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INDICIBUS PARTICULARIBUS ANALYTICIS, SINGULOS SIVE TOMOS SIVE AUCTORES ALICUJUS MOMENT! SUDSEQUENTI- 
BUS, DONATA ; CAPITULIS INTRA IPSUM TEXTUM NITE DISPOSITIS, NECNON ET TITULIS SINGULARUM PAGINARUM 
HARGINEM SUPERIOREM DISTINGUENTIBUS SUBJECTAMQUE MATERIAM SIGNIFICANTIBUS, ADORNATA ; OPERIBUS 
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IN QUODLIBET TUEMA SCRIPSERIT, UNO INTUITU COXSPICIATUR ; ALTERO SCIUPTUR E 
SACILE, gx QUO LECTOR! COMPERIRE SIT OBVIUM QUINAM PATRES ET IN QUIBUS OPERUM 
SUORUM LOCIS SIKGULOS SINGULORUM LIBRORUM 6. SCRIPTURJ£ VERSUS, A PRIMO 
GENESEOS USQUE AD NOVISSIMUM APOCALYPSIS, COMMENTATI SINT: 

TIO ACCURATISSIMA, CETERISQUE OMNIBUS FACILE ANTEPONENDA, 81 PERPENDANTUR CHARACTERUM NITIDITAS, 
CHANTE QUALITAS, INTEGRITAS TEXTUS, PERFECTIO CORMECTIONIS, OPERUM RECUSORUM TUM VARIETAS, 
TUM NUMERUS, FORMA VOLUMINUM PERQUAM COMMODA SIBIQUE IN TOTO PATROLOGI.E DECURSU CONSTANTI 
BINILIS, PRETI! EXIGUITAS, PRASERTIMQUE ISTA COLLECTIO, UNA, METHODICA ET CIIRONOLOGICA, 
SEXCENTORUM FRAGMENTORUM OPUSCULORUMQUE HUACTENUS HIC ILLIC SPARSORUM, 

PAIMUM AUTEM IN NOSTRA BIBLIOTUECA, EX OPERIBUS ET M88. AD OMNES K'ATES, 
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"ATROLOGIA, AD INSTAR IPSIUS ECCLESIE, IN DUAS PARTES DIVIDITUR, ALIA NEXPE LATINA, ALIA GRAECO-LATINA., 
LATINA, JAM PENITUS EXARATA, QUOAD PRIMAM SERIEM, VIGINTI-QUINQUE ET DUCENTIS YOLUMINIBUS MOLE SUA 
STAT, NOXVE POST PERACTOS INDICES STABIT, AC QUINQUE- VIGINTI-CENTUM ET MILLE FRANCIS VENIT. GRAECA 
DUPLICI] EDITIONE TYPIS MANDATA EST. PRION GRECUM TEXTUM UNA CUM VERSIONE LATINA LATERALIS AMPLE- 
CTITUR , ET AD NOVEM ET CENTUM VOLUMINA PEIVENIT, SED SINE IXDICIDUS ; POSTERIOR AUTEM HANC VERSIONEM 
TANTUM EXHIBET. IDEOQUE INTRA QUINQUE ET QUINQUAGINTA VOLUMINA RETINETUR ; UTRAQUE VIGESIMA QUARTA 
biE DECEMBRIS 1860 ΟΝΝΙΧΟ APPARUERAT. UNUVQUODQUE VOLUMEN GRACO-LATINUM OCTO , UNUMQUODQUE MERE 
LATINUM QUINQUE FRANCIS SOLUMMODO EMITUR : LTROBIQUE VERO, UT PRET!! l1UJUS BENEFICIO FRUATUN EN- 
PTOR, COLLECTIONEM INTEGRAM 81VE GRECAM SIVE LATINAM, 2026 VOLUMINIBUS PRO AMPLIORI EDITIONE ET 272 
PRO MINORI ABSQUE INDICIBUS CONSTANTEM, COMPARET NECESSE ERIT, SECUS ENIM CUJUSQUE VOLUMINIS  AMPLI- 
Τι ΡΙΝΕΝ NECNON ET bIFFICULTATES VARIA PRETIA /QUABUNT. ATTAMEN. $1 QUIS. EMAT INTEGRE ET SEONBIM 
COVLECTIONEM GRECO-LATINAM, VEL EAMDEM EX GRECO LATINE. VERSAM, TUM QUODQUE VOLUMEN PRO NOVEM VEL 
VRAO SÉX FRANCIS ODTINEDIT.. 1ST.E CONDITIONES SERIEBUS PATROLOGLE NONDUM LXCUSIS APPLICANTUB. 
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AVIS IMPORTANT. 


D'aprés une des!gis providentielles qui régissent 16 monde, rafément let (cuyres ati-dessus de l'ordinaire sc fon! 
sans contradictions plus ou moins fortes et ttombreuses. Les Ateliers Catholiques ne Deuvalent guére échapper à. ce 
vachet divin de leuf atilitó, Tantót on a nié leur existence au teur. importance; tantót un a dit qu'íls ctaient fermés 
ou qu'ils allaient l'étre.. Cependant ils poursuivent leur carriére depuis 2i ans, et les productions qui en sortent ^ 
deviennent de plus en plus graves et soignées : gussi parail-il certain qu'à moins d'événements qu'aucune prudence 
humaine re saurai! prévoir ni empécher. ces Ateliers ne se fermeront que quand la Bibliothéque du Clerqé scra 
terminée en ses 2,000 volumes in-i*. Le passé parait un sür garant de l'avenir, pour ce qu'il y a à espórerou à 
«raliidre ο Cependant, parmi les calomnies auxquelles ils «e sont. trouvós en butte, il en est deux qui ont été conti- 
muellement rápétées, parce qu'étant plus capitales, leur effet entrainait plus de conséquences. De petits et ignares 
ecicurreuts se sont donc acharués, par leor correspondance ou leurs voyageurs, à répéter partout que nos Editions 
étaient mal corrigées et mal imprimées. Ne pouvant attaquer le fond des Ouvfages, qui, pour la plupart, ne sont 
que les chefs-d'ueuvre. du Catho:icisme reconnus pour tels dans tous]es temps et dans tous les pays, il fallait bien 
se rejeter sur la forme dans ce qu'elle a de plus serieux , la correction et l'impression: en effet, ies chefs-d euvre 
inéme n'auraieut qu'une demi-aieür, si le texte en étaft inexact ou illisible. 

1] est trés-vrai que, dans le principe, un succés inoui. dans les fastes de !a Typograpnie ayant torcé l'Editeur. de 
recourir aux mécaniques, alin de marcher plus rapidement et de donner les ouvrages à moindre prix; quatre volumes 
cu double Cours d'Ecriture sainte et de Théologie furent tirés avec la correctiou insuffisante donnée dans les impri- 
meries à presque tout ce qui s'édite; 1l est xraí aussi qrun ceriain nombre d'autres volumes, appartenant 4 diverses 
l'ublications, lurent imprímés ou trop noir ou trop blanc. Mais, depuis ees temps Cloignés, les mécaniques ont 
cédé le travail aux presses à bras, et l'impression qui en sort, sans étre du luxe, attendu qve le luxe jurerait dans 
áes ouvrages d'une telle nature, est parfaitement convenable sous tous les rapports. Quant à la correction, il es! 
de fait qu'elle n'a jamais été portée si loin dans aucune édition ancienne ou contemporaine. Et comment en serait-l 
autrement , aprés toutes les peines et toutes les dépenses que nous subissons pour árfiver à purger nos épreuves d 
toutes fautes? L'habiLude, en typograplie, méme dans les meilleures maisons, est de 66 corr ger que deux épreuve 
et d'en conférer uue troisieine avec la seconde, sans avoir préparó en rien le manuscrit de l'auteuf. 

Daos les Aleliers Callioliques 1a différence est presque incommensurable. Au moyen de correcteurs blanchis soi 
] * harnais et doitt le coup d'ual typographique est saus pitié pour les fautes, on commence par preparer la copie d'i 
bout à l'autre sans en excepter uh seul mot. On lit ensuite en premiere épreuve avec la copie ainsi préparée. On 
en seconde de la méme maniére, roais cn eollationnant avec 1a premiére, On fait la méme chose en tierce, en col' 
liomiant avec la seconde, Ow agli de méme en quarte, en collationnant avec la tierce. On renouvelle la méme o[- 
ration en quinte, en collationnant avec la quarte. Ces collalionnements ont pour but de voir αἱ aucune des fauS 
signalées au bureau par MM. les correcteurs, sur la marge des épreuves, n'a écheppó h MM. les corrigeurs sure 
marbre et le métal. Aprés ces cinq lectures entiéres contróülées l'une par l'autre, e: en dehors de la prépara'n 
ci-dessus mentionüce, vient une révision, et souvent il en vient deux ou trois; puis l'on cliche. Le clichage opéré, ar 
conséquent la pureté du texte se trouvant immobilisée, on fait, avec 1a copie, une nouvelle lecture d'un bout de é- 
preuve à l'autre, on se livre à une nouvelle révision, et le tirage n'arrive qu'aprés ces innombrables précautions 

Aussi y a-t-il à. Montrouge des correcleurs de toutes les nations et en plus grand nombre que dans vingrinq 
imprimeries de Paris réunies | Aussi ehcore, Ja correction y coüte-t-elle autant que !a composition, tandis qu'ai?urs 
elle ne coüte que le dixiéme ! Aussi en(in, bien que l'assertion puisse paraitre téméraire, l'exactitude obtem par 
'ant de frais et de soins, fait-elle que la plupart des Editions des Ateliers Calholiques laissent bien loin derriér elles 
celles méme des célebres Bénédictins Mabillon et Montfaucon et des cólébres Jésuites Petau et Sirmond. Qe l'on 
eonipare, en elfet, n'importe quelles feuilles de leurs éditions avec celles des nóires qui Jeur correspondent, a grec 
comme en latíd, on se convaincra que l'Invraisemblable est une réalité. 

D'ailleurs, ces savants éminents, plus préoccupós du sens des textes que de la partie typographique cti'étant 
|'oint correcteurs de profession, Il«aient, non ce que portaient les épreuves, mais ce qui devait S'y πουν, leur 

iaute intelligence suppli ent aux fautes de l'édition. Je plus les Bénédictins, comme les Jés"ites, opéraientpresque 
toujours sur des rianuserits, cause perpétuelle de la rultiplieité des fautes, pendant que les Afliers Catioiques, 
dout le propre est surtout de ressusciter la "Tradition, n'opérent le plus souvent que sur des imprimés. 

Le R. P. be Buch, Jésuite Pollandiste de Bruxelles, nous écrivait, il y a quelque temps, n'asoir pu trouver en 
dix-huit mois d'éluile, une seule faute daus notre Patrologie latine. M. Denzinger, professeur de Théologie a l'Uni- 
versité de Wurzbourg, ct M. Heissmann, Vicaire Général de la méro ville, nous mandaient, à la date du 19 juillet, 
Mavoir pu également surprendre une scule (aute, soit dans le latin soit dans le grec de notre doyble Patrologie. Entin, 
le savant P. Pitra, B^nédietin de Solestne, et M. Bonetty, direcleur des Annales de philosophie chrétienne, mis au 
déll de nous convaincre d'une seule erreur typographique, ont élé forcés d'avouer que nous n'avions pas !rop 
présunié de notre parfaite correction. Dans le Ciergé se trouvent de bons latinistes et de bons heilénistes. et, ce qui 
est plus rare, des hommes lrés-positifs et trés-pratiques, eh bien ! nous leur promettons uno prime de 25 cenlimes 
var eliaque faute qu'ils découvriront dans n'importe lequel de ι ος volumes, surtout dans les grecs. . 

Malgré ce qui précede, l'Editeur des Cours complets, sentant de plus en plus l'importance et méme la nécessité 
πιο correctiou parfaite peur qu'un ouvrage soit véritablement utile et estimable, se livre depuis plus d'un an. οἱ 
eSL résolu de se livrer jusqu'à la fin à une opération longue, pénible et coüteuse, savoir, la révision ebtiére et 
universelle de ses innombrables clichés. Ainsi cliaeun de ses volumes, au fur et à mesure qu Il les remet sous presse, 
esl corrigé iot pour mot d'un pouL à l'autre. Quarante hommes y sont ou y seront occupés pendant 10 ans, et une 
somune qui ne saurait étre moindre d'un demi. million de francs est consacrée à cet important contróle. be cette 
maniére, lcs Publications des A«euers Catholiques, qui déjà se distinguaient entre toutes par la supériorité de leur 
correction, n'auront de rivales, sous ce appart dans aucun temps ni dans aucun pays; car quel est l'éditeur. qui 
pourrait et voudrait. se livrer APRES COUP à des travaux si gigantesques et d'un prix si exorbitant ? I! faut 
cerles élre bien pénétré d'une vocation divine à cet effet, pour ne reculer ni devant la peine ni devant la dépense, 
suriont lorsque l'Europe savante proclame que jamais volumes u'out été edités avec tant d'exactitude que ceux de 
la Biblioti.éque universelle du Clergé. Le présent volume est du nombre de ceux révisés, et tous ceux qui 16 seront 
à l'avenir porteront cette note. En conséquence, pour juger les productions des Ateliers Catholiques sous le rapport 
ile. la correction, il ne faudra prendre que ceux qui porteront en ite l'avis ici tracé. Nous ne reconnaissons que cette 
édilion et celles qui. suivront. sur nos planches de métal ainsi corrigées. On croyait autrefo:s que la stéréotypie 
immobilisait les fautes, attendu qu'un cliché de métal n'est point Castiques pas du tout, il introduit. la. perfection, 
ear on a trouvé le moyen de 1e. corriger jasqu'à extinction de. fautes. L'Hébreu a été revu par M. Drach, le Grec 
var des Grecs, le Latin et le l'rancais par les premiers correcteurs de ]a capitale en ces langues. . 

No:s avons la consolation de pouvoir finir cct avis par les réflexions suivantes : Enfin, notre exempte a fini pa. 
ébranler les grandes publications en Italie, en Allemagne, en Iielgique et en l'rance, par les Cunons grecs de Rome 
le Gerdil de Naples, le Saint Thomas de Parme, l' Encyclopédie religieuse de Munich, le recueil des déclarations des 
rites de Bruxelles, les Boll.mdistes, le Sutrez et le Spicilége de Paris. Jusqu'iví, on n'avait su reimprimer que des 
o.1vrages ae courte baleine. Les in- i", od s'engloutissent les iu -folio, faisaient peur, εἰ on nosait y toucher, pzr 
eraiute de se noyer dans ces abimes sans fond et saus rives; mais on a lini par se risquer à nous imiler. Bien pius, 
sous notre impulsion, d'autres Editeurs se préparent au Bullnire universel, aux Décisions de toutes les Congrégations, 
à une Biographie eL à une Histoire géuérale, etc., etc. Malheureusement, la plupart des éditions déjà faites ou e 56 
font, sont sans autorité, parce qu'elles sont sans exactitude; la correction semble en avoir ótá faite pat des aveug s 
soit qu'on n'en ait pas senti la gravité, soit qu'on ait reculé devant! les frais; mais patience! une reproduction 
eurtecte. surgira bientot, ne. füt-ce qu'à la lumiere des écotes qui se sont fattes ou. qui se feront enrore. 
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PRJEFATIO. 


Secundus operum Origenis tomus complectitur residua ejus in Genesim, in Exodum, in Leviticum, in 
Numeros, in Deuteronomium, in Josue, in Judices, in Ruth, in libros Regum, in Job, ac demum in Ρε] - 
mos ἑξηγητικά, vel. ἐξηγητικῶν fragmenta quamplurima, partim jam typis excusa, partim nondum in 
iucem  evilgata. Quz Latine tantum supersunt ex interpretatione fufini, ea ad veterum manuscriptorum - 
fidem recensuimus ; Greca autem fragmenta unde in hauc. editionem adduxerimus, specialis docet admo. 
uitio, quz vel ad imas paginas posita est, vel unicuique Origenianorum in singulos Scripturz sacre 
libros ἐξηγητικῶν collectioni przfixa est. Non. levem mihi molestiam et laborem peperit is qui necessario 
habendus fuit delectus eorum qu:e in Catenis Grzcis sub nomine Origenis circumferuntur. Vidi fragmen- 
ta omnia ei ascripta, tum quz Combefisius e Catenis mss. Parisiensibus, tum qu:? Erneatus Grabius e 
Catenis manuscriptis Anglicanis exscripserat. llla ab erudito Patre Ludovico de Tournemiue Jesuita, pc- 
nes quem exslant, mecum perhumaniter coinmirnicata sunt; liec vero a doctissimis Anglis DD. Valkero 
et Bentleo amico prorsus anime ad me transmissa sunt. Vidi insuper fragmenta qux passim sub nomine 
Origenis habentur in variis aliis Graecorum Patrum Catenis, quas iu lucem emiserunt Corderius, Barba- 
rus, Ghislerius, Comitolus, Patritius Junius: et alii. Sed vale incerta est omnium harumce Catenarum 
fides. In his enim nomina scriptorum, e quorum fragmentis ille consarcinate sunt, ita persmpe inter se 
confunduntur, ut quz? una Catena Origeni ascribit, ea in altera Didymo, aut Eusebio, aut Theodoreto, vel alii 
cuilibet interpreti tribuantur. Huc adde quod ubi unanimi illarum consensu aliquod fragmentum Origeni 
Vribuitur, id interdum vel ad Eusebium, vel ad Theodoretum, vel ad alium quemlibet scriptorem pertinere 
ex horumce Patrum editis commentsriis non raro deprehendi. Quamobrem illa omnia quz sunt ejusinodi, 
negligenda prorsus et omittenda censui; czetera vero exscribenda et huic editioni inserenda judicavi, vel 
quz ex Rufini, Hieronymi, aut aliorum priscis interpretationibus Origenis esse constat, vel quie Origen. 
falso ascripta esse demonstrari nequit ex aliorum Patrum in Scripturas sacras expositionibus. Ejusmodi 
fragmentorum ex Origene concise nimis excerptorum interreptus szpenumero est tenor. Hinc pleraque 
adeo obscura et involuta sunt, ut fere OEdipo conjectore indigeant. Id secum si quis serio et candide per- 
penderit, faciliorem, uti spero, veniam concedet, si iis in Latinum sermonem verteudis per festinationem 
forte aut. incogitantiam alicubi lapsi sumus. Preter commentarios et homilias quas in Psalmos edidit 
Origenes, brevibus etiam scholiis Psalterium illustravit. Hac Grece mauu scripta credidit Guillelmus 
Caveus etiamnuin exstare iu. bibliotheca Vindobonensi codice theol. ex dispositione Lambecii xvi, 
Nesselii cccx1, ubi revera singulis versibus a psalui ix, 10, usque ad finem Psalterii subjuncta suut 
scholia, que in fine codicis Origeui tribuuntur, et. dicuntur protopsalte Ecclesie cujusdam Cretensis 
manu descripta. lllorum hodie penes me est apographum, a clarissimo doctissimoque domino Barteinstein 
qui nunc Czesare:e majestati est a consiliis, in meos usus descriptum ; totum vero opus illud Origeni 
suppositum esse vel inde satis liquet, quod ubi de Maria Virgine, vel ubi de Patre et Filio et Spiritu 
sancio sermo est, illa diserte appellatur 8:0zóxoc, Filius autem Patri ὁμοούσιος praedicatur : qui voces 
scriptorem non solum synodo Niczna, sed et concilio Ephesino recentiorem arguunt. Ab his igitur eden- 
dis scholiis abstinendum esse duxi. Nec aliam sortem habuissent tres item falso ascripti Adamantio libri 
in Job, quos ad calcem hujus tomi rejeci, quosque suppressos maluissem , si in Geaebrardi editione sub 
Origenis nomine non circumferrentur. Idem esto judicium de prolixo altero in totum librum Job com- 
mentario, qui utique in eadem Genebrardi editione sub ementito Origenis nomine tribus modo dictis iu 
Job libris Latine tantum subjunctus est ex interpretatione Joachimi Perionii. Ipsum quidem in tine hujus 
tomi qui jam justam in molem exereverat, edere non licuit, sed quia suppressum zyre ferrent. plurimi, 
2d tertii tomi calcem typis excusus Grzece et Latine reperietur (a). 

Hc de operibus, quz secundo lioc volumine continentur, paucis pr:efatus, nune oper: pretium factu- 
ruin me puto, si vestigia premens doctissimi anonymi qui Lutetiz: Parisiorum anuo 1727, apud Jacobum 
Vincent, Gallice 4 se et erudite conscriptum ex doctrina Patrum de sensu litterali et de sensu mystico 
Scripture sacra tractatum publicavit, brevem primo exhibeam illius conspectum methodi quam ad  in- 
terpretandas Script«ras sibi propriam fecit Origenes , deinde illam enucleatius explicem, et disertis ejus 
testiinouiis comprobew. 

Synopsis Origeniane methodi ad Scripturarum interpretationem. 


Ea potissimum sequentibus hisce enuntiatis continetur. 1* Triplex est Scripturz sensus, litteralis, mo- 
ralis, et mysticus seu allegoricus. 2* Est ubi solus litteralis; est ubi solus moralis vel solus mysticus; 


(a) Omissum est tamen. Vide Przfationem D. De la Rue ad tom. IV. 
ParBRoL. Gs. XII. 1 
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denique est ubi litteralis simul et mysticus sensus locum habent. 59 Si generatim res spectetur, ad io- 
stitutionem et zedificarionem simplicium sufficit litteralis eensus. 4» Szepe tamen littera in se habet falsa, 
alsurda, secum pugnantia, impossibilia, et czetera hujusmodi, unde nati sunt errores propemodum infi- 
niti. 5e Mysticus seu allegoricus sensus auctoritate Novi Testamenti nititur, estque omnino necessarius, 
«t ab adversariis tuta maneat veritas Scripturaruin, et ipse Deo dignz efficiantur. 69 Ditficillimum est, ne 
dicam impossibile, mysticos assequi sensus quos in se complectitur Scriptura. 7» lis tamen assequendis 
condücere queant regulze sequentes : Primum si c:eremonialis lex adeo tota flguris plena existimetur, ut 
singula Scripturarum loca qua ad illam referuntur, ea, ne üno quidem excepto, non litteraliter, sed 
mystice tantum accipiantur ; deinde si ubicünque sermo est de Jerusalem, de JEgypto, Babylone, Tyro 
aliisque terrenis locis, totuni id referatur ad coelestia loca , qux animarum siut habitacula; ac demum si 
ad inysticum sensum confuagiatur el deseratur littera, quoties falsa, inutilis ac Deo indigna visa fuerit. 
[loc est Origeniani de interpretauda Scriptura s»cera systematis compendium. Nunc enucleatius illud 
est explicandum et disertis Adamantii testimoniis astraeudum. 


AnTiC. l. EX ORIGENE TRIPLEX EST SCRIPTURARUM SENSUS. 


« Sanctam Scripturam (inquit homil. 5 in Levitie., num. 1) credendum est ex visibilibus et. invisibili- 
bus constare, vcluti ex corpore quodam, litterze scilicet quze videlur; et anima, sensus qui intra ipsam 
deprehenditur; et spiritu, secundum id quod etiam qazedam iu se caelestia teneat, ut Apostolus dicit, quia 
exemplari et umbre deserviunt celestium *. ». Vic corpus et anima unum eumdemque sensum, uempe litte- 
ralem, designant, Sola enim per se littera ab eo quem continet, sensu divulsa et abstracta, aliud signifi- 
care nequit, quam voces et verba, nulla signilicationum quas eis tribuit usus, liabita ratione. Hinc 
igitur colligi posset duplicem tantum ab Origene sensum admitti, litteralem et. mysticum, nisi se ipse 
aliis in locis einendasset. Paulo inferius ejusdem homiliz num. 5 sicloquitur : « Triplicem in divinis 
Scripturis intelligenti: sape diximus modum, historicum, moralem et mysticum : unde et corpus inesse 
ei, et animam, et spiritum intelleximus, » Ubi vides corpore et anima ΠΟΠ unum eumdemque, uti supra, 
sed duplicem et a se invicem omnino discretum sensum, nempe litteralem et moralem, designari. Neque 
aliam divisionem secutus est lib. 1v De principiis, pag. 168, ubi ait : « Trifariam igitur describendze sunt 
in mente sanctarum litterarum sententize : ut simplicior quidem ab ipsa veluti carue Scripturze, quo no- 
mine obvium ejus sensum appellamus; qui vero aliquantum ascenderit, ab ipsa quodainmodo anima ejus; 
períectus autem... a lege spiritali edificetur umbram habente futurorum bonorum. Ut enim bomo constat 
corpore, anima el spiritu, ita et Scriptura quz divina dispensatione in hominum salutem data est. : Lege 
insuper, si vacat, qua» postea ibidem babentur num. 12 et 15. 


Agric. ll. TRIPLEX ISTE SENSUS NON UBIQUE SCRIPTURARUM NEPERITUB. 


« Quoniam (inquit lib. iv De principiis, num. 12) Scripture quaedam sunt, quá nihil habent corporeum, 
alicubi sola veluti auima et spiritus quzrendus est. » Homilia autein undecima in Numeros, übi de lege 
agi.ur quz yrimitias offerri praecipit, clarius mentem suam aperit his verbia : « Hanc ero legem obser- 
vari etlam secundurm literam sicut et alia nounulla necessarium puto. Sunt enim aliquanta legis man- 
data, qux? etiam Novi Testamenti discipuli necessaria observatione custodiunt, Et, si videtur, prius de 
lis ipsis quz in lege quidem scripta, sed tamen in Evangeliís observanda sunt, sermo moveatur; et cum 
hzc patuerint, tunc jam quid ineis etiam spiritaliter sentiri debeat, requiremus ; sunt euim qui ita di- 
cant, quia si aliquid omnino observandum est secundum litteram, cur non et cuncta serventur? Si vero 
ad spiritalem intelligentiam quze lex continet, referenda sunt, nihil omniuo secundum litteram, sed spi- 
ritaliter debent universa discerni. Nos vero utriusque assertionis insolentiam temperantes, qualis regula 
iu hujuscemodi legis serinonibus observanda sit, ex auctoritate divinarum Scripturarum proferre tenta- 
bimus. ο llla autem quam profert, regula. sequenti distinctione nititur : Quxecunque legis, przcepti, 
testimonii, mandati, justitiae, judicii, etc., vocibus exprimuntur, ea omnia non sunt inter se confundenda. 
Licet enim indiscriminatim nomine legis significentur, aliud tamen est lex, aljud mandatum, etc. Aposto- 
lus quidem legem umbram esse docet futurorum bonorum *, at uon item mandatum, etc. Hinc Origenes 
infert quidquid legis nomine in Mosaieis libris exprunitur, id totum tuystico sensu expouendum esse; 
secus vero quidquid mandati, testimonii, justitiz,, judicii, elc., vocibus declaratur. « llc ergo singula 
(inquit eadem homilia), quz nequaquam secundum litteram observanda esse dicit Apostolus, inveuies 
omuia fere apud Moysem sub legis titulo. designari. Jam vero si iu eo quod dicit : Von occides, non 
adulterium facies, non [uraberis *, et reliqua hujusmodi, non invenies quoniam legis titulum in ils przmi- 
seril, sed magis hac mandata videntur, et ideo iion exinanitür apud discipulos Evangelii seriptura ista, 
sed adiupletur, quia, ut dix, non tnandatum, sed lex dicitur liabere umbrain. futurorum bonorum, Et 
ideo hi:ee nob s secunduin litteram custodienda sunt. Quid opus est in his allegoriam quarere, cuin adi- 
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ficet etiam littera? Ostendimus ergo quzdam esse qux omnino non sum servanda secundum litteram 
legis, et esse quiedam que allegoria penitus immutare non debet, sed omnino ita ut Scripturz de iis 
coutinent, observauda sunt. Nunc requiro, si sunt allqua qwe et secundum litteram quidem stare pos- 
sunt, necessario tamen in eis allegoria requirenda. » Argumento est ei tui illud quod de matrimonio di- 
ctum es!/,el ad Jesum atque Ecclesiam ab Apostolo refertur, tam historia lemael et 1saac, Agaret Sarz, 
quz allegorice ab eodem Apostolo exponitur : tum subdit : « Ostendimus, ut opinor, auctoritate divinze 
Scripturz, ex iis quae in lege scripta sunt, aliqua penitus refugienda esse, et cavenda, ne secundum litte- 
ram ab Evangelii discipulis observentur ; quaedam vero omnimode ut scripta sunt obtinenda ; alia autem 
habere quidem secundum litteram veritatem sui, recipere tamen utiliter et: necessario etiam allegoricum 
sensum. Erit ergo jam sapientis scrib:ze el edocti de regno Dei, qui sciat de thesauris his proferre nova 
et vetera , scirequomodo in unoquoque loco Scriptura aut abjiciat penitus occidentem litteram, aut con- 
fürmet omnimode ut utilem,ac necessariam probet litter: doctrinam ; aut, manente historia, opportune 
et decenter introducat etiam mysticum sensum.» Et paucis interjectis : « lgitur ex his qua protulimus, 
paucis, si qui sunt. studiosi in Scripturis divinis, perfacile colligere poterunt etiam csterorum distinctio- 
nes. Sapiens enim si audiat, inquit, verbum, non solum laudabit, sed et adjiciet ad illad. Quid adjiciet 1 
Ut discutiat et discernat in singulis quibusque capitulis legis, ubi fugienda sit legis littera , οἱ ample- 
ctenda, ubi eiiam narratio historiae cum inystica expositione conveniat. Christus enim nos redemit de 
maledicto legis, non nos redemit de maledicto mandati, nec de maledicto testimonii, nee de maledieto ju- 
diciorum, sed de inaledicto legis; id est, ue subjecti essemus circumcisioni carnis, nec observationi Sab- 
btorum, aliisque liorum similibus, quz non in mandatis, sed in lege discenda sunt contineri.» Ex horum 
principiorum serie Origenes, quando accuratum de inystico sensu habere vult sermonem, vocibus utitur 
valde restrictis, ut cum homilia quinta in Leviticum ait Scripturam « quxdam in se coelestia continere,» 
et lib. 1v De principiis, « dispensatlones quasdam mysticas indicari per Scripturas.» 


ARric. lil. Ρε UTILITATE ET PRESTANTIA SENSUS LITTERALIS. 


Ex Origene lib. 1v De principiis, num. 12, litteralei sensui « eliam per se utilem esse possc, testatur 
eonim imiltitudo qui ingenue et simpliciter crediderunt. » Ibidem sub επι num. 14, postquam singula- 
Πιη enarravil in qoo litteralis sengus consistat, sic concludit : « Id enim propositum fuit, ut ipsum quoque 
spiritualium indumentum, id est, quod in Scripturis corporeum est, in multis non sit inutile, sed multos 
possit, quantum capaces sunt, meliores etlicere. » Eodem fere modo diluit Celsi calumnias lib. iv contra 
impudentem illum Epicureum , num. 49 : « Quod si legisset, inquit, nostras :quo animo Scriptu- 
ras, non dixisset utique eas non posse allegoriam pali, Neque enim ex historia ipsa, sed ex proplietiis iu 
quibus histerize narrantur, cognoscere est qua sint bistoriz, quas eo fine scripte sunt. ut allegoriis expli- 
carentur : quod sapientissime provisum est, ut et simplici fidelium vulgo, et iis paucis convenirent, q»i 
res altius et prudeiner scrutari velleut, aut possent.» Et libro primo, num. 18 : t Age, Celse, profer ia 
medium Lini, Musei, Orphei poemata, et Pherecydis bistoriam. Compara hxc scripta cum Moysis legi- 
bus, illorum historias cum ejus historiis, snorales illorum regulas cum ejus legibus et przceptis. Cousi- 
dera utra sola lectione auditores a vitiig avocare, utra in pravum indurare magis valeant, Et animo tecuib 
cogita tuos illos scriptores nullam pene vulgarium lectorum habuisse rationem, sed suam iis selis ut 
vocas philosophiam scripsisse, qui tropelogiis illam allegoriisque interpretari scirent. AL Moyses haud 
secus ac &trenuus orator, qui aliquam dicendi figuram meditatus nullum verbuin profert quod duplicem 
sensum habere non possit, in suis quinque libris eamdem observavit regulam , ita ut neque multitudini 
Judzeoruimn qui ejus legibus regebantur, dederit in moribus peccandi locum; neque sagacioribus lectori- 
bus qui rari sunt, legislatorisque voluntatem indagare volentibus, altiora perscrutandi materia defuerit. » 
Et iterum lib. 1v, nim. 50 : « laeptissima, inquit, imo potius impia qua Graci fabulati sunt. Nostra au- 
tem eiiam simpliciorum multitudiui sunt accommodata : sed hujus captui se attemperare non curarent 
Gracarum fabularum auctores. Unde non immerito e sua republica Plato fabulas ejusmodi et poewata 


extenuinat, » 
AnRTiC. [V. DE FALSIS. ABSURDIS ATQUE JMPOSSIBILIBOS QUA JN 8E CONTINET SCRIPTUBA. 
lloc est Origenis principium omuium inaxime stupendum, quodque majorem secum perniciem affert. 
Ipsum indiscriminale ad omnem Scripturam, hoc est, ad utrumque Testamentum et ad singulas utriusque 
Testamenti partes, ad leges, ad prx:ecepta, ad narrationes historicas, et ad ipsas usque prophetias exteu- 
dit. Quoniam vero prolixam postulat articulus iste disquisitlenem, in plures illum paragraphos seca- 


bimus. 


& 1. Ex Origene Scriptura sacra iam Novi quam. Veleris Testamenti secundum lstteralem: sensum intellecta, 
multa habel (ulsa, absurda et impossibilia. 


Paradozam illud nobis preponit libro ιν De principiis, num. 15 et 16, his verbis : « Quoniam si legis 
utilitas et varietate oblecians histuria series ubique se proderet, non utique credidíssemnus aliud. quid- - 
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dam prxter id quod obvium est, in Scripturis intelligi posse; idcirco Dei Verbum in lege ac historia In- 
terponi curavit offendicula et impossibilia quzedam, ne dictione nihil preter illecebram habente deliniti, 
et nihil Deo dignum addiscentex, tandem a dogmatis recedamus, aut nudz litter: penitus adhzrentes, 
nihil divinius percipiamus. Illud przeterea sciendum est : Cum eo przcipue spectet Dei Verbum ut. intel- 
ligcntiz spiritalis consequentiam custodiat in rebus gestis et gerendis , ubi secundum historiam quapiam 
invenit quz arcanis istis accommodari possent, illis usus est, multis occultans abstrusiorem sensum ; ubi 
vero explananda illi spiritalium connexioni non conveniebat certarum quarumdam rerum historia, inter- 
seruit Scriptura histori: quod factum non erat, imo aliquando quod fieri non poterat ; quandoque autem 
quod poterat quidem fieri, sed tamen factum non est. Accidit etiam interdum, ut pauce interjecUe sint 
dictiones veritati, si ad corpus spectes, non consentane:e. Est ubi multe hujusmodi sunt. ldem fere judi- 
cium de lege ferendum est, ubi sepe quidpiam reperitur per se utile et temporibus legis conveniens ; ali- 
quando autem nulla apparet utilitas. Quin et interdum pracipiuntur impossibilia, et id quidem eo consi- 
lie, ut qui sagaciores et in rerum inquisitione acriores suut, sese rerum scriptarum eonsiderationi atque 
investigatieni dantes, sibi maxime persuadeant, dignum Deo in illis rebus sensum quzri oportere, Non 
solum autem de iis quee adventum Christi precesserunt, hzc Spiritus sanctus procuravit, sed utpote idem 
unius ejusdemque Dei Spiritus, idem in Evangeliis et apostolorum scriptis fecit : cum nec illa secundum 
-&orporalem sensum omnino sinceram habeant historiam eorum quie contexta sunt, et. tamen facta. non 
sunt; nec leges et przecepta habeant rationi consentanea. » Suam deinde sententíam astruere nititur 
multis Scripture locis qua postea examini nostro suhjicientur. Ejusdem libri num. 8 et 9, postquam 
'fundamenti .loco.hanc quà extra controversiam est, veritatem posuit, ex ignoratione viz qua insistendum 
sit υἱ ad Scripturarum intelligentiam perveniatur, natos esse errores infinitos, in exemplum adducit Ju- 
deos, liereticos, nonnullosque sui temporis Christianos, ut in litterali Scripturarum interpretatione sitam 
esse probet falsam istam viam quz ad przcipitium ducit. « Duri corde, inquit, et idiot: qui e circumci- 
sione sunt, prophetiarum quz de Christo loquuntur. dictionem sequi se existimantes, in Salvatorem 
nostrum non crediderunt ; et cum sensibili modo non cernerent ipsum predicasse captivis remissionem, 
neque zdificasse eam, quam vere credunt esse civitatem Dei, neque exterminasse currus Ephraim, et 
equum de Jerusalem, neque butyrum et mel comedisse, neque priusquam nosset aul eligeret mala, ele- 
gisse bonum.; rati insuper esse o prophetis predictum fore ut lupus animal quadrupes cum agno pasce- 
cetur, pardus cum hoedo stabularetur ; vitulus, taurus et leo simul pascerentur et a puerulo ducerentur ; 
bos et ursus una pabulum sumerent, eorum parvulis simul educatis ; leo quoque ut. bos palea vesceretur; 
nihil horum in ejus quem Christum credimus, adventu sensibiliter cernentes factum, Dominum nostrum 
Jesum tantum abest ut receperint, ut potius eui tanquam sese coutra. jus Christum pradicaret, cruci 
afüxerint. Hzretici autem legentes : 7gnis exarsit ez ira mea*; et: Ego. Deus emulator. reddens peccata 
pairum in filios in tertiam el quartam generationem? ; et; Pouitel me unzisse Saul in regem *; et : Ego 
Dominus faciens pacem ei creans mala" ; et alio loco : Nonest malum in civitate quod non fecerit Dominus *; 
et illud ineuper : Descenderunt mala a Domino in portas Jerusalem? : et : Spiritus malus α Deo suffocabat 
Saul ** ; et his similia. propemedum infinita, negare quidem eas esse Dei Scripturas non ausi sunt, sed 
illius quem Judzi colunt, Creatoris eas esse rati, quaei imperfectus nec bonus esaet. ille conditor, arbi- 
irati sunt advenisse Salvatorem qui perfectiorem annuntiaret Deum, quem dicunt non esse mundi opili- 
cem, in varias ea de re abrepti sententias ; et postquam a Creatore qui est ingenitus solus Deus, defece- 
iunt, figinentis adhzeserunt, excogitatis fictitiis hypothesibus secundum quas facta esse putant. visibilia, 
el alia quedam invisibilia, quz animo sibi finxerunt. Quinetiam simpliciores nounulli, qui se de Ecclesia 
esse gloriantur, Creatore quidem nullum majorem existimant, sanam hac in re amplexi sententiam; ve- 
rum ea de ipso suspicantur, que ne de homine quidem crudelissimo et injustissimo cogitare fas sit. lis 
autem omnibus nulla falsarum opinionum, nulla impietatis et stolidorum de Deo sermonum causa esse 
alia videtur, quam Scriptura non secundum spiritalem sensum iniellecta, sed secuudum litteralen 


accepta. 


$ Il. Ex Origene in Mosaica lege multa sunt que litterali sensu accepta. nullam habent. seriem, nullam 
consequentiam, sed potius impossibilia sunt, rationi conraria, Deo indigna, et legibus mere humanis in- 


(eriora. 

Lib. vit contra Celsum, num. 20 et 21, objectis ab hoc Epicureo contra legem Mosaicsm non aliter 
respondet, quam repudiato litterali sensu. « Dico igitur, inquit, legem duplicem esse, alteram litteralem, 
spiritualem alteram, ut jam ante nos quidam docuerunt. Literalem non tam nos quam Dems ipse in 
uno e prophetis loquens vocat judicia mon bona, precepta non bona !! ; spiritualis vero apud eumdein 
prophetam appellatur a Deo judicia bona, precepta bona '*. Certe propheta eodem in loco secum pugnantia 
non dicit. Atque etiaiu illi Paulus consonat dum ait litteram, qux idein est ac sensus litteralis, occidere, 


& Jerem. xv, 44... * Exod. xx, 5. * 1 Reg. xv, 11. " Ἴδα. x1v, 7. * ΑΙΠΟΘ. it, 6. * Michi. 1, 12. 
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ei spiritum, qui idem signifleat ac sensus spiritualis, vivificure 1. Apud Paulum igitur invenire est slmikta 
iis quee apud prophetam contraria sibi esse videri posseut.. Nam quemadmodum Ezechiel dicit, hic qui- 
dem : Dedi eis judicia non bona et precepta non bona in quibus non vivent '*; illic vero : Dedi eis judicia 
bona et. precepla bona in quibus vivent !* ; sic Paulus ubi legem litteralem deprimere vult, ait : Si autem 
minisiratio mortis litteris deformata in. lapidibus, fuit in gloria, ita ut non possent intendere filii 1svael. in 
[aciem Moysis propter gloriam vullus ejus que evacudtur ; quomodo non magis ministralio spiritus. erit im 
gloria '*? Ubi autem admiratur et approbat legem, illam spiritualem vocat : Scimus, inquit, quia les 
spiritualis est". llam etiain approbat hoc loco : Itaque lex quidem sancta, el. mandatum sanctum, ei 
justum, et bonum "ο. Nunc si verba legis justis divitias pollicentur, Celsus occidentem litteram secutus, 
de czcis hisce divitiis promissionem intelligat : nos illam pertinere dicimus ad illas divitias 419 oculos 
mentis acuunt, et. quibus dives fit aliquis iu omni verbo et iu omni scientia 9». » Nec minus aperte homi- 
lia {4 iu Exodum suam ea de re mentem declarat his verbis : « Si^ quis est qui legens Moysem murmu- 
rat adversus eum, et displicet ei lex quz? secundum litteram scripta est, quod in multis non videtur servare 
consequentiam, ostendit ei Moyses petram, quz est Christus, et adducit eum ad ipsam, ut inde bibat 
ei reficiat sitim suam. » Verum ecce ex homilia septima in Leviticum alterum locum longe majoris au- 
daciz ;: «Si assideamus, inquit, litterze, et secundum hoc vel quod Judaeis, vel id quod vulgo videtur, 
accipiamus qux in lege scripta sunt, erubesco dicere et confiteri quia tales leges dederit Deus. Videbun- 
tur enim magis elegantes el rationabiles hominum leges, verbi gratia, vel Romanorum, vel Atheniensium, 
vel Lacedzmouiorum. » 
6 lil. Eadem principia ad plurima Veteris Testamenti precepta ab Origene accommodantur. 


llomilia quarta in caput sextum Levitici explicans ista verba : Quicunque tetigerit sanctificata, et ipse 
sanctificabitur, ait : « Redeundum est nobis ad expositiones evangelicas atque apostolicas, ut lex possit 
intelligi. Nisi enim velamen abstulerit Evangelium de facie Moysi, non potest videri vultus ejus, nec 
sensus ejus intelligi. Vide ergo quomodo in Ecclesia apostolorum discipuli adsunt his qux: Moyses scri- 
psit, et defendunt ea quod et rationabiliter impleri queant, et rationabiliter scripta sint ; Judzorum vero 
doctores et impossibilia hac et irrationabilia, sequentes litteram, faciunt. » Ulterius adhuc progreditur 
liomilia sequenti : « Hxc omnia, inquit, nisi alio sensu accipiamus quam litterz textus, sicut jam diximus, 
cum in Ecclesia recitantur, obstaculum magis et subversionem Christiane religioni, quam rationem 
adificationemque prazstabunt. » [tem lib. iv De principiis, num. 17, alia legis precepta refert, quie ad - 
litteram putat vel non debere, vel non posse servari. «Si ad leges, inquit, etiam Mosaicas veniamus, 
plurima, si ad litteram observanda sunt, absurdum ; aliz impossibile przcipiunt. Absurdum est vultu- 
rum esum prohiberi, cum nemo ne extrema quidem urgente fame eo adduci potuerit, ut ad istud animal 
confugeret. Octo dierum infantes non ciroumcisi exterminari e genere suo jubentur, cum potius si quid 
de his ad literam servandis sanciendum erat, praecipi oporteret ut. eorum parentes vel eorum altores 
interficereutur. Nunc autem 2àit Scriptura ;: Omnis mas incircumcisus qui non circumcidetur octavo die, 
neribit de populo suo**. Quod si impossibilia qua lege przcipiuntur, vultis noscere, animadvertamus 
tragelaphum ex Jis esse animantibus αυ consistere jn rerum natura non possunt : quen tamen ut pu- 
rum jubet nos Moyses offerre. Gryphem nunquam auditum est ab homine captum esse : quem nihilomi- 
nus edi vetat legislator. Sed et celebratissimum Sabbatum ei qui accurate perpenderit hacc verba : Se- 
debitis domi vestre singuli, nemo vestrum exeat e loco suo die septima *!, videbitur non posse ad litteram 
observari, cuin nullum animal per totam diem immotum sedere queat. » 
ο WV. Ez Origenis mente in Veteri Testamento quedam ut. gesta narrantur, qu& tamen ninguam contige- 

runt ; alia qug prout re[eruntur, falsa sunt, ac proinde litierali sensu non sunt accipienda. 

Argumento primum erit id quod homilia sexta in Genesim de historia Sar:e et Abiinelech adnotavit. 
« Qus nobis, iuquit, zdificatio erit legentibus, Abraham tantum patriarcham, non solum mentitum esse 
Abimelech regi, sed et pudicitiam conjugis prodidisse? Quid nos zdiüicat tanti patriarchae uxor, si pute- 
tur contaminationibus exposita per conniventiam iaritalem? Hzc Judaei puteut, et si qui cum eis sunt 
litterze aimici, non. spiritus. » Historiam Rebecca quam refert homilia 10 in eumdem Geneseos librum, 
hac ad auditores interrogatione concludit : « Hzc fabulas putatis esse, et historias narrare in Scripturis 
Spiritem sanctum? .. .. Saepe jam dixi quod in his non historix:e narrantur, sed mysteria contexuniur. A 
lipsum paradoxum obtrudit homilia prima in Exodum : « Non nobis, inqui!, hzc ad historiam scripta 
sunt, neque putandum est libros divinos AEgyptiorum gesta narrare. Sed qu: scripta sunt, ad. nostram 
doetrinam scripta sunt. » Et homilia ín eumdem librum secunda, ubi de /Egyptiis obstetricibus sermo 
est : « Si, inquit, secundum historiz narrationem suscipienda essent quie scripta sunt, videuir hoc quod 
dicit Scriptura, quia non fecerunt obstetrices secundum quod praeceperat eis rex /Egypti, stare non 
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posse. » Et postquam inepta prorsus ac futili subtilitate id probare conatus est, sic iufert : « Hac interim 
propter eos qui amici sunt littere, et non putant legem spiritalem esse, et spiritaliter intelligendam. Sed 
nos qui omnia quie scripta sunt, non pro narrationibus antiquitatum, sed pro disciplina et utilitate nostra 
didicimns scripta, he quz leguntur, etiam nunc fieri in hoc mundo, qui /Égyptus flguraliter dicitur, sed 
in unoquoque nostrum deprehendimus . . . Hoc si ita accipiatur, ut. scriptum est, non solum nihil conse- 
qucntize, sed et inanitatis habere plurimum videbitur. » Aliam triumphi materiam reperisse se putavit 
in octavo et nono Josue capitibus, ubi Josue dicitur ex expresso Dei et Moysis mandato integrum Deu- 
teronomium in lapidibus inscripsisse. « Quomodo (inquit homilia 9 in Josue) potuerit tam magnum li- 
brum vel assistentibus, vel permanentibus ibi filiis Israel describere, ita nt non discederent usquequo 
scriptura tot versuum finireiur? Vel etiam quomodo potuerint lapides altaris ferre tam magni libri con- 
inentiam ?. Dicant. mihi isti assertores litterze Judzi, qui spiritum legis ignorant, quomodo in hoc hi- 
»toriz veritas demonstratur. » Alia ejusmodi exempla profert lib. wv De principiis, num, 16 : « Quis igitur, 
inquit, sanz mentis existimaverit primam et secundam et tertiam diem, et vesperam, et mane sine sole, 
luna, et stellis, et eam qua veluti prima erat, diem sine celo fuisse? Quis adeo stolidus, ut putet Deum 
wore hominis agricolz? plantasse hortum in Eden ad orientem, ubi lignum vite posuerit quod sub oculos 
οἱ sensus caderet, ut qui eorporeis dentibus fructum gustasset, vitam inde reciperet, et rursus boni οἱ 
mali particeps fleret, qui fructum ex hac arbore decerptum comedisset? Et cum Deus imeridle in para- 
diso ambulare dicitur, et Adam sub arbore delitescere, neminem arbitror dubitare his figurate per ap- 
pareutein historiam, qux tamen corporaliter non contigerit, quedam indicari mysteria. Cain quoque re- 
vedens a conspectu Dei, manifeste prudentem lectorem movet ut requirat quid facies Dei sit, et quo 
sensu quis exire possil ab ea. Sed quid attinet plura dicere, cum innumera ejusmodi scripta quidem 
esse Linquam gesta fuerint; non gesta vero ut littera sonat, quivis, modo non plane stipes sit, colligere 
possit. » 


$ V. In littera. εἰ historiis evangelicis admittit Origenes mendacia, et ei videbantur evangeliste facia non- 
nulla loco non suo narrasse et. interpolasse; alia autem ut gesta reiulisse, qu& tamen nunquam contige- 
runt, 


t Ad approbationem horum (inquit bomil. 6 in Isaiam) et alterius scripti de Evangelio testimonium 
proferemus, quod juxta eos qui tantum litteram sequuntur, mendacium est. Dicit Salvator et Doininus 
hoster ad discipulos in Evangelio secundum Joannem : Si credideritis, non solum qua ego facio, facietis, 
sed ei majora horum facietis **. Videamus ergo οἱ majora aliqua fecerint discipuli. Quid majus est quam 
mortuum suscitare? Quis, που dico nostrum, sed apostolorum, mortuum suscitavit? Hefert historia quia 
Paulus Eutychuin resuscitavit a mortuis, et Peirus Tabitam, qus interpretatur Dorcas. Ista autem et 
alia hujusmodi inveniri possunt. Ubi sunt majora? Sed et czcos Salvator fecit rursum videre, et, quo: 
majus est, eos qui sic nati fuerunt. Exhibe»nt quos 9008 ab utero manibus apostolorum curatos aspe- 
xerint. Et alia infinita potest de Evangelio invenire qui quzrit, quia neque apostoli his majora fecerint, 
neque eorum successores. Verum sermo Scripturz tale quiddam locutus est : His quz ego feci, corpora- 
libus vos majora facietis. Ego feci resurgere ex mortuis corporaliter, vos resurgere facietis ex mortuis 
spititaliter. Ego c:xcis sensibile hoc lumen iufudi : vos spiritalem Jucem non videntibus dabitis. Usque 
ad hanc autem diem hac majora signa corporalibus quz fecit Jesus, ego video fieri per fidelissimos di- 
scipulos Jesu.» Tomo undecimo in Joannem dubitat an revera Christus vendentes e templo ejecerit : 
« Si tamen, inquit, hc historia contigit. » Dubitandi ansam inde stinit, quod apud alios tres evangelistas 
ingressum Jesu Christi in Jerusalem hzc historia excipiat, a Joanne vero conjungatur ejusdem itineri e 
Galilzea in Jerusalem post miraculum in nuptiis patratum. In confesso nunc est apud omnes bis a Jesu 
vendentes ο teinplo ejectos fuisse, uti liquet ex verbis evangelistarum inier se collatis. Aliter tamen 
sentit Origenes, nec fleri posse existimat, ut contradictionem ejusmodi quispiam removeal, quandiu hi- 
storico sensui adhizrebit. Negat lib. iv De principiis, num. 46, Christum a diabolo translatum fuisse iu 
excelsum montem, unde uno momento omnia orbis terrarum regna sub oculos ejus subjecerit. « Sex- 
centa alia, inquit, his similia in Evangeliis observare licet attentius legenti : unde colliget iis qux secuu- 
dum litteram gesta sunt, alia attexta esse qux» non contigerunt, ». Durius adhuc loquitur et majorem 
psradoxo suo amplitudinem tribuit tom. .x in Joan., num. 2, ubi de recessu Jesu in Galilaeam bzc ad- 
notat : « llarunice rerum veritatem sitam esse necesse est in sensu spiritali ; aut.si dissonantia non sol- 
vitur, recedendum est a fide Evangeliorum, tauquam qui vere non. sint scripta per Spiritum, neque 
sint diviniora, neque optiuto ordine commentata. Utroque enim mudo dicilur Scriptura ordinata fuisse. 
Qui enim recipiunt quatuor Evangelis, nec existimant apparentem dissonantiam amagoge dissolvi, s0!- 
vant przedictas a nobis dabitationes de quadraginta diebus tentationis, qui minime locum habere pos- 
gunt apud Jonnnem. | Dicant, quando fuerit Jesus Capharnai. Nam si post sex a baptismo suo dies, fuit 
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Capharnal, cum sexta die factum sit. in nuptiis in Cana Galikee miraculum, perspicuum est, ncque ten- 
tatum fuisse, neque in Nazaris fuisse, neque Joannewm traditum fuisse. » Et paulo post : « Quod si inter- 
rogautibus nobis quando primum fuit in Capharnao Christus, qui lectionem Matthzpi. reliquorunique duo- 
rum sequuntur, dicent, post tentationem, quando relicta Nazareth profectus habitavit in Capharnao, 
quz est civitas maritima ; quomodg simul verum esse diceot et illud quod apud Mattheum et Marcum 
dicium est, Jesum secessisse iu Galilaeam, tanquam qui audisset Joaunem traditunr fuisse ; et illud, quod 
positum est apud Joannem, nondum fuisse Baptistam conjectum in carcerem, sed baptizare in ZEnon 
juxia Salim? id quod ponitur post mansionem Domini in Caplarnao, et post ascensum ad Jerosolyuaum 
indeque ad Jud:zeam descensum, et post inultas alias ejus actiones. » Porro Evangelistas hac sola excusa 
tione dignatur ibidem num. 4:« Non reprehendo autem ipsos aliquo pacto transposuisse ad utilitatem imy- 
sticze considerationis liarum rerum, id, quod (quantum attinet ad historiam) alio modo factum fuerat ; 
jta ut quod uno loco factum fuerat, tanquam in alio gestum sit, narrarent; et quod uno tempore, tanquam 
?n alio ; et illud quod uno modo pronuntiatum fuerat, cuim quadam alteratione referrent. Propositum enim 
jllis erat vera narrare et spiritualiter et corporaliter, ubi liceret; ubi autem non contingelat utrumque, rem 
praeferre spiritualem rei corpore:e, servala s:pe veritate spirituali in corporali (ut aliquis diceret) mendacio.» 
$ VI. De preceptis Novi Testamenti 

Lib. tv De principiis, num, 18, probaturus aliquot esse Novi Testamenti precepta a quibus omnis sen- 
sus historicus ita excluditur, ut sola in illis intelligentia spiritalis quzerenda sit, sic disserit : «Jain vero 
si ad Evangelium veniamus et similia requiramus, quid a ratione magis alienum, quam istud : Nemineii 
per viam salutaveritis ** , quod apostolis precepisse Salvatorem simplieiores existimant? Et eum dexter: 
maxilla percuti dicitur, res est a verisimili prorsus abhorrens, cum omnis qui percutit, nisi natura man- 
eus fuerit, dextera manu sinistram maxillam feriat, Neque potest ex Evangelio percipi quo pacto dexter 
oculus offensioni sit. Ut enim concedamus posse quempiam videndo scandalizari, cur cum duo oculi vi- 
deant, crimen in dextrum transferendum est ? Quis etiam sibimetipsi infensus quod viderit mulierem ad 
concupiscendum eam, causam regerens in unum dextrum oculum, merito hunc ipsum abjecerit ? Praeterea 
Apostolus przcipit dicens : Circumcisus aliquis vocatus est? mon adducal preputium **. Primum quilibet 
hzc abs re preterque propositum dicere Apostolum videbit, Nam quomodo de nuptiis el castitate przci- 
piens nou. videatur hzc temere interposuisse? Deinde quis peccare illum dixerit, qui vitandze obscoeni- 
tatis causs, quam vulgus circumcisioni inesse putat, revocare, si (leri potest, przeputium conatus fuerit? 
Hac omnia a nobis dicta sunt, ut ostendamus non ea sola quz littera exhibet, propositum fuisse et 
quz sacras nobis litteras dedit, diving virtuti explicare: quippe quas interdum secunduim litteram mi- 
nime vera sint, sed et absurda et impossibilia; tum atlexta esse nonnulla rerum gestarum bistorize et 
iis legibus qux: secundum litteram utilia przecipiunt. » 
$ ΥΠ. Duriorem hanc doctrinam paululum emollit, seque adversus eos defendit qui ipsum pessum-cti iu 

Scripturis sensus lilteralis crimine | accusabant. " Sensum litterulem in maxima Scripture parte. adwittit, 

sed mbique illum non agnoscit. 

« Ne quis vero (inquit lib. 1v De principiis, num. 19) nos suspicetur in omnibus id dicere, nullam hi- 
storiam contigisse, quoniam aliquas non contigit, et nullam legem ad litteram esse servandam, quoniam 
aliqua secundum litteram aut absurda aut impossibilia precipit; vel quz de Salvatore scripta sunt, se- 
cundum litteralem sensum non esse vera; aut nullam ipsius legem et preceptum servari oportere, dici- 
mus manifeste in quibusdam historiz veritatem nobis apparere : verbi gratia, Abraham, Isaac et Jacoh 
cui una sua unumquemque uxore in duplici spelunca sepultos esse in Hebrom ; Sichem Josepho in por- 
tionem esse attributam ; Jerusalem metropolim esse Judzez, in. qua a Salomone :edificatum fuit templum 
Dei, et alia sexcenta. Multo enim plura sunt secundum historiam vera, quam quie mere spiritualia 
illis attexta sunt. Rursum quis inficias ierit mandatum hoc : Honora patrem; tuum et matrem tuam, ut 
bene sit tibi **, etiam sine altiore intelligentia utile esse ac servandum, maxime cum Paulus iisllem verbis 
illud commendarit ? Quid attinet dicere de caeteris : Non machaberis, non occides, non [urtum facies, non 
dices (alsum testiinonium **? Rursus in Evangelio mandata quzdam scripta sunt, de quibus non quzritur 
sintne ad litteram servanda. necne : cujusmodi illud est: Ego dico vobis, quicunque iratus fuerit fratri 
suo **, et qu;e sequuntur. Et : Ego. dico vobis non jurare omnino 3. Et custodiendum est illud Aposioli : 
Corripite inquietos, consolamini pusillanimes, suscipite infirmos, patientes estote ad omnes ** ; tametsi qui 
res altius scrutantur, componere possint altitudinem sapientize Dei cum litterali mandatorum sensu. Ve- 
rumtamen qui attentius legerit, in nonnullis ambiget, nec sine multo examine pronuntiare poterit utrum 
bxc qus putatur historia, secundum litteram acciderit necne, εἰ hujusne legis verba servanda sint, an 
secus. Quamobrem necesse est. ut accuratus lector servato lioc Salvatoris priecepto, scrutomini Scriptu- 
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ras **, quandonam verum sit quod littera sonat, quandonam sit impossibile, diligenter exploret, et ex si- 
milium vocum comparatione diffusum ubique per Scripturas sensum ejus quod secundum litteram est 
Impossibile, pro viribus investiget. » Huic rei aptissimus insuper est locus alter ex homilia septima in 
Genesim, ubi postquam Isaac et lsmael historiam retulit, seipse sic interregat : « Quid ergo? Isaac non 
est secundum carnem natus? Χου eum peperit Sara? Non est circumcisus? Hoc ipsum quod ludebat cum 
Ismael, non in carne ludebat ? Hoc est enim quod mirabile est in Apostoli sensu, quod de quibus nem 
potest dubitari quin secundum carnem gesta sint, hzc ille dicit esse allegorica, ut nos qnid faciendum 


sit in czeteris noverimus, et in his maxime in quibus nihil divina lege dignum historica videtur indicare 
narratiío, » 


ARTIC. V. MYSTICUS SENSUS NITITUR AUCTORITATE NOVI TESTAMENTI, ESTQUE OMNINO NECESSARIUS, UT AB Πυ- 
STIBUS TUTA MANEAT VERITAS SCRIPTURARUM, ET IPSA DEO DIGN/E REDDANTUR. 

la hoc articulo non. multum diuque immorabor, quippe qui patientia lectoris abuterer, si ad compro- 
bandum niysticos sensus in Scriptura sacra admissos fuisse ab Origene, multa ejus congererem testimo- 
nia. Qux enim hactenus prolata sunt, illa nullum ea de re dubitandi locum relinquunt, neminemque 
latet, non ideo reprehendi Origenem, quod ingenii solertia caruerit, qua mysticos, quos revera comple- 
ες Seriptura, sensus investigaret, sed quod ea in re nimium ingenio suo indulserit, et spreto litterali 
sensu allegorias quaesierit locis propemodum innumeris a quibus prorsus alien: sunt. Duo tantum ob- 
servahimus qua maximi sunt. momenti : 1ο Mysticos sensus auctoritate Novi Testamehti inniti, probat 
tum traditione Ecclesie, tum ipsomet Scripturarum consilio ; 2» contra infideles demonstrat allegoricis 
sensibus Scripturas nostras non repugnare. Quod si inter citata ab ipso Scriptura testimonia ad aucto- 
ritatem mysticis sensibus conciliandam, nonnulla sunt qux parum ad rem faciunt, eo saltem nomine 
laudandus est, quod disertiora et quibus quastio plane decisa sit, non omiserit, cujusmodi sunt:1 Cor. 1x, 
9 ; i Cor. x, 1 et seqq. ; Galat. iv, 21 et seqq. ; Ephes. v, 51 ; Coloss. n, 16, 47; Hebr. vin, 5; item cap. x, 
4, et eap, ix, d et seqq. Vide lib. rv De principiis, num. 12 οἱ 15, et lib. 1v contra Celsum. 

Scripturarum auctoritati auctoritatem ecclesíasticze traditionis adjungit, et postquam lib. 1v De prin- 
cipiis, num 8, demonstrasse sibi visus est litteralem sensum inlinitorum errorum causam exstitisse, aic 
loquitur num. 9: « Quapropter iis qui persuasum habent sacros libros non hominum esse coramentarios, 
sed sancti Spiritus afflatu, voluntate Dei parentis universorum per Jesum Christum scriptos esse et ad 
nos pervenisse, qua via in eorum lectione insistendum esse nobis videatur, indicare conabimur, servata 
eclestis secundum successionem apostolorum Ecclesiz Jesu Christi regula. Et esse quidem mysticas 
quasdam dispensationes quas divin: Scripuirae indicant, etiam simpliciores fidelium credunt; quanam 
vero li: sint, cordati et modesti nescire se fatentur. » Nihil his verbis accuratius. Generale illud prin- 
ciplum, quod mysticos in Veteri Testamento sensus ponit, apostolicz doctrinz pars est et veritas certa, 
qua ministerio pastorum ad nos usque pervenit. Sed quinam sunt singulatim sensus illi mystici? Qua 
via illi quos Spiritus sanctus sibi proposuit, discernuntur ab iis quos sela gignit imaginandi vis? ld 
prorsus est extra limites traditionis, et laborem creat vel ipsis peritioribus iusuperabilem, ut ipse Ori- 
geues fatetur. Hinc perraro ad Sceripturz traditionisque auctoritatem recurrit, idque tantum, cum gene- 
ratün sensus allegorici veritas est constituenda. Quando autem ad singularium locorum discussionem 
venit, continuo profert illud, in quo tantopere sibi complacet, e litter: falsitatibus et contradictionibus 
ductum arguinentum. Ubi semel tantilla oritur difficultas, coptinuo litteralem sensum deserit, el in 
allegoriz campis evagatur, uti patet e testimoDiis articulo quarto allatis, Hzc est, ut ita dicam, Origenis 
translatitia clavis, tantique fecit suum illud paradoxum, ut ad illud fere omnem elucidandie Scripturae 
artem revocet. Hinc tot fere in Novo, quot in Veteri ''estamento, mysticos seusus ponebat. Quis infi- 
cias ieri suis quoque difficultatibus implicari Novum Testamentum? Multas In. eo reperit Origenes, Imo 
plures quam alius quilibet, reperire debuit. Sed dolenda prorsus sors illorum locorum est, quos ad lit- 
teram probabili solutione interpretari non poterat : nam confestim solito sese includit propugnaculo, et 
repudiato litterali sensu arbitrariam nobis et szpe inauliissimam allegoriam obtrudit. D. 

Plurimum tamen ei hoc nomine debetur, quod Scripturarum nostrarum allegorias a Celsi insultationi- 
bus vindicarit. Contra historiam Moysis deblaterabat Epicureus ille, nec pati poterat ul allegorice expo- 
neretur, et alius quam litteralis in ea sensus quzereretur. Idem de reliquis Scripturis effutiebat : sed vide 
qo pacto confuietur ab Origene libro contra Celsum quarto, num. 48, 49 et 50, et lib. 1, n. 18. 

AnTIC, Vl. DIFFICILLIMUM, NE DICAM IMPOSSIBILE, NYSTICOS, QUOS SCRIPTURA COMPLECTITUR SENSUS INVE- 
STIGARE. 

Hzc veritas Origenis animum valde videtur affecisse. « Et esse quidem (inquit lib. 1v. De principiis, 
num. 9) mysticas quasdam dispensationes quas divinze Scripture indicant, etiam simpliciores fidelium 
credunt ; quenam vero ille sint, cordati et modesti nescire se fatentur. Quare οἱ quis sciscitetur de con- 
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gressu Lot cum filiabus, de duabus uxoribus Abraham, de duabus sororibus quz nupserunt Jacob, de 
duabus ancillis que ex ipso pepererunt, nihil aliud respondebunt quam mysteria heec esse a nobis που 
intellecta. Sed et tabernaculi fabricam cum legunt, credentes qua scripta sunt esse figuras, quirunt 
qus» possint ad singulas tabernaculi partes accommodare. Neque vero in eo quod credunt rci alicujus fi- 
guram esse tabernaculum, falluntur, sed cum rationem illius cujus typus est tabernaculum, ceriz cui- 
piam rei, prout postulat Scripture dignitas, aptare volunt, aliquando aberrant , et omnem quidem narra- 
tionem qua vel nuptias spectare videtur, vel liberorum procreationem, vel bella, aut alias quaslibet bhi- 
siorias quz» vulgo eircumferri possunt, figuras esse declarant; sed quarum rerum figurz sin!, interdum 
propter habitum non bene compositum, aliquando propter temeritatera, quandoque etiam quod supra 
modum hominibus difficile sit res ejusmodi explorare, quantumlibet quis exercitatus et perspicax sit, non 
ita evidenter apparet, nec singulorum ratio afferri potest. » Eamdem sensus mysticos investigandi diffi- 
cultatem prophetiis, Evangeliis, omnibus denique Novi Testamenti Scripturis inesse asserit ejusdem libri 
nuin. 10. Imo infra num. 26 affirmare uon dubitat minimam mysticorum, quos Scriptura habet, sensuum 
partem ipsimet Paulo compertam fuisse. « Si quis, inquit, curiosus explanationein singulorum requirat, 
veniat et nobiscum pariter audiat quomodo Paulus apostolus per Spiritum sanctum qui persctrutatur 
etiam profunda Dei, altitudinem diviuz sapientie ac scienti scrutans, nec tamen ad fluem, et, ut ita 
dixerim, ad intimam cognitionem przvalens pervenire, desperatione rei et stupore clamat et dicit : O al- 
titudo divitiarum sapientie et scientie Dei *!. Et quod desperatione perfect: comprehensionis hoc pro- 
nuntiaverit, audi ipsum dicentem : Quam inscrutabilia sunt judicia Dei, et quam investigabiles via ejus **. 
Non enim dicit, difficile posse scrutari judicia Dei, sed omnino non posse; nec dixit difficile invesitigari 
posse vias ejus, sed non posse investigarl. Quautumcunque enim quis in scrutando promoveat et studio 
intentiore promoveat, gratia quoque Dei adjutus, sensuque illuminatus, ad perfectum finem eorum quz 
requiruntur, pervenire non poterit, nec omnis mens quz creata est, possibile habet ullo geuere compre- 
hendere, sed ut invenerit quadam ex his qua quzruntur, iterum videt alia quxe qu:erenda sunt. Quod et 
si ad ipsa pervenerit, multo iterum plura ex iliis quae quxri debeant, pervidebit. » Commentarió in psal- 
muin primum, pag. 526 et 527, documentum sibi ab Ilebrzo teaditum refert et. ita probat ut nun aliunde 
magis liqueat quid de Seriptura sacra ipsemet sentiret : « Preclarissimum, inquit, documentum nobis ab 
Hebrzo de omni Scriptura traditum proponemus :: dicebat enim ille similem esse Scripturam divinitus 
fflatam propter obscuritatem quz in ea est, multis domiciliis uno zdiflcio conclusis; unicuique domici- 
lio appositam clavim non ipsi convenientem, sicque dissipatas esse claves per domicilia, non respon- 
dentes singulas iis domiciliis quibus apposita sunt : opus vero longe difficillimum esse invenire clave:, 
el eas cellis aptare, quas aperire possunt : itaque etiam Scripturas abstrusas quidem illas intelligi. non 
aliunde sumptis quam ab ipsis invicem argumentis intelligentiz, quie in se habent dispersam exponendi 
rationem. » Hac mysticos Scriptur:e sensus scrutandi difficultas adeo insuperabilis Origeni videbatur, 
υἱ sue ea de re sententie omnino consentaneam agendi rationem habuerit. Quamvis ubique mysteria 
consectetur, libere tamen suam ea iu re confltetur imperitiam, et si quos delexisse se putal urysticos 
sensus, eos semper cum magia animi sui modestia in lucem profert. Howilia quinta in Genesim, ubi de 
figuris quas veteris legis sacrificia continebant, sermonem habet, eas supra intelligentiam suam esse 
candide fatetur. « Non autem, iuquit, dubito multa esse qua nos latent, et sensum nostrum superant. 
Non enim sumus illius meriti ut possimus dicere : Nos autem sensum Christi habemus **. .. Eam quam 
nunc diximus legis animam requiraumus, quantuin ad przsens tempus spectat, Nescio autem si possum 
etiain ad spiritum ejus ascendere in his qua de saerificiis lecta sunt. » Majorem adhuc prz se fert ani- 
mi modestiam homilia undecima in Numeros, ubi ait : « Et si mererer ego liodie inagnum aliquem et 
summo pontifice dignum sensum proferre, ita ut ex iis omnibus quz loquimur οἱ docemus, esset aliquid 
egregium quod summo sacerdoti placere deberet, poterat fortasse (leri ut angelus qui przest Ecclesis, 
ex omnibus dictis nostris eligeret aliquid, et loco primitiarum Domino de agello cordis mei offerret. Sed 
ego me scio non mereri, nec conscius sum mihi, quod talis sensus inveniatur in. me quein dignuni ju- 
dicet angelus qui nos excolit, offerre pro primitiis vel pro primogenitis Domino. Atque utinam tale sit 
quod loquimur et docemus, ut non pro verbis nostris condemnari mereamur, Sufliceret nobis hzc gra- 
tia. » Praeterea insignis ea de re.lecus exstat homilia prima in Exodum : « Si mibi, inquit, Dominus con- 
cedere dignaretur spiritalis agricultura: disciplinam, si peritiam colendi ruris donaret, unus sermo ex 
his qua» recitata sunt, in tantum posset longe lateque diffundi, si tamen et auditorum capacitas sineret, 
ut vix nobis ad explicandum sufficeret dies. Teutabimnus tamen pro viribus nostris aliqua disserere, 
etiamsi neque nobis universa explicare, neque vobis cuncta audire possibile est ; quia et hoc ipsum 
agnoscere, quod supra vires nostras sit horum scientia, non parv: arbitror esse peritiz. » 


ARTiC. Vil. TRES PROPONIT REGULAS QUIBUS MYSTICORUM SENSUUM INTELLIGENTIA FACILIUS COMPARETUR. 
Prima regula qua przcipue in Mosaicis libris locum habet, ejusmodi est : « Quidquid in Scriptura 
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mandati, preecepti, testimonii, jusiiti.e, judicii, etc., vocibus exprimitur, id ad litteram accipiendum 
est, nec allegoriis indiget; quidquid vero nomine legis declaratur, id allegorice explicandum.» Ea e 
verbo ad verhum excerpta est ex homilia undecima in Numeros, cujus testimonium supra adduximus 
articulo secundo. Ilujus porro regulse sensus est, ceeremonialem legem totam esae figuris plenam, secus 
vero legem inoralem ; deinde singula Scripture loca quee ad ceremouialem legem quoquo modo refe- 
euntur, ea, ne uno quidem excepto, nou litteralem, sed unicum mysticum sensum habere. Hanc regu- 
jam firmat Scriptura sacra locis quae cz:eremonialem legem figuras habuisse, nec amplius ea Cliristianos 
obligari docent. Unde colligit tota lac lege figuras exhiberi, omnique eam nunc carere sensu litterali, 
quandoqnidem ea jam soluti sunt Christiani, Id genus systematis jam introspicere licuit homilia supra 
citata in Numeros, sed plenius con(irmatur sequentibus testimoniis. Homilia septima in Leviticum, 
num, 4, ubi de mundorum et immundorum discrimine agitur, sic loquitur : « Sed ad h:ec investiganda 
Scripturg testimoniis indigeinus, ue quis putet (amant enim homines exacuere linguas suas ut gladium), 
ne quis putet, inquam, quod ego vim faciam Scripturis divinis, ut ea qu:e de animalibus, quadrupedibus, 
vel etiam avibus, aut piscibus mundis sive immundis in lege referuntur, ad bomines traham, et de ho- 
minibus h:ec dicta esse cou(ingam. Fortassis enim dicat. quis auditorum : Cur vim facis Scripture? Aui- 
malia dicuntur, animalia intelligantur. Ne ergo aliquis hzec depravari humano credat ingenio, aposto- 
lica in eis auctoritas evocanda est .... Paulus utique nunquam auderet spiritalem potum et spiritalem 
escam appellare, nisi bunc esse sensum legislatoris per traditam sibi verissimze doctrinz scientiam didis 
cisset. Unde et illud addit tanquam confidens et certus de ciborum ratione mundorum et immundorum, 
quod non secundum litteram, sed spiritaliter observauda sint, et dicit : Nemo ergo vos judicet in cibo, 
aut potu, aut in parle diei festi, aut neomenie, aut Sabbatorum, qua sunt umbra futurorum **, Vides ergo 
quomodo bze omnia qux de cibis vel potu loquitur Moyses, Paulus qui ielius ista didicerat, quam hi 
qui nune jactant &e esse doctores, omnia hzec umbram dicit esse futurorum. Et ideo, sicut diximus, ab 
hac utnbra ad veritatem debemus ascendere. Christianis et a Christianis sermo est, quibus apostolico- 
rum dictorum chara debet esse auctoritas. Si quis vero arrogantia tumidus apostolica dicta contemnit 
amv spernit, ipse viderit. Mihi autem sicut Deo et Domino Jesu Christo, ita et apostolis ejus adherere 
bonum est, et ex divinis Scripturis secundum ipsorum traditionem intelligentiam capere. » Ex hoc, ni 
fallor, testimonio liquet placuisse Origeni, ut omnis ezremonialis lex allegorico sensu accipiatur : en tili 
alia, unde constat ex ejus sententia omni nune eam litterali erga Christianos sensu carere. Nihil ad 
eam rem magis disertum, quam quod ait homilia sexta in Genesim : « Quod si edocere vis quomodo lex 
mortua sit, eonsidera et vide nunc sacrificia, ubi altare, ubi templum, ubi purificationes, ubi solemnitas 
Pascha : nonne mortua est in his omnibus lex ? Aut si possunt isti amici et defensores litterze, custo- 
diant litteram legis. » Et homilia undecima in Exodum : « Non enim potest, inquit, facere lex sicut Ju- 
diei dicunt, quia infirmatur lex in carne, id est in littera, et nihil potest secundum litteram facere : nihil 
enim ad perfectum adducit lex, Secundum autem consilium quod nos afferimus ad legem, possunt omnia 
spiritaliter fieri. Possunt et sacrificia spiritaliter offerri, quai modo carnaliter non possunt, Potest et 
lex leprz spiritaliter servari, qu: secundum litteram non potest. Sic ergo quomodo nos sentimus el con- 
silium damus, omnia facit lex. Secundum litteram autem non omnia, sed admodum pauca. » 

Secunda regula, cujus prxcipuum usum esse vult. in. propheticis et historicis librie, hoc commento 
nititur : « lu eolo regio est quz Judz:e, urbs qux Jerosolymz, populus qui Judaico populo respond.t. 
Sic etiam coelestis /Egyptus est, ecelestis Babylon, coelestis Sidon, ccelestis Tyrus, et alig ejusmodi urbes 
et loca, quz terrenis ejusdem nominis regionibus et civitatibus respondent. lu hisce coelestibus regio- 
nibus et urbibus domicilium est animarum, qux principum bonorum aut. malorum imperio subduntur. 
Et quemadmodum hine decedentes hominum anii in infernum detruduntur, ut ibi meritas pro malis 
actibus poenas exsolvant, sic idem ferme in supernis loeis aceidit, ubi quoddam mortis genus expe- 
riuntur animz, et post istam mortem in terram hane nostram tanquam in infernum przcipitantur. Potest 
igiiur fieri ut hze qux in ccelis habitant, animi, in. terre nostrae. locum plus minusve commodum pro 
praecedentium actuum diversitate amandentur, sicque verbi gratia e Juda coelesti oriundus lsraelita iu 
Scythiam terrestrem, et vice versa ex Egypto coelesti Zgyptius in Judeam terrenam relegetur. » 

His fundamenti loco positis, sécundz regulae tenor hic est : « Quidquid in Scriptura sacra de terrena 
Jerusalem, de terrena Agypto, de Babylone terrestri et de aliis ejusmodi locis, necnon illorum incolis 
dicitur, id ad c«elestes regiones urbesque cognomines atque ad illarum incolas referendum est. Imo 
scpissime de celestibus his tantum locis prophetze loqui sibi proposuerunt, cum de terrena Jerusalem, 
de terrena JEgypio, aut aliis locis terrenis sermonem habere videntur, idque inde colligi potest quod 
ejusmodi prophetiz: mysteriorum speciem prz se ferunt, multaque continent qu: ad homines pertinere 
nequaquam possunt. » Exstat hoc paradoxum lib. iv De principiis, num. 20, 24 et seqq.,. illudque sibi 
commentus est Origenes tum e discrimine quod ponit Paulus inter Israelitam secundum carnem et Bsrae- 
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litam secundum spiritum, (um. ex eo quod idem apostolus in Epistola ad Galatas dicit coelestem esse 
. Jerusalem. Ex hujus principii serie etiam hanc generalem propheticos historicosque libros interpretandi 
methodum proponit, ut. nempe quidquid in illis est, ad bonos et ad malos angelos referatur.  Diserte 
illud docet homilia undecima in Numeros : « Puto enim, inquit, quia sieut quxdam nomina vel gentium 
vel principum in Scripturis posita videmus, qux» absque dubitatione ad malos angelos et ad virtutes contra- 
rias referantur, sicut verbi gratia Pharao rex /Egypti, Nabuchodonosor Babylonius, et Assyrius; ita etiam 
ea qu: de sanctis viris et gente religiosa scribuntur, ad sanctos angelos et ad benignas debemus referre 
virtutes... Si ergo hzc omnia ad angeles quosdam magne virtutis referri cogit ratio veritatis, nonne 
eadem consequentia etiam quz& de bonis vel principibus vel gentibus conscribuntur, ad bonarum, ut 
supra diximus, virlutum angelos ministrosque referentur? » 

Tertia denique Origenis regula precipit, « ut ad mysticum sensum confugiatur, et deseratur littera, quoties 
falsa, inutilis, Deoque indigna reperietur. » Id necessario sequitur e principiis articulo quarto eonstitutis. 


Animadversiones in Origenianum de Scripture sacre interpretande ratione systema. 


f. Primum ego non inficias ierim Origeni multum deberi, quod Scripture sacr:e allegorice interpre- 
tandz methodum a Celsi criminationibus adeo solide vindicaverit, ut se ipse in hac parte quodammodo 
superasse videatur. Invicte enim probat, mysticum sensum, si res generatim spectetur, non esse commen- 
(πιω hamanum, sed ipsarummel Scripturarum auctoritate niti, nihilque commune habere cum -llegorii« 
Gr:ecorum, qua longe post natas eorum fabulas excegitatze sunt, ut deorum quos colunt, honori consule- 
retur. Deinde magni etiam ponderis est in hoc aoctore illa confessio, inysticos sensus non ubique Scri- 
pturarum reperiri; major et illa, difficillimum, ne dicatur impossibile, eos quos in se habent, investigare. 
Denique plurimi item zestimandum quod dixit de utilitate et praestantia litteralis sensus, quo integrum 
religionis nostrze zdificium fandatur, quique ad sdificationem et documentum Gdelium per se sufficit. 
Hisce enuntiatis fere centinetur quidquid boni Origeniano inest systemati. 

ll. Sed paucis hisce bonis longe plura mala admista sunt. Ac primum quidem, illa, quam plurimi 
tamen veteres et recentiores amplexi sunt, Scripture sacre divisio in triplicem sensum, litteraleim. 
moralem et allegoricum, censur:x videtur obnoxia. Moralis appelletur cujuslihet loci sensus, qui moribus 
formandis inservit, per me licet, modo ulterius non procedatur. Si vero in speciali collocetur clas»e 
sensus moralis, et a litterali constituatur perinde diversus ac allegoricus, id nulla solida ratione nilitur, 
et perniciem secum maximam trahit, uti exemplo comprobatur Origenis, qui ut litteralis sensus diflicul- 
t«tes eluderet, ad documentum aliquod morale confugiebat. Ad mysticum quidem sensum statim recur- 
rere maluisset, sed quia non semper occurrebat qui sibi faceret satis, tunc in anima Scripture, id est 
morali sensu harebat, Animadvertere debuisset primum moralibus hisce documentis, cum integer semm- 
per maneat litteralis. sensus, natos ex arte critiea difficultates nequaquam solvi; deiude moralia ista 
documenta tunc solum alicujus esse pretii, eum sponte sua e litterali sensu proflaunt. Tantum abest ut 
hzc ei in mentem venerint, ut potius in animum induxerit suum quzdam esse Scripturse loca, que 
liueralem sensum prorsus excludant, et unicum moralem admittant : quod omnino repugnat. Aut enim 
moralis iste sensus e verborum vocumque significatione oritur, et tunc litteralis est; aut quemadmoduin 
principio consequentia, ita sermonis littera ipse continetur, et tane. necessario integra manet littera qua 
tanquam basi nititur, et unde ηδη γα)! consequentia naseitur. 

IM. Paradoxum illud, quo multa falsa et secum pugnantia io Scripture littera ponit, ad religionis 
postrze eversionem recta ducit, mibique quoties ejus testimonia articulo quarto citata legere contingit ; 
toties legere videor non testimonia hominis qui ardentem semper in Scripturis interpretandis animum 
habuerit summaque semper eas veneratione pertractaverit, sed excerpta quadam e volumine increduli 
cujuspiam qui Seripturarum veritatem multiplici objectorum genere coneutere lentaverit, Miror ipsum 
aut non intellexisse cum ejusmodi principio pagnare earum inspirationem ; aut, si id vidit, tanto incom- 
modo remedium afferri existimasse, αἱ Deus in falsitatis comiounionem adduceretur. Semel pessumdato 
aut falsitatis insimulato litterali sensu iis in locis ubi omnes qui reqniri possunt characteres historici 
eoalescunt, corruat necesse est Scripturarum auctoritas apud gentiles, apud hzreticos, apud Christia- 
nos; apud gentiles, qui potius inde occasionem sument rejiciendz Scriptura tanquam Spiritu. sancto 
indignz, quam illius allegorice interpretandas necessitatem colligent ; apud hzreticos qui hoc principj9 
abotentur, ui se ex. is expediant. locis quae contra suos ipsorum errores pugnant ; denique apud Chri- 
stianos, quos in fidei sue detrimentum et in perpetuas animi anxielales ita adducet, ut legendis Scri- 
ptaris prorsus renuntiare maluerint. Tot tantisque incommodis perterritus uon est Origenes. Adeo veruin 
est, semel valde praoceupatum animum nulla ratione ab errore suo revocari posse. 

IV. Quod pene incredibile videtur, Origenem latuit discrimen quod litteram inter et verborum litte- 
yalem sensum intercedit. Littera potest esse falus, et tamen verissimum sub falsitatis specie sensum 
continere. ld in omnibus enuntiatis metaphoricis contingit. Si opera quibus insunt ejusinodi metaphorze, 
licebit hoc nomiune falsitatis accusare, nullus erit liber, qui falsitatibus et contradictionibus carere dici 
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possit, cum nullus sit liber, in quo metaphorica vocum significatio simplici et litterali intelligenti: non 
frequenter substituatur, Scriptura sacra nihil bac in re habet, quo a czeteris libris secernatur, cum Deus, 
cui homines docere propositum fuit, se utique ad humani sermonis regulas accommodaverit. Quid ergo 
censendum de Origene, qui, ut Scripturam sacram falsitatibus et contradictionibus scatere probet, multa 
οἶιδί loca, quz metaphoricuin et verissinum sensum habent? Prorsus ex animo ejus excidisse necesse 
est omnia human:e. ratiociuationis principia, cum thesim quz tam mali exempli est, et tam proeiduo 
nititur fundamento, propugnavit. Marcionitas offendebat littera Scripturarum, propterea quod omnem ab 
eis metaphoram excludebant. Ex eodem fonte manavit Judaeorum error, qui Christum recipere nolue- 
runt, et. prophetias ab eo adimpletas fuisse pernegabant. Ad grammaticalem litteram accipicbant, qux eo 
tantum consilio scripta sunt, ut metaphorice intelligantur. Ejusmodi sunt loca, ubi dicitur Deus plan- 
tasse paradisum in Eden, atque in eo ambulasse, etc. ldem sentiendum de przeceptis. Alia sunt qu» ad 
graimninaticalem litteram non sunt accipienda, vel qux ad certa quxdam tempora, vel ad certas quasdam 
personas sunt restringenda, cujusmodi eunt illa de nemine in via salutando, de calceis aut duabus tunicis 
non habendis, de sinistra maxilla prebenda ei qui dexteram percusserit, de oculo, nianu, pede et 
exteris membris, si àacandalo fuerint, auferendis; alia sunt qua etiam non stricte, sed prout res humano 
sensu zslimari solet, intelligenda sunt : cujusmodi est preceptum ne quis loco suó moveatur in die 
Sabbati. Si quis ex similibus exemplis intulerit Scripturam sacram secum puguare resque falsas et 
inexplicabiles continere, is profecto misere vulgari humani sermonis usu abutitur, et aperte hominum 
credulitati illudit, quippe quos inducat ut id pro rei falsitate sumant, quod tantum est elocutionis falsi- 
tas. Atque utinam ulierius progressus non fuisset Origenes : facilem mens ejus excusationem habuisset, 
damnato duutaxat illo quo illam aperuit, modo. Verum e citatis testimoniis nimium liquet, falaitatis ab 
ipso accusatum fuisse verum sensum litteralem plurimorum locorum, in quibus omnes vere historiz 
characteres et indicia agnoscuntur, cujusmodi sunt historia creationis, consitus in terra paradisus, 
historize βατ, Rebeccz, obstetricum ZEgyptiarum, tentationis Domini, et jejunii quadraginta dierum, 
mercatorun in templo res suas vendentium, et alis ejusmodi quamplurima historic: narrationes. Non- 
nullas pro anilibus fabulis habuit; in aliis dixit facta esse transposita, nec eo quo referuntur, modo 
contigisse. Eo etiam audacix venit, ut legem Mosaicam, si litterali sensu accipiatur, Deo indignam et 
legibus mere humanis inferiorem pronuntiaret, nec aliter affirmaret in tuto poni posse Scripture inspi . 
raiionen;, quam si dicatur Spiritum sanctum eo consilio corporaliter mentitum esse ut spiritaliter 
vera diceret, id est falsitates historicas dictasse, sub quarum velainine veritates allegoricas insinuaret. 

V. E tribus regulis quas proposuit Origenes, ut mysticorum sensuum faciliorem redderet intelligen- 
tiam, tertiam statim. evanescere liquet ex iis quze supra a nobis observata sunt. Falsissimo quippe 
innixa principio regula, nullius utique utilitatis esse potest. Ad creteras duas transeamus. Verum quidem 
est id, quod prima regula fertur, c:eremonialem legem figuras exhibere, secus vero legem moralem. Sed 
hoc pronuntiatum viin legis habere nequit, nisi id ponatur (quod tamen speciali demonstratione indiget) 
nihil omnino ezxremoniali legi inesse quod figuris careat. lta quidem sensit Origenes, sed nec ipse, nec 
alius post ipsum ejusmodi principio astruendo par fuit. Es qux Origenes profert Scriptura testimonia, 
eviucunt quidem esse nonnulla ceremonialis legis loca qux ellegoricum-seusum patiantur, sed nihil am- 
plius inde conficitur. Validissimis rationibus opus est ut ulterius quam apostoli progressi sunt, proce- 
datur; at validae istze rationes hactenus in lucem non prodierunt, nec spes est unquam prodituras. Certe 
quicunque singulas Levitici aut Exodi partes neglecto litterali sensu allegorice duntaxat explicare Lentae 
runt, risum omnibus nunc movent suis plerumque insulsis allegoriis, quibus Scripturarum majestas 
deprimitur et conculcatur. 

Alius error est credere czeremonialem legem, postquam abrogata est et observari desiit, litterali sensu 
carere, vel saltem litterali sensu non amplius esse interpretandam. Vix concipi potest quomodo ejusmodi 
commentum in Origenis mente natum sit. Sive observetur, sive non observetur przceptum, is quem 
continet, sensus in utroque casu perinde se habet et idem semper subsistit. Etiaimnum e sola. Mosaicz 
legis littera ad demonstrandam Judaicz religionis divinitatem et Christianismi praestantiam major lux 
affertur, quam ex omnibus, quas tum veteres, tum recentiores pro arbitrio excogitarunt, allegoriis in 
unum corpus collectis et adunatis, 

Secunda quoque Origenis regula paucis veris plurima permista habet multum erronea. ld quidem 
verissimum est quod docet Paulus, celestem esse Jerusalem, cujus typus est Jerusalem terrena; sed 
inde consequi, nt quaecunque de terrena Jerusslem et adjacentibus ei locis dicuntur, ea ad coelestem 
Jerusalem sint referenda, id vero nec conceditur, nec ab Origene demonstratum est, nec simile quidpiam 
ab Aposiolo profertur, qui multo minus loquitur de Origenianis illis in celo animarum habitaculis, quz 
«Ἐργριο, Babyloni, Tyro, Sidoni et aliis terrenis locis respondeant. Apage profauam istam et monstri 
similem Platonismi et Pythagorismi cum Seripturis nostris misturam. 

Ex dictis igitur liquet nullius fere esse utilitatis propositas ab Origene regulas, que ne nodum quidem 
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difficultatis attingunt. E. Novo Testamento discimus id pro certo habuisse apostolos, esse in Veteri 
Testamento loca, qui allegoricum sensum admittunt, deinde eos istud principium ad singularia quzdam 
loca accommodasse, Hinc nascuntur illie questiones an apostoli crediderint et docuerint nullum esse. 
Scriptura locum qui figuris careat; an plures numero sint allegoriz quam qua ab illis iudicatze sunt; 
an iis investigandis et secernendis ab arbitrariis allegoriis quadam regulae inserviant, el quaenam  illze 
sint ; an per illas figuras nibil obstet quominus integer maneat lilteralis sensus; an quia Apostolus 
aliquod Scripture testimonium allegorico sensu interpretatus est, inde consequatur, ut quidquid cum 
hoc testimonio aliquam habet counexionem, quidquid proce«t οἱ sequitur, id eodem modo sit expli- 
candum. Hac sunt qua Origenes sibi solvenda proponere debuisset, Quantum vero iis solvendis impar 
sit ejus methodus, quantumque a veritate removealur, jam nemo est qui non intelligat. 


Vk. Experientia docet satis solemne esse vividioribus et sibi nimium indulgentibus ingeniis secum 
turpiter pugnare, et studia in contraria extra modum ferri. Cum in ejusmoi homines non cadat atlentio 
diuturua et continua, vividiori sua imaginandi vi necessario abrepti nullisque fixis innixi principiis, 
interruple, ut ita dicam, ratiocinantur, et quz uno tempore cogitarunt, dixerunt, aut. scripserunt, ea ex 
illorum memoria alio tempore ita excidunt, ut omnino contraria szpe proferant, lloc vitio nou caruit 
Origenes. Quis conciliaverit ea qux contra sensum litteralem — effutiit, cum iis quw alibi dixit, ipsum 
simplicium institutioni et :edificationi sufficere, ipsoque niti religionem omnem ac fidem Christianoruin ? 
Si Scripture littera Innumeris illis laborat vitiis quze ei exprobrat, nunquid timendi locus nen est, ne 
potius scandalum pariat, quam zdificationem, ac potius lapsus occasio sit, quam fons luminis et scatu- 
rigo salubrium documentorum, prasertim simp:icibus, quorum fides adeo facile labefactatur? Quod 
prodigii loco est, mille in locis, idque coram populo, litteralis sensus incommoda ad nauseam usque 
exaggerat Origenes ; aliis autem in locis persentiscena periculum, cui ejusmodi principium obnoxium 
est, illud eodem animi ardore impugnat, quo fuerat antea ab ipso propugnatum. ld videre est homilia 
secunda in Genesim, ubi arez Noeticz historiam litterali sensu accipi debere contendit : « πο, inquit, 
quantum ad historiz pertinet rationem, adversus eos dicla sint, qui impugnare Scripturas Veteris Testa- 
menti nituntur, tanquam impossibilia quaedam et irrationabilia continentes. » Quasi vero quod in aliis 
damnat, id non fuerit ab ipso millies decantatum. Prarterea manifesta sunt, et diserta, et magno numero 
ejus loc2, ubi »llegorias in omni Scriptura reperiri pernegat, et tamen quasi hujus principii oblitus, 
mysticos sensus in singulis utriusque Testamenti paginis inquirit et. animo sibi fingit Quin et. homilia 
prime in Exodum sic loquitur : « Ego credens verbis Domini mei Jesu Christi, in lege et prophetis iota 
quidem unum, aut unum apicem non puto esse mysteriis vacuum, nec puto aliquid horum transire posse 
donec omnia fiant. » Et lib. ιν De principiis, num. 20 : « Sic enim de universa Scriptura statuimus 
sensum ubique esse spiritalem, non ubique corporeum. » Hzc aperte pugnant cum ejus testimoniis supra 
citatis artic. 2. Denique quod dixit ditlicilimum esse, ne dicatur impossibile, mysticos quos habet Scriptura 
sensus investigare, id non facile cum indefesso ejus in ejusmodi sensibus scrutandis studio conciliatur. 


Vil. Veritatem perperam acceptam sspe perinde nocere, ac falsum principium, magno exemplo est 
Origenes. Ab apostolis didicerat Jesum Christum resque ab eo gestas et ejus mysteria in Veteri Testa- 
mento adumbrari. Hinc ad mysticorum sensnum investigationem habenas ingenio suo permittendas esse 
censuit, eo aliunde impulsus publico sui temporis sapore, vividiori sua imaginandi vi, scriptorum Judzeo- 
rum, gentilium ac Christianorum allegoriis deditorum lectione, perparvo quod tonc erat ad Scripturae 
litteram elucidandam auxilio, ac denique stupenda illa, qua opera sua cudebat, velocitate. Ex omnibus 
istis causis prodiit inexhaustus ille allegoriarum fons, quo cunctz ejus scriptiones adeo inundantur, ut 
neminem ante se in lioc genere superiorem habuerit, nec ullum post se sibi parem reliquerit. Primum ad 
allegoricam methodum abreptus est veterum Judzorum exemplo, quibus alius non arridebat exponend:e 
Scripture modus. Ab eis hausit scitum illud, litteram esse divinorum voluniinum corpus, mystico autem 
sensu animam vel spiritum illorum contineri. Admirationi ei erant Philo et Aristobulus, uti patel e lib. iv 
conira Celsum, num. 51, ubi ait : « lllorum volumina, quantum conjectura cognoscere est, minime vidil 
Celsus. Nam illa mihi videntur mentem Scripturarum ut plurimum ita assequi, ut vel Grecis philosophis 
admirationi esse possint. lbi enim non solum in dictione, sed etiam in sententiis οἱ doginatis videtur 
delectus et diligentia, et praeclarus eorum Scripture locorum usus, qua: Celsus pro fabulis habet. » Quo 
encomio plane coufirmatur hec Photii de Philone adnotatio Biblioth. cod. cv : « Ex eo, opinor, ounis 
allegorica Scripture interpretandz ratio in Ecclesiam irruendi habuit initium. » Deinde quod ait Por- 
phyrius apud Euseb., Hist. eccl., lib. vi, cap. 19, id. mihi fil »dmodum verisimile, Origenem nempe, 
eum assidua Platonicorum et Pythagoricorum lectione familiarem sibi fecisset abstrusioris veteruui 
philosophorum doctrinz allegorico sensu interpretandze moduni, illum quoque ad Judzoruin libros trans- 
tulisse. Huc adde quod conjicit Huetius Origenian. lib. 11, q. 15, ad id scribendi genus excitatum etiam 
fuisse Adamantium exemplo Metrodori Lampsaceni, quem narrat Tatianus totum Homerum in allegorias 
traxisse, et Ileraclidis Pon'ici, Homericarum allegoriarum scriptoris. Praeterea compertum est, magni 
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ingenii viros cum eo usque non progredinniur, ut. supra szculi sui przjudicatas opiniones sese attol - 
lant, illarum plus ceteris. hominibns miseros esse servos. Origenis atate, omnium honunum animos 
myslagngicus genius invaserst. Eo quoque abripi se passus esl Adamantius, cumque se dicendo ac 
scribendo prorsus idoneum sentiret, ad idque munere euo variisque circumstantiis adigeretur, ad 
auditorum ac lectorum suorum saporem, qui totus in allegoriis erat, sese accommodare studuit, 
Scribit etiam Hieronymus in Catalogo scriptorum ecclesiasticorum, num. 61, Ambrosium ad libroruia 
sacrorum interpretationem Origenem mcitasse, in z:mulationem Hippolyti, editis jam in Seripturam 
plurimis hujus generis commentariis clarissimi. Cum igitur magistrum suum nemini concedere veliet 
Ambrosius, nihil non movit quo eum quoque ad allegoricum scribendi genus impelleret, tantoque studio 
quotidie ab eo opus exigebat, ut in quadam epistola ἐργοδιώχτην cum Origenes appellaveriL Ad id eiiam 
illum perpulit prebita a Marcione occasio pestifero hzretico, qui allegorias a Scripture sacre expositio- 
nibus penitus excludebat. Ejus oppugnondi studio in contraria omnia abiit Origenes allegoriisque consulto 
indulsit, Neque etiam tacenda esL. illa quae Origenis atlate erat, necessariorum ad litterz elucidationem 
auxiliorum inopia. Hinc quadam necessitatis species Christianos urgebat, ut mysticos qui facile excogi- 
tantur, sensus lilterze. smpius obscure substtuerent. Hujus rei mille argumenta. prabebit Origenes. 
Quoties tantillum explicatu difficilis est littera, toties fere illam clamat falaam, absurdam, impossibilem, 
optionemque dat auditoribus suis ut vel fidei Scriptura abrenuntient, vel illam allegorice expouant. lila 
tainen loca unde sic ratiocinandi ansam arripit, ita plerumque explicatu facilia sunt, ut mirari subeat 
quomodo in anagogicis sensibus qui nunc 4 subjecto argumento prorsus alieni videntur, iutrospiciendis 
tam acutum cerneret, et aliunde prorsus czcutiret, ubi dispellenda erat aliqua litterze obscuritas, quae 
nullam hodie vel mediocribus ingeniis molestiam facessit. Denique illa qua in operum suorum elucubra- 
tione ferebatur, ropiditas, iis rebus tractandis η magnam oisquisitionem et diuturnam weditationein 
requirunt, eum penitus imparem reddebat. Cum septem et amplius notarios diurno nocturnoque labore 
distineret, paratam semper liabere debuit materiam, quam tot operis distribueret. Melius ergo iu alle- 
gorica quam in litterali Scripturarum expositione rem suam sibi facere videbatur, quippe cui fecunda 
imaginandi vis mysticos sensus semper ad arbitrium offerebat. Econtrario tzedium ac fastidium ei parie- 
bat vel minima litterze difficultas, cumque tempore suo uti pre arbitrio ei non liceret, illis fere erat similis 
operariis qui opus aliquod faciendum redimnunt, et pre nimia qua operi incumbunt celeritate, fere niliil 
boni agere reperiuhtur. 


VIII. « Allegoriis nimis indulsisse Origenem Patres clamant, » inquit Huetius Origenian. lib. 11, quzst. 
45, et « ssepe historicum sensum proculcandum ac contemnendum docet, » fatente eodem doctissimo 
praesule, qui et istud probat iisdem quibus nos antea usi sumus, illius testimoniis. Quis inde mon spe- 
rasset fore, ut. senteniiam in Origenem ferret? Eum tamen hoc nomine defendit, quod « accuratius 
scripta ejus evolveuti multa occurrant, in quibus suam Πιερ dignitatem servat, οἱ de ea zequa ac recta 
scribit : historicum in aliquibus admittens seusum, allegoricum in pluribus, in multis utrumque. » Qua- 
nan sit hujus defensionis vis non persentiscere me fateor. Quid ergo propterea quod litteram — ubique 
fidsam, ubique a ratioue alienam, ubique Deo indignam esse non docuit, id quod ait litteram his vitiis in 
maxima locorum suorum parte laborare, reprehensioni non erit obnoxium ? Si vero ejusmodi enuntia- 
uim, licet restrictam, ulla nequit ratiore defendi et falsissimum est, jure adversus Origenem insurrexe- 
runt. Patres, Ad ipsam Origeniang methodi subetantiam non satis attendisse videlur lluetius. Singulie 
illius partes inter se maxime cunmnexo sunt, et series postulabat, ut bene ac male de littera. Scripturae 
loqueretar Adamantius, sed:ei tamen plus mali quam boni affingeret, ld revera ab ipso przstitumn est, 
Ex ipso littera zedificandis simplicibus sufficit, Sub hoc respectu, reverentia digna est. Aliunde innumera 
habet falsa, absurda, impossibilia, et secum puguautia, de illa igitur mali multum dicere deLuit. Et reipsa 
nonne in eam acriter invehitur, quoties aliqua. difficultate intricatur ? Unde colligo paucis bonis quae 
litterze tribuit, innumeraquie ci exprobrat vitia non deleri. Quamobrew lluetio condouari nequit injuriosus 
ille modus quo sanctum martyrem Eustathium Antiochenum habet, cujus contra Origeniauam metboduim 
objecta futiles vocat carillationes. Non equidem iaficinbor acrius quami par erat ab Eustathio impuguatain 
fuisse Adamantii de Pythonissa sententiam. Qusestio enim est anere critica, qui nec fidei, nec moribus 
nocere queat. Sed acerrima hac censura non tam ab Bustathio vexstus fuisse videtur Origenes ob suain 
de ventriloqua opinionem, quam οὗ suam interpretandz Scripture methodum, qua sacrorum onmium 
librorum seusum pervertit, ac proinde justam Eustathio indignationem moverat, uii satis liquet ex his 
ejus verbis : « Hic solus est Seripturse locus quem Origenes, a quo integra ad allegorias translata est, 
litterali seusu vult accipi. » Qu:estionem igitur de ventriloqua si exceperis, Eustathii adversus Origenem 
crimiuationes inique non suut, nee belle eus propulsat Huetius. ld expostulat Eustathius quod paradi- 
sum terrestreui et fructiferas paradisi arbares allegoriea expositione aboleverit. Nunquid bene purgatur 
Adamantius, cum illum hahc sententiam e Philonis libris mutuatum esse respondet. Hueiius? Nunquid 
Origenis crimen simili Philonis crimine. dilu&tur? "Conqueritor Eustathius. quod. nulla sensus historici 
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injeeta mentione effossos ab Abraham putéos. in allegorias traxerit, qui sua tamen λίθο supererant. 
Respondet Huctius, ei qui tot annos in Judza transegerat, tgnotos esse non potuisse ejusmodi puteos. 
Verum annon loc ipso excusatione minüs dignus est Origenes, quod rem in propatulo positam, et 
omnium oculis obviam, quasi commentitiam ac fictitiam traduxerit? Certe homilia decima in Genesim, 
quam Huetio videtur designasse Eustathius, id habet τε Sepe jam dixi quod in his non historie nar- 
rantir, £ed mhysteria contexuntur. ? 

Alteram Origeni defensionem prabet Huetius, qu:e utique nemini, opinor, probabitur. Primus, Inquit, 
hunc interpretandz Scripture morem non invexit. Inter Judxos, Tlierapeutas, Aristobulum, et Philo- 
nem ; iuter gentiles, Chazrémonem Stoicum, Cornutum, Metrodurum Lampsacenam, et Heraclidem 
Ponticum pravios duces habuit ; inter Christianos vero apostolus Paulus ei przecipue auctor fuit, cur alle- 
goricas expositiones sectoretur. Docte quidem h3c omnia, sed non advertit lluetius non id quxri utrum 
primus hunc morem invexerit Origehes, sed utrum mos iste bonus sit et sectandus. Supervacaneum 
igitur est gentilium et Judzorum exemplum, nisi veritati consentaneum demonstretur. Ad. Paulam quod 
attinet, allegoric:€ quidem methodo auctoritatem conciliat, sed non eo, quo illa abusus est Origenes, modo. 
Neque enim figuras in omni tum Veteri tum Novo Testamento conscetandas, nec litteralem sensum 
uspiam proculcandum et contemnendum esse docet Apostolus. Sit igitur λαο nostra conclusio, cuim jam a 
multis annis is nos invaluerit, ut qui alicujus auctoris opera in lucem proferunt, eum, quantum 1η se 
est, ab impactis criminibus liberent, eo quoque iore abripi se passum esse Huetium, cojus si irritus 
conatus fuit, non id imperiti: vitio quo non laboravit doctisshnus prasul, tribuendum est, sed intole- 
randis Origenis excessibus, qui omnino tegi et dissimulari non potuerunt. 


IX. Origenem post tantam animi soi in Scriptura eacra allegurice exponenda intemperantiam, multorum 
ceusu?a vexatum fuisse nihil mirum. lllud magis demiror quomodo ea in re defensores habere potuerit. 
14 saltem iis quibus prisci Patres venerationi sunt, solatio est , quod quos antiquitas magis commendavit, 
i| aperte acriterque in. illum iusurrexerint, repudistis fere omnibus qua in ejus methodo magis noxia 
videntur. Eustathius in sermoue De ventriloqua, de ec sic loquitur: «Qui omnia Scripturz verba allego- 
riis exronere ausus est, hoc solum ad litteram tradere non erubescit. Quinimo de paradiso, quem Deus 
in Edem plantaverat, verbà faciens, necnon qua ratione ligna fructifera germinarunt, enarrare tentans, 
inter alia subdidit : Cum iegentes a fabulis, serieque qug secundum literam est, gradu facto ascendimus 
et quenam illa ligna sint, que Deus «olii, querimus, dicimus in eo loco ligna, que sensu accipi possunt, 
non reperiri. lec cum per trans!ationem exponat, non horret fabulas appellare, quae Deus creata perfe- 
cisse traditur, fidissimusque ejus servus Moyses scriptis conaignavit. Et ex opposito, ea qua fabula in 
ventre. ellingit, et obscure insonat, ac sí dogmata essent, programmate stabilit, vera esse demonstrans, 
Ut verba eugastrimythi a Spiritu saucto dictata contendens, ea, ut sibi videtur ascribeus vult immota 
permanere, divinis vero oraculis a Moyse traditis fabularum nomine insignitis sensum iuvertit, litterze- 
que traditieai non vult ut quis animum intendat. Nonne itera ad Abraham puteos effossos, aliaque ad eos 
pertiaentia, allegoriis expouit, tantaque sermonum copia in immensum protracta, omne de illis nego- 
tiun. dislerminat in alium sensum transiatum, licet ad hc usque tempora in regione illa oculis adhuc 
conspiciantur ? Nonne Isaac et Rebeccz res gestas immutavit, inaures, el armillas, sermones esse aureos 
dicens, et universum denique argomentum per νι distortum, ad ea qua animo cernuntur et ratione 
intelliguntur traductuin, cavillationibus deturpavit? » Et. postquam alia ejusmodi exempla protulit, sic 
pergit: « Quid inde opus est ultra progredi? Omnia, ut verbo expediam, allegoriis et nominibus desum- 
Pli s exponit, rerum argumenta de medio toHit : neque illud percipiens, multas esse justorum et injusto» 
rum essdem desominationes, reque fleri posse, ut divers: vitze rationes ab uno nomine similiter dijuili- 
centur. Est Judas proditor, est οἱ alter Judas apostolus : vel rursum Zacharias rex iujustissimus, est 
Zacharias alter propheta. Et qui in fornace iguis injectus est, Ananias vocabatur, sed alter est prater 
bunc Ananias, qui Ecclesiam persequebatur... lgitur si nomine res ipse discernuntur, qui similibus tro- 
pologiis ineumbunt, dicant qua methodo diversas scientias aul vite rationes ex eodem nomine explicant? 
Multi seilieet in hunc diem progenitorum aut prophetarum notminibus insigniti Judaei jus violaut οἱ im- 
pie vivunt. Multi item et apud gentiles Petri et. Pauli nuncupati nefarie rem suam gerunt... Hac dun- 
taxat methodo ex exyre omnia ubique allegoriis infarciens, tantum engastrimytbhi verba figurate extricare 
non potuit, ueque ipsa rerum gestarum consequentia in lucem veritatis proferre. » Vides ab Eustathio 
carpi et acriter reprehendi Origenem, quod litteralem sensum aboleat, et figuras ubique exquirat., 


Idem, tacito tamen ejus nomine, de illo ejusque asseclis judicium tulit Basilius homilia tertía in 
Hexaemeron num. 9. « Quinetiam, iuquit, aliquis nobis adversus ecclesiasticos quosdam scriptores de 
discretis aquis habendus est sermo :'qui anagoges et sublimioris intelligentiz nomine confugerunt ad 
allegorias, adeo ut spirilales et incorporeas virtutes asserant per aquas iropice significari... Tales 
porro sermones veluti somniorum interpretationes et aniles fabulas rejicientes, aquam, aquam intelli- 
gemus, et secretionem a firmamento factam juxta allatam rationem accipiamus, » ltem. homilia wow 
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in llexaem. num. 4 : « Novi leges allegorie, etianisi eas non ex me ipso excogitarim, sed tn aliorum 
inciderim — labores. Quas Scripturarum communes notiones qui non suscipiunt, aquam, non aquam 
dieunt, sed aliam quamdam naturam, el plantam, et piscem, secundum suam ipsorum sententiam in- 
terpretantur. Quinetiam reptilium et pecorum generationem ad suas allegorias detortam perinde ex- 
ponunt, ut quidam rerum sese imaginationi objicientium interpretes, qui suas interpretationes ad 
proprium scopum accommodant. Ego vero cum faenum audio, faenum intelligo, et plantam, et piscem, 
et bestiam, et pecus, omnia uti dicta sunt sic accipio. » Et paulo post: « Nonne potius ei dedero glo- 
riam quí mentem nostram in rerum vanarum occupatione non detinuit, sed omnia ad xdificationem οἱ 
perfectionem animarum nostrarum conscribi sanxit? Id quod quidam mihi videntur non intellexisse ; 
qui captionibus quibusdam atque tropologiis ex suo ipsorum ingenio aliquid Scripturis asciscere aucto- 
ritatis conati sunt. Verum id ei competit, qui seipsum Spiritus sancti oraculis constituit sapientioren; 
quique interpretationis prztextu commenta sua inducit. Bec itaque, sicut scripta sunt intelligantur. » 
Rursus homil. 2 in Hexaem. num. 5 : « Omnem igitur interpretationem, tropis οἱ allegoriis constan- 
tem, in przesentia prztermittentes, tenebrarum notionem simpliciter et citra curiositatem, sensum Scri- 
pturze secuti, accipiamus. » 

Allegoricam Origenis ejusque sequacium methodum diserte etiam confutat Chrysostomus homilia 15 
in Genesim, tom. IV nov. edi., pag. 102 et 105, ubi ait: « Hoc loco illud, plantavit **, sic intelligen- 
dum, scilicet ipsum imperasse ut paradisus in terra fieret. . .. ldeo etiam loci nomen affert Moyses in 
Scripturis, ut ne liceret frustra nugari volentibus simpliciorum auribus imponere, dicereque non esse 
in terra paradisum, sed in collo, et fabulas hujusmodi somniare. Nam si cum divina Scriptura tanta 
usa sit verborum accuratione, non dubitarunt tamen quidam de facundia sua, necnon de philosophia 
exotica altum sapientes, adversa Scripturis loqui, et dicere paradisum in terra non esse, multaque 
alia preter ea qua» dicta sunt. adoptauntes, contra. Scripturam sentire, et adversam tenere viam, atque 
ea qus de terra dicta sunt, de ccelis dicta: putare, nisi humili illa et attemperata verborum: ratione 
usus Moyses esset, Spiritu sancto liugwam ejus movente, quo non devoluti essent ?... Non credere enim 
iis qua in divina Scriptura feruntur, sed alia ex propria mente inducere, inagnum puto periculum creare 
talía audentibus.» 

Inter octo Origenianz doctrinze capita, quorum Epiphanius, Theophilus et Hieronymus damnationem 
& Joanne Jerosolymitano episcopo postulabant, sextum et septimum ad allegoricum Scripture interpre- 
tande modum spectant, et apud. Hieronym. epist. 98 ad Pammach., tom. IV, pag. 51U nov. edit, bis 
verbis continentur : « Octo tibi (ut statim probabo) de spe fidei Christianze questionum capita objecta 
Sunt... sextum quod sic paradisum allegorizet, ut hiatorix» auferat veritatem, pro arboribus angelos, 
pro fluminibus virtutes ceelestes intelligens, totamque paradisi continentiam tropologica interpretatione 
subvertat. Septimum, quod aquas, quz super celos in Scripturis esse dicuntur, sanctas supernasque 
virtutes; qua super terram et infra terram, contrarias et dzemoniacas esse arbitretur. » Idem in Daniel. 
cap. x, tom. lll, pag. 1118, sic Origenistas perstringit : « Eorum deliramenta conticescant, qui 
umbras et imagines in veritate quaerentes, ipsam conantur evertere veritatem, ut flumina et arbores, 
οἱ paradisum putent allegorize legibus se debere subruere.» ldem przfat. lib. v Comment. in. 1saiam , 
tom. ΠΠ, pag. 107 : « Quid igitur faciam? subeamne opus in quo viri eruditissimi sudaverunt, Origenem 
loquor, et Eusebium Pamphili : quorum alter liberis allegorix: spatiis evagatur, et. interpretatis noini- 
pibus singulorum, ingenium suum facit Ecclesi: sacramenta; alter historicam expositionem titulo re- 
promittens interdum obliviscitur propositi, et in Origenis scita eoncedit. » Origenes Jeremke locum 
exstantemn cap. xxvii, 2, 5: « Fac tibi vincula et catenas : et pones eas in collo tuo, et mittes eas ad 
regem Edom, et ad regem Moab, et ad regem filiorum Ammon, et ad regem Tyri, el ad regem Sidonis,» 
in allegoriam traxerat. Ejus expositionem refert Hieronymus toin. lll, pag. 658 : « Hunc locum, inquit, 
allegoricus semper interpres, et historie fugiens veritatem, interpretatur de coelesti Jerusalem, quod 
debeant Vabitatores ejus sponte assumere corpora, et descendere in Babylonem, id est confusionem 
mundi hujus qui in maligno positus est, et servire regi Babylonio, haud dubium quiu diabolo. Quod 
si hoc fscere noluerint, nequaquam eos gravia corpora portaturos, sed perituros gladio, et fame, et 
peste, et nequaquam homines futuros, scd daemones. lloc ille dixerit, ne defensores ejus nobis calum- 
niam faciant, Caeterum nos simplicem et veram sequamur historiam, ne quibusdam nubibus et prz- 
stigiis involvamur. » ldem,przfat. in Malach., tom. 11, p. 1807, hanc de Origeniano in hunc prophe- 
tain. commentario fert sententiam : « Scripsit in hunc librum Origenes tria. volunrira, sed. historiam 
omyino non tetigit, eL more suo totus in allegorie interpretatione versatus est, nullam Esdrz faciens 
mentionem, sed angelum putaus fuisse qui scripsit, secundum iHud quod de Joanne legimus : Ecce ego 
mitto angelum meum anie faciem tuam ?*, Quod nos omnino non recipimus, ue animaruin de ccelo ruinas 
suscipere compellamur. » 
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Non minori zelo Augustinus contra Origenistas debitam litterali Scripturarum sensui rerercutiam 
tuetor libr. viti De Genes, ud litt., cap. 1, num. 4, tom. lll, pag. 226, ubi sie mentem suam aperit : « Ad 
eos loquor qui aücloritatem harum litterarum sequuntur. Eorum eniin. quidam non proprie, se4 figu- 
rate paradisum intelligi volunt. Nam qui omnino adversantur his litteris, alias eum eis atque aliter 
egimus : quanquam ct hzc in hoc ipso opere nostro, quantum valemus, ita defendamus ad litteram, 
nt qui non rationahiliter moti, propter animum pervicacem vel hebetem, credere ista deirectant, 
nullam tamen inveniant rationem unde falsa esse convincant. Verum isti nostri qui fidem habent his 
divinis libris, et nolunt paradisum ad proprietatem ljtterz intelligi, locum scilicet ameenissimum, (ru- 
ctuosis nemoribus opacatum, eumdemque magnum, et magno fonte fecundum, cum videant nulla hu- 
mána opera lot ac tanta virela silvescere occulto opere Dei, miror quemadniodam credunt Ipsum ho- 
minem ita factum queniadmodum nunquam viderunt. Àut οἱ et ip:e figurate intelligendus est, quis 
genuit Cain, Abel, et Seth? An et ipsi figarate tantam fuerunt; non etiam homines ex hominibus nati? 
De proximo ergo attendant istam przsumptionem qno teudat, et conentur nobiscum cuncta primitus 
qua gesta narrantur, in expressionem veritatis accipere. Quis enim els postea non faveat intelli- 
gentibus quid ista eliam flgurata significatione commoneaut, sive ipsarum spiritalium naturarum vel 
affectionum, sive rerum fulurarum ? Sane si nullo modo possent salva fide veritatis ea, qux corpora- 
liter hic nominata sunt, corporaliter etiam accipi, quid aliud remaneret, nisi ut ea potius flgurate 
dicta intelligeremus, quam Scripturam sanctam impie eulparemus? Porre autem si non solum non 
impediunt, verum etiam solidins asserunt divini eloquii narrationem hac. etiam corporaliter intellecta, 
weno eril, ut opinor, tam infideliter pertinax, qui, cum ea secundum regulam fldei exposita proprie 
viderit, malit in propria remanere sententia, si forte illi visa fuerant nonnisi fügurate posse accipi. » 
Eamdem veritatem, jd est à Deo consitum revera in terra fuisse paradisum, eadem vi prepugnat lib. xut 
De civit. Dei, cap. 91, tom. Vll, pag. 541, bis verbis : « Unde nonnulli totum ipsum paradisum, ubi print 
homines parentes generis humani sancta Scriptura veritate luisse narrantur, ad intelligibilia referunt, 
arboresque illas et ligna fructifera in virtutes vit:e moresque couvertaut, tanquam visibilia illà et cor» ' 
poralia non fucriut, sed iutelligibilium significationum causa eo modo dieta vel scripta sint, Quasi propterea 
nom potuerit esse paradisus corporalis, quia potest etiam spiritalis intelligi? Tanquam ideo non fuerint 
duz mulieres, Agar et Sara, οἱ ex illis duo filii Abrahz, unus de aucilla et alius de libera; quia duo 
testamenta in eis figurata dicit Àpostolus : aut ideo de nulla petra, Moyse percutiente, aqua delluxerit, 
qhia potest illic figurata significatione etiam Christas intelligi, eedem Apostolo dicente : Petra. autem 
erat. Christus " . Nemo itaque prohibet intelligere paradisum, vitam beatorum; quatuor ejus flumina, 
quaimor virtutes, prudentiam, Tortituwlinem, temperantiam atque justitiam... Hiec, et si qua. alia 
commedius dici possunt de intelligendo spiritaliter paradiso, nemine prohibente, dicantur : dum tamen 
et illios historiz veritas fidelisstma rerum gestarum narratione commendata erodatur. » 

Ex his satis, opinor, liquet Origenianam Scripturae sacre allegorico sensu interpretande methodum 
rejectam fuisse a Patribus, e quorum ore discimus, litterali sensui reverentiie plurimum deberi , illum 
w»ysticis plerisque expositionibus quz ut plurimum vividiori δἱ abnormi imaginatione nascuntur, in- 
finilum prestarc; frequentem. allegoriarum usum periculo non vacare, εἰ vel iis in locis, ubi fignrati 
sensus veritas in dubium nequit revocari, summa cautiene opus esse, ne illius pratextu. veritas lilstociei 
sensus detrimentum aliquod. patiatur. 

*! ] Cor. x, 4. 
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MONITUM 
AD ORIGENIS ΕΞΗΓΗΤΙΚΑ IN GENESIM. 


συ» 


J. Hieronymus in prologo pref&xo ste interpretationl hamiliarum quas im Ελεολίείενε Origenes habuit . 
« Jlind, inquit, breviter admoneo, 9 scias Orlgenis opuscula in omnem Scfipturam ease. triplicia. 
Primum ejus excerpta, quoe Grace σχόλιά nuncupantur, in quibus en que sibi videbantur obscura atque 
hebere aliquid difícullaiis, summalim  breviterque  distinzit; secundum ὁμιλὴτικὸν genus, de quo et 
presens inlerpreiatio est; tertium quod. scripsil ipse τόμους, mos volumina possumus muncupare ? in guo 
opere tola ingenii sui vela-e,trantibus veutis dedit, et recedens a terra in. medium pelagus au(ngit. »- θά 
^ scholia, quid homilie, quid tomi, fuse edisserit Huetius Origenianorum lib. wt, cap. 2, sect. 1, num. 

et seqq. | 

W. Ewsebius, lib. v1 llist. ecclesiast,, eap. 94, duodecim ἰανίκμι commemorat in. Genesim τόµους. Eu- 
sebivm secutus. esi Suidas, Verum bis ab. Hierémgmo tredecim numerantur tom. 1V nove edit., pag. 450, 
οἱ tom. 11, pag. 562, ubi explicans qua capite quarto Geneseos scripla sunt de Cain εἰ Lamech, Damasum 
pepam monet « Origenem duodecimum εἰ tertium decimum in Genesim librum de hac tantum. questione 


Ῥατκοι. Gs. ΧΙΙ. 4 


{5 | ' τς ΘΔΟΕΥΕ8 4 


4dictassé. 5. Hinc in. Eusebii loco πιο citato &usplcatur. flnetius. vl. Bur  désà librarii qui asertpserii 
b pio ty', rel cerle in eo todice qo wMebatur Esebius, in uuum coulmisse posteriores libras duos, uy os 
qui circa idem arguwnentum versarentur. Uiut est, € posteriori Hieronymi loco ybi tredecim. numerantur, 
liquet hosce commeniarios non progressos esse ultra Geneseos capul. quartum, νο pertinet quód. lib, v4 
contra. Celsum citat ipse Origenes que in Genesim. sctipserat ab lnilio libri wsqué ad hee verba : « Hid 
est liber generationis Adam,» etc., quibut capitis. quinti. initium. continetur. Eosdem tomos citatos repe- 
simus eontra Celsum lib. 1v, tom... xxv. in Μαι, lib. 1 Περὶ ἀρχῶν, cap. 5, οἱ lib. i, cap. 5. 
“Θείο priores Alexandrie ac proinde «nie annum 952, quo ex hac urbe Caesaream se recepit Origenes, 
elucubratos esse. in libro nono significabat, teste Eusebio lib. νι Hist. eccl., chup. 94: Obsertvatióne item 
dijnissimum est quod Socraiés lib. wi list, eccles., cap. 7, ait: 'Qpvrévng δὲ πανταχοῦ μὲν ἐν τοῖς qepo- 
w αὐτοῦ βιθλίοις ἔμψυχον τὸν ἐνανθρωπήσαντα di * ἰδικῶς δὲ ὁ εἰς τὴν Γένεσιν αὐτῷ πεπονηµένος 
γατος τόμος τὸ περὶ τουτον µυστήριον ἐφανέρωσεν, ἔνθα ᾿Αδὰμ μὲν τὸν Χριστὸν, Εὔαν δὲ τὴν Ἐχκλησίαν 
εἶ,αι πλατύτερον κατεσχεύασε. « Origenes quioque in omnibus libris suis Christum hominem [actum. anima 
predituin esse. agnoscit. Sed specialiter in nono tomo commentariorum quos scripsit in Genesim, hujus rei 
Jacéramenium exponit : quo loco Adamum quidem Ghristi, Evam autem. Ecclesie typum gerere. pluribus 
verbis aeseruil. ^ Denique nolandum «óyouc in Genesim won diversos videri ab illius opere quod Hiero- 
nymus ερ. 41, alias 65, Hexaemerou vocat, cum ait: « Nuper sanctus Ambrosius stc Hegdeteron illiua 
compilavit, ul mayi$ Hippolyti sententias Basiliique sequeretur. 9 

ΗΙ. E£ horumce in. Genesim. librorum praefatione. fragmentum. unum, et aliud. quoque ε libro primo 
recitat. Pamphilus marigr in Apologia. Ex his item tomis (ragmenta duo suis De pra'paratione evangelica 
Jibris Eusebius. inseruit, Prius exstat libro septimo cap. 410, et capitis prioris Geneseos vertu duodecimum 
explicat; commentatiorum dutem. parlem esse. ex stylo arguitur, wt. optime adnotavit. Muetius. Posterius 
dilnstrat. capitis ejusdem verium. decimum. quartwin ; jacet. autem. in. libro sexto Eusebii Przep. evang. 
«εαρίιὲ andecimo. Habetur eiiam, inquit. Huetius, in Philocalig capite 22, (ragmenti hujus. para aliqua , 
unde discimus e teriio tomo commentariorum Origenis. depromptum illud ἐκδ. At [ullitur vir clarissimui 
cum ait [uijus fragmenti partem tàulum aliquam haberi in. Philocaliz capite 84, cum longe prolixius. sit 
istud fraegmen iim ii Philocalia. qudm apud Eusebium, ubi desideramtur que ia nos(ira editione num. 19, 15 
et 154 reyeriuntur. Aliud preterea reperitur (ragmentum Philucaliz capite 1&, ubi ex éodem  tomv teriio 
petitum. id. esse significatur. Denique Eusebius list. eccl. lib. 11, cap. 3, alisid ekhibet quod. in nostra 
.editione omittendum. esse non. duximus, lloc sola sunt [raymenta. que ad. tóthos. pertinuisse affirmare 
possim. Theodoretus qQuidefn Ι Genesim. quast. 20, ex Origene cilat expositionem versus 26, cap. 1 
Geneseos ? « Fuciamus hominem ad. imaginem et. similitudinem nostram; » e sanctius. Eustathius in dis: 
sertatione De engastrimyiho, adversus Origenem locum ejus de paradiso exhibet quem valde vituperat. 
Verum an duo hec fragmeuia tomorum pars [uerint, neuter. significavit. Alià insuper in mes. Grecorum 
TPPatrum in Genesim. catenis Origenis nomine circumferuntur, quc éditioni queque nostra inserenda eso 
euximus, premonito hic lectore levem nonnunquam. esse catenarum fidem, quipre que sepe auctorum 
omina permisceant et aliud. pro alio. ascribant; εἰ pra'tereu. iucerlum eise unde Ürigehiaue ejusmoui 
Aymbole in Genesim. petite sint, an e tomis, an e ácholiis, ufi ex liomiliis, at denique ex aliis eju& in 
diversos Scripture sacre libros commentariis. Gerte. ex doi (raymeniis qud catemm exhibent, vis duo nut 
Aria. coi&perimus ad homilias in Genesim pertinere. . 

IV. Hieronymus tom. 1V πουα editionis, classe tertia epist., pag. A30, indiculum texens librorum Ori- 
genis sic orditur : « Scripsit in Genesim libros iredecim : mysticurum. homiliaáreum libros duos; in Exodo 
efcerpta, in. Levitico excerpta. $. Isthec. series manl(ógie indicat ad Genesim. pertinuisse mysticas. hasce 
Aonilias; nec. alio sensu. Hieronymi locum accepit. Sizius. Senensis (ib. ΙΥ, pag. 952, wbi ettam. opinatur 
aeplemdecim qua: hodie Latine exstant in editionibus Merliui et Genebrardi, illarum partem fuisse. « Huic 
«go, inquil [D uetius, neutiquam. assentiri possum : loiniliwe enim. quas habemus, ex tempore videntar pro- 
'Wuntiaue, et ab actuariis in litteras relate ; mysiice vero mediate per otium elaborate ei ab Ürigeue ipse 
nitor sunt. » Non equidem inficias ierim alias per otium meditate elaborasse Origenem, alias ex. tempore 
zecitasse. Sed unde habuerit vir clarissimus mysticas [uisse meditate. per otium. elaboratas, ei ub Origene 
ápso, non ab aciuaríis editas, id sane dubito am cujusquam veterla scripteris auctordale probare potuerit, 
Cete major pars septemdecim homiliurum in Genesi | mysiicis. eeusibus emurrandis. imperditur. Quid 
ergo eas velot myslicas dici εἰ partem agysticarum. homiliarum, quarum. Hieronymus. duos commemora 
libros, Utut est, superstites hasce. septemdecim homilias, Origenis esse nullus dubitandi locus cst. Pra- 
terquam quod. enim. homilie secunde ubi Noetice arce fabrica exponitur, integer [ere sermo Grecus in 
omuibus calenis sub Ürigenis nomine circum[eriur, si attente. legeris homiliam decimam, aguosces. unde 
-sancius. Eustathius in dissertatione De engastrimyilio. eriminandi Origenis ansam arripuerit, quod. nempe 
4 Isaac εἰ Hebecca res gestas immutari; iuaures et armillus, sermoues esse aureos dixeiit, εἰ universum 
denique argumentum per vim distorium, àd éa que auhnuo cernuntur εἰ ratione intelliguntur, traductum, 
Aavillationibus deturparit. » Lege item. homilium decimam tertiam, ubi occasione puteorum ab lsauc effos- 
sorum de puteis quoque Abrahami tractatur, εἰ videbis cur idem. Eustathius expostulet. quod. « yuieos. ab 
Abraham effossos, uliaque dd éos persineiia umllejarils exponat Origenes, lantuque. sermonum. copia. ia 
immensum. protracta, omne de ilis negoliuim disiériduet im. aliam. sententimm iranalátum , licet ad. haic 
ssque tempora in regione illa oculis adhuc. conspicianur. » Non negat Origenes in. hac homilia, revera 
effossos esse in terris hosce puteos, neque ea de re queruur. Eusigihuus. 1d unum expostulat quod licet 1a 
.régione illa adhuc oculis couspicerentur, eos tamen allegorico tantum sensu ezplicuerd, (Quod ub Ürigeue 
[ecium, quis. negare audeat? Pretér hec argumenta qu. abunde enfficiuni wt. lie humilie Ürigeni nostro 
-adjudieenimr, cero. ujfrmare yossumus nullum hacienus repertum. esse codicem munuscripiem qu Mon. eas 
élla tribuat. Huc adde quod Jouas Aureliuuéns.s. eyiscopWá qui sesculo nouo florebat, lib. 1 De insULu- 
: Hone lJaicali, capue 11, duplez affert. (fagimeniem. ez Mmiliu Uecina. Unum est (nmen. quod. moveie 
onim possi nq. éas Ürigeuis. esse. pleri, nenipe quod habet Hieronymus — epistola 5, alias 46, 
wd dsvanyelium. presbyterum : « [n [rou:e, iuquit, Genéseüa! prinam. homitiarmun Origenis reperi scitcau 
4e Melchisedech, in qua multiplici sermüue disputans, illut deboluius 6$1, ut eum. angelum. dicere, tisdem 
argumenile quibus. &criptor (uus de Syirilu saucto, ille de supernis virtutibus est. locutus. ». Nihil. qaidem 
ejusmodi re,eriiur iu pruna honuiarum qua supersunt, Who. néc in. cater, Λί vero &uriie. o(iiN. [uerum 
-Agemiliatum in Genesim collectiones, uli. liquel ex Cassiodoro qui De instit. dlvin. litter., cáp, 1, sexdecim 
: gautum. Ürigenis honuiias euumerat, Unde non absurde respoudeti potebl eum in Genesim. homiam; qua 


δι collestione Hieronymiana prima, erai, ad "mos uon pérbeuisag, | 


IN CENESIM. (5 


V. De tempore quo hasce homilias pronuntinverit Origenes, id unm consiat,eas anno ducentesimo qua- 
dragesimo quinto ειδε posteriores. Extemporauewe enim sunt el ex. illarum numero que a6 actuariis in 
litteras. relate suut. Atqui « Origenes jam sexagenario major, . . conciones quas habebat ad populum, a 
gotnriia erc permisit, cum id autca fer uuuquam concessisse, » inquit. Eusebius Mistori:e ecclesiasticze 
ib. νι, cap. 36. 

Vl. Editio Merlini Hieronymo tribuebat earum iuter, retationem latinam; hanc Rufino deberi erudite 
probat clarissimus Huetius Origenianorum lib, Με, cap. 9, «ect. 5, nem. 4, ubi praterea monet, posiremanm 
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homiliam bena sui parte esse mutilatam. Ipsum videsis. 


e 





EX PRAEFATIONE LIBRORUM ORIGENIS 
IN GENESIM. 


3 (1) Nisi omni modo pigri essemus, ac desides né A talia potuit vel proferre. Nos vero pro eo solo quod 


24 inquirendum qnidem accedere Domino et Salva- 
4016 mostro ad hoc nos provoeaute, profecto revo- 
ezssemus pedem, considerantes quod losge simus 
ab ea mogauitudine spiritalis intelligentiz, qua de 
Aam amegnie rebus investigari debeat intellectus. Et 
penuio post : Si cui vero in disceptatione profundum 
aliquid oceurreri, de hoc dicendum quidem est, 
sed ^os cum omni affirmatiene. ου enim aut 
&ewersrii bominis est, ei ejus qui sensum liuma- 
ο inürmilstie perdiderit, oblitusque sui sit; aut 
£ert&. perfectorum virorum, et eorum qui cou(- 
«Αερίου se sciont ab ipso Bomino Jesu didicisse, 
ἐν) est, a xerbo veritatis, οἱ ab ipsa sapientia 
eger quam omnia facta sunl, agnovisse; vcl co- 
zem qui dWina responsa ingrcesi Qurbinem οἳ 
caliginem ubi ipse Deus est, ceelitus acceperunt, 
ia qued vix ille Moyses ingressus vel intelligere 


mediocriter licet, credimus tamen Domino Jesu 
Christo, et ejus gloriamtr esse discipuli, nee ta- 
«eu audemus dicere quod facie ad faciem ab ipsa 
wadam susceperimus inielligentiam eorum qux 
b» divinis libris referuntur : que quidem cerujs 
$un quod ne jpse quidem mugdus pro virtute ae 
ui&jestale sensuum capere potest Propter quod 
pronuntiare quidem de his qua dicimus, sicut 
apostoli potuerunt, non audemus : in eo autem 
gratias agimus, quod cum multi imperitiam suam 
nesciaij, et motus tuos incompositos et ínordi- 
natos, interdum etiam et ineptos ae fabulosos, 
cum omni intentione sicat sibi videiur, quasi *e«- 
rissima assertione pronuntient, nos de rebus má» 


B guis, et bis qux supra nos sunt, ignorautiam ne 


sirium uon ignoramus. 


(3) Deeampeimus hoe (ragmentum εκ Apelogetéco Pmphili martgris pro Origene, 








ΤΟΜΟΥ A'TQN EIX ΤΗΝ TENEZIN. 


E TOMO I 
COMMENTARIORUM IN GENESIM, 


οὐ γὰρ ὃ θεὺς Πατὴρ εἶναι foEs:6, χωλυόβλνοςι ο (3) Neu euim Deus cum prins non esset Pater, 


ὅκς ol γινόμενοι πατέρες ἄνθρωποι, ὑπὺ τοῦ μὴ δύνα- 
66αί πω πατέρες εἶναι. El γὰρ ἀεὶ τέλειος ὁ θεὸ», 
xai πάρεστιν αὐτῷ δύναμις τοῦ πατέρα αὐτὸν εἶναι, 
xai καλὸν αὐτὸν εἶναι Πατέρα τοῦ τοιούτου Υοῦ, τί 
Δναθάλλεται, χαὶ ἑαυτὸν τοῦ χαλοῦ στερἰσκτι, xal, ὡς 
ἔστιν εἰπεῖν, ἐξ οὗ δύναται Ἡατὴρ εἶναι Υἱοῦ; Tb a5 
µέντοιγε xal περὶ τοῦ ἁγίου Πνεύματος λεχτέον. 


er Pater efficit Patrem (3)? 1d ἱρευιυ antem etiam de Spiritu sancto diceridum est. 


(2) Exhibet hec frogmentam Latinc ον interpre- 
1:nioue Ratiti Apolog. Paaphili mart, pro Origeu. 
Grece autem babetur apud. Eusebium lib. 1, a4- 


postea Pater eese coepit, velut impeditus aliquibus 
ex causis, quibus homines mortales impediri $0 
lent, ut noa statim ex quo sunt, et patres 0560 
possim, Si enl semper perfectus est. Deus, neo 
deest ei virlus qua pater sit, et bonum est esse 
eum Pauem talis Filii, quid differt, aut quid hoe 
bono fraudat sc, et non statim, οἱ ita dici potest, 


nag. 39. 


eersus. Marcelhun. Ancyvayum | 
É: Φκο ρίξει ete uv 


(3) Sic uiss. Alíag vero : 
ier, eficiur pater? | 
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ΑΠΟ TON OPITENOYX 


EIX ΤΗΝ ΓΕΝΕΣΙΝΟ. 


EX ORIGENIS COMMENTARIIS IN GENESIM. 


— 


Ad caput 1, vers. 12. 


“η Si quispiam co in errore versabitur, ut dearti- A — El δέ τινι προσχόπτει διὰ τοὺς ἀνθρωπίνους τε- 


ficum nostrerum more cogitans, dandum esse neget, 
Deuti res universas moliri posse, nisi materiam 
quamdam ortu carentem pre manibus habuerit, 
'eum neque statuarius absqne zere, nec faber ligna- 
rius sine lignis, nec architectus sine lapidibus 
susceptum opus elaborare possit : de potestate Dei 
querendum ex illo est, utrum Deus ubi quidquid 
ipsi placuerit, moliri statuerit, nulla difficultate 
vim ejus voluutatis inhibente, quod visum sibi fae- 
rit, perficere possit. Qua enim ratione, qualitates 
illas ( id quod ex eorum omnium qui Providentiam 
esse defendunt oratione scntenttaque conjunctum 
est ) qu:& nulle dum erant, ad uaiversi ornatum, 
pro infinita potestate, sapientiaque producit : ea- 


. dem omnino naturam quanilibet, si qua forte indi- B 


geat, procreare centinue voluntas ejus per sese 
poterit. Nam quaremus- ex iis, qui rem hoc modo 
se habere negaverint, an non ex eorum opinione 
«onsequens sit, belle adinodum id ac fortunate Deo 
cessisse, quod in naturam illam ortus expertem in- 
ciderit, quam nisi eo ipso quod ortu careret nactus 
esset, nihil unquam efficere potuisset ; adeoque 


/ (4) Exhibet hoc frag. Euseb. lib. v1 De prepar. 
"evang. Interpretatio Latina est Francisci Vigeri. 

(5) Mi) δύνασθαι παραδέξασθαι τὸν 8sóv, eic. 
dem hoc argamentum persequitur Origenes lib. τι 
De. princip., cap. 4. Basilius autem how. 9 in. Ife- 

xaemeron,:et Ambrosius in opere cognomini eam- 
dem, quam tractamus, Origenis disputationem pro- 
Jixe referunt, Anaxagar2 porre, Petliagoreorum, 
dlatonicorum, Stoicorum, aliorumque ea sententia 
fuit, mundum ex :eteria materia Deum condidisse. 
Videndus Timaus Locrus Περὶ γυχᾶς χόσμω, 
Plato. iu Zimao, Cicero in. Acad. quast., Seneca 
epist. 65, Plutarch. hb. 1 De placit. philosoph., 
Laertius in Platone et Zenone, Epiphanius bres. 
5 et ulii; sed inprimis , auctor τῶν Φι]οσοφουμέ- 
νων. Πλάτων ἀρχὰς ἕἶναι τοῦ παντὸς θεὸν, xoi 
ὕλην, xal παράδειγµα. « Plato principia esse re- 
rum omnium Deum, et materiam, et exemplar; » 
ium : "Hv (0Xqv) xai δεξαµένην, xaX τιθήνην χαλεῖ, 
i fg διακσμηθείσης ενέσθαι τὰ τέσσαρα στοιχεῖα, 
ἐς ὧν σννέστηχεν ὁ χόσμος. ε«θυαιιι (materian) et 
receplrricem et nutricem appellat, ex qua digesta 
exatitisse quatuor elementa, ex quibus conflatus est 
mundus. ». Hoc ideia. habet in. Anaxagora. Ipsum 
hunc errorem castigat Tertullianus in llermogene 

ta c. 4, qui «a Christianis conversus ad 
Whilesophos, de Ecclesia in Academiam, et Porti- 
cum, iude sumpsit a Stoicis materiam cum Doinino 


χνίτας yi δύνασθαι παραδέξασθαι τὸν θεὸν (5) χωρὶς 
ὕλης ἀγεννήτου ὑποκειμένης χατασχευάζειν τὰ Ὄνεα, 
ἐπτὶ μηδὲ ἀνδριαντοποιὸς χωρὶς yaAxo τὸ ἴδιον ἔργον 
ποιῆδαι δύναται, μηδὲ τέχτων χωρὶς ξύλιν, μηδὲ 
οἰχοδόμος χωρὶς λίθων " ζητητέον πρὸς αὐτοῦ περὶ 
δυνάµεως θεοῦ, εἰ θελήδας ὑποστῆσαι 6 τι βούλεται 
ὁ θεὺς, τῆς θελήσεως αὐτοῦ σὺκ ἁπορουμένης, οὐδὸ 
ἀτονούσης, δύναται ὑποστῆσαι ὃ βαρύλεται. Ὦ γὰρ 
λόγῳ τὰς ποιότητας, χατὰ πάντας τοὺς ΗΠρόνοιαν 
εἰσάγοντας τῷ ἱδίῳ λόγῳ, οὐχ οὔσας ὡς βούλεται εἰς 
διαχόσµησιν τοῦ παντὸς ὑφίστησι τῇ ἁφάτῳ αὑτοῦ 
δυνάµει xal σοφίᾳ, τοὔτῳ τῷ λόγῳ xal τὴν οὐσίαν, 
ὅσης χρΊζει, ἱχανή ἔστιν αὐτοῦ dj βούλησις ποιῆσαι 
γενέσθαι. ᾽Απορήσομεν γὰρ πρὸς τοὺς οὐ βοολομένους 
ταῦθ᾽ οὕτως ἔχειν, εἰ μὴ ἀχολουθεῖ αὐτοῖς εὐτυχη- 
xivat τὸν θΘεὸν, ἀγέννητον εὑρόντα τὴν οὐσίαν, fjv 
εἰ μὴ τὸ ἀγέννητον αὐτῷ ὑποθεθληχὸς fiv, οὐδὲν Ep- 
ον δυνατὸς fv ποιῆσαι, ἀλλ' ἔμενεν οὐ δημιουργὸς, 
οὗ πατὴρ, οὖχ εὑεργέτης, οὖχ ἀγαθὸς, οὐχ ἄλλο τι 
τῶν εὐλόγως λεγομένων περὶ so). Πόθεν δὲ xai τὸ 
μετρεῖν τῆς ὑπυχειμένης οὐσίας τὸ τοσόνδε, ὡς διαρ: 
χέσαι τῇ τηλικούτου χόσµου ὑποστάσει ; οἱονεὶ yàp 


ponere, qu» ipsa semper fuerit, neque nata, neque 
facta, uec initium habens omnino, nec finem; ex 
qua Dominus omuia postea fecerit. » Idem castigat 
et in. Marcione lib. i, cap. 15 : « Dehiuc, inquit, 
si et ille mundum ex aliqua materia subjacente 
melitus esti, innata et infecta, et coutemporali Deo, 
μήν et de creatore Marcion sentit, re- 
igis εἰ hoc ad majestatem loci, quia et Deum et 
maeriam, duos deos, clusit. » Castigat et Theo- 
doretus in. utroque, Her. fabul. lib. 1, cap. 94, οἱ 
lib. v, cap. 5, et Philastrius in. Seleuco. et llermia 
Galatis, hazres. 55. Manich:ei quoque materiam 
ἀγέννητον esse sciscebant.. Rationem reddit. Dro- 
serius Marcionista in dialogo De orthodoxa fide, 
cur id figinentum  propugnare instituerit. Valenti- 
nus: nempe nue malorum causam in Deum tran- 
scribere cogeretur, eam ad materiam referebat. 
Munduin quidem e materia a Deo. conflatum credi- 
deruni Philo, Tatianus, Lactantius, aliique; sed e 
materia a Deo primum creata, non aeterna, tum 
deinde in ordiuein digesta. Audi omnino Eusebium 
lib. vu. Evang. prepar., et Philocaliam, cap. 95. At 
noster Origenes mon principii quidem expertem 
materiam eL ἀγέννητον, sed a Deo ab onmi reiro 
zve procreatiam admittebat, ut. pluribus in Ori- 
genisn:g nostris ostendimus. Atque harc doctissimus 
presul Huetius, quem praesertim vide Origenian, lib, 
ti, quest, 13, mun. 4. 


i9 IN CENFSÍM. m 
πρὀνοιά. «te; πρεαδυτέρα Θεοῦ,. ἀναγκαίὼς τὴν ὕλην A perpetue molitoris, parentis, benigni, boni, 2c cee- 


ἔσται ὑποθεθληχυῖα τῷ Oti, προνοουµένη τὴν τέχνην 
«ijv ἓνυπάρχουσαν. αὐτῷ μὴ χενοπαθῆσαι, οὐχ οὔσης 
οὐσίας, ᾗ ὁμιλῆσαι δυνάµενος χατεχόσµησε τὸ τηλι- 
χοῦτο χόσμου Χχάλλος. Πόθεν δὲ xat δεχτιχὴ γεγένη- 
ται πάσης ἧς βούλεται ὁ θεὸς ποιότητος, μὴ αὐτοῦ 
τοῦ θςοῦ. ἑαυτῷ τοσαύτην xaY τοιαύτην ποιῄσαντος, 
ὁποίαν ἔχειν ἐδούλετα; Καθ) ὑπόθεσιν γοῦν ἆποδε- 
ξάμενοι τὸ ἀγέννητον εἶναι τὴν ὕλην, ταῦτα ἑροῦμεν 
πρὸς τοὺς τοῦτο βουλομένους, ὅτι εἰ Προνοίας οὐχ 
ὑποθαλλούσης τὴν οὐσίαν τῷ θεῷ, τοιαύτη γεγένηται, 
εἰ Πρόνοια ἣν ὑφεστῶσα, τί ἂν πλέον πεποιήἠχει τοῦ 
αὐτομάτου; χαὶ εἰ αὐτὸς μὴ οὕὔσης Όλης ἐδούλετο 
χατασχευάσαι αὐτὴν, τί ἂν πλέον ἡ σοφία, καὶ ἡ 
θειότης αὑτοῦ πεπηιήχει τοῦ ἐξ ἁγεννήτου ὑποστάντος; 
Él γὰρ εὑρίσχεται ταντὸν γενόµενον ἂν ὑπὸ τῆς Προ- 
νοίας, ὅπερ xaX χωρὶς Ἡρονοίας ὑπέστη, διὰ τί οὐχὶ 
xai ἐπὶ τοῦ χόσµου ἀθετήσομεν τὸν δημιουργὸν xal 
τὸν τεχνίτην; Ὥσπερ γὰρ ἄτοπον ἐπὶ τοῦ χόσµου εἰ- 
πεῖν οὕτω τεχνιχῶς χατεσχενασµένου τὸ χωρὶς τε- 
χνίτου σοφοῦ τὸν αὑτοτοιοῦτον γεγονέναι͵οῦτω xal τὸ 
τὴν Όλην τοσαύτην xal τοιαύτην χαὶ οὕτως εἰχτικὴν 
τῷ τεχνίτῃ λόγῳ θεοῦ, ὑφεστηχέναι ἁγεννήτως, ἁπί- 
σης ἐστὶν ἄλογον. Πρὸς µέντοιγε τοὺς παραθάλλον- 
τας, ἅτι οὐδεὶς δημιουργὸς χωρὶς ὕλης ποιεῖ, λεχτέον, 
ὅτι ἀνομοίως παβαθάλλωυσι. Πρόνοια γὰρ παντὶ vz- 
χνίτη ὑποδάλλει τὴν ὕλην, ἀπὺ προτέρας τέχνης, f 
ἀνθρωπίνης, fj θείας ἑρχομένην. Ταῦτα μὲν οὖν ἐπὶ 
τοῦ παρόντος ἀρχέσει πρὸς τοὺς διὰ τὸ λέγεσθαι 
« Ἡ δὲ γἢ ἣν ἁόρατος xal ἁχατασχεύαστος, » οἱἰομέν 
νους ἁγέννητον εἶναι τὴν σωματιχὴν φύσιν, 


teris omnibus, qua& magna cum ratione Deo tri- 
buuntur, nominibus spoliatus perstitissct, Deindo 
qui fleri possit, ut vim materiz tantaur, sie. tan- 
quam ad pondus accurate justeque admensain in- 
venerit, qui ad bujus proprie non majoris μη 
risvé mundi molitionem sais esset? Invehendg 
quippe nescio que, Deo tamen antiquior, Provi- 
dentia necessario fuerit, que materiam ei subjece- 
rit, 8 dum id'ea provideret in posterum, ne quas 
in se Deus haberet artis suz notiones, irritze cede- 
rent, si non ejus naturz copia fleret, cujus opera 
tam ercellentem et eximiam universiagifeciem cfil- 
ceret. Unde porro id habuit, ut omhis qualitatis 
capax esset, quam eidem Imprimere Deus veloisset; 
B nisi qualem eam habere ipse vellet, talem ante 
sibi, tantamque molitus erit? Jum ut nounullfs da« 
remus ortu carere materiam, iis tamen qui sic opi: 
nantur, hunc in modum instare-possemus : si quan- 
tumvis nataram illam Beo Providentia nulla subje- 
cerit, ejusmodi tamen ea per sese fuit : eamdem 
si Providentia suopte consilio procreasset, ecquid 
amplius ipsa, quam quod fortuito casuque factum. 
videmus, effecisset? Quid si Deus ipse materiam, 
quze nulla dum esset, fingere molirique statuisset t 
Ecquid tandem ejus cum sapientia, tum divinitas. 
excellentius, quam quod ex ortu carente materia. 
exstitit, molita esset? Nam si ex Providentia. 
idem oinino. profecturum erat, quod sine Provis 
dentia factum est : quidui ex ipso quoque mundo. 


€ auctorem omnem artificemque tollamus ? Quemad- 


modum emin absurdum fuerit, mundum hunc dicere, iam eleganter apleque constructum, abeque 
sapientis artificis manu. tlem exstitisse, ita vim materie tantam, ejusque conditionis et natura, 
adeoque artifici numinis rationi obsequentem, sine ortus sui principio per se ipsam exstitisse, non mi- 
nus ineptam. videri debet. Ceterum iis qui artificum nostrorum comparationem obtendunt, quorum 
nen) sine. materia quidquam efficiat, occurrendum nullum eorum hoc iu genere similitudinem esse, 
Materiam enim artifici cuilibet Providentia subjicit, quit a principe quadam, seu humana. illa, seu. 
divina sit, arte orlatur. Atque hac imprzsentiarum adversus eos satis erunt, qui quod ita scriptum. 
videant : « Terra autem erat invisibilis et incomposita **,» naturam corpoream orius omnis exper- 


tem esse opinantur. 
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COMMENTARIORUM IN GENESIM. 


Ad caput 1, vers. 14. 


(6) Περὶ τοῦ εἰς σημεῖα γεγονέναι τοὺς φωστῆρας D 


οὖκ ἄλλους ἡλίου καὶ σελήνης, καὶ τῶν ἄστρων (7) 
τυγχάνοντας, τῶν σφόδρα ἀναγχαιοτάτων tox δια- 
λαθεῖν, οὗ µόνον πολλῶν ἐθνῶν τῶν τῆς Χριστοῦ πἰ- 
στεως ἀλλοτρίων, σφαλλομένων εἰς τὸν περὶ τῆς εἷ- 
35 0ο. 1, 9. 
(6) Exstat hoc fragm. apud Euseb. lib. vt De 


pre'par. ecangel. οἱ iu. Philocat., cap. 22. Eiterprc- 
ωμο Latina 6st Fr. Vigeri. 


4, Quod hie babetur, luminaria quise sane alia non 
sunt quam sol, luna, ceteraque sidera, tanquam 
signa, quedam. esse constitula, id vero nt diligenter 
explicetur, in primis necessarium est. Nec enim 
plurimaze gentes módo, qu: a Christi fide aliens 


(*). Phil., ἁστέρων. Paulo post, οὗ µόνον moXMDw 
ἑθνῶ». Euseb. omisit πολλῶν. 


" ORUGENES κε 
ennt, ad eom qui de fito instituitur loeum offen- A µαρμέόνης τόπου τῇ τῶν πλαγωµένων (8) ἁστέρων 


dupt, quod quz in terris eveniunt. & omnia, qux- 
que singulos ad homines, imo qua ad brutas quo- 
que fortassis animantes pertiuent, ea. stellarum, 
quas errantes. vocant, cum iis quz? ad zodiacum 
sdhaereseunt sideribus complexione quadam et 
«omparalioue fieri. existimentur ; sed corum ctiam 
permalti, qui Cbristianz fidei sectatoreg ae profes- 
soreà liabentur, anguntur animis, ne humanz 
re$ adeo necessitale teneantur, ut aliter quamr να» 
rius astrorum situs, et coHocatio jubeat, fieri non 
possint. Qua quidem ex opinione consequess illud 
csl, ul íuneilige liberum nostrum tollatur arbiirium ; 
enbiusque ,eBinde.jaus omnis ac yituperatio, rerum- 
que vel approbatione dignarum vel reprehensione 
diserimen. Hzc porro sublata si semel erunt, eva- 
nescat pariler necesse est quidquid de julicit divini 
sequitate Jactatur, concidant vel intentatz scclera- 
εἰ peenarum aec suppliciorum minz, vel promissa 
melioris sanctiorisque vitz? professoribus glorie ae 
felicitatis. prawia : nihi) enim ipsorum deinceps 
eum ratione flet. Jmo, si quis cxtera quz ex ejus- 
dein sententie vi efficiuptur, spectare volet; non 


(8) Euseb., καλουμένών. Paulo post, Philoc., 
δυμδαίνειν ἐπὶ τῆς γῆς. 
n Phil, ἑτιτελοῦσιν. Euseb., ἐπιτέλλουσιν. 

10) Philoc., γινόµενον, 6ἱ paule yost, $ πίσεις 
lota, µάταιος. 

(11) Euseb., τὰς δ.ὰ Χριστοῦ τοῦ Oto) Ἐχκλη- 
σας. Mox ad sequentia verba, εἰ pf] ἄρα ὁ Χρι- 
οτός, eic., l:e docte adnotavit Huetins : apposite 
ad id Augustinus tract, 8 in Joan. ; « Non sub fato 
est couditor sidernm, quia ctsi erat fatuum de si- 
deriuus, non poterat esse sub. necessitate eonditor 
siderum, ». Et tract. δὲ : « Quid ert enim, nondam 
Φαπειαί lora ejus? Non euim. Dominus sub. fato 
natus cst. Hoc nec de ie eredendum est ; quauto 
minns de illo, per quem factus es? si tua. hora 
voluriss est illios, illias hera qus est nisi. vo- 
juntas sua?» Aliquos porro ante Origeuem ex- 
siilisse omnino diceres, qui idem jam attentas- 
sent, quod posterioribus hisee ssculis ausi saut 
quidam, nativitatis Christi thema constituere : uon 
quiden necessitate, et astrorum vi coactum fuisse 
6ngentes Cliistum, quod ii fingebant, quos. iuse- 
etantur Origenes et Augustinus; sed asserentes 50- 
lum motibus suis et Hienibus mirabilem con- 
cepiim et ortum. Cirmristi eeira. signilicasse, eL ma- 
urali modo rem naturz vires superantem porten- 
disse, ac stupendo huic mysterio siderum sitem 


ἐπιπλοχῇ πρὸς τοὺς ἐν τῷ ζωδιαχκῷ πάντων αὐτοῖς 
νοµιξομένων συμδαίνειν τῶν ἐτὶ τῖς τῆς xdi τοῦ περὶ 
ἕχαστον ἀνθρώπων, τάχα δὲ xa ἀλύγων ζώων, ἀλλά 
Υὰρ xal πολλῶν τῶν πεπιστευχέναι ὑπολαμθανομένυν 
περισπωµένων, μὴ ἄρα Ἱνάγχασται τὰ ἀνθρώπων 
πράγματα, χαὶ ἆμήχανον ἄλλως γενέσθαι, 7| ὡς cl 
ἁστέρες χατὰ τοὺς διαφόρους σχηματισμοὺς ἐπιτέλ- 
λουσιν (9). Ἔπεται δὲ τοῖς ταῦτα δογµατίζουσιν t£ 
ὅλων τὸ ἐφ᾽ ἡμῖν ἀναιρεῖν' διόπεβχαὶ ἔπαινον, καὶ φό- 
Tov καὶ πράξεις ἀποδεχτὰς, πάλιν τε αὖ ψεχτάς ' ἅπερ 
εἰ οὕτως ἔχει, τὰ τῆς χεχἠρυγµένης τοῦ θεοῦ χρίσεως 
οἴχεται, xal ἀπειλαὶ πρὸς τοὺς ἡμαρτηχότας, ὡς 
κολασθησοµένους, τιµαί τε a9 πρὸς τοὺς τοῖς χρείτ- 
τοσιν ἑαυτοὺς ἐπιδεξωχότας xal µακαριότττες οὗ- 
éky γὰρ ἔτι τούτών εὐλόγως ἔσται γενόµενον (10). 
Καὶ εἰ τὰ ἀχόλρυθά τις ἑαυτῷ Eg' οἷς δογµατίνες 
βλέποι, χαὶ ἡ πίστις ἔσται µαταία, fj τε Χριστοῦ 
ἐπιδημία οὐδὲν ἀνύουσα, xal πᾶσα ἡ διὰ νόµου va 
προφιττῶν οἰχονομία, xápatol τε ἀποστόλων ὑπὲρ τοῦ 
σοστῆσαι τὰς τοῦ θεοῦ διὰ Χριστοῦ Ἐχκλησίας (11) 
εἰ μὴ ἄρα xaX ἌἈριστὸς χατὰ τοὺς οὕτω τολμῶντας» 
ὑτὸ τὴν ἀνάγχην τῆς τῶν ἄστρων κινήσεως τῷ Υένε- 


Piolemei Tetrabibl. ιἴνδπια ejusdem geniture pro- 
posuit, Sed, omissis cateris argumentis, vel uno 
hoc vanitas eorum eoargui:ur. Contulerunt Rata- 
lem Christi ad vir Calendas Januar. ad. eumque 
diem nativitatem ejus accommodarums : pro certo 
habentes eo die exiisse ipsum in lucem, quod du- 
bium in veteri Ecclesia et controversum ftit. Plu- 
rim:x Grzcorum Ecclesi: natalem. ei bapüsmuur 


6 Christi uni eidemque diei ascripserunt, qui dies erat 


6 Januarii. Vigebat eadem sententia 2pud Syros 
et AEgyptios Christianos, ut testatur. Epiphanius 
et Cassianus, Vetus aliorum opinio fuit natunt 
esse Christum vi 4d. Nov., dc quibus itidem alicubi 
Epiphanius. Quidam circa zquinoctium autumnale 
contigisse id opinati sunt, Romana vero Ecclesia 
ad vim Calend. Jan. celebrabat natalem. Christi, 
atque hanc consuetudinem relique Ecclesia tractu 
jemporis inde sumpserunt. Demonsirent ergo pri- 
mum sepra meimerati genethlialogi, quo die natus 
sit Christus, tum postea viderimus de genituris, 
quas parum inter se couseniientes posuerunt, Nau 
Libram in horoscopo coustiiuit Cardanus, Albertus: 
vero et Aliaeus Virginem. Hos fefellit Albumasar, 
vetus astrologus Arabs, qui, imagines recenusens 
que cum Virgine sscendant. (juxta. Persarum, 1u- 
4lorum οἱ /Egyptiorum doctrinam, qui cum singulis 
signorum decanis imagiues quasdam ascendere fin- - 


consensisse, In his Albertus Magnus, sive quisquis D gebant), in primo Virginis decano virginis imaginenr 


est auctor Speculi astronomie, postquam Christum 
ascendente Virginis signo natum esse dixi, adgit 
demum : « Nou quod Bubjaceret stellarum. motui, 
aut earum judicio natorum desideratissimus, qui 
creaverat ípsas stellas : sed quia cum extenderet 
«aolum sicut pellem, formans librum universitatis, 
εἰ dedignaretur opus incompletum, noluit litteris 
eadem ex οἱ que secundum providen- 
"iam suam in hbro coelestis majestatis sunt scii- 
a, €t istud elongatissimum a Batura, quod de 

mgimé nasceretur; ut profecto per hoc inveni- 
xctur homo naturalis et verus, qui non. naturaliter 
uascebatur. Nop quod ügura eli esset causa quare 
nasceretur, sed. potius signilicaretur per coelum. » 
Posterior illo Petrus de Aliaco quat. in Genes. 
99, ei lib, Be legib, εἰ sectis, stellarum posiluram 
descripsit, quae nascente Christo obtinebat. Deni- 
que Hieronymus Cardauus bb. € Conmmenmar. in 


eolloeat, formoso, puerum gestantis et lactantis. 
e Nutrit. paerum, inquit, dang ei ad comedendum 
ia loco qui dicitur Abrye, et vocat ipsum puerum 
quidam geus Jesum, cujus interpretatio est. Ara- 
bice, Eice, οἱ ascendit eum ea stella Virgiuis 
eterna, » Tum. subjungit Albertus : « Et jam sci- 
mius quod sub ascendente parte ejusdem sigui, sci- 
liret. Virginis, natus fuit Domines noster Jesus 
Christus. » Quasi ista AlEumasaris pertineant ad 
natalem Jesu, quae ad unam lianc Virginem spe- 
etant. Aptius 3d menteni auctoris Rogerus Baco- 
uus, hen sua setate dociesiumus ; « lutentio θοί 
uod beata Virgo habet figuram et imaginem intra 
ecem primos gradus Virgiuis, ei quod nata fuil 
quando sol est in Virgine, et iia habetur signatuur 
ia calendario, et quoJ nutriet filium suum Christuur 
dcsum in tcrra Hebraoruw. » 
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e:v ἀνειληφένας Τενήμένος, πάντα πεποιήκοι τε καὶ Α inanis profecio solum, gc snpervaeanea files δαν 


πάθοι, οὐ «o3. 8100 χαὶ Πατρὸς (12) τῶν ὅλων αὐτῷ 
τὰς παραδόξους δυνάµεις δωρησαµένου, ἀλλὰ τῶν 
ἁστέρων. 0, ἀθέοις χαὶ ἀσεδέσι τυγχάνουσι λόγοις 
ἀχαλουθεῖ xai τὸ τοὺς πιατεύοντας ὑπὸ τῶν ἀστέρων 
ἀγομένους πιατεύειν bt; Θεὸν λέγεσθαι, Πυθοίμεθα 
& ἂν αὐτῶν τἰ ὁ θεὺς βουλόμενος τοιοῦτον ἑποίρι 
κόσμον, Ív' αἱ μὲν iy αὐτῷ ἄνδρες ὄντες, τὰ γυναιμῶν 
πάσχωσιν, οὐδαμῶς ἑαυτοῖς αἴτιοι τῆς ἀσελγείας Υε- 
πενημένοι, ἕτεροι δὲ ἀγρίων ζῴων πατάστασιν εἰλη- 
φότες (13), τῷ τὴν φαρὰν τοῦ παντὺς τοιούτους αὖ- 
νους πεποιηχέναι, διὰ τὸ τὸν θεὸν οὕτω κεκοσµτχέναι 
4b πᾶν, ἐπιδιδόασιν ἑαυτοὺς ὠμοτάτοις χαὶ σφόδβα 
ἁπανθρώποις πράγµασιν, ἀνδροφονίαις xal πειρα- 
ετίαις. Καὶ τί δεῖ λέγειν ἡμᾶς περὶ τῶν συµθαινόν- 
των Ev ἀνθρώποις, χαὶ ἁμαρτανομένων ὑπ αὐτῶν 
µυρίων ὅσων τυγχανόντων, οὔστινας οἱ τῶν γεννφίων 
κροϊστάμενοι τούτων λόγων ἀπολύοντες παντὸς ἑγχλή- 
gatos, τῷ θεῷ προσγράφουσι πάντων τῶν κακῶς (14) 
x3i φεχτῶς πραττοµένων τὴν αἰτίαν ; 


futura sjt, sed ue ipse quidem adventus Christi; 
totaque ilja seu legis, seu prophetarum cconomiía, 
et apoatolerum in excitandis constabiliendisque per- 
Christum Dei Ecclesiis suscepta contentio νε] hi- 
lum profecerit : nisi tamen ipsius etiam | Ghristi 
pon modo nascendi rationem, sed quidqnid prze- 
terea ve] egerit, vel tulerit, in eamdem conversío- 
nis astrorum necessitatem projecta homigum istorum. 
temeritas illigabit : perinde videlice(, quaei is ab- 
sideribus vim illam rerum admirabilium, non a Deo, 
cunctorumque parente acceperit. Cujus ex orationis 
impietate illud sequitur, ut quotquot dtinam fidem- 
B amplectuntur, ail illain siderum omnes impulsione- 
rapiantur. Ego vero quzesierim ex iis perlibenter,- 


B quid tandem secutus liac in. mundi imolitjone Deus. 


fuerit, ut ex. ca vireruu) qui in 6o degint multitu 
dine, slii nulla sua. culpa muliebris veneris Lurpie- 
tudinem paterentur ; alii lerino plane ritu, quod. 
tales ipsos efBeeret universi luc is modum a Deo- 


comstitoti impetus atque eonversio, teterrimis sese dirissimisque seeleribus, ut homicidiis 3c piralicip- 
predationibus dedereat. Quanquam quid attinet hane a nobis de: rebus iis, qux vel bominibus eve— 
miunt, vel ab iisdem pecesntur, quasque prorsus inünitam sunt, disputetiqgem ηδη quos. prasser- 
tim dogmatis istius assertores egregii dum ab ofeni culpa liberant, malorum, quaeque seclerete unb 


omnium, Deo causam assignant? 

Ἐὰν δέ τινες αὐτῶν (15), ὡς ἀπολογούμενοι περὶ 
Θεοῦ, ἕτερον μὲν εἶναι λέγωσι τὸν ἀγαθὸν, οὐδενὸς 
τούτων ἔχοντα τὴν ἀρχὴν, τῷ δὲ δημιουργῷ πάντων 
«ὰ τοιαῦτα προσάπτωσι (16), πρῶτον. μὲν. οὐδὲ ὡς 
βούλονται δυνήῄσονναι ἀποδειχνύναι, ὅτι ἐστὶ δίκαιος" 
πῶς YÀp ὁ τοσούτων χατ᾽ αὐτοὺς Πατὴρ, εὐλόγως 
χρηματίσοι (17) δίκαιος; δεύτερον δὲ πεβὶ ἑαυτῶν 
εί ποτε φῄσουτιν, ἐξεταστόον πότερον ὑπόκχεινται τῇ 
φορᾷ τῶν ἀστέρωνι,  ἠλευθέρωνται, xal Ev τῷ Bltp 
«υγχάνοντες, οὐδὲν ἐνεργούμενον εἰς ἑαυτοὺς ἔχουσιν 
ἐχεῖθεν; El μὲν γὰρ φῄήσονσιν ὑποχεῖσθαι τοῖς ἄστροις, 
δῆλον ὅτι τὰ ἄστρα τὸ νοῆσαι (18) αὐτοῖς τοῦτο έχαν 
ῥίσατο, καὶ ὁ δημιουργὸς ὑκοθεθληχὼς ἔσται διὰ τῆς 
«09 παντὺὸς κινήσεως τὸν λόγον τὸν περὶ τοῦ ἀνωτέρω 
ἀναπεπλααμένου θεοῦ, ὅπερ οὐ βούλονται * εἰ δὲ ἆπο- 
κρινοῦνται, ὅτι ἔξω τῶν νόμων κνγχάνουσι τοῦ δη- 
μιοιργοῦ τῶν κατὰ τοὺς ἀστέρας, ἵνα μ) ἀπόφασις 
ᾗ τὺ λεγόμµενον ὑπ αὐτῶν ἀναπόδειχτος, πειραθήτω- 
ραν ἡμᾶς προσάχειν ἀναγχαστιχώτερον, διαφαρὰν 


(19) Philoc., post Πατρός, addit αὐ-αῦ. 
(13) Philoc., ἀνειληφότεςρ, et paulo. infra, καὶ 


etas: 
(14) Eu-eb., καχῶν. Max fPhiloc., πραττοµένων 
τὰς αἰτίας. 

(15) Ἐὰ»' δέ civec αὐτῶν, etc. Simouiani, Va- 


Jentiniani, Cerdoniani, aliique complures heretici 
duo principia, seu deos duos statuebant ;. alterum 
malum, sed justum, mundi eenditerem, Jegis opi- 
(icem ; bonum alterum, Christi Patrem, et Novi Te« 
siamernti auctorem. Tertullianus et Irenaeus adver- 
*8s hanc doctrinam non segniter velitati sunt : Ori- 
genes vero passim. Hec a magis ortum doxit ve- 
sania, guos duo itidem principia, bonum unum, 
malum alterum posuisse prodidit Aristoteles, nti 
lischuns ex Laeriio in proomio : Αριστοτέλης 9 
ἐν πρὠτῳ Περὶ φιλοσοφίας, καὶ πρεσθντέρους εἷ- 
ναι τῶν Αἰγυπτίων (μάνους) xax 599 κατ αὐτοὺς εἷ- 
γαι ἀρχὰς, ἀγαθὸν δαίμενα καὶ καχὸν ὄκίμοια. « Avi- 


4. Horum οἱ nonnulli, nt Dei eausaui tueri videaus- 
tur, bonum quemdam alterum esse diceut , eumque 
rerum istarum fontem e:se ac principium. negabuut,. 
quod uni isti duntaxat rerum. ereatarum | molitor? 
sinilia tribuenda. velint ;. primum, ne sic quidem, 
quod ipsi volunt, justus ut jstesit efficient, Quomode 
enim quem tot malorum parente. fatentur, ips 
quoque justum egnulem esse jure meritoque defen - 
dant ? Deinde quid sentiant ipsi de se, quereudua» 
ex illis est ; utrum sese astrorum couversione obli- 
gatos.esse, an liberos, atque ejusmedi, apud quos: 
hac in vits nihil omnino motus ille possit ** Obliga- 
tos si fatebuntur, hune. illis profeete astra quoque 
sensum impresserint : adeoque novam de superiore 
suo üctitioque Deo mentem, hujus conversione 
mendi, suus ille, quod ipsi negant, architectus io- 
]ecerit. Sin autem ejus se minime, quas astra vol- 
yunt, legibus teneri respondebunt, id ne αἱ. lis (6-- 
mere negari videatur, majori utique vi suffraginui 


ἢ steteles autem in primo De philesophia, et antiquia 


res esse ;Egyptiis (magos) et duo juxta illos csse 
príncipia, bonum d:emonem, et malum d:emonem. » 
Auctor quoque $r.tecogovguévor, qux Origeni false 
tribuuntur, scribit Zaratam Chaldzeum docuisse, δύ9. 
δαίμονας εἶναι, τὸν μὲν οὐράνιον εἶναι. τὸν δὲ χθό- 
vtov * καὶ τὸν μὲν χθόνιου ἀνιένα; ctp) γένεσιν Ex τῆς 
γῆς, εἶναι 55 ὕδωρ' τὸν δὲ οὐράνιον πὸρι µετέχον 
τοῦ ἀέρος, θερμὸ» καὶ φυχρόν. Porro bonum d:emo- 
nem Pers: appellabant Oromasden, malum: Arimas 
nin, ut docent Plutarchus in Jside et Themistocle, 
Laertius in. proceinio, et Agathias lib. vit. Qui Ma- 
Richzos isto Origenis loco significari credidit, me- 
minisset Origenis :etate posteriores eos fuisse. lluk- 
TIUS. 

16) Philoc., πάντα τὰ ςοιαῦτα προσανάπτωσι. 

17) Χρηµατίζοι. Philoc., δογµατίζοιτο, et paula. 
post, τί φήσουσ.», ἐξεταστέον. 

(48) 1ὲ γοῦγται. Philoc., νοτθῆναιι 


δ5 - "ONIGENES 5 


Hli nostrum extorquere debent, certo discrimiae À περ'στάντες vo) τινος ὑποχειμένου γενέσει wa si- 


-. duo inter mentium genera constituto, quarum aliz 
Ortus, fatique necessitatem subire cogantur, αρ 
defugiaut. [lac enim se questione profecto nun- 
quam explicabunt ; ut manifestum est lis qui illos 
poruut. Ad ligc preces ac vota nuncupare, superva- 
caneum plane sit. Nam οἱ hec. illave fleri necesse 
est, lancque astra necessitatein afferunt, nec aliter 
Quam corum inutua complexio G jubeat, fleri quid- 
quau potest, lioc aut illud abs Deo impetrare sine 
ratione contendimus. Sed quorsum pluribus com- 
wunis hujus de fato loci, quem inconsiderate vul- 
gus adhuelKominum trivit, impietatem persequimue? 
eam quippe superiori oratione informasse sat est. 


µαρμένη, xai ἑτέρου ἀπὸ τούτων Σλενθέρο» δῆλαν 
γάρ ἔστι τοῖς εἰδήσι (19) τοὺς τοιούτους, ὅτι λόγον 
ἀπαιτηθέντες διδύνα. αὗτοις οὐδαμῶς δυνήσονται. 


Iph, δὲ τοῖς εἰρημένοις χαὶ εὐχαὶ παρέλχουσι µάτην 


παραλαμδανόμεναι" εἰ γὰρ κατηνάγχασται τάδε τινὰ 
γενέσθαι, καὶ οἱ ἁστέρες ποιοῦσιν, οὐδὲν δὲ παρὰ 
τὴν τούτων πρὸς ἀλλήλονς ἐπιπλοχὴν δύναται γενό- 
σθαι, θεὸν ἁλογίστως ἀξιοῦμεν τάδε τινὰ ἡμῖν δω« 
βήσασθαι. Καὶ τί ἐπὶ (20) πλεῖον μηχύνειν λόγον δεξ, 
παριστάντα τὸ ἁσιθὲς τοῦ πατημαξευμµένου ἁθασανό. 
στως παρὰ τοῖς πολλοῖς περὶ εἰμαρμένης τόπου ; Αὐχ- 
άρχη Υὰρ εἰς ὑπογραφὴν καὶ τὰ εἰρημένα. 


5$. Jam vero cum locum illum expenderemus : ῃ — Ilóócv δὲ, ἐξετάζοντες τό « Ἔστωσαν εἰς σημεῖα 


eSint in signa luminaria **, » quemadmodum in eam 
ditputationem delapsi fueriuus, nobis in mentem 
revocemus. Qui vel aliqua de re veri ex aliis quid- 
ylaw intelligunt, vel ipsimet rei gestz oculati testes 
fuerunt, Ἡ profecto rem aperire sincere, integre- 
«que possunt: quippe qui vel quod passus alter 
fuerit, vel quod idem perfecerit, aut oculis ipsi 
seis usurparint, aut aliorum, qui tamen rei cau- 
sam dederint nullam, commemoratione acceperint. 
lilud enim sane omittamus, fleri posse, ut qui ali- 
Quid vel passi fuerint vel fecerint, eos etiam qui 
praseptes non interfuerint, narratione ipsi sua to- 
tus io rel coguitionem adducant. Si quis ergo, 
postquam cerii aliquid aut evenisse quibusdam, aut 
eventurum 6456, ab illo qui ejus eausa non sit, au- 
ditione acceperit, nog cogitet apud se, quisquis rem 
quamlibet aut gestam esse, au! gestum iri doceat, non 
enm continuo ejusdem rei causam csse : 9 sane, qui- 
cunque vet factum aliquid, vel futurum esse ape- 
riet, ab eodem aut profectum illud, aut profecturum 
opinabitur, falso tamen opinabitur : veluti si quis 
ex prophetico volumine, quod Jud proditoris scelus 
exitiumque przediceret, futuram totius rei. seriem 
intellexisset, adeoque cum suis facium ipsum ocu- 
lis. intueretur, idem in volumen facinoris causam 
amnem, culpamque, conferret 1 aut si minus volu- 
men, eum cerle 4 quo primum conscriptum illud 
esset, aut vero Deum ipsum, cujus impulsu ac nu- 


mine prodiisse, ejusdem  perlidie auctorem esse p 


sontiret. Quemadmodum autem couceptis ac diser- 
tis, si ea diligeuter expendas, istius de Juda proplie- 
Vio verbis, Deus omnis proditionis cjus culpa libe« 


? Gen. 1, 14. 
| A9) Ἐσει τοῖς εἰδόσι. Apud Euseb. deest τοῖς 


εἰδόσι. 

(20) "Ex. Philoc., ἔτι. 

(231) Ἑναργησάντων. Philoc., ἑνηργηχότων. 

(33) Τάδε τιὰ γινὠώσκουσυ’. lec παρέλχειν 
conjectabst Vigerus, licet exstent in Philocalia. 

(35) Διηλουμένους. Philoc., δεδιηγηµένους. Paulo 
past, τὸν μὴ παρατετευχότα, et iníra, αἰτίου τῶν 
γεναμέγνων, 

(31) Διακρίνῃ. Euseb,, διαχρίνων. 
(25) Philoc., εἰ οἱήσεται, et paulo post, διδάσχε:, 
ὅτλον, ὅτι ἐσφαλμένως τοῦτο οἱήσεται. | 


οἱ φωστῆρες, » ἐπὶ ταῦτα ἑληλύθαμεν, ἑαυτοὺς ὑπα- 
μνήσωμεν. Οἱ µανθάνοντες περί τινων ἀληθῆ, fixa 
αὐτόπται τῶν πραγμάτων Ὑενόμενοι, ἀποφαίνονται 
τάδε τινὰ ὑγειῶς, τὸ πάθος xai τὴν ἑνέργειαν τῶν 
πεπονθότων, J| ἑνδργησάντων (21) θεατἀµενοι, 1| 
ἁαγγελλόντων τῶν οὐδεμῶς αἰτίων τοῖς γεγενηµέ- 
νοις ἀχούσαντες, τάδε τινὰ γινώσχανσιν (22). Ὑπεξ- 
Ἱθήσθω δὲ νῦν τοῦ λόγου τὸ δύνασθαι τοὺς δεδρα- 
xótas ἢ πεπονθότας, διηγουµένους (23) ἃ δεδράκασαιν, 
ἢ πεπόνθασιν, ἐνάγειν εἰς γνῶσιν τῶν πεπραγμένων τὸν 
ph παρατετυχάτα. Ἐὰν οὖν à διδασχόµενος ὑπὸ τοῦ 
μηδαμῶς αἰτίου τῶν γινοµένων, τὸ τάδε τινὰ τοῖσὸς 
γεγονέναι f συµθήσεσθαι, μὴ διακρίνῃ (24) ὅτι οὐ 
πάντως ὁ διδάσχων περί τινος ὡς Ὑενομένου f| ἐσο- 


C µίνου, αἴτιός ἐστι τοῦ τὸ πρᾶγμα τοιόνδε τι τυγχά- 


νειν, αἱήσεται (25) τὸν παραστήααντα περὶ τοῦ τάδε 
"và γεγανέναι, 3) τάδε τινὰ ἔσεσθαι, πεποιηχέναι ἢ 
ποιήσειν τὰ περὶ ὧν διδάαχει ' αἱήσεται δὲ δηλονότι 
ἑσφαλμένως" ὡς εἴτις, ἐντυχὼν προφητιχῇ βίθλῳ (26), 
προδηλούσῃ τὰ περὶ Ἰούδαν τὰν προδότην, νοµίσαι 
μαθὼν τὰ ἐσόμενον, ὁρῶν αὑτὸ ἁποτελούμενον, τὴν 
βίθλον αἰτίαν εἶναι τοῦ (27) τόδε τι γεγονέναι ὕὥστε- 
pov, ἐπεὶ ἀπὰ τῆς βίθλου µεμάθηχε τὰ ὑπὸ τοῦ Ἰούδα 
πραχθησόµενα ὕστερον 3j πάλιν μὴ τὴν βίθλον ὑπο- 
λάδοι εἶναι αἰτίαν, ἀλλὰ τὸν πβῶτον γράψαντα αὐτὴν, 
f| τὺν ἑνεργήσαντα, φἐρὲ εἰπεῖν «àv Θεόν. Ὥσπερ δὲ 
ἐπὶ τῶν περὶ τοῦ Ἰούδα προφητενοµένων αὐταὶ αἱ 
λέξεις ἑξεταζόμεναι ἐμφαίνουσι τὸν Θεὸν ποιητὴν μὴ 
γεγονέναι τῆς τοῦ Ἰούδα προδοσίας, ἀλλὰ µόνον δε- 
δηλωχέναι προξγνωχότα τὰ ἀπὸ τῆς τούτου χαχίας 
πραχθησόµενα παρὰ τὴν αὐτοῦ αἰτίαν (28): οὕτως εἶ 
τις ἑμθαθύναι τῷ λόγῳ τοῦ προειδέναι τὰ πάντα τὸν 
θεὶν, χαὶ τοῖς £y ofc otov (39) ἑνετύπωσε cn ἑαυτοῦ 


(28) Hpognzixq 664. Vel pealmum xu iut Liv, 
a"tcvin intelligit, qui Judi perfiJiam vaticinantur; 
vel quod. verisimilius est, id ait ex hypothesi, Πιι- 
geus prophotieum. aliquem librum Judo. proditio. 
neum complexum exstitisse, qui fortasse nullus fuit. 
llugrws. 

(17) Tov. Deest apud Eusebium. Paulo. iufra 
Philocalia, μεμάθηχὲ τὸ ὑπὸ τοῦ Ἰούδα πραχθησό- 
μεναν. 

(38) Αἰείαν. Ita plerique Phil. cod., vonuulli ta- 
men babent xaxtav. 

(29) Οἷο». Deest in PAiloealia. 


5? IN GENESIM. 88 
φρογνώσεως τοὺς λόγονς, xaxsayoíaa: ἂν, ὅτι 057: 6 A ratur ; idque unum ες illis iuferri potest, Deum 


προγνοὺς πάντως αἴτιος τῶν προεγνωσµένων, οὔτε 
κὰ τοὺς τύπους τῶν λόγων (50) τῆς προγνώσεως τοῦ 
κροξγνωκότος δεξἆµενα. "Ott μὲν οὖν ἕχαστον τῶν 
ἑαομένων πρὸ πολλοῦ αἶδεν ὁ θεὸς γενησόµενον xal 
χωρὶς μὲν Γραρῃῆς αὐτόθεν ἐχ τῆς ἑννοίας τῆς περὶ 
Θεοῦ, ὅηλον τῷ συνιέντι ἀξίωμα δυνᾶμεως νοῦ θεοῦ. 


netrare voluerit, intelliget ipse continuo, non illi utique qui prznorerit, 


quod nulla sui numinis communione, sola hominis 
improbitate futurum scelus ante cognoverat, pra- 
nuntiasse : ita profecio quisquis et eam in disputatio 
nem, qua Deo rerum omnium antegressa cognitio 
tribuitur, et in ea, quibus suz coguilienis signa 
quadam et forinas impresserit, subire aliius ac pe- 
aut. iis ipsis rebus, quae prse- 


notionia ejus formas quasdam notasque susceperint, eorum quae pranoserit, eausam esse tribuendam, 
Jam vero quidquid aliquando futurum est, id omne Deum multo ante 7 futarum pranosse, ut Scripturas 
abesset auctoritas, vel ipsamet ex Dei notione is profecto demum intelligat, qui probe vim illam et 
excellentiam divin:z mentis intelligit. 

Ei δὲ δεί xal ἀπὸ τῶν Γραφῶν τοῦτο παραστὴη- B 4. Si tamen sacrarum quoque littenirum testi- 


qat, πλήρεις μέν tlaty αἱ vpogrtslat τοιούτων παρα- 

εγµάτων ' χαὶ τὰ xazà (51) τὴν Σωσάνναν δὲ τοῦ 
Θεοῦ γινώσχοντος τὰ πάντα, πρὶν γενέσεως αὐτῶν, 
αὔτω λέχουσαν * « Ὁ θεὸς ὁ αἰώνιος, ὁ τῶν χρυπ:ῶν 
γνώστης, ἆ εἰδὼς τὰ Ἰτάντα πρὶν γενέσεως αὐτῶν, σὺ 
ἐπίσταραι, ὅτι φευδῆ µου χατεμαρτύρησαν οὗτοι. » 
Σαφἑστατα δὲ ἐν τῇ τρίτη τῶν Βασιλειῶν καὶ ὄνομα 
βασιλεύσοντος (22) , xal πράξεις ἀνεγράφησαν, πρὸ 
σλειόνων ἑτῶν τοῦ γενέαθαι προφητευόµενα, οὕτως * 
« Καὶ ἐποίησεν Ἱεροβοὰμ ἑορτὴν tv τῷ μη τῷ 
ἁ-δόῳω, bv τῇ πέµπτῃ xal δεχάτη ἡμέρᾳ τοῦ μηνὺς, 
χατὰ τὴν ἑορτὴν «hv iv γῇ Ἰούδα. Καὶ ἀνέθη ἐπὶ τὸ 
θυσιαστήριον iv Βαιθὴλ, ὃ ἑποίησε τοῦ θύειν ταῖς 
δαμάλεσιν, αἲς ἐποίησεν (55). » Εἶτα μετ ὀλίγα"« Καὶ 


ἰδου ἄνθρωπος ταῦ 8:02 ££ Ἰούδα παρεγένετο Ev λόγῳ C 


Κυρίου ἓν Βαιθὴλ, καὶ Ἱεροθοὰμ εἰστήχει ἐπὶ τὸ ϐν- 
σ',αστήριον τοῦ ἀπιθῦσαι. Καὶ ἐπεκάλεσεν ἐπὶ τὸ Ou- 
σ.,αστἑριον Ev λόγῳ Κωρίου, xal εἶπε' θυσιαστ/ριον, 
τάδε λέχει Κύριος" Ἰδου υἱὸς τίκτεται τῷ οἴχῳ Δαυ]δ, 
Ἰωσίας ὄνομα αὐτῷ , καὶ θὺσει ἐπὶ σὲ τοὺς ἱερεῖς 
τῶν ὑψηλῶν τῶν ἑπ.θυόντων ἐπὶ σὲ, καὶ ὁστᾶ ἀνθρώ- 
Tuy χαύσει ἐπὶ aé. Καὶ ἔδωχεν ἓν τῇ ἡμέρᾳ ἐχείνῃη 
τέρας, ὃ ἑλάλησε Κύριος λέγων Ἱδου τὸ θυσιαστή- 
pov ῥήγνυται, xaX ἐχχυθήσεται ἡ πιότης ἡ Ex' αὖ- 
τῷ.» Καὶ μετ) ὀλίχα δηλοῦται, ὅτ' καὶ τὸ θυσιαστή- 
p:o» ἑῤῥάγη, καὶ ἐξεχύθη d) πιότης ἀπὸ τοῦ θυσιαστη- 
pio» κατὰ τὸ τέρας ὃ ἔδωχεν ὁ ἄνθρωπος bv λόγφ 
Κυρίου. Καὶ £v τῷ 'Hoata Υγενοµένῳ πρὸ πολλοὺ τῆς 
αἰχμαλωσίας τῖς εἰς Βαθυλῶνα, μεθ) ἣν αἰχμαλω- 
σίαν ὕστερόν ποτε γίνετα, Κῦρος ὁ Περσῶν βασιλεὺς, 
συνεργήσας τῇ οἰχοδομῇ τοῦ ναοῦ, γενομένη (64) 
χα-ὰ τοὺς χρόνους Ἕσδρα, ταῦτα περὶ Κύρου óvo- 
μαστὶ προφητεύεται᾿ « Οὕτω λέγει Κύριος 6 θεὸς 
τῷ χριστῷ µου Κύρῳ, οὗ ἐἑκράτησα τῆς δεξιᾶς a2- 
ςοῦ ἐπαχοῦσαι ἔμπροσθεν αὐτοῦ ἔθνη, xa ἰσχὺν βα- 
σιλέων διαῤῥηξω  ἀνοίξω ἔμπροσθεν αὑτοῦ θύρας, 
καὶ πύλαι (59) οὐ συγχλεισθήσονται Ἐγὼ ἔμπρο- 
εθέν σου πορεύσοµαι, καὶ ὄρη ὁμαλιῶ * θύρας χαλχᾶς 
σωντρίφω, καὶ μοχλοὺς σιδηροῦς συνθλάσω. Καὶ 
δώσω σοι θησαυροὺς σκοτεινοὺς, ἀποχρύφους, &opá- 

** Dan. xii, 42, ** HI Reg. xiu, 32 et seq. * 


(30) Λόγων., Libri aliquot Philocalie sic habent ; 
aliqui, τύπων. 

e () Τὰ κατά. Τά deest apud Euseb. 

(52) Philoc. impressa, xaX ὄνομα βασιλειῶν χαὶ 
ὄνομα βατιλεύσαντος. Aliquot codices miss, recte ha- 
Lent βασιλεύσοντος pro faeuedaavtos. 

(38) Philoc., ἃς ἐποίησεν, et infra, καὶ ἐχάλεσεν 


moniis eam in rem opus est, plenz sunt exemplo- 
rum id genus prophetarum voces :* ipsaque adee 
Susanna rerum ei cognitionem omnium his verbis 
asseruit : « Deus xterne, qui absconditorum es co- 
guitor; qui nosti omnia antequam fiant : tu. seis 
quoniam falsum testimonium tulerunt conira me, » 
Ac Regum tertio, regis ipsius nomen, resque ab eo 
gestas, multis ante annis, quam lucem aspiccrent, 
hunc in modum clarissime vates divinus expressit : 
« Constituitque Jeroboam solemnitatem in mense 
octavo, quintadeciina die mensis, in similitudinem 
solemnitatis, quz celebrabatur in Juda. Et ascendit 
3d altare quod fecit in Beuicl, ut immolaret. vitu- 
lia, quos fabricatus fuerat *!. » Et paulo post : « Et 
ecce vir Dei venit de Juda, in sermone Domini, in 
Bethel, Jeroboam stante super altare, et thus ja- 
ciente. Et exclamavit contra altare in sermone Do- 
mini, et ait: Altare, hxc dicit Dominus : Ecce fllius 
nascetur domui David, Josias nomine, et imimnola- 
bit super te sacerdotes excelsorum, qui nunc iu te 
Ihura succendunt, et ossa hominum super te incen- 
det. Deditque in illa die signum, quod locutus est 
Dominus, dicens : Ecce altare scindetur, ct effun- 
dctur adeps qui in eo est **. » Ac paucis interjectis, 
altare disruptum , effusumque adipem esse narra- 
tur, quod signum in sermone Domini propheta de- 
derat. Similiter apud Isaiam, qui multis ante capti- 
vitatem Babylonicam annis vixerat, de Cyro l'ersarum 
rege, qui tanto captivitatem illam intervallo secu- 
tus est, quippe qui instaurando templo (id quod in 
Esdrie tempus incidit) operam navarit suam , tta 
nominatim prznuntiatum habes : « πο dicit. Do- 
minus christo neo Cyro, cujus apprehendi dexte- 
ram, ut subjiciam ante faciem ejus. geutes, et for- 
titudinem regum perfringam ; aperiam coram co 
januas, et portze mex non. elaudentur : Ego ante te 
ibo, et montes complansbo: portas zxreas conte: 
ram, et vectes ferreos confringam. Et dabo tibi 
thesauros abscouditos, occultos, invisibiles aperiam 
tibi, ut scias quia ego Dominus Deus, qui voco no- 


Ill Reg. xii, 1 seq. 


ἐπὶ τὸ θυσιαστήριον. 

(54) Γενομῶη. Mta Philocalia, sicque legendum 
Wi vidit Vigerus. Apud Eusebium legitur γενο- 

vto 

(9: 5) Philoc., καὶ πόλεις. Eadem infra μοχλοὺς 
e npo ον Υκλάσω, 
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ynen tuum, Deus Israel, Propter servum meum Jacob Α τους ἀναίξω σοι, ἵνα vg, ὅτι ἐγὼ Κύρος 6 0s5;, 


σι ÍIsra-l electum weuin , ego vooabo te nomipe tuo 
οι sascipiam ie V. » Ex iis enim quivis prorsus & 
intelligat, Cyrum in ejus populi gratiam, quem tot 
heneficiis afeeorat, ut Hebraeorum pietatem ac re« 
ligionem ignoraret, a Deo tamen geutium plurimarum 
imperium accepisse. Atque id ex Graecis etiam, qui 
res Cyri, quem proplieta cecinit, memoria prodile- 
tunt, discere possis, Quinetiam apud Danielem, quo 
tempore Babylonieum Burebat imperium , Nabucbo- 
jsouosori futurorum: deinceps. imperiornm | oblata 
species est. Auro quippe Babyloniorum, Persarum 
»rgento, Macedenum sre, ferro denique Remano- 
yum significabatur imperium, Αρ rursus idem pro- 
— pheta de Dario simul et Alexandro, necnon de qua- 
wor Alexandri Macedonum regis successoribus , 
ipsoque Ptolem:o, qui Zgypti regnum [enuil, cui- 
que Lago cognomontum fuit, ejusmodi reliquit ora- 
culum : ϱ Ecce autem hircus caprarum veniebat ab 
Occidente, super faciem [ού terrae ; et hircus 
habebat cornu intqr oculos suos. Ej veuit usque ad 
arieteui illum cornutum, quem videram sliautem 
αριθ Ubal, et cucurrit ad eum jn impetu fortitudinis 
sui. Et vidi eum pervenientem usque ad arietein, 
et efferatus est in eum, et percussit arietem, et com- 
ininuit duo cornua ejus, et non poterat aries resi- 
slere ei, cumque eum misisset in terram, concul. 
cavit: et nemo quibat liberare arietem de manu 
ejus. lHlircus autem magnus factus est nimis ; cume 
que crevisset, fuctum est cornu ejus magnum; el 


n 


ὁ χαλὼν τὸ ὄνομά σου, θὲὸς 'Iapafi. "Evextv τοῦ 
παιδός µου "axo xoi 'lopatà τοῦ ἐχλεχτοῦ uo 
ἐγὼ χαλέσω σε τῷ ὀνόματί σου (36), καὶ προσδέζομαϊ 
σε΄ 1 σαφῶς γὰρ xai ix τούτων δεδἠλὠται , ὅτι διὰ 
τὸν λαὸν ὃν εὐεργέτησεν ὁ Küpoc, ὁ θεὸς ph γινζ- 
σχοντι αὐτῷ τὴν καθ Ἑδραίους θεοσέδειαν ἑδωρή- 
σατο ἐθνῶν πλειόνων ἄρξαι " xal ἔστι ταῦτα μαθεῖν 
καὶ ἀπὸ τῶν Ἑλλήνων τῶν ἀναγραφάντων τὰ περὶ 
τὸν προφητευθέντα Κῦρον (3T). "Ext δὲ καὶ Ev τῷ 
Δανι]λ, Βαθυλωνίων βασιλενόντων τότε τῷ Ναδουχο» 
δονόσορ δείχνυνται αἱ ἑσόμεναι βασιλεῖαι μετ αὑτόν' 
δείχνυνται δὲ διὰ τῆς εἰκόνος * χρυσίου μὲν τῆς Ba- 
θνλωνίων ἀρχῆς ὀνομαζομένης, ἀργνρίου δὲ τῆς 
Περσῶν, χαλκοῦ δὲ τῆς Μακεδόνων, σιδήρου δὲ τῆς 
Ῥωμαίων. Καὶ πᾶλιν ἐν τῷ αὐτῷ προφήτῃ τὰ περὶ 
Δαρεῖον, xai ᾿Αλέξανδρον , χαὶ τοὺς τέσσαρας διαδό- 
χους (38) Αλεξάνδρου τοῦ Μακεδόνων βασιλέως, xa 
Πτολεμαῖον τὸν τῆς Αἰγύπτου ἄρξαντα , τὸν ἔπιχα- 
λούμενον Λαγὼν (59) οὕτω προφητεύεται’ « Καὶ ἰδοὺ- 
τράγος αἰγῶν Ίρχετο ἀπὸ λιδὸς ἐπὶ πρόσωπον πάσης 
τῆς γῆς καὶ τῷ τράγῳ χέρας ἀνὰ µέσον τῶν ὀφθαλ-' 
μῶν. Καὶ Ίλθεν ἕως τοῦ χριοῦ τοῦ τὰ χέρατα (40). 
ἔχοντος, οὗ εἶδον ἑστῶτος ἑνώπιον τοῦ. θὐδὰλ, xat 
ἕδραμε πρὸς αὐτὸν ἐνώπιον τῆς ἰσχύος αὐτοῦ. Καὶ 
εἶδον αὐτὸν φθάνοντᾳ ἕως τοῦ χριοῦ, καὶ ἐξηγριώθη 
πρὸς αὐτὸν, xal ἔπαισε τὸν χριὸν , xaX συνέτριφεν 
ἁμφότερα τὰ χέρατα αὐτοῦ, xat οὐχ ἣν ἰσχὺς τῷ 
xpup στηναι ἐνώπιον αὐτοῦ, χαὶ ἔῤῥιγεν αὐτὸν ἐπὶ 
τὴν γῆν, καὶ συνεπάτησεν αὐτόν xai οὐκ ἣν ὁ ἐξαι- 


orta sunt alia quatuor eornga subter illud per qua- C ρούμενος τὸν χριὸν ἐκ χειρὸς αὐτοῦ. Καὶ ὁ τράγος 


Auor ventos cceli. De uno autem ex eis egressum est 
cornu unum forte, ei factum est grande valde con- 
tra meridiem et occidentem **. » Quid hic prophe- 
tarum de Christo ipso voces et oraeula commerno- 
rem? de Bethleemo, ubi natus ; de Nagaretho, ubi 
educatus est; quemsduyodum ip gyptum seces- 
serit, quz miracula perfecerit, quomodo Judz quem 
upostolerum in numerum aggregarat, perfidiam 
proditiogemque subierit? Quibus ex omnibns certe 
quidem illustria diving pranotionis argumenta du- 
cuntur. Accedit ipsa quoque Servatoris auctoritas, 
dum ita loquitur : « Gum videritis circamdatam ab 


exercitibus llierusalem, tunc seielis quia appropia- - 


quavit desolatio ejus "*. » His enim verbis quid 
deinceps futurum esset, hoc est supremum Hieroso- 
lymitani excidii inem exitumque preedixit. 

5.Jam vero, quoniam hanc in Deo prainosceadi virg 


τῶν αἰγῶν ἐμεγαλύνθη ἕως σφόδρα * xal ἐν τῷ ἰσχῦ- 
σαι αὐτὸν συνετρίδη τὸ χέρας αὐτοῦ τὸ μέγα xal 
ἀνέθη ἕτερα τέσσαρα (41) χέρατα ὑποχάτω αὐτοῦ εἰς 
τοὺς τέσσαρας ἀνέμους τοῦ οὐρανοῦ. Καὶ Ex τοῦ ἑνὸς 
ἐξῆλθε χέρας Ev ἰσχυρὸν, xat ἐμεγαλύνθη περισσῶς 
πρὸς τὸν νότον xq τὴν δύσιν. » Τί δὲ δεῖ λέγειν τὰς 
περὶ Χριστοῦ προφητείας, οἷον τόπον γενέσεως αὐτοῦ 
Βηθλεὶμ, καὶ τόπον ἀνατροφῆς αὐτοῦ Ναξαρὲτ, xa 
εἰς Αἴγυπτον ἀναχώρησιν, xal τεράστια ἃ ἑποίησε, 
καὶ «(va τρόπον ὑπὺ Ἰούδα τοῦ εἰς ἀποστολὴν κε- 
Χλημένου προιδόθη ; Πάντα γὰρ ταῦτα σημεῖά ἐστι 
τῆς τοῦ θεοῦ προγνώσεως. ᾽Αλλὰ χαὶ αὐτὸς ὁ Σωτὴρ. 
t Ὅταν, φησὶν, Une χνχλουµένην ὑπὸ στρατοπέδων 
τὴν Ἱερουσαλὴμ, τότε γνώσεσθε, ὅτι Ώγγιχεν ἡ ἐρή- 
µωσις αὐτῆς. » Προεῖπε γὰρ τὸ ὕστερον συμθεθηχὸς 
τὸ τέλος τῆς χατασχαφῆς Ἱερουσαλήμ. 
Αποδεδειγμένου τοίνυν ἡμῖν περὶ τοῦ προγνώστην 


9 jsa. x&v, 1, 2 et νεα, ^ Dan.vin, 5 et scq... * Lue, xxt, 20, 


(50) To ὀνόμαεί cov. Sic emnino legendum erat, 
Jta aliqui Philocalie codi. lta optimi. τῶν 0’ edi- 
Uones, e(. cedex Marchali et ol. τρεῖς Theodoreto 
ssepe laudati : Ha Syrus quoque ot Árabs. Apud Eu- 
sebini legitur, τῷ ὀνόματί μον. llukT;vs. 

(91) Kopor. Mecte. sic habet. Philocalia, minus 
bene apud Eusebium legitur χύριον. 

($8) Τοὺς τέσσαρας διαδόχους. Quinque emi 

;pecipui. numerantur Alexandri: successo:es, fto- 
bn eus, Antigonus, Seleucus, Caossander et Lysima- 
elus : quorum illustriores priores quatuor. Josephus 
lib. xu Antiq. cap. 1: Μεταπεσούσης 65 εἰς πολλοὺς 
τῆς ἀρχῆς { Ἁλςζἀνδρου], "Aveisovet μὲν τῆς "Aaias 


χρατεῖ, Σέλενχας δὲ Βαθυλῶνος, xat τῶν ἐχεῖ ἐθνῶν ” 
Λυσίμαχος δὲ τὸν Ἑλλήσποντον διεῖπε * τὴν δὲ Μαχε- 
δονίαν εἴχε Κάσανδρος ΄ Γερλεμαῖος δὲ ὁ Λάγου τὴν 
Αἴγυπτον εἰλήφει. « Cum. ad plures fmperium (Alec 
xaudri) recidissel, Antigonus quidem Asiam obti- 
net; Seleucus vero Dabylonem et vicinas gentes ; 
Lysinachus auteur Hellespontum. rexit ; at Maec- 
donian: habuit Cassauder ; Ptolemaeus vero Lagi ti- 
lius Agypto potitus est. » WurgriUs. 

($9) Philoc,, Λάγον. Vigero mihique scribendum 
videtnr Λάγαυ vel Λάγω. ! . 

(40) To? τὰ κάρατα. Apu] Eusebimn deest 759. 

(M) Ἠσζαρα. Deest ayu ! Eusebium, 


ea IS GENESIS. et 
elvat εὺν 0ibo, οὖχ ἀχαίρως. ἵνα διγγησύμοθα πῶς A certis adhucargumentis ostendímus, juverit deinceps 


9l ἀστέρες Υίνοντα: εἰς σηµεῖα, νοητέον τοὺς ἁστέρας 
οὕτω τετάχθαι χινεῖσθαι ἑναντιοφορούντων τῶν χα» 
λουμένων Ἀλανωμένων τοῖς ἁπλανέσιν ἵνα, σημεῖα 
ἀπὸ τοῦ σχηματισμοῦ τῶν ἁστέρων πάντων τῶν περὶ 
: Έχαστον Ὑινομένων xal τῶν χαθόλου λαμθάνοντες, 
" ρινώσκωσιν, οὐχὶ οἱ ἄνλρωποι, (πολλῷ γὰρ μεῖζον ἢ 
κατὰ ἄνθρωπον τὸ δύνασθαι κατὰ ἀλήθειαν ἐχλαμ- 
θάνειν àv τῆς χινήσεως τῶν ἁστέρων τὰ περὶ Exá- 
στου τῶν Ó τι ποτὲ ἑνεργούντων P πασχόντων ") ἀλλ' 
al δυνάμεις, ἃς ἀναγχαῖον διὰ πολλὰ ταῦτα γινώ- 
σχειν, ὡς χατὰ δύναμιν διὰ τῶν ἔξης δείξοµεν, Σὺν- 
ἑντες (42) ὃς οἱ ἄνθρωποι Ex τινων τηρῄσεων, f| xal 
ἐχ διδασχαλίας ἀγγέλων (40) τὴν ἰδίαν τάξιν παρα- 
δεθηχότων, ἓπὶ τῇ τοῦ γένους ἡμῶν ἐπιτριθῇ διδα- 


quemadmodum astra signorum loco instituta sint, 6x- 
plicare. Statuendum igitur in primis est, ejusmodi si- 
deribus 9 assignatum ac definitum esse motum, üt ΄ 
qua errantia vulgo dicuntur, viam fizis illis atque 
constantibus plane contrariam teneant. ld quod eo 
consilio factum est, ut ex vario astrorum situ, eg- 
rum que partim slogulis, partime in universum 
eveniunt, signa quzdam hauriant, nom jom homi- 
nes certe quidem (ex illa ením viderum conversio- 
ne, quidquid aut facturi singuli sint, aut passuri,. 
vere ac eerto inteHigere, operz:? est humanas vlres 
louge multumque. superantis) » sed naturse ille su- 
periores, quas pluribus sane de causis eam in 
cognitionem venire necesse es', uti. deinceps pro 


ἑάντων περὶ τούτων τινὰ, φήθησαν τοὺς ἀφ' ὧν τὰ D captu nostro demonstrabiius. Homines autem quod 


στμεῖα οἵονται λαμδάνειν , αἰτίους ὑπάρχειν τούτω», 
& σημαίνειν 6 λόγος qno, περὶ ὧν χαὶ αὐτῶν ὡς ἓν 
ἐπιτομῆ χατὰ δύναμιν ἐπιμελέστερον εὐθέως διαλη- 
ὁόμεθα (44). Ἱροχείσεται τοίνυν ταῦτα τὰ προδλἠ- 
µατα, πῶς (40) , προγνώστου ὄντος ἐξ αἰῶνος τοῦ 
6205 περὶ τῶν ὑφ᾽ ἑκάστου πράττεσθαι νοµιζοµένων, 
τὸ ἐφ᾽ ἡμῖν σώζεται * xal τίνα τρόπον οἱ ἀστέρες 
οὔχ εἶσι ποιητικοὶ τῶν ἐν ἀνθρώποις, σηµαντικοὶ δξ 
μόνον xai ὅτι ἄνθριωποι τὴν περὶ τούτων γνῶσιν 
ἀχριθῶς ἔχειν οὗ δύνανται, ἀλλὰ δυνάµεσιν ἀνθρώ- 
Twv χρείττοσι τὰ σημεῖα ἔγχειται (46). Τίς γὰρ ἡ 
αἰσία τοῦ τὰ σημεῖα τὸν θεὸν πεποιηχέναι εἰς γνῶσιν 
τῶν δυνάµεων , τέταρτον ἐξετασθήσεται. Καὶ τοίνυν 
Ώωμεν τὸ πρῶτον, ὅπερ εὐλαθηθέντες πολλοὶ (47) 
τῶν Ἑλλήνων, οἱόμενοι χατηναγχάσθαι τὰ πράγματα, 
χαὶ τὸ ἐφ ἡμῖν μηδαμῶς σῴδεσθαι, εἰ ὁ θεὺς προ- 
ινώσχει τὰ μέλλοντα, ἀσεθὲς δόγµα ἱτόλμησαν ἆνα- 
δέξασθαι μᾶλλον ἡ προσέσθαι (48) τὸ, ὥς φασιν ἐχεζ- 
vot, ἔνδοξον μὲν περὶ θεοῦ, ἀναιροῦν δὲ τὸ ἐφ᾽ ἡμῖν, 
χαὶ διὰ τοῦτο ἔπαινον, καὶ φόγον, xaX τὸ τῶν ἀρετῶν 
ἀποδεχτὺν , τῶν τε χαχιῶν ψεχτόν (49) ΄ καί φασιν ' 
FA d£ αἰῶνες ἔγνω ὁ θεὺς τόνδε τινὰ ἀδιχήσειν, xal 
*ébe ποιάσειν (59) ἀδιχήματα, ἀφευδὴς δὲ ἡ γνῶσις 
τοῦ Θεοῦ. xal πᾶντιας ἔσται ἄδιχος, ποιῄσων τάδε τὰ 
ῥδικήμανα, 6 τφιοῦτος εἶναι προεωραµένος, xal ἁμί- 
yzvov uh ἀδιχήσειν αὐτόν. EL δὲ ἀμήχανον μὴ ἁδως- 
esty αὐτὸν (51) , χατηνάγχασται τὸ ἁδιχήσειν αὐτὸν, 


(43) Philoc., kv τοῖς ἑξῆς δείξοµεν ' συνθέντες δὲ, 


ete. 

(45) Ἐκ 0aczaJAac ἀγγέλων. Tertullianus De 
idol., cap. 9 : « Unum propono, angelos esse illos 
desertores Dei , amatores feminarum, proditores 
etiam hujus curiesitstis (astrologia), propterea quoe 
«que damnatos a Deo. O divina sententia, usque a4 
terram pcertinaz, cui etiam ignorantes testimenium 
redduni * expellentur mathematici, sicut angeli ee« 
^um ; urbs el julia interdicitor matbematicis, sieut 
angelis eorum ; eadem poena est exsilii discipulis οἱ 
magistris; » et lib. De habitu muliebri, «ap. 2 : 
« Nau ei illi qui ea constiluernnt, dorenati tu po 
nac morlis deputantr : illi scilicet angeli, qui ad 
ilias hominum de ccelo ruerunt, ut baec quoque igno» 
winis fessinze aecedat. Nain eum ed inateri3s quasdam 
bene occultas, ei artes plerasque non bene revala- 
tas seculo multo magis imperito prodidisseut (ην 
quidem οἱ metallorym operta. nidaveraut, ei lere 
barum ingenia traduxeraut, ei iucontationina virus 
promaigsverant, ei. omuem euriesitataem uaque ad 


nounulla id genus, vel observationibus, vel ange- 
lorum, qui ewm  su08 ipsi fines transilierint, (αι 
generis in nostri perniciem ita. docuerint, informa- 
tiene didicerint ; eormn. simul, quorum | ssigniflca- 
tionem iis Scriptura tribnit, auctores illos csse ptu- 
taverunt a quibus ca se percipere signa credebant. 
Qua de re summatim quoque paalo post, sed tamen 
pro nostra facultate diligenter ét accurate disputa- 
bimus. Atque hzc erunt institutze quaestionis caplta : 
qui fleri possit, nt cum ea qua a quoque fleri cen- 
scitnr omnia, ex omni Deus zeternitate pronoverit, 
sua i3men voluntati nostre vis voluntasque serve- 
lur : quomodo rerum illarum quz hominum generi 
eveniunt, signa quidem sidera sint, causze vero nii- 
nime; quamobrem certam el exquisitam homines 
earumdem rerum cognitionem liabere non possint, 
sed naturis liumana superioribus proposita signa 
illa siut : nam quorsum iisdem ex signis aliquid na« 
turas illas cognitionis haurire Deus voluerit, quarto 
demum loco quaremus. Ordiamur a primo, in quo 
duin cautiores esse Graecorum plerique vellent, 
quodque si Deo futurorum pranetio tribueretur, 
vim rcbus inferri putarent, aec voluntatis nostrae 
jura. violari, nefarium impiumque dogma suscipere 
temere , quam alterum illud probare. maluerunt, 
quod Deo quidem (ut ipsi loquuntur) glorise cederet, 
verum arbitrii nostri vim et facultatem everteret, 
sicllarum interpretatiguem dasignayerant), » ete, 
Lactantius quoque Jib, n De orig, err, cap. 17, 
aatrologiem doanuonum inventum esse tradit, 
]JvgETIUs. 

(44) Δια ἰηγόµεθα.  Philoc,, διασκεφόµεθα. Mos 
spud Eusebium legitit προσχείσεται, ἐν Philoculia 
vero προχείσεται, rectius. 

(45) Philocalia, α’, πῶς. Infra, f', καὶ τίνα τρό- 
πον. Paulo inferius, {, καὶ ὅτι ἄνθρωποι. 
-' (86) Philoc., ἔγχειται, Euseb., ἔκχειται, Mox Phi- 
lecalia, 9, τίς Tap αἰτία. 

(417) Πρ.11ο/. l'hiloc.. τινές, 

(48) Προσέσθαι, Philoc., προέσθαι. 

. μθ) Ψεκτόν. Philoc., τὸ μεμπτόν. 

(b0) Ποιυῄσειν. Apud. Eusebium legitur. 2.ἳ δᾶΐο 
Paulo post, xai πάντως ἔσται ἄδιχος, iu. 'lilocutia 
deest xai, ei wiox habetur xai ποιήσων. 

(54) Ei δὲ ἁμήχανον μὴ ἀδυνσει αὐτόν. Ive 
apud Ensebium desiderestur, scd suyppleniur € 
l'hilecalia, 
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simulque proinde omnem eumTaude vitaperationem, 4 xaX ἀδύνατόν ἐστιν (53) ἄλλο τι πρᾶσαι αὐτὸν ἢ ὅκερ 


et quilquil aut est complectendam in virtute, aut 
iu vitio reprehendendum. Enimvero, inquiunt, si 
hunc aui illum. Deus injuriosum faturum, si has 
aut illas injurias illaturum ex zternitate cognovit, 
nec falli prznotio divina potest ; is profecto quem 
ejusmodi fore przviderit, et 10 iujuriosu; omnino 
(futurus est, et tales injurias illaturus : adeoque fieri 


6 cb; ἔγνω. EL δὲ ἀδύνατον ἄλλοτι pd Exc αὐτὸν, οὐδεὶς. 
δὲ ἀδύνατα pb ποιῆσας ψεχτός ἐστι, µάτην αἰτιώμεθα 
τοὺς ἀδίκους. 'Anxb 65 τοῦ ἀδίχου xaX τῶν ἁδιχημάτων 
ἑπέρχονται (53) καὶ ἐπὶ τὰ ἄλλα ἁμαρτήματα" εἶτα ἐκ. 
τοῦ ἑναντίὸυ xai τὰ νοµμιξζόµενα κατορθώματα” xal 
φασιν ἀχολουθεῖν τῷ τὺν θεὺν τὰ μέλλοντα προεγνω” 
χέναι τὸ yh δύνασθαι (54) τὰ ἑφ᾽ ἡμῖν σὠξεσθαι.. 


nullo modo potest, ut ab illis injuriis abstineat. SÍ autem fieri nullo modo potest, ut ab illis injuriis al/s- 
tineat, ad eas inferendas necessitate rapitur, nec aliud ab eo quidquam fieri potest, quam quod futu- 
tum Deus esse cognoverit. Jam si aliud prorsus agere nihil potcst, nec quisquam jure vituperatur, 
quod id non fecerit, quod fleri ab eo non potuit, homines injuriosos frustra calumniamur. Deiude vero 
ab injuriosis et injuriis ad czetera. peccatorum. genera gradu faciunt. Tum a contrario. de iis quo- 
que rebus qu: praeclare fleri, honesteque videantur, simili ratione statuuni : tandemque. concluduut,. 
si Deo scinel. futurorum. preuotio concedatur, arbitrii nostri potestatem funditus esse tollendam.. 

€. Quibus hoc modo.respondendum erit : Deus, B. Ilph; οὓς λεχτέον , ὅτι, ἐπιθάλλων (55) 6 θεὸς τῇ 


quod pulla res causam nou habeat aliquam, dum 
sub ipsum orbis moliendi principium, futura sigil: 
latin omnia mente percurrit, videt illico si factuin 
boc erit, illud proinde secuturum ; quod. ubi exsti- 
terit, tertium ex eo quidilam aptum fore; hoc itein 
si positum eril, et consequens illud futurum : itaque 
ad rerum finem omnium cognitione perducta , 
quidquid futurum cst, intelligit : nec tamen cujus- 
libet omnino rei, cur hoc, illove modo eveniat, 
causa dicendus est. Quemaimodum enün si quem 
imperitia teinerarium ac przcipitem. esse videas, 
eaque temeritaie impulsum lubrico sese itineri 
committere, et. eum labente, fallenteqne vestigio 
tuiturum intelligas, ipsi. tamen prolapsionis causa 


ἀρχὴ τῆς χοσµοποιίας, οὐδενὸς ἀναιτίως (56) γινοµέ- 
νου, ἑἐπιπορεύεται τῷ νῷ ἕκαστον τῶν ἑσομένων, 
ὁρῶν, ὅτι, ἐπεὶ τόδε γέγονε, τόδε ἔπεται ' ἐὰν δὲ γέ-- 
γηται τόδε τὸ ἑπόμενον, τόδε ἀχκολουθεῖ, οὗ ὑποστάν-. 
τος, τόδε ἔσται * καὶ οὕτω µέχρι τέλους τῶν πραε 
γµάτων ἐπιπορενθεὶς, οἶδεν ἃ ἔσται, o0 πάντως Exá- 
στῳ τῶν Ὑινωσκομένων αἴτιος. τοῦ αὐτὸ συμθῆναι. 
τυγχάνων. Ὥσπερ γὰρ εἴ τις ὁρῶν τινα διὰ μὲν ἆμα- 
θίαν προπετῆ, διὰ δὲ τὴν προπέτειαν ἁλογίστως (57) 
ἐπ,δαΐνοντα ὁδοῦ ὁλισθηρᾶς, καὶ χαταλάδοι πεσεῖσθαι 
ὁλισθήσαντα, οὐχὶ αἴτιος τοῦ ὀλίσθου ἑχείνῳ }ΥίΣ. 
νεται' οὕτω νοητέον τὸν Bebv προεωραχότα, ὁποῖος 
ἔσται ἕχαστος, xal τὰς αἰτίας τοῦ τοιοῦτον αὖ- 
τὸν ἔσεσθαι καθορᾶν, xai δτι ἁμαρτήσεται τάδε, 


non es; ita plane sentiendum est, Deo, quod cu- C ἡ κατορθώσει τάδε (68). καὶ εἰ yph λέχει, 


jusinodi quisque sit futurus przviderit, causas 
etiam quamobrem cjusmodi sit futurus, quaque 


52) Apud Euseb., Éccat. 

93) 'Exépyortut, Philoc., Epzovcat. Infra Vigero 
legendum videtur, xàrà τὰ νομιζλμενα κατορθώματα. 

54) Euseh., τὸ τὸν Θεὺν τὰ μέλλοντα προεγνω- 
πέγαι τῷ μὴ δύνασθαι. 

(55) "Ot. ἐπιθά..Ίωγ, etc. Boethius lib. v De con- 
$0l., pros. 1 : « Concurrere vero atque confluere 
eausas facit ordo ille inevitabili connexione proce- 
deus, qui de providentize fonte descendens, cuncta 
suis locis temporibusque disponit. » Atque illud est 
quod fatum. Stoici appellabant, e quorum scholis 
multa deprfompsit Origenes; connexionem nem 
rerum, quam ex illis nonnulli prznotioni Dei sub.- 
jectom esse, alii contra sentiebant. Vide Cicero- 
nem De (ato, et 1 De divinat. ; Plutarchum De fato, 
et De placit. philoseph., hib. 1, cap. 27, 28 ; kaer- 
tium in Zenone; Chrysippum apud Gellium lib. vi, 
cap. 2; Plotiuum euncad, it, lib. i, et Augustinunr 
ib. v De civit. Dei, cap. 8. llvETIUs. 

(56). Eu:eb., οὐδενὸς ἀναιτίου. 

(81) Philoc., ἀναλογίστως, et paulo post, πεσεῖ- 
σθαι ὁλιαθαίνοντα, οὐχὶ αἴτιος τοῦ ὀλίσθου ἐχείνου. 

(98) Philoc., καὶ ὅτι ἁμαρτήσεται, τάδε γινώσχει, 
£i χατορθώσει τάδε. 

(59) Οὐ τὴν πρόγνωσιν αἰτίαν τῶν γιυοµένων. 
Origenes in fragmento Graco libri primi commen- 
Giriorum in Epistolani ad Romanos, ad liec. verba, 
« segregatus. in. Evangelium. Dei : 2 O9. νοµιστέον 
τοίνυν αἰτίαν τῶν ἑσομένων τὴν πρόγνωσιν εἶναι * 
ἀλλ Enel ἔμελλε γίνεσθαι χατ᾽ ἰδίας ὁρμάς τοῦ ποιοῦν- 
τος, διὰ τοῦτο προέγνω. « Minime ergo. exisuman- 
dui causan futurorum ργΦ µοίίομειι esse : sed quia 


οὗ τὴν πρόγνωσιν αἰτίαν γινοµένων (59) , (οὐ γὰρ 
ἑφάπτεται τοῦ πρρεγνωσμένου ἁμαρττσομένου 6, 


futura erant juxta proprios affectus [ωοἱθιίς, ρτο» 
terea przuovit.» Et lib. 11 conira Celsum :. Ὁ μὲν 
ἆέλσος οἵεται διὰ τοῦτο γίνεσθαι τὸ ὑπό τινος π 
γνώσεως θεσπισθὲν, ἐπεὶ ἐθεσπίσθη - ἡμεῖς δὲ, τουτο 
οὐ διδόντες, φαμὲν οὐχὶ τὸν θεσπίσαντα αἴτιον εἶναι 
τοῦ ἑσομένου, ἀπεὶ προεῖπεν αὑτὸ Υενησόμενον, ἀλλὰ 
τὸ ἐσόμενον, ἑσόμενον ἂν καὶ μὴ θεσπισθὲν, τὴν αἰτίαν 
τῷ προγινώσχοντι παρεσχηχέναι τοῦ αὐτὸ προαιπεῖν. 
« Celsus putat quod aliquis przscius przedixit, ideo 
fieri quia pr:edietum est : nos vero hoc non conce- 
dentes aimus nou. przdietorem causar esse futuri, 
sed futurum "illud quod omnino eventurum erat 
etiam nemine przdicente, praecognitori causam. 
przdicendi prabuisse. » ldem repeut inferius libro 
eodem, et lib. vit. comment. in. Epist, ad Ποπ. 
Qua ratiocinatio deinde trita est οἱ pervulgata a 
multis Patribus, Justino martyre, Athanasio et 
Chrysostomo, aliisque, et prssertim a Procopio. 
Gaz:io in eumdem bunc quem tractamus Geneseos 
jocum. Αἱ eam tamen non probat Boethius lib. v De 
&onsol., pros. ὅ : « Neque enim, inquit, illam probo 
rationem, qua se quidam credunt hunc. quastionis 
nodum posse dissolvere. Aiunt enim nou ideo quid 
ease eventurum, quoniam id Previdentia futurum 
esse prospexerit; sed e contrario potius, quoniam 
quid futurum est, id divinam Providentiam latere 
won posse, » Et Augustinus lib. xv De Trinitate, 
cap. 15 : « Universas creaturas. suas tam spirium- 
les quam corporales, nou quia sunt, ideo novit, sed 
idco sunt, quia novil. » Quod non repugnat tameu 
usitato illi Patrum dogieati, quo res ideo prznosci 
dicetur 4 Dco, quia füaturz sunt; nam dia pras: 
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Θεὺς, ὅταν &ápaptávr (60): ἀλλὰ παραδοξότερον μὲν, A ab co vel improbe, vel prxclare gerenda sin', 


ἀληθὲς δὲ ἐροῦμεν, τὸ ἐσόμενον aíztoy τοῦ τοιάνδε 
αἶναι τὴν περὶ αὐτοῦ πρόγνωσιν. Οὐ γὰρ ἐπεὶ ἔγνω- 
σται, γίνεται, ἀλλ᾽ ἐπεὶ γίνεσθαι ἔμελλεν, ἔγνωσται. 
Διαστολῆς δὺ δεῖται. El. μὲν γὸρ τὸ, πάντως ἔσται, 
οὕτω τις ἑρμηνεύει, ὡς ἀνάγχην εἶναι γενέσθαι τὸ 
προεγνωσμένον, οὐ διδόαµεν αὐτῷ οὗ γὰρ ἑροῦ- 
μεν (61), ἐπεὶ προέγνωσται Ἰούδαν προδότην vevé- 
σθαι, ὅτι πᾶσα ἀνάγχη t» Ἱούδαν προδότην γενέσθαι. 
"Ev γοῦν ταῖς περὶ τοῦ Ἰούδα προφητείαις µέμψεις 
xai χατηγορίαι τοῦ Ἰούδα ἀναγεγραμμέναι εἰσὶ, 
παντί ctp παριστᾶσαι τὸ φεκτὸν αὐτοῦ. 00x ἂν δὲ φό- 
yos αὐτῷ πβροσίπτετο, εἰ ἐἑπάναγχες προδότης fv, 
καὶ μὴ ἑνεδέχετο (62) αὐτὸν ὅμοιον τοῖς λοιποῖς ἆπο- 
στόλοις γενέσθαι. "Opa δὲ εἰ μὴ ταῦτα δηλοῦται, δι) 


esse perspecta. Atque, ut libere, quod res est, 
eloquamur, non Dei iodo pranotionem rerum 
causam non esse (nec enim quem peccatuirum 
11 Deus esse praevidit, eum dum re ipsa peccat, ad 
facinus quasi manu deducit) : sed etian quod a come 
muni sensu remotius quideni, sed verum tamen est, 
id ipsum quod futurum sit, ejusmodi prenotionis 
causam esse, Neque enim idcirco flt quod futurum 
esse cognoscatur; sed quod futurum sit, idcirco - 
futurum esse cognoscitur, Quo quidem in genere 
distinctione opus est. Nam si quod omuino futurum. 
dieitur, id ita quis accipiat, perinde ac si quod 
previsum est, evenire necesse sit: hoc vero imni- 
nime damus, Nec cnim quod przvisa Judz prodi- 


Qv παραθησόµεθα ῥητῶν οὕτως byóvtov: « Μηδὲ Υ:- D tio fuerit, Judam propterea necessario proditorem 


νηθήτω οἰχτίρμων τοῖς ὀρφανοῖς αὐτοῦ, ἀνθ᾽ ὧν οὐκ 
ἑμνήσθη ποιῆσαι ἔλεος, xai χατεδίωβεν ἄνθρωπον 
πένττα xaX πτωχὸν (65), χαὶ χατανεννγµένον τῇ χαρ- 
δίᾳ τοῦ θανατῶσαι. Καὶ ἠγάπησε χατάραν, xaX Ίξει 
αὐτῷ, χαὶ οὐχ ἠθέλησεν εὐλογίαν, καὶ µακρυνθήσε- 
τοι ἁπ᾿ αὐτοῦ. » 


[fuisse concedimus, Enimvero, quibus in proplicta- 
rum oraculis futurum Juds scelus exprimitur, iis- 
dem hominis incessilur carpiturque. improbitas, 
alque omnium in oculis indignitas eius probrumque 
traducitur. Qui si ad proditionem vi ac necessitate 
raperetur, nec reliquis apostolis per eam similis 


esse pesset, omni profecio erimine ac probro vacaret, Vide ergo num id ipsum disertis hisce Pro- 
phbeta conceptisque verbis aperiat : « Nec sit. qui misereatur pupillis ejus, pro eo quod non est recor- 
datus facere misericordiam, el persecutus est. hominem inopem, et mendicum et coinpunctum corde 
mortificare, Et dilexit maledictionem, οἱ veniet ei; et noluit benedictionem, et elongabitur ab eo **. » 


El δέ τις διηγἠσεται τὸ, πάντως ἔσται, κατὰ τὸ (64) 
σηµαίνειν αὐτὸ, λέγων, ὅτι ἔσται μὲν τάδε τινὰ, ἑνε-. 


δέχετο δὲ καὶ ἑτέρως γενέσθαι, τοῦτο ὡς ἀληθὲς αυγ- 
χωροῦμεν. Tóv μὲν γὰρ Θεὸν (65) οὐχ ἑνδέχεται 


1. Sin autem illud idem, quod omnino futurum 
dicitur, ita quis, prout asseverationis ejus signifi- 
catio postulat, intelliget ; quasi futurum sit. illud 
quidem, c:eterum aliter etiam evenire potuisset : id 


dasaacsÜ0at* ἑνδέχεται δὲ περὶ τῶν ἑνδεχομένων γε- C tanquam. verum. uliro. fatemur. Nam. ut. mentiri 


γέσθαι, xal μὴ γενέσθαι φρονῆσαι τὸ γενέσθαι αὐτὰ 
xai τὸ μὴ Ὑενέσθαι. Σαφέστερον δὲ τοῦτο ἐροῦμεν 
οὕτως ' Ei ἑνδέχεται Ἰούδαν εἶναι ἀπόστολον ὁμοίως 
Πέτρῳ, ἑνδέχεται τὸν Θεὺν νοῆσαι περὶ τοῦ Ἰούδα, 
ὅτι μενεῖ ἀπόστολος ὁμοίώς Πἐέτρῳ. El ἑνδέχεται (66) 
Ἰούλαν προδότην γενέσθαι, ἑνδέχεται τὸ Θεὸν φρο- 
νησαι περὶ αὐτοῦ, ὅτι προδότης ἔσται. EL δὲ προδότης 
στα, Ἰούδας, ὁ θεὸς τῇ προγνώσει αὐτοῦ τῶν προει- 
Ῥημένων δύο, ἑνδεχομένου τοῦ εἶναι ἑνὶ αὐτῶν, τὸ 
ἀληθὲς προγινώσχων (07), προγνώσεται τὸν Ἰούδαν 
προδότην γενέσθαι, τὸ δὲ περὶ οὗ fj γνῶσις, ἑνδέχεται 
x«i ἑτέρως γενέσθαι. Καὶ λέγοι ἂν d$ γνῶσις τοῦ 
θεοῦ, ὅτι Ἐνδέχεται μὲν τόνδε τόδε ποιῆσαι, ἀλλὰ xal 
οὐ ἐναντίον' ἑνδεχομένων δὲ ἁμφοτέρων, οἶδα, ὅτι 
τέδε ποιῄσει (68). οὐ γὰρ ὥσπερ ὁ 8e5; εἴποι àv, Οὐχ 
ἀνδέχεται τόνδε τινὰ τὸν ἄνθρωπον πτῆναι, οὕτω 
νο Ps, ον, 13,106, 17, 18. 


nosci dicuntur notione seu scientia quam visionis 
sppellant : Augustinus autem ideo res esse dixil, 
quia novit Deus, notione videlicet simplicis intelli- 
gentiz, ut. vocant. Quo recidit solutio illa quam 
3dhibet S. Thomas p. i1, q. 15, a. 8, respoudens 
loco Ürigenis ex Epistol. ad Rom. oljecto : « Ori- 
genes, inquit, locutus est atteudens rationem seien- 
tis, cui non competit ratio causalitatis, nisi adjun- 
eta voluatate. Sed quod dicit ideo prescire Deum 
sliqua, quia sunt futnra, intelligendum. est. secun- 
dw causam consequentia, non secunduur. causam 
essendi. Sequitur enim, si aliqua sunt futura, quod 
Deus ea praacierit, non tunen res futurae sunt 
causa quod Deus sciat,» llervivs.— ' 


Deus fallique non potest, ita quz fleri aque ac non 
fieri possunt, eadem ipse futura nosse pariter, aut 
non futura potest. Verum dilucidius hac de re bune- 
in modum siatuemus: Si Petro similis apostolus 
Judas esse potest, potest etiam Deus Judam aposto- 
lum Petro similem futurum cognoscere. Similiter, 
si proditor Judas esse potest, polest quoque Deus 
illam nosse proditorem futurum. Jam si reipsa pro- 
ditor Judas erit, Deus sane qui utrumque illud fleri 
posse przenovit, cum in unum cadat ut contingeu- 
ter flat, rei veritatem pr:zenoscens, Judam re ipsa 
proditorem futurum pr:znoscet, cum interea quod 
eum in modum cognoscit, aliler ex sese evenire 
posset, Itaque non inmerito divine pranotioni 
ejusmodi oratio tribuatur : Accidere omnino potest, 
ut hoc ab isto fiat; nec iminus tamen ut eontrarium : 


(60) Ὅταν ἁμαρτάνῃ. Wc in Philocalia desi- 
derantur. 

(61) οὐ γὰρ ἑροῦμεν, etc. Quz sequuntur, iis- 
dem fere verbis in commentariuu suum transtulit 
Procopius Gaz:eus. 

62) Philoc.. ἑνεδέχετο. F.useb., ἀνεδέχετο. 

65) Kal πτωχόν. Deest in. Philocalia. 

(64) Κατὰ τὀ. Philoc., καὶ τοῦτο. 

(65) Philocalia, ὡς ἀληθῶς συγχωρο»µεν. El μὲν 
γὰρ θεόὀν. 

66) Philoc., ἢ εἰ ἑ δέχεται. 
s Euseb., δύο γεγονότων, τοῦ εἶναι iv αὐτῷ τὸ 
ἀληθὲς, προγινώσχων. 

(98) Euseb., τάδε, ποιῄσες, 
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ego vero, cum fleri utrumque possit, alterum hoe A χρησμὸν, φδρε εἰπεῖν, περὶ τινος δωοὺς, ἐρεῖ, ὅτι 


futurum novi, Neque enim qiemádmodum Deus di- 
xerit : Fieri non potest ut hic how volet ; ita ora- 
culum puta de aliquo reddens, hunc aut illum tem- 
perantem fleri nou posse dicet. Nam cum nuMa 
prorsus ad volandum lacultate instructus 14 hoiio 
sit, ejusdem tamen potéstatis est, vel temperantér, 
vel iutemperanter vivere. lta eum. utramque facul- 


tatem habeat, qui cohortationes et deétrins prie-- 


cepta negligit, deterieri sese permitti ; qui vita ad 
veritatis normam exigenda studio, ín ejus indaga- 
tione versatur, is ad meliorem sese adjungit. Cie- 
terum quod alier de vero indagando minus laboret, 
voluptatis id cupiditate fit; alter vero quod cjus 
studio niagnepere teneatur, ad. id partiin ipsa no- 
tione senswque communi, partim cobhortatione ad- 


Ox ἐνδέχεται Ἰόνδε σωφρονῆσαι. Δύναμις μὲν γὰρ 
sivc οὐχ ἔστι {ον πτῆναι οὐδαμῶς kv τῷ ἀνθρώπῳ, . 
δύναµες δὲ ἐστι τοῦ αωφρονῆσαι, xal τοῦ ἀχολαστῆῃ- 
σαι. "Qv ἀμφοτέρων δυνάμεων ὑπαρχονσῶν, ὁ pi. 
προσέχων λόγοις ἐπιστρεπτιχοῖς (69) καὶ παιδευτι- 
xol; ἑαυτὸν ἐπιδίδωσι τῇ χειρίστῃ’ χβείττονι δὲ ὁ 
ζητήσας τὸ ἀληθὲς, καὶ βιῶσαι βεθουληµένος κατ 
αὐτό. Οὐ ζητεῖ δὲ ὅδε μὲν τἀληθῆ, ἐπεὶ ἐπιῤῥέπει 
bti τὴν ἡδονήν  ὅδε 6b ἐξειάζει περὶ αὐτῶν, αἱρε- 
θεὶς (70) Gub τῶν κοινῶν ἐννοιῶν, καὶ λόγον πρθ- 
τρεπτικοῦ. Πάλιν τε αὖ ὅδε μὲν αἱρεῖται τὴν ἡδονὴν, 
οὐχὶ οὗ δυνάµενος ἀντιθλέπειν αὑτῇ, ἀλλ᾽ οὑχ &vw- 
νιζόµενος " ὅδε δὲ καταφρονεῖ αὐτῆς, τὸ ἄσχημον 
ὁρῶν τὸ iv αὑτῇ πολλάκις τυγχάνον. "Ότι µέντοιγε 
fj πρόγνωσις (714) τοῦ Θεοῦ οὐχ ἀνάγχην ἐπιτίθησι 


ductus est. Preterea voluptatem alter aon eo com- B τοῖς περὶ ὧν κατείληφε, πρὸς τοῖς προειρηµένοις (72) 


plectitur, quod adversus 6ain. consistere nequeat, 

«ed quod pugnare cum ea luctarique nolit; calcat 
eamdem alter, quod adjunctam ei ut plurimum tur- 
pitudinem ferre non possit. Ac uullam prorsus a divi- 
na pranotiene, rebus iis quas praevidet, necessita- 
tem imponi, cum superloribus argumentis, tum 
fioc insuper efficitur, quod in sacris passim litteris 
propheig ad penitentiam homines cohortari ju- 
beantur, idque perinde, ac si utrum ii. melioretn ad 
frugem sese recep£uri, art suis in sceleribus hzsuri 
porro ac petstituri sint, ignoraret. Sic apad Jere- 
miam habetur : 4 Forsitan audient, et agent peeni- 
tentiam 7, » Nequé ehim quod audituri sint, necse, 
minus intelligat, idcirco hune in modum ipse loqui- 
tur : « Forsitan audient et. agent. poenitentiam, » 
sed ut illam quodammodo pareni in utrámque par- 
tem vim [aculiatum his verbis ostendat; né qui 
jam aute prznotiouis ejus certitudinem audierint, 
ii proinde ac si et ea necessitatém | inferret, néc 
eneliorei vitam instituere arbitrii forel sui, animos 
deinceps ac spem oninem abjiclant, adebque in pec- 
calum ab illa propemodum [mpellantur; deinde 
vero, ne qui dum pravisum ees bonum lateret, pu- 
£uacum improbitate suscepta, vitàm ex virtatis 
norma instituere. potuissent, eos talis contfa ργᾶ- 
n0lio remissiores ac solutiores efficiat, quod dum 
plane bonum illud futurum putarent, minori propter- 
ea cuin peccato animi contentione pugnarent. Sic 
enim ipsa pranolio futurum quoque bonum itpe- 
diret. Quamobrem qui orbem universum prtecipuo 
rerum bono moderatur Deus, idem nos sapienter 
omnino futuris In rebus caecos esse voluit. Earum 
enim cognitio, uti nostrum adversus improbitatem 
impetum coustantia:mque frangeret, ita dum certa 
fixaque videretur, longe nos citius at[ue.— facilius, 

V Jerem. xxvi, 5. 


(69) Euseh., ἐπιτρεπτικοῖς. 
(70) Αἱρεθείς. Philoc., EL ἠρέθη. 
3] Ph.oc., ὅτι μὲν οὖν b πρόγνωσις, 

19) Philoc., εἰρη nud et mos Eusebius, xaX 
φοῦτο λέγεται. Infra Philoc,, οὗ πραρποιησἀµενος τὸ 
προεγνωχέναι. 

13) Ἀκούσουσιν. Philoc., μετανοέφοῄσιν. 

14) Püiloc. , poxa1a tss, 


xaX τοῦτο λελέδεται, ὅτι πολλαχοῦ τῶν Γραφῶν Θεὸς 
κελεύει τοὺς προφήτας χηβύσσειν µετάνοιαν, οὐ 
προάπὀιησάµενος τὸ ἐγνωχέναι πότερον οἱ ἀχούαρι- 
τες ἐπιδερέφουσιν, Ἡ τοῖς ἁμαρτήμαασιν ἑαυρῶν ἓμ- 
μενοῦσιν: ὥσπερ iv τῷ Ἱερεμίᾳ λέγεται. « Ἴσως 
ἀχούσονται καὶ µειανοῄσουσιν. » 0ὐ γὰρ ἁγνοῶν ὁ 
θεὺς πότερον ἀχούσουσιν (75), ἡ o0, φησὶν, « ἴσως 
ἀχούσονται, Χαὶ µετανοῄσουσιν’ » ἁλλ᾽ οἱονεὶ τὸ 
Ἰσὀστάσιον τῶν δυνάμεων υενέαθαι δειχνὺς ἐχ τῶν 
λεγομένων ' ἵνά ph προκατητγελµένη * πρόγνωσις 
αὐτοῦν χαταπεθδεῖν (14) Ισιὴσῃ τοὺς ἀχούοντας, δός 
Bay ἀνάγκης παβιστᾶσα, ὡς ὁύκ ὄννος ἐπ) αὐτοῖς τοῦ 
ἐπιστρέφαι, xdi οἱονεὶ καὶ αὐτὴ αἰτία γένηται τῶν 
ἁμαρτημάτων  ἢ πάλιν τοῖς ἐκ τοῦ ἀγνοεῖν τὸ προ- 
εγνωσμένον χαλὸν, δνναμένοις ὃν τῷ ἀγωνίσασθαι, 
xai ἀντιτείνειν πρὸς τὴν καχίαν £v ἀρετῇ βιῶσαι, 
αἰτία γένηται ἡ πρόγνωσις ἐχλύσεως, οὐκ ὅτι εὐτό» 
voc ἑδταμένοις κατὰ τῆς ἁμαρτίας, ὡς άντως ἐσο- 
μένουν τοῦ προειρηµένου (T5). Καὶ οὕτω γὰρ olov ἐμ» 
ᾖῄδιον γένοιτ ἂν d πρόγνωσις τοῦ ἑδομένου καλοῦ. 
Πάντα γοῦν χρησίµως 9 θεὺς τὰ κατὰ τὸν χόσμον 
οἰχονομῶν, εὐλότως ἡμᾶς καὶ tpbe τὰ μέλλοντα ἐτύ- 
Φλωσεν" ἡ γὰρ γκῶσις (76) αὐτῶν ἀνῆχε μὲν ἡμᾶς 
ἀπὺ τοῦ ἀθλεῖν κατὰ τῆς χαχίας, ὀπέτρεψε 6 ἂν δό- 
ἔασα αατειλῆφθαι, πρὸς τὸ pd ἀντιπαλαίσαντας 
ἡμᾶς τῇ Δμαρτίᾳ, τάχιον αὐτῇῃ ὑποχειρίους γενέσθαι, 
"Apa δὲ χαὶ µαχόμενον ἐγίνετο (77) τῷ καλὸν καὶ 
ἀγαθὸν γενέσθαι Ἐινὰ τὸ τὴν πρόγνωσιν ἐλήλνυθέναι 
εἰς τόνδε τινὰ, ὅτι πάντως ἔσται ἀγαθός, Πρὺς οἷς ( 
γὰρ ἔχομεν, xaY σφοδρότητος (18) καὶ τάδεως visio 
vog χρεία πρὸς τὸ χαλὸν xal ἀγαθὸν γενέσθαι’ προ- 
πἀταληφθεῖσα δὲ ἡ γνῶσις, τοῦ πάντως χαλὸν xat 
ἀγαθὸν ἔπεσθαι (79) ὑπεχλύειν τὴν ἄσχησιν. Διόπερ 
συµφερόντως οὐχ ἔσμεν οὔτε εἰ ἀγαθοὶ, οὔτε αἱ ποντ- 


po ἐσόμεθα. 


15) Philocalia pro προειρηµένου habet καλοῦ. 
(rt) Γνῶσις. Philoc.. MAL 
"uU Μαχόμενον ἐγένετο. n lbilecelia daest ἐγί- 


M Philo&., ἀγαθὸς, πρὸς ofc ἔχομιν. Καὶ "e 
1 ve Euseb. γενέσθαι, 


09 ἐν GENESIM. 10 


omui cententione abjecta, sceleris. iu deinfnatuia at. potestatem adduceret. imo, pugnarent isla. secum, 
ut idem et probus evaderet, οἱ certo. próbuni. de futurum cessé prenosset, Nau cum  prieter ea quie 
nobis indita sunt, magno insuper ad virluleià parandam 9 ac vehementi conatu opus habeumes, 
tum occupata semel ista virtutis cerió futürz, prsecéptaque cognitio, tim exercilatiosls omne: de- 
biritat. lta probiue futuri siràus àn improbi, suminé utique nostro bono lgáoramus. 

"End δὲ εἰρήκαμεν, ὅτι ἀπετύφλωσεν ἡμᾶς πῤὺς A — 8. Sed quoniam divino cónsilio fncium esse di- 


τὰ μέλλοντα ὁ Bebe, ζητοὐμενόν τι ῥητὸν ἀπὺ τῆς 
"E&óbou Opa εἰ δυνάμεθα οὕτω σαφηνίσαι’ « Τίς 
ἐποίησε δύσχωφον, χαὶ χωφὸν, xal βλέποντα, xdi 
ενφλόν; οὐκ ἐγὼ Κύριος ὁ θεός; » ἵνα τὸν αὐτὸν 
xal τυφλὸν xai Ρλέποντα (80) πεποιηχὼς fj βλέποντα 
μὲν πρὺς τὰ ἀνεστηχότα, ἐνφλὸν δὲ πρλς τὰ µέλ- 
Άοντα. Τὸ γὰρ περὶ τοῦ δν ἀχώφου καὶ χωφὸῦ o) τοῦ 
παρόντος χαιροῦ διηγήσασθαι, "Oct µέντοιγε πολλῶν 
τῶν ἐφ ἡμῖν αἴτια πλεῖστα τῶν οὐκ kg ἡμῖν ἐστι, 
καὶ ἡμεῖς ὁμολογήσομεν' ὧν μὴ γενοµένων, λέγω δὲ 
τῶν οὐκ ἐφ᾽ ἡμῖν, οὐκ ἂν τάδε τινὰ τῶν ἐφ᾽ ἡμὲν 
ἑπράττετο” πράττεται δὲ τάδε τινὰ τῶν ἑφ᾽ ἡμῖν 
ἀκόλουθα τοῖσδε τοῖς προγενοµένοις, οὐχ ἐφ᾽ ἡμῖν. 
ἑνδεχομένου τοῦ ἐπὶ τοῖς αὐτοῖς προγενοµένοις, xal 
Ἑτερα (8)) πρᾶξαι παρ᾽ & πράττοµεν. El δέ τις ὅτ- 
τεῖ τὸ ἐφ᾽ ἡμῖν ἀπολελυμένον εἶναι τοῦ παντὺς, ὥστε 
μὴ διὰ τάδε τινὰ (82) συµθεδηχότα ἡμῖν ἡμᾶς al- 
ρεῖσθαι τάδε, ἐπιλέλησται χόσµου µέρος ὢν, xal 
ἐμπεριεχόμενος ἀνθρώπων χοινωνίᾳ xal τοῦ περι- 
άχοντος. Μετρίως μὲν οὖν ὡς ἐν ἐπιτομῇ οἶμαι ἆχο- 
ἐεδεῖχθαι cb τὴν πρόγνωσιν τοῦ Θεοῦ μὴ «iva: kaza- 
ναγχαστικἡν τῶν προεγνωσµένων πάντως, 


ximus, ut rebus In futuris cweutiamus, vide num 
inde fortassis huic Exodi quaestioni hicig a nobis ali- 
quid afferri possit : « Quis fecit surdastrum ac surdum, 
videnteni et cxzcum ? noune ego Doininus Deus **? , 
ut cecum pariter ac bene oculatum hot sensu fe- 
cisse dicatur, in przsentibus oculatum, ο)! in 
futuris, Nam surdastri. quidem, surdique rationem 
46 discrimen exquirere, hujus loci non est. Quan- 
quam plurima sane, quse juris nostri non eunt, 
multoruzm etiam qua! nostra in potestate sint, cau 
$am interdum esse, fatemur lpsi quoque : ac pro- 
pterea nisi en, hoc e&t, in. qua potestatis ae juris 
babemus niliil, antecederént, ue. hec quidem aut 
illa secutura esse, quie nostra tamen e libertate pén» 


B dent. Cz'erum ita quidem eorum honnulla, qo in 


nobis sita sunt, alia qu:e potestatis fiostrze non sitit, 
antegressa consequuntur, ut ij4 etiam antegressib, 
a nobis prater ea. quie liunt, (leri quoque olia pos« 
sint, Quod si érit quispiam, qui voluntatis nostre 
vim ac potestatem adeo nulla cum universo conjun- 
ctione teneri. volet, nt boe aut. illud, quod eerta 
quadam  antefesserint, eligi & nobis ihterdum , 


optarique neget : is profecto se mundi partem esse oblitus erit, ac «ese libininum eommunioue, totius- 
que cireümfusi aeris halitu contineri. Ac mihi quidem pro loci limjus. ratione modice adhue , quasique 
cempeudio demenswasse videor, nihil omnino rebus iis quas prenoveril, a diviná pranotóne ue- 


cessitatis afferri, 


Φέρε δὲ ἀγωνιοώμίθα (85) καὶ περὶ τοῦ τοὺς ἁστέ- C. 9. Deinceps id »gamus, ut. ne steflas quidem 


ῥας μηδαµῶώς εἶναι πριητωκοὺς τῶν ὃν ἀνθρώποις, 
σημαντικοὺς δὲ μόνον. Σαφὲς δὲ, ὅτι, εἰ ὅδε τις ὁ 
Φχημετιεμὺς τῶν ἀστέρων Ποιητικὸς νοµίζοιτο τῶν- 
δέ τινων τῶν Ὑινοµένων περὶ τὸν ἄνθρωπον (84), 
(ἔδτω và περὶ toutou vay φητείσθαι τὸν λόγον) 05x. 


ἂν 6 σήμερον, φέρε εἰπεῖν, γενόμενος σχηματισμὸς 
περὶ τόνδε δύναται νοεῖσθαι πεποιηχέναι τὰ παρεληλ»- 
θότα περὶ ἕτερον f| χαὶ περὶ ἑτέρους (85). Πᾶν γὰρ 
τὸ ποιοῦν πρεσθύτερον τοῦ πεποιηµένου. "Όσον δὲ 
ο Àcà. τοῖς µαθήµασι τῶν τὰ τοιαῦτα ἐπαγγελλομένων 


. Exod, ie, 11. 


Βλήοε., ἵνα τὸν v καὶ βλέποντα. 

Ü Eusebius, 4ρᾶττει δὲ τάδε τινὰ τῶν ἐφ' ἡμῖν 
ἆ τὀῖόδε ol; Προεγνωθμένοις, οὐκ ἐφ᾽ ἡμῖν 

ἑνδεομένου tou ἐπὶ τοῖς αὐτοῖς προογνωσµένοις, 
τερᾶ. 

n Τάδε vwd. ln Philocalia deest τινά. 

| δρ. js ἁγωγισώμεθά, eic, Sidera, re- 
rumne bumafnarum ποιητικά seu ἀποτελεστικά sint, 
an σημαντικά solium, dubitabat Plato, dubitabot et 
Seneca. Posteilorem sententiam amplexi sunt Ori- 
genes, ejusque aqualis Plotinus eum 11, lib. m, 
cap. 4 et 7, et enu. in, lib. i, cap. 6, et ex Plo- 
tino Macrobius lib. 1 in. Somh.. Scip., cap. 19, et 
»ucior posjerioris córhtientarii in Job, a Petionio 
Latine redditi. et Orlgeni vulgo ascripti, in Job 
zxxvis, 7. Hanc autem doctrinam. impugnat Au- 
gustinus lib. v De civil. Dei, exp. 11 « Quod οἱ 
djcuntur, iuquit, stellie siguificare potius ita qam 


facere, ut quasi locutio quzdam sit. ísta 


ipsas rerum. humanarum ullo modo causas, sed ea- 
rum tantum signa. quzdam esse ostendamus. Pil- 
nan igitur id plane constat, υἱ certum. queimdani 
stellarum situm, certarum quoqué rerüm quiz ad 
howinem pertineant, causam essé demus (tám de 
hoc imprassenilarum instituta quasslig sit): qui ta- 
men hodierua die, verbi gratia, certo éuidain liomini 
earum situs exstiterit, eumdem rerum earum cau- 
sam essb nallo mmodo potuisse, qux in alio quopiam 
aliiste pluribus jain aute contigerint. Quidquid enim 


posltio, 
prz dicens futura, non ageüs (nón énim mediocriter 


D doctorum liominum full ista séntentia), non quidem 


jta &olent lóqui mathématicl, ut, verbi gràtla, di- 

eant, Mars ita positus homicidam siguillcat, sed 

homicidam facit, » etc. Fusiü$ antem et acrius 

evindeni confutai P?ucopius it Genes, 1, 14. 
ETIU. 


(84) Vigerus, τὸν ἄνθρωπεν. Euseb. , τῶν ἀνθρώπων. 

(85) Περὶ ἕτερον ἢ xal περὶ ἑτέρους. Sie Phi- 
localia. Euseb., δι᾽ ἕτερον fj χαὶ περὶ ἑεέρον. Edi- 
tio Vigeri, δι) ἕτερον  πᾶν. Alius ejusdem. codex, 
περὶ ἑτέρους quod ipse secutu& est. « Hoe, iuquit 
Huetius, nou. improbo; sed tamen Stepha: lectio 
ferri potest, emendes mudo, xal περὶ ἕτερον. » lu- 
fra, νοµίφεται τὰ περὶ τοὺς ἀνθρώπους. Apud Euse- 
bium deest τᾶ, 


σι 


OI4GENES : 


aliud eificit, «ο quod cfficiur, 14 prius esse debet, A πρεσθύτερα τοῦ σχηματισμῦ πρρλέγτσβα! νομἰξεταί 


Atqui ex. corum. preceptis qui artein. istam profi- 
tentur, quie tali situ priora sunt, res humanas prz- 
elicere censentur. Quippe sibi enim hoc isti sumunt, 
ut ubi semel horam unius alicujus hominis singula - 
rem certo quodam modo deprehenderint , explora- 
tem ipsi continuo babeant, ecquem. ad. perpendi- 
culum siderum errantium quodlibet eitum in hac 
illave signi parte, partisque minutiis obtineret ; si- 
mulque quodnam zo:liaci astrum. in oricptali hori- 
zonte, quodnam in occidentali versaretur; quanam 
item medium utriusque henisplicrii coelum adversa 
positione occupacent. Atque ubi stellas cas, quarum 
sibi animo flguram videntur οἱ collocationem inl'or- 
113550, hoc illove situ. sub. alicujus ortum fuisse 


posuerunt; (um ii vero ex illo ipso tempore, quo LU 


editus in, iceus is. est, cujus atum rimantur, non 
futura modo, scd ctiaa prieterita, quxeque . ejusdeim 
etortum et satum) antecesscriut, conjiciunt ; qua- 
lem ipse patrein. liabeat ;. diviteni an tenuein ; iu 
tegri eorporis, an mutili ; honis au talis moribus ; 
amplane an angusta re familiari ; lioc an illud coin- 
plexum vite genus, similiaque tam deo malre, 
quam de fratribus, si qui sint, natu. majoribus in- 
quirunt, Nos vero, ut demus interim (quod ipsum 
tamen falsi postea coarguemus) exquisite ab iis to- 
tani illam situs astrorum, locique rationem teneri 
posse . quaeramus ex. iistamen, qui rebus humanis 
vim à sideribus afferri putant, qui tandem. hodicr- 
nus iste situs rerum tempore superiorum causa esse 
possit. Nam id si fieri nullo 110do potest, profecto 
etiam, dum iis de rebus veri quidpiam nilid inve- 
uitur, planc consequens. est, ut prosens hic astro- 
rum iu. caelo. motus, quie jam ante contigerunt, 
quam ejusmodi situm obtinerent, eflicere nou. po- 
wierit. Quod si ita cst, forte qui veritatem iis hoc in 
gencre concedet, perpendens ea quz de futuris di- 
cuntur, respondcbit, verum ab illis eo prxnuntiari 
tautum, quod. illud. astra. futurum signilicent, nou 
«quod. efficiant. Quod si alius preterita non ja a si- 


(86) Τήν iperv. « Natalem horam » videlicet, wti 
appettatur Horatio; seu «fati horam, » uti à Juve- 
nale : idem dixit :- 

[ίοια sumitur ex libro; 
οἱ Persius ; 

Nata. fidelibus hora ; 
et inde ὡὠροσχοπεῖν. llugTws. 

(55) Karà κάθετον, fj. Lego, χατὰ χκάθετον f, 
[tes clara est, nec eget proba'ione. Πυετιυς. 

(83) Λατὰ τοῦ ἀνατολικοῦ, ctc. Quatuor geni- 
tire cardines enumerat, ἀνατολὴν, δύσιν, µεσου- 
pivrus, quod corrupte apud. Firmicum lib. mn, cap. 
48, µεσουρανία appellatur, et ὑπόγειον seu ἄντιμε- 
σουρόνημα. lorum siglis vocem ᾿Αδάμ forwari 
nonnulli subinde cum olservasscut, mirabiles inde 
alkgorias excogitarunt. llugriUs. 

(89) Euseb. ἁποτάξεως. 

(9J) Περὶ πατρὲς aotaxóc, ele., Plotiuus lib. t, 
Cap. 5, eun. 9 : Καὶ μὴν χαὶ γονέων τύχας à75 των 
παίδων τῆς vev£atoz, καὶ παίδων διαθέσεις ola: £3ov- 
τὰ). χαὶ ὁβρίαις συνέσοντα, τυχαις, ἀπὸ τών πατέ- 
ων περὶ τῶν οὕπω γεγονότων λὲ:ουσι’ καὶ i$ ἁδελ- 
φῶν ἁδελφῶν θανάτους, χαὶ Ex γυνσικῶν τὰ περὶ τοὺς 
άνδρας * ἀνάταλίν ες Ex τούτων ἐχεῖνα. Mt, ἂν 92v f, 


* *"- 


τὰ περὶ τοὺς ἀνθρώτωως. Ἐπαγγέλλοντα: γὰρ, ἐόυδὲ 
τινὰ τρόπων την ὥραν (86) λαθόντες τοῦδε «οὗ ἀν- 
θρώπου, χαταλαμθάνειν πῶς Έχαστος τῶν πλανώ-. 
µένων κατὰ Χάθετον, ἢ (81) τησδε τῆς μοίρας «05 
ζωδίου, ἢ τῶν tv αὐτῇ λεπτῶν, xai ποῖος ἂστιρ ζω- 
διαχοῦ, καξὰ τοῦ ἀναξολικοῦ (88) ἐτύγχανεν ὁρίνον- 
τοςν mol). τς χατὰ τοῦ δυτιΣοῦ, xal τίς χατὰ $00 
µεσουρανήµατος, Χαὶ τς κατὰ τοῦ ἀνξιμεσουρανίρ 
µατος. Καὶ ἑπὰν θῶσι δοὺς ἁστέρας, οὓς νομµ]κουσιν 
ἑαντοῖς ἑόγηματικέναί, κατὰ τὸν Σα1ρὸν «Tc τοῦ δεῖ. 
vo$ Υενέσεως ἔσχημα” σμένους οὐτωσὶ, τῷ χρόνῳφ 
τῆς ἀποτέξεως (80) τοῦ Περὶ οὗ σχοποῦσιν , οὗ µόνον 
τὰ μέλλοντα ἐξετάνουσιν, ἀλλὰ καὶ tà παρεληλυθότάι 
xdi τὰ zpb τῆς Υενέσεως Ἀαὶ τῆς σΊζοῤᾶς τοῦ περὶ ob 
ὁ λόγος γεγενημένὸν, περὶ πατρὺς πηταπὺς (00) (ov 
τυγχάνει, πλούσιος T| πένης, ὁλόκληρος τὸ σῶὦμα $ 
σξσινωµένος, τὸ TÜo; βελτίων f| χείρων, ἀχτέμων 
ἡ ηλυντῆμων  τῆνδε τὴν 4ρᾶδξιν ἡ τήνδε ἔχων' τὰ 
δ' αὐτὰ xal περὶ τῃό μητρὸς, *aX περὶ πρὲσδυτέρων 
ἁδελφῶν, ξὰν τύχωσιν ὄντεξ. Ἔστω δὲ ἡμᾶς ἐπὶ τοῦ 
παρόντος προθίεσθαι αὐτοὺς χαταλαμόάνειν τὰ ky τῷ 
τόπῳ ἀληθη, περὶ 09 καὶ αὑτοῦ Όστερο» δείξοµεν, 
ὅτι οὐχ οὕτως ἔχει" πευσώμεθα toiyuy τῶν ὕπολαμ- 
δανόντων χατηναγκάἁσθα. ὑπὸ τῶν ἄστρων τὰ τῶν 
ἀνθρώπων πράγµατα, τίνα τρόπον ὁ σήμερον σχη- 
ματισμὸς ὁ τοιόσὸς δύναται Α:ςπο:ηχέναι τὰ πρεσδύ» 
τερα. Ei γὰρ τούτο ἀμ]χανον xa0' à δὴ δὲ: (91) εὖο 
ρίσχεται τὸ περι τῶν πρεΣθυτέρων τοῦ χρόνου μὴ 
ἀληθὲς, σαφὶς τὸ ph πεποιηχένα: τοὺς ἀστέρας οὐ» 
771 Χινρυµένους ἐν οὐρανῷ τὰ παρεληλυθότα χαὶ 
γενόµενα, πρὸ τοῦ οὕτως ἔχειν αὐτοὺς. Ei δὲ τοῦτοι 
τάχα 6 προσιέµενος ἀληθεύειν αὐτοὺς, ἐπιστήσας (93) 
τοῖς περὶ τῶν μελλόντων λεγομένοις, ἐρεῖ ἀλτθεύειν 
αὐτοὺς οὗ «ῷ σοιεῖν τοὺς ἁστέρας, ἁλλὰ τῷ σηµαίνε.ν 
µόνον. Ἐὰν δέ τις φάσκῃ τὰ μὲν παρεληλυθότα μὴ 
Φοιεῖν τοὺς ἁστέρας, ἁλλὰ ἄλλους μὲν σχηματισμοὺς 
τοὺς τῆς ἐχείνων Υνώόεως αἰτίους Υεγονέναι; τὸ», δὲ 
νυν σχηματισμὸν σεσηµαγχέναι µόνον * τὰ μέντοι μέλ- 
ληντα ὅδπλοῦσθαι à τοῦ ἑνεστηχότος σγηµα”.σαοῦ 


ἑχάστωυ σχέσις ἐτλ τῶν ἄστρων τοιςῖ, à fn ix za- 
τέρων οὕτως Έξειν λέγεται: ἢ γὰρ ἐχεῖνα τὰ ov 
τερα ἔστα:, τὰ ποιοῦντα, ἢ si uh ixilva votsl, οὐδὲ 
ταῦτα. ἑ Quippe etiam parentum. fortunas a filio . 
rum generatione; filiorum conditiones cujusmodi 
crunt, et quas incurrent casus ab ipsis parentibus, 
de iis qui nondum sunt nati preicunt. Α fratram 

woque genituris spe fratrum imnortes; et ex mu- 
leribus quee ad viros pertinent, οἱ vicissim ex his 
illa conjectaut. Quomodo igitur. uniuscujusque ha- 
bitus ad sidera facit ea, quie jam ex patribus Ίνα» 
biturus esse dicitur ? Aut euim priora illa efliciendi 
vim habebunt ; aut. si illa non habent, neque ista.» 
Eadem hic Origenis repetunt Procopius in Genes. 
i, 14, et Philoponus lib. ιν Περὶ κοσµοποιίας, 
cop. 18. licETIUS. . . 

(91) Kat ὃ δἡ ὅτι. Malim, inquit Huetius. χαθ 
ὃ δὴ τ., quam quod proponcbat Vigerus, καθ ὅτε 
6$. Philocalia optime paulo post restituil μή 
ante ἀληθές, qua particula male apud Eusebium 
cest, 

(03) Ἐπιστήσας. Vigerus mutabat. in. ἐπιστή» 
σα:, quod non videtur nccessarimm, 


y 


C 


IN GENESIM. 1 


τῆς του δεῖνος Υενέσεως, παραστησάτω τὴν δ,αφορὰν, A deribus effici concedet, sed cognitionis eorum causa 


τοῦ ἀπὸ τῶν ἁστέρων δύνασθαι δεῖξαι, ὅτι τάδε μὲν 
νεγόηται ἀληθή ὡς ἀπὸ ποιούντων, τάδε δὲ ὡς ἁπὸ ση- 
µαινόντων µόνον μὴ ἔχοντες δὲ δοῦναι τὴν διαφορὰν, 
εὐγνωμόνως συγχαταθήσονται, μῆδεν τῶν χατὰ τοὺς 
ἀνθρώπους ἀπὸ τῶν ἁστέρων Ὑίνεσθαι, ἁλλ᾽, ὡς 
προειρήχαμµεν, el ἄρα σηµαίΐνεαθαι, ὡς εἰ μὴ xal ἀπὸ 
τῶν ἀστέρων τις ἑλάμδανε τὰ παρεληλυθότα χαὶ τὰ 
μέλλοντα, ἀλλ᾽ ἀπὸ τοῦ νοῦ τοῦ θεοῦ, διά τινος λόγου 
προφητικοῦ. Ὥσπερ γὰρ προαπεδεἰίξαµεν, ὅτι οὐδὲν 
λυπεῖ τὸν περὶ τοῦ ἐφ᾽ ἡμῖν λόγον τὸ τὸν θεὸν εἰδέναι 
τὰ πραχθησόµενα ἑκάστῳ, οὕτως οὐδὲ τὰ σημεῖα, 
ἃ ἔταξεν ὁ θεὸς εἰς τὸ σηµαίνειν, ἑμποδίζει (95) τὸ 
ἐφ᾽ ἡμῖν. ἀλλὰ παραπλησἰως βιθλίῳ περιέἐχοντι τὰ 
μέλλοντα προφητικῶς ὁ πᾶς οὐρανὸς δύναται, olovsl 
βίθλος ὧν θεοῦ, περιέχειν τὰ μέλλοντα. Διόπερ ἓν 
τῇ προσευχἠ τοῦ "luct (94) δύναται οὕτω νοεῖσθαι 
τὸ λεγόμενον ὑπὸ τοῦ Ἰαχώθδ' « ᾿Ανέγνων Υὰρ ἐν 
ταῖς πλαξὶ τοῦ οὐρανοῦ, ὅσα συµθήῄσεται ὑμῖν καὶ 
τοῖς υἱοῖς ὑμῶν. » Táya δὲ καὶ τὸ, «Εἰλιγήσεται ὁ 
σὐρανὸς ὡς βιθλίον, » τοὺς λόγους τοὺς περιεχομέ- 
νους, σημαντιχοὺς τῶν ἑσομένων, δηλοῖ ἁπαρτισθη- 
σοµένους, xat ἵν οὕτως εἴπω, πλγρωθησομένους, 
ὥσπερ λέγονται αἱ προφητεῖαι πεπληρῶσθαι τῷ ix- 
ἐεδηχέναι. Καὶ οὕτως ἔσται εἰς σημεῖα τὰ ἄστρα 
γεγονότα, χατὰ τὴν λέγουσαν φωνήῆν ᾽ « Ἔστωσαν 
εἰς σημεῖα. » Ὁ δὲ Ἱερεμίας, ἐπιστρέφων ἡμᾶς 
πρὺς ἑαυτοὺς, xai περιαιρῶν φόθον τὸν ἐπὶ τοῖς vo- 
µικομένοις σηµαίνεσθαι, τάχα δὲ χαὶ ὑπολαμδανο- 
µένοις ἐχεῖθεν ἔρχεσθα:, Φησίν’ « 'Anb τῶν σηµείων 
τοῦ οὐρανοῦ μὴ φοθεῖσθε. » 


in priores alias positiones figurasque translata, so- 
lam hodierno situi signiflcationem relinquet : sic ta- 
men ut praesenti siderum sub ortum certi hujus ho- 
minis collocationi certam futurorum pr.enotionein 
deberi velit: 15 afferat ille porro discriminis ratio- 
nem, quamobrem alia tanquam effecta vi siderum, alia 
tanquam ab iis modo significata, vere coguosci posse 
defendat. Quod illi discrimen cum assignare nullum 
possint, nobiscum deinceps ingenue, nihil eorum 
qus ad homines pertineant, a sideribus effici fatean- 
lur, sed lantum, uti jam ante diximus, utcunque 
significari, Quod perinde omnino fuerit ac si quis 
non jam ex iisdem sideribus, sed per aliquam pro- 
phetíam, ex ipsamet Dei mente res aut przteritas 


B aut futuras intelligeret. Quemadmodum enim supe- 


rius ostensum a nobis est, quod Deus, quie a quo- 
que profectura sint, omnia przuoverit, id nihil 
prorsus voluntatis nostra potestati officere : ita nec 
eidem, quz rerum signa Dcus essc voluit, iucom- 
modant, sed voluminis alicujus instar, futuruui pro- 
phetica dictione complexi, universo quoque ccelo, 
qui Dei liber quidam est, contineri futura possuut. 
l'aque hune in modum intelligi potest, quod iu Jo- 
sephi precatione a Jacobo dicitur : « Legi in taba- 
lis celi, quzcunque accident vobiset filiis vestris. » 
Quinetiam illud, « Complicabitur colum quasi. li- 
ber *, » eo fortassis pertinet, ut impressas ipsi 
rerum futurarum significationes perfectum. quasi- 
que completum iri demonstret, quemadmodum ipso 
rerum exitu completa prophetarum dicantur ora- 


eula. Atque ita signorum ut. vice füngerentur, constituta divinitus astra fuerint, juxta illud : « Sint 
in signa. » Quanquam Jeremias, uti εἰ nobis nos ipse reddat, eoque metu liberet, quem ca nobis 
afferre possent, qua ab astris vel significari, vel proficisci quandoque videautur, ita monet: « Α 


signis coli nolite metuere **, ) 

Ἴδωμεν xax δεύτερον ἐπιχείρημα, πῶς οὐ δύναν- 
τα! οἱ ἀστέρες εἶναι ποιητικοὶ, ἀλλ᾽ εἰ ἄρα σηµαντι- 
xol. "Arb τῶν πλείστων γὰρ ὅσων Ὑγενέσεων Est 
λαβεῖν τὰ περὶ ἑνὸς ἀνθρώπου" τοῦτο δὲ καθ ὑπόθε- 
σιν λέγοµεν, συγχωροῦντες τὸ ἐπιστήμην αὐτῶν ἀνα- 
λαμδάνεσθαι ὑπ ἀνθρώπων δύνασθαι. Φέρε yàp εἰ- 
πεῖν περὶ τοῦ τόνδε πεἰσξσθαι τόδε, xal τεθνῄπεσ.αι 
περιπεσόντα λῃσταϊῖς καὶ ἀναιρεθέντα, casi (95) δύ- 
νασθαι λαµθάνειν ἁπό τε τῆς ἰδίας αὑτοῦ Ὑενέσεως, 
χᾶν τύχῃ ἔχων ἀδελφοὺς πλείονας, ἀπὺ τῆς ἑκάστου 
αὐτῶν. Περιέχειν γὰρ οἴονται τὴν ἑχάστου Ὑένεσιν 


10. Jam vero aliud praterea videamus argumene 
tum, quod sideribus efficiendi nullam, sed aliquam 
tantum (si vel ipsa tamen dari potest) siguificandi 
vim relinquat. Docebunt enimvero inulti hominum 
ortus, qux uui duntaxat hoinini eventura sint : id 
quod tamen ex hypotliesi dietum esse. velim, per- 
inde ac si eorum in cognitionem homines. venire 
posse concedamus. Quod enim hic aut ille certi 
quidpiam subiturus sit, puta jugulandus a latronibus 
in quos inciderit ; loc isti quidem partim ex singu. 
lari ejus ortu, partim ex fratrum, si plures nume- 


ἀδελοὸν ὑπὸ ληστῶν τεθνηξόμενον ὁμοίως xai τὴν D ret, singulorum natalitiis haberi posse defendunt. 


9 12, xxxiv, 4... 5* Jerem. x, 2. 


(93) Apud Eusebium legitur. ἐμποδίειν, male. 
lhidem, ἀλλὰ παραπλησίως βιθλίῳ, eic. Crederes 
locum hunc respexisse Plotinum cum ait lib. t1, 
enn. n, cap. 7 : Ἔστω τοίνυν ὥσπερ Υράµµατα ἐν 
οὐρανῷ γραφόμενα ἀξὶ, εἰ γεγραµµένα xai xtvoJ- 

ενα, ποιοῦντα μέν τι ἔργον xal ἄλλο. Ἑπαχολου- 
fi: δὲ τῷδε ἡ παρ) αὑτῶν σημασία, etc. « Sint 
igttur velut Πιερ in ccelo, quie scribantur, νε] οἱ 
jam scripta sunt, moveantur perpetuo, et hoc aliud- 
que opus efliciant, Unde sequitur. siguificatio quie 
ab ipsis portenditur, » etc. Et enn. ui, lib. 1, cap. 
6, de astris loquens : Παρέχεται ó& xal ἄλλην χρείαν 
την τοῦ εἰς αὐτλ, ὥσπερ γράμματα, βλέποντας, 
τοὺς τὴν τοιαύτην γραμματιχΏν εἰδότας, ἀναγινώ- 
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σχειν τὰ μέλλοντα, bx τῶν σγηµάτων χατὰ τὸ ἀνά- 
λογον μεθοδεύοντας τὸ σηµαινόμενον. « Alleri quo- 
que usui sunt, quod nempe qui ejusmodi litteratura 
periti sunt, ea tanquam litteras aspicientes legant 
futura, ex figuris servata analogia significationem 
rimantes. » Origenem autem hic fere αὐτολεξεί se- 
quitur Procopius in Genesim. llugTiws. 

(913) Ἐν» τῇ προσευχῇ τοῦ Ἰωσήφ, εἰο. Liber 
apocryplus, cujusmodi libros sepe laudat Orige- 
nes, Laudatur et tom. V in Joan, et ab Athanasio, 
sive quisquis est auctor Synopseos, οἱ a Procopio 
in Gene, Ip. 

(95) Apud Eu:ebium, φησ!, 


75 ORIGENES 16 
Fratris enim cxdem latronum manu futuram, sin- A τοῦ πατρὸς χαὶ ctv της μητρὸς, xa τὴν τῆς γαμετῆς, 


gulorum, necnon parentis utriusque, imo conjugis 
eiiam, liberorum, 1G famulorum, 40 necessario- 
rum, adeoque interfectorum ipsorum fortassis ortu 
inclusam teneri putant. Quomodo ergo fleri potest , 
ut qui tot aliorum (demus eniin hoc interim) nata- 
litis. involvitur, idem astrorum quz huic potius 
generationl quam ceteris przsident, positioni ad- 
dicatur? Incredibile enim est, positionem, quz 
singulari uniuscujusdam ortui przfuerit, hujusmodi 
exitus causam fuisse; qu:e vero caxtterorum in nata- 
litiis exstiterit, causam non fuisse, sed ejus moo 
significationem aliquam dedisse. Nec minus insul- 
sum fuerit, omnibus ac singulis plurium istorum 
natalitiis hominis unius οἱ causam includere : 
quasi generationibus ex hypotbesi quinquaginta , 
certi unius hoininis occisio comprehensa teneretur. 
Jam intelligere profecto non possum, qui tandein 
Judaeos omnes ea nasci astrorum positione defen- 
dent, ut octavo die circuimcidi cunctos oporteat, 
jtaque sumina cute truncarí, torqueri, ardenti tu- 
more inflammari, lacerari vulneribus, postremo vix 
natos medicorum arte ac manibus indigere; lsmae- 
litas contra. eos, qui Arabiam tenent, eo sita in 
lucem edi, ut omnes circa annum decimum tertium 
circumcidi necesse sit. ld enim hoc de hominum 


(96) Viger., τὸ ποιητιχόν. In. Philocalia deest τὸ 


ποιητιχόν. 
(97) Philoc., ἑλκχομένους, Mox editio Vigeri , xal 


Φλεγμονῇ περιπεσοµένους. Philoc., περιπεσουμέ- C 


νους. 

(98) Τῶν δὲ ἐν Ἰσμαη.ίταις, eic. Nec ii tantum, 
sed /Egyptii etiam appetente decimo quarto anno 
circumcidebantur : testis. Ambrosius lib. u De 
Abrah., cap. 11 : « AEgyptii quartodecimo anno cir- 
cumcidunt mares, et fewinas eodein anno. cireum- 
cidi ferunt , quod ab eo videlicet anno inciplat fla- 
grare passio virilis, et feminarum menstrua sumant 
exordia; » et Strabo lib. xvi : Καὶ τοῦτο δὲ τῶν 
ζηλουμένων μάλιστα παρ' αὐτοῖς, τὸ πάντα τρέφειν 
τὰ γεννώµενα παιδία, xal τὸ περιτέµνειν, καὶ τὰ 01- 
λεα ἑκτέμνειν. « ld quoque moxime student, ut ge- 
nitos quosque infantes s[ant, eosdem etiam circum- 
cidant, feminas vero excidant. » De Agypiiis lo- 
quitur : at fallitur, cum subjicit idem Judaeis. luisse 
iu usu. Origeues homil. 5 in Jerem. : Περιτέμνον- 
φαι, χατὰ τὸ αἰσθητὸν λέγω, οὗ μόνον οἱ Ex. περιτο- 
M κατὰ τὸν Μωσέως νόµον, ἀλλὰ xal ἄλλοι πολλοί. 

ὤν Αἰγυπτίων εἰδώλοις οἱ ἱερεῖς περιτέµγονται. 
« Circumciduutur,secunduin id. quod sensibile est 
inquam, non solum hi qui ex circumcisione sunt se- 
cundum. legem Moysis, verum etiam alii multi. 
AEgyptiorum idolis sacerdotes circumciduntur. » lu 
quem locum nonnihil infra commentabimur. Nunc 
quoniam de muliebri cireuincisiore mentionem in- 
jecerunt Strabo et. Ambrosius, ritum ipsius ape- 
riemus, Ea fit reseclione τῆς vuuqne, quia pars in 
auswalium — prasertim — regionum  inulieribus | ita 
excrescit, ul ferro sit coercen la. ld tradunt medici 
iusigues Paulus /Egineta lib. vi, cap. 70, et Aetius 
Tetrabl. ww, serm. 4, cap. 105. Quorum bicita per- 
git : «Quaprepter ZEgyptiis νίδυι est, ut antequaui 
exuberet (pars illa corporis) amputetur, tunc pr:e- 
cipue cum nubiles virgines sunt. elocandze. ». Rem 
tanglt Origenes cum ait homil. 6 in. Ezech. : « Ad- 
versum masculos virtus ejus in lumbis est ; adver- 
sum feininas virtus ejus in uinbilico ventris est. Et 
vide. quomodo honeste viri mulierisque geuitalia 


καὶ τῶν υἱῶν αὐτοῦ, xai τῶν οἰχετῶν, xal τῶν φιλ- 
τάτων, τάχα δὲ καὶ αὑτῶν τῶν ἀναιρούντων. Πῶς 
οὖν δυνατὸν τὸν τοσαύταις γενέσεσιν,͵ ἵνα αὐτοῖς τοῦτο 
σνγχωρηθῇ, ἐμπεριεχόμενον Ὑίνεσθαι ὑπὸ τοῦ σχη- 
ματισμοῦ τῶν ἁστέρων, τῆσδε μᾶλλον τῆς γενέσεως 
1| τῶνδε; ᾿Απίθανον γὰρ xai τὸ φάσχειν, τὸν σχη- 
ματισμὸν τὸν ἐν τῇ ἰδίᾳ τοῦδέ τινος Ὑενέσει ταῦτα 
πεποιηχέναι, τὸν δὲ ἐν τῇ τῶνδε γενέσει μὴ πεποιη- 
χέναι, ἀλλὰ σεσηµαγχέναι µόνον, ἠἡλίθιον γὰρ τὸ εἷ- 
πεῖν, ὅτι di Πάντων γένεσις περιεῖχε καθ) ἕχαστον 
ποιητιχὸν (96) τοῦ τόνδε ἀναιρεθῆναι, ὥστε Ev vevé. 
σεσιν, καθ ὑπόθεσιν λέγω, πεντήχοντα περιέχεσθαι 
τὸ τόνδε τινὰ ἀναιρεθῆναι. Οὐκ οἶδα δ' ὅπως δυνή- 
σονται σῶσα:. τὸ, τῶν μὲν ἓν Ἰουδαίχ σχεδὺν πάντων 


B τοιόνδε εἶναι τὸν σχηματισμὸν ἐπὶ τῆς γενέσεως, ὡς 


ὀκταήμερον αὐτοὺς λαμθάνειν περιτομὴν, ἀχρωτη- 
ῥριαφοµένους xal ἑλχουμένους (97), καὶ φλεγμονῆ 
περιπεσοµένους καὶ τραύµασι, καὶ ἃμα τῇ εἰς τὸν 
βίον εἰσόδῳ ἱατρῶν δεοµένους τῶν δὲ Bv. Ἰσματλί- 
ταις (98) τοῖς κατὰ τὴν 'Apa6:av τοιόνδε, ὡς πάντας 
περιτέµνεσθα: τρισχαιδεχαετεῖς * τοῦτο γὰρ ἱστόρηται 
περὶ αὑτῶν, καὶ πάλιν τῶνδέ τινων τῶν ἐν Αἰθίοψε, 
τοῖσδε τὰς χόγχας τῶν γονάτων περιαιρεῖσθαι (99), 
xal τῶν ᾽Αμαξόνων τοὺς ἑτέρους τῶν μαστῶν. Πῶς 
Υὰρ ταῦτα ποιοῦσιν (1) οἱ ἀστέρες τοῖσὃς τοῖς ἔθνεσιν; 


oltectis nominibus Scriptnra nuncupaverit, πο per 
ea vocabula qui in promptu sunt, turpitudinem 
significaret, Si intellectum est exemplum quod pro- 
tulimus de Job, intellige mihi quia, ut in viro pr:e- 
putium circumciditur, sic in femina umbilicus am- 
putatur. » Quod igitur necessitate primum invectum 
est, religioue postmodum usurpatum fuit, quod οἱ 
aliqui de virili circumcisione opinati sutit, tL post - 
ea dicemus. Porro. hane eonsuetudinem circumci- 
dendarum mulierum lidieque retinere. Zgyptios 
ferunt ii qui regiones illas lustraruut, ignemque ai 
cowpescendam partis hujus luxuriem — sdhiberi. 
Scribit Bellonius lib. nt Observ., cap. 98, morem 
hunc servare feminas in Persia, et Cophtas. etia 
in ZEthiopia, Christi licet nomen professas. Leo 
Africanus, lib. vit, narrat Muliammedi lege id praze- 
$cribi, quamvis in. Egypto tantum et. Syria obti« 
neat, munusque id obire vetulas quasdam, per 
vicos Cairi ministerium suum veudiiantes. l'orro 
liec Origenis dum reprasentat. Procopius, ο) ια 
ex parte mutavit, si modo Latina mierpretationi 
quam ad manum habeo, fides est. llugTius. 

(99) Περιαιρεῖσθαι. Mimaniopodes ZEthiopes hos 
esse censebat amicus nieus summus et. popularis 
Steplianus monachus, magnum rei litterari: colu- 
men. Erant apud ZEthiopes quidam  llrnantopodeg 
dicti, hoc est loripedes , quod cruribus lori insiac 
flexis et (luxis serpere potius quam. ingredi vide- 
rentur. De his Mela et Solimus ita. videutar dissee 
rere, quasi id vitium ota aliqua geus ab ortu re- 
tulerit. Bene vero. est quod. ex Origene discinius 
tales arte. factos. fuisse, non. natura; mee totaun 
gentem, sed quosdam tantuin genuum patella fu:sse 
mulctatos ; eos fortasse «quos. dowd desidere  vel- 
lent, non ad bella exire, quosque domesticis olli- 
ciis et privatis, non campestribus vel publicis des- 
tinarent. lp. 

(1) Hàc γὰρ ταῦτα ποιοῦσιν, etc. Trita illa et 
pervulgata. 2dversus Genetliliacos argumenta. sibi 
objicit Firmicus vap. 1, lib. 1, qua deinde cap. 3 
dissolvit. Ip. 


17 IN GENESIM. 74 
Οἴμαι, ὅτι, εἰ ἐπ'στῄσαιμεν (2), οὐδὲ µέχρι τοῦ στῆ- A genere commemorant. Preterea qui fiat, αἱ certis 


σαι δυνησόµεθά τι ἀλτθὲς εἰπεῖν περὶ αὑτῶν. Το- 
σρύτων δὲ φεροµένων ὁδῶν προγνωστικῶν, οὐχ οἵδ' 
ὅπως ἑἐξώχειλαν οἱ ἄνθρωποι ἐπὶ τὸ τὴν μὲν οωνιστι- 
xhv xal τὴν θυτικην μὴ λέγειν περιέχειν τὸ ποιοῦν 
αἴτιο», ἀλλὰ σηµαίνειν µόνον, καὶ τὴν ἁστεροσκοπι- 
χὴν (3), οὐχ ἔτι δὲ τὴν Υενεθλιαλογιχήν. El vàp ἔπι- 
γινώσχεται, ἵνα καὶ χαρισώµεθα τὸ γινώσχεσθαι, γί- 
vexat δὲ ἐχεῖθεν ὅθεν ἡ γνῶσις λαµδάνεται, τί μᾶλλον 
ἀπὺ τῶν ἁστέρων (4) fj ἀπὸ τῶν οἰωνῶν ἔσται τὰ 
Τινόµενα: xal μᾶλλον (5) ἀπὺ τῶν οἰωνῶν, fj ἀπὸ 
τῶν σπλάγχνων τῶν θυοµένων, ἢ ἀπὺ τῶν διαττόντων 
ἁστέρων; Ταῦτα μὲν οὖν ἐπὶ τοῦ παρόντης ἀρχέσει 
εἰς ἀναίρεσιν τοῦ ποιητικοὺς εἶναι τοὺς ἁστέρας 
«SN ἀνθρωπίνων. 


quibusdam apud nonnullos /Ethiopiz populos ϱ6- 
nuum patell:e, ÀAmazoenibus mammarum altera rese- 
cetur. Quomodo enim hzc certis duntaxat in gen- 
tibus siderum vis efficiat ? Equidem sic existimo, si 
attenderimus, veri nihil hoe in genere, in quo vel 
leviter hzerere liceat, excogitari a nobis asscerique 
posse. Caeterum cum tain mult» prauoscendi arteg 
circumferantur, non video quamobrem in id poiis- 
simum homines impegerint, ut augurali et haruspi- 
cine aique astrerum cornsiderationi efficiendi vim 
negareat, significandi tantum coneederent, idem 
lamen de ea qua in natalitiorum consideratione ver- 
satur, non 1" sentiant. Nam si. cognosci futura 
possunt (hoe enim im pr:zsentia demus) , ideinque 


coguitionis illorum est effeetionisque principium : cur in stellas potius, quam io aves, eorum quae 
fiont, eausa conferatar? vel cur avibus eadem potius, quam aut victimarum extis, aut. discurrenti- 
bus astris assignetur? Hactenus quidem a nobis , quantum hic locus postulabat, confutata illa sententia 
est, quie rerum hamanarum effeetionem a sideribus peudere statuebat. 


"Ozep δὲ συγκεχωρήχαµεν, οὐ γὰρ ἑλύπει τὸν λό- p 


yov, ὡς τῶν ἀνθρώπων δυναµένων καταλαμθάνειν 
τοὺς οὐρανίους σχηματισμοὺς xal τὰ σημεῖα, καὶ ὧν 
ἔστι σημεία, τοῦτο qépt νῦν ἐξετάσωμεν εἰ ἀληθές 
ἐστι. Φασὶ τοίνυν οἱ περὶ ταῦτα δεινοὶ, τὸν μέλλοντα 
τὰ χατὰ chv γενεθλιαλογιχὴν ἀληθῶς χἀταλαμθάνειν 
εἰδέναι οὗ µόνον τὸ χατὰ πόστου (6) δωδεκατηµορίου 
ἐστὶν ὁ χαλούµενος ἁστὴρ, ἀλλὰ xaX χατὰ ποίας µοί- 
pas τοῦ δωδεχατηµορίου, xaX χατὰ ποίου ἐξηχοστοῦ' 
ol δὲ ἀχριδέστεροι xal χατὰ ποίου ἐξηχοστοῦ τοῦ 
ἐξτχοστοῦ. Καὶ τοῦτό φασι δεῖν ποιεῖν bo! ἑχάστου 
τῶν πλανωμένων ἐξετάξοντα τὴν σχέσιν τὴν πρὸς 


(2) ΕΙ ἑπιστήσαιμεν. Sic recte habet Philocalia, C 


male vero apud Eusebium legitur, ἐπιστῆσαι μέν, 
quoi idcirco Vigerus expungebut, 

(35) Kal τὴν ἀστεροσχυπικήγν, εἰο. Vigerus lego- 
hat, οὐχέτι τὴν ἁστεροσχοπιχὴν xal τὴν γενεθλια- 
λογιχήν. Sed recta videtur et sana, quae in. Lexti 
nostro est, lectio. 'Aatepoaxortxt) enim. eadem est 
que et µετεωρολογιχή. Μετεώρων enim nomine si- 
dera quoque continentur. Αἱ Υενεθλιαλογιχή ea. est, 
que et ἁἀποτελεσματιχκὴ , seu προγνωστιχή, seu 
ποιητική. quam et ἀστρολογίαν appellant. Prior illa 
eirca stellarum. motus. οἱ σχηματισμούς versatur, 
quibas [γα hoininibus a diis signiicari et. por- 
tendi etbuici crediderunt : nam. solis puta , lunz- 
que defecius deorum iram nuntiare sibi perstuase- 
rant, Ipsi quoque Christiani signa judicii postremi, 
noa causam, in sole, luna et stellis futura. sciunt, 
multaque ab his portendi, non effici. Vide omnino 
Basilium hom. 6 in Hexaem.; Ambrosium in opere 
cognomini, lib. 1v, cap. 4, sel presertim Proco- 
pian: in. Genes. i1, 14. Genethliacorum autem. do- 
ctrina heinanarum rerum, sive casucontiugentium, 
sive sponte gestarum significationem et. causam si- 
deribus tribuit. At quoniam veteribus fere astro- 
nomis solemne fuit, non ἀστεροσχοπιχὴν tautum, 
et γενεθλιαλογιχἠν eszcolere, sed priorem etiam  po- 
sterioris causa; astrorumque scientiam ad futuro- 
rum prazmnmetionem convertere, inde factum est. ut 
utraque ad futuri seientian pertinere dicta sit. Pto- 
lemaeus prooem. Tetrabibl. : « Rerum in quibus est 
proguosticabilis scientie stellarum cognitio, niagnas 
ει pracipuas duas esse deprelendiinus, Quarum 
altera qua pracedit, et est fortior, est scientia $0- 
lis et μη, necnon. quinque stellarum. erratica- 
rum figuras demonstrans, quas suorum motuum 


11. Quod autem paulo ante, cum susceptus nihil 
disputationi ofliceret, uliro concessimus, coelestes 
lllas positiones, signa, el ea quorurm sigma sunt, 
facultatis huimanz viribus intelligi posse : id ve- 
rumne git nuuc demum exquiramus. Primum igitur 
artis hujus inagistri docent, qui ad veram ac perfe- 
ciam rerum genethliacarum cognitionem aspiret, 
tenendam liuic esse non modo quanam in parte duo» 
decima, sed etiam quanam in illius duodecima par- 
ticula, imo ecqua tandem im sexagesima versetur 
astrum. Addunt vero qui rem expendunt accuratius, 
quanam ia illius sexagesime sexagesima. Quod 


causa, et unius ad aliam, eorumque ad terrain 
collatione contingere manifestuimn. est. Allera vero 
est scientia qua explanantur οἱ mutationcs et. ope- 
ra qua accidunt, εἰ complentar propter figuras 
circuitus earum naturales eis in rebus quas circum- 
dant. » Et aute Ptolemaeum Matnilias lib. : As- 
iron. : 


».. Jütat ire per ipsum 
Aera, et immenso spatiantem vivere cao, 
Signaque, el adversos stellarum noscere cursus. 
Quod solum notisse parum est : impensius ipsa 
Scire juvat magni penitus pra cordia mundi. 


Caeterum eamdem hane Origenis ratiocinationem 
ersequuntur ei exporunt. Basilius homil. 6 in 
exaem.; Ambrosius lib. 1v, c. 4. Hex.; Philapo- 

nus lib. iv Περὶ τῆς χοσµοποίίας, cap. 18. Ηυκ- 

TIUS. 


(4) T! na AAov ἀπὸ τῶν ἀστόέρων, eic. Plotinus, 


D enn. ut, lib. t, cap. 5 : El 8 ὅτι εἰς τὴν τῶν ἄστρων 


σχέσιν ὁρῶντες περὶ ἑχάστων Ἀέγονσι, τά γιγνόµενα 
παρ) ἐχείνων ποιεῖσθαι τεκµαίρονται , ὁμοίως ἂν xal 
οἱ 4 νεις ποιητιχοὶ ὧν σηµαίνουσιν slev, καὶ πάντα 
εἰς ἃ βλέποντες nl. μάντεις προλέγουσιν. « Siu ate 
tein ex eo quod. habitudinera. stellarum. suspicicn- 
tes singulis [utura prienuntiant, ob illis fieri. quo- 
que opinentur ; perinde id se habebit, ac si aves 
eorum quz signiflcant, eausze forent: similiterque 
si omnia, quorum inspectione vales praesagiunt, 
facere etiam qua significant, dicereutur. »  ]p. 


(5) Καὶ uaAAov. Vigero legendum videbatur, καὶ 
τ) μᾶλλον. 

(6) Πόστου. Wem legebat ποίου. Czeterum Proco- 
pius Gaz. in Genes. liunc focum exscripsit. 


19 ORIGENES 80 


idem ipsi in quolibet errantium siderum faciendum Α τοὺς ἆ πλανεῖς. Πάλιν a9 ἐπὶ τοῦ ἀνατολικ»ῦ ὁρίζον- 


esse praecipiunt, mutuam siugalorum, cuim tis quie 
fixa vocaut, comparationem ac respectum vesti- 
gsndo. Deinde aiunt in ipso quoque orientali hori- 
zonte, uon. videndum esse modo, quxnam duode- 
cüna pars in eum subeat, sed etiam qusxnam illius 
duodecims particula, quaque bujus sexagesima, 
primane an secunda. Quemadmodum ergo lieri 
possit, ut cum hora, si latius rem zestimes, duodc- 
cim» partis dimidium complectatur , sexagesimam 
is teneat qui horarum divisionis analogiam non te- 
neat ? Exempli gratia, noscere qui poterit, certum 
liunc hominem hora quarta, parte hore dimidia, 
quarta, octava, decima sexta, secunda et Lricesima 
natu: esse ? nam propter liorze, non integrae modo, 
sed etiam definitze hujus cert:que particule. igno- 
raiionem, plurimum sape volunt, in ca que signi- 
ficantur, varietatis incidere. Et in geminis quidem, 
ut alterius ortus ab altero, momento sape uno, puu- 
etoque temporis dirimatur, niulte tamen occurrunt 
tam casuum quam rerum negotiorumque varietates ; 
partim, ut ipsi aiunt, quod stellarum diversus in 18 
utroque respectus fuerit, partim quod minus cer- 
tam illam, quz in liorizontem subiret, partis sigui 
duodecimz particulam ii tenuerint qui exploratam 
sese horam habuisse putaverant. Nam hoc quidem, 
parsne hore tricesima ortus utriusque intervallum 
exs'iterit, statuere nemo potest. Verum id quoque 
per nos habeant, ut exquisite horam tenere pos- 


τος δείσει, φασὶν, ἰδεῖν οὗ µόνον τὸ δωδεχατηµόριον 
ποῖον ἣν ἐπ αὐτοῦ, ἀλλὰ xal τὴν μοῖραν, xai τὸ 
ἐξηχοστὸν τῆς μοίρας, τὸ πρῶτον Tj τὸ δεύτερον E£n- 
χοστόν. Πῶς τοίνυν, τῆς ὥρας πλατεῖ λόγῳ Ίμισυ δω- 
δεχατηµορίου περιεχούσης, δύναταἰ τις λαβεῖν τὸ 
ἐξηχοστὸν, μὴ ἔχων τὴν ἀναλογίαν τῆς διαιρέσεως 
τῶν ὡρῶν, ὥστε, φέρε εἰπεῖν, εἰδέναι, ὅτι γεγέννη- 
ται ὁ δεῖνα ὥρᾳ τετάρτῃ, xal ἡμίσει ὥρας, xal τε- 
τάρτῳ, ὀγδόῳ, χαὶ ἐχχαιδεχάτῳ, xat δυοτριαχοστῷ; 
παραπολὺ Yáp φασι παραλλάττειν τὰ σηµαινόµενα 
παρὰ τὴν ἁγνωσίαν οὐ τῆς (7) ὅλης ὥρας. ἀλλὰ xo 
τοῦ ποστηµορίου αὐτῆς. Ἐν γοῦν τοῖς διδύμοις Υεν- 
νωμένοις πολλάχις τὸ μεταξὺ χαὶ ἀχαριαῖον ὥρας ἐστὶ, 
xai πολλαὶ παραλλαγαὶ τῶν συµθαινόντων xal τῶν 
πραττοµένων ἐπ αὐτῶν ἀπαντῶσιν, ὣς φασιν ἑχεῖ- 
vot, παρὰ τὴν αἱτίαν τῆς σχέσεως τῶν ἀστέρων xal 
τὸ µόριον τοῦ δωδεχατηµορἰου τὸ παρὰ τὸν ὀρίκοντα, 
οὗ χαταλαμθανόμενον ὑπὸ τῶν νοµιζοµένων τὴν ὥραν 
τετηρηχέναι, Οὐδεὶς γὰρ δύναται λέγειν, ὅτι τὸ µεταξ)) 
τοῦδε τῆς γενέσεως πρὸς τὴν τοῦδέ ἐστιν ὥρας τρια- 
χοστόν. ἸΑλλ' ἕστω συγκεχωρηµένον αὐτοῖς τόδε xazà 
τὸ ἐκλαθεῖν τὴν ὥραν. Φέρετα. δὴ θεώρημα (8) ἆπο- 
δειχνύον τὸν ζωδιαχὸν χύχλον ὁμοίως τοῖς πλανωµέ- 
vote φέρεσθαι ἀπὸ δυσμῶν ἐπὶ ἀνατολὰς δι ἑχατὸν 
ἑτῶν μοῖραν ulav, xai τοῦτο τῷ πολλῷ χρόνῳ ἐναλ- 
λάττειν τὴν θέσιν τῶν δωδεχατηµορίων’ ἑτέρου μὲν 
τυγχάνοντος τοῦ νοητοῦ δωδεχατημορίου’ ἑτέρου δὲ 
τοῦ ὡσανεὶ μορφώματος ἁλλ᾽ Ex τοῦ νοητοῦ (9) ζω- 


sint. Fertur sane theorema, ostendens zodiacum (; δίου, ὅπερ οὗ πάνυ τι δυνατὸν χαταλαμθάνεσθαι. 


circulum, periude ut planetas, deferri ab occasu in 
ortum, intra centum annos, gradu uuo; qui motus 
longioris progressu temporis, in positionem duode- 
eimarum partium varietatis plurimum inferat ; cum 
duodecima pars alia sit, qu:e meute concipitur, alia 
que quasi sensu informatur : sic tamen ut ex ea 
tàntum, qui? mente concipitur, quaque vix, ac ne 
vix quidem teneri certo potest, rei veritas habeatur. 
Verum id etiam a nobis detur, ut aut signum illud 
quod mente concipitur, certo teneri queat, aut ex 
eo saltem quod sensu informatur, verum intelligi ; 
astrorüm certe quidem illorum, qui in situm ejus- 
modi figuramque concurrunt, quam ipsi contem- 


1) Οὐ τῆς. Viger.. οὐ μόνον τῆς. 

3) Φέρεται δὲ θεώρημα, eic. Motus hic est, qui 
pracessionis a«quinoctiorum ab astronomis vulgo 
appellatur, quo stell: fix: ab :equinoctii et solstitii 
eardinibus digresss, super polis zodiaci, slg «à 
ἑπόμενα paulatim verti compertze sunt. Hunc autem 
motum, ex Timocharidis, Hipparchi, suisque adeo 
observationibus, centum aunorumc spatio. gradum 
unum absolvere. Ptoleueus statuit lib. vu Magn. 
construct. , cap. 2. : Ὡς ἐχ ταύτων τὴν τῆς μιᾶς 
μοίρας εἰς τὰ ἑπόμενα παραχώρησιν Ev ἑχατὸν ἔγγι- 
στα ἔτεσι γεγενημένην ευρησθαι καθάπερ xai ὁ 
Ἴππαρχος ὑπονενοηχὼς φαίνεται. « Ut ex iis unius 
gradus in consequentia progressio intra centu 
propemoduur annos confici deprehensa sit, quem- 
admodum et. [lipparchus suspicatus esse videtur. » 
Ex quo eflicitur 56000 annorum decursu totuin 
circulum fixas evolvere, qui annus Platonicus , seu 
annus magnus dicitur a nonnullis, Tardiorem vero 
ο motu. faciunt tabulie Alphonsinz, ita ut totis 
49000 annis periodum hanc absolvi rex Alplion.us 


"Έστω δὲ xai τοῦτο συγχεχωρηµένον (10) τὸ χαταλαμµ- 
θάνεσθαι τὸ νοητὸν δωδεχατηµόριον, 7| δύνασθαι ἐκ 
τοῦ αἰσθητοῦ δωδεκατηµορίου λαμθάνεσθαι τὸ ἁλι- 
θές ἀλλὰ τὴν γεσύγχρασιν παρ αὐτοῖς χαλουµένην 
τῶν ἓν τοῖσδε τοῖς σχηματισμοῖς τυγχανόντων, xal 
αὑτοὶ ὁμολογήσουσιν, οὐχ οἷοί τε σῶσαι κατὰ πᾶν. 
ἀμαυρουμένου τοῦ δηλουµένου, φέρε εἰπεῖν, χείρονος 
ἀπὸ τοῦδε (11), διὰ τὸ ἐπιθλέπεσθαι αὐτὸν ὑπὸ τοῦδε 
τοῦ χρείττονος, xai ἐπὶ τοσόνδε, f| τοσόνδε ἆμαυρον- 
µένου. πολλάχις πάλιν τῆς ἁμανρώσεως τῆς τοῦ χεί- 
ῥονος ὑπὸ τῆς ἐπιθλέγεως τῆς τοῦ χρείττονος ἔμπυν- 
διζοµένης, Ex τοῦ ἕτερον οὑτωσὶ ἐσχηματίσθαι χει- 
ρόνων ὄντα σηµαντιχόν. Καὶ οἶμαι, ἑπιστήσαντά τινα 


D crediderit, At brevioribus eam spatiis determinavit 


Albategnius, nec plus quam 23760 annos ei tribuit, 
quippe quam 66 quoque anno gradum unum exple- 
re deprehenderit : quam sententiam observatioui- 
bus suis longe accuralissimis ad verum proxime 
accedere confirmavit Tycho, nawm intra 67. anuo- 
rum spatium gradu uno fixas εἰς τὰ ἑπάμενα pro- 
gredi, totumque illud curriculum 24120 auuis pera- 
grare comperit. Jam vero, ut ad Origenem redea- 
mus, motum a Ptolenzo coustitutum respezisse 
eum liquet. Hugrivs. —— 1n 

(9) 'AAA" ἐκ τοῦ νοητοῦν etc. loci hujus hiatum 
oratio pendula arguit. Hurc aic explebat Vigerus : 
ὡσανεὶ μορφώματος, οὐ μὲν λαμθανοµένου τού ἆλῃ- 
θοῦς £x τοῦ μορρώματος, ἀλλ᾽ Ex του νοητοῦ, eic. 

(10) Ἔστω δὲ καὶ τοῦτο συγχεχωρηµένον., ete. 
Vide in hunc locum Sahnasium e anus climacteri- 
cis, pag. 619. . 

(44). Viger., yeípovog* τουὸ: δὲ χείρονος, ἁλὸ 
τοῦδς. 
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τοῖς τόποις, ἀπογνῶναι την περὶ τούτων χατάληψιν, A perationem. appellant, exquisite abs sese. defendi 


οὐὑδαμῶς ἀνθρώποις ἑἐχχειμένην, ἀλλ el ἄρα µέχρι 
τοῦ σηµανθῆναι µόνον φθάνουσαν. El δέ τις Ev περα 
γεγένηται τῶν πραγμάτων, μᾶλλον εἴσεται τὸ ἐν τῷ 
στοχάζεσθαι ἀποπτωτιχκὸν τῶν λεγόντων, xal αὐτῶν 
συγγραφαµένων., Ἠπερ voutyópevoy (12) ἐπιτευχτικόν. 
Καὶ 'Haotag γοῦν, ὡς οὐ δυναµένων τούτων εὑρίσχε- 
σΊαι ὑπὸ ἀνθρώπων, φησὶ πρὸς τὴν θυγατέρα τῶν 
Χαλδαίων, τῶν ταῦτα μάλιστα παρὰ πάντας ἕπαγ- 
Υελλομένων' « Στήτωσαν 0h xal σωσάτωσάν σε οἱ 
ἀστρολόγοι τοῦ oüpavou* ἀναγγειλάτωσάν σοι τί µέλ- 
Ast ἐπὶ σὲ ἔρχεσθαι' » διὰ γὰρ τούτων διδασχόµεθα 
μὴ δύνασθαι τοὺς πάνυ περὶ ταῦτα φιλομαθεῖς πρ.- 
δηλοῦν, ἃ βεθοὐληται Κύριος ἑκάστῳ ἔθνει ἔπα- 
γαχεῖν. 


non posse fatebuntur. Contingit enim. szpia- 
sime, ut vel infestioris hujus astri vis, quod 
emersit, alterius felicioris aspectu magis ininusve 
retundatur : vel ut id ipsum quominus. eveniat, 
felicioris aspectus impediat, propterca quod alte- 
rum in hoc situ sit, deleriora siguificans, Ac mihi 
sane ila persuadeo, quisquis in locorum istorum 
disquiaitione versabitur, pronuntiaturum eum uti- 
que, perspectam exploratamque mortalium nemini 
eorum ralionem esse, sed ei duntaxat vim signi(i- 
candi aliquam ad summum concedi posse. Qui au- 
tein res ipsas experientia ipse sua probaverit, agno- 
scel ille profecto id hominum genus in suis illis, 
(quas aut voce aul scripto concipiunt, praseusioni- 


bus longe szxpius aberrare, quam, quod sibi fingunt, verum attingere. Quamobrem Isaias , quod 
ea certo ab lBiominibus nullo modo teneri possint, Chaldaeorum filiam, qui hanc divinandi artem sibi 
pre omnibus sumebant, hunc in nodum compellat: « Stent vero ac salvent te astrologi coeli : annuntient 
tibi quod super te venturum est *' : » quibus nos sane docuit ne ab illis quidem ipsis, qui res istas summo 
εἰ acerrimo studio prosequuntur, quid quoque populo facere Dominus statuerit, prenuntiari posse. 
N3v yàp ὡς πρὸς τὴν λέξιν (45) τὸ προφητιὺὸν B. 19 12. Jam diclum prophete , quoad nudam | 


ἐξειλήφαμεν, εἰ δὲ φησιν 6 Ἰαχὼθ àve'tvox£vat£v ταῖς 
πλαξι τοῦ οὐρανοῦ (14) τὰ συµμθησόµενα τοῖς υἱοῖς 
αὐτοῦ, χαὶ ὅσον ἐπὶ τούτῳ ἀντιλέγοι τις ἂν ἡμῖν, ὅτι 
ἑναντία ofc εἰρήκαμεν δηλοῦται διὰ τῆς Γραφῆς ἑλέ- 
γομεν γὰρ ἄνθρωπον ἀκαταλήπτως ἔχειν τῶν ση- 
µξίων᾽ ὁ δὲ Ἰαχώθ φησιν ἀνεγνωχέναι ἓν ταῖς πλαξὶ 
τοῦ οὐρανοῦ" ἀπολογησόμεθα, ὅτι οἱ xaO" ἡμᾶς σοφοὶ, 
πνεύματι περισσοτέρῳ χρησάµενοι τῆς ἀνθρωπίνης 
φύσεως, οὐκ ἀνθρωπίνως, θείως δὲ διδάσκονται τὰ 
ἀπόῤῥητα ὥσπερ ὁ Παῦλος, λέγων « "Hxousa ἅῤ- 
ῥητα ῥήματα, ἃ οὐχ ἐξὸν ἀνθρώπῳ λαλῆσαι' » ἴσασι 
Y&p τροπῶν ἀλλαγὰς xai μεταθολὰς xatpov, ἔνιαυ- 
τῶν χύχλους, xal ἀστέρων θέσεις, οὐχ ἀπ' ἀνθρώ- 
Tur, οὐδὲ δι ἀνθρώπων, ἀλλὰ τοῦ πνεύματος ἆπο- 


χαλύπτοντος αὑτοῖς, xal χαθαρῶς, ὡς θέλει ὁ θεὸς, C 


τὰ θεῖα ἁπαγγέλλοντος. Καὶ ἄλλως δὲ 6 "Iaxé6 µεί- 
ζων ἤ χατὰ ἄνθρωπον ἣν, πτερνίζων τὸν ἀδελωὸν αὖ- 
τοῦ, καὶ ὁμολογῶν iv αὑτῇ ταύτῃ τῇ βίθλῳ, ἀφ' fi; 
παρεθέµεθα τό' « ᾿Ανέγνων ἐν ταῖς πλαξὶ τοῦ οὖρα- 
νοῦ, » εἶναι ἀρχιχιλίαρχος δυνάµεως Κυρίου, xal ὄνο- 
μα πάλαι χεχτηµένος '"IopafjÀ: ὅπερ ἓν σώµατι λει- 
τουργῶν ἀναγνωρίτει, ὑπομιμνήσχοντος αὐτὸν τοῦ 
ἀρχαγγέλου Οὐριήλ. 

Μετὰ ταῦτα λείπεται ἐξετάσαι καὶ παραστῆσαι τοῖς 
πιστεύουσιν, ὅτι εἰς σημεῖα χεῖνται οἱ φωστηρες τοῦ 
οὐρανοῦ' σανθἠσῃ δὲ ὑπὸ τῶν περιεργότερον φεροµέ- 
wow εἰς τοὺς τόπους, τίς ἡ αἰτία τοῦ ταῦτα τὰ ση- 
" uela. τὸν θεὸν πεποιηχέναι ἓν τῷ οὑὐρανῷ. Καὶ ἔστιν 
εἰπεῖν πρῶτον μὲν, ὅτι π.στεύοµεν τὰ τῆς µεγαλειό- 
τητος τοῦ νοῦ τοῦ θεοῦ πᾶσαν γνῶσιν τὴν περὶ ἑκά- 
σ-ου τῶν ὄντων ἐμπεριειληφότος, ὥστε μηδὲ τὸ τυχὸν 
xai νοµιζόμενον ἐλάχιστον λανθάνειν τὴν θειότητα 

8! [sai, χιτ, 17... * H Cor. xii, 4. 

(19) Viger., Ίπερ τὸ νοµιςόμενον. 

(15) Nox γὰρ, ὡς πρὸς τὴν «έξι, etc. laud 
satis seio. cur hauc presentis [ragiuenti seriem 
quam exhibet ος. eap. 22, alias 25, in sua edi- 
tione omiserit clarissimus lHuetius. Caeterum hujus 


litteram, exposuimus : si vero Jacob ait legisse se 
in tabulis caeli que filiis suis eventura suut , atque 
idcirco nobis opponat aliquis contraria iis, que 
diximus, per Scripturas declarari : hominem eniin 
dicebamus signa non posse comprehendere; at 
Jacob in tabulis celi ait se legisse : respondebimus 
nostros sapientes, excellentiore spiritu quam proe. 
humana natura usos, non lhumauitus, sed divinitus 
arcana edoceri ; quemadmodum Paulus dixit : «Au- 
divi arcana verba quie. non licet homini loqui ?! ; » 
Sciunt cnim conversionum mutationes et. tempo- 
rum, annorum circulos, siderum positiones, non ab 
hominibus, neque per homines, sed spiritu ape- 
riente ipsis, et pure unudeque , ut vult. Deus, res 
divinas enuntiaute, Nam et Jacob homine majer 
erat, quippe qui supplantaret fratrem. suum, et 
fateatur in eo ipso libro, ex quo protulimus : 
« Legi in tabulis coeli, » se esse priucipem tribuno- 
rum exercitus Domini, ct janpridem habere nomen 
Israel : quod quidem corpore miuistraus recogno- 
Sci, in memoriam revocante, ipsuinque subuio- 
nente. Uriel arclaugelo. 


15. Jam reliquum est ut. disputemus οἱ expli- 
cemus credentibus, in signa posita esse luminaria 
celi; sed urgebunt te qui Scripture locos accura- 
tius pervestigaut, et rogabunt quie causa sit quam- 
obrem Deus lac sigua iu cado fecerit, Quibus. 
primum respondendum est, credere nos magnitu- 
dinem divinz mentis omnem notitiam singularum. 
rerum in se comprehendere , ità ut neque minultis- 
sima, et que nihili peuduntur, ipsius divinitati 


seriei interpretatio Latina est Joannis Tarini. 

(14) "Ex τοῖς zxatl τοῦ οὐρανοῦ. Vide Joan. 
Alberti Fabricii codicem pseudepigraphum Veteris 
Testamenti, pag. 991 οἱ seq. 
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veluti infinita in se comprehendere, non perspicua 
demonstratione , sed (ide, qu» ingenile menti et 
uuiversam naturam antecellenti eonveniat, Quod ut 
experientià ab iis qui majores homine sant, et 4 
sanctis mentibus corporis vinculo solutis ac liberis, 
intelligatur, tanquam litteras et characteres per 
celestium orbium conversionem fecit in coelo 
Deus, ubi et docti et docendi signa Del legerent. 
Nec vero mirandum est Deum, ut se beatis demon- 
stret, quzedam fecisse, cum Pharaoni dicat Scri- 
ptura: «1460 excitavi te, ut ostenderem in te virtu- 
tém meam, et ut nomen meum in universa terra 
pervulgaretor **, » 8i enim asservatus est l'barao, 
ut 340 declararetur potentia Dei, et nomen cjus ín 
universa terra przedicaretur, animadverte quantam 
declarationem virtutis Dei cclestía signa compre- 
hendant, cum 4 primo «το ad consummationem 
seculi digno Dei libro codo impressa omnia 
et inseripta sint. — Deinde conjicio virtutibus 
ilis , quibus res humana  regumtur, quidam 
signa inesse, ut eli tantum cognoscant, alia 
eliam efficiant ; quemadmodum ín saeris nostris 
libris queam scripta sunt ot cognoscamus , et 
mundi opificium οἱ alia mysteria; quedam ut 
cognoscamus et faciamus, ui prscepia οἱ mandata 
Dei. Itaque fleri potest ut celestes litter, quas 
angeli et divinze virtutes legere facile possunt, 
quedam contineant sb angelis et Dei ministris 


οὕτως αὐτὸν ἐμπεριειληφέναι Ev ἑαυτῷ, οὐ μὴν ἑναρ- 
17, τὴν ἀπόδειξιν, ἀλλὰ πεπιστευµένην, ὡς ἁρμόσου- 
σαν τῷ ἁγεννήτῳ vip καὶ ónkp πᾶσαν φύσιν τυγχά- 
νοντι. "Iv οὖν τῇ πείρᾳ «οῦτο καταλαμθάνηται ὑπὸ 
τῶν Μειζόνων f| κατὰ ἄνθρωπον, καὶ τῶν ἁγίων du- 
χῶν τοῦ ἑνεστηκότος δεσμοῦ ἀπηλλαγμένων, ὡσπερεὶ 
γράµµατα xol χαραχτῆρας xat διὰ τῆς τῶν obpa- 
νίων περιφορᾶς ἑποίησεν v οὐρανῷ ὁ θεὺς τοὺς δεδι- 
δαγµένους xal διδαχθησοµένους ἀναγινώσχειν τὰ ση- 
μεῖα τοῦ θεοῦ. Οὐ θαυμαστὸν δὲ xat ὑπὲρ ἑνδείξεως 
τῆς πρὸς τοὺς µαχαρίους ποιεῖν τινα tbv θεὸν, τῆς 
ΓραφΏς λεγούσης τῷ Φαραώ’ « El; αὐτὸ τοῦτο ἑξή- 
γειρά Ge, ὅπως ἑνδείζωμαι Ev σοὶ τὴν δύναμίν µου, 
xai ὅπως διαγγελῇ τὸ ὄνομά µου £v. πάσῃ τῇ ΥΠ. » 
El γὰρ διετηρήθη Φαραεὼ ὑπὲρ ἑνδείξεως δυνάµεως 
θεοῦ, χαὶ διαγγελίας τοῦ ὀνόματος αὐτοῦ ἓν πάση τῇ 
Υῇ, ἔννόει πόσην ἔνδειξιν δυνάµεως θεοῦ περιέχει «à 
οὐράνια σημεῖα, πάντων τῶν ἀπ αἰῶνος ἕως συντε- 
λείας ἐντετυπωμένων τῇ ἀξίᾳ βίθλῳ «ou Θεοῦ τῷ οὐ- 
pav. Δεύτερον bk στοχάνοµαι ταῖς τὰ ἀνθρώπινα 
ο/κονομούσαις δυνάμεσιν ἐγχεῖσθαι τὰ σημεῖα, ἵνα 
τινὰ μὲν γινώσχωσι µόνον, τινὰ δὲ ὀνεργῶσι' χαθάπερ 
ἐν ταῖς παρ ἡμῖν βίθλοις ἃ μὲν γέγρατται ἵνα γινώ- 
σχωµεν, olov τὰ περὶ χοσµοποιίας xal ἄλλα µυστή- 
p ἃ δὲ ἵνα γινώσχοντες ποιῶμεν, ὥσπερ τὰ περὶ 
τὰς ἑντολὰς xal τὰ προστάγµατα τοῦ Θεοῦ. Ἐνδέχε- 
ται 0h τὰ οὐράνια γράµµατα, ἃ ἄγγελοι xaX δυνάμεις 
θεῖαι ἀναγινώσχειν καλῶς δύνανται, περιέχειν τινὰ 


legenda, ut eorum cognitione ketentur; alia mt C. μὲν ἀναγνωσθησόμενα ὑπὸ τῶν ἀγγέλων xai λειτουρ: 


mandata aecipiant et efficiant. Neque abs re dixc- 
rimus, simile quid legi ccelum et astra eontinere: 
si vero pejores, et alix ab homine virtntes quaedam 
e praenotis et in celo expressis designatisque 
faciant, niliil est necesse ipsas divinis litteris admo- 
nitas facere que moliantur : sed quemadinodam 
homines injuriam facientes, nec scientes promovisse 
Deum hunc abs se injuria affectum iri, per suam 
improbitatem injuriam faciant; sic Deo opposite 
virtutes, quie imalitiain hominum scelera cogitan- 
tium prenoverunt, propria id et turpissima volun. 
tate perficiunt. Sacri autem angeli, administri spiri- 
tus, et in. ministerium inissi 5^ certe tanquam a 
Dei lege accipientes scripta mandata, recte ct ordine, 
quando et quomodo quantumque oportet, meliora 
faciunt. Absurdum enim sit ipsos, qui divini sint, 
temere. nec definite venire, ut alicui, verbi causa 
Abraham et Isaac, adininistrent, Jacob ex periculo 
lberent, vel hujus aut illius Prophetz spiritui 
adsint, Ne igitur id temere et fortuito faciant, 
librum Dei legunt; sicque quod in mandatis est 
prastant. Nos vero, ut autea diximus, qua facimu-, 
propria voluntate facimus, itidemque adversari 
potestates, qua» in nos agunt ; depravata quidem 
cum peccamus, erudita vero οἱ intelligente, | sed 
non $ine angelorum et divinarum litterarum et 
$»crorum ministrorum ope, cum Deo grata et 
accepta facimus. 


5 Exod. ix, 16. ** Που. 1,14. 


γῶν τοῦ θεοῦ, ἵνα εὑφραίνωνται γινώσκοντες' τινὰ 
δὲ ὡσπερεὶ ἐντολὰς λαμθάνοντες ποιῶσι. Καὶ οὑχ 
ἁμαρτησόμεθα τὸ ἀνάλογον τοῖς Ev τῷ νόµῳ λέγοντες 
ἔχειν τὸν οὑρανὸν καὶ τοὺς ἁστέρας' ἐὰν δὲ χείρονες 
xaX ἕτεραι τοῦ ἀνθρωπου ἐἑνέρχειαι ποιῶσί τινα τῶν 
προεγνωσµένων καὶ σηµαινοµένων Ev οὐρανῷ, οὐκ 
ἀνάγχη xal αὐτὰς ἀπὸ τῶν Θεοῦ γραμμάτων ὑπο- 
μιμνησχοµένας ποιεῖν ἃ ἑνεργοῦσιν' ἀλλ ὥσπερ ἄν- 
θρωποι ἁδικοῦντες, οὗ µανθάνοντες προεγνωχέναι τὸν 
θεὸν τὸ τόνδε τινὰ ἁδιχήσεσθαι om αὐτῶν, ἐνεργοῦσι 
τὸ ἀδιχεῖν ix τῆς ἑαυτῶν πονηρίας' οὕτως αἱ ἀντιχεί- 
µεναι δυνάμεις τοῦ θεοῦ, τὴν xaxlav τῶν τὰ µοχθη- 
ρὰ βουλομένων ἀνθρώπων προεγνωχότες, τῇ lola 
αἰσχίστη ἐπιτελοῦσι προαιρέσει. Οἱ μέντοι ἱεροὶ ἄγ- 


D Ύσλοι, tà λειτουργικὰ πνεύματα, τὰ εἰς διακονἰαν 


ἀποστελλόμενα, εἰκὸς ὅτι ὡς ἁπὺ νόµου Θεοῦ Υε- 
γραμμένα τὰ προστάγµατα λαμδάνοντες, τεταγµέ- 
νως, xat ὅτε δεῖ, χαὶ ὡς δεῖ, χαὶ ὅσον δεῖ ποιοῦσι τὰ 
κρείττονα’ ἄτοπον γὰρ αὐτοὺς θείους ὄντας ἁἀποχλη- 
ρωτικῶς xal οὐχ ὡρισμένως ἔρχεσθαι ἐπὶ τὸ, gép' 
εἰπεῖν, χρηµατίσαι τι τῷ ᾿Αθραὰμ, χαὶ ποιῃσαί τι τῷ 
Ἱσαὰχ, καὶ ῥύσασθαι £x κινδύνου τὸν "Iaxo6, ἡ ἔπι- 
στῆναι τῷ πνεύµατι τοῦδε τοῦ προφήτον. "Ίνα οὔν 
μὴ ἀποχληρωτικχῶς μηδὲ χατὰ συντυχίαν ποῦτο 
πράττωσιν, ἀναγινώσχοναι τὴν βίθλον τοῦ θεοῦ. xal 
οὕτως ποιοῦσι τὰ αὑὐτοῖς ἐπιθάλλοντα. Ὡς αροείτο- 
μεν δὲ, ἡμεῖς ἃ ποιοῦμεν, ἡ αἱ ἀντιχείμεναι ἓνέρ- 
γειαι, ἃ ἐπιτελοῦσιν εἰς ἡμᾶς, ἰδί προαιρέσει 
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ποιοῦμεν' ἀτάχτῳ μὲν, ὅτε ἁμαρτάνομεν, πεπαιδευµένῃ δὲ, οὐχ ἅτερ ἀγγέλων, οὐδὲ θείων γραμμάτων, 


οὐδὲ ὑπηρετῶν ἁγίων, ὅτε Oc εὐάρεστα πράττοµεν. 
Κα. Κλήμης δὲ ὁ Ῥωμαῖος, Πέτρου ἁποστόλου A 


µαθητὴς, συνῳδὰ τούτοις ἐν τῷ µπαρόντι προ- 
θχήµατι πρὸς τὸν πατέρα iv Λαοδιχεί εἰπὼν 
ἐν ταῖς Περιόδοις, ἀναγχαιότατόν τι ἐπὶ τέλει 
τῶν τοιούτων λόγων φησὶ περὶ τῶν τῆς Υενέσεως 
δυχούντων ἐχθεθηχέναι (15) λόγῳ τεσσαρεσχαιδεχά- 
τῳ; «Καὶ ὁ πατἠρ' Σύγγνωθί uot, ὦ s£xvov- οἱ μὲν 
Υὰρ χθές σου λόγοι ἀληθεῖς ὄντες συνελογίσαντό pot 
συνθέσθαι σοι’ $ δὲ Ep συνείδησις µιχρά µε, ὥσπερ 
πυρετοὺ ἔλλειμμα, πρὸς ἀπιστίαν βραχέα βασανίζει’ 
σὀνοἽδα γὰρ ἑμαυτῷ τὰ τῆς γενέσεως πάντα uot 
ἀποτελεσθέντᾳ. Κἀάγὼ ἀπεχρινάμην' Συννόησόν µοι, 
ᾧ πάτερ, οἷαν φύσιν ἔχει τὸ µάθηµα, ἐξ ὧν ἐγὼ 
συμθουλεύω. Μαθηματιχῷ συμθαλὼν εἰπὲ πρῶτον 
αὑτῷ, ὅτι, Τάδε uot φαῦλα ἐν τῷδε τῷ χρόνῳ γέγο- 
v:y* Ex τίνος ἄρα pot τῶν ἁστέρων Ὑέγονε, μαθεῖν 
Γήελον. Καὶ ἐρεῖ, ὅτι τοὺς χρόνους καχοποιὸς διε- 
δέξατο Αρης 7) Κρόνος, fj τούτων τις ἁπηχαταστα- 
τ χὸς (16) ἐγένετο, f| τὸν ἐνιαυτὸν τοῦτόν τις ἐπεθεώ- 
ϱῃητεν ix τετραγώνου, Ἡ διαμέτρου, f| συνὼν, f) 
κεχεντρωµένος, Ἡ παρὰ αἴρεσιν. Όμως xai ἄλλα 
μυρία εἰπεῖν ἔχει' πρὸς τούτοις δὲ, 7) ἀγαθοποιὸς 
xaxip ἀσύνθετος fv, ἡ ἀνεπιθεώρητος, f| ἐν σχήµατι, 
ἢ παρὰ αἴρεσιν, Ἡ àv ἐχλείφει, 7) ἀνεπισύναφος, fj 
ἐν ἁμαυροῖς ἄστροις. Καὶ ὅμως πολλῶν προφάσεων 
οὐσῶν, robo ἃ Ίχουσε τὰς ἀποδείξεις παρασχεῖν ἔχει. 
Μττὰ τοῦτον οὖν τὸν μαθηματικὸν ἑτέρῳ προσελθὼν, 
τὰ ἑναντία εἰπέ' ὅτι, Τόδε uot τὸ ἀγαθὸν ἐν τῷδε 
τῷ χρόνῳ γέγονε' σὺ δὲ τὸν χρόνον τὸν αὐτὸν λέγε" 
ἀπαίτει δὲ kx τίνος ἄρα τῆς Ὑενέσεως τοῦτο γέχονε. 
Καὶ ὅμως, ὡς πρρεῖπον, ἔχει, σοῦ χαταφευσαµένου, 
αὐτὸς ix πολλῶν σχημάτων Év τι εὑρεῖν σχῆμα, xal 
δεύτερον, χαὶ τρίτον, xal πλείονα, ὡς αὐτὸ ἑνεργῇ- 
σαν ὅθεν τὰ ἀγαθὰ ἐρεῖ γεγενῆσθαι' ἀδύνατον γὰρ Ev 
τάση Ὑενέσει ἀνθρώπων, μὴ iv πάσῃ (pa, τῶν 
ἁστέρων τοὺς μὲν χαλῶς χεῖσθαι, τοὺς δὲ χαχῶς" 
χύχλος Υάρ ἐστιν ἰσομερὴς, ποιχίλος, ἀπείρους ἔχων 
τὰς προφάσεις' πρὸς ἃς ἕκαστος εἰπεῖν ἔχει ὃ θέλει; 
ὃν γὰρ τρόπον ἐπὶ τῶν λοξῶν ὀνείρων ἑνίοτε οὐδὲν 
νοοῦμεν, ἀποδάντων δὲ οἰκειοτάτην προσφἑροµεν ἑπί- 
λνσιν' οὕτως xat τὸ µάθηµα, πρὸ τοῦ τι ἀποτελεσθη- 
ναι, οὐδὲν σαφὲς ἡμῖν μηνῦσαι δύναται" μετὰ δὲ τὴν 
τοῦ γενοµένου ἱστορίαν τότε πρόδηλος ἡ τῆς ἐχδά- 
σεως αἰτία φαίνεται’ πολλάχις μὲν οὖν οἱ προλέγοντες 
πταίουσι, χαὶ μετὰ τὴν ἔχδασιν ἑαυτοὺς µέμφονται, 
λέγοντες ὅτι, Τόδε ἣν τὸ ποιῆσαν, xai οὐχ εἴδομεν. 
Τὸ μὲν οὖν xai τοὺς πάνυ ἐπιστήμονας πταἰειν yi- 
νεται διὰ τὸ μὴ εἶδέναι, ὡς χθὲς ἔφην, mola πάντως 
τῆς γενέσεως αἴτια γίνεται, vola δὲ οὐ πάντως, καὶ 
ποῖα πάντως ποιῆσαι ἐπιθυμοῦμεν, οὐ πάντως δὲ 
ποιοῦμεν. "Hóz δὲ ἡ αἰτία ἡμῖν, τοῖς µυστήριον µε- 
µαθτχόσ., σαφ{ς ἐστιν, ὅτι ἐλεύθερον ἔχοντες λογισ- 
μὸν, ἑνίοτε ἐπέχειν ταύτην βουλευσάµενοι, νενιχήχα- 
μεν. Οἱ δὲ ἀστρολόγοι, τοῦτο αὐτὸ τὸ µυστέριον οὐκ 
εἰδότες, περὶ πάσῃς προαιρέσεως ἀποφηνάμενοι ἓξ 


(10) Philocalia impressa, ἐμβεθηχέναι, malc. 
(16) Eadem, ἀποχαταστικός, male. 
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14. Et Clemens ftomanus, Petri apostoli disci- 
pulus, his consentanea de prxsenti quzstioue cum 
patre, Laodicez , in Circuitionibus locutus, quid- 
dam maxime necessarium in fine 91 hujusmodi 
sermonum affert, de iis quie per genituram evenisse 
videntur, oratione deciina quarta (17):« Et pater: 
lgnosce mihi, (ili ; hesterni enim sermones tui, quia 
veri, pepulerunt me ut tibi assentirer : sed mea 
conscientia, velut febris reliquias, idein meam tan- 
lisper exercet ; scio enim quizcunque aJ genituram 
meam pertinent, mihi omnia evenisse. Et ego 
respondi : Intellige mecum, o pater, qu: sit hujus 
disciplin:: natura ex his qua tibi consulo. Cum 
mnathemalico congressus primum sie agito : Haec 
mihi mala hoe vel illo tempore contigerunt : quo 
igitur ex astro mihi contigerint, scire perveliim. 
Respondebit ille, tunc temporis imaleficum aut Sa- 
turnum aut Martem doininatum fuisse, vel fuisse 
horum aliquod regrediens, vel ab horum aliquo 
annum hunc ex quadrangulp, vel diametro, vel in 
conjunctione, vel in centro, vel extra h:eresim 
aspectum fuissc; tum et sexcenta ejusmodi effu- 
tiel : preterea, vel benignum astrum cum malo 
non conveniebat, vel non erat aspectabile, vel erat 
in schemate, vel extra hzresim, vel in deliquio, 
vel non coharebat, vel erat in obscuris stellis; 
cumque multi sint obtentus et cause, habet ad. ea 
quae rogatur, quod respondeat el subjiciat. Cum boc 
collocutus, alium deinde conveni mathematicum, 
et contraria dicito : Hoc mihi bonum illo tempore 


C evenit; idem vero ipsum tempus siguifica, quo libi 


mala evenisse dixeras; deinde inlerroga, qua id ex 
genesi Libi evenerit. Ille nihilominus, ut dicebam, 
emenlicnte le, ex multis figuris et positionibus 
unam reperiet, οἱ secuudaim, et tertiam, et alias 
plures, quasi ea effecerit, unde bona tibi dicet 
evenisse, Fieri quippe non potest, ut in omni orta 
liominum, nou in omni liora, stellarum li: bonam, 
illa malam habeant positionem : circulus enim ille 
partibus aequalis et varius est, el inlinitas babet 
species ; unde quidlibet dicere quivis possit. Quem- 
admodum enim de pcerplexis οἱ dubiis somniis 
nihil intelligimus ; at, ubi eveucrint, aptissimaw 
expositionem afferre solemus ; ita mathematicorum 
discipluuaa, antequam quid cvenerit, nihil aperte 
nobis declarare potest: verum ubi res evenerit, 
tunc causa cventus manifesia apparel; itaque 
sepenumero, qui pradicuut, falluntur, et post 
eventum ipsi se reprehendunt, dicuntque, ld rem 
effecerat, et nesciebamus. Lapsus igitur ille ac error 
vel peritissimorum inde est, quod ignorent, ut heri 
dicebam, quanam omuino sint ortus causz, et qu;e 
non omnino ; el quie omnino facere cupiamus, at 
non omnino facimus. ll:c autem causa nobis qui 
mysterium didicimus, perspicua cst, quia cum libe- 


(17) Vide lib. x Recog., n. 10 et seq., et notas 
Cotcleriit. 
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ram habeamus rationis facultatem, cum eam 93 A ἀρχῆς, πταίσαντες τοὺς χλιμακτῖρας ἐπενόησαν, εἰς 


interdum cohibere decrevimus, vicimus. Astrologi 
autem, quibus id mysterium ignotum est, de 
omni libera voluntate statim pronuntiantes, smpe 
lapsi climacteras commenti sunt, et liberam homi- 


ἁδηλότητα ποιούμενοι τὴν προαἰρεσιν, ὡς χθὲς ἆπε- 
δείξαµεν. Σὺ δὲ τοῦ λοιποῦ πρὸς ταῦτα εἴ τι ἔχεις 
εἰπεῖν, λέγε. Καὶ ὁμόσας ἀπεχρίνατο, μηδὲν τούτων 
ἀληθέστερον εἶναι, ὧν εἶπεν. » 


nis voluntatem in incerto, ut heri demonstravimus, posuerunt. Ceterum, si quid habes, quod ad hzc 
respondeas, age. Et juratus respondit, Nibil iis quae dixisti verius est. » 
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E TOMO III 
COMMENTARIORUM IN GENESIM qo. 


Ad caput 1, vers. 16 et seq. 


« Et fecit. Deus duo luminaria magna, luminare D 


magnum in principatum diei, et luminare minus 
ju principatum noctis, et stellas : et posuit ea 
Deus in firmameuto coeli, ut lucerent super terram 
et praeessent. diei ac nocti. » Jam quaxrendum est 
sitne idem, in principatum diei, ac istud, μὲ praes- 
sent diei ; οἱ illud, in principatum noctis, idem sit 
ac istud, ut. praeessent. nocti. Aquila enim analo- 
giam servavit, et pro his verbis, in principatum, 
posuit, im potestatem ; et pro illis, «wt prasint, 
vertit, ut potestatem habeant. Aiunt porro, qui 
significata diligentius persecuti sunt, in iis locis in 
quibus est appellationum et praedicatorum con- 
junctio, antecedere ea, qux»? gaudent appellationi- 
bus, sequi vero przedicata ; et appellationem quidem 
qua habet preedicatum , esse, verbi gratia, intelli- 
gentiam , priedicatum autem esse intelligere. Simi- 
liter appellationem, temperantiam ;. przdicatum 
temperatum esse ; et. prxcedere quidem dicunt 
intelligentiam ; succedere praedicatum, ab intelli- 
gentia , inielligere. II:c autem, et si aliquibus 
videhimur preter meutem Scriptura facere, obser- 
vavimus : quandoquidem qui facit luminaria Deus, 
facit magnum in principatum diei et minus in princi- 
patum noctis, ponit autem ea in firmamento celi, non 
in principatum diei οἱ noctis, sed ut prasint diei el 
nocti. Quod enim ordine el congruenter ejus senten- 
tiz qui arem logicam przcipit, in eo loco prius posi- 
te siut appellationes, deinde adjungantur praedicata, 
id 43 nos ad inquirendum movit num rem ita se 


(18) Ex τοῦ y τόμου τῶν slc τὴν Γένεσι. 
lloc fragmentum. exhibet Philocalia, cap. 44. In- 
terpretatio Latina est Joannis Tariui. 

. (19) Elc τὰς ἀρχάς, eic. Seribendum, εἰς ἀρχὰς 
φῆς ἡμέρας, xat τὸν φωστῆρα τὸν ἑλάσσω. 

(20) Καὶ ὁ Ἀκύλας γὰρ có ἀνάογον, eic. Lo- 
cum Jntegrum. profert. Philoponus Περὶ χοσµοπ. 
lib. 1v, cap. 17, qui talis est: Καὶ ἐποίησεν 6 Θεὸς 
τοὺς δύο φωστῆρας τοὺς μεγάλους’ σὺν τὸν φωστῖρα 


« Kai ἐποίησεν ὁ θεὸς τοὺς δύο φωστῖρας τοὺς 
μεγάλους, τὸν φωστῆρα τὸν µέγαν εἰς τὰς ἀρχὰς (19) 
τῆς ἡμέρας, xai τὸν φωστῆρα ἑλάσσω εἰς ἀρχὰς τῆς 
νυχτὸς, xal τοὺς ἀστέρας. Καὶ ἔθετο αὐτοὺς ὁ θεὺς 
ἐν τῷ στερεώµατι τοῦ οὐρανοῦ, ὥστε φαίνειν ἐπὶ τῖς 
γῆς, χαὶ ἄρχειν τῆς ἡμέρας καὶ τῆς νυχτός.» Ζητη- 
τέον Oh εἰ ταὐτόν ἐστι τὸ, εἷς ἀρχὰς τῆς ἡμέρας, 
τῷ, καὶ dpxsw τῆς ἡμέρας"' καὶ τὸ, εἰς ἀρχὰς τῆς 
γυκτὸς, τῷ, xal ἄρχειν τῆς νυκτός. Καὶ ὁ ᾽Αχύλας 
γὰρ τὸ ἀνάλογον (20) ἐτήρησε, ποιῆσας ἀντὶ μὲν 
τοῦ, εἰς ἀρχάς, εἰς ἑξουσίαν" ἀντὶ δὲ τοῦ, ἄρχειν, 
ἐξουσιάζειν. Φασὶ δὲ οἷς ἑμέλησε τῆς τῶν σηµαινο- 
µένων ἐξετάσεως, Ev τοῖς τόποις τοῖς ἔχουσι συζυγίαν 
προσηγοριῶν xat κατηγορηµάτων (21), προφίστασθαι 
τὰ τυγχάνοντα τῶν προσηγοριῶν, χαὶ ἐπιγίνεσθαι τὰ 
χατηγορήµατα παρὰ τὰς προσηγορἰας xa προστγο- 
ρίαν μὲν ἔχονσαν χατηγόρηµά φασιν, οἷον τὴν £pó- 
νησι, κατηγόρηµα δὲ εἶναι τὸ Φρογεῖν ὁμοίως προσ- 
ηγορίαν τὴν σωφροσύνην, κατηγόρηµα τὸ σωφρο- 
vé" χαὶ προφίστασθαί φασι τὴν ᾠρόνησι», sv 
ἐπιγίνεσθαι χατηγόρηµα, ἀπὸ φρονῄσεως τὸ φρογεἴν. 
Ίαὔτα δὲ εἰ χαὶ δόξοµέν τισι παρὰ τὸ βούλημα ποιεῖν 
τῆς ΓραφΏς, τετηρ/χαμεν' ἐπεὶ ὁ μὲν ποιῶν τοὺς 
φωστῆρας Θεὸς ποιεῖ τὸν μὲν µέγαν εἰς ἀρχὰς τῆς 
ἡμέρας, τὸν δὲ ἑλάσσω εἰς ἀρχὰς τῆς νυχτός' τίθεται 
δξ αὐτοὺς bv τῷ στερεώµατι τοῦ οὐρανοῖ, οὐχέτι εἰς ' 
ἀρχὰς τῆς ἡμέρας χαὶ τῆς νυχτὸς, ἀλλὰ εἰς τὸ ἄρχειν 
τῆς ἡμέρας xal τῆς νυχτός. Τὸ γὰρ τεταγµένως xal 
ἀχολούθως τῷ τεχνολογουµένῳ χατὰ τὸν τόπον προ- 
τετάχθαι τὰς προσηγορίας, εἶτ᾽ ἐπιφέρεσθαι τὰ χατ- 


τὸν µέγαν cic ἐξουσίαν τῆς ἡμέρας, xal σὺν τὸν 
φωστῆρα μιχρὸν εἰς ἐξουσίαν τῆς νυχτός. « Et fecit 
Deus duo. luminaria magna: simul lutninare ma- 
gnum in potestatem diei, οἱ simul luminare par- 
vum in potestatem noctis. » HueTIUS.— 

(21) Ἔχουσι συζυγίαν xpocmqyopuor καὶ xa- 
τηγορημάτωγ, etc. Vide Laeriium iu Zenone, et in 
eum observationes ZEgidii Meunagii. Ip. 


5. IN GENESIM, 90 
TtYopfuata , χεχίνηχεν ἡμᾶς µήποτε τὸ πρᾶγμα A haliere Moyses servus Dei intellexerit : maxime, cum 


xai παρὰ τῷ θεράποντι νενόηται (89), οὕτως ἔχον, 
χαὶ μάλιστα ἐπεὶ ὁ χυριώτατα ἑρμηνεύειν (25) φιλο- 
τιμούµενος Αχύλας οὐκ ἄλλο πεποίηχε παρὰ τὴν 
προσηγορίαν xat τὸ χατηγόρηµα. Ἐπιστησάτω δ' ὁ 
ὁυσπαραδέχτως ἔχων τούτων, εἰ δύναται Ἠθικὸν πρό- 
ϐλημα, 3) φυσιολογούμενον, ἡ θεολογούµενον χωρὶς 
ἀχρ.βσίας σηµαινοµένων xal τῶν xazà τὸν λογιχὸν 
τόπον τρανουµένων, ὃν δεῖ τρόπον παρίστασθαι. Τί 
γὰρ ἄτοπον ἀχούειν τῶν κχυριολεκτουµένων ἐν ταῖς 
διαλέχτοις, xal ἐφιστάνειν ἐπιμελῶς τοῖς σηµαινοµέ- 
votg ; ἔστι Υὰρ ὅπου παρὰ τὴν ἄγνοιαν τῶν λογιχῶν 
µεγάλως περιπίπτοµεν μὴ χαθαίροντες τὰς ὅμωνυ- 
µίας, xal ἀμφιθολίας, χαὶ καταχρήσεις, xal χυριο- 
λείας, xal δ.αστολάς' otov παρὰ «b ἀγνοεῖσθαι τὴν 
ὁιμώνυμον τῆς xócpov προσηγορίας φωνὴν ἔχπε- 
ατώὠχασιν ἐπὶ τὸ (24) ἀσεθέστατα φρονεῖν περὶ τοῦ 
Δημιουργοῦ οἱ μὴ χαθάραντες, ἐπὶ τίνων χεῖται τὸ, 
« 'O χόσµος iv τῷ πονηρῷ κχεῖται,»ν ὅτι ἀντὶ τῶν 
περιχείων καὶ ἀνθρωπίνων τοῦτο οὕτως Exit τῷ 
Ἰωάννη εἴρηται. Οἰηθέντες γὰρ κόσμον κατ αὐτὴν 
τν λέξιν σηµαίνεσθαι τὸ σύστημα τὸ ἐξ οὐρανοῦ xal 
γης xai τῶν ἓν αὐτοῖς, θρασύτατα xal ἀνοσιώτατα 
ἁτονραΐνωνται περὶ Θεοῦ. μηδαμῶς ἔργῳ δειχνύναι 
δυνάμενοι πῶς ΆΊλιος xal σελήνη xal ἁστέρες, τὰ 
οὕτω τεταγµένως (25) χινούμµενα, χεῖται £v τῷ πονη- 
pq. Εἶτα ἐὰν προσάγωµεν αὐτοῖς ἐκ τοῦ, «θὖτός 
ἐστιν ὁ ἁμνὸς τοῦ θεοῦ ὁ αἴρων τὴν ἁμαρτίαν τοῦ 
χόσαου, » ὅτι χόσµος Év0a dj ἁμαρτία πλεονάζει 
χατὰ ταύτας τὰς λέξεις λέγεται, τουτέστιν ἐν τοῖς 
περιγεῖοις τόποις, εὐγνωμονοῦντες μὲν πῥοσῄσονται 
τὰ λεγόμενα, φιλονειχοῦντες δὲ, ἡλιθίως ἀναστρεφόὸ- 
µενοι, ἐπιμενοῦσι τοῖς ἅπαξ χριθεῖσι μοχθηροῖς διὰ 
την ἄγνοιαν τῆς ὁμωνυμίας' πάλιν τε ab ἐὰν λέγηται, 
€ zh; fv ἐν Χριστῷ xóspov χαταλλάσσων ἑαυτῷ, » 
οὐχέτι δυνῄσονται ὃ ἐξειλήφασι περὶ παντὸς τοῦ 
κόσμου, τουτέστι περὶ τῶν Ev ὅλῳ τῷ χόσµῳ, µάἀ- 
λιστα Χχατὰ τὰς ὑποθέσεις αὑτῶν δεῖξαι' χαὶ xac 
αὐτοῦ γὰρ ἀνάγχη τὴν λέξιν ὡς ὁμώνυμον ἑξετά- 
ζεσθαι. Καὶ περὶ τὴν ἀμφιδολίαν δὲ μοχθηρῶν Ex- 
δοχῶν xai παρὰ τὴν διαστολὴν (26) τῶν στιγμῶν, 
xai ἄλλων δὲ µυρίων παραδεἰγµατά ἐστι φιλοτιµη- 
σάμενον οὐχ ὁλίγα λαθεῖν. Ταῦτα δὲ παρεξέβηµεν, 
ἵνα δείζωµεν, ὅτι xal xa0' ἡμᾶς τοὺς θέλοντας μὴ 
σφάλλεσθαι περὶ τὴν ἀλήθειαν ἐν τῷ νοεῖν τὰς θείας 
ΓΕραφὰς ἀναγκαιότατά ἔστι τὰ πίπτοντα εἰς τὴν 
Χρῖσιν εἰδέναι Joyuxá: ὧν xal νῦν ἐδεήθημεν εἰς τὸ 
εὑρεῖν τὴν διαφορὰν τῶν λεγομένων γεγονέναι « εἰς 
ἁ ρχὰς τῆς νυχτὸς, »xaleelo τὸ ἄρχειν τῆς ἡ μέρας xai 
τῆς νυκτός.» 


55 | Joan. v, 19. ** Joan. :1, 39. 5 Il Cor. v, 19. 


(22) Kal παρὰ τῷ θερἀάποντι v&vóncat. Ha habet 
Tarini editio, et ita legebat quoque Genebrardus : 
vitiose, si modo mendosam scripturam integra 
scimus seponere. Quod si conjecturz locus est, ita 
legendum esse suspicarl possis, xat παρὰ τῷ «à 
θεία γράφοντι vevóncav.— Mec Huetius, cui assentiri 
non possum, quod alibi ab. Origene Moyses simpli- 
cter dicatur θεράπων οἱ θεράπων θεοῦ. Vide notas 
ad Exhort. ad martyrium, pag. 35006. 


is qni omnino proprie interpretari studuit, Aquila, 
aliud nihil posuerit przeer appellationem et prze- 
dicatum. Videat porro qui hzc zgre admittit, pos- 
sitne propositionem de moribus, aut de rerum na- 
tura, aut de tbeologia, sine accurata significatorum 
et eorum qua dialecticis locis illustrantur, cognitio - 
ne, recle astruere. Quid enim absurdi est eos, qui 
verborum proprietates in singulis linguis investi- 
gant , audire, et significatis inlixrere diligenter ? 
interdum enim propter iguorationem logicz disci- 
plinz, graviter labimur, quod zequivocationes, am- 
biguas voces, proprias et improprias dictiones, et 
distinctiones non dijudicemus ; quemadmodum ex 
ignoratione zquivocationis qua est In appellatione 


B mundi ; ad infandas de Creatore seutentias dilapsl 


sunt, non discerneutes de quibus positum sit illud : 
« Mundns in maligno positus est *5, » quod de ter- 
renis et humanis eo loco Joannes usurpavit, Arbi- 
vrati eniin mundum hac dictione significare coeli et 
terrz orbem et qua in iis continentur, audacissiine 
et supra quam dici potest, nefarie de Deo pronun- 
tíant : cum reipsa demonstrare non possint, quo 
pacto sol et luna et astra, quiz tam apto ordine 
moventur, in maligno posita sint, Deine si ex hoc 
loco: « Hic est Agnus Dei , qui tollit peccatum 
mundi **, » probare ipsis volueriinus mundum, ubi 
abundat peccatum , secundum lias locutiones dici , 
hoc est de terrestribus loris; qui candido animo 
fuerint, adimittent quse dicuntur; contentiosi vero, 
stolide el inepte 8086 versantes , iis adhaerere per- 
gent qua semel mala judicaverint propter ignora- 
lionem zquivocationis. Rursus si dicatur: « Deus 
erat in Christo mundum reconcilians sibi 51, » non 
jam poterunt quod de universo mundo acceperant, 
hoc est, de iis quz in toto mundo suut, przsertim 
secundum hypotheses suas demonstrare: de eodem 
enim dictionem ut plora significantem pervestigare 
necesse est. Anibiguitatis autem perversarum expo- 
sitionum et interpunctionis et sexcentoruim ejusmodi 
exempla non pauca reperiet, qui id studebit, Sed 
hec per digressionem , ut ostenderemus ita neg 
quoque existimare illis, qui volunt in intelligen- 
lia divinarum Scripturarum veritatem tenere, ncc 


p ibi, pernecessariam esse liberalium artium scien- 


tiam , quibus et nunc nobis opus fuit, uL invenire- 
mus , quo differant illa, quie dicuntur facta — in 
principatum noctis, οἱ ul praeessent. diei εἰ nocti, 


(25) Ὁ χυριώτατα ἑρμηγεύει, etc. Sie sspe in 
Epistola ad Africanum; sic sepe Hieronymus. 

(31) Ἐκπεπτώκασιν ἐπὶ τό. Valentiniani vide- 
licet, Marcionist;:e aliique eorum corporati. 

(25) Philoc. ms., τεταγµένως; impressa, τετα- 
γμένα. 
fF 26) Παρὰ τὴ» ucrc ti. Wet. legend. vide 
tur, τερὶ τὴν διαστολέν. 
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TON OPICTENOYX ΕΙΣ ΤΗΝ TENEXIN EZHTHTIKON (21). 


E TOMO ΠΠ COMMENTARIORUM ORIGENIS IN GENESIM. 


QA Cum sancti apostoli et discipuli Salvatoris no- A ἸΤῶν δὲ ἱερῶν τοῦ Σωτῆρος fip) ἁποστόλων τα 


Blri per uuiversum orbem dispersi essent, Thoinas qui- 
dem, ut a majoribus traditum accepimus, Partbiam 
soriitus est; Andreas vero Scythiam. Joanni Asia 
obvenit, qui plurimum iemporis in ea commo- 
ratus, Ephesi tandem diem obiit, At Petrus per 
Pontum, G^latiawn, Bithyniam, Cappadociam atque 
Asiam Judazis qui iu dispersione erant, praedicasse 
existimatur. Qui ad extremum Romam veniens, 
cruci sullixus est capite deorsum demisso: sic 
euim ut in cruce collocaretur , oraverat, De Paulo 
jam quid attinet dicere, qui ab Hierosolymis usque 
ad lilyr cium munus. evaugelicze przedicationis im- 
plevit, ac postremo Roma sub Nerone martyrio 
perfunctus est ? 


(37) Euscbius lib ut Hist. eccl, eap. 1, docet 
h:ec Origenem in tertio tomo expositionum in Ge- 
ΜΑ ΛΑ μή ο M adipe Ταῦτα, in- 
quit, Ὡριγένει xax ιν ἓν τρίτῳ τόμῳ τῶν εἰς τὴν 
Γένεσιν Ἐξηγητικῶν εἴρηται Nerumtaden πλὴν 


xai μαθητῶν ἐφ᾽ ἄπασαν διασπαρέντων τὴν oixou- 
µένην, Θωμᾶς piv, ὡς ἡ παράδοσις περιέχει, τὴν 
Παρθίαν εἴληχεν, Ανδρέας δὲ τὴν Σχυθίαν᾽ Ἰωάν- 
νης τὴν ᾿Ασίαν' πρὸς οὓς xa διατρίφας ἓν "Eta 
τελευτᾷ. Πέτρος δ' bv Πόντῳ xoi Γαλατίφ, xa 
Βιθυνία, Καππαδοχίᾳ τε xai ᾿Ασίᾳ χεχηρυχέναι 
τοῖς Ex διασπορᾶς ᾿Ἰουδαίοις ξοιχεν' ὃς, xoi ἐπὶ 
τέλει ἐν Ῥώμῃ γενόμενος, ἀνεσχολοπίσθη κατὰ 
κεφα)ῆς, οὕτως αὑτὸς ἀξιώσας παθεῖν. Τί δεῖ περὶ 
Παύλου λέχειν, ἀπὸ Ἱερουσαλὴμ µέχρι τοῦ Ἰλλυρι- 
κοῦ πεπληρωχότος τὸ Εὐαγγέλιον τοῦ Χριστοῦ, καὶ 
ὕστερον ἐν τῇ Ῥώμῃ ἐπὶ Νέρωνος μεμαρτυρηχά- 
τος; 


B in Notis ad locum ait merito dubitari posse unde 


incipiant Origenis verba, au vocibus illis Θω- 
M piv, eic., an poiius ab istis Πέτρος δὲ ἐν 
όντῳ, elc. 





ΩΡΙΓΕΝΟΥΣ ΕΙΣ ΤΗΝ ΓΕΝΕΣΙΝ 
EKAOLTLAL 


EX ORIGENE SELECTA IN GENESIM. 


Et dixit Deus: Germinet terra herbam feni , semi- C Καὶ εἶπεν ὁ θεός Βάαστησάτω ἡ γη βοτάνην 


nans semen juxta genus el secundum similitudinem 53. 
Non omitlendum solecismum in elocutione videri 
posse id quod ita dicitur: Dixit Deus : Germinet 
lerra herbam feni , seminans. semen juxta genus et 
secundum similitudinem ; non enim facile congruat 
illud , seminans , cum voce, herbam feni, Quo pa- 
cio etiam citra solocisimum intelligi queat , eum 
plerique illud, seminans, ad hoc, herbam feni, re- 
ferri sentiant ? Potest autem quis subdistinctione 
medii puncii ita legere: Germinet terra herbam [ε- 
fi ; tumque distinguendo adjungere seminans semen 


9 Gen, 1, 11. 


(28) Οὐ παραπεµαπτέον, ctc. l'esumptum | est 
hocce fragmentum e schedis Combelisianis in qua- 
rum margine descriptum dicitnr e Catena ms. Ma- 
£arim. qui ipsuni Origeni vindicat, At Catena al- 


χόρτου, σπεῖρον σπέρμα κατὰ γένος xul καθ' 
ὁμοιότητα. Οὐ παραπεμπτέον (28) ὅτι σολοικισμὸς 
ἂν δόξειεν εἶναι χατὰ τὴν φράσιν τὸ, Εἶπεν ὁ θεός" 
ΒΙ1αστησάτω ἡ γή βοτἀνην χόρτου, σπείρον σπέρ- 
jua κατὰ γένος καὶ καθ' ὁμοιότητα οὗ γὰρ ἂν εὖ- 
χερῶς ἑφαρμόσαι τὸ σπεῖρον τῷ βοτάνη» χόρτου. 
Πῶς δὲ χαὶ χωρὶς σολοιχισμοῦ νοεῖσθαι δύναται, τῶν 
πλείστων ὑποληψομένων τὸ σπεῖρον πρὸς τὸ βοτάνην 
χόρτου λέγεσθαι; "Ἔστι δὲ, ὑποδιαστολῇ χρησάµενον 
µέσης στιγμῆς, οὕτως ἀναγνῶναι' Ἑ ἰασεησάτω ἡ 
Tü βοτάνην χόρτου xai διαστήσαντα ἐπενεγχεῖν 


tera. Regia habet ut Theodoreti. Origeuià tamen 
esse vix dubitarim quippe quod Procopius exacri- 
pserit iu hunc Geneseos locum. 
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τ), ύπεῖρον σΛέρμα κατὰ γόνος" tv ᾗ, ΒΑαστησάτω A juxia. genus , ut sit, germinet terra. herbam [em 


ἡ 7i Borár nr χόρτου, xacá γένος σπεῖρον σπέρμα" 
ἐπιφερομένου ἐπὶ τὸ γένος τοῦ σπεῖρον σπέρμα. 

Αὐξάνεσθε καὶ πἸηθύνεσθε. Σημαίνει (29) fj μὲν 
αΌζησις τὴν εἰς μέγεθος ἐπίδοσιν, τὸ δὲ πληθύνεσθαι 
την ix τῆς µίξεως εἰς πλῆθος διαδοχἠν. 

Ka! εἶπεν ὁ ΘΦεός' Ποιήσωμεν ἄνθρωπον xac 
&lxóra ἡμετέραν καὶ καθ ὁμοίωσιν. Προδιαλη- 
Σετέον (50) πρότερον, ποῦ συνίσταται τὸ xac' εἰκόνα, 
ἐν cogat f) ἐν doy. Ἴδωμεν δὲ πρότερον οἷς χρῶν- 
ται οἱ τὸ πρῶτον λέγοντες" ὧν ἔστι χαὶ Μελίτων (51) 
συγγράµµατα κχαταλελοιπὼς περὶ τοῦ ἐνσώματον 
εἵναι τὸν Θεόν. Μέλη γὰρ θεοῦ ὀνομαζόμενα εὑρί- 
σχοντες, ὀφθαλμοὺς Θεοῦ ἐπιθλέποντας τὴν οἰχουμέ- 
vr», xdi τα αὐποῦ εἶναι εἰς δέησεν διχαίων ἑἔπινε- 


juxta genus seminans semen , relatis. nimirum ad 
genus , verbis, seminans semen. 

Crescile et multiplicamini"*. Accretione significa» 
tar in majorem molem augmentum, multiplicatio- 
ne vero ea quzeex copula fit, muliitadinis propagatio, 

5 Ei dixit Deus : Fuciamus hominem ad imagi- 
nem uosjram ei similitudinem **. Prius discutiendum 
est ubi consistat illud, ad imaginem, in corpore, au 
in anima. Et in primis videamus, quibus utantur 
Qui prius asserunt; e quorum numero est Melito, 
qui seripta reliquit, quibus asserit Deuin corporeuin 
esse, Meinbra enim Dei appellata cum reperiunt, ocu- 
los Dej respicientes terram *!, et aures ejus intentus 
esse ad preces justoruin **; et: Olfecit Dominus odo- 


νευχότα, χα, Ὡσφράνβη Κύριος ὀσμὴν ebublac: B rem suavitatis ** ; et : Os Domini locutum δεί ista 5, 


xx Τὸ στόµα Κυρίου ἑλά.ησε ταῦτα, xaX βρα- 
χίονα θεοῦ, xal χεῖρας, xaX πόδας, xai δαχτύλους, 
ἄντιχρυς Φφάσχουσι ταῦτα οὐχ ἕτερόν τι διδάσχειν 
$ τὴν μορφὴν τοῦ Θεοῦ. Πῶς δὲ, φασὶ, xai ὤφθη ὁ 
cb; τῷ 'A6paku, καὶ Μωσῇ, xal τοῖς ἁγίοις, μὴ 
μεμαρφωμένος; μεμορφωμένος δὲ, χατὰ ποῖον χαρα- 
χ-ῆρα ?| τὸν ἀνθρώπινον; xaX συνάγουσι µυρία ῥητὰ 
µέλη ὀνομάζοντα θεοῦ. Πρὸς οὓς ἀγωνιστέον πρῶ- 
τον ἀπὸ τῆς λέξεως, ἀντιπαραθαλοῦμεν δὲ ῥητὰ 
τοῖς πλέον τοῦ γράµµατος μηδὲν ἐπιαταμένοις, iv- 
αντιούµενα αὐτῶν τῇ ὑπολήψει. bx. μὲν τοῦ Ζαχα- 
ρίου, ὅτι Ἑ πτὰ ὀφθα.μοὶ δυρίον οἱ àxi&Aézorcec 
ἐπὶ πᾶσαν τὴν γή». El δὲ ἑπτὰ ἔχει ὀφθαλμοὺς 6 
θες, ἡμεῖς δὲ δύο, οὗ xaz' εἰχόνα αὐτοῦ γεγόναµεν. 
ΑΆλλά χαὶ ἡμεῖς μὲν οὐκ ἑπτερνγώμεθα, περὶ δὲ 
θεοῦ λέγει ἐν ἐννενηχοστῷ Φφαλμῷ, ὅτι ὑπὸ τὰς 
ατέρυγας αὐτου ἐ1πιεῖς. El δὲ ἐχεῖνος μὲν πτέρυ- 
γας ἔχει, ημεῖς δέ ἔσμεν ζῶον ἄπτερον, οὐ χατ εἰ- 
xóva Θεοῦ γέγονεν ὁ ἄνθρωπος. Πῶς δὲ ὁ σφαιροει- 
ὃς οὐρανὸς xe ἀεὶ χινούµενος θρόνος εἶναι δύναται, 
ὡς ὑπολαμθάνουσι, τοῦ Θεοῦ: ᾽Αλλὰ xal ἡ γη πῶς 
ὑποπόδιον τῶν ποδῶν αὐτοῦ; Απαγγελλέτωσαν ἡμῖν. 
"Apa γὰρ τὸ Amb γηνάτων µέχρι τῶν βάσεων σῶμα 
τοῦ μεταξὺ οὐρανοῦ xal γῆς περιέχοντος, ἐν μέσῳ 
δὲ οὔσης τῆς γῆς τοῦ παντὸς χόσµου, καὶ περιεχοµέ- 
γης Vx αὐτοῦ, ὡς γραμμικαῖς ἀποδείξεσι παρἰσταται, 
παρ ἡμῖν siat αἱ βάσεις τοῦ θεοῦ fJ παρὰ τοῖς ἀντί- 
χθοσι; Καὶ ὅλην τὴν οἰκονμένην ἡμῶν πεπληρώκα- 


el brachium Dei, et manus, et pedes, et digitos; 
$1311. juferunt baec nibil aliud docere quam for- 
mau Dei. Quomodo vero, aiunt, visus est Deus Abra- 


. hz, Mosi et sanctis, formam non babens? quod οἱ 


formam habens, qualem formam, sí non humanam? 
ei coacervant mille loca, quibus membra Dei appel- 
lantur. Adversus quos certanduin est. primum ex 
dictione Scriptur:e. Et ex adverso opponimus his, 
qui prater litteram nihil norunt, Scripture verba 
eorum opinioni contraria, ex Zacharia dicente: 
Septem oculi Domini respiciunt super universam ter- 
ram **. Quod si Deus septem oculos faabet, noa 
autem duos tantum, non ad imaginem ejus creati 
sumus. Sed neque nos prsediti sumus alis, cuin ta- 
men de Deo dicatur in nonagesimo psalmo: Sb 
penuis ejus sperabis **'. Quod si Deus pennas 
habel, nos autem sumus animalia minime pene 
ngta , non factus est homo ad imaginem Dei. 
Àt quomodo colum, cum sit sphericum et 
semper volvatur , thronus Dei esse potest, ut 
ipsi existimant? Imo etiam terra quomodo sca- 
bellum pedum ejus? Respondeant nobis. Nunquid 
enim corpus illud quod a genibus usque ad plantas 
protenditur, comprehendente hoc spatio quod jnter- 
cedit inter coelum et terram, cum terra sitin medio 
totius mundi, et contineatur ab ipso, ut deimnonstra- 
tionibus linearibus constat, apud nos sunt. plantae 
Dei, an apud antichthonas? Et an universam terram 


σιν, ἢ xal πλέον τι ἐπιλαμθάνουσιν, ἢ ἕλαττόν τι; D nostram replent, aut etiam. plus. compreleudunt, 


Διεστήχασιν ol πόδες αὐτοῦ διὰ τὰς θαλάσσας xal 
τοὺς ποταμοὺς, 3) xaX τοῖς ὕδασιν ἐπιθαίνουσι; Πῶς 
& οὗ à τηλικοῦτος οὐρανὸς θρόνος, xal ἡ γῆ ὑπο- 


9? Gen. 1, 92, *9 (;en. 1, 96. 
w, 10. 66 Psal. xc, 4. 


(29) Σημαίνει, eic. Exstat hoc scholion in iis- 
dem schedis Coibelisianis exscriptum e Catena ms. 
Monspeliensi. 

(30) Προδιαληκατέο», etc. Integrum hocce fra- 
gentem habewr apud Theodoretum quzst. 90 in 
renes., el Origeni etiam tribuunt schede Combefi- 
μαμα», 

(1) MsAitor, eic. Hinc certo discere est quod- 
nam luerit argumentum operis cui Melito titulum 
fecerat Περὶ ἐνσωμάτου Θεοῦ, ut legitur apud Eu- 
sebium lib. iv. ιδ. eccl., cap. 26, et apud Hiero- 
nymuu Vir. illustr., cap. 24. Certe Origenes Meli- 


*!Pgal, c, 6. * Psal. 


minusve? Distantne pedes cjus propter maria el flu- 
mina, aut etiam in aquis insistunt? sed quomodo 
js, cujus tantum ccelum thronus est, ac terra pedum 


xxxut, 10, * Gen. viui, 21. 5*Js2. 1, 90. ** Zach, 


lonem diserte accenset iis qui Deum corporeum 
esse statuebant, quique imaginem Dei in hominis 
corpore impressam esse affirmabant. Ait insuper 
ipsum commentarios reliquisse Περὶ τοῦ ἑνσά 
τον εἶναι τὸν Θεόν. Huc adde quod et Gennadius 
De dogm. eccl., c. 4, Melitonem corporeum quid 
in Trinitate. eredidisse tradit. Perperam. ergo Va- 
lesius apud Eusebium titulum operis Περὶ ἐνσωμά- 
tov θεοῦ, verit, Librum de Incarnatione Dei. [ως- 
eram item. Christophorsonus, De Dco. incarnato, 
ropius ad rei accessit. Rufinus, De Deo corpore 
iuduto.-— Vide hujusce Collectionis t, V. Eri. l'aTA. 
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seabellum, invenitur deambulare iu solo paradiso, A πόδιον τῶν ποδῶν. ἓν µόνῳ τῷ παραδείσῳ εὑρίσχαται 


aut apparet Mosi in vertice moutís Sina? Kt quo- 

modo ille, qui talia de Deo existimaverit, non stul- 

tus dicetur? 

96 Deinde post multa, que disserit ad. eversionem 
ejusmodi opinionis, subjicit. 

Qui vero asseret illud, ad imaginem, non in cor- 
pore consistere, sed in anima. rationali, dogma $ta- 
tuet non contemnendum, comprehendens quz facul- 
taies sint. ipsius. Nau qux in homine est facultas 
cognoscendi, judicandi, bene merendi, faciendi quae 
justa sunt, fortitudinis, et, ut semel dicam, omuis 
boni effectrix, a Deo ipsi creata est ad imaginem. 
Quod autem non forma corporis, sed actiones re- 
prisentent nobis imaginem Dci, aperte Apostolus 
in Epistola ad Corinthios dicit : Quemadmodum por- 
lavimus imaginem terreni, ita portemus et imaginem 
colesiis *" . Et imaginem terrenam portat, qui seeun- 
du:n carnem vivit, et perficit opera carnis : imagi- 
nem vero caelestis, qui spiritu actus carnis morti- 
ficat. Et in alia epistola vitz przecepta tradens, inter 
alia przcipit: Ut sitis secundum imaginem ejus qui 
ereavil **. Deus longanimis est : ita homo longanimis 
habet id quod est ad imaginem Dei. Justus et 
$1nctus est Dominus, miserator et misericors. Igitur 
qui amat justitiam et sanctitatem, et peragit atque 
observat praeceptum istud Salvatoris : Estote tmi- 
sericordes, quemadmodum Pater. vester. misericors 
est 9; et : Estote perfecti, sicut Pater vester celestis 
perfecius est?*, lit imago Dei per omnia. 


Et dominamini piscibus maris, et volatilibus coli, 
et omnibus pecoribus, et wniverse terrm, el cunctis 
replilibus que reptant super terram". Observandum 
est recensenda. animantium creatione, alia esse 
cete, atque alía reptilia animarum; item quomodo 
hic dicatur homo potestatem habere piscium maris ; 
suppressum autem sit cetorum genus ac bestiarum. 
Nou enim putandum temere non esse hac addita, 
cum facile conscribi posset : Et dominentur piscium, 
ac celorum maris, el bestiarum terrz, et volatilium 
celi, atque pecorum. Ac rogo, animum adverte num 
inde confieitur, quod hzc silentio pressa sint, non 
fuisse cuncta animalia in hominis gratiam creata, 
sed hec quorum dowinari dicitur, nempe pisces 
maris, volucres coeli, ac terrz pecora, forte vero 
et terrae reptilia ob remedia summe necessaria qua 
ex illis in humanum usum proveniunt ; non tamen 
hominis causa cetos agnos ac terrx bestias creatas 
esse, Num alioqui ia potestate homini data eorum 
e.set nomenclotio addita. Non invenimus autem 
in Scriptura serpentum genus 97 reptilibus con- 
numerari, sed bestiis. Serpens enim, inquit, erat 
prudeniissimus omnium bestiurum"*, lu Actibus quo- 


*' ICor. xv, 19. ** Coloss. wi, 10. 


(32) Τὸ κατ) εἰκόνα, ete. nagiuem Dei in qua ho- 
miuls parie impressau esse senserit Origenes, dispus- 
tat Hluctius Urigenianorum lib. wn, quest. 12, num. 9. 

(99) Ἐρῤῥωμένη, Coubefisio legendum — vidctur 


*? Luc. vi, 36. 


περιπατῶν, ἢ ἐν «fj χορυφῃ τοῦ Σινᾶ φαίνεται τῷ 
Μωσῇῃ; Καὶ πῶς ταῦτά τις περὶ ΘθΞεοῦ δοξάζων οὗ 
μωρὸς λεχθήσεται ; 


Εἶτα zoAAà πρὸς ἀγατροπὴᾗν εἰπὼν τῆς τοιαύτης 
δόξης ἐπάγει. 


'O δὲ φάσχων τὸ κατ εἰκόνα (52) μὴ £v σώματι 
εἶναι, Ev δὲ τῇ λογιχῇ voy, παραστήσει οὐκ εὖκατα- 
φρόνητον δύγµα, χαταλαθὼν τίνες δυνάµεις εἰσὶν 
αὐτῆς. Ἡ γὰρ γνωστιχὴ δύναμις ἡ £v τῷ ἀνθρώπῳ, 
Χριτιχή τε xal εὐποιητιχὴ, διχαιοπραχτικἠ τε xaX 
ἐῤῥωμένη (39), χαὶ ἁπαξαπλῶς παντὸς καλοῦ ἔπι- 
τελεστιχὴ, xat' εἰχόνα ὑπὸ τοῦ θεοῦ γεγόνασιν αὐτῷ. 
"Oct δὲ τὸ κατ εἰχόνα αἱ πράξεις χαρακτηρίζουσι, 
xai οὐχὶ ἡ τοῦ σώματος μορφὴ, σαφῶς ὁ ᾽Απόστο- 


D Ίος ἓν τῇ πρὸς Κορινθίους φησί’ Καθὼς égopéca- 


pev. τὴν εἰκόνα τοῦ xolxov, οὕτως φορέσωμµεν 
xui τὴν εἰκόγα τοῦ ἐπουραγίου. Eixóva μὲν γὰρ 
φορεῖ χοϊχὴν ὁ κατὰ σάρχα ζῶν, χαὶ ποιῶν τὰ ἔργα 
τῆς σαρχός * εἰχόνα δὲ τοῦ ἑπουρανίου ὁ τῷ πνεύματι 
τὰς πράξεις τῆς σαρχὸς θανατῶν. Καὶ tv ἑτέρᾳ δὲ 
ἐπιστολῇ διδάσχων ὡς δεῖ βιοῦν, ἐπιφέρει ταῖς Evto- 
Aaig τὸ, "Iva γένησθε κατ εἰχόνα τοῦ κτίσαντος. 
Κύριος µαχρόθυµος, καὶ ὁ µακρόθυµος ἄνθρωπος 
ἔχει τὸ xaT. εἰχόνα Θεοῦ. Δίχαιος xaX ὅσιος ὁ Κύριος, 
xaX οἰκτίρμων xaX ἑλεήμων ὁ Κύριος. Οὐχοῦν ὁ ἀγα- 
πῶν διχαιοσύνην χαὶ ὁσιότητα, xat πράττων xoi τη- 
pv τὴν ἐντολὴν τοῦ Σωτῆρος τὴν, Γίνεσθε οἰκτέρ- 
µονες, ὡς καὶ ὁ Πατὴρ ὑμῶν οἱκτίρμων ἐστὶ, καὶ, 
Γίνεσθε τέ.ειοι, ὡς ὁ Πατὴρ ὑμῶν ὁ οὐράνιος 
τἐλειός ἑστω, εἰκὼν γίνεται χατὰ πάντα τοῦ θεοῦ. 

Kal ἄρχετε τῶν Ιχθύων cnc 0aAdcenc, xal τῶν 
πετεινῶν τοῦ οὐραγοῦ, xal πάντων τῶν κτηνὠν, xal 
πἀσηςτῆς γῆς, xal πάντων τῶν ἑρπετῶν τῶν ἑρπό»- 
των ἐπὶ τῆς γῆς. Τηρητέον (54) δὲ, ὅτι ἓν τῷ καταλόγῳ 
τῆς τῶν ζώων δημιουργίας, ἄλλα τὰ χήτη, xal ἄλλα 
ἑρπετὰ φυχῶν: xaX ὡς ἄρχειν νῦν τῶν ἰχθύων τῆς 
θαλάσσης ὁ ἄνθρωπος λέγεται, σεσιώπηται δὲ τὸ τῶν 
χητῶν γένος xai τὸ τῶν θηρίων. Ob γὰρ µάτην δεῖ νο- 
µίζειν gh προστίθεσθαι xal ταῦτα, δυναµένου ἀναγε- 
γράφθαι' Καὶ ἀρχέτωσαν τῶν ἰχθύων, χαὶ τῶν xn- 
τῶν τῆς θαλάσσης, xal τῶν θηρίων τῆς γῆς, xal 
τῶν πετεινῶν τοῦ οὐρανοῦ, xal τῶν χκτηνῶν. Καὶ 
ἐπίστησον, εἰ δυνατὸν διὰ τὸ σεσιωπῆσθαι, μὴ 


D πάντα τὰ ζῶα διὰ τὸν ἄνθρωπον Yeyovévat, ἀλλὰ 


ταῦτα , ὧν ἄρχειν λέγεται, ἰχθύας θαλάσσης, xal πε- 
τεινὰ οὐρανοῦ, καὶ χτήνη τῆς γῆς, τάχα δὲ xal τὰ 
ἑρπετὰ τῆς γῆς, διὰ τὰς ἀναγχαιοτάτας τῶν φαρµά- 
χων χρείας ἀπ αὐτῶν τελουµένας ' o0 μέντοι διὰ 
τὸν ἄνθρωπον ταῦτα ἐγεγόνει τὰ χήτη τὰ μεγάλα 
xal τὰ θηρία τῆς γῆς. Ἡ γὰρ ἂν προσετέθη τῇ δε- 
δομένῃ ἐξουσίᾳ τῶν ἀνθρώπων χαὶ ἡ τούτων όνομα- 
cla. Οὐχ εὑρίσχομεν δὲ ἓν τῇ Γραφῇ τὸ τῶν ὄφεων 
γένος ἓν ἑρπετοῖς τεταγµένον, ἀλλ ἐν θηρίἰοις. Ὁ 


" Maub. v, 48. ?! Gen. 1, 98. ?* Gen. in, 9. 
ἐρωμένη, quod non videtur necessarium. 


(34) Τηρητέον δὲ, etc. Exhibent loc fragmentum 
schede Combef. 
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0R 


γὰρ ὄψις, φησὶν, qe Φρονιμώτωτος πάντων τῶν A que, vipera qu:e. Paulum momorderat, ex illius 


Φηρίων. Καὶ ἐν ταῖς Πράξεσιν ἔχιδνα δαχοῦσα τὸν 
Παῦλον, ἐχρέματο κατὰ τῆς χειρὸς αὐτοῦ xal ἐπι- 
φέρει Ἰδόντες δὲ βάρδαροι χρεμάμενον τὸ 0n- 
píov. Ἐν δὲ τῷ Λευϊτιχῷ ὅρα ἐπὶ τίνων τάσσει τὸ 
ἑρπετὸν, ὡς οὐδαμῶς ἐπὶ τῶν νῦν Ev τῇ συνηθείᾳ xa- 
λουµένων. Tavra γὰρ, φησ), φάγεσθε ἁπὸ τῶν épze- 
τῶν τῶν πετεινὤν, ἆ πορεύονται ἐπὶ τῶν τεσσάρω»., 
d ἔχει σκἐ.Ίη ἀνώτερον τῶν ποδῶν αὐτοῦ, πηδᾷν 
ἐν αὐτοῖς ἐπὶ τῆς γῆς: xal ταῦτα φάγεσθε ἀπ'᾿ αὐ- 
τῶν, τὸν βροῦχον καὶ τὰ ὅμοια αὐτῷ, καὶ τὴν 
ἀκρίδα xal τὰ ὅμοια αὐτῇ, καὶ ἀττάκην xal τὰ 
ὅμοια αὐτῷ, καὶ τὸν ὁὀφιομάχην καὶ τὰ ὅμοια 
αὐτῷ xal πᾶν ἑρπετὸν ἀπὸ τῶν πετευῶν οἷς 
εἰσι εέσσαρες πόδες, βδέ.Ίυγμα ὑμῖν ἐστι, xal 


ἐν τούτοις µιανθήσεσθε. Οὐκ ἄρχει τοίνυν ἄνθρω- Ρ 


πος οὔτε τῶν χητῶν τῶν μεγάλων οὔτε τῶν θηρίων, 
τάχα τὴν ἀρχὴν οὔτε δι) αὐτὸν γεγενηµένων. Τὸ δὲ 
ὅμοιον τοῖς ἐνθάδε ἀναγεγραμμένοις ὑπὸ τὴν ἐἔξου- 
σἷαν τοῦ ἀνθρώπου ἓν τῷ η’ Φαλμῷ λέγεται' Πάντα 
ὑπέταξας ὑποκάτω ποδῶν αὐτοῦ, πρόδατα καὶ 
βόας áxdcac, ἔτι δὲ καὶ τὰ κτήνη τοῦ πεδίου’ 
Ἰάσσης , τὰ διαπορευόµεγα τρίδους θα.ασσῶν. 

Kal συνετέ.1εσεν à θεὺς ἐν τῇ ἡμέρᾳ τῇ ἔκτῃ 
τὰ ἔργα αὐτοῦ d ἐποίησεν. Ἠδη τινὲς (55) ἄτοπον 
ὑπολαμθάνοντες τὸν θΘεὸν δίκην οἰχοδόμου μὴ διαρ- 
χέσαντος χωρὶς ημερῶν πλειόνων πλτρῶσαι τὴν οἱ- 
χοδομὴν, Ev πλείοσιν ἡμέραις τετελεχέναι τὸν χόσμον, 
φασὶν ὑφ' Ev πάντα Ὑεγονέναι, xal ἐντεῦθεν τοῦτο 
χατασχευάζονυσιν  ἕνεχεν δὲ τάξεως οἴονται τὸν χατά- 
λογον τῶν ἡμερῶν εἱἰρῆσθαι xaX τῶν ἐν αὐταῖς Ύενο- 
µένων. Πιθανῶς δ᾽ ἂν πρὸς τοῦτο χατασχευαζοµένῳ 
χρβσαιντο ῥητῷ, τῷ' Αὐτὸς εἶπε, καὶ ἐγενήθησαν ' 
αὑτὸς ἐγετεί.ατο, xal ἐχτίσθησαν. 

Αὕτη ἡ βί6Ίος γεγέσεως οὐρανοῦ xal γῆς, ὅτε 
ἐγένετο ᾖ ἡμέρᾳ ὅτε ἐποίησε Κύριος ὁ Θεὸς τὸν 
οὗραν ὑν xal τὴν Tr. Τὸ, 8í6Aoc (560), £v τῷ τόπῳ 
utt χαθόλου οὐ χεῖται παρ Ἔθραίοις' ἁλλ᾽ ἔστι 
πλάνη Ἑδραίου Υραφέως, πλανηθέντος Ev τῇ πλάνη 
ἐχείνου, ἐν ᾧ χεῖται παρὰ μὲν ᾿Αχύλᾳ' Τοῦτο Αβι- 
6Mor. γεννγηµάτων Ἀδάμ' παρὰ δὲ τοῖς O'* Αὔτη 
ἡ βί6.Ίος γεγέσεως ἀνθρώπων. ήθη γὰρ xal ἓν 
τούτῳ τῷ τόπῳ βιδλίον παραλελεῖφθαι, καὶ οὕτως 
αὐτὸ προσέθηχε. 

Καὶ ἐ,ύτευσεν ὁ θεὺς παράδεισον év Ἐδὲμ 
κατὰ ἀνατο.]ὰς, καὶ ἔθετο ἐχεῖ τὸν ἄγθρωπον, br 
ixAace. Kal ἐξανέτει.1εν ὁ θεὺς ἔτι ἐκ τῆς γῆς 
zav ξύὐ.ον ὡραιον εἰς ὅρασιν, καὶ κα.ὸν εἰς 


7 Act, xxvtit, δ. 7* Levit, τι, 2ἱ seqq. 7? Psal. 


19 ibid., 8 et 9. 


(95) δη riréc, etc. Origenis esse hoc fragmen- 
tnm, quod ei etiam tribuunt scheda Combefisiau:e, 
snadeut ea qux ipse habet lib. iv De principiis : Τίς 
γοῦν νοῦν ἔχων οἰήσεται πρώτην xal δευτέραν καὶ 
ερίτην ἡμέραν, ἑσπέραν τε xal πρωῖαν χωρὶς ἡλίου 
γεγονέναι, xai σελήνης xaX ἄστρων, τὴν οιονεὶ 
πρώτην xal χωρὶς oüpavoo; Quis igitur sanus εαἰ- 
siimabit primam εἰ secundam el. tertiam. diem, et 
sesperam et mane sine sole, luna, et asiris, εἰ pri- 
man illam sine celo fuisse? Et quse habet. libro 
sezio contra Celsum, num. 60. Vide locum. Ciete- 


4. 


pendebat manu, subjungitque : Ut viderunt barbari 
pendentem bestiam ?*, In Levitico autem vide in qui 
bus reptile constituat, utque in nullo eorum qua 
modo usus communis habet. Ait enim: Hwe come- 
detis de reptilibus volatilium qua gradiuntur super 
qualuor; qui habent crura. longiora retro ped;bus 
suis, per que saliant super. terram; et hec comedetis 
de eis: bruchum, et que sunt ei similia; et locustam 
et que sunt ei. similia; et attacum, et que sunt ei 
similia; εἰ opliiomachum, et que sunt ei similia; et 
omne reptile de volatilibus, quibus sunt quatuor pedes, 
abominatio est vobis, et polluemini in eis?*. Non igitur 
homo principatum habet cetorum magüorum, οἱ 
bestiarum, quiz nec ipsa forle a principio iu ejus 
gratiam creata sunt. Consentanee his quz bominis 
potestati mancipata hic scribuntur, dicitur in psalmo 
octavo : Omnia subjecisti sub pedibus ejus : oves et 
boves universas, insuper et pecora campi ; volucres celi 
el pisces maris, qui perambulant semitas maris 18, 
Nam ille quoque de cetis ac bestiis siletur. 


τὰ zx&t&ü τοῦ οὐρανοῦ xal τοὺς ἰχθύας τῆς θα- 
Κάνταῦθα γὰρ τὰ χήτη xal τὰ θηρἰα σεσιώπηται. 


Κι consummavit Deus. in die sexto opera sua quee 
fecit "*. Aliqui jam. absurdum existimantes Deum 


* architecti more non aliter quam plurium dierum 


C 


vii, 8. 


labore fabricam valeutis absolvere, intra multos 
dies mundum perfecisse, uno cutiicta momento ac 
simul exstitisse aiunt, et hinc illud astruunt ; ordi- 
nis autem causa, el ut series constet, dierum et 
rerum qua in illis fact:e. sunt, numerum dictum 
putant. Hi probabiliter sententiam stabiliunt ea 
auctoritate qua dictum est: 7pse dixit, et facia sunt; 
ipse mandavit, el creata sunt ", 

Hic est liber generationis coli et terre, cum facta 
sunt : qua die fecit Dominus Deus celum et terram ?*, 
[ο vox, liber, hoc loco non exstat apud Hebreos; 
sed errore llebrzi librarii adjecta est, decepti si- 
wilitudine loci illius (Gen. v, 4, ) iu quo legitur 
apud Aquilam quidem : Πίο est liber generationum 
Adam ; apud LXX, vero: Hic est liber generationis 
hom num. Putavit enim etiam hoc loco vocem, liber, 
protermissam fuisse, atque adeo illam adjecit. 


48 Ei plantavit. Deus paradisum in Edem ad 
orieutem, el. posuit. illic hominem quem [ormaverat, 
Ει produxit Deus iterum ez terra omue lignum pul- 
chrum ad. videndum, ei bonum ad. comedendum | "*. 


16 Gen. 1,9. " Psal. cxrtvin, 3. "* Gen. uu, 


rum de hac Origenis opinione disserit Huetius Ori- 
genianorum lib. 11, quaest. 8, num. 6. 

(96) Τὸ, βίδ.ος, etc. In. lucem edidit hoe scho- 
lion Montefalcontus noster in suis ad Hexapla Ori- 
genis notis, tom I, pag. 16, ubi monet legi in om- 
nibus catenis mss. quas vidit, at sine auctoris no- 
miue. In Mouspeliensi tameu quam vidit Conibeti- 
sius, Origeni tribuitur. Ut ut est, his verhis Ori- 
genes, seu. quisquis alius, indicat vocem "5D, ab 
Hebraeo scriba in hunc Geneseos locum advectain 
fuisse in quedam exemplaria. 
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Cum inter legendum a. fabulis et a litterali inter- A Spóc. Ὅταν ἀναγινώσχοντες (57) ἀναθαίΐνωμεν 
pretatione ascendimus el qw»rimus quanam illa ἀπλ τῶν μύθων xal τῆς κατὰ τὸ γράμμα ἐκδοχῆς, 
ligna. sint que. Deus eolit, dicimus in eo loco ligna ῥητῶμεν τίνα τὰ ξύλα ἐστὶν ἐχεῖνα, ἃ ὁ θεὸς Tstop- 
qua sensu percipi possunt, non reperiri. qel* λέγομεν, ὅτι οὐκ Évt αἰσθητὰ ξύλα kv τῷ xóm. 

Kjusdem 5. Horim in. Edem posuit interpres, Tov αὐτοῦ. Τέθειται Ev τῇ ἑρμηνείᾳ (28), xnxor 
ipsa usus voce Hebraica. Proprie autem. Edem in-— ἐν Ἐδὲμ, αὐτῃ χρησαµένῳ τῇ Ἑθραϊκῇ λέξει. Ἔστι 
terpreieris, dulce. Tradunt ergo Hebrzi locum, in μὲν οὖν ἑρμηνεία τοῦ Ἐδὲἐμ χυρίως ἡδύ. θὐχοῦν 
quo paradisum vel hortum plantavit Dominus Deus, παραδεδώχασιν Ἑδθραῖοι, ὅτι ὁ τόπος kv ᾧ ἐφύτευσεν 
Edem vocari, et aiunt ipsum mundi medium esse,ut τὸν παράδεισον 1] tbv χῆπον Κύριας 6 θεὺς, "Ebtip 
pupillam oculi, eamque ob rem fluvium Phison in-  xaleivat: καὶ φασὶν αὐτὸν µέσον εἶναι τοῦ χόσµου, 
terpretari os. pupillg, ut qui primusex Edem fluvius ὡς χόρην ὀφθαλμοῦ * διὸ xaX τὸν ποταμὸν tov Φείσων, 
egrediatur. Quod tradunt, ejusmodi est: Edem, ὁἑρμηνεύεσθαι στόμα xópnc, ὡς ix τοῦ Ἐδὲμ ἔχπο- 
quod interpretamur duíce, prior horto exstitit; in µρευομένου τοῦ ποταμοῦ τοῦ πρώτου. "O δὲ παραδιδόα- 
eo euim hortus est consitus. σιν, τοιοῦτόν ἐστιν Ἐδὲμ, ὃς ἑομηνεύεται ἡδὺ, fv 
πρὶν τὸν χῆπον γενέσθαι’ ἐν αὐτῷ yàp xaX ὁ κΏπος 
ἐφντεύθη, 

Ei aurum terra illius bonum " , Cam nobis virtus Τὸ δὲ ypvalov τῆς γῆς éxeivnc xaAóv. "Occ ἆλ- 
0s immutat, animusque bonarum cogitationum come — Xotootat (39) ὑπὸ τῆς ἀρετῆς ἡμῶν τὸ στόµα, xa χν- 
pos est, tunc bonam alit doctrinam, quam, ut suüb-.— pueuet ἡ φυχἩ χαλὰ νοῄµατα, τότε ἐρέφει χαλὰ δόγµα- 
obscure significaret Scriptura, dixit: aurum bonum, τα ἅπερ αἰνιττόμένος ὁ λόγος εἶπεν, χρυσίον xa cs. 

ΕΙ nomen secundo flumini Geon; hoc est quod . Καὶ ὄνομα t ποταμφῷ τῷ δευτέρῳ, l'eov * οὗτος 
circuit totam terram. Éthiopie **. /Ethiopie, que — Ó xvx Ao πᾶσαν τὴν γῆν Αἰθιοπίας. Λἰθιοκίας (&0), 
llehraice dicitur Chus, significat autem tenebras. — fj; ἐστι Ἑδθραϊστι Xovc* σηµαίνει χαὶ σχότωσυ». 
Ergo ab /Ethiopia, hoc est, 4 Clius, ob colorem — 'Azb οὖν τῆς Αἰθιοπίας, τουτέστιν ἀπὸ τοῦ Χοῦς, 
atrum quem prs eseteris babuit fratribus,  &à τὸ σχητῶδες τῆς χροίας, ἧς ἔσχε παρὰ τοὺς λοι- 
ποὺς ἀδελφούς. 

Κι posuit illum. in paradiso 35. Qui per divinutu Καὶ ἔθετο αὐτὸν ἐν τῷ παραδείσῳφ. 0i ἄναγεν- 
kaptisma renascuntur, in paradise ponuntur, hoc µνώμενοι (41) διὰ τοῦ θείου βαπτίσματος ἐν τῷ zapa- 
«οί in Ecclesia, αἱ operentur qua intus $unt, δείσῳ τίθενται, τουτέστιν ἐν τῇ Ἐχχλησίᾳ, ἐργάνε- 
spiritalia opera ; et accipiunt mandatum, ut omnes σ σθαι τὰ Évbov ὄντα ἔργα Πνευματικά’ xa ἐντολὴν 
frawes diligant, ac fructum qui ex patientia prove- λαμθάνουσι πάντας ἀγαπᾷν τοὺς ἁδελγοὺς, xal τὸν 
uit, edant, sicuL dicium est: Kx omni ligno, quod ἑρχόμενον χαρπὸν δι’ ὑπομονῆς ἑσθίειν, κατὰ τὸ εἷ- 
est in. paradiso, esca edes **. Ejus sutem qui rege- ρηµένον' Ἀπὸ παντὺς £Uov τοῦ ἐν τῷ παραδείσῳ 
neravit, preceptum tfansgreditur is qui serpentis βρώσει φαγῃ. Παραθαίνει δὲ τις τὴν ἐντολὴν τοῦ 
cogitationibus usus, alios quidem ut probos diligit, ἀναγεννὴσάντος ὁ τοῖς ὄφεως λογισμοὶς χρησάµενος, 
alios autem odit ut πααἰσε; quod est liguum sciendi καὶ ἆγαπῶν τοὺς μὲν ὥς χρηστοὺς, τοὺς δὲ ὡς πονη- 
bouum : quod qui licentius gustaverit, oritur, non ροὺς μισῶν ' ὅπερ ἐστὶ τὸ ξύλον τοῦ γινώσχειν χαλόν’ 
quasi Deus mortem fecerit, sed homo qui proximum οὗ à ἀπογευσάμενος χατ ἄδειαν ἀποθνήῄσχει' οὐχὶ 
odit. Deus enim mortem non fecit, nec delectatur ὃν Ἅµτοῦ θεοῦ τὸν θάνατον ποιῄσαντος, ἀλλὰ τοῦ ἀνθρώπου. 
perditione vivorum **; neque movetur ire affectu, µτὸν πλησίον µισήσαντος. O&^c Τὰρ θάνατον οὐκ 
nec cogitat vindictam, 3ut mutatar prout quisque ἐποίησεν, οὐδὲ τέρπεται ἐπ àxtodslg ζώντων οὔτα 
affectus 29 et dignus est ; scd omnia fecit in sapientia, κινείται πάθει ὀργῆς, οὐδὲ &mwost πρᾶγμα εἰς ἅμυ- 
cum prius statuiseet, αἱ sub spiritali lege judicentur. ναν, οὐδὲ ἀλλοιοῦται πρὸς τὴν ἑχάστου ἀξίαν Edw, 
Idcirco ait Adz : Qua die ederitis, morte moriemini**. ἀλλὰ πάντα tv σοφίᾳ ἐποίησεν, ὑπὸ vójup πνευµα- 
Et sic statuit ut rem quamlibet qua vel bonum fit vel D τιχῷ χρίνεσθαι προορίσας. Διὰ τοῦτο οὖν λέγει τῷ 
malum, naturaliter id quod ratio jusque postulat, Αδάμ. "H δ' ἂν ἡμέρᾳ φάγητε, θανάτῳ áxota- 
cousequatur, ac non nudo cogitatu, ut quidam exi- «φεῖσθε. Καὶ οὕτω δὲ ἑχάστῳ τῷ ttp&ypatt χαλοῦ τε 
stimant qui spiritalem legein neseiunt. xaX κακοῦ φυσιχῶς ἐπαχολουθεῖν τὸ δέον ἀπένειμεν ’ 

xai οὐχ ἐπινοητιχῶς, ὥς τινες νοµίξουσιν, οἱ τὸν 
πνευματιχὸν ἀγνοοῦντες νόμον. 

* Gen. n,8,9. "ibid. 13. 3 λα. 43. ibi, 16, 47. "^ ibid. * Sap. 1, 16, ** Gen. n, 17. 


(37) Ὅταν ἀναγιώσκοντες, etc. Exstat hic — aperit Hue:lus Origenianorum lib. n, quzst. 19, 
locus in oratione Eustathii De. Engastrimytho con- — num. 7. 
tra Origenem, cujus verba postquam nou sine (98) Τέθειται àv. τῇ ἑρμηγείᾳ, ete. Exbibent hunc 
indignatione retulit, addit: Ταῦτα δὲ 6h τροπολο- locum sched: Comnbelfisianz in quibus descriptus 
γῶν οὗ φρίττει μύθους ὀνομάζειν ὅσα δεδηµιουρ- — dicitur e catena Mouspel. 


* 


uve μὲν ἱστορεῖτας θΘεὸς, 6 δὲ πιστώτατος τοῦ 99) Ὅτε ἀ.ἰ.Ιοιοῦται, etc. Ex eadem catena. 
QU θεράπων ἔγραφε. Hec allegorice exponens, 40) Αἰθιοπίας, eic. Ex eadem. 
non horret (abulas appellare qu& Deum condidisse 41) Οἱ ἀναγεγγώμεγοι, ctc. Exstat in. schedi3 


narrat historia , fidissimusque ejus servus. scriptis — Combefisianis. 
consignavit, Origenis sententiam de paradiso fusc 
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Kal ἐποίησε Κύρισς ὁ θεὸς τῷ Ἀδὰὴμ xal τῇ Α ΕΙ fecit Dominus Deus Ade. et uxori ejus tunicos 


Τυναικὶ αὑτοῦ χιτῶνας δερµατίνους, καὶ ἐνέδυ- 
δεν αὐτούς. TE δεῖ νοεῖν (43) τοὺς δ:ρµατίνους χι- 
πῶνας ; Σφόδρα μὲν οὖν ἡλίθιον καὶ Υραῶδες, χαὶ ἀνά- 
ξιον τοῦ Θεοῦ, τὸ οἴεσθαι ζώων τινῶν περιελόντα 
δέρµατα τὸν θεὸν, ἀναιρεθέντων, f) ἄλλως πως ἆπο- 
θανόντων, πεποιηχέναι σχήματα χιτώνων, χαταῤῥά- 
φαντα δέρµατα δίχην σχυτοτόµου. Πάλιν τε, φυγόντα 
τὸ οὕτως ἄτοπον, λέγειν «τοὺς δερµατίνους χιτῶνας 
οὐχ ἄλλους εἶναι f) τὰ σώματα πιθανὸν μὲν, xal εἰς 
συγχατάθεσιν ἑπισπάσασθαι δυνάµενον, οὐ μὴν σαφὲς 
ὡς ἀληθές. El γὰρ οἱ δερµάτινοι χιτῶνες σάρχες xal 
ὁστέα εἰσὶ, πῶς πρὺ τούτων φησὶν ὁ ᾿Αδάµ' Tovro 
νῦν óctobr ἐκ τῶν ὁστῶν µου, xal cáp£ ἐκ τῆς 
σαρχός µου; Ταύτας οὖν τὰς ἁπορίας περιιστάµενοί 


τινες, δερµατίνους χιτῶνας τὴν νόκρωσιν, ἣν ἀμφιέν- Β 


ουνται ὁ ᾽Αδὰμ χαὶ ἡ Εὔα, διὰ τὴν ἁμαρτίαν θανατω- 
θένιες. ἀπεφήναντο τυγχάνειν. Οὐ πάννυ τι οὐδὲ αὖ- 
toi εὐχερῶς δυνάµενοι παραστῆσαι, πῶς ὁ θεὺὸς, xai 
οὐχὶ ἁμαρτία, νέχρωσιν ἐμποιεῖ τῷ παραθεδηχότι. 
Πρὸς τούτοις ἀνάγχην ἔχουσι λέγειν σάρχα χαὶ ὁστέα 
τῷ ἰδίῳ λόγῳ μὴ εἶναι φθαρτὰ, eive ὕστερον τὴν νέ- 
»βωσιν οἱ πατέρες ἡμῶ» διὰ τὴν ἁμαρτίαν εἰλήφασιν. 
ἍἉλλ' εἰ χαὶ ὁ παράδεισος θεῖόν τι χωρίον ἐστὶ, λεγέ- 
τωσαν πῶς ἕχαστον ὀχεῖ τῶν μελῶν μὴ µάτην δεδη- 
μιουργημένον τὴν οἰκείαν ἑνέργειαν ἑνήργει. Περὶ 
μὲν οὖν τοῦ μυχτΆρα λέγεσθαι παρὰ τῷ ᾽Αχύλα xal 
Συμµάχῳ, ἢ πρόσωπον παρὰ τοῖς Ἑθδομήχοντα τοῦ 
τεπλασμένου, εἰς ὃ ἐνεφύσησεν ὁ θεὸς πνοὴν ζωῆς, 
λεχτέον, ὅτι οὐ ὃςϊ περιέχεσθαι τοῦ γράμματος τῖς 
ΓραφΏς ὡς ἀληθοῦς, τὸν δὲ χεχρυμμένον θησανρὸν ἐν 
τῷ γράµµατι ζητεῖν. 

Καὶ ἔταξε τὰ χερουδἰµ. O0. µόνον (45) τὰ «ῑει- 
τουργικὰ πγεύκατα φυλάσσουσι τὴν ὁδὸν τοῦ ξύλου 
τῆς ζωῆς, ἀἁποστεΆ.λμεγα διὰ τοὺς uéAAortac 
κληρονομεῖν σωτηρία», ἀλλὰ xal ἑναντίαι δυνάμεις 
φυλάττουσι, Χωλύονσαι τοὺς βουλομένους προσπο- 
µευθῆναι τῷ ξύλῳ τῆς ζωῆς. 

Καὶ εἶπε Κάῑν πρὸς "A684 τὸν ἀδελφὸν avtov: 
Διέίθωμεν εἰς τὸ πεδίο. "Ev τῷ Ἑθραϊκῷ (44) 
9b λεχθὰν ὑπὸ τοῦ Κάῑν πρὸς τὸν δελ οὐ γέγραπται’ 
χαὶ οἱ περὶ ᾿Αχύλαν ἔδειξαν, ὅτι bv τῷ ἀποχρύφῳ 
qastv οἱ Ἑόραῖοι κεῖσθαι τοῦτο ἐνταῦθα χατὰ τὴν 
τῶν Ἑθδομήχοντα ἑχδοχήν. 


pelliceas, εί induit eos 5]. Quid existimare debemus 
esse vestes illas pellicess? Valde quidem stolidum 
est eL anile, Deoque minime digni n, arbitrari Detun 
pelles aniualium jugulatorum, aut aliter mortuorum 
accepisse, et inde pelles illas consuendo, cori:rii 
more, in vestimenti forinam redegisse. Rursum ut 
vitetar hzec. absurditas, dicere vestes illas pelliceas 
nihil aliud esse quam corpora, probabile quidein 
esi, el ad assensionem eliciendam efficax: at non 
ev.dens quale esse debet quod verum est. Si enim 
pellicez vestes sunt carnes et ossa, quomodo antea 
dixit Adam: Hoc nunc os ex ossibus meis, et caro de 
carne mea **? His igitur ambiguitatibus obruti non- 
nulli asseruerunt vestes pelliceas esse inortalitatem 
illam, qua circumdati sunt Adam et. Ένα, tnorti 
propter peccatum addicti ; sed isti non facile pro- 
hare possunt, quomodo Deus, et non multo magia 
peccatum, mortalitatem pariat transgressori. lr:e- 
terea necesse esteos dieere, earnem et ossa propria 
ratione non esse corruptibilia, cum postea patres 
Mostri propter. péceatum mortalitatis conditionem 
acceperint. Cxterum si paradisus est loeus quidam 
divinus, exprimant quomodo. illic. unumquodque 
membrum, non [rusira creatum, propriam viis 
exercebat. Ac de eo quidem quod nasus dicitur 
apud Aquilam et Symmachum, apud Septuagiinta 
vero facies, ea pars formati bominis, in quam Deus 
iusufflavit spiritum vit:e, dicendum est non oportere 
adhaerere nuda litterz Scripture, tanquam verz , 
sed tliesaurum inlittera latenteu quierere. 


Et posuit cherubim **, Viam ligni vite custodiunt 
non solum administratorii spiritus, missi propter eos 
qui haereditatem capient salutis **, sed et adversarize 
potestates quae arcent eos qui ad lignum viue acce- 
dere volueriut. 


Ei dixit Cain ad Abel (ratrem suum : Transeamus 
in campum **. In Hebraico 30 dictum illud Cain ad 
Abel, scriptum non reperitur : Aquila tamen exhibet; 
quoniam Hebraei dicunt hoc in apocrypho jacere, 
quemadmodum habetur apud Septuaginta. 


Καὶ εἶπε Κάῑν πρὸς Κύριο» τὸν 8&óv- Μείζων p — Etglixit Cain ad Dominum Deum: Majus est pecca- 


1 ἁμαρτία µου τοῦ ἀφεθῆναί µε. Οὐ διεῖλεν ὁρ- 
θῶς (45): τῆς θείας νομοθεσίας κατεφρόνησεν 
ἀπέχτεινεν ἀδελφόν' ἀπέχτεινε πρὸς τούτῳ xal δί- 
χαιον. ἐφεύσατο θάνατον ἠτήσατο £v ἀπευδοχιμήῆσει 
ζωῆς χαὶ µετανοίας. 

*' Gen. 10, 341. ** Geu. i, 95. 9 Gen. i, 24. 


42) Τι δεῖ vosiv, eic. Theodoretus quest. 59 in 
Genes. et onines Catenz uno. consensu. tribuunt 
Origeni hoe fragmentum, in quo non obscure de- 
elaratur illa de scorteis tunicis opinio quam ei 
tribuit et. crimiui vertit. Hieronymus epist. 61. ad 
Pammachium, his verbis : (uerium, quod tunicas 
pellicens humana corpora interpretetur, quibus post 
efensam εἰ ejectionem de paradiso Adam et. Eva 
induti sint, haud dublum quin ante. in paradiso sine 


0 [lebr. 1, 14. 


ium meum quam ul veniam merear **, Non divisit 
recle ; divinum praceptum contempsit ; oecidit 
fratrem ; occidit praterea et justum ; mentitus est; 
mortem petiit pre contemptu viGe et poenitentiae, 


*! Gen. 1v, δ. ** ibid. 15. 


carne, nervis εἰ ossibus (uerint. Vide llueiam Ori- 
geniunorum lib. u, quist. 12, num. 8. 

(15) Οὐ µόνον, νο. Mic locus desuwnptus est e 
seliedis Combefisianis. — u 

(44) Ἐν τῷ Ἑδραϊκῳ, etc. In lueem edidit loe . 
scbolion Montefaleonius noster in Mexaplis, Genes. 
iv, 8. Vide ejus notam ad hunc versum. 

(45) οὐ OwtAcer ὀρθῶς, eic. E schedis Coub:- 


fisgianis. 
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Et genuit secundum ideam suam et secundum ima- A — Kaiéyérrnce κατὰ civ ἰδέαν αὑτου καὶ κατὰ τὴν 


ginem suam **. Ab eis qui putant aliud quidem esse 
imaginem Dei, aliud vero eum qui secundum ima- 
ginem factus est, quxreudum est num aliud sit 
Adam et aliud imago ejus, et an tertius quidam sit 
ab illo cujus ad imaginem factus est Adam. Uteutur 
autem his verbis: Domine, in civitate tua imaginem 
ipsorum ad nihilum rediges?* ; et illis; Verumtamen 
id imagine pertransit homo **.. Quzrendum autem 
est in quo differat idea Adam ab ejus imagine. 

Et placuit. Enoch. Deo, postquam genuit. Mathu- 
salam **. Si postquam genuit Mathusalam, placuit, 
antea secundum Scripturam non erat acceptus Deo. 
Manifestum est eum ob poenitentiam placuisse, 
quando genuit emissioneim morlis, quam habuit 
priusquam generaret. 

Κι dizit Deus: Delebo hominem quem feci a [acie 
terre *, Non. absolute delebo, sed 4 terra. Non 
enim solet omnino deleri qui factus est, quoniam 
qui factus est, ad imaginem Dei factus est. 


Ha suni generationes. Noe 38, etc. Si communiori 
sensu hzc scripta essent, his verbis: He sun! gene- 
rationes Noe; adjungenudum erat: Noe genuit tres 
Alios. Nunc vero quoniam justiti:e eral. generatio 
ejus, prius dictum esl, he sunt generationes, et ad- 
ditum : vir erat justus. 


Deo placuit Noe. Genuit autem Νοε tres filios, 
Sem, Cham εἰ Japhet **, Supra legitur : Vizit Lamech 
unnos centum et octoginta el oclo, et genuit Noe. Et 
vixit. Lamech. posiquam. geuuit Noe annos ΡΙ ΣΥ, et 
[acti sunt omnes dies. Lamech anni septingenti quin- 
quaginta Ires, εἰ mortuus est. 31 Et erat Noe annorum 
b, et genuit tres filios *. Etiam hic annorum Noe 
rexaginta quiuque discrepantiam depreheudimus. 
Verum hoc loco Scriptura dicit Noe Deo placuisse, 
sicut etiam de Enoch scriptum est. Nam ille quoque 
«um placuit Deo, tunc translatus est ab eo. Simi- 
liter autem et ipsi Noe sexaginta quinque annos, 
antequam placeret Deo. elapsos, non computavit di- 
vina Scriptura. Sicuti nec Abrahamo sexaginta auni 
vitaàà antequam Deum cognosceret, computati sunt, 
nec Euocho triginta, nec Sauli viginti, nec Salomoni 
quadraginta, πες Ezechix septeindecim : sed etian 


&ixóva αὐτοῦ. Πρὸς τοὺς οἰομένους (46) ἄλλην μὲν 
εἶναι τὴν εἰχόνα τοῦ Θεοῦ, ἄλλον δὲ τὸν xav εἰχόνα, 
λεχτέον, εἰ ἄλλος μὲν ὁ 'Αδὰμ, ἄλλος δὲ ἡ εἰχὼν αὖ- 
τοῦ: καὶ εἰ τρίτος χατὰ τὸν οὗ χατ᾽ εἰχόνα ὁ Αδάμ. 
Χρήσονται δὲ τῷ' Κύριε, ἐν τῇ cet σου τὴν εἷ- 
xóva αὑτῶν ἐξουδεγώσεις ' xai τῷ. Μέγτοιγε ἐν 
εἰκόνι διαπορεύεται ἄνθρωπος. Ζητητέον δὲ civ 
διαφἐρει fj ἰδέα ᾿Αδὰμ τη; εἰχόνος αὐτοῦ (41). 


Εὐηρέστησε δὲ Ενὼχ τῷ θεῷ μετὰ τὸ very rca 
αὐτὸν τὸν Μαθουσά.Ία. El μετὰ τὸ γεννῆσαι (48) τὸν 
Μαθουσάλα εὑηρέστησε, πρὸ τούτου χατὰ τὴν Γρα- 
qhv οὐχ ἦν εὐάρεστος. Δῆλον, ὅτι Ex µετανοίας εὖη- 
ρέστησεν, ὅτα ἐγέννησεν τὴν τοῦ θανάτου ἐξαποστο- 


B λὴν, ὃν εἶχον πρὶν γεννῆσαι αὑτόν. 


Kal εἶπεν ὁ θεός Απα.]είψω τὸν ἄνγθρωπον, 
ὃν ἐποίησα, ἀπὺ προσώπου τῆς γῆς. Οὐχ ἁπαξ». 
απλῶς (49) ἀπαλείψω, ἀλλ᾽ ἀπὸ τῆς γῆς. Οὐ γὰρ πὲ- 
φυχε παντελῶς ἁπαλείφεσθαι ὁ ποιηθεὶς, ἐπεὶ ὁ 
ποιηθεὶς χατ᾽ εἰχόνα Θεοῦ πεποίηται. 

Αὗται δὲ al γενέσεις Noe, xa τὰ ἑξῆς. El xot» 
νότερον (50) ἐγράφετο ταῦτα, ἐχρΏν ἐπιφέρεσθαι τῷ, 
Αὗται αἱ γενεαὶ Νῶε, Νῶε ἐγένγησε τρεῖς υἱούς. 
Nov δὲ ἐπεὶ δικαιοσύνης ἡ Υένεσις αὐτοῦ, προτέ- 
ταχται μὲν τὸ, αὗται αἱ γεγέσεις, ἐπιφέρεται δὲ τὸ, 
ἄνθρωπος δἰχαιος ὤν. 

Tq θΘεῷ εὐηρέστησε Nós. Ἐγέννησε δὲ Nos 
τρεῖς υἱοὺς, τὸν Σὴµμ, τὸν Χὰμ, τὸν "Iáge0. ε- 
ριέχει ἐν τοῖς ἔμπροσθεν (51), ὅτι Ἔζησε Λάμεχ 
ἔτη ἑκατὸν καὶ ὀγδοήκχοντα χαὶ ὀκτὼ, xal ἐγέγγησε 
Noe. Καὶξζησε Λάμεχ, μετὰ có γεγγῆσαι αὐτὸν τὸν 
Noe, ἔτη πεγταχόσια καὶ ἑξήχοντα xal πέντε". xal 
ἐγένογτο πᾶσαι αἱ ἡμέραι Λάμεχ ἑτη éxcaxócia 
xal πεντήκοντα τρία, καὶ ἀπέθανε. Kal ἦν Nos 
ἐτῶν πεγτακοσίων, xal ἐγέγγησε τρεῖς υἱούς. Καὶ 
εὑρίσχομεν ἓν τούτῳ διαφωνἰάν ἑξήχοντα πέντε ἑτῶν 
τοῦ Noe. Αλλ) ἐνταῦθα dj Γραφῇ λέχει, ὅτι τῷ θεῷ 
εὐηρέστησε Νῶε, χαθὼς γέγραπται xal περὶ τοῦ 
Ἐνώχ. Κάχεῖνος γὰρ ὅτε εὐηρέστησε τῷ θεῷ, τότε 
xaX µετέθηχεν αὐτόν. Ὁμοίως οὖν xai τοῦ Noe τὰ 
πρὺ τῆς εὐαρεστήσεως ἑξήχοντα xa πέντε ἔτη οὐκ 
ἑλογίσατο αὐτῷ ἡ θεία Γραφή. Ὥσπερ χαὶ ἐπὶ τοῦ 
Αθραὰμ οὐκ ἑλογίσθη εἰς ζωὴν τὰ ἑξήχοντα ἔτη τὰ 


circa Matlusala reperitur discrimen annorum quin- p) πρὸ τῆς θεογνωσίας αὑτοῦ, xal τοῦ Ἐνὼχ ἔτη τριά- 


decim. 


XOyt4* χαὶ τοῦ Σαοὺλ ἔτη εἴχοσι, χαὶ τοῦ Σολομῶν- 


τος ἕτη τεσσαράχοντα, xai τοῦ Ἐξεχίου ἔτη δέχα xai ἑπτά: ἀλλὰ xal περὶ τοῦ Μαθουσάλα εὑρίσχεται δια- 


φωνία ἑτῶν δεχαπέντε. 


5) Gen. v, 4, 3. 


** Psal]. rx xut, 90. 
*? ibid., 9, 10. 


! Gen. v, 28 seqq. 


(46) Πρὸς τοὺς οἱομένους, etc. Ex iisdem 
schedis. 

(47) Post αὐτοῦ codi. Regii addunt sine auctoris 
nomine : Ἰδέα ἐστὶν dj σωματικὴ ἁμοίωσις  εἰχὼν 
δὲ ἡ φυχιχὴ χατάστασις. Ιεα est. corporea simiii- 
tudo ; imago vero anima habitus. 

(48) El μετὰ τὸ γεν»ῆσαι, etc. Habetur. hic 
locus in iisdem schedis Combelfis. 

(49) Obx áza£azAcoc, cic. lu. iis]em schedis 


35 Psal, xaxvint, 7. 


? Gen, v, 93. Ὁ) Gen. vi, 7. **ibid., 9. 


Combefis. 

(50) El xowétepov, etc. Quadam catenz hunc 
locum ἀδέσποτον habent, sed. Romana Origeni tri- 

uil. 

(51) Περιέχει ἐν τοῖς ἔμπροσθεν, eic. In schedis 
Conlielisii. desumptum dicitur e catena. Koimana 
hoc fragmentum quod Montef2lconius noster edidit 
in observationibus suis ad BHexapla Origenis, Ge- 
nes. v, 25 ex 206. . 
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Ἐρθάρη δὲ ἡ γῆ ἐναντίον τοῦ Θεοῦ". καὶ Α  Corrupia est autem terra ante Deum, et. impleia 


ἀπ ᾖσθη ἡ γή ἁδικίας xal εἶδε Κύριος ὁ θεὸς 
τὴν ΥΠΝ, καὶ ἦν χατερθαρµένη ' ὅτι κατέφθειρε 
πᾶσα σὰρξ tiv ὁδὸν αὑτοῦ ἐπὶ τῆς γῆς. ᾿Αδιχία 
μὲν (53) φθείρει τὴν γην, δικαιοσύνη 6$ σώσει’ xat 
ὁ ἁμαρτάνων, τὸ ὅσον ἐφ᾽ ἑαυτῷ, φθείρει τὴν Υῆν. 
O)x ἓν τῷ χαταχλυσμῷ γέγονε χατεφθαρμµένη fj γη 
(τότε γὰρ ἀπελούσατο thv φθορὰν), ἀλλ᾽ ἐν τῇ ἁδι- 
χίᾳ. "0 δὲ χατέφθειρε τὶν ὁδὸν τοῦ θεοῦ, οὐχ ἔστι 
πνεύμα, ἀλλὰ σάρξ ᾽ Τὸ Υὰρ cpórnya τῆς capxóc 
ἔχθρα εἰς Θεόν” καὶ, Οἱ ὃν σαρκὶ ζώντες θεῷ dpé- 
σαι οὗ δύνανται. 

Δύο, δύο ἁπτὸ πάντων εἰσάξεις εἰς τὴν κιδωτὸν 
tra τρέρῃς μετὰ σεαυτοῦ. ΄Αρσεν καὶ 0nJv ἔσον- 
ται. Ἐπεὶ καθαροὺς (55) Ίθελε διαµένειν τοὺς εἰσελ- 


est terra iniquitate, et vidit. Dominus Deus terram, 
et erat corrupta, quia corruperat omnis caro triam 
ejus super lerram?. Iniquitas corrumpit terram, 
justitia servat; et. qui peccat, quantum | in se est, 
corrumpit terram. Non in diluvio corrupta est terra 
(tne. enim abluit corruptionem), sed in iniquitate, 
Quod autem corrupit viam Dei, non e«t spiritus, 
sed caro; nam sapientia. carnis, inimica est. Deo*; 
et, Quiin carue vivunt, Deo placere nen possuni *, 


Duo, duo ex omnibus introduces in arcam, ut ng- 
trias tecum. Masculus εἰ femina erunt*. Quoniam 
homines ingressos in arcam, mundos a copula vo- 


θόντας ἀνθρώπους εἰς τὴν χιδωτὸν ἀπὸ µίξεως, οὔ- B lebat permanere, sic eos introducit, in ingressu 


τως αὐτοὺς εἰσάχει, χατὰ τὴν εἰσαγωγὴν χελεύων 
αὐτοῖς τὴν διατριθὴν ποιεῖσθαι τὴν Ev τῇ χιόωτῷ. 
O0 γὰρ ἔπρεπε, τῶν ὁμοίων ἀπολλυμένων, τούτους 
χοίταις χαὶ παιδοποιίαις σχολάνειν. "Ote μέντοι τὰ 
ἄεινὰ παρῖλθε, xal χρεία ἐχάλε, τὴν γην ἀνθρώπων 
πληρωθηνα:ι, χατὰ γαμιχὴν αὐτοὺς συξυγίαν ἐκβάλ- 
λει, λέγων’ ᾿Εξε-θε σὺ, xal ἡ γυνή σου, καὶ οἱ 
υἷοί σου, xal αἱ vvraixec τῶν vior σου. 

'Axà δὲ πάντων τῶν κτηνῶν τῶν καθαρῶν εἱσ- 
άγαγε αρὸς σὲ ἑπτὰ éxcà, ἄρσεν x. 0nAv* ἀπὸ 
δὲ τῶν κτηνῶν τῶν μὴ χαθαρῶν δύο δύο, xaX τὰ 
ἕξτς. Ζττήσειέ τες ἂν (54) πῶς, µηδέπω τοῦ νόμου 
διαστειλαμένου χαθαρὰ χαὶ ἀχάθαρτα, ὡς εἰδότι τῷ 
Νωε διαφορὰν ἀχαθάρτων ταῦτα λέγεται. "00εν ἄξιον 
ἐπιστῆσαι μὴ κατὰ τὸ, Οταν ἔθνη τὰ μὴ νόμον 
^ Éxorta φύσει τὰ τοῦ νόµου ποιῶσιν, ἡ ἀπὸ τοῦ 
φύσει νόµου ταῦτα ἡπίστατο ὁ Noe. 

Noe δὲ ἦν ἐτῶν ἑξαχοσίωγ, xal à xacaxJAve'uóc 
τοῦ ὕδατος ἐγένετο ἐπὶ τῆς γῆς. Μήποτε (55) πρὸς 
ἀντιδιαστολὶν μέλλοντος χατακλυσμοῦ γενέσθαι πυρὶ 
πρόσχτιται ἐνταῦθα, τοῦ ὕδατος. 

Καὶ εἰση.16ον πρὸς Noe εἰς τὴν χιδωτὺ» δύο δύο 
ἀπὸ πάσης σαρχός. Ὡς πρὸς τὸ ῥττὸν (00) ζητήσειέ 
τις ἂν δ.ἀὰ τί οὐκ εἴρηται, τὰ μὲν ἀχάῦαρτα δύο δύο, 
τὰ δὲ χαθαρὰ ἑπτὰ ἑπτά ' ἀλλὰ σεσιώπηχε τὰ χαθαρά. 
"Opa &k μὴ ἁπολογία ἐστὶν ἐν τῷ, ἀπὸ πάσης σαρ- 
xóc, ἁχαθάρτων µόνον δηλουµένων ἐν τῷ, ἁπὸ πά- 
σης σαρκός. 


pracipieus quam servare debeant in arca vivendi 
rationem. Neque enim conveniens erat, ut, cum 
reliqui similes periissent, hi cnbilibus et liberis 
procreandis operam darent. Αἱ cum calamitas traus- 
jit, et opus fuit ierram hominibus repleri, €os, 
prout connubio juucti erant, educit, dicens : £qre- 
dere tu et uxor iua, et filii (ui, et uxores (iliorum 
Iuorum?*. 

Ab omnibus. avtem animalibus mundis induc ad 
te septena septena, masculum et (eminam ; ab anima. 
libus vero immundis bina, bina*, etc. Qu:xri potest 


Cur, cum lex nondum distinxisset munda ab. im- 


mundis, Noe tanquam discriwen immundorum cal 
lenti προ dicantur. Hinc opers pretium est atien- 
dere ne juxta illud, Cum gentes que legem non ka- 
bent, naturaliter qua legis sunt, faciunt *, aut a na- 
turali lege lixec didicerit Noe. 

Noe «utem áexcentorum. erat. annorum, et dilu- 
vium aque factum est super terram?, Forte ad discri- 
men diluvii quod futurum est igue, hoc loco addi 
lur, aque. 

92 Et intraverunt ad Noe in arcam duo duo ab 
omni carne'*, Qussierit quispiam cur littera uon 
dicat ex immundis bina bina, et ex mundis septena 
septena; sed de mundis siluerit, Vide autem ne 
solutionem przbeat illud : ab omni carne, cum iw- 
munda solum designentur his verbis, ab omni carne. 


Kal εὐ.1όγησεν ὁ θεὸς τὸν Noe, xal τοὺς υἱοὺς p — Bénedizitque Deus Noe et filiis ejus, et dizit eis: 


αὐτοῦ, xal εἶπεν αὐτοῖς' Αὐξάνεσθε xal π.Ἰηθύ- 
νεσθε, καὶ zAnpocacs τὴν γῆν. Ὁ Noe πῶς πῦ- 
£noz 451), χαὶ ἐπλήθννε, µήπω γεννήσας μετὰ χατα- 
χλυσµόν; µήποτε οὖν οὐ δεῖ σωματικῶς ἀχούειν «5, 
Αὐξάνεσθε xal π.1ηθύνεσθε. Ei δὲ ἐνθάδε οὐ σω- 
ματιχῶς διὰ τὸν Νῶε, δΏλον, ὅτι κατὰ βούλημα του 
πνευματικοῦ νόµου xal ἐν τῇ ἀρχῇ οὕτως. 
* Gen. vi, 14, 19... * Rom. vin. 7. * ibid., 8. 

u, 14. * Gen. vn, 6. !* ibid., 15. 


(933) Ἀδιχία µέν, εἰο. Desumptum est e calena 
Romains. . 2. 

(53) Ἐπεὶ χαθαρούς, etc. Orig. tribuit catena 
Rom. in sch. Combef. 2. 

(54) Ζητήσειέ τις ἂν, etc... Eidem tribuit catena 
liomana. 


PATROL. Gh. XII. - 


5 Gen. vi, 19. 
!! Gen. ix, 1. 


Crescue ei multiplicumini, et repleie terram '*. Noe 
quomodo crevit, et multiplicavit,eum non genuerit 
post diluvium? Non ergo corporaliter accipienduin 
est illud : Crescite et multiplicamini. Si hic propter 
Noe non corporaliter, mauifestum esl. secundum 
sensum spiritalis legis accipiendum esse, Sieque in 
principio. 

* οι, 


* Gen. vut, 46..." Gen. vis, 9. 


(55) Μήποτε, eic. Origeni tiibuitur in schedis 
Combeltisii. 

(56) Ὡς zpóc τὸ ῥητόν, etc. Exscriptus est hic 
locus € schedis Combetisii. 

(67) Ὁ Noe πῶς ηὔξησε, etc. Vabetur 5ic locus 
in iisdem scliedis ex catena owns. 
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Et (reor et timor vester erit in. cunctis animan- Α Kal ὁ τρόμος xal ὁ φόθος ὑμῶ» ἔσται ἐπὶ πᾷσι 


libus terra !*, eic, Est qui viin litterze affert dicens 
omne aniinal, ipsasque in desertis locis bestias ti- 
mero ad conspectum hominis. Forte autem melius 
fuerit intelligere fera animalia terrae, et reliquas 
alias species, malignas esse quae io conspectu justi 
timent virtutes, et in talibus tremorem esse. Mali- 
guo enin virtutes timent justum. 

Verumtamen in. sanguine anima non comedetis, 
Vestrum euim sanguinem animarum vestrarum re- 
quirum. De manu omnium bestiarum requiram illud'*, 
Cum repugnet littera, dicendum est bestias adver- 
sarias esse virtutes (anima enim que peccat, ipsa 
moritur 19), e quarum mauu requiretur mors pecca- 
toris. Quod et ipsum de jumentis intelligi potest, e 
quibus taurum cornupetam lapidari jussit. 


Quoniam in. imagine Dei feci hominem *. Deus 
dicit : 4n. imagine Dei feci hominem. Imago autem 
Dei invisibilis Salvator. Deus ergo etiam secundum 
Beripturam est Salvator. 


Erant autem filii Noe qui egressi sunt de arca, 
Sem, Cham et Japhet. Cham. vero est. pater. Cha- 
naan !*. Cur Scriptura, cum dixisset : Et erant filii 
Noe qui ab arca egressi sunt, Sem, Cham el Japhet, 
addidit : Et Cham ipse est pater Chunaan? Nam si 
opus erat mentionem facere (lliorum, omnium uli- 
que oportebat, et nou solius Cliauaan. Chanaan et 
ipse erat impius, ut historia declarat. Volens igitur 
spiritus divinus ostendere similitudinem patris el 
flii, eum quodaninodo a suorum fratrum pietate 
distinguit, adjiciens, 99 Ipse Clam pater est Gha- 
uaan. Genere siquidem erant omnes lilii Noe : solus 
autein. iste moribus non erat filius, sed similis filii 
pater. Quamobrem ad majorem demonstrationem 
positum est. istud : Jpse pater est Chanaan. Qui 
vero hac dixit Hebreus, hanc etiam traditionem 
afferebat, et traditionem ratione conürmabat : pri- 
mum Chanaan verenda avi sui vidisse suoque so- 
lum patri narrasse, avum tanquam senem irridendo. 
Cham vero cum perinde ac fratres non deberet iu- 
pie ad patrem accedere, sed objurgare eum qui 
primus viderat, et illudebal; ipse quoque persua- 
sug el aecessil, el vidit, fratribusque renuntiavit. 
Sed fic viderentur esse fabulosa, nisi loc quod 
sequitur demonstrationis viin haberet : El suscita- 
tus esti Noe a somno suo, inquit, εἰ cognoetl. que- 
cunque fecerat ei filius suus junior". Cham autem 
non erat ejus filius junior, sed secandus. Sem enim, 
inquit, et Cham et Japhet. Quod si filium minimum 
demonstrare voluisset, Japhet noininasset, Quoniam 


13? Gen. ix, 2. !* ibid., 4, 5. 
(58) Βιάξεται μέν τις, etc. Exstat in eadem. ce- 


!^ Ezech. xvii, 4. 


tena. 
(59) Απεμφαίνοντος, etc. Origeni tribuit eadem 


€4ler. 2. . 
(00) Ὁ θεὸς «Ἰέγει, εἰς. Eidem wibuit catena 


15 Gen. ix, 6. 


τοῖς OÓnpíorc της γῆς καὶ τὰ ἑξῆς. Βιάζεται µέν 
τις (58) κατὰ τὸ ῥητὸν φάσχων, πᾶν ζῶον φοθεῖσθαι 
Βλέπον τὸν ἄνθρωπον, xat αὐτὰ τὰ ἐν ἑρημίαις θηρία. 
Μήποτε δὲ βέλτιον νοεῖν τὰς πονηρὰς δυνάµεις, τά 
ἄγρια θηρία τῆς γῆς, xal τὰ λοιπὰ εἴδη ἕτερα, 
πάσχειν ἀπὸ τοῦ δικαίου τὸν φόδον, χαὶ τὸν τρόµον 
εἴναι ἐπὶ τοῖς τοιούτοις. Αἱ γὰρ πονηραὶ δυνάµεις 
φοθοῦνται τὸν δίχαιο». 

Παν ἐν αἴμαει yrvxnc οὐ φάγεσθε' καὶ γὰρ τὸ 
ὑμέτερον αἷμα τῶν vxor ὑμῶν ἐκζητήσω. Ἐκ 
χειρὸς πάντων τῶν θηρίων ἐκζητήσω αὐτό. Απεμ- 
Φαίνοντος (59) τοῦ ῥητοῦ, λεχτέον, ὅτι θηρία Cuvá- 
μεις ἀντιχείμεναί εἶσι, τῷ ἁμαρτάνουσαν τὴν γυ- 
xyhv ἀποθνήσχειν, ἀφ ὧν τῆς χειρὸς ἐχζητηθήσε- 
ται ὁ θάνατος του ἡμαρτηχότος. Δυνατὸὺν δὲ χαὶ ἐπὶ 
τῶν κτηνῶν αὐτὸ ἐχλαβεῖν, ἀφ᾿ ὧν τὸν χερατιατὴν 
ταῦρον λιθοθολεῖσθαι προσέταζξεν. 

"οτι ἐν εἰκόγι θεοῦ ἑποίησα «ór ἄγθρωπον. 'O 
Θεὸς λέγει (00). "Ev. εἰχόγι θεοὺ ἐποίησα τὸν ἄν- 
ϐρωπον ' εἰχὼν δὲ τοῦ θεοῦ τοῦ ἀοράτου ὁ Σωτέρ. 
θεὸς ἄρα xaX χατὰ τὴν Γραςἣν ὁ Σωτερ. 


"Hcav δὲ οἱ viol Νῶε, οἱ ἐξε.ἰθόντες ἐχ τῆς κι- 
6θωτοῦ, Σὴµ, Χὰμ, 'Idze0. Χὰμ δὲ ἦν πατὴρ Χα- 
ναά». Τί δήποτε, εἰποῦσα (61) ἡ Γραφὴ, Καὶ ἦσαν οἱ 
viol Nos ἑξερχόμενοι ἀπὸ τῆς χιδθωτοῦ, Ei, Χὰµι, 
Ἰάςφεθ, προτέθηκε' Kal Χὰμ οὗτος πατὴρ Χαναάν; 
El γὰρ ἐχρῆν μνημονεῦσαι τῶν υἱῶν, ἔδει πάντων, xal 


C μὴ µόνου Χαναάν' ὁ Χαναὰν χαὶ αὐτὸς ἀσεθὴς ἐγένετο, 


ὡς fj ἱστορία δτλοῖ. Βουλόμενον οὖν τὸ πνεῦμα δεῖξαι 
τὴν οἰχειότητα τοῦ πατρὸς πρὺς τὸν vlov, τρόπον τινὰ 
ἀπαλλοτριοῖ τῆς τῶν ἀδελφῶν εὐσεθείας προσθἠχηῃτοῦ, 
Χὰμ fjv πατὲρ Χαναάν. Yiol μὲν γὰρ πάντες τοῦ Νῶς 
τῷ γένει ' µόνος δὲ οὗτος οὐχ υἱὸς τῷ τρόπῳ, ἀλλὰ 
τοῦ ὁμοίου παιδὰς πατἠρ. Διόπερ ἐμφαντιχῶς χεῖται, 
Αὐτὸς πατὴλρ Χαναάν. Ἔφερε δὲ ὁ Ἑδραῖος ὁ ταῦτα 
εἰπὼν xaX παράδοσιν τοιαύτην , ἐπενεγχὼν ἀπόδειξεν 
τῇ παραδόσει’ Ὡς ἄρα ὁ Χαναὰν πρότερος εἶδε τὴν 
ἀσχημοσύνην τοῦ πάππου, xal ἀνήγγειλεν αὐτοῦ τῷ 
πατρὶ µόνῳ καταμωχώµενος ὥσπερ τοῦ γἐροντος. 
Ὁ δὲ Χὰμ, 6£ov ὁμοίως τοῖς ἀδελφοῖς μὴ προσελθεῖν 
τῷ πατρὶ ἀσεθῶς, ἀλλὰ xal ἀπιπλῆξαι τῷ npud θεα- 
σαμένῳ xat διαθάλλοντι, αὐτὸς δὲ xaX πέπεισται, xal 


D εἰσηῃλθε, xat εἶδε, xal &vfjveyxs τοῖς ἀδελφοῖς. Καὶ 


ταῦτα δὲ δοχεῖ μῦθος εἶναι, εἰ μὴ τὸ τῆς ἁποδείξεως 
ἣν ἰσχυρόν * Καὶ ἐξυπρίσθη Υὰρ. φησὶ, Noe éx του 
ὕπνου αὐτοῦ, καὶ ἔγγω ὅσα ἐποίησεν αὐτῷ ὁ vioc 
αὐτοῦ ὁ »εώτδρος. Μικρότερος μὲν γὰρ υἱὺς αὐτοῦ 
ὁ Χὰμ οὐχ ὃν, ἀλλὰ δεύτερος. Xt γὰρ, φησι, καὶ 
χὰμ, καὶ Ιάρεθ' καὶ εἰ τὸν μικρὸν ἤθελε δεῖξαι, τὸν 
Ἰάφεθ ἂν ἔλεγεν. Ἐπειδὴ δὲ τοὺς ἐχγόνους υἱοὺς ἀεὶ 
λέγουσιν οἱ πάπποι, xal τοὺς µακρόθεν ἀπογόνους, 


9 ibid., 4." lbid., 24. 


Romana, alie vera ἀδέσποτον habent. 

(61) Τί δήποτε εἰποῦσα, ew. Exstat hoc fra- 
gmentum et apud Theodoretum quasst. $7 iu Genes. 
et in schedis Combefisiapis. . 
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«jy βραχύτατον τῶν ἐχγόνων τὸν Χαναὰν εἴρτχεν dj À vero avi nepotes el eos etiam qui ab his longa serie 


Toacot ἐγνῶσθαι παρὰ τοῦ Nüz, ὅτι αὐτὸς ἑποίησε 
ταῦτα. Καὶ ὅτι τοῦτο οὕτως ἔχει, εὐθὺς ἐπάγει τὸ 
θεῖον Xóytov, xaX εἶπεν Ἐπικατάρατος Χαναὰν, 
δοῦ.ἲος δού.ῖΊων ἔσται τοῖς ἁδε.1φοῖς αὐτοῦ. El δὲ 
τις θαυμάνοι, τί Uf rots ὁ Χὰμ, χαὶ αὐτὸς ἁσεθὶς 
àv, thv αὐτὴν χατάραν oüx ἔσχε τῷ νἱῷ , ἐπιγνώτω 
ὧς, εἰ 5v λελεγμένον τῷ Χὰάμ, δοῦ.ος δού.Ίων 
ἕσται, τῆς δουλείας µετέσχον ἂν xai οἱ ἀδελφοὶ 
αὐτοῦ, ὡς οἱ τοῦ Χαναὰν ἁδελφοι δούλοι ἑγέ- 
νουτο χατὰ τὴν χατάραν , ὧν δοῦλος ἀπεφάνθη Χα- 
υαᾶν. 


Οὑκ ἁποθανεῖται xaca σὰρξ ἔτι. Ὑπισχνεῖται 
μηχέτι (62) τὸν οἰχουμενιχὸν ποι/σΣιν καταχλυσμὸν, 
ἐὰν f fj διάνοια τῶν ἀνθρώπων Ex νεότττος ἐγχει- 
μένη ἐπὶ τὰ πονηρὰ, οὐχέτι οὕτως ἔχει πάσας τὰς 
ἡμέρας , ὥσπερ πρὸ τοῦ κατακλυσμοῦ. Νέμει γὰρ 
βραχεῖάν τινα συγγνώμτν τοῖς νέοις διὰ τὸ τῆς dc 
xia; εὐόλισθον. Διόπερ, Ob ji] προσθῶ, croi, ἔτι 
καταράσασθαι τὴν γή» διὰ τὰ ὄργα τῶν ἀνγθρώ- 
ων ὅτι ἔγχειται ἡ διάνοια τοῦ ἀνθρώπου éxi- 
[Uoc ἐπὶ τὰ πονηρὰ ἐκ νεότητος ' τουτέστ:, Ποο- 
οἴδα, ὅτι f; νεότης τοῖς ἐσομένοις εὐόλισθος ἔσται. M3 
τοίνυν δείστητε. Διὰ τοῦτο γὰρ οὐχέτι ἑπάξω ὑμῖν 
ἁφανισμὸν παντελζ. 

Καὶ ἤρξατο Noe ἄγθρωπος γεωργὸς γῆς, xal 
ἑλύτεισεν ἁμτεώγα, xal ἔπιεν ἐκ τοῦ οἵνου, xal 
ἐμεθύσθη, xal ἑγυμνώθη ἐν τῷ οἵχῳ αὐτοῦ. Οὐκ 
fà: Νῶε (65) τὴν τοῦ οἵνου φύσιν , ὅτι μεθύσχει 
xai τοῦτο μαρτυρεῖ fj Γραφἢ λέγουσα τὸ, ἤρξατο, 
zal ἐγυμνώθη. 

Tov αὐτοῦ. ÜUtvoz vftvoz; γυμναῖ τὸν νοῦν τῆς τῶν 
γοητῶν γνώσεως. 

Tov αὐτοῦ. Τοιοῦτος ἂν ὁ καρπὸς τοῦ ξύλου τοῦ 
γνωστοῦ χαλοῦ χαὶ ποντροῦ, ο-ος ὁ οἶνος, ὁ τὸν Νῶε 
γομνώσας. 

Too αὑὗτοῦ. Ei καὶ ἐμεθύσθη, xai ἑγυμνώθτ ὁ 
Νῶε, àAX ἐν τῷ οἴχῳ αὐτοῦ ' ἁγίου vào τὸ uh ἔξω 
τοῦ ο-χευ αὐτοῦ γυμνοῦσθα.. 

Οὗτυς ἦν Tlyac xvrnyóc ἐναντίον Kvp!ov τοῦ 
Θεοῦ. Ὁ κυνηγὸς (64) οὐχ ἐπὶ διχαίων χεῖται vov 
xaX τήρει µήποτε οὐδὲ ἄλλοτε. 

Kai ἦν πᾶσα ἡ vn χεῖλος ἕν, xal «ωνῆ µία 


nascuntur, solent filios appellare, Chanaan nepotuti 
minimum dicit Scriptura cognitum fuisse a Noe sce- 
leris hujus auctorem. Et quod res ita. se habeat, 
subjungit statim divinus sermo, et ait : Maledictus 
Chanaan, servus servorum erit [ratribus suis *. Quod 
οἱ quis miretur, quamobrem Cham, cuin ipse quo- 
que esset impius, eamdem ac filius maledictionem 
non esl sortitus, cognoscat, si hanc sortilus esset, 
videlicet servus servorum erit, servitutis etiam par- 
ticipes futuros fuisse fratres ejus, quemadmodum 
ex maledietione fratres Chanaan. servi fueruat 
corum, quorum servus declaratus est Chanaan. 
Nou morietur omnis caro amplius**. PromiMit 
non amplius generale a se immissum iri diluvium, 
si cogitatio hominum a juventute preclivis ad mala, 
non amplius jta se habuerit omnibus diebus, quem- 
admodum ante. diluvium. Brevem enim quomdam 
veniam juvenibus impertitur ob statem facile labi- 
lem. Quaproptec, Noi addum amplius, inquit, male- 
dicere terra propter opera hominum, quonium procli- 
vis est cogilatio liominis assidue ad mala a juventute ??, 
Moc est, Przvidi juventutem posterorum facile la- 
bilem fore. Ne ergo timueritis. Propterea enim non 
amplius inducam vobis generalem iuteritum. 


Et cepit Noe homo agricola, et plantavit vineam, 
el bibit viuum, el inebriatus est, et nudatus est. it 
domo sua **. Non noverat Noe viii naturam. quo 
inebriat, 94 idque testatur Seriptura dicens, e«- 
pit, et nudatus. est. 


Ejusdem. Vinum terr nudat mentem spiritalinm 
cognitione. 

Ejusdem. Talis erat fructus ligni scientie boni 
et mali, quale erat vinum qued nudavit Noe. 


Ejusdem. Etsi incbriatus οἱ nudatus. est Noe, at 
in domo sua. Sancti enim est non extra domui 
suam nudari, . 

Πίο erat. gigas venator ante Dominum. Deum?*. 
Yenator non. iuter. justoa. liic ponitur : οἱ vide nc 
forie ueque alias. 

Et erat. omuis terra. (abium unum, οἱ vox una 


&ügi. Totg μὴ νοοῦσι (63) «b, Ἐγὼὡ xal ὁ IHacnp D omnibus**. lis qui non. intelligunt quod scriptuut 


ἐν éc ev, xax διὰ τοῦτο ἀρνουμένοις ὑπόστασιν ἰδίαν 
Yos , προσοίσοµεν τὸ, "IIv παᾶσα ἡ Tij χεῖος £v, 
xal cori] µία πᾶσι. 2ετοῦντες δὲ διαφορὰν χείλους 


15 Gen, 1x, 95. 
9* joan. x, 50. 


(63) Ὑπισχνεῖται μηχέει, etc. lluuc locum. ple- 
γα. exten Diodoro tribuunt, δὲ dao codd, Re- 
pH. ἰστέον, inquiunt , ὅτι tovto πρῶτος εἴριχεν 
ἨὩριγένις. 

(65ι Οὐκ ἴδει Νῶε, eic. ln. 8chedis (ο ]νοβνὶ] 
lioc et tria sequentia fragmenta Origeni tribuit ca- 
ον. KRomana, ali:e ἀδέσποτα liabent. 

(64) Ὁ κυνηγός, eic. lioc scholion Origeni as- 
Seri catena Romana, 

(65) Τοῖς μὴ νοοῦσι, eic. Exscripsimus hoe fra- 
gmentum e schedis Comhefisii, Simile vero quidplam 


7 dh, 11. ** Gen. viu, 2l. 


est : Ego εἰ Pater unum sumus**, et propterea nc- 
gant hypostasiu. propriam Filii, afferemus. illud : 
Erat omnis terra labium unum, ei vox una omuibus. 


?1 Gen. ix, 20, οἱ. ου. 3,9... 1* Gen. xi, {. 


habet Origenes lib. vt! contra Celsum, uum. 12: Ki 
δὲ τις ἐκ τούτων περισπασθῄσεται, μή πη αὕτομο- 
λοῦμεν πρὺς τοὺς ἀναιροῦντας δύο εἶναι ὑποστάσεις 
Πατέρα xai Υἱὸν, ἐπιστησάτω «v Ην δὲ /“«άντων 
τῶν πιστευσάντων d χαρδία xaX fj φυχῆ µία, ἵνα 
θεωρήσαι τὸ, Ἑγὼ xat ὁ Πατὴρ ἓν ἐσμεν. Ex his si 
quis colligat nos ab illis eure qui Putrem et Filium 
duas hyposiases esse negant, adver!ul. unimum ad 
istud : «Erat omnium credentium cor unum et anima 
κκα, » εἰ sic intelliget quid aibi velit koc . « Ego. ει 
J'ater unum sumus. 0 
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Quierentes autem discrimen labii et vocis, dicemus A xa φωνῆς, φῄσομεν τὴν μὲν φωνὴν ἐπὶ τῆς διαλέκτου 


vocein ad sermonem pertinere, forte autem labium. 


3d cogitationem, aut vice versa. 

Venite, et descendentes con[undamus ibi linguam 
corum, ul non audiat unusquisque linguam prozxi- 
mi**. Maliti: indicium confusio linguarum, virtutis 
vero indicium, quando erat omnium credentium cor 
el anima una**. Sicque Scripturam observans inve- 
nies, ubicunque est multitudo numeri, ubicunque 
est schisma, ubicunque est divisio et discordia et 
alia hujusmodi, malitix esse indicia ; uhi vero uni- 
tas οἱ concordia, et mulla vis in verbis, ibi virtutis 
esse indicia. 

Vixitque Tharra septuaginta amnis, et gemuil 
Abram, et. Nachor, et Arram?', Patrem geutis cele- 


τάσσεσθαι, τάχα δὲ τὸ χεῖλος ἐπὶ τῆς διανοίας - ἡ τὸ 
Ep nay. 

Δεῦτε , καὶ καταθάντες συγχέωµεν αὐτῶν ἐχεῖ 
ti* TÀoccay, ἵνα μὴ ἀκούσωσιγ ἕκαστος τῆς 
φωνῆς τοῦ π.Ίησίον. Γνώρισµα κχαχίας (66) τὸ 
συγχυθῆναι τὰς γλώσσας ' γνώρισμα ἀρετῆς, ὅτε ἦν 
πάντων τῶν πιστευόντων χαρδία, καὶ νυχἠ µία. 
Καὶ οὕτω τηρῶν τὴν Γραφὴν εὑρήσεις, ὅτι ὅπου 
πλῆθος ἀριθμοῦ, ὅπηυ σχίσμα. ὅπου διαίρεσις, xal 
διαφωνία, xal ὅσα τοιαῦτα, xaxlag ἑστὶ Ύνω- 
ρίσµατα" ὅπου δὲ ἑνότης, καὶ ὀμόνοια, χαὶ πολλῆ 
δύναµις ἓν λόγοις, ἀρετῆς γνωρίσματα. 

Καὶ ἔζησε θάῤῥα ἑθδομήχοντα ἔτη, xal ἑγέν- 
γησε tóv Ἀόρὰμ, καὶ τὸ» Ναχὼρ, καὶ τὸν ᾽Αῤῥάμ. 


hrautis festivitatem hebdomadz genuit Tharra se- B Τὸν πατέρα (67) τοῦ ἑορτάνοντος ἔθνους τὴν ἐδδομά- 


ptuageuarius. Haud scio autem an tres tergeminos 
genuerit. Aliter enim septuagenarius cum essel, 
aon potuisset ex una trium pater fieri. Sed et plures 
που referuntur ejus uxores. 


Et descendit Abram in /Egyptlum «4 peregrinare- 
tur ibi, quoniam invalueral fames super. terram?*., 
Abraliam uon in Zgypto habitabat, sed peregrina- 
batur, quoniam invaluerat fames super terram. 

Chanauci autem. εἰ Pherezaii tunc habitabant in 
terra **. Chananzii utpote mali habitabant, non pe- 
regrinabantur, in. terra, Mali. itaque habitant, non 
pecegrinantur, in terra. 

35 Si tu ad sinistram, ego ad. dexteram ; si. tu 
ed dexieram , ego ad sinistram ** , etc. Etsi Abra- 
ham pre mansuetudine eligendi potestatem fe- 
eit Lotho ; observandum est cum qui elegit, 
suo delectu non frui, illum autem qui optio- 
nem dedit, beuedictum habere quod sibi reli- 
ctum est. 

Dixiique Deus ad Abram postquam. separatus. est 
οὐ ipso Lot: Respice oculis tuis, et videa loco in quo 
nuuc es, ad aqsilonem et meridiem, et ad orientem, et ad 
occidentem, quoniam omnem terram quam tu vides, tibi 
dabo **. Qui virtuti dant operam , cos sequitur a 
Deo consolatio. Postquam optionem delit fratri, et 
ille ameuissimam et uberrimam elegit regionem, 
apparuit Deua Abrahamo, cujus animam verbis 
consolatoriis , et bonis promissionibus recreavit , 
propemoduim dicens : Terram hane minimam et 
sensibilem contemysisti ; ego tibi dabo mansueto- 
rum terram jux est in regione viventium. Respice 
enim mentis oculis , et vide a loco in quo tu nune 
es. Locus autem justi virtus est, a qua qux spe- 
randa sunt, cupide exspectat, et qui in coelis 
reposita sunt, przstolatur. Nisi enim ita se res 
haberet, quantam verisimile est ipsum oculis 


* Gen, xi, 7. 36 Act, iv, 52... ! Gen. x1, 20. 
! ibid., 14, 15. 


d (66) Γνώρισµα κακίας , eie. E. schedis Combe- 
sii. 


(67) Τὸ» πατέρα, elc. Ex iisdem schedis. 


(68) Ἀόρκάμ, ctc. Ürigeni tribuunt tres catence 
regiae. : 


δα ἐγέννησεν ὁ θάῤῥα γενόμενος ἑθδομηχονταέτης. 
ἙἘφίστημι δὲ μήπως τοὺς τρεῖς τριδύµους ἐγέννησεν. 
"AAA; Υὰρ, ἑθδομηχονταέτης Ov, o9 δύναιτ' ἂν τῶν 
τριῶν ἓχ μιᾶς γενέσθαι πατήρ. 'AXAX xal οὐ δηλοὺν- 
τα: πλείους αὐτοῦ γυναῖχες. 

Kal χατέθη 'A6pàp εἰς Αἴγυπτον παροιχκῆσαι 
ἐκεῖ, ὅτι ἐνίσχυσεν ὁ «λιμὸς ἐπὶ τῆς τῆς. 
᾿Αθραὰμ (08) οὗ κατῴχει Αἴγυπτον , ἀλλὰ παρῴχει, 
ὅτι ἐνίσχυσεν ὁ λιμὸς ἐπὶ τῆς Yrs. 

Οἱ δὲ Χαναναἴοι καὶ οἱ Φερεζαῖοι τότε xatQxovy 
tiv γῆν. Ὡς φαῦλοι (69) οἱ Χαναναῖοι χατῴχουν, xat 
οὗ παρῴχουν τὴν γΏν. "fasce φαῦλοι χατοιχοῦσιν, οὗ 
παροιχοῦσ’ τὴν γῆν. 

El σὺ εἰς ἀριστερὰ, é1xo εἰς δεξιά; εἰ δὲ σὺ ele 
δεξιὰ, ἐγὼ εἰς ἀριστερά  χαὶ τὰ ἔξης. El xoi ἡ 
ἐχλογὴ (70) véyove συγχωρηθεῖσα ἀπὸ τῆς ἐπιειχείας 
τοῦ ᾿Αθραὰμ τῷ Acer: παρατηρητέον, ὅτι ὁ μὲν 
ἐχλεξάμενος οὖχ ἁπολαύει τῆς αὑτοῦ ἐχλογῆς, 
ὁ δὲ παραχωρήῄσας εὐλογημένον ἔχει τὸ χαταλελειµ- 
μένον. 

'0 δὲ θεὸς εἶπε πρὸς Αδρὰμ, μετὰ τὸ διαχωρι- 
σθηναι τὸν Λλὼτ ἀπ αὐτοῦ" ᾽ΑνάδΛενον τοῖς 
ὀφθα.ὶμοῖς σου, καὶ IÓs ἀτὸ τοῦ τόπου οὗ νῦν σὺ 
εἶ, πρὸς βοῤῥᾶαν καὶ Aí6a , καὶ ἀγατο.]ὰς καὶ 0á- 
JAaccar, ὅτι πᾶσαν τὴν γῆν, ἣν σὺ ὁρᾷς, col 
δώσω accipi. Ἔπεται (11) τοῖς χατορθοῦσι xh» ἀρε- 
τἣν fj παρὰ τοῦ θεοῦ παράχλησις. Μετὰ δὲ παραχω- 
ρΏσαι τῷ ἁδελφῷ τὴν αἴρεσιν, κἀχεῖνον τὸ κάλλιστον 


D χαὶ εὐφορώτατον ἑχλέξασθαι χωρίον, ἐπεφάνη ὁ θεὸς 


τῷ ᾿Αθραὰμ., Ἀόγοις παρακλητικοῖς xai χρησταῖς 
ὑποσχέσεσιν αὐτὸν ψυχαγωγῶν, μονονουχὶ λέγων; Γης 
ταύτης Χατεφρόνησας τής ἑλαχίστης καὶ αἰσθητῆς * 
ἐγώ σοι δώσω τῶν πραέων τὴν γην τὴν Ev χώρᾳ τῶν 
ζώντων. ᾿Ανάθλεφον γὰρ τοῖς τῆς διανοίας ὄμμασι, 
χαλ ἴδε ἀπὸ τοῦ τόπου , οὗ GU ti νῦν ' τόπος δὲ τοῦ 
διχαίου dj ἀρετὴ, ἀφ fig τὰ ἐν ἐλπίσι xapabox:t, 
χαὶ τὰ ἀποχείμενα ἓν τοῖς οὐρανοῖς ἀπεχδέ- 
5 Gen. xij, 10. 15 οι. xin, 7.. ** σοι. xii, 9. 


(69) Ὡς φαὔλοι, etc, Eidem tribuitur in iisdem 
catenis. 

(70) El καὶ 7 &c Aoi, ric. Exscriptus dicitur bic 
Jocus e catena ltomana in schedis Combeflsii. 

71) Ἔπεται, etc. Ex eadem catena οἱ iisdem 
schedis Combeflsii. 
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χεται. El. yxp μὴ τοῦτο $9, πόσην tlxb; ἣν αὑ- A carneis eonspexisse terram ? aut usquequo poierat 


τὸν γῆν θεωρεῖν αἰσθητοῖς ὀφθαλμοῖς ; f) ἕως τίνος 
ἀτενίσαι Ἱδύνατο χύχλῳ περιθέων xal περιάγων τὴν 
65v; 

"EAe6ov δὲ τὴν ἵππον (19) πᾶσαν τὴν Συδό- 
pur. Ἴππον Σοδομῖται νὺν πρῶτον ὠνομασμένην 
ὧς φαῦλοι ἔχειν λέγονται. 

Παραγεγόμενος δὲ τῶν ἀνασωθέντων τις, ἁπή]- 
Τει-εν ᾿Αόρὰμ τῷ περάτῃ. Περάτης καλεῖται ὁ 
'A6paàp, ἐπειδὴ] ἀπὸ τῆς Χαλδαίων χώρας δια- 
περάσας thv Μεσοποταμίαν ᾖλθεν εἰς τὰ µέρη 
τῶν Χαναναίων. Ἑρμηνεύεται δὲ xai τοῖς περὶ 'Ax3- 
λαν Ἑδραῖος. 

Καὶ εἶπεν avc: Ἀνάδ.ενον εἰς cóv obpavór 
καὶ ἀρίθμησον τοὺς ἁἀστέρας, εἰ δυνγήσῃ ἑξα- 
{ιθµμῆσαι αὐτούς: οὕτως ἔσται có σπέρµα cov. 
Τὰ γὰρ γεννἡματά (15) φησι τῆς ψυχῆς τοῦ ἁγίου, 
καὶ πλήθει xal λαμπρότητι, ἅτε θεοῦ συνεργῄήσαντος, 
τοσαῦτα xal τοιαῦτα γενέσθαι. Αὐτὰ παρίστησι τὴν 
θείαν εὐλογίαν. 

ETxs δέ: Δέσποτα Κύριε, κατὰ cl. γνώσοµαι, 
ὅτι κ.ηρονομήσω αὐτήν ; χαὶ τὰ ἑξῆς. Ox 
ἦν (74) κατὰ τὸν πιστεύσαντα πίστιν λελογισμένην 
αὐτῷ εἰς δικαιοσύνην ἀπιστεῖν, ὡς ἄν τις οἰηθείη. 
Ἀλκά µῄήποτε πιστεύσας πρότερον, νῦν xal 
Υνῶσιν αἰἱτεῖ τὴν περὶ τῶν πεπιστευµένων. Οὐ 
νομοθετεῖ δὲ τῷ Αθραὰμ θύειν ὁ θεὸς, ἀλλ 
ἐπειδὴ οἱ παλαιότατοι τὰς ὁρχωμοσίας διὰ τούτων ἐδε- 
θαίουν. 

Τετάρτῃ δὲ γεγεᾷ ἁποστραφήσονται 65 : οὕπω 
T^f árazez A purca, αἱ ἁμαρτίαι τῶν Αμοῤῥαίων 
ἕως τοῦ νῦν. Ἐτῶν v' (15) δόσις, εἰς τὸ πληθυνθη- 
γαι μὲν τοῦ ᾿Αδραὰμ τὸ σπέρµα , γενέσθαι 6k τὰ γε- 
νόµενα σημεῖα. Πῶς οὖν τὸ, Οὕπω ἀνεπ.ιηρώθησαν 
αἱ ἁμαρτίαι τῶν ᾽Αμοῤῥαίων ; ἵνα δείξη, ὅτι εὐλό- 
Tex ἐχθάλλονται δι᾽ ἁμαρτίας. Καὶ γὰρ ὅταν λέγει, 
Μετεμε.1ήθη», o5 τοῦτο λέγει ὃ πάσχει, οὔτε τοῦτο 
πάσχει ὃ λέγει, ἀλλὰ τὴν τοῦ γενοµένου ἀτοπίαν παρ- 
ἱστησιν. Kal μετ ὀ]ίέγα. Ἔπειτα σαν πάλαι iy 
μὲν Παλαιστίνῃ δίχαιοι, ὁ Μελχισεδὲχ xai ἄλλοι 
πολλοί. Οὐ γὰρ ἣν ἁπλῶς ἱερεὺς μὴ ὄντων τῶν πει- 
θοµένων. Οὕπω οὖν ἀναπεπ.ήρωνται ἀντὶ τοῦ, 
Οὕπω ἐχλέλοιπεν ὅσιος ἐξ αὐτῶν ' οὕπω πεπλή- 
Ρωνται , καὶ τετελειωμένοι εἰσὶν ἁμαρτίαις. Δέχα 


aitente intueri , circumagens οἱ  circumvolvens 
oculos ? 


Ceperunt autem omnem equitatum Sodomorum **. 
Equitatum hoc loco primum nominatum Sodomitae 
ut mali habere dicuntur. 

Adveniens autem quis. eorum qni evaserant, num- 
liavit. Abram transitori 11. Trausitor vocatur Abra- 
ham, quia ex Chald:eorum regione trajecta Mesopo- 
tamia venit iu. partes Chauauazeorum. luterpretatur 
autem Aquila, Hebreus. 


Et dizit ei : Blespice in calum, ei numera stellas, 
si poteris numerare eas : sic crit semen tuum δν. Pro- 
geniem enim animx justi, et multitudine. ct clari- 
tate, Deo videlicet cooperante, tantam οἱ ta- 
lem esse ait. lpsa. demonstrat. divinam benedi - 
ctionem. 


Dixit autem : Dominator Domine, unde sciam quod 
hereditate capiam illam ?* ? et catera. Qui credidit 
ea fide qux» reputata est οἱ ad. justitiam , hunc non 
verisimile est diflisum esse, ul quispiam existima- 
verit. Sed forle qui prius credidit, nunc etiam 
quaerit unde cognoscat quie se habiturum credidit. 
Non przcipit autem. Abrahamo Deus ut sacri- 
ficet, sed quia veteres sua federa his lirma- 
baut. 

3G Quarta. autem. generatione. revertentur. huc, 
Nondum enim impleta sunt. peccata Amorrhaorum 
usque nunc δὲ. Quadringentorum annorum spatium 
datum est , ut multiplicaretur Abrabie semen, et 
fierent signa quz contigerunt. Quid ergo hoc, Nea- 
dum impleta sunt peccata ÀAmorrheorum ? ut osten- 


deret eos jure expelli propter peccata. Etenim cum 


ait : Penitel me, non hoc dicit quod patitur, neque 
lioc patitur quod dicit, sed facti indignitatem osten- 
dit. δι paucis interjectis : Deinde erant olim in Pa- 
l:estiua justi , Melchisedech et alii plurimi. Neque 
enim solus erat sacerdos absque plebe fideli. Non- 
dum ergo impleta sunt , diclum est pro eo : Non- 
dum ex ipsis defecit sanctus, nondum perfecti 
et consummati sunt in peccatis. Decem eui: 


Tàp δίκαιοι ῥύονται τὴν πόλιν" τότε δὲ οὐκ ὀλίγοι D justi liberant urbem, (unc aulem nom pauci 


σαν. 

Ταπειγώσουσιν αὐτοὺς τετραχόσια ἔτη. Aix τί 
U (76) περισσὰ ἔτη λέγει ὁ Απόστολος λ’, τά τε 
τῆς Διαθήχης, fv ἐποιήσατο μετὰ τοῦ ᾿Αδραὰμ, 
χαὶ τῆς ἐξ Αἰγύπτου πορείας ἐν τῇ ἑρήμῳ, xal 
τῆς τοῦ νόµου δόσεως ; Οὐ μάχεται τὰ ἐνταῦθα τοῖς 
ἐν τῇ Ἐξόδῳ γεγραμµένοις. Ἐχεῖ γὰρ εἴρηται, 
Μετὰ v ἔτη ἐξηλθεν ἡ δύναμις Κυρίου £x τῆς 
Αἰγύπτου" ἐνταῦθα δὲ μετὰ v' φηαίν. Ἁλλ ἐπι- 
στῆσαι δεῖ, ὅτι οὐχ ἐῤῥέθη , ὡς πληρωθέντων τῶν 


? Gen. xiv, 11. "^ isid., 16. δὲ Gen. xv, 5. 


(72) Ἱππου, eic. Ex tribus catenis Regiis. 
(75) Τὰ yp γεγγήµατα, etc, Ex catena Romana. 
(11) Οὐὑκ ἦν κατὰ, eic. Ex eadein catena. Kto- 


9 ibig., 8. 


erant. 

Humiliabunt eos quadringentis annis ", Cur pra- 
terea addit Apostolus triginta annos, οἱ qui perti- 
nent cum ad fadus «quod pepigit. cum Abraham, 
tum ad profectionem ex /Egypto in eremo, et ad 
legem datam ? Non pugnant qua hoc loco leguntur, 
cum iis quz in Exodo scripta sunt, Ibi enim dictum 
est post quadringentos οἱ trigiuta annos exiisse 
exercitum Domini de /Egypto, hic autem post qua- 
driugentos : sed auituadyertendum est uou dietuin 


? jbid., 16. — "' ibid., 13. 


mana. 
(79) Ἐτών ι’ δόσις, etc. Ex *chedis Combeüiad 
(10) Av. εἰ δὲ, etc. Ex iisdem sheds. 
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esse expletis quadringentis annis exiisse, sed post A v' ἐτῶν ἐξτλθον, ἀλλὰ μετὰ v' ἔτη, ὅπερ ἑμςαίνει 


quadringentos annos, quod quidem ostendit et tri- 
ginta. 

Et despecta est domina ejus in conspectu illius 33. 
Data opera declaratum non est, a quo, ut. inqui- 
rendo. inveniremus virtutem , posteaquam liberales 
artes genuit, despectui haberi solere, non quidem 
ullo modo ab Abraham , sed vel ab ancilla , vel ab 
iis qui ejus prole delectantur, antequam prazstan- 
tiora et meliora nata sint. 

Et non rocabitur amplius nomen tuum Abran, set 
erit nomen. («um Abraham ?*. Interpretationes no- 
minum quzre. Virtute enim imposita sunt a Spiritu 
sancto. Quin οἱ illud scire opertet nominibus 
habitus, affectiones el qualitates indicari, unde 


noscere est ejus eui nomina imposita sunt, animi D 


dotes. 


Dixit autem Abraham ad Deum : 1 smael iste vivat 
ente te *, Exiiium quid orabat pro Ismaele Abra- 
ham, nec satis ei fuit precari : vivat ; sed addidit, 
ante tle, Vivere enim ante Dominum, solumniodo 
est beatorum atque sanctorum. 


Abraham  avtem. et Sara senes. progressi in. die- 
bus "'. Fortassis de solis justis dictum est : pro- 
gressi ἐπ diebus. Quod si ita se res habet, nullus 
malus progressus est. 

97 Ei appropinquans Abraham dixit : Ne perdas 


justum cum impio *. Encomium lioc est Αυτο. Pic- (. 


ratis enim ejua indicatur firmitas; quapropter et ap- 
proxitnare potuit. [lud antein approximare non cor- 
poraliter intelligendum est, 

Lot autem sedebat ad portam Sodomorum 9. Non 
erat intus Sodoma Lot, sed αι) portau. Dixerim au- 
tein ego, quemadmodum extra tabernaenlum sedc- 
bat Abraham, prze hospitalitate etiam iptempestive 
(erat enim. meridies) observans pritereuntes , ita 
ejus. consanguineum et morum imitatorem sedisse 
in foribus, ut invitaret pritereuntes, etiam νο- 
spere jam facto. Noverat quippe Sodomitarum 
impietatem , nec ullam ibi esse peregrinis quie- 
tem. 

Et coegi! eos , et ingressi snnt in domum suam **. 
Quoniam non talis erat Lot, qualis Abraham, pro- 
pterea qui ad ipsum ingredi gravabantur, opus fuit 
ut cogerentur. 

Viros autem qui erant ad. januam domus, percus- 
serunt. cec tate ". ln bonum percntiuntur cacitate 
qui male visu utebantur, quosque ne pecceut im- 
petit caecitas. 

Γι evertit omnes civitates has, el owmem circa re- 
gionem, et omnes habitatores urbium , et omnes (ru- 
eius. terre **. Dominus non. solum impios perdit, 


9 Gen. xvi, Φ. ** Gen. xvi, 5. '* ibid., 18. 
* ibid. S. — * ibid. 14. δὲ ibid., 95. 


(77) ἘἙπίτηδες, eic. Ex iisdem schedis. 

(13) Τὰς ἑρμηνείας, eic. Ex iisdem schedis. 

(79) Ἐξαίρετόν τι, etc. Ex iisdem schedis. 

9 Μήποτε, etc. Ex iisdem schedis Combefisi:. 
81) Ἑνκώμιεν τοῦτο, ctc. E catena lorana., 


D 


xa τὰ λ. 


Καὶ ἠτιμάσύη ἡ κυρία αὐτῆς ἑνωτίον αὐτῆς. 
Ἐπίττδες (77) οὐκ ἐσαρηνίσθη «b ὑπὸ τίνος, iva 
ἡμεῖς ζητήσαντες εὕρωμεν, ὅτι πέφυχεν ἀτιμάζεσθα, 
ἀρετῆ, ἠνίχα τὰ προπαιδεύµατα γεννῆση * o9 πάντως 
ὑπὸ τοῦ ᾿Αθραὰμ, ἀλλ ἤτοι ὑπὸ τῆς παιδίσχης, 7| τῶν 
χαιρόντων πρὸ τῆς γενέσεως τῶν κχρειττόνων τοῖς 
γεννήµασιν αὐτῆς. 

Καὶ ov χ.ηθήσεται ἔτι có. ὄγομά σου Ἀθρὰμ, 
dA ἔσται có. Ürvoud σου Αδραάμ. Τὰς ἕρμι- 
νείας (78) τῶν ὄνομάτων ξήτει" δυνάµει γὰρ ὠνομά- 
σΌησαν ὑπὸ τοῦ ἁγίου Πνεύματος ἀλλὰ μῖν 
xai τοῦτο χρὴ εἰδέναι, ὅτι τὰ ὀνόματα ἔξεών 
ἐστι, καὶ χαταστάσεων, χαὶ ποιοτήτων δηλωτικά’ 
ἐξ ὧν ἔστιν ἰδεῖν τὴν ἑἐπιτηδειότητα τοῦ ὀνομαξο» 
μένου. 

Εἶπε δὲ ᾿Αδραὰμ απρὺς τὸν θεύν' Ἱσμαὴ- ob- 
τος ζήτω ἑἐγαντίον σοῦ. Ἑξαίρετόν τι (79) ἠξίου 
περὶ τοῦ Ἰσμαὴλ ὁ ᾿Αδραὰμ, οὐχ ἀρχλύμενος 
τῷ, ζήτω’ διὸ προσέθηχεν - ἐναντίον cov. Τὸ γὰρ 
ζὴν ἐναντίον Κυρίου µαχαρίων ἐστὶ xol τῶν ἁγίων 
μόνων. 

Αδραὰμ δὲ xol Σάῤῥα απρεσθύτεροι προδε: 
θηχότες ἡμερῶν. Μήποτε (80) ἐπὶ δικαίων µόνων 
τὸ, προδεθηκότες ἡμερῶν, τέτακται. Ὅπερ ἐὰν οὗ- 
τως ἔχει, οὐδεὶς φαῦλος προθέθτκε. 

Καὶ ἐγλσας Ἀδραὰμ εἶπε' Mi) συγαποῖ:σῃς 
δίκαιον μετὰ ἀσεθοῦς. Ἐγχώμιον τοῦτο (81) τοῦ 
Ἀβραάμ. Δηλοῦται γὰρ τὸ βέδαιον τῆς εὑσεθείας 
αὑτοῦ, διὸ xaX ἑγγίται δεδὀνητα:. Τὸ δὲ ἐγγίσα: οὗ 
αωματιχῶς νοητέον. 

Λὼτ δὲ ἐκάθητο παρὰ τὴν avAmv Σοδόµων. 
Οὑκ fjv ἔνδον (82) Σοδόµων Λὼτ, ἀλλὰ παρὰ τὴν 
πύλην. Εἴποιμι δ' ἂν αὐτὸς, ὃν τρόπον ἔξω τῆς σχη- 
Vis ὁ ᾿Αθραὰμ ἐκάθητο ἐπιτηρῶν διὰ φιλοξενίαν xal 
παρὰ xatgby τοὺς διοδεύοντας * (µεσημόρία γὰρ ἣν) 
οὕτως ὁ ἐχείνου συγγενὴς xal μιμητὴς τῶν τρόπων 
ἐχαθέζετο παρὰ τῇ πύλῃ, προτρεπόµενος τοὺς παρ- 
ιόντας, xal ἑσπέρας δη χαταλαθούσης * εἰδὼς µά- 
λιστα τῶν ἐν Σοδόµοις τὴν ἀσέθειαν, xaX ὡς οὖχ ἔστιν 
ἐχεῖσε τοῖς ξένοις ἀνάπανσις. 

Καὶ κατεδιάσατο αὐτοὺς, xai εἰσῆ-ῖθο εἰς tór 
cixov αὐτοῦ. Ἐπειδὴ (85) μὴ τοιοῦτος ἣν ὁ λὼτ 
o:og 6 ΑἈθραάμ, διὰ τοῦτο, ὀχνοῦντες διςλθεῖν «pie 
αὐτὸν, βίας χρῄἑουσιν. 

Τοὺς δὲ ἄνγδρας τοὺς ὄντας ἐπὶ τῆς θύρας τοῦ 
cixov ἑπάταξαν ἀορασίᾳ. Ἐπ ἀγαθῷ (84) πατάς. 
σονται ἀορασίᾳ οἱ χαχῶς τῇ ὁράσει χρησάµενοι, καὶ 
εἰς τὸ ἁμαρτάνειν ἐμποδιζόμενοι ὑπὸ τῆς ἀορασίας. 

Kal κατέστρεψε πάσας τὰς πὀ.εις ταύτας, xal 
πᾶσαν τὴν περίχωρο», καὶ πάντας τοὺς xatoi- 
κοῦντας ἐν ταῖς πό.εσι, καὶ πάντα τὰ ἀνατδ.]- 

" Gen. ντ, 11. M ibid., 95. ** Cen. xix, 14. 


(83) Oix ἦν ἔνδαν, ew. Ἐκ tribus catenis fic- 
fiis. 

85) Ἑπειδή, etc. Ex schedis Combefisii. 

μή Ex ἁγαδῷ, etc. Ex schedis Couibetisii. 
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IN GENESIM, 


"5 


Άοντα ἐκ τῆς γῆς. Ὁ Κύριος (85) οὐ µόνον τοὺς Α sed εἰ cibos corum So:lomiticos et noxios, in quibus 


ἀπεδεῖς ἀπόλλυσι, ἀλλὰ xal τὰς τροφὰς αὐτῶν, οὔσας 
Σρδομιτιχὰς xal ἐπιδλαθεῖς, bv αἷς ἐστι xal ἅμπε- 
λος, περὶ ἧς Υέγραπται' Ex γὰρ ἁμπέλου Σοδόµων 
^ dua&Aoc αὑτῶν, καὶ ἡ κ.ληματὶς αὐτῶν ἐκ Γο- 
μιόῤῥας. 

Kal &xéCAever ἡ vr] αὑτοῦ εἰς τὰ ὁπίσω, 
καὶ ἐγένετο στή.ῖη d Acc. Οὐδὲν ὤντσε (80) τὴν vv- 
ναῖχα Ait τὸ χεκρατΏσθαι ὑπὸ τῶν ἀγγέλων, εἰ xal 
ἐξηλθεν ἔξω Σρδόµων, ἐπείπερ ἑστράφη εἰς τοὐπίσω. 

Αδιμά.1εχ δὲ οὐχ ἦν ατοαὐτῆς. Ἔμφασιν ἔχει (87) 
τὸ, οὐχ ἤνατο, ὡς τὸ, xaAÓv ἀνθρώπῳ γυναικὸς 
μι ἄπτεσθαι' ὅπερ ἐστὶ xal χωρὶς µίξεως χατὰ 
μτδὲν ἄλλο παθητιχῶς, ftot ἐνιδεῖν, ἡ ἄφασθαι vo- 
ναιχός. Ὁ θεὺς μέντοι οὐχ ἀφῆχεν ἄφασθαι τὸν ἸΑδι- 
μέλεχ αὐτῆς. τάχα χαὶ πάντα τὸν ἄχρως συµφρο- 
νοῦντα * θεόσδοτον γὰρ τὸ τοιοῦτον. 

Καὶ εἶπεν ΑἈδραὰμ τοῖς παισὶν αὐτοῦ. Καθίσατε 
αὐτοῦ μετὰ τῆς ὅνου, ἐγὼ δὲ καὶ τὸ παιδάἀριον 
διελευσόµεθα ἕως ὧδε, καὶ προσκυνήσαντες ὑπο- 
στρέψοµεν αρὺς ὑμᾶς. Ταῦτα εἶπε (88) .Ἰογισά- 
ενος, ὅτι καὶ éx νεκρῶν ἐγείρειν δυνατὲς ὁ 
θεός. 

"Ε.άδε καὶ Ἀέραὰμ τὰ £0Ja της ὁὀλοκαρπώ- 
σεως, χαὶ ἐπέθηχεν Ἰσαὰκ tq vip αὐτοῦ. Ἐπω- 
µάδιον γὰρ (89) ἔχων τὸν οἰχεῖον σταυρὸν ἔξω τῆς 
πύλης ἔπαθεν ὁ Χριστὸς, οὐκ ἐξ ἀνθρωπίνης ἰσχύος 
βεθιασμένος εἰς τὸ πάθος, ἀλλ) ἐκ θελήµατος οἰχείου, 
xaX βουλήσει τοῦ θεοῦ xaX Πατρός. 

Ἰδοὺ τέτοχε Με.ἰχὰ xal αὐτὴ viobc Ναχὼρ τῷ 
ἀδε.1ρῷ σου, τὸν "QC πρωτότοκο», χαὶ τὰ ἑξῖς. 
Μελχὰ (90) ἑρμηνεύουσι βασιλείων Ὢξ βου.Ίευόμε- 
ror* Ναχὼρ ἀνγάπαυσι φωτός. Βαὺξ ἐξουδενωμ[ιέ- 
ον Καμουλλ ἀνγάστασιν 8600: Σύρων µετέωρον 
Χαζὰδ φεῦδος' ᾽Αναῦ ὁρῶντα" Φάλδαχκ πτῶσυω ἐν- 
δεοὺς, | ατῶσω πτωχείας' Ἰεδλὰφ χειρὸς περισ- 
σείαν, ἢ χεῖρα «ἰάδε' Βαθου}λ ἔνοικον θεοῦ, ἡ θυγα- 
τέρα Θεοῦ’ ᾿Ῥεθέχχα ὑπομονήν' Ῥεέμα ὅρασιν 
προσδοκωµένην' Ταὰμ, δ,αμηρυχώµενον' Τοχὼς 
σιγή» Μωχὰν ἔγτερον κενό». 

Ιδοὺ ἐγὼ ἕστηχα ἐπὶ τῆς πηγῆς τοῦ ὕδατος. 
Ad φιλοτιμητέον (91) ἑστηχέναι ἐπὶ τῆς πηγῆς, ἵνα 
ph xal ἐφ᾽ ἡμῶν ἁρμόσῃ τὸ, Ἑμὲ ἐγκατέλιπον πη- 
Tir ὕδατος ζῶντος. 


esl etiam vinea, de qua scriptum est ; De vinea eniin 
Sodomorum vinea eorum , e. sarimentum. eorum ez 
Gomorrha "'. 


E! respexit uxor ejus post se οἱ facta est statua 
salis **. Nihil profuit uxori Lot jussu ct imperio au- 
gelorum exiisse ex Sodomis , quandoquidein. con- 
versa est retrorsum. 

Abimelech vero non tetigit eam **. Favphasim ha- 
bet illud, won £etigit , quemadmodim οἱ istud : bo- 
num ÁAomini mulierem non tangere ; quod cst sine 
coitu etsine ullo alio affectu aut respicere aut tan- 
gere mulierem, Cxterum Deus mou permisit ut 


B Abimelech, forte etiam ominis qui pariter alte sen- 


tit, tangeret cain. IHoc enim est donum Dei. 

Ei dixit Abraham ad pueros suos : Sedete hic cum 
asino, ego autem et puer pergeimus illuc usque, el 
posiquam adoraverimus, reveriemur ad. vos **. [1;c 
dixit, cogitans quod etiam ex mortuis suscitare po- 
tens est Deus ΣΙ. 


898 Accepit autem. Abraham ligna holocausti, et 
imposuit super lsaac filium suum **, Super hu- 
meros enim habens propriam crucem extra por- 
lam passus est Cliristus, non humana vi coactus 
pati , sed ex proprio motu, atque voluntate Dei et 
l'atris. 

Ecce peperit Melcha. et ipsa filios Nachor fratri 
luo, Os primogenitum **, etc. Melcha interpretantur 
regnum ; Oz, deliberantem ; Nachor, requiem lucis; 
Bauz, pro nihilo habitum ; Camuel, resurreciionem 
Dei ; Syron, excelsum ; Chasab, mendacium ; ÀAzan, 
videntem ; Phaldac, lapsum pauperis, aut lapsum 
paupertatis ; Jedlaph , manus. abundantiam ,. vel 
manum cape; Datliuel, domesticum Dei, vel filiam 
Dei ; Relecca, patientiam; Reema , visionem ez. 
specialam ; Taam, ruminantem ; Tochos, silentium; 
Mochan, intestinum vacuum. 

Ecce ego sto ad [οπίεπι aque δν. Quapropter co- 
nandum est stare 5d fontem, ut nobis non con- 
veniat illud : Me dereliquerunt. fontem. aqua vi- 
ve "5, 


Καὶ ἔσται ἡ παρθένος, ᾗ ἂν ἐγὼ εἴπω, Ἐπίχαι p — Et erit virgo, cui ego dixero, Inclina hydriam 


** Deut. κατι, 32. ** Gen. xix, 96. " Gen. xx, 4. '* Geu. xxt, 5. ?! Heb. σι, 19. ** Gen. xxii, 6. 


5 ibid., 20. 


(85) Ὁ κύριος, etc. Ες iis:lem schedis. 

(86) 0ὐδὲν ὤνησε, etc. Ex iisdem schedis. 
(87) "Euzaciv ἔχει, etc. Ex iisdem schedis. 
(85) Tavra εἶπε, etc. Ex iisdem schedis. 

(89) Ἑπωμάδιον γὰρ, eic. Ex iisdem schedis. 


(90) M&Axyàá, eic. Ex iisdem schedis. Melcba si- 
gailicat regnum, a To regnavil ; Oz, deliberantem, 
ab y» consuluit, deliberavit; Nachor, requiem lumi- 
gis, à TT quievit eti "rm luz, lumen ; Dauz, contem- 
pum, a yo sprevit ; Chamuel, resurrectionem Dei, 
a Up surgere, resurgere οἱ ὃν Deus; Chazab men- 
dacinum, a 2D mentitus esl ; Azau, videntem, ab mm 


* Gen. xxiv, 15. Jerem. i1, 12. 


vidit ; Phaldac, casum pauperis aut. paupertatis, A 
Uo cecidit et "Tt pauper ; Jedlaph, manum cape, 
ex Ὢ manus n29 Chaldaice sumpsit; Bathuel, do- 
meslicum, vel filiam Dei, a TY'à domus, domesiicus, 
ant ΠΡ filia et ὃν Deus; Rebecca, patientiam, α 3" 
multum. et ΠΡ ezspectavit ; Reema, vis;onem ez- 
speciatam, a jx? vidit, et 'Wm2 moratus est, distulit, 
erspeciavit ; Taam, llebraice Galiam, erectantem a 
ria eduzit, eructavit; Tochos, silentium, ab rngn εἰ- 
luit ; Mochan, intestinum vacuum, ex Q'yO viscera, 
intestinum, et py compressit, comprimendo evacun- 


ri. 
(91) Διὸ φωλοτιμητέον, etc. Ες iisdem schedis, 
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iam δὲ etc, Conveniens vox seni famulo domus A ον τὴν ὑδρίαν σου, xaX τὰ ἑςῆς. Πρέπουσα (92) 


Abralim, et apta priucipi omnium ejus bonorum. 
[4 vide sapientiam ; quale ponit signum. 


Homo autem observabat eam, et tacebat, ut nosceret 
ulrum prosperum iter suum fecisset Dominus, annon", 
Hinc discere est satius esse ut qui orat, non cum 
sensili qua audiatur , voce , sed in corde oret eum 
qui scrutatur corda et renes. 


Isaac autem ambulabat per eremum. juxta puteum 
visionis 55. Dignum iler sancto qui per multum qui- 
dein secessum ainbulabat in eremo, per rerum vero 
divinarum contemplationem ambulabat juxta pu- 
teuin. visiouis. 


ἡ φωνῆ τῷ πρεσθύτῃη τῆς οἰκίας τοῦ ᾿Αθραὰμ, xat 
ἁρμόξουσα τῷ ἄρχοντι πάντων τῶν αὑτοῦ. Καὶ ópa 
σοφίαν, οἷον τίθησι σημεῖον. 

0 δὲ ἄνθρωπος κατεμάνθανεν αὐτὴν, xal παρ- 
εσιώπα, τοῦ γγῶναι εἰ εὐώδωκε Κύριος τὴν ὁδὸν' 
αὐτοῦ j| ob. Ἐντεῦθέν ἐστι (96) διδαχθΏῆναι, ὅτι 
χαλόν ἐστι τὸν προσευχόµενον μὴ μετὰ αἱσθητΏς 
ἀχουόμενον τῆς φωνῆς προσεύχεσθαι, ἀλλ᾽ &v τῇ χαρ- 
δίᾳ τῷ ἑτάξδοντι χαρδίας χαὶ νεφρούς. 

Ισαὰκ δὲ ἑπορεύετο διὰ τῆς ἐρήμου κατὰ τὸ 
φρέαρ τῆς ὁράσεως. ΠἩρέπουσα πορεία (94) τῷ ἁγίῳ 
διὰ μὲν τὴν πολλὴν ἀναχώρησιν πορευοµένῳ διὰ τῆς 
ἐρήμου, διὰ δὲ τὴν περὶ τῶν εἰς Θεὸν θεωρίαν Ίπο- 
ρευομένῳ χατὰ τὸ φρέαρ τῆς ὁράσεως. 


Et egressus est [saac ad confabulandum in agro B Καὶ ἐξη.θεν Ισαὰκ ἁδολεσχῆσαι εἰς τὸ πεδίον’ 


sub vesyerum "*. De terrenis exeundum est. ei qui 
de divinis colloquium habiturus est, Hoc enim 
nunc confabulari nominavit. Non additur, qui- 
cum , et merito ; neque enim hominum est ejus- 
modi colloquium, sed aut cum Deo, aut sui ipsius 
secum. 

Ejusdem. lllud autem, sub vesperam, significat 
vix posse eum qui ad senilem pervenit 39 :ta- 
tem, res divinas comprehendere et dc iisdem col- 
lequi. 

Abraham autem accepit aliam uxorem cui nomen 
€etura.. Peperit. autem εἰ Zembran**, etc. E filiis 
Ceturz plurimae nat: sunt gentes, quie habitarunt 
Troglodyten desertam, et Felicem Arabiam, eam 
qui ultra est, necnon. Madianitidem, civitatemque 
Madiam adjacentem deserto quod est. ultra. Ara- 
hiam, e regione Pharan, ad orientem Rubri maris. 
Unde Madianitarum genus a Madiam filio Abraliam 
el Ceture; ita ut hiuc palam fiat, Jothor socerum 
Moysis oriundum esse ex Abraham, et Moysis con- 
sauguineum, 


Ejusdem. Cetura interpretatur minor, vel infe- 


* Gen. xxiv, 14. "" ibid., 21. ** ibig., 02. 

(92) Πρέπουσα, eic. Ex iisdem schedis. 

(95) 'ErcevO£r ἐστι, eic, E catena Romana. 

(94) Πρέπυυσα πορεία, eic. Catena Romana Cy- 
rillo tribuit, ali: Origeni. 

(95) 'E£sA0siv δεῖ, ctc. E schedis Combefisii. 

(96) 'Axó τῶν téxvur, eic. Ex iisdem schedis. 

(97) Xscrorpa, etc. Ex iisdem schedis. Cuncta 
porro hxc nomina quorum interpretationem affert 
grigenes, Geneseos c. xxv reperiuntur hoc or- 

ine : 

Vers. 1. Χεττούρα. Qui interpretatus est, µιχρο- 
τέρα vel ὑποδεεστέρα, videtur legisse Χεττούνα, et 
e.ywologiam suam duxisse ex verbo Hebraico Πορ 


υιΙΠΟΓΕΠΙ esse. 


Vers. 2, Ἱεσθὼχ, ἄφεσις vel ἀφήσει interpretatur 
a pay, dimittere, relmquere. 


lbidem Σωῖέ vel Xwü£. In. Hebrzo legitur πώ. 
Quomodo autem inde possit erui χρηστὸς λαός, nun 
video. Forte pro Σωῦέ legebat etymologista Σωῦάμ, 
et interpretatus e-t χρηστὸς λαός a nm, wiile esse, 
prodesse, et Dy. populus. 

Vers. à, Xa6av. ln Hebrao cst wau Interpreta- 


9? ibid., 05. 


τὸ πρὸς Ós( Anc. Ἐξελθεῖν δεῖ (95) τῶν Υηΐνων τὸν 
μέλλοντα περὶ τῶν θείων ὁμιλεῖν, ὅπερ ἁδολεσχῆσαι 
νῦν ὠνόμασεν. Οὐ πρόσχειται δὰ τίνι ' εἰχότως, ἐπεὶ 
μηδὲ ἀνθρώπων fj τοιαύτη ἡμιλία γίνεται, ἁλλ' fot 
πρὸς θὲὸν, fi αὐτοῦ τινος πρὸς ἑαυτόν. 


Tov αὑτοῦ. Τὸ δὲ, πρὸς δεἰΊης, σὐμθολόν ἐστι 
τοῦ μόλις ἐπὶ γήρως δύνασθαί τινα ἑλθόντα μετὰ 
καταλίφεως τῶν θειοτέρων ὁμιλεῖν. 


Προσθέµενος δὲ ᾿Αδραὰμ ἔ.αδε Tvvaixa 1 
ὄνομα Χεττούρα. Ετεχε δὲ αὐτῷ τὺν' Ζεμθρᾶν», 
καὶ τὰ ἑξῆς. "Amb τῶν τέχνων (96) Χεττούρας ἔθνη 
γέγονε πλεῖστα, ἃ κατῴχησαν τὴν Τρωγλοδύτην ἔρη- 


C pov, xai τὴν Εὐδαίμονα Αραδίαν, καὶ τὴν διήχου- 


σαν, τὴν τε Μαδιανῖτιν, χαὶ τὴν πόλιν Μαδιὰμ πα- 
ραχειμένην τῇ ὑπὲρ τὴν ᾿Αραθίαν ἑρήμῳ ἄντιχρυς 
Φαρὰν εἰς ἀνατολὰς τῆς ἘἜρυθρᾶς θαλάσσης ' ὅθεν 
τὸ Μαδ.ανιτῶν Eüvoc ἀπὸ Μαδιὰμ υἱοῦ ᾿Αδθραὰμ xol 
Χεττούρας' ὡς εἶναι δῃλον Ex τούτου, ὅτι ὁ Ἰοθῶρ 
ὁ πενθερὸς Μωῦσέως ἀπόγονος ἣν τοῦ ᾿Αθραὰμ xot 
συγγενης Μωῦσέως. 

Tov αὐτοῦ. Χεττούρα (97) ἑρμηνεύεται μικροτέρα 


66 Gen, xxv, 1. 


tionem autem suam duxit etymologista a 210, re- 
verti, redire, converti, unde non. incominode erui 
potest ἁποστροφ]. . 

lbid., Θαιμάν. In hoc versu tertio desideratur 


D apud Hebrzos et solummodo reperitur in aliquot 


τῶν O' exemplaribus. Interpretationem suam duxit 
elymologista à Don, perfici, consummari, deficere. 

lbid., Δαιδὰν, lxavh xpiow redditur a YT swff- 
ciens et 1T judicare. Quomodo autem µονότης, soli- 
tarius, erui possit ex Δαιδάν, non video, nisi forte 
derivetur a ;TTT, incedere, recedere, quia solitarius 
ab hominum societate recedit. 

lbid., 'Payoutà. Hoc versu tertio in Hebraico 
fonte non reperitur, sed tantum in nonnullis τῶν 0' 
exemplaribus. Interpretatur autem φίλος, ἰσχυρός, 


vel ποιµανσία Θεοῦ, a y" amicus, pastor, eL gt, 
fortis, Deus. 

lbid., Ναθδεήλ. Desideratur item hoc versu tertio 
apud Hebreos, sed exstat in quibusdam τῶν U' 
exemplaribus. Vertitur autem δουλεύων θεῷ ab T3. 


servivit, coluit, ei. Sw, Deus. 
Ibid., Ασσουριείμ. Redditur ἑδραῖοι vel κατευθή- 
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ἢ ὑτοδεεστέρα" Ἰεσδὼχ ἄφεσις, ἡ ἀφήσει' Σωϊὲ A rivr; Jesboc, dimissio, vel dimittet, Soue, bonus 


χρηστὸς Aaóc* Σαθὰν ἀποστροφή' θαιμὰν éx Ael rece 
αὐτῶν, Ἰ συντελούμενοι’ Δαιδὰν ἱκαγἡ χρἰσις, 1) 
μονότης' Ῥαγουλλ «ἱ.Ίος lexvpóc , f| ποιμαγσία 
Θεοῦ: Nat δουεύων τί cQ ᾿Ασσουριεὶμ 
ἑδραῖοι, ἡ χατειθύνοντες' Λατουσιεὶμ σφυροκόποι’ 
Γεφὰρ, ἐνδεὴς, ἢ ἐλλείπων" ᾿Αφϕὲρ χοῦς, ἡ riltroc. 3 
σχποδός. Ἑνὼχ χάρις σου’ Αθιδὰ zacpóc µου ὕνψος" 
Ἐφρὼν χοῦς, 1) γήϊνος, σποδός' Σαὰρμεσημθρία" 
Δευμὰ σιωπή. Map6pr, ἁπὸ ὁράσεως' Μασσή ἔπαρ- 
Cic, Toga ἀχοὴ 8500: Χοὺδὰδ µέτρον κεγούµεγον" 
ἹΝαδαιὼθ προφητεία. θαιμὰν cvrcéAsua: Κηδὰρσκο- 
τασµός' Ἱετουρ ἐξωρισμένος' Ναθδεὴλ δου«εύων 
θεῷ: Ναφὲς drayv yi: Μασμὰν προσοχὴἡ, 1| ἀχοή" 
Κεδμὰ ἐμπρόσθιος Μασσὰμ ἐξ ἡδυσμῶν' Εὐϊλὰτ 
ὠδίνουσα΄ Σοὺρ τεῖχος. 

Κατοίχησον δὲ ἐν τῇ Tij, ᾖ ἄν σοι εἴπω" καὶ 
παροίχει ὀν' τῇ Ti] ταύτῃ, καὶ ἔσομαι μετὰ cov, 
χαὶ εὐ.ογήσω σε. El, ποῦ yph κατοικεῖν (98) £x 
προστάγµατος soU, παροιχἠσει τις, ἔστιν ὁ θεὸς 
μετ) αὑτοῦ, καὶ εὐλογεῖ αὐτόν' εἰ δὲ, ὅπου οὐ δεῖ παρ- 
οιχεῖν, χατοιχήσει τις, οὐκ ἔστιν ὁ θ2ὸς μετ αὐτοῦ, 
οὐδὲ εὐλογήσει αὐτόν. 

Ax0' ov ὑπήκουσεν ᾿Αθραὰμ τῆς ἐμῆς φωνῆς, 
καὶ ἐφύ.αξε τὰ προστάγµατά µου xal τὰ δικαιώ- 
µατά µου, xal τὰ γόμιµά µου. El µήπω ἣν (99) ὁ 
χατὰ Μωῦσέα νόμος γεγραμμµένος, ἐφύλαξε δὲ ᾽Αθραὰμ. 
τὰ εἰρημένα, οὕτως αὐτὰ ἐφύλαξεν, ὡς ἔθγη τὰ μὴ 
νόµο» ἔχοντα, καὶ φύσει τὰ τοῦ νόµου ποιοῦντα" 
ἐνδειχνύμενοι τὸ Épyor τοῦ νόµου Ἰραπτὸν ἐν ταῖς 
χαρδίαις αὐτῶν, µαρτυρουµένης αὐτῶν τῆς συνει- 
δήσεως, χαθά φησιν ὁ ᾽Απόστολος. 

Kal ópvtar οἱ παΐῖδες Ισαὰκ ἐν τῇ φάραγι 
Γεράρων” xal εὕρον éxsi φρέαρ ὕδατος ζῶντος. 
Φιλοτιμητέον (1) ἑχάστῳ εὐχομένῳ εἶναι τἐχνον τοῦ 
— Ἴσαὰχ ταῦτα νοῆσαι τὰ φρέατα, xai ὀρύξαι αὑτὰ 

ἐν ἑαυτῷ. 


Απάρας δὲ ἐκεῖθεν ὥρυξε «ρέαρ ἕτερο», καὶ 


5 Gen. xxvi, 3, δ. ** ibid., 5. 
νοντες, ab AD, rectum esse, dirigere. 
lbid., Λατουσιεὶμ, σφυοοχόποι, malleatores, a 


UU. malleator. 

Vers. 4, Γεφάρ. ln flebrzo legitur ον et inde 
erui potest &vóefc vel ἑλλείπων, ab F^, lassum esse, 
e. "Aqép, opi dditur χοῦς, vel vfi 

Md., , ume redditur. you νος 

vel σποδός, ab QE pulvis, cinis. xe vel vios 

lbid., Ἔ ώχ, reddi petest χάρις σου ab met 
aMffixo 4. 


lbid., ᾿Αθιδά. Suspicio est etymologistam legisse 
Ἀδιράμ, et etymologiam suam duxisse ab *2N, 
patris mei, et ὉΤ}  aliitudo. 
. Vers. 9. Ἐφρὼν, χοῦς vel vfivoc vel σποδός ver- 
Utur ut supra. 'Acgép ab Dy, pulvis, cinis. 

lbid., Σαάρ, meridies a Qv, idem. 

Vers. 414, Δουμά, silentium, a TOIT, idein. 

Vers. 9, Μαμθρῆ, ἀπὸ ὁράσεως, ex Ὢ a, ab, «i 
iw, vidit. 

Vers, 14, Μασση, elevatio a ΝὈ} extulit, elevavit. 

vore 19, Ἰσμαήλ, auditus Dei, a yCR) auditit, et 


eus. 
Vers. 15, Χοδδάδ. Ex interpretatione hac, µέτρον 
χενρύόµενον, suspicio oritur legisse etymoloyistau 


** Πο. 11, 14. 


populus; Saban, aversio; Than, deliquium eo- 
rum, vel per[ecti; Dadan, idoneum judicium, vel 
solitarius; laguel, amicus foriis, vel pastor Dei; 
Nabdeel, sersieus Deo; Assouriim, firmi, vel diri- 
gentes ; Latusiim, malleatores ; Gephar, inopa, vel 
deficiens; Apher, pulvis, out terrenus, aut. cinis; 
Euoch, gratia (ua; Abida, patris mei celsitudo; 
Epliron, pulvis, aut terrenus, aut cinis; Saar, me- 
ridies; lduma, silentium ; Maubre, 4 visione; 
Masse, elevatio; lsmael, auditus Dei; Choddad, 
mensura vacua; Nabzotb, prophetia; Thaman, 
per[ectio ; Cedar, obscuritas ; Jetur, exsul ; Nabdeel, 
serviens. Deo; ΝΑΡΙΟδ, refrigeratio ; Masman, atteu- 
lio, vel auditus; Cedima, anterior ; Massan, ez sua- 


B vitatibus; Evilat, parturiens; Sur, murus. 


Ay !labita autem in. terra, quam dixero tibi, et 
peregrinare in terra hac, el ero lecum, et benedicam 
libi*'. Si ubi habitare precipit Deus, peregrinatur 
quis, Deus est cum eo, et benedicit ei; si autem 
ubi non peregriuandum est, habitat, non est Deus 
eum eo, nec benedicit ei. 


Pro eo quod audivit Abrulham vocem meam, et cu- 
stodivit mandata mea, et justificationes meas, εἰ le- 
ges meas**, Si nondum scripta erat lex Mosaica, 
custodivit autein. Abraham quz dicta sunt, sic ea 
servavit ut. gentes que legem non habent, el natura 
que legis sunt faciunt, ostendentes opus legis scriptum 
in cordibus suis, lestimonium reddenie eorum con- 
scientia 55, quemadmodum ait. Apostolus, 


Et foderunt pueri Isaac in convalle Gerare, et 
invenerunt ibi puteum aqua vive δν, Ounis qui cupit 
esse lilius Isaac, onem dare debet operam ut hos 
intelligat puteos, et eos fodiat in seipso. 


Profectus autem inde fodit alium puteum, et non 


** Gen, xxvi, 19. 


yabpáx, et interpretationem suam duxisse a 72, 
mensura, el P vacuus, inanis. 


Vers. 15, Ναθαιώθ, prophetia, a N23, prophetavit, 

Vers, 15, θαιμὰν, συντέλεια, a DIzD, perfici, con- 
sunminari. 

Vers, 13, Krbàp, σχοτασµός, a τρ, obtenebratas 
est. 

Vers. 15, Ἱετοὺρ, ἐξωρισμένος interpretatur, a 
emo, ordo, terminus. 

lbid., Ναφὲς, ἀναφυχή, a UD2, anima, halitus, 
respiralio. 

Vers. 14, Μασμὰν, προσοχή vel àxof, a gU, au- 


ivit. 
Vers. 45, Κεδμὰ, ἐμπρόσθιος, a Q'ID, ante, oriens, 
Vers. 15, Μασσὰμ, ἐξ ἡδυσμῶν, a Ὢ, e, ex, el 
DUA, aroma, gratus odor. 
Vers. 18, Εὐϊλὰτ, ὠδίνουσα ab om, parere. 
lbid., Zobp, τεῖχος, a ΤΟ, nurus. 
(98) ET που χρὴ κατοιχεῖν, ew. Ex iisdem sche- 
dis. 
(99) El µήπω Tv, etc. E catena Romana, 
(1) ΦιΛΊοειμητέον, eic. E. duabus catenis Regiis 
οἱ altera quie fuit cardinalis Mazarini. 
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contenderunt pro eo *. Cum non resistit injuriosis, A οὐχ ἑἐμαχέσαγτο περὶ αὐτοῦ. Διὰ δὲ τοῦ (2) μὴ &v- 


ostendit se vere esse simplicem. Quapropter Deus, 
probata et laudata ipsins lenitate, apparel el, et 
promitiit terram, ne animum despondeat, quod 
velut peregrinus et incola corum injuriis pateat 
qui nocere voluerint, adimplens quod dictum est 
alibi, si persequuntur vos **. 

Et dixit : Vox. quidem, vox Jacob est *', Piam vo- 
cem quam nou proferret Esau, quod tradidit Deus 
tuus ante me*, cum agnovisset Isaac, dixit : Voz 
quidem, vox Jacob est. 

Ει dixit : Ecce odor [ilii mei, sicut odor agri pleni, 
cui benedixit Dominus**. Liquet sensilem non fuisse 
odorem. Qualis enim esse queat odor qui odori agri 
comparatur? sed forte talis erat. qualem habens 
Apostolus dicebat : Christi bonns odor sumus Deo in 
omni loco**. Ego autem arbitror quamlibet virtutem 
proprium habere bonum odorem, qui complemen- 
tum est virtutum, Econtrario vitia male olent juxta 
eum qui dixit : Putruerunt et corrupte sunt cicatri- 
ces mee !, Deum autem par est ei qui ipsi boni 
odoris est, agro viriutuim benedicere, 


Et dixit ei : Ecce Esau frater tuus minatur tibi ut 
occidat ie; nuuc ergo, fili, audi vocem meam, et sur- 
gens fuge in Mesopotamiam **. 1 Ex his discimus 
fugiendum esse ab insidiatoribus et persecutionibus, 
quamvis visiones nobis obtigerint sicut Jacob. Con- 
solationem autem parit consideratio bonorum quae 
Jacobi fugam ab Esau exceperunt, Visionibus enim 
dignatus est, et pater effectus duodecim tribuum: 
et reversus a fuga cui propter persecutionem se 
dererat, pro Jacob fit Israel. 


Non accipies uxorem de filiabus Chanaan*. Filize 
Chanaan mali. sunt,non in conspectu Esau, sed in 
conspectu Isaac patris ejus. 

Videns autem Dominus Deus odio esse Liam, ape- 
ruit υκ[ναπι ejus**,. Aperit vulvam in ortu sancto- 
rum; juxta autem spiritalem legem, anim: vulvam 
aperit, ut pariat Dei Verbum quz hujus futura est 
mater. 

Ejusdem. Prior enim et qus state provectior 
erat Deo peperit Judxoruim synagogam et multitu- 
dinem. 

Dizit autem ei Laban: Si inveni gratiam in. con- 
&peciu iuo, augurabor ; benedizil. enim mihi Deus in 
sntroitw tuo**, Non est augurium in Jacob; Laban 
auiem ait, augurabor, tanquam alienus ab Jacobi 
instituto, a quo non omnino lamen alienus eral, 
qnippe qui voci augurabor, addiderit : Benedixit enim 
mihi Deus in ingressu tuo. 


5 Gen., xxvi, 29, 
7! Psal, XXXVH, 6. 


66 Matth, v, 11 
Τα Gen, xxvii, 42. 


(2) Διὰ δὲ τοῦ. elc. Ex iisdem catenis. 
H 1ην εὐσεδῆ, eic, Ex scliedis Combefisii. 
4) Zazcoc, etc. Ex iisdem schedis Combefisii, 


(6) Μανθάνοµιεν, cic. Ex iisdem schedis Com- 


belisii. 


** Gen. xxvii, 93. 
15 Gen. xxvin, 1. 


0lctas0at τοῖς ἁδιχοῦσι δείχνυσιν, ὅτι ἀληθῶς ἣν 
ἅπλαστος. "00εν, ἀποδεξάμενος αὐτὸν τῆς ἀνεδιχκα- 
χίας 6 θεὸς, ἐπιφαίνεται αὐτῷ, καὶ ἐἑπαγγέλλεται την 
γην, ἵνα μὴ ἀθυμῆ, dga ὡ; ξένος πάροικος προῦχειτο 
τοῖς ἁδιχεῖν βουλοµένοις, πληρῶν τὸ εἰρημένον ἑχά- 
στοτε, ἑὰν διώκωσιν ὑμᾶς. 

Καὶ εἶπεν ' Ἡ μὲν φωγὴ cur laxo6. Tt εὑ- 
6:65 (5) φωνὴν οὑκ ἂν λεχθεῖσαν ὑπὸ τοῦ ἩἨσαῦ: 
Ὅ παρέδωχεγ ὁ Θεός σου ἑναντίογ µου’ ἐπιγνοὺς 
ὁ Ἰσαὰκχ, εἶπεν' Ἡ φωνὴ φωνὴ "axo. 

Καὶ εἶπεν' Ιδοὺ ὀσμὴ τοῦ vlov µου, ὡς ὁσμὴ 
ἀγροῦ π.Ίήρους ὃν εὐ.όγησε Κύριος. Σαφῶς (4) 
obx αἰσθητὴ ἣν ἡ ὁσμή. Ποία γὰρ ἂν ὁσμὴ δύναται 
εἶναι ὁσμῇ ἀγροῦ παραθαλλομένη ; ἀλλὰ µήποτε 
τοιαύτη ἣν αὕτη, ὁποίαν ὁ ᾿Απόστολος ἔχων ἔφασχε» 
Χριστοῦ εὐωδία ἑσμὲν τῷφ θιῷ ἐν παντὶ τόπῳ. 
'Eyo δὲ ἠγοῦμαι καὶ ἑχάστην ἀρετὴν ἰδίαν ἔχειν 
εὐωδίαν, Ἶτις ἁστὶ συμπληρωτιχὴ τῶν ἀρετῶν. Καὶ 
ἐχ τοῦ ἑναντίου δὲ αἱ χαχίαι δυσώδεις εἰσὶ χατὰ τὸν 
εἰπόντα. Προσώζεσαν καὶ ἑσάπησαν οἱ (ιώλωπές 
piov. Πρέπει δὲ τῷ Κυρίῳ τὸν αὑτῷ εὐώδη τῶν ἀρε- 
τῶν ἀγρὸν εὐλογεῖν. 

Kal εἶπεν αὐτῷ' Ιδοὺ Ἡσαῦ ὁ ἁδεΊφές σου 
ἀπειεῖ σοι τοῦ ἁποκτεῖναί σε" Ὅν οὖν, téxvor, 
ἄχουσόν µου τῆς «ωνῆς, xal ἀναστὰς ἁπόδραθε 
&lc τὴν Μεσοποταμία». Μανθάνομεν (5) ἀπὸ τού- 
των, ὅτι δεῖ ἀποδιδράσχειν τοὺς ἐπιθουλεύοντας, xa 
διωγμοὺς φεύγειν, εἰ χαὶ ὁπτασιῶν χκαταξιωθῶμεν 
ὡς ὁ Ἱαχώθ. Παραχληθείη 8&' ἄν τις ἰδὼν τὰ παρα- 
κολουθῄσαντα τῷ Ἰαχὼθ φεύγοντι ἀπὸ τοῦ Ἡσαῦ 
ὁπτασιῶν τε γὰρ ἠξιώθη, χαὶ macho γεγένηται δώ- 
ὅξχα φυλῶν ' χαὶ ἑπανεργόμενος ἀπὸ τῆς διὰ τὸν διω- 
YI φυγῆς, Υίνεται ἀντὶ Ἰαχὼθ Ἰσραῇλ. 

οὐ Jin γυναῖχκα ἐκ τῶν θυγατέρων Χαναάν. 
At θυγατἑρες (6) Xavakv πονηραί εἶσιν, οὐχ ἑναντίον 
Ἡσαῦ, ἀλλ ἑναντίον Ἰσαὰκ τοῦ πατρὸς αὐτοῦ. 

TOv δὲ Κύριος ὁ θεὺς, ὅτι μισεῖται Λεία, 
ἤνοιξε «τὴν μήτρα» αὐτῆς. Ανοίγει µήτραν ἐπὶ 
ἁγίων γεννήσει’ χατὰ δὲ τὸν πνευματιχὸν νόµον du- 
ys ἀνοίγει µήτραν, ἵνα γεννήσῃ θεοῦ Λόγον fj ἐσο- 
μένη αὐτοῦ µήτηρ. 

Tov αὐτοῦ. Πρώτη γὰρ (T) ἑτέχνωσε τῷ θεῷ τὴν 
Ἰουδαίων συναγωγὴν xa πληθὺν Ἡ ἐν χρόνῳ πρε- 


D σθυτἑρα. 


Εἶπε δὲ αὐτῷ Ad6av- El εὗρον χάριν ivavclor 
σου, οἰωνισάμην ἄν' εὐ.]όγησε γὰρ µε ὁ θεὸς ἐπὶ 
τῇ σῇ εἰσόδῳ. 05x ἔστι μὲν (8) οἰωνισμὸς ἐν "Ta- 
7:06: ὁ ὃξ Λάθαν φησὶν, οἰωγισάμην ἂν, ὣς ἀλλό- 
τριος τῆς τοῦ Ἰαχὼθ πρροαιρέσεως, ἧς οὗ τέλεον ἀλ- 
λότριος ἣν, προστιθεὶς τῷ, οἰωνισάμη», xaX τὸ, Εὐ- 
«όγησε γάρ µε ὁ θεὸς ἐπὶ τῇ em εἰσόδφ. 


ϱ ihid., 27. 79 Il Cor. i1, 5 5, 
" Gen. xxx, 9. 


* ibid., 96. 
** Gen. xwix, 94. 


(6) Αἱ θυγατέρες. cic. Ex iisdem schedis. 

(7) Πρώτη γάρ. etc. E duabus catenis Regiis εἰ 
gltera qu: fuit cardinalis Mazarini. 

(8) Οὐκ ἔστι μέν, etc. E sohedis Combefisii. 
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"EJa6s δὲ ἑαυτῷ Ἱακὼδ ῥάδδο» στυρακίην A — Sumpsit autem sibi Jacob virgam s'yracinart viri- 


x 1ωρὰν, xal καρυϊνην, xal zJAatárov. Al τρεῖς 
ῥάθδοι (9) συμθολιχῶς ftot αἱ «psi; δυνάµεις τῆς 
φυχῆς siet τὸ λογιχὸν, τὸ θυμιχὸν, 55 ἐπιθυμητι- 
xóv* fizox αἱ «pst; θεωρίαι τῶν σωµάτων, τῶν ἀσωμά- 
των, τῆς ἁγίας Τριάδος fot γενιχῶς ἡ πρακτιχὴ 
δὃὰ τῆς χαρ.ἴνης, ἡ θεωρητιχὴ διὰ τῆς στυραχίνης, 
διὰ δὲ τῆς πλατάνου τὸν χόσμον τοῦτον xal τὴν θεω- 
píav αὐτοῦ ἠνίζατο. Τὸ περισύρειν τὸ χλωρὸν τούτου, 
τὸν ἀποταξίαν αὐτοῦ σημαίνει’ xal τῆς μὲν πραχτι- 
xí; τὸ χλωρόν ἐστι τὸ ἠδυπαθές' τῆς δὲ θεωρίας, τὸ 
πεοὶ τὰ συµατα ἀσχολεῖσθαι' τὸ δὲ χλωρὸν τῶν δύο 
ἄλλων ἐχδοχῶν βασάνιςΣ. 

Εἶπε δὲ Κύριος πρὺς Ἱαχώδ' Ἀποστρέρου εἰς 
την Tür τοῦ πατρός σου, xal elc τὴν γεγεάν σου: 


dem, εἰ nucinam, et plaiani?*. Tres virg:e symbolice 
vcl tres virtutes anime sunt, ratio nempe, ira, con- 
eupiscentia; vel triplex contemplatio corporum, 
incorporeorum, sancte Trinitatis; vel generatim 
actio per nucinam, contemplatio per styracinam, 
mundus autem iste et contemplatio ejus per plata- 
num subobhscure designantur. Quod viride ejus 
distraliitur, id abrenuntiationem mundi significat, 
et actionis quidem viride, est mollities; contem- 
plationis autem viride cst, circa corpora versari, 
Viride vero duarum aliarum expositionum inquire. 


Dixit autem Dominus ad Jacob : llevertere in ter. 
ram patris (wi, et in. generationem iwam, et ero 


καὶ ἔσομαι μετὰ σοῦ. Ὅτε ἑχαρποφόρησεν (10) 'Ia- D tecum ', Quando fructus tulit Jacob et dives evasit 


χὼδ, χαὶ ἐπλούτησεν ἔξω τῆς γενεᾶς αὐτοῦ τυγχά- 
γων, τότε εἶπεν αὐτῷ Κὐριος Ἀποστρέφου εἰς τὴν 
Tü* τοῦ πατρός σου. Τοιοῦτον δέ τι νοητέον ὑπὸ 
Ἀνρίου λέγεσθαι, ὅτε πρὸς τῇ ἐξόδῳ γενώµεθα ἆπε- 
λευσόμενοι πρὸς τοὺς πατέρας ἡμῶν, Καὶ ἆθλον δὲ 
δίδωσι τῷ ἀποστρέροντι εἰς τὴν γῆν τοῦ πατρὸς αὑ- 
τοῦ, χαὶ εἰς τὴν γενξὰν αὐτοῦ. Οἷμαι δὲ, ὅτι Ey ὕπνοις 
καρῃν αὐτῷ ὁ Κύριος. 

Ὁ δὲ πατὴρ ὑμῶν παρεχρούσατύ µε, καὶ Π.ὶ- 
Ίτξε τὸν µισθόν µου τῶν δέκα ἡμνῶν. ᾽Αχύλας 
ὄέχα ἀρ.θμοὺς (11) εἴρηκε' Σύμμαχος δεχάχις ἀρι- 
θµμῷ. Ἔλεγεν οὖν, ὥς φησιν ὁ ᾿Εθραῖος, Δεχάχις 
Ἰθέτησεν τὰς συνθήχας πρὸς τὸν Ἰαχὼθ ὁ Aá6av, 
διὰ τὸ τὰ γεννώµενα ἐπ ὀνόματι τοῦ Ἰαχὼδ πλεΐστα 
ὅσα ὑπάρχειν, χἀχεϊῖνον ἐποφθαλμιᾷν αὑτόν' ὅπερ 
ἑδίλωσαν αἱ δύο ἐχδόσεις Kal παρη-ογίσω τὸν 
µισθόν µου δέχα ἁμνάδας' ἁμνῶν 05 ὅλως οὐκ ἔχει 
μνήμην, οὓς συνἐθετό µοι δοῦναι' οὐδαμοῦ φαίνεται, 
ὅτι συνέθετ»' ἀλλ ἀφ ὧν αὐτὸς λέγει, φανερόν 
ἐστιν. Ὥσπερ γὰρ ἀποχτείνοντα τὸν Λάμεχ οὐχ 
εἰσάγει, ἐχεητούμενον δὲ, ὡς ἀπὸ τῆς ἑξηγή- 
σεως εἶναι φανερὸν χαὶ τὸ γενόμενον οὕτω xal 
ἐνταῦθα. Πολλάχις οὖν ἡ Γραφὴ, à iv τῷ πράτ- 
τεσθαι οὐκ ἐξηγήσατο, διά τινος ἐξηγουμένου ἑδή- 
λωσεν. 

Τὰ πρόδατά σου καὶ αἱ alyéc σου οὐκ ἠτεχνώ- 
θησαν΄ κριοὺς τῶν προέξάτων σου ob κατέφαγογ. 
Καλοῦ ποιµένος (12) παῤῥησία ἐμραίνεται ταῖς φω- 
val; ταύταις, ἃς ζηλωτέον. Γεννάτωσαν οὖν xap- 
τους πνεφματικοὺς τὰ Ev τοῖς ποιµνίοις xal αἱ- 
πολίοις, ἀλλὰ xaX τοὺς πλουσίους τῆς ποίµνης μὴ xas- 
επθίωµεν. Ἐπεὶ δὲ οὐχ εὕρηνται οἱ αὐτοῦ θεοὶ, συµ- 
δάσεις ποιεῖκαι μετὰ τοῦ θεσπεσίου Ἰαχώδ' xo ὁ 
χόσµος, Ἠνίχα τοὺς Φευδωνύμους ἀπεθάλετο θεοὺς, 
φίλος Υέγονε τοῦ Χριστοῦ. 

Εἶπε δὲ Ἰακὼδ τοῖς ἀδε.1ροῖς αὐτοῦ: Συ.1..1έγετε 
Aidovc* xai cvréAstar. «ίθους. Καὶ ἐν τῷ (15) 


** Gen. xxx, ὅ]. 


(9) Al τρείς ῥάδδοι, etc. E schedis Combeflsii. 

(10) Ὅτε éxapxoyópnosr, eic. Ex iisdem sclic- 
dis, 

(11) ᾽Ακύάας δέχα ἀριμούς, cic. Ex iisdem 
schedis domns Bernardus Montefalconius in. luceia 


" Gcn. xxxi, ὂ. "^ ibid., 7. 


* 


1 ibid., 38. 


extra generationem suam, tunc. dixit ei Dominus: 
lievertere in. terram. patris tui. Simile quidpiatn a 
Domino dici putandum est, cum in exitu fuerimus, 
reversuri ad patres nostros. Prxnium autem. dat 
reverienli in terram patris sui, et in generationem 
suam, Arbitror autem in somnia apparuisse ei Do- 
minum. 


[9 Pater autem. vester. circumvenit. me, et mu- 
tavit mercedem meam decem agnis**. Aquila decem 
numeros dixit ; Symmachus, Decies nuniero. Dice- 
bat igitur, ut ait Hebrzus, decies pacta cum Jacob 
inita violavit Laban ; quia que nomine Jacobi gi- 
gnebantur. quamplurima erant, ita ut. ille invidia 
moveretur; quod du:e. editiones declarant : Et de- 
cepisti mercedem meam decem agnas. Aguorum vero 
quos dare mihi promiserat nulla mentio est, neque 
apparet eum lizc unquam pollicitum fuisse; sed 
id ex verbis ejus manifesunmni: est... Quemadinodum 
enim Laniechum qnempiam occidisse nunquam nar- 
raverat, sed is postea requisitus, id clare enuntia- 
vit, ita et hoc loeo. Plerumque igitur Scriptura quz 
in rerum gestarum recensione non euarrat, postoa 
alio referente, declarare solet. 


Oves tue εἰ capre tuc steriles non (uerunt. Arie- 
tes gregis (ui non comedi?*, Boni pastoris tiducia 
ostenditur his vocibus quas imitandum est. Pariant 
ergo fructus spiritales greges ovium et caprarum. 


D Sed et divites gregis ne comedamus. Quoniam au- 


tem non inveniuntur ejus dii, pacta init cum divino 
Jacob: et mundus; quando falsos abjecit Jeos, ami- 
cus Christi factus est. 


Dixit autem Jacob fratribus suis : Colligite layi- 
des, et collegerunt lapides **. In. Ecclesiaste quoque 


89 ibid., 46. 


edi:lit hoc fragmentum toin. | Hexaplorum, pag. At 
(19) KaJAov ποιµένος, eic. Εν schedis Conibo- 


fisii. 
(13) Καὶ ἐν τῷ "ExxAnciactyg, ctc... Ex iisdem 
Schliedis. 


Lj 
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seriptum est : Tempus. jaciendi lapides, εἰ tempus A "ExxAnciacti] Υέγρατται" Καιρὲς τοῦ BaAe!v A(- 


colligendi lapides**. Colliguntur autem | jussu Jacob 
qui typus erat Christi, ut :edificatio compleatur 
super fundamentum apostolorum et prophetarus, 
ipso summo angulari lapide Christo Doinino nostro, 
ex lapidibus vivis, qua:.do fit domus spiritalis, sa- 
cerdotium sanctuin. 

Et conversus Laban abiit in locum suum **, Mili 
locus prope est ob. improbitatem. Ejus autem qui 
proficiendo iter agit, quoniam procul est locus, non 
exiguus est labor. 

Et (uerunt ei obviam angeli Dei *. Dominus ait : 
Ego sum via**. Qui ergo hanc viam sequitur, ei 
obviam eunt angeli Dei. 


Et precepit eis dicens : Sic dicetis domino meo 
Esau : Hec dicit servus tuus Jacob : Apud Laban pe- 
regr natus sum**, Honoris causa fratrem natu majo- 
rem absque simulatione dominum suum vocat. Sed 
et responsio humilis avertit iram"*. Et tanquam homo 
quidem timuit, Deo vero confisus, non fugit, sed 
accessit. 


3 E! transiit vadum Jaboc *'. Jaboc fluvius est 
Arabis, qui nunc vocatur Jambices. 


felicius. est autem Jacob. solus, et luctabatur vir 
cum eo **, etc. Quis fuerit hic appellatus homo si - 
mul et Deus, qui lJuctabatur et decertabat cum Ja- 
cob, nisi id quod multifariam multisque modis lo- 
eutum patribus sacrum Dei Verbum , Dominus et 
Deus vocatur, quodque etiam benedicens Jacob, 
Israel ipsum. appellavit, dicens quia invaluisti cum 
Deo **? Eum autem in inodum hujus atatis homines 
videbant Dei Verbum , quemadmodum οἱ Domini 
nostri apostoli qui dixerunt : Quod eruat αὐ initio, 
quod vidimus oculis nostris, et perspeximus, et ma- 
nus nostre contrectaverunt de Verbo. vitee**. Quod 
Verbum et quam vilam contemplatus etiam | Jacob, 
infert diceus : Vidi enim Deum [acie ad faciem **. 


Jacob autem diligebat Joseph super omnes filios 
2108, quia filius seneciulis erat ei. Fecit vero ei tu- 
nicam variam 91. Tunica varia est habitus bonus 
virtutibus ornatus. 

Videntes autem fratres ejus quia eum pater dili- 
gebat pre omuibus filiis suis, oderunt eum, nec po- 
teranl ei loqui quidquam pacificum 13. Qui odit, uon 
potest quidquam paciflce loqui ei quem odio la- 
bet. Deponamus ergo odium, ut pacifice loqui pos- 
Situs, 


*! Éccle. qni, 5. 
'* Gen. xxxu, 29. 
?: ibid., 4 


53 Gen. xxxi 
$?jljd., 98, 3ο 


53 Gon, xxxi, 55. 
*5 ibid., 24. 


(14) Tov μὲν φαύ.ου, etc. E catena Romana. 

15) Ὁ Κύριός gnciv, eic. E schedis Combelisii. 

(16) Κατὰ τιµή», etc. Ex iisdem schedis. 

(17) Ἰαθώκ. ew. Edidit hoc scholion Montefal- 
couius noster tom. ] Hexapl., pag. A1, ubi pro'"lag- 
ίκης, quod habetur iu scbedis Combelisii, legit 


θους, xal καιρὸς τοῦ συγαγαγεῖν «Ίίθους. Σννά- 
γονται δὲ κατὰ πρόσταξιν Ἰαχὼθ, ὃς τύπος ἣν Xpt- 
στοῦ, ἵνα ἡ οἰχοδομὴ πληρωθῆ ἐπὶ τῷ θεµελίῳ τῶν 
ἁποστόλων xai προφητῶν, ὄντος ἀχρογωνιαίου αὖ- 
τοῦ Χριστοῦ τοῦ Κυρίου ἡμῶν, ix λίθων ζώντων, 
ὅτε γίνεται οἶχος πνευματιχὸς, ἱεράτευμα ἅγιον. 

Καὶ ἁποστραφεὶς Λάδαν ἁπῆ.θεν elc τὸν τόπον’ 
αὐτοῦ. Τοῦ μὲν φαύλου (14) διὰ τὴν χακίαν ἐγγὺς ὁ 
τόπος τοῦ δὲ διὰ προχοπῆς ὁδεύοντος, ἐπεὶ μακράν 
ἐστιν ὁ τόπος, οὐ μιχρὸς ὁ χόπος. 

Καὶ συκήντησαν αὐτῷ οἱ ἄγγε.οι τοῦ Θεοῦ. 
Ὁ Κύριός φησιν (15) Ἐγώ εἰμι ἡ ὁδός. Τῷ οὖν 
τὴν ὁδὺν ταύτην πορευομένῳ συναντῶσιν ἄγγελοι τοῦ 
θεοῦ. 


D Kal ἐνετείΊατο αὐτοῖς «έχων, Οὕτως ἑἐρεῖτε τῷ 


xvplo µου Ἡσαῦ' Οὕτως «έγει ὁ παῖς σου Ἰακώδ' 
Μετὰ Λάδαν παρῴχησα. Κατὰ τιμῖν (16) τὸν πρε- 
σθύτερον ἁδελφὸν ἀνυποχρίτως χύριον αὑτοῦ xa- 
As. Πλὴν xal ἀπόκρισις ὑποπίπτουσα ἆπο; 
στρέφει θυμό». Καὶ ὡς ἄνθρωπος μὲν ἑφοδή- 
θη, τῷ Oc δὲ πιστεύσας, οὐχ ἔφυχεν, ἀλλ' fo- 
χετο. 
Καὶ διέδη τὴν διάδασιν τοῦ Ἰαδώκ. Ἰαθὼκ (1T) 
πὀταμός ἐστι τῆς Ἀραδίας, ὁ vov καλούμενος ἸΊαμ- 
θίχης. 

Ὑπελείφρθη δὲ Ἱακὼδ μόνος, καὶ ἐπά.ῖαιε μετ) 
αὐτοῦ ἄνθρωπος, xaX τὰ ἑξης. Τίς ὃ ἂν ἄλλος (18) 
εἴη ὁ λεγόμενος ἄνθρωπος ὁμοῦ xaX θεὸς, συµπαλαίων 
καὶ συναγωνιζόμενος τῷ Ἰακὼδ, ἢ 6 πολυμερῶς xat 
πολυτρόπως λαλήσας τοῖς πατράσιν ἱερὸς τοῦ Θεοῦ 
Λόχος, Κύριος χαὶ cbe χρηµατίζων, ὃς χαὶ εὖλο- 
γήσας τὸν Ἰαχὼδ, Ἱσραὴλ αὐτὸν ὠνόμασεν, ἐπειπὼν, 
ὅτι ἐνίσχυσας μετὰ 8500 ; οὕτω δὲ ἑώρων οἱ τότε 
ἄνδρες τὸν τοῦ θεοῦ Λόγον, ὡς xal oi φΦῄσαντες τοῦ 
Κυρίου ἡμῶν ἀπόστολοι. Ὁ ἦν ἀπ ἀρχῆς, ἑωράχα- 
μεν τοῖς ὀρφθα.ἲμοῖς ἡμῶν, καὶ ἐθεασάμεθα, καὶ al 
χεῖρες ἡμῶν ἐν η.Ἰάφησαν περὶ τοῦ Λόγου τῆς ζωης 
ὃν Λόγον, καὶ ζωὴν θεασάµενος xot ὁ Ἰαχὼδ, ἐπι- 
φέρει λέγων Εἶδονγ γὰρ 850v πρόσωπον) πρὸς 
αρόσωπογ. 

Ἰακὼδ δὲ ἡγάπα τὸν Ἰωσὴφ παρὰ πάντας τοὺς 
υἱοὺς αὐτοῦ, ὅτι υἱὸς γήρως ἦν» αὐτῷ. Ἐποίησε 
δὲ αὐτῷ χιτῶνα ποικἰ.λον. Χιτὼν (19) ποιχίλος ἐστὶν 
δις ἀρίστη ταῖς ἀρεταῖς χεχοσμηµένη. 

Ἰδόντες δὲ οἱ ἁδεΊφοὶ αὐτοῦ, ὅτι αὐτὸν ὁ πα- 
τρ φιαεῖ ἐκ πάντων τῶν viov αὑτοῦ, ἐμίσησαν 
αὐτὸν, xal οὐκ ἡδύναντο «αεῖν αὑτῷ οὐδὲν 
εἰρηγικόν. Ὁ μισῶν (30) ἁδυνάτως ἔχει πρὸς τὸ 
εἰρηνικόν τι λαλεῖν τῷ µισουµένῳ. ᾿᾽Αποθώμεθα οὖν 
τὸ µῖσος, ἵνα λαλεῖν εἰρηνικὰ δυνηθῶμεν. 


δὲ Joan, xiv, 6. 5 Gen. xxxi, 4. 36 Prov. xv, 4. 
Joan. 1,4. ?! Gen. xxxu, 90. ** Gen. xxxvii, 3. 


Ἰαμθύχης. 

(18) Tic δ' ἂν ἅν.Ίος, eic. Ex iisdem schedis 
Combetisii. 

19) Χιτών, etc. Ex iisdem schedis. 

(a0) Ὁ pico, etc. Ex iisdem schedis. 
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Οἱ δὲ Μαδιηναἴοι ἁπέδοντο τὺν Ἰωσὴφ εἰς AT- A. Madianite. autem vendiderunt. Joseph in .9y;.1o 


Ίυπτον τῷ Πετερρῇ τῷ σπάδυντι Φαραὼ ἀρχιμα- 
Τείρφ. Πετεφρῖς (21) παρὰ Αχύλα xai Xoppgáyo 
Φουτιρὰρ εἴρηται ἐν τούτῳ τῷ τόπῳ, ἓν δὲ ἑτέρῳ 
Φουτιφαρέ. Καὶ dj μὲν τοῦ παρόντος ὀνόματος Epum- 
νεία παράχειται τῇ λέξει (22). ἡ δὲ ἔχθεσις τοῦ ἑτέ- 
poo ἓν τοῖς ἑξής φανεῖται. 
« l'robc δὲ Αὐνᾶν, ὅτι οὐκ abc ἔσται τὸ σπέρμα, 
ἐγένετο ὅταν εἰσήρχετο πρὺς τὴν Tvraixa τοῦ 
ἀδε1 pc) αὐτοῦ, ἐξέχεεν ἐπὶ τὴν γη». Πᾶς ὁ σπεἰ- 
pov (25) ἐπὶ την σάρχα, xai τὰ ἔργα τῆς σαρχὸς ἓν 
τῇ ΥΠ θησαυρἰζων, ὅμοιος τῷ Αὐνᾶν' διὸ xal θανα- 
τοῦται ὑπὸ θεοῦ. 

Καὶ ἦν Κύριος μετὰ Ἱωσήςφ: καὶ ἦν ἂν ἣρ ἐπιτυγ- 
χάνων. Ὡς ἐπὶ σκοπὸὺν (24) βάλλων. ἔτεινε τὸ ἠγε- 


μονιχὸν ἑαυτοῦ, xaX ἀεὶ ἐπετύγχανε. Πολλαχου δὲ χέ- D 


χρηται τούτῳ ἡ l'oadf. 

Kal εὖὑ.Ίόγησε Κύριος τὸν οἶχον τοῦ Alyvatlov 
διὰ Ἰωσήφ. Διὰ τὸν ἅγιον (25) ἐν οἴχῳ ὄντα Λἱ- 
Υυπτίου εὐλογεῖται ὁ oixog, xal τὰ ὑπάρχοντα, xal 
ὁ ἀγρὸς τοῦ Αἱγυπτίου. Αὕτη δὲ οὗ πνευματιχὴ εὖ- 
λργία. 

Ἐγχένετο δὲ μετὰ ῥήματα ταῦτα, ἥμαρτεν ὁ ἁρ- 
χιοινοχόος tov βασιεΊέως Αἱγύπτου, xal ὁ ἀρχισι- 
τοποιὸς τῷ χυρίῳ αὐτῶν βασιεῖ Αἱγύπτου. No- 
aij (20) ὅτι τὸ ἀνάλογον τῷ' Ἡμαρτον βασιάεῖ 
Αἰγύατου, λέγοιτ ἂν περὶ τῶν μαρτύρων, ὅτι τῷ 
νοητῷ βασιλεῖ τῆς Αἰγύπτου οὗτοι ἁμαρτάνουσιν, 


Βειερίιτε eunucho Pharaonis coquorum principi **. 
Petephrem Aquila et Syminachus Phutipbar dixc- 
runt hoc loco : in. alio. autem Phutiphare; pra- 
sentis vero nominis interpretatio voci adjacet; al- 
ierius autem expositio in sequentibus declarabi- 
tur. 

Sciens autem Aunam sibi non fore semen, quando 
ingrediebalur ad uxorem [ratris su, effundebat. in 
lerram **, Omnis qui seminat in. carne, et opera 
carnis in terra thesauriz t, similis est Aunam. 
Quamobrem interficitur a Deo. 


Et erat Dominus cum Joseph, et erat vir prospere 
agens?**, Tanquam in scopum mittens, intendebat 
animi principatum et seinper prospere agebat. Fre- 
quenter autem boc verbo utitur Scriptura, 

Et benedixit Dominus domui /Egypiii propter Jo- 
seph *'. Propter sanctum qui erat in domo A4 
AEgyptii , benedicitur domus, bona et ager. /Egy- 
pti. H:ec. autem non. est. spiritalis benedictio. 


Mis ita. gestis accidit. ut peccarent pincerna regis 
4Egypti εἰ pistor domino suo regi .Egypti **. Con- 
sentanee his verbis : Peccarunt. regi /Egypii , arbi- 
tror dici posse martyres spiritali regi ZEgypti pec- 
care, sed non Deo. Videntur enim peccare contra 
mundi legem, quie adversatur legi Dei. 


ἀλλ οὗ τῷ θΘεῷ. Εἰς Υὰρ τὸν τοῦ κόσμου vópov δοχοῦσιν ἁμαρτάνειν, ἑναντίον ὄντα τῷ vóyup 


τοῦ 8:0». 


"Ott κΛοπτῇ ἑκ.λάπην ἐκ γῆς ᾿Εδραίων, xal ὧδεοσ Quia furto sublatus sum de terra Hebreorum, 


οὐκ ἑποίησα οὐδέν. Τὸ μηδὲν (27) ἐπιχωρίων Αἰγυ- 
πτίών ποιεῖν αἱνίσσεται διὰ τοῦ. "0€ οὐκ ἐποίησα 
οὐδέν. Αἰγυπτίων δὲ ἔργον ἦν καὶ τὸ συνελθεῖν τῇ 
τοῦ χυρίου γυναικἰ. 

Ἀποχριθεὶς δὲ "ocho εἶπεν αὑτῷφ' Αὕτη ἡ 
σύ]αρισις αὐτοῦ τὰ τρία xara τρεῖς ἡμέραι εἰ- 
civ. Καὶ ἀνωτέρω (28) εἴρηται, οἱ τρεῖς πυθµένες 
tpsic ἡμέραι εἰσίν. Οὐχοῦν τὸ, «psi; ἡμέραι, xal 
διὰ πυθµένων xal δ.ὰ χανῶν παρίσταται’ συγχρη- 
δαµένης Προνοίας εἰς παράστασιν τριῶν ἡμερῶν 
οἰχείοις παραδείγµασι τοῦ ἑχατέρου βίου. Τοιαῦτα 
ὅ ἂν εὗροις χαὶ ἓν ταῖς λυιπαῖς Γραφαῖς' τὸ αὐτὸ 
δηλο"μενον ἀπὸ διαφόρων εἶναι δοχούντων παρα- 
δειγμάτων. 


el hic nihil feci **. Indicat. nihil se quod indigena 
AEgyptii faciunt, facere, cum ait : Hic nihil [«εἰ. 
AEgyptiorum vero opus erat, etiam cum domini 
Uxore coire, 

llespondens autem Joseph dixit ei : ll eec est inter- 
pretutio ejus : tria. canistra, ires dies sunt !. Supra 
etiam dietum est, tres. propagines, tres dies sunt, 
Tres ergo dies οἱ per propagines εἰ per canisiF« 
sighificantur : ad id nempe usa est Providentia 
propriis utriusque vite exemplis. Talia reperies 
οἱ in reliquis Scripturis, ubi idem declaratur excein- 
plis specie diversis. 


Ἐγένετο δὲ ἐν τῇ ἡμέρᾳ τῇ cpitn, ἡμέρα yevé- D — Die autem tertia. accidit, ut dies csset matalitius 


σεως ἦν Φαραὼ, xal ἐποίει πὀτον πᾶσι τοῖς παι- 
σὶν αὐτοῦ. Tov μὲν πρὸ ἡμῶν (39) ἑτήρησέ τις, ὅτι 
φαῦλός ἐστιν ὁ τὰ γενέσεως τιμῶν πράγματα, xal 
τὴν ἡμέραν τῆς γενέσεως αὐτοῦ ἀποδεχόμενος' ἡμεῖς 

** Gen. xxxvi, 20. 0 Gen. xxxvii, 9. 
' ibid., 12. * ibid., 20. 


(34) Πετερρῆς, etc. Edidit hoc scholion Moute- 
falconius noster tom. | Ηεταρί., pag. 45, uhi ini- 
lium diversum est : τοῖς μὲν περὶ Αχύλαν xal Σύμ- 


ον Φουτιφὰρ εἴρηται, etc. 
u^ Iapdxeicai τῇ Aé£ei. Nimirum Origenes ex 
Philone Judzo, ac plerumque suo Marte nominum 
propriorum llebraicorum signilicata ad marginem 
aseripserat. 


56 Gen. xxxix, 2. 


Pharaonis et [acere convwium pueris suis *, Ante 
nos observavit quispiam malum esse eum qui na- 
lalitia sua celebrat et diem ortus sui probat. Nos 
autem expositionem confirmamus, et. in. Herode 


? ibid., 5. ** Gen. xL, 1. **ibid.. ο. 


35) Πᾶς ὁ σπείρων, etc. E schedis Combeltisii, 
2j Ὡς ἐπὶ exozór, ew. Ex iisdem schedis. 
(25) Διὰ τὸν ἅγιογ, eic. Ex iisdem schedis. 

(26) Νομίζω, etc, Ex iisdem schedia. 

(27) Τὸ μηδέν, etc. Ex iisdem schedis, 

a Καὶ ἀνωτέρω, eic, Ex iisdem schedis, 


(29) Tov μὲν πρὸ ἡμῶν, etc. E catena Roma- 


151 
simile quiddam deprehendimus, quando filia Hero- 
diadis saltavit οἱ amputatum est. caput Joannis, 
Nec uspiam justum videre est qui natalitium diem 
celebret, 


Post duos annos dierum vidit Pharao somnium : 
putabat se stare super fluvium *, cic. Qui in fluxis et 
cadueis confidebat, putabat se stare super fluvium, 
unde quie videntur esse felicia ascendunt, quando 
ejus boves pingues sunt : sed omnino devorantur hzc 
a deterioribus. lloc autein, putabat, conferes cum 
illo, Putabam vos colligare manipulos *. Et in secundo 
somnio : Quemadmodum, inquit, sol et [una et astra 
adorabant me *. Et rursus summus pincerna,In somno 
"meo, inquit, erat vinea *, etc. Pistor vero, Putabam 
me tria canistra farine ferre super caput meum", etc. 
ἄμπε.ίος, xal τὰ ἑξῆς' 6 δὲ àpytottorotóz Ὥμην 
καὶ τὰ ἑξης. 

Ejusdem, Narratio Scripturze habet: Putabat sestare 
super fluvium, nou super ripam A5 fluminis ; Pharao 
autem ait : Putabam me stare super ripam ffuminis*, 
non super fluvium. Ceterum s:vcularia Egypti ne- 
gotia, a melioribus incipiunt, quorum typus est 
abundantia, sed ia amara desinunt. quorum abun- 
dantia et fames figure sunt. Simile quidpiam in 
historia divitis videre cst. Veluti enim septem auni 
abundantiw erant ei, quippe qui receperat bona 
sua in vita sua, dum indueretur purpura οἱ hysso, 
et ketaretur quotidie splendide *. Sed hzc abeunt 
ei in contraria, recipieuti mala post mortem,  Si- 
milia videre est in iis qui latam et spatiosam 
lugrediuntur viam quorum (fnis perditio est '*, 
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δὲ βεθαιοῦμεν ^5,» Or pni, xai ἐπὶ τοῦ Ἡρώδου «b 
παραπλῄήσιον εὑρόντες, ὅτε xai ἡ θυγάττρ Ἡρω- 
διάδος ὠρχήσατο, καὶ ἀπετμήθη ἡ Ἰωάννου χεφα- 
Aly καὶ οὐδαμοῦ δίχαιος φαίνεται γενέθλιον ἄγων 
ἡμέραν. 

Ἐγέγετο δὲ μετὰ δύο ἔτη ἡμερῶν, Φαραὼ εἶδεν 
ἐνύπνιον. "βετο ἑστάναι ἐπὶ του ποταμοῦ, καὶ τὰ 
έξης. 'O ἐπὶ τοῖς ῥευστοῖς (30) καὶ ἀθεθαῖοις 7 
ποιθὼς Gero ἑστάναι ἐπὶ τοῦ ποταμοῦ, ἀφ' οὗ τὰ 
χοῦντα εὑδαιμονιχὰ εἶναι ἀναθαίνει, ὅτε οἱ βόες αὐ- 
τοῦ παχεῖς ciat ἀλλὰ πάντως χατεσθίεται ταῦτα ὑπὸ 
τῶν Χδιρόνων. Πρὸς δὲ τὸ, (ero, συγχρινεῖς τὸ, 
ᾧμην ὑμᾶς δεσμεύειν δράγµατα. Ἐπὶ δὲ δευτέρου 
ἑνυπνίον, "Ücxep, orat, ὁ fdtoc, χαὶ ἡ ceAdvm 
xal οἱ ἀστέρες προσεκύνγουν uot. Πάλιεν τε aj ὁ 


p μὲν ἀρχιοινοχόος. Ἐν τῷ ὕπνφ µου, φησὶν, ἦν 
τρία κανγᾶ χονδριτῶν αἴρειν ἐπὶ τῆς xsgadnc pov, 


Tov αὐτοῦ. Τὸ μὲν διηγηματικὺν τῆς Γραφης πρόσ- 
ὠπόν φησιν "sco ἑστάναι ἐπὶ τοῦ πυταμοῦ, οὐ 
παρὰ τὸ χεῖλος τοῦ ποταμοῦ' ὁ bt Φαραώ φτσιν’ 
"Dunr ἑστάναι παρὰ có χεῖΊος τοῦ ποταμοῦ , οὐχ 
ἐπὶ τοῦ ποταμοῦ. Τὰ µέντοιχε ἐν Αἰγύπτῳ πράγµατα 
τὰ ἐν τοῖς χοσμιχοῖς, ἀπὸ χρηατοτέρων ἀρχόμενα, ὧν 
σύμδολον dj εὐθηνία, εἰς π'χρότερον καταλήγει, ὧν 
ἡ εὐθηνία xa ὁ λιμὸς τύπους. Τοιοῦτον δέ ἐστι χα) 
ἐπὶ τοῦ κατὰ τὸν πλούσιον λόγου θεωοῦσαι., Οἱονεὶ 
γὰρ τὰ ἑπτὰ ἕτη τῆς εὐθηνίας ἣν αὐτῷ, ἀπολαμθά- 
νοντι τὰ ἀγαθά αὑτοῦ ἐν τῇ ζωῇ αὐτοῦ, ἑνδεδυμένῳ 
πορφύραν, καὶ βύσσον, xat εὐφραινομένῳ καθ ἡμέ- 
pav λαμπρῶς' λήγει δὲ αὐτῷ εἰς τὰ ἑναντία, ἆπο- 
λαμδάνοντι τὰ xaxà μετὰ τὴν ἐντεῦθεν ἁπαλλαγίν. 


dum θ quibus initium est arcta. οἱ angusta C Τοιαῦτα δ ἂν ἴδοις χαὶ ἐπὶ τῶν τὴν πλατείαν καὶ εὖ- 


via, fiuis est vita. Quamobrem va saturis, quo- 
niam esurient, οἱ ridentibus, quoniam flebunt. 
Beati qui lugeut et flent, quoniam ipsi consolabun- 
tur !!, 


Et ecce tanquam e fluvio. asceudebaut. septem bo- 
ves **, eic. Pharaouis sonia boves erant et spice. 
Per ea euim quibus terra colitur, et per fructus cjus, 
praenuntia data sunt regi sigua abuudantis οἱ 
famis. 

Fxperge(actus autem. Pharao, rursum somniavit, 
εἰ ecce septem spice ascendebaut in. culmo uno electe 
et pulchra: !*. Jo eph. non. spicas, sed mauipulos 
vidit; /«Egyptius vero non manipulos, sed spicas. 
Ei rursus pincerna tres propagiues vilet quibus 
wes dies significantur; rex autem in. uno culmo 
Seplem spicas, quibus septem anni counexi sunt, 
sicque unius nominis 7u0u£voc diversa est interpre. 
tatio. Si quando ergo quispiam aliter interpretetur 
Scripturam, ne putes illum vim ei afferre. lllud 
etam observandum pranuntias abundantiz septem 

* Gen. xti, 1. * Gen. xxxvii, 7. * ibid., 9. 
** Mattb, vit, 16, 14. !! Luc. vi, 25; Maub. v, 5. 
í (50) Ὁ ἐπὶ τοῖς ῥευστοῖς, cc. K schedis Combr- 

Isti. 


(31) Tov. Φαραώ, εἰς. E. schedis Combefisii. 


* Gen. xL, 9. 
! Gen. χι, 2. 


ρύχωρον ὁδενόντων, Gv. τὸ τέλος ἀπώλεια" οἷς δὲ ἁρ- 
yh τὸ στενὸν καὶ τὸ τεθλιμμµένον, τὸ τέλος ζωή. Ao 
οὐαὶ τοῖς ἑμπεπλησμένοις, ὅτι πεινάσουσι' χαὶ τοῖς 
γελῶσιν, ὅτι χλαύσουσι. Μακχάριοι οἱ πενθοῦντες xat 
κλαίοντες, ὅτι αὗτοὶ παρακλτθήσονται. 

Kal ἰδοὺ ὥσπερ ἑχεοῦ xotapov ἀνέέαυον ἑπτὰ 
βόες, xaX τὰ ἑξίς. Tou Φαραὼ (51) τὰ ἐνύπνια βόες 
σαν χαὶ ατάχυες. Δι ὧν γὰρ γεωογεῖται d; v8, καὶ 
ἅπερ φέρει, προσημαντιχὰ εὐθηνίας τε xat ἀφορίας 
ἐγένετο τῷ βασιλαῖ. 

Ἡγέρθη δὲ Φαραὼ, καὶ àvvxvridcOn τὸ δεύτα- 
por: xal ἰδοὺ ἑπτὰ στάχυες ávé^awor àv πυθµάέ- 
γι ἐνὶ ἐκ.λεκτοὶ καὶ κα.λοί. Ὁ μὲν Ἰωσὲφ (52) οὗ 
στάχνας, ἀλλὰ δράγµατα tióev ὁ δὲ Αἰγύπτιος οὗ 
δράγµατα, ἀλλὰ στάχυας. Καὶ πάλιν 6 μὲν ἀρχιρινο- 


υ χόος τοὺς τρεῖς πυθµένας Βλέπει εἰς τρεῖς ἡμέρας Ó 


δὲ βασιλεὺς τοὺς ἐν πυθµένι ἑνὶ ἑπτὰ στάχνας εἰς τὸ 
συνηαμένον τῶν ἑπτὰ ἐνιαυτῶν' χα) γίνεται τοῦ Evi; 
ὀνόματος τοῦ πυθµένος δ.άφαρας tj ἑρμηνεία. Είποτε 
οὖν ἄλλως τις διηχεῖται τὶν Γραφὴν, μὴ δοχείτω 
βιάξεσθαι αὐτὴν. Καὶ ἔτι τηρητέον, ὅτι ἐπὶ μὲν τῆς 
' jhid., 16. *Geu. ΣΙ, 17. 
À? ibid., 5, 


(32) ' μὲν Ἱωσήφ, etc. Hie loeus in iis!em 
schedis Origeni tribuitur , una tamen catena. Regia 
llebrzo ascribit. : 


* Luc. xv. 
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εὐθτνίας i«tk στἆάγχυες ἀναθαίνοντες Ev πυθμένι EV, A spicas ascendere in. culmo uno, prxnuntias. item 


v! δὲ τοῦ λιμοὺῦ ἑπτὰ μὲν στάχνες, οὐκ ἔτι δὲ ἓν 
πυθµένι Ev ἄλλος φησίν' ἐν κα ἰάμῳ & (55). 
ἘΕγένετο δὲ πρωῖ, καὶ ἑταράχθη ἡ ψυχὴ αὑτοῦ, 
xal ἁ τοστεί.Ίας ἐκά.εσε πάντας τοὺς ἐξηγητὰς 
Αἰγύπτου, καὶ πάντας τοὺς σοφοὺς αὐτῆς. "Όλης 
Αἰγύτττου (04) πῶς ἐχάλεσε τοὺς ἐξηγιτὰς xal σο- 
φοὺς, ἅμα ζητητέον ὡς πρὸς τὴν λέξιν, xal εἰ 
πρὸς ἀναγωγὴν δεῖται Eo vm sov. Αἰγυπτίων ὁ Φαραὼ 
ὡς σοφρωτέρων. Ὅλης δὲ Αἰγύπτου φαμὲν, ὡς ἆχο- 
409009 τῷ, Πάντας τοὺς ἐξηγητὰς Αἰγύπτου, καὶ 
sárrac τοὺς σοςροὺς αὐτῆς. 
Καὶ διηγήσατο αὐτοῖὶς Φαραὼ τὸ ἐνύπνιον αὐ- 
τοῦ, καὶ οὐχ ἦν ὁ ἁπαγγέλ.]ων abcó τῷ Φαραώ. 
Οὐκ οἶμαι (33), ὅτι τέλεον ἐσιώπων, ἀλλὰ πάντα 


famis septem. etiam. $pieas, sed uon. in una propa- 
gine; alius vertit, in. uno culmo. 

Facto autem mane, turbata est anima ejus, et mit- 
lens vocavit omnes interpretes /Egypti, el. omnes sa- 
pientes ejus 1. Totius Egypti quomodo vocarit in- 
terpretes et sapientes quaerendum  siinul est secun- 
dum litteram, et. utrum juxta. allegoriam iuteipic- 
tibus JEgyptiis tanquam sapientioribus indigeat 
Pharao. 'l'otius autem ZEgypti dicimus, quod id se 
qualur ex his ; Omues interpretes Egypti, et omues 
sapientes ejus. 

Et narravit illis Pharao somuium suum, £l nonu 
eral qui interpretaretur illud Pharaoni 15. Non puto 
eos omniua Lacuisse, sed oninia potius AG dixisse, 


μᾶλλον ἔλεγον ἣ αὐτὸ τὸ τῆς ἐνυπνίων διηγήσεως. B quam veram somniorum interpretationem. AL dicet 


Ἁλλ' ἐρεῖ τις Πῶς fist ὁ Φαραὼ πότερον ἐπιτυγ- 
χάνουσιν οἱ ἑξηγητα)ὶ xal σοφοὶ Αἰγύπτου διηγούµε- 
vot τὰ ἑνύπνια, Ἡ gh; Ἔλεγε δὲ πρὸς ταῦτα ὁ 
Ἐδθραῖος, ὅτι ὁ Φαραὺ ἰδὼν τὸ ἐνύπνιον, εἶδε αὐτοῦ 
χαὶ τὴν διἠγησιν, τις αὑτοῦ ἀπέπεσε τῆς µνήµης. 
Ἑκχάστου οὖν ἀχούων λέγοντος, οὐχ ἀνεμιμνήσχετο 
οὗ ᾖδει ἑυρχχέναι. Διὰ τοῦτο δὲ ἑξεπλάγη τὸν Ἰω- 
gio, χα) ἀθρόως αὐτὸν προἠγαγεν εἰς τὸ πιστεῦ- 
σαι *hv πᾶσαν Αἴγυπτον, xal τὸν σἵτον αὐτῆς, 
καὶ τὴν σωτηρίαν τῶν ΛΑἱγυπτίων, αὐτῷ. ἐπεὶ 
ἅμα γε ἐχδιηγἠσατο τὰ ὀνείρατα, καὶ οὗτος ὑπεμνή- 
σθη τὰ αὐτὰ εἶναι τὰ προδεδηλωµένα αὐτῷ. 
Ἀποκριθεὶς δὲ Ἰωσὴφ τῷ Φαραὼ, εἶπει' Άνευ 
τοῦ θεοῦ οὐχ ἀποκριθήσεται có σωτήριον Φαραώ. 


Κύλοχος Ἰωσὴφ (36) iv ᾧ προοιµιά-εται ἀπὸ Θεοῦ. C 


Τήρει δὲ, ὅτι πρὸς μὲν τὴν vuvalxa εἶπε. Καὶ ποιή- 
cw ró ῥῆμα τὸ πογηρὸν τοῦτο, xal ἁμαρτήσομαι 
ἐναγτίον τοῦ θεοῦ. ᾽Αλλὰ χαὶ πρὸς τοὺς ἐν τῇ φυ- 
λαχῇ εὐνοῦχους φησίν' Οὐχὶ διὰ τοῦ Θεοῦ ἡ δια- 
(άφησις αὐτῶν ἐστι; 

Καὶ εἶπε Φαραὼ πᾶσι τοῖς παισὶν αὐτοῦ. Mi) 
εὐρήσομεν ἄνθρωπον τοιοῦτον, ὃς ἔχει πνεῦμα 
ϐεου ἐν ἑαυτῷ; Μεῖζον 3) κατὰ ἄνθρωπον (27) ἰδὼν 
Φαραὼ τὸ τὴν ἐχπεσοῦσαν τῆς µνήµης αὐτοῦ λύσιν 
τοῦ ὀνείρατο; σεσαρηνἰσθαι ὑπὸ τοῦ Ἰωσὴφ, πνεῦμα 
εἶπε θεοῦ ἔχειν αὑτὸν ἐν ἑαυτῷ. 

Tov αὑτοῦ. Ἠναγκάσθη xal Φαραὼ ἕνα εἰπεῖν 
θεύν' xai τούτῳ δὲ συνάδει τὸ περὶ τῆς λύσεως τοῦ 
ὀνείρατος προαποδεδοµένον. 

Καὶ ἐκήρυσσεν ἔμπροσθεν αὐτοῦ χήρυξ. Τὸ 
Ἑδθραϊκὸν (98) ἔχει Ἀόρὴχ, ὃ χυρίως σηµαίνει, πα- 
thp ἁπα.ἰός. Εἰχότως πατέρα ἁπαλὺν ἐχάλεσε τὸν 
!5 114. 


'* Gen, xLi, 5. 1. jbid., 16. 


(35) "Ev κα-άµῳ ἑγί. Hzc lectio non comparet 
iu Hl exaplis a Montefalconio nostro editis. 

(34) "O.1qc Αἱγύπτου, etc. E catena. lkomana. 

135) Ovx οἶμαι, etc. E schedis Combetisii. 

(36) EbAoyoc Ἱωσήφ, etc. Ex iisdom schedis. 

(57) Mec i] κατὰ ἄνθρωπο», etc. E catena Ro- 
mana. 

(38) TO Ἑδραϊκόν, eic. Edidit hoc fragmentum 
seu scholion Montefalconius tom. I. Hexaplorum, 
pag. 49, ubi docte monet ex. Origene expisceatum 
llieronyauimn ita habere iu Quest. : Aquila transtu- 


! Gen, xxxix, 9. 


aliquis : Quomodo noverat Pharao an ejusmodi in- 
lerpretes et sapientes. Egypti somnia beue inter- 
pretarentur, necue ? Àd liaec dicebat lHlebraus som- 
niantem Pharaonem, simul vidisse somnii interpre- 
lationem quie e $ua. meworia  exciderat, Singulos 
igitur audiens, non reminiscebatur eorum que 
sciebat se vidisse. Quamobrem miratus est Jose- 
phum, et confestim totam ZEgyptum, frumentum 
cjus, et salutem Agyptiorum ei credidit. Vix enim 
interprelatus. erat. somnia, cum bic meminit ipsa 
esse qua el fuerant prius osteusa. 


Respondens autem Joseph Pharaoni dixit : Sine 
Deo no" respondebitur salutare Pharaoni 15. Sapiens 
Joseph cum a Deo exordium ducit, Observa eum 
ad mulerem dixisse : Et faciam verbum malum 
hoc, εἰ peccabo coram Deo !'. Et ad eunuchos in 
carcere ait: Annon a Deo in:erpretatio eorum est ** ? 


Kt dixit Pharao omnibus ministris suis ? Nun- 
quid inveniemus hominem lulem, qui habet spiritum 
Dei in se 39] Videns Pharao supra homiuem esse 
datani a Josepho sni somnii interpretationem quam 
ipse oblitus erat, dixit eut Dei spiritum in se la- 
bere. 

Ejusdem. Coactus est Pharao unum dicere Dein, 
Mis autem consentanea sunt illa quz prius dicia 
sunt de somuii interpretatione, 

Et clamabat ante. ipsum preco *?. llebraieun 
habet Abrech, quod. proprie, pater teuer, siguificat. 
Merito patrem tenerum vocavit Joseph. Nam. cum 


* Gen. x, 8. !* Gen. xri, 58. * [0:ἀ., 45. 


lit: «el clamavit in conspectu. ejus. adgeniculatio- 
nem, » Symmachus ipsum Iebraicum sermonem | in- 
tlerpretaus ait : « el clamavit ante eum Abrech. » Όιι- 
de mihi videtur non tam preco, site adgeniculalio 
quee in salutando vel adorando Joseph accipi potest, 
intelligenda, quam illud quod Hebrei tradunt di- 
centes palrem ienerum et hoc sermone transferri ; 
ab quippe dicitur pater, rech delicatus, sive. tenerri- 
mus, significante Scriptura quod. juxta. prudentia 
quidem pater omnium fuerit , sed juxia «tatem. te- 
uerrimus adolescens εἰ puer. 


em— 
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&:tate tener esset, quasi pater. salutarem principa- A Ἰωσὴφ, ἐπειδήπερ ἁπαλὸς ὧν xazà τὴν ἡλικίαν, ὡς 


tum ZEgyptiis exhibuit. Hzc vox. autem, abrech, 
nihii aliud significat, quam genua flectere. Clara 
quippe est vox praecoiis. 

Et vocavit Pharao nomen Joseph Psontompha . 
tech *1. Psontomplianech quod interpretatur, cui 
τι τα ΓΗ est (uturum, Aquila, Saphamphane. Syim- 
machus, Saphtphane, occulta. revelavit. 

Et dedit ei uxorem Aseneth filiam Detephre sacer- 
dotis Ileliopoleos **, Phutiphar nomen est patris 
uxoris Joseph. Existimabit quispiam alium esse ab 
eo qui Jusephum emit. Sed non 47 sic arbitrantur 
Hebrzei ; verum ex apocrypho dicunt, eumdem 
ipsum esse, qui ejus herus et. socer fuit. Narrant- 
que Áseneth illam, suam apud patrem aecusasse 
matrem quod insidias Josepho struxerit, non autem 
ab eo insidiis fuerit appetit. Quam ille Josepho 
sponsam dedit, ut /Egyptiis declararet, a Josepho 
nihil hujusmodi contra domum suam perpetratum 
fuisse. 

Vocavit autem Joseph nomen primogeniti Manas- 
se, quoniam oblivisci me [fecit Deus omnium labo- 
rum meorum, et omnium qua patris mei sunt **. Qin- 
nium quidein laborum ope Dei oblivisci, manifeste 
pulebrum est; utrum autem. ope quoque Dei om- 
nium qua patris sui Jacob erant, oblitus fuerit Jo- 
seph, quarendum est. Neque enim Deus oblivisci 
facit Joscphum sermonum Jacob et filiorum ejus; 
sed forte laborum ejus, ut ad utrumque ex aquo 


«avhp σωτήριον ἀρχὴν Αγγυπτίοις ἑνεδείξατο. Araot 
δὲ οὐδὲν dj λέξις, ἢ τὸ γονατίνειν. Φανερὰ γάρ ἐστιν 
1j φωνὴ τοῦ χήρυχος. 

Καὶ &xd.lece Φαραὼ τὸ ὄνομα Ἰωσὴφ WorBorne- 
φαν ήχ. Ῥομθομφανὴχ (59) ὃ ἑρμηνεύεται, ᾧ ἆτε- 
χα1ύρθη τὸ uéAAorv. Αχύλας, Zagagugarí Σύμ- 
payo; Xag0gaxn, χεχρυµµέγα ἀπεχά.υε. 

Kal ἔδωκεν αὑτῷ τὴν Ἀσενὲθ θυγατέρα Πετε- 
enr ἱερέως ᾿Η.ιουπόεως αὐτῷ γυναῖκα. Τὸ μὲν 
Φουτιφὰρ (40) ἓν ὀνόματι τοῦ πατρὀς ἐστι τῆς γαμη- 
θείσης τῷ Ἰωσήφ. Οἰήσεται δὲ τις ἕτερον εἶναι τοῦ- 
τον παρὰ τὺν ὠντσάμενον τὸν Ἰωσήφ. Οὐ μὴν οὕτως 
ὑπειλήφασιν Ἑθραῖοι' ἀλλ ἐξ ἀποχρύφου λέγουσι 
τὸν αὐτὸν εἶναι, xal δεσπότην xat 7:v0:pbv γενέσθαι. 


B ka φασὶ ταύτην τὴν Ἄσενξθ διαθεθληκέναι τὴν µη- 


τέρα παρὰ τῷ πατρὶ ὡς ἐπιθουλεύσασαν τῷ Ἰωσὴφι 
xat οὐκ ἐπιθουλευθεῖσαν. "Hv δὲ ἑχδέδωχε τῷ Ἰωσὴφ, 
δεῖξαι σπουδάσας xai τοῖς Αἰγυπτίοις, ὅτι μγδὲν 
τοιοῦτον ἡμάρτηται εἰς τὸν ο-χον αὑτοῦ. 

Ἐκά.]εσαθ δὲ Ἰωσὴφ tó ὄνομα τοῦ πρωτοτόχου 
Μαγασσῆ, ὅτι ἐπιλαθέσθαι ἑποίησέ µε ὁ θεὺς 
πάντων» τῶν πόνων µου, καὶ πάντων τῶν τοῦ 
πατρός µου. Τὸ μὲν πάντων (41) ἐπιλαθέσθαι τῶν 
πόνων τοῦ Θεοῦ τοῦτο ποιῄσαντος, σαφῶς Χαλόν 
ἐστιν ' εἰ δὲ xal πάντων τῶν τοῦ πατρὸς αὐτοῦ Ἰα- 
xi ὁ 'Iusho ἐπελάθετο, χαὶ τοῦτο ποιῄσαντος τοῦ 
Θεοῦ αὐτῷ, ζητητέον. Οὐ γὰρ θεὸὺς moti ἔτι» 
λαθέσθαι τὸν Ἰωσὴφ λόγων τοῦ Ἰαχκὼδ, xai υἱῶν 


»ertineat vox, laborum, sic : omnium laborum meo- C αὐτοῦ: εἰ μὴ ἄρα πόνων αὐτοῦ, tv' $ ἀπὺ χοινοῦ τὸ, 


run et omnium patris mei laborum. 


Nomen autem secundi vocavit Ephraim, quoniam 
auxit me Deus in terra humilitatis mec **.. Mysiice 
spiritalis Jgyptus, terra est humilitatis justi. At- 
que idcirco apnd Apostolum dicitur : Corpus humi- 
litatis nostre ** ; et iu Psalinis : Humiliata est. in 
pulvere vita nostra ** ; et rursus : Hunmiliagti nos in 
loco afflictionis "'. 

Jose; h erat princeps /Egypti. Dic vendebat omni 
populo terre. Venientes autem fratres Joseph ado- 
raverunt eum procumbentes in. terram *9, !)uia. non 
crant filii Jacob e populis terrz, non vendidit eis, 
aed reddidit bis argentum. Deccebat cnim filios 


Israel gratis accipere frumentum, D 


Ejusdem. Pulchre de iisdem, quando emunt, di- 
cit; filii Israel ; quando autem adorant : fratres 
Joseph, Benjainin autem neque Esaum neque Jo- 
sephum adorat. Et ideo in parte ejus zdificatur 
templum. 


*! Gen. xLi, 45. ** ibid. **ibid., 51. ** ibid. 39, 


36 Gen. ΧΙ, 6. 


(39) Topüopgariys etc, E. schedis Combelisii 
exseripsi hoc scholion, Notandum vero interpre- 
tum lectiones aliter exhiberi a Montefalconio no- 
siro tom. ἰ Hexapl., pag. 48, nbi Aquila vertisse 
dicitur Σαµφανή, Symmachus, Σαφαθφανή, et alie 
lectiones ip ἀπεχαλύφθη τὸ µέλλον, et ᾧ χεχρυμμέ- 
ya ἐχάλυφεν, αἱ] interpretibus tribuugtur. | 


πόνων», οὕτως * πάντων τῶν πόνων µου καὶ πάντων 
τῶν τοῦ πατρὸς πόνων. 

TO ὄνομα τοῦ δευτέρου ἑκά.ῖεσεν Ἐφραὶμ, ὅτι 
ηὔξησέ µε ὁ θεὸς ἐν γῇ ταπειγώσεώς µου. Μν- 
ατικῶς (43) *j πνευματικὴ Αἴγυπτος T, ταπεινώσεώς 
ἐστι τοῦ δικαίου" παρὸ παρὰ τῷ Αποστόλῳ λέγεται 
Τὺ σῶμα τῆς ταπεινώσεως ἡμῶν ' καὶ ἓν Va) polo: 
Ἐταπεινώθη εἰς χοῦν ἡ ζωὴ npor- καὶ πάλιν" 
ἙἘταπείνωσας ἡμᾶς ἐν' τόπφ παχώσεως. 

Lec δὲ ἦν ἄρχων τῆς Αἱγύπτου. Οὗτος 
ἐπώλει παντὶ τῷ Jag τῆς γῆς. Εθόντες δὲ οἱ 
ἀδελφοὶ Ἰωσὴφ προσεχύγησαν αὐτῷ ἐπὶ πρόσω- 
zov ἐπὶ τὴν γῆν. Auk τὸ μὴ εἶναι (45). λαοὺς τῆς 
γῆς τοὺς υἱοὺς Ἰαχὼδ, οὐχ ἐπώλει αὐτοῖς' ἆ π:δίδου 
& τὰ ἀργύρια δίς. Ἔπρεπε Υὰρ τοὺς υἱοὺς Ἰσραὴλ 
προῖκα λαμθάνειν τὸν σῖτον. 

Tov αὑτοῦ. Χαριέντως περὶ τῶν αὐτῶν, ὅτε μὲν 
ἀγοράζουσι, φησὶν, vlol σραήᾶ ὅτε 65 προσχυ- 
νοῦσιν Ἰωσὴφ, οἱ ἀδελφοὶ Ἰωσήφ. Πλην Βενιαμὶν 
οὔτε τὸν ἨἩσαῦ οὔτε τὸν Ἰωσὴφ προσχυνεῖ. A: iv τῇ 
µερίδι αὐτοῦ γίνεται ὁ ναός. 


** Psal, xti, 35. "ibid. 20. 


» Philipp. ii, 21. 


(40) TO μὲν Φουτιφάρ, etc. Edidit hoc. fragmeu- 
t Montefaleonius. noster tom. |. J"lexaplorum, 


». 49. 
| (41) Τὸ μὲν πἀντων, etc. E schedis Comb^n- 
sii. 

(49) Μυστικῶς, eic. Ex iisdem schedis. — 

3) Διὰ τὸ p) εἶναι, etc. Ex iisdem schedia. 
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Nal, ἐν ἁμαρτίαις γάρ ἐσμεν περὶ τοῦ d&&AgoU A — Merito : in peccatis enim sumus propter. [ratrem 


ἡμῶν, ὅτι ὑπερείδομεν τὴν θ.1ψι’ τῆς ύυχης 
αὐτοῦ, ὅτε κατθδέετο. Κατὰ τὸ σιωπώμενον (44) xa- 
τεδέστο' οὐ γὰρ ἀναγέγραπται πῶς κατεδέετο. 
᾽Αποκριθεὶς 'Pov6lg, εἶπεν αὐτοῖς ' Οὐκ éAá- 
Anca ὑμῖν, Aéruv, Mf) ἁδικήσητε co παιδάριον ; 
xal οὐκ εἰσηχούσατέ µου. Καὶ ἰδοὺ τὸ αἷμα αὐτοῦ 
ἐκζητεῖται. Ἐν τος ἀνωτέρω (45) λέλεχται, ὅτι μὴ 
παρόντος τοῦ Ἔουθὶμ πέπραται vol; Ἰσμαηλίταις ὁ 
Ἰωσὴφ, xai μετὰ τὸ πραθῆναι αὐτὸν ἀνέσερςγεν ὁ 
"Poutig ἐπὶ τὸν λάχκον, xat οὐχ ὁρᾷ τὸν Ἰωσὴφ iv 
τῷ Aáxxo» xai διέῥῥηξε τὰ ἱμάτια αὑτοῦ ^ xai ἐπέ- 
σ-ρεφεν πρὸς τοὺς ἀδελφοὺς αὑτοῦ, xai εἶπε» Τὸ 
παιδάριον οὐχ ἔστιο ἐγὼ δὲ ποῦ πορεύσο- 
pac ἔτι; Καὶ οὗ φαίνεται μεμαθηχὼς παρὰ τῶν 


nosirum, quoniam contempsimus angustiam animar 
ejus, cwm deprecaretur **, Silendo deprecabatur ; 
neque enim scriptum est quomodo deprecaretur. 

Respondens autem [uben dixit εἰς: Nunquid non. 
dixi vobis : Nolite inique agere in puerum ? et non. 
audistis me. En sanguis ejus ezquiritur **, Supra 
dictum est Ismaelitis venundatum esse Josephum 
absente Ruben, qui eo vendito ad fossam rediit, 
ubi, eum fratrem uon invenisset, scidit vestimenta 
sua εἰ ad A8 fratres suos conversas dixit : Puer 
non comparet, et ego quo ibo? Nec videtur a frairi- 
bus didicisse veniisse Joseplium. Forte ergo ratus 
ipsum occisum fuisse, nunc ait : En sanguis ejus 
czquirilur. 


ἁδελφῶν περὶ τοῦ Ἰωσὴφ, ὅτι ἑπράθη. Μήποτε οὖν, elóusvoz ἀνῃρῆσθαι αὐτὸν, νῦν φησι τὸ, Ἰδοὺ alga 


αὐτοῦ ἐκζητεῖτα,. 


Εἶπε δὲ Ἱούδας πρὸς Ἱσραὴ τὸν πατέρα aó- Β Dixit Judas ad. [srael patrem suum : Mitte pue- 


tov * Ἀπέστειλον τὸ zai&ápioy μετ ἐμοῦ, xal ἆγα- 
στάντες πορευσόµεθα ἴνα ζῶμεν. Μήποτε (40) 
προφητεύει, ὅτι Ἠμελλε μετὰ τῆς Ιούδα φυλῆς εἶναι 
Βενιαμίν. 

Εγὼ δὲ ἐχδέχομαι αὐτόν ' ἓκ χειρός µου ζήτη- 
σον αὐτὸν, ἑάν' μὴ ἀγάγω αὐτὸν πρὸς σὲ, xaX τὰ 
Enc. Μηδὲν (AT) τῶν δυνατῶν γενέσθαι ὡς ἀνθρώπῳ 
τῷ Βενιαμὶν λογισάµενος Ἰούδας, προφητικῶς, οἷ- 
μαι, τῷ πατρὶ ἐπαγγέλλεται. 

Λάδετε ἀπὸ τῶν xapzor τῆς γῆς év τοῖς dq- 
χείοις ὑμῶν, καὶ κατάγετε τῷ ἀγθρώπῳ δῶρα τῆς 
ῥητίνης, καὶ τοῦ µέ.ιτος, θυµίαμά τε καὶ σταχτὴν, 
xal τερέδινθον, καὶ κάρυα. "Arb τῶν καρπῶν (48) 
τῆς γῆς φέρεται τῷ Ἰωσὴφ δῶρα, ἃ οὐκ ἔχει Αἴγυ- 


rum ΒΙέΕΜΗΙ, el surgentes. proficiscemur ut nom mo- 
riamur **. Forte prophetizat, quia futurus erat Ben- 
jamin cum tribu Juda. 


Ego autem stscipio illum, de manu mea require 
eum, si nou reduxero ad te **, eic. Nihil eorum qua: 
Benjamino ut hemini accidere poterant, considc- 
rans Judas, prophetice, opiuor, haec patri pro- 
mittit. 

Sumite de fructibus terra in vasis vestris,et deferte 
viro munera resing et. mellis, incensum quoque, et 
stacten, el terebinthum, ei nuces **. Ex fructibus Jo- 
sepho dona feruntur, que non hahet AEgyptus, το- 
sina, mel, incensum, slactle, terebintliua, nuces; 


x05 * ἔστι δὲ ῥητίνη, µέλι, θυµίαµα, σταχτὴ, τερέ- C supra quoque cameli onusti dicuntur aromatibus, 


6:007, xápua* xat ἀνωτέρω δὲ, xai αἱ χάμηλοι 
ἔχεμον θυµιαµάτων, ῥητίνης, στακτῆς, ἀλλ᾽ οὐχὶ xal 
μέλιτος, xal τερεθίνθου, xal καρύων. 

Τοῦ αὐτοῦ. Τρία εἴδη μετὰ Ἰωσὴφ χατάγουσι 
Μαδιηναῖοι εἰς Αἴγυπτον, ois ἄλλα τρία προσθέντες οἱ 
υἱ Ἰακὼδ φέρουσι τῷ Ἰωσίφ. Πλὶν σπέρμα 
᾽Αόραὰμ καὶ τὰ πρότερα φέρουσι, xal τὰ δεύτερα. 
Καὶ ἔδει τὰ μὲν ὑποδεέστερα ἀπὸ τῶν νόθων τοῦ 
'A6gaày. φἑρεσθαι παΐδων, τὰ δὲ πλείονα, ἀπὸ τῶν 
Ἱνησίων, ὡς τῆς Αἰγύπτου χρείαν τούτων ἐχούσης. 

Εἶπαν, Διὰ τὸ ἀργύριον τὸ ἀποστραφὲγ ἐν τοῖς 
µασίποις τὴν ἀρχὴν ἡμεῖς εἰσαγόμεθα' τοῦ συ- 
χοφωντῆσαι ἡμᾶς, xal ἐπιθέσθαι ἡμῖν, τοῦ «Ἰαβεῖν 


ἡμᾶς εἰς παΐδας, καὶ τοὺς ὄνους Tov. Απίθανον D 


τὸ, ἐν τηιαύτῃ νομίζοντας εἶναι περιστάσει, περὶ τῶν 
ὄνων φροντίζειν, εἰ μὴ ἀλληγορεῖται. 

Εἶπε δὲ αὐτοῖς' "IAeoc ὁμῖν, μὴ φοέξεῖσθε. Ἔοι- 
χεν ὁ ἐπὶ τοῦ οἴχου τοῦ Ἰωσὴφ ἄνθρωπος ταῦτα ci- 
ρηχέναι, ὠφεληθεὶς εἰς θεοσέθειαν παρὰ τοῦ Ἰωσήφ. 

Ἐμεγαϊύνθη δὲ ἡ μερὶς Βεγιαμὶν παρὰ τὰς µε- 


*9 Gen. xvn, 21. ?* ibid., 93. ?'! Gen. xim, 5. 


(M) Κατὰ τὸ σιωπώμενο», etc. Ex iisdem. sche- 


dis. 
43) Ἐν τοῖς ἀνωτέρω, etc. Ex. iisdem schedis. 
&6) Μήποτε, etc. Ex iisdem schedis. 
m" Μηδέν, eic. Ex iisdem schedis. 


ParROL. Gg. Xll. 


5. ibid., 9. 


resina et stacte; sed non melle, terebintho et nu- 
cibus. : 

Ejusdem. Tres species cum Josepho deferunt 
Madianit:e in /Egyptum, quibus alias tres addunt 
filii Jacob et ferunt Josepho. Quin et semen Abra- 
h: cum sint, priores et secundas ferunt. Oporte- 
lat quippe ut viliores deferrentur a (iliis spuriis 
Abrahe, a genuinis vero plures et prxestantiores, 
quibus indigebat JEgyptus. 

Dixerunt : Propter pecuniam quam retulimus prius 
in saccis nostris, nos introducimur, ut. devolvat in 
nos calumniam, el violenter subjiciat servituti εἰ nos 
εἰ asinos nostros **. Verisimile non est. eos qui se 
in tanto constitutos periculo existimabant, de asi- 
nis fuisse sollicitos, nisi id ad allegoriam trahatur. 

Dixit eis : Propitius vobis, nolite timere *. Vide- 
tur homo domui Joseph prxpositus haec dixisse, 
ad pietatem jam a Josepho informatus. 

Et major [acta est. pars Benjamin partibus. om- 


» jbid., 44. ibid. 45." ibid., 95. 


(48) 'Axó τῶν καρπῶν, etc. Ex iisdem schedis 
edidit hoc fragmentum Montefalconius noster tom, 
| Hexaplorum, pag. 50. Denique semel monuissc 
sulliciat sequentia omuia fragmeuta in. Genesim ex 
iisdem schedis Combelisii exseripta csse. 
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num, id ul quinque pariibus excederet illorum par- A pléac zárcor. zercazacioc πρὸς τὰς ἐχείνων»,. 


tes **. Major facta est, vel propter Jerusalem, vcl 
wanguam typus apostoli Pauli. Et Josue quidem, qui 
v tribu erat Ephraim, divisit aliis tribubus terram. 
Misit enim. me Deus ante vos, ut essent vobis reli- 
quie ". Quandoquidem Deus ob multorum vitam 
Josephum ante fratres suos misit in Zgyptum, pro- 
fecto ad mittendum A9 illum in Zgyptum usus 
est invidia et proposito fra'rum cjus, ut illic multo- 
rum saluti couauleret. Sic ergo interdum aliorum 
peccatis utitur Deus ut aliorum saluti-cen ulat. 


Nunc ergo uon ves me huc misistis, sed Deus, εἰ 
[ecit me tanquam patrem Pharaonis εἰ dominum 10- 
lius domus ejus ei principem universo terre /Egy- 
pti **. Qui przest. rcbus corporeis et illis est snpe- 
rior, dicere poterit : Fecit me Deus univers ter- 
re AEgyptii dominum. 


Et ne dimittatis quidquam de vasis vestris. Omnia 
enim bonu Aqypii vesira suat *,. Si. quidquam est 
in spiritali /&gypto, non ad Agyptios, sed ad Israe- 
lem pertinet, Eam ob rem iu exodo vasa /Ezyptio- 
rum rapiunt Hebrzi, et capiunt vasa aurea et ar- 
geutea, οἱ quidquid bonum est in /Egyp:o. | 


Ki ego reducam te in finem *. D'gnum Deo pro- 
missum, flore ut non solum reducat, sed reverten- 
tem ad finem ducat. 

Ejusdem. Ad eos qui in Peutateucho quxrunt 
exmn qua lianc excipit, vitam, dicemus : Quando- 
quidem falsus non οί qui dixit : Reducam te, certo 
reduxit illum in hac vita postea, et post exitum re- 
duxit. iltum, quando postea Joseph immisit manus 
in oculos corporis Jacob. Reduxit autem Deus, eri- 
gens post vite (inem Israelem ad eum qui iu se est 
finem. 

Sursegit autem Jacob a puleo juramenti, et assum- 
pserunt filii Israel Jacob patrem suum δ'. Qui veuit 
ad puteum juramenti, Israel est, ferens cum omni- 
bus bonis suis, opinor, Jacobum; qui autem sur- 
git a puteo juramenti, Jacob est. Opus enim habe- 
bat resurrectione non Israel, sed Jacob. Deinde 


Ἐμεγαλύνθη 7| διὰ τὴν Ἱερουσαλὴμ, 3) ὡς τύπος τοῦ 
ἀποστόλου Παύλου. Καὶ Ἰησοῦς δὲ τῆς φυλῆης üv 
Ἐφρα]μ διεµέρισε ταῖς ἅλλαις φυλαῖς τὴν γῆν. 

Ἀπέστει λε γάρ µε ὁ θεὸς ἔμπροσθεν ὑμῶν, ὑπο- 
ἀείπεσθαι ὑμῖν κατάᾶειμμα. Ἐπείπερ ὁ θεὸς ἀπέ- 
στειλε διὰ τὴν τῶν πολλῶν ζωὴν τὸν Ἰωσὴφ ἔμπρο- 
σθεν τῶν ἁδελφῶν αὐτοῦ εἰς Αἴγυπτον , δηλονότι ὁ 
θεὸς ἁποστέλλων αὐτὸν εἰς Αἴγυπτον, συγχατεχρή- 
cato τῷ ζήλῳ xal τῇ προαιρέσει τῶν ἀδελφῶν αὐτοῦ 
εἰς τὴν περὶ τοῦ "ocho ἐπὶ ζωῇ πολλῶν οἰκονομίαν. 
Οὐχοῦν ἔαθ) ὅτε συγχρώµενος ἑτέρων ἁμαρτίαι; ὁ 
θεὺς, οἰχεῖα βουλεύεται ἐπὶ ἄλλων σωτηρίᾳ. 

Nr οὖν οὐχ ὑμεῖς µε ἀπεστάλχατε ὧδε, d.Li 
ὁ Θεὸὺς, xal ἐποίησέ µε ὡς πατέρα Φαραὼ, xal 
χύριον παντὸς τοῦ οἴχου αὐτοῦ, xal ἄρχοντα zá- 
σης γῆς Αἱγύπτου. 'O ἄρχων τῶν σωματιχῶν πρα- 
γµάτων, xal μηδαμῶς αὐτοῖς εἴχων, λέγοιτ ἂν τὸ, 
Ἑποίησέ µε ὁ cb; πάσης tnc γῆς Λἰγύπτου χύ- 
piov. 

Kal μὴ φείσησθε τοῖς óg0aAuoic τῶν σχευῶν 
ὑμῶν. Τὰ γὰρ πάντα ἀγαθὰ Αἰγύπτου ὑμῶν ἔσται. 
E! τι ὑπάρχει ἐν τῇ τροπικῶς καλουµμένῃ Αἰγύπτῳ, 
οὑχ Αἰγυπτίων ἐστὶν, ἀλλὰ τοῦ Ἰσραίλ. Διὰ τοῦτο 
καὶ ἐν τῇ ἐξόδῳ συσχενάζουσιν Ἑδθραῖοι τοὺυς Λἱ- 
γυκπτίους, xat λαμθάνουσι σκεύη χρυσᾶ xaX ἀργυρᾶ. 
καὶ εἴ τι ἀγαθὸν ἐν Αἰγύπτῳ ἣν. 

Καὶ ἐγὼ ἁἆ-αθιδάσω σε εἰς téloc. Ἡρέπουδα 
ἐπαγγελία τῷ θεῷ, οὗ µόνον ἀναθιδάζξειν, ἀλλὰ xal 


C ἐπὶ τέλος φέρειν τὸν ἀναθιδαζόμενον. 


Tov αὐτοῦ. Πρὸς τοὺς ἀπὸ τῆς Πεντατεῦχου ὅτ- 
τοῦντας τὴν μετὰ ταῦτα ζωὴν φῄσομεν' Ἐπείπερ 
ἀφευδίς ἔστιν Ó εἰπὼν, ᾿ΑΡαθιθάσω σε, ἀνεθίδασεν 
ἐν τῇ ζωῇ ταύτη ὕστερον, καὶ μετὰ τὴν ἔξοδον ἀνεθί- 
6ασεν αὑτὸν, ὅτε μετὰ τοῦτο Ἰωσὴφ ἐπέδαλε τὰς 
ἑαυτοῦ χεῖρας τοῖς ὀφθαλμοῖς τοῦ σώματος Ἰαχκώθ. 
᾽Ανεθίθασεν δὲ ὁ 8cbc, ἀνάγων μετὰ τὸ τέλος τοῦ βίου 
ἐπὶ τὸ παρ᾽ ἑαυτῷ τέλος τὸν Ἰσραήλ. 

Ανέστη δὲ "Iaxi6 ἀπὸ τοῦ φρέατος τοῦ ópxov, 
xal ἀνέ.αδον viol Ἱσραὴἲ "Iaxo6 τὸν πατέρα 
αὐτῶν. Ὁ μὲν ἐλθὼν ἐπὶ τὸ φρέαρ τοῦ ὄρχου Ἱσραίλ 
ἐστι, φέρων μετὰ πάντων τῶν αὐτοῦ, οἶμαι, Ἰαχκώδ” 
ὁ δὲ ἀνιστάμενος ἀπὸ τοῦ φρέατος τοῦ ὄρχου, Ἰαχώθδ 
ἐστιν ^ ἐδεῖτο γὰρ ἀναστάσεως οὐχ ὁ Ἰσραὴλ, ἀλλ ὁ 


postes, qui opus habebat assumptione Jacobum D *1axi56.. Εἶτα μετὰ τοῦτο, δεόµενον ἀναλήψεως "Ta- 


patrem assumunt (ilii non Jacob, sed lsrael. 


Ejusdem. Misit Pharao currus qui tollerent non 
larael, sed Jacob. lutravit in. Egyptum, non de- 
scendit Jacob. Israeli enim dictum est : INoli ti- 
mere descendere in. "Egyptum **. 

Intravit. in. gyptum Jacob, et omne semen ejus 
cum eo'"*, Nuuc quidem semen Jacob dictum est, 
supra vero filii Israel. Atqui si Jacob et omne se- 
men ejus intravit in Egyptum, non intravit autein 
Her et Aunan, non erant seinen. Jacob. 


33 Gen, xiu, 54. 


? Gen. xLiv, 7. 
98 ibid., 3. 


*3 jbid , 6. 


3$ ibid. , 8. 


xi)6 πατέρα ἀνειλήφασιν vio οὐχὶ Ἰαχὼδ, dXX 
"opa. 

Tov αὐτοῦ. ᾽Απέστειλε Φαραὼ ἁμάξας ἄραι οὗ 
τὸν Ἰσραὴλ, ἀλλὰ τὸν Ἰαχώθ. Εἰσῆλθεν εἰς Αἴγυπτον, 
οὐ κατέδη Ἰαχώθ. Ti γὰρ Ἰσραὴλ εἴρηται, Mh «ο- 
θοῦ καταθή ναι εἰς Αἴγυπτον. 

Εἰσῆ.θεν εἰς Αἴγυπτον "Iaxó6 , xal xav τὸ 
σπέρµα αὐτοῦ μετ) αὐτοῦ. Σπέρμα μὲν νῦν τοῦ "la- 
χὼθ λέλεχται ' ἀνωτέρω δὲ υἱοὶ Ἱσραλλ. Πλὴν εἴπερ 
Ἰαχὼθ, xaX πᾶν τὸ σπέρµα αὐτοῦ εἰσῃηλθεν εἰς Αἴ- 
γυπτον, οὐκ εἰσῆλθεν δὲ "Ho, "xat Αὐνὰν, οὐκ Ίσαν 
σπέρµα τοῦ Ἰαχώθ. 


9? Gen. xtv, 30. 


" Gep. xv, 6. ! ibid., S. 
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θυγατέρες καὶ θυγατέρες τῶν θυγατέρων αὐτοῦ. Α — Filie et filie filiarum suarum **, Filias videlicet 


Δηλονότι τὰς θυγατέρας ἔχων μεθ) ἑαντοῦ, xaY τοὺς 
γαμθροὺς συνεπἀάχετο. Oo γὰρ Ἠνείχετο ἔξωτῆς οἰχίας 
αὑτοῦ ἁποστέλλειν τὰς θυγατέρας, µήπως τραπεῖεν 
εἰς εἰδωλολατρείαν. 

Tov αὐτοῦ. El μὴ ἔχει θυγατέρας ὁ Ἰαχὼδ, πῶς 
αἱ θυγατἑρες αὐτοῦ χαταθαίνουσιν εἰς Αἴγυπτον;: Mf 
τοίνυν ἀλληγορεῖται. Ἑξης δὲ λέγει ἐχ Λείας εἶναι, 
χαὶ θυγατἐρας λΥ’ Δίνας ὀνομασθείσης. 


Tavra δὲ τὰ ὀνόματα τῶν υἱῶν Ισραὴ.ὶ, tor 
αἰσε.θόντωγ εἰς Αἴγυπτον. Υἱῶν, οὐχ Ἰαχὼδ, ἀλλ 
Ἰσραλλ, εἰσελθόντων , οὗ χαταθάντων εἰς Αἴγνπτον, 
τὰ ὀνόματα ταῦτά στιν. 

Πρωτόζοκος Ἱακὼδ, ᾿Ρουδὴμ, xai τὰ ἑξῆς, 
Ἀνωτέρω εἰπὼν τὰ ὀνόματα τῶν υἱῶν εἶναι τοῦ 
Ἱσραὴλ, νῦν τοῦ Ἰαχὼθ εἶναι πρωτότοχόν φησι τὸν 
Ῥουθἡμ. 

Tov αὐτοῦ. Σημειωτέον, ὃτι σὺν τοῖς γενομένοις 
ἐν γἡ Χαναὰν υἱοῖς Ἰαχὼδ ἀριθμεῖ αὐτοὺς xal τοὺς 
ἐν Αἰγύπτῳ ὄντας υἱοὺς "Iusto. Συµθάλλεται γὰρ 
τοῦτο εἰς τὸ ἑξῆς ῥητὸν περὶ τὰ τέλη, ἕνθα φταίν 
Ἐμοί sic Ἐφραϊμ καὶ Μανασσῆ, ὡς ᾿Ῥουέὴμ 
καὶ Συμεών. 

Καὶ εἶπεν "Iopat πρὺς loc: Αποθανοῦ- 
ju ἀπὸ τοῦ yvr, ἐπεὶ éópaxa τὸ πρὀσωπόν σου. 
"Ert γὰρ σὺ ζῇς. θανµαστόν ἐστι τὸν γενόµενον ἐν 
Αἰγύτπτῳ μὴ βλαθηναι ἀπὸ τῶν Αἰγυπτίων, xal μεῖ- 
ναι ἐν τῇ :χατὰ Θεὺν ζωῇ. Διόπερ θαυμάζων ὁ 
laxo, εἴπε τῷ Ἱωσὴφ τὸ, Ἔτι yàp σὺ ζῇς. 

Ποιμένες προδάζων οἱ παϊδές σου éx παιδὺς 
ἕως zov νῦν.... Εἶπαν δὲ Φαραώ) Παροιχεῖν ἐν τῇ 
TU ἤκαμεν. Παῤῥησιάζονται τὸ ποιμένες εἶναι πρὸς 
τὸν Φαραώ. Εἶτα, ἵνα μὴ ταραχθῇ Φαραὼ, oaov: 
Παροιχεῖν ἐν τῇ Tf ἠκαμεγν. | 
. Εἶπε δὲ Φαραὼ τῷ Ἰωσὴς», Aéqwr ' Κατοικείτω- 
σαν ἐν yq l'ecég. Ἐπειδὴ £v τοῖς Τετραπ.Ίοῖς (49), 
ἐξ ὧν χαὶ τὸ ἀντίγραφον µετελήφθη πρὸς τὸν εἱρμὸν 
τὸν ἐν τῷ Ἑθραϊχῷ καὶ ταῖς ἄλλαις ἐχδόσεσι, δεί- 
χνυται xat ἡ τῶν Ἑθδομήχοντα Év τισι τόποις µετατε- 
θεῖσα, ὡς τὰ πρῶτα ὕστερα, xai τὰ ὕστερα πρῶτα 
γενέσθαι * ὅπερ xal ἐνταῦθα εὑρέθη παθοῦσα. τούτου 
χάριν παρεθήχαµε» ἀχολουθίαν. Ἔστι δὲ αὕτη * τῷ, 
Κατοικήσοµεν οἱ παϊδές σου ἐν yq Γεσὲμ, συν- 
άπτεται τὸ, Εἶπε δὲ Φαραὼ τῷ Ἰωσήφ ' 
ζωσαν ἐν γῇ 1 εσέμ. El δὲ ἐπίστῃ, ὅτι εἰσὶν éy 
αὐτοῖς ' καὶ τὰ ἑξῆς. 

El δὲ ἐπίστῃ ὅτι εἰσὶν év αὑτοῖς δυνατοὶ, κατά- 
στησον αὐτοὺς ἄρχοντας τῶν ἐμῶν xcnvov. Τοὺς 
τοῦ Ἰσραὴλ δυνατοὺς Φαραὼ βούλεται ἄρχοντας χατα- 
στῆσαι Αἱγυπτίων χτηνῶν. El τις δὲ ἐστι τοῦ "lopat) 
δυνατὸς, φευγέτω τὸ ἐπὶ τούτοις βούλημα. 

Καὶ εὐ.λογήσας ἸΙακὼό τὸν Φαραὼ, ἐξη.ϊθεν dz 
αὐτοῦ. Ubx ἂν, δίχαιον εὐλογῆσας, ἀπ αὐτοῦ 
ἑξλλθε. Ζητητέον δὲ εἴποτε ἅγιόν τις εὐλογῆσας 

*Gen. στι, 7. Gen. xvvi, 8. ** lbid. 
" jbid., &. *' ibid. *'*lbil. 10. 


*" Gen.xrvin, 5 


secum liabens, simul quoque generos adducebat. 
Neque enim sustinuisset extra. SQ domum suam 
filias abducere, ne ad idolorum cultum converte- 
rentur. 

Ejusdem. Si Jacob filias non habet, quomodo 
filie ejus descendunt in Egyptum? Vide ergo ue 
per allegoriam liec dicantur. 1n. sequentibus dicit 
ex Lia esse, et filias triginta tres. illius quz» Dina 
vo: abatur. 

Il ec sunt nomina filiorum Israel qui ingressi sunt 
in Egyptum *, Mac sunt nomina filiorum nou Ja- 
cob, sed Israel, qui ingressi sunt, non descende- 
runt in Egyptum. 

Primogenitus Jacob, Ruben "*, etc. Cum supra 
dixerit esse nomina filiorum Israel, nunc ait Jacobi 
primogenitum esse Ruben. 


Ejusdem. Observandum est natis in terra Clia- 
naan filiis Jacob, annumerari ctiam ipsos in /Egy- 
pto natos filios Joseph. Consentineum enim hoc 
est jis qua infra circa finem dícia sunt : Mei sunt 
Ephraim et Manasses, sicut Ruben et Simeon V. 


Et dixit Israel. ad Joseph : Moriar amodo, quo- 
niam vidi faciem tuam. Adliuc enim vivis **. Miran- 
dum illud est, eum qui fuerit io /Egypto, lesum non 
fuisse ab /Egyptiis, et mansisse in ea qux secundum 
Deum est vita. Quamobrem miratus Jocob dixit 
Josepho : Adhuc enim vivis. 

Pustores ovium servi tui ab infantia usque nunc .... 
Dizerunt autem. Pharaoni : Ad peregrinandum in 
lerra venimus "5. Libere profitentur coram Pharao- 
ne se esse pastores. Deinde ne turbetur Pharao, 
aiunt : Αά peregrinandum in terra venimus. 

Dixii Pharao ad Joseph : Habitent in terra Ge- 
sem *, Quandoquidem in Tetraplis, unde exemplar 
secundum seriem Hebraici aliarumque edit onum 
transsumptum est, ostenditur, Septuaginta Intcrpre- 
tum editionem aliquot in locis transpositam fuisse, 
ità ut qua priora erant, posterius ; qua posteriora, 
prius. locarentur : quod hoc eiiam loco ipsi acci- 
disse deprehenditur : ideo veram seriem hic appo- 
suimus, quae sic habet. His verbis : Mabitabimus 


Κατοιχεί- D) pueri tui in terra Gesem, subjungitur illud, Dixit au- 


lem Pharao Joseph : llabitent in terra Gesem. Si au- 
lem noveris quod sinl in ais, eic. 

Si autem noveris quod sint. in eis fortes, constitue 
illos principes pecorum meorum **. Fortes Igrael vult 
Pharao principes coustitui ZEgyptiorum pecorum. 
Si quis autem in lsrael fortis est, fugiat horum 
consilium. 

Ei eum benedixissel Jacob Pharaoni, exivii ab 
eo ?*. Si benedixissel justo, non exivisset ab eo. 
Quizerendum vero an quispiam, benedicto justo, exie- 


355 Gen. ιτ], 90. 5 Ges, xvin, 3 οἱ 4, 


(49) Eae ἐν τοῖς TerpazJAotc, eic. Edidit hoc fi agmentum Montefalconius nos'er tom. ] Πετα- 


plorum, pag. 53. 
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rit ab eo. Et liie quidem benedicens egreditur, su- A ἀπηλθεν ἀπ' αὐτοῦ. Καὶ ἐνθάδε μὲν εὐλογῶν ἑξέρ- 


pra vero Jacob benedictione impetrata. ingredi- 
tur. ἵ 

S1 E intulit. Joseph omne argentum in domum 
Pharaonis 55. Et quo par erat omne argentum ZEgy- 
pti et Chanaan inferri, nisi in domum Pharaouis? 


Adduxeruni autem pecora sua. ad Joseph, ei. dedit 
eis Joseph paues pro equis, et ovibus, et bobus, et 
asinis δν, Non crudeliter hoc facit Joseph, sed. ne 
deficiant pecora pascendo, el ut postea gratis illa 
recipiant a Pharaoue. 


Nec quidquam residui nobis est coram Domino no- 
stro, preter proprium corpus et terram. nostram "3. 
Quoniam de peccatoribus dicitur illud : Quia caro 
sunt **, ideo et nunc. AEgyptii utpote carnei, relin- 
qui sibi dicunt non animam, sed proprium corpis 
οἱ terram suam. lloc autem. existimandum est dici 
ab omnibus qui a Deo alieni sunt, 

Ut ergo non moriamur coram te, nec terra deseria 
eit, eme nos et. terram nostram ". Coram Pharaoue 
vivere volunt Zgyptii, non coram Deo. 


Ejusdem. AEgyptii Pharaonis, sancti volunt esse 
Dei mancipia. 

Inmvaluerat. enim in eos (ames "*. Videlicet in /Egy- 
ptios. Neque enim dictum fuisset de Israel, quod 
invaluerat in eos. [umes. 


Et con(ortatus Jacob sedit in lecto **. Coufortatus ρ 


sedit, ui divino afllatu plenos proferret sermones. 
Opinor auteu Jacob zgrotasse, Israel vero confor- 
tatum esse, qui et benedixit filiis Joseph, et ea quie 
sequuntur peregit, in quibus , ubi de liliis suis agi- 
tur, nunquam nominatur Jacob. 

Ei dixit mihi : Ecce ego. augebo (e ei multipli- 
cabo ie . Impius vel non crescit, vel a Deo non 
crescit. Similia dices etiam propter illud : Mulii- 
plicabo. Deus enim benedicens hzc ail. 

Mei sumi Ephraim εἰ Manasses ; sicut Ruben εἰ 
Simeon.erunt. mihi *'. Sicut Ruben, et Ephraim. 
Ambo enim primogeniti. Sicut Manasses οἱ Si- 
meon. Uterque enim matri suz natu. secundus est. 

Reliqui autem quos genueris post eos, erunt in no- 


yevot: ἀνωτέρω δὲ 6 Ἰακὼδ εὐλογίας τυχὼν εἰσέρ- 
χεται. 

Kal εἰσήνεγχεν "Doch? xav τὸ ἀργύριον εἷς 
τὸν οἶκον Φαραώ. Καὶ ποῦ ἔδει πᾶν τὸ Αἰγύπτου 
ἀργύριον καὶ Χαναὰν Ὑενέσθαι, ἡ £v τῷ οἴχῳ 
Φαραώ, 

"Hyapyor δὲ τὰ κτήνη αὐτῶν πρὸς ἹἸωσὴφ, xal 
ἔδωκεν αὐτοῖς Ἰωσὴφ ἅἄρτους ἀἁντὶ τῶν ἵππων, 
xal ávcl τῶν προθάτων, καὶ ávcl τῶν βοῶν, xal 
ἀντὶ τῶν ὄγων. Οὐκ ὠμῶς τοῦτο ποιεῖ Ἰωσὴφ, ἁλλ᾽ 
ἵνα pt χάµωσι τὰ κτήνη τρέφοντες, χαὶ ἵνα μετὰ 
ταῦτα χάριν αὐτὰ δέξωνται παρὰ τοῦ Φαραώ. 

Καὶ οὐχ ὑπο.ἰείπεται ἡμῖν àrarcior τοῦ Κυρίου 
ἡμῶν ἢ τὸ ἴδιον σῶμα καὶ ἡ γη ἡμῶν. Ἐπεὶ περὶ 


B τῶν ἁμαρτωλῶν λέγεται τὸ, Διὰ τὸ εἶναι αὐτοὺς 


σάρκας διὰ τοῦτο καὶ νῦν Αἰγύπτιοι, ὣς σάρχες, 
ὑπολελεῖφθαί φασιν αὑτοῖς οὐχὶ duytv, ἀλλὰ τὸ ἴδιον 
σῶμα χαὶ τὴν γῆν αὑτῶν. Τοῦτο δὲ νοµιστέον ὑπὸ 
πάντων τῶν ἁλλοτρίων τοῦ θεοῦ λέγεσθαι. 

"Iva οὖν μὴ ἀποθάνωμεν ἐγαγτίον σου, xal ἡ 
Tü ἐρημωθῇ, κτῆσαι ἡμᾶς xal τὴν Τῆ» ἡμῶν. 
Ἑναντίον τοῦ Φαραὼ θέλουσιν οἱ Αἰγύπτιο. ζὴν, οὐχ 
ἑναντίον Θεοῦ. 

Tov αὑτοῦ. Κτῆμµα βούλονται οἱ Αἰγύπτιοι γενέσθαι 
τοῦ Φαραὼ, ὡς οἱ ἅγιοι τοῦ θεοῦ. 

Ἐπεχράτησε γὰρ αὐτῶν ὁ «Ἰιμός. Δηλονότι τῶν 
Αἰγυπτίων' οὗ γὰρ ἂν εἴρηται περὶ τοῦ Ἰσρα]λ, ὅτι 
ἐπεκράτησεν αὑτῶν ὁ Jíuóc. 

Kal ἐγισχύσας Ἰαχὼθδ ἐκάθισεν ἐπὶ τὴν xoltnv. 
Ἐνισχύσας ἐκάθισεν, ἵνα τοὺς ἐνθέους εἴπῃ λόγους. 
Οἵμαι γὰρ τὸν μὲν "laxi Ἠνωχλῆσθαι, τὸν Ob Ἱσραὴλ 
ἑνισχυχέναι, ὃς καὶ εὐλόγησε τοὺς υἱοὺς Ἰωσὴφ, xai 
τὰ ἑξῆς, bv ol; οὐκ ὀνομάζεται ἐπὶ τῶν παιδίων 
Ἰαχώθ. 

Καὶ εἶπέ (οι Ἰδοὺ ἐγὼ αὐὑξανῶ σε, xal x.tn- 
0vro σε. "Ἠτοι οὐχ αὔξει ὁ ἀσεθῆς, f) οὐχ ἀπὸ Θεοῦ 
abest. Τὸ δ᾽ ἅμοιον ἐρεῖς xat διὰ τὸ, Π.1ηθυγΏ. θεὸς 
γὰρ εὐλογῶν ταῦτά φησιν. 

Ἐμοί εἰσιω ἘΕκφραῖμ xal Μανασσης ὡς δῬου- 
δἡὰμ xal Συμεὼν ἔσογταί pot. Ὡς 'Pov6hp, xa 
ἙἜφραϊῖμ' ἀμφότεροι γὰρ πρωτότοχοι’ ὡς Μανασσῆς, 
xai Συμεών’ ἑκάτερος γὰρ τῇ μητρὶ αὐτῶν δεύτερος. 

Τὰ δὲ ἔκγονα, d ἑὰν γεγνγήσῃς μετὰ ταῦτα, 


mine (ratrum suorum : vocabuntur in. eorum sorti- D ἔσονται ἐπὶ τῷ ὀνόματι τῶν ἀδεῖφῶν αὐτῶν" 


bus **, Ali, inquit, fllii quos genueris, cognomini- 
bus fratrum suorum iribubus accensebuntur in 
partium divisione. 


Videns autem lsrael flios Joseph, dixit: Qui suni 
isti ** ? etc. His verbis : Videns Israel filios Joseph, 
videbitur contrarium istud : Oculi Jacob caligabant 
pre senectete ** , nisi forte idem sit oculos non 
posse cernere, et videre Israel semen Joseph, Deo 
ipsi futura demoustraute. 


9 Gen, νι, 10. 9* Jbid., 17. ** Ibid., 42. **Gen. vi, 5. * Gen.xr.vin, 19. 
ο. JbiJ., 8. 


4. Ibid, 4. * Ibid, 5. ** Ibid, 6. 


χ.Ἰηθήσονται ἓν τοῖς ἑκείγων κχ.1ήροις. Οἱ ἐσό- 
µενοι, φησὶν, ἕτεροι παϊδές σου ταῖς ἐἑπωνύμοις φυ- 
Aat; τῶν ἀδελφῶν αὑτῶν ταχθῄσονται ἐν τῇ xÀnpo- 
δοσίᾳ. 

Ἰδὼν δὲ Ἱσραὴ.ὶ τοὺς υἱοὺς ἹἸωσὴφ, εἶπε Τίνες 
σοιοὗτοι,; καὶ τὰ ἑξῆς. Δόξει ἑναντ[ον τῷ, Ἰδὼν δὲ 
TopahA τοὺς υἱεὺς Ἰωσὴφ, τὸ, Οἱ ὀφθα..μοὶ Ία- 
κὼδ ἑδαρυώπησαν ἀπὸ τοῦ γήρους" el μὴ πού ἐστι 
ταὐτὸν τῷ, τοὺς ὀρθαλμοὺς μὴ δύνασθαι βλέπειν, τὸ 
ἰδεῖν τὸν Ἱσραὴλ τὸ σπέρµα τοῦ Ἰωσὴῆφ, τοῦ θεοῦ 
δείξαντος αὐτῷ τὰ γενησόµενα. 


5ο Jbid , 20. 15 Gen. σενα! 
ὃν Gen. xrvii, 10. 
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Ἐκτείνας δὲ Ἱσραὴ.ὶ τὴν χεῖρα τὴν δεξιὰν,Α B9 Extendens autem Israel manum dexteram, im- 


ἐπέδαΊεν ἐπὶ τὴν κεφαλην "Egpatu. Ότι παρηχο- 
λούθουν ol προφῆται νοοῦντες περὶ ὧν προεφήτενον. 
Ἀμέλει μετὰ ταῦτα τῶν δέχα φυλῶν ἐξῆρχεν ἡ τοῦ 
Ἑφραῖμ φυλή. Ἔξ αὐτοῦ γὰρ ὁ µαχάριος Ἰησοῦς ὁ 
τοῦ Νανη, ἀληθινὸς τύπος (v τοῦ Χριστοῦ, χατήγετο 
ἐν τοῖς Ἀριθμοῖς. Διὸ xaX τοῦ Ἰωσὴφ (50) ἡ εὐλογία 
ἐπ᾽ αὐτὸν ἀναφέρεται. 

Ποιήσαι cs ὁ 8sóc ὡς 'Egpatyu, καὶ ὡς Μα- 
γασση καὶ ἔθηχε τὸν ᾿Εφραϊμ ἔμπροσθεν τοῦ 
Μαγασση. Εὐχαίρως χρήση τῷ ῥητῷ περὶ τοῦ 
ἐν προσευχῇ ἔμπροσθεν ἑστάναι τὸν τιμιώτερον. 

Κάμνφας xatsxA(0nc ὡς «Ἰέων, xal ὡς σχύμ- 
voc. Τὸν κατ οἰχονομίαν θάνατον σηµαίνει τὸ, 
πατεχ.Ίῖθης (51). Λέων ἑἐστὶν ὁ Χριστὸς τοῖς τε- 


posuit super capul Ephraim **. Propliete. quippe 
cum ea de quibus prophetabant intelligerent, actibus 
externis illa exprirnebant. Nimirum póst bzec decem 
tribubus praefuit tribus Ephraim. Ab ipso enim bea- 
tus Jesus Nave qui vera fuit Christi figura, ortus 
est, ut videre est in Numeris. Quapropter οἱ Jacob 
benedictio ad ipsum quoque pertinet. 

Faciat tibi Deus sicut. Ephraim εἰ Manasse : con- 
stituitque Ephraim ante. Manassen **.. Opportune 
uleris his verbis, ut in oratione prazstantiorcm 
alteri pra'feras. 

]ucurvans reclinatus es sicul leo, et sicut catulus". 
Eam quam ex dispensatione pertulit mortem, si- 
gnificat illud, reclinatus es. Leo est Christus iis qui 


λείως ἀποθηριωθεῖσι τοῖς δὲ ἔτι εἰσαγωγιχοῖς B omnino ferociont, iis vero qui adliuc disciplinz ca- 


αχύμνος. 


paces sunt, catulus. 
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HOMILIA PRIMA. 

De ortu mundi et eorum que in mundo sunt (55). 
In principio (54) creavit Deus colum et terram **. 
Quod est omnium principium, nisi Dominus noster, et 
Salvator omnium Christus Jesus, primogenitus omnis 
 ereaturze?dn hoc erge principio, hoc est, in Verbo suo, 
Deus caelum et terram feeit: sicut et evangelista Joan- 
nes in initio Evangelii sui ait, dicens : In principio 
eral Verbum, et Verbum erat apud Deum, et Deus erai 
Verbum. Hoc eral in principio apud Deum. Omnia 
per ipsum facta sunt, et sine ipso facium est nihil **. 
Non ergo hie temporale aliquod principium dicit : sed 
in principio, id est in Salvatore factum esse dicit cce- 
lum et terram, et omnia qua facta sunt. Terra au- 
tem erat invisibilis et incomposita, el tenebra erant su- 


C jubet fieri, et hoc. celum appellat : cum ad ipsum: 


locum venerimus, ibidem differentim ratio caeli 
firmamentique dicetur, cur etiam firmamentum ap-- 
pellatum si& coelum. Nunc autem ail : Tenebrae erant 
super abyssum, Qua est. abyssus ? Illa nimirum in 
qua erit diabolus et angeli ejus (55). Denique hoc 
manifestissime et in Evangelio designatur, eum di- 
citur de Salvatore ?* : Et rogabant. de monia que 
ejiciebat, ne juberet ea. ire in. abyssum. Propterea 
ergo Deus solvit tenebras, dicente Scriptura ?! : Et 
disit Deus : Fiat lux; et facta est lux. Et vidit Deus 
bucem, quia bona est, et divisit Deus inter medium lu- 
cis et inter medium tenebrarum. Et l3 vocavit Dcus 
lucem, diem ; et lenebras vocav.t noctem. Et factum 
est vespere, οἱ faclum esi mane, dies una. Secundum 


per abyssum, ei Spiritus Dei [erebatur super aquas. D litteram Deus οἱ lucem. vocat diem, οἱ tenebras 


Invisibilis et ineomposita terra eratantequam Deus 
diceret, Fia! lux, et antequam divideret inter lucem 
el tenebras, secundum quod sermonis ordo decla- 
rat. Verum quoniam in consequentibus firmamentum 


* Gen. ΧΗΥΗΙΗ, 14. **. lbid., 20. 
94. ?* Gen. 1, 3, 4, 5. 


(50) Ιωσήφ. Legendum videtur Ἰαχώθ. 

(51) Κατεχ.1ίθης. Lectio est Aquila,qui ubi LXX. 
verterunt ἀναπεσὼν ἐχοιμήθης, ipse. Lraustilit χάμ- 
ψας χατεχλίθης. 

(52) Collate sunt hs homilie: cum mss. tribus 
Turonensibus, atque uno Sangermaneusi, uno Bel- 
vacensi,uno Geimeticensi, uno Rhemensi, et altero 
monasterii Sancti Theodorici prope ltliemos. 

(93) De oriu mundi, et eorum qua in mundo sunt. 
In codice Belvaceusi titulus est : De initio crcatu- 


*' Gen. xLix, 9. 


noctem. Secundum spiritualem vero intelligentiam 
videamus quid sit quod, cum Deus in. initio illo, 
quod superius diximus, fecerit. caelum οἱ lerram, 
dixerit quoque ut lux fieret, et diviserit inter me- 


**Cenes. 1, 1. ** Joan. 1,4,2, 5. "* Luc. viu, 


rarum Dei. . 

(54) [n principio, cte. In catena Bamana, triplici 
Regia, et altera quz [uit cardinalis Mazarini inu 
hunc versum sub nomine ᾿Ακαχίου legitur : ἐν ἁρ- 
yi, etc. 'O δὲ Ὡριγένης τὸ, ἐν ἀρχῇ, βούλεται ἀντὶ 
τοῦ, ἓν Gola, τουτέστι τῷ Ylo. Π(μά, in principio, 
Origenes accipit pro eo, in sapientia, /ιος est, in 

ilio. 

(55) Que est abyssus? illa nimirum ín qua erit dia- 
bolus, ctc. Iu iisdem Catenis exsVaV sub wowwe bur 
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dium lucis et tenebrarum, et vocaverit luceim diem, A dus. Studeat ergo unusquisque nostrum divisor 


el tenebras noctem, et dixerit quia factum est ve- 
spere, et factum est. manc : non dixit, dies prima, 
sed dixit, dies una. Quia tempus nondum erat ante- 
quam esset murmdus. Tempus autem esse incopit 
ex consequentibus diebus, Secunda namque dies, 
et tertja dies, et quarta, et reliquie omnes tempus 
iucipiunt designare. 

2. Et dixit Deus : Fiat irmamentum in medio 
«qua , et sit dividens inter medium aqua et aque. 
Et factum est sic. Et fecit. Deus firmamentum "*. 
Cum jam antea. Deus. fecisset coelum, nunc firma- 
mentum facit, Fecit enim celum prius, de quo 
dicit ?? : Caium mihi sedes est, Post. illud autem 


firmamentum facit, id est, corporeum celum.. 


Omne enim corpus firmum est sine dubio, et soli- 
dum ; et hoc est guod dividit inter aquam qu: est 
super celum, et aquam qu: est sub colo. Cum 
enim ea quas' facturus erat Deus, ex spiritu con - 
starent οἱ corpore, ista de causa in priucipio, et 
ante omnia colum dicitur facium, id est, omnis 
spiritalis substantia (56), super quam velut in 
throno quodam et sede Deus requiescit. Istud 
autem caelum, id est, firmameatum, corporeum 
est... Et ideo. illud quidem primum corum, quod 
spiritale diximus, mens nostra est, quie et ipsa 
spiritus est, id est, spiritalis homo noster interior 
est (57), qui videt ac perspicit Deum. Istud autem 
:orporale celum quod firmamentum dicitur, exte- 


rior homo noster est, qui corporaliter intuetur. C 


Sicut ergo firmamentum colum appellatum est, 
ες eo quod dividat inter eas aquas quie sunt super 
ipsum, et eas qux sub ipso sunt : ita et homo qui 
in corpore positus est, si dividere potuerit, et 
discernere quie sint aqua qua sunt superiores 
super firmamentum, eti quie sub firmamento suut, 
eliam ipse colum, id est, cceles'is homo, appella- 
bhitur, sccundum apostoli l'auli sententiam dicen- 
tis "* : Νοείτα autem. conversatio in calis est. lta 
ergo cont;pentur verba ipsa Scripture "* : Ei fecit 
Deus firmamentum, et. divisit inler medium aque 
qu& est super firmamentum, et inter medium aquae 
qua est subter firmamentum. Et vocavit Deus firma- 
mentum. colum. Et vidit. Deus quia bonum est, et 


aqua effici ejus quze est supra, et quz est subtus : 
quo scilicet spiritalis aquae intellectum, et partici- 
pium capiens ejus qux est supra firmamentum, 
flumina de rentre suo educat aqua vive salientis im 
vitam aternam 13, segregatus sine dubio et sepa- 
ratus ab ea aqua quie subtus est, id est, aqua 
3byssi, in qua tenebrz esse dicuntur, in qua prin- 
ceps hujus mundi, et adversarius draco, et angeli 
ejus habitant, sicut superius indicatum est. lilius 
ergo aqu: supernae participio, quas supra coelos 
esse dicitur, unusquisque fidelium coelestis efficitur, 
id est, cum sensum suum habet in arduis et excel- 
$is, nihil de terra, sed totum de coelestibus cogi- 
tans, qu& sursum sunt qu:erens, ubi Christus est in 


D dextera. Dei Patris ". Tunc enim et ipse ea laude 


dignus habebitur a Deo, quz hic scribitur €um dici- 
tur (58) : Et vidit Deus quia bonum est "*. Denique 
el ea qua de tertia die in consequentibus descri- 
buntur, in hunc eumdem conveniunt intellectum. 
Ait enim ?* : Et dixit Deus : Congregetur aqua que 
esl sub colo in congregationem unam, εἰ appareat 


- arida, Et factum est ita. Nos ergo laboremus congre- 


gare aquam quas est sub cuelo, et abjicere cam a 
uobis , ut, cum hoc factum fuerit, appareat arida, 
qui sunt in carne gesta opera nostra, quo scilicet 
videntes homines opera nostra bona, glorificent 
Patrem nostrum qui in. celis est 9, Si enim aquas 
istas qui£ sunt sub celo non separaverimus a 
nobis, id est, peccata et vitia corporis nostri, arida 
nostra non poterit apparere, nec babere flduciam 
procedendi ad lucem. Omnis enim qui mae ag t, 
odit lucem, ei non venit ad lucem , ut non mani- 
festentur (59) opera ejus, et videantur si in Deo 
suni gesta **, Qui utique fiducia non aliter dabi- 
tur, nisi velut aquas abjiciamus a nobis et segrege- 
mus vitia corporis, quxe sunt materia peccatorum. 
Quo facto jam arida nostra non permanebit arída, 
sicut ex consequentibus ostenditur. Ait enim ** : 
Et congregata est aqua qua est sub. celo in congre- 
galiones suas, et. apparuit arida. Et vocavit Deus 
aridam terram, εί congregationes aquarum vocavit 
maria. Sicul ergo arida hzc, segregata a se aqua, 
quemadmodum superius diximus, ultra non mansit 


[actum | est. vespere, et factum est mane, dies secun- D arida, sed jam terra nominatur : hoc modo etiam 


15 ]gai. Lxvi, 1. 


13 Gen, 1.6. αλλα 
en. 1, 10. 


" Coloss. 11, 1. 
19. 

δύρου fragmentum istud : Ei δὲ τὸ σχότος οὐχ ἡ 
τῶν σωμάτων σχιὰ εἴρηται, ἀλλὰ νοητόν τι, τουτ- 
ἐστιν ὁ διάθολος * τὸ, ζενηθήτω φῶς, πῶς νοῄσω; ἄρα 
«b ἀληθινὸν, τὸν Υἱόν; τί οὖν ἂν εἴπῃς ; Μετὰ τὸν 
οὐρανὸν, καὶ τὴν γῆν, xaX τὴν ἄθυσσον, xaY τὸ νοτ- 
τὸν σχότος τὸν διάδολον, ὁ θεὸς Λόγος; Καὶ τίς ἂν 
τοῦτο συγχωρήσειε, ἕως ἂν τὸν νοῦν ἔχει; Si autem 
tenebre dicte. sunt, non. corporum umbra, sed spiri- 
tale quidpiam, hoc est, diabolus : istud, « fiat lux, » 
quo pacto intelligam ? num. (ucem veram, hoc est, Fi- 
Lum ? Quid ergo dices? Post celum, terram, ahys- 
snm, el spiritales tenebras diabolum, erit Deus Ver- 
6uni ? Quod quis non imente captus concesserit ? Ἔαιι 
«ztemaraim auclor id observat ; !sctoy ὅτι τὴν Ὥρι- 


15 [biJ. 9. 


^^ Phil. in, 90. 
5ο Matth. v, 16. 


'5 Genes. 1, 7, 8. ?* Joan. vit, 38, et 1v, 44. 
*?! Joan. πι, 20. ** Genes. 1, 9 et 


γένους δόξαν ἑλέγχει, οὕτως ἑρμηνεύοντος. Scien- 
dum est (Diodorum) carpere Origenis sententiam qui 
sic erat interpretatus. Caterum hoc loco ubi Geue- 
brardus habet, diabolus et angelus ejus, melius in 
mss. legitur, diabolus et angeli ejus. 

(56) Omnis spiritalis substantia , ec. De tempore 
quo omuer spiritalem substantiam a Deo creatam 
opinatus sit Origenes, disputat clarissimus luetius 
Origenianorum, lib. n, quaest. 3, num. 3. 

(97) Interior est. 1d desideratur in libb. antea 
edit. sed legitur in mss. 

(58 ) Mss. dicitur , libb. editi , dicit. 

(59) Libb. antea edi, s in ea manifestentur, at 
quatuor ας, ut in Bostro textu. | 


" 


IN GENESIM HOMILIA I. 


199 


mo.tra corpora, si ιο ab. eis segregatio flat, jam A illius fructus, actus nostri qui ex bono cordia no- 


€on permanebunt arida, sed terra appellabuntur, 
ex eo quod (fructum Deo ferre jam poterunt. Quo- 
niam quidem in initie Deus celum fecit et terram: 
postea vero fecit üirmamentum et aridam. Et fir- 
iamentum quidem vocavit ccelum, donans ei ejus 
«cli qued ante creaverat nomen. Aridam vero 
appellavit terram, pro eo quod ei facultatem feren- 
dorum fructuum largiretur. Si quis ergo sua culpa 
aridus adhuc manet, et fructum nullum S4 afert, 
sed spinas el tribulos, velut ignis escas gerens, se- 
cundum ea qua ex se protulit, etiam ipse esca ignis 
efficitur. Si vero studio et diligentia sua separatis 
«κ se aquis abyssi, qui sunt diemonum sensus, 
exbibuit se terram fructiferam, debet sperare simi- 
lia, quod et ipse introducatur a Deo in terram 
Buentem lac et mel. 

9. Videamus autem ex consequentibus qui sunt 
fructus, quos producere Deus jubet terram ipsam, 
eui ipse hoc nomen indulsit. Et vidit, inquit **, 
Deus quia bonum est, et dixit Deus : Producat terra 
herbam fieni semen seminaniis secundum genus. el 
secundum similitudinem ,. et lignum  fructiferum 
faciens fructum, cujus semen est. in ipso secundum 
similitudinem super terram : et (actum esi sic, Secun- 
dum literam manifesti sunt fructus quos. terra non 
arida producit. Sed iterum referamus ad nos. Si 
jam facti sumus terra, si jam non sumus arida, 
afferamus fructus uberes et diversos Deo, ut el 
nos benedicamur a Patre dicente ** : Ecce odor 
fii mei sicut odor agri pleni, quem benedizit Domi- 
κας; et illud quod ait Apostolus compleatur Ίη 
nobis 55: Terra enim excipiens frequenter venientem 
super 8€ imbrem, εἰ generans herbam opporiunam iis 
& quibus colitur, percipiet benedictiones a Dee, (Qua 
tero spinas et tribulos profert, reproba est, et male- 
diclo proxima, cujus finis est in adustionem. 

4. Et produxit terra herbam [eni semen seminan- 
lis secundum genus εἰ secundum similitudinem, 
el lignum. (ructiferum faciens. (ructum, cujus semen 
in ipso faciens [ructum secundum genus super ter- 
ram. Et vidit Deus quia bonum est, εἰ factum est 
vespere, et. factum δεί mane, dies tertia **. Nou 
solnm jubet terre proferre herbam foni, sed οἱ 


stri tiesauro proferuntur (60). Si vero audimus qui- 
dem verbum, et ex auditu statim terro nostre pro- 
ducit herbam, et ως herba autequam ad maturi- 
tatem vel ad fructum veniat, aruerit, terra nostra 
petrosa appellabitur. Si. vero ea qux dicuntur pro- 
fundioribus nitantur in corde nostro radicibus, ita 
ut et fructum operum afferant, et semina in se 


— habeant futurorum, tunc vere uniuscujusque no- 


sirum terra secundum virtutein suam affert fructum, 
alia centesimum, alia sexagesimum, alia trigesi- 
mum 57. Sed et illud admonendum necessario duxi- 
mus, ul fructus noster nusquam zizania, id est, 
nusquam lolium habeat : ut fructus noster non sit 
secus viam, sed in ipsa via, in illa qua dicit *5, 
Ego sum via, seminetur, ulique in ea, nc aves 
coli comedant fructus nostros, ueque vineam 
nostram. Si quis tamen nostrum vinea esse merue- 
rit, videat ne pro uva afferat spinas; et propter 
hoc jam non putabitur, neque foldietur, neque 
mandabitur nubibus ut pluaut super eam pluviam. 
sed e contrario relingasetur- deserta ,. ut increscant 
super eaui spinge. 

5. Post bac vero jam firm:inentum meretur 
etiam luminaribus adornari. Ait enim Dens ** : 
Fiant luminaria in firmamento coli, ut (uceant super 
terram, et. dividant inter diem et noctem. Sicut in 
lirmamento isto quod jam coelum fuerat. appella- 
tum, jubet Deus fieri luminaria, ut dividant inter 
medium diei et noctis : ita et in nobis fieri potest: 
si tamen studeamus et nos vocari et elffici.coelum : 
luminaria habebimus in nobis , quz illuminent nos, 
Christum et Ecclesiam ejus. lpse est euim lux 
mundi, qui ei Ecclesiam illuminat sua luee. Sicut 
enim luna de sole dicitur percipere lumen, ut per 
ipsam etiam nox possit illaminari ; ita et Ecclesia, 
suscepio lumine Christi, illuminat omnes qui in 
ignoraniiz: nocte versantur. Si vero quis in hoc 
proficiat, ut jam filius Dei efficiatur, sic ut (n die 
honeste ambulet, quasi filius Dei, et filius lucis : hic 
ab ipso Christo illuminatur sicut dies à sole. 

6. Et sint in signa et tempora, εἰ in. dies ei. in 
«annos : et fiant ad. illuminandum in firmamento 
celi, ut luceant super lerram. Et (actum est εἰς "9. 


semen proferre, ut semper fructum possit afferre, D Sicut luminaria ista celi, que videmus, posita 


Ft non solum jubet lignum fructiferum, sed et fa- 
,, Clens semen, cujus semen in ipso est, secundum 
genus, id est, αἱ semper ex his seminibus, qua in 
$6 habet, fructum possit afferre. Et nos ergo ita 
debemus et fruetiicare fructum, et semina habere 
jn nobis ipsis, id est, omnium bonorum operum 
omniumque viriutum semina Ín.corde nostro conii- 
nere,.: ut lzec habentes fixa io mentibus nostris ex 
ipsis jam omnes actus, qui. incurrerint nobis, se- 
cundum justitiam geramus. Isti sunt enim seminis 


3 Gen. 1. 10 eL 11, ** Gen. xxvir, 97. 5 Heb. νι, 7 οἱ 8. ** Gen. 1, I2 et 15. 


sunt in signa et in tempora, et dies eL annos, ut 
luceant de firmamento celi his qui super terram 
sunt : hoc modo etiam Christus illuminans Eccle- 
siam suam, signa dat per precepta sua ΣΙ sciat 
quomodo quis accepto signo fugiat ab ira supcr. 
veutura, uti ne dies illa sicut fur eum comprehen-. 
dat : sed ut magis pervenire possit in annum Do- 
mini acceptabile. Christus ergo est lux vera quo: 
illuminat omnem hominem venientem in hunc munu- 
dum *' ; ex cujus lumine illuminata Ecclesia, φ tiam, 


*" Mattb. xut, 23. 


* Joan. xiv, 6. ** Gen. 1, 14. ** Ibid. 14 et 45. ?! /Joan, 1, 8. 


(60) Ex bono cordis nostri thesauro. Sic habent mss., impressi vero, ex bonis cordis nostri thesauris... 
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ipsa lux mundi efficitur, illuminans eos qui in tene- A secundum propriam suam virtutem. Aut enim eum 


bris sünt : sicut et ipse Christus contestatur disci- 
pulis suis dicens ** : Vos estis lux mundi. Ex quo 
ostenditur, quia Cbristus quidem lux est apostolo- 
rum, apostoli vero lux mundi. ]ps| enim sunt non 
habentes maculam vel rugam, aut aliquid hujusce- 
modi, vera Ecclesia : sicut et. Apostolus dicit ** : 
Ut ipse sibi exhibeai gloriosam Ecclesiam non haben- 
tem maculam, att rugam, au! aliquid hujusmodi. 
1. Et fecit Deus duo luminaria magna : luminare 
majus in principatum diei; et luminare minus. in 
principatum noctis, et. stellas. Et posuit ea Deus in 
firmamento coli,wut [&ceant super terram et potestatem 
habeant diei et noctis, et dividant inter medium lucis, 
el inter B8 medium tenebrarum. Et vid Deus quia 


turbis venimus ad eum, οἱ per parabolas nos reficit, 
ad hoc tantummodo ne multis jejuniis deficiamus 
in via : aut certe semper et indesinenter ejus pe- 
dibus assidemus *?, vacantes ad hoc solum ut au- 
diamus verbum ejus, nequaquam perturbati erga 
multum ministerium, sed optimam partem eligen- 
tes, quae mop suferetur a nobis. «Et utique qui sic 
accedunt ad eum, mulio amplius ex ejus lumine 
consequüntur. Bi vero sicut àápostoli nusquafn om- 
nino moveamur ab eo, sed semper cum eo perma- 
neamus in omnibus tribulationibus ejus, tune no« 
bis secreto ea, quz ad turbas locutus fuerat, expo- 
nit, atque dissolvit, et multo clarius illuminat nói. 
Si vero etiam talis quis fuerit, ut possit et in mon- 


bonum est : et [actum est vespere, et factum est mane B iem asceudere cum eo sicut Petrus, et Jacobus, et 


dies quaria**, Sicut sol et luna magna lumineria dicta 
sunt esse in firmamento coli; ita et in nobis Chri- 
stus οἱ Ecclesia. Sed quoniam etiam stellas in fir- 
mamento posuit Deus, videamus qux sunt etiam 
in nobis stelle, id est, in cordis nostri caelo. Moy- 
ses stella est in nobis, qux lucet et illuminat nos 
actibus suis. Et Abraham, Isaac, et Jacob, et Isaias, 
οἱ Jeremias, et Ezechiel, et David, et Daniel : et 
omues quibus Scriptura sancla testimonium dedit, 
quia placuerint Deo. Sieut enim stella ab stella di[- 
[ert in claritate 35, ita etiam sanctorum unusquisque 
secundum magnitudinem suam lumen suum fundit 
in nos. Sicut autem sol et luna illuminant corpora 
nostra : ita et a Christo atque Ecclesia illuminantur 
wentes nostra. Ita tamen. illuminsmur, si non si- 
mus mentibus caeci. Nam sicut sol et lana corporali- 
bus oculis ex:cos quamvis illustrent, illi tamen re- 
cipere lumen non possunt ; ita et Christus lucem 
suam przstat.mentibus nostris, sed ita demum nos 
iluminabit, si nequaquam czclias mentis impe- 
diat. Quod etiam si accidat primo, oportet eos qui 
«οί sunt sequi Cliristum, dicentes et clamantes ** : 
Miserere nobis, fili David, ut etiam visum ab ipso 
recipientes, possint deinceps et lucis ejus splen- 
dore radiari. Verum non :equaliter omnes qui vi- 
dent illuminantur a Cbristo, sed singuli secundum 
cam mensuram illuminantur, qua vim luminis reci- 
pere valent. Et sicut non wqualiter oculi corporis 
nostri illuminantur a. sole, sed quanto quis in loca 
altiora conseenderit, et ortum ejus editioris specula 
intuitione fuerit. contemplatus, tanto amplius et 
splendoris ejus vim percipiet et caloris : ita ctiam 
»nens nostra quanto altius et excelsius appropin- 
quaverit Christo, ac se viciniorem splendori lucis 
ejus objecerit, tanto imagnifieentius et clarius ejus 
lunine radiabitur, sicut et ipse ait per prophe- 
tam ?? : Appropinquate mihi, εἰ appropinquabo vo- 
bis, dicit Dominus. Et iterum dicit 35: Deus approxi- 
wansergo sum, et non Deus de longe. Non similiter 
tamen venimus ad eum omnes, sed unusquisque 


*" Mattl,v, 14. 9? Eph, v, 97. 
Char. 1,9; Jacob. iv, δ. ?* Jerem, xxi, 232. 


** Gen. 1, 16, ct seqq. 
? Lue. x. 


Joannes, iste non solum Christi lumine, sed ctiam 
Patris ipsius illuminabitur voce. 

8. Et dizit Deus : Producant aque. repentia ani- 
marum vivarum , εἰ volatilia volantia super terram 
secundum firmamentum coli. Et factum est. sic *. 
Secundum litteram jussu Dei producuntur ab aquis 
repentia et volatilia, et hzc quas videmus a quo 
Sint facta cognoscimus. Sed videamus quomodo 
etiam secundum nostrum firmamentum celi, id est, 
mentis nostrae vel cordis soliditatem, hac eadem 
fiant. Arbitror, quia οἱ mens nostra illuminata fue- 
rit a nostro sole Christo, jubetur postmodum ex his 
qui in ea sunt aquis producere repentia et vola- 
tilia volantia, id est, cogitationes bonas vél malas 
proferre in medium, ut discretio flat bonorum a 
malis, qux» utique atraque ex corde procedunt. 
De corde namque nostro velut de aquis proferuntur 
et bon: cogitationes οἱ malz. Sed nos verbo ac 
pracepto Dei utraque proferamus ad conspectum et 
judicium Dei, ut cum ipsius illaminstione discer- 
nere possimus a bono quod malum est; id est, αἱ 
ea qua super terram repunt, et terrenas sollicitu- 
dines gerunt, separemus a nobis; illa vero quz 
meliora sunt, id est volatilia, sinamus volare non 
solum super terram, sed etiam secundum firma- 
mentum coli ; id cst, ut sensum οἱ rationem tam 
terrenorum quam cclestium pertractemus in nóbis, 
ut intelligere quoque possimus, qux sint ip nobis 


p noxia ex repentibus. Si viderimus mulierem ad 


concapiscendum eam, illud est in nobis reptile ve- 
nenatum. Si vero sit in nobis sobrietatis sensus, 
etiani domina /Egyptia nos adamoverit, cfficimur 
aves, et relinquentes JEgyptia vestimenta in maui- 
bus ejus, ex obscenis insidiis evolabimus. Si sit in 
nobis seusus ad furandum nos provocans, istud est 
reptile pessimum. Si vero sit in nobis scusus, ut 
etiamsi duo minuta habeamus, hxc ipsa pro iwise- 
ricordia offeramus in dona Dei, iste sensus avis 
est, nihil de terrenis cogitans, sed ad firmamentum 
caeli volatibus tendens, Si veniat nobis sensus pere 
9T La- 


?5 ll Cor. xv, M. 5 Ναι, ix, 27. 


! Genes. i, 20. 
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tolerare, istud erit reptile venenatum. Si vero as- 
cendat. nobis sensus et cogitatio talis, ut usque ad 
mortem pro veritate certemus, avis erit bxc, a ter- 
renis ad superna conscendens. Similiter etiam de 
e£teris vel peccatorum vel virtutum speciebus sen- 
tendum est, et discernendum quse sint repentia, 
et qua sint volatilia, qux producere sd diseretienem 
in conspectu Dei aquz nostr: jubentur. 

9. Et fecit Deus cetos magnos, et omnem animam 
repentinum. animalium, que eduxeruni aqua secun- 
dum genws suum, et omne volatile pennatum secun- 
dum genus suum *. Et de his similiter, ut de illis 
quz supra diximus, sentiendum est, quod produ- 
cere debeamus etiam cetos magnos, et animam re- 
pentium secundum 56 genus. In magnis istis cetis 
impias cogitationes, et nefarios quosque contra Deum 
sensos arbitror indicari. Qux» tamen omnia produ. 
cenda sunt ante conspectum Dei, et ponenda ante 
ipsum, vt dividamus et separemus bona a malis, 
at uniemique suus locus a Domino tribuatur, sicut 
ez his qux sequuntur ostenditur. 

10. Et edit Deus quia. bona sunt, et benedixit ea 
dicens : Crescite ei multiplicamini, εἰ replete aquas 
que sunt ín mari, et volatilia repleanimr super ter- 
ras. Et [actum est vespere et mane, dics quinta *. 
In inari quidem cetos magnos, et omnem animam 
sBimaliam et repentium, qux» produxerunt aqua, 
jpbet immorari, ubi et draco ille quem plasmavit 
Deus ad illudendum ei inhabitat *. Volucrez autem 
muluüplicari jubet super terram, qua aliquando 
arida fuit, nunc autem jam terra appellatur, sicut 
superius exposuimus. Sed requiret aliquis quomodo 
ceti magni et repentia in malo accipiuntur, et. vo- 
latilia in bono, cuim de omnibus simul dictum sii* : 
Et vidit Deus quia bona sunt ? lpsis sanctis bona 
sint ea, qua illis alversautur : quia vincerc ea 
pissunt, οἱ cum ea vicerint, majoris glorias effi- 
cuntur apud Deum. Denique cum diabolus petiissct 
ut sibi potestas daretur adversum Job *, impugnans 
eum adversarius causa ci exstitit. dupiicis glorie 
j^st victoriam. Quod ostenditur ex eo, quia quie 
jn praesenti perdiderat, in. duplum receperit, simili 
modo sine dubio el in coelestibus recepturus. Et 
Apostolus dicit ", quia nemo coronatur, nisi qui le- 
gitime certaeerit. Et revera quomodo erit certamen, 
si non fuerit qui resistat? Quantus decor et splen- 
dor sit lucis non dignosceretur, nisi obscuritas in- 
tercederet noctis. Unde aliqui in castitate laudan- 
ur, nisi quia alii pro impudicitia condemnantur? 
Unde viri fortes maguificarentur, nisi exsisterent 
imbecilles et timidi? Si amarum adlibeas, tunc 
dulce efficitur laudabilius. Si atrum consideraveris, 
gratiora tibi qux clara sunt videbuntur. Et ut bre- 
viter dicam, ex malorum consideratione decus bo- 
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bus hoc dicit Seriptura ^ : £t vidit Deus quia bona 
sunt, Quare tamen non est scriptum, Et dixit Deua 
quia bona sunt, sed Vidit Deus quia bona sunt? 1d 
est, vidit utilitatem ipsorum, οἱ cam rationem, qua 
eum essent ipsa per se talia, bonos tamen facere 
possunt eptimos. Propterea ergo dixit ? : Crescite et 
mulliplicamini, el replete aquas qug in mari sum; el 
volatilia repleantur super terras, id est, ut ceti qui- 
dem magni el repentia in mari essent, sicut supe- 
rius exposuimus, et volatilia super terras. 

11. Et dixit Deus : Producat terra animam vivam 
secundum genus, quadrupedia εἰ repentia et bestias 
lerre secundum genus: et factum est sic. Et fecit 
Deus bestias terre secundum genus, el omnia re- 
penlia lerre secundum genus, Et vidit. Deus quia 
bona suni 19. Secundum litteram quidem nulla qua- 
siio est. Manifeste enim a Dco creata esse dicuntur, 
vel animalia, vel quadrupedia, vel bestix, vel ser- 
pentes super terram. Aptare autem hac his, qua» 
supra exposuimus, secundum spiritalem intellectum 
non otiosa res est. lbi quidem dictum est !! : Pro- 
ducant aqua repeniia animarum vivarum, et volati- 
lia volantia super lerram. secundum firmamentum 
cali ; hic autem ait 13; PProducat terra animam vi- 
vam secundum genus, quad rupedia el repentia εἰ be- 
slias terra secundum genus. Et illa quidem quee de 
aquis producta sunt, diximus debere motus et cogi- 
tationes meniia nostrze, qui de profundo cordis pro- 
ducuntur, intelligi. Nunc. vero hoc quod dicitur, 
Producal terra animam vivam secundum genus, qua- 
drupedum, eL repentium el bestiarum super lerram 
secundum genus, exterioris hominis nostri, id est, 
carnalis et terreni motus arbitror iudicari. Denique 
nihil volaüle in his quz de carne loquitur, indica- 
vit, sed tantummodo quadrupedia et repentia ct ὑς- 
stias terre. Secundnm illud nempe quod dictum 
est ab Apostolo !*, quia non habitat in carne mea 
bouum, et quia sapientia. carnis inimica est Dev !*, 
ista nimirum sunt, qua terra, id cst, caro nostra 
producit, de quibus rursum Apostolus praecipit di- 
cens !* ; Mortificate membra vestra qug sunt. super 
lerram, fornicationem, immundiliam, impudicitiau, 
avaritiam, idelolatriam, et cxlera. Cum ergo lic 


D omnia fierent qu:e videntur jussu Dei fieri per Verbum 


5 Genes. 1, 2l. 
1. [pid, 91. 


ejus, et pra pararetur imypensus iste οἱ visibilis mun- 
dus, simul autem et per allegoriz figuram ostendere 
tur quit essent qux exornare possent minorem mun- 
dum, id est, hominem, tunc jam ipse bomo crea- 
tur secundum ca qux in consequentibus declaran- 
iur. 

12. Et dixit Deus : Faciamus hominem ad ima- 
ginem εί similitudinem nostram, el principatum ge- 
rat piscium maris el volucrum cali, el animalium, 
et wniversg terre, οἱ omnium que repunt super ter- 
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ram !*. Consequenter secundum ea. quz superius Α qui vero hunc corporeum patent 6556, qui ad ima- 


exposuhnus, talem hominem qualem descripsimus 
vult principatum gerere praedictarum bestiarum, et 
volucrum, et repepntium, quadrupedum et omnium 
reliquoram. Qua qualiter iutelligi per allegoriam 
debeant, exposuimus, cum diximus juberi aquam, 
id est mentem ejus spiritalem (61) sensum produ- 
Cere, et terram sensura carnis proferre, ut domine- 
tur eis mens, et non. illa dominetur ei. Vult enim 
Deus ut magna ista Dei factura homo, propter quem 
et universus creatus est mundus, non solum immacu- 
latus sit ab his, quae supra diximus, et immunis, sed 
et dominetur eis, Jani vero quale animalsit hone, 
ex ipsis Scripturz sermonibus consideremus. Oin- 
nes reliqux creaturze jussione 57 Dei fiunt , di- 


ginem et similitudinem Dei factus est, Deum ipsum 
corporeum et humanse. forma videntur inducere : 
quod sentire dc Deo mauifestissime impium est. 
Denique carnales isti bomines qui intellectum di- 
viuitatis ignorant, sicubi in Scripturis de Deo le- 
gunt, quia. celum mihi sedes est, terra autem sca- 
bellum pedum meorum **, suspicantur Deum tam 
ingentis esse corporis, ut putest eum sedentem ín 
οώίο pedes usque ad terram protendere. Hoc au- 
tem sentiunt, quia non habent illas aures, quee 
digue possint audire verba Dei de Deo, quz per 
Scripturam referuntur. Quod enim dicit : Colum 
mihi sedes est, ita digne de Deo intelligitur, ut 
sciamus quia in his quorum in ccelis conversatio 


cente Scriptura !! : Et dixit Deus : Fiat firmamentum. B est, Deus requiescit et residet. In bis autem qui 


Et dizit Deus : Congregetur aqua que sub calo est 
in congregationem unam, et appareat arida. Et dixit 
Deus : Producat terra herbam [απὶ, ita etiam in re- 
liquis dicit. Videamus autem qui sunt qux ipse 
Deus fecit, et per hec qux magnitudo hominis sit, 
advertamus. 7n principio fecit. Deus celum et ter- 
ram !*, Similiter ait '* : Et fecit duo luminaria ma- 
gna. Et nunc iterum ** ; Faciamus hominem. ln his 
solis factura ipsius Dei ascrib:tur, in aliis vero nus- 
quam ; sed tantummodo coelum et terra, sol et luna 
ac stelle, et nunc homo a Deo facta sunt (62), om- 
nia vero reliqua jussione ejus facta esse dicuntur. 
Ex hoc ergo considera quanta sit magnitudo hom:- 
nis, qui tam magnis elementis tamque praecipuis 


adhuc terrenum propositum gerunt, ultima pers 
ejus provideutizt invenitur, quod.in pedum appel- 
latione figuraliter imlicatur. Ex quibas si qui forte 
studium ae desiderium sumpserint fieri coelestes, 
perfectione vite et intellectus altitudine, efficimtnr 
etiam ipsi sedes Dei, facti prius peritia et conves- 
satione coelestes ; qui etiam dicunt **; Suscitavit 
nos cum Christo, et simul sedere nos fecit in celesti- 
bus. Sed et illi quorum thesaurus in. coslo est, ceb- 
lestes dici possunt. et. sedes Dei, quoniam ibi est 
cor corum ubi est thesaurus eorum. Et non solum 
requiescit super eos Deus, sed et inhabitat in eis. 
Si vero tantus quis effici potest, ut possit dicere**: 
An documentum queritis ejus. qui in me loqui- 


adzquatur, qui habet honorem cceli, propter quod C tur. Christus ? in hoc non solum inhabitat Deus, 


et ecllorum el promittitur regnum. Habet οἱ terrx 
honorem, quoniam quidem in terram bonam, et 
terram vivorum fluentem lac et mel ingredi sperat. 
liabet honorem solis et lunz, habens repromissio- 
nein fulgere sicut sol in regno Dei. 

15. lllud sane etiam eminentius in conditione 
hominis video, quod alibi non invenio dictum 11: 
Et fecit Deus hominem, ad imaginem Dei fecit eum. 
Quod neque in ccelo, neque in terra, neque in sole 
vel luna invenimus ascriptum. Hunc sane bominem, 
quceu) dicit ad imaginem Dei factuin, non intelligi- 
mus corporalem (65). Non enim corporis figien- 
tum Dei imaginem continet, neque factus esse cor- 
poralis homo dicitur, sed plasmatus, sicut in con- 
sequentibus scriptum est. Ait enim ** : Plasmarit 
Deus hominem. ld est finxit de terre limo. Is au- 
tem qui ad imaginem Dei factus est et ad. similitu- 
dinem (64), interior homo noster est, iuvisibilis οι 
incorporalis, et incorruptus atque inmortalis. Iun 
bis enim talibus Dei imago rectius intelligitur. Si 

'* Gen. 1,96. !*ib.,6-11, '* ibid. 1. !* ibid., 16. 


ετσι, 1. ** Ephes. n, 6. ?* Il Cor. xit, 3. 
5» Coloss. 1, 15. ?* Heb. i, 3. ?! Joan. xiv, 9,10. 


(61) Spiritalem. Hzc vox deest in antea editis 
libris, sed babetur in. mss. et necessaria est ul res- 
pondeat alteri membro, ei terram sensum carnis pro- 
[erre. 

(69) Mss., [«cta sunt; libb. editi, factus. e«t. 

(65) Non intelligimus corporalem, De. imagine 


** ibii, 26. 
10 Psal. xvii, 1. 


sed eliam inambulat. Et propterea perfecti qui- 
que celestes facti, vel cceli effecti, enarrant. gló- 
riam hei, sicut in Psalmo dieitur **, Propterea 
denique apostoli qui erant coli, mittuntur ad 
enarrandum gloriam Dei, et Boanerges nomea 
accipiunt, quod est filii tonitrui *", ut per toni- 
trui potestatem, vere eos coelos esse credamus. 
Fecit ergo Deus hominem, ad imaginem Dei fécit 
illum **, Oportet nos videre qua est ista ima- 
go (65) Dei, et perquirere ad cujus imaginis simili- 
tudinem homo factus est. Non enim dixit, quia 
fecit Deus hominem ad imaginem et similitudinem 
Suam, sed,ad imaginem Dei fecit. illum. Quar est 
ergo alia imago Dei ad cujus imaginis similitudi- 
nem [actus est homo, nisi Salvator noster, qui est 
primogenitus omnis creature ?** ? de quo scri- 
ptum est, quia sit splendor cerni. [uminis, et β- 
gura expressa substantie Dei **, quia et ipse de se 
dicit 3): Ego in Patre, et Pater in me ; et qui me vi- 
del, videt el. Patrem. Sicut. enim qui viderit itnagi- 


* ibid., 97,  ** Genes. n, 7. **lsa. 


" Marc. in, 17. "* Genes. 1, 27. 


Dei in bomine impressa quid opinatus sit Origenes, 
videsis apud illustrissimum Huetiui Origeniano- 
rum lib. n, quaest. 12, num. 9. 
, (64) Et ad. similitudinem. Mec quie iu antca editis 
omissa sunt, suppleutur e mss. 

(65) Que est ista imago. 1n antca editis deest ἐδία. 
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nem alicujus, videt eum cujus imago est, ita et per A dixit eos Deus dicens : Crescite. et multiplicamini, 


Verbum Dei, qux est imsgo Dei, Deuin quis videt. 
Et ita verum erit quod dixit : Qui me videt , videt et 
Patrem. Δά hujus ergo imaginis similitudinem homo 
factus est, et propterea Salvator uoster, qui est 
imago Dei, misericordia motus pro bormine, qui ad 
ejus similitudinem factus fuerat, videns eum, depo- 
sita sua imagine, maligai Imaginem induxisse, ipse 
metus misericordia , imagine hominis assumpta, 
venit ad eum, sicul Apostolus contestatur di- 
ecns 2 ; Cum in forma Dei esset, ron rapinam arbi- 
Iratus est esse se aequalem Deo, sed. semetipsum eri- 
nanivit formam sersi accipiens in similitudinem ho- 
minum factus, et habitu inventus ul homo, humilia- 
9 t semetipsum usque ad mortem. Quicunque ergo 
veniunt ad eum, et. rationabilis imaginis participes 
effici student, per profectum suum secundum inte- 
riorem hominem renovantur quotidie ad imaginem 
ejus qui fecit eos; ita ut possint. conformes cor- 
pori claritatis (66) ejus effici, sed unusquisque pro 
viribus suis. Apostoli se ad ejus similitudinem re- 
formarunt 58 in tantum ut ipse de eis diceret ?* : 
Vado ad Patrem meum οί Patrem. vestrum, ad 
Deum meum. εί ad Deum vestrum. lpsc vero jam 
petierat Patrein. pro. discipulis suis, ut eis simili- 
tudo pristina redderetur, cum dixit ?? ; Pater, da, 
αἱ sicul ego et (uw unum. sumus, ila el isli in nobis 
suum sint. Semper ergo intueamur istam imaginem 
Dei, ut possimus ad cjus similitudinem reforniari. 
Si enim ad imaginem Dei factus homo, coutra na- 
luram intuens imaginem diaboli per peccatum si- 
milis ejus effectus est : multo magis intuens imagi- 
pem Dei, ad cujus similitudinem factus est a Deo, 
per Yerbum ei virtutem ejus recipiet forinam | illam 
qua data ei fuerat per naturam. Sed nemo despe- 
ret videns similitudinem suam magis esse cum dia- 
bolo quam cum Deo, posse se iterum recuperare 
formam imaginis Dei, quia nou venit Salvator vo- 
care justos, sed peccatores in penitentiam. Mat- 
(bseus publicanus erat, et utique imago ejus diabolo 
Similis erat, sed veniens ad imaginem Dei Dominum 
et Salvatorem nostrum, et sequeus eam, transfor- 
mates est ad similitudinem  imnginis Dei. Jacobus 
Zebedzi filius, et Joannes frater ejus piscatores 
erant, et. homines sine litteris, qui utique tunc 
magis ad imaginem diaboli sinilitudinem ferebant, 
sed sequentes et isti imaginem Dei, similes facti 
sunt ei, sicut et ezteri apostoli. Paulus ipsius ima- 
ginis Dei persecutor erat. Ut autem potuit decorem 
ejus et pulchritudinem contueri, visa ea, in tantum ad 
ejus similitudinem reformatus est, ut diceret ?* : 
Án documentum quaritis ejus qui in me loquitur 
Christus ? 


14. Masculum. et. feminam [ecit eos, εἰ bene- 


*! Phil. 1,6, 7, et 8. ?* Joan, xx, 17. 
9 Luc. i, 34. 


(66) Mss., corpori claritatis, libb. editi, corporalis 
eluritatis, malc. ) 
(67) Scam. loc? Ex. memoria. citat. Origenes. 


33 Joan. xvii, 22. 


el replete terram, ei dominamim in ea 3. Diguum 
videtur hoc in loco requirere secundum litteram, 
quomodo nondum faeta muliere dicit Scriptura : 
Masculum ei feminam fecit eos. Fortassis, ut ego 
arbitror, propter benedictionem qua benedixit eos 
dicens : Crescite et multiplicamini, et replete terram, 
preveniens quod futurum erat, dicit : Masculum et 
[eminam fecit eos, quoniam quidem crescere aliter 
et multiplicari non poterat homo, nisi cum femine. 
Ut ergo benedictio ejus sine dubio futura esse cre- 
deretur, ait : Masculum et feminam fecit eos. Moc 
namque modo homo videns crescendi et inultipli- 
candi consequentiam esse ex eo, quod ei femina 
jungebatur, certiorem spem gererepoterat ín bene- 


D dictione divina. Si enim dixisset Scriptura : Cre- 


sci:e εἰ muliiplicamini et replete terram, et domina- 
mini in ea, non adjiciens hoc, quia masculum et fe- 
minam fecit eos, utique benedictioni divin: incre- 
dulus exstitisset, sieutet Maria ad eam benedictio- 
nem qua benedicebatur ab angelo, ait ** : Quomodo 
sciam hoc. (67) * quoniam virum non cognosco. Aut 
fortasse quia omnia qu: a Deo facta sunt, con- 
juncta ct compaginata dicuntur, ut caelum et terra, 
et sol οἱ lua; ita ergo ut ostenderetur quoniam et 
homo D«i opus est, et non sine harmonia, vel com- 
petenti conjunctione prolatus est, idcirco prazve- 
niens ait: Masculum ei feminam fecit εοε. Hc 
quidem ad eam quzstionem dicta sunt, qux» secun- 
dum litteram proferri potest. 

15. Videamus autem etiam per, allegoriam quo- 
modo ad imaginem Dei homo factus snasculus et 
femina est. Interior homo noster ex spiritu. et 
anima constat. Masculus spiritus dicitur, femina 
anima potest nuucupari. Hac si concordiam inter 
se babeant et consensum, convenientia inter se ipsa 
crescunt et multiplicantur, generauntque filios sen- 
$us bonos, et intellectus vel cogitationes utiles, per 
que repleaut terram, et dowinentur in ea; loc 


. est, subjectum sibi sensum carnis ad meliora in- 


stituta. convertuut, et dominantur eis, scilicet cum 
in nullo caro contra voluntatem spiritus insolescit. 
Jam vero si anima conjuncta spiritui, atque ejus, 
ut ita dicam, conjugio copulata, declinet aliquando 


D ad corporeas voluptates, sensumque suuin in dele- 


ctationibus carnalibus inclinet, et aliquando qui- 
dem obtemperare videatur salutaribus monitis spi- 
rites, aliquando vero vitiis carnalibus cedat, talis 
anima, velut. adulterio corporis maculata, neque 
crescere, neque multiplicari legitime dicitur, quo- 
niam quidem filios adulterorum imperfectos | Scri- 
ptura designat. Talis euim anims, qus spiritus 
conjunctione deserta, sensui se carnis et desideriis 
corporalibus totam prosternit, velut aversa a Deo 
* jJ Cor. xin, δ. ?* Genes. 1, 27. 


Nam in omnibus codd. Graecis et. Latinis legitur 


πῶς ἔστα: 29210 , πῶς ἔστα: µοι sous0 ; ()uomodo 
fiet istud ? 
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impudenter, audiet, quia facies meretricis facta est A gentis meretricem cum [Israelita viro sub oculis 


tibi, sine pudore effecta es ad omnes 31. Veluti me- 
rewrix ergo punietur, et (lii ejus ad occisionem 
przparari jubentur ?* (68). 

16. Et dominamini piscium maris, εἰ volatiluum 
celi, et jumentorum, et omnium qua sunt super ter- 
ram, el repentium qua repuni super lerram ". Jam 
liec interpretata sunt. secundum literam, cum di- 
ceremus quod dieit Deus: Faciamus hominem, et 
reliqua, ubi dicit : Et dominetur piscium. maris, et 
eolatilium cali, et cx»tera. Secundum allegoriam 
lamen in piscibus, et volatilibus, vel animalibus et 
repenübus terre, ea mihi videntur indicari, de 
quibus nibilominue superius diximus, id est, vel 
quie de sensu animae , et cordis cogitatione proce- 
dunt, vel qus& ex desideriis corporalibus, et carnis 
"motibus proferuntur ; quorum saneti quique et be- 
nedictionem Dei in semetipsis servantes, domina- 
lionem exercent, agentes totum bominem secun- 
dum spiritus voluntatem. Peccatoribus vero magis 
ipsa dominantur, qua de carnis vitiis et corporis 
voluptatibus proferuntur. 

59 17. Ει dixit Deus: Ecce dedi vobis omne [α- 
num semínale, quod seminat semen , quod est super 
omnem terram , et omne lignum quod habet in ες 
[ruclum seminis seminalis, vobis erit ad escam, ei 
omnibus besliis terre, et omnibus volatilibus cali, et 
omnibws repentibus que repunt super lerram ; quao 
habent in. se animam vite "*, Historiz quidem ha - 


jus sententia manifeste indicat usum ciborum pri- C 


initus a Deo ex. herbis, id est oleribus, et arborum 
fructibus esse permissum *!, Postremo vero, cum ad 
Noe post diluvium fleret testamentum, facultas ve- 
Scendarum carnium hominibus datur. Quihus 
sane de causis in suis locis rectius exponetur. 
Secnndum allegoriam tamen herba terrze ei fructus 
ejus qui ad escam hominibus indulgetur, potest de 
affectibus intelligi corporalibus. Verbi causa: Ira 
et concupiscentia germen est corporis. Hujus ger- 
minis fructus , id est, opus , nobis rationalibus et 
bestiis terrz communis est. Nam quando irascimur 
id justitiam , id est, ad correctionem delinquentis 
et emendationem salutis ejus, isto fructu terree ve- 
sciniur , et cibus noster iracundia corporalis effici- 
(ur, per quam reprimimus peccatum, justitiam re- 
paramus. Et ne tibi videamur hze de nostro po- 
(ius sensu, quam de divinz Scripturte auctoritate 
proferre, redi ad librum Numerorum, et recordare 
quid egerit Phinees sacerdos, qui cum Madianiticze 


" jer. m, 3. ?* Ίσα, xiv, 91. 
xx'.. "5 Genes. 1, 39. "5 ibid, 20. 


(68) Mss. jubentur. Libb. editi, eidebuntur. Paulo 
post mss., et repentium qua repunt. Libb. edit., ser- 
penttum que repunt. 

ο) Árreptum gladium per ulriusque pectus exe- 
qt. Jta codd. sancti Theodorici, duo Turonenses ; 
Iteni ianus et Belvacensis. Secundum hanc lectio- 
ncm Urigenes pulasse censendus erit Phinceim gla- 
«diam suum per viri fsraelitas et mulieris Madianiti- 
dis pectus exegisse; sed Vulgata ait. ipsos in. locis 


? Genes. 1, 98. 99 ibid. 99, 50. *' Genes. ix. *! Num. xxv. 
** f Tin, iv, 45. 


omnium impuris vidisset inhzrere complexibus , 
ira divine zmulationis impletus, arreptum gla- 
dium per utriusque pectus exegit (89). .Quod opns 
reputatum est ci 4 Deo ad justitiam, dicente Do- 
mino ** ; Dhinees sedavit furorem meum, et reputa- 
bitur ei ad justitiam. Iste ergo cibus irz terrenus 
hoster fit cibus, cum co rationabiliter utimur ad 
jusiuam. Si vero irrationabiliter agatur ira , aut 
innocentes puniat , aut effervescat in eos qui nibil. 
delinquunt , iste cibus erit bestiarum agri, ei ser- 
pentum terre, et volucrum cceli. His etenim die- 
mones nutriuntur cibis, qui malis nostris actibus 
et pascuntur et favent. Indicium namque est hujus. 
operis Cain, qui innocentem fratrem ira decepit 


B invidis. Similiter etiam de concupiscentia , et de 


singulis bujuscemodi affectibus sentiendum est. 
€um enim concupiscit et deficit anima nostra ad 
Deum vivum, noster cibus est concupiscentia. Cum- 
autem vel alienam mulierem ad concupiscendum. 
videmus, vel aliquid rerum proximi concupiscimus, 
bestialis cibus efficitur concupiscentia. Sicut exem- 
plo potest essc concupiscentia Achab , et factum 
Jezabel de vinea Nabutlei Jezraelite **. Observan- 
da sane est sancte Scripture etiam in verborum 
ratione cautela , qu» cum de hominibus dixisset ,. 
quia dixit Deus ** : Ecce dedi vobis omne semen 
seminale quod est super terram, et. omne lignum. 
quod esi super terram vobis erit ad escam , de be- 
stiis non dixit, quia dedi eis ad escam hxc omnia, 
sed erit illis ad escam ; ut secundum spiritalem ra- 
tionem quam exposuimus , affectus isti intelligan- 
tur homini quidem a Deo dati esse , prenuntiari. 
tamen a Dco, quod erunt etiam bestiis terrz in ci- 
bum. ldeo ergo cautissimo usa est sermone Seri- 
ptura divina,qua hominibus quidem ait dicere Deum : 
Dedi vobis hec ad escam. Ubi autem ad bestias. 
venit, non jubentis, sed quasi przdicentis signifi. 
catione dicit, quia hxc erunt etiam bestiis et volu- 
cribus et serpentibus ad escam **. Sed nos secun- 
dum apostoli Pauli sententiam ** atteudamus le- 
clioni , uL possiuus , sicut ipse ait, sensum Christi. 
accipere, et scire que a Dco donata sunt nobis *' ; 
et quie nobis ad escam data gunt, ron faciamus. 
escas porcorum vel canum , sed tales eas przpare- 
mus in nobis, quibus dignum sit suscipi in hospitio 
cordis nostri Verbum ac Filium Dei venientem 
cum Patre suo, et volentem facere apud nos man- 
sionem in Spiritu sancto , cujus prius templum per 


9! Ill Reg. 
*! | Cor. i1, 12. ' 


genitalibus transfixos fuisse; Septuaginta vero , xat 

πεχέντησεν ἀμφυτέρους, τὀν τε ἄνθρωπον xal τὴν 
γυναῖκα, διὰ της μήτρας αὐτῆς. Codex Geimeticensis 
habet : arreptum gladium per utriusque sezus ultio- 
nem exegit. Libb. antea editi, arreptum gladium per 
utriusque pectus exercuit. Infra Origenes homilia 20 
in Numeros ail: Hapto siromaste im manu sua. in- 
gressus sit prostibulum, ct utrumque per ipsa puden- 
da trans[oderit. 
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sanc:itatem debemus exsistere. Ipsi gloria iu zeter- A ipsa, qux scripta sunt, proponamus. Et dizit , iu- 


83 szcula seculorum. Amen. 
WHOMILIA 1. 
De fabrica arcw, el eorum qua in ea svnt. 

Incipientes de arca, qux secundum mandatum 
Sei 4 Νου constructa est, disserere, primo omnium, 
«videamus , quie de ea secundum litteram referun- 
tur: et quaestiones proponentes qux objici a pluri- 
bus solent, etiam absolutiones earum ex liis, quie 
mmebis sunt a majoribus tradita , requiramus ; ut 
«um hujuscemodi fundamenta jecerimus, ab histo- 
ri» textu possimus ascendere ad spiritalis intelli- 
£enüz mysticum et allegoricum sensum, et si quid 
in eis arcanum continetur , aperire, Domino nobis 
verbi sui scientiam revelante. Primo igitur hzc 


quit, Dominus ad Noe: Tempus omnis hominis venit 
anle me , quoniam impleta est terra. iniquitatibus ab 
cis, el ecce ego disperdam illos cum terra. Fac ergo 
libi arcam de lignis quadratis, nidos facies in arca, 
el bituminabis eam ab intus et a [oris bitumine, et sic 
[acies arcam. Trecentorum cubitorum longitudinem 
arcad, ei quinquaginta cubitorum latitudinem , et tri- 
ginta cubitorum altitudinem ejus colligens facies ar- 
cam , et. in cubitum consummabis eam in summo. 
Ostium autem arca facies a latere , inferiora bica- 
πιεταία, et tricamerata superiora facies ea 5, Et 
post pauca addit : Et fecit , inquit ** Νοε om- 
nia qu& praecepit εἰ Dominus Deus , sic fecit. 


Ζητητέον ποταπὸν δεῖ νοῆσαι τὸ σχῆμα τῆς χιθω- p 60 Primo ergo quxritur qualem oporteat (70) Ίνα” 


τοῦ * ὅπερ νοµίκω ὅτι πυραµοειδές ἐστιν, ἀρχόμενον 
μὲν ἀπὸ µίχους τρ.αχοσίων πηχῶν, ἀπὸ δὲ πλάτους 
πεντήχοντα, xal ἐπὶ τοὺς τριάχοντα τοῦ ὄφους Tí 


χεις ἐπισυναγόμενον, ὥστε τὴν χορυφὴν γενέσθαι μήν 


χοις χα) τους πΏχυν. Ἔστω δὲ τὰ μὲν κάτω αὖ- 
τἩς, ἅπερ ὠνόμασται χατάγαια, ὁροφῶν δύο’ τὰ δὲ 
ὑπὲρ τὰς δύο ὀροφὰς ἐπὶ τῷ ἀνωτέρῳ ὀρόφῳ, ὁρο- 
φῶν τριῶν. Τοῦτο δὲ καὶ ὁ Σύμμαχος σαφῶς ἐξέθετο 
tizuy* Κατὰ δίστεγα xal τρίστεγα ποιήσεις ab- 


τήν. Νοείσθω δὲ x30' ἑχάστην ὀροφὴν ἁποδιαλαμθα- 


γόµενα χωρία ὑπὲρ to) χωρίζεσθαι τὰ ἀνομοιοχενῆ 


Qua Ax ἀλλήλων * χαὶ χαλείσθω τὰ ἀποδιαλαμθανό- 


µενα ταῦτα χωρία, νοσσιαί' ἡ ὡς ὁ Xóppayo; πε- 
*tinxz, χαλιαί. Kal μετ ἀλίγα Φασὶ τοίνυν ὅτι ἡ 


μὲν χατωτέρω πρὸς τῷ πυθµένι τοῦ διορόφου στέγη € 
εἰς σκύδαλα cícaxto * ἡ δὲ ταύτης ἀνωτέρω εἰς τὴν’ 


συναγωγὲν τῆς τροφῆς τῶν ζώων, ὥστε εὑπορεῖν τὰ 
plv ααρχοθόρα, σαρκῶν ' τῷ ἕτερα ζῶα παρὰ τὰ εἰς 
διατήρησιν εἰσαχθέντα, τροφής ἕνεχεν εἰσαχθῆναι 
ες τὴν χιδωτόν * τὰ δὲ μὴ τοιαῦτα, τῆς ἐπιτηδείου 
ἕκαστον εὐπορῆσαι τροφΏς. Ταῦτα μὲν-εἰς τὸν περὶ 
τῶν χαταγαίων διορόφων λόγον. Τὸ δὲ μετὰ ταῦτα 
{ριώροφον τοῖς Quot; ἁποτέταχτο χατὰ τὰς νοµισθεί- 
vu, νοσσιάς. Καὶ εἰχὸς ὅτι τῷ μὲν τῶν ὄφεων γένει 
χαὶ τῶν θηρίων ἡ τοῦ χατωτάτου τριωρόφου χώρα 
ἀπενεμήθη * τοῖς δὲ χτήνεσι xai τοῖς λοιποῖς τῶν τι- 
Δᾳσσοτέρων 1| ἡμερωτέρων, τάξει xal λόγῳ τὰ ἄνω- 
τέρω. Ἐχρην δὲ τὸν ἄνθρωπον, ὥσπερ τῇ φύσει ἄρ- 


biium ipsum οἱ formam arcz intelligi. Quam ego 
puto, quantum ex his qux describuntur apparet, 
quatuor angulis ex imo consurgentem (71) eisdem- 
que paulatiin. usque ad summuin jn angustum δί- 
tractis, in. spatium unius cubiti fuisse collectam. 
Sic enim refertur, quod in fundamentis ejus tre- 
centi cubiti in longitudinem, in latudinem vero 
quinquaginta sint positi, triginta autem in alititu- 
dinem :dificati. Sed collecta est in cacumen angu- 
stum, ita ut cubitus sit latitudinis, et longitudinis 
ejus. Jam vero intrinsecus ea. quidem qux dicun- 
tur ejus inferiora, bicamerata ponuntur, id est, lia- 
bitationem duplicem continentia. Superiora vero 
tricamerata, veluti si dicamus triplicibus cons:ru- 
cla cenaculis. Sed ha haobitationum distinctiones 
ad lioc facte videntur, ul secerni per singulas man- 
siones diversa animalium vel bestiarum genera fa- 
cilius possint, et 3 bestiis feris mansuela quxque 
el iguava sejungi. Iste ergo babitationum discre- 
tiones nidi appellantur. Quadrata vero ligua fuisse 
referuntur, quo et facilius alterum alteri posset 
aptari, et inundante diluvio totus aquarum probi- 
beretur incursus, cum intrinsecus et extrinsecus 
oblita bitumine junctura muniretur. Traditum sa- 
ne nobis est, 6ἱ non absque verisimilitudine, infe- 
riora, quz supra diximus constructa dupliciter, quae 
εἰ separatim bicamerata appellata sunt, exceptis 
superioribus, qux tricamerata (72) dicuntur, ad 
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Quzrendum quo pacto arce formam intelligere oporteat. Eam puto in pyramidis speciem structam 
fuisse, atque a principio quidem trecentorum cubitorum longitudine fuisse, latitudine vero quinquaginta, 
alitudine triginta, ita ut vertex fuerit longitudine et sinul latitudine cubiti unius. Supponatur autem 
infima ejus, qua inferiora nominantur, fuisse duarum contignationum: qua autem supra duas illas con- 
ügnationes erant , trium contignationum. Id enim clare Symmachus exposuit dicens: Per binas et ternas 
contignationes facies eam. Cogitetur item in singulis contignalionibus separata fuisse luca, ut animalia 
diversa iel segregarentur; vocenturque separata illa loca nidi, νοσσιαί, vel, ut Svmmachus vertit, 
zal. Ei paucis interpositis : Dicunt igitur infimam ommium qua ad fundum erat, contignationem fimo 
àc siercori deputatam fuisse: huic vicinam superiorem alimento animalium capiendo ; ita ut carnivora 
earbium copiam haberent, quia alia animalia praeter ea quz servandz speciei inducta erant , pro cibo 
aliorum íntromissa fuerant in arcam ; quze autem mansueta erant, congruentem sibi escam paratam ba- 
beere. Hzc de infimis contignationibus dicta sunto. Ex tribus porro aliis contignationibus,, quse infima 

* Genes. vi, 15 et seqq. — ** ibid., 39. 

(70) Primo ergo queritur qualem oportea& eic. 
Greca hujus loci verba edidit Moutefalconius no- 
ser toin. | Hexraplorum, p. 24. 

(11) Mss., ex imo consurgentem. | Libb. editi, ex 


qn0 consurgentibus. 

(72) Appellata sunt, exceptis snperioribus,que tri- 
camerata. Hxc. verba in antea editis desiderauter, 
sed supplentur ο inss. 
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hunc modum fuisse duplicia, quoniam quidem au- A χοντα τῶν ἁλόγων, ὧν ἐπιδέδηχεν αὗτὸς, οὕτω xai bv 


uum integrum fuerunt omnia animalia in arca. Et 
utique in totum annum necesse erat providere cibos, 
et non solum cibos verum et digestionum constitui 
loca, quo neque ipsa animalia, pr:cipue tamen ho- 
mines, fimi faetere vexarentur. Tradunt ergo quod 
inferior regio ipsa, qua in fundo est, ad hujuscemo- 
di necessitates mancipata sit et excepta ; huic autem 
superior contigua, conservandis pabulis deputetur. 
Ftenim necessarium videbatur, ul iis bestiis, qui- 
bus natura vesci carnibus dedit, introducta sint 
extrinsecus animalia, quorum  vescentes carníbus 
conservare vitam posteritatis reparand:» gratia vale- 
rent : aliis vero alia, qua naturalis usus deposcit, 


τῇ xtopa εἶναι ἀνωτάτω τῆς χιδωτοῦ περὶ τὴν τρίτην 
στέγην, ὑποχείρια ἔχοντα τὰ λοιπὰ τῶν ζώων. Πιθανὸν 
δὲ τὴν πλαγίαν περὶ fic εἴρηται (74 bis): τἡν δὲ θύ- 
pav τῆς χιδωτοῦ ἐκ π.Ἰαγίων ποιήσεις, γεγονέναι 
περὶ τὴν κάτωθεν πρώτην στέγην, ἵνα ἐχεῖθεν εἶσελ- 
θόντα τὰ ζῶα ἀπίῃ ἐπὶ τοὺς τεταγµένους ταῖς γοσ- 
σιαῖς τόπους. Καὶ τοῦτο βέλτιον ἡμῖν φαίνεται λέγειν 
περὶ αὐτῆς, T] ἄνωθεν νοµἰζειν μετὰ πολλῆς δνσχολίας 
τὰ ζῶα καταθαίνειν ἐπὶ τοὺς οἰχείους τόπους * θειοτέ- 
pas τινὸς δυνάµεως ἔχρῃζεν ἡ ἀσφάλεια τῆς χλειο- 
µένης ταύτης θύρας, οὐχέτι δυναµἑνου τινὸς ἔξωθεν 
ἀνθρώπου ἀσφαλτῶσαι αὐτὴν ὑπὲρ τοῦ μὴ παρεισδῦ- 
vat ὕδωρ. Διὸ ἔχ.1εισε Κύριος ὁ θεὸς ὄπισθεν τοῦ 


servarentur alimenta. |n hos ergo usus inferiores — Noe, καὶ οὕτως ἐγένετο ὁ xaraxAvcuóc. 
partes, qu:xe bicamerate dicuntur, tradunt fuisse distinctas, superiores vero ad habitaculum bestiis, vel 
animalibus deputatas, in quibus inferiores quidem Θ1 leris, et immitibus bestiis, vel serpentibus habi- 
taculum praebuisse, his vero contigua in superioribus loca, mitioribus animantibus stabula fuisse. Supra 
omnia vero in excelso hominibus sedem locatam, utpote qui et honore et ratione cuncta przcellant : ut 
sicut ratione et sapientia principatum gerere supra omnia qu:e in terris sunt, dicitur homo, ila etiam 
loco celsior, et supra omnes animantes, qua» in arcPsunt, collocatus sit. Tradunt autem etiam ostium, 
quod ex latere factum dicitur, eo loci fuisse, at inferiora, qux dixit bicamerata, iufra se haberet, et quse 
dixit tricamerata, superiora a loco ostii appellata sint : ut inde ingressa universa animalia, per sua quz- 
que loca secundum quod supra diximus, congrua discretione dirempta sint. Verum ostii ipsius muni- 
men (70), non jam bumanis rationibus adimpletur. Quomodo enim, posteaquam clausum est, et nullus 
hominum extra arcam fuit, bituminari extrinaecus ostium potuit, nisi quia divine virtutis sine dubio 
opus fuit, ne ingrederetur aqua per aditum, quein humana non munierat manus? Propterea ergo Scri- 
ptura cum de caeteris omnibus dixisset, quía fecit arcam Noe, et introduxit animalia, et filios, et uxores 
eorum, de ostio non dixit, quia Noe clausit ostium arcze : sed ait, quia clausit Dominus Deus ἀε[οτίο 
ostium arce, et sic [actum est diluvsium ο. Observanduni tamen eit quod post diluvium non dicitur Noe 
aperuisse ostium, sed fenestram, cum emisit corvum, ut videret utrum cessassel aqua super terram. 
Quod autem. intulerit cibum Noe in arcam omnibus animantibus, vel bestiis, quae cum eo introierunt, 
audi ex his qux» Dominus dicit ad Noe : Τα, inquit *', accipe tibi ipsi ab omnibus escis que eduniur, εἰ 
congregabis ad temetipsum, et. erunt tibi ει ipsis ad. edendum. Quod autem fecit Noe ea quz precepit ei 
Dominus, audi Scripturam dicentem : Ei fecit, inquit **, Noe omnia que praecepit ei Dominus Dens, sic 
fecit. Sane quod de locis, η diximus ad fimum animalium separata, Scriptura nihil retulit, sed traditio 
tenet, opportune videbitur super boc habitum esse silentium, de quo sufficienter consequentiz ipsius 
ratio doceret. Et quia ad spiritalem intelligentiam minus digne poterat aptari, merito ergo Scriptura 
siluit de hoc, quz? magis narrationes suas intellectibus allegoricis coaptat. Verumtamen quantum ad ne- 
cessitatem pluviarum et diluvii spectat, nulla potuit tam conveniens et congrua arc: species dari, quam 
ut e summo velut e tecto quodam in angustum culmen educto (74) diffunderet. imbrium ruinas, et ima 
in aquis quadrata stabilitate consistens, nec impulsu ventorum, nec impetu fluctuum, nec inquietudine 
animalium, qux intriusecus erant, aut inclinari posset, aut mergi. 

2. Sed his omnibus (75) tanta arte compositis, Ἐπηπόρουν τινὲς, εἰ δύναται ἡ τηλικαύτη χίδω- 
objiciunt quidam quastiones, et precipue Apelles, µτὸς χωρῆσαι xàv τὸ πολλοστὸν µόριον τῶν ἐπὶ γῆς 
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erat, animalibus destinabatur, assignatis singulorum nidis. Verisimileque est serpentibus ac feris infimam 
illam sedem datam fuisse; jumentis vero ac reliquis mansuetis animantibus superiorem ; homini demum, 
utpote brutorum principi omniumque przstantissimo, supremam omnium sedem datam oportuit ad tertiam 
contignationem, ut czetera animalia sub manu haberet. Verisimile autem est latus arcae tale fuisse quale 
diximus. Januam vero arcz , a latere positam fuisse dicas ad primam et iufimam contignationem, υι aui- 
mantes inde introeuntes, ad constituta sibi loca nidosque pergerent. Quod sane probabilius dici posse 
videiur, quam si putetur animalia ex summitate ad propria loca magna cuim diflicullate deacendisse. Ut 
secure clauderetur hacc janua, divina quadain virtute opus erat, cuum non amplius esset deforis hono 
quispiam qui eam bitumiuare posset, ne ingrederetur aqua. Eam ob rem clausit Doininus Deus post Noe, 


Θι sic factum est diluvium. -- . 
Dubitarunt quidam an talis arca. posset capere vel minimam partem omnium qua in terra sunt aui-- 


50 Genes. vt, 16, 17. *! Genes. vi, 21. ** ibid. 22. 

(13) Verum ostii ipsius munimen, etc. Greca hu- 
jus loci verba e Catenis mss. Gr:ecis eruta sunt. 

(71) Mss., culmen educto. Libb. editi, culmine ducto. 


(74 bis) Hic ad sensum videtur deesse aliquid. Ep. 
(75) Sed his omn. Graeca hujus loci verba suppe- 
ditant Cateng Greci manuscripta. 
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πάντων φώων., Καὶ μάλιστα Απελλῆς ὁ του Μαρ- Α qui fuit. discipulus quidem Marcionis, sed alteriug 


χίωνος Ὑνώριμος, xai γενόμενος ἑτέρας αἱρέσεως 
παρ) ἐχεῖνον πατ)ρ, ἀθετεῖν βουλόμενος ὡς οὐχ ἅγια 
τὰ Μωῦσέως συγγράµµατα, τοῦτο ἑπαπορήσας ἔπι- 
φέρει, τὸ, Ἑευδὴῆς ἄρα ὁ μῦθος ' οὐχ ἄρα Ex 8:05 ἡ 
Γραφή ' μὴ συνιὼν ποδαποὺς τρ'αχοσίους πήχεις, 
xai ποδαποὺς πεντῄχοντα, πηλίκους τε τριάχοντα 
ὠνόμασεν ἐπὶ τῆς χατασκευῆς τῆς χιθωτοὺ ἡ lpa- 
vf. Ἐμάθομεν δὲ ἡμεῖς ἀπό τινος τῶν παρ) 'E- 
δραίοις ἑλλογίμων, ὡς ἄρα οἱ τριαχόσιοι πήχεις ὦνο- 
µάσθησαν, ὡς οἱ καλούμενοι παρὰ τοῖς γεωμµέτραις 
δύναµις τοῦ ἀπὸ τοῦ τριακοστοῦ τετραγώνου ὡς εἷ- 
ναι τοὺς ἡμετέρους πῄίχεις τοῦ µήχους ἓν τῷ χάτω 
ἑτιπέδῳ ἑννέα µυριάδας ' οὕτω δὲ xal τοῦ πλάτους, 
δισχιλίας πενταχοσίας, χαὶ τοῦ Όψους, ἐνναχοσίας (76): 
Καὶ γὰρ πᾶνυ ἂν εἴη ἁἀτοπώτατον τὸν παιδευθέντα 
πάση σοφίᾳ Αἰγυπτίων τῶν γεωμµετρικωτάτων µάλι- 
στα, xaX ἓν οἴχῳ βασιλέως ἀνατραφέντα, μὴ συνεω- 
paxévat, ὃτι οἱ χοινότερον νοηθέντες τριαχόσιοι τοῦ 
μήκους, xat πεντήχοντα τοῦ πλάτους, χαὶ τριάχοντα 
τοῦ ὄφους, οὐδὲ ἑλέφαντας ἐχώρησαν ἂν τάχα ποὺ 
τέσσαρας, xal τὰς τούτων ἐπὶ ἐνιαυτὸν τροφὰς, προσ- 
εάζαντος τοῦ θεοῦ δύο δύο ἀπὸ τῶν ἀκαθάρτων εἰσ- 
έρχεσθαι ζώων εἰς τὴν χιθωτόν. El δὲ χρὴ, ἐπὶ 


hzreseos magis, quam ejus quam a magistro susce- 
pit, inventor. ls. ergo dum assignare cupit scripta 
Moysi nihil in se divine sapientiz, 62 nihilque 
operis sancti Spiritus continere, exaggerat hujus- 
modi dicta, et dicit nullo modo fleri potuisse, ut 
tam breve spatium tot animalium genera eorumque 
cibos, qui per totum annum sufficerent, capere po- 
tuissct. Cum enim bina et bina cx immundis ani- 
malibus, hoc est bini masculi et bin: feminae (hoc 
enim indicat sermo repetitus,) ex mundis vero se- 
pteua et septena, quod est paria septena (77), in ar- 
cam dicantur inducta, quomodo, inquit, fieri po- 
wit istud spatium, quod scriptum est, ut quateor 
saltem solos elephantes capere potuerit? Et postea- 
quam per singulas species hoc modo refragatur, 
addit super omnia his verbis : Constat ergo flet«m 
esse fabulam. Quod si est, constat non esse a Deo 
hanc scripturam. Sed ad hzc nos quzx a prudenti- 
bus viris, et Hlebraicarum traditionum guaris, at- 
que 4 veteribus magistris didicimus, ad auditorum 
notitiam deferemus. Aiebant ergo majo:es, quod 
Moyses, qui (ut de eo Scriptura testatur) oinni sa- 
pieutia AEgyptiorum fuerat eruditus, secundum ar- 


VERSIO ΝΟΥΛ. 


maliam, maximeque Apelles, qui inter familiares Marcionis fuit, et alterius auctor heres:os, Mic nt 
Mofsis Scripturam ut minime sanctam traduceret, sic dubitantis more iuferebat : I:ec narratio mendax 
et fabulosa est, ergo hzec Scriptura non est ex Deo : non intelligens cujus meusurz illos trecentos cubitos, 
ewjus quinquagenos, cujus Lricenos nominaverit in constructione arc Scriptura sacra. Nos autem didi- 
timus a quopiam ex Hebrzorum peritioribus trecentos cubitos dictos fuisse pares illis quos gcometrm vo- 
eant, vis quadranguli a tricesimo ducti, ita ut in uno tabulato fuerint nonaginta millia cubitorum n-stro- 
rum, similiterque in latitudine duo mille quingenti cubiti et in altitudine nongenti. Absurdissin;:um nam- 
que esset enm qui eruditus fuerat ín omni sapientia Zgyptiorum geometricze peritissimorum hom'num, 
quiqne in asdihus regiis educatus fuerat, mon vidisse trecentos longitudinis cubitos, quinquaginta latitu- 
dinis, et triginta altitudinis vulgari more acceptos, ne quatuor quidem elephantos capere po'uisse cum 
alimente ad annum sufficienti : quandoquidem precepit Deus ut binaetbinaex immundis animalibus in 
aream ingrederentur. Quod οἱ ut clarius intelligatàr illud : /n angustum sensim rediges arcam, el in cubi- 
Ium absolzes illam, architecti more arcc forma sit exponenda, age, ita expon:smus. Cogita mihi aree 
imam longitudinem, secundum supra memoratam vim esse trecentorum cubitorum, latitudinem vero 


(76) ᾿Εμάθομεν ... ἐνγγακοσίας. Hunc contex- ϱ sas fuisse ab amanuensibus. Ea enim vis est vel 


iani attente si consideres conferasque cum alio si- 
mili Origenis contextu e lib. iv Contra Celsum, 
MD). W^ pag. 555. qui ia se habet : πῶς δοὐχὶ 

ον θαυμαστὺν ἣν τὸ κατασκεύασμα xal µεγίσττ 
sc ἐοιχός;: Tip δυνάµει λέγεσθαι τὰ μέτρα: ὡς 
ἑννέα μὲν εἶναι µυριάδων τὸ μῆκχος χατὰ τὴν βάσιν, 
πατὰ δὲ τὸ πλάτος δισχιλίων πεντακοσἰων. « Quomo- 
do non admiranda potius est illa structura (arca) 
maxima urbi similis? Hic enim fit sermo de men- 
suris quoad potestatem : ita ut basis longa luerit 


BOua2ginta millia cubitorum, lata autem bis mille et - 


quingentos cubitos, »Pro his verbis, δύναµις τοῦ ἀπὸ 
*00 τριαχοστοῦ τετραγώνου, « vis quadranguli a tri- 
etsimo ducti, » legendum. videtur δύναµις τοῦ ἀπὸ 
τοῦ τριαχοσίου τετραγώνου, « vis quadranguli a tre- 
centesimo ducti, » vel δύναμις του ἀπὸ τοῦ τριαχο- 
σίου, xal πεντηχοστοῦ, καὶ περιαχοστοῦ τετραγώ- 
νου, « vis quadranguli à treceutesimo, et a quin- 
quagesimo, atque a trigesimo ducti.»Cum enim ea 
meug sit Origenis, ut mensurz arc, quales de- 
seribuntar iu Genesi, non vulgariter seu ad litte- 
ram, sed juxta vim vel potestatem quadranguli ac- 
eipiantur, vel. legendum erit cpiaxocíov, quod est 
potestas longitudinis arcsg, vel si legeris cpaxoc'- 
τοῦ, erit. tantummodo potestas altitudinis, et sup- 
ponendum erit voces τριαχοσίου et πενσηχοστον, 
quod est. potestas longitudinis et. latitudinis, omis- 


potestas quadranguli, si numeri mulitiplicentur per 
semetipsos. Porro si sic. trecenti cubiti longitudi- 
nis areze per eumdem numerum trecentesimum, 
et quinquaginta cubiti latitudinis per. numerum 
quinquageaimum, eL triginta cubiti. altitudinis per 
numerum trigesimum multiplicentur, dabunt 90000 
cubitos longitudinis, 2500 latitudinis, et 900 alt;- 
tudinis, quod aperte exprimit ipse Or'genes in 
utroque con'extu. His ita expositis, facile intelligi- 
tar quomodo dixerit Origenes arce structuram 
mavim:e urbi similem. 1mo nec tam ampla quidem 
usquiin exsiitit urbs. Pone enim cubitum ex de- 
cem et octo tantum pollicibus constare (quem ta- 
men R. P. Lami viginti pollicibus apud Jud:os 
constitisse docet), 90000 cubiti longitudinis consti- 
tueut arcam 155000 pedum nostrorum longam, sive 
27000 passuum geometricorum, videlicet. novem 
leucarum ex tribus millibus passibus geomeiricis 
constantium. Quod sane nue verisimile quidem est. 
Sed satis habuisse videtur Origenes si Celso el 
Apelli arcam irridentibus utcuuque responderet. 
llanc observationem nobis suppeditarunt. Ift. PP. 
Societatis Jesu in suo Diurio Trevoliiensi meusis 
Decembris anni 1740, pag. 2555. 

(77) Quod est, paria septena. [ec qua in antea 
editis omissa sunt, supplentur e uiss. 
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tem geomeiricam, quam pr:ecipue Zgyptii callent, A τοῦ τρανότερον νοῆσαι τὸ, ἐπισυν ἁγων ποιῄσεις tiv 


cubitorum numerum in lioc loco posuit. Apud geo- 
melras (78) enim secundum eam rationem, qua 
apud eos virtus vocatur, ex solido et quadrato vel 
in sex cubitos unus deputatur si geueraliter, vel 
trecentos si minutatim deducatur. Qus utique ra- 
uio si observetur, in hujus arcse inensura. invenien- 
tur et longitudinis et latitudinis lanta spatia, quae 
vere totius mundi reparanda germina οἱ univcerso- 
run animantium capere rediviva G3 seminaria 
potuerint. ως, quantum ad historie pertinel ra- 
tionem, adversum eos dicta sint, qui impugnare 
scripturas Veteris Testamenti nituntur, tanquam 
impossibilia quzdam οἱ irrationabilia continen- 
tes. 


χιθωτὸν, xal εἰς πῆχυν cvrceAécew αὐτὴν ἄνω- 
θεν', ἐχθέσθαι τὸν οἱονεὶ ἀρχιτεχτονιχὸν περὶ τῆς χιθω- 
τοῦ λόγον, φέρε, ὡς ὑποπέπτωκχεν ἡμῖν, xai µεμα- 
θέχαμµεν, αὑτὸν ἐχθώμεθα. Nóct pot τριαχοσίων πἩ- 
χεων τῶν εἱἰρημένων κατὰ τὴν χαλουμένην δύναμιν 
εἶναι Χατωτάτω τὸ τῆς χιδωτοῦ µῆχος, xal πεντή- 
Χοντα πλάτος ' εἶτα χατὰ πΏχυν ἐπισυνάγεσθαι τοῦ 
μὲν µήχους δέχα πῄχεις, τοῦ δὲ πλάτους, ἕνα δί- 
µοιρον * ὥστε γενέσθαι τὸν τριακοστὸν τοῦ ὕψους πΏ- 
χυν, δέχα μὲν τοῦ µίχους, ἑνὸς δὲ καὶ διµρίρου τοῦ 
πλάτους " εἶτα μετὰ τοῦτο συντελεσθῆναι εἰς πΏχνν 
τὴν ἐπισυναγωγήν. El δέ τῳ βιαῖος εἶναι δόξη ὁ σῆ- 
χυς τριαχοστὸς ὧν, xal πρῶτος ὧν τοῦ Ὀψους, προσ- 
εχέτω τῇ λέξει λεγούσῃ, xul τριάκοντα πῄχεων τὸ 


ὄψος αὐτῆς, ἐπισυν ἆγων ποιήσεις τὴν χιθωτὺ», xal εἰς πῆχυν συντεέσεις αὐτήν. ὑἶμαι γὰρ ἑμφαί- 
νεσθαι μετὰ τὸ, xal τριάκοντα πῄχεων τὸ Vioc, τὸν πρῶτον xal τριακοστὸν πῆχυν, διὰ τοῦ, xal εἰς 


πήχυγ συντε.έσεις αὐτὴν ἄνωθεν. 
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uinquaginta; deinde pev singulos cubitos arcam secundum longitudinem minui decem cubitis, secun- 
dum latitudinem autem, uno cubito et duabus tertiis partibus, ita ut tricesimus in cacumine cubitus ex 
decem in lougitudine, atque ex uuo ac duabus Lertiis partibus in latitudine flat ; deinde vero immiuutam 
sic arcam in cubitum desinere. Si cui autem violenter expressus videtur trigesimus cubitus qui in ca- 
cumine erat, is attendat huic lectioni : Et triginta cubitorum altitudo ejus ; in angustum sensim rediges ar- 
cam, ei in cubitum. absolves illam. Existimo enim declarari post illud, εἰ triginta cubitorum altitude, pri- 
mum illum cubitum qui trigesimus erat, per hec verba : Et in cubitum absolves illam desuper. 


9. Nunc vero jam deprecantes eum prius qui so- B tur ergo populus hic qui salvatur in Ecclesia, illis 


lus potest de lectione Veteris Testamenti auferre 
velamen, tentemus inquirere quid etiam spiritalis 
aedificationis contineat maguifica haec arce constru- 
ctio. Puto ergo (ut ego pro parvitate sensus inei 
assequi possum) quod illud diluvium, quo pene fi- 
nis tunc. datus est mundo, forinam teneat finis il- 
lius qui vere futurus est mundi *'. Quod et ipse 
Don.inus pronuntiavit dicens : Sicul enim in diebus 
Noe emebant, vendebant, adificabant, mubebant et 
nuptum tradebant, εἰ venil diluvium, εἰ perdidit om- 
nes, ita erit εἰ adventus. Filii hominis. ln. quo evi- 
denter una eodemque forma diluvii, quod pra- 
cessit, eL finis mundi quem venturum dicit, desi- 
guatur. Sicut ergo lunc dictum est ad illum Noe, 


omnibus, site hominibus, sive animalibus, qua sal- 
vata sunt in arca. Verum quoniam non est omnium 
uaoum merilurn, nec unus in fide profectus, idcirco 
et arca illa non unam priebet omnibus mansionem, 
sed bicamerata sunt inferiora, et Lricamerata supe- 
riora, et nidi distinguuntur in ea : ut ostendat quia 
et in Ecclesia licet omnes intra unam fidem coati - 
neantur, atque uno baptismate diluantur, non ἰα- 
men unus ounibus atque idem profectus est, sed 
unusquisque in suo ordine. Ili quidein, qui per ra- 
tionabilem scientiam vivunt et idonei sunt non so- 
lum semetipsos regere, sed el alios docere, quoniam 
valde pauci inveniuntur, paucorum (79) qui cum 
ipso Noe salvantur, et proxima ei propinquitate 


ut faceret arcam, et introduceret in eam secum non C junguntur, tenent liguram : sicut et Dominus noster 


solum (lios, et proximos suos, verum etiam diversi 
generis animalia : ita etiam ad nostrum Noe, qui 
vere solus justus et solus perfectus est, Dominum 
Jesum Christum in consummatione sxculorum di- 
ctum est a l'atre, ut. faceret sibi arcawm ex lignis 
quadratis, et mensuras ei daret celestibus sacra- 
meutis repletas. lloc enim designatur in Psalmo 
v ubidicit**:; Pete a me; et dabo tibi gentes hereditatem 
tuam, et possessionem tuam terminos terra. Con- 
struit ergo arcam, et facit in ea nidos, id est, prom- 
ptuaria quedam quibus diversi generis animalia re- 
cipiantur. De quibus et propheta dicit * : Perge, 
populus meus, intra in promptuaria (ua, absconde 
le parumper donec. transeat [uror ira mec. Confer 

5 Luc. zvi, 96, 97. ον Psal, i1, 8. 


78) Apud geoniel. Cf. lib. 1v contra Celsum, num. 14. 
19) Puucorum. Hec. vos, quie. in codd. miss. re» 
Ρος, et necessaria est, desideratur in antea. edi- 
s, ubi male etiam iufra post junguntur, sequitur, 


5 isa. ax v1,90. 


verus Noe Christus Jesus paucos habet proximos, 
paucos filios et propinquos, qui verbi ejus parüci- 
pes sint, et sapientiz capaces. Et ii sunt, qui {η 
summo gradu positi sunt, et in summitate arcz 
collocantur. Ceterum multitudo irrationalium ani- 
malim, vel etiam bestiarum in inferioribus locis 
habetur, et eorum maxime, quorum feritatis sxvi- 
tiam nec fidei dulcedo mollivit. Superiores vero 
aliquantulo ab liis sunt, qui licet minus rationis, 
plurimum tainen simplicitatis, innocentizque custoe 
diunt. Et sic per singulos habitationum gradus as- 
ceudeutibus pervenitur ad ipsum Noe, qui inter- 
pretatur requies ** (80), vel justus, qui est Jesus 
Cbristus. Neque enim in illum Noe convenit, quod 

** Genes. v, 99. 
6ἰ tenent. figuram. Nam conjunctio et. expungeuda 
erat,quippe qui sensum perturbet, neque iusuyer 
legatur in. mss. 

(80) A mra, quiescere. 
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dicit. Lamech pater. ejus : [Jic enim; inquit **, re- A emisit ad omuia ligna campi. Propterea exaltata. est 


quiem dabit nobis ab operibus nostris (81) εἰ a tri- 
stitiis manuum nos(rarum, el a lerra quam maledizit 
Dominus Deus, Quomodo enim verum erit quod 
ile Noe requiem dederit illi Lamecli, vcl. populo, 
qui tunc habebatur in terris, vel quomodo ablatum 
est maledictum terrz, quod dederat. Dominus, ubi 
potius iracundia divina major ostenditur, et refer- 
iur dicere Deus 27 : Penitet me quod feci hominem 
super terram ? Et iterum dicit : Delebo omnem car- 
uem que esi super terram (82). Et super omnia sum- 
ma offense indicium interitus viventium datur. Si 
vero respicias ad Dominum nostrum Jesum Chri- 
stum, de quo dicitur 18: Ecce Agnus Dei, ecce qui tollit 
peccata muudi;. iterum. de quo dicitur ?? : Factus 
pro nobis maledictum, ut nos de maledicto legis 
fedimerel ; ilerum cum dicit *? : Venite ad me, om- 
nes (85) qui laboratis, et onerali estis, εἰ ego refi- 
ciam vos, el inrenielis requiem. animabus vestris : 
invenies hunc essc. qui vere requiem dedit honi- 
nibus, et liberavit terram de maledicto, quo male- 
dixit ei Dominus Deus. lMuic ergo spiritali Noe, 
qui requiem dedit. hominibus, οἱ tulit peccatum 
mundi, dicitur ** : Facies tibi arcam ex lignis qua- 
dratis. 

4. Videamus ergo qu: sint quadrata ligna. Qua- 
dratum est, quod nulla vacillat ex parte, sed quo- 
cunque verteris, fida εἰ solida stabilitate consistit. 
lsta sunt. ligua, qux» omne pondus vel. animalium 


ininsecus, vel fluctuum extrinsecus ferunt. Quos C 


ego arbitror doctores G/& csse ia Ecclesia, et ma- 
gisuros atque zxemulatores (idei, qui el populos in- 
winsecus positos verbo commonitionis, et doctrina 
gratia consolantur, et. impugnantibus extrinsecttss, 
vel gentilibus, vel hzreticis, et quaestionum fluctus 
sc procellas certaminum commoventibus, virtute 
verbi ac sapientia rationis obsistunt. Vis autem 
videre quod ligna rationabilia novit Scriptura di- 
vina ? Recenseamus quid apud Ezechielem prophe- 
tam scriptum cst : Et factum est, inquit 9, in. un- 
decimo anno, teriio mense, una die meusis, [actum 
e! verbum Domini ad me dicens : Fili hnominis,dic ad 
Pharaonem regem /Egypii, el ad muliitudinem ejus : 
Cui te similem [acis in exaliatione tua? Ecce Assur 


eypreseus in. Libano, speciosus ramis, et. condensis D 


wmbraculis, el excelsus. (84) in altitudine. nter 
medias nubes factum est cacumen ejus, aqua enutri - 
tit eum, el abyssus exaltavit eum, et adduzit om- 
mis flumina sua circa eum, εἰ congregationes suas 


altitudo ejus super omnia ligna campi. Et post pauca 
dicit : Cypressi multa in paradiso Dei, et pini non 
sunt similes ramis ejus, et abieles non. fuerunt. simi- 
les ei. Omne lignum in paradiso Dei non. assimila- 
lum est ei, el zelala sunt eum omnia ligna paradisi 
deliciarum Dei. Animadverlis de quibus vel quali- 
bus lignis dicat propheta , quomodo describat cy- 
pressum Libani, eui omnia l'gna quze in paradiso 
Dei sunt, comparari uon possint ? Et addidit etiam 
hoc ad ultimum, quod omuia ligna, qux sunt in pa- 
radiso Dei, zelata sint eam, evidenter osteudens, 
secundum spiritalem intelligentiam, rationabilia 
dici l'gna quz in paradiso Dei sunt : quippe in qui- 
bus sinulationem quamdam describit esse adver- 
sum ea ligna quz sunt in Libano. Unde ut οἱ ex- 
cursu etiam loc dicamus, considera ne forte et 
illud, quod scriptum est 9, quia maledictus α Deo 
omnis qui yendet. in ligno, sic de*cat intelligi, quo- 
inodo οἱ illud quod alibi dictum est ** : Maledictus 
homo qui spem habet in homine. Pendere enim in 
solo Deo debemus, οἱ in nullo alio ctiam si de pa- 
radiso Dci procedere quis dicatur, sicut et Paulus 
dicit 5 : Etiam si nos, aut angelus de calo evange- 
lizaverit. vobis aliter quam evangelizavimus vobis, 
anathema sit, Sed hxc. alias. Interim vidisti quae 
sint quadrata ligna quz velut. murus. quidam οἱ 
defensio his qui sunt intrinsccus, a fluctibus qui 
extrinsecus superveniunt. (85), collocantur ab ορὶ- 
ritali Noe : qua ligna cxtrinsecus el intrinsccus 
bitumine liniuntur. Vult enim te architectus Ecclc- 
six Christus non esse talem, quales sunt illi qui 
deforis quidem epparent hominibus justi, deintus 
aulem sunt sepulera mortuorum **, Sed vult (o 
et corpore sanctum esse extrinsecus, et corde in- 
trinsecus perum, cautum undique, et castitatis at- 
que innocentiz virlute munitum, hoc est intus ct 
foris bitumine esse oblitum. 

9. Post hxc de longitudine, οἱ latitudine arciv, 
et de altitudine memoratur, et numeri in his qui- 
dam ponuntur ingentibus mysteriis consecrati, Sed 
antequam de numeris disseramus, hoc quod dicit 
longitudinem, οἱ latitudinem, et altitudinem, quale 
sit videamus. Apostolus in quodam loco, cum de 
mysterio crucis sacratius loqueretur, ita ait *" ; Ut 
scialis que sit longitudo, et latitudo, et altitudo, et 
pro[undum. Profundum autem et altitudo idem si- 
gnificant, nisi quod altitudo spatium de inferiori- 
bus videtur ad superoria metiri, profundum vero 


9* Gen.v, 99. ?! Geues. vi, 6, 7. "^ Joan. 1, £9. 50 Gal. 11, 10. *^ Matili, x1, 98, 99. *! Genes. vi. 12. ** Ezech. 


13x11, 4,9 et seqq. ' Deut. x1, 25. 

(81) Nostris, Hanc vocem in editis omissam resti- 
Inguut codd, mss, 

(82; Delebo omnem carnem qua est, etc. Codex 
sancti. Theodorici : Delebo omnem hominem qui 
est, eic. Faulo post tres niss,. interitu viventium da- 
far. 

(85) Vox omnes, deest in antea. editis, tametsi 
reperiatur in omuibus mss, 

(84; Speciosus ramis et condensis umbraculis, et 


Parnor. Ga. XII. 


** Jer. xvii, 5. 


9 (οἱ. 1, 8. ** Matth.xxin, 27. 9" Eph. in, 18. 
excelsus. Sic habent mss. At libri antea editi : 
speciosus ramus, ei condensus  umbraculis, excel- 
sus. 

(85) A fluctibus qui extrinsecus superveniunt. Sic 
codd. iss. Belvac. Gemetic. Remigianus et San- 
germanensis. Libri vero antea editi : obstaculum 
autem οἱ impugnalio his qui exiriusecus. supervee 
niunt. 
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4e superioribus üuxipere, εἰ 3d inferiera descen- A invenies magnarum rerum gesta sub tricenario vel 


eure. Coasequealer qpaar Spiritus Dei et per Moy- 
sen, et per Paulum ingentium s3cramentorum figu- 
τοῦ enwatiat, Nass Paulus, quoniam desceusionis 
Cbristi mysterium prazdicabat (86), profundum no- 
wiinavit, quasi de seperioribas ad inferiora venien- 
Us. Moyses vere,quia restitutionem designat eorum 
qui per Christum de interitu et perditione szculi 
tanquam de nece diluvii ex inferioribus ad superna 
eX coelestia revocantur, in meusura arca uon pro- 
(uadum memorat, sed altum, tanquam ubi de ter- 
renis et humilibus ad coelestia et excelsa. conscen- 
ditur. Numeri quoque ponuntur, trecenti cubiti 
longitudinis , quinquaginta latitudinis, triginta alti- 
tudinis. Trecenti, tercenteni sunt. Centenarius au- 
tem numerus, plenus in omnibus et perfectus osten- 
ditur , οἱ totius rationalis creaturz continens sa- 
eramentum : sicut. in. Evangeliis legimus **, ubi 
dicit quia habens quis centum oves, ex quibus ουσι 
perisset una, relictis nonaginta novem in montibus, 
descendit quaerere eam qus perierat, et posuit 
cum illis nonaginta novem quie non perieraut, Hic 
c:go centenarius totius crealurz rationalis nume- 
rus, quoniam non ex semetipso subsistit, sed ex 
Trinitate descendit, et longitudinem vitz, hoc. est 
immortalitatis gratiam, ex Patre per Filium ac 
Spirituin sanctum suscepit, idcirco triplicatus po- 
nitur : utpote qui ad perfectionem per gratiain Tri- 
nitatis augetur, et qui ex centenario per ignoran- 


tiam lapsum, per agnitionem Trinitatis restituat in ( 


trecentos. Latitudo quinquagenarium numerum te- 
net. Qui numerus remissioni et indulgenti:e conse- 
cratus est. Secundum legem enim quinquagesimo 
anuo remissio erat, id est ut si quis distraxisset 
possessionem, reciperel ; si liber in servitutem ve- 
nisset, reciperet libertatem , indulgentiam debitor 
acciperet , exsul rediret ad patriam. Spiritalis ergo 
Q3 Noe Christus iu arca sua, in qua humanum 
geuus de interitu liberat, id est iu Ecclesia sia, 
hunc quinquagenarium remissionis numerum in 
Jatitndiue collocavit. Nisi enim remissionem pecca. 
torum donasset credentibus, non fuisset per orbem 
terr» Ecciesize latitudo diffusa. Triginta autem al- 
titudinis numerus simile ut trecenti continet sacra- 
mentum. Quod enim ibi centeni, hoc hic deni ter- 
tio multiplicati faciuut. Ad unum autem totius con- 
structionis numeruni summa revocatur, quia. μηνα 
Deus Pater. ex quo omnia **, et unus Dominus, οἳ 
una Ecclesix fides est, unum baprisma, unum cor- 
pus, et. unus spiritus "*, et ad unum perfectionis 
Dei finem cuncta festinant. Sed et tu qui li:ec au- 
dis, si Scripturis sanctis intendas ex otio, permulta 


*9 Luc. xv, 4 et seqq. ** I Cor. viri, 6. 


7^ Eph. iv, 4, 5. 


quinquagenario numero contineri, Triginta anno- 
rum Joseph educitur de carcere 14, et totius Egypti 
suscipit principatum , ut imminentis perniciem 
famis divina provisione depellat. Triginta annorum 
referiur Jesus 13, cum venit ad baptismum, et vidit 
colos divisos, et Spiritum Dei in columba specie 
venientem super se : ubi et primum coepit sacra. 
mentum patescere Trinitatis, et multa his similia 
invenies, Sed et quinquagesimum diem [είσαι 
in novarum frugum consecratione reperies 75, et 
de Madianitarum (87) spoliis Domino quinquagesima 
delibatur"*, Cum trecentis vero invenies et Abraham 
vincentem Sodomitas '"*, et Gedeon cum trecentis 
lingua aquam lambentibus Madianitas superat (88) **. 
Ostium sane, quod non a fronte, nec desuper, sed 
e latere ex transverso collocatur, quoniam irz divi- 
na tempus est: Dies enim Domini, dies ire et 
furoris, sicut scriptum est " : licet enim videantue 
aliqui salvari, multi tamen, quos merita sua repro- 
bant, delentur et pereunt : ex transverso ostium 
pouitur, ut. illud ostendatur, quod per prophetam 
dicitur, quia ei incesseritis mecum perversi, ei ego 
"cedam vobiscum in ira perversa "*. Post lic vi- 
deamus et de eo quod dicit separatim inferiora bi- 
camerata, et superiora tricamerata : ne forte iui- 
cetur per hzc, quod Apostolus dixit, quia in nomine 
Jesu omne gent flectetur, celestium, terrestrium et 
infernorum "* ; et in arca siguilicetur omnium qui- 
dem inferiora ipsa esse qu: Apostolus dicit infer- 
na, liorum autem contigua superiora ipsa esse ter- 
restria, tricamerata vero superiora quz dicit simul 
oinnia esse coelestia, scd in his eorum merita distiu- 
gui, qui possunt secunduin apostolem Paulum usque 
ad tertium cotlum conscendere. Nidi vero et nidi, 
quia multi sunt in arca, multas esse apud Patrem 
indicant mansiones. De animalibus vero, et bestiis, 
ac pecoribus ceterisque diversis animantibus, 
qua: nobis alia figura servanda est, nisi quam vel 
1saiss ostendit **, cum dicit, in. regne Christi lu- 
pum cum agno, pardum cum h:zdo, leonem et bo- 
vem sinulire ad pascua, eorumque letus simul 
paleis vesci, insuper etiam in aspidum caverna, 
parvum puerum (talem sine dubio, qualem dicebat 


D Salvator *!, Nisi conversi [ueritis et effecti sicul puer 


hic, non introibitis in regnum Dei) missurum esse 
inanum, et nihil ledendum ; vel etiam illa figura, 
quam Petrus jam nunc in Ecclesia haberi docet, 
cum refert se visionem vidisse **, in. qua omnia 
quadrupedia, el bestiz terrz, ac volatilia ceeli intra 
unum fidei linteum continebantur, quatuor Evan- 
geliorum initiis alligatum ? 


T! Gen. xLi, 46. 7* Luc. un, 93, 


15 Deut, xvt, 9. 7* Ναι, xxxt, 0. 7! Gen. xiv, 4. 75 Jud. vi, 6, T? Sophon, 1, 1δ. "* Levit, xxvi, 


47,98. "* Philip. 1, 10. ** Isa. xi, 6-8. 


(80) Sex mss. habent, praedicabat ; libb. editi : 


radical. 
" (87) Madianitarum. Sic habent omnes mss., libri 


voro edil, Ammonuitarum; 


*! Matth, xvin, 3. 


** Act, x, 11, 12 


(88) Madianitas superat. Wa. codd. Gemetic. e 
Sangermanensis, libri autem editi omittunt Madia- 
nitas. 
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6. Verum qnoniam area quam describere cona- A tinent vitam, et ex omni parte libratam. Nam aucto- 


mur, non solum bicamerata, sed οἱ tricamerata a 
Deo coustrui jubetur, operam demus el nos ad 
lian. auplicem quz przcessit expositionem secun- 
dum preceptum Dei etiam tertiam jungere. Prima 
enim qu:e processit, historica est, veluti funda- 
mentum quoddam in inferioribus posita. Secunda 
hiec mystica, superior et excelsior fuit. Tertiam si 
possumus moralem tentemus adjicere : quamvis et 
lioc ipsum quod neque bicameratam solum dixit et 
siluit, neque tricameratam lantum et cessavit, sed 
cum dixisset bicameratam, addidit et tricamera- 
tam, nec absque liujus ipsius expositionis quam ha- 
bemus in manibus videatur esse mysterio. Nam 
tricamerata triplicem hanc expositionem designant. 
Sed quia non semper in Scripturis divinis histo- 
rialis consequentia stare polest, sed nonnunquam 


deficit, ut, verbi causa, cum dicitur * : Spine na-. 


scentur in manu ebriosi . et. cum in templo a. Salo- 
mone constructo dicitur ** ; Vox mallei εί securis 
non est audita in. domo Dei : et iterum in Leviti- 
co "*,cumlepra parietis et pelliculze, et staminis 
inspici jubetur a sacerdotibus et purgari : propter 
bac ergo et lissimilia non solum tricamerata, sed 
et bicamerata arca contexitur, ul sciamus in Scri- 
pturis divinis non semper triplicem, quia non sem- 
per nos historia scquitur, sel interdum duplicis 
tantummodo sensum expositionis insertum. Tente- 
mus igitur et tertiam expositionem disserere, se» 


eundum moralem locum. Si quis esl, qui crescen- e 


tibus malis, ct inundantibus vitiis Convertere se 
potest a rebus fluxis et pereuntibus εἰ caducis, et 
audire verbum Dei, ac precepta celestia : híc in- 
ira cor suuin arcam s23lutis xwdificat, et bibliothe. 
cam, ul ita dicam, intra se divini consecrat verbi, 
longitudinem in ea, et latitudinem, et altitudinem, 
fidem, spem, charitatemque collocat. Fidem Trini- 
tatis (89) ad longitudinem vite immortalitatemque 
distendit. GG Latitudinem charitatis, indulgentiz 
el benignitatis fundat affectu. Altitudine spei se ad 
celestia erigit et excelsa. Super terram enim am- 
bulans, in coelis habet conversationem. Suuunam 
vero actuum suorum refert ad unum. Scit. euim 
quia omnes quidem currunt; aed. unus accipil pal- 
mam **, scilicet qui cogitationum varielate et in- 
stabilitate mentis non fuerit multiplex. Sed hanc bi- 
bliothecam non ex agrestibus οἱ impolitis, sed ex 
quadratis et. secundum zquitatis lineam directis 
construit lignis, id est non szxcularium auctorum, 
ted ex proplieticis aique apostolicis voluminibus. 
lpsi enim sunt, q«i diversis tentationibus edolati, 
resecatis omnibus vitiis el excisis, quadratam con- 


9 Proverb. xxvi, 9. ** lll Reg. vi, 7]. * Levit. xim. **I Cor. ix, 24. 


(89) Libri antea editi, fide Trinitatis ad longitu- 
dinem tie immortalitatemque descendit, αἱ mss. 
Belvaceusis, Remigianus et tres Turonenses ut in 
nostro texiu, Codex Gemeticensis: fidem Trinitatis 
ez iongiludine vite immortalitateque disiendit. Mox 


res szecalarium librorum possunt quidem dici ligua 
excelsa, et ligaa. umbrosa. Sub omni enim ligno 
excelso et nemoroso accusatur fornicatus esse 
Israel ** : quia. illi loquuntur quidem excelsa, et 
florida utuntur eloquentia : nou tamen ita egerunt, 
ut locuti sunt : et ideo non possunt ligna quadra- 
tà nominari, quod in eis nequaquam vita et serme 
collibret. Tu ergo si facis arcam, si bibliotliecam 
congregas, ex sermonibus propheticis et apostelicis 
vel eorum qui eos rectis fidei lineis seculi sunt 
congrega,  bicameraiam et tricamerstam facito 
eam, ex ipsa narratfones historicas disce, ex ipsa 
mysterium magnum quod in Christo et in Ecclesia 
impletur agnosce. Ex ipsa etiam emendare mores, 
resecare vitia, purgare animam, atque exaere eani 
omni vinculo captivitatis intellige, nidos in ea, et 
nidos diversarum virtutum et profectuum collo- 
caus. Deintus sane et deforis bituminabis cam, 
corde fidem gerens, ore confessionem proferens : 
intus scientiam , foris opera habens : intus corde 
mundus, foris castus corpore incedens. In lianc ergo 
arcam, sive eam bibliothecam divinorum librotum 
sive animam fldelem secundum moralem interim 
locum ponamus, introducere debes etlam animatia 
ex omni genere, non $olum munda, sed et immun- 
da. Sed munda quidem animalia facile possumus 
dicere, quod menioria, cruditio, intellectus, e&ami- 
natio et judiciam eorum quz legimus, aliaque his 
similia intelligi possunt. De immundis vero pro- 
nuntiare difficile est, quz et bina et bina nominan- 
tur. Verumtamen quantum in tam difficilibus locis 
audere possumus, puto quod concupiscentia et ira, 
quia insunt (90) omni anim:e, necessario istz? secun- 
dum hoc quod ad peccaudum liomiui famulantur, 
immundz dicuntur, secundum hoc vero quod ne- 
que posteritatis siue concupiscentia successio re- 
para'ur, neque emendatio ulla sine ira potest ne- 
que disciplina constare, necessoriz et conservandz 
dicuntur. Et quamvis Ίο jam non morali, sed na- 
turali ratione discussa videantur, tamen qua ad 
prosens occurrere potuerunt, pro :zediflcationc tra- 
ctavimus. Si quis $ane potuerit ex otio ipsam sibi 
conferre et comparare Scripturam divinam et spiri- 


D talibus spiritalia coaptare, nec nos latet quod plura 


jn hoc loco profundi et arcani mysterii secreta rc- 
periet, que nunc nos adducere in medium, vel pro 
brevitate temporis, vel pro auditorum labore nou 
possumus. Omnipotentis tamen Dei misericordiam 
deprecemur, qui nos non solum auditores verbi sui 
faciat, sed et factores ** : οἱ inducat supcr nostras 
quoque animas diluvium aqu:e suz, οἱ deleat in no- 


"| Πορ. vit. 5* Jac. 1, 22, 


libb. antea editi : latitudine charitatis, indulgenti«e 
el benignitatis fundnt. affectum. Aliitudine spei «d 


calestia erigit ; sed mss. uL in nostro textu. 
(90) Mss., insunt ; libb. editi, inest. 
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bis quae εοῖι essc delenda, et vivificet. quee judicat A ligitur voluntas Dei contineri, nisi ea locutus dicae 


esse vivificanda, per Cliristum Dominum nostrum, 
et per Spiritum suum sanctum. Ipsi gloria in :eterna 
$xcula szculorum. Amen, 

| HOMILIA η. 

De circumcisione Abralic. 

4. Quouiam in multis diving Scripture locis 
beum legimus ad homines loqui, et propter hoc Ju- 
d:ei quidem, sed et nostrorum nonnulli, Deum quasi 
hominem intelligendum putaverunt, id. est huma. 
nis membris habituque distinctum, philosophi vcro 
veiut fabulosa liec et ad. poeticoruin similitudinem 
figmentorum formata despiciunt : videtur mihi de 
his primo paucis sermocinaudum, el (unc ad ea 
qu:e recitata sunt. veniendum. Primo ergo ad cos 
sit sermo qui. foris positi arroganter uos circum- 
strepunt, dicentes excelso illi et invisibili atque in- 
corporeo Deo non couvenire, ut. humanis utatur 
affeciibus (91). Si enim loquendi, inquiunt, ei da- 
tis usum, sine dubio dabitis et os, et linguam, cie- 
Ieraque membra quibus loquendi expletur officium. 
Quoil si sit, recessum est ab invisibili et. incorpo- 
reo Deo : οἱ multa his similia nectentes nos fati- 
gant (92). Ad hac ergo, si precibus vestris ju:e- 
iiir, prout Dominus dederit, breviter occurremus. 

9. Nos sicut incorporcum esse Deum, οἱ omnipo- 
tentem, ct invisibilem profitemur, ita eum curare 
morialia, et nihil absque ejus providentia geri, 
neque in colo, neque in terris, certo et immobili 
dogmate confitemur (95). Meinento quia nihil sine 
providentia ejus geri diximus, non sine voluntate. 
Multa enim sine voluntate ejus geruntur, nihil sine 
providentia. Providentia nauique est qua procurat, 
et dispensat, el providet qua geruntur. Voluntas ve. 
ro cst qua vult aliquid aut non vult. Sed de his alias. 
Longior enim est et diflusior iste tractatus. Secun- 
dum hoc ergo quod provisorém omnium, et dispensa- 
torem profitemur Deum, consequens est ut quid 
67 vclit, vel quid hominibus expediat indicet. Si 
eaim non indicet, nec erit provisor liominis, nce 
vereditur. curare. mortalia. Indicans igitur Deus 
homicibus quie eos agere vult, quo potissimum 
alfectu dicendus est indicare? Nonuc eo qui hoi.i- 
nibus in. usu et notitia est ? Si enim, verbi causa, 
dicamus quia silet Deus, quod natura illi conve- 
niens creditur, quomodo indicatum esse aliquid ab 
eo putlabitur per silen'iun ? Nunc autem idvirco 
locutus dicitur, ut scientes lomiues hoc  mini- 
sterio voluntatem alterius alteri innotescere, agno- 
scant ea qux sibi per prophetas. deferuntur. Dei 
esse voluntatis indicia, 1n quibus utique non iuntel- 


5 Gen. xn, |. 


(91) Afectibus. Codex sancti Theodorici, «ffati- 
bus, non inale. 

(92) Quatuor mss., nos fatigat ; libb. onteg edi- 
li, nosiros fatigant. 

(95) Dogmate confitemur, cic. Sic mss. ; libri ve- 
ro editi, dogmnte pro[itemur. 

(94) Mss. ab Ecclesie fide. Libb. cditi, ab eccle- 
siuslica fide. 


w- 


tir, quia nec sentitur, nec intelligiwuur inter homi- 
nes iudicari unquam posse per silentium volunta- 
tem. Sed hxc rursum nou secundum errorem Ju- 
divorum, vel etiam ex nostris nounullorum, qui 
cum iilis errant, eatenus dicimus, ut. quouium 
linmana fragilitas aliter audire de Dco non potes', 
nisi ut. sibi res ipsa et vocabula nola sunt, idcirco 
eliam membris hxc nos!rí$ similibus, et habitu 
humano Deum agere sentiamus. Alienum hoc est 
ab Ecclesie fide (94 ). Sed hoc ipsum quod vel 
aspirat in corde uniuscuju:que £anctorum , vel 
sonum vocis pervenire ad aures ejus facit, locutus 
howini Deus dicitur. Sic el cuim nota sibi esse iudi- 
cat qui unusquisque vel loquitur, vel agit, audisso 
se dicit : et cuui aliquid injustum geri a nobis indi- 
cat, irasci se dicit : cum beneficiis suis ingratos 
nos arguit, ponitere se dicit : indicans quidem 
hiec his affectibus qui hominibus in usu sunt, non 
tamen his membris ea ministrans quz natura cor- 
pore:e sunt (95). Simplex nanique est illa substane 
tia, el neque membris ullis, neque | compaginibus 
affectibusque composita, sed quidquid d;viuis vir u- 
tibus geritur, hoc ut. homines possent intelligere, 
aut hiinanorum membrorum appellatione profer- 
tur, aut communibus et notis euuatialur ( 96) affe- 
clibus. Et hoc modo vel irasci, vel audire, vel loqui 
dicitur Deus, N.in si vox liumana aer ictus, id. est 
lingua repercussus delinitur, potest et vox Dei dici 
aer ictus, vel vi, vel voluntate divina. Et inde est 
quod si quando vox divinitus datur, non ad om- 
nium aures, sed ad quorum interest, auditus alla- 
bitur, ut agnoscas sonitum non lipngusx pulsu τει]- 
ditum (alioquin fieret communis auditus), sed sup-rni 
nutus moderamine gubernatum. Quanquam et pro» 
pletis spe et patriarchis, citerisque sauctorum, 
etiam sine vocis sono verbum Dei factum esse 
referatur, sieut ex omnibus sacris voluminibus 
abundanter docemur. 1n quo, ut breviter dicam, 
illuninata mens per Spiritum Dei form»tuc in 
verba. Et ideo sive hoc, sive illo quo supra diximus 
niodo, cin voluntatem. suam indicat, locutus esse 
dicitur Deus. Secundum linuc ergo sensum aliqva 
(97) jam ex his qu:e lecta sunt, disseramus. 


D $5. Multa responsa dantur a. Deo. ad Abraham, 


sed non omuia ad unum eumdemque referuntur, 
Quadam enim ad Abram, quxdam ad Abraham, id 
est alia post immutationem nominis, et alia cum 
adhuc genuino vocabulo censeretur. Et primum 
quidem a Deo ad Abram ante immulationem noimi- 
nis i'lud defertur oraculum, quo dixit * : Exi de 


(95) Non tamen his membris ea ministrans que 
nature corporeg sunt, Hac in antea. edits libris 
omissa supplentur e miss. 

(96) Mss. enuniiatur. Lihb. editi, annuntiatur, 
Paulo post iidem mss., repercussus definitur. Libb. 
editi, repercussus dicitur. 

(97) Coudd. Belvac., Genetic. et. Remigianus, 
aliqua ; libb. editi, reliqua. 


17^ 
terra (ua, et de domo patris (ui, el de cognatione À 
tua, etc. Sed nihil in lioc de testamento Dei, nihil 
de circumcisione preeipitur. Non enim poterat , 
cum adhuc esset Abram οἱ carnalis nativitatis 
vocabulum ferret, suscipere et testamentum Dei et . 
circumcisionis insigne. Cum vero exiit de terra sua, 
οι de cognatione sua, tunc ad eum sacratiora jam 
responsa deferuntur. Et primo dicitur ei quia non 
vocaberis Abram, sed Abraham eril nomen tuum 9. 
Tunc jam et testamentum Dei suscepit (98), et 
signaculum fidei accepit circumcisionem , quam 
non potuit accipere , dum esset in domo patris, 
εἰ in consanguinitate carnali, et cum adhuc Abram 
vocaretur. Sed neque presbyter appellatus est 
]pse, et uxor sua, donec esset in domo patris, 
et carni cohabitaret ae sanguini : sed postquam 
inde profectus est, et. Abraham vocari et presby- 
ter meruit : Erant enim, inquit *!, ambo presbyteri, 
id est senes, Abraham scilicet, et admiranda uxor 
ejus, et provecti in diebus suis. Quanti ante eos 
longioribus annorum spatiis vitam duxere, uongen- 
(5 et eo amplius annis, aliqui non multo minus 
usque ad diluvium vixere : et nulli ex his presby- 
teri appellati sunt. Non enim hoc nomine in Abra- 
liam senecta corporis , sed cordis inaturitas appel- 
lata est, Sic et ad Moysen Dominus dixit ** : Elige 
tibi presbyleros, quos tu ipse scis presbyteros esse. 
Intueamur ergo diligentius Domini vocem, quid sibi 
velit ista adjectio qua ait, quos tu ipse scis esse pree 
sbgteros. Nunquid is qui senilem corporis gerebat C 
xialem , non omnium oculis perspicuus erat quo 
esset presbyter, id est senex ? Quid ergo soli Moysi 
tanto ac lali prophete specialis ista mandatur 
iuspectio, ul illi eligantur, non quos caeteri homi- 
Bes norunt, non quos imperitum vulgus agnoscit, 
sed quos propheta Deo plenus elegerit * Nou enim 
erga eos de corpore, non de ziate, sed de inente 
judicium est. T.les ergo erant isti beati presbyteri 
Abraliam et Sara. Et G8 primo omnium genuina 
his nomina, qux» ortus carnalis dederat, commu. 
lantur. Cum enim esset. nonaginta el novem anno- 
ram Abraham, apparuit ei Deus, et dixit : Ego sum 
Deus, complace coram me, εί esto inculpabilis, et 
ponum Lestamentium meum inter me et le. Et procidit 
Abraham in f[fuciem suum, εἰ adoravit Deum, et 
locutus est ei Deus dicens : Ego sum : ecce testa- 
mentum meum lecum , el eris paler multitudinis 
genlium : el benedicentur iu le omnes gentes, et jam 
ΜΟΝ vocabitur nomen luum  Alram, sed erit nomen 
tuum Abraham ?*. Et cum dedisset hoc nonien, | sta- 
tim subjungit : ΕΙ ponam testamentum inter. me et 
le, εἰ inter semen luum post le, et hoc est testamen- 
tum quod servabis inter me el te, ct inler semen tuum 
post te. Et post lixc. addit : Circumcidetur omne 


μ 


0 Gen, xvi, 5. 


*! Gen. xviti, 11. 
ο phil. in, 2, 3. 


6 Πο. n, 98, 29. 
(98) Omnes mss., suscepit.,etc., accepit, etc. ; 
libb. editi suscipit, etc., accipit, etc. 
(99) Codex ms. sancti. Dheodorici : quod. quis 
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incircumcisus corde et 
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masculinum. vestrum, et circumcidelis caruem. pra» 
putii vestri. 

4. Igitur quandoquidem in hunc devemmus 
locum, requirere volo si omnipotens Deus , qui 
cali ac terr: dominatum tenet, voleus testamen- 
tum ponere cuim. viro sancto, in hoe summam tanti 
negotii collocabat , ut praputium carnis ejus ac 
futur: ex eo sobolis circumcideretur, Επ enim, 
inquit, testamentum meum super carnem. (uam. 
Hoccine erat quod cali ac terrx Dominus, οἱ 
quem e cupctis mortalibus solum delegerat, aeterni 
testamenti munere. conferebat ? ο enim. sunt 
sola, in quibus magistri et doctores Synagog: san- 
ciorum gloriam ponunt. Ecclesia vero Christi, quie 
per Prophetam dixerat ** : Mihi autem satis honori- 
ficati sunt umici tui, Deus, quomodo honoretl auni- 
cos spousi sui, et quantam eis gloriam conferat, 
cum gesta eorum revolvit, veniant, si videtur, et 
audiant. Nos ergo imbuti per apostolum Paulum 
dicimus quia sicut mulia alia in figura et in imagiuo 
futurz veritatis flebant, ita et circumcisio illa 
carnalis circumcisionis spiritualis formam gerebat. 
De qua et dignum erat, et. decebat Deum majesta- 
tis precepta mortalibus dare. Audite ergo quo- 
modo Paulus doctor gentium in fide et veritate de 
circumcisionis mysterio Christi Ecclesiam docet. 
Videte, inquit 5, circumcisionem (de Judzis loquens 
qui circumciduntur in carne). Nos enim sumus, ait, 
circumcisio, qui spiritu. Dco. servimus, et non. iu 
carne fiduciam habemus. lYc una Pauli de circum. 
cisione sententia. Audi et aliam ** : Non enim qui 
in manifesto Judeus est, inquit, neque qua mani- 
[este est. in. carne. circumcisio, sed qui in occulto 
Judeus circumcisione cordis, in spiritu, non littera. 
Nou libi dignius videtur talis circumcisio dicenda 
in sanctis, el amicis Dei, quam carnis obtruincalio ? 
Sed sermonis novitas lortasse non. solum Judicos, 
sed etiam aliquos fratrum. nosuorum deterrcat. 
hnpossibilia enim vi.leiur Paulus presumere, qui 
circumcisionem cordis inducit. Quomodo enim fieri 
poterit ut circumcidatur membrum, quod interuis 
visceribus obtectu:zn, etiam conspectibus ipsis liomi- 
num latet ? Redeamus ergo 3d proplieticas voces, 
ut orantibus vobis hz:ec de quibus quarimus, inde 
clarescant, Ezechiel propheta dicit *! ; Omnis alie- 
nigena incircumcisus corde, et incircumcisus carne, 
non introibit in. sancta mea, Et item alibi nihilo- 
minus exprobrans propheta dicit *€ : Qunes alieni- 
gene incircumcisi carne, filii autem Israel incircum- 
cisi corde. Desiguatur ergo quod nisi quis circum- 
cisus fuerit. corde et cireumcisus carne, non intro- 
ibit in sancta Dei (99). 

5. Sed videbor meis ipse indiciis captus. Hoc 
euim prophet: testimonio continuo constringel me 
Judigus, et dicet : Ecce proplieta utramque circum- 


93 Gen. xvii, 4, 9 et seqq. ** Psal. cxxxviu, 07, 
9R Jer. IX, 26. 

incircumicisus carne non 
introibit in sancta Dei. Sed videor ineis ipsc, ct. 
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cisionem designat, carnis et cordis, Αἰἱθροτίῶ non A electus ad enarrandas virtutes Domini *, suscipite 


superest locus, ubi utraque species circumcisionis 
exigitur, Si me vestris precibus juveritis, ut adesse 
cignetur verbum Dei vivi in apertione oris nostri, 
poterimus ipso duce per arcium hoe questionis iter 
αἱ latitudinem veritatis exire, quia non solum 
carnales Judei de circumeisione carnis revincendi 
sunt nobis, sed nonnulli ex iis, qui Christi nomen 
vilentur suscepisse, et tamen carnalem circumcei- 
"ionem recipiendam putant ut Ebionitz: (1), et sí 
qui his simili paupertate sensus aberrant. Utamur 
igitur veteris instrumenti testimoniis, quibus liben- 
ter indulgent. Scriptum est enim in Jeremia pro- 
pheta ** * Ecce populus hic incircumcisus auribus. 
Audi, Israel, propheticam vocem, grande tibi oppro- 
brium inducitur ( 2), grandis tibi impingitur culpa. 
Aecusatio tua profertur, quod incireumcisus eg 
aBribus. El cur non haxc audiens adhibuisti fer- 
rin auribus tuis, et. incidisti eas? Culparis nam- 
que 4 Deo, et condemnaris , cur aures non habeas 
circumcisas. Confaogere enim tibi ad allegorias 
nostras, quas Paulus docuit, non permitto, Circum- 
cidere quid cessas? Deseca aures, abscinde mem- 
bra qux Deus ad utilititem sensuum et ad orna- 
tum humani status. creavit, Sic enim intelligis 
verba divina. Sed et aliud tibi adhuc proferam, 
eui conirad:cere non possis. Ἡι Exodo, ubi nos in 
codie bus Ecelesi:e habemus scriptum, responden- 
vem ad Dominum Moysen, et dicentem (3) : Pro- 
vide, Domine*, alium quem mittas. Ego enim gracili 
voce sum, et Lardus lingua *, vos in llebr:sis exem- 
plaribus habetis ?, Ego autem — incircumcisus 
labs sum. Ecce habetis circumcisionem  labio- 
rum, secumdum vestra qui veriora dicitis 69 
exemplaria. Si ergo secundum vos Moyses indi- 
gnum se esse adliuc dicit, quod non sit labiis vir. 
cumcisus, certum est hoc illum indicare (4), quod 
dignior sit οἱ sanctior ille qui circumcisus est la- 
bis. Adhibete ergo etiam labiis falcem, et oris 
operimenta desecate, quando guidem talis vobis in 
divinis litteris complacet intellectus. Quod si eir- 
eumcisionem labiorum ad allegoriam revocatis, et 
circumcisionem aurium — nihilominus allegoricam 
dicitis et figuralem, quomodo non et in circumci- 
sione preputii allegoriam requiritis? Sed illos φυἱ- 
dem qui ad idolorum modum aures habent et non au- 
diunt, εἰ oculos. habent et nou. vident *, omittamus. 
Vos autem populus Dei, et populus iu acquisitionem 

ὃν Jerem. vi, 10... Exod. iv, 13. * lbid., 10. 

Mauh.. xir, 9. " Psal. cxt, 5. 


(4) Ebionitee, etc. Alludit ad vocem Ilebraican, 
Ebion, quz significat, pauperem et egeuum. 

2) Mss., inducitur; libh. editi, indicitur. 
. (9) Provide, Domine. Confupdit Origenes tres 
versiculos, ueupe t2et fO-capilisiv Exodi, nec tion 
versui 30 capitis νι ejusdem libri. Hoc ultimo loco 
ubi lHlebraus textus habet : Ecce. ego incircumcisus 
labiis, Sepluagita verteruut : Ecce ego gracili voce 
anum, 

(4) Illum indicare. Sic mss., libb. autem editi, 
illud indicare. 


* Psal. Lxx, 7.. 


dignam circumcisionem, verbi Dei in auribus ve- 
stris, et in labiis, et in corde, et in prieputio car- 
nis vestra, et in omnibus omnino membris vestris, 
Circumcise namque sint aures vestra secundum 
verbum Dei, ut vocem non recipiant obtrectantis, 
ut imaledici et blasphemi verba non audiant, ut fal- 
sis criminationibus, mendacio που pateant. Oppi- 
leutur, et clause sint, ne judicium sanguinis au- 
diant, aut impudicis canticis οἱ theatralibus sonis 
pateant. Nihil obscenum recipiant, sed ab omni 
coeno (5) corruptionis averse sint. Hzc est cir- 
cumcisio, qua Ecclesia Christi aures suorum cir- 
eumcidit infantium. Iste, credo, sunt aures, quas in 
auditoribus suis requirebat, dicens* : Qui habet 


D aures audiendi audiat. Nemo enim polest incir- 


cumcisis et immundis auribus (6) muuda verba ss- 
pienti el veritatis audire. Veniamus, si vultis, et 
ad labiorum circumcisiouem, Ego puto quod incir- 
cumcisus sit labiis, qui nondum cessavit a stultilo- 
quio, a scurrililate, qui bonis derogat, qui crimt- 
natur proximos, qui instigal lites, qui calumnias 
movet, qui fratres inter se falsa loqueudo coimmit- 
tit, qui vana, inepta, sscularia, inpudica, tur- 
pia, injuriosa, proterva, blasphenia, et caelera qua 
jndigna sunt Christiano ore proloquitur. Si quis 
vero ab his omuibus continet os suuin, et dispo- 
nit sermones suos in judicio", xerbositatem repri- 
mit, liuguam temperat, verba moderatur, iste 
merito circumcisus labiis dicitur. Sed et qui ini- 
quitatem in Excelso loquuntur *, et extendunt. in 
colum linguam suam, sicut heretici faciunt, 
iucireumcisi et immundi labiis dicendi sunt (7). 
Circuimcisus vero et mundus est. qui semper ver- 
bum Dei loquitur, et sanam doctrinam evangelicis 
εἰ apostolicis munitam regulis profert. lloc ergo 
modo et circumcisio labiorum datur in Ecclesia 
Dei. 

6. Nunc vero secundum pollicitationem nostram, 
qualiter etiam carnis circumcisio suscipi debeat, 
videamus. Membrum hoc, in quo pr:eputium vide- 
tur esse, officiis naturalibus coitus et generationi 
deservire nemo est qui dubitet. Si quis igitur erga 
hujuscemodi :otus nor iupportunus exsistat, nec 


p $'2tutos legibus terminos superet, nec aliam feimi- 


nam quam conjugem legitiinam | noverit, et in. ea 
quoque ipsa posteritatis tantummodo causa certis 
et legitimis temporibus agat (8), iste circumcisus 


* Exod. vj, 90. *"Psal.cxin, 5, * DL Pet, in, 9. 


(5) Codi, Gemetic. et Sangerm., cono; libb. editi, 
cona, male. 

(6) Incircumcisis et. immundis auribus. lta tres 
m$s. Turoneuses, ltemigianus, Belvacensis et San- 
germanenusis ; libri vero editi, incircumcisus auribus 
ei imnundus. 

(7) Codd. mss. tres Turonenses, Gemeticensis et 
Sangermaneusis : loquitur. εἰ extendit, elc.; incir- 
cumcisus labiis el inunundus labiis dicendus est. 

(8) Et in ea quoque ipsa posteritatis tantummodo 
causa certis et [ο πείς 4n; oribus agat, cle, Suni- 
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przputio carnis su: dicendus est. Qui vero in em- A leges, incircumcisa reputanda sunt. Et Λος puto 


nem lasciviam proruit, οἱ per diversos οἱ illicitos 
passim pendet anplexus, atque in omnem libidinis 
gurgitem fertar infrenis, iste incircumcisus est 
praputio carnis suz. Verum Ecclesia Christi, gra- 
tia ejus qui pro se crucifixus est roborata, non so- 
lum ab illicitis nefaudisque cubilibus, verum etiau 
a concessis et licitis lemperat, tanquam jam virgo 
spousa Christi castis et pudicis virginibus floret, 
quibus vera circumcisio carnis przputii facta est, 
et vere testamentun Del, et testameutum zternum 
in aternum in eorum circuincisa carne servatur, 
Saperest nobis etiam designare circumcisionem 
cordis. Si quis est qui obscenis desideriis et fae- 
dis cupiditatibus estuat, et, ut breviter dicam, qui 
mechatur in corde, hic incircumcisus est corde. 
Sed et qui hareticos sensus mente continet, οἱ 
blasphemas asser:iones contra scientiam Christi dis» 
ponit in corde, hic incircumcisus est corde. Qui 
vero puram fidem in conscientiae sinceritate custo 
di!, iste cireumcisus est corde. De quo dici potest: 
Beati mundo corde, quia ipsi Deum videbunt. Ego 
vero audeo ex simili etiam hac propheticis vosi-« 
bus addere, quia sicut oportet auribus, et labiis et 
corde et carnis praputio, secundum ea qui» supra 
diximus, circumcidi : ita fortasse et manus nostre 
indigent circumcisione, et pedes, visus, et odora- 
tus, el lactus. Ut enim perfectus sit homo Dei in 
omnibus, cuncta circumcidenda sunt membra, ma- 
nus quidem a rapinis, a furtis, 4 cadibus, ct ad 
sola Dei opera pandenda. Circumcidendi sunt pe- 
des '^, ne veloces sint ad. effundendum sanguinem, 
el ne intreut in consilium malignantium '', sed ut 
tautum. pro mandatis Dei circumeant,. Circumci- 
dautor et oculi (9), ne concupiscant aliena, 7() ne 
videaut ad concupiscendam mulierem. Qui enim 
erga leminarum formas lascivo et curioso oberrat 
aspectu, iste incircumcisus est oculis. Sed et si 
quis est, qui sive bibat, sive manducet, sicut Apo- 
stolus praecepit '*, ad gloriam Dei manducat et bi« 
bit, iste circuscisus est gustu. Cujus autem Deus 
veater est!*, εἰ suavitatibus gulz deservit, hujus 
incircumcisum dixerim gustum. Si quis Chrisu 
odorem bonum capit, et in operibus misericordiae 


odorem suavitatis requirit, bujus circumcisa est D 


odoralie. Qui vero primis unguentis delibutus iu- 
cedit, iste incircumcisus odoratu dicendus est. Sed 
εἰ singula quaque membrorum si in officiis man- 
daterum Dei deserviant, circumcisa dicenda sunt. 
Si vero ultra praseriptas sibi divinitus luxuriant 


Matth, v, & 20 Psal. xus, 3. !! Psal. 1, 4. 
sue v. | Hebe. iv, 12. *' Mauh. x, 34. 


lia docet. pluribus iu locis Angustinus, sed priser- 
m serm. 51 de concordia Matth. et Luc. tom. V, 
peg. 204. Nunquid lioc non est peccatum, amplius 
quam liberorum procreandorum necessitas cogit, exi. 
gere a covjuge debitun ? Ft quidem peecatum, sed 
teniale. Vide eumdem sermone 278, tom. V, pag. 
1126, in Ench ridio de fide, spe et charitate, t. V, 
pg. 226, libro De bono conjugali, capp. 6 et 10 ; 
Gregorium Maguum  wultis in. locis, sed maxime 


'! J Cor. x, 91. 
!5 Genes, xvi, 19. 


esse quod Apostolus dicit !* : Sicut eaim. exhibuistis 
membra vestra servire iniquitati αά iniquilalem, ila. 
nunc exhibete membra vestra servire justilia iu sane 
ctificalionem. Cum euim iniquitati servirent meme 
bra vestra, uon erant circuuicisa, neo erat iu eig. 
testamentum Dei, Cum vero coeperint servire justi- 
liz in sanctificationem, promissio quae ad Abrahatn. 
facta est, impletur in eis. Tunc euim lex Dei, et: 
testamentum | ejus signatur in eis. Et hoc est. vere 
signum fidei, quod inter Deum et homiuem zterni 
faederis continet pactum. Ista est. cireuimncisio qua 
petrinis macheris per Jesum populo Dei data est !*,. 
Quz est autem: machara petrina, et qui gladius quo 
circumcisus est populus Dei 7 Audi Apostolum di- 


B centem ες Vivus enim est. Dei sermo et efficax, et 


acutior omni gladio utrinque acuto, periingens usque 
ad divisionem anime ac spirilus, compagum quoque 
εἰ medullarum : ei est discretor cogitationum et in- 
tentionum cordis. Iste ergo est gladius quo circum- 
cidi jubemur (10), de quo dicit Jesus Duininus '*: 
Non veni pacem miltere in terram, aed gladium, Nou 
tibi videtur. dignior hac esse circumcisio in qua 
testamentum Dei debeat collocari? Confer, οἱ pla- 
cel, hxc nostra cum vestris Judaicis fabulis, et 
narrationibus fe:idis, et vide si iu. illis vestris, au 
in his qux in Christi Ecclesia pradicantur, cire 
cumcisio divinitus observetur : si non etiam ipse 
sentis, et intelligis hanc Eeclesi:& circumcisionem 
honestam, sanctam, Deo dignam; illam vestram 
tarpein, fadam, deformem, ipso etiam habitu et 
aspeciu χαχέμφατον preferentei. Et erit, inquit 
Deus ad Abraham'!5, cireumcisio et. testamentum 
meum super carnem (uam. Si ergo talis foerit viia 
noslra, ita omnibus membris quadrata et compo- 
sita, uL universi molus nostri secundum Dei leges 
agantur, vere testamentum Dei erit super carnem 
nosyam. Haec quidem breviter a nubis de veteri 
Lestamento transcursa sint, ad confutandos eos qui 
in caruis circuincisione confidunt, simul et ad Ec- 
clesiam Domini zedificandam. 

, 4. Sed venio etiam ad novum testamentum in quo 
est plenitudo omniuin, et inde volo ostendere quo- 
modo et nos possimus novum tesLamentum Domini 
nostri Jesu Christi liabere super earnem nestram., 
Non enim suflicit solo nomine et verbo hec dici, 
sed rebus oportet impleri. Joannes quippé apo- 
stolus dicit !* : Omnis spiritus qui confitetur. Jesum 
in carne venisse, a Deo est, Quid ergo? Si peccans 
quis, el non recte agens confiteatur Jesum in carue 


 Dhil, i5, 19. ** Rom. νι, 19. | Jo- 
191 Joan. iv, 2. 


tertia parte. Pastoralis cure, admonitione 28 : Jo- 
nam Aurelianensein. episcopuii lib. i De. iustitu- 
tione laicali, cap. 6, el sanctum Thoinaw iu iv 
Sententiarum, dist. xv1, qnzst. 9, art. 2. 

(9) lidem codi. mss., circwmcidatur et oculus ne 
concupiscat alienum, ne videat ad concupiscendum 
mulierem. Cui enim erga [eminarum formus lasciets 
et curiosus oberrat aspectus. 

(10) Mss., jubemur; libb. editi, debemus. 
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veuisse, in spiritu Dei videbitur confiteri ? Nou est A pro meritis res geruntur, Etenim Lot inferior longe 


hoc testamentum Dei habere iu carne, sed in voce. 
Dicitur ergo ad eum statim: Erras,homo, regnum 
Dei now in sermone est, sed. in virtute *?, Quomodo 
ergo erit testamentum Christi super carnem meain, 
requiro. Si mortificavero membra mea?!, quie sunt 
super terram, testamentum Christi habeo super 
carnem meam. Si semper mortem Christi iu cor- 
pore meo circumferam?*, testamentum Christi est 
iu corpore nieo, quia si compatimur, et conregna- 
bimus ?*. Si complantatus fuero similitudini mortis 
ejus, testamentum. ejus ostendo cesse super carnem 
gmeaip, Quid. enim prodest si in illa tantum carne, 
quam de Maria suscepit, dicam venisse Christum, 
et non ostendam etiam in hac mea carne, quod ve- 
nerit? Ostendo autem ita demum, si quemadino- 
dum prius exhibui meuibra mea servire iniquitati 
ad iniquitalem, nune ea convertam οἱ exlibeam 
servire justiti: ad sanctificationem. Testamentum 
Dei estende esse in carne wea, si potucro dicere 
secun-lum Pauluin 19, quia Christo coucrucifizus sum, 
9;v0o awem jam non cgo, vivit vero Christus in me; 
el si potuero dicere ut ipse dicebat 15: Ego autem 
stigmata Domini mei Jesu. Christi in. corpore meo 
porto. Vere autem ille ostendebat testamenuim 
Dci esse super carueim. suam, qui. dicebat δὲ: Quis 
wos separabit a charitate Dei, qua& est in. Christo 
Jesu ? Tribulutio? an. angustia? an periculum ? an 
gladius? Si enim voce lautumniodo. coaliteamur 
Dominum Jesum, et non ostendamus testamentum 
ejus esse super carnem mostran, secundum hac 
quas supra exposuimus, videbimur etiam nos simile 
aliquid facere Judieis, qui solo circumcisionis signo 
Deuui se confiteri putant, factis autem negant. No- 
hi$ autem praxstet Dominus corde credere, ore cou- 
literi, operibus comprobare testamentum Dei esse 
super carnem nostram, ut eidentes. homines opera 
nostra bona, magnificeut Patrem nostrum. qui in 
calis est ** , per Jesum Christum Dominum nostrum, 
«ui est gloria in secula seculorum. Amen. 
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Dc eo quod scriptum est (13M) : « Visus est Dominus 
Abraha, » etc. 


1. Recitata est nobis alia visio Dei ad Abraham, 
lioc modo : Visus est, inquit 15, Deus ab. Abraham 
cum sederet ad. ostium tabernaculi sui ad quer- 
cum Mambre. Et ecce. viri tres — astiterumt. super 
eum, et respiciens oculis auis Abraham vidit , 
οἱ exit in occursum eis, etc.  Conferamus | pri- 
mo, si videtur, hanc visionem cuin. illa. quie 
faeta est ad Lot. Tres viri veniunt. ad. Abraliam, 
et stant super eum ; ad Lot duo veniunt, et sedent 
in platea. Vide si non dispensatione Spiritus sancti 


** | Cor. 1v, 90. *! Col, uii, 5. 
' Ron, vin, 2δ. *?' Matth. v, 10. 
»vin, 2. "ibid. 6. "ibid. **ibid., 7. 

(11) Codex Sancti Theodorici titulum habet, De 
Abraham οἱ tribus viris quos. vidit meridie juxta 
querciun Mambire, 


33 | Cor. iv, 10. 


3! Genes. xvin, f, 2. 
95 ipig., 8. 


erat Abraham. Nisi enim fuisset inferior, non ess.t 
separatus ab Abraliam , nec dixisset ei ** : Si tu ad 
dextram, ego ad. sinistram ;5si iu. ad sinistram, ego 
ad dextram, Et nisi fuisset inferior, non ei Sodo- 
morum terra et labitatio placuisset. Veniunt ergo 
ad Abraham ires viri. ineridie, ad Lot duo vespere 
veniunt, Non enim capiebat Lot meridianz lucis 
magnitudinem. Abrabam vero capax fuit plenum 
fulgorem lucis excipere. Videamus nunc quomodo 
Abraliam susceperit venientes, et quomodo Lot, et 
qui apparatus hospitalitatis utriusque sit compa- 
remns, Primo tamen observa quod Abrah:e cuim 
duobus angelis etiam Dominus. adfuit, ad Lot vero 
duo tantummodo angeli pergunt. Et. quid dicunt ? 


D Misit nos Dominus conterere civitatem, εἰ perdere 


eam **. llic ergo suscepit eos, qui perditum darent, 
non suscepit eum qui salvaret. Abraham vero sug- 
cepit οἱ eum qui salvat, et eos qui perdunt. Nunc 
videamus quomodo unusquisque suscipiat, Vidit, 
inquit **, Abraham, el occurrit eis obvium. Considera 
protinus impigrum et alacreu in officiis Abraliaw. 
lpse occurrit obviam,et cum occurrisset : Festinat, 
inquit 13, ad tabernaculum, et dicit ad uxorem suam : 
l'estina ad. tabernaculum. Vide in singulis quanta 
sit suscipientis alacritas. Festinatur. in. omnibus, 
omnia perurgeutur, nihil per otium geritur. Dixit 
ergo ad uxorem suam Saram* : Festina ad taber- 
naculum, ei consperge tres mensuras similaginis, et 
[uc subcineritias. ἴἶοο Grxce ἐγχρυφίας dicitur, 
quod occultos, vel absconditos indicat panes. ]ps« 
autem cucurrit, inquit **, ad boves el accepit vitulum. 
Sed qualem vitulum ? Forte qui potuit primus oc- 
currere? Non ita, sed vitulum bonum et tenerum. Et 
licet per cuncta festinet,seit Lamen qux praecipua εἰ 
magna sunt. Domino vel angelis offerenda. Accepit 
ergo vel elegit de grege vitulum bonum οἱ tene- 
rum, et tradidit puero. Puer, inquil?*, festinavit 
[acere eum. Ipse currit, uxor festinat, puer accele- 
rat. Nullus piger est in. domo sapientis. Apponit 
ergo vitulum, et simul eua eo panes, et similam, 
sed et lae. et butyrum. Hxc gunt Abrahz et Sara 
hospitalitatis officia. Nunc videamus quid etiam Lot. 
llic neque similam habet, neque panem inunduin, 


D sed farinam. Neque tres mensuras simile novit, ne- 


que ἐγχρυφίας, idest absconditos ac uysticos panes 
apponere venientibus potest. 

9. Sed persequamur mune interim quid agit 
Abraham cum tribus viris, qui astiterunt. super 
eum. Hoc ipsum vide quale sit, quod super eum 
veniunt, non contra eum. Subjecerat se quippe vo- 
luntati Dei, ideo super eum astare (12) dicitur Deus. 
Apponit ergo panes tribus mensuris similaginis 


151] Tim. n, 19. 
10 Genes. xii, 9. 


** Gal. 1,19, 20. 35 Gal. vi, 18. 
59 Genes. xix, 13... ?! Genes. 


(12) Omnes mss. super eum astare ; libb. editi 
super astare. 
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eonspersos. Tres viros suscepit, tribus mensuris si- A bebit filium Sara uxor (μα. Audiebat autem Sara 


müsginis panes conspersit. Totum quod agit my- 
eticum, totum sacramentis repletum est. Apponitur 
vitulus, ecce aliud. sacramentum, Vitulus ipse non 
est durus, sed bonus οἱ tener. Et quid tam tenerum, 
quid t3m bonum, quam est ille, qul humiliavit se 
pro nobis usque ad. mortem, et animam suam po- 
smit pro amicis suis? Vitulus ille saginatus,quem 
pro recepto poenitente filio jugulat pater. Sic euim 
Deus dilexit hunc mundum, ut Filium suum unicum 
daret pro hujus mundi vita ?*. Nec tamen latet sa- 
pientem quos susceperit. Tribus occurrit et unum 
adorat, et ad unum loquitur dicens *! ; Declina ad 
puerum. tuum, et re(rigera te sub arbore. Sed quo- 
modo addit iterum, quasi bominibus loquens? 
Áccipiatur, inquit, aqua, εἰ laventur. pedes. vestri. 
Docet quidem te per liec Abraham pater. gentium 
et magister, quomodo hospites suscipere debeas, et 
at laves liospitum pedes, tamen et hoc in mysterio 
dieitur. Sciebat enim  Dotninica sacramenta non 
nisi in lavandis pedibus consummanda ?*, Sed nec 
ilius quidem pracepii eum pondus latebat, quo di- 
etar a Sulvatore ? : Si qui non receperint vos, 
eliam pulverem qui adhuait pedibus vestris, excutite 
ia testimonium illis. Amen dico vobis quia tolerabi - 
lins erit terre Sodomorum el Gomorrluorum (13) 
in die judicii quam | illi civitati. Volebat ergo prz- 
venire, οἱ lavare pedes, ne quid forte pulveris re- 
sileret, quod ad testimonium incredulitatis excus- 
sum, posset in die judicii reservari. Propterea 
ergo dicit sapiens Abraliam **: Accipiatur aqua etl 
laveniur pedes vestri. 

$. Sed videamus jain quod etiam in. consequenti- 
bos dicitur. Jpse autem, iuquit*', Abraham astabat 
eis sub arbore. Ad hu,uscemodi narrationes, circum- 
cisas aures requirimus. Neque enim summam solli- 
ciludinem Spiritui 79 sancto fuisse credendum est, 
ul scriberet in libris legis ubi staret Abraham. 
Quid enim tie juvat qui veni aucire quid Spiritus 
sanctus. humanum doceat genus, si audiero quod 
Abrabam stabat sub arbore ? sed videamus qu: 
bec sit arbor, sub qua stabat Abraliam, et convi- 
vium Domiuo atque angelis exhibebat. Sub arbore, 
hquit **, Jambre. Mambre in nostra lingua inter- 
pretatur. visio sive perspicacia. Vides qui εἰ qualis 
tst locus, in quo Dominus potest babere convivium ? 
Delectavit eum visio et perspicacia Abrahze. Erat 
enim mundus corde ut posset videre Deum. li tali 
corde potest Dominus cum angelis suis habere con- 
vivium. Denique ante propletz videntes diceban- 
lur. 

4. Quid autem dicit Dominus ad Abraliam ? Ubi 
at, iuquit , Sara uxor tua ? Av ille : Ecce, ait, 
ἐν tabernaculo, Dixit autem Dominus : Veniens ve- 
Nam in tempore ad te secundum tempus hoc, el ha- 

9 Joan. vii, 10. 37 Genes, xvi, 5, 4. 


M ibid, *? Geftes, xviu, 1. 9 ibid., 9,10, 
V jbid., 9. ** Mich 1, 3. 
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35 Joan. xii. 
** Exod, xin, 21. 


s(ans post ostium tabernaculi sui post Abraham. Di- 
scait mulieres exemplis patriarcharum, Jiscant, in- 
quain, mulieres sequi viros suos. Neque enim sine 
causa scriptum est quod Sara. stabat post Abraham, 
sed ut ostenderetur, quia vir si przecedit ad Domni- 
num, sequi mulier debet. Quod dico sequi debere 
mulierem, in eo dico si astare virum suum videat 
Deo. Alioquiu ascendamus ad altiorem intelligen- 
tie gradum, et dicamus virum in nobis esse ratio- 
pabilem sensum, et mulierem, qua ei velut viro 
s0ciaia est, carnem mostram. Sequalur ergo caro 
semper ratio:abilem sensum, nec in id unquam de- 
sidi:e veniatur, ut. carni in luxuria et voluptatibus 
fluitanti, in ditionem redactus obsequatur rationa- 
bilis sensus. Stabat ergo Sara post Abraham. Sed 
et mysticum aliquid sentire in hoc possumus loco, 
οἱ videamus quomodo in Exodo pracedebat Deus 
in columna ignis per noctem, et in columna nubis 
per diem ** : et synagoga Domini sequebatur post 
ipsum. Sic ergo intelligo et Saram secutum. esse, 
vel stetisse post Abraham. Quid post hac dicitur ? 
Et erant, inquit *, ambo presbyteri, id est senes 
et provecti in. diebus suis. Quantum ad :tatem cor- 
poris pertinet, multi ante ipsos numerosioribus au- 
nis duxerant vitam, nemo tamen presbyter appel- 
latus est. Unde videtur nomen hoc sanctis non lou- 
yoitatis ratione, sed maturitatis ascribi. 

5. Quid ergo post tantum ac tale convivium, 
quod Abraham Domino et augelis sub arbore visio- 
nis exhibuit ? Proficiscuntur hospites. Abraham au- 
iem deducebat, inquit **, eos, ambulabat cum eis. Dc- 
minus autem dixit : Non celabo Abraham puerum 
meum quid ego faciam. Abraham autem fiet in gen- 
lem magnam et multam, et benedicentur. in ipso om - 
nes gentes terre. Scio enim quia precipiel filiis suis, 
et servabunt vias Domini, ul faciant justitium et ju- 
dicium, ut inpleat Dominus Abraha: qua indicavit ei. 
Et dixit : Clamor Sodomorum et Gomorrheorum re- 
pletus est, et peccata. eorum magna. valde. Descendi 
ergo ut viderem si secundum clamorem eorum qui υὐ- 
nit ad me, consummentur. Sin autem,ut. scium, ο 
Scripturze divina: sunt. verba. Videamus ergo nunc 
quid intelligi in his dignum sit, Descenii, iuquit, 
wt videam, Quaudo. ad Abraham responsa deferun- 
tur, non dieit:r. Deus descendere, sed supra ipsum 
astare, sicul supra exposuimus, Aatiterunt, inquit ο), 
Ires. viri super eum. Nunc autem quia peccatorum 
causa agitur, descendere dicitur Deus. Vide ue 
ascensionein et descensionem localem sentias, Fre- 
quenter enim loc: in divinis litteris invenitur, sicut 
In Michi:xa propheta : Ecce, inquit ^, Dominus exict 
de luco sancto suo, €t descendet, el incedet super δις” 
celsa terre, Descendere ergo dicitur Deus, quando 
ceram human: fragilitatis habere dignatur. Quad 


9 Marc. vi, 113; Matth. x, 15. 
* Geues, vin, T. 


9 (00109, x viu, 9. 
* ibig., 16 ct seqq. 


(13) Ιἠ Gomorrheorum. Hec in antea editis omissa supplentur e codice ms. Sangermauensi. 
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specialius de Domino ac Salvatore nostro sentieu- A cedite a me, ontnes operarii iniquitatis (16), non novi 


dum est. 5, qui non rapinam arbitratus est esse. se 
equalem Dco, sed semeiipsum exinanivit , [formam 
gervi accipiens, in simili'udinem hominum factus (14). 
Descendit ergo. Neque enim alius ascendit in celum 
nisi qui descendit de calo, Filius hominis qui est. in 
celo**. Descendit ergo Dominus non solum curare, 
sed et portare quie nostra sunt. Formam namque 
servi accepit, et cum ipse invisibilis sit naturze, ut» 
pote qualis Patri, babitun tamen visibilem susce- 
pit, et. repertus est habitu ut homo. Sed et cum 
descendit, aliis deorsum est, aliis vero ascendit, 
οἱ sursum est. Nam et electis apostolis ascendit in 
wontem excelsum, et ibi transformatus est coram 
ipsis *', [llis ergo, quos de mysteriis regni coelo- 
rum docet, sursum est ; turbis autem οἱ Phariszis, 
quibus exprobrat peccata, deorsum est, et ibi est 
cum ipsis, ubi lenum est. Transformari autem 
deorsum non poterat, sed sursum oscendit cum iis 
qui sequi se poterant, et ibi transformatur., 

6. Descendi ergo, inquit **, ut videam εἰ secundum 
clamorem eorum, qui venit ad me,consummentlur. Sin 
auiem, ul sciam. Ex isto sermone (15) hzretici im- 
pugnare solent Deum ineum dicentes : Ecce nescie- 
lat Deus legis quid ageretur in Sodomis, nisi de- 
scendisset υἱ videret, et misisset qui discerent. Sed 
nos, quibus przcipitur preliari pralia Domini, acua- 
mus adversus cos romplzam verbi Dei et occurra- 
inus eis ad pugnam. Stemus in acie succincti luuibos 


ος. Et iterum Paulus dicit *5 : Si quis in volis est 
propheta vel spiritalis, agnoscat qua scribo, quia 
Domini suut. Qui autem. ignorat, ignorabitur (17). 
Hzc autem dicimus, non blaspheimum aliquid, sicut 
vos facitis, de Deo sentientes, neque ignorantiam 
ascribentes ei, sed ita intelligimus, quod bi quorum 
acius Deo est indignus, indigni etiam notitia - Dei 
dicantur, Non enim dignatur Deus nosse eum qui 
aversus est ab eo, et ignorat eum. Et ideo dicit 
Apostolus quoniam qui iguorat, ignorabitur. Tali 
ergo specie, et nunc de his qui habitant in Sodowis 
dicitur, ut, siquidem secundum clamorem qui 
ascendit ad Dominum, actus eorum consummeun-. 
tur (18), notione ejus judiceutur indigni; si vero 


B est ilis aliqua conversio, si vel deceimn in illis in- 


venti fuerint justi, ita demum noverit eos Deus. 
Et ideo dixil : Sin autem, wt sciam. Non dixit, at 
sciam quid agunt, sed uL ipsos sciam, οἱ scientia mca 
dignos faciam, si quoe in ipsis inveniam justos,si quos 
inveniam pcnitentes, si quos lales quos debeau 
scire, Denique quia nullus qui poniteret, nellgs 
qui convertereiur alius inventus est, prater Lot, 
ipse solus agnoscitur (19), ipse solus de incendio 
liberatur. Nec generi sequuntur admoniti, nec vict- 
ni, nec proximi, nullus cognoscere voluit clemea- 
tiam Dei, nullus ad misericordiam ejus confugere, 
lucirco et nullus agnoscitur. Hzc quidem adversus 
cos, qui iniquitatem in Excelsum loquuntur **, 


in veritate, simul et scutum fidei pracferentes, exci- C Nos vero operam demus tales effici actus nostros, 


piamus eorum veuenata disputationum jacula, et in 
ipsos ea rursum librata diligentius torqueamus. 
23 Talia namque. sunt przlia Domini, quie pre- 
liatus est David, et czeteri patriarchze, Stemus ad- 
versus eos pro fratribus nostris. Melius est euim 
mori me, quam ut rapiant et priedentur aliquos ex 
[ratribus meis, et arguiis verborum surreptionibwusg 
captivos ducant parvulos et lacteutesin Christo. Cum 
perfectis autem nec conferre poteruut manum, nec 
venire in certamen audebunt, Nos ergo prius Do- 
minum deprecantes et vesiris orationibus adjuii , 
aggrediamur coutra eos pralium verbi. Dicimus 
ergo cum fiducia, quod secundum Scripturae, non 
omnes sciat Deus. Peccatum nescit Deus, οἱ pecca- 


tores nescit. Deus, alienos a se ignorat. Audi dicen- D 


tem Scripturau ?? ; Cognovit Dominus qui suni ejus, 
οἱ discedat ab iniquitate omnis qui invocat nomen 
Domini. Suos cognoscit Dominus, iniquos auLei et 
jmpios nescit. Audi Salvatorem dicentem ** ; Dis- 


^ Phil. i, 7. ** Joan. nr, 15. 9! Marc. ix. f. 
25. 1 (ος. xiv, 57. ** Psal. L11it, 8, 


(14) In similitudjnem hominum factus. H:ec desi- 
derautur in libb. anteá editis, sed supplentur e tri- 
bus mss. Turonensibus. 

(19) Ex isto sermone. Sic habent tres mss. Tu- 
ro'ieuses, libb. vero editi, ex isto uno sermone. 

(16) Ounes codd. mss., eperarii iniquitatis. Libb. 
editi, qui operamini iniquitatem. 

.(17) Omnes mss., qui autem ignorat, ignorabitur. 
Libb. editi, qui autem ignorat, igneralur. 


5* Genes. xviri, 21. 
57 Genes. xix. 


talem conversationem nostram, ut digni babeamur 
nolitia Dei, ut nos scire dignetur, ut digni habea- 
mur notitia Filii ejus Jesu Christi, notitia Spiritus 
sancii , ut agniti a Trinitate, et nos sacramentum 
Trinitatis plene, et integre, et perfecte mereamur 
agnoscere, revelante nobis Domino nostro Jesu 
Christo, cui est gloria et imperium in secula sz- 
culorum. Awuen. 
HOMILMIA V. 
De. Lct εἰ filiabus ejus (20). 

1. Missi angeli ad subversionem Sodomorum **, 
cum injuuctum cuperent maturare negotium, euram 
prius gerunt hospitis Lot, ut. eum de imminenti 
ignis excidio, contemplatione hospitalitatis exime- 
rent, Audite µας, qui peregrinis elauditis domos ; 
audite hxe, qui hospitem velut bostein. vitatis. Let 
in Solomis babitabat, Alia ejus bene gesta non le. 
gimus. Hlospitalitas in eo sola ex usu veniens me- 
Dioratur : evadit igues, evadit incendia, ob hoc 


97 [I Tim. i,19. ** Maul. vit, 


(18) Omnes mss., actus eorum consummentaur. 
Libh. editi , actis eorum. indigni consummentnr, 
P»ulo. post. iidem libb. editi, sim autene ut sciam guied 
agunt, id est ul sciam ipsus; sed unss. ut in nostre 
lextu. 

(19) Ipse solus agnoscitur. Wc fesont in libb. 
antea editis, sed leguntur in omnibüs mss. 

(20) In codice ms. Sancti "Fheodorici titulus est z 
De subversione Sodomurum el de Lot, 
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solum, quod domum $uam patefecit hospitibus. A sum respicit, impositam legem rumpit, efficitur in 


Hospitalem demum angeli ingressi sunt. Clausas 
bospitibus domos ignis ingressus est. Quid ergo ad 
bospitem pro hospitalitatis officiis dicant augeli vi- 
ceawuus. ]a montem, inquiunt **, salvam [ac ani- 
mam (uam, ue forie comprehendaris. Erat quidein 
bospütalis Lot, qui eiiam (sicut ei Scriptura testi- 
monium tulit) ab interitu. latuit, angelis hospitio 
receptis. Sed non erat ita. perfectus, ut statita 48 
Sedouiis exieus montem. posset. ascendere. Perfe- 
eorum nainque. εδ dicere ** : Levavi oculos meos 
in monies unde veniet auxilium mihi. Iste ergo neque 
talis erat qui inter Sodonitas perire deberet, neque 
(anius erat qui cum Abraham inexcelsioribua posset 
habitare, Si enim fuisset talis, nunquam ad eum dice- 
ret Abraham ** ; Si tu ad dextram, ego ad sinisiram, 
aui si tu ad sinistram, ego ad dextram; wec habitacula 
ei Sodomitiea plaeuissent. Erat ergo medius quidam 
]ater perfectos et perditos. Et scieas non convenire vi- 
ribus suis, uL ascenderet in montes , religiose et husni- 
liter excusat se dicens*! : Non possum in montem sal- 
vus. fieri, sed ecce lucc civitas pusilla est, st hic salwa- 
bor, et non est pusilla? Ingressus vero Segor 
eviatem pusillam, in ea salvatur. Et post. hzc 
eum filiabus ascendit in muntem. Neque enim de 
Sedomis ascendere (21) poterat in montem, quam- 
vis scriptum sit de lerra Sodomorum priusquam 
Whverteretur, eo tempore quo Lot habitationem 
ejes elegit, fuisse sicut paradisus Dei, et sicut terra 


statuam salis, Putamusue tantum sceleris in hoc essa 
conminisso,ut quia respexiL mulier , interitum queam 
divino beneflcio effugere videbatur, incurreret? 
Quid eniin tantum criminis liabuit, si sollicita mu- 
lieris mens retrorsum unde nimio flammarum cre- 
pitu werrebatur aspexit ? Sed quia lex spiritalis est, 
ei qua contingebant antiquis, in figura illis con- 
tingebant, videamus ne forte Lot,qui non respexit 
post se, rationabilis sit sensus et animus virilis, 
uxor autem hic carnis imaginem teneat, Caro est 
enia, qu respicit semper ad vilia, qu:», cum ani- 
mus tendit xd salutem, illa retrorsum respicit, et 
voluptates requirit. Inde denique et Dominus dice- 
bat**: Nemo wiltens manum suam ad aratrum, et 
relro respiciens, aptus est regno Dei. Et addit : Me- 
suentoie uxoii» Lot. Quod autem it staticulum salis, 
insipieniiz ejus indicium videtur expositum. Sal 
eahn prudenti loco ponitur, qux ei defuit. Per- 
tendit ergo Loi in Segor, ibique paulisper collectis 
viribus, quas iu Sodomis habere non potuit, ascen- 
dit in montem, et ibi habitavit (sicut. Scriptura 
dicit) ipse, et due file ejus cum eo. 

9. Post baee jam refertur illa fauosissima fabula, 
jn qua scribitur filias ejus arte furatas concubitum 
patris. |a quo nescio si quis polest excusare ila 
Lot, «t eum immunez faciat a peccato. Neque rur 
sum ila eum acecusandum pulo, ut tam gravis in- 
eesti Bert debeat reus. Non enim invenio eum in- 


Agypti *'*. Et tamen (ut parvo quodam utamurex (; Sídiatum esse, auL violenter eripuisse pudicitiam 


e$6u) quaenam videtur esse vicinitas paradiso 74 
Dei, et terrz Egypti, wt ex aquo his Sodoma com- 
paretur ? Sed ego ita puto quod antequam peccaret 
Sodoma, cum adliuc simplicitatem vitz incontami- 
asabilis. custodiret, erat sicut paradisus Dei; ubi 
vero decolorari coepit et peccatoruim maculis ob- 
seurari, sieut terra /Egypti faeta est. Sed. et illud 
Iequiruuusg quoniam quidem propheta dicit **, quia 
resiwelur soror (ua Sodoma in. antiquum, utrum- 
Bag) restitutio ejus. etiam boe recipiat, ut sit sicut 
paradisus Dei, an solum sit sicut terra Egypti. Ego 
quidem dubito, si intantum poterunt (22) Sodomo- 
mut peecata decoqui, et eo usque scelera purgari , 
B restitutio eorum tanta sit, quz non solui terree 


farum, sed inagis insidias passum, et arte cir- 
cumscriptum, Sed neque rursum circumventus fuis» 
set a puellis, nisi inebriari potuisset. Uude videtur 
mihi in parte culpabilis, iu parte excusabilis inve- 
niri. Excusari namque potest, quod a concupiscen- 
tie et voluptatis crimine liber est, e& quia neque 
ipse voluisse arguitur, meque volentibus consen- 
sisse. Subjacet vero culpx, quod decipi potuit, 
quod vino nimis indulsit, et hoc non semel, sed 
ierum fecit. Nam et ipsa Scriptura mihi videtur 
pro eo quedamimodo satisfacere, cum dicit **: 
Nesciebal enim cum dormiret cum eis, et cum surgeret. 
De filiabus hoc non dicltur,qux studio et arte de- 
cipiunt patrem. llle t3men iutautum. sopitus est 


Aiypii, verum etiam. Dei paradiso comparetur. D vino, ut nesciret dormiase se cum filia priore, neque 


Urgent tamen nos qui hoc confirmare volunt ex eo 
Phzeipse sermone qui additus huic reprowissioni 
Vietur : non enia dixit, quia restituetur Sodoma, 
€ cessavit; sed ail: flesiituetur Sodoma in anti- 
qm. EL asseverant. antiquum. ejus statum non 
fuisse ut terraro ZEgypti, sed ut paradisum Dei. 

3. Sed redearmus ad Lot, qui cum uxore et filia- 
bus interitum fugiens Sodomorum, accepto ab. an- 
gelis andato, ne retrorsum respiceret, tendebat in 
Segor, Sed uxor ejus immeinor flt prazcepti, retror- 


" Genes, xix, 11. ** Psal. cx, 1l. 
iv, 55. * Luc. ix, 62. ** Genes. xix, 395. 


(31) Quatuor mss. ascendere, Libb. antea editi, 
2sccndi. 


* Genes. xii, 9. 


cum filia juniorc. Audite ebrietas quid agat, audite 
quantum facinoris conciliet temulentia. Audite ct 
cavete, vos quibus istud malum non in erimine, sed 
in usu est. Ebcietas decipit quem Sodoma non de- 
eepit. Uritur ille llammis mulierum quem sulphurea 
flamma non ussit. Erat ergo Lot arte, nou. voluu- 
tate deceptus. Ideo medius quidam est inter pecca- 
tores δὲ justos : quippe qui ex Abrahe quideu) 
cognatione descenderit, in Sodomis tamen liabita- 
verit. Nau et hoc quod evadit ος Sedomis (sicut 


*: Genes. xix, 20. *'* Gen. xui, t0, ** Ezech 


. (32) Poterunt.Sic mss. Libri vero editi, potuerint. 
infra quator miss., urgebunt tamen nos. 
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Scriptura indicat) magis ad honorem Abrali, quam A concipiunt ab ignorante. Coucubitum ultra non re- 


2d mevitum pertinet Lot. Sic euim ait ** ; Et. fa- 
^um eat, inquit, cum exterminaret Deus civitates 
Sodomorum, recordatus est Dominus Abraba, el ejecit 
B»t de terra illa. 

Á. Sed et filiarum ejus propositum puto diligen- 
tits. considerandum, ne forte etiam ipse non tan- 
tum quantmn pulatur accipere criminis mereantur. 
Refert enim Seripiura. quia dixerunt invicem sibi: 
Pater, inquiunt *5, noster senex est, εἰ nemo est super 
lerram qui intret ad. nos, sicul convenit omni. terre, 
V eni, et potemus patrem nosirum vino, el dormiamus 
cum eo, οἱ susciiemus de patre nosiro semen. Quan- 

tum ad ea que de. his dicit Scriptura, videtur 

etiam (25) pro ipsi quodammodo satisfacere. Ap- 


patet namque filias Lot didicisse quzsedam de con- B 


sumuatione mundi, qua: immineret pec ignem, sed 
tanquam puelle non. integre perfecteque didice- 
vant, nescierunt quod Sodomiticis regionibus igne 
vastatis, multum adliuc spatii integrum resideret in 
mundo. Audierunt infine szculi terram et omnia 
elementa ignis ardore decoqueuda. Videbant ignem, 
videbant sulphurcas flauumnas, videbant cuncta vasta. 
ri. Matrem quoque suam videbant non esse salvatam, 
sispicatzz suat talealiquid factum, quale in tempo- 
ribus audierant Noe, et. ob reparandam mortalium 
posteritatem solas se esse cum parente servatas. 
Kecuperandi igitur humani generis desiderium su- 
munt, 45 tque instaurandi seculi ex se dandum 
epinantur exordium. Et quamvis grande eis crime 
videretur furari concubitum patris , gravior els ta- 
ien videbatur impietas, si humani, ut putabant, 
pos'eritatis spem servata castitate delerent. l'ro- 
pter lioc ergo consilium ineunt minore , ut ego ar- 
bitror, culpa, spe tamen argumentoque majore; 
patris mustitiam, vel rigorem vino moliiunt et re- 
solvuut (34). Singulis ingresse noctibus, singulz 


*5 Gen. xix, 99. ** ibid., 51, 52. 


(35) Videtur etiam, etc. Vide quo pacto filias Lot 
excuset lib. iv. coutra Celsum, num. 45. 

(34) Mss. resolvunt. Libb. editi, solvunt, Infra 
lidem libb. editi: singule suscipiunt. ab ignorante 
conceplum. Ultra non repetunt. ΔΙ 1195. ut in no- 
Siro textu. 

(25) Discutiant se εἰ requirant femine in con- 


V Dsal. xsxt, 9. 


jugiis posite , si ob hoc solum adeant viros , ut D 


suscipiant liberos, si pos! conceplum  desistunt, elc. 
Vide notam primam ad bomiliz tertize in Gene- 
sim num. 6, ubi a multis Patribus a veniali pec- 
cato non excusaniur etiam. conjugales copulae quie 
jn alium fiunt quam procreaudie duntaiat. sobo- 
lis finem. Gravius adhuc insurgunt saucti Patres 
adversus congressum cum uxore gravida, Cle- 
mens Alesandeinus Γσάαφοφ. lib. 1, cap. 10: 
Ο0δέ τινα τῶν παλαιῶν Ἑθραίων ἐγχύμονι MEN 
γυναιχὶ συνιόντα mapfyayev. WO γὰρ ἡδονη, χἂν 
εν γάμῳ παραληφθῃ. παράνοµός ἐστι xal ἄδιχος, xal 
ἆλογος. Ἔμπαλιν δὲ ὁ Μωῦσῆς ἀπάχει τῶν ἑγχύων 
τοὺς ἄνδρας , ἄχρις ἂν ἀποχυήσωσιν. Nullum κη- 
quam Moyses veterum Η εὐιαογιιπι inducit coeuntem 
cum sua uxore pragnante, Sola. enim voluptas, si 
quis etiam ea. utalur in. conjugio, est preter leges, 
€t tnjusta, et a ratione aliena, flursus autem Moyses 
abducit viros a pregnantibus quousque pepererint, 


petunt, uon requirunt. Ubi hic libidinis cuipa, ubi 
incest. crimen. arguitur ? Quomodo dabitur vitio, 
quod non iteratur in facto? Vereor proloqui quod 
sentio, vereor , inquam , ue castior fuerit baruur 
incestus, quam pudicitia multarum. Discutiant se, 
et requirant femina iu coujugiis posit:e, si ob hoc 
solun adeant viros, ut suscipiant liberos, si post 
conceptum desistunt (25). Istze euim qua arguí vi- 
dentur incesti, ut adepta: sunt conceptum , ultra 
non accedunt ad concubitum viri. Nonnullze vero 
mulieres, neque enim universas pariter notamus, 
sed suut. quzedam, qua sicut animalia absque ulla 
discretioue indesiuenter libidini serviunt, quas ega 
nec mutis pecoribus comparaverim, Pecora δι τε 
οἱ ipsa sciunt , cum conceperint , ultra non indul- 
gere maribus copiam sui. Notat tales et Scriptura 
divina, cum dicit ** ; Nolite fieri sicut equus et mu- 
lus, quibus non. est intellectus. VA iterum **:. Egui 
avinissarii facti sust.. Scd vos, o populus Dei , qui 
Christum amatis in incorruptione , intelligite Αρο- 
stoli sermonem quo ait ** : Sive manducatis , sisc 
bibitis, sive aliud quid facitis, omnia τη gloriam Dei 
facite. Quod enim post manducare et bibere dicit : 
Sive aliud quid facitis , iuverecunda conjugii nego- 
tia verecundo sermone signavit, ostendens etiam 
jpsa ad Dei gloriam geri , si vosteritatis solius con» 
templatione procurentur, Prosecuti sumus, ut. po» 
tuimus, vel de culpis Lot ac filiarum ejus, vel 
rursum de excusationibus earum. 

5. Verum scio nonnullos, quautum ad allegoriam 
pertinet, Lot traxisse ad Dowini personam et filiag 
ejus ad dvo testamenta, Sed liec, qui sciat quid de 
Awmonitis et Moabitis Scriptura dicit, qui ex ge- 
nere Lot descendunt , nescio si libenter accipiat, 
Quomodo enim poterit aptare Christo Το, quou qui 
de semine ejus generantur usque iu tertiam et quar- 


* [ Cor. x, οἱ. ?* Deut. xxi, - 


Et paulo post: Οὐ δη θέμις ἑργανομένην τὴν φύ- 
σιν ἤδη, ἐνοχλεῖν ἔτι, περιττεύοντας εἰς ὕθριν. Nefas 
est ergo operantem jam naturam adliuc molestia a[- 
ficere, superflue ad petulantem prorumpendo libi- 
dinem. AWhenagoras, Legat. pro Christianis, pag. 56: 
Γυναῖχα μὲν ἕκαστος ἡμῶν ἣν Ἰγάγετο κατὰ τοὺς 
ὑφ ἡμῶν τεθειµένους νόμους, νοµίζων xal ταύτην 
µέχρι τοῦ παιδοποιῄσασθαι. Ὡς γὰρ ὁ Ὑεωργὸς, χατα- 
ym εἰς γῆν τὰ σπέρματα , ἄμητον περιμένει, 
οὐχ ἐπισπείρων ' xai ἡμῖν µέτρον ἐπιθυμίας Ἡ παι- 
δοποιῖα. [taque uxorem, quam secundum approbatas 
uobis leges sibi quisque duxerit, reputat , non. in 
alium quam in procreande sobolis finem. Quemad- 
modum enim agricola , poslquam semina terree 
mandavit, messis tempus exspectat, nec alia. super- 
iujicit : sic etiam nobis concupiscenti modus libe- 
rorum. procreatione definitur. Vide Ambros. lib. 1, 
in Lucam, num. 44 ; Hieronyinum lib. 1, adver- 
sus Jovinianum, et iu cap. 5, epistole ad Ephe- 
sins ; Augustinum libro De θυπο conjugalt, cap. 6, 
et Jouxmn. Aureliauensem episcopum lib. wu, De in- 
stitutione laicali, cap. 7. Denique S. Thom:2s in 
iv, Sententiarup Jist. 51, congressuin cum. uxore 
gravida ait nou semper esse peccatum mortale, 
nisi forte, inquit, quando probabiliter timetur. de 
periculo abortus. 


54 Jerem. v, 8. 
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tam progeniem, non introibunt in Eeclesism Domini ? A non intrat in Ecclesiam Christi, nec tertia genera- 


Nos autem, prout sentire possumus, Lot figuram 
ponimus legis. Nec videatur incongruum quod | fe- 
mineo genere apud nos declinatur lex, cum mascu- 
linum genus servet in Grzco. Ilujus nxorein popu- 
lum illu:zn ponimus , qui de ZEgypto profectus, et 
de mari Rubro, ac persecutione Pharaonis tauquam 
de Sodomitieis ignibus liberatus , rursum carnes 
et ollas Egypti, et cepas cucumercsque desiderans, 
retro respexit, et cecidit in deserto , factus etiam 
ipse cor.cupiscentiz? memor in eremo. 1bi ergo lex 
primum illum populum tanquam Lot retro respi- 
eientem perdidit, ac reliquit uxorem. Inde veniens 
Lo habitat in Segor , de qua dicit 11: Civitas hec 
pusilla, et salvabitur anima mea in ipsa, et non est 
pusilla ? Qu:xe ergo est, quantum ad legem pertinet , 
eivitas pusilla et non pusilla, videamus. Civitas a 
eonversalione multorum dicta est, pro eo quod plu- 
morum in unum constituat et contineat vitas. Ili 
ergo qui in lege conversantur, pusillam habent οἱ 
parvam couversationem , quandiu secundum litte- 
ram intelligunt legem. Nihil enim grande est, sab- 
bata , et neomenias , et circumcisionem carnis, et 
eiborum distinctiones carnaliter observare. Si vero 

spiritaliter intelligere quis caperit, ipse ille ob- 

wrvantiz, qux secundum litteram pusillae erant etl 

parve, secundum spiritum non erunt parva, sed 

intenz, Ascendit ergo post h:ec Lot in montem, et 

ibi habitat in spelunca , ut dicit Scriptura , ipse et 


dee filie ejus. Et ascendisse lex putanda est , cum C 


ei per templum a Salomone constructum accessit 
ornatus, cum facta est quidem domus Dei , domus 
erdionis , mali autem habitatores fecerunt eam 
weluucam latronum ?*. Hahitavit ergo in spelunca 
Lot εἰ du:e fili:e ejus. Duas has filias evidenter pro- 
pheta describit 13, dicens Oollam et Oolibam duis 
&orores esse ; el esse quidem Oollim Jerusalem (20), 
εἰ Oulibam esse Samariam. In duas ergo partes po- 
pulus 3 divisus, duas fecit filias legis. Iste car- 
nalem cupientes progeniem propagare, et vires re- 
gni lerrestris numerosa posteritate munire, sopien- 
Ι6 patrem et somnum ei inducentes, id est. cogen- 
les et obruentes. ejus spiritalem sensum, solam ex 
€0 carnis intelligentiam trahunt. Inde concipiunt , 
ide generant filios tales, quos nec sentiret, uec 
apwosceret poter. Nec enim iste sensus , aut hzc 
Yoluntas fuerat legis, ut carnaliter gencraret ; sed 
sopitur lex, ut talis posteritas generetur, qua non 
iniret in Ecclesiam Domini. Ammonite enim, inquit '*, 
& Moabitee non introibunt in Ecclesiam Domini usque 
in tertiam. et quariam progeniem (21) , et usque in 
wecilu. Designat quod carnaliter generatio legis 

" Genes, xix, 20. 7* Matth. xxi, 18. 
ΣΙ, 0. '' Genes. xx, l. 


(26) Esse quidem Oollam Jerusalem, ete. Econtra 
Ezechiel, xxin, Oolla. Samaria, et Ooliba Jeru. 
salem esse dicitur. 

(27) Usque in tertiam et quartam progeniem, ctc. 
Deuteron. xxii, 3, nou. usque in tertiam. et. quar- 
lam , sed etiain post. decimam generationem. Ec- 


D 


15 Ezech. 


tione pro Trinitate, nec quarta pro Evangeliis, nec 
iu sa:culum , nisi forie post przsens szculum, cuin 
plenitudo gentium introieriL, et sic omnis Israel 
salvus fuerit factus. σος ut. potuimus, secundum 
allegoricam intelligentiam de Lot et uxore ejus, ac 
de filiabus exculpsimus, niliil prajud:cantes his qui 
Sacratius aliquid de lioc sentire potuerint. 

6. Quod vero in moreli loco superius ipsum 
quidem Lol ad rationabilem seisum et viri'em ani 
mum traximus, uxorem vero ejus, qu: retro respe- 
xerit, carnem concupiscentiis et voluptatibus dedi- 
tam diximus, non negligenter hoc, o auditor, exci- 
pias. Observare enim debes ne forte etiam cum ef- 
fugeris flammas sazeuli,et incendia carnis evaseris, 
cliam cum pusillam et nou pusillam civitatem Se- 
gor, qui est medius quidam et civilis profectus, su- 
peraveris, el ad scienti: altitudinem, velut ad qua- 
dam cacumina mortis ascenderis : vide ne tibi insi- 
dientur du: filix ista, quae a te non discedunt, sed 
sequuntur tc etjam cum ascendis in montem, id cst 
vana gloria, et major soror ejus superbia. Vide ne 
ista filie te sopitum ac dormientem, dum tibi nec 
sentire nec intelligere videris , complexibus suis 
stringant, Qua idcirco filie dicuntur, quia non no- 
bis extrinsecus superveniunt, sed de nobis et. de 
actuum nostrorum. velut quadam integritate proce- 
dunt. Vigila ergo quantum potes, et observa ne de 
his generes filios; quia qui de his nati fuerint, non 
introibunt in. Ecclesiam Domini. Tu autem, si vis 
generare, in spiritu genera , quoniam qui in spiritu 
seminat , de spiritu melel vilam alernam 15. Si vis 
amplecti , amplectare sapientiam οἱ dic sapien- 
liam sororem tuam esse, ut et Sapientia dicat do 
te Τε: Qui fecerit voluntatem Patris met qui in celis 
est, hic meus εἰ fraler, el. soror, εἰ mater est. Quz 
sapientia Jesus Christus Dominus noster est, cui 
est gloria et imperium in sacula ssculorum., 
Amen. 

llOMILIA VI. 
De Abimelech rege Philisil/norum , quomodo. acci- 
pere voluit Saram in. matrimonium (98). 

Recitata est nolis historia libri Geneseos, ubi 
refertur quod. post visionem trimn virorum , post 
eversionem Sodomorum, et Lot vel k:ospitalitatis 
merito vel cousanguinitatis Abralie gratia Serva- 
tum , profectus est, inquit ", iude Abraham ad A- 
phricum, οἱ venit ad. regem Philisthinorum. lte- 
fertur etium quod pactus sit. cum Sara uxore 
sua, ut non diceret uxorem se Αα, sed so- 
rorem ejus esse; et quod rex Abimelech accepe- 
rit eam, ingressus sit autem Deus ad Abimelech 


xxu, ?* Deut, xxii, 2. 75 Galat, vi, 8... 7* Μαι. 


clesie aditu. arcentur Aminonitie el. Moabitze. 

(28) Codex S. Theodorici : De peregrinatione 
Abrale apud regem Philisthinorum. Colex Sanger- 
mauensis : De ευ quod Abraham profectus sit. ad 
regem Philisthinorum, et quod. finxerit. Saam so- 
roiem suam esse. 
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noctu, et dixerit ei '* : Quia non contigisti, in- A non ut uxorem inlra gremium coucludamus, sed ot 


quit, mulierem hanc: et non permisi te contingere 
eam, ele. Post hzc vero Abimelech reddidit eam 
viro suo, simul et increpavit Abraham, cur ei 
non conlessus fuerit veritatem. Refertur. etiam 
quod tanquam propheta Abraham oraverit pro 
Abimelech, et uxore, et ancillis ejus, et sanaverit 
Dominus Abimelech, et uxorem ejus, et ancillas 
ejus. Et cur curs fuit omnipotenti Deo, ut etiam 
ancillas Abimelech sanaret? Quoniam quidem con- 
cludens concluseral, inquit "*, vulvas earum ne pa- 
rerent,. Caeperunt. autem parere proptet orationem 
Abrah:z. Si quis hxc secundum litteram solum 
audire vult et. intelligere, magis cum Judzis quam 
cum Christianis debet liabere auditorium. Si au- 


sororem etiain aliis volentibus copulemus. Ad hos 
denique qui perfecti. sunt, dicit sermo divinus ς 
Dic eapientiem sororem tuam esse. Secundum hoe 
igitur Abraliam Saram dicebat sororem suam 6906. 
Perm'tit ergo quasi jam perfectus, ut qui vult ha- 
beat virtutem. 

2. Volu& tamen aliquando et Pharao accipere 
Sarau, sed non in mundo corde volui! , et virtus 
nisi cum cordis munditia, non potest convenire, 
Propterea etgo Scriptura refert **, quia affizit Do- 
minus Pharaonem afflictionibus mágnis et pessimis. 
Nec enim poterat cum exterminatore (51) (hoe 
enim interpreiptur in lingua nostra Pharao) virtus 
habitare. Abimelech vero quid dixerit ad Doniünum 


tei vult Cliristianus esse et. Pauli. discipulus, au- p videamus, T« scia, inquit *?^, Domine, quia im corde 


diat eum dicentem ** , guia lez spiritalis est. Et 
cum de Abraham atque uxore ejus ac filiis lo- 
queretur , pronuntiat hxc esse allegorica *'. Κι 
licet. cujusmodi allegorias habere debeant (29), 
haud facile quis nosttum invenire possit, orare 
tamen debet ut a corde ejus auferatur velamen, 
si quis est qui conetur converti ad Dominum ; 
Dominus enim. spiritus est ** ; ut ipse auferat ve- 
lamen littere, et aperiat lucem spiritus, et pos- 
Simus dicere 53, quia revelata facie gloriam Domi- 
ni speculantes, in eadem imagine trans(ormamur a 
gloria in gloriam tanquam a Domini Spiritu. Puto 
ergo Saram, qui interpretatur princeps (50) vel 
principatum agens, formam tenere ἀρετῆς, quod 
est animi virtus, IIxc ergo virtus conjuncta est et 
cohierel sapienti et fideli viro, sicut et ille sa- 
pieus, qui dicebat de sapientia **: Hanc quassivi ad- 
ducere sponsam mihi. ldeu ergo dicitur a Dco ad 
Abraham ** : Omnia. quecunque. dixerit tibi Sara, 
audi vocem ejus. Quod utique in corporali con- 
jugio non convenit. Dictum est quippe, 77 
cum divinitus prolata sit illa sententia, qus di- 
cit ad mulierem de viro **: Ad ipsum conversio 
iua, et ipse tui dominabitur. Si ergo dominus esse 
dicitur vir mulieris, quomodo ergo iterum dicere- 
tur ad virum *' : Omnia quacunque dixerit tibi 
Sura, audi vocem ejus Τδὶ quis ergo ascivit sibi in 
conjugium virtutem, audiat vocem ejus iu. omnibus 
in quibus consilium dederit ei. lgitur Abraliam non 
vult jam virtutem uxorem suam dici. Donec enim 
uxor appellatur virtus, propria est, ei cum nullo 
participari potest. Et est conveniens, ut. donec ad 
perfectum veniauus, intra nos sit animi virtus, et 
propria sit. Cum vero ad perfectum venerimus, ita 
ui idonei simus et alios docere, tunc jam virtutem, 


τό Genes. xx, 6. "* ibid., 18. 
ο) Sap. vin, 2. ** Gen. xxi, 12. 
V Gen. xx, 5. *'ibid., 6. ** Gen. xxxi, 18. 


Et licet cujusmodi allegorias habere debeant. 
Sete habet do-lex Belvacensis. Libr! autem 


Hi, et licet qui ejusinodi, elc. 
σὺ ώμη, princeps , εἰς. ΔΑ radice ^" 


principatum (enuil, 


55 Gen. ut, 16. 


5" Rom. vit, ^. Qe M 
en. xxt, 12. 
** Galat. 111, 16. 


mundo feci koc. Longe aliter agit. Abimelech iste 
quam Pharao, Non est ita imperitus et sordidus, 
αρ! scit quia cor nundum debet przparare virtuti. 
Et quia puro corde voluit suscipere virtutem, id- 
circo eum Deus sanat, orante pro ipso Abraham. Et 
non solum ipsum, sed et ancillas ejus sanat. Quid 
autem est quod adjecerit Scriptura *!, et Deminus, 
inquit, non permisit ei contingere illam ? Si virtutis 
formam tenet. Sara, et in corde mundo Abimelech 
voluit accipere virtutem, quid est quod dicitur quia 
Dominus non permisit eum contingere iilam ? Abi- 
melecli interpretatur pater meus rez (52). Et vide- 
tur ergo mihi quod hic Abimelech formam teneat 
studiosorum et sapientum saeculi, qui philosophiae 
operain dantes, licet non integram et perfectam re- 
gulam pietatis attigerint, tamen senserunt Deum 
patrem et regem esse omnium, id est qui genuerit 
et regat universa. lsti ergo, quantum ad ethicam, id 
est moralem philosophiam spectat, etiam puritati 
cordis operam dedisse aliquatenus comprobantur, 
et omni animo omuique studio divinz virtutis in» 
spirationem qu:esiisse. Sed lianc non permisit Deus 
coutingere eos. [ο enim gratia non per Abraham, 
qui quamvis esset magnus, famulus tamen erat, 
sed per Christum gentibus parabatur. ldeirco ergo 
quamvis festinaret. Abraham per se et in se illud 
impleri, quod ad eum diclum est**, quoniam bene- 
dicentur in te omnes geutes , Vamen in Isaac ei potie 
tur repromissio, id est in Christo , sicut dicit Apo- 


D stolus 93: Non dizit « et seminibus, » quasi in mul- 


tis; sed tanquam in uno, « et semini (uo, » qui est 
Christus. Sanat tamen Dominus Abimelech, et uxo- 
rem ejus, et ancillas ejus. 

3. Verum non mihi videtur otiosum quód non 
solum uxoris, sed et ancillarum Abimelech mentio 


δι Galat. iv, 94. ** IL Cor. m, 47. ** ibid., 18. 
" Prov. nt, ᾱ. Gen. xu, 17. 


(91) Cum ezxterminatore. Pharao exterminátor di- 
citur a. radice" abstrazit, exlerminavil, 

(23) 2x llebraice patrem sonat, cuin affito "S 
patrem meum ; auiem regem, unde Abisaclech 
recte. interpreta.ur, pater meus rez. 
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[acta est, in eo. maxime quod dicit **, quia sanavit A pretatione sustollat, sic verba Spiritus sancti uon 


eas Deus, et pariebant. Concluserat enim illas ne pa- 
γεγεπί. Quantum possumus in tam difficilibus locis 
sentire, putamus uxorem Abimelech naturalem 
posse philosophiam dici ; ancillas vero ejus, di- 
versa et vana pro qualitate sectarum commenta 
dialecticze. Interea. Abraham impertiri cupit etiam 
gentibus donum divin; virtutia, sed nondum est 
tempus a priore populo transire ad gentes gratiam 
bei. Nam et Apostolus **, licet sub alia specie et 
alia figura, dicit tamen mulierem alligatam esse legi, 
quandiu vir ejus vitit. Si autem mortuus [uerit vir, 
solutam esse a lege viri, ul jam non sit. adultera, 
si (serit. cum alio viro. Oportet ergo mori prius le- 
gem litter:z, ut ita. demum libera jam anima spiri- 
lai nubat, et. novi testamenti matrimonium sortia- 
tur. Hoc autem ín quo nune sumus, tempus est 
voealionis gentium, et mortis legis, quo possint li- 
berz: anima jam solute a lege viri novo viro nu- 
bere Christo. Quod si edoceri vis quomodo lex mor- 
tua sit, considera οἱ vide ubi nune sacrificia, ubi 
nunc altare, ubi templum, ubi purificationes, ubi 
solemnitas Pasch:e. Nonne mortua est in his omni- 
bus lex ? Aut si possunt isti amici et defensores 
litterzze , custodiant litteram legis. Secundum hune 
ergo allegorize ordinem, Pharao qui est homo im- 
mundus et exterminator, Saram, id cst viriutem 
accipere omnino mou poterat. Porro Abimelech, 
id est qui munde οἱ philosophice vivebat, poterat 
quidem accipere, quia in corde wundo quzrebat, 
sel nondum tempus advenerat. Manet ergo apud 
Abraham virtus, manet in circumcisione, donec 
tempus veniat, ut in Cliristo Jesu. Domino nostro, 
in quo &abitat omnis plenitudo deitatis corporaliter **, 
imtegra et perfecta. virtus ad Ecclesiam gentium 
transeat. Tunc ergo et domus Abimelech, et ancillz 
ejus, quas sanavit Dominus, parieni Ecclesie (ilios. 
Moc euim lempus est, quo sterilis parit, et quo 
multi sunt filii deserle, magis quam ejus quee habet 
eifum *'. Aperuit enim Dominus vulvam sterilis, et 
effecta. est fecunda, ita ut pariat gentem de seinel. 
Sei et sancti clamant, et dicunt** : Domine, a timore 
[κο in ventre concepimus, et peperimus; epiriiumsalutis 
(ag fecimus super terram. Unde et Paulus similiter 

dieit "* : Filioli mei, quos iterum parturio, donec for- 

metur Christus in vobis. Tales ergo parturit 78 et 

tales (ilios generat omnis Ecclesia Dei. Nam qui se- 

minat in carne, de carne el metet corruptionem *.Fi- 

liiautem spiritus isti sunt, de quibus et Apostolus 

dicit *, mulierem salvam futuram per filierum pro- 

creationem, si permanserit in fide et castitate, Eccle- 

sia igitur Dei sie intelligat paratus, sic generationes 

accipiat, sic patrum gesta decora et honesta intet- 

* Genes. xx, 17, 18. *" Rom. vii, 2,5. 


1v, 19. * Galat. vi, δ. * 1 Tim. η, 15. 
v, {9 οἱ 14. " ICor. 11,1, 2. 


(35) Depositiouis. Codex Remigianus, depulsionis, 
(34) Risus vel gaudium interpretatur. À radice 
liebraica pn risit, arrisit. 


56 (Coloss. 1, 9. 
3 || Cor.5, 14. 


ineptis el Judaicis fabulis decoloret, sed plena ho- 
nestatis, et plena virtutis atque utilitatis assignet, 
Alioquin qux» nobis a:dificatio erit legentibus Abra- 
ham tantum patriarcham, non solum mentitum esse 
Abimelech regi, sed et pudicitiam conjugis prodi- 
disse? Quid nos zdificat tanti patriarchze uxor, si 
putelur contaminalionibus exposita per conniven- 
tiam maritalem ? lc Judzi putent, et si qui cum 
eis sunt litterz? amici, non spiritus ; nos auteni spi- 
ritalibus spiritalia comparantes, et actu et intellectu 
spiritales efficiamur in Cliristo Jesu Domino nostro, 
cui est gloria et imperium in secula sxculorum. 


Àmen. 
ΠΟΝΜΗΙΑ VII. 


B De nativitate 1saac,et quod a lacte depulsus est. 


1. Moyses nobis legitur in Ecclesia. Deprecemur 
Dominum, ne secundum verbum Apostoli , etian 
apud nos, cum legitur Moyses, velamen sit positum 
super cor nostrum *. Lecium est enim quia genu- 
erat Abraliam (ilium lsaac, cum esset centum aino- 
norum. Et dixit Sara : Quis, inquit *, nuntiabit 
Abrahae quod lactat puerum Sara ? Et tunc, inquit, 
circumcidil Abraham puerum die octava. llujus pueri 
diem natalem non celebrat Abraham, sed celebrat 
diem depositíenis (53) a laete, et facit. convivium 
magnum. Quid? putamus quia propositum sit Spi- 
ritui sancto historias scribere, οἱ narrare quod a 
lacte depulsus sit puer, et convivium factum sit, 
quomodo luserit, aliaque puerilia egerit ? Au per 
hec pulandum est quod divinum aliquid nos edo: 
cere velit, et dignum quod humanum genus Dei vo- 
cibus discat ? 1saac. risus vel gaudium interpreta- 
tur (343). Quis ergo est qui talem filium generet ? 
llle nimirum qui dicebat de his quos per Evange- 
lium genuerat * : Vos enim estis gaudium meum et 
eorona glorie Dei. De hujusmodi filiis cum fuerint a 
lacte depulsi, fit convivium et letitia magna,de his 
qui uon jam lacte indigent, sed cibo [orti, qui pro pos- 
sibilitate sumendi exercitatos habenl sensus ad dis- 
cretionem boni vel mali *. Super his talibus cum de- 
pellustur a lacte, fit. convivium magnum. Super 
illis autem non potest exhiberi convivium, nec ha- 
beri letitia, de quibus dicit Apostolus ": Lac vobis 
dedi polum , non. escam. Nondum enim poteratis, 
sed nec adliuc quidem potestis. Et ego non potui loqui 
vobis qua-i spiritualibus, sed quasi carnalibus, quasi 
parvulis in Christo. Dicaut nobis isti qui simpliciter 
intelligi volunt Scripturas divinas, quid est : Now 
potui vobis loqui quasi spiritalibus, sed quasi carnali- 
bus, quasi parvulis in. Christo, lac vobis potum dedi, 
non escam ? Possuntue lic simpliciter (25) accipi ? 

9. Sed interim redeamus ad. ea un le dizressi su- 


* Gal. iv, 20. ** G alat, 
* (senes. xxr, 5, 7. * Hebr. 


*5 |sa, xxvi. 18. 
5 j Thess. i, 20. 


(95) Codex Ebroiceusis simpliciter ; libb. editi, 


similiter. 
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mus. L:tatur Abraham, et convivium facit magnuin A quae aunt Spiritus Dei. Stuliitia est enim illi , et non 
in die qua depulit a laete Isaac filium suum. Post — potest. intelligere , quia spiritaliter dijudicatur 19. Et 
hzc ludit l53aac, et ludit cum Ismael. Judignatur — tu ergo,si habes in te fructum Spiritus Dei, quod est 
Sara quod filius ancille ludat cum filio libere, et — gaudium, charitas, pax, patientia 15, [saac esse potes, 
lusum illum perniciem putat, consilium dat Abrahz, — non secundum carnem natus, scd secuudum repro- 
et dicit ' : Ejice ancillam εἰ filium ejus. Non enim — missionem, et esse filius libere, si tamen potes et tu 
heres erit. filius ancille cum filio meo Isaac. Hec — secundum Paulum dicere 5: ]n carue enim ambulan- 
quomodo intelligi debeant, non ego nunc commen- tes, non secundum carnem mililamus. Arma enim mi- 
tabor. Apostolus ita disseruit, dicens*: Dicite mihi — litie nostre non sun! carnalia, scd potentia Deo ad 
qui legem legistis, legem non audistis ? Scriptum est — desiructionem mvmitionum, cogitationes destruentes, 
enim quia Abraliam duos filios habuit, unum de an- εἰ omnem (56) altitudinem. exto'lentem se adversum 
ci'la, et unum de libera. Sed is quidem q«i de ancilla, — scientiam Dei. Si potes talis esse, ut digne tibi apte- 
secundum carnem natus est ; qui vero ex libera, per — (ur etiam illa Apostoli sententia, quae dixit !! : Vos 
repromissionem, quw sunt allegorica. Quid ergo ? — autenr in carne non estis, sed in spiritu, si Lamen Syiri- 
Isaac non est. secundum carnem natus ? Non eum — (us Dei habitat in vobis; αἱ tu ergo si talis es, non es 
peperit Sara ? Non est circumcisus ? IIoc ipsum B secundum carnem natus, sed sccundum apiritum 
quod ludebat cum Ismaele, non in carne ludebat Ἱ per repromissionem, et eris heres repromissio- 
loc est enim quod mirabile est in Apostoli sensu, — num, secundum quod dictum est !* : Πατείες qui» 
quod de quibus non potest dubitari quin secundum — dem Dei, coheredes autem Christi. Non cris cohig- 
carnem ges!a sint, hiec ille dicit esse allegorica, — res ejus, qui secundum carnem natus est, sed colia- 
ul nos quid faciendum sit iu. ezleris noverimus, et res Cliristi, quia etsi. cognovimus Christum secun 
in his maxime, in quibus nihil divina lege digaum — dum carnem, sed nunc jam non novimus !*. 

hiatorica videtur indicare narratio. lsinael crgo se- 9. Et tamen secundum ca qua scripta sunt, non 
cundum carnem nascitur aucille filius. lsaa€ vero — video quid moverit Saram, ut fiiium ancillie juberet 
qui erat liber filius, non uascitur seenndum car- expelli. Ludebat cum filio suo Isaac. Quid lxeserat, 
nem, sed secundum repromissionem. Et dicit dehis — aut quid nocuerat, si ludebat? Quasi non Loc in 
Apostolus, quod Agar iu servitutem genuerit car- — :etate illa etiam gratum esse debuerit, quod luserit 
nalem populum ; Sara vero qua eratlibera, popu: — filius ancillie cum filiolibere. Tum deinde et Apo- 
lua genuerit qui non secundum carnem, sed in li- stolum miror, qui ludum hunc persecutionem pro - 
bertate vocatus est, qua libertate liberavit eum ,, huuliavit, dicens '* : Sed sicut lunc is qui secundum 
Christus *. Ipse enim dixit, quia εἰ vos Filius libera- — carnem natus [uerat (57), persequebatur eum. qui 
verit, vere liberi eritis !*. Quid vero his addit expo- — secundum spiritum, ita εἰ nunc, cum utique nulla 
nens Apostolus, videamus : Sed sicut tunc, inquit 0, persecutio Ismaelis adversum lsaac mota referatur, 
is qui secundum carnem est, persequebatur eum qui nisi hic solus ludus infantiz. Sed videamus quid ia 
secundum spiritum, ila et nunc. Vide quomodo nos boc ludo intellexerit Paulus, et quid indignata sit 
Apostolus docet, quia in omnibus caro adversatur Sara. Superius jam exponentes spiritualiter, loco 
spiritui , sive populus ille carnalis adversatur — Virtutis posuimus Saram. Si ergo caro cujus perso- 
huic populo spiritali, sive etlam inter nos ipsos, si — nam gerit lsmael, qui secundum carnem nascitur, 
quis adhuc carnalis est, spiritalibus adversatur. — Spiritui blandiatur, qui est lsaac, et illeccbrosis 
Nam et tu si secundum carnem vivis, et secundum — Cum co deceptionibus agat, si delectationibus illi- 
carnem conversaris, filius es Agar, el propterea — Cial, voluptatibus molliat,: bujuscemodi ludus car- 
adversaris his qui secundum spiritum vivunt. Sic- — nis cum spiritu, Saram maxime, qua est virtus, 
ut etiam in nobis ipsis si requirimus , invenimus offendit, et hujuscemodi blandimenta acerbissimam 
concupiscere carnem adversus spiritum, et spiri- persecutionem judicat Paulus. Et tu ergo, o 
tum adversus carnem, et liec sibi invicem adver- p auditor horum, non illam solam persecutionem 
sari !*. Et invenimus legem in membris nostris? — putes, quando furore gentilium ad immolandum 
. 29 repugnantem legi mentis nostrz, et captivos — idolis cogeris : sed si forte te voluptas carnis illi- 
nos ducentem ín lege peccati. Vides quante sunt — ciat, si tibi libidinis alludat illecebra, hizo, si vir- 
pugum cornales adversus spiritum? Est adhuc et — tutis es filius, tanquam persecutionem maximam 
alia pugna his pene omnibus violentior, quod ii qui fuge. Idcirco enim et Apostolus dicit *! : Fugüe 
legem secundum carnem intelligunt, adversantur fernicationem. Sed si injustitia blandiatur, ut per- 
his qui secundum spiritum sentiunt, et persequun- — Son2m potentis accipiens ( 58), et gratia ejus flexus, 
tur eos. Quare? quia animalis homo non percipit ea — nou rectum judicium feras, intelligere debes: quia 


'Genes. xxt, 9. * Galat. 1v, 21 et seq. *ibid., 34. | Joan.vin, $6. !! Galat. iv, 29.  Cal:t. 
v. 17... 15 Rom. vit, 95. 1*1 Cor. ri, 14. 5 Galat, v, 99. !* Jt Cor. x, ὃ εἰ seqq. Rom. vint, 9. 
'5 [bi 1. 17... '* Il Cor. v, 16. ** Galat, iv, 29. *! 1 Cor. vi, 18. 


(56) Munitionum, cogitationes  destruentes, οἱ (57) lidem mss., natus fuerat, quod in libb. 
(mnenm, etc, Sic. recte habent mss. Male vero libri — editis omittitur. . 
euli, cogitationum, destruentes oinnen, etc. (98) Aliquot mss., accipias. 
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sub specie ludi blandam persecationem ab injastitia À gnata est Sara, videamus. Ejicit ancillam Θ0 et 


pateris. Verum et per singulas maliti: species, 
etiamsi molles et delicat: sint et ludo similes, has 
persecutionem spiritus dicito, quia in his omnibus 
virtus offenditur. 

4. Duo sunt ergo filii Abraham , unus de ancilla 
et unus de libera : uterque tamen (ilius Abraham, 
licet non uterque de libera. Propterea et is qui de 
ancilla nascitur, heres quidem non fit cum fiio 
liberz, accepit tamen dona et non dimittitur va- 
cuus. Accepit el ipse benedictionem, sed filius 
libere accepit repromissionem. Fit et ille (29) in 
gentem magnam, sed iste in populum adoptionis. 
Spiritaliter ergo omues quidem qui per fldem 
veniunt ad agnitionem Dei, possunt filii Abrahz 
dici. Sed in his sunt aliqui pro charitate adhazren- 
tes Deo, alii pro metu et timore futuri judicii. 
Unde et apostolus Joannes dicit 23: Qui timet , non 
est. perfectus. in charitate, Perfecta autem dilectio 
[oras mittit t£morem. Ἰδίο ergo qui in charitate 
perfectus est, et de Abraham nascitur, et filius 
liberz est. Qui vero non perfecta  cliaritate, sed 
future pens metu et suppliciorum timore mandata 
custodit, est quidem et ipse filius Abralie , accipit 
et ipse dona, id est operis sui mercedem, quia 
eiiam qui calicem aque frigide dederit tantum. in 
nomine discipuli, non peribit merces ejus **. Tamen 
inferior illo est qui non servili timore, sed in cha- 
ritatis libertate perfeclus est. Tale aliquid etiam 


filium ejus, sed tamen dat ei utrem aqux. Non 
enim habebat master ejus puteum aqua vive, nec 
poterat puer haurire de puteo aquam. Isaac habe- 
bat puteos, pro quibus et certamina patitur adver- 
sus Philisthinos **. Ismael autem de utre bibit 
aquam, sed hic uter quasi uter deficit, et ideo sitit 
(41) et non invenit potum. Tu autem qui secun- 
dum 1s2ac repromissionis es filius, bibe aquas de 
tuis fontibus et de tuis puleis; aque non effluuant 
foras, sed intus in (uis plateis currant tu& aque 39, 
llle vero qui secundum carnem natus est, de utre 
aquam bibit, οἱ aqua ipsa deficit ci, et in multis 
deficit. Uter legis est littera, de qua ille carnalis 
populus bibit, οἱ inde intellectum capit : quae lit- 
tera (reguenter ei de(icit, et explicare se non 
potest. Iu multis enim defectam patitur historialis 
intelligentia. Ecclesia autem «de evangelicis et 
apostolicis fontibus bibit, qui nunquam deficiunt, 
sed in plateis suis percurrunt, quia in latitudine 
spiritalis interpretationis abundant semper et 
fluunt. Dibit et de puteis, cum prolundiora quxque 
haurit et scrutatur ex lege. Per hoc, arbitror, 
mysterium etiam Dominus ( 42) et Salvator noster 
dicebat ad Samaritanam, ubi velut si cum ipsa Agar 
loqueretur, aiebat *' : Omnis qui biberit ex hac 
aqua, sitiel ilerum ; qui autem biberit de aqua quam 
ego dabo ei , non sitiet in eternum, Et illa dicit ail 
Salvatorem ** : Da mihi, Domine, hanc aquam, ut 


Apostolus ostendit , cum dicit ** : Quandiu quidem C, non sitiam, neque veniam huc haurire. Post hzc 


heres parvulus est, nihil differt a servo , cum sit 
dominus omnium , sed eub tutoribus et actoribus est, 
usque ad pre finitum tempus a patre. Parvulus ergo 
est qui lacte alitur, et expers est sermonis justitia, 
Bec potest cibum solidum accipere sapienti: divi- 
Be, οἱ scientiz legis, qui non potest spiritalia 
spiritalibus comparare, qui nondum potest di- 
eere ** : Cum autem factus sum vir, qua erant. par- 
wili deposui ( 40) ; iste ergo nihil differt a servo, Si 
vero relinquens initiorum Christi sermonem ad 
perfectionem feratur, et que sursum. sunt querat, 
ubi Christus est in dextra Dei sedens, non qua super 
terram **, et contemplelur non ea que videntur, aed 
que nom videntur *', neque in divinis Scripturis 
€*qualur occidentem litteram, sed vivificantem 
spiritum : ex illis erit sine dubio, qui non accipiunt 
spiritum. servitutis iterum in timore , sed. spiritum 
edoptionis, in quo clament : Abba Paler **, 

5. Quid interim agat. Abraham postquam indi- 


111 Joan 1v, 18. ** Matth. x, 45. 
" Rom. vit, 15... *?* Genes. xxvi. 
" Amos vitri, 11. 75 Roni, χι, 25. 


(40] Mss., fit et ille ; libb. editi, fiat et ille. 
40 ) Libb. editi, evacuavi que erant parvuli, sed 
Μες. ut in nostro textu. 
A ) Mss., sitit ; libb. editi, petit. 
42) Libb. editi : pro hoc arbitror mysterio quod 
etiam Dominus, sed mss. ut in nostro textu. 

(49) Post hec Dominus ad eam, etc. Memoriz 


PaíTROL. GR. XII. 


** Gal. iv, 1,9. 
? Prov. v, 15, 16. 


Domiuus ad eam (42) : Qui credit, inquit ?*, ín 
me, fiel in eo fons aqua salientis in vitam aternam. 

6. Errabat ergo Agar per desertum cum puero, 
et puer plorabat, et projecit eum Agar, dicens, Ne 
videam mortem filii mei. Post li:»sc cum jam quasi 
moriturus fuissel abjectus, et flevisset, adest ei 
angelus Domini , et aperuit oculos Agar, et vidit 
puteum aqua viva. Ilxc ad historiam referri quem- 
admodum possunt? Ubi enim invenimus quod 
Agar clausos habuerit oculos, et aperti suut 
posunodum ? Nonne luce clarior est in his intelli- 
gentia spiritalis et mystica, quod abjectus est is qui 
secundum carnem est populus, et tandiu jacet in 
fame et siti, non famem ( 44) panis perferens, neque 


D sitim aque, sed sitim verbi Dei **, donec aperiautur 


oculi synagog:e ? Iloc est quod Apostolus dicit csse 
mysterium ?* : Quia eacitas contigit ex parie ín 
Israel, donec plenitudo gentium introiret ,. et tunc. 
omnis Israel salvus fieret. lsta est ergo cxcitas in 


*ICor.xi;,11.. **Coloss.un1..— *7]E Cor. 1v, 18. 
? Joan. iv, 10. ?* ibid. 15.  ?* ibig. 14. 


lapsus est in Origene, nam qux sequuntur Domini 
verb2, non postea , sed antea dicta suut, nempe 5 
44, et aliis vocibus. 

(44) Siti, non famem. Sic codex Belvacensis 
melius quam libb. editi in quibus legitur : siti. No» 
enim [amem. 
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Agsr, qux secundum carnem genuit : que tandiu A citus est ei, quia in filio qui nasceretur ex Sara 


in ea permanet , donec velamen litterz auferatur 
per Evangelium Dei (45), et videat aquam vivam. 
Nunc enim jacent Jud:i circa ipsum puteum , sed 
oculi eorum clausi sunt : et non possunt bibere de 
puteo legis et proplictarum. Sed et nos caveamus, 
quía frequeuter et nos circa puteum jacemus aque 
vivre, id est circa Scripturas divinas, et erramus ín 
ipsis. Tenemus libros et legimus, sed spiritualem 
sensum irn attingimus, Et ideo opus est laerymis 
et orationibus indesinentibus postulare, ut Dominus 
apcriat oculos nostros ; quia et illi cxci qui sede- 
bant in. Jericho 34 nisi clamassent ad Dominum, 
non fuissent aperti oculi eorum. Et quid dico, ut 
aperiantur oculi nostri ? quia jam aperti sunt. Jesus 
cnim venit aperire oculos cxcorum. Aperti ergo 
sunt oculi rostri, et de littera legis velamen abla- 
tum est. Sed vercor ne nos ipsi eos somno iterum 
profundiore claudamus, dum non vigilamus in 
intellectu spiritali, neque solliciti sumus ut somnum 
discutiamus ab oculis nostris, et contemplemur 
qua. spiritalia sunt, uti ne cum populo carnali circa 


ipsam aquam positi erremus, quin potius vigilemus,- 


et cum Proplieta dicamus *' : Si dedero somnum 
oculis meis, et palpebris meis dormitationem, aut 
requiem temporibus meis , donec inveniam locum 
Domino, tabernaculum Deo Jacob. ]psi gloria et 
imperium in secula sxculorum. Amen. 

HOMILIA VIHH, 


complebitur ista promissio. Accenderat ergo ani- 
mum ipsius in amorem (lii, non solum posteritatis 
gratia, sed et promissionum spe. Sed hunc ín quo 
ci posit:a sunt promissiones magnis iste et mirabi- 
les , hunc, inquam, filium in quo vocatum est no- 
men ejus Abraliam, holocaustum Domino jubetur 
offerre in uno ex montibus. Quid tu ad hxc, o Abra- 
han ? Quz et quales cogitationes moventur in corde 
tuo? Prolata est vox a Deo, qu: discutiat et probet 
fidem tuam, Quid ad hzc dicis? Quid cogitas? Quid 
rettaetas? Pulasnc revolvis in corde tuo, qnia, si in 
Isaac data est milii repromissio, hunc autem offero 
liolocaustum, superest ut non speretur ulla promis- 
sio (46) ? Aut magis illa cogitas et dicis, quia im- 
possibile est mentiri eum qui repromisit ; quidquid 
illud fuerit, promissio permanebit? Verum ego, quia 
minimus sum, tanti patriarchze cogitationes non 
valeo perscrutari, nec scire possum, vox Dei qux 
ad tentandum eum processerat, quas ei cogitationes 
moverit, quid animi attulerit, cum juberetue uni- 
cum jugulare. Sed quoniam spiritus prophetarum 
prophetis subjectus est **, Paulus apostolus qui per 
spiritum, credo, didicerat quid animi, quid consilii 
Abraham gesserit, indicavit dicens ** : Fide Abra- 
ham non hesitavit, cum unicum offerret, in quo ac- 
ceperal répromissiones, cogitans quia et a mortuis 
eum suscitare potens est Deus. Prodidit ergo nobis - 
cogitationes viri fidelis Apostolus, quod fides re» 


De eo quod obtulit Abraham filium suum lsaac. C surrectionis jam tum haberi ceperit in Ιδαλο. 


4. Adhibete huc aures, qui accessistis ad Dominum, 
qui fldeles esse vos creditis, et considerate diligen- 
(íus quemadmodum fidelium fides probatur ex his 
quie recitata sunt nobis. Et factum est, inquit **, 
post hec verba, tentavit Deus Abraham, et dixit ei : 
Abraham, Abraham. Et ille dixit : Ecce ego. Observa 
singula quae scripta sunt. [n singulis enim si quis 
scit in altum fodere, inveniet thesauruin ; et fortassis 
etiam ubi non existimatur, latent mysteriorum 
pretiosa monilia, Abram vocabatur vir iste prius, 
et nusquam legimus quod hoc homine vocaverit 
eum Deus, aut dixcrit ei, Abram, Abram. Non 
enim a Deo vocari poterat nomine delendo, sed 
vocat eum hoc nomine quod ipse donavit, et non 
solum vocat eum lioe nomine, sed et ingeminat. 
Cumque ille respondisset : Ecce ego, dicit ad 
eum ?* ; Accipe filium tuum charissimum quem diligis 
Isaac, ei offeres mihi eum. Vade , inquit, in terram 
excelsam, et ibi offeres eum holocaustum in. uno 
ez monlibus, quem ostendero tibi. Nomen quidem 
cur ei donaverit Deus, et vocaverit eum Abraham, 
ipse interpretatus est, quia patrem , inquit 9, mul- 
larum gentium posui te. Hanc repromissionem dedit 
$1 ei Deus, cum haberet filium Ismael, sed polli- 


26 Μαι. xx, 90. ' Psal. οκκσι, 4,5. 
xiv, 902. '* Hebr. xi, 17. " Genes. xxn, 14, 9. 


(45) Per Evangelium Dei. Tres mss. Turo- 
nenses, per angelum Dei. 
(460) lta mss. Alias vero, illa promissio, 


5 Genes. xxu, 4. 


Abraham ergo resurrecturum sperabat [saac, et 
credebat (47) futurum, quod adliuc non erat fa- 
ctum. Quomodo ergo filii stunt Abraham, qui factum 
non credunt in Christo, quod ille futurum credidit 
in Isaac? Imo, ut apertius loquar, sciebat in se 
Abraham future veritatis imaginem praeformari, 
sciebat de semine suo nascitarum Christum, qui et 
offerendus esset totius mundi verior hostia, et re- 
surrecturus a mortuis. 


9. Sed nunc interim tentabat, inquit, Deus Abra- 
ham et dicit ad eum : Accipe filium (uum  charissi- 
mum quem diligis. Non enim suffecerat dixisse 
filium, sed adjicitur οἱ charissimum. Esto ct hoc : 
quid adhuc additur et quem diligis? Sed vide ten- 


D tationis pondus. Charis et dulcibus appellationibus 


iterum ac spe repetitis, paterni suscitantur affe- 
ctus, ut amoris evigilante memoria ad immolandum 
filium paterna dextera retardaretur , et adversus 
fidem animi tota carnis militia repugnaret, additur 
tentationis tempore : Accipe, inquit, ergo filium 
luum charissimum, quem diligis,l1saac. Esto, Domi- 
ne, quia commenmoras de filio patrem, addis et cha- 
rissimum, quem pracipis jugulari. Sufficiat hoc ad 


supplicium patris, Addis rursum, ct quem diligis, 
À5jyig.2. **Genes.xvi, 5. 9 I Cor. 


(41) Alias, credidi. Et paulo infra, sciebat se 
Abraham [uture veritatis imaginem pre[ormari. 
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Sint et in lioc parenti triplicata supplicia. Quid opus A die offert saerifieium Deo, et in die tertia purifiea- 


est adhuc ut commemores et /saac ?Nunquid nescie- 
bat Abraham quia filius suus ille charissimus, ille 
quem diligebat, Isaac vocaretur ?.Sed cur hoc addi- 
tur in. tempore? Ut recordaretur Abraham quia 
dixeras ad eum quod in Isaac vocabitur tibi semen**, 
et quod in Isaac erunt tibi repromissiones. Fit et 
commemoratio nomiuis, ut et promissionum quz 
sub hoc nomine facte sunt, desperatio subeat. Sed 
bzc omnia, quia tentabat Deus Abraham. 

5. Quid post hzc? Vade, inquit **, in terram. ez- 
celsam in unum ez montibus, quem tibi oMendere, et 
ibi eum offeres holocaustum. Intuemini per singula 
quomodo fiunt tentationis augmenta. Vade in terram 
excelsam, Nunquid non potuerat duci prius Abraham 
cum puero ad illam terram excelsam, et imponi 
prius in montem quemcunque delegerat Dominus, 
et ibi ad eum dici ut offerret filium? Sed prius ei 
dicitur quia offerre debeat filium suum, et tunc ju- 
betur ire in terram excelsam, et ascendere in mon- 
tem. Quo hoc spectat? Ut dum ambulat, dum iter 
agit, per totam víam cogitationibus discerpatur, ut 
hinc perurgente praecepto, hinc vero unici affectu 
obluctante crucietur. Propterea ergo etiam via injun- 
gitur, etiam montis ascensio, ut in his omnibus spa- 
tium certaminis accipiat affectus et fides, amor Dei et 
amor carnis, presentium gratia eL exspectatio futuro- 
rum. Mittitur ergo in terram excelsam, et non suflicit 
patriarche tantum opus Domino peracturo terra 
excelsa, sed et montem jubetur ascendere , scilicet 
ut fide elatus terrena derelinquat ct ad superna con- 
Scendat. 

4. Surrexit ergo Abraham mane, εἰ stravit asinam 
suam, ei concidii ligna ad holocaustum. Et accepit 
filium suum Isaac, et duos pueros, et pervenit ad {9- 
cum, quem ἀἰπεγαί ei Deus die tertia **. Surrexit 
Abraham mane. Quod addidit mane, ostendere for- 
tasse voluit, quia initium lucis splenderet in corde 
ejus. Stravit asinam suam, ligna prazparavit, 
assumpsit filium. Non deliberat, non detractat, non 
communicat cum ullo homine consilium, sed statim 
occupat iter. E£ pervenit, inquit, ad locum, quem 
dixerat ei Dominus die tertia. Omitto nunc quid sa- 
cramenti contineat dies tertia, sapientiam el con- 


tur. Et resurrectio Domini tertia est die; et multo 
alia intra hanc diem mysteria concluduntur. 

b. Respiciens, inquit ", Abraham vidit locum de 
longe, ei d.xit ad pueros auos : Sedete hic cum asina, 
ego aulem el puer ibimus usque illuc, et cum adora. 
verimus, reveriemur ad vos. Pueros dimittit, Non 
enim poterant ascendere pueri cum Abraham ad 
holocausti locum quem ostenderat Deus. Vos ergo, 
inquit, sedete ; ego autem et infans ibimus, ei cum 
adoraverimus, revertemur ad vos. Dic mihi, Abraliam, 
verum dicis ad pueros, quod adores, et redeas cum 
infante, an fallis? Si verum dicis, ergo non facies 
eum holocaustum. Si fallis, tantum patriarcham non 
decet fallere. Quid enim animi iu te indicat sermo 
hic? Verum, inquit, dico, et holocaustum offero 
puerum. Idcirco enim ligna mecum porto, et cum 
ipso redeo ad vos. Crelo enim et fides mea liec 
est, quod ei a mortuis suscilare ewm potens. est 
Deus "9. 

6. Post h&c. accepit, inquit **, Abraliam ligna ad 
holocausium, et. superposuit ea Isaac fiio suo, et 
accepit ignem in manibus suis, e! gladium, et abie- 
runt simul. Quod ipse sibi ligna ad holocaustum 
portat [saac, illa figura est, quod et Christus ipse 
sibi bajulavit crucem, et tamen portare ligna ad 
liolocaustum sacerdotis officium est. Fit ergo ipso 
hostia, et sacerdos. Sed et quodadditur, et abierunt 
ambo simul, ad hoc refertur. Cum euim Abraham 
velut sacrificaturus ignem portaret et eultrum, Isaac 
non vadit post ipsum, sed cuim ipso, ut ostendatur 
cum ipso pariter fungi sacerdotio. Quid post ha:c? 
Dixü, iuquit 59, Isauc ad Abraliam patrem auum : 
Pater. Et hec pro tempore a filio prolata tentationis 
est vox. Quomodo enim putas immolandas filius per 
banc vocem viscera palerna concussit * Et quamvis 
Abraham rigidior esset pro fide, reddit tamen eliam 
ipse affectionis vocem, et rezpondit : Quid est, fili? 
At ille : Ecce, inquit *', ignis et ;gna, ubi ovis. est 
ad holecaustum? Ad κας respondit Abraham : Deus 
providebit sibi orem ad holecaustum, fili. Movet mo 
Abrahae satis diligens et cauta responsio. Nescio 
quid videbat in spiritu, quia non de presenti, scd 
de futuro dicit : Deus providebit ipse sibi ovem ; fu- 


silium tentanüs intueor. Sic in proximo non erat D tura respondit filio de presentibus requirenti. Ipso 


mons aliquis, cum totum ageretur in montibus, sed per 
triduum iter protenditur, ut per totum triduum recur- 
santibus curis, paterna viscera crucientur, et omni 
hoc spatio (48) tam prolixo intueretur filium 89 
pater, cibum cum eo sumeret, tot noctibus puer 
penderct in amplexibus patris, inhareret pectori, 
cubitaret in gremio ? Vide inquantum tentatio cumu- 
latur. Tertia tamen dies semper apta (it sacramen- 
tis. Nam et populus cum exisset de /Egypto, tertia 


* Genes, xxi, 12; Rom. ix, 7; Hebr. xi, 18. Gal. uit, 16. 


^ Hebr. xi, 19. "* Genes. xxu, 6. 5 ibid. 6. 


^ Genes. xxii, 9. * Exod. iii, 5. 

(48) Sic mss. Alias, et per totum triduum .... vi- 
scera crucianiur 84 onni hoc spatio. Paulo post iidem 
is$., {οἱ noctibus puer penderet. Alias peer deerat, 


namque sibi Dominus ovem providebat in Christe, 
quia et sapientia ipsa sibi domum o'dificavit **, et ipso 
se humiliavit usque ad mortem?*: et omnia quaecunque 
legeris de Christo, non necessitate, sed sponte 
facia reperies. 

7. Perrexerunt ergo ambo, et venerunt ad locum 
quem dizerat ei Deus δν. Moyses cum venisset ad 
locum quem ostendit ci Deus, non permittitur 
ascendere, scd ante οἱ dicitur 5 : Solre corrigiam 


95 Genes. xxit, 2. "^ibid. 5. "! ibid. 4, 5. 
"ibid. 7, 5. ^"! Prov. ix, 1, " Philip. u, 8. 


et adverbium semper, quod ex mss. restitaimus {ν΄ 
phrasi quae infra habetur, tertia tamen dies semper 
apta fit sacramentis. 
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' ca'ceamenti de pedibus tuis. Abrahz nihil horum A praferas Deo, non agnosceris quia timeas Deum, 


dicitur, et Isaac, sed ascendunt, nec calceamenta 
deponunt. In quo illa fortassis est ratio, quod Moy- 
. Se$, quamvis esset magnus, tamen de /Egypto ve- 
niebat, et erant aliqua mortalitatis vincula pedibus 
ejus innexa, Abrabam vero οἱ [saac nihil horum 
habent, sed veniunt ad locuin, zdiflceat Abraham 
altare, imponit ligna super altare (49), colligat 
puerum, praparat se ad jugulandum. Multi estis 
patres in Ecclesia Dei, qui hac audistis. Putas 
aliquis vestrum ex ipsa historiz narratione tantum 
constanti, tantum animi robur acquirit, ut cum 
forte amittitur filius morte communi, et omnibus 
debita, etiamsi sit unicus, etiamsi sit dilectus, 
adducat sibi in exemplum Abraham, et magnani- 


nec dicetur de te, .quia nunc cognovi quia timeas 
tu Deum. Et tamen considerandum est, quia ange- 
lus hzec refertur ad Abraham locutus, et quia in 
consequentibus evidenter hic angelus Dominus os- 
tenditur. Unde puto quod sicut inter nos homines 
habitu repertus est ut homo, ita et inter angelos 
habltu est repertus ut angelus (50). Et ipsius se- 
quentes exemplum angeli in ccelo laetantur super 
uno peccatore pomitentiam agente 09, οἱ de profe- 
ctibus hominum gloriantur. lpsi enim velut procu- 
rationem animarum nostrarum tenent, quibus, dum 
adhuc parvuli sumus, velat tutoribus et actoribus 
comniiltimur usque ad preünitum tempus a Pa- 
we *!, Et ipsiergo nunc de profectu uniuscujusque 


mitatem ejus ante oculos ponat ? Et quidem a te non D nostrum dicunt, quia nunc cognovi quia tu times 


exigitur istud animi magnitudinis, ut ipse alliges 
filium, ipse constringas, ipse gladium pares, ipse 
unicum jugules. Hzc omnia a te mysteria non quz- 
runtur. Proposito saltem et mente constans esto, 
fide fixus letus offer filium Deo. Esto sacerdos 
anims filii tui, Sacerdotem autem immolantem Deo 
non decet flere. Vis videre quia exigitur hoc a te? 
In Evangelio Dominus dicit "* : Si filii Abraham es- 
selis, opera utique Abrahae faceretis. Ecce istud est 
opus Abraha. Facite opera que fecit Abraham, sed 
non cum tristitia : Hilarem enim datorem diligit 
Deus 5]. Quod si et vos tam prompti fueritis, a Deo 
dicetur vobis ** : Ascende in terram excelsam, et in 
montem quem ostendero tibi, et ibi offer mihi ülium 
tuum. Non in profundis terre, nec in convalle fle- 
tus, sed in altis et excelsis montibus offer filium 
tuum. Ostende quia fides in Dominum fortior est 
quam carnis affectus, Amabat enin, inquit, Abra- 
ham 1saac (ilium suum, sed amori carnis praetulit 
amorem Dci, et inventus est non in visceribus car- 
nis, sed in visceribus Christi, id est in visceribus 
verbi Dei et veritatis et sapienti: 

8. Extendit, inquit **, Abraham manum suam, ut 
acciperel gladium, et jugularet fium suum, el voca- 
tit eum angelus Domini de celo, el dixit : Abrakam, 
Abrahan. At ille dixit : Ecce ego. Et dixit : Ne in- 
jicias manum (uam super puerum, neque [facias ei 
quidquam. Nunc enim cognovi quia tu times Deum. 


Deum. Verbi causa, propositum habeo martyrium, 
non ex hoc dicere ad me angelus poterit, quia nuuc 
cognovi quod tu times Deum. Deo enim soli cogni- 
tum est propoaitum mentis. Si vero accessero ad 
agones, protulero bonam confessionem, qua infe- 
runtur constanter cuncta suscepero, tunc potest 
dicere angelus, velut confirmans me et corrobo- 
rans : Nunc cognovi quod tu times Deum. Verum 
hiec dicta sunt ad Abraham, ut pronunüatus sit 
timere Deum. Quare? quia non pepercit filio suo. 
Nos vero conferamus hxc cum Apostoli dictis, ubi 
dicit de Deo ** : Qui proprio Filio suo non pepercit, 
sed pro nobis omnibus tradidit illum. Vide Deum 
magnifica cum hominibus liberalitate certantem. 
Abraham mortalem filium non moriturum obtulit 
Deo, Deus immortalem Filium pro omnibus tradi- 
dit morti. Quid nos ad hxc dicemus? quid retribue- 
mus Domino pro omnibus quie retribuit nobis **? 
Deus Pater propter nos proprio Filio non peper- 
cit **. Quis vestrum putas audiet aliquando vocem 
angeli dicentis : Nunc cognovi quia times tu Deum, 
quia non pepercisti filio tuo vel filia tuze, vel uxo- 
ri, aut non pepercisti pecunis, vel honoribus sz- 
culi, et ambitionibus mundi, sed omnia contem- 
psisti οἱ omnia duxisti ut stercora, ut Christum lu- 
crifaceres, vendidisti omnia et dedisti pauperibus, 
et secutus es verbum Dei? Quis vestrum, putas, au- 
diet ab angelis hujuscemodi vocem? Iterum Abra- 


]n hoc ergo sermone solet objici nobis, quod Deus D liam audit lianc vocem, et dicitur ad eum 35, quia 


nunc $e cognovisse dicat, quia Abraham timeat 
Deum, quasi qui ante ignoraverit. Sciebat Deus et 
non eum latebat, quippe qui novit omnia ante- 
quam fiant ; sed propter te hzec scripta sunt : quia 
et tu. credidisti quidem Deo, sed nisi opera fidei 
$3 expleveris, nisi in omnibus praceptis etiam 
difficilioribus parueris, nisi sacrificium obtulerie, et 
ostenderis quia nec patrem, nee matrem, nec filios 


9* Joan. vin, 99. "? Il Cor. ix, 7. 


55 Genes. xxii, 9. 


non pepercisti filio tuo dilecto propter me. 

9. Ei respiciens, inquit **, Abraham oculis suis 
vidit, et ecce aries tenebatur cornibus in virgulto Sa- 
bech, Diximus, puto, in superioribus quod Isaac 
formam gereret Christi, sed et aries hic nihilomi- 
nus formam Christi gerere videtur. Sed quomodo 
Christo uterque conveniat, et Isaac qui non est ju- 
gulatus, et aries qui jugulatus est, operse pretium 


5 ibid. 10 et seqq. ** Luc, xv, 10. *! Galat. 


iv, 3. * Rom. vi, 52, ** Psal. exe, 19. ** Rom. viu, 52, ** Genes. xxn, 12. ** ibid. 15. 


(49) Sic mss. Alias, edificant altare : Abraham 
ponit ligna. 

(50) Utrum Christum antequam homo fieret, sub- 
Stantialiter in angelis bominum salutem promoven- 


tibus adfuisse senserit Origenes, consule Huetium 
Urigenian. lib. n, quast. 5, num. 2. Vide ejusdem 

uzstionem quintam,ubi omnem Origenis de ange- 
Jis doctrinam fuse et docte aperit. 
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est noscere. Christus Verbum Dei est, sed Verbum A sed nobis qua offerimus redonantur. Deus cnim 


caro factum est *'. Unum igitur in Christo de supe- 
rioribus est, alterum ex humana natura et virginali 
üjero susceptum. Patitur ergo Christus, sed in 
carne; et pertulit mortem, sed caro, cujus hic aries 
forma est : sicut el Joannes dicebat ** : Ecce agnus 
Dei, ecce qui tollit peccata mundi. Nerbum vero in 
incorruptione permansit, quod est secundum spiri- 
tum Christus, cujus imago est Isaac. Ideo ipse et 
hostía est, et pontifex secundum spiritum. Nam qui 
offert hostiam Patri secundum carnem, ipse in al- 
tari crucis offertur, quia sicut dictum est de eo : 
Ecce agnus Dei, ecce qui tollit peccatum mundi ; ita 
de eo dictum est ** : Tu es sacerdos in eternum se- 
cundum ordinem Melchisedech. Tenetur ergo corni- 
bus aries in virgulto Sabech. 

10. Et accepit, inquit "*, arietem, et obtulit eum 
holocaustum pro Isaac filie suo, et vocavit Abraham 
nomen loci illius, Dominus videt. Scientibus hzc 
audire, intelligentiz spiritalis evidens panditur via. 
Omnia enim qua gesta sunt, ad visionem perve- 
piunt. Dicitur namque quia Dominus. videt. Visio 
autem quam Dominus vidit, in spiritu est, ut et tu 
hsec quz scripta sunt, in spiritu videas; et sicut 
in Domino corporeum nihil est, ita etiam tu in his 
omnibus corporeum nihil sentias ; sed in spiritu ge- 
meres etiam tu filium 1saac, cum habere coperis 
fructum spiritus, gaudium, pacem. Quem tamen β- 
lium ita demum generabis, si, nt de Sara scriptum 
est *!, quia defecerunt Sarz muliebria, et tunc ge- 
puit [saac, ita deficiant et in anima tua muliebria, 
ut nihil jam muliebre et effeminatum habeas in 
anima tua, sed viriliter agas, et viriliter precingas 
lumbos (uos; si sil pectus tuum thorace justitize 
munitum, si galea saluüs et gladio spiritus accin- 
garis. Si ergo deficiant muliebria fleri in anima 
t3, generas filium de conjuge tua virtute et sapien- 
ti3, gaudium ac lxtitiam, Generas autem gaudium, 
si omne gaudium existimaveris, cum in tentationes 
varias incideris "*, et istud gaudium offeras in sa- 
criicium Deo. Cum enim letus accesseris ad 
Deum, iterum tibi reddit quod obtuleris, et dicit 
libi 15, quia iterum videbitis me, et gaudebit cor ve- 
sirum, et gaudium vestrum nemo auferet a vobis. 
Sic ergo quz obtuleris Deo, multiplicata recipies. 
Tale aliquid, licet per aliam figuram, refertur in 
Evangeliis 9, cum per parabolam dicitur accepisse 
quis mnam ut negotiaretur et patrifamilias pecuniam 
quaereret. Sed si attuleris quinque multiplicata in 
decem, tibi ipsi donantur, tibi conceduntur. Audi 
enim quid &4& dicit '* : Tollite, inquit, huic mnam, et 
date illi qui habet decem mnas. Sic ergo videmur 
quidem Domino negotiari, sed nobis cedunt nego- 
ljationis lucra : et videmur offerre Domino hostias, 


*' joan, 1, 14. *^ ibid. 99. — ** Psal. cx, 4. 
15 Joan. xvi, 17 et 92. "Luc. xix. 45. 
29. '* Genes. xxu, 15et seqq. 


(51) Alias, addidi. Mss. addit, 


7* Gen. xxr, 13. 
" ibid. 94. 


nullius indiget, sed nos vult divites esse, nostrum 
desiderat per singula quxque profectum. 19ο no- 
bis figura ostenditur etiam in his qua gesta sunt 
erga Job. Et ille enim propter Deum perdidit omnia 
cum dives esset. Sed quia pertulit bene agones pa- 
tienti, et in omnibus qux passus est, magnani- 
mus fuit, et dixit'* : Dominus dedit, Dominus abs- 
(uit 5 ut Domino placuit, ita. [actum est, sit nomen 
Domini benedictum : vide ad ultimum quid de eo 
scribitur : Recepit, inquit '", omnia dupla que ami- 
serat. Vides quid est amittere aliquid pro Deo, hoc 
est multiplicata recipere tibi. Et aliquid amplius 
Evangelia promittunt 75, centuplum tibi pollicen- 
tur, insuper et vitam zeternam, in Christe Jesu Do- 
iino. nostro, cui est gloria et imperium in sczecula 
saeculorum, Amen. 
HOMILIA 1X. 

De repromissionibus secundis ad Abraham factis. 

1. Quantum legentes progredimur, tantum nobis 
sacramentorum cumulus augetur. Et ut si quis exi- 
guo vectus navigio ingrediatur mare, donec terrse 
vicinus est, minus metuit : cum vero paulatim in 
altum fuerit progressus, et undis intumescentibus, 
vel in excelsum attolli coeperit, vel eisdem dehi- 
scentibus in ima deduci ; ibi vero mentem pavor 
ingens et formido percutit, quod exiguam ratem 
tam immensis fluctibus credidit : ita etiam nos pati 
videmur, qui exigui meritis οἱ ingenio tenues, inire 
tam vastum mysteriorum pelagus audemus. Sed si, 
orantibus vobis, Dominus dignetur Spiritus sut 
sancti auram nobis prosperam dare, secundo verbi 
eursu portum solutis intrabimus. Videamus ergo 
nunc qua sunt, quz nobis recitata sunt. Et voca- 
vit, inquit **, angelus Domini Abraham secundo de 
calo, dicens : Per memetipsum juravi, dicit Domi- 
nus : Propterea quod [fecisti verbum hoc, et non pe- 
percisti filio tuo dileeto propter me, benedicens bene- 
dicam (e, e multiplicans multiplicabo te, et erit se- 
wen iuum sicut stelle coli in multitudine, et sicut 
arena maris, que non potest dinumerari, etc. Solli- 
citum hasc et intentum auditorem requirunt. No- 
vum est enim quod dicit : Et vocavit, inquit, ange- 
lus Domini Abraham secundo de celo. Quod tamen 


D addit (51), non est novum. Nam benedicens benedi- 


cam te, et ante jam dictum est; et multiplicans mul- 
tiplicabo te, ante promissum est; et erit semen 
luum sicut stelle coli, et sicut arena maris, et prius 
fuerat pronuntiatum. Quid ergo est nunc amplius 
quod secundo clamatur e coelot* Quid novi veteri- 
bus repromissionibus additur? Quid plus pr:xmil 
datur in eo quod dicit: Propterea quod fecisti ver- 
bum hoc, id est propterea quod filium obtulisti, 
propterea quod non pepercisti unico fllio tuo? nibil 


"! Gen. xvii, 11. 


15 Jacob. 1, 4, 
7 Job xti, 10. 


Το Job 1, 21. " Matth, xix, 
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aliud additum video, eadem repetantur, qua prius A filio tuo. Ostendit ergo quod propter oblationem vel 


fuerant repromissa. Ergo superfluum videbitur ea- 
dem s»pius reiractari? imo necessarium (52). In 
sacramentis enim fiunt cuncta qus fiunt. Abraham 
si tantum secundum carnem vixisset, et unius Ρο- 
puli quem secundum carnem genuit, pater fuisset, 
una suíliceret repromissio. Nunc vero ut ostenderet 
eum primo patrem futurum eorum, qui secundum 
carnem eircumcisi sunt, eircumcisionis sus tem- 
pore datur ei repromissio, qux ad populum οἷτ- 
cumcisionis pertinere deberet. Secundo quia pater 
esset futurus etiara eorum qui ex fige sunt, et qui 
per passionem Christi veniunt ad lhxereditatem, tem- 
pore nibilominus passionis [saac, promissio reno- 
vatur, συ pertinere debeat ad cum populum, qui 


p»ssione Christi ac resurrectione salvatur. Et ea- B 


dem quidem repeti videntur, sed longe diversa 
suni. illa enim qua prius dicta sunt, et ad priorem 
populum pertünent, in terris dicta sunt. Sic enim 
dicit Scriptura ** : Kt eduxit eum foras, de taber- 
naculo scilicet, et dixit ei : Respice stellas coli, si 
dinumerari possunt a multitudine, Et addidit : Sic 
erii semen tuum. Ubi autem secundo repetitur re- 
promissio, designat quia locutus est ei de coelo, et 
|atur promissio de terra priraa, secunda de celo. 
Nonne apcrte hic illud designare videtur, quod 
Apostolus dicit *! : Primus homo de terra terreuus, 
secun:ius homo de celo colestis? Ista ergo premis- 
sjo, qu:e ad fidelem populum pertinet, de ccelo est, 
illa de terra. In illa sermo tantummodo fuit, hic in- 
terponitur jusjurandum, quod interpretatur ad He- 
brsos scribens sanctus Apostolus hoc modo di- 
cens ; Volens, inquit **, Deus ostendere pollicita- 
tionis heredibus immobilitatem (59) consilii sui, in- 
terposuit jusjurandum, Et iterum : Homines, inquit, 
per majorem sui jurant, Deus autem quoniam nemi- 
xem habuit per quem juraret majorem, per memet- 
ipsum juro, dicit Dominus. Non quod Deum juris- 
jurandi necessitas urgeret. Quis enim ab eo exige- 
ret sacramentum? Sed sicut interpretatus est apo- 
stolus Paulus, quo per hoc immobilitatem consilii 
sni cultoribus designaret. Sic et alibi per Prophe- 
tam dicitur *? : Juravit Dominus, nec pamnitebit eum, 
£t es sacerdos in. elernum secundum ordinem Mel- 
chisedech. 88 Tunc deinde in prima repromissione 
non habet positam causam cur data sit repromis- 
sio, nisi tantum quod eduxit eum foras, et ostendit, 
inquit, ei stellas cali, et dixit, Sic erit semen tuum. 
Nunc vero addit causam propter quam juramento 
confirinut promissionem firmam futuram. Dicit 


enim : Quia fecisti werbum hoc, et. non pepercisti 
* Genes. xv, 5. "! I Cor. xv, 47. 
5 Coloss. 11, 9. ** IL Cor. v, 17. 


(52) Alias, retractare et minus. necessarium, mss. 
ut in nostro textu. Paulo infra iidem mss., Ίνα 
sufficeret repromissio. Alias, una suffecerat repro- 
miiio. 

(53) Alias, pollicitationes heredibus per immobili- 
latem, εἰ paulo infra, per majorem suum jurant. Sed 


** Febr. vi, 15, 17. 
5 Galat. i1, 10. 


passionem fllii, promissio firma sit : evidenter de- 
signans quod propter passionem Christi populo ex 
gentibus, qui ex flde est Abrah:ze, maneat firma pro- 
missio. Et nunquid in hoc solo secunda firrniora 
sunt primis? In multis hujuscemodi adumbrata in- 
venies sacramenta. Primas tabulas legis in littera 
confregit Moyses et abjecit; secundam legem in 
Spiritu suscepit, et sunt firmiora secunda quam 
prima. Rursus idem ipse cum omnem legem in qua- 
tuor libris conrrehendisset , Deuteronomium 
scripsit (54), quod seeunda lex dieitur. Ismael pri- 
mus est, secundus δάδα, et similis in secundo prz- 
lationis forma servatur. Hoc et in Esau et in Jacob, 
in Ephrem et Manasse, in mille aliis similiter in- 
venies adumbratum. 

$. Sed redeamus nune ad nosmetipsos, et mora- 


lem locum persingulos quosque tractemus. Aposto- 


lus dieit, sicut jam superius memoravimus ** : Primus 
homo de terra terrenus, secundus homo de celo cale- 
stis. Qualis terrenus, tales ei terreni ; et qualis cate- 
stis, tales εί celestes. Sicut portavimus imaginem ter- 
reni, portemus et imaginem celestis. Vides quid osten- 
dit, quia, si permanseris in eo quod primum est, quod 
de terra est, reprobaberis, nisi te commutes, nisi 
eonversus fueris, nisi coelestis effectus imaginem coe - 
lestis acceperis. Hoc idem est, quod alibi dicit * : 
Exuentes (55) vos veterem hominem cum actibus suis, 
εί induentes novum, qui secundum Deum creatus est. 
Idipsum et alio loco scribit ** : Ecce vetera transie- 
runt, facia sunt omnia nova. ldcirco ergo promis- 
siones suas renovat Deus, ut ostendat tibi quia de- 
bes et tu renovari. Non permanet ille in veteribus, 
ne et tu vetus homo permaneas. De cxlo hzc loqui- 
tur, ut et tu imaginem coelestis accipias. Nam quid 
tibi prodest (56) si Deus innovet promissiones, et tu 
non innoveris? si ille de celo loquatur, et tu de 
terra audias? Quid tibi prodest si Deus sejüramento 
constringil, et tu haec quasi. communem audiens 
fabulam transeas? Quare non consideras quod pro- 
pter te Deus etiam ea qux naturae sux apta minime 
videntur, amplectitur? Jurare dicitur Deus, ut tu 
audiens paveas et intremiscas, et metu consterna- 
tus inquiras, quid illud tantum est pro quo Deus 


D jurare dicitur (57). Fiunt ergo hxc, ut tu attentus 


αἱ sollicitus filas, et audiens tibi repromiseionem 
parari in colis, vigiles οἱ requiras quatenus divi- 
nis promissionibus dignus exsistas. Verumtamen 
hunc locum et Apostolus interpretatur, dicens **, 
quia Abrahe promisit Deus, et semini ejus : nom dixil 
el seminibus quasi in multis, sed tanquam in uno, el 


85 Psal. cx, &.  ** I Cor. xv, 47, 48, 49. 


mss. ut in nostro textu. Infra iidem mss., nisi (an- 

uim quod eduzit eum foras. 1n editis deest vox nsi, 
(54 Alias, scribit. Mss., scripsit. 

(Sr) Mss. eruentes. Alias, exuite, 

(56) Alias, nunquid tibi prodest. 

(57) Alias, dicatur. . 
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tur** : Multiplicans multiplicabo semen πι, et 
erit (58) sicut. stelle coli in multitudine, εἰ sicut 
arena qua est ad oram maris. Quis jam expositione 
mdigel, ut sciat semen Christi quomodo muliiplice- 
Ur, qui videt a finibus terre usque ad (ines terra 
propsgatam praedicationem Evangelii, et nullum 
pene esse jam loeum qui non semen verbi suscepe- 
rii? Hoc namque et in initiis mundi prefiguraba- 
tur, cum diecrelur Ada 9 ; Crescite et multiplica- 
mini. Quod ei ipsum dicit Apostolus **, in Christo 
dici et in Ecclesia. Quod autem dixit : Sicut stelle 
celi in muliitudine, et adjecit, sicut arena que est 
ad oram maris innumerabilis, fortasse quidem di- 
cat aliquis celestis numeri figuram Christianoruin 
populo, arenz maris Judaico convenire. Ego tameu 
hoc magis puto quod utrumque exemplum utrique 
populo possit aptari. Nam et in illo populo fuerunt 
multi justi et prophetze, quibus stellarum cceli me- 
rito comparatur exemplum : et in nostro populo 
sunt multi qui terrena sapiunt, ct quorum stultitia 
gravior esi arena maris; in quibus ργῶείρυθ b:ere- 
ticorum turbas arbitror deputandas. Sed ne nos 
quidem securi simus; donec enum quis nostrum 
non deponit imaginem terreni, et induit imaginem 
celestis, terrenis comparatur exemplis. Unde el 
Apostolus ex his, ut opinor, motus in celestibus et 
terrestribus corporibus resurrectionis format ima- 
ginem, dicens*! : Alia. quidem calesiium | gloria, 
alia autem terrestrium. Et stella ab. stella differt in 
elaritate, ita. eril εἰ resurrectio mortuorum. Sed et 
Dominus cum dicit?* : Jta luceat [ux vesira coram 
hominibus, ut videntes homines opera vestra bona 
glorifceut Patrem. vesirum. qui in colis est, hoc 
idem comnmonet eum qui novit audire. 

5. Quod autein Christus semen Abrahz et filius 
Abrahz sit, si vis evidentius Scriptura verbis di- 
scere, audi quomodo in Evangelio scriptum cst : 
Liber, inquit?*, generationis Jesu Christi filii David, 
Álii Abraham. lu hoc ergo completur οἱ ille sermo 
quem dicit ** ; Hereditate cayiet semen tuum εἰνίία- 
tes adversariorum. Quomodo haereditate cepit Cliri- 
δις civitates adversariorum? Per hoc sine dubio 
quod in omnem terram exiit sonus apostolorum 15, et 


IN GENESIM IIOMILIA IX. 
semini (uo, qui esi Christus. De Christo ergo dici- À nos terre; depellens ipsos angelos potestate et do- 
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minatione, quam habebant in nationibus, provoca- 
vit eos ad iracundiam. Et idcirco dicit**, quia asri- 
terunt reges terra, et principes convenerunt ín unum, 
adversus Dominum, et adversus Christum ejus. Et ideo 
adversantur etiam nobis, atque agones contra nos οἱ 
certamina concitant, Hine et Apostolus Christi : Lu- 
ctamen est, inquit*, nobis non adversum carnem et: 
sanguinem, sed adversum principatus et potestates, et 
mundi hujus rectores. Propterea ergo vigilandum no- 
bis est, et sollicite agendum, quia adversurius noster, 
sicut leo rugiens, circuit, querens quem transvorct*.' 
Cui nisl restiterimus fortes in fide, rursum nos in ca- 
ptivitatem revocabit. Quod si nobiseveniat, ingra- 
tum faciemus opus cjus, qui cruci sux aflixit princi- 
patus et potestates *, cum fiducia triumphans eos in 
semetipsum, et qui venit captivos dimittere in re- 
missionem*. Quin potius fidem Christi sequentes, 
qui triumphavit eos, disrumpamus vincula eorum, 
quibus nos devinxerunt potestati suze. Vincula vero 
quibus nos constringunt, passiones et vitia nostra 
sunt, quibus tandiu innectimur, donec carnem no- 
stram crucifigamus cum vitiis οἱ concupiscentiis, et 
ita demum disrumpamus vincula eorum, et projicia- 
mus a nobis jugum ipsorum *. Igitur occupavit se- 
men Abrahz civitates adversariorum, id est semen 
verbi, quod est przdicatio Evangelii οἱ (ides Chri-- 
sti. Sed dico : Nunquid iniquitate usus est Domi- 
nus, ut eriperet gentes de potestate adversariorum, 
ei ad fidem suam ditionemque revocaret (60)? Ne- 
quaquam. Erat enim aliquando pars Domini Israel, 
sei illi peccare fecerunt Israel a Deo suo, et pro- 
pter peccata sua dixit eis Deus * ; Ecce peccatis ve- 
stris. distracti estis, et. propter peccata vesira di- 
spersi estis sub universo calo. Sed iterum dicit ad 
eos? : Si fueril dispersio vestra ab. extremo εα[ἰ us- 
que ad extremum ejus, inde congregabo vos, dicit Do- 
minus. Quia ergo principes hujus mundi invaserant 
partem Domini, necesse habuit pastor bonus reli- 
ctis in supernis nonaginta et novem descendere ad 
terras, et unam ovem quz perierat quzrere, inven- 
tainque et buineris revectam, ad supernum perfe- 
clionis ovile revocare*. Sed quid mibi prodest si 
semen Abrahae qui est Christus, haereditate possi- 


in orbem terra verba eorum **. Unde et ad iracun- D deat civitates adversariorum, et meam civitatem 


diam excitaii sunt angeli illi, qui singulas quasque 
naliones sub poteslate reünebant (59). 86 Cum 
enim dividere! Excelsus gentes secundum. numerum 
augelorum Dei, tunc pars ejus (acta est Jacob, ei [ι- 
miculus hareditaiis ejus Israel . Christus enim ad 
quem dixerat Pater ** : Pete a me, εἰ dabo (ibi gen- 
tes hereditatem. tuam, et possessionem (uam Lermi- 


*! Genes. xxii, 17. 5 Genes. 1, 98. ** Ephes. v, 54. 


non possideat? si in mea civitate, hoc est in anima 
mea, qua est civitas Regis magni, neque leges ejus, 
neque institula serventur? Quid mihi prodest quod 
universum mundum subjecit, et adversariorum ci- 
vitates possidet, si non et in me adversarios suos 
vincat, si non destruat legem, qua est in membris 
meis repugnans legi mentis mez, et captivum me 


*! ] Cor. xv, 40 et seq. ** Matth. v, 16. *? Matth. 1,1. 


* Genes. xxii, 17. 95 Psalin. xviu, 2. ** Rom. χ, 18. *' Deut. xxxi1,8, 9. ** Psal, u, 8. ** ibid, 9. ! En. 
3. 


vi, 16. * | Petr. v, 8. 


(58) Editi, et erunt. Mss., et erit. 


(59) Vide Huetium Origenianorum lib. 51, quaest. 
S, num. 96, 30et 32. — (quan 
(60) Sic mss. Alias, deditionemque revocaret ? 


* Coloss. ti, 14. * Luc. xiv, 19. 5 Psal. u, 5. * Nehem. 1... * ibid. * Mattb, xviii, 


Paulo post infra mss., sed illi peccare fecerunt Israel 
a Deo suo et propter peccata, Alias, sed quia peccatis 
recesserant a. Deo suo, propter peccata. 
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ducit in lege peccati *? Sic ergo unusquisque πο- A auditis. Abraham enim duos filios habuit, et cate- 
strum salis agat, ut eLin sua anima, et insuo cor- τα, quibus addit : Que sunt allegorica. Nunquid sa- 
pore vincat Christus adversarios suos, el subjiciens — cramenta legis eis aperuit, qui neque audiunt, ne- 
eos ac triumphans etiam suas anima possideat ci- que legunt legem? Sed legem legentibus dicebat : 
vitatem. lloc enim modo de parte ejus efficimur, — Legem non audistis. Quomodo ergo potero myste- 
de parte meliore quze est sicut stellae celi in clari- ria legis et allegorias, quas ab Apostolo edocti 
tate, ut et nos benedictionem Abrahze capere possi- — 8umus, aperire et prodere his, quibus et auditio et 
mus, per Christum Dominum nostrum, cui est bo- lectio legis incognita est? Asperior fortasse vobis 


nor et gloria (61) in szecula szeculorum. Amen. videor, sed non possum linire parietem lapsantem. 
HOMILIA X. Timeo enim illud quod scriptum est '* : Populus 

De Rebecca, cum exisset ad aquam hauriendam, εἰ meus, qui beatificant vos, seducunt vos, et semitas 
occurrisset ei puer Abrahee. pedum vestrorum conturbant, tanquam filios meos 


1. Isaac, inquit Scriptura !*, crescebatetcouforta- — charissimos moneo. Miror si nondum vobis innotuit 
batur, id est gaudium crescebat Abrahi respi- — via Christi: si ne hoc quidem audistis, quod non 
cienti non ad ea qua videntur, sed qu: non viden- — est ]ata et spatiosa, sed arcta et angusta via est 
tur. Nou enim gaudebat de przsentibus Abraham, DB qu: ducit aJ vitam !*. Et vos ergo intrate per an- 
neque de divitiis mundi et actibus sxculi. Sed vis — gustam portam, relinquite pereuntibus latitudinem. 
audire Abraham unde gauderet? Audi Dominum ad — Nox processit, dies autem. appropinquavit, ut filii 
Judzos dicentem *! : Abraham pater vester desidera- — lucis ambulate !". Tempus breve est, superest. ut et 
υἱ ut videre diem. meum, et vidil, εί gavisus. ἐδ. qui habent uxores (64), tanquam non habentes sint, 
Per hoc ergo creseebat Isaac, per quod Abralie — et qui utuntur hoc mundo, tanquam non ulantur !*, 
visio illa qua videbat Christi diem, et spes quz in — Sine intermissione orandum Apostolus przcipit 10. 
ipso est, gaudia cumulabat. Atque utinam efficere- — Vos qui ad orationes non convenitis, quomodo im- 
mini eam vos lsaac et essetis gaudium motris — pletis sine intermissione, quod semper omitiitis? 
vestre? Ecclesie ! Sed vereor ne adhuc in tristitia — Sed et Dominus praecipit 39: Vigilate et orate πε in- 
et gemitu Ecclesia filios pariat. Annon estei tristi- — £relis in tentationem, Quod si illi vigilantes et oran- 
tia et gemitus, cum vos non convenitis (62) ad tes, et semper verbo Dei adhzrentes, tentationem 
audiendum Dei verbum, et vix festis diebus ad — tamen nequaquam effugerunt, quid faciunt hi qui 
ecclesium proceditis, et hoc non tam desiderio verbi, diebus tantum solemnibus ad ecclesiam conve- 
quam studio solemnitatis, et publice quodammodo , niunt? Si justus vix salvus fiel, peccator et impius 
remissionis obtentu? Quid igitur ego faciam, cui. — ubi parebunt *!* ? Piget me dicere aliquid ex his quie 
dispensatio verbi credita est? Qui licet inutilis ser- — lecta sunt. Nam et Apostolus dicit de hujuscemoUi 
vus sim, accepi tamen a Domino distribuendam — sermonibus, quia ininterpretabiles sunt ad dicen- 
familie Dominic: tritici mensuram. Sed vide quid — dum ; quoniam vos, inquit 33, imbecilles facti estis 
addit sermo Domini : Distribuendam, inquit !*, in ad audiendum. 
tempore tritici mensuram. Quid ergo faciam? Ubi 2, Videamus tamen hoc quod nobis modo recita- 
vel quando vestrum tempus inveniam? Plurimum — (tum est. Rebecca, inquit **, veniebat cum filiubus 
ex lioc, imo pene totmn tempus mundanis occupa- — civitatis haurire aquam de puteo. Rebecca quotidie 
tionibus teritis in foro, aliud in negotiatione con- — veniebat ad puteos, quotidie hauriebat aquam. Et 
sumilis; alius agro, alius litibus vacat, et ad au- — quia quotidie vacabat ad puteos, idcirco inveniri 
diendum Dei verbum nemo, aut pauci admodum — potuit a puero Abrabam, et in matrimonium sociari 
vacant. Sed quid vos de occupationibus culpo? Quid — Isaac. Hac fabulas putatis esse, et historias narrare 
de absentibus conqueror? Przsentes etiam et in — in Scripturis Spiritum sanctum? Animarum est 
Ecclesia positi non estis intenti, sed communes Ίδια eruditio, et spiritalis doctrina, qu: te insti- 
ex usu fabulas teritis, verbo Dei vel lectionibus D tuit, et docet quotidie venire ad puteos Scriptura- 
divinis terga convertitis. Vereor ne ct vobis di- — rum, ad aquas Spiritus sancti, et haurire semper 
catur $7 a Domino illud, quod per prophetam di- ac plenum vas domum referre, sicut faciebat et 
ctum est !? : Converterunt ad me dorsa, et non facies — sancta Rebecca, quz non aliter jungi potuisset tan- 
suas. Quid igitur ego faciam, cui ministerium ver- — to patriarche Isaac, qui ex repromissione natus 
bi Dei creditum est? Qu: leguntur mystica sunt, est, nisi liauriendo aquas; etin tantum hauriendo, 
in allegoricis exponenda sunt sacramentis. Possum- — ut non solum potare posset eos qui domi sunt, sed 
ne surdis e aversis auribus ingerere margaritas οἱ puerum Abrahz; et non tantum puerum, sed et 
verbi Dei? Non ita egit (65) Apostolus. Vide enim — eo usque abundaret aquis, quas hauriebat de pu- 
quid dicit : Qui legem, inquit !*, legitis, legem non — teis, ut et camelos posset adaquare , usquequo ces- 

* Rom. vii, 25. ** Genes. xxi, 8. !! Joan, vini, 56. !* Luc. xii, 42. !! Jerem. xvi, 17. '* σαι. 


1v, 21. !*1s2. 11, 12. '* Matth. vir, 15. Rom. xi, 19. :5 1 Cor. vi,29.. !* E Thess. v, 17. "* Marc. 
xiv, 98. ?! [ Petr. 1v, 18. ** Hebr. v, 11. 1 (6666. xxiv, 15. | 
(61) lta mss. Alias, gloria et imperium. (63) Mss., egit , alias ait. . 
(62) Cum vos non convenitis, etc. Citat hunc |ο- (64) Vox uxores deest in editis, sod reperitur 
cum Jonas Aurelian. lib. 1 De instit, laic., cap. 13. — in iss. 
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aarent, inquit **, bibentes. Mysteria sunt. cuncta A mus. Habetote patientiam, quia de Rebecca nobis, 


qua scripta sunt: vult te Christus sibi desponsare: 
ad te enim loquitur per prophetam, dicens ** : De- 
sponsabo te mihi in eternum, el. desponsabo te. mihi 
in fide el misericordia, et cognosces Dominum. Quia 
ergo vult et te sibi Christus despondere (65), id cst 
desponsare, prz:mittit ad te istum puerum. Puer 
iste sermo proplieticus est, quer nisi prius susce- 
peris, nubere Christo non poteris. Scito tamen quia 
nemo inexercitatus et imperitus serinonem prophe- 
ticum suscipit, sed qui scit haurire aquam de pro- 
fundo putei, et qui in tantum scit haurire, ut etiam 
bis sufficiat qui irrationabiles et perversi videntur, 
quorum figuram tenent cameli: ut et ipse possit 
dicere, quia sapientibus εί insipientibus debitor 


sum **. Denique sic dixerat in corde suo puer iste: B 


Ez his, inquit **, virginibus, que veniunt ad aquam, 
quecunque dixerit mihi : Bibe (u, et camelos tuos 
adaquabo, ipsa erit spousa domini mei. Sic ergo 
Rebecca, qux interpretatur patientia. (66), ut vidit 
puerum, et inspexit propheticum verbum, deponit 
de humero hydriam. Deponit enim elatam Grazc:e 
facundix arrogantiam, et ad tam humilem ac tam 
simplicem se inclinans propheticum sermonem di- 
cit : Bibe tu, el camelos tuos adaquabo. 

5. Sed dicis fortasse, Si puer prophetici sermonis 
tenet. figuram, quomodo potatur à Rebecca, quam 
ipse magis potare deberet? Vide ergo ne forte sicut 
et Dominus Jesus, cura ipse sit panis vitz, et ipse 
pascat animas esurientes, ipse rursum esurire se 
fatetur cum dicit *9 : Esurivi, et dedistis mihi man- 
ducare, ei iterum cum ipse sit aqua viva el potum 
det omnibus sitientibus, rursum ipsedicit ad Sama- 
ritanam ** : Da mihi bibere ; sic et propheticus ser- 
mo, cum ipse potum det sitientibus, nihilominus 
ipse ab bis potari dicatur, cum studiosorum exer- 
citia et vigilantiam suscipit. Ista ergo talis anima, 
qua agit cuncta patienter, qua tam proinpta est 
et tanta eruditione subnixa, qux de profundis liau- 
rire scientie Qluenta consuevit, ipsa potest copulari 
nuptiis Christi. Nisi ergo quotidie venias ad pu- 
teos, nisi quotidie haurias aquas, non solum alios 
potare non poteris, sed εἰ ipse quoque sitim verbi 
Dei patieris. Audi et Dominum diceutem in Evan- 


id est de patientia, sermo est. Et necesse est nos 
eos qui collectam negligunt, εἰ audire declinant 
verbum Dei, paululum per patientiam castigare, 
qui nion desiderant panem vitze, nec aquam vivam, 
qui non exeunt de castris, nec procedunt de domi- 
bus luteis, ut colligant sibi manna, qul non veniunt 
ad petram, ut bibant de spiritali petra. Petra enim 
est Christus, ut Apostolus ait **. Habetote, inquam, 
vos paululum patientiam. Sermo enim nobis est ad 
negligentes, et eos qui male liabent. Sani enim non 
indigent medico, sed male habentes 15. Dicite. mihi 
vos (68) qui tantummodo festis diebus ad ecclesiam 
convenitis, czeteri dies non sunt festi? non sunt dies 
Domini ? Judeorum est, dies certos et raros obset- 
vare solemnes. Et ideo ad eos dicit Deus **, quia 
neomenias vesiras, el sabbata, et diem magnum non 
suetiueo. Jejunium, et ferias, ei dies festos. vestros 
odil anima mea. Odit ergo Deus cos qui unum diein 
putant festum diem esse Domini. Christiani omni 
die carnes agni comedunt, id est. carnes verbi Dei 
quotidie sumunt. Pascha euim nostrum immolatus 
est Christus **. Et quia lex Paschs talis est, ut in 
vespera comedatur, propterea in vespera mundi 
passus est Dominus, ut tu semper manduces de 
caruibus Verbi, quia semper in vespera es, usque- 
quo veniat mane. Et si in hac vespera sollicitus fue- 
ris, et in fletu ac jejuniis, atque omni labore justi- 
tig vitam duxeris, poteris et tu dicere 3: Ad ve- 
speram demorabitur fletus, et ad matutinum laetitia. 
L:taberis enim mane, id est in szculo futuro, si in 
hoc sz:culo fructum justitize in fletu et labore collo- 
geris. Venite ergo et vos dum tempus est, bibamus 
de puteo visionis ubi [saac deambulabat, et ubi 
procedit ad exercitium. Observa quanta geruniur 
adaquas. Et tu invilaris quotidie venire ad aquas 
verbi Dei, et assistere puteis ejus, sicut faciels? 
Rebecea, de qua dicitur *' : Virgo erat decora val- 
de et vir non cognoverat. eam. Et hec, inquit, exiit 
sero haurire aquam. 

&. Nec hoc frustra scriptum est de ea. Verumta- 
men movet me, quid est quod dicitur ? Virgo eral, 
vir non cognoveral. eam ; quasi vero aliud sit virgo 
nisi quam vir non contigit (69). Et quid sibi videtur 


geliis 5: Qui sili, veniat, et bibat. Sed tu, ut vi- D additamentum in virginem, ut dicatur quia vir non 


deo, nec esuris, nec sitis justitiam, et quomodo 88 
poterís dicere ?* : Sicut cereus. desiderat ad fontes 
aquarum, ita desiderat anima mea ad te, Deus. Siti- 
vit qnima mea ad Deum vivum (01) : quando veniam 
et parebo ante. conspectum ejus? Obsecro vos qui 
auditorio verbi semper assistitis, patienter accipite, 
donec paululum negligentes et desides commonea- 


cognoverat eam? Est enim aliqua virgo quain eon- 
tigerit vir? Sepe jam dixi quod in his non historiae 
narrantur, sed mysteria contexuntur. Tale ergo in 
hoc aliquid indicari puto. Sicut Christus anim:e 
vir dicitur, cui nubit anima eum venit ad fidem : 
ita et huic contrarius vir ille est, cui nubit anima 
cum declinat ad perfidiam. Ipse ille qui et. inimicus 


* Gen. xxiv, 19. ** 056. 1, 19, 20. ** Rom. 1,14..." Gen. xxiv, 14. !* Matti. xxv, 33. 3 Joan. 
iv, 7. ?* Joan. vii, 57. ?! Psal, xti, 4, 3. 73 1 Cor. ιν, 10. 35 Luc. v, 31. 9^ 15a. 1, 15, 14. ὃν 1 Cor. 


v, 7. Y* Psal, xxix, 5... ?? Gen. xxv, 106. 


(65) Sic mss. Alias, vult te sibi desponsare. 

(66) Rebecca qua interpretatur patientia, a 37 mut- 
(«m ei fT exspectavit. 

(67) Alias, ad Deum fontem vivum. Sed in mss. 
deest vox fontem, 


(68) Dicite mihi vos, etc. Chat liunc locum Jonas 
Aurelianensis lib. 1 De instit. laic., cap. f1. 2 

(69) Alias, aliqua sit tirgo quam vir con?igerit, 
Sed. inss. ut in nostro textu. 
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homo dicitur, cum lolium superserit tritico 31. Non A Ragael "'. Nondum moveris, ut hzc intelligas 


ergo sufficit anims ut. casta sit corpore, opus est 
ut et vir hic pessimus non cognoverit eam. Potest 
enim fleri ui. habeat quis in corpore virginitatem, 
οἱ cognoscens istum virum pessimum diabolum 
atque ab eo concupiscenti: jacula in corde susci- 
piens, animz perdiderit castitatem. Quia ergo Re- 
becca virgo erat sancta corpore et spiritu, idcirco 
ejus duplicat laudem et dicit : Virgo erat, et vir non 
cognoverat eam. Vespere ergo venit ad aquas. De 
vespera jam supra diximus. Vide autem prudentiam 
pueri, non vult assumere sponsam domino sto 
Isaac, nisi quam invenerit decoram et pulchram fa- 
cie virginem, et non solum virginem, sed quam 
non contigerit vir, ct nisi quam repcreril aquas 


haurientem, non vult aliam despondere domino suo, B 


non ei dat ornamenta, nisi talis sit. Non dat inau- 
res, non bracchialia. Manet incomposita, inerudita, 
incompta. Putamus quia pater Rebeccz vir divea 
non habehat bracclialia et inaures, quas impone- 
ret fili sux? Tanta cjus negligentia erat, aut ava- 
ritia, uL filie ornamenta non daret? Sed Rebecca 
non vult de auro Dathuelis ornari. Non sunt ei con- 
digna ornamenta hominis barbari εἰ imperiti. De 
domo Abrahz requirit monilia, quia patientia de 
domo sapientis ornatur. Non potuerunt ergo aures 
liebecc; recipere decorem suum, nisi veniret puer 
Abrahz, et ipse eas ornaret. Nec manus cjus or- 
namenta suscipiunt, nisi qua miserit Isaac. Vult 


spiritaliter dici? Aut putas semper casu contingere, 
ut patriarche ad puteos veniant et ad aquas con- 
jugia sortiantur? Qui heec ita putat, animalis homo 
est, et non percipi que sinl spiritus Dei **. Sed qui 
vult maneat in liis, maneat animalis (71): ego Pau- 
lum apostolwm sequens , dico hc esse allegorica , 
et sanctorum nuptias conjunctionem dico esse ani- 
ma cum verbo Dei. Qui enim jungit se Domino, 
unus spiritus est "*. Hane autem conjunctionem 
anim: cum verbo, certum est non aliter fleri posse, 
nisi per instructionem divinerum librorum, qui 
figuraliter putei appellantur. Ad quos si quis ve- 
niat, et liauriat ex his aquas, id est meditando in 
his, sensum et intellectum percipiat altiorem, in- 
veniet nuptias Deo dignas. Conjungitur enim anima 
ejus cum Deo. Desilit etiam de camelis, id est dis- 
cedit a vitiis, abjicit (72) irrationabiles sensus, et 
conjungitur Isaac, Dignum namque est ut [saac 
transeat de virtute ad virtutem. Qui virtutis filius 
est Sarz , nunc conjungitur οἱ sociatur patientia, 
qua est lhebecca. Et lioc est transire de virtute ad 
virlutem, el ex fide ad fidem. Sed et ad Evangelia 
veniamus **, ]pse Dominus cum ex itinere fatigatus 
fuisset, videamus ubi requiem quzrit. Venit, inquit, 
ad puteum, et sedebat super eum. Vides ubique sibi 
concordare mysteria, vides Novi et Veteris Testa- 
menti consonas formas. lbi ad puteos et ad aquas 
venitur, ut inveniantur sponse (73), et Ecclesia 


enim aurea (70) in auribus suscipere verba, οἱ au- (, Christo in lavacro aqux conjungitur. Vides quan- 


reos actus in manibus habere. Sed hac prius acci- 
pere non potuit, nee mereri, nisi venisset ad pu- 
teos haurire aquas. Tu qui non vis venire ad aquas, 
qui non vis in auribus tuis aurea prophelarum ver- 
ba suscipere, quomodo poteris ornatus esse in do- 
ctrina, ornatus in actibus, ornatus in moribus? 

5. Sed, ut omittamus plurima, neque eniin com- 
mentandi nunc. tempus cst, sed zdificandi Eccle- 
siam Dci, et pigriores 46 desides auditores exem- 
plis sanctorum et mysticis explanationibus provo- 
candi : secuta puerum Rebecca, venit ad Isaac. Se- 
cuta enim sermonem propheticum Ecclesia venit ad 
Christum. Et ubi eum invenit? Ad puteum, in- 
quit 5 juramenti deambulantem. Nusquam re- 
eeditur a puteis, nunquam desistitur ab aquis. 
Rebecca invenitur ad puteum. Rursum Βεὺος- 
ca ad puteum invenit ]1saac. Ibi primos ejus 
contemplatur aspectus, ibi desilit de - camelis, 
89 ibi a puero sibi demonstratum vidit Isaac. Hec 
putas sola referri de puteis? et Jacob ad pu- 
feum venit, et ibi invenit Rachel, et ibi in- 
notescit ei Rachel bona oculis et decora aspectu *^, 
Sed et Moyses ad puteum invenit Sefforam filiarc 


*5 Matth. xir, ?* Genes. xxiv, 69. 
ὃν Joan, 1v, 6. ** Moin, iv, 19. 


(70) Vult enim aurea, etc. Hunc locum carpit san- 
ctus Eustathius in tractatu. De pylhonissa, — 

(71) Alias animal, scd mss, animalis. Paulo infra 
w8s., unus spiritus est. Editi, unus est. spiritus cum 
eo. 


tus nos sacranientorum cumulus perurget , quanta 
sunt qux occurrunt, explicare non possumus, saltem 
hxc incitare te debent ad audiendum, ad conve- 
uiendum, ut etiam si nos aliqua pro brevitate trang- 
currimus, tu cum relegis et requiris, etiam ipse 
discutias el invenias, cerle vel in horum ipquisi- 
tione permaneas, ut et te verbum Dei inveniens ad 
aquam assumat, et conjungat sibi, ut efliciaris cum 
eo unus spiritus in Christo Jesu Domino nostro 
cui est gloria et imperium in sxcula szculorum. 
Amen. 


HOMILIA XI. 


De eo quod Ábraham Cethuram accepit uxorem , el 
quod 1saac habitavit ad puteum visionis. 

4. Semper nobis sanctus Paulus apostolus occa- 
siones przebet intelligentize spiritalis, et pauca licet, 
tamen necessaria studiosis ostendit indicia, quibus 
quod lex spiritalis sit, in omnibus agnoscatur. Ipse 
igitur de Abraham et Sara disputans quodam sloco 
ait *: Non, inquit, infirmatus fide consideravit suum 
corpus emortuum, cum fere centum annorum essel , 
et emortuam vulvam Sarg., Hunc ergo quem ille dicil 


€ Genes, xxix... " Exod. Ἡ. "1 Cor. 1, 14... IE Cor. vi, 17. 


(72) Alias , abjiciet. .. . et conjungetur Isaac. Scd 
DusS. ut iu nostro textu. 

(75) Sic mss., editi veroconsonantes formas. «. ο. 
ut inveniatur sponsa, 
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emortoi corporis in centenerio annorum numero À catores porcis comparantur, qni in peecatis velut 


faisse , et Isaac magis virtute fidei quam corporis 
fecunditate genuisse , Scriptura mnunc refert acce- 
pisse uxorem Cethuram nomine, et filios ex ea plu- 
rimos genuisse, cum fere centum triginta et septem 
videretur annorum. Nam Sara uxor ejus decem ab 
eo annis junior scribitur , qux centesimo vicesimo 
εἰ septimo anno defuncta , indicat Abraham super 
centum triginta septem annorum fuisse, cum Cethu- 
ram accepit uxorem. Quid ergo? putamus quod in 
(anto patriareha per idem tempus incitamenta car- 
nis viguerint? Et qui olim naturalibus motibus 
emortuus dicitur, nunc ad libidinem (74) redivivus 
petabitur ? An, ut s:zpe jam diximus, patriarcharum 
conjugia mystieum aliquod indicant sacramentum? 
Sieut et ille, qui dicebat de sapientia **: Hanc ego 
rogitasi uxorem adducere mihi. Fortassis ergo jam 
tunc et Abraham simile aliquid cogitavit, et quam- 
vis esset sapiens, hoc ipso tamen sciebat, quod sa- 
pientize nullus est finis, nec discendi terminum sene- 
etus imponit. Qui enim consuevit eo modo sortiri 
matrimonium, quo de ipso superius indicavimus, id 
est qui virtutem habere ia conjugio solet, quando 
petest ab hejuscemodi cessare conjugio ? Sara nam- 
que dormitio, virtutis est intelligenda consummatio. 
Qui vero consummate et perfecte virtutis est, 
semper necesse est ut ia aliqua eruditione versetur. 
Quam eruditionem conjegem ejus sermo divii.us 
appellat. Seeundum hoc puto quod et in lege caelebs 
et sterilis maledicto subjacet. Dicit enim: Maledi- 


cius qui non reliquerit semen in ]1srael. Quod si bec C 


de carnali semine dici putentur, omnes Ecclesizx 
virgines sub maledicto positze videbuntur. Et quid 
de Ecclesi: virginibus dico? Ipse Joannes, quo ma- 
jor inter natos mulierum nemo fuit ", et alii san- 
ctorum plurimi , semen secundum caruem non reli- 
querun:, quippe qui nec iniisse quidem matrimonia 
referuntur. Sed et certum est illos spiritale semen 
ει spiritales filios reliquisse, et habuisse unumquem- 
que conjugem sapientiam, sicut et Paulus per 
Evangelium filios generabat **. Accepit ergo senex 
emortui jam corporis Abrabam Cethuram uxorem. 
Ego puto secundum hanc, quam supra exposuimus 
rationem, quod melius tunc uxor accipitur, quando 
emioriuum corpus est, quando mortificata sunt 
membra. Major enim ad sapientiam sensibus nostris 
capacitas f$) inest, quando mortiflcatio Christi cir- 
cumfertur in corpore nostro mortali **, Denique 
Cethura quam uunc senex Abraham sortitur in ina- 
vimonium , tfhyiniama interpretatur (75), quod est 
lacensum , vel bonus odor. Et ipse enim dicebat 
sicut Paulus dixit "5, quia Christi bonus odor sumus. 
Quomodo autem quis Christi bonus odor efficitur, 
videamus. Peccatum res est fetida. Denique pec- 
ο Sap. vii, 9. " Matth. σι, 19. 
6. **Psal.cxt, 2. " E Reg. i. 


(71) Wa. mss. editi, a libidine. Paulo post edili , 
mysiicum aliquid indicant εἰ sacratum, Sed mss. ul 
jn nostro textu. 

(15) Cethura thymiama interpretatur a radice 


*5 [ Cor. iv, 15. 
^ [II Paralip. 1, 12. 


in stercore fetido volutantur. Et David ex persona 
peccatoris penitentis dicit "! : Compuiruerunt. ei 
exesa suni cicatrices mec. 

9. Si quis ergo vestrum est, in quo odor peccati 
jam nullus est, sed odor justiti:e , suavitas miseri- 
cordiz, si quis sine intermissione orando offert Do- 
mino semper incensum, et dicit ** : Dirigatur ora- 
(jo mea sicut incensum in conspectu (uo , elevatio 
manuum. mearum sacrificium vespertinum , liic Ce- 
thuram duxit uxorem. Sic ergo senum nuptias in- 
terpretari dignius puto, sic pulchre inita patriar- 
charum in ultima jam et defecta xtate conjugia, sic 
necessarias (iliorum procreationes existimo nume- 
randas. Ad tales enim nuptias et hujuscemodi sobo- 
lem , non ita juvenes ul senes apti sunt. Quanto 
enim quis carne plus fessus est, tanto erit animi 


- virtute robustior , et sapientize complexibus aptior. 


Sie οἱ ille in Scripturis ** vir justus Elchana duas 
simul refertur habuisse uxores, quarum una Fe- 
nenna, alia Anna dicebatur, id est conversio 
et gratia (76). Et primo quidem dicitur de Fe- 
nenna filios suscepisse, id est de conversione, et 
posumodum de Anna, que est grotia. Profectus 
etenim sanctorum Scriptura figuraliter per con- 
jugia designat, Unde et tu potes, si vis, hujusce- 
modi nuptiarum maritus exsistere, et, verbi causa, 
si hospitalitatem libenter exerces, hanc tibi con- 
jugem videberis assumpsisse. Huic si addideris 
pauperum «curam , secundam videbcris sortitus 
uxorem. Quod si et patientiam tibi jungas et mau- 
suetudinem, c:xterasque virtutes, tot videberis ac- 
cepisse uxores, quol virtutibus gaudes. inde crgo 
est quod nonnullos patriarcharum simul plures 
habuisse conjuges, alios defunctis prioribus acce- 
pisse alias, Scriptura commemorat : ut illud 
figuraliter indicetur, quod quidam plures simul pos- 
sunt exercere virtutes, alii non prius qua se- 
quuntur incipere , quam priora perduxerint ad 
perfectum. Inde denique Salomon plures simul ha- 
buisse refertur uxores , cui dixerat Domiuus ** : 
Sapiens anle te non (uit talis, et post te non erit. 
Quia ergo dederat οἱ Dominus multitudinem pru- 
dentiz , sicut arena est maris, ut judicarct po- 
pulum suum in sapientia, ideo plures simul po- 
terat exercere virtutes. Sane preter hoc, quod 
ex lege Dei edocemur, si etiam ex his eruditio- 
nibus, qu:e extrinsecus videntur esse in s:culo, 


aliquas contigimus ; verbi causa, ut est eruditio 


litterarum, vel artis grammatica , ut est geometrica 
doctrina, vel ratio numerorum, vel etiam diale- 
etica disciplina ; et liac omnia extrinsecus qua- 
$ita, ad nostra instituta perducimus , atque in 
assertionem nostre legis asciscimus , tunc vide- 


* ll Cor. iv, 10. *^ 1I Cor. 5,15. *! Psal. xxxvi, 


Hebraica , adolevit, suffivit. 

(16) Fenenna dicitur Origeni conrersio a verbo 
ΠΣ5, aspexit, convertit, Anna vero gratia a radico 
ΣΠ. gratiam fecit , misericors, gratiosus fuit. 
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bimur vcl alienigenas in matrimonium sumpsisse, A donet hanc benedieuonem, ut habitare merear ad 


vel etiam concubinas. Et si de hujuscemoti con- 
jugiis disputando, disserendo. (77), contradicentes 
redarguendo, convertere aliquos poterimus ad 
fidem, et si suis eos rationibus et artibus supe- 
rantes, veram philosophiam Christi et veram pie- 
tatem Dei suscipere suaserimus: tunc ex dialectica 
vel rhelorica videbimur quasi ex alienigena qua- 
dam, vel concubina , filios genuisse. lgitur ad 
tales nuptias , vel ad hujuscemodi filios procre- 
andos, per sencctam nullus excluditur, imo po- 
tius hzc casta. progenies maturz ztati plus con- 
venit. Sicut et nunc Abraham grandsvus , et, ut 
Scriptura dicit"! , senez et plenus dierum Cetliuram 
ducit uxorem. Sed ne lioc quidem latere nos de- 
bet ex his qu:& per historiam referuntur, quz et 
quales sint generationes , quz ex ipsa propagantur. 
Si enim horum meminerimus , facilius de diversis 
gentibus que in Scripturis dicuntur, poterimus 
agnoscere : verbi causa, ut cum dicitur quod Moy- 
ses accepit uxorem filiam Jethro sacerdotis Madian, 
qui Madian invenitur filius fuisse Cethurz et Abra- 
ham **. Agnoscimus ergo, quod uxor Moysi ex se- 
mine Abraham sit, et non fuerit alienigena. Sed et 
cum scribitur regina Cedar, sciendum nibilominus 
est, quod et Cedar ex ipso genere Cetliurze descen- 
dat εἰ Abraham. Sed et in generationibus Isinael 
similia invenies. Quas si diligenter intuearis, plu- 
rimas in his quz cxteros latent historias depre- 


puteum visionis! Quis potest scire et intelligere 
qua est visio, quam vidit Isaias filius Amos ? Quis 
potest scire qux est visio Naum? Quis potest intel-- 
ligere quid contineat illa visio quam vidit Jacob in 
Dethel, cum abiret in Mesopotamiam, ubi dixit ** 
Hac est domus Dei, et porta cali? Et si quis potest 
singulas quasque visiones, vel qux in lege sunt, 
vel quz in prophetis, scire et intelligere , ille habi- 
tat ad puteum visionis. Sed et hoc diligentius 
perspice, quod ita magnam benedictionem accipere 
2a Domino meruit Isaac, ut habitaret ad puteum 
visionis. Nos vero quande satis mereri poterimus 
$i forte transitum habere possimus per puteum 
visionis. Hle tamen permanere meruit in visione et 
habitare, nos parum quid illuminati per Dei miseri- 
cordiam sentire, vel suspicart de unaquaque visione 
vix possumus. Si tamen potuero unum aliquenr 
intellectum sentire de visionibus Dei, unam diem. 
videbor fecisse ad puteum visionis. Si vero non 
solum secundum litteram , sed aliquid et secundum 
spiritum attingere, biduum videbor fecisse apud 
puteum visionis. Quod et si moralein locum conti- 
gero, fecerim triduum, vel certe etiam si non 
potuero omnia intelligere , assideo tamen Scriptu- 
ris (79) divinis, et in lege Dei meditor die ae 
nocte, et omnino nunquam desino , inquirendo, 
discutiendo, tractando, et certe, quod maximum 
est, orando Deum, et ab ipso poscendo intellectum, 


bendes. Sed et nos interim hac in aliud tempus C qui docet hominem scientiam, videbor etiam ego 


remittentes (78), ad ea qu:e in consequentibus re- 
citata sunt properemus. 

9. Et factum est, inquit ', postquam mortuus est 
Abraham , benedixit. Dominus Isaac filium ejus , et 
habitavit αἱ puteum. visionis. De morte Abraham 
quid nobis amplius dicendum est, quam sermo Do- 
mini in Evangeliis continet, dicens ** : De resurre- 
ctione autem mortuorum non legistis quomodo dicit 
in. rubo, Deus Abraham, et Deus Isaac, et Dcus Ja- 
cob ? Deus autem non est mortuorum , sed vivorum. 
Omnes enim illi vivunt ? Optemus ergo et nos hujus- 
modi mortem , sicut et Apostolus dicit ** , ut mo- 
riamur peccato, vivamus autem Deo. Talis namque 
Abraliz mors intelligenda est, qu:e in tantum dila- 
laverit sinus ejus, uL omnes sancti qui de quatuor 
Oterre partibus veniunt, in sinum Abrahz porten- 
tur ab angelis. Sed videamus jam quomodo post mur- 
tem ejus benedixerit Dominus Isaac filium ejus, et 
quz est ista benedictio. Benedizit, inquit, Dominus 
Isaac, et habitavit ad puteum visionis. llzc est enim 
omnis benedictio, qua benedixit Dominus Isaac, ut 
habitaret ad puteum: visionis. Intelligentibus gran- 
dis est ista benedictio. Utinam οἱ Dominus mihi 


D 


habitare ad puteum visionis. Sin vero negligam 
neque domi exercear in verbo Dei, neque eccle- 
siam ad audiendum verbum Dei frequenter ingre- 
diar, sicut nonnullos in vobis video, qui diebus 
tantummodo solemnibus ad ecclesiam veniunt , qui- 
hujuscemodi sunt, nen habitant apud puteume 
visionis. Ego autem vereor ne forte qui ita negli- 
gentes sunt, etiam cam ad ecclesiam veniunt, non 
bibant de puteo vitze, nec reficiantur, sed occupa- 
tionibus vacent cordis sui et cogitationibus quas 
secum deferunt, el discedant nihilominus ab Serl- 
pturarum puteis sitientes. Festinate ergo vos, et 
satis agite , ul ista ad vos Demini benedictio 
veniat, qua apud puteum visionis babitare possitis, 
ui aperiat Dominus oculos vestros, et videatis 
puteum visionis, et percipiatis ex eo aquam vivam, 
qua fiat in vobis fons aquae salientis in vitam seter- 
nam *'. Si quis autem raro ad ecclesiam veniat, 
raro de Scripturarum fontibus hauriat, et qus 
audit, continuo discedens, et aliis negotiis occupa- 
tus omittat, hic non habitat apud puteum visionis. 
Vis tibi ostendam quis est, qui nunquam recedit a 
puteo visionis ? Apostolus Paulus, qui dicebat ** : 


** Genes. xxiv, 45. 5* Exod. n. 9" Genes. xxv, 4t. * Marc. xiu, 26,et Luc. xx, 97. "* I Petr. ri, 


24.  ** Genes. xxvi, 47. ** Joan. iv, 44, 
(PUT). Disserendo, deest in antea. editis, sed repe- 
ritur in mss, Panlo post editi, superantes, ad veram 
philosophiam Christi, et veram societatem Christi, 
pietatem Dei; at wss. ut in nostro textu. 


ο: |[ Cor. ui, 18. 


(78) Sic mss. Alias. deprehendas.... in. aliud 
tempus. pretermittentes., . 204 

(19) Alias, assideo tamen in Scripiwris. Sed 
mss, ut in nostro textu. 
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Nos autem omnes relevata [acie gloriam Domin: A Abiit Rebecca iuterrogare ad. Dominum. Abiit. Quo 


epeculamur. Et (tu ergo si semper perscruteris 
propbeticas visiones, si semper inquiras, semper 
discere cupias, hec mediteris, in iis permaneas, 
percipis et tu benedictionem a Domino, et habitas 
spud puteum visionis. Et tibi enim apparebit Domi- 
nus Jesus in via , et aperiet tibi Scripturas, ita ut 
dicas ** : Nonne cor nostrum ardens erat in nobis, 
cum aperiret nobis Scripturas ? Apparet autem his, 
qui de ipso cogitant, et in ipso meditantur, atque 
in lege ejus die sc nocte versantur. lpsi gloria et 
imperium in szcula s:culorum. Amen. 


HOMILIA XII. 
De conceptu Rebecce et partu. 


abiit? Ex eo loco in quo non erat Dominus , abtit 
ad eum locum iu quo erat ? lloc enim videtur indi- 
core cum dicitur : Abiit interrogare Dominum. 
Nonne ubique est Deus? Nonne ipse dixit **? 
Colum et terram repleo , dicit Dominus ? Quo ergo 
abiit Rebecca? Ego puto quod non de loco ad locum 
abierit, sed de vita ad vitam, de actu ad actum, de 
bonis ad meliora transicrit, de utilibus ad utiliora 
perrexerit, de sanclis ad sanctiora properaverit. 
Absurdum namque estsi ita pulemus imperitam 
fuisse Reheccam et indoctam, qux in domo sapientis 
Abrah: sub viro eruditissimo Isaac fuerat instituta, 
ut intra aliquem locum Dominum putaverit esse 
conclusum, et illuc iret interrogare, quid parvulo- 


1. Per singulas quasque lectiones cum legitur B rum intra uterum exsultatio designaret. Vis autem 


Moyses, orandus est nobis Pater Verbi, ut impleat 
etiam in nobis illud, quod in psalmo scriptum 
est ** : Revela oculos meos, ei considerabo mirabilia 
de lege tua. Nisi enim ipse aperiat oculos nostros, 
quomedo videre poterimus tanta hec, qua in pa- 
triarchis sacramenta formantur, αυ nunc in puteis, 
nunc in nuptiis, nunc in parturitionibus, nunc 
eliam in sterilitatibus figurantur. Refert. namque 
prasens lectio 05, quod ]saac rogavit Deum pro 
Rebecca uxore sua, quia sterilis erat, et exaudivit 
illum Deus, εἰ concepit, et exsultabant, inquit, pueri 
in utero ejus. Primo omnium intuere, quid istud est 
quod plurimz sanctarum mulierum in Scripturis 
steriles fuisse referuntur, sicut ipsa Sara, ecce et 
nunc ltebecca. Sed et Rachel dilecta Israel sterilis 
fuit. Anna quoque majer Samuelis, sterilis scribi- 
tur. Sed etin Evangeliis Elisabeth sterilis fuisse 
ΠΙΘΙΠΟΓΔΙΗΓ. [n omnibus autem istis unus hic titulus 
designatur, quod post sterilitatem sanctum omnes 
ediderint partum. Sic ergo et hxc nunc Rebecca 
sterilis fuisse dicitur : sed oravit, inquit, Isaac, 
pro ea Dominum , et exaudivit illum εἰ concepil, el 
ezsultabant pueri in utero ejus. Sterilis hxc ecce 
quid concepit. Filii sterilis antequam nascantur, 
exsultant, et quz desperaverat sobolem, gentes et 
populos gestat in utero. Sic enim dicit: Abiit, 
iuquit **, Rebecca interrogare Dominum , et diait ei 
Dominus : Due gentes in. utero tuo. sunt, εἰ duo 
populi de venire two. separabuntur. Longum est si 
velimus nunc exsultationem puerorum adhuc in 
92 utero habitantium perscrutari. Longum est si 
de his interpretationes et znigmata qui scribit 
Apostolus proferamus , quid mysterii, quid causze 
contineant, cur, antequam nascantur pueri, aut 
aliquid in hoc szculo agant boni vel mali , dicitur 
de his *", quia populus populum superabit, et. major 
serviet minori; cur, antequam de matris utero pro- 
cederent, dicilur per prophetam *5, quia Jacob 
dilexi, Esau autem odio habui. Hzc supra nostram 
linguam sunt, et supra auditum vestrum. 

2. Nunc interim videamus quid est quod dicitur : 


3 Luc. xxiv, 29. ** Psal, cxvin, 18. 


** Genes. xxv,. 91. 


videre, quia ex more venit lioc eanctis, ut, cuin 
aliquid a Deo ostendi sibi viderint, vel abire, vel 
transire se dicant? Moyses cum vidisset rubum 
ardere et non exuri, admiratus visum dixit τι 
Transeam, et videbo visum hoc. Non utique ct ipse 
significabat se aliquod terrx: spatium transiturum, 
non montes conscendere, nec digredi prarupta 
convallium. Prope ipsum erat visio, in ore et in 
oculis ejus. Sed dicil, (ranseam, ut ostendat se 
commonitum visione celesti ad superiorem vitam 
debere conscendere , ab bis in quibus crat, ad 
meliora transire. Sic ergo et nunc refertur de 
Rebecca, quod abiit interrogare Dominum : que, 
ut diximus, abiisse non passibus pedum, sed men- 
tis profectibus cxistimanda est, Et tu ergo, si ε- 
peris intueri non ea qua videntur, sed qua non 
videntur, id est non carnalia, sed spiritalia, non 
presentia, sed futura, abiisse diceris interrogare 
Dominum. Si eruas te de conversalione veteri, el 
a consortio eorum cum quibus turpiter et notabi- 
liter viveras, honestis vero te ac religiosis actibus 
sceies; cum requisitus fueris inter sodales turpi- 
tudinis, et in catervis noxiorum nequaquam fueris 
repertus, dicetur et de te quia abiit interrogare 
Dominum. Sic igitur sancti non de loco ad locum, 
sed de vita ad vitam, de institatis primis abeunt ad 
instituta potiora. 

9. Dixit ergo ei Dominus "* : Duc gentes in utero 
(uo sunt, et duo populi de ventre (uo segregabuntur. 
Et populus populum superabit, et major serviet 
minori. Quomodo populus populum superaverit, id 
est Ecclesia Synagogam, et quomodo major serviat 
minori, etiam ipsis Judzis licet non credentibus 
notum est. De his ergo qua palam sunt et valde 
omnibus trita, dicere superfluum puto. lllud, οἱ 
placeat, addamus, quod unumquemque nostrum, 
qui liec audit, xdiflicare et instruere queat. Ego 
puto quod et de singulis nobis hoc dici potest, quia 
duz gentes et duo populi intra" nos sunt. Nam οἱ 
virtutum populus intra nos est, et vitiorum nihilo- 
minus populus intra nos est. De corde enim nostro 


** ibid. 25. — *' ibid.  ** Malac. 
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procedunt. cogitationes mala, adulteria, furia, (alsa A nias commovebunt, et incipient replere terra sua et 


testimonia 9, doli, contentiones, hareses, invidiz, 
comessationes, el his similia. Vides quantus malo- 
rum populus intra nos est ? Si vero inercamur illam 
vocem dicere sancto Spiritui "* : A fímore two, 
Domine, in utero concepimus, et peperimus, spiritum 
salutis tuc fecimus super terram; tunc et alius intra 
nos populus invenitur in spiritu generatus. Fructus 
eniin spiritus est charitas, gaudium , pax, patientia, 
humilitas, mansuetudo, continentia, castitas "*, el 
his similia. Vides et alium populum qui et ipse 
intra nos est : sed iste minor est, ille major. Sem- 
per enim plures sunt mali quam boni, et vitia 
numerosiora virtutibus. Sed si tales simus, qualis 
Rebecca, et mereamur de Isaac , id est de verlo 
Dei habere conceptum, etiam in nobis populus 
populum superabit, et major serviet minori : serviet 
eienim caro spiritui, et vitia virtutibus cedent, Et 
impleti sunt, inquit "*, dics ejus ut. pareret, et erant 
gemini in ventre ejus. llic sermo, id est impleti 
sunt dies ejus. ut pareret, nunquain. fere nisi de 
sanctis imulieribus seribitur. De hac namque Re- 
becca dictum est hoc , et de Elisabetli matre Joan- 
nis, et Maria matre Domini nostri Jesu Christi. 
Unde mihi videtur eximium aliquid , et prz:tter cz- 
teros homines hujuscemodi partus ostendere, ct 
repletio dierum ortum perfectz sobolis indicare. 

4. Exiit autem filius, inquit "5, primitivus, rubens, 
el totus tanquam pellis hirsutus. Cognominavit 
aulem. nomen illius Esau. Et postea exiit. [rater 
ejus, et manus ejus implexa erat calcaneo Esau, 
et appellavit nomen illius Jacob. Refert de his alia 
scriptura, quod Jacob supplantavil in ventre fra- 
trem. suum , et hujus rei indicium sit, quod 
manus ejus implexa erat calcaneo fratris sui Esau. 
Qui Esau de utero matris δι processit hirsutus 
totus tanquam pellis, Jacob autem levis οἱ sim. 
plex. Unde et Jacob a luctando nomen ^ accepit 
(80). Esau vero, ut aiunt qui Hebrza nomina 
interpretantur, vel a rubore, vel a terra, 
93 id est rubrus, vel terrenus, vel, ut aliis visum 
est , factura dictus videtur. Verum qu sint istius 
nativitatis privilegia, cur autem ille supplantaverit 
fratrem, et levis ac sünplex natus sit, cum utique, 
sicut dicit Apostolus 1, ex uno fuerit Isaac patre 
'nostro utriusque filii conceptus, vel cur ille totus 
hirsutus οἱ horridus, et, ut ita dicam, peccati et 
nequitiz squalore cireumdatus , non est meum dis- 
cutere. Si enim voluero in altum fodere, et aqux 
viv: latentes venas aperire continuo aderunt Phili- 
sthini, et litigabunt mecum, et rixas inihi et calum- 


1 Matth. xv, 19; Gal. v, 20. 
'* ibid. 95 et 96. " Rom. 1x. "5 Joan. vi, 27. 
*3* Matth. xiv, ^9? Math, xv. 
* 
(S0) A verbo T. calcaneum apprehendit, cal- 
cameo, supposito luciaieris instar pessumdedit, fit 
nomen Jacob, quod in parlu calcem fratris sui 
tenuit, quasi ipsum in primogenitura supplantare 
volens. Non 1ale ergo asserit Origenes eum a 


15 [sa, xxvi, 18. 
?* Joan. ix, 2. 


luto puteos meos. Nam utique si permitterent isti 
Philisthini, et ego volebam accedere ad Dominura 
meum patientissimum Jesum, qui dicit", quia ego ve 
nientem ad me non repello: volebam accedere, et sic- 
ut dixerunt ei discipuli 12: Domine, quis peccavit, hic 
an parentes ejus, ut cecus. nasceretur ? Etego vole- 
bam interrogare eum et dicere : Domine, quis pec- 
cavit, hic Esau, an parentes ejus, ut sit totus hirsue 
tus, et horridus nasceretur, ut in utero supplantaretar 
a fratre ? Sed si voluero interrogare de his verbam 
Dei, et inquirere, statim mihi lites Philisthini et ca- 
lumnias movent. Et ideo nos relinquentes hunc pu- 
teum et vocantes eum inimicitias, alium fodiamus. 

5. Post hec, inquit **, seminavit [saac hordeum, 
et invenit centuplum. Benedizit autem illum Dominus, 
εἰ magnificatus est. homo et processu major fiebat, 
quoadusque magnus factus. est valde. Quid est quod 
Isaac hordeum seminavit, et non frumentum, et be- 
nedicitur in eo quod hordeum seminat, et magnifi- 
catur quousque magnus fiat? Apparet ergo, quia 
nondum magnus eral ; sed posteaquam seminavit 
hordeum et collegit centuplum, tunc factus est ma- 
gnus valde. llordeum jumentorum maxime cibus 
est, aut. servorum rusticorum. Est enim species 
asperior, et qua velut acuminibus quibusdam 
contingentem. stimulare videatur. Isaac sermo 
Dei est, qui sermo in lege hordeum seminat, 
οἱ in Evangeliis triticum. Παπ enim cibum per- 
fectioribus et spiritalibus, bunc imperitioribus et 
animalibus parat : quia scriptum est *! : Homines et 
jumenta salvos facies, Domine. 1saac sermo legis 
hordeum seminat, et tamen ih ipso hordeo invenit 
centesimum fructum. Invenis enim et in lege mar- 
tyres, quorum est centesimus fructus. Sed et Domi. 
nus noster in Evangeliis 15436, perfectiora quaeque 
apostolis, turbis autem plebeia et communia loque- 
batur. Vis autem videre, quod etiam ipsius hordei 
cibos incipientibus exhibuit ? Scriptum est in Evan- 
geliis** , quod secundo paverit turbas. Sed illos quos 
primo pascit, id est incipientes , hordesceis pani- 
bus pascit. Postea vero, cum jam profecissent in 
verbo et doctrina, triticeos eis exhibebat panes**, 
Sed post hoc Dominus, inquit, benedixit [$2ac, et 


D magnus factus est valde. Parvus erat Iaaac in lege, 


sed processu temporis flt magnus. Fit magnus pro- 
cessu temporis in prophetis. Nam in sola lege non- 
dum magnus est, quippe quz et velamine tecta est. 
Crescit ergo jam in prophetis. Cum vero pervenerit 
ad hoc usque, ut et velamen abjiciat, tunc erit nia- 
gnus valde. Cum ceperit littera legis velut palea 


"^ Galat. v, 92, 20. 
86 Genes. xxvi, 12. 


15 Genes. xxv, 24. 
8! Psal. xxxv, 8. 


luctando nomen accepisse, sed miscet etymolegias 
Esau et Edom. Esau enim a radice ΠΩΣ, factura, 
dici potest, Edom vero ab ΟΥ, ruber, rubicundus, 
dicitur, aut honio e terra creatus. 
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bordel ejus secerni, et apparuerit quod spiritalis A venimus exercitia. Eccc enim, refert Scriptura, 


est lex, tunc. isaac. magnificabitur, et flet inagnus 
valde. Vide enim quía et Dominus in Evangeliis ** 
paucos panes frangit, et quod miHia reficit populo- 
num, et quanti cophini reliquiarum supersunt. Do- 
pec integri sunt panes, nemo saturatur, neino refi- 
citur, nec ipsi panes videntur augeri. Considera 
ergo nunc, quomodo paucos panes frangimus; de 
Scripturis divinis paucos serinones assumimus, quot 
millia hominum saterantur. Sed nisi fracti fuerint 
isti panes, nisi in paries comminuti a. discipulis, 
hoc est, nisi minutatim littera fuerit discussa et 
fracta, sensus ejus ad omnes non potest pervenire. 
"Cum autem pertractare ceperimus et singula quze- 
que discutere, tanc turbx» quidem quantum pote- 


quod 1saac, postquam benedixit illum Dominus et 
magnificatus est valde, aggressus est opus magnum. 
Et cepit, inquit, fodere puteos, puteos quos fode- 
rant pueri ejus in tempore patris ejus Abraham *', 
sed oppilaverant eos Philistbini , et impleverant ter- 
ra (81). Primo ergo habitavit apud puteum visio- 
nis, οἱ illuminatus a puteo visionis aggreditur alios 
puteos aperire. Et non primum noros puteos, sed 
quos foderat pater ejus Abroham. Et cum fodisset 
primum puteum, zelati sunt, inquit, eum Philisthini. 
Αι ille zelo eorum nou est deterritus, nec cessit in- 
vidi :sed ilerum, inquit 58, fodit puteos, quos fo- 
derant pueri Abraham patris ejus, et. oppilaverant 
eos Philisthini post. mortem Abrahe patris. ejus ; et 


runt suinant, Quod autem non. potuerint, colligen- B posuit illis nomina, secundum nomina qua posuerat 


dum est et reservapdum, ne quid pereat. Servainus 
ergo et nos, si quid turbz capere non possunt, et 
colligimus in cophinis et sportis. Denique cum paulo 
ante fregissemus panem de Jacob et Esau, quanta 
de illo pane fragmenta superaverunt quz nos dili- 
genter recollegimus ne perirent, et servamus in 
sportis vel cophinis, usquequo Doninus de ipsis 
quid etiam lieri jubeat, videamus. Nunc autem quan- 
tum possibile est, vel de panibus comedamus, vel 
de puteis hauriamus. Tentemus facere etiam illud, 
quod sapientia commonet, dicens 35: Bibe aquas de 
1wis fontibus, et de iuis puteis, εἰ sil. tibi fons (uus 
proprius. Tenta ergo et tu, ο auditor, habere pro- 
prium puteum, εἰ proprium fontem ; ut et tu, cum 
apprehenderis librum Scripturarum, incipias etiam 
ex proprio sensu proferre aliquem intellectum, et 
wecundum ea qua in Ecclesia didicisti, tenta οἱ tu 
bibere de fonte ingenii tui. Est intra te natura 
-quse vivze, sunt ven: perennes, οἱ irrigua θαεηία 
rationabilis sensus, si modo non sint terra et rude- 
ribus oppleta. Sed satis age fodere terram tuam, et 
purgare sordes, id est ingenii tui amovere desi- 
diam, et torporem cordis excutere. Audi enim quid 
dicit Scriptura **: Punge oculum , et profert. lacry- 
vtam ; punge cor, et. proferi sensum. Purga ergo et 
ta ingenium tuum, ut aliquande etiam de tuis fon- 
tibus bibas, et de tuis puteis haurias aquam vivam. 
Si enim suscepisti in te verbum Dei, si accepisti ab 


pater ejus. Fodit ergo illos puteos, quos pater suus 
foderat, et qui per malitiam Philisthinorum terra 
fuerant repleti. Fodit et alios novos in valle Gcra- 
rarum (82), non quidem ipse, sed paeri ejus : et 
intenit , inquit **, ibi puteum aque vive. Sed rizati 
sunt pastores Gerararum cum pastoribus Isaac, di- 
centes suam esse aquam, et appellavit nomen putei Ini- 
quitas. Inique enim gesserunt cum eo. Sed Isaac re- 
cedit a malitia eorum, et fodit iterum. alterum. pu- 
teum, et pro ipso mihilominus, iuquit, allercabuntur, 
εἰ appellavit nomen ejus Inimicitiam. Et recessit inde, 
el fodit iterum puteum alium, et non sunt rizatide eo. 
Ideo et appellavit. nomen ejus. Amplitudo, dicens, 
quia nunc dilatavil nos Deus, εἰ auxil nos super ter- 
ram. Benein quodam loco sanctus Apostolus, con- 
siderans mysteriorum magnitudinem, dicit ** : Ei 
ad hec quis idoneus ? Simili modo, imo longe dissi- 
mili, quanto illo longe inferiores sumus, etiam nos 
videntes tantam in mysteriis altitudinem (83) pu- 
leorum, dicimus : Et ad. hec quis. idoneus ) Quis 
enim digne valeat explicare, vel puteorum sacra- 
menia tantorum, vel eorum qua gesta pro puteis 
referuntur, nisi invocemus Patrem Verbi viventis, 
et ipse in ore nostro verbum dare diguetur, ut si- 
tientibus vobis possimus aliquantulum aque vive 
haurire ex his tam copiosis et multiplicibus puteis ? 

9. Sunt ergo putei, quos foderunt pueri Abra- 
bam, sed hos Philisthini repleverunt terra, Hos ergo 


Jesu aquam vivam et fideliter accepisti, flet in te D primum purgare aggreditur Isaac. Pbilisthini aquas 


fons aqu salientis in vitam seternam, in ipso Jesu 
Christo Domino nostro, cui est gloria et imperium 
in sxcula sseculorum. Amen. 


944 HOMILIA XII. 


De puteis quos fodit Isaac, et repleti sunt a 
Philisthinis. 

1. Solita erga puteos semper patriarcharum in- 

* Mattb. xiv. 9 Prov, v, 15,18. 
seq. ** Id Cor. i1, 10. 

81) Editi, foderunt... opylaverunt... impleverunt, 
sed mss. ut ip nostro textu. . 

(82) Aliquot mss., Geraris, quoties in editis legi- 
(ar Gerararum. . . 

80) Sic mss., edili. vero, tantam mysterii alti- 
tudinem. 


** Eccle. xx1, 49. 


ederunt, terram diligunt. Isaac aquas diligit, puteos 
semper quzrit, veleres purgat, novos aperit. intuere 
nostrum δααο, qui pro nobis oblatus est hostia, 
venientem in vallem Gerararum, quam interpre- 
tantur. maceriam (84), sive sepem; venientem, in- 
quam, ut medium parietem sepieus solvat inimici- 
tias in. carue sua, venientem tollere maceriam, id 
κ! Genes, xxvi, 45. '* ibid. 18. ** ibid. 19 et 


(84) Loeus in editis corruptus, ubi legitur ma- 
cheram sive. aepem, venientem in aquam, uL medium 
parietem sepis solvat, εἰ inimicitias in carne sua, 
venientem tollere macheram, id est peccatun quo tu- 
ler nos separat et Deum, macharam que est media, 
elc. At mss. utin nostro textu, et recle omnin3,; 
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est peccatum, quod inter nos separáf' et Deum, ma- A Isaac et novos puteos, imo pueri Isaac fodiuut. 


ceriam, quz est media inter nos et ceelestes virtu- 
tes, ul faciat utraque unum, el ovem quz errave- 
rat, humeris suis reportet ad montes, et restituat 
ad alias nonaginta novet, qua non erraverunt. llic 
ergo Isaac Salvator noster, cum venisset in istam 
vallem Gerararum, primum omnium illos puteos fo- 
dere voluit, quos foderant pueri Patris svi; legis 
scilicet et prophetarum voluit puteos innovare (85), 
quos Philisthini terra repleverant. Qui sunt isti, qui 
1θττα puteos replent ? Illi sine dubio qui in lege ter- 
renam et carnalem intelligentiam ponunt, οἱ spiri- 
talem ac mysticam claudunt, ut neque ipsi bibant, 
neque alios bibere permittant. Audi 1sa2ac, Domi- 
nuin nostrum Jesum Christum (86) in Evangeliis 
dicentem *!: Ve vobis, Scribe et Pharismi hypocri- 
(c, quoniam tulistis clavem scientie, et. neque ipsi in- 
troistis , neque intrare volentes permisistis. Isti sunt 
ergo, qui puteos, quos foderant pueri Abraham, 
terra repleverunt, qui legem carnaliter docent, et 
aquas sancti Spiritus maculant. Qui puteos ad hoc 
habent, non ut aquam proferant, sed ut terram po- 
nant, Hos ergo puteos aggreditur fodere Isaac. Et 
videamus quomodo eos fodit. Cum pueri Isaac , qui 
sunt apostoli Domini nostri transirent, inquit, per 
segetes Sabbato vellebant spicas, et confricantes 
manibus manducabant. Tunc ergo dicebant ei isti, qui 
terra repleverant puteos Patris cjus **: Ecce discipuli 
Ini (aciunt Sabbatis quod non licet. Ille ut terrenum 
eorum foderet intellectum , dicit ad eos ** : Non 
legistis quid fecit. David, cum esuriret ipse, et qui 
cum ipso eranl, quomodo intravit ad Abiathar sacer- 
dotem, εἰ panes. propositionis manducavit ipse εἰ 
pueri sui, quos non licebat manducare | nisi solis sae 
cerdotibus ? Et his addidit : Sé sciretis quid est, mi- 
sericordiam volo, et non sacrificium, nunquam uti- 
que condemnassetis innocentes. Sed illi ad bxc quid 
referunt ? Rixati sunt cum pueris ejus, et dicunt **: 
Non est hic homo a Deo, qui Sabbatum non custodit. 
Hoc 95 ergo modo fodit puteos ἴδααο, quos foderant 
pueri patris sui. Puer patris sui erat Moyses, qui 
foderat puteum legis. Pueri patris sui erant David 
et Salomon, et prophelz, et si qui alii sunt, qui 
libros scripserant Veteris Testamenti, quos terrena 
et sordida repleverat intelligentia Judaeorum. Quam 
cum vellet purgare Isaac, et ostendere quia quacun- 
que lex et prophete dixerunt, de ipso dixeruut, 
rixati aunt cuim eo Philistbini. Sed discedit ab eis. 
Non enim potest esae cum cis, qui in puteis nolunt 
aquam habere, sed terram. Et dicit eis *5 : Ecce 
relinquetur vobis domus vestra deserta. Fodit ergo 


* Luc. xi, 59. ** Mauh. xi, 2. ?? ibid. 
*! Genes. xxvi, 22. ** Psal. Lxxv, 1. 
ain, 52. 


nisi quod y, Gerara, non significel maceriam, sed 
peregrinutionem a "TA, peregrinari ; vel couflictum, 
à iT, conflixit; vel sectionem, a 172, secuit."13 au- 
tem significat maceriam. Origenes: itaque legebat 
Πλ proTà 


** Joan. ix, 10. 
** Psal. xviii, 5. 


Pueri sunt [saac, Matthzus, Marcus, Lucas et 
Joannes. Pueri cjus sunt. Petrus, Jacobus et Judas ; 
puer ejus est et apostolus Paulus, qui omnes Novi 
Testamenti puteos fodiunt. Sed et pro his altercantur 
illi qui terrena sapiunt, nec nova condi patiuntur, 
nec vetera purgari. Evangelicis puteis contradicunt, 
apostolicis adversantur. Et quoniam in omnibus con- 
tradicunt, ia omnibus litigant, dieitur ad eos ** : 
Quoniam indignos vos fecistis gratia Dei, ex hoc jam 
ad gentes ibimus. 

3. Post hzc ergo fodit tertium puteum Isaac, et 
appellavit nomen loci illius Amplitudo, dicens quia 
nunc dilatavit nos Dominus, εἰ auxit που super ter- 
ram *', Vere enim dilatatus est 1saac, et auctum est 
nomen ejus super terram, cum adimplevit ia nobis 
scientiam Trinitatis. Tunc enim tantum in Juda 
notus erat Deus, οἱ in Israel magnum nomen ejus 
nominabatur *5; nunc autem in omnem terram ezivit 
sonus eorum, εἰ in. fines orbis lerra verba eorum *?*. 
Euntes enim pueri Isaac per universum orbem terr:ze 
foderunt puteos, et aquam vivam omnibus ostende- 
runt, baptizantes omnes gentes in nomine Patris, et 
Filii, et Spiritus sancii *. Domini enim est terra, el 
plenitudo ejus *. Sed et unusquisque nostrum, qui 
verbum Dei ministrat, puteum fodit, οἱ aquam vi- 
γδπ quazrit, ex qua relicial auditores. Si ergo inci- 
piam etego veterum dicta discutere, et sensum iu eis 
quzrere spiritalem, si conatus fuero velamen legis 
a'novere, et ostendere allegorica esse qua scripta 
sunt, fodio quidem puteos, sed statim mihi movebunt 
calumnias amici litter, et insidiabuntur mihi, ini- 
micitias continuo et persecutiones parabunt, veri- 
tatem negantes stare posse nisi super terram. Sed 
nos si Isaac pueri sumus, puteos aqua vivze diliga- 
n.us et fontes, a litigiosis et calumniatoribus rece- 
damus, ct relinquamus eos in terra quam diligunt. 
Nos vero nunquam cessemus puteos aqua viva fo- 
diendo : et nunc quidem vetera, nunc etiam nova 
discutiendo, efficiamur similes illi evangelico scriba, 
de quo Dominus dixit *, quia profert de thesauro suo 
nova et υείετα. Sed et si quis eorum me nunc audiat 
disputantem, qui seculares litteras novit, dicil fortas- 
se, Nostra sunt ista qua dicis, οἱ nostra artis eruditio 
est; lixec ipsa qu:e disputas et doces, nostra eloquentia 
est. Et movet inihi lites velut Philisthinus quidam, 
diceus, quia in meo solo fodisti puteum, et videbitur 
sibi merito vindicare, qua propria terrze sunt, Ve- 
rum ad hec ego respondebo, quia liabet omnis 
terra aquas, sed qui Philisthinus est, et terrena 
sapit, nescit in omni terra invenire aquam, nescil 


*5 Matth. xxi, 98. 
! Matth. xxvi, 19. 3 Psal. xxii, 4. 


6 Act, xin, 46. 
? Math. 


(85) Alias, eut quos foderant...vult. puteos inno- 
vare. Sed mss. ut in nostro textu. 

(86) Vox Christum deest in. antea editis, sed re- 
peritur in wiss. Infra mss., et aquas sancti Spiritus. 
Alias, et aquam sanc Spiritus, 


ass 
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in omni anima Inveniri rationabilem sensum et ima- A Imago Del latens, et lunc puteum Philistiui, iJ esi 


ginem Dei (87), nescit fidem, pietatem, religionem 
posse in omnibus inveniri. Quid tibi prodest habere 
eruditionem, et nescire ea uti, et liabere sermonem, 
et nescire loqui? Istud opus proprie puerorum Isaac 
est, qui in omni terra fodiunt puteos aqua vivo, 
id est, omni animas verbum Dei loquuntur, et inve- 
Blunt fructum. Denique vis videre, unus puer Isaac, 
quantos puteos in terra alienigenarum foderit? Vide 
Paulum, qui ab Hierusalem in circuitu usque ad 
Hiyricum replevit Evangelium Dei *. Sed per singu- 
las ἱείος puteos persecutiones passus est Philistino- 
rum. Audi ipsum dicentem * : Quanta mihi accide- 
runt ]conii, Lgwris, quanta. in. Epheso? Quoties 
ezsus οἱ quoties lapidatus est ? quoties pugnavit ad 


bestias ? sed permansit usquequo exiret ad latitu- B 


dinem, id est usquequo in totius orbis terres lati- 
tudine Ecclesias collocaret, Sic ergo putei, quos 
fodit Abraham, id est, Scripturze Veteris Testametiti, 
repleti suut terra a Philistinis, sivea malis docto- 
ribus, Scribis et Pharissis, sive etiam adversariis 
potestatibus : et obturat:e sunt eoram venae, ne po- 
tum przbeant his qui ex Abraham sunt. Non enim 
populus ille bibere potest de Scripturis, sed sitim 
patiurr verbi Dei donec veniat Isaac et aperiat eas 
ut bibant pueri sui. Gratia ergo filio Abraliee Chri« 
sio, de quo scriptum est * : Liber generationis Jesu 
Christi, lii David, fili Abraham, qui venit et aperuit 
nobis puteos. Ipsos enim aperiebat illis, qui dice- 
bant? : Nonne cor nostrum ardens eral in nobis, cum 
&periret nobis Scripturas? Aperuit ergo hos puteos, 
et vocavit eos, inquit *, sicut vocaverat eos Abraham 
pater suus. Non enim iminutavit vocabula puteorum. 
Et est mirum quod Moyses etiam apud nos Moyses 
appellatur, et prophets unusquisque suo nomine 
appellantur. Non enim Christus in eis nomina, sed 
ieielligentiam commutavit, Commutavit autem in 
eo, ut jam ultra non attendamus Juda:cis fabulis, 
εἰ genealogiis infinitis, quia a veritate quidem au- 
ditum avertiunt, ad fabulas autem. convertuntur *. 
Aperuit ergo puteos, et docuit nos, uL non aliquo 
loco qusramus Deum, sed sciamus quod in omni 
terra offertur sacrificium nomini ejus !*. Nunc enim 
ülud es! tewpus quando veri adoratores adorant 


Patrem, neque in Hierosolymis, neque in 98 p 


monie Garizim, sed in spiritu et veritate !!.. Nou 
ergo in loco, neque in terra habitat Deus, sed in 
corde liabitat. Et si locum Dei requiris, cor mun- 


Gum est locus ejus. In hoc namque loco habitatu- - 


tum se dicil, cum per proplietam ait ** : Habitabo 
in eis, οἱ inambulabo ; εἰ ipsi ergni mihi populus, εἰ 
.ego ero illis. Deus, dicit. Dominus. Vide ergo quia 
forte etiam in oniuscujusque nost rum amima est pu- 
teus aquz vivz, est quidam ccelestis sensus, οἱ 


: ^ Rom. xv, 19. * li Tim. un 11. * Mattb. 1, 


7 Luc, xxiv, 22. 


potestates adversz, reyleverunt terra. Quali terra * 
Cornalibus sensibus, et terrenis cogitationibus, et 
propterea portavimus imaginem terreni. Tunc ergo 
cum portaremus imaginem terreni, Philistini reple- 
verunt terra puteos nostros. Sed nunc quoniam ve- 
nit noster Isaac, suscipiamus ejus adventum, et 
fodiamus puteos nostros, et. abjiciamus ab eis ter- 
ram ; purgemus eos ab omnibus sordibus, et a cun- 
ctis cogitationibus luteis et terrenis, et inveniemus 
in eis aquam vivam, illam, de qua dicit (88) Domi- 
nus !!: Qui credit in me, flumina de ventre ejus fluent 
aqua vive. Vide quanta sit liberalitas Domini. Pu- 
teos repleverunt Philistini, et venas nobisaquarum 
exiles et tenues inviderunt, et pro his nobis fontes 
redduntur εἰ flumina. 

&. Si ergo et vos hodie hzc audientes (fideliter 
pereipiatis. auditum, operatur οἱ in vobis 1saac, 
purgat corda vestra a terrenis sensibus, et videntes 
heec tanta mysteria in Scripturis divinis esse laten- 
tia, proficietis in intellectu (89), et proficietis in spi- 
ritalibus sensibus. Ineipietis etiam ipsi esse docto- 
res, ei proeedent ex vobis flumina aquas viv;e. 
Adest enim Verbum Dei, et hzc nunc ejus est opc- 
ratio, ut de anima uniuscujusque nostrum removeat 
terram; et aperiat fontem vivum. lutra te enim est, 
et non extrinsecus veuit, sicut et regnum Dei intra 
te est. Et mulier illa !*, qua perdiderat drachman, 
non illam invenit extrinsecus, sed in domo sua, 
posteaquam accendit lucernam, et mundavit domum 
sordibus et immunditiis, quas longi temporis igna- 
via et hebetudo congesserat, et ibi invenit drach- 
mam. Et tu ergo si accendas lucernam, si adhibeas 
tibi illuminationem Spiritus sancti, et in lumine 
ejus videas lumen, invenies intra te drachmam. 
Intra te namque est collocata imago regis coelestis. 
Cum enim faceret hominem ex initio Deus, ad ima. 
ginem et similitudinem suam fecit eum ; et hanc 
imaginem non extrinsecus, sed intra eum colloca: 
vit. Hzc in te videri non poterat, donec domus tua 
sordida erat, immunditiis et ruderibus repleta. Iste 
fons scientize intra. te erat situs, sed non poterat 
fluere, quia Philistini repleverant eum terra, et fe- 
cerant in te imaginein terreni. Sed tu portasti qui- 
dem tunc imaginem terreni, nunc vero his auditis 
sb illa omni mole et oppressione terrena per Ver- 
bum Dei purgatus, imaginem coelestis in te splen- 
descere facito. Hzc ergo imago est de qua dicebat 
Pater ad Filium !* : Faciamus hominem ad imaginem 
el similitudinem nostram. Filius Dei est pictor hujus , 
imaginis. Et quia talis ac tantuy est pielor, imago - 


. ejus obscurari per ineuriam potest, deleri per ma- 


litlam non potest. Manet enim semper imago Dei in 
te, licet tu tibi )pse superducas imaginem terreni, 


* Genes. xxvi, {8. ? ll Tin. 1v, 4. 


* Malach. 1, 1t. !! Joan. iw, 24, 20. !*Levit. xxvi, 13. 13081. v4, 58. !* Luc. xv, 8. !! Genes, 1, 26. 
(87) Alias, intenire rationabilem sensum ad ima- — dicit. 


ginem Dei. Αι mss. ut in nostro textu. 
(88) Alias, lam quam dicit; mss., illam dg qua 


l'araOor. Gn. ΧΙ, 


proficietis in inte 


(89) Alias, proficiris in intellectu et proficitis, wiss,, 
tectu εἰ proficietis. 
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]stau picturam tu tibi ipse depingis, cum enim te A nobis sufficiat scientia Scripturarum, sed et alios 
libido fuscaverit, induxisti unum colorem terrenum. — doceamus, et alios instruamus, ut bibant homines, 
Si vero et avaritia zestuas (90), miscuisti et alium. — bibant el pecora. Audiant prudentes, audiant sim- 
Sed et cum te ira sanguineum facit, addis nibilomi- — plices quique : sapientibus et insipientibus dehitor 
uus et tertium colorem. Superbie quoque alius ad- — est.doctor Ecclesie, potare homines, potare debet 
ditur fucus, et impietatis alius. Et sic per singulas — et pecora : quia et Propheta dixit ** : Homines et 
quasque malitig species, velut diversis coloribus — jumenia salvos facies, Domine, illuminante nog, ei 
congregatis, hanc imaginem terreni, quam Deus in purgante corda nostra ipso Domino Jesu Christo 
te non fecit, tu tibi ipse depingis. Propterea ergo — Salvatore nostro, cui est gloria et imperium in 
deprecandus est nobis ille, qui dicit per prophe- — szcula szculorum. Amen. 

tam '* : Ecce ego deleo sicut nubem iniquitates tuas, HOMILIA XIV. 

et sicut caliginem peccata (ua. Et cum deleverit om- — pe e, quod apparuit Dominus Isaac ad puteum jura- 
nes istos in te colores, qui ex fucis malitie sumpti «πεί, et de pacto quod composuit cum Abimelech. 
sunt, tunc resplendebit in te imago illa qu:e a Deo 4. Scriptum est in prophetia ex persona Dowini 
creata est. Vides ergo quomodo divinz Scripture — dicentis ** : Kt in. manibus prophetarum assimilatus 
formas inducunt et figuras , quibus ad agnitionem D ium. Qui sermo illud indicat, quod cum unus sit 
vel purgationem sui anima doceatur. Vis adhuc et — Dominus noster Jesus Christus per substantiam 
aliam videre formam hujus imaginis? Sunt quedam — suam, et nibil aliud quam Filius Dei sit, in figuris 
litterz quas Deus seribit, quaedam littera quas nos — lamen et formis Scripturarum, varius ac diversus 
scribimus, Peccati litteras nos scribimus. Audi ostenditur, Verbi gratia, sicut in superioribus ex- 
Apostolum dicentem : Delens, inquit *!, quod adser- — posuisse nos imemini, quod ipse fuissel in typo 
sum nos erat. chirographum in decretis, quod erat — 1522c, cum olferretur ad holocaustum, ipsius ta- 
contrarium nobis, tulit illud de medio, afigens illud — men et aries formam teneret. Ego amplius dico 
cruci sue. Istud quidem quod dicit chirographum, — quod in angelo qui locutus est ad Abraham, et dicit 
peccatorum nostrorum cautio fuit. Unusquisque — ei ** : Neinjicias manum tuam in puerum, ipse osten- 
etenim nostrum, in his qus delinquit effieitur debi- — ditur, qui iterum dicit ad eum : Propterea quod fe- 
tor, et peccati sui litteras scribit. Quia el in judicio — cisti verbum hoc, benedicens benedicam te. Ovis, v.1 
Dei, quod Daniel consedisse describit !*, libros dicit agnus qui immolatur in Pascha, ipse dicitur, et 
apertos, sine dubio qui peccata hominum contine- ovium pastor ipse signatur; et pontifex, qui offert 
rent. Hes ergo ipsi nobis scribimus per ea qua de- ϱ sacrificium , nihilominus ipse describitur. Spon- 
linquimus, Hujus enim rei et illa imago est, que in . sus tauquam Verbum Dei ipse appellatur, et tan- 
Evangelio dicitur de villicoiniquitatis, qui ad unum- — quam sapientia ipse rursus sponsa nominatur : sic- 
quemque debitorem dicit ** : Accipe litteras tuas, et— ut οἱ propheta dicit ex persona ipsius ** : Tanquam 
sedens scribe ocloginia, et cselera quae referuntur. — sponso posuit mihi mitram, tanquam sponsam ador- 
Vides ergo, quia unicuique dicitur, accipe litteras — navit me ornamento; et multa alia, qux nunc inte- 
«as. Unde constat nostras litteras peccato, litteras — rim persequi longum est. Sicut ergo ipse Dorainus 
autem Dei justitia scribi (91). Ita enimdicitAposto- — pro loco et tempore, formam sui singulis quibus- 
lus ** : Vos enim estis epistola scripta non atramento, — que accommodat causis; ila etiam sancli, qui ejus 
sed Spiritu Dei vivi, nonin tabulis lapideis, sed inta« — typum gerebant, pro locis et temporibus et causis, 
bulis cordis carnalibus. Habes ergo in te litteras Dei, .. mysteriorum figuras egisse credendi suut : sicut et 
97 εἰ litteras Spiritus sancti.Si vero delinquas, ipse — nunc fleri in 1s2ac videinus, de quo recitatum est 
tibi conscribis peccati chirographum. Sed vide nobis **: Ascendit, inquit, inde ad puteum Jura- 
quia cum semel accessisti ad crucem Christi et ad — menti, et apparuit εἰ Dominus nocte. illa, et dizit : 
gratiam baptismi, chirographnm tuum cruci afxum, — Ego sum Deus Abraham patris (ui, noli timere. Te- 
el in fonte baptismi deletum est, Non rescribas p) cum enim sum, et benedicam te, et muliiplicabo se- 
ultra que deleta sunt, nec repares quse abolita — men tuum, propter Abraham patrem. iuum. Mujus 
int, solas in te serva literas Dei, sola in te per- απο duas nobis figuras exposuit apostolus Pau- 
maneat Scriptura Spiritus sancti. Sed redeamus — lus*' . unam qua dixit, quod Ismael quidem filius 
2d isuae, ei fodiamus cum ipso puteos aqua vivi&* — Agar, populi secundum carnem, lsaac vero populi 
eiiamsi obsistunt. PhilMatini, etiamsi rixantur, nos — quiex (ide est, formam tenet; et aliam qua ait ^ : 
tamen persevereimus.cum ipso puteos fodiendo, ut — Non dizit εἰ seminibus, quasi in multis, sed semini 
et nobis dicatur ** : Bibe aquam de (wis. fontibus, οἱ (Νο tanquam in uno, quiest Christus. Tenet ergo lsaac 
de tuis puteis, et in tantum fodiamus, ut superabunz — populi figuram, et Christi. Christum autem tanquam 
deut aque putei in plateis nostris, ut non solum γε Dei, non solum in Evangeliis loqui, sed et ia 


19 ]sa. Σων, 138. !* Coloss. «, 44. !* Dan, vii, !* Luc. xvi, 7. ** 1l Cor. in, 2, 5. ** Prov. v, US, 
** Psal. xxxv, δ. 33 Osee, xi, 10. ** Genes, xxi, 19. ?* 15a. 1x1, 10. ** Genes. xxvi, 29, 39. ** Galat. 
ww. 9* Galat. 11, 16. | : 

(90) Sic mss., alias, avaritiee studeas. Infra mss, — . (01) Alias, nostras esse. literas peccati ;. litterae 
»ev aingulas quasque mulitie species ; editi, per sin- — antem justitie Deus. scribit, At 15s. ut in nostro 
gulus quasque malitias, . . jegiu. 
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EAT: 


lege cerium est et prophetis, Verum in lege incipien- A ereaverit, scribunt. In hoc consentiunt legi Del. 


tes, in Evangeliis perfectos docet. Et Isaac ergo for- 
mam nunc Verbi, quod inlege vel prophetisesi, tenet. 

4. Ascendit igitur Jsaac ad puteum Juramenti, et 
epparuit illi Dominus. Ascensionem legis et ante 
jam diximus ornatum templi esse, et eorum quz 
inibi divina gerebantur obsequia. Potest eL augmen- 
tam prophetarum legis ascensio nominari : et pro- 
pterea forte ad puteum Juramenii ascendisse dici- 
ter, ei ibi apparuisse ei Dominus. Nam per pro- 
phetas juravit Dominus **, et non poenitebit, quod 
ipse sit sacerdos in eternum secundum ordinem 
Melchisedech. Ad puteum ergo Juramenti, visus est 
ei Deus, futura in eo promissa confirmans. Ei edi- 
fcavit ibi altare leaac, et invocavit nomen Domini, 
et fixit ibi tabernaculum suum. Foderunt autem ibi 
pueri Isaac puteum **. Edificat quidem Isaac etiam 
aliare in lege, et figit tabernaculum suum. In Evan- 
geli vero, non tabernaculum figit, sed domum 
ediicat, et fundamentum collocat. Audi enim 
dicentem Sapientiam de Ecclesia : Sapientia, in- 
quit **, edificavit sibi domum, et. supposuit septem 
columnas. Audi de hoc etiam Paulum dicentem 53: 
Fundamentum enim nomo potest ponere, preter id 
quod positum esl, quod est Jesus Christus. Übi ergo 
tabernaculum est, etiamsi figatur, sine dubio re- 
solvendum est : ubi vero fundamenta sunt, et supra 
petram aedificatur domus, nunquam resolvitur do- 
mus illa. Fundata enim est supra petram. Fodit ta- 
men et ibi puteum Isaac, nec unquam cessat pu- 
teos fodiendo, donec oriatur (92) fons aqux viva, 
ei Biuminis impetus lzti(icel civitatem Dei**, 

$. Sed et Abimelech, ille qui dudum honorave- 
vat Abrabam, venit nunc cum amicis 98 «uis de 
Geraris ad fsaac?** : Et. dicit. illis. 1saac : Quid ve- 
nistis ad me? Vos enim odistis me, ct ejecistis me a 
sebis. Ad hec illi respondent : Videntes, inquiunt, 
vidimus quia est. Dominus lecum, et diximus : Fiat 
conjaratio inter nos et ie, e. constiluamus lecum pa- 
etum, ne facias nobiscum malum, etc. Iste Ábime- 
jecb, ut vídeo, non semper pacem babet cum Isaac, 
sed aliquando dissidet, aliquando pacem requirit. 
Si meministis quomode in superioribus diximus de 
Abimelech, quod personam teneat studiosorum et 


Aliquanti etiam hoc addiderunt, quod Deus cuncta 
per Verbum suum et fecerit, et regat, et Verbuut 
Dei sit, quo cuncta moderentur. Jn hoc non solum 
legi, sed etiam Evangeliis consona scribunt. Mora- 
lis vero et physica, qua dicitur philosophia, pene 
omnia qux nostra sunt sentiunt, Dissident vero a 
nobis, cum Deo dicunt esse materiam cozternam. 
Dissident, cum negant Deum curare mortalia, sed 
providentiam ejus supra lunaris globi spatía cohi- 
beri. Dissident a nobis, cum vitas nascentium ex 
stellarum cursibus pendunt. Dissident, cum sempi- 
ternum dicunt hunc mundum, et nullo flne clau- 


dendum. Sed et alia plurima sunt, in quibus no- 


biscum vel dissident, vel concordant. Et ideo Abi- 


B melech, secundum hanc figuram, aliquando in pace 


esse curm Isaac, atiquando dissidere describitur. Sed 
et loc non puto quod otiose Spiritui sancto, qul 
haec scribit, ου fuerit comprehendere, quod duo 
alii cum Abimelech venerint, id est Oclozath ge- 
ner ejus, et Phicol dux exercitus ejus. luterpreta- 
tur autem Ochosath (92), tenens, et Phicol os om. 
nium. lpse autem Abimelech, pater meus rez. Qui 
tres, ut ego arbitror, imaginem totius philosophia 
tenent, quze apud eos in tres partes dividitur, lugi- 
cam, physicam, ethicam, id est rationalem, natu- 
ralem, moralem. Rationalis est illa, qum Deum pa- 
trem omnium confitetur, ut est Abimelech. Natu- 
ralis illa esi, quae fixa est, et tenet omnia, velut na- 
lure. ipsius viribus nitens, quam profitetur Ocho- 
&all, qui dicitur tenens. Moralis est, qua: in ore 
est omnium, et ad omnes pertinet, et pro commu- 
ni similitudine preeceptorum, in omniuin ore versa- 
tur, quam designat iste Phicol, qui os omnium 
interpretatur. lli ergo omnes in hujusceniodi eru- 
ditionibus instituti, veniunt ad legem Dei, et di- 
cunt : Videntes. vidimus quia est Dominus tecum, 


. et diximus : Fiat conjuratio inter nos et inter te, 


ei constituamus lecum. pactum, ne facias nobiscum 
mala, sed quemadmodum nos (e non sumus exsccrati, 
ita εἰ tu benedictus Domino. Possunt quidem isti 
tres, qui paceimn requirunt a Verbo Dei, et praeve- 
nire cupiunt pacto societatem ejus, figuram tenere 
magorum, qui ex Orientis partibus veniunt eruditi 


sapientium szculi, qui per eruditionem pbiloso- j paternis libris, et institutionibus majorum, οἱ di- 


phim multa etiam ex veritate comprehenderunt ; 
intelligere potestis quomodo hic cum ἶδαας, qui 
Verbi Dei, quod in lege est, tenet. figuram, neque 
in dissensione semper potest esse, neque semper in 
pace. Philosophia enim neque in omnibus legi Dei 
eomtraria est, neque in omnibus consona. Multi 
enim philosophorum unum esse Deum, qui cuncta 


* Psal. cx, 4, ** Genes. xxvi, 3δ. *! Prov. i5, 4. 


97, 98,29. * Mauh. 11,2. 


. (92) Mss., oriatur; editi, fodiatur. Infra mss., vi- 
denies, inquimnt, vidimus; editi pro inquiunt, ha- 
bent inquit, e pro nobiscum malum, exhibent no- 
biecum maia. MEE 
(95) Ochozsth interpretatur "lénéns, vel potius 
yessessio. Radix Hebraica est "rw epit, proheondil, 


e€unt?*; Quia videntes vidimus natum regem, et 
vidimus quia Deus est cum ipso, et venimus adorare 
eum. Sed etsi quis ille est qui hujuscemodi erudi- 
tionibus institutus, videns quia Deus eratin Christo, 
mundum reconcilians sibi, et admiratus operum ejus 
majestatem, dicat : Videntes vidimus quia est Domi- 
nws tecum, et diximus : Fiat conjuratio. inler nos. 

** | Cor. 51, 141. ** Psal. x,v, 5. ** Genes. 311, 


tenuit, à qua (it rimi possessio, Constr. tYfW.. Phi- 
Col vertitur os omnium ; 19 enim constructum est 


16 os, oris, cui si addas 92 omnis, omne, omnes, 
emnia, habebis 3*5 ('aicel oe omnium. 
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Accedens (94) enim ad legem Dei necessario dicit** : A fuscaií : sei in. simplicitate el puritate cordis am. 


Juravi el siatui ul custodiam mandata tua. 

4. Sed quid petunt? Νε facias nobis, inquiunt, 
mala; sed sicut nos te exsecrati non sumus, ita et tu 
benedictus Domino, Remissionem peccatorum per 
hxc deposcere mibi videntur, ne recipiant mala. 
Benedictionem postulant, non retributionem. Deni- 
que vide quid sequitur, Et fecit illis, inquit δὲ, con- 
virium magnum ]saac, εἰ manducaverunt, εί bibe- 
runt. Certum est enim, quia qui ministrat verbum, 
sapientibus et insipientibus debitor est. Quia ergo 
convivium sapientibus exhibet, idcirco dicitur, 
quia non parvum, sed magnum convivium fe- 
cit. Et tu, si non sis adhuc parvulus et lacte non 
indigeas, sed exercilatos deferas sensus, et erudi- 
tione plurima przmissa, ad intelligentiam verbi 
Dei capacior venias, fit etiam tibi convivium ma- 
gnum, Non tibi olera languidorum parabitur eibus, 
uec lacte nutrieris, quo parvuli nutriuntur sed fa- 
ciet tibi minister verbi convivium magnum. Lo- 
quetur tibi sapientiam, qua inter perfectos profer- 
tur, sapientiam Dei in mysterio absconditam pro- 
feret tibi, quam nemo principum hujus seculi co- 
gnovit. Revelabit tibi Christum secundum hoc, quod 
In eo omnes tliesauri sapientize et scientize abscon- 
diti sunt. Faciet ergo tibi convivium magnum, et 
ipse tecum epulabitur, si te non inveniat talem, ut 
dicat iibi, quia non potui vobis loqui quasi spiritalibus, 
ead quasi carnalibus ; tanquam parvulis in Christo lac 


plectamur verbum, et divinae sapientie famulemur, 

qui est Christus Jesus Dominus noster, cui est glo- 

ria et imperium in szcula seculorum. Amen. 
HOMILIA XV. 

De eo quod scriptum est ὃν τε El. ascenderumt es 
JEgypto. εἰ venerunt in terram Chanaan, ad Ja- 
cob patrem suum, el nuntiaverunt ei dicentes, quia 
filius tuus. Joseph vivit, et. ipse principatum agit 
totius terree Egypti. » 

4. Observandum est nobis Scripturas sanctas le- 
gentibus, quomodo in singulis quibusque locis 
ascendere ponatur (95) et descendere. Si enim difi- 
gentius consideremus, inveniemus quia nunquam 
fere in sanctum quis locum dicitur descendisse, 
neque ad vituperabilem conscendisse memorstur. 
Quz observationes ostendunt Scripturam divinam 
non, ut plurimis videtur, inerudito et agresti ser- 
mone compositam, sed secundum disciplinam di- 
vin: eruditionis aptatam, neque tantum historicis 
narrationibus, quantum rebus et sensibus mysticie 
servientem. Invenies ergo scriptum eos (96), qui ex 
semine Abraham nascuntar, descendisse in AEgy- 
ptum, et rursum filios Israel ascendisse de JEgy- 
pto. Denique et de ipso Abraham sic dicitur **; 
Ascendit autem Abraham de /Egypto, ipse εἰ wxor 
ejus, et omnia que ejus erant, et. Loik. cum. ipso in 
desertum. Tum deinde et. de [saac dicitur **, quia 
apparuit ei Dominus, et dizit ei : Ne descendas in 
JEgyptum. Sed et Ismaelits, qui portabant θυµιά- 


vobis potum dedi, non escam**. Corinthiis hoc dicit, c um, οἱ resinam, el guttam, et ipsi ος semine 


quibus el addit : Cum enim sint inter vos contentiones 
el dissensiones, nonne carnales estis et secundum ho- 
"inem ambulatis? Istis non fecit inagnum convivium 
Paulus, iu tantum, ut cum esset apud eos, et egeret, 
nulli oneri esset, nec panem gratis ab aliquo man- 
ducareL ; sed sibi 99 et omnibus qui secum erant, 
nocte et die laborantes manus suas ministrarent, 
Tam ergo longe aberant Corinthii, quibus magnum 
convivium fieret, ul ne minimum quidem, vel exiguum 
apud eos praedicator verbi Dei potuerit habere convi- 
vium, Qui vero sciunt audire perfectius, qui erudi- 
tos et exercitatos ad oudiendum vecbum Del defe- 
runt sensus, istis (it magnum convivium; cum istis 
epulatur Isaac, et non solum epulatur, sed et sur- 
gens cum juramento eis pacem de futuris promittit, 
Oremus ergo et nos tali mente, tali tide accedere 
ad audiendum verbum Dei, ut facere nobis digne- 
tur convivism magnum, Sapientia enün jugulavit 
hostias suas, miscuil in cratere vinum uum, εἰ mi- 
sit servos suos "*, qui omnes quotquot invenerint, 
perduca&ut ad convivium scum. Tantum est, ut et 
wos ingressi convivium Sapientiz non rursum no- 
biscum iadumenta insipientize deferamus, non ἱπῇ- 
delitatis veste circumdati, non peccatorum maculis 


Abraham erant, in Agyptum descendere referan- 
tur, cum quibus Joseph descendisse in /Egytum di- 
citur **. Sed et post hzc : Videns, inquit **, Jacob 
quia est commercium frumenti in Egypto, dixit ad 
filios suos : Utquid desides estis? Ecce audio quia 
est (rumentum in Egypto, descendite illuc, et emite 
nobis escas, ul vivannus, et non moriamur. Et paulo 
post : Descenderunt, inquit, fratres Joseph in AEgy- 
ptum comparare frumentum. Sane cum detentus 
fuisset Simeon in ZEgypto, et novem fratres ejus 
dimissi reverterentur ad patrem, non est scriptum 
quia ascenderunt ex Zgyplo, sed imponentes, in- 
quit **, frumentum super asinos suos. abierunt. Ne- 
que enim digne dicerentur ascendere , quorum fra- 


D ter vinctus tenebatur iu. £gypto, €um quo et ipsi 


mente et animo solliciti, velut quibusdam charita- 
tis vinculis cruciabantur astricti, Cum autem 're- 
cepto fratre et agnito Joseph, sed et Benjamin ocu- 
lis ejus oblato, cum lztitia revertuntur, tunc. dici- 
tur quia ascenderunt ex /Egypto, εἰ venerunt ia 
terram Clianaan ad Jacob patrem sum. "Tunc etiam, 
quando dicunt ad patrem **, quia Joseph filius twus 
vivit, el. ipse principatum | agit. totius terre /Egg- 
pti (7). Necessario enim ab infimia et. humilibus 


5 Psal, cxvin, 106. ? Genes. xxvi, 50. 3 1 Cor. 00, 4, 2, 5. 9 Prov. 0x, 2, 5. "' Gen. xxv, 25, 26. 


*? Gen. xin, d. Genes. xxvi, 2. "Genes. xxxvii, 98. "! Genes. χι, 4, 2, 5, 4. 


nes. Σεν, 95. ** ibid., 26. 
(94) Alias, ascendens, sed mss., accedens. 
(95) Mss., ponatur ; editi commemoratur. 
(96) Sic mss., alias, servientem invenies. Ergo 


^jbid., 96. '*Ge- 
scriptum est eos. 

(97) Alias, principatum tenet. et agit. Mss. ut in 
nostro texfu. | 


211 


seph vivere nuntiant, et principatum totius ZEgy. 
pti gerere. Hzc interim ad preseus nobis occur- 
rere de ascensione et descensione potuerunt : e 
quibus studiosi quique occasiones habere possunt, 
plura de Scripturis sanctis pro hujusmodi asser- 
tione probamenpta colligere. 

3. Vide:mus sane quomodo audire debeamus de 
eo quod scsiptum est, quia Joseph filius luus vivit. 
Ego haec non cominuniter dicta suspicio. Si enim, 
verbi causa, ponamus quia potuisset vinci a libidine, 
εἰ peccasset cuim uxore domini sui, non puto quod 
hoc a patriarchis de eo nuntiatum fnisset patri ejus 
Jacob, quia filius tuus Joseph vivit. Hoc enim si fe- 
cisset, sine dubio non viveret (98). Anima enimqua 
peccat, ipsa morieiur 97. Sed et Susanna eadem do- 
cet, cuim dicit 5 : Απο mihi suni. undique. Si 
enim hoc fecero, id est si peccavero, mors mihi esl ; 
et si non fecero, noneffugiam manus. vestras. Vides 
ergo et ipsam mortem in peceato posuisse, Sed et 
ad primum heminem a Deo prolata sententia, ea- 
dew continet, cum dicit ** : Qua die manducaveriiis 
€x eo, morte moriemini. Statiui namque ut przvari- 
catus est mandatum, mortuuas est, Mortua est enim 
anima qu:e peccavit, et arguitur serpens fefellisse, 
qui dixit ** : Non morte moriemini. Et hzc de eo 
qvod dictum est a filiis Israel ad 100 Jacob, quia 
Joseph filius tuus vivit. Quibus similia etiam in po- 
sterioribus referuntur, cum dicitur *! : Et resusci- 


ἑαΐαν esi spiritus Jacob patris eorum : et dixit 1srael -- 


Magnum mihi est, si adhuc Joseph fi'ius meus vivit, 
Quod in Latino dicitur : resuscitatus est spiritus 
ejus, in Graeco ἀνεζωπύρησεν scriptum est, Quod 
non tam resuscilari, quam reaccendi, ut ita dicam, 
significat, et reiguiri (99). Quod dici solet, cum 
forte iu aliqua materia ignis eo usque deficit, ut 
exstingui videatur, et si forte fumentis adhibitis re- 
paretur, reaccensus dicitur. Autsi lucernz lumen 
eo usque perveniat, ut putetur exstingui, si forte 
infuso oleo resuscitetur, licet minus polito sermo- 
me, resaccensa lucerna dicitur. Similiter et de lam- 
pade, vel aliis bujascemodi luminibus appellabitur. 
Tale ergo aliquid et in Jacob indicare videbitur hic 
sermo, quod donec louge fuit ab Joseph et non est 


IN GENESIM HOMILIA XV. 
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Spi- 
rium nolite exstinguere. Tanquam ergo tale aliquid 
passus fuerit Jacob, quale Paulus praecepit fleri non 
C-"ere, et reparaveril se per ea, quie οἱ nuntiata 
fuerant de vita Joseph, «dicitur de eo ** : Kt reac- 
cendit spiritum suum Jacob, et dizit Israel : Magnum 
mihi est, si adhuc filius meus Joseph vivit, Sed hocob- 
servandum est, quia qui reaccendit spiritum suum, 
eum scilicet qui pene videbatur exstinctus, Jacob 
dicitur; ille autem qui dicit: Magnum mihi est, si 
filius meus Joseph vivit, quasi intelligens et videns 
maguam esse vitam que est in Josopb, spiritalis iste 
non jam Jacob, sed Israel scribitur, tanquam qui- 
mente videat veram vitam, quae est. verus Deus. 
Christus, Non solum autem de lioc motus est, quod: 


B audivit, quia Joseph filius tuus vivit 55, sed et de illo- 


maxime, quod anuuntiatum est ei, quia ipse sil qud 
principatum teneat totius ZEgypti. lloc enim vere 
magnum est ei, quod in ditionem suam redeg't 
Agyptum. Calcare enim libidinem, fugere luxu- 
riam, omnesque voluptates cerporis premere ac 
frenare, hoc est prineipatum gerere totius Egypti. 
Ει hoc est quod apud Israel magnum duci(ur, et in 
admiratiene liabetur. Sí quis vero est, qui aliqua 
quidem vitia corporis subjuget, aliis vero cedat et 
subjaceat, de isto non integre dicitur quia prirnci- 
patum agit totius terr: Egypti, sed, verbi causa, 
unius forte, aut duarum, vel trium civitatum vide- 
bitur gerere principatum. Joseph vero, cui nulla 
corporis libido dominata est, totius ZEgypti prin- 
ceps et dowinus fuit. Dicit ergo non jam Jacob, 
sed I:rael reaccenso spiritu : Magnum mihi est, si- 
achuc Joseph filius meus vivit, ibo el videbo eum an- 
tequam moriar. Sed ne hoc quidem otiose reltn- 
quendum est, quod non animam, sed spiritum, tan- 
quam meliorem sui partem, resuscitatum, vel re- 
accensum dicit. Splendor etenim lucis, qui erat in 
eo, eliam si exstinctus in eo- penitus non est , tunc 
cum obtulerunt filii ejus tunicam Joseph, hadi san- 
guine-maculatam, sed mendacio eorum decipi po- 
luit, ita. ul scinderet vestimenta sua, et poneret 
saccum super lumbum suum,et lugeret filium suum, 
nec vellet omniuo consolari, sed diceret, quia de- 
scendo ad filium meum lugens in infernum 5; tune 


ei annuntiatum de vita ejus, veluti defecerat in eo p etiam si, ut diximus, non erat penitus exslinctum 


spiritus ejus, et lumen quod in ipso fuit, fomentis 
dc ficientibus jam fuerat. obscuratum. Ubi vero ve- 


nerunt, qui ei annuntiarent de vita ejus, id est qui- 


dicerent, quia eita erat luz hominum **, reaccendit 
jn ee spiritum suum, et reparatus est in eo fulgor 
hwminis veri. 

$. Quod autem possit interdum divinus ignis 
exstingui etiam in sanctis οἱ fidelibus, andi aposto» 
hum Paulum przcipientem his, qui dona Spiritus et 


*! Ezech. xvin, &.. ** Dan. xin, 998, 
$4, 4. " I Thess. v, 19. 5 Genes. xiv, 21. 28. 


98) Mss., viveret, alias, vivebat. 
09) Editi, resuscitare quam reaccendere... 


** Genes, i1, 17. 
ο ibid., 26. 


ju eo lumen, maxima tamen ex parte fuerat obscu- 
Talum, quod decipi potuit, quod vestimenta scin- 


dere, quod falso lugere, quod implorare.mortem, 


quod in infernum cuperet lugendo descendere. Pro- 
pter lizec ergo nunc resuscitlat et reaccendii spiri- 
tum suum, auia consequens erat, ut. lumen, quod 
in eo obscuraverat fraus mendaeii, reaccendorel et 
refoveret veritatis auditus. 

&. Verum quia.diximus, quod Jacob est qui reae- 


59 Genes, n1, &.. "!Genes. Συ, 97. ** Joan, 


5! Genes, xxxvit, 95. 


et reignire, AL wiss. ut iui nostro textu. 
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ceudit spirilum suum; Israel vero est, qui dicit : Α dabat, Israel appellabatur. Sane quod dicitur, quia 


Magnum mihi est, si adhuc filius meus Joseph vivi, 
potes et tu, qui lic. audis, incipiens ab eo loco, 
vbi scriptum est *', quia dizit ei, Jam non Jacob vo- 
cabitur numen (uun, sed. Israel, quia invaluisii ad 
Deum, et cum hominibus votens (actus es; omnem 
Seripturam decurreus, invenire hujus vocabuli dif- 
ferentiam, Verbi causa, cum dicit ** : Aununtia mi- 
hi nomen tuum, lic is qui ignorat nemen, neu birael 
esse dicitur, sed Jacob. Ubi vero non edunt nervun, 
qui obstupuit in latitudine femoris patriarcha 5 
non filii Jacob, sed filii lsrael esse dicuntur. Ille 
vero qui respiciens, vidit Esau venientem, et cum 
jpso quadringentoe viros, et adoravit septies forni- 
catorem, εἰ profanum, el eum qui pro una esca 
vendidit primogenita sua, non Israel, sed Jacob 
dicitur. Sed et cum ei offert dona, et dicit ** ; Si 
inveni gratiam coram te, suscipe hec munera de ma- 
mibtus meis, propter quod vidi [aciem tuam, sicut qui 
vide! [aciem Dei ; hic non erat Israel, sed Jacob. Et 
ubi audivit quia contaminala est Dina filia ejus, et 
tacuit Jacob, usquequo convenirent fii ejus; 
non dickur Israel, Sed et tu, ut dixi, similia si 
observes, invenies. In presenti igitur lectione, 
non Jacob, sed σταρ; dicit: Magnuns mihi est, 
si adhue filius meus Joseph vivit, Sed et cum 


101 veuit ad puteum Juramenti, et offert hostias - 


Deo pàlris sui lsaac, non Jacob dicitur, sed Israel. 
Verum si requiras, cur in visu nocte loquens ad 
eum Deus, non dicit Israel, sed Jacob, forte propter 
hoc, quia nox erat, et adbuc per visum, ei nondum 
palam vocem Dei audire merebatur. Et cum intrat in 
AEgyptum, non Israel, sed Jacob dicitur, et filii ejus 
cum ipso, et cum stat ante Pharaonem, ut benedicat 
eum, non Israel, sed Jacob nominatur. Neque enini 
capiebat Pharao Israelis benedictionem. Et Jacob non 
Israel est, qui dieit ad Pharaonem , quia parvi et 
pessimi sunt dies vitze sue **. Quod utique nunquam 
diceret Israel. Post h:c vero, non de Jacob, sed de 
Israel dicitur **, quia vocavit filium suum Joseph, ei 
dizi ei : Si inveni gratiam in conspectu. (wo, pone 
manum (uam sub femore meo, ei (acies super me 
misericordiam et veritatem, Et qui adoravit super 
fastigium virgse Joseph, non erat Jacob, sed Israel. 


sepelierunt sepultores Agypti non Jacob, sed Israel, 
grandis videtur quaestio. Sed ego arbitror, quod il- 
lorum in hoc vitium exponatur, quibus, pro eo quod 
ekosus est omnis intellectus bonorum , et omnis 
perspicacia intelligenti ccelestis, Israel ab eis se- 
peliri dicatur ; quia apud impios sancti mortut sunt 
et sepulti. Hzc in quantum ad przesens occurrere 
potuit de differentia Jacob et Israel, memorata sint 
nobis. 

5. Dignum sane post hzc videtur intueri et pro- 
Spicere, quz ad ipsum Deus loquatur, et quonodo 
eum, velut ad quosdam agones proficiscentem eor- 
roborans et cohortans, mittat ad ZEgyptum. Ait 
enim ** ; Noli timere descendere in. "Egyptum, lioc 


B est dicere : Congressurus adversus piiucipatus et 


potestates, et adversus mundi bujus (qui figuraliter 
AEgyptus appellatur ) rectores tenebrarum harum, 
noli timere, 1.oli trepidare. Quod si et causam scire 
vis.cur timere non debeàs, audi promissionem 
meam ** ; [n gentem enim magnam faciam e ibi, 
et descendam tecum. in /£gyplum , ei ego te revo- 
cabo inde in finem. Non ergo timet descendere in 
AEgyptuii , non timet agoues liujus mundi εἰ ob- 
sistentium daemonum subire ceriamina, cum quo 
in agones descenderit Deus. Denique audi aposto- 
lui Paulum dicentem : Amplius, inquit **, ego quam 
omnes illi laboravi, non autem ego , sed. gratiu Dei 
mecum. Sed cum Hierosolymis adversus eum com- 
mota fuissel seditio, et agonem clarissimum pro 
verbo et przdicatione Domini desudaret, astitit. οἱ 
Dowinus, et dixi. eadem qua nuuc dicuntur. ad 
Israel : Noli, iuquit *', timere, Paule, quia sicut te- 
stificatus es de me Hierosolymis , ita. te oportet et 
Roma testimonium dare. Verum ego amplius adhuc 
aliquid hoc in loco arbitror latere mysterii. Movet 
enim: me quod dixil ** : In gentem magnam [aciam 
te et descendam tecum in Egyptum, el inde te re- 
vocabo in finem. Quis est iste, qui faclus est in 
gentem magnam in Egypto, etin fine revocatus 
est ? Quantum ad Jacob illud spectat, de quo dici 
putatur, non videbitur esse verum. Non enim revo- 
catus est in finem de Egypto, quippe qui defunctus 
in ZEgypto est. Absurdum autem erit, si quis in eo 


Tum deinde cuin. benedicit filio Joseph, Israel dici- D. revocatum dicit a Deo Jacob, quia corpus ejus re- 


tur. Et cum convocat filios suos, dicit ** : Conve- 


nie ui annuniem vobis , que evenient vobis in no- 


vütsimis diebus, Congregamini, filii Jacob, ei audite 


Israel patrem vourum. Sed fortasse requires, quare. 


fii Jacob. dicuntur, qui eonveniunt ; Israel vero 
dieitur, qui benedicit eos. Vide ne forte hoc indi- 
cetur, quod illi. nondum eo usque profecerant , ut 
Israel meritis equarentur, Et ideo illi &ülii Jacob 
dicuntur. tanquam. inferiores, ille. vero qui jam 
perfectus erat, et benedictiones futurorum conscius 

*' Genes. xxxit, 98. 


** dhild., 29. — ** Geues. σσ, 14. 
Xv, dt. ** Genes. Χαν, 9. 


(1) Mss., facti; editi, factam. 


5 Genes. xxxii,29. 


9 ibid, 52. 
** Genes. x&vi , 3. 
** Matth. xxu, 33. 


poriatum est. Quod si recipiatur, non erit verum, 
quod Deus non esi Deus moriuorum sed vivorum **, 
Non ergo convenit hoc de corpore mortuo intelligi, 
sed super vivis et vigentibus approbari. Videamus 
ergo , ne forte, vel Domini descendentis in hunc 
mundum ei in gentem magnam, hoc est in. Eccle- 
siam ex gentibus facti (1), consummatisque omni- 
bus ad Pairem regressi ; vel protoplasti in hoc fi- 
gura formetur, qui in agones descendit in ZEgy- 
ptum, cum de paradisi deliciis ejectus , ad hujus 


'! Gcnes. χι τε, 9. 


** Genes. xxxiii, 10. Y 
. Act. 


66 ibid., 5, 4. **1 Cor. xv, 10. 
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mundi labores zxrumnasque deducitur , proposito A duceret populum adorare eas, et per hoc velut im- 


sibi cum serpente certamine, cum dicitur Τε: Tw 
illius observabis capst, et ipse tuum observabit cal- 
caneum ; el iterum cum ad mulierem dicitur "*: 
quia ponam inimicitias inter te et ipsum, et inter se- 
wen tuum et. semen illius. Nec tamen eos in hoc 
certamine positos deserit Deus , sel semper est 
cam ipsis, Complacet in Abel, corripit Cain. Invo- 
e3tus adest Enoch. Noe mandat in diluvio arcam 
salutis exstruere. Abraham dedueit de domo patris 
sni et de cognatione sua. Isaac et Jacob benedicit 
filios Israel educit ex Egypto **. Per Moysen legem 
litteris scribit, per prophetas quax deerant implet , 
hoc est esse cum eis in Agypto. Quod autem dicit : 
Rerocabo te inde in finem , hoc est, arbitror, sicut 
superius dicimus, quod in fine s:eculorum unigeni- 
tus Filius ejus pro salute mundi usque ad inferna 


éescendit, et inde protoplastum revocavit. Quod . 


enim dixit ad latronem 15: Hodie mecum eris in 
paradiso , hoc non illi soli dictum, sed et omnibus 
sanctis Intellige, pro quibus in inferna descenderat, 
ἵη hoc ergo verius quam in Jacob adimplebitur, 
quod dictum est, quia revocabo te inde in finem. 

6. Sed et unusquisque nostrum eodem ordine, 
atque eadem via, /Egyptum et agones 109 ingre- 
ditur, el si mereatur ut Deus semper maneat cum. 
eo, faciet eum in gentem msgnam. Magna enim 
gens e.t virtutum numerus et justiti;e multitudo, in. 
qua sancti quique multiplicari dicuntur et crescere. 


Completur in eo etiam illud quod dictum est, quia 6 


γειοειθο te inde in finem. Finis enim perfectio re- 
rum et virtutum, consummatio ponitur. Propter hoc 
denique et alius quidam sanctorum dicebat ** : Ne 
revoces me in dimidio dierum meorum. Et iterum 
magno patriarche Abraham Scriptura testimonium 
perlibet "*, quoniam defunctus est Abraham plenus 
dierum. Hoc est ergo '* : Rerocabo te inde in finem; 
velut si diceret : Quoniam certamen bonum certasti, 
fldem servasti, cursum consummasti , revocabo te 
jam de hoc mundo, ad, beatitudinem foturam, ad 
perfectionem vite zternz, ad justitiz: coronam, 
quam reddet Dominus in (inem szeulorum omnibus 
qui diliguut eum, 

7. Videamus autem quid etiam inde sentiendum 
sit quod dicit *' : Et Joseph ponet manus suas super 
eculos (uos, Multa quidem intra hujus sermonis 
velamen arcauz intelligentize contegi arbitror sa- 
eramenta, quax contingere et pulsare alterius tem- 
poris est. Nunc interim non videbitur absque ra- 
tione dici, quod et prioribus nostris quibusdam vi- 
sum est, prophetiam quamdam in boc designatam 
videri : quoniam quiden de tribu Joseph fuit Je- 
roboam Το, ille qui fecit duas vaccas aureas, ut se- 

* 


7? (Senes. 11, 15. *! ibid. — 7* Exod. iv. 
'* Genes. xivi, 4. "ibid. — ?^lll Beg. xm. 
. Kxod. xx, 9. ** Exod. 1, 12-11. 


(8) Sic mss. ; alias, eperut! Dominus Scripturas 
spiritales, in lege visus et intellectus appareat. 
(5) Alias, cwi gloria est et potestas, | 


1 Luc. στ, 45. 
"* Mich. 1, 5. 


positis mauibus suisexeaecavit et clausit oculos lsrael 
ne viderent impietatein suam, de quo dictum est 5: 
Propter impietatem Jacob hac omnia, et propter pec- 
catum domus ]srael. Que autem impietlaa Jacob ἆ 
Nonne Samaria ? Sed si quis forte neget debere 93 
qua sub specie pietatis futura a Deo dicta sunt, 
ad partem vituperabilem (lecti, dicemus quia et 
verus.Juseph Dominus et Salvator noster , sicut 
corporalem manum suam posuit super oculos cci, 
ei reddidit ei visum quem perdiderat ^* ; ita 
eliam spiritales manus suas posuit super oculos 
legis qui per corporalem intelligentiam Scribarum et 
Pharisz:orum fuerant exczecati, et reddidit eis visum, 
ut his quibus aperit Doininus Scripturas, spiritales in 


B lege visuset intellectus aperiat (2). Atque utinam et 


nobis injiciat Dominus Jesus manus suas super oculos, — 
ut incipiamus et nos respicere non ea quz videntur, scd 
qua non videntur; et aperiat nobis illos oculos, qui 
non intuentur presentia, sed futura , et revelet 
nobis cordis aspectum, quo Deus videtur ip spiritu, 
per ipsum Dominum Jesum Christum, cui est glo- 
ria et imperium (3) in szcula seculorum. Amen. 


HOMILIA XVI. 


De eo quod. scriptum est *! : « Et. acquisieut. Joseph 
omnew terram /Egyptiorum Pharaoni : vendiderunt 
enim /Egypltii lerram. suam Pharaoni. quia obii- 
nuil eos fames, εἰ facia est terra Pharaonis, et 
populum sibi in servitulem.redegit, a summis finibus. 
"AEgyptii usque ad summos fines cjus. » 


1. Secundum Scripture fidem nullus. A&gyptiue 
liber. Pharao enim populum sibi in servitulem rc-- 
degit, nec aliquem intra /Egyptiorum flues liberum 
dereliquit, sed in omni terra ZEgypti adempta li-. 
bertas est. Et propterea forte scriptum est "* : Ego 
sum Dominus Deus tuus qui eduxi te de terra /Egy- 
pti, de domo servitutis. Facta est ergo Egyptus do- 
mus servitutis, el, quod est infelicius, voluutarise - 
servitutis, nam de Hebraeis quaimnvis referatur (4) 
quod in servitutem redacti sint, et quod jugum do- 
minationis erepta libertate pertulerint, violeuter ta- 
men ad hoc memorantur adducti. Scriptum est 
enim **, quia /£gypiii abominabantur filios. Israel, 
el per potentiam opprimebant AEgyptii filios lerael 
violenter , et affligebant vitam eorum. in operibus du- 
ris, luto et latere , et omnibus operibus que erunt 
in campis, iu quibus omnibus in servitutem eos re- 
digebant cum vi. Intende ergo diligentius quomodo 
llebr:ei scribuntur violenter in servitutem redacti, 
quibus naturalis inerat libertas, quz non eis facile 
vel per deceptionem aliquam, sed cum vi extorque- 
batur. Pharao vero Agyptium populum facile sibi 
in servitutem redegit, nec scribitur quod cum vi 
hoc fecerit. Proclives enim sunt AEgyptii ad dege- 


T* Psal, ci, 25. * Genes. XXV, 9. 
** Joan. ix. *! Gencs. xrvii, 20, 21. 


(4) Alias, legatur. Infra mss., memorauiur addu- 
eti. Editi., memorantur addicti. 
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nerem vitam, ei cito ad omnem famulatum deci- A In quo utique nemo dixerit Paulum dure egisse, qui 


dunt vitiorum. Respice ad originem generis, et in- 
venies quod pater eorum Cham , qui nudilatem ri- 
«erat patris **, hujuscemodi sententiam meruit ut 
filius ejus Chanaan servus esset fratribus suis, quo 
in eo nequiliatn inorum argueret conditio servitu- 
tis. Non ergo immerito ignobilitatem generis deco- 
lor posteritas imitatur. llebrzi vero etiamsi ia ser- 
vitutem redigantur, etiamsi tyrannidem patiantur ab 
4Egyptiis, violenter et necessitate patiuntur. Idcirco 
ergo liberantur de domo servitutis, et ad liberia- 
tem pristinam, quam inviti amiserant, revocantur. 
' Deuique etiam divinis legibus cavetur **, ut si forte 
emerit. quis Hebreum puerum, non eum perpetua 
servitute possideat, sed sex annis serviat ei, septi- 
mo vero anuo exeat liber. De gyptiis nihil tale 
censetur, nec usquam divina lex curam gerit liber- 
tatis Αβργριΐογυπι, 103 quia eam sponte perdide- 
runt (5), sed zeter&o eos conditionis jugo ac servi 
tuti perpetux derelinquit. 

2. Hzc ergo si intelligamus spiritaliter qua sit 
AEgyptiorum servitus , agnoscimus quia servire 
Agyptiis non aliud est quam obnoxium fleri carna- 
libus vitiis, et dzemonibus esse subjectum. In quod 
utique unumquemque non extrinsecus illata neces- 
sita8 cogit, sed segnities animi, et libido ac volu- 
ptas corporis subigit , cui se animus per socordiam 
subdit (6). Qui vero libertatis animz curam gerit, 
et dignitatem mentis celesti cognatione nobilitat, 
iste ex filiis Israel est. Qui etiamsi violenter oppri- 
malur ad tempus, non tamen libertatein. suam in 
perpetuum perdet. Denique et Salvator noster de 
libertate et servitute in. Evaugelio disserens, ita 
loquitur : Omnis, inquit **, qui peccat, sertus est 
peccati. Et iterum dicit ;: Si  manseritis iu. verbo 
feo, agnoscelis veritatem , et veritas liberos faciet 
vos. Quod si quis forte dicat nobis, Quomodo ergo 
per Joseph oinnis terra in possessionem traditur 
Pharaoni? Et omnis ista servitus quam superius 
exposuimus, ex peccati conditione suscepta, quo- 
modo per sanctum virum ministrata dicitur Pha- 
raoni (7)? Possumus ad hac respondere, quod 
ipse Scripturz sermo excusat sancti viri ministe- 
μι, cum dicit quod semetipsos vendiderunt 
Agypiil εἰ possessiones suas. Non ergo ad dispen- 
sanieui culpa reflectitur, ubi digna dispensatorum 
meritis providentur. Invenies enim tale aliquid et 
a Paulo fieri 5, cum ab eo is, qui semetipsum pro 
feditate actuum consortio sauctorum fecit indi- 
gnum, traditur Satan , ut discat non blasphemare. 


8 Exed. xxt. 
ο |l Cor. xi, 27. 


(5) Sie mss. ; editi vero, Agypiie qui eam sponte 
perdiderant, 

(6) Alius subegit , cui se animus per concordiam 
subdit ; at mss. ut in nostro textu. Paulo post 
editi, celesti cogitatione nobilitét ; mss. coMesii 
cognatione nobilitqt. 

(1) lta. iss. ; aliae. vero, el cum omnis ista ser- 


e Genes. IX. 
* Genes. xLvii, 20. 


*! joan. vini, 34, 31, 53. 
*! Genes. xvin, 10, 


hominem de Ecclesia ejecit et Satanz tradidit. Sed 
iu illum sine dubio culpa refertur, qui pro actibus 
suis meruit ut non ei esset in Ecclesia locus, sed 
Salanz cousortio mereretur adjungi. Ita ergo et 
Joseph, cum nihil Hebrzez libertatis , uihil lsraeli- 
tic nobilitatis in Zgyptiis providisset, digna 865. 
vitia digno dominatui sociavit. Ego etiam amplius 
aliquid dico. Invenies et in divinis dispensationihus 
tale aliquid gestum, in eo quod dicit Moyses ** : 
Cum divideret Excelsus gentes. et distingueret fines 
gentium, secundum numerum angelorum Dei posuit 
eas, el [acta est pars Domini Jacob, funiculus hare: 
dilatis ejus Israel. Vides ergo quoniam pro meritis 
unicuique genti angelorum statuitur principatus, 


B pars autem Domini gens efficitur [srael ( 8). 


9. Post hzc. sequitur : Vendiderunt, inquit **, 
AEgyptii terram suam Pharaoni ; obtinuit enim. eos 
(ames. Vituperatio mihi videtur et in hoc ZEgyptio- 
rum contineri. Non enim facile de Hebrzis scriptum 


invenies, quia obtinuit eos fames. Licet enim 


scriptum sit, quod invaluit fames super terram, 
non tamen scriptum est, quod obtinuit fames 
Jacob, aut fllios ejus, sicut de /Egyptiis dicitur 
qued obinuit éos fames. Quamvis enim veniat 
eliam ad justos fames, non tamen obtinet eos; 
propter quod et gloriantur in ea, sicut Paulus inve- 
nitur libenter gloriari in hujuscemodi passionibus, 
cum dicit ** : 1n fame, εἰ siti, el (rigore, et nuditate. 


C Quod ergo justis exercitium virtutis est, lioc injustis 


poena peccati est. Denique etiam Abrahz tempori- 
bus scriptum est *!, quod facia esi (ames , super 
terram, et descendit. Abraham in /ggpium habitare 
ibi, quoniam  invaluerat fames super lerram, Et 
utique si, ut quidam putant, incaute et. imperite 
essel sermo Scripture divinae compositus, potuerat 
dicere, quod descendit Abrabam in ZEgyptum liabi- 
tare ibi, quia invaluerat super eum fames. Sed 
intuere quanta distinctione utatur sermo divinus, 
quanta cautela. Cum de sanctis refert, famem dicit 
invaluisse super terram ; cum de injustis, ipsos 
fame dixit obtentos. Neque ergo Abraham, neque 
Jacob, neque filios eorum obtinet fames. Sed et si 
invalescat, super terram dicitur invalescere. Et 


D temporjbus Isaac nihilominus scriptum est **, quia 


facta est (umes super terram, prater. illam (amem 
priorem qua facta est temporibus Abrahae. 1n tantum 
autem non potest obtinere fames Isaac, ut dicat ad 
eum Dominus : Noli descendere in Egyptum, sed 
habita in terra quamcunque ostendero tibi , el in ea 


* [ Tim. 1, 30. ** Deuter. 
** Genes. xxvi, 2, 9. 


xxxii, 8, 9. 


εἶίμε..... . ex peccati conditione suscepta, per hanc 
temporalem servitutem significatur, quomodo per 
sancium virum in servitutem omnis terra addicitur 
Pharaoni? s E 
(8) Consule clarissimum Huetium Origeniano- 
rum libro secundo, quaest. quinta, num. sec. el seqq., 
ubi ventilatar Origenis sententia de tutelaribus ajgelis. 
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habita, et ego ero lecum, Secundum banc, ut arbi- A fames, quz invalescat super terram? Qui cnim de 


tror, observantiam longe post ista tempora Propheta 
dicebat ** » Juvenis fui, etenim senui, et non vidi 
justum. derelictum, nec. semen ejus querens panem. 
Et alibi **: Non occidet Dominus (9) fame animam 
justi. Ex quibus omnibus declaratur terram quidem 
posse pati famem, οἱ eos qui terrena sapiunt. Quo- 
rum autem iste cibus est, ut faciant voluutatem 
Patris qui in coelis est, et quorum animam panis 
ille alit, qui de coelo descendit , nunquam possunt 
famis inedia laborare. Idcirco ergo observanter 
Scriptura divina non dicit eos fame obtineri quibus 
novit esse scientiam Dei, et cihum coelestis prz»- 
beri sapientie, Sed et in tertio Reguorum libro 
similem de relatione famis invenies habitam es:e 
cautelam, ubi cum fames invaluisset super terram, 
dicentem audis Eliam ad Achab ** : Vivit Dominus 
Deus virtutum, Deus. Israel, in cujus conspectu sto, 
si in his annis ros vel pluvia [uerit super terram, 
nisi per sermonem oris mei. Et post haec mandatur 
a Do:nino corvis ut pascapt prophetam, et ut 
aquam bibat de 10A torrente Corrath. (10). Et 
iterum in Sarepta Sidonie mandatur mulieri 
vilwz pascere prophetam, ut eui non amplius 
quam unius diei supererat victus , largiendo inde- 
ficiens fleret, et multipliciter abundaret exbaustus. 
Hydria enim farine et capsaces olei secundum 
verbum Domini non defecit pascendo prophetam. 


Similia quoque invenies etiam in temporibus Elis:ei, 


cum filius Ader (11) rex Syriz asceudit aver- 
sum Samariam, οἱ obsedit eam : ΕΙ facta est, 
inquit **, /ames magna in Samaria usquequo effice- 
relur capu asini quinquaginta siclis argenteis, et 
quartarium stercoris. columbini quinque argenteis. 
Sed subito per verbum prophete fit mira conver- 
sio, dicentis *' : Audi verbum Domini. H«c dicit 
Dominus Deus : Sicut hac. hora crastino. mensura 
similuginis siclo uno, et due mensura hordei siclo 
uno in portis Samarice erunt, Vides ergo ex his om- 
nibus quid colligatur, qnia cum terram fames 
obtineat, non solum non obtinet justos, sed medela 
potius per eos intentatz cladi defertur. 

4. Cum ergo videas hujusmodi observantiam in 
omnibus pene Scripture sancte locis integre 


lerra sunt, ei terrena sapiunt, εἰ non possunt 
percipere qux sunt Spiritus Dei, famem verbi Dei 
patiuntur, legis mandata non audiunt, correptiones 
prophetarum nescisnt, apostolicas consolationes 
ignorant, non sentiunt Evangelii medicinam. EA 
ideo de his merito dicitur , quod invaluit fames 
super eos. Justis aulem, et in lege Domini medi- 
tantibus die ac nocte, sapientia praparal mensam 
suam, occidit victimas suas, miscel in cratere 
vinum suum **, et summa voce clamat, non ut om- 
nes veniant , non. ut abundantes. non. ut divites, 
neque uL sapientes hujus mundi diverlant ad se, 
sed si qui sunt, inquit, inopes sensu, veniant ad 
me, id est, si qui sunt liumiles corde, qui a Christo 
d.diceruut mitea esse el humiles corde !, quod 
alibi dicitur spiritu pauperes, sed fide divitcs, isti 
conveniant ad epulas sapientis , οἱ dapibus cjus 
refecti depellaut. famem quas invalescit super ter- 
ram. Vide ergo ne et tu forte inveniaris /Egyptius, 
et obtineat te fames, ne forte seculi actibus occu- 
pas aut avaritia vinculis strictus, aut luxurie 
effusione resolutus, alienus efficiaris a sapientiae 
eibis, qui semper in Dei ecclesiis exhibentur. Si 
enim avertas auditum ab his, quz vel leguntur in 
ecclesia, vel disputantur, sine dubio famem verbi 
Dei patieris. Si vero de Abraham stirpe descendas, 
et nobilitatem Israelitici generis custodias , pascit 
te seinper lex, pascuut prophet, exlibent tibi et 
apostoli opulenta convivia. ln sinibus quoque 
Abraham, οἱ isaac, ct Jacob, in regno Paris 
recumbere te invitabunt Evaugelia, ut ibi wandu- 
ces de ligno vitz: , et bibas vinum de vite vera, vi- 
num novum cum Christo in regno Patris ejus. Ab 
his enim cibis non possunt jejunere, nec famem pati 
fii sponsi, donec cuim ipsis est sponsus. 

5. Refertur sane in consequentibus *, quod terra 
sacerdotum  JEgyptiorum non sit in servitutem 
redacta Pharaoni, neque cum ceteris ZEgyp:iis 
vendiderint semetipsos, sed quod extrinsecus acce- 
perint, vel frumenta, vel inunera, non a Joseph, 
sed ab ipso Pharaone, et propter hoc tanquam 
familiariores cxteris, non vendiderint terram 
suam Pharaoni ; sed per hoc nequiores esse czeteris 


custodiri, converte hzc ad tropicum et allegori- D ostenduntur, qui pro nimia familiaritate, quz erat 


€um sensum, quem ipsorum nihilominus prophe- 
tarum sermonibus edocemur. Uuus enim ex duo- 
decim prophetis aperte et evidenter spiritalem dici 
famem nudo sermone pronuntiat dicens ** : Ecce 
dies veniunt, dicit Dominus, et emittam [amem super 
terram, nen famem panis, neque sitim dqua , sed 
famem. | audiendi verbum Domini. Vides que sit 
fames, quse obiinet peccatores? Vides quz sii 


5. Psal], xxxvi, 25. '* Prov. x, 3. 
vi, 11. ** Prov. ix, 9, 5, 4. 


(9) Alias, Deus; at mss., Dominus. 

ί M Ms$., Corrath. Edi, Corraph. Paulo infra 
mss , largiendo inde*iciens fleret. Alias, largiendo 
ea indeficiens feret, 


*5 |l] Reg. xvii, 1. 
* Maul. v, 4;xi 90, ?* Genes. Χαν, 929 seqq. * Joan. xv, t5. 


eis cum Pharaone, nihil immutationis recipiunt, 
sed permanent in mala possessione, οἱ sicut his 
qui in flde et sanctitate profecerant, dicit Domi- 
nus * : Jam non dico vos servos, sed amicos, ita 
dicit et istis Pharao, tanquam qui ad summum 
gradum nequitize et ad sacerdotium perditionis ascen- 
derint: Jam non dico vos servos, sed amicos. Deni- 
que vis scire quid intersit inter sacerdotes Del οἱ 


* IV Reg. vi, 25. *' 1Υ Reg. vri, 4... ** Απιος 


(11) Filius Ader. lta mss. quorum uonnulli 
habent Filius Ιαάε. Vulgata Latina, Benadab, 
Libri editi Origenis, filius Adadeser. 
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sacerdotes Pharaonis? Pharao 
.sacerdotibus suis, Dominus autem sacerdotibus suis 
partem non concedit in terra, sed dicit eis * : Ego 
eum pars υεείγα. Observate ergo qui hzc legiti, 
omnes Domini sacerdotes, οἱ videte αυ sit diffe- 
gentia sacerdotum, ne forte qui partem habent in 
terra et terrenis cultibus ac studiis vacant, non 
tam Domini quai Pharaonis sacerdotes esse vi- 
deantur. llle est enim qui vult sacerdotes suos 
habere possessiones terrarum, el exercere agri, 
non anima culturam, ruri et non legi operam 
dare, Christus autem Dominus noster sacerdotibus 
sMis qnid praecepit audiamus. Qui non abrenuntia- 
verit, inquit *, omnibus qua possidel , non potesl 
meus esse discipulus. Contremisco h»c dicens. Meus 
enim primo omnium, meus, inquam , ipse accusa- 
tor exsisto, meas condeninationes loquor. Negat 
Christus suum esse discipulum, quem viderit ali- 
quid possidentem, et eum qui non renuntiat omni- 
bus qua possidet. Et quid aginius?* Quomodo bzc 
aut ipsi legimus, aut populis exponiinus, qui non 
solum non ahrenuntiamus his quz possidemus, sed et 
acquirere volumus ea qux nunquam habuimus ante- 
quam veniremus ad Christum? Nuuquiduam quia 
nos redarguit conscientia, tegere ei non proferre qua 
105 scripta sunt possumus? Nolo duplicati cri- 
miuis fleri reus. Confiteor et palam populo au. 
diente, confiteor hzc scripta esse : etiainsi non- 
dum implesse me novi. Sed ex lioc saltem commo- 
niti festinemus implere, festinemus transire a sa- 
cerdotibus Pharaonis, quibus terrena possessio est, 
οὐ saccrdotes Domini, quibus in terra pars non est, 
quibus portio Dominus est. Talis enim erat ille, 
qui dicebat * : Tanquam egentes, mulios autem lo- 
cupletantes. Ut nihil habentes, εί omnia possidentes. 
Paulus hic est qui in talibus gloriatur. Vis audire 
quid etiam Peirus de seipso pronuntiet ? Audite 
eum cum Joanne pariter profitentem et dicentem ': 
Aurum et argentum non habeo, sed quod habeo hoc 
tibi de. In nomine Jesu Christi surge εἰ ambula. 
Vides sacerdotum Christi divitias, vides nihil ha- 
bentes, quanta et qualia largiuntur. [stas opes lar- 
giri non potest terrena possessio, 

6. Contulimus sacerdotes sacerdotibus, nunc , 


ORIGENIS 
terras. concedit Α tur. At vero lsraeliticus populus honorat decadem 


253 


perfectionis numerum. Decem enim verba legis ac- 
cepit, et Decalogi virtute instructus ignota mundo 
huic sacramenta divina largitione suscepit. Sed et 
in Novo Testamento similiter venerabilis est decas, 
Sicut et fructus spiritus denis exponitur germina:e 
virtutibus *. Et servus fidelis de negotiationis su:e 
lucris decem mnas offert Domino, et decem civita- 
tum accipit potestatem *. Verum quia unus auctor 
est omnium, et finis et initium (12) unus est Chri- 
stus, idcirco et populus decimas quidem mi.istiis 
et sacerdotibus prastat, primogenita vero offert 
primogenito omnis creature, el initia initio om- 
nium ; de quo scriptum est '* ; Qui est. initium, 
primogenitus omnis creatura. Vide ergo ex his om 
nibus differentiam populi /gyptiorum et populi Is- 
rael, et differentiam sacerdotum Pharaonis, et δᾶ- 
cerdotum Domini, et. discutiens temelipsum, per- 
vide de quo populo sis, et cujws ordinis sacerdo- 
tium teneas, Si adbuc carnalibus sensibus servis, 
$i »dhuc quinario numero vectigal exsolvis, οἱ re- 
spicis ea quz visibilia et temporalia sunt, ei uon 
respivis ea qua invisibilia et zterna sunt, de /£- 
gypto te populo esse cognosce. Si vero Decaloguin 
legis, et decadem Novi Testawenti, quau supra 
exposuimus, semper ante oculos habes, et de bis 
decimas offers, et primogenita sensus tui in fide 
immolas primogenito ex mortuis, et initia tua refers 
ad iniium omuium, verus Israelita es, in quo do- 
lus non est **. Sed οἱ sacerdotes Doinini si semet- 
ipsas discutiant, et a terrenis actibus libeci sint e 
possessione mundana, vere possuut dicere ad Domi - 
num !? : Ecce nos dimisimus omnia, el seculi sumus 
te ; atque audire ab eo, quia vos qui secuti estis me, 
in regeneratione omniwun, cum venerit Filius hominis 
in regno suo, aedcbitis εἰ vos super duodecim throuos, 
judicantes duodecim tribus Israel. 

7. Post hzc videamus quid dicit. Moyses : Et ha- 
bitasit, inquit 9, Israel in /Egypto, in terra Gessen, 
Interpretatur autem. Gessen. prozimiias (15), vel 
propinquitas. Per quod ostenditur, quia etiamsi in 
JEgypto habitet Israel, non tauien longe est a Deo, 
sed proximus est ei et conjunctus, sicul etiam ipse 
dicit !*, quia ego descendam tecum ἐπ Egyptum, ei 


si videtur, et populum /Égyptium populo Israelitico D ego ero tecum. Et nos ergo etiam si videmur in AE- 


conferamus. Dicitur enim in consequentibus, quia 
post famem οἱ servitutem populus Zgyptius quin- 
tas offerat Pharaoni. Ecoutrarío vero lsraeliticus 
populus decimas offert sacerdotibus. Vide et in hoc 
Scripturam divinam ingenti ratione subnixa, vide 
AEgyptium populum quinario numero tributa pen- 
dentem. Quinque enim sensus corporei designantur, 
quibus populus carnalis deservit. Seniper enim J£- 
gyptii visibilibus rebus et corporalibus obsequun- 


* Num, xviij, 20. Luc. xiv, 35. 


* Il Cor, v1, 10. 


gyptum descendisse, etiamsi in carne positi agones 
mundi hujus et certamina sustinemus, etiam οἱ in- 
ter eos babitamus qui deserviunt Pharaoni, tamen 
$i prope Deum simus, si in mandatorum ejus medi- 
tatione versemur, et precepta ejus ac judicia per- 
quiramus ( hoc esi enim prope esse Deo, semper 
qua Dei sunt cogitare, que Dei sunt quzrere ), et 
Deus semper erit nobiscum per Jesum Christum 


* Act. 1,060... * Galat. ντ 92,95... * Mattb, xxv. 


35 Coloss. 1, 18. | Joan. 1, 47. '* Matth. xix, 27, 98. | Genes. xtvit, 321]. !* Genes. xL vt, 4. 


(42) Alias, et fons, ei initium. Sed iss. ut in no- 
SiTO lecxtu. 


(13) ειδε proximitas interpretatur a radice 
Ὁλ» accessit, appropinquasit. 
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* 
Dominum nostrum, cui est gloria in szula szeulo- A Huben in concubiuam patris efferbuerit flamma li- 


rum. Amen. 
HOMILIA XVII, 
De benedictionibus patriarcharum. 

14. Sciendum est primo, quod in singulis quibus- 
que locis ubi Seriptura de duodecim patriarchis 
commemorat, multa sit in ipsa ordinis conscri- 
piione diversitas. Alius ordo est in ipsa eorum ua- 
ltivitate conscriptus, alius cum terram /Egypu uua 
eum patre suo Israel et sobole posteritatis refe. 
runtur intrare. Alius nuuc cum benedictiones obi- 
turi parentis excipiunt, alius cum egressa de AEgy- 
pto tribus, vel eum in deserio commemorantur 
aliquid agere, vel terram repromissionis ingresss 
in 1n0nte Geb»! pro benedictionibus et maledictio- 
nibus siatuuntur. Alius etiam cum divisionem 
terr hereditatis sorte suscipiunt. Et in. tantum 
erdo iste variatur, ut interdum quidam ex ipsis, 
nec ascripti inveniantur in numero. Quod utique 
cerium est non absque aliqua ratione variari, et 
exstare causas probabiles, quibus in alio loco ille, 
jn alio vero alius praferatur. Sed de his nobis 
nuhBc propositum nou esl, nisi ea tantummodo, 
prout Deus dederit, explicare, qu:e in benedietio- 
nibus quas mortis tempore 4 patre suscipiunt conti« 
nentur. 100 Qua quidem benedictioues ex eo fortasse 
solummodo appellari potuerunt, quod in novissimis 
dieitur !5: Et hec locutus est eis poter eorum et bene. 
dizit illos, unumquemque secundum benedictionem 
suem benedixit iles. Caterumin initils ubi convocat 
60$ pater, που quasi ad benedictionem convocat, sed 
ita scriptum est !* ; Vocavit autem Jacob filios suos 
et dizit : Congregamini ul anuuntiem vobis ques oc- 


cursura sunt vobis in novissimis diebus. Quod utique. 


magis prophetiam signifleat, per quam qua eis 
eventura suut preesignantur. In ipso autem corpore 
el serie verborum, neque benedictiones tantam, 
neque futurorum sola prenuntiatio, quantum mo- 
res, vel propositum eorum, vel etiam quadam b. 
eis gesta notabiliter arguuutur. Quie res. nobis 
tripertitam, ut in aliis fecimus, explanationis ma- 
teriam subjicit, ita ut benedictiones historie locum 
servent, prophetia vere mysticum a!que dogmati- 
cum, niorum correptio (14) οἱ objurgatio moralem 
dirigat stylum. 

9. Ruben, inquit "7, primogenitus meus, virtus 
mea et initium filiorum meorum, durus in conver- 
satione, durus εἰ temerarius contumelias irrogaasti. 
Tanquam aqua non effervescae. Ascendisti enim su- 
per cubile. patris tui. Tu pollnisti torum ubi as- 
cendisii. Incestus historia neminem latet, quomodo 


hidinis, et paternum  maculaverit torum, sed 
quod in initiis laudis ei aliquid videtur ascribere 
dicens : Tu virtus mea, idcirco fiL ut gravius no- 
tetür in crimine, qui cum virtus patris haberetur, 
et initium flliorum, nesciit servare revercntíam 
patri. Quale est et illud quod dicitur per prophe- 
tam !* : Ego tc plantavi vineam fructiferam totam 
veracem (15), quomodo conversa es in amaritudinem. 
vitis aliene ? Secundum vero intelligentiam, vide- 
tur mihi Ruben prioris populi Judzeorum ferre posse 
personam, qui et primogenitus est, et initium filio- 
rum sicut propheta dicit 3. : Jsrael primogenitus 
mets. Primo namque illis data sunt eloquia Dei. 
Quod autem durus fuerit ille populus et temerarius, 


B Scripture denuntiant. Dicit enim de eis pro- 


pheta ** : Omne quod loquitur populus hic, durum 
est. Et iterum alibi de ipsis dicit *! : Vos semper 
dura cervice et incircumcisi corde, Patri vero Deo 
irrogavil injurias, cum convertit ad eum dorsum, 
et non faciem suam. Torum autem concubingz 
polluit quem ascendit, id est legem veteris te- 
stamenti. quam szpe przvaricando maculavit, Quod 
autem in conculinz persona lex veteris testa- 
menti ponatur, Paulus docuit dicens ** : Abraham 
dos filios habuit, unum de ancilla, et unum de li- 
bera. Hac autem sunt. duo testamenta, In quo Agar 
qu: coneubina fuit, in veteris testamenti ponitur 
typo. Una etenim erat perfecia columba genitricis 
suse, quie virgo costa regina sponso regi Ecclesia 
per Evangelium jungitur Christo. Sed et moralis 
nobis in hoc ita tractabitur locus. Ruben interpre- 
tatus est a. insjoribus, filius qui videtur (16), hoe. — 
est visihilis et carnalis, ipse, credo, de quo dicit 
Apostolus ** : Primus homo de terra terrenus. Et 
alibi ?* : Si enim is qui videtur noster homo cor- 
rumpilur, sed qui intus est renovatur; hunc eumdem 
qui videtur exteriorera hominem appellans. Et ite- 
rum dicit **, quia non primo quod spiritale est, sed 
quod animale. Primo ergo omnis homo in hoc 
immundo carnaliter vivit, et secundum carnem mo- 
vetur. Et primus est carnalis motus in concupi- 
scentia libidiuis, qui cuin prim: juventutis tempus 
ohsederit, durum et temerarium simul et lascivum . 


p juvenem reddit, ascendentem etiam super cubile 


patris, et polluentem torum paternum, id est, 
eliam praecepta et monita naturalis legis, quie in 
nobis est et nunc paternus torus dicitur, pravari- 
cantem. Est enim intra nos lex quzdam naturalis 
que arguit unumquemque peccantem, et malum 
οἱ esse suggerit quod delinquit. Cubile ergo legis 


5 Genes. xm, 38. ** ibid., 1. !' Genes. xix, 5.4. !* Jer. 1, 21. '* Exod. 1v, 33, ** Isa. vini, 12. 
9 Act, vn, δὲ. ** Galat. 1v,92.. ** 1 Cor. xv, 7. ** Hl Cor. 1v, 16. ** I Cor. xv, 46. 


(14) Morum correptio. Recte omnes mss., male 
vero editi, quorum correptio. Infra ubi mss. habent, 
effervescas... efferbuerit ; im editis legitur fervescas... 
[eibuerit, 

13) Alias, feracem, at mss., veracem rectius. 
1G) Ruben interpretatus. est α majoribus, tilius 


qui videlur. Nimirum a n filius, et wt vidit, In- 
fra antea editi, sed qui intra esti, renovatur. Mss., 
sed qui intus est renovalur. Paulo post. mss., et prie 
mus est carnalis moius. Alias, et prius est carnalis 
motus. 
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l:ujus temerat, ac sedem secreti ejus maculat, qui A maledictus furor, quia temerarius est, et ira illo- 


praeceps οἱ infrenis fertur ad vitia. 

8. Simeon et Levi fratres perfecerunt iniquitatem vo- 
Iuntatis sue. In consilium eorum non introeat anima 
wea, et in consilio eorum non innilantur viscera mea, 
quoniam in ira sua occiderunt homines, et in. cupidi- 
tale ενα subnervaverunt taurum, Maledicius furor 
eorum, quia temerarius est, et ira illorum quia 
indurata est. Dividam illos in Jacob, εἰ dispergam 
illos in Israel **. Quantum quidem ad historiam 
perticet, videtur illud eorum culpare commissum, 
quod Emmor filium Sichem, qui post. sororis eorum 
concubitum fawmili:e lsrael volucrat sociari, (raude 
et circumventjone jugularunt, atque omnes ejus 
popules peremerunt ; quando et dicebat eis l[srael 
pater eorum, quia odibilem me fecistis in hoc 
mundo ?* ; maledictum earum furori temeritatique 
imprecatur, et dividendos eos per populum Israel 
protestatur; utpote ex ipsis levitas et sacerdotes 
futuros, qui sorte terram propriam non habuerunt. 
Spiritalis autem de his explanatio talis mibi quzedam 
posse videtur aptari, quod Simeon et Levi, Scribarum 
et Phariseorum Judaicl populi possiut ferre perso- 
nam, de quibus dictum est ** : Consilium fecerunt 
Scribe et Pharisei ut Jesum tenerent, de quo consilio 
dicit sanctus qui mente Deum videbat *? : In. con- 
silium eorum non introeal anima mea. Falsis testibus 
adhibitis 107 condemnabantJesum. Non, inquit, in 
consilio eorum innilantur viscera mea. Non tibi boc 
videtur dicere ** : Mundus ego sum a sanguine justi 
hujus, muudus ego sum a aententia quam decerni- 
tis adversus innocentem? Quia in ira sua, inquit, 
occiderunt homines, el in. cupiditate sua subnerva- 
verunt (aurum, Requiro quos homines occiderunt, 
Cum cerium sit ante passionem Domini neminem 
credentium esse punitum , nisi forte quis ipsis 
ascribat etiam sanguinem propletarum ; quia, ut 
dicit Dominus ?*!, asanguine Abel justi. usque ad 
sanguinem Zacharie omnis qui effusus est sanguis 
jistorum ab ipsa generatione requiratur. Sed vi- 
deamus no forte et illos homines occiderint quos 
persuaserunt clamare ?** : Sanguis illius super nos 
el super filios nostros. Et in cupiditate sua. subner- 
vaverunt laurum. Taurum appellari Filium Dei le- 


rum, quia indurata est, Dividam illos in Jacob, et 
dispergam eos in Israel. Videndum est ne forte di- 
visio ista que hic commemoratur, talis sit qualis 
οἱ illa de qua in Evangelio dicitur **, quia cum 
venerit dominus servi illius, dividet eum, partem- 
que illius cum infidelibus ponet, vel certe, ut audivi 
quemdam ex sanctis Potribus disserentem, quia 
divisio simul et dispersio nominatur, pro eo quod 
nonnulli ex ipsis Domino crediderunt, et alii in in- 
fidelitate permanserunt, divisi dicantur hi qui ab 
eis separantur, et veniunt ad fidem, et dispersi hi 
quorum patria temploque per orbem terre incre- 
dulum dispergitur genus (17). Videtur et per 
ipsos tripartitus iste motus totius anima designari. 


δι quibus Ruben servat primam notam sanguinis 


C 


cum macula effusi. Secundam irze vel furoris spe- 
ciem tenet Simeon, qui et ipse ex furoris ejus dc- 
moustratur opprobrio. Tertiam formam motus ir- 
rationabilis tenet Levi, quippe cui etiem legem ser- 
vare permissum est. llas ergo tres speeies videtur 
mihi omnis prope anima quz& in liunc mundum ve- 
nit primis motibus culpabiliter agere, usquequo 
peccatoruin vitiis pregravatla et. malorum societate 
fessa, ad locui possit paenitentiz pervenire. Judas 
enim post hec sequitur, qui purgat confessionis 
peccata, quia Judas confessio interpretatur (18) 
lingua Hebraa. 

4. AK ergo ** : Juda, te collaudent freires tui, 
manus (ug super. dorsum. inimicorum (uorum. Po- 
test hoc. vel ad ipsum Judam, vel ad eos qui ex 
ipsius videntur esse progenie referri, qui regnum 
gentis illius admiaistrantes inimicorum terga do- 
muerunt. Sed οἱ in Christo competenter accipitur 
qui a fratribus suis, id est ab apostolis quos ipse 
fratres in Evangelio nominavit, merito collaudatur: 
inimici vero ejus super quorum dorsa manus ejus 
est, illi intelliguntur quos Pater promittit sub pedes 
ejus se positurum, dicens δὲ : Sedea dextris meis, 
donec ponam imimicos tuos sub pedibus (tuis. Sunt 
ergo inimici, donec increduli sunt et infideles, et 
ideo caeduntur in. tergo qui posteaquam conversi 
fuerint efüciuntur fratres, et collaudant euin qui 
eos in adoptionem Patris vocatos sibi et cohzeredes 


gimus in Scripturarum flguris, nimirum in Evan- D fecit et frawes. Bene autem terga inimicorum cadi 


gelio,ubi scripimn est ex persona filii senioris di- 
centis ad patrem 35 : Ego semper tecum (ui, et man- 
datum (uum nunquam praterivi, εἰ nunquam. dedisti 
mihi hapdum ut cum amicis meis epularer. Cum au- 
tem venit. Klius tuus hic. junior, qui dilapidavit om- 
tem substantiam suam, occidisti ei vitulum sagina- 
tum, Istum ergo taurum sive vitulin consilio suo 
Scribe et Pliariszei subnervasse dicuntur ; quorum 


** Genes. six, ὅ, 6, 7, 8. *' Genes. xxxiv, 20. ?* Matt. xxvi, 4. 1 Genes. σαχ, 6. 
93 Luc, xv, 39, 30. 
* Psal, cix, 2. *' Jerem. i, 27... ^ Genes. xLix, 8. 


Xxvii, 34, *! Mau. xxi 35, 9? Matth. xxvir, 35. 


dixit a Christo. Omnes enim qui adorabarnt idola, 
terga dabant Deo : sicut ef per prophetam Dominus 
exprobrat dicens 57: Qui converierunt ad me dorsa 
sua et non faciem. Ilaec ergo dorsa cadit, ut con- 
versi aliquando terga dent idolis, et faciem erigaut 
ad Deum, et faciant. hoe quod in consequentibus 
scriptum est ** : Et adorent te filii patris tui. Tunc 
enim eum adorant, cum fllii Patris fuerint effecti, 


1e Matth. 
** Luc, xit, 4t. 3 Genes. xuLIx, 


(17) Alias, quorum patria totumque per orbem. — quic in Hiphil sonat confüeri. hifra. editi, Regmim 


Αί mss. ut in nostro textu. 
(18) Judas. confessio interpretatur 4 radice ΙΤ 


gentis illius ministrantes, Mss., administrantes. 
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et Spiritum adoptionis acceperint, in quo clament : Α ostenditur. Sed videamu: quare ut leo οἱ ut eaig- 


Abba paler ?*. Nemo enim dicit Dominum Jesum 
' misi in Spiritu sancto *^, Iste sermo paulo durius 
refertur ad Judam, nisi abusive dicamus adoratos 
esse quasi reges 4 fratribus suis, id est a caeteris 
contribulibus, filios Juda. 

5. Catulus leonis Juda, de germine ejus ascendit : 
recubans dorm'sti sicut leo, ei sicut. cutulus leonis. 
Qnis suscitabit eun *'? 1n his versiculis non jam 
coucludimur, sed pene excludimur : nam catalum 
leonis οἱ ponamus Judam dici posse pro virtute bel- 
landi, quomodo exponitur quod de germine ejus di- 
citur ascendisse? Germen autem hic in Grzeco βλα- 
στός dicitur (19), quod magis virgultum vel ramus 
rectius interpretatur, qui de radice repullulare, 
vel de ipso robore arhoris solet. Ex quo ergo vir- 
gulto, vel ex quo ramo Judas ascendisse dicitur? 
vel quomodo recumbens dormisse ut leo et ut catu- 
lus leonis, ita ut quzeratur quis eum suscitet? Nisi 
forte aliquis vim faciens velit ita asseverare ex 
germine processisse Judam, id est, ut superius 
diximus, vel ex virgulto, vel ex ramo; quod de 
ipsa patris fortitudine et virtute significet, qui vir- 
witis confidentia recubet, et requiescat ut leo et 
ut ca'ulus leonis, nec enm ausus aliquis sit susci- 
tare, dum pro magnitudine virium et potentia bel- 
latoruin. suscitare eum nullus audeat ad praelía. 
Sed multo convenientius aptabitur huic loco mysti- 
ca expositio, £068 in qua catulus leonis Christus 


non solum tropice, verum etiam physice (20) de- ς 


signatur : nam Physiologus de catulo leonis hzc 
écribit quod cum fuerit natus tribus diebus et 
tribus noctibus dormiat, tum deinde patris fremitu 
vel rugitu tanquam tremefactus cubilis locus susci- 
te: catulum dormientem. Iste catulus ergo ascendit 
ex germine : ex virgine enim natus est. Non ex 
se;:uige, sed ex virgine absque concubitu viri, et 
absque semine naturali nascitur Christus, velut 
virgullum sive ramus. In quo manifestissime et 
veritas carnis assumpti ex virgiae declaratur iu 
sacro sancto germine, et a contagio humani et car- 
ualis seminis excusatur (21). Recumbens dormisii 
sicul leo, et sicut catulus leonis, Manifestissime re- 
cuhuisse et dorimisse dictum de passione mortis 


* [ Cor. xii, 3. 


5 Rom. viii, 15. ** Ant, lib. xiv, cap. 2. 


19. οὐ Genes. xLix, 10. 


*! Genes. XL!X, 9. 


lus leonis dormit, De catuli quidem somno jam 
superius diclum est quod valde convenienter ap- 
tatur ín Cliristo, qui tribus diebus et tribus nocti 
bus in cordeterre sepultus somnum mortis ime 
plevit. Ut leo autem hoc modo debere intelligi are 
bitror. Mors Christi oppressio et triumphus dzimoe 
num fuit. Omnem namque predam quam leo ille 
contrarius invaserat prostrato homine et dejecto, 
hic leo interripuit. Denique rediens ab inferis (23) 
el ascendens in allum, captivam duzil captiviia- 
tem 5". Hoc ergo modo et iu 80mno suo leo fuit vin- 
cens omnia et debellans, et destruxit eum qal 
habebat mortis imperium, et velut catulus. leonis 
die tertia suscitatur. Quis susciiabit eum? Recte 
quasi inquirentis prophet22 personam quz suscita- 
rit Christum sermo significat. Quia Apostolus qui- 
dem dicit **, quia Deus qui susciiavit eum a. mor- 
tuis, suscitabit εἰ morialia corpora westra propter 
inhabitantem spiritum — ejus. in vobis. Et iteram 
Christus dicit in Evange'iis ** : Solvite templum 
hoc, et ego ip tribus diebus suscitabo illud : hoc 
autem dicebat de lemplo corporis sui. Quia ergo et 
ipse se dicit suscitare templum suum, et Deus 
illum dicitur susci'asse, recte propheta stupore 
lautz Patris et. Filii unitatis atque indiscretionig 
attonitus ait : Quis suscitabit eum (23)? 

6. Non deficiel princeps ex Juda, neque duz de 
[emoribus ejus usquequo veniant ea qua reposita 
sunt ei (24), vcl, ut in aliis exemplaribus habetur, 
veniat is cui repositum est, εἰ ipse erit exspeciatio 
gentium "*, Mic locus mauifeste reler*ur ad Juda : 
constat enim usque ad uaiivitatem Christi non de 
fecisse principes ex genere δις, uec duces de 
femoribus ejus usque ad Herodein. rege:n, qui se- 
cundum historize (ídem quam Josephus scribit 09 
alienigena fuisse, et per ambitionem in regum 
Judaeorum dicitur irrepsisse; statim ergo ut bec 
facium est, et ut defecit dux de femoribus Jadw, 
advenit ille cui erat regnum repositum. In quo 
quomodo gentes sperent, Evangelii fides et Eecle- 
siarum docet propagatio. Reposita autem dicuntur 
ea qu: opportuno tempore pruferenda sunt. Sicut 
et Christus in. finem ssculorum advenisse ' dici.ur, 


* Epbes. 1v, 5. * Rom. i, 11. * Joan. it, 


(19) BAacróc dicilur. Sic mss. Libri vero D Tryphone illud ᾧ ἀπόχειται veram esse LXX |ο- 


editi, βαῖον dicitur. . 

(20) Alias, tropicus, verum etiam physicus. Sed 
mss. ut in nostro textu. Paulo post iidem mss, pa- 
tiis (remitu vel rugitu : editi, patrisgemiu vel mugitu, 

(21) Excusatur. Sic libb. editi el miss. ; mihi ta- 
iren admodum suspecta. est ista vox, excusalur, 
pro qua malim, excluditur. ME 

(22) Alias, quique rediens ab inferis. -. 

(35) Sic us. rectius quam editi iu quibus legitur, 
attonitus est, quis suscitavit eum ? 

(24) Veniant ea que reposita sunt. ei, vel, ut in 
aliis exemplaribus liabetur, veniat is. cui repositum 
est. Prior lectio, τὰ ἀποχείμενα αὐτῷ. Altera ᾧ 
ἀπόχειται. Saneti Patres modo illam, modo alteram 
adbibent, Contendit autem Justinus in Dialogo cum 


ctionem, non auteni τὰ ἀποχείμενα αὐτῷ. In lHebrzeo 
habetur ο καὶ 19 cw wsquequo veniat Schilo, 
Hieronymus vertit donec veniat qui mittendus est. 
Quasi legisset mon, vel. nov, deceptus simili- 
tudine litterarum, 5 et Π. Vitiosam autem fuisse 
llieronymi lectionem inde patet, quod veteres iue 
terpretes Septuaginta et Aquila non ΠΟ sed 
"yw legerint. Aquila. vertit ᾧ ἀπόχειται, Septua- 
giuta τὰ ἀποχείμενα αὐτῷ, quasi ex Ὁ, id est 
cui, vel, que, Speetato? ut. vocali e, et "b ei, po» 
sito 573 pro 1, neinpe 75 pro *5; suut euim liue» 
re permutabiles. Dividebant itaque vucein ; 

in *w et τὸ) quo ei, suppl. reposita suat. Sic Ezech, 
xv : Donec. venial cui est judicium, 
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eum dicit Apostolus  : Ecce nunc tempus accepta- A lllud videtur ostendere, quod Christi in carne po- 


bile, scilicet ad salutem gentibus inferendam. Si 
vero quis in omnibus cupiat cursum utriusque ex- 


' positionis aptare, potest extorquere fortassis, ut 


etiam de Christo hzc hoc modo videantur intelligi : 
quía non deficiel princeps ex Juda, id est hic qui 
post resurrectionem ejus Ecclesiarum princeps 
ordinatur, Et dux de femoribus ejus. Duces quoque 
Christianorum de femoribus Christi hoc modo ex- 
pouet. Meinbra Christi esse dicit Apostolus ** fide- 


* lem populum sine dubio spiritaliter intelligenda. 


Possunt ergo et femora ejus spiritaliter intellecta 
indicare eos qui pro firmitate (25) et constantia 
forütudinis omne corpus Ecclesi: sustentare viden- 
tur οἱ ferre. Vel. quia. humani seminis indicium 


solet iu femorum appellatione figuraliter dici, apud E 


nos autem qui seminat, verbum seminat; poterunt 
ergo qui ministerium verbi Ecclesie exhibent, de 
Christi femoribus intelligi duces usquequo veniant 
quie reposita sunt. Et videbitur ita posse intelligi, 
quod usque ad consummationem saeculi nou dee- 


" runt isti duces, donec veniantea qua reposita 


sunt, quxe preparavit Deus his qui diligunt eum. Et 
ipse erit exspectatio gentium, in die scilicel judicii, 
eum omnes gentes et. populi Christum judicem in 
pavore cordis ei tremore conscienti& exspecta- 
bunt. 

7. Alligans ad vitem pullum suum, et ad. pal- 
imilem asinam suam "*. Hoc de Christo et proprie 
et singulariter dicitur : Ipse enim alligavit ad vitem 
pullam suum qui dixit ** : Ego sum vitis vera. Ad 
hanc vero vitem pullam suum alligavit et ad palini- 
tem asinam suam. Pullua est ex gentibus populus, 
eui utique nBaquam adhuc legis onus fuerat impo- 
situm, et super quem nemo nisi ipse Christus inse- 
derat, Pullus vero asinz sunt hi qui de priord populo 
Qui nunc in figura asing nominatur, electi sunt ad 
106 :5alutem, de quibus propheta dicit δὲ: Si fue- 
rint filii Israel quasi arena maris, relique salvam 
fient. Abjecta ergo asina qus onus legis in infide- 
litaje portare maluit, pullus ex ipsa natus eligitur, 
id est novellus ex vetere per fidem populus asci- 
scitur, 4ο populo ex gentibus sociatur. Vitis ergo 
Christus ex ea parte dicitur, qua naturam susce- 
pit humanam, ad quam Deus Verbum sauin pullum 
alligat : id est populum suum conjungit, et sociat 
ei conversationi quam ipse exegil in carne; ut 
imitatione ipsius, pullus, qui ad ipeum alligatus est, 
efficiatur cum illo et filius Dei, et cohzree Christi. 
Paimitem vero de quo in initiis quid significaret non 
exposuimus. (26) , intelligere possumus hoc modo. 
Fides qux in Christo est, et praesentis vitse regulam 
tenet, οἱ foturo spei fiduciam prestat. Vitis ergo 


V Il Cor. νι, 9. 


(25) Sic mss., alias vero, fidelium populum. sine 
dubio intelligendo spiritaliter judicare eos qui pro 
Árnitale. 


* | Cor. v1, 1δ. '* Genes. . xuix, 141. 
$* Genes. xpix, 41. ** Ephes. v, 97. "* I Petr. 1, 18... * Rom. vi, 4. 


siti gesta in ipso credentes imitantur. Palmes vero 
illud intelligitur, quod palmes arbori connectitur et 
confirmatur a lapsu, quo adminiculo fretus ventos 
ac Lurbines contemnit et respuit, fnturorum bono- 
rum. indicat spem ; quia fideles quique nou solum 
in hi; qua gerunt, sed et in his qux sperant οἱ 
credunt, futuram consummationem salutis exspe- 
ciant. |n quo. quasi ad quamdam patieutite arbos 
rem spe juncti et. confirmati, tentationum procel- 
las 4ο turbines ferunt, quod de historiali Judi in» 
terpretori nulla mihi ratio videtur posse permittere, 
nisi Judaicis fabulis annuentes, putemus ita posse 
intelligi, pro eo quod dicunt partem tribus Jude, 
quam in terre hzreditate suscepit, ita refertem 
esse vineis, uL tanquam nullo alterius generis exsi- 
siente viryullo tanta vitis es«e copia videatur, ut 
ne animal quidem alligandi ad aliud genus arboris 
detur facultas. Sed ha:c, ut diximus, Judaica magis 
commenta videbuntur : nobis autem mystic3, et 
plus etjam si sola sit, placet expositio, 


8. Lavabit in vino stolam suam. et in sanguine μυς 
amictum suum *, Videbuntur et hiec quantum. ad 
historicam expositionem agrum fertilem vite, ὑπερ- 
θολικῶς viui abundantiam significare. Sed nobilio- 
Τόπι sensum mystica producit expositio nostra, Nam 
stola Christi quz lavatur in. vino, merito ejus in- 
telligitur Ecclesia, quam ipse mundavit sibi san- 


guine suo, non. habentem maculam aut rugam *! : 


Non enim, inquit Apostolus **, argento, vel auro re- 
dempti estis, sed pretioso sanguine Unigeniti a Deo. in 
hujus enim sanguinis vino, id est lavacro regene- 
rationis a Christo lavatur Ecclesia. Consepelimur 
enim per baptismum in mortem 35, et in sanguine 
ipsius, id est in morte ipsius baptizamur. In sau- 
guine agtem "να quowiodo amictum suum lavit, vi- 
dendum est, Ámictus propinquior quzdam vcl se- 
cretior corpori vestís videtur esse quam stola. Hi 
ergo qui prius per lavacrum loti stola. ejus fuerant 
effecti, posteoquam ad sacramentum sanguinis γιο 
pervenerunt, vel interioris myslerii secretiorisque 
facti sunt participes, amictus ejus esse dicuntur. 
Lovatur enim el in. αν sanguine anima, cum sa- 


p cramenti hujus. coeperit capere rationem. Agnila 


namque et intellecta virtute sanguinis Verbi Dei, 
quanto Capacior effecta fueril anima, tanto purior 
fit et lavatur quotidie ad scientiz profeetum , οἱ 
jungens se Deo non solum amictus ejus, verum 
etiam unus jam cum ipso spiritus fiet. Huic contra- 
rius erat amictus ille populi Israel, in quo ut gentis 
impudicitiam designaret, non tam amictum quam 
precinctorium nominavit, Quod Jeremias circum- 


50 Joan, xv, 1. ** Isa. x, 92; Rom. ix, 97. 


(26) Mss., nom exposuimus. Alias deest particula 


πυν. 
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dare lumbis suis, et auferre rursus, atque in. Eu- Α Super eos qui lactealuntur, dentes ejus sunt candidi. 


phraten jubetur abscondere **. 

9 Graiifici oculi ejus α vino, et dentes ejus lacte 
eandidiores , Vides quomodo historialem Ἱπίε]- 
lectum erga finem praecipue amputat et abscindit. 
Si enim adhuc contentiosius agentes dicere veli- 
mus, quia gratifici sunt oculi Judz ex vino, pro 
abundantia, αἱ supra. diximus, vini, οἱ abundantia 
poculorum : quid de candidis dentibus responde- 
bimus, et qualitati jactia pralatis? [n quo adver- 
sum veritatem impudenter non est. agendum, sed 
interruptione intelligenti:  historialis exclusi ad 
spiritualis expositionis ordinem redeamus. Gratifici, 
inquit, oculi ejus a vino, Superius ostendimus apo- 
stolica auctoritate ** membra Christi dici dignos 
quosque fidelium, et diversa singulariter rnembra 
nominari, pro eo quod unusquisque omni Ecclesiz 
corpori dependit officiuin. Erunt enim pedes Christi, 
qui currunt ad faciendam pacer, qui pergunt ad 
sabveniendum his qui iu necessitate sunt positi. 
Erunt manus Christi, qua ad misericordiam exten- 
duntur, quz auxiliuta. indigentibus ferunt, qus in- 
validis ad adwiniculum porriguntur. Sic erunt ct 
oculi Christi, qui scienti: lumen universo corpori 
prxstaut. Sicut in. Evangelio scriptum est * : Lu- 
cerua corporis (tui est oculus (uus. Gratifici ergo 
&unt oculi isti : serino enün scientia. sale condRus 
est *, ut det gratiom audientibus. Non ergo per 


lioc solum gratificus dicitur, quia scienti: sermo-. 


nem ministrat, sed quod liabet in se, gratiam facit. 
His enim, inquit Sapiens δὲ, auditis, sapiens sapien- 
tior erit. Gratifici ergo sunt oculi ejus a vino, quia 
nilil est aquarum in verbo scientiz, nihil fluidum, 
nihil frigidum, sed viuum quod Lztificat cor homi- 
nis, et quod infunditur vulneribus illius qui inci- 
dit in latrones **, quo scilicet audientium vulnera 
peccatorum non solum olei fenitate mitigentur, ve- 
rum etiam vini austeritate purgentur. Et quis est, 
inquit Apostolus **, qui me !ctificat , nisi qui contri- 
satur ez me. "Candidi dentes ejus. super lac. 919” 
pius de membrorum Christi ordine et ratione Jam 
diximus, 110 et eadem frequentius in eis locis 
repetere absurdum videtur. Dentes ergo ejus super 
lae eandidi erunt hi, qui fertem et solidum cibum 
verbi Dei mandere et. comminuere ad summam 
subülitatem dentibus possunt ; de quibus dicit Apo- 
siolus in Epistola ad llebrzos ** ; Perfectorum autem 
est cibus solidus, qui pro possibilitate sumendi exer- 
citatos habent sensus ad discretionem δοπί εἰ mati. 
De imperfectis autem Corinthiis (27) ** dicit : Lac 
vobis potum dedi, non escam, nondum enim poteratís. 


.. Jer. . " Genes. x11x, 12. "* I Cor. vi, 45. 


* Luc. x, 54. 0 ΙΙ Cor. εἰ, 9. 
^ Prov. xxi, 320. ** Luc. xv, 10. 


(37) Alias, semiper(ectis autem. Gorinthiis. 


** Genes, xLix, 14. 
19 [s3. 1x, 1). 


id est, hi qui perfectum cibum capere possun! ct 
comedere, super illos sunt qui tanquam porvuli ad. 
hue lacte indigent. Deniqne et in lege, ea animan. 
lia qu:e ruminant, et sumptum cibum ad denies 
denuo revocant, quem subtiliter minutatimque 
sustentationi (38) corporis tradunt, munda esso 
animalia designantur. Aptissime sane etlam candi« 
dos dentes ejus dicit. Omnes enim qui perfecti sunt, 
et qui Scripturarum cibos dignis et competentibus 
iuterpreiationibus explanantes subtilem et minu 
tum intellectum, qui. spiritualis dicitur, Ecclesise 
corpori subministrant, candidi debent esse. el puri, 
atque ab omni malo liberi, ne forte dicatur eis *! : 
Qui alios doces,teipsum non doces. Verum quoniam 
divina Scriptura non solum sacramentorum debet 
scientiam continere, verum etiam mores gestaque 
informare discentium ; sic enim et Sapicntia per 
Salomonem dicit ** : Describe hec tibi dupliciter et 
tripliciter in corde tuo, et arca quie construeb.tur a 
Noe, bicamerata et tricamerata feri jubetur ; co- 
pemur et nos posteaquain dupliciter ista, prout po» 
tuimus sentire, descripsimus, id est secundum hl- 
storiam et secundum mysticum intellectum, nunc 
in quantum recipere locus potest, etiam moralem in 
eo discutere sermonem : ut Scripturam studiosi, 
non solum quid in aliis, vel ab aliis gestum sit, 
sed etiam ipsi intta sé quid gerere debeant doceane 
tur. Judas cen[essio interpretatur. Qui ergo vel pee- 


C.cata sua confessus poenitentiam gerit, vel Christum 


jn persecutione coram hominibus confitetur, col- 
laudatur a fratribus suis. Letitia enim et gaudium 


"δει angelis in celo super uno peccatore penitentiam 


agente **. Ab ipsis ergo tanquam a fratribus (unius 
etenim et Creatoris et Patris filii sunt et homines 
et angeli) collaudantur. Verum is qui confitetur 
Dominum Jesum, quia in Spiritu sancto confitetar, 
manus ejus super dorsum inimicorum efficiuntur. 
Qui enim ante exhihuerat membra sua servire ini- 
quitati. ad iniquitatem, nunc ea exhibens servire 
justitiae in sanctilicationem, jam fugientium se ini- 
micoruin suorum, id est demonum, terga vexat et 
cxdit. Sic enim pugwat non quasi aerem cadens, 
sed demones fugans : quique ob nimios profectus 
velut Dei jam in se participium habens etiam ado- 
rari dicitur a filiis Patris sui. Filios Patris sui quasi 
in morali loco possumus intelligere minoris meriti 
fideles, qui in eo majores quosque et perfectiores 
adorant,quod eorum opera hutiles ac subjecti ve- 
nerantur et laudant : unde ad Ecclesiam dicitur ** : 


Adorabunt vestigia pedum tuorum, . 


^* Prov, 1, 5, 


Prodi ὃν Row. n, 91. 


9 Matth, vi, 33. * [ Cor. ii, 2 
r. m, 2. 


** [lebr. v, 14. 


(38) Alias, subriliter minutatum avstentationi, 
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| MONITUM 
AD ORIGENIS EZHITHTIKA IN EXODUM. 


Triplex fuit Origenis in Exodum ἐξηγητιχῶν genus ; tomi nimirum, excerpta seu. scholia, et homiliss, 
Tomorum fragmenta Iria Grace exhibet Philocalie caput vicesimum. sextum ; fronti enim. fragmenti se- 
cuni nrzefixus est hic titulus: Καὶ πάλιν ἐν ἄλλῳ τόμῳ ἐν ταῖς αὐταῖς εἰς τὴν "Ἔδοδον σηµειώσεσιν. Et in alio 
tomo in iisdem ad Exodum obsersutionibus. Tria hiec fragmenta primo loco. reprzsentat nostra editio. 

Excerpta seu scholia comnemorat lHlieronymus apud Rufinum lib. i 7nvectiv. pag. 225. At nihil horum 
ho/ie superest, nisi forte aliquid inde excerptum. liabeant ἐχλογαί in Exodum, quae sub Origenis nomine 
iu Cateuis Grxcis manuscriptis cirenmferuntur, quasque nos tomorum fragmentis subjunximus, 

llomilias denique edidit Origenes, quas Rufluus in fine commentariorum ejus in Epistolam 111 ad Ro- 
manos p'rorans,maqgno a se labore translatas monet, dum supplere. inquit, cupimus ea, que ab Origeue in au- 
ditorio E«clesice ex tempore nom tam exzplaxrationis quam edificationis intentione perorata sunt,sicut in homi- 
liis sive oratiunculis iu Genesim et in Exodrm jecimus ο... Quem laborem adimplendi que deerant, idcirco 
suscepimus, ne pulsate quastiones εἰ relicie (qucd. in homilitico dicendi genere ab illo fieri solet) Latino 
leciori fastidium generarent, Ex his duodecim tantum commemorat Cassiodorus De instit. div. litt. cap. 4, 
sed tredecim hodie supersunt, qu: a. nemine, quod. sciam, in dubium revocantur. Duplex ex. homilia 
octava fragmentum affert Jonas Aurelianensis episcopus lib. 1 De institutione laicali, cap. 19, et ejusdem 
libri cap. 13, alterum exhibet ex houilia decima. Id unum optareut. eruidiii ut labore supplendi quz de- 
esse existimabat, lufinus supersedisset, Cum eni: jam textus Gr;ecus perierit, vix certo distingui potest 
ubi solus Origenes loquatur, aut ubi suas nobis merces obirudat. Rufinus. Utit. est, cum extemupozauese 
sint hee bonili:e, ex illarum numero sunt quas Origenes teste Eusebio lib. νι Histor, eccl., cap. 56, jam 
sexageuario major a notariis excipi permisit, cuu id antea fleri nunquam concessisset ; proiudeque post 
aunum Chrisu *45 habite sunt. 


EK TON OPIL'ENOYZ 


ΕΙΣ ΤΗΝ ΕΞΟΔΟΝ 
Ele «i ᾿Εσκλήρυνε Κύριος τὴ» καρδίαν Φαραώ. 


EX ORIGENIS 
COMMENTARIIS IN EXODUM 


In illud : Induravit Dominus cor Pharaonis. 





(29) « Induravit autem Dominus corPharaonis, eL A — « Ἐσχλήρυνε δὲ Κύριος τὴν xapblav Φαραὼ, xat 


noluit dimittere ipsos "*. » Verba illa toties in Exo- 
do repetita : « Induravit Dominus cor Pharaonis ;» 
ei : « Ego indurabo cor Pharaonis, » lectores fere 
omues turbant, tum qui Scriptura nou credunt, Ium 
qui se credere profltentur : non credentibus enim, 
jd quoque cum aliis multis, non credendi causa 
esse videtur, quia de Deo indigna Deo dicuntur. In- 
dignum autem Deo est, duritiem efficere in corde 
cujusquam et. efficere duritiem ut quis resistat vo- 
luntati ejus qui. indurat : Et. quomodo, inquiunt, 
absurdum non est, quedam facere Deum, ut. quis 
ejus voluntati non parcat? Videntur enim nolentis 


** Exod. x, 27. 


(39) Sequentia fragmenta Commentariorum in 
Esodum desumpta sunt e Philocalie capite vicesimo 
sexto,quod contulimus cam. quatuor mss., scilicet 


οὐχ ἠδουλήθη ἑξαποστεῖλαι αὐτούς. » Πολλάχις tv τῇ 
Ἐξόδῳ κχείµενον τό’ « Ἑσκλήρυνε Κύριος τὴν xap- 
δίαν Φαραὼ, » xol, « Ἐγὼ σχληρυνῶ τὴν χαρδίαν 
Φαραὦ, ». σχεδὸὺν πάντας τοὺς ἐντυγχάνοντας ταράσ- 
δει, τούς τε ἀπιστοῦντας αὐτῇ xal τοὺς πιοτεύειν 
λέγοντας. Tol; μὲν γὰρ ἀπιστοῦσι μετ ἄλλων πολ- . 
λῶν xaX τοῦτο ἀπιστίας αἴτιον εἶναι δοχεῖ, ὅτι λέγε- | 
ται περὶ θεοῦ τὰ ἀνάξια θεοῦ. ᾽Ανάξιον δὲ θεοῦ τὸ 
ἐνεργεῖν σκλήρυνσιν περὶ καρδίαν οὐτινοσοῦν, xal 
ἐνεργεῖν σχλήρυνσιν ἐπὶ τῷ ἀπειθησαι τῷ βουλήματι 
τοῦ σχληρύνοντος τὸν σχληρυνόµενον * Kal πῶς, Qa» 
σἷν, οὐκ ἄτοπον τὸν θεὸν kvepyelv νινα, br ep ἆπει» 


cum duobus Regiis, uno Coisliniano, et altero e bihllos 
theea domini Foucauld Hegi a sanetioribus consili.se 
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θεῖν αὑτοῦ τῷ βουλήματι, δῆλον γὰρ ὅτι μὴ βουλο- A morigerum habere mandatis suis Pharaonem hac 


µένου πειθόµενον ἔχειν (50) οἷς προστάσσει τὸν Φα- 


pex ταῦτα δοχεῖ λέγεσθαι τὰ ῥήματα. Tol; δξ m: 


στεύειν νοµιζομένοις διαφωνἰα οὐχ ἡ τυχοῦσα γεγέ- 
νηται, διὰ τό: « Ἐσκλήρυνε Κύριος τὴν vapólav 
Φαραώ’ » οἱ μὲν γὰρ πειθόµενοι μὴ ἄλλον εἶναι 
Θεὺν παρὰ τὸν δημιουργὸν φρονοῦσιν ὡς ἄρα κατὰ 
ἀἁποχλήρωσιν ὁ θεὸς ὃν θέλει ἐλεεῖ, ὃν δὲ θέλει σχλη- 
ρύνει, αἰτίαν οὐκ. ἔχοντος τοῦ, τόνδε μὲν ἐλεεῖσθα:, 
τόνδε δὲ σχληρύνεσθαι ὑπ' αὐτοῦ. Ἕτεροι δὲ βέλτιον 
παρὰ τούτους φερόμενοι, φασὶ πολλὰ xal ἄλλα χεκρύ- 
φθαι τῆς Γραφῆς αὐτοῖς νοήματα, χαὶ οὐ παρὰ τοῦτο 
τῆς ὑχιοῦς πίστεως τρέπεσθαι ’ ἓν δὲ τῶν ἁποχεχρυμ- 
µένων εἶναι xai τὸν περὶ ταύτης τῆς Υραφῆς (21) 
ὑγιῆ λόγον. Οἱ δὲ ἕτερον θεὺν φάσχοντες παρὰ τὸν 
δημιουργὸν, δίχαιον μὲν αὐτὸν εἶναι θέλουσι xal οὐχ 
ἀγαθὸν, σφόδρα ἰδιωτικῶς ἅμα χαὶ ἀσεδῶς ἐνεχθέν- 
τες, Lv τῷ χωρίξειν διχαιοσύνην ἀγαθότητος, xat 
θἵεσθαι ὅτι.οἷόν τέ ἐστι διχαιοσύνην εἶναι Év. τινι χω- 
ρὶς ἀγαθότητος (32), καὶ ἀ γαθότητα δίχα δικαιοσύνης 
ὅμως δὲ χαὶ τοῦτο λέγοντες ἑναντία τῇ ἰδίᾳ ὑπολή- 
Ψει περὶ διχαίου προσίενται θεοῦ, σχληρύνειν τὴν 
χαρδἰαν Φαραὼ, xai ἀπειθη αὐτὴν χατασκευάζειν 
ἑαυτῷ. El γὰρ ὁ τὸ χατ᾽ ἀξίαν ἁπονέμων ἑχάστῳ ὃ([- 
χαιος, xaX ἀπὸ τῆς ἑαυτῶν αἰτίας χρεΐττοσιν ἢ χεί- 
ροσι γεγενηµένοις ἀποδιδοὺς ὧν ἐπιτήδειον ἕχαστον 
τυγχάνειν ἐπίσταται, πῶς δίχαιος, ὁ ἁμαρτίας χείρο- 
νος αἴτιος Ὑενόμενος τῷ Φαραώ; χαὶ οὐχ ἁπλῶς 
αἴτιος, ἁλλ᾽ ὅσον (55) ἐφ᾽ οἷς ἐχεῖνοι ἐξεδέξαντο συν- 
εργέσας εἰς τὸ γενέσθαι αὐτὸν ἁδικώτατον. Ἐπ᾽ οὗ- 
δεν γὰρ ἀναφέροντες ἄξιον πρραιρέσεως δικαίου θεοῦ 
«ἣν σχλέρυνσιν τῆς χαρδίας Φαραὼ, οὐκ οἵδ' ὅπως 
δίχαιον θεὸν, χᾶν χαθάπερ διηγεῖσθε βούλωνται, πα- 
ῥᾳστῆσαι δύνανται τὸν σχληρύνοντα τὴν καρδίαν Φα- 
paw * ὅθεν θλιπτέον αὐτοὺς ἐν τοῖς χατὰ τὸν προχεί- 
µενον τόπον, ὅπως τοι παραστῄσωσι πῶς δίχαιος 
σχλτρύνει, ἡ τολµήσωσιν εἰπεῖν, ὅτι ἐπεὶ σχληρύνει, 
ποντρὸς ὁ Δημιουργός 7) µήτε εὐποροῦντες ἀποδεί- 
ζεων πρὸς τὸ τὸν δίχαιον σχληρυντιχὸν εἶναί τινος, 
μήτε τολμῶντες τὸ ἐπὶ τοσοῦτον ἀσεθὲς (04) προέ- 
σθαι περὶ τοῦ χτίσαντος ὡς πονηροῦ, χαταφύγωσιν ἐπὶ 
ἑτέραν ὁδὸν, ἐξηγητιχὴν τοῦ, ε Ἐσχλήρυνε Κύριος 
τὴν χαρδίαν Φαραὼ, » ἁποστάντες τοῦ Ex τοῦ νοµἰ- 


(30) Bov.1o πειθόμεγον ἔχειν, etc. Sic re- 
cte habent Philocalie wanuscriptze, in libris autem 
antea editis pro BouAopévou legitur βουλόμενος, et 
insuper desunt lizec verba : ταῦτα δοχεῖ λέγεσθαι τὰ 


ματα. 

(51) Philocalia edita, περὶ αὐτῆς τῆς Υραφῆς. 

(323) Καὶ οἴεσθαι ὅτι οἷόν cé ἐστι δικαιοσύνη» 
εἶναι Εν τιγι χωρὶς ἀγαθότητος. Hec desiderau- 
tur in libris antea editis, sed supplentur e mss. 

(35) Αἴτιος, dA ὅσον, etc. Alias deest, αἴτιος, 
quod restituunt codices mss. 

(64) Μήτε τοᾶμῶντες τὸ ἐπὶ τοσοῦτον áce- 
6ές, etc. Sic recte habent mss. Male autem Philo- 
celia edita, µήτε τολμῶντες τὸ ἐπὶ τοσούτων προέ- 
σθαι, etc. Scribit Epiphanius hzres. xLn, cap. ὅ, 
6, 7, 12, pr:zeter duo illa principia, opificem nempe 
jadicem et justum οἱ bonum Deum, tertium a 
Marcione fuisse indnctim, malum nempe, qui et 
diabolus. Trium ergo suorum principiorum hoc bo- 


Ῥλτκοι. Gn. XII. 


es:e verba. lis autem qui credere putantur, non le- 
vis controversia exoritur ex his verbis : « Indura- 
vit Dominus cor Pharaonis. » Qui enim credun; 
Deum non alium esse quam mundi opificem, sen- . 
tiunt Deum fortuito, cujus. vult, misereri, et quem 
vult, indurare, cum causa nulla sit, cur hujus mi- 
sereatur, alius ab eo induretur, Alii qui potiorem 
sententiam sequuntur, alia multa Scripture 115 
sensa sibi abscondita esse dicunt ; nec se ideo a 
recta fide averti : unum vero ex reconditis esse sa- 
nam hujus loci interpretationem. Tertii quidam 
alium esse Deum ab opi(ice, et justum esse volunt, 
sed non bonum, stulte id quidem ct impie, cum ju- 
stitiam a bonitate separant, et putant fleri posse 
ul quis justitiam habcat sine bonitate et bonitatem 
sine justitia ; qui etsi hoc dicunt, opinioni suze con- 
traria de justo Deo admittunt, nimirum indnrare 
ipsum cor Pharaonis, et illud sihi facere immori- 
gerum. Si enim is est justus, qui pro dignitate uni- 
cuique tribuit, et iis, qui ex sc meliores vel dete- 
riores evaserint, reddit qu:xe unicuique ipsorum no- 
vitesse idonea : quomodo justus e:t, qui gravioris 
peccati causa Pharaoni fuit? Sed non simpliciter 
causa, sed in quantum ea quz illi susceperunt ad- 
juvit, ut fleret ipse injustissimus : qui enim indu- 
rationem cordis Pharaonis ad nullun referunt 
dignam justo Deo voluntatem, nescio quo pacto 
justum Deum, etsi ut. exponitis velint, ostendere 
possint, qui induret cor Pharaonis. Quare urgendi 
sunt in iis qua ad huuc locum faciunt, ut vel ez- 
plicent quomodo justus induret, vel dicere audeant, : 
quia indurat, malum esse Opificem; vel cum de- 
monstrare. non possint justum aliquem ἱπάμτατο, 
nec eo procedere audeant, ut Opificem malum csse 
dicant, ad aliam viam confugiant, qua cxplicent : 
« Induravit Dominus cor Pharaonis; » et desinant 
ex eo quod verba intelligere se putant, proprias de 
justo Deo sententias tollere. Denique, quisquis sit 
hujus sermonis sensus, ignorare se fateantur. Hsc 
igitur de Deo iu proposita quzstione per partes 
sint inquisita. Quoniam autem. ad locum de na- 
tura, ii qui aliquos exisümant in perditionem et in- 


D num, justam illud, tertinm malum esse fingebat. 


Auctor dialogi De orthodoxa fide quosdam scribit 
e Marciouis schola tria liec ponere principia; ita 
ut principium bonum justum non sit; justum item 
non.sit bonum ; malum nec justum sit, nec bonum : 
alios vero ex eadem schola duo tantum, ut mox 
ostendimus, statuere principia, bonum et malum. 
Christum autem opifice natum quidam e Marcioni- 
tis; alii ex illis malo progenitum eum statuebant, 
Id commentum Syrino cuidam, non Marcioni, Eu- 
sebium ascripsisse testa'ur. anctor Predestinati a 
Sirmundo editi lib. 1 ντος. 21. At Tertullianus 
lib. 1 adve. Marcionem, cap. 6, duo duntaxat. po- 
suisse illum principia asserit : « Alioquin, inquit, 
cerii Marcionem dispares deos constituere ; alterum 
judicem, ferum, bellipotentem ; alterum mitem, pla- 
cidum, et tantummodo bonum atque optimum. » 
Ηυετιῦ». 
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teritum esse factos, hzc etiam adducunt, probari A ζειν τὰ κατὰ τὰς λέξεις νοεῖν, τὰς ἰδίας ἀναιρεῖν 


sententiam Y 33 suam iis verbis: « Indurovit Domi- 
nus cor Pharaonis ; » age et de his istos lnterroge- 
mus. Qui condis est in interitum, nihil unquam 
boni acere potest, cum ipsi ad honesta tendenti 
watura ipsa repugnet. Quid ergo opus est Pharao- 
nem, filium, ut dicitis, interitus, a Deo indurari, nc 
populum diuittat? si. enira non foret induratus, di- 
misissel. De illo igitur hoc modo respondeant : 
quid fecisset Pharao, nisi fuisset induratus? Si enim 
ditnisisset non induratus, non erat perdite natura ; 
at si non dimisisset, nihil necesse erat ipsius cor 
indurari : nec euim dinisisset, etiam non induratus. 
Quanam autem actione et vi in principalem ejus 
facultatem ipsum induravit? et quomodo euin accu- 
sat, dicens : « Quia non obtemperas mihi, ecce ego 
interficiam omnia primogenita tua, et cognoscent 
omues /Egyptii, quia ego sum Dominus; » quasi 
propterea, qua putantur rumna iis iufligantur, 
vt Deum cognoscant. Atque in libris Machabzorum 
simile quid dicitur 1: « Adhortor omnes, qui li- 
brum hunc legutt, ne animum contrahant. propter 
calamitates: sed existiment ea qua eveniunt, non 
ad exitium, sed in disciplinam generis nostri esse : 
nam diu non relinqui impios, sed ststim in poenas 
incidere, magui est beneficii argumentum. Non 
enim ut in aliis gentibus exspectat sustinens Domi- 
nus, ut denique dimissis peccatis ipsorum, eos post- 
ea ulciscatur, ita el de nobis statuit, qui calami- 
tate populum suum erudiens non relinquit. » Si 
eiim in penas propter peccata incidere magni est 
beneficii argumentum, Pliarao quoque, qui post in- 
duratum cor suum objurgatur et una cum populo 
suo punitur, vide num juste, atque ob proprium de- 
ictum vituperetur et puniatur. David autem, prout 
teinpus. poscebat, Dei factus imitator, de Joab Sa- 
lomoni mandat uti eum propter ezedem Abner filii 
Ner et propter delicta interficiat, Deinde subjungit ?* : 
« Et deduces canos ejus in. pace ad inferos. » Per- 
Spicuum vero est, ut nobis llebrzus renuntiavit, 
eum, quod fuerit castigatas, in pace dormiturum, 
-nou jam debita illi poena et tormento, propterea 
quod id jam susceperit, postquam ex hac vita dis- 
cesserit, Sie etiam nos minas omnes accipimus ex 


C 


περὶ διχαἰου θεοῦ νοῄΐσεις. Τὸ δὲ τελευταῖον. xv 
ἀπορεῖν ὃ τι ποτὲ ὁ λόγος ὑποδάλλη ὁμολογήσω- 
ctv (53): ταῦτα μὲν οὖν ἑσπαράχθω ἐξεταζόμενα περὶ 
Θεοῦ Ev τῷ προχειμένῳ προθλέµατι. Ἐπεὶ δὲ 
εἰς τὸν περὶ φύσεως τόπον (56) οἱ ὑπολαμθάνοντές 
τινας Ex τῆς χατασχευῆς ἐπ ἁπωλείᾳ γεγονέναι, 
καὶ ταῦτα φέρουσι, λέγοντες δηλοῦσθαι ὃ διδά- 
σχουσι διὰ τοῦ « ἐσκληρύνθαι ὑπὸ Κυρίου τὴν χαρ: 
δίαν Φαραὼ, » qépe ταῦτα αὐτῶν πννθανώμεθα 'O 
ἐπ᾽ ἁπωλείᾳ κτισθεὶς, οὐκ ἄν ποτε ποιῆσαί τι τῶν 
κρειττόνων δύναιτο, αὐτῆς τῆς ἑνυπαρχούσης φύσεως 
ἀντιπραττούσης αὑτῷ πρὸς τὰ χαλά. Τίς οὖν χρεία 


"bv Papa, ἁπωλείας, ὥς φατε, vibv τυγχάνοντα, 


σχληρύνεσθαι ὑπὸ τοῦ Θεοῦ, ἵνα μὴ ἁποστείλῃ τὸν 
λαόν; El γὰρ μὴ ἐσχληρύνετο, ἀπέστειλεν ἄν. ᾿Απο- 
χρινέσθωσαν δὴ περὶ τούτου λέγοντες, τί ἂν ἑποίησε 
$apa εἰ ph ἐσχληρύνθη: El μὲν γὰρ ἀπέλυε μὴ 
σχλτ ρωνθεὶς, οὐχὶ φύσεως ἀπολλυμένης fv: εἰ δὲ μὴ 
ἀπέλωε, περισσὺν τὸ σκληρύνεσθαι αὐτοῦ τὴν χαρ- 
δίαν, ὁμοίως γὰρ οὐχ ἀπέλνε xat μὴ σχληρυνθείς. Τί 
δὲ ἐνεργῶν ὁ θεὸς περὶ τὸ ἡγεμονιχὸν αὐτοῦ ἐσχλί- 
ρύνεν αὑτόν ; xal πῶς αὐτὸν αἰτιᾶται λέγων, « Ανθ' 
ὧν ἀπειθεῖς pot, ἰδοὺ ἐγὼ ἀποκτενῶ τὰ πρωτότοχά 
σου, χαὶ γνώσονται γὰρ, qol, πάντες οἱ Αἰγύπτιοι 
ὅτι ἐγὼ δέ εἰμι Κύριος » ὡς διὰ τοῦτο τῶν νοµιζο- 
µένων χαλεπῶν ἑπαγομένων αὐτοῖς, ἵνα γνῶσι «by 
Θεόν. Ἐν δὲ τοῖς Μαχκχαθαϊκοῖς τοιοῦτόν τι λέγεται: 
ε Παραχκαλῶ τοὺς ἐντυγχάνοντας τῇδε τῇ βίδλῳ, μὴ 
συστέλλεσθαι διὰ τὰς συμφορὰς. νοµίδειν δὲ τὰ Υινό- 
μενα μὴ πρὸς ὄλεθρον, ἀλλὰ πρὸς παιδεἰαν τοῦ γέ- 
νους ἡμῶν elvav χαὶ γὰρ τὸ μὴ πολὺν χρόνον data 
δυσσεθοῦντας, ἀλλ εὐθέως περιπἰπτειν ἐπιτιμίοις, 
μεγάλης εὐεργεσίας ἐστὶ σημεῖον' οὐ γὰρ χαθάπερ 
ἐπὶ τῶν ἄλλων ἐθνῶν ἀναμένει μαχροθυμῶν ὁ Δεσπό- 
της, ὡς εἰς τέλος ἀφειμένων (57) αὑτῶν τῶν ἆμαρ- 
τηµάτων, ὕστερον αὐτοὺς ἔχδικῇῃ' οὕτω xal ἐφ᾽ ἡμῖν 
ἔχρινε, παιδεύων δὲ μετὰ συμφορᾶς, οὐχ ἐγχαταλείπει 
τὸν ξαυτοῦ λαόν. » El γὰρ τὸ ἐπιπίττειν ἐπιτιμίοις 
διὰ τὰ ἁμαρτήματα, μεγάλης εὐεργεσίας bati ση- 
μεῖον, ἐπιτιμώμενος xat ὁ Φαραὼ μετὰ τὸ ἐσχλτρύν- 
θαι αὑτοῦ τὴν χαρδίαν, χαὶ χολαζόμενος ἅμα τῷ λαῷ 
αὐτοῦ, ὅρα εἰ μἣ οὐ µάτην ἐπιτετίμηται, μηδὲ ἐπὶ τῷ 
ἰδίῳ καχῷ (38). Olovet δὲ Θεοῦ μιμητὴς Υινόµενος 


sacris Scripturis, et ex vi ac operatione magnitudi- D χατὰ τὸ ἐπιδάλλον τοῖς χαιροῖς ὁ Δανῖδ, ἑντέλλεται 


7* Ji Macc. vi, 12 et seq. 7? Ill Reg. u, 6. 


(55) Philoc. na., ὁμολογήσωσι. Libb. editi, ὁμο- 
itd 

( 6) Επεὶ δὲ εἰς τὸν περὶ φύσεως τόπον, etc. 
Valeitiniani eorumque consectanei, cum triplex 
hominum genus statuerent, πνευματικῶν, ψυχικῶν, 
ei ὑλιχῶν, seu χοϊκῶν, postremos illes ad interitum 
factos a Deo, boni quidquam ag»re non posse decer- 
nebant. Vide nos ad Comment, in. Math. xvii, 21, 
el in Joan. 1v, 46, tom. xvin, et ín Joan. vii, 44, 
tom, xxi. Videndus quoque Oiigenes tom. ni De 
principiis, cap. 1, uEi quacunque fere hic disserit, 
continentur ; et ον], 6 in Exod, et homil. 2 in 
Jerem., uhi Manem Origenis xtate. posteriorem 
peistringi falso. Genebrardus existimavit, et lib, i 


Περὶ ἀρχῶν. cap. 5 et 8, et lib. 11 cap. 5, et traet. 
25'in Mua. a lib. v contra Celsum. Videndus 
item Irenzus lib. 1, cap. 1; et Tertullianus adv. 
Valentin., et Epiphanius hores. xxxi, cap. 7. Porro 
in eam videntur inducti sententiam Valentiniani ex 
J Joan. i1, 9, 10, et { Joan. v, 4, 18, et Judi 19. 
Prziuserant ipsis Stoici. simile quid propugnantes ; 
quos eleganter confutat Cicero in libro De Fato. 
MueTiws. 

(37) Mss. ὡς ες τέλος ἀφειμένων. Philocalia 
ejlita, ᾧς εἰς τέλος ἀφιεμένων. — 5 

(58) Mss., τῷ ἰδίῳ xaxip. Libelli editi, αὐτῷ ἰδίρ 
xax. 


a 
. 


969 


IN EXODUM. 


270 


«sp τοῦ Ἰωὰδ τῷ Σολομῶντι χολάσαι αὐτὸν διὰ τὰ A nis, YA et ordine opificiorum Dei, qui aspectabilia 


ἡμαρτημένα εἰς 'A6svho, υἱὸν Nip, xai ἀποχτεῖναι 
δεὰ τὰ ἑπταισμένα, εἶτα ἐπιφέρει’ «Καὶ χατάξεις (59) 
αὐτοῦ τὴν πολιὰν ἐν εἰρήνῃ εἰς ἄδου. » Arv δὲ ὅτι, 
ὡς xai ὁ 'E6paioc ἡμῖν ἀπήγγειλε, τὸ διὰ τοῦ χολα- 
σθῆναι αὐτὸν ἐν εἰρήνῃ χοιµηθήσεσθαι, οὐκ ἔτι ὀφει- 
Σοµένης αὐτῷ χολάσεως xal βασάνου, διὰ τὸ ἐντεῦ- 
θεν ἤδη ἀπειληφέναι αὐτὸν, μετὰ τὴν ἐντεῦθεν ἁπαλ- 
λαγήν. Οὕτω δ ἡμεῖς xal πᾶσαν ἀπειλὴν, ἀπό τε τῶν 
ἱερῶων Γραφῶν, χαὶ ἀπὸ τῆς ἑνεργείας τῆς κατὰ τὸ 
μέγεθος, καὶ τάξεως τῶν 5r μιουργηµάτων παραδεχό- 
µεθα θεοῦ τοῦ κτίσαντος τὰ βλεπόμενα, καὶ τὰ μὴ 
Ελεπόμενα, τὰ Ππρόσχαιρα, χαὶ τὰ αἰώνια, ὡς ἑνὸς 
ὄντος xai τοῦ αὐτοῦ x11à πάντα τῷ Πατρὶ τοῦ Κυρίου 
xal Σωτῆρος ἡμῶν ἀγαθῷ, xaX δικαίῳ, χαὶ σοφῷ, καὶ 
ἐπὶ tbv σχοτὸν ἐχεῖνον τὰς Γραφὰς ἄγειν ἀγωνιςό- 
µεθα, τοῦ μὲν δειχνύναι πάντα ἀγαθοῦ Θεοῦ, χα) σο- 


φοῦ, xai διχαίου, οὐδὲ χατὰ τὸ τοχὸν ὑπηνοτθέντες . 


ἂν τοῖς yc νοῦν ἔχουσιν ἀποπίπτειν' χατὰ δὲ τὸ ἔφαρ- 
µόζειν, 7| uh, τῇ ἀγαθότητι αὐτοῦ, καὶ δικαιοσύνη, 
xai σοφἰᾳ τὰ λεγόμενα, Θεοῦ σωτῖρος δεόµενοι, 
Τοιαῦτα τοίνυν xal περὶ τοῦ 1. Ἐσχλήρυνε Κύριος ὁ 
Θεὸς τὴν χαρδίαν Φαραὼ, » ὑπονοοῦμεν. Ἱατρός ἐστι 
ψυχῖς ὁ λόγος τοῦ Θεοῦ, ὁδοῖς θεραπείας χρώμενος 
ποιχιλωτάταις xai ἁρμοδίαις πρὸς τοὺς χαχῶς ἔχον- 
τας xai ἐπιχαιριωτάταις (40): τῶν δὲ τῆς θεραπείας 
ὁδῶν, αἱ μέν εἰσιν ἐπὶ πλεῖον, αἱ δὲ ἐπ᾽ ἔλαττον xó- 
νους xai βασάνους ἑμποιοῦσαι τοῖς εἰς ἴασιν ἀγομέ- 

ες” πάλιν τ᾽ αὖ βοηθήματα, ὁτὲ μὲν ἀπεμφαινόντως 
γίνεται, ὁτὲ δὲ οὐχ οὕτως ἔχει, xal πάλιν τάχιον Ἡ 


et quz non videntur condidit ; temporaria ilem οἱ 
slerna; ut qui unus et idem sit in omnibus, qui 
Pater Domini et Servatoris nostri bonus, et justus, 
et sapiens; et ad eum scopum Scripturas deducere 
nitimur, ul ostendamus omnia esse boni Dei, et 
justi, et sapientis, nec in minima quidem re, atten- 
tisel prudentibus errare videamur. Ad id autem, 
ut ejus bonitati, justitiae et sapientizz, qua dicuntur, 
congruant, Deo Servatore opus habemus. llc igi- 
tur de iis verbis : « Induravit Pominus Deus cor 
Pharaonis, » existimamus, Medicus est animz ver- 
hum Dei, remediis variis et admodum. tempestivis 
el qu:e zgrotis maxinie congruunt, utitur; horum 
alia plus, alia minus laboris et molesti: iis afferunt, 


D qui curantur. Rursum remedia interduin dis .entance 


nec cohzrenter, aliquando secus fiunt, interduin 
celerius aut tardius; et postq:am :egri peccato 
velut saginati fuerint, vel postquam illud extremis, 
ut ità dicam, labris attigerint. 1lorum omnium 
testimoniis plena est divina Scriptura, cum aspe- 
riora duriorave remedia plus ininusve populo adhi» 
bita in Scripturis legantur, quxque illi ad couver- 
sionem et emendationem contigerunt ; in bellis ma- 
joribus, vel minoribus; fame diuturniori, vel mi- 
nus diutina, At dissentanee, tum pu!a, cum diei- 
tur?**: « Non. advertam ad filias vestras cum se 
prostituent, et ad conjuges vestras cuin adultera- 
buntur. » Fortassis enim animas qua corporea, οἱ 
qu:e jucunda esse putantur, multum expetunt, re- 


Boáb:ov: xaX μετὰ τὸ ἐμφορηθῆναι τῆς ἁμαρτίας, 7] C linquit, donee satietate, que maxime appetunt, ab- 


μετὰ τὸ, ὥσπερ εἰπεῖν, µόνον ἄφασθαι αὐτῆς. Map- 
τυριῶν δὲ τῶν εἰς ἔχαστον πλἠρτς πᾶσα ἡ θεόπνευστος 
Γραφῃ, σχυθρωποτέρων βοηθηµάτων ἐπὶ πλεῖον fj 
ἕλαττον ἀναγεγραμμένων γεγονέναι τῷ λαῷ, καὶ συµ- 
θεθηχέναι αὐτῷ ὑπὲρ ἐπιστροφῆς χαὶ διορθώσεως' 
ἐν πολέμοις µείζοσιν f) ἑλάττοσι, xat λιμοῖς πολυχρο- 
νιωτέροις, Ἡ ὁλιγοχρονιωτέροις. ᾽Απεμϕαινόντως δὲ 
ty τῷ: « Οὐχ ἐπισχέγομαι ἐπὶ τὰς θυγατέρας ὑμῶν 
ὅταν πορνεύωσι, xai ἐπὶ τὰς νύμφας ὑμῶν ὅταν µοι- 
χεύωσι. » Τάχα γὰρ ἐπὶ πλεῖον ἀγιεμένας (41) tyv- 
χὰς τῶν σωματικῶν xai ἡἠδέων εἶναι νομιξομένων 
παρ᾽ ἑαυτοῖς ἐγχαταλείπει΄ ἕως χηρεσθεῖσαι ἀποστρα- 
φῶτι τῶν ὧν ὀρέγονται, οἱονξὶ xal ἐμέσαι αὐτὰ Ρου- 
λόμεναι, xal οὐχ ἂν ἔτι ταχέως τοῖς αὐτοῖς, διὰ τὸ 
ὡς ἐπὶ πλεῖον ἐμπεφορῆσθαι αὐτὰς, καὶ ἐπὶ τοσοῦτον 
βεθασανίσθαι, περιπεσούµεναι. Βράδιον δὲ ἐπὶ τὴν 
θερακείαν ἄγονται αἱ καταφρονῄσασαι ἂν του δεύτε- 
p?» τοῖς αὑτοῖς περιπεσεῖν, διὰ τὸ τάχιον ἁπηλλά- 
χθαι τῶν χαχῶν. Οἶδε δὲ ὁ τεχνίτης θεὸς τὰς δια- 
έσεις ἑχάστων, xai ὡς ἐπιδάλλει αὐτῷ, μόνος 
ἐπιστημόνως δυνάµενος τὰς θεραπείας προσάγειν, 

?** Osee. 1v, 14. 

(69) Mss, καὶ κατάξεις, etc. Philocalia edita, 
χα) οὗ χατάξεις. Verissimum est quod a Genehrardo, 
et deiude a. Tarino ohservaunn. est legisse Orige- 
nem, xai χατάξεις, id enim omnino ratiociuatio ejus 
postulat. Et ab Hebraico quoque contextu negandi 


particulam abfuisse Origenes ipse lestificatur. At 
universe «q"s hodie circumferuntur, tum Hebraei 


jecerint, quasi ea. velint evomere, nec ad ea, satia- 
te nimirum et. gravissimis poenis exercit», statim 
reditur:e sint. Serius autem curantur, qus contem 

psissent in eadem iterum recidere, quod malis abso- 
luta statim: fuissent. Novit autem opifex Deus sin- 
gularum affectiones, et ut ei convenit, solus scienter 
ac perite medicinam facere potest, et quod cuique 
congruit, et quando, adhibere. Atque ut in quibus- 
dam corporis morbis, si malum ad intima, ut ita 
dicam, penctraverit, medicamentis quibusdam ad 
extiinam superficiei materiam attrahit medicus, 
molestissimas inflammationes, tumores et dolo- 
res plures iis, quos antequam curaretur susti- 
nebat, afferens; ut. fieri consuevit in iis qui 
a rahido cane morsi sunt, et aliis. quibusdam, qui 
cjusmodi malis afficiuntur : sic Deuin arbitror oc- 
cultam 115 malitiam, quz ad. intimam animam 
peuetravit, tractare, Et quemadmodum de liujus: 
modi zgroto medicus dicit: Ego inflammationes 
faciam in loco vulneris, et lias aut illas partes fa- 
ciam ut intumescant, ut. graviorem abscessum fa- 


exemplaris, tum LXX Seniorum editiones habent . 
Tm Nu xa οὐ χατάξεις, cui scripture ommes 
omnino interpreles cousentiunt. IHlugTiUs. 

40) Philocal. w$., ἑπικαιροτάταις. 

Ἁφιεμένας. Omuino legendum ἐφμεμένας, et mox 
map' ἑαυταῖς, id quod vidit Genebrardus. 
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ciant. πο dicentem medicum si. quis peritus au- A τί «pr, χαὶ πότε ἑχάστῳ ποιεῖν. "Domsp δὲ ἐπί 


diat, non vituperabit, imo vero laudabit, qui hxc 
se faeturum minitetur : sed alius medicin:x igna- 
rus, dicet alienum facere a professione medicorum, 
qui cum sanare debeat, ad inflammationes et abs- 
cessus rem deducat. Síc etiam existimo Deum di- 
xisse : « Ego indurabo cor Pharaonis. » llc, qui ut 
Dei oracula accipit, dicentis auctoritatem reveritus 
approbat : et omnis qui quxrit, invenit quomodo 
in his etiam Dei honitatem ostendat; apertius qui- 
dem ad salutem populi, qui multis miraculis ad 
fidem adducitur; secundo in /Egyptiis, quicunque 
imiraculis stupefacti Hebraos secuturi erant : « Pro- 
miscuus , inquit **, populus multus /"Egyptioruim 
"una cum iis egressus est; » arcanius vero et altius 
fortasse et ad Pharaonis ipsius utilitatem, qui jam 
venenum non occultaret, neque cupiditatem cohi- 
beret, sed protraheret, et in apertum proferret, et 
fortasse agendo dissolveret, ut inherentis πια] 
ebullitione ac ejectione facta, imbecillam postea 
l;aberet, qu:? mala fert, arborem, et fortasse demum 
exsiccatam, cum mergitur Pharao; neque ideo, 
ut quispiam existimarit, ut peuitus interiret, sed 
ut ejectis | peccatis allevaretur, et forte in pace ex 
tanto bello animi ad inferos descenderet. Sed for- 
sitan zgre patientur lectores, violentum et alienum 
esse arbitrati, quod dicebamus, utile fuisse Pha- 
raoni cor ipsius indurari, et pro eo fecisse qua- 
cunque scripta sunt usque ad submersionein, Sed 
vile num inde, remota omni dubitatione, quae 
dicta sunt probare possinus. « Multa, inquit Da- 
vid *, flagella peccatoris; » et fllius ejus docet, 
Weum, quemcunque diligit et approbat filium, fla- 
gellis objurgare. lpse preterea David promissio- 
wem de Christo et credentibus in eum vaticinans, 
ait "* : « Si dereliquerint filii ejus legem meam, et 
in judiciis meis nou ambulaverint ; si justificationes 
meas violaveriut, el mandata. mea non custodie- 
rint, animadvertam in. virga iniquitates ipsorum, 
ει in flagellis scelera eorum; at misericordiam 
meam non dissipabo ab cis.» Dei 116 ergo gratia 
est cum in iniquum animadvertitur virga, et in pec- 
catorem flagellis. Et quatenus non flagellatur qui 
peccat, correctioni et emeudationi nondum subji- 


τινων σωματιχῶν παθηµάτων, εἰς βάθος τοῦ, ἵν 
οὕτως εἴπω, χεχωρηχότος χαχοῦ, ὁ ἰατρὺς εἰς τὴν 
ἐπιφάνειαν διά τινων φαρμάκων ἕλχει χαὶ ἐπισπᾶται 
τὴν ὕλην, φλεγμονὰς χαλεπὰς ἐμποιῶν χαὶ διοι- 
δήσεις, xa πόνους (43) πλείονας ὧν εἶχέ τις πρὶν ἐπὶ 
τὸ θεραπευθΏναι ὁδεῦσαι' ὥσπερ ἔθος ποιεῖν αὐτοῖς 
ἐπὶ λυσσοδήχτων, χαὶ ἑτέρων τινῶν τὰ παραπλήσια 
τούτοις πεπονθότων’ οὕτως οἶμαι χαὶ τὸν θεὸν οἰχονο- 
μεῖν τὴν χρύφιον xaxíav εἰς τὸ βάθος χεχωρηχυῖϊαν 
τῆς φυχῆς. Καὶ ὥσπερ λέγει ὁ ἰατρὸς ἐπὶ τοῦδέ 
τινος’ Ἐγὼ φλεγμονὰς ποιῄσω περὶ τὸν τόπον τῆς 
ἀνέσεως, xai διοιδῆησαι ἀναγκάσω τάδε τινὰ µέρη, 
ὥστε ἁπόστημα χαλεπὸν ἐργάσασθαι' λέγοντος δὲ 
ταῦτα τοῦ ἱατροῦ, ὁ μὲν ἀχούων αὐτοῦ ἐπιστημονι- 


B χώτερος (40), οὐκ αἰτιάσεται, ἀλλὰ xat ἑπαινέσέται 


τὸν ταῦτα οἱονεὶ ἀπειλοῦντα ἑργάσασθαι; ὁ δέ τις 
λέξει φάσχων ἀλλότριον τῆς τῶν ἰατρῶν ἐπαγγελίας 
ποιεῖν, τὸ δέον (44) ὑγιάζειν, ἐπὶ φλεγμονὰς xal 
ἀποστήματα &yovta: οὕτω δὲ οἶμαι xai τὸν θΘεὸν 
εἰρηχέναι τό. « Ἐγὼ σχληρυνῶ τὴν χαρδίαν Φα- 
pao» xai τούτων γεγραµµένων, ὁ μὲν ἀχούων ὡς 
Θεοῦ λογίων, τὸ μὲν ἀξίωμα τοῦ λέγοντος τηρῶν 
ἀποδέχεται, xal ζητῶν πᾶς εὑρίσχει χαὶ ἐν τούτοις 
ἀγαθότητα τοῦ Θεοῦ παραδτῆσαι Υγινοµένην (45): 
φανερώτερον μὲν ἐπὶ σωτηρίᾳ τοῦ λκοῦ, διὰ πλειό- 
νων παραδόξων πιστοποιουµένου * xal δεύτερον περὶ 
τῶν Αἰγυπτίων, ὅσοι ἔμελλον τὰ γινόμενα χαταπλητ- 
τόμενοι ἀχολουθεῖν τοῖς Ἑδραίοις * « Ἐπίμιχτος γὰρ, 
φησὶ, iab; πολὺς τῶν Αἰγυπτίων συνεςήλθεν αὖἎ- 
τοῖς.» ἀποῤῥητότερον δὲ xai βαθύτερον τάχα, xol 
ἐπὶ τῷ ὄφελος γενέσθαι αὐτῷ τῷ Φαραὼ, οὐχ ἔτι 
ἀποχρύπτοντι τὸν ὸν, οὐδὲ τὴν ἔξιν συνέχοντι, ἀλλ᾽ 
ἕλχοντι xal εἰς τοὺμφανὲς ἄγοντι αὐτὸν, xaX τάχα 
διὰ τοῦ πράττειν ἑχλύοντι, ἵνα πάντα τὰ τῆς bvumap- 
χούσης Χαχίας ἑχθδράσματα ἑπιτελέσας, ἄτονον 
ὕστερον ἔχῃ τὸ τῶν καχῶν οἰστιχὸν δένδρον (461, 
τάχα ξηραινόµενον ἐπὶ τέλει, ὅτε χαταποντοῦται, o0y 
ὡς οἱηθείη ἄν τις ἐπὶ τῷ παντελῶς ἀπολέσθαι, ἁλλ' 
ἐπὶ τῷ ἀποθαλόντα τὰ ἁμαρτήματα κουφισθΏναιε, 
καὶ τάχα ἓν εἰρήνῃ &nb τοσούτου πολέμου τῆς φυχῆς 
εἰς &6ou χαταθῆναι. "AX εἰχὸς δυσπαθῶς ἔδειν τοὺς 
ἐντευξομένους, βίαιον ὑπολαμθδάνοντας εἶναι τὸ λεγό» 
µενον, ὡς ἄρα συμφέρον Ὑεγονέναι τῷ Φαραὼ τὸ 


citur. Quare minatur Deus **, si magna flant pec- p ἐσχληρύνθαι αὐτοῦ τὴν καρδίαν, xal ὑπὶρ αὐτοῦ 


cMa Judzorum, « non amplius animadversurum in 
filias eorum cmm se prostituerint, et in sponsas 
ipsorum cuim fuerint adulterate. » Et alibi ait Τὸ: 
« Quia expurgavi te, οἱ non es purgatus, non irascar 
tibi amplius, neque z2ulabor propter te amplius.» 
Ergo quibus non irascitur peccantibus, ut ita di- 
cam, bile incensus non irascitur. Observandum 
praeterea minas qu» per prophetas jaciuutur, his 


πάντα τὰ ἀναγεγραμμένα Yeyovévat, µέχρι xal τῆς 
χαταποντώσεως. "Opa δὲ εἰ δυνάµεθα ἐντεῦθεν τὸ 
δυσπειθὲς περιελόντες πειθὼ ἑνεργάσασθαι τοῦ περὶ 
τῶν εἱρημένων. «Πολλαὶ αἱ µάστιχες, «vov ὁ 
Aavtó, τοῦ ἁμαρτωλοῦ" » ὁ 6k υἱὸς αὐτοῦ διδάσκει, ὅτι 
μαστιγοῖ ὁ θεὸς πάντα viby ὃν παραδέχεται. "Exc δὲ 
αὑτὸς ὁ Aavtó ἁπαγγελίαν προφητεύων τὴν περὶ 
Χριστοῦ, xal τῶν εἰς αὐτὸν πιατενόντων, φηαίν' 


' Exod. au, 28. Τὸ Psal. xxxs, 10. 7" Psal.Lxxxvm, 31 οἱ seq... 05619, 14. Ὁ Ezech. xxiv, 13. 


(43) Πόνους deest in libris antea editis, sed sup- 
pletur e inss. 

($5) Unus codex ms., ἔπιστη μονικώτερον. 

ή Ποιεῖν, τὸ δέον, eic. Legendum — videlur, 
ποιεῖν τὸν δέον, etc. 


45) Γιυομµέγην. Forte legendum γινοµένοις. 
46) Aévópor. Huetius ad MAN rejecit xév- 

: v. Πίτα legendum videtur, ἀλλ) εἰχὸς δυσπειθῶς 
ειν, elc. 


- 
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« Ἐὰν ἐγχαταλείπωσιν οἱ υἱοὶ αὐτοῦ τὸν vópov µου, A fere verbis concludi : 


xaX τοῖς xplpaci µου ph πορευθῶσιν ΄ ἐὰν τὰ δι- 
χαιώματά µου βεθηλώσωσι, xal τὰς ἐντολὰς δέ 
µου (47) μὴ φυλάξωσιν, ἐπισχέψομαι ἐν ῥάθδῳ τὰς 
ἀνομίας αὐτῶν, xol ἓν µάστιξι τὰς ἁδιχκίας αὐτῶν 
τὸ δὲ ἔλεός µου οὗ μὴ διασχεδάσω ἀπ᾿ αὐτῶν. » 
Οὐχοῦν χάρις Θεοῦ ἐστι τὸ ἄνομον (48) ἐπισχεφθῇ- 
ναι ῥάδδῳ, xat τὸν ἁμαρτωλὸν µάστιξι. Καὶ ὅσον 
Yt οὗ μαστιγοῦται ὁ ἁμαρτάνων, παιδεύσει xal 
διορθώσει οὐδέπω ὑπάχεται ' διὸ xaX ἀπειλεῖ ὁ θεὸς, 
ἐὰν μεγάλα γένηται τὰ ἁμαρτήματα τῶν τὴν Ἰου- 
δαίαν οἰχούντων, « Μηχέτι ἐπισχέφασθαι ἐπὶ τὰς 
θυγατέρας αὑτῶν ὅταν πηρνεύωσι, xai ἐπὶ τὰς νύμ- 
φας αὑτῶν ὅταν µοιχεύωσι.) Καὶ ἀλλαχοῦ φησιν’ 
« Ἀνθ) ὧν ἐχαθάρισά σε (49) xaX οὐχ ἐκαθαρίσθης, 


IN EXODUM. 14 


« Cognoscent, quia ego 
Dominus; » et minatur non Israelitis modo, sed 
etiam JEgyptiis, et Assyriis, et aliis inimicis populi 
sui. ld vero qued in fine omnium ejusmedi conini- 
nationum additur, in Exodo quoque scriptum est. 
Nunquid ergoqui indurat, durum iudurat? apertum 
autem est durum non indurari, sed pra mollitu- 
dine, duritiem in duritiem commutari. Mollitudo 
vero cordis Scriptura sententia laudabilis, ut ple- 
risque itn locis a nobis est observatum. Dicant ita- 
que an Pharao de bono factus sit malus; sed et an 
Deus, cum Pharaonem reprehendit, injuria necne 
reprehendat : si temere; quemodo sapiens et justus 
est? si non temere; causa fuit peecatorum, quse 
a Pharaonis duro et immorigero auiwmo profecta 


οὗ θυµωθήσοµαι ἐπὶ σοὶ ἔτι, οὐδὲ ζηλώσω ἐπὶ B sunt: αἱ οἱ causa. est, non erat ille perdit: na- 


«οἱ ἔτι. Οὐχοῦν οἷς οὗ θυμοῦται ἁμαρτάνουσιν, ἵν 
οὕτως εἴπω, χολούμενος οὐ θυμοῦται. Παρατηρητέον 
δὲ χαὶ ἐπὶ ταῖς προφητικαῖς ἀπειλαῖς ἐπὶ τοῖς πολλοῖς, 
ὅτι ἐπιλέγεται τό’ «€ Γνώσονται ὅτι ἐγώ εἰμι Κύ- 
ῥριος. » Καὶ ἀπειλεῖ οὐ µόνον Ἰσραηλίταις, ἀλλά xal 
Αἰγυπτίοις, xai ᾿Ασσυρίοις (50), xaX ἑτέροις ἐχθροῖς 
τοῦ λαοῦ. Τοῦτο δὲ τὸ ἐπὶ τέλει πολλῶν νοµιζομένων 
ἀπειλῶν xai bv τῇ Ἐξόδῳ ἀναγέγραπται. "Apa γὰρ 
6 σχληρύνων σχληρὸν σχληρύνει; σαφὲς δ᾽ ὅτι σχλἠ- 
ρὸν οὐ σχληρύνεται, ἀἁλλ᾽ ἀπὸ ἁπαλότητος ἡ σχλη- 
tne (548) εἰς σχληρότητα µεταθάλλει’ ἁπαλότης δὲ 
χαρδίας xarà τὴν Γραφὴν ἐπαινετὴ, ὡς πολλαχοῦ 
τετηρήκαµεν. Λεγέτωσαν τοιγαροῦν εἰ χρηστὺὸς ὁ 
Φαραὼ τυγχάνων, γεγένηται πονηρὸς, ἀλλὰ χαὶ ἥτοι 
αἰτιώμενος ὁ θεὸς τῷ Φαραὼ (52), µάτην αἰτιᾶται, 
ἢ οὗ µάτην ’ εἰ μὲν οὖν µάτην, πῶς ἔτι σοφὸς xal 
δίχαιος; εἰ δὲ uh µάτην, αἴτιος ἐτύγχανε τῶν ἆμαρ- 
τηµάτων τῶν χατὰ τὴν ἀπείθειαν τῷ Φαραώ xa el 
αἴτιος, οὐ φύσεως ἣν ἀπολλυμένης ἐχεῖνος. Πι- 
στευτέον (53) µέντοιγε xal τοῦτο, διὰ τὸ χαταχρώ- 
µενον τὸν Απόστολον τοῖς ἐντεῦθεν ῥητοῖς λέγειν " 
« Αρ’ οὖν ὃν θέλει Decet, ὃν δὲ θέλει σχληρύνει. 
Ἔρεϊῖς οὖν uot, Τί ἔτι µέμφεται; τῷ γὰρ βουλἠ- 
pact αὐτοῦ τίς ἀνθέστηχεςν τίς ὁ σχληρύνων xa 
ἐλεῶν; οὐ γὰρ δὴ ἑτέρου τὸ σχληρύνειν, xal ἑτέρου 
τὸ ἐλεεῖν κατὰ τὴν ἀποστολιχὴν φωνὴν, ἀλλὰ τοῦ 
αὐτοῦ. τοι οὖν οἱ ἐν Θεῷ (54) ἑλεούμενοι τοῦ σχλη- 
ρύνοντός εἰσι τὴν xapblav Φαραὼ, xaX µάτην ἀνα- 
πλάσσεται αὐτοῖς ἕτερος θεὸς, f| ἀγαθός. Κατ αὐ- 
τοὺς θεὸς, οὐχ ἑλεήμων µόνον, ἀλλὰ καὶ σχληρύνων, 
καὶ οὐχ ἔτ᾽ ἂν εἴη, ὡς ὑπολαμθάνουσιν, ἀγαθός. Πάντα 
δὲ ταῦτα ἐπίτηδες ἐπὶ πλεῖον ἐξητάσαμεν πρὸς τοὺς 
ἀθασανίστως ἑαντοῖς χαριζοµένους τὸ νενοηχέναι, 
xai ἐπιδαίνοντας τῇ ἁπλότητι τῶν ἠμετέρων, ἓἑνι- 
στάµενοι xal δειχνύντες ὅτι οὔτε εἰς ἃ ὑπολαμόά- 


** Rom. ix, 18, 19. *! Psal. vi, 2, et xxxvii, 3. 
. (&7) "EvcoAác δέ µου. Expungenda videtur par- 
ticula δέ. 

48) Τὸ ἄνομον. Lego, τὸ τὸν ἄνομον. 

49) Ἀνθ' ὧν ἑκαθάρισά ce, eic. Hxc ex Ezech. 
1xiv, 15, petita sunt, ut ex Hebrais et Vulg»ta, et 
reliquis interpretationibus satis constat. Αι Vul- 
gata τὠν O' editiones multum inde recedunt. 
MUETIUS. 


(υγ. Est hoc quoque credendum — quod — hinc 
petitis verbis usus Apostolus dicit ** : « Ergo quem 
vult miseratur, et quem vult indurat. Dices ergo 
mihi : Cur etiam succensei? voluutati eniin ejus 
quis restitit? » quis est qui indurat et qui mise- 
ratur? non enim alterius est miserari, alterius in- 
durare, juxta. vocem Apostoli; sed unius et ejus- 
dem. Ergo qui misericordiam in Deo consequuntur, 
ejus sunt. qui cor Pharaonis indurat; et frustra 
ipsis alius deus fingitur, quam bonus. Ipsorum etiam 
sententia, Deus, non solum misericors, sed etiam 
iudurans, nec amplius fuerit, ut existimant, bonus. 
Hec autem adversus cos qui citra curam et dis- 
quisitionem, tantarum rerum sibi intelligentians 
arrogant, et nostrorum simplicitati insultant, data 
opera pluribus sumus persecuti, nisu omui ur- 
gentes ac ostendere conantes, neque ad ea qua de 
Deo existimant, neque ad ea quz de natura tra- 
dunt, sibi quidquam, ut putant, hunc quem habemus 
conferre sermonem. Nos autem, quos multiplex 
ratio iu hane sententiam induxit, existimamus ct 
dolorem, et molestiam, et laborem, et castigatio- 
nem qua a Deo inferuntur, runquam contra 117 
eos esse ; sed iis semper conducere qui patiuu- 
tur. Duriora. igitur, quae Deo tribui putantur. no- 
mina, furor et ira, arguere et erudire. dicuntur, 
ut hic *' ; « Domine, ne in furore tuo aryueris me, 
neque ira tua erudieris me; » cum is, qui liec pre- 
catur, oret ne opus habeat reprehensione a fu- 
rore Dei, et eruditione per iram ipsius , quasi fu- 
turum sit ut aliqui furore Dei arguantur eit ira 
ipsius erudiantur. Atque ut his dictis magis ac 
magis assentiamur, e Novo quoque Testamento 
similia testimonia petenda sunt, dieente Serva- 
lore 53/1 « jgnem veni mittere in lerram, atque 


"! Luc. xii, 49. 


(50) Kal Ἀσσυρίοις. ec in. libris aatea editis 
omissa sunt, sed supplentur e mss. 

(51) Ἡ exAnpócnc. Deest iu aliquot mss. οἱ 
abesse potest. 

(52) T Φαραώ. Quidom mss., τὸν Φαραώ. 

(55) Πιστευτέο». lorte legendum πευστέον. 


bd 


(94! Unus codex ins., Χριστῷ. 


qu 


ORIGENES 


ntinam jam arsisset ; » nisi. enim salutaris essel A vou3t περὶ θεοῦ, οὔτε εἰς & δογµατίζουσι περὶ qua 


ignis, quem venit mittere in terram , et hominibus 
salutaris, nunquam ea dixisset boni Dei Filius. 
Sed et Petrus, qui verbo Ananiam οἱ Sapphiram 
quod. peccassent, Deo mentiti, non hominibus, inter- 
fecit, non id modo curavit ut. zdiflcarentur qui 
in Cliristi fidem eo viso religiosiores οἱ magis pii 
erant futuri, sed εἰ ruorientea ; volens eos pec re- 
pentinam mortem expiatos, nec opinantes corpore 
liberare, qui et aliquid unde justilicarentur habe- 
bant ; quia vel dimidium bonorum suorum in usum 
egentium dederant. Et Paulus eum, qui cum pro- 
eonsule Sergio Paulo erat, dicto obczcans, per 
dolores et molestiam ipsum ad pietatem conver- 
tit, dicens ipsi ** : « O plene omni dolo et fallacia, 


σέως, συµθάλλεται αὐτοῖς, ὡς οἵονται, ὁ λόγος ὁ 
χατὰ τὸ ἑνεστηχὺς ἐξεταζόμενος. ᾿Ημεῖς ὃξ πολλα- 
χόθεν πειθόµενοι, καὶ πόνον xai χόλασιν τὰ προσα- 
γόμενα ἀπὸ τοῦ Θεοῦ νοµίζοµεν γίνεσθαι, οὐδέποτε 
χατὰ τῶν πασχόντων, ἀλλ ἀεὶ ὑπὲρ αὐτῶν. Καὶ τὰ 
χαλεπώτατα γοῦν θεῷ νομιζόμενα προσάπτεσθαι τῶν 
ὀνομάτων, θυμὸς καὶ ὀργὴ, ἑλέγχειν καὶ παιδεύειν 
λέγεται ἐν τῷ: «Κύριε, μὴ τῷ θυμῷ σου ἑλέγξης 
με, μηδὲ τῇ ὀργῇ σου παιδεύσῃς µε, » τοῦ ταῦτα 


. εὐχομένου, δεσµένου μὴ δεηθΏναι ἐλέγχου τοῦ διά 


θυμοῦ θεοῦ, xal παιδεύσεως τῆς διὰ τής ὀργῆς αὖὐ- 
τοῦ, ὡς τινῶν ἐλεγχθησομένων τῷ θυμῷ τοῦ θεοῦ, 
καὶ παιδευθησοµένων τῇ ὀργῇ αὐτοῦ. Ἵνα δὲ μᾶλλον 
προσιώµεθα τὰ λεγόμενα, χαὶ ἀπὺ τῆς Καινῆς Δια- 


. fili diaboli, hostis omnis justitiz,, non desines per- B θήχης παραπλησίοις ῥητοῖς χρηστέον, τοῦ μὲν Σω- 


vertens vias Domini rectas? et nunc eris cacus 
non videns solent usque ad tempus. » Quodnam 
tempus? Αη cum propter peccata correctus , motus 
peenitentia dignus erat futurus, qui solem videret 
animo et corpore, ut enuntiaretur divina virtus in 
restitutione visus ipsius; et animo, quia fide sus- 
cepta, Dei cultum erat adepturus? Sed et Demas 
et llermogenes, quos tradidit Satin ut discerent 
Ron maledicere, simile quid illis passi sunt : et qui 
Corinthi patris uxorem habuerat, iraditur ipse Sa- 
tane in perniciem carnis, ut spiritus servaretur in 
die Domiui. Non est igitur mirum si omnia in Pha- 
vaone iudurato, et tot denique poenis circumsessQ 
divina benignitate administrantur. [Ic autem in 


praesens, ut. inciderunt, de eo 118 dicta sint ; € 


« Induravit Dominus cor Pharaonis. » Porro si quis 
servata in Deum pietate, his meliora et ab impie- 


τῆρος λέγοντος' « Πῦρ $30ov βαλεῖν im την γῆν, 
χαὶ εἴθε δὲ ἑχάη (55).» οὐκ ἂν γὰρ μὴ σωτηρίου 
ὄντος τοῦ πυρὸς , ὃ ἦλθε βαλεῖν ἐπὶ τὴν γην, xa 
ἀνθρώποις σωττρίου, ἔλεγε ταῦτα ὁ τοῦ ἀγαθοῦ 
θεοῦ Ὑἱός. ᾽Αλλὰ xai ὁ Πέτρος ἀνελὼν τῷ λόγῳ τὸν 
Ανανίαν χαὶ τὴν Σάπφειραν, ἁμαρτήσαντας bv τῷ 
ψεύδεσθαι οὐχ ἀνθρώποις, ἀλλὰ τῷ Κυρίῳ, οὗ µόνον 
πεφρόντικε τῆς οἰχοδομῆς τῶν Ex τοῦ ὁρᾷν τὸ Yt- 
γενηµένον εὐλαθεστέρων ἑσομένων εἰς τὴν εἰς Χριστὸν 
πίστιν, ἀλλὰ xal τῶν ἀποθνησχόντων ' βουλόμενος 
αὐτοὺς χεχαθαρµένους τῷ αἰφνιδίῳ θανάτῳ xal παρὰ 
προσδοχίαν ἁπαλλάξαι τοῦ σώματος, ἔχοντάς τι καὶ 
δικαιώσεως, ἐπεὶ χᾶν τὸ ἥμισυ τῶν ὑπαρχόντων δε” 
δώκχασιν εἰς τὴν χρείαν τῶν δεοµένων. Καὶ Παῦλος 
δὲ τὸν σὺν τῷ ἀνθυπάτῳ Σεργίῳ Παύλῳ τῷ λόγῳ' 
τυφλῶν διὰ τῶν πόνων ἐπιστρέφει αὐτὸν εἰς θεοσέ- 
θειαν, λέγων αὐτῷ « Ὦ πλήρες παντὸς δόλου xal 


t$1e remotissima, cum divina Seriptura ἰθδίί0- πάσης ῥᾳδιουργίας, vik διαθόλονυ , ἐχθρὲ πάσης δι- 
niis, invenerit, ea nostris preferenda sunt, χαιοσύνης, οὗ παύσῃ διαστρέφων τὰς ὁδοὺς Κυρίου 
τὰς εὐθείας; xaX νῦν ἔσῃ τυφλὸς μὴ βλέπων τὸν foy ἄχρι καιροῦ. » ἩΠοίου χαιροῦ; ἣ τοῦ ὅτε. ἐπι- 
πληχθεὶς καὶ βασανισθεὶς (56) διὰ τὰ ἁμαρτήματα, ἔμολλε μετανοῶν ἄξιος γίνεσθαι ἀμφοτέρως τὸν ἥλιον 
Ιδεῖν xac φυχἣν xaX χατὰ σῶμα, ἵνα ἐξάγγέλληται ἡ θεία δύναµις ἐπὶ τῇ ἁποχαταστάσει τῶν ὄψεων (ὁ1) 
αὐτοῦ ' xa χατὰ ψυχὴν, ὅτε ἔμελλε πιστεύων ὄνασθαι τῆς θεοσεθείας; ᾽Αλλὰ xal Δημᾶς, xai ἙἘρμογένης, 
οὓς παρέδωχε τῷ Σατανᾷ, ἵνα παιδευθῶσι μὴ βλασφημεῖν, παραπλἠσιόν τι πεπόνθασι τοῖς προειρη- 
µένοις. Καὶ ὁ ἐν Κορίνθῳ τὴν γυναῖκα τοῦ πατρὸς ἐσχηχὼς, xai αὐτὸς παραδίδοται τῷ Σατανᾶ εἰς ὄλεθρον 
τῆς σαρχὸς, ἵνα τὸ πνεῦμα σωθῇ ἐν τῇ ἡμέρᾳ τοῦ Κυρίου. Οὐ θαυμαστὸν οὖν εἰ xal τὰ περὶ τὸν φαραὼ τὸν 
σχληρυνόµενον, xal ἐπὶ τέλει τοιαύταις Χολάσεσι περιθαλλόμενον ἀπὸ ἀγαθότητος οἰχονομεῖται Θεοῦ. 
Ταῦτα δὲ ἡμῖν ἐπὶ τοῦ παρόντος, ὡς ὑπέπεσεν, εἰρήσθω περὶ τοῦ, « Ἐσχλήρυνε Κύριος τὴν χαρδίαν 
apart. » Ἐὰν δέ τις τὸ πρὸς τὸν Θεὸν εὐσεθὲς τηοῶν, κρείττονα, xai μηδαμῶς ἁἀσεθείας ἐφαπτό- 
(eva. εὑρίσχῃ, μετὰ μαρτυριῶν τῶν ἀπὸ τῶν θείων Γραφῶν, ἐχείνοις μᾶλλον χρηστέον. 


Et alibi, 
Ad illum pr:tterea. locum hac. meditor: num 


82 Act, xiii, 10, 11. 


(35) Εἴθε δὲ ἑκάη. lta in homilia B in Ezech. 
quam vertit Hieronymus, conceptus est iste Luca 
locus : «Ignem veni Avittere in terram , et utinam 
jam ardeat. » fHinc confirmatur prolata ab Hugone 
&srotio loci liujus Luce. interpretatio, qui in anti- 
quis codicibus ita scriptus exstat : Καὶ τί θέλω, εἰ 
ἔδη àvficOv, ; llunc autem. ita. distinguit. Grotius: 
Καὶ τί θέλω; εἰ for ἀνήφθη, el «ic exponit : « Quid 
autem est quod opto ? uiiuam jamjam accendatur, » 
Fienim cum indicativo, tinam , apud Ilellenistas 
significare erudite confirmat. Huic expositioni asti- 


Καὶ ἑν' d.tAorc περὶ τοῦ αὐτοῦ. 
Ἔτι δὲ ἐφίστημι ἓν τοῖς κατὰ τόπον, µήποτε (38) 


pnlatur non Syrus modo, sed Arahs etiam et Persa; 
et multo magis ipse, ut liquet, Origenes, quem non 
ita in Luca legisse crediderim , uti hoc loco seri- 
ptum est; sed cum locum ex. memoria recitaret, 
sententiam eamdem aliis verbis rciulisse verisimile 
est. lluETIUS. 

(56) Καὶ βασανισθείς. We voces desiderantur ia 
libris antea editis, sed supplentur e niss. 

(57) Tov ὄψεων. Lege τῆς ὄψεως. 

(38) Mss. µήποτε. Libb. editi, µηδέποτε, male. 
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ὥσπερ ol ἱατροὶ τῶν λυσσοδήχτων τὸν ἱὸν ἐπισπώ- A quemadmodum medici, eorum qui a rabido cane 


μενοι ἐπὶ τὴν ἐπιφάνειαν, ἵνα ph. ἕνδου νεµόμενος 
διαφθείρῃ τὸν ἄνθρωπον , γαλεπωτέρας ἐμποιοῦσι 
ξιαθέσεις xal φλεγμονάς' οὕτως ὁ θεὸς τὴν ἐγχρν- 
πτοµένην xal ἐμφωλεύουσαν τοῖς βάθεσι τῆς φυχῆς 
χαχίαν , διὰ τῆς αὐτοῦ ἰατριχῆς ἐπισπᾶται εἰς τὰ 
EG, ὥστε φανερὰν αὐτὴν xal ἐναργεστέραν γενέσθαι, 
ἵνα μετὰ τοῦτο τὴν ἑξῆς ἐπάγη θεραπείαν. Τοιαῦτα 
δὲ ἡγοῦμαι χαὶ τὰ ἓν τῷ Δευτερονομίῳ ῥητὰ, τοῦτον 
ἔχοντα τὸν τρόπον’ «Καὶ µνησθήση πᾶσαν τὲν ἑδὺν 
ἣν διηἸαγέ σε Κύριος ὀθεός σου τοῦτο τεσσαραχοστὸν 
Ero; iv τῇ ἑρήμῳ, ὅπως χαχώσῃ σε, xai πειράσῃ 
σε, xal διαγνωσθῆ (59) τὰ &v τῇ χαρδίᾳ σου, εἰ φυ- 
^áEr τὰς ἐντολὰς αὐτοῦ, ἡ o0. Καὶ ἐχάχωσέ σε xat 
ἑλιμαγχόνισέ (00) σε’ xaX ἑφώμισέ σε τὸ μάννα, ὃ 
οὐχ ἴδεις σὺ, χαὶ οὐκ ᾖδεισαν οἱ πατέρες σου" ἵνα 


ἄναγγείλῃη σοι ὅτι οὐχ ἐπ᾿ ἄρτῳ µόνῳ ζἴσεται ἄν- 


ὄρωπος , ἀλλ ἐπὶ παντὶ ῥήματι ἐκπορευομένῳ διὰ 
στόματος Θεοῦ ζήτεται ἄνθρωπος.) Τήρει δὲ ἐν 
τούτοις ὅτι xaxoi ὁ θεὸς καὶ πειράζει, ἵνα διαγνω- 
σθῇ τὰ £v τῇ ἑχάστου χαρδίᾳ, ὡς ὄντα μὲν, ἑναπο- 
χείμενα δὲ τῷ βάθει, καὶ εἰς φανερὸν διὰ τῶν χα- 
χώσεων ἐρχόμενα, Τοιοῦτόν ἐστι xal τὸ ἐν τῷ Ἰὼδ 
ὑπὸ τοῦ Κυρίου διὰ λαίλαπος χαὶ νεφῶ» ἀπαγγελλό- 
µενον (61) πρὸς τὸν Ἰὼδ, οὕτως: « Otec µε ἄλλως σοι 
χεχρηµατικέναι, 1| ἵνα ἀναφανῆς δίκαιος: » οὔτε γὰρ 
εἶπε, γένῃ δίχαιος, ἀλλ᾽, ἵνα ἀναφανῆς, τοιοῦτος ὧν καὶ 
ερὸ τῶν πειρασμῶν, ἀναφανῆς δὲ Ev τοῖς συµθεθηχόσιν, 


Β 


morsi sunt, virus in apertum exirahentes, ne mi 
tus depascens hominem perimat , graviorem faciunt 
sensuin doloris et inflammationes ; ita Deus ab.li- 
tam et inclusam imis veluli animi medullis pra» 
vitatem medicina sua foras extrahit, ut aperta et 
evidens flat, ut. congruentem deinde curationem 
adhibeat. (Quo pertinere arbitror h»c in Deutero- 
nomio scripta ** : « Et recordaberis universain 
viam per quam deduxit te Dominus Deus tuus, an- 
num jam quadragesimum. in solitudine, ut afll:ge- 
ret te et tentaret, et. cognoscerentur quie in corde 
to sunt; an serves mandata ejus, necne; et af- 
flisit ιο οἱ inedia fatigavit, εἰ pavit te manna, 
quod tu non noveras, neque noverant patres tui ; 
ut enuntiaretur tibi quod non in solo pane vivet 
homo, sed in omni verbo, quod procedit per os 
Dei, vivet. liomo. » Observa in his Deum affligere ' 
el tentare, ut diguoscantur qu:e in. cujusque corde 
suut, ut qu:e sint quidem, sed in profundo recou- 
diia, qua per angores et wolestias in apertum 
prorumpunt, Ejusmodi est, quod in libro Job ei a 
Domino per turbinem et nubes declaratur ** : « Ar- 
bitraris me aliam ob causam tecum esse collocutum, 
nisi 119 ut justus appareres; » nec enim dixit, 
ut fieres justus, scd ut apparcres, cum talis etiam 
ante tentationes fuisscs, appareres autem in iis qvae 
accidissent. 


Kal zd.ur ἐν &Adgp τόμῳ £v ταῖς αὐταῖς εἰς τὴν C Rursus in alio tomo, in iisdem ad. Exodum commen- 


Ἔξοδο» σηµειώσεσιν (62). 

Ἔλεγε δέ τις τῶν καθ) ἡμᾶς, &nb τῆς συντθείας τὸ 
ὀητούμενον παραμυθούµενος, ὅτι πολλάχις οἱ χρηστοὶ 
xop:ot μακροθυμοῦντες ἐπὶ τοὺς ἁμαρτάνοντας τῶν 
οἰχετῶν, λέγειν εἰώθασι (03) τὸ, « Ἐγώ σε ἀπώλεσα,» 
καὶ, « Ἐγὼ σε πονηρὸν ἐποίτσα, » μετὰ τοῦ fous 
ἐμφαίνοντες, ὅτι ἡ χρηστότης αὐτῶν xal μαχροθυμία 
πρόφασις δοχεῖ Ἰεγονέναι τῆς ἐπὶ πλεῖον πονηρίας. 
Ὥσπερ οὖν τούτων λεγομένων δύναταίἰ τις λέγειν 
συχοφαντῶν, ὅτι ὡμολόγησεν ὁ δεσπότης πονηρὸν 
πεποιηπχέναι τὸν οἰχέτην: οὕτω τὰ ὑπὸ τῖς ἀγαθότη- 
τος του Θεοῦ πρόφασις Ὑενόμενα τῆς σχληρότητος 
Ώου Φαραώ, ἐσχληρυκέναι ἀναγέγραπται τὴν καρδίαν 
Φαροώ Παραμυθήσεται δὲ οὗτος (64) ἓξ ἀποστολι- 


tariis. 

Dicebat aliquis e nostris coztaneis, per ca quas 
in usu sunt, id, quod jam quzsritur, molliens, 
sepe bonos dominos patientes in delictis servo- 
rum diccre solere : « Ego te perdi/i, ege te im- 
probum feci; » hoe pacto cum affectu. quedain 
ostendentes bonitatem et patientiam suam  can- 
sam videri attulisse, cur eorum cresceret. iipro- 
bitas. Quomodo igitur, cuin hzc dicuntur, cavillari 
quis potest, fassum esse dominum, se servum im- 
probum fecisse : sic quix& a benignitate Dei profe- 
cta sunt, quasi causa fuerint indurationis Plisraoni, 
cor Pharaouis indurasse dicuntur. Apostoli autem 
verbis, hic ea. quie cogitavit , leniet ** : « An divi- 


χων ῥητῶν, ὃ νενόηχεν εἰπεῖν ' « Ἡ τοῦ πλούτου τῆς p tias bonitatis ipsius et sustentationis οἱ patient: 


Ερηστότητος αὐτοῦ xal τῆς ἀνοχῆς xal τῆς μαχρο- 
ξυμίας χαταφρονεῖς, ἀγνοῶν ὅτι τὸ χρηστὸν τοῦ Θεοῦ 
εἰς µετάνοιάν σε ἄγει; διὰ δὲ τὴν σχληρότητά σου, 
καὶ ἀμετανόπτον καρδίαν θησανρίνεις σεαυτῷ ὀργὴν 
ἐν ἡμέρᾳ ὀργῆς, καὶ ἀποχαλύψεως, καὶ διχαιοσύνης 
τοῦ Θεοῦ, ὃς ἀποδώσει ἑχάστῳ χατὰ τὰ ἔργα αὐτοῦ. » 
Ὁ αὐτὸς Υοῦν ᾿Απόστολος ἐν τῇ πρὸς Ῥωμαίους ἐπι- 

ον Deut, vur, 2, 5. ** Job xr, 3. 


9) Mss. διαγνωσθῇ, Tarinus οἱ Huetius γνωσθῇ. 
90) 'E.Lpayrxóvice. Serib. ἑλιμαγχόνησε. 

.. (61) Mss., ἁπαγγελλόμενον. Lib. editi, ἐπαγγελ- 
Mp. vov. 

(62) Ἐν ταῖς αὐταῖς εἰς τὴ» "Etotor σηµειώ- 
cec. Quid siut σημειώσεις dixiinus in Origenianis 
ΚΑ. 11, cap. 2. Hac appellatioue scripta ea conti - 
ucentur qua ad aliud. scriptum adjiciuntur. ltaque 


*  [tom., ui, 4, 5, 6. 


contemnis, ignorans benignitatem Dei te ad peni- 
tentiam deducere ? sed propter duritiem et cor pa- 
nitere nescium, coacervas tibi iram in die ire , εἰ 
declarationis, et. justitize Dei, qui reddet unicuique 
pro operibus cjus. » Ipse idem Apostolus in Epíi- 
stola ad Romanos ait '' : « Si autem Deus voleus 
ostendere iram, et potentiam suam nolam facere, 


*' Ποη. ix, 22. 


plena commentaria, quos tomos inscripsit Origenes, 
et scholia vocabulo isto significata reperias, mau 
utraque. ad: contexium adjiciebantur, cujus gratia 
fuerant elaborata. lloc autem. loco tomi notantur, 
Ηυετιύ. 

(65) Mss., εἰώθασι. Libb. editi, εἰώθεσαν. 

(64) Unus codex Πιν., οὗτος, Libb. ediit. οὔ- 
τως. 
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tnlit multa patientia vasa ir: parata in interitum ;» A στολῇ φησιν’ « El δὲ θέλων ὁ θὲὸς ἑνδείξασθαι τὶν 


quas! patientia ipsius tulerit vasa ir: et veluti pro- 
creaverit. Si enim, quod lenis et patiens fuerit, 
non puniens peccamles, sed miseratus , vasa illa 
sbundarunt ; ipse quodammodo patientia sua vasa 
ire tulit, et, ut ita dicam , ipse omnia fecit vasa 
irze atque adeo ipse induravit cor eorum. Cum enim 
tot signis et prodigiis faetis non obtemperat Pliarao, 
sed post tot et tanta. monstra repugnat , quomodo 
non durior et infidelior arguitur ? cum durities οἱ 
increduliias ex prodigiis oriri potuisse videatur. 
Simile est id in Evangelio ** : « Ego ad judicium in 
hune mundum veni ; » non enim Servatori proposi- 
tun fuit venire ad judiciuin, sed ex eo quod vene- 
rit, consecutum est ut ipse ad judicium venerit eo- 
ruin, qui post miracula ipsi non crediderint ; sed 
et iu ruinam corum venit. 


ὀργὴν, xaY γνωρίσαι τὸ δυνατὸν αὐτοῦ, Ίνεγχεν ἐν 
πολλῇ µαχροθυµίᾳ σκεύη ὀργῆς χατηρτισµένα εἰς 
ἀπώλειαν"' » ὡς τῆς µαχροθυµἰίας αὐτοῦ ἑνηνοχυίας 
τὰ σχεύη τῆς ὀργῆς, xa οἰονεὶ γεγεννηχυίας. Ei γὰρ 
παρὰ τὸ μαχροθυμεῖν αὐτὸν οὐ χολάτοντα τοὺς ἆμα- 
τάνοντας, ἀλλ ἑλεοῦντα, ἐπλεόνασε τῇ χύσει, αὐτός 
πως Ίνεγχε τῇ ἑαυτοῦ µακροθυµίᾳ τὰ σχεύη τῆς ὁρ- 
γῆς, καὶ ἵν οὕτως εἴπω, αὐτὸς τὰ πάντα memolnxe 
σχεύη ὀργῆς , xal χατὰ τοῦτο, αὐτὸς ἐσχλήρυνε τὶν 
χαρδίαν αὑτῶν. Ὅτε γὰρ σηµείων τοσούτων xal τα: 
pátov γενοµένων οὐ πείθεται ὁ Φαραὼ , ἀλλὰ μετὰ 
τηλιχαῦτα ἀνθίσταται, πῶς οὐ σχληρότερος xal ἁπι- 
στότερος ἑλέγχεται ; τῆς σχληρότητος χαὶ ἀπιστίας 
δοχούσης ἐκ τῶν τεραστίων δυναµένης Υγεγονέναι. 
Ὅμοιον δὲ καὶ τὸ ἓν τῷ Εὐαγχελίῳ; « Εἰς χρίµα 
ἐγὼ εἰς τὸν χόσµον τοῦτον ἦλθον * » οὐ γὰρ προέθετο 


ὁ Σωτὶρ εἰς χρίµα ἑλθεῖν, ἁλλ' ἠχολούθησε τῷ ἑἐληλυθέναι αὑτὸν, τὸ εἰς χρίµα αὐτὸν ἑληλυθέναι τῶν 
μετὰ τὰ τεράστια οὐ πεπιστευχότων αὐτῷ ' ἀλλὰ καὶ εἰς πτῶσιν ἐλήλυθε. 


Et post alia, in hunc modum. 

Prodigia facta, suseipientibus quidem et creder.- 
tibus, ut proniscuis illis ZJgyptiis, qui eum populo 
egressi sunt, misericordia fuere ; non credentibus 
autem duritiem cordis inserunt. Tum praterea ex 
Evangelio quzdam his similia proferri possunt, que 
maloruin auctorem aliquibus Servatorem loqui vi- 
dentur *? : « Vze tibi regio Zin, vie tibi Bethsaida, 
q:ia si Tyri et Sidone facta fuissent signa qu: apud 
vos faeta sunt, jam olim in sacco et cinere sedentes 
poenitentiam egissent. Caeterum dico vobis , tolera- 
bilius erit Tyro et Sidoni quam vobis, » et czetera. 
Deus enim qui duritiem et incredulitatem incolarum 
regionis Zin, et Bethsaida , et Capliarnaum prano- 


verat, el sciebat tolerabilius fore genti Sodomorum C 


in die judicii quam illis, cur 1960 miracula patra- 
hat in regione Zin et Bethsaida , videus propter 
lec tolerabilius fore in die judicii Tyriis et Sido- 
niis, quam his? 


Et post alia. 

« Tu avem dices Pharaoni, Hzc dicit Dominus : 
Filius primogenitus meus Israel. Dixi vero tibi : 
Dimitte populum meum, ut me colant ; si autem 
non vis dimittere ipsum , videsis , ego interficiam 
lilium tuum primogenitum **. » Dicendum igitur est 
jis, qui justi Dei h»c esse opinantur , et ex nuda 
dictione induratum esse cor Pbaraonis regis pu- 
tant, ne dimitteret populum ipsius, quomodo justus 
est qui induravit cor , et minatur , nisi dimiserit, 
interfecturum filium ejus primogenitum ? Si enim 
urgeantur , eum malum esse fatebuntur. Rursus 
' deinde alia illos inde avertent et eo- adducent, ut 
nou nudzx dictioni adharrescant, qux ipsorum sen- 
tentia Opificis justitiam tueri non polest. Denique 
semel nunc coacti fuerint hac expendere, eo 
6 Joan, 1x,99. ** Matth. xi, 21, 92. 


(05) Χώρα Ziv. Nulgatus textus Graecus Matthaei, 
λοραζίν. . 
i 90) Ὁ Σωτήρ. Sic babeut mss. Libri autem editi, 
0 θεός. 


Καὶ μεθ ἕτερα οὕτως. 

Τὰ τεράστια γινόμενα , τοῖς μὲν δεχοµένοις καὶ 
πιστεύουσιν, ὡς παρὰ τοῖς ἐπιμίχτοις Αἰγυπτίοις 
τοῖς συνεληλυθόσι τῷ λαῷ, ἔλεος ἣν ' τοῖς δ᾽ ἀπει- 
θοῦσι σκληρότητα ταῖς καρδίαις αὐτῶν ἐπιφέρει. Καὶ 
ἐχ τοῦ Εὐαγγελίου δὲ ἔτι παρὰ τὰ εἱρημένα ἔστι τὰ 
ὅμοια παραθέσθαι περὶ τοῦ xal τὸν Σωτῆρα χαχῶν 
αἴτιον δαχεῖν Υεγονέναι τισἰν" « Οὐαί σοι χώρα 
Zw (65), οὐαί σοι Βηθσαϊδὰ , ὅτι εἰ ἐν Τύρῳ χαὶ Σ:- 
δῶνι ἐγένετο τὰ σημεῖα τὰ γενόµενα Ev ὑμῖν, πάλαε 
ἂν ἐν σάχχῳ xa σποδῷ χαθήµενοι µετενόησαν. Πλὴν 
λέγω ὑμῖν, Τύρῳ καὶ Σιδῶνι ἀνεχτότερον ἔσται 1| 
ὑμῖν, » καὶ τὰ ἑξῆς' προγνώστης γὰρ ὁ Σωτὴρ (006) 
Gv τῆς ἀπιστίας τῶν ἐν χώρᾳ Ziv, xdi τῶν £v Βηθ- 
σαϊδὰ, καὶ τῶν iv Καπερναοὺμ, καὶ ὅτι ἀνεχτότερον 
γίνεται γῇ (67) Σοδόµων ἓν ἡμέρᾳ. χρίσεως, ἡ ἐχεί» 
νοις, διὰ vl τὰ τεράστια ἐπετέλει ἐν χώρᾳ Zty , xal 
ἐν Βηθσαϊδὰ, ὁρῶν ὅτι διὰ ταῦτα ἀνεκτότερον Ύΐνε» 
ται Ev ἡμέρᾳ κρίσεως Τυρίοις, καὶ Σιδωνίοις, 1) τού- 
τοις ; 

Καὶ μεθ) ἕτερα. 

« Σὺ δὲ ἐρεῖς τῷ. apa Τάδε λέγει Κύριος" Yl, 
πρωτότοχός µου Ἰσραήλ. Elra δέσοι, Ἐξαπόστειλον 
τὸν λαόν µου, ἵνα pot λατρεύσωσιν. El δὲ μὴ βούλει 
ἐξαποστεῖλαι αὐτὸν, ὅρα γοῦν, ἐγὼ ἀποχτενῶ τὸν.υἱόν. 
σου τὸν πρωτότοχον. » Λεκτέον οὖν τοῖς φάσχουαι δι- 
xalou ταῦτα εἶναι θεοῦ, καὶ ὑπολαμδάνουσι χατὰ τὸ 
πρόχειρον τῆς λέξεως ἐσχληρύνθαι τὴν xapblav Φα- 
paco βασιλέως , ἵνα μὴ ἐξαποστείλῃ τὸν λαὸν αὐτοῦ, 
πῶς δίκαιος ὁ σχληρύνας τε τὴν χαρδίαν, xaX ἀπει- 
λῶν, εἰ μὴ ἀπολύσει, ἀποχτεῖναι τὸν πρωτότοχον αὖ- 
τοῦ υἱόν ; θλιθόµενοι γὰρ πονηρὸν αὐτὸν ὁμολογή- 
σουσιν. Εἶτα πάλιν ἀπὸ ἑτέρων ἀνατραπήσονται, xal 
ἀναχθήσονται (68) εἰς τὸ μὴ τῇ προχείρῳ λέξει δου- 
λεύειν, οὗ δυναµένη xav' αὐτοὺς σῶσαι τὸ δίκαιον 
τοῦ Δημιουρχγοῦ. "Anat δὲ ἐὰν νῦν ἀναγκαρθῶσ: βε- 


** Exod. iv, 292, 92. 


(67) Vox γῇ quz deerat in libris antea editis, hie 
suppletur e codicibus mss. 
(68) Aliquot mss., συναχθήσονται. 


SELECTA IN EXODUM. 


Cuaspá£vex; ταῦτα ἐξετάζειν, ἀναθήσονται ἐπὶ τὸ µη- A pervenient ut non amplius Opificem vituperent, scd 


αξτι χατηγορεῖν τοῦ Δημιουργοῦ, ἀλλὰ φάσχειν αὐτὸν 
Δγαθὺν εἶναι. Πευστέον οὖν τῶν οἰομένων νενοηκέναι 
κό. « Ἐσχλήρυνε Κύριος ὁ θΘεὺς τὴν χαρδίαν Φα- 
ga», » πότερον ἀληθῶς πιστεύουσι λέγεσθαι ταῦτα 
ὑπὸ τοῦ Θεοῦ, διὰ Μωῦσέως ἐνθουσιῶντος, ἡ ψευδῶς * 
εἰ μὲν γὰρ φευδῶς, οὔτε δίχαιος ἔτι (09) χατ᾽ αὐτοὺς 
ὁ θεὺς, οὔτε ἀληθὴς, χαὶ 26ον ἐπὶ τούτοις οὐδὲ Θεός" 
εἰ δ ἀλτθῶς, χατανοείτωσαν εἰ μὴ ὡς αὑτεξούσιον al- 
τιᾶται λέγων’ « El δὲ μὴ βούλει ἐξαποστεῖλαι αὑτόν' » 
xai ἀλλαχοῦ * «Ἔως τίνος οὗ βούλει ἐντραπῆναί uz ; » 
Τὸ γὰρ,ε ως τίνος οὗ ῥούλει ἐντραπῆναί us ; » ὃυσ- 
ωπητιχκῶς λέγεται πρὸς τὸν Φαραὼ οὐχ ἑντρεπόμε- 
vov, οὗ παρὰ τὸ μὴ δύνασθαι, ἀλλὰ παρὰ τὸ μὴ 
βούλεσθαι. Καὶ τὸ λεγόμενον δὲ παρὰ Μωῦσέως vp 


ipsum bonum esse affirment. Ergo iuterrogaudi 
sunt, qui se id putant intelligere : « Induravit Do- 
minus Deus cor Pharaonis, » an hzc vere a Deo 
dici per Moysem divino spiritu alflatum , an false, 
puteut, Si enim false, neque justus ipsorum opi- 
nione , neque verus erit Deus : neque vero Deus. 
Sin autem vere , cogitent unum eum ut arbitrio li- 
bero praeditum reprehendat diceus *! : « At si non 
vis eum dimiltere ; » et alibi ** : « Quousque non 
vis revereri me? » lllud enim: « Quousque non vis 
revereri me ? » Pharaoni dicitur, ad eum pudore 
suffundendum, qui non vereretur ; non quod nou 
posset, sed quod nollet. Et quod dicitur a Moyse 
Pharaoni ** : « Ut cognoscas quia Domini est terra ; 


τὸν Φαραὼ, « "Iva γνῷς ὅτι τοῦ Κυρίου ἡ vj, xai B et tu, et famuli tui, scio quia nunquai timuistig 


e», xai ol θεράποντές σου, bnlavapat ὅτι οὐδέποτε 
π:ρόθηαθε «bv Κύριον, » δηλοῖ ὅτι φοδηθῄσονται " 
ὅκερ ἁρμόζει πρὸς τοὺς ἑτεροδόξους, περί *s &ya- 
θότητος Θεοῦ, xal περὶ τοῦ μὴ εἶναι ἀπολλυμένην 
φύσιν. 


Dominum, » significat fure ut timeant : quod qui- 
den adversus li2reticos probat Deum esse bonum 
et non esse pereuntem naturaui. 
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OPITENOYX ΕΚΛΟΓΑΙ 


ΕΙΣ ΤΗΝ EZOAON 09, 


EX ORIGENE SELECTA IN EXODUM. 


« Kal δώσω χάριν τῷ λαῷ τούτῳ ἑνώπιον xy C. 19] «Et dabo gratiam populo huic coram A&gy- 


Αἰγυπτίων. "Όταν δὲ ἀποτρέχοιτε, οὐχ ἀπελεύσεσθε 
χενοί.» Αὕτη fj ἐπαγγελία τῷ ᾿Αθραὰμ προεδέδοτο» 
«Μετὰ ταῦτα, λέγοντος τοῦ θεοῦ, ἐξελεύσονται ὧδε 
μετὰ ἀποσχενῆς. » 

«Καὶ χατίσχυσεν ἡ χαρδία Φαραὼ, καὶ οὐκ εἰσή- 
χουσεν αὐτῶν, χαθάπερ ἐνετείλατο αὐτοῖς Κύριος. 
Εἶπε δὲ Κύριος πρὸς Μωῦσην Βεδάρυται ἡ xapbia 
Φαραὼ, τοῦ μὴ ἐξαποστεῖλαι τὸν λαόν.» Τὸ, « Βεδά- 
ρυται fj xapbla Φαραὼ,  λεγόμενον ὑπὸ τοῦ Κυρίου, 
μετὰ τὴν μεταδαλοῦσαν εἰς δράχοντα ῥάδδον τοῦ "Aa- 
ρὼν, xaX χαταπιοῦσαν τὰς τῶν Μάγων ῥάδδους, ἄξιον 
Εδεῖν, εἶ ἕτερόν ἐστι τοῦ, εἐσχληρύνθαι τὴν χαρδίαν 
Φαραώ,» λεγομένουπολλάχις, καὶ τοῦ,« χατισχυχέναι. » 
Καὶ γὰρ xaX τοῦτο οὕτως εἴρηται, « Καὶ χατίσχυσεν 


ptiis, Cum autem aufugietis, non recedetis vacui **. » 
Olim Abrahae facta fuerat hiec promissio, dicente 
Deo ** : « Post lixec egredientur huc cum multa su- 
pellectile. » 

« Et obfirmatum est cor Pharaonis, et non audi- 
vit eos, sicut praeceperat eis Dominus. Dixit autem 
Dominus ad Moysen : Aggravatum est cor Pharoo- 
nis, ut non dimittat populum **. » Quod, post mu- 
tatam in. serpentem virgam Aaron, ac postquam 
illa Magorum virgas deglutierat, a Domino dicitur : 
« Aggravatum est cor Pharaonis, » opera pretiuni 


est videre sitne aliud ab eo, quod sizep.us dictum | 


est, « induratum esse cor Pharaonis, ac invaluisse. » 
Nam hoc quoque ita dictum est : « Et invaluit eor 


ἡ χαρδία Φαραὼ, xaX οὐχ εἰσήχουσεν αὐτῶν χαθὼς D Pharaonis, et non audivit eos, sicut locutus fuerat. 
Dominus. » Mihi videtur cor illud quod cedit, ac se. 


ἐλάλησε Κύριος.» Δοχεῖ δέ µοι ἡ μὲν ἑνδιδοῦσα xap- 
δία πρὸς τὰ θεῖα, ἁπαλύνεσθαι καὶ μὴ ἰσχύειν ἀνθί- 
στασθαι τῇ θειότητι, χαὶ μὴ βαρύνεσθαι, μηδὲ ἕλχε- 
*! Exod. vin, 2. ἵ' Exod. x, 3. 
τη, 15, 14. 
(69) Ἔτι. Deest in libb. antea editis, nec nou ista 
qu:e paulo infra leguntur: τὸ γὰρ, ἕως τίνος οὐ βοῦ- 


Ast ἐντραπῆναί µε, sed restituuntur auctoritate cu- 
eicum uianuscriptoruin. 


** Exod, 1x ,29, 50. 


facile przbet ad divina, emolliri, nec posse resi- 
stere  deitati, nec gravari, nec inferne in terram 


0 Εκ. 10,91. *^Geu. xv, 14. ** Exod. 
(20) Fragmenta liec desumpta sunt e schedis 


mss. Combelisii, qui ea exscripsit e mss. bibiiothe- 
ce Regia. 


ο. 
**- 


φας 


ΕΣ ORIGENE 


τοι 


resque corporeas trahi; quod autem renititor et Α σθαι χάτω εἰς γῆν xal ὕλην' ἡ δὲ ἀντιτείνουσα xal 


divinse adversatur voluntati, indurari et instar lapi- 
dis repercutere ac repellere sermonem, perque su- 
perbiam eum quadam falsi nominis fortitudine re- 
sistere, Necesse autem est ut cor sic comparatum, 
a nequitia quie suopte genio deorsum vergit, tra- 
ctum gravetur. Non tamen hzec eadem ratione cor- 
di eveniuut, quanquam uui eidemque cordi malo 
accidit ut invalescat. et. gravetur, Nain, ut alicubi 
dictum est, cor modo lapideum Πι et indurescit, 
modo divin: nature non cedit ut przstantiori ; sed 
contra. obnitens adversus Deum pugnare et inva- 
lescere dicitur. 

t Dixit autem ei Moyses : Cum egressus fuero de 
civitate, expandam manus meas ad Dominum, et 
veces cessabunt, et grando, et pluvia ultra non 
erit ". » Omnium enim opifex imperio naturam ce- 
dentem L^ 

Ejusdegfí. Observandum est non omnia Moy- 
scm prodigia facere virga, sed.et manibus et verbo, 
ne virge vim magicis przstigiis plurimi ascribe- 
reut. 

« Tollàt unusquisque ovem per domos famnilia- 
rum **, » etc. A decimo jubet ovem sumere, atque 
ad quartum decimum usque dieu alere, 199 no- 
inenque imponere, dicendo : Ovis hic ad hoc et ad 
illud immolatur; ita ut illi decem nomina nou su- 
perent. lumolatur autem luna quarta decima inter 
medias vesperas, iuchoante quinta decima, ut a die 


ἑναντιουμένη τῷ θείῳ βουλήµατι, σχληρύνεσθαι xal 
ἀντιτυπεῖν δίχην λίθου, καὶ ἀποχρούεσθαι τὸν λόγον, 
xai κατ) ἀπόνοιαν ἀνθίστασθαι µετά τινος φευδωνύ» 
µου ἰσχύος. ᾿Ανάγχη δὲ τὴν τοιαύτην χαρδίαν καθελ- 
χοµένην ὑπὸ τῆς χαχίας οὔσης χατωφεροῦς, βαρύ- 
νεσθαι. Οὐ μὴν χατὰ τὴν αὐτῆν διάνοιαν ταῦτα τῇ 
χαρδίᾳ συµθαίνει, εἰ xai μιᾷ χαὶ τῇ αὐτῇ συµδίέ- 
6ηχε φαύλῃ οὕὔσῃ τὸ χατισχύειν xal τὸ βαρύνεσθαι. 
Ἡ μὲν γὰρ, ὡς εἴρηταί που, λιθένη γίνεται d) χαρ- 
δία xaX σχλτρύνεται ' ἡ δὲ οὐ παραχωρεῖ ὡς κρείτ- 
«ovt τῇ θείᾳ φύσει ἀλλὰ θεομαχεῖν ἱσταμένη xa«' 
αὐτῆς χαὶ ἰσχύειν λέγεται. 

« Εἶπε δὲ αὐτῷ Μωῦσῆς, Ὡς ἂν ἐξέλθω τὴν πόλιν, 
ἑχπετάσω τὰς χεῖράς µου πρὸς Κύριον, καὶ αἱ qeo- 
vai παύσονται, xal ἡ χάλαζα, χαὶ ὁ ὑετὸς οὐχέτι 
ἔσται.» Ὁ γὰρ πάντων δημιουργὸς πρὸς τὴν χέλευ- 
σιν τὴν φύσιν εἴχουσαν ἔχει. 

Τοῦ αὐτοῦ. Σημειωτέον ὅτι ob πάντα τῇ ῥά- 
6δῳ τερατουργεῖ Μωῦσης, ἀλλὰ καὶ χεραὶ καὶ λόγω, 
ἵνα ph την ῥά6δον μαγιχκαῖς ἁπάταις τελεῖσθαι ul 
πολλοὶ νοµίσωσι. 

« Λαδέτωσαν ἕκαστος πρόθατον χατ οἴχους πα- 
τριῶν ’ » xal τὰ ἑξῆς. "Amb τῆς δεχάτης qnot λαµ- 
θάνειν πρόδατον καὶ τρέφειν ἕως ιδ xat ἐπονομά- 
σχι λέγοντας, Τοῦτο τὸ πρόθατον θύεται ὑπὲρ τοῦξε 
καὶ τοῦδε’ οὐχ ὑπερθαινόντων αὐτῶν v ὀνομάτων: 
xa τῃ w θύεται ἀνάμεσον τῶν ἑσπερινῶν, &pyo- 
µένης τῆς τε’ ὡς γἰνεσθαι ἀπὸ τῆς λήψεως μέχρι 


que su:nitur, ad eum quo immolatur, quinque dies C τῆς θύσεως ἡμέρας ε’, ὅτε πλῆρές ἐστι τῆς σελήνης | 


intercurrant, quando pleno luna orbe lucet. 

« Ovis perfectus, masculus, anniculus erit vo- 
his *. » Anniculus ovis Christus est, Nihilo enim 
eum destitui aut ei aliquid deesse per annuum si- 
guilicatur. 

« Et immolabunt eum. oinis multitndo cetus (i- 
liorum Israel ad vesperam *. » Ad vesperam jube- 
iür ovem immolare, quod extreua liora verus no- 
Ster ovis, Salvator in mundum venerit. 


«Et $ument. de sanguine, et ponent super duos 
postes et super limen, in domibus *,» etc. Immola- 
mus, ac dornos nostras, hoc est. corpus, sanguine 
ungimus, si quidem unctio fides est in Christum, 
qua exterminatoris potentiam everti credimus. Jam 
aulem uncii, id east, postquam Christi fidem ain- 
plexi sumus, tum ad esum venire jubemur, non ut 
crudas, aut coclas aqua, sed ut igni assas carnes 
comedamus, 

«Quieunque autem. comederit fermentum, dis- 
perdetur anima illa de Israel *, » Peribit homo pro- 
pter fermentum, οἱ universorum Deus qui leges 
s3vcit, qua ratione disperdit moechum, qua ratione 
disperdit adullerum, qua ratione disperdit cinz- 
dum, eadem disperdit habentem fermeutum in do- 
mo sua die azymorum, An hoc Deo dignum ? Hoc- 
ne legi celesti consentaneum ? Verum dixerim, si 


τὸ φῶς. 

e Πρόθατον τέλειον, ἄρσεν, ἐνιαύσιον ἔσται ὑμῖν. » 
Ἐνιαύσιον πρόθατον ὁ Χριστός ἐστι. Τὸ γὰρ ἐν µη: 
δενὶ ὑστερεῖσθαι μηδὲ ἑλλιπές τι ἔχειν διὰ τοῦ ἔνιαυ- 
τοῦ δηλοῦται. 

εΚαὶ σφάξουσιν αὐτὸ πᾶν τὸ πλῆθος συναγωγῆς 
viv Ἰσραὴλ πβὸς ἑσπέραν.» Π[(ὸς ἑσπέραν δὲ xe- 
λευόµεθα σφάξαι τὸ πρόθατον, ἐπειδὴ xal ἑσχάτῃ 
ὥρᾳ τὸ ἀληθινὸν ἡμῶν πρόδατον εἰς τὸν κόσμον Ύλθεν 
ὁ Σωτήρ. 

«Καὶ λήψονται ἀπὸ τοῦ αἵματος, xai θήσουσιν ἐπὶ 
τῶν δύο σταθμῶν, xat ἐπὶ τὴν φλιὰν, ἐν τοῖς οἴχοις.» 
xdi τὰ ἑξῆς. θύομεν δὲ, xol χρίοµεν τοὺς οἴχους ἡ- 
μῶν τῷ αἵματι΄ λέγω δὲ τὸ σῶμα, εἴπερ χρίσις πἰ- 


D στις ἐστὶν fj εἰς αὐτὸν, δι ἧς πιστεύω τὴν τοῦ ὁλο- 


θρευτοῦ δύναμιν καταργουµένην. Μετὰ δὲ τὺ χρισθῆ- 

Vat ἡμᾶς, τουτέστι πιστεῦσαι εἰς τὸν Χριστὸν, τότε 
χαὶ ἐπὶ τὴν βρῶσιν ἔρχεσθαι χελευόµεθα * μήτε δὲ 
ὠμὰ, μήτε ἐψημένα ἐν ὕδατι, ἀλλ᾽ ὁπτὰ mpl. 

c Id; ὃς àv φάγῃ ζύμην, ἐξολοθρευθήσεται f qu- 
χἠ ἐχείνη ἐξ Ἱσραήλ.ν Ἐξολοθρευθήσεται ἄνθρωπος 
ἕνεχεν ζύμης ᾽ xal ὁ τῶν ὅλων θεὸς ὁ χρηµατίζων 
τοὺς νόμους, ὡς ὁλοθρεύει μοιχὸν, ὡς ὀλοθρεύει πόρ- 
yov, ὡς ὀλοθρεύει παιδοφθόρον, οὕτως ὁλοθρεύει τὸν 
ἔχοντα ζύμην ἓν τῇ οἰκίᾳ αὐτοῦ iv τῇ τῶν ἀζύμων 
ἡμέρᾳ. Τοῦτο χατὰ θεόν ἐστι; τοῦτο κατὰ νόμον τὸν 
οὐράνλόν ἐστιν Αλλ' εὔποιμι ἂν ὅτι ἐὰν ἔχης ζύμη» 


" Exod. x,29. * Exod.xu, 5. "iul. 5. *ibil. 6. *ibid. 7, ibid. 15. 


SELECTA IN EXODUM. 


πονηρίας, xaX ut ἐξολοθρούσῃης πᾶσαν ξύμην xaxla; A quidem habeas fermentum mali», nec fermen- 


Απὸ τοῦ ἡγεμονιχοῦ cou* αὕτη γάρ ἐστιν ἡ ἀληθινὴ 
olxla aou * ὁ θεὸς τῶν ὅλων νομοθετεῖ ἐξολοθρευθήη- 
ναί σε 'μῆ ἀποθαλόντα τὴν ζύμην τὴν παλαιὰν ἀπὸ 
σεαυτυὺ. Xph Yáp σε ἑλθόντα εἰς τὸν χα.ρὸν τῶν 
νέων, νέον γενόμενον μηδὲ» ἔχειν ἀρχαῖον. « Τὰ ἁρ- 
yala παρήηλθε,» xai τὰ ἑξῆής. "Opa πῶς ἔδει ἑορτά- 
ειν ἐν μηνὶ τῶν νέων την ἑορτὴν τῶν ἀφύμων. 


« Καθίξετε τῆς φλιᾶς, καὶ Ez! ἀμφοτέρων τῶν σταθ- 
μῶν, ἀπὸ τοῦ αἵματος ὃ ἐστι παρὰ τὴν θύραν. 
Φλ.ᾱς μὲν, ὡς ἁποδέδωχέ τις τῶν πρὸ ἡμῶν, τοῦ λο- 
γιχοῦ: ἀμφοτέρων Gk σταθμῶν, θυμικοῦ χαὶ ἐπιθυ- 
μητικοῦ, 

Tov αὐτοῦ. Οὐ γὰρ ἑντὸς γενόµενον τὸν Ólo- 


tim omne μι] disperdas de tua mente (hzc 
enim vera tuo domus est), universorum Deum jube- 
re, ut disperdaris, qui vetus fermentum a te non ab- 
jeceris. Necesse enim est ut, cum veneris ad tem- 
pus novorum, novus ipse effectus, nibil vetusti ro- 
tineas. « Vetera transierunt , » eic. Vide qua ra- 
tione debebat solemne agi festum! azymorurn tn 
mense nororum. 

«Tingetis. limen, et super ambos postes, de 
sanguine qui esl juxta ostium *. » Limen quidem, 
ut majorum quidam expoauit, rationis vim ; ambos 
autem postes, vim irz ac cupiditat.s. 
enim exterminatorem, cum 


Ejusdem, Nou 


θρευτὴν δι᾽ ἐπινοίας ἐκθάλλομεν, ἀλλ᾽ ὅπως dv. μηδὲ B jam intus. receptus. est, arte. expellimus, sed ne 


τὴν ἀρχὴν παρεισδύῃ, φυλαχὴν διὰ τοῦ νόµου ποιού- 
µεθα. Φυλαχὴ δέ ἐστι xal ἀσφάλεια, τὸ, τῷ αἵματι 
ποὺ ἀμνοῦ τὴν τε φλιὰν xai τοὺς σταθμοὺς τῆς ἐἰσό- 
δου χατασηµαίνεσθαι. 

« Ἐγενήθη δὲ µεσούσης τῆς νυχτὸς, xai Κύριος 
ἑπάταξε πᾶν πρωτότοχον ἐν γῇ Αἰγύπτῳ.» Δι ἆγ- 
γέλων Υὰρ ὁ θεὸς τὰς θανατηφόρους ταύτας Emáyet 
| πληγάς, ὡς καὶ ἐν ταῖς Βασιλείαις ἔγνωμεν πῶς ἐν 
uid νυχτὶ ὁ ἄγγελος ἀνεῖλε τῶν ᾿Ασσυρίων ρπζ’ χιλιά- 
las. 

« Οὗτος ὁ νόμος τοῦ Πάσχα Πᾶς ἀλλογενῆς οὐχ 
ἔδεται ἀπ᾿ αὑτοῦ. Καὶ πάντα οἰχέτην τινὸς, χαὶ ἁρ- 
γυρώνητον περιτεμεῖς αὐτὸν, xal τότε φάγεται ἀπ' 
αὐτοῦ. » xa τὰ ἐξῖς. ᾽Αχολούθως τοῖς παρατεθεῖσι 
' *pívoz ἐστὶν οὗτος νόμος. ὃν εἶπε πάλιν ὁ Κύριος 
«uoi τοὺς δύο νόμους. Πρόσχες δὲ τῇ ἀχριδείχ τῆς 
Γραφῆς, ὅτι οὐχ εἶπε τοῦτον τὸν νόμον τὸν περὶ τοῦ 
Πάσχα ὁ Κύριος ἐν τῇ ἀρχὴ. El γὰρ εἰρήχει ἔτι bv- 
«ων bv Λἰγύπτῳ πρὶν ἁπᾶραι bx της Αἰγύπτου τὸν 
Ἱσραὴλ, τὸ, « Πᾶς ἀλλογενῆς οὐκ ἔδεται dm: αὐτοῦ. 
Καὶ πάντσ οἰχέτην τινὸς, xal ἀργυρώνητον περιτε- 
μεῖς, xaX τότε φάγεται ἀπ᾿ αὐτοῦ, » οὐκ ἂν ἐξελη- 
λύθησαν ὁ πολύμιχτος πολὺς ὄχλος ὁ ἐδελθὼν ἐξ Αἱ- 
γύπτου. Ἐτήρησεν οὖν τὸν νόµον τοῦτον, ἵνα μετὰ 
τοῦ ἐξελθεῖν τοὺς βουλοµένους 6003; ἄλλος νόµος. Καὶ 
μετ ὁὀ λίγα. Ἐὰν ἀλληγορῶμεν ταῦτα εἰς τὴν Ψν- 
yh» ἡμῶν, ἑροῦμεν ὅτι οἰχογενεῖς μέν εἶσιν el συµ- 
τεφυχότες ἡμῖν χαὶ γεωργηθέντες λόγοι, xat ἐπιστη- 
ναι ἀπὸ συμφύτων ἐννοιῶν ἀρξάμενοι ἀργνυρώνητοι 
δὲ, ὅσοι ἐχ διδασκαλίας ἡμῖν ἐπιγίνονται ἔξωθεν ἀπὸ 
τῶν µαθηµάτων. Πάντας οὖν φησι περιτέµνειν xal 
χαθαἰρειν, xaX τοὺς οἰκογενεῖς, xal τοὺς ἀργυρωνή- 
τους. ᾽Αλλογενῃ δὲ οὐδένα δεῖ προσλαµθάνειν, olov 
ἀλλότριον δόγμα προσιεµένους; ἀλλογενῆ γὰρ οὗ πα- 
ῥραδέχεται, ὃς βούλεται βεθηλῶσαι τὴν ἑορτὴν τοῦ 
Κυρίου. Καὶ μετ) d Mya. EL γὰρ ἓν Ἐχκλησίᾳ ἐσθίεις 
λόγους θεοῦ, ἐσθίεις ὃξ καὶ ἐν Ἰουδαίων φυναγωγῇ, 
παραθαίνεις τὴν λέγουσαν ὀντολὴν, « Ἐν οἰχίᾳ μιᾷ 
βρωθήσεται. » Ei δὲ μεταλαμθάνεις λόγων θεοῦ, ἂν 
olxiq. uid τῇ Ἐχκλησίᾳ' εἶτα κα-αλιπὼν αὐτῖν, ὑπο- 
λαμθάνεις µεταλαμθάνειν θεοῦ ἐν αἱρετικῇ συ)αγω- 


*IM Cor. v, 17. "Exod. χι, 39. * ivid. 29. 


7 |V Reg. vix, 25. 


omniuo subintret, lege cavemus. In eo autem ρο- 
eia cautio ac prasidium, si ingressus limen ac 
postes agni sanguine sigaemus. 


1993 «Factum est autem mediante nocte, et 
Dominus percussit omne primogenitum in terra 
JEgypti*.» Deus namque per angelos hasce leti- 
[eras plagas immittil, uti etiam in Regnorum libria 
legimus quomodo augelus una nocte centum octo- 
ginta quinque milli» Assyriorum occidit 7. 

«Hc est lex Pasch: : Oinnis alienigena non 
comedet de eo. Et omnem cujuspiam famulum, 
servumque emptitium 'eireumcides eum, el tune 
comedet de eo*. » etc. Ordine quodam ad eas. quxe 
propositze sunt, heec. lex tertia est quam Dominus 
iterum promulgavit preter leges duas. Attendo 
autem Scripture diligentiam ; legem hanc qua 
Pascha sancitur, non a priucipio tulit Dominus, 
Alioqui cum adbuc. easseut in /Egypto, ac necdum 
profecto lsraele, si dixissel : « Omnis. alienigena 
non comedet ex eo. Et omnem cujuspiam servum 
ac emptitium circunicides, et tinc comedet ex eo,» 
Ron exiisset ingens illa promiscua multitudo quee 
ex JEgypto egressa est. lYetinuit itaque hanc le- 
gem, ut iis qui egredi voluissent, daretur alia lex, 
Et post. pauca. Si hee ad mentem nostram refera- 
mus, dicemus vernaculos esse, congenitas nobis 
3c nostra partas iudustria. scientias, quibus a con- 


p genitis nolionibus scire auspicamur; emptos autem 


pretio, eas qua foris ex doctriua per disciplinas 
accedunt, Ounmnes efgo jubet. circumcidi ac emun- 
dari tum vernaculos, tum emptitios. Nemo autem 
alienigena asBumendus est, cujusmodi sunt qui 
doctrinam alienam admittunt. Plon enim recipitue 
alienigena, qui Damini solemnitatem vult polluere. 
Ei post. pauca, Si enim Dei sermones. in Ecclesia 
comedis, atque etiam in Judzorum synagoga come- 
dis, transgrederis mandatum quod dicit : «In una 
domo comedetur. » Sin Dei sermones in una domo, 
nempe Ecelesia percipis, tumque ea relicta, opinaris 
te Dei participem ellici in h:zereticorum *yungoga, 


* Exod. δι, 45, 44. 


387 


EX ORIGENE 


eum lex dicat : « In una domo comdetur, » in una A rfj, λεγούσης τῆς ἑντολῆς, € Ἐν οἰχίᾳ μιᾷ βρωθήσε - 


domo non coinedis. Unam itaque dwnum intellige 
Eeclesiam et nusquam extra Ecclesiam ovem co- 
mede. 

« Et non efferetis e domo de carnibus foras*. » 
Ecclesiasticum *serinonem extra Ecclesiam docere 
non licet, uti nec extra domum carnes efferre : 
in Judeorum, inquam, aut. liereticorum syuago- 
gam. Perinde enim est ac si margaritz? ante porcos 
projiciantur. 

«Omnis incircumcisus non comedet ex eo 9.) 
Omnem animi fetum spiritalem superantem terrena 
(sunt autem terrena feminea) circumcidere oportet 
ac emundare, ut sic aliquis Paschatis carnes perci- 
piat. Sicut autem indigena, sic 19, et atvena. 
Nou enim semina ingenua pluris zestimat Deus, sed 
animi propositum approbat. 

Ejusdem. lucircumcisum carne appellat qui car- 
nalia a se ion resecuit; sicut etiam incircumcisum 
oculis, qui ea intuetur qux: non oportet. 

Ejusdem. Videte ne quis vestrum incircumcisus 
sit corde, ne quis incircumcisus siL iis circumci- 
sionum geueribus quibus Seriptura circuincidi do- 
cet, Qusnam vero illa? sunt quibus probro datur, 
quod incircumcisi sint auribus; qui non circumcisi 
suot auribus, ünimundi sunt, lucireumcisus labiis 
est, qui nou amputat alienos et iimpuros sermones. 
Sic incircuincisum carne liceat dicere, qui carnalia 
non resecat; incircumcisum oculis, qui videt ea 
qua non decet, nec intuitum purgat; οἱ iucircum- 
cisui carne qui facit ea qua nqu oportet. 


« Profecti autem filii [srael de Socchoth, cassra- 
metati sunt. in Otbou juxta. desertum !, » In. Nu- 
meris scriptum est'*, «a Butha ad oram lIroth, 
quod esi! coutra Beelsephron prope Borra, » castra- 
metatos esse (ilios Israel. 

« Et tulit. sexcentos currus electos, et omnein 
equitatum /Egyptiorum, et tristatas super omnes 15.) 
Qui coutra ires pugnare poterant, vel qui in acie 
post antesignauum ac secundum ab eo, tertio ordine 
stabant. Alii ita. exponunt, contra hostiles mauus 
niagnos adornatos esse currus qui tres homines ca- 
perent, quorum unus aurige officio fungeretur, 


ται, » σὺ οὐχ ἐσθίεις ἓν οἰχίᾳ μιᾷ. Μίαν οὖν νοῄσαι 
οἰχίαν τὴν Ἐχκλησίαν' μηδαμοῦ οὖν ἔσθιε τοῦ προθά- 
του ἔξω γενόμενος τῆς Ἐκκλησίας. — ^ 

εΚαὶ οὐχ ἑξοίσετε &x τῆς οἰχέας τῶν κρεῶν ἔξω.» 
Ἐκκλησιαστιχὸν λόγον οὐ δεῖ ἔξω τῆς Ἐκκλησίας 
πρεσθεύειν, ὡς ἔξω τῆς οἰχίας ph ἐχφέρειν τὰ 
χρέα᾽ φημὶ δὲ εἰς συναγωγὴν Ἰουδαίων ἢ αἱρετικῶν” 
ὅμοιον γάρ ἐστι τῷ ῥίψαι τοὺς µαργαρίἰτας ἔμπροσθεν 
τῶν χοίρων. 

εΠᾶς ἀπερίτμητος οὐχ ἔδεται àv αὐτοῦ.» Πᾶν γἐν- 
νηµα ψυχῆς νοητὸν ὑπερδαῖνον τὰ ὑλιχὰ (ὑλικὰ δὲ 
τὰ θήλεα) περιτέµνειν χαὶ χκαθαίρειν δεῖ, ἵνα οὕτως 
µεταλαμθάνῃ τις τῶν κρεῶν τοῦ Πάσχα᾽ ὡς αὐτόχθων 
δὲ τῆς γῆς, xat ὁ προσήλυτος γίνεται’ οὗ γὰρ τὰ amép- 
pesa προτιμᾷ ὁ θεὺς τὰ εὐγενῆ, ἀλλὰ προαίρεσιν 
ἀποδέχεται. -— 

Tov αὐτοῦ. Απερίτμητον τῇ σαρχὶ τὸν μὴ περι- 
τεµνόµενον τὰ σαρχιχά φησιν, ὥσπερ xal ἀπερί- 
τµητον ὀφθαλμοῖς τὸν βλέποντα πρὸς ἃ μὴ δεῖ. 

Τοῦ αὐτοῦ. Ὁρᾶτε µή τις ὑμῶν ἀπερίτμητός ἔστι 
τῇ καρδίᾳ’ µήτις οὐ περιτέτµηται τὰς περιτομὰς ἃς 
6 λόγος διδάσχει περιτέμνεσθαι. Ποίας δὲ ταύτας; 
ἀπερίτμητοι τὰ ὥτα ὀνειδίζονταί τινες ὄντες' καὶ 
ὅσοι οὐ περιτέτµηνται τὴν ἀχοὴν, ἀχάθαρτοί claw. 
Απερίτμητος χείλεσιν, ὁ μὴ περιτεμνόμενος τοὺς 
λόγους τοὺς ἑναντίους xai ἀχαθάρτους. Οὕτως ἔστι 
xai ἀπερίτμητον τῇ σαρχὶ εἰπεῖν, τὸν μὴ περιτεµνό- 
µενον τὰ σαρχιχὰ πράγματα" καὶ ἀπερίτμητου 
ὀφθαλμοῖς, τὸν βλέποντα ἃ μὴ δεῖ, xat μὴ χαθαίροντα 
τὸ ὁρατιχόν' χαὶ ἀπερίτμητον σαρχὶ, τὸν πρἀττοντὰ 
ἃ μὴ δεῖ. 

t Ἑξάραντες δὲ οἱ υἱοὶ "Iopat ἐχ Σοχχὼθ, tovpa- 
τοπέδευσαν ἓν Οθὼμ παρὰ τὴν ἔρημον.» Ἐν τοῖς 
Αριθμοῖς χεῖται, «ἀπὸ Βουθὰ ἐπὶ στόμα Ἰρώθ; 5 
ἐστιν ἀπέναντι Βεελσεπρὼν ἐχόμενα τοῦ Βοῤῥᾶ, » 
παριμθεθληχέναι τοὺς υἱοὺς Ἰσραῇλ. 

« Kal ἔλαδε ἐξαχόσια ἅρματα ἐχλεχτὰ, xaX πᾶσαν 
τὴν ἵππον τῶν Αἰγυπτίων,χαὶ τριστάτας ἐπὶ πάντων.ν 
Τοὺς πρὸς τρεῖς δυναµένους µάχεσθαι, ἢ τοὺς ἓν τῇ 
παρατάξει μετὰ τὸν πρωτοστάτην χαὶ τὸν δευτεροστάτην 
ἱσταμένους ἓν τῇ τρίτῃ τάξει. "Αλλοι δέ φασιν, ὡς εἰς 
τὰς χεῖρας τῶν πολεμίων ἅρματα ἑποίουν μεγάλα, 
ὥστε χαὶ τρεῖς χωρεῖν, ἵνα ὁ μὲν εἷς ἠνιοχεῖ, οἱ δὲ 


duo vero alii certarent; aut eos qui super tres D) δύο πολεμοὺσιν’ 7| τοὺς ἐπὶ τριῶν ἵππων βεθηχότας. 


equos ascenderent. Antiqui enim in bellis binis aut 


ternis equis utebantur, cum aurigantes exirent, | 


Vel tristatem vocat, qui sedente rege tertius staret, 
aut tertiam haberet sedem, cujusmodi erat David 
apud Saul, ut in primo Reguorum invenies. 


« lilic posuit ei Deus justificationes, et judicia, et 
ilic eum tentavit!'*. Cum tentat Deus, tentat ut 
prosit, non. ut noceat. Quapropter diclum est'* ; 
« Deus intentator. malorum est. » Ut et post pauca 
Pubjungit : « Si auditu audieris Dominum Deum 
uum, ounem morbum quem intuli Zgyptiis, non 


* Exod. xi, 46. ο ibid. 48. !! Exod. χι, 20. 
* Jacob. 1, 15. 


'* Num. xxxi, 7. 


Οἱ γὰρ παλαιοὶ ἓν τοῖς πολέμοις ἐπὶ δύο 1] τριῶν ἵππων 
ἑπωχοῦντο ἐξιόντες ἁρματηλάται. Ἡ τριστάτην λάέ- 
γει τὸν ἐν τῷ χαθέζεσθαι τὸν βασιλέα, τρίτον ἱστά- 
μενον, ἥτοι τρἰτην ἔχοντα xaüébpav: olo; ἦν ὁ Δανῖδ 
παρὰ Σαοὺλ, ὡς tv τῇ πρώτῃ τῶν Βασιλειῶν εὐ- 
ρήσεις. 

ε "Excel ἔθετο αὐτῷ ὁ θεὸς διχαιώµατα xa χρίἰσεις, 
γαὶ ἐχεῖ αὑτὸν ἐπείρασε.» "Occ Ocho πειράξει, &n' 
ὠφελείᾳ πειράζει, οὐχ ἐπὶ τῷ καχοποιῆσαι' διὸ καὶ 
ἐλέχθη, ὅτι « 'O θεὸς ἀπείραστός ἐστι xaxov, » ὡς xal 
μετ) ὀλίγα ἐπάγει ὁ λόγος. « Ἐὰν ἀκοῇ ἀχούσῃς Ku- 
ploo τοῦ Θεοῦ σου, πᾶσαν νόσον, ἣν ἐπήγαγον τοῖς 


9 Exod. xiv, 7. '* Exod. xv, 25, 
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Αἰγυπτίοις, οὐχ ἑπάξω ἐπὶ ot. ». 'O οὖν φέρων τοὺς Α inducam super te. » Qui ergo strenue ferl tentatio- 


«ειρασμοὺς γενναίως, στεφανοῦται. "Αλλο δέ ἐστιν 
ἐπὶ τοῦ διαδόλου ἐχεῖνος γὰρ πειράζει, ἵνα τοὺς 
πειθοµένους αὐτῷ θανατώσῃ; xai ὁ μὲν θεὺς πει- 
ράχνει οὖκ ἀγνοῶν τὸ ἑσόμενον, πλὴν διδοὺς τῷ ἀν- 
θρώπῳ πράττειν ὃ θέλει διὰ τὸ αὐτεξούσιον. 

« Τοῦτο τὸ ῥῆμα ὃ ἑλάλησε Κύριος: Zá66axa, ἀνά- 
χαυσις ἁγία τῷ Κυρίῳ αὔριον.» ᾿Απογράφομαι τὰ 
περὶ τοῦ σαθθάτου εἰρημένα. πρῶτον χατὰ τὸ ῥητὸν, 
Uv" ἴδωσι τί σηµαίνει τὸ γράμµα΄ δεύτερον δὲ κατὰ 
τὴν ἀναγωγὴν, καθ) fjv εἴποιμι ἂν ἡμέραν σαθδά- 
του ἑνεστηχέναι τῷ διχαίῳ καταλύσαντι τὰ τοῦ 
χόσµου ἔργα. χαὶ δοξάζοντι τὸν Θεὸν, χαὶ σχολάζοντι, 
Μήτε τοῦ τόπου bv ip ἕστηχε τοῦ Χριστοῦ, ἀφιστα- 
μένφ’ µήτε πῦρ χαίοντι, κατὰ τὸ μηδὲν ἁμαρτάνειν' 
pis βαστάγµατα αἴροντι. Βάσταγμα ὅὄρους βαρύτε- 
p?» πᾶσα ἁμαρτία διὸ ἔλεγεν 6 Ὑμνῳδὸς « Ὡσεὶ 
φορτίον βαρὺ ἐδαρύνθησαν km ἐμέ. » Ἑτέρα δὲ 
ἀπογραφὴ ἂν εἴη σαδδάτου, xa0' fiv. « ἀπολείπεται 
σαθθατισμὸς τῷ λαῷ τοῦ Θεοῦ, » ἀνάπαυσις ἱερὰ 
xat ἁγία. Ὁ δὲ ποι/σας πάντα τὰ ἔργα αὐτοῦ, ἄξιος 
κρίνεται ἐχείνου τοῦ ca66ávou* σχολάζων οὐδενὶ d 
^ij θεωρίἰᾳ τῆς ἀληθείας, χαὶ τῆς σοφίας. Ταῦτα δὲ 
διὰ τὸ μµεμνῆσθαι ἐνταῦθα τὸν Μωῦσέα περὶ τοῦ 
σαθδατίνειν, παρεθέµεθα. 

« Καὶ πατάξεις την πέτραν, xal ἐξελεύσεται ἐξ 
αὐτῆς ὕδωρ. » Πέτρᾳ παρειχάζεται ὁ Χριστὺς διὰ τὸ 
ἄσειστον xat ἀχλόνητον. Ἐρήρεισται γὰρ ἐν τοῖς ἀγα- 
Qoi ἡ θεία τε xal ὑπερτάτη φύσις. 


εἘγὼ γάρ εἰμι Κύριος ὁ θεός σου, θεὸς ζηλωτὴς, C 


ἁ ποδιδοὺς ἁμαρτίας πατέρων ἐπὶ τέχνα, ἐπὶ τρίτην 
xai τετάρτην γενεὰν τοῖς μισοῦσί µε, χαὶ ποιῶν ἔλεος 
εἰς χιλιάδας τοῖς ἁγαπῶαί µε, χαὶ τοῖς φυλάστουσι 
τὰ προστάγµατά µου. » Τίνα τοῦτο τὸ ῥητὸν οὐχ 
ἑτάραξεν, Ei μαρτε μὲν ὁ πατὴρ, ὁ δὲ υἱὸς, χαὶ f 
τρίτη, χαὶ ij τετάρτη γενεὰ ἀπολαμδάνει τὴν ἆμαρ- 
τίαν, ὡς τοὺς μὲν χατηγορῆσαι xal ςοῦ δεδωχότος 
νοὺς νόµους toU: τοὺς δὲ μὴ χατηγορῆσαι μὲν, ἆλπ- 
Ga; δὲ ἑλπίζειν τοιαῦτά τινα, καὶ προαδοχᾶν, ὅτι τὰ 
ἁμαρτήματα αὐτῶν οἱ υἱοὶ ἀπολαμθάνουσιν. Ἰουδαῖοι 
ταῦτα νοµίζουσιν, οὐχ ἁπαλλάττοντες ἄλλον Otóv. 
Σαμαρεῖς ταῦτα ὑπολαμθάνουσιν , ὡς χαὶ αὐτοὶ δο- 
ξάζοντες μετεσχηχέναι τοῦ ἑνὸς θεοῦ. Οἱ ἀπὸ τῶν αἱ- 
ῥέσεων οὐχ ἀρεσχόμενοι τῷ ἀγαθὸν 1) δίχαιον εἶναι 


nes, coronam recipit. Secus autem se res liabet iu 
diabolo. Js enim tentat, ut sibi .obsequentes interfi- 
ciat. Ac Deus quidem tentat non futuri ignorantia, 
sed homini facultatem faciens quod velit operandi, 
propter arbitrii libertatem. 

« Hoc est verbum quod locutus est Dominus : 
Sabbata, requies sancta Domino cras *. » 195 
Expono qu:e de Sabbato dicia sunt, primo secun- 
dum nuda verba, ut videant quid significet littera ; 
deinde secundum spiritalem intellectum , juxta 
quem dixerim diem Sabbati justo incumbere qui 
destruxerit mundi opera, qui Deum glorificat, ac 
quielem agit; qui neque a loco in quo stetit, 
Christo nimirum, recedit, nec ignem accendit pec- 


B cando, neque fert onera. Onus monte gravius omne 


peccatum ; quamobrem dicebat Psalmista *! : « Sic- 
ut onus grave gravata sunt super me.» Altera 
autem expositio Sabbati sit, juxta quam t relin- 
quitur sabbatisinus populo Dei '* » requies sacra 
et sancta, Qui vero omnia ejus fecit opera, is 
dignus habetur hoc Sabbato, nulli alteri rei vacans, 
quam contemplaudz veritati et sapientiz. H:ee au- 
tem idcirco exposuimus quod Moyses hoc loco re- 
ligionis Sabbati meminerit. 

ε Et percuties petram, et exibit ex ea aqua !*. » 
Christus petrae comparatur ob inconcussam viui 
ac firmitatem. Firinata enim in bonis est divina 
excellensque natura. 

« Ego enim sum Dominus Deus tuus, Deus. zelo 
tes, reddens peccata patrum in filios in tertiam et 
quar!aum progeniem, his qui oderunt me, et faciens 
misericordiam in millia, his qui diligunt me, et 
servani przecepta. mea?*?, » Quem non turbarunt 
hzec veiba? Si pater peccavit, filius, tertiaque ac 
quarta progenies peccatum recipit. Hinc alii Deum 
accusant qui leges dedit, alii non accusaut quidem, 
vere tamen ejusmodi quaedam fore sperant ac 
exspectant ut eorum peccata filii recipiant. Ita sen- 
tiunt Judazi, ut tamen alium non admittant deum. 
Hzc ipsa credunt Samarite, qui et. ipsi unius se 
Dei participes esse opinantur. Hzretici, quibus non 
placet bonum aut justum esse Deum posse, qui 
reddit peccata patrum in sinum filiorum, aiunt non 


Θεὺν δύνασθαι, τὸν ἁποδιδόντα ἁμαρτίας πατέρων εἰς D esse justum ac bonum legis Deum, qui reddat pec- 


χόλπον τέχνων αὑτῶν, λέγουσιν, ὅτι ὁ τοῦ νόµου θεὸς 
οὑκ ἔστι δίχαιος, οὐχ ἔστιν ἀγαθὸς, ἀποδιδοὺς τὰ 
ἁμαρτήματα τῶν πατέρων ἐπὶ τοὺς υἱούς' ἀλλά τις 
ἑστὶν ἐχείνου μείζων θεός. Ὁ δὲ ἐχχλησιαστιχὸς, 
οὔτε ὡς Ἰουδαῖος σωματικῶς ἀχούει τῶν λεγομένων, 
οὔτε ὡς αἱρετιχὸς ἀναπλάσσει ἄλλον, ἀλλ ἕστηχεν 
ἀμφοτέρων µέσος, χαὶ λέγει χαλῶς μὲν ταῦτα vt- 
γράφθαι’ οὐχ οἶδα δὲ τῶν γεγραµµένων τὸν νοῦν. 
Ανατείνατε οὖν τὰς διανοίας πάντες, xal αἰτῆσα- 
σθε, ἵνα ὑμῖν ἀποχαλύψῃ ὡς ἀγαθός ἐστιν , ὁ ἀποδι- 
touc ἁμαρτίας πατέρων ἐπὶ τέχνα. Τίνες οἱ πατέρες; 
φέρε τὰς Γραφὰς μάρτυρας ἑφετασθήτωσαν τὰ λό- 


16 Exod. xvi, 25. 
vii, 44. 


!! Psal, xxxvi, 5. 


* [[ebr. 1v, 9. 


cata pairum in filios, sed alium quemdam esse illo 
majorem deum. Qui vero Ecclesix doctrinam se- 
quitur, nec Judaei more cerporeo sensu accipit 
que dicuntur, nec sicut hereticus alium Deum 
comminiscitur, sed inter utrumque medius incedit, 
aitqne, bene quidem hec scripta esse, sed eorum 
qui scripta sunt sensum sibi non esse perspectum. 
Animum igitur cuncti advertite, εἰ Deum orate ut 
vobis reyelet quo pacto bonus sit qui reddit pecca- 
t» patrum in filios. Quinam patres? testes adbi- 
beamus Scripturas ; sacra scrutemur eloquia. Ait 
Salvator ac Dominus Jesus Christus peccatoribus? : 


19 Exod.xvit, 6. ** Exod. xx, 5, θ. ! Joan. 
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tris vestri vultis facere, Ille homicida est ab initio, 
οἱ in veritate non stetit. » Ergosi quis peccat, ex 
patre diabolo est, eamque οὐ rem peccatum dia- 
boli it filium redditur. lile primus peccator est, qui 
mihi peccatum suggerit: ego autem secundus sum 
peecator, qui illius consilium non rejecerim, sed 
illius viw receperim, cum stare debuerim iustru- 
€lus arinatura Dei, et. habens scutum fidei, ut tela 
omnia iguita nequissimi in ine: fidei scuto. exstin- 
guerent 13. Cum igilur pecco, qui? sunt diaboli fa- 
cio, qui in cor misit ut hoc vel illud peccatum fa- 
cerem. Primum ejus recipio jaculum, tumque eo 
recepto, etiam. illum admitto. Nam de Juda ita 
quoque scriptum est, non primum ingressum — esse 
Satenam in eum, sed primum cum diabolus jam 
misisset in cor ut traderet eum Judas Simon Isca- 
riotes. tum post buccellam in euim introiisse Sata- 
nam Ergo si sanctus sum , patrem habeo Deum; 
$in autem sui. peccator, patrem. habeo diabolum, 
imo, eum etiam qui proxime auctor peccati fueril, 
puta Antichristum, seu. diaboli angelum aliquem, 
aut demonium cujus suasionem recepi : εἰ innu- 
meri omnino mili sunt patres, si peccator sim, uti 
vicissim, si justus fuerim, pater meus est Deus, 
queimadinodum ait Salvator?! :. « Filioli, adhuc 
modicum vobiscum sum. » Et iterum ** : « Filia, 
fides tua te salvam fecit. » Et rursus : « F.li, di- 
mittuntur tibi peccata. » Sic alios quoque patres 
novi, secundum id quod Abraha dictum cst ** ; 
« Tu autem ibis ad patres tuos, » nou carnales 
patres, neque eim erant fideles, neque saucti, ut 
liquet ex eorum historia. Si enim sanctus ejus 
pater, non ei diceretur ** : «  Egredere de terra 
tua, et de cognatione tua, et de domo patris tui. » 
Halet enim sermo sensum corporeum, habet et 
t piritaleim, Si patres intellexisti, vide jam quid tu 
Tecipias, qui a diabolo aut a subjectis ci spiritibus 
inpulsionem peccando susceperis. Factus igitur 
illorum filius, a bono Deo te visitante recipis. 
Meque eniin visitat patrem Luum, sed te visitaL, ac 
dicit tibi*? : « Audi, filia, et vide, et inclina aurem 
tuam.» etc., proque sua benignitate tibi dat. Te nam- 
que mali patris filium visitat, peccata reddens. «Visi- 
tabo in virga iniquitates » vestras 15, licet sancti siiis, 
127 visitabo « et in verberibus peccata eorum.» 
Quorsum ? ut « misericordiam meam non dispergam 
ab eis ?*, » Ubi eniin aliquem reliquerit, non am- 
plius castigat aut flagellat. « Flagellat » enim non 
omues, sed « omnem filium quem recipit Domi- 
nus ?* : .» diciturque apud prophetam de maximis 
peccatoribus 3: « Nou visitabo super filias vestras 
cum foruicatze fueriut, el super sponsas vestras cum 
fuerint constupratze. » Tandiu est εκ quo peccat 
diabelus a creatione ac mundi constitutione, nec ei 
ignis nec flagellum. Non enim poenarum dignus est 


1? Fnhier, vi, 16. 
ALIV, 11. 


15 Joan. xii, 55. 
? Psal, Lxxxvitt, 99. 


EX ORIGENE 
« Vos ex patre diabolo estis, 196 οἱ desideria pa- A για τὰ ἱερὰ. Λέγει ὁ Σωτὴρ xol Κύριος Ἰητοῦς Χρι- 
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στὸς τοῖς ἁμαρτάνουσιν, ὅτι « "Ypelg ix. τοῦ πατρὸς 
τοῦ διαθόλου bati, xal τὰς ἐπιθυμίας τοῦ πατρὸς 


"ὁμῶν θέλετε ποιῆσαι. Ἐχεῖνος ἀνθρωποχτόνος ἑἐστὶν 


ἀπ᾿ ἀρχῆς, καὶ ἓν τῇ ἀλτηθείᾳ οὐχ ἕστηχεν. » Οὐχοῦν 
εἶ τις ἁμαρτάνει, Ex τοῦ πατρὸς τοῦ διαδόλου ἑἐστὶ; 
καὶ διὰ τοῦτο τὸ ἁμάρτημα τοῦ διαθόλου ἁποδίδοται 
ἐπὶ τὸν υἱόν. Πλην ἐχεῖνός ἔστιν ὁ πρῶτος ἁμαρτω- 
Abe, ὁ ὑποθαλών por τὸὺ᾽ ἁμάρτημα" ἐγὼ δέ εἰμι ὁ 
δεύτερος ἁμαρτωλὸς, ὁ μὴ ἐχθαλὼν τὸ βούλημα αὖ- 
τοῦ, ἀλλὰ παραδεξάµενος αὐτοῦ τὴν ἑνέργειαν  δέο, 
µε στῆναι χαθωπλισμένον τὴν πανοπλίαν τοῦ θεοῦ, 
καὶ ἔχοντα τὸν θυρεὸν τῆς πίστεως, ἵνα πάντα τὰ 
βέλη τοῦ ποντροῦ «à πεπυρωµένα σθεσθῇ ἐν τῷ 
θυρεῷ τῆς πἰστεώς µου. Ἐὰν οὖν ἁμαρτάνω, ποιῶ τὰ 
τοῦ διαθόλου βεθληχκότος εἰς τὴν χαρδίαν, ἵνα τόδε τὸ 
ἁμάρτημα, fj τόδε ποιἠσω. Πρῶτον παραδέχοµα: 
αὐτοῦ τὸ βέλος, xaX ὅταν παραδέξωµαι αὐτὸ, τότε 
καὶ αὐτὸν παραδέχοµαι. Καὶ γὰρ ἐπὶ τοῦ Ἰούδα 
οὕτω γέγραπται, ὅτι o0 πρῶτον εἰσῆλθεν ὁ Σατανᾶς 
εἰς αὐτὸν, ἀλλὰ πρῶτον τοῦ διαθόλου ῥεθληχότος εἰς 
τὴν χαρδἰαν ἵνα παραδῷ αὐτὸν Ἰούδας Σίμων 6 
Ἰσχαριώτης, exa. μετὰ τὸ φωμίον εἰσηλθεν εἰς αὐτὸν 
ὁ Σατανᾶς. Οὐχοῦν ἔχω πατέρα, εἰ μὲν Ἁγιός εἰμι, 
Θεόν’ εἰ δὲ ἁμαρτωλός εἰμι, τὸν διάβολον Ego). πατέ- 
ρα’ ἀλλὰ χαὶ τὸν προσεχῶς φέρε εἰπεῖν ἐνεργῆσαν- 
τα Αντίχριστον, f] ἄγγελόν τινα τοῦ διαθόλου, 1| δαι- 
póvtov, οὗ τὴν ἐνέργειαν παρεδεξάµην. Καὶ ἁπαξα- 
πλῶς εἰσί pot πατέρες µυρίοι, ἑὰν γένωµαι ἆμαρ- 
τωλός' ὥσπερ πάλιν ἐὰν γένωµαι δίχαιος, mazfip µου 
ἐστὶν ὁ θεὸς, χαθάπερ φη τὴν ὁ Σωτὶρ, « Τεχνία, ἔτι 
μικρὸν μεθ) ὑμῶν εἰμι. » Καὶ πάλιν, « θὐγα- 
τερ, t) πίστις σου σἐσωχέ σε. » Καὶ πάλιν, εΤέχνον, 
ἀφέωνταί σου αἱ ἁμαρτίαι.» Οὕτως οἶδα καὶ ἄλλους 
πατέρας, χατὰ τὸ γεγραμμένον τῷ Αθραάμ' «Σὺ δὲ 
ἀπελεύσῃ πρὸς τοὺς πατέρας σου» οὐ πρὸς τοὺς κατὰ 
σάρκα πατέρας οὐ γὰρ ἦσαν πιστοὶ, οὐχ σαν ἅγιοι, 
ὡς δηλον ix τῆς ἱστορίας τῆς Υεγραμμµένης περὶ 
αὐτῶν. El γὰρ ἅγιος αὐτοῦ ὁ mazho, οὐχ ἂν ἑλέγεω 
αὐτῷ, «Ἔξελθε ix τῆς γῆς σου, καὶ tx τῆς συγγε- 
νείας σου, xal Ex τοῦ ofxou τοῦ πατρός σου. » Ἔχει 
γὰρ 6 λόγος τὸ σωματιγὸν, ἔχει xal τὸ πνευµατι- 
χόν. El νενόηχας τοὺς πατέρας, ὅρα λοιπὸν ὅτι 
ἀπολαμθάνεις σὺ, ὁ παραδεξάµενος τὴν ἑνέρχειαν, 


D διὰ τὸ ἡμαρτηχέναι, ὑπὸ τοῦ διαθόλονυ, Ἡ τινος τῶν 


ὑπ αὐτὸν πνευμάτων. Γενόμενος οὖν ἐκείνων υἱὸς, 
ἀπολαμβάνεις ἀπὸ ἀγαθοῦ θεοῦ σε ἐπισχεπτομένου. 
Οὐ γὰρ ἐπισχέπτεται τὸν πατέρα σου, ἀλλ᾽ ἐπισχέ- 
πτεταί σε, xai λέγει σοι, « "Axoucov, θύγατερ, 
καὶ ἴδε, καὶ κλῖνον τὸ οὓς σου, » xai τὰ ἑξῆς ' 
xai δίδωσίἰ σοι ὡς ἀγαθός. Ἐπισχέπτεται Ύάρ 
σε τὸν υἱὸν τοῦ πονηροῦ πατρὺς, τὰ ἁἆμαρ- 
τήµατα ἀποδιδούς. ε Ἐπισχέψομαι οὖν tv ῥά- 
6δῳ τὰς ἀνομίας » ὑμῶν τῶν vlov: ἐπισκέψομαι 
65 « xax £v µάστιξι τὰς ἁδιχίας αὑτῶν. » Διὰ τί ; ἵνα τὸ 
ε ἔλεός µου μὴ διασχεδάσω ἀπ᾿ αὐτῶν. » "Οτε γὰρ xa- 


* Gen. xv, 15, ?* Gen. xu, 1. Ἡ Paul. 


? [1οῦ. χει, 0. ?'Osec iv, 44. 
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ταλίπῃ τινὰ, οὐχέτι αὐτὸν χολάζει, οὔτε μαστιγοῖ. A qux a Deo infliguntur, nec potest diabolus dice- 


« Μαστιγοῖ » γὰρ οὐ πάντας, ἀλλὰ « πάντα υἱὸν ὃν 
παραδέχεται Κύριος.» Καὶ λέγεται ἐν τῷ προφήτη 
περὶ τῶν πάνυ ἁμαρτωλῶν' « Οὐκ ἐπισχέφομαι ἐπὶ 
τὰς θυγατέρας ὑμῶν ὅταν πορνεύσωσι, xai ἐπὶ τὰς 
νύμφας ὑμῶν ὅταν μοιχευθῶσι. » Τοσούτῳ χρόνῳ ὁ 
διάθολος ἁμαρτάνει ἀπὸ χτίσεως, χαὶ χαταθολῆς χό- 
σµου, xal οὔτε πῦρ, οὔτε µάστιξ' «οὗ γὰρ ἄξιός ἐστι 


re ?* ε Donine, ne iu. ira tua arguas me, » eic. 
Quisquis ergo sibi peccati conscius est, oret ut pu- 
niatur. Praestat quidem nihil commisisse quod poe- 
nam mereatur. Sin autem: poena dignum quidpiam 
egimus, sic puniamur ul praesenti quidem avo re- 
cipiamus,.post hzec vero in sinu Abralize requiesca- 
mus, 


τῶν ἈΧολάσεων τῶν ἀπὸ τοῦ θεοῦ. O2 γὰρ δύναται εἰπεῖν ὁ διάδολος, « Κύριε, μὴ τῷ θυμῷ σου ἑλέγξῃς 
µε, » xal τὰ ἑξῆς. Ἕκχαστος οὖν συνειδὼς ἑαυτῷ ἁμαρτίας , εὐχέσθω χολασθῆναι. Καλὺὸν μὲν Υὰρ τὸ 
μηδὲν ἄξιον χολάσεως πεποιηχέναι. El δέ τι ἄξιον χολάσεως πεποιήχαμεν, οὕτω χολασθῶμεν, ὥστε bv- 
θάδε μὲν ἀπολαθεῖν, μετὰ δὲ ταῦτα εἰς τοὺς χόλπους Αθραὰμ ἀναπαύσασθαι. 


« Καὶ ταῦτα τὰ δικαιώματά µου, ἃ παραθήσῃ ἑνώ- D 


πιων αὐτῶν. Ἐὰν κτήσῃ παῖδα ᾿ἙΕδθραῖον,» xal τὰ 
ἑξής. ᾿Αναγχαῖον ἐξετάσαι xb νόμος, xal τί πρόσ- 
«ay ux, τί δὲ διχα.ὠώματα, χαὶ χρίµατα, χαὶ μαρτύρια, 
καὶ ἐντολαί. Αιχαιώµατα μὲν οὖν ἐστι, τὸ ἐνθάδε ci- 
ρημένον, « Ἐὰν χτ/σῃ παῖδα ᾿Εθραῖον, » xai τὰ 
έτης, περὶ αὑτοῦ εἰρημένα * χρίμα δὲ, ἵνα ἱερέως θυ- 
Ὑάτηρ ἐὰν μοιχευθῇ, πνυρὶ χαταχαίηται ' ἐντολαὶ δὲ, 
« Οὐχ ἔσονταί σοι θεοὶ ἕτεροι» πρόσταγμα δὲ, « Κατα- 
θὰς διαµάρτνραι τῷ λαῷ, xat πλυνάτωσαν τὰ ἱμά- 
τια αὐτῶν » μαρτύρια δὲ, « Διαμαρτύρομαι ὑμῖν 
σήμερον τὸν οὐρανὸν xaX τὴν γῆν. » 

« "ES ἔτη δουλεύσει σοι τῷ δὲ ἔτει τῷ ἑθδόμῳ, 
ἀπελεύσεται ἑλεύθερος δωρεάν. » Σημαίνει dj £y τῷ 
ἑθδόμῳ ἐλευθέρωσις, ἔτι δὲ xat ἡ Ev τῷ σαθθάτῳ τῶν 


ἔργων χατάπανσις τὴν ἐν χάριτι ἡμῖν διὰ Χριστοῦ C 


ἐλευθερίαν. 

« Προσάξει αὐτὸν ὁ χύριος αὐτοῦ πρὸς τὸ χριτή- 
(tov τοῦ θεοῦ. » ᾿Αχύλας xal Σύμμαχος εἶπον, « πρὸς 
τοὺς θεούς. » θεοὺς δὲ τοὺς χριτὰς ὀνομάξουσι, xal 
θεοῦ χριτήριον, τὴν τούτων ΦΊφον. 

« Τρεῖς χαιροὺς τοῦ ἐνιαυτοῦ ἑορτάσατέ µοι. Thy 
ἑωρτὴν τῶν ἀζύμων φυλάξασθε. Ἑπτὰ μέρας ἔδεσθε 
ἄτυμα, χαθάπερ ἐνετειλάμην σοι, χατὰ τὸν χαιρὸν 
τοῦ μηνὸς τῶν νέων. Ἑν γὰρ αὐτῷ ἑἐξῆλθες ἐξ Αἱ- 
γύπτου. Οὐχ ὀφθήσῃ ἐνώπιόν µου χενὸς, χαὶ ἑορτὴν 
τοῦ θερισμοῦ πρωτογεννηµάτων ποιῄσεις τῶν ἔργων 
σον. » Αἱ ἑορταὶ τοίνυν τοῦ Θεοῦ, ofc ἐστι πνεῦμα, 
πνευµατικαί εἶἰσι' χαὶ οὐδεὶς χοϊχὸς ἑορτάξει τὰς 


ἑορτὰς πνευματικῶς. « Τίς γὰρ συμφωνία δικαιοσύ- p 


vr xai ἀνομίας ;» ἵνα μὴ τὰ ἑξης λέγω. Οὐ δύνατα: 
χοϊχὸς ἑορτάδαι ἑορτὰς πνευματικὰς, ὥσπερ οὐδὲ 
πνευματιχὸς ἑορτὴν χοϊχήν. Kal μετ ὁίγα. Ti 
ἐστιν ὁ μὴν τῶν νέων ; τοὺς αἰσθητοὺς φίσεις χαρ- 
πούς' οὕπω ἐνέστηχεν ὁ μὴν τῶν νέων, τοῦ ἐνιαντοῦ 
φέρε εἰπεῖν ὀψιμωτέρου ὄντος. Τὸ δὲ, ἐὰν γένηταί 
Tayte ἐνιαυτὸς, ὥστε μηδὲ φέρειν τὴν γῆν τοὺς xap- 
φοὺς, ἆρα δυνάµεθα ἑορτάζειν ἐν τῷ μηνὶ τῶν νέων, 
ὡς χεχέλευχεν ὁ θεὸς ἑορτάζειν τοὺς ἑορτάζοντας; 
ὑὐχοῦν δεῖ xat ἐγιαυτὸν τὴν ἑορτὴν ἑορτάξδειν. Ἐπα- 
«opi δὲ πάλιν xai περὶ τοῦ δευτέῤου νόµου, τοῦ 
κατὰ τὴν ἑορτὴν τὴν δευτέραν. Φησὶ Ὑὰρ « ἑορτὴν 
τοῦ θερισμοῦ τῶν πρωτογεννηµάτων.) Ἐάν τις σπεί- 
gn, χαὶ μὲ γένωνται οἱ χαρποὶ πρῶτοι, ἀλλά τελεν- 


9? Psal. vi, 9. 9 Exod. x«i, 14. 
ο ibid., 6. ?* Exod. xxvi, 15, 15, 16. 


* Exod. xx. 3. 


3 Exod, xix, 10. 
** |I Cor. vi, 14. 


ε Et hz sunt justificationes quas propones coram 
eis. Si emeris servum Ilebrzxum ?*, » etc. Necesse 
est uLexquiramus quid sit lex, quid preceptum, 
quid item justificationes, ac judicia, el Lestiimonia, 
εἰ wandata.. Justificationes itaque sunt, quod hie. — 
dictum est : « Si emeris servum Hebrzum, » ac 
qui sequuntur de eo dicta; judicium, ut si filia sa- 
cerdotis constuprata fuerit, igne comburatar; man- 
data vero ?** : « Non erunt tibi dii alii; » przce- 
ptum ** : « Descendens testare populo, et abluant 
vestimenta sua ; » testimonia denique 35: « Testor 
vobis hodie ceeumet lerram. » 

« Sex annis serviet tibi; anno autem septimo 
abibit liber gratis *. » Significat quae in septimo 
iudulgebatur libertas, adhuc autem οἱ qua Sab- 
bato erat ab. operibus requies, nostram in gratia 
per Cliristum libertatem. 

« Adducet eum dominus ejus ad tribunal Dei ** » 
Aquila et Symmachus dixerunt, « ad deos, » Deos 
autem, judices appellant, ac Dei Judicium corum 
sententiam. 

« Tribus temporibus anni festum agetis mibi. 
Solemnitatém azymoruim custodie. Septem diebus 
edeiis azyima3, scut praecepi tibi tempore mensis 
novorum. In ipso enim egressus es de /Égypio. 
Non apparehis in conspectu meo vacuus, et solem- 
nitatem messis primarum frugum facies operum 
tuorum ?*, » Dei itaque solemuilates iis spiritales 
sunt, quibus spiritus est, nec ullus terrenus spiri- 
laliter festa peragit. « Qua enim concordia justitiae 
el iniquitatis **? » ne quai deinceps sequuntur di- 
cam. Non potest terrenus festa spiritalia celebrare, 
uti neque spiritalis festa terreua. Et post pauca; 
Quid est 198 mensis novorum? Fructus, inquies, 
sensiles. Nondum advenit mensis novorum, cum 
exempli causa annus tardior est. Quod si ejusmodi 
aliquando contingat annus, ut. nullos terra fructus 
ferat, num possumus in mense novorum diem fe- 
stum agere, sicul precepit Deus? ergo singulis 
annis festum percolendum. Subit rursus etiam de 
secunda lege, qux secundam celebritatem spectat, 
dubitatio. Ait enim : « Celebritatem messis prima- 
rum frugum. » Si quis seminet, nec. prime fruges 
proveniant, sed novissima, is initium messis pr:- 


5 Deut, xxx, 19. "Exod. xxi, 2. 
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marum frugum celebrare non poterit. Necesse enim A ταῖοι, οὗτος οὐκ ἂν δύναιτο ἑορτάσαι τὴν ἀρχὴν τοῦ 


est habere te fruges, ut festum agere possis. Quid 
vero, si agrum non habeo, quomodo festum hoc 
agere potero, cum Scriptura dicat : « Et soleinnita- 
tem. messis primarum frugum facies operum tuo- 
rum, qu:ccunque. seminaveris in agro tuo? » Non 
seminavi, architectus sum. Non seminavi, textor 
δι; agrum non habeo, quomodo possum alterum 
festum agere? quod item spectat ad tertium : 
« Et solemnitatem consummationis in exitu anni, » 


Et post alia. Quid sibi vult. Scriptura cum cele- 
brare nos jubet festuin. azymorum in mense novo- 
rum? Depone veterem hominem cur actibus suis : 
et ul in mense novorum solemnitatem celebres, tu 
quoque novus efficere, ut mensis celebritatis novo- 
rum, (gus mensis flat. Novoruim eniin, non veterum 
mensis est iste, Qua ergo ratione novum quoque te 
fieri oportebit ? Cum solemnitatum rationes explo- 
ratas haberet apostolus Paulus, de festo novorum 
ait *! : « Exspoliantes vos veterem hoininem cum ac- 
tibus suis, et induentes novum eum qui renovatur 
in agnitionem, secundum imaginem ejus, qui crea- 
vit. » Ut igitur festum agas in mense novorum, ne- 
cesse est uL novus fias, et omnem deponas vetusta- 
tein. Deinde quam primam agis solemnitatem? So- 
lemnitaten nempe azymorum, docente Apostolo : 
« Pasclia enim, inquit **, nostrum pro nobis immo- 
latus est Christus. [taque festuin. agamus, non in 
fermento veteri, neque in fermento malitie et ne- 
quitie, sed in azymis sinceritatis et veritatis. » Si- 
mul autem collige leges de azymis, ac videbis quam 
sint a ratione alieni qui ad spiritalem litterz sen- 
sum non atteudunt, sed spiritalia tanquam inutilia 
spernunt. 

« Non apparebis ir conspectu meo vacuus 09, » 
Scito omnem hominem aut vacuum aut plenum esse. 
Si enim non hahet Spiritum sanctum, non habet 
Creatoris notitiam, noz recepit vitam Jesum Chri- 
stum ; si non novit Patrem qui in czelis est, si non 
vivit ex ratione, ad legis coelestis normam, non 
sobrie, non juste agit ; vacuus est qui ejusmodi est. 
Qui autem 199 capit Deum qui dixit *** : « In- 
habitabo in eis, et inambulabo, et ero eis Deus, » 
is non vacuus, sed plenus est. 

« Tribustemporibus anni apparebit omne mascu- 
linum tuum coram Domino Deo tuo **. » Dicam 
quid sibi locus iste velit. Quod agimus, aut femi. 
na, aut mas est, Si femineum est quod agimus, aut 
corporeum est aul carnale. Seminantes enim in 
carne, non marem sed feminam ediimmus anim fe- 
(um, nempe enerven, mollemque ac materia cras- 
sum. Si vero xterna spectantes el ad. meliora atten- 
tum habentes animum, fructus spiritus edimus, 
omnes fetus nostri mares sunt. Quz igitur offerun- 
tur in. conspectu Dei, quasque Creatoris oculis ap- 


* Coloss. 1n. 9. 10. 
** του. xxi, 17. 


*ICor. v, 8. 


” Ετος, 


θερισμοῦ τῶν πρωτογεννηµάτων. Act Υὰρ ἔχειν σε 
γεννήµατα, ἵνα δυνηθῆς ἑορτάζειν. Τί δὲ, ἂν χώραν 
μὴ ἔχω, πῶς ἂν δυναίµην τὴν ἑορτὴν ταύτην ἑορτά- 
ζειν, τῆς λέξεως λεγούσης, « Καὶ ἑορτὴν θερισμοῦ 
τῶν πρωτογεννηµάτων ποιῄσεις τῶν ἔργων σου, ὧν 
ἐὰν σπείρῃς ἐν τῷ ἀγρῷ aou ; » οὐχ ἔσπειρα, olxo- 
δόµος εἰμί οὐχ ἔσπειρα, ὑφάντης εἰμί' ἀγρὸν οὑχ 
ἔχω, πῶς δύναµαι τὴν δευτἐραν ἑορτάζειν ἑορτήν; 
Καὶ δὲ καὶ περὶ τὴν τρίτην, « Καὶ ἑορτὴν συντε- 
λείας ἐπ ἑξόδω τοῦ ἐνιαυτοῦ. » 

Καὶ μεθ ἕτερα. Tl βούλεται λόγος ἡμῖν λέγειν ὁ 
χελεύων ἡμᾶς ἑορτάξειν τὴν ἑορτὴν τῶν ἀζύμων τῷ 
μηνὶ τῶν νέων; ᾿Απόθου τὸν παλαιὸν ἄνθρωπον σὺν 
ταῖς πράδεσιν αὐτοῦ. Καὶ ἵνα γε ποιήσῃς τὴν ἑορτὴν 
ἓν τῷ μηνὶ τῶν νέων, καὶ σὺ νέος γενοῦ, ἵνα γένηται 
ὁ μὴν τῆς ἑορτῆς τῶν νέων, χαὶ σὺς μήν. Νέων γὰρ, 
xai οὐ παλαιῶν ἐστιν οὗτος ὁ µήν. Πῶς οὖν δεἠ- 
cet νέον xaY σὲ γενέσθαι; Nofjoag τὰς ἑορτὰς, τὴν 
ἑορτὴν τῶν νέων ὁ ἁπόστολος Παὔῦλός φησιν, « Ἐχδυ- 
σάµενοι τὸν παλαιὸν ἄνθρωπον σὺν ταῖς πράξεσιν 
αὑτοῦ, xal ἐἑνδυσάμενοι τὸν νέον τὸν ἀναχαινού- 
µενον εἰς ἐπίγνωσιν κατ εἰχόνα τοῦ χτίσαντος. » 
Οὐχοῦν ἵνα ἀγάγῃς τὴν ἑορτὴν Ev. μηνὶ τῶν νέων, 
νέον σε γενέσθαι δεῖ, χαὶ πᾶσαν ἀποθέσθαι παλαιό- 
τητα. Εἶτα molav ἑορτὴν πρώτην ἄγεις; ὅτι τὴν ἑορ- 
τὴν τῶν ἀζύμων, µάνθανε ἀπὸ τοῦ Αποστόλου: « Τὸ 
γὰρ πάσχα ἡμῶν, φησὶν, ὑπὲρ ἡμῶν ἐτύθη Χριστός" 
ὥστε ἑορτάξωμεν μὴ ἐν ζύμῃ παλαιᾷ, μηδὲ ἓν ζύμῃ 
χαχίας xal πονηρίας, ἀλλ £v ἀξύμοις εἰλικρινείας 
καὶ ἁληθείας. » "Άμα δὲ συνάγαχγε τὰ νενοµοθετη- 
μένα περὶ τῆς ξορτῆς τῶν ἀζύμων, xal ὄψει μὶν τὸ 
ἄλογον τῶν τῷ ῥητῷ ὡς πνευματικῷ uh προσεχόν- 
των, χαταφρονούντων δὲ τῶν πνευματικῶν ὡς μὴ 
χρησίµων. 

« Οὐχκ ὀφθήσῃ ἐνώπιόν µου χενός. » Ἴσθι ὅτι πᾶς 
ἄνθρωπος f| χενός ἐστιν, f) πλήρης. El μὲν γὰρ οὐχ 
ἔνει ἅγιον Πνεῦμα, οὐχ ἔχει γνῶσιν τοῦ κτίσαντος, 
οὐ παρεδέξατο ζωὴν Ἰησοῦν τὸν Χριστόν, εἰ οὐχ οἵδε 
τὸν Πατέρα τὸν Ev οὐρανοῖς, εἰ οὗ fiot χατὰ τὸν λό- 
vov, κατὰ τὸν νόμον οὑράνιον ' οὐ σωφρονεῖ, ο) δι- 
xatompayel: ὁ τοιοῦτος χενός ἐστιν. El δὲ χεχώρηχε 
τὸν εἰπόντα Θεόν’ « Ἐνοικήσω Ev αὐτοῖς, xaX ἑμπερι- 
πατῄσω, xai ἔσομαι αὐτοῖς θεὸς, οὗτος οὐκ ἔστι χε- 


D νὸς, ἀλλὰ; πλήρης. 


« Τρεῖς καιροὺς τοῦ ἐνιαυτοῦ ὀφθήσεται πᾶν ἁρσε- 
νιχόν σου ἑνώπιον Κυρίου τοῦ Θεοῦ σου. » Tl ἐστι τὸ 
ῥητὸν εἴποιμι ἄν. Ὅ πράττοµεν, f| θῆλύ ἐστιν, f) 
ἀρτενιχόν. El μὲν οὖν θηλυχόν ἔστιν ὃ ποιοῦμεν, ἢ 
σωματιχόν ἐστιν, f] σαρχιχόν. Σπείροντες γὰρ εἰς τὴν 
σάρχα, ποιοῦμεν θῆλυ τὸ γέννηµα τῆς ψυχῆς, οὐκ 
ἄῤῥεν᾽ ἀλλ’ ἐχνενευρισμένον, ἁπαλόν τε xal ὑλικόν. 
El μέντοι βλέποντες τὰ αἰώνια, xat πρὸς τοῖς χρείτ- 
τοσιν ἔχοντες τὴν διάνοιαν, χκαρποφοροῦμεν τοὺς 
καρποὺς τοῦ πνεύματος, xal πάντα «à γεννηµατα 
ἡμῶν ἄῤῥενά ἐστι. Τὰ τοίνυν φερόµενα ἐνώπιον τοῦ 


xxin, 19. 5 [evit. αν, 12; Hl. Cor. vi, 46. 
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σενιχά ἐστιν, οὐχὶ θήλεα. OD γὰρ τὰ θηλυχὰ, xai τὰ 
σωματιχὰ ἀξιοῖ ῥλέπειν ὁ θεός. 


IN EXODUM IIOMILIA I. 
Θεοῦ, τὰ καὶ ὀφθησόμενα τῇ b let τοῦ χτίσαντος, &p- A parent, 
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hzxc mascula, non. feminea αυ. Neque 
enim feminea aut. corporea. dignatur Deus respi- . 
cere. 





ORIGENIS IN EXODUM. 


HOMILIA PRIMA. 

4. Videtur mihi unusquisque sermo  divinze Scri- 
p'ur:e similis esse alicui seminum, cujus natura [ος 
ext, ut cum Jactum | fuerit in. terram, regeneratum 
in spicam, vel in quanicunque aliam sui generis 
speciem multipliciter diffundatur, el tanto cunula- 
tius, quanto vel peritus agricola plus seminibus la- 
boris impenderit, vel beneficium terrz fecundioris 
indulserit, Sic ergo elficitur ut culturz diligentia 
exigunm semen, verbi causa, sinapis, quod est mi- 
nimum omnium, efficiatur majus omuibus oleribus, 
eifiat arbor : « Jta ut veniant volatilia cceli, et ha- 
bi'eut in ramis ejus ". » lta et hic sermo qui nunc 
nobis ex divinis voluminibus recitatus est, si peri- 
unn inveniat εἰ diligentem colonum, cum primo 
autacti videatur exiguus et brevís, ut coeperit excoli 
et spiritaliter tractari, crescit in arborem, in ra- 
mos et in virgulta diffunditur ; ita ut. possint venire 
disputatores, rhetores, oratores hujus mundi (71), 


qui velut aves cceli levibus pennis, verborum dun- ο 


ἑαλαί pompa, excelsa sectantur et ardua, el rationi- 
bus capti velint habitare in. ramis istis, in quibus 
non loquendi decor est, sed ratio vivendi. Quid ergo 
faciemus et nos de his qu: lecta sunt nobis? Si mihi 
Dominus eoncedere dignaretur spiritalis agri cului- 
re discipliuam, si periüam coleudi ruris donarct, 
unus serino ex his qua recita'a sunt intantum pos- 
set longe lateque. diffundi, si tamen et auditorum 
capacitas sineret, ut vix nobis ad explicandum suf- 
ficeret dies. Tentabimus tamen pro viribus nostris 
aliqua disserere, etiam si neque nobis universa ex- 
plicare, neque vobis cuneta audire possibile est. 
Quia et hoc ipsum agnoscere, quod supra vires no- 
siras sit horum scientia, nou parv: arbitror csse 
periti;e. Videamus ergo quid statim in initiis Exodi 
lectio contineat, οἱ qua possumus brevitate quantum 
οὐ zedificationem auditorum sufficit, persequamur ; 
$i tamen precibus vestris juvetis, ul adsit nobis 
w«rmo Dei. et ipse dux nostri dignetur esse ser- 
monis. 

9, « H:ec sunt, inquit *5, nomina filiorum lsrael, 
qui ingressi sunt in Egyptum una cum Jacob patre 
$00, unusquisque cum universa domo sua intrave- 
ront, Ruben, Simeon, Levi, Judas, » et cateri pa- 


V Matth. xis, 29. "Exod. 1, 1,2. 


(71) Sic mss. Alias, « disputatores et rhetores 
hujus mundi, » 

(2) Aliquot mss., « ut. habitaret ibi et Xssyrio- 
rum vi abductus. est. ». Paulo. post. imss., « vel 


PaTRoL. Gn. XII. 


Ln, 4. 


triarchzs. « Joseph autém, inquit, erát in gy plo, 
Erant autem omnes aniiz de Jacob septuag/nta 
quinque. » Simile huic mysterio et illud esse püto, 
quod per prophetam dicitur, si quis advertere po- 


B test : «In Aavptum descendit populus meus, ui [ιᾶ- 


bitaret ibi, et in Assyrios vi abductus est (72) **. i 
Si quis ergo potest invicem sibi ista conferre, οἱ e 
his qua» vel a prioribus nostris, vel eliám a codequae 
libus, sed et a. nobis nonnunquam disputala suni, 

intelligére poterit qu:e sit. /gyptus in quam pópu- 
lus Dei nan tam ad liabitandum quàm ad incolen- 
dum descendit, qul etiam sini Assyrii, qui eos vim 
facienies abluxerunt, coiiséquentér ádterict $30 
quis sit patriarcharum numerus et ordo, quate 
eorum domus et famiilise desighentut, qu: una cum 
Jacob patre suo ingressa dicuntur in ZEgypiuni. 

Descendit enim Ruben cum toià. domo eua, et Levi 
eum tota domo sua, sed et czeteri. onines. Josepfi 
aulem, inquit, erat in Egypto, et uxorem de /£gy« 
pto accepit, et licet ibi positus, tamen in patriarcha. 
vum numero habetur. Si quis ergo polest spiriia- 

liter ista. discutere ét Apostoli sensum sequi *6, quo 
discernit et segregat [srael, el dicit c&se quemdani 

secundum carnem Israel, ut alium sine dübio indi- 
cet esse secundum spiritum ; sed οἱ 8; quis sermo- 
nem Domini diligenilus consideret, quod hoc ipsüm 
designat cum dicit de quodam *! : « Ecce verus 
Israelita, in quo dolus non esi; » et dat. intelligi 
esse aliquos veros lsraelitas, aliquos sine dubio noi 
veros ; poterit fortasse spiritalibus spiritalia cou- 
fereus et novis vetera ac veteribus nova compo- 
nens, mysterium ZEgvpli el patriarcharum in eam 
descensionis (75) advertere. Sed et differentias tri- 


D buum conteiplabitur, ui conjiciat quid exinrium 


visum sit in tribu Levi, quod eX ea sacerdotes Do. 
mini eliguntir ac minisiri; quid etiam in tribu 
Juda przecipuum Dominus sensérit, quod ex ea tegcs 
assumuntur et principes; et quod est majus Or 
nium, quod ex ipsa etiam Domiuus et Salvator fià- 
ster sccundum carnem ιδ]. Nescio οι si 
hujuscemg.li privilegia ad illoru merita referetida 
sint, ex quorum stirpe uomen vel originem ducunt, 
id est vel ad ipsum Judam, vel ad. Levi, vel ad 
uriumquemque eoram, qui tribai nomen dedit, Mo- 


55 | Cor. x, 18. '! Joan. 1, 47. 


etiam a co:equalibus. » Alias, « vel etiam ab quas ^ 
lius. » 


(15) Alias, « deacensionem. » 


19 
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vet enim me in liac. intentione et illad, quod Joan- A habere, aut nequeunt. Denique statim in initiis 


ncs in Apocalypsi de populo hoe qui Christo credi- 
eit, scribit **. Dicit enim quia ex tribu Ruben duo- 
dec m millia, ex tribu Simeon duodeciin millia, si- 
militer autem et ex singulis quibusque tribubus 
duodena millia, quos sinu) omnes dicil esse centum 
quadraginta. quatuor. millia, qni se cum mulieribus 
non coinquinaverint, sed virgines permanserint. Quod 
wlique cum dicitur, nec qualiscunque vel inepta 
potest esse suspicio quin ad istas tribus Judaorun 
Simeon, el Levi, et c:eteras qux de Jacob genus du- 
cunt, possint revocari. Ad quos igitur patres iste 
numerus virginum referen:lus sit, tam zequalis, tam 
iuteger, tamque compositus, ita ut nullus altero 
superior ani inferior. nuimeretur, ego quidem pro- 
gredi ultra inquirendo non audeo, sed et hacteuns 
peue cum aliquo discrimine incedo. Apostolus ta- 
men quasdam suspiciones his qui altius intu^ri pos- 
sunt, subjecit, cum dicit ** : « Propter quod flecto 
gentia niea. ad Patrem Domini nostri Jesu. Christi, 
ex quo omnis palernitas in coelis et in terra nomi- 
natur. » Et quidem de terrenis paternitatibus in- 
iellectus non videtur esse diflicilis : patres etenim 
tribuum vel domerum, ad quos successio posteritatis 
refertur, simul onmis patersitas appellantur (74). 
|n ccelo vero quod dicit, quomedo aut qualiter sint 
patres, aut pro quibus posteritatibus celestis pa- 
teruitas nominetur, ipsius est nosse solius, cujus 
« ccelum coli est, terram. autem dedit filiis homi- 
num δὲ.) 

5. Descenderunt ergo in /"Egyptum patres, Ruben, 
Simeon, Levi, « unusquisque cum omni domo 
sua **, » Quomodo quis et lioc edisserat, quod cum 
oui domo sua iutroierunt in. ZEgyptum? Quibus 
additur (75) : « Et. omues, inquit, animae quie in 
troierunt cum Jacob, rxxv. » Hic jam nominando 
animas pene nudaverat mysterium sermo prophe- 
ticus quod ubique contexerat, ut proderel quod 
non de corporibus, sed de animabus hzc dicit. Ve- 
rumntamen babet adhuc velamen suum. In usunam- 
que esse creditur, animas pro liominibus appellari. 
Interim ixxv anima descenderunt. cum Jacob ín 
AEgyptum. Ist: sunt anime, quas genuit Jacob. 
Ego non puto quod quilibet hominum possit animam 


ipse Adam quid dicit (76)? « [ος nunc os de ossi 
bus meis, et. caro de carne mea "5, » nec tamea 
addidit : Et anima de anima mea. Sed velim. mibi 
diceres, o Adam, si os de tuis ossibus agnovisti, οἱ 
carnem de tua carne sensisti, cur non intellexisti 
etiam animam de tua anima processisse? Si enisi 
omnia qu: in te erant tradidisti, cur non etiam 
3nimze facis cum exteris mentionem, qu.e meliur 
tot.us hominis pars est? Sed videtur per h:ec in- 
telligentibus indicium dare, quod (77) cwn. dicit : 
« Os de ossibus meis, et eare de carne inea, 2 qua 
de terra sunt sua esse profiteri, non audere vero sua 
dicere qua scit non esse de terra. Sed et Laban 
similiter cum dicit ad Jacob, quoniam « os meum, 


B et caro mea es tu 09, » nec ipse amplius aliquid wi- 


detur audere suum dicere, nisi quod terrens esse 
consanguinitatis agnoscit. Alia quippe est avimarum 
cognatio, quz vel Jacob descendenti in. "Egyptum 
sociatur, vel caeteris patriarchis et sanctis sub emue 
meraiione 191 mystice posteritatis ascribitur, 
Sed qui vicinum terra: navigantes servare dispo» 
suimus cursum, et ipsam quodammodo oram lit« 
toris stringere, in altum nescio quomodo undarum 
nos violentior zestus abducit. ltedeamus igitur ad ea 
qui consequenter adduntur. 

4. « Mortuus est, inquit *!, Joseph et omnes fra- 
tres ejus, et omnis generatio illa. Filii autem; [srael 
^reverunt et imuliplicati sunt, et ín. multitadine 
magna diffusi sunt, et. invaluerunt multum valde ; 
multiplicavit enim illos terra. » Donec viveret Jo« 
seph, non refertur quod maultiplicati fuerint fi 
Israel, nec aliquid omuoine in his de augmentis et 
numerositatre memoratur. Ego credens verbis Do» 
mini mei Jesu Christi, in lege et prophetis 10ta qui» 
dem unum aut unum apicem non puto esse myste- 
riis vacuum, nec puto aliquid horum traasire 
posse, donec omnia flant. Verum quonism exiges 
capacitatis sumus, ea nunc tanium pulsemus, quibus 
tutius incedamus. Antequam moreretur noster Jo- 
seph, ille qui distractos est triginta argenteis ab 
uno ex fratribus suis Juda, valde pauci erant &lii 
Israel. Cum vero pro omnibus gustavit mortem, pef 
quam destruxit enm qui babebat inortis imperium, 


gignere, nisi si quis forte talis sit, qualis ille qui [) id est diabolum **, multiplicatus est fidelium popu- 


dicebat ' : « Noam etsi multa millia pedagogorum 
habeatis in Christo, sed non multos patres. Nam iu 
Chiisto Jesu per Evangelium ego vos genui. » ]sti 
tales sunt, qui generant. animas, et parturiunt eas, 
sicul οἱ alibi dicit ** : « Filioli mei, quos iterum 
parturio donec formetur Christus in vobis. » Alii 
euim hujusmodi geuerationis curam, aut nolunt 


*! Ephes. ui, 14. 


m 
oes AU ο. Genes. n, 20. 


"Galat. iv. 19, 


(14) Sic iss. Alias vero, « vel domorum sunt, ad 
Quos successio... paternitas nominatur. » 

(75) Aliquot inss., « de quibus dicitur. » 

(16) Abas, « qui dicit. » Mox pro his vocibus, 
$ ue€ ο αν, et anima. de anima  iuea, » 


i Psal. cxui, 16, 
** Genes. xxix, 14. 


lus, et diflusi sunt filii Israel, et multiplicavit eos 
terra, ct. creverunt nimis valde, Nisi enim, sicut 
ipse dixit **, cecidisset granum frumenti in terram 
et morliuum fuisset, non utique fructum hune pla- 
rimum totius orbis terrz: Ecclesia attulisset, lgiter 
posteaquam cecidit granum in terram et morteum 
est, omnis hxc ex ipso surrexit fldclium seges, εἰ 


5. Ετος. 1, 4. 5' Exod, 1, 5. "' E Cor, iv, 15. 
*! Exod. 1, 6, 7. ** llebr. 1,15. ** Joan. xu, 94. 


codex Hemigianus habet : « Cur non. intellexigti 
etiam animam de tua anima processisse ? » 

(11) Vel expuugendum illud « quod, » vel. infra 
legen.lum « sua esse profitetur, nons audet vero. » 


δι 


IN EXODUM HOWILIA I. 
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multiplicati sunt filii Israel, et invaluerunt. nimis A qnitur gentem suam, corporeas scilicct voluptates, 


valde. « in omnem enim terram exivit sonus apo- 
stolorum, et in (ines orbis terr:e verba eorum **, » 
et per ipsos, sicul scriptum est **, « verbum Do- 
mini crescebat, et multiplicabatur. » ll:ec quantum 
ad mysticum pertinet intellectum. Sed et. moralem 
in his non omitiamus locum. /Edificat enim aui- 
mas auditorum. Igitur et in te si. moriatur Joseph , 
id est si mortificationem Cliristi in corpore tuo susci- 
pias, et mortifices tnembra tua peccato; tunc in te 
multiplicabuntur fllii Israel. Filii Israel sensus boni 
εἰ spiritales accipiuntur. Si ergo sensus cáürnis mor- 
tificentur, sensus spiritus crescunt, et quotidie emo- 
rientibus in te vitiis, virtutum numerus augetur, 
eed et terra. te multiplicat in operibus bonis, quae 


et vitierum ducibus a4 consilium convocatis, inirur 
deliberatio adversus filios lstael quoimo.i0. circum- 
veniantur, quamodo opprinsantur, et luto οἱ lateil- 
bus affligantur, ut mares exponant, feminas. alant, 
ut adificent civitates ZEgypti, et civitates munitas, 
Non nohis Ίος ad hi-toriam scripta sunt(80), neque 
putandum est. libros divinos AEgyptiorum. gesta 
narrare ; sed qu:e scripta sunt, ad nósttam doctri- 
nam et co umonitionem scripta sunt : ut tu qui hiec 
audis, si forte jam gratiam baptismi consecutus es, 
el annumeratus es intcr fllios Israel, 46 suscejiisti 
in te Deum regen; et post haec declinare volueris 
ad opera seculi, agere aclis terr:e, et lutea explera 
ministeria, 6$cia& el agnoscas quia surrexit in Ui 


per cfficium corporis ministrantur. Verum si. vis ut B rex alins, qui nescit Joseph, rex Egypti, et ipse te 


ostendam tibi de Scripturis, quis est quem terra 
muliüplicaverit, intuere apostolum Paulum quomodo 
dicit *6 : « Si aulem vivere in carne, hic mihi fructus 
operis est, et quid eligam ignoro. Coarctor enlm ex 
deobus, desiderium babens dissolti etl esse cum 
Clhiristo, multo enim melius, permanere autem in 
earne magis nccessarium propter vos.  Videstuomodo 
büne terra multiplicat (78)? Dum enim manet in 
tetra, id est in carne sua, multiplicatur condendo 
Ecclesias, multiplicatur acquirendo populum Deo, 
et ab Hierusalem in circuitu usque ad lilyrieum Dei 
Evangelium praedicando, Sed videamus quid addi- 
twr in consequentibus. 

B. « Surrexit autem, inquit ο, rex alius in 
Agypto, qui nesciehat Joseph, et dixit genti sud : 
Ecce gens filiorum Israel grandis multitudo est, et 
»3let super aos. » Primo omnium requirere volo 
quis e t rex in /Egypto qui scit Joseph, et quis est 
rex qui nescit Joseph. Dum enim ille regnaret qui 
sciebat Josepl, non referuntur afflicti. esse filii 
lsrael, neque in Isto et latere consumpti, neque 
παρα eorum oecati, el feminz vivificat, Sed 
eum surrexit iste qui non noverat Joseph, et caepit 
ipse regnare, tunc hzc omuia gesta referuntur. 
Quis ergo est iste. ren, videamus. Si Dominus regit 
906, et sensu; meniis nostra illuminatus a Dowiuo 
Christi seinper menmoriau tenet, faciens illud quod 
Paulus ad Timotheum scribit ** : « Memor esto Je- 
suus Cbhristsm resurrexi$se a mortuis; » dum hzc 
meminit (79) in /Ecypto, id est in carie nostra, spiri- 
ius noster regnum cum justitia tenel, et filios Israel, 
quos supra diximus rationabiles sensus, vel animi 
virtutes, in luto et latere uon. consumi!, nec curis 
ees terrenis et sollicitudinibus atterit, Si vero per- 
diderit horum menmorizin seusus noster, declinave- 
rit a Deo, nescierit Christum, tunc sapientia carnis, 
quz inimica est Deo, succedit in regnum, et allo- 


* Psal. xvit, 5. 
up, 4. 7* Exod. :, 9, 40. 
(78) Mss. « Hunc terra multiplicat. » Alias, « liaec 


lerra multiplicat. » . 
(79) Alias, « duin hic vivit, » sed mss. ut in no- 


sro textu. - 
(80) Vide |. n Origen., qa.est do. 


cogit ad opera sua, et ipse te facit latérem sibi 
operari et lutum. Ipse est qui te superpositis ἑπαρί- 
stris οἱ compulsoribus ad opera tetrena flagtis ac 
verberibus agit, ut :zediflres illi civitates. lpse est 
qui te facit discurrere per szculum,; maris ac terrz 
elementa pro espidilate turbare. Ipse 139 est hie 
JEgypti rex, qui te forum pulsare litibus facit, et 
pro exiguo terrae cespite propinquos jurgiis faiiga- 
re, et, ut íta dicam (80*), castitati insidiari, deci- 
pere Innocentiam, domi fdhda, foris crudelia, intra 
conscieutiam flagitiosa committere. Cum ergo tales 
videris aetus tuos, scito te regi Agyptio militare, 
quod est mundi hujus spiritu agi (81). Si vero ei 
aliquid de hoc etiam altius sentieudum est, potest 
videri rex iste qui noscit Josephi, diabolus, « iusi« 
piens ille qui dixil in corde suo : Non est Deus **, » 
genti sug, hoc c$t apostatis angelis, colloqui, et 
dicere 79 : « Ecce gens filiorum lsrael magua mul- 
titado est, 5 de his scilicet qui possunt mente. Deum 
videre, € οἱ poteutior est nolis. Venité itaque; cir- 
e€umnscribamus jlios ne (forie increscant, et cum 
acciderit nobis bellum, cousentient et hi cum ad- 
versariis, el etpugnautes nos e£ibunt de terrd 
nostra, » Sed unde hoc sentit. diabolus? ubde iu- 
telligit quia magua gens sit Israel, et ipso fortior, 
nisi quia sxepe congressus est, &epe habuit lucta- 
men, et szpe superatus est? Scit. enim et. ipsum 
Jacob luctatum esse, et adjutorio angeli obtinuissd 


D advessarium, ct. invaluisse cum feo. Non dubita 


quin οἱ aliortin. sanctorum senserit luctamen, et 
spiritalia pertulerit ssepe certamina, et inde dicat (92) 
quia gens filiorum Israel wagna est valde, et valet 
süper nos. Sed et illud quod timet, néquando eve- 
niat ei$ bellum, et conseutiant adversariis ejtis; e$ 
devictis eis discedant de terra sua, videtar milii ex 
his qna sanctis patriarchis vel prophetis de adveiriu 
Christi nonnunquam iudicata fuerant, prasensisse, 


G Act vi, 7. "Philip, à, 22, 95, 94. *' Exod. t, 8,9. "* IT Tim. n, 8. *9 Psal. 


(807) Mss., « ut non iflud dicam ; slibb. cditi,eut 
ita dicam, » v. .. 

(81) Alias, « immundi sp ritus imperio agi. » 

(82) Alias, « divit, » et infra, « sed et illud quod 
tinent ; » al iss, ub in. uostro textu. 
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et inde scire quod δ.υῖ imrhineat bellum. Sentit A perdicem se dictum, quie non peperit. ούησέοβιςσον 


venturum qui exual principatus ejus οἱ potesta- 
tes. "5, et cuim fiducia triuinphet. cos, et affigat. in 
ligno crucis suz. Igitur convocata omni gente sua 
circumvenire et circumscribere cupit in. homini- 
bus rationabilem sensum, qui nunc figuraliter dici- 
tur Israel; et ideo prafecit eis magistros operum, 
qui eos cogant discere opera carnis, sicul eL in 
Psalmis dicit "* : « Et adinisti sunt. gentibus et di- 
dicerunt opera. eorum, » Docet eos et civilaleg 
edificare Pharaoni, Phitom (85), qux in nostra lin- 
gua signifirat os def[ectionis, vel os abyssi ; et Ra- 
messes (84), quie interpretatur. commotio linee ; 
Eton, id est Heliopolis quae dicitur civitas solis. 
Vides quales sibi civitates zedificari pracipit Pha- 
vao! Os, inquit, deficiens ; deficit namque os, cum 
mendacium loquitur, et a^ veritate probationibus 
delicit. llle enim ab initio mendax fuit τὸ, οἱ ideo 
tales. sibi eivitates sedificari vult. Vel etiam 08 
abyasi, quia abyssus perditionis, et interitus est 
Jocus. Et alia ejus civitas coinmotio tinez est. Our- 
nes enim qui eum sequuntur, ibi congregant the- 
sauros suos, ubi tinea exterminat, el ubi fures 
eflodiunt et. furantur, Sed et civitatem solis zdifi- 
cant falso nomine, pro eo quod converlit se sicut 
angelus lucis, In his ergo pravenit, iu his occupat 
mentes, qua ad hoc factae sunt, ut videant Deum. 
Prospicit tamen imminere sibi bellum, et maturuar 
geuti suze adfiturum sentit exitium. Ideo dicit quia 
gens Isvael valet super nos. Utinam et de nobis hoc 
dicat, sentiat nos valere super se ! Quomodo sentire 
lioc poterit ? Si cum mihi cogitationes injicit ma- 
les, et concupiscentias pessimas, ego non susci- 
prism, sed jacula ejus ignita scuto fldei repellam, si 
4n omeibus quicumque. suggerit menti me, ego 
memor-Christi mei Domini , dicam ?* : « Vade re- 
tro, Satana, Scriptum. est enim : Dominum Deum 
tuum adorabis, ct ipsi soli servies. » Si ergo hxc 
omni (ide, omui -coustantia agamus, dicit et de 
nobis, quia gens Israel magua est, et valet saper uos, 
Sed οἱ hoc quod dicit **: « Ne forte accidat nobis 
bellum, et consentiant et hi cum adversariis uo- 
siris ; » ex propheticis vocibus praevidit venturum 
sibi bellum et derelinquendum sea filiis Israel, et 


quia consentient adversario ejus, et adjicientur ad D 


Dominum. Hoc est eniin quod de eo Jeremias pro- 
pheta przedixerat ** ; « Clamavit perdix , congrega- 
vit qu nen peperit, fecit divitias suas non cum 
judicio, in dimidio dierujs ejus derelinquent euim, 
εἰ in novissimis suis erit. stultus. » Intelligit ergo 


*! Col. 1. 15 
** | xo.l. 1, 10. 


τε Psal, cvi, 39. 


"7 Exod, 1, 15, 16. "* ibid. 47. 


(85) Phitom, (lebraice eno Si ducatur ex T9 os, 
oris οἱ ΟΥΡ] absolvi, absiimni, deficere, nuucmnque  in- 
terpretabitur 0s defectionis, nam melius redderetur 
os perfectionis, si vero Ώ8 ex 19 et Qyn abyssus, 
abyssi, lerivaretur, verti posset os abyssi, ut Hlebraice 
scribitur DD, nou Qr. 


"! Joan, vit, 44. 


οἱ quod hi quos non eum judicio congregavit, in 
dimidio dierum suorum derelinquent enim, εἰ se- 
quentur. Dominnin. et Crestorem. suum Christum 
Jesum, qui eos genuit (85). Hle autem congregavit 
quos non genuit, Et ideo remanebit stultus in η» 
vissiniis suis, cum ad factorem et ad parentem suum 
universa, qu:e nunc pro hujus. tyrannide congemi- 
scil, creatura confugerit, £t lioc. indignatur, et 
dicit ", «ne expugnantes, inquit, nos, exeant de 
lerra nostra. » Non vull nos exire de terra sua, 
sed vult ut semper portemus imaginem terreni. Si 
enim ad adversarium ejus confugerimus, eum qul 
nobis pr»paravit regna celorum, necesse est u& 
relinquamus imaginem terreni, et suscipiamus iina- 


D ginem coelestis. Propterea ergo Pharao statuit ma- 


gistros operum, qui nos suas artes doceant, qui nos 
arlifices malitie faciant, qui nobis magisterium 
nialorum priebeant, Et quia multisuut isti magistri 
et doctores ialitiz, quos prafecit Pharao, eL 1333 
est ingens multitudo hujuscemodi compulsorum, qui 
omnes exigunt, imperant, et extorqueutopera terre- 
na : ideo veuiens Dominus Jesus fecit alios magistros, 
et doctores, qui puguantes adversum illus, et sub» 
jicientes omnes eorum principatus, el poteSiates, 
οἱ virtutes, defendant 4 violentiis eorum οφ 
lsraci, et doceant nos opera lsraelitica : et rursum 
doccant nos mente Deum videre, relinquere opera 
Pharaonis, exire de terra ZEgypti, abjicere Zgy- 
ptios et. barbatos mores, deponere totun veierem 
liominem cutn actibus suis, et induere novum, qui 
secundum Deum creatus est. renovari semper de 
die in diem ad imaginem ejus qui fecil nos (46) 
Christi Jesu. Domini nostri cui est gloria et impe- 
rium in sicula sveeulorui. Amen. 
HOMILIA 1l. 
De obsteiricibus. 

4. Multa quidem adversum gentem Dei molitar 
rex iste , qui non novit Joseph , et artes nocendi 
novas semper inquirit, Yerum nunc calliditas ejes 
sopereininel modum , cum obstetricum ministerle 
sobole n gentis conatur exstinguere , quarum arte 
solet vito servari. Quid enim dicit ? « Et dixit, in- 
quit **,rex /Egyptiorum obstetricibus Hebraeorum , 
quarum uni nomen erat Sephora , et noinen alie- 
rius Phua , et ait : Cum obstetricabitis Hebraeas, et 
prope partum erunt, si masculus fuerit, occidite il- 
lum , si femina , vivificate. » Sed his adjungitur im 
consequentibus **: « Timuerunt autem obstetrices 
Deum, et non fecerunt sicut. praceperat ilis rex 


σν Mati. iv, 10. "Exod. 1, 10. "* Jer. xvri,. ἐξ. 


(84) Ramesses, llebraice Doy" 8 verbo Dy" (ο- 
nare, commoveri, ct voce pD linea, blatta; recte 
interpretatur commotio tinea. 

. (85) Sic mss. Alias, « qui nos genuit, » 

(86) Alias , « Qui fecit nos in gloriam et laudem 

Suam. » Sed iuss. ut in no»tro textu, 
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Aaypti, et. vivificaliant masculos. » Si secundum A spectui habentur et contemptui. Inde. contumeliis 


historie narrationem (87) suscipienda essent quee 
geripta sunt, videtur hoc quod dicit Scriptura, quia 
Ώου fecerunt obstetrices secundum quod prxcepe- 
rat eis rex /Egypti, stare nou posse. Non enim iin- 
veniuntur obstetrices non vivificasse feminas, quas 
praecepit rex /Egypti vivilicari. Sic euim ail 59, « οἱ 
masculus est, occidite illum; si femina, vivilicate. » 
Et si non fecerunt obstetrices sicut przceperat rex 
JEgypti, debuerant utique sicut masculos vivilica- 
bant contra preceptum regis, ita feminas occidere, 
ut ei hoc esset contra precepium regis. Nam fe- 
minas vivificasse, secundum praxcepium es! fecisse 
Pharaonis. llic interim propter eos qui amici sunt 
literze, οἱ non putant legem spiritalem esse et spi- 
Püaliter int-lligendam. Sed nos qui omnia quie 
scripla sant non pro narrationibus antiquitatum , 
sed pro disciplina et utilitate nostra didiciunus 
scripta, lizec qua leguntur, etiam nunc fleri nou so- 
lum in hoc mundo, qui ZEgyptus figuraliter dic:tur, 
sed in unoquoque nostrum deprehendimus. Requira- 
mus ergo quomodo rex /Egypü , qui est princeps 
hujus mundi, tivificari mares non vult, feminas 
vult. Si meministis, $:pe ostendimus disputautes , 
quod iu feminis caro.et alfecius carnis designatur, 
vir autem. rationabilis sensus , et. intellectualis sit 
spiritus. Sensum autem rationabilem , qui potest 
cx«lestia sapere, qui potest intelligere Deum, et qua 
Sursum sunt quxrere, hunc odit Pharao rex et 


princeps Agypti, lunc necari cupit et interitni. Cu- € 


pit autem quicunque earnis sunt. vivere, et qux 
8d materiam pertinent corporalem, hzc nou solum 
vivere , sed et augeri et excoli cupit. Vult enim ut 
omnes carnalia sapiant, temporalia desiderent, quae 
sapra lerram sunt qusrant, nemo elevet ad coetum 
culos suos, nemo requirat unde hue venerit, nemo 
patriam paradisum recordetur. Cum ergo videris 
homines in voluptatibus et deliciis vitam ducere , 
luxu fluitare, epulis, vino, conviviis, cubilibus et 
impudicitiis operam dare, in istis scias quod rex 
Agypti masculos necat, et vivificat feminas. Si 
vero roruni quemque videas unum ex mille ad Do- 
minum converti, oculos sursum erigere, qux per- 
petua sunt οἱ aeterna quarere, contemplari non ea 
quz videntur, sed quae non videntur, odisse delicias, 
$mare continentiam , luxuriam. fugere , excolere 
virtutes, istun quasi masculum, quasi virum ne- 
cari cupit Pharao, persequitur , insectatur , mille 
adversus eum machinis pugnat. Odit tales, vivere 
eos in /Ezypto non sinit. Inde ergo est quod in hoc 
mundo servi Dei et ounes qui Deum quarunt, de- 


. Exod. 1, 10. ** ibid. 17. 


Vide lib. it, Origen.. quest, 143. 
. (88) Sephora, Hebraice ?T^2v a radice ^U elegans 
esse, male interpretatur passer, optime vero verte- 
retur passer, si Hebraice scriptum esset, iT1DX a radice 
"13 evolarit. 
(89) Pla, Hebraice 15) unde interpretari possit 
rubens , vel verecunda , ignorare me fateor. Phua. 


expositi sunt, inde replentur opprobriis, inde odia 
jn eos et per:ecutiones agitantur , qnia odit eas 
Pharao , odit hujusmodi mares, qui feminas amat. 
Iste etiam obstetrices corrumpere aggreditur, et per 
ipsas implere quod desiderat, quarum etiam. no- 
mina nobis per provisionem Spiritus sancii , qui, 
hac scribé voluit, indicantur. Sephora (88), iuquit, 
una, quz interpretatur. passer εἰ Phua (89), quie 
apud nos vel rubens, vel verecunda dici potest. Per 
has igitur necari mares et vivificari solas feminas 
quaerit. 

3. Sed quid dicit Scriptura? « Et timebant , iu 
quit **, obstetrices Deui , et non fecerunt sicut 
precepit eis rex /Egypti. » lstas obstetrices dixe- 
ruunt ante. uos quidam, rationabilis eruditionis for- 
mam tenere. Obstetrices enim inedicee quadam 
sunt (90), et tam masculos nascentes 146, quam 
feminas foveut. Eruditio ergo ista communis ratio- 
nabilis scientia, ad omnem propemodum: pervenit 
sensum, omnes instruit, omnes fovet. Si quis in ea 
virilis animi fuerit, et voluerit coelestia quierere et 
divina sectari, veluti medieatus, et fotus per hujus- 
modi eruditionem (91), ad divinorum iutelligen- 
tiam paratior veniet. Una est enim velut passer quae 
celsiora docet et rationabilibus dociriuz pennis in 
altum volare provocat animos. Alia qux rubens est 
vel verecunda, moralis.est, mores compouit, vere- 
cundiam docet , instituit. honestatem. Mihi tamen, 
quoniam dicit de his Scriptura, quia timebant 
Deum , et non fecerunt precepta regis Egypti, vi- 
dentur obstetrices iste dux utriusque Testamenti 
figuram servare , et Sephora quie passer interpre- 
tatur, legi, quie spiritalis est, posse conferri ; Phwua 
vero (ΙΒ rubens , vel verecunda est , indicare Evan- 
gella, ασ Christi sanguine rubent , et per univer- 
sum mundum passionis ejus rutilant eeuore. Ah 
ls ergo animse qux nascuntur in Ecclesia, velut 
obstetricibus medicantar, quia ex Scripturarum le- 
ctione euncta in easeruditionis mcdicina confertur. 
'Tentat tamen Pharao per-hzee necare Eeclesiz ima- 
sculos, cum studiosis quibusque it Scripturis divi- 
nis h:xreticos sensus et perversa dogmata suggerit. 
Sed stat immobile fundamenturm Dei. Timent enim 
obstetrices Deum, id est timorem Dei docent, qua 
« initium sapientie timor Domini *!. » Sic denique 
competentius aptari puto et jllud quod in posteriori- 
bus scriptum est, ubi dicit 5*: « Quia timebant obste- 
trices Deum, fecerunt sibi domos (99-95). » Quod 
dictum nullam consequentiam secundum litteram 
habere potest. Quis enim ordo est, ut dicat : « Quia 


*! Psal. cx, 10. *' Exod. 1, 21, 


enim. mihi. videtur radicem habere ;799 exclana- 
vit. 

(90) Sic mss. Alias, « inedia qu:edam sunt. » 
(94) Alias « eruditiones. » 

(92-95) Fecerunt sibi domos. In Webraeo fonte ha- 
betur, « et fecit eis domos, » id est propagavit ea- 
rum sobolem. — Vide lib. n. Orig., quasst. 135. 
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timebant οἱ stetrices Deum, fecerunt sibi domos? » A el orationibus superandum. Propterea et oblita 


quasi propterea domus fiat , quia timetur Deus. 
Joc si 1ta accipiatur ut scriptum est, non salum 
nihil conscquentiz, sed et inanitatis plurimum ha- 
here videbitur. Sin autem videas quomodo Scri- 
pture Novi ac Veteris Testamenti timorem Dei do- 
centes domos Ecclesi: faciant, ut upiversum orbem 
lerra orationum domibus  repleant, tune. quod 
scriptum est, rationabiliter scriptum videbitur. Sie 
ergo ist:e obs'etrices, quia timent Deum et timorem 
Dei docent , non faciunt przceptum regis Agypti , 
sed vivificant masculos suos, nec tamen dicitur quia 
paruerint pricepto regis AEgypti, ut vivificarent fe- 
minas. Ego copfileuter audeo dicere secundum 
Scripturze sensum (94) : Obstetrices ἱνί non vivifi- 
cant feminas. Neque enim vitia doceutur in Eccle- 
siis nut luxuria pradicatur, aut peccata nutriuntur 
(hoc euim vult Pharao, eum viviflcari feminasjub. t), 
se. sola virtus excolitur, et ipsa sola nutritur. Ve- 
rum lizc ad unumquemque nostrum referamus. Et 
tu ei times Deum , uon facis preceptum regia AEgy- 
pu. llle enim tibi praecipit ut in deliciis vivas , ut 
diligas przeseps saeculum, ut praesentia coneupiscas, 
Tu sl. Deum times , et exhibes obstetricis officium 
anita Lus, οἱ ei salutem couferre cupis , nou facis 
Ίο, sed vivificas masculum qui iu te est, interio- 
rem tuum homiuem medicaris et foves, et ipsi per 
acius aut intellectus bonos vitain conquiris ater- 
nam. 


sibi omnia regna mundi, et gloriam eorum contem- 
hit, ut et tu contemnens gloriam mundi possis 
superare tentantem. AEgyptii vero, quibus Pharao 
dedit przecepta, feminas tantum viviflcant, oderunt 
masculos; oderunt namque virtutes, vitia tantum 
et voluptates nutriunt. Et nunc. Igitur in-idiantur 
Agyptii, si forte Hebrzis nascatur aliquis masculus, 
ut statim persequantur et interficiant, nisi caveant, 
niii observent , et occultent gerieu. masculinum. 
Denique refert Scriptura ** quod de tribu Levi quae- 
dam genuit masculum (95), et videns infau:em esse 
elegantem, occultavit eum mensibus tribus. Vide si 
Bon propterea nobis przcipitur , ne bonos actus 1η 
publico geramus, ne justitiam nostram coram hotar- 
nibus faciamus, sed ut clauso ostio oremus Pa!rem in 
1355 occulto, et quod facit dextera nostra, id nesciat 
sinistra, Nisi enim in occulo fuerit, divipietur ab 
AEgyptiis, invadetur, in flumen jactabitur, undis et 
fluctibus submergetur. Ergo si facio eleemosynam, 
quia opus Dei est, masculum genera. Sed si ita 
faciam, ut hominibus iunotescat, et ab hominibus 
laudem quaram, et non eam occul(avero, rapta cst 
ab /Egyptiis eleemosyna mea, et in flumen demersa 
est, et tanto labore, tantoque studio ZEgyptiis mas- 
culum genui. Propterea, o. vos, populus Dei qui 
b:ec auditis, nolite putare, ut spe jam diximus (96), 
veterum vobis fabulas recitari, sed doceri vos per 
bac, ut agnoscatis ordinem vitae, instituta morum, 


5. Sed post hiec ubi vidit Pharao quod per obste- ϱ (dei, virtutisque certamina. 


trices noy posset necare masculos Israel , « prace- 
pit, inquit * omni populo diceus : Qinne masculi- 
hum quodcunque natum fuerit Hebraeis, in. (lumen 
projicite, et omne femininum vivilicate. » Videte quid 
princeps hujus muudi precipit suis ut infantes no- 
stros rapiant, et in umen projiciant, primae statiim 
nativitati nostroruin insgidiautes continuo , ut ubera 
Ecclesie priua contigerint, irruant, diripiant, pet- 
sequantur, undis et flpctibus hujus seculi absor- 
beant. Videte quid audiatis, sapientia Dei per Salo- 
mouem dicit *&: « lutelligibiliter intellige quze ap- 
ponuntur tibi. » Vide statim ut natus, imo ut renatus 
fueris, quid tibi imminet. Hoc illud est, quod in 
Evangelio legis **, quia Jesns staim ut ascendit de 


4. « Videutes » ergo isti de tribu Levi « elegantem 
esse infantem , celaverunt. eutu mensibus tribus. 
Cumque non possent amplius celare euro, sumpsit, 
inquit **, mater ejus tibin (97), et linivit biuunine, 
et injecit iufantem in eam, et posuit in palude se- 
cus (lumen, et observabat soror ejus de longe, ub 
videret quid accideret ei. Descendit autem filia Pha- 
raonis, ut lavaretur in flumine, et audivit ploran-. 
tem infantem, οἱ misit, inquit, et assumpsit eum, 
et dixit filia Pharaonis, quia de infantibus Hebrzeo- 
rum est hic. » Post hzc jam refertur quomodo so» 
ror ejus dixit, ul matrem pueri vocaret, quae eum 
nutriret, « Et dixit, inquit "*, ad illam filia Pharaonis: 
Custodi mihi huuc infantem, et nutri eum mibi, 


baptisino , « ductus est a. spiritu in desertum ut D ego autem dabo tibi mercedem. Cunique nutrisset 


tentaretur a diabolo, » lloc ergo est quod et hoc loco 
Pharao praecepit populo suo, llebraos infantes sta- 
tim ut nati fuerinLinvadant, diripiar.t,aquis submer- 
gant. Που fortassisest quod per Prophetam dicitur *"; 
« Quia intraverunt aquze usque ad animain meam. 
Detixus sum in b mo profundi, ei non est substan- 
tia. » Sed propterea Cliristus superavit et vicit , ut 
tibi vincendi iter aperiret. Propterea Jejunans vicit, 
ul et tu scias bujusmodi genus diemonierum jejunii 

δν Exod, 1, 22. ** Prov. xxin, 1. 
Φ υἱ νειᾳ. * Exod. iit, 9, 


(94) Alias, « Scripturze sensus. 2, 
(95) Alius, « masculinum. » 
(96) Vide lib. y. Origen., quast. 13. 


5 Matth, 1v, 1. 


eum, et fortior factug esset, induxit illum ad filiam 
Pharaonis, et factus est ei in filium, et nominavit 
nomen ejus Moyscn, dicens quia de aqua eun as- 
sumpsi. » Singula hzec immensis repleta mysteriis, 
tempus exigunt grande, et totius diei spatium si in 
bis consumamus , vix fortasse sufficiet. Breviter 
tamen aliqua nobis pro Ecclesize aedificatione pul - 
sanda sant. Puto filiam Pharaonis Ecclesiam qux 
congregatur cx gentibus videri posse, quae quamvis 
*' Psal. Lxvin, 1, 2... 5* Exod. n, 1. *" Kxod. i1, 


(97) Tibin. Septuaginta. reliquerunt. vocen, ITe- 
braicam oam qua significat arcam aut. potius. vas 
nayigationi aptum. 
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impium et. iniquum habeat patrem, tainen. dicitur A egregium, totum elegans. Totum enim magnum 


ad eam per Proplietam *! : « Audi, filia, et vide, 
ek inclina aurem (tuam, et obliviscere populum 
tuum, et domum patris tui, quia concupivit rex spe- 
eiem tuam. » Hzc ergo est qus exiit de doino pa- 
wis et venit ad aquas , ut lavaretur a peccatis. que 
eontraxerat in domo patris sui. Denique statim 
viscera misericordie suscipit, et miseratur infan- 
em. Hiec ergo Ecclesia ex gentibus veniens, in pa- 
lede invenit jacentem Moysen , abjectum a suis et 
expositum, dat eum nutrici, et nutritur apud suos, 
ibi agit infantiam. Cum autein fortior factus est, 
tunc inducitur ad eam, et adoptalur in filium. 
Moyses autem quia lex appellatur, in. multis locis 
jam sz pe dissertum est. Veniens ergo Ecclesia ad 
aquas baptismi suscepit etiam legem, qua Lamen 
aBX erat intra. tibin conclusa, pice οἱ bitumine 
oblita. Tibis genus est tegminis, ex virgis aut ex 
papyro contexium, vel etiam ex arborum cortice 
lormatum, intra quod injeelus infans videbatur 
expositus. Jacebat ergo lex conclusa intra hujus- 
mod; tegmina, et pice ac. bitumine oblita, vilibus 
et terreis judzorum sensibus (98) sordebat ob- 
Sepia, usquequo Ecclesia veniret ex gentibus et 
assumeret eam de luteis et palustribus locis, atque 
intra sapientixz: aulas οἱ regalia tecta conscisceret. 
Hec tamen lex infantiam $uam apud suos trausigit. 
Apud illos enim qui spiritaliter eam intelligere ne- 
seiunt, parvula est et infans, et lacteufium habens 


(os. Cum vero ad Ecclesiam venit, cum Ecclesiae C 


ingreditur domum, fortior est et validior Moyses. 
moto enim velamine litterz, perfectus in lectione 
ejus cibus eL. solidus invenitur. Quid tamen est 
quod εἰ mercedem nulrimentorum 4 (ilia percipit 
Pharaonis, illa apud quam lex et nata est, οἱ nu- 
Vita ? Quid est quod Synagoga accipit de Ecclesia ? 
Puto illud inielligi posse, quod idom Moyses scri- 
bit, dicens ** : « Ego in non gentem in zmulatio- 
nem vos inducam, in gentem insipientem in iram 
vos Concitabo. «etSynagoya ergo de Ecclesia istud 
mercedis accipit, ut ultra idola non colat. Videns 
eniin eos qui ex. gentibus suut, ita ad - Deum con- 
versos esse, ut ultra idola nesciont, Deum praeter 
wnunm neminem venerentur, ipsa erubescit idola 
witra jam colere. lstud ergo recipit beneficii de 
Ecclesia Synagoga, quod ei parvulam nutrisse visa 
est legem. Sed. et nos etiain si Pharaonem liabui- 
mus patrem, etiam si nos in operibus malis genuit 
princeps bujus mundi, cum venimus ad aquas, 
assumamus.ad nos legem Dei, nee nobis sordeat 
liuerze ejus vile tegumen et obscurum, qua parva 
ejus sunt. et lacleniia. concedamus, qua perfecta. 
et valida sunt, sumamus, atque liac intra cordis 
Bostri tecta regalia collocemua. Grandem οἱ vali- 
dum habcamus Moysen, nihil de eo parvum, nihil 
humile sentiamus; sed magnificum totum, totum 


οἱ Psal. xtiv, 14, **. Deuter. xxxi, 21. 
19,12. "' Psal. Lxxxi,10.. ?* Ephes, vi, 19. 


(98) Mss., « tetris Judicorum sensibus. ». 


est, quidquid spiritale, quidquid sublimis intelli- 
gentia est. Et oremus Dominum Jesum Christum 
ul ipse nobis revelet οἱ ostendat quomo:o magnus 
est Moyses, et quomodo sublimis est. ἱρ5ο enim re- 
velat, quibus vult, per Spiritum sanctum. Ipsi 
gloria οἱ imperium in saecula saculorum. Auicn. 


HOMILIA | 1i, 


De eo quod scriptum est : « Ego autem gracili voce 
sum, et lardus lingua.» 


1. Donec esset Moyses in /Egypto et erudirctur 
omui sapientia ZEgypiiorum, non erat gracili voce 
nec tardus lingua, 196 uec profitebatur (99) se 
esse iueloquentem. Erat. enim quantum ad /Egy- 
p'ios, et sonora vocis, et eloquentiz incomparabilis. 


D Ubi autem coepit audire vocem Dei et eloquia di- 


viua suscipere, lunc sensit exilem et gracilem vo- 
cem suam, lardamque et impeditam esse suam iu- 
telligit linguam ; tuncse pronuntiat mutum ?*, cum 
cepit agnoscere verum illud Verbum, quod erat 
in principio apud Deum **, Sed quo facilius quad 
dicimus possit adverti, utamur lujusmodi similitu- 
dine. Mutis animalibus quamvis sil. imperitus el 
indoctus, rationabilis bomo si cou paretur, videbi- 
tur eloquens ad comparationem eorum qus et 
rationis et vocis expertia sunt ; sí vero eruditis et 
eloquentibus viris, atque in omui sapientia proba- 
tissimis conferatur, et ineloqueus et mutus videbi- 
tur. Αἱ si ipsum quis coutempletur divinum Ver- 
bum, ipsamque divinam respiciat sapientiam, quan- 
levis sit eruditionis, et quanta cunque sapientiae, 
mulio amplius quaum apud nos sunt pecudes, ipse 
apuJ Deum mutum se animal prufitebitur. IIoc ui- 
mirum erat Moyses. Quod ct beatus David intuens, 
et tali ordine. semetipsum ad divinam sapientiam 
librans, dicebat ** ; « Ut jumentum factus sum 
apud te. » Secundum hoc ergoel propletarum 
maximus Moyses in przsenti lectione dicit ad eum, 
quod gracili voce sit, et tardus lingua, quod et non 
$iL eloquens. Omnes enim homines ad compara- 
tionem Verbi divini, non solum incloquentes, sed 
et muti putandi sunt, 

2. Quia igitur in id intelligeniizte profecit ut 
aguoscerel seinetipsum,in quo est pars maxima sa-- 


D pientiz , remunerat eum divina dignatio. Audi 


quam optimis magnificisque muneribus. « Ego, in- 
quit **, aperiam.os tuum, et iustruaim te quie opor- 
teat te loqui. » Beati. sunt, quorum Deus os aperit 
wt loquantur. Prophetis Deus aperit os, el replet 
iud eloquio suo, sicut in prasenti dicit : « Ego 
aperiam os Quum, et instruam te qua oporteat 1g 
loqui. ». Sed et per David dicit Deus *' : « Dilata os 
tuum, et replebo illud. » Süniliter et Paulus 4i- 
cit ** : « Ut detur mihi sermo in adapertione oris 
mei. ».Eorum ergo qui verba Dei loquuntur, 08 
Deus aperit. Vereor autem ne sint aliqui, quorum 


5» Exod, iv, 10. ** Joan. 1, {, ** Psal. Lxxn, 20. '* Exod, 


(99) Alias, « profitetur. »--. 
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econtrario os diabohis aperiat, Nam. qui loquitur A Si quando ergo vana dicuntur, si quando inania, 


mendacium, ο ΙΟ οί quia. diabolus aperuit os 
ejus ut. mendacium loqueretur, Qui. faisum testi- 
"monium dicit, qui scurrilitates ac turpitudines et 
extera hujusmodi de ore suo proferunt, diabolus 
"aperuit os eorum. Vereor ne ct susurronun et de- 
tractorum. os diabolus aperiat, sed et eorum qui 
otios" verba proleruut, pro quibus reddenda in dic 
judieii ratio est. Jam vera qui iniquitateu in ex- 
celsum loquuntur, qui negant Dominum meum Je- 
sum Christun in carne venisse, vel qui Spiritum 
sanctum blaspheiant, quibus neque in przsenti 
peque in futuro sx. ulo remittetur, quis dubitet 
quod os eorum «diabolus aperiat? Vis tibi et hoc de 
' Seripturis ostendam, quomodo hujusmodi homi- 
nibus, qui adversum Christum loquuntur, os dia- 
bolus aperit? Vide quid scriptum est ** de Juda, 
quomodo refertur quia introivit in illum Satanas, 
el quia imisil in cor ejus diabolus, ut traderet Do- 
minum. lpse ergo aperuit os ejus, ut loqueretur 
cum priucipibus et Pharisseis, quomodo euin trade- 
rel, accepta pecunia '. Unde mihi videtur non esse 
parve gratise intelligereos quod aperit Deus, et intel- 
ligere os quod aperit diabolus. Non est sine sancti 
Spiritus gratia. hujusmodi os et verba digcernere. 
Et ideo in divisionibus spiritalium gratiarum addi- 
tur etiam hoc, quod datur quibusdam discretio 
spiritunim *.. Ergo spiritalis est gratia per quam 
spiritus discernitur, sicut et «libi dicit Apostolus *: 
« Probate spiritus si ex Deo sunt (1). » Sed sicut 
Deus aperit os sanctorum, ita puto quod et aures 
sanctorum. Deus aperiat ad audienda verba divina. 
Sic euim dicit Isaias propheta * : « Dominus aperuit 
mihi aurem, ul sciam quando oporteat dici ver- 
hun. » Sic et. oculos aperit Domiuus, sicut ape- 
ruit oculos Agar : « Et vidit puteum aquae vivae *.» 
Sed et Eliseus. propheta. dicit * : « Aperi, Domine, 
oculos pueri, ut videat. quia plures nobiscum sunt 
quam cum adversariis. Et aperuit, inquit, Domi- 
nus oculos pueri, et ecce totus mous plenus erat 
equitibus, et curribus, auxiliisque coelestibus. Cir- 
cumdat eniin angelus Doinini in circuitu timentium 
eun, ut. eripiat eos *. » Aperit ergo, ut diximus, 
Deus, et os, οἱ aures, et oculos, ut vel loquamur, 


inepta, Lurpia, profana, scelesta proferuntur, qui 
novit Domini eruditionem, claudit aures, et avertit 


: auditum, et dicit !* : « Ego autem sicut surdus non 


audiebam, et sicut mutus, qui non aperuit os 
suum. » Bi vero ad utilitatem onim: pertinent quae 
dicuntur si de Deo sermo est, si mores docet, vir- 
tutes. invitat, vitia resecat, patere debent aures 
hujuscemodi eloquiis; et non solum aures, sed 
et cor, et. mens, et tota ad hujuscemodi audi- 
(um anime jonva pandenda est. Bunuwa tamen 
1397 moderatione przecepti u$a. est lex : ut non di- 
ceret : Non audies auditum vanum, sed non reci- 
pies. Nam vana frequenter audimus, Marcion qua: 
loquitur, vana aunt. Valcutiuus qua loquitur, va- 
"a sunt: et omnes qui contra createrem Deum lo- 
quuntur, vana sunt quz loquuntur. Sed tamen fre- 
quenter nos audimus ea, ut adversum ea respoun- 
dere possimus : ne forte subripiant simplicioribus 
quibusque fratrum nostrorum per sermonis orna- 
tum. Audiinus ergo haec; sed noa recipimus. Dicta 
sunt enim deore illo quod diabolus aperuit. Kt 
ideo orandum nobis est, ut. dignetur Doininus ape- 
rire os nostrum ; ut pussimus et. contradicentes re- 
vincere, et obturare os quod diabolus aperuit. lH:ec 
de co quod scriptum est !! : « Ego aperiam os tuum, 
et iustruam le, qux oporteat te loqui. » Non solum 
autem Moysi promittitur os aperiri a Demino, sed 
et Aaron. Dicitur enim et de ipso !! : « Ego ape- 
riam os tuum, et os illius, et instruam vos qua fa- 
ciatis. » Occurrit enim et Aaron Moysi , et exiit de 
AEgypto. Occurrit autem ei. Ubi? iii quali loco? in- 
terest enim ubi occurrat Moysi is, cujus os aperien- 
dum est a Deo. Occurrit enim, inquit, in montem 
Dei. Vides quia merito aperitur os ejus, qui potest 
oceurrere iu. montem Dei. Petrus, et Jacobus, et 
Joaunes, in montem Dei ascenderunt, ut transfor- 
matum Jesum videre mererentur, et Moysen cum 
ipso atque Eliam viderent in gloria. Et tu ergo nisi 
ascenderis ad montem D»i, et ibi occurreris Moysi, 
ilest nisi excelsum legis ascenderis sensum, wisi 
ad spiritalis intelligenti» cacumen evaseris, son est 
os tuum apertum a Domino. Si in liumili loco litte- 
re steteris,et historie textum Judaicis narrationi- 


vel cernamus, vel audiamus quie Dei sunt. Sed et p bus innectas, non occurristi Moy ij in monutetn Dei, 


illud non otiose accipio quod dicit propheta : « Eru- 
ditio, inquit *, Domini aperuit milii aurem. » Hoc 
mihi videtur ad nos, id est communiter ad omnem 
Dei Ecclesiam pertinere. Si enim in. Domini eru- 
ditione versemur, aperit et nobis aurein Domini 
eruditio. Auris vero quie per eruditionem Domini 
aperitur, nom semper aperta est, sed aliquando 
zperta, aliquando clausa est. Audi  legislatorem 
d.centem ? : € Ne receperis (2) auditum vanum. » 
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(1) Alias, « qui ex Deo sunt. » 
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nec es tuum aperuit Deus, neque instruxit te qua 
oporteat ie loqui. Nist ergo Aaron occurrisset May- 
8i in monte, nisi ejus sensum sublimem vidisset et 
arduum, nisi excelsam ejus. intelligentiam perspe- 
xissel; nuuquam ei locutus fuisset. verba Dei, ne- 
que virtutem signorum prodigiorumque tradidissct, 
neque participem eum tanti mysterii conscivisset. 

5. Verum quoniam longum est de singulis per 
ordiuem dicere, videamus ingressi a! Pharaonem 


» Genes. xv, 18. 
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(2) Alias, « respexeris. » 
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Moyses et Aaron quid dicunt !* : « [Lec dicit Domi- A iu aliis totum triduum ipse possidet, Sed illi beati 


μυς; Dimitte populum meum, ut serviant. mibi in 
eremo. » Non vult Moyses ut papulus in. Agypto 
positus serviat Domino, sed ut exeat in. deserti, 
et ibi serviat Domino Ίος est sine dubio quod 
üsiendit, quia donec quis in tenebris szecularibus 
u:anet, et iu uegotiorum obscuritate versatur, non 
weiest servire Domiro. Non enim potest duobus 
de minis servire : non potest Domino servire οἱ 
am ammonz ". Exeundum igitur nobis est d. Z£zy- 
pto; relinquendus est mundus, si volumus Domino 
servire. lielinquendus autem, dico, noon loco, sed 
aniin0; non itirere proficiscenilo, sed fide profi- 
cieudo. Audi hx»c eadem Joannem dicentem '5 5 
« Filioli, nolite diligere mundum, neque ea. qux 
ju mundo sunt, quoniam oune quod in mundo 
est, desiderium carnis est, οἱ desiderium oculo- 
rum. » Kt quid tamen dicit? Quomodo, vel quate- 
nus proficisei jubet ex Egypto, videamus : «Viam, 
inquit 15. triwu dierum ibimus in eremo, et ibi 
immolabimus Dowino Deo nostro. » Qu: est via 
trium dierum, qua nobis incedenda. est, ut exemnn- 
tes de Egypto pervenire possimus ad locum in 
qno immolare debeamus? Ego viam illum intelligo 
qui dixit ὃς « Ego sum via, ct veritas, ct vita. » 
W.ec via triduo nobis incedenda est. Qui enim con- 
fessus fuerit in ore suo Dominam Jesum, et cre- 
di:'erit in corde suo, quod Deus illum suscitavit a 
mortnis tertia. die, salvus erit. !*.. [Irc ergo est 
tridui via, per quam pervenitur in locum in quo 
Domino immoletur et reildatur sacrificium laudis, 
Mac, quantum ad. mysticum pertinet. intellectum. 
Si vero etiam moralem, qui nobis perutilis est, 
requirimus locum, iter tridui de /Egypto proflci- 
scimur, si ita nos ab omui inquinamento anim:e et 
corporis ac spiritus couservemus, ut, quemadmo- 
dum dixiz Apostolus '*, « integer spiritus vester et 
anina, et corpus in die Jesu Christi servetur. » 
Tridui iter proficiscimur de Egypto, si rationa- 
lem, naturalem, moralem sapienti: de rebus 
mundialibus auferentes ad statuta divina conver- 
timus; tridui iter de Egypto proficiscimur, si pu- 
rificantes in nobis dicta , facta, vel cogitata (tria 
$unt enim bxc, per qux peccare homines possunt), 
efficiamur mundi corde, ut possimus Deum videre. 
Vis autem videre qu» hujusmodi sunt, quie in 
Scripturis indicat Spiritus sanctus? Pharao. hie, 
qui est princeps Egypti, ubi 5ο videt vehementius 
perurgeri, ut dimittat populum Dei, secundo loco 
loc cupit impetrare ne longius abeant, ne totum 
triduum proficiscantur, et dicit ** : « Non longe 
abeatis. » Non vult longe a se fieri populum Dei; 
vult eum si non in facto, vcl in sermone peccare : 
si non in sermone, vel in cogitatione delinquere. 
Nan vult ut totum a se triduum proficiscantur. Vult 
iu nobis vel unuim diem suum babere ; in aliis duos; 
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qui integrum ab eo triduum secedunt, et nullam in 
eis auam possidet diem, Non ergo putetis, quia tune 
tantummodo eduxit Moyses populum de /Egypto. Et 
nunc Moyses, quem habemus. uobiscum (liabemus 
enim Moysen, et prophetas), i est. lex Dei vult te 
educere de Egypto; si audias eam, vult te. longe 
facere a Pharaone. Eruere te cupit de opere luti. ei 
palearum ; si tamen audias legem Dei, et 138 sp i 
ritaliier. intelligas. Non vult te in. carnis οἱ tene 
lhrarum actibus permanere, sed. exire ad eremum . 
venire ad locum perturbationibus et fluctibus seculi 
vacuum , venire ad quietem silentii. Verba euim δὲ» 
pientiz in sileutio εἰ quiete discuntur. Αά huuc 
ergo locum quietis cum veneris, ibi poteris immo- 
lare Domino, ibi legem Dei et. virlulem divinae vo- 
cis agnoscere. Propterea ergo enpit tc Moyses ejicere 
de medio fluctuantium negotiorum, et de medio 
perstrepentium populorum. Propterea cupit tc exire 
de /Egypto, id est de tenebris ignurantiz ; ut legem 
Dei audias, et lucem scienti:e eapias. Sed ohsistit 
Pharao; relaxare te non vult rector. tenehrarum 
harm ; non vult te abstrahi de tenebris suis, οἱ ad 
scienti:e lumen adduci : et audi quid dicit : « Quis 
est, inquit ?*, cujus audiam vocem? Nescio Domi- 
num, ei [srae! non dimittam. » Audi quid respon- 
dit princeps hujus mundi, nescire se Deum dicit. 
Vides quid agit eruda superbia. Douec in laboribus 
hominum non. est, et cum hominibus non flagella- 
tur ?*; propterea tenuit eum superbia, Denique vi- 
debis eum paulo post quantum proficit in flagellis; 
quanto melior verberatus efficitur. Iste qui modo 
dicit : « Nescio Dominum, » postea cum vini sense- 
rit verberum, dicturus est ** : « Orate pro ime Do- 
minum, » et non solum hoc, sed etíam contestanti- 
bus magis fatebitur quia digitus Dei est in virtute 
signorum. Nemo ergo ita ineruditus, divinz sit di- 
scipliu:e, ut flagella divina perniciem putet, ut ver- 
bera Domini. paenalem. credat interitum. Ecce Pha- 
rao durigsimus: tamen proficit verberatus, Aute 
verbera Dominun nescit ; verberatus supplieari pro 
se Dominum rogat. Est profectus in poeuis, hoc 
ipsum aguoscere quod merueris pueuam. « Nescio 
eigo, ait, Dominum, et Israel. non dimitto, » Sed 
vide in Evangeliis, quomodo verberatus emendet 
lianc vocem. Scripuim est. enim quia. clamaverunt 
d:mones ad Dominum , et dixerunt ** : « Quid ve- 
nisti ante tempus torquere nos? Scimus te qui sis* 
Tu cs Filius Dei vivi. » Ubi tormenta senserunt, 
sciunt Dominum. Ante flagella dicit. « Nescio Do- 
minum, et. Israel. non dimitto, » sed postea lsrael 
dimittit, et non solum dimittit, sed et ipse perur- 
gebit eum exire. Nulla euim societas lucis ad tene- 
bras; mulla pars fideli cum. infideli ?*, Sed quid 
adliuc addit in. responsis suis? « Quare, inquit **, 
Moyses et Aaron, pervertitis populum ab operivus? 
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Discedite unusquisque ad opus vestrum. « Donec À quam pravdicatio divina nascalur, non est tribula- 


secum. est populus, et lutum operatur ac. laterem, 
donec in paleis occupatus est, non putat eum esse 
perversum, sed :eci^ itinere incedere, Si vero dicat, 
Volo ire viam trium dierum et servire Domino, per- 
verti populum dicit per Moysen et Aaron. Hoc qui- 
dem dicebatur antiquis. Sed et hodie si Moyses 
εἰ Aaron, id est propheticus et sacerdotalis sermo 
animam sollicitet ad servitium Dei, invitelque eam 
exire de seculo, renuntiare omnibus quz possidet, 
operam dare diviti legi et scqui verbum Dei, con- 
tinwuo audies dici ab his qui Pharaoni unaninies et 
amic! sunt : Videte quomodo seducuutur. homines 
et pervertuntur, quales adolescen:es ne laborent, 
nc militent, ne agant aliquid quod eis prosit, reli- 
ciis rehus necessariis οἱ utilibus ineptias sectantur 
et otium. Quid est servire Domino? Laborare no- 
lunt, et inertis otii occasiones requirunt, Hzc eraut 
tune verba Pharaonis, hzc et nunc auici ejus et 
familiares loquuntur. Non solum verbis res agitur, 
sequuntur et verbera ; flagellari julet scribas lle- 
brxorum, paleas non dari, opus exigi ; hiec pertu- 
lerunt patres, ad. quorum figuran s:zpe etiam po- 
pulus Dei qui est in Ecclesia patitur. Inveniesenim, 
si consideres eos qui se ex integro principi hujus 
iundi taliderunt, pro-peris successibus agere, 
.omnia eis, ut ipsi pulaut, feliciter evenire; servis 
sutom Dei sxpe ue haec quidem humani victus 
ει] et parva succedere. [stas enim puto videri 


tio, non est tentatio : quia nisi buccinet tilia, non 
comwititur bellum; ubi vero signum belli tuba 
predieationis | ostenderit, ibi, inquit, sequitur 
alllictio, ibi omnis Ltribulationum pugna cone 
surgit. Ex quo ergo loqui coppit Moyses et 
139 Aaron ad. l'haraonem, sffligitur populus Dei. 
Ex quo in animam tuam sermo Dei perlatua est, 
Wecessario certamen irtra te virtutibus adversum 
vitia suscitatlur ; prius vero quam vetnirel seruo 
qui argueret, vitia intra te in pace durabaut : sed 
ubi sermo Dei facere capit. uniuscujusque discri- 
w!en, tunc perturbatio magna censurgit, et sine 
faedere nascitur bellum. Cum injustitia enim quando 
potest convenire justitia , impudicitia cum sobrie- 
(ate, cum veritate mendacium ? Et ideo nou magno. 
pere perturbemur, si videtur odor noster exsccra- 
bilis esse Pharaoni. Exsecrationi namque et vitiis 
ducitur virtus, Quin potius ut in posterioribus 
dicit, quia stetit Moyses ante. Pharaouem , steimug 
etiam nos contra Pharaonem et non flectamur, sed 
stemus. « succincti lumbos nostros in veritate, et 
calceati pedes iu przparatione Evangelii pacis ?*. » 
Sic enim nos lbortatur Apostolus dicens ** : « State 
ergo el nolite iternm jugo servitutis inhzrere. » 
Iterum dicit ?* : « In quo stamus, οἱ gloriamur in 
spe glorim Dei.» Stamus autem confidenter, si 
Dominum deprecemur, ut statuat pedes nostros. 
super petram, ne nobis illud eveniat, quod idein. 


paleas, qux: a Pharaone ministrautur. Fit. ergo C Propheta dicit 5 ; « Mei autem paulominus moti 


sepe, ut Deum timentes vili hoc etiain οἱ palcis 
simili iudigeant victu, Szpe etiam persecutiones 
sustinent tyrannorum, perferunt cruciatus et sva 
tormenta, ita uL fatigati nonnulli dicant aJ Pbarao- 
uem : Utquid tu affligis populum tuum? Superati 
namque verberibus nonnulli.a fide decidunt et con- 
litentur se esse populum Pharaonis. « Non enim 
emnes qui ex Israel, ἣν sunt. Israelitz, uec quia 
sunt semen, suut omnes el lilii 15. [sti ergo qui 
dubii sunt, et in tribulationibus fatiganur, etiam 
«vontra. Moysen et Aaron. loquuntur, et dicunt ?*-; 
« Ex. qua die intrastis ct existis vos ad Pharaonem, 
exsecrabilem fecistis odorem nostrum coram 60, » 
Verum dicunt isti, licet ignorent. fortasse quod di- 
cunt, sicul. et Caiphas ille verum dicebat, quia 
« expedit. vobis ut morialur unus pro populo 30 
aed quid diceret nesciebat, Nam, ut Apostolus di- 
eit 50, « Christi bouus odor sumus; sed aliis, in- 
quit, odor de vita in vitam, aliis autem odor de 
worte iu. mortem. » lta. et propheticus serino sua- 
vie odor est credentibus ; dubiis vero et incredulis, 
οἱ bis qui sc populum conlitentur esse Pharaonis, 
odor exsecrabilis efficitur. Sed et ipse Moyses dicit 
3d Dominum, quia « exquo locutus sum. cum Plia- 
raone, allixit populum tuum **. » Certum est 
enim qnia antequam sermo Dei audiatur, ante- 
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sunt pedes, et paulominus effusi sunt greasus mei.a. 
Stemus ergo aute. Pharaonem, id est obsistamus 
ei in certamine, sicut et Petrus apostolus dicit *6.2 
t Cui. resistite fortes iu lide. » Sed et Paulus nihi- 
lominus dicit ** : « State in fide et viriliter agite. ». 
Si enim fortiter steterimus, consequetur illud quod. 
orabat Paulus pro discipulis dicens, quia « Deus 
conteret Satan sub pedibus vestris velociter ?*, » 
Quanto enitn nos constantius et foriius. stelerimus, 
tanto. infirmior eL invalidior erit Pharao, Si autem 
uos vel infirmi coperimus esse, vel dubii, ille ad- 
versum nos validior εἰ constantior (iet. Et vere 
illud implebitur in nobis, in quo Moyses dedit 
liguram **. Cum eniia ipse elevaret manus, vince- 


D batur. Anmalech. Si vero velut lassas dejiceret, el 


brachia infirma deponeret , invalescebat Amalech. 
lia ergo euam nos in virtute crucis Christi ex- 
tollamus brachia, et.elevemus in oratione sancta 
mauus in omui loco sine ira et disceptatione, ut 
Dowini mereamur auxilium. lloc idem nawque et 
Jacobus apostolus coliortatur, dicens ** ; « ltesistite 
autem diabolo, οἱ fugiet a vobis.1 Agamus ergo 
omni (ide, ut non solum fugiat a nobis, sed et con- 
terawr Satanas sub pedibus nostris, sicut et Pha- 
rao demersus est in mare, et in profundo abyssi 
exstinctus. Nos autem si recedamus de Egypto 
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vitiorum , fluctus seculi. tanquam. iter. solidum À manu. ejus, additur ; ( Facies, inquit ο, ca ia 


evadeuus, per Jesum Cheistum Dominum nostrum, 
cui est gloria et imperium in sscula szculorum. 
Àmen. 
HOM:LIA IV. 

De decem plagis, quibus percussa est. /Egyptis. 

4. Historia quidem famosissima nobis recitata 
est, et qu:e pro sui magnitudine universo mundo sit 
cognita, per quam designatur, quod ingentibus 
signorum ac prodigiorum verberibus JEgyptus cum 
Ph»raone rege castigata sit, ut Hebrzorum popu- 
lum, quem cx liberis patribus natum violenter in 
servitutem redegerat, ingenitz redderet libertati. 
Verum ita gestorum contexta narratio est, ut si 
singula diligenter inspicias, plura in quibus haereat 
iutellectus quam in quibus expedire se possit inve- 
nias. Et quia longum est singula per ordinem 
Scriptur: dicta proponere, continentiam totius 
historie compendiosius recensebimus. lgitur primo 
signo projecit virgam suam Aaron, et facta est 
draco, et convocati incantatores et malefici gy- 
ptiorum fecerunt similiter ex virgis suis dracones. 
Sed draco, qui ex virga Aaron fucrat effectus, 
absorbuit dracones Zgyptiorum. Quod cum stupori 
esse. debuerit Pharaoni, et ad. credvlitatem profi- 
cere, in contrarium. versum est, Dieit enim Scri- 
ptura, quia« induratum est cor Pharaonis, ct non 
exaudivit eos *. » Et hic quidem dicit, quia indu- 
ratum est eor Pharaonis , sed et in prima nihilomi- 


nus plaga, ubi aqna in sanguinem vertitur, similiter € 


rescriptum est, et in secunda cum ranz debulliunt, 
sed et in tertia cum ciniphes ingruunt ; in quarta 
quoque cum cynoniyyia educitur, et in quinta. ubi 
manus Domini tit super pecora. /Egyptiorum, paria 
super hoc dicuntur et similia. In sexto vero, ubi 
sumpsit favillam de fornace Moyses, el respersil, 
et facta sunt ulcera et vesicze ferventes in homini- 
bus et in quadrupedibus, et jam non poterant stare 
malefici in conspectu Moysi, non dicitur quia indu- 
ratum est cor Pliarsonis, sed lerribilius aliquid 
dicitur. Scriptum est enim **, quia « induravit 
Dowinus cor Pharaonis, et non audivit illos, quem- 
admodum constituit Dominus.» Rursum in septima, 
eun grando et ignis Aigyptum vastat. universau:, 
induratur qnidem cor Pharaonis, sed non a Domino. 
]n ectava, ubi locusta producitur, Dominus dicitur 
indurare cor Pharaonis. Sed οἱ in. nona cum tenc- 
brz palpabiles (lunt per totam terram. ZEgypti, 
Pharaonis eur Dominus scribitur indurare. Ad 
ultimam quoque cum exstinetis primogenitis gy- 
porum Hebrxus populus discessisset, post multa 
dicitur ** : « Et induravit Dominus cor Pharaonis 
regis Egypti, et servorum ejus, et insecutus est 
post filios Israel. » Sed et cuim Moyses 5 de terra 
Madian 140 2d /Egypum mittitur, et przcipitur 
ei facere omnia prodigia, qux dedit Dominus in 

V Exod. vu, 15... "* Exod. χ, 90. 5 
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conspectu Pharaonis. Ego autem induro cor Pha- 
raouis, et non dimittet populum meum.» llic priuio 
dictum ost a Domino : «Ego iuduro cor Pharaonis.? 
Sed et secundo ubi enumerati sunt. principes Israel, 
post pauca addit ex persona Domini : « Ego, in- 
quit **, induro cor Pharaonis, et multiplico signa 
mea, ) 

9. Quod si credimus divinas esse has litteras et 
per Spiritum sanctum scriptas, non puto quod tam 
indigne de divino Spiritu aeutiamus, ut fortuitu ig 
tanto hoc opere facta sit ista varielas, nt nuuc 
quidem Dominus dicatur indurasse cor Pharaonis, 
nune autem nou a Domino, sel quasi sponte indu- 
ratum dicatur. Equidem confiteor ie ininus ido- 
neum, et minus capacem, qui valeam in. hujusce 
modi varietatibus divinz sapientie secreta rimarf. 
Paulum tamen apostolum video, qui propter inba- 
bitantem in se spiritum Dei dicere confidenter au- 
debat οἱ : « Nobis. autem. revelavit. Dominus per 
spiritum. suum, — Spiritus cnim omnia scrutatur, 
etíiam »lta Dei. » Hunc, inquam, video lauquant 
intelligentem quid differat induratum esse cor Pha- 
raouis, οἱ indurasse cor Pharaonis Donminum., 
dicere. Alibi quidem dicit  ; « Au divitias boni- 
tatis ejus, et patienti:e, et longaninitatis contemnis, 
ignorans quia patieutia Dei ad peenitentiam te addu- 
cit * Secundum duritiam autem (0211, et cor impos- 
nitens thesaurizas tibi iram in die ire, et revela- 
tionis justi judicii Dei. » Per quod eum sine dubio, 
qui sponte induratus cst, culpat. Alibi vero velut 
quzestionem super hoc quamdam proponens dicit *? : 
« Ergo cui vult miseretar, et quem vult. indurat, 
Dicis itaque mihi : Quid igitur adhuc conqueritur? 
Voluntati enim ejus quis resistit? » Addit etiam 
his : « O. homo, tu quis es qui coutra respondeas 
Deo? 1 Per quod de eo quia Domino dicitur indura- 
tus, non tam quzestionis absolutione quam apostoe- 
lica auctoritate respondit, credu non judicans 
dignum pro incapacitate auditorum , chartis et 
atramento hujuscemodi absolutionum secreta com- 
mittere, Sicut et in alio loco ** de quibusdam ver- 
bis ipse dicit, andisse se quxdam qui non licet 
hominibus loqui. Unde et in consequentibus, eum 


' qui nou tam studiorum merito quam sciendi cupi- 


ditate secretioribus se quaestionibus curiosius im- 
mergit, magnifici doctoris severitate deterret, cut 
dicit ** : «O homo, tu quis es qui contra respon- 
deas Deo? Nunquid dicit figmentum οἱ qui sc - 
fiuxit : Quid me fecisti sic? » et cxtera.. Unde οἱ 
nobis b:ec observasse tantum et iuspexisse suffi- 
ciat, atque ostendisse auditoribus quauta sint. in 
lege divina profundis demersa mysteriis, pro qui- 
bus dicere in oratione debeamus ** ; « De profundis 
clamavi ad te, Domine. » 

5. Sed et illa non minus mihi intuenda. videtur 


** Kod. vn, 9. 


** Exod. it. Exod. 1v,91. 
5 lou, ix, 20. 


^ || Cor, xy, 4. 


749 


ORIGENIS 


920 


observatio, cum quadam. verbera. Aaron inferre A noua. rursum contemnitur Pharao, et przeipitue 


dicitur Pharaoni vel JEgvpto, quxdam Moyses, 
qu;iedam vero ipse Doininus. Nam in prima plaga, 
eum aquas vertit in. sanguinem , Aaron dicitur 
levasse virgam et percussisse aquam. Sed et in 
sccunda, cum percussit aquas, et eduxit ranas, et 
in tertia cuu extendit manu sua. virgam, et per- 
cussit pulverem. terr, et facti sunt ciniphes. In 
his tibus verberibus Aaron ministerium fuit. τη 
quarto. vero. Dominus fecisse dicitur ut. adveniret 
cynonmyia, et repleret domos Pliaraonis, Sed et in 
qun» cum exstinguuntur. pecora /Egyptioruu, 
Dominus nihilominus fecisse dicitur verbum hoc. 
In sexto vero Moyses aspergit favillam de fornace, 
οἱ fiunt ulcera οἱ vesicze euim fervore in hominibus 
et pecoribus. Sed el in. septimo Moyses elevat 
" auum suam in caelum, et fiunt voces in coelo, el 
g/ando, et discurrit ignis super terram. [n octavo 
quoque idem Moyses extendit manum suam in 
caelum, et Dominus inducit ventum tota die et tota 
nocte, et adducit locustas. Sed el in nono idem 
nihitominus Moyses extendit inanum suam in co- 
lum, et. fiuit. tenebrz et caligo super omnem  ter- 
Tam /Egypti. In decimo vero, flnis et perfectio 
totius operis 4 Doinino ministratur.. lta. enim 
scripium est ** : « Factum est autem circa mediain 
noctem, et Dominua percusgit omne primogenitum 
in terra /E:yptii, 4 primogenito Pharaonis, qui 
sedebat sup £ :hrouum ejus, usque ad primogeni- 


tum captive quie. est in lacu, et omue primogeni- C 


tum pecoris. » 

{ο Est et alia in. his differentia, quam observa- 
νι», quod in. prima quidem plaga, cuin aqua in 
saugw:inem fluit, nondum dicitur Moysi ut intraret 
34 Pharaonem, sed dicitur ei ** ε Vade in oceur- 
sui ejus ad ripam fluminis, cum procedit ad 
auam. » In secunda vero. plaga, posteaquam prima 
ab eis constanter et fideliter ministiata est, dicitur 
ad eum 9? : eclutra. ad. Pharaonem, et ingressus 
dic : llc dicit Dowinis, » et reliqua. Jam vero in 
tertia, ubi ciniphes inferuntur, magi qui prius obsti- 
teraut, cedunt. confidentes quia «digitus Dei est 
lioc ** : » in quarta quoque vigilare jubetur. Moyses 
aane, el stare contra Pharaonem. procedeutein 
ad aquam, cum cynuomyia replentur ZEgyptiorum 
domus, In quinta nihilominus, uhi pecora ZEgy- 
Piliorum deleutur, intrare jubetur. ad. Pliaraonem 
Moyses. In sexta sane contemnitur Pharao, et non 
refertur qu d intraverit Moyses vel Aaron ad Plia- 
raonem, quia facta suut. ulcera et vesicio cum fer- 
vore eliam super maleficos Egypti, et non poterant 
resistere Moysi. lu septima vigilare jubetur mane 
valae, et. stare contra Pliaraoueni, eum grandiuem 
et ignem producit οἱ voces. ln octava przcipitur 
141 intrare ad. eum, cum locusta. producitur. 1n 
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ad celum manus extendere Moyses, ut fiant in 
lota terra ZEgypti palpabiles tenebrz; et non qui- 
dem per se intrat, sed vocatur a. Pharaone. Simir 
liter et in decima cum primitiva delentur, et co- 
gitur cum festinatione exire de Egypto. Sunt et 
glie permulti: observationes, in quibus singulis 
divine demonsirantur indicia £apientiz. luvenies 
euim quod primo non flectitur Pharao, nec divinis 
verberibus cedit, cum aqua in sanguinem versae 
sunt. ]n secundo vero parum quid molliri videtur. 
« Vocavit enim Moysen. et Aaron, et dixit ad. egs : 
Orate pro me ad Daminum, ut tollat ranas a ime, 
et 4 populo meo, et ολα] populum . » [n tee- 
tio imagi. ceduut, el dicunt ad. Pharaonem : « Di- 


B gitus Dei est hoc » In quarto per cynomyiam ver- 


b-ratus dicit ** : « Euntesimmolate Domino Deo ve- 
stro, sed nou longius Lentetis iter. Orate igitur pro 
me ad Dominum. » In quinto nece pecudum caedis 
tur, ei non solum non cedit, sed et amplius indu- 
ratur. Similiter et in sexto super plagas ulcerum 
facit. In septimo vero cum graudine vastator et 
ignibus : « Misit, inquit **, Pharao, et vocavit Moy- 
sen et Aaron, et dixit illis : Peccavi, et nunc Do- 
minus justus est, ego autem et populus meus impii, 
Orate igitur pro me ad Dominum.» In ociavo cum 
locustis urgeretur : « EL. festinavit, inquit **, Pha- 
rao, οἱ vocavit Moysen et Aaron dicens : Pecca«i 
ante Dominum Deum vestrum et in. vos, suscipite 
peecotum meum etiam nunc, et orate pro me ad 
Dominum Deum vestrum. » In nono cum tenebris 
offunditur : « Vocavit, inquit **, Pharao Moyseu et 
Aaron dicens : Ite, servite Domino Dco vestro. » 
Jam vero in decimo cum primitiva hominum ex- 
stinguuntur et pecorum : « Vocavit, inquit **, Pha- 
rao Moysen et Aaron nocte, et dixit illis ; Surgite 
el exite de populo meo, et vos et filii Israel, iie, 
servite Domino Deo vestro, sicut dicitis; oves et 
boves vestros assumentes pergite, sicut dixistis. 
Benedicite autem et me. Et. cogebant. Zgypui 
populum quam celerrime exire de terra ZEgy- 
pti. Dicebant. enim, quoniam omnes nos morie- 
Ur. 0 

9. Quis est ilie, quem repleat illo spiritu Deus, 


D quo ieplevit Moysen εἰ Aaron, cum liec. prodigia 


ei signa perficcrent, ut eodem spiritu illuminatus 
possit quie. per illos sunt gesta. disserere? Aliter 
enim non arbitror has ingentium rerum varietates 
ac differentias explauari, nisi eodem spiritu quo 
gesta sunt, disserantur, quia et Paulus apostolus 
dicit *, quod spiritus prophetaruin. prophetia sub- 


jectus. sit. Νου ergo quibuscunque ad explanandum 


dicta prophetarum, sed prophetis dicuntur esse 
subjecta. Verum quoniam idem beatus Apostolus 
liujus grati:e, id est. prophetalis doui, tanquam ex 
ibid. 19. 9 ibid. 8. 
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parte sit εἰ in potestate nostrá, imitatores nos Α eorum ponas οἱ reatum sanguinis exigunt, lia 


Βοτὶ jubet, dicens ** : « /Emulamini autem dona 
meliora, magis autem ut prophetetis:; » tentemus et 
nos xmulationem suscipere bonorum, et si quid 
est in nobis, a nobis exigere, a Domino vero pleni- 
tüdinem muneris exspectare. Pro hoc enim dicitur 
2 Ὠυιπίμο per Prophetam ** : « Aperi os tuum, et 
replebo illud;» pro illo veroalia Scriptura dicit ** : 
« Punge oculum, et proiucit lacrymam ; punge cor, 
et producit sensum. » Ne. ergo ex desperatione si- 
lentio nos tradamus, quod utique non :edificat Ec- 
clesiam Dei, de quibus possumus, et in quantum 
possuinus breviter repetamus, 

6. Puto ergo, ut sentire possum, quod Moyses 
3d /Egyptuui veniens et deferens virgam, qua ca- 


stigat οἱ verberat Egyptum decem plagis, Moyses B 


bic lex Dei sit; qux» data est huic mundo, ut cum 
decem plagis, id est decem mandatis qua in. Deca- 
logo continentur, corripiat et emendet. Virga ergo 
per quam geruntur hzc omnia, per quam /£yy- 
ptus subjicitur et Pharao superatur, crux. Christi 
sit, per quam mundus hic vincitur, et princeps 
hujus mundi cum principatibus et potestatibus 
triumplatur. Quod autem virga projecta sit draco, 
vel serpens, et devorat /;Egyptiorum magorum 
serp2ntes, qui id similiter fecerant ; serpeutei pro 
sipientia poni vel prudentia, indicat evangelicus 
serino cum dicit *' : « Estote prudentes tarquam 
serpentes. » Et alibi ** : « Serpens erat. prudentior 
omuibus animantibus et bestiis qua erant in pa- 
' viso. » Crux ergo Christi, cujus pr»dieatio stul- 
tia videbatur, quam Moyses, id est lex, continet, 
sieut. Dominus dixit ** : « De me euim ille scri« 
psit; » hzc, inquam, crux de qua Moyses scripsit, 
postquam in terra projecta est, id est. posteaquam 
sd eredulitatem οἱ fidem hominum venit, conversa 
est in sapientiam, et tantam sapientiam, quie omnen 
&gyptiorum, id est hujus mundi sapientiam devo- 
raret. lntuere ergo. quomodo stultam fecit. Deus 
sapientiam hujüs mundi, posteaquam mauifestavil 
Chri-tum, qvi crucifixus est, Dei virtutem esse 
et Dei sapientiam; et universus jam mundus com- 
prehensus est ab eo qui dicit 79: « Compreliendens 
comprehendam sapientes in as:utia eoruin.» Quod 


enim et ipse Dominus dicit "*, quia « omnis 1Η - 
guis qui effusus est super terram, a sanguine Abel 
justi usque ad sanguinem Zacharie, requiretur à 
generatione lac. » Per secundam vero plagan, in 
qua ranze producuntur, indicari figuraliter arbitror 
carmina poetarum, qui iuani quadam et inflata 
modulatione, velut ranarum sonis et cantibus 
mundo lie deceptiouis fabulas intulerunt. Ad nibil 
enim illud animal utile est, nisi quod sonum voci« 
improbis et importunis clamoribus reddit. Post 
hoc ciniplies producuntur. lloc animal pennis qui- 
dem suspenditur per aera volitans, sed ita subtile 
est et ininutiin, ut. oculi visum, nisi acute cer- 
nentis, effugiat ; corpus tamen cum insederit, acer. 
rimo terebrat stimulo, ita ut quem volitantem vi- 
dere quis non valeat, sentiat stimulantem. lloc 
ergo animalis genus dignissime puto arti diale- 
etice comparari, qua minutis et subtilibus verbo- 
rum stimulis animas terebrat, et tanta calliditate 
circumvenit, ut deceptus nec videat nec intelligat 
unde decipitur. Quarto quoque in loco cynomyiai 
Cynicorum sect? comparaverim, qui ad reliquas 
deceptionis sux: improbitates, etiam voluptatem et 
libidinem summum praedicant bonum. Quoniam 
igitur per hec singula prius deceptus est mundis, 
adveniens serino, et lex Dei hujuscemodi eum cor- 
reptionibus arguit, ut ex qualitate penarum qua- 


.litates. proprii aguoscat erroris. Quod vero quinto 


in loco animalium nece vel pecudum /Egyptus ver- 
beratur, vecordia iu hoc arguitur stultitiaque mor- 
talium, qui tanquam | irrationabilia pecora cultum 
et vocabuluni Dei diversis imposuerunt figuris, nou 
solum hominum, sed et pecudum, ligno et lapidibus 
impressis, llammonem Jovem in ariete venerantes, 
et Anubin in cane, Apin quoque colentes in tauro, 
cetera quoque qui ZEgyptus. deorum portenta 
miratur, ut in quibus cultum eredebant inesse di- 
vinum, in his viderent miseranda supplicia. Ulcera 
post hzc et vesicie cum fervore sexto iu verbere 
producuntur. Et videtur mibi quod in ulceribus 
arguatur dolosa et purulenta malitia, in vesicis tu- 
mens el inflata superbia, in fervere ir:e 4ο furoris 
insania, Ilucusque per errorum suorum lJiguras 


vero aqua iluminis vertuntur in sanguinem, satis D mundo supplicia temperantur. 


convenienter aptatur, Primo quidem ut is fluvius 
cui Hebrzorum parvulos crudeli nece tradiderant, 
auctoribus sceleris poculum sanguinis redderet, 
et cruorem polluti gurgitis, quem parricidali cxede 
maculaveraut, potando sentirent. Tui deinde, uL 
3llegoricis legibus nihil desit, aqua vertuntur in 
sauguiuem, et sanguis suus /Eyypto propinatur. 
Aquam Egypti, erratica et lubrica philosophorum 
sunt dogmata, qua parvulos quosque sensu, et 
peeros intelligentia 1/459 deceperunt ; ubi crux 
Christi mundo liuic veritatis lumen ostendit, necis 
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1. Post liec vero. verbera. veniunt de supernis 
voces, inquit, tonitrui, siue dubio et grando, et 
ignis discurrens in grandine. Vide temperamen- 
tum divinis correptienis; non cum silentio ver- 
berat, sed dat voces, et doctrinam coelitus mittit, 
per quam possit culpam suam castigatus agro cere 
mundus. Dat et grandinem, per quam et. tenera 
adhuc vastentur nascentia vitiorum. Dat et iguem, 
sciens esse spinas et Lribulos, quos debeat iynis 
ille depascere, de quo dicit Dowinus ?* ; « βίο! 
veni mittere in terram.» Per hunc enim ineentiva 
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voluptatis et libidinis consumuntur. Quod antem A ab ea subducit exempla, quibus mordeantur et de- 


locustarum in octavo loco fit mentio, puto per hoc 
genus plags, dissidentis semper a se et discor- 
dantis humani generis inconstantiam confutari. 
Locusta enim cum rcgem non habeat, sicut Scrí- 
ptura dicit 15: « Una acie ordinatum ducit exer- 
citum; » homines vero cum rationabiles 4 Deo 
facti sint, neque semetipsos ordinate regere po- 
tuerunt, neque Dei regis pátienter moderamina 
pertulere. Nona plaga tenebra sunt, sive ut mentis 
eorum czcitas arguatur, sive ut intelligant divinse 
dispensationis et Providentiz obscurissimas esse 
rationes. « Posuit enim Deus tenebras latibulum 
suum ?*,» quas [lli audacter et temere perscrutari 
cupientes, et alia ex aliis asserentes, in crassas 
et palpabiles errorum tenebras devoluti sunt. Ad 
ultimum primítivorum infertur interitus, in quo 
sil fortassis aliquid snpra nostram intelligentiam, 
quod commissum ab ZEgyptiis videatur in. Ecrle- 
siam primitivorum, quz ascripta est in celis. Unde 
et extermiuator angelus ad hujuscemodi ministe- 
tium mittitur *, qui parcat illis tantum, qni utros- 
que postes agni sánguine inventi fuerint habere 
signatos, Delentur interim primogenita «Ἐργριίο- 
rum, sive hos principatus οἱ potestates, et. mundi 
hujus rectores teuebraram. dicamus, quos [n ad- 
ventu. suo Christus dicitur traduxisse **, boe est 
captivos duxisse, et triumphasse in ligno erueis ; 
sive auctores et inventores falaarum que im hoc. 


pascantur omnes inquieli motus ejus οἱ tnrbidi, 
quo et ipsa dicat, quod Apostolus docet "*, nt 
«omnia sua secundum ordinem fiant. » Ubi vero 
sufficienter fuerit castigata pro moribuset proemen- 
datioris vitx correptione coercita, tmm auctorem 
verberum senserit, et confiteri jam eaeperit quia di- 
gius Dei cst, et. parum quid agnitionis acceperit, 
tinc praecipue gestorum suorum tenebras videt, 
tunc errorum suorum caligiuem sentit. Cumque in 
hoc venerit, tunc merebitur ut. exstinguántur in ea 
primogenita /Ecypti. In quo aliquid intelligi posse 
arbitror. Omnis anima cum ad supplementum zta- 
tis advenerit, et velut naturalis in ea qu:sdam lex 
caeperit sua Jura defendere, primos sine dubfo mo- 
tus secundum desiderium carnis producit, quos ex 
concupiscentize vel ire fomile vis incentiva com- 
moverit. Unde quasi praecipuum et quod non sit 
cominune cum czteris hominibus, dé 8olo Christe 
propheta dicit 6: « Butyrum οἱ mel manducabit , 
priusqnam facist aut. proferat maligna, eliget bo- 
num, 1 Quoniam priusquam sciat puer bonum aut 
malum, resistit malitiae, ut eligat quod bonum est; 
Álinsautem propheta tanquam de senretipso loquénsg, 
dicelat *! : « Delicia juventutis mese et. ignoranti? 
mese ne memineris. » Quia ergo primi isti. αμ] 
motus secundum carnem prolati in peccatum ruunt, 
merito in morali loco Jcyptiorum primitiva ponutwe 
tur, qua* ealenus exstinguuntur, si reliqu:e vitae 


mundo fuerunt religionum dicamus, quas Christi c conversatio emendatioreim dirigat cursum. Sic ergo 


Veritas cum suis exstinxil et delevit auctoribus. 
Hec quantum ad locum mysticum spectat. 

8. Jara. vero sí etiam moralis nobis figura tra- 
ctanda est, dicemus quod unaquieque anima in. hoe 
mundo, dum in erroribus vivit el ignorantia veri» 
tatis, in. "Egypto posita est. Huic si appropinquare 
ceperit lex Dei, aquas ei vertit in sanguinem; id 
est fluidam et lubricam juventutis vitam convertit 
in sanguinem veteris vel novi testamenti. Tum 
deinde educit ex ea vanam et inanem loquacitatem, 
et adversum Dei providentiam ranarum similem 
querelam, Purgat etiam malignas cogitationes ejus, 
el ciniphum mordacitati similes calliditatis aculeos 
discutit. Libidinaum quoque morsus cynomyi:x spi» 


in anima quam lex divina ab erroribus susceptam 
castigat et corrigit, etiam primogenita Zgyptiorum 
intelliguntur esse deleta, nisi post ο omhia ih 
infidelitate perduret, et nolit adjungi lsrmeliticsg 
plebi, ut exeat de profundo et evadat incolumis, sed 
in iniquitate permaneat, οἱ descendat tanquam 
plumbum in aquam validissimam. Iniquitas enim 
secundum Zacharis propbetse ** visum super talen- 
inn plumbi sedet, Et ideo qui permanet in iniqui- 
tate, tanquam plutubuin demergi dicitur in profun- 
dum. Sane quod in superioribus observavimus, quae 
dam prodigia per Araon, quadam per Moysen, 
quadam vero per ipsum Dominum ministrata, in- 
telligi catenus possunt, ut. aguoscamus iu quibus- 


culis similes depellit, stultitiamque in ea et intel- D dam per sacrificia sacerdotum δι obsecrationes 


lectum pecudibus similem delet / per quem « liomo, 
cum in honore esset, non intellexit, sed compa- 
ratus est jumentis insipientibus,et similis factus cst 
illis . » Arguit enim et ulcera peccatorum, atque 
arrogauti:e tumorem. fervoremque in ea furoris 
13 exsringuit. Adhibet post h:ec etiam voces β- 
liorum tonitrui, id est evangelicas apostolicasque 
doctrinas. Sed et castigationem grandinis admovet, 
ut luxuriam voluptatesque coerceat. Adhibet simul 
οἱ ignem poenitentize, ut et ipsa dicat "* : « Nonne cor 
uostrum ardens erat intra nos ? » Nec locustarum 
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pontificum nos esse purgandos, quod Aaren persona 
designat ; in quibusdam vero per scientiam divin:e 
legis eiendandos, ut Moysi designat officium ; in 
aliis autem, sine dubio quz difficiliora sunt, ipsius 
Domini egere virtute. 

9. Sed ne iud quidem putandum est nobis ina- 
niter observatum, quod primo quidem Moyses non 
intrat ad Pharaonem, sed occurrit ei exeunti. ad 
a:juas, pesumodum vero iutrat ad eum, post hoc Ώου 
intrat, $ed accersitus accedit, Et in hoc. ita. arbi- 
tror intelligi posse, quod sive nobis in verbo Dci, 
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et religionis assertionla certamen est adversum A ad Ecclesie. instructionem. merito. datam, Judzei 


P'haraenem ; sive etiam obsessas ab eo animas a 
potestate. ejus conamur eripere, οἱ est nobis in 
disputatione luctamen ; non statim in prima fronte 
iugreJi debemus ad ultima quaestionum loca, sed 
occurrendum nobis8 est adversario, el occurrendum 
ad aquas suas. Aqua enim sus sunt auctores geu- 
tilium philosopliorum.lbi ergo nobis primum dispu - 
tare volentibus, occurrendum est, ut. ipsos argua- 
mus et ipsos errasse doceamus, Post hoe jam iu- 
grediendum nobis est et ad interiora certaminis. 
Dicit enim Dominus ** : « Nisi prius quis alligave- 
ril fortem, non potest introire in domum cjus et 
vasa ejus diriperc. » Prius ergo alligandus est fortis 
et quaestionum vinculis constringendus, et ita in- 
troeundum ad diripienda vasa ejus et liberandas 
animas, quas deceptionis fraude possederat. Quod 
cum sazpius fecerimus, et steterimus contra ipsum ; 
Steierimus autem eo modo, quo Apostolus dicit** : 
« Siate ergo succincti lumbos vestros in veritate ; » 
et iterum 95 : « State in Domino, et viriliter agite; » 
cum ergo boc modo steterimus adversum ipsum, 
ille artifex antiquus et callidus ctiam vinci se si- 
mulabit et cedere, si forte per hoc negligentioreg 
nos efficiat ad certamen. Sed et penitentiam simu- 
labit, et deprecabitur nos discedere «quidem, sed 
non longe discedere. Vult nos esse sibi aliqua ex 
parte vicinos, vult nos asuis finibus non longe dis- 
cedere. Sed nos nisi ab eo longius recedamus et 
transeamus mare, et dicamus : « Quantum interja- 
cei ortus ab occasu, elongavit a nobis iniquitates 
nostras *5; » salvi esse non possumus. Propter quod 
deprecemur misericordiam Domini, ut εἰ nos eri- 
piat de terra /gypti, de potestate tenebrarum, ct 
Plaraouem cuim exercitu suo tanquam plumbum 
denrergat in aquam validissimam. Nos auteu libe- 
rati, com gaudio et exsultatione livmnun « canteimus 
Domino, gloriose enim honorificatus est , » quia 
ipsi gloria et honor in sscula saculorum. Aaien. 
HOMILIA V. 

De pro[ectione filiorum Ierael de terra /Egypii. 

4. Doctor gentium in fide et veritate apostolus 
Paulus ** tradidit Ecclesie, quam congregavit ex 
gentibus, quomodo libros legis susceptos ab aliis, 
sibique ignotos 14A prius, et valde peregriuos de- 
beret advertere, ne aliena instituta suscipiens, οἱ 
institutorun regulam nesciens, in peregrino trepida- 
rei instrumento. Propterea ergo ipse in nounullis 
intelligentiz tradit exempla, ut et nos similia obser- 
vemus in cateris, ne forte pro siinilitudine lectio- 
nis et iustrumenti Judaeorum nos elfectos esse di- 
scipulos crederemus. lloc ergo differre vult di- 
scipulos Cliristi a discipulis Synagog:e, quod legem 
quam illi male intelligendo, Christum uon recepe- 
runt, nos spiritaliter intelligendo, ostendamus eau 

** Mattb. xir, 399. ** Eph. vi, 14. 


7? | Tim. n, 7. **1Cor. 3,1,2, 5, 4. 
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ergo hoe solum intelligebant, quia profecti sunt fihi 
Israel de Agypto, et prima profectio eorum fuit ex 
Ramesse, ct inde profecti venerunt in Sochoth , et 
de Soclioth profecti, venerunt. in Othon, ad. Epaus 
leum juxta mare. Tuin. deinde quod ibi nubes cos 
pr:ecesserit, et secuta sit. petra, de qua. biberunt 
aquam. Transierunt etiam. per. mare Dwubruin, et 
venerunt in desertum Sina. Nobis autem qualem 
tradiderit de his Paulus apostolus intelligeutiie re» 
gulam, videamus. Corinthiis scribens in quoda 
loco ita dicil ** : « Scimus enim quia patres nostri 
omnes sub nube fuerunt, et onines mare trausierunt, 
eil omnes in Moyse baptizati sunt in. nube et. in 
mari, et omnes eamdem escam spiritalem imandue 
caveruut, et omnes eumde.n. potum spiritalem bi- 
berunt. Dibebant autem de spiritali consequente eos 
petra, petra vero erat Christus. » Videtis quanunu 
differat ab historica lectioue Pauli traditio, Quod 
Judei transitum maris putaut, Paulus haptisinuni 
vocat ; quam illi existimant nubem, Paulus Spiri- 
tum sanctum ponit; et huic simile intelligi vult 
illud, quod Dominus in Evangeliis przcepit dicens **z 
ε Nisi quis renatus fuerit ex aqua et Spiritu sancto, 
non potest in rare in regnum Dei. » Et rursum 
manna, quod Judzi cibum ventris et. satietatem 
existimant gula, escam spiritalem nominat Paulus, 
F4 non solum Paulus, sed et Dominus de eodem in 
Evangelio dicit *! : « Patres vestri ianua. inandu- 
caverunt in deserto, et mortui sunt. Qui autem 
manducaverit de pane quein ego do ei, non morietur 
im eternum. » Et post hoc. dicit : « Ego sum panis 
vivus, qui de ccelo descendi. » Tum deiude de se- 
quenti petra aperte pronuntiat. Paulus, et dicit ** : 
« Petra. vero erat Christus. » Quid igitur agendum 
nobis est, qui hujusmodi a Paulo Ecclesix magistro 
intelligentize instituta suscepimus? Nonne videtur 
justum, ut traditam nobis liujusmodi regulam siniili 
jn cseteris servemus exemplo? Au, ut quidam volunt, 
hxc qua tautus ac talis Apostolus tradidit, relin- 
quentes, rursum ad Judaicas fabulas convertamur ? 
Mihi quidem (3) si bxc aliter quam Paulo videtur, 
exponam, hoc puto esse manus dare inimicis Chri 
sti, et lioc esse quod propheta dicit 9? : « Vie qui 


p petat proxiuum suum subversioue turbulenta. » 


Accepta ergo a beato Paulo apos:olo semina spiri- 
talis intelligentiz, in quantum nos Dominus preci- 
bus vestris illuminare diguabitur, excolauns. 

9. « Et levautes, inquit **, filii Israel de BRBamesse, 
venerunt in Sochoth, et profecti de Sochoth, venc- 
runt iu Othon. » Si quis est qui proficisci de Jgypto 
parat, si quis est. qui cupit. obscuros anndi hujos 
actus et errorum tenebras derelinquere, primo 
omnium ex Ramesse ci proticiscenunm est. liae 
messe vero interpretatur commolio linem. Si ergo 
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vis venire in Sochotli, ut Dominus tibi dux sit, et A in Christo, in morte ipsius baptizentue *, et. ipsi 


in columna nubis te przcedat, et sequatur te petra, 
qux tibi escam spiritalem et potum nihilominus 
prieheat spiritalem, proficiscere, ct exi ex Ramesse, 
uec thesaurizes ibi, ubi tinea exterminat, ubi fures 
elfodiunt οἱ furantur 35. lloc est quod. aperte οἱ 
Dominus in Evangeliis dicit ** : « Si vis perfectus 
esse, vade, vende omnia qux habes, et da pauperi - 
hus, et habebis thesaurum in cano, et veni, sequere 
me. » lloc est ergo proficisci de ltamesse et. sequi 
Christum. Videsmus autem quis sit et castrorum 
locus ad quem venitur ex Ramessc. « Venerunt , 
inquit, in Soclioth. » Sochoth (4) tabernacula in- 
telligi apud Hebrzos tradunt interpretes nominum. 
Cum ergo derelinquens /£gyptim, discusseris abs 
te tincas totius corruptela, et vitiorum incitamenta 
rejeceris, habitabis in tabernaculis. Habitamus 
enim in tabernaculis, ex quibus nolumus exspoliari, 
sed supervestirr. Ilabitatio autem tabernaculorum 
expeditum, et absque ullis impedimentis indicat 
esse eum, qui festinat ad Deum. Sed nec in hoc 
quidem standum est, urgenda est profectio. Mo- 
venda sunt castra. etiam de Sochoth, et festinan- 
dum est, ut veniatur. iu Othon. Othon (5) vero in 
nostram linguam werti dicunt signa eis. Et meritu, 
Hic enim audiens dicit ?', quia « Deus aatecedebat 
eos per diem in columna nubis, et per noctem in 
columna iguls; » non hoc invenis factum apud Ra- 
niesse, nec apud Sochoth, quz secunda proficiscen- 
tibus castra. dicuntur. Sed tertia castra sunt, im 
quibus fiunt signa divina. ftecordare quiz superius 
lect». sunt, cum dicebat Moyses ad Pharaonem ** : 
c lter trium dierum ibimus in. deserto, et iinmola- 
bimus Domino Deo nostro. » lloc ergo erat triduum, 
2d quod festinabat Moyses, et coutradicebat Pharao, 
ile cnim dicebat ** : « Non eatis longius. » Non 
permittebat Pharao ad. locum signorum pervenire 
filios Israel, non permittebat eos in tanium proficere, 
ut possent tertii diei mysteriis perfrui. Audi enim 
prophetam: quid. dicit * : « Resuscitabit nos Deus 
post biduum, et in die tertia resurgenius, et vive- 
mus in conspectu ejus. » Prima dies nobis passio 
Salvatoris est, εἰ secunda J/45 qua descendit in 
infernum, tertia autem resurrectionis est dies. Et 
ideo in dic tertia, Deus antecedebat eos, per diem 
in columna nubis, per noctem in columna ignis. 
Quod si secundum ea qua superius diximus, in his 
verbis recte nos Apostolus docet * baptismi myste- 
yia contineri; necessarium est ut qui baptizantur 


** Math, vi, 90. ** Mattb. xix, 2l. 
$. * I Cor. x. ? Rom. vi, 3. 


(4) Radix est sp*tezit. 
" Ab TYW signum, et affixo. 
(6) Magdulum turris, Beelsephon, ascensio specule, 


tel habens speculam, a radice 513, magnum esse, cre- 


&cere, fii 3 turris; a o3 vero, dominatus est, 
dominium habuil, eX n5y speculatus est, utcunque 
eri potest. Dominus specuim ΑΙ frabens speculam, 
ram melius. Beelsepion. interpreiaretur. Dominus 


* Eplies. iu, 6. 


51 Exod. xin, 91. 
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cousepeliantur, et cuin ipso die tertia resurgant a 
mortuis ; quos et secundum lioc quod dicit Aposto- 
lus * , « Simul secum suscilavit, simulque fecit se- 
dere in celestibus. » Cura ergo tibi tertii diei my- 
sterium fuerit susceptum, incipiet te deducere Deus, 
et ipse tibi viam salutis ostendere, 

9. Sed videamus quid post h:ec dicitur ad Moy- 
Sen, qua via prac pitur eligenda. « De Othon, iu- 
quit *, conversi, iter facite inter Epauleum et in- 
ter Magdalum, quod est contra. Deelsephon. » lec 
autem sic interpretantur. Epauleum quidem. ascen- 
sio Lortuosa ; Magdalum (06), turris; Beelsephon, as- 
censio speculgm, vel habens speculam. Tu fortasse 
credebas, quia iter quod Deus ostendit, planum 
esset et molle, et nihil prorsus haberet difficultatis 
aut laboris, Ascensio est el. ascensio tortuosa (7). 
Non enim proclive iter es!, quo tendittir ad virtutes ; 
sed ascenditur, et anguste ac difficuller ascendi- 
tur. Audi etiam Dominum in É£vanjclio dicentem *, 
t quia arcta et angusta via est, qux ducit ad vitam.» 
Vide ergo quantum consonat Evangelium cum lege. 
lu lege ostenditur virtutis via ascensio lortuosa. 
lu. Evangeliis dicitur arcta et angusta via quie du- 
cit ad vitam. Nonne hic aperte etiam ceci videre 
possunt, quod legem et Evangelia unus atque ideu 
spiritus scripsit? Est ergo iter quod incedunt as- 
censio tortuosa, et ascensio specule, vel habens 
speculam. Ascensio ad actus pertiuet, specula ad 
fiucm. Ostendit ergo quia et in actibus, οἱ in fide 
multa est difficultas, et multus labor. Mule enim 
tentationes nobis occurrunt, multa in flde offendi- 
cula, volentibus agere quee Dei sunt. Tum deiude 
iu fide multa invenies tortuosa, plurimas quzstio- 
nes, multas objectiones hzreticorum, multas con- 
tradiciones infidelium. Hoc ergo iter agendum est 
sequentibus Deum. Sed est et turris in hoc itinerc. 
Qus est ista turris? llla nimirum, quam Dominus 
in Evangelio dicit? : «Quis vestrum volens turrim 
eedilicare, nonne prius sedebit, et computabil sum- 
pius, si habet unde perficiat? » Ista. est ergo tur- 
ris, sedes ardua et excelsa virtutum. Sed videus 
lisc Pharao, audi quid dicit : Errant, inquit, isti. 
Αριιά Pharaonem, qui Deum sequitur, errsre dici- 
tur, quia, ut diximus, sapienti:e iter Lortuosum est, 
multos liabeus flexas, multas. difficultates, plurimos 
anfractus. Denique cum confitearis uuum Deum, 
eademque confessione Patrem, et Filium, et Spiri- 
tum. sanctum asseras (8) unum Deum, quam tor- 


* Exod. v. 9... ? Exod. vii, 28. 1 056. vi, 
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Aquilonis, a 572; Dominus, et 155, aquilo, septentrio. 
Qui auteur Beelsephon. interpretantur. ascensionem 
specule, respexerunt. procul dubio ad radices τν. 
ascendil el zy, speculatus est. 
(7) Alias, « el descensio tortuosa, » sed mss. ut 
in nostro textu. 

(8) Alias, « asseris. » 
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tn0sum, quam difficile, quam inextricabile videtur A ctam. vitam quierenti. est in ilinere mori, quam ne 


hoc essc infidelibus! Tum deinde cum dicis Domi- 
eum majestatis crucifixum, et Filium hominis e se 
qui descendit de coelo, quam tortuosa hic viden- 
tur, et quam difficilia ! Qui au.lit, si non cum fide 
audiat, dicit quia errant isti; sed tu fixus esto, uec 
dubites de hujusniodi fide, sciens quia Deus tibi 
ostendit banc (ilei viam. lpse enim dixit* : « Tol- 
jentes de. Otlion. castra, collocate ea inter Epau- 
leum, et inter Magdalum contra Beelsephon. » Fu- 
giens ergo Egyptum venis ad ο loca, venis ad 
has operum ascensiones el fidei, venis ad aedificium 
turris, venis etiam ad mare, et occurrunt tibi flu- 
cetus. Non enim iter vite sine tertationum flueti- 
bus agitur. Sicut et Apostolus dicit* : « Omnes qui 
volunt pie vivere in Christo, persecutiones patien- 
tur. » Sed Job nihilominus pronuntiat '*, quia 
« tentatio est. vita nostra super terram. » Ίου est 
ergo venisse ad mare. 

4. Sed si Moysen, id est legem Dei sequens agas 
hoc iter, Jgyptiua te quidem persequitur et inse- 
ctatur, aed vide quid fiat : « Levavit, inquit !!, an- 
gelus Domini, qui antecedebat castra l- rael, et abiit 
post illos. Elevavit et columna nubis a facie eorum, 
et stetit post illos, et intravit inter castra /Egyptio- 
rum et Israelitarum, » Hxc columna nubis populo 
quidem Dei efficitur murus, ZEgyptiis vero obscu- 
ritatem imponit et tenebras. Non enim transfertur 
columna ignis ad /Egyptios, υἱ videant lucem, sed 


in tenebris permanent, quia « dilexerunt tenebras 6 


magis quam lucem'*.» Et tuergo si ab ZEgyptiis re- 
eedas, et de potestate demonum fugias, vide quanta 
divinitus tibi praeparantur ausilia, vide quantis 
adjutoribus uteris. Tantum est ut permaneas fortis 
in fide, nec te JEgyptiorum equitatus et quadriga- 
rum formido perterreat, nec reclames contra legem 
Dei et Moysen, et dicas, sicut quidam ex illis dixe- 
runt *? ; « Tanquam non essent. sepulcra. in /Egy- 
pto, ita eduxisti nos, ut in deserto hoc moriamur. 
Melius fuerat nos servire ZEgyptiis, quam tori in 
deserto loc. » Hzc fatiscentis in tentatione animi 
verba sunt, Sed quis ita beatus est, qui sic tenta- 
tionum pondus expediat, ut nulla menti ejus cogi- 
tatio ambiguitatis obrepat? Vide magno illi Eccle- 
sie fundamento, et petrz solidissimze, superquam 
Christus fundavit Ecclesiam !*, quid dicatur a Do- 
mino : « Modicz, inquit !*, fidei, quare 1496 :u- 
bitasti? » Verumtamen quia dicunt !* ; « Melius fue- 
rat nos servire Agyptiis, quam mori in eremo, » 
tentationis et fragilitatis hec verba sunt. Alioquin 
fsisum est ; longe enim melius est in eremo mori, 
quam servire Kayptiis. Qui enim in eremo mori- 
tur, hoc ipso quod separatus est ab /Egypiiis, et 
discessit a rectoribua tenebrarum, et de potestate 
Satan, habuit aliquem profectum, etiam si ad iu- 
tegrum pervenire non potuit. Melius enim perfe- 


* Exod. 1x1, 2. * li Tim. i, 12. 1* Job vis, 4. 
44, 12. !** Math. xvi, 18. Matth. xiv, 51. 


το Exod. xiv, 12. 


proficisci quidem ad perfectionem. quierendam. 
Unde et eorum falsa videtur opinio, qui dum ni- 
mis arduum iter virtutis exponunt, dumque multag 
ejus difficultates, multaque pericula et lapsus enu- 
merant, ue ineundum quidem id aut incipiendum 
judicant. Sed multo inelius est me in hoc itinere vel 
mori, si ità necesse est, quam inter /Egyptios per- 
manentem necari, et falsis atque amarissimis flu- 
ctibus obrui. Sed interim. clamat Moyses ad Domi- 
num. Quomodo clamat? Nulla ejus vox clamoris 
auditur, et tamen dicit ad eum Deus! : « Quid cla- 
mas ad me?» Velim scire quomodo sancti sine vo- 
ce clamant a4 Dominum. Apostolus docet, quia 
dedit Deus Spiritum Fil i sui in cordibus nostris, 


D clamantem : « Abba pater. ». Et addit : «lpse spiri- 


Lus interpellat pro. ncbis gemitibus inenoarrabilis 
bus.» Et iterum : « Qui autem. scrutatur. corda, 
Scit quid desiderel spiritus, quia secundum Deum 
postulat pro sanctis 15.) Sicergo interpellante Spi- 
ritu sancto apud. Deum, per silentium sanctorum 
clamor auditur. 

9. Et quid post hoc? Jubetur Moyses virga per- 
eutere iare, ut ingredienti populo Dei dehiscat et 
cedat, ac voluntati divinze elementorum famulen- 
tur obsequia; et aqui? quze timebantur, dextra L- 
vaque famulis Dei inurus cffeet:e, non solum perni- 
ciem nesciant, sed οἱ munimen exhibeant, Cogitur 
ergo fluctus in cumulum, ct unda in semetipsam 
repressa curvatur. Suliditatem recipit liquor, et so- 
lum maris arescit in pulverem, ut sicca. planta po- 
pulus Dei transiret. Bouitatem Dei creatoris intelli- 
ge, si voluutati ejus obtemperes, si legem cjus se- 
quaris, ipse tibi elementa etiam contra sui naturam 
servire compellit. Audivi a majoribus traditum, 
quod in ista digressione maris, singulis quibusque 
tribubus filiorum Israel, singulae aquarum divisio- 
nes factz sint, et propria unicuique tribui in mari 
aperta sit via, idque ostendi ex eo, quod in Psal. 
wis scriptum est !* : « Qui divisit mare Rubrum in 
divisiones. » Per quod multz divisiones docentur 
facte, non. una. Sed οἱ per hoc quod dicitur ** : 
«lbi Denjamin junior in stupore, principes Juda 
duces eorum, principes Zabulon, et principes Neph- 


D να, nihilominus unicuique tribui proprius 


enumerari videtur ingressus. ll:«c a majoribus ob- 
servata in Scripturis divinis, religiosum | credidi 
non tacere. Quid ergo nos docemur per h:ec ? Jam 
superius diximus quis sit in his Apostoli sensus ', 
Baptismum hoc nominat in Moyse consummatum 
in nube et in mari, ut οἱ tu qui baptizaris iu Chri- 
sto, in aqua el in. Spiritu sancto, scias inseclari 
quidem post te /Egyptios, et velle te revocare ad 
servitium suum, rectores scilicet hujus mun.li, et 
spiritales nequitias, quibus antea deservisti. Qua 
conantur quidem "le insequi, sed lu descendis in 
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aquam et evadis incolumis; atque ablutis sordibus A gnius hzc dices, si habueris tympanum in manu 


peccatorum, lomo novus ascendis, paratus ad 
cantandum canticum novum. ZEgyptii vero post te 
iusequentes, demergentur in abyssum, etiamsi vi- 
dentur rogare Jesum, ne interim mittat eos in abys- 
sum **, Sed et alium cx his accipere possumus in- 
οσον, Si Egyptum fugias, si ignorantiz tene- 
bras relinquas, et sequaris legem Dei Moysen, ob- 
viet autem tibi mare, et contradicentium tibi flu- 
ctus occurrant, percute. ti obluctantes undas virga 
" Moysi, id est. verbo legis, et vigilantia Sceriptura- 
rum iter tibi ipsi disputando per adversarios pande, 
cedent und; continuo, et superati fluctus locum 
victoribus dabunt, mirantibusque et attonitis ac 
stupore defixis his qui paulo ante adversabantur, 
legitimis tu. disputationum lineis rectum fidei iter 
secabis, et intantum doctrinz: verbo proficies, ut 
wuditores tui, quos in virga legis erulisti, ipsi jam 
contra /Egyptios, velut fluctus maris insurgant, οἱ 
non solum impugnent eos, sed et superent et exstin- 
guant, Exstinguit namque ZEgyptium, qui non agit 
opera tenebrarum. Exstiuguit /Egyptium, qui non 
carnaliter, sed spiritualiter vivit. Exstinguit /Egy- 
prium, qui cogitationes sordidas et impuras vel de- 
pellit ex corde, vel omnino non recipit, sic. 
ut et Apostolus dicit ** : « Assumentes scutum fi- 
dei in quo possumus omuia jacula maligni ignita 
exstinguere. » IIoc enim modo possumus etiam ho- 
die Agyptios videre mortuos, et jacentes ad littus, 
submergi quadrigas eorum et equos. lossumus 
«tiam. ipsum Pharaonem videre demergi, si tanta 
fide vivamus, ut Deus conterat. Satanam sub pedi- 
bus nostris ** velociter per Jesum Cliristum Doiwi- 
nuin nostrum, cui est gloria et imperium in δα" 
seculorum, Amen. 


IlOMILIA VI. 


De caniico quod cantavit Moyses cum populo, εἰ 
Maria cum mulieribus. 

4. Multa quidem cantica fleri legimus in Seriptu- 
ris divinis, horum tamen omnium primum istud est 
cauticum, quod ZEgyptiis et Pharaone submerso po- 
pulus Dei 1447 post victoriam ceciuit. Moris quippe 
sanctorum est, ubi adversarius vincitur, tanquam 
qui sciant non sua virtute, sed Dei gratia victoriam 
faciam, hymium Deo gratulatlonis offerre. Acci- 
piunt tamen, hymnum canentes, etiam tympanum 
in manibus suis, sicut de Maria sorore Moysi et 
Aaron refertur. Et tu ergo si mare Rubrum trans- 


jeris, si AEgyptios iu. mari submergi videris et ex- 


stingui Pharaonem, atque in abyssi profundum prz- 
cipitari, potes hymnut canere Deo, potes vocem 
gratuilatiouis euittere, et dicere : « Cantemus Do- 
mino, gloriose enim houorificatus est, equum ct 
ascensorem projecit iu mare **. » Melius autein et di- 


33 Matth, 11. ** Ephes. vi, 16. ** Rom. xvi, 20. 
15 Joan. xvii, 1. ?? Philip. uw, 8. 
* Exod, xv, 1,2. * Habac. iu, 8. 


1» Exod. xv, 4. 15 Matth. xvii, 14. 
9 Sap. in, 20. 
16 Joan. xri 97. 


tua, id est si carnem tuam crucifixeris cum vitiis 
et concupiscentiis, eL si morlificaveris membra tua, 
qui? sunt super terram. Et tamen. videamus quid 
dicit : « Cantemus Domino, gloriose enim. honori- 
ficatus est, » quasi non sufficeret : « honorifieatus 
est, » sed addidit : « gloriose honorificatus est. » 
Equidem quantum possum conjicere, videtur mihi 
aliud esse glorificari, aliud gloriose glorificari, Naim 
Domiuus meus Jesus Christus, cum carnem. ex 
Virgine Maria pro salute nostra suscepit, glorifica- 
tus est quidem, quia venit quzerere quod perierat **, 
nou tameu gloriose glorifieatus est. Dicitur enun 


. de ipso *', quia « vidiinus eum, οἱ non habebat spe- 


ciem neque decorem, et vultus ejus ignobilis super 


B filios hominu. » Glorificauis est et cum ad crucein 


veuit, et pertulit mortem. Vis scire quia. glorifica- 
tus est? Ipse dicebat ** : « Pater, veuit. lora, cla- 
rifica Filium tuum, ut Filius tuus clarificel tc. » 
Erat ergo ei gloria, etiam ipsa pas-io crucis, vertun 
gloria h»c nou erat. gloriosa, sed humilis. Denique 
dicitur de eo *? : « llumiliavit se usque ad mortem, 
piortem. autem. erucis. » De quo. etiam propheta 
praedixerat 9^ : « Morte. turpissima coudemnenus 
eum, » Sed ct {ναί dicit de eo?! : « ln huinili- 
tate judicium ejus sublatum est. » lu his ergo om- 
nibus glorificatus est Dominus, aed, ut da dicam, 
huwiliter, nou gloriose glorificatus est. Verum quia 
c haec. oportebat. pati. Christum, et sic introire in 
gloriam suam ?*, » cum venerit in gloria Patris el 
sanctorum angelorum, cum venerit in majestate sua 
judicare terram, quando et. verum Pharaonem, id 
est diabolum | interficiet. spiritu oris sui, cum crgo 
refulgebit in twajestate Patris sui, et post adventum 
humilitatis, secundum nobis in gloria osteudet 
adventum, tune non solum glorificatur Dowinus, 
sed et gloriose glorificatur, cum omnes ita honori- 
ficant Filium, sicut honorificant Patrem ??. 

2, « Equum et asceusorem projecit in tnare ; 
adjutor et protector factus est mihi in salutem ?*, » 
Homines qui nos insequuntur, equ: sunt, et, ut ita 
dicam, omnes qui in. carne nat sunt, singulariter 
equi suut, sed hi habent ascensores suos. Sunt equi, 
quos Dominus ascendit, et circumeunt onuen ter- 


p ram : de quibus dicitur ?* : « Et equitatus tuus sa- 


lus. » Sunt autem equi, qui ascensores liabent dia- 
bolum (9) et angelos cjus. Judas equus erat; se.i 
donec aseensorem habuit Dominum, de equitatu 
fuit salutis. Cum cateris enim apostolis missus. 
aegrotis salutem et sanitatem languentibus priesta- 
bat. Sed ubi se diabolo substravit, post buccel- 
lam enim introivit. in illum Satanas *5, et ascensor 
ipsius effectus cst. Satanas, οἱ illius habenis du- 
clus. adversus Dominum οἱ Salvatore. nostrum 
cupit equitare. Omnes ergo qui persequuntur s3ne 


17 Isa. Liit, 2, ὧν 


? [να lu 8. "* Luc, xxiv, 20. ?3 Joan. v, 25. 


(9) Sic mss. ; alias vero, « ascensorem habent diabolum. » 
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ctos, equi sunt. hinnientes, sed habent ascensores, A ctum, vel centesimum, vel' sexagesimum, vel. trice- 


quibus aguntur, angelos malos, et ideo feroces 
simt. Si cego videris aliquando pcrsecutoreim tuum 
nimium saevientem, scito quia ab ascensore suo 
' dzinóne perurgetur, et idco δαν», ideo truculentius 
. "est. Dominus ergo « equum et ascensorem projecit 
1n mare, et factus est mihi in. salutem. Ilic Dcus 
"meus, ei honorificabo eum, Deus patris mei, οἱ 
'exaltabo eum. » lfíc ergo et meus est Deus, et 
Deus patris mei, Pater. noster qui nos fecil et ge- 
nuit, Christus est, et ipse dicit ** : « Vado ad Pa- 
trem meum et Patrem. vestrum, Deum meum et 
Deum vestrum. » Si ergo agnoscam quod Deus meus 
sit Deus, glorificabo eum. Si vero etiam istud agno- 
scam, quomodo patris mei Christi sit Deus, exal- 
tabo eum, Altior namque intellectus est, quomodo 
Christus ut unius Dei constringat et muniat verita- 
tem, Deum suum dicit, quem natura Patrem vocat. 
« Deus couterens bella, Dominus nomen est illi 250 
Nolo putes, quia tantum visibiles pugnas conterit 
Dominus, sed et illas conterit, qux nobis sunt non 
adversus carnem et sanguinem, sed adversus prin- 
cipatus et potestates (10), et adversus mundi hujus 
rectores tenebrarum harum **. « Dominus enim 
nemen est illi, » et non est ulla creatura, cujus 
Dominus non sit. 

9. « Quadrigas l'haraonis, et exercitum ejus pro- 
jecit in imare. Eleetos. ascensores, ternos statores 
demersit in Rubrum mare **, » Pharao velut poten- 
tior ja malitia, et regnum nequitix tenens, quadri- 
gas agit. Non illi satis est unum equuin ascendere, 
sed plures simul agitat, plures simul plagis tortos 
verberis cogit. Quoscunque videris in luxuria tur- 
piores, in crudelitate &$viores, iu avaritia tetrio- 
1es, in impietate flagitiosiores, scito hos de quadrigis 
esse Pharaonis ; ipsis sedet, ipsos currui suo sub. 
jungit, in ipsis fertur et volita!, οἱ per apertos 
scelerum cainpos effusis eos agit habenis. Sunt el 
alii electi ascensores, electi sine dubio ad malitiam. 
148 Sed jam de ascensoribus supra diximus : nunc 
etiam qui sunt terni stotores videamus. Mihi videntur 
terni statores pro eo dici, quod triplex est bominibus 
peccandi via. Aut enim in. faclo, aut in dicto, auL in 
cogitatione peccatur. Et ideo lerni statores per singu- 
lo3 quosque dicuntur, qui tres istas in nobis peccandi 
obsideant vias, et speculentur seuper, atque in iusi- 
diis agant, üt aut ille ex misero homine sermonem ma- 
lum eliciat, aut ille iniquu:; opus extorqueat, aut 
ille cogitationem pessimam rapiat. Deuique et semen 
verbi Dei ubi cadit et deperit, triplex describitur 
locus *. Unus secus viain refertur, qui conculcatur 
ab hominibus ; alius in spinis; alius in petrosis. Et 
ccontrario terra bona afferre dicitar triplicem fiu- 


D 


C 


simum. Triplex namque est etiam. bene ageudi via, 
nihiluminus enim vel opere, vel cogitatione, vel 
verbo boni aliquid agitur. Ποσο enim siguificat et 
Apostolus, cum dicit ** : « Qni autem aedificat super 
fundamentum hoc, aurum, argentum, lapides pre- 
tiosos, » tripiicem bonorum indicaus viam. Subjuu- 
git nihilominus tiplicem etiam malorum, cuim di- 
cit : « Ligna, Γή stipulam. » Isti. ergo terui 
Stitores sunt angeli nequam de exercitu Pharaonis, 
qui staut in. hujuscemodi: viis, observantes unum- 
quemque nostrum per Iizc iter agere in peccatum, 
quos demergit Dominus in Rubrum mare, et ignitis 
eos in judicii die fluctibus tradet, ac. poenarum pe- 
lago teget, si tu. Deum sequens de eorum te pote- 
state subtraxeris. 

4. « Deciderunt in. profundum | quasi lapis €? » 
Quare deciderunt in. profundum tanquam lapis ? 
Quia non. erant tales lapides, de quibus suscitari 
possent filii Abrahae; sed tales, qui amareut pro- 
fundum, et liquidum diligerent clementum, id est 
qui amaram et fluxam prasentium rerum caperent 
voluptatem. Unde et de ipsis dicitur ** : « Demersi 
sunt tanquam plumbum in aquam validissiman. » 
Peccatores graves sunt. Denique et iniquitas super 
talentum. plumbi sedere monstratur, sicut. Zaelia- 
rias propheta dicit : « Vidi, inquit *, mulierem 
sedentem super talentum plumbi, et dixi : Quz est 
liec ? Et respondit : Iniquitas. » lude est ergo quod 
iniqui demersi zunt in. profundum, sicut. plumbum: 
in aquam validissimam. Sancii autem non demcer-: 
guntur, sed ambulant super aquas, quia leves sunt, 
el peccati pondere non gravantur. Denique Domi- 
nus et Saülvator noster super aquas ambulavit **. 
lpse est enim qui vere peccatum nescit. Ambulavit 
et discipulus ejus Petrus, licet paululum trepidave- 
rit. Non enim tantus erat ac talis, qui nihil ounino 
de specie plumbi in se liaberet adinistum.. αι, 
lieet parum. Propter quod dicit ad cum Dominus" ; 
« Modica fidei, quare dubitasti? » Idcirco igitur qui 
salvus fit, per ignem salvus fit, ut si quid forte de 
specie plumbi habuerit adinistum, id ignis decuquat 
οἱ resolvat, ut. efliciantur. omnes. aurum. bonum : 
quia aurum terra illius bonum esse dicitur, quam 
habituri sunt. saneti, et sicut fornax. probat. au- 
rum ", sic homines justos tentatio. Veniendum 
est ergo omnibus ad ignem (11), veniendum est ad 
couflatorium. Sedet. enim. Dominus, et conflat, et 
purgat filios Juda **. Sed et illuc cum veuitur, si 
quis multa opera bona, et parum aliquid in:quita- 
tis attulerit, illud parum tanquam plunbum igni 
resolvitur ac purgatur, et lotum remanet aurum 
purum, Et si quis plus illuc plumbi detulerit, plus 
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(10) Alias, « principes et potestates. » 
(11) Veniendum est ergo omnibus ad ignem. De 
hoc loco consule clarissimum Iluctium Origeniano- 
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rum libro secundo, quaxstione undecima, num. 2 οἱ 
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exuritur, ut amplius .decoquatar, ut etsi parum A « Estendisti. dexteram. tuam , et. devoravit eos 


aliquid sit auri, purgatum tamen resideat. Quod si 
aliquis illuc totus plumbeus venerit, fiet de illo lioc 
quod scriptam est, deimergetur in profundum, tan- 
quam plumbum it aquam validissimam. Sed longum 
est si per ordinem velimus exponere, sufficiat pauca 
persiringerc. 

b. «Quis, inquit **, similis tibi in diis, Domine? 
Quis similis tibi? Gloriosus in sanctis, mirabilis in 
majestatibus, faciens prodigia. » Quod dicit : « Quis 
similis tibi in diis? » non simulacris gentium com- 
parat Deum, nec daemonibus, qui sibi falso deorum 
nomen asciscunt, sed deos illos dicit, qui per gra- 
tiam et participationem Dei dii appellantur. De 
quibus et alibi Scriptura dicit *!* : « Ego dixi : 
Dii estis. » Et iterum : « Deus stetit in congrega- 
tione deorum. » Sed hi, quamvis capaces sint Dei, 
αἱ Ίου nomine donari per gratiam videantur, nullus 
tawen Beo similis invenitur, vel in poteutia, vel in 
satura. Et licet Joannes apostolus dicat : « Filioli, 
nondum scimus quid futuri sumus, si autem revela- 
tum nobis fuerit (de Domino scilicet dicens), simi- 
les illi erimus **, » similitudo tamen li::c non ad na- 
turam, sed ad gratiam revocatur. Verhi causa, ut 
si dicamus picturam similem esse ei, cujus imago 
in pictura videtur expressa, quantum ad gratiam 
pertinet visus, similis dicitur, quantum ad sulstan- 
tiam, longe dissimilis. llla enim species carnis est, 
et decor corporis vivi, ista colorum fucus est, et 


cera tabulissensu carentibus superposita. Nullus ergo C 


in diis similis Domino, nullus enim invisibilis, nul- 
lus incorporeus, nullus immutabilis, nullus sine 
initio et sine fine, nullus creator oinniuim, nisi Pa- 
ter cum Filio et Spiritu sancto. 

6. « Extendisti dexteram tuam, devoravit eos 
ierra **. » impios quidem et hodie devorat terra. 
Aunon tibi videtur terra devorare illum, qui sem- 
er de terra cogitat, qui semper 149 terreros 
liabet aetus, qui de terra loquitur, de terra litigat, 
terram desiderat, et omnem spem suam ponit in 
terra; qui ad. ccelum non respicit, qui futura non 
cogitat, qui judicium Dei «on metuit, nec beata 
ejus promissa desiderat, sed semper de przsenti- 
hus cogitet, et ad terrena suspirat ? Talem cum 
videris, dicito quia devoravit cum terra. Sed et si 
quem videris luxurie carnis et voluptatibus cor- 
poris deditum, in quo animus nihil valet, sed totum 
libido carnis obtinuit, dicito et de lioc quia devo- 
ravit eum terra, Adhuc 16 movet quod ait ** ; 


$^ Exod. xv, 14. *! Psal. Lxxxir, 6, 1. 
$* Luc. xxin, 21. Exod. xv, 15. 


(19) Vide lib. 11 Orig., quxst. 13. 

(15) Quantum ad historiam. pertinet, nullum ex 
his gentibus interfuisse mirabilibus qug facta sunt, 
constat. Esto, &ed quid veta hzc cantici verba fu- 
rorum esse prophetiam, quemadmodum accipiuut 
melioris notz? interpretes. Sane Hebrza verba. ad 
futurum tempus sic verti possunt : « AÁudierunt po- 
puli, contremiscent, dolor apprehendit habitatores 
Palestine. Tunc territi sunt willenarii Edom, ro- 


55 ibid. 114. 
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terra; » quasi ut devorarentur a terra, hzc causa 
fuerit quod extendit Dominus dexteram suam. Si 
consileres quomodo Dominus exaltatus in cruce 
tota die extendit manus suas ad populum non cre- 
dentem **, sed contradicentem, et qualiter infidelem 
populum, qui clamavit ** : « Crucifige , crucifige 
eum, » mors admis.i sceleris oppressit : evideuter 
invenies quomodo extendit dexteram suam, et de- 
voravit illos terra. Nec tamen penitus desperaudum 
est. Possibile namque est, ut, si forte resipiscat 
qui devoratus est, rursum possil evomi, sicut Jo- 
nas. Sed el omnes nos puto quod aliquando terra 
devoratos in inferni penetralibus retinebat, οἱ pro- 
pterea Dominus noster descendit non solum usque 
3d terras, sed usque ad inferiora terra : οἱ ibi nos 
invenit devoratos, et sedentes sub umbra mortis: 
et inde educens non jam locum terrz, ut. iterum 
devoraremur, sed locum przparat nobis regni cae- 
lorum. 

7. « Deduxisti in justitia tua populuni tuum hune, 
quem liberasti. Consolatus es in virtute tua, in 
requie $ancta. tua P. » Dominus populum suum, 
quem liberavit per lavacrum regenerationis, dedu- 
cit in justitia, consolatur etiani eum per consola- 
tionem Spiritus saucti in virtute sua, οἱ in requie 
gua. Futurorum namque spes, laborantibus requiem 
parit; sicut et in agone positis dolorem vulnerum 
niitigal spes coronx. 

8. c«Audierunt. gentes οἱ irata? sunt, dolores 
comprehenderunt habitatores Philistiim. Tunc fe- 
siinaveruut duces Edom, et principes Moabitarum, 
apprehendit illos timor et tremor. Tabueruut oin- 
nes inbabitantes Chauaan ** (12). » Quantu:n ad hi- 
storiam pertiuet, nulium ex his gentibus interfuisse 
mirabilibus qux facta sunt, constat (15). Quomodo 
ergo videbuntur tremore dcterriti, vel festinasse, 
ut dicit, vel irati esse Philistiim, et Moabitze , et 
Edom, et reliquze quas enumerat nationes ? Sed si 
redeamus ad intelligentiam spiritalem, inveniemus 
quia Philistini, id est cadentes populi , et Edom , 
qui interpretatur terrenus (14), trepidant, et horum 
oinnium principes cursitant, et pavent consiricti 
doloribus, cum vidceut regna sua, quax in inferno 
sunt, peuetrata ab eo qui descendit in inferiora 
terra, ut eriperet eos qui possidebautur a morio. 
Hinc eos comprehendit timor et tremor, quia sen- 
serunt maguitudinem brachii ejus. llinc etiam ta- 
buerunt omnes inhabitantes Chanaan, qui mutabiles 


5 Exod. xv, 19. *'" ibid.  ** Isa. εκ, 9. 


bustos Moab apprehendet treinor. Cadet super eos 
terror et pavor. » 
(14) Philistini, id. est cadentes populi, et Edem 


qui interpretatur terrenus. À radice Qo» voluere 
se iu pulvere, et voce Cy populus; Philistiim ουδ” 
que dici possunt cadentes. populi, quia qui volutan- 
tur in pulvere, cecideriut oportet. Edom vero opti- 
me reddi potest. terrenus ab (TOW terra, 
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interpretantur et mobi'es (15), cum vident moveri Α et creavit te et acquisivit tc? » Videtur enim unus- 


regna sua, alligari fo:'tenr, et. vasa ejus diripi. 
« Venial ergo super eos timor et tremor magnitu- 
dinis brachii tui ***, » Quid timent damones? Quid 
tremunt ? Sine dubio crucem Christi, in qua trium- 
phati sunt, in qua exuti sunt. principatus eorum et 
potestates. Timor ergo et tremor cadet super eos, 
cum signum in nobis viderint crucis fideliter fizum, 
εἰ maguitudinem brachii illius, quod Dominus ex- 
pandit in cruce, sicut dicit * : « Tota die expandi 
manus meas ad populum noi credentem, οἱ contra- 
dicentem mihi. » Non te ergo aliter timcbunt, nec 
aliter tremor tuus veniet super cos, nisi videant in 
te crucem Christi , nisi et tu poteris dicere ** : 
« Mihi autem absit gloriari, nisi in cruce Domini 
mei Jesu Christi, per qnem mihi mundus crucifixus 
est, et ego mundo. » 

9. « Fiant tanquam lapis donec transeat populus 
tius, Domine, donec transeat populus tuus hic, 
quem acquisisti 81. » Fieri tanquam lapidem , uon 
est natura esse lapidem. Non enim fleret, nisi quod 
non erat. lloc propter illos dicimus, qui mal:e na- 
turze Pharaonem, vel /Egyptios dicunt fuisse, et 
non ex arbitrii libertate iu hoc esse deductos ; sed 
et propter eos, qui creatorem Deum accusant. tan- 
quam sevum, quod homines vertat in lapides, Hi 
ergo priusquam blasphement, considerent summa 
hbratione, qu: seripta sunt. Non enim dixit : 
«. Fiant tanquam lapis, » et tacuit, sed tempus sta- 


tuit, et inensuram condemnationis decernit. Ait c 


enim : « Donec transeat populus tuus, Domine. » 
Quo scilicet post transitum populi non sint tanquam 
lapides. lu quo mihi videtur propbetiz aliquid la- 
tere. Video enim. quia prior populus, qui fuit ante 
nos, factus est tanquam lapis durus et. incredulus. 
Verum uon eatenus, ut in lapidis natura perma- 
neat, se.| donec trauseat populus hic, populus hic 
quem Dominus | acquisivit (16) : « Ciecitas enim ex 
parte contigit in Israel » secundum carnem, « do- 
nec 150 plenitudo gentium subintroirct **. » Cum 
enim plenitudo gentium subintraverit, tunc etiam 
omnis Isracl, qui per incredulitatis duritiam factus 
fuerat sicut lapis, salvabitur. Et vis videre quomodo 
salvabitur? « Potens est, inquit **, Deus de lapidi- 
bus istis. suscitare filios Abralie. » Manent ergo 
lapides nunc, donee transeat populus tuus, Do. 
mine, populus tuus hic quem acquisisti, Seil si 
ipse Dominus creator est omnium, videndum est 
quomodo hic acquisisse dicatur, quz» sua esse non 
dubium est. Dicitur et in alio cantico Deuterono- 
mii ** : « Nonne hic ipse Deus tuus, qui fecit te, 


5** Exod. xv, 16. 
ον Deut. xxxi, 6. 
xLv, 29 


(15) Inliabitantes Chanaan, qui mutabiles interpre- 
lantur et mobiles. Α radice N'3 movit sese , motus, 
agiatus. fuit, et propositione 3, interpretari quo- 
quomodo possunt Chananci mobiles vel mutabiles. 
V rumtamen in Lexicis lHlebriis radici y33 de- 
pressit, prostravit, subjacet T922 Canaan, regio Ca- 


50 ρα. xv, 9. 


** Galat. vi, 14. 
*! | Cor. vii, 23. 
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quisque idud acquirere, quod uon fuit suum. Inde 
denique οἱ hzretici dicunt de Salvatore, quia non 
eraut sui, quos acquisivit. Dato etenim pretio mere 
«atus est liomines quos Creator fecerat. Et certum 
est, aiunt, ununiquemque non. illud emere, quod 
suum est. Apostolus enim ait **: « Pretio einpti 
estis. » Sed audi quid dicit propheta: ** : « Peccatis 
vestris venundali estis, et pro iniquitatibus vestris 
dimisi matrem vcstram. » Vides ergo, quia Dei quis 
dem creatura onmes sumus, unusquisque. vere 
peccatis suis venundatur, et. pro iniquitatibus suis 
a proprio creatore discedit. Dei igitur sumus se- 
eundum quod ab eo creati sumus, Effecti vero su- 
mus servi diaboli, secunduin quod peecatis uostris 
venundati sumus, Veniens autem Christus redemit 
nos cum serviremus illi domino, cui nosmetipsos 
peccando vendidimus. Et ita videtur tanquam suos 
quidem recepisse, quos creaverat, tanquam alienos 
autem acquisisse, quia alienum sibi dominum 
sive errando, sive peccandu quasiveraut. Et for- 
tasse recte quidem dicitur redemisse nos Christus, 
qui pretium nostri sanguinem suum dedit, Quid 
tale autem ut nos mercaretur etiam diabolus de- 
dit? Ergo, si videtur, ausculta.. Homicidium, pe- 
cunia diaboli est. llle enim ab initio homicida 
est *. Fecisti homicidium, diaboli pecuniam sus- 
ccepisti. Adulterium, diaboli pecunia est. Diaboli 
enim iu eo imago est et superscriptio. Commisisti 
adulterium, accepisti diaboli numisma. Furtum, 
falsum testimonium, rapacitas, violentia, hiee om- 
nia diaboli census est, et diaboli tliesaurus. "Talis 
enim pecunia de ejus moneta procedit. lac igitur 
pecunia emit ille, qu:s cmit, et efficit sibi servos 
omues, qui de hujuscemodi censu cjus quantu- 
lumcunque susceperint. Verum ego vereor, ne etiam 
aliquos de astantibus, quos noscimus, diabolus mer- 
cetur occulte, ue etiam aliquibus nostrorum hanc 
pecuniam, quam supra euumeravimus, ingerat, e 
facia! illos rursum suos, el rursum pro eis tabulas 
servitutis, et peccati chirographum scribat, atque 
immisceat servis Dei eos, quos peccati pretio sibi 
fecerit servos. Solet enim, quia inimicus homo est, . 
tritico miscere zizania. Et tamen si quis forte hue 


D juscemodi pecuniam a diabolo deceptus accepit. 


non usquequaque desperet ; misericors cnim est 
et miserator Dominus, et creatur: su:e non vult 
mortem, sed ut convertatur, et vivat *5. Pomiteudo, 
flendo, satisfaciendo deleat quod admissum est. 
Dicit enim propheta **, quia « si conversus inge- 
mueris, tunc salvus eris. » Paulo latius progressi 


*3 Matth, in 
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sumus, dum voluimus exponere quomodo Deus quiz A eflicitur, ne tibi aliquid desit, Audi et Paulum di- 


sua sunt dicatur acquirere, et redimere Christus 
sanguine pretioso quos emerat diabolus vili mer. 
cede peccati. 

10. « lyducens planta eos. in monte bhxreditatis 
ει 79, ». Non vult uos Deus iu. Agypto plantare, 
nec in dejectis et in humilibus locis, sed in moute 
hareditatis sug vult plantare quos plantat, Tum 
preterea. quod addit : « Inducens planta. eos; » 
num tibi videtur tanquam de pueris dicere, qui in- 
ducuntur ad scholas , inducuntur ad litteras, indu- 
cuntur ad omaem eruditionem ? Intellige ergo per 
liaec, si tamen habes aures audiendi, quomodo Deus 
planta : ne. forte cum audis eum inducere οἱ 
plantare, putes eum ficus in terra, aut alia hujus- 
cemodi virgulta defigere. Audi et alibi quomodo 
plantat Deus. Propheta dicit τς ς Vineam ος 
Agyyto transtulisü, et expulisti gentes, εἰ plan- 
tasti eam. Pervium iter fecisti ante eam, plantasti 
radices cjus, c& replesti terram. Operuit montes 
umbra ejus, ei arbusta cjus cedros Dei. » Adver- 
tisti jam quowodo plantat Deus, et ubi plautat? 
Non plantat in vallibus, sed in montibus excelsis 
et sublimibus locis. Quos enin educit de ZEgypto, 
quos de s::culo adducit ad fidem, non. vult eos ite- 
rum iu humilibus collocare, sed conversationem 
eorum vult esse sublimem. Vult nos iun montibus 
habitare, sed in ipsis nihilominus montibus nou 
vult nos super terrau repere, nec ultra vult vineam 
suam humi dejectos habere fructus, sed vult pal- 
mites ejus sursum «duci, iu alto collocari, traduces 
Deri, et Iraduces non in quibuscunque lhunilibus 
arboribus, sed in excelsis et in altissimis ceuris 
Dei. Celros Dei ego prophetas et apostolos puto , 
quibus nos si adjuugamur vitis quam de JEgypto 
waustulit Deus, et per ramos eoruin. nostri paluii- 
tes diffundantur, atque ipsis innixi traduces quaz- 
dam efficixmur charitatis ad invicem. vinculis con- 
nexi, fructum sine dubio plurimum afferemus. Nam 
« omnis arbor quie non facit fructum bonum ex- 
cidetur, et iu ignein mittetur ?*, » 

1. «€ lu praxparata habitatione tua, quam prapa- 
rasti, Domine ?*. » Vide clementis Domini bonita- 
tem, non vult te inducere ad laborem, nou. vult ut 
ipse tibi faeias habitaeulum, jam te adoprzeparatam 
deducit habitationem, Audi Deum dicentem in 
Evangelio "* : « Alii laboraverunt, et vos iu labores 
eorum introistis. » 

12. « Sanetimonium, Domine, quod praparave- 
runt mauus tux "*, » Sanciimonium, 151 uicitur 
tabernaculum Dei, vel templum ab eo quod sancti- 
ficat accedentes. [1ου von. dicit manu hominis fa- 
cium, sed iianu. Dei. Quid ergo? Propter te. Deus 
εἰ plantat, οἱ eedificat, agricola efficitur, structor 
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centem 75 : « Dei agricultura, Dei adilicatio estis.» 
Quod ergo istud est sanctimonium, quod non manu 
hominis facium. est, sed. manibus Det paratum? 
Audi sapientiam dicentem 11, quia « zilicavit sibi 
domum. » Ego autem hoc de incarnatione Doinini 
rectius intelligendum puto. Non enim manu homi- 
unum factum est, id est, non opere lumauo templum 
carnis zxdificatur in virgine, sed, sicut prxedixerat 
D .nie] "5, lapis sine manibus excisus crevit, et fa- 
clus est mous magnus, Istud est sanctimonium car- 
nis assumptP, et sine manibus, id est. absque opere 
lominum, de monte humani naturz οἱ substantize 
carnis excisun. 

15. « Doinine, qui regnas in. seculum, et. in s:e- 
culum, οἱ adbuc ??. » Quoties in sxculum dicitur, 
lougitudo quidem temporis, sed esse finis aliquis 
indicatur, et si in aliud &eculum dicatur, aliquis 
sine dubio longior quidem, tamen ponitur finis; et 
quoties saecula szeculorum nominantur, fortasse li- 
cet ignotus nobis, tameu a Deo statutus aliquis ter- 
minus indicatur. Quod vero addit in hoc loco : « et 
adhuc, » nullum sensum termini alicujus aut finis 
reliquit. Quodcunque enim illud cogitaveris, in quo 
finem pules posse consistere, semper tibi dicit 
sermo propheticus : « Et adliuc, » velut si loquatuz 
ad te, et dicat : Putas in seculum saeculi Dominum 
regnaturum ? « Et adhuc.» Putas in. secula szecu- 
lorum? « Et adliuc (17). » Et quomodocunque di- 
xeris illud de regni ejus spatiis, semper tibi dicit 
propheta : « Et adhuc. ) 

14. « Quoniam intravit equitatus Pharaonis cum 
quadrigis eL ascensoribus iu medium mare, et in- 
duxit super eos Dominus aquas maris. Filii autem 
Israel ambulaverunt per siccum in medio mari **.» 
Et tu si filius Isracl es, potes ambulare per siccum 
in medio mari, Si (fueris in medio nationis prava et 
perverse sicut. lumen solis verbum vitze continens 
ad gloriam, potest fieri ut in medio peccatorum in- 
cedentem te non infundat humor peccati, potest 
fieri ut transeuntem te per hunc mundum uulla. li- 
bidinis unda respergat, nullus cupiditatis zstus 


. verberet. Qui autem /Egyptius est et sequitur Pha- 


73 Matth. νι, 19. 
75 Dan. u, o1. 


raonem, ille vitiorum fluctibus mergitur. Qui vero 
sequitur Christum, et sicut. ipse ambulavit, ita el 
ipse ambulat, aquie ei murus fiunt dextra lzvaque, 
ipse autem media via incedit per siccum. Non de- 
clinat ad dexteram, neque ad. sinistram, usquequo 
exeat ad libertatem, et. hymnum victoriae Domino 
concinat dicens *! : « Cantemus Domino, gloriose 
enim honorilicatus est, » per Jesum Christum Do- 
minum nostrum, cui est gloria, et imperium in sa- 
cula saeculorum. Amen, 


75 Exod. 
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HOMILIA. VI. 
De amaritudine aque Merrhe. 

4. Post transitum maris Rubri, οἱ maguifici sc- 
creta mysterii, post choros et tympana, post trium- 
phales hymnos, venitur ad Merrham. Merrhlize autem 
aqua erai amara, quam non poterat populus Dei bi- 
here. Quid ergo post tanta et tam mirifica mirahi- 
lia ad amaras aquas et periculum sitis adducitur 
pepulus Dei ? Ait enim ** ; « Et venerunt filii 
Israel in Merrhimn, et non poterant aquam. bibere 
de Merrha, quia amara erat, et propter hoc appel- 
latum est nomen. loci illius amaritudo. » Sed quid 
addit post hiec? « Clamavit, inquit 35, Moyses ad 
Dominum, et ostendit illi Dominus lignum, et misit 
illud in aquam, et facta cst dulcis aqua. Et ibi, in- 
euit, posuit illi Deus justitias et judicia. » Ibi, ubi 
amaritudo, ubi sitis, et quod est gravius, sitis in 
abundantia aquarom, ibi posuit ei Deus justitias et 
judicia. Alius non erat. locus dignior, aptior, ube- 
rior, quam iste, in quo awaritudo est? Tum pro- 
pterea quod dixit : « Ostendit illi Doniiuus lignum, 
et misit illud in aquam, et facta est dulcis aqua; » 
mirum adiiodum cst, ut. Deus. lignum ostenderet 
Moysi, quod mitteret in aquam, et faceret eam dul- 
cem. Efficere Deus aquam dulcem sine ligno non 
poterat ? Aut. Moyses nesciebat lignum, ut ei Deus 
ostenderet? Sed videndum est quid. decoris in his 
interior habeat sensus. Ego puto quod lex si secuu- 
dum litteram suscipiatur, satis amara sit, et. ipsa 
sil Merrha. Quid euim tài. amarum, quam ut puer 
octava die circumcisionis vulnus accipiat, ct rigo- 
rem ferri tenera patiatur. infautia? Amarum satis, 
οἱ peramarum est hujusmodi poculum legis, intau- 
tuin ut populus Dei, non ille qui in Moyse baptiza- 
tus est in mari et in nube, sed iste qui in spiritu et 
aqua baptizatus est, uon poss.t bibere de ista aqua; 
sed ne gustare quidem de circumcisionis amaritu- 
dine potest, neque hostiarum ferre amaritudinea 
valet, nec Sabbati observantiam. Si vero ostendat 
Deus lignum quod mittitur in hanc amaritudinem, 
ui dulcis aqua fiat legis, potest de illa bibere. Quod 
est istud lignum, quod Dominus ostendit Moysi? Sa- 
lomon edocet nos, cum dicit de sapientia, quia 
« lignum vitz est omnibus amplectentibus eam **.» 
Si ergo lignum sapientie Christus missum fuerit 
in lege, et ostenderit nobis quomodo intelligi de- 
beat circuuicisio, quomodo Sabbata, quomodo lex 
leprz servanda sit, qualiter mundi et immundi dis- 
crimen habeatur, tunc efficitur aqua. Merrhze  dul- 
cis, et amaritudo litterz legis convertitur in dulce- 
diuem iutelligentie 152 spiritalis, et tune potest 
bibere populus Dci. Si eniin non interpretentur hzc 
spiritaliter, populus qui idola dereliquit, et ad 
Deum confugit, si audiat legem de sacrificiis prze- 
cipientem, continuo refugit et non potest bibere : 


'* Exod. xv, 23. **ibid., 35. δὲ Prov. un, 18. 
"* Ul Cor. ii, 6. 9 Exod. xv, 25 et328. 


(18) Mias, « in quibus non vivat In eis. » 


IN EXODUM IIOMILIA VII. 


Α amarum quippe hoc sentit et asperum, c Si enim, ^ 


D 


?? Ezechli. xx, 25. 


542 


inquit. Apostolus *5, quie destruxi, line iterum rez- 
difico, prxvaricatorem me coustituo. » In liac ergo 
amaritudine Merrhze, id est. in. ista littera legis, 
posuit Deus justitias et testimonia. Non tibi lioc vi- 
detur dicere, quia velut in. vasculo quodam, ita in 
legis littera. sapienti:e οἱ scienti: suz thesauros 
condidevit Deus? lloc. est ergo quod dicit ** : « Et 
ibi posuit ei Deus justitias et. testimonia. » Hoe 
erat quod et Apostolus dicebat *" : « llabemus au- 
tem thesanrum hunc in vasis fictilibus, ut sublimi. 
las virtutis Dei sit, οἱ non ex nobis. » Ut ergo pos- 
sit bibi aqua λαο de Merrlia, ostendit Deus lignum 
quod mittatur in. eain, at qui biberit ne moriatur, 
uon amaritudinem sentiat. Unde constat, quod si 
quis sine liguo vite, id est sine mysterio crucis, 
sine fide Christi, sine. intelligentia spiritali bibere 
voluerit de legis littera, per amaritudinem nimiant 
morietur. lec. sciens Paulus apostelus dicebat 95, 
quia « littera occidit, » loc est aperte dicere, quia 
aqua Merrhie occidit, si non mutata. bibatur et. in 
dulcedinem versa fuerit. 

2. Sed quid addidit ? Postquam posuit illi lecs 
justitias et judicia : « Et ibi, inquit **, tentabat 
cum dicens : Si auditu audieris vocem Domiui Dei 
tui, et quie placent coram. illo. feceri;, ct audieris 
praecepta ejus et. eustodieris, omnem infirmitatem 
quam induxeram  ZEgyptiis, non inducam super te. 
ljgo enim. sum Dominus Deus luus, (ui sano te, 2 
Videtur. mihi quo prospectu date sint justifica- 
liones, et judicia, el testimonia legis exponere, ut 
tentaret, inquit, cos Deus si- audirent vocem Do- 
mini, et quae mandabantur, custodirent. Nam quan- 
tum ad priorem populum spectat, quid eis boni, 
aut. perfecti murmurantibus οἱ contradicentibus 
mandaretur? Denique paulo post ctiam ad idola 
convertuntur, et obliti beneliciorum et mirabilium 
Dei caput vituli statuunt. Propterea ergo dantur 
eis praecepta, in quibus tententur. Inde est quod οἱ 
per Ezechielem prophetam dicit Dominus ad eos **, 
quia « dedi vobis pracepta, οἱ justificationecs non 
bonas, in quibus nou vivetis in cis. » Tentati entum 
in preceptis Domini non inveniuntur fideles. Ideo. 
enin « inventum est cis maudatum quod. erat ad : 
vitam, hoc esse ad mortem ?* ; » quia unum. atque 
idem. mandatum si servelur, vitain ; si non serve. 
lur, generat mortem. Secundum hoc ergo quod non. 
servantibus generat mortem, dicuntur mandata nou, 
bona, in quibus non vivant in cis (18). Sed quia ad- 
niiscuit eis lignum crucis Christi, et in dulcedinem. 
versa sunt, et spiritaliter intellecta aervantur, ea- 
dem ipsa mandata vitae appellantur : sicut ct alibi 
dicit ** : « Audi, Israel, maudata vitae, » Sed vidca- 
mus quid eis promittitur si serventur. « Si, inquit, 
servaverilis precepta mea, non inducam super τον 
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emnes izgritudines, quas induxi ZEgyptiis **. » Quid A decima die mensis, murmuravit populus adversum 


ergo videtur dicere? si quis servet mandata, nullam 
eegritudinem patiatur? hoc est, neque febriat, ne- 
que alios dolores corporis ferd& ? Non puto quod 
hac sint qux»? promittantur divina mandata servan- 
tibus. Alioquin indicio nobis est Job justissimus, οἱ 
tolius pietatis observantissimus, quia a capite 
usque ad pedes repletur ulcere pessimo. Non his 
carere dicuntur infirinitatibus, qui mandata custo- 
diunt, sed non habebuut illas infirmitates quas 
AEgyptii habent, ZEgyptus namque mundus figura- 
* Rer appellatur. Diligere ergo 1nundum, et ea qux 
in mundo sunt, Z;yptius languor est. Dies obser- 
vare, ei menses, et tempora, signa requirere, stella - 
rum cursibus adherere, /Egyp!ius languor est. 
Deservire carnis luxurie, et voluptatibus operam 
dare, vacare deliciis, gyptius lan;uor est. Caret 
ergo liis infirmitatibus et languoribus, qui mandata 
custodit. 

$. Post hee dicil, quia « venerunt in llelim, et 
erant ibi duodeciin fontes aquarum, et septuaginta 
arhores palmarum**.» P.tasne habet aliquid rationis, 
quod non ante in llelim ducitur populus, ubi erant 
duodecim fontes aquarum, quibus nihil amaritudi- 
nis inerat, imo potius ubi crat amenitas plurima 
ex densitate palmarum; sed primo ductus est ad 
aquas salsas et. amaras, quibus per lignum mon- 
.stratum a. Domino dulcibus effectis, postea venitur 
'ad fontes? Si historiam solam sequamur, non mul- 


tam nos xdificat scire ad quem locum primo vene- C 


rit, eL ad quem secundo. Si vero rimemur in his 
mysterium latens, invenimus ordinem fidei. Primo 
enim ducitur populus ad litteram legis. Αὐ hac lit- 
tera legis, donec permanet in amaritudiue sua, re- 
cedere nou potest ; cum vero per lignum vitz dul- 
eis fuerit effecta, et. intelligi lex spiritaliter ccepe- 
rit, tune de Veteri Testamento transitur ad Novum, 
et venitur ad duodecim apostolicos fontes. Ibi etiam 
arbores reperieutur septuaginta palmarum. Non 
enim soli duodecim apostoli fidem Christi pradica- 
verunt, sed et alii septuaginta missi ad przdican- 
dum verbum Dei referuntur, per quos palmas vi- 
ctorie Christi mundus agnosceret. Non ergo suffi- 
cit. populo Dei aquam Merrhz bibere, quamvis in 


Moysem dicens : Utinam mortui fuissemus in terra 
JEgypti, cum sederemus super ollas carnis, et 
manducaremus panes ad satietatem, quoniam edo- 
xisti nos in desertum hoc, necare omnem synago- 
gam fame. » Esto quod propter correptionem [8- 
gentium indicetur populi peecatum, quia murmura- 
verit, et ingratus fuerit beneficiis divinis, cum coe- 
leste manna susciperet ; quid etíam dies describi- 
tur, in qua murmuraverit populus? « Secundo, in- 
quit, mense, quintadecima die mensis. » Quod uti- 
que non absque ratione scriptum est. Recordare 
de legibus Pascha quz scripta sunt, et invenies ibi, 
hoc esse tempus quod. statuitur ad secundum Pa- 
sclia faciendum his qui immundi in anima fuerint, 
vel occupati in negotiis peregrinis. Qui ergo non 
fuerunt immundi in anima, vel non longe peregri- 
nabantur , quartadecima die primi mensis Pascha 
fecerunt. Qui autem longe peregrinabantur, et ἵπι- 
mundi erant, secundum Pascha in hoc tempore fa- 
ciunt, quo et mauna de coelo descendit. In die quo 
primum Pascha fit, non descendit manna de ccelo, 
sed in hoc quo secundum Pascha fH. Videamus 
ergo nunc quis sit in his ordo mysterii. Primuw 
Pascha primi populi est. Secundum Pasclia, no- 
strum est. Nos enim fuimus immundi in aniina, qui 
colebamus lignum et lapidem, et ignorantes Deum, 
his qui natura non erant dii serviebamus. Nos etiam 
eramus, qui longe peregrinabamur, de quibus dicit 
Apostolus ** : quia fuimus « hospites et peregrini 
tesiamentorum Dei, spem non babentes, et sine Deo 
in hoc mundo. errantes. » Verumtamen uon datue 
manua de coelo in illa die, qua primum Pascha fit, 
sed in illa qua secundum. Panis cuim qui de calo 
descendit **, non venit ad illos, qui primam solem- 
nitatem celebrabant, sed ad nos, «qui secundam 
suscepimus, « Nostrum enim Pascha immolatus est 
Christus ** , » qui verus nobis panis de coelo de- 
scendit. Sed interim videamus quid est, quod ín 
hac die gestutn monstratur. « Quintadecima, in- 
quit', die mensis secundi murmuravit populus, et 
dixit, quia melius fuerat nos mori in Egypto, 
quaudo sedebamus super ollas carnium. » 0 populus 
ingratus desiderat. Zgyptum, qui Zgyptios vidit 


dulcedinem versa sit; quamvis per lignum vitz et D exs;inctos! Carnes Zgypti requirit, qui Zgyptiorum 


mysterium crucis omnis litterz amaritudo depulsa 
sit. Solum vetus instrumentum non sufficit ad hi- 
bendum ; sed veniendum estad Novum Testamentum 
de quo absque scrupulo bibitur, absque ulla «iffi- 
cultate potatur. Judzi etiam uunc apud Merrhain 
sunt, etiam nunc 1593 assident ad aquas amaras. 
Nondum enim eis Deus ostendit lignum, per quod 
dulces fierent aqux ipsorum. Etenim praedixit eis pro- 
pheta **, quia« nisi credideritis, neque intelligetis, » 

4. Post hac scriptum est ** : « In secundo mense, 
inquit, postquam de ZEgypto profecti sunt, quinta 
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carnes vidit. maris piscibus et cceli alitibus datas. 
Murmur ergo adversum Moyseim, imoadversuum Deum 
levant. Sed hoc primo quidem ignoscitur, iguoscitnr 
et secundo, fortassis et terlio ?. verumtamen si non 
desinant, sed persistant, audi quid postliac murimu- 
rantem populum consequatur. In Numerorum libro 
refertur *, quod et in suis scripturis retexuit ΑΡο- 
stolus dicens * : « Neque nmurmuraverilis, sicut qui - 
dam eorum murmuraverunt , et a serpentibus per- 
ierunt. » Murmuranteni populum venenatus ín 
eremo depascitur serpentium morsus. Videamus 
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nos, qui haec audimus, nos, inquam , pro quibus A alibi propheta * : « Diebus muliis sedebunt filii lsrael 


scripta sunt : illis enim ad correct onem facta sunt, 
scripta sunt autem propier nos, « in quos fines s:e- 
culorum devenerunt *. » Si non desinimus murmu- 
rare, si non cessamus a querelis nostris , quas fre- 
quenter babemus adversus Deum , observemus ne 
simile offensionis incurramus exemplum. Etenim 
cum de coli intemperie, de infecunditate fructuum, 
de raritate iinbrium, de prosperitatibus aliorum, et 
de aliorum improsperitate causamur, hoc est ad- 
versus Deum murmur attollere. Sed hzc initia lia- 
bentibus ignoscitar ; in eos vero, qui non desinunt, 
graviter vindicatur, Mittuntur namque in eos ser- 
pentes, id est immundis spiritibus traduutur vene- 
natisque dzemonibus, qui eos morsibus occultis ac 


latentihus perimant, atque internis el intra cordia B 


penetralia conclusis cogitationibus absumant. Sed 
obsecro vos, prosint nobis pramissx correptionis 
exempla : illorum p«na, emendatio nostra sit. Di- 
cit enim Deus, quia « audivi murmurationem fllio- 
rum lsrael *. » Videtis quia non latet Deum mur- 
muratio nostra : audit omnia, et quod non statim 
punit, poenitentiam nostre conversionis exspe- 
etat. 

5. Sed quid post hxc recitatum est? « Dixit, 
inquit 6, Dominus ad Moysem : Ecce ego pluam vo- 
bis panes de celo, et exibit populus , et colliget 
unius diei in. diem, ut tentem illos si ambulant in 
lege mea, an non, Et erit in die sexto , parabunt 
quodcunque intulerint (19), et erit duplam quod- 
cunque intulerint quotidianum in die. » Ego 
quidem super hac scriptura veliin primo cum Ju- 
diis habere sermonem, quibus credita dicuntur 
eloquia Dei ", qvid illis videatur de eo quod dicit * : 
( Sex diebus continuis colligetis. » Die autem sexto 
dupluin colligetis. Apparet autem sextam diem no- 
minari illam, quie ante Sabbatum ponltur, qua 
apud nos Parasceve appellatur. Sabbatum autem, 
sepGima dies est. Quzero ergo qua diecaeperit manua 
egelitus dari, et volo comparare Dominicam nostram 
euin Sabbato Judisorum. Ex divinis namque Scri- 
pturis apparet, quod in die Dominica primo in terris 
datum est manna. Si enim, ut Scriptura dicit, sex 
diebus continuis collectum est, septima autem die, 
qua est Sabbati, 154, cessatum est, sine dubio 
initium ejus a die prima, quiz est dies Dominica, 

' fuit. Quod si ex divinls Scripturis hoc constat, quod 
die Dominica Deus pluit manna de calo, et in Sab- 
bato non pluit, intelligaut Judzi jam tunc przlatam 
esse Dominicam nostram Judaico Sabbato, jam tunc 
indicatum quod in Sabbato ipsorum, gratia Dei ad 
eos de ccelo uulla descenderit, panis coelestis qui 
est serino Dei, ad eos nullus venerit. Dicit enim et 


*ICor. x,11. * Exod. xvi, 12. *ibid. 4,5. " Roin. 
!* Psal. xvitr, 10. !? Exod. xvi, 22. 


!! Rom. xiv, 9. 


(19) Alias, « quicunque intulerint, » sed mss., 
« quodcunque intuleriat. » 

(20) Quid est hoc ? Filii Israel conspecto primum 
maana, dixerunt Ny1T2, quid. est hoc? Minc no- 
minum interpretes derivarunl nomeu manna, quod 


sine rege, sine prineipe, sine propheta, sine hostia, 
sine sacrificio, sine sacerdote. » [n nostra enim 
Dominica die semper Dominus pluit manua de ceaslo. 
Sed et hodic ego dico, quia pluit Dominus manna 
de caelo, Ceelestia namque sunt eloquia ista, quae 
nobis lecta sunt, et a Deo descenderunt verba quse 
nobis revitata sunt, οἱ ideo nos felices qui tale 
imauna suscepimus, Semper manua nobis da'ur de 
celo, itli infelices dolent, et suspirant, et se mise- 
ros dicunt, quia mauna, sicut acceperunt patres ip» 
sorum, ipsi non merentur accipere. llli nunquawt 
manua manducant : non enim possunt illud »nanda- 
care, quod est minutum sicut semen coriaudri , et 
caudidum sicut pruina. Nihil enim in verbo Dei mi- 
nutum , nihil subtile , nihil sentiunt apiritale, sed 
toti. pingue , totum crassum : « lucrassatum est 
enim cor populi illius **. » Sed et interpretatio no- 
minis lioc idem sonat. Manna enim interpretatur 
quid est hoc (20) ? Vide si non ipsa nominis virtug 
ad discendum te provocat, ut, cum audis legen Dei 
recitari , inquiras semper, et inlerroges, et dicas 
doctoribus : Quid est hoc ? lloc enim est. quod in- 
dicat manna. Tu ergo si vis inanducare manna, id 
est si cupis suscipere verbum Dei, scito illud mi- 
nutum esse et valde subtile sicut semen coriandrí. 
llabet enim aliquid in se oleris, quo nutrire et re- 
creare possit infirmos, quia « qui infirmus est, 
olera manducat !*. » lHabet aliquid rigoris, et ideo ut 
pruina est. Candoris autem et dulcedinis habet 
plurimum, Quid enim candidius, quid spleudidies 
eruditione divina ? Quid dulcius, quidve suavius 
eloquiis Domiui , quz sunt super mel et favum !*? 
Sed quid est quod dicit, ut in die sexto duplum col- 
ligatur in. repromissione , quantum sufficiat etiam 
Sabbato !* ? Hoc secundum nostram intelligentiam 
non otiosi, nec securi praeterire, vel transire debe» 
mus. Sextus dies est liec in qua nunc sumus vita 2 
in sex enim diebus Dominus feeit hunc mundum, 
[ας ergo die tantum reponere et recondere debe- 
mus, quantum sufficiat et. in futuro die. Si quid 
enim hic boni operis acquiras, si quid justiti:, mi- 
sericordiz οἱ pictatis recondas, hoc tibi in futuro 
ποιο erit cibus. Nuuquid non ita in Evangelio 


p legimus, quia qui acquisivit hic decem talenta , ibi 


accepit decein civitates, et qui acquisivit quatuor, 
accepit quatuor civitates.!** ? Hoc est quod et per 
aliam figuram Apostolus dicit '5 : « Quod enim semi- 
naverit homo, loc et metet. » Quid ergo agimus 
nos qui amamus illud recondere, quod corrumpatur, 
non quod permancat, οἱ perduret in crastinum? 
Divites hujus seculi ea recondunt quz in hoc ο)» 
culo, imo cum ssculo corrumpuntur. Si qua autem 
ιχ. * Exod. xvi, 26, 39. Ὁ Ose. i, 4. !* Isa. vi, 10. 
'** Mattb. xxv... !5 Galat. vi, 7. 


recentiores malunt deducere a. verbo σος, in pih. 
paravil, preparavit ità. ut), man, manna sit pre- 
aratus cibus aut comparatus sine labore, ut appel- 
atur Sapientia cap. xvi, 2U. 


*. 
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hona opera reconduht , illa permanent usque in A invenerunt angelos cui. ingenti claritate ad scpul- 


crastinum. 
6. Denique sic scriptum est, quod qui infideles 


fuerant, « servaverunt, inquit, de manna, et ebul- ΄ 


lierunt ex eo vermes, et couputruit !5.» Hlud autem 
quod pro die Sabbati reponebatur, uon est corru- 
pium, neque vermes ebullieruut iu eo, sed per:man- 
sit (21) integrum. Et (i ergo si propter. przesentem 
vitam tantummodo et propler amorem sazculi the- 
saurizes, continuo vermes ebulliunt. Quomodo ver- 
mes ebulliunt? Audi de peccateribus, οἱ iis qui 
praesens seculum diligunt, qua sit propliete sen- 
tentia: « Vermis enim, inquit, eorum non morietur, 


et ignis eorum non exstinguelur 17. » sti sunt vermes | 


quos generat avaritia, isti sunt vermes quos generat 
divitiarum cxca cupiditas iis qui habent pecunias, 
εἰ videntes in necessitate fratres suos , claudunt 


ah eis viscera sua. Propterea et Apostolus dicit ! : 


« Divitibus autem liujus saeculi przcipe nou superbe 
Sapere, neque sperare in incerto divitiarum, sed 
divites sint in operibus bouis, facile tribuant, com- 
municent, et thesaurizent sibi veram vitam. » Sed 
dicit aliquis : Si manna verbum Dei esse dicis, 
quomodo vermes facit? Nec aliunde fiunt. vermes 
jn nobis, nisi ex verbo Dei. Sic enim dicit ipse !? : 
« Nisi venissem et locutus eis fuissem , peccatum 
non haberent. » Post susceptum ergo verbum Dei si 
quis peccat, efücitur ei ipsum verbum vermis, qui 
ejus seinper conscientiam fodiat, et arcana pectoris 
ejus rodat. 

7. Sed quid nos adhue smplius docet sermo divi- 
nus !?? « Et ad vesperam, inquit, scietis quia ego sum 
Dominus, mane antem videbitis majestatem Do- 
mini. » EL de hoc velim mihi Juda responderent, 
quomodo ad vesperam agnoscitur Dominus, 
nane autem videtur majestas ejus. Uhi Domi- 
n«s agnitus est ad vesperam, οἱ ejus majestas visa 
est mane ? liespondete. nobis. qui eradimini ab 
infantia usque ad senuectulem scmper discentes 
158 εἰ nunquam ad scientiam veritatis perveuien- 
tos ** ; Quare non intelligitis hzec prophetice dici ? 
Sed si vis ista intelligere, non poles nisi per Evan- 
gelium. lbi namque invenies scriptum 11, quia « νο- 
spere Sabbati, qux lucescit in prima Sabbati, venil 
Maria Magdalene et Maria Jacobi ad. sepulcrum et 
invenerunt lapidem revolutum a. monumento. » Ibi 
audies terre motum factum, monumenta disrupta, 
centurionem οἱ milites qui ad custodiam positi 
erant, dicentes 13: « Vere hic Filius Dei erat. » 
Agnitus ergo est per hiec in vesp^ra Doininus, quia 
ipse Dominus est aguitus in. viriute resurrectionis, 
Sed quomodo mane. gloria ejus visa est ? Cum ve- 
nissent alis mulieres prima Sabhati valde mane, 


'5 Exod, xvi. 20. 7 ]sa. Lx vi, S 
t νι. ni, 7. ?* Matti; xvin, 
xxvi, θ. 3 Exod. xvi, 12. 


(2 Alias, « peruianet, , 
323) Sic miss. ; alias vero « suscipiant... conie- 
dati... manducent ? » 


; Mie, xvi, 
16 joan 1, (4. 


1:8 Τη. vi, 17, 
37 | Joan. t, 19. 


cram sedentes, et dicentes ** : « Non est hic, re- 
Surrexit a mortuis. Venite οἱ videte locum ubi po- 
situs erat, οἱ ite, dicite discipulis ejus quia resur- 
vexit, et precedet vos iti Galilzeam. » Visa est ergo 
urane majestas Demini, cum per angelos resurre- 
ctio nuitiata est. 

8. Additur àutem in consequentibus : « Vespere, 
inquit **, manducabitis carnem, et mane replebi- 
mini panibus. » €t de hoc velim scire, quali ordine 
Jndsi prophetz? dicta suscipiatis. Quid enim con- 
soquenti:z: videbitur, ut aul vespere carnes sine pa- 
nibus comedatis (32), aut mane panes absq'ie pul- 
nrénti. adjectione. manducetis ? Quid in hoc divini 
muneris, quid temperamenti grati: colestis osten- 
ditis * Hoceine est in quo agnosci Deum ponitis, 
quod carnes in vespera sine panibus comedantur ? 
FA majestatem Dei dicitis apparere, si rursum pa- 
nes sine carnibus comedantur ? Se: vobis ista scr- 
vate, et iis qui acquiescunt vobis, et in coturnicibus 
aguosci posse Deum putant. Nos autem. quibus in 
fine szculi, vel ad vesperam mundi, « Verbum caro 
factum est**, » in illa carne agnosci dicimus Dcum, 
quam suscepit ex Virgine. Istas enim Verbi Dei 
carues, neque mane aliquis, neque meridie mandu- 
cavit, sed ad vesperan., Adventus enim. Doinini. in 
carne ad vesperam factus est : sicut. et Joannes di- 
cit ** : « Pueri, novissima hora est. » Sed « et mane, 
inquit, replebimini panibus. » Nobis et panis, ver- 


C bum Dei est (25). Ipse euim panis vivus, qui de 


colo descendit, et vitam dat liuic. mundo 38, Sd 
quomodo dicit mane dari hunc pauem, cum. ad- 
ventum ejus in carne factum dixerimus ad vespe- 
ram ? Hoc modo intelligendum puto, quod ad νο- 
speram quidem vergentis mundi et prope fiuein 
cursus sui positi Dominus venerit, sed adventu suo, 
quoniam ipse est sol justitize, novum credentibus re- 
paraverit diem. Quia ergo novum mundo scientiae 
lumen accendit, diem (24) suum quodammodo ef- 
fecit οἱ suum mane tanquam justiti:? sol produxit, 
et in hoc mane  replentur panibus qui ejus pr:e- 
cepta suscipiunt. Nec mireris quia verbum Dei et 
caro dicitur, et panis, et lac dicitur, et olera dici- 
(15, οἱ pro mensura. credentium, vel. possibilitate 
sumentium diverse nominatur. Potest tamen et hoc 
intelligi, quod post resurrectionem suam quam 
mane ostendimus factam, credentes repleverit pa- 
nibus, pro eo quod libros legis et prophetarum 
ignotos prius οἱ iucognitos dederit nobis, et ad in- 
structionem nostram Ίος Ecclesi» instrumenta e0u- 
cesserit, ut ipse sit pauis in Evangelio : cz'eri vero 
libri legis vel prophetarum, vel historiarum, plures 
appellati sunt. panes, ex quibus repleantur qui ex 


18,19.  !* Joan. xv, 29. ** Exod. xvi. 6, 7, 
Luc. xxun 2. 9 Matth, xxvii, 54. ?* Matth. 
19 Joan. vit, 99. 


(25) Alias, « nolis in. quo. positus est panis, vCT- 
hut Dei est. » Sed inss. ut in nostro textu. 
(234) Mss., « diem. » Alias, « mane. » 
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gentibus credunt. Quod tamen non sine prophetica A strum ardens erat intra nos, cum aperiret nobis. 


auctoritate. factum. docemus. Predixerat. namque 
lsaias propheta hoc modo ** : « Ascendent in inon- 
tem, bibent. vinum , ungentur. ungueuto. » Trade 
hzc omnia gentibus : consilium enim Domini om- 
nipotentis est hoc. Si ergo competenter et. carnes 
ad vesperam accepimus, et panibus replemur mane, 
quia nec possibile erat nobis mane carnes edere, 
nondum enim tempus erat, sed nec meridie potera- 
mus. Vix enim angeli edunt carnes meridie, et illi 
fortassis ordini meridianum conceditur tempus. 
Pr:cterea et illud. intelligere possumus. quod. wei- 
cuique nostrum mane est, et initium diei iltud teu- 
pus, quo primum illuminatur, et ad kicem [i.lei ac- 
cedimus. {η hoc ergo tempore, quo adhucin principiis 
fidei (25) sumus, carnes Verbi Dei comedere. non 
possumus, id est perfecte et consummata; doctrinz 
nondum capaces exsistimus, Sed post longa exer- 
citia, post prufeetum plurimum, eum jam proximi 
sumus ad vesperam, et ad ipsum finem perfectio- 
nis urgemuf, tune demum solidioris eibi et perfecti 
verbi capaces fieri possumas.. Nunc ergo festine- 
mus cadeste manna suscipere * istud eniin manna, 
prout. vult quisque, talem saporem reddit in ore 
ejus. Audi enim et Domiuum diceutem iis qui ac- 
cedunt ad se ?* : « Fiat tibi secundum fidem tuam.» 
Et tu ergo si verbum Dei, quod in Ecclesia pradi- 
catur, tota fide, tota devotione suscipies, flet tihi 
ipsum verbum, quodcunque desideras. Verbi gra- 
tia, Si tribularis, consolatur (e dicens ** : « Cor 
contritum et. humiliatum Deus non spernit. » Si 
|ztaris pro spe futura, cumulattibi gaudia dicens ** : 
ε Lxietamini in Domino. et exsultate justi. » Si ira- 
cundus es, mitigat te dicens ?* : « Desine ab ira, 
et. derelinque indignationem. » Si in doloribus, sa- 
nat te dicens ** : Dominus « sanat omnes. languo- 
res tuos. » Si paupertate consumeris, consolatur te 
dicens 35 : Dominus « allevat de terra 1356 inopem, 
εἰ de stercore erigit pauperem.»Sic ergo manna verbi 
Dei reddit in ore tuo saporem quemcunque volueris. 
Hoc tamen si quis iufideliter suscipiat, et non com- 
edat, sed abscondat, vermes ex eo ebulliunt. Pu- 
tasne eousque deducendum est verbum Dei, ut 
etiam vermis fieri putetur ? Non te bic turbet au- 
ditus, audi Prophetam ex persona Domini dicen- 
tem ** : « Ego autem sum vermis οἱ non hono. » 
Sicut enim ipse est qui fit aliis in ruinam, aliis au- 
tem iu resurrectionem ; ita et ipse est qui nunc in 
manna fidelibus quidem aulcedo mellis, infidelibus 
autem vermis efficitur. Ip-e est. eniin. sermo Dei, 
qui iniquorum mentes arguit, el correptionum spi- 
culis peccatorum conscientias terebrat, Ipse est qui 
et iguis efficitur in. cordibus illorum, quibus ad- 
aperit Seripturas, qui dicunt *" ; « Nonne cor 110- 
? Matili, vit, Το, 7! Psal. ον 17. 


95 Psal cxi, Ἱ. 9* Psal. xat. 7. 
ol, 33. '' Galat, iv, 206. 


(25) Vox, « fidei, » deest in antea editis , sed 
habetur in mss. 


3? Isa. Lvit. 


** Psal, xxvi, 404. 
V Luc. xxiv, 99. 


Scripturas ? » Et aliis ipse ignis est, qui couflagrat 
spinas de terra mala, id est qui malignas cogita 
tiones in corde consumit. Et ideo peccatoribus qui-. 
dem, neque vermis arguens unquam. (26) anoritur, 
ncque iguis exuarens aliquando restinguitur ; jusus 
autem et fidelibus permanet dulcis et 8uavis. « Git-. 
state enim et vi/lete, quoniam suavis est Dominus ?9,» 
ipse Dominus et Salvater noster Jesus Christus, cui 
est gloria et inperiuin in secula srculoram. Asuen. 


ROMILIA VIIJ. 
De initio Decalogi. 

1. Omnis qui didicit contemnere presens ssceu« 
lum, quod. figuraliter A/gyptus appellatur, et per 
verbum Dei. ut secundum Scripturas dicam, trans- 
latus est, et non invenitur, quia ad. secalum füutu- 
rum festinat ae. tendit, de hujusmodi anima dicit 
Dominus ?? : « Ego sum Domiuus Deus tuus, qui 
eduxi te de terra ZEgypti, de dou:o servitutis. » Non 
ergo hzc ad illos tantum dicuntur, qui de "Egypto 
profecti sunt, sed multo magis ad te, qui nunc audis 
ista, sl tamen proficiscaris ex /Egypto, et /Egyytiis 
ultra non servias, dicit ha:c Deus: « Ego sum Domi- 
nus Deus tuus, qui eduxi te de terra Egypti, de domo 
servitutis. » Vide si non negotia seculi, et actug 
carnis, domus est servitutis : sicut rursum econ- 
rario relinquere s:cularia, et secundum Deum vi- 
vere, domus esi libertatis, sicut el. Dominus in 
Evangelio dicit  : « Si permanseritis in verbo meo, 


ϱ vos agnoscetis veritatem, el veritas liberabit vos.» 


Ergo /Egyptus domus est servitutis, Judica. vero et 
Jerusalem, domus est libertatis. Audi et Apostolum 
de his secundum sapientiam quie ei in. ministerio 
data fuerat, pronuntiantem : « Qux autem sursum 
est, inquit *!, Hierusalem, libera est, qu.e est mater 
omnium nostrum. » Sicut ergo /Egyptus, ista terrena 
provincia, filiis Israel domus dicitur servitutis, ad 
comparationem Judae et. [lierusalem, quie eis do- 
mus efficitur libertatis : ita ad. comparationem ος” 
lestis llierusalem, qua, ut ita. dicam, mater est li- 
bertatis, totus hic munius, et omnia quie iu hoc 
mundo sunt, domus est servitutis, Et quoniam de 
paradiso libertatis pro poena. peccati ad. hujusmodi 
ventum fuerat. servitutem, idcirco primus sermo 


p Deealogi, id est prima mandatorum Dei vox de li- 


bertate profertur, dicens : « Ego sum Dominus Deus 
tuus, qui eduxi te de terra Egypti, de domo servi- 
tutis. » llanc vocem in Egypto positus audire non 
poteras, etiamsi tibi injungalur ut. Pascha facias, 
etiamsi aceingaris Imnbos, et sandalia. accipias iu 
pedibus, ctiamsi virgam teneas in manu, el azyma 
cum amaritudine comedas. Et quid dico in. Azgypto 
positus lh:ec audire. non poteras ? Sed ne inde qui- 
dem profectus in prima siatiin mansione hiec audire 


δν Ps3l. ci, 3, 
V Joan. vin, 


933 Psal. xxxvi, 8. 


9 Psal, xxxi, 8... ?? Exod. xx,3. 


(26) AMias, « argucns iniqua. ) 
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potuisti, nec in secunda, nec in tertia, nec cum Α quem omuia, οἱ nos per ipsum.» Sed et in muliie 


transires [vibrum mare, etiamsi ad Merrham veue- 
ris, et fuerit ibi amaritudo in dulcedinem versa, 
etiamsi in llelim veneris ad duodecim fontes aqua- 
rum, et septuaginta arbores palmarum, etiamsi Ra- 
phidim preterieris, cxterosque profectus ascen- 
deris : nondum ad hujuscemodi verba idoneus 
judicaris, sed cum perveneris ad montem. Sina. 
Muliis ergo ante laboribus peractis, multis :?rum- 
nis et tentationibus superatis, vix aliquando me- 
reberis precepta suscipere libertatis, οἱ audire a 
Domino : « Ego sum Dominus Deus tuus, qui eduxi 
te de terra Egypti, de domo servitutis. » Verum hic 
scrmo nondum sermo mandati est, sed quis sit qui 
mandat, ostendit. Nuuc ergo videamus quid sit iui- 
tium decem mandatorum | legis : et si non occurri- 
mus ad omnia, initia saltem, prout Dominus dede- 
rit, explicemus. 

$2. Primum ergo mandatum est ** : « Non erunt 
tilà dii alii, praeter me, » Et post lioc sequitur ** ; » 
« Non facies (27? tibi idolum, neque ullam siwili- 
tadinem, qu»cunque in coelo sursum sunt, et quz- 
cunque in terra deoraum sunt, et quecunque. sunt 
in aquis subtus terram, et non adorabis illa , neque 
coles illa. Ego enim su:m Dominus Deus tuus, 
Deus zelaus, qui reddo peccata patrum in filios, in 
terliain. οἱ quartam progeniem iis qui oderunt 
me, et. facieus misericordiam in millia, iis qui 
diligunt me et qui servant praecepta niea, » Ilaec 


omnia simul, nonnulli putant esse unum. manda- (c 


tun. Quod si. ita putetur, non complebitur 157 
decem numerus mandatorum, Et ubi jam erit De- 
calogi veritas? Sed si eo modo dirimatur, quo et 
nos in superiori pronuntiatione distinximus, inte- 
ger decem mandatorum numerus apparebit. Est 
ergo primum inandatum ** : « Non erunt tibi dii 
alii preter me;» secundum vero *".; « Nou facies 
tibi idolum, neque ullam similitudinem, » etc. In- 
cipiamus ergo a primo mandato. Sed et ego au- 
xilio indigeo ipsius qui hzc przcepit Dei, ad di- 
cendum, et vos purgatioribus egetis auribus ad au- 
diendum. Si quis ergo vestrum habet aures au- 
diendi, audiat quomodo dictum est : « Nou erunt 
tibi dii alii preter me.» Si dixisset, Non sunt dii 
prier me, absolutior sermo videretur. Nunc au- 
tem quia dicit : «Non crunt tibi dii alii praeter 
me (28), » non negavit quia sint, sed ne illi sint cui 
h:c omnia praecepta dantur, inhibuit. linc puto 
apostolum Paulum sumpsisse iliud, quod ad Co- 
rinthios scripsit, dicens ** : « Si quidem sunt. qui 
dicuntur dii, sive in ccelo, sive in terra. » Et ad- 
dit : « Et sicut sunt dii multi, et domini multi, no» 
his tamen unus Deus Pater, ex quo omnia, et nos 
per ipsum, et unus Dominus Jesus Christus, per 

* Exod.xx, δ. 5 ibid. 4, 5,6. 


* Psal. xpix, 4. Psal. rxxxit, 4. 
XXx,5. "Psal. n, 8. 15 Juan. τν, 10. 


(37) Alias, « non facias. » 
(28; Alias, « dii alieni. » 


* Exod. xx,9. "ibid. 4. 
59 Coloss. 1, 10. *! Deut. xxxi, 8, 9. "* Psal. Lxxxi, 6, 7. ** Exod. 


aliis invenies Scripture locis deos nominari, sicul 
εἰ alibi dicit " : «Quoniam Dominus sunimus, ter- 
ribilis, εἰ rex magnus super omnes deos ; » et ** ; 
« Deus deorum Dominus locutus est; » et * * «ln 
medio autem deos discernit. » De dominis idem 
Apostolus dicit 9 ;: « Sive tlironi, sive dominatio- 
nes, sive potestales, omnia per ipsum, et in ipso 
omnia creata sunt. » Dominationes autem nibil 
aliud sunt, quam ordo quidam et multitudo domi- 
norum. In quo, ut mihi videtur, sensum legis lu- 
cidiorem fecit apostolus Paulus. Tale est enim quod 
dicit : Licet sint multi domini qui aliis gentibus 
dominentur, et dii multi qui ab aliis colantur, sed. 
nobis «us Deus, unus Dominus. Quid autem cau- - 
sz sit in diis multis, vel dominis multis, si intente 
et palienter auditis, ipsa nos Scriptura poterit edo- 
cere. Ait enim idem Moses in Deuteronomii can- 
tico ** : « Cum divideret, inquit, Excelsus gentes,. 
οἱ dispergeret filios Αι, statuit Jerminos gentium, 
secundum numerum angelorum Dei, et facta est 
portio Domini populus ejus Jacob, funiculus hzre- 
ditatis ejus Israel. » Angelos igitur (29), quibus re- 
gendas gentes cominisit Excelsus, vel deos appel- 
lari, et dominos constat; deos quasi a Deo datos, 
et dominos quasi a Domino sortiti sint. potestatem. 
Uude et Domiuus dicebat ad angelos qui non ser- 
vaverunt suum principatum ** : « Ego dixi : Dii 
estis, οἱ filii Excelsi omnes, Vos autem ut homi- 
nes moriemini, et sicut unus de principibus cade- 
lis; » imitantes scilicet diabolum, qui priuceps 
omnium factus est ad ruinam. Unde constat quod 
exsecrabiles illos fecit pravaricatio, non nalura. 
Tibi ergo, o populus meus Israel, qui pars Dei es, 
qui funiculus hareditatis ejus effeetus es, «non 
erunt, inquit "5 alii dii przter me; » quia vere 
Deus unus est Deus, et vere Dominus unus est Do- 
minus. Cileris vero, qui ab ipso creati sunt, con- 
tulit nomen istud non natura, sed gratia. Verum 
ne existimes hzc tantum ad. illum dici Israel, qui 
secundum carnem natus est. Multo magis liec ad 
tc dicuntur, qui Israel effectus es mente Deum vi- 
dendo, et circumceisus es corde, uon carne. Nam et 
si in carne gentes sumus, in spiritu Israel sumus, 


D propter eum qui dixit ** : «Pete a me et dabo tibi 


gentes hereditatem tuam, el posses-ionem tuam 
terminos terra.» Et propter eum qui iterum di- 
xit  : «Pater, omnia mea tua sunt, et tua mea 
sunt, et glorificatus sum in his, » si lamen ita agas, 
ut dignus sis pars esse Dei, et in funiculo hixredi- 
tatis ejus metiri. Alioqui si indigne agas, exemplo 
sint tibi illi, qui ad hoc vocati fuerant, ut essent 
pars Dei, et peccatis suis hoc meruerunt, ut dis- 
pergerentur per omnes gentes. Et qui prius educti 


* | Cor. vin, 5, 6. Psal. xLvs, δ. 


(29) Vide lib. 11 Origen. qu. 5. 
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fuerant de domo servitutis, nunc rursum (quia « qui A Ίντο sciens Apostolus, dicit **, «quia idolum nihil 


peccat, servus est peccati **») non jam /Egyptiis 
selis, sed omnibus gentibus serviunt. Ergo dicitur 
et tibi, cui per Jesum Christum existi de Egypto, 
εἰ de domo servitutis eductus es: « Non erunt tibi 
dii alii preter me "". ) ' 

5 Post l:ec. videamus quid etiam secundum vi- 
detur. continere mandatum. «Non. facies tibi ipsi 
idolum, neque omnem similitudinem eorum que 
emt in ccelo, vel qua in terra, vel quz in aquis, 
et quie subtus terram **. » Longe aliud sunt idola, 
et aliud dii, sicut. ipse nos nihilominus Apo:tolus 
docet. Nam de diis dixit ** ς Sicut. sunt dii qulti, 
et domini multi, » De idolis autem dicit **, « quia 
nihil est idolum in mundo. » Unde milii videtur non 
transitorie Ίο legisse qua lex dicit. Vidit enim 
differentiam deorum, et idolorum ; et rursum diffe- 
rentiaun. idolorum, et similitudinum. Nam qoi de 
idolis dixit quia non sunt, nou addit quia similitu- 
dines nou sunt. Hic autem dicit: 


«02 ποιῄσεις (50) σεαυτῷ 
εἴδωλον , οὐδὲ Ἠπαντὸς 
ἑμοίωμα. » "Alo εἴδω- 
Xov, xaX ἕτερον ὁμοίωμα. 
Ὁμοίωμα μὲν γάρ ἐστιν, 
ἐὰν ποιῆς ἰχθύος, Ἡ τετρα- 
πόδου, Ἡ θηρίου διὰ τε- 
Χχνουργίας, ἣ διὰ ζωγρα- 
φίας ὁμοίωμα. ὮΕἴδωλον 
δὲ, ἔσα ἀνατυτποῦσα Φὺ- 
yh moti, οὐχ ἐξ ὑπαρ- 
χόντων πρωτοτύπως: οἷον 
ἀναμεμιγμένον τὸ ζῶον 
ἀπὸ ἀνθριυπου xal ἵππου. 


T « Non facies tibiipsiido- 
lum, neque similitudinem 
omnium. » Aliud est ergo 
facere idolum, aliud si- 
militudinem, | Et. siqui- 
dem Dominus nos ad ca 
qua dicenda sunt illumi- 
nare dignetur, ego sic ar- 
bitror accipiendum quod, 
verhi causa, si quis in 
quolibet metallo auri vel 
argenti, vel ligni, vel la- 
pidisfaciat speciem 1358 
quadrupedis alicujus, vel 


serpentis, vel avis, et statuat. illam adorandaim, 
non idolum, sed similitudinem fecit. Vel etiam si 
picturam ad hoc ipsum statuat, nihilominus simi- 
litudinem fecisse dicendus est. lJolum vero facit 
ille, qui secundum Apostolum dicentem, quia « ido- 
lum nihil est, » facit quod non est. Quid est autem 
quod non est? Species quam non vídit oculus, sed 
ipse sibi animus fingit. Verbi gratia, ut οἱ quis hu- 
manis membris caput canis, aut arietis formet, vel 
rorsum in uno liominis habitu duas facies fingat, 
aut hbnm:zno pectori postremas partes equi aut pi- 
scis adjungat. Ἠωο οἱ iis similia qui facit, non si- 
mili:udinem, sed idolum facit. Facit enim quod 
Don est, nec habet aliquid simile sui. Et idcirco 
VERSIO NOVA, 


t «Non facies tibi idolum, neque ullius similitudi- 
Bew.» Aliud idolum ει aliud similitudo. Similiu- 
do enim esl si. piscis, aut. quadrupedis, aut besiiae 
simnlacrum arte aut. pingendo. feceris; idolum vero 
quidquid animus ez his que primario non exsistunt, 


secum ipse efformarit : cujusmodi [uerit animal, quod 


mislim homine el equo constet, 


5* Joan. virt, ὀδ. " Exod. xx, 5. 
* Ephes. vi, 12. **dsa. xaxiv, 5. 63 Exod. xx, 5. 


C 


ο Exod, xxvi, 4. 


est in inundo. » Nou enim aliqua ex rebus exstan- 
tibus assumitur species, sed quod ipsa s:bi otlosa 
mens et curiosa repererit. Similitudo. vcro. est, 
cun aliquid ex his qux» sunt vel in caelo vel in 
terra, vel iu aquis, formatur, sicut. superius dixi- 
mus. Verumtamen non sicut de iis quae in terra 
sunt vel in mari similitudinibus iu promptu est pro- 
nuntiare, ita etiam de coelestibus : nisi si quis di- 
cat de sole, et luna, et stellis hoc posse sentiri. Et 
horum namque formas exprimere geutilitas solet. 
Sed quia Moyses. eruditus erat in. omni sapientia 
Agyptiorum, etiam ea. que apud illos etaut in oc- 
cullis οἱ reconditis, prohibere cupiebat : sicut, 
verbi causa, ut uos quoque appellationibus utamut 
ipsorum, llecaten quam dicunt, aliasque demonum 
formas, quie Apostolus « spiritalia nequitiae iu ce 
lestibus» vocat **. De ipsis fortassis, οἱ propheta 
dicit 63, quia «inebriatus est gladius meus in «- 
l..» His enim formis et similitudinibus invocare 
dxinonia moris est iis, quibus talia cui:e sunt, vel 
ad repellenda, vel etiam ad vitauda mala, qui 
nunc sermo Dei universa complectens. simul abju- 
rat et aljicit, et non. solum idolum fieri vetat, sed 
et similitidinem omnium qus in terra suni, et in 


aquis, et in coelo. 


&. Addit autem. εἰ dicit : Τ « Non adorabis ea, 


« 0$ προσχυνῄσεις αὐτοῖς, 
οὐδὲ λατρεύσεις αὐτοῖς. » 
ἍΛλλλο προσχυνεῖν, χαὶ ἅλ- 
λο λατρεύειν. Ὁ μὲν yàp 
ἐξ ὅλης φυχΏς δουλεύων 
τούτοις, οὐ µόνον προσ- 
χυνεῖ, ἀλλὰ καὶ λατρεύει. 
Ὁ δὲ χαθυποχρινόµενος, 
καὶ δ.ὰ τὰ ἔθνη ποιῶν, 
οὐ λατρεύει μὲν, προσχυ- 
vet δὲ. Εὐρήσεις δὲ τοιού- 
τους iv τοῖς Αριθμοῖς 


neque coles ea'?*.» Aliud φ 
est colere, aliud adorare. 
Potest quis interdui et 
invitus adorare, sicut 
nonnulli regibus adulan- 
tes, cum eos ai hujusce- 
modi studia deditos vide- 
rint, adoraro se simu- 
lant idola, cum in corde 
ipsorum certuni sit, quía 
nibil est idolum. Colere 
vero, est toto his affectu 


χαριζοµένους YuvatQt, χαὶ οἱ studio mancipari. U- 
εἴδωλα προσχυνοῦντᾶς. trumque ergo resecat ser» 
mo divinus, ut neque affectu colas, neque specie 
adores. Sciendum tamen, quod] cum decreveris 
pricepti ejus servare mandatum, et omues ciete- 
ros deos et dominos repudiare, et preter unum 
Deum et Dominum neminein habere vel Deum vel 
Dominum, hoc est bellum sine foedere denuniiasse 
omnibus ceteris. Cum ergo venimus ad gratiam 
VERSIO NOVA. 


t « Non adorabis ea, neque coles ea.» Aliud est 
adorare et aliud colere. Nam qui to:0 onimo hisce 
servit, non modo adorat, verum εἰίαπι colit, Qui 
autem rem simulate ac propter gentes f«cit, non co- 
lit quidem, sed adorut. Ejusmodi reperies in. Nu- 
meris, Qui ut mulieribus placeant idola adorant . 


9?[ Cor. vin, ὁ. ** ibid. 4. *! I Cor. vit, 4. 


(60) Ob ποιήσεις, εἰο. Greca. liujus oec non sequentis fragmenti verba. desumpta sunt e schedis 
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baptismi, universis aliis diis et daminis renuntian- A mus ad Christum, cum adhuc, wt superius dixi, 


tes, solum confitemur Deum Patrem, .et Filium, οὐ 
Spiritum. sanctum, Sed. hoc confitentes. nisi toto 
eorde diligamus Dominum Deum nostrum, et. tot 
anima, et tota virtute adhzreamüs ipsi, non sumus 
effecti pars Domini ; sed velut. iu confinio quodam 
positi, et iHos offemsos patimur, quos refugimus,. et 
Domiuum ad quem confugimus propitium non efli- 
cimus, queis non ex toto et integro. eorde diligi- 
mus. Et ideo luget nos. proplieta quos videt hujus- 
eemodi inconstantia fluetuare, et dicit δν: « Vir, 
dapliees corde et animo.» Et iterum *5 ; « Usque- 
quo claudieatis utrisque genibus vestris?» Sed et 
apostolus Jacobus dicit ** : « Vir duplex. animo in- 
constans est in omnibus viis,» Sumus ergo nos, 
qui non integra nec perfecta fide sequimur Deum 
nostrum, et ah alienis recessimus diis, velul in 
medio quodam confiuie positi : et ab alienis quasi 
fugaces c:edimur, et a nostro Domino tanquam insta- 
biles et dubii non defendimur, Annon hoc cst, quod 
et prophetz spiritaliter imaginantnr de amatoribus 
Hierusalem, cum dicunt, quia amatores tui ipsi ini- 
mici facti sunt tibi '? [ta ergo intellige et animize tue 
multos fuisse amatores, qui delectati sunt. decore 
ejus, eum quibus meretrica!a est. De quibus et di- 
cebat * : «Post amatores mcos ibo, qui dant inihi 
159 vinum meum, et olemu meu n, » et. czelera. 
Sed venit jam illud tempus, ut diceret : « Reveriar 
ad virum meum priorem, quia melius μή erat 
tunc, quam. modo. » Regressa. es ergo ad virum 
tuum priorem, off^ndisti sine dubio amatores tuos 
eum quibus adulteria coimmittebas. Nisi ergo nunc 
tota fide permaneas cuim viro luo, el Loto ei ore 
glutineris, ex multis sceleribus qua commisisti, 
suspecta es ei, ominis motus tuus, et aspeclus tuus, 
ipse eliam incessus, si fueril negligentior, displi- 
cehit. Nibil ultra in te lascivum videre, nihil dis- 
solutum et prodiguim potest. At ubi parum quidein 
a viro tuo diverteris oculus, statim necesse est 
memoriam (icri priorum. Ut ergo priora «eleas, 
et fides tibi possit haberi in reliquis, non moo 
agendum tibi nihil est impudicum, sed ne. cogitan- 
dam quidem, Vide enim quod scriptum est : « Cuin, 
inquit 9, immundus spiritus exierit ab homine, 
vadit per loca arida, quurit requiem, et nou inve- 


nit, Tuue dicit : Revertar. in rlomum: meam unde D 


exivi. Et si veniens invenerit eam vacantem, inun- 
datam et ornatam, vadit, et. adducit. secum alios 
septem spiritus nequiores se, οἱ intrantes in domui 
illam liabitant in ea (31). Et erunt. novissima  lo- 
minis illius pejora prioribus. » H:ec si advertamus, 
quomodo possumus vel in parvo negligenti:e locum 
dare? llabitavit (32) enim in. nobis inunundus 
spiritus, antequam crederemus, an4equam venire- 


** Eccli. n, 14... *5I!l Reg xvii, 21. 
20. 75 1 0ου. vi, 15. "* ibid. 16. 


(51) Alias, « et intrans in domum illam habitat 
jn ο. ) . 
(92) IMabitavit, etc. Exstat liic locus apud Jonam 


*6 Jacoh. 1, 8. 
7? ibid. 17, et 


fornicaretur anima nostra a Deo, οἱ esset. cum 
amatoribus suis daemonibus. Sed posteaquam dixit : 
« Resertar ad virum meum priorem ; » ct venit. ad 
Christum, qui eam ex initio ad imaginem suam 
creavit, necessario locum dedit adulter spiritus, 
ubi vidit legitimum virum. Suscepti .erga. sumus a 
Christo, c& mundata est domus nostra a peccatis 
prioribus, et ornata est ornamentis sacrauientorum 
fidelium, quae norunt qui initiati sunt, Sed nou 
stalim domus hzc. habitaterein liabere Christum 
méretur, nisi sit vita ejus et conversatio ita sancta, 
ita pura et incentamipabilis, ut templum Dei csse 
mereatur. Non. enim domus (559) adliuc, sed. 1em- 
pluu esse debet in quo habitet Deus, Si ergo ac- 
ceptam gratiam negligat, et impiicet. 5ο negotiis . 
secularibus, continuo spiritus ille immundus. red- 
HB, et. vindicat sibi domum vacantem. Et ne | ite- 
rum possit expelli, alios secum septein spiritus 
adhibet nequiores, et fiunt novissima hujusmodi 
hominis pejora prioribus ; quia tuleralilius fucrat 
non redisse ad virum priorem animam semcl me- 
relricantem, quam  egressam post. confessionem 
viri, rursum adulteram fieri, Nulla ergo « societas, » 
sicut. dicit Apostolus ??, « templo Dei cuin. idolis, 
uulla consonantia Christo et Belial. » Si Dei su- 
mus, tales esse debemus ut eonipleatur illud quod 
dicit de nobis Deus ?! : « Quia habitabo in eis, et 
in cis ambulabo, οἱ ipsi erunt mihi in. populum. » 
Et sicut alio loco proplieta dicit "** : « Exite. de 
medio eorum , et separamini, dicit Domiaus, qui 
poriatis vasa Domini, Exite, οἱ iinmuudum | nolite 
contingere, οἱ ego recipiam vos, et ero vobis in 
patrem, et vos eritis mihi in filios ct filias, dicit 
Dominus omnipotens. » Propterea ergo dicit"? : 
« Non. erunt tibi dii alii preter me, nec facies tibi 
ipsi idolum, neque similitudinem ullam quaecunque 
in celo sunt, οἱ quacunque in. lerra, el qua: in 
aquis, non adorabis ea, neque coles ea. » 

5.« Ego enim. sum Dominus Deus tuus, Deus 
zelans "*. » Vide benignitatem Dei, quomodo ut 
nos doceat, et perfectos faciat, ipse fragilitatem 
humanorum uon recusat affectuum, Quis. enim 
audiens Deum zelantem nou continuo miretur, et 
humau:e fragilitatis vitium  pulet? Sed omnia 
propter nos agit οἱ patitur Deus, et ut possimus 
edoceri, notis et usitatis affectibus nobis loquitur. 
Videamus ergo quid est hoc quod dicit, quia 
Deus zelans ego sum. Sed ut contemplari facilius 
possint divina, de humanis, secundum ea qua 
superius disseruimus, doceamur exemplis. Omnis 
mulier aut sub viro est οἱ subjecta legibus viri; 
aut meretrix est, ct utitur libertate peccandi, Qui 
ergo ingreditur ad meretricem , scit se ad cam 


v! Thren. 1, 2. 5*0sce. 1, ο. * Luc. xi, 94, 25, 
δα. Lu, 11... Exod. xx, 39, 4, ὃ. "* ibid. δ: 


Aurelian. 1 De instit. laic., cap. 19. 
(95) Non enim domus, elc. Exstat etiam hic locus 
apud eumdem Jonam, ibidem. 
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ingressum esse mulierem que prostituta. est, et À mnnditiis voJutari. Quod ct si forte aliquando eve- 


cunctis vo'entibus patet ; et. indignari non potest, 
si cum ea etiam alios. vide& amatores. Qui vero 
legitiaio utitur matrimonio, non. patitur. uti uxo- 
Fem peccandi potestate (24), sed accenditur — zelo 
ad castitatem matrimonii conservandam, quo pos- 
sit ex ea fieri legitimus pater. IIoc. ergo exemplo 
intelligamus ownem animam, aut prostitutam esse 
idla*mouibus, et habere plurimos amatores, ila ul 
intret ad eam modo quidem spiritus fornicationis, 
illo discedente intret spiritus avaritiz , pst hune 
veniat superbiae spiritus, inde ir», inde invidi, 
post etiam γαμα" gloria, aliique cum eis plurimi 
spiritus. immundi. Isti autem omnes, ita. cuim iu- 
fideli anima merctricantur, ut alter alteri non. in- 
videat, nec zelotypia moveantur ad. invicem. EL 
quid dico quod. alter alterum non excludat? [uio 
el invitant se invicem, et Sponte sc convocant, 
sicut paulo. ante jam diximus quod in Evangelio 
scriptum est de illo spiritu qui exiit ab homine, 
et regressus adduxit secum septem alios. nequio- 
res se Spirilus, αἱ in una anima simul. habita- 
rent. Sic ergo nullam zelotypiam amatorum suo- 
rum patitur anima, qus diinonibus prostituta est. 
Si vero ;egitiio conjuncta sit viro, illi viro cnjus 
mirimonio Paulus animas conjungit οἱ sociat, 
sicul et ipse dicit *? : « Statui. enim vos uni. viro 
virginem castam exhibere Cliristo ; » 160 οἱ de 
quo in Evangcliis seripuun ?*, quia rex quidam | fe- 


cit nuptias filio suo; in hujus ergo viri nuptias ρ 


cun se anima dederit, οἱ legitimun cum eo sortila 
fuerit uwatrimopium (55), etiamsi fuit. aliquando 
peccatrix, etiaunsi meretricata est, tamen sise huic 
viro tradidit, ullra eam peecare non patitur. Noa 
potest ferre ut rursum anima qua sc sorta esl 
xirum, alludat cum adulteris, quia. exeitatur super 
eam zelus ejus viri, et defendit conjugii castitatem. 
Et ideo zelans dicitur Dominus, quia. animam | sibi 
mancipatam non. pa:itur. daemonibus. admisceri., 
Alioquin si eaim viderit temerantem jura conjugii, 
et occasiQuem  quarere ad peccandum, tunc, ul 
scriptum est, dat ei libellum repudii, οἱ dimittit 
eam diceus ? τε Ubi est libellus repudii / inatris 
vesir:? quo divisi eum? » Quibus etiam addit et di- 


uiat infeliciter, δα σι ut convertatur, οἱ ve/eat οι 
paeniteat, miseratus. exspectat. Novum enim hoc 
bonitatis est genus, ut. etiam post adulterium. re- 
vertentemi tamen. οἱ ex. toto corde peenitentem 
suscipiat animam. Sicut ct ipse per proplietam di- 
cit"? : « Nunquid inulier si exierit a viro, οἱ dor- 
mierit cum alio viro, revertetur ad. virum suum? 
Nonne contamiuatioue contaminabitur? Tu autem 
fornicata es cum amatoribus multis , et reverteha- 
ris ad me. » ltem alibi dicit τε Et posteaquam 
fornicata es in omnibrs lis, dixi : Revertere. ad 
(e; et nec sic reversa. es, dicit Dominus.  ἡίο 
ergo Deus zelaus si. requirit et. desiderat animan 
luin adlierere sibi, si te servat a peccato , si cor- 
ripit, si castigat, si indignatur, si irascitur, ct. vel- 

ut zelotypia quadam erga te utitur, spem tibi esse 
salutis agnosce. Si vero castigatus non. resipiscis, 

correptus non emendaris (06), verberatus. con- 
lemnis; scito quod si eousque peccaudo profeceris, 
discedit a te zelus ejus, οἱ dicetur tibi illud, quod 
per Ezecliielem prophetam ad [Hierusalem dicitur *? : 
« Propterea discedet zelus meus a te, οἱ uon ira- 
scar ultra super te. » Vide misericordiam et pieta- 
tem boni Dei. Quando vult. misereri, indignari se 
dicit, et ivasci, sicut per Jeremiam dicit δὲ: « Do- 
lore et flagello castigaberis, lliern-alem, uti ue 
abscedat anima mea abs te. » ος si intelligis, mi- 
serantis Dei vox est; ubi. irascitur. et zelatur, ibi 
adhibet dolores et verbera, « Flagellat enim omn- 
ue filium quem recipit *, » Vis autem audire indi- 
guantis Dei terribilem vocem? Audi quod dicit per 
propletain ; cum enumerasset. inulta nefanda qiie 
comuiserat populus, addit etiam haee 9? : « Et pra- 
pter hoc, inquit, non visilabo super filias vestras 
cuim fornicautur, neque super nurus vestras cuim 
mechantur. » lloc est. terribile, hoc. extren:um, 
cum jam non corripimur pro peceatis, eui. jam non 
eorrigimur delinquentes, Tune eniin cum excesse- 
rimus peccandi modum, Deus zelans avertit. a i50- 
bis zelum suum, sicut superius dixit ** : « Aufe- 
retur enim zelus meus a te, et. uon irascar super 
te ultra. » llxc de eo quod dictum cst : « Deus ze- 
laus, » 


cii: « Ecce peccatis. vestris venundati estis, οἱ D 6. Videamus nune οἱ quod sequitur, quomodo 


propter iuiquitates vestras dimisi matrem vestram.» 
liac qui loquitur zelans est, οἱ zelo commotus 
liaec dicit; post agnitionem enim sui, post illumi- 
nalionem verbi divini, post gratiam baptismi , 
post coufessionem fidei, et toL tanLisque sacramen- 
tis inatrimonium «onf(rmatum, nou vult nos ultra 
peccare, non patitur au:main cujus ipse vel sporn- 
sus, vel vir appellatur, cum diemonibus ludere, 
scortari cum iummundis spiritibus, cum vitiis οἱ im- 


78 || Cor. xi, 9... 75 Matth, xxir, 2. 77 Isa. L, 4. 


vi, 8. δν Που. xii, 0. 52 Osce. iv, 14. 


(55) Alias, « in uxore potestatem peccandi. » 
(55) Alias, « οἱ legitimo eum sortita fuerit ma- 


trimonio. » 


78 Jor. 11, 4. 
8 Ezech. xvi, 43. 


reddi dicuntur peccata patrum in filios, in. tertiam 
el quartam progeniem. lu hoc enim sermone so- 
lent nos hxretici suggillare, «quod non sit boni Dei 
sermo, qui pro peccatis alterius alium plecti dicat. 
Sed secundum ipsorum rationem, qui Deum legis 
mandanteu haze licet non. bonum (57), justum ta- 


omen dicunt, ue ipsi quidem possunt ostendere, 


quomodo secundum seusum suum justitizo su:& con- 
venire videatur, si alius aliu. peccante. puniatur, 


τν ibid. 7. ὃν Ezech. xvi, 4o. "! Jer, 


(26) Alias, « correctus non emendaris. » 
(97) Mias, « dum legis mandatum licet non bo- 


num. /» 
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ORIGENIS 


$6) 


Superest igitar ut Dominum deprecemur, ut osten- A mundus in. hoc. seculo, neque corripitur pro pec- 


dat nobis quomodo przcepta hzc justo bonoque 
conveniant Deo. Szpe jam diximus, quod Scriptu- 
re divinas non omnia ad exteriorem hominem, scd 
perplura ad interiorem loquuntur. [Interior igitur 
homo noster aut Deum. dicitur habere patrem, si 
. seeundum Deum vivit, οἱ que Dei sunt. agit ; aut 
diabolum, si in peccatis sit, et voluntates illius ge- 
TAL; Sicul evidenter in. Evangeliis Salvator osteu- 
dit, cum dicit *? : « Vos de patre diabolo. estis, et 
desideria patris vestri facere vultis. lle homicida 
fuit ab initio, et in veritate non stetit. « Sicut. ergo 
semen Dei in nobis dicitar manere, cum verbum Dci 
servantes in nobis non peccamus, ut Juannes. di- 
cil ** : « Qui autem. ex Deo est , non peccat, quia 


semen D.i mauet iu eo; » ita etiam cum a diabolo B 


ad peccandum suademur, semen ejus suscipi- 
mus (58). Cum vero etiam implemus quod. suase- 
rit, tunc jam et genuit nos. Nascimur enim el filii 
per peccatuin, Verum quoniam peccautes vix fere 
accidit, ut sine adjutore peccemus, sed aut mini- 
$tros peccati, aut adjutores semper requirimus; ver- 
bi causa, si. adulterium quis molitur, non potest 
hoc solus admittere, sed necesse est ctiam adul- 
teram consortem fleri sociamque peccati; tunc 
preterea οἱ uon. plures, esse lamen ne- 
cessc est aliquem vel aliquam in ministeriis 
ad societatem peccati (39); qui omnes velut unus ex 
altero secundum  persuasionis ordinem generati, ex 
paire diabolo noxie nativitatis progeniem ducunt. 
161 Et ut ad ea quoe scripta sunt veniamis, Doui- 
pus majestatis Jesus Christus Salvator noster cru- 
cilixus est. Hujus piaculi auctor et pater sceleris 
sine dubio diabolus est. Sic enim scriptum est *! : 
« Cum autem introisset diabolus in cor Juda Isca- 
riotis, ut traderet eum. » Pater ergo peccati diabolus 
est. Iste in. hoc scelere primum filium generat Ju- 
dam, sed solus hoc Judas iiajlere non poterat, Quid 
ergo scriptum est? « Abiit, inquit 55, Judas ad 
Scribas et Phariszos, et ad Pontifices, dicens eis : 
Quid mihi datis, et ego vobis eum tradam ? » Nasci- 
tur ergo ex Juda generatio tertia et quarta peccati. 
Et hunc ordinem deprehendere poteris etiam in 
singulis quibusque peccalis. Nuuc ergo videamus 


secundum hanc quam diximus progeniem, quomodo p 


Deus peccata patrum reddat in filios, in tertiam et 
quariain progeniem, et in ipsos non reddat patres. 
Nihil enim de patribus dixit Deus. Diabolus ergo 
qui peccandi jam modum excessit, sicut propheta 
dicit 5, quemadmodum vestimentum In sanguine 
concretum, noi erit mundum, ita. οἱ ipse non erit 


$5 Joan. ή, 44... ** [ Joan. m, 9. 
vii, 99. *' Ezech. xxi, 1. ** I Tim. n, 4. 
6 Prov. 1, 324. 


(358) Suscipimus. Alias, « efficimur. » 

(39) Mss. Turonenses, « de ministris et nuntiis 
ac sociis peccati. ) 

(40) Quo tempore extrema supplicia dz monibus 
vel inflicta, vel inf'genda Origenes crediderit, con- 


9! Joan. xin, 2. 
*! Psal. Lxxxix, 92. 


cato, neque flagellatur : omuia namque ei servata 
sunt iu futurum (40). Unde et ipse sciens sibi istud 
statutum tempus esse poenarum, dicebat ad. Salva- 
torem ** : « Quid venisti ante tempus torquero 
nos? » Dum ergo stat hic mundus, peccata sua non 
recipit diabolus, qui est peccantium pater. Red- 
duntur autem in filios , id est in eos quos genuit 
per peccatum. Etenim homines in carne positi 
corripiuntur a Domino, verberautur, flagellantur. 
Non enim vnlt Domiuus mortem peccatoris , sed ut 
revertatur, et vivat *!. Et propterea benignus et 
misericors Dominus reddit peccata patrum in (ilios, 
uL quoniam patres, id est diabolus ct angeti. ejus, 
ceterique principes mundi hujus οἱ rectores tene- 
brarum harum (et ipsi enin efficiuntur patres pec- 
cati, sicut et diabolus), quoniam, inquam, patres 
isti indigni sunt qui in prasenti ssculo corripian- 
tur, se in futuro recipient qua nierentur, | filii - 
eorum, id est, quos peccare persuaserint, et qui 
nihilominus per ipsos asciti fuerint ad consortium 
SoCcietatemque peccati, hic recipiant qux gesse- 
runt : ut purgatiores ad futurum seculum pergant, 
et ultra diabolo socii non efficiantur in pana. 
Quia ergo misericors est Dominus, et « omnes ha- 
mines vult salvos fleri **, » propterea dicit 35: 
« Visitabo in virga ferrea facinora eorum, et in 
flagellis peccata eorum. Misericordiam autem meam 
non auferaui ab eis. » Visitat ergo Domitius animas, 
et requirit, quas iste pessimus persuasione peccati 
genuerit pater, et dicit ad unamquamque earum ** : 
« Audi, filia, et vide et inclina aurem tuam, et 
obliviscere populum tuum, et domum patris tui. » 
Visitat ergo te post peceatum, ct commonet te, et 
in flagello et virga te visitat pro peccato quod tibi 
pater diabolus suggessit (41), ut reddat tibi illud in 
sinum, id est dum in corpore degis. Et sic cem- 
pletur, reddi peccata. patrum iu sinum filiorum in 
tertiam et quartam progeniem. Deus enim zelans 
est, et animau quam sibi despondit in fide, non 
vult illam permanere in contaminalione peccati; 
sed vult eam cito purgari, vult eam velociter abji- 
cere oumes inimunditias suas, si cui forte subjecta 
est (42). Si vero permanet in peccatis, et dicit : Non 
audiemus vocem Domini, sed facientes faciemus 
voluntates nostras, et incendemus ignem regi- 
me celi, sicut exprobratur per prophetam ** : 
tinc servantur. etiam. ipsi ad Hlam SSapientie 
Sententiam, qu: dicit ** : « Quoniam quidem 
voeabam, et non obaudiebatis, sed ijrrideba- 


ti$ sermones meos; itaque et ego vestre perdi- 
δη Matth. xxvi, 14, 15. ^? Isa. 1x, 5. 


. 9» Matth. 
** Psal, xLv, 10. 


*5 ων. vri, 18. 


sule clarissimum lluetium Origen. lib. «1, φαει. 5, 
num, 22 et seq. 
1 (41) Alias, « pro peccatis qux tibi pater di:bo- 
us. » 

(42) Alias, « si cui forte subreptum est. » 
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Woni superridebo ; » vel illam quae posita est illis A Sancta sanctorum. Post secundum autem velamen, 


in Evangelio diceate Domino *' : « Discedite a me 
in igaem seternum, quem przparavit Deus diabolo 
et angelis ejus. » Ego opto ut, dum in hoc szcelo 
sum, visitet Dominus peccata mea, et lic mihi 
restituat, ut ibi dicat etiam de me Abraham, sicut 
dixit de paupere Lazare ad divitem ** : « Memento, 
611, qued recepisti bona in vita tua, et Lazarus si- 
militer mala. Nunc autem hic requiescit, tu vero 
cruciaris. » Propterea ergo cum  corripimur, cum 
eastigamur a Domino, esse non debemus ingrati, 
sed intelligamus propterea nos in presenti seculo 
cerripi, ut in futuro requiem consequamur, sicut 
et Apostolus dicit ** : « Cum autem castigamur a 
Domino, corripimur, ne cum hoc mundo damne- 
mur. » Propterea denique et beatus Job libenter 
sascipiebat cuncta supplicia, el dicebat ! quia, « si 
bena accepimus de manu Domini, nonne et mala 
tolerabimus? Dominus dedit, Dominus abstulit; 
siéut Domino placuit, ita facium est; 3it nomen 
Domini benedictum. » Reddit aulem et misericor- 
diam in millia iis qui diligunt eum *. Qui eniin di- 
ligunt, correptione non indigent, neque enim pec- 
cant, sicut et Dominus dicit * : « Qui. diligit ime, 
mandata mea custodit. » Et ideo « perfecta dilectio 
feras mittit timorem *. » Ob boc ergo diligentibus 
sola snisericordia posita est, beati enim | misericor- 
des *, quia ipsis mi.erebitur Deus in Christo Jesu 
Demino nostro, cui est gloria. et imperium in sx- 
eula saculorui. Amen. 
HOMILIA ΙΧ. 
De tabernaculo. 

4. Si quis digne intelligat, vel ex Egypto Hebraco- 
rum profectionem, vel transitum 162 imnaris Rubri, 
sed et omnem hanc viam, qua agitur per desertum 
ei metationes singulas quasque castrorum ; si ho- 
ram ita exsüilerit capax, ut etiam legem Dei susci- 
piat scriptam non atramento, sed Spiritu Dei 
vivi *; si quis, inquam, ad hec. ita per ordinem 
profectuum perfecte veniat, ut singula quieque im - 
plens in spiritu assecutus sit, et ea qua in his in- 
dicantur augmenta virtutum, ille poterit. conse- 
quenter eliam ad visionem et intelligentiam taber- 
a»euli pervenire. De quo tabernaculo mullis qui- 
dem in locis memoraut Scripture divin:, et indi- 
eare qusedam videntur, quorum vik capax esse 
poss; t humanus auditus ; precipue tamen apostolus 
Paulus de intelligentia tabernaculi quaedam nobis 
predit scientiz excelsioris indicia, sed nescio quo 
pecto fragilitatem (fortassis intuens auditorum, 
eaudit quodammodo ipsa qua pandit. Dicit nam- 
que ad llebr:zos scribere " : « Tabernaculum enim 
fetum est primum, in quo erat. candelabrum, et 
mensa (45) et propositio panum, quod dicebatur 


* Mattb, xxv, 41. "Luc. xvi, 25. 
'1joan. iv, 18. "Matth. v, 7..  Η Cor. 1Η, 2. 
" Pl, xiv, 1, 2. | 

A3) Aliss deerat, « et mensa. » 


** | Cor. χι, 92. 
' Hebr. 1x,2,5.. * ibid. 24. 


tabernaculum quod dicitur sanctum, habens au- 
reum altare incensi, et arcam testamenti, et intra 
eam duas tabulas, et manna, et virgam Aaron 

qux fronduerat. » Sed iis addidit : « De quibus - 
non est modo dicendum per singula. » Quod ergo 
ait, « de quibus non est modo dicendum, » quidam 
ad illud tempus referunt quo Hebraeis scribebat 
Epistolam. Aliis vero videtur, quod pro mysterio- 
rum magnitudine omne tempus praesentis vitae ad 
hzc explananda idoneum neget. Verun non usque- 
quaque tristes nos relinquit Apostolus, sed, ut sibi 
moris est, aperit pauca de multis : ut clausum sit 
quidem negligentibus, inveniatur autem a pulsan- 
tibus, εἰ qu:xrentibus aperiatur. Repetit ergo 
rursum de tabernaculo, et dicit * : « Nou enim in 
sancta manu facta iugressus est Jesus exemplaria 
verorum, sed in ipsum celum, ut appareat nunc 
vultui Dei per velainen, id est per carnem 8uam. » 
Qui ergo velamen interioris taberpaculi, carnem 
Christi interpretatus est, sancta autem ipsum ca- 
lum, vel celos, Dominum vero Christum pontifi- 
cem eumque dicit introiisse ε semel in sancta, 
sterna redemptione inventa *, » ex his paucis ser- 
monibus, si quis intelligere novit Pauli sensunt, 
potest advertere quantuin. nobis intelligenti: pel.- 
gus patefecerit. Sed qui satis amant litteram legis 
Moysi, spiritum vero ejus refugiunt, suspectum ha- 
bent apostolum Paulum interpretationes hujusce 


6 modi proferentem. 


9. Videamus ergo si non etiam veterum sanctorum 
aliqui opinionem tabernaculi longe aliam, quam isti 
nunc existimant, habuere. David namque eximius 
prophetarum, quam magnifice de tabernaculo sen- 
tit, ausculta : « Dum dicitur, inquit !*, mihi per 
singulos dies, ubi est Deus tuus? h:»c memoratus 
sum, et effudi in me animam meam, quoniam in- 
grediar in locum tabernaculi admirabilis, usque ad 
domum Dei. » Et iterum quarto decimo psalmo 
dicit !*! : « Domiue, quis habitabit in tabernaculo 
tw0?. aut quis requiescet in monte sancto tuo? 
Qui ingreditur sine macula, et operatur justi- 
Liam, » etc, Quid ergo est. iste. locus tabernaculi 
admirabilis, ex quo pervenitur usque ad domum 


D pei, cujus quia memor factus est, effusa est in. ipso 


anima ejus, et velut quodam intolerabili desiderio 
resolutus est? itane tandem credendum est, quia 
istud tabernaculum quod ex pellibus et cortinis, 
atque. operimentis ciliciis, aliisque nostri usus 
materiis constabat, Propheta desiderans effunde- 
ret animam, ac tota mente converteretur (44)? Vel 
certe quomodo verum erit de isto dici tabernaculo 
quod non habitet in eo nisi « innocens manibus, 
οἱ mundo corde, qui non accepitLin vanum animan 


! Joh 1, 91. * Exod. xx, 6. * Joan. xiv, 21. 
* ibid. 12. '* Psal. x11, 4. 


(44) Alias, « effunderetur. animo ac to:a mente corrucret. » 
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suam '* ; 
tasse in tabernaculo Dei sacerdotes pessimos filios 
pestilentiz, et ipsam quoque arcam testamenti ab 
Allophylis captam, apud impios et profanos fuisse 
deteutam '*? Ex quibus omnibus constat longe alio 
sensu Prophetam sentire de tabernaculo hoc, in 
quo dicit quod non habitet in eo nisi « innocens 
manibus et mundo corde, qui non accepit in vanum 
animam suam '^, nec fecit proximo suo malum, et 
opprobrium non accepit adversus proximum 
suum '*. » Talem ergo oportet esse hujus labitato- 
rem tabernaculi, quod finxit Dominus, et non homo. 
Sed veniamus etiam ad Evangelia, si quid in ipsis 
dici de tabernaculis invenimus, ut per sententiam 
Domini indubitatum possit esse quod quarimus. 
Invenimus ergo ipsum Salvatorem Jesum Christum 
tabernaculum non unum, sed plura memorantem, 
οἱ non temporalia, sed aelerna, cum dicit !" : « Fa- 
cite vobi$ amicos de iniquo Mammona, ut, cum de- 
feceritis, recipiant vos in «eterna tabernacula. » 
Audisti pronuntiantem Dominum zeterna esse ta- 
bernacula, audi nunc et Apostolum dicentem '* : 
« Tabernaculum nostrum quod de ccelo est, super- 
indui copientes, » Nondum tibi ex his omnibus iter 
aperitur, quo derelicta terra sequens propheticum 
el apostolicum sensum, et (quod omnium maximum 
c8!) sequens verbum Christi tola menie et toto 
sensu ascendas in coelum, atque. ibi zeterni taber- 
naculi magnificentiam quzxras, cnjus figura per 
Moysen adumbratur in terris? Denique sie ad eum 
eliam Dominus dicit : « Vide, inquit !*, omuia 
facito secundum figuram, qua tibi ostensa est in 
monte. » Verum humana mens, et nostra praci- 
pue, qui nos minimos, aut etiam nullos in divina 
sapientia novimus, 183 eousque fortassis possit 
accedere, ut sentiat quidem hzc, quie divinis vo- 
luminibus inseruntur, non de terrenis, sed de 
ecelestibus dici, et formas esse non presentium, 
sed futurorum bonorum, non corporalium , sed 
spiritualium rerum : quomodo autem horum rarra- 
tio aptarl possit ccelestibus et :eternis, nec nostra 
mensur: est dicere, nec vestra, uL opinor, capaci- 
tatis sudire. Pauca tamen, si nos orantibus vobis 
Dominus illuminare dignetur, qu» ad Ecclesie 
vdiflcationem pertineant, aperire tentabimus. 

9. Jubetur ergo uuiversus populus, unusquisque 
pro viribus conferens, facere tabernaculum, ut qua- 
dammodo omnes simul unum sint tabernaculum. 
Collatio vero ipsa non fit necessitate, sed sponte. 
Ait enim Dominus ad Moysen, ut unusquisque, 3icut 
visum fuerit cordi ejus, aurum, argentum, lapides 

15 Psal. xxu, 4. 5? 1 Reg. n. !'* E Reg. ιν. 


1 || Cor. v, 2. !* Exod. xxv, 40.  ** Exod. xxv, 8. 
** Galat. it, 9. 


(45) Alias, « velut basis eis quaedam collocatur 
» sedes, quod appellatur.» Sed mss. ut. in. nostro 

xui. 

(46) Altare avreum incensi. Altare incensi erai in 
saticlo, ut patet ex Exod. cap. xxx. Verisimile ergo 
est deceptum fuisse Origenem loco male a se intel- 
lecto qui exstat lHebr. ix, 4. 


ORIGENIS 
» cum Regnorum prodat liistoria *? habi- A pretiosos, xs, tum prxterea byssum, coceum, bya- 


!5 Psal. 
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cinthum, et purpuram, pelles ctiam arietum rabr»ag, 
et pelles hyacinthinas, sed et ligna imputribilia, 
pilos queque caprarum ad constructionem taberna- 
culi offerat. Mulieres quoque sapientes in arte tex- 
trina requiruntur, et fabri qui aurum vel argentum, 
vel zs, lapides etiam aptare noverint, aurum et 
ligna formare. Tum deinde mensure traduntur 
atriorum. Qe atria extenta tentoriis, columnis ere- 
cta, seris stabilita, et funibus distenta firmantur. 
Fiunt przieterea. quaedam velaminibus distincta, qum 
appellantur saneta, et alia nihilominus secundo di- 
rempta velamine, quz:e dicantur Sancta sanclorum. 
Collocatur intrinsecus arca testamenti, supra quam 
cherubim extensis alis, seque invicem contingenti- 


B bus statuuntur, ibique ex auro velut basis tabula 


quedam collocatur, qu: appellatur (45) propitiato- 
rium, sed et altare aureum incensi (46). Tum prse- 
terea exteriori loco candelabrum ponitur aureum in 
parte austri, ut. respiciat ad aquilonem. In parte - 
vero aquilonis mensa eollocatur, et propositio pa- 
num super eam. Necnon et altare holocaustorum (47) 
juxta velamen interius ponitur. Sed quid ego de 
liis revolvo per singula? Vix ad hec tantum enar- 
randa sufdcimus, vix nobis ipsa reram materialium 
forma adduci ante oculos potest, et quomodo quis 
latentia in his mysteria expedire sufficiet? Verum- 
tamen causa pro qua fleri deberet. tabernaculum, 
in superioribus invenitur predicta dicente Domine 
ad Moysen : « Facies (48), inquit **, mihi sancti&- 


' cationem, et inde videbor vobis. » Vult ergo Deus, 


ut faciamus οἱ sauctificationem. Promittit enim 
quia, si fecerimus ei sanctificationem, possit a no- 
bis videri. Unde et Apostolus ad Hebraeos dicit *! : 
« Pacem sequimini et sanctificationem, sine qua 
nemo videbit Deum. » απο ergo est sanctificatio, 
quam jubet. Dominus fleri, quam et Apostolus iu 
virginibus esse vult **, ot sint sanctze corpore et 
spiritu : sciens sine dubio quod qui fecerit Domine 
sanctificationem per cordis suiet corporis puritatem, 
ipse videbit Deum. Faciamus ergo et nos sanctifica- 
üonem Domino, et omnes unam, et unusquisque 
per singulos unam. Omnes fortasse sanctificationem 
Ecclesiam facimus (49) qwe cst sancta, non ha- 


p bens maculam aut rugam **, hoc modo, si colummas 


habeat doctores et miuistros suos, de quibus dicit 
Apostolus ** ; « Petrus, Jacobus et Joannes, qui 
videbantur column: esse, dextras dederunt mihi et 
Darnabze societatis. » In. tabernaculo ergo hoc, co- 
lumnz seris interjectis junguntur, dum in Ecclesia 
doctores datis sibi dextris sociantur. Sed columust 


!5 Psal, xiv, 5. " Luc. xvi, 9. 
* | Cor. vii, 94. ** Ephes. v, 27. 


xxii, 4. 
*! [febr., xit, 14. 


(47) Altare lolocaustorum eo loco ponit, ubi sl- 
tare erat inceusi, atqui erat in atrio sacerdotum sub 
dio. Hebr. xiii, 11. 

(48) Alias, « facietis. » 

(59) Alias, « unam, «t. omnes. sanctificationem 
Ecclesiam faciamus. » ss. ut in nostro textu, 
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istx: inargentatze sint, el bases earum inargentata. A ricorJiz, Sed et alia nihilominus Apostolus indu- 


Binz autem bases columnis singulis deputentur. Una 
quia. caput. dicitur, et superponitur ; alia qu: vere 
basis appellatur, et. columuz velut fundamentum 
subjicitur. Inargentate ergo sunt columnz idcirco, 
quia verbum Dei praedicant, accipiunt per spiritum 
« eloquia Domini, quz sunt eloquia casta, argentum 
igne probatum 15. » [sti autem pr:edicationis su:e 
bases habent prophetas. Super fundamentum cnim 
apostolorum et prophetarnm Ecclesiam collocant (50), 
quorum testimoniis utentes, fidem Christi conf(ir- 
mant. Caput autem columnarum est ille, ut opinor, 
de quo dicit Apostolus, quia « caput viri Christus 
est 36, » Seras vero columnarum, societatis aposto- 
lice datas sib invicem dextras jam diximus. Ten- 
toria qua ansulis assuta, et circulis suspensa, at- 
que innexa fanibus, ad modum cortinarum viginti 
et ocio in. longum, utque in latum. quatuor cubitis 
distenduntur, babeatur reliqna credentium plebs, 
quae h:zeret et pendet. in. funibus fidei. Funis enim 
iriples non rumpitur, quz est Trinitatis fides, ex 
gma dependet, et per quam sustinelur omnis Ec- 
clesia. Viginti autem οἱ octo cubitorum, quot in 
longum distenditur, et in latum quatuor, atrii unius 
mensura, puto quod inserta lex Evaugeliis designe- 
iar. Septenarius namque numerus legem significare 
solet, pro multis septenarii numeri (51) sacramen- 
tis. Si consociatur ad qualuor, quater septem con- 
sequenter viginti et octo numorum faciunt, Decem 
vero hzec αἰτία flunt, ut integrum perfectionis nu- 
merum teneant, et legis Decalogun 164 signent. 
Jam vero cocci, et hyacinthi, byssi, ac purpurze 
specie, inulta ac diversa opera explicantur. Inde 
teutoria, inde velum exterius et. interius, inde tota 
sacerdotalis et pontificalis vestis, auro et gemmis 
expeditur adjunctis. Sed ne diutius per singularum 
demoremur species virtutum, possumus breviter 
dicere, ila signiücari per haec quibus ornaretur 
Ecclesia (52). Fides ejus auro conferri potest, sermo 
praedicationis ejus argento; lapidibus pretiosis, zs 
patienti, liguis imputribilibus scientia, qua per 
ligaum venit, aut ineorruptio castitatis, quz nun- 
quam veterascit ; bysseirginitas ; cocco confessio. 
Bis gloria; purpure charitatis falgor; hyacintho 
spes regni coelorum. [εί sint interim materie, cx 
quibus omne tabernaculum construatur, induantur 
sacerdotes, ornetur et pontifex. Quorum indumenta 
qua sint, vel qualia, in alio loco pronuntiat Pro- 
pheta, et dicit *! ; « Sacerdotes tui induantur justi- 
lam. » Sunt ergo omnia ista. indumenta justitize. 
Ει iterum Panlus apostolus dicit ?* : « Induite vos 
viscera misericordias. » Sunt ergo indumenta mise- 
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(50) Ecclesiam collocant. Sic mss. Alias vero siin- 
Wiciter, « collocantur. » 
(51) Alias, « septimi numeri. » 
P. Ornareiur. Ecclesia. Mss., « significatur. Ec- 
vgia, » 
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menta nobiliora designat, cum dicit ** : « Induite 
vos Dominum Jesum Christum, οἱ carnis curam ue 
feceritis ad concupiscentias. » Ista sunt ergo indu- 
menta, quibus ornatur. Ecclesia. 

4. Potest autem et unusquisque nostrum etiam 
in semetipso constituere tabernaculum Deo. Si 
euim, ut quidam ante nos quoque dixerunt (57), 
tabernaculum lioc totius mundi teuet figuram, mun- 
di autem etiam singuli quique habere imaginem 
possunt, cur non et tabernaculi unusquisque in se- 
metipso formam possit explere? Has ergo debet co- 
lumnas sibi aptare virtutum, columnas argenteas, 
id est patientiam rationabilcui. Potest enim esse 
quidem in bomine, qua videatur patientia, sed qua: 


B rationabilis nop sit. Nam et qui non sentit. inju. 


riam, et propterea non reddit, patiens videtur, sed 
non est rationabilis ista patientia. [ste ergo habet 
quidem columnas, sed uon sunt argente:e (54). Qui 
vero propter verbum Dei patitur, οἱ fortiter fert, 
iate columnis argenteis decoratus est et munitus, 
Potest in se et atria distendere, cum dilataverit cor 
suum secundum Apostoli vocem dicentis ad Corin- 
thios ** : « Dilatawini et vos. » Potest se ct seris 
munire, cum se unanimitate dilectionis astrinxerit. 
Potest super argenteas bases stare, cum super sta- 
bilitatem verbi Dei, verbi prophetici et apostolici 
collocatur. Potest habere in columna deauratum 
caput, si caput aureum sit ei (ides Christi. « Oinis 
namque viri caput, Christus est *', » Decem vere . 
atria potest in semetipso distendere, eum non in 
uno tantum verbo legis dilatatur, nequa duobus, 
aut tribus, sed in toto Decalogo legis spiritalis ἱῃ- 
telligentis dilatare amplitudinem potest, aut. cum 
[rnctum spiritus, gaudium, pacem, patientiam, be- 
nignitatem, modestiam, Ridem, continentiam, adje- 
cia, qux est mater omnium, charitate, protulerit 8». 
llabest adhuc in se anima ista, quz non dederit 
somnum oculis suis, nec palpebris suis dormitatioe 
nem, ncc requiem temporibus suis, donec inveniat 
locum Domino, tabernaculum Deo Jacob 35. ha- 
beat, inquam, in se deflxurm et altare, in quo ora- 
tonum Lostias et misericordi» victimas offerat 
Deo; in quo continentiz cullro superbiam quasi 


p taurum immolet, iraeundiam quasi arietem jugulet, 


luxuriam omnemque libidinem tanquam hircos et 
haedos litet. Sciat tamen ex his etiam sacerdotibus 
separare dextrum brachium, et pectusculum, et 
maxillas, id est opera bona et opera dextra. Nam 
sinistrum nihil reservet. Pectusculum quoque inte- 
grum, quod est correctum, et mens Deo sacrata ; et 
maxillas ad verbum Dei loquendum. Sciat sibi in 
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(b3) Ui quidam ante nos quoque dixerunt, Vide 
Josephum. lib. i1 Antiq. et. Philouem De. sita 


Moysis. | 
(01) Alias, « argentatae. » 


$67 


ORIGENIS 


sanctis etiam candelabrum luminis collocandum, A Sed et aurea lamina in fronte resplendeat, quod 


ut sint οἱ lucerne semper ardentes, et lumbi suc- 
cincti **, et ipse tanquam servus, qui exspectat do- 
minum suum redire de nuptiis. De his enim lucer- 
nis et Dominus dicebat ?* : « Lucerna corporis tui 
est oculus tuus. » Sed istud candelabrum lucerna- 
rum in austro collocet, ut ad aquilonem respici:t. 
Accenso etenim lumine, id est vigilanti corde respi- 
cere semper debet ad aquilonem, et observare eum 
qui ab aquilone est. Sicut et propheta videre se 
dicit succensum lebetem, vel ollam, et faciem ejus 
3 facie aquilonis **. Ab aquilone enim accenduntur 
mala universe terra. Vigilans ergo εἰ sollicitus et 
ardens intueatur semper astutias diaboli, et semper 
. asp:ciat unde sit ventura tentatio, unde hostis irruat, 
unde inimieus obrepat. Dicit enim et Petrus apo- 
stolus ? : « Quia adversarius vester diabolus, sicut 
leo rugiens, circuit quxreus quem transvoret. » 

Mensa quoque prepositionis habens duodecim pa- 

nes, in parte collocetur aquilonis respiciens ad 

sustrüum. Panes isi, apostolicus ei tam numero 
quam virtute sit sermo, quo indesinenter utens (55) 

(quotidie namque hos ante Dominum jubetur ap- 
ponere), rursum respiciat ad austrum, unde Do. 
minus venit : « Dominus enim ex Themam ve- 
'Wiet, » sicut. scriptum est ?*, quod est de austro. 

Habeat in penetralibus pectoris sui etiam altare 
incensi, ut ipse dicat ** ; « Quia Christi bonus 
udor sumus. » [ναί et arcam testamenti, in 

qua sint tabulie legis, ut in lege Dei meditetur 
die ac nocie, et memoria ejus arca et biblio- 

theca efficiatur librorum Dei, quia et propheta 
165 beatos dicit eos qui memoria tenent mandata 
ejus, ut faciant ea. Sit iutra ipsum urna mann:e re- 

posita, intellectus verbi Dei subtilis et dulcis. Sit et 
virga Aaron intra eum, doctrina sacerdotalis, et 
florida severitas discipliuz,, supra omnem vero glo- 
riam sit ei pontiflealis ornatus. Potest enim intra 
se agere pontificatum pars illa qux in eo est pre- 
tiosissima omnium, quod quidam principale cordis 
appellant, alii rationalem seusum, aut intellectua- 
leu substantiam, vel quocunque modo appellari 
potesi in nobis portio nostri illa, per quam capaces 
esse possumus Dei. Ista ergo pars in nobis velut 


quidam pontifex exornetur indumentis, et monili- p 


bus pretiosis, ac podere byssino. ludumenti hoc 
genus est, quod usque ad pedes deducitur totum 
contegens corpus. ln quo designatur, ut primo 
omnium totus sít castitate vestitus, Áccipiat post- 
modum et humerale gemmatum, in. quo fulgor 
operum collocatur, tt videntes homines opera sua 
maguiflcent Patrem qui in colis est * (56). Acci- 
piat.et logium, quod rationale dici potest, pectori 
superpositum, quaterno lapidum ordine distinctum. 


* Luc. xn, 95. ** Matth, vr, 299... ?* Jer. i, 12. 
^ Math, v, 16. * Exod. xxvin, 58. 
6, '*Gen. xin. 
(55) Alias, « utimur. » Sed omnes mss., « utens. » 
(56) Sic mss. Alias vero, «opera vestra bona 
niagnificent Patrem vesurum qui in coelis est. » 
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petalum appellatur, in quibus ntrisque veritas et 
manifestatio dicitur colloeata(57). Ego im his quam 
in pectore locari dicuntur, sermonem evangelieum 
sentio, qui quadruplicato ordine veritatem fidel 
nobis et manifestationem Trinitstis exponit, conecta 
referens ad caput, ad unius scilicet Dei naturam. 
In his est ergo omnis veritas, et omnis manifestatio 
veritatis. lgitur si recte vis pontificatum gerere 
Deo, evangelicus sermo, ct Trinitatis fides semper. 
tibi habeatur in pectore. Cui convenit etiam aposto- 
licus sermo tam virtute, quam numero, tantum ut 
nomen Dei semper habeatur in capite, et ad unnm 
Deum cuncta referantur. Habeat etiam in interiori- 
bus pontifex partibus operimenta sua, habeat pu- 


B denda contecta ; ut corpore οἱ spiritu sanctus sit, 


et cogitationibus et operibus purus sit. Habeat etiam 
per indumenti circuitum tintinnabula, uL ingre- 
diens, iuquit **, sancla, det sonitum, eL non iniret 
cum silentio. Et hzc tintinnabula, quse semper $0o- 
nare dehent, in extremo vestimenti sunt posita, 
idcirco, credo, ut de extremis temporibus et fine 
mundi nunquam sileas, sed inde semper sones, inde 
disputes et loquaris, secundum eum qui dixit '*; 
« Memor esto novissimorum tuorum, et non pecca-" 
bis. » Ad hunc ergo modum homo noster interior 
Deo pontifex adornetur, ut introire possit non so» 
lum in sancta, sed et in Sancta sanctorum; et 
possit adire propitiatorium ubi sunt cherubim, et 
inde appareat ei Deus. Sancta possunt esse ea, quam 
in preseuti $zculo habere sancta conversatio po- 
test. Sancta vero sanctorum, in qux semel tantum- 
modo intratur, ad ccelum essc transitum pulo, ubi 
est propitiatorium, et. cherubim, ubi et. mundis 
corde apparere poterit Deus, vel quia Dominus di- 
cit : * «Ecce regnum Dei intra vos est. » Haec inte- 
rim quantum ad presens in transcursu occurrere 
sensibus nostris potuit, quantumque moderari au- 
ribus potuimus auditorum, de labernaculo dieta 
siut, ut unisquisquo nostrum studeat facere intra 
s? tabernaculum Deo. Non eniin frustra de patribus 
vefertur *, quia in. tabernaculis habitaverunt. Ego 
sic intelligo Abraham habitasse in tabernaculis, et 
Isaac, et Jacob. Construxerunt namque isti inira 
se tabernaculum. Deo, qui se tantis ac talibus vir- 
ttum splendoribus adornaverunt. Refulgebat nain- 
que im eis insigne regium purpura, propter quod 
dicebatur ad Abraham a filiis Heth  : A Deo res 
in nobis (w es. Splendebal et coccus : propterea 
euim ad jugulandum duxit Deo unicum, εἰ pro- 
pterea dextram illius angelus tenuit **, Splendebat 
hyaciutliu:, cum ccelum semper intuens coll Domi- 
num sequebatur. Sed et in cxteris similiter orna- 
batur. Ego sie intelligo et. diem festum tabernacti- 
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lorum qui mandatur in lege, ut exeat populus certa Α scripta referuntur : « Quod. οἱ steterit, iuquit **, 


die anni, et iu tabernaculis habitet, habens ramos 
paliwaruimn, et. fronces salicis ac populi, et ramos 
arboris frondos:e ". Palma victoriz signum est illius 
belli, quod inter se caro et spiritus gerunt Arbor 
autem populus, et salfix, tam virtute quam nomine 
virgulta saut castitatis. Qu:e si integre conserves, 
babere potes et nemoross ac frondentis arboris 
F89 0$, quse est terna et beata vita, cuui te Do- 
minus in loco viridi collocaverit super aquam re- 
fectionis, per Christum Jesum  Dominuin nostrum, 
€ui est gloria ct imperium in s:zcula szculorum. 
Amen. 
HOMILIA X. 
De muliere pregnante, que duobus viris litigautibus 
abortiverit. 

1. « Quod si. litigabunt duo viri, et percusserint 
mulierem prx»gnantem, et exierit infans ejus non- 
duin formatus, detrimentum patietur quantum in- 
dixerit vir mulieris, et dabit cum honore. Quod si 
formata fuerit, dabit animam pro anima, oculum 
pro oculo, dentem pro dente, inanum pro manu, 
pedem pro pede, combusturam pro combustura, 
vulnus pro vulnere, livorem pro livore **. » Primo 
omnium in his requirendum esse puio, sub quo 
legis titulo liujusmodi statuta censentur. 166 Non 
enim, ut simplicioribus videtur, cuncta qua sta- 
tauntur lex dicitur, sed quzdam quidem lez, qux- 
dam testimonia, alia inandata et justitie, quadain 
jedicia appellantur. Quod evidentius in unum colle- 
etum, octavus decimus edocet psalmus, cum dicit **: 
t Lex Domini irreprehensibilis, convertens animas: 
testimonium Domini fidele, sapientiam prastans 
pervulis. Justitis Domini recte letificantes corda, 
preceptum Dowini lucldum illuminans oculos. Ti- 
wer Domini sanctus permanens in szcutuim szculi, 
judicia Domini vera, justificata in semetipsa. » Cuin 
ergo istze diversitates eorum quee in lege statuta 
$€uat, habeantur, nunc sermo qui habetur in ma- 
Bibus, sub titulo justitiarum vel justificationum 
scriptus est, Sic enim dicit superius** : « Et liz 
jestitis, quas propones palam eis. » Non est autem 
przsentis temporis uniuscujusque horum exponere 
diflereutias, exigimur enim ad explanationem ho- 


rem quz lecta sunt. Sciendum sane est quod pars p 


aliqua ex bis de quibus disserendum nobis est, in 
Evangelio secundum Matthzeum posita est, dicente 
Domino hoc modo**: «Audistis quia dictum est 
aatiquis : Oculum pro oculo, dentem pro dente. 
Ego autem dico vobis, non resistere malo. Sed si 
quis te percusserit in dextram maxillam, converte 
€i et alteram.» Sed fortassis qui Scripturas atten- 
lius legit, dicat ea qu:e de Evangelio scripta iwemo- 
ravimus, non de hoc Exodi sumpta loco, sed magis 
Deuteronomii, ubi nihilominus hoc modo quiedam 
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testis iniquus, testimonium ferens adversum Ιιοιηί- 
nem de impietate, statuentur utrique hoiines, 
quibus est controversia, ante Dominum, οἱ aute 
sacerdotes, et ante judices, quicunque illi fuerint 
in diebus illis, et discutient judices diligenter, et 
examinabunt. Et si. iuvenerint quia testis iniquus 
testatus est injuste, et surrexit. adversuin fratrem 
suuin, facietis ei quemadmodum ipse conatus est 
facere fratri suo, et auferetis malignum de medio 
vestrum, ui caleri audientes inetum habeant, et 
pon adjiciant ultra facere secunduni verbum hoc 
malum inter vos. Non parcet oculus tuus super 
eum, animam pro anima, dentem pro deute, manum 
pro maug, pedem pro pede.» Videntur quidem in 


B utroque loco similia dici, non tamen. evidenter 


ostenditur ex quo potissimum loco sermo qui in 
Evangelio positus est, videatur assumptus, cum di- 
cit  : « Quia audistis quod dictum est : Oculum pro 
oculo, dentem pro dente. » 

2. Verumtamen nunc ad ea qua nobis in Exodo 
scripta sunt, sermo vertendus est, ubi duo viri liti- 
gaut, οἱ percutiunt mulierem praegnantem, et ita 
percutiunt, ut exeat infans ex ea, vel formatus jam, 
vel nondum formatus. Primum qnidem videamus 
de eo qui nondum formatus exierit, quomodo ju- 
betur damno pecunie percuti unus ex his qui iiti- 
gan!, cum a Scriptura culpa litis, non ad unum, 
sed ad utrumque referatur ? Quid etiam quod vir 
mulieris indicit, vel imponit ei, et non eis? et da- 
bit, et non potius dabunt cum honore? Et quis ἱδίο 
est honor? Quod si infans jam formatus exierit, 
percussa a litigantibus viris pregnante muliere, 
animam dari pro anima facile intelligimus, hoc est 
ut morte vindicetur admissum. Quis sequuntur 
autem, operze pretiuin est explicare : « Oculum pro 
oculo, dentem pro dente. ». Neque eniin videtur 
esse possibile, uL infans quem percussa mulier 
abortierit, quamvis formatus exierit, intelligamus. 
quod viri litigantis calce percussus oculum in ventre 
perdiderit, pro quo percussor (58) orbari oculo a 
judicibus debeat. Sed pone, sit et hoc, quia jam 
formatus refertur, quid et de dente dicemus? Nun- 
quid in ventre matris dentes habuit, quos percu- 
tientis ictus excuteret? Si vero hoc referamus ad 
eam quie abortierit, quomodo rursus conveniet, ut 
abortiens mulier oculum perdat, 3ut dentes doleat? 
Sed pone quia percussa dicatur in oculo, aut in 
deute, et inde causa aborsus exorta sit, pone livo- 
rem, poue vulnus acceperit, quid etiam dicemus 
combusturam pro combustura? Nunquid litiganti- 
bus viris assistens mulier coniburi potuit, ut com- 
bustura pro combustura solvatur? Quas tamen sin- 
gula videntur mihi nec in '"Deuteronomii quidem 
locis, ubi similiter scripta referuntur, facilem ha- 
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lere cxitum posse. Ponamus enim οἱ ibiexsurrexisse A deatur, quod viros parere diximus, jam dudom 
testem iniquum, testimonium falsum dicentem ad- — premisimus quomodo  menibrorum appellationem 
versum hominem de impietate, Adhibeatur uterque — suscipere debeas, ut recedas a corporeis sensibus, 
judicio, inquirant judices diligenter, deprelendant — et interioris hominis capias intellectum. Si autem 
accusatorem vel testem illum falsa dixisse: quo- — vis ut adhuc et in hoc de Scripturis tibi satisfaciant, 
modo judex qui parcere non debet falso testi, et — audi Apostolum dicentem ** : « Filioli mei, quos 
animam rei pro innocentis anima damnare; quo- iterum parturio, donec formetur Christus iu vobis.» 
modo, inquam, poterit etiam oculum pro oeulo  Perfecti ergo sunt et viri fortes, qui statim ut con» 
eximere? Quasi vero is qui injuste accusabatur, in cipiunt, pariunt, id est, qui conceptum fidei ver- 
oculo lz:dendus fuerit ab accusatore, aut in dente, — bum in opera producunt. Anima autem quae con- 
vel manu, vel pede. Hac autem 4 nobis dicta sunt, — cepit, οἱ in ventre retinet, et non parit, ista mulier 
ostendere volentibus, quod in utroque loco qux appellatur, sicut et propheta dicit ** : e Dolores 
scripta sunt, edisseri non facile queant. Oportebat — partus advenerunt ei, et virtus pariendi non estia 
enim prius secundum historiam discutere qua le- — ea. » llec ergo anitna, qua nunc pro infirmitate 
guntur, οἱ sic, quoniam lex spiritalis est, spirita- — 8ui mulier appellatur, duobus inter se litigantibus 
lem in his intelligentiam quzrere. B viris, et in certamine scandala proferentibus, quod 

3. Verum, quautum ad presens spectat, etiam — liabere seinper verborum contentio solet, percuti« 
ipsa nobis allegorix: pars, quz semper paterela- —!uret scandalizatur, ita ut verbum fidei, quod te- 
tius solet, in angustum cogitur. Tamen, prout pos- — nuiter conceperat, aljiciat et perdat, et baec est 
sumus, quid nobis ia hoc Joco vldeatur, explanare — !is e£ contentio ad eversionem audientium, Si ergo 
ientabimus, Frequenter diximus, quod in Scri- nondum formatum anima quse scandalizata est, abe 
pturis eisdem vocabulis, eisdemque officiis, mem- — jecerit verbum, qui &candalizavit, damnum dick 
γα suimas nominentur, quibus utuntur, vel tur pati. Vis scire quia est in aliquibus formatum 
appellautur. corporis membra, verbi causa, ut — verbum, in aliquibus nondum formatum? Evidentee 
197 cum dicitur ** : « Vides festucam in oculo — nos docet Apostoli sermo, quem supra memoravi- 
fratris tui, et ecce iu oculo tuo trabes subjacet, » mus, cum ait ** : « Donec formetur Christus in 
Certum est enin quod non de oculo eorporis dicat, —vobis. » Christus autem est Verbum Dei. Γεν quod 
in quo trabes jaceat, sed de oculo anima, Et cum — ostendit, quia eo tempore quo scribebat, nondum 
dicit ** : « Qui habet aures audiendi, audiat ;»et **: — eraL in illis. formatum Verbum Dei. Si ergo nou- 
1 Quam speciosi pedes evangelizantium pacem! » ,, dum formatum exierit, damnum paüetur. De dame 
et multa. his similia. Hec autem idcirco prxmisi- ^ nis doctorum etiam Apostolus docet, cum dicit * : 
uius, uti ne super membrorum nos vocabulis simi- — « Si cujus autem opus arserit, damnum patüieinat. 
litudo conturbet. Sint ergo duo viri isti qui liti- — Jpse autem salvus erit, sic tamen quasi per ignem.» 
gant, duo disputantes, et de dogmatibus vel qua-— Sed et Dominus iu Evangeliis dicit ** :«Quid enim 
stionibus legis secum invicem conquirentes, et, prodest homini, si universum mundum lucretur, 
ut Apostoli sermene dicamus, rixantes circa ver» — aniniam auteni suam perdat, aut damnum faciat ?s 
borum pugnas. Unde et idem Apostolus sciens in- — Unde videlur ostendi quod quzdam peecaia ad 
ter fràtres. hujusinodi lites exsurgere, precipit, et — damnum quidem pertineant, noi tanien ad. [nter- 
dicit : « Noli verbis contendere, ad nihil enim itum; quia qui damnum passus fuerit, ipse tamen 
tile est, nisi ad subversionem audientium; » et salvari dicitur, licet per ignem. Uade credo οί 
alibi *5: « Questiones autem legis devita, scieus — Joannes apostolus in Epistola sua ** dicit qusedam 
quod generant lites. Servum autem Dei non opertet — esse peccata ad miortera, quaedam non esse ad 
litigare. » Quia ergo isti qui in quastionibus liti- — mortem. Qux autem sint species peccatorum ad 
gant, ad subversionem audientium litigant, idcirco — mortem, qua vero nonad mortem, sed ad damnum, 
percutiunt. mulierem  prsgnantem, et ejiciunt in- p non puto facile a quoquam hominum posse discerni. 
fantem cjus, vel formatum jam, vel nondum forma- — Scriptum namque est * : « Delicta quis intelligit?» 
tum. Mulier pr:gnans dicitur anima, qua nuper — Verumtamen ex his quz in Evangelio per parabolas 
Dei concepit verbum. De tali autem conceptione — referuntur, ex parte aliqua cognoscere possumus 
legimus in alio loco scriptum **: « A timore tuo, — cujusmodi sint, quze damna nominantur, cum ibi 
Domine, in utero concepimus, et peperimus. » Qui — iterum videamus ad luerun deputari quzdam, quae 
ergo concipiunt, el statim pariunt, isti nec mulieres — per negotiationem quasita dicuntur. Verbi gratia, 
existimandi sunt, scd viri, et perfecti viri. Denique — cum referuntur super quinque mnas acquisitis esse 
audi el prophetam dicentem **; « Si peperit terra — ali quiuque, vel super duas: acquisite aliae duae **; 
in una die, el nata est gens de semel. » lsta ergo — aut cum drachma, vel denarius, vel talentum po- 
€sl generatio perfectorum qua statim sub die, ut — nitur, et quasi pecunia quiedam in quaestu operum 
Concepta fuerit, nascitur. Verum ne tibi novum vi- — nominatur ; sed et cum dicitur ** paterfamilias po- 
|" Matth. vir, 5, 4. 5 Matth. xiu, 9. 5 Isa. 19, 7... HE Tim. n, 44. "^ ibid, 95. 59 [sa. χανι, 


Εν, ** Isa. 1xvi, 8. 5! Gal. iv, 09. 9 laa xxxvti, 2... 9 Galat. iv, 19. ** EL Cor, nj 15. 5 Maith. 
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nere ralionem cum servis suis, οἱ offertur ei unus, A Dei, auferatur dens ejus, qui non bene Scriptura- 


qui debebat decem millia talenta. Talis ergo qu:e- 
dam ratio damni est : ut, verbi gratia, qui pro mer- 
cede sua accepturus erat decem mnas, non accipiat 
decem, sed ocio, vel sex, aut etiam minus : et hoc 
damno percuti dicitur js, qui causam scaudali iu- 
Érmiori et muliebri probuit animz. 

4. Dabit autem, inquit 79, secundum quod in- 
dixerit, vel imposuerit vir ejus, ct dabit cum 
bonore. Ánimz discentis vir, magister (59) ejus 
est; secundum quod indixerit ergo vir iste, vel 
Christus qui omnium magister est, vel qui pro 
Christo Ecclesie praest doctor animarum, ille qui 
ad subversionem audientium verbis contendit , pa- 
tietur damnum pro anima illa, qu:& nondum forma- 
tum abjecit infantem, Quod potest forte de scan- 
dalo catechumeni o3ccipi nondum formati. Potest 
eulm fleri, ut rursum ipse qui lxsit, Instruat, re- 
paret, restituat anii:ze ea quae perdidit, οἱ h:ec jam 
faciet cum honore, cum modestia, cum patientia ; 
sieut Apostolus 168 dicit *' : « Cun mansuetu- 
diue corripiens eos, qui resistunt (60); » non cum 
lite, sicut prius, cum scandalum intulit. « Quod si 
formatus jam fuerit infans, dabit animam pro 
anima. » Formatus infaus potest videri sermo Dei 
in corde ejus anim:e, qux» gratiam baptismi con- 
secuta esi, vel qux evidentius et clarius verbum 
Élei concepit. Hec ergo si nimia contentione 
doctorum percussa abjecerit verbum, et inventa 


(fuerit esse de illis, de quibus dicebat Apostolus "*: C 


ε Jam enim quzdam converse sunt retro post Sa- 
tanam, » aniinam pro anima dabit. Vel de die ju- 
dicii accipiendum est apud Deum judicem, qui po- 
test animam et corpus perdere in gehennam: 
quia et alibi dicit propheta ad Jerusalem ?* : « Dedi 
eommulationem tuam Egyptum, JEthiopiam, et 
Soenen (61) pro te. » Vel certe potest fortassis 
etiam illud aptari, ut qui sibi conscius tanti scan- 
dali fuerit, ponat animam suam pro anima illius, 
quem  scandalizaverit, εἰ usque ad mortem det 
eperam quomodo redeat, quomodo reparetur, quo- 
modo restituatur ad fidem. Ponat etiam oculum pro 
oento, si oculum kesit animz, id est intellectum 
ejus turbavit; auferatur oculus ipsius 3b eo, qui 
Ecclesiz praest, et intellectus ejus ille turbulentus 
et ferox. qui scandalum generat, desecetur (62). 
Sed et si dentem laesit auditoris, quo suscipiens 
cibum verbi Dei, vel comminuere vel molaribus 
lerere solitus erat, ut subtilem ex his ad ventrem 
snim:e transmitteret sensum ; si hunc dentem ille 
vexavit et evellit, ut contentione ipsius non possit 
snima subtiliter et spiritaliter suscipere verbum 


rum comminuit et attrivit cibos. Fortassis eniin 
propter hoc et alibi dicitur a Domino "* : « Dentes 
peccatorum contrivisti. » Et alibi nihilominus scri- 
bitur '* : « Qui manducat unam  acerbau,, obstu- 
pescent dentes ejus. » Et alibi Το: « Molas leonum 
confringet (65) Dominus. » Sic ergo per membra 
dicitur ledi anima et percuti, manum quoque pro 
manu et pedem pro pede di poscitur. Manus est 
animx virtus, qua tenere aliquid et constringere 
potest, velut si dicamus actus ejus, et for.itudo ; 
el pes quo incedit ad bona vel mala. Quia ergo si 
scandalum patiatur anima, non solum in fide, sed 
et in actibus dejicitur, qui per manum significantur ; 
et pedes auferentur illius, qui offendiculum pra- 


B puit, et manus quibus non bene operatur, et pedes 


quibus non bene incedit. Recipiet etiam combustu- 
ram pro conibustura, qua combussit, et gcheuna 
tradidit animam. Per qux singula ostenditur, ut 
iste pereussor omnibus detruncalis membris, a 
corpore excidatur Ecclesig; ut ceteri, inquit. "7, 
videntes timorem habeant, ct non faciant similiter. 
Idcirco et Apostolus cum doctoreim describit Eccle- 
size "5, inter czetera precipit eum non esse percusso- 
rem, ne percutiens przgnantes mulieres, animas iusi- 
pientes, ponat animam pro anima, oculum pro oculo, 
dentem pro dente, Tales sunt et illa animx quas 
etiam Doininus iu Evangelio deflet cum dicit "* :« Vae 
pregnantibus et nutrientibus in iilis diebus, » iu 
quibus scaudalizabuntur, «si fieri potest, etiam 
electi. » Sciendum tamen est quod non est per- 
fectorum scandalizari, sed aut mulierum, aut par- 
vulorum, sicut et Dominus in Evangelio dicit '* : 
« Si quis scandalizaveril unum de pusillis istis mi- 
nimis. » Pusillus ergo est, et minimus, qui scan- 
dalizari potest : « Spiritalis autem  dijudicat om- 
nia *', » omnia probat, et quod bonuu est, conti- 
net, et ab omni se specie mala abstinet. Hzec, prout 
occurrere potuerunt, in przesenti capitulo diximus. 
Poscamus vero a Domino, ut qux perfecta sunt, 
ipse nobis revelare dignetur per Jesum Christum 
Dominum nostrum, cui cst gloria et imperium in 
8xcula saeculorum. Amen. 


IllOMILIA XI. 


D p ;iti populi in Raphidin, et de bello Amalecitarum, 


et de presentia Jethro. 

4. Quoniam omnis qui vylt pie vivere in Chri- 
δίο, persecutionem patitur *, et ab bostibus im- 
pugnatur, agens iter vite hujus semper debct esse 
armatus, et stare semper in castris. Idco et de po- 
pulo Dei refertur : « Profecta est, inquit **, onis 
synagoga filiorum Israel de deserto Sin, secundum 


το Exod. xxi, 2. "! IL Tim, 1,95. 7* I Tim. v, 15. 11 Isa. xti, 5. * Psal. im, 8. 79 Jerem. xxxi, 50. 


'" Psal. Lvii, 7. " Deuter. xix, 90. 
"Cor. n, 15. 9H Tim. i11, 12. 


59) Alias, « anima discenti, si vir magister. » 

60) Alias, « corripientes eos qui resistunt veri- 
tau. » 

(61) Alias, « Sidonem, » male. Ones mss., 


75 | Tin. in, 3. 
9! Exod, xvii, 4. 


"' Mailb. xx)v, 19 ei 24. 9 Μα. avit, 6. 


« Soenen. ) 
(62) Alias, « deseretur. » 
(605) Alias, « confregit. » 
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castra sua, per verbum Domini. » Est ergo una A sitim suain, Sed hzc petra , nisi fuerít percussa, 


quidem synagoga Domiui, sed hac in quatuor ca- 
stra dividitur. Quatuor namque castra describun- 
tur cirea tabernaculum Domini posita, sicut refer- 
tur in Numeris **, Et tu ergo si semper vigiles, et 
semper armatus sis, el scias te ἵη Castris Domini 
militare, observa illud mandatum, quia « nemo rni- 
litans Deo, implicat se negotiis sxcularibus, ut ei 
placeat cui se probavit *5;» quia si ita milites, ut 
4 rebus szcularibus liber sis et in castris Doniini 
agas semper excubias, et de te dicitur, quia per 
verbum Domini exeas de deserto Sin et venias in 
Kaphidin. Sin enim tentatio interpretatur; Taphi- 
din vero sanitas judicii (64). Qui bene exit de ten- 
tatione, et quem tentatio probabilem reddit, iste 
venit ad sanitatem judicii, In die eniin judicii sa- 
nus erit, 169 εἰ sanitas cum eo erít, qui iu teu- 
tatione non fuerit. vulneratus : sicut et iu Apoca- 
lypsi scriptum est δὲ: « Qui autem vicerit, dabo ei 
de ligno vit:e, quod est in. paradiso Dei mei. » Ve- 
nit ergo ad sanitatem judicii, qui bene dispouit ser- 
mones suos in judicio. 

3. Sed quid est quod sequitur? « Sitiit ibi, in- 
quit *', populus aquam, et murmurabant adversum 
Moysen. » Videatur fortasse ex superfluo dictum , 
quod dixit, quia aquam siiierit populus. Suffecerat 
enim dicere, quia sitiit, quid opus fuerit addere, 
aquam sitiit? Non est superflua adjectio. Sunt enim 
diversz sites, et unusquisque habet propriam sitiin. 


aquas non dabit: percussa vero fontes prodocit, 
Percussus enim Christus, et in crucem actus, Noví 
Testamenti fontes produxit : et propterea dictum 
est de eo *!, quia « percutiam pastorem et disper- 
gentur oves. » Necesse ergo erat illum percuti. Nisl 
enim ille fuisset percussus, et exisset de latere ejus 
aqua οἱ sanguis, omues nos sitim verbi Dei patere- 
inur. Hoc ergo est 31, quod et Apostolus interpretatus 
est, quia « omnes eumdem manducaverunt cibum spi- 
ritalem, etomnres eumdem spiritalem biberunt potum, 
Bibebant autem de spiritali, sequente petra, petrs 
vero erat Christus. » Observa tameu quod dixitboc (m 
loco Deus ad Moysen 33: « Antecede populum, et due 
tecum majores natu, id est presbyteros populi. » Non 
solus Moyses ducit populum ad aquas petrae , sed et 
seniores populi cum ipso. Non enim sola lex annune 
tiat Christum, sed et prophete , et patriarchze,et 
omnes majores matu. 

3. Post lac bellum deseribitur gestum cum 
Amaleeitis, pugnasse refertur populus et vicisse. 
Antequam manducaret panem de coelo, et biberet 
aquam de petra, non refertur populus pugnasse, 
sed dicitur ad eum **: « Dominus pugnabit pro 
vobis, el vos tacebitis. » Est ergo tempus quando 
Dominus pugnat pro nobis, nec permittit nos ten- 
tari supra id quod possumus, nec impares. viribus 
sinit ad fortis vertire congressum. Denique et Job 
omue illud tentationis suze famosissimum certawen 


Qui beati sunt secundum verbum Domini **, esu- C jam perfectus implevit, Et tu. ergo cum coeperis 


riunt, et justitiam sitiunt ; et alii nibilominus di- 
eunt. ** : « Sitivit anima mea ad te, Deus. » Qui 
vero peccatores sunt, patiuntur non sitim aqua, 
neque famem panis , sed sitim audiendi verbum 
Dei **. Idcirco igitur et hic addit, quia populus si- 
tiit aquam, qui debuit Deum sitire, qui debuit si- 
tire justitiam. Verum quia Deus vere eruditor est 
infantium, et. magister insipientium, corrigit cul- 
pas, et emendat errores, et dicit ad Moysen ut su- 
inat virgam , et percutiens petram, educat eis 
aquam. Vult enim eos jam de petra bibere, vult eos 
proficere, et ad interiora venire mysteria. Murinu- 
raverunt enim adversus Moysen, et propterea jubet 
Dominus ut ostendat eis petram, ex qua bibant. Si 
quis est qui legens Moysen murmurat adversus eum, 
οἱ displicet eis lex, quz secundum litteram scripta 
est, quod in multis uon videtur servare consequeru- 
tiam, ostendit ei Moyses pelram, qua est Christus, 


et adducit eum ad ipsam, ut inde bibat et reficiat 


ο Num. n, **]] "fim. n, 4. 
99€ Anios vim, 14, 
xvp, 9. **ibid. 


** Apoc. ri, 7. 
*! Zach. xin, 7. 
*' Joan. xv, 16, 


(64) Sin enim tentatio interpretatur, Ruphidin vero 
sanitas judicii. Unde Sin teutatio interpretari pos- 
sit ignoro, nisi forte ducatur a verbo deficiente ο} 
tollere, quod in Pih. sonat, tentavit, probavit. Ra- 
phidin vero optime redditur sanitas judicii a Ver- 

is ND^ sanavit r1 judicavit. 

(65) Exod. xvii, 9, primum. LXX Interpretes Jo- 


*' Exod. vu, 12. 
*! | Cor. x, 5, 4. 5 Gen. avi, 5. ?* Exod. xiv, 14. Exod. 


manducare manna, panem colesiem verbi Dei, el 
bibere aquam de petra, cuique ad iuteriora do- 
clrinz spiritalis accesseris , sperato pugnam; eL 
prepara te ad bellum. Bello igitur inminente, vi- 
deamus quid pracipiat Moyses : « Dixit, inquit *5, 
ad Jesum : Elige tibi ipsi viros, et exi, et couflige 
cum Amalec crastino. » Usque ad hunc locum 
beati (65) nominis Jesu nusquam faeta est mentio. 
Hic primum vocabuli hujus spleudor effulsit. [lic pri- 
mum vocavit Moyses Jesum, et. dixit ei ** : « Elige 
tibi ipsi viros. » Moyses vocat Jesum , lex vocat 
Cbristum, ut eligat sibiipsi viros potentes de ρυ- 
pulo. Non poterat Moyses eligere, sed Jesus solus 
est qui possit potentes viros eligere, qui dixit τς 
« Non vos me elegistis, sed ego vos elegi. » lpse 
enim electorum dux, ipse potentium princeps, ipse 
qui confligit cum Anialec. Ipse est enim qui intrat 
in domum fortis et alligat fortem, et vasa ejus di- 
ripit. 


*5 Matth, v, 6. ** Psal. χι, 2. 


sue appellarunt Jesum. Hinc allegoriam suo more 
ducit Origenes , quam npe putes omnino otiosaim 
esse, adnotat Genebrardus eum qui olim dicebatur 
Josue, post captivitatem Babylonicam brevius ap- 
pellatum Jesuin Syriace. Unde et Clristus Josue 
nomen habuit juxta vetus, Jesus vero juxia recens 
Judiorum iJioina. 
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&, Sed interim videamus quid nunc historia presens A tuos, clama ad Deum , ut dicit Apostolus * : « Ora- 
félexat: « Ascendit, inquit 5, Moysesin verticem col- — tioni iustautes, et vigilantes ia ea. » Hzc enim est 
lis. » Nondum ascendit in verticem inontis, sed in ver- — Christiani pugna, qua superat inimicum. Puto au- 
ticem collis. Servabatur enim ei tuncascenderein ver- — tem quod. per hauc. figuram etiain duorun. popu- 
tigem montis, cum ascensurus erat Jesus, et cum ipso — lorum Moyses formam designet, et ostendat unum 
Moyses, et Elias, et ibi transformandus in gloria, — esse populum ex gentibus qui elevet manus Moysi, 
Nunc ergo velut nondum glorificatus ex transfor- οἱ erigat eas , id est qui in sublime extollat ea qua 
matione Jesu, uondum ascendit in verticem mon- — scripsit Moyses, et in excelso eorum intelligentiam 
tis, sed asceudit in verticem collis: « Et factumest, — Statuat , et per hoc vincat; alium autem esse qui, 
inquit **, cum elevaret Moyses manus , superio quoniam non elevat manus Moysi, nec extollit eas a 
fiebat Israel. » Moyses quidem elevat manus, non {θεία nec altum in eo aliquid et subtile conside- 
extendit ; Jesus autem qui universum orbem terre — rat, vincitur ab adversariis, et prosternitur. 
exaltatus in cruce complexurus erat brachiis suis, ν 5. Post liec venit ad montem Dei Moyses, et oc- 
dicit * :«Extendi manus meas ad populum non cre- — currit ei Jethro socer suus !*. At ille exit ei obviam 
dentem , εἰ contradicentem mihi. » Moyses ergo — de castris, el nou eum ducit ad iuontem Dei, sed 
elevat manus suas, el cum elevaret manus, vince- D ducit euin ad tabernaculum suum. Non euim pote- 
batur Amalec. Elevare manus, lioc. est opera εἰ rat sacerdos Madiau ascendere ad montem Dei, sed 
actus elevare ad Deuin, et non. babere actus deor- — nec in. /Egyptum descendere potuit vel ipse, vel 
sum dejectos, et humi jacentes , sed Deo placitos, — uxor Moysi, sed nunc ad eum venit cum filiis ejus. 
et ad coelum erectos, Elevat ergo manus, qui tlie-— Non enim potest descendere in "Egyptum, οἱ subire 
s3urizat in ccelum, ubi en:m thesaurus ejus, ibi et — agones ZEgyptios, nisi qui fuerit athleta probabilis, 
eculus ejus, ibi et manus ejus. Elevat inauus et ille et talis qualem dicit. Apostolus '*, quia « omnis qui 
qui dicit *: « Elevatio nanuum 170 mearum àa-. in agone contendit, ab omnibus continens est (67) ; 
erificium vespertinum. » Si ergo eleventur actus οἱ illi quidem ut corruptibilem coronam accipiant, 
mostri, et non sint in terra, vincitur Amalec. Sed — nos autem incorruptam. Ego igitur sie curro, nou 
et Apostolus 5 przcipit levare sanctas manas sine — quasi in incertum ; sic puguo, non quasi aerem ver- 
jra οἱ disceptatione ; οἱ ad quosdam dicebat *: — beraus. » Moyses ergo quia magnus erat et potens 
ε Demíissas mauus, et dissoluta genua erigile, et — athleta, descendit ad agones εἰ exercitia virtutuui, 
reclog gressus facite pedibus vestris. » Si ergo — Sed et Abraham desceudit in. Zgyptum, quia erat 
servat populus legem , elevat Moyses manus , et ipse maguus et potens athleta. Nau de Jacob quid 
adversarius vincitur. Si non servat legein, invalescit C dicam, qui ipso nomiue athleta est. 17 Luctator 
Amalec. Quia igitur et nobis pugna est adversus — enim et. supplaniator (68) interpretatur. Et. ideo 
principes, et potestates, et mundi hujus rectores te-— cui descendisset in septuaginta quinque auiinabus 
nebrarum , si vis vincere, si vis obtinere, eleva — in ZEgyptum Jacob, factas est sicut. stelle coeli in 
manus, et eleva actus tuos, et conversatio tua uon. — multitudinem. Sed omues qui descendunt iu. Ayy- 
sit in terris, sed sicut dixit Apostolus *: « Super plum, ita pugnant et ita expediunt agones, υἱ in 
terram ambulantes , conversationem babemus in — multitudinem fiant, et ut stella: coeli multiplicentur. 
eclo. » Et ita poteris superare populum adversan- — Aliis in contrariuu cedit descendisse in Zgyptui. 
tem tibi Amalec, ita ut dicatur de te etiam *: — Scio ego Jeroboam fugientem a Salomone descen- 
« Quia in manu occulta expugnabat Dominus Ama- — disse in. Egyptum, et nou. solum non crevisse in 
lee. » Eleva et tu manus ad Deum, et. imple man- — multitudinem, sed et scidisse οἱ corrupisse popu. 
datum, quo Apostolus dicit? : « Sine intermissione — lum Dei, quia descendens in Zgyptum accepit a 
orate (66) : » el tunc fiet quod scriptum est *, quia — Susachim rege uxorem Thecimenz uxoris ejus so- 
«sicut vitulus ablingit in campis herbam viridem, — rorem !? (69). Sed interim venit Jethro ad Moysen, 
its ablinget populus hic populum qui super terram p adducens secuin filiam suam uxorem Moysi, et fi- 
est. » Per quod, ut a majoribus aecepimus, indi- lios ejus. « Et venit, iuquit !* , Aaron et omnes 
eri dicitur , quia populus Dei non tai manu εἰ presbyteri de Israel. manducare panem cuin socero 
annis, quam voceet liugua pugnabat, id est ora-— Moysi in conspectu Dei. » Non omnes panem mam- 
ὕρπεπι fundens ad Deum, prosternebat inimicos. — ducaut in conspectu Dei, sed qui presbyteri sunt, 
la ergo et tu, si vis viucere inimicos, eleva actus qui seniores, qui perfecti sunt , et meritis probati, 


** Exod. xvn, 10. ** ibid. 11. * Isa. εαν, 9, ei Rom. x, 9ἱ. * Psal. cxi, 2.. ? E Tiu. n. * Mlebr. 
vw, 12, 15. * Phi. 11, 10. * Exod. xvii, 16. 7 1 Thess. v, 16. * Num. xxit, 4. * Coloss. iv, 2. 
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(66) Alias, « orantes. ) mene uxoris ejus sororem. Aul Origenes, aut. in- 

67) Alias, « ab omnibus se abstinet. » Sed mss. — terpres ejus Εις lioc loco. memoria lapsus est. 
"t in nostro textu. Nou enim Jerohoain, sed Ader accepit ab ZEgypti 

68) Luctutor enim et supplantator, etc. Ab 277 rege uxorem Thuecimenz sorore. Vide lll. Reg. i, 
tnlcaneum tenuit εἰ suppluntavit. 19. 


(69) Accepit a. Susachin (gem. uxorem  Theci- 
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ipsi man:ucaut panem in conspectu Dei, qui ob- A genarii, prasint minoribus judiciis, que ad singulos 
servant illud quod Apostolus dicit '* ; « Sive man- quosque per:inent dirinentes. Puto autem hanc 
ducatis, sive bibitis, sive aliud quid facitis, omnia — ipsam figuram non solum in prazsenti svculo Eccle- 
ad gloriam Dei facite. » Omnia ergo qus faciunt — si: datam, verum etiam in futuro servaudam. Audi 
saucti, in. conspectu Dei faciunt. Peccator autem — denique quid Dominus dicat in Evangelio : « Qym 
a conspectu Dei fugit, Denique scriptum est , sederit, inquit 5, Filius hominis super thronum 
quia Adan, postquam peccavit, fugit a. couspectu — glorix sux, sedebitis οἱ vos super duodecim thro- 
Dci, οἱ interrogatus respondit 16: « Audivi vocem — nos, judicantes duodecim tribus lerael. » Vides 
tuam, et abscondi nie quia eram. nudus. » Sedet ergo quia non solum Dominus judicat, cui omae 
Cain postquam pro fratricidio (70) condemnatus a judicium Pater dedit, sed et constituit sibi et alios 
Deo est, « exiit, inquit ", a facie Dei, et habitavit — principes qui judicent populum de minoribus ecau- 
in terra Naid. » Exiit ergo a facie Dei, qui indignus — sis (72), verbum autein quod gravius fuerit referant 
est conspectu Dei, Sancii autem manducant et bi- — ad ipsum. Idcirco dicebat et Dominus de quodam 
bunt in conspectu Dei, et omnia qux: agunt, in quidem, quia « reus crit consilio,» de alio autem, 
conspectu ejus agunt. Ego amplius adhuc locum — « reus erit judicio , » et de alio, « reus erit gehen- 
jrzsentem discutiens , video quia qui pleniorem B n:x ignis **, » Sed et de omni verbo otioso dicimur 
scientiam Dei accipiunt οἱ plenius divinis imbuti — pristaturi rationem , et non dixit quia Deo przxsta. 
sunt disciplinis, isti etiam si malum faciunt, coram — bimus rationem, sicut de perjurio dicit * : « ed. 
Deo faciunt, et in conspectu ejus faciunt, sicut ille des autem Domino juramenta tua. ». Verum et 
dixit !* : « Tibi soli peccavi, et. malum coram te — «regina austri surget in judicio cum viris genera- 
feci. » Quid ergo plus habet qui malum coram Deo — tionis bujus, et condemnabit eos **. » Ecce et aliud 
facit? Illud profecto quod continuo poenitet, et di- — jddicii genus. «Qui babet aures audiendi audiat **,» 
cit '** : « Peccavi. » Qui autem discedit a conspectu — Haec enim omnia typus et umbra sunt. ccelestiam, 
Dci, nescit converti, et peccatum poenitendo pur- οἱ imago futurorum. Verum sicut. scriptum legi- 
gare. ος ergo interest, malui coram Deo facere, — mus 16, quia « non satiatur oculus videndo nec 
et a Dei couspectu non discessisse peccantem. auris audiendo (75), » nec nos satiari possumes 

6. Sed ut video Jethro non frustra venit. 1771  intuendo et considerando quz scripta sunt, quot 
ád Moysen, nec frustra manducavit panem cum cx partibus nos zdificcnt, quantis nos insiruamt 
senioribus populi in conspectu Domini. Dat enim — modis. Etenim cuin perspicio quod Moyses pre- 
consilium | Moysi probabile satis et utile, ut eligat C pheta Deo plenus, cui Deus facie ad faciem loque- 
viros, et constituat principes populi , viros Deum ^ batur, consilium accepit a Jetliro sacerdote Madioa, 
colentes , viros potentes , et odientes superbiam. — admiratione nimia stuporem mentis incurro. Dicit 
Tales enim oportet esse principes populi, qui non — enim Scriptura ?': « Et audivit Moyses vocem 
solum superbi non sint, sed et qui oderint super- — soceri sui, el fecit quecunque dixit ei. » Non dixit 
biam, i4 est ut non solum ipsi absque vitio sint, — quia mihi Deus loquitur, et quid agere debeam, 
sed et in aliis oderint vitia, Non homines dico —colesti ad me sermone defertur, et quomodo censi- 
elisse, sed vitia: «Et ordinabis, inquit **, eos — lium ab homine accipiam, et ab homine gentili, 
tribunos, et centuriones , εἰ quinquagenarios, et — alieno a populo Dei ? Sed audit vocem cjus, et facit 
decanos, et judicabunt populum omni hora. Ver- — omnia qe dicit, et non quis dicat , sed quid dicat, 
bum autem quod gravius fuerit referent ad te. » — auscultat. Unde et nos si forte aliquando invenimus 
Audiant principes populi et presbyteri plebis, quia — aliquid sapienter a gentilibus dictum, non continuo 
debent omni hora populum judicare, semper et cum auctoris nomine spernere debemus et dicta, 
sine intermissione sedere in judicio, dirimere lijes, — nec pro eo quod legem a Deo datam tenemus, con- 
reconciliare dissidentes, in gratiam revocare discor- — venit nos tumere superbia, et spernere verba pru- 
des (71). Discat unusquisque ex Scripturis sanctis pr) dentium, sed sicut Apostolus dicit ὃς « Omnia 
officium suum. Moyses, inquit, ut sit in his quae ad — probantes, quod bonum est tenentes. » Quis autem 
Deum sunt, et verbum Dei edisserat populo. Cx- hodie eorum qui populis przsunt , nou dico si jam 
teri autem. principes quos appellant tribunos (tri- — aliqua ei a Deo revelata sunt, sed in legis scientia 
buni enim ex co dicuntur, quod tribui presint), — aliquid meriti habet , consilium dignatur inferioris 
c.teri ergo tribuni, vel centuriones, vel quinqua- — saltem. sacerdotis accipere? nedum dixerim laici, 


151 Cor. x, 51. !* Gen. 111, 10. ! Genes, iv, 10. '* Psal. t, 4. '* Hl Reg. xir, 1δ. 1* Exon, 
xvm, 91. ?! Math, xix, 28. ο Matth, v. 22. 9? ibid, 353. *?* Mattb. xin, 42. * Matth. xin, 9. 
* Eccle. 1, 8. *' Exod. xvin, 248. 3 I Thess. v, 91. 


(70) Alias, « parricidio. » Sed mss., « fratri- — Genehbrardus, nam sancii de hoc mundo judicabunt 


cio.» —— approbando et judici assistendo. . 
(71) Alias, t in gratia recordare discordes. » At (15) Alias, « sicul scriptum est, quia non satialut 
Inss, ut ia nostro textu. oculus visu, nec auris auditu,» sed iss. ut iu 


(12) « Alios principes. qui judicent populum de — nostro textu 
minoribus causis. » Cavenda haec recte. monet 
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vel gentilis. Sel Mevses qui erat homo mansuetus Α « Quia tempus breve est, superest ut et qui habent 


saper omnes **, accepit consilium inferioris, ut et 
formam humilitatis populorum principibus daret, 
ei futuri sacramenti designaret imaginem, Sciebat 
enim futurum quandoque, ut gentiles bonum cou- 
silium proferrent apud Moysen, ut bonum et spiri- 
talem intellectum. afferrent ad legem Del ; et scie- 
bat quia audiet eos lex, et faciet omuia sicut 
dicunt. Non enim potest facere lex sicut Judi 
dicunt, quia infürmatur lex in carne 19, id est in 
littera, et nihil potest secundum litteram facere : 
nihil enim ad perfectum adducit lex 51. Secundum 
autem consiliuu quod nos afferimus ad legem, 
possunt omnía spiritaliter fleri. Possunt et sacrifi- 
eia spiritaliter offerri, 4 modo carnaliter non 
possunt. Potest et lex leprz spiritaliter servari, 
quie secundum litteram non potest. Sic ergo quo- 
mode nos intelligimus, quomodo nos sentimus, et 
consilium damus, omnia facit lex; secundum litte- 
Tam 2utein non omnia, sed admodum pauca. 

4. Post h:ee autem cum profectus esset Jethro, 
et venisset Moyses ex Raphidim in desertum Sina, 
ilique in columpa nubis descendisset Dominus ad 
Moysen, ut videns populus crederet ei, et verba 
ejus audiret, ait Dominus ad Moysen ?* : «Descende, 
protestare populo , et purifica illos hodie, et cras, 
et lavent vestimenta sua, et sint parati in diem 
tertium. ». Si quis est qui ad audiendum verbum 
Dei conveniat, audiat quid praecepit Dominus: 


sanctificatus venire debet ad audiendum verbum, ( 


lavare debet vestimenta sua. Si enim sordida huc 
detuleris vestimenta, audies ei tu 35: « Amice, 
quwomodo huc introisti non 1'79 habens vestem 
map'ialem? » Nemo ergo potest audire verbum 
Dei, nisi prius fuerit sanctificatus , id est nisi fuerit 
s&nctus corpore el spiritu, nisi vestimenta sua 
laverit. Ingressurus est enim paulo post ad coenam 
asptialem, manducaturus est de carnibus Agni, 
petaturus est poculum salutaris. Neino intret ad 
bine cenam sordidis vestimentis. lloc enim et 
alibi Sapientia pracepit dicens ** : «In amni tem- 
pore sint. vestimenta tua munda.» Lota sunt enim 
semel vestimenta tua cum venisti ad gratiam 
beptismi, purificatus es corpore, mundatus es ab 
emni inquinamento carnis et spiritus, Qus ergo 
Deus mundavit, tu immunda ne feceris, Audi igitur 
Runc et sanctificationis genus : « Ne accesseritis, 
inquit *, ad mulierem hodie, et crastina, ut die 
tertia. audiatis verbum Dei. » Hoc est quod et 
Àpostolus dicit **: « Bonum est homini mulierem 
Bon tangere ; » salvo tamen remedio his qui pro 
infirmitate sua rewedio indigent nuptiali, Veruin- 
iamen consilium audiamus Apostoli dicentis 13: 


9? Rom. vir. *! Hebr. n, 19. 
5 Exod. xix, 15. ?* [ Cor. vii, 4. 
? ibid. 94. οἱ Il Cor. in, 7. 


14) Mss., cintroiret.» Editi libb., « introierit. » 
(75) Mss., «"leformatum, » Libb. editi, « forma- 
e» 


39 Num, ΧΙΙ, 9. 


B occupatas repellit, scriptum est enim ** : 


33 Exod. x, 10, 11. 
?' | Cor. vii, 29, 30, 31. 
" Ἡ Cor. i, 14. 


uxores, tanquam non liabentes sint, et qui emunt, 
lanquam non possidentes , et qui utuntur hoc 
Ες, tanquam non utantur. Preterit enim habi» 
ius liujus mundi, » praterit teuporale regoum, ut 
perpetuum venial et zelernum : sicut et in oratione 
dicere jubemur : « Adveniat. regnum tuum ** :» 
in Christo Jesu Domino nostro, cui est gloria et 
imperium in secula seculorum. Amen. 
HOMILIA XII. 
De vultu Moysi glorificato, et velamine quod ponebat 
in fucie sua. 

4. Leciio nobis Exodi recitata est, qux nos ad 
iutelligentiee inquisitionem, vel incitet, vel repellat, 
[ncitat mentes studiosas et liberas; desides οἱ 
t Quia 
vidit Aaron et. omnes filii Israel Moysen, et erat 
glorificata facies ejus, et color vultus ejus, et timuc- 
runt accedere ad illum. » Et post pauca : «Ponebat, 
inquit **, Moyses velamen super faciem suam. Cum 
autem introiret. (74) in conspectum Domini, ut 
loqueretur illi, deponebat velamen.» Il»c autem 
Apostolus disserens magnifico illo sensu quo in cze- 
terís utitur, de quo dixit ! : « Nos autem sensum 
Christi habemus, ait : Quod si ministerium mortis 
in litteris. deforinatum (75) in lapidibus fuit ad 
gloriam, ita ut non possent intendere filii Israel iu 
faciem Moysi propter gloriam vultus ejus, qux abo- 
letur, quomodo non magis ministerium Spiritus crit 
iu gloria? » Et iterum paulo post dicit : « Et non 
sicut Moyses ponebat velamen super faciem suam, 
ut non intenderent filii Israel in faciem vultus ejus. 
Obiusi sunt enim sensus eorum, usque in hodiernum 
diem. Cum enim legitur Moyses, velamen est posituin 
&uper cor eorum. » Quis non admiretur myste- 
riorum magnitadinem ? quis non pertimescat notam 
cordis obtusi (76) * Glorificata est facies Moysi, 
sed non poterant intendere in faciem vultus. ejus 
filii Israel, non poterat intendere populus Synago- 
ge. Si quis autem conversationem, et vitam potest 
babere eminentiorem quam reliquum vulgus, iste 
potest intueri gloriam vultus ejus. « Et nunc enim, 
sicut dicit Apostolus **, velamen est positum in 
lectione Veteris Testamenti:»et nunc Moyses glori- 


D (cato vultu loquitur, sed gloriam qua est in vultu 


ejus non possumus intueri. Idcirco autem non pos 
sumus, quia adhuc populus sumus, ct nihil studii, 
nihil meriti, plusquam reliqua plebs, liabemus. Vc- 
rum quia dicit sanctus Apostolus : « lJipsuim autem 
velamen in lectione Veteris Testamenti. manet , » 
ampularet nobis omnem iptelligenti:e spem tanti ct 
talis Apostoli prolata scutentia , nisi addidisset " : 
«Cum auteni. quis conversus fucrit ad. Doininunm, 


33 Matth. xxr, 12... 9* Eccle. ix, (9. 
35 Mattb. vi, 19. * Exod. xxxiv, 5U. 
* ibid. 10. 

(10) Notam cordis obtusi? sic mss, Libri autcm 
editi, « velauen obtusi cordis? » 
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auferetur. velamen.» gitur causam  auferendi Α Si enim ille'qui adest, qui audit, et intentus est, et 


velaminis, couversionem nostram esse dicil ad 
Dominum. Ex quo colligenda sunt nobis indicia, 
quod donec legentes Scripturas divinas latet. nos 
intellectus, donec ohscura sunt nobis et clausa qua 
scripta sunt, nondum conversi ad Dominum suinus, 
Bi enit conversi essemus ad Dominum, siue dubio 
auferretur velamen. 

2. Sed et hoc ipsum converti ad Dominum quale 
yit videamus. Et ut evidentius scire possimus quid 
sit conversus, dicendum nob:s (77) prius est quid 
sit aversus. Onmnis qui, cum recitantur verba legis, 
communibus fabulis occupatur, aversus est. Omuis 
qui, cum legMur Moyses, de negotiis szculi, de pe- 
cunia, de lucris sollicitudineu gerit, aversus est. 
Ounnis qui possessionum curis stringitur, et divi 
tiarum cupidi'a'e disteuditur, qui glori: szculi et 
mundi honoribus studet, aversus est. Sed οἱ qui ab 
his quidem videtur alienus, assistit autem et audit 
verba legis, et vultu atque oculis intentus, corde 
tamen et cogitationibus evagatur aversus est. Quid 
ergo est converti ? Si his omnibus terga vertamus, 
et studio, actibus, mente, sollicitudine, verbo Dei 
operam demus, et in lege ejus die ac nocte medi- 
tegmnur, omissis omnibus Deo vacemus, cxerceamur 
in testimoniis ejus, hoc est conversum esse ad 
Dominum. Tu ergo, si volueris filium tuum scire 
litteras quas liberales vocant, scire grammaticam, 
1793 vel rhetoricam disciplinam, nunquid nos ab 


onibus eum vacuurm et liberum reddis? Nunquid, ς 


uon omissis c:etevis, huic uni studio dare operam 
facis? Padagogos, magistros, libros, impensas, ni- 
hil prorsus deesse facis, quoadusque perfectum 
propositi studii opus reportet. Quis uostrum ita se 
ad divinz legis studia convertit ? Quis nostrum ita 
operam dedit? Quis tanto studio ac labore divina 
querit studia, quanto. quzsivit humana? Et quid 
conquerimur si quod non didicimus, ignoramus? 
Aliqui vestrum (78) ut recitari audierint quae legun- 
tur, stati discedunt. Nulla ex his qua dicta sunt 
inquisitio ad invicem, nulla collato, nusquam tne- 
moria mandati illius, quo te divina lex commonet : 
« Interroga patres tuos, et dicent tibi ; presbyteros 
tuos, et annuntiabunt tibi **. «Alii, ne bocinsuim qui- 
den patienter exspectant, usquequo lectiones (79) in 
Ecclesia recitentur. Alii vero necsi recitantur sciunt, 
sed in remotioribus Dominicz domus locis, sxculari- 
bus fabulisoccupantur. De quibus ergo ausus sum di- 
cere, quia, cum legitur Moyses, jam non velamen super 
cor eorum, sed paries quidam et murus est positus, 


* Deut. xxxii, 7. 5 Jerem. χι, 17. 35 Psal. L, 8 


(71) Dicendum nobis, etc. Citat hunc locum Jo- 
nas Aurelian. lib. t, De Instit. laicali, cap. 13. 

(18) Aliqui vestrum, etc. Citatur hic locus ab ϱ0- 
dem Jona ibidem. 

(79) Alii πε hoc ipsum. quidem patienter. exspe- 
ctant, usquequo lectiones, eic. Citatur hic locus in 
concilio Parisieusii sexto lib. τς cap. 12. Ubi pro 
usquequo, wale vulgata Seriptura habet, quod, legeu- 
du.n erat quoad, Nam lectio φαοά pro quoad refel- 


quz audit retractat, et discutit, εἰ qnze assequi nop 
potest, percontatur, et discit, vix potest ad liberta- 
tem scientize pervenire; ille qui abscondit aures 
suas ne audiat, et terga in faciem legentis obvertit, 
quomodo dicendus est velamen habere superposi- 
tum cordi,ad quem ne ipsum quidem velamen lit- 
terze quo seusus velatur, qui es! sonus vocis, acces- 
siL? Evidens igitur figura est, quomodo gloriosa 
efficitur facies Moysi : habent enim gloriam ea quse 
loquitur : sed lizec tegitur, et occultatur, οἱ est oni- 
nis gloria ejus intrinsecus. 

9. Mlud quoque intuere quale sit, quod in lege 
vultus quidem Moysi glorificatus refertur, licet ve- 
lamine contegatur; manus autem ejus intra sinum 


D. missa, leprosa facta memorotur sicut nix. In quo 


mihi videtur forma totius legis plenissime designari. 
Io. vultu enim ejus sermo legis, in manu opera de- 
signantur. Quia ergo ex operibus legis nullus erat 
justificandus, nec aliquem ad  perfectuin. adducere 
poterat lex, idcirco manus Moysi leprosa fit, et in 
sinum reconditur, tanquam nihil perfecti operis 
habitura : facies vero ejus glorificata est, sed vela- 
mine tegitur ; quia sermo ejus babet scientis 
gloriam, sed occultam. Unde et propheta dicit ** ; 
« Nisi audieritis, occulte plorabit (80) anima ve- 
stra, » et David dicit **: « [ncerta et occulta eapien- 
iz tux manifestasti mihi. » [n lege ergo Moyses 
solam faciem habet glorificatam, neque manus ejus 
habent gloriam, imo potius et contumeliam ; sed 
neque pedes (81). Denique solvere jubetur calcea- 
mentum suum, sic nulla erat gloria iu pedibus 
ejus, licet et hoc fleret non sine alicujus forma my- 
sterii. Novissima namque pars bominis pedes sunt. 
Ostendebatur ergo quod in novissimis temporibus 
soiverel Moyses calceameutum suum ut acciperet 
alius sponsam, et. illa vocaretur domus discalceauj 
usque in hodieruum diem. Nihil ergo aliud in lege 
gloriosum liabet Moyses, nisi solam faciem. In 
Evangeliis autem 1otus glorificatur ex integro. 
Audi enim quid dicatur in Evangeliis " : « Cum 
ascendisset Jesus in montem excelsum, assumens 
secum Petrum, et Joannem et Jacobum, trausforma- 
lus est ibi coram ipsis : et ecce apparuerunt, iuquit, 


D Moyses et Elias in gloria, colloquentes cum eo. » 


llic non refertur quia glorilicatus est vultus ejus, 
sed quía totus apparuit in gloria, colloquens cun 
Jesu, et ibi ei completur illa promissio, quam acce- 
pit iu. monte Sina, cum dictum esLei ** : « Poste- 
riora mea videbis. » Vidit ergo posteriora ejus. 


^ Matth. xvii, 14, 2, 5. Exod. xxxii, 35. 


litur ex Origenis libris tum editis tum mss. qui 
usquequo exhibent. 

(80) Alias, « Nisi audieritis occulta plorabit, » etc. 
Sed mss. uL in nostro textu, nec. aliter Vulyata 
Graca habent : ἐὰν δε μὴ ἀχούσητε, xexpup dvo 
χλαύσεται, eie. 

81) Mss., « pedes, » rectius quaui editi libri [n 
quibus legitur « pedibus, » . 
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Vidit enim quz in posterioribus et novissimis die- A parvitate intelligenti: mex sentire possum, puto 


bus facta sunt, et gavisus est. Sicut enim Abra- 
ham concupivit videre diem Domini, et vidit, et ga- 
visus est ** : ita οἱ Moyses concupivil videre diem 
Domini, et vi/it, et gavisus est : et necessario ga- 
visus est, quia jam non solum vultu glorificatus 
desceudit de monte, sed totus glorificatus ascendit 
jn montem. Gavisus est sine dubio Moyses, quod 
eum de quo dixerat ** : « Prophetam vobis susci- 
tabit Dominus Deus vester ex fratribus vestris, sic- 
ut meipsum audietis per omnia; » nunc adesse 
cernebat, et fidem facere sermonibus suis. Et ne 
eunctaretur in aliquo, audit paternam vocem dicen- 
tem *! : « Hic est Filius meus dilectus, in quo mihi 
bene complacui : ipsum audite. » Moyses dudum 
dizit, « illum audietis ; » nunc Pater dicit :: « Hic 
est Filius meus, ipsum audite; » et przsentem de 
quo dicit, ostendit. Gaudere etiam mihi pro hoc 
videtur Moyses, quia et ipse quodammodo uunc de- 
pouit velamen conversus ad Dominum, cum eviden- 
ler quse praedixit implentur; vel cum tempus ad- 
venit, ut per Spiritum sanctum qua obtexerat re- 
velentur. 

4. Retractandus tamen est sancti Apostoli sensus, 
et considerandum quid ei visum sit, cum dixisset 13: 
« Sí autem conversus quis fuerit ad Dominum, au- 
leretar velamen, » ut adderet : « Dominus autein 
spiritus est ; » per quod quasi interpretari videtur 
quid eat Dominus. Quis enim nescit quod Dominus 


quod Verbum Dei pro eo quod auditoribus interest, 
ut &rpe jam diximus, nunc via, nunc veritas, nune 
vita, nunc resurrectio nominatur, nunc etiam earo, 
nunc vero spiritus dicitur. Quamvis enim vere ex 
Virgine substantiam carnis acceperit in qua et cru- 
cem pertulit, et resurrectionem iniiiavit; tamen 
est ubi Apostolus dicit ** : « Etsi cognovimus Chri- 
stum secundum carnem, sed nunc. jam non novi- 
mus, » Quia ergo et nunc sermo ejus ad subtilio- 
rem et spiritalem intelligentiam provocat auditores, 
et vult eos nihil carnale in lege sentire, dicitur : 
Qui vult auferri velamen de corde suo, converta- 
tur ad Dominum, non quasi ad carnem Dominum, 
est enim et hoc, quia « Verbum caro factum est **; » 
sed quasi ad spiritum Dominum. Si enim quasi ad 
spiritum Dominum convertatur, de carnalibus ad 
spiritalia veniet, et ad libertatem de servitute trans- 
ibit : « ubi » enim « spiritus Domini, ibi et liber- 
tas ", » Et ut adhuc evidentius flat. quod dicitur, 
utamur et aliis Apostoli sensibus. Ad quosdam dicit 
quos seuserat incapaces, quia ε nihil me judicavi 
aliud scire inter vos, nisi Christum Jesum, et huuc 
crucifixum **, » Istis talibus non dicebat quia Do- 
minus spiritus est, nec dicebat eis quia Christus 
Dei sapientia est **, Non enim poterant agnoscere 
Christum secundum hoc quo. sapientia Dei est, sed 
secundum hoc quod crucifixus est. llli autem qui- 
bus dicebat ** : « Sapientiam loquimur inter perfe- 


spiritus est? Sed 17/4 nunquid in hoc loco de Domini (; ctos, sapientiam autem non hujus szculi, neque 


vel natura, vel substantia traetabatur, ut diceret 
quia Dominus spiritus est? Videamus ergo ne non 
solam cum Moyses legitur, sed et cum Paulus legi- 
tor, velamen sit positum super cor nostrum. Et 
mabifeste, οἱ negligenter audimus, si nihil studii 
ad eruditionem eL intelligentiam conferimus, non 
solum legis et prophetarum Scriptura, sed el apo- 
stiolorum et Evangeliorum grandi nobis velamine 
tegitur. Ego autem vereor, ne per nimiam negligen- 
tiam et stoliditatem cordis, non solum velata sint 
nobis divina volumina, sed et signata; ut si detur 
ja manus hominis nescientis liiteras liber legendus, 
dicat quia nescio litteras : si detur in manus ho- 
minis scientis litteras, dicat quia signatus est. 


priacipumn hujus mundi, qui destruuntur, sed lo- 
quimur Dei sapientiam in mysterio abscouditam ; » 
non indigebant ut Verbum Dei secundum hoc susci- 
perent, quod caro factum est, sed secundum hoc, 
quod sapientia in mysterio abscondita est. Sic ergo 
et in hoc loco, iis qui de carnali ad, spiritalem in- 
telligentiam provocantur, dicitur : « Doniinus au- 
tem spiritus est; ubi autem spiritus Domini, ibi et 
libertas. » Ut autem ostenderet, quia ipse jam per- 
venit ad seientise libertatem, et exutus est de vela- 
minis servitute, addit his, et dicit *!* : « Nos autem 
omues, revelata facie, gloriam Domiui speculantes. » 
Si ergo et nos Dominum deprecemur, ut. velamen 
de corde nostro dignetur auferre, capere possunius 


Unde ostenditur non solum studium nobis adhiben- D intelligentiam spiritalem, si tamen convertamur ad 


dum esse ad disceudas litteras sacras, verum εί 
supplicandum Domino, et diebus ac noctibus obse- 
erandum, ut veniat Aguus ex tribu Jnda, el ipse 
secipiens librum signatum dignetur aperire. lpse 
est enim qui Scripturas adaperiens, accendit corda 
discipulorum, ita ut dicant ** : « Nonne cor nostrum 
erat ardeus intra nos, cuim aperiret nobis Scriptu- 
ras? » ipse ergo etiam nunc nobis aperire dignetur 
quid est quod Apostolo suo inspiravil ut diceret **: 
« Dominus autein spiritus est, ubi autem. spiritus 
Domini, ibi libertas. » Ego quidem quantum pro 


3* Joan, vit, ὤθ. ** Deut. xvin, 15. *! Matth. 
55 Joan. !, 14. 


55 |l Cor. v, 16. 


& 16 Cor. i, 17. 
ε! 1 Cor. wn, 18. 


$4. *' ibid. vi, 7. 


xvi, 5. 


Duminum, et libertatem scienti: requiramus. Sed 
quomodo invenire possumus libertatem, qui servi- 
mus saeculo, qui servimus pecunim, qui servimus 
desideriis carnis? Ego meipsum corripio, meipsum 
judico, ego meas culpas aryuo, viderint qui audiunt, 
quid de semetipsis sentiant. Ego interim dico 
quod, donec alicui horum deservio, non sum con 
versus ad Dominum, nec ullam consecutus sum 
libertatem donec talia me negotia et. sollicitudines 
siringunt. lllius a quo constringor negotii et sollici 
tudinis servus sum, Scio enim scriptum esse, quia 


ο. || Cor. n, 16, 11. 3 Luc. xxiv, 22. 


9' || Cor. ui, ΕΤ. "^E Cor. , 2. 


ο! (ur. I, 
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unusquisque a quo viucitur, huic el servus addici- A reur enim ne forte etiarasi Dominus revelare digue- 


tur **, etiam si me amor pecuniz:: non superat (82), 
etiam si possessionum et divitiarum cura non stringil, 
laudis tamen cupidus sum, et. gloriam seetor huma- 
nam, οἱ de bominum vultibus el sermonibus pendeo, 
quid de me ille sentiat, quomodo ille me habeat, ne 
illi dis; liceam, si illi placeam. Donec requiro ista, 
servus horum sum. Sed volelham ex hoc saltem 
salis agere, si possim liber fieri, si possim jugo 
fed: hujus servitutis absolvi (83), et pervenire ad 
libertatein secundum Apostoli commonitionem di- 
centis 55 : « In libertatem vocati estis, nolite fieri 
servi hominum. » Sed quis mihi dabit hanc manu- 
missionem ? Quis me ab hac servitute turpissima li- 
berabit, nisi ille qui dixit : ** « Si vos Filius libe- 
raverit, vere liheri eritjà? » Etenim scio quia ser- 
vus non potest libertate donari, nisi (üdeliter aer- 
viens, nisi Dominum diligens. Et ideo etiam nos 
fideliter serviamus, et ex toto corde, et ex tolo 
animo, οἱ ex tola. virtute nostra diligamus Domi- 
uum Deum nostrum, ut mereamur libertate donari 
a Christo Jesu Filio ejus Domino nostre, cui est 
gloria οἱ iinperium in saecula szculoram. Amen. 
175 ΠΟλΙΙΑ Xlil. 
De his que o[feruntur ad tabernaculum. 


4. Jam quidem et prius de tabernaculo pro viri- 
bus dixeramus; verum quoniam siepe in Exodi li- 
bro repetitur ipsa descriptio; dicitur enim et cuin 
Dowinus praecepit Moysi qualiter fleri debeat , et 
iterum cuin Moyses przcepit populo, ut offerat con- 
struendo operi materias, sicut hac lectio continet, 
quz nobis modo recitata est: sed et posunodum 
enumerantur singula, cum per Beselehel, et czeteros 
sapientes viros fabricantur, et iterum, cum ad con- 
spectum Movsi deferuntur; et rursum, cum per prz- 
ceptum (84) Domini dedicantur; fit preterea et in 
aliis, vel libris, vel locis, horum commemvratio, et 
frequenter repetitur, utpote quod necessario co:n- 
monetur; nunc ergo recitatus est nobis ille sermo, 
ubi dicit 65: «Et dixit Moyses ad omnem synago- 
gam filiorum Israel, dicens: Hoc est verbum quod 
precepit Dominus dicens : Sumite 3 vobis ipsis ro- 
demptionem Domino. Omnis qui concepit corde , 
ollerat initia Domino: aurum, argentum, zramen- 
tum, hyacinthum, purpuram, coccum duplicatum , 
et byssum tortam , pilos caprarum , et pelles arie- 
tum rubricatas, et pelles hyacinthinas, ligna impu- 
tribilia, et lapides sardinos, et lapides ad sculptu- 
ram in bumerali et podere; et omnis sapieus corde 
in vobis veniat, et. operetur omnia qux? przcepit 
Dominus. » Cum considero meipsum primum, et dig- 
cutio, piget ad Ίιαςο aperienda manum mittere. Το- 


** JI] Petr. n, 19. 


** Matt, xxv, 27. *' Luc. xxix, 17. 


(82) Alias, « superet, » sed mss. « superat. » 
(85 Alias omittitur. « fedz, » et legitur : « Si 

sim de jugo hujus servitutis absolvi, » sed mss. 
cliouem nostri textus exhibent. 


5 Gal, v, 15, et I Cor. vn, 95. 
6 Exod, xxxv, 4. 


tur alicui , sicut forte dignatur (de me enim non 
$um ausus dicere), vereor , inquam , et valde du- 
bito , si inveniat auditores (85) : et cum ita sit, ne 
forte ab eo qui explanare conabitur , requiratur , 
Dominice margaritze ubi, vel quomodo , vel ante 
quos mittantur. Verum quoniam magnopere exspe- 
ctatis ut aliqua ex his que lecta sunt , disserantur, 
οἱ przcipit mihi Dominus meus dicens ** ; «Οροι» 
lebat te dare pecuniam meam ad mensam , et ego 
veniens cum usuris utique exegissem eam : » ipsum : 
rogabo, ut verbum meum suaw pecuniam facere di- 
gnetur, uti non meam pecuniam, non meam aurum 
vobis , sed ipsius fosnerem , ipsius vobis verbo, et 
ipsius sensu loquar, et ad audilus vestri hzec defe- 
ram mensam. Vos jam videritis su-cipientes Domi 
nicam pecuniam, quomodo usuras ejus venienti Do- 
mino praparetis. Usurze autem sunt verbi Dei, ha- 
bere in usu vite οἱ actuum ea quz praecepit seemo 
Dei. Si ergo audientes verbum utimini eo, et agitis 
secundum ea quas auditis, et secundum haec vivitis, 
usuras Domino przparatis : οἱ potest fieri ut unug- 
quisque vestrum de quinque taleutis faciat deeem, 
et audiat a Domino *': « Euge, serve bone et fidelis, 
eris potestatem babens super decem civitates. » 
Tantum illod videte, ne quis vestrum acceptam 
pecuniam , aut in sudario colliget , aut defodiat ia 
terram, quia hujusmodi hominis in adventu Domini 
quis sit exitus bene nostis, Tentabimus igitur paue 
ca de multis, imo pauciora de paucis, quippe qui-. 
bus et noster sermo librandus, et vester auditus. 
3. Primo igitur omnium videamus quid est quod 
dicit Moyses ad filios Israel **: « Sumite a vobis 
ipsis redemptionem Domino, omnis qui conceperit 
corde, offerat initia Domino. » Nom vult Moyses, ut 
aliquid offeras Dco quod extra te est, « a vobis ipsis, 
inquit, sumite, et initia offerte Domino, prout unug- 
quisque concepit corde. » Aurum jubetur et argca- 
tum deferri , :?s et caterze materi: , quomodo hoe 
possum ego de mcipso offerre? Nunquid intra ma 
aurum nascitur aut argentum, et caetera qua jubene» 
tur ? Nonne hoc unusquisque de promptuariis et do 
scriniis suis profert? Quid est ergo quod dicit Moy- 
ses, offerte a vobis ipsis, et unusquisque sicut Cou- 


D cepit corde ? lllud quidem aurum et argentum cas- 


terzque materie unde tabernaculum constructam 
est, constat de scriniis et promptuariis uniuscujus - 
que prolatum. Spiritalis autem lex aurum requirit 
ad tabernaculum , quod intra nos est, argentum 
quod intra. nos est, et omnes reliquas materias il- 
las deposcit, quas el intra nos babere possumus, et 
proferre de nobis. Dicit enim Scriptura **, quia 


ον Joan. vii, 50, ** Exod, xxxv, 4, 5, 6, 7, 8, 9. 
5 Που. ς, 8, 9. 


(84) Mss., ε per przccptum. » Libb. editi, « prs 
cepto. » 

(85) Si inveniat auditores, etc. Sic mss. Libri au- 
tein. editi habent, « si inveniam auditores, » etc. 
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« prope est verbum in ore (no, quia, si confessus A que sint initia auri , vel que primiti:e argenti ? 


fuevis in ore tuo Dominum Jesum , ct credideris in 
εογι]θ tuo , quod Deus ilum suscitavit a mortuis , 
salvus eris. » Si ergo credideris in corde tuo, cor 
tuum , et. sensus tuus aurum est. Obtulisti igitur 
aurum ad tabernaculum, id est fidem coriis ti, Si 
vero confessus faeris, serinonem obtulisti, sermo- 
nem confessionis argentum. Idcirco ergo dicit ΜΟΥ: 
ses qui est lex spiritalis, « sumite a vobis ipsis. » 
fixc a te ipso sumis, hzec intra te sunt, hac etiamsi 
nudus sis, habere potes. Sed et quod addidit, «unus- 
quisque sicut concepit corde, » huc respicit. Non 
enim poteris aliquid de sensu tuo offerre Deo, vcl 
de verbo tuo, nisi prius quz scripta sunt corde 
conceperis, nisi intentus fueris, et diligenter audie- 
ris, non potest aurum tuum probatum esse, nec ar- 
gentum : requiritur enim ut probatum sit, Audi 
Seripturam dicentem ?*: « Eloquia Domini, eloquia 
easta, argentum igne probatum , purgatum septu- 
plum. » Si ergo quz scripta sunt corde conceperis, 
erit auram tuum, id est. sensus tuus probus, et ar- 
gentum tuum, qui est sermo tuus, 1176 probatum. 
Qoid etiam de ὤγο dicemus? opus est et xre ad ta- 
bernaculi constructionem. Videtur quidem zs p"o 
fortitudine suscipi , et loco poni po:se fortitudinis 
et constanti2 : sed ne quis dicat, lloc divinare ma- 


Quomodo autem de cocco, et purpura, et bysso vi- 
dentur conferri primiti:e? Aut quomodo sieut corde 
couceperit quis offert ? Hoc jam singulos nostrum 
pulsat, videamus simul et quomodo corde concepi- 
mus. Quanti modo hic prasentes sumus, οἱ serio 
Dei tractatur ? Sunt qui concipiunt corde quz lecta 
sunt, sunt qui omnino non concipiunt, quas dicun - 
lur, sed est mens coruni et cor aut in negotiis aut 
in actibus seculi, aut. supputationibus lueri : et 
ργιροῖριιο mulieres, quomodo putas corde concipiunt, 
qu: tantum garriunt, qux tantam fabulis obstre- 
punt, ut non sinaut esse silentium ? Jan quid «de 
mente earum, quid de corde discutiam, si de infan- 
tibus suis, aut de lana cogitent, aut de necessariis 


D domus ? Vereor magis ne sequantur illas, de qui- 


gis est quam explanare, ubi quod dicitur, non de . 


Scripturarum auctoritate munitur, puto ergo ies ac- 
cipi posse pro voce. Aliud enim est serino, aliud 
vox. Sermo dicitur loquela rationi subnixa. Vox 
vero est, verbi causa, si Latinc, si Grace dicotur, si 
elevatius , si pressius. Sed hac necessario ut de 
Seripturis probemus, exigitis. Audi quid dicat 
Apostolus *' : « Si linguis hominum loquar et an- 
gelorum, charitatem autem non habeam, factus sum 
ut z2ramentum sonans , aut. ecymbalum tinniens. » 
ita ergo loqui linguis, et interpretari ex alia in aliam 
linguam , :eris oblatio est, Necesse est enim omnia 
babere tabernaculum Dei , et nihil dcessc in domo 
Domiui. Est igitur, ut diximus, ceris oblatio vox. 
Vox autem cst quz alterius sensum in alteram liu- 
guam vertit. Sermo vero est, qui sensum proprium 
profert (86). Omnia ergo offeratur Deo, et sensus, 
et sermo, et vox. 

9. Quid de czteris dicemus? Multa sunt enim, et 
singula discutere opus est ingens, Verum quid. rod- 
erit, uL nostro quidem ingenti labore dicantur, ab 
occupatis vero auditoribus, et vix unius hora pun- 
eto verbo Dei assistentibus spernantur, et pereant? 
« Nisi enim Dominus zedillcaverit domum, in vanum 
laboraverunt qui zedificant eam 13. » Verumtamer 
nos, ut supra dictum est, tradimus ad mensam pecu- 
niam Domini, videat enim unusquisque auditorum, 
quomodo suscipiat qux traduntur. « Unusquisque 
Jutem , inquit 1. nostrum , sicut corde conce» 


pit, offerat initia Domino. » Quod dixit initia, quaro 
το Psal. xu, 0, ?* 1 Cor, xin, 1. 


(86) Mss., « profert, » alias, « refert. » 


C 


n 


*3 Pal. cxxvi, f. 


bus dicit Apostolus **: « Quz discunt circumire do- 
mos, non solum verbos, sed οἱ curiosa, loquentes 
qua non oportet. » Quomodo ergo iste tales corde 
concipiunt ? Non concipiet corde quis nisi vacet 
corde , nisi sit mente liber et totus intentus , nisi 
corde vigilet, non potest corde concipere, et offerre 
dona Deo. Quod si hactenus negleximus , ex hoe 
saltem attentiores simus, et sollicite intendamus , 
ut possimus mente concipere. Justum est. enim, ut 
in tabernaculo Domini inveniatur unusquisque ha- 
bere portionem suam. Non enim latet Deum unus- 
quisque quid ei offerat. Quam gloriosum tibi est, 
αἱ dicatur in tabernaculo Domini : Aurum istud, 
verbi causa , quo arca. testamenti obtegitur, illius 
e$t ; argentum ex quo bases οἱ columna sunt, illius 
est; αν de quo annuli, et caadelabruin, et nonnull:e 
columnarum bases factze sunt, illius est ; sed et la- 
pides isti humeralis, et logii, illius sunt ; et purp:- 
ra qua ornatur pontifex , illius est, et coccus illius 
est, et cetera quaque per singula. Et rursum quaut 
indecorum , quam miserum erit, si Domiuus ve- 
niens requirere zdificium tabernaculi, nihil muneris 
tui inveniat in co, nibil a te coguoscat oblatum. Sie 
indevotus, sic infidelis vixisti, ut nihil memoriss 
tux in tabernaculo Dei esse gestieris ? Sicut enim 
princeps hojus mundi veuit ad unumquemque ης. 
strum, et quzrit si quid de suis actibus inveniat in 
nobis, et si quidem invenerit, sibi nos vind:cat: ita 
et econtrario si veniens Dominus inveniat aliqu.d 
tuum in tabernaculo suo , ibi te defendit, et suum 
te dicit. Domine Jesu, prxsta mihi, ut aliquid m - 
numeuti habere merear in tabernaculo tuo. Ego 
optarem, si fieri posset, esse aliquid meum in illo 
auro, ex qno propiti«torium fabricatur, vel ex qua 


arca contegitur, vel ex quo candelabrum fit lunmi- 
nis et lucerna, Aut si auruin nou habeo, argentum 
saltem aliquid inveniar offerre quod proficiat in co- 
lumnas, vel in bases earum. Aut certe vel 2r.s 
aliquid habere merear in tabernaculo, unde circuli 
fiant, el cxlera qua sermo divinus describit, Uti- 


" Exod. xxxv, 5. ?* I Tim v, 13. 
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nam mihi esset possibile unum esse ex principibus.A plicatum. Difficilia hrec ad intelligendum, et ad 


et offerre gemmas ad ornamentum pontificis hume- 
ralis, et logii! Sed quia Ίο supra me sunt , certe 
vel pilos caprarum habere merear in tabernaculo 
Dei , tàntum ne in omnibus jejunus et infecundus 
inveniar. « Unusquisque ergo sicut concepit cor. le. » 
Xidetc si concipitis , videte si tenetis , ne forte ef- 
fluant quz dicuntur, et pereant. Volo vos admonere 
religionis vestr:e exemplis : nostis qui divinis my- 
steriis interesse cousuestis , quomodo cum suscipi- 
1i$ corpus Domini, cum omni cautela et veneratione 
zervalis, ne ex eo parum quid decidat, ne consecrati 
muneris aliquid dilabatur (87). Reos enim vos cre- 
ditis, el recte creditis, si quid inde per negligentiam 
decilat. Quod sicirca corpus ejus conservandum 
tanta utimiui cautela, et merito utimini ; quomodo 
putatis minoris esse piaculi verbum Dei neglexisse, 
177 quam corpus ejus? Initia crgo jubentur of- 
ferre, hoc est primitias. Qui offert quod primum 
est, necessario habeat ipse quod reliquum est. 
Vide quantum nos oportet abundare auro, quan- 
tum argento, ac reliquis omnibus qux jubentur 
offerri, ut et Domino offeramus, et nobis supersit. 
Primo enim omnium debet sensus meus intelligere 
Deum, et ipsi offerre primitias intellectus sui, uj 
cum Deum benc intellexerit, reliqua consequenter 
agnoscat. Hoc etiam sermo faciat, hoc et oinnia 
qua in nobis sunt, agant. Sed videamus et caetera, 
hyacintbum et purpuram, et coccum duplicatum, 
et bhyssuin tortam. Quatuor ista sunt ex quibus 
conficiuntur vel pontificis indumenta vel cztera 
qua »d sacrum parantur ornatum, De his dixerunt 
quidam ante nos (88): ei sicut non decet aliena 
furari, ita conveniens puto bene dictis alterius 
non abuti fatentem. Ista ergo, ut et prioribus vi- 
sum est, quatuor elementorum, ex quibus el 
mundus constat et corpus humanum, tenent. figu- 
ram, id est aeris, ignis, aquze et. terrze. Hyacin- 
thus ergo ad aerem refertur, hoc enim ipse indicat 
color, sicut et coccus ad ignem. Purpura aque 
tenet figuram, quasi quze de aquis accipiat fucum. 
Byssus terra, quia oritur ex terra. Habemus ergo 
et nos hzc omnia in nobis, et quia ex his pri- 
mitias Domino jubemur offerre, ideo dicit '* : 
« Sumite ex vobis ipsis, et offerte primitias Do- 
mino. » 

4. Verum istud considerandum puto, quod cum 
de exteris simpliciter dixit Moyses, tantum «6 
eocco addidit duplicatum, et byssum tortam. Re- 
quiritur ergo, cur alias quidem materias, ex quibus 
et extera indicantur elementa, simpliciter dixerit; 
coccum quo ignis designatur, solum posuerit du- 


proferendum multo difficiliora. Verumtamen, prout 
Dominus dederit, tentabimus explanare. Oportet 
enim eL dici aliqua, et aliquanta servari. Videamus - 
ergo qua ratione coccum dixerit duplicatum. Color 
iste, ut diximus, ignis indicat elementum. Ignis 
autem duplicem habet virtutem, unam qua illu- 
minat, aliam qua incendit. tl:ec est historize ratio. 
Veniamus et ad intellectualia. Etiam in ipsis ignis 
duplex est (89). Est ignis quidam in hoc sazculo, 
est οἱ in futuro. Dominus Jesus dicit '*: « ignem 
veni mittere in terrai. » lgnis iste illuminat. ltem 
rursus Dominus dicet in futuro operariis iniqui- 
tatis " : elte in ignem zeternum, quem praparavit 
Pater mcus diabolo et angelis ejua. » llle ignis in- 


B cendit. Verumtamen iste ignis, quem venit mittere 


Jesus, illuminat quidem omnem hominem venien- 
tem in hunc mundum ?*, babet tamen aliquid quod 
οἱ incendat, sicut confitentur illi qui dicunt 19: 
« Nonne cor nostrum ardens erat intra nos, cum 
adaperiret nobis Scripturas? » Simul ergo et in- 
cendebat εἰ illuminabat, adaperiens Scripturas. 
Nescio autem si et ille ignis in futuro szculo qui 
incendit, habeat aliquid quod et illuminet. Est 
ergo, ut ostendimus, natura ignis duplex, et ideo 
jubetur offerri coccus duplicatus. Quomodo ergo 
nos oflerre possumus ignem istum duplicatum ad 
sedificium tabernaculi, videamus. Si doctor es, ex- 
struüis tabernaculum zdificans Ecclesiam Dei; dicit 
ergo οἱ ad te Deus quod et ad Jeremiam dixit 59 : 
« Ecce dedi verba mea in os tuum, » id est ignem. 
Si ergo docens et zdificans Ecclesiam Dei, iucrepes 
tantummodo et arguas εἰ castiges, el peccata po- 
puli exprobres, nibil autei consolationis proferas 
de Scripturis diviuis, obscurum nihil explanes, 
nihil scienti:  profundioris attingas, nec aliquid 
intelligenti: sacratioris aperias, obtulisti quidem 
coccum, sed non duplicatum, Ignis enim tuus in- 
cendit tantummodo, et non. illuminat. Et rursum 
si docens mysteria legis aperias, secretorum are 
cana discutias, peccantem vero non arguas, ne- 
gligentem non corripias, severitatem disciplinae 
non teneas, obtulisti quidem coccum , sed non 
duplicatum. Ignis enim tius tantum illuminat, non 


D accendit. Qui ergo recte offert, οἱ recte dividit, 


coccum offert duplicatum, ut cum scientie lumine 
igniculum severitatis admisceat. 

5. Quid autem sibi velit et. byssus torta vides- 
mus. Ft hic eniin. dedit aliquid additamenti pre 
celeris elementis. Byssum diximus terras habere 
formam, quod est caro nostra. Carnem ergo nou 
vult offerri Deo fluitantem luxu, et deliciis resolu - 


πε Exod. xxxv, 5. '* Luc. ΣΙ, 49. 7 Matth. xxv, 41. 9 Joan. 1,9. 7* Luc. xxiv, 52. ** Jer. 1, 9ο 


87) Ne consecrati muneris aliquid dilabatur. lta 
etiam Tertullianus lib. De corona : «Culicis aut 
panis etiam uostri aliquid decuti in terram anxie 
patimur. » 

(88) Quidam ante nos. Joseph. lib. 1i. Autiq., 


cap. 8, et Philo De vita Moysis. 

(89) Libri antea editi : « t ad intellectum alium. 
Eam ignis ipse duplex est,» sed manuscript «ut 
in nostro textu. 
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δὴ 


tam, sed (δια οτί Jubet cám οἱ consiringi. Quis À omnia operi manuum suarum qui in mandatis 


erab est dui torquebat carnem siam? ille nimirum 
qui dixit *! : « Macero corpus meum, οἱ in servi- 
tutem. subjicio, ne forte cum aliis przdicaverim, 
ipse reprobus efficiar. » Sic ergo est offerre ei 
byssumn tortam, carnem abstinentia, vigiliis et me- 
ditationum labore con(icere. Olleruntür οἱ pili ca- 
prarum. lloc genus pecudis in lege pro peccd:o 
jubetur offerri. Pilus vero sfecies ést emorttia, 
exsanguis et exaulmis. llanc qui offert, ostendit lu 
se sensum peccati jam mortuum, nec in membris 
suis ulira vivere aut regnare peccatum. Pelles 
qudque offeruntur arietüm.  Árietém etiam ante 
nos quidam pro furore posuerunt. Et quia pellis 
mortüi animalis indicium est, ostendit in se futo- 


Domini agii. 

6. Àdditur post h:ec, quia et apud quem inventa 
sunt ligna imputribilia, obtulit Deo. Si quis diligit 
Christum Dominum, lignum imputribile et in incor- 
ruptione offert Domino. Deatus ergo apud queni 
invenitur, vel sensus incorruptus, vel corpus incor- 
ruptum, et hoc olfert Deo. Ünde et bene valde 
dixit 65: « Apud. quem intenta sünL ligna impu- 
tribilia. » Non enim apud omnes inveniuntur ligna 
impüttibilia. De auto iion dixil neque de argento, 
apud quem inventum est. Potest eniin apud omnes 
inveniri sensus et sermo. Sed nee de quatuor co- 
loribus hoc dixit. Omnium namque est ex quatuor 
constare secundum corpus elementis. Ligna autern 


gei mortuum qui Deo offert arietum pelles. Post B imputribilia, id est, incorruptionis et virginitatis 


hsec : « Et viri, inquit **, acceperunt a. mulieribus 
suis, omnes quibus visum est sénsu (90), et attu- 
lerunt gemmas, et inaures, et annulos, et 178 
discriminalia, el dextralia.» Vides et hic quomodo 
illi aCerunt dona Deo, qui corde vident, qui in- 
tellecium cordé concipiunt, qui mentem intentam 
et dedilam habent ad verbum Dei. Isti ergo affe- 
runt. munera, et afferunt etiam a mulieribus suis 
« inaures, inquit, eL gemmas, εἰ dextralia. » Mu- 
lier (9!) secundum ollegoricam rationem, spé 
jam diximus, quod earo accipitut et vir rationa- 
bilis seusus. Ποπ sunt etgà lste mulieres qux 
obediunt viris suis. Bona est caro quz jam spiritui 
non repugnat, sed obtemperat et consentit, et ideo 


gratia, apud rarum quemque inveniri potest, sicut 
ét Domirius dicit δὲ; « Nom onines capiunt verbum 
istud, sed quibus datum est.» 

1. SeJ et « prineipes, inquit 1, obtulerunt » dona 
$u3. Οἱ: sunt ista dona. qus principes offerunt ? 
« Gemnmas, iuquit, obtulerunt, et. lapides smarag- 
dos, et lapides repletionis, et lapides adhumerales.» 
Lapides repletlonis dicunttür, qui pouuntut in ἰσ- 
gio, hoc est qui in pectore pontificis collocantur, 
inscripti nomine (92) tribuum filiorum Israel. Hoc 
quod dicitur logion; id est rationale, qui est. 
pannus esiguds ex adro et gemmis, colotibusque 
variis, et. superhumerali contra pectus pontificis 
anueectebatur, formam Habet sensus rationabilis 


« sl duobus vel tribus in vobis convenerit, ex qua- C qui in. nbis est. In hoc positi dicuntur lapides 


cunque re pelieritis flet yobis, » dicit Deminus **. 
Offerunt ergo 3 mulieribus suis infures, Vides 
quomodo Domino offertur auditus. Sed et dextralia 
Domino offeruntur; opera dextra, et opera.bona, 
«ue per carnem geruntur. Hac Domino offerat 
rationabilis sensus. Sed et discriminalia offerun- 
tur. Offert discriminalia, qui bene scit discernere 
quid agendum sit, quid vitandum, quid Deo pla- 
ceat, quidve displiceat, quid justum sit, quid in- 
justum. Jsta. sunt discriminalia qux Domino offe- 
runtur. Hx ergo mulieres inaures Domino offe- 
ront, quia sunt mulieres sapientes. « Neverunt enim, 
inquit ***, mulieres sapientes, et fecerunt qu&cunque 
' necessaria erant ad indumenta pontifieis. » lllie vero 
mulieres quz» inaures suas obtulerunt ut fleret vi- 
tulus, insipientes erant, qui a veritate quidem 
sverterunt. auditum , ad fabulas autem impieta- 
temque se converterunt, et ideo obtulerunt inaures 
$04s, ut fleret. caput vituli. Sed et in Judicum 
libro ** aliud nibilominus idolum invenimus ex 
mulierum inauribus factuin. lstze ergo beatze mu- 
lieres, beata ista caro, qua Domino offert iu- 
aures suas, et dextralia sua, et annulos suos, el 


t! (| Cor. 1x, 97... ** Exod. xxxv, 92. 
" Exod. &xxv, 24. ** Mattb. xix, 11. 


(90) Manuscripti, « visum est sensu.» Libb. 
» ell, c visus est sensus. » 
(9:) Mss., « mulier.» Libb. editi, € iuliefes. » 


PaTROL. Gn. XII. 


33 Matth, £viti. 19. 
5! Exod. xxxv, 27. 


repletionis, qui tamen cohzrent; et connexi sunt 
ad lapides humérales, atque et his continentur 
astricti. llumeralis ornatus indicium est actuum 
bonorum. Actus ergo cum ratione et ratio cum 
actibus sociatur, uL sil. consonantia in utroque: 
t Qui enim fecerit et docuerit, hic magnes. voca- 
bitur in regno celorum **. » Sit ergo in nobis 
sermo de actibus pendens, et sermonem actus 
exornent, Hic enim pontificis refertur ornatus. Sed 
ad hzc explenda principes requiruntur : iste or- 
natus eorum est, qui tantum profecerunt, ut. prze- 
esse populis mereantur. Offerunt etiam oleum prin- 
cipes ad usus duplices profuturum, lucernis et 
chrismati. Debet enim lucerna eerum qui populis 
prosunt, non abscondi, aut δυῦ modio poni, sed 
super candelabrum, ut luceat omnibus qui in domo 
sunt **, Sed et incensi compositionem principes 
offerunt, dux: tomponatur pet Moysen in odore 
suavitatis Domino, ut et ipsi dicant, quia « Christi 
bonus odor suinus **. » EL posteaquam obtulit poe 
pulus, vocavit; inquit; Moyses omnem sapientem 
ad fabricandum, et architectum, ut componerent, 
et fabricarentur singulo . quaeque qua scripta sunt, 


κ. Exod. xxvv, 95 et 29. '"* Jud. xvin. 
ε Matth. v, 19. ** ibid. 15. ** IE Cor. it, 5. 


(92) Mss. , « inscripti nomine. » Libb. editi, 
« scripti per tiomitia, ) 
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Sed et mulieres, inquit, sapientes vocavit, ut fa- A Quid enim tibi prodest si habeas hzc, et uti his 


cerent quie convenirent. in. tabernaculo Domini. 
Vides [μου omnia. qu:e fiunt, a sapientibus fieri, οἱ 
mulieres sapientes vocantur, el viri sapientes, 
Omnia enim opera Domiri in sapientia fiunt. Venit 
ergo unusquisque sapiens sensu, et facit opera 
Doniini, Non sufficit nobis si offeramus tantum, 
sed opus est ut cum sapientia ea quie in nobis 
sunt operemur, sciamus miscere aurum cum bysso, 
et coccum duplicare, vel miscere cum purpura. 


nescias, neque agnoscas quomo:o unumquodque in 
Suo tempore, et in suo locc aptare debeas et pro- 
ferre? Et ideo danda nolis est. opera, ut sapientes 
simus, et hec que audimus de Scripturis san- 
clis proferre in tempore et aptare possimus, com- 
ponere atque ex his adornare tabernacu!'um Deo 
Jacob, per Jesum Christum Dominum nostrum, 
cui est gloria et imperium in szecula seculorum. 
Amen. 





MONITUM 
AD ORIGENIS EXEGETICA IN LEVITICUM. 


179 Excerpta seu scholia in Leviticum scripsisse Origenem testatur flieronymus apud Rufinum lib. n 

l nvect. Scripsit, iuquit, in Genesim libros tredecim; mysticarum homiliurum libros duos ; in Exodo Escer- 
ta ; in Levitico Excerpta. lHlorum nihil hodie superest, nisi forte aliquid. inde sumptum exhiheant àx- 
.oyat ille in Leviticum, qux sub nomine Origenis in Catenis Gracis manuscriptis circumferuntur, et 
prioriloco in liac nostra editione reprzsentantur. 

Prztér Excerpta, Origenis homilias in Leviticum Latine verlisse se monet Rufinus in perorationc ad 
interpretationeia Commentariorum ejusdem Origenis in Epistolam ad Romanos. Sexdecim commemorat 
Cassiodorus De institutione divinarum litterarum, capite primo. Feliqui vobis. inquit, prestante Domino, 
si legere volueritis, homilias preedicii Origenis, id est, in Genesi sexdecim, iu Exodo duodecim , in Levitico 
sexdecim. Totidem hodie passim tum in precedentibus operum Origenis editionibus, tuin. in. imaauscri- 
ptis codicibus perantiquis Origenis nomen pr: se ferunt. Certe ex iis vel unus codex mauuscriptus San- 
germ. litteris uncialibus exaratus videtur sexto vel. septimo circiter Ecclesiz seculo. Preterea Jonas 
Aureliauensis episcopus qui s culo nono florebat, lib. 1 De institutione laicali, cap. 5, 16 et 18, varia ex 
Origenis liomiliis affert fragmenta quae iisdem verbis in hodiernis sexdecim homiliis leguntur. Denique 
Catenze manuscripta in Leviticum fragmentum Grzcum Origeni ascribunt, quod numero sccundo homi- 
lig octavae apprime respondet. Nullus ergo dubitaudi locus est quin vere Origeuis sint. 

Nec quemquam movere dehet, quod Gracum ex homilia secunda in. Leviucum fragmentura. babetur 
l'hilocalie capite primo, cujus ne apicem quidem in homilia Latina editionis secunda, aliisve reperias. 
Nam 1* Quis certo affirmare. possit non. ea particula decurtatam οἱ mutildtam fuisse lianc. homiliam 4 
Btufino quem infra genuinum illarum interpretem esse probabimus? -2* Homilias Origenis pro interpre- 
Lum. studiosorumve libitu variis modis fuisse selectas οἱ ordinatas, diversasque illarum fuisse collectiones 
quarum. αἱ plures, alie plures homilias habuerint, ex eo. prohatur tum quod. Jonas Aurelianen- 
sis episcopus lib. 1 De institutione laicali, cap. 5, ex homilia Origenis in. Levitieum prima fr.gmentum 
exhibet, quod hodierni editiones in secunda lantum reprosentaut ;. (uin quod eum. homilia quarta dicat 
Origenes se jam supra de lineis vestibus spe egisse, οἱ lhowilia sexta sparsim se et siepe de consecra- 
tionc. sacerdotis et uuctione disseruisse, niliil tamen ejusmodi in superioribus exstet ; tum denique quod 
eum ουν] in Jeremiam ab Hierony no Latine reddit, alio ordine in. editione Latina collocat;e sint 
quam in codicibus Grxcis,ubi modo plures, modo pauciores numero habentur, idem homiliis in Leviticum 
ronligisse proclive esL existimare, variasque illarum fuisse collectiones, in quarum uua secundum 
ienuerit. locum illo, unde prodiit FAilocalie fragmentum, homilia quz? ab hodierna abest collectione. 

Oljici etiam. potest. istas homilias etiam inter libros saneti. Cyrilli haberi : Sed, inquit. Dellarminus 
De script. eccl., num. 225, vere Origenis sunt, non sancti Cyrilli : nam et phrasim Origenis servant, et 
erroribus ejusdem scatent. lluc adde quod ex homili: septim:e numero quarto liquet has homilias Cesa- 
rez in Palaestina habitas fuisse, ubi 348 sancti Cyrillum sermones ad populum habuisse nullo. eccles 
siastic: historie monumento traditur. 

Harum porro homiliarum non alium interpretem quam Rufinum quzri debere, breviter demonstro. 
Gennadius testatur quidquid Ovigenis versum est, a ltufino versum esse, exceptis iis qux vertit lliero- 
nywus, AL is in Catalogo, nominatim recensens qui vertit ex Origene, homiliarum in Levitieum nullam 
facit mentionem : et Rufinus ín. peroratione quam adjecit Commentariis in Epistolam ad NKomanos pro- 
fiteiur se vertisse Origenis in. Leviticum homilias. Fateor namque, inquit, Heracli (rater. amantissime, 
quod dum tuis desideriis satis[acere cupio, oblitus sum pene mandati quo precipiiur, Onus supra vires 
tuas ne levaveris : quamvis nobis nec in caleris que le insistente, imo polius pensum aiurii operis exigente 
in. Latinum vertimus, de[uerit plurimus. labor, dum. supplere cupimus ea. que ab Origene in auditorio 
Ecclesie ex tempore, no" tam explanationis, quam eedificationis intentione perorala sunt ; sicul. in ^omi- 
liis sive in oratiunculis in Genesim et in [Exodum [ecimus, et pracipue in his qua in librum Levitici ab. illo 
quideni perorandi stylo, a nobis vero explanaudi specie translata sunt. Quem. labo:em. adimplendi que de- 
eraat, idcirco suscepimus, ne pulsat quaestiones el relicte, quod in homiletico d'cendi genere ab iilo fieri 
solei, Latino lectori (astidium generarent. Sed. utinam hoc labore adimpleudi quie deerant, supersedisset ! 
Ex ejus enim licentia factum est ut qui legit has homilias, incertas sit utrum legat Origenem an. Rufinum. 
Cxterum cum, judice Rufino, ex tempore pronuntiataàe sint, uonnisi post annum Clrisu 245 haberi potne- 
saut, uli diximus iu monito ad homilias in Exoduut, 
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EX ORIGENE SELECTA IN LEVITICUM.. 


Ka! ἀγεκάεσε Μωῦσην. Λευττιχὸν ὠνόμασται, A.— Et vocavit. Moysem ?*. Leviticus liber appellatus 


ἐπειδῃ τὸ τῆς ἱερωσύνης καὶ τὰ τῶν δυσιῶν xal ὅσα 
τοιαῦτα προσέταξεν ὁ θεὸς, Ev τούτῳ Λευϊτικῷ φέ- 
φεται. Ἔχει μὲν οὖν xa ἡ Ἔξοδος τοῦ θεοῦ νοµοθε- 
σίας * ὅπως δὲ ἑτελέσθησαν οἱ ἱερεῖς χρ:σθέντες, xal 
ὅπως χατεσχευάσθη ἡ σχηνη xai σύμπηξιν ἔλαθεν 
ἁρμόνιον, xat ἄλλα πλείονα ἱστορεῖ τὸ Λευϊτιχόν. El 
δὲ xoi ἕτερά τινα περιέχει, οὗ θαυ μαστὸν, ἐπιγραφὴ 
γάρ ἐστι, Λευϊτικὸν, τοῦ Ey αὐτῷ χαιρ.ωτέρου δηλω- 
τιχόν. 


Tov αὐτοῦ. Τὸν περὶ θυσιῶν λόγον οἱ μὴ ὀρθῶς 
ἑνορῶντες χαταςφρονοῦσιν f| ὡς εὐτελοὺς νομοθεσίας, 
xat μηδὲν ἄςιον τοῦ Δημιουργοῦ ἐχούσης. ἢ αὐτοῦ 
του Δγμιουργοῦ ὡς εὐτελῆ νομοθετοῦντος ἀσεθῶς xa- 
καφηφίζοντα'.. 'O δὲ νοῄσας τὸ «οὗ Δαυῖδ xal τοῦ 
Αποστόλου, τοῦ μὲν λέγρντος” € Αποχάλυψον τοὺς 
ὀφθαλμοὺς poo xaX κατανοῄσω τὰ θαυμάσια Ex τοῦ 
νόµου σου * » τοῦ δὲ βοῶντος' « 'O νόµος πνευµατι- 
xóg ἐστι, » δύναται διαθλέψαι ὡς ἄξια θεοῦ ἐστιν 
ἀποχεχρυμμένα ἓν τούτοις µαθήµατα. 


"Avüpuozcc ἐξ ὑμῶν, ἐὰν προσαγάγῃ δῶρα τῷ 


Κιρίῳ. Τετηρ/χαμεν δὲ πολλαχοῦ τῶν Γβαφῶν τὰ 
μὲν δωρα ἐπὶ τῶν ζῴων λέγεσθαι, τὰς δὲ θυσίας ἐπὶ 
τῶν ἀφύχων κατὰ τὸ ἐν τῇ Ρενέσει λεγόμενον’ « Kal 
ἐπεῖδεν ὁ Θεὺς ἐπὶ "Αθελ, χαὶ ἐπὶ τοῖς δώροις αὐτοῦ, 
ἐπὶ δὲ Κάῑν xal ἐπὶ ταῖς θυσίαις αὐτοῦ οὗ πρησ- 
έσχεν. » Ἔτι ób καὶ τοῦτο ῥητέον, ἐπὶ μὲν τῶν ἐμ- 
ψύχων «Άνθρωπος, φησὶν, ἐξ ὑμῶν, ἐὰν προσαγάγῃ 
Opa - » ἐπὶ δξ τῶν ἀφύχων, « ἐὰν Φνχή. » Τὸ ἄφυ- 
yov ἡ quf: ἵνα τοῦ μὲν ἁλόγου τὸ λογιχὸν µόνον 
χαταλείπηται:, xaX τοῦ ἀφύχου ὑπὸ τοῦ πυρὸς νενιχη- 
µένου ἀπομείνοι τὸ ἔμφυχον µόνον. 

Προχεοῦσι có αἷμα ἐπὶ τὸ θυσιαστήριον. ϐΘν- 
σιαστήριον καρπώσεως ὁ βωμὸς λέγεται, ἐφ᾽ οὗ θυ- 
σίαι ὀλοχανώσεως' θυσιαστἠρ:ον δὲ θυµ.άµατος, τὸ 
ἔσω θυσιαστήριον. 

Tov αὑτοῦ. Ἐπειδὴ ἔχα:ρον ταῖς θυσίαις οἱ Ἰου- 
δαῖοι £y. Αἰγύττῳ ταύταις προσεθίσαντες, ὡς xal f) 
kv τῇ ἑρήμω µοσγοποιία μαρτυρεῖ, ἐπέτρεφεν ὁ cx 
ταύτας αὑτῷ προσαγαγεῖν, ταύτῃ χαλινώσας τῆς 
πολυθεῖας τὰς ἁτάχτους ἑρμὰς καὶ τοῦ μὴ θύειν δα]- 
poat. 


B 


C 


est, quoniam en quz ad. sacerdotium, el ad sacri- 
ficia pertinent, οἱ quacunque ejusmodi pracipit 
Deus, in hoc Levitico continentur. Habet quidem 
etiam Exodus Dei precepta, at quomodo initiaren- 
tur sacerdotes uncti, quomodo fabricatum sit taber- 
naculum et congruam acceperit structuram, item 
3lia multa memorat Leviticus. Quod si et alia 
quxdam continet, nihil mirum : inscriptio enim, 
Leviticus, t»ntum qux in eo majoris sunt momenti, 
significat. 

Ejusdem. Qui rationem sacrificiorum non recte 
perspiciunt, ii vel legein ut. vilem et nihil dignum 
Creatorehabentem contemnunt ; vel ipsum Greatorem 
ut vilia prxcipientem impie condemnant : sed qui 
intellexerit Davidis et Apostoli verba, illius quidem 
dicentis ** : « Revela oculos mcos, οἱ intelligam 
mirabilia de lege tua ; » hujus vero clamantis ?* : 
« Lex spiritalis est, » is sane videre potest digna 
Deo esse quie in his latent przecepta. 


Homo ez vobis, si afferat munera Domino **. 
Observavimus szpe in Scripturis munera de 181 
animalibus dici, sacrificia autem de rebus inanimis, 
juxta id quod in Genesi dicitur ** : « Et respexit 
D.us super Abel, el super munera ejus; super 
Cain autem, et super sacrificia ejus non advertit.» 
Γιά insuper dicendum : ubi de animalibus agitur : 
« Homo, inquit, ex vobis si afferat munera ; » ubi 
vero de inanimatis, « si anima. » Inanimatum offert 
anima, ut ex. irrationali rationale solum relinqua- 
tur, et inanimato ab igne consumpto solum super- 
sit animatum. 


“ 


Effundent sanguinem ad altare **. Altare holo- 
causti ara dicitur, in qua sacrificia holocausti ος 
runtur, altare vero incensi, interior est ara. 


Ejusdem. Quoniam  sacriflciis delectabantur Ju- 
dzei, utpote iis in ZEgypto assueti, ut docet vitulus 
in deserto conflatus, haec sibi offerri permisit Deus, 
ut eorum ad plures deos colendos inordinate procli- 
ves animos refrenaret et a sacrificando daemoniis ΄ 
verteret, 


οι Levit, 3, 1. ** Psal. cxviti, 18... ?*! Roin, vri, 4... 9 Levit. :, 2. (^ Gen, v, 4, ὃ. ** Levit i, P 1 
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sponte fit quod quispiam agit malum. Observandum 
ignorantiam involuntariara, peccatum vocari a Scríi- 
ptura, Imo. aliorum quorumdam meminit Paulus, 
dicens *^ : « Umbram enim habuit lex luturo- 
rum. » 

Ejusdem. lud quod dicitur : « Si anima pecca- 
verit non sponte et non fecerit de omnibus mauda- 
tis Domini, » natur: consentaneum est, Sunt enim 
: forte quzedam pracepta Domini qux non facieada 
sunt juxta illud ** : « Dedi eis przcepta nou bona.» 
Anima ergo peccat non sponte, quando obtentu pie- 
tatis id quod lex vetat, servat. Et sacrificio indiget 
ad veniam obtinendam. At sacrificio non indiget 
qui consulto agit, sicut is qui Judaeus factus est 
ut Jud:eos lucrifaceret, et cirenmcidit Timotheum. 

Anima illa quecunque teligerit omnem rem immun- 
dam, aut morlicinum *. Morticinum vocat Deo mor- 
tiun hominem quicum neque cibum sumere opor- 


teat. Qui enim ipsum tetigerit, immundus est. Illud: 


quoque immundum est quod ab adversario nostro 
diabolo captum est. Pecora immunda fuerint illi qui 
jumentorum instar ad verbum accesserunt, el ad 
mortem peccorunt, neque digni facti sunt qui 
salvarentur etiam cum jumentis, juxta illud * : 
« llomines et jumenta salvabis, Domine. » 

Omnis qui tetigerit eas, sanctificabitur *. Quidam 
illu, 
bitur, » non quidem, ut opinor, propter sacrificium, 
sed propter audaciam tangentis. Ággeus enim di- 
cit * : « Qui tetigerit, contaminabitur. » | 

Ejusdem. Bicimus sacriflcia sacerdotibus magis 
fuisse alimentorum materiam, et umbram 182 
pietatis. Duplex oritur lucrum e sacrificiis; pri- 
muin, quod inde Deus honoretur ; secundum, quod 
que quispiam immolarit, ea non facile adorabil, 
neque Deum esse putabit. 


Et non. moriemini *. Mortem hac verba minari - 


videntur sacerdotibus vinnm et siceram bibentibus, 
cum in tabernaculum ingrediuntur. Oportet enim 
episcopos qui orant pro populo, non solum fugere 
ebrielatem quz a vino oritur, sed et eam qui a 
rehus el ratiocinationibus humanis proficiscitur. 
Nec absurde illud vetat, sed quod sciret impoten- 
tes animi Israelitas iu id quodcunque aggrederen- 
tar, immodice ferri. Ut cum in sancta ingrederen- 
tur, sobrium haberent mentis sensum, el facilein 
Dei recordationem. 

Quare non comeditis illud quod fwit pro pec- 
€4:0 in loco sancto *. Ostendit sacerdotibus non com- 
edeniibus, imperfectum esse sacrificium, et pec- 
catum manere, Oportebat enim ut et de sanguine 
inferretur, et ipsi comederent. 

Si hodie obinlerunt qua pro peccato illorum sunt*. 
Quandoquidem, inquit, Nadab et Abiud qui Deum 
olenderant, mortui sunt, quaudo teinpus erat com- 


^? Levit. 1v, 27. 
* Agg. 1t, 12. * Levit, x, 9. 


6 Hebr. x, 1. 
* ibid., 17. 


EX OIUuGENE 


Si autem anima una peccaverit non sponte*', Non Α 


« sanctificabitur, » exponunt , « contaminas . 


** Ezech. xx, 25. 
! ibid., 19 
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Εὰν δὲ yvy µία ἁμάρτῃ ἀχουσίως. 'Axosatóv 
ἐστιν ὅπερ ἄν τις ποιῃ χαχόν. Σημειωτέον ὅτι τὺ à- 
νόημα τὸ ἀχούσιον, ἁμαρτίαν χοδεῖ dj Γραφή. Καὶ 
ἄλλων τινῶν µέμνηται ὁ µαχάριος Παῦλος φάσχων; 
Σχιὰν γὰρ εἶχεν ὁ νόμος τῶν peAAóvcov. 


Tov αὐτοῦ. « Ψυχὴῆ ἐὰν ἁμάρτη ἀχουσίως, qnot, 
xaX uh ποιῄσῃ ἀπὸ πασῶν τῶν ἐντολῶν Κυρίου, e 
κατὰ φύσιν ἔχει, Ἔστι γὰρ τάχα τινὰ xal προστά- 
Ύματα Κυρίου, ἃ οὗ δεῖ ποιεῖν χατὰ τό’ « Ἔδωκα 
αὐτοῖς προστάγµατα οὐ χαλά. » Ψυχὴ οὖν ἁμαρτά- 
νει ἀχουσίως, ὅτε προφάσει εὐσεθείας τὸ uh δέἑον 
τηρεῖ. Καὶ δεῖται θυσίας πρὺς ἄφεσιν ' οὐ δεοµέ- 
νου θυσίας τοῦ δρῶντος ἐξεπίτηδες, ὡς ὁ γεγονὼς 
Ἰουδαῖος ἵνα Ἰουδαίους χερδήσῃ, xa περιτεμὼν τὺν 
Τιμόθεον. 

Ἡ γυχὴ ἐκείνη ἥτις ξὰν' ἄγηται παντὸς πρᾶ- 
Ίµατος ἀκαθάρτου, f) θνησιµαἰον. θνησιμαῖον δέ 
φησι τὸν ἀποθανόντα τῷ θεῷ ἄνθρωπον, ᾧ χρὴ μηδὲ 
συνεσθίειν' ὁ γὰρ ἁπτόμενος αὑτοῦ ἀκάθαρτός Law. 
Καὶ τοῦτο ἀχάθαρτόν ἐστι τὸ θηρευθὲν ὑπὸ τοῦ ἂν- 
τιδίχου ἡμῶν διαθόλου. Κτήνη ἀκάθαρτα ci ἂν, el 
προσελθόντες μὲν τῷ λόγῳ χτηνώδεις, πρὺς θάνατον 
δὲ ἁμαρτήσαντες, χαὶ ph γενόμενοι ἄξιοι σωθῆναι 
κᾶν μετὰ χτηνῶν, χατὰ τὸ λέγον ῥητόν' ε ᾽Ανθρώ- 
πους χαὶ χτήνη σώσεις, E.opte. » 

Hàc ὃς ἑὰν ἂγηται αὑτῶν ἁγιασθήσεται. Yit. 
τὸ « ἁγιασθήσεται, ». µολυνθήσεται, φασὶν, οὗ διὰ 
τὴν Octav, οἶμαι, ἀλλὰ διὰ τὸ τολμηρὸν αὐτοῦ ἆἁπτο- 


C µένου. ᾿Αγγαῖος Υάρ φησιν « "Oc ἂν ἄψηται, µιαν- 


θήσεται. » 

Τοῦ αὐτοῦ. Λέγομεν ὡς διατροφῆς ἀφορμὴ μᾶλ- 
jov τοῖς ἱερεῦσιν σαν αἱ θνσίαι χαὶ σχιὰ τῆς εὖ- 
σεθείας. Διπλοῦν δέ ἐστι τὸ κέρδος τὸ ἀπὸ τοῦ θύειν’ 
xai ὅτι θεῷ προσάγεται τιμὴ, xai ὅτι ἃ θύει 
τις οὐχ ἂν προσκυνήσειεν, οὐδὲ ἂν οἰηθείη Θεὸν 
εἶναι. 

Καὶ οὐ μὴ ἀποθάνητε. θάνατον ὁ λόγος ἔοιχεν 
ἀπειλεῖν ἱερεῦσιν, οἶνον καὶ σίχερα πίνουσιν, ἠνίκα 
ἂν εἰς τὴν σχηνὴν εἰσπορεύωνται. Δεῖ γὰρ τοὺς ὑπὲρ 
τοῦ λαοῦ εὐχομένους ἐπισχόπους ἀποστρέφεσθαι ἀπὸ 
µέθτης, οὐ µόνον τῆς ἀπὸ οἵνου, ἀλλὰ χάὶ τῆς τῶν 
πραγμάτων, xat διαλογισμῶν ἀνθρωπίνων. Οὐχ ὡς 
ἄτοπον δὲ ἁ παγορεύει τοῦτο, ἀλλ᾽ ὅτι ᾖδει τὸ ἀχρα- 


D τὲς τῶν Ἱσραηλιτῶν, ὅτι ὁπόταν ἄφοιντο, εἰς üps- 


τρἰαν ἐχώρουν. "Iv! ὅτε εἰς τὰ ἅγια εἰσπορεύονται, 
νηφάλιον τὸ τῆς ψυχῆς ἀχριθὲς ἔχωσε, xat en cov 
τοῦ Θεοῦ μνημµόσυνον. 

Διὰ vl οὐκ ἐφάγετε τὸ περὶ τῆς ἁμαρτίας év 
τόπῳ ἁγίῳ; Δείκνυσι δὲ ὅτι μὴ τῶν ἱερέων ἐσθιόν- 
των, ἀτέλεστος fj θυσία, καὶ ἡ ἁμαρτία μένει’ ἐχρην 
γὰρ καὶ ix τοῦ αἵματος εἰσενεχθΏναι, xai αὐτοὺς 
φαγεῖν. 

El σήμερον προσαγηόχασι τὰ περὶ τῆς. ἆμαρ- 
τίας αὐτῶν. Ἐπεὶ συνέθη, φησὶ, τοῖς περὶ Ναδὰθ 
καὶ ᾽Αδιουδ προσκρούσασι τῷ θΘεῷ ἀποθανεῖν, ὅτε 
* Levit, vi, 18. 


! Levit. v, 9, * Psal. xxiv, 7. 
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χαιρὺς ἦν φαχεῖν αὐτοὺς τὸ περὶ ἁμαρτίας τοῦ λαοῦ A edere illos quod fuit pro peccato populi ut remit- 


τοῦ ἀφεθῆναι ἃ fiuapte, πῶς οἱ &v ἁμαρτίαις ἡμεῖς 
σήμερον ἐλεγχθέντες διὰ τοῦ φαγεῖν τὴν ἄφεσιν 

προξενῄσοµεν;, Xph γὰρ τὸν ἱερέα πρότερον περὶ 
αὑτοῦ ἐξι)]άσασθαι. 

Ταῦτα τὰ κτήνη d. φάγεσθε. θηρία μὲν οὖν οὐ- 
δαμῶς ἔττι χαθαρά' πάντα γὰρ ἀχάθαρτα χατὰ τὸν 
εἰπόντα vópov: « Πᾶν ὃ ἓὰν πορεύηται ἐπὶ χειρῶν 
αὐτοῦ ἐν πᾶσι τοῖς θηρίοις, ἀχάθαρτα ἔσται ὑμῖν. » 
Ets &' ἂν γενιχῶς θηρία πάντες οἱ ὠμότατοι τῶν áv- 
θρώπων, περὶ ὧν φησιν ὁ Προφήτης € Ἐν τῷ ἐγγί- 
ζειν ἐπ ἐμὲ χαχιῶντας τοῦ φαχεῖν τὰς σάρχας µου.» 
χαὶ τὰ ἑξῆς. 

Πᾶν κτήνος δικη.λοῦν ὁπλήν. Aot, τὸν εὖσε- 
θῶς ἐν τῷ αἱἰῶνι τούτῳ πολιτενόµενον χαὶ διὰ τὸν 


μέλλοντα αἰῶνα ἐπ᾽ ἐχεῖνον σπεύδοντα πρὸς δὲ τὸ B 


διχηλεῖν xal ὀνυχιστηρας ὀνυχίζειν περιαιρούµενον 
τὰ περιττὰ xal νεκρὰ, ἀπὸ τῶν χειρῶν, τοῦτ' ἔστι 
πράξεων xat ποδῶν, τουτέστι τῆς πορείας. Πρὸς 
τούτοις xai ἀνὰ μηρυχισμὸν οὐκ ἀποτιθέμενον µόνον 
τὴν πνεωματιχὴν τροφὴν, ἀλλὰ xat ἀναμιμνησχόμε- 
way xdi αυνεχῶς αὐτὴν μελετῶντα. 

Ωὗτος ὁ νόμος περὶ τῶν κτηνῶν καὶ τῶν πε- 
teur καὶ πάσης γυχῆς. Πολὺν ποιεῖται λόγον περὶ 
χαθαροὺ xaX ἀχαθάρτου' πρῶτον ἁγίαν εἶναι τὴν oy hy 
ἐχπαιδεύει. El γὰρ τὸ φυσιχὸν τοιοῦτον οἷον &x προσ- 
τάγματος 8:00 γέγονεν, ἀχάθαρτον, πόσῳ μᾶλλον τὸ 
ἀπὸ μοχθηρᾶς προαιρέσεως, xaX οὐχ Ex προστάγµα-- 
τος θεοῦ γεγονός; El τὸ οὗ θΘεὺς ποιητὴς ἀχάθαρ- 
τον εἶναι νομίζοι τις, πόσῳ μᾶλλον τὸ ἑναντίως ἔχον 

πρὸς τὸ τοῦ Θεοῦ βούλημα, καὶ ποιοῦν ὅπερ ἁπη- 
γόρευσεν ; 


Ἀγθρώπῳ ἑάν vivi γένηται ἐν » δέρματι χρωτὸς 
αὑτοῦ οὐ.λ2ή. ᾿Ανάγεται ταῦτα ἐπί τινας μώμους 
τῆς φυχῆς. Καὶ ὥσπερ ἐπὶ τῶν τοῦ σώματος τραν- 
µάτων μετὰ τὴν θεραπείαν ἔσθ᾽ ὅτε ἴχνος τοῦ πε- 
πονθέναι τοὺς τόπους χαταλείπεται Ev τῇ χαλουμένῃ 
οὐλὴ * τὸν αὐτὸν τρόπον ἡ λαθοῦσα τραῦμα ἁμαρτίας 
Quyh, χἂν τύχῃ θεραπείας, οἱονεὶ οὐλὴν ἑνίοτε ἔχει 
χαταλειπομένην. Aet δὲ xal τὸν τρόπον τοῦ ἀπ 
αὑτῆς χαθαρισμοῦ f| οὐ χαθαρισμοῦ ἐξεπίστασθαι. 

'Arópl ἢ Τυγαιχὶ ᾧ ἑὰν' γένηται αὐτῷ ἁφγή Aé- 
apac. Παρατηρητέον ἐφ᾽ ὧν μὲν λέγεται ἀνθρώπων» 
ε Ἐάν τινι γένηται ἓν δέρµατι χρωτὸς αὐτοῦ.» f$ 
c'Av6gt ἡ γυναιχὶ͵,ᾧ ἐὰν γένηται Ev αὐτοῖς ἀφὴ M- 
πρας" » ἐφ᾽ ὧν δὲ: ε Σὰρξ, ἐὰν γένηται bv τῷ δἑρ- 

τι αὐτοῦ ἕλκος ΣΠ « Σὰρξ ikv γένηται bv τῷ 
ῥέρματι αὐτοῦ χατάχαυµα πυρός.» Ταῦτα δὲ θραυμᾶ 
ἐστιν. 


Τὰ ἱμάτια αὑτοῦ ἔσται παραλευμέγα. M 
τούτων αἰνίττεται μὴ δεῖν συγχρύπτειν τὰ ὁμαρτή- 
µατα, xal σχεπάζειν αὐτὰ τὸν τὴν φυχὴν λελεπρω- 
µένον. Ὥσπερ τοῦ παραλελυµένου τὰ ἱμάτια οὗ 
[οὐχ] Σσχέπασται ἡ ἀσχημοσύνη" οὕτως βούλεται πᾶ- 
ew ἐχχεῖσθαι μὴ γενόμενον τάφον χεχονιαμένον, Τὸ 


* Levit, x1,9. 
B ibid, 18. 


*ibiJ., 97. 


i jbid, 94. '' ibid ; 45. 


!* Psal. xxvi, 2, !! Levit. xi, 9. 


terentur ei peccata, quo pacto nos qui liodie in pec- 
catis esse convincimur, coinedendo veniam proine- 
rebiinur? Oportet enim sacerdotem prius pro se ipso 
placare Dominum. 

Hec sunt pecora que comedetis *, Belluze igivur 
nequaquam sunLinund:e: omnes eniim sunt immundo 
juxta legem dicentem * : « Omne gradiens super 
manus, in omnibus bestiis, immunda erunt vobis.» 
Generatim bestie fuerint bomines crudelissim: de 
quibus dicit Propheta !* : « Dum appropiant super 
me nocentes, ut edant carnes meas, » etc. 


Omne pecus. quod ungulam dividit 1". Bifidum vo- 
cat eum qui pie in hoc sazculo vivit, et toto deside- 
rio ad futurum. contendit, quique ut ungulam divi- 
dat, et findat fissuras, removet a manibus, hoc est, 
ab operibus superflua et mortua, item a pedibus, 
hoc est, ab itinere suo; et qui insuper ruminando 
uon solum. non abfcit spiritalem cibum sed et illum 
reuemorat et assidue pertraciat. 


BH ec est lex de pecoribus εἰ volatilibus et omni 
anima **. Multum habet sermonem de mundo et 
immundo. Primum, sanctam. esse animam docet. 
Si enim ejusmodi natura quz: jussu Dei facta est, 
immunda est, quanto magis id quod a mala volun- 
tate et non jussu Dei factum est? Si id quod Deus 
fecit, immundum 183 essc quispiam existimave- 
rit, quanto inagis id quod voluntati Dei adversatur, 
et facit quod probibuit? 


Homini si cni facta (merit in. cute. corporis ejws 
cicatrix 35. [lc referuntur ad quasdain aniina labes, 
Et quemadinodum in corporia vulneribus interdum 
post sanitatem vestigium afflicti partis in cicatrice 
relinquitur, sic anima quz peccati vulnus accepe- 
rit, licet sanitatem consequatur, quamdam veluti 
cicatricem residuam habet. Et discere oportei quo 
pacto mundetur, vel non mundetur. 


Viro et mulieri si fuerit in eis tactus lepre !*, 
Observandum est de quibus dicatur : ο Ilomini si 
cui facta fuerit jn cute corporis ejus ; » vel : « Viro 


et mulieri st fuerit in eis tactus lepre; » de quibus 


vero dicatur !* ; « Caro, si facta fuerit in cute ejus 
ulcus ; » vel !* : « Caro si facta fuerit in. cute ejus 
eotubustio ignis. » Hec autein suut. vulnus. 


Vestimenta ejus dissuta erunt " . His indicat animo 
leprosum non debere occultare et celare peccata, 
Quemadmodum vestimenta dissuta non operiunt . 
turpitudinem , sic leprosum omnibus patere vult, nee 
esse sepulcrum dealbatum, Circa os sutem con 
est non habere facultatem aperiendi oris; éd 
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e περιθεθλήσθαι τὸ στόμα, ἐστὶ τὸ μὴ ἔχειν ma 2- 


. -- 4 . 
vero e castris, est. non amplius admisceri sancto- Α δὲ Ys περι 


rm coetui. 
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Et jugulabunt aviculam unam in vase testaceo !*. 
Mactatur avicula in vase testaceo in quod injecta 
est aqua vivens, ut fiat mundatio aqua el sanguine, 
quie exierunt e latere Salvatoris. Lignum cedrinum 
vocat salutis nostra lignum. Coccum tortum typus 
erat pretiosi sanguinis per quem mundatur univer- 
sus orbis. Arbitror autem byssopo, spiritus ca- 
lorem; filo vero coccineo Verbi ad carnem descen- 
sum significari. 


Caput suum. εἰ barbam. radetur **. Caput raditur 
eirca dogmata maxime capitalia ; barbam quz sym- 
bolum est viri, cum viri relinquit peccata; super- 
cili», cum fastum, et, ut ita dicam, supercilium 
deponit. Symbolum autem vocat b:ec que animx 
adlizerescunt, et male in ea pullulant, quaeque mor- 
talitatis capilli nominantur. 


Sumet duos agnos síne macula anniculos **. lu tria 
eividil sermo qua offeruntur. Altero significatur 
remissio peccatorum ; altero, totum hominem Deo 
addictum esse debere; tertium vero indicat, id quod 
elfertur ad ipsum pertinere qui mundatur ab operi- 


ῥησίαν ἀνοῖξαι τὸ στόμα” τὸ δὲ τῆς παρεμθολΏς ἕξη.- 
χεσθαι, τὸ µηχέτι τοῖς τῶν ἁγίων αὑτὸν cuvavii- 
ζεσθαι yopot;. 

Καὶ σῳἀξουσι τὸ ἐἀρνίθιον τὸ £v. εἰς ἀγγεῖον 
ἑστράκινον. θύεται τὸ ὀρνίθιον εἰς ἀγγεῖον ὀστρά- 
χινον, πρηεμθληθέντος εἰς αὑτὸ ὕδατος ζῶντος, ἵνα 
Υένηται ὁ χαθαρισμὸς ὕδατι χαὶ αἵματι, ἅπερ ἑξτλ- 
θεν ἀπὺ τῆς πλευρᾶς τοῦ Σωτῆρος. Ἐύλον δὲ χέδρι- 
νόν φησι τὸ τῆς σωτηρίας ἡμῶν ξύλον. Τὸ δὲ χξχλω- 
σμένον χόχχινον τύπος ἦν τοῦ τιµίου αἵματος, δι οὗ 
χαθαίρεται ὁ χόσμος ὅλος. Οἶμαι δὲ τὸν ὕσσωπον, 
τὴν διὰ τοῦ πνεύματος θερμότητα ' τὸ δὲ σπαρτίον 
τὸ χόχχινον τὴν πρὸς cápxa σύμθασιν τοῦ Λόγου 
δηλοῦν. 

Tiv xepaAiv αὐτοῦ καὶ τὸν πώγωγα ξυρηθή- 
σεται. Ξυρᾶται τὴν χεφαλὴν, χατὰ τὰ χεφαλαιωδέ- 
στερα xai ἀρχικώτερα τῶν δογμάτων’ χατὰ δὲ τὸν 
πώγωνα, ὅπερ σὐμθολόν ἐστι τοῦ ἀνδρὸς, ἀποτιθέ- 
µενος τὰ τοῦ ἀνδρὸς ἁμαρτήματα ᾽ χατὰ δὲ τὰς ὀφρῦς, 
πᾶσαν οἵἴησιν, xa ἵν οὕτως ὀνομάσω, ὀφρύωσιν ἆπο- 
τιθέµενος. Σύμβολον δὲ φησι ταῦτα προσφύντα xo 
Ἐὖόμαατα τῇ φυχῇ, νεκρότητος τρίχες ὀνομαζό- 
μενα. 

Λήνεται δύο dyrobc ἁμώμους ἑγιαυσια/ους. 
EK τρἰα ὁ λόγος διαιρεῖ τὰ ἀναφερόμενα" Ev μὲν τὴν 
λύσιν τῶν προημαρτηµένων' ἓν δὲ, τὸ ὅλον ἀναφέ- 
ρεσθαι τῷ θεῷ' ἕτερον 05, τὸ ἀναφερόμενον ἐπ᾽ αὖ» 
τὸν τὸν χαθαριζόµενον τῶν ὑπ αὐτοῦ γινοµένων. 


bus suis. Fortassis 184, autem tres simil decim: ϱᾳ Τάχα δὲ καὶ τὰ τρία τῆς σεµιδάλεως δέχατα παραλαμ- 


assumuntur, ut una quidem cum mactato agno sit, 
secunda cum altero, tertia vero cum 096. Jam igi- 
tur in quinta purificatione habet non farinaw, sed 
similam quie materie panis mundi symbolum est, 
eamque in oleo conspersam. Quod. quidem oleum 
utpore nutriens lucem, assumitur ad eum quein mi- 
niswat lucis, non ignis usum. Absque eo autem quod 
ad conspersionem simile assumitur, oleo, habet 
aliud oleum quod per sacerdotem adducitur in men- 
sura cotylz. Et omnino videtur mihi sacerdote in- 
digere illud ** : « Sistet sacerdos mundaus homi- 
uem qui mundatur, et hec ante Dominum. » 


Ei veniet cujus est ipsius domus, el annuntiabit sa- 


θάνεται, ἵν Ey μὲν τῶν δεχάτων τῷ σφαζομένῳ ἁμνῷ 
ουναχθῇ. καὶ τὸ δεύτερον τῷ λοιπῷ, xai τὸ τρίτον 
τῷ προθάτῳ. "Ηδη τοίνυν ἐπὶ τῷ πέμπτῳ χαθα- 
ρισμῷ ἔχει οὐχὶ ἄλευρον, ἀλλὰ σεμίδαλιν, ὅπερ σύμ- 
θολόν ἔστιν Όλης ἄρτου καθαροῦ, xal ταύτην ἑλαίῳ 
πεφυραμῖνην' ὃπερ ὡς τρέφον φῶς, φωτὸς χρείαν 
χαὶ οὗ πυρὺὸς ἐπιτελοῦν παραλαμθάνεται. Ἔχει δὲ 
χαθ᾽ £autb χωρὶς τοῦ εἰς φύρασιν τῆς σεµιδάλεως πα- 
ῥραλαμθανοµένου ἐλαίου, ἔλαιον ὃ διὰ τοῦ ἱερέως &va- 
φέρεται µέτρονυ χοτύλης τυγχάνον. Καὶ πάνυ δοχεὶ 
μοι ἱερέως δέεσθαι τό * «Στήσει ὁ ἱερεὺς ὁ χαθαρίξων 
τὸν ἄνθρωπον τὸν καθαριζόµενον, xal ταῦτα ἕναντι 
Κυρίου. » 


Kal ἠξει τίνος αὐτοῦ ἡ olxía, καὶ ἀναγγε.εῖ 


cerdoti **, Neque dicimus legislatorem przcipere ut D τῷ ἱερεῖ. Καὶ οὐδέποτέ qapev χατηγορήσοντα τῆς 


quispiam ad sacerdotem veniat accusaturus domum 
Suam, Sed potius tanquam ex ;nedico remedium 
mali petiturus. Dicimus itaque Judizeorum Syuago- 
gm lepra infectam fuisse. Aununtiantis persona, 
est. sanctorum prophetarum chorus, qui summo 
sacerdoti ante indignationem annuntiant desperatio- 
iis Judaeorum mala, non odio, neque immala volun- 
ale, sed verecundia erga beneficum, confitentes 
yuidem illorum peccata, sed misericordiam nihilo- 
minus pro eis postulantes. 


9 Levit, Xiv, ο. !* ibid., 9. 3 ibid., 10. 


*! jbid,, 11. 


οἰχίας τῆς ἑαυτοῦ δεῖν lévat τινὰ πρὸς τὸν ἱερέα, τὸν 
νοµοθέτην εἰπεῖν' ἀλλ ὥσπερ Dh μᾶλλον ἐξ ἰατροῦ 
τῷ συµθεθηχότι φάρμαχον ἐξαιτήσοντα. Λελεπρῶῷ- 
σθαι 6f οὖν φαμεν τὴν τῶν Ἰουδαίων συναγωγἠν. Τὸ 
δὲ τοῦ ἀναγγέλλοντός ἔστι πρόσωπον, ὁ τῶν ἁγίων 
προφητῶν χορός oi xal ἐξαγγέλλονται τῷ µεγάλῳ 
ἀρχιερεῖ, τουτέστι πρὸ τῆς ἀγανακτήσεως, τῆς ἁπο- 
νοίας τῶν Ιουδαίων τὰ πάθη, οὐ past, οὐδὲ ἀπεχ 
θείᾳ, ἀλλ᾽ alóol τῇ περὶ τὸν εὑεργέτην συνοµολ»- 
γοῦντες μὲν τὰ ἐχείνων πλημμελήματα, ἑλεεῖσθαι ὃ 
οὖν ὅμως παρακαλοῦντες. 


1 ibid., 99, 


405 





IN LEVITICUM lIOMILIA I. 


46 


ORIGENIS IN LEVITICUM. 


— 


ΗΟΜΗΙΑ PRIMA (95). 

{. Sieut in novissimis diebus Verbum Dei ex Ma- 
vía carne vestitum (94) processit in hunc mundum, 
et aliud quidem erat quod videbatur in eo, aliud 
quod intelligebatur ; (carnis namque aspectus in eo 
patebat omuibus, paucis vero et electis dabatur di- 
vinitatis agnitio;) ita et cum per prephetas vel le- 
gislatorem verbum Dei profertur ad homines, non 
absque competentibus profertur indumentis. Nam 
sieut ibi carnis, ita hic littera velamine tegitur: ut 
Ητίογὰ quidem aspiciatur tanquam caro, latens vero 
inirinsecus spiritalis sensus tanquam divinitas sen- 
tiatur. Tale ergo est quod et nunc invenimus librum 
Levitici revolventes, in quo sacrificiorum ritus, et 
hostiarum diversitas, ac sacerdotum ministeria de- 
scribuntur (95). Sed ο secundum litteram, quie 
tanquam carc Verbi Dei est et indumentum divini- 
tatis ejus, digni fortassis vel aspiciant, vel audiant 
et indigni. Sed el beati suut illi oculi, qui velamine 
litere obtectum intrinsecus divinum Spiritum vi- 
dent (9€) ; εἰ beati sunt qui ad liec audienda mun- 
das aures interioris hominis deferunt. Alioquin 
3perte iu his sermonibus oecidentem litteram sen- 
tient. Si enim secundum quosdam etiam nostroruiu 
intellectum simplicem sequar, et absque ulla, ut 
ipsi ridere nes soleut, stropha verbi et allegoriz 
185 nubilo vocem legislatoris excipiam, ego ec- 
clesiasticus sub fide Christi vivens, et in medio Ec- 
clesiz: positus, ad sacrificandum vitulos et agnos, 
εἰ ad offevendam similam cum tliure et. oleo divini 
pracepii auetoritate compellor. lloc enim agunt, 
qui deservire nos historiz, el servare legis litteram 
cogunt. Sed tempus est nos adversus improbos pre- 
shyteros uti sanctz2 Susanu:. vocibus, quas illi qui- 
dem repudiantes, historiam Susaunz de catalogo 
divinorum voluminum desecarunt. Nos autem et 
&uscipiinus εἰ opportune contra *psos proferimus, 
dicentes : « Angustiz mibi undique (97). » Si enim 
hoc consensero vohis, ut legis litteram sequar, 


95 Dan. xin, 92, 20. ** Il Cor. i1, 16. 
*' Levit. i, 4. 


(93) Collate sunt [νο homilize cum quatuor niss, D 


uno Sangerinanensi vetustissimo cujus characier 
ur. cialis est ; altero Gemeticensi ; tertio Beccensi, et 
quarto bibliothec:e R. P. Franciscanorum Cadomen- 
sig m. 

(94) Ex Maria carne vestitum. Sic habent omnes 
mss. Libri vero antea editi, « ex Mariz carue ve- 
stitum. » 

(95) Omnes mss., « describuntur; » libb. editi, 
« agcribuntur. »Infra iidem libb. editi, « caro Verbi 
Dei est, et iudumentum divinitatis ejus, digni for- 
lasse, » sed mss, ut in nostro textu. 

(96) Codex Sangermanensis, « videant. » Alii, 
t vident. » 


"5 Psal, cxvin, 18. 


À ε Mors mihi erit;»si autem non consensero,«noi 
effugiam manus vestras. Sed inelius est. me. sine 
ullo gestu (98) incidere in manus vestras, quam 
peccare in conspectu Domini **. » Incidanns. ergo 
et nos, si ita necesse est, in obtrectationes vestras, 
tantum ut veritatem verbi Dei sub littere tegmine 
coopertiam ad Christum jam Dominum conversa 
cognoscat Ecclesia : sic enim dicit Apostolus **, 
quia « si conversus quis fuerit ad Dominum, aufe- 
retur velamen : ubi enim spiritus Domini, ibi Ii- 
bertas. » Ipse igitur nobis Dominus, ipse sauctus 
Spiritus. deprecandus est, ut. omnem nebulam, 
omnemque caliginem qua peccatorum sordibus con- 
creta visum nostri cordis obscurat, auferre digne- 
tur, ut possimus legis ejus intelligentiam spiritalem 
et uirabilem contueri, secundum eum qui dixit ?*: 
« lRevela oculos meos, et considerabo mirabilia de 
lege tua. » Igitur quam possumus breviter pauca 
perstringuunus ex multis, non tam singulorum ver- 
borum explanationi studentes (hoc enim facere per 
otium scribentis est), sed qu:e ad zdificationem 
Ecclesi» pertinent, proferentes : wt occasiones po- 

- tius intelligentixe auditoribus deimnus, quam exposi- 
tionum latitudinem.  persequamur (99), secundum 
illud quod seriptum est ** : « Da occasionem sa- 
pienti,et sapientior erit. » 

9. Principium ergo Levitici dicit, quia vocavit 
Dominus Moysem, et locutus est illi de tabernaculo 
testimonii, ut. promulgaret filiis Israel sacrificio- 


C rum leges et muuerum, et ait?" : « Si homo munus 


offeret (4) Domiuo, offeret ex bobus vel pecoribus, » 
id est agnis vel licedis. « Si vero ex avihus, turturea 
vel pullos columbarum. » Si vero non. homo, se 
auima offerat munus Deo, cx simila, inquit 3, ου- 
rat panes a2y:nos coctos in clibano, vel certe simi« 
lam ex sartagine in oleo conspersam, aul ex craiti- 
cula iu oleo (2) nihilominus subactam. Tum deinde 
edocemur quia fermentatum nihil omnino oportet 
offerri ad altare Dei, neque mel usquam (3) sacri(i- 


39 Ῥγον. 1x, 9... Levit. 1, 9, 14. 


(97) Veteres editiones : « Angusti; mili sunt 
undique, » sed codex Sangermanensis omittit ver- 
bum « sunt. » 

(98) Codd. Geimeticensis et Cadomensis, « nuilo 
gesto; » Sangermanensis, « nullo gestu. » 

(99) Mss. Sangerm. et Gemetic., « persequa- 
mur; » alias, « prosequamur. » 

(1) Omues msa., « offeret. » Alfas, « offerat. » 
Mox codd. Cadomensis et Gemeticensis, « ex bobus 
et pecudibus. » 

2) Omnes mss., « in oleo. » Alias deest, « in. ὃ 

t5) Codd. Sangerm. et Gemetie,, « mel usquam. p 
Alias, « mellis quidiquium. » 
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clis admiscerl, sed sale saliri omne sacrificium vel A triarcharum generatione venlentem. Erit autem 


munus, Secuudo in loco de primitiarum przcepit 
sacrificiis, qux» recentia tosta ac bene purgata of- 
ferri Domino jubet. Postlisc sub eadem legis con- 
tinentia. de sacrificiis salutaribus injungitur, primo 
ex bobus, secundo ex ovibus, in quibus tamen li- 
ceal, sive in agnis, sive in hoedis vel feminas of- 
ferre, vel mares, et nihil przter hzc animalia de- 
cernit in sacrificiis salutaribus offerendum. Sed re- 
petamus paululum, et videamus primo omuium 
quid est quod dicit : « Homo ex vobis si offerat mu- 
nus, » quasi vero possit alius aliquis offerre quam 
lomo. Et utique suffecisset dicere, si quis ex vobis 
offerat munus : sed nunc. dicit : « Si homo ex vo- 
bis offerat munus. » In consequentibus vero dicit : 
« Si autem anima. offerat munus. » In posterioribus 
porro, cum secundo jam loquitur Dominus ad Moy- 
sein, et mandat de sacrificiis pro peccato offerendis, 
ita dicit: « Si pontifex. peccaverit, offerat illud et 
illud **. » Vel si omnis Synagoga peccaverit, vel si 
princeps peccaverit (4), vel si anima una peceave- 
'it : mandatur singulis quibusque quid offerant ?*. 
Quid ergo? inapem putamus esse istam personarum 
distinctionem, ut aliud quidem offerenduin sub ho- 
minis appellatione, aliud sub anims, aliud sub 
pontificis, aliud vero sub synagogz, aliud etiata 
sub principis, vel sub unius animze cognomiuatione 
maudetur? Ego interim pro exiguitate sensus mei, 
hoc in laco liominem quem appellavit, et primum 


masculus sine macula. Masculus vere 186 est, qui 
peccatum quod est feminez fragilitatis ignorat. So- 
lus ergo ille masculus, solus sine macula est, qui 
peccatum non fecit, nec dolus inventus est in ore 
ejus ?!, et qui acceptus contra Dominum offertur ad 
ostium tabernaculi. Ad ostium tabernaculi non est 
intra ostium, sed extra ostium. Extra ostium ete- 
nim fnit Jesus, quia « in sua propria venit, et sui 
eum non receperuut 13. » Non est ergo ingressus 
tabernaculum illud, ad quod venerat, sed ad ostium 
ejus oblatus est in holocaustum, quia extra castra 
passus est. Nam et illi mali coloni venientem ilium 
Patrisfamilias ejecerunt foras extra vineam, et oc- 
ciderunt *. lloc est ergo quod offertur ad ostium 


. tabernaculi acceptum contra Dominum ; et quid tam 
acceptum quai hostia Christ, qui seipsum obtulit 


Deo? - 

9. Et tamen « imponet (6) manum suam, iu- 
quit **, super caput hostie, et jugulabunt vitulum 
coutra Dominum, et offerent filii Aaron sacerdotis 
sanguinem, eL effundent sanguinem ad altare in 
circuitu, quod est ad ostium tabernaculi testimo» 
nii. » Potest quidem videri ob hoc dictum, quod de 
filiis Aaron erant Annas et Caiphas, et czeterí omnes 
qui consilium ageutes adversum (7) Jesum pronuau- 
tiaverunt eum reum mortis, et effuderunt sanguinem 
ejus cirea basim altaris tabernaculi testimonii. lhi 
enim effunditur sanguis, ubi erat altare et basia 


iu oninibus posuit ad offerendum munus Deo, in- C ejus, sicut ipse Dominus dixit "* : « Quia nou cae 


telligendum esse omne humanum arbitror genus, 
et ipsum dici hominem qui holocaustum offerat vi- 
tulum ex bobus sine macula. lste autem vitulus 
sine macula, vide si ron ille saginatus est vitulus 


quem pater pro regresso (5) ac restituto sibi illo : 


qui perierat filio, quique omnem ejus substantiaui 
dilapidaverat, jugulavit, et fecit convivium magnuni, 
et latitiam habuit **, ita ut lztarentur angeli in 
ccelo super uno peccatore poenitentiam agente. [lo- 
110 ergo iste qui perierat et inventus est, quoniam 
jhil babuit propri: suhstantiz quod offerret, cun- 
cla nainque dilapidaverat vivens luxuriose, invenit 
istum vitulum ορ ίαδ quidem missum, sed ex pa- 
triarcharum ordine, et connexis ex Abraham gene- 
ralionum successionibus venientem, et idcirco non 
dixit vitulum et siluit, ut videatur vitulus quicun- 
que mandatus, sed vitulum ex bobus, id est, ex pa- 
51 isa. 11.0. 


?9 Levit. v. 39 Luc. xv. 


(4) lidem mss., « princeps peccaverit; » alias, 
« principes peccaverint, » 

(5) « Pro regresso. » Sic codex Sangermauen- 
sis. Alias deerat, « pro. » Infra idem ms., « erit 
autem masculus sine macula, masculus vere est. 1 
Alias legilur, « est » pro « erit, » et, « vero 2 pro 
€ vere, ὃ 

(6) Codd. Gemetic. eti Cadomensis, « imponet. » 
Saugerim., « imponit. » Alias, « imponent. » 

(T) Codex Sangerm, « adversum. » Alias, « con- 
Ma. 


pit perire prophetam extra llierusalem. » Posuit 
ergo et manum sudm super caput vituli : hoc est 
peccata generis humani imposuit super caput (8) 
suum. Ipse est enim caput corporis Ecclesia suse **, 
Sed et hoc fortasse non sine càusa fit, quod cum 
superius dixisset, « applicabit eum ad ostiam ta- 
bernaculi testimonii 33, » in posterioribus repetit, et 
iterum dicit, « ad altare quod est ad ostium ta- 
bernaculi testimonii **, » quasi non eumdem locum 
sub eadem narratione semel designasse suffecerit. 
Nisi quia forte hoc intelligi voluit, quod sanguis Je- 
δὺ non solum in Jerusalem effusus est , ubi erat al- 
tare, et basis ejus, et tabernaculum tesliinouii, sed 
et quod supernum altare quod est in caelis, ubi et 
Ecclesia primitivorum est, idem ipse sanguis asper- 
serit (9), sicut et Apostolus dicit, quia « pacificavit 
per sanguinem crucis sua, sive quie in terra suut, 


53 Joan. ;, 11. 32 Mattb. xxt, 59. ?* Levit, 1,4, 5. ?^ Luc. 
Xüi,959. ** Ephes. 1,22. ?' Levit. 1, 3. ** ibid, 5. 


(S) Omnes vss., « corpus. » Sed prxstare vide- 
tur priorum editionum lectio « caput. » 

(9) Priores editiones, « super illud altare quod 
est in colis, ubi εἰ Ecclesia primitivorum est, 
idem ipse sanguis aspersus eril. » Hinc iterum in 
sequentibus szeculis passurum Christum. videhatur 
Huetio Origenes affirinare, sed cum aliam omnino, 
eam nempe quam sequimur, exhibeant lectionem 
oues codices imanuscripti, id unum sequitur ex 
hoc loco sensisse Adamantium,Christi mortem $e- 
mel ob.tam in terris, non. solum hominibus, sed 
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aive qu in eelis **. » Recte ergo secundo. nomi- & in fide Christi, alia autem illis qui jam perfecti sunt 


nat altare, quud est ad ostium tabernaculi testimo- 
nii, quia non solum pro terrestribus, sed etiam pro 
2elestibus oblatus est hostia Jesus, et hic quidem 
ο pro bominibus ipsam corporalem materiam sangui- 
nis sni fudit, in. cadestibus vero ministrantibus, si 
qui illi inibi sunt, sacerdotibus, vitalem corporis 
suí virtutem, velut spiritale quoddam sacrificium 
immolavit. Vis autem scire quia duplex hostia in 
99 fuit, conveniens terrestribus, et apta coelesti- 
μας Apostolus ad liebrzos scribens dicit **: « Per 
velamen, id est carnem suara, » Et iterum interius 
velamen. interpretaiur ccelum, quod penetravit Je- 
$u$, UL assistat nunc vultui Dei pro nobis, « sem- 
per, inquit *', vivens ad interpellandum pro his.» 
Bi crgo duo intelliguntur velamina, qux velut pon- 
tifex ingressus est Jesus, consequenter et sacrifi- 
cium duplex intelligendum est, per quod et terre- 
stria salvaverit et eclesiia. Denique et ea qu: se- 
quuntér, plus celesti sacrificio quam ierreno vi- 
dentur aptanda. 

4. « Et decoriantes, inquit **, holocaustum  divi- 
deut. illud membratim, et imponent filii Aaron sa- 
cerdo:is ignem super altare, et constipabunt ligna 
in ignem, et imponent filii Aaron sacerdotis divisa 
membra, et caput, et adipes, οἱ ligna quz sunt su- 
per altare. interauea vero et pedes lavabunt aqua, 
et imponet sacerdos omnia super altare, hostia est 
et sacrificium odor suavitàiis Domino. » Quomodo 
decorietur care verbi Dei, quod hie vitulus noimni- 
Datur, et quoinodo membratim dividaiur a sacer- 
dotibus, oper: pretium est advertere, Ego puto 
quod ille sacerdos detrahit corium vituli oblati in 
holocaustum, et deducit pellem qua membra ejus 
conteguniur, qui de verbo Dei abstrahit velamen 
literz, et interna ejus qux sunt spiritalis intelli- 
gentis membra, denudat : et hac membra verbi 
interioris scientiz, non in humili aliquo loco ponit, 
sed in alto el sancto, id est, super altare collocat : 
eum non indignis hominibus, et humilem vitam ac 
terrenam ducentibus pandit divina mysteria, sed il- 
lis qui altare Dei sunt, in quibus semper ardet di- 
vinus ignis, et semper consumitur caro. Super hos 
ergo tales membratim divisus iste holocausti vitu. 
lus collocatur. Dividit namque membratim vitulum, 
qui explanare per ordinem potest, et coinpeteuti 
distinctione disserere, qui sit profectus , Christi 
$mbriam contigisse; qui vero, pedes ejus lavisse 
lacrymis, et capillis capitis extersísse; quanto au- 
tem iis potius sit caput ejus unxisse myro (10) : sed 
et in pectore ejus recubuisse quid babeat eminenti:e. 
Horum ergo singulorum causas disserere, et alia 
quidem incipientibus, alia vero iis qui jam proficiunt 


* Coloss. :, 30. ** Hebr. x, 20. *! Hebr. vii, 23. 


Xi 8. — " ] Cor. ix, 27. 


eliam angelis et aliis coelestibus virtutibus pro- 
. fuisse. Vide lib. 11 Origenian., quast. 5, num. 20 


(49) Codes Sangern., « myro. » Alias, « myr- 
a. » 


in scientia et charitate ejus, aptare, hoc est meine 
bratim 187 vitulum divisisse. Sed et qui novit 
ostendere. quz? fuerint legis principia, qui etiam in 
prophetis profec'us accesserit, qu:e vero in Evan- 
geliis plenitudo perfectionis habeatur; vel qui do- 
cere polest, quo verbi lacte alendi sint parvuli in 
Christo, et quu verbi olere reficiendi (11) siut qui 
infirmantur in file, quis etiam sit cibus solidus et 
fortis, quo impinguandi sint athlete Christi ; qui 
hxc singula novit spiritali ratione dividere, potest 
hujusmodi doctor ille sacerdos videri, qui imponit 
super altare holocaustum per membra divisum. Ad- 
dit et ligua altari, quo ignis animetur et ardeat, is 
4 quo non solum de corporalibus virtutibus Christi, 
sed etiam de divinitate ejus sermo miscetur. De- 
sursum enim est divinitas Christi, quo ignis iste 
festinat. Convenienter ergo omnia liec quz in cor- 
pore a Salvatore gesta sunt, coelestis ignis absum- 
psit, et ad divinitatis ejus naturam cuncta restituit, 
Lignis tamen adhibitis ignis iste succenditur. Usque 


1 


ad lignum enim in carne (12) passio fuit Christ. 


Ubi autem suspensus in ligno est, dispensatio car- 
nis finita est. Resurgens enim a mortuis ascendit 
in coelum, quo iter ejus natura ignis ostendit. Un- 
de el Apostolus dicebat **, quia « et si cognovimus 
Christum secundum carnem, sed nunc jam non 
novimus, » Holocaustum namque carnis ejus per li- 
gnum crucis oblatum, terrena coelestibus, et Jivinis 
liumana sociavit. Interanea sane cuim pedibus aqua 
dilui jubet sermo praecepti, sacramentum baptisml 
sub tigurali przedicatione denuntians. Nam intera- 
nea diluit, qui conscientiam purgat. Pedes abluit, 
qui consummationem suscipit sacramenti, οἱ scit 
quia qui mundus est, non indigel nisi ut pedea 
lavet *, et quia partem quis habere nou potest cum 
Jesu, nisi laverit pedes ejus. 

5. Verum si liec etiam ad moralem locum incli- 
nare velis, habes et tu vitulum, quem offerre de- 
beas. Vitulus est, et quidem valde superbus, caro 
lua : quam si. vis munus Domino offerre, ut eam 
castam pudicamque custodias, adduc eam ad ostium 
tabernaculi, id est, ubi divinorum librorum suscl- 
pere possit auditum. Masculinum sit munus. tuum, 


D feminam nesciat, concupiscentiam respuat, fragili- 


tatem refugiat, nihil dissolutum requirat aut molle. 
lmpone etiam manum tuam super hostiam tuam, 
ut sit accepta Domino, et jugula illam contra Doiwi- 
pum, hoc est, impone ei continentie freunm, et 
manum disciplina ne auferas ab ea, sicut imposuit 
mauum carni sua ille qui dicebat  : « Macero cor- 
pus meum et servituti subjicio, ue forte cum aliis 
przedicavero, ipse reprobus efliciar. » Et jugula eam 
9 Levit. xvi, 7, 8,9. ** ll Cor. v, 16. ** Joan, 


(11) Cod. Sangerm., « reficiendi. » Libb. editi, 

c refoveudi. » Codd. Geinetic. et Cadomenusis, «1o- 
verdi, » 

(12) Omnes mss., «in carne. » Libb. editi, « cat- 

nis. » 


MI- 


: eontr3. Dominum, mortifieans sine dubio membra Α 


tua QU sunt super terram. Sed et filii Aaron saecr- 
dotis offerant sanguinem ejus. Sacerdos in te est, 
et filii ejus, mens quie in te est et sensus ejus, qui 
merito sacerdos, et filii sacerdotis appellantur : soli 
enim sunt qui intelligent. Denm, et capaces sunt 
SClentiz Dei. Vult ergo sermo divinus, ut rationa- 
bili sensu carnem tuam in castitate offeras Deo, 
secundum quod Apostolus dicit** : « llostiam  vi- 
vam, sauctam, placentem Deo, rat:onabile obse- 
quium vestrum. » EL hoc est per sacerdotem vel 
filios sacerdotis offerre sanguinem ad altare, cum 
el corpore el spiritu quis castus efficitur. Sunt 
enim et alii, qui offerunt quidem holocaustum car- 
nem suam, &éd nou per ministerium sacerdotis. 
Non enim scienter (15), nec secundum legem qux 
in ore sacerdotis est offerunt, sed sunt quidem 
casti corpore, animo autem inveniuntur incesti. 
Aut euim glori: humans concupiscentia macu- 
lantur, aut cupiditate avaritia» polluuntur, aut invi- 
di» ac livoris infelicitate sordescunt, vel furentis 
odii οἱ irze immanitate vexantur. Quicunque ergo 
tales sunt, licet corpore casti sint, tamen non offe- 
runt holocausta sua per manus et ministerium (14) 
sacerdotis. Non est enim in eis consilium, et pru- 
dentia, qu: sacerdotio fungitur apud Deum : sed 


sunt ex. illis quinque virginibus stultis, quie virgi- - 


nes quidem fuerunt, et castitatem corporis scrva- 
verunt, oleum autem charitatis, et pacis, et reli- 
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Synagoge, wel pro animá. qua ex poputo terre 

peccaverit non voluntate. 

4. Superior quidem de principio Levitici dispu- 
tatio edocuit nos legem sacrificiorum, 188 qu: 
munera appellantur, ut si lomo munus offerret, ex 
animalibus id offerret, hoe est ες bobus (18), vel 
ovibus, vel! etiam capris ; αἱ vero ex avibus, turtu- 
rum par, aut duos pullos columbinos adhiberet. Si 
vero anima offerat munus, similar offerret. ex cli- 
bano, id est panes ex simila azymos, aut similam 
oleo conspersam ex aartagine vel etiam craticula, 
Si autem sacrificium. offerat primitiarum, de pri- 
mitiis frugum (19), ut simila sít recens, id est no- 
và, igni quoque eam torreri vult, et incdio fzactam 
esse, ne mul:um minutatum sit, quia primitize sunt, 


p et bene purgata sit. Oleum quoque el tius ut impo- 


nantur super eam, et sic offeratur. Αἱ vero si 
quis (20) offerat sacrificium salutare, ex bobus ju- 
betur offerre, vel etiam ex ovibus sive capris, et 
exceptis his nullum aliud sacrificii geuus substitui- 
tur in salutaribus hostiis. Nam pro peccatis uon 
voluntariis (21), generaliter quidem anima jubetur 
offerre, et post hzc per diversas itur, variasque 
personas : οἱ jubetur, si quidem ponüfex sit qui 
deliquit, et offert sacrificium pro peccato, ut vitu- 
lum in bolocaustum offerat, sed non eo ritu, quo 
illum pro munere obtulit. De hoc enim tantum adi- 
pes, et duos renes cum adipibus suis, οἱ adipem 
qui tegit interiora, imponet . super altate holocau- 
storum. De sanguine quoque ejus intingens digi- 


quarum virtutum, in vasis suis condere nescierunt, C ium guum, respergit septies contra Dominum, et 


eL idcirco exclus sunt a thalamo sponsi " : quo- 
niam sola carnis contiuentia ad altare Dominicum 
non potest pervenire, si reliquis virtutibus el sa- 
cerdotalibus ministeriis deseratur. Et ideo qui hzc 
legimus vel audimus, in utramque partem operam 
demus (15), casti esse corpore, recti mente, mundi 
corde, moribus emendati, proficere in operibus, 
vigilare in scientia, fide, et actibus, gestis, et in- 
tellectibus esse perfecti, ut ad similitudinem hostiz 
Christi conformari mereamur, per ipsum Dominum 
nostrum Jesum Christum (16), per quem Deo Patri 
oinnipotenti cum Spiritu sancto est gloria et impe- 
rium in szcula sxtculorum. Amen. 


HOMILIA Hl. 


De sacri ciorum ritu, hoc est de muneribus et sacri- 
ficiis (17) satutaribus, ei pro peccatis ; et quomodo 
offert pontifex pro peccato suo, et pro peccato 


** Hom. xiu, 4... " Matth. xxv, A Levit. iv, 9. 


(13) Cod. Sangerm., «scienter.» Libb. editi, 
« scientes. ) 
144) Idem ms., « ministerium. » Libb. editi, « mi- 
nisteria. » 
(15) Omnes mss., «demus. » Libb. editi, « dare 
debemus. » 
(16) Christum. Deest in codice Sangermanensi. 
17) In. libb. antea editis omittitur, « et sacri- 


ficiis, » sed reperitur in codd. Gemetic. et Cado- 


meusi. 
(48) Libb. antea editi, «offerat ex animalibus, id 


linit ex eo cornua altaris inceusi. Cieteras. aitem 
carnes cum corio, et interaneis, el stercore extra 
castra igni eremari jubet in loco mundo. 'Obscrvan- 
dum sane est, quod in peccato pontificis non addi- 
dit legislator, quia per ignoraatiam, aut non voluu- 
tate peccaverit. Neque enim cadere ignorantia po- 
test (22) in. eum, qui υἱ ceteros. doceret, prove 
ctus est. Si autem toiius Synagogze peccatum fue- 
rit, vitulum nihilominus in liolocaustum Syuagoga 
jubetur offerre. Sed ii; peccato Synagoge dicitur ** . 
« Si igneraverit, et latuerit verbum ab oculis Syna- 
goga, el fecerit unum ab omnibus mandatis Domi- 
ni, quod non fiet. » Unde apparet etiam omnem 
Synagogam posse delinquere per ignorantiam. Quod 
et Dominus confirmat in Evangeliis cum dicit 9 : 
t Pater, remitte illis, non enim sciunt quid faciunt.» 
Quod si princeps fuerit qui offert hostiam prc poc. 


r Luc. xxii, 34. 


offerret ex bobus,» sed omnes mss. ut in nostro 
textu. 

(19) Cod. Sangerm., « de primis [ructibus. » Cod, 
Gemetic., «de primis frugibus id offerat, uL simila.» 
Cod. Cadom., « de primis frugibus ut offerat, ut si- 
mila. » Cod. Beccensis, « de primis frugibus ut of- 
ferat in simila. » 

(20) Cod. Sangerm., « et sic offeratur a viro. Si 
qis. » 

(21) Idem, «non solum voluntariis. » 

(33) ldem, « potest. » Libb. editi, « poterat. » 


us 
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cato, hircum ex capris jubetur offerre, nou holo- A ritus Dei. Stultitia enim est illi, et non potesl in- 


caustum, sed tantum ut de sanguine ejus imponat 
sacerdos super altare, et omnem adipeim ejus. offe- 
rat in altari : reliquum autem sacerdotibus rema- 
neat (25) ad edendum, sanguine tantum ad. basim 
altaris effuso. Si vero auima fuerit, inquit, una 
quie offert pro peccato, capram feminam offerat : 
ritu sci'icet eodem, quo hircum superius diximus 
immolatum : « Quod si non. valuerit, inquit 9^, ma- 
μας ejus » ad capram, vel ad agnuui, « par turiurum 
offeret, aut duos pullos columbarum. » (Quod si nec 
hoc inveniet, decimam partem evhi (24) similagi- 
nis siue oleo et sine thure mandatuc offerre, Hac 
quidem nobis singula priori lectione recitata sunt, 
verum explanatio eorum, quoniam tempore exclu- 
debamur, omissa est, de qua nunc paucis coumo- 
nere studiosos quosque, et eos qui etiam praeteri- 
tarum ineminerint lectionum, absurdum non puto, 
quanquam ad ea qux nuper recitata sunt, urgea- 
mur. 
2. EA primo velim videre qux sit. ista differen- 
tia, quod alia quidem hominem dicit offerre, alia 
sahnam, alia pontificem, alia Synagozaw, alia 
principem, alia unam animam ex populo terrze. Et 
pato quidem hominem illum debere intelligi, qui 
1d imaginem et similitudiuem Dei factus, ration2- 
biliter vivit. Hic vero munus offert Deo vitulum, 
tum carnis superbiam vicerit. Ovem, cum irratio- 
wabiles motus insipientesque correxerit. Ilaeduin, 
cum lasciviara superaverit. Offert etiam par turtu- 
rum, cum nou fuerit solus, sed menten suam ver- 
bo Dei velut vero (25) conjugi sociaverit, sicut hoc 
genus avium, unum dicitur et castum servare con- 
jugium. Offert etiam et duos pullos columbarum, 
cum ef ipse intellexerit mysterium, quo oculi 
sponsz sicut columhbie dicuntur ad plenitudines 
aquarum, et collum ejus sicut turturis "*, Hac ergo 
sut hominis secundum quod supra exposuimus, 
Manera, Auimz autem muuera, longe inferiora de- 
&ribit. Anima hxc neque vitulum babet, neque 
0'ém, neque hoedum quem offerat Deo : sed ne par 
quidem turturum, aut. duos pullos invenit colum- 
larum, Sinilam tantum habet, ex ipsa panes azy- 
Ros ollert a clibano, ex ipsa in sartoagine opus fa- 


Qum, vel in craticula oleo perimnistum. Unde (20) D 


Ndetur mihi hxc quz anima appellata. est, homo 
le, quem Paulus animalem hominem nominat, in- 
lelligendus : qui etiamsi peccatis non urgeatur, nec 
8i! praeceps ad vitia, uon tamen habet aliquid in se 
spiritale, et quod figuraliter carnes Verbi Dei repu- 
tentur. Sie eniin ipse de eo Paulus spostolus dicit **, 
quia « animalis homo non percipit ea quz sunt Spi- 

5 Levit. v, 7. *"' Cant. 1, 9, 14. ** 1 Cor. 11, 11 
" Gal. v, 22. ' Gal. vi, 8. | 


(25) Idem, « remaneat. » Libb. editi, « remanet.» 

(4) Omnes mss., cephi.» Libb. editi, « offze, 
male. 

(25) Omnes mss., « vero. », Libb. editi, « viro. » 

(26) Unde. Deest in antea. editis, sed exstat. in 
codice Sangerm. 


telligere, quia spiritaliter dijudicatur. Syiritalis au- 
tem examinat omnia. » Iste ergo qui anima nomina- 
tur, non potest offerre omuja, quia examinare non 
189) potest omuia : sed. offert solam similam et 
panes azymos, id est, communem hanc. vitam, 
verbi gratia, in agricultura, aut in navigaudo, aut 
in aliquibus communis vitz usibus positain, offert 
tamen etiam ipse munus (27) Deo , licet solam si- 
milam dicatur offerre oleo tantum conspersam. 
Omuis enim anima eget oleo divin: misericordia, 
nec prasentem vitam evadere quispiam polest, nisi 
ei oleum coelestis miserationis adfuerit. Secundo 
in loco, primitiarum, id est de initiis frugum man. 
datur oblatio. Quod , si bene meministis, in die 


U Pentecostes (ieri lex jubet. [n quo illis plane umbra 


dala est , nobis autem veritas reservata est. In die 
enim Pentecostes oblato orationum sacrificio, pri- 
mitias advenientis sancti Spiritus apustolorum sus- 
cepit Ecclesia. Et vere hiec fuerunt recentia, quia 
erat novum, unde et niusto repleti dicebantur 53. 
« Igni 10812. » 1606 namque lingua: supra singu- 
los consederunt. « Et medio fracta. » Frangebzutur 
enim media, cum littera separabatur a spiritu. « Et 
bene purgata. » Purgat namque omnes sordes pra 
sentia saneti Spiritus, remissionem tribuens pecca- 
toruin, Oleum quoque misericordie huic aacrificio 
infunditur , et tbus suavitatis, per quod Christi bo- 
nus odor efficimur. Post hxc de sacrificiis salutari- 
bus dicit, qux ex animalibus, id est bobus, vel ca- 
pris, atque ovibus offeruntur, et nihil bis ultra sub- 
stituitur ad immolandum, sed ne aves (28) quidem, 
qua superius in olferendis muneribus fuerant sub- 
stitutze. ἰδίο enim qui salutares hostias offert, sine 
dubio jain su: salutis est conscius . et ideo qui ad 
salutem pervenil, necesse est ul qua magna et per- 
fecia suut. offerat. Sic enim et Apostolus dicit ** ; 
c Perfectorum autem est cibus solidus. » Dehinc ad 
offeren-las pro peccatis victimas sacrificiorum ordo 
dirigitur , in. quo et secundo dicitur ** : « Locutus 
est Dominus ad Moysem, diceus ; Aniina quaecunque 
peccaverit coram Domino , uou. voluntate. » Recte 
animam dicit, quam peccare describit. Nou. enim 
spiritum vocasset, quem diceret peccaturum (29). 
Sed ne hominem quidem bunc. diceret, in quo ne-- 
quaquam imago Dei peccato interveniente consta- 
ret. Non ergo est spiritus ille qui peccat : « Fructus 
enim spiritus est (ut describit Apostolus **) chari- 
las, gaudium, pax, patientia, » οἱ cz:etera his similia, 
qua etiam fructas vite appellantur. Denique et alibi 
dicit " : « Qui seminat in carue, de carne metet 
corruptionem ; et qui seminat in spiritu, de spiritu 
93 Act. u, 15. δν Hlebr. v, 14. " Levit. iv, 41,2. 


(27) Codex Sangerm., « ipse munus. » Libb. editi, 
t ipsa mundus, » inale. 

(28) Cod. Saugerm. , « aves. » Libb. editi, « «e 
avibus. » 

(29) ldem ms. « peecaturum. » Libb. editi, « pec- 
catorein. » - 
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metet vitam zlernam. » Quoniam ergo alius est A cato. Sed ille qui offertur in munere super 190 


Gui seminat, et alius est iu quo seminatur ; semina- 
tur auteni vel in. carne cum peccatur ut metatur 
Icorruytio, vel in spiritu cum secundum Deum vi- 
; [vitur ut inetatur vita :eterna : constat animain esse, 
qua vel in carne , vel iu spiritu seminat , et illam 
essc qux vel in peccatum ruere possit, vel converti 
a peccato. Nam corpus sequela ejus est ad quod- 
cunque delegerit : et spiritus dux ejus est ad virtu- 
tem, si cum sequi velit. 

9. Sed hic generaliter dicta sunt, nunc vero per 
species dividuntur. « Si pontifex, inquit **, qui un- 
ctus est peccaverit , ut populum faceret peccare, 
offeret pro peccato suo vitulum de bohus sine ma- 
cula Domino. » Terror simul et misericordia in 
divinis legibus ostentatur. Itane tandem tutuin est 
nibil, ne pontifex quidem ? et qui pontifex ? Ipse 
qui unctus est , ipse qui sacris ignibus divina suc- 
ceudit altaria, qui Deo muüera et salutares hostias 
immolat ; qui inter Deum ei homines medius qui- 
dam repropltiator intervenit (50), nec iste, inquam, 
ipse lmunis manet a contagione peccati. Sed vide 
misericordiam Dei, et plenius eam, Paulo docente, 
cognosce. Ipse enim ad Ilebrzos scribeus dicit ** : 
« Ounis namque pontifex ab hominibus assumptus, 
pro liominibus constituitur ad offereudas hostias 
Deo. » Et paulo post: « Lex , inquit ** , homines 
constituit sacerdotes inflrmitatem habentes, ut 
possint sicut. pro sua, etiam pro populi infirmitate 
offerre. » Vides ergo dispensationem diviuz sapien- 
125. Sacerdotes statuit, non eos qui omuimodo pec- 
care non possent, alioquin non essent homines, scd 
eos qui imitari quidem debeant illum, qui peccatum 
non fecit ; offerre (51) autem liostias priino pro 
sui8, postea pro populi delictis. Sed quid prxcipue 
in hujusmodi sacerdote wirandum est ? non ut non 
peccet , quod fleri non potest, sed ut aguoscat et 
intelligat peccatum suum. Nunquam enim se cinen- 
dat, qui peccasse se non putat. Simul quia et faci- 
lius potest indulgere peccantibus, is qui alicujus 
iufirmitatis sux conscientia remordetur. Quz est 
autem oblatio sacerdotis pro peccato ? Vitulus, in- 
quit, ad holocaustum. Secundo invenimus offerri a 
pontifice vitulum iu holocaustum , semel pro pec- 


ο Levit, 1v, δ. ** Hebr. v, 1. ** Hebr. vii, 28. 


(30) Qui inter Deum et homines medius quidam re- 
propitiator intervenit, ete. Eodem ferme modo ante 
Origenem Philo Judzus loquitur lib. 1 De Monar- 
chia : Βούλεται τὸν ἀρχιερέα ὁ νόµος μείζονος µεμοι- 
ρᾶσθαι φύσεως ἡ κατὰ ἄνθρωπον, ἐγγυτέρω προσ- 
ιόντα τῆς θείας, µεθόριον, εἰ δεῖ τ᾽ ἀληθὲς λέγειν, 
ἀμφοῖν, ἵνα διὰ µέσου τινὸς ἄνθρωποι μεν ἱλάσχων- 
ται θεὺν, cb; δὲ τὰς χάριτας ἀνθρώποις ὑποδιαχόνῳ 
τινὶ χρώμµενος ὀρέγῃη καὶ χορηγῇ. « Postulat lex in 
pontifice naturam humana majorem, ut qui ad di- 
vinam propius accedat, situs, si verum fateri licet, 
in utriusque confinio, ut per mediatorem aliquem 
homines quidem Deum propitient , Deus vero gra- 
tias hominibus , aliquo usus ministro, porrigat at- 
que largiatur. » lta quoque auctor Constit. apostol. 
li. n, cap. 25; sanctus Dasilius Constitut. monast., 
cap. 22 ; Chrysostomus in Vidi Dominum homil. 


holocausti altare consumitur. Qui vero pro peccato, 
extra castra, cum corio, et interaueis ac stercore, 
in loco mundo jubetur exuri , adipibus solis in al- 
tare oblatis et renibus. Qui singula dividere ac 
discernere, quamvis et supra nostras vires sit , et 
supra auditum vestrum, tamen aliquas vobis ad in- 
telligendum occasiones couquirere, atque iu me- 
dium proferre tentabimus, Vide ergo ne forte Jesus 
quem Paulus dicit 6 pacificasse per sanguinem 
suum non solum quz in terris, sed et qu:e iu coelis 
suut, idein ipse sit vitulus, qui in ccelis quidem non 
pro peccato, sed pro munere (52) oblatus. est , in 
terris autem ubi ab Adam usque ad Moysem regna» 
vit peccatum , oblatus sit pro peccato. Et hoc est 


B passum esse extra castra, extra illa, opinor, castra, 


quie viderat Jacob, angelorum Dei castra celestia, 
de quibus scriptum est in Genesi ** : « Et suspicieus 
Jacob vidit castra Dei in apparatu, et occurrerunt 
illi angeli Dei, et dixit Jacob cum videret eos , Ca- 
stra Dei sunt hzc. » Extra illa ergo castra coelestia 
est omnis, in quo habitamus nos, locus iste tecra- 
nus, in quo in carze passus est Christus. Quod 
vero dicit, quia cum stercore exuritur et intera- 
neis , vide ne forte ad comparationem coglestium 
corporum corpus istud humanz naturz, stercus fi- 
guraliter appelletur. Terra enim est, et de terra 
sumptum, Sed et cophinus ille stercoris qui. ad ree 
dices succidende  ficuluex mnittitur, quid aliad 
quam nysterium suscepi in corpore dispensatio- 
nis ostendit ? Nec tamen et interanea deesse di- 
cuntur. Quamvis enitn vilem servi gesserit forma, 
plenitudo tamen in eo divinitatis habitabat. Hiec 
quamvis audacter discussa siut, tamen quia (33) 
fidelimn quorumque nutrirt semper ad majora de- 
bet auditus , eadem quoque etiau de Synagoga vi- 
tulo accipienda sunt. 

4. In morali autetn loco potest poiutifex. isté sen- 
sus pietatis et religionis videri , qui in nobis per 
orationes et obsecrationes quas Deo fundimus, velut 
quodam sacerdotio fungitur. llic si in aliquo defi- 
querit, omnem continuo qui intra nos est bonorum 
actuum peccare populum facit. Neque enim recti 
operis aliquid gerimus, cum in pravum declinaverit 


*! Ephes. t. ** Genes. xxxii, 1, 2. 


D v; llieronymus epist. 428, et ad Malachie, cap. 1, 


εἰ alii passim. Verumtamen Augustiuus lib. i1 Con- 
tra Parmenianum, cap. 8, ex { Timoth, xi, 5, arguit 
eun Donatistam , quod quodam loco mediatorem 
dixisset episcopum inter populum et Deum. Sed fa- 
cile [ιο conciliantur. Solus Christus, aiunt theo- 
logi, mediator est naturz ac. redemptionis ; sacer- 
dotes autem mediatores sunt ministerii et interces- 
8101118. 

(31) Codex Sangerm. , « offerre. » Libb. editi, 
« uffert. » 

(32) Qui in celis quidem non pro peccato, sed pre 
munere , etc. Vide Tluetium Origenianorum lib. n, 
quiest, 9, num, 24. 

(95) l'articula « quia, » deest in antea editis, eed 
restituitur e codice Sangermaneusi. 
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dux bonorum operum, sensus, et ideo ad hujus A nes peccatorum in Evangeliis. Est ista prima , qua 


emendationem non qualiscunque hostia, scd ipsius 
saginati vituli requiritur sacrificium. Similiter οἱ 
Synagoge culpa, hoc est, omnium qux intra nos 
sunt virtutum emendatio, non aliter quam ex Chri- 
sti mortificatione reparatur. Si vero princeps, in- 
quit ** , peccaverit, hircum offeret (34) ex capris. 
Princeps iste potest videri vis rationis quie intra 
nos est. Quz si peccet in nobis, ei stultum aliquid 
agamus, pertimescenda nob's est illa sententia Sal- 
vatoris, qux dicit ἐν: « Vos estis sal (ος. Si au- 
iem sal infatuatum fuerit, ad nihilum valet nisi ut 
projiciatur foras, et conculeetur ab hominibus. » 
Mabet ergo et iste hostiam suam. Sed et anima una, 
inquit **, si peccaverit, capram feminam similiter 
offeret, secundum illam substitutionem hostiarum, 
quam superius memoravimus. Sed fortasse dicant 
auditores Ecclesie (35) : Melius fere agebatur cum 
antiquis , quam nobiscum , ubi oblatis diverso ritu 
sacriliciis , peccantibus venia przstabatur. Apud 
906 una tantummodo venia est peccatorum, qu:e per 
lavacri gratiam in initiis datur. Nulla post harc pec- 
cnti misericordia, nec venia ulla conceditur. De- 
cel quidem districtioris esse discipline Christianum, 
Μο quo Christus mortuus est (56). Pro illis oves, 
hirei , boves jugulabantur et aves, et simila con- 
spergebatur : pro te Dei Filius jugulatus est, et ite- 
mum te peccare delectat ? Et tamen ne tibi hzec non 
m erigant animos pro virtute, quam pro despera- 
lene dejiciant, audisti quanta sint.iu lege sacrificia 
pro peccatis, audi nunc (57) quaniaz sint reiissio- 


" Levit. iv, 25. δν Matth v, 15. 
* Jacob. v, 20. 7? Luc. vit, 17. "! I Petr. iv, 8. 


G4) ldem ms. , « offeret. » Libb. editi, « olffe- 
ni, » 
(35) Sed fortasse dicant auditores Ecclesie, etc. 
Mditores Ecclesiz «quos liic profert. unam solum 
pr baptismum peccatorum remissionem agnoscen- 
tes, eatechutmieni erant. audientes dicti, qui omnia 
isi Christian. mysteria nondum edocti erant, qui- 
4μὲ Énita concione ab ecclesia arcebantur. Nihil 
tgo mirum aliam eis nondum innotuisse peccato- 
"uy remissionem preter eam qua per baptismi 
fnliam conceditur. Prudenti enim consilio priorum 
szeuloram Patres ut baptismi gratie couservande 
maximum siudium iudereut, poenitenti:e sacramenu- 
lam catechumenis et recens baptizatis occultabaut : 
περὶ gratja, Clemens Romanus epist. 2 ad Corin- 
lios, cap. 6 , sic loquitur : Ἡμεῖς ἐὰν μὴ τηρήσω- 
μεν τὺ βάπτισμα ἅγιον χαὶ ἁμίαντον, ποίᾳ πεποιθή- 
αι εἰσελευσόμεθα εἰς τὸ βασίλειον τοῦ θεοῦ ; « Nos, 
aisi baptisma purum et iuumaculatum servaveriinus, 
qua confidentia intrabimus | in regiam Pd » Et 
.: Toy σάντων τὴν σφραγῖδα, ὁ σχώ- 
αὐτῶν οὗ μή ( Qui sigilluia non ser- 
Yaverunt, vermis eorum uon morietur, » Sic. [ler- 
mas lib. u, inandato 4, dixit audivisse se « a qui- 
busdam doctoribus quod alia poenitentia non est, 
nisi illa cum in aquau  descendimus, eL accipimus 
remissionem peccatorum nostrorum , ulterius non 
re, sed in castitate permanere. » Sic Iren:eus 
ib. sv Adversus hereses veretur ue post agnitionem 
" i, remissionem ultra non. habeainus delicto- 
rom, quia Christus non amplius morietur. Denique 
Tertullianum libro De penitentia, cap. 7 : « Piget 


*5 Levit, iv, 28. 
** Ps3l. xxxt, 5. 


baptizamur in remissionem peccatorum. Secunda 
remissio est in passione martyrii. Tertia est, qua 
pro eleemosyna datur (58). Dicit enim Salvator «ος 
« Verumtamen date eleeinosyuam, et ecce. omnia 
munda sunt vobis, » Quarta nobis fit remissio pec- 
catorum, per hoc quod et nos remittimus peccata 
fratribus nostris. Sie enim dicit ipse Dominus 
191 ει Salvator noster, quia « si remiseritis (39) 
fratribus vestris ex corde peccata ipsorum, et xobis 
reniíttet Pater vester peccata vestra. Quod si non 
remiseritis fratribus vestris ex corde, nec vobis 
remittet Pater vester *' ; » et sicut in oratione nos 
dicere docuit ** : « Remitie nobis debita nostra, 
sicut et nos remittimus debitoribus nostris.» Quinta 


B peccatorum remissio est, cum converterit quis 


peccatorem ab errore vix sus. Ita enim dicit Scri- 
ptura divina **, quia « qui converti fecerit pecca- 
torem ab errore vize su: , salvat animam ejus a 
morte (40), et cooperit multitudinem peccatorum.» 
Sexta quoque fit remissio per abundantiam chari- 
tatis, sicut et ipse Dominus dicit "* : « Amen dico 
tibi, remittuntur ei peccata multa , quoniam dilexit 
multum. » Et apostolus dicit "! : « Quoniam chari- 
tas cooperit multitadinem peccatorum. » Est adhue 
οἱ septima, licet dura et laboriosa, per paniten- 
liam remissio peccatorum, cum lavat peccator iu 
lacrymis stratum suum, et fiunt ei lacrymae suas 
paues die ac nocte, εἰ cum non erubescit sacerdoti 
Domini indicare peccatiun. snum (41), et quxrere 
mediciuam , seeundum eum qui ait ?* : « Dixi : 


* Lus, xi, 41. *" Mattb, vi, 14, 10. ** ibid., 14. 


secunde , imo jam ultime spei subtexere mentio - 
nem, » ne reiractans de residuo auxilio poenitendi, 
spatium adhuc deliuqueudi demonstrare. videatur. 
At vero. ubi servi Dei lapsi erant, et sanctitatem 
baptismatis aimiserant, tum sancti Patres lalioriosas 
et dur:e poenitentize, ut loquitur hoc loco Origenes, 
remedium eis iudicabant, Ceterum dici etiam pos- 
sit hoc loco Origenem quorumdam  Montanistaruur 
qui tum ferie concioni aderant , objecta sibi propo- 
nere ac diluere. — 

(36) Mss., « mortuus est. » Libb. editi : « obla- 


tus est. » 
(31) Audi nunc, etc. Citatur hic locus ex homilia 


D prima Origenis in Leviticum ab Jona Aurelianensi 


episcopo lib. 1 De inst. laic., cap. 5. 

(98) Editio Merlini et codex ws. Sangerm., « quxe 
pro eleemosyna datur ; » Genebrardus autem, 
ε qua per eleemosynam datur. » Codd. Cadomen. 
sis et Gemeticensis, « qux per elecinosynas da- 
tur. » 

(39) Mss. , «remiseritis. » Libb. editi, « dimi- 
seritis. » 

(40) Codex Sangerm., « animam a morte. » Libb. 
editi, « animam ejus a morte. » 

(44) Cum non erubescit sacerdoti Domini indicare 
peccaium suum. Coufer qux habet Origenes homil. 
seq. num. 4 : « Etenun omni genere pronuntianda 
sunt et in publicum proferenda cuneta quz egeri- 
mus, si quod inocculto geriinus, si quod in sermone 
solo, vel etiain intra cogitationum secreta commisi- 
mus, cuncia necesse est publicari et proferri, pro- 
ferri autem ab illo qui el aceusator peccati es et 


[9 


lronuntiabo. adversum me injustitiam mcam Do- A 


mino, et tu remisisti impietatem cordis mei. » lu 
quo impletur et illud, quod Jacobus apostolus di- 
οι 15 : « Si quis autem iufirmatur, vocet preshy- 
teros Ecclesi:e, et imponant ei manus (42), nngentes 
eum oleo in nomine Domini, et orati$ fidei salvabit 
infirmum, et si in peccatis fuerit, remittentur ei. » 
Et t ergo cum venis (45) ad gratiam baptismi , 
vitulum obtulisti, quia in mortem Christi bapti- 
ziris, Cum vero ad inartyrium duceris, hircum ob- 
tulisti, quia auctorem peccati. diabolum jugulasti. 
Cum vero elcemosynam feceris, et erga indigentes 
affectum misericordix sollicita pictate dependeris, 
altare sacrum lads pinguibus oncrasti. Nam si 
ex corde remiseris peccatum fratri tuo, et iracun- 
die tumore deposito, mitem intra te οἱ simplicem 
recollegeris animum, immolasse te arietem, vel 
agnum in sacrificium  ohtulisse confide. Porro 
autem si divinis lectionibus instructus sis (44) me- 
ditando sicut columba, et in lege Domini vigilando 
die ac nocte, ab errore suo converleris peccato- 
rem, et aljecta nequitia ad. sunplicitatem eum co- 
jumba revocaveris, aique adhzrendo sanctis, fe- 
ceris eum societatem turturis imitari, par turturum 
aut duos pullos columbarum Domino obtulisti. 
Quod si illa qux spe et fide major est, charitas, 
abundaverit in corde tuo, ita ut diligas proximum 
tuum non solum sicut teipsum, sed sicut. ostendit 
ille qui dicebat 7* : « Majorem hauc charitatem 


nemo habet , quam. ut animam ΙΛ ponat. proc 


awicis suis, » »anes similaceos (45) in charitatis 
oleo subactos, sine ullo fermento maliti: et nequi- 
tix, in azymis sinceritatis οἱ veritatis te obtulisse 
cognosce. Si autem. in. amaritudine fletus tui (46) 
fueris luctu, lacrymis et lamentatione confectus, si 
carnem (uam maceraveris, et jejuniis ac multa 
sbstineniia aridam feceris, et dixeris, quia sicut 
frixorium confrixa suut ossa. mca, tune sacrificium 
simiiam a sar!iagine, vel a craticula obtulisse te 
noveris (47) : et. hoc modo inveniris tu verius, et 
perfectius. secundnim Evangelium offerre sacrifi 
cia, quie secundum legem jam offerre non potest 
Israe!. 


*! Jac. v, 14. "^ joan. xv, 15. '* Lev. ", 97 etseqq. "* Philipp. mi, 90. 


incentor. lpse enim nunc nos ut. peccemus instigat, 
ipse etiam, cum peccaverimus, accusat. Si ergo. in 
vita priveniaimus eum, et ipsi nostri accusatores 
simus, nequitiam diaboli inimici nostri et accusa- 
toris effugimus. Sic enim et alibi propheta dicit : 
Dic tu iniquitates tuas. prior, ut. justificeris , » eic. 
Hinc sane quivis: ab omui priejudicata. opinione 
liber colliget multum ab heterodoxorum doctrina 
abfuisse Origenem, quippe qui eum Ecclesia catho- 
lica Romana docet vere poenitentem non erubescere 
debere omnia peccata sua etiam occulta non solum 
Deo, sed etiam sa»cerdoti iudicare, et medicinam 
ab eo qu:erere; 

(49) Et imponant ei manus, Ex memoria laudat 
Origenes verba Jacobi apostoli qui secundum omnia 
exemplaria scripsit : « el orent super eum. » 

(43) Codex Sangerm., « venis. » Libb. editi, « ve- 
netis. » l'aulo post idem ms. codex, «in mortem 


ORiGENIS 


4?U 


5. Sed videamus quid etiam de his qua nuper 
recitata sunt, sentiendum sit *5 : « Si aptem, inquit, 
auima una peccaverit nolens ex. populo terra, fa- 
ciendo unum ab omnibus mandatis Doinini quod 
uon fiet, οἱ deliquerit, et notum factum fuerit. ilii 
peccatum quod. peccavit, adilucet donum suum ca- 
pram de hoedis, feminam sine macula adducet pro 
peccato quod. peccavit. » Et omnem post hzc sa- 
crificii ritum , sccundum qvuod supra exposuimus, 
enarravit. De anima quam sub peccato factam di- 
cit offerre, qualiter sentiendum sit, in superioribus, 
prout potuimus, explauavimus : quod vero in hoc 
loco addidit, dicens : « Anima si peccaverit ex. po- 
pulo terrx, » non nihi videtur otiosum. Quis enim 
dubitaret, quin ea qua dicit lex, ad animas, vel ad 
populum, qui sunt in. terra, dicerentur ? Quid ergo 
necessarium fuit, ut ad hoc. quod dixit : « Anima 
una $i peccaverit, » adderet : « Ex populo terrze? » 
Sed videndum est, nc forte ad distinctionem alte- 
rius populi qui non est de terra, liec. anima ας 
peccaverit (48), de populo terr: esse dicatur, Ne- 
que enim convenire dictum hoc potest illi, qui di- 
cebat **: « Nostra autem conversatio in coelis e.t, 
unde οἱ Salvatorem exspectamus Dominum Je- 
sum. » Quomodo ergo istam animam merito dixerim 
de 199 populo terre, quie nihil hahet commune 
Cum terra, sed tota in culis est, et ibi conversatine 
ubi Christus est in dextera Dei. sedes, quo et ree 
dire desiderat, et esse cum Christo, multo enim 
melius ", scd permanere in carne necessarium 
ducit (49) propter nos? Πο cnim anima que pec- 
cat, de populo terrae est, faciens unum ab omnibus 
mandatis. Domiui, quod non (iet. Diu me io. hoc 
seriuone quidam stupor attonitum tenuit. Non enim 
consequenter dictum video quod peccaverit anima, 
el fecerit unum ex mandatis Domini quod non fiet, 
Si enim mandatum Domini est, quomodo fieri non 
debuit, cum utique ad hoc dentur mandata Do- 
mini, ut. fiant? Et quomodo lic dicitur peccasse 
anima (50) qux fecerit unum de mandatis Domini, 
quod non fiet? Et fortassis aliquibus videbüur er- 
ror elocutionis per interpretes factus : sed mibi 


D curiosius inquirenti compertum est omnes inter- 


"' Philipp. 1, 33, 95. 


Christi baptizaris. » Libb. editi, « in morte Christi 
baptizaris. » 

(44) Instructus sis. Deest in antea editis, ε sis, » 
al reperitur in. codice Sangermanensi. 

(45) Libb. autea editi, « ponat quis pro amicis 
suis, panes similagineos, » etc., at mss. ut in noe 
stro textu, 

(46) Pronomen «tui» deest in antea editis, sed 
reperitur in. codice Sangerimaneusi. 

(47) Idein codex Saugeri., « obtuleris et hoc modo 
invenieris. » 

(48) Idem codex, « peccaverit. » Libb. editi, « pee. 
cavit. ) 

(49) Ilem codex, « ducit. » Libb. editi, « dicit. » 

(50) Mss., «anima. » Libb. editi, «animam.» 
Paulo post mss., « error elocutionis per interpre- 
tes factus, » Libb. editi, « errorem locutionis per 
interpretes factum. » 
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pretes similiter protulisse, et ideo non elocutionis A mandatum quomodo vel taurorum. vel. agnorum 


error, sed profundioris intelligenti requirendus 
est sensus. lu quantum ergo nobis occurrere po- 
test, Ίντο milii videtur absolutio, Mandata Domini 
quaedam datà sunt ut fiant , quzdam ut non fiant, 
Sed ea qu: lieri debent, necessitas poposcit hura- 
B3, ut iuserta illis proferrentur, qux fieri non de- 
berent. Verl gratia, ut de his ipsis qua nunc ba- 
bemus in manibus sacrificiis proferamus exemplum, 
agnus immolari jubetur in Pascha 15, non quod vere 
agni hostiam per singulos annos requireret Deus, 
sed quod designaret. (54) immolari dehere illum 
aguum, qui tolfit peccatum mundi. Hoc ergo (icri 
voluit , illud noluit. Sie enim per Isaiam dicit ?* : 
« Quo mihi multitudinem — sacrificiorum — ves:ro- 
rum, dicit Dominus? Plenus sum holocaustis aric- 
tom, εἰ adipem agnorum, ct sanguinem hircorum 
et taurorum nolo. » Audisti quomodo non vult hos- 
tiam arietum, nec adipes agnurum? dedit tamen 


Ἐκ tor Ὠριγένους εἰς có Λευϊτικόν. — — "Aaó 
τῆς εἰς τὺ Λευϊτικὸν ὁμιλίας δευτέρας, εὐθὺς 
μετὰ τὴν ἀρχή». 

M, νοῄσαντες (4) δὲ διαφορὰν Ἰουδαῖσμοῦ ὁρα- 
«o9 χαὶ Ἰουδαῖσμοῦ νοητοῦ, τουτέστιν Ἰουδαῖσμοῦ 
φανεροῦ χαὶ Ἰουδαϊσμοῦ τοῦ Ev χρυττῷ, οἱ ἀπὸ τῶν 
ἀθεωτάτων (53) χαὶ ἀσεθεστάτων αἱρέσεων , εὐθέως 
διέστησαν ànb τοῦ Ἰουδαϊσμοῦ, καὶ τοῦ Θεοῦ τοῦ 
όντος ταύτας τὰς Γραφὰς, χαὶ .ὅλον τὸν νόµον, xa 
ἀνέπλασαν ἕτερον θεὸν παρὰ τὸν δεδωχότα τὸν νόμον 
zal τοὺς προφήτας, παρὰ τὸν ποιῄσαντα οὐρανὸν xai 
γὴν. Τὸ δὲ οὐχ οὕτως ἔχει, ἀλλ' ὁ δεδωχὼς τὸν νό- 
μον, δέδωκε xai τὸ Εὐαγγέλιον ' ὁ ποιῄσας τὰ βλε- 
πύμενα, δέδωχε xai τὰ μὴ βλεπόµενα. Οὕτω δὲ ἔχει 
συγγένειαν, ὥστε τὰ ἁόρατα τοῦ θεοῦ ἀπὸ χτίσεως 
χύσµου τοῖς ποιήµασι νοούµενα καθορᾶσθαι. ΣυγΥγέ- 
γεαν ἔχει xal τὰ βλεπόµενα τοῦ νόµου xoi τῶν 
προφητῶν πρὸς τὰ pij βλεπόμενα, ἀλλὰ νοούµενα 
οὗ νόµου xal τῶν προφητῶν. Ἐπεὶ οὖν συνέστηχεν 
ἡ Γραφὴ xal αὐτὴ οἰονεὶ ἐκ σώματος μὲν τοῦ βλε- 
fop£vou, φυχῆς δὲ τῆς ἓν αὑτῷ νοουµένης xai κατα- 
λεμόανοµένης, xaX πνεύματος τοῦ κατὰ τὸ ὑποδεί- 
ἵματα, xal σχιὰν τῶν ἑπουρανίων * φέρε, ἐπιχαλεσά- 
μενοι τὸν ποιῄσαντα τῇ Γραφῇ σῶμα xal φυχὴν καὶ 


hostia deberet offerri. Sed qui legem spiritaliter 
intelligit, spiritaliter h:ec quirit offerre. Si vero 
quis (52) secundum spectem mandati carnalis ob- 
tulerit, hxc est anima una ex populo terr», qua 
peccavit nolens faciendo unum ab omnilus nranda- 
tis Domini quod non fiet, οἱ deliquit, et ideo ad- 
jungit in subsequentibus *? : « Et cum notum factum 
fuerit illi peccatum quod peccavi!, adducet munus 
suum ante Dominum (55). » Debet enim munus of- 
ferre anima, cum ei innotuerit, quia Deus non 
quarit carnale sacrificium : quia « sacrificium Deo 
est spiritus contribulatus *!. » Notum fit ergo ei 
peccatum suum, cum didicerit a Domino dicente 8: 
« Misericordiam malo quam sacrificium; » et cum 


B agnoverit immolare sacrificium laudis in Ecclesia, 


et reddere Altissimo vota sua, per Christum Domi- 
num nostrum, cui laus et gloria in ssecula szculo- 
rum. Ámen. 


Ex Origenis Commentariis in Leviticum. — E se- 
cunda ín Leviticum homilia, statim α principio. 


Judaismi qui oculis videtur, et ejus qui mente 
percipitur, hoc est Judaismi mauifesti et Judaismi 
occulti discrimen cum non intelligerent impii et 
omAi exsecratione digni haeretici, statim a Judaismo 
et harum Seripturarum totiusque legis auctore Deo 
defecerunt, et alium Deum ab eo qui legem οἱ pro- 
phetas dederat, quique coelum et terram fecerat, 
confinxerunt. Quod certe alienissimum est. Qui enim 
dedit legem Deus, dedit et Evangelium ; qui fecit 
ea qua videntur, dedit et ea qux oculis non cer- 
nuntur; οἱ cognationem habent inter se qua vi- 
deutur, et qu: non videntur. Eam autem cogna- 
tionem liabent, ut invisibilia Det a creatura mungt 
per ea qua facta sunt, intellecta 193 conspician- 
tur. Cognationem habent quie. videntur in lege et 
prophetis, cum iis quide non videntur, sed intelli- 
guniur in lege ct prophetis. Cum igitur constet 
Scriptura quoque ipsa velut ex corpore quod cer- 
nitur, et ex anima, qua in ipso intelligitur ei cons 
cipitur, et ex spiritu secundum cxenplaria et um- 
bram celestium, age, eo invocato qui Scripturae 


χνεῦμα, σῶμα μὲν τοῖς πρὺ ἡμῶν, ψυχην δὲ ἡμῖν, p corpus, animam et spiritum fecit, corpus iis qui nos 


ανεῦμα δὲ τοῖς Ev τῷ μέλλοντι αἰῶνι χληρονοµῆσουσι 
ζωὴν αἰώνιον, καὶ μέλλουσιν Ίχειν ἐπὶ τὰ ἐπουρά- 
ία, xai ἀληθινὰ τοῦ νόµου, ἐρευνήσωμεν οὐ τὸ 
Ἱράμμα, ἀλλὰ τὴν φυχην ἐπὶ τοῦ παρόντος. El δὲ 
elol τέ ἔσμεν, ἀναθησόμεθα (56) χαὶ ἐπὶ τὸ πνεῦμα, 
χατὰ τὸν λόγον τὸν περὶ τῶν (51) ἀναγνωσθεισῶν 
ῥνειῶν. 

7 Exod. χι]. 7? 154. 1, 11. ** Levit, iv, 28. 


(51) Codex Sangerm., « designaret, » et paulo 
post, «qui tollit peccatum mundi. » Libb. editi, 
t significaret. . . . qui tolleret peecata mundi. » 

52) (dem codex ws., « quis, » et iufra, « lizec est 
anima. » Libri editi, « quie, » et infra, « hec anima.» 

(53) Idem codex, « Dominum. »Libb, editi, « Deum.» 

(54) Νσήσαντες. Huet. editio in. margine habet 


5! Psal, r, 19. 


praecesserunt, animam nobis, spiritum iis "qui im 
futuro sz:culo vitam zslernam possidebunt , et ad 
celestia , veritatemque legis venturi sunt; ani- 
mam, non litteram in prasenti investigemus : οἱ 
vero tantum efficere possumus, juxta rationem 
sacrificiorum , quz modo lecta sunt, ad spiritum 
ascendamus. 


53 Osec vi, 6, 


νοµίσαντες. 
(55) Οἱ ἀπὸ τῶν ἀθεωτατων, etc. Marcionitas, 
eorumqe asseclas lacessit. HuETIUS. 
(56) Ἀγαδησόμεθα. Wuetius malebat ἀναδησώ- 
a. 


(91) Tóv περὶ τῶν, etc. Sic Philoc 1$. In libris 
aniea editis deest, τόν. 
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De eo quod scriptum est 9* : « Si autem anima pecca- 
rerit, el audierit vocem juramenti, et hic testis sit 
aut viderit, aut conscius fuerit, si non indicaveril, 
el ipsa accipiet peccatum ejus. Et anima quecun- 
que letigerit omnem rem immundam, aut morlici- 
num, aul a [era captum, » etc. 


1. De sacrificiis qux offeruntur ab his qui per 
ignorantiam, vel qui non voluntate. peccaverint, 
sermo est. Unde et in superioribus, cum de pontill- 
cis sacrificiis (58) diceremus, observavimus non 
esse scriptum de eo, quia ignoraverit, Sed si quis 
beue meminit eorum qux dicta sunt, p;test nobis 
dicere, quia sacrificium quod pontificem pro pecca- 
to diximus obtulisse, figuram Christi tenere posni- 
mus, et conveniens non videbitur ut. Christus qui 
peccatum nescit, pro peccato (59) dicatur obtulisse 
sacrificium, licet per mysterium res agatur, et idem 
ipse pontifex, idem ponatur et hostia. Vide ergo si 
ei ad lioc possumus hoc modo occurrere, quia Chri- 
stus peccatum. quidem nou fecit, peccatum tamett 
pro nobis factus est : dum qui erat in forma Dei, iu 
forma servi esse diguatur : dum qui immortalis est, 
moritur, et impassibilis patitur, et. invisibilis vide- 
tur, et quia nobis hominibus vel mors, vel reliqua 
onris fragilitas in carne ex peccati conditione su- 
perducta est : ipse etiam qui in similitudinem ho- 
minum factus est, et liabitu repertus ut homo, 
Sine dubio pro peccato quod ex nobis susceperat, 
quia peccata nostra portavit, vitulum immaculatam, 
hoc est carnem íincontamiuatam obtulit hostiatn 
Dco. Sed quid faciemus de eo, quod In sequentibus 
jungitur? Ubi enim dicit ** : « Si quidem pontifex 
qui unctus est, peccaverit, » ibi additur : « Ut ρο- 
pulum faceret peccare, offeret pro peccato suo. » 
Quomodo ergo conveniet ut quia per carnem suam, 
quam suscepit ex nobis Jesus, ipse peccatum factus 
δι, peccare fecerit populum? Ausculta et de hoc, 
$i forte cum aliqua consequentia (60) possumus 
respondere. Passio Christi credentibus quidem vi-« 
tam, mortem vero non credentibus confert. Quam- 
vis euim salus gentibus sit per crucem ejus et justifi- 
catio, Jud:zis tamen interitus est et condemna- 
tio. Sic enim et Scriptum est in. Evangelio (61) * : 
« Ecce lic natus est ad ruinam et resurrectionem 
multorum. » Et hoc modg per peccatum suum, hoc 
est per carnem in crucem actam, in qua nostra 
peccata susceperat, nos quideni credentes liberavit 
a peccato; popuium vero non credentem peccare 
fecit, quibus a.| incredulitatis malum, etian saeri- 
legii (62) accessit. impietas. Et hoc modo. pontifex 
iste per suum peccatum peccare populum fecit, dum 


*! Levit, v, 1 et seqq. ** Levit. 1v, δ. ** Luc.it, 


(58) Codex Sangerm., « sacrificiis. » Libb. editi, 
« sacrific o. » 

(99) Libb. antea editi, « vero Christo qui pecca- 
lum nescit, ut pro peccato, » sed is. Sangerni. ut 
m nostro textu. 

(60) Libb, editi, « cum aliqua consonantia, » 
Codd. Deccensis et Sangerm. ut in nostro textu. 

(01) Codex Sangermauensis, « in Evangeliis. » 


ORIGENIS 
A in carne positus, οἱ teneri potuit, οἱ occidi. Nam 
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ponamus, verbi gratia, si Dominus majestatis non 
venisset in carne, non arguissel Judzxos, non eis 
fuisset gravis etiam ad vivendum, non utique teneri 
potnisset, neque ad mortem tradi; nunquam sine 
dubio venisset sanguis ejus super ipsos, et super 
filios eorum. Sed quia venit in carne, et pro nobis 
peccatum factus est, et lhi:ec pati potuit, idcirco ipse 
dicitur peccare populum fecisse, qui fecit eum in 
se posse peccare. 

9. Sed videamus jam (65) quid agit et ista 1394 
aniaa, (18 audit vocem juramenti, et testis. ext, 
vel quz vidit aliquid et conscia est; et non indi- 
cat; ex quo accepit etiam ipsa peccatum »jus sine 
dubio, qui inique aut egit aliquid, aut juravit, Hoc 
etiam secundum historiam nos aedificat, οἱ docet, 
ne unquam in peccatis alterius polluamus consciea- 
tias nostras, ne consensum niale age:itibus prabea- 
mus, Consensum autem dico, non solum pariter 
agendo, sed etiam que illicite gesta sunt, reticendo.- 
Vis autem scire quia consentiant. hxc etiam. evane 
gelicis preceptis ? Ipse Dominus dicit δὲ: « Si vi« 
deris fratrem. tuum peccare, argue eum inter te e£ 
ipsum solum. Si te audierit, lucratus es fratrem 
tuum. Quod si te non audierit, adliibe tecum alios 
duos, vel tres. Quod si nec ipsos audierit, dic Ecele- 
si». Si vero nec Ecclesiam audierit, sit tibi sieet 
etlinicus et pub'icanus. » Sed evangelicum praec«- 
ptum in eo perfectius datum est, quod indicandi 
peccati (64) modum disciplinamque eonstituit. Nee 
vult enim te, si forte peccatum videris fratris tui, 
continuo evolare ad publicum, et proclamare pase 
sim, 46 divulgare aliena peccata : quod esset utique 
non corrigentis, sed potius infamantis. Solus, in- 
quit, iriter {ο et ipsum solum corripe eum. Ubi enim 
servari sibi mysterium viderit ille qui peccave- 
rit (65), servabit et ipse emendationis pudorem. St 
vero diffamari se videat, illico ad denegandi impu- 
deutiam convertetur ; et non solum non emendave« 
ris peccatum, sed οἱ duplicaveris. Disce ergo es 
Evangeliis ordinem. Primo, inquit, solus inter te «t 
ipsum. Secundo adhibe tecum alios duos, vel tres. 
Quare duos vel tres? « [n ore enim, inquit *', duo» 


' rum, vel trium testium stabit omne verbum. » Quo- 


D 


94. 


niam quidem tertio correptionem mandat ad Ee 
clesiam deferendam, secundo vult duos, vel tres 
testes adhiberi ; quibus prasentibus correptus, si 
emendare se non vult, cum ad Ecclesiam delatum 
fuerit ejus peccatum, possit duobus adhibitis teati« 
bus confutari : frequenter enim accidit, ut. voleag 
quis evangelicum implere mandatum, calumniator 
videatur si crimen deferat ad Ecclesiam, et deficiat 


** Μο], xviit, 15, 16. 57 ibid. 


(62) Codd. Cadomensis et Sangerm., « sacrilegii.» 
Libh. editi, « sortilegii. » 

(65) Videamus jam, eic. Citatur hic locus ab Joa 
Aurelian. lib. 1 De instit. laic., cap. 18. 

(64) Codex Sangerm., « peccati. » Libb. editi, 
ε peccatum. » 

(65) Idem mis., « peccat. » 
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testibus. Ne ergo hoc accidat, ide:rco duos vel tres Α passa est, et crogavit omnem substantiam. suam in 


testes in secunda conventione jussit adhiberi. Cum 
ergo Evangelii (66) tale mandatum sit, et lex prieci- 
piat quia si tacuerit, accipiet peecatum ejus : scien- 
dum est, quod si quis ea quz videt in delicto pro- 
ximi sui, vel non indicat secundum regulam supe- 
pius datam, vel in testimonium vocatus, non quie 
vera sunt dixerit, peccatum quod commisit ille 
quem celat, ipse suscipiet, et poena commissi revol- 
vetur ad conscium. Sufficienter ergo in hoc capite, 
jpse nos sliflicavit textus historie. Puto tamen 
quod et illa anima, qu:e legit fcriptum in lege Dei, 
quia « juravit Dominus, nec eum poenitebit, tu es 
sacerdos in z:eternum secundum ordinem Melchise- 
dech **, » audit vocem juramenti, ut faciunt Scribe 
et Phariszi semper hzc meditantes, sed taceut, et 
enuntiare ad. populum nolunt, ne Christi testentur 
adventum. Propterea ergo ipsi accipient peccatum, 
in quo non enuntiantes ad populum qua vera sunt, 
peccare faciunt (67) Israel. 

9. Post bxc alia lex promulgatur. « Anima, | in- 
quit **, qu:zcunque tetigerit omnem rem iminundam, 
aut morticinum iumentorum immundorum, et la- 
tgerit eum, et inquinatus est, aut si tetigerit ab 
immunditia hominis, ab omni immunditia, ex qua 
imquinetur, » etc. Hxc quidem apud Judzos inde- 
tenter satis et inutiliter observantur. Utquid enim 
immundus habeatur qui coutigerit, verbi causa, 
smimal mortuum, aut corpus hominis defuncti ? 


Quid si prophet; corpus sit? quid si patriarchz, 
C 


το etiam ipsius Abrahz corpus? quid sí et ossa 
Bamuelis contigerit, immundus erit? Quid si. Elis:ei 
0852 contingal qua et mortuum suscitant ? Immuu- 
dus erit ille qui contingit, et immundum faciunt 
«2 propheta etiam illain ipsum, quem a mortuis 
suscitani? Vide quam inconveniens sit Judaica in- 
wlligentia: Sed nos videamus primo quid sit tan- 
gere, et quis sit tocius qui faciat immundum. Aposto- 
iss dicit ** : « Bonum est homini mulierem non tan- 
gere. » Hic tactus immundus est; hoc est euim 
illud, quod Dominus in Evangclio dixit δὲ: « Si 
quis viderit mulierem ad concupiscendum, jam mo- 
(hatus est eam in corde suo. » Tetigit enim cor 
(us concupiscentiz vitium, et immunda facta est 
inima ejus. Si quis ergo hoc modo tangit aliquam 
rem, id est vel per mulieris concupiscentiam, vel per 
pecunise cupiditatem, vel alia quolibet peccati desi- 
éderio, immundum tetigit, et inquinatus est. Oportet 
ergo te si quid tale contigeris, scire quomodo offe- 
ras sacrificium, secundum ea qus in superioribus 
memoravimus, ut mundus ο[Ποί possis. Vis tibi 
ostendam qux est. anima quz tetigit immundum, 
εἰ immunda facta est, et rursum tetigit :nundum, 
et facta est inunda? Illa quz profluvium sanguinis 


0 Psal. cix, 4. ** Levit. v, 2, 5. 
$9, 10 et 56η. ?* l Tim. v, 6. 9 Psal. xxxv, 7. 
(06) Cum ergo Evangelii, etc. Exstat hic locus 
3pud Jonam Aurelian. lib. 1 De instit. ldic., cap. 18. 
67) ldem, « faciunt ; » libb. editi, « faciant, » 
pH Idem wms., « contigerit. » Libb. editi, « coin- 
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medicos, nec aliquid proficere potuit, per immun- 
ditiam peccati in hoc devoluta est. Tetigerat enim 
peccatum, οἱ idcirco flagellum carnis acceperat. 
Sed postquam fide plena tetigit fimbriam Jesu, stetit 
fluxus sanguinis ejus, et repente facta est munda, 
qua: ante per tantum tempus viait immunda. Et quem- 
admodum cum tetigis-et Dominum et Salvatorem, 
195 dixit ipse ** : « Quis me tetigit ? Ego enim 
sensi virtutem exisse de me ; » illam sine dubio 
virtutem, qux mulierem sanaverat, et fecerat eam 
mundam, sic intelligendum est, quia si quis conti 
gerit (68) peccatum, exeat ex ipso peccato virtus 
quadam maligna, quz eum qui se contigit faciat 
immundum, et loc est vere contigisse immundum. 
Simili ratione etiam de morticino hominis, vel de 
morticino pecoris mundi aut immundi dicendum 66... 
Morticinum namque hominis contingit is qui in pec- 
calis suis mortuum quempiam vel sequitur, vel iini- 
tatur. Sed quia singulorum (69) differentize requi. 
rendz sunt, singula recenseamus. Ilominis mortici. 
num, sicut supra diximus, illud possumus dicere, 
quod Apostolus ad Corinthios dicit : « Scripsi, in- 
quit **, vobis in epistola, ut non comimisceamini 
fornicariis; non utique fornicariis hujus mundi, aut 
avaris, aut rapacibus, aut idolis servientibus, alio- 
quin debueratis de hoc mundo exisse. Nunc autem 
scripsi vobis, ut non commisceamini, si quis frater 
nominatur fornicalor, aut. immundus, aut avarvs, 
aut idolis serviens, aut maledieus, aut ebriosus, aut 
rapax, cum hujusmodi nec eibum sumere.» Illu! 
est ergo hominis morticinum contingere, qui ei se 
socium saltem in cibo prabuerit, qui in Christo ho- 
mo effectus, rursum in peccatis est mortuus. Nam et 
illa vidua, de qua dicit Apostolus **, « qua in deli- 
ciis vivens mortua est, » morticinum hominis dici 
potest. Sed et animalia morticina nibilominus qua 
sunt in Ecclesia, requirenda sunt. Si simpliciores 
quique ad hoc quod nihil prudenti: egerunt, etiam in 
peccatorum sordibus volutentur, los si quis sequa- 
tur, vel tangat eo tactu quo supra exposuimus, inor- 
ticinum animalium (70) tetig:t. Quod autem Eccle- 
eia liabeat et animalia, audi quomodo dicit in Psal- 
mís?*: « llomines ct jumenta salvos facies, Domine.» 


D Mi ergo qui verbi Dei et rationabilis instituti stu- 


dium gerunt, honiines appellantur. Qui vero absque 
hujusinodi studiis vivunt εἰ scientize exercitia non 
requirunt, fideles tamen sunt, animalia quidem, sed 
munda dicuntur. Sicut enim sunt quidam howi- 
nes Dei, ila sunt quidam et oves Dei. Scri- 
ptum est. enim quia Moyses non erat ovià Dei, 
sed homo Dei. Et Elias non erat ovis Dei, sed 
liomo Dei. Sic euim ipse dicil ** : « Si homo Dei 
$um ego, descendat Ignis de caelo et consumat te, 
*! Matth. v, 28. ** Luc. vit, 46, ** 1 Cor. v, 


tigit. » 
(69) Idem ms., « sed si singulorum, » ctc. 
(70) Idem ms., « animalium. » Libb. edui, « ani 
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15 


421 


ORIGENIS 


423 


et quinquaginta luos. » Vis autem (71) audire de A aliquid de istis, pronuniiet. peccatum quod. pecca- 


ovibus Dei ? Dicitur per proplietam  : « Oves mez, 
oves sanctse sunt, dicit Dominus, » Et iterum Sal- 
vator dicit in Evaugelio δις « Oves mes: vocem 
meam audiunt. » Et non. puto quia dixisset de ho- 
minibus,quia vocem imneam audiunt liomires , sed 
oves, Sed hec qui habet aures audiendi audiat, 
quomodo vocein audiunt oves, homines autem ver- 
bum (72) ejus audiunt Ista ergo sunt aniinalia mun- 
da quidem propter Cliristum, morticina autem pre- 
pter peccatum. Quas si. quis tetigerit, hoc. est, si 
secutus fuerit quis in peccato, immundus erit. Et si 
quis hbu/usmodi hominis morticinum contigerit, id 
est ejus qui secundum rationem viveus, primo, et 
in verbo Dei semetipsum exercens, postinodum de- 
cidit in peccatum ; si quis eum sequatur aut imi- 
tetur, hominis contingit morticinum, et erit iim- 
mundus, Sed et a fera eaptum si contigeris, iin- 
immundus eris. Qus est fera? leo est, au lupus, qua 
rapit homines, vel. jumenta ? Illa, credo, fera est, 
de qua dicit Petrus apostolus **, « quia adversarius 
vester diabolus, sicut leo rugiens circuit, qu:erens 
quem transvoret (75). Cui resistite fortes in. fide. » 
Et rursum de quibus dicit apostolus Paulus ! : « lu- 
trabunt enim post discessum ineum lupi rapaces, 
non parcentes gregi. » Ab istis ergo fcris si captum 
videris, noli eum sequi, noli contingere, ne et tu 
cificiaris immundus. Sunt praeterea et alia immunu- 
da animalia, quorum morticinum velat. contingi. 
Ilumunda  agiimalia sunt homines, qui extra. Chri- 
$tum sunt, in quibus neque ratio, neque religio ulla 
est. Horum ergo omnium imorticiua, id est peccata, 
si videas, dicit tibi legislator, ne contigeris, ne ad- 
tamineris (74), ne attrectaveris. Et iste sunt imunun- 
diti, quxe merito fugienda :uut. Hoininis autem ta- 
cium noli refugere vel mortui corporis, cui magis 
sepultura religiose deferenda est. Judaicie iste sunt 
οἱ inutiles fabulz, speciem quidem pietatis haben- 
tes, viriuteni vero. ipsius denegantes, Príma ergo 
lex de iminunditiis data est. Si quis juramenti ali- 
cujus vel delicti testis fuit, et non indicavit (75), 
et per hoc immundus quodanunodo effectus est 
etiam ipse societate peccati. Secunda lex, qua 
contingere immundum aliquid ac morticinum ve- 
tatur. 

4. Tertia nunc lex promulgaiur hujusmodi: « Et 
a nima , inquit*, qui juraverit, pronuntians labiis 
suis malefacere, aut beuefacere. secundum omnia 
quaecunque dixerit. homini eum juramento, et la- 
luerit eum, οἱ hic cognoverit, οἱ peccaverit. unum 


98 Joau. x, 97. 
5 I]. Cor. xii, 10. 


*' Ezech. xxxiv. 
cxviit, 106. * Bom, vin, 15. 


(71) Libb. editi, « enim, » sed mss., « autem. » 
julra codex Sangerm., « et nos puto quia dixisset.» 
Lib, editi, « et non puto eum dixisse. »- u 

v2) Codex Saugerm. « verbum. » Libb. editi, 
€ verba. » 

(76) ldem ms,, « transvoret. » Libb. editi, « de- 
τογο. ) 

(149) Fem ms, « adtaminaveris. » Libb. editi , 


*? | Petran, 8. 
* Deut. xxNti 59. 


vit, οἱ offeret pro his quz deliquit Domino pro pee- 
cato quod peccavit, feminam de ovibus, » etc. Quo- 
modo quidem si pronuntiavero labiis meis, vel 
juravero benefacere, et non faciam , peccati. reus 
sin, difficultas non est ostendere : 196 quomodo 
autem si jurem vel pronuntiem malefacere, et non 
fecero, peccaverim, verbo assignare difficile est. 
Ahsurdum enim videtur, verbi gratia, ut si per ira 
cundiam dixero me hominem occisurum, et non fe- 
cero, ne pejerare (76) aut. fallere. videar, cogar ad 
explendum opus, quod temere et illicite prowisi. 
Quseramus ergo qua sit res, in qua, si promittimus 
nos malefacere, et ΠΟΠ fecerimus , peccamus ; sl 
vero fecerimus, excusemur a peccato, ut rationa- 
hiliter stare przcepti veritas possit. Quantum in 
hoc loco intelligendum videtur, malefacere ad ver- 
sari alicui est, et uon indulgere ei ut faciat quod 
vult. Et nos ergo cuim. venimus ad Deum, et vove- 
inus ei nos in castitate servire, pronuntiamus la- 
biis nostris et juramus nos castigare carnem no- 
stram, vel male ei facere, atque in servitutem eam 
redigere, ut. spiritum salvum facere possimus. Sic 
euim οἱ ille jurasse se dixit, qui ait?: « Juravi, et 
sinüui servare omnia praecepta tua. » Quia ergo 
carnis vox est, qux dicit * : « Non enim quod volo 
ago, sed quod odi illud facio, » afflicta sine dubie 
ab spiritu, et coarctata (77) est ; resistit enim et re- 
pugnat adversum spiritum, et nisi inale ei flat, ut 
affligatur et infirmetur, non potest dicere spiritus*: 
« Cum infirmor, tuuc potens sum. » Huic ergo caroi 
resistenti et repugnanti adversum spiritum, si quis 
juraverit οἱ pronuntiaverit malefacere, et »flligere 
ac macerare eam, et non fecerit, peccati reus est, 
in quo juravit cruciare se carnem suam , et servi» 
tuti. subjicere, et non. fecit, Eodein autem jura- 
mento et spiritui decernit. benefacere. lu quo eniin 
carui malefacit, spiritui benefacit. Si quis ergo hoe 
jur»verit, et non fecerit, peccati efficitur reus. Vis 
auteni scire quia nec potest uni eorum benefieri, 
nisi alii malefeceris, audi etiam Dominum ipsum di- 
centem * : « Ego occidam, et vivere faciam. » Quid 
occidit Deus? Carnem utique. Et quid vivere facit? 
Spiritum sine dubio. Et rursum in sequentibus df- 
cit" : « Percutiam, et ego sanabo. » Quid percutit? 
Carnem. Quid sanat? Spiritum. Prorsus ut illa dcfl- 
ciat, iste proficiat; ut faciat te mortificatum «arue, 
vivificatum spiritu; ne forte et tu mente servias legi 
Dei, carne autem, si mortificata non fuerit, obstrin- 
garis (78) legi peccati. Si ergo istum ordinem pro- 

! Act. xx, 29. 3 psal. 
! ibid. 


* Levit. 111, 4 οἱ seqq. 


c dtamineris. » 

(13) Codd. Sangerm. et Gemetic., « indicavit. » 
Libb. editi, « indicabit. » 

(16) Cod. Sangerm., « pejerare. » Libb. editi, 
€ perjurare, » 

(77) Idein. ms., « coarctata., » Libb. editi, « coer- 
cila. » 

(78) In cod. Sangerm. deest « obstringaris. » 


499 


IN LEVITICUM 1t1IOMILIA Ill. 


430 


miseris, el. servare non quiveris, andi quid legis A dem, id est divinitatis ejus secreta velabat; renibus 


ordo precipiat : « Si peccaverit, inquit *, unum 
aliquid de istis, pronuntiet peccatum quod pecca- 
vit (79). » Est aliquod iu hoc mirabile secretum, quod 
jubet. pronuntiare peccatum. Etenim. oinni genere 
pronuntianda suut, et in publicum proferenda cun- 
eta quz gerimus (80). Si quid in occulto gerimus, 
si quid in sermone solo, vel etiam intra cogitatio- 
nam secreta eommisimus, cuncta necesse est pue 
blicari, euncta proferri : proferri autem ab illo qui 
el aceusator peccati est et incentor. lpse enim 
Ἡπηο nos ut peccemus instigat, ipse etiam cum 
peeeaverimus accusat. Si ergo in vita prxveniamus 
eum, et ipsi nostri aecosatores simus, nequitiam 
diaboli inimici nostri et accusatoris effuginus. Sic 
enim et alibi propheta dicit : « Dic tu, inquit 5, ini- 
quitates tuas prior, ut justi(iceris. » Nonne evi- 
denter mysterium de quo tractamus ostendit, cum 
dicit : Dic tu prior? ut ostendat tibi quia prxve- 
nire illum debeas, qui paratus est ad accusandum. 
Tu ergo, inquit, dic prior, ne te ille przveniat : 
quia si prior dixeris, οἱ sacrificium poenitenti» ob- 
tuleris, secundum ea qua iu superioribus diximus 
offerenda, et tradideris carnem tuam in interim, 
οἱ spiritus salvus fiat in die Domiui, dicetu? et tibi, 
quia percepisti οἱ tu in vita tua. mala, uunc vero 
hic requiesce. Sed et David eodem spiritu loquitur 
In Psalmis, et dicit 19: « Iniquitatem meam notam 
leci, et peccatum meum non cooperui. Dixi, Pro- 


auntíabo adversum me injustitiam meam, et tu re- ς 


misisti impietatem cordis mei. » Vide ergo quia 
pronuntiare peccatum , remissionem peccati mere- 
tur. Praventus enim diabolus in accusatione, ultra 
hos accusare non poterit; et si ipsi nostri simus 
secusatures, proficit nobis ad salutem; si vero ex- 
tpectemus ut a diabolo accusemur, accusatio illa 
tedit nobis ad poenam ; habebit enim socios in ge- 
benna, quos convicerit criminum $s0cios. 

5. Multum erit nunc hostiarum diversitates, et 
sacrificiorum ritus, ac varietates exaequi, et longe 
adierius operis, quam ejus verbi, quod in communi 
wditorio vulgus excipiat. Verum ut aliqua in traus- 
tursu perstringere videamur, omnis quidem ροής 
bostia quie offertur, babet aliquid forma et ima- 
ginis Christi. In ipsum namque omnis hostia reca- 
pitulatur, in tantum ut postquam ipse oblatus est, 
oinnes hostiz cessaverint, quie eum in typo et um- 
bra praecesserant ; de quibus, prout potuimus, in su- 
perioribus quomodo vitulus (81) a pontifice oblatus , 
sive in 1aunere, sive pro peccato, fermanf'ejus habe- 
rei, ostendimus. Adipes vero qui offeruntur in mune- 
re, operientesinteriora et renibus cohzrentes, potest 
$:ucla illa ejus anima intelligi , qux interiora qui- 


* Levit. v, 5. 


(19) Si peccaverit, etc. Citat. liunc locum Jouas 
Aurelian. lib. 1 De instit. laic., cap. 16. 

80) Libb. editi, « que egerimus, si quod in oc- 
ento gerimus, si quod, » etc., sed cod. Sangerm. 
ut jn nostro textu. 


? [sa.xLi, 260. 1* Psal. xxxii, 1. 


autem, hoc est corporali materiz, qua ex nobis caste 
sumpta fuerat, cohzrebar; et media inter carnein 
Deumque posita, deificandam (82), sanetificandam 
197 sacris altaribus, et divinis ignibus illustran- 
dam et conservandam secum .ad colos, naturam 
carnis imponit. Renunculi àutem ignibus traditi, 
quis dubitet quod nullos in Christo fuis:e indicent 
genitalium partium motus? Quod vero de sanguiue 
hostize septies ante Dominum sacerdos respergere 
memoratur, evidenter sancti Spiritus virtus. sep- 
templicis grati: (85) sub mysterio designatur. 
Quatuor cornua altaris, qua sanguine liniuntur, 
Christi passiouem referri quatuor Evangeliis. indi- 
cant, qui penna jecoris offertur. In. jecore ira ju- 
gulatur. In penna velox et concita vis furoris os- 
tenditur. Reliquus autem sanguis, qui ad basim al- 
taris effunditur, puto quod illius gratiz formam de- 
signet, qua in novissimis diebus posteaquam pleni- 
tudo gentium subintroierit, omnis qui reliquus fue- 
rit Israel, ad ultimum velut ad basim altaris po.i- 
tus, effusionem Christi sanguinis eliam ipse susci- 
piet. De agnis vero et lioedis, turturibus et. colum- 
bis, sed et simila conspersa in oleo, aut in pauibus 
azymis cocta, quanlum res pali potuit, supra. di- 
ctum est. 

6. Videamus nunc quie lex proponitur in offeren- 
dis hostiis pro peccato. « Et locutus est , iuquit '!, 
Dominus ad Moysen dicens : Anima si qua latuerit, 
et peccaverit non volens a sanctis Domini, offerat 
pro delicto suo arietem iumaculatum de ovibus, 
emptim pretio argenti siclo sancto, in eo quod de- 
liquit, et quod peccavit a sanctis, reddet, et quin- 
tas adjiciet ad illud, et dabit illum sacerdoti, et sa- 
cerdos exorabit pro eo in aricte delicti, et reniitie- 
tur ei. » In superioribus legibus, quie de immundi- 
(iz cacrificiis referebantur, sicubi dixerit offeren- 
dum, verbi causa, ovem, ant bodum, addidit : 
Quod si. non suflicit manus ejus ad haeduin, aut ad 
agnum, offerat par turturum , auí. duos pullos co- 
lumbinos, Et iterum: Quod si nec ad hoc sufficiet, 
offerat similaginem. lu. hae vero lege , ubi de pec- 
eato quod in sanctis committitur, disserit, nuam 
substitutionem inferioris hostize sccundas, vel tertie 
subrogavit, sed statuit solum arietem offerendum ; 
nec aliter ostendit solvi posse peccatum quod in 
sancta committitur, nisi acietem Jugulaverit : et 
non simpliciter arietem, sed arietem pretio emptum, 
el certo pretio, « siclo, inquit, sancto. » Quid. igi- 
tur? si quis pauper fuerit, et non habuerit siclum 
sanetum unde mercari possit arictem, peccatum 
ejus non solvetur ? Quarendz sunt ergo unicuique 
et divitiz, ut peccatum ejus possit absolvi. Verum 


Levit. v, 14, 15, 10. 


(81) Libb. editi, « in superiorihns diximus quo- 
modo vitulus, » sed iu codd, mss. deest, « dixinius. » 
82) In codice Sangerm. deest, « deificandam. » 
(ss ldem codex habet, « spiritus simplicis gra- 
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si dignetur Domiugus, vel nobis oculos ad videnduimn, A ctis susceptam non reddidit. Unde vel his auditis in 


vel vobis ad audiendum aures. cordis aperire, quid 
sibi velit legislatoris sensus opertus mysteriis (84) 
requiremus. Et primo quidem videamus hoc ipsum 
quod recitatum est secundum litteram quale sit. 
Videtur enim de his dicere in quorum manibus 
sancta commiáissa sunt, id est. qua in Domini donis 
oblata sunt : verbi gratia, vota et munera qu» in 
Ecclesiis Dei ad usus sanctorum, et ministerium 
sacerdotum, vel qua ob necessitatem pauperum, a 
devotis et religiosis mentibus offeruntur. De his si 
quis qualibet pra:sumptione subiraxerit, decernit 
lex, ut si rememoratus fuerit peccasse se, el sponte 
compunctionem cordis acceperit; de eo enim qui 
non sponte compungitur, sed alio arguente convin- 
citur, difficilius remedium est ; lic ergo, qui sponte 
recordatus fuerit peccatum suum, reddet, inquit, 
illud ipsum quod subtraxerat, οἱ addet αά illud 
quintas, οἱ offeret arietem pro peccato. emptuin 
pretio siclo sancto. Quod dicit, addet ad illud quin- 
tas, simpliciores quique existimant ita dictum, ut, 
verbi causa, si quinque nummi subiracti sunt, 
unus addatur, ut pro quinque sex reddere videatur. 
Sed qui in diseiplina numerorum peritiam gerunt, 
longe aliter istius vocabuli numerum supputant. 
Nam et in Grzeco non habet πέµπτον, quod simpl:ci- 
ter quintas facit, sed habet ἐπίπεμπτον, quod. nos 
quidem possumus dicere super quintas : nisi dice- 
retur istud specialis cujusdam numeri apud illos 
esse vocabulum, quo indicetur (80) pro quinque 
4lios quinque danéos, et unum super; uti verbi 
gratia intelligatnr qui furatus sii quinque nummos, 
ipsos quidem quinque restituere, et alios quinque 
uno superaddito. Nee tamen lic continuo pro fur- 
tis aut. fraudibus intelligenda sunt, sed quod etiam 
si quis pro usibus necessariis sibi de sanctis pe- 
cuniam sumpsit, et moras attulit restituendo, hu- 
jusmodi lege constriugitur. Qua lex etiam secun- 
dui litteram zedificare debet audientes. Valde enim 
utilis et necessaria est olservatio, his precipue 
qui ecclesiasticis dispensatiouibus praesunt, ut sciant 
sibi ab his quee in usum sanctorum oblata sunt, 
cautius et diligentius observandum. 

1. Sed et nos quibus ista forte non accidunt, vi- 


memoriam revocet, quod ea qux dudum sibi fue- 
rant in verbo Dei commissa, neglexit. Reddat ergo 
et hoc quod accepit, et addat ad id quiutas 198 
eo modo quo ante jam diximus : id est, ut bis 
quinta sint, et unus superaddatur. Videamus ergo 
quomodo quinque isti reddantur. Quinque nume- 
rus frequeuter, imo pene semper, pro quinque 
sensibus accipitur. Scire ergo debemus hoc mode 
istos quinque sensus in sanctis actibus posse resti- 
tui, ut si forle presumpsimus abuti eis in sseula- 
ribus actibus, et impendimus usum eorum in his, 
αυ non secundum Deum gessimus, restituamus 
nunc et ipsos quinque sanctis actibus religiosisqne 
ministeriis, et. alios his quinque addamus, qui 
sunt interioris hominis sensus : per quos vel mun- 
di corde effecti Deum videmus , vel aures babemus 
ad audienda ea quz docet Jesus, vel odorem: capi- 
mus illum quem dicit Apostolus '*, « Quia Christi 
bonus odor suinus Deo; » vel etiam gustum sumi- 
mus illum, de quo dicit Propheta ** : « Gustate, 
et videte, quoniam suavis est. Dominus; » vel ta- 
ctum illum quem dicit Joannes !'*, quia « oculis 
nostris inspexiimus, οἱ manus nostrz?. palpaverunt 
(86) de- verbo vitre. » His autem omnibus uuum 
superaddamus, ut ad unum Deum hzc cuaseta 
referamus. Et hac quidem de restituendis big, 
qux qualibet culpa ex sanctis ablata. fuerant, dicta 
sint. 

8. Quid vero dicemus de sacriflcio arietis pretio 
empti, et pretio sicli sancti, qui pro peccati expia- 
lione jubetur offerri? Dives futurus est, qui pretio 
arietis possit delicia purgare. Qu: suut. iste divi- 
tize, requiramus. Docet nos sapientissimus Salomon 
dicens '* : « Redemptio anime viri, proprize divi- 
tie ejus. » Audis verba sapientizi, quomodo neces- 
sariis cum proprietatibus, vim uniuscujusque sere 
monis cnuntiant ? Divitias dicit aptas ad aul 
mae redemptionem, el divitias non alienas, ne- 
que communes, sed divitias proprias. Per quod 
ostendit esse quasdam divitias proprias, quasdam 
vero non proprias. Sed hoc evidentius Dominus in 
Evaugeliis declaravit, cum dixit !*: ε Quod si in 
alieno fideles non fufstis, quod vestrum est, quis 


deamus qua ex parte sermo legis silicet. Et ego p dabit vobis ? » Ostendens per hoc praesentis szculi 


hodie, licet peccator sim, tamen quia dispensatio 
mihi verbi Dominici credita est, sancta Dei videor 
habere commissa, Neque nunc primum, sed sepe 
jam et olim dispensatione bac erga vos utimur. Si 
quis ergo ex vobis suscipiat a me Dominicam pe- 
cuniant, et, ut fieri solet, egressus Ecclesiam, et 
diversis occupationibus saeculi raptus, oblivioni quie 
audierat dedit, nec opus aliquod ex verbo quod 
s$"scepit, implevit, iste est qui pecuniam de san- 

' || Cor. u,15.. 1 Psal. xxxii, 9. 
15 Genes, xit. !? Coloss. n, 5. 


(84) Omues mss., « opertus mysteriis. » Lib. 
editi, « apertis inysteriis. » EE 
(85) Omnes mss., « indicetur. » Libb. editi, « in- 


ΝΤ Joan. 1, 1. 


divitias non cesse nostras proprias, sed alienas. 
Transeunt euim, et sicut umbra prztereunt. Pro- 
prie vero suut ille divitize, de quibus propheta 
dicit  : « Et ad te congregabo divitias gentium. » 
Ex his fortasse divitiis et. Abraham dives factus 
est valde in auro, et argento, et. pecoribus atque 
oni suppellectili !*. Vis tbi ostendam ex quibus 
tliesauris descendant iste diviti? Audi apostolum 
l'aulum dicentem de Domino Jesu Christo !? : « [a 


15 Prov, xi, 8... !* Luc. xvi, 19... ** Zach. xiv, 


dicaretur. ) 
(80) Codex Sangerm., « palpaverunt. » Lib. 
editi, « contrectaveruat, » 
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quo sunt, inquit, omnes thesauri sapientie εἰ Α cuni;z Dominicze nomen est, et iu multis Scriptu- 


Scientie absconditi. » Sed et in Evangeliis Domi- 
nus dicit **, quia scriba dives « profert de thesau- 
ris suis nova et vetera. » De his et apostolus Pau- 
lus dicit ?*', « quia iu omnibus divites facti estis in 
Hio, in omni verbo, οἱ in omni scientia. » Ex his 
ergo divitiis, quie de thesauris sapientiz et scienti:e 
proferuntur, mercandus nobis est iste aries, qui 
efferri debest pro peccatis illis scilicel qua iu 
sancta commissa sunt, et. sicli sancti 3nuumera- 
tione mercandus, Jam superius diximus quod 
omnis hostia typum gerat et imaginem Christi, 
multo magis aries, qui et pro Ίδιαο quondam a 
Deo substitutus est immolandus **. Siclo igitur 
sancto comparandus nobis est Christus, qui pecca- 
ts nostra dissolvat. Síclus sanctus (fidei nostre 
formam tenet. Si enim fidem obtuleris tanquam 
pretium, Christo velut ariete immaculato in ho- 
stiam dato remissionem accipies peccatorum. Sen- 
tio quod in explanando vires nostras mysteriorum 
superat inagnitudo, Sed quamvis non valeamus 
cuncta disserere, tamen sentimus cuncta repleta 
esse n ysteriis. Et ideo studiosis quibusque indicia 
posuisse sufficiat, quibus excitati ad altiora horum 
ei profundiora perveniant, et intelligant ex quibus 
eis gregibus quieratur vitulus ad hostiam, ex qui- 
bus ovibus aries providendus sit. « Habeo enim 
(inquit Jesus **) et alias oves, qux non suut de 
hoe ovili, et illas oportet me adducere : ut fat 


rarum locis, diversis appellationum | nominibus 
pecunia Dominica — memoratur. Sed quedam 
proba, quzdam vero reproba dicitur. Proba erat 
illa pecunia *, quam paterfamilias peregre pro- 
fecturus, vocatis servis suis dedit unicuique sa- 
cundum virtutem suam. Proba erat et illa pe- 
cunia, qua denarius nominatur, qui cum 199 
mercenariis pactus est, et a novissimis datus 
est usque ad primos. Scire ergo te oportet, quia est 
et alia peeunia reproba. Audi prophetam dicentem *?- 
«Argentum vestrum reprobum.» Quia ergo est qua- 
dam proba, qusedam vero reproba, propterea 
Apostolus, velut ad probabiles trapezitas, « pro- 
bantes, inquit 35, oninia, quod bonum est obtineu- 
tes.» Solus enim est Dominus noster Jesus Christus, 
qui te hujusmodi artem possit edocere, per quam 
scias discernere, qux sit pecunia, qua veri regis 
imaginem tenet; quie vero sit adulterina, et ut 
vulgo dicitur, extra monetam formata, qux nomen 
quidem habeat regis, veritatem autem regiz figu- 
r$ non teneat. Multi. namque sunt. qui nomen 
Christi habent, sed veritatem non habent Christi. 
Et propter hoc dicit apostolus Paulus ** : « Oporte* 
enim et hzreses esse, ut probati manifesti flant 
inter vos, » Idcirco igitur et in prasenti lectione 
legislator, totus ad mysticum et spiritalem respi- 
ciens sensum, addidit ut aries iste, qui ob hoc 
comparatur, ut peccatum possit absolvere, nonu 


&nus grex el unus pastor. » Sciant etiam ubi tur- c qualicunque siclo, lioe est, non qualicunque pecu- 


lures, ubi columbz requirend:xe sunt. « Oculi, in- 
quit **, tui sicut columb: super plenitudines aqua- 
rum. » Ad aquarum ergo plenitudines properans 
dum est, in his euim sponse describitur pulchri- 
udo. « Et collum, inquit 15 tuum sicut turturis. » 
in columbis oculi pradicantur. Quod enim dixit, 
ε eolunibe super plenitudines aquarum, » ferunt 
hoc genus avis, cum ad aquas venerit, quia ibi 
μοῖοί accipitris insidias pati, venientem desuper 
inimicuim, volitantis umbra aquis inspecta depre- 
hendere, et oculorum perspicacia fraudem periculi 
imminentis evadere. Quod si et tu. ita prospicere 
potueris insidias diaboli et cavere, sacrificium Deo 
culuuibas obtuleris. Sed et quibus talia οι sunt, 


lllud etiam requirant, ex quibus eis agris simila D 


debet offerri, Ego arbitror quod ex illius terrx 
segetibus, qu: facit. alium centesimum , alium 
sexagesimum , alium tricesimum fructum. Requi- 
rant etiam, nisi, plusquam debet, curiosuin. videa- 
tur, quibus molentibus simila ista ad sacriücia 
preparetur. Nec eos lateat duas esse qui mo- 
lunt, quarum una assumetur, et alia relinque- 
lur. Ex illius ergo mola qua assumenda est, 
similam oportebit offerre. Sed et siclus sanctus, 
qui ad arietis pretium necessarius dicitur, vide 
Unde et quomodo perquirendus sit, Siclus pe- 


ο Mzatili, xiii, 53. 
* Mattb, xxv. 


*! | Cor, 5, 5. 
? Jer, vi, 50. 


8 Genes. xxi. 


?|Thess, v, οἱ. * 1 οι. 


uia, sed siclo sancto cemparetur. Quod si nou 
respiciebat ad mysterium, quid rationis esse vide- 
batur, ut aries emptus offerrewr. ad hostiam, ct 
certo pretio ? et non sufficit nomen pecuniz siclo 
nominasse, sed addidiL et sancta siclo? Quid οἱ 
haberet aliquis in gregibus suis arietes optimos et 
divinis sacrificiis dignos?. Aut quid si aliquis ita 
pauper esset, ut siclum sanctum liabere non posset 
Hzc est ergo legislatoris moderatio, ut nisi quis 
babeat certum pecunize modum, peccatum ejus non 
possit absolvi? Quod aperte secundum litteram 
quidem videtur absurdum ; secundum spiritale 
vero intelligentiam certum est quod. remissionem 
peccatorum nullus accipiat, nisi detulerit integram, 
probam et sanctam fldem, per quai mercari possit 
arietem ; cujus natura h:ec est, ut peccata creden- 
tis abstergat. Et hic est siclus sanctus, probata, ut. 
diximus, et sincera fides, id est , ubi nullus perti- 
die dolus, nula hzreticie calliditatis perversitas 
admiscetur, ut sinceram fldem offerentes pretioxo 
Christi sanguine, tanquam immaculatze— hosti;e 
diluamur, per quem est Deo Patri omnipotenti, 
cum Spiritu sancto, gloria et imperium in saecula 
secilorum. Ainen., 
| HOMILIA IV. 
De eo quod scriptum est ?? : « Si peccaverit auimu, 


*' Can!, v, 19. 
"o Levit, νι, 3. 
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et preteriens. preterierit. precepta. Domini , et Α Absit, absit, inquam, ut hae ego de aliquo fide- 


menlietur proximo suo auper deposito , aut. socie- 

iate, » et cetera, 

1. Si secundum divine legis fidem liec. quz 
teguntur. nobis, Dominus locutus est ad Moysen, 
puto qued tanquam Dei verba non debeant secun- 
dum  incapacitatem audientium, sed secundum 
majestatem loquentis intelligi. « Dominus, inquit **, 
locutus est. » Quid est Dominus? Apostolus tibi 
respondeat, et ab ipse disce quod « Domiuus spiri- 
tus est 1.2 Quod si. tibi Apostoli sermo non sufli- 
cit, audi ipsum Domiuum in Evangeliis loqueu- 
tem ??, quia « Deus spiritas est. » Si ergo et Do- 
minus, et Deus spiritus est, qux spiritus loquitur 
spiritaliter debemus audire Ego adhuc et amplius 
2liquid dico, quia qux Domiuus loquitur, non spi- 
ritalia tantum , sed et spiritus esse credenda sunt. 
Non meo sensu liec, sed de Evangeliis approbabo. 
Audi Dominum et Salvatorem nostrum ad discipu- 
los suos dicentem ?*: « Verba qux locutus sum 
vobis, spiritus et vita sunt. » Si ergo ipsius Salva- 
loris voce didicimus, quia verba qu: locutus est 
apostolis, spiritus et vita sunt, nequaquam dubitare 
delemus, quod etian qua per Moy.en locutus est, 
spiritus et vita credenda siut, 

2. Sed videamus qus siut, de quibus nunc prout 
possumus, aliqua dicere debemus. « Et locutus est, 
iuquit **, Dominus ad Moysen, dicens, Anima quaz- 
eunque peccaverit, et. praterieus prazterierit pre- 


D 


cepta Domini, ct mentietur proximo super deposito, C 


aut societate, aut rapina : aut nocuit aliquid proxi- 
mo, aut invenit perditionem, et mentietur de ea, 
aut juraverit inique de uno 2b omnibus quacun- 
que fecerit homo, ut peccet iu. his : et erit cum 
peccaverit, et deliquerit, et reddet rapinam quam 
rapuit, aut. injuriam qua nocuit, aut depositum 
quod commendatum (87) est ei, aut perditionem, 
quam invenit ab omni re, pro qua juraverit injuste, 
et restituet ipsum caput, et quintas insuper auge- 
bit, et cujus est ei reddet, qua die convictus fuerit.» 
llucusque interim (85) peccati species exponuntur, 
postea vero purgatio ejus per lostias imperatur. 
Si qui infirmi sunt et incapaces profuudioris 
mysterii, aedificeutur ex littera, et sciant. quia si 


quis prazteriens praterierit precepta Domini, οἱ D 


mentitus fuerit proximo super deposito, aut socie- 
(ate, aut rapina, peccati ingentis statuetur reus. 
Sed absit hoc ab Ecclesia Dei, ut ego credat esse 
aliquem in coetu isto. sanctorum, qui se tam infeli- 
citer agat, ut. depositum proximi sui neget, aul 
societatem fraude contaminet, aut vel ipse aliena 
diripiat, aut ab aliis rapta suscipiat, et pro his si 
ab eo requirantur, contra conscientiam  juret. 


lium sentiam. Confidenter ergo de vobis dico, quia 
vos non ita didicistis Cliristum, neque ita docti 
estis, sed neque lex ipsa hxc sanctis οἱ fidelibus 
precipit. Vis scire, quia uon ad sanctos et justos 
ista dicantur * Audi Apostolum ista dístinguentem : 
« Justo, inquit ?*, lex non est posita, 900 scd 
injustis, et non subditis , scelestis et contaminatis, 
patricidis, matrícidis, » et horum similibus. Quia 
ergo hujusmodi hominibus Apostolus legem dicit 
impositam, Ecclesia Dei, quam absit In hujusraodi 
facinoribus maculari, relicta aliis litters , sanctius 
wdificetur a spiritu. 


9. Videamus itaque nunc quod est depositum, 
quod fidelium unusquisque suscepit, Ego puto quod 
el ipsam animam iostram, ei corpus depositum 
accepimus 4 Deo. Ft vis videre majus aliud deposi- 
tim, quod accepisti a Deo? lpsi animae tuz Deus 
imaginem suam et similitudinem commendavit. 
Istud ergo depositum, tam integrum tibi restituen- 
dum est (89), quam a te constat esse susceptum. Si 
enim sis misericors, sicut Pater tuus in celis mise- 
ricors est, imago Dei in te est, et integrum depo- 
situm servas. Si perfectus es, sicut Pater tuus in 
colis perfectus est, imaginis Dei in te depositum 
manet. Similiter et cetera omnia , si pius, si justus 
es, οἱ sanctus, si mundus corde ; et omnia quse ia 
Deo przxsto sunt per naturam, si tibi per imita- 
tionem  subsistant , depositum apud te divinse 
imaginis salvum est. Si vero econtrario agas, et 
pro misericorde crudelis, pro pio impius, pro 
benigno violentus, pro quieto turbulentus, pro 
liberali raptor exsistas, abjecta imagine Dei, dia- 
boli in te imaginem suscepisti, et bonum deposi- 
tum tibi divinitus commendatum abnecasti. Aut 
non hoc erat quod sub mysterio Apostolus electó 
discipulo mandabat Tímotheo, dicens 3 : O Timo- 
thee, « bonum depositum custodi. » Ego etiam illud 
addo, quod et Christum Dominum depositum susce- 
pinius, et sanctum Spiritum depositum habemus. 
Videndum ergo nobis est, ne lioc sancto deposito 
non sancte utamur , et cum nos in consensum sul 
peccata sollicitant, juremus nos non suscepisse 
depositum. Quod utique si habeamus in nobis, 
peccato consentire non possumus. Sed et ipse sensus 
rationabilis, qui in me est, commendatus mihi est, 
ut co utar ad intclligentiam divinorum ; ingenium, 
memoria, judicium, ratio, et omnes qui intra me 
$unt motus, comimendati mihi videntur a Deo, ut 
eis utar in his quz precepit lex divina. Si vero 
ad malas artes solers et perspicax vertamus inge- 
nium, et rebus Dei abutarmur in his qua non vult 


9 quid. {. ?*H Cor. n, 417. 13 Jomrz 1v, 94. ?* Joan. vi, 6. 9 Levitvi, 1 et seqq. ** 1 Tim. 1, 9. 
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(97) Omnes manuscripti, « commendatum. » 
Libh. editi, « commodatun. » 
(98) Libh. editi, « eniin, » et. paulo post, «sed 


qui infirmi sunt, » AL mss. ut in nostro textu. 
89) Sic manuscripti ; libri vero editi, «integre 
tibi restituendum est. » 
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Deus; hoc est abjurare depositum, et beneficia Α rapaces, regnum Dei possidebunt.» Est tamen 


vertere in perfidiam. 

4. Videamus nunc quid etiam societas inielli- 
geuda sit. Putas est aliquis, qni secundum litteram 
εοπιποµοτί debeat, ne forte in ratione pecuniz, 
vel qualibet alia specie societatis, socium fraude 
decipiat ? Ultimzx misericordie est auima illa, in 
quam cadere adhuc fraudis hoc genus potest. 
Verumtamen quoniam multa est in. liomine fragili- 
tas, ctiam de his coummoneamus, quia nec Aposto- 
jum piguit ista mandare. Dicit enim ** : « Ne quis 
circumscribat in negotio fratrem suum , quoniam 
vindex es| de his omnibus Deus.» Nunc vero 
requiraimus, quie sit eiam societas spiritus. Audi 
de his ipsis verbis Apostolum dicentem ** : « Si 


quod solatium charitatis, si qua societas spiritus, D 


si qua viscera miserationis , implete gaudiuin 
meum. » Vides societatis legem, quomodo intel- 
lexit apostolus Paulus. Audi et Joannem, quomodo 
uno eodeinque spiritu proloquatur.. «Et societatem, 
inquit **, liabemus cum Patre, et cum Filio ejus 
Jesu Christo. » Et iterum Petrus dicit ; « Consor- 
tes, inquit *!, facti estis divin? naturz,» quod est 
socii. Et iterum dicit apostolus Paulus ** : « Qu» 
enim societas luci ad tenebras?» Quod si luci ad 
tenebras societas nulla est, potest ergo societatem 
lox habere cum luce. Igitur si nobis cum Patre, et 
Filio, et Spiritu sancto societas data est, viden- 
dum nobis est, nc sanclam istam divinamque 


aliquid. (90) et secundum spiritalem intelligentiam 
culpabiliter rapere, sicut illi laudabiliter rapiunt 
regni caelorum. Ut verbi causa, dicamus, si homo 
nondum purgatus a vitiis, nondum segregatus a 
profanis et sordidís actibus, velit se coetui. Sau- 
ctorum et perfectorum latenter ingerere et serrio- 
nem quo perfecta. et mystica tractantur au-ire, 
hujusmodi homo secretorum et perfectorum scieu- 
tiam non beue rapit. Meiniuisse enim oportet pra- 
cepti Salvatoris, quo dicit 5, quia « nemo mittit 
vinum novum in utres veteres, alioquin et utres 
201 rumpentur, et vinum peribit : » ostendens 
quod anim: nondum renovat, sed in vetustate 
littere (91) perduranti, non oporteat novorum 
mysteriorum, qux? per Christum immundus aguovil, 
secreta coinimniltti. 

5. Addit. dehinc legislator ? : « Aut si quid no- 
cuit proximo, vel invenit perditionem. » Lex litterz 
hic videtur mandare, ut. si quis invenit qaod alius 
perdidit, et requisitum fuerit, reddat, nec. perjuret 
pro eo. Est et liec. utilis audientibus sdificatio. 
Multi enim sine peccato putant. esse, si alienum 
quod invenerint, teneant οἱ dicant : Deus mibi de- 
dit; cui labeo reddere ? Discant e: go peccatum hoc 
esse simile rapine, si quis inveuta non reddat. 
Verumtainen si lioc tantum quod secundum litteram 
putatur, legislator voluisset intelligi, potuerat di- 
cere ; Si invenit quod perierat, vel quod aliquis 


socieiatem peccando abnegemus. Si enim agamus (; perdiderat. Nunc antem cum dicit : « Invenit per- 


epera tenebrarum, certum est quia societalein 
negavimus lucis. Sed et sanctorum socios nos dicit 
Apostolus, nec mirum, Si enim cum Patre et Filio 
dicitur nobis esse societas, quomodo non et cum 
£anctis, non solum qui in terra sunt, sed et qui in 
calis? quia et Christus per sanguinem suum paci- 
ficavit coelestia εἰ terrestria , ut celestibus terrena 
sociaret, Quod evidenter indicat, ubi dicit gaudium 
esse in caelis super uno peccatore poeniten- 
tíaimn agente 9. Et rursum cum dicit, eos qui resur- 
gunt 4 mortuis, futuros esse sicut. angelos Dei in 
εαΐο *", οἱ cum cx integro hominibus celorum 
regna promittit. Hanc ergo societatem dirumpit, et 
abnuegat, quicunque malis actibus suis malisque 


ditionem, » amplius nos aliquid voluit intelligere. 
Qui nimis peccant. in. Scripturis perditio appcl- 
lautur, sicut in Ezechiele propheta legimus dictum : 
ε Perditio, inquit 59, factus es, et. non subsistes in 
slernum teinpus, » Est ergo ostendere qui multum 
quarendo invenit perditionem : ut verbi gratia, di- 
camus : hzretici ad construenda et. defendenda 
dogmata sua [ναι perquirunt et discutiunt in 
Scripturis divinis, ut inveniant perditionem. Cum 
enim multa (92) qwesierint testimonia , quibus 
aswuant quie prave sentiunt, perditionem sibi in- 
venisse dicendi sunt. Sed si forte aliquis horum 
audiens in Ecclesia verbum Dei catholice tractari, 
resipiscat, et intelligat quia quod invenerat perditio 


seusibus ab eorum conjunctione separatur. Post D est, reddet, inquit, quod invenit. Et is qui perdi- 


haec de rapina dicitur : raptores sunt mali et 
boni ; et boni quidem illi, de quibus dicit Salvator, 
quia regnum cotdlorum diripiunt *. Sunt autem ct 
mali raptores, de quibus dicit propheta ** : « Et 
rapina pauperum in domibus vestris est. » Apo- 
slolus vero abrupte pronuntiat, dicens " : « Nolite 
errare, quia neque adulteri, neque molles, neque 
masculorum concubitores , neque fures, neque 


3$ | Thess. 1v, 6. * Philip. iv, 4. 
^" Matth, xxi, 20, 55 Matth, xi, 13. 
vii.v1, 9, 9. " Ezech. xxvn, οὐ. "! Levit.vi, 5. 


(90) Est tamen aliquid. !ta codex Sangerm. 
libri vero editi, « et t2men aliqui sciunt, » 
(291) Codex Sangerm., « littera. » Libb, editi, 


*6 ] Joan. 1, 5. 
*5 δα. it, 14. 


tionem invenit, et ille qui rapinam, sed et ille qui 
depositum abnegavit, et omnis quicunque aliqua ex 
parte animae uocuit. proximo, aut juravit injuste : 
« Restituet, inquit *, ipsum caput, et quintas su- 
per augebit, οἱ ei cujus est, reddet, » secundum eam 
duntaxat expositionem quam de quintis addendis 
ante jam diximus. « Et offeret, inquit 53, Domiuo 
arietem de ovibus sine inacula, pretio in id quod 


8] Petr. 1, 4. ** ll Cor. vi, 12. " Luc. xv, 7. 
V | Cor. vi, 10. "* Maul, ix, 17... * Le- 
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c malitia. » 
(92) Libb. editi, « multum. » Mss., « inulta. » 
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deliquit, et orabit pro co sacerdos contra Domi- À latus, cor contritum ct bumiliatum Deus nou sper- 


num, οἱ remittetur ej pro uno ab omuibus quiz fe- 
cit et deliquit iu eo. » Diximus in superioribus, 
quid est offerre arietem, et hunc pretio sicli sancti 
emptum, Nunc superest, ut differentiam illam di- 
camus ; quod ibi pretium posuit sicli saucti, hic 
tantummodo pretium dicit, nec quantitatem pretii, 
nec nomen pecunia designavit. 1n superioribus 
enim ubi pro peccato quod in sancta commissum 
fuerit, lex dabatur, siclum sanctum diximus nowi- 
natum, el siclum nomen esse pecunie; ut alibi 
obolus, alibi drachma, alibi mna, vel talentum, 
vel minutum ὤ8 vel denarius dicitur. Hic ergo uihil 
liorum nominatur, sed tantum pretio offeren.lus (95) 
aries dicitur. Interest enim peccare in sanetis, et 
peccare extra sancta. Vis et alibi videre hane ip- 
sun distinctionem ? Audi. quomodo in. Regnorum 
libris dieit Heli sacerdos ad filios suos ?* : « Si 
enim peccaverit quis in hominem, exorabit pro eo 
sacerdos. Si autem in Deum peccaverit, quis exo- 
rabit pro eo ? » Similiter et Joannes apostolus di- 
cit ^ : « Est. peccatum ad mortem, non pro illo 
dico ut oretur. » Quia ergo diversitates peccatorum 
discere ex spiritali lege debemus, in quibus pec- 
catis tantuminodo emendus sit aries, in quibus 
vero siclo sancto imercandus, qui etiam sint isti 
qui vendant arietes, requiramus. Ego arbitror ip- 
505 esse istos, qui arietes ad sacrificium distra- 
hant, qui sunt et illi, qui oleum ad lampadas vir- 


ginum vendunt, de quibus dicebant illae prudentes C 


stultis virginibus *5 : « |te ad vendentes, εἰ cinite 
vobis. » Vendunt ergo vel oleum luwinibus, vel 
arietes sacrificiis, qui alii nisi prophetis sancti et 


apostoli, qui mihi cum peccavero ostendunt, et 


consilium daut quomodo debeam corrigere errores 
meos et einendare peccata? Vendit mihi Isaias 
arietem ad. sacrificandum pro peccato, cum mihi 
dicit, tanquam ος Dei persona '*: « Ilolocausta 
arietum, et adipes agnorum, et sanguinein hirco- 
rum et taurorum nolo. » Et paulo post subjungit 51: 
ε Auferle nequitias ab animis vestris, a conspectu 
oculorum vestrorum ; discite bonum facere, eripite 
injuriam accipientem, judicate pupillo, et justifl- 
tale viduam, el venite disputemus, dicit Domiuus. 
Et si fuerint peccata vestra ut phoenicium, ut nivem 
dealbabo; si autem ut coccinum, ut lanam caindi- 
dam efüciam. » Vendit mihi arietem et Daniel cum 
dicit 58, quia « non est locus ad sacrificandum in 
couspectu tuo, ut possimus invenire misericordiam. 
Sed iu anima contribulata et spiritu bumilitatis 
suscipiamur velt in multitudine agnorum piu- 
guimm, sic fiat sacrificium nostrum in couspectu tuo 
hodie. » Vendit nobis et David arietem sacrificii , 
cum dicit ** : « Sacrificium Deo spiritus contribu- 


7 [| Reg. u, 20. ** 1 Joan. v, 16. 
38,39. 5 Psal ri, 19. ** | Reg. xv, 22. 
* Luc. xij, 95. ** li Cor. v, 17. 

(95) Pretio offerendus. lta codex Sangerm. Libri 
autein editi, « pretium quo offerendus, » 

(34: Adverbium, « scinper, » deest in antea edi- 


9 Mattb. xxv, 9. 
* Levit. vi, 8 eiseqq. 


nit, » Cun ergo singuli prophetarum, vel etiam 
apostolorum consilium his qui delinquunt, dede- - 
riut, quo possint corrigere vel emendare peccatum, 
merito his vendidisse arietes ad sacrificium vide- 
buntur, Quid autem pretii a comparantibus su- 
mant, illud opiuor, legendi studium, vigilias au- 
diendi verbi Dei, et super omnia diguissimum  pre- 
tium obedientiam puto, de qua dicit Dominus **: 
« Obedientiai malo quam sacrificium, et dicto au- 
dientiam magis quam holocausta. » 

6. Post hiec subsequitur οἱ: « Et locutusest, inquit, 
Dominus ad Moysen, dicens : Pizecipe Aaron et filiis 
ejus, dicens : IHxc est lex $09 holocausii: Hoc ho- 
locaustum in crematione sua eril super altare tota 


D nocte usque in mane : et ignis altaris ardebit super 


Ελιά, nec exstinguetur. Et induet se sacerdos tu- 
nicam lineam, et oampestre lineum | induet circa 
corpus suuin ; et auferet hostiam, quam consumpsee 
rit ignis, et holocaustum de altari, et ponet illud 
secus allare; et despoliabit se βἰοία sua, et indue- 
tur stola alia; et ejiciet hostiam quas creuiata est 
extra castra in. locuin inundum. Et igois super al- 
tare ardebit, nec exstinguetur, et comburet super 
illud sacerdos ligna mane, et constipabit in illud 
holocaustum, et. imponet super illud adipem salu- 
taris, οἱ ignis semper ardebit super altare, nee 
exstiuguetur. » Audi semper debere esse ignem 
super aliare et tu, si vis esse sacerdos Dei, sic» 
υἱ scriptum est ** :« Onines enim vos sacerdo- 
tes. Dowini eritis. » Et ad te enim dicitur **: 
« Geus elec:a, regale sacerdotium, populus iu acqui- 
sitionem, » Si ergo vis sacerdotium agere animas 
tui, nunquam recedat ignis de altari tuo. Hoc est 
quod et Dominus in Evangeliis praecipit **, ut 
« sint lunibi vestri przcincti, et lucerna vestra seme 
per ardentes. » Semper. (94) crgo. tibi ignis fidei, 
et lucerua δε μία accensa sit. Sed et quod. diit, 
ε lumbi vestri przcincti, » Dominus iu. Evangelio : 
loc idem est, quod et nunc legislator precepit, ut 
campestri lineo pracingatur sacerdos, et ita veteri 
cinere deposito, innovet sacros ignes, Oportet euim 
eliam nos dicere 55: s Ecce vetera transierunt, 
el facta sunt ownia nova, » Campestri. enim lineo 
ciugitur, vel, sicut alibi dicitur, femoralibus uti- 
tur, qui luxuriam flux: libidinis cingulo restrinxe- 
rit castitatis. Ante omnia enim sacerdos qui divi- 
nis assistit altaribus castitate debet accingi, ucc 
aliter purgare vetera et instaurare poterit nova, 
nisi lineisinduatur (95). De lineis szpe jam dictum 
est, et tunc maxime cum de induinentis sacerdota- 
libus dicebamus, quod species ista formam teneat 
castitatis ; quia origo lini ita e terra ducitur, et de 
terra editur, ut, ex nulla admistione concepta sit, 


** |s3, 1, 41... ibid. 16. 17, 18. ** Dan. mns, 
95 Ίνα, (31, θ. ** IL Petr. η, 8. 


tis, sed reperitur in mss. 
(95) Codex Sangeitn., « induatur. » Libb. editi, 
c indutus. » 
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Observandum tamen est. quod aliis indumentis sa- A hanc dedi ab hostiis Domini. Sancta sanctorum 


cerdos utitur dum est in sacrifleiorum ministerio, 
et aliis cum procedit ad populum. Hoc faciebat οἱ 
Paulus scientissimus pontificum, et peritissimus sa- 
cerdotum. Qui cum esset in coetu perfectorum, tan- 
quam intra Sancta sanctorum positus, et stela per- 
lectionis indutus dicebat ** : « Sapientiam loquimur 
Inter perfectos, sapientiam autem non hujus mundi, 
neque principum hujus mundi, qui destruuntur, 
sed loquimur Dei sapientiam in mysterio abscoudi- 


tam, quam nemo principum bujus szculi cognovit, Si 


enim cognovissent, nunquam Dominum majestatis 
crucifixissent. 1 Sed post haec tanquam ad populum 
exiens πιυίωί stolam, εἰ alia induitur Jonge iufe- 
rore, quam ila. Et quid dicit *? « Nihil aliud, 
inquit, judicavi me scire inter vos, nisi Jesum Chri- 
stum, et bunc crucifixum. » Vides ergo istum do- 
eilissimum sacerdotem, quomodo indutus sit. Cum 
est iturus iuter. perfectos, velut in Sancta $ancto- 
ruum, alia utitur stola doctrinz. Cum véro exit ad 
606, qui iucapaces suit, η αἱ stolam verbi et infe. 
riora docet ; et alios lacte potat, ut parvulos; alios 
oleribus nutrit, ut infirmos ; aliis vero fortes prz- 
parat cibos, his scilicet « qui pro possibilitate su- 
mendi exercitatlos habent sensus ad discretionem 
boni, vel mali **. » Sic seicbat Paulus mutare sio- 
las, et aliauti ad populum, alia in ministerio san- 
etorum. Ipse autem pontificum poutifex, & saccr- 
dotum sacerdos Domiuus et Salvator noster, de 
quo dicit Apostolus**, quia « pontifex sit futurorum 
bonorum, » audi quomodo priinus hac fecerit, et 
Ma discipulis suis bec. initanda reliquerit. Evauge- 
lium refert de eo, el dicit "*, quia « in parabolis 
loquebatur ad turbas, et sine parabolis non loque- 
batur eis. » Seorsum autem solvebat ea discipulis 
suis. Vides quomodo ipse docuit aliis indumentis 
uti debere pontificem, cum procedit ad turbas; 
aliis, cum eruditis et perfectis ministrat in sanctis, 
Unde optandum nobis est et agendum, ne tales nos 
inveniat Jesus, ita imparatos et ita sxculi sollici- 
tadinibus alligatos, ut. cum tarbis loquatur nobis 
in parabolis, ut videntes non videainus, et au.lien- 
tes non audiamus; sed potius iuter eos inveniri 
mereamur, ad quos dicit "' : « Vobis datum θοί 
nosse mysteria regni Dei. » 

7. Post hoc : « Hec est, inquit 7*, lex sacrificii 
quod offerent filii Aaron sacerdotis ante altare con- 
va Dominum. Auferet abeo plenam manum de 
similagine sacrificii cum oleo ejus, et cum omni 
lbure ejus, qua sunt ad sacrilicium, et imponet su- 
per altare hostiam odorem suavitatis , inemoriale 
ejus Domino. Quod autem superfuerit ex ea, man- 
ducabit Aaron eti filii ejus. Azyma edetur in loco 
sanctio, in. atrio tabernaculi testimonii manduca- 
bunt eaim. Non cequetur ferinentatum, partem illis 


66/1 (ος. 1, 6,7,8. "ibid. 92. 
" Levit, vr, 14 et »eqq. 


*5 Hebr. v, 14. 


sunt, sicul cst pro peccato et. pro delicto. Oinnes 
masculi sacerdotum edent eam. Legitimum «ος: 
num in progenies vestras ab hostiis Do:ini. Qui - 
nis qui tetigeril ea, sanctificabitur. » lu his qua 
proposita sunt, mos quidem sacrificandi sacerdoti- 
bus datur, et observantiz quibus coli Deus, vel pu- 
rificarj populus videretur, vel etiam in necessariis 
victus causa consuleretur sacerdotibus et ministris. 
Offerenda enim simili in saciificio mensura posita 
est, quae decima pars ορ] appellatur, huic oleum 
superfunditur, et thus superpouitur. Sed cuui ad 
altare pervenerit, sacerdos, inquit, plenam manum 
ex ου sumet, ita ut intra plenitudinem manus con- 
celudat 204 et oleum quod infusum est, et thus 
quod superpositum est, ut sit hoc liliamen et sacri- 
ficium Deo in odorem suavitatis. Cactera, iuquit, 
maneant sacerdotibus ad edeuduin, sed. edenda ea 
tradidit lex in loco sancto, in atrio tabernaculi, ita 
ut nihil fermeutetur. ex. eis, lance enitu, inquit, 
dedi partem sacerdotibus, et h;rc. sunt Sancta. sau- 
ctorum. Sed οἱ illud observari voluit, ul soli ma- 
sculi edant ex eo, femina nulla. contingat. Addit et 
loc, quod qui tetigerit ea sanctificetur, Sed si. ve- 
limus nunc ab iis qui in mauifesto Judzi suut, re- 
quirere de singulis qua ratione. illud hoc mo/o di- 
ctum sit, aut illud alio modo, absoluta nobis re- 
sponsione satisfacient, dicentes : lta. visum est ο. 
gcin danti, nemo discutit. Dominum suum. Et ideo 


(; cedentes eis in ceteris, de hoc novissimo sermone 


requiramus, ut dicant quomodo omnis qui tetige- 
rit ex sacrilicio sanctorum, sanctificetur, Si homi- 
cida tetigerit, si profanus, si adulter, si incestus (96), 
sanctilicatus erit? Nou enim excepit. aliquem, sed 
dixit : « Omnis qui tetigerit ea, sanctiflcabitur. » 
Ponamus enim, quod etiam nunc integer sit status 
ilius templi, offerantur hostia, sacrificia consu- 
mantur. Ingressus est aliquis templum scelestus, 
iniquus, impurus, invenit carnes ex sacrificiis pro- 
positas, et tetigit eas, sanctificatus continuo pro- 
nuntiabitur? Enimvero nullo modo, vel rei natura, 
vel veritas religiouis hoc recipit : οἱ ideo. redenn- 
dum uobis est ad expositiones evaugelicas atque 
apostolicas, ut lex possit intelligi. Nisi euim vela- 


D inen. abstulerit. Evangelium de facie Moysi, non 


potest videri vultus ejus, nec sensus ejus intelligi. 
Vide ergo quomodo in Ecclesia apostolorum disci- 
puli adsunt bis qux Moyses scripsit, -ct defeuduut 
ea, quod et impleri queant, οἱ rationabiliter scripta 
suut. Judzxorum vero doctores, et. iinpossibilia liaec 
et irrationabilia, sequentes litteram faciaut. 

8. Igitur sacrificium, pro quo hiec omnia sacritt- 
cia in typo et figura pracesserau!, unum εἰ perfe- 
cium, immolatus. est Christus. llujus sacrificii car- 
nem si quis tetigerit, coutinuo sauctificatur. Si 


ο [lebr. ix, 11.. 7"* Mattb. xim, 94. ?! ibiJ. 14. 
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immundus est, mun latur; si in plaga cst (97), sa- A vir quxritur,qui carnes sanctas possit comedere, et 


natur. Sic denique intcllexit illa, de qua paulo aute 
menoravi, qu:e profluvium sanguinis patiebatur "$, 
quia ipse esset caro sacrificii, et caro Sancta san- 
celorum ; et quia vere intellexit quae esset caro San- 
cta sanctorum, ideirco accessit. Et ipsam quidem 
carnem sanctam contingere non audet : nondum 
enim mundata fuerat, nec qux» perfecta sunt, ap- 
prehenderat ; sed fimbriam tetigit vestimenti, quo 
sancta caro tegebatur, et fideli tactu virtutem eli- 
cuit ex carne, qua se et ab immunditia sanctifica- 
ret, et a. plaga quam patiebatur sanaret. Non tibi 
videntur isto magis ordine stare posse dicta Moysi, 
quibus dicit : Omnis qui tetigerit ex carnibus san- 
ctis sanctificabitur? Ilas enim carnes, quas. nos 
exposuimus, tetigerunt omnes qui ex gentibus cre- 
diderunt. Πας tetigit et ille, qui dicebat ?* : « Fui- 
mus enim et nos aliquando stulti οἱ increduli, er- 
rantes, servientes desideriis et voluptatibus variis, 
in malitia et invidia agentes, odibiles, odientes invi- 
cem. Sed cum benignitas et humanitas illuxit Salva- 
toris nostri Dei, salvos nos fecit per lavaerum rege- 
neration's οἱ renovationis Spiritus sancti. » Et alibi 
dicit : « Et hzec, inquit 11, quidem fuistis, sed justifi- 
cali estis, sed sanctificati estis in nomine Domini no- 
stri Jesu Christi, οἱ in spiritu Dei nostri. » Si enim, 
ut diximus, tangat quis carnem Jesu eo modo quo 
snpra exposuimus, tota fide, omni obedientia accedat 
ad Jesum, tanquam ad Verbum carnem factum, iste 


tetigit carnem sacrificii , et sanctificatus est. Tangit c 


autem carnes Verbi et ille, de quo dicit Apostolus 7*5 : 


« Perfectorum autem est cibus solidus eorum qui 
pro possibilitate sumendi exercitatos habent sensus 


ad discretionem loni ac mali. » Tangit. ergo et ille 
carnem Verbi Dei, qui interiora ejus discutit, et 
occulta potest explanare mysteria. Et nos si. habe- 
remus talem intellectum , possemus singula qua 
scribuntur in lege, spiritali interpretatione discer- 
nere, et obtectum uniuscujusque sermonis sacra- 
mentum, in lucem scieutiz subtilioris educere ; si 
ita docere possemus Ecclesiam, ut nihil ex his quae 
lecta sunt remaneret. ambiguum, | nihil relinquere- 
tur obscurum, fortassis et de nobis dici poterat, 
quia tetigimus carnes sanctas Verbi Dei et sancti- 
flcati sumus. Sic autem accipio et illud quod dictum 
est, quia omnes masculi ex sacerdotibus edent eaim. 
Nulla enim femina, nec remissa et dissoluta anima 
poterit edere carnes sanctas Verbi Dei. Masculus 
queritur qui.eas edat. Masculi denique sunt, qui 
perducuntur ad numerum, nusquam feminz, nus- 
quam parvuli numerantur. Unde et Apostolus dice- 
bat "" : « Cum autem. factus. sum vir, deposui quie 
erant parvuli. » Talis ergo iste masculus, et talis 


75 Marr. v, 
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1 Tit, ut, δ. "5 ECor, vi, 41. 

7 Levit. vi, 19. *! 
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$2uatur si in plaga est, » 

; (93) ldem ms., « audistis. » Libb. editi, « audi- 
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"* Hebr,v, 14. 
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comedere non in quocunque loco, sed in loco sancto, 
intra atrium tabernaculi. Audiant hzec qui scindunt 
Ecclesiam, οἱ peregrinas ac pravas inducentes do- 
clrinas putant se sacras carnes extra templum Dei, 
οἱ extra aulam Dominicam posse comedere. Profana 
sunt corum sacrificia, quxe contra mandati legem 
geruntur. In loco sancto edi jubentur intra atria 
tabernaculi testimonii, Atria tabernaculi testimonii 
sunt, qu: fldei murus ambit, spei columnz suspen- 
duut, charitatis. zmplitudo dilatat. Ubi hxc non 
sunt, carnes sancte nec haberi possunt, nec comedi. 

9. Beue antem quod et ea, qua ex sacrificio 
204A sinilaginis offeruntur, plena manu cum oleo 
offeruntur et. tliurée, in. odorem suovitatis Domino. 


B istum locum breviter explanavit apostolus Paulus 


ad Philippenses, dicens '* : « ltepletus sum acei- 
piens ab Epaphrodito, ea qux a vobis missa sunt in 
odorem suavitatis, hostiam acceptam, placentem 
Deo. » 1n quo ostendit, quod misericordia quidem, 
qui erga pauperes fit, oleum infuudit in sacrificio 
Dei ; ministerium vero quod sanctis defertur, sua- 
vitatem thuris imponit. Sed hoc plena manu fieri 
debere pr:ecipitur. Sic enim idem Apostolus dicit ?*, 
quia « qui parce seminat, parce et inetet, Qui au- 
tem seminat in benedictione, de benedictione et 
metet vitam mternam. » Est tamen aliquid in ipso 
sacrificip, quod memoriale appellatur, quod offerri 
Domino dicitur. Ego si possem die ac nocte in lege 
Domini meditari, et omnes Scripturas memoria re- 
tinere, memoriale sacrificii mei Domino obtulissem. 
Certe si non omnia possumus, saltem ea qua nunc 
docentur in ecclesia, vel qux& recitantur, memorie 
commendemus ; ut exeuntes de ecclesia, et agentes 
opera misericordiz, et implentes divina praecepta, 
sacrificium cum thure et oleo offeramus in memo- 
riam Domino. Ex his ergo edoceimini, ut qu:e audi- 
stis (98) in ecclesia, tanquam munda animalia, veluti 
ruminantes ea revocetis ad memoriam, et cum corde 
vestro qux dicta sunt. conferatis. Quod si aliqua 
memorie superfuerint, et intellectum vestrum $u- 
peraverint, facite quod praesentis mandati auctori- 
tas pracipit, dicens 59: « Quod autem superfuerit 
ex his, mauducabunt (99) Aaron et filii ejus. » Si 


D quid superaverit et excesserit intellectum tuum vel 


memoriam tuam, serva Aaron Σ hocest, reserva 
sacerdoti, reserva doctori, ut ipse hoc manducet, 
ipse discutiat, ipse exponat; sicut et alibi idem 
Moyses dicit ^! : « Interroga. patres tuos, et annun- 
tiabunt tibi, presbyteros tuos, et dicent tibi, » Ipsi 
enim sciunt quomodo hzc azyma debeant mandu- 
cari, et in azymis sinceritatis et veritatis exponi. 
10. Additur in sequentibus ** : « Et locutus est 


" [Cor. x:, 11.. 75 Philip.1iv, 18. '* Jl Cor. 


(99) Ilem ms , « ex his, manducabunt. » Libb. 


editi, « ex iis manducabit. » Infra idem ms., « idem 
Moyses dicit. » Lib. editi, « ipse Moyses dicit. » 
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Dominus ad Moysen, dicens : IIoc munas Aaron et A ciantur, sicut et Dominus fecisse refertur in Evan- 


filiorum ejus, quod offerent Domino in die qua un- 
xeris cum, decimam partem ephi similaginis in sa- 
crificio semper, dimidium cjus mane, et dimidium 
ejus post meridiem. In sartagine ex oleo fiet et 
conspersaim (1) offeret eam teneram, sacrificium de 
[ragmentis, sacrificium in odorem suavitatis Do- 
mino. Sacerdos qui unctus fuerit pro eo ex filiis 
ejus, faciat ca : lex xterna : omnia consummabun- 
tur. Et omne sacrificium sacerdotis holocaustum 
erit, et non edetur. » In cxteris quidem praeceptis, 
pont fex. in offerendis sacrificiis populo przbet. offi- 
cium ; in hoc vero mandato, qua propria sunt cu- 
rat, et quod ad se spectat, exsequitur. Jubetur enim 
ex die, qua unctus fuerit, semper et in perpetuum 
offerre similaginem oleo conspersam, teneram ex 
sartagine. lique cognominat sacrificium ex fra- 
gmentis, in odorem suavitatis; et hoc lege selerna 
permanere, ct. transmitti ad posteros jubet. Addit 
sane observandum, se ullum sacrificium sacerdotis, 
hoc est, quod pro scipso offeret (2), edatur a quo- 
quam ; sed holocaustum fiat, quod est igni absumi. 
Praceptum quidem secundum litteram clarum est, 
velim tamen videre qui in hoc typus, et qua figura 
formetur, Dimidium sacrificii hujus mane vult. of- 
ferri, et dimidium vespere, certa mensura simil 
oleo conspersz tenerz a sartagine. Vidc si non, ut 
ego suspicor, sacrificium sacerdotis l;ec ipsa sit lex, 
quae per Moysen promulgatur, cujus dimidium mane 


gceliis 55, ubi benedixit panes, et dedit discipulis, 
et discipuli confringentes apposuerunt turbis. Et 
cum satiati fuissent omnes, superfuerunt, inquit, 
fraginentorum cophini duodecim. lstud est ergo 
sacrificium ex fragmentis, cum minutatim qua 
&unL legis sancta discutimus, ut spiritalem ex his 
cibum purumque capiamus. Et bac, inquit, est 
lex aeterna. Joannes quidem apostolus in Apo- 
calypsi dicit esse Evangelium seternum ** ; in- 
venimus et hic scriptum esse legem «eternam, 
205 :ed isti qui legem secundum litteram sequi 
volunt, velim mibi nunc dicerent quomodo lex hujus 
sacrificii esse possit zterna : cum utique destructo 
templo, subverso altari, et omnibus αυ diecban- 


B tur sancta profanatis, ritus iste sacrificiorum non 


potuerit permanere. Quomodo ergo :ternum di- 
cent, quod olim. cessasse et finitum esse jam con- 
$st3t? Restat ut. secundum eam partem lex hac 
πίστα dicatur, qua nos dicimus legem esse spiri- 
tile, et per cam spiritalia posse offerri sacrificia , 
qu:e neque interrumpi unquam neque cessare pos- 
sunt. Non enim in loco sunt. (5), qui subvertitur, 
aul in tempore quod mutatur, sed in fide credentis, 
et in corde sacrificautis. Sane quod ait, Non edetur 
de sacrificio sacerdotis, sed holocaustum erit, cer- 
tum est ad Domini et Salvatoris nostri persouam 
referri. De illius enim sacrificio non eietur, sed 
holocaustum erit. [loc in loco sacriticium, verbum 


ipsum accipiendum est, et doctrina, de qua nullus 
edet, hoc est nullus disputat, nullus retractat, sed 
holocaustum est. Quidquid enim dixit, quidquid 
statuit, :sterna consecratione perdurat, nec aliquig 
ita insanus (4) invenitur aut. profanus, qui retra- 
ctare de ejus sermonibus possit ; quos tanquam lo- 
locaustum, sacrificium Deo oblatum , in omni culta 
el veneratione babere debemus : quia « coelum et 
terra transibunt, verba autem ejus non transibunt **,» 
sed semper manent, sicut et ipse semper manet, 
Per ipsum Dco Patri eum Spiritu sancto gloria et 
imperium in secula seculorum. Amen. 


IIOMILIA Y. 


jubetur offerri, dimidium vero ad vesperam. Quam 
legem in duas partes dividi ρταεορίι, in litteram 
videlicet et spiritum. Et dimidiam quidem partem, 
qua est littera, offerri jubet mane, primo scilicet 
legis tempore: quod illis quibus tunc secundum 
litteram data est, novam lucem et novum protulit 
diem, dimidium vero ejus offerri jussit in vespe- 
wam. [n vespera eniin. nobis datus est Salvatoris 
adventus, in quo pars illa dimidia, hoc est sensus 
wel spiritus legis, secundum quod lex spiritalis esi, 
offeratur oleo conspersa tenera. Oleum ad miseri- 
«ordiam revocatur, qua? debet in sacerdotibus ab- 
undare. Tenera ad subtilem et puram intelligentiain 
pertinet. Quod autem a sartagine dioitur, puto quod — pe co quod scriptwn est : « ασε lex peceati:in loco 
disirictum, et multa continentia aridum, et torri- quo jugulabuntur holocausta, occident! et. id quod 
dum velit esse sacerdotem, in quo nihil remissum p Peccat! est, » ctc. 
baberi ad luxuriain, nihil fluitans ad libidinem pos- 4. « Et locutus est Dominus ad Moysen dicens 1 
sit. Quod autem sacrificium ipsum ex fragmentis — Loquere ad Aaron, et ad filios ejus diceus : lI:eo 
wominavil in odorem suavitatis, puto quod fra-  estlex peccati: In loco quo jugulantur (5) holocau: 
gmenta sacerdotum velit intelligi : cum legis per sta, occident et id quod peccati est contra Domi- 
cos littera frangitur, et cibus ex ea latens intrinse- — num : Sancta sanctorum sunt. Sacerdos qui offeret 
cus spiritalis elicitur; ut audientes turbze refl- — illud, in loco sancto edet, in atrio tabernaculi testi- 


5 Matth. xiv... 9 Apoc. xiv, 0, ** Matth, xxtv, 15. 


editi, « jubetur offerre. » 

(5) Idem 18. « sunt. » Libb. editi, « est. » 

(4) Idem ms., « ita insanus. » In a«dtea editis deest, 
€ ila.» ^ 

(5) Codex Sangerm., « jugulantur. » Libh. editi, 
« jugulabuntur. » Infra idem | ms., « sacerdos qui 
οσοι. » Libb. editi, « sacerdos qui olfeit. » 


(1) Idem ms., « et conspersam ; » οἱ paulo post, 
« sacrificium de fragmentis, sacrificium in odorem. » 
ln antea editis legitur,«conspersa, » et post « fra- 
gmentis » non repetitur « sacrificium. » Πίτα idem 
5., « lex seterna. » Libb.editi, « lege atterna. » 

(2) ldem codex Sangerm., « offeret. » Libb. editi, 
t offert. » infra idem ms., « jubetur offerri. » Libb. 
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monii. Omnis qui taugit de carnibus ejus, sanctifi- A in futuro hazreditatlem vitze aeteruze couscquentur, 


cabitur; et cuicunque aspersum fucrit ex sanguine 
ejus, super vestimentum quodcunque respersum 
fuerit, et ipsum lavabitur in loco sancto. Et vas 
fictile in quocunque coctum fuerit, confringetur : 
| οἱ autem in vase «του (6) coctum fuerit, defricabit 
illud et diluet aqua. Omnis masculus ex sacerdo- 
tibus edet ea : Sancta sanctorum sunt Domino. Et 
omuia quz pro peccato sunt, ex quibus illatum fue- 
rit a sanguine eorum in tabernaculo testimonii de- 
precari in loco sancto, non edentur, sed igni com- 
burentur **, » Πο omnia nisi alio sensu accipiamus, 
quam litterze textus ostendit, sieut. sepe jam dixi- 
mus, cum in ecclesia recitantur, obstaculum inagis 
οἱ subversiunem Christiauz religioni, quam hborta- 
tionem (7) zediflcationemque prastabunt. Si vero 
discutiatur et. inveniatur quo seusu lizsc dicta. sunt, 
et digne Deo qui hzc. scribere dicitur, adverlan- 
tur, flet quidem Judzus qui ως audit, scd non ille 
qui in manifesto, sed qui in occulto Judzus est : 
secundum illam differentiam Judzi, quam distinguit 
apostolus Paulus (8) dicens 57 5 « Nou enim qui in 
manifesto Judzus est, neque qux manifeste in carne 
est circumcisio , sed qui in occulto Jud:eus est eir- 
cumcisione cordis, qui spiritu, non littera, cui 
laus (9) non ab hominibus, sed ex Deo cst. » Quam 
differentiam Judzi visibilis et Judiei invisibilis non 
intelligentes impii hzeretici, non solum ab his Scri- 
pturis refugerunt, sed et ab. ipso Deo, qui legen 


hanc etScripturas divinas hominibus dedit, atque C 


alinm sibi deum, preter illum qui ccelum et terram 
condidit, conflnxerunt, cum utique fidei veritas 
unum eumdemque Deum legis et Evangeliorum te- 
neat, visibilium et invisibilium creatorem : quia et 
cognationem plurimam visibilia cum invisibilibus 
servant, ita ut Apostolus dicat 38, quia « invisibilia 
Dei a creatura mundi per ea qui facta sunt, intel- 
lecta conspiciuntur. (Sicut ergo cognationem sui ad 
invicem gerunt visibilia et invisibilia, terra et cae- 
lum, anima et caro, corpus et spiritus, et ex horum 
conjunctionibus constat hic mundus; ita etiam 
sanctam Seripturam credenduin est ex visibilibus 
et invisibilibus constare : veluti ex corpore quodam, 
litterze scilicet quz videtur; et anima, sensus qui 
intra ipsam deprehenditur; et spiritu, secundum id 
quod etiain quzdam in se celestia teneat, ut Apo- 
stolus dicit *, quia « exemplari et umbra deser- 
viunt celestium. » Quia ergo hzc ita se habent, 
invocantes Deum, qui fecit Scripture animam, et 
corpus et spiritum : corpus quidem iis qui ante nos 
fuerunt, animam vero nobis, spiritum autem iis qui 


*! Levit. vi, 24 et seqq. *' Rom. 1,29. ** Rom. 1, 20. 


[3) Idein ms., « vase zreo. » Libb. editi, « vas 
aereum. » 

(7) Idem ms., « hortationem. » Libb. editi, « ra- 
Uonem, » lbidem ms., « discutiatur et inveniatar.» 
Libb. editi, « discutiantur οἱ iuveniantur. » Paulo 
post idem ms., « digne Deo qui hzc. scribere dici- 
utr. » Libb. editi, « digne Deo qua: hie scribuntur.» 

(8) Nouen « Paulus » deest iu. autca editis, sed 


per quam perveniant ad regna coelestia : eain nunc 
quam diximus legis animam requiramus, quantum 
ad przsens interim spectat, Nescio autem si pos- 
sumus etiam ad spiritum ejus ascendere in his, 
qua nobis de sacrificiis lecta sunt, Debemus enim 
eum, quem 906 diximus in occulto Judeum, sicut 
ostendimus quia non carne, sed corde circumeidi- 
tur; ila ostendere quia et sacriflcat non in carne, 
sed corde, et quia edet de sacrificiis non carnem, 
sed spiritum (10). 

2. Sed videamus jam quz sunt illa quz referun- 
tur iu lege. « Et locutus est, inquit, Dominus ad 
Moysen dicens : Loquere ad Aaron, et filios ejus 
diceus : Hxc. lex peccati; » et cetera qua in prase- 
senti recitata sunt. Et ante jam dixisse nos memini, 
quia lex non semper eisdem datur : sed alia quidem 
datur filiis Israel, alia autem filiis Aaron, alia etiam, 
sicut Jampridem observavimus, Moysi et Aaron: est 
et alia lex qux soli Moysi datur, ita ut nec Aaron 
legis ipsius particeps fiat. Quarum persingula dis- 
tinetiones et diversitates , quis ita scientie dono 
illumiuatus a Deo est, ut possit integre aperteque 
disserere ? Invenimus enim in consequentibus prae- 
ceptum Domini ad solum Moysen dari, et juberi ut 
pectusculum arietis perfectionis Moysi d-tur, 
sicut pracepit, inquit, Dominus Moysi. In qua por- 
tione neque Aaron, neque filii ejus participes tiunt. 
Et invenitur lex qua pertinet ad arietem perfectio- 
nis, non posse pervenire usque ad Aaron, neque ad 
filios ejus, multo magis nec ad reliquos filios (11) 
Israel, sed ad solum Moysen, qui erat amicus Dei. 
Verum quid opus est, quie postmodum recitanda 
sunt, provenire? Nunc interim lex recitata est, quae 
ad Aaron et filios ejus promulgatur, lex peccati, hee 
est liosti:e quie offertur (12; pro peccato : « In loco, 
inquit, in quo jugulantur holocausta, ibi occident 
et id quod pro peccato est, in conspectu Domini $ 
Sancta sanctorum sunt, » Multa quidem jam, Deo 
juvante, de sacrificiorum ritu seeundum spiritalem 
intelligentiam in superioribus dicta sunt, sed et 
nunc $i gratia Doinini nos visitare dignetur, et vos 
orationibus adhitamini, addemus quz dederit Do- 
minus. llostiarum quzdam quidem sunt Dei. àolius, 


D ita ut. oullus hominum participet ex ipsis. Quz dai 


sunt Aaron sacerdotis, et liliorum ejus : quzdam 
ipsius, οἱ flliorum, et filiarum ejus, ita ut etiauw 
uxorem sacerdotis edere liceat ex his. Quedam 
sunt sacerdotum, et filiorum ac (filiarum eorum, 
sed de quibus edere liceat etiam filios Israel. Et in 
illis quidem hostiis de quibus licet edere filios 


$* febr, vii, 5. 


reperitnr in codice ms. Sangerm. - 
(9) Codex Sanyerm. « cui laus. » Libb. editi, 

« cujus laus. » E 
(40) Idem ms., « carnem ; sed spiritum. » Libh. 

editi, « carne, sed spiritu. » Paulo post idem ms., 

« que in presenti. » Libb. editi, « quie paulo ante, » 
(14) Libb. editi, « filiorum; » scd ms., « filios. » 
(12) ldem uis., « offeruntur. » 
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Israel, sine dubio habent participium etiam sacer- A Deum, sicut ipse per prophetam dicit ** : « Nonne 


dotes et (ilii sacerdotum; non tamen ex omni lo- 
stia, quim edet sacerdos, etiam filios Israel edere 
licebit. lgitur cum istae sint hostiarum differentiz, 
. illam quam diximus solius Dei esse, ex qua neque 
Moysen, neque Aaron, neque filios ejus participare 
fas est, aliquando quidem holocaustomata noui- 
nari invenimus ; aliquando vero non holocausto- 
mata, sed lolocarpomata, veluti si dicamus quod 
totus (15) fructus sit, ille scilicet qui Deo offertur. 
E-t ergo prima legislatio de sacrificiis, si tamen 
vel observastis vel reiinetis diligenter quae lecta 
sunt ac disserta, et non transcurrunt aures vestris 
in vanum, vel que a nobis dicuntur, vel qui ex 
divinis voluminibus recitantur. Prima ergo est ho- 
siis, holocaustoinata, Neque enim oportebat aliain 
primo hostiam nominari, nisi eam quie omnipotenti 
Deo offerebatur. Secunda hostia est, qua ad eden- 
duin. sacerdotibus maucipatur. Tertia, de qua etiain 
filios Israel contingere, vel edere, ipsos scilicet qui 
efferunt, fas est. Sed filios Israel non omnes, nisi 
illos tantum qui mundi sunt. Soli enim qui mundi 
sunt de sacrificiis edere jubentur. Verum istas o:n- 
nes hostias tu qui in occulto Jud:us es, non in ani- 
malibus requiras visibilibus : nec in mutis pecori- 
bus inveniri putes, quod offerri deceat (14) Deo. 
istas hostias intra (eipsum require, et invenies 
eas intra animam luam. lutellige te babere in- 
tra temetipsum greges boum, illos qui benedicun- 
tur in Abraham. lutellige habere te et greges oviuin 
ει greges caprarum, in quibus benedicti et mulii- 
plicati sunt patriarchae, lutellige esse intra te etiam 
aves coeli. Νεο mireris quod hzc intra te esse di- 
cimus, intellige te et alium mundum csse par- 
vum (15), et essc intra te solem, esse lunam, etiain 
slellas. Hoc eniin si ita non essel, nunquam dixisset 
Doiniuus ad Abraham ** : « Aspice in. ccelum, et 
vile stellas, si dinumerari possunt a muliiadine, 
sic erit semen tuum. » Nec mireris, inquam, sí di- 
citur ad Abraliam, quia sic erit semet tuum sicut 
stellae sunt coli ; de illis scilicet qui ex fide ejus 
geniti rationabiliter vivant, ac divinas leges et pr»- 
eepta custodiant. Audi amplius aliquid Salvatorem 
4 discipulos dicentem *! : « Vos esti$ lux mundi. » 


Dubitasue csse intra te solem et lunam, ad quem ῃ 


dicitur, quia lux sis mundi? Vis adhuc amplius 
siquid de te ipso audire, ne forte parva de te et 
humilia cogitans, tanquam vilem negligas vilam 
taam ? Habet hic mundus gubernatorem suum, ha- 
let qui eum regat et habitet in ipso omnipotentem 


** Genes. xv, 5. *! Mattb. v, 14, ** Jerem. xxii, 24. 
** Genes. iv. 


" Sap. 1, 7. *' Mattb. xxviu,20..— ** Joel. 11, 28. 


(15) Idem ms., « totum. » 

(14) Idem 1ns., « deceat. » Libb. editi, « debeat. » 
Paulo post idem ms., « invenies eas intra. » Libb. 
edi, « invenias intra. » 

(15) ldem mns., « in parvo. » 

(16) Idem ms., « repleo. » Libb. editi, « impleo. » 
Paulo infra ms., « inter ipsus ambulabo. » Libh. 


B dicitur ** : 


coelum et terram ego repleo (16), dicit Dominus *» 
Audi ergo, ipse omnipotens Deus quid etiam de te, hoc 
est, quid de hominibus dicat. Ilabitabo, inquit **, in 
eis, et inter ipsos ambnlabo. » Plus aliquid addit (11) 
erga personam (uam. « Etero, inquit **, eis in patrem, 
207 et ipsi erunt wihi in filios et filias, dicit 
Dominus. » Habet hic mundus Filium Dei, habet 
Spiritum sanctum, sccundum quod dicit Pro- 
pheta δὲ: « Verbo Domini cceli firmati sunt, et spi- 
ritu oris ejus omnis virtus eorum. » Et iterum 
alibi ** : « Spiritus enim Domini replevit orbem 
lerrarum., » Audi et tibi quid dicit Christus *" ; 
« Ecce ego. vobiscum sum omnibus diebus usque 
ad consummationem saeculi. » Et de Spiritu sancto 
« Effundam de spiritu meo super om- 
nem caruem, cet prophetabunt. » Cum ergo videas 
liabere te omnia qu:e mundus habet, dubitare non 
debes quod etiam animalia quse offeruntur in ho- 
stiis, habeas intra te, et ex ipsis spirituales (18) 
offerre debeas hostias. Sed de illis, prout potui- 
mus, iu superioribus explanavimus. 


3. Nunc vero illud addimus quod dicit, quia in 
loco in quo jugulantur holocausta, ibi etiain hostize 
pro peccato. Vide quam multa misericordia et be- 
niguitas Dei est, ut ubi holocaustum jugulatur illud 
quod soli Deo offertur, ibi etiam hostia qux pro 
peccato est, immolari jubeatur; quo scilicet intel- 
ligat se qui peccavit, et poenitet, et conversus ad 
Dominum contribulati spiritus hostiam jugulat, in 
loco jam sancto stare, et sociari his qux pertinent 
ad Deum. lbi ergo immolatur hostia pro peccato, 
ubi et holocaustum, in conspectu, inquit, Domini. 
Est fortassis in conspectu Domini offerre sacrili- 
cium, et non offerre in conspectu Domini, Quis 
ergo est qui offert (19) in conspectu Domini? llle, 
ut opinor, qui non exiit a conspectu Domini, sicut 
Cain **, οἱ effectus est. timens et tremens. Si quis 
ergo est qui habet fiduciam astare in conspectu 
Dowini, et non fugit a facie ejus, nec aspectum 
ejus peccati conscientia declinat, iste in conspectu 
Domini offert sacrificium. Hanc ergo hostiam qu:e 
offertur pro peccatis, dicit esse Sancta sanctorum. 
Majus sliquid audere vult sermo, si tamen et ve- 
ster sequatur auditus. Qux est hostia que pro 
peccatis offertur, et est Sancta sanctorum, nisi 
unigenitus Filius Dei, Dominus meus Jesus Chri- 
stus? Ipse solus est hostia pro peccatis, et ipse est 
hostia Sancta sanctorum. Sed quod addit : « Sa- 
cerdos, inquit, qui offert illud, edet illud, » videtur 


*! ll Cor. v1, 16. ** ibid. 18. ** Psal. xxxii, 6. 


editi, « in ipsis ainbulabo. » 

(17) ldem. ms., « addit. » Libb. editi, « adhuc 
audi. » 

(18) Ms., «spirituales. » Libb. editi, « spirita- 
liter. » 

(19) Ms., e offeret, » et paulo post, « ille, opinor, 
qui uon exit. » 
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difficile esse ad intellectum (20). lllud enim quod A eum * ; « Locus enim in quo slas, terra sancta 


edendum dicit, ad peccatum referri videtur : sicut 
et alibi dicit de sacerdotibus propheta !, quia 
« peccata. populi mei manducabunt. » Unde et hic 
ostendit sacerdotem — peccatum offerentis coinc- 
dere debere. Sape ostendimus ex diviuis Scriptu- 
ris, Christum esse et hostiam qux pro peccato 
mundi offertur, et sacerdotem qui offerat hostiam. 
Quod uuo verbo Apostolus explicavit (21), cum 
dicit * : « Qui seipsum obtulit Deo. » Hic ergo est 
sacerdos, qui peccata populi comedit et consumit, 
de quo dictum est ? : « Tu es sacerdos in aeternum 
secundum ordinem Melchisedech. » Salvator ergo 
et Dominus meus peccata populi edit. Quomodo 
edit peccata. populi? audi quid scriptum est : 
« Deus, inquit *, noster, ignis consumens est. » 
Quid consumit Deus igni-* Nunquid tam inepti (832) 
erimus, ut putemus quod Deus iguis ligna consu- 
mat, aut stipulam, aut fenum? Sed consumit Deus 
ignis humana peccata, illa ab-umit, illa devorat, 
illa purgat, secundum quod et alibi dicit * : « Et 
purgabo te igni ad purum.» Iloc est manducare 
peccatum ejus qui offert saerificium pro peccato. 
lpse enim peccata nostra suscepit, οἱ in semetipso 
ea tanquam ignis comedit et absumit. Sic denique 
econtrario eos qui permanent in peccatis, niors 
dicitur deglutisse, sicut scriptum est : « Deglu- 
tiet ($5) mors prevalens. » Hoc puto esse qiod in 
Evangelio Salvator dicebat *: « ignem veai mittere 


est. » Similiter ergo et in Ecclesia Dei locus sau- 
ctus est, fides perfecta, charitas de corde puro, 
et conscientia bona. Qui in his stat in £cclesia, im 
loco sancto stare se agnoscat. Neque euim in terra 
quierendus est locus sanctus, in quam semel data 
Sententia est a Deo dicénte !* : « Maledicta terra 
in operibus tuis (25). » Fides ergo integra et san- 
cta conversatio, locus est sanctus. In hoc itaque 
loco positus sacerdos Ecclesie, populi peccata 
consumat, ut hostiam jugulans verbi Dei, et do- 
οιτίη sanz victimas offerens, 908 purget a pec- 
catis conscientias auditorum. Edet (26) ergo sa- 
cerdos carnes sacrificii in atrio tabernaculi testl- 
monii, cum intelligere potuerit quiz sit ratio in 
his, qu:eve mysteria, qua describuntur de atríis 
tabernaculi testimonii. Ad haec enim atria secreta 
et recondita nullus accedit, nulli hxc nisi sacer- 
dotibus pateant : si tamen pateant, si scientia sua 
ct intellectu mystico potuerint eorum secreta pe- 
nelrare. Scio autem esse et alia quzdam in Ecclesia 
dogmata secretiora, qux» adire nec ipsis sacerdo- 
tibus liceat. Illa dico, ubi arca reconditur, ubi urna, 
ubi manna et tabule testamenti, llluc ne ipsis 
quidem sacerdotibus datur accessus, sed uni tan- 
tim. pontifici, et liuic semel in anuo certis qui- 
busque et mysticis purificationibus conceditur istud 
intrare seeretuim, Sunt. et alia Ecclesi dogmata, 
ad qus possuut pervenire etiam Levite, sed in- 


in terram, et quam volo ut accendatur. » Atque ϱ feriora sunt ab his qus sacerdotibus adire con- 


utinam et mea terra accendatur igni divino, ut 
ultra non afferat spinas et tribulos. Sic intelligere 
debes et illud, quod scriptum est? : « lgnis ac- 
census esl ab ira mea, comedet terram et genc- 


rationes ejus. » Dicit ergo lex *: « Sacerdos qui 
obtulerit, edet illud in loco sancto, in atrio taber- 
naculi testimonii. » Consequens enim est, ut so- 
cundum imaginem ejus qui sacerdotium Ecclesia 
dedit, etiam ministri et sacerdotes (24) Ecclesiz 
peccata populi accipiant, et ipsi imitantes magi- 
situm, remissionem peccatorum populo tribuant. 
Debent ergo et ipsi Ecclesi: sacerdotes ita. per- 
fecti esse, et in officiis semper sacerdotalibus eru- 
diti, ut peccata populi iu loco sancto, in atriis ta- 
bernaculi testimonii, ipsi non peccando cousu- 
mant, Quid autem est in loco sancto inanducare 
peccatum? Locus erat sanctus, in quem perve- 
nera Moyses, secundum quod dicium est ad 


* 0se. 1, 8. * Πιν 1x, 142. ? Psal. cix, 4. 
xxxi, 23. 5 Levit. vi, 96... ? Exod. in, 5. 


(20) Ms., « intelleetuin.» Libb. editi, « intelligen- 
duin. ) 

21) Ms., «explicat. » 

32) Ms., « inepti.» Libb. editi, « imperiti.» Paulo 
post idem ms., « stipulam aut fenuin, » Libb. editi, 
« ipaam aut ferrum.» 

35) Ms., « deglutiet. » Libb. editi, « deglutivit. » 

(24) Libh. editi, « ministri ejus siut, et sacer- 
dotes, » sed in manuscripto codice deest, « ejus 
sint. » 


* Deut. ιν, 94. 
!! Genes. itt, 17. 


cessum est, Scio et alia esse ad qux possunt acce- 
dere etiam filii Israel, hoe est, laici; non tamen 
alienigenz , nisi ascripti jam fuerint in Ecclesia 
Domini, « Zgyptius enim tertia generatione ín- 


trabit (27) iu. Ecclesiam Dei ''. » Credo propter 
fidem Patris, et Filii, et Spiritus sancti, in quam 
credit omnis qui sociatur Ecclesie Dei, tertiam - 
geueralionein mystice dictam. Verumtamen scien- 
dum est, quod cx hostiis quae offeruntur, licet 
concedantur sacerdotibus ad. edendum, non tamen 
omnia conceduntur; sed pars ex ipsis aliqua Deo 
offertur, et altaris ignibus traditur : ut. sciamus 
eliam nos quod et si conceditur nobis aliqua ex 
divinis Seripturis apprehendere et agnoscere, sunt 
4116) aliqua qua Deo reservanda sunt : 1 eum 
intelligentiam nostram superent. (28), sensusque 
eorum supra nos sit, ne forte aliter a nobis quam 
se liabet veritas, proferantur, mefias igni ista ser- 


5 Ίμα. 1, 22. * Luc. xit, 49..." Deut. 
! Deuter. xxt, 8. 


(35) Ms., « operibus (nis. » L'bb. editi, « opere 
tuo. » Paulo post idem wms., « peccata. consumat. » 
Libb. editi, « peccata coneumit. » 

(20) Ms., «edet. » Libb. editi, « edit.» 

(27) Ms., « intravit. » Mox libb. antea. edid, 
« credo. fidem. Patris et Filii, et Spiritus sancti, ia 
quai credunt omnes qui seciantur, » sed us. ut in 
nostro textu, 


(938) Ms., «superent. » Libh. editi, « superant. » 
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vanns (39). Et ideo etiam in hoc loco, qux: quidem A renibus, et. omnibus interioribus viscerum , tune 


concessa sunt. hominibus ad edendum, prout po: 
tuimus intra tabernaculum Domini consumpsiinus; 
si qua vero supersunt, et vel vos in audiendo, vel 
nos superant in dicendo, servemus igni altaris, 
tanquam eom partem, qua pro peccato super altare 
Dowini jubetur offerri. 

4. « Et hzc est, inquit 13, lex arietis qui pro 
delicto est : Sancta. sanctorum. 1n loco in quo ju- 
gulant (50) lioloenustomata, jugulabunt et arietem 
qui pro delicto est contra Dominum, » eic, Videtur 
quidem in Scripturis divinis frequenter peccatum 
pro delicto, et delictum pro pecca:o indifferenter 
et absque aliqua distinctione nominari : in hoc ta- 
men loco invenitur (51) esse discretum. Nam cum 
s"perius in hostia pro peccato ritum sacrificii 
atque ordinem tradidisset, nunc separatim imandat 
sacrificium pro delicto; et quamvis eodem ordine 
atque eidem observantia cuncta. mandeintur, ct 
addat in novissimis !? : « Sicut id quod pro peccato 
est, ita et id quod pro delicto est, lex una erit eo- 
run; lamen voluit ostendere esse. aliquid. diffe- 
rent; in his, quibus sacrificia divisa mandavit, 1n 
quo ego puto delictum quidem commissum esse 
levius. aliquanto, quam peccatum, Nam invenimus 
de peccato dici, quod sit peccatum ad mortem '*. 
De delicto non legimus quod esse dicatur ad mor- 
tem. Scio tamen et illam differentiam, qux non- 
nullis sapientium visa est, quod delictum quidem 
sit, cum non facinus ea quz facere debemus; 
peccatum vero sit, cam committimus ea quz com- 
mittere non debemus. Sed liec quoniam non sem- 
per in Scripturis divinis sub ista distinctione ii.- 
venimus, idcirco generaliter affirmare non possu- 
mus. Igitur eodem modo atque eadem traditione 
de sacrificio quod pro delicto offertur, accipien- 
dum est, quo et supra exposuimus de eo quod pro 
peccato est. Similiter enim jubentur adipes arie- 
Uis, ii qui circa renes sunt, et ii qui interiora ope- 
riuat, imponi super altare: ut et tu qui lizc au- 
dis, scias omne quod est intra te crassius et operit 
interiora tua, debere te offerre igni altaris, ut pur- 
gentur omnia interiora tua, et dicas el tu, sicut cl 
David dicebat '* : « Benedic, anima mea, Dominum, 
e| omnia interiora mea nomen sanctum ejus. » 
Nisi enim ablata fuerit crassitudo illa qua tegit 
interiora tua, non possunt subtilem et spiritalem 
capere sensum, nec possunt intellectum capere sa- 
pientie, et ideo Dominum laudare non possunt. 
Qeod si ablatum fuerit omne quod pingue est. de 

"Levit. v1, 3. !? ibid. 7. — !*lJoan. v. 
15 Genes, xxxvi, 6. !* Levit. vii, 9. 


(29) Ms., « ista servamus. » Libb. editi, « ista 
Serveu.us. » 

(50) Ms,, « jugulant. » Libb. editi, « jugulantur. » 

(541) Ms., « invenitur esse diacretuin. » Libb. 
editi, « inveuietur discretum. » 

(352) Ms., « ofleret et repropitiabit illud. » Libb. 
editi, « offert illud et repropitiabit pro delicto. » 
lufra ims., « repropitiare delictum. » Libb. editi, 
ε repropitiare pro delicto. » Paulo post ms., «rc- 


B 


15 Psal. cin, 4. 


vere purgatus oinni vitio libidinis jugulasti hostiam 
pro delicto, et obtulisti sacrificiu:m leo in odorem 
suavitatis. « Sacerdotis, inquit !*, qui offeret et re- 
propitiabit. illud (52), ipsius erit. » Discant sacer- 
dotes Domiui, qui Ecclesiis przesunt, quia pars eis 
data est cum his, quorum delicta repropitiaverint. 
Quid autem est repropitiare delictum? Si assun:- 
pseris peccatorem, et monendo, hortando, do- 
cendo, iustruendo, adduxeris eum ad paenitentiam, 
ab errore correxeris, a vitiis emendaveris, et cffe- 
ceris eum talem, ut ei converso propitius fiat Deus 
pro delicto, repropitiasse «diceris. Si ergo talis 
fueris sacerdos, et talis fuerit doctrina tua οἱ 
sermo tuus, pars tibi datur (55) eorum quos cor- 
rexeris; ut illorum meritum tua merces sit, et 
209 illorum salus tua. gloris. Aut non et Apo- 
stolus hzec ostendit, ubi dicit ", quia « quod super- 
adificaverit/ quis mercedem accipiet? » Intelli- 
gaut igitur sacerdotes Domini, ubi eis data portio 
est, et in loc vacent atque his operam dent. Non 
se inanibus et superfluis actibus implicent, sed 
sciant se in nullo alio partem habituros apud Deum, 
nisi in eo quod offeruut (54) pro peccatis , id est, 
quod a via peccati converterint peccatores. Notan- 
dum etiam illud est, quod qux offeruntur in [ιοἱο- 
caustum, interiora sunt; quod vero exterius est, 
Domino non offertur. Pellis Domino non offertur, 
nec cedit in holocaustomato. Talis (55) fuit et. ille 
filius Juda, qui dicebatur Her "5, quod interpretatur 
pellis. Propterea et Her (56) pessimus erat, et occi- 
dit eum Deus, quia isti tales Domino non offeruntur. 

5. « EL omne sacrificium quod fiet in clibauo, et 
omne quod fiet in craticula, vel in sartagine, sa- 
cerdotis qui offeret. illud ipsius erit !*. » Quid dici- 
mus? Putainusue quod. omnipotens Deus qni re- 
sponsa Moysi caelitus dabat, de clibano, et craticula, 
et sartagine przeceperit (57); ut disceret populus 
per Moysen, quia per hec Deus eis propitius fiet, si 
quamdam in sartagine frixeriut, quedam in. clibano 
coxerint, quaedam in craticula assaverint? Sed non 
ita Ecclesise pueri Christum didicerunt, nec ita in 
eum per apostolos eruditi sunt, ut de Domino ma- 
jestatis aliquid tam humile et tam vile suscipiant, 


D Quin potius secundum spiritalem sensum, qwem 


spiritus donat Ecclesiz, videamus quod sit istud 
sacrificium, quod coquatur in clibano, vel quis iste 
clibanus intelligi deheat. Sed ubi inveniam mode 
ad subitum Scripturam divinam, qux me doceat 
quid (58) sit clibanus? Dominum meum Jesum | iu- 


!* Levit. vii, 9. '" d Gor. 15, 14. 


propitiasse diceris.» Libb. editi, « repropitiare di- 
ceris. » 

(355) Ms., « datur.» Libb. editi, « dabitur. » 

(54) Ms., « offerunt. ». Libb. editi, « offertur. » 

55) Ms., c in holocausto. Naw talis. » 

(6) Et Her. Deest in ins. 

(37) Ms., « przceperit. » Libb. editi, « przcl- 
peret. » 


(98) Ms., « quid. » Libb. editi, « quis. » 
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vocare me oportet, ut quxrentem me faciat inve- A ostium ejus, et ait ** : « Amice, commoda mihi 
nire, el pulsanti aperiat, ut inveniam in Scripturis — tres panes, quoniam amicus mihi gupervenit de via, 
clibanum, ubi possim coquere sacrificium meum, — et non habeo quod apponam ei. » In. quibus, ut 
ul suscipiat iltud Deus. Et quidem invenisse me breviter perstringamus, nox est tempus hoc vitz, 
puto in Osee. propheta ubi dicit *? : « Omnes µια el tres panes sunt, unus qui in clibar.o, alius qui 
chantes, Sicut. clibanus succensus ad comburen- — in sartagine, tertius qui in craticula coquitur. 
dum. » Et. iterum *! : « Incaluerunt, inquit, sicut 6. Post hiec inquit ** : « Et omne sacrificium 
clibanus corda eorum. » Cor ergo est hominis cli- factum in oleo, sive non factum, omnibus filiis 
banus. Istud autem. cor si vitia succenderint, vel — Aaron erit singulis zequaliter. » Quod. sacrificium 
diaholus (39) iuflammaverit, non coquet, sed exu- — factum est in oleo, vel quod est non factum in oleo? 
ret. Si vero ille id succenderit, qui dixit ** : «Ignem — Sacrificium: saiutare (42) in oleo fleri jubetur, sicut 
veui mittere in. terram, » pines Scripturarum di- — supra jam diximus. Sacrificium vero pro peccato 
vinarum et sermonum Dei, quos in corde suscipio, ΠΟ fit in oleo. Dicit euim ** : « Non superponet οἱ 
non exuro ad perditionem, sed coquo ad sacrifi- — oleum, quoniam pro peccato est. » Quod ergo pro 
cium. Et fortassis illa coqui dicuntur in clibano, — peccato est, nec oleum Iztitize ei, nec thus suavi- 
qu:e interiora sunt et recondita, nec proferri facile B qais imponitur. De peccantibus enim dicit Aposto- 
ad vulgus possunt ; sunt eniin multa in Seripturis lus *' : « Et lugeam eos, qui aute peccaverunt et 
divinis hujusmodi, sicut apud Ezechielem 33, cum — non egerunt poenitentiam. » Nec odor in eo suavi- 
vel de eherubim, vel de Deo et d« illa maguifica — tatis est, 310 quia ex persona peccatoris dici- 
visione describitur. Hiec si in clibano non coquan- — tur ** : « Computruerunt et. corruptze sunt. cicatri- 
tur, comedi ita ut sunt eruda non possunt. Neque — ces me:x. » IIE:ec interim a nobis observata sunt. de 
enim credendum est, quod sit animal quoddam in — superiori capitulo, ubi lex sacrificii scribitur pro 
forma leonis positum, quo vehatur Deus, vel aliud — delicto. Non autem dubito multa esse, qua nog 
in forma vituli (40), aut aquilze, Hzc ergo et si qua. lateant, et sensum nostrum superent (43). Non 
hujusmodi sunt, non sunt cruda proferenda, sed in — enim sumus illius meriti, ut et nos dicere possi- 
cordis clibano suat coquenda. Tria itaque sunt — mus ?*: « Nos autem sensum Christi habemus. » 
hec, in quibus dicit sacrificia dehere prai»parari, in Ipse enim solus est sensus, cui pateaut universa, 
clibano, iu sartagine, in eraticula : el puto quod — qua in legibus sacrificiorum intra littere continen- 
clibanus seeundum sui formam profundiora, et ea — tur areanum. Si eniin. mererer ut daretur. mibi 
que sunt inenarrabilia significet in Scripturis divi- 6 Sensus Christi, etiam ego in his dicerem ** : « Ut 
nis. Sartago vero ea qua si frequenter ac sepe sciamus qux» a Deo donala sunt. nobis, quae et ]o- 
versentur, intelligi οἱ explicari possunt. Craticula — quimur. » Sed nunc contenti parvilate sensus 
autem ea qux» palam sunt, et absque aliqua. obte- ντ, secundi capituli videamus exordium. 

cione cernuntur. Triplicem namque in Scripturis 1. « Πο est, iuquit ?*, lex sacrificii. salutaris, 
divinis intelligenti: inveniri sepe diximus modum, — quod cfferent Domino. Siquidem pro laudatione 
historicum, moralem et inysticum. Unde et corpus — offeret illud, et afferet (44) ad sacrificium panes 
inesse ei, el animam, ac epiritum intelleximua, — laudationis ex simila factos in oleo, et lagaua 
Cujus intelligeniize triplicem formar sacrificiorum — azyma uucta oleo, et similaginem conspersam in 
triplex hie apparatus ostendit. Sed et alibi inaveni- oleo. Super panes fermentalos offeret munera sua, 
mus, id est in his ipsis, qux de sacrificiis iemo- — quia sacri(ieium laudationis salutaris ejus est; et 
rantur, dici canistrum saüctum perfectionis, ip offeret ab eo unum «de omnibus muneribus suis, 
quo tres panes haberi inandantur. Vides consonare — separationem Doinino; sacerdoti qui effundet saa- 
sibi sacramentorum omnium formas? Canistrum — guinem salutaris, et carnes sacrificii laudationis 
perfectionis, in quo tres panes poni jubentur, quid — Salutaria, ipsi erunt, et in qua die donum offertur, 
aliud debemus accipere, nisi Scripturas divinas, D manducabunt, et non derelinquent ex eo iu mane. » 
cibos auditoribus tripliciter apponentes? Vis tibi et — Sacrificium hoc, quod salutare appellatur, in. duas 
de Evaugeliis similis inysterii proferamus exempla? — dividit partes, et unam quidem laudatiouis nomi- 
Recolamus Doinini vocem, ubi dicit, quia media — nal, alteram voti, utrumque tamen sacrificiuni, sa- 
nocte (41) veuit quidam 3d amicum suum pulsans — lutare nominatur. Verum quoniam non est nobis 


39 Osee. vir, 4. ** ibid. 6. **Luc. xu, 49. ?* Ezech. x... ** Luce. x15, 6. ** Levit, v, 10. * Levit, 
v,1à3. *"'ILCor. xi, 21. ?* Psal, xxxvi, 5, ** 1 Cor. 1, 16. ?* ibid. 13. ! Levit. vii, 14 et seqq. 


(359) Ms., « diabolus. » Libb. editi, « libido. » (45) Libb. antea editi, « latent. et sensum no- 
Paulo post idem ms., « panes scripturarum. » Libb. — strum superant. » Et paulo post, « ipsi enim plus 
editi, « panem, » etc. est sensus Chiisti eui patent, » sed ms, ut in 

(40) Ms., « vel aliquid in forma vituli. » nosiro textu. 

(41) Ms., « media nocte. » Libb. editi, « medio (44) Ms., « offeret illud, et afferet. » Libb. editi, 
noctis. » lufra idem ms., « quod apponam ei. »  « offerent dlud, et offerent. » Infra idem ms., « qui 
Libb., editi, « quod ponam ei. » effundet sanguinem. » Libb. editi, « qui effun- 

(42) Ms., « salutare. » Libb. edi, « saluta- — dit,» ctc. Paulo post idem wms., « ex eo in mane, » 
ris. » Libh. editi, « ex eo usque in tanc. » 
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ecundum litteram. instaurare. sacrificia, re- A super panes fermentatos sacrificium mandat ime 


us in nobis quisnam est tantus ac talis, qui 
cium salutare et sacrificium laudis offerat 
«go illum esse arbitror, qui in omnibus acti- 
is facit laudari Deum, et impletur per eum 
uod Dominus et Salvator noster dicit ?* : 
ideant homines opera vestra bona, et magni- 
Patrem vestrum, qui in colis est: » Ille ergo 
sacrificium laudis, pro cujus actibus, pro 
loctrina, pr:ceptis, verbo, et moribus, et 
ina, laudatur et benedicitur Deus, sicut econ- 
sunt illi, de quibus dicitur ?*, quia « per vos 
meuin blasphematur inter gentes. » Observa 
et hic, quomodo panes ex simila facii in 
4 lagana azyma uncta oleo, et simila con- 


poni? Verum diligentius intuere, quia non ad sacri- 
ficium, sed ad. ministerium sacrificii fermentatus 
panis assumitur. Quid ergo hoc sit, videamus (47). 
Dominus in Evangeliis humanam doctrinam Pbha- 
riscorum, qui tradebant traditiones precepta ho- 
minum, fermentum appellat, cum dicit discipu- 
lis ** : « Observate a fermento Pharigzorum. » 
Similiter ergo humana doctrina est, verbi causa, 
grammatica ars, vel rhetorica, vel etiam dialectica. 
Ex qua doctrina ad sacrificium. quidem, hoc est in 
his quze de Deo sentienda sunt, nihil suscipiendum 
est, sermo vero lucidus, et eloquentie splendor, 
ac disputandi ratio, ad ministerium verbi Dei de- 
ceuter jubetur admitti. An. non super hoc fermeu- 


in oleo ponitur, et triplici iterum sacramento B !um habebat verbi Dei sacrificium positum ille qui 


salutaris offertur, et ad ultimum, « sacerdoti, 
"qui effundit sanguinem sacrilicii salutaris, 
i. » Superius dixit ** : « Sacerdoti. qui re- 
abit, ipsi erit, » Hic, « sacerdoti qui effundit 
nem sacrificii salutaris, ipsi erit. » Diguo or- 
litur, prius enim repropitiatio quzerenda est, 
| baec offerendum sacrificium salutaris. Neque 
alus esse cuiquam potest, nisi prius sibi propi- 
ciat Deum. « Sed et carnes, inquit *5, sacri- 
udationis salutaris ipsi erunt. (45). » Spe 
zimus quod carnes in Scripturis solidum iudi- 
ibum, perfectamque doctrinam. Secundum 
Uras scio esse animx cibum quemdam lac- 
ι alium cibum anima olerum et alium 


sicut ipse Ápostolus de quibusdam dicit *' ; C 


lacte vos potavi, non. esca. Nondum enin 
lis, sed nce adhuc potestis. Adhuc enim estis 
»S. » Et iterum alibi dicit ?* : « Alius quidem 
se manducare omnia, qui autem infirmus est 
uanducet. » Et rursuin alibi ** : 4 Perfecto- 
item est cibus solidus, » etc. Mic ergo car- 
ierificii salutaris, quod offertur pro lauda- 
ipsius jubentur esse sacerdotis. Ex simila 
tripliciter oblata, ut supra diximus, unum 
1 quod placuerit sacerdoti deputatur : czetera 
tis (46) sunt laici, ita tamen ut sub die co- 
tur, nec remaneat ex his aliquid in mane. 
ergo in quibus solidus cibus est, et perfecta 


8, Sacerdotibus deputantur, quia debeut in p 


us esse perfecti, in doctrina, in virtute, in 
is. Si enim hoc ia se non habuerint, de sa- 
um carnibus non edent. Unum vero illud 
separatur, tanquam praecipuum ex tribus 
t simila precepta sunt, iu hoc illam partem 
ge arbitror designari, de qua superius dixi- 
[uz perfectam indicat profundamque dociri- 
Sed requires fortasse, cum superius fermen- 
nitus abjecerit de sacrificiis, quomodo nunc 
aub. v, 16. ** Rom. i, 34. δὲ Levit. vit, 14. 


3 plebr. v, 14. ^ Matth. xvi, 6. *! I. Cor. xv,53. 


Ms., « erunt. » Libb. editi, « edunt. » 
Ms., « offerentes. » |. 
Libb. antea editi, « quid ergo hic sit agen- 


PaTROL. GR. Xll, 


dicebat *! : « Corrumpunt mores bonos colloquia 
mala? » Et * : « Cretenses semper. mendaces, 
malie bestie, ventres pigri, » et alia his similia ος 
fermento sumpta Graecorum. 

211 8. Quod autein dicit **, « sub die comede- 
tur, nec derelinquetur ab eo usque in mane, » cou- 
feramus cum czteris sacrificiis, et videamus quae 
sit ratio quod in lioc quidem sacrificio salutari, 
eadem die, quz offeruutur przecepit comedenda : in 
alio vero sacrificio, etiam in secundam diem servari 
indulget, et usque in tertiam , tertia vero jam die 
Jgni tradi quz& superfuerint , ne polluant offeren- 
tem. Quid ergo habeat ista differentia, videamus. 
Sed vere iudigemus auxilio Dei, qui omnes adipes 
contegentes interiora nostra dignetur abscindere, 
et omne crassioris sensus velamen auferre, ut bxc 
secundum id quod a Deo mandari dicitur, possimus 
advertere. Conferamus igitur ipsam sibi Scriptu- 
ram divinam, et quam aperuerit nobis absolutionis 
semitam subsequamur. Invenimus enim de sacrifi- 
cio Pasche, guod in vespera immolori jubetur, dar: 
mandatum similiter ut nihil remaneat ex carnibus 
usque in mane, Non est ergo otiosum quod hester- 
nas carnes vesci non yult nos sermo divinus , sed 
recentes semper et novas, eos maxime qui sacri- 
ficium Pasche, vel sacrificium laudis immolant 
Deo, novas vero carnes , et recentes ipsius diei 
edere jubet, besternas prohibet. Recordatus sui 
simile aliquid et prophetam Ezechielem dicere , 
cum ei Dominus pracepisset, ut coqueret sibi panes 
in stercore huniano. Hespoundit enim Doinino et 
dixit ** : « O Domine, nunquam contamlnata est 
anima mea, et morticinum aut immundum non in- 
troivit in os neum. Sed neque caro hesterna in-- 
troivit in os meum. » De quo sepe apud memet- 
ipsum requirebam quanam esset ista prophete 
exsultatio, qua velut magnum aliquid ante Deui 
proferret, et diceret, quia nunquain carnem hester- 


3 ibid., 7. ?* ibid. 19. "" E Cor. i, 3. *5 Ron, 
** Tit. 1, 19. Levit. vi, 19. ** Ezech. 


dum, videamus, » sed ms. ut in nostro textu. Pau!g 
post idem ns., « iradebant traditiones. » Libb. 
editi, « Àradebant traditionem. ) 
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46) 


nam manducavi. Sed, ut video, hine edoetus, etex Α 9. Dicitur ergo in sequentibus *, « quod si vo- 


istis imbutus mysteriis, hec propheta loquebatur 
ad Dominam, quia non ita abjectus et degener suin 
sacerdos, ut hesternis, id est veteribus carnibus 
vescar. Audite li:ec, omnes Domini sacerdotes, et 
auentius intelligite qui dicuntur. Caro qux ex sa- 
crificiis sacerdotibus deputatur, verbum Dei est quod 
jn Ecclesia docent. Pro hoc ergo flguris mysiicis 
commonentur, uti cum proferre ad populum sermo- 
πει ceperint, non hesterna proferant, non vetera 
quae sunt secundum litteram proloquantur, sed per 
gratiam Dei nova semper proferant , el spiritalia 
semper inveniant. Si enim ea qua didiceris a Ju. 
diis hesterno, haec hodie in Ecclesia proferas, hoc 
eatlicsternam carnem sacrificii edere. Si meministis, 
eliam.in oblatione (48) primitiarum eodem sermuue 
usus est legislator, ut sint, inquit, nova et recentia, 
Vides ubique ea, qua ad laudes Dei pertinent (hoc 
euim est sacrificium laudis) nova, el recentia esse 
debere, ne forte cum vetera profers in Ecclesia, 
labia tua loquantur, et mens tua sine fructu sit. 
Sed audi quid dicit Apostolus : « Si, inquit *5, lo- 
quar linguis, spiritus mcus orat, sed mens mea 
sine fructu est. Quid igitur cst? Orabo, inquit, spi- 
ritu, orabo οἱ mente: psallam spiritu, psallam et 
mente. » Ita ergo et tu si uon ex eruditione spiri- 
1ali (49), ex doctrina grati: Dei przsentem et re- 
centem protuleris sermonem in laudibus Dei , os 
quidem tuum offert sacrificium laudis, sed mens 


tia pro sterilitate hesternzx carnis arguitur. Nam C 


et Dominus panem, quem discipulis dabat, et di- 
«€ebat eis ** : « Accipite εἰ nanducate, » non distu- 
.lit, nec servari jussit in crastinum. Hoc fortasse 
mysterii continetur etiam in eo quod panem portari 
Eon jubet in vía ut semper recentes, quos intra te 
geris, verbi Dei panes proferas. Denique Gabaonlte 
illi propterea condemnantur, etligni casores, vel 
aqua gestatores fiunt qui panes veteres ad lsrae- 
litas detulerunt, quibus lex spiritalis jubebat seui- 
per uti recentibus et novis ", Alia sane sacramen- 
torum figura est, quz jubet etiam in altera die, 
quod superfueril edi , nihil vero in tertiam diem 
Teservari, de qua suis locis videbimus. Sed ne illud 
quidem nos lateat, esse quoddam tempus, in quo bene- 
dictio sit veteribus vesci. Nam de anno septiino, 
-qui remissionis aunus vel sabbatieus nominatur, ita 
dicitur * ; « Manducabis, inquit, velera, et vetera 
velerut. » Tunc sub septimi anni mysterio, ut di- 
ximus, benedictio est vetera manducare, nunc vero 
prohibetur. Sed multus est excessus haerere per 
hzc singula (50), et ex occasione testimoniorum 
longius evagari , cum explanatio nunc sacrificiorum 
habeatur in manibus. | 


95 I Cor. xi , 14. 
50 Psal. cix, 7. 5 Psal. xvni, 10. 


* Matth... xxvi, 90. 


(48) Ms., « oblatione.» Libb. editi, «oblationem. » 
(*9) Libb. antea editi, « Psalmum dicam spiritu, 
psalmum dicam et mente. Ita ergo et iu sive ex 
eruditione spiritali, et ex douo gratize Dei, » etc. ; 


V Jos. 1x. 
. | Cor. 111,9. 


4unm 'fuerit, aut si voluntarium sacrificaverit munus 
suum , quacunque die obtulerit sacrificium suum, 
edetur et altera die. Et quod superfuerit de carni- 
bus sacrificii usque in. diem tertium, igne crema- 
bitur. Si autem manducans manducaverit ex carni- 
bus die tertia, non erit acceptum ei, qui offert il. 
lud, non reputabitur ei, coinquinatio est, Anima 
autein si qua manducaverit ex eo, peccatum acci- 
piet. » lloc est nimirum quod et David dicit in 
Psalmis 19: « Fiat oratio ejus in peccatuni, » quando 
non solum nihil meriti, sed etiam culpzs multum ez 
sacrificiis quzritur. Audis enim legislatorem de- 
cernere, quia si quis manducaverit ex eo quod su- 
perfterit in tertiam diem, peccatum accipiet. Unde 
cognoscendum est quanta human: conditioni pec- 
catorum labes immineat , cum oriatur etiam inde 
peccatum, unde hostia propitiationis offertur. κο 
credo 919 considerans beatus David , dicebat in 
Psalmis *! : « Peccata. quis intelligit? » Voti igitur 
εἰ voluntatis sacrificium est, quo et secunda quidem 
die vesci fas esty penitus vero abjuratur in tertium. 
Sed dat remedium negligentibus. Si, inquit, inva- 
lidus fueris, et non potueris omnes carnes sacrifieii 
secunda finire die, nihil de his in die tertia come- 
das, sed igni trade quod superest. Si enim volae- 
ris post duos dies manducare de sacrificio, pecea- 
tum accipies. Ego, prout sensus mei capacitas ha- 
bet, in hoc biduo puto duo testamenta intelligi, ia 
quibus liceat omne verbum quod ad Deum pertinet 
( hoc enim est sacrificium) requiri , et discuti, 
atque ex ipsis omnem rerum scientiam capi. Si 
quid autem superfuerit, quod non divina Scri- 
ptura decernat, nullam aliam tertiam. scripturam 
debere ad auctoritatem scientiz suscipi, quia bae 
dies tertia nominatur, sed igui tradamus quod 
superest, id est Deo reservemus. Neque enim in 
presenti vita Deus scire nos omuia voluit, maxime 
cum et id Apostolus dicat 535 « Quia ex parte θείους, 
et ex parte prophetamus. Cum venerit autem quo. 
perfectum est, destruentur illa quz? ex parte suut. » 
Iste est ergo ignis, cui qua in tertium diem super- 
fuerint , servare debeinus, el. non temeritate pra- 
sumpta assumamus nobis cunctorum scientiam, ut me 


p ritonobis dicatur abeodem Apostolo**:« peseientes ne- 


que qua loquuntur,nequae de quibus affirmant. » Ne for- 
te ergo nou fiat acceptum sacrificium nustrurm, et hoc 
ipsum quodex divinis Scripturis cupimusscientiam ca- 
pere, vertatur nobis in peccatuni,servemus eas mensu. 
ras,quas nobis per legislatorem lex spiritalis enuntiat, 

10. « Et carnes qurcunque lacte fuerint ab 
omni immundo, uon mandocabuntur, igui crema- 


buntur. Omnis mundus manducabit carnes, et ani- 
5 Levit. xxv, 3. ** Levit. vut. 16, 17, 18. 
9 | Tim. 1, 7. 


sed ms. ul in nostro textu. 

(50) Ms., « multiui est excessus habere per hzc 
singula. » Paulo post libb, editi, « em. explanatio- 
nem sacriliciorum habeamus iu manibus, » 


- 
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ma quicunque manducaverit carnes sacrificii salu- Α sanctificati essent prius et mundi effecti, carnes eis 


taris quodest Domino, οἱ immunditia ejus in co 
fuerit, peribit anima illa de populo suo. Et anima 
quicunque teligeril omnem rem immundam , vel 
ab immunditia hominis, vel quadrupedum immun- 
dorum, vel ab omni abominamento (51) immundo, 
et manducaverit ex carnibus sacrifieii salutaris 
quod est Domini, peribit anima illa de populo 
suo **. » Triplices immunditiz causas hic legislator 
exposuit. Unam, ne carnes sacrificiorum aliqua im- 
munditia contingantur. Aliam, neis qui edit carnes 
sacrificii immundus sit, et immunditia ejus in ipso 
alt. Tertiam, quod etsi carnes munde sint, et 
ipse qui edit mundus sit, tamen ne contigerit ali- 
quid immundum, vel a pecoribus vel al avibus (93), 
vel ex omnibus quz immunda pronuntiata sunt, 
Et hzc quidem voluntas est legislatoris de ritu sa- 
cri&ciorum corporalium sancientis. Secundum no- 
sire vero exposltionis ordinem, ubi carnes sanctae 
verha intelliguntur (53) esse divina, hujusmodi ha- 
benda est observatio , quia szpe accidit mundas 
carnes contingi ab aliquo immundo, ut, verbi causa 
dixerim, si quis de Deo Patre, ac de Uuigenito 
ejus, et Spiritu sancto, digno deitatis mysterio 
purum faciat sincerumque sermouem , siniliter et 
de omnibus creaturis rationalibus tanquam 4 Deo 
factis ad hoc ut caperent et intelligerent eum, non 
autem consequenti mysterio afferat etiam carnis 
resurrectionem. Primus quidem ejus seruo quo» 
niam (54) perfecte et sancte disseruit, solidus ci- 
bus ^st, carnes sancte sunt, hoc vero quod his ad- 
ditur, resorrectionem carnis negando, quia alie- 
num a (ide est, superioribus junctum perfectis οἱ 
fidelibus verbis , sanctas carnes contaminsvit et 
polluit. Ideo ergo prxcepit legislator ne manducen- 
tur hujusmodi carnes, quibus immunditia infldeli- 
tatis alicujus adjungitur. Propterea et Apostolus 
dicit 15: « Etenim diem festum celebreinus non in 
fermento veteri; neque in fermento maliti: et ne- 
(αἱ ία: sed in azymnis siuceritatis et veritalis, » Se- 
cundum immunditiz genus est, ne ipse qui carnes 
edit, immundus sit, et immunditia ejus in ipso sit, 
quod lioc modo intelligi potest, verbi gratia, si sit 
aliquis naturze florentis, et ardentis ingenii , non 
continuo aptus videbitur ad suscipienda verbi Dei 
mysteria, sed quazritur etiam hoc, ut prius 4 pro- 
fanis actibus, οἱ immundis operibus separetur, οἱ 
ἵνα demum eruditionis capax flat, si. prius capax 
faerit sanctititis. Simile his in Numeris legimus 
scriptum, ubi Dominus carnes celitus dedit filiis 
Israel οἱ dicit δὲ: « Sanctificamini in crastinum, 
ut manducetis carnes, » boc ostendens, quod nisi 


9 Levit. vii, 19etseqq. ** 1 Cor. v, 5. 


(51) Ms., « aboniinamento. » Libb. editi, « abo- 
mipalo. » 
" (529) Ms., « a bobus. » Et paulo post, « legis » 
pro « legislatoris. » 

$3) Libb. antea editi, «intelligantur. » 

31) LiUb. cditi, « quem. » Et paulo post, « quod 


C 


5, Nunt. 


non daret Deus. Bene autem clementiam Domini 
legislator ostendit, ut non diceret quia non man- 
ducet carnes in quo fuit immunditia, sed ait, 
in quo immunditia ejus in ipso est. Nemo etenim 
fere invenitur, in quo non fuit immunditia. lnve- 
niri autem potest, in quo fuerit quidem, sed audita 
lege Domini ultra jam non sit. Quod si permanet 
in eo immunditia sua, et his auditis converti non 
vult ct emendari , peribit, inquit, 3nima illa de 
populo suo. Tertia est immunditiz species, qua is 
qui mundus est, si aliquid contigit immundum, non 
tam $uo peccato, quam aliena contagione polluitur; 
ut puta si quis societur amicitiis et consortio ho- 
minis lividi, vel iracundi, vel adulteri, et ipse qui- 
dem propriis actibus non inseratur sceleribus 
ejus, videat tamen eum, et intelligat 919 quo- 
modo fratrem suum odit et homicida est, 
vel quomodo insidiatur alien: mulieri et. adulter 
est, vel quomodo in czteris quibusque sacrilegus 
est, nec depreliensis liis discedat ab ejus consortio, 
iste est qui contigit immundum, vel animal, vel 
avem, vel morticinum, et aliena immunditia ipse 
pollutus est. De diversitatibus autem immundorum, 
prout occurrere potuit, in superioribus diximus, 
Aut non et Apostolus secundum hanc eamdem prz- 
cepit formam, cun dicit" ; « Nunc autem scribo (55) 
vobjs in epistola, ut non commisceamiui fornica- 
riis, si quis frater nominatur fornicator, aut ava- 
rus, aut idolis serviens, aut ebriosus, aut rapax, 
cum Lhujusmodi nec cibum sumere? » [n quibus 
omnibus quid est aliud quod przcepit, nisi ne alie- 
his peccatis οἱ immunditiis polluamur? 

4t. « Et locutus est, inquit **, Dominus ad Moy- 
sen dicens : Loquere filiis Israel dicens : Omnem 
adipem boum, et ovium, et caprarum, non edetis, 
et adeps morticinorum, et a fera captorum non erit 
ad omne opus, etin esca non edelur. Omnis qui 
adipem edet ex pecoribus ex quibus offertis ab cis 
hostiam Domino, peribit anima illa de populo suo. 
Et omnem sanguinem non edetis in omni habita- 
tione vestra 2 pecoribus, eta volatilibus. Omnis 
anima quacunque manducaverit sanguinem, perilit 
anima illa de populo suo. » Adipes quidem eoruin 
animalium, quz in sacrificiis offeruntur, et alio- 
rum nonnullorum edi vel in usu haberi abnegat 
legislator, sanguinem vero omnis carnis comedi 
vetat. In superioribus locum mysticum pertractan- 
tes, ubi vitulus in holocaustum dabatur pro peceae 
to, et adipes iiponebantur altari, sanguinem qui- 
dein quo ex parte aliqua cornua liniebantur, rell- 
quus vero ad basim effundebatur altaris, in eorum 


1j 15. "' P Cor. v, 9. "Levit. vir, 22 et seqq. 


his addit, resurrectionis carnis negando gloriam, 
quia, » etc. ; sed ms. ut in nostro textu. 

(53) Ms., « scribo. » Libb. editi, « scripsi. » lbi» 
dem in ms. deest, « fornicarlis. » Paulo post ms.e 
« nisi ne alienis, » etc. Libb. editi, « nisi ne nos 
3b alieuis, » etc, 
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accepimus (56) figuram, qui residuus dicitur lsrael, A ejus, ii| est opera cjus? Opera namque eunt, quae 


et postquam plenitudo gentium subintroierit, salu- 
tem in novissimis sperat. Adipes vero auimam dixi- 
mus Christi, qux: est. Ecclesia amicorum ejus, pro 
quibus animam suam posuit. Potest ergo fieri et in 
hoc loco, ut quod mandatur ne quis adipes edat ex 
his quxe Domino offeruntur, hoc sit quod et Domi- 
nus dicit ** : Ne quis scandalizet. unum ex his mi- 
nimis, qui credunt in.mc..Quod autem sanguis nul- 
lius animalis edi jubetur, illud fortasse sit, quod de 
Israelitis dicit Apostolus ** : « Dicis ergo, si fracti 
sunt rami,ut ego inserar. Bene,propter incredulita- 
tem fracti sunt. Tu autem fide stas (57), noli altum 
sapere, sed time. » Et iterum ** : « Noli gloriari 
adversus ramos, » quo scilicet casui eorum nullus 
insultet. Ne forte sicut idem Apostolus dicit, el tu 
excidaris, et illi si non. permauserint in increduli- 
tate inserantur. Sanguis autem puto quod populus 
jlle competenter intelligatur. Non enim ex fide, ne- 
que ex spiritu Abraham, sed tantum ex sanguine 
.ejus descendunt. 


49. Post haoc**:« Et locutus est Doininug ad 
Moysen dicens : Filiis Israel loquere dicens : Qui 
offert sacrificium salutaris sui Domino, offeret mu- 
nus suum Dotioino in sacrificio salutaris sui. Manus 
ejis offerent hostiam Domino, adipem qui super 
peetusculum est , et pinnam jecoris : offeret ea ila, 
»t ponatur donum contra Dominum. Et imponet 
sacerdos adipem, qui est super pectusculum, super 
altare, et erit pectusculum Aaron et filiis ejus, el 
brachium dextrum dabitis separationem sacerdoti 
a sacriliciis salutaribus vestris. Qui offert sangui- 
nem salutaris, et adipem ex filiis Aaron, ipsi erit 
brachium dextrum in parte ; pectusculum enim im- 
positionis, et brachium demptionis accepi a filiis 
Israel a sacrificiis salutaribus vestris, et dedi ea 
Aaron sacerdoti, et filiis ejus, legitimum sternum 
-a filiis Israel. » Που est sacrificium quod dicitur sa- 
]utare. Quod sacrificium nemo offert Domino, nisi 
qui-sanus est, eL salutis sus conscius, gratias Do- 
mino refert. Nemo ergo qui zger est animo, et Ίδη: 
guidus- in operibus, offerre potest sacrificium sa- 
lutare. Vis.videre quia nemo zger et languidus po- 
test illnd offerre sacrificium? Leprosus ille, quem 

in Evangelio Deminus curasse describitur **, non 
poterat efferre hostiam, donec leprze zgritudine 
tenebatur, Cum autem accessit ad Jesum, et mun- 
datus est, tunc jubetur ei a Domino offerre munera 
ad altare, « quod preecepit, inquit **, Moyses in te- 
:stimonium illis. » Audisti quis sit, qui offerre debet 
:hostiam salutaris, audi nunc quomodo debeat of- 
Jerre. « Manus, inquit, ejus offerent hostiam Do- 
mino. » Nunquid non evidenter clamat legislator, 
quia nen homo est qui offerX hestiam, sed manus 


0 ΜΑΙ]. xv11,.0. ** Rom. xi, 19. ** ibid, 18. 
** Gal. v, 39. ** Pal. xix, 4. 

(56) Ms., « accepimus, » Libb. editi, « accipi- 
niis. » Infra libb. editi, « in novissimis sperant. » 
uis., € in novissimis sperat. » 


couimnendant liostiam Deo. Si enim attracta sit ma» 
nus tua ad dandum, et expansa ad accipiendum, 
intra te est adhuc lepra tua, el offerre non potes 
hostiam salutaris. Manus ergo ejus offerent sacrifi- 
cium salutaris, et manus cjus offerent ea, qu:xe Do- 
mino offerenda sunt, id est adipem qui super pe- 
ctusculim est, et pinnam jecoris. In hoc loco ubi 
uos habemus, « manus ejus offerent hostiam Do- 
mino, » in Grxcis habetur pro hostia ὁλοχαρπώματα, 
quod intelligitur omuem fructum : per quod osten- 
dit non posse Domino offerre omnem fructum eum 
qui infructuosus est, qui non affert fructum justi- 
tie, fructum misericordiz, vel etiam fructus spiri- 
tus, quos enumerat Apostolus **, charitatem, gau- 


B dium, pacem, patientiam, unanimilatem, et caetera 


his similia. Dnde et in alio 91/4 loco Propheta 
dicit ** : « Et holocaustum tuum pingue fiat. » Of- 
fert (58) ergo adipes, qui super pectusculum sunt, 
el pinnam jecoris, qu» superponantur altari. De 
adipibus szpe jam diximus, Quod autem dicit, adi- 
pes qui super pectusculum sunt, pectusculum tuum 
intellige esse cor tuum, de quo tibi auferendz sunt 
omnes malx cogitationes ; inde enim procedunt, e£ 
altaris igni tradendz sunt, ul possit cor tuum 
mundum effectum Deum videre. Sed et pinnam je- . 
coris przcepit offerendam. Diximus et ante, jecoris 
pinnam, loca iracundiz (59), vel cupiditatis expo- 
ni ; offert enim pinnam jecoris, qui ex se omne vi- 
tium irz' el furoris excidit. Adipes ergo qui sunt 
pectusculum, imponuntur altari, ipsum vero pectus- 
culum, Aaron et filiis ejus. Sed et brachium de- 
χίρυπῃ separari przecepit, el esse eis muneris loco ex 
sacrificio salutari. Vide quibus muneribus honora- 
tur sacerdos. Pectusculum accipit, et brachium, sed 
brachium dexirum. Putamus non esse aliquid ra- 
tionis, quod ex omnibus membris animalium, quas 
jugulantur in sacrificiis, hacc potissimum membra 
delecta sint ? Ego puto quod si quis dicit se esse ss- 
cerdotem Dei, nisi habeat pectus ex omnibus 
membris electum, nou est sacerdos; et nisi habeat 
brachium dextrum, non potest ascendere ad altare 
Dowini, nec sacerdos nominari. Quod ergo est sa- 
cerdotis pectus, aut quale? Tale ego puto esse, 


D quod plenum sit sapientia, plenum scientia, plenum 


omni divina intelligentia; et quid dico plenum ἵμ- 
telligentia? imo quod plenum sit Deo, quale est et 
brachium sacerdotis quod ei olferunt filii Israel pro 
salute sua qua salvantur. Forms sunt singula ista 
qux: scribuntur in lege, eorum quas in Ecclesia ge- 
ri debeant. Alioquin nec fuisset necessarium legi 
hzc in Ecclesia, nisi ex his zdificatio aliqua au- 
dientibus preberetur. Si ergo sacerdos Ecclesis 
per verba, et doctrinam, ei multam sollicitudinem 
Levit. vii, 98et 5644. ** Mattb. vin. ** ibid., 4. 


(57) Ms., « sta. » Libb. editi, « stas. » 
(58) Ms., « offert. » Libb. editi, « offeret. » 
(59) Ms , « partem, loca iracundiz. » 
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suam, et laborem vigiliarum, convertere potuerit A tem communis est, dubium non cst quod multorum 


peccatorem, et docere eum, ut meliorem viain se- 
quatur, ut ad tiinorem Dei redea!, cogitet spem 
futuram, a malis actibus desinat, et convertatur 
8d bonos; si, inquam, tale opus fecerit, consequeus 
est,eum, qui ipsius labore (60) salvatur, Deo gra- 
tias agere, eti offerre hostiam salutaris, pro eo 
quod salutem consecutus sit, !n qua hostia pars 
efficitur sacerdotis, pectusculum et brachium de- 
Xirum : ut sit indicium quod pectus ejus et cor 
«quod ante mala cogitabat, sacerdotis labore con- 
versum, recepit cogitationes bonas, et iia munda- 
tum est, ut etiam Deum | possit videre. Similiter et 
in brachio illo (61) indicium est, quod malà ejus 
opera et sinistra, αι sunt utique prava,.et non 
hona, convertit in dextra, ut essent secundum 
Deum; et hoc est dextrum brachium, in quo pars 
esse dicitur sacerdotis. Sed et vos deprecamur, 
qui hzc auditis, delis pectuscula, offératis pectora 
vestra sacerdotibus Dei, ut auferant ex liis omne 
quod crassum est; ut sacerdotalem eam faciant 
portionem. Date nobis etiam brachia, sed dextra a 
vobis poscimus brachia : sinistrum nihil volumus, 
dextra 3 vobis opera requirimus. Sed οἱ hoc quod 
addit peetusculum dici appositionis et brachium 
demptionis, non mihi sine causa dictum videtur. Et 
ideo velim requirere quid est quod apponendum 
est ad pectusculum (62), ut flat pectusculum appo- 
sitionis. Posteaquam ablatum fuerit a corde tuo 


omne quod crassum est, et emundatum fuerit ab C 


omni operimento, vel inquinamento (62), quod igni 
tradendum est, restat ut apponatur ei gratia Spiri- 
tus. sancti, et tuuc fiet pectusculum appositionis, 
sel et brachium separationis, sive dempiionis. 
" Quomodo erit et brachium separationis? Si scias, 
et intelligas discernere qu: sint opera lucis, et quze 
sint opera tenebrarum, el separes actus tuos de 
lenebris, ut sint opera tua in lumine, brachium 
tuum efficitur brachium separationis; vel cum se- 
paraveris te ab omni fratre inquiele ambulante ; 
vel certe cum secundum prophetam 7 separant se, 
εἰ exeunt de medio peccatorum, qui portant vasa 
Domini. Denique vernacula quadam consuetudine 
Scripture, commune esse dicitur quod immundum 


sit, οἱ ideo. communis dicatur. Grande est in hoc 
sermone mysterium, quod Israel secundum carnem 
in usu sensum quidem habet, sed. intellectum non 
habet. Communem dicunt et. illi hominem immun- 
dum, sed cur communis dicatur, ignorant. Discant 
ergo ab Ecclesia, quia qui sanctus est, solius 06) 
est, et cum uullo ei communio est. Qui autem pec- 
cator est eLimmundus, multorum est. Mülti enim 
damones possident eum, et ieo. communis appel- 
latur. Denique et ille qui in Evangeliis à Doinino 
curaius est, cum interrogatus esset, « Quod tihi 
nomen est? dixit : Legio, multi enim suinus *9,. » 
Hzc licet in excessu quodam, necessario tamen ad- 
dita videntur, ut mysterium pectusculi appositio- 
nis, et brachii separationis, quare scriptum sit 
dissereremus, qui? est aterna portio sacerdotibus 
215 data, in qua dignos nos facere dignetur, ut 
per cordis puritatem, et operum probitatem (64), 
in divino sacrificio babere participium inereamur, 
per aternum pontificem Dominum et Salvatoreus 
nostrum Jesum Christum, per quem est Deo Patri 
cum Spiritu sancto gloria et imperium in secula 
seculorum. Amen. 
HOMILIA VI (65). 
De indumentis pontificis et sacerdotum '*; 

4. Causam, qua quidem hzc qua nobis recitan-- 
tur, aut. intelligi possint (66), aut non intelligi , 
breviter ostendit Apostolus ?! , diceus ab ejus ocu- 
lis posse Veteris Testamentt velamen auferri, qui 
conversus ad Deum fuerit; ex quo sciri voluit, 
quod quanto. minus hec nobis plana sunt, tanto - 
minor est ad Deum nostra conversio. Et ideo omui - 
virtute nitendum est, ul ab occupationibus saeculi, 
et 4 mundanis actibus liberi, et ipsas etiam, si fleri 
potest , superfluas sodalium fabulas relinquentes , 
verbo Dei operam demus, et in lege ejus medite- 


mur die ac nocte, ut toto corde conversi, revelata 


et apertam Moysi faciem possimus aspicere, et 
maxime in his, qux nunc recitata sunt, vel de sza- 
cerdotalibus indumentis, vel de consecratione pon- 
tificis, in quibus talia quadam dicuntur, ut etiam 
illum ipsum carnalem Israel ab historica intelli- 
gentia penitus excludant ; et ideo ad hzc explauan- 


est. Sicut et ad Petrum vox de ccelo dicit ** : « Quod D da (67), non humani ingenii viribus nitendum est, 


Deus mundavit, tu commune ne dixeris. » Conse- 
quenter ergo si id quod immundum est, commune 
appellatur, quod sanctum est, nominabitur sepa- 
ratum. Sed et illud addimus. Si quis Dei solius 
servus est, communis non potest dici. Si quis au- 


*' jsa. χε et Lii, *5 Act, x, 15. *? Marc. v, 9. 


(60) Libb. editi, « qui in ipsius labore. » 

(61, Ms., « illo. » Libb. οί « illud. » 

(62) Ms., « pectusculo. » 

(65) Vel inquinamento. Deest in ms. 

(64) Ms., « ut pro cordis puritate, et operum pro- 
bitate. » 

(65) lu vetustissimo codice Sangermanensi, qui 
totus litteris uncialibus scriptus est, desideratur 
hac homilia sexta, nec uon septima. Sed. utraque 


sed orationibus el precibus ad Deum fusis. In quo 
eliam vestri adjutorio indigemus, ut Deus Pater 
Verbi det nobis verbum in apertionem oris nostri, 
ut possimus considerare mirabilia de lege ejus. 

92. Est ergo initium eorum quae hodie recitata. 


9 Levit, vn et vin. '* Il Cor. ur. 


collata est cum tribus aliis mss. Beccensi, Gemeti-.. 
censi, el Cadoimnensi. 

(66) Mss., «possint.» Libb. editi, « possunt, » 
Infra iidem: mss., « tanto ininor est. » Libb. editi, 
« lanto minus est, » | 

(67) Libb. editi, «nobis ad νο exponenda, » sed 
mss, ut in nostro texiu. Infra iidem mss., « in 
apertionem. » Libb. editi, « iu adapertionem. » 
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sunt, in his verbis "* : 
ctio filiorum ejus ab hostiis Domini, qua die appli- 
cuit eos sacrilicare Domino, sicut precepit Dominus 
dure illis, qua die unxit illos a filiis Israel, legiti- 
mum sternum ín progenies eorum. Hzc lex est 
lolocaustorum, et pro peccato, et pro delicto, et 
consummationis, et sacrificii. salutaris, sicut mau- 
davit Dominus Moysi in monte Sina, qua die prz- 
cepit filiis Israel offerre munera sua coram Domino 
in deserto Sina, » Cum proposuerit dicere legisla- 
tor, hzee unctio filiorum ejus, non subjunxit quz 
esset unctio, nec qualiter unxisset exposuit, sed 
hoc quidem in sequentibus facit, nunc vero post- 
eaquam dixit : hec unctio Aaron et filiorum ejus, 
nibil de unctione subjunxit. Profecto ut ostende- 
ret, quia hxc quz supra dixerat, id est pectuscu- 
lum impositionis, et brachium separationis, ipsa 
essent (68) unctio Aaron et (liorum ejus, ne puta- 
remus illa pro carnibus dicta, sed ut doceret etiam 
ipsa sub sacramento unctionis inserta. Deuique in 
consequentibus repetit ea, qua» superius exposue- 
ral, et dicit : Hzc lex liolocaustorum, et sacrificii, 
et pro peccato. Hac, id est qui supra exposita 
est, et videtur esse ἀναχεφαλαίωσις , id est. recapi- 
tulatio sacramentorum, qua: in supcrioribus latius 
fuerant enarrata. Post hzc vero subjungit : « Et 
locutus est Dominus, inquit "*, ad Moysen, dicens : 
Sume Aaron, et filios ejus, et stolas et oleum uu- 
ctionis, et vitulum qui est pro peccato, et duos 


arieles, et canistrum azymorum , εἰ omnem syna- (c 


gogam convoca ad januam tabernaculi testimonii. 
Et fecit Moyses sieut prxcepit ei Dominus, et con- 
vocavit synagogam ad januain tabernaculi testimo- 
nii. Et dixit Moyses ad synagogam : Hoc est verbum 
quod mandavit Dominus facere. Et applicuit Moy- 
ses Aaron fratrem suum, et lilios ejus, et lavit eos 
aqua : et vestivit eum tunica , εἰ pracinxit eum 
Σ0Π48, et vestivit eum tunica interiore, eL imposuit 
ei humerale (69) et cinxit eum secundum facturam 
humeralis, et. constrinxit eum in ipso, et imposuit 
super eum logium et imposuit super logium mani- 
festationem et veritatem, et imposuit mitram super 
caput ejus, et posuit super mitram ante faciem ejus 
laminam auream sanctificatam sanctam, sicut prz- 
ceperat Dominus Moysi. » Inteutis auribus et vi- 
gilanti corde consecrationem pontificis vel sacer- 
dotis audite, quia et vos secundum promissa Dei, 
sacerdotes Dei estis, « gens enim sancta, οἱ sacer- 
dotium sauctum (70) estis "*.» Accepit , inquit , 
Moyses secundum preceptum Domini Aaron et 
filios ejus, et primo quidem lavat, postea vero in- 
duit eos. Considerate diligentius ordinem dictorum, 
primo lavat, postea induit. Non enim potes indui, 


τε Levit. vi, 95 et seqq. 
" Luc. xvi, 99... 7* δα. tLxvi1, 2. 7* Matti. xvii. 

(08) Mss., « essent. » Libb, editi, «esset. » 

(69) Mss. , «humerale. » Libb. editi, « hume- 
ralem. » 

(710) In. mss, Gemeticceusi et. Cadomensi deest , 
e sanctum, » 
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« Haec unctio Aaron, et un- A uisi ante lotus fueris. « Lavamiui ergo, et mund 


"7 Levit, vit, 1 et seqq. 
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estote, εἰ auferte nequitias ab animis vestris "*, » 
Nisi enim hoc modo lotus fueris, non poteris in- 
duere Dominum Jesum Christum, secunduin. quod 
dicit Apostolus 7* : « Induite Dominum Jesum Chri- 
etum, el carnis curam ne feceritis in concupiseen- 
liis. » Lavet te igitur Moyses, ipse te lavet, et ipse 
te induat, Quomodo te lavare potest Moyses, fre- 
quenter audisti. Spe enim. diximus quod Moyses 
in Scripturis suis pro lege ponatur, sicut in Evan- 
gelio diclum est"? : « Habent Moysen et proplietas, 
audiant illos. » Lex ergo Dei est quie te lavat, ipsa 
sordes tuas 916 diluit, ipsa, si audias eam, pec- 
catorum tuorum maculas abstergit : ipse est Moy- 
ses, hoc est lex qux sacerdotes consecrat, nec 


Β potest sacerdos esse, quem non lex constituerit sa- 


cerdotem. Multi enim sunt sacerdotes, sed quos 
non lavit lex, neque puros reddidit verbum Dei, 
neque abluit a peccatorum sordibus sermo divinus, 
Sed et vos, qui sacrum baptisma desideratis acci- 
pere, εἰ gratiam spiritus promereri , prius debetis 
ex lege purgari, prius debetis, audito verbo Dei, vi- 
liorum germiua resecare, et mores barbaros fe- 
rosque componere, ut mansuetudine et humilitate 
suscepta, possitis etiam gratiam sancti Spiritus ca- 
pere. Sic enim dicit Dominus per prophetam τς 
« Super quem requiescain, nisi super liumilem, et 
quietum, et trementem. sermones. incos? » Si hu- 
milis non fueris et quietus, non potest iuhabitare 
in te gratia Spiritus sancli, si non cum tremore 
suscipis verba divina. Superbam namque el con- 
tumacem animam, et. fictam refugit Spiritus san- 
ctus. Debes ergo prius meditari legem Dei , ut si 
forie actus tui intemperali sunt, et mores incot;- 
diti, lex Dei te emendet et corrigat. Vis videre quia 
Moyses semper cum Jesu est, boc est lex cum Evau- 
gcliis? Doceat (11) te Evangelium ?*, quia. cum 
transformatus esset in gloriam Jesus, etiain Moyses 
et Elias simul cum ipso apparuerunt in. gloria, ut 
scias quia lex οἱ propliete, et. Evangelium (72) iu 
unum semper conveniunt, et in una gloria perna- 
nent. Denique et Petrus cum vellet eis tria facere 
tabernacula, imperitix: notatur , tanquam qui ne- 
sciret quid diceret, Legi enim, et prophetis, el 


D Evangelio non tria, sed unum est tabernaculum , 


qux est Ecclesia Dei. Lavat ergo primo Moyses $a- 
cerdotem Domini, ct cum eum laverit, et purgatum 
reddiderit a sordibus vitiorum, post hac iuduit 
euin. Sed consideremus qux sint isla indumenta, 
quibus induit Moyses Aaron fratrem suum ponti- 
ficem primum, si forte possibile sit etiam te (73) 
indui eisdem indumentis , et esse pontificem. Est 
quidem unus pontifex magnus Dominus noster Je- 

"^ J| Pet. n,9.. 7^ ]sa. 1, 46... 7* Rom, xit, 14. 


(71) Libh. editi, «docet. » Mss., « doceat. » 

(72) Libb. editi, « Evangelia. » Mss. , « Evange- 
lium. » 

(73) Mss., « te. » Libb. editi, « tibi, » 
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$us Christus, sed ille non solum sacerdos, sed οἱ À sui possit advertere, Lavit ergo eum, et. induit, 


Sacerdotum sacerdos est, et non solum pontifex , 
sed poutificum pontifex, nec sacerdotum princeps, 
$ed princeps principum sacerdotum. Sicut οἱ rex 
non dicitur plebis, sed regum rex, et Dominus non 
servorum , sed Dominus dominorum. Potest ergo 
Éeri, οἱ et (tu. lotus. fueris per Moysen, et fueris 
la mundus, quasi quem Moyses ανθεί tantus 
ille (74) ae talis, ut possis etiam pervenire ad hzc 
indumenta quae profert Moyses, et stolas istas, qui- 
bus induit Aaron (ratrem suum , et filios ejus. Sed 
non solui indumentis opus est ad sacerdotale; iu- 
fulas, verum et cingulis. Sed priusquam de specie 
ipsa indumentorum dicere incipiamus, velim con- 
ferre illa iufelicia indumenta, quibus primus homo 
cum peccasseti, indutus est, cum his sanctis et fi. 
delibus indumentis. Et quidem illa dicitur Deus 
fecisse : « Fecit enim, inquit **, Deus tunicas pel- 
liceas, et induit Adam et mulierem ejus. » llle ergo 
unies de pellibus erant ex animalibus sumptze. 
Talibus enim oportebat indui peccatorem, pelliceis, 
inquam (75), tunicis, qux essent mortalitatis, quam 
pro peccato acceperat, et fragilitatis ejus quz ex 
carnis corruptione veniebat, indicium. Si vero jam 
lotus ab his fueris, et purificatus per legem Dei, 
induet te Moyses indumento incorruptionis ; ita ut 
nusquam appareat turpitudo (ua, et ut absorbcatur 
mortale hoc a vita. 

$. Videamus ergo quali ordine pontifex consti- 


Quali indumento? Tunica, inquit, et praeciuxit eum 
Zona, et iterum vestivit eum tunicam talarem, vel, 
ut alibi legimus, interiorem. Duabus, ut video, tu- 
nicis per Moysen induitur pontifex. Sed quid fe- 
ciemus quod Jesus sacerdotes suos apostolos no-.- 
siros probibuii uti duabos tunicis *!? Dixera- 
mus quod Moyses et Jesus, id est lex οἱ Evan- - 
gelia sibi invicem consonarent, Dosset fortasse 
dicere aliquis quia quod precepit Jesus duas tu- 
nicas ron habendas, non est contrarium legi, sed 
perfectius lege , sicut et cum lex homicidium 
vetat , Jesus autem etiam iracundiam resecat , 
el cum lex prohibet adulterium **, Jesus etiam 
217 concupiscentiam cordis obscindit. Sic ergo 
videbitur et duabus ibi tunicis ponUficem, et kic 
una apostolos induisse. Sit quidem etiam iste seu- 
sus, probabilis si videtur, ego lamen non intra hu- 
jus intelligenti: angustiam pontificalia sacran:enta 
concludo. Amplius mihi aliquid ex ista forma vide- 
tur ostendi ; pontifex est, qui scientiam legis tenet, 
et uniuscujusque nysterii intelligit rationes, et ut 
breviter explicem, qui legem et secundum spiritum, 
ct secundum litteram novit.Sciebat ergo pontifex ille, 
quem tunc ordinabat Moyses, quia esset circuincisio 
spiritali$, servabat tauien et circumcisionem caruis, 
quia incircumcisus pontifex esae non poJerat. llabe- 
bat ergo iste duas tunicas. Unam ministerii carnalis, 
et aliam intelligentia spiritalis. Sclebat quia οἱ sa- 


Uitur : « Convocavit, iaquit *!, Moyses synagogam, ο Criflcia spiritalia offerri debent Deo, offerebat ta- 


€t dicit ad eos : IIoc est verbum quod prscepit Do- 
minus. » Licet ergo Dominus de constituendo pon- 
fce pracepisset, et Dominus elegissct, Iamen 
convocatur et synagoga. Requiritur enim in ordi- 
nando sacerdote ei przsentia populi, uL sciant 
omnes, et certi. sint, quia. qui prastantior est ex 
omni populo, qui doctior, qui sanctior, qui in 
omni virtute eminentior, ille eligitur ad sacerdos 
lium, ei boc astante populo, ne qua postmodum 
retraciatío cuiquam , ne quis scrupulus residerel, 
Hoc est autem quod et Apostolus przcepit in ordi- 
natione sacerdotis, dicens ** : « Oportet autem il- 
lun et testimonium habere bonum ab his qui foris 
sunt. » Ego tamen et amplius aliquid video in eo 


metn nihilominus οἱ carnalia. Non enim poterat. 
esse pontifex eorum qui tunc erant, nisi hostias 
immolaret. Ita ergo convenienter ille pontifex dua-. 
bus indutus tunicis dicitur. Apostoli vero qui di- 
ciuri erant**, « quia si. circeumcidamini , Christus 
vobis nihil proderit, » et qui dicturi crant **, « ne- 
mo vos judicet in cibo, aut iB potu, aut in parte. 
diei festi, aut neomenia, aut Sabbato, qua sunt. 
umbra futurorum, » isti ergo ut hujusmodi secun- 
dum litteram legis observantias penitus repudia- 
reni, nec occuparent discipulos Judaicis fabulis, et 
imponerent his jugum, quod neque ipsi, neque pa- 
Urs eorum portare potuerunt", merito duas tuni» 
cas habere prohibentur, sed sufficit eis una, et liec 


quod dicit, quia convocavit Moyses omnem synago- D interior. Nam istam quz foris est, et que desuper- 


fam, et puto quod convocare synagogam, hoc sif 
colligere omnes animi et in unum congregare virtu- 
tes, ut cum sermo de sacerdotalibus sacramentis 
babetur, vigilent omnes animi viriutes, οἱ intente 
&ünt, nihil in eis sapientie, nihil scienti: , nibil 
desit industrie , sed adsit omnis multitudo sen- 
tem, adsit oinnis congregatio sanctarum cogita- 
onum, ut quid sit pontifex, quid unctio, qux in- 
dumenta ejus, conferens intra sacrarium cordis 


9 Genes. in, 21. *! Levit, viir, &, 5, 
* Galat. v, 2. **Coloss. 1, 16. *" Act. xv, 10. 


ο (4) In libb. editis Jeest , « ille, » sed reperitur 
In 196. 


(75) Libb. editi, « inquit, » sed mss.. « inquam. » 


81 [ Tim. 11! 7. 
ur" Matth. v, 19. 


apparet, legis tunicam nolunt. Unam namque eis. 
Jesus, et ipsam interiorem habere permittit. Im-. 
ponit (76) tamen Moyses pontifici et humeralem, 
qui est humerorum quidam ex circumductione vc- 
stis ornatus. Humeri autem operum .flguram te- 
nent, ac laboris indicia. Vult ergo pontificem esse: 
etiam in operibus ornatum, nec sufficit sola scieu- 
tja, quia « qui fecerit et docuerit, bic magnus vo- 
cabitur in regno coelorum **, » 


9* Luc. 11, 11... ** Matth. v, 27 et seqq. 


(76) Libb. editi, « imponet; » ms. Gemeticensis, 
cimponit. » 
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4. « Et cinxit, inquit 53, eum secundum facturam A quia non ante alios doccre, quam nos instructi et 


luimeralis. ». Jai. et superíus. dixerat quia cinxit 
eum zonam super tunicam, ei modo iterum cingi- 
tur secundum facturam humeralis. Quod est istud 
duplex cingulum, quo constrictum vult esse ex 
omni parte pontificem? Constrictus sit in verbo, 
constrictus in opere, expeditus ad omnia, nihil re- 
missum, nihil habeat dissolutum. Accinctus sit ani- 
mi virtutibus, constrictus sit a corporalibus vitiis, 
nullum animse lapsum, nullum corporis timeat, 
utroque cingulo semper utatur ut. sit sanctus 60Γ- 
pore et spiritu. Bene autem et secundum facturam 
hunmeralis cingitur. Secundum facta enim sua et 
secundum opera sua cingulo virtutis utitur. Et post 
hic, inquit?**, cimposuit super eum logium, » 
quod est rationale, «et imposuit super logium ma- 
nifestationem, οἱ veritatem, et imposuit mitram 
super caput ejus. » Sed vidlcamus quid logium, 
quod est rationale, significet. Posteaquam  nuditas 
tecta est, et indumentis turpitudo velata (77), post- 
caquam munitus operibus et cingulo utroque fir- 
matus est, logium ei, id est rationale, tunc. tradi- 
tur. Logium sapientiz indicium est, quia sapientia 
in ratione consistit. Sed qua sit sapientize hujus 
et rationis virtus ostendit. linponit enim super ra- 
tionalem, manifestationem et veritatem. Non enim 
sufficit pontifici habere sapientiam, et scire om- 
nium rationem, nisi possit etiam populo mauife- 
stare quae novit. Ideo ergo imponitur rationali ma- 
nifestatio, ut possit respondere omni poscenti se 
rationem de fide et veritate. Ponitur autem super 
illud et veritas, ut non illa astruat, qu: proprio 
excogit:re potest ingenio, sed 408 veritas habet, 
nec unquam a veritate discedat, ut in omui ser- 
mone ejus semper veritas maneat. lloc est ergo 
superposuisse rationali manifestationem οἱ verita- 
tem. Infelices illi, qui liec legentes omnem intelli- 
gentiam suam erga sensum vestimenti corporalis 
eflundunt! Dicant nobis quale est vestimentum ma- 
nifestationis, aut indumentum quale esi veritatis. 
Si quis unquam vidit, si quis audivit manifestatio- 
pei et veritatem vestimenta nominari, dicant no- 
bis quae sint mulieres qua ista lexerint, in quo 
hic unquam sint confecta textrino, Sed si verum 
vultis audire, sapientia est quze liujusmodi confe- 
cit. indumenta. llla occultorum manifestationem, 
illa texit rerum omnium veritatem. Hanc ergo ore- 
mus a Doinino (78) ut accipere mereamur, et ipsa 
nos talibus cireumdabit indumentis. Sed et ipse 
ordo rerum quam sanctus sil, et quam niirabilis, 
intuere. Non ante logium, et postea humerale, quia 
non ante sapientia quam opera, sed prius opera 
haberi debent, et postea quarenda sapientia est. 
Tum deinde non aute mauifestatio quain rationale, 


ο ibid, 8. — "'Osce. x, 19. 


(71) Omnes mss., «velata. » Libb. editi, « vela- 
tur. 5 

(18) Omnes mss., « a Domino. » Libb. editi, « ad 
Duininum. » 


9? Levit. vit, 7. 
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rationabiles esse debemus, Super hec autem addi- 
tur veritas, quia veritas est summa sapientia. Ὦ9- 
nique propheta hunc eumdem ordinem servat cum 
dicit ** : « Seminate vobis ad justitiaim, et metite 
fructum vite, illuminate vobis lumen scientiz. » 
Vides quomodo non dicit primo «illuminate vobis 
lumen scienti, » sed primo « seminate vobis ad 
justitiam, » et non sufficit seminare, sed « metite, 
inquit, fructum vitze, » ut post hzc possitis implere 
quod sequitur, « illuminate vobis lumen scientiss.» 
Sic ergo 918 etiam hic imponitur bumeralis or- 
natus, et non suíficit solus ornatus (79), sed et 
zona constringitur. Sed ne hoc quidem satis est, 
secundo adhuc cingitur, ut ita demum rationala 
possit imponi, el post Ίο manifestatio subsequa- 
tur et veritas. His indumentis pontifex utatur. Tali 
ornatu debet indui, qui sacerdotium gerit. 

5. Sed nondum finivit, et alius adhuc ornatus 
addendus est, necesse est ut accipiat etiam coro- 
nam. Propterea accipit primo cidarim, «quod est 
vel operimentum quoddam capitis, vel ornamen- 
tum. Et post hec superimponitur ei mitra. Aute 
faciem, id est a fronte pontificis, lamina aures 
sanctificata, in qua sculptum dicitur vocabulum Dei. 
Verum isle capitis ornatus, ubi nomen Dei imposi- 
tum dicitur, post illa omnia quibus inferiora core 
poris membra fuerant exornata, superponitur. la 
quo mihi indicari videtur, quod super omnia, qus 
de mundo vel de c:zteris creaturis sentiri, aut ime 
lelligi possunt, eminentior tanquam auctoris em- 
nium scientia Dei sit. Et quia ipse caput est om- 
nium, ideo et ornatus iste super omnia capiti super- 
ponitur. Nihil enim post haec adjicitur pontificis ca- 
piti. Et ideo miseri sunt illi de quibus dicit Aposto- 
lus**, quia non tenent «caput, ex quo omnis jua- 
clura connexa et compagiuata crescit in incremene 
tum Dei in spiritu. » Sed nos οἱ bene intelleximus 
quis sit sacerdotis ornatus, quive super omnia ho- 
nor capitis ejus, mysteriorum divinorum profunde 
rimantes, non scire tantum hzc et audire, sed et 
implere desideremus et facere, quia non auditores 
legis justificabuntur apud Deum, sed *actores. Po- 
tes enim et tu, ut spe jam diximus, si studiis οἳ 
vigiliis tuis hujuscemodi tibi preparavcris indu- 
menta, si te abluerit, et mundum fecerit sermo le- 
gis, et unctio chrismatis, et gratia in te baptismi 
incontaminata duraverit, si indutus fueris indu- 
mentis duplicibus litterze ac. spiritus, si etiam du- 
pliciter accingaris, uL carne οἱ animo castus Sis, 
si humerali operum, et sapientiae rationali orneris, 
si etiam mitra tibi et lamina aurea, plenitudo sciens 
tie Dei caput coronet, scito te eliamsi apud homi- 
nes lateas et ignoreris, apud Deum tamen agere 


** (οἱ. 117, 19. 


(79) In. mss. deest, « solus ornatus. » Infra mss. 
habent, «et alius adhuc ornatus. » In libb. editig 
deest, «alius. » 
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pontificatum intra anima tux templum. « Vos enim A indumenti indicium castitatis videri, quo vel femora 


estis templum Dei vivi, si spiritus Dei habitat in 
vobis **, » Post hec qus de consecratione ejus di- 
cuntur et de unctione, sparsim a nobis οἱ spe 
disserta sunt. 

6. Quod autem dicit δν: « Et applicuit Moyses 
filios Aaron, et induit eos tunicas, el przecinxit eos 
znnas, el imposuit eis . οἰάαγες, sicut pricepit Do- 
winus Moysi,» attendendum est quz sit differen- 
tia. horum (80) sacerdotum, ad majora sacerdotia. 
Istis neque bina indumenta traduntur, neque hu- 
meralis neque raiionalis, neque capilis ornatus, 
nisi tantum cidaris οἱ τοι, quz tunicam strin- 
gant. Et isti ergo accipiunt sacerdotii gratiam, et 
isti funguntur officio, sed non ut illi qui et hume- 
rali et rationali ornatus est, qui manifestatione et 
veritate resplendet, qui aurez laminsx ornamento 
decoratur. Unde arbitror aliud esse in sacerdoti- 
bus officio fungi, aliud instructum esse in omnibus 
et ornatum. Quivis enim potest solemni ministerio 
fungi ad populum, pauci autem sunt qui ornati mo- 
ribus, instructi doctrina, sapientia eruditi, ad ma- 
nifestandam veritatem rerum peridonei, et qui 
scientiam fidei non sine ornamento sensuum et 
assertionum fulgore depromant, quod aurez laminz 
capití impositus designat ornatus. Unum igitur est 
sacerdotii nomen, sed nou una, vel pro vite ime- 
rito, vel pro animi virtutibus dignitas. Et id:o in 
his qux lex divina describit, veluti in speculo in- 


spicere se debet unusquisque sacerdotum : et gra- (C 


dus meriti sui inde colligere, si se videat in bis 
omnibus, quxe supra exposuimus, positum, ponti- 
licalibus ornatum (81) ornamentis; si conscius sibi 
$1 quod vel in scientia, vel in actibus, vel in do- 
cina tautus ac talis sil, sciat se sunimum sacerdo- 
tium nou solum nomine, sed et meritis. obtinere. 
Alioquin inferiorem sibi gradum positum noverit 
etiamsi primi nomen acceperit. Nos sane non debet 
praeterire etiam hoc, quod potest a studioso le- 
ctore proferri, in quo et ego siepe mecum ipse 
bzstavi. ln Exodo enim legens, ubi de sacerdo- 
. lalibus mardatur iudumentis inven:o octo esse spe- 
cies, quz pontifici preparantur. H.c vero septem 
lantummodo numerantur. Requiro ergo quid sit, 
quod omissum est. Octava species ibi ponitur caim- 
pe:tre, sive, ut alibi legimus, femoralia linea, de 
quo hic inter cztera siluit. indumenta. Quid ergo 
dicemus? oblivionem dabimus in verbis Spiritus 
s3ncli, ul cuin caltera omnia secundo enarraverit, 
üna euin species superius dicta latuerit ? Non audeo 
hzc de sacris sentire sermonibus. Sed videaimus ne 
forte, quoniam in superioribus diximus hoc genus 


*3 [Í Cor. vi, 16; et I Cor. i1, 16. 
ο Mattb. τη, 0. 


(80) Oinnes mss., «horum. » Libb. ediu, « mi- 
norum. » 

(81) Vox, «ornatum,» deest in antea edilis, sed 
TCcperitur in mss. 

(32) Mss., « occurrerc. » Libb. editi, « currere. » 

(85) Mss., « femoralibus. » Libb. editi, « femo- 


ον Levit, viii, 10. 


operiri, vel constringi renes videntur ac lumbi, ne 
forte, inquam, non semper in illis qui tune erant 
sacerdotes, has partes dicat esse constrictas. Ali- 
quando enim et de posteritate generis, et de sue- 
cessu sobolis indulgetur. Sed ego in sacerdotibus 
Ecclesie hujusmodi intelligentiam non introduxe- 
rim. Aliam namque rem video occurrere (82) sacra- 
mento. 919 Possunt enim et in Ecclesia sacerdo- 
tes et doctores filios generare, sicut et ille qui di- 
cebat ** : « Filíoli mei, quos iterum parturio, do- 
nec formetur Christus in vobis. » Et iterum alibi 
dicit ?* : « Tametsi multa millia p:edagogorum ha- 
beatis in Christo, sed non multos patres. Nam in 
Christo Jesu per Evangelium ego vos genui. » Isti 
ergo doctores Ecclesi: in hujusmodi generationibus 
procrean4is aliquando constrictis femoralibus (85) 
utuntur, et abstinent a generando, cum tales inve- 
nerint auditores, in quibus sciant se fructum ha- 
bere non posse. Denique et in Actibus apostolorum 
refertur de quibusdam, quod non potuerunt (84), 
inquit *, « in Asia verbum Dei loqui, » hoc est 
imposita habuisse femoralia, et continuisse se ne 
filios generarent, quia seilicet tales erant auditores, 
ih quibus οἱ semen periret, et non posset haberi 
successio. Sic ergo Kcclesiz sacerdotes, cuin inca- 
paces aures viderint, aut cum simulatos (85) inspe- 
xerint et hypocritas auditores, inmponant. campe- 
stre, utantur femoralibus, ne pereat. semen verbi 
Dei, quia et Dominus eadem mandat el uicit * ; 
« Nolite mittere sanctum canibus, neque margari- 
tas vestras ante porcos, ne forte conculcent eas 


pedibus, et conversi dirumpant vos. » Propterea 
ergo si quis vult pontifex non tam vocabulo esse, 
quam merito, imitetur Moysen, imitetur Aaron. 
Quid enim dicitur de eis? quia non discedunt de 
tabernaculo Domini. Erat ergo Moyses indesinenter 
in tabernaculo Domini. Quod autem opus ejus erat? 
ut aut a Deo aliquid disceret, aut ipse populum do- 
ceret. Hac duo sunt pontificis opera, ut aut a. Deo 
discat legendo Scripturas divinas, et saepius medi- 
tando, aut populum doceat. Sed illa doccat, que 
ipsea Deo didicerit, non ex proprio corde, vel ex 
humano sensu, sed qua Spiritus sanctus docet. Esi 


D et illud opus quod facit. Moyses : ad bella non va- 


dit, non pugnat contra inimicos. Sed quid facit? 
Orat : et donec ille orat, vincit populus ejus. Si re- 
laxaverit et dimiserit manus, populus ejus vincitur 
et fungatur. Oret ergo οἱ sacerdos Ecclesix indesi- 
neuter, ut vincat populus qui sub ipso et liostes in- 
visibiles Amalecitas, qui sunt d:mones, impuguan - 
tes eus qui volunt pie vivere in Christo. Et ideo nos 
*5 Gal. iv, 19. 9*1 Cor. iv, 15... Act. xvi, 6. 


ribus. » 

(84) !n mss. Gemetic. et Deccensi legitur, « potui- 
mus, » Et infra, « continuisse filios generare, quia 
scilicet, cte. 

(85) Omnes mss., « simpylatos.. » Lib. editi, « si- 
mulatores, 2 
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meditantes in his, et liec die ac nocle ad memo- Α dotibus, vel priucipibus sacerdotum vitae regulas 


riam: revocantes, et orationi instautes ac vigilantes 
jn €», deprecemur Dominum ut nobis ipse horum 
qu: legimus scientiam revelare dignetur, et osten- 
dere quomodo spiritalem legem non solum in in- 
telligentia, sed et in actibus observemus, ut spirita- 
lem gratiam consequi mereamur illuminati per legem 
Soiritus sancti, in ChristoJesu Domino nostro, cui 
est gloria et imperium in s:ecula saeculorum. Amen. 


HOMILIA ΥΠ. 

De eo quod mandatum est Aaron et filiis ejus, ut vi- 
mun et siceram non bibant, cum ingrediuntur ta- 
bernaculum testimonii, vel cum accedunt ad altare, 
el de pectusculo appositionis, εἰ de brachio sepa- 
rn ionis et de mundis el immundis animalibus, vel 
cibis **. 

Plura quidem superiori lectione fuerunt recitata, 
ex quibus temporis brevitate constricti pauca ad- 
modum diximus, Non enim nunc exponendi Scri- 
pturas, sed z:dificandi Ecclesias ministerium geri- 
mus, quamvis et ex his, qux a nobis ante tractata 
sunt, prudens quisque auditor evidentes ad intelli- 
' gendum possit semitas invenire. Et ideo ex his quo- 
que, quae nunc lecta sunt, quoniam cuncta non 
possumus, aliqua tamen, quze zedificent. auditores, 
velut agri pleni, quem benedixit Dominus, flosculos 
colligemus. Quid ergo sit quod nobis nunc lectum 
est, videamus. « Et locutus est Doininus Aaron di- 
cens : Vinum οἱ siceram non bibetis tu et fllii te- 
cum, cum intrabitis in tabernaculum testimonii, 


ουί cum acceditis ad altare, et non moriemini. Le- C 


gitimum :zternum in progenies vestras, discernere 
inter medium sanctorum οἱ contaminatorum, et 
inter medium immundorum, et inter medium 
mundorum, et instruere filios Israel omnia legi- 
tima que locutus est Dominus ad eos per ma- 
num Moysi !. » Lex evidens datur, et sacerdo- 
tibus, οἱ principi sacerdotum, ut cum accedunt ad 
aliare, vino abstineant, et omni potu quod iuebriare 
potest, quod Scripture divin: appellatione verna- 
cula, siceram moris est nominare. Vult ergo sermo 
divinus sobrios in omnibus esse Domini sacerdotes, 
utpote qui accedentes ad altare Dei orare pro po- 
pulo debeant, et pro alienis intervenire delictis, 
qui portionem in terra non habeant, sed ipse Do- 
minus portio eorum sil : sic euim dicit de his Scri- 
ptura : « Filiis, inquit *, Levi non dabitis partem 
in medio fratrum suorum, quia ego portio eorum 
Dominus Deus ipsorum. » Vult ergo istos, quibus 
Ἶρνο Dominus portio est, sobrios esse, jejunos, vi- 
gRilantes in omni tempore, maxime autem cum ad 
exoraudum Dominum, et sacriicandum in conspectu 
ejus altaribus presto sunt. Qu:e inandata in tantum 
vim sui servant, et omni observantia custodienda 
sunt, ut et Apostolus h:ec eadem Novi Testamenti 
legibus firmet *. In quo similiter ctiam ipse sacer- 


; ὃν Levit. x eL xt. ! Levit. x, 8 et seqq. 
Ephes. v, 18. * Luc. xxi, 54. * Il Cor. iv, 16. 


(86) Codex Cadomensis, « debilia fiunt : pes, ma- 
nus, lingua resoluta; oculos tenebra, meutem νθ- 


* Nuin. xvii, 90, et Jos. xim, 14. 
* Psal. xai, 5. 


ponens, dicit eos non debere esse 290 vino multo 
servientes, sed sobrios esse *. Sobrietas enim om- 
nium virtutum mater est, sicut econtrario ebrietas 
omnium vitiorum. Aperte enim pronuntiavit Apo- 
stolus dicens * : « Vinum, in quo est luxuria, » ut 
ostenderet ex ebrietate, veluti primogenitam filiain 
generari luxuriam. Tum preterea et. Salvator, Do- 
mini el regis auctoritate sacerdotibus simul et po- 
puli leges ac jura constituens : « Attendite, inquit *, 
ne forte. graventur corda vestra iu ebrietate, et 
crapula, et in sollicitudinibus szculi, et veniat su- 
per vos subitaneus interitus. » Audistis edictum 
Regis :terni, et lamentabilem flnem ebrietatis vel 
crapulz didicistis. Si quis vobis peritus et sapiens 
medicus his ipsis verbis prxciperet, et diceret, At- 
tendite vobis, ne quis, verbi gratia, de illius, vel 
illius herbe succo avidius sumat ; quod si fecerit, 
subitus ei veniet interitus, non dubito quin unus- 
quisque proprie salutis intuitu pramonentis me- 
dici pracepta servaret, Nuné vero animarum et 
corporum medieus, simulque et Dominus, jubet 
ebrietatis herbam et crapulz vitandam, similiter et 
sollieitudinum saecularium velut mortiferos succos 
cavendos, Et nescio si quis nostrum non in his con- 
sumitur, uti ne dixerim sauciatur. Est ergo ebrie- 
tas vini perniciosa in omnibus, sola namque esl, 
quae simul cum corpore et animam debilem reddat. 
In czteris etenim polest fieri, ut secundum Aposto- 
lum cum infirmatur corpus, tunc magis potens sit 
spiritus, et ubi is qui deforis est homo corrumpi- 
tur, ille qui intus est renovetur *. In ebrietatis vero 
wgritudine, corpus simul et anima corrumpitur, 
spiritus pariter cum carne vitiatur. Omnia membra 
debilitat, pedem, manum, linguam resolvit, oculos 
tenebrat, meotem velat oblivio (85), ita ut homi- 
nem se nesciat esse nec sentiat. Habet ergo istud 
primo dedecoris corporalis ebrietas, jam vero si dis- 
cutiamus ιοί modis mens inebriatur humana, in- 
veniemus ebrios eliam eos qui sibi sobrii videntur, 
Iracundia inebriat. animam, furor vero eam plus 
quam ebriam facit, si quid tamen esse ebrietate 
amplius potest. Cupiditas et avaritia, non solum 
ebrium, sed et rabiduni hominem reddunt. Et ob- 
scen: concupiscentiz  inebriant. animam, sicut 
e contrario et sanctze concupiscentiz inebriant eam, 
sed ebrietate sancta illa de qua dicebat quidam 
sanctorum *: « Et poculum tuum inebrians quam 
praeclarum est! » Sed posumodum de ebrietatis di- 
versitate videbimus, nunc interim vide quanta sunt 
quz inebriant animam : et formido inebriat eam, et 
vana suspicio. Invidia autem et livor, supra omnem 
ebrietatem macerant eam. Sed enumerari non pos- 
sunt quanta sunt, qui infelicem animam vitio 
ebrietatis afficiant. Nunc interim de sacerdotibus 


3] Tim. vi... * Tit. 1. 


lat oblivio, » sicque alii mss., nisi quod omittunt, 
c fiunt. 


V1 


videamus, quos accedentes ad altare, vino lex pr:c- Α ut ihi !* : 


eipit abstinere. Et quidem quantum ad historicum 
pertinet praeceptum, sufficiant ista quz dicta sunt. 
Quantum autem ad intelligentiam mysticam spe- 
etat, in sequentibus tenebitur (87) nostra professio, 
quod secundum auctoritatem Pauli apostoli, Domi- 
nus et Salvator noster futurorum bonorum pontifex 
dicitur *. Ipse est ergo Aaron, filii vero ejus, apo- 
stoli ejus sunt, ad quos ipse dicebat '* : « Filioli, 
adhuc modicum vobiscum sum. » Quid ergo pra- 
cepit lez Aaron et (iliis ejus? ut vinum et siceram 
non bibant, cum accedurut ad altare. Videamus quo- 
modo id vero pontifici Jesu Christo Domino nostro, 
et sacerdotibus ejus ac filiis, nostris vero apostolis, 
possimus aptare. Et perspiciendum primo est, quo- 
modo prius quidem quam accedat ad altare verus 
hic pontifex, cum sacerdotibus suis bibit vinum : 
cum vero incipit accedere ad altare, et ingredi in 
tabernaculum testimonii, abstinet vino. Putas pos- 
sumus invenire tale aliquid 3b eo gestum? Putas 
possumus Veteris Instrumenti formas, Novi Testa- 
menti gestis et sermonibus coaptare? Possumus, si 
hos ipsum Dei Verbum et juvare et inspirare di- 
gnetur. Querimus ergo quomodo Dominus et Sal- 
valor noster, qui est verus pontifex, cum discipulis 
suis, qui sunt veri sacerdotes, antequam accedat ad 
altare Dei, bibat (88) vinum; cum varo accedere 
coeperit, non bibat. Venerat in hunc mundum Sal- 
Valor, ut pro peccatis nostris carnem suam offer- 


IN LEVIT;CUM HOMILIA VII. 


A18 
« Inebriabuntur ab ubertate domus tua 
οἱ torrentem voluptatis tuz potum dabis illis (90).» 
[η Jeremia quoque dicit Dominus ** :« Et inebriabo 
populum meum. * Et Isaias dicit 15: « Ecce qui 
serviunt mihi bibent, vos autem sitietis. » Et mula 
de hujuscemodi ebrietate in Scripturis divinis in- 
venies memorari. Qux ebrietas sine dubio pro gau- 
dio anima et lztitia mentis accipitur, sicut et ali- 
bi distinxisso nos meminimus, aliud esse nocte 
inebriari, et aliud die inebriari. 

2. Si ergo intelleximus sanctorum quz sit ebrie- 
tas, et quomodo hzc pro lztitia sanctis in promis- 
sionibus datur , videamus nunc quomodo Salvator 
noster non bibit vinum , usquequo bibat illud cum 
sanctis novum in regno Dei. Salvator meus luget 
eliam nunc (91) peccata mea, Salvator meus lztari 
non potest donec ego in iniquitate permaneo. Quare 
non potest? quia ipse est advocatus pro peccatis 
nostris apud Patrem, sicut Joannes symmysta ejus 
pranuntiat dicens !' quia « et si quis peccaverit , 
advocatum babemus apud Patrem Jesum Christum 
justum, et ipse est repropitiatio pro peccatia no- 
stris, » Quomodo ergo potest ille, qui advocatus est 
pro peccatis meis, bibere vinum Lzlitiz, quem ego 
peccando contristo? Quomodo potest iste, qui acce- 
dit ad altare ut repropitiet me peccatorem, esse in 
letitia, ad quem peccatorum meorum meeror sein- 
per ascendit? Vobiscum,inquit, illud bibam in re- 
gno Patris mei. Quandiu nos non ita agimus, ut 


ret hostiam Deo. Hanc priusquam offerret, inter € ascendamus ad regnum, non potest illud vinum bi- 


dispensationum moras vinum bibebat. Denique di- 
cebatur homo vorax, et vini potator, amicus publi- 
€anorum, et peccatorum. Ubi vero tempus advenit 
erucis su, et accessurus erat ad altare ubi iinmo- 
laret hostiam carnis suz,«accipiens, inquit !!', ca- 
licem, benedixit, et dedit discipuls suis dicens: 
Accipite, ei bibite er hoc. » Yos, inquit, bibite, 
qui (£9) modo accessuri non estis ad altare. Ipse 
autem tanquam accessurus ad altare, dicit de se !*: 
« Amen dico vobis, quia non bibam de generatione 
vitis hujus, usquequo bibam illud vobiscum novum 
jn regno Patris mei. » Si quis vestrum auribus ad 
andiendur purificatis accedit, ineffabilis mysterii 
intueatur arcanum. Quid est quod dicit quia « non 
bibam ex generatione vitis hujus, usquequo bibam 
illad vobiscum novum in regno l'atris mei? » Dice- 
bamus in superioribus promissionem sanctis bonze 
hujus ebrietatis datam, cum dicunt ** : « Et pocu- 
Ium tuum inebrians, quam przclarum est! » Sed et 
in aliis multis 991 Scriptura locis similia legimus, 


* Hebr. ix, 14... !* Joan. xir, 35. 
38 Jerem. xxvt, 14. !5 Isa. Lxv, 43. 
xxu ο). 9! Psal. xxxvii, 5. 


(87) Mss., « in. sequentibus tenebitur. » Libb. 
editi. « in superioribus tenetur. » 

88) Mss., « bibat, » et paulo post, « non bibat.» 
Libb. editi, « bibebat, » et paulo post, « uon bibe- 

Uo» 

(89) Mss., « qui. » Libh. editi, « quia. » 

^90) Mss. «et torrentem. volup'atis tu; notum 


!! Matth. xxvi, 97. 
*! [ Joan. i1, 4, 2. 


bere solus, quod nobiscum se bibere promisit. Est 
ergo tandiu in moerore, quandiu nos persistimus in 
errore. Si enim Apostolus ipsius luget quosdam qui 
ante peccaverunt, et non egerunt poenitentiam iu 
his qux gesserunt !5, quid dicam de ipso, qui filius 
dicitur charitatis ? qui semetipsum exinanivit pro- 
pter charitatem quam babebat erga nos, et nou 
quzsivit quze sua sunt, cum esset zequalis Deo, sed 
quesivit qure nostra sunt, et propter hoc evacuavit 
se !* * Cum ergo ista qua nostra sunt quasierit, 
nunc jam nos non quizrit, uec quie nostra sunt co- 
gitat, nec de erroribus nostris meret , nec perdi- 
tiones nostras et contritiones deflet, qui flevit super 
Jerusalem, et dixit ad eam ** : « Quoties volui cou- 


D gregare filios tuos , sicut gallina congregat pullos 


suos , et noluisti ?» Qui ergo vulnera nostra susce- 
pit, et propter nos doluit tanquam animarum Πο: 
Sirarum et corporum medicus, modo vulnerum 
nostrorum putredines negligit ? « Computruerunt 
enim (ut ait Propheta **) et corrupta sunt cicatri- 


!* ibid. 99. '?* Psal. xxii, 5. 
15 [I Cor. κα, 21. 


!* Psa]. xxvi, 0. 
!* Philipp. 1r, 7. ** Matth. 


dahis illis. » Libb. editi « et torrente bonitatis tuat 
potabis eos. » 

(94) Salvator meus [uget etiam nunc, etc. Quo 
sensu dixerit Origenes Christum ctiam nanc lugere 
peccata nostra , fuse et docte aperit clariss. Hue- 
tius Origenian. lib. n, quast. 9, num. 29. | 
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ORIGENIS 
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ces nostre , a. facie inipientis: nostrae. » Pro his A iutellexisti quid sit ex parle, et quid sit ex integro 


ergo omnibus assistit nunc vultui. Dei, interpellans 
pro nohis , assistit altari, ut repropitiationem pro 
nobis offerat Deo : et ideo dicebat tanquam acces- 
surus ad istud altare, quia jam «non bibain de ge- 
negatione vitis hujus, donec bibam illud vobiscum 
novum, » Exspectat ergo ut convertamur, ut ipsius 
imitemur (92) exemplum, ut sequamur vestigia ejus 
et letetur nobiscum , et bibat vinum nobiscum , in 
regno Patris sui. Nunc enim quia misericors est et 
miserator Dominus, majore affectu ipse quam Apo- 
stolus suus flet cum flentibus, cupit gaudere cum 
gaudentibus 33, Et multo magis luget ipse eos «ui 
ante peccaverunt et. non egerunt penitentiam **, 
Neque enim putandum est, quod Paulus quidem lu- 
geat pro peccatoribus, et fleat pro delinquentibus ; 
Dominus autem meus Jesus abstineat a fletu cum 
accedit ad Patrem, cum assistit altari , et repropi- 
tíationem (95) pro nobis offert ; et hoc est acceden- 
tem ad altare non bibere vinum lztitize, quia adhuc 
peccatorum. nostrorum amaritudines patitur. Non 
vult ergo solus in regno Dei bibere vinum, nos ex- 
spectat, Sic enim dixit **: « Donec bibam illud vo- 
b'scum. » Nos sumus igitur qui, vitam nostram ne- 
gligentes, l:titiam illius demoramur. Exspectat nos 
nt bibat de generatione vitis hujus. Cujus vitis? ll- 
lius utique cujus ipse erat figura dicens 35: « Ego 
eun vitis, vos palmites. » Unde iterum dicit **, quia 
4 sanguis meus vere est polus, et caro mea vere est 


cibus. » Vere enim in sanguine υγ lavit stolam ( 


suam. Quid ergo est? Exspectat letitiam. Quando 
exspectat? Cum consummavero, inquit, opus meum. 
Quando consuminat hoc opus ? Quando me qui sum 
ultimus, et nequior omnium peccatorum, consunt- 
matum fecerit et perfectum , tunc consuminat opus 
suum. Nunc enim adhuc imperfectum est opus ejus, 
donec ego maneo imperfectus. Denique donec ego 
non sum subditus Patri, nec ipse dicitur Patri esse 
&ubjectus, Nou quod ipse subjectione indigeat apud 
Patrem, sed pro me, in quo opus suum nondum 
consummaviL, ipse dicitur non esse subjectus. Sic 
euim legimus Στ, quoniam corpus sumus Cliristi , et 
membra ex parte. Quid autem est quod dicit ex 
parte, videamus. Ego nune , verbi gratia, subjectus 
sum Deo secundum spiritum, hoc eat proposito οἱ 
voluntate ; sed quandiu in me caro concupiscit ad- 
versus spiritum , et spiritus adversus carnem, et 
rondum potui subjicere carnem spiritui, subjectus 
quidem sum Deo, verum non ex integro , sed ex 
parte, Si autem potuero etiam carnem meam et 
omnia membra mea in consonantiam spiritus tra- 
here, 999 tunc perfecte videbor esse suljectus. Si 

33 Rom, xii, 45. *?? Il Cor. xii, 21. 
97. ** Psal. L, 10. *? Isa. xxxv, 10. 


(92) Mss. «ut ipsius imitemur. » Libb. editi, « οἱ 
ipsius imitemur. » 

95) Mss., « renropitiationem. » Libb. ediii, 
ε propitialionem. » 

(94) Cum vero consummaverit opus suum, ctc. 
Consule Huetium Origenianorum lib. n, quist, 11, 


** Matt. xxvi, 99. 


» |Mebr, χι, 89. 


esse subjectuin, redi nunc et ad id, quod de subje- 
ctione Domini proposuimus: et vide quia cum omnes 
corpus ipsius, et membra esse dicamur, donec sunt 
aliqui in nobis , qui nondum perfecta. subjectione 
subjecti sunt, ipse dicitur non esse subjectus. Cum 
vero consummaverit opus suum (94), e! universam 
creaturam suam ad summam perfectionis adduxerit, 
(ane ipse dicetur subjectus in his, quos subdidit Pa- 
tri, et in quibus opus quod ei Pater dederat, con- 
sunipavit, ut sit Deus omnia in omnibus. Verum 
hxc quorsum spectant? ut intelligamus id quod 
supra traciavimus , quomodo non bibit vinum , vel 
quomodo bibit antequam intraret in tabernaculum, 
antequam accederet ad altare. Non bibit autem 


B nunc, quia assistit altari, οἱ luget peccata mea; et 


rursum bibet posthzc, cum subjecta ei fuerint. 
omnia, et salvatis omuibus ac destructa morte pec- 
cati, ulira jam necessarium non erit offerre hostiss 
pro peccato. Tunc enim erit gaudium et letitia, et 
tunc « exsultabunt ossa humiliata *5, » et iumplebi- 
tur illud quod scriptum est **: « Aufugiet dolor, et 
tristitia, el gemitus. » Sed et illud non omittamus, 
quod non solum de Aaron dicitur ut non bibat vi- 
num, sed et de filiis ejus eum ingrediuntur ad san- 
cta, Nondum enim receperunt Letiliam suam ne 
apostoli quidem (95) , sed et ipsi exspectant , ut et 
ego letitiz eorum particeps fiam. Neque enim de- 
cedentes hinc sancti, continuo integra meritorum 
suorum prxmia consequuntur; sed exspectant etiam 
nos, lícet morantes, licet desides. Nou eniin est illis 
perfecta letitia, donec pro erroribus nostris «doleut 
εἰ lugent nostra peccata. lloc fortasse mihi dicent 


non credas. Quis enim ego sum, qui confirmare 
sententiam tanti dogmatis audeam? sed habeo bo: 
rum Lestem , de quo non potes dubitare. Magistef 
enim gentium est in fide et veritate apostolus Pau- 
lus. ipse igitur ad Hebr:eos scribens, cum enume- 
T3 sel omnes sanctos patres , qui per fidem justi(ü- 
cati sunt, addidit post omnia etiam hoc: « Sed ἰδιὶ, 
inquit ** , omnes testimonium habentes per fidem, 
nondum assecuti sunt repromissionem, Deo pro uo- 
bis melius aliquid providente, uti ne sine nobis 
perfectionem consequerentur. » Vides ergo quia 


D exspectat adhuc Abraham, ut quz perfecta sunt con 


$equatur. Exspectat et. Isoac et. Jacob , et. omnes 
proplet exspectant nos ut nobiscum perfectam 
beatitudinem capiant. Propter hzecergo etiam myste- 
rium illud in ultimam diem dilati judicii custoditur. 
Unum enim corpus est, quodjustificari exspectatur, 
unum quod resurgere dicitur in judicio. « Licet 
enim sint multa membra , sed unum corpus, non 


35 Joan, xv, 5. 39 Joan. vi, 56. *' 1 Cor. xit, 


num. 16. 

(95) Nondum enim receperunt letitiam. suam me 
avostoli quidem , etc. Quis sit. genuinus ho» loco 
Origenis sensus, aperit Hluetius Origenian. lib. H, 
qui;est, 11, nuin. 10, 
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potest dicere oculus manui, Non es mihi necessa- A cum 13: « Dispersa sunt 05684 nostra secus infernum.» 


ria *!, » etiam si sanus sit oculus, et non sit Lur- 
batus. Q:antum pertinet ad videndum, si desint ci 
reliqua membra , quz erit oculo. letitia ? aut que 
videbitur esse perfectio si manus non liabeat ? si 
pedes desiut, aut reliqua membra non adsint ? Quia 
et si est przcelleus aliqua oculi gloria, in eo maxi- 
n:€ est, ut vel ipse dux sit corporis, vcl czeterorum 
me;nbrorum non deseratur officiis. Hoc autem nos 
per illam Ezechielis prophete visionem doceri 
pulo, cum dicit congreganuum os ad os, et juncturam 
ad juncturam , et nervos, ac venas, et pellem, ac 
singula locis suis esse reparanda. Denique ide 
quid addit propheta: « Ossa , inquit ?* , ista, » non 
dixit omnes homines sunt, sed dixil, «ossa ista 
domus Israel est. » llabebis ergo laetitiam de liac 
vita discedens, si fueris sanctus. Sed tunc erit ple- 
na letitia , cum nullum tibi membrorum corporis 
deest. Exspectabis enim tu alios, sicul et ipse exspe- 
etatus es. Quod si tibi, qui membrum es, non vidc- 
tur esse perfecta letitia si desit aliud membrun ; 
quanto magis Dominus et Salvator noster , qui ca- 
put et auctor est totius corporis, non sibi perfectam 
dicit esse Ixtitiain , donec aliquid ex membris de- 
esse corpori sio videt? Et propterea forte oratio- 
nem fundebat ad Patrem, diceus ** : « Pater sancte, 
glorifica me illa gloria, quam habui apud. te prius- 
quam muncus esset. ». Non vult ergo sine tle reci- 
pere perfectam gloriam suam, Loc est sine populo 
suo, qui est corpus ejus, et qui sunt menibra ejus. 
Vult euim in isto corpore Ecclesix su: et in istis 
membris populi sui , ipse velut anima habitare ; ut 
omnes motus, atque omnia opera sccundum ipsius 
babeat voluntatem ; ut vere compleatur in nobis 
illad prophetz dictum **: «Habitabo in eis, οἱ ambu- 
labo. » Nunc autem donec perfecti non sumus 
omnes, sed adhuc sumus in peccatis , ex parte in 
nobis est , et ideo «ex parte scimus , et ex parte 
propbetamus **, » donec quis pervenire mereatur 
ad illam mensuram, quam dicit Apostolus ?*: « Vi- 
vo autem jam non ego, vivit vero in ine Christus. » 
Ex parte ergo , ut dieit Apostolus, nune membre 
ejus sumus, et ex parte ossa ejus sumus. Cum au- 
tem conjuncta fuerint ossa ad ossa, et junctur:e ad 
jenetaras (96), secundum boc quod supra diximus, 
tune etiam ipse dicet de nobis illud propheticum ?': 
«Omnia ossa mea dicent : Domine, quis siuilis tibi?) 
Omnia namque ossa ista loquuntur, et hyninum di- 
eunt, et gratias agunt Deo. Meminerunt enim bene- 
ficii ejus, et ideo « omnia ossa mea dicent : Dowi- 
ne, quis similis tibi? Eripiens pauperem de mauu 
fertioris ejus. » De istis ossibus cum adhuc essent 
$23 lispersa, antequam veniret qui ea colligeret et 
congregaret in unum, dictum est et illud propleti- 


"| Cor, xi, 20. ?? Ezech. xxxvi, 11. 


"Galat. 5, 90. 0 Psal. xxxiv, 10. ?* Psal. 
^ Matth, ix, 11. '* IHE Cor. iv, 106. 


(96) Mss. « juncturas. » Libb. cditi, « juncturam.» 
97) Mss., « bibct. » Libh. ediii, « bibit. » 


D 


93 Joan, xvii, 51. 
CXL, 
5 Pevit. x, Lk. 


Quia ergo dispersa erant, propterca dicit per aliuin 
prophetam *? : « Congregcetur os ad os, et juuctura 
ad juncturam, et nervi, οἱ venz, et pelles. » Cum 
enim hoc factum fucrit, tunc «omnia ista dicent : 
Domine, quis similis tibi? Eripiers inopem de manu 
fororis ejus**. » Unumquodque enim os ex istis 
ossibus inops erat, ct atterebatur fortioris manu. 
Nou enim habebat juncturam charitatis, non ner- 
vos patienti, non venas vitalis animi, et fidei vi- 
gorem. Ubi vero venit qui dispersa colligeret, et 
qui dissipata conjungeret, consocians os ad os, et 
juncturam. ad juncturam, zdiflcare ορ]! sanctuin 
corpus Ecclesie. απο inciderunt quidem extrinse- 
cus liuic disputationi, sed necessario explanata 
sunt, ut manifestior fleret pontificis mei ingressus 
in sancta non bibentis vinum usquequo sacerdotio 
fungeretur. Post bxc tamen bibet (97) vinum, se.l 
vinum novum, el vinum novum in ccelo novo, οἱ 
in nova terra, et in novo homine, cum hominibus 
novis, et cum ls qui cantant ei canticum novum, 
Vides ergo, quia inpossibile est de nova vite novum 
poculuin bibi ab eo, qui adhuc indutus est veterem 
hominem cum actibus suis. « Nemo euim, inquit *t, 
mittit vinum novum in utres veteres. » Si vis ergo 
et tu. bibere de hoc novo vino, innovare, et dic ** 
quia, «Et si exterior homo noster corrunipitur, sed 
qui intus est renovatur de die in Jie, » Et quidem 
de his sufficienter dictum. | 

9. Multa sunt et alia, quie recitata sunt (98). Sed 
quoniam cuncla nou possumus, eligendum est de 
quibus dicere debeamus, Et quoniam quid esset 
bibere, et non bibere vinum pro viribus dixiimus, 
nunc quid sit etiam comedere pectusculum separa- 
tionis, et brachium ablationis, videamus. Post liec 
de mundis, et iiumundis, vel cibis, vel animalibus, 
inquantum Dominus dederit, et temporis spatium 
fuerit, disseremus. Dicit ergo Scriptura ** : « Pectus- 
culum segregationis, eL. brachium ablationis man- 
ducabis in loco sancto, tu et filii tui, οἱ domus tua 
tecum ; legitimum enim tibi, et legitimum filiis tuis 
datum est de sacrificiis salutaribus filiorum lsracl, 
brachium ablationis, et pectusculum segregationis. » 
Non omne pectusculum, segregationis est pectuscu- 
lum ; nec omne brachium ablationis et separationis 
est brachium. Sed quoniam ad Dominum meum 
Jesum personam pontificis revocavimus, et ad fllios 
ejus sanctos apostolos, videamus quomodo ipse 
quidem pectusculum segregationis inanducal, el 
filii ejus, alii autem non omnes possunt segrega- 
tionis pectusculum manducare. Quid igitur es!, 
quod a rebus omnibus segregatur, nec esi commune 
cum reliquis, nisi sola substantia Trinitatis? Si 
ergo intelligam quidein rationem mundi, nou pos- 


35 | Cor. xui, 9. 


? Levit, xxvi, 12. 
€ Dl'sal.xxxiv, 10. 


1.  ? Ezech. xxxvi, 7, 8. 


(93) Duo mss., « recitanda suut. » 
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ORIGENIS 


" 


sim autem etiam de Deo intelligere sicut dignum A dicat quis auditorum, Cur vim facis Scripturzt 


est, neque revelata. mihi fuerit scientia Dei, man- 
duco quidem pectusculum, sed non pectuscnlum 
segregationis. Etiamsi potuero dicere, Ipse enim 
mihi dedit omnium qux sunt scientiam veram, ut 
sciam rationem mundi, et virtutem elementorum, 
initium et finem, medietatem temporum, permuta- 
tionum vicissitudines, et conversiones temporum, 
anni circulos, et stellarum dispositiones : horum 
omuium scientia, quia rationabilis est, pectusculi 
cibus est, sed non pectusculi segregationis. Si au- 
tem potuero de Dco sentire qux: magna, qua san- 
cta, αι vera sum4 et secreta, tunc imandueabo 
pectusculum segregationis, cum id, quod ab omni 
creatura eminet el segregatur, agnovero. Primus 


ergo pectusculum istud verus pontifex meus coime- B 


dit. Quomodo comedit? « Nemo, inquit**, novit 
Potrem, nisi Filius. » Secundo in loco manducant 
et filii ejus. « Nemo enim novit Patrem, nisi Filius, 
et cui voluerit Filius revelare. » Quibus autem altis 
nisi apostolis suis revelat? Sed et brachium sepa- 
rationis, vel ablationis, sicut el superius diximus, 
actus sunt et opera eminentiora cxteris, qua uti- 
que primus ipse Salvator et Ὀοιπίπυθ meus imple- 
vit. Quomodo implevit? « Meus, inquit**, cibus est, 
ut faciam voluntatem ejus qui me misit, et perficiam 
opus ejus.» Cum ergo facit voluntatem ejus qui 
misit eum, in hoc non pectusculum, sed brachium 
separationis comedit. Similiter autem et apostoli 


ejus, cum faciunt opus evangeliste, et efficiuntur ; 


operarii inconfusibiles, recte tractantes sermonem 
veritatis, separationis vel ablationis brachium co- 
medunt. Vis adhuc planius videre quomodo Salva- 
Aor separationis brachium comedat? Audi quid dicat 
ad Judaeos : « Si feci, inquit**, opera in vobis, quae 
nullus alius fecit, pro quo horum vultis se occi- 
dere? » Vides quomodo ipse vere manducat bra- 
chium separationis, qui opera tam segregata et tam 
sublimia fecit, quam nullus alius fecit. 

4. Sed jam videamus aliqua etiam ex his, quz de 
mundis, atque immundis, vel de cibis, vel anima- 
libus lecta sunt; et sicut in explanatione poculi de 
umbra ascendimus ad veritatem spiritalis poculi, 
ita etiam de cibis qui per wmbram dicuntur, 


ascendamus ad eos qui per spiritum veri sunt cibi. p 


Sed ad bec investiganda, Scripture divina testi- 
imoniis indigemus, ne quis putet (amant enim ho- 
mines exacuere linguas suas ut gladium) ne quis, 
iiquam, putet, quod ego vim faciam Scripturis di- 
vinis, et ea qu: de animalibus, quadrupedibus, vel 
etiam avibus, aut piscibus mundis, sive immundis, 
in lege referuntur, 4944 ad homines traham, ei de 
hominibus hzc dicta esse contingam. Fortassis enim 


*^ Mattb, xi, 97. 5 Joan. iv, δὲ. ** Joan. x, 32, 


(99) Duo inss., « sabbato. » 

(1) Omnes wmss., « Christianis, et a Christianis. » 
Libb. editi, « Christiani, et ad Christianos. » 

(2) Libb. antea editi, « secundum eam quz apo- 
stolis visa est rationem, ciborum, » etc., sed nss. 


Animalia dicuntur, animalia intelligantur. Ne ergo 
aliquis ες  depravari humano. credat ingenio , 
apostolica in eis aucloritas evocanda est, Audi ergo 
primum omnium Paulus de eis qualiter. «divat 
« Omnes enim, inquit ", per mare transierunt, el 
omnes in Moysem baptizati sunt in nube et in mari, 
el omnes eamdem escam spiritalem manducavee 
runt, et omnes eumdem potum spiritalem biberunt. 
Bibebant autein de spiritali consequente eos petra : 
petra autem crat Christus. » Paulus hsc dicit ; 
Mebreus ex llebrzis, secundum legem Phariszus, 
et doctus secus pedes Gamalielis, qui utique nun- 
quam auderet spiritalem escam, et spiritalem po- 
tum appellare, nisi hunc esse sensum — legislatoris 
per traditam sibi verissimae doctrina scientiam di- 
dicisset. Unde et illud addit, tanquam confidens, et 
certus de ciborum ratione mundorum, vel immun- 
dorum, quod non secundum litteram, sed spirita- 
liter observanda sint, et dicit 99 : « Ne quis ergo 
vos judicet in cibo, aut in potu, aut in parte diei 
festi, aut neomeniz, aut sabbatorum (99), quz 
sunt umbra futurorum. » Vides ergo quomodo ο 
omnia, quz de cibis vel potu loquitur Moyses, Pau- 
lus, qui melius ista didicerat quam hi qui nune 
jactant se esse doctores, omnia heec umbra dicit 
esse futurorum. Et ideo, sicut diximus, ab hac ume 
bra ad veritatem debemus ascendere. Christiaois et 
a Christianis (1) sermo est, quibus apostolicorum 
dictorum chara esse debet auctoritas. Si quis vero 
arrogantia tumidus apostolica dicta contemnit aut 
spernit, ipse viderit. Mihi autem, sicut Deo et Do- 
mino nostro Jesu Christo, ita et apostolis ejus 
sdhxrere bonum est, et ex divinis Scripturis se- 
cundum ipsorum traditionem intelligentiam capere. 
Erit autem opportunum fortasse tempus, si tamen 
Dei voluntas in hoc fuerit, et rerum tranquillitas 
fuerit (nescimus enim quid pariat superventura 
dies), ut etiam ex Veteri Testainento assignemus, 
secundum id quod apostolis visum est, ratiouem 
ciborum (2) mundorum, vel immundorum, sed et 
animalium, vel avium, vel piscium, de quibus in 
lege scribitur, intelligentiam ad homines referen- 
dam. Sed nunc quoniam latiore uti explanatiece 
non cest tempus, duobus luminibus apostolorum, 
Petro et Paulo testibus contenti simus. Et quidem 
Paulus qua senserit, jam protulimus. Petrus vero 
apostolus cum esset in Joppe, et orare vellet, ascen- 
dit in superiora **. Ego tamen et hoc ipsum (2) 
quod noluit in inferioribus orare, sed ascendit ad 
superiora, non frustra dici aecipio. Neque enim 
tanti apostoli consilium ex superfluo superiora de- 
legit ad orandum, sed, quantum ego arbitror, ut 


" [ Cor. x, 2 et seqq. '"5 Col. 11,16. 5 Act sx. 
ut in nostro textu. . 

(3) Male in antea editis legitur, « ergo statim et 
hoc ipsum, » etc., omissis his verbis, « non frustra. 
dici accipio, » quie supplentur € mss. 
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ostenaeretur quod Petrus quia mortuus erat cuim A manebat. Venit ergo Cssaream, invenit multos 


Christo, quae sursum sunt. quaerebat, ubi Christus 
est in dextera Dei sedens **, et non quz super ter- 
ram. llluc ascendebat, ad illa tecta, ad illa fastigia, 
de quibus dicit et Doininus ** : « Qui in tecto 
est, non descendat tollere aliquid de domo. » De- 
nique ut scias quia non hzc suspiciose (4) de Pe- 
tro dicimus, quia ad superiora conscenderit, ex 
censequentibus approbabis. « Ascendit, inquit **, 
ad superiora, ut oraret, οἱ vidit coelum apertum. » 
Nondum iibi videtur Petrus ad superiora non solum 
corpore, sed menie ac spiritu couscendisse? « Vi- 
dit, inquit *, celum apertum, et. vas «quoddam 
deponi ut linteum in terram, in quo erant omnia 
quadrupedia, et reptilia, et volatilia cceli, et audi- 
vit vocem dicentem sibi : Surge, Petre, vccide et 
sianduca; » de his sine dubio imperans mandu- 
eandis quadrupedibus, et serpentibus, et volatilibus, 
quae superposita linteo ad. eum coelitus sunt delata, 
Λι ille : « Domine, inquit **, tu scis quia nunquam 
commune aut iminundum iatroivit in os meum. Et 
τος, inquit, ad eum secundo : Quod Deus niunda- 
vit, tu commune ne dixeris; εἰ hoc factum est per 
ter. Et post hoc, inquit, receptum esi linteum in 
eclis. » De mundis hic οἱ immundis animalibus 
ratio est. De quibus, rerum scientia ccelitus. doce- 
tar apostolus quoniam quidem eminentiorem se, et 
majorem non habebat in terris, et docetur non una 
v9ce nec una visione, sed trina. Ego nec hoc ipsuin, 
«uod tertio hzc dicuntur, otiose dictum suscipio. 
Tertio ei dicitur, et per illum oinnibus nobis : 
« Quod Deus mundavit, tu commune ne dixeris. » 
Que enim mundavit, non sub una appellatione 
Nmaumndantur, neque sub secunda, sed nisi οἱ tertia 
appellatio nominetur, nemo mundatur. Nisi enim 
ja Patre, et Filio, et Spiritu sancto fucris mundatus, 
meondus esse non poteris. Proplerea ergo qua pro 
emundatione ostendebantur, non semel, neque ite- 
vum, sed tertio ostenduntur, et tertio precipiun- 
wr. Erant ergo omnia iu illo linteo quadrupedia, 
et reptilia, et volucres caeli. Et post bxc cogitabat, 
laquit, intra semetipsum Petrus, quid boc esset. 
Et adhuc «ο cogitante supervenerunt, inquit **, hi 
«qui a Cornelio centurione missi fuerant ex hac civi- 
late (5), id est a Caesarea iu Juppe. lbi namque erat 
Peirus, et hospitabatur apud Simonem queindam co- 
riarium. Bene autem Petrus apud coriarium inanet, 
illum fortasse, de quo dicit Jaeob **, quia « pelle me et 
carne 995 iuduisti. » Sed hec in excessu dicia sint. 
Interim superveniunt qui missi fuerant a Cornelio 
8d Petrum : quos ille suscipiens, audit ab eis quie 
Sibi Cornelius maudat, Et descendeus de superiuri- 
bus, venit ad Cornelium. Descendit, dicit : adhuc 


enim deorsum erat Cornelius, et in inferioribus 
* Coloss. 11, 1. "! Matib.xxiv, 17. 
1,11. "' Act. x, 28. 


(4) Mss., « otiose. » ] 
(5) Kx civitate, cic.-Hiuc liquet Origenem hasce in 
Leviticuim houilias Cxsareze habuisse. 


5* Act. x, 9, 11. 
55 Matti, xiii, 11. * Cor. v,41. 


apud Cornelium congregatos, 'et ait ad eos post 
multa : « Et mibi, inquit *, ostendit Deus ne- 
minem communem aut. immundum dicere honie 
nein. » Non videtur tibi Petrus. apostolus quadru- 
pedia illa omnia, et reptilia, et volatil a dilucide 
ad hominem transtulisse, et homines intellexisse 
ea quz sibi in linteo cceelitus lapso fueraut demon- 
strata? 

δ. Sed fortasse dicat aliquis : De quadrupedibus 
quidem, et reptilibus, et avibus reddidisti (6) ratio- 
nem, quod homines intelligi debeant; da etiam de 
liis quae in aquis sunt. Quoniam quidem lex etiam 
de ipsis munda esse qu:edam, et alia designat im- 
munda, nihil in his ut verbis meis credatur οτρο- 


B $co, nisi testes idoneos dedero. lpsum vobis Domie 


num el Salvatorein no trum Jesum Christum testem 
horum et auctorem dabo, quomodo pisces hormi- 
nes esse dicantur. « Simile est, inquit ** το- 
gnum celorum reti misso in mare, quod ex omui 
genere piscium colligit, et cum repletum fuerit, 
sedentes supra littus condunt eos qui boni sunt in 
vasis, qui autem mali, foras mittuntur. » Evideue 
ter edocuit eos qui retibus colligi dicuntur pisces, 
vel bonos homines esse, vel malos. Isti ergo suut, 
qui secundum Moysem pisces vel mundi vel immun- 
di nominantur. His igitur ex auctoritate apostolica 
atque evangelica comprobatis, videamus quoniodo 
unusquisque hominum vel mundus, vel iuumundus 
possit ostendi. Omnis homo habet aliquem in se 


C cibum, queu accedenti ad se proximo praebeat. 


Nou enim potest fieri, ut cum accesserimus adin- 
vicem nos homines, et conseruerimus sermoner, 
non aliquem, vel ex responsione, vel ex interroga- 
tione, vel ex aliquo gestu aut capiamus inter uos 
gustum, aut prxbeamus, Et si quidem mundus 
homo est, et bonz mentis is, de quo gustum ca- 
pimus, mundum sumimus cibum. Si vero inunun- 
dus sit quem contingimus, et immundum cibum, 
secundum ea «qua supra dicla sunt, sumimus, Et 
propterea, puto, apostolus Paulus de talibus, velut 
immundis animalibus, dicit ** : « Cum hujusmodi 
nec cibum sumere. » Verum ut. evidentius tibi pa- 
tescant ad intellectum qui dicimus, de majoribus 
sumamus exemplum, ut inde paulatim descenden- 
les usque ad inferiora veniamus. Dominus οἱ Sal- 
valor noster dicit ** : « Nisi manducaveritis carnom 
meam, eL b.beritis sanguinem meum, non habebitis 
vitam in vobis ipsis. Caro mea vere est cibus, et 
sanguis meus vere est potus, » Jesus eigo quia to- 
tus ex toto mundus est, tota ejus caro cibus cst, 
et totus sanguis ejus potus est; quia omne opus 
ejus sanctum est, et omnis sermo ejus verus cst, 
Propterea ergo et caro ejus verus est cibus, et san- 


9 jbid. **ibid., 14 et seqq. "ibid. **Job, 
** Joan, vi, 54 οἱ 506. 


(6) Omnes mss., « reddidisti. » Libb, editi, « red 
didimus. » 
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guis ejus verus est potus. Carnibus enim et sanguine A cidit * « Qui non habet, inquit **, gladium, ven- 


verbi sui tanquam mundo cibo ac pote, potat et 
reficit omne hominum genus. Secundo in hoc loco 
post illius carnem, inundus cibus est Petrus, et 
Paulus, et omnes apostoli. Tertio loco discipuli co- 
rum : et sic. unusquisque pro quantitate merito- 
rum, vel sensuum puritate, proximo suo mundus 
efficitur cibus. Hzc qui audire nescit, detorqueat 
fortassis, et avertat auditum secundum illos, qui 
dicebant ** : « Quomodo dabit nobis hic carnem 
suam manducare ? Quis potest audire eum? Et dis- 
cesserunt ab eo. » Sed vos si filii estis Ecclesiz, si 
evangelicis imbuti mysteriis, si Verbum caro fa- 
cium habitat in. vobis, agnoscite qux: dicimus, quia 
Domini sunt, ne forte qui ignerat iguoretur **, 
Agnoscite quia figurz:? sunt, quze in divinis volumi- 
nibus scripta sunt, et ideo tanquam spiritales et 
non tanquam carnales examinate, et intelligite quie 
dicuntur. Si enim quasi carnales ista suscipilis, 
lzedunt vos, et non alunt, Est enim et in Evangeliis 
littera qu: occidit, non solum in Veteri Testamen- 
to occidens littera deprebeuditur. Est et in Novo Te- 
stamento littera , que oceidat eum, qui non spi- 
ritaliter qu: dicuntur adverterit. Si enim secundum 
litteram sequaris hoc ipsum quod dictum est οἱ: 
« Nisi manducaveri&is carnem mcam (7), et bibe- 
ritis sanguinem meum,» occidit hxc littera. Vis tibi 
et aliam de Evangelio proferam litteram, qua ϱ6- 


*! Joan, vi, 55, 61, 07. 3 1 Cor. xiv, 28. 


Si enim secundum litteram sequaris hoc ipsum ϱ operibus Justini martyris, respons. 


* 

quod diclum est : Nisi manducaveritis carnem meam, 
etc. Id. unum siguificat hoc loco Origenes carnem 
Christi non mauducari more aliorum ciborum circa 
externum symbolum. lloc nihil pertinet ad rem sa- 
cramento eucharistico comprehensam. Vide 1Iue- 
tium Origenariorum lib. «1, quzst. 14, num. 3. 

(8) Mss., « summuin, »  Libb. editi, « omnipo- 
tentem. » 

(9) Si vero assideamus littere, etc. Ex hoc aliisque 
similibus locis clariss. Huetius Origenianorum lib. t, 
qu:est. 15, num. 2, probat non semel ab Origene litte- 
ralem Scripture sensum pessumdari, licet. ibidem 
num. 4 aguoscat ab eodem aliquando suam litterz di- 
guitatem servari, Caeterum idem peccavit Tertullia. 
nus Jib. v adversus Marcionem, cap. 5, scribens niliil 
tam contemptibile esse, quam ciborum exceptione 
per Moysem przceptam. Tolerabilius id fuerit quod 
Plutarchus homo  etlinicus in Synposiacon lib. iv, 
problemate 5, agens de Judzorum abstinentia ab 
esu carnis suillze, censuerit fabulas videri leges ac 
ritus populi Judaici, nisi is habeat rationes quas- 
dum graves, quas uon afferat. Atqui non desunt 
ejusmodi rationes partim physic:P, partim morales. 
l'hysicas quasdaim affert sanctus Tuomas prima se- 
cund:e αι. 102, art. G, tangunturque a Plutarclio 
loco supra citato, et alibi; cui adjunge ZElianum 
lib. x Je animal., cap. 16. Morales sumuntur. aut 
ex animantium instinctu, de quibus multa et varia 
videre est passim in. sanctis Patribus et apud Ari- 
steam lib. De LXX luterpretibus, cirea medium , 
quem locum profert Eusebius Preparat. evangelic. 
hb. vin, cap. 9, et apud Philonein Judaum sepe ; 
aut ex consuetudinibus /Egyptiorum, nimiumque 
vani genti aiddictorum llebraorum. Nam ut. docet 
Ürigeues lib. tv Contra Celsum, Theodoritus quist. 4 
iu Leviticum, et serinone De sacrificiis, tom. IV, p. 
νά, b83: auctor. fiespousivuum ad. ov(hodos 0s, qu 


B 


*: joan. ΤΙ, 54. 


dat tunicam suam et emaj gladium. » Ecce οἱ h:rc 
littera. Evangelii est, sed occidit. Si vero spirita- 
liter eam suscipias, uon occidit, sed est in ea spi- 
ritus vivificans. Et ideo sive in lege, sive in Evan- 
geliis que dicuntur, spiritaliter suscipe, quia « spi- 
ritalis dijudicat omnia, ipse vero a nemine dijudi- 
dicatur *5, » Ut ergo diximus, omnis homo habet 
in se aliquem cibum, ex quo qui sumpserit, si qui- 
dem bonus est, et de bono thesauro cordis sui pro- 
fert bona, mundum cibum prabet proximo suo. Si 
vero malus, οἱ profert mala, immundum cibum 
prabet proximo suo. Potest enim quis innocens et 
rectus corde, mundum animal ovis videri, et pra-- 
bere audienti se cibum mundum tanquam ovis, quie 
est animal mundum. Similiter et in exteris. Et ideo 
omnis houio, ut diximus, cum loquitur proxiwo 
suo, et sive 2360 prodest οἱ ex sermonibus suis, 
sive nocet, et inundum ei, aut immuudum efficitur 
auimal, ex quibus vel mundis utendum, vel immun- 
dis precipitur abstinendum. Si secundum hanc ín- 
telligentiam dicamus Deum summum (8) leges ho- 
minibus promulgasse, puto quod digna videbitur 
divina majestate legislatio. Si vero assideamus lit- 
ἱετα (9), οἱ secundum hoc, vel quod Judzis, vel id 
quod vulgo videtur accipiamus qua in lege scrip:a 
sunt, erubesco dicere et confiteri, quia tales leges 
dederit Deus. Videbuntur enim magis elegantes et 


* Luc. xxin,56..— *5 | Cor. u, 15. 


| ad qu. 325, atque 
Alianus loco supra. citato, Zgyptii multis bestiis 
ad przsagia utebantur, cunctaque animalía przter 
suem, quem exsecrabantur, quoque vescebaniur 
solo, adorabant. luo et ipsum suem ab ZEgyptiis 
nonnullis adoratum e se testis est historia Barlaami 
apud Damascenuin cap. 27. ttem de ZEgyptiaca circa 
hioc animal indulgentia habemus senteutiam £udozi 
eodem liani capite, atque Anaxandridis versus in 
Athenzi Deipnosophistis, lib. vit, p. 299, 300. Hinc 
itaque vetitum Judzis porcinam comedere : hinc ad 
immundarum numerum relaiz animantes universae 
qu pro prisagis habebantur: hinc ex pecudibus 

iis AEgyptiorum, mansuetiores saciificiis et dapi- 
bus deputata fuerunt, aliz vero impurarum nomine 
donat» : quo cultus indigna judicarentur ea que 
apponebantur altaribus et mensis, quxque ab epulis 
Inpuritatis causa cjiciebantur. Praeclare Tertullia- 
uus lib. tn centra Marcionem , cap. 18 : « Et si lex 


D aliquid cibis detrahit, et immunda pronuntiat. anie 


malia qui: aliquando benedicta sunt, consilium ex- 
erceudie. contiueniiz intellige, et frenos imposiios 
illi gulze agnosce, que cum panem ederet angelorum, 
cucumeres οἱ pepoues JZEgvpuiorum desiderabat, 
Aguosce simul et comitibus gulz, libidini scilicet 
aique luxuriz prospectum, quae fere ventris castie 
gatione frigescuut,. Manducaverat enim populus et 
biberat, et surrexerat ludere. Proinde ut et pecunis 
arder restingueretur ex parte, qua de victus nv» 
cessilale causatur, pretiosorum ciburuim ambitio de- 
ἰΓασίὰ est, Postremo ut. facilius homo ad jejunan- 
dum Deo foriuaretur, paucis et non gloriosis escis 
assuefaetus, et nihil de lautioribus esuriturus. » lx 
his itaque dicenduu est cuin. Judzi certis cibis ab- 
stinere jubentur, Dei in ferendo mandato uon fuisse 
consilium ut solam legis literam servarent, sed po 
lius u! ad priecepti causas attendereut. 
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rationabiles hominum leges, verbi gratia, vel Ro- A disciplinam, et ahjecisti sermones meos post te. » 


snanorum, vel Atheniensium, vel Lacedz:emoniorum. 
Si vero secundum hanc intelligentiam, quam docet 
Ecclesia, accipiatur Dei lex, tunc plane omnes hu- 
manas supereminet leges, et vere Dei lex esse cre- 
detur. ltaque his ita pra missis, spiritali, ut commo- 
nuimus, intelligentia de mundis et immundis ani- 
malibus aliqua perstringamus. 

6. « Omne, inquit **, pecus quod ungulam 
dividit, et ungulas habet, et reducit ruminationem 
in pecoribus, hec monducabitis. Praeterea ab his 
non manducabitis, quae reducunt ruminationem, et 
non dividunt ungulas, et habent ungulas. Camelus, 
quoniam reducit ruminationem, et ungulam non 
dividit, immundum erit hoc vobis. Et lepus, quo- 
niam reducit ruminationem, et ungulam non divi- 
dit, immundum lioc erit vobis; et herinacius, quia 
reducit ruminationem, et ungulam non dividit, im- 
mundum hoc vobis, et sues, » etc. Decernit ergo 
ne manducentur hujusmodi animalia, quz ex parte 
videntur esse munda, et ex parte immunda : sicut 
camelus ex eo quod ruminat, mundus videtur ; ex 
eo autem quod ungulas divisas non habet, immun- 
dus dicitur. Post hzc jam nominat et leporem et 
herinacium, sed et ipsos dicit ruminare quidem, 
sed ungulas non dividere. Alium vero ordinem fa- 
eit eorum, qui econtrario ungulam quidem divi- 
dunt, sed non ruminant. Primum ergo videamus 
qui sunt isti, qui ruminant, et ungu'am dividunt, 
quos mundos appellat. Ego arbitror illum dici ru- 
minare, qui operam dat scientize, et in lege Domini 
meditatur die ac nocte. Sed audi quomodo dictum 
est : « Qui dividit, inquit, ungulam, et revocat 
ruminationem. » evocat ergo ruminationem, qui 
ea qua secundum litteram legit, revocat ad sensum 
spiritalem, et ab infimis et invisibil.bus ad invisi- 
bilia et altiora conscendit, Sed si mediteris legem 
divinam, et ea qua legis, ad subtilem et ad spirita- 
lem intelligentiam revoces, vita autem (ua οἱ actus 
tui non sunt tales, ut habeant discrettonem vitie 
prasentis et futurze hujus saculi et szeculi super- 
venturi; si non ista competenti ratione discerinas, 
et dividas, camelus es tortuosus ; qui cum intelle- 
ctum acceperis ex medilatione legis hujns divine, 
mon dividis, neque segregas presentia et futura, 
nec angustam viam a via spatiosa secernis. Sed ad- 
huc manifestius quod dicitur explanemus. Sunt qui 
assumunt testamentum Dei per os suum, et cum 
legem Dei in ore habeant, vito οἱ actus sui longe a 
verbis eorum et sermonibus discrepant. Dicunt 
enim et non faciunt ; de quibus et Propheta dicit "' : 
t Peccatori autem dixit Deus : Quare tu enarras 
justitias meas, et assumis testamentum meum per 
€ tuum? » Vides ergo quomodo ille ruminat, qui 
testamentum Dei habet in ore suo. Sed quid iu 
sequentibus ad eum dicitar ** ? « Tu autem odisti 


* Levit. xi, 3et 8644. " Psal. xzix, 16. 


$99) Mss., « expedit, » Libb. editi, « spectat. » 
Ρλτκοι.. Gn. Xl. 


€ ibid. 17. 


In quo evidenter ostendit istum ruminantem qui- 
dem, sed ungulam non dividentem, et ideo im- 
mundus est quicunque est talis. Et iterum est 
alius, vel ex his qui extra religionem nostram 
sunt, vel ex his qui nobiscum sunt; qui vividunt 
quidem ungulas, et ita incedunt in viis suis, ut 
actus suos ad futurum s:culum przparent. Multi 
2217 enim ita et ex philosophis sapiunt, et futurum 
esse judicium credunt. Immortalem namque animam 
sentiunt, et remunerationem bonis quibusque posi- 
tam confitentur. lloc et hzreticorum nonnulli fa- 
ciunt, οἱ quantum expetit (10), timorem futuri ju- 
dicii gerunt, et actua suos tanquam in divino exa- 
mine requirendos cautius temperant. Sed horum 
uterque non ruminat, nec revocat ruminationem. 
Non enim ea quz in lege Dci scripta sunt audiens, 
meditatur, ac revocat ad subtilem et spiritalem in- 
telligentiam : sed statim nt. audierit aliquid, aut 
contemnit, aut despicit, nec requirit qui in viliori- 
bus verbis pretiosus lateat sensus. Et habent isti 
dividentem quidem ungulam, sed ruminationeim 
non revocant. Tu autem, qui vis esse mundus, con- 
venientem habeto vilam, consonam et scientiz, et 
acius intellectui : ut sis in utroque mundus, ut et 
revoces ruminationem, et ungulam dividas, scd et 
ungulas ut producas, sive abjicias. Requiramus οἱ 
hujus rei testimonium, quomodo ungulas produci- 
mus, vel, ut alibi legitur, abjicimus. Scriptum est 
in Deuteronomio : « Si, inquit**, exieris ad bellum 


C adversum inimicos (uos, et videris ibi mulierem de- 


cora specie, εἰ concupieris eam, assumes eam, et 
rades omnem pilum capitis ejus, et ungulas cjus, 
et indues eam vestimentis lugubribus ; et sedebit 
in domo lugens patrem suum, et matrem suam, et 
domum paternam suam, et poat triginta dies erit 
tibi uxor. » Sed nune non hoc est propositum, ut 
haec qu:e in testimonium vocata sunt, explanentur ; 
sed propterea diximus, quia et lic de ungulis men- 
Wo facta est. Verumiamen el ego frequenter exivi 
ad bellum contra inimicos meos, el vidi ibi in prze- 
dam mulierem decora specie. Quzcunque enim be- 
ne οἱ rationabiliter dicta invenimus apud inimicos 
nostros, si quid apud illos sapienter et scienter 
dictum legimus, oportet nos mundare id, et ah 
scientia quz apud illos est auferre et resecare om- 
ne quod emortuum et inane est, hoc enim suut om- 
nes capilli capitis et ungulae mulieris ex inimico- 
rum, spoliis assumpti», et ita demum facere eam no- 
bis uxorem, cum jam uihil ex illis qu:e per infide- 
litatem mortua dieuntur, habuerit, nibil in capite 
habeat mortuum, nihi! in manibus, ut neque sen- 
sibus, neque actibus, immundum aliquid, aut mor- 
tuum gerat. Nihil enim mundum. habent murieres 
hostium nostrorum, quia nulla est apud illos sa- 
pientia, cui immunditia aliqua uon sit adinista, Vo. 
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lim tamen. dicerent mihi Judzi quomodo apnd eos A raptu vivunt. Πιο sunt animam, qux» secundum hoc 


ista serventur. Quid caus, quid rationis cst de- 
calvari mulierem, et ungulas ejus demi ? Verbi cau- 
$3, ponamus quod ila invenerit eam is qui dicitur 
invenissc, ut neque capillos, neque ungulas habeat, 
quid habuit, quod secundum legem demere jubere- 
tur? Nos vero quibus militia spiritalis est, et arma 
uen carnalia, sed potentia Deo ad destruenda con- 
silia, decora mulier si reperta fuerit apud liostes, 
et rationabilis aliqua disciplina, hoc moo purifi- 
eabimus eam quo superius diximus. Oportet ergo 
eum qui mundus est, non solum «dividere ungulas, 
et non solum praesentis seculi et futuri actus et 
epera discernere, sed et ungulas producere, vel, 
wt alibi legiinus, abjicere, ut purificantes nos ab 
opcribus mortuis, pernaneamus in vita. 

7. Hzc quidem generaliter dicia sint de anima- 
libus : illa vero qux» in aquis sunt, quia dicuntur, 
siquideni liabeant. pinuas et squamas, munda esse ; 
si vero nou habeant, immunda, nec edi debere; il- 
lud in. his ostenditur, ut si quis est in aquis istis, 
et in mari vite hujus, atque in fluctibus seculi po- 
situs, tamen debeat sati$ agere, ut non in profun- 
dis jaceat aquarum, sicat sunt isti pisces qui di- 
cuntur non habere pinuas neque aquamas. [Lec 
namque eorum natura perhibetur, ut in jmis sem- 
per et cirea ipsum coenuin. demorentur, sicut sunt 
anguille, et huic similia, quas non possunt ascemn- 
dere ad aquz summitatem, neque ad ejus superio- 
ra pervenire. llli vero pisces qui pinnulis juvantur, 
ac squamis muniuntur, ascendunt magis ad supc- 
riora, et aeri hoie viciniores fiunt, velut qui liber- 
tatem spiritus quirant. Talis est ergo sanctus quis- 
que, quia intra retia fidei conclusus, bonus piscis 
a Salvatore noninatur : qui etiam mittitur in vas, 
veluti pinnas babens et squamas. Non enim ha- 
buisset pinnas, non resurrexisset de coeno incredu- 
litatis, nec ad rete fidei pervenisset, nisi pinnis ad- 
jutus ad superlora venissel. Quid est autem quod 
et squamas babere dicitur? tanquam qui paratus 
eit wtera. indumenta deponere. Hi enim qui squa- 
moss nom habent, velut. ex integro carnei sunt οἱ 
toti carnales, qui deponere nihil possunt, Si quis 
ergo habet pinnas, quibus ad superiora nitatur, 
mundus est, Qui vero non habet pinnas, sed in in- 
ferioribus perimauet, et in. ο πο semper versatur, 
immundus est, Similiter autem de avibis « Non 
nianducabis, inquit ?*, hzc, quia immunda sunt ; 
aquilam, et vuliurem, » et czetera. his similia. fis 
elenim avibus semper mortuorum corporum cibus 
est, etl ex mortuis cadaveribus vivunt, O.ines ergo 
qni hujusmodi vitam gerunt immundi habendi sunt. 
Ego puto et illos in his nominari, qui alienis in- 
cubant mortibus et arte quadam vel fraude testa- 
menta subjiciunt. Hujusmodi enim homines, vultu- 
res et aquile merito appellantur, velut mortuorum 
cadaveribus inhiantes. Scio οἱ alia volatilia, quae 
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quidem, quod rationabiles et imbutz: $98 sunt li- 
beralibus institutis, vel rationabilibus disciplinis, 
volatilia videntur. Legunt enim et requirunt, vel 
de ratione coli, vel quomodo mundus Dei provi- 
dentia gubernetur; secundum hzc ergo volatilia no- 
minautur. Si vero hujusmodi homines inique agant, 
et contra legem faciant, diripiant proximos, ul, 
cum in verbis esse videatur eruditio coelestis, in 
actibus carnalia et mortua opera gerant, recte vul- 
tures vel aquile dicendi sunt, quz de excelsis ad 
earnes mortuas ac. feiidas delabuntur. Ad hoc re- 
ferenda est et accipitris rapacitas, et caeterorum 
omnium ; ex quibus, quaxdain sunt volatilia rapaci- 
tati studentia, quadam vero non tam rapacilatem, 


B quam obscuritatem et tenebras amantia, « Omnis 


enim qui male agit, odit lucem, et non venit ad 
lucem ?*, » ut sunt. noctuze et vespertiliones, et cz- 
tera qux» lex pronuntiavit inmunda. Α quibus om- 
nibus spiritali nos observantia custodieutes, et ci- 
bum ex mundis animalibus appetentes, etiam ipsi 
puri efliciemur et mundi, per Christum Dominum 
nostrum : per quem est Deo l'atri cum Spiritu 
sancto gloria et imperium in sxcula szculorum. 


Amen. 
HOMILIA Vill. 


Βε eo quod scriptum est ?* : « Mulier quecunque con- 
ceperit semen, εἰ pepererii. masculum, immunda 
erit seytem. diebus, » εἰ «e diversitatibus ἱερτῶ ας 
purificationibus leprosi. 


4. Medicum dici in Scripturis divinis Dominum 
nostruin Jesum Christum, etiam ipsius Dowini ες” 
tentia perdocemur, sicut dicit in Evangeliis το: 
« Non indigent 83ni medico, sed qui male liabent. 
Non enim veni vocare justos, sed peccatores in ρα- 
nitentiam. » Omnis autem medicus ex herbarum 
succis vel arborum, vel etiam metallorum venis, 
vel animantium naturis, profutura corporibus me- 
dicamenta componit. Sed herbas istas si quis forte 
antequam pro ratione artis componantur aspiciat, 
siquidem in agris, aut montibus, velut fenum vile 
conculcat et praeterit, Si vero eas intra medici 
sclolam dispositas per ordinem viderit, licet odo- 
rem tristem, fortem el austerum reddant, tamen. 
suspicabitur eas cura vel remedii aliquid continere, 


D etiamsi nondum quz, vel qualis sit. sanitatis ac re- 


medii virtus, agnoverit. Hac de coimunibus me- 
dicis diximus. Veni nunc ad Jesum coelestem me- 
dicun, intra ad hanc stationem medicine ejus Ec- 
clesiam, vide ibi lauguentium jacere multitudinem. 
Venit mulier, quz ex partu immunda effecta est, 
venit leprosus, qui exira castra separatus est pro 
immunditia leprz, quierunt 3 medico remedium 
quomodo sanentur, quomodo mundentur ; οἱ quia 
Jesus hic qui medicus est,ipse est et Verbum Dei, - 
sris suis non herbarum succis, sed verborum sa- 
cramentis medicamenta conquirit. Quz verborum 
medicamenta si quis incultus per libros tauquam 
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per agros videat esse dispersa, ignorans singulo- A « Ubi autem venit plenitudo temporum, mistt Deus 


rum dictorum virtutem, ut vilia hxc et nullum ser- 
monis cultum habentia, preteribit. Qui vero ex 
aliqua parte didicerit animarum apud Christum esse 
medicinam, intelliget profecto ex his libris qui in 
Ecclesia recitantur, tanquam ex agria et montibus, 
salutares herbas assumere unumquemque" debere, 
sermonum duntaxat vim ; ut si quis illi (11) est in 
anima languor, nou tam exterioris frondis et cor- 
ticis quam succi interioris bausta virtute sanelur. 
Videamus ergo adversum immundiliain parlus, et 
contagionem lepre, presens hiec lectio quam di- 
versa, et quam varia purificationum medicamenta 
conficiat. ' 

9. « Et locutus est, inquit "*, Dominus ad Moy- 


sen dicens : Loquere filiis Israel, et dices ad eos : B 


Mulier quzeecunque conceperit semen, et pepererit 
masculum, immunda erit septem diebus. » 

Παρέλχειν (12) δόξει τό» 1 Primo consideremus 
« Ἐὰν σπερματισθῇ, » secundum historiam, οἱ 
προτασσόµενον t09*« Kal non videtur quasi ex su- 
τέχῃ ἄρσεν.» 'AXX ἐφί- perfluo additum « inulier 
στηµι µήποτε ἵνα προφη- qua susceperit semen 
τιχῶς ἡ Μαρία οὐκ ἐχ (15), et pepererit mascu- 


τοῦ ἑσπερματίσθαι τεχοῦ- 
σα ἄρσεν, yl] νομισθῇ ἆ- 
κάθαρτος εἶναι γεγεννη- 
κυῖα τὸν Σωτῆρα, εἴρηται 
ἆλον τοῦτο. Ἐδύνατο δὲ 
xa μὴ προσχειµένου τοῦ: 


lum, » quasi possit ali- 
ter masculum parere, nisi 
semine concepto. Sed 
non ex superfluo additur. 
A discretionem namque 


ilius, que sine semine C 


concepit el peperit, istum 
sermonem pro cateris 
(14) mulieribus leg:sla- 


ε ἐὰν σκερματισθῇῃ, » vo- 
εἴσθαι μὲ οὖσα ἀκάθαρ- 
τος fj Μαρία. Οὐ γὰρ ἆ- 
πλῶς ἣν γυνὴ, ἀλλὰ παρ- tor adjecit : ut non om- 
θένος. nem mulierem qus pe- 
perisset, designaret immundam, sed eam quae conce- 
pto semine peperisset. Addi quoque ad hoc etiam 
illud potest, quod lex ista, αυ de immunditia scri- 
bitur, ad mulieres $99 pertinet. De Maria autem 
dicitur, quia virgo concepit, et peperit. Ferant 
ergo legis onera mulieres, virgines vero ab his 
habeantur immunes. Sed si nobis aliquis occur- 
rat argutus, et dicat quia et Maria mulier in 
Seripturis nominatur : sic enim dicit Apostolus "* : 
1 Vers. nov. 

lHlud, « Si conceperit semen, » quod preponitur 

his verbis : « Et pepererit masculum, » videbitur esse 


superfluum. Sed videne (orte omnino hec simul dicta 
siu, κε Maria que juxia prophetas semine non. su- 


" Levit. xt, 9. "* Galat. 1v, 4. 


'(14) Codex Sangerm., «illi. » Libb; editi, «ille. » 
12) Greca hec in omnibus fere Catenis Graecis 
mss. reperiuntur. 
(15) ex. Sangerm., « quie susceperit semen. » 
Libb. editi, « que conceperit seimeu. » 
(14) Codex Sangerm. et alii, « pro cxeteris. » Libb. 
editi, «prae «ceteris. »- Infra idem ms., « ad mulie- 
res pertinet. » Libb. editi, «ad mulierem perti- 


Det. » 
(15) Libri antea editi, « quia pro cominuni om- 


"* Genes., xxv, 5. 


Filium suum, factum ox muliere, factum sub. lege, 
ut eos qui sub lege erant rediineret ; » responde- 
bimus ei, quia in boc Apostolus mulierem nou pro 
corruptela integrititis, sed pro sexus indicio no- 
minavit ; ut quia dicebat Filium Dei missum, simul 
et illud quod comimnuni omnium ingressu in hunc 
mundum (15) venissel, exponeret. Est porro et zta- 
tis istud vocabulum, ejus scilicet, qua feminino 
sexui de annis pubertatis exceditur, et ad il tem- 
pus, quo habilis viro videatur esse, transitur. (16). 
Sicut el econtrario vir appellatur is qui adolescen- 
lie tempus excesserit, etiamsi uxorem nondum [ιδ 
beat, cujus vir esse dicatur; quo nomine appellari 
solent etiam hi, quos feminex adimistionis macula 
nulla perstringit. Si ergo recte dicitur vir pvo 
sola virili aetate (17), etiam is qui nullius admis- 
tionem femins noverit : quomodo non cadem con- 
sequentia etiam virgo quae  inlemerata  permans't, 
pro sola vtatis maturitate mulier nominatur (18) ? 
Denique et Abraham cum puerum mitteret. Meso- 
potamiam in domuin Bathuelis ut inde acciperet 
lsaac fllio suo uxorem, et puer curiosius pcrcouta- 
retur, ait ad eum ?* : « Quod si noluerit mulier 
sequi me, reducam filium tuum illuc? » et non 
dixit, quod si noluerit virgo sequi me. Hc crgo 
dicta sint nobis de eo quod observavimus scriptum, 
quia non superfluo addidit legislator Τα, « mulier 
οἱ couceperit semen, et. pepererit filium; » sed 
esse exceplionem myslicam, qua solam Mariain a 
reliquis mulieribus segregaret, cujus partus non 
ex conceptione seminis, sed ex praesentia sancti 
Spiritus et virtute Altissimi fuerit, 

9. Nunc vero (19) requiramus etiam illud , quid 
cause sit quod mulier quz ín hoc mundo nascen- 
tibus ministerium prebet, non solum cum semen 
susceperit immunda fleri dicitur, sed et cuin pe- 
pererit. Unde et! pro purificatione sua jubetur 
offerre pullos columbinos, aut turtures pro pecca- 
to, ad ostium tabernaculi testimonii , ut repropi- 
tiet pro ipsa saceríos; quasi quia repropitiatio- 
nem debeat, et purificationem peccati pro eo quod 
nascenti in hoc mundo homini ministerium prz- 
buit. Sic enim scriptum est "* : « Et repropitiabit 


D εεεριο peperit masculum, putaretur immunda esse gc- 


nito Sulvatore. Sed absque larum vocum adjectioue : 
« Si conceperit semen, » poterat etiam Maria intelligi 
non esse immunda. Non enim sim, liciter erat mulier, 
sed virgo. 


185 ibid. 7. 


nium vita ingressus in hunc mundum, » eic , sed 
omnes mss. ut in nostro textu. 
(16) Mss., « transitur. » Libb. editi, « transi- 


7 Levit. xn, 9. 


(17) Libb. editi, « vir ille pro sola temporis aeta- 
te. » Mss. ut iu nostro textu. | 

(18) Mss., « nominatur. » Libb. editi, « nominc- 
tur. » Infra codex Sangerm., « puer curiosus. » 

(19) Codex Sangerin., « vero. » Libb. editi, « er- 
go. » | 
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pro ipsa sacerdos, et mundabitur. » Ego in talibus A cetum interempturus est.» Vides ergo quomodo n 


nihil audeo dicere, sentio tamen occulta in his quz- 
dam mysteria contineri, et esse aliquid latentis ar- 
cani, pro quo et mulier quee conceperit ex semine, 
οἱ pepererit, immunda dicatur, et tauquain peccati 
rea offerre jubeatur hostiam pro peccato, et ita pu- 
rilicari. Sed et ille ipse qui nascitur, sive viiilis, 
sive feminei sexus sit, pronuntiat de eo Scriptura '* 
quia non sil « mundus a sorde, etiamsi unius dici 
sit vita ejus. » Et ut scias esse in hoc grande nescio 
quid, et tale quod nulli sanctorum ex seultentia 
venerit, nemo ex omnibus sanctis invenitur. dicimn 
festum, vel convivium magnum egisse in die nata- 
lis sui, nemo invenitur habuisse ketitiam in die 
uatalis filii, vel filie sus. Soli peccatores super 
hujusmodi nativitate lztantur. luvenimus etenim 
in Veteri quidem Testamento ** Pharaonem regem 
JEgypti, diem natalis sui cum festivitate celebran- 
tem, in Novo vero Testamento Herodem ?!*.. Dter- 
que tamen corum ipsam festivitatem natalis sui 
profusione humani sanguinis cruentavit, llle enim 
praepositum pistorum , lic sanctum prophetam 
Joannem obtruncavit in carcere, Sancti vero non 
solum non agunt festivitatem in die natalis sui, sed 
οἱ Spiritu sancto repleti exsecrantur hunc diem, 
Neque enim tantus ac talis propheta (Jeremiam 
dico, qui in utero matris sanctificatus est, οἱ pro- 
pheta in gentibus consecratus) libris in zternum 
niansuris aliquid inaniter coudidisset, nisi secretun 
quid contineret, et ingentibus mysteriis plenum, 
ubi dicit ** : « Maledictus dies in quo natus sum, 
et nox in qua dixerunt : Ecce masculus, Maledictus 
qui annuntiavit patri meo, dicens : Natus est. tibi 
masculus. Latetur. liomo ille sicut civitates quas 
Dominus desiruxit in. furore, et non. punituilt. » 
Videturue tibi haec tam gravia et tam onerosa im- 
precari propheta potuisse, nisi sciret esse aliquid 
in ista nativitate corporea, quod et hujusmodi 
dignum maledictionibus (20) videretur , et pro quo 
legislator tot imimunditias accusaret , quibus con- 
gruas purificationes consequenter imponeret? Lon- 
gum est autem, el alterius lemporis, uL testimonia 
qui de propheta sumpsimus , explanemus; quia 
nune non. Jeremiz, sed. Levitici nobis propositum 


Spiritu sancto pr:edixit de magno ceto quem  in- 
terfecturus esset Dominus, cujus typus erat cetus - 
ille Jonz : unde et Dominus, qui iuterfeeturus erat 
cetum istum diabolum, dicit** : « Sicut enim Jo- 
nas tres dies et tres noctes fuit in ventre ceti , ita 
oportet et Filium hominis esse tribus diebus et 
tribus noctibus in corde terrx». » Quod si placet 
audire quid etiam alii aancti de ista nativitate sen- 
serint, audi David dicentem ** : « In. iniquitatibus, 
inquil, eouceptus sum, eL in peecstis peperit mne 
maler mea; » ostendcus quod qu:zecunque aniina in 
carne nascitur, iniquitatis et peccati sorde pollui- 
tur ; el propterea dictum esse illud, quod jam su- 
perius menioravimus : quia « nemo mundus 4 aor- 


B de, nec si unius diei sit vita ejus. » Addi his etiam 


C 


illud potest, ut requiratur quid cause sit, cum 
baptisma Ecclesi: pro remissione (21) peccatorum 
detur, secundum Ecclesie observantiam etiam 
parvulis baptismum dari; cwn. utique si nihil esset 
in parvulis quod ad remissionem deberet et iadul- 
gentiam pertinere, gratia baptismi saperflua vide- 
retur. Mulier ergo quaecunque conceperit semen, δὲ 
pepererit masculum, immunda erit septem diebus ; 
sicut et illa, que secunduni dies purgationis suss 
septem diebus segregatur ab omni mundo. Quia in 
sanguine iminundo facit septem dies, in sanguine 
autem mundo triginta et tres dies; sed hoc iu 
masculi nativitate, duplos autein dies facit in na- 
livitate femin:e. Incipit ergo esse in sanguine mun- 
do ab octava die et est in sanguine mundo diebus 
triginta tribus, hoc est tribus decadis, et tribus 
monadis. Et cum ceperit esse iu sanguine mundo 
illa qu:e peperit, tunc circumcidit infantem : « Oc- 
tava enim die circumcides, inquit", carnem praz- 
putii ejus. » llc est lex littere, sed require tu 
quam circumcisionem Apostolus pradicet, quam 
nos et suscipere et habere jubet. « Nos enim, in- 
quit 58, sumus circumcisio, qui spiritu Deo servi- 
mus, » Et quod in Psalmo ait** : « Alienati. sunt 
peccatores a vulva,» considera si non de illis boc 
dicit, qui illam circumcisionem suscipiunt, qua 
nos cireumcidi Apostolus vetat; et tunc est quando 
alienantur peccatores a vulva, cum non spiritu, sed 


ost disserere lectionem. Sed et Job non sine Spi- D carne cireumciduntur. Quia qui in lege circeumci- 


ritu sancto loquens, maledicebal diem  nativilalis 
sum, dicens*? : « Maledicta dies in qua natus sum, 
et nox in qua dixerunt : Ecce masculus; nox illa sit 
tenebrze,et non requirat 30 eam Dominus denuo, 
ncque veniat in dies anni, nec numeretur inter 
dies ineusium. » Quod si tibi non videtur ο Job 
prophetico et divino Spiritu loqui, ex his considera 
qu:e sequuntur : addidit enim ** : « Sed maledicat 
vam, qui maledixit illum diem, in quo maguum 


55 Genes. xr, 20. 


?* Jub. xiv, 4. 
' 55 Psal. 1, 7. *' Levit. inj, 12. 


ο Mauh. xii, 40. 


(20) Libb. editi, « maledictionis. » Mss., « niale- 


diciionibus, » 
(21j Codex Sangerm. et alii, « pro remissione. » 


*! Marc. vi, 91. 
5 Philip. i1, 3. 


duntur, a gratia exciderunt. Igitur immunda fleri 
mulier dicitur, quz concepto semine peperit ma- 
sculum ; quz autem feminam pepererit, non solum 
immunda erit, sed dupliciter immunda, Bis. enim 
septenis diebus in immunditia scribitur perma- 


nere. 


4. Sed interim quz peperít masculum, octava die 
et qui natus est cireumciditur, οἱ illa fit munda. 
Satis operosa res est (22), in hac brevitate tempo- 
53 Jerem. xx. 14, 15. ** Job. iu, 16. "ibid. 
** Péal. Lvin, 4. 


Libb. editi, « in remissionem. » 
(32) Libb. editi, « saus illa operosa res est, » In 
mss. omittitur, « illa. » 
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ris ista contingere, tamen ot in (ranscursu aliqua Α usque ad pedes ejus. Vel tertia species, in carnis 


dicamus, septimana hxc presentis vitze tempus. vi- 
deri potest. In septiniana namque dierum consum- 
matusest mundus. 1n. quo donec sumus in carne 
positi, ad liquidum puri esse non possumus, nisi 
Octava venerit dies, id est nisi futuri szculi tein- 
pus adfuerit. In quo tamen die qui masculus est 
(35), et viriliter egerit, stam in ipso adventu fu- 
turi seculi purgatur, et statim. munda efficitur ma- 
ter, qua genuil eum. Purgatam namque vitiis car- 
nem ex resurrectione recipiet. Si vero nih'lin se 
hibuit virile adversum peccatum, sed remissus et 
eff«minatus fuit in actibus suis, cujus peccatum tale 
est, quod non remittatur neque in presenti szeculo, 
peque in futuro : iste transit et unam et aliain 
sep:imanam in immunditia sua , el tertia. demum 
Incipiente oboriri septiinana, purgatur ab. immun- 
ditia, quam feminam pariendo contraxit. Mostiaz 
vero, quie pro hujusmodi immunditia Jubentur adhi- 
beri, dupliciter distinguuntur. Primo jubetur aguus 
offerri anniculus sine macula in holocaustum, οἱ 
pullus columbinus, aut turtur pro peccato. Secun- 
da vero mandatur hostia, si, inquit (24), non inve- 
gerit manus ejus quod sulliciat ad agnum, accipiat 
duos turtures, aut duos pullos columbarum, unum 
ad holocaustum, et alium pro peccato, Unde οἱ nii- 
ram videtur quod oblatio Mariz non habuerit ho- 
gtia:n primam, id est aguum anniculum, sed secun- 
'" dam; tanquam cujus manus non suffecerit ad pri- 


mam. Sic enim scriptum est de ea : Venerunt, in- C 


quit **, parentes ejus, « ut. offerrent pro eo  ho- 
stiam, secundum quod scriptum est in lege Domini, 
par turiuruim aut duos pullos eolumbarum. » Sed 
et in hoc ostenditur verum esse illud quod scriptum 
est, quia Christus Jesus « cum dives esset, pro no- 
bis (25) pauper factus est *'. » Ideo ergo et matrem 
de qua nasceretur, elegit pauperem, ei patriam 
pauperem, de qua dicitur ** ; « Et tu, Dethlehem, 
minima es in millibus Juda, » et reliqua. Verum 
hec breviter transcurrere cogimur, nec singula 
«quz scripta sunt discutere (26) quoniam quidem 
festinamus aliquid etiam de 993] legibus leprze 
quae recitatze sunt, pertractare. 

5. lnvenimus ergo sex species propositas esse 
de hominum lepra; quz sex species hoc modo 
describuntur. Aut. eniin in. cute corporis fit cica- 
trix, et signum exalbidum, et tunc fit in cute cor- 
poris ejus contagio lepre. Aut efíflorens efflorebit 
lepra, et conteget omnem cutem contagio 4 capite 


** Luc. n, 94. ** Π Cor. vi, 9. ?* Mich. v, 2. 

25) In quo tamen die qui masculas est, eic. Con- 
sule liuetium Origenianorum lib. n, quast. 11, 
mum. 17. 

(34) Libb. antea editi, « aut pulli columbini , aut 
turtures pro peccato. Secundo vero mandatur ho- 
gia : si, inquil, » οἱο., sed mss, ut in nostro textu. 

(25) Pro nobis. Desideratur in antea editis, sed 
suppletur e mss. 

(30) Libb. editi post, « díscutere, » addunt, « va- 
lemus, » quod abest ab. omuibus 1166. οἱ absque 


cute (it ulcus, et sanatur; et fit in loco ipso ul- 
ceris cicatrix alba. Aut in caruis cute. fit. adustio 
ignis, et post lic sanata aiustio erit lucida alba, 
aut cum rubore candida. Quinta species, cum viro 
aut. mulieri fil in capite, aut in. barba contagio 
lepra. Ultima vero scribitur species, cuin. fit. in 
calvitie, vel in recalvatione contagio leprae ru- 
bicuud:s, quise est lepra. efflorens in calvitio, vel 
in recalvatione. Hic ut compendio expositionis 
ulamur, quoniam quidem nuuc propositum nobis 
est breviter auditores ex his quie recitata suut 
aduonere, nec est. tempus (27) ad liquidum siu- 
gula quique discutere, referenda mihi videntur ad 
unamquamque speciem peccatorum, et in his animae 
macule, quie ex peccalis ei accidunt, intuendae. 
Dicendum igitur primo est designari per hac pec- 
cala, quz in hac vita positi committimus; ex 
quibus aliqua curari nunc possunt, aliqua vero nou 
possunt. Secundo vero et de illis ipsis, qux po-t 
hanc vitam nobiscum transeunt, significari intel- 
ligendum cst, et esse in ipsis quaedam ita animabus 
infisa, ut nequeant aboleri; alia vero esse, que 
purgationem possint recipere secundum inspectio- 
nem et judicium pontificis illius, quem occulta la- 
tere uon possunt, quique dispeusabit animas siu- 
gulorum secundum hoc quod in eis maculas lep»z, 
aut expiabiles, aut inexpiabiles viderit. Cujus 
rei differentias de przsenti lectione colligere, et 
per singula secundum Scripture hujus indicium, 
qua possunt nos movere, rimari, extemporancus, 
ut jam superius dixi, isle sermo non patitur. Vix 
enim liec multis possent voluminibus digesta coim- 
poni ab his quibus Dominus de lectione Veteris 
Testamenti velanien abstraxit. Nos ergo pro vi- 
ribus nostris, quantum proferri in medium conve- 
nit, exsequamur, apostolo nobis Paulo paudente 
intelligenti viam : qua dicit legem umbram futu- 
rorum habere bonorum **, non ipsam imaginem 
rerum; el secundum id quod ea qux de bobus in 
lege (28) videntur scripta, non de bobus, quorum 
Deo cura non sit, sed de apostolis advertenda pro- 
nuntiat. In. quod consequenti utique ratiune edo- 
cemur, quod et ea quz de lepra scribuntur umbra 


D sit in aliis habens imaginem veritatis. Igitur adhi- 


beamus primo, si videtur, ipsain. Scripture. um- 
bram, et tunc. de ejus veritate requiramus. In vul- 
neribus corporum posteaquam curata fuerint, re- 
mauet interdum ipsius vulneris signum, quod ci- 


*! [Iebr. x, 14. 


sensus dispendio abesse potest. Infra codex San- 
germ., « sex species propositas esse. » Libb. editi, 
« sex Species positas esse. » 

(37) Codex Sangerm., « tempus. » Libb. editi, 
« temporis. » 

(38) Libb. editi, «intelligi. » Codex Sangerm. 
et alii, « in lege.» Infra iidem mss., « umbra sit in 
aliis habens. » Libb. editi, « umbra sint, et in aliis 
habeant. » 
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catrix appellatur. Vr enim est qui ]ta curetur, ut A cante inferuntur, intuere nunc illam auimam, de 


nullum suscepti vulneris residere videatur ihdicium. 
Transi nunc ab ista legis umbra ad veritaten ejus, 
et inttere quomodo anlma qux peccati. vulnus ac- 
ceperit, etiamsi curetur, tamen habet peccati οἱ- 
catricem in loco vulieris residentem. Quz cicatrix 
non solum a Deo videtur, sed et ab eis qui acce- 
perunt ab eo gratiam, qua pervidere possint animae 
languores, et discernere qux sit anima ita curata, 
vt onini genere vestigium illati vulueris abjecerii; 
et qu» curata sit quidem, sed ferat adhuc veteris 
morbi in ipso vestigio cicatricis indicia. Quod au- 
tem sint quiedam animas vulnera, [Isaias docet, 
dicens ** : « A pedibus usque ad caput non est vul- 
nus, neque livor, neque plaga cum fervore,» de 
delictis hic procul dubio populi loquens : quia 
sunt aliqui quibus possit adhuc medicamentum 
imalagmatis imponi. Alii vero quod sint intantum 
peccatores, ut eis nec cura possit adhiberi, hoc 
modo idem propheta designat : « Non est, iu- 
quit 95, malagma imponere, neque oleum (99), 
neque alligaturas.» Quod autem contritio, et plaga 
doloris per correptionem, curae causa imponantur 
anima Jeremias docet, dicens ** : « Sic dicit Do- 
minus ? Suscitavi contritionem plaga tua cum do- 
jore; non est qui judicet judicium tuum; cum do- 
lore curata es, utilitas non est in te. Omnes amici 
tui obliti sunt tui, nec Jam interrogabunt. de te : 
quia plaga inimici percussi te correptiene valida 
pro omni iniquitate tua, quoniam multiplicata sunt 
pevecata tua, Quid vociferaris super contritione tua? 
Violentus est dolor tuus, propter multitudinem inl- 
quitatum tuarum pravaluerunt peccata tua, et fece- 
runt tibi haec. Propterea omnes qui devorant te de- 
vorabuntur, et omnes inimici tui cárnes suas (50) 
devorabunt : et erunt qui te afflixerunt in afflictione, 
et omnes qui devastaverunt te, dabo in deprzedatio- 
nem ; quoniam revocabo sanitatem tuam, et a vulneris 
tui dolore revocabo te, dixit Dominus.» Memento di- 
ligentius qux audieris a propheta de vuloeribus, et 
de cicatricibus, et de tumoribus dici. [[:xwc enim nobis 
necessaria sunt ad expositionem cicatricum, vel 
vuluerum, vel aliorum hujuscemodi quz in leprz 
inspectionibus tnemorantur. Addemus tamen adhuc 
qu;e et in alio loco idem Jeremias ad animze vulnera, 
et curas, in quibus tamen vestigia vulnerum rese- 
derint post obductam cicatricem, his sermonibus 
memerat *' : « Ecce ego adducam cicatricem ejus, 
οἱ simul curabo eos, et manifesiabo eis pacem οἱ 
lidem, et 439 convertam captivitatem Jud:ze. (51), 
el captivitatem Jerusalem. » Si ergo sufficienter a 
propheta. didicimus de vulneribus et cieatricibus 
animarum, et curis ac sanitatibus, quz: Deo imedi- 


ο ]s3, 1, 6. 


(29) Neque oleum. Deest in libris antea editis, 
sed suppletur e mss. Infra recte. codex Sangerm., 
« contritionem plaga tua cum dolore. ». Libb. editi, 
€ Conteitionem plagae tuse cum dolore » 

(20) Omnes. nss, « tuas. » lufsa libb. editi, « ic- 


9 ibid. ** Jer. xxx, 13 et seqq. 


qua dicit Dominus, quia ego adduxi cicatricem 
ejus. Post vulnera sine dubio cicatricem adducit, 
el sanitatem. « Et curabo eos, et manifestabo eis 
pacem et (idein. » Si ergo post cognitionem et me- 
dicinam Dei, si post manifestationem pacis et fidei 
quam per Christum suscepimus, rursum in istam 
cicatricem asceudat aliquod peccati prioris indi- 
cium, aut signum aliquod erroris veteris innove- 
tur; tunc. fit in cute corporis nostri contagio le- 
pra, qux inspicienda est per pontificem, secundum 
ea qux legislator exposuit. 

6. Secunda vero species est leprz, «si efflorue- 
rit, inquit **, ín cute, ita uL tegat omnem cutem 
corporis a capite usque ad pedes, per omnía quz- 


B cunque sacerdos inspexerit.» Cum ergo omnem 


D 


cutem corporis obtexerit, tunc mundum eum esse 
sacerdos a contagiune pronuntiat. Sed in qua- 
cunque die apparuerit in eo color vivus, rursum 
judicatur immundus per hoc quod color in eo vivus 
apparuit, quem ante non liabuit. De hoc quidam 
etiam ante me dixerunt, per colorem vivum ἱμάί- 
cari rationem vite quz in homine est; qua non- 
dum in anima posita, si quid illic peccati flat, re- 
putatur pro eo quod videatur nondum rationis 
capax esse is qui delinquit. Cum autem ratio in eo 
locum ac tempus invenerit, si quid jam contra ra- 
tionem agat, videri eum jure culpabilem. Nos au- 
tem diligentius qua scripta sunt contuentes, arbi- 
tramur magis hxc de illis accipienda, quibus vel 
phrenesi, vel furore, vel quocunque ex pacto oc- 
cupatus vel oppressus est sensus, et agunt contra 
rationem. Mundi ergo isti a lepra, id est immunes 
appellantur a peccato, qui actus sui, vel notus, 
non habent sensum. Quod si forte apparuerit in co 
vivus color corporis, lioc est sensus sui reparata in 
eo fuerit sanítas, et post hzc aliquid contra ratio- 
nem recti justique gerat, reputari ei peccatum di- 
citur ex ea parte qua vivus color, id est sensus ia 
eo vivze rationis apparuerit. 

7. Tertia lex de leprosis est cum in cute cor- 
poris ulcus «eífcitur, et in loco ulceris cica:rix 
alia cuim rubore invenitur. Ulceris autem causa 
est, cum in corpore bumor sordidus abundat et 
noxius. [ta ergo et in anima ulcera intelliguntur 
ea, quip ex immundis cupiditatibus, vel sordidis 
cogitationibus effervescunt. Quz si forte per fidel 
gratiam et remissionem curata sunt. peccatorum, 
et saua facta est anima, residet tanen cicatrix ; et 
si ipsa cieavix noa habet siwilem corporis colo- 
rem, sed est albidior, lepra esse pronuntiatur. ία 
enim lucida videntibus (32) est et clara cupiditas, 
ut etiam porro videntibus peccati in se residenti 


*5 Levit. xin, 19. 


vocabo sauctitatem, » Sed miss., « revocabo saui- 
tatem, » 
(51) Codex Saugerm., « et convertam Judam. » 
(53) Videntibus. Deest. in libb. antea editis, sed 
suppletur e codice Sangermanetsi, 


" Jerem. xxxi, 6. 
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osteudat 1ndicia ; et fortassis peccati talis, quod A fronteejus defluxerint, recalvus est, οἱ mundrs est.» 


ad mortem sit; et ideo non solum alba cicatrix 
esse, sed et rubicunda describitur. Quod vero hu- 
miliorem ipsam cicatricem dicit videri, certum est 
quia hujusmodi macula peccati humilem et doje- 
ctam animam faciat. 

8. Quarta est lex, ubi dicitur, quia si in cute 
fiat adustio ignis, et post h:zec, cum sanata fuerit 
adustio, ipsa splendida flat, et alba cum rubore, 
vel certe exalbida, et visio ejus humilior reliqua 
eute, ei hanc dicit esse lepram, qua in adustio- 
pem effloruit (55). Vide ergo si non adustio est in 
omni anima qu:zcunque recipit jacula maligni 
ignita; aut si non igni aduritur, omnis qui ardet 
iu amore carnali. Iste sunt ergo adustiones et suc- 


censiones ignis. Sed et ille adustíonem patitur, qui B 


glerie bumana cupiditate succenditur, οἱ qui irz 
vel fureris zstibus inflummatur. Quod si forte cu- 
reiur ab his vulneribus anima per fidem, et post 
sanitatem receptam conteinpto eo. dixit ** : « Ecce 
jam sanus factus es, noli peccare, ne quid tibi de- 
terius contingat; » incipiat veteris vitii fructus ex 
obducta cicatrice proferre, nec exaquetur cicatrix 
ad reliqui corporis cutem, sed sit huwnilior, et 
illum adhuc retineat colorem, quem habuit lepra 
&mpore ; lepra ejus in adustione rcfloruit, ct ideo 
immundus a sacerdote judicatur. 

9. Quinta species leprz est, cum in capite con- 
tagio efficitur, aut in barba viri, sive mulieris, 
iia ut visio contagionis ipsius humilior sit a cute 
eorporis, et hzc est lepra capitis, vel barbz». Yide 
ergo si potest fleri, ut lepra capitis putetur in 6ο, 
qui non habet caput Christum, sed alium aliquem, 
verbi causa, Epicurum voluptatem summum  bo- 
Bum przedicantem, num tibi et caput, et barba 
talis howm/nis videtur immunda? Sed et is qui cum 
debeat esse vir, et agere tanquam perfectus, si 
forte facile et tanquam puer vircatur a peccato, 
eliam ipse lepram barbzx habere dicendus est; quia 
cum vincere deberet malignum, et sacerdotali ho- 
hore, qui in barba designatur, incedere, adole- 
acentize vitiis impeditus, lepram barbz perpetitur. 
Mulicrem autem. animam in Scripturis indicari 
eam, qua non lam proferre semen verbi, quam 
suscipere polest, sepe dictum est; qux lepram 
habere designatur in capite, si virum qui caput 
mulieris eit, id est doctorem pollutum habeat et 
innuudum, ut Marcionem, af Valeninum, aut 
aliquem ejusuiodi sequens. 

10. Sexia jam et ultima. species leprae ponitur, 
que fii in calvitie vel recalvitie (24); quie res 
quantmim in scipsis est, mundz sunt. Sic enia 
233 dixit et lex : «Si cujus, inquit *, defluxerint 
capilli capitis, calvus est, niundus est. Si autein a 


*" Joan. v, 14. |! Levit. xiu, 40. 3 ibid. 45. 


(53) Codex Sangerm., « et hoc dicit esse lepram 
qua in adustione effloruerit. » 

(34) Libb. editi, « calvitio vel recalvatione.» Sed 
Codex Sangerm. et alii ut in nostro textu. 


3? Psal. L, 16. 


Et convenienter hzc referuntur ad animam, ut cum 
ea qu: sui natura mortua sunt abjicit ac. deponit, 
munda esse dicatur. Sed post haec si ea qux prius 
purificata fuerant, repullulare sordidius et humi- 
lius, quam dignitas puritatis expetit, videbuntur, 
iminundam ας leprosam animam reddent (55). Et 
lioc jam generaliter de omni leproso , in quo fuerit 
contagio lepre, οἱ humilior videbitur a reliqua 
cute; humilius namque est omne anima vilium a 
reliquis ejus virtutibus. Lex quz spiritalis est, alia 
quedam decernit. « Vestimenta, inquit * ejus dis- 
suta sint, et caput ejus revelatum, et os ejus ad- 
opertum. » Per quie designat eum qui in anima ἱερτο- 
sus est, id est qui peccatis conflxus est, non opor- 
tere assuere sibi tegunienta, et turpitudines operire 
peccati. Sicut enim is cujus vestimenta dissuta 
sunt, nudam atque intectam geril turpitudinem cor- 
poris : ita oportet euin qui pecca!is aliquibus obse- 
ptus est, mala eua οἱ flagitia nullis verborum assu- 
mentis, nullis excusationum velaminibus operire : 
uti ne fiat sepulcrum dealbatum, quod deforis qui- 
dem apparet hominibus speciosum , intus autem 
plenum est ossibus mortuorum, et omni immun- 
ditia. Vult ergo lex divina peccatorem non so- 
lum vestimenta non assuere, sed et caput non con- 
tegere : ut si quod est capitis delictum, id est si iu 
Deum aliquid commissum est, si in fide peccatum 
est, ne li:ec quidem habeantur obtecta , sed omni- 
bus publicentur, ut interventu οἱ correptione om- 
nium emendetur, ct veniamrn mereatur. Verumtameu 
leprosus iste, 0s tantummodo jubetur obtegere. 
Quid est hoc quod omnes corporis partes nudas 
habere przcipitur, et os solum operire jubetur ? 
Nonne palam est et in aperto positum, quod ei qui 
in lepra peccati est, clauditur serm, clauditur os, 
ut fiducia sermonis et docendi auctoritas excluda- 
tur? « Peccatori enim dixit Deus : Quare tu enar- 
ras justilias meas, et assumis testamentum meum 
per os tuum ? ?» Clausum ergo habeat os peccator, 
quia qui seipsum non docuit, docere alium non po- 
test; ideo os suum jubetur operire, qui male agendo, 
loquendi perdidit libertatem. « Immundus, inquit *, 
erit, et separatus sedebit foris, extra castra erit 
conversatio ejus. » Clarum est quod omnis iumun- 


D dus abjiciatur a conventu bonorum, et segrcegetur a 


cou, castrisque sanctorum; et ideo dicit, quia 
extra castra erit conversatio ejus. Quod si forte 
mundatus fuerit, sponte quidem, a semetipso non 
venit ad sacerdotem ; sed offertur, inquit, ab alio, 
nec intrat. iu castra. Neque enim conveniens erat, 
ut ea die qua mundabatur, priusquam fierent pro 
eo qui? competebant, introiret iu castra, Propter 
quod « sacerdos, inquit *, exibit ad eum foras extra 


*«Levit. xin, 46. * Levit. xiv, 8. 


(35) Libb. antea editi , « repullulare coeperint 
sordidius ..... videbuntur immunda, ac leprosam, » 
ele. Codices vero mss. ut iu nostro textu. 
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castra. » Semper eniin ad eum qui nondum potest A non ipse sacerdos immolare gallinam dicitur, non- 


introire in castra, exit ille qui potest exire extra 
castra, qui dicit * : « Ego a Deo exivi, et veni in 
huuc mundum, » Exit ergo ad eum sacerdos, et con- 
siderat si jam recepit sanitatem, si a lepra conta- 
gione purgatus est. Cum autem viderit eum sacer- 
dos, precipit « ut accipiantur duz galline viva, οἱ 
qui mundatur, et lignum cedrinum, et coccus tor- 
tus, et hyssopus *. » Videntur mihi etiam hie dux 
isue galline, habere similitudinem quamdam duorum 
bircorum, ex quibus unus Domino offertur, alius 
in eremum emiltitur; ita enfm et hic ex duabus 
gallinis una immolatur , et alia in campum dimitti- 
tur. Dat ergo οἱ hic qui purgatur a lepra , aliquam 
partem quze abjiciatur in eremum : alia autein par., 
Domino offertur pro eo. Nondum tamen liic qui pur- 
patur a lepra, et offert gallinas, etiam illam ipsam (56) 
que pro eo Domino offertur, ad altare olflert 
sicut turtures, aut columbas. Nondum enim eadem 
die is qui purgatur a lepra, divino altari dignus 
eflicitur. Propter quod mandat legislator, ut eadem 
die qua purgatur, accipiantur dus gall.nx ad puri- 
ficationem ejus. Puto autem quod et lic illius gal- 
linze intellectus latenter habeatur, per quain purifi- 
calio efficitur peccatoris, de qua scriptum est *: 
« Quoties volui congregare filios tuos, sicut gallina 
congregat pullos suos sub alis suis, et nolu sti ?» 
Indiget tamen ut per lignum cedrinum puri(icetur 
is qui puriflcatur. Impossibile namque est sinc ligno 
crucis, peecati lepram posse purgari, nisi adhibea- 
tur et lignum in quo Salvator, sicut apostolus 
Paulus dixit * exuit « principatus, el potestates , 
wriumphans eos in ligno. » Jungitur tamen ad emun- 
dationem leprze hujus, etiam coccus tortus, socia - 
tur et lyssopus. Coccus tortus figuram sacri san- 
guinis continét, qui de ejus latere per lancete vul- 
nus exortus est, Et hyssopus. lloc genus herbx natu- 
ram habere medici ferunt, ut diluat et expurget (37) 
si qua ill:e pectori hominum sordes ex corruptione 
noxii humoris insederint. Uude et necessario in ex- 


purgatione peccatorum, hujuscemodi graminis flqura - 


suscepta est. Coecus vero quod szpe sumptus sit ad 
salutis subsidia, in divinis referri voluminibus  in- 
venimus, sicut in partu Thamar, cum « unus, in- 
quit !*, prior protulit manum. Accipiens autem 
obstetrix coccum, alligavit in manu ejus, dicens: 
Hic 9344 exibit prior. » Sedet Rahab meretrix, 
cum exploratores suscepisset, et pactum salutis ac- 
ciperet, et illi: « Pone, inquiunt '!, signum resticu- 
lam coccineam, et alligabis eam in fenestra ista per 
quam deposuisti nos. » Observa tamen et illud, quod 


' Levit. xiv, 4. 


* Joan. xvi, 98. ^ 
oan. v. 


w,18. **Joan. xix, $4. 


(56) Etiam illam ipsam, etc. Sic habent. omnes 
codices 11155. ln. antea editis legitur, « etiam ipsa 
illa quz pro eo Domino offertur, ad altare offertur 
sicut turtures, aut columbae. » 

(57) ος genus herbe naturam habere medici fe- 
runi, ul diluat et expurget, etc. Id a plurimis assc- 


5 Matth. xxii, 37. 
!* Levit, xiv, 2. 


dum enim dignus est hic qui fuit leprosus, ut ipse 
sacerdos pro eo immolet. Propter quod nec sanguis 
gallinze offertur ad altare, sed dicit quia occidetur 
gallina in vasculo fictili , in quo vase aqua viva sit 
missa, ut et aqua assumatur ad purificationem , et 
compleatur plenitudo mysterii in aqua et sanguine, 
quod dicitur exisse de latere Salvatoris !*, et illud 
nihilominus quod Joannes ponit in Epistola swa '!, 
et dicit purifleationem fieri in aqua, et sanguine, 
el spiritu. Unde et liic video omnia ista compleri, 
Spiritus enim est gallina istius qua occiditur, el 
aqua viva quz in vase est, et sanguis qui super eam 
diffusus est, non quod per h:ec iterandam baptismi 
gratiam sentiamus, sed quod omnis puriflcatio pec- 
catorum, etiam hzc quie per poenitentiam quaeritur, 
illius ope indiget, de cujus latere aqua processit 
el sanguis. Vide ergo quomodo et viva gallina, et 
lignum eedrinum, et coccinum tortum, et hyssopus 
tingitur in sanguine pulli et aqua viva, ut ex hoe 
aspersus, et purificatus ex aqua et sanguine, in quo 
tineta est et illa gallina qux in campum emittitur (58), 
et septies contra Dominum respersus, is qui puri- 
ficatur mundus efficiatur ab omni immunditia, qua 
fuerat ex lepr:: contagione possessus. 

41. Sed et illud adverte, quomodo cum superius 
dixerit !*: « Hzc lex leprosi in qua die mundatus 
fuerit, » nunc his omnibus addit, οἱ dicil : « et mun- 
dus erit. » Si enim semel abjecta lepra mundatas 
est, quomodo adhuc mundus erit? Sed vide quia 
etiamsi mundetur quis a peccato, et non sit jam in 
opere peccati, ipsa tamen vestigia sceleris commissi 
purificatione indigent, et ea quam exposuimus, el 


- aliis nihilominus qux mandantur (39) in consequen- 


tibus. Observavimus enim ad hoc quod scriptum 
est de lepra, « in qua die mundatus fuerit, » post 
hzc inter cetera qua  mandantur, tertio di- 
etum 6:66, « οἱ mundus erit, » et iterum ad 
ultimum scriptum esse, « et muudabitur. » Uude 
mihi videtur esse quasdam et in ipsa purificatione 
differentias, et, ut ita dixerim, profectus quosdam 
purgationum. Potest enim et de illo qui cessat a 
peccato dici, « et mundus erit, »sed non statim its 
mundus videbitur, ut ad summam puritatis acces- 


D serit. Denique addit his que dixerat, « in quacun- 


que die mundatus fuerit, et emittetur, inquit 15, 
viva gallina in campum, et Javabit vestimenta sua, 
is qui purificatur. » Post hzc autem,« omnei, in- 
quit, pilum radet. » Et addit : « et lavabitur ín 
aqua. » Et post liec additur : « Et mundus erit. » 
Neque enim sufficit quod in respousione dixerat 


? Coloss. 11, 15. !* Genes. xxxvi, 98. — :* Jos, 


"ibid, 7 el seqq. 


ritur, Plinio szpe, Dioscoride, aliisque quorum loca 


indicat 
cap. 8. 
(0) Mss., « emittitur. » Libb. editi, « dimittitur.» 
(99) Libb. editi, « alia nihilominus qua mau- 
datur. » Sed mss. ut in nostro textu. 


Cotelerius in not. ad epistol. Darnalxe, 
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habeat jam panem mundum, et h:zec oleo conspergi- A quz superius diximus. Donum autem gratise spiritus, 


tur. Sed et oleum ejus ad duos usus dividitur. Unum 
quo simila conspergitur, alium quo sacerdos acci- 
pit integram mensuram cyathi, ut ait. In quo ut 
. ego sentio, et panis ejus pinguis efficitur pro mi- 
sericordia, et. oleum quo lux vera et scientize ignis 
accenditur, per manus sacerdotis capiti ejus im- 
ponitur. Ita enim dicit: « Et statuet, inquit 33, eum 
sacerdos qui mundat eum in conspectu Domini, ad 
ostium Labernaculi testimonii. » Vides quia sacer- 
dotis est statuere eum qui convertitur a peccato, 
ut stabilis esse possit, et ultra non fluctuare, nec 
moveri omni vento doctrina. Statuit ergo eum non 
solum intra castra, sed ad ipsum ostium taberna- 
culi testimonii ante Dominum. Et posteaquam se- 
cundum ea qui superius dicta sunt, offeruntur 
hosti: pro purificatione, adhibet, inquit, et cyathum 
olei, et separat illud ante Dominum. « Et accipiet, 
inquit δν, sacerdos de sanguine, et ponet super ex- 
tremam auriculam ejus dexiram, et super ex- 
tremam manum ejus dextram, et super extre- 
mum pedem ejus dextrum. » Et post hzc, inquit, 
accipiel sacerdos non ipsum cyathum olei, sed ex 
ipso : « Et diffundet (45), inquit, in manum suam 
sinistram, et intinget digitum suum sacerdos in 
oleo, quod est in manu «ejus sinistra, ct asperget 
septies ante Dominum; » et iterum: « Ex eo quod 
superest in manu ejus sinistra, imponet super au- 
riculam ejus qui purificatur dextram, et super ex- 
tremam manum ejus dextrain, et super extremum 
pedem ejus dextrum. » Et post hzc:« Id quod 
reiictum fuerit ex oleo, imponet, inquit, sacerdos 
de manu sua super caput ejus qui purificatur. » 
Vides quomodo ultimz et summa purificationis est, 
aurem purificari ut purus et mundus servetur au- 
ditus. Et manum. dexteam, ut mutda siut opera 
nostra, nec aliquid immundum his admisceatur 
οἱ sordidum, Sed et pedes purificandi sunt, ut ad 
opus bonum tantummodo dirigantur, nec ulira 
lapsus juventutis incurrant. Septies autem resper- 
git sacerdos contra Dominum ex oleo. Post omnia 
etenim qua pro purificato celebrata sunt, postquam 
conversus et reconciliatus est Deo, post immolatas 
hostias, ordinis erat, ut el virtutem super eum 
seplemplicem sancti Spiritus invitaret, secundum 
eum qui dixerat ** : « Redde mihi laztitiam saluta- 
ris tui, et spiritu principali confirma me. » Vel 
certe quoniam peccatorum corda Dowinus in Evan- 
gelio ** testatur a septem diemounibus obsideri, 
competenter 496 septies ante Dominum sacerdos 
jn purificatione respergit, ut. expulsio septeni &pi- 
rituum malignorum de purificati corde, septies 
excusso digitis oleo declaretur. Sic ergo conversis 
4 peccato, purificatio quidem per illa omnia datur, 


? Levit, xiv, 141. ?* ibid, 14, et seqq. ** Psal. 


(43) Mss., « diffundet. » Libb. editi, « defundet, » 
(44) Codex Sangerm. et alii, « Abiud, » sicque 
Septuagiuta interpretes Exod. vi, 25, quanquam ex 


L, 14. 


»er olei imaginem designatur, ut non solum pur- 
gationem consequi possit ís qui. convertitur a pee- 
cato, sed et Spirita sancto repleri, quo et recipere 
priorem stol:m, et annulum possit, et per omnia 
reconciliatas Patri in locum filii reparari, per 
ipsum Dominum nostrum Jesum Christum, cui 
est gloria et imperium in szcula saeculorum. Amen. 


lIOMILIA ΙΧ. 

De sacrificiis repropitiationis, et de duobus hircis, 
quorum unus sorsest Domini, et unus apopomperi, 
qui dimittitur in. eremum, εἰ de ingressu pontif- 
cis in Sancta sanctorum. 


1. Die propitiationis indigent omnes qui pecca- 
verunt, et idco inter solemnitates legis, quie figuras 
continent caelestium Όι18 eriorum, una. quzedam 


B solemuitas habetur, quz? dies propitiationis appel- 


latur. [zc ergo qu:xe nunc recitata sunt legislatio 
est solemnitatis ipsius, quz dies, ut diximus, pro- 
pitiationis vocitata est. Sed videamus primo quid 
sibi velit littere ipsius continentia, ut orantibus 
vobís, si tamen ita l'omino supplicetis ut exaudiri 
mereimini, possimus accipere gratiam spiritus, 
per quam explanare valeamus mysteria quae con- 
tinentur in lege. Defuncti sunt duo filii Aaron Na- 
dab et Abiud (44), cun offerrent ignem alienum ad 
altare Domini. Necesse erat, ut ccelesti doctrina 
instrueretur Aaron quomodo oporteret eum ad altare 
accedere, et quo supplicationum ritu propitium 
faceret Deum, uti ne in ea ipse incurreret, in quas 
incurreront filii sui, incaute et inconvenienter ae- 
cedentes ad altare Dei, alienum ignem, et non il» 
lum qui divinitus datus fuerat, offerentes. Propter- 
cea ergo de his hoc modo prefata est lex: « Et In» 
cutus est Dominus ad Moysen, posteaquam de- 
functi sunt duo filii Aaron dum offerrent ignem 
alienum ante. Dominum. Et dixit Dominus ad 
Moysen : Loquere ad Aaron fratrem tuum, ut non 
intret omni hora in sancta interiora, qnod est intra 
velum ante conspectum propitiatorii quod est su- 
pra arcam testimonii, et non morietur *", Ες que 
ostenditur quod si iun omui hora introeat in sancta 
non praparatus, non indutus pontificalibus iudu- 
mentis, neque hostiis quz» statutze sunt praeparatis, 
neque propitiato prius Deo, morietur. Et juste 


D quidem, tanquam qui non fecerit ea quz convenit 


fieri antequam accedatur ad altare Dei. Oinnes 
nos iste serino contingit (45), ad omnes pertinet 
quod hic loquitur lex ; przcepit enim ut sciamus 
quomodo accedere debeamus ad altare Dei. Altare 
enim cst super quod orationes nostras offerimus 
Deo, ut sciamus quomodo debeamus offerre, scili- 
cet ut deponamus vestimenta sordida, qux es 
earnis inmunditia, morum vitia, inquinamenta li- 
bidinum. Aut ignoras tibi quoque, id est omui Ec- 


* Luc.xi,. 9 Levit. xvi, 1. et seqq. 
Hehrro legendum esset, « Abin, » vel « Abihu. » 

(45) Omnes mss., « contingit. » Libb. editi, 
« copstriugit. » 
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clesie Dei, et credentium populo sacerdotium A dicitur, quia terra sit, et in terram ibit **, Volens 


datum ? Audi qnomodo Petrus dicit de (idelibus : 
« Genus, inquit 35, electum, regale sacerdotium, 
geus sancta, populus in acquisitionem. » Habes 
ergo sacerdotium, quia gens sacerdotalis es, et ideo 
offerre debes Deo hostiam laudis, hostiam oratio- 
num, hostiam misericordie, hostiam  pudicitiz, 
hostiam justitiz, hostiam sanctitatis. Sed ut hzc 
digne offeras, indumentis tibi opus est mundis, et 
segregatis a reliquorum liominum communibus 
iudumentis, et iguein divinum necessarium habes, 
uon aliquem alienum a Deo, sed illum qui a Deo 
hominibus datur, de quo Filius Dei dicit ** : « Ignem 
veni mittere in terram, et quam volo ut accenda- 
tur. » Si enim non hoc, sed alio et huic contrario 
igni utamur, illo qui se transfigurat sicut angelum 
lucis, eadem sine dubio patiemur, qua Nadab pas- 
sus est οἱ Abiud. Pracipit ergo mandatum divinum, 
atinstruatur Aaron, ne omui hora intret (46) in 
sancia ad altare, sed cum fecerit prius ea qua fieri 
mandantur, ne forte moriatur. 

9. Sed primo omnium ostendamus quomodo hxc 
qua de sacrificiis conscribuntur, figuras esse Apo- 
stolus dicit et forinas, quarum veritas in aliis os- 
tendatur, ne forte auditores presuinere nos arbi- 
trentur, et legem Dei in alium sensum quam scri- 
pta est, violenter inflectere, quippe si nulla in his 
quz asserimus, apostolica przecedat auctoritas. Pau- 
lus ergo ad Hebrzos scribens, eos scilicet qui le- 


ergo Dominus et Salvator meus, hoc quod in ter- 
ram ierat resuscitare (47), terrenum suscepit cor- 
pus, ut id elevatum de terra, portaret ad coelum. 
Et hujus mysterii tenet figuram hoc, quod in lege 
scribitur, ut linea tunica pontifex induatur. Sed 
quod addidit sanctificata, non otiose audiendum 
est, Sanctificata namque fuit tunica carnis Christi, 
non enim erat ex semine viri concepta, sed ex san- 
cto Spiritu generata. « Et femoralia, inquit ο, li- 
neasint super corpus ejus. » Femorale indumen- 
tum est, quo pudenda corporis contegi et constringi 
solent. Si ergo aspicias Salvatorem meum (48) sus- 
cepisse quidem corpus, et in corpore positum, 
egisse humanos actus, id est vescendi, et bibendi, 
εἰ cmlera similia : hoc autem solum opus rou 
egisse quod ad pudenda corporis pertinet, carnem- 
que ejus neque nuptiis, neque filiorum, procrea- 
tioni patuisse, invenies qualiter femoralia linea 
sanctificata habuerit, ut vere de ipso dici debeat, 
quia « inbonestiora nostra abundantiorem habent 
honorem 36, » Considera tamen et ipsum pontificis 
habitum, quia quod per naturam minus in eo hone- 
stum videtur, indutis femoralibus lineis, et zona 
constrictis, eliam secundum litteram de co conve- 
nit dici, quia « inhonestiora nostra abundantiorem 
honestatem babent. » Ita ergo et omnis qui in ca- 
etitate vivens imitatur Christum, hoc solum de hu- 
manis actibus nescientem, ipse etiam lineis femo- 


gem quidem legerent et hzc meditata haberent, el ϱ ralibus sanctificatis indutus est, et inbonestioribus 


bene nota, sed indigerent intellectu, qualiter sentiri 
de sacrificiis debeat, boc inodo dicit ** : « Non enim 
in sancta manufacta introivit Jesus exemplaria 
verorum, sed in ipsum calum, ut appareat nunc 
vultui Dei pro nobis. » Et iterum dicit de hostiis *! : 
« Hoc enim fecit semelgeipsum hostiam offerendo.» 
Sed quid de his singulatim quzrimus testimonia? Om- 
nem epistolam ipsam ad llebrzos scriptam si quis re- 
censeat, οἱ praccipue eum locui, ubi pontiflcein le- 
gis confert pontifici repromissionis, de quoscriptum 
$937 est ** : « Tues sacerdos in. seternum secun- 
dem ordinem Melchisedech, » inveniet quomodo 
omnis hic locus Apostoli, exemplaria et formas 
ostendit esse rerum vivarum et verarum, illa qua 


in lege scripta sunt. Oportet ergo nos quxrere pon- D 


tiicem, qui semel in anno, id est per omne hoc 
presens saeculum, sacrificium obtulit Deo , indutus 
veste, cujus, Domino juvante, qua sit qualitas osten- 
demus. « Tunica, inquit **, linea sanctificata in- 
dnetur. » Linum de tgra oritur, tunica ergo san- 
etifieata linea induitur verus pontifex Christus, cum 
Detgram terreni corporis sumit. De corpore eniin 


11 Petr. 11, 9. ὃν Luc. xir, 49 
5 Geues. 11, 19. ?^ Levit. xvi, 4. 


(46) Mss., « intret. » Libb. editi, « irtraret. » 
Paulo post mss., « seipsum hostiam offerendo. » 1n 
libb. editis deest, « liostiam. » 
alin Mss., « resuscitare, » Libb. editi, « suzci- 

re. b 


ο τσ, 94. 
* | Cor. xii, 93. 


suis abundantiorem circumdedit honestatem. Tu- 
nica ergo linea sanciifieata induitur, et femoralia 
linea super corpus ejus sunt. Sed ne forte femora- 
lia hiec quibus pudenda conteguntur, resoluta (49) 
defluant, et turpitudinem revelent, aut retegani , 
adjungit : « Non enim, inquit *', facies gradus ad 
altare, ne forte in his reveletur turpitudo tua. » Ne 
ergo turpitudo tua defluentibus femoralibus reveletur,. 
zona, inquit, femoralia constringantur. Quodam. 
tempore exponentes Joannem Baptistam, et alias. 
Jeremiam, quod Jeremias quidem zonam, Joannes. 
vero pelliceam zonam circa lumbos habuisse dice-. 
retur, sufficienter ostendimus quomodo per hzc de-. 
claretur indicia (50) pars illa corporis apud hujus- 
modi viros ita emortua, ut neque vel levis motus, 
neque alius quisquam in lumbis eorum fuisse cre- 
deretur, sed sola castitas, οἱ pura pudicitia. Zona 
ergo pontifex linea cingitur, et cidarim lineam im- 
ponit super caput suum, omnia liuea. Cidaris quod 
dicitur ornatus quidam egt, qui capiti snperponi- 
tur, quo utitur pontifex in offerendis hostiis, vel cse- 
teri sacerdotes. Sed unusquisque nostrum ornare 


3! llebr. vii, 97. ** Psal.cix.4.. ** Levit, xvi, 4 
3! Exod. ασ, 26 ; Levit. xvi, 4. 


(48) Codex Sangerm., « nostrum. » 

(49) Cod. Sangerin., « dissoluta. » . 

(50) Omnes umss., « indicia. » Libb, editi, « ia- 
dicari. » 
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debet caput suum sacerdotalibus ornamentis. Et- Α habet, etiam. quod liabet. auferetur ab eo, » ut ei 


enim quia omnis vir! caput Christus est, quicunque 
ita agit ut ex actibus suis conferat gloriam Christo, 
caput suum qui est Christus ornavit. Potest et alio 
modo in nobis intelligi capitis ornatus. Quoniam qui- 
dem quod est in nobis priinum ac summum, et caput 
omniuin, mens cst, ad dignitatem pontiflciam exco- 
lit caput suum, si quis mentem suam adornaverit 
sapientize disciplinis. Ista igitur suut quibus indui 
przcipitur pontifex, et ita demum introire in sancta, 
ne hzc non labens moriatur. 

3. Jam vero de hostiis quadam quidem ipsius 
mandantur debere esse pontiflcis, quaedam vero a 
populo sumend:x (51). Ipsius enim dicitur vitulus, 
quod est in animalibus pretiosius et robustius. Et 


secundum animal aries, quod in ovibus sine dubio B 


pretiosius est. Α populo vero munera jubentur of- 
ferri, aries a principibus, et hirci duo a populo. 
Unis qui dimittatur in eremum, qui et apopompzus 
nominatur, et unus qui Domino offeratur. Si esset 
omnis populo Dei sanctus, et omnes essent beati, 
won fierentdus» sortes super hirels : et unus qui- 
dem sortem ferret, ut dimitteretur in. eremum, 
alius vero ut Domino offerretur, sed esset surs una, 
ei hostia una Domino soli. Nunc vero quoniam in 
multitudine eorum qui accedunt ad Dominum, sunt 
quidam Domini, alii autem sunt, qui mitti ad ere- 
mum debeant, id est qui abjici merentur, et sepa- 
rari ab hostia Domini : propterea pars hosti:e quze 


effertur a populo, id est unus solus lnreus Dowino ϱ 


immolatur, alius autem abjicitur, et iu. eremum di- 
mittitur, et apopomp:rus nominatur. Sors tamen 
cadit super utrumque, et ile quidem qui in eremum 
dimittitur, dicitur quod ipse auferat super se pec- 
cata filioruu Israel, et injustitias eorum, et iniqui- 
tates ipsorum. Non enim ille hircus qui Domini sors 
efficitur, sed ille cujus sors est ut in eremum di- 
mittatur, auferre ea dicitur, secundum illud, credo, 
quod scriptum est * : « Dedi commutationem tuam 
AEgyptum, et /Ethiopiam, ei Soenem (52) pro te, 
ex quo tu. honorabilis factus es in conspectu 938 
meo. » Peceala igitur eorum qui poenitentiau ege- 
runt, et eorum qui dereliquerunt. malitiam, super 
capita sua suscipiunt hi qui effecti sunt. in sorte 
ejus, qui in eremum dimittitur, qui seipsos dignos 
tali ministerio, vel hujusmodi sorte feceruut. Con- 
venit autem velut econtrario aptari his et illud quod 
dictum est ** : « Qui habet dabitur ei. » Sicut 
euim qui habet justitias dabitur ei : ita et qui liabet 
peccata, iu. tantum ut in sorte apopompsi invenia- 
wir illius qui in eremum emittitur ; addentur ei ea 
quz abstergentur a sanc:is, ut el in ipsis complea- 
tur quod scriptum est ** : « Ab eo autem qui non 


75 Ίδη, xL, 9. δὲ Matth. xin, 12... ibid, M 
(51) Mss., « sumenda. » Libb. editi, « sumenda. » 
(52) Mss., « Soenem. » Libb. editi, « Syenem.» 
(55) In. libb. antea. editis deesl, « evidenter, » 

quo! restituitur ex uiss. m 
(91) Codex Sangerm. « in sinus Abraham. Sinili- 


Levit. xvt, 10 et 31. 


addatur qui habet multas nnas peccatorum. Verum 
quoniain is qui in sorte Domini est, spem gerit non 
in przsenti szeeulo, sed in futuro, et cujus sors Do- 
minus est, quotidie moritur ; propterea is quidein 
super quem sors Domini cecidit, jugulatur, et mo- 
ritur, ut sauguirie suo purificet populum Dei; ille 
autem qui in sortem contrariam ceciderit, non est 
dignus ut moriatur, quia qui in sorte Domini est non 
est de lioc mundo : ille vero de boc mundo est, qui 
in mundo dimittitur, et mundus quod. suum est di- 
ligit. Ideo non occiditur, nec dignus est jugulari ad 
altare Dei, nec sanguis ejus ad basim altaris me- 
retur effundi. 

4. Sed videamus quis est hic qui accipit eum, 
cujus sors apopompzei facia est, ut eum ejiciat In 
eremum. « llomo, inquit *, paratus accipiet hir- 
cum, qui venerit in sortem ejus, cui ceciderit sors 
apopompzi, et adducet eum in eremum. » Finis sor- 
tis istius eremus est, id est locus desertus, deser- 
tus virtutibus, desertus Deo, desertus justitia, de- 
sertus Christo, desertus omni bono. Et nos ergo 
singulos manel sors una e duabus. Aut euim bene 
agentes, sors Domini sumus, aut male agentes sors 
nostra nos ducit ad ereutum, Vis tibi evidenter (53) 
ostendam quomodo istae du:e sortes. semper ope» 
rentur, et unusquisque nostrum aut sors Domini, 
aut sors apopomp:ei vel eremi fiat ? Considera in 
Evangeliis illum. divitem víventem splendide et lu- 
xuriose, et Lazarum ad januam ejus jacentem, ul- 
ceribus plenum, et cupientem saturari de micis quae 
cadebant de mensa divitis, quis finis designatur 
utriusque : « Mortuus. est, iuquit *, Lazarus, εἰ ab- 
ductus est ab angelis in. sinum Abrahz. Similiter 
autem et dives, et abductus est ad infernu in lo- 
cum tormenti (54). » Animadvertis evidenter loca 
sortis utriusque distincta. Vide etiam qui sunt qui 
abducunt (55), angeli , inquit, qui semper parau 
sunt ad abducendum. Ministri enim Dei sunt ad hoe 
ipsum destinati, qui impleant sortem quam tibi ipse 
paraveris. Si enim bene vixeris, si fregeris esu- 
rienti panem tuum. ex animo, et nudum vestieris, 
rectum. judicium judicaveris, iniquo adversum ini- 
quitatem suam restiteris, nec posueris cousilium 


D tuuin cum his qui laqueos innocentibus parant, sor- 


tem tuam facies Dominum. Si vero libidini inser- 
vias, voluptatis amator sis magis quam Dei, saecu- 
lum diligas, malitiam non oderis, sortem tuam fe- 
cisti apopompzi, ut abducaris in eremum per ma- 
num ministri Dei, qui in hoc ipsum a Deo ordinatus 
est : et ideo paratus appellatur, quía personam nul- 
lius erubescit, nec divitis, nec potenlis, nec regis, 
nec sacerdotis. Vis autem scire quia ad nos per- 


53 Luc, xvi, 92. 


ter et dives abductus est in locum tormenti. » 

(55) Libh. editi, « adducunt, » et paulo post. 
επι! adducendum. » Sed iss. ut iun. nostro. textu, 
Citerum. consule. Hluetium | Origenianorum lib. i, 
quist, 9, nuum. 94, 
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tinent que dicuntur Τ Auinalia hzc qus sortes A €« €um. potestate. traduxit, triumphans eos in 


istas excipiunt (56), non sunt iminunda, nec aliena 
ab altaribus Dei, sed munda sunt, et quie in sacri(i- 
ciis offerri solent ; ut scias hac figuram tencre uon 
eorum qui extra fidem sunt, sed eorum qui in fide 
sunt. Hircus enim animal mundum est, οἱ divinis 
altaribus cousecratum. Et tv ergo per gratiam ba- 
ptisuii consecratus es altaribus Dei, et animal factus 
es mundum. Sed si non custodias mandatum illud 
Domini quod dixit ** : « Eccc sauus factus es, jam 
noli peccare, ne quod tibi deterius contingat ; » sed 
cum esses mundus, rursum te peccati inquinamen- 
to maculasti, et ex virtute ad libidinem, ex pu- 
ritate ad immunditiam declinasti, tuo vitio, cum 
animal mundum fueris, sorti te apopomp:i eremi- 
que tradidisti, 

5. Potest fortassis et alio modo homo paratus et 
mundus (57), qui ablucit eum eujus sors venit in 
eremu:n, et eo ipso quo educit eum, quasi qui im- 
mundum contigerit, dicitur lavare vestimenta sua 
ad vesperam, et esse mundus, eti:um ipse Domiuus 
ei Salvator noster intelligi ex ea parte, qua nature 
bostra, id est carnis et sauguinis vestimenta susce- 
pit, quze in vespera laverit: propier quod et. du- 
dum proplieta de eo dixerat ** : « Et vidi Jesum 94- 
cerdotem magnum, indutum vestimenta sordida, et 
diabolum siautem a dextris ejus, ut contradiceret 
ei. » Lavit ergo in vino, id est in sanguiue suo ato- 
lam suani in vespera, et factus est mundus. Et inde 


fortassis erat (58) quod post resurrectionem Mariz (. 


volenii pedes ejus tenere, dicebat **: « Noli me tan- 
gere. » Vis autem adhuc. videre, οἱ aliain duarum 
sortium formam ? Considera duos illos, qui tem- 
pore crucis ejus unus 2 dextris, et unus 4 sini- 
sura ejus pependerunt latrones, et vide illum qui 
eoufitebatur Dominum, sortem factuih. esse Domini, 
et abductum esse sine mora ad paradisum, il. 
lum vero alium blasphemantem, sortein. factum 
939 esse apopompzi, qui in eremum abduceretur 
inferni. Sed et in eo quod dicitur, quia allixit cruci 
suse principatus, et potestates contrarias, et triuim- 
pliavit eas 6, sortem in eis apopompsi complevit, 
εἰ ta auam homo paratus abduxit eas in eremum. 
Denique et in. Evangelio Dominus dicit ", quia 


« eum exierit de homine immundus spiritus, vadit D enim. dicit " : 


per loca deserta, querens requiem, et non inve- 
Bit. » Sic ergo potest et Salvator noster homo pa- 
ratus intelligi, qui sortem quidem Domini, Eccle- 
siam suam fecerit, camque divino consecrarit altari, 
Soriem vero apopompzi contrarias fecerit potesta- 
tes, spiritus nequitiz, et mundi hujus rectores te- 
mebrsrum harum, quos, sicut dicit. Apostolus **, 


5 joan. v, 14. ** Zach. inn, 4d et. 
* Colosg, n, 14. "Luc. xxu, 43. 
9 Joan. xvi, 39. 


(56) Mss., « sortes istas excipiunt. » Libb. editi, 
* Sortes accipiunt. » 

61) Mss. « muudus, » Libb. editi, « immundus. » 

58) Erat.  Suppletur e inss. 

(99) Codex Sangerin., « coufidite quia eg^, » ete. 


*5 Joan, Xx,17. 
5 Genes. in, 94. 
$5 LI; Cor. v, 19. "* Coloss. 1, 90. "* Math. ix, 15. " Exod. xxii, 19. ** ibid. 16. 


seinetipso. » Traduxit, quo traduxit, nisi ad ere- 
mum, ad loca descria? Sicut enim illi qui confessus 
esL, aperuit paradisi januas, dicendo**:« [lodie me- 
cum eris in paradiso, » et per hoc omnibus creden- 
tibus, et confltentibus ingrediendi aditum — dedit, 
quem prius Adam peccante concluserat. Quis enim 
alius rompli:eam flammeam et versatilem, quz ap- 
posita est custodire lignum vite et fores para- 
disi 59. poterat diwovere? Quis alius cherubim per- 
vigili excubaus custodia valebat inflectere,nisi ipse 
solus, ctii data est. omnis potestas in colo et in 
lerra *! * Ut, inquam, prater ipsum nemo alius hzc 
facere potuit, ita principatus e: potestates, et recto- 
res mundi, quos enumerat Apostolus **, nemo alius 
poterat triumphare, et abducere in eremum inferni, 
nisi ipse solus qui dixit *^: « Confidite (59), ego 
vici mundum, » Idcirco ergo necessarium fnit Do- 
minum et Salvatorem meum, non solum inter lomi- 
nes hominem nasci, sed etiam ad iuferna descen- 
dere, ut sortem apopompzi tanquam homo paratus 
in eremum inferni deduceret, atque inde regressus, 
opere eousuminato ascenderet ad Patrem, ibique 
plenius apud. altare illud cceleste purificaretur, ut 
carnis nostr pignus, quod secum evexerat, perpe- 
tua puritate donaret. Hic ergo est verus dies pro- 
pi'iationis, cum propitiatus est Deus hominibus, 
Sicut et Apostolus dicit ** : « Quoniam Deus erat in 
Christo, mundum reconcilians sibi. » Et iterum de 
Christo dicit ** : « Pacificans per sanguinem crucis 
sus, sive qux» in celosunt, sive qux in terra. » 
Mondaiur ergo in lege, ut in die repropitiationis 
omnis populus humiliet animam suam. Quomodo 
humiliet populus animam suam, ipse dicit : « Ve- 
nient, iuquit **, dies, cum auferetur ab eis spon- 
sus, et tunc jejunabunt in illis diebus. » Plures 
ergo aguntur dies festi secundum legem. Est qui- 
dam solemnis dies in mense primo, est et alius in 
secundo. Sed et in mense primo alia solemnitas 


Pasche, salia ozymorum, licet conjuncta videatur 
azymis Pasch: solemnitas. Principium enim azy- 
morum ad linem Paschz: conjungitur. Pascha su- 
tem ille solus dies appellatur, in quo agnus occidi- 
tur, Reliqui vero azymorum dies appellantur. Sic 
« Facies solemnitatem azymorum 
septem diebus, » H:ec ergo est. prima solemnitas. 
Post bxc, inquit 56, « cum deinessueris messem 
tuam, et congregaveris nativitates ex agro tuo, facies 
diem festum de initiis fructuum tuorum. » Qui dies 
est post septem septimanas Pasche, id est Pente- 
coste, cum etiam diei jubetur, et mundabis (60) 
sancta de domo mea. Post harc in septimo mense 


νο Coloss. n, 4, 15. " Matth. χι, 45. 
8! Μο. xxviu, 18. "* Ephes. vi, 14. 


(60) Codex Sangerin. » et mundavi. » Alii mss., 
« emundavi. » Libb. editi, « et mundabis. » Iníra 
codex Saugerm., « ubi est el arca testimonii €t al- 
tare. » .. 
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ali» aguntur solemnitates. Primo die mensis Neo- A morantem intra Sancta sanctorum, et efllei ij 


menia tubarum, sicut dicitur in Psalmo 55 : « Tuba 
canite in initio mensis (005. » Decima vero die 
septimi mensis est solemnitas repropitiationis. In 
hac sola die pontifex induitur omuibus pontificalibus 
indumentis, tunc induitur mauifesta*ionom et veri- 
tate, tunc. ingreditur ad illa inaccessibilia, quo 
semel in anno aecedi tantummodo licet, id est in 
Sancta sanctorum. Semel enim in anno pontifex 
populum derelinquens, ingreditur ad illum locum 
uhi est repropitiatoritun, et super repropitiatorium 
cherubim, ubi est et arca testamenti, et altare in- 
censi (61), quo nulli introire fas est, nisi pontifici 
soli. Si ergo considerem verum pontificem meum 
Dominum Jesum Christum, quomodo in carne qui- 
dem positus, per totum annum erat cum populo, 
annum illum, de quo ipse dicit ** : « Evangelizare 
pauperibus misit me, et vocare annum Domini ac- 
ceptum, et diem rewissionis, » adverte quomodo 
semel in anno isto, in die repropitiationis intrat in 
Sancta sanctorum, hoc est, cum impleta dispensa- 
lione penetrat caelos, et intrat ad Patrem, ut eum 
propitium humano generi faciat, et exoret pro 
omnibus credentibus in se. Hanc repropitiationem 
ejus qua hominibus repropitiat Patrem, sciens 
Joannes apostolus dicit *' ς « Hzc dico, filioli, ut 
non peccemus. Quod et si peccaverimus, advoca- 
ium habemus spud Patrem, Jesum Christum , 
Justum , et ipse est repropitiatio pro peccatis no- 


stris. » Sed et Paulus similiter de hac repropitia- (; 


tione commemorat, cum dicit de Christo ** : « Quem 
posuit Deus propitiatorem (09) in sanguine ipsius 
per fldem. » Igitur dies propitiationis manet nobis 
usquequo occidat sol, id est usquequo finem mundus 
accipiat. Stamus enim nos pro foribus, operientes 
ponülicem nostrum commorantem [0 Sancta 
sauctorum, id est. apud Patrem, et exorantem pro 
peccatis eorum, qui se exspeclant, non pro om- 
nium peceatis exorantem. Non enim 940 exorat 
pro his, qui in sortem veniunt ejus hirci, qui emit- 
titur in desertum. Pro illis exorat tantum, qui suut 
sors Doinini, qui eum pro feribus exspectant, qui non 
recedunt a templo, jejuniis et orationibus vacan- 
tes. Àn tu pulgs, qui vix diebus festis ad ecclesia: 


tein Domini. 

6. Quod autem dicimus de sorte, non sic 
piat auditor, quasi sors talis allqua dicatur, qu 
ter homines casu, et non judicio agi solet. 
Domini ita accipienda est, tanquam si diee 
electio Domini, vel pars Domini; et rursum 
ejus qui in eremum mittitur accipienda est - 
pars illa qu:e pro indignitate sui a Doinino sj 
lur et abjicitmr. Magis enim etl sermo ipae 
pompzi, abjecti et refutati significantiam eon 
Ex quo possumus etiam illud intelligere, 
gratia, ascendit in cor tuum niala cogitatio, 6 
piscentia mulieris aliene, aut vicinx possesa 
intellige statim hanc esse de sorte apopompse 
jice confestim, et expelle de corde tuo. Que 
abjicis? Si habeas tecum parati hominis nm: 
id est, si lectio divina sit in manibus tuis, et 
cepta Dei ante oculos habeantur, tunc vere 
nicris paratus ad abjiciends et repellenda es, 
sunt sortis alienze. Sed el ira si ascendit | 
Quum, si zelus, si invidia, si malitia ad suppli 
dum fratrem, paratus esto ut aljicias ea, et t 
las, et. emittas in eremum. Si vero aseenc 
cor tuum cogitare que Dei sunt, de mise 
día, de justitia, de pietate, de pace, hxc de 
sunt Doinini, hxc offeruntur ad altare, hee 
tifex suscipit, et in his reconciliat tibi 1 
Propterea ergo et is qui ejicit eum in quo 
apopompzsi est, hoc est malas cogitationes, : 
cupiditates, non est homo piger, nec occupat 
gotis sicularibus, sed paratus est, et pron 
ac vigilans ; qui etiamsi sordescere videatur p 
quo| contigerit. immundum, lavabit statim | 
ineuta 803, οἱ erit mundus. Quod intelligere [ 
mus quantum ad unumquemque nostrum pel 
secundum moralem locum, esse hominem par 
raüoneim ipsam qua iutra nos est, per. quam 
cretio nobis boni malique est, qux? etiam ai vi 
sordescere dum discernit, et periractat ipsa 
mala sunt ; tamen si ea abjiciat, et expellat a 
ac procul effuget, tunc melioribus cogitatic 
velut purificata ac diluta, munda videbitur 
nabilis mens, Nec saue mireris, quod' etiam a 


venis, nee intentus es ad audieuda verba divina, D sonam Salvatoris traximus huuc qui. ejicit hi 


nec das operam ad implenda mandata, quod possit 
sors Domini venire super te? Optamus tamen ut 
vel his suditis operam delis, non solum irn ecclesia 
audire verba Dei, sed et in. domibus vestris exer- 
ceri et meditari in lege Domini die ac nocte, el 
ibl enim Christus e3t, et ubique adest quxrentibus 
se. Propterea namque mandatur in lege, ul medi- 
temur eam cum imus in via, el cum sedemus in 
domo, et jacemus iu cubili, et cum exsurgimus; 
et hoc est, vere pro foribus exspectare pontiflcein 


** Psalpxxx, &. 5 σα. Lx), det 9. *! 1Joan. 11, 4, 9. 


zvi i32. 


(61) Altare incensi solet collocare in Sancto 
sanctorum. Atqui eratin sancto. 
(62) Codex Sangeriu., « propitiatorium. » 


κ. wd 


et expellit in eremum, quia dicitur lavare 
menta 8u2, el fieri mundus, propter illud qu 


gimus in propheta dici de Ὀοιπίπο, sicut 


diximus : « Et vidi Jesum sacerdotem inagnu 
dutum vestimenta sordida **. » Quod αἱ utiqi 
assumplione carnis dici pie iutelligitur , 
hic in lavandis vestimentis potest ea gura 
vari (63). 

7T. Videamus post hzc qus sunt qua po 
faciat : « Et sumet, inquit **, plenum batillua 
5 Rom. 1), 30. *Zacli. i 1 et S, 9*1 


(65) €od. Sangerm., ο potest ad eum Bg 
Codex Cadom., « potest eadem figura. » 
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bouibus ign's de altari, quod est contra Domi- A tentaret, nonne diceres, Pereant. omnia pro salute 


num. » Legimus et in Isaia, quia igne purgatur pro- 
pheia per unum ex seraphim, quod missum est (64) 
ad eum, cum accepit forcipe carbonem unum ex 
' his qui eraut super altare, et contigit labia pro- 
phetze, et dixit ** : « Ecce abstuli iniquitates tuas. » 
Mihi videntur mystica h:xc esse, et hóc indicare, 
quod unicuique secundum id quod peccat, si 
dignum fuerit purificari eum, inferantur carbones 
membris ejus. Nom quoniam dicit propheta hic ** : 
« lmmunda labia habeo, in medio quoque populi 
immunda labia habentis habito, » idcirco carbo 
forcipe assumptus 2 seraphim, labia ejus mun- 
dat (65),quibus solis se mundum non esse profitetur. 
Εχ quo ostenditur quod usque ad verbum tantum- 
modo peccatum ejus inveniretur, in facto vero vel 
opere nullo peccaverit; alioquin dixisset, quoniam 
immundum corpus habeo, vel immundos oculos 
habeo, si peccasset in conenpisceendo aliena, et 
dixisset, immundas manus habeo, si eas. polluisset 
operibus iniquis. Nunc autem quoniam in solo for- 
tasse sermone conscius sibi erat delicti illius, de 
quo dicit Dominus *! : « Quia etiam 46 verbo otioso 
reddetis rationein iu die judicii, » pro eo quod dif- 
ficile est etiam perfectis culpam vitare serimonis, 
keirco indigebat etiam propheta sola purgatione 
labiorum. Nos autem,si redeat unusquisque ad con- 
scientiam suam, nescio si possumus aliquod mem- 
brum eorporis excusare, quod non igui indigeat. Et 
propheta quidem quoniam ab omnibus mundus erat, 
ideireo meruit ut unus de seraphim mitteretur 2d 
eum, qui ejus sola labia purgaret. Nos vero vereor 
ne iguem non membris singulis, sed ἰοίο cor- 
pore mereamur. Cum enim lasciviunt oculi, vel 
per iieitas concupiscentias, vel per spectacula 
9 diaboliea, quid aliud nisi ignem sibi congre- 
gant? Cuin aures non avertuntur ab auditu vano, 
sc derogationibus proximorum, cum manus a exe 
nequaquam, nec a rapinis ac deprzedationibus cou- 

tinentur, cum pedes veloces sunt ad effundendum 
sanguinem, cumque corpus non Domino, sed forni- 
eationi tradimus, quid aliud nisi totum corpus tra- 
dimus in gebennam? At hec cum dicuutur, con- 
tesnptui habentur, Quare? quia fides deest. Alioquin 


mea, nec quidquam remaneat, tantum ut ego vivam? 


Hoc quare faceres? quia inde non dubitares, hinc 


dubitas. Et ideo bene Dominus dicit ** : « Putas 
veniens Filius hominis, inveniet fidem super ter- 
ran? » Et quid ego dico de certis indubitatisque 
periculis? Tantummodo si causa dicenda sit apud 
Judicem terrenum, qux aliquem metum (66) ex le- 
gibus habere videatur, nonne omnibus vigiliis ex- 
cuhatur, advocato patrono munera praparantur, 
etiamsi anceps periculum sit, aut etiam solius notae 
metus vel damni ratio? Nos quare non credimus, 
quod omnes astabimus « ante tribunal Christi, ut 
reportet unusquisque propria corporis prout gessit, 
sive bona sive mala **. » πο οἱ integre credere- 
mus, esset-nobis secundum quod scriptum est ?* : 
« Redemptio animz viri, diviti:e ejus. » Sed unde 
possumus hzc, vel sentire, vel credere, vel intelli- 
gere, cum ne ad lhixc ipsa quidem audienda con- 
veniamus ?* Quis enim vestrum cum recitantur Scri- 
piurz prebet auditum? Deus per prophetam com- 
minatur, et quidem in ira magna ὃς « Et mittam 
famem super terram, non famem panis, neque sitim 
aqui, sed famem audieudi verba Dei.» Sed nunc 
famem non misit Deus super Ecclesiam suain, neque 
sitim ad audiendum verbum Dei. Habemus enim 
panem vivum qui de ccelo descendit, habemus 
aquam vivam salientem in vitam zternam. Cur nos 
ipsos fecunditatis tempore fame necamus ac siti? 


c Pigre et desidis animz est, in abundantia omnium 


penuriam pati. Non audistis ex divinis Scripturis "*, 
quia certainen est. inter homines carni adversum 
spiritum, et spiritui adversns carnem ? Et nescitis 
quod si carnem solam nutriatis, et ipsam frequenti 
mollitie ac jugi deliciarum fluxu foveatis, insolescet 
necessario adversum spiritum, et fortior illo efficie- 
tur? Quod si flat, eum sine dubio iu ditionem suam 
redactum, suis coget legibus ac vitiis obedire. Si 
vero ad ecclesiam frequenter venias, aurem litteris 
divinis adimoveas, explanationem mandatorum cte- 
lestium capias, sicut cibis et deliciis caro, ita spi- 
ritus verbis divinis convalescel ac sensibus, et ro- 
bustior effectus, carnem sibi parere coge!, ac suig 
legibus obsequi. Nutrimenta igitug spiritus sunt, 


&i tibi hodie diceretur, quia Judex saculi vult te D divina lectio, orationes assiduz, sermo doetrinx. 


crastino. vivum exurere, et his auditis si esset tibi 
enius diei spatium liberum, quanta faceres? quo- 
modo et per quos discurreres? quam liumilis, quam 
lugens et sordidus oberrares? Nonne effunderes 
omnem pecuniam tuam in eos, quorum interces- 
sione evadere posse te crederes? Nonne omnia 
qu» possides redemptionem faceres anima tu? 
Quod si etiam aliquis te retardare aut impedire 

* [.y. vi, 7. ** ibid. 5. — *' Math. xni, 96. 
15 Amos. viu, 14. "* Galat. v. 

(64) Libb. editi, e qui missus est, » sed. mss., 
« quod missum e$t, » 

65) Mss., « purgat. » Infra libb. editi, « Inveui- 


retur, ita quod facto vel opere. » Sed mss. ut in 
Bostro textu. 


*5 Luc. xvii, 8. 


[lis alitur cibis, his convalescit, his victor efficitur. 
Quod quia non facitis, nolite conqueri de infirmi- 
tate caruis, nolite dicere quia volumus, sed non 
possumus, volumus continenter vivere, sed carnis 
fragilitate decipimur, et impugnamur stimulis ejus. 
Tu das stimulos carnis tu:e, tu eam adversus spiri- 
tui tuum armas, et potentem facis, cum eam car- 
pibus satias, vino. nimio inundas, omni mollitie 
** |J] Cor. v, 10. "* Prov. xin, 8 


(66) Codex Sangerm., « qui aliquem metum. » 
Et infra, « advocati patroni munera, » sicque alii 
mss. ubi libri editi babent, « advocato patroyo pit 
nera. » 
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palpas, €t ad illecebras nutris. An nescitis quia non A Pontifex igitur noster Dominus et Salvator 


potest aedificium istud. Ecclesi ex leprosis lapidi- 
bus construi? Audi quid dicit Apostolus "* : « Mo- 
dicum fermentum totam massam corrumpit. Ex- 
purgate ergo vetus fermentum, ut sitis nova. con- 
spersio. » Sed ad propositum redeamus. 

8. « Et accipiet, inquit "*, batillum plenum car- 
bonibus. » Non. omues purgantur eo igue qui de 
altari assumitur. Aaron purgaturillo igne, et Isaias, 
οἱ si qui sunt similes illis. Alii vero qui non sunt 
tales, de quibus etiam meipsum computo, alio igne 
purgalhuntur (67). Timeo ne illo ie quo scriptum 
est * : « Fluvius iguis currebat ante ipsum. » Iste 
ignis non est de altari. Qui de altari est ignis, ignis 
est Domini; qui autem extra altare est, non est Do- 
mini, sed proprius est uniuscujusque peccantium, 
de quo dicitur "** : « Vermis eorum nou morietur, 
et ignis eorum non exstinguetur. » Iste ergo ignis, 
ipsorum est qui eum accenderunt, sicut eL alibi 
scriptum est "' : « Ambulate in igne vestro, el in 
Camma quam accendistis vobis. » Isaize autem non 
suug ignis apponitur "5, sed ignis altaris, qui cir- 
cumpurgabat labia ejus, et huic de quo dicitur '* ; 
« Et sumet batillum plenum carbonibus ignis de 
altari, quod est contra Dominum, et implebit ma- 
nus suos incenso compositionis minuto. » Quod 
quidem plenius Dominus noster fecit. Implevit 
enim manus suas incenso- minuto, de quo scriptum 
est 9 ; « Dirigatur oratio mea sicut incensum in 
conspectu tuo. » implevit ergo manus suas sanctis 
operibus, qui: pro liumano genere operatus est. 
Quare autem compositionis incensum dicitur? quia 
non est una species operum, sed ex justitia, el ex 
pietate, ex continentia, ex prudentia, et ex omni- 
bus hujuscemodi virtutibus componitur hoc quod 
placet Deo (68). 9/59 Sed et minutum quod addit, 
non otiose intelligimus. Non enim vult eum qui ad 
perfectionem tendit, verbum Dei crasse et carnali- 
ter intelligere, sed minutum in his sensum subtilem- 
que perquirere, ut si forte audiat scriptum esse *! : 
« Non obturabis os bovi trituranti, » ille hzc non 
de bobus intelligat, neque enim de bobus cura est 
Deo, sed de apostolis dici. Sed et si quis de provi- 
dentia Dei rationem, qux est minutissima et subii- 


manus suas, et. suscipere vult ab. unoquoqt 
Struin. incensum compositionis minutum, n 
est nos quarere species incensi. Libanum 
querendum est, et non qualecunque libanui 
dilucidum. Non vult a te suscipere pontifex « 
rum aliquid, aut sordidum, dilucidum quseri. 
et galban:un a te poscit, cujus natura est ut 
mentia odoris sui serpentes noxios fuget. | 
autem 4 te et stacien, colata enim et defzeca 
esse, vel verba nostra, vel opera. Quzrit οἱ 
chem, quo velut scuto quodam obtegatur an 
illasa permaneat (70). Jta et te vult scuto Sd 
protectum, quo omnia jacula maligni ignita | 
guas. Iec tamen omnia vult a te esse. comp 
nil inordiuatum, nihil inquietum, nihil ind 
sed lioc vult, ut omnia nostra composite et b 
fiant. Stat ergo etiam nunc. verus pontifex 
Christus, et repleri vult manus suas incens 
posito minuto; οἱ ab unaquaque Ecclesia qu 
colo cst, considerat quid offeratur, quam 
gre incensum suum diligenterque componat, 
minutum id faciat, id est, quomodo unusq: 
nostrum opera sua ordinet, et quumudo sens 
verba Scripturarum spiritali explanatione dis: 
Nee angelarum ministeria ad hujuscemodi offic 
desunt. Angeli eniin. Dei ascendunt et desct 
ad Filium hominis, perquirunt, οἱ curiose 
quid in utroque nostrum inveuiant, quod οἱ 
Deo. Vident et perscruiantur uniuscujusque nc 
mentein, si habeat aliquid tale, si tam sancta 
quid cogitet, quod D. o mereatur offerri. Ἰουυ 
el cousiderant si quis nostrum ex his quae dic 
in ecclesia corde compuugitur, et animum et 
tit ad peenitentiain, si his auditis corrigere € 
vias suas, et oblivisci praeterita, ac preparare 
futura, saltem secundum Achab illum impiiasi 
de quo dicit. Dominus ** : « Vidisti quomodo 
punctum est cor Achab? » Sed in lis omnibut: 
de illis dicam, qui nec audiunt auribus hze 
corde recipiunt? Qu: in illis compunctionis 
qua conversionis suspicio ; η emendation 
spectatio (72)? Si enim euam de his qui at 
dubitamus, quid speramus de his qui omnin 


lissima, possit exponere, iste minuto incenso ma- D audiunt? Sed utamur verbis Domini 53. et dica 


num suam replere dicitur. Quis ergo nostrum ita 
promptus est et paratus, ut ingressuro pontiflci (69) 
in Sancta. sanctorum, incensum compositionis offe- 
rat minutum? Necesse est enim nos singulos aliquid 
offerre tabernaculo Dei, aliquid etiam pontificalibus 
indumentis, aliquid vero quod per pontificis manus 
ad ipsum Deum per odorem suavitatis asceudat. 


11 | Cor. ν. 6, Ἱ. 
xvi, 142. 


Ἶν Levit, xvi, 19. 


(s Codex Sangerm., « purgabimur. » 
(68) Libb. editi, « ut eo placetur Deus. » Sed 
niss. ul in nostro textu. 

(69) Codex Sangerm., « pontifici. » Libb. editi, 
« pontifice, » 


ο πο. 


5 Dan. vn, 10. 
9 Psal. cxp, 2. * E Cor. 1x, 9. 53Η1 Heg. χτι 99, 85 Matth. xi. 


Qui habent aures audiendi audiant, et qui at 
sciant scriptum esse, quia cum conversus ing: 
ris, tunc salvus eris, et scies ubi fueris. Et, ai 
ris tu peccata tua prior, ego exaudiam te fan 
populum sanctum. Audisti quomodo etiam si p 
tor fuisti, tantum si conversus es, et destii 
peccato, jam sanctus appellaris? Nihil ergo d 
"51.3. νι. 79] 


" Isa. .xvi.24..— 7* asa. r, 44. 


(70) Mss., « obtegitur animal suum et ill 
permanet. ) 

(s Mss., « ab hujuscemodi officiis. » 

72) Mss., « via. » 
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randum est his qui compunguntiur et convertuntur A obtuli ad altare Dei, Si diligam fratres meos , ita 


sd Dominum. Non enim superat bonitatem Dei ma- 
ljtia delictorum. 

9. Sumitergo pontifex batillum plenum carbonibus 
ignis de altari, quod est contra Doininum, et implet 
manum suam de incenso compositionis minuto, οἱ 
infert in interiora velaminis. lutelligamus primo 
quid designet historia, et tunc quid sensus spiritalis 
habeat requiremus. Duplex zxdes est tabernaculi 
testimonii vel templi Dowini. Prima est, in qua 
altare holocaustum est (T5), quod perpetuis ignibus 
excitatur, in qua 246 solis licet assistere sacerdoti- 
bus, et sacrificiorum ritus ac ministeria celebrara, 
et neque Levitis, neque alii cuiquam (74) przterea 
indulgetur accessus. Secunda vero ades interior 
est, solo ab liac discreta velamine. Intra quod ve- 
lamen, arca testamenti et propitiatorium, super 
quod cheruhim duo statuta sunt, et altare in- 
eensi (75) collocatum est. In lianc zedem semel in 
anno primus quicunque erat pontifex, oblatis prius 
hostiis propitiationis, de quibus supra exposuimus, 
ingrediebatur, habens utrauqne manum repletam, 
unam batillo carbonum, et aliam compositionis in- 
censo, ut cum fuisset ingressus, statim supposito in- 
censo carbonibus fumus ascenderet, totamque πάθη 
repleret, ut aspectum sanctorum, quem ingres- 
sus pontificis revelaverat, nubes velare incensi. Si 
libi sacriflciorum mos patuit antiquus, quid hzc 
eliam secundum rationem mysticam contineant, 
2A 3 videamus. Duas audisti ades: unam quasi 
visibilem et patentem sacerdotibus, aliam vero in» 
visibilemn , et inaccessam , excepto solo pontifice, 
ezteri foris sunt. Prima zdes ista puto quod intel- 
ligi possit haec in qua nunc sumus in carne positi 
Ecclesia , iu qua sacerdotes iinistrant ad altare 
holocaustorum, succenso illo igne, de quo dixit Je- 
sus δν: « Ignem veni mittere in terram , el quam 
volo ut accendatur. » Et nolo mireris quod hzc 
Φον solis sacerdotibus pateat. Omnes enim qui- 
cunque unguento sacri chrismatis delibuti suut, $a- 
cerdotes effecti sunt, sicut et Petrus ad omnem 
dicit Ecclesiam ** : « Vos autem genus electum, et 
regale sacerdotium, gens sancta. » Estis ergo genus 
sacerdotale, et ideo acceditis ad sancla, Sed et 
unusquisque nostrum babet in se holocaustum suum, 
εἰ holocausti sui ipse succendit aliare, ut semper 
ardeat. Ego οἱ renuntiem. omnibus qua possideo , 
et tollam crucem meam, et sequar Christum, holo- 
eaustum obtuli ad altare Dei : aut si tradidero cor- 
pus meam ut ardeam habens charitatem , et glo- 
riam martyrii consequar , holocaustum meipsum 


uL animam meam ponam pro fratribus meis, si pro 
justitia, pro veritate usque ad mortem certavero, 
holocaustum obtuli ad altare Dei. Si membra mea 
ab omni concupiscentia carnis mortificavero, sj 
mundus mihi crucifisus sit, et ego mundo, bojo- 
causium obtuli ad altare Dei, et ipse mex hostia sa» 
cerdos efficior. Hoc ergo molo sacerdotium geritur, 
in prima 6, et hostiz offeruntur, el ex hac xde 
sanctificatis indutus vestimentis pontifex profici- 
scitur, et ingreditur in interiora velaminis , sicut 
superius Pauli verba posuimus, dicentis **: « Non 
in manu facta sancta, sed in ipsum caelum penetrae 
vit, inquit, Jesus, et apparet vultui Dei pro nobis. v 
Celi ergo locus, et ipsa Dei sedes, per interioria 
sedis figuram atque imaginem designatur. Sed mi» 
rum contuere ordinem sacramentorum. Ingrediens 
pontifex in Sancta sanctorum, ignem secum de 
hoc altari portat, el incensum in lae zde sus- 
cipit. Sed et vestimenta quibus indutus est, de hoc 
loco sumpsit. Putasne dignabitur Dominus meus 
verus pontifex ei a me suscipere partem aliquam 
incensi compositionis minuti quod secum deferat 
sd Patrem? Putasne inveniet in me aliquid igniculi, 
et holocaustum meum ardens, ut dignetur ex co 
batillum suum implere carbonibus, et in ipsis Deo 
Patri odorem suavitatis offerre? Beatus est cujus 
tam vivos, tamque ignitos holocausti sui carbones 
invenerit, ut eos aptos judicet quos altari superpo- 
nal incensi. Beatus in cujus corde invenerit tam suh- 
ilem, tam minutum tamque spiritalem sensum, et 
ita diversa virtutum suavitate compositum, ut reple- 
re digoetur ex eo manus suas, Deoque Patri suavem 
odorem intelligenti: ejus offerre. At contra infelix 
anima, cujus fldei ignis exstinguitur, et refrigescit 
charitatis calor : ad quam cum venerit coelestis 
pontifex noster, qu:rens ab ea ignitos et ardepteg 
carbones super quos incensum offerat Patri, invee 
nit in ea aridos cineres et frigidas favillas. Tales 
sunt omnes qui subtrahunt se εἰ longe faciunt a 
verbo Dei , ne audientes sermones divinos accen- 
dantur ad fidem, incalescant ad charitatem, igniane 
tur ad misericordiam. Vis tibi ostendam quomodo 
de verbis Spiritus sancti ignis exeat, et accendat 


p corda credentium ?. Audi dicentem David in psalmo 


(76) *' : « Elequium Domini ignivit eum. » Et iterum 
in Evangelio seriptum est, postquam Dominus locu- 
tus est ad Cleopham : « Nonne cor nostrum , iu- 
quit **, erat ardens intra nos, cum aperiret nobis 
Scripturas? » Tu ergo unde ardebis? Unde inve- 
nientur in te carbones iguis, qui nunquam Domiui 


* Luc. xi, 49.. 51 Pet. n, 9. ** Hebr. 1x, 24. *' Psal. cix, 40. *? Luc. xxiv, $1. 


(15) In qua altare holocaustorum, etc. Jam monui 
bhomil. 9 in Exod., num. 5, non fuisse in sancto al- 
tare holocaustorum, ut hic putat Origenes, sed in 
a:rio sacerdotum sub dio, ad quod accessus etiam 
Levitis. . 

(14) Libb. editi, « alicui anquam. » Mss., « alii 
Cuiquain. » 


PaATBOL. Gn. XII, 


(15) Et altare incensi, etc. Vide notas ad num. ὅ 
homil. 9 in Exodum, ubi monui altare incensi non 
fuisse in Sancto sanctorum, sed in sancto. Origeni 
fucum fecit a se male intellectus locus Heb. 1x, 4, 
de quo consulendi interpretes. . 

(16) Mss. « psalino. »Lib. editi « psalmis. » 
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igniris eloquio, nunquam verbis Spiritus sancti in- A rius tabernaculum , et coelorum excelsa conscen- 


flammaris? Audi et ipsum David dicentem *?: 
€ Concaluit cor meum intra me, et in meditatione 
mea exardescit ignis. » Unde tu concalescis ? Unde 
iguis accenditur, qui nunquam in divinis meditaris 
eloquiis: imo quod est infelicius, concalescis in 
speclaculis circi, concalescis iu equorum conten- 
tionibus, in certamine athletarum ? Atqui iste ignis 
non est de altari Domini, sed is est, qui dicitur 
ignis alienus ; et audisti paulo superius, quia qui 
obtulerunt alienum ignem ante Dominum, exstincti 
sunt, Concalescis et cum te repleveril. iracundia , 
et cum te inflammaverit furor, ureris interdum et 
amore carnali, ac turpissimx libidinis jactaris in- 
cendiis. Sed omnis iste ignis alienus est et contra- 


dere, jam non erit liomo, sed secundum verbum 
ipsius erit tanquam angelus Dei. Aut forte etiam 
ille super eum serio complebitur quem ipse Do- 
minus dixit ** : « Ego dixi : Dii estis, et filii Excelsi 
omnes. » Sive ergo spiritalis effectus, unus cum 
Domino spiritus flat; sive per resurrectionis glo- 
riam in angelorum ordinem transeat, recte jam 
non erit homo; sed unusquisque ipse sibi boc pra 
stat, uL vel excedat hominis appellationem, vel intra 
conditionem hnjus vocabuli censeatur. Si enim fa- 
cius homo ab initio servasset illud quod ad eum 
Scriptura dicit **: « Ecce. posui ante oculos tuos 
mortem et vitam, elige tibi vitam; » si hoc fecisset, 
nunquam profecto humanum genus mortalis con- 


rius Deo, quem qui accenderit, sine dubio Nadab D ditio tenuisset, Sed quoniam derelinquens vitam, 


οἱ Al.iud perferet sortem. 

10. Ait ergo eloquium divinum ** : « Et imponet 
incensum super ignem in conspectu Domini, et 
operiet fumus incensi (77) propitiatorium quod est 
super testimonia, et non morietur, et sumet de san- 
guine vituli, et resperget digito suo super propitia- 
torium contra orientem. » Ritus quidem apud ve- 
teres propitiationis pro hominibus, qui fiebat 
ad Deum, qualiter celebraretur edocuit : sed tut qui 
ad Christum venisti, pontifice:n verum, qui sanguine 
suo Deum tibi propitium fecit, et reconciliavit te 
Patri, non. haereas in sanguine carnis; sed disce 
potius sanguinem Verbi, et audi ipsum tibi dicen- 


tem ?', quia « hic s:nguis meus est, qui pro vobis C 


effundetur In remissionem peccatorum. » Ncvit 
2$ qui mysteriis imbutus est (78), et carnem et 
sauguinem Verbi Dei. Non ergo immoremur in his 
qu2 et scientibus nota sunt, et ignorantibus patere 
non possunt. Quod autem contra orientem resper- 
git, non otiose accipias. Ab oriente tibi propitiatio 
venit. Inde est enim vir, cui Oriens nomen est, qui 
mediator Dei et hominum factus est. Invitaris ergo 
per hoc, nt ad orientem semper aspicias, unde tibi 
oritur sol justitia, unde semper tibi lumen nasci- 
tur: ut nunquam in tenebris ambules, ncque dies 
ille novissimus te in tenebris comprehendat : ne 
tibi ignorantiz nox et caligo subrepat, sed ut sem- 
per in scieutix luce verseris," semper habeas diem 


fidei, semper lumen charitatis et pacis obtineas. D 


41. Addit post liec Scriptura ** : « El non. erit, 
iuquit, homo cum ingredietur pontifex intra vela- 
men interius in. tabernaculum testimonii. » Quo- 
modo non erit homo? Ego sic accipio, quod qui 
potuerit sequi Christum, et penetrare cum eo inte- 


9? Ώρα], xxxix, 2. "Levit. xvi, 15. 
** Deut. xxx, 19. ** Genes. in, 19. ?5 Joan. xiv, 6. 
vi, 46, 15. Joan. x1, 25. 


(Ti) Libb. editi post « propitiatorium » addunt, 
« Contra orientem » quo: abest tuin a mss,, tum 4 
contextu Grzco Septuaginta interpretum. 

(78) Νουι qui mysteriis imbutus est, etc. Eucha- 
ristie mysterium non omnibus patebat. ]deo parce 
de eo loquitur. Scio equidem a nonnullis vapulare 
Ruünum quasi plurimorum lecorum interpolator 


*! Matth, axvi, 28. 


mortem secutus est, homo factus est; et non solum 
homo, sed et terra, propter quod et in terram re« 
dire dicitur **. Requiro tamen quz sit ista mors, 
quam dicit ante « oculos tuos posui. » De vita enim 
non dubitatur quod semetipsum indicet Deus, qui 
dicit ** : « Ego sum veritas et vita. » Qu: est ergo 
ista mors vit:e contraria , quam posuit Deus aute 
oculos nostros ? De illo dici puto, de quo Paulus 
dicit *' : « Novissimus inimicus destruetur mors. » 
Iste est ergo inimicus diabolus, qui primo quident 
ante oculos positus, sed novissimus destruetur. Po- 
situs auteur fuerat ante oculos , nou ut sequereinur 
eum, sed ul vitaremus. Unde et arbitror quod ipsa 
per seanima humana, neque mortalis, neque im- 
mortalis dici potest ; sed si contigerit vitam , ex 
participio vitz eril. immortalis ; in vitam enim που 
incidit mors ; si vero avertens sea vita parlici- 
pium traxerit mortis, ipsa se facit esse mortalem. 
Et ideo propheta dicit *? : « Anima quz peccat, ipsa 
morietur ; » quamvis mortem ejus non ad intere 
itum substantix€ sentiamus, sed hoc ipsum quod 
aliena et extorris sita Deo, qui vera vita egt, mors 
οἱ esse credenda est. Nulla ergo participatio fit 
justiti:e eum iniquitate, nulla societas lucis ad tene- 
bras, nulla consonantia Christo cum Belial *?. Si 
elegimus vitam, semper vivemus, mors nobis non 
dominabitur, et complebitur in nobis sermo Do- 
mini, qui dixit ! : « Qui credit in me, etiamsi mo» 
riatur, vivet. » Eligamus ergo vitam, eligamus 
lucem, ut in die honeste ambulemus, ut et nos 
sequentes Jesum intra velamen tabernaculi inte- 
rioris, jam non simus ut homines morteles, sed 
ut angeli immortales, cum novissimum inimicum 
destruxerit morlem ipae Dominus Jesus Christus, 


** Levit. xvi, 17. ?? Psal. rxxxin, 6. 
*' | Cor. xv, 26. ** Ezech. xvin, 4. ** lI Cor. 


fuerit ubi mysteriorum non publicandorum mentio 
lit; sed iniqua isthaec criminatio abunde refellitor 
vel ex celebri hoc Origenis effato sub initium 
lib. 1 contra Celsum, apud Christianos, ut et apud 
philosophos et gentiles quzedam esse κρύφια ph 
εἰς τοὺς πολλοὺς φθάνοντα, οἱ ἐσωτέριχα. 


IN LEVITICUM ΠΟΜΠΗ ΙΑ X. 


526 


qui est via, el veritas, el vita : cui gloria et impe- A dispensatio procuravit, ut eL civitas ipsa, et tem- 


rium in secula seculorum, Amen. 


ΠΟΜΗΙΑ X. 
De jejunio quod in die propitiationis fit, et de hirco 
qui in eremum dimittitur *. 

1. Nos quidem, qui de Ecclesia sumus, merito 
Moysen recipimus, et scripla ejus legimus, sen- 
tientes de eo, quod propheta et Deo sibi revelante, 
ju symbolis, et figuris, ac formis allegoricis con- 
scripserit futura mysteria, quz in tempore suo 
docemus impleta. Qui vero ejusmodi in eo non 
recipit sensum, sive Judzorum quis, sive eiiam 
nostrorum est, is ne prophetam quidem eum fuisse 
docere potest : quomodo enim prophetam probabit, 
cujus litteras asserat esse communes, futuri nullius 
conscias, nec occulti aliquid mysterii continentes ? 
Hunc itaque qui ita sentit, legentem hzc arguit 
sermo divinus, el dicit * : « Pultasne intelligis 
qui legis ?» Est ergo lex, et omnia qua in lege 
sunt, secundum Apostoli sententiam * usque ad 
tempus correctionis imposita, et sicut hi quibus 
artificium est signa ex :re facere, et statuas fundere, 
anilequam verum opus zris producant, aut argenti, 
vel auri, figmentum prius luti ad similitudinem 
futurz imaginis formant (79) : quod figmentum 
necessarium quidein est, sed usquequo opus quod 
principale est, expleatur : cum autem fuerit effectum 
opus illud propter quod figmentum luti fuerat for- 
matum, usus ejus ulira non quzritur : tale aliquid 
intellige etiam in his, qux in typo et figura futu- 
rorum in lege et prophetis, vel scripta, vel gesta 
sunt, Venit enim ipse artifex et auctor omnium, et 
legem qua umbram habebat futurorum bonorum *, 
transtulit ad ipsam imaginem rerum, Sed ne forte 
difficile tibi probari posse qu:ze dicimus videantur, 
recognosce per singula. Erat prius Jerusalem urbs 
illa magna regalis, ubi templum famosissimum 
2$ Deo fuerat exstructum. Posteaquam vero ve- 
nit ille, qui erat verum templum Dei, et dicebat 
de templo corporis sui : « Solvite tesnplum hoc * , » 
el quia ccelestis Jerusalem copit aperire myste- 
ria : deleta est illa terrena, ubi celestis apparuit : 
in templo illo non remansit lapis super lapidem, 
ex quo verum templum Dei facta . est caro Christi. 


Erat prius pontifex sanguine taurorum οἱ hirco- D dicentis '! : 


rum purificans populum : sed ex quo venit verus 
pontifex, qui sanguine suo sanctificarel credentes, 
nusquam es! ille pontifex prior, nec ullus ei reli- 
etus est locus. Altare fuit prius, et sacrificia cele- 
brabantur : sed ut. venit verus Agnus qui seipsum 
hostiam obtulit Deo, cuncta illa velut pro tempore 
posita cessaverunt. Non tibi ergo videtur quod se- 
cundum figuram quam supra posuimus, veluti for- 
ma fuerint quxdam c luto fict», per quas veritatis 
exprimcerentur imagines? Propterea denique divina 


* [evit. xvi..é[ * Act. vii, 50. * Heb. ιχ. * Που. 
* Prov. in... !? Μαι. xxvii, 17. | Luc. xxu, 21. 


(79) Libb. editi. « formant: non quod (igmentum 
necessarium sit, sed usquequo, » etc. Sed. mss. ut 


B 


x, |. 


plum, et omnia illa pariter subverterentur : ne qui 
forte adhuc parvulus et lactens in fide οἱ videret 
illa constare, dum sacrificiorum ritum, dum mini- 
steriorum ordinem attonitus stuperet, ipso diver. 
sarum formarum raperetur intuitu. Sed providens 
Deus infirinitati nostrae, et volens multiplicari Ec- 
clesiam suam , omnia illa subverti fecit et penitus 
auferri, ut sine ulla cunctatione illls cessantibus haee 
vera esse, pro quibus in illis typus pracesserat, 
crederemus, 

2. Unde et nunc dicenda nobis sunt aliqua etiam 
ad eos, qui putant pro mandato legis sibi quoque 
Jud:eorum jejunium jejunandum, et primo omnium 
sermonibus utar Pauli dicentis : quia si. quis vult 
unum aliquid custodire de observationibus legis, 
« obnoxius est universz legis faciendz *. » Qui 
ergo observat ista jejunia, ascendat et ter in anno 
in Jerusalem, ut appareat ante templum Domini, 
uL offerat se sacerdoti ; requirat altare quod in pul- 
verem versum est, offerat hostias nullo astante 
pontifice. Scriptum est enim *, ut duos hircos Je- 
junans populus offerat sacrificium, super quos sor- 
tes mitti debeant, ut unus ex his flat Domini sors, 
el hostia Domino offeratur; alterius vero sors list, 
ut dimittatur in eremum vivus , qui et habeat In 
se peccata populi. IH»c tibi omnia consequenter 
explenda sunt, qul vis secundum preceptum legis 
olservare jejunium : de quibus a nobis quidem , 
prout potuimus, superiori disputatione dissertum 


C esl. Tamen quoniam dives cst sermo Dei, et se- 


eundum sententiam Salomonis * non simpliciter, 
sed et dupliciter et tripliciter describendus in corde 
est, tentemus etiam nunc addere aliqua ad e», quae 
dudum pro viribus dicta sunt, ut ostendamus quo- 
modo in typo futurorum etiam hic unus hircus Do- 
mino oblatus est hostia, et alius vivus dimissus. 
Audi in Evangeliis Pilatum dicentem ad sacerdotes 
et populum Judaoruin 19: « Quem vultis de duobus 
dimittam vobis, Jesum qui dicitur Cl.ristus, an 
Barabbam? » Tunc clamavit omnis populus, ut Ba- 
rabbam dimitteret, Jesum vero morti traderet. 
Ecce habes hircum qui. dimissus est vivus in ere- 
imum, peccata secum populi ferens, clamantis et 
: « Crucifige, crucifige. » Isto. est ergo 
hircus vivus dimissus in eremuin : et ille est hir- 
cus, qui Domino oblatus est hostia ad repropitianda 
peccata, et veram propiliationem in se credentibus 
populis fecit. Quod si et hoc requiras, quis sit qui 
hunc hireum perduxit (80) in eremum, ut probetur 
in eo etiam quod lotus sit et mundus effectus , 
potest Pilatus ipse accipi homo paratus. Judex 
quippe gentis ipsius eral, qui eum per sententiam 
suam emisit in eremum. Audi autem quomodo lo- 
tus sit el mundus effectus. Cum ad populum dice- 
* Joan. n, 19. 7? Gal.v, 5. *Levit. xvi, 5. 


in nostro textu. u 
(80) Mss., « perduxit. » Libb. editi, « produxit. » 
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ret '* : 
Christus ? » et acclaimnasset omnis populus, dicens 13: 
« Si huuc dimittis, non es amicus Cxsaris ; » tunc 
poposcit , inquit, Pilatus, aquam, et lavit manus 
suas coram populo, dicens!* : « Mundus ego sum a 
sanguine ejus, vos videritis, » Sie ergo videbitur 
lotis manibus suis mundus effectus. Nostra igitur, 
id est. qui non umbrz et exemplari servimus, sed 
veritati, hxc est. propitiationis dies, in qua data 
est nobis remissio peccatorum , cum pascha no- 
sirum immolatus est Christus !*. Quomodo crgo co- 
gnita veritate convertimur iterum ad infirma et 
egena elementa hujus mundi, quibus rursus a ca- 
pite servire vultis, dies observantes, et menses, et 
tempora, et annos ? Audi quomodo ctiam propheta 
hujusmodi jejunium respuit , et dicit !* : « Non hoc 
jejunium elegi, dicit Dominus , neque dien ut hu- 
miliet homo auimam suam.» Tu si vis jejunare 
secundum Christum et humiliare animam tuam, 
omne tibi tempus aptum est (81) totius. anni ; imo 
totius vite tuz dies habeto ad liumiliandam aui- 
mam tuam, si tamen didicisti a Domino Salvatore 
nostro, quia mitis est et humilis corde 17. Quando 
ergo non est tibi bumiliatienis dies, qui Christum 
sequeris, qni est humilis corde, et humilitatis ma- 
gister? Tu itaque si vis jejunare, jejuna secundum 
preceptum Evangelii, et observa in jejuniis evan- 
gelicas leges, in quibus hoc modo Salvator de je- 
juniis mandat ** : « Tu autem si fjejunas, unge ca- 


put tuum, et faciem tuam lava. » Quod si requiris C 


quomodo laves faciem tuam , Paulus apostolus do- 
cet !* quemadmodum « revelata facie gloriam Do- 
mini contempleris, ad eamdem imaginem formatus 
3 gloria in gloriam, tanquam a Domiui spiritu. » 
Unge etiam caput tuum, sed observa ne oleo pec- 
cati : 9/46 « Oleuni enim peccatoris non impinguet 
caput tuum ** (82). » Sed unge caput oleo exsulta- 
tienis, oleo letitiz, oleo misericordix , ita ul se- 
cundum mandatum sapientiz , misericordia et fides 
non deserant te. Propterea enim et Apostolus , vo- 
lens abstrahere nos ab his visibilibus et terrenis , 
et erigere animos sensusque nostros ad coelestia , 
clamat et dicit *! : « Si resurrexistis cum Christo, 
quas sursum sunt quarite, non qui super terram.» 
Nonne aperte tibi dicit : Noli quzrere in terris Je- 
rusalem, nec observantias legis, nec jejunium Ju- 
dieorum, sed jejunium Christi ? Jejunans enim debes 


!5 Marc. xv,9. | Joan. xix, 12. 
99. !* Mattb. v1, 47. ** ll Cor. im, 18, 
Cor. v, 17. 


81) Codex Sangerm., « apertum est. » 
82) Mss.,« caput tuum. »Libb. editi, «eaput meum.» 
(83) Habemus quartam ei sextam septimana dies 
quibus solemniter jejunamus. Antiquissimum esl 
utriusque diei jejunium , quippe quod perinde ac 
uadragesimale przcipitur canone apostol. 61, 
Consiitut. apostol. lib. v, cap. 15 et 21, et a pseu- 
do-Ignatio epistol. a4 Philipp. cap. 15. De hoc je- 
junio mentionem facit non uno in loco Tertullianus, 
et stationes illis ipsis diebus obiri consuevisse si- 
guificat : ut in lib. De jejuniis contra. Psychicos : 
«Cur stationibus quartaimet sextam sabbati dicanius, 


ORIGENIS 
« Vultis dimittam vobis Jesum, qui dicitur A adire pontificem tuum Christum, qui utique non in 


!* Matth. xxvii, 94. 
** Psal. οχι, 5. 
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terris requirendus est, sed in coelis, et per ipsum 
debes offerre hostiam Deo. Vis tibi adhuc ostendam 
quale te oportet jejunare jejunium ? Jejuna ab 
omni peccato, nullum cibum sumas malitiz, nullas 
capias epulas voluptatis, nullo vino luxuriz con- 
calescas. Jejuna 4 malis actibus, abstine a malis 
sermonibus, contine te a cogitationibus pessimis. 
Noli contingere panes furtivos perversz doctrinae. 
Non coneupiscas fallaces philosophi» cibos, qui 
te a veritate seducant. Tale jejunium Deo placet. 
Abstinere vero a cibis, quos Deus creavit , ad per- 
cipiendum cum gratiarum actione fidelibus, et hoe 
facere cum his qui Christum crucifixerunt, acce- 
ptum esse non potest Deo. Indignati sunt sliquando 
et Pharisei Domino, cur non jejunarent discipuli 
ejus. Quibus ille respondit, quia non possunt filii 
sponsi jejunare quandiu cum ipsis est sponsus **. 
llli ergo jejunent quí perdiderunt sponsum, nos 
liabentes nobiscum sponsum jejunare non possumus, 
Nec hoc tamen ideo dicimus, ut abstinentiz Chri- 
stianz frena laxemus. Habemus enim quadragesi- 
πι dies'jejuniis consecratos. Habemus quartam 
et sextam septimang dies, quibus solemniter jeju- 
namus (85). Est certe libertas Christiano per omne 
tempus jejunandi, non observantiz superstitione, 
sed virtute continentis. Nam quomodo apud eos 
castas iucorrupta servatur, nisi arctioribus conti- 
nentiz fulta subsidiis? Quomodo Scripiuris ope- 
ram dabunt? Quomodo scienti et sapientie stu- 
debunt ? Nonne per continentiam ventris et gutto- 
ris? Quomodo quis seipsum castrat propter regnum 
celorum, nisi ciborum affluentíam resecet , nisi 
abstinentia utatur ministra ? II:»c ergo Christianis 
jJejunandi oratio est. Sed est et alia adhuc religiosa, 
cujus laus quorumdam apostolorum litteris przdi- 
catur. Invenimusenim in quodam libello (85*) ab apo- 
&iolis dictum : « Beatus est qui etiam jejunat pro eo 
ut alat pauperem.» Hujus jejunium valde acceptum 
est apud Deum, et revera digne satis. Imitatur 
enim illum, qui animam suam posuit pro fratribus 
suis. Quid ergo veteribus pannis nova indumenta 
iniscemus? Quid in utres veteres mittimus vinum 
novum? « Vetera tremsierunt, ecce facta sunt oiu- 
nia nova *, » per Christum ,Dominum nostrum, 
cui est gloria et imperium in sxcula ssculorum. 
Amen. 


15 | Cor. v, 7. 


10 sa. Lvut, 5. !? Matth. xj, 
*! Coloss. 11, 1. α 


*! Matth, 1x, 1ο. Ἡ 


et jejuniis parascevem ? » Et cap. 2: « Sic et apo- 
$tolos observasse, nullum aliud imponentes jugum 
certorum, et in. commune omnibus obeuudorum 
jejuniorum : proinde nec stationum, quz et ipsz suos 

uidem dies habeant, quarta feriz et sexte.» Ejus- 
em jejunii mentio est apud Epiphanium hzres. 
Lxxv, num. 6, el in Expositione fidei catholice, num. 
$2; iem apud alios passim veteres tam Graecos 
quam Latinos. 

(85*) Apocryplio. 

(84) Codex Sangertn., « Domini, » Et paulo post, 
« quidve designet in Scripturis.» ) 
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HOMILIA XI. 
De eo quod scriptum est : « Sancti estote, quia et 
ego sanctus sum Dominus Deus vester. » 

1. Nuper in auribus Ecclesi:z recitatus est sermo 
Dei (84), dicens ** : « Estote sancti quia et ego 
sanctus sum Dominus Deus vester. » Nomen hoc 
« sanctus, » quid sibi velit, quidve signiflcet in 
Scripturis divinis, diligentius requirendum est, ut 
cum vim verbi didicerimus, etiam opus ejus possi» 
mus implere. Congregemus ergo de Scripturis di- 
vinis, super quibus sanctum dici invenimus, et de- 
prehendemus (85) non solum homines, sed etiam 
mula animalía sancta appellata, invenimus et vasa 
ministerii sancta vocitata, et vestimenta sancta dici, 
et loca nihilominus, qu» in urbibus vel suburbibus 
posita sunt, et sacerdotibus deputala : ex inutis 
quidem animalibus primogeuita boum, vel pecorum 
sanctiflcari per legem Domino jubentur, οἱ dicitur : 
Ne facias in eis opus ul'um quia Domino φαποιίθ- 
cata sunt, Super vasis vero, cum in tabernaculo 
tesilinonii vasa ministerii, thuribula, vel phiale, 
vel eztera hujusmodi vasa, sancta appellantur. 
Super vestimentis, etiam stola pontificis Aaron et 
tunica linea , et cztera hujusmodi vestimenta, 
sancta dicuntur. Si ergo intueamur quo sensu Ίο 
omnia sancta vocata sunt, advertemus quomodo 
etiam nos dare operam debeamus , ut sancti esse 
possimus. Natus est mihi primogenitus bos, non 
mihi licet oceupare eum ad opus cominune : 


est enim Domino consecratus, et ideo dicitur (: 


sanctus, lutelligimus ergo ex hoc muto anima- 
li, quomodo lex quod sanctum vult esse, nulli 
olii id deservire jubet, nisi Domiuo soli. lte- 
yum pateras vel phialas quas dicit sanctas, il!ze 
sunt quie nunquam jubentur exire de templo, 9477 
sed essc semper in sanctis, nec ullis penitus huma - 
vis usibus ministrare. Similiter el vestimenta quz 
sancta norminantur, non jubentur intra domum usui 
deservire pontificis, sed in templo esse, et inde om- 
nino nunquam efferri, sed ad lioc tantum consecrata 
esse , uL eis Deo miuistrans pontifex induatur, et 
sint semper in templo, ad c:eteros vero usus com- 
munes, ulatur communibus indumentis. Similiter et 
pateris, ac phialis his quae sanctze appellantur, ad 
humanos et communes usus uti non licet, sed tan- 
tum ad divina ministeria. Quod si intellexisti quo- 
modo vel animal, vel vas, vel vestimentum sanctum 
appellatur, eonsequenter intellige quod his obser- 
vationibus et legibus etiam homo sanctus appelle- 
tur. Si quis enim seipsum devoverit Deo : si quis 
nullis se negotiis sscularibus implicaverit, ut οἱ 
placeat cui se probavit, si quis separatus est et se- 
gregatus a reliquis hominibus carnaliter viventibus, 


** Levit. xx, 26. ** δα. Lut, 11. 


(85) Mss. , « deprehendemus. » Libb. editi, « de- 
prehendimus. » 
(86) Codex Sangerm., « cui lex divina recita- 
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A et mundanis negotiis obligatis, non quarens ea 


** | Joan. i1, 16. 
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qua snper terram, sed qux in coelis sunt ; iste me- 
rito sanctus appellatur. Donec enim permistus est 
turbis, et ipn multitudine fluctuantium volutatur, 
nec vacat soli Deo, neque segregatus a vulgo est, 
non potest esse sanctus. Nam de eis quid dicemus, 
qui cum gentilium turbis ad spectacula maturant, 
et conspectus suos atque auditus impudicis et ver- 
bis et actibus foedant ? Non est nostrum pronuntiare 
de talibus. Ipsi enim sentire, el videre possunt 
quam sibi delegerint partem. Tu ergo qui hzec audis, 
cui lex divina recitatur (86), quem ipsius etiam Dei 
sermo convenil dicens : « Sancti estote, quia et 
ego sanctus sum Dominus Deus vester ; » sapienter 
iutellige quz dicuntur, ut sis beatus cum feceris ea. 


B loc est enim quod dicitur tibi : Separa te ab omni 


non solum homine, sed et fratre inquiete ambu- 
lante, et non secundum traditiones apo»tclicas, 
« Separamini etenim qui portatis , inquit ? , vasa 
Domini, et exite de medio eorum, » dicit Dominus. 
Separa te a terrenis actibus, separa te a concupi- 
scentia mundi : « Omne enim quod in mundo est, 
secundum apostolum **, concupiscentia carnis est, 
et concupiscentia oculorum , qux non est a Deo. » 
Cum ergo separaveris te ab his omnibus , devove 
te Deo tanquam primogenitum vitulum, nou opere- 
tur per te peccatum, nec jugum tibi imponat mali- 
tia ; sed esto semotus, et segregatus, usibus tan- 
tum sacerdotalibus , lauquam primogenitum animal 
mancipatus, Segrega te et secerne (87), tanquam 
phialz sancte, et sancta thuribula, solius templi 
usibus et Dei ministerio vacans. Separa tic, el 96- 
move ab omni pollutione peccati , et esto semotus 
el segregatus intra templum Dei, tanquam sancta 
indumenta pontificis. In templo namque Dei est se- 
gregatus et separalus ille qui in lege Dei meditatur 
die ac nocte , et qui in mandatis ejus cupit nimis. 
« Sancti ergo estote, dicit Dominus, quia et ego 
sanctus sum. » Quid est, « quia et ego sanctus 
sum ? » Sicut ego, inquit, segregatus sum, et longo 
separatus ab omnibus qua adorantur, vel coluntur, 
sive in lerra sive in coelo : sicut ego excedo omnem 
creaturam, atque ab universis quae a me facta sunt, 
segregor; ila et vos segregati estote ab omnibus, 


D qui non sunt sancti, nec Deo dicati, Segregari au- 


tem dieimus non locis sed actibus, nec regionibus, 
sed conversationibus. Denique et ipse sermo in 
Grxca lingua, quod dicitur ἅχιος, quasi extra ter- 
ram esse sighificat. Quicunque enim se consecrave- 
rit Deo, merito extra terram, exira mundum vide- 
bitur : potest enim et ipse dicere : Super terram 
anbulantes , conversationem in. casis liabemus **. 
Salomon quoque in Proverbiis dicit. ** ; « La- 


"' Philip. 111, 20. . ** Prov. xx, 25. 


tur. » Tres alii mss. , « cui hxc divina recitan- 
tur. » Libb. editi, «cumlex. divina recitatur, » 
(87) Mss , « scgregare et secernere. » 


ORIGENIS 
j est viro forti cito aliquid de sui» sancti- A ret poena non fuerat ascriptum. Nunc-ergo esdem 


*, » Postea enim quam voverít , evenit pani- 
Et hoc est utique quod dicit : Ne quis forte 
fructus ex area , aut vinum ex torcula: ibus 
igit, et dixerit: Volo tantum offerre Ecclesix, vel 
ΙδυΠΙ pauperum aut peregrinorum tantum pr:ze- 
e:s8| postea ex his qua vovet aliquid ad usus 
yprios praesumat, jam non de suis fructibus prz 
mpsit, sed sancta Dei violavit. Et ideo laqueus 
rlis est sanctificare aliquid, hoc est vovere Deo, 
| postmodum poenitentia ductum ad usus proprios 
4 qua consecraverat revocare. Sed et 8i nos ipsos 
*onsecramus et. offerimus Deo, aut etiam si alios 
rovemus, observemus hunc laqueum, ne forte post- 
eaquam nos Deo voverimus, iterum humanis usi- 
bus vel actibus subjugemur. Vovet autem se unus- 
quisque, verbi gratia , sicut Nazarai faciebant tri- 
bus, aut quatuor , aut quot placuisset annis templo 
se consecrantes Dei, ut ibi semper vacarent obser- 
vantes illa qux de Nazarais scripta sunt: ut co- 
imam capitis nutrirent, nec ascenderet ferrum super 
caput eorum toto voti sui tempore (88), ut vinum 
non contingerent, neque aliquid ex vite, el caetera 
quicunque complexa fuisset voti professio. Sed et 
απ quis ita vovet Deo, sicul Anna fecit Samue- 
lem : onte enim quam nasceretur , obtulit eum di- 
cens *? : « Et dabo cum Domino datum omnibus 
diebus vite sux. » Ex quibus omnibus clarum est, 
quomodo unusquisque nostrum, qui vult esse san- 
cuts, consecrari debeat Deo, et nullis przterea ne- 
gotiis vel actibus qui ad Deum minime pertinent 
occupari. 

3. Post hxc scriptum est : « Servate , inquit 34 
przcepta mea et facite ea , cgo Dominus ; » et iis 
addit : « Homo, hoino si maledixerit patrem 948 
aut matrem suam, moriatur ; » et post multa quz 
precepit, quibus eliam poenas prxevaricationis ascri- 
psit, addit in clausula *! : « Et servate omnia prz- 
cepta mea, et justificationes meas, et judicia mea. » 
Unde et consequens tihi videtur requirere quid in 
his singulis indicetur. Equidem secundum quod oh- 
servare potui, praeceptum est, sive mandatum illud 
quod , verbi gratia, in Decalogo dicitur ** : « Non 
occides, non adulterabis ; » hoc enim solum prz- 
cipilur, et non ascribitur poena commissi, Nunc 
autem iterantur quidem ea:!em, additia his ponis : 
dicitur enim ?* : « lfomo, liomo quicunque adultera- 
vorit uxorem viri, et uxorem proximi sui, morte 
nioriatur is qui adulterat , et qux adulteratur. Et 
si quis dormierit cum uxore patris sui, turpitudi- 
nem patris sui detexit, morte moriantur anibo, rei 
enim sunt. » De his autem in prioribus jam data 
fuerant pr:cepta, sed non observautem qua mane- 


11 Βερ. 1, 11. "^ Levit. xx, 8,9. 
Lxxxu, 6. ?* Levit. xx, 12. ** Levit. xvitt, 15. 


(88) Mss. Cadomensis , Gemeticensis , οἱ Bec- 
censis, « toto vilie sue lempore. » Infra lb^. 


*! ibid. 22. 
3! fTebr. x, 28, 29. 


repetuntur , et uniuscujusque paeena peccati decer- 
nitur: et ideo hc recte justificationes et judicia 
appellantur, quibus quod justum est recipere judi- 
catur ille qui peccat. Sed intuere ordinem divinse 
sapientiz,, non continuo poenas cum primis statuit 
przceptis. Vult enim ut non metu paen:e, sed amore 
pietatis, patris przecepta custodias ; sed si contem- 
pseris, non tam homini jam, quam contemptori man- 
datur poma, Primo ergo benignitate provocaris ut 
filius ** : « Ego enim dixi : Dii estis, et (lii Excelsi 
omnes. » Quod si filius esse obediens non vis, con- 
temptor plecteris ut servus. Post hec dicit *9 : 
« Et si quis dormierit cum nuru sua, morte mo- 
riantur ambo, impietatem fecerunt, rei sunt, » Et 


D has leges vel hzec praecepta absque poenis superius 


dederat : dixerat enim ** : « Turpitudinem nurus 
tue non revelabis, quoniam uxor filii tui est, non 
revelabis turpitudinem ejus, » et omnia quz suhse- 
quuntur. Et hunc locum simili modo ibi absque sup- 
pliciis, hic vero cum diversis suppliciorum generi- 
bus ascripsit. Quo in loco recordor sermonis illius, 
quem beatus apostolus Paulus ad Ilebrzos scribens 
ait *! : « Irritam quis faciens legem Moysi, sine ulla 
miseratione duobus aut tribus testibus moritur z 
quanto majoribus suppliciis dignus putabitur, qui 
Filium Dei conculcaverit, et sanguinein testament 
pollutum duxerit, in quo sanctificatus esL, et spiri- 
tuj gratie. contumeliam fecerit ? » Sed quam ob 
causam mentionem fecerim scripture hujus, au- 
sculta. Secundum legem adulter et adultera morte 
moriebantur, nec poterant dicere poenitentiam pe- 
timus, et veniam deprecamur. Non erat lacrymis 
locus, nec emendationi ulla concedebatur facultas, 
sed omuimode puniri necesse crat, qui incurrisset 
in legem. Hoc autem servabatur et in singulis qui- 
busque criminibus quibus erat peeua mortis ascri- 
pta. Apud Cliristianos vero si adulterium fuerit ad- 
missum, non est przceptum ut adulter vel adultera 
corporali interitu puniantur : nec potestas data est 
episcopo Ecclesix adullerum pr:esenti morte dam- 
nare, sicut tune secundum legem ficbat a. presby- 
teris populi. Quid igitur ?* dicemus quod lex Moysi 
crudelis sit, qua: jubet puniri a.lulterum, vel adul- 
teram ; et Evangelium Christi per indulgentiam 
resolvit auditores iu deterius ? Non ita est. Pro- 
pterea enim sermonem Pauli protulimus in supe- 
rioribus dicentis : « Quanto magis deterioribus 
suppliciis dignus est qui Filium Dei conculcave- 
rit?» etc. Audi ergo quomodo neque tz4c crude 
lis fuerit lex , neque nunc dissolutum videatur 
Evangelium propter veni: largitatem, sed in utro- 
que Dei benignitas diversa dispensatione teneatur: 


55 Exod. xx, 15, 1i. ?* Levit. xx, 10. 


δν Pral 


editi, « quzcunque, donec completa fuisset voti 
professio, » sed 1199. omues ul in nostro textu. 
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hoe quod secundum legem, verbi causa adulter vel A dicem justum poen: moteratio, non solum pro qua- 


adultera presenti morle puniebataur , propter loc 
ipsum quod peccati sui pertulit poenain, et com- 
missi sceleris exsolvit digna supplicia. Quid erit 
Jost hsc, quod animabus eorum ultionis immineat, 
si nihil aliud deliquerunt ? si aliud peccatum non 
est quod condemnet eos, sed hoc solum commise- 
Funt, et tunc tantum cum puniti sunt, et legis pro 
hoc supplicium pertulerunt? Non vindicabit Domi- 
nus bis in idipsum, receperunt enim peccatum 
suum, et consumpta est criminis poena. Et ideo in- 
venitur hoc genus przcepti non erudele, sicut li»- 
retici asserunt accusantes legem Dei , et negantes 
in ea humanitatis aliquid contineri : sed plenum 
misericordia, idcirco quod per hoc purgaretur ex 
peccatis populus magis, quam condemnaretur. Nunc 
vero non infertur poena corpori , nec purgatio pec- 
eati per corporale supplicium constat, sed per po- 
hitentiam ; quam utrum quis digne gerat, ita ut me- 
reri pro ea veniam possit, videto. Multi sunt enim, 
qui nec ad hoc inclinantur, nec poenitentix refu- 
gium quxrunt ; sed cum cecideriut, surgere ultra 
nolunt, delectantur in eo luto quo hzserint volu- 
tari. Nos tamen non obliviscimur pracepii illius, 
quo dicitur 55: « Qua mensura mensi fueritis, ea- 
dem remetietlur vobis. » Dicimus enim et ad Deum, 
quoniam dediati « nobis panem lacrymarum, et po- 
tasti nos in lacrymis in mensura?» Sunt ergo 
ista peccata, qua dicuntur ad mortem : unde et 
consequens est, ut quoties commiserit quis tale 
peccatum, toties moriatur. Multas enim esse pec- 
cali mortes significat etiam apostolus Paulus, cum 
dicit * : « Qui de tantis mortibus eripuit nos, et 
eripit, in quo speramus quia et adhuc eripiet. » 
Quas ergo hic mortes plures commemorat, nisi 
peccatorum ? Si enim ο non diceret de morti- 
bus peccatorum, videbatur Paulus secundum sen- 
tenüam suam immortalis esse mansurus ab hac 
communi morte, qui dicit, quia « de tantis mortibus 
eripuit nos , et eripit, in quo speramus quia et 
adhuc eripiet. » Si enim eripuit, et eripiet, nun- 
juam erit quando moriatur quem Dominus 
QAO9 semper eripiet. Et ideo secundum ea quz 
discussimus, videudum est ne forte aliquando (89) 
etiam gravius sit nobis, qui pro peccato communi 
hac morte minime punimur, quam illis quos legis 
sententia corporaliter condemnabat : quia nobis 
ultio reponitur in futurum, illos absolvebant com- 
missi sui persoluta supplicia, Quod et si aliquis 
est qui forte proventus est in liujusceimodi pec- 
catis, admonitus nunc verbo Dei, ad auxilium con- 
fugiat penitentiz : ut si semel admisit, secundo 
non faciat, aut si el secundo, aut etiam tertio prz- 
ventus est, ultra nou addat. Est enim apud ju- 


3* Matth. vii, 2. 


55 Psal, xxix, 6. 
96. d Isa. Wu, 9. 


* [lebr. xu, 9. 


89) Codex Sangerm., « aliquanto. » 


ο |I Cor. 1, 10. 
** Gen. xiv. 


litate, verum etiain pro quantitate. 

9. luter caetera ergo peccala qua morte puniun- 
tur, refert divina lex *! quod et « qui maledixerit 
patri aut matri, morte moriatur. » Nomen patris 
grande mysterium est, et nomen matris arcana 
reverentia est. Paler tibi secundum spiritum Deua 
est : mater Jerusalem coelestis est. Propheticis hzc 
εἰ apostolicis testimoniis disce. llic ipse Moyses 
scribit in cantico * : « Nonne hic ipse paler tuus 
acquisivit te?» Apostolus vero dicit de Jerusalem 
cadesti **, quia « libera est, qua est, inquit, mater 
omnium nostrum.» Primo ergo tibi pater Deus est, 
qui genuit spiritum tuum, qui et dicit **: « Filios 
genui et exaltavi.» Sed et Paulus apostolus dicit ** : 


B ( Obtemperemus patri spirituum, et vivemus. » Se- 


cundo tibi pater est carnis pater eujus ministerio 
in carne natus es, atque in hunc mundum venisti, 
qui te portavit in lumbis : sicut dicitur ** de Levi, 
quia in lumbis erat adhuc Abrahae, quando oc- 
currit ei Melchisedech, « regresso a caede regum, 
et benedixit eum ",» οἱ decimas. accepit ab eo. 
Quia igitur tam sacratum nomen est patris, et tam 
veucrabile, ideiico qui maledixerit patri aut matri, 
morte morietur. Similia etiam de matre existi- 
manda sunt, cujus labore, cujus cura, cujus wiai- 
sterio, et natus, el nuiritus es. Et ideo oportet te 
secundum Apostolum parem gratiam referre pa- 
rentibus. Si enim dehonoraveris patrem carnalem, 
hujus contumelia ad patrem spirituum (90) redit ; 
et si injuriam feceris matri carnali, ad illam ma- 
wem Jerusalem coelestem redundat injuria. Sic et 
servus οἱ domino irreverens sit, per hunc corpo- 
ralem dominum, in Dominum majestatis contume- 
liam jactat. Ille enim huie carnali domino suum 
nomen imposuit. Et ideo nullo genere adversum 
patrem aut matrem, ne verbo quidem, habendum 
certamen est, 3ut movenda contradictio. Pater est, 
mater est, ut ipsis videtur, agant, faciant, dicaut : 
ipsi noverint. Quantumcunque detulerimus obsc- 
quii, nondum, reddimus vicem grati, qua geniti 
suinus, qua portati, qua hausimus lucem, qua uu- 
triti sumus, fortassis et eruditi, et honestis ar- 
tibus instituti. Et ipsis fortasse auctoribus agno- 


p vimus Deum, et ad Ecclesiam Dei venimus, et ser- 


monem divinz legis audivimus. Propter haec ergo 
omnia, quicunque maledixerit patri, aut matri , 
morte morietur. Quod si hzc de corporalibus pa- 
rentibus decernuntur, quid illi facient, qui Deut 
Patrem maledicis *0cibus lacessunt? qui eum ne- 
gant couditorem esse mundi : aut. qui celestem 
Jerusalem qui eal mater omnium nostrum, indi- 
guis seusibus intelligentes dicta prophetica, ad 
conditionem terrenz alicujus urbis adducunt? Bo- 


Μ. Levit. xx, 9. ** Deut. xxxi, 0. * Gal. iv, 


ουν. vit, 1. 


90) Codex Sangerm., « spirituum. ». Tres. alii mss., « spiritualem. » Libb. editi, « spiritus. » 
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hum ergo est observare, nequando aut carnalem A uxorem virginem de genefe suo accipiet. Viduam 


patrem, aut celestem minus digna lionorificentia 
ieneremur similiter etl matrem; observare etiam 
6mne maridatum, quod nobis pudicitiam, castita- 
temque commendat, ut neque in przsenti vita se- 
eundum legem obnoxii simus morti, neque secun- 
dum spiritalem legem (91) futura nos pena ma- 
neat ignis terni; ex quo effugere el evadere om- 
nibus nobis concedat Dominus noster Jesus Chri- 
stus, cui est gloria et imperium in szcula szculo- 
rum. Ámen. 
IlOMILIA Xil, 
De magno sacerdote. 

1. Omnis qui inter homines sacerdos est, ad illum 

sacerdotem (92), de quo dixit Deus ** : « Tu cs 


sacerdos in cternum secundum ordinem Melchi- D 


sedech,» parvus est et. exiguus. llle est autem ma: 
gnus sacerdos, qui potest penetrare coelos, et uni- 
tersam supergredi creaturam, et ascendere ad eum, 
qui clucem habitat insccessibilem **,» Deum et 
Patrem universitatis. Propter quod et ille, qui apud 
Judzos magnus dicebatur sacerdos, introibat qui- 
dem in sancta, sed manu facta, sed lapidibus ex- 
Biructa : non ascendebat in coelum, nec astare po- 
terat apud Patrem luminum. Sed quia horum um- 
brem implebat et imaginem , idcirco etiam magni 
sacerdotis nomen per umbram gerebat οἱ imagi- 
nem. Unde et Judzi per hoc quod ad fidem pro- 
kimi esse debuissent, quia apud ipsos adumbratio 
quaedam et imago przluxerat (95) veritatis, dum 
Lypos veritatem putant, veritatem ipsam tanquam 
mendacium respuerunt. Nos autem qui recipimus 
magnum sacerdotem, intelligere debemus quo- 
modo vere ipse sit magnus sacerdos. Vere magnus 
sacerdos est qui peccata dimittit, non per soan- 
guinem taurorum et hircorum, sed per sangui- 
nem 250 suum. Quia. ergo cognovimus qui sil 
inagnus sacerdos, et coníltemur ea qux in lege 
scripta sunt, de magno sacerdote scripta esse, id 
est de Salvatore, quem vere magnum sacerdo- 
tem esse superior iractatus ostendit : videamus 
nunc que sint, qu&e de eo lex prophetico spiritu 
scribit. 

4. « Et sacerdos, inquit **, magnus ex fratribus 
suis, cui infusum est super caput ejus oleum chri- 
sinatis, et perfectas habet manus suas, ut induat 
sancita vestimenta de capite cidarim non deponel, 
vestimenta sua non disrumpgt, et ad omnem ani- 
mam mortuam non intrabit : in patre suo, vel 
matre sua nou contaminabitur : et. de sanctis non 
exibit, ct non coinquinabit nomen quod est san- 
cüficatum Dei sui super se, quia sanctum oleuin 
chrismatis Dei sui in ipso est : ego Dominus. Hic 


*5 Psal. cx, 4. 9 | Tim. νι. 16. 
55 Luc, 1, 52. δν Luc. n, 52. Ephes. 1v, 13. 


(91) Legem. Dcest in libh. editis, sed suppletur e 
Codice manuscripto Sangermaneusi. 
(909) Libb, antea editi, « sacerdos est, si attendas 


9 Levit, xx1, 10 οἱ seqq. 
δι Luc. xvii, 2. 


autem et ejectam, et pollutam, et meretricem, has 
non accipiet; sed virginem ex genere suo accipiet 
uxorem, et non maculabit semen suum in populo 
suo ; ego Dominus qui sauctifico eum.» Fuerit qui- 
dem etiam apud Judzos imago hujus observantiz, 
et custodita sint que lex statuit a pontificibus Ju- 
dxorum : sed et si diligenter cuncta servata sint, et 
si omnia quie lex precepit, impleta sint, nec sic 
quidem omnis hzc observatio magnum potuit fa- 
cere sacerdotem. Quomodo etenim magnus dici 
potest sacerdos, qui peccare potest? Quod autem 
sub peccato fuerint omnes etiam magni sacerdotes, 
et ex boc ipso facile advertimus, quod lex przci- 
pit, ut prius pro suis, post etiam pro populi pec- 
catis offerat hostiam sacerdos. Quomodo ergo ma- 
gnus est sub peccato positus? Meus autern sacerdos 
magnus Jesus idcirco magnus est, « quia peccatum 
non fecit, nec inventus est dolus in ore ejus *!; 
et quia venit ad eum princeps hujus mundi, et non 
invenit in eo quidquam **, » Ideo ergo et Gabriel 
arcbangelus nativitatem ejus annuntiat, et dicit δὲ: 
« Hic erit magnus, et filius Altissimi vocabitur. » 
Peccatum hominem parvum facit et exiguum, virtus 
eminentem prastat et magnum. Sicut enim zgri- 
tudo corporis exile et. exiguum facit corpus ho- 
minis, sanitas vero letum reddit et validum : ita 
intellige quia et animam aegritudo quidem peccati 
humilem facit et parvam, sanitas vero interioris 
hominis et virtutis opera, magnam faciunt eam et 
eminentem, et quantum in virtutibus crescit, tanto 
prolixiorem reddit magnitudinem sui. Sic ego in- 
telligo illud quod de Jesu scriptum est **, quia 
« proficiebat sapientia, el state, οἱ gratia apud 
Deum et bomines. » Nam quis est hominum qui 
non proficiat :tate in pueritia, ut lioc velut. egre- 
gium quiddam de Jesu scriberetur? Ad te lic dico, . 
qui corporaliter audis quod Jesus ztate proficeret. 
Intellige ergo quia z:late animae proficiebat, et magna 
liebat anima ejus propter magna εἰ ingentia opera 
qua faciebat. Deuique sciens el Apostolus hanc aeta. 
tem de interiori homine sentiendam, ita scribit 55 : 
« Donec omnes occurramus in virum perfectum, in 
meusuram :etatis plenitudinis Christi.» Nam se- 


p cundum corpus crescere et magnum fleri, non est 


in nobis. Corpus enim ex genitali origine quanti- 
tatis materiam sumit, ut vel magnum vel exiguum 
fiat. Aniina. vero in nobis habet causas, et arbitrii 
libertatem, ut vel magna vel parva sit. Si ergo 
pusilla et parva sit anima, etiam scaudaliasri po- 
test. Sic enim scriptum est in Evangelio *6, quia 
« expedit przcipitari in. profundum maris, quam 
$caudalizare unum de pusillis isti$. » Qui magnus 


ει Jsa. Lu, 9. ** Joan. xiv, 50. 


ad illum, » sed in omnibua más. deest, € si atten- 
das. » quod ahesse potest. 
(95) Cudex Sangerm., « praluserat. » 
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est non scandalizatur, sed qui pusillus est. Qui A summatas, inquit**, habet manus. » Cuinam, quz- 


magnus est, quodcunque viderit, quodcunque passus 
fuerit, non declinat a flde. Qui autem pusillus est 
animo et parvus, occasiones quxrit quomodo scan- 
dalizetur, quomodo iu fide videatur offendi. Pro- 
pterea denique oportet nos maxime his consulere, 
qui parvi sunt in fide : nec tantam curam circa 
magnos et fortes, quantam erga parvulos et ínsi- 
pientes debemus impendere. Fortis enim omnia 
tolerat , omnia suffert, et nunquam cadit. Parvuli 
vero, et infirini in fide observandum est ne occa- 
sione nostri offendantur, et recedant a fide, ac 
decidant a salute. Aut ostende mihi de Scripturis, 
ubi aliquis peccator, aut parvi meriti, magnus ape 
pellatus sit. Nusquam, ut opinor, invenie:, Audi 


vero qui sunt, qui magni appellantur. De Isaac di- B 


citur, quia proficiebat valde, usquequo factus est 
magnus valde ". Moyses magnus dictus est, etJoan» 
nes Baptista magnus dictus est, nunc autem .Jesus 
maguus dictus est, et post hunc jam nullus appel- 
laua est magnus. Prius enim quam adesset qui 
vere magnus est, ad comparationem reliquorum 
hominum inagni appellati suut sancti, quorum su- 
perius fecimus mentionem, Ubi vero advenit ipse, 
qui non ex comparatione caterorum, sed sui ma- 
gnitudine vere magnus erat, de quo etiam scri- 
ptum est**, quia « exsultavit ut gigas ad currendam 
viam, » ultra jam nullus magnus appellatus est. 
Hic est ergo de quo scribitur : « Magnus sacerdos 
ex fratribus suis. » Quibus fra:ribus? De quibus 
dixit cum resurrexisset a mortuis ** : « Vade ad 
fratres meos, et dic eis : Áscendo ad Patrem 
meum, et ad Patrein vestrum, ad Deum meum, et 
Deum vestrum.» Si autem vis ex antiquis litteris 
discere fratres Jesu, lege vicesimuin primum psal- 
muni, ubi ex persona Christi dicitur ** ; « Narrabo 
nomen tuum (ratribus meis, in medio Ecclesiz 
laudabo te.» Ex fratribus ergo suis magnus est 
Jesus, ex his qui prius magni fuerant appellati, et 
sicut pastorum pastor est, et pontificum pontifex, 
et dominantium Dominus, et regum rex; ita et 
magnorum maguus est; et ideo addit, « magnus ex 
fratribus suis. » - ) 

9551 9. Post limc vero, «cui, inquit *!, infusum 
est oleum clirismatis super caput ejus. » Istud oleum 
noli requirere in terris, quod super caput infundi- 
tur magni sacerdotis, ut fiat christus : sed si vide- 
tur, disce a propheta David istud oleum quale sit: 
eDilexisti, inquit **, justitiam, οἱ odisti iniquita- 
tem, propterea unxit te Deus, Deus tuus oleo lzeti- 
tie pre participibus (94) tuis. » istud est ergo 
oleum Iztítize, quad capiti ejus infusum fecit cum 
christum. Sed addit adhuc ad laudes ejus : «Qui con- 

5! Gen. xxv. '5 Psal. xix, 6... ? Joan. xx, 17. 


*? Levit. xxi, 10. ** Eccie, vii, 21. 
vit. xxi, 10. 9* ibid. 1. 79 Ezech. xviii, 4. 
T (95) Mss., « participibus. » Libb. editi, « consorti- 
us.» 
(95) Mss., « sicut. amictus. » Libb. editi, e sicct 


€? Psal, xx1, 293. 
*5 Psal. civ, 2et 6. 
7! Jac. 1, 15. 


so, hominum hoc convenit dici? [n quo mortalium 
perfectas invenire possumus manus? Etiamsi Aaron 
iste sit cujus mentio ficri videtur, quomodo con- 
summatas putabitur habuisse manus, qulbus vitu- 
lum fabricavit, quibus idolum sculpsit? Etiamsi 
ipsum Moysen proferas, quomodo consummatas 
habuisse videtur manus, qui non glourificavit Domi- 
num ad aquam contradictionis? Pro quo delicto 
etiam vita jubeturexcedere. Quod si et alium quem- 
quam sanctorum memorare velis, occurrit tibi ser- 
mo Scripturz, qui dicit **, quia « non est liomo 
super terram qui faciat bonum, et που peccet. » 
Merito ergo solus Jesus cousuimmatas habet ma- 
nus, qui solus peccatum non fecit, hoc est, qui 
perfecta et integra opera manuum habet. Et ideo 
de ipso recte dicitur : « Qui consummatas liabet 
manus, ut induatur sancta. » llic enim est, qui vere 
indutus est sancta, non illo qux in t7po eraut, sed 
ipsa qua vere sancta sunt. Quod si vis audire de 
excelsioribus indumentis ejus, accipe verba pro- . 
phetica : « Amictus, inquit**, lumine sicut vesti- 
mento, abyssus sicut. amictus (95) vestimentum 
ejus. » Hic est mei magni pontificis habitus, quo 
indicatur profunda scientia, et sapienti: luce vesti- 
tus, qui vere sancta suut. indumenta. « Non, in- 
quit **, auferet de capite suo cidarim.» Jam et 
prius diximus cidarim genus esse operimenti, quod 
capiti superpositum pontifici prastat ornatum. Hie 
ergo magnus pontifex meus nunquam deponit sacri 
capitis ornatum. Quod sit autem caput Christi, ab 
Apostolo disce qui dicit ο: « Caput. autem Christi 
Deus. » Merito igitur. istum capitis sui, qui Deus 
est, nunquam deponit ornatum, quia semper est 
Pater in Filio, sicut Filius semper in Patre. « Et 
vestimenta $ua mon disrumpet **.» Vere hic ext 
qui vestimenta sua uon disrumpit, sed semper ea 
munda, semper integra, semper casta servavit. « Et 
ad omnem animam defunctain nou intrabit *9, » 
Quz est anima defuncta? Quam mortuam propheta 
dicit ?* : « Anima qua peccat, ipsa morietur. » Su- 
per hanc ergo auimam mortuara Christus non su- 
pervenit, quia sapientia est, et sapientia non iutrat 
in animam malevolam. Ipsa est euim mortua, quia 


D cui inest malitia, inest et peccatum. « Peccatum 


autem eum consummatum, inquit"!, fuerit, gene- 
rat mortem. » Et propter hoc Jesus non intrat ad 
animam mortuam. Si autem vivat anima, hoc est 
si nou habet in se mortale peccatum, tunc. Chri- 
stus, qui est vita, venitad animam viventem. Quia 
Sicut lux non potest esse cum tenebris, nec cum 
iniquitate justitia, ita nec vita potest esse cum 
morte, Et ideo si quis sibi conscius est quod ha- 


€ [evit, xxi, 10. 
ο" | Cor, x1, 9. 


** Psal. xLiv, 8. 


** Levit. xxi, 10. €* | e- 


pallium amictum, » Paulo post mss., « quo itidica- 
tur. » Libb. editi, « quomodo indicatur. » 
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beatiutra se mortale (96) peccatum, neque id a se A luut, si Ίμρο ad. pontificem nostrum εί Salvatorein 


per poenitentiam plenissimze satisfactionis abjecit, 
non speret quod intret Christus ad animam ejus, 
qui ad omnem animam defunctam non intrat, quia 
magnus sacerdos est. 

&. «In patre suo et matre sua non contamina- 
bitur '*. » Hic Scripture locus difficillinius es! ad 
explanandum, sed si orationibus vestris Deum Pa- 
trem Verbi deprecemini, ut nos illuminare digne- 
tur, ipso donante poterit explanari. Omnis qui in- 
greditur hunc mundum, in. quadam contat&giatio- 
ue effici dicitur. Propter quod et Scriptura dicit Τὸ: 
« Nemo mundus a sorde, nec si unius diei fuerit 
vita ejus. » Hoc ipso ergo quod in vulva matris est 
positus, et quod inateriam corporis ab origine pa- 
terni semiuis sumit, in patreet in. matre cofltami- 
natus dici potest. Aut nescis, quia cum quadraginta 
dierum factus fuerit puer masculus, offertur ad 
altare, ut ibi purificetur, tanquam qui pollutus fue- 
rit in ipsa conceptione, vel paterni seminis, vel 
"uteri materni? Ounis ergo homo in patre et in. ma- 
tre pollutus est, solus vero Jesus Dominus meus in 
hanc generationem (97) mundus ingressus est, iu 
matre non est pollutus. lugressus est enim corpus 
incontaminatum. lpse enim erat, qui et dudum per 
Salomonem dizerat ** : « Magis autem cum essei 
bonus, veni ad corpus incoinquinatum. » Nou est 
ergo contaminatus in matre, sed ne iu patre qui- 
dem. Nihil enim Joseph in generaüone ejus ρτᾶ- 
ter. ministerium praestitit et affectum. Unde et pro 
fideli ministerio, patris ei vocabulum Scriptura con- 
cessit. Sic enim Maria ipsa dicit in Evaugelio 15: 
« Ecre ego ct pater tuus dolentes qu:erebamus te. » 
$ic ergo solus est hic sacerdos magnus, qui neque 
in patre pollutus sit, neque in matre. Videamus 
autem si aUbuc possumus aliquid sublimius, et pro 
dignitate tanti pontificis invenire. Pater omnium 
verus dicitur Deus. Matrem autem, Apostolus Jeru- 
salem dicit esse coelestem '*. Omnes ergo qui pec- 
cant, contaminantur in patre a quo creati sunt, 
Sive enim egimus aliquid impiuin, sive locuti su- 
mus, sive cogitavimus contra Deum, cum non cre- 
didimus Deo contaminati sumus in patre. Atque 
utinam tunc solum per incredulitatem factum sit, 
cessatum sit vero postquam credidiinus ! Sic ergo 
etiam 959 contaminamur in matre, si credentes 
Deo, vel Ecclesiam ladimus, vel libertatem matris 
cclestis indigna peccati servitute fuedamus. Solus 
vero Dominus noster Jesus Cliristus, qui peccatum 
nescit, neque in patre, neque in matre contamina- 
tus est, et de sanctis non exivit. Fueraat quidem 
nonnulla et in superioribus proponenda Judzis, ad 
qua respondere non possent, sed omissis illis, de 
loc interim sermoue quid nobis dicant, vel ipsi, vel 
qui secundum ipsorum sensum intelligi legem vo- 


"* Lev, xxi, 11... 7? Job. xiv, 4, 5. 
" Exod. xxix. "?Psal. xiv, 8. 


(36) Mortalc. Deest in libb. editis, sed suppletur 
6 uis. 


7* Sap. viii, 20. 


non referantur, quomodo secundum litteram pro- 
babitur, quod de sanctis non. exeat magnus sacer- 
dos, qui utique et uxorem accipiebat, sicut inferius 
dicitur, virginem de genere suo? Si de sanctis non 
exit, si nusquam procedit, quomodo aut ad quos 
usus accipere jubetur uxorem ? Neque enim putan- 
dum est quod cum uxore intra sancta manere po- 
tuerit, Sed hxc putent. ilii, quibus placent Judaicae 
fabul:&. Nos autem habemus sacerdotem magnum 
secundum ordinem Melchisedech Christum Jesum, 
nunquam de sanctis exeuntem ; semper enim in 
sanctis est, eL manet semper sanctus in verbis suis, 
sanctus in actibus suis, sanctus in omnibus volun- 
tatibus suis, et solus est qui nunquam inveniatur 


B exira sancta. Qui enim peccat, exit de sanctis; et 


quotiescunque quis peccat, toties efficitur extra 
sancta. Cliristus autem qui nunquain peccavit, nun- 
quam exiit de sanctis. Sed et tu qui sequeris Chri- 
stum, et imitator ejus es, si permaneas in verbo 
Dei, si in lege ejus mediteris die ac nocte, si in 
mandatis ejus exercearis, semper in sanctis es, 
nec unquam inde discedis. Neque enim in loco san- 
cta quxerenda sunt, sed in actibus, et vita, ac mo- 
ribus. Qux si secundum Deum sint, et secundum 
preceptum Dei habeantur, etiamsi in domo sis, 
etiamsi in foro; et quid dico in foro, etiamsi in 
theatro. inveniaris verbo Dei deserviens, in sanctis 
te esse non dubites. Aut non tibi videtur Paulus 
cum ingressus est theatrum, vel cum ingressus est 
Areopagum, et przedicavit Atheniensibus Christum, 
in sanctis fuisse? Sed et cum perambulasset aras 
et idola Atheniensium, ubi invenit scriptum « Iguoto 
Deo?',» et ex hoc verbo sumpsit Christi przdica- 
tionis exordium, eliam ibi aras gentilium lustrans 
in sanctis positus erat, quia sancta cogitabat. Sed 
el quicunque custodit se post acceptam gratiam 
Dei ne incidat iu. liomicidium, in adulterium, it 
furtum, in falsum testimonium, et alia similia; sed 

permanet inundus ab omni contagione peccati, uon - 
exivit iste de sauctis, et non contaminavit sancti- 
ficationem Dei sui in semetipso, quia sanctum 
oleum chrismatis Dei sui super ipsum est. lllud 
oleum, de quo in Exodo scriptum est **, quomodo 


D potest secundum litteram proprie oleum Dei dici, 


quod arte myrepsica confectum est a pigmeutario ? 
Sed si vis videre oleum Dei, audi quem Propheta 
dicat unctum esse oleo Dei, illum sine dubio de 
quo dicit"? : « Propterea unxit te Deus, Deus tuus 
oleo liti: prz participibus tuis. » Hic ergo est 
magnus sacerdos, qui solus oleo Dei unctus est, et 
in quo semper sanctum permansit divini chrisma- 
tis oleum. 

9. Sed quid additur post liec? «Hic uxorem 
virginem de genere suo accipict : viduam autem, 

Τε Luc. 1,48. '* Galat. iv, 26. 7! Act. xvj, 23. 


. (97) Sic mss. Libb. vero edili, « in hac genera- 
Uone. ) 
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et ejectam, et meretricem non accipiet, sed virgi- Α 


nem de genere suo, et non contaminabit sémen 
suum in populo suo : ego Dominus qui sanctifico 
eum **, » Quia ergo totius expositionis ordo ad ve- 
rum sacerdotem magnum revocatus est Christum, 
videamus nuuc el quid de nuptiis ejus intelligi de- 
beat. Paulus apostolus dicit*! : « Volo autem vos 


omnes uni viro virginem castam exhibere Christo. . 


Timeo autem ne sicut serpens seduxit Evam astu- 
tja sua, ita corrumpantur sensus vestri a simplici- 
tate, qua in Christcest.» Vult ergo Paulus omnes 
Corinthios virginem castam exhibere Cliristo : auod 
utique nunquam vellet, nisi id possibile videret, 
Uude et mirum fortasse videatur, quomodo hi, qui 
diversis peccatis corrupti ad fldem Christi vene- 
runt, omnes simul virgo casta dicantur ; qua virgo 
tai sancta, tam casta sit, ut mereatur etium Chiri- 
sti nuptiis copulari. Verum quoniam hzc ad car- 
nis integritatem referre non possumus, certuin est 

uod ad integritatem animz spectent, cujus secuu- 
«.. ipsius Pauli sententiam, simplicitas fldei quae 
iu Christo est, virginitas ejus appellata est, et per 
hoc quoniam cessantibus, vei philosophorum so- 
phismnatibus, vel superstitionibus Judaicis in fide 
simplici Christus sibi assumpsit Ecclesiom, virgi- 
rem de genere suo accepit uxorem. [lujus namque 
fi-lem non corrumpit philosopliicus sensus, nec cir- 
cumcisionis ambitio, sed in simplicitate confessio- 
nis taoquaimn in virginali integritate permansit, Sic 
enim et dudum promiserat per prophetam dicens ** : 
« Desponsabo te mihi in fide. » O:inis ergo secundum 
Apostolum, qui in Christo est, nova creatura est. 
Et sicut idem Apostolus dicit*! : « Ut exhibeat ipse 
sibi gloriosam Ecclesiam non habentem maculam, 
aul rugam, aut aliquid ejusmodi, sed ut sit sancta 
et immaculata. » Quoinodo ergo eam qux rugosa 
est, facit essc sine ruga, nisi quia renovat eam? 
secundum quod scriptum est^ : nàm  « etsi is qui 
deforis est homo noster corruinpitur, sed qui intus 
est, renovatur de die in diem. » Viduam sane, 
et meretricem, et ejectam non accipiet Christus, 


nec intrat talis anima thalamum sponsi. Qui enim 
ingressus fuerit illuc non habens indumenta nu- 
ptialia, perferet illud quod scriptum esse no- 
sis in Evangelio. Virginem ergo accipiet, vi- 
duam non accipiet, neque meretricem , neque 
2953 ejectam, aut contaminatata, Meretricem qui- 
dein, et abjectam animam, et pollutam cur uon 
suscipiat Christus iu conjugium, non est laboris 
exponere; vidua vero cur non in uxorem  recipia- 
tur, diligentius intuendum est. Paulus apostolus ad 
Romanos scribens, virum anii legein dicit, ea::- 
que cum mortuus fuerit vir, solutam esse pronutn- 


St Levit. xxi, 14. *! ll Cor. x1, 9... ** Ose. i1, 90. 
5 Levit. xxi, 15... * E Cor. vi,17. 


(98) Nonne sicut Dominum, etc. Apud LXX In- 
terpretes legitur, οὐχ ὡς οἶκόν µε ἐχάλεσας. Uude 
forsan suspicio oriri possit legenaum esse lioc loco : 
€ nonne sicut. domui, » ete, In. Hebreo legitur 
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tiat à lege viri, ut Jam non sit adultera si nupserit 
Christo. Quod si eveniat, ut lex quidem animze ipsi 
moriatur, id est ut anima discedat a lege, nec ta- 
men coustringat se castioris connubii disciplinis, 
et a lege discedens, evangelici dogmatis non susci- 
piat jugum : liic nubere Christo non poterit, quae 
libertatis lasciviam quzesierit, non fidei virginalis et 
simplicis cultum. llic ergo sacerdos magnus uxo- 
rem virginem accipiet de genere suo. Potest et 
propter hoc dictum videri de geuere suo, quod 
anima Christi ex genere οἱ ex substantía fuerit hu- 
manarum omuium animarum. Potest et secundum 
hoc, quod fratres vocat credentes in se, de genere 
δυο dici anima quz in fide tanquam nuptiis socia- 
tur. lllud tamen nolo vos lateat, quod. Hebr:ei ne- 
gant se scriptum habere, quod nos apud septua- 
ginta Interpretes invenimus, de genere suo. Et recte 
illi non habent scriptm, Ablata est enim ab illis 
propinquitas Dei, ablata est adoptio liliorum, et 
translata. est ad Ecclesiam Christi. ΕΙ ergo nou 
habent scriptum quia de genere Christi sint, sicut 
nec esse meruerunt, Nos autem qui hoc scriptum 
habemus et legimus, gaudeamus quidem de digua- 
tione Dei, sed caute οἱ sollicite curemus, ne nos 
vita nostra ct actus ac mores faciant aliquando de- 
geueres, ne et lioc ipsum nobis ad condemnationem 
ducatur, quod cum genus simus Christi indiguis, 
et fedis, ac diabolicis actibus serviamus. Qui ha- 
bet ergo sponsam, sponsus est. Audis quomodo 
Sponsus dicitur Cliristus, sponsa vero anima dici- 
tur, qua fidei simplicitate et actuum puritate incor- 
rupia probatur et virgo. Dicit enim Dominus et per 
Jerciniam prophetain 95 : Nonne. sicut. Dominum 
me (98), et patrem vocasti, et prircipem virgiuita- 
tis tux? » 

6. « Viduam autem, et ejectam, et contaminataim 
non accipiet **, » Si quis nostrum peccaverit, ab- 
jectus. est, etiamsi nou abjiciatur ab episcopo , sive 
quod lateat, sive quod interdum ad gratiam judice- 
tur, ejectus est tamen ipsa conscientia peceati. Nec 
prodest hominis gratia, cum Christus hujusmodi 
animam tanquam abjectam non recipiat in conju- 
gium. lgitur neque viduam, sicut supra diximus, ac- 
cipiet, neque ejectam neque pollutam. Polluta aici- 
tur, quz? etiamsi non exintegro complevit peccatum, 
tamen hoe ipso quod cogitavit, quod voluit, quod 
optavit, etiamsi non admisit, polluta est, et a magno 
pontifice non eligitur. Valde enim puram, valde 
mundam et sinceram requirit animam, quam sibi 
jungat : quia « qui se junxerit Domino, unus spiri- 
tus est ". » Unde etiam. hoc ostenditur, quod siut 
differenti: peccatorum et qui peccaverit pecca- 
tum ad mortein abjectus sit : qui autetm non peccat 
ad mortem, sed inferius aliquid, pollutus sit. Sponsa 


9! Enhes, v, 97. δν ll Cor. iv, 10. Jerem. in, 4. 


hod'e ^nyo κ « nonne amodo. » Verisimile au- 
tem est pro T0722. « amodo » septuaginta Interpre- 
tes legisse 32912 oixo;, « domus, » unde scribarum 
mcuria prodierit « Denmiuus. » 
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autem Christi, neque abjecta , neque polluta potest À rum partus, iste conceptus, ista sunt sancta conju- 


esse, sed virgo incontaminata, incorrupta, et 
munda. Memento enim sermonis apostolici, quem 
paulo ante proposuimus, dicentis ** : « Ut exhibeat 
Ipsesibi gloriosam Ecclesiam, non babentem macu- 
lam neque rugam, aut aliquid ejusmodi, sed ut sit 
sancta et immaculata. » 

7. Sed et meretricem non accipiet. Qux est ani- 
ma meretrix ? qux ad se recepit amatores, de qui- 
bus dicit propheta ** : « Meretricata es post ama- 
tores tuos. » Qui sunt isti amatores qui intrant ad 
animam meretricem, nisi contrariz potestates, et 
d:iemones, qui desiderium capiunt. pulchritudinis 
ejus? Pulchra namque a Deo creata est aniina, et 
satis decora. Audi quomodo ipse Deus dicit ** : 
t Faciamus hominem ad imaginem et similitudinem 
nostram. » Vide cujus decoris, cujus pulchritudinis 
est anima que imaginem habel οἱ similitudinem 
Dei. Hanc pulchritudinem contrariz potestates cum 
a:piciunt, id est diabolus et angeli ejus, concupi- 
scunt speciem ipsius; qui quia non possunt sponsi 
ejus fleri, meretricari cupiunt cum ea. Si ergo sus- 
ceperis, o homo, in cubili anima (0 adulterum 
diabolum, meretricata est anima tua cum diabolo, 
Si receperis angelos ejus, si spiritus diversos, qui 
peccare te suadent, meretricato est cum eis anima 
tua ; si spiritus ire, si invidiz, si superbiz, si im- 
pudicitize ingressus fuerit ad animam tuam, et re- 
ceperis eum, el consenseris ei loquenti in corde 
tuo, delectatus fueris his qu:e tibi secundum suam 
mentem suggerit, nicretricatus es cum eo. Mere- 
tricem ergo non accipiet sacerdos magnus, et non 
contaminabit semen suum in populo suo. Quod est 
istud semen quod contaminari non vult? In Evan- 
geliis scriptum est ?! : « Qui seminat, verbum se- 
minat, » Non vult ergo contaminari verbum Dei ab 
his qui seminant. Qui sunt ergo qui seminant? qui 
verbum Dei in Ecclesia proferunt. Audiant ergo 
doctores, ue forie animae contaminate, anima 
meretricanti, anini infideli verba Dei credant, ne 
forte mittant sanetum canibus et margaritas ante 
porcos : sed animas mundas, virgines in simplici- 
tate fidei quie in Christo est eligant, ipsis conimit- 
tant secreta mysteria, ipsis verbum Dei, et arcana 


fidei 9544 proloquantur, ut in ipsis Christus forme- D 


tur per fidem. Àn nescitis quia ex isto semine verb! 
Dei quod seminatur, Christus nascitur in cordeau- 
ditorum ? Που enim Apostolus dicit ?* : « Donec for- 
ιδίας Christus in vobis. » Concipit ergo anima ex 
hoc verbi semine, et conceptum format in se ver- 
bum, donec pariat spiritum timoris Dei. Sic enim 
per prophetam dicunt animx sanctorum *! : « A 
tiuore tuo, Domine, concepimus in utero, et partu- 
rivimus, et peperimus spiritum salutis tu: quem fe- 
cimus super terram. » Iste est sanctarum anima- 


** Ephes. v, 27.  "" Ezech. xvi, ? Gen. 1, 26. 


18. **' Lev. xxin et xxiv. 


gia, equ: conveuiunt el apta sunt magno pontifici 
Christo Jesu Domino nostro, cui gloria et imperium 
in saecula seculorum. Amen. 


HOMILIA χι. 


De diebus festis, et lucerna, et. candelabro, et oleo 
ad lumen, et de mensa, et panibus propostlio- 
nis **. 

4. Qui perfectus est, ab ipso Deo docetur de s0- 
lemnitatum ratione, et homine ad hzc discenda ma- 
gistro non utitur, sed a Deo discit, si quis potest 
capere Dei vocem. Qui autem non est talis, sed in- 
ferior, discit ab eo qui didicerit a Deo. Hzc ergo 
est de solemnitatibus duplex quzdam ratio doctrinae. 


p Una, qua illuminata per spiritum prophetica mens 


docetur, quz, ut ita dicam, magis intuitu mentis 
disciiur quam sono vocis, per quam veritas ipsa , 
non umbra et imago veritatis agnoscitur. Hi vere 
qui ipsam Dei claritatem capere non possunt, nec 
totum fulgorem veritatis iutenta mentis acie con- 
spicari, audiunt de solemnitatibus secundo loco ab 
his, qui primo didicerunt; et cum illis veritatem 
rerum ipsa inspectiouis proprietas dederit, ad istos 
veritatis umbram profert solus auditus. llujus my- 
sterii Apostolus conscius dicebat de Judzis, quia 
cumbre et exemplari deserviunt celestium *5, » 
Ipsa enim celestia Moyses vidisse describitur, types 
auiem et imagines eorum qua viderat populo tra- 
didisse. Sic enim ad eum divinum dicit eloquium $ 


C « Vide, inquit **, omnia facito secundum formam 


qua ostensa est tibi in monte. » Tale ergo est quo! 
et in hoc loco recitatum est, quia Dominus locutus 
fuerit de solemnitatibus ad Moysen. Et post hzc : 
« Et locutus est Moyses, inquit ?", dies solemnes (99) 
Domini Dei filiis Isracl. » Transacto vero de his ser- 
mone videamus quid post hac edocetur Moyses. 
Primo de lucerna et candelabro, et oleo quod ei in- 
funditur ; secundo loco de mensa , et panibus pro- 
positionis, ac numero eorum, et qui eis uti debeant. 
Intendamus ergo animum diligentius his quz scri- 
pta suut, et ad hzc dignoscenda concedi nobis gra- 
Uam Domini deprecemur, ut in his qua legimus 
litteris, quze sit voluntas sancti Spiritus agnosca- 
mus. « Przcipe, inquit *5, filiis Israel, ut. deferant 
tibi oleum de elivis mundum expressum ad lumen, 
ut ardeat lucerna semper extra velum in taberma- 
culo testimonii, et accendent illam Aaron et &lii 
ejus a vespere usque in mane contra Dominum im- 
desinenter, legitimum zeternale iu progenies vestras. 
in candelabro mundo aecendetis lucernas contra 
Dominum usque mane. » Candelabrum mundum no- 
minat, lucernas accendi per pontificem jubet, et 
earum lumen ministrari ex oleo quod datur a po- 
pulf£ precepit. Itaque nisi dederit oleum populus, 
sine dubio exstinguetur lucerna , et non erit lumen 


*! Marc. iv, 4. ** Galat. ιν, 19. ** εδ. x1vi, 


** Hebr. vi, ὃν ** ibid. 9 Levit. xxin, 44. * Levit, xxiv, 1 et scqq. 


(99) Libb. editi, « de dicbus soleinnibus, » sed mss. ut in nostro textu. 
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in sanctis. Secundum litteram ergo hzc erat conse- A alio loco semitae aelernze. nominantur. Quia ergo 


queutia, ut conferret populus oleum inundum de 
olivis expressum, ut ex co iministraretur lumen 
lucerne; et Aaron accendebat lucernas a. vespera 
usque mane, fomentis olei quod contulerat popu- 
lus, lumini pabulum prabeus. 

3. Verum quoniam lex spiritalis est, petamus a 
Domino (si tamen conversi sumus ad Dominum) 
auferri nobis velamen de lectione Veteris Testa- 
menti, ul possimus advertere quz ratio sil cande- 
labri, vel lucernarum ejus secundum intelligentiam 
spiritalem. Aute adventum Domini mei Jesu Christi, 
rol non oriebatur populo Israel, sed lucernze lumine 
utebatur. Lucerna enim erat apud eos sermo legis, 
el sermo propheticus, intra angustos conclusa pa- 
rietes, qua uon poterat in orbem terre lumen 
effundere. lutra Juda&am namque concludebatur 
scientia Dei, sicut et Propheta dicit ** : « Notus in 
Juda Deus. » Ubi vero exortus est sol justitizxe Do- 
minus εἰ Salvator noster, et natus est vir de quo 
scriptum est ! : « Ecce vir, Oriens nomen est ei ; » 
per universum mundum scientiz Dei lumen effu. 
sum est. Serino ergo legis, ct sermo propheticus erat 
lucerna ardeus, sed ardebat intra zdem, nec ultra 
poterat emittere splendorem suum. Quod autem 
sermo legis et prophetarum lucerna dicatur, Domi- 
nus ipse nos docuit dicens de Joanne Baptista * : 
«llle erat lucerna ardens et lucens, et vos voluistis 
8d horam exsultare in lumine ejus. » Et alibi dicit 3, 
quia « lex et prophetze usque 3d Joannem. » Lucer- 
na itaque ardens estJoannes, inquo lex concluditur 
et propheta. Donec ergo popvlus ille habebat oleuin 
quod conferret ad lumen, lucerna non est exstincta. 
Ubi vero defecit in eis oleum uisericordiie, oleuin 
operum bonorum, nec inventa est apud eos puritas, 
purum namque oleum quazrebatur ad lumen, et quia 
defecit in eis oleum niisericordie, necessario ex- 
stincta lucerna est. Sed quid dicemus quia illis haec 
evenerunt, a nobis vero aliena sunt ista? Imo ma- 
jor cura est Christiano olei conquirendi. Vide enim 
95!$ quomodo Dominus in Evangeliis* per parabo- 
lam stultas virgines nominat, qua oleum non porta- 
bant in vasculis suis ; et intantum stultas, ut quo- 
Biam defuit eis oleum ad succendendas lampades 
suas, thalamis exclusz sint nuptiarum, nec pulsan- 
tibus quz olei curaim neglexerant, ultra aperiri jus- 
serit sponsus. Memini tamen dudum nos cum cen- 
tesiini decimi octavi psalmi exponeremus illum 
versiculum, in quo scriptum est * : « Lucerna pe- 
dibus meis lex tua, Domine, et lumen semitis 
meis, » diversitatem lucernae οἱ lucis pro viribus 
ostendisse. Dicebamus enim quod lucernam quidem 
pedibus, id est inferioribus corporis pariibus de- 
putarit, lucem vero semitis dederit, qua semitze in 


ο Psal]. Lxxvi, 1. !* Zach. vi, 12. 3 Joan.v, 55. 
* job xxix, 5.. * 1 Joan. n, 41. 3 Psal.Lit, 8. 
5 Levit.xxiv, 5. el. seqq. 


» Paal, cxxvi, 9. 


secundum quamdam mysticam rationem inferiores 
partes creatura mundus hic intelligitur, ideo lu- 
cerna legis his, qui in hoc mundo tanquam totius 
creature pedes sunt, accensa memoratur. Lux au- 
tem sterna erit illis semitis, per quas in futuro 
seculo unusquisque pro meritis incedet. Sed de his 
iu suo loco sufficienter pro nostris viribus dictum 
est, Nunc ergo quoniam vespera est et nox usque 
ad consummationem szeculi, et usquequo novus dies 
futuri seculi et novae lucis effulgeat, ardet. unicvi- 
que nostrum lucerna haec, intantum splendorem 
luminis praebens, quantum olei copia ubertate ope- 
rum fuerit miniswata. Denique et Job in quodam 
loco, cum bona operum suorum exponeret, addidit 


B eiiam hoc * : « Cum splenderet, iuquit, lucerna su- 


per caput. meum. » Splendet ergo unicuique no- 
strum lucerna hiec, inquantum oleo bonorum ope- 
rum fuerit accensa. Si autem male agamus, et opera 
ΗΟΒΙΓΔ wala sint, non solum non accendimus, sed 
exstinyuimus nobis istam lucernam : et completur 
in nobis illud, quod Scriptura dicit ", quia « qui 
male agit, in tenebris est, et qui odit fratrem 
suuin, iu tenebris ambulat. » Exstinzit enim lucer- 
nam charitatis, et ideo in teuebris ambulat. Annon 
tibi videtur exstinxisse lucernam, qui lumen chari- 
tatis exstinxit? Qui autem diligit fratrem, in chari- 
tatis luce perdurat, et cum fiducia potest dicere * : 
« Ego autein sicut oliva fructifera in. domo Dei, » 
et*: cFilii ejus sicut novella: olivarum (1) in circuitu 
mensz ejus. » Oleum ergo offerri jubetur a populo, 
el oleum non qualecunque, sed mundum, et non 
ex quibuscunque seminibus (ut fieri diversis in re- 
gionibus mos est), sed de olivis expressum, in qui- 
bus indicium pacis ostenditur. Neque enim accepta 
possunt esse Deo opera tua, nisi in pace peragan- 
tur : sicut et Jacobus apostolus dicit !* : « Fructus 
autem justiti:e in pace seminatur. » Et idcirco, 
credo, etiam Dominus discipulis suis tradebat fidele 
depositum dicens !! : « Pacem meam do vobis, pa- 
cem meam relinquo vobis. » De hac ergo oliva oleum 
premamus operum nostrorum, ex quo lucerna Do- 
mino possit accendi, ut nonin tenebris ambulemus. 
Hzc quidem a nobis dicta sunt, quantum ad lucer- 


D nam candelabri et oleum ejus spectat. 


5. Nunc vero videamus quid etiani in consequen- 
tibus de panibus propositionis scriptum sit. « Et 
sumetis, inquit !*, similaginem, et facietis de ea 
duodecim panes. De duabus deciiis erit unus panis, 
et imponeltis eos duas positiones, sex paues una pa- 
sitio super mensam mundam contra Dominum. Ei 
imponetis super positionem ει  munduin, et sa- 
lem, et erunt panes in commemorationem appositi 
Domino : die sabbatorum proponeutur contra Do- 


? Luc, xvi, 16... * Matth. xxv.- 5 Psal. exvirt, 105. 


10 Jaeob. ir, 186. !! Joan. xiv, 27. 


(1) Libb. editi, « oliva novella. » Mss. « unvcellie olivaruni, » 
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minum semper a filiis Israel, in testamentum zter- A bus apposuit; non quod ita pauper esset, ut non 


num, Et erunt. Aaron, et filiorum ejus, et edent ea 
in loco sancto : sunl enim Sancta sanctorum. Iloc 
erit illis de eis quz offeruntur Domino legitimum 
slernum (2). » Secundum ea quz scripta sunt, in 
duodecim panibus duodecim tribuum Israel videtur 
commemoratio ante Dominum fieri, et preceptum 
dari, ut sine cessalione isti duodecim panes in con- 
spectu Domini proponantur ; ut et memoria duode- 
cim tribuum apud eum semper habeatur, quo vel- 
uti exoratio quzdam et supplicatio per hxc pro 
singulis fleri videatur. Sed parva satis el tenuis 
est hujuscemodi intercessio. Quantum enim profe- 
cit ad repropitiandum, vbi uniuscujusque tribus 
per panem fructus, per fructus opera cousideranda 
sunt! Sed si referantur hzec ad mysterii maguitudi- 
nem, invenies commemorationem istam habere in- 
gentis repropitiationis effectum. Si redeas ad illum 
panem qui de coelo descendit, et dat huic mundo 
viiam : illum panem propositionis, quem proposuit 
Deus propitiationem (5) per fidem in sanguine ejus: 
el si respicias ad illam commemorationem, de qua 
dicit Dominus 13: « Hoc facite in meam conmemo- 
rationem ; » invenies quod ista est commemoratio 
sola, quz propitium facit hominibus Deum. Si ergo 
intentius ecclesiastica mysteria recorderis, in his 
quz lex scribit, futurz veritatis invenies imaginem 
praeformatam, Sed de his non est plura disse- 
rere (4), quod recordatione sola intelligi sufficit. 
Possumus vero et aliter dicere. Omnis sermo Dei 
pauis est, sed est differentia in panibus. Est enim 
aliquis sermo, qui ad communem proferri possit 
auditum, et edocere plebem de operibus miseri- 
cordie, ac totius beneficentix, et iste est pavis qui 
communis videbitur. Est vero alius, qui secreta 
contineat, et de fide Dei 956 et rerum scientia 
disserat. liste panis mundus est, et ex siniila con- 
fectus, Iste in conspectu Domini semper (5) ponen- 
dus est, el super mensam mundam proponendus. 
Iste solis sacerdotibus sequestratus est, et liliis 
Aaron zterno munere condonatus. Verum ne putes 
haec nos propriis sensibus excogitata narrare, et 
non in divinis observas:e voluminibus, proferam 
tibi de Scripturis quomodo apud diversos viros pa- 
nis diversitas pro merito uniuscujusque servata est. 
Refertur in Genesi '* quod Abraham patriarcha an- 
gelos suscepit hospitio, similiter autem el Lot. 
Sed Abraham, qui meritis pr:ecellebat, panes ex si- 
mila apposuisse describitur, quos et ἑγχρυφίας, id 
est occultos ac reconditos nominavit. Lot vcro eo 
quod non hahuit similam, ex farina panes hospiti- 


PYuc.xxn,19.. !* Gen. xvin. !* ibid., 17, '* 


B Codex Sangerm., « zternale. » 
(5) Mem, « propitiatorem. » 

(4) Sed de his non est plura disserere, etc. Plura de 
mysterio Eucharisti& non sermocinabantur veteres 
im concionibus ob presentiam catechumenorum et 


gentilium. Vide supra notam ad homil. 9 in Levi- 
licum, ntm, 10. 


Levit. xxiv, 5. 


babuerit (6) similam, qui in divitiis non inferior pa- 
truo scribitur; sed utriusque meritorum differentia 
per hzc designatur indicia : quod is quidem cui 
erant a Domino mysteria revelanda, et ad quem di- 
cebatur !*, « non celabo a puero meo Abraham quod 
facturus sum, » qui iibuendus erat. et edocendus 
de occultis et secretis Dei, ille panes ex simila 
scribitur habuisse ; ille vero ad quem nihil sacra- 
menti deferebatur, sed ratio presentis salutis et 
vite, panes communes ex sola fariaa scribitur ha- 
buisse confectos. Et tu ergo si habes scientiam se- 
eretorum, si de fide Dei, de mysterio Christi, de 
sancti Spiritus unitate potes scienter cauteque d:sse- 
rere, panes ex simila offers Domino. Si vero com- 


B munibus uteris ad populum inonitis, et moralem 


scis tantummodo locum tractare qui ad omnes per- 
tinet, communem (6 obtulisse noveris panem. 

4. Sed videamus jam quz sit confectio in istis 
panibus propositionis, qui ante Dominum poni sem- 
per jubentur. « De. duabus, inquit !*, decimis sit 
panis unus. » Duas quidem decimas dixit, sed cu- 
jus mensur:z sint ista. decimz non comprehezdit ; 
cum utique consequens fuissel, si de quantitate si- 
mile volebat agnosci, ipsam cujus duas decimas 
sumi jubebat, nominare mensuram. Quz ergo ista 
ves est, cujus mensura et modus (7) nec compre- 
hendi potuit nec numerari? Decem numerus ubique 
perfectus invenitur. Totius enim numeri ex ipso 
ratio et origo consurgit. Compelenter igitur auctot 
et origo omnium Deus, sub hoc numcro videtur 
ostendi. Sed si in Ecclesia de solo Patre loquar, et 
ipsius solius laudes proferam, unius deciinze panem 
feci. Aut si de Christo solo fecero sermonem, et 
ipsius enuntiavero (8) passionem, et resurrectionem 
praedicavero, unius decima obtuli panem. Si vero 
dixero !' quia Pater cum Filio semper est, et ipse 
facit opera sua ; vel etiam si dixero quia Pater iu 
Filio est, et Filius in Patre, et qui videt Filium, vi- 
det et Patrem, et quia Pater et Filius unum sunt : 
ex duabus decimis simile munda obtuli unum pa- 
nem : panem verum qui vitam dat huic mundo. 
Hazretici non faciunt de duabus decimis unum pa- 
nem : negant enim creatorem Deum Patrem Christi 


D esse, neque Vetus et Novum Testamentum unum 


faciunt panem, nec unum Spiritum in utroque in- 
strumento profitentur. Nos autem in lege et Evan- 
geliis unum atque eumdem inesse sanctum Spiritum 
dicimus, et isto quoque modo ex duabus decimis 
unum panem propositionis offerimus. Qui ergo (9) 
separant Christum a creatore Deo Patre suo hiare- 


17 Joan. xiv, 7. 


5) Adverbium « semper, » deest in libb. editis, 
sed suppletur e mss. 

(6, Libb. editi, « non habuerit, » sed mss., « ut 
non habuerit. c 

ή Codex Sangerm., « cujus mensure modus. » 

o ldem, « enumeravero. » 
9) Idem, « quia ergo, » etc. 
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tici, €t Judzi qui solum Patrem recipiunt, et Ver- A intelligibiliter intellige qu:e apponuntur tibi. » Qv 


bum et sapientiam ejus Christum non recipiunt, 
non faciunt ex duabus decimis unum panem, Nos 
autem mensure quidem ipsius, id est substantize 
nomen vel rationem comprehendere aut invenire 
non possumus : eon(itentes tamen Patrem, et Fi- 
lium, unum facimus panem ex duabus decimis : 
non ut panis unus ex una decima fiat, et alius ex 
alia, ut sint ipse duz decimze separatz, sed sint 
du:e istae decimae uiia. massa, et unus panis. Quo- 
modo duz decima: una massa fi! ? quia non separo 
Filium a Patre, nec. Patrem a Filio : « Qui enim 
vidit me, inquit !*, vidit et Patrem. » Fiunt ergo 
panes singuli ex duabus decimis, et proponuntur 
duabus positionibus, id est duobus ordinibus. Si 


enim una positio fieret, confusus et permistus es- B 


set sermo de Patre ac Filio. Nunc autem unus qui- 
dem est paaís, una enim voluntas est et una sub- 
stantia : sed dux sunt positiones, id est du:e per- 
sonarum proprietates. lllum enim Patrem, qui non 
sit Filius, et hunc Filium dicimus qui non sit Pater. 
Et hoc nodo duas decimas in. uno pane servamus, 
et duas positiones ante Dominum profitemur. Sed 
revera magni, ut ita dicam, cujusdam pistoris et 
docti artificis est, valde diligenter (10) istas servare 
mensuras, et ita temperare de Patre et Filio ser- 
monem, conjungere ubi oportet, et rursum ubi 
compelit separare, ut neque dux mensure ali- 
quando desint, neque unquam nisi unus panis ap- 


e-t ergo mensa potentis , nisi mens (11) illius qui 
dicebat ** : « Omnia possum in eo qui me confortat 
Christo, » et 31: « Cum infirmor, tunc potens sum? » 
In istius potentis mensa mundà » lioc est in istius 
corde, in ipsius mente, Domino panis offertur. Ad 
liujus potentis Apostoli mensam si sedes ceenaturus, 
intelligibiliter intellige qu:& apponuntur tibi , hoc 
est spiritaliter adverte qu:xe dicuntur ab eo , ut et 
ti facere possis quod additur. Ait enim **: « Sciens 
quia talia te oportet przparare. » 

9. Sed videamus quomodo hi duodecim panes 
proponantur : « Du:e, inquit, positiones, in una po- 
Silione sex panes. » Putasne, otiosa est ista divisio? 
Quid est quod duodecimus numerus iterum partitur 
in sex ? llabet enim propinquitatem quamdam cum 
hoc mundo senarius numerus. In sex enim dicbus 
factus est iste visibilis mundus. Duo igitur ordines 
habentur in hoc mundo, id est duo populi, qni fi- 
dem Patris ac Filii in una Ecclesia tanquam in una 
mensa munda custodiunt. « Et. superponitur , in- 
quit 33, super positionem thus mundum. » Thuris 
species formam tenet orationum. Oportet ergo pa- 
nibus fidei orationum vigilantiam puritatenique 
conjungere. Pura autem oralio est , sicut Apostolus 
dicit **: « Levantes puras manus sine ira et disce- 
ptatione. » Simul et odoris suavitas impleri (13) 
facit illud quod scriptum est **: «Dirigatur oratio 
mea sicul incensum in conspectu tuo.» Si quis 


pareat. Duodecim ergo panes ex ista simila fleri 6 ergo orationes quidem offerat Deo, non tamen ba- 


mandantur secunduin numerum tribuum quz tunc 
eront carnalis [srael. |n quo mihi videtur forma 
tctius creaturz rationalis contineri, Duodecim nam- 
quc putantur esse generales ordines rationalis crea- 
turz, quorum figura erat in illis duodecim tribubus. 
In quibus erat uuus quidam ordo regalis, qui Judas 
257 nominatur. Alius erat ordo sacerdotalis , et 
Levi appellatur. Erat et alius ordo Judz vicinus, 
qui Benjamin dicitur, in quo ordine et. templum 
Dei, et altare collocatum est. Alius ordo Issachar , 
et Zabulon, et Ephrem, aliique quos nominatim de- 
signat Scriptura divina, quorum ratiottem non est 
nunc temporis explicare. Est tamen uniuscujusque 
tribus, vel ordinis panis ante Dominum. Et licet sit 
aliqua tribus, qux» non ex libera, sed ex concubina 
Israel descendat , et ex parte libera , ex parte ser- 
vilis sit, tamen pro omnibus ex duabus decimis 
pauis proponitur ante Dominum , et in universis 
duse decime similaginis constant. Proponi autem 
jubentur supra mensam mundam. Quis autem no- 
sirum est, qui ita habeat mensam mundam, ut pa- 
ues super eam Domino offerantur? « Si sederis 
(inquit Salomon '* ) cenare ad mensam potentis , 


beat mundam conscientiam ab operibus malis: hic 
thus quidem videtur panibus superponere, sed non 
peuitus (15) mundum. Nam si omne thus mundum 
essel , non utique addidisset Scriptura, thus mun- 
dun super panes propositionis ponendum ante Do- 
minum. Nec enim putes quod omnipotens Deus lioc 
mandabat, οἱ hoc lege sanciebat, ut thus ei ex Ara- 
bia deferretur. Sed hoc est thus quod Deus ab ho- 
minibus sibi quaerit offerri, ex quo capit. odorem 
suavitatis , orationes ex corde puro et conscientia 
bona, in qnibus vere Deus suscipit fragrantiam 
suavitatis. « Et erunt, inquit 34, panes in comme- 
morationem propositi ante Dominum. [n die Sabba- 
torum proponetis ea. » Si nondum tibi manifestum 


D esi (14) quia panes isti verbum Dei est, ex his nunc 


sermonibus confirmare. Quid est enim quod nobis 
commemorationem Dei faciat ? Quid est quod nos 
ad memoriam justitiz , et totius boni revocet , nisi 
verbum Dei ? ideo ergo dicit , quia erunt in com- 
memorationem propositi ante Dominum. Addit et 
in die Sabbatorum, id est in requie animarum. Et 
quz major fideli animz requies quam memoria Dei? 
quam in conspectu Dei versari? quam in flde Patris 


1 Joan. xiv, 9. !? Prov. xxii, 1. 9 Philip. 1v, 15. !! Il Cor. xr, 10. ** Prov. xxii, 3. ** Levit, 


* | Tin. 1, 8. ** Psal. cxi, 2. 
VO Libh. editi, « et valde artificiosi, diligenter,» 
1 


xxiv, 7. 


mss. ut in nostro textu. 
1) Mss., « mens. » Libb. editi, « mensa.» 
12) Libb. editi , « similiter et odoris suavitas 


*€ Levit, xxiv, 7, 8. 


jmplere, » sed mss. ut in nostro textu. 


(13) Codex Sangerm., «penitus. » Libb. edi, — . 


« ponit thus, » 
(14) Libb. editi, « erat » 
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ac Filii permanere ; quam orationes Domino tan- A parabolis , qui communis est vulgi. « Legitimum 


quam odorem suavitatis offerre? « Testamentum , 
inquit **, siernum erit Aaron et filiis ejus, et man- 
ducabunt ea in loco sancto. » Aaron et filii ejus ge- 
nus est electum , genus sacerdotale , quibus hac 
portio sanctorum donatur a. Deo, quod sunius 
omnes qui credimus in Cliristo. Locum autem san- 
celum ego in terris non requiro positum, sed in 
corde. Locus enim dicitur sanctus , rationalis ani- 
ma, propter quod οἱ Apostolus dicit ** : « Nolite lo- 
cum dare diabolo. » Anima ergomea locus est, si male 
ago, diaboli : si bene, Dei. Denique et spiritus ma- 
lignus « cum , inquit **, exierit ab homine , et cir- 
cuierit loca arida, et requiem non invenerit, tunc 
dicit: Revertar ad locum meum unde exivi. » Locus 
ergo saucius anima est pura. In quo loco edere no- 
bis mandatur cibuin verbi Dei. Neque enim conve- 
nit ut sancta verba anima mon sancta. suscipiat ; 
sed cum purificaverit se ab omni inquinamento car- 
nis οἱ morum , tunc locus sanctus effecta cibum 
capiat panis illius (15) qui de coelo descendit. Nonne 
melius sic intelligitur locus sanctus, quam si pute- 
mus $tructuram lapidum insensibilium locum san- 
etum nominari? Unde simili modo etiam tibi lex 
ista proponitur, ut cum acceperis panem mysticum 
in loco muudo manduces eum: hoc est, ne in ani- 
ma contaminata et peccatis polluta Dominici cor- 
poris sacramenta percipias: « Quicunque enim 
manducaverit, iaquit *, panem, et biberit. calicem 
Domini indigne, reus erit corporis et sanguinis Do- 
mini. Probet autem se unusquisque, ei tunc de pa- 
ne manducet, et de calice bibat. » 

6. « Sancta enim sanctorum sunt 1192 Vides quo- 
modo non dixit sancta tantummodo, sed Sancta 
sanctorum : ul si diceret, cibus iste sanctus non 
est communis omnium nec cujuscunque 958 indi- 
gni, sed sanctorum est. Quanto magis hoc et de 
verbo Dei recte meritoque dicemus, hic sermo non 
est omniuur , nec cujuscunque , sed sanctorum est. 
Non quilibet verbi hujus potest audire mysterium, 
nan tantummodo (16) qui purificati sunt mente, qui 
mundi sunt corde, qui simplices animo , qui vita 
irreprehensibiles , qui conscientia liberi , ipsorum 
est de hoc audire sermonein , ipsis possunt expla- 
nari ista mysteria. « Vobis enim datum est, inquit ?*, 
nosse mysteria (17) regni Dei ; » illis autem, id est 
qui non merentur , qui non sunt tales ul merean- 
" tur , 16ο capaces esse possunt ad intelligentiam se- 
cretorum ; illis non potest dari ille sacerdotalis 
panis, qui est secretus, et myslicus sermo, sed in 


33 Eph..iv, 27. 
** | Cor. vit, 51. 


(15) Libb. editi, « capiat panem illum, » mss. ut 
-in nostro textu. 

(40) Codex Sangerm., « nec quilibet verbi hujus 
potest audire mysterium. Tantummodo, » etc. Iufra, 
« ipsi possunt explanare ista mysteria. » 

(17) Libb. cditi, « mysterium, » sed mss., « my- 
steria. » 

(18) Libb. editi, « singulos quosque confectos si 


*T Lev, xxiv. 8, 9. 
xin, 11. 35 Levit. xxiv, 9. 


D 


seternale hoc erit 15.2 Legitimum namque et seter- 
nun est omne quod mysticum est. Nam praesentia 
hxc οἱ psssim visibilia, temporalia sunt , et finem 
cito accipiunt: « Przterit enim habitus hujus mun- 
di ?**. » Quod si hujus mundi prazterit, sine dubio et 
litterze habitus przeterit, et manent illa qux zeterna 
sunt, qnx sensus continet spiritalis. Si ergo intelle- 
ximus primo quomodo Deus loquebatur ad Moysen, 
οἱ Moyses filiis Israel, secundo etiam rationem can- 
delabri mundi, et lucernarum, a:que olei ejus, ter- 
tio quoque panes propositionis ex duabus decimis 
singulos confectos secundum (18) voluntatem spi- 
ritus intelleximus, demus operam quomodo et nos 
hoc tanto et tam sublimi intelleetu non efficiammre 
indigni : sed ut anima nostra prius fiat locus san- 
ctus , et in loco sancto capiamus sancta mysteria 
per gratiam Spiritus sancti , ex quo sanctificatur 
omne quod sanctum est. Ipsi gloria et imperium in 
$xcula szculorum. Amen. 


IlOMILIA XIV. 


De filio mulieris [sraelitidis, et /Egyptii patris , qui 
nominans nomen , maledixit, ei de sententia Dei 
lata in eum. 


4. Mistoria nobis recitata est, cujus quamvis vi- 
deatur aperta narratio, tamen nisi diligentius con- 
tinentiam ejus qus est secundum litteram conse- 
quamur, interior nobis sensus baud facile patebit, 
Est crgo Scripture sermo de quo disserendum est 
hic : « Et exiit, inquit **, filius mulieris Iaraelitidis, 
et hic erat (ilius A«yptii inter filios Israel : et liti- 
gaveruut in castris, is qui erat ex Israelitide (19), et 
homo lsraelita. EL nominans tilius mulieris Israeli- 
tidis nomen maledixit: et adduxerunt eum ad Moy- 
sen : et nomen matris ejus Salomith filia Dabri, ex 
tribu Dan : et miserunt eum in carcerem, ut judi- 
carent de illo per preceptum Domini. Et locutus est 
Dominus ad Moysen dicens : Ejice illum qui male- 
dixit extra castra, et imponent omnes qui audi- 
erunt manus suas super caput ejus, etlapidabunt (20) 
eum omnis synagoga. » Videamus ergo primo quid 
Sibi velit historia quam proposuimus , et quamvis 
plana videatur , tamen adhuc evidentius eam ten- 
temus sub oculis ponere. Ponamus ergo unum ez 


p Patre et matre [sraelitici nominis generositate gau- 


3? Matth, xit, 45, 44. 
Y Levit, xxiv, 10 et seqq. 


dentem : alium ex matre tantum , non etiam ex pa- 
tre, et velut ex parte nobilem, et ex parte non pa- 
tris, quie utique melior videtur , sed matris , quae 
inferior est. Si enim pater fuisset [sraelita, et ma- 
ter ZEgyptia, esset aliquid amplius. Hoc enim fue- 


* | Cor. χι, 97. ?! Levit. xxiv, 9. 3 Matth. 


secundum , » eic., sed manuscripü ut in nostro 
textu. 

(19) Libb. editi , « ex lsraelitide muliere, » sed a 
mss. et a Graco septuaginta lnterpretum textu 
abest « muliere. ) 

(20) Codex Sangerm. «c lapidabunt, » LXX Interp. 
λιθοθολῄσουσι. Libb. editi, « lapidabit. » 
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rant Manasses et Ephrem. Nunc vero scriptum est, À "ero prof. s-ione quidem Cliristianus est, intellectu 


quia filius sit mulieris lsraelitidis, et /Egyptii pa- 
tris. Si ergo diligeuter secutus es duos isios viros, 
unum ex iutegro nobilem , alium ex parte , intuere 
nunc eos litigantes adinvicem: in qua lite is qui 
patre AEgyptio et matre sola Israelitide genitus vi- 
detur, nominans maledixerit, et ob hoc perductus 
sit is qui maledixerat ad Moysen. Moyses vero ne- 
que absolvere eum ausus est, neque condemnare 
sine Deo. Tradidit enim eum custodi:x usquequo a 
Deo acciperet responsum quid velit fleri de eo. Hzc 
est historiz continentia, nunc autem videamus qux 
sit in ca spiritalis ratio, qua zdi(icare debet Ec- 
elesiam. 

$4. Primo omnium sermo dicit, quia exiit fllius 
mulieris Israelitidia et A4gyptii patris, et unde vel 
«quo exierit, non refert, Inveniuntur enim ambo in 
castris positi, sicut indicat sermo Domini, dicens ?*; 
« Educ bominem qui maledixit foras extra castra. » 
Si crgo de castris educitur, necessario in castris 
erat. Quid ergo est quod cum nondum exisset de 
castris, dicit de eo Scriptura divina ?', « et exiit 
filius mulieris lsraelitidis? » Ego puto quia docere 
nos vult sermo divinus, quod qui peccat, dupliciter 
exire dicitur. Primo enim exit a proposito bono, et 
recta sententia , exit a via justitiz,, exit a lege Dei. 
Postmodum vero cum confutatus fuerit pro peccato, 
exit eliam de ceu εἰ congregatione sanctorum. Ut 
si verbi causa dicamus : Peccavit aliquis fidelium, 


autem fidei lireticus et perversus est, iste iatrem 
quidem Isra: litidem, patrem vero ZEgyptium habet. 
Quomodo ergo lioc accidit? Cum Scripturas quis 
legit, ct litteram quidein sequitur, intellectum au- 
tem repudiat spiritalem, hic matrem quidem Israe- 
liticam habet, id est, litteram : sensum vero quia 
spiritalem non sequitur, sed carnalem, isti est A- 
gyptius pater; et ideo adversum ecclesiasticum et 
catholicum litigat, id est contra e&m qui ex ulra- 
que parte lsraelita est, qui et secundum litteram 
laraelita. est, οἱ secundum spiritum, quia ipse se- 
cundum litteram. quidem Israelita. est, secundum 
spiritum vero /Egyptius. Quid ergo est utrisque 
litigantibus? Necesaario ille qui carnalem sequitur 
sensum, tanquam de ZEgyptio genus ducens nomeu 
nomiuat, et maledicit. Nominat enim nomen Dci, 
et cum inaledicto nominat : negat enim eum Crea- 
lorem esse mundi, negat esse Patrem: Christi. Nos 
vero qui ex utroque genere Israelitae suinus, et lit- 
terain et spiritum in Scripturis sauctis defendimus, 
et litigamus adversum eos, qui ex media parte Is- 
raelitàe videntur, et dicimus quia neque secundum 
literam maledici oportet, neque seeundum spirita- 
lem intelligentiam  blasphemari. Maledicus cuim 
non solum in Deum, sed etiam in proximum apos 
stoli Pauli sententia. a regno Dei excluditur. Vide 
enim quomodo dicit. Apostolus *? : « Nolite errare, 
neque fornicarii, neque adulteri, neque molles, ne- 


iste etiamsi nondum abjiciatur per episcopi seuten- C que masculorum concubitores, ncque fures, neque 


tiam, jam tamen per ipsum peccatum quod admisit, 
ejectus est; et quamvis intret. ecclesiam, tamen 
ejectus est, el foris est segregatus a consortio οἱ una- 
niuitate fidelium. Exiit ergo filius patris ZEgvptii 
et matris Israelitidis, Qui penitus extra fidem est, 
tous /Egyptius est. Qui autem inter nos est, et 
peccat, ex una quidein parte. qua Deo credit, 
$59 Israeliticze videtur originis : ex ea vero parte 
qua peccat, de /Egyptio genus ducit. Duos ergo 
Seriptura proposuil litigantes, unum ex integro 
Israelitam, qui litigavit quidem sed non peccavit : 
istum vero eujus peecatum designat, maxima ex 
parte mistum esse /Egyptio gencri indicat, ad- 
versum quem litigat Israelita, εξ forte compe- 
tenter ei rationabiliter litigat. Nam et in Exo- 
do israelita et /"Egyptius litigant, ubi Israelita 
superat, /Egyptius cadit 3. Igitur et ego hodie 
si veritatem. defendam, si pugnem pro ecclesia- 
$lica lide adversum eum, qui ex parte quidem cre- 
dit Christo, et recipit Scripturas, sed non integre 
sensum earum nec fideliter recipit : liíigo adver- 
sum eum, qui ex matre quidem lsraelita est, ex 
2atre vero /JEgyptius. Si quis ergo et fidei credu- 
litate, εἰ nominis professione Christianus est οἱ 
catholicus, iste ex utraque parte lsraelita est. Qui 
55 Exod. xx. 


( Levit. xxiv, 14. " ibid. 10. 


avari (21), neque maledici regnum Dei. posside- 
bunt.» Videte inter qus crimina, iuter adulteros, 
inter masculorum concubDitores, inter avaros, «quos 
alibi dicit idolis servientes, ctiam maledicos posuit, 
et a regno Dei pariter cum illis exclusit. Videaunt 
ergo si qui os suum quotidiana pecie consuetudine 
hoc vitio insuescunt, quid eis periculi immineat. 
Putautes enim leve et facile hoc esse peccatum uon 
facile cavent, sed considerent Apostolum: quomo:o 
maledicum a reguo Dei excludit, et Deus per Mov- 
seu quomodo maledicum puniri jubet. Unde et ego 
valde adiniratus sum, quod in boc loco quem habe- 
mus in manibus, Scriptura non aperte designavit, 
quia isto qui ex /Egyptio genus. ducit, maledixerit 
Deum, sed tantum posuit quia nominans maledixerit, 
et reliquit in medio vel de Deo, vel de liomiue su- 
Spicandum. Unde mihi videtur idcirco noluisse 
aperte de Deo pronuntiare, ne de liominibus vide- 
retur dedisse licentiam, et ideo vel de Deo vel de 
homine siluisse, ut de ulroque caveretur. 

9. Verum quoniam sententiam Apostoli proposui. 
mus, qui dicit maledicos a regno Dei excludendos, 
aliquid exposciL iste sermo solatii ne omniiuo de- 
sperationem videamur indicere iis, qui quotidiana 
pene maledicendi consuetudine rapiuntur, et ori sug 


3? | Cor. vi, 9, 10. 


(91) In codice Sangerm. deest, « ueque fures, neque avari. » 
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adbibere custodiau vel ostium. negligunt, Promis- A xisset. Exiit enim a veritate, exiit a timore Dei, 3 


sionis futurze non unus est modus, neque simplex 
species ; sed sicut docuit ipse Dominus in Evange- 
lio *, cum beatos dicil pauperes spiritu, et ipso- 
rum dicit esse regnum caelorum. Et item beatos 
dicit mites, nec tamen eis culorum regma, sed 
terre hereditatem promittit. Dicit beatos et paci- 
ficos, sed ne ipsis quidem cclormm regnuni dedit, 
filios tamen eos Dei esse pronuntiat. Et cmm diver- 
sis diversa rcpromittat, omnes latos dicit qui ad 
promissa pervenerint, non tamen omnibus colo- 
rum regna pronisit (29). Potest ergo fleri, ut ali- 
quis in ceteris forte operibus et actilus emendatus 
sit et perfectus, subripiatur ei tamen aliquando oris 
vitio, lapsuque sermonis : hnic etiamsi secundum 
Apostoli sententiam negantur regna celorum, non 
tamen alterius beatitudinis abscinditur locus. Ve- 
rumtamen eo magis si quis in eseteris perfectus 
est, elaborare etiam in hoe :debet, ne ei subrepeus 
prave consuetudinis vitiam ecelorum regna, quod 
est omnium beatitudinum culmen, eripiat, quam- 
vis Dominus dixerit ** : « In:domo Patris mei man- 
siones mult:ze sunt. » Possumus adhuc addere etiam 
illud, quod natura peccati similis est materi qud 
igni consumitur, quam zdificari Paulus apostolus A 
peccatoribus dicit, qui supra fundumentum Christi 
:edificant ligia, fetum, stipulam ^. In quo παπί 
fesie ostenditur esse quadam peccata ita levia, ot 
siipalg comparertur, cui utique ignis illstus diu'non 


potest sinmorari. Alia vero feno esse similia, qus. 


ipsa non difficulter iguis absumat, verum aliquanto 
tardius quam in süpulis imtboretur. Alia vero esse, 
quise lignis conferantur, in quibus pro qualitate eri- 
minum diutinum et grande pabulum iguis inveniot. 
ια ergo unumquodque "peccatum pro qualitate, 
960 vel quantitate sui, penarum justa persolvit, 
Verintamen quid opus est fidelibus, et liis qui co- 
guoverunt Deuin, de poenarum qualitatibus cogi- 
tare? Quid opus est ligna, quid fein, quiu vel 
ipsam stipulam fundamento Christi superponere? 
Cur non magis aurum, vel argentum, vel pietiosos 
lapides, prétioso superponimus fundamento, ubi 
eui ignis accesserit, nihil inveniat quod absumat? 
Nam Si accesserit ad stipulam, ex stipula favillos 


͵ 


fide, a charitate, sicut superius diximus, quomodo 
per bxc quis exeat de castris Ecclesi, etiamsi per 
episcopi vocem minime abjieiatur. Sicut econtrario 
imterdum fit, ot aliquis non recto judicio corum qui 
presunt Ecclesie depellatur, et foras mittatur. 
Sed ipse non ante exiii, hoc est, si non ita egit 
ut niereretar exire, nili. laeditur in eo, quod non 
recto judicio ab hominibus videtur expulsus. Et ita 
fit ut interdum ille qui foras mittitur, intus sit : 
et ille foris,qui intus retineri videtur. Vis tibi osten- 
dam ej alium, qui a nullo ejectus exiisse dicitar 
Scriptum eat de Cain **, quia «exiit a facie Dei. » 
Quo exiit a facie Dei? Ubi enim non erat facies 
Dei ? Sed exiiese dicitur, pro 6ο quod legem natu- 


B re egressus esi, et ignaram tanti sceleris terram 


fraterno sanguine primus infecit. Sunt tamen et 
qui bene exeunt, οἱ beati sunt qui exeunt. Osten- 
dim etiam hoc de Scripturis. ln Exodo scriptum 
est  : «Omues, iuquit, qui quzerebant nomeu Do- 
mini, exieruut foras ad Moysen extra castra. » [sti 
bene exierunt exira castra, qui sequebantur Moy- 
&en, id est, legem Dei. Et de aliis dicitur ** ; « Exi- 
te, populus meus, de medio corum, et immund.iun 
volite contingere, » Exiit ergo, inquit, filius mul.e« 
ris Israelitidie, οἱ hic eral filius ZEgyptii, inter fi- 
lios Israel, οἱ litigaverunt in. castris, ille qui erat 


(25) ex lsraelitide muliere et hemo I:raelita. Vido 


quanta cautela Scripture divinz, si tamen inten- 
das, si diligenter iuspicias : illu.n qui de Israclitide 
matre et de "gyptio patre nalus est, non dixit 
bominem ; illum vero qui ος utroque genere l;rae- 
lita era4& hominem nominavit. Putamus bzc fortui- | 
tu scripta? Putamus casu adjectum, ut ille non di- 
eeretur homo, et hic diceretur? Non sunt ista for- 
tuíta, ratio est. Nihil enim in verbis Dei absque 
profunda ratione conscriptum est. Ille namque qui 
ex parte /Egyptius, ex parte lsraelita erat, mou- 
dum merebatur homo nominari. lste vero qui ex 
integro lsraelita erat, hoc est, qui mente Deum vi- 
debat, iste homo appellatur, ille homo interior, 
qui ad imaginem Dei factus est, et polest videre 
Deum. 

4. Post litec jam qus in posterioribus referuntur 


reddet et cineres. Si vero accesseril ad aurum, aü- p non obsque quadam quaestione sunt, de qua multi 


rim purius reddet. lH:ec nobis dicta sint pro bis, 
qui negligunt oris maledici consuetudinem resecare : 
qui etiamsi non. ex corde maledicant, etiamsi nou 
voto et animo iniquo 'proferant maledicta, tamen 
immunditiam labiorum 'secandum 1saize verbum **, 
et inquimamenta oris incurrunt. Iste tamen qui li- 
cet matre Israelitide, /"Egyptio tamen patre proge- 
nitus est, exiit et nominaus nomen maledixit. De 
quo ego puto quod nisi-exiisset, nec litigasset ad- 
versum verum [sraelitam, nec uominans maledi- 


* Matth. v, 9... *! Joan. xiv, 2. 
9 sa. Lu, 11. " Levit. xxiv, 15. 


(33) Codex Sangerm., « concessit. » 
(25) Erat. 


*3 | Cor. uir, 14. 


quarentes, non multa explicare potuerunt. Sed si 
vestris ine orationibus javeritis, tentabimus ctiam 
nos in medium proferre, qux Dominus dederit. 
« Homo, inquit ", si maledixerit Deum, peccatum 
accipiet. Qui autem nominat nomen Domini, morte 
moriatur. » Quid est hoc? Qui maledixerit Deum 
non habet ponam mortis, sed qui nominaverit no- 
men Deminif Nonne multo gravius est maledicere 
Deum, quam nominare, quamvis "in vanum nomi- 
nasse dicatur? Et quomodo qui maledicit, pecca- 


* Gen. 1v, 16. * Exod. xxxuir, 7, 


5199. vi, 5. 


Deest in libb. autca editis, sed suppletur e manuscriptis. 
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tum suscipit tantum; qui autem nominat, morte Α vita nihil patiuntur adversi, sel cuncta eis pros- 


multatur? H:c ergo sunt, que in hoc loco solent 
quzstionem movere, qus ignorantibus sensum 
Scripturarum, inconsequenter dicta videntur et 
incongrue. Putaut enim quod ille qui nomen Dei 
maledicit, statim puniri debeat; ille vero qui no- 
minaverit, sufficiat accepisse peccatum. Sed nos 
consequentiam sermonis tali quodam sensu tente- 
mus aperire. Majus esse peccatum in quo imaledi- 
citur Deus, quam in quo nominatur, dubitare non 
possumus. Hestat ut ostendamus multo esse gra- 
vius accipere peccatum, et habere secum, quam 
morte multari. Mors qux» pena causa infertur 
pro peccato, purgatio est peccati ipsius pro quo ju- 
betur inferri. Absolvitur ergo peccatum per ρα- 
nam mortis, nec superest aliquid, quod pro hoc 
crimine judicii dies et poena zterni ignis inveniat. 
Ubi vero quis accipit peceatuin, habet illud securm, 
ac permanet cum ipso, nec aliquo supplicio poena 
qua diluitur transit, cum ipso est etiam post mor- 
tem : et quia temporalia hic non persolvit, ibi ex- 
pendit selerna supplicia. Vides ergo quanto gravius 
sit accipere peccatum, quam morte mulctari. Hic 
enim mors pro vindicta datur, et apud justum judi- 
cem Dominum non vindicatur bis in idipsum, sicut 
propheta dixit **. Ubi autem non est soluta vindicta, 
peccatum manet illis asternis ignibus exstinguen- 
dum. Quod autein (24) haec ita se habeant, possum 
tibi testes ex divinis voluminibus adhibere Ruben et 


Judam patriarcbas loquentes ad patrem suum Jacob, 0 


cum vellent assumere secum Benjamin, et ducere ad 
201 Egyptum, propter sponsionein quam cum 
Joseph fratre pepigerant. lbi ergo Ruben ita dicit 
ad patrem ** : « Ambos filios meos occide, nisi re- 
duxero ad te Benjamin. » Judas vero ait ** : «Pec- 
cator ero in te nisi reduxero eum tibi. » Jacob 
ergo pater ipsorum sciens multo esse gravius quod 
promiserat Judas, qui dixerat, « Peccator ero in 
te, » ab co qui dixerat, « Occide filios meos, » Ru- 
ben quidem non credidit filium tanquam qui levio- 
rem elegerit penam. Judi? vero tradidit, sciens gra- 
vius esse quod elegerat. Hoc ergo modo conve- 
nienter aptavit Scriptura divina ei qui maledixit 
Deum, ut. peccatum sumat ; ei vero qui levius de- 
liquit, quod morte moriatur. Vis autem et de Evan- 
geliis noacere quod qui receperit in bac vita mala 
sua, ibi jam non recipiat: qui autem hic noa reoe- 
perit, ibi serventur οἱ .omnia ? Docet nos exem- 
plum Lazari pauperis, et illius divitis, sd quem di- 
citur in infernis a patriarcha Abraham '' : « Me- 
senio, :Bli, quoniam tu recepisti bona in vita uia, 
et Laaarus similiter mala. Nanc autem iu. quidem 
eruciaris, hic vero requiescit. » Et solent homines 
igaoranies judicia Dei, quie sunt abyssus inulta, 
ceongneri-adversum Deum, et dieere : Cur homines 
iniqui, et injusti raptores, impii, scelesti, in bac 


9 Nahum, 1,8, 9. ** Gen. χι, 37. 


** Gen. χω, 9. 


peris successibus cedunt, honores, dividiz, poten- 
tia, sanitas quoque eis ipsa eL corporis habitudo 
famulantur ? Econtra innocentibus, ae piis, et co- 
lentibus Deum innumerabiles arumne superve- 
niunt, abjecti et humiles, contempli οἱ sub cola- 
plis potentium vivunt, nonnunquam etiam szvius 
eis morbi quoque ipsius corpuris dominantur. Sed 
lic, ut. dixi, conqueruntur igoocaptes qui sit αγ. 
do in divinis judiciis, Quanto eniu gravius cos 
puniri volunt, de quorum potentia οἱ iniquitatibus 
ingemiscunt, tanto necessarium est differri peenav, 
qua si non differrentur, temporales aitique et Jevio- 
res essent, quia finein eum morte reciperent ; nuuc 
vero quia differunur , certus. cst quod Φίθεμο 
erunt et cum szculis exiendentur. «Ecoptra igitur οἱ 
velint justis et innocentibus in prasenti szculo 
bona reddi, essent etiam ipsa .bona temporalia οἱ 
celeri termino concludeuda. Quanto aulem magis 
differuntur in futurum, tanto magis erunt .perpetua 
et nescient finem. Hoc est .esgo, quod .nos Scriptu- 
r2 hujus locus paucis sermonibus comprehensus 
edocuit, ut sciamus mulio esse gravius accipere 
peccatum, et habere, a€ sccum ad inferna deferre, 
quaii in. praesenti poenam dare coimmmissi. Et iyeo 
hiec sciens expedire fidelibus apostolis Paulus di- 
cil de eo qui peccaverat : « Quem tradidi, iuquit **, 
λίθιο jn interilum carnis, » hoc est Πιοξίο 
muliasse. Qui autem sit fructus mortis .hujus, 
ostendit in sequentibus, dicens : « Ut. spirits sal- 
vus fiat in die Domini nostri Jesu-Christi. » Vides 
ergo.quomodo aperle Apostolus utilijatom  1poitis 
hujus exposuit. Quod. enim dicit, Tradidi in iuteri- 
tum carnis, boc est, in 2fflictiouem corporis, qua 
solet a peenitentibus expendi, eumque carnis inter- 
itum nominavit, qui tamen carnis interitus, vitam 
spiritui conferat. Unde et. nunc si quia (orte nostrum 
recordatur in semetipso alicujus pegcati conscien- 
tiam, 8i quis se obnoxium novit esse delicto , con- 
fugiat ad poenitentiam , et spontaneum suscipiat 
carnis iuteritum, ut expurgatus in przsenüi vita 
spiritus noster, mundus οἱ purus pergat ad. Chri- 
stum Dominum nostrum, cui est gloria et imperium 
iu s$::cula seculorum. Amen. 


lIOMILIA XV. 


De venditionibus domorum et redemptionibus. 

1. Tres diversas leges de domorum venditioni- 
bus et redemptionibus per Moysen in Levitico datas 
videmus, quarum continentiam primo secundum 
historiam pertractemus, ut post hoc etiam ad spiri- 
talem sensum possimus ascendere. Domorum qux- 
dam sunt in. urbibus muratis, quadam in vicis, 
vel agris non habentibus muros. Aitergo, ut si in 
civitate murata vendiderit quis domum, per aunum 
integrum habeat copiam redimendi, post annum 


" Luc. xvi, 95. '* 1 Cor. v, 5. 


4) Sic codex Sangermanensis ; libri vero editi, e exigendum. Quia autem, » etc. 
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vero potestas recuperandi nulla conceditur. « Erit A scriptum cst quia zedificaverit sibi domum, qui non 


enim, inquit *, domus ipsius emptoris certa pos- 
sessio, si intra annum liberare eain non potuerit, 
qui distraxit. » Secunda lex est, ut si domus quae 
distracta est,in vico fuerit qui murum non habet, 
cui tamen vico ager adjaceat, liceat venditori et 
post annum, et quandocunque potuerit, restituere 
pretium, et recuperare quam distraxerat. domum. 
- Tertia lex est, ut si forie domus sit Levitzs, vel sa- 
ecrdotis, ubicunque fuerit talis domus, sive in civi- 
tate murata, sive in vico cui murus non est, liceat 
semper et in. omni tempore, ut quandocunque po- 
: tuerit Levita vel sacerdos redimat. domum suam: 
nec unquam vel sacerdotalem vel Leviticam pos- 
: sessionem confirmari in alium qui non sit ejusdem 
. ordinis, divina jura permittunt. Iste sunt ergo leges, 
quibus utebatur populus ille prior, etiam secundum 
lioc ipsum quod per historiam designatur, religiose 
satis et pie sacerdolalibus vel Leviticis ordinibus 
consulentes. 

9. Sed citius hxc referamus sd nos, quibus lex 
Christi, si eam sequamur, nec possessiones in 
terra, nec. in urbibus domos habere permittit. Et 
quid dico domos ? Nec plures tunicas, nec multam 
concedit possidere pecuniam : « llabentes euim, 
inquit **, victuin et vestitum, his contenti simus. » 
Quomodo ergo nos datas de domibus, sive intra ci- 
vitatem muratam positis, sive in vicis quibus muri 
non 262 sunt, observabimu: leges? invenimus in 


aliis Scripturs locis, quod sermo «divinus majore c 


quodan sacramento nominet domui, ut cum dicit 
de Jacob, et quasi pro laude ejus ponit : « Erat 
enim, inquit **, Jacob homo simplex habitans do- 
mum, » Et iterun invenio de obsietricibus lle- 
br:eorum scriptum : « Kt quia, inquit τὰ, timebant 
Deum obstetrices, fecerunt sibi domos. » Videmus 
ergo quod obstetricibus quidem faciendarum domo- 
rum causa fuerit timor Dei ; Jacob vero simplicitas 
ει iunocentia causam dederit, ut habitoret domum. 
Denique Esau, quia malus fuit, non est scriptum 
de eo quia habitaverit domum, nec de alio aliquo 
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(25) Libb. editi, «hanc crudelissimo  feneratori,» 
sed miss. ut iu nostro textu. 

(26) Si nos aliqua culpa. mortalis invenerit , eic. 
Autonius Arnaldus libro Gallice scripto cui. titulus, 
De [requenti communione, cap. 4, scribarum vitium 
ascribit huie lectioni, et loco, « culpa inortalis, » 
| gendum esse « culpg moralis, » contendit : {ο Er- 
ror, inquit, facile. admitti potuit unius adjectione 
litterzs, 9* Evidens est, cum  inanifeste secum  pu- 
gnent lic : e culpa mortalis que non in crimine 
mortali consistat; » nec apud veteres ullum un- 
quam reperiatur positum discrimen inter « culpain 
mortalem » et « crimen inortale. » Econtra apertus 
est sensus, si legatur, « culpa moralis quas non in 
crimine nmiortali, » ὃς. Verbis sequentibus explicat 
ipse Origenes quid culpe moralis nowine intelligat, 
quie nempe € vel in sermonis vel. in worum vitio 
consistat. » 49 Culpas quas eviminibus mortalibus 
opponit, veniales, non mortales fuisse inde patet, 
quod in fine hujusloci vocentur. € commutia pecca- 
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habuerit timorem Dei. Qu: est ergo ἰδία domus, 
et quale :xedificium est, Paulus exponit apertius cum 
dicit  : « Domum habemus non manu factam, 
eteruam in ecelis. » Hzc ergo est domus, quam 
edificare nemo potest nisi timeat Deum. Lec est 
doinus quam exstruere, vel habitare nemo potest, 
nisi in simplicitate mentis et puritate cordis. Sed 
quoniam accidere solet, ut etiau: qui bene zedifica- 
verit, et domum sibi celestem beue ageudo et bene 
vivendo, ac recte credendo construxerit, incurrat 
alicujus peccati debitum, et lane a. cruv'elissimo 
feneratore (25) venundare cogatur, ac labores 
suos transfundere in alium, pietas et clementia 
legislatoris succurrit, ut. intra certum tempus re- 
dimi possit. « Si tanien. invenerit, inquit *8, ua2ncs 
tua pretium quod restituas. » Quale pretium? Poe- 
nitentiz: sine dubio lacrymis congregatum, et ma- 
nibus, id est labore boni operis inventum. Annus 
autem isle intelligi potest quem venit vocare Domi- 
nusannum acceptum, quo dimittat confractos iu 
remissionem, et salutem delicta sua confitentibus 
przbeat. Quod autem dicit domum in civitate mu- 
rata : recte, ul ego arbitror, domus quz in colo 
esse dicitur, in civitate inurata esse intelligitur. 
Murus est enim hujusmodi domibus ipsum caeli fir- 
mamentum. Sed talem domum rari quique liabere 
possunt, illi fortassis qui super terram ambulantes 
conversationem habent in ccelis, et de quibus dieit 
Apostolus **: « Dei zdificatio estis. » οἱ autem 
qui in vicis habent domos, quibus non est murus, 
est tamen eis adjacens. ager fecundus, illi fortassis 
qui s bi habitaculum pr:zparant in terra viventium, 
et in illa terra quam mausuetis Dominus promittit, 
dicens ** ; « Beati mites, quoniam ipsi h:ereditate 
possidebunt terram. » lstas ergo domos, si forte 
alicui, sicut. supra exposuimus, lapsus acciderit, 
semper est recuperandi facultas, ut verbi gratia di- 
camus, si nos aliqua culpa mortalis invenerit (26), 
quas non in crim:ue mortali, non. in. blasplemia 
fidei, quie muro ecclesiastici et. apostolici dogma» 
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là quie frequenter incurrimus, semper poenitentiam 
recipiuut, et sine intermissione redimuntur. » AL 
vero quis tantillum iu lectione Patrum versatus. n 
animum sibi inducat tertio Ecclesie szculo. tam 
facilem fnisse peccatorum lethalium remissionem ? 
ὃο Addere poterat Arnaldus, iu editione Basileeusi, 
et in allera Grinzi locum esse datum huic lectioni, 
« si nos aliqua. culpa moralis invenerit, » etc. Ve- 
rum licet mihi multum arrideat Arnaldina corree- 
tio, quominus tamen eam sequar, multa deter. 
rent : 1* Nulla manuscriptorum auctoritate nititur. 
2» Si lectio quie Arnalgo displicebat rejicienda fo- 
ret, lubeutius amplecterer alteram quam. quatuor 
quos consului, manuscripti codices, unus Beccensis, 
alter Geineticensis, tertius Cadomeusis, quartus 
Sangermanensis sat recens, exliibent his verbis : 
c Si aliqua culpa invenitur, non in crimine mor- 
lali. » lbi nee moral s, nec mortalis. culpa opponi- 
tur crimini mortali. Λι suspicionis nolam pr:e se 
fert ejusmodi lectio e quatuor. licet manuscriptis 
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IN LEVITICUM HOMILIA XVI. σου 


tis cincta cst, sed vel in sermonis (27), vel in mo- A rerum futurarum **, nou quibus arguerentur delicta 


rum vitio consistat : hoc est vendidisse «domum, 
quz in agro est, vel in vico cui murus non est. 
H«c ergo veuditio et hujuscemodi culpa. semper 
reparari potest, nec aliquando tibi interdicitur de 
commissis hujusmodi poenitudinem agere. In gra- 
vioribus euim criminibus semel tautum  peniten- 
tig (28) conceditur locus ; ista vero communia, 
qua frequenter. incurrimus, semper penitentiam 
recipiunt, et sine intermissione redimuntur. 

$. «Quodsi sacerdotalis fuerit, inquit **, ista domus 
vel Levitica, ubicunque fuerit, sive in civitate, sive 
in agro, semper habet redemptionem.» In hoc loco 
sacerdotalem sensum et Leviticam intelligentiam 
quaero. Non enim inferior esse debet auditor horum 
(29), si fieri potest , illo ipso qni hoc scripsit et 
sanxit. Quid cst ergo quod sacerdos et Levita do- 
mus su:e semper, οἱ ubicunque fuerit, habet re- 
dempüonem? Secundum spiritalem  intelligen- 
Ham sacerdos mens Deo consecrata dicitur, et 
263 Levi appellatur is qui indesinenter assistit 
Deo et voluntati ejus ministrat. Perfectio ergo in 
áutellectu. et opere, in (ide el actibus sacerdos et 
Levita accipiendus est. lluic itaque perfecta» menti 
si acciderit aliquando domum, quam habet non ma- 
nu factam azternam in. ccelis, vendere et in manus 
alterius dare : sicut. contigit aliquando magno pa- 
triarelie. David, cum de tecto suo. Uri» Cetlizi as- 
pexit uxorem : statim eam redimit, statim reparat, 
statim enim dizit ** : « Peccavi. » Imo vero aliquid 
adbiuc suhlimius in fioe sensu (50) debemus | inspi- 
cere, quomodo doinus sacerdotum οἱ Levitarum, i. 
est, perfectarum mentium, semper delicta rediman- 
tir, semperque purgentur. Si quando Scripturas 
divinas legimus, et sanctorum Patrum in iis delicta 
aliqua recensemus : si secundum apostoli Pauli sen- 
sentiam diciius *^, quia « hzec omnia in figura con- 
tingebaut illis, scripta suat autem propter commo- 
nitionem nostram; » hoc modo semper domus eorum 
redimitur, quia semper pro culpis eorum purgatío 
et satisfactio a doctoribus adhibetur, ostendentibus 
ex divinis Scripturis formas fuisse hac et imagines 
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consignata; nam in locum veteris cujus scriptura 
erasa est, obtruditur iu codice mox citato Sanger- 
manensi. 2» Lectio : « Si nos aliqua culpa morta- 
lis iuveuerit, qux? non in crimine mortali, » etc., 
praterquam quod citatur iisdem verbis a Magistro 
sententiarun lib. iv, distinct. 14, reperitur insuper 
in omnibus vetuatioribus manuscriptis, verbi gra- 
tia Sangermanensi qui ex charactere unciali sexto 
vel septimo Ecclesie szculo scriptus videtur, et in 
altero Fossatensi, nunc Sangermaneusi qui etiam 
a'ialeu 800 annorum arguit, 

(27) Omnes niss., « sermonis.» Libb. editi, «ser- 
monibus. » Infra mss., « ponitudinem agere. à 
Libb. editi, « poenitudineu gerere. » 

(38) Semel tantum. penitentie , eic. Libb. citi 
hahent, « seimmel tantum vel raro poenitentia,» etc. 
Sed istud. « vel raro » abest. ab omuibus manu- 
scriptis codicibus nec agnoscitur a Magistro sem- 
teutiarum lib. 1v, dist. 4. Unde nonnullis. suspicio 


sanclorum, sed quibus ostenderetur peccatores et 
impios in partem sanctorum societatemque couscisei. 
Nunquam ergo sacerdolalis possessio a sacerdote 
separatur, etiamsi ad tempus fuerit ablata, etiamsi 
fuerit distracta, semper redimitur, semper repara- 
tur, velut si diceret : « Charitas, » qua perfecta est, 
« omnia patitur, omnia sperat (31), omnia tolerat, 
cliaritas nunquam cadit **. » Sic ergo el possessio 
ac domus sanctorum nunquam cadit, nunquam au- 
fertur, nunquam ab eorum jure separatur. Quomodo 
separari a sacerdotibus potest domus qu:e edificata 
est supra fundamentum apostolorum et propheta- 
rum, inqua ipse est angularis lapis Jesus Christus **? 
Quod autem possit aliquando domus ista distrahi, 


B lioc est, liujusimodi zlificatio incidere in peccatum, 


audi apostolus Paulus quomodo de talibus dicit : 
« Ut sapiens architectus fundamentum, inquit. *7, 
posui, aiius super:edificat, unusquisque autem videat 
quomodo superzdificet. Fundamentum enim aliud 
neno polest ponere przter id quod positum est, quod 
est Christus Jesus. Si quis autem supra fundamen- 
tmi hoc cdificat aurum, argentum, lapides pretio- 
sos, ligna, fenuin, stipulam. » Vides ergo quia potes 
supra fundamentum Christi &diflcare ligna, fenuim, 
stipulam, hoc est, opera peccati : qux aedificat (31*), 
sine dubio vendidit domnum suam emptori pessimo 
diabolo, a quo unusquisque peccantium peccati pre- 
tium. (32) consequitur satisfactionein desiderii sui. 
Hoc si forte incurrerit aliquis, quod absit! cito re- 
dimat, cito reparet, dum tempus est reparandi, dum 
poenitentix locus est, deprecantes in commune, ne 
zternaoe domus habitatione fraudemur, sed digui ha- 
beamur recipi in zeterna tabernacula, per Christum 
Dominum nostrum, cui est gloria et imperium (55) 
in secula sz:culorum. Amen. 
HOMILIA XVI. 
De benedictionibus Levitici. 

4. In. agonibus corporalibus gradus quidam. et 
differenti:e singulorum quorumque observari ordi- 
num solent, ut pro qualitate certaminum, praemio: 
remuneretur uBusquisque victoriae. Verbi gratia, si- 
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D est ejusmodi particulam adjectam fuisse a Scoto 


qui veteris Ecclesi:e ignorans disciplinam qua letha- 
lum criminum reis semel tantum punitentia. con- 
cedebatur, Origenis locum ad communen sui. tem- 
poris scholasticorum opinionem paucis adjectis re 
vocare tentavit. Porro qui olim post actam paeniten- 
tiam in cadem aut. similia. labebantur flagitia, ab 
omni deinceps sive publica sive privata paeniteu- 
tia. repulsos fuisse abunde demonstrant Morinus 
lib. v, cap. 27, et Petavius in. suis Adnolationibus 
κά Epiphauium, hires. Lix. 

(29) Codex Sangerm., « auctor aurum, » etc. 

(50) Sensu. Deest. in libb. antea. editis, se.| sup- 
pletur e manuscriptis. 

(61) Mss., « onmia sperat. »Libb, ed., «omnia sup. » 

(51) Fort leg.,« Qui. lizec :edificat.» 

(52) Mss., « pretium. » Libb. editi, « prieminm. ο 

(55) Et imperium. Deest. in libris editis, sed sup- 
pletur e ms, codice Sangertmanetsi, 
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inter. pueros quis habeat. agonem, si. inter juvenes, Α non. tamen, ut quibusdam videtur, ita in illos solos 


si inter. viros, quz per singulos ordines observatio 
haberi debeat, quid lieri liceat, quidve non liceat, 
et qua certaminis regala custodiri, quid etiam post 
liec remunerationis mereatur palma vincentis, ipsis 
nihilominus agonicis legibus cmutum est. lta et 
nunc omnipotens Deus observanda legis sux in hoc 
n:undo agonem niórtalibus ponens, postesquam tra- 
didit ohservanda quainplurima, et quid fieri quidve 
non lleri debeat, ascripsit ; comvenienter ad ultimum 
)am Levitiei librum, in quo de singulis quibusque 


observationibus constitutum est, qaid muneris re- 


portet qui impleverit, et quid poem subeat qui nom 
observaverit, enuntiat. Sed si lez secundum quod 
Judiei volunt, et hi qui eorum sensu Scripturas in- 
welligendas putant, non. est spiritalis, sed carnalis, 
cubium non est quin observata carnaliter, benedi- 


ciones quoque carnales observantibus tribuat. Si 


vero, ut Paulo videtur apostolo, lex spiritalis est, 
sine dubio et spiritaliter observanda est, et spirita- 
lis ex ea benedictionum speranda remuneratio, To- 
tius namque consequentis est, spiritalem legem 
benedictiones dare spiritales, et ejusdem nihilomi- 
nus consequeniliz est, etiam maledicta el conde- 
muationes legis spiritalis non esse corporeas. Sed ut 
indubitatum sit quod dicimus, ipsius Pauli apostoli 
voce utamur, qua ad Ephesios scribens de spiritua- 
libus benedictionibus hoc modo pronuntiat: « Bene- 
dicius,: inquit *^, Deus et Pater Domini uostri Jesu 


diriguntur, ut alins ex his participare non possit : 
idcirco eas spiritales Apostolus nominavit, ut qui- 
cunque eflici potuerit in virtute et spiritu, verb* 
gratia, Sem, vel Japhet, vel Joseph, aut lsaac, aut 
Jacob, sicut et Joannes fuit im spiritu et virtute 
Elix, possit etiam ipse benedictionis illius particeps. 
fieri, cujus virtutem et spiritum. gesserit. 

3. Sed videamus nunc in Levitico benedictionum 
quod sit exordium. « Si, iaqui **, in preceptis nreie 
ambulaveritis, et mandata mea custodieritis et fe- 
ceritis θα.» Tria sunt qua dicil : in przceptis am- 
bulandum, mandata custodienda, εἰ facienda qua 
mandata sunt. Unde videtur mihi praceptum esse, . 
verbi gratia, cum jubetur ut ille qui Sabbatum non 
servavit, ab omni synagoga lapidetur : aut qui ma- 
ledixit Dominum ut lapidibus perimatur, et si qua 
jubentur hujusmodi, Mandata vero esse, quibus 
jubetur, verbi causa, decimas offerri Levitis, vel 
ter in anno apparere Domino, vel non apparere va- 
cuum in couspectu Domini. Custodire ea ergo 
mandatum, intelligere vel advertere qua; jubentur. 
Facere autem mandatum, est implere qua jubentur, 
Sic ergo intelligendum puto quod dixit : « Si in 
pricepiis meis aumbulaveritis, et mandata mea cu» 
stodieriti8, εἰ feceritis ea. » Sed videamus quze sit 
prima benedictio iis qui ea qux mandantur iimple- 
verint. « Dabo, inquit 19, pluviam vobis in tempore 
suo. » lgitur primo ad Judaeos dicamus, et eos qui 


Christi, qui benedixit nos in omui benedictione spi- ϱ simpliciter vel corporaliter hze intelligenda opi- 


ritali in ccelestibus in Christo. » Quoniam quidem 
sciebat nonnullos legentes de benedictionibus posse 
in id prolabi, ut eas cbrporales putarent et terrenas, 
voluit eis evidentius aperire qua sit divinarum be- 
nedictionum natura, vel ubi quzrenda, et ideo uit : 
* Qui benedixit nos in omui benedictione 94 spi- 
ritali in cclestibus in Christo. » Sed et hoc. quod 
addidit, « in omni benedictione spiritali, » non est 
otiosum, sed apostoliez vehementi plenum. Nam 
quia sciebat multa esse implenda, quz mandantur 
in lege, et in unoquoque mandato proprios exsistere 
agones, in quibus per singula benedictionem qui 
vinceret mereretur, ideo dixit : « Qui benedixit nos 
in omni benedictione spiritali; » ut et plures eas 
ostenderet esse, et spiritales. Potest autem in hoc 
sermone quo ait « in omni benedictione spiritali, » 
et illud intelligi, ut, verbi gratis, justus quique et 
perfectus capiat benedictiones Levitici, de quibus 
nunc sermo esL : capiat et easquaz in libro Nume- 
rorum scriptae sunt, sed et illas quz& in libro Gene- 
sis continentur benedictiones Noe ad Sem et Japhet, 
ct benedictiones Isaac ad Jacob, et item Jacob be- 
nedictiones ad Joseph, et Ephrem, et Manassein, et 
post h:ec ad duodecim patriarchas. Quia ergo multe 
sunt benedictiones posite in divinis Scripturis, quae 
videntur quidem ad unumquemque sanctorum, ver- 
bi gratia, ad Sem, vel Japbhet, aut. Joseph dirigi, 
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nautur : si pluvia haec tanquam remuneratio pro 
laboribus datur iis qui mandata custodiunt, que- 
modo οἱ iis qui mandata non servant, una atque 
eadem datur pluvia temporibus suis, et universus 
mundus communibus utitur pluviis a Deo datis? 
Pluit enim super justoset injustos **. Quod si justis 
et injustis datur pluvia, non erit eximia remuneras 
tio iis qui mandata servaverint. Vide ergo quia 
etiamsi Judsi non acquiescunt verbis Jesu Domiui 
nostri, tu tamen qui nomine ejus censeris, et Clrri- 
stianus appellaris, debes ei credere dicenti, quia 
Pater suus codlestis cominunem hanc pluviam pluie 
super justos et injustos : et non debes putare, quía 
justis eximiam separaverit portionem hane ' quam 
communem posuit etiam cum injustis. Quzrainus 
ergo in Scripturis qua sit pluvia, quz sanclis tan- 
tummodo datur, et de qua mandatur nubibus ne 
pluant pluviam istam super injustos. Quz ergo sit 
ista pluvia, ipse nos Moyses horum legislator edo- 
ceat. Ipse enim dicit in Deuteronomio "* : « Atten- 
de, cceluimn, et loquar, et audiat terra verba ex ore 
meo, exspectetur sicut pluvia eloquium meum. » 
Nunquid mea verba sunt ista? Nunquid rheloricis 
argumentis sensum divin: legis violenter infleeti- 
mus? Nonne Moyses est qui dicit pluviam esse quod 
loquitur? « Exspectetur, inquit "*, sicut pluvia ele- 
quium meum, et descendant sicut ros verba mca, 
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ORIGENIS 
- Sed et ligna, inquit *?, camporum dabunt A tis suscepisse vocabula : « Ligna ergo camp: «- 


im suum. » llabeinus intra nosmetipsos et li- 
:amporum, quz suum fructum producunt. Quae 

ista ligna camporum, quz fructum suum pro- 

int? Quz sunt ista ligna eamporum ? Dicet for- 

is auditor : Quid lterum hic eurisilogus (57) 

i? Quid undecunque verba conquirit, ut expla- 
ionem lectionis effugiat? quomodo intra nos esse 
na docebit et arbores? SÍ non temere obirectes, 
m nunc audies, quia « non potest arhor bona 
ialos fructus facere, neque arbor mala fructus 
ionos facere **. » Ilabemus ergo arbores intra nos 
jive bonas, sive malas; et que bona sunt, fructus 
malos afferre nou possunt, sicut qux» mala sunt, 
fructus. non afferent bonos. Vis tibi et arborum 
ipsarum quz intra nos sunt vocabula et appellatio- 
ues expediam ? Non est ficus, neque malus, nec vi- 
tis, sed una. arbor justit'a vocatur, alia prudentia, 
alia fortitudo, alia temperantia nominatur. Et si 
vis, majorem adhuc arborum multitudinem disce, 
quibus fortassia dignius putabitur consitus ctiam 
paradisus Dei. Est enim ibi arbor pietatis, e.t et 
alia arbor sapienti, est et alia disciplinm, est cet 
alia scienti: boni et mali. Super omnia vero est 
arbor vitz, Non tibi magis videtur quod Pater cce- 
lestis agricola hujusmodi arbores in anima tua ex- 
colat, εἰ 986 lujusmodi plautaria in. tua. mente 
coustituat. Sic ergo dicit Salvator: « Non potest 
arbor mala bonos fructus facere, neque bona. fru- 
ctus malos facere. » Hoc cst quod docet: Arbor pu- 
dicitize bona est, non potest afferre fructus impudi- 
vitm, Arbor justitia: boua est, et afferre fructus 
injustiti: non potest. Sic ct econtrario si habeas 
mal:e arboris radicem in tua mente plantatam, bo- 
nos reddere non potest fructus. Si enim sit in te ra- 
dix uralitie, fructus non dabit bonos. Si sit intra 
cor tuum stultitiie planta, nunquam proferet sa- 
pieuti:e florem. Si iujustitize, si. iniquitatis arbor 
sit, nunquam hujusmodi ligna gaudere bouis fructi- 
hus possunt. Si ergo servemus mandata Dei, susce- 
pta pluvia verbi Dei, de qua superius diximus, etiam 
arbores qua in campis anima nostre el cordis 
uostri latitudine plantatz sunt, letum οἱ bonz sua- 
vitatis afferent fructum. Vis autem tibi de Scriptu- 
εν ostendam arbores vel ligna appellari has singu- 
Jas quasque virtutes, quas superius memoraviiuus ? 
Adbibeo testem sapientissimum Salomonein dicen- 
tein. de sapientia : « Lignum vitze est, inquit 55 
omnibus qui amplectuntur eam. » Si ergo sapientia 
ligneum vitze est, sine dubio et aliud lignum cst 
prudeutiz, et aliud seienti:e, et aliud justiti:e. Neque 
enim consequenter dicitur ος omnibus virtutibus 
solaum sapientiam meruisse, quz lignum vit: dica- 
tur, c:eteras autem virtutes nequaquam similis sor- 


" Levit, xxvi, 4. ** Matth. vir, 18. 
Xxvt, 5. "? Psal. civ,15. 


. ($7) Libb. editi, « verbilogus. » Sed. mss., « eu- 
risilugus, » quod merum est. Grzcum . εὑρετιλόγος, 
« solers in inveniendis verbis. » 


*? Levit, xxvi,5. 


C 


D 


* Prov. rit, 18. 


bunt fructum. suum **. » Hoc credo de se sentichat 
et beatus David cum dicebat*! : « Ego sutem sicut 
oliva fructifera in domo Dei. » Ex quo manifeste 
ostendit lignum olive justum et sanctum hominem 
dici. 

5.«Et comprehendet vobis trituratio vindemiam ὃν.) 
Si seminatum est in anima semen bonum, οἱ sus- 
cepta a Deo pluvia crevit, et venit ad spica, me- 
cessario consequetur et messis: et si messis, con- 
seque!ur eliam trituralio, in qua frumenta purgen- 
tur. Etenim anima qua germinat, ex verbo Dei et 
coelesti pluvia rigata germen producit ad messem, 
necesse est ut ipsa messis quam profert purgetur 
in area, i| est, ut sensus quos genuerit. anima in 
mediuin proferat, et sive cum ceteris docioribus, 
sive eliam cum ipsis quz sentit diviuis voluminibus 
conferat : ut si quid in eis inane et. superfluum, ài 
quid pale simile fuerit aut aristis, flante in sc 
spiritu discretionis excutiat, et purum frumentuiw 
quo solo queat nutrire conservos, et mensuram 
tritici in tempore dispensare retineat. « Et. con. 
sequetur, inquit, trituratio vindemiam. » Quia ϱ4- 
nis, αἱ Scriptura dicit **, confortat cor liominis, 
et vinum laetificat, quecunque de continentia, de 
observantiis et custodia mandatorum Dei dicuutur, 
liec possunt videri frumentum, ex quo panis eflici-- 
tur, et auditorum corda confortat. Ea vero qu:e ad 
scientiam. pertinent, et occultorum explanatione 
mentes lztificant audientium, vino ac vindemia vi- 
debuntur aptanda. Cordi etenim laetitia tribuitur, 
cum ea qu: occulta. et obscura sunt explicautur. 
ε Et vindemia, inquit, comprcehendet sationem, » 
Ut si. dicamus : Primo seminavit qua legis sunt, 
οἱ posteaquam seminatum est, oravi ut daret Do- 
minus pluviam in tempore, et facta est messis. Post 
lizjc non maneo otiosus, sed iterum semino, accipio 
Scripturam propheticam, et ex ea senno terras 
et novalia auditorum. Post hzc semino ct alia de 
evaugelicis sermonibus. Diversa sunt quae aeminau- 
tur, per totum annui possumus seminare. Possu- 
mus enim et de apostolicis litteris multa semina 
jacere. Semper est quod seminetur, in. omni vila 
nostra otii nullum tempus est: quandiu respira- 
mus, seminemus. Tantum est, ut in spiritu semi- 
nemus, ut de spiritu metamus vitam aeternam. « Et 
manducabitis panem vestrum in saturitate *. Νεο 
hoc ego corporalis esse benedictionis (38) accipio, 
quasi qui custodiat legem Dei, panem istum com- 
munem in abundantia consequatur. Quid enim? 
Noune impii et scelesti panem non solum in abun- 
dantia, sed οἱ in deliciis comedunt? Magis ergo 
si respiciamus ad eum qui dixit *! : « Ego sum 
ponis vivus qui de ccelo descendi, et qui mandu- 


** Levit. xxvi, &. *' Psal. Lu, 10. ** Levit. 


*! Joap, vi, 51. 


(58) Codex Sangerm., « corporales esse benedi- 
ctiones. » 
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deceptionum suarum super animas stolidas perver- A numerus ad utramque partem accipi petest. Si ita- 


sasque, quas camelis et asimis per figuram compa- 
rat, designavit. Et iis bestiis ne traderetur anima 
Deum timens orabat propheta David dicens '* : « Non 
tradas bestiig animam confitentem tibi. Et exter- 
minabo, inquit 15, bestias inalignas de terra vestra, 
et pugna non transibit per terram vestram. » Mul- 
το sunt pugna qua transeunt per terram nostram 
οἱ legem Dei non custodimus, nec prx»cepta ejus ser- 
vamus. Redeat unusquisque ad animam suam, et 
]pse se interna recordatione discutiat , et videat 
quomodo terra nostra , id est, caro nostra, nune 
spiritu fornicationis, nunc ire et furoris ur- 
gelur, nonc avaritie jaculis agitatur, nunc telis 
pulsatur invidi: , nune spiculis libidinis tere - 


que nos sHnus ex quinque laudabilibus, id est ex 
quinque sapieutibus , persequemaur insipientes een- 
tum. Si enim sapienter et probabiliter pugnemaus in 
verbo Dei, si prudenter de lege Domini disseramus, 
eonviueinus el fugamus infidelium multitudinem. 
Sicut enim quinque numerus, et sapientes. indicat, 
et insipientes ; Ha et eentonus numerus, et fideles 
jadieat, et infideles. Nam et sub centegario anno- 
gum numero Abraham Deo credidisse, e& justiflca- 
tos esse describitur, et, « peccator quí moritur een- 
tem annorum maledictus erit **. » Et hic centum 
inüdeles a quinque sapientibus cífugantur , et rur- 
sum centum &deles, non tam aunero centum quan 
perfeetione signati, multa millia infldelium perse- 


bratur, et in quibuscunque concupiscit caro ad- B quentur. Fugant enim feles doctores innumeros 


versum spiritum, et splrites adversus carnem, in- 
lernis praeliis semper agitatur. Quid autem dicam 
de cogitationum pugnis , quas cordi nostro sugge- 
rit inimicus, ut nos exuat a fide Christi, et ab spe 
vocationis nostra: ? Cum enim afflictiones tentatio- 
nam, οἱ molestias (49) szculi suscitaverit nobis, 
consequenter jam suggerit cogitatloni , superfluuin 
et ineptum esse hzc tolerare pro Christo, multo 
esse melius securam et sine persecutionibus vitam 
dueere. Ikec sciens et apostolas Paulus dicebat !* : 
€ Cogitationes destruentes, et omuem altitudinem 
extolleutem se adversum scientiam Christi. » Qui 
ergo divina precepta servaverit, et. mandata ejus 
custodierit, ei fecerit ea , hanc pugnam , et hzc 
bella non patitur, sed Deus aufert ea de terra ejus, 
ct aon sinit ea transire per aniniam justi. « Et per- 
sequemini inimicos vestros **. »Quos inimicos, nisi 
ipsum diabolum et angelos ejus, et spiritus mali- 
gnos, et. dzemouia immunda Τ Persequemur ea non 
solnin ut à. nobis ipsis effugemus, sed et ab aliis 
quos incursant, si divina precepta servemus. « Ρο. 
sequemini, inquit 15, inimicos vestros, et cadent in 
conspectu vestro morte. » Si conterat Saianam 
468 sib. pedibus nostris velociter Deus , cadeut 
jnimici in. comspectu nestro morte. Cujus morte? 
Eo arbitror quod nostra : s! enim nos mortifice- 
mus membra nostra quse sunt super terram, forni- 
cationem, immunditiam, si hanc mortem inferamus 
mermbris nostris, illi eadent in. conspectu nostro. 
Quomodo cadent in eonspeetu nostro 1 Si tu justes 
gis, cecidit injustitia in conspeetu tno; si castus, cecidit 
libido; si pius, etiam ipsa impietas corruit ante te. 

7. « Et persequentur ex vobis quinque centum, 
et cenwin ex vobis persequentur multa millia 16. » 
Qui suut isti quinque qui pes-unt persequi eentugm? 
Quinque uumerus (45) et in laedabilibus penitur, 
et in culpabilibus. Quinque sunt sapientes virgines, 
εἰ quinque insipientes **, Sie crgo et centenarius 


!** Psal. Lxxiv, 19. !5 Levit, xxvi, 5,6. 
** Matth. xxv, 3. *! Ίνα. nxv, 90. 
xxvi,9.  ** Matth. xxvi, 75. 

(42) Libb. editi, « molestiarum. » Mas., « mole- 
alias. » 

(43) Libb. editi hic et infra, « quinquenus nume- 


1ο [1 Cor. x, D. 
13 [evit. xxvi, 8. 


dz&mones, me animas eredentium antiqua fraude 
decipiant. « EY cadent. inimici vestri in conspectu 
vestro gladio **, » Qui siut Inimici supra. diximus, 
quo aute: gladio dicantur cadere, requiraimus. 
Apostolus Psulus nos docet qu's sit hic gladius, 
eum dicit ** : « Vives enim est sermo Dei, et efficax, 
et penetrabilior ewni gladic utrinque acuto, pertin- 
genus quoque usque ad compagem anime ac spiri- 
tus, membrorum queque et medullarum, et est dis- 
eretor cogitationum, et intentionum cordis. » Πο 
est gladius, cujus acie (44) cadunt inimici nostri. 
Sermo namque Dei est qmi prosternit emnes ini- 
micos, et ponít eos sub pedibus suis, ut subditus 
fiat omnis mundus Deo. Vis adhuc et de alia Epi- 
stola Pauli diseere, quia gladius sermo Dei sit? 
Áudi eum eum arma praeparat militibus Christi, 
quomodo dicit ** : « Et galesm salutis accipite, et 
giadimn spiritus quod est verbum Dei per omnem 
ora:ionem , et obsecrationem , » evidentissime per 
haec preuuntiaus , quia per verbum Dei , quod est 
gladius mirinque acutis , cadeut. inimici nostri in 
censpectu nostre. « Et respiciam super vos, et aue 
gebo νου **, » Plenum beatitudinis est hoc. ipsum, 
si quem respiciat Deus. Vis videre si respieiat 
Deus ad hominem, quanta. sit salus ? l'etrus ali- 
quando pene perierat, et ex conseeratione aposto- 
lici numeri diabolo per es ancill:e pentificis iuspi- 
rante fuerat ereplus : sed ubi respexit ad eum Je- 


D sus. tantum , ubi ad eum placidi vultus era con- 


vertil, statim reversus in semetipsum, et prola- 
psem de precipitio revocans pedem, « flevit, in- 
quit **, amarissine, » atque ita respectus a Deo, 
locum suum flendo recepit, quem negando perdi- 
derat. « Respiciam ergo, inquit, super vos, et au- 
geho vos. » Tanquam si sol respiciat segetem et 
a(ferat fructus , quain. utique si. non respexisset, 
iufructuosa. mausisset : ita Deus segetem cordis 
nostri respicieus, et radiis nog verbi sui illuminans, 


U Levit. xxvi, 7. ΑΗ, !? Levit. zxvi, 8. 
Ευ iv, 19. 1 Ephes. v1, 17. Levit. 


1u$, » sed mss. omnes, « quinque numerus, » 
(44) Codex Saugerui , « a facie, » 
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auget nos οἱ multiplieat, ut. ultra jam non simus A Non. nos abominabitur anima Dei , si observemus 


parvuli , sed magui efficiamur, sieut magnus factas 
est Isaac , et magnus factus Moyses, et magnus 
Joannes. « Ei statuam. testamentum meum vobis- 
cum **. » Vide quante promisslones promittantur, 
si mandata servemus. « Statuam, inquit, testamen- 
tüm meum vobiscum, et manducahitis vetera , et 
vetera veterum , et ejicietis vetera a conspectu no- 
vorum. » Quomodo ejicimug vetera a conspectu no- 
vorum ? Vetera labuimus legem ct prophetas, ve- 
tera autem veterum , ea qux ante legem (uerunt ab 
initio, cum mundus factus est. Venerunt. Evangeka 
nova, venerunt et apostoli. À conspectu horum eji- 
cimus vetera. Quomodo ea cjicimus ? Legem sccuu- 
dum litteram ejicimus, ut statuamus legem secutm- 
dum spiritum. Possumus et hoc modo dicere: Ante- 
quam veniret homo de ccelo , et nasceretur boino 
colesiis, eramus omnes terreni, et portabamus 
imo»ginem terreni ; sed ubi venit. homo novus. qui 
aecundum Deum creatus est, ejicimus a conspecta 
ejus vetera , deponentes veterem hominem, et in- 
duentes novum, qui secundum interiorem hominem 
renovatur de die in diem. « Et ponani tabernaculum 
meum in vobis ο, » Si hxc habemus in nobis, quz 
supra dicta sunt, si abjecto vetere homine innovatuim 
est cor nostrum , venit ad nos Deus, et habitot in 


ea qua seripta eunt. Verumtamen velim requirere 
quid est anima. Dei, Nunquidnam putabimus (45) 
quia Deus habeat animam sicnt homo? Absurdur 
est hoc sentire de Deo. Ego autem audeo et dico 
quia amima Dei Christus est. Sicut eniur Verbum 
Dei est Christus, et sapientia Dei, et virtus Dei, ita 
et anima Dei est. Et hoc modo dicitur, quia « non 
vos 3bomiuabitur anima mea, » id est Filius meus, 
sed ε ambtrlabo inter vos **. » Non mihi videtur 
269 «:υο:ἱ boc promittat Deus, quia in terra Ju- 
dormir aubilaturus sit : sed, quia si quis merue- 
rit ita puri esse cordis, ut Dei capax sit, in eo so 
dicit ambulare Deus. « Et vos eritis mihi populus, 
et ego Dominus Deus vester, qui eduxi vos de terra 


B AE ypti, cum essetis servi, et contrivi jugum vineuli 


vestri **. » Vere eduxit nos Deus de domo servitu- 
tis : servi enim eramus peccati, quia « onnis qui 
peccat, servus est peecati *. » Et contrivit vincu- 
Ium jugi nostri, jugi quod imposuerat εργα cervices 
nostras ille qui nos in captivitatem duxerat, et pee- 
catorum vinculis eolligarat. Contrivit ergo peccat 
vinculum, et jugum nostre eaptivitatis excussit 
Dominus noster Jesos Christus, et suum nobis suave 
jugum fidei et charitatis, et spei , ac totius sanctita- 
tis imposuit. Ipsi gloria in terna ssecula seculorum. 


nobis, qui dixit ** : « Et ponam tabernaculum meum — Amen. 


in vobis, et non abominabitur vos anima mea. » 
7 Levit, xxvi, 9. *^ Levit, xxvi, 11. ** ibid. ?* ibid. 12. *! Levit. xxvi, 12 οἱ 135. 
(45) Codex Sangerm., « putabimus. » Libb. editi, « putamus. » 
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MONITUM 
AD ORIGENIS EXEGETICA IN NUMEROS. 


Triginta Origenis in Numeros homilias commemorat Cassiodorus Institut. cap.1. Verum octo tantum ct 
eiginii hodie supersunt, quarum interpretem esse Rufinum liquet e sequenti ejus — prologo, qui. in plerisque 
manuscriptis fronti illarum pre fixus est. Nuliua erqo dubitandi locus est, quim vere Origenis sint, et inania 
si! Ακάγεα Biceti. observatio, auctorem homiliarum istarum Latinum esse ex eo argueutis, quod homilia 
dnodecima differentia. nolelur. inter « excudere » εἰ « excidere ; » qua, wt scite ait. Hueiius Origeniau. 
lib. wi, sect. ὃν num. À, soli lufini interpretis munificentie accepta. rejerenda sunt. Quod si quis insuper 
objiciat Origenem homilia in Jeremiam duodecima promittere se de sacerdotalibnus. benedictionibus que in 
Numeris con inentur, locuturum, nihil vero hodie ejusmodi in. Rufiniuna collectione cemparere, [acilis est 
responsio, nempe vel homilias istas. pro consuetudine sua decurtasse et interpolasse Rufinum ; vel aliquas 
jam ipsius atate excidisse ; vel, quod verisimilius est, de sacerdotalibus benedictionibus Ádamantium disse- 
russe in alterutra e duabus homiliis deperdiiis, qu& numerum ezplebant triginta homiliarum quas Cassio- 

erus vidit. 

Preeter homilias, scholia etiam seu excerpta in Numeros edidit Origenes, sed. in unum ita cum horailüs 
permista sunt ab. interprete Rufino, cum Latine utraque verteret, ut pro eodem haberi possint. « Quecun- 
que, inquit, in Numerorum libro, sive homiletico stylo, aive etiam ez. his qua excerpta appellantur, scripta 
reperimus, hec, perurgente te, Romana, ut. potuimus, voce ex diversis in unum collecta digessimus. » lllad 
forte in causa est cur in ejusmodi homiliis quedam ex tempore pronuntiata, nonnulla vero ex otio scripta 
et (usius pertractata videantur. Hinc etiam accidit, ut. meutrius operis tempus οετἰο jam assignari queat. 
In prologo quidem tomorum Cantici canticorum, quos inter annum 258 εἰ annum 244, sub Gordiano scri- 
psit Origenes, citet ἑξηγητικά sua in Numeros : « Quomode, inquit, differant opera ab operibus operum in 
Numerorum libro iractantibus, prout potuimus, dictum est a nobis. » 14 genus distinctionis exsiat homilia 
quinta in Numeros, sed quis asserere queat. utrius operis pars sit hec περιχοπή, homiliarum, an scholio- 
rum ? Si homiliarum, falsa est Huetii sententia, illas omnes esse ex earum numero quas Adamantius post 
«ια sug annum sexagesimum ex tempore pronuntiavit ; si scholiorum, nihil equidem jam vetabil, quomi- 
uut homilie in Numeros pronuntiate existimentur postquam Origeues iatis 14 annm. sexogesimum al- 
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tigit. sed id non certo 9 "J() eruitur, ut putavit idem. [luetius, ex duodecima in Jeremiam homilia, Ibi 
quippe Iuutxmmodo ait. Ürigenes se, ubi finem — dicendi fecisset, adhuc locuturum de Numerorum loco qmi 
legendus erat : quod. sane non. impedit, qnominus alias longe antea homilias in Numeros habere po- 


(ueri. 


In Catenis Grecis manuscriptis varia sub Origenis nomine circumferuntur [ragntenta Grieea in Nume- 
ros. Ea aunc primum !ypis pleraque mandavimus, licet incer unde illa deprompserint Gatenarum consar- 
cinatores. Unum est quod aliquam habere videatur affinitatem cum loco homilie decime tertie. 





ΩΡΙΓΕΝΟΥΣ ΕΚΛΟΓΑΙ 
EIS ΤΟΥΣ ΑΡΙΟΜΟΥΣ. 


— 


ORIGENIS SELECTA IN NUMEROS. 


Nihil preter in manna oculi nostri 33. Man dictum A Οὐδὲν ziv εἰς τὸ parra οἱ ὀφθαλμοὶ ἡμῶν. 


et, quod Hebrzi qui primi insolitum speetaculum 
viderunt, dixerint ad invicem patria lingua : « Man,» 
hoc est, « Quid hoc? » Quod non dixissent, si, ut 
quidam ethnici asserunt, nalura horum Jocorum 
id ferre solebat ab omni evo. Et nunc si. paululum 
quid ejusmodi decidit, memoriz causa id accidit. 

Et non ultra adjecerunt **. Deest, « proplietare.» 
Nou amplius, inquit, prophetarunt, Semel eniin 
proplietant, ut nou adzequentur Moysi, sed ut inio- 
(eset. eos Spiritus fuisse pariicipes, etiam omnes 
Sitnul prophetant. Üuus enim iu Christo Spiritus, 
el una per oinnes virtus. 

Et populus non. promovit, quoadusque mundata 
est Maria , Wemansit ibi tabernaculum septem 
diebus Marix gratia, ne in eo quo erat statu δὺ- 
quereivr, 

Mitte tibi viros **, etc. Mitti jubet quosdam, os- 
tendeus non. louge distare Palsstinam, faciliusque 
essc liebrzis illuc ire quam in ZEgyptum reverti; 
«cumque. infidelitatem eis exprobrasset, tumulum in 
deserto minatur illis quibus mens dura permaneret, 
Priestat enim impios mori , quam erralice vivere. 


El cognominavit Moyses Awuse filium Nave, Jesum ?!, 
Observandum est filium. Nave typum fuisse Christi 
qui errautem et miseratione dignum populum cuin 
liberasset, in coelum intulit, non in terram quie 
devorat habitatores suos. 

l'rofecio nou videbunt terram, quam juravi pa- 


iribus eorum **, Observaudum est, eorum qui e terra C 


AEgyptii exierunt, quosdam in terram promissionis 
ingressos esse; neque enim id Deus prohibuerat, 
sed ex iis qui ex ZEgyplo egressi erant illos solum 
ni ad'vicesimum annum et supra pervenerant , 
quique vitulum conflaverant, in deserto interfecit ; 
parcens eorum cognatis juvenibus qui nondum vi- 
cesimum annum attigerant, et multo 271 magis 
infantibus, et parvulis usque ad pubertatis attatem, 


Νο, un, 6. * jbid. 95. ** Num. xz, I5. 


** Num. rii, 9. 


Μᾶν ὠνομάσθη ἀπὸ τοῦ τοὺς Ἑδθραίους πρώτους 
θέαµα ξένον ὁρῶντας εἰπεῖν πρὸς ἀλλήλους τῇ πα- 
τρἰῳ γλὠσσῃ, « Μᾶν,» τουτέστι, « Τί τοῦτο; » ὅπερ 
οὐχ ἂν εἴπον, εἰ ἔθος jv, ὥς τινες τῶν ἐθνικῶν φααι;, 
τὴν φῦσιν τῶν τόπων ἀπ᾿ αἱῶνος τὰ τοιαᾶτα φέρειν. 
Καὶ vuv δὲ εἰ χαταθαΐνει µνήµης ἕνεχα μικρόν τι. 

Καὶ οὐχέτι προσέθεντο. Λείπει, « τοῦ πρκρη- 
τεύειν. » θὐκέτι, qnot, προεφήτευσαν. Eig ἅπαξ γὰρ 
προφητεύουσιν, ἵνα μὴ ἐξισωθῶσι Μωσεῖ' ἀλλ ὡς 
γνωσθῆναι ὅτι µετειλήφατι, καὶ πάντες ἅμα προφη- 
τεύουσιν. "Ey γὰρ ἓν Χριστῷ τὸ Πνεῦμα, χαὶ µία διὰ 
πάντων fj ἑνέργεια. 

Καὶ ὁ .Ία)ς οὐκ ἐξῇρε.', ἕως ἐκαθαρίσθη Μαριάμ. 
Ἔμεινε δὲ ἡ oxnvh ἑπτὰ ἡμέρας ἐπὶ τὸν τόπον εἰς 


B «uit» Maplac, ἵνα μὴ τοιαύτη οὖσα ἀχολουθῇ. 


Ἀπόστει Ίον σεαυτῷ ἄνδρας, καὶ τὰ ἑξῆς. 'Amo- 
ava) vat χελεύει τινὰς, δειχνὺς ὅτι πλησιάζουσι μὲν 
τῇ Παλαιστίνη. τῆς Αιγύπτου τὸ τοῖς Ἑθραίοις 
ἑτοιμότερον παραστήσας ᾿ χαὶ τὸ ἄπιστον ἑξελέγξας, 
τάφον μὲν τὴν ἔρημον ἀπονέμει, οἷς ὁ νοῦς ἀπέμεινε 
σχληρός' θάνατος γὰρ ἁἀσεθῶν, τῆς bv τῷ ζῇν πλά- 
γης αἱρετώτερος. 

hal ἐπωνόμασε Μωῦσῆς τὸν Αὐσὴ υἱὸν Ναυὴν 
Ἱησοῦν. Ἐπισημαντέον ὅτι ὁ τοῦ Νανὴ υἱὸς τύπος 
γέχονε τοῦ Χριστοῦ, ὃς τὸν οἴχτιστον Aaby πλανώμε- 
voy ἐλευθερώσας, εἰς οὐρανὸν ἀνήγαγεν ᾿ οὐχ εἰς vy 
ἑσθίουσαν τοὺς ἑἐνοιχοῦντας. 

"H μὴν οὐκ ὄψονται τὴν ΥΠ», ἣν ὤμοσα τοῖς 
πατράσιν αὐτῶν. Παρατηρητέον ὅτι τῶν ix τῆς 
γῆς Λἰγύπτου ἐξελθόντων εἰσῆλθον εἰς chv γῆν τῆς 
ἐπαγγελίας τινές' οὐδὲ γὰρ ὁ θεὸς τοῦτο ἁπηγόρευ- 
σεν᾽ ἁλλὰ μόνους τοὺς εἰχοστοέτεις xai ἑπάνω τῶν 
ἐξελθόντων ἐχ γῆς Αἰγύπτου µοσχοποιῄσαντας ἀνεῖ- 
λεν ἓν τῇ ἐρήμῳ φειδόµενος συγγενοῦς τῆς νεότητος 
αὐτοῖς, οἷς ὁ τῆς ζωῆς χρόνος οὕπω εἰχοστοέτης fv, 
xaX πολλῷ μᾶλλον τοῖς βρέφεσι, xai παιδίοις, ἕως 
τῆς ἑφήδου ἡλιχίας. 


? ibid, 17. ?* Nuus, xiv, 25. 
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Tov αὐτοῦ. Τοῦτο τύπος τῆς dXnüclac. «"E&àv γὰρ A — Ejusdem. Hoc «ymbolum est veritatis, «Nisi enim 


ph στραφητε xal γένησθε ὡς τὰ παιδία, οὐ μὴ εἰσ- 
έλθητε cl; τὴν βασιλείαν. » 

Ἀγέ-εσθε τὰ πυρεῖα τὰ χα.1κᾶ. Ὥσπερ ὁ χαλ- 
χοῦς ὄφις σημεῖον τῆς ἀπιστίας αὐτῶν, οὕτω xal τὰ 
πυρεῖα τῶν περὶ Κορὲ xol Δαθὰν καὶ ᾿Αθειρὼν πε- 
ρίθεµα ὄντα τῷ θυσιαστηρἰφ. 

Kul τοῖς υἱοῖς Asvt ὶδοὺ δέδωχκα πᾶν ἐπιδέχα- 
τον év Ἰσραή.. Elxóvuc ἀπονενέμηνται τοῖς ἱερεῦ- 
ctv αἱ ἀπαρχαὶ , ἐπείπερ οὗ χληρονομεῖ ἡ Aevt qu- 
λὴ, οὐδὲ χλῆρον λαμδάνει ὡς αἱ λοιπαί. Τοῦτο 
πρόξενον τῆς ἀχτημοσύνης τοῖς ἱερεῦσιν ὁ χλῆρος 
τοῦ τῷ θυσιαστηρἰῳ συµµερἰζεσθαι. Δεχάτας ἑδίδου 
ὁ Aag, τοῖς Αευίταις, xal οἱ Λευῖΐται τοῖς ἱερεῦσιν. 

Mi éx τῆς πέτρας ταύτης ἐξάξομεν ὑμῖν ὕδωρ; 
Ὁ Μωῦσῆς, μὴ δοξάσας τὸν Θεὸν ἐπὶ τοῦ λαοῦ, ἑχω- 
λύθη παρελθεῖν μετ αὐτοῦ. "Iva γὰρ μὴ ὃν ἑτίμων 
ζώντα, ἐν θεοῦ θεραπείαις τιµήσωσιν ἀπελθόντα , 
ἀφανη τὸν τόπον [ῖσ. τάφον] πεποίηχεν. 


Nov ἑκχάείξει ἡ συναγωγὴἡ αὕτη πάντας τοὺς 
πκύὐχ.ῳ ἡμῶν. Τοῦτο παράδειγµα ἔλαθεν' ὥσπερ ὁ 
µόσχος ἐν τῷ στόµατι τὰ χλωρὰ, οὕτω xal ὁ ἅγιος 
λαὸς τοῖς χείλεσι στρατευόµενος ἐν τοῖς στόµασιν 
ἔχει τὰ ὅπλα διὰ τῶν εὐχῶν. Καὶ τοῦτο εἰδὼς ὁ Βα- 
λὰκ ἐν τοῖς προτέροις πο)έμοις ἑναργῶς Υινόµενον, 
βοῦλεται xal αὐτὸς τοῖς διὰ χειλέων ὅπλοις στρα- 
τεύεσθαι’ χαὶ χαλεῖ τὸν Βαλαὰμ. τὸν ἔχοντα τὰ ὅπλα 
τῆς ἑναντίας δυνάµεως ἐν τοῖς χείλεσι τὰς ἁράς. 


Οἱ yàp ἅγιοι ἄγγελοι συμπράττουσι τοῖς διχαίοις εἰς ϱ 


τὰ σωτήρια, xai ἀγαθὰ ἔργα, χαὶ οἱ πονηροὶ δαί- 
µονες τοῖς ἀσεθέσιν ἁμαρτωλοῖς ἀνθρώποις εἰς τὰ 
ποντρὰ xal βλαθερὰ τῆς σωτηρίας τῶν ἀνθρώπων 
ἔργα. Οἱ μὲν γὰρ ἅγιοι στρατεύονται λόγοις εὐχῶν , 
οἱ δὲ ἀσεθεῖς χαὶ ἁμαρτωλοὶ λόγοις μαγειῶν. 

Tov αὐτοῦ. Καὶ fj xav' αἴσθησιν τῶν πραγμάτων 
ἑστορία μεγάλης ὠφελείας πεπλήρωται. Ἐκ ὃὲ τῆς 
προχειµένης ἱστορίας µανθάνομεν πολλὰ, xai ὅτι 
ἔστι στρατεύεσθαι λόχοις, xal μεγάλα πράγματα 
οἰχονομεῖσθαι, xal χατορθοῦσθαι διὰ λόγων’ xa οἱ 
μὲν ἅγιοι στρατεύονται λόγοις εὐχῶν ' οἱ δὲ ἀσεθεῖς 
λόγοις μαγειῶν. 

Τοῦ αὐτοῦ. Ἡ ἑναντία δύναμις οὐδέποτε ποιεῖ 
ἔργον xa)bv, ἀλλὰ πάντα χείριστα ἐνεργεῖ' χαὶ ὅπερ 


ἑνεργήσει χαχὸ», οὐ δύναται ἁποχαταστῆσαι εἰς τὸ D 


βέλτιον, οὐ γὰρ ἔχει τάξιν τοῦ χρείττονος. TT δὲ 
χρείττονι δυνάµει πάντα δυνατά. 'U γὰρ θεὸς ἡμῶν 
ἀλγεῖν ποιεῖ, χαὶ πἀλιν ἀποχαθίστησιν, ἑνεργΏσαι δὲ 
χαχὸν οὐκ ἔχει: οὐ γὰρ xaÜ' ἔξιν µόνον, ἀλλὰ xal 
xac οὐσίαν ἀγαθός ἐστιν. 

Tov avtov. Ἐν τοῖς ἀνθρωπίνοις ἐστί τινα xal 
μαντεῖα τετελεσµένα, xal θυσίαι, καὶ τινα δῶρα 
προσφερόµενα τοῖς δαίµοσιν ΄ ὥστε διὰ τούτων προσ- 
φεροµένων μαντεύεσθαι τοὺς βουλοµένους. Μαν- 
«zia δὲ ἐστιν ἕχαστον πρᾶγμα. Οὐ vip ἀληθῆς 


πρόῤῥηταις. 
Καὶ ᾖ.0εν ὁ Κύριος πρὸς αὐτόν. Κατὰ ἀλήθειαν 


9 Matth. xviii, 9. * Num. xvi, 57. 
x x1, 8. 


^! Num., xvii, 21. 


conversi fueritis et efficiamini sicut parvuli, nen 
intrabitis iu regnum colorum ?*. » 

Tollite thuribula enea 99. Quemadmodum  zrneus 
serpens signum est infidelitatis eorum , ita et tin- 
ribula Core, Dathan et Abiron, qu: circumpouun- 
tur altari. 

Et filiis. Levi ecce dedi omnem decimam in ls- 
rael *. Jure sacerdotibus attributze sunt primitize, 
quandoquidem hzres non fit tribus Levi, neque 
sortem accipit, sicut reliqua. Paupertatem procu- 
rabat sacerdotibus sors qua altari addicti erant. 
Decimas dabat populus Levitis, et Levit: sacer- 
dotibus. 

Nunquid ex petra hac educemus vobis aquam ^? 
Cum Moyses non glorificasset Deum coram populo, 
non permissum est ut ultra progrederetur cum co. 
Ne enim quem vivum colebant , honoribus divinis 
mortuum afficerent, ab oculis omnium remosit 
sepulcrum ejus. 

Nunc ablinget synagoga hec omnes qui in circu:tu 
nostro *. Hoc exemplo utitur: sicut. vitulus ore 
ablingit virentia, sic et sanctus populus labiis pu- 
ganaus, in ore habet arma per preces. ld cum sciret 
Balac in prioribus bellis manifeste contigisse, vult 
et ipse labiorum armis pugnare, et vocat Dalaam 
qui contrarie virtutis arma liabet in labiis, nempe 
maledictiones. Sancti enim angeli justos ad saluta- 
ria et bona opera, mali autem damones adjuvant 
impios peccatores homines ad mala opera quze sa. 
luti hominum  officiunt. Sancti quippe pugnaut 
verbis precum, impii vero et peccatores verbis tna- 
gicis. 


Ejusdem. Etiam secundum litteralem sensum 
hec historia magnas habet utilitates. lude enim 
disciuius multa ; pugnari po.se verbis, inagnas reg 
suscipi et ad felicem exitum perduci verbis, item 
sanctos puguare verbis precum, impios auteut ver- 
bis magicis. 


Ejusdem. Contraria virtus nunquam opus bonum 
facit, sed omnia pessima, οἱ quodeunque fecerit 
malum, nequit ad melius revocare, neque enim 
melioris ordinem habet. At prastantiori virluti ome 
nia possibilia sunt. Nam Deus noster dolere facit 
et rursus restituit; facere autem malum nequit ; 
neque enim solum habitu , sed εἰ substantia ipsa 
bonus est. 

972 Ejusdem, In humanis quzdam etiam vati- 
cinia eduntur et quzdam sacrificia ad dona offc- 
runtur dzmonils, ita ut his oblationibus vaticinen- 
tur qui voluerint. Vaticinium est res quaelibet, Ne- 
que enim vera est preedictio., 


Et venit Dominus ad. eun δν. Secundum verita- 


95 Num. xx, 10. 9 Num. 


5 Num. xxii, f. 
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tem Balaamo aderat divina virtus quam non invo- A θεία δύναµις παρεγένετο πρὸς Βαλαὰμ ob χληθεῖσα 


carat, Aderat autem ul invocatos a Balaamo dee- 
mones averteret , et divinas pradictiones procu- 
raret. 

Et insurrexit angelus Dei differre eum in vía **. 
Angelus qui in via differt Balaamum, annon hic 
est de quo dixit Deus ad Moysen quis, « Angelus meus 
przcedet vos custodiens vos in vía?» 


Vade simsil cum hominibus istis *. Non per Deum 
licebat Dalaamo ad Balac abire : sed quia volebat 
abire, abire sivit, monens ut ea «ola qos revelata 
ipsi fuerint, loquatur, idque confirmat angelus qui 
apparuit et terruit, 


ὑπ' αὐτοῦ. Παρεγένετο οὖν, ἵνα ἁποτροπιασμὸν ποιἠ- 
σῃ τῶν χαλουµένων ὑπὸ τοῦ Βαλαὰμ δαιμόνων, καὶ 
τὰς θείας προῤῥήσεις οἰκονομήση. 

Kal ἀνέστη ὁ ἄγγε.ος tov θεοῦ ἐνδιαδά11ει 
αὐτὺν ἐπὶ τῆς 0000. 'O ὁνδιαδάλλων ἐν τῇ ὁδῷ 
ἄγγελος τὸν Βαλαὰμ, iom μὴ οὗσός ἐστι περὶ οὗ εἷ- 
πεν ὁ θεὸς πρὸς τὸν Ἁέωῦσην ὅτις ΄"Λγγελός Moo προ- 
πορεύεται Ἔμπροσθον ὑμῶν διαφυλάσσων ὑμᾶς ἐν 
τῃ 6p 0 

Συμπορεῦδητι μετὰ τῶν ὀκθρώπων τούτων. Οὐκ 
ἐπέτρεψε τῷ Βαάλαὰμ ὁ Θοὺς -ἀπεχθεῖν πρὸς «bv Ba- 
Àéx* ἐπειδὴ «δὲ ἀπεχθεῖν ὀθαύλετο, σνγχωρεῖ. Hap- 
αγγέλλει δὲ αὐτῷ μόνα τὰ ἁκοχκαλυπτιόμενα εἰπεῖν, 
καὶ ὁ ἄγγελος δὲ φανεὶς καὶ φοθήσας φοῦτο Br63sot. 


JEdifica milii septem aras ". Sunt opera que P ἍΟἰκοδύμησόν poc ἑπτὰ βωμούς. Ἔατι δὲ xai διὰ 


etiam per aliud corpus efliciuntur, sive in bonis 
sive in malis. Ejusmodi erant' qua» facta suit in 
JEgypto a Moyse et Aaron et incantatoribus. Sod 
sí cum adversaría potestate pugnet divina virtus , 
ipsa vincit, sicut virga Moysis virgas incantatorum 
deglutiit. 


Ejusdem. Solebat Balaam iisdem sacrificiis in- 
vocare .dazmonia. Ejusmodi enim sacrificia offe- 
rebantur in mundo dsmorniis.Idcirco Deus a priore 
populo sacrificia exigebat , ut ea offerentes Dco , 
cessarent offerre damoniis. Quin el plerumque 
symbola erant. 


σώματος Ἑτέρου ἔργα γινόμενα, καὶ ἓν οοῖς xpslc- 
νοσι χαὶ ἓν τοῖς χείροαιν. Οἷον ὥς τὰ γινόμενα dy 
Αἰγύπτῳ ὑπὸ Μωῦση καὶ ᾿Ἀαρὼν di «xv ἐπαοιδῶν. 
Αλλὰ συγχρινοµένη ἡ θεία δύναμις πρὸς τὴν ἀντι- 
πειµένην χατὰ 'πρόσωπον τῶν ἁμϕιδαλλύννων, αὕτη 
ij θεία ὄύναμις voci^ ὡς 4 ῥάθδος Mes) τὰς τῶν 
ἑπαοίδῶν ῥάθδους «ασέπιεν. | 

Tov αὐτοῦ. Εἰώθει 6 Βαλαὰμ ταῖς αὐπαῖς θυσίαις 
0εραπεύων “προσχαλεῖσθαι τοὺς δαΐµονας. Τοιαῦτσι 
γὰρ αἱ θυσίαι ἐνελοῦντο kv χόσμῳ tol; δαίμοσι. Auk 
τοῦτο οὖν ὁ 'θεὸς θθυσίαις ἁπαιτεῖ τὸν πρῶτον λαὺν , 
ἵνα διὰ τὸ προσφέρεσθαι τῷ Θεῷ , καταργηθῇῃ σὺ 
προσφἑρεσθαι τοῖς δαίµοσιν' εἰ xat νὰ «μάλιστα σὐμ» 
6ολα σαν. 


Ejusdem. Homo itaque factus Salvator miisitdi- C — Tov αὐτοῦ. Ἐνανθρωπήσας οὖν ὁ Zwzhp ἁπόστειλε 


ε,ἱρι]οῦ suos uti solverent asinam, hoc est, e vin- 
culis quibus eam alligarat adversaria potestas, 
spiritalis Balaam. Et solutam adduxerunt ad Je- 
$um, et imposuerunt asine vestimenta , hoc est , 
virtutes evangelicas, et.ascendens Salvator super 
e?m, intravit in sanctam civitatem. 

Et assumpsit Balac ipsum Balaam in verlicem 
Phogor **. Existimabat Balac Balaami artem locis 
concludi. Quapropter assumpsit eum in verticem 
Phogor, putans hunc maguin inde posse maledi- 
cere populum Dei. Phogor (46) autem interpreta- 
tur suavitas , vel oris pellis, hoc est, summus gra- 
lus voluptatis, οἱ mors verbi. 9'73 Unde Balaam 
vonabatur maledicere populum Dci. 


Ejusdem. Duo sunt culmipa virtutis, et malitiz. 
Moyses ad virtutis, Dalaam vero ad malitiz culmen 
ascendit. 


Non ivit, sicut .consuelum ei erat, in occursum 
awspicüs ". Hic Balanw symbolum erat populi 
gentilis qui sequebatur prius ,auspicia, at videns 
Dominum his non expleri, cessavit. Quin et inter. 
pretatur vanus populus, filius autem Beor intet- 


* Nem. σεχ, 22. "ibid. 35, *' Num. xxu, 4. 


(46) Phogor, Hebraice *f95 reddi potest «pellis 
O!lS » ex "fry « pellis, cutis οἱ i9 « os,oris. » 


τοὺς μαθητὰς αὑτοῦ ἵνα λύσωσι τὴν bvov , τουτέστν 
àx τῶν δεσμῶν ὧν ἔδησεν 4j ἀντιχειμένη Δύναμις, ὁ 
νοητὸς Βαλαάμ ' xai λύσαντες ἤγαγον πρὸς τὸν ἸἼη- 
σοῦν, χαὶ ἐπιθέντες τῇ ὄνῳ τὰ ἱμάτια, τουτέστι τὰς 
ἀρετὰς τοῦ Εὐαγγελίου * xal ἐτικαθίσας αὐτῃ ὁ Σω: 
οἡρ εἰσηλθεν εἰς «tv ἁγίαν πόλιν. 

Kal παρέᾶαθε Βαλὰκ εὐν Βαλαὰμ ἐπὶ τὴν xo- 
ρυρὴν τοῦ Φογώρ. Ὑπελάμθανεν ὁ Baix µεµε- 
τρηµένην τὴν τέχνην τοῦ Βαλαὰμ ἐν τοῖς τόποις. 
Aw) παρελάμθανεν αὐτὸν εἰς τὴν κορυφὴν τοῦ Φογὼρ, 
οἱόμενος ἰσχύειν τὸν µάγον ἐχεῖθεν ἀράσασθαι vhv 
λαὸν τοῦ Θεοῦ τὸν Βαλαάμ. Φογὼρ δὲ ἑρμηνεύετ.ι 
ἡδυσμὸς, ἡ στόματος δέρµα, τουτέστιν, ἀχρότης 


p Φιχηδονίας, xol νεχρότης λόγου. 'E& ὧν ἀπειρᾶτο 


ἁἀράσασθαι τὸν .λαὺν τοῦ Θεοῦ ὁ Βαλαάμ. 

ToU avtov. Δύο εἰσὶ κορυφαὶ, τουτέατιν ἀχροτά- 
της (46) ἀρειῆς καὶ τῆς καχίας' xaX ὁ μὲν Μιωῦαξς 
ἐπὶ τὸ ἄχρον τῆς ἀρετῆς ἀναθέδηχεν, ὁ δὲ Βαλαὰμ 
ἐπὶ τὸ ἄχρον τῆς χαχίας. 

Οὐκ ἑπορεύθη κατὰ τὸ εἰωθὺς αὐτῷ εἰς συν ἀν- 
σησιν τοῖς οἱωνοῖς. Σύμθολόν. ἐστιν ὁ Βαλαὰμ, οὗτος 
τοῦ ix τῶν ἐθνῶν λαοῦ ὅστις ἑηχολούθει τοῖς οἷω» 
νοῖς τὸ πρότερον, γνοὺς δὲ ὅτι ἀκόρεστόν ἐστι Κυρίῳ, 
οὐ προσέθετο' ἀλλὰ μὴν καὶ ἑρρηνεύοιαι µάταιος 


^ ipid. 28. 


(46) Forte legendum : Δύο εἰαὶ χορυφαὶ, τουτέστιν 
ἀχρότητες, ἀρετῆς xai χαχίας. 


** Nui. xxiv, 1. 
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Jaóc, vw, δὲ Beop ἑρμηνεύεται Peppádriroc. Τὸ Α pretatur pelliceus. Vanus erat juxta. priorem gen- 


μὲν µάταιος ἣν χατὰ τὸ πρότερον τῶν ἐθνῶν, Βεὼρ 
δὲ τοῦ ἐν µαταιότητι καὶ Ev νοχρότητι κατὰ «b πρό- 
«ερον δηλονότι. 

Ἄνγθρωπος 6 ἀηθυῶς ὁρῶν. Ἐγὼ à ποτὲ Ba- 
λαὰμ, & λαὺς 6 μάταιος, διανοίξας τοὺς ἔσω µου 
ὀφθαλμοὺς τοῦ νοὺς, καὶ ἰδὼν οὖν πνευματνιχόν ποτε 
Ἱσραὴλ, καὶ τὴν κατ αὐτὸν οἰκονομίαν, ες τοῦ 
ἁγίου Πνεύματος ἀξιοῦμαι. Oby ἀρμόξει cip ποτὲ 
Ἑαλαὰμ τὸ, « Φησὶν 6 ἄνθρωπος ὁ ἀληθινῶς 
ὁρῶν, » xal τὰ ἑξῆς, ἀλλ ἁρμόξει τῷ νῦν Βαλαάμ. 

Ὡς xaAol ol οἶκοί σου, Ἰακὼδ, αἱ σχηναί σου, 
TeparA. Τὸ ὄνομα τοῦ Ἰαχὼδ, οὗ τοῦ ἑνοιχοῦντάς 
cvv, ἀλλὰ τοῦ οἴχου. «b δὲ τοῦ Ἱσραὴλ ὄνομα, 
τοῦ ἐνοικοῦντός ὃστι' τοῦ γὰρ σωματικοῦ πρἀγµατός 
ἔστι τὸ, Ἰαμώθδ. 

Ὡσεὶ νάπαι σκιάζονσαι. Νάπαι νοηταί εἰσι σχιά- 
ζουσαι 4 ἐν ᾧ λογικὰ ἔγχαρπα καὶ χατάχοµα τῆς 
πραγµατιχῆς ἀρετῆς. Παράδεισοι ἐπὶ ποταµὀν «tox 
νοητοὶ, τοπὸς v ᾧ λσχικὰ πεφύτευται ἀρδόμενα τοι 
τᾗ θεωρίᾳ τῶν Ύεγονδτων, f| τῇ θεωρίᾳ τῆς ἁγίας 
Τριάδος. 


Tov αὐτοῦ. Oi ky σχηναῖς οἰχοῦντες, «ῶν ὁδουήν- 
των εἰσὶ, xai ἔστιν ἔξω τοῦ κόαµου οούτου ὁδὺς µε- 
Ἰάχη καὶ πολλαὶ σχηναί. OL ἑνοιχοῦντες, οὐκ eldi τῶν 
ὀδευόνεων, ἀλλὰ τῶν ἱσταμένων, 


Ὢσεὶ κέδροι παρ’ ὕδατα. Κέδροι εἰαὶ νσηςαὶ παρ 
ὕδατα φυεῖσαι φυχαὶ λογικαὶ ἁρδόμεναι τῇ γνώσει 
τῆς ἀληθείας. 

Καὶ κυριεύσει ἐθγῶν πο. λῶν. Κύριάς ἐστιν ὁ 
ἐξουσιαστιχῶς προατάσσων, Οδοῦλος δὲ ὁ δουλικῶς 
ὑπαχούων. Κύριός ἐστιν ὁ τοῖς ἰδίοις πόνοις ὁὀνού- 
µενος xai τῇ Χνριότητι πεποιωµένος ἐλεύθερος 
πάθους, «Δοῦλός στιν ὁ ἐμπαθὴς xol ἐπιδε]ς τοῦ 
χρεΐττονος, καὶ χρῄήξων τῆς ἐπιστασίας τοῦ ἰδίο 
χυρίου. Ἐϊσὶ δὲ χύριοι πολλοι, µαχάριοι δὲ οἱ 
εὖν Κύριον ἡμῶν ᾿Ἰησοῦν Ἆριατὸν ἔχοντες κύ- 
pv. 

Kal ὑγψωθήσεται ἡ Γὼγ βασιλεία αὐτοῦ. Βασι- 
"λεία ΓὼΥ ἑρμηνεύεται δόµατ». Κατὰ μίαν μὲν ἐχ- 
δοχην δόµατά ἐστιν αἱ δωρεαὶ τοῦ ἁγίου Πνεύματος" 
χατὰ δὲ ἄλλην, « Ὁ ἐπὶ τοῦ δώµατος μὴ χαταδάτω 
εἰς τὴν οἰχίαν αὐτοῦ. » "Ἔστιν οὖν βασιλεία τῆς 
τοιαύτης ἔξεως. 

Ὁ θεὸς ὡδήγησεν αὐτὸν ἐξ Αἰγύπτου. Καὶ 
τὸν Σωτῆρα χατὰ τὸ, « Ἐς Αἰγύπτου ἐχάλεσα τὸν 
υἱόν pou, » καὶ τὸν Ἱσραήλ. Τὸν μὲν ἐχθάλλει, τὸν 
δὲ χαλεῖ. 

Tov αὐτοῦ. Ὁ χρηματισμὸς, τὸν Κύριον Έξειν 
εἰς Αἴγυπτον, ἐδήλου «hy οοῦ Σωτάρος ἡμῶν Ἰησοῦ 
Χριστοῦ διαχομιδῃν τὴν Rua τοῖς γονεῦσιν αὐτοῦ 
Μενησομένην. Αἰγύπτῳ δὲ xal ὁ χόσµας οὗκος παρα- 

t. 
Ὡς δόξα µονοχέρωτος αὐὑτφ. ΨΜονόκερώς ἁστιν 


* Numr xxi, 5. "t ibid. 5. — ** ibid. 6. 
xxv, 8. ** Matth. µ, 15. "* Num. xxiv, 8. 


9! ibid. 


tium vivendi morem, Beor autem juxia priorem 
morem illius populi qui in van&ate et in merte am- 
bulabat. 

flomo vere videns "*. Ego olim Belaom, populus 
nempe vanus, aperiis interioribus mentis me: ocu- 
lis, et videns spiritalem Jsrael, divinamque erga 
eum economiam, dignus habeor quem regat Spi- 
ritus sanctus. Non convenit autem veteri Balaamo 
istud : « Dicit homo vere videns, ^ cic., sad οἱ qui 
nunc est, Balaam. 

Quam bone domus (μα, Jacob, tabernacula iua, 
Πεγαεί 5. Nomen Jacob, won  iubabitantis no- 
wen est, sed habitationis, Nomen autem Israel, 
est inbabitantis, Rei enim corporee nomen est 
Jacob, 

Sicut nemora wmbrautia **. Spiritalia nemora 
umbrantia aunt illud in quo rationabiles arbores 
fructifere et bene comatz strenug virtutis. Spi- 
ritsles paradisi super flumen suut locus in quo ra- 
tionabiles arbores plantetz? sunt, quas. irrigat vel 
contemplatio rerum qua aeciJuul, vel contempla- 
Ue sancte Trinitatis. 

Ejusdem. Qui in. tabernaculis habitant, ὁ nu- 
mero viatorum sumat, et exwa hune mundum 
est via imnagna el tabernecula multa. Qui inha- 
bitant, non sunt e viatorum, sed e atantium nu- 
more. 

Bicut xedri juxta aquas ?*. Cedri spiritaleg quae 


C juxta aquas nascuntur, rationabiles sunt anima 


quas irrigat.cognitio veritatis, 

Et dominabitur gentibus multis , Dominus est 
qui eum pelesiale imperat, servus vero qui servi- 
liter obedit. Dominus est cui proprii labores pro- 
sunt, et quem «dominium .fecit.a perurbatione libe- 
pum. fervus esi cui insunt perturbationes, qui 
prostaniioris auxilio indiget, quique proprii do- 
mini cura opus habet. Sunt autem domini multi; 
beati vero quorum Dominus aosler Jesus Christus 
dominus est. . 

Et exaltabitur Gog regnum ejus **. Regnum Gog 
interpretatur munera. Àc juxta unam quidem expli- 
cationem munera sunt. dona. Spiritus sancli, juxta 
aliaan. vero **: « Qui ἵη tecto est, non -deseen- 


D dat in. domum suam. » Regnum igitur est ejus- 


medi. 

97] l& Deus deduxit eum ex Egypto "!. Et Salva- 
ioreia. juxta illud : « Ex /Egypto vocavi lilium 
avem, ** » et Israel. Alium quidem ejicit, alium 
vero vocat. 

Ejusdem. Vaticinium quo pradicitur adventus 
Domini in "Egyptum, eignifleubal Salvatoris uostri 
Jesu Christi deportationem una cum parentibus 


ejes futuram. A&gypto quoque bic mundus compa- 


galur. 
Sicut. gloria unicornis:ei 55. Unicornis secundum 


wibid.7. "ibid. "*Marc. xiun25. — "'.Num. 
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spiritalem sensum est Christus juxta. i.| quod acci- A νοητῶς ὁ Χριστὸς χατὰ «b συµβεβηχός' ἐξ οὗ μονό» 
dit, Ex quo unicornes multi. Ab uno enim Jesu — xzpot πολλοί. "Av γὰρ Évb; Ἰησοῦ Χριστοῦ πολλοὶ 
Christo multis datum est esse christis. Quidam µετέσχον εἶναι yptaxol. Τινές φασι xaX τὺν ἔλαφον 
aiunt etiam cervum esse unicornem. povóxz pov εἶναι. 

Comedet gentes inimicorum suorum *^. De Christo Ἔδεται ἔθνη τῶν ἐχθρῶν αὐτοῦ. Περὶ τοῦ 
loquitur : inter inimicos ejus eramus aliquando — Xpricoü* ἐχθρῶν αὐτοῦ ἔθνη ἡμέν ποτε ἡμεῖς. Ἔδε- 
nos gentes. Comedet igitur nos Christus, substan- ται οὖν ἡμᾶς ὁ Χριστὸς, ἡ οὐσιώδης ἀρετὴ νεµομένη 
tialis nempe virtus qux consumet nos, juxta id ἡμᾶς, καθὰ λέγει « Ἐμὺν βρὼμά ἐστι τοῦ ποιῆσαι 
quod dicit *! : « Meus cibus est ut. faciam volunta- τὸ θέλημα τοῦ πἐμφαντός µε, » 
lem ejus qui misit me. » 


Et crassitudines. eorum emedullabit 93. Tunc, in- Kal tà πάχη αὐτῶν ἐχμυε.]ιεῖ. Τότε, φησὶν, ὅταν 
quit, eum carneum habitum in spiritalem operibus — ttv σαρχιχὴν χατάστασιν εἰς πνευματιχὴν διὰ της 
wansmutabit, πραγματιχῆς µεταποιῇ. 


Qui benedicunt te, benedicti sunt **. Duas. in his Οἱ εὐ.Ἰογοῦντές σε modóynvtar. Δύο πρόσωπα 
indicat personas, unam eorum qui in Christum σηµαίνει ἐπὶ τούτοις" εἰσὶ δὲ τῶν π.στῶν καὶ ἁπί- 
credunt, alteram eorum qui non credunt, Et paucis B στων ἐπὶ τοῦ Χριστοῦ. Kal μετ ἐλίγα. Ἐν τού- 
interjectis : ln his igitur eversus est inimicorum — tot, μὲν οὖν ἀνατέτραπται καὶ ἡ τῶν ἑναντιουμένων 
Israel conatus, et magicz artís perversitas. τοῦ 'IspahA ἐγχείρησις, xa ἡ τῆς μαγείας xaxe- 

τεχνία. 

Et pollutus est populus ut. fornicaretur **. Hoc Kal ὀδεδη.λώθη ὁ «Ἰαὺς ἐκπορκεῦσαι. Ἡ ὃὲ 
sententia, ul fornicarentur. Hebrzi et adorarent γνώµη τοῦ πορνεῦσαι τοὺς Ἑθραίους xaX προσχυνη- 
Beclplegor, vatis erat. Qnapropter ait Moyses * : σαι τῷ Βεελφεγὼρ, τοῦ µάντεως Tv. Aib φησὶ Μωῦ- 
« lle autem. fuerunt. filiis Israel, secundum ver- σῆς « Αὗται δὲ σαν τοῖς υἱοῖς Ἰσραὴλ, κατὰ τὸ 
bum Balaam, ut recedere facerent et despicere ῥῆμα Βαλαὰμ, τοῦ ἀποστῆσαι xai ὑπεριδεῖν τὸ ῥῆμα 


verbum Domini propter Beelpliegor. » Κυρίου ἕνεχεν Βεελφεγώρ. » 
Et erit vobis latuz, auod ad Africum **, A flumiue Καὶ ἔσται ὑμῖν τὸ κ.ίτος, τὸ zpóc Alba. 


JEgypti vsque ad Βπρίιταίθη promiserat Deus — "Amb τοῦ ποταμοῦ Λἱγύπτου ἕως τοῦ ποταμοῦ Εὖὐ- 
Abrahamo. Cur igitur uon dedit eis? Numeri enim φράτου ἐπηγγείλατο τῷ ᾿Αθραάμ. Aix 5l οὖν οὖχ 
nmiüinorem terre partem concessam indicant. Put? ἔδωκχεν αὐτοῖς; Οἱ γὰρ Αριθμοὶ ἑλαττοτέραν δίδο- 
autem illum daturum fuisse, si perinde atque is qui ., µένην σηµαίνουσιν. OTt δὲ ὅτι δέδωκεν ἂν, εἰ χατᾶ 
promissiones acceperat, fileles fuissent. Neque id ^ τὸν λαθόντα τὰς ἐπαγγελίας, πιστοὶ fj av. Καὶ τούτο 
caret. verisimilitudine. S:pe enim mala minatus εἰχύτως. Πολλάκις γὰρ χαχὰ ἀπειλήσας οὐχ ἐπῆγαγε, 
non intulit, nempe ob penitentiam, ut οχομιµἰο µετενόησαν γὰριὡς ἐπὶ τῶν Νινευιτῶν. 

sunt Niuiviie. 

Tantummodo e populo patris sui. sint uxores *'. ΠΛὴν ἐκ τοῦ δήµου τοῦ πατρὸς αὑτῶν Scor- 
Hoc est igitur Dei praeceptum, praeter tribus Juda εἰ ται γυναῖχεςο. Ἡροστόττει οὖν 6 θεὸς πλὴν τῆς 
Levi, nulli tribui licere cum altera. tribu. matrimo-  Ἰούδα καὶ τῆς Λευῖ μὴ ἐξεῖναι ἀπὸ φυλῆς εἰς quARV 
n'o conjungi, ut non insolitum videatur illud quod συνάπτεσθαι, ἵνα μὴ ξένον τοῦ Σωτήρος δσιχθῆ 
ab origine repetitum quadrat in Salvatorem, « fex et.— &vwdsv &pyóp.svov, τὸ, « Βασιλεὺς καὶ ἱερεὺς χατὰ thv 
saceruos secundum ordinem Melchisedec. » τάξιν Μελχισεδέἐχ. » 


* Num.xxiv, 8. 5* Joan. iv, 54. ** Num. xxiv, 8. "ibid. 9. ** Num. xvv, Ἱ. "5 Num. »xxt, 160. 
ο Nui. xxxiv, 9... 8 Num. xxxv, 0. 








?7 ORIGENIS IN NUMEROS 
HOMILLAE. 


PROLOGUS RUFINI INTERPRETIS AD URSACIUM (47). 


Jt verbis tibi, fratcr, beati Martyris loquar, bene admones, Donale charissime. Nam et pronusisse me 
meweini, ut si que sint. Adamantii senis iu legem Moysi dicta, colligerem, átque ea Latino sermone mostris le 
genda irans[errem. Sed reddende pollicitutioni non tempestivum, ut ille ait, scd tempestuosum nobis tempus 
ac turbidum (uit. Quis enim ibi stylo locus est, ubi hostilia tela meluuntur, ubi in oculis est urbium agrorum- 


(47) Hunc prologum quem primus in lucem edidit — storie ecclesiastice: kuscbii lib. vr, cap. 57. contuli 
vir doctissimus Henricus Valesius in Notisad Hi- — cum tibus mss. : f, ecclesiae cathedralis Belvacen- 
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que vastatio, ubi (ugitur per marina discrimina, et ne ipsa quidem absque melu habentur cxsiliu? In consve- 
eiu etenim, «ut videbas εἰ ipse, nostro Darbarus, qui Regino oppido (48) miscebat incendia, angusitissimo 
4 nobis [reto, ubi Italie solum Siculo dirimitur, arcebatur. 1n his ergo posito, qua esse ad scribendum secu- 
ritas potuit, οἱ precipue ad interpretandum, ubi non ita proprios expedire sensus, ut alienos aptare proponi- 
tur? Tamen si que nox animos minore metu hostilis concussit excidii, el breve saltem lucubrandi otium dedit, 
quasi ad solumen malorum levandeque peregrinationis gratia, quecunque in Numerorum libro, sive homile- 
tico stylo, sive etiam ex his que Excerpta appellantur, scripta reperimus, hoc, perurgente te, Romana, ut 
poluimus, voce ex diversis in unum ordinem collecta digessimus, te quoque ipso in quamplurimis juvante, 
Ursaci, nostrum laborem, dum nimis cupidus, pueruli notarii tardum putas esse ministerium, Scire tamen te 
volo, frater, quod hec lectio vias quidem aperiat intelligenti, non tamen siugillatim cuncta quee scripta sunt 
disserat, ul in explicationum libris legisti; quo scilicet etiem lector non reddatur otiosus, sed pungat cor 
suum, sicut scriptum est, et producat sensum, et audito verbo bono, ut sapiens adjiciat ad illud. lgitur ut 
possum que injunzisti explicare contendo. Jam enim ex omnibus que in lege scripta reperi, sole, ut puto, in 
Deuteronomium desunt. oratinuncule, quas, si Dominus juverit et sanitatem dederit oculis, cupimus reliquo 
cerpori sociare : quamvis amanlissimus [ilius noster Pinianus, cujus religiosum cetum pro amore pudicitie 
profagum comitamur, injungal et alia, Sed orate communiter, ut adsit Dominus, et temporibus pacem tribuat, 
gratiam laborantibus donet, et (ructum operis nostri in profectum legentium promat (49). 


HOMILIA PRIMA. A cris voluminibus gestiunt erudiri? Quid eiim pro- 


4. Divinis numeris non omnes digni sunt, sed 
eertis quibusque przrogativis designantur hi qui 
intra numerum Dei debeant comprehendi. lHujus au- 
tem rei evidens indicium continet liber hic, qui seri- 
bitur. (50) Numerorum. lu quo refertur quod ex 
precepio Dei neque mulieres deducantur ad nume- 
rum, feminezx sine dubio infirinitatis obstaculo, ne- 
que servorum quisquam, utpote vita moribusque 
degeneres. Sed ue JEgyptiorum quidem ullus ex iis 
qui erant admisti numeratur, profecto ut alienigenz, 
ei barbari; sed soli numerantur Israelitze, et isti 
Don omnes, sed a viginti annis, et supra. Nec sola 
statis habetur observatio, sed queritur si et aptum 
bellis robur ostendat: designatur enim per verbum 
Dei, ut numeretur omnis qui procedit in virtute 
israel. (51). Non ergo sola zlas, sed et virtus in 
jJsraelita requiritur. 976 Puerilis »!as non nume- 
ratur, mec apta divinis calculis ducitur, nisi forte 
primogeniti sint, out sacerdotali vel Levitica stirpe 
descendant. Isti soli in pueris adducuntur ad nu- 
merum. Femimarum vero nulla prorsus adducitur. 
Et quid videtur? Possunt hac vacua esse mysteriis? 
Sed hoc solum procurasse creditur Spiritus sanctus, 
qui hzc scribenda dictavit, ut sciremus qui tunc in 
illo populo numerati sint, οἱ qui sine numero man- 
serint? Et quis dabitur ex hoc profectus iis qui sa- 


ο Num. t, 9... Psal. cxcvii, 4. 


gis; 2, ecclesi: cathedralis Ebroicensis; 9, mona- C 


sterii Sancti Theodorici prope Rhemos, — Collat:e 
sunt homilie cum sex mss. : 1* cathedralis ecclesiae 
Ebroicensis qui decimo saeculo exaratus. videtur. ln 
eo desideratur liomilia prima. 35 abbatie Sancti Pe- 
tri Carnotensis, dato huie monasterio ab Alveo ab- 
bate qui obiit ann. 955. 5* Majoris monasterii Turo- 
pensis, 4e Ecclesis cathedralis Bellovaceusis. 5 
Eeclesiz cathedralis Laudunensis. 6* Deuique abba- 
ise Saneti Martini Sagiensis, 

(48) Codd. Bellovacensis, et Ebroicensis, « qui 
regi in oppido. » Codex Sancti Theodorici, « qui 
regini oppili. » Mox pro « arcebatur, » iu codice 
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dest ista didicisse? Aut quid auimz confertur ad 
salutem, si sciat quod pars aliqua populi numerata 
est in deserto, pars vero innumerata derelicta est? 
Si vero sequentes Pauli sententiam leger spirita- 
lem esse credamus, et spiritaliter qux continet au- 
diamus, ingeus profectus anim: in lis quz scripta 
sunt apparebit. Docet enim me praesens lectio, quod 
si transcendero puerilis :zetatis insipientiam, si de- 
siero parvulus esse sensibus, el vir effectus depo- 
suero qus sunt parvuli, si, inquam, effectus fuero 
juvenis, et talis juvenis, qui vincam malignum, 
aptus videbor iis, de quibus scriptum est *5, « om- 
nes qui procedunt in virtute lsrael, » et dignus di- 
vinis numeris comptutabor. Donec autem ínest ali- 


B cui nostrum, vel puerilis et lubricus sensus, vel fe. 


minea et soluta (52) seguities, vel AEgyptios gerimus 
et barbaros wiores, baberi apud Deum in sanctio οἱ 
consecrato numero non mereinur. lunumeri enim 
apud Salomonem dicuntur esse qui pereunt; nume- 
rali autem omnes illi qui salvantur. Et vis tibi 
ostendam quia sanctorum numerus habetur apud 
Deum? Audi quomodo de astris quidem celestibus 
dicit David ** : « Qui numerat multitudinem stella - 
rum, et oimnnibus eis nomina vocat, » Salvator vero 
non solum discipulos suos electos sub numero sta- 
tuit, verum et capillos capitis eorum dicit esse nu- 


Sancti Tlieodorici legitur, « arctabatur. » 

(49) Codex Belvaceusis et alter Sancti Theodo rici 
« ponat. » 

(50) Codex Laudunensis, « inscribitur. » Ebroi- 
censis, « describitur, » 

(54) Nomen « Israel » deest in vulgatis editioni- 
bus, sed suppletur e mss. Ebroicensi et Sagiensi, 
Paulo post libb. editi, « virtus in Israelitica plebe 
requiritur. » Sed quatuor mss. Ebroicensis, Bello- 
vacensis, Turonensis et Sagiensis, ut in nostro textu, 

(52) Libb. editi, « resoluta. » Sed duo mss. Bel- 
vacensis εἰ Ebruiceusis, « soluta, » 
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meratos, ait enim "* : « Vestri autem etiam capilli A ta toleranda, quot profectibus, quot tenta 


capitis numerati sunt. » ln quo utique non illos. di- 
cebat capillos esse numeratos, qui vel ferro attou- 
deri et projici solent, vel temporis aetate defluere ac 
perire ; sed illi capitis capilli apud Deum numerati 
sunt, qui in. Nazarais erant, quibus inerat virtus 
Spiritus sancti ad prosternendos alienigenas. Vir- 
tutes ergo animi et multitudinem sensuum, qui de 
pringpali mentis tanquam de capite apostolorum 
producebantur, capillos capitis appellavit. Sed in 
hzc per excessum quemdaw devenimus, nunc ad 
propositum revertamur. 

9. « Et locutus est, inquit "*, Dominus ad Moysen 
in deserto Sina: » illa scilicet omnia quz superius 
compendiosa narratione co:mprehendimus, ubi prz- 
cipitur numerari a vigiuti annis et supra omnis qui 
procedit in virtute Israel. Si quis ergo procedit in 
virtute, ipse numeratur, et non in qualicunque vir- 
tute, id est, non in ZEgyptiorum virtute, neque in 
Assyriorum, neque in Gr:corum, sed in virtute 
Israel, ipse numeratur apnd Deum. Est enim virtas 
auimi, quam Grzcorum philosophi docent. Sed bec 
non pertinet ad numerum Dei. Non eniin pro Deo, 
sed pro glori» exercetur liumana. Est et Assyriorum 
virtus, est Chaldaeorum, qux in astrologi studiis 
pradicatur, Sed non est ista virtus Israelitica, et 
ideo nou pertinet ad Deum. Est et /Egyptiorum vir- 
tus in ea. quam dicunt. seereta sapientia, sed lic 
non adjungitur ad ealculum Dei. Sola apud Deuin 


virtus lsraelitiea numeratur. [lc est illa virtus, C 


quae a Deo docetur, quz per Scripturas divinas 
discitur, que per fidem evangelicam et spostoli- 
cam traditur. Et ideo dicit ut illi soli numerentur, 
qui progrediuntur in virtute [δυο]. Sed et illud 
consideremus, quid est quod non statim ut egressus 
est de Jpypto populus numeratur. Adhuc enim 
persequevatur Pliarao. Sed nee cum mare Rubrum 
quidem 1ransiens venit in deserlum dicitur nume- 
rari. Nondum enim tentati, nondum ab hoste fue- 
rant impuguati. Confligunt. adversum Amalech, et 
vincunt, Sed nec tunc. quidem numerantur. Non 
enim sullicit ad perfectionem tendenti una victoria. 
Mannz accipiunt. cibum, et aquae poculum de se- 
quenti hauriunt petra; sed neque tunc numerantur. 
Nondum enim in his ea qux numeris apta ducun- 
tur, adoleverant. Tabernaculum testimonii construj- 
tur, sed nec in hoc quidem numerandi populi teu- 
pus adven.t. Lex per Moyseu datur, sacrificiorum 
mos traditur, purificationum ritus docetur, sancti- 
ficationum leges et sacramenta couduntur, et tunc 
ad numerum cx pr:ecepto Dei populus adducitur. 
Describe hxc, o auditor, in corde tno dupliciter οἱ 
tripliciter. Vide quanta tibi trauseunda suut, quan- 


ο Matth. x, 90... 7! Num. 1, 4. 


(55) Codd. Dellovacensis et Turon., « pervenire. » 
Paulo post codd. Ebroiceusis et Sagiensis, « adnu- 
merari merearis, ut visilari possis. » 

(54) Codex Dellovacensíis, « pervenire. » 

(95) Vulgatae editiones liabent : e atque. ad. para- 


7* | Thess. iv, 


D 
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quot praliis puguandum tibi est et vincen 
possis ad divinum numerum pertinere (5: 
computo ali juo habearis apud Deum, ut ii 
ctas tribus adnumerari dignus habcaris, u 
possis, et per Dei sacerdotes Aaron et Mo: 
merorum censibus ascribi. Suscipienda tib 
mo lex Dei, lex Spiritus sancti, offerenda s: 
explendz purificationes, peragenda cuncta 
spiritus docet, ut possis aliquando ad [sri 
numerum pertinere (54). 

9. Ego adhuc amplius aliquid intueor 
Numerorum libro mysterii. Ratio em 
buum, et distinctio ordinum, societas 
rum, atque ordinatio cuncta castrorum 
ingentium mihi sacramentorum prodit 
apostolo nobis Paulo spiritalis iutelliget 
mina respergente, Et age, jam quid om 
numerorum ratio, quid ordinum diversita: 
genti: mysticze contineat, videamus. Exs 
certa nobis est resurrectionis mortuoruut, 
qui vivunt, qui reliqui sunt, non preve 
adventu Christi eos. qui dormierunt, se 
cuim eis juncti el sociati, rapientur in. nub 
viam Christo in aera, terreni scilicet hu 
corruptelam et mortis liabitacula deseren! 
omnes in aere, ut Paulus pronuntiat, perma 
sive etiam aliqui ad paradisum aut alia : 
ex multis mansionibus que apud Patre 
transferendi loca (55). Diversitas autem 
tionis, et gloria ex meritis sine dubio et 
uniuscujusque  pristabitur, οἱ erit. unu: 
in eo ordine, quem sibi gestorum merit: 
lerint; sicut et idem Paulus protestatut 
de resurgentibus ?*: « Unusquisque au 
suo ordiue.» llinc ergo accidet m | 
ctione, ut unusquisque aut in tribu Ruben 1 
bus indiciis ascribatur, ob hoc profecto, q 
quid in moribus, actibus, aut vita ipsi Rabe 
el consanguineum babuit. Alius autem i 
Simeon, fortassis pro obedientia. Alitrs 
Levi, credo qui bene prafuit sacerdotio, 
bene wministrans gradum sibi bonum ac 
Alius in tribu Juda , non dubito qued is qi 
spiritus gessit, οἱ bene rexit populum qui 
est, sensuum scilicet mentis et cogitationum 
Sed et singulis quibusque tribubus unu: 
sociabitur pro his quie ad unamquamque 
vel in actibus cognata vel in moribus babui 
ergo hujusmodi quidam ordines in resur 
mortuorum, sicut designat Apostolus ; queri 
num typus in hoc libro et figura praeformi 
videtur. Sed et illud quod consociatione 


7! 1 Cor. xv, 22. 


disum jn »nam ex multis qux: apud Pate 
mansionibus transferendi. » Sed omnes ΠΜ 
nostro tCAtu.. Consule Huciium — Ori 
lib. 11, quzst. 11, num. 9, 40, 44 et 4. 
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tionis ordo describitur, pertinet sine dubio ad ali- 
qnem in resurrectione mortuorum statum. Quod 
tres ^d orientem collocate dicuntur tribus, tres ad 
occidentem, tres eliam ad meridiem (56) et tres 
ultime ad aquilonem, qui durus dicitur ventus ; 
sed οἱ quod tribus Juda, qus regalis est, ad orien- 
tem statuitur, ex qua ortus est Dominus noster, non 
puto otiosum, et quod Issachar huic jungitur, εί 
Zabulon, et quod in quataor partes trinus iste 
numerus ordinatur. Qux» quamvis positionum sua- 
rum diversas habeant qualítates, omnes tamen in- 
γα trinitatis nüunicrum continentur. Et quod per 
to'as has quatuor partes in unum numerum colligi- 
lur eadem trinitas semper, pro eo sine dubio quod 
sub uno nomine Patris et Filii et Spiritus sancti 
censentur omnes, qui ex quatuor. orbis partibus 
venientes invocant nomen Domini, recumbentes 
enin Abraliam οἱ Isaac et Jacob in regno Dei. [ιο 
a nobis generaliter indicata sint volentibus totíus 
sacri bujus voluminis continentiam mysticam bre- 
viter comprehendere, ut ex his intelligentiz spiri- 
talis occasione suscepta unusquisque et in reliquis 
similem , aut etiam si cui amplius Deus revelat, 
superiorem εἰ excelsiorem persequatur indaginem. 
Ego enim vere imparem me judico a4 enarranda 
mysteria, qua liber hic continet Numerorum ; 
multo autem inferiorem ad illa , qui Deuteronomii 
volumen includit, Et ideo festinandum nobis est 
jervenire ad Jesum, non illum filium Nave, sed ad 
Jesum Christum. Prius tamen p:xdagogo utentes 
Moyse, et apud eui ru/limenta infantie deponentes, 
sic teudamus ad perfectiouem Christi. Moyses enim 
ron multa bella compressit. Jesus autem bella qui- 
dein universa compescuit, pacem vero omnibus 
dedit, ita ut scriptum sit "*, quia « cessavit terra 
a bellis. » Terra repromissionis, terra hxreditatis, 
terra qus fluit lac οἱ mel, ab. Jesu. distribuitur. 
«Beati» enim «mites, quia ipsi» per Jesum εἰογοςί- 
tabunt terram ?5,» Sed et ipsius distributionis inve- 
nies Iypos οἱ imagines pracessisse. Non enim otio- 
sum est quod aliis ultra Jordanem terra. dividitur, 
aliis intra Jordanem, ct aliis primis, aliis vero 
secundis, nonnullis etiam tertiis, et sic per ordinem 
hxreditas terre dividitur ; ubi unusquisque requie- 
scat sub ficu sua, et sub vite sua ?*, eL non sit ultra 
qui exterreat, Quie. cuncta magnificis prxsignata 
mysteriis, ipse Dominus Jesus iu. die adveutus sui 
non jam per speculum οἱ in znigmate, sed facie ad 
faciem ?? in veritate. complebit unicuique, secun- 
dum quod ipse noverit merita singulorum , qui 
cognitor cordis est, cui gloria et imperium in secula 
szeulorum., Aie. 


7^ jos. xiv, 15... '* Matth. v, 4. 
xiv, 10. 5 Tit. in, 5. 


56) Codd. Sagiensis ec Bellovacensis, « mare. » 
51) Mss. Dellovaeensis, Turonensis, et Ebroi- 
censis, « insideat. » Vulgatze editiones c obsideat. » 
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tribuum οἱ connexione, castrorum positio et meta- A 


76 Zach. 1, 10. 
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IIOMILIA ΜΗ. 
De ordine et collatioue castrorum, 

4. Prima Numerorum lectio docuit, quod exer- 
citus Dei qui exivil de terra /Egypti et iter egit 
per desertum, visitatus sit, lioc est, numeratus per 
Moysen et Aaron, ac per singulas quasque {σας 
&cquestratus certo sub numero recensitus sit : quod 
nos velut cum to!a simul libelli continentia expo- 
nentes, formam diximus esse perscriptam, quomo.lo 
populus Dei egrediens de mundi hujus /Egypto, et 
ad terram repromissionis, id est, 278 vel ad 
virtutum locuin, vel ad regni colorum gloriam 
h:ereditatemque festinans , ordinibus quibusdaui οἱ 
meritorum gradibus deducatur. Et per hxc ostendi- 
mus futurorum bonorum magnificentiam in [ους 


B imaginibus adumbratam. Nunc vero lectionis hujus 


initium, quz hodie recitata est, edocet nos qualiter 
ab his qui Deo mancipati sunt, nec implicant se 
negotiis secularibus, componatur ordo castroruiu. 
Ait enim 75: « Et locutus est Dominus ad Moysen 
et Aaron dicens : llomo secundum ordinem suum, 
et secundum signa sua, et secundum domus fawi- 
liarum suarum castra collocet, filii Israel ex adverso 
iu circuitu. tabernaculi testimonii considaut. » 
Moyses dicit : Homo secundum ordinem suum, et 
secundum signa sna, et secundum domos familia- 
rum suarum incedat in castris; οἱ Paulus dici: '* : 
« Omnia honeste et. secundum oriinem fiant, » EX 
non tibi videtur unus esse. Spiritus Dei, qui et in 
Moyse loquitur, et iu Paulo? Secundum ordinem 
Moyses incedli mandat in. castris; secunzum ordi- 
nem cuncta geri in Ecclesia prxcipit Paulus, Et 
Moyses quidem, qui legi ministrabat, in castris 
custodiri ordinem jubet: Paulus vero tanquam 
Evangelii minister, non solum iu actibus, sed in 
ipso liabitu , ordinatum vult esse Christianum ; ct 
idco dicit ** : «Mulieres similiter in habitu ornato.» 
Unde ego arbitror quod non solum in officiis et 
habitu servari ordinem volunt, sed dant intelligi 
quod sit aliquia etiam in anima ordo, de quo dica- 
tur quod unusquisque incedere debeat secundum 
ordinem suum. Qui ordo precipue quidem ex ope- 
rum f(ructu indicatur : nibilominus autem et ex 
magnificentia sensuum, Nam sspe accidit, ut is qui 


D humilem sensum gerit et abjectum , et qui terrena 


sapit, excelsum sacerdotii gradum , vel cathedram 
doctoris insideat (57); οἱ ille qui spiritalis est, et a 
terrena conversatione tam liber ut possil exaimi- 
nare omnia, et ipse a nemine judicari , vel inferio- 
ris ministerii ordinem teneat , vcl etiam in plebeii 
multitudine relinquatur. Sed hoc est et legis et 
Evaugelii statuta. conteinnere, et. niliil secundum 
ordiuem gerérc. Sed et unusquisque nostrum si de 
cibo et potu sollicitus sit, et omnem curam in rebus 


"7 { Cor. xui, 49... 75 Num. it, 4, 2... 7* I Cor, 


Paulo post exdem editiones « in plehe a multitudine 
relinquatur. ». Sed duo mss, Ebroicensis et Bello- 
vacensis ut in nostro textu. 
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s:ecularibus gerat, unam vero aut. duas horas ex A hominibus, tanta et m eninis invenitur esse diffe- 


integro die etiam Deo deputet, et ad orationem 
veniat in ecclesiam, vel iu transitu verbum Dei 
audiat, priecipuam vero curam erga sollicitudinem 
sxmeuli et ventris expendat : iste non complet man- 
datum quod dicit, ut homo secundum ordinem 
suuin incedat, vel quod dicit, ut omnia secunduin 
ordinem fiant. Ordo est enim statutus a Christo, 
quzrere. prius regnum Dei et justitiam-cjus el cre- 
dere :quod secundo loco liec nobis epponantar *!, 
lomo ergo secundum ordinem suum | incedat, :Pu- 
tasne qui sacerdotio funguntur, etin sacerdotali 
erdine-glurianiur, secundum ordinem saum ince- 
dunt, et agont-omnia qua illo ordine digna sunt ? 
Similiter autem et diaconi putas secundum ordinem 
ministerii sui incedunt? Et. unde est. quod szpe 
audimus .blaspliemare homines, et dicere, Ecee 
qualis episcopus, aui qualis presbyter, vel qualis 
diaconus? Nenue hec dicuntur, ubi vel sacerdos 
vel miuister Pei ausus fuerit.in aliquo contra ordi- 
nem suum venire, et aliquid contra saeerdotziem 
vel Leviticum ordinem gerere? Quid autem et de 
virginibus dicam, aut de continentibus vel omnibus 
qui in professione religionis videntur? Nonne si 
quid inverecundum, vel petulans, si quid protervum 
gesserint, azguit eos continuo Moyses et dicit, 
« Homo secundum ordinem suum incedat? » Agno- 
$cat jgitur unusquisque ordinem suum, et quid 
diguum sit eo ordine quem suscepit, intelligat, ct 
ita libret actus $u0s, ita etiam sermonem, incessum 
quoque psum et habitum inoderetur, ut cum ordiuis 
sui professione comveniat, ne audiat dici ad se a 
Deo, quia «propter vos nemen meum blasphematur 
inter gentes **. » 


9. Quid autem sit quod dicit, «et secundum 
signa sua,» videamus. Ego puto signa esse ea, 
quibus uitiuscujusque proprietas designa:ur : verbi 
gratia, omnes quidem homines similes sumus, sed 
est propria-qua'dam uniuscujusque distinctio, vel 
in ipso vultu, vel in statura, vel in positione, vel in 
habitu, per qua, verbi gratia, Paulus quia Paulus 
δι designatur, et otrus quia Petrus sit , et non sit 
Paulus. lnterdum autem etiam non videntibus 
uniuscujusque signi diversitas datnr, ut ex voce et 


loquela agnoscat illum esse vel illum qui loquitur : D 


et secundum suz proprietatis signum unusquisque 
etiam sine corporali visione cognoscitur. Hoc modo 
arbitror esse etiam in animis signa diversa. Et alte- 
rius quidem animi motus lenior est, mitis, placidus, 
tranquillus, zqualis ; alterius turbidus, elatus, aspe- 
rior, incitatior, petulantior. Alius circumspecius , 
cautus, providus, sollicitus, impiger. Alius desidio- 
sus, remissus, negligens, incautus, Et in his alius 
plus, alius minus. Et audeo pronuntiare, quía 
fortassis quanta in specie vultus inest diversitas 

*! Matth. vi, 253. 


(58) Mss., « subjici. » Libb. editi, « subjicere. » 


** Rom, u, 24. ** [ Cor. 1x, 27. ' Hebr, x, 4. 


rentia, Sicut et sapieutissiuum Salomosem memini . 
quo.lam loco dicentem : « Sicut diversi »upt vultus 
vultibus, ita et diver&s sunt corda hominum. » Sed 
unusquisque, ul ait Moyses, secundum signa sua 
incedat, id est, ne is, cujus humilia et despecta 
sunt signa, elatior incedat, vel altior quam aai- 
morum suorum signa deposcunt. Et ut adhac 
amplius diversitatis signorum ratio clarescat, adde- 
mus etiam hac. Omnes qui litteras nerunt. 379 
vertum est quod viginti quatuor si Greca, viginti 
tria si Latina litterarum eleinenta didicerint, et ex 
his omuia -quzcunque scribenda sunt, scribunt. 
Aliud tamen signum, verbi gratia, alpha quod Pau» 
lus scripserit, liabet, et aliud quod Petrus; et sie 


B per singulos homines, qui litteras norunt, diversa 


scribendi per singulas «quasque litteras signa repe- 
ries. Unde et chirographa singulorum manibus 
scripta, propriis quibusdam siguis et iudiciis agne- 
'Scuntur; et cum sint elementa.eadem, est tamen in 
ipsa similitudine litterarum multa dissimiitude si- 
gnorum. Igitur si integre tibi propositz rei patuk 
exemplum, veni nunc. ad motus mentis et animo- 
rum, quibus ad aliquid concitautur gereudum. lu- 
tuere singulorum virorum chirographa et vide quo- 
modo, verbi gratia, animus Pauli proposuit casti- 
tatem, et animus nihilominus Petri ; sed est prepria 
quzdam castitas Petri, et alia castitas Pauli, etiamsi 
una eademque videatur. Denique alterius ipsorum 
lalis. castitas est, quz requirat macerari corpus 
suum, et subjici (58) servituti, et qux adhuc di- 
cat 55: « Castigo corpus mcum, ne forte aliis prse- 
dicans ipse reprobus inveniar; » alterius autem 
castitas talis est, qu:e istud forte non meat. Simi- 
liter et justitia habet aliquid proprietatis in Paule, 
habet et in Petro. Eodem modo εἰ sapientia ciete- 
reque virtutes. Quod si etiam in his nominibus quaa 
exempli causa posuimus, potest Geri ut cum unum 
sint per Spiritum Dei, sit tamen aliqua diversitas in 
ipsarum proprietate virtutum, quanto magis reliqui 
omnes bomines propria quzedam signa in motibus 
animorum et anims virtutibus gerunt? Quz Moyses 
mystica ratione perspiclens, scribit in lege, ut 
unusquisque secundum signa sua incedat in castris. 
Potest autem fieri ut mulatione operum bonorum 
ab inferioribus signis ad meliora et magniticen- 
tiora veniamus. Si enim recte a nobis intellectum 
est, hec omnia qua in lege scripta sunt, formas 
esse futurorum bonorum **, et illius s:eculi quod ex. 
resurrectione mortuorum speramus, certum est 
utique quod si in presenti vita habuerimus studium 
meliorum, et secundum Apostoli exemplum poste- 
riora obliviscentes ad ea qus in ante sunt exten- 
damur: in resurrectione mortuorum, ubi sicut stella 
ab stella differt in gloria *5, itaet uniuscujusque me- 
rita refulgebunt, poterimus utique ab inferioribusad 
551 Cor, xv, 44. 
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meliora signa et fulgeutiora transferri, et splendi- A crisi. Melius. autem. dicimus ad comparationem 


dioribus sideribus exaquari. Atque intantum potcst 
natura. humana in hac vita proficere, ut in resur- 
rectione mortuorum non solum stellarum gloriz, 
sed et solis splendori valeat ex:equari, secundum 
quod scriptum est 51, quia. « justi fulgehunt in re- 
gno Dei sicut sol. » llinc ergo est, quod et in infe- 
rioribus dicit *' : « secundum signa sua, per domos 
familiarum suarum. » Quod dicit, « per domos fa- 
miliarum.suarum, » in Greco idem sermo positus 
est, quem et ibi Apostolus dicit, ubi ait ** : « Hujus 
wei gratia curvo genua mea ad Patrem Domini no- 
siri Jesu Christi, ex quo omnis. paternitas in. ccelo 
et in terra nominatur. » Quas ergo hic Paulus pa- 
ternitates dicit; ibi familias posuit Latinus inter- 
pres, sed.unusatque idem sermo habetur in Grzco. 
Istze sunt ergo pateruitates, vel familiz quas Paulus 
quidem jam ostendit in coelis, Moyses autem sub 
figuris adhuc legalibus describit in terris; secua- 
dum quas iucedere nos inonet, ut. possimus  ceele- 
stibus paternitatibus sociari. Sunt euim, ut Paulus 
fuperius pronuntiavit, sivefawiliz iste dicendz sunt, 
sive paternitates in coelo, ex quibus forte est illa, quain 
in alio loco nominat idem Paulus Ecclesiam primi- 
Üvorum a$criptam in coelis **; cui nos eveniet 
uociari, si secundum ordinem incedamus et omuia 
secundum ordinem geramus. Si uihil inordinatum, 
nibil inquietum , nihil inhonestum inveniatur in 
nobis, tunc et sicut. firmainentum resplendebiimus, 


et sieut stelle et sol ipse refulgebimus in regno C 


Bei , per Christum Dominum nostrum , cui 
est gloria et imperium in secula seculorum. 
Amen. 

IOMILIA lil, 

Ρε eo quod scriptum.est ?^ : € Ego assumpsi Levitas 
de medio filiorum Israel pro omni primogenito 
qui aduperu vulvam, » et reliqua. 

4. Scriptum est de manna, quia secundum tem- 
pus. illud si quis id ita. assuimpsisset. ut przceperat 
Deus, nuiriretur ex. eo ; si quis vero contra prz- 
cepkum Dei, et contra slatutum divinitus modum 
voluisset assumere, non frucretur eo, ut.vitali cibo, 
sed vernies ebullirent ex co. Et. ita fiebat, ut una 


atque eadem species mannz aliis quidem. vermes D 


el putredines generaret, aliis vero salubrem cibum 
conferret, 6ἱ vitze necessarium. lgitur et nostrum 
manna verbum Dei est, et apud nos ergo serino 
Dei aliis efficitur ad salutem, aliis cedit ad poeuaim. 
Kt propter hoc arbitror quod ipse Dominus et Sal- 
vator, qui est vivum Dei. verbum, dicebat *! : « In 
judicium ego veni in hunc mundum, ut. non viden- 
tes videant, et videntes czci fiant. » Quanto. me- 
lius esset nonnullis omnino nec audire verbuni Dei, 
quam audire cum  malijia, vel audire cum hypo- 


** Matth. xit, 40. 5 Num. n, 9. 
* Rom. ix, 6. 32 Act. x. 


(59) In calum. 
« ad Dominum. » 
(60) Codd. Ebroicensis, Tvronensis, Bellovacen- 


Codd, Ebroicensis et Turon., 


^ Ephes. i1, 14. 
** Act. xit, 10. 25 Num. 1, 11 ct seqq. 


malorum. Vere autem melius, et vcre rectius, ac 
perfectius cst, ut qui audit verbum Dei, audiat 
corde bono et simplici, audiat corde recto et pa- 
rato, ut quasi in terra bona fructificet et crescat. 
Hzc in przefatione diximus propter nonnullos eorum 
qut ad audiendum nou simplici, nec fldeli mente 
conveniunt. 98Q De quibusdam dico catectltume- 
nis, quibus fortasse nonnulli etiam eorum qui jam 
baptismum conseeuti sunt, sociantur. « Non enim 
omnes qui ex Israel, ii sunt lsraelit:e ** ; » neque 
omnes qui loti sunt. aqua, continuo eliam san- 
cto Spiritu loti sunt: sicul econtrario non omnes 
qui in. catechumenis numerautur, alieni sunt et 
expertes Spiritus sancti. Invenio enim in Seriptu- 
ris divinis nonnullos catechumenorum dignos habi- 
tos Spiritu sancto, οἱ alios accepto baptismo iudi- 
gnos fuisse saneti Spiritus gratia. Cornelius cate- 
chumenus erat 33, οἱ antequam ad aquam veniret, 
meruit accipere Spiritum sanctum. Simon bapti- 
smum acceperat, sed quoniam cum hypocrisi acces- 
sit ad gratiam, repudiatur a dono Spiritus sancti. 
Nolo dubites et nunc esse in populo catechume- 
norum aliquos Cornelios, ad quos dici possit, quia 
misericordiz et orationes tux ascenderunt in. coe- 
lum (59); et rursum in populo fidelium esse ali- 
quos Simones, quibus confidenter dicendum sit** : 
« O plene omni dolo et fallacia, fili dialoh, πι” 
mice omnis justitiz, » Hec ego ad cerreptionem 
mei ipsius loquor, non solum auditorum. Unus 
enim et ego sum.ex iis, qui. audiunt. verbum Dei. 

.2, Sed. audiamus jam quid serino divinus loqua- 
tur ad Moysen. « Et locutus est, inquit **, Dominus 
ad Moysen, dicens : Ecce ego assumpsi Levitas de 
medio flliorum Israel, pro omni primogenito qui 
adaperit vulvam ex.filiis Israel, redemptiones eos 
rum erunt, et erunt mihi Levita, Meum est enim 
omne primogenitum. Ex die qua percussi omue 
primogenitum in terra Agypti, sanctificavi mili 
omne primogenitum Israel, ab homine usque ad 
pecus meum erit, ego. Dominus. ». Levitae. assu- 
muntur pro primogenitis, cun utique non sint pri- 
mogeniti. Levi enim tertius nascitur ex Lia. Pri- 
mus namque est Ruben ; Simeon secundus, tertius 
Levi ; et assumuntur in primogenitos ii, qui natura 
non sunt primogeniti. Nunquid hzc in lege Dei 
otiose scripta esse credendum est? An illud edocet 
nos, quod apud Deum non illi primogeniti. habean- 
tur, qui corporea nativitate priecedunt, sed ii quos 
proposito mentis inspecto, Deus ipse in ordirem 
primitivorum judicat assumendos ?: Sic enim apud 
Deum Jacob. posterior. natu. primogenitus judieatus 
est, et benedictiones primitivatus (60) procurata 
divinitus parentis czecitate suscepit **. Ex proposita 
^ |lebr. xit, 35. ?? Num. ni. ?! Joan. ix, 58. 
** Gen. xxi, 


sis, « primitivas. » Mox codex Sancii Theodorici, 
« procurante divinitate parentis cxecitate, » elc. 
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elenim cordis quod Deo patuit, etiam priusquam Α et Manasse; in aquilone vero Dan cum Nephthalim 


in lioc mundo nascerentur, aut aliquid agerent boni 
vel inali, pronuntiat Domiuus. de eis 57, quia « Ja- 
cob dilexi, Esau autem odio habui. » Filii ergo 
Levi primogeniti quidem non sunt secundum car- 
nem, sed pro primogeuitis assumuntiur ; ut sit am- 
plius aliquid pro primogenito assumi, quim pri- 
mogenitum nasci. « Ecce, inquit, assumpsi Levitas 
ex μ.ο ο filiorum Israel. » Dic simpliciter, As- 
sumpsi Levitas ex filiis Israel. Quid eat quod addis, 
et de melio filiorum lsrael ? de quo medio ? Ter- 
t.us est Levi, ut supra diximus, inter filios Israel. 
De quo érgo medio assumantur [ον cuperem 
scire. Invenio in Scripturis beatam illam Sunamiti- 
dem quz aluerat aliquaudo prophetam, responden- 
iem eum (fiducia regilsracl voleuti sibi aliquid con- 
ferre beneficii, et dicentein ** : « In medio populi 
mei ego habito. » Amplius autem et maguificen- 
tius in Evangelio video scriptum de Domino et 
Salvatore nostro, dicente Joanne *? : « Medius ve- 
strum $lat, quem vos nescitis. » 'uto ergo eum 
qui nunquam declinaverit ad dextram, neque ad 
sinistram, dici posse medium stare, « qui peccatum 
non fecit, nec inventus est dolus iu ore ejus !. » 
Et ideo ille quidem, quia semper stat, medius 
stare dicitur. Si quis vero imitator ejus est, sicut 
omnes sancti, et illa beata mulier, cujus superius 
fecimus mentionem, stare quidem non dicitur. Non 
eniin potest fieri, ut non aliquando, aut ad dextram 
quis inclinatus sil, aut ad sinistram. « Nemo enim 


B 


et Aser. Ex his omnibus quasi per quatuor terra 
cardines ín circuitu collocatis , in medio eorum 
ulpote Deo proximi circa ipsum tabernaculum Dei 
constituuntur Levitas, lu. castris quidem Juda qua 
sunt. ab oriente, Moyses et Aaron ; in castris vero 
TJuben, Gerson ; in castris autem Benjamin, 
981 Cash; ubi vero Dan castra. constituit, Me- 
rari scribitur collocatus; οἱ ita. in medio filiorum 
Israel ex omni parte, et per circuitum, quasi in- 
serti czeterís οἱ innexi videntur esse filii Levi. Hee 
sunt qux: nobis littera legis exponit, ut ex his sa- 
cramentorum semina colligentes, tanquam gradibus 
quibusdam ab humilibus ad excelsa, et a terrenis 
ad coelestia conscendamus. Ascende ergo nuuc, o 
auditor, si potes, et a lerrenis sensibus intuitu 
mentis et perspicacia cordis elevare. Obliviscere 
paulisper terrena, supra nubes et supra ipsum ca 
lum gressu mentis incede. Ibi require tabernacu- 
lum Dei, ubi precursor pro nobis introivit Jesus, et 
assistit nunc vultui Dei interpellans pro nobis. lbi, 
inquam, require quateruos istos ordines, statioz 
nesque castrorum. lbi Israelitica agmina οἱ excu- 
lias cerne sanctorum, et ibi illa qua hic nunc quz- 
riinus primitivorum sacramenta rimare. Sed ego 
non audeo illuc solus ascendere, non audeo ime in 
hos i32m secretos mysteriorum secessus sine au- 
cloritate magni alicujus doctoris immergere. Non 
possum illuc ascendere, nisi przecedat me Paulus, et 
ipse mihi viam novi hujus et ardui itineris osten- 


mundus a sorde; mec si unius diei fuerit vita C dat. Ipse ergo apostolorum maximus, qui scirel 


ejus *. » Habitare tamen dicitur in medio populi : 
et Levite ergo assumuntur de medio filiorum Is. 
rael. Levit: sunt enim qui non cognoverunt dex- 
tram et sinistram suam, sed sequentes Moysen, id 
est legem Dei, non pepercerunt patri nec matri. 
Et tu ergo si veniente tentatione, si veniente ira 
peccati non inclineris ad dexteram, neque ad si- 
nistram, nec pravaricatus fueris legem Dei, sed 
stes in medio fixus et stabilis, et non inclineris, 
neque curves genua (ua peccato, nec pecudis caput, 
id est stultitie sequaris imaginem, assumeris de 
medio filiorum Israel, et in primitivorum numero 
collocaberis. lc pro eo quod scriptum est, « οἱ 
assumam Levitas de medio filiorum Israel. » 

9. Verum, si videtur, recurramus adhuc ad ip- 
sum ordinem historix, qui refertur in Nuineris, et 
ex ipso mysterium primitivorum, ubi vel quomodo 
requiri debeat, contemplemur. lgitur recenseamus 
allentius, quomodo distribuuntur duodeciin tribus 
per ternas. in quatuor parles, et per singulas quas- 
que coeli plagas cerla statione considunt : et inve- 
niemus Judam quidem ab oriente statui cum Issa- 
«char et Zabulon ; Ruben vero ab occidente, cuin 
Simeon et Gad; in meridie Ephrem cum Benjamin 


9 Malach. 1,9,5..— ** 1V. Πορ. iv, 15. 
* Hebr. xii, 18, 22, 35. 


** Joan. 1, 96. 


mul'as esse non solum in terris, sed et in caelis 
Ecclesias, ex quibus ei septem quasdam Joannes 
enumerat ὃ : ipse tamen Paulus ostendere volens 
esse quamdam preter eas etiam primitivorum Ec- 
clesiam, dicit ad llebraeos scribens *: « Non enim 
accessistis ad ardentem et tractabilem ignem, sed 
accessistis ad montem Sion, et civitatem Dei viven- 
tis Jerusalem celestem, et multitudinem angeloruin 
collaudantium, et Ecclesiam primitivorum ascri- 
ptam in ccelis. » Igitur Moyses per quatuor eastra 
populum Dei divisum describit in terris : et Apo- 
stolus quatuor ordines sanctorum (61) describit in 
coelis, ad quorum singulos unumquenique nostrum 
dicit accedere. Non enim omnes ad omnes acce- 
dunt, sed et alii quidem accedunt ad inontem Sion, 
horum autem paulo meliores accedunt ad civitatem 
Dei viventis Jerusalem caelestem ; qui auteni et iis 
eminentiores sunt, accedunt ad multitudinem an- 
gelorum; collaudantium; qui autem super istos 
omnes sunt, accedunt ad Ecclesiam primitivorum 
ascriptam in cadis. Si ergo ex iis intellexisti quis 
sit ordo primitivorum, et quod sit nominis istius 
Sacramentuin, priepara te, οἱ enitere quantam va- 
les, 8i forte actibus, vita, moribus, fide, institutis- 


! | Petr. uj, 34. 3 Job. xiv, 4, 5. * Moc. 1,11. 


(61) Codd, Turon., Belvacensis et Sancti Theodorici, « sanctorum. » Libb. cditi, « sanctos. » 
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que proficias, ut possis accedere ad Ecclesiam pri- A exatiucti, sanctificationem percipere Israelitarum. 


mitivorum, quz ascripta est in ccelis. Quod si non 
tantum vales, sed es paulo iuferior, accede ad 
multitudinem angelorum collaudantium. Quod si 
nec ad istum ordinem potes ascendere, ad civita- 
tem saltem fei viventis Jerusalem cadlestem prope- 
rare contende. Si vero nec ad hoc aptus es, saltem 
3d montem contende Sion, ut in monte salveris. 
Tautum ne in terra resideas, ne in vallibus nia- 
neas, ne in demersis et humilibus persevcres. Mili 
ita intelligendum videtur assumi prinogenitos &- 
lios Levi, qui ministrant Dco, et altari ejus taber- 
naculoque deserviunt, excubiisque perpetuis mini- 
steria divina conccelebraut. 

4. Sed et quod ait, « pro omni prinogenito, qui 
adaperit vulvam, » non mihi facile videlur disseri 
posse οἱ explanari. Neque enim quicunque adape- 
rit vulvam, continuo dignus sanctificatione primi- 
tivatus habendus e«t, quia et in Psalmis legimus *, 
quod « alienati sunt peccatores à. vulva, errave- 
runt a ventre, locuti sunt. falsa. » Quod. utique 
stare secundum litteram nullo modo potest, Quo- 
modo eiiam quis errare a via Dei potuit statim ut 
de ventre matris exivit? Aut quomodo potuit falsa 
loqui nuper editus puer, vel qualeimcunque | pro- 
ferre serinonem? Cuin ergo impossibile sit vel er- 
rare aliquem a venue, vel loqui falsa, necessa- 
rium erit et ventrem, et vulvam talem requiri cui 
convenire possit hoc dictum quod « alienati. sunt 
peccatores ab utero, erraverunt a ventre, locuti 
sunt falsa. » Et illa erit vulva, quam adaperit omnis 
primitivus, qui sancitificatur Deo. Adaperuit ali- 
quando Deus vulvam Lise *, quz erat clausa, et pe- 
perit patriarchas ; similiter et Rachel, ut pareret 
etiam ipsa cujus visus erat perspicax, et decorus 
aspeetus. Sed et in multis aliis Scripturz locis in- 
venies adaperiri vulvas. Quarum sí singula pro lo- 
cis consideres, iuvenies quomodo el errent pecca- 
tores a vulva, et illi adaperientes vulvam, sanctili- 
centur in ordine primitivorum. « Et erunt mihi, in- 
quit *, Levite ; meum est enim omne primitivum : 
ez qua die percussi omne primogenitum in terra 
JEgypti, mihi sauctificavi omne primogenitum. » 
Notum est quid de iis historia contineat, quomodo 
percussa sint primogenita AEgyptiorum, cum popu- 
lus Israel educeretur ex /Egypto *. lloc est ergo 
quod in loco indicatur, quia non prius sanctificali 
sunt primogeniti Israel quam perculterentur (03) 
AEgyptiorum primogeuiti : et quasi causam saucti- 
fÁlcationis horum, interitum et necem ponit illoruni. 
Unde et hic intelligendum esi, esse quosdain pri- 
mogenitos etiam in /Egyptiis, id est, in contrariis 
potestatibus, quasi electos in malitia et primos in- 
ter (65) dwmonas : qui nisi percussi fuerint οἱ 


* Num. ii, 12, 45. 
(62) Mss. Sagiensis et Ebroiceusis, « perverteren- 


μις. » 
(65) Codd. Turonensis οι Ebroicensis, « primo- 


5 Psal. Lv, 4... * Gen. xxx. 


primogeniti omnino non possunt. Quis ergo est iste, 
qui primogenitos ZEgyptiorum, id est principatus 
οἱ potestates. dzemonum percussit? Noune Domi- 
nus meus Jesus Christus, qui est primogenitus 
omnis 9842 creatur, qui priucipatus et potestates 
adversas traduxit, triumphans eos in. cruce ? Quos 
utique nisi ille pereussisset, et triumphasset, san- 
ctilicatio ad nos primitivalis venire nullatenus po- 
tuisset. Ut autem nobis priimogenitorum benedict:o- 
nes donaret, efficitur prius ipse primegenitus ος 
mortuis, uL sit in omnibus ipse primatum tenens, 
et nos credeules resurrectioni sud assumeret pro 
primitivis, et in primitivorum ordine collocaret, si 
tamen benedictionum gratiam usque ad finem lir- 
mam retineamus, adjuti misericordia ipsius Domini 
nostri Jesu Christi, cui est gloria et imperium (64) 
in secula saeculorum. Amen. 


HOMILIA IV. 


De eo quod scriptum est *, « viginti duo millia nu- 
mero inventos esse Levitas, . primogenitos autem 
filiorum Isrucl viginti duo millia ducentos septua- 
ginta tres. » 

1. Numerorum liber est, qui legitur nobis, in quo 
multz sunt numerorum differentie, qua conscri- 
buntur de filiis Israel. Sed post filios Israel nume- 
rautur etiam Levit:e seorsum. Non enim fueraut 
recensiti cum filiis Israel, et habetur eoruin segre- 
gatus quidam, ac pracipuus pra cateris numerus, 


( 419 referuntur omnes simul viginti duo m.llia rc- 


peri, ità ut neque amplius aliquid, neque minus 
hoc nuinero inventum sit. l'ost hoc precepit Domi- 
nus numerari etiam primogeuitos filiorum lsracl 
eodein ordine, quo Levitae fuerant numerati, id est, 
ab uno mense οἱ supra, ei. inveniuutur primogeniti 
filiorum Israel viginti duo millia, et ducenti septua- 
ginta tres. Putasne per liec solam numeri histo- 
riam docere nos voluit Moyses, et nullum in iis di- 
versitatibus numerorum conclusit solito sibi more 
mysterium? Nihilne videbitur esse rationis quo«t 
ducenti septuaginta tres lantujn abundare dicuutur 
in primogenitis Israel, et in Leviticis ad viginti duo 
millia, neque abundare quidquam, neque deesse 
describitur? Viginti duo quideu numerus in Scri- 


D pturis divinis, si quis observet , quod principalibus 


quibusdam causis ascriptus sit, frequenter inveniet. 
Nam vigiuti duo prima apud llebrzos elementa 
6radunt esse litterarum.  Vigiuti et duo rursus a 
protoplasto Adam usque ad Jacob, ex cujus semine 
initium duodecim tribus sumunt, patres fuisse me- 
morantur, Tradunt etiam omnium creaturarum 
Dei species intra viginti et duo numerum colligi. 
Sed et alia multa in Scripturis, si quis diligentius 
exsequatur, sub hoc numero consecrata reperiet. 


* Num. ii, 39, 435. 


genitos inter. » 
(64) In vulgatis editionibus dcest, « et imperium, » 
quod suppletur e mss. 
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Propter hoc ergo et Levitze, id est, qui deserviunt A constructionibus exemplari οἱ nmbra: coelestium 


Domino, et primogeniti filiorum Israel admirabili 
hoc et sacrato numero titulantur. Quod autem iu 
filiis Israel adduntur duceuti septuaginta tres, ne- 
que otiosum mili videtur, neqae absolutionis viam 
facile cerno, nisi Dominus velamen istud imposi- 
tum a Moyse iis litteris adaperire nobis diguetur, 
et auferre. Igitur humani generis in carne genera- 
tio (sicut asserunt qui in talibus periti sunt) novem 
quidem mensibus continetur in vulva, sed non prius 
moveri fertur ad partum quam etiam decimi men- 
sis triduum transeat : et ita invenitur quod nume- 
rus iste,-id est, ducenti septuaginta tres dies illos 
jndicent, qui ex novem inensibus , et triduo meusis 
[ decimi colliguntur, et fiunt simul ducenti septua- 
| ginta tres dies isti, quibus humano generi in huuc 
mundum praebetur ingressus. Et ita in viginti qui- 
dem et duobus numeris, omnium simul creaturarum 
rationibus mysticis summa colligitur. In hs vero 
qus ex abundanti in primogenitis inveniuntur 
Israel, etiam mysterium humanz generationis ex- 
primitur. Post. hxc eum in tres ordines divisi ces- 
sent filii Levi, οἱ ex tribus nominibus principum 
singuli quique ordines censerentur (65), etiam in 
ipsis diversitates qualam non sine mysteriis ascri- 
buntur. Nam (filiorum Caath primus ordo describi- 
tur, οἱ inmerito : ex ipso enini descendit Moyses οἱ 
Aaron, quibus sacerdotii sumina committitur. Ex 
ipso enim náàscitur Amram. Ex Amram autem 
Moyses, et Aaron. Secundus ergo est Gerson, qui 
primus quideni in nativitate, sed secundus habetur 
in ordine. Sie enim Scriptura dicit '* : « Filii au- 
tem Levi, Gerson, Caath οἱ Mérari. » Sed ex flliis 
Caath duo rursus ordines diriguntur, et ii quidem 
qui ex Aaron descendunt, sacerdotio mancipantur, 
pars vero reliqua ad ministrandum sacerdotibus 
ordinatur, et idcirco in quatuor partes Levitarum 
dividuntur officia, ut sacerdotio quidem fungantur 
Aaron οἱ filii ejus, Sancta autem sanetorum ut 
portent in humeris suis ii qui reliqui sunt ex po- 
pulo Caath (66). Qu:» autem ad tabernaculum per- 
tinent testimonii vel ad atria ejus, et pelles, vel 
etiam velamenta, et quascunque sunt minus dura, 
et ad onus levia, ut procurent fllii Gerson. Colum- 


nas vero tabernaculi, et bases ejus, et seras (67), p 


ut portent filii Merari. Idcirco et in recensendis eis 
designanter Scriptura commemorat, ut recensea- 
tur virtus Merari : virtute enim opus est ad por- 
landas hujusmodi sarcinas. 

9. Sed redeamus aliquando ad apostolum Paulum, 
qui hzc oinnia libero jam et revelato 983 oculo 
inentis aspiciens, et veteris Testamenti velamen 
abjiciens, ait !'*, quia prior populus in hujusmodi 


1 Num. uit, 17. !! Hebr. vu, 5. 


65) Co:ex Sancti Theodorici, « principatum sin- 
guli quique ordines consequerentur. » 

(66) Idem colex, « exemplo Caath. » 

(67) Codd. Ebroicensis et Sagiensis pro, « ct se- 
Tas, » legunt, « ac semissas. » 


!* Num. iv, 2. 


deservierit, Et bze€ audiens, considera ne forte isti 
quatuor ordines castrorum exemplum sint et um- 
bra illorum quatvor ordinum, quos ad llebrzes 
scribens Paulus enumeraviL in celis. Et rursus 
lsraeliticis quatuor ordinibus castrorum, quaternos 
adjice Levitarum; 418 nos non tam explanare et 
aperire, quam contigisse 'tantuinmodo, εἰ purio- 
ribus sensibus (si qui tamen sunt qui puros hue 
et liberos a sxenlaribüs cogitationibus (68) sensus 
detulerint) indicasse, et leviter perstrinxisse sufil- 
ciat. « Accipe, inquit "3", numerum liliorum Caath.» 
Ecce iterum alius introducitur ordo numerorum. 
Numerati sunt jam filii Levi ab uno mense et su- 
pra (09), nuuc numerantur fllii Levi a vicesimo 
quinto anno, sed non ut in celeris eupra, sed us- 
que ad quinquagesimum annum, et fit iste preci- 
puus numerus et electus, Additur enim iis : « Om- 
nis, inquit '*, qui procedit ad ministrandum ad 
opera tabernaculi testimonii.» lsti sunt qui πα» 
merantur meliore quodam, et praecipuo numero. 
Sicut cnim in filiis Israel dicebatur : « Omnis qui 
procedit ad proelium in filiis Israel; » ita et hic di- 
citur : « Omnis qui procedit ad ministerium, ut fa- 
ciat opera in tabernaculo testimonii.» Post hae 
dicitur quze sint opera filiorum Caath in medio Δ- 
liorum Levi secundum plebes suas in tabernaculo 
testimonii. « Introibit, inquit '*, Aaron et filii ejus, 
cum elevata fuerint castra, et deponent velum, que 
teguntur sancta, et operient ex ipso velo aream 
testamenti. » Et post hzc septem quedam species 
enumerantur, que przcipiuntur operiri. Primo ia 
Joco, ut omnium pretiosior ipsa arca testamenti 
operiatur velo quo prius velabatur, sed ct pelle de- 
super hyacinthina tegatur. Additur etiam aliud 
velamen desuper hyacinthinum, Secundo in loco 
mensa operitur. Tertio candelabrum. Quarto al- 
tare aureum. Quinto vasa ministerii. Sexto operi- 
mentium altaris cum quibusdam velamentis appo- 
nitur. Septimo in loco operitur et labrum, et nibil 
liorum omnium nudum relinquitur, aut revelatum. 
Denique additur etiam preceptum hujusmodi: « Νο” 
lite, inquit 35, exterminare de tribu sua plebem 
Caatli, » Quo scilicet exterminandos esse se sci- 
rent, si forie ad hxc movenda manus suas mitte- 
rent, nisi unumquodque eorum prius a sacerdo- 
tibus fuisset obtectuin. 

5. Nunc ergo redeamus ad istud tabernaculum 
Ecclesie Dei viventis, et. videamus quomodo hz 
singula observari oporteat in Ecclesia Dei a sacer- 
dotibus Christi. Si quis vero sacerdos est cui vasa 
sacra, id est, mysteriorum sapientiz secreta com- 
missa sunt, discat ex iis, et observet, quomodo 


5 jbig., 9. !* Num. 1v, δ. ** ibid., 18. 


(68) Codex Sancti Theodorici, « tentationibus. » 
Paulo post omnes mss., « accipe, inquit, nume- 
rum. » Libb. editi, « accipiat, mquit, numerum. » 

(69) Codex Saucii Theodorici, « ab uno anno et 
supra. » 
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h:ec. oporteat intra velamen conscientiz custodire, A mur (70). Gens enim $anc!a, regale sacerdotium 


ποὺ lacile proferre ad publicum. Aut si rea poscit 
proferre, et inferioribus, id est, imperitioribus tra- 
dere, ne nuda proferat, ne aperta ostendat, οἱ pe- 
nitus patentia, alioquin homicidium facit, et ex- 
terminat plebem. Exterminatar eniin. omnis qui 
secreta οἱ ineffabilia sacramenta contigerit, non- 
dum meritis et scientia in sacerdotii ordinem gra- 
dumque translatus. Solis enim filiis Aaron, sacer- 
dotibus scilicet, ipsam arcam testamenti, et men- 
sam, οἱ candelabrum, et si quid est eoruin que 
supra comprehendimus, nuda ac revelata videre 
concessum est. Alii autem operta hzc videant, imo 
potius velata hsc in humeris suis portent. Et (ilii 
quidem Caath, quoniam ipsi licet non sint sacer- 
dotes, sunt proximi sacerdotibus, in humeris suis 
possunt ista portare; alii vero sarcinas suas, el 
ministeria nec in humeris, sed in plaustris ponunt. 
Ut enim przevenientes lectionem dicamus aliqua 
etiam de iis qux locus admonuit, cum offerrentur 
s singulis quibusque tribubus plaustra, quatuor 
εκ iis acceperunt filii Merari, duo autem Gerson 
&lii. llli vero qui borum meliores sunt, plaustra 
aon accipiunt. Intuere ergo nuue cujusmodi di- 
visio efficitur in officiis ministerii divini, et quo- 
modo illa quidem qux sancta sunt, non impo- 
mBantur portanda animalibus mutis, sed rationa- 
biles esse debent homines, et in humeris suis por- 
tare vas3, quibus ministrantur Sancta sanctorum. 


Ea vero que graviora sunt el duriora, non tam (c 


rationabilibus quam mutis porlanda animalibus 
imponuntur. Sed οἱ in ipsis est aliqua differentia. 
Nam illi qui graviora et duriora observant mini- 
steris, plura habent animalia, Quatuor enim plau- 
sra dantur (iliis Merari. Filiis autem Gerson quia 
erant prope filios Caath duo tantum plaustra suf- 
ficiunt, ex quibus ostenditur quod operibus quidem 
durioribus, et, ut ita dicam, crassioribus, plures 
sunt, qui velut animalia inserviunt : ad ea vero 
qu» rationabilibus procurantur, pauci ex iis qui 
in his instructi aut eruditi videntur, accedunt, Nam 
ad illa que mystica sunt, et in secretis recondita, 
οἱ solis sacerdotibus patent, non solum nullus ani- 
malis bomo accedit, sed ne ipsi quidem qui ha- 
bere aliquid exercitii et eruditiouis videntur, non- 
dum tamen meritis et vita ad sacerdotalem gra- 
tiam conscenderunt. Non solum per speculum ea 
et in snigmate vident, sed et operta et velata sus- 
eipiunt, et in humeris portant, quo scilicet magis 
64 actu operum, quam scientic revelatione cogno- 
scant. Quia igitur hujusmodi dispensatio est myste- 
riorum Dei et ministerii quod habetur in sanctis, 
isles nos exhibere debemus, ut digni efficiamur 
48/4 ordine sacerdotii, ne velut irrationabilibus 
Dobis onera gravia imponantur, sed tanquam ra- 
tionabiles et sancti sacerdotalibus officiis depute- 


!* 1 Pet. 1, 9..." Num. iv, 18. 


sumus et populus in acquisitionem **, tantum ut 
acceptam gratiam vitz: meritis exsequentes, digni 
habeamur sancto ministerio : ut cum discesserimus 
de hac vita, mereamur assumi, ut supra diximus, - 
iater sacerdotes Dei, et ministrantes arcae testa- 
menti, in arcanis scilicel et reconditis mysteriis, 
revelata facie gloriam Domini speculemur, et in- 
grediamur terram sanctam, cujus hzereditatem nobis 
prestabit Dominus noster Jesus Christus, cui est 
gloria et imperium in sxcula szculorum. Amen. 
HOMILIA V. 


De eo quod scriptum est : « Nolite exterminare de 
tribu sua plebem Caath. » 


4. Responsa dans Dominus ad Moysen et Aaron, 


B dicit !! : « Nolite exterminare de tribu sua plebem 


Caath de medio filiorum Levi, sed hoc facite eis, 
et vivent et non morientur cum accedent ad Sancta 
sanctorum ,» et reliqua. Primo intelligamus ea, 
quz» secundum litteram referuntur, et ita. prae 
stante Domino ab intellectu litter: ascendemus ad 
intelligentiam spiritalem. Intellige ergo prius ipsam 
collocationem tabernaculi testimonii, intellige et 
Sancta sanctorum, quz interjecto a sanctis vela- 
mine dirimuntur, αυ inspici non licet ab ullo ho- 
minum, nisi a sacerdotibus solis. Post hxc intellige, 
quomodo ubi ventum fuerit ul castra moveant fi'ii 
Israel, solvitur tabernaculum, et Aaron ac filii ejus 
sacerdotes intra Sanclia sanctorum operiunt singula 
qu:eque operimentis ac velaminibus suis, el obtecta 
ea reliaquentes in eodem quo fuerant loco, intro- 
ducunt filios Caatb, qui ad istud officium deputati 
sunt , et faciunt eos elevare humeris suis omuia illa 
quz manus sacerdotalis obtexerat. Et propter hoc 
dicitur a Domino : « Ne exterminetis de tribu sua 
plebem Caath; » quasi in eo exterminandi essent, 
si Sancta sanctorum nuda et patentia contigissent, 
que non solum non contingere, sed ne intueri 
quidem [as erat non velata. Si intellexisti quid 
historie erdo contineat, ascende nunc ad splen- 
dorem mysterii : et legis spiritalis lumen, si purus 
tibi est mentis oculus, coutuere. Si quis dignus ex 
iis qui Deo ministrant, divina capere et videre my- 
steria, ad qua» contuenda cateri minus capaces 
sunt, hic Aaron, vel filius Aaron esse intelligitur, 
qui ingredi potest ad ea quie adire aliis fas non 
est. Si quis ergo talis est, huic soli revelata patet 
arca testamenti, bie videt urnam intra se ha- 
bentem manna, hic considerat et. intelligit propi 
tiatorium. Hic intuetur εἰ cherubiin. utrumque, 
et mensam sanctam, et candelabrum luminis, el 
altare incensi. Iste hsc considerat et intelligit 
spiritaliter, id est qui verbo Dei et sapientiz my- 
sSteriis operam dat, et Deo soli in sanctis. vacat. 
Sciat sane cui hac revelantur, el spiritaliter iu- 
spicienda creduntur, non sibi tutum esse aperire ea, 
et pandere quibus non licet pandi, sed operire 


(70) Codex Sancti Theodorici, « ordinc sacerdotii sancti, ne vel irrationabilibus deputcmur. σσ 
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debel singula, et operta cxteris minus capacibus Α h:ec et operienda, ubi cxteris dari ea et in opus 


tradere portanda in humeris, οἱ cervicibus impo- 
nenda, Cum enim ex verbis mvsticis eruditi, et 
perfecti quoque doctores opera populis injungunt, et 
plebs agit quidem et implet quie mandantur, non 
tamen eorum quz geruntur intelligit rationem : quid 
aliud geritur, nisi operta et velata Sancta sanctorum 
super humeros portantur? Et ut adhuc manifestius 
qu: dicuntur advertas, exemplis te ex divinis volu- 
miuibus adhibitis informabimus. Moyses intelli- 
gebat sine dubio quie esset vcra circumcisio, intel- 
ligebat quod esset verum Pasclia, sciebat quie essent 
ver: Neomeni:e, et qux vera Sabbata : et cum lic 
omnia intellexisset in spiritu, verbis tamen ea per 
rerum corporalium species adumbrationesque ve- 
labat : et cum sciret. verum  Pascelia. immolan- 
dum esse Christum , ovem corporalem immolare 
mandat in. Pascha. Cumque sciret. diem festum 
agi debere in azytmis sinceritatis οἱ veritatis, 
tamen de farine 2azymis precipiebat agi diem 
festum. Hxc ergo et hujusmodi erant Sancta 
sanctorum, qua cuin Moyses portanda citeris 
traderet, id est rebus eL operibus implenda, co- 
operia tamen ca et velata communi sermonum tra- 
debat eloquio. Humeri autem quod operum indicium 
teneant, in multis Seripturie sepe locis ostendi- 
ius, Sed οἱ in ecelesiasticis observationibus sunt 
uonnulla hujusmodi, qux omnibus quidem facere 
necesse est, nec tamen ratio eorum omnibus pa- 
tet, Nam quod, verbi gratia, genua flectimus oran- 
Les, et quod ex omnibus coeli plagis ad solam orien- 
tis partem: conversi orationem fundimus (71), non 
facile cuiquam puto ratione compertum. Sed et 
285 Eucharistiz sive percipiendi? sive eo ritu quo 
geritur explicand:e, vel eorum qua geruntur iu 
baptismo verborum, gestorumque et ordinum alque 
interrogationum ac responsionum quis facile expli- 
cet rationein? Et tamen omnia hac operta et velata 
portamus super humeros nostros ς cum ita imple- 
mus ea et exsequimur, ut a magno pontifice atque 
ejus filiis tradita et commendata suscepimus. Cun- 
cta hic ergo et horuin similia cuim gerimus, nec 
lamen eorum assequimur rationem, levamus hume- 
ris nostris οἱ portamus adoperta οἱ ohtecia divina 


ynysteria, nisi quis sit inter nos Aaron aut filius p 


Asron, quibus ista conceditur nuda et revelata per- 
epicere. 14 tamen conceditur, ut sciant sibi velanda 
15 Num. iv, 47. 


(11) Ad solum orientis parlem conversi orationem 
fundimus. ldem docet Origenes sub finem libelli 
De oratione. Mem videre est apud Clementem Ale- 
xandrinum Strom. vii, et apud auctorem Quant. et 
respons. ad oriliodoxes, resp. 14$, ubi ait : Τὸ ὃς 
ἔθος map' ὧν εἴληφεν ἡ Ἐκχλησία τὸ εὔχεσθαι, 
παρὰ τοῦτων εἰλησέναι xaX τὸ ποὺ εὔχεσθαι. Τοῦτο 
6b παρὰ τῶν ἁγίων ἁποστόλων. levera ab apostolis 
hunc Ecclesia morem traditum essedocet auctor Con- 
stitutionum | apostolicarum lib. u, cap. 57, p. 207: 
Καὶ μετὰ τοῦτο συμφώνως ἅπαντες ἑξαναστάντες xat 
ἐπ᾽ ἀνατολὰς χατανοῄσαντες, μετὰ τὴν τῶν χατηχου- 
µένων xal τὴν τῶν μετανοούντων ἔξοδον, προσευξά- 
σύωσαν τῷ θεῷ, τῷ ἐπιθεθηχκότι ἐπὶ τὸν οὐρανὸν τοῦ 


proferri ratio poposcerit. 

2. Post hzc dicitur de Levitis : qui operentur a 
vicesimo quinto anno et.supra usque ad quinqua. 
gesimum aunum. « Omnis, inquit !*, qui procedit 
ad opus operum et ad opera qua portantur taber- 
maculi testimonii. » Observa in his distinctionem 
sermonum divins» Scripturz. Ubi deoperibus filio- 
rum lsrael loquitur, non dicil opera operum, sed 
sola opera. Ubi vero de officiis Levitarum, non di- 
cit sola opera, sed opera operum. Sieat eniin sunt 
quzedain sancta, sunt autem et alia. sancta saneto- 
rum : ita sunt qusedam opera, et alia opera ope- 
rum. Unde videtur mihi quia Moyses ubi sensit 
e-se quidam opera visibilia quidem , sed quibus. 
inessel interior alia mystica et oceulta intelligentia, 
ο non solum opera, sed opera operum dixerit ; 
quae vero communia, et presentis solum temporis 
opera intellexit, liz»c solum opera nominaverit. Sant 
ergo quxzedam opera operum qua ego pulo esse 
omnia hic, de quibus vel in. presenti lectione, vel 
in Exodo et ceteris locis sub occultis praecipitur 
mysteriis, el pro parte in prz:senti, pro parte vero 
explendis in futurum. Quas lamen, ut. diximus, 
opera operuuw, non cuilibet, sed Levitis solis tra- 
deuda mandantur, Et inter Levitas ipsos non prins. 
àd hac opera quisquam vocatuz, nisi à vicesimo 
demum et quinto auno vitz? sue usque ad quinqua- 
gesimum. Sed non caret sacramento ne ipse qui- 
dem viginti quinque et quinquaginta numerus anno- 
rum. Nam in viginti quinque numero, quinque sen- 
suum perfectio declaratur, ita ut quinquies quin& 
numerentur. Quod utique indicat eum vocari ad 
opera operum ia mysterio peragenda, qui ex omni 
parte multiplicatis el purificatis sensibus invenitur 
esse perfectus. Quinquagesimus autem numerus 
quod remissionis el indulgentiz teneat. sacraimen- 
tun, in multis Seripturarum Jocis sepe et abun- 
dauter ostendimus, Nam et quinquagesinuus 39Η 09 
0st qui et jubilzsus dicitur apud Hebrzos, in que el 
poseessionum et servitulis οἱ debiti fit remissio, et 
quinquagesunus dies post Pascha festus traditur in 
lege. Sed et Dowinus in. Evangelio cum parabolam 
remissionis doceret et indulgentiz, debitores quos 
introducit, unum in quinquaginta, et alium in quiu- 
geulis fuisse denariis dicit obnoxios. (Quinquaginta 
autem) οἱ quingenti cognatus est numerus, Decadag 


οὐρανοῦν κατὰ ἀνατολὰς, ὑπομιμνησχόμενα: xal της 
ἀρχαίας νομῆς τοῦ κατὰ ἀνατολὰς παραδείσου, ὅθεν 
6 πρῶτος ἄνθρωπος ἀθετῆσας τὴν Εντολὴν, ὄφεως 
συµόθουλίᾳ πεισθεὶς, ἀπεθλήθη. « Deinde cuncti. pa- 
riter consurgenpes, et in. orieutem contemplaaltes, 
egressis cateclium?nis et paggnitentibus, orent Deum 
qui ascendit super caelum coli ad orlentem, ac 
recordantes antiquam poesessiouem paradisi, ad 
orieutem siti, uude primus homo, Dei maudato ne- 

lecto, persuasus consilio serpentis, ejectus fuit. » 

erumtamen mos. inflectendi corporis versus na- 
sceniem solem uon. placuit. S. Leoni serm. 7 De 
Christi Nativ., c, 4. 
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enim quinquaginta faciunt. quingentos, Sed et ex A uiunt,propitiaterinm nominentur. At qui meruerint 


alia parte numerus iste sacratus fit. Septem enim 
septimanis si addatur unius numeri perfectio, quin- 
quaginta faciunt dies. Similiter et septuaginta se- 
püimanis si addatur unius decad:$ consummatio, 
faciunt. quingentos. Quod et si abundantius adhuc 
sacramenta quinquaginta el quingentorum numeri 
placet colligere, habemus et in hoc ipso qui in ma- 
nibus est Numerorum libro 13. ubi de hostium spo- 
liis quidam quidem offerunt in dona Dei quinqua- 
gesimam portionem, qui non processerunt ad 
. bellum, quidam vero quingentesimam ; et utique non 
inariter etiam hic quinquagesimus et quingeutesi- 
mus numerus habetur. Sed et in Genesi ubi Dcus 
tractabat de indulgentia Sodoinorum si forte pos- 
senLad veniam pervenire, hujusmodi mysteriorum 
conscius patriarcha Abraliam a quinquagesimo nu- 
mero incipit pro indulgentia Sodomorum Doinino 
supplicare, et dicit 19: « Si inventi fuerint. quin- 
quaginta in civitate, non salvabis propter quinqua- 
ginta civitatem? » 

$. Sed ad propositum revertamur. Oportet ergo 
operari Levitas in sanctis usque ad quinquaginta 
annos, inferiores quidein opera, meliores vero opera 
operum : horum autem superiores, spiritalibus 
officiis deservire, et introire in Sancta sanctorum, 
iPique operire qua operienda sunt, et tradere filiis 
Caaihi portanda humeris, et manibus evehenda, Sed 
et reliquis unicuique secundum ea quas jam supe- 
rius szpe disserla sunt ordinantur. Verum ne nimia 
hee operimentorum velamentorumque cautela de- 
sperationeni quamdam et mostitiam generet audi- 
toribus, pauca aliqua qux et nobis pandere tutum 
sit, et vobis fas sit aspicere, quoniam quidem, ut 
prius diximus, genus regale et sacerdotium, gens 
sancta et populus in acquisitione dicli sumus *', 
aperire tentabimus. Intelligamus ergo tabernacu- 
lam testimonii omnes suüctos, qui sub testamento 
Dei censentur : et in hoc tabernaculo esse quosdam 
celsiores meritis et gratia superiores : et ex iis ali- 
quos quidem candelabrum dici, ipsos forte aposto- 
los, qui illuminant accedentes ad Deum. Sed et si 
qui alii sunt, qui in hoc tabernaculo Dei omnibus 
ingredientibus scientiz et doctrin:e lumen osten- 
dunt, omnes isti candelabrum mysticum noininen- 
tar. Alii sint mensa saera, scilicet quicunque ha- 
bent paues Dci, et reficiunt ac pascunt animas esu- 
rientes justitiam. Alii sint altare iucensi, quicun- 
que orationibus et jejuniis die ac nocte vacant in 
templo Dei, orantes non 986 solum pro semetipsis, 
sed et pro universo populo. li vero quibus arcana 
mysteria credidit Deus,etoccultorum providentizx suae 
kdiciorum secreta coinmisit, arca testamenti Dei 
sppellentur. Porro qui cum omni fiucia per hostias 
precum, supplicationumque victimas Deum homi- 
hibus repropitiant, et pro delictis populi iuterve-. 


59 Num. xxxi... 1? Gen. xvii, 24. ?! IE Petr. n,9. 


aiulititudinem scienti:, et abundantes divitias in 
agnitione Dei, cherubim intelligi possunt. Cheru- 
bim namque in nostra lingua multitudo scientie in- 
terpretatur, Sed hos omnes, qui per hzc. singula 
qui supra enumerala sunt designantur, porlari 
necesse est, et portari in humeris. Unde fortassis, 
ut ego opinor, angeli qui ordinati sunt propter 


, eos, qui h:reditatem. capiunt salutis **, ipsi siut, 


qui singulos eorum quos supra diximus portant. 
Cum enim solutum fuerit tabernaculum lioc, et ος-- 
perimus (72) ingredi ad illa saucta , et pergere ad 
loeum repromissionis, ii qui vere sancti sunt, οἱ in 
sanctis sanctorum habentur, angelis sine dubio sub- 
vectantibus incedunt, et usquequo requiescat taber- 
naculum Dei, portantur in humeris et extolluntur iu 
manibus, Quod prospiciens in spiritu Propheta dize- 
bat *! : « Quoniam angelis suis mandavit de te, ut 
in manibus tollant te, ne forte offendas ad lapidem 
pedem tuum. » Quod quidem dictum putavit diabo- 
lus de Salvatore accipiendum, sed czcatus malitia, 
non intellexit eloquia Domini mystica. Neque enim 
Salvator meus angelis indigebat, ut non offenderet 
ad lapidem pedem suum. Namque calumniatur dia- 
bolus Scripturam divinam, qui Ίος de Salvatore dicta 
protulerit : non de illo, sed deomnibus sanctis hoc. 
dicitur, quia angelis suis mandavit Deuspro populo 
suo, ut non offeudat ad lapidem pedem suum. Sed 
et omnia qu» in hoc psalmo seripta suut, justis 
quibusque magis quam Salvatori conveniunt. Libe- 
rat enim Dominus 3 ruina, οἱ diemonio meridiano 
non Salvatorem, quod absit a nobis ita intelligere, 
sed omnem justam. Justi enim. sunt, qui. indigent 
adjutorio angelorum Dei, uti ne a dieimonihus sub- 
ruantur, et ne corda eoriüm sagitta. volante. in 
tenebris terebreutur. Per ipsos angelos sub eodeu: 
mysterio Paulus portandos esse quosdam coufirmat 
in nubibus cum dicit ** : « Sed et nos qui vivimus, 
qui reliqui sumus, simul cum illis rapiemur in nu- 
bibus obviam Christo in aera. » Rapiuniur eigoab 
angelis ji qui penitus purgati. et leves cffecti sunt a 
delictis. Portantur vero ii qui aliquibus adhuc reli- 
quiis przegravantur. Portantur vero et columnas ta- 
beruaculi a quibusdam, et atria, et c:etera. quie a 


D Scriptura referuntur. Portantur. autem. non. ab 


Israelitis, sed a Levitis, secundum hunc sensum 
quem in transcursu videmur brevi contigisse, relin- 
quentes sensibus auditorum, ut si quis de iis majore 
desiderio flagraverit, accendat sibi lumen scientiz, 
et majora horum oculo perspicaciore conjiciat, 
Nobis autefn concedat Dominus, ut a talibus ope- 
rariis portati et sublevati, liberemur et defendamur 
a sagitta volante in tenebris, et a ruina, et d:emno- 
nio meridiano, ne forte offendamus ad lapidem pe- 
dem nostrum, usquequo perveniamus ad locum re- 
promissionis sanctorum, per Cliristum. Dominum 


* Hebr. 1,14... 13 Psal, xci, 11. ** I Thess, iv, 16, 


(12) Sss., « coperimus, » Libb. editi, « coepimus. » 
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nostrum, cui est honor ct imperium (15) iu szcula A inquit 5, super cos spiritus, proplietaverunt oni- 


s:eculorum. Amen. 


HOMILIA VI. 

De co quod scriptum est : « Exiit Moyses ad popu- 
lum, » εἰ de septuaginta presbyteris, et de /Ethio- 
pissa, quam Moyses accepit uxorem. 

1. Plura nobis simul recitata sunt, et de omnibus 
iis dicere, nec temporis brevitas, nec mysteriorum 
magnitudo permittit, Licebit tamen ex ingentibus 
compis paucos (losculos legere, et non quantum 
ager exuberat, sed quantum odoratui sufficiat car- 
pere. Sicut et cum quis accedit ad fontem, non ei 
tantum haurire necesse est, quantum vena dives 
effuderit, sed quantum arentes siti mitiget fauces, 
ne forte plus jus*o sumpta, fiat potanti salubris 
unda pernicies. « Et exiit, inquit 35, Moyses ad popu- 
lum, et locutus est ad eum verba Domini. » Donec 
verba Domini audit Moyses et ab ipso docetur, intus 
est, εἰ in interioribus consistit atque in intimis secre- 
tis habetur. Ubi vero turbis loquitur et populis, 
ministrat ei qui intus non potest stare, exire dici- 
tur foras. Quid ergo form: talis continet sermo? 
Quod omnis doctor, et magister Ecclesiz si de pro- 
fuudioribus mysteriis aliquid moveat, si arcanum 
quid et reconditum de Dei sapientia proferat inter 
perfectos, donec in profundis sensibus versatur, 
intus esse, et in interioribus consistere dicendus 
est. Cum vero loquitur ad turbas, et ea profert quae 
sufficiant iis qui foris sunt, et quz potest vulgus 


nes. » Quod dixit, quia assumens de spiritu: Moysi, 
dedit septuaginta senioribus spiritum, non ita in- 
telligas quasi materialem aliquam corporeamque 
substantiam auferens Deus a Moyse in septuaginta 
secuerit portiones, et ita unicuique seniorum exi- 
guam particulam dederit. Impium est ita intelli- 
gere naturam Spiritus sancti, Sed hoe modo Ώρα- 
ram mystici bujus sermonis adverte, quasi Moyses, 
et spiritus qui erat in Moyse, clarissimi cujusdam 
Juminis fuerit lucerna, ex qua alias septuaginta 
lucernas accenderit Deus , ad quas ita principalis. 
illius luminis splendor pervenerit ,. ut origo ipsa 
luminis nihil damni ex commercio derívationis ae- 
ceperit. Et hoc modo pie intelligitur quod scriptum 
est ?, « quia abstulit Dominus de spititu Moysi, 
et dedit septuaginta senioribus. » 

9. Sed videamus quid est quod ait in consequen- 
tibus : « Et requievit, iuquit ** , super eos spiritus, 
et prophetarunt omnes. » Requiescere spiritum non 
in quibuscunque homiuibus legimus : sed in sanctis 
et beatis. Requiescit enim spiritus Dei in iis qui 
mundo sunt corde, et in iis qui purificant animas 
Suas a peccalo : sicut econtrario non inbabitat in 
corpore subdito peccatis, etiamsi habitavit ali- 
quaudo in eo. Non enim potest Spiritus. sanctus (74) 
consortium pati οἱ societ2tem spiritui mali. Cer- 
tum est enim peccati tempore adesse in corde 
uniuscujusque spiritum malum, et agere partes 


audire, foras dicitur exisse, et loqui ad populum ϱ suas. Cui utique cum locus datur, et recipitur a 


verba Domini. Hoc video et Paulum fecisse, et in- 
tus quidem fuisse, cum diceret ** : « Sapientiam 
autem loquimur inter perfectos, sapientiam autem 
non hujus mundi, neque principum hujus mundi, 
qui destruentur. Sed loquimur Dei sapientiam in 
mysterio absconditam, quam nemo principum hujus 
mundi cognovit. » Vides quomodo intus est, οἱ in- 
terna atque arcana divine sapientie penetrat Pau- 
lus, cum hee loquitur. Cum autem procedit ad po- 
pulum, audi quid loquitur *' : 287 « Omnis sermo 
malus de ore vestro uon procedat ; » et : « Qui fu- 
rabatur, jam non furetur **; » et : « Unusquisque 
vir uxorem suam habeat **; » οἱ: « Unu quisque 
proximum suum sicul seipsum diligat *9^; » et: 
« Uuaquaeque mulier virum suum habeat ?!. » Ilzc 
et si qua bujusmodi sunt, Paulus secundum Moy- 
sis formam foras exiens, ad populum loquitur. 

$. Sed videamus et aliud caput, in quo refertur 
quod septuaginta viros elegerit Moyses ex senio- 
ribus populi et habuerit eos ante tabernaculum 
testimonii, et de spiritu Moysi accipiens Deus de- 
derit septuaginta senioribus, « et cum requievisset, 


*5 Num. xi, 2. ** [ Cor. it, 6 et seqq. 
v,o9. ?*'!] Cor. vii, 2. ?! Nun. x, 20. " ibi 

(78) ln vulgatis editionibus deest « et imperium,» 
quod suppletur e codice Sancti Theodorici. 

(14) Non enim potest. Spiritus sanctus , ctc. Sic 
fere Hermas lib. n, mandat. 5, pag. 47 : « Quod si 
iaceundia aliqua. supeivenejrit , continuo. Spiritus 


D 


27 Ephes. 


ὃν 


nobis per cogitationea malas, et concupiscentias 
pessimas, contristatus, et, ut. ita dicam , coangu- 
status fugatur de nobis Spiritus sanctus. Propter 
quod et Apostolus sciens hxc ita accidere, mone- 
bat dicens : « Nolite contristare Spiritum sanctum, 
in quo signat estis in die redemptionis. » Igitur 
peccantes contristamus Spiritum sanctum : juste 
vero agentes οἱ sancte, requiem ei paramus ia 
nobis. Unde et quod nunc ait de Septuaginta pre- 
sbhyteris, quia requievit in eis spiritus , laudem 
viti: eorum et virtutes exposuit. Denique quia pu- 
ritate cordis eorum et sinceritate mentis, atqpe ia- 
telligenti: capacitate requievit Spiritus sanctus 
continuo et operatur in eis, nec otium patitur, ubi 
operandi materia digna suppeditat. Ait enim Scri- 
piura : « Et requievit in eis spiritus et prophetave- 
runt. » In omnibus ergo qui prophetaverunt re- 
quievit Spiritus sanctus, nec tamen in aliquo ipso- 
rum ita requievit sicut in Salvatore, Propter quod 
et scriptum est de eo **, quia «exibit virga de rae 
dice Jesse et flos de radice ejus ascendet et re- 
quiescet super euin spiritus Dei, spiritus sapientiae 


iv, 990. ** ibid., 98. **1 Cor. v, 2. " Ephes. 
ibid. 35 Isa. xi, 2, 5 


sanctus, qui in te est, angustiabitur, et quaeret 
discedere, » etc. Similia quoque videre est apud 
llilarium ad psal. cxvin, apud Optatum lib. 1v, post 
medinm, Hieronymum lib. u adversus Joviniamum, 
et apud. alios : Hcin. Constit, apostol. lib. v1, c. 37. 
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οι intellectus, spiritus consilii et virtutis, spiritus A tur, non de Spiritu sancto locutus sit, sed de spi- 


scientie οἱ pietatis , et replebit eum spiritus 
timoris Domini. » Sed fortasse dicit aliquis : 
Nihil anmplius ostendisti scriptum de Christo, 
quam de reliquis hominibus. 8'cut enim de 
exteris dictum est, quia requievit super eos, ita 
et de Salvatore dictum est, « requiescit super eum 
spiritus Dei. » Sed videquia supra nulum alium 
spiritus Dei requievisse septemplici hac virtute 
describitur, per quod 'sine dubio ipsa illa divini 
Spiritus substantia, qu? quia uno nomine non po- 
terat , diversis vocabulis explanetur, requiescere 
super virgani quz? de stirpe Jesse procederet, pro- 
phetatur. Habeo el aliud testimonium quo docere 
possum in Domino et Salvatere meo Spiritum exi- 
mio quodam genere, et longe aliter requievisse , 
quam refertur in czteris. Dicit enim Joannes Ba- 
pista de eo δὲ: « Qui misit me baptizare in aqua, 
flle mihi dixit : Super quem videris spiritum de- 
scendentem , el. manentem jn eo, » ipse est. Si 
dixisset « spiritum descendentem, » et non addi- 
disset « manentem in eo, » nihil praecipuum pre 
esieris habere videretur. Nunc autem addidit, « et 
manentem in eo, » ut essel hoc signum in Salva- 
tore, quod in niillo alio posset ostendi. De nullo 
enim scrip'um est, quia mauserit in eo Spiritus 
sauctus. Et ne quis me putet in hoc derogare pro- 
jhetis, sciunt ipsi quia non eis derogo, pr:vferens 
eis. Dominum meum Jesum Christum. Recolunt 
tnim singuli dicta sua, et inveniunt quod de nullo 
alio dictum est *" , quia « peccatum non. fecit, nec 
iuventus est dolus in. ore ejus. » Quia enim soles 
est sine peccato, qui peccatum. non fecit, idcirco 
in ipso solo mansit et permansit Spiritus. Si enim 
Apse est de quo singulare aliquid et eximium di- 
Citnr, hoc qued supra dizimus quia peccatum. non 
fecit, constat reliquos omnes fuisse sub peccato. 
Si omnes , necessario et prophetas. Et quomodo 
€onveniet ul tempore peccati maisisse in eis dica- 
mus Spiritum sanctum : aut si tibi incredibile vi- 
detur prophetas pestquam acceperant Q88 spi- 
ritum potuisse peccare, ad hunc ipsum Moysen 
quem liabemus in manibus revertamur, qui utique 
maximus est et exiinius prophetarum. lpse de se 


ritu peccati. Quod si Scripturz testimonio tantus 
propheta Moyses ostenditur aliquando habuisse in 
se spiritum Dei, aliquando vero non habuisse, pec- 
cati scilicet tempore, certum est quia et de reliquis 
prophetis similis forma tenenda sit. Quid autem et 
de David dicam? qui pre Spiritu sancto, tanquam 
qui a 66 possit auferri, orat ne auferatur et dicit ** : 
« Ne projicias me a facie tua, et Spiritum sanctum 
tuum ne auferas 4 me. » In sequentibus vero tan- 
quam pro culpa ablatum a se munus reposcit , et 
dicit : « Redde mihi lzetitiam salutaris tui, et spiritu 
principali confirina me. » Quid vero etiam de Sa- 
lomone commemorem? quem utique nemo dicet , 
aut sine Spiritu sancto judicasse judicia, vcl tem- 
plum Domino construxisse ; aut. rursus in sancto 
Spiritu daemonibus templa fecisse, aut impiis mu- 
lieribus flexisse latera sua. Etiam ille propheta, qui 
in tertio Regnorum libro in Bethel mitebatur a 
Domino, in spiritu utique Dei, verba Dei locutus 
est " : non tamen. in spiritu Dei prevaricatus esse 
preceptem Doinini credendus est, quo jussus fuerat 
non niauducare panem in. Bethel, propter quod et 
a seone perimitur *'. Sed lorgumn est ire per sin- 
gulos. Ego autem licet non usquequaque pronun- 
tiem , puto tamen quod sint. nonnulla etiam com- 
munium hominum gesta, qux quamvis peccato ca- 
reant, non tamen digna videantur quibus interesse 
putemus Spiritum sanctum. Ut verbi gratia dixe- 
rim, connubia quidem legitima carent quidem pec- 
cato , nec tamen tempore illo (75) quo conjugales 
actus geruntur prasentia sancti Spiritus dabitur, 
etiamsi propheta esse videatur, qui ufficio genera- 
tionis obsequitur. Sed et alia plura sunt, in quibus 
sufficit sola vis huniana, et neque res indiget, ne- 
que decet adesse presentiam Spiritus saneti. Sed 
in hxc per excessum quemdam incurrimus, dum 
ostendere volumus, super solum Dominum, et Sal- 
vatorem meum Jesum mansisse semper spiritum 
Dei, in. czteiis autem omnibus sanctis, et sicut in 
Septuaginta senioribus, a quibus verbi bujus pro- 
cessit. exordium, requievisse tantum spiritum Dei, 
et operatuin esse in tempore eo, quo expediebat iis 
per quoa operabatur, et utile erat. iis, quibus mi- 


scribit, et testimonium dat de semetipso, quia pec- D nistrabatur. 


caverit in eo quo dixit 26 : « Audite me, increduli, 
Nunquid de petra ista producere vobis poterimus 
aquam ? » In iis enim dictis non sanctificavit Domi- 
num in aqua contradictionis : id est, non est flsus 
in virtute Dei, et non dixit, quia potens est Deus 
de petra. hac educere vobis aquam, sed quasi ex 
diffidentize cujusdam fragilitate respondit, dicens : 
« Nunquid poterimus vobis de petra hac educere 
aquam ? » Quia ergo peccatum ei in iis verbis re- 


putatur a Deo , certum est quod hzc cum loquere- | 


* Joan, 1, 59. ?* isa. Lir, 9. 3 Num. ας, 10. 
Xi, 92. 
(15) Carent. quidem peccato, nec tamen tempore 


illo, etc. Hinc in libello De oratione sub finem sua- 


4. Sed c in consequentibus continet lectio quae 
recitata e;t, quod Moyses AEtliopissam duxerit 
uxorem, et Maria 3tque Aaron detraxerint de Moyse 
cur Athiopissam duxerit, et aiunt ** : « Nunquid 
soli Moysi locutus est Dowiinus ? Nonne εἰ nobis lo- 
cutus est ? Et audivit, inquit, Dominus. » Et post 
hzc jubet cos exire ad tabernaculum testimonii , 
atque ibi judicio quodam habito leprosa efficitur 
Maria usque ad certum tempus, et sic revocatur 
ad castra. Quod ut compendiosius explicemus, Ma- 


3» Psal.t), 15. ** lli Reg. xti. *! ibid. "5 Num. 


det ut locus ubi conjugalibus actibus datur opera, 
orationi non deputelur. 
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riam dicimus formam habuisse plebis prioris; Moy- A veri videmus, et dicere  : « Sedens adversus fra- 


sen, id est legem Domiui transisse ad eonnubium 
A&ihiopissa hujus quie ex gentibus congregata est. 
lianc erge Moyses, id cst, lex spiritalis accepit 
uxorem : et pro hoc facto Maria, qua nmuc syna- 
goga est, indiguatur, et detrahit, una eum Aaron, 
cum sacerdotibus scilicet et Phariseis. Derogat 
ergo usque in hodiernuin. Moysi nobiscum posito 
plebs illa, et turpe ei videtur , quia cireumcisio- 
nem carnis non docet apud nos, nec observationeni 
Sabbati, nec Neomeni;se, nee sacrificia sanguinis, 
sed circumcisionem cordis , et peecandi otium , 
diesque festos in azymis sinceritatis et veritatis, et 
sacrificia laudis, et nou jam pecudum, sed vitiorum 
cadi vietimas monet. Judicat ergo de iis Deus, et 
nuptias Aitliiopissie confirmat : et Moysen quidem 
libenter cum ea liabilare sinit, ac requiescere : Ma- 
riam vero ejicit extra castra, et porro facit a ta- 
bernaculo testimonii, cui qua ejicitur etiam Aaron. 
lusuper autem. et leprosa efficitur Maria. Aspice 
nunc ad illam plebem, et vide quanta in illa 'est 
lepra peccati, quanta intelligenti: caligo, quanta 
observanti:e feeditas, quanta turpitudo conspectus. 
Verumtamen hic lepra non perpetuo permanet, 
sed ubi septimana compleri ceperit mundi, revo- 
cabitur ad castra. In fíne enim mundi cum pleni- 
tio gentium introierit, tunc etiam omnis Israel 
salvabitur **, et tunc est cum cessabit lepra de fa- 
cie Mariz : recipiet enim decus fldei, et splendo- 
rem Christi agniltionis accipiet, et restituetur vultus 
ejus, cum flet uterque unus grex, et unus pastor. 
In quo vere dicendum est ** : « O altitudo divitia- 
rum sapientiz, et scienti: Dei, » qui ita conclusit 
omnes sub peccato , ut. omnibus misereatur in 
Christo Jesu Domino nostro, cui est gloria in ss- 
cula s:eculoruim. Amen. 


989 HOMILIA Vil. 


fiursum de /Ethiopissa, οἱ de lepra Mari qua su- 
per[uerat 5. 


Sicut Apostolus dicit *, « I:ec omma in ligura 
contingebant illis, scripta sunt autem propter com- 
monitionem nostram * » quzro quid commonitionis 
accipiamus ex eo quod lectum est nobis, quia de- 
traxerunt Áaron et Maria de Moyse, et propter hoc 


correpti sunt, Maria vero etiam leprosa efficitur. D 


Tanta autem fuit cura correptionis hujus, ut dum 
Maria septiinanz tempus expleret in lepra, populus 
Dei non ageret iter ad terram repromissionis, ne 
tabernaculum testimonii moveretur. Primo interim 
moneor, eli utiliter ac necessario moneor ex loc 
facto ne detraliam fratri, ne male loquar de proximo 
meo, neaperiam os meum ad derogandum non so- 
lum sanctis, sed et quibuslibet proximis meis. Vides 
quanta ex hoc indignatio Dei fuerit, quanta vindicta 
processerit, Denique adversum peccatum istud si- 
mili indignatione. etiam in Psalmis Deum comme- 


5 [tom, xi, 95, 90. ** ibid. οὐ. Num, xut, 
* Num, xn, S et seqq. . 


*5 J Cor. 3,11. 


trem (uum detrahebas, et adversus filium matris 
tie ponebas scandalum. » Similiter autem οἱ in 
3lio psalmo ex persona justi scientis boc Όσο quam 
maxime displicere dicitur * : « Detrabentem ος- 
culie adversus proximum suum persequebar. » Kx 
lis igitur omnibus divin: Scripturze sermonibus, 
velut gladiis quibusdam utrinque acutis, obtrectandi 
fratribus, et derogandi sanctis vitium resecemus. 
Lepra enim consequitur derogantes el cacologos, 
id est, maleloguos. Post haxec autem a moralibus ad 
intelligentiam wmysticam transeamus, Quamvis et 
in Superiore tractatu -pauea jam dicta sint, tameu 
qua defuisse videntur, addemus. Videamus ergo 
quis est qui derogat Moysi, quis de co male loqu:- 


B tir. Non solum Judi, sed et haeretici, qui non re- 


cipiunt legein et prophetas, ctiam ipsi detrahunt de 
Moyse. Denique solent ei etiam erimen impingere, 
dicentes, quia liomicida fuit Moyses, interfecit euim 
AEgyptium : et alia niulta, vel in ipsum, vel in pro- 
phetas blasphemo ore concinnant. Isti ergo quia 
detrahunt Moysi, habent lepram in anima sua et 
sunt in homine interiore leprosi, et ideo habentur 
extra castra Ecclesi: Dei. Sive ergo hsretici sint 
qui derogant. Moysi, sive de Ecclesia sint qui de- 
trahunt fratribus, et male loquuntur de proximis 
suis, omnes qui hoc vitio aguntur, dubitandum non 
est quin leprosi sint in anima sua. Et Maria quidem 
interveniente Aaron pontifice septima dic curatur 2 
nos vero si obtrectalionis vilio inciderimus in 
anima lepram, usque ad fiuem septimanas mundi, 
id est, usque ad resurrectionis tempus leprosi in 
anima permanebimus (76), et immundi : nisi dum 
peenitendi tempus est, corrigamur, et conver.i ad 
Dominum Jesum, ac supplicantes οἱ per poeniten- 
tiam purgemur ab immunditia leprz nostrae, Ego 
autem puto quod nou solus ille populus prior, neque 
soli lxretici, de quibus supra meumoravimus, de- 
trahunt de Moyse; &ed et omuis qui scripta ejus 
male intelligit, et qui. spiritalem legem carnaliter 
suscipit, Moysi derogat, quia de verbis spiritus car- 
naliter bomines docet, Audistis quid sibi judicii ob- 
trectatores et maleloqui, et quid damnationis ac- 
quirant: audite nunc et quantum beneficii confe- 
rant iie, quibus obtrectant. Nunquam invenimus 
tantas laudes Deum dixisse de Moyse lamulo suo, 
quantas nunc dici videmus, quando ab hominibus 
ei derogatum est. 

9. Audi ergo in consequentibus quid referat, et 
quibus Moysen laudibus eTerat Spiritus sanctus. 
« Et descendit, inquit 9, Dominus in columna nu- 
bis, et stetil ad ostium tabernaculi testimonii. Et 
vocati Sunt Aaron οἱ Maria οἱ steterunt ambo, et 
dixit ad eos : Audite verba mea. Si fuerit propheta 
quis vestrum Domini, in visionibus ei agnoscar, et 
in somnis lequar οἱ, non sicut famulo meo Moysi, 
V Psal. xix, 90. ** Psal. ct ὃν 


(76) Mss., « permanebimns. » Libb. editi, « perinanemus.» 
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qui in. lota domo mea fidelis est, os ad os loquor A legi, sed simus non solum anditores legis, sed οἱ 


ad eum, in specie, et non in znigmate, et gloriam 
Domini vidit. Et quare non timuistis detrahere fa- 
mulo meo Moysi? Et ira furoris Domini facta est 
super iflos, discesserunt, et nubes discessit a ta- 
beruaculo, et ecce Maria faeta est leprosa sicut 
nix. » Videte quid sibi poenz contulerint obtrecta- 
tores, qnid vero illi cui. obtrectaverant, quiesive- 
rint laudis, Sibi turpitudinem, illi splendorem ; 
sibi lepram, ili gloriam ; sibi opprobrium, illi ma- 
gnificentiam quasiverunt. Verumtamen Moyses 
priusquam acciperet AEthiopissam, non est scriptum 
quia in specie locutus sit οἱ Deus, et non in zni- 
gmate : sed ubi accepit. /Ethiopissam, tunc dicit 
de eo Deus, quia « os ad os loquar ad eum, in spe- 
cie, et noni in znigmate. » Modo enim cum Moyses 
venit ad nos, et conjunctus est huic nostrz» ZEthio- 
piss, lex Dei jam non in figuris, el in imaginibus 
sicut prius, sed in ipsa specie veritalis agnoscitur ; 
οἱ qu;e prius. in. s:euigmate designabantur, nunc in 
specic et veritate complentur. Et ideo ille, qui 
species figurarum et snigmatum disserebalt, di- 
eit ** : « Scimus autem quoniam patres nostri om- 
nes sub nube fuerunt, et omnes in Moyse baptizati 
sunt in. ποὺ et in mari, et omnes eamdem escam 
spiritalem manducaverunt, et omnes eumdem po- 
tam spiritalem biberunt. Bibebant autem de spiri- 
tali consequente eos petra. Petra autem erat Chri- 
stus. » Vides quomodo snigwmata legis Paulus ab- 
solvit, εἰ species -*enigmatura docet, et. dicit quia 


petra in zniginate erat apiid Moysem, 990 antc- C 


quam jungeretur huic nostra ZEthiopissze. Nunc in 
specie petra Christus est. Nunc. enim os ad os 
loquitur per legem Deus. Antea. in zuigmate fuit 
b»ptismus in nube et. in mari, nunc autem in spe- 
cie regeneratio est in aqua ct in. Spirita saneto. 
Tunc in znigmate erat manna. C.lus, nunc autem 
i) specie caro Verbi Dei est. verus vibus, sicut et 
ipse dicit "*, quia « Caro mea vere est cibus, et 
sanguis meus vere est potus. » Sic ergo Jam nunc 
Moyses apud nos positus, et huic /Ethiopiss:e con- 
junctus, vel ipse ad nos, vel Deus ad. ipsum non 
loquitur in enigmate, sed in specic. Ilis autem ad- 
ditur : « Et. gloriam, inquit 5, Domini vidit. » 
Quando vidit. Moyses gloriam Domini? Ego tunc 
dico, quanio trausformatus est Dominus iii monte, 
et aderat ei Moyses cum Elia, et colloquebantur ei. 
Et ideo recte in. consequentibus adjungit * : « Et 
quare non timuistis detrahere famulo meo Moysi? » 
Quod evidenter utique ad eos dictum dirigitur, qvi 
Evangelia quidem suscipere videntur, derogant au- 
teu Moysi, et merito arguuntur, quia cum discant 
per Evaugelium. quod Moyses una cum Elia vidit 
gloriam Domini, legi et prophetis ausisunt derogare, 
, BL ideo nos nen detraliamus. Moysi, nec derogemus 


^ 1 Cor. x, Letseqq. "* Joan. vi, 56. 


** Num. xit, 8. 


factores, ut cum ipso Moyse conglori(icari ierea- 
mur. Ego autem. puto quod et illi materiam prz- 
stant ad deroganduim Moysi, qui, verbi causa, cum 
legitar liber. Levitici, vel lectio Numerorum, non 
ostendunt. quomodo liaec. qui in zenigmate scrip:a 
eunt, intelligi per speciem debeant, id est, qui no1 
spiritaliter ea quz in lege legantur exponunt, Ne- 
cessario enim qui audiunt ritum sacrificiorum, vel 
Sabbatorum observantiam, νο] exterorum similium 
in ecclesia recitari, offenduntur, et dicunt : Quid 
hoc necesse est in ecclesia legi? Quo nobis pro- 
sunt precepta Judaica, et spreti populi observantiae? 
Hzc Judszorum sunt, et Judzi de iis viderint. Ne 
ergo hujusmodi offendieula auditoribus accidant (77). 
danda opera est ad scientiam legis, οἱ secunduin 
hoc quod spiritalis est lex, intelligenda et expla- 
nanda sunt omnia quz leguntur, ne doctorum causa, 
imo desidia et negligentia, ab imperitis eL indoctis 
derogetur Moysi ; sed convertamur ad Dominum, ut 
auferat a. nobis velamen litter? ; ul non nobis de- 
formis vultus Moysi, sed gloriosus ac decorus ap- 
pareat, ita ut non solum non obtrectemus, sed et 
pro niagnitudine sensuum, laudem οἱ et gloriam con- 
feramus, « Et. ira furoris Domini facta est. super 
illos, et discesserunt, et nubes recessit a taberna- 
culo, et ecce Maria facta est leprosa. sicut nix 5, 
Jra furoris Domini efficitur super eos, qui male 
loquuntur, et. detrahunt. Verumtamen quod dicit, 
« ei nubes recessit a tabernaculo, et ecce Maria 
facta est leprosa sicut nix, » considerandum  dili- 
gentius est, quod prius recedit nubes, et ita lepra 
repletur: ut ostendatur quia etiam si est in aliquo 
gratia sancti Spiriius, et obtrectat, εἰ detralit, re- 
cedit ab eo post obtrectationem, οἱ sic lepra reple- 
tur anima ejus. Nam et populus ille prior habuit in 
se gratiam Dei, sed postquam in verum Moysen 
Dominum nostrum Jesum Christum extenderuut 
linguas blasphemiz sum, discessit ab ill's nubes, οἱ 
transivit ad nos in montem excelsum, emn Salvatoe 
noster transforinatus est, et nubes refelgens obum- 
bravit discipulos ejus, et venit vox de nube, di- 
ceus *5: « Ilic est Filius meus dilectissimus, in 
quo mili bene complaecui. » Post hoc ergo Maria 


D facta est leprosa sicul nix. Donec aderat nubes, 


Maria non erat. leprosa, sed cum discessit. Donec 
enim visitatio Dei erat in populo illo, non erat lc- 
prosus. Uhi vero discessit, ignominia vultus sui 
contexit eum. Sed el nos timeamus ne forte efluge- 
mus a nobis hanc nubem male loquendo, tale 
agendo, male cogitando : et tunc apparebit in nobis 
lepra peccati, cum deseruerit nos gratia Dei. 

3. « Et respexit Aaron ad Mariam, etecce erat le- 
prosa. Et dixit Aaron ad Moysen : Precor, domine, 
ne contuleris in nos peccatum, quoniam ignoravi- 


ορ]. ?* ibid. 9, 40. ** Matth. xs, 5, 


(T) Codex ms. Ebroicensis, « accidant. » Codex. Sancti Tlheodorizi, « contingant. » Lib. cdit?, « ac. 
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mus quod peccavimus. Ne fiat simile (78) morti, A dicat meliores qui mortui sunt mundo, et eos pro- 


et ut aborsus ejectus de vulva matris, et comedit 
dimidium carnis ejus **. » Vult in hoc ostendere quod 
populus ille formatus quidem fuerit in vulva matris 
su:P $yuagoga, non tamen pervenire potuerit ad 
perfectus et integeum partum. Sicut enim aborsus 
imperfectus οἱ incompositus est partus : ita οἱ ille 
populus aliquanto quidem tempore iutra vulvam 
snatris, hoc est, intra synagoga institutionem posi- 
tus fuit : sed peccatis intercedentibus, formari ad 
integrum, vivilücarique non potuit : et ideo abjecti 
sunt velut aborsus imperfectus et immaturus, pec- 
c310 scilicet consumente dimidiuin, ut. zit, carnis 
ejus. Est tamen interdum et aborsus bouus. Bonus 
autem aborsus dicitur cum aliis comparatur, sicut 
et Ecclesiastes ait 57 : « Et dixi : Bonus est aborsus 
magis quain ille. » Qui ille? « Qui in vanitate, in- 
quit **, incedit et in tenebris ambulat. » Non ergo 
absolute bonam dicit aborsum, sed bonwmn magis 
quam vitam, qua in vanitate ducitur, et in tenebris 
ignoranti:e, Et flt apud eum quadam comparatio 
singulorum. Dicit enim et alibi ipse Ecclesiastes, 
bonos esse mortuos magis quam viventes '*. 
Quibus rursus si compares aborsum, bonum 
esse dicas (79) super utrumque. Si ergo consi- 
deres qui sunt vivi, οἱ qui sunt. mortui, quibus 
abersus melior sit pro eo quod ne gustaverit 
291 quidem vit mundi hujus auspicia, invenies 
que siut in comparatione ista :differenti». Con- 
sidera ergo quia non alios ibi nominavit viven- 
te^, nisi de quibus dicitur in Psalmis **:4 Ve- 
rumtamen vanitas omnis homo vivens. » Omni 
ergo homine qui in vanitate vivit. Non enim om- 
uis vita in vanitate est, sed iila vita que secun- 
dum carnem est, et secundum errores ac volu- 
ptates seculi, bae est vita vanitatis (80), et super 
hanc est omnis qui huic vite mortuus est , et qui 
dicit ** : « Mibi autem mundus crucifixus est, et 
ego mundo; » et de quo dicitur ** : « Mortui ergo 
estis cum Christo. » Isti ergo meliores sunt, quam 
illi viventes. Sed super hos esse dicitur aborsus, 
quia licet venisse videatur in. carre, nulla tamen 
vanitatis vite hujus sumpsit initia. Introducit tamen 
Ecclesiastes et alium quemdam , ut videtur, etiam 
isto meliorem, de quo dicit : ** « Et optiinus est su- 
per hos duos qui nondum natus est ; » hoc est, qui 
ne ad conclusionem quidem vulvie carnalis et cor- 
pores nativitatis venit injuriam. Sed et hoc ipsum 
quod dicit Ecclesiastes ** : « Laudavi omues mor- 
tuos mzgis quam vivos, et eos qui vivunt usque 
punc, » quomodo non evidenter ostendit quod eos 


55 Num.xri, 10 et seqq. 57 Eccle. vi, 9. 
vi, 44. ** Coloss. 1, 8. * Eccle. iv, o. 


00 flebr.vu, 19. ** Galat, iv, 19. 7? Nui. xii, 15. 


(78) Manuscripti, « simile. » Libb. editi, « simi- 
lis, » inale, cuim. in Graeco textu legatur ὡσεὶ ἴσου. 

(79) Libb. editi, « dicat, » sed mss., « dicas. » 

(80) Codex Bellovaceusis « h:ec vita est vanitas. » 
Codex Ebroicensis « bxc est vitoe vanitas, » 


. ibid, 
** ibiid., 2. 


nuntiet inferiores qui vivunt mundo? Nam si secun- 
dum litteram velis intelligere, quomodo laudandi 
sunt mortui magis quam viventes? Laudari eniin 
solet quis in eo quod voluntate bona et proposito 
egerit (81). Mors autem ista communis, nulli ex 
voluntate, nec ex proposito venit. Quomodo ergo 
dignus laude videbitur in eo quis quod contra pro- 
positum patitur? Alioquin laudabitur et Pharao rex 
AEgyptii, qui submersus est in mare, super Mosen, 
qui de mari vivus evasit **. Laudabuntur et 
AEgyptii qui mortui sunt in aquis , inagis quam po- 
pulus Dei , qui trangivit per siccum in medio mari. 
Non ergo ita intelligas, scd scito te laudandum esse 
mortuum cum potueris dicere ** : « Christo εου- 
crucifixus sum. Vivo autem jam mon ego, vivit 
autem in me Christus. » Si renuntiasti seculo, si 
abjecisti vitia, si jam non moveríis ad peccatum, 
sed mortuus es peccato , melior es qua'n ille qui 
vivit peccato, et erit in te mors ista laudabilis. Nam 
pro torte boc communi , quz lege natura unicuie 
que venit , nemo laudatur. Hiec licet per excessum, 
commemorari tamen oportuit in eo loco ubi sermo 
Dei Mariam pro culpa obtrectationis, et pro plaga 
correptionis aborsum dicit effectam , ut ostende- 
remus quia est αἱ vituperabilis, est et laudabilis 
aborsus. Denique etiam Apostolus sciens in istis 
quibus supra diximus ordinibus esse aliquem lau- 
dabilem aborsus ordinem, etiam de semetipso di- 
cit *' : « Novissime autem omnium tanquam abor- 
tivo visus est et mihi; » super viventes se quidem 
et super mortuos, post eos tamen qui nccdum nai 
$unt , numerans. Fit ergo sicut aborsus Maria. Non 
enim potuit populus ille ad perfectum formari in 
lege, sicut et Paulus pronuntiat. diceng ** : « Ne- 
mine enim ad perfectum adduxit lex. » Denique 


et idem Apostolus de quibusdam quos a fide dela- 


psos et velut in aborsum conversos ad perfectae rur- 
sum nativitatis instituta reparabat , ait ** : « Fi- 
lioli mei, quos iterum parturio donec formetur 
Christus in vobis. » 

4. « Et proclamavit Moyses ad Dominum dicens : 
Deus (82), precor te, sana eam **. » Et quem οροι- 
tebat orare ad Dominum pro sanitate populi illius , 


D nisi Moysen? Moyses orat pro illis. Et forte hoc 


erat quod cum Domino Jesu Christo colloquebatur, 
cum in monte transformatus est, petens ab eo , ut 
cum plenitudo gentium introisset, tanc omnis Israel 
salvus fieret. « Et dixit Dominus ad Moysen : Si 
pater ejus exspuisset in faciem ejus, nonne eru- 
besceret àáeptem diebus? Separetur septem diebus 


8! Galat, 
*' 1 Cor , av, 8. 


4. ὃν Eccle. iv, 9. ** Psal. xxxvii, 6. 
* Exod, xiv, * Galat. 1, 19, 20. 


(81) Codex Sancii Theodorici, « egerit. » Libb. 
editi « gerit. » 
ο (82) Libb. editi, « Deus meus, » sed in mss. et 
in textu Graco deest, « ineus. » 
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extra eastra, el post haee. iutroibit "'*. » Quid est, A naorum, quam ego de filiis Israel in. possessio- 


si pater ejus exspuisset in faciem ejus, erubesceret 
septem diebus? Mariam loco synagog:e posuimus, 
huic exspuit paler ejus in faciem. Signum repudii 
est in faciem conspui. Denique in lege scriptum est, 
ubi jubetur ut relictae proximi proximus nubat (85), 
si voluerit proximus repudiare conjugium, ut dis- 
calceatus in facicm conspuatur, et hoc datur est 
velut signum repudii. Hinc ergo Maria, id est, Ρο: 
pulus ille cum repudiatur, a Deo,conspui in faciem 
dicitur. Habemus et in alio luco signiflcantiam sputi, 
cum dicit Isaias 11: « Omnes gentes sicul guttie si- 
tis, et sicut spüutin reputat sunt, » Üstenditur ergo 
in hoc, quod etiam populus ille sicut gentes czelerz, 
qui ut sputum reputantur, abjectus est. Et revera si 
consideres honorem illum priorem, cum pontificalis 
apud eos ordo florebat , cum insignia sacerdotum, 
cum Levitica ministeria, cum majestas templi, cuin 
prophetalis splendor, et cum coelestibus super ter- 
ram consortiis utebantur, quis honor fuit ille? qux 
gloria ? Et rursum si nunc aspicias quanto dedecore 
horrescant, sine templo, sine altari, sine sacrificio, 
sine propheta, sine sacerdotio, sine ulla coelesti vi- 
Sitatione, dispersi per omnem terram profugique 
viventes : quis non evidenter agnoscat quod con- 
spuit pater illius in faciem ejus, et perfudit vultuin 
eorum ignominia? Septem ergo diebus separatur 
extra castra. Diximus etiam in superioribus , quod 
septem dies isti septimanam mundi istius desi- 


gnent. In septimana enim dierum, creatura totius (, 


visibilis substantize videntur esse producta 13. Tunc 
enim qux non eraut, facta 999 sunt. Iun septiinana 
vero tolius mundi, secreta quadam et Deo soli co- 
gnita dispensatione, quz tunc producta sunt , expli- 
cantur. [nterim in hac septiinana qua sequestrata 
est Maria, non moventur castra filiorum lsrael , sed 
stant uno in loco couclusi , el nullus est eis omnino 
profectus , donec mundetur Maria a lepra. sua. 

5. « Et post liec, inquit 75, promovit populus ex 
Asereth, et consederunt in deserto Pharau. » Ase- 
yoth interpretatur domus perfecta (85). Proficiscitur 
ergo populus postquam Maria purgata est, a «o- 
mibus perfectis, οἱ veuit in Pharan, quod inter- 
pretatur os wisibile (85). Mibi videtur os visibile 
posse intelligi, quod Verbum caro factum est, et 
invisibilis visibilis effectus ; et hoc significari, quod 
posteaquam finis et. perfeetio omnium qu:e erga il- 
lum populum gerenda- fuerant , veuit, tunc transit , 
et venit ad eun, quein Verbum carnem factum ante 
non credidit. « Et locutus est Dominus ad Moysen , 
dicens : Mitte viros, et cousiderent terram Chana- 


nem "5, » et reliqua, in quibus de exploratoribus 
terr:e narratur, qui missi renuntiant quod terra qui- 
dem sil bona et admirabilis; habitant autem in ca 
filii gigantum, in quorum conspectibus populus Dei 
quasi locustz:e videantur. Et plures quidem despe- 
rant se posse salvari a filiis gigantum : Jesus tamen 
non desperat, sed confirmat populi fidem cum Ca- 
leb, qui est de tribu Juda, et dicunt 75 : « Si diligit 
nos Deus, introducet nos in terram hanc. » Quse 
est ergo terra ista secundum spiritalem intellectum, 
qui lerra quidein sancta est, et terra bona, sed ab 
impiis habitatur? Qui sunt ergo isti hostes, qui ha- 
bitant in terra sanctorum? Et quomodo ejiciendi 
sunt, ut illis ejectis sancti succedant in locum co- 
rum? Redeamus ad Evangelia, redeamus ad ΑΡυ- 
stolum. Evangelia sanctis promittunt regna coelo- 
rum. Apostolus dicit "" : « Nostra autem conver- 
satio in ccelis est. » lu celis ergo est locus lizeredi- 
tatis, qui promittitur sanctis. Et quid putamus quod 
nullus nunc adversarius sit in his locis quz tibi 
prowittuntur, quei tu inde debeas pugnaudo de- 
pellere (86-87), ut liber ad ea qux tibi promiituntur 
loca evolare possis? Et quomodo dieit Doininus ?* « a 
diebus Joannis Baptistze, »quia «regnum caelorum vim 
patitur , et vim inferentes rapiunt illud. » Nisi enim 
essent quibus vis fleret, nunquam essent qui inde 
depelli et extrudi deberent , nunquam diceretur per 
vim diripiendum esse reguum coadorum. Et nisi 
essent cum quibus certamen. nobis esset ac pra:- 
lium , nunquam diceret Apostolus ?* : « Non est 
nobis colluctatio adversus carnem et sanguinem , 
sed adversus principatus et potestates, adversus 
mundi hujus rectores, tenebrarum harum, adversus 
spiritalia nequitize in coelestibus. » De quibus etiam 
illud Dei dictum divinitus per prophetam intelli- 
gendum videtur, ubi ait 9? : « Et inebriatus est gla- 
dius meus in celo. » Necesse est ergo spiritales 
nequitias qux in coelestibus esse dicuntur, qui suut 
veri Chananii, vinci abs te, ut expeditus ad coe- 
lestia regna trausire possis, ut tu pro illis hapites 
ibi. Scito tamen gigantes eos esse. Gigas dicitur 
omnis qui adversus Deuui. resistit. Quicunque ergo 
adversatur Deo, et contrarius est veritati, quod illi 


D principaliter faciunt, merito gigas appellatur. Tibi 


ergo prastatur ut devictis gigantibus intres in re- 
gnum quod illi perdiderunt, ut impleatur quo 
scriptum est : « Quis accipiet a gigante spolia? » 
Unde et Dominus dicebat in Evangelio *' : « Nemo 
potest introire in domum fortis, et diripere visa 
ejus , uisi prius alligaverit fortem ; » qui licet pro- 


τε dbid. 7* Ίσα, xt, 15... Gen. 1et i. 7^ Num, xu,16.. 7* Num. x11, 3, 2... 7* Num. xiv, 8. " Pli- 


Ep. 11,290. 7* Math. xi, 12. 7? Ephes. vt, 12. 

(85) Codex S. Theodorici, « derelicta proximi 
proximo nubat. » Codd. Ebroicensis et Belvaceusis, 
« relictam proximi proximus nubat. » ] 

(83) Aseroth interpretatur domus perfecta. Sic 118” 
bent mss. 1n editis pro « perfecta » legitur perfecte. 
ον « awium, » Plur, Constr. TYT*YD) € atria » et 
syuecdochice « domus ? siguificari potest : quo- 


PaTROL. GR. ΧΙ. 


50 Ίδη. xxxiv, 5. 


δι Matth. xii 29. 


modo inde erui possit « domus perfecta, » fateor 
me non videre, 

(85) Pharan, quod interpretatur os visibile. Ex 
"7 nimirum € os, oris, » et iN" « vidit, » 

(86-87) Libb. editi « quem tu debeas puguando 
evincere, » sed iss. ut in nostro textu. 
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pter superbiam suam a domo coelesti jam sit ejectus, A adversus spiritalia nequiti:e in caejestibus. » Pra- 


μι tamen nisi viceris illum, non introibis in domum 
fortis. Nec vinci solum, verum et alligari illum 
oportet. Nisi enim alligetur , haudquaquam tutum 
esse poterit iter nostrum. Nunc ergo quantum ad 
comparationem liumans, οἱ daemonicz natur:e, nos 
locustz:e sumus , et illi gigantes ; et pr:ecipue si du- 
bia sit fides nostra , et si nos perterreat infidelitas, 
illi vere gigantes erunt, et nos locusta. Si vero se- 
quamur Jesum et credamus verbis ejus, ac (ide 
ejus repleamur, tanquam uihil erunt in conspectu 
nostro. Audi enim quomodo nos hortatur, οἱ dicit : 
« Si amat nos Deus, introducet nos in terram hanc, » 
quoniam bona est, et fructus cjus mirabilis. Typus 
ergo, et figura qux praecessit in patribus, completur 
in nobis. Ejecerunt illi gentes, ct consecuti suut 
hzereditatem corum, Consecuti sunt enim omnein 
serram Judi, et Jerusalem civitatem, et montem 
Sion. Ilzc iu illis impleta sunt, ad te autem quid 
dicitur? Non, inquit, accessistis ad ea quie visibilia 
sunt, sed ad invisibilia. «Accessistis enim, inquit 91-5, 
ad montem Dei viventis, et ad civitatem celestem 
Jerusalem, et ad inultitudinem angelorum. » Sed οἱ 
alibi idem Apostolus dicit ** : « Jerusalem autem 
qui sursum est, quae est mater omnium nostruil. » 
Si quis verbis Apostoli dicentis Jerusalem esse ca- 
lestei, non accommodat (idem , potest et haec verba 
nosira recusare. Si vero verbis Pauli fides adhi- 
benda est, sicut et certe adhibenda est, et Jerusalem 
celestem esse credimus ad (typum terreug liujus, et 
quz scripta videntur de liac terrena ad illam celestem 
293 rectius spiritali intelligentia conferemus. Ac- 
cessimus ergo, sicut Paulus dicit, ad ccelestem Je- 
rusalem, sine dubio et ad coelestem Judzam : et 
sicut illi de terrestri Judzxa ejecerunt Chananaeos, et 
Plierezzos, et. Eveos, reliquasque gentes : ita et 
nos qui accessimus ad montem Dei, οἱ ad regna co 
lcstia, necesse est ut debellemus contrarias potesta - 
tes, et spiritalia nequitize in ceelestibus : οἱ sicut 
illi ejecerunt Jebuseum de Jerusalem, et quz prius 
Jelirs vocata fuerat, postmodum appellata est Jeru- 
salem : ita et nos oportet, uL ita dicam, expellere 
prius Jebuseum de Jerusalem, el sic hereditatem 
ejus consequi. Sed illi quidem hzc faciebant ar- 


pterea et lianc pugnaw spiritalem atque iuvisibilera 
pugnaturis, spiritalia arma, et invisibilia tela com- 
ponit, οἱ dicit ** : « Induite vos loricam cliarita- 
tis (88), et. galeam salutis, et assumite scutum fidei, 
in quo possitis omnia tela maligni ignita exstinguere. 
Sed el gladium spiritus, inquit, assumite, quod est 


verbum Dei. » Cum ergo talibus te armaveris te- 


lis, sequens Jesum ducem, non verearis gigantes il- 
los : videhis enim quomodo eos tibi subjiciet Domi- 
nus Jesus; et &iout patres calcaverunt cervices 
gentium, ita et tu. calcabis euper cervices ἁσιπο- 
num. lpse enim dicit iis, qui eum fideliter sequuns 
tur **; « Ecce dedi vobis potestatem calcandi super 
serpentes, et scorpiones, et snper omnem virtutem 


U inimici. » Vnlt enim semper Jesus res mirabiles fa- 


cere, vult de locustis vincere gigantes, et de iis quze 
in terris sunt, cclestes superare nequitias, Et for- 
tasse hoc est quod dicebat in Exangeliis**, quia qui 
credit in eum, non solum facict illa qux ipse fecit, 
« sed majora, iuquit, borum faciet, » Vere enim 
majus mihi videtur quod homo in carne positus, 
fragilis, et caducus, fide tantum Christi et verbo 
ejus armatus, superet gigantes, d:emonum legioues. 
Quamvis ipse sit qui vincit in nobis, plus tamen esse 
dicit quod per nos vincit, quam quod per se vincit. 
Tantum est ut nos armis istis semper simus armati, 
el conversatio nostra semper in coelis sit. Om- 
nis motus noster, omnis actus, omuis cogitatio, 
omnis sermo celestis sit. Quanto enim nos illuc ar- 
dentius ascendimus, tanto illi precipitantius ruent : 
εἰ quanto nos magis augemur, tanto illi iuferio- 
res (89) fient. Vita nostra si sancta sit, si secunduin 
Deum sit, illis conferet mortein. Si segnis et luxu- 
rioga sit, potentes eos adversum nos el gigantes la- 
ciet. Quanto ergo nos virtutibus crescimus, tante 
illi inferiores efliciuntur et fragiles. Sicut econtra- 
rio si nos infirmemur et terrena  requiramus, illi 
foriiores liunt, EL quanto nos dilatamur in. terris, 
tanto illis spatia in ccelestibus largiora concedimus. 
Unde hoc magis agamus, ut nobis augescentibus, 
illi minuantur ; nobis ingredientibus, illi pellantue : 
nobis ascendentibus, illi cadant : sicut et ille οεοὶ- 
dit, de quo dicit Dominus iu Evangelio ὃς « Ecce 


mis visibilibus, nos vero invisibilibus. Illi vince- D vidi Satanam sicut fulgur cadentem de coelo; » 


bant corporalibus praeliis, nos autem spiritali cer- 
tamine superamus. 

6. Quod si vis audire, Paulus, qui non solum ma- 
gister gentium, sed et militi: liujus magister est, 
quomodo pugnaverit prior, audi quid ipse de se scri- 
bat, sicut etiam et supra memoravimus. « Non est, 
inquit *5, nobis colluctatio adversum carnem et san- 
guinem ; sed adversum principatus et potestates, 
a.lversus rectores mundi hujus, tenebrarum harum, 


93-83 flebr, χι, 22. 
κ, 18. 


(88) Codex Sancti. Theodorici, « castitatis. » 


** Galat. ιν, 20. **-** Ephes. 
*? Nun, xit et xiv. 


vi, 14-17. 


ut illis projectis, introducat nos illuc Dominus 
noster Jesus, el percipere regnum suum coeleste 
concedat. Ipsi gloria in aeterna sxcula saeculorun, 
Aunen. 

IlOMILIA VIII. 
De iis que ab exploratoribus renuntiantur, et de 


indignatione Domini, ac supplicatione Moysi et 
Aaron *^, 


1. Duodecim imnissi sunt inspectores ex filiis Israel 


*'Luc. x, 19. **Joan. xiv, 19. * Luc. 


(89) Codex Sancti Theodorici, « tanto illi infirmiores efficiuntur et fragiliores. » 
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ad considerandam terram, quz eis fuerat repromissa, A tres nostri fuerunt ille populus prior, nos autem 


lique post quadraginta dies regressi, diversa renun- 
tiant. Nam decem ex iis in desperationem popu- 
lum. mittunt, ità. ut velint, abjecto Moyse, eligere 
alium ducem et reverti in Egyptum. Alii vero duo 
bona nuntiant, et eohortantur. populum permanere 
in fide, dicentes : « Si diligit nos Dominus, in- 
trodueet nos in terram hanc. » Sei populus infide- 
litatis desperatione preceps agitur, et ad lapiian- 
dos eos qui bona nuntiant, prosiliit. Majestas vero 
Domini protegit eos in nubibus. « Et dicit Dominus 
ad Moysen : Feriam eos morte, et interiinam eos, 
et faciam te, et domum patris tui in nationem ma- 
gnam, et multo magis quam hzc est *!-**, » Fit ergo 
tanta ο cemminatio a Domino, non ut passililis 
et iracundise vitio subjacens ostendatur divina na- 
Iura, sed ut per hec et Mosei charitas, quam erga 
populum habebat, et Dei bonitas, quz super om- 
sem molum agentem est (90), innotesceret. Scri- 
bitur enim irasci Deus, et comminari interitum pe- 
pulo, quo doceatur homo tantum sibi esse apud 
Deum loci, tantumque fiducie, ut etiamsi sit ali- 
qua in Deo indignatio, obseerationibus mitigetur 
humanis : tantumque de eo impetrare posse homi- 
nem, ut et propria statuta convertat. Bonitas enim, 
quz subsequitur 994 iracundiam , et Mosei fidu- 
ciam ostendit apud Deum, et alienam ab iraeundise 
vitio divinam docet esse naturam. Simul et mysie. 
mcm in szculis futuris explendum continet sermo, 


per quem promittit Dens. quod alium populum, hoc C 


abjecto, resuscitet. Ait enim : « Percutiam eos mor- 
te, et perdam eos, et faciam te et domum patris tui 
in nationem magnam, multo magis quam hzc est.» 
Comminatio ergo hxc non est. iracundia, sed pro- 
phetia. Assumeuda namque erat alia. natio, id est 
populus iste mationum, sed non per Moysen. Excu- 
savit namque se Moyses. Sciebat enim quia geus 
illa magna, qux repromittitur, non per Moysen vo- 
canda erat, sed per Jesum Christum, et non Mosai- 
cus, sed Christianus erat populus appellandus. [i- 
eirco igitur plurimum exorat Moyses pro populo 
lllo. Dominus vero modum correptionis librata mo- 
: deratione dispensat, et dicit, quia viri quidem, qui 
exierunt 4ο Egypto, οἱ tentaverunt ine, atque in- 
ereduli permanserunt, cadent in deserio hoc, « et 
non videbmt, inquit **, terram, quam juravi patri- 
bus eorum : sed (ilii ipsorum, qui sunt mecum hie, 
quicunque ignorant bonum vel malum. » Sit for- 
tassis aliquid etiam secretioris mysterii in verbis 
Domini diceniis : « Filii eorum, qui sunt. mecum 
hic. » Übi hic Τ aut quomodo mecum? Qui habet au- 
res audiendi, audiat, Nos interim dicimus quia pa- 


οἱ Num, xiv, 44 et 19. ** ibid. 22. 


(90) Que super omnem malum agentem est. Sic 
eodd, Sagiensis, Carnutensis, Ebroiceusis et Turo- 
nensis, Libb. editi,« qu:e super omnem mentem est. » 

(91) Sed et in libello Pastoris,etc. llerme lib. wn, 
situilitud. 6, cap. 4, νο leguntur : « Quicunque 


** Rom. xi, 22. 


filii ipsorum sumus. Hli ergo quoniam peccaverunt, 
abjecti sunt et. ceciderunt : nos autem fllii ipsorum 
pro ipsis surreximus, et erecti sumus, qui nescie- 
bamus bonum vel malum. Ex gentibus enim Suits, 
qui neque bona, quz ex Deo veniunt, noveramus, 
neque mala, quas ex peccato generantur : sí tamen 
succedentes in locum eornm qui abjecti sunt, tanti 
lapsus timeamus exemplum, audientes commoni- 
tionem Pauli dicentem **: « Vide autem severitatem 
et bonitatem Dei, in eos quidem qui ceciderunt se- 
veritatem, in te autem bonitatem, si. tamen per- 
manseris in. bonitate. Alioquin et tu excideris, et 
illi si non permanserint in incredulitate, inseren« 
tur. » Addit autem post hxc Dominus, et dicit 98. 
« F'ilil vero vestri erunt. incolze in deserto quadra- 
ginta annis. » Et quid haberet mysterii numerus 
iste, declarat, dicens : « Secundum numerum, in- 
quit **, dierum quibus considerastis terram quadra- 
ginta diebus, pro die per annurn, recipietis peccata 
vestra quadraginta annis. » Timee ego mysterii Ίο 
jus secreta discvtere. Video enim quo peccatorum 
in hoc ratio comprehenditur et panorum. Si enim 
unicuique peccatori annus ascribitur ad penam pre 
mniu$ diei peccato, et secundum rationem dierum 
quibus peccatur, annorum totidem numerus in sup- 
plicii& consumendus est : vereor ne forie nebis, 
qui quotidie peccamis et nullum forte vitze nostrae 
diem absque peccato transigimus, ne ipsa forte az 
cnla, aut etiam ssecula szculorum sufficere possiot 
ad peenas luendas. [n eo. enim qued populus. ille 
pnor pro quadraginta dierum delicto quadraginta 
annis cruciatur in deserto, nec terram sanctam in- 
troire permittitur, sImilitudo qusedam futuri. judicii 
videtut ostendi, ubi peccatorum ratio diecutienda 
est ; nisi erit aliqua fortasse etiam bonorum ope- 
rum compensatio, vel etiam eorum qua in vita sua 
unusquisque mala recipit, ut Abraham de Lagsro 
docuit ". Sed hzc nullius est ad integrum nosse, 
nisi illius cui omne judicium tradidit Pater. Quod 
autem dies peccati in annum poenze. reputetur, non 
solum in hoc libro, in quo nibil omnino est quod 
dubitari possit, ostenditur, sed et in libello Pasto- 
ris (91), si cui. tamen scriptura illa recipienda vi- 


D detur, similia designantur. Sed fortasse aliquis nc 


get bonitati Dei convenire, ut pro unius diei pec- 
cato annum suppliciorum rependat : quinimo dicet, 
Etiamsi diem pre die reddat, quamvis justus, nen 
t2men clemens videtur esse aut benignus. Audi ergo 
ad hzc, si forte possimus difficultatem rei exem- 
plis lucidioribus explanare. Si vulnus corpori in- 
fligatur, aut os confringatur, aut nervorum junctura 


*! Num. xiv, 393. ** ibid. 58. *! Luc. xvi, 95. 
igitur uno die perceperit fallacem dulcedinem ac 
voluptatem, unoque die cruciatus sit, anni spalitum 
dies cruciatus ejus valebit, lta quot dies perce- 
perit quisque voluptatem, lotidem annis crucia- 


tur, 1] eic. 
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resolvatur, sub unius horae spatio hujusmodi vul- A vita unusquisque vel minus vel amplius peccando 


nera solent corporibus accidere, et plurimis post- 
modum cruciatibus ac doloribus exactis, multo vix 
tempore sanari ; quanti enim tumores in loco, 
quanta tormenta generantur? Jam vero si accidat, 
ut in eodem vuluere, vel in eadem fractura iterum 
οἱ sepius quis vulneretur, frequentiusque frangatur, 
quantis hoc poeuis curari, et quantis potest cru- 
ciatibus medicari ? Quanto autem tenipore, si ta- 
amen poluerit, ad sanitatem perducitur ? et vix ali- 
quande ila curabitur, ut vel debilitatem corporis, 
«el feditatem cicatricis effugiat. Trausi nunc. ab 
exemplo corporis ad animz vuluera,. Anima quo- 
ties peccat, toties vulneratur. Et ne dubites pecca- 
tis eam velut telis et gladiis vulnerari , audi Apo- 
stolum monentem ut assumamus « scutum (idel, in 
Quo possitis, inquit, omnia jacula maligni ignita 
exstinguere.» Vides ergo peccata maligni esse Jacula, 


qu: in animam diriguntur. Patitur autem et anima - 


non solum vulnera jaculorum, sed et fracturas pe- 
dum, cum laquei parantur pedibus ejus, et supplan- 
tantur gressus ejus. IT:ec ergo et hujusmodi vulnera 
quanto tempore putas posse curari ? 0 si possemus 
per unumquodque peccatum videre quoniodo bomo 
noster interior assidue vulneratur, quomodo sermo 
malus 995 vulnus infligit! Non legisti **-**: « Dicunt 
quia vuluerant gladii, sed non ita ut lingua * » Vulne- 
ratur ergo per linguam anima, vulneratur et per co- 
gitationes et concupiscentias malas, frangitur au- 


tein et couteritur per opera peccati. Quz si omnia (c 


videre possemus, et vulneratz animz sentire cica- 
4rices, certum est quod usque ad mortem resiatere- 
nus adversum peccatum. Sed nunc sicut ii. qui vel 
4ainone repleti, vel mente alienati sunt, non sen- 
tiunt si vulnerentur, quia naturalibus sensibus c&- 
rent : ita et nos vel cupiditatibus saculi amentes 
eBfecti, vel vitiis inebriati, sentire non possumus 
quanta vulnera, quantas contritiones anima pec- 
cando conquirimus. Et ideo consequentissima ratio 
est pena, id est curz 4ο medicationis tempus ex- 
tendi, et per unumquodque vulnus pro qualitate 
plage medendi quoque spatia propagari. Sic ergo 
et Dei &quitas ac benignitas eliam in ipsis animae 
suppliciis evidens fiet : et hzc audiens, qui pecca- 
vit, resipiscat, et ultra non peccet. Conversio enim 
in przsenti vita, οἱ peenitentia fructuose gesta, ce- 
lerem confert hujusmodi vulneribus medicinam, 
quia poenitentia non solum vulnus prateritum sa- 
pat, sed et ultra animam peccato non sinit vulne- 
rari. Imo et illud adjiciam : verbi causa, si pecca- 
tor sum, nunquid eadem mibi erit poena si semel 
peccavi, quz et si secundo, et tertio, et si frequen- 
tius peccem? non ita erit : sed pro modo, et nu- 
mero, et mensura peccati, etiám pense quantitas 
metieuda est. Deus enim dabit « nobis panem lacry- 
marum et potabit nos in lacrymis, » sed «in mensu- 
ra *. » Mensura autem ligc erit, quam sibi in hac 


quzsierit. Sed et « calix in manu Domini vini meri 
plenus esse dicitur misto *. » Miscebitur ergo sine 
dubio unicuique, et (iet judicium ejus non solum ex. 
malis quz gessit, sed etiam ex bonis. Et tames 
cua utraque misceantur, fzx ejus, quam ego puto 
malorum partem diei, non ad integrum exinanie- 
tur. Sed ας, ut diximus, in manu Dei sunt, no- 
strum autem est ad emendationem citius festinare, 
ad poenitentiam sine dissimulatione converti, luge- 
re przeterita, cavere futura, invocare auxilium Dei ; 
statim enim vt conversus ingemueris, salvus eris. 

Invenies enim advocatum, qui pro te interpellat 

Patrem, Dominum Jesum Christum, multo przstan- 

tiorem quam fuit Moyses, qui tamen oravit pro po- 

pulo illo, et exauditus est. Et fortasse propterea 

Moyses scribitur intervenisse pro peccatis popuh 

prioris, et impetrasse veniam, ut multo magis no$ 

confidamus, quod advocatus noster Jesus indubita- 
tam nobis veniam impetrabit a. Patre : si tamen 
convertamur ad eum, et non recedat retro cor no- 
strum, sicut et Joannes in Epistola sua dicit * : 

c [I:ec autem dico, filioli, ut non peccetis, Quod et 

8i peccaverit aliquis vestrum, habemus advocatum 

apud Patrem, Jesum justum, qui interpellat. pro 
peccatis nostris. » Ipsi gloria in zterna sxcula sse- 

culorum. Amen. ι 

HOMILIA IX. 

De batillis Core, οἱ seditione populi adversum Moy- 
sen, el de virgis in quibus virga Aaron germina- 
vit *. 

4. Apud Deum, αἱ intelligi datur, nibil est in- 
utile, nihil otiosum, sed et ea qua hominibus alie- 
nanda videntur et abjicienda, aliquid operis neces- 
sarii liabere inveniuntur. Hunc autem nobis iutel- 
lectio suggerit przsens lectio, qua de batillis Co- 
re, et reliquorum qui cum ipso peccaverunt, cou - 
memorat, quod ne hzc quidem jubet abjici Deus, 
sed fleri οχ eis laminas ductiles atque ex iis altare 
cirewndari. Refert ergo Scriptura, quia ex pre- 
cepte Dei, « accepit, inquit *, Eleazar filius Aaroa 
sacerdolis batilla erea, qux obtulerunt ii qui ex- 
usti sunt, et fecerunt ex eis circulos, et apposue- . 
runt eos altari, ad commemorationem filiorum ἴὰ- 
rael, ut non accedat quisquam alienigena, qui non 
est ex semine Aaron, imponere incensum coram 
Domino, ne fiat sicut. Core, et conspiratio ejus sic- 
ut locutus est Doininus in manu Moysi. » Mani- 
feste quodam in loco Dominus per prophetam di- 
cit * : « Non sunt consilia mea sicut consilia vestra, 
nec cogilaliones mex sicul cogitationes vestrae. » 
Si apud homines hodie judicaretur hzc causa, et 
apud Ecclesiarum principes haberetur examen de 
iis, verbi causa, qui diversa ab Ecclesiis docentes 
divin: vindictze pertuleriut ultionem, nonne judica- 
rent, ut. si quid locuti sunt, si quid docuerunt, si 
quid etíam scriptum reliquerunt, universa pariter 


* Eccli. xxvii, 33. * Psal. Lxxx, 6, * Psal. Lxxiv, 9... ?1J9an. 01,1, 9. * Nun. xvi et xvii, 5 Num, 


xvi, 59, 40. — * sa. Lv, 8. 
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eum ipsorum cineribus deperirent? Sed non sunt A est dicere, Oportet lizreticorum baotillis altare cir- 


judicia Dei sicut judicia nostra. Audi enim quo- 
modo de batillis eornm, qui contra prophetam Dei 
Insurrexerant, jubentur fieri laminz, et in circuitu 
. aitaris afligi. Core figuram tenet eorum, qui con- 
tra ecclesiasticam fidem οἱ doctrinam veritatis ip- 
surgunt. Scriptum est ergo de Core, et de ccetu 
ejus, quod in batillis zereis. incensum  obtulcrinl 
ignis alieni. Et jubetur quidem a Deo ignis alienus 
dispergi et effundi : «Batilla vero, inquit?, quia 
sanctificata sunt, facito ea laminas ductiles, et cir- 
cumda ex eis allare, quia oblata sunt coram Do- 
mino, et sanctificata sun!.» lloc ergo mihi per 
hanc figuram videtur ostendi, quod batilla ista, 
qui Scriptura nominat zrea, figuram teneant Scri- 
pture divine. Cui Scripturz heretici ignem alie- 
num imponentes, hoc est sensum οἱ intelligentiam 
zMienam a l'eo, et veritati contrariam introducen- 
tes, incensum Domino non suave, sed exsecrabile 
οὕεγυπι. 296 Et idco forma Ecclesiarum sacerdo- 
bus datur; ut si quando tale aliquid fuerit exor- 
tum, ea quidem quie a veritate aliena sunt, al Ec- 
clesia Dei penitus abstrudantur : si qua autem 
eliam in ipsis hxreticorum verbis Scripturz divi- 
nib sensibus inveniuntur inserla, ne pariter cum 
illis que fidei et veritati sunt contraria, respuan- 
tur ; sanctificata sunt enim qua de Scriptura divi- 
n3 proferuntur, et Domino oblata. Potest avtem et 
Mio adhuc modo intelligi quod de batillis praecipitur 


peccatorum, ut jungantur el socientur altari. Εις 


primo hoc ipsum quod zrea dicuntur, non otiosum 
videbitur. Ubi enim vera fides est, et integra verbi 
Dei praedicatio, aut. argentea dicuntur aut aurea : 
ut fulgor auri declaret fidei puritatem, et argentum 
Ίκρε probatum, eloquia examinata significet. Ista 
ergo qux dicuntur aerea, in sono tantum vocis cón- 
sistunt, ron in virtule spiritus, et sunt, ut Aposto- 
lus dicit, «ut cwramentum sonans, aut ceymbalum 
tinniens. » Ista ergo batilla zrea, id est hxreiioo- 
rum voces, si adhibeamus ad altare Dei, ubi divi- 
nus ignis est, ubi vera Dei priedicatio, melius ipsa 
veritas ex falsorum comparatione fulgebit. Si enim, 
ut verbi gratia. dicam, ponam dicta Marcionis, aut 
Dasilidis, aut alterius cujuslibet l:eretici, et haec 
sermonibus veritatis ac Scripturarum divinarum 
testimoniis, velut divini altaris igne confutem, non- 
ne evidentior eorum ex ipsa comparatione appure- 
bit impietas? Nam si doctrina ecclesisstica simplex 
esset, et nullis intrinsecus hereticorum dogmatum 
assertionibus cingeretur, non poterat tam clara, 
et tàm examinata videri fides nostra. Sed idcirco 
doctrinam catholicam contradicentium obsidet op- 
pagnatio, ut fides nostra non otio (92) torpescat 
sed exercitiis elimetur. Propter hoc denique et Apo- 
stolus dicebat * : « Oportet autem οἱ haerescs esse, 
ut probati quique manifesti fiant. inter vos. » Iloc 


j "'Num.xv,58. *l1Cor. xiu, 1. *1 Cor. x1,19. 


cumdari, ut certa et manifesta omnibus flat fide- 
lium atque infidelium differentia. Cum enim fides 
ecclesiastica velut aurum coeperit refulgere, et ρτα- 
dicatio ejus ut argentum igne probatum intuentibus 
resplenduerit : tunc majore cum turpitudine et de- 
decore hzreticorum voces obscuri eris vilitate sor- 
debunt. Vis autem scire quod qux bona sunt, bona 
esse ex deteriorum inagis comparatioue noscuntur? 
Quis sciret bonam esse lucem, nisi noctis tenebras 
seutireius ? Quis dulcedinem nosceret mellis, nisi 
gustum amaritudinis accepisset? lpsum denique 
diabolum, et obluetantes adversui nos contrarias 
potestates si auferas, virtutes animi sine obluctante 
non potuerunt enilescere. Sic ergo et sacerdotum 
fidelium gloria non poterit resplendescere, nisi cout 
iufidelium reprobatio et Ρα commendet. Sed ex 
iis qux legimus, singuli quique justorum magis 
ex comparatione caterorua clari videntur habiti 
apud Deum. Denique de Noe scriptum est '*, quod 
esset justus et perfectus in generatione sua. In quo 
ostenditur. quod non ex integro perfectus, sed in 
generatione sua perfectus fuerit, et ad compara- 
lionem cxterorum justus pronuntiatus sit. Simili 
modo puto etiam de Lot habendum. Quanto eniin 
deteriores quotidie fiebant Sodomitze, tanto ille ju- 
stior apparebat. Sed et in hoc ipso libro quem ha- 
bemus in manibus, cum ingressi essent ii qui in- 
Spexerant terram !!, et decem ex iis meticulosis ser- 
monibus desperationem populi incussisseut, duo ve» 
ro reliqui, id est Caleb et Josue, bona nuntiarent, 
et hortarentur. populum permanere in proposito, 
immortale eis a Domino meritum contulit non tau- 
tum $ua confessio, quantum formido sodalium. 
Neque etiim tam magnifice in eis virtus animi cla- 
ruissel, nisi reliquorum decem turpis ignavis for- 
mido patuisset. 9ο autem diximus de batillis eo. 
rum qui condemnati sunt, qua altari jubentur af- 
figi, quod ex comparatione inferiorum justi appa. 
reant clariores, simul ut et posteris daretur exeni- 
plum, ne qui presumptione superbi spiritus non 
sibi à Deo datum munus pontificatus invaderet, sed 
ut illi cedat, quein non ambitio humana, non fa- 
vor corruptus asciverit, nec largitio condemuanda 


D subrogaverit, sed meritorum conscient.a et Dei vo- 


luntas assumpserit. 

9. Post ο refertur : «Et murmuraverunt, in- 
quit '*, filii Israel adversum Moysen et Aaron di- 
centes : Vos occidistis populum Domini. Et factum 
est cuin irrueret synagoga super Moysen el Aaron, 
in impetu fugerunt ad tabernaculum testimonii. 
lllud vero obtexit nubes, et apparuit majestas Do- 
mini, et introivit Moyses el Aarou ad faciem taber- 
naculi testimonii. » Non legimus antea quia obtexe- 
rit nubes tabernaculuin, et apparuerit majestas Domi- 
ui, et receperit intra nubem Moysen et Aaron, nisi 


1ο Gen. vi, 0. !! Nun. xiv... !* Num. xvi, 41, 42, 45. 


(92) « Otio » deest in libb. cdiiis, scd suppletur ο mss. Belvacensi, Ebroicensi et Carnuteusi, 
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nune cum insurrexit in eos populus, et lapidare eos A spectu ejus, ut in confessione sopplicalionums motus 


voluit. Discamus ex hoc quanta sit utilitas in perse- 
eutionibus Christianis, quantum gratiz conferatur, 
quomodo propugnator eis fiat Deus, quomodo abun- 
danter sanctus Spiritus infundatur. Tunc enim ma- 
xime gratia Dei adest, cum hominum szvitia con- 
citatur; et tunc pacem habemus apud Deum, cum 
ab hominibus propter justitiam bella perpetimur. 
4 Ubi enim abundavit peccatum, superabundavit (03) 
el gratia 1.» Adoperuit ergo eos nube tabernaculi, 
οἱ irruit synagoga super Moysen et Aaron, et ap- 
paruit gloria Domini. Quamvis magni sint vitze me- 
vito Moyses et Aaron, quamvis animi virtutibus pol- 
leant, apparere ἵαμιθη eis Dei gloria non potuisset, 
297 nisi in persecutionibus, in tribulationibus, in 
periculis , atque in ipsa peue morte jam positis. Et 
tu ergo non putes tibi dormienti el otioso apparere 
posse gloriam Dei. Aut non et Paulus apostolus in 
jis Dei gloriam consequi meruit * Nonne super 
emnes citeros enumerat " se in. tribulationibus , 
in necessitatibus , in carceribus fuisse, ter virgis 
e:esum , semel Japidatum (94) esse, naufragia per- 
tulisse, yericula maris, pericula fluminum, pericula 
latronum , pericula 4 fulsis fratribus ? Quz quanto 
magis abundant, tauto amplius iis qui patienter 
tulerint, conferunt gloriam Dei. 


3. « ÉL locutus est Dominus ad Moysen et Aaron, 
dicens : Discedite de medio synagoga hujus, et in- 
terimam eos semel: et ceciderunt Moyses et Aaron 


iu faciem suam **. » ln Sodomis quidem quando ad C 


minimum decem (95) requirebautur **, per quos 
vix si forte reperti essent, salvari possent ii qui ha- 
bitabant peutapolim Sodomorum : nunc autem etiam 
duo, si tamen inveniautur tales qualis Moyses fuit 
et Aaron , suíficere possunt , ut gens Israelitarum 
tota salveiur. Quid ergo dicemus amplius esse in 
iis duobus? Quie tanta virtus , quod meritum, quo 
sexcenta iuillia et eo amplius liberentur ab interitu 
vastatoris? Ego arbitror quod in Moyse lex signifi- 
cetur , quae «docet homines scientiam et. amorem 
Dei: in Aaron supplicaudi Deo, et obsecrandi euin 
forma consistat. Si ergo accidat aliquando indi- 
gnari nobis vel universo populo Deum , et si jam 
sententia ultionis procedit a Domino, redeat autein 
lex Dei in cor nostrum commonenus nos et docens 
eonverti ad. poenitentiam , satisfacere pro delictis , 
supplicare pro culpis : cessabit continuo iracundia, 
judignatio conquiescet, propitiabitur Dominus, quasi 
Moyse et Aaron intercedentibus pro nobis , et pro 
universo populo supplicantibus. Si vero aliquande 
oriatur indignatio Dei, et veniat pro peccatis nostris 
$2eva correptio; indurentur autem corda nostra ne 
convertamur ad Dominum, neve humiliemur in con- 


!5 Rom. v, 20. 
* Num. xvi, 46. 

(96) Libb. editi, « superabundabit. » 

(94) Ter virgis cesun, semel lapidatum. Sic ha- 
bent omues mss. ; male autem libb. editi, « ter |α- 
pidaumi. » 


1* Ἡ Cor. xi. 


!5 Nuin, xvi, 44, ἐν. 


ejus et iracundiam mitigemus ; sed econtrario di- 
camus, Non est cura Deo de vita mortalíum, nee 
pertinent hzc ad Deum, reliquit nos olim, nee ad 
notitiam ejus ista perveniunt : si talia cogitemus in 
cordibus nostris, et hec de ore nostro procedant , 
certum est non esse in nobis Moysen et Aaron, le- 
gis scilicet scientiain et fruetus poenitentia , per 
quos interitum imminentis exitii possimus evadere. 
ου puto aecidisse etiam populo illi qui fuit ante 
Mos, quando omnes declinaverunt , omues simul 
inutiles facti sunt **, et non fuit qui faceret bonita- 
tein, non fuit usque ad unum. Si enim fuisset, nun- 
quam utique dereliquisset eos Deus. Sed et nos ti- 
meamus ne forte simile aliquid inveniatur in nobis. 
Timeo enim illam sententiam, in qua Dominus et 
Salvator noster, qui cuncta pr:noscit, quasi dubi- 
tans dicit : «Putas veniens Filius hominis inveniet 
fidem «uper terram !*? » Jubentur ergo Moyses et 
Aaron exire de medio synagoga, ut interimatur sy- 
nagoga de semel. Sed videamus quid isti faciunt, 
sancti sunt (96), perfecti sunt, et plus magis Evan- 
gelii discipuli quam legis , et ideo diligunt etiam 
inimicos suos, atque orant pro persecutoribus suis. 
Illis enim szvientibus ut interficerent eos , isti pro- 
cidunt in faciem suam super terram. 

4. « Et ait Moyses ad Aaron: Assume batillum, 
et iinpone super illud ignem ab altari, et injice illi 
incensum, et effer velociter in castra, et exora pro 
ipsis : exlit enim ira a conspectu Domini, et jam 009- 
pit vastare populum Εν Verum quoniam in hos 
pervenimus locos , volo de bonitate Dei admonere 
discipulos Christi , ne quis forte vestrum ab hiere- 
ticis conturbetur si quando certamen inciderit , illis 
dicentibus quoniam Deus legis non est bonus , sed 
justus , et Moysis lex non bonitatem continet , sed 
justitiam. Videant ergo qui Deum pariter criminan- 
tur et legem, quomodo Moyses ipse et Aaron prio- 
res fecerunt hoc, quod postuiodum Evangelium do- 
cuit. Eece diligit Moyses inimicos, et orat pro per- 
seculoribus suis , quod utique Christus fleri in 
Evangeliis docet. Audite eni quomodo cadentes is 
faciein super terram orant pro illis, qui ad interfi- 
ciendos eos iusurrexerant, Sic ergo invenitur et 
Evangelii virtus in lege, et fundamento legis sub- 
nixa intelliguntur Evangelia. Nec vetus testamen- 
ium nomino ego legem, si eam spiritaliter Intelli- 
gam. Illis tantummodo lex vetus efficitur testamen- 
tum, qui eam carnaliter intelligere volunt, Et ne- 
cessario illis vetus effecta est, et senuit, quia vires 
Suas nou potest obtinere, Nobis autem , qui eam 
spiritaliter et evangelico sensu intelligimus et ex- 
ponimus, semper nova esi: et utrumque nobis no- 
vum testamentum est, non temporis Φίὰί9 , sed in- 


! Gen, xvi... Psal. xi 9. !* Luc. xvi, 8. 


(95) Mss. « ad minimum decem. » Libb. edhi, 
« minus decem. » 

(96) Sic mss. Libb. autem editi, « faciunt, qui 
sanct aunt, ) 
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telligentiz novitate. Annon et apostolus Joannes in Α natus est in carne, adjecto etiam incenso, qui eat 


Epistola sua eadem sentit, cum dicit : (97) « Filioli , 
mandatum novum do vobis, ut invicem diligatis 97) 
cum utique sciret olim datum esse mandatum dile- 
cionis in lege. Sed quonium charitas nunquam 
cadit, nee mandatum charitatis aliquaudo veterascit, 
hoc quod nunquam voterascit, semper novum esse 
pronuntiat. Semper enim observaules οἱ eustodien- 
tes in. se eliaritatis mandatum novos reddit in spi- 
pit. Peccatori autem et charitatis federa non 
servaati , etiain Evangelia 296  veterascunt. Nec 
polest ei novum esse testamentum, qui non deponit 
veterens bominem, et induitur novum, ac secundum 
Deum creatum. Hortatur ergo Moyses pontificem 
magnum, ut offerat incensum in castris (98) , et 
exoret pro populo. Jam euim, inquit, vastari popu- 
lus coepit, In spiritu videbat Moyses quz gereban- 
tur. Vidit virtutem exisse ad castra, et vastare ac 
perimere peccatores; et propter hoc hortatur pon- 
licen assumere batillum, ignem de altari imponere, 
aique incenso superjecto exire et stareinter medium 
meortuoruu et vivorum, ne ultra procedat vastatio, 
vel cert», ut verius habet se Scripturae sermo, con- 
Íraetio (99). 

9. Sed primo, si videtur, bistori» ipsius imagi- 
nem describamus , ut cum rei geste species appa- 
reerit, tunc demum etiam si quid est in hoc loco 
mysticum requiramus. Iutellige ergo populum illum 
Israel in castris per ordines tribuum familiarumque 
dieposituin, virtutem vero quaindam a Deo missam, 
neu sparsim, sed ex prima aliqua parte coepisse 
pepulum morte vastare, et procedentem per ordi- 
meu moriis stragem considera. Post bc pontifi- 
cem indutum veste pontificali procedere, et portan- 
tem batillum, atque ignem cum incenso, tendere ad 
iium locum, quo per angelum vastantem mors 
lata pervenerat , et stantem in eo loco , ubi mors 
Éuem dederat primis , et erat vicina postreinis. In- 
twere slantem pontificem , et objectione quadam 
sui, viventes a mortuis dirimentem ; virtutem vero 
repropitiationis ejus, et incensi mysterium erubuisse 
angelum vastatorem , et in hoc mortem quidem 
Éiuitam, vitam vero reparatam. Si intellexisti histo- 
rim ordinem , et oculis, ut ita dicam, cernere po- 
tuisti. pontificem stantem medium inter vivos et mor- 
«0s : eecende nunc ad verbi hujus celsiora fastigia, 
οἱ vide quomodo verus pontifex Jesus Christus as- 
sumpto batillo carnis liumanz, et superposito igni 
altaris , anima sine dubio illa inagnifica cum qua 

19 [ Joan. n, 8. *! Hebr. n, 14. 
. Num. xvi, 50. 


(97) Filioli, mandatum novum do vobis , ut invi- 
cem diligatis. Memoria hic lapsus est Origenes qui 
ex Epistola Joannis laudat quod una « filioli » voce 
excepta, in ejus Evangelio tantus: reperitur cap. 
xin, 54. 

98) Libb. editi, « ut offerat incensum in castra, » 
inss. Ebroicensis et Belvacensis ut iu nostro 
textu. 

(99) Vastatio , vel certe , ut verius habet se Scri- 
pture sermo , con[(ractio. Suspicor varietatem non 


15 Joan. ini, 10. 


spiritus immaculatus , medius iuter vivos et mor- 
tuos stetit, et miortem non fecit ultra grassari; sed 
sicut Apostolus dicit 33, destruxit « eum qui babe- 
bat mortis imperium, id est diabolum, ut qui credit 
in eum jam non moriatur, sed vivat in zeternum **, » 
Hoc fuit ergo mysterium quod postea futurum, jam 
tunc ille qui populum vastabat, expavit. Ágnosce- 
bat enim figuram batilli , οἱ ignis, et incensi : εἰ 
qualis offerenda esset Deo hostia ab eo, qui medius 
moriuorum vivorumque constiterat, previdebat. Et 
illos quidem tunc imago przfigurata salvavit , ai 
noà autem salutis veritas ipsa péryenit. Neque 
enim indumenta pontificis purpura ac lana bysso- 
que contexta erubuisset angelus ille vastator , sed 


B ista qua futura erant indumenta magni pontificis 


intellexit, οἱ iis cessit, quibus utique universa crea. 
tura inferior erat. Puto autem quod non solum 
primo adventu Doinini et Salvatoris nostri forma 
ista completa sit, sed eadem fortassis servabitur in 
secundo. Veniet enim iterum Filius hominis : et 
cum venerit , sine dubio inveniet quosdam quidem 
mortuos, quosdam autem viventes. Quo possumus 
quidem et sie intelligero : quia nonnulli adbuc in 
hoc vitx statu quo nunc sumus inveniantur , cum 
multi jam pracesserint mortui. Potest autem εἰ 
aliter accipi; ut mortuos, corpora intelligamus: vi- 
ventes autem , animas. Quidaw tamen ex iis , qui 
aute nos interpretati sunt locum hunc, memini 
quod mortuos dixerunt eos, qui nimietate scelerum 
in peccatis suis mortui intelliguntur: viventes au- 
tem 605, qui in operibus vitz perinauserint, Ve- 
rumtamen utrolibel modo stabit etiam in futuro 
magnus bic pontifex et Salvator uoster, medius vi- 
vorum et mortuorum. Sed et tunc forte medius vi- 
vorum et mortuorum stare dicendus est, cuin sta- 
tuet oves quidem a dexlris suis, hedos autem a si- 
nistris, et dicet iis qui a dextris sunt : « Venite, be- 
medici Patris mei, percipite regnum, quod vobis 
paratum est a constitutione mundi δν, etc. » lis au- 
tem qui a sinistris sunt dicet: « Ite in ignem zeter- 
num, operarii iniquitatis , quem praparavit Pater 
meus diabolo et angelis ejus , quoniam non novi 
vos 35. » Et sunt utique mortui ii, qui in ignem 
mittuntur zternim ; sunt autem vivi illi qui mittun- 
tur ad regnum. 

6. « Et cessavit , inquit **, vastatio (1),»vel, ut in 
aliis exemplaribus legi diximus, «eonfractio : »quod et 
magis interpretationis convenit veritati. Confractio 

*3 Matth, xxv, 94. !* ibid. 413 ; Lue xu», 37. 


fuisse in. exeinplaribus Graecis, s»d in Latinis. [n 
hodiernis Septuaginta Interpretum codicibus sola 
reperitur lectio, θραῦσις « fractio; » in Hebraeo fonte 
legitur 393O « plaga, percussio. » Ad hauc siguni- 
ficationem magis accedit vox. « confractio, » quam 
« vastatio. » 

(1) In codice Ebroicensi legitur, « quassatio. » Et 
mox « interpretationi convenit veritalis. » Sicque in 
codicc Belvacensi. 
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namque est, qu:e velut in vasis fictilibus efficitur. A domos familiarum ipsorum, ab omnihus principibus 


Peccatores ergo vasa fictilia fiunt, sicut Jeremias 
propheta designat in Lamentationibus *5, dicens : 
« Filii Sion, qui erant honorabiles et iu auro elati, 
quomodo reputati sunt. in vasa fictilia, opera ma- 
nuum figuli? » Et: « In domo magna non sunt, 
inquit Apostolus *', tantummodo vasa aurea , et 
argentea, sed et lignea et fictilia : et alia quidem ad 
honorem, alia autem ad contumeliam. » Sunt. ergo 
vasa fictilia ad contumeliam , αι et confringi pos- 
sunt. Sed consideremus diligentius quid in conse- 
quentibus Apostolus de ipsis vasis fictilibus dicat : 
« Si quis, inquit 35, emundaverit semetipsum aL iis, 
erit vas ad lionorem sanctificatum, et utile Domino 
ad omne opus bonum paratum. » lu quo ostendere 
videlur, quod et vas ipsum quod fit, et per quem fit, 
unus atque idem hoino sit. Intellige ergo propositum 
299 quidem hominis esse quod operatur : reli- 
quam autem partem liominis ipsum esse vas, quod 
fit vel ad honorem, vel coutumeliam. Cum ergo 
senaus noster qux bona sunt eligit, etad bonam nos 
conversationem trahit, facit nos vas utile. Cum au- 
tcm neglexerit, et deciderit propositum nostrum a 
bonis, eflicimur vas ad contumcliam. Si ergo intel- 
lectus noster luteus sil, et de luto semper ac de 
terrenis cogitet, efficimur vas fictile, et opus qma- 
nuum figuli. Et forte propter hoc iste qui talis 
est, increpatur ab Apostolo, quasi qui sensum ha- 
bens luteum et terrenum, de magnis et iis qua ca- 
pere non potest, quzerat et dicat : « Quid ergo ad- 


hiuc conqueritur? Voluntati enim ejus quis resistit?» C 


Cui Apostolus quasi luteo respondit ὃς « Tu quis 
es, 0 homo, qui contra respondeas Deo ? Nunquid 
dicit figmentum ei qui se finxit, Quid me fecisti 
sic? » Dicitur preterea corpus nostrum vas fictile, 
sive etiam legis littera, iu eo quod ait Apostolus ὃς 
« Mabentes autem thesaurum hunc in vasis fictili- 
hus. » Utrumque enim in Loc sermone accipi po- 
test, et quod in corpore nobis positis thesaurum 
grati:e per Spiritum sanctum Dominus largiatuf, οἱ 
quod in sermonibus legis, qui viles et in contemptu 
habentur pro eo quod nulla arte grammatica expo- 
liti videntur, reconditus sit thesaurus sapieutixs et 
scientie Dei; ita ut merito dici possit, quod in 
ipsis sint thesauri sapientiz, et scientiz Dei abs- 
conditi 51. Πο nobis dicta sint de confractione, 
qua cessasse memoratur : nunc autem pauca ctiam 
de sequenti historia disseramus, in qua virgarum 
commenoratio introducitur. 

7. «** Et locutus est Dominus ad Moysen, dicens : 
Loquere filíis lsrael, et accipe ab cis virgam per 


? |l Tim. 1, 90. 
33 T Cor. iv, 21. 


** Thren. iv, 2. 35 ibid. 91. 


? Num. xvii, 4-5. 


(9) Est enim virga una. Sic recte codd. mss. Del- 
vacensis, Turoneusis et Ebroicensis, ut iu. Graeco 
textu, ἔστι γὰρ ῥάθδος µία. Male in antea cditis le- 
αν, « etenim virgam unam. » 

t$) Omnes mss., « auditorio. » Libb. editi, « ad- 
jutotio. Paulo post mss. « per occidentem litteram 


ipsorum duodecim virgas; et uniuscujusque eorum. 
nomen Scribe in virga sua : et nomen Aaron scribe 
in virga Levi : est enim virga una (2), per tribum, 
per domos familiarum suarum dabunt tibi. Et po- 
nes eas in tabernaculum testimonii contra arcam, 
ex quibus agnoscar tibi inde. Et erit homo quem- 
cunque elegero, virgo ejus germinabit, et auferam 
a te murmurationem filiorum lsrael : in quibuscun- 
que murmurant ipsi de vobis. » Omnis princeps tri- 
bus et populi habet virgam. Non eniin potest quis 
regere populum, nisi habeat virgam. Unde et Pau- 
lus apostolus, quia princeps erat populi, idcirco di- 
cebat : e Quid. vultis? In virga veniam ad vos, aut 
in charitate, spirituque mansuetudinis **? » Omnis 
ergo princeps tribuum habeat necesse est virgam 
Suam, sed unus solus est, sicut. Scriptura refert, 
pontifex Aaron eujus virga germinavit, Verum quo- 
niam, ut szpe ostendimus, verus pontifex Christus 
est, ipse solus est, eujus virga crucis non solum 
geriminavit, sed et floruit, et omnes hos credentium 
populorum attulit fructus. Quis autem iste est fro- 
ctus, quem attulit? Nuces, inquit, qui fructus primo 
quidem indumento amarus est : sequent? monitur 
et tegitur. Tertio sumentem pascit ac nutrit. Talis 
ergo est in auditorio (3) Christi doctrina legis et 
prophetarum. Prima litterz facies satis amara est, 
qu circumcisionem carnis prxcipit, quae de saerti- 
ficiis maudat, et extera quz per occidentem litte- 
ram designantur. JI»c omnia tanquam amarum 
nucis corticem projice. Secundo in loco ad muni- 
menta testae pervenies, in quo vel moralis doctrína, 
vel ratio continenti» designatur. Qui: necessaria 
quidem sunt ad custodiam eorum qua servantur 
intrinsecus, frangenda quandoque tamen et sine 
dubio dissolvenda sunt. Ut si verbi gratia dicamus, 
abstinentia ciborum, et castigatio corporis, denec 
sumus in corpore isto corruptibili et passibili, sine 
dubio necessaria est. Cum autem confractum fue- 
rit ac resolutum, et resurrectionis tempore incor- 
ruptibile ex corruptibili redditum, atque ex ani- 
mali spiritale : non jam labore afflictionis, nec abe- 
tinenti:e castigatione, sed qualitate, nulla jam eore 
pori corruptela dominabitur (4). Sic ergo et. nunc 
necessaria abstinentiz ratio videtur, et postmodum 
non quxrenda. Tertio autem loco reconditurff in iis 
invenies et secretum mysteriorum sapientia et 
scientiz:e Dei sensum, quo nutriantur et. pascantur 
anima sanctorum non solum in przsenti. vita, sed 
eiiam in futura. Iste enim cest. pontificalis fructus, 
de quo promittitur iis qui esuriunt οἱ sitiunt. justi- 


Rom. ix, 19 οἱ 90. 3Η Cor. iv, Ἱ. ?! Col. ni, 8. 


designantur. » Libb. editi, « per occidentem litteram 
demonstrantur. » 

(4) Codd, Ebroiceusis, Belvacensis et Turon., 
« sed qualitate sui nulla jam corpori corruptibili lex 
dominabitur. » 
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tjam, quoniam saturabuntur ^*. loc igitur modo in A gloria : et seminatum. corpus animale, surgat cor- 


Scripturis omnibus triplicis hujus sacramenti ratio 
percurrit. Sic et Sapientia monet 35 ut describa- 
mus 04 nobis in corde tripliciter, ad respondendum, 
inquit, verbum veritatis iis qui proposuerint nobis. 
Sic tres puteos fodit Isaac patriarcha 36: quorum 
solus ille tertius ab eo latitudo vcl amplitudo nomi- 
natur. Quia autem sacramentum sacerdotale est 
virga nucis, idcirco arbitror etiam Jeremiam 11, 
qui erat unus de sacerdotibus ex Anathoh, vidisse 
virgam nuceam, et prophetasse de ea illa quz scri- 
pta sunt vel de virga nucea, vel de lebete, sive de 
olla succensa : quasi si ostenderet per hac in virga 
nucea esse vilam, et in lebete succenso esse mor- 
tem. Vita enim et mors ponitur ante faciem no- 


stram. Et esl vita quidem Christus in sacramento B 


nucis: mors autem diabolus in figura lebetis suc- 
censi. Si ergo peccaveris, portionem tuam pones 
cum lebete succenso; 300 si autem juste egeris, 
efficietur portio tua in virga nucea cum magno pon- 
lice. Sed et in Canticis canticorum 33 sponsa de- 
scendere dicitur in hortum nucis, ubi etiam pariter 
cum nucibus sacerdotalium quodammodo pomorum 
eopiani perscribitur invenisse. Verumtamen de vir- 
gis, ut dicere coeperamus, unum promisit Deus fru- 
elum in virga, et plures dedit. Sed attendite dili- 
gentius, si forte possimus liberalitatem Dei lar- 
giorem etiam ipsis suis promissionibus edocere : 
si forte et ex iisillam incffabilem bonitatem Dei quz 
in Scripturze littera semper tegitur, rimari atque 
investigare poterimus, cum largiorem in prxstando, 
quam in promittendo videamus. 

8. Igitur sermo Scripture de qua nunc loquimur 
ja habet : « Et erit, inquit, homo quemcunque elc- 
gero, virga ejus germinabit 19. » loc est solum 
quod promisit Deus, ut virga ejus quem elegerit, 
gerininet. Ubi vero ad rem venitur ut quod proimis- 
ΜΗ est ostendatur impletum : non unum illud 
quod promissum fuerat effectum dicitur, sed vide 
quanta. addantur. Ait enim : « Et ecce gerininavit 
virga Aaron in domo Levi **. » Est hoc unum illud 
sine dubio quoi fuerat repromissum ; sed adduntur 
el alia, et dicitur : « Et produxit frondes et. pro- 
tulit flores, et germinavit nuces **. » Cum ergo de 
solo germine fuisset promissum, vide quanta. largi- 
tur Deus, ut uon solum germen produxerit, sed et 
frondes; et non solum frondes, sed et florcs; οἱ 
germinaverit non solum flores, sed et fructus. Quid 
igitur est quod ex iis colligere οἱ contemplari de- 
beamus? Primo omnium resurrectionis ex mortuis 
sacramentum. Virga enim arida germinat, cum 
corpus exstinctum ceperit reviviscere. Qui sunt 
autem quatuor isla quae resurgenti corpori prazesta- 
buntur ? Ut seminatum iu corruptione, surgat in 
incorruptione; et seminatum in infirmitate, surgat 
in virtute; οἱ seminatum in ignominia, surgat. in 


* Matth. v. 9 Prov. rt, ο. 29 Gon. xxvi. 
t$ l16or. xv, 12, 45,.c 7 I Cor, n, 9. 


Á jer. 1, 
“ΤΗ Reg.xxw. 


pus spiritale **. Ista sunt. quatuor quie virga aridi 
corporis nostri in resurrectione germinabit. Sed et 
illud secundo in loco dicemus ; quia, sicut in iis pro- 
missionem suam Deus in quadruplum dedit et multo 
plura et pretiosiora largitus est quam promisit, ita 
multo magis iu onmibus Scripturae locis, ubi aliqua 
Dei promissio contiuctur, si quis tamen ad eam 
pervenire inereatur, in futuro multipliciter prapa- 
rabitur; et sic vere complebitar illud quod Aposto- 
lus dicit **, quia « oculus non vidit, nec auris au- 
divit, nec in cor hominis ascendit, quse pra»paravit 
Deus iis qui diligunt eum. » Vide ergo quanta sint, 
et qualia, η non solum videre et audire neinini 
licuit, sed ne in cor quidem, id est ad cogitationem 
humanam potuit ascendere. Sive ergo terram, sive 
coelum dixeris, sive solem hunc et fulgorem visibilis 
luminis, omnia liz: c oculus vidit, et auris audivit : 
et non possunt esse ex illis qux oculus non vidit, 
nec auris audivit, nec iu. cor hominis ascendit. 
Transgredere ergo lisc omnia, et transcende onine 
quidquid vides, quidquid audis, quidquid etiam co- 
gitare potes, ct illud scito csse repositum iis qui dl- 
ligunt Deum, quod nec ad cogitationem cordis tui 
quivit ascendere, Unde ego arbitror niliil in hujus- 
inodi repromissiouibus de rebus corporalibus cogi- 
tanduin. latio eniin imaterie corporalis non usque- 
quaque seusum humanze cogitatiouis effugere potest , 
sed illa sunt quxe ad nullius sensum, nullius cor pos- 
sunt ascendere qux in sola Dei sapientia coutinen- 
tur. Etenim videbitur hac ratione quod promissio- 
num bona majori modo quam proniissa sunt, dan- 
tur : similiter οἱ poeuse qua peccatoribus commi- 
nantur, muliplieatis cruciatibus inferend:e sunt ; 
sicut et in superioribus, ubi annus pro die ad vin- 
dictam ponitur, exposuimus : nisi si quis tertium 
aliquid posse fleri cogitet, colligens aliqua solatia 
ex iis que in comminatione ea, qux ad David facta 
est **, continentur : ubi triduo pronuntiata est mor- 
tis futurae vastatio, et intra sex lioras abbreviatum 
videtur tempus esse supplicii. Sed hzc tibi proli- 
cere possunt, ubi poenitentize tempus οἱ satisfactio- 
nis conceditur locus. Scribitur 35 tamen Deus malis 
quidem reddens in tertiam et quartam progeniem; 


D bonis autem faciens misericordiam non solum iu 


tertiam et quartam progeniem, Sed, ut Scriptura 
dicit, iu mille generationes. 

9. Sed redeamus ad ea qu:e de virgis dicere co- 
peramus. Possumus adhuc etiam sic intelligere eo- 
rum qui in virga germipaverant, differentias. Qm- 
nis qui in Christo credit, primo moritur, et post 
hoc renascitur : et est etiam hzec figura, quod virga 
arida posunodum germinat. Est ergo primum ger- 
men prima hominis in Cliristo confessio, Secundo 
frondescit, ubi renatus donum grati? Dei ex Spiri- 
tus. sancli purificatione susceperit. Inde affert flo- 
M jbid.8. *'ibig. 
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res, ubi proficere ceperit, et morum suavitate de- A cet in Deum. De hujusmodi enim peeeatis non fa- 


corari, ac fragrantiam imisericordiz et benignitatis 
effundere. Ad ultimum quoque affert etiam fructus 
justitis, quibus non solum ipse vivat, sed et aliis 
prebeat vitam. Cum enim ad perfectum venerit, et 
protulerit ex se verbum fldei, verbum scientia Dei, 
et alios lucrifecerit, hoc est attulisse fructus quibus 
alii nutriautur. Sic ergo singuli quique credentium 
de virga Aaron, qui Christus est, getminantur ; quo- 
rum quatuor ístz differenti in aliis Scriptur.e lo- 
cis velut aetates quatuor designantur, quas Joannes 
apostolus in Epistola sua distinctione mystica com- 
prehendit, ait enim ** : « Scribo vobis, pueri, » et, 
e scribo vobis, adolescentes, » et, « scribo vobis, 
patres, » Iu quibus utique non corporales :etates, 
sed anima profectuum differentias ponit, ut etiam 
in hoc sacerdotalis virg» germine observavimus 
designari. llabentur ergo hxc 30] omnia nou 
tam in virga Aaron, quam in ea virga quz exiit 
de radice Jesse : et flos de radice ejus ascendit, 
super quem requievit spiritus Dei ", In quo ncc 
hoc ipsum videtur otiosum quod exire dicitur 
virga, et flos ascendere. Quamvis enim unus sit 
Christus per substantiam (5), singulis tamen 
diversus efficitur, prout indiget is in quo operatur. 
Qui ergo segnior est et negligentior, pro disciplina 
fit ei Christus virga, et in virga non ascendere di- 
citur, sed exire. Excundum namque est ei qui iners 
«t segnis est de eo statu in quo non recte consistit, 


et transeundum ad alium statum, tanquam virga C 


compulso, id est severitate doctrinz rigidiorls ad- 

monito, Qui vero justus est, quia justus sicut pal- 

ma floret *, in hoc ascendere dicitur Christus. Sic 
ergo qui verberibus indiget, exit ad eum virga ; 
qui autem proficit ad justitiam, ascendit in florem. 

Ascendel autem usquequo afferat fructus spiritus, 

qui sunt charitas, gaudium, pax, patientia , οἱ 

reliqux virtutes in. Christo Jesu Domino nostro, 
cui est bonor, εἰ gloria, et imperium in sa2xcula 5x- 
culorum. Aien. 

HOMILIA X. 

De eo quod scriptim est 19: ε Et dixit Dominus ad 
Aaron : Tu el. filii tui, εἰ domus patris tui tecum 
sumetté peccatu sanctorum, » 

1. Qui meliores sunt, inferiorum semper culpas 
et peccata suscipiunt. Sic enim et Apostolus dicit *!: 
« Vos qui firmiores estis, imbecillitates infirmorum 
sustinete. » Israelita si peccet, id esl laicus, ipse 
suum non polest auferre peccatum; sed requirit 
levitam, iudiget sacerdote, imo potius et adhuc 
horum aliquid eminentius quizrit : pontifice opus 
esl, ut peccatorum remissionem possit accipere. 
Sacerdos autem si delinquat, aut pontifex, ipse 
Suum potest purgare peccatum ; si tamen non pec- 


*5 | Joan. 11, 15, 14. *" Isa. χι, 1. 
593 Ezech, ix, 6. ?* Prov, xvii, 17. 


n, 9. "| Cor. iv, 8. **ibid. 48. *'1 Cor. v, 4. 


*5 Psal. xcti, 13. 
95 Rom. xiv, 90. 
ο: ibid. 9. 


cile remissionem aliquam videmus in legis litteris 
designari. Hzc autem diximus pro iis quze recitata 
sunt nobis : « Et dixit, inquit, Dominus ad Aaron 
dicens : Tu et filii tul, et domus patris tul tecum 
sumeliís peccata sanctorum.» Potest quidem ita 
exponi locus iste; ut per ea quz offert pontifex 
pro pecoato uniuscujusque, et purificat eum pro 
quo obtulerit, scriptum sit : « Tu et filii tui, tecum 
sumetis peccata sanctorum. » Mibi autem hon vide- 
tur otiosum quod sanctorum peccata commemorat. 
In multis etenim Scriptur:z locis sermo iste repe- 
titur. Unde requirendum est, quomodo et sancti 
dicantur aliqui, et de peccatis eormm scribatar. 
Non enim, ut putant quidam, statim ut quis san- 


B ctus esse coeperit, peccare jam non potest, et cou- 


tinuo sine peccato putandus est. Si enim sanctus 
nou peccaret, non utique scriptum essel : « Sume- 
tis peccata sanctorum. » Si sanctus sine peccato 
esset, non diceret Dominus per Ezechielem pro- 
phetam ad angelos, quos mittebat peccatores pu- 
nire 5*5? : « Et a sanctis meis incipietis.» Si enim 
sancti sine peccato sunt, quomodo ipsi primi suc- 
cumbunt suppliciis peccatorum ? Si sane sine — 
peccato essent, nunquam diceret Scriptora**, quia 
«justus in principio sermeníis sui ipse suí aecusa- 
tor fit. » Si sancti sine peccato essent, nunquam 
Paulus apostolus diceret, Romanis scribens 9* ; 
« Nolite propter cibum solvere opus Dei ; » quibus 
in priucipio Epistolz: scripserat ** : « Omnibus qui 
suut Roma dilectis Dei, vocatis sanctis. » Et ite- 
rum idem Apostolus ad Corinthios scribens, dicit*" : 
« Paulus vocatus apostolus Jesu Christi; » et post 
pauca : t Ecclesie Dei que est Corinthi, sanctili- 
catis in Christo Jesu, vocatis sanctis. » [stos ergo 
quos sanctificatos et sanctos appellat, audi quant& 
in eis peccata. reprehendat, Ait enim in sequeuti- 
bus**: «Cum enim sint inter vos 2emulationes et 
contentiones, nonne carnales estis, et secundum 
hominem ambulatis? » Et iterum *? : « Jam divites 
facti estis, sine nobis regnatis, el utinam regnare- 
tis ! » Et iterum** : « Tanquam autem nou venturo 
me ad vos iuflati sunt quidam. » Et paulo post *! : 
« Omnino auditur inter vos fornicatio, οἱ talis for- 
nicatio, qualis nec inter gentes. » In eonsequenti- 
bus vero ** : « Et vos, iuquit, inflati estis, et non 
potius luctum habuistis, » In. quo utique nullum 
reliquit immunem, dum aliis fornicationis, ' aliis 
inflationis οἱ superbix crimen ascribit. Notat eos 
et in consequentibus etiam de judiciis, et «ficit 95: 
«Jam quidem omnino delictum est iu vobis; quia 
judicia habetis inter vos. » Arguit eos quos sanctos 
dixerat, et pro eo quod idolis immolata manducent, 
et quasi sententiam inter eos proferens dicit ** : 


** Gal. v, 22. 


^5 tom. 1, 7. 
$3 | Cor. vi, 7. 


8 Num. xvin, d. ?! Hom. xv, 4. 
97 | Cor. 1,1 et 2. "*l Cor. 
** | Cor. viu, 12. 


(9) Per. substantiam. Substanüam more Graco vocat subsistentiam, id est hypostasin. 
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awiem peccantes inter fratres, et percutien- A dium gerat, cum peccaverit, nescit peccati pani- 


DwSCient.am earum infiruam, in Christum 
lis. » Sed et de eo nihilominus confutat 
jeod non solum immolatitium (6) cibum, sed 
lieem daemoniorum praesumant, οἱ dicit** : 
potestis calicem Domini bibere, et calicem 
niorum : non potestis mensa Domini parti- 
esse, οἱ meus daninouiorun. » Ipsis etiam 
licit ** : « Quo! convenientibus vobis in Ec- 
, audio schismata esse.» Et iteruin *' : « Unus- 
ue enin suam cenam praesumit ad mandu- 
m :et alius quidem esurit , alius autem ebrius 
Et pro iis delictis dicit 65 : « Propterea inter 
multi infirmi, et xgri, et dormiuoat multi. 
si nos ipsos dijudicareinus, non utique 309 
Feinur. » Post. h»c autem non jam delicta 
lia (7), sed fldei in eis crimen exaggerat. Ait 
9» : «Quomodo dicunt inter vos quidam quod 
'ectjo mortuorum non sit?» Et iterum ?* ; 
stem Christus non resurrexit, vana est fides 
i. Adhuc enim estis iu peccatis vestris. » Lon- 
)orro est, nec presenti conveniens tempori, 
ihBa de iis testimonia proferamus, quibus 
jar quod ii qui sancti dicuntur, non continue 
sine peccato esse intelligantur ; sed bic opi- 
r illi qui Scripturis divinis non sullicite, nec 
Mer intendunt : in quibus inultz esse. diffe- 
Sanctorum docentur, sicut a nobis et in aliis 
tibus plenius dictum est. Sed et nunc quan- 
cus requirit, dicemus. Sancti dicuntur iidean- 
| peccatores illi qui se voverunt quidem Deo et 
sraverunt a vulgi conversatione vitam suam 
5 ut Domino serviant. Hujusmodi ergo homo 
lum hoc, quod se cxteris actibus circumci- 
mino mancipavit, sanctus dicitur. Potest au- 
eri, ut in lioc ipso quod Domino deservit, non 
uDnia geral ut geri competit, sed delinquat in 
Mis, et peccet. Sicut enim is qui sequestrat 
segregat ab omnibus actibus, ut disciplinam, 
gratia, medicina aut philosophie consequa- 
DR utique continuo ut se hujuswodi tradiderit 
linis, ita perfectus erit, ut non. inveniatur in 
| peccare : imo. potius plurima delinquendo 
| perfectionem aliquando perveniet ; et tamen 
| ut se ad hujusmodi scholas tradidit, certum 
im vel inter medicos, vel inter philosophos 
"ari; ita el de sanctis accipiendum est quod 
quidem ut mancipat se quis studiis sanelita- 
cundi lioc quod proposuit, sanctus appelle- 
lecundum hoc vero quod necesse est eum iu 
. delinquere, donec usu et disciplina ac dili- 
abscindatur ab eo consuetudo peccandi, 
peccator, ut supra diximus , appellabitur. 
Mem et ainplius addo aliquid, quod nisi san- 
propositum aliquis habeat, et sauctitatis stu- 


tudinem gerere, nescit delicti remedium quzrere. 
Qui non sunt sancti, in. peccatis suis moriuntur; 
qui sancti sunt, pro peecatis paenitudinem gerunt, 
vulnera sua sentiunt, intelligunt lapsus, requirunt 
sacerdotem, sanitatem deposcunt, purificationem 
per pontificem quarunt. Idcirco ergo caute et si- 
gnificanter sermo legis designat, quia poutifices et 
sacerdotes, mon quorumcunque, sed sauciorum 
tantummodo sumaut peccata ; sanctus enin cst qui 
peccatum suuin per pontificem curat. 

4. Sed redeamus ad poutificem nostrum, ponti- 
ficen magnum qui penetravit ceelos, Jesum Domi- 
num nostrum ; et videamus quomodo ipse cuu liliis 
suis, apostolis scilicet et martyribus, sumit peceata 

D sanctorum. Et quidem quod Doipinus noster Jesus 
Christus veuerit ut tolleret peccatum wundi, et 
morie sua peccata nostra deleverit, nullus qui 
Christo credit, ignorat. Quomodo autem et filii ejus 
auferant peccata sanctorum, id est apostoli et mar- 
tyres, si poterimus, ex Scripturis divinis probare 
tentabimus. Audi primo Paulum dicentem ; « Li- 
benter enim, inquit 7, expendam, et expendar pro 
animabus vestris ; » etin alio loco : « Ego enim jam 
Immnolor, inquit "*, et tempus regressiouis,» sive «re- 
solutionis meae instat.» Pro iis ergo quibus scribe- 
bat, expendi se et immolari dicit Apostolus. lHosta 
autem cum immolatur, ad hoc immolatur ut eorum 
pro quibus jugulatur, peccata purgentur. De marty- 
ribus autem scribit Joannes apostolus in Apocaly- 
psi "*, quia aniinz eorum qui jugulati sunt propier 
nomen Domini Jesu, assistunt altari ; qui autem as- 
sistit altari , ostenditur fungi sacerdotis officio. Sa- 
cerdotis autem officium est, pro populi supplicare pec- 
catis. Unde ego vereor, ne forte ex quo martyres uon 
flunt, et hostix sanctorum non offeruntur pro pecca- 
tis nostris, peccatorum nostroruin remissioneur non 
mereamur. Et ideo vereor, ne permanentibus in nobis 
peccatis nostris, accidat nobis illud quod de semet- 
ipsis dicunt Judaei, quia non habentes altare, neque 
templuin, neque sacerdotium, et οὐ hoc nec hostias 
offerentes, peccata, inquit, nostra inanent in no- 
bi$; et ideo venia nulla subsequitur. Et contra, 
nos dicere debemus, quia hosti:& martyrum non 

D offeruntur pro nobis, idcirco manent in nobis pec- 
cata nostra ; non enim meremur persecutionem pali 
propter Christum, nec mori propter nomen Filii 
Dei. Et ideo etiam diabolus, sciens per passionem 
martyrii remissionem lleri peccatorum, non vult 
nobis publicas geutiliuu persecutiones movere; 
scit enim, quia si ad reges el praesides adducamur 
propter noinen Christi, ad. testimonium Judxis et 
gentibus, gaudium Dobis ct cxsultatio sit, quia 
merces nostra multa in coelis est. Ηὰο non facit 
inimicus, vel quod ipse gloria: invidet, vel fortas:is 


Cor. x, 20et 21. **1Cor. xi, 18. οἱ ibid. 31. **ibid, 50 et 21. ** I Cor.xv, 12. * ibid. 17. 


or. xi, 15. 7? lH Tin. iv, 6. "Apoc. vi. 


Celex Belvacensis , « immolatitium. » Codex 
| Theodorici, « immolationis. : Ebroicensis, 


« de immolatis. » Libb. editi, « immolati. » 
(7) Codex Belvacensis, « inortalia. » 
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quod ille qui enia pravidet, przenoscit nos non A Evangeliis dicit * : « Tu autem cum oras, intra 
esse idoneos ad martyrium tolerandum. Scit tameu — in cubiculum tuum, él claude ostium tuum, et ora 
Dominus qui sunt ejus, et in quibus non speratur, — patrem tuum in abscondito. » Qui ergo ita orat ut 
habet ille thesauros suos : « Non enim sicut homo — dixi, ingreditur ad altare incensi quod est interius. 
videt, ita et Deus?*. » Ego non dubito et in hoc — Cum autem quis clara voce, et verhis cum sono 
convenu esse aliquos ipsi soli cognitos, qui jam — prolatis, quasi ut zdificet audientes, orationem 
apud eum martyres sint testimonio conscientim, — fundit ad Deum, hic spiritu orat, et offerre videtur 
parati, si quis exposcat, effundere sanguinem suum hostiam in altari quad foris est ad lholocaustomata 
pro nomine Domini Jesu Christi; non dubito esse — populi constitutum. Oportet ergo sacerdotes ea 
aliquos qui tulerint crucem suam, et sequantur — CUrare pracipue el custodire, quie intra velamen 
eum. Hiec licet per excessum quemdam, neeessa- — interius conteguntur, ne quid ibi pollutum, ne quid 
rio tamen videntur dicta, ut intelligeremus quo- inveniatur immundum ; hoc est interiorem homi- 
modo per pontificem, 393 et filios pontificis fiat — nem, et cordis secreta curare, ut ibi immaculata 
in sanctis remissio peccatorum. permaneant. Cherubim εἰ propitiatorium, scientia 
. 2. . intelligenda est Trinitatis ; interpretatio enitn Che- 

$. Sequitur post hzc : « Et tu, inquit 75, et fllii B rupi piupripudinem, id est perfectionem. scientiae 
tui accipietis peccata sacerdotii vestri : et fratres — i, dicat 9) : et que est alia. perfectio, nisi agno- 
tuo» tribuum Levi, plebew patris tui assume ad té, — visse Patrem et Filium, et Spiritum sanctum ? Haze 
οἱ adjungantur tibi, et ministrent tibi : et tu et filii ergo curanda sunt ita a sacerdotibus, ut inconta- 
tui tecum in conspectu tabernaculi testimonii obser- — sinata et {δα serventur. Sed et urna habens 
vabunt custodias tuas tabernaculi. » Observare — celestem cibum inannz, thesaurus utique est verbi 
diligentius, et intendere iis qui scripta Sunt, COn- — (ivini. EL arca aurea, in qua sunt tabule lesta- 
venit eos pracipue qui in ordine sacerdoiali 8lO- — meni ui opinor, nou aliud quam mens nostra 
riantur ; ut sciant quid est quod eis lex divina pr2- — csse declaratur, in qua legem Dei debemus liabere 
cepit observandum. Tu, iuquit, et filii tui tecum in descriptam. Hzc autem mens aurea debet esse, 
conspectu tabernaculi observate custodias vestras, ος ect pura et pretiosa, in qua legem Dei descri- 
et altare, ei custodias tabernaculi (8). Mandata ptam semper habeamus, sicut. Apostolus dicit ** : 
quidem certa sunt εἰ evidentia, nut observare «ς Scriptam non atramento, sed spiritu Dei vivi ; 
debeamus custodias tabernaculi, et altaris, et $a-— pop in tabulis lapideis, sed in tabulis cordis care 
cerdotii ; quis sane sit qui observet, et faciatea quz — palibus, ν΄ lloc est enim quod et de quibusdam 
sacerdotibus mandata sunt ; ei quis sit qui utatur C, qicitur « qui ostendunt opus legis scriptume in core 
quidem ordine et honore sacerdotii, opera vero cet dibus suis *. » Quis autem scripsit in cordibus 
mysterium sacerdotii non observet, ille solus nosse eorum, nisi Deus digito suo ? Legem utique natu- 
polest, qui scrutatur corda et renes "*, Mandantur — pjtom quam dedit Deus humano generi, et. in cun- 
observari non solum ea quz foris sunt, « Sed et — c(orum mentibus scripsit : unde et initia sumimus, 


ea, inquit 7, ut a 'eci ; 
iq , UL curent sacerdotes precipue quG ος ερῃ]ῃα quaedam ad perscrutandam capimus ve- 


intra vela 2) Y i di : a si . 
sace dotibus. eid » velut si M TO: CUTA Sl — ritatem : qug gemina si bene excolamus, fructum 
riotbus, evidentia ac manifesta mandata — vit, afferent in nobis in Christo Jesu Domino 


divina legis implere, et mysteria ejus abscondita el nostro, cui est gloria et imperium in szcula saecu- 
velata omni perspicacia coutueri. Si vero ad lorum. Amen. 

howinem velis referre tabernaculum testimonii ; HOMILIA XI 

quoniam quidem corpus hominis tabernaculum 
Paulus appellat, dicens ?*: « Qui euim sumus in 
tabernaculo hoc, gewimus aggravati ; in quo nolu- |. Primitias oinuium frugum, omniumque pece- 
mus exspoliari, sed supervestiri; » si ergo ad ho- — dum, sacerdotibus lex mandat offerri **: ita wt 
minem tabernaculum referamus, interiora vela- D omnis qui possidet agrum, vel vineam, vel olivetum, 
minis, ubi inaccessibilia conteguntur, principale — vel etiam hortum, et si quid est quod exercetur in 
cordis dicenius, quod solum recipere potest mysteria — terris, sed et si quis peculia cujuscumque pecoris 
veritatis, et capax esse arcanorum Dei. Altaria — rutriat, offerat ex iis Deo omne quod primum est, 
vero duo; id est interiuset exterius, quoniam altare — id est ad sacerdotes deferat. Deo enim offerri dicit 
orationis indicium est, illud puto significare quod — quod sacerdotibus datur. Et hoc est quod docemur 
dicit Apostolus ?* ; « Orabo spiritu, oraboet mente.» ος lege, quia nemo licite nec legitime utatur fru- 
Cum enim corde oravero, ad altare interius ingre- — ctibus quos terra produxit, nec animantibus qua 
dior, Et hoc puto esse quod etiam Dominus in pecudum protulit partus, nisi ex singulis quibusque 


De primitiis offerendis. 


"I Reg. xvi, T. 7* Num. xvur, 4-5. 7* Rom, vii, 27. 7 Nam. xviti, 7. "5 |l Cor, v, 4. ?"*ICor. 
xiv, 45. 5* Matti, vi, 6... ** [E Cor. 11, 2, 5. ?* Jtom. 11, 45. 9 Nau. xir. 


(8) Observate custodias vestras, et allare, οἱ cu- — scieutie indicat. À radice 327 fit 3* multitudo, Che- 
stodias Labernaculi. Wcinlibb. antea edilis omissa, — rubim ergo explicari potest sicut multitudo : quo 
suppleutur e mss. pascto antem mullitudo scientie interpretari possit, 

(9) Cherubim multitudinem, id e:t perfectionem. — fateor me ignorarc. 
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IN NUMEROS ΗΠΘΟΜΙΗΑ XI. 


eia 


Deo priünitiz, id est sacerdotibus offerantur. Hanc A lisa se invicem differre distinctionibus legis ipsius 


ergo legem observari etian. 30A secundum litte- 
ram, sicut et alia nonnulla, necessarium puto (t0). 
Sunt enim aliquanta legis mandata qux etiam novi 
Testamenti discipuli necessaria observatione custo» 
diunt. EI si videtur, prius de iis ipsis qua in lege 
quidem scripta, sed tamen in Evangeliis observanda 
sint, sermo moveatur : et cum h:ec patuerint, tunc 
jam quid in his etiam spiritaliter sentiri debeat, 
requiremus. Sunt enim qui ita dicant, quia οἱ 
aliquid omnino (11) observandum est secundtum 
litteram , cur non et cuncta serventur? Si vero ad 
spiritalem intelligentiam qu: lex continet referenda 
sunt, nihil omnino secundum litteram, sed spirita- 
liter debent universa discerni. Nos autem utriusque 
assertionis insoleutiam temperantes, qualis regula 
in hujuscemodi legis sermonibus observanda sit, 
ex autoritate divinarum Scripturarum proferre 
tentabimus, Scriptum est in octavo decimo psalmo** : 
« Lex Domini irreprehensibilis, convertens animas, 
testimonium Domini fidele, sapientiam prastaus 
parvulis. Praeceptum Domini lucidum, illuminans 
oculos. Timor Domini castus, permanens in szcu- 
lum szculi. Justitie Domini recte Lzetificautes 
corda, judicia Domini vera justificata in senmetipsa, 
desiderabilia super aurum et lapidem pretiosum 
multum, et dulciora super mel et favum. » Nisi 
ergo essent singula ista a semetipsis diversa, nun- 
quam utique proprias unicuique Scriptura divina 
differentiss indidisset, ut aliud delege Domini diceret, 
aliad de mandato, aliud de justificationibus, aliud 
de judiciis. Est ergo, ut ex his ostendimus, aliud 
lex, aliud preceptum, aliud testimonium , aliud 
justificatio, aliud judicium. Sed et in ipsa lege evi- 
dentior horum differentia designatur, ubi dicitur : 
Hzc est lex, οἱ mandata, et justificationes, et prze- 
εερία, et testimonia, et judicia, qus praecepit 
Dominus Moysi. Cum ergo hxc ita se habere, et 


ο Verg 8-014. 55 llebr. x, 12. ** Exod. xii, 46. 

(10) Hanc ergo legem observari etiam secundum 
litleram | sicut εἰ alia nonnulla, necessarium puto. 
Cotelerius iu lib. 11 Constit. apost., cap. 35, hiec 
erudite adnotat. pag. 248 : « Veteris legis decimi, 
δεχάδαι, δξευτεροδεχάδαι, πτωχοδεχάδαι (ud cum 
Hierouymo loquar circa initium lib. xiv in. Eze- 
chielem), primitiae, portiones, voluntaria dona, 
minisieria, victima, fructus, vota, prmnitiva, pri- 
mogenita, omnesque oblationes ac peusiones sacra 
duo complectebantur : nimirum naturale aliquid, 
et aliquid quod vocant positivum, Ad naturam sive 
ad reciam rationem moresque bonos pertinebat 
sacris operantium et paupertate afllictorum susten - 
tatio per ejusmodi collationes; positum vero et 
certis regulis a Deo determinatum erat reliquum. 
Atque posteriori quidem per novum Testamentuin 
abrogato, prius obligat etiam Christianos: qut te- 
nentur, sive dando decimas et primitias, sive alio 
quo Ecclesie visum fuerit modo, clericorum et imo- 
pum necessitatibus subvenire. Hine interdum Patres 
de decimis tanquam abolitis disserunt, ut Epiplia- 
nius h:eres. 8, cap. 6, et Chrysostomus οι]. 74, 
in Matthzeum : interdum non sublatas fuisse ainut, 
ut luse Origeues homil, 11, in Numeros, ubi cousi- 


testimoniis approhentur, diligentius debemus iu- 
tendere iis qu:e recitantur in lege, quia sicubi scri- 
bitur, verbi gratia, hoc esse mandatum, non 
continuo mandatum lex accipienda est ; vel sienubi 
scriptum est, ist:te sunt justilicationes, non cotu- 
tinuo. justificationes, aut. lex, aut mandatum pu- 
tandg sunt, Similiter autem et sicubi scriptum 
est testimonium, aut judicia, non confuse unum ex 
ecteris, sed diversum ab aliis unumquodque sen- 
tiendum est. Si ergo scriptum legimus **, quia lex 
umbram habeat futurorum bonorum, non continuo 
etiam mandatum, vel justitie vel judicia, de qui- 
bus hoc non est scriptum, umbr:x esse credendae 
sunt futurorum bonorum. Denique, ut exempli gratia 


B unum ponamus ex multis, non est scriptum, hoc 


est. maudatum pasclie, sed, « b:ec est lex. pa- 
scha 56.2 Et quia lex umbra est futurorum bonorum, 
lex sine dubio pasch:e umbra. est futurorum bono- 
rum, Cum ergo venio ad locum illum qui de pascha 
scriptus est, in agno illo corporali (19) debeo in- 
telligere umbram esse futuri boni, et hoc seniiio 
quod « pascha nostrum immo:atus est Christus *'.» 
Simili modo invenies etiam de azymis et de caeteris 
festorum dierum observantiis scriptum. Quia ergo 
hzc omnia sub legis titulo scribuntur in lege ne- 
cessaria, quia lex per presentem umbram fitura 
bona designat, requirere deheo qua sint azyma 
futurorum bonorum, et invenio dicentem mihi 


c Apostolum **, ut diem festum agamus, « non in 


ferinento veteri, neque iu. fermento inalitiz et ues 
quite, sed in azymis sinceritatis el veritatis. » Sed 
et de circumcisione scriptum est : IIxc est lex cir- 
cumcisionis. Quia ergo et circumcisio sub legis 
titulo censetur, lex autem umbra est, quaro quid 
cireumcisiouisuimbra bonorum contiueat futurorum, 
ne forte dicat mihi in umbra. circumcisionis posito 
Paulus ** : « Quia si circumcidamini, Christus vobis 


8! J. Cor. v, 7. ** ibid. 8. ** Galat. v, 9. 
militer διαταγεῖ adhibet testimonium Matth. v, 91, 
et obiter Chrysostomus oratione, adversus Judaeos, 
atque pseudo-Chrysostomus ad Matth. xxii, 25. 
Prxterea ad decimas Deo ecclesiisque persolvendas 
habemus exhoriationes SS. Ambrosii, Augustini, 
εἰ aliorum. Domos (unc, inquit martyr. Cyprianus 
in fine tractatus De unitate Ecclesie, εἰ [undos ve- 
nundibant , et (hesauros sibi in calo reponentes, 
distribuenda in wsus iudigentium pretia. apostolis 
offerebant. At nuuc 4ε pairimonio nec decimas da - 
mus ; eL cum vendere jubeat Dominus, emimus po- 
lius et augemus. EL B. llieronymus ad Malacliize 
cap. ii: (Quod de decimis primititsque dizimus, que 
olim dabantur a populo sacerdotibus ac Levitis, in 
Ecclesie quoque populis iutelligite, quibus preceptum 
ΕΙ, non solum decimas dure et primitias, sed εἰ ven- 
dere omnia qua habent, et dare pauperibus, et sequt 
Dominum Salvatorem. (Quod si [acere nolumus, 
saliem Judeorum initemur exordia, ut pauperibus 
αγίοπι demus ex loto, el sacerdotibus ac Leviiis 
honorem debitum deferamus. » . 

(11) Ounes codd. mss. « omnino, » Libb. editi, 
« Domino. 

(12) Codex Belvae. « in ove illa corporali. » 
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nihil proderit ; » et illud ** : « Non. enim. ας in A dum litteram ab Evangelii discipulis observentur; 


manifesto in carue est circumcisio, illa circumcisio 
e«t, neque qui in manifesto in carne Judeus est, 
sed quiin occulto Juidzeus. est * et circumcisio 
cofdia in spiritu, non littera, cujus laus non ex 
hominibus, sed ex Deo est. » H:ec ergo singula qu» 
nequaquam penitus secundum litteram observanda 
dicit Apostolus, invenies omnia fere apud Moysen 
sub legis titulo designari. Jam vero in eo ubi 
dicit *!, « Non occides, nou adulterium facies , 
non furaberis, » οἱ reliqua. hujusmodi, non in- 
veuies, quoniam legis in iis titulum praemiserit, 
sel magis hxc mandata videntur, ct ideo non 
exinanitur apud discipulos Evangelii scriptura 
jetzt, seid adimpletur : quia, ut dixi, non mandatum, 
sed lex habere dicitur umbram futurorum bonornm; 
οἱ ideo νπο nobis secundum litteram custodienda 
sunt, [tem alibi : « Juste, inquit **, sectare quod 
justum est, » Quid opus est. in his allegoriam 305 
quirere, cum :edificet. etiam littera ? Ostendimus 
ergo esse quxdain quie omnino non sunt servanda 
secundum litteram legis, et esse quzedam qu: alle- 
goria penitus immutare non debet, sed omnimode 
ita ut Scripturz de iis continent observanda sunt : 
nuuc requiro si sunt aliqua qu:e et. secundum litte- 
vam quidem stare possint, necessario tamen in eis 
etiam allegoriain requirendam. Et vide si possumcs 
hzc apostolica et evangelica auctoritate munire. 
Scriptum est in lege *? : « Propter hoc relinquet 


homo patrem et matrem, et. adhzrebit uxori su, C 


οἱ erunt diro in carne una. » Hxc quod allcgorica 
mysteria contineant, Paulus, cum in Epistola. sua 
hoc ipsum posuisset exemplum, pronuntiat di- 
cens ** : « Mysterium hoc magnum est, ego autem 
dico in Christo, et in Ecclesia. » Quod autem opor- 
teat hoc etiam secundum litteram custodiri, ipse 
Dominus οἱ Salvator docet, dicens** ; « Scriptum 
est, Propter hoc relinquet homo patrein et matrem, 
et adhzrebit uxori sux, et eruut. duo in carne una. 
Quod ergo Deus coujunxit, homo non separet. » 
Et ostendit utique observanda esse hrec etiam se- 
cundum litteram, cum adjicit : « Quod ergo Deus 
conjunxit, homo non separet. » Sed et in aliis 
Apostolus ubi dicit **, « quia Abraham duos filios 
liabuit, unum de ancilla, et unam de libera, » quis 
4ubitat Ίμρο secundum litteram stare dehere? Cer- 
tum est enim, quia et Isaac de Sara, et Ismael (6 
Agar filii fuerint Abrahz. Addit tamen iis Aposto- 
lus, et dicit *" : « Hxc autem sunt. allegorica, » 
«u2 in duo testamenta convertit, et Sarze quidem 
sobolem tanquam in libertatem gignentis novi Te- 
stamenti liberos dicit; Agar autem tanquam in ser- 
wittem generantis terrenz Jerusalem filios no- 
aninavit. Ostendimus, ut opinor, auctoritate Scri- 
ylurz divin, ex iis que in lege scripta sunt, ali- 
qua penitus refugienda esse el cavenda, ne secun- 

** f om. ii, 98, 99. 


Xix, ὅ et G6. *5 Gal. 1v. 22. 
$1. *ibid. 92. "ibid. 27. 


?! [tom., xii, 9. 
V' ibid. 94. 


*! | Tim. vi, 11. 
*5 | Cor. ix. 


quedam vero omnimode ut scripta sunt obtinenda; 
alia autem habere quidem secundum litteram verj- 
tatem. sui, recipere tameu utiliter et necessario 
etiam allegoricum sefsuin. 

3. Erit ergo jam sapientis scribe et edocti «de 
regno Dei, qui sciat de tliesauris his proferre nova 
et vetera, scire quomodo iu uno quoque loco Scri- 
pturze, aut abjiciat peuitus occidentem litteram, et 
spiritum vivilicantem requirat, aut confirmet om- 
nimode, et utilem ac necessariam probet litterze 
doctrinam ; aut manente historia, opportuue et de- 
center introducat etiam mysticum sensum. Sicut et 
in lioc sermone quem habemus in manibus arbi- 
«ror eonvenire; decet enim eL utile est etiam sa- 
cerdotibus Evangelii offerri primitias. lta enim et 
Dominus disposuit, ut qui Evangelium annuntiant, 
de Evangelio vivant, et qui altari deserviunt, de 
altari participent **. Et sicut hoc dignum et decens 
est, sic econtrario οἱ indecens. et indignum existi- 
mo et impium, ut is qui Deum colit, et ingreditur 
Ecclesiam Dei, qui scit sacerdotes et ministros 
assistere altari, et aut. verbo Dei aut ministerio 
Ecclesie deservire, de fructibus (θε quos. da« 
Deus solem suum producendo, et pluvias suas mi- 
nistrando, non offerat primitias sacerdotibus. Noa 
mihi videtur hujusmodi anima habere memoriam 
ei, nec cogitare, nec credere quia Deus dederit 
fructus quos cepit, quos ita recondit quasi alienos 
a Deo. Si enim a Deo sibi datos crederet, sciret 
utique numerando sacerdotes houorare Deum «de 
datis et muneribus suis. Et adhuc ut amplius haze 
observanda etiam secundum litteram ipsins Dei vo- 
cibus doceantur, addemus ad hac. Dominus dicit in 
Evangeliis** : « Vie vobis, Scriba et Phariszi hypo- 
erive, qui decimatis mentham, » lioc est, « decimam 
datis menthze, et cymini, et anethi, et praeteritis 


"quie majora sunt legis : hypocritz, hxc oportet 


fieri, et illa non omitü. » Vide ergo diligentius 
quomodo sermo Domini vult fleri quidem omni- 
mode qu:e majora sunt legis, non tamen ornitti et 
hac qus» secundum litteram designantur. Quod. si 
dicas, quia hsec ad Phariseos dicebat, non ad 
discipulos, audi iterum ipsum dicentem ad disci- 


D pulos : « Nisi abundaverit justitia vestra plus 


quam Phariszorum et Scribaruim, non intrabitis In 
regnum caelorum *. » Quod ergo vult. fleri a Pha- 
ris:eis, multo magis et majore cem abundantia vult 
a discipulis impleri ; quod autem fleri a discipulis non 
vult, nec Phariszis imperat faciendum. Qaomodo 
autem plus velit fieri a discipulis quam faciunt 
Pharisxi, in eo declarat ubi dicit * : « Dictum est 
antiquis : Non occides.» Hoc observant et Phariszi. 
Discipulis autem dicit * : « Ego autem dico vobis, 
quia si quis iratus fuerit fratri suo, reus erit jud;- 
cio. » Similiter et de eo quod scriptum est *: « Non 


*' Gen. 1, 24. ** Ephes. v, ολ. ** Matth. 
** Mati. xxii, 22. * Matti. v, 20, * ibid. 
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adulterabis, » snorum discipulorum in eo vult am- A quia sunt primitize Asi, οἱ alii primitis Achaix. 


plius abundare justitiam, ut ne mulierem quidem 
videant ad concupiscendum. Igitur ex his quz pro- 
tulimus paucis, si qui studiosi sunt in Scripturis 
divinis, perfacile colligere poterunt etiam c:xtero- 
rum distinctiones. Sapiens enim si andiat, inquit *, 
verhum non solum laudabit, sed et adjiciet ad illud. 
Quid adjiciet ? ut discutiat et discernat in singulis 
quibusque capitalis legls, ubi fugienda sit legis 
littera, ubi amplectenda, ubi etiam narratio histo- 
rie cum mystica expositione conveniat. « Chiristis 
enim nos redemit de maledicto legis *; » non nos 
redemit de maledicto mandati, nec de maledicto 
testimonií, nec de maledicto judiciorum, sed de 
maledicto legis, id est ne subjecti essemus cir- 
cumcisioni carnis nec observationi Sabbatorum, 
aliisque horum similibus, qux: non in mandatis, 
sed in lege dicenda sunt contineri. Quomodo ergo 
abundat justitia 306 nostra plus quam Scribarum 
et Phariseorum, si illi de fructibus terr» sue 
gustare non audent priusquam primitias sacerdoti- 
bus offerant, et levitis decimas separent (12); et 
ego nihil liorum faciens fructibus terrze ita abutar, 
ut sacerdos nesciat, levites ignoret, divinum altare 
non sentiat ? lllud sane necessario commonendum est, 
quod lex dupliciter dicitur : nam generaliter omnia 
ista, hoc est mandatum, justificationes, precepta, 
testimonia, judicia, lex appellantur; specialiter au- 
tem pars aliqua ex iis quze in lege scripta sunt lex 
dicitnr, ut sunt ista de quibus superius disser'i- 
mus. Generalis autem lex significatur, verbi gratia, 
eum de Salvatore dicitur ", quia « non venit sol- 
vere legem, sed adimplere. » Et item alibi * : « Ple- 
nitudo ergo legis est dilectio. » [n quo utique omnia 
simul quz scripta sunt in lege, legem nominavit. Hzc 
diximus asserentes mandatum de primitiis frugum 
vel pecorum, debere etiam secundum. litteram stare. 

5. Nunc autem videamus quomodo et allegorieum, 
ld est spiritalem recipiat intellectu. Requiramus 
ergo sicubi in Scripturis przter hxc de quibus su- 
pra dietum est, invenimus primitias nominari, hic 
enim dixit * : « Omnes primitias olei et vini, et 
frumenti, horum omnium primitie qux oblatz 
fuerint Deo, tibi dedi ea. » Requiro ergo nunc 
preter lhzc ubi primitie nominentur. Si enim 
Omnes primitix ad pontificem pertinent, necessario 
Dobis et pontifex requirendus est, ad quem perti- 
Bere debeant etiam ille primitiz: quas in aliis 
Scripturz locis inditas invenimus. Et primo qui- 
dem omnium de ipso Domino Christo legimus 
seriptum **, quia sit primiti:: mortuorum. Est 
ergo et ipse aliqua in parte primitiz. Et iterum 
invenimus de quibusdam dictum ab Apostolo '!, 


* Prov. 1, 5.. * Gal, ιδ. * Matth. v, 17. 
xv, 21. !! I Cor. xvi, 10. '* Act. x. !* ibid. 4. 


(13) Mss., « decimas separent. » Libb. editi, «de- 
cimz separentur, » 

(14) Quem. agrum angeli Dei susceperint exco- 
lendum. Consule Huetium Origenianorum lib. 1, 


B terre solum, sed corda 


? hom. xtu, 10. 
!* tom. xv, 19, 20. 


quzest, 5, num. 26 et 27. 


Unde consequens est per. singulas Ecclesias aliquos 
credentium, quos tamen apostolicus spiritus pro- 
baverit, primitias nominari. Ex quibus esse arbi- 
tror etiam Cornelium illum qui Caosariensis Eccle- 
sim cun iis cum quibus Spiritum sanctum meruit 
accipere, primitix merito dicitur "3. EL non solum 
hujus Ecclesix , sed fortassis οἱ omnium gentium 
primiti:e Coruelius appellandus est; primus. euim 
credidit ex gentibus, et primus sancto Spiritu re- 
pletus est. Et ideo recte primitiae gentium. appella- 
bitur. Sed requiris fortasse quis istas offerat pri- 
mitias Dco, aut quis est pontifex cujus lie. ratio - 
nibus cedant, Ezo arbitror quod secundum Domini 
verbuin ager dicatur hic mundus. Ager autem non 
intelliguntur. bumana, 
quem agrum angcli Dci susceperint excolen- 
dum (14). Culturz: ergo sux fructus ipsi quidein 
possident, et habent, eos videlicet qui sub procu- 
rationibus agunt, et actoribus, et nondum usque 
ad sunimam zetatem perfectionis venerunt, Si quo- 
rum vero corda diligenter exculta, et ad perfectun 
perducta sunt, hos tanquam electos et. priccipuos 
ex ceteris primitias offerunt pontifici magno. De- 
nique invenimus ipsum Cornelium antequam doctri- 
nam verbi Dei, vel gratiam baptismi susciperet a 
Petro, audisse ab angelo, quia orationes ejus ct 
cleemosyns ascendissent ad Deum 15, unde οἱ per 
ipsum angelum videtur Deo primiti:e oblatus esse 
Cornelius. Possumus autem dicere etiam de Petro, 
et Paulo cxterisque apostolis, quod et ipsi creden- 
tium per se primitias offerant, sicut dicit Aposto- 
lus **, quia ab Jerusalem in circuitu usque ad llly- 
ricum repleverit Evangelium Christi, et ita praedi- 
caverit Evangelium non ubi nominatus est Chri- 
$us, ne super alienum fundamentum aeificaret. 
Intuere ergo Paulum, omnes eos quos docuit, qui- 
bus przdicavit, qui ex ipso profecerunt in fide, 
tanquam fructus suos offerentem, et quarentem 
quotidie novos agros quos excolat, et nova rura 
qua seminet , et ob hoc dicentem ad quosdam : 
« Cupio enim venire ad vos, ut aliquem fructuin 
liabeam οἱ iu vobis, sicut ct in. c:eteris gentibus. » 
intuere, inquam, eum ex iis omnibus fructibus 


p electa quxque signantem, et dicentem de quibus- 


dam, sicut supra diximus, quia sunt primitiz Asie, 
et alii primiti:e Achaiz, et singularum quarumn- 
que Ecclesiarum eligere primitias et offerre Deo. 
llabet autem forlassis aliquos et primogenitos. 
Credo autem quod habeat et aliquos inferiores lo- 
rum, quos neque pro primogenitis (15), sed pro de- 
cimis possit offerre. Sed et unusquisque doctorum 
puto qnod pro eo quod docet et przedicat et instruit 


* Num. xvii, 19. !* Col. 1,18; I Cor. 
15 tour, Y, 19. 


(15) Codex Belvacensis, « quos neque pro priui- 
tiis neque pro primogenitis. » 
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auditores, agrum Ecclesie illius quam doeet, id est A apostoli, et singulorum per ordinem, vel pi 


credentium corda videatur excolere. Habet ergo et 
ipse cultur:e su:e fructum, et in. iis omnibus fru- 
«eJibus invenit sine dubio electum aliquem et prz- 
cippnum, quem quasi primitias offerat, iuvenit et 
quos pro primogenitis, et alios pro decimis. Quod 
8i non videlur temerarium audere in talibus, pos- 
sunt fortasse primogeniti vere illi dici, de quibus 
&criptum est !5*!7 quia cum mulieribus se non inqui- 
naverunt, virgines enim permauserunt, aut etiam 
de martyribus potest dictum videri. Et primitize 
nihilominus possunt intelligi Ecclesie virgines. De- 
cimz quoque ii qui post conjugium continenter et 
caste vixerint. 

4. Verum quoniam ex angelorum primitiis 
sermo sumpsit exordium , quas offerri ab iis- 
dem humani generis cultoribus dixeramus, 307 
aujue ad apostolos sequenti loco, et inde ad unumn- 
queinque doctorum. deduct: sumus, redeamus ad 
originem eorum qux discutere coeperamus. lgitur 
unusquisque angelorum (16) in consummatione sx- 
culi aderil in judicio, educens eos secum quibus 
praefuit, quos adjuvit, quos instruxit, pro quibus 
semper vidit faciem Patris qui in coelis est. Et puto 
eiiam ibi inquisitionem futuram, uon quidem an 
culturz hominum angelus defuerit, sed an culturz 
angelicze nequaquam digne segnitia humana respon- 
derit. Erit ergo et in boc judicium Dei utrum negli- 
gentia aliqua ministrorum spirituum qui ad ministe- 
rium et adjutorium inissi sunt propter eos qui hx- 
reditatem capiunt salutis, an. eorum qui ab iis ju- 
vantur ignavia tam multi lapsus vitzte. human:e 
proveniant (17). Quod si ita est, erit ergo etiam 
inter angelos et homiues judicium Dei : et fortassis 
judieabuntur aliqui cuim Paulo et conferentur labo- 
ribus ejus, et fructibus qui ex multitudine creden- 
tium veniunt : et forte invenietur in laboribus supe- 
rior etiam aliquibus angelis, et ideo nimirum dice- 
bat !? : « Aut nescitis quia. angelos judicabimus? » 
Non quod ipse Paulus judicet angelos, sed quod 
opus Pauli quod egit in. Evangelio, et erga animas 
credemium, judicabit aliquos : non enim omnes, 
sed aliquos angelorum. Et propterea fortassis etiatn 
Petrus ad ista respundeus dicebat '* : « In. quem 


concupiscunt etiam angeli prospicere ; » quamvis et D loquentem | dicere ?* ; 


ipsi apostoli angelis utantur adjutoribus ad explen- 
dum pr:zdicationis δι munus, et opus Evangelii 
consummandum, Sic enim dicebatur in Actibus 
apostolorum 3, quia angelus Petri esset qui pulsa- 
rei ad ostium. Similiter ergo intelligitur esse et 
alius Pauli angelus, sicut est Petri, et alius alteriua 


1*1 Apoc, xiv, 4... !* I Cor. vi, 3. 


15 Gen. xi, 7. 


. (16) Igitur unusquisque angelorum, ete. Vide lHue- 
tuin Ürigenianorum lib. n, quast. 5, num. 20 et 

(17) F'rit ergo et in hoc judicium Dei utrum negli- 
gentia aliqua ministrorum spirituum qui ad ministe- 
nium et adjutorium missi sunt propter eos qui luere- 
ditatem capiunt salulis, an eorum qui ab eis juv«n.ur 


19 ] Ροι. 5, 19, 


tis, quos utique in laboribus et doctrina su 
apostolorum sive reliquorum post eos do 
necesse est primas partes habere et animar 
per eos profecerunt, et fructum uua cun 
quos operati suut ad aream Domini comporta 
ergo in congregatione fructuum, id est ine 
credentium, ille, verbi gratia, qui fuit illiut 
sig praecipuus et eximius, primitiz, et il 
hoc superior illius Ecclesiz priumogenitus, 
verbi gratia, angelo oblatus. Et ita omne hr 
adumbratum est in lege, quoniam lex umb 
bet futurorum bonorum, aliquo modo per 
rum ministeria in futurorum bonorum 

complebitur : ut quz przformata suut in illi 
qui secundum carnem 1srael dicitur, in 1 
veris et coelestibus impleantur. Nomen enin 
pervenit usque ad angelicos ordines, nisi qui 
verius illi appellabuntur ]sracl, quanto ve 
sunt mens videus Deum. Hoc enin Israel ii 
tatur. (18). Puto enim quia, sicut quedam 
vel gentium, vel principum, in Seripturi 
videmus, qua: absque ulla dubitatione ad 
angelos, et ad virtutes Coutrarias referanti 
ut, verbi gratia, Pharao rex ZEgypti, et Nab 
nosor Babylonius et Assyrius ; ila etiam ea, 
sanctis viris et gente religiosa scribuntur, 

ctos angelos οἱ ad benignas debemus referr 
tes. Quod auteni rex gentis impiz ad víirtul 
quam malignam ab Scriptura referatur, au 
uwodo Isaias de Nabuchodonosor dicat : « | 
cani, inquit *!, gladium super gentem magn 
per priucipeim Assyriorum. Ait enim : Virti 
faciam, et sapientia sensus mei destruam fir 
lium, el. viriutein. corum deprzdabor. » 

alibi quasi de priucipe gentis cujusdam 

dicit ** : « Quomodo cecidit de celo Lucil 
mane oriebatur? » si ergo liec omnia ad 
quosdam. malignze (19) virtutis referri ους 
veritatis, nonne eadem consequentia etiam 
bonis, vel principibus, vel gentibus conseri 
ad bonarum, ut supra diximus, virtutum : 
ministrosque referentur ? Sed et illud quod 
nesi scriptum legimus, Deum ad augelos si 
« Veuite confupdan 
guas eorum, » quid aliud putandum est, ni 
diversi angeli diversas in hominibus linguas 
sint ac loquelas? Ut, verbi gratia, unus aliq 
ril, qui Babylonicam tunc uni homini im] 
linguam, alius qui alii JEgyptiam, et aliusq 
cam, οἱ sie diversarum gentium ipsi illi 

3! [53. x, 12, 15. 


ignavia tam multi lapsus vitae humane pro 
Ηως in. editis omissa supplentur e codd. 8S 
Belvacensi, et Sancti Theodorici, 


(18) Videns Deum. Hoc enim lsrael interg 
A ΠΝΠ € vidit, » et Ox « Deus. » 
(19) Mss., « inaliguie. » Libb. editi, « m 
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principes fuerint, qui et linguarum ac loqueke vide- Α merito, co quod creditam sibi multiplicavit pccu- 


bantur auctores : manserit autem lingua per Adam 
primitus data, ut putamus, Hebrzis, in ea parte 
hominum, quze non pars alicujus angeli, vel princl- 
pis facta est, sed qua Dei portio permansit. Interim 
ut dicere coeperamus, offerunt et angeli primitias, 
unusquisque credo gentis δις, et rursum unus- 
quisque Ecclesix sux. Quibus angelis et Joannes 
in Apocalypsi scrihere videlur **, verbi gratia, an- 
gelo Ecclesi: Ephesiorum, vel Smyrnzorum, vel 
l,aodicensium, aliarumque quas script» sunt. Offert 
ergo unusquisque angelorum primitias, vel Eccle- 
sie, vel gentis su: qu:xe ei dispensanda commissa 
est. Aut forte et alii extrinsecus angeli sunt, qui ex 
omnibus gentibus fideles quosque congregent. Et 
consideremus ne forte sicut 308 in aliqua, verbi 
gratia, civitate, ubi nondum Christiani nati sunt, 
si accedat aliquis, et docere incipiat, laboret, in- 
struat, adducat ad fidem, et ipsc postmodum iis 
quos docuit princeps et episcopus fit: ita etiam 
sancti angeli (20) eorum quos e diversis gentibus 
congregaverint, et labore suo ac ministerio proficere 
fecerint, ipsi eorum etiam in futuro principes fiant : 
ut Christus non tam rex dicatur quam rex regum, 
et non tam Dominus, quam Dominus dominantium. 
Quippe si isti reges fiunt eorum quos regunt, et 
proficere faciunt, ipsi ergo offerunt quosdam qui- 
dem pontifici, quosdam vero filiis pontificis, id est, 
superioribus virtutibus, et archangelis, quosdam 


etiam Levitis, id est paulo inferioribus, si tamen C 


consequens videatur tali quadam specie etiam ange- 
licos ordines, ut lsraelitici sunt, esse distinctos, 
quandoquidem Israelite (21) umbra et exemplari 
dicantur deservire ceelestium. Possumus ergo dice- 
re, quia forte in futuro cum omnes fructus congre- 
gabuntur ad aream, erunt ouidam portio pontificis, 
sed illius veri pontificis Christi. Erunt et alii portio 
Levitarum, sicut Jam supra diximus, vel angelis, 
vel aliis ecelestibus virtutibus sequestrata. Puto au- 
tem quod erunt quidam portio etiam bominum eo- 
rum duntaxat qui in hac vita prudentes ac fideles 
dispensatores verbi Dei fuerunt. Hoc enim arbitror 


in Evangeliis designari a Domino, ubi ait ad eum, 


cui crediderat quinque minas, et fecerat ex eis de- 
cem ?? : « Esto potestatem liabens supra decem ci- 
vitatés. » Cui vero crediderat unam, et fecerat ex 
ea quinque 15: « Esto potestatem habens supra 
quinque civitates. » Qu:xe enim hic potestas civitatum 
intelligenda. est, nisi gubernatio animarum? Unde 
et videtur mihi quod sine causa etiam inter ipsos 
angelos alii potestatem οἱ principatum super alios 
gerant, alii autem subjaceant, et obtemperent pote- 
stati. Sicut ne iste quidem cui potestas decem civi- 
tatum, vel ille cui quinque civitatum datur, sine 

** Apoc. u. ** Luc. xix, 11. **ibid. 19. 


(20) Ita etium. sancti angeli, etc. Vide Hluetiuim 
Origenianorum lib. n, quasst. 5, num. 26.— 

(21) Mss., « Israelitae. » Libb. editi, « Israeliticze.» 

(22) Libb. editi, « excolunt, » sed mss., « exco- 
lit. » Paulo postcodex S. Theodorici, « ab erroribus 


PaTROL. Gn. XII. 


1? | Cor.xv, 90. 


niam, pervenit ad hujusmodi potestatem. Omnia 
euim apud Deum ratione et judicio flunt, nec ad 
gratiam, sed pro merito alius princeps esse multo- 
rum ponitur, alius subjectus esse principatui. Eva- 
gati forsitan prolixiore videamur excessu, sed de 
primitiis exponentibus necessarium fuit etiam ista 
discutere, quandoquidem tanti honoris nomen istud 
in Scripturis divinis habetur ut etiam ipse Christus 
primitiz: uominatus sit, et primitiae dormientium 37. 
Et sicut rex regum, et Dominus dominantium, et 
pastor pastorum, etpontificum pontifex, ita conse- 
quenter et primitiarum priuitiz dicetur. Quz pri- 
miti: non jam pontifici, sed Deo oblat»e sunt, se- 
cundum hoc quod seipsum hostiam obtulit Dco, et 
surgens a mortuis sedit in dextram Dei. Dicitur . 
autein 15 ipse et primitiz, et primogenitus totius 
creatura, quod utrum tali modo per singulas quas-- 
que creaturas intelligi debeat, quali inter homincs 
primiti& dormientium dicitur, οἱ intelligitur, au 
aliqua celsiore et diviniore intelligentia, non est 
prasentis temporis persequi. 

5. Redeamus ergo ad primitiarum rationem quas 
diximus offerri per angelos, qua colliguntur ex 
agris hujus mundi. Agri autem angelorum, corda 
nostra sunt. Unusquisque ergo eorum ex agro quem 
colit, offert primitias Deo. Etsi mererer ego liodie 
magnum aliquem, et summo pontifice diguum sen- 
sum proferre, ita ut ex iis omnibus qua loquimur 
et docemus, esset aliquid egregium, quod summo 
sacerdoti placere deberet, poterat fortasse lieri, ut 
angelus qui przest Ecclesiz, ex omnibus dictis no- 
stris eligeret aliquid, οἱ loco primitiarum Domino 
de agello mei cordis offerret. Sed ego me scio uon 
mereri, nec conscius sum mihi, quod talis aliquis 
sensus inveniatur in me, quem dignuin judicet an- 
gelus qui nos excolit, offerre pro primitiis, vel pro 
primogenitis Domino. Atque. utinam tale sit. quod 
loquimur et docemus, ut non pro verbis nostris 
condemnari inereamur, sufficeret nobis νο gratia. 
Offerunt ergo angeli ex nobis primitias, et excolit (29) 
unusquisque eos quos studio eL diligentia sua ab 
erroribus gentium convertit ad Deum : et est unus- 
quisque in portione vel cura illius angeli : et sicut 


D ex initio szculi hujus cum dispergerct Deus filios 


Adam **, statuit fines gentium secundum numerum 
angelorum Dei, et unaquxque gens sub illo angelo 
facta est : una autem fuit et electa gens Israel, qux 
portio Domini fuit, οἱ funiculus hazreditatis ejus : 
ita credo et in fine bujus muudi atque in initio sz- 
culi alterius futurum (25), ut iterum dividat Excel- 
sus filios Adam : el qui non potuerint ita mundi esse 
corde ut ipsum videant Dominum, οἱ esse portio 
Douini, videaut sanctos angelos, et sint sccunduin 
35 Coloss. 1, 19. 3 Deut. xxxii. 


gentium. » Libb. editi, « ab erroribus etiam. » 

(25) Ita credo et in fine hujus mundi atque in ini- 
tio seculi alterius. futurum, etc. Vide lHuetium Orí- 
genianorum lib. 1', quist. 11, num. 10. 
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numerum angelorum Dei. Sed beatus es! qui dignus A enim panis qui, cum semper comedatur, semper 


fuerit in illa vita esse portio Domini, et populus 
ejus Jacob, ac funiculus h:xreditatis sux Israel. Opta- 
bile est ergo, ut diximus, ita proficere unumquem- 
quc, ut inter primitias, vel primogenita eligi merea- 
tur, eL offerri Deo, et esse pars Domini, sicut econtra- 
rio valde timendum est ne inveniamur inter illos, de 
quibus scriptum est?* : « Introibuntin iuferiora terre, 
tradentur in manusgladii, partes vulpium erunt. » Vi- 
des 309 ergo resurrectionis tempore cum dividere 
ceperit Excelsue gentes, οἱ pro meritis dispergere 
filios Adam, futuros esse quosdam qui intrent in 
inferiora terre, et partes vulpium, id est parles 
demenum fiant. Ipse enim sunt vulpes extermi- 
nantes vineas *!, ex quibus erat et Herodes, de quo 
ilicitur ** : « Jte, dicite vulpi huic. » Refugiamus 
ergo terrenos actus et. intelligentiam terrenam, ne 
aggravati terrenis sensibus, introire dicamur in in- 
feriora terrx, et partes vulpium fieri. Intrant enim 
et illi in inferiora terrz, qui legem Dei et repromis- 
sionum bona, intelligentia terrenz cogitationis ex- 
cipiunt, et non excitant animas auditorum ad exspe- 
ctationem celestium, et intuitum supernorum : 
cum evidenter Apostolus dicat 35: « Si consurre- 
xistis cum Christo qua: sursum sunt quarite, ubi 
Christus est in dextera Dei sedens, non quae sunt 
super terram : » quod utique illis dicebat Aposto- 
lus ?*, qui terrena observatione, terrenis « no teti- 
geritis » aicbant, « ne gustaveritis, ne attominave- 


ritis, » quibus addit : « Qua sunt omnia in corru- ᾳ 


ptionem ipso usu, secundum mandata et doctrinas 
hominum. » 

6. Addit post liec ** : « Et locutus est Dominus 
ad Aaron dicens : Ecce ego dedi vobis ad conser- 
vandum primitias. » Quamvis in nonnullis exempla- 
ribus Latinorum, « ad observandum, » scriptum 
sit, verius tamen est « ad conservandum. » Sed re- 
quirendum est quomodo secundum legem primitiae 
conserventur. Non enim ut servent, sacerdotes ac- 
cipiunt primitias, sed ut insumant. Quomodo ergo 
dicit: « Ecce dedi vobis primitias ad conservan. 
dum ?* » Unde constat non posse hoc ad legem lit- 
tere, sed ad legem spiritus applicari. lstz:e enim 
primitis quas supra spiritaliter exposuimus, con- 


permanet, imo semper augetur. Est ergo, sicut Apo- 
stolus dicit ?', spiritalis esca, qus quanto magis 
insumitur, tanto amplius crescit. Quanto enim am- 
plius verbum Dei sumpseris, quanto instantius ci- 
bum istum comederis, tanto in te affluentius abun- 
dabit. H»c dicta sunt pro eo quod scriptum est, 
« ad conservandum primitias, » 

7. Sequitur autem 35: « Ex omnibus quz san- 
ctificantur mihi a filiis Israel. » Nec hoc sine sa- 
cramento dicitur ; non vult enim Deas aliuude ac- 
cipere primitias, nisi a sanctificatis Israel. Poterat 
enim fieri ut et apud gentiles invenirentur aliqua 
opera digna Deo. Excoluerunt enim et inter. ilios 
aliqui virtutes auimi, et philosophia in nonnullis 


B egit aliquantulum, sed non vult ista offerri in pri- 


mitiis. Ex illis vult Deus benefacta suscipere, quo- 
rum mens videt Deum, et qui sanctificati sunt. Deo 
per fidem. Gentilis autem etiamsi aliquid honestum 
et probabile habere videatur in moribus, hoc ipso 
quod non Deo ascribit animi virtutem, sed jactan- 
tia suc deputat, non est sanctificata hujusmodi 
probitas, et ideo non recipitur inter primiLias. 
Quantum autem ad definitionem litterz legis, vide- 
tur etiam proselytos excludere ab hujuscemodi mu- 
nere. Solos enim sanctificatos ex filiis [srael vult 
offerre primitias. Puto autem Israeliteim dici posse, 
ex quo licet ei ingredi in Ecclesiam Dei : scriptum 
est enim ?* : « Nou abominaberis ldumaum, quia 
frater tuus est, nec /Egypium, quoniam incola 
fuisti in terra /Egypti. Filii si nati fuerint eis, ge- 
neratione lertia introibunt in Ecclesiam Dei. » Do- 
nec ergo fructum non affert /Egyptius, vel ldumzus, - 
nec fecerit filios prinxe et secunda et tertia: genera- 
tionis, non potest introire in Ecelesiam Domini, sed 
filiorum generatio facit eos introire in Ecclesiam 
Domini. Observet diligentius qui legit litteras divi- 
nas, et non ut libet Scripture verba pertransealt : 
sed aspicial ad unumquemque sermonem, quomodo 
non dixit,si nati fuerint eis filii vel filie, sed « filii 
si nati fuerint eis, tertia generatione introibunt in 
Ecclesiam Domini.» Et considera, si potes, secundum 
mysticum sensum, cur soli filii sint, non etiam fi- 
li:e, qui faciunt introire patres in Ecclesiam Domini. 


servari possunt, ille non possunt. Sed et si Christus D Denique invenies etiam sanctos quibus eximium a 


est seeundum Apostolum primitize, vere istz primi- 
ti$ ad conservandum date sunt nobis. Quid enim 
tam beatum, quam ut anima qua suscepit Christum, 
semper eum conservet, et semper habeat in se iDa- 
nentem? Ei talis anima vere primitias suscipit ad 
conservandum. Nam ill primitize αυ offerebantur 
in lege, consumebantur per cibos, et ingresse ia 
ventrem, dirigebantur, ut Evangelium dicit **, in 
secessum. Istas autem primitias qui manducaverit, 
et gustiaverit panem qui de ccelo deseendit, non 
morietur, sed permanet in vitam xternam. Iste est 


9 Psal. Lxii, 10, 00... ?' Cant, i1. 
Avin, 8.. ?* Maub. xv, 17.. " 1 Cor. x. 


13 Luc. xii, 52. 
9 Num. xviii, 8. 


Deo testimonium datur, difficile filias, sed filios 
genuisse. Abraham non genuit filias, Isaac nec ipse 
quidem, solus Jacob unam genuit, οἱ ipsam fratribus 
ac parentibus gravem. Contaminata enim ab Emor 
filio Sichem, opprobrium generi et vindict:e furorem 
fratribus excitavit. Sed et ter in anno apparere Do- 
mino jubetur omne masculinum. Femina ad appa- 
rendum Domino non vocatur. Sic ergo si quis Scri- 
pturis divinis diligenter intendat, inveniet non otio- 
sum quod alibi quidem nominal cum filiis etiam 
filias, alibi autem filiarnm non facit mentionem. 


93 Coloss. v1, 4, 9. ** Coloss. 11, 21, 22. ** Num, 


? Deut, xxii, 7, 8. 
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IN NUMEROS HOMILIA XI, 


οἱ 


Et hic ergo primitize qu:e offeruntur, a sanctificatis A clus dici potest: vere autem οἱ sepiper sanctus 


filiis Israel, non etiam a filiabus jubentur offerri : 
qua tamen secundum spiritalem intellectum, non 
ad sexus, sed animarum discretionem referenda 
sunt, « Tibi enim, inquit 9, dedi ea iu honorem, 
et filiis tuis post te legitimum zeternum. » Tibi, in- 
quit. Cui } Aaron,siue dubio respondebis. Sed sermo 
qui sequitur, magis de vero pontifice Christo, et 
filiis $10 ejus apostolis, et doctoribus Ecclesiarum 
suadet intelligi. Ait enim : « Legitimum aternum. » 
Quomodo ergo :eternum potest esse quod visibile 
esi? cum Apostolus dicat *! : « Qux enim videntur, 
temporalia sunt ; qux» autem non videntur, zeterna 
sunt. » Si ergo visibiles sunt primitias qui offe- 
runiur Aaron, qux visibilia sunt, dici ceterna non 
possunt. Similiter et circumcisio visibilis, et azyma 
visibile, et pascha visibile necesse est :eternumn 
non esse, sed temporale, quia qux videntur, tempo- 
ralia sunt. Et rursus *5:si quae nou videntur, 
sterna suut, ergo οἱ invisibilis cireumcisio, quse 
est in occulto, aeterna est, οἱ azyma sinceritatis el 
veritatis, eL ipsum quia ex iis est αυ non videntur, 
zternum est, Simili ergo modo et hzee non ei qui 
in manifesto, sed illi qui in occulto Judaeus est, et 
qui spiritu, non littera legem custodit secunduin 
interiorem hominem, legitima et :vlerna dicuntur. 
« Et hoc sit vobis ex iis qux sanctificaniur san- 
etis **. » 

8. De sacrificiis aliquoties apud memetipsum ista 
percurrens requisivi : quzenam essent. sanclificata 
sancta, et videtur mihi quasi ad distinctionem eo- 
rum quz non sanctiflcata sancta sunt, lic sanctifi- 
cata saneta dixisse. Puto ergo quod sanctus Spiri- 
tus ita sanctus sit, ut non sit sanctificatus. Non 
enim ei exirinsecus et aliunde accessit aanctificatio, 
quae ante non fuerat, sed semper fuit sanctus, nec 
initium sanctitas ejus .accepit. Similique modo de 
Patre et Filio intelligendum est. Sola enim Triuita- 
is substantia est, quae non extrinsecus accepia 
sanctificatione, sed sui natura sit sancta. Omnis 
vero creatura vel dignatione sancti Spiritus, vel me- 
ritorum ratione sanctificata sancta dicetur. Sic 
ergo et scriptum legimus ** : « Sancti estote, quo- 
hiaim ego sanctus sum, » dicit Dominus Deus. Non 
continuo similitudo sanctitatis in Deo atque homiti- 
bus ponenda. De Deo enim dicitur quia sanctus est, 
homines autem quasi qui non semper fuerint, ju- 
bentur ut flant sancli. Den'que sermo hic in Greco, 
ubi nos habemus, « sancti estote, » hoc magis $0- 
nat, « sancti efficimini. » Sed nostri interpretes in- 
differenter, « estote » pro « efficimini » posuerunt. 
Unusquisque ergo noswum ex quo accedit ad timo- 
rem Dei, et divinam recipit in se doctrinam, ex quo 
5ο mancipavit Deo, si tamen ex animo mancipavit, 
cx 60 sanctus efficitur, Sed hic sanctificatus san- 


* Num. xvi, 8. *! I[ Cor, iv, 18. 
" flebr.1, 11. **Joan.x,56.— "' Joan. xvii, 19. 


(24) Loco, « apicis, » in mss. legitur, « modi. » 


** [ Cor. v et Rom. n. 
"* Galat, v, 22. 


solus est Deus. Vis autem tibi et de Scripturis di- 
vinis bujus apicis (24) aperiam differentiam? Audi 
quomodo Paulus ad llebreos scribens dicit *5 : 
ε Qui enim sanctificat, et qui sanctificantur, ex uno 
omnes. » Quis ergo sanctificat? Christus sine dubio : 
ei qui sanclificantur? credentes in Christo, Mani- 
festum ergo est quod qui sanctificat, sanctus est, 
quia semper sanctus est, Qui autem sanctificantur, 
non simpliciter sancii, sed sanctificati saucli di- 
ceudi sunt. Nec putes huic sensui esse contrarium 
illud quod de Christo scriptum legimus ** : « Quem 
Pater sanctificavit οἱ misit in hunc mundum. » Hie 
enim qui sanctificatur, secundum carnem Christus 
est, non secundum spiritum. Nam secundum spiri- 
tum pariter et secundum carnem Christus dixit *' ; 
« Ego sanctifico meipsum pro eis : » ut qui saunetí- 
ficat, secundum spiritum intelligatur : qui autem 
sanctiflcatur pro discipulis, secundum carnem, unus 
tamen atque idem Christus sit, qui nunc in spiritu 
sanctificat, nune sanctificatur in carne. Ab omni- 
bus ergo fructibus sanctificat:e sancte sunt offerendse 
primitiae, sed spiritali pontifici. Ex quibus ergo fru- 


 clibus spiritales primitias offeremus? Audi quot 


fructus enumeret Apostolus *5 : « Fructus autem 
spiritus est, charitas, gaudium, pax, patientia, » et 
cetera. Quas igitur primitias ex charitatis fructu, 
qui primus est frucius spiritus, offeramus vero pon - 
tilci? lilas ego puto esse primitias charitatis, οἱ 
diligam Dominum Deum: meum ex toto corde meo, 
et ex tota anima mea, et ex tota mente mea. Istze suut 
primitiz. Quid autem est quod ex isto charitatis fru- 
ctu secundo loco habere debeam ? Ut diligam proxi- 
mum nieum sicut meipsum. llle ergo primitize cha- 
ritatis Deo offeruntur per pontificem, lic vero quae 
in secundo sunt loco, meis usibus relinquuntur. 
Puto esse aliquid ex hoc fructu quod tertio loco 
habendum sit, ut diligam etiam inimicos meos. 
Vide autem, si potes, similiter et de czteris fructi- 
bus spiritus similes invenire primitias. Gaudium 
secundo loco írucius spiritus scribitur. Si ergo 
in Domino gaudeam, et spe gaudeam, et si gau- 
deam pro nomine Domini passus injuriam, in his 
omnibus aliisque horum similibus, prlmitias gaudii 


D per pontificem verum Deo obtuli. Sed et si rapinam 


bonorum meorum cum gaudio sustineam *5, οἱ tri- 
bulationes, si paupertatem, si qualemcunque contu- 
meliam gaudens tolerem, est mihi et iste secundo 
in loco ex fructibus spiritus, fructus gaudii. Nam 
si gaudeam de rebus sxceuli, de honoribus, de divi- 
tiis, falsa sunt gaudia, ex vanitatibus vanitatum, 
Si vero in malis gaudeam, et exsultem de aliorum 
ruinis, ista jam non solum vana, sed et diabolica 
gaudia, imo nec gaudia nominanda sunt. « Non est 
gaudere impiis, dicit Dominus **. » Volo adhuc et 


* Num. xvin, 9.— ** Levit. xx, 7 et 26. 
9 Hebr. x, 94. '* Isa. νε, 21. 
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mitias gaudiorum. Si gaudeam ir. verbo Domini, si 
gaudeam de scientia mysteriorum Dei, si gaudeam 
quod diguus habitus sum sapieniia Dei secreta et 
arcana cognoscere, si gaudeam quod relictis omni- 
bus αυ sunt in hoc mundo, non solum inutilibus, 
sed et utilibus, non solum vanis, sed et necessariis, 
soli me verbo Dei atque ejus sapientia manciparim; 
in iis omnibus satis, 911 ut puto, accepte Deo 
primitie gaudii offerentur. Sed et de caeteris fructi- 
bus spiritus ex otio unicuique quze competunt lice- 
bit aptare, ne tios sermonem justo longius protra- 
hamus. 


9. « Et ab oninibus, inquit*', muneribus eorum.» 
Munus quis obtulit Deo, et rursus ex munere offe- 
rendze sunt primiti:e pontifici. Hoc in expositione 
allegorica ita arbitror posse constare. Si quis vel 
egentibus distribuat, γε] faciat aliquid boni operis, 
pro mandato munus obtulit Deo. Sed rursus (25) 
muneris offert primitias, si non solum cibos, verbi 
gratia, vcl pecuniam largiatur, sed et affectum mi- 
serendi habcat, et compatiendi. IIoc enim est quod 
requirit ab homine Deus, ut mens ipsa piis οἱ mi- 
sericordibus repleatur et formetur affectibus. « Et 
ab ους immolationibus eorum. » Immolatio 
spiritalis est illa quam legimus * : « Immola Deo 
sacrificium laudis, et redde Altissimo vota tua. » 
Laudare ergo Deum, et vota orationis offerre, im- 
molare est Deo. Sed hujus immolationis primitiz ita 


OIU GENIS 
alium fructum gaudii requirere, inio et alias pri- A 


lIOMILIA XII. 
De puteo εἰ càntico ejus. 

4. Lectio nobis putei, et cantici quod apud pu- 
teum cecinit Israel, ex Numerorum libro recitota 
est, quam solitis, imo forte et amplius solito vide- 
mus redundare mysieriis. Ait enim δὲ: « Et bibit 
de puteo populus. Hic est puteus, quem dixit Do- 
minus ad Moysen : Congrega populum, et dabo eis 
aquam bibere. » Sed in his dictis non multum 
mibi juris videtur historica littera possidere. Quid 
est enim quod magnopere pr:ecepit Dominus Moysi 
populum congregare, ut det eis aquam de putco 
bibere? quasi vero non etiam sponte populus biben- 
di gratia convenerit ad puteum. Quid ergo tanto- 
pere prophet: przcipitur, ut proprio studio et la- 
bore congreget populum ad hauriendam putei , 
aquam ? Unde vilitas (26) litterz ad. pretiositatem 
nos spiritalis remittit intelligentis. Et ideo convc- 
niens puto etiam de aliis Scripturz locis puteorum 
congregare mysteria, ut ex comparatione plurimo- 
rum, $i quid presens sermo obscuritatis continet, 
elucescat. Ait ergo spiritus Dei per Salomonem in 
Proverbiis 55: « Bibe aquas de tuis vasis οἱ de pu- 
teorum tuorum fonte, et non supereffundantur (27) 
tibi aqu: extra tuum fontem. » Quamvis in atiis 
exemplaribus legerimus : «Et effundantur tibi aquae 
extra tuum fontem. » Aqus tu:xe sinl tibi soli, et 
nemo alienus participet ex eis. Habet ergo (ut in iis 
designatur) unusquisque nostrum in semetipso pu- 


per pontificem offerentur, si nonsolum verbis et voce, (* teum. Imo et aliquid amplius dicemus, unusquisque 


scd et mente oremus οἱ corde, secundum quod et Α- 
postolus monet? : «Orabo spiritu, orabo et mente : 
psalmum dicam spiritu, psalmum dicam eL mente.» 
Assistunt enim οἱ nunc ongeli Dei cultores et agri- 
cole cordis nostri, οἱ requirunt si est in aliquo no- 
strum hujuscemodi inens tam sollicita, tam intenta, 
qui verbuu Dei tanquam semen divinum tota avidi- 
ιί6 £usceperit , si (ructum statim uL ad orationem 
surgimus ostenderit, id est, si collectis et congrega- 
tis intra se sensibus oret Deum; si non evagelur 
mente, et cogitationibus evolet, ita ut corpore qui- 
dem in oratione curvetur, sensibus autem per di- 
versa discurrat. Si quis, inquam, intentam et di- 
rectam senserit obsecrationem suam, et ipsis Dei 


nostrum habet non puteum unum, sed puteos mul- 
(08, e non unum vas aque, sed vasa mulia. Non 
enim dixit, « bibe aquas » de tuo vase, scd « de tuis 
vasis : » et non dixit, et de putei tui fonte, sed « de 
puteorum tuorum fonte. » Legimus ** habuisse et 
patriarchas puteos ; habuit Abraham, habuit οἱ 
Isaac. Puto autem babuisse et Jacob. Et ab istis pu- 
teis sumpto initio, percurre omnem Scripturam, pu- 
teos requirens, et perveni usque ad Evangelia, ct 
ibi invenies puteum supra quem Salvator noster 
sedebat requiescens post itineris laborem, tunc cum 
veniente muliere Samaritana, el volente haurire 
aquam de puteo, quz esset in Scripturis putei vel 
puteorum virtus exponitur, et comparatio fit aqua- 


conspectibus, atque ineffabili lumini se intellexerit p rum, ubi et divini mysterii panduntur arcana. Dici- 


assistente, ibique orationes, et obsecrationes, 
postulationesque et gratiarum | actiones suas pro- 
fuderit, nullius extrinsecus phantasie sollicitatus 
iinagine : bic se noverit per engelum qui assistit 
altari, obtulisse immolationis suz primitias pon- 
tifici maguo et vero, Christo Jesu Domino nostro, 
cuiest gloria el imperium in secula ssculorum. 
Amen. 


9! Num. xvii, 9. * Psal. xri, 14. 
venpoet ἅχνι. 9 Joan. 1v, 14. ** Joan. vii, 358. 

(25) Codex Belvacensis, « rursus. » Libb. editi, 
€ hujus. » 

(26) Codd. Ebroicensis , Carnotensis et sancti 
Theodorici, « vilitas. » Alias, « humilitas. » 


9? | Cor. xiv, 


tur enim quia si. quis bibat ex iis aquis, quas con- 
tinebat puteus ille terrenus, δεί rursum ; qui au- 
tem ex illis biberit, quas dat Jesus, « fielin eo fons 
aqua salientis in vitam xternam ". » In alio autem 
Evangelii loco jam non fons, neque puteus, sed am- 
plius aliquid dicitur. « Qui credit, inquit**, iu eum, 
sicut Scriptura dicit, flumina de ventre ejus fluent 
aqui viva. » Vides ergo quia qui credit in eum, 
non solum puteum, sedet puteos, et non solum fon- 
15. **' Num. xxt, 16. '* Prov. v, 15. ** Gen. 


(£7) Codex Carnotensis, « sopercffluant. » Paulo 
post in codice sancti Theodorici desiderantur hzec 
verba : « quamvis in aliis exemplaribus legerimus * 
et effundantur tibi aqua extra tuum fontem.» 
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tes, sed et flumina habet intra se. Fontes autem et A nerationibus, recte horum scientia putei. appellati 


flumina, non qux (28) istam mortalem 919 vitam 
solentur, sed qux» z:ternam conferant. lgitur secun- 
dum ea que in Proverbiis scripta proposuimus, ubi 
putei simul cum fonte nominantur, accipiendum 
est verbum Dci. Puteus quidem si profundi aliquid 
mysterii tegit, fons autem si ad populos abundat et 
eflluit. Sed non otiose requirendum est quomodo 
possimus pluralem numerum de puteis exponere, ct 
singularem de fonte, quia in Proverbiis dicit Sa- 
pientia '* : « Bibe aquas de puteorum tuoruin 
fonte. » Videamus ergo quorum puteorum unum 
dixerit fontem. Ego puto quod scientia ingeniti Pa- 
tris, upus possit intelligi puteus , sed εἰ unigeniti 
Filii ejus agnitio, alius puteus intelligi debeat. Alius 
enim a Patre Filius, et non idem Filius qui et Pater, 
sicut ipse in Evangeliis dicit ** : « Alius est qui et 
testimonium de me dicit Pater. » Et rursus tertium 
puto videri puteum posse, cognitionem Spiritus 
sancti. Alius enim et ipse est a Patre, et Filio, sicut 
et de ipso nihilominus in Evangelio dicitur *! : «Mit- 
tet vobis Pater alium Paracletum spiritum verita- 
tis. » Est ergo hzc trium distinctio personarum in 
Patre et Filio et Spiritu sancto, que ad pluralem 
puteorum numerum revocatur. Sed horum puteo- 
rum unus est fons, Una enim substantia est, et na- 
tura Trinitatis. Et hoc modo non otiosa invenietur 
Scriptura sanctze distinctio, quze dicit, « de puteo- 
rum tuorum fonte. » Sed observanter mystica si- 
guavit eloquia, ut quod pluraliter dictum est de per- 
sonis, singulariter substantiz: conveniret. Possunt 
autem et illi putei videri, de quorum scientia dice- 
bat ille, qui repletus est sapientia Dei ** : « Ipse 
enim mibi dedit corum qux sunt scientiam veram, 
ut scirem substantiam mundi, et elementorum vir- 
ttem, initium οἱ finem et medietatem, temporum 
vicissitudinem , permutationes et commutationes 
temporum, anni circulos οἱ astrorum positiones , 
u3turas animalium, et iras bestiarum, spirituum 
violentias, et cogitationes hominum , differentias 
virgultorum, et virtutes radicum. » Vides quanti 
sunt putei in rerum scientia? Puteus est, verbi 
gratia, scientia virgultorum, ei forte uniuscujusque 
virgulti natura habet proprium puteum. Et iterum 
puteus est de animalium scientia, et forte unaquz- 
que species animalium proprium babet puteum. Et 
iterum puteus est de ratione temporum, οἱ vicissi- 
tudine, ac permutatione. Et liec singula quoniam 
altam profundamque habent scientiam, merito (i- 
gulariter putei appellantur. Et donec quidem avbs- 
conditum fuit mysterium Christi a sculia et ge- 


5ο Proverb. v, 15. 


*9 Joan. viii, 18. 
** Joan. vir, 38. 


69 (en. xxvi, ** Exod. ut. 


(28) Codex Sancti Theodorici : « non quz istam 
mortalem solent nutrire vitam, sed quz, » etc, 

(29) Alias, « quia ad imaginem cst Dci, » sed 
codex Sancti Theodorici, ut in nostro textu. 

(30) Que interpretatur. patientia. Α verb. 27 
vel 22^ « multum csse, multiplicari, ' ct fo « ex- 


*! Joan. xiv, 16. 
ο Soap. vii, 40. 


sunt : eum autem sicut Paulus dicit **, credentibus 
« manifestavit Deus per Spiritum suum, » efflcien- 
tur hec omnia fontes, et flumina : ut jam non [ta 
habeatur in occulto horum scientia, sed proferatur 
ad multos, et riget credentes ac satiet. Et ideo 
credo, Salvator dicebat ad discipulos suos, quia qui 
credit in eum, et aquam doctrin:e ejus biberit, non 
jam puteus, nec fons, sed fient in eo flümina aquse 
vivis **, Sicul enim unus iste putcus, qui est sermo 
Dei, efficitur putei, et fontes, et flumina innumera- 
bilia : ita et anima bominis, qux ad imaginem Det 
(29) facta est, potest in se habere, et producere ex 
se, et puteos, et fontes, et. flumina. Sed et revera 
putei qui sunt in. anima nostra indigent fodiente : 
debent enim mundari, et omne quod terrenum est 
abeis debet auferri, ut vens ille rationabilium 
sensuum, quas ei inseruit Deus, pura ac sincera 
fluenta producant. Donec enim terra contegit aqua- 
rum venas, et obturat occultum fluenti , non potest 
puri laticis unda profluere. Denique propterea 
scriptum est **, quia pneri Abraliam fodiebant pu- 
teos, sed replebant atque operiebant eos terra Phi- 
listiim. Sed et Isaac, qui hxreditatem susceperat 
patris, rursum fodit puteos, et terram removit Phi- 
lisinorum, quam per invidiam injecerant aquis. 
Sed et illud observavimus in Genesi, unde et histo- 
ria hzec videtur assumpta, quod donec viveret Abra- 
ham, non fuerunt ausi Philistiim replere puteos, 
aut injicere eis terram. Sed cum excessit ex hac 
vita, tunc invaluerunt Philistiim et insidiati sunt 
puteis ejus. Sed reparantur postmodum per 1saac, 
et redeunt in statum suum. Preterea et puer Abra- 
ham eum pergit uxorem spondere, vel deducere 
Isaac, apud puteum invenit Kebeccam , qua in- 
terpretatur patientia (20) : hec efficitur uxor 
Jsaac, non alibi nisi apud puteos. Similíter et Ja- 
cob, cum in Mesopotamiam venit, habens pre- 
ceptum patris, ne alieni generis vel extranel san- 
guinis conjugem sumeret, apud puteos ctiam ipse 
invenit Racliel. Et Moyses Sephoram apud puteos 
reperit **. Si ergo intellexisti qux» qualesque sint 
uxores sanctorum, etiam tu si vis patientiam in 
conjugium tibi adsciscere , si sapientiam, et si qua 


D alix sunt animz virtutes, et dicere quod de sapien- 


tia dictum est *' : «Hanc amavi, hanc quaxsivi addu- 
cere mihi uxorem : » esto frequens, esto assiduus 
circa puteos istos, et ibi reperies hujusmodi conju- 
gem. Apud aquas enim vivas, id est, apud viventis 
verbi fluenta, certum est. omnes animi: habitare 
virtutes. Sunt crgo multi putei, quos diximus 


** Sap. vu, 17 et 6644. ** I Cor. uj, 10. 


spectavit » deducta videtur hxc et mologia. Alii 
Rebeccam dictam volunt a verbo Cbaldaico t" 
«Saginavit,» quia similis fuit vitula saginatz: alii 
Rebeccam interpretantur « contentionem » a. verbo 
2m clitigavit, contendit. » 
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esse intra animam. Sunt οἱ alii plurimi, qui in A potest habere peccatum ? Sed οἱ amplius aliquid 


singulis. quibusque Scripturarum sermonibus in- 
telliguntur et sensibus. Est tamen eminentior 
919 ceteris iste. puteus, et. eximius, de quo in 
presenti loco Scriptura dicit, quia foderint euin 
non quicunque communes homines, sed principes 
et adliuc horum sublimiores, quos reges appellavit. 
Propter quod et hymnus canitur Deo apud hunc 
eumdem puteum. Et ideo scriptum est: « Vade, » 
inquit, « ad puteum. » Hic est puteus quem dixil 
Dominus ad Moysen **: « Congrega populum, et 
daho eis aquam de puteo, » dixit Dominus. Moyses 
eongregare jubetur populum, ut conveniat ad pu- 
teum, et bibat aquam. Moysen autem legem accipi 
debere sape ostendimus. Lex ergo Dei cst qua te 
convocat, ut ad puteum convenias. Quem puteum, 
nisi illum de quo supra diximus Jesum Christum 
Filium Dei,propria quidem substantia subsistentem, 
uno tamen cum Patre et Spiritu sancto Deitatis 
fonte nominatum? Ad Lune ergo puteum, id est 
ad fidem Christi nos convocat lex. Ipse enim dixit, 
« quia Moyses de me scripsit.» Ut quid nos convocat 7 
Ut bibamus aquam, et cantemus ei canticum : hoc 
est corde credamus ad justitiam, et ore confiteamur 
ad salutem. 

3. « Initiate, » inquit 65, « illi puteum. » Hic est 
sensus. lnitium, ait, omnium puteum ponite, sicut 
et Apostolus dicit "*, quia ipse est « principium 
et primogenitus omnis creatura, et in ipso creata 


habet. Si enim veneris ad hzreticam sententiam, 
si veneris ad amaritudinem peccati, venisti ad 
puteos bituminis. Bitumen, esca el nutrimentum 
ignis est, Si ergo et tu gustaveris aquam de istis 
puteis, si sumpseris hzreticum sensum, si peccati 
amaritudinem ceperis, fomenta in te ignis et ge- 
hennz incendia preparabis. Et propterea ad eos 
qui nolunt de illo pateo aquam bibere, quem prin- 
cipes foderuut et reges, sed ex istis qui in valle 
peccati sunt, et ignis malerias alunt, dicitur : 
« lucedite in lumine ignis vestri et flammz quam 
vobis accendistis. » Quid ergo canitur apud hunc 
puteum ? « lnitiate ei, » iuquit "^, « puteum. Fode- 
runt illum principes, excuderunt reges. » Possunt 
quidem principes et reges iidem videri : si vero 
distingui necesse est, principes Prophetas intelliga- 
mus. [psi enim sensum et prophetiam de Christo 
defossam et demersam in profundo litter: colloca- 
runt, et ideo quidam ex ipsis dicebat '* : « Nisi 
occulte audieritis, plorabit anima vestra, » Et item 
alius Propheta dicit ad Dominum "* : « Quam ma- 
gna multitudo dulcedinis tux», Domine, quam abs- 
condisti timentibus te! » Isti ergo sunt principes, 
qui foderunt hunc puteum, reges autem qui excu- 
derunt eum. Quod dixit, « excuderunt, » ab excu- 
dendo, non ab excidendo dictum est. Excudi enim 
dicitur, quod in saxo vel caeditur, vel formatur. 
Principes ergo tanquam aliquantulo inferiores, fo- 


sunt omnia. » Initiate ergo ei puteum, hoc est, C dere dieuntur puteum, hoc est quasi in terre mol- 


iRilium omnium confitemini esse puteum. Potest 
autem et hoc modo intelligi, ut verba dirigi videan- 
tur ex persona Moysi ad populum, cohortantis 
et dicentis : Date initium cordi vestro, ut incipiat 
intelligere quis sit puteus de quo aquz spiritales 
bauriendz sunt, et reficiendws est. credentium po- 
pulus. initiate ergo ei, hoc est Israeli, bunc pu- 
teum : ut sensum mysticum si quis est corde Deum 
videns, de profundis possit haurire. Ad istum ergo 
puteum ut Moyses, id est lex, nos congreget, non 
frustra dietum videtur. Potest enim fieri, ut aliquis 
venire ad istum puteum videatur, sed nisi per 
Moysen congregetur, non est acceptus Deo. Marcion 
venisse sibi videlur ad istum puteum, οἱ Basilides, 
et Valentinus, sed quia non venerunt per Moysen, 
nec receperunt Jegém et Prophelas, non possunt 
laudare Dominum Deum de fontibus Israel. Non 
ergo veniunt qui hujasmodi sunt, ad puteum quem 
foderunt principes, et excuderunt reges. Sed vultis 
oetendam vobis de Scripturis, ad quos isti puteos 
veniunt ? Est vallis quzedam salsa, in qua valle sunt 
putei bituminis. Omnis ergo hzresis, et omne pec- 
catum in valle est, et in valle salsa. Peccatum enim 
et iniquitas non ascendit sursum, sed semper ad 
ima et inferna descendit. Est ergo in valle positus 
et saisus atque amarus omnis lireticus sensus, ct 
omnis actus peccati. Quid enim dulce, quid suave 


* Nam. xxi, 16. ? ibid. 17. Τὸ Coloss. 1, 15,16. 
37. '* Psal. xxxi, 390. Το 1 Cor. n, 10. 


litie altitudinem quamdam demergere. Isti vero 
quos reges appellat, quasi eiinentiores ac fortio- 
res, non solum terra? profundum, sed et saxi duri- 
tiam penetrant, ut pervenire possint ad profundio- 
res aquas, et ipsas (si dici polest) in eo venas abyssi 
perscrutentur, scientes judicia Dei esse abyssum 
multam. Ilstos ergo reges, qui tam profunda pos- 
sunt et tam abscondita putei perscrutari, merito 
apostolos dixerimus, ex quibus aliquis dicebat 15: 
« Nobis autem revelavit Deus per Spiritum san- 
clum. Spiritus enim omnia scrutatur, etiam alta 
Dei. » Quia ergo per Spiritum possunt etiam ipsi 
perscrutari alta Dei, et alta ac profunda putei pe- 
netrare mysteria, idcirco reges esse dicuntur, qui 
puteum etiam istum in petra excuderint, ac dura 
et difficilia secreta scientix: penetraverint. Quod 
autem reges dici possint etiam apostoli, puto οἱ ex 
eofacile probari posse, quod de omnibus credenti- 
bus dicitur '*: « Vos autem genus regale, sacer- 
dotium magnum, gens saucia. » Si ergo illos di- 
cunt reges, qui per verbum ipsorum crediderunt, 
quanto magis ipsi reges habendi sunt, qui faciunt 
reges ? Sed οἱ inde facile colligitur. Si enim reges 
a regendo dicuntur, omnes utique qui Ecclesias 
Dei regunt, reges merito appellabuntur, multo au- 
tem rectius illi, qui et illos ipsos dictis atque scri- 
ptis suis regunt, a quibus reguntur Ecclesim, Et 
"1]sai. L, 14. ** Num. xxr, 17, 18. * Jerem. xai, 


"* | pct. n, 9. 
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propter hoc $144 merito Dominus Rex regum dici- A spicit ad faciein deserti. » Nomina hae qux viden- 


tur ", Nisi enim isti, el ceteri qui eos imitantur, 
regca fnerint, ille non videbitur rex regum. Sed 
εἰ ipse apostolus Paulus Corinthiis scribens, et 
velut per quamdam  ironiam corripiens eos, 
ait '"* : « Sine nobis regnatis, et utinam regnetis, 
ut et nos vobiscum regnemus. » In quo utique reges 
quidem esse debere Corinthios, et semetipsum cum 
iis regnare velle pronuntiat, aed elationem nondum 
pro merito assumpti honoris incusat. Fodiunt ergo 
ii omnes puteum istum principes : et excudunt eum 
reges gentium. Apostoli enim przcipue reges sunt 
gentium, qui gentes ad obedientiam fidei congre- 
garunt, et Christi scientiam omnibus patefecerunt : 
« In quo sunt thesauri. sapientize Dei, et scientize 
absconditi 15: » secundum prxceptum Doniini *? 
cireumeuntes orbem terre , et implentes quod 
mandatum cst, ut doceant omnes gentes, baptizan- 
tes 645 in nomine Patris, et Filii, et Spiritus sancti : 
et per hac excuderunt, hoc cest, patefecerunt 
scientiam putei, et in notitiam universís gentibus 
adduxerunt. Sed et qu» nunc habemus in manibus, 
quas recitata sunt nobis, puteus est, et omnis siinul 
Scriptura legis et prophetarum : Evangelica quo- 
que atque Apostolica scripta simul omnia unus est 
puteus, quem non possunt fodere, vel excudere, 
nisi inveniantur reges et principes. Vere enim re- 
ges, el vere principes habendi sunt, qui possuut 
auferre terram de puteo, hoc est, amovere super- 


ficiem litterz, et de interiore petra ubi Christns (C 


est, spiritales sensus velut aquam vivam proferrc. 
llc ergo facere decet eos solos, qui vel reges sunt, 
vel principes. Reges ex eo dicti quod peccati re- 
guum ex corpore suo depulerint, et justitize regnum 
paraverint in membris suis. Decet enim eum docere 
czeteros, qui prius fecerit ipsa quz docet. Sic enim 
scriptum est *', quia « qui fecerit et docuerit sic ho- 
mines, hic magnus vocabitur in regno colorum. » 
Magnum autem esse in regno, hoc est regem esse. 
« Excuderunt eum, » inquit *', « reges gentium in 
regno suo, dum dominarentur cis. » Re enim vera 
non possunt fodere puteum istum, nec latentes aquae 
vivae venas aperire, nisi prius dominatum tenuerint 
gentium barbararum. Omne enim quidquid in eis 


ferum fuit in actibus, quidquid in moribus barba- D 


rum, si edomuerint et subjecerint regio sensui, et do- 
minati fuerint eis, ita ut de czetero non gentiliter, sed 
legitime agant, isti sunt verereges profunda putei ri- 
mantes, et verbi Dei arcana ac mystica perscrutantes, 

9. Post hzc, « et a puteo, » inquit **, « profecti 
sunt Mathanaim, et a Mathanaim in Nahaliel, et a 
Nahalicl in Bamoth, eta Bamotli in nemus quod est 
in campo Moab, a vertice montis excelsi qui re- 


T Apoc. xix, 16. 7* I Cor. iv, 8. 
xxt, 18. 5 ibíd., 18, 19, 90. 


(31) Interpretatur enim. Mathanaim. WUNERA IPSO- 
RUM. À radice « dedit, » fit [n2 «donum.» 


(32) Sic omnes mss. Libb. autem editi : « in ho- 
iine esse liberum arbitrium. » 


δι Num. xv. 


19 Coloss. ua. lo 
cut. x, 12. 


tur locorum esse vocabula, ex significantiis suis 
quas in lingua propria designant, rerum nagis my- 
sticarum consequentiam, quam vocabulorum appel- 
lationem videntur o;tendere. « Profecti enim, » in- 
quit, « a puteo, veniunt in Mathanaim. » luter- 
pretatur enim Mathanaim munera ipsorum (34). 
Vides ergo quia si quis de puteo hoc biberit, quem 
foderunt reges et principes, statim proficit ad lioc 
ut abeat munera quz offerat Deo. Quid autem est 
quod homo offerat Deo? Hoc ipsum quod in lege 
scriptam est **: «Munera mea, » hoc est, data mea. 
Ex iis ergo quz» Deus dedit, offerunt nihilominus 
homines Deo. Quid dedit Dens homini ? Agnitio- 
nem sui. Quid ergo offert Deo? Fidem suam et 
affectum. Hoc est quod expetit ab homine Deus. 
Denique ita scriptum est ** : « Et nunc, lsrael, quid 
est quod Dominus Deus tuus poscit abs te, nisi ut 
timeas Dominum Deom tuum, et incedas in viis 
ejus, et diligas eum, et custodias omnia mandata 
ejus, et servias Domino Deo tuo ex toto corde tuo, 
οἱ ex tota anima tua ? » Ista sunt munera, ista dona 
qua oporlet Domino dari. Damus autem hzc Do- 
mino cordis nostri munera posteaquam agnoveri- 
mus eum, et agnitione bonitatis ejus de putei ejus 
altitudine biberimus. Observa tamen quomodo di- 
xerit Propheta : « Et nunc Israel quid Dominus 
Deus tuus poscit abs te ? » Erubescant illi hzc ver- 
ba, qui negant in hominis arbitrio esse (52), ut 
salvetur, Quomodo posceret ab homine Deus, nisi 
haberet homo in sua potestate, quod poscenti Deo 
deberet offerre * Sunt ergo qua dantur a Deo, et 
sunt quz? przebegtur ab homine, Verbi gratia, in 
Ἱιοπηίτιο fuit ut una mna faceret decem mnas, aut 
una mna faceret. quinque mnas δὲ. Ex Deo autem 
fuit, ut haberet homo mnam, ex qua facere posset 
decem mnas. Cum autem obtulit ex se decem 
mna$, accepit rursus a Deo non jam pecuniam, sed 
potestatem et regnum decem civitatum. Petit ite- 
rum Deus ab Abraham, ut offerret οἱ 1$2ac filium 
suum in montem quemeumque ostendisset ei. 
Obtulit Abraham intrepidus unigenitum 57, impo- 
suit super aram, cultrum eduxit ut jugularet, inhi- 
betur continuo, et aries ei pro (ilio datur ad vieti- 
mam. Vides ergo quia qui Deo offerimus, no- 
bis manent : sed ad hoc expetimur, ut in iis 
affectus noster erga Deum probetur et fides. 
Hec pro eo quod diximus profectos esse filios. 
Israel 4 puteo, et venisse in Mathanaim, quod in- 
terpretatur minera eorum. Α Mathanaim autem: 
venimus in Nahaliel (35), quod interpretatur 
315 ex Deo. Quid ex Deo? Posteaquam obtnleri- 
mus nos qux ex nobis sunt, venimus ad hoc ut 


** Matth. xxvi, 19... ?! Matth.v, 19. ** Num. 
** Matth. xxv. 67 Genes. ΧΣΙΙ. 


(53) Quod interpretatur ex Deo. Aliquid videtur 
deficere : neque enim Nahaliel verti potest « ex 
Deo, » sed « possessio mea ex Deo » a radice 


possedit, et nomine ^w Deus. 
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consequamur ea quo ex Deo sunt. Cum enim fidem A Transibimus per terram tusm, per viam transibi- 


nostram et affectum obtulerimus ei, tuuc οἱ ipse 
largitur nobis diversa dona Spiritus sancti, de qui- 
bus dicit Apostolus ** :« Omniaautem ex Deo sunt.» 
Et a Nahaliel venimus in Bamoth, quod interpreta- 
tur adventus mortis (54). Cujus mortis liic intelli- 
gimus adventum. nisi illius, qua Chriato commori- 
mur **, ut et convivamus ei, et qua debemus morti- 
ficare membra nostra, qux sunt super terram **? 
Et iterum *! : « Consepulti enim illi sumus per ba- 
ptismum in morte. » Si quis ergo salutaris bujus 
vis ordinem tenet, per hxc singula qux: memora- 
vimus iter agere debet, et venire post multa ad 
hunc iocum, quem diximus signiflcare mortis ad- 
ventum, Ut autem ex Scripturis docemur, est quz- 


mus, non decliuabimus neque in agrum, neque ín 
vineam. Non bibemus aquam de lacu tuo, via regia 
incedemus, usquequo transeamus fines tuos. Et non 
concessit Seon ut lsrael transiret per fines suos. Et 
collegit Seon omnem populum suum, et exiit bel- 
ligerare adversum lsrael in deserto, et venit in 
Assaar, et congressus est cum Israel, et percussit 
eum Israel nece gladii, et dominoti sunt terrze ejus.» 
Historia quidem manifesta est, sed deprecemur Do- 
minum, ut aliquid dignum possimus interioribus 
ejus sensibus pervidere. Seon duplicem habet inter- 
pretationem, sive arbor in(ructuosa, sive elatus. 
Mittit igitur Israel legatos ad Seon, mittit ad arbo- 
rem infructuosam, mittit ad elatum, et superbum. 


dam mors inimica Christi, et quzdam amica ejus. D Hic autem Seon, rex est Amorrhzorum, qui et ipsi 


Non ergo illius mortis dicit inimicze Christi, de qua 
dicitur **, « Novissimus inimicus destruetur mors,» 
qai cst diabolus : sed hujus mortis qua commori- 
mur ei ut et convivamus ei : secundum quain mor- 
tem dicit Deus ** : « Ego occidam, et vivere fa- 
ciam. » Occidit enim ut commoriamur Christo, et 
vivere facit ut convivamus ei. Optandum ergo no- 
bis est, ut veniamus in Bamoth, et promptissime 
suscipiamus beat: hujus mortis adventum, ut et vi- 
vificari cum Christo mereamur. « Et ex Bamoth, 
inquit, in nemus, quod est in campo Moab, a ver- 
tice montis excelsi, qui respicit ad desertum. » Si 
hoc itinere incedamus quod non tam locorum vo- 
cabuis, quam anima profectibus constare ratio 
explanationis asseruit, post omnia ista venimus in 
nemus, sive (ut in aliis habetur exemplaribus) in 
janam, quod interpretatur ascensus, sive verlez 
montis (35). Per liec ergo venitur ad illud famosis- 
3imum divini paradisi nemus, et amenas delicias 
habitationis antiqua, vel certe ad verticem perfe- 
elionis et beatitudinis summitatem : ila ut possit 
eliam ipse dicere, quia « resuscitavit nos cum ipso, 
et sedere fecit in coelestibus in Christo **. » Vides 
quousque pervenitur a puteo? Vides quibus mansio- 
nibus, imo quibus profectibus, iter animae paratur 
ad ccelum? Qua si diligenter inspicias, ipse apud 
temetipsum quotidianos profectus tuos discutiens, 
quibus in locis sis, et quam proximus ad regna «69- 


interpretantur ín amaritudinem adducentes, vcl lo- 
quentes (50). Mittit ergo ad Seon regem ΑΠΙΟΓΓΙΙΘΟ- 
rum Moyses verbis pacificis dicens : « Transibimus 
per terram tuam. » Si secundum spiritalem intelli- 
gentiam dixerimus Seon regem figuram tenere dia- 
boli, quia ipse est elatus et infructuosus : puto 
quod non debeas mirari, quod eum dixerim regem, 
cum audias etiam ipsum Dominum et Salvatorem 
nostrum in Evangeliis de eo dicentem " : « Ecce 
nunc venit princeps hujus mundi, et in me non in- 
venit quidquam, » Et iterum 8: « Ecce nunc prin- 
ceps liujus mundi mittetur foras. » Si ergo totius 
mundi princeps esse in Evangeliis dicitur, non de- 
bet absurdum videri si Seon regi Amorrhaorum, 
vel etiam aliis quibuslibet gentium regibus compa- 
retur. Princeps autem dicitur mundi, non quia 
creaverit mundum, $ed quia multi sunt in hoc 
mundo peccatores. Peccati autem quia ipse prin- 
ceps est, ideo eliam mundi princeps appellatus est : 
in iis videlicet, qui nondum relinquentes mundum 
convertuntur ad patrem. Secundum boc enim etiam 
illud dicitur **, quia « omnis mundus in maligno 
positus est. »Quid enim nobis prodest dicere quia 
princeps noster Christus est, οἱ rebus et operibus 
arguamur, quia diabolus principatum tenet in no- 
bis? Aut non palam est sub quo principe agat ím- 
pudicus, incestus el injustus? Nunquid potest bujus- 
modi homo dicere, quia sub Christo positus lic 


lorum habearis advertes : sicut et ille, de quo Do- ῃ ago, etiamsi sub Christi nomine censeri videatur? 


minus dixit *, quia « non longe es a regno Dei. » 

4. Subsequitur post hxc et alia historia. Ait 
enim ** : « Et misit Moyses, » aut (ut habetur in 
nonnullis exemplaribus),« et misit Israel legatos ad 
Seon regem Amorrhzorum verbis pacificis, dicens : 


85 | Cor, viu, 6. ** I Thessal. v, 10. ** Coloss. 
xxxn, 59. 35 Ephes. n, 6. — ** Marc. xi, 04. 
** Joan. xit, 941... ?* [ Joan. v, 19. 


(04) In Damoth, quod interpretatur ADVENTUS won- 
Tis. Nimirum a radice N23, « venit, advenit, » οἱ 
nomine Tm « mors.» m 

(60) In Janam, quod interpretatur ASCENSUS, sive 
VERTEX MONTIS. In. liodiernis τῶν Ο’ cxemplaribus 
Num. xxt, 20, legitur καὶ ἀπὸ Βαμὼθ εἰς νάπην, olim 
loco εἰς νάπην wmodo legebatur εἰς Ἰάννη, modo 


nt, 5, 
** Num. xxi, 21, 92, 95, 24. 


In quo Christus principatum gerit, nulla ibi immun- 
ditia, nulla iniquitas admittitur, nec habere aliquem 
locum potest injusta cupiditas. Secundum hunc ita- 
que modum recte et Christus virtutum princeps, 
ct diabolus (πα ac totius iniquitatis dicetur. 


** 1 Cor, xv, 960. *! Deut. 


»i R [] | e. 
Dur 9?! Juan. xiv, 90. 


εἰς Ἰάννη νάπην. Ín llebrzo autem fonte nibil rc- 
peritur unde nomen Ἰάννη erui possit, nisi in He- 
brza voce wu pro ghimel legerint nun. 

(36) Amorrhaorum, qui ει ipsi interpretantur. iN 
AMARITUDINEM ADDLCENTES «ιοί LOQUENTES. À Ὕπω 
t amarum esse. ) 
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Mittit igitur Isracl legatos ad regem Amorrhzeorum, A da. » Viaergo regali incedendum est, nce deelinau- 


regem in amaritudine provoesntium, regem infru- 
etuosum, regem 3 16 superbam. Quomodo super- 
bus, quomodo elatus docebitur diabolus? Ipse est 
qui dixit * : « Virtute mea faciam, et sapientia in- 
tellectus mei auferam fines gentium, et fortitudl- 
nem eorum depredabor, et commovebo civitates 
qua inhabitantur, et universum orbem terrz ca- 
piam manu mea sicut nidum. » Et iterum dicit ela- 
tus hic et superbus * : « Ascendam in ccelum, su- 
pra sidera cceli ponam thronum meum. Sedebo in 
monte excelso, supra montes altos qui sunt ad aqui- 
lonem, ascendam supra nubes, et ero similis Altis- 
simo. » Adhuc requiris si ipse sit elatus et super- 
bus? imo potius et ipse superbus est et elatus, et 
ille qui quasi unigenitus ejus est, de quo scriptum 
est *, quia « extollitur super omne quod dicitur 
Deus, aut quod colitur : ita ut in templo Dei sedeat, 
ostentans se tanquam sit Defis. » Omnis ergo qui 
elatus est et superbus, vel fllius est elati liujus, vel 
discipulus et imitator. Et propterea dicit Apostolus 
de quodam * : « Ne forte elatus incidat in judicium 
diaboli ; » ostendens per hoc, quia omnis elatus si- 
mili ut diabolus judicio condemnabitur. Nos ergo 
sumus qui transire volumus per hunc mundum, ut 
pervenire possimus ad terram sanctam, qu: repro- 
missa est sanctis : et mittimus verbis pacificis ad 
Seon, promittentes non nos habitaturos in terra 
ejus, nec moraturos cum eo, scd transituros tan- 


(ammodo, et incessuros via regali, nec declinaturos ϱ 


esquam, neque in agrum, neque in vineam, sed nec 
de lacu ejus aquam bibituros. Videamus ergo quando 
nos ista promisimus, quando h:ec verba diabolo de- 
nuntiavimus. Recordetur unusquisque fidelium, cum 
primum venit ad aquas baptismi, cum signacula fi- 
dei prima suscepit, et ad fontem salutaris accessit, 
quibus ibi tunc usus sit verbis, et quid renuntiavc- 
rit diabolo : non se usurum pompis ejus, neque 
operibus ejus, neque ullis omnino servitiis ejus ac 
voluptatibus pariturum. Et hoc est quod his legis 
sermonibus adumbratur, quia non declinet Israel, 
neque in agrum ejus, neque in vineam ejus. Sed 
neque aquam de lacu ejus pollicetur sc esse pota- 
turum. Non enim ultra discipline diabolicz, non 
astrologiz, non magica, non ullius omnino doctri- 
Ds, qua contra Dei pietatem aliquid doceat, pocu- 
Ium. sumet fidelis. Habet enim suos fontes, et bibit 
de fontibus Israel, bibit de fontibus salutaris : non 
bibit aquam de lacu Scon, nec relinquens fontem 
aque viva congregat sibi lacus confractos. Sed ct 
via regali incessurum se profitetur. Qua est via re- 
galis? Illa sine dubio quie dicit *, « Ego sum via, 
veritas, et vita. » Et mcrito regalis : ipsc est enim, 
de quo Proplieta ait * : « Deus, judicium tuum regi 


* isa. x, 15, 14. * [δη. x1v, 45, 14. ? HE Thess. i, 4. * LE Tim. ui, 6. 
1^ Luc. x, 19. 


* Num. xx1, 25. "ibid. * Hom. xvi, 90, 


dum usquam neque in agrum cjus, neque in vineam 
ejus : id est neque ad opera, neque ad sensus dia 
bolicos declinare ultra mens fidelium debet. Quo- 
modo ergo volumus fines Amorrhazorum eum pace 
transire? Amorrhai, infidelium qui sunt in hoc 
mundo pax accipi potest : sed isti interpretantur, 
ut sopra diximus, vel in amaritudinem adducentes, 
vel loquentes. Et quomodo quidem in amaritudinem 
adducaut Deum infideles et increduli, expositione 
non indiget : quod autem ait loquentes, ad illam 
partem trahi potest qua infideles quique et sub prin- 
cipe diabolo agentes loqui norunt tartummodo, sed 
loquuntur inania. Verbi causa, ut poetze eorum, ui 
astrologi, ut nonnulli etiam phiiosophorum. qui ina- 
nia loquuntur et vana. Fidelium autem regnum 
quod a Deo est, non in sermone est, sed in virtute. 
Volumus ergo nos pacifice transire per mundum, 
sed hoc ipsum magis incitat principem mundi, quod 
dicimus nos nolle permanere cum ipso, nee morari, 
nec aliquid ejus velle contingere : inde magis exa- 
cerbatur, inde extollitur, et irascitur, et commovet 
nobis persecutiones, pericula suscitat, cruciatus in- 
tentat, Et. ideo dicit: « Congregavit, inquit ", Seou 
omnem populum suum, et exiit confligere adversus 
Israel. » Quis est omnis populus Seon, quem con- 
citat contra [srael? Principes ac judices mundi, 
cunctique nequitixz ministri, qui impugnant semper, 
et persequuntur populum Dei. Sed quid facit Israel? 
« Venit, inquit *, in Issaar. » Iasaar interpretatur 
mandati adimpletio (57). Si ergo veniamus el nos 
ad locum istum, id est ad expletionem mandoto- 
rum, etiamsi cum omni exercitu veniat adversum 
nos Seon iste elatus, et superbus diabolus, et con- 
fligat adversum nos, si omnes suos contra nos dx- 
mones concitet, superamus eum si Dei mandata 
complemus. Complere enim mandata, hoc est diabo- 
lum et omnem ejus exercitum superare. Et tuuc 
complebitur in nobis apostolica oratio qua ait * : 
« Deus autem conteret Satanam sub pedes nostros 
velociter. » Et illud quod Dominus ait !* : « Eccc 
dedi vobis potestatem calcandi super serpentes et 
$corpiones, et super omnem virtutem inimici, et 
nihil vobis nocebit. » Nihil enim nocere vobis pote- 
runt ista omnia si veniamus in l[ssaar, id est, si 
mandata οἱ przcepta Domiui nostri Jesu Christi 
servemus, cui est gloria οἱ imperium in secula s- 
culorum. Amen. 
MOMILIA χι. 
De iis qua: super(ueruni priori tractatui, et de Ba- 
laam aique asina. ejus. 

4. llesterna. die dixeramus quomodo Seon rex 
Amorrhzoruim, qui est elatus, οἱ 31/7 arbor in- 
fructuosa, congressus cum [Israel victus fuerit, de 


* Joan. xiv, 0. * Psal. Lxx, t. 


(97) lesaar. interpretatur. mandati. adimpletio, A 733. « mandavit, » eta ΤΝ « carpsit, cepit, accepit. » 
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quo et. ob:ervanter Seriptura. dicit, quia cecidit in A quia, « de corde procedunt cogitationes malz, ho- 


nece gladii, vel, ut alibi legimus, in ore gladii. Sed 
si vis diligentius scire, quo gladio infructuosus 
iste, el elatus sicut cedrus Libani ceciderit, disca- 
mus ab apostolo Paulo dicente !! : « Vivus enim est 
sermo Dei, et efficax, et penetrabilior omni gladio.» 
Et item in aliis: « Et gladium, inquit "5, spiritus, 
quod est verbum Dei. » In hujus ergo gladii nece ce- 
cidit spiritalis Seon, qui est diabolus. Additur post 
hzc ** : « Et donminati sunt, inquit, filii Israel omni 
terre ejus. » Ou:nis quidem regio hzc terrena, 
terra dicitur Seon : sed Christus et Ecclesia ejus 
dominatur in omni terra Seon. « Et dominati suut 
ah Arnon usque Jaboc'*. » Arnon οἱ Jaboc civitates 
eraut regis ὥσοη (38), sed initium regni ejus erat 


micidia, adulteria, furta, falsa testimonta, blasphe- 
mic, el ista sunt qux» coinquinant hominem. » Et 
ideo necessario incenditur ista civitas, el igne 
exuritur. Quo igne? lllo profecto de quo «icit Sal- 
valor *? : « Jgnem veni mittere in terram, et quam 
volo ut accendatur. » 

2. Post pauca autem refertur de ipsa civitate, 
t Propter hioc, inquit **, dicent zenigmatistze : Ve- 
nite in Esebon, ut zdificetur et construatur civitas 
Seon : quoniam ignis processit de Esebon, et 
flamma de civitate Seon devoravit usque Moab. » 
Seon, ut diximus, erat rex, cujus crat civitas Ese- 
hon. Sic ergo intelligendus est ordo verborum, 
quasi dicant isti z2enigmatiste : Venite ut construa- 


Arnon, et finis Jaboc, et ideo dicitur quia dominati B tur et zdificetur Esebon, quz fuit civitas 89ος. 


sunt ab Arnon. usque Jaboc. Interpretatur autem 
Arnon maledictiones eorum (359). Initium enim regni 
Scon hujus clati οἱ infructuosi, maledictioues sunt. 
Finis vero est Jaboc, quod interpretatur [ucta- 
men (40). Nccesse est enim ut omnis qui vult exire 
de regno diaboli et fines cjus evadere, luctamen 
invenial, et certamina ei a ministris ejus ct satel- 
litibus suscitentur. Sed si luctatus fuerit οἱ vicerit, 
jam nonu erit Jaboc civitas Seon, scd erit. civitas 
Israel. lloc est enim nimirum, quod legimus et de 
patriarclia Jacob 15, quoniam cum venisset ad lo- 
cum queindam, luctamen οἱ praeparatum cst : et 
ibi tota nocte luctatus cum obtinuisset οἱ invaluis- 
ροί ad Deum, vocitatum est noraen ejus lsrael. 
« Et accepit, inquit 14, Israel omnes civitates istas, 
et habitavit in omnibus civitatibus Amorrhzxorum.? 
Hic Isracl, qui in Christo Israel cst, qui non in 
carne Israel, nec in manifesto Judzus est, ipse ha- 
bitat in omnibus civitatibus Amorrhzorum, cum in 
omni orbe terrarum Cliristi Ecclesie propagantur. 
Sed et unusquisque nostrum prius civitas fuit το- 
gis elati : regnabat enim in nobis stuliitia, superbia, 
iimnpietas, et omnia quie sunt ex. parte diaboli : sed 
ubi expugnalus οἱ devictus est fortis, et vasa ejus 
direpta sunt, effecti sumus civitas lsrael et bare. 
ditas sauctorum; si tamen penitus excisa est in no- 
bis potestas illa, quz prius dominabatur nobis, et 
excisa est arbor infructuosa, οἱ dejectus est rex 
elatus, ei sumus sub eo rege, qui dicit" ; « Discite a 


me qua mitis sum, et humilis eorde. » Post hzee D 


sigillatim jam civitates superbi et infructuosi regis 
enumerat, et. dicit 18: « In. Escbon et in omnibus 
finibus ejus. » Quid est hoc, quod prxcipuam ur- 
hem de regno Seon nominavit Esebon ? Esebon in- 
terpretatur cogitationes (44). Merito ergo pars ma- 
xima regni diabolici, el po'estas ejus plurima in 
cogitationibus regnat. Sic enim dixitet Dominus !?, 


" Hebr. iv, 12. !* Ephes. vi, 17. 
29, :* Num. xxi, 95.  '* Marc, vii, 21, 92 οἱ 95. 
Lxxui, 2. Isai, xxix, 11, 42. 
μή Codex S. Theod., « regionis Seon. » 

39) Interpretatur. autem. Arnon M«ALEDICTIONES EO- 
kUM. À radice HN € maledixit. » 

(120) Jaboc, quod. interpretatur VUctAwzs. Λ rr 


9 Num. xxi, 24. 


Sed requiramus nunc qui sint isti zenigmatistac, 
Anigma dicitur sermo figuratus. /Enigmatistze ergo 
dicuntur, qui figuraliter loquuntur. Et quis est 
alius, qui in figuris locutus sit, nisi lex et pro- 
phetz? Audi enim quomodo David dicit *? ; « Ape- 
riam in parabolis os meum, loquar propositiones 
ab initio sxeuli. » Sed οἱ [saias, quia znigimata 
sint qu:& scripsit, hoc modo declarat : « Et erunt, 
inquit **, verba libri hujus sicut verba libri signati; 
quem si dederint in. manus liominis nescientis lit- 
teras, et dixerint ei : Lege, dicet : Non novi lit- 
teras. Si autem. dederint scienti litteras, dicet: 
Non possum legere, signatus est enim. » Signatus 
autem dicitur liber pro eo, quod figuris perplexus . 
est, οἱ zniginatibus involutus. Dicunt ergo isti sni- 
gmatist: : « Venite in Escbon, ut vdificetur. » Ce» 
cidit illa prima Esebon, imo subversa est et in- 
censa, rezdificanda «cst alia. Sed quomodo hoe 
fiat, assumpto ostendamus exemplo. Si videas geu- 
tilem in dedecore vitz positum ac religionis er- 
rore, non dubites de eo dicere, quod sit bic Esebon 
civitas in regno regis Seon, Regnat enim in cogi- 
tationibus ejus rex infructuo:us ct elatus. Ad. hunc 
Si accedat Israel, lioc est Ecclesix filius, et 3dhi- 
beat jacula verbi Dei, et distringat contra eum gla- 
dium spiritus, destruat in eo omnes munitiones 
gentilium dogmatum, et clationes argumentorum 
ejus igne veritatis exurat, dicito de hoc, quia sub» 
versa est Escbon civitas Scon. Sed non continuo 
desertus et. destitutus relinquitur iste, iu quo aub- 
versa sunt gentilium dogmata. Non euim disciplina 
est filiis Israel destruetas relinquere quas destruze- 
rint civitates : sed cum subruerint et everterint iu 
homine malas cogitationes et impios sensus, rea- 
dificabunt rursus in corde cjus quem destruxerint 
bonas cogitationes, pios sensus, doctrinam veritalis 
inserent, religionis ritum tradent, ordinem vivendi 


"jbid, !5Gcn.xxxm. 5 ibid. 25. *' Mattb. xi, 
* Luc. xu, 49. *' Num. xxt, 27, 3δ. ** Psal. 


« exliausit, evacuavit, » quod in lucta vires exbau- 
riantur. 

(41) Esebon, interpretatur cocirA TioxEs. Ab Zum 
€ cogitavit. » ) 
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docehbunt, 818 honestatem morum, observantize Α gems: alioquin debuissemus de hoe mundo exiisse. 


$tatuta monstrabunt, Et tunc vere dicent isti. ;ni- 
gmatistze ad semetipsos invicem : Venite, ei xdifice- 
mus Esebon, qux fuit civitas Seon. Et ipsi enim, 
boc est filii Ecclesi:, quia figuras legis et enigmata 
spiritaliter intelligunt, znigmaliste appellantur. 
lloc eat quod et Jeremias figurali nihilominus ser- 
mone designat, ubi ad eum dicitur a Domino δν: 
«Ecce dedi verba mea in os tuum, ecce constitui 
te bodie super gentes et. regna, eradicare, et sub- 
vertere, et rezdificare et replantare. » Quid era- 
dicat et quid subvertit? Civitatem Esebon, qua 
erat regis Seon. Quid eradicat in ea οἱ quid sub- 
vertit? Cogitationes impias et impuras. Quid rez- 
dificat in ea et quid replantat? Cogitationes pias 


De Basan tamem, hoc est, de turpitudine, nullo 
penitus indigemus, nihil es ea relinquamus ; ex- 
cidenda omnia, cunclà subverteuda sunt opera 
turpitudinis. |n. nullo enim potest lonestum esse 
quod turpe est. 

4. « Et profecti inde filii Israel collocaverunt 
castra ab occidente Moab juxta Jordanem contra 
Jericho. Et ut vidit Dalach filius Sephor **, » οἱ 
reliqua. Omnia jam qua de Balaam et asina ejus 
scribuntur historia plena negouis : interior vero 
intellectus multo negotiosior, el nescio an facile 
sit, vel ipsas tantum historicas explanare senten- 
tias. Deo tamen donante, breviter qua possumus 
perstringemus. Bellum tibi imminet, o τος Ba- 


el castas, ut efficiatur Esebon civitas non Amor- B lach, fili Seplior : sexcenta millia armatorum fines 


rhb:eorum, sed filiorum Israel. 

$. Sed οἱ voluimus singula persequi, excludemur 
3 disserlione eorum quas nobis recitata sunt de 
Balaain : cnjus lectionis tanta. difficulias est, ut 
vix ad historie ipsius rationem et consequentiain 
explanandam pervenire possimus. Quanta ergo jam 
difficultas nobis erit in explanatione spiritalium sen- 
guam, si prinia ipsa litter: facies tantis difliculta- 
tibos involuta est ? Sed quamvis rapiat nos deside- 
rium ad ea qux magis obscura sunt disserenda, ta- 
men non suut penitus omittenda. etiam. liz»c quise 
media referuntur. Postea enim quam obtinuerunt 
fllii Israel civitates Amorrhasorum, ascenderunt 


etiam viam, quie ducit in. Basan, ubi erat Og. rex C 


Basan : sed ad hunc neque legatos mittere dignan- 
*ur, neque petere ab eo, ul. per terram ejustrans- 
eant, sed continuo confligunt cum eo et superant 
lam ipsum quam populum ipsius. Videamus ergo 
qui est Basan. Basan interpretatur. turpitudo (42) : 
merito ergo nec legati mittuntur ad istam geutem, 
p*c transitus per terram ejus poscitur. Nullus eniin 
nobis transitus debet esse, nullus accessus ad tur- 
pitudinem : sed ab initio statim expuguanda, et 
omnimode cavenda est. Og autem qui rex dicitur 
esse Basan,inierclusio interpretatur (43). Potest hic 
figoram tenere omnium carnalium οἱ materialium 
rerum, quarum amore et desiderio detenta anima 
excluditur et separatur a Deo. Adversus Og ergo 
ita przcipiiur bellum gerendum, « ut nou relinqua- 
tis, inquit , ex co viveutem, » Nullum enim a 
Éliis Israel oportet relinqui in regno turpitudinis 
ει dedecoris viventem. Sed οἱ decet Israeliticam 
virtutem excidere et resecare turpia, et pia que- 
que in auima rexdilicare, atque honesta ac religiosa 
plantare. De regno Seon uon est scriptum, ut 
pullus vivus relinquatur, nec de regno Moab. Forte 
enim ex illis opus habemus aliquibus, et nonnullis 
eorur) pro vite hujus agonibus οἱ exercitiis indi- 


**Jerem. 1, 9, 10. 35 Num. xxi, 55. 


(42) Basan interpretatur ΤΙΠΛΡΙΤΙΡΟ. À UP. € cou- 
fusus est. » 

(45) Og autem qui rex. dicitur esse Basan, wN1En- 
CLUSIO Iterpretatur. AU ον Chald. vel 231. Hebr. 


D 


! Num. xvi, 4, 2. 


tuos irruunt. Oportebat et te parare arma, exer- 
citum congerere (41), de constructione praelii cogi- 
tare, ut hosti adhuc procul posito, armis instructus 
occurreres, Tu vero mittis ad Balaam divinum, et 
mittis mnlta. munera, ac majora promittis, et di- 
cis *? : « Veni, maledie mihi populum, qui exivit de 

gypto. » Sed Balaam, ut Scriptura docet, retulit 
hxc ad Deum, a quo οἱ venire prohibetur. Sed el 
iterum rex mittit. legatos, et. neglectis armis spem 
omnem ponit in. Balaam ut veniat, et. verba defe- 
rat, atque in populum jaculetur maledicta pro 
telis, si forte verbis Balaam viucatur populus , 
quem regis exercitus superare nou poterat. Πας 
historia quid cousequentix habet? quid consilii te- 
git (45)? Ubi vel quando auditum est, quod quis 
regum, imminente sibi przlio, omissis armis exer- 
cituque neglecto, ad divini alicujus vel aruspicis 
verba confugerit? Unde iterum atque iterum Dei 
nobis exoranda est gratia, ut h:ec nonfabulosis et Ju- 
daicis narrationibus, sed rationalibus et dignis divina 
lege possimus seusibus explicare.Primo ergo omnium 
fatendum est in quibusdam plus posse et plus valere 
verba quam corpora : quia quod exercitus multa- 
rum geutium nequiret efficere, quod ferro et armis 
non posset obtineri, hoc verb:s efficitur; et non dico 
sanciis verbis, vel Dei verbis, sed verbis quibusdam, 
qua inter homines habentur, qux: quomodo nomi- 
pem nescio ; sunt tamen iu utili arte composita, 
cujus artis vocabulum illud sit, quod unicuique ap- 
pellari libet, Est ergo, ut dixi, apud liomines opus 
aliquod , quod verbis eflicitur. Quid tamen 
opus tale est, ut quamvis magnis corporis vi- 
ribus non possit impleri? Verbi gratia, erant in 
AEgypto incantatores οἱ magi. Quis potest. homi- 
unn fortitudine corporis virgam mutare in ser- 
peutem, quod ab illis factum refertur? Aut quis 
potest viribus corporis aquam in sauguinenm 
319 vertere? Fecerunt. tamen. hoc. ZEgyptioruim 


* jbid. 6. 


c Circulo describere, » et forte « includere, inter- 
cluderc. » 

(44) Codex Carnotensis, « cogere. » 

(io) ldem ε ostendit. » 
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incantatores et magi. Fecerat cuim hzc prius Moy- À vis armorum, quantum Moysis valuit oratio. Up | 


805 : sed quia sciebat rex Egypti quod. possent 
hzec arte quadam fieri verborum, quie habetur inter 
lomres, putavit οἱ Moysen non liec Dei virtute, 
sed magica arte fecisse, et quod humana arte fecc- 
rat, id Dei factum virtute simulare. Convocat con- 
tinuo .Egyptiorum incantatores el magos. Inter eum 
qui virtute Dei operabatur, et cos qui diemones 
invocabant, facit esse certamen. Efficit tamen :imi- 
liter et contraria virtus virgam serpentem sicut fe- 
cerat virtus Dei : sed serpens qui per virtutem Dei 
factu; fuerat, absorbuit οἱ devoravit omnes illos 
serpentes, qui arte magica ex virgis versi fuerant 
in serpentes. Non enim potuit virtus daemoniaca 
malim quod ex bono fecerat restituere in bonum. 
l'otuit ex virga facere serpentem, virgam vero red- 
dere ex serpente non potuit : et ideo consumuntur 
omnes cx ca virga qà:e Dei virtute versa fuerat in 
serpentem. Postea vero per divinam virtutem natu- 
re sue redditur, ut natur: Dominum fateretur. Fe- 
cerunt incantatores ZEazyptiorum, ut. et aquae ver- 
lerentur in. sanguinem, sed non potuerunt iterum 
sanguinem vertere in aquam ; Dei autein virtus non 
aquam, sed totum fluvium vertit in sanguinem : et 
rursuin orante Moyse, limpidis eum ac naturalibus 
reddidit fluentis. Et iterum  produxerunt. magi 
/Egyptiorum scnipes, sed non potuerunt repellere 
cas, Moyses vero produxit scuipes, et repulit. Deus 
cuim noster delere facit, et iterum restituit ; con- 


eniin elevasset Moyses manus ad Deum, vincebatur 
Awmalec; remissze vero οἱ dejecte, vinci faciebant 
I;rael. Iec profecto audierat Balach rex Moab. 
Scriptum est enim 3: « Audierunt gentes, et ira- 
te sunt : dolores comprehenderunt habitantes Phi- 
listiim. Tunc festinaverunt duces Edom, ct prind- 
pes Moabitarum, apprehendit eos tremor. » Vides 
pervenisse ad eos quod in cantico pradixerat Moy- 
ses quando transierant mare Rubrum. Audierai 
ergo rex Moab, quia populus hic orationibus vincit, 
et pugnat adversum hostes ore, non gladio, et eb 
hoc sine dubio apud semetipsum cogitavit, dicens : 
Quoniam quidem orationibus populi hujus et pre- 
cibus nulla possunt arma conferri , ideo etiam mibi 


B tales aliqua preces, et talia requirenda sunt arma 


verborum, et orationes tales quz superare possint 
orationes istorum. 


5. Ut autem scias tale aliquid cogitasse regem, 
ex Scripture verbis intellige, qua ego a magistre 
quo.lam, qui ex Hehraris crediderat, exposita didi- 
ci. Scriptum est ergo *! : « Et dixit Moab ad senio- 
res Madian : Nunc ablinget synagoga hac omnes 
qui in circuitu wostro sunt, sicul ablingit vitulus 
herbam campi. » Aiebat ergo magister ille, qui ex 
liebreis crediderat : Cur, inquit, tali usus esl 
exemplo dicens, « sicut ablingit vitulus herbam 
campi?» Ob hoc sine dulio, quia vitulus ore 
obrunpit herbam de campo et lingua tanquam falee 


traria autem virtus male quidem facere aliquid po- C quacunque invenerit secat. Ita ergo et populus hie, 


test, sed restituere in integrum non potest. Hzc 
aulem omnia premisimus, ut. opera Balaam, vel 
verba cjus possimus advertere, Sunt enim οἱ ma- 
gorum nonnulle differenti: τ΄ alii enim plus, alii 
minus valent. Hic Balaam famosissiinus erat in arte 
magica οἱ in carminibus noxiis prepotens. Non 
eniin habebat potestatem, vcl artem verborum ad 
benedicendum, sed habebat ad. maledicendum. Dae- 
mones enim 2d maledicendum invitautur, non ad 
benedicendum. Et idco quas) expertus in talibus, 
in opinione erat omnibus, qui erant in Oriente. 
Nisi enim experimenta cjus plurima prazcessisseut, 
quod frequenter maledictis hostem vertisset arma- 
uin, non utique prasumpsisset rex hoc posse lieri 
serinonibus, quod ferro et acie vix posset impleri. 
Certus ergo Balach de lioc, ct frequenter expertus, 
omissis omnibus instrumentis et auxiliis bellicis, 
mittit ad eum legatos dicens — ** : « Ecce populus 
exivit de /Egypto et cooperuit faciem terrz, et hic 
sedit juxta me. » Sed et amplius aliquid puto quod 
moverit regem : videlur enim audisse, quia filii 
Israel solent hostes vincere oratione, non armis, 
nec tam. ferro quam precibus. Nulla enim lI:rael 
adversum Pharaonem arina commovit, sed dictum 
est ei * : « Doininus pugnabit pro vobis, et vos ta- 
cchitis. » Sed nec contra Amalecitas quidem tautum 

3^ Nui. xxi, 5. 1? Exod, xiv, 14. ?* Exod. xv, 


(16) Idem, « magistri. » 
(47) Sanctus ab. co Spiritus refugit. Codex Caino- 


4 f, 15. 


quasi vitulus ore οἱ labiis pugnat, et arma habet ia 
verbis ac precibus. H:ecigitur sciens rex mitti ad 
Balaaw, ut et ipse deferat verbis verba contraria, 
et precibus preces. Nec mireris si est in magica 
arte tale aliquid; esse enim hanc artem designat 
etiam Scriptura, sed uti ea prohibet. Nam et dz- 
mones Scriptura esse designat, sed coli eos et exo- 
rari vetat. Recte ergo etiam magica uti prohibet, 
quia magorum ministri (16) angeli sunt refuge, οἱ 
spiritus maligni, et daemonia immunda, Nullus euin 
sanctorum spirituum obtemperat mago. Non potest 
invocare magus Miclaclem, non polest invocare 
Dhapliaelein, neque Gabrielem ; multo magis magus 
invocare non potest omnipotentem Deum, nec Fi- 


D lium ejus Dominum nostrum Jesum Christum, nee 


sanctum Spiritum ejus. Nos soli accepimus potesta- 
tem invocandi Deum Patrem. Nos soli babemus 
potestatem iuvocandi unigenitum ejus Christum. 
Scd illud est quod dico : qui jam potestatem acte- 
pit invocandi Christum, nou potest iterum daemones 
invocare : οἱ qui sancti Spiritus particeps factus 
est, ad immundos ultra spiritus accedere non debet. 
Si enim invocaverit immundos spiritus, 8940 san- 
ctus ab eo Spiritus refugit (47). Magi sunt qui in- 
vocant Beelzebub. Denique sciebat hoc populus ille, 
οἱ ideo mentientes contra Dominum imneum Jesum, 
?! Num. xxi, 4. 


lensis, « Spiritus sanctus ab co violenter abstrabi- 
tur. » 


Thiet 
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$t falsa. dicentes, aiebant 53: « Πίο in. Beelzebub A Ualaam, non. quod dignus esset ad quem veniret 


principe daemoniorum cjicit dzmonia,  » Salvator 
&utem sciens quia verum est quidem quod princeps 
quidem dixmoniorum Beelzebub sit, in hoc eos non 
arguit mendacii, sed respondit eis 13 : « Si cgo in 
Beelzebub ejicio dx»monia, lilii vestri in quo cji- 
ciunt ? » Unde constat esse quosdam dazmones ma- 
los, qui invocati a magis, adsunt eis ad malum, 
mon ad bonum. Parati cnim sunt ad malefaciendum, 
bene autem facere nesciunt. Isti ergo daeinones arte 
quadam el compositione verborum in amicitias, ut 
àa dicam, cesserant Balaam : quorum amicitiis 
[ρείας, magnus apud homines videbatur. Ob hoc 
ergo mittit ad cum rex, et ait ?* : « Veni nunc, οἱ 
maledic mibi populum hunc, quia fortior est hic 
quam nos, si forte possimus percutere aliquos ex 
eis, et ejicere eos de terra. » Videtur mihi rex hic 
son ex integro confidere in Balaam divino, ingenti 
eredo de virtutibus, quz in populo Dei fact» sunt, 
auditione perterritus ? et ideo dicit, si forte vel 
eousque przvaleant maledictiones Dalaam, ut. ali- 
quos ex ipsis possil percutere, c:eteros vero fugare 
perterritos, et propria terra depellere. 

6. Addit praterea : « Quia scio, iuquit 15, quod 
quos benedixeris, benedicti erunt, et quos maledi- 
seris, maledicti erunt. » Ego uon credo quia sciret 
rez, quod quibuscunque benedixisset Dalaam, be- 
nedicti essent : sed videtur mibi adulandi gratia 
hme dicere, ut artem. ejus eflerens et. extollens, 
promptiorer euim sibi reddat ad facinus. Ars enim 
magica nescit benedicere, quia nec daemones sciunt 
benefacere. Noscit benedicere Isaac et Jacob, οί 
emnes sancti : impiorum nullus scit benedicere. 
Sed tandem veniunt ad. Balaam legati. « Venerunt 
ergo, inquit **, seniores Moab, et seniores Madian, 
εἰ divinacula in manibus eorum. » [n illis divina- 
tionis artibus, quas curiositas humana composuit, 
sant quxdam qua Scriptura quidem divinaeula no- 
minavit : gentilis autem consuetudo, vel tripo:las, 
vel cortinas, vel aliis hujusmodi vocabulis appcel- 
jat; quz quasi ad hoc ipsum consecrata, imnoveri 
ab eis et contrectari solent. Scriptura sane divina 
ephod quoddam vernaculo sermone nominat in. pro- 
phetis, quod indumentum tradunt esse prophetan- 
tium. Aliud tamen apud Scripturas divina prophe- 
tis, aliud divinatio habetur. Ait enim ?" : « Non erit 
scyuratio in Jacob, neque divinatio in lsrael. In 
tempore dicetur ad Jacob et Israel, quid facturus 
sit Deus. » Abdicatur ergo penitus divinatio : ope- 
re enim et ministerio daemonum, ut. supra jam 
diximus, adimpletur. Igitur Balaam, divinaculis ac- 
ceptis, cum solerent da'mones ad. ipsum venire, fu- 
gatos quidem daemones videt, sed adesse Deum. Et 
ideo dicit interrogare se Deum, quia consuetos sibi 
parere nusquam daemones.videt. Venit ergo ipse ad 


3 jbid., 19.  ?^ Num. xxi, 6. 


3 Luc. xi, 15. 
9 Nun. xxu, 9, 10,11,12. 


(18) Non vul! Deus demonum genus ante. tempus 
dumnare, eic. Vide clarissimum lluetium Orig nia- 


Deus; sed ut fugarentur illi qui ad n.alediceidum 
et malefaciendum adesse consueverant. Jam cnim 
hinc providebat Deus populo suo. Adest ergo, et 
dicit Deus ad eum ?? ; « Quid homines isti venerunt 
ad te? Ft dixit Balaam ad Deum : Balach filius Se- 
plior rex Moab misit cos ad me, dicens: Ecce popu- 
lus exiit de /Egypto, et cooperuit faciem terrse, et 
hic sedet juxta ine. Veni ergo nunc, et maledic mi- 
hi eum, $i forte poterimus percutere cum, et eji- 
cere. Et dixit Deus ad Balaam : Non eas cum eis, 
neque maledicas populum : est enim benedictus, » 

1. Altior hic exoritur quasiio, οἱ uescio utrum 
conveniat rem tam profundi mysterii denudare, et 
proferre ad turbas, et eas turbas qua ad audito- 
rium verbi Dei non nisi paucis diebus adveniunt, 
et continuo discedunt, nec in meditatione verbi Dei 
diutius immorautur : tamen. pro. iis qui studiosi 
sunt, et sciunt audire, possuntque capere spiritalem 
sensum, pauca aliqua dicemus ex multis. Potest 
ergo objici tale aliquid :Invocet licet daemones Ba- 
laam, maledicat populo, invocati dimones faciant 
quod possunt : nuuquid non potest Deus defendere 
4 daemonibus populum, vimque eorum in malefa- 
ciendo destruere? Quid ergo opus erat, ut ipse ve- 
niret ad Dalaam et consuetos d:iemones proliiberet 
accedere, ne vel tentarent aut conarentur ledere 
populum suum? Ad hzc ergo licet non omnia quz 
possunt occurrcre, proferenda sunt, tamen dicemus 
ex parte, quia non vult Deus d:monum genus antc 
tempus damnare (48). Sciunt enim et ipsi daimones 
quia tempus eorum przsens hoc s:culum continet. 
Propterea denique et Dominum rogabant, ut non 
torqueret eos ante. tempus, neque in abyssum mit- 
teret 5. Et ob boc neque diabolum reimnovit a prin- 
cipatu sxeuli hujus, quia adliuc opus esi opcra 
ejus ad perfectionem eorum. qui coronandi sunt, 
opus est adhuc opera cjus ad exercitia. certawinum 
et victorias beatorum. Sic ergo et reliquos daemo- 
nes nou vult ante tempus a propositi sui intentione 
violenter abstraliere, ct ideo ex initio non eis in- 
dulsit invocari per Dalaam, nme forte invoeati 
destruerentur ante tempus, el perimerentur de- 
fendente populum suum Dco. Aliud enim est, si 


p exspectat d:emon a Deo aliquem ad tentandum 


sicut Job, et cum certa distiuctione potestatei 
ejus accipiat. Verbi gratia, ut dicatur ei, Do tibi 
omnia ejus in potestate, sed ipsum non contingas. 
391 Aut iterum, Do tibi in eum potestatem, sed 
auimam cjus custodi. Et aliud est si imago exi- 
gente, et adjuramentis quibusdam extorquente, 
d:iemones sine ulla observatione deszviant (49). In 
quo utique si eis libertas servetur arbitrii, popu- 
lum Dei perditum dabunt, Si vero libertas aufe- 
ratur arbitrii, hoc erat damnasse rationabilem 


9 Num. xxii, 25, 


35 ibid. 3 Num. xxt, 7. 


*? Matth. viri, 29; Luc. virt, 34. 


norum lib. n, quxst. 5, numeris 92 οἱ 20. 
(49) Codex Carnoteusis, « deserviant, » 
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creaturam, ei ante tempus intulisse judicium, et A Israel, de quo scriptum est, dicente Domino ad 


impedisse omnibus qui adversum eos in agone 
certantes poterant coronari, Si enim dxmoniis au- 
feratur libertas arbitrii, nullus uitra impugnabit 
athletas. Christi : nullo autem. impugnante, nec 
certamen aliquod erit : et sublato certamine, nul- 
lum erit premium, nulla victoria, Idcirco igitur 
tali via utitur Deus, ut ct populus adhuc rudis, et 
qui nuper abstrahi coeperat a cultu. di:emonum, 
dzmonibus non tradatur, et invocante mago re- 
sponsa deferantur, et genus diemonum non nudetur 
arbitrii potestate. Et ideo praevenit Deus. ct ire 
Balaam, atque invocare dzemones ad maledicendum 
prohibet, si tamen a cupiditate cessasset. Sed quia 
persistit in desiderio pecuniz, indulgeus Deus ar- 
bitrii libertati, rursus ire permittit. Verbum ta- 
men suum injicit in os ejus, prohibens maledictio- 
nem fleri per damones, ut benedictionibus locum 
daret, ct pro maledictis proferat Balaam benedi- 
ciones ac prophetias, qua possunt zdilieare non 
solum lsracl, sed et reliquas gentes. 


Φασὶ (01) τὸν Βαλαὰμ. 
ἔχειν φοιτητὰς τῇ τέχνη 
μαθητεύσαντας αὑτῷ τῇ 
μαγιχῇ, καὶ δόξαν περὶ 
αὐτοῦ ἔχοντας ἀναγρά- 
φασθαι τὰς προφητείας 
αὐτοῦ, xai καταλιπεῖν, 
ὃν aj; χαὶ τό: « Άνατε- 
λεξ ἄστρον. » ὃ xai ix 
κατρικηῆς παραδόσεως 
xai διδαχῆς παραλαθὀν- 
τες οἱ µάγοι ἐπὶ την Βη- 
θλεὲμ παρεγἐνοντο, 


T Si enim a Moyse (50) 
propletiz: ejus sacris 
insere sunt. volumini- 
bus, quanto magis de- 
scripte suut ab iis qui 
habitabant tunc Mesopo- 
tamiam, apud quos mae 
gnificus lbabchbatur Ba- 
laam, quosque artis ejus 
constat fuisse discipulos? 
Ex illo denique fertur 
magorum genus, ct insti- 
tutio in partibus Orieutis 


vigere : qui descripta habentes apud se omnia quae 
propheiaverat Balaam, eiiam | lioc habuerunt scri- 
ptum **, quod « orietur stella ex Jacob, et exsurget 
hemo ex lsrael. » [αυ scripta habebant magi apud 
semetipsos, et ideo quando natus est Jesus, agno- 
verunt stellam, et intellexcrunt adimpleri prophe- 
tiam, magis ipsi quam populus Israel, qui sancto- 
rum prophetarum audire verba contempsit. Illi ergo 
ex iis tantuni quz Balaam scripta reliquerat agno- 
scentes adesse tempus, venerunt, el requirentes 
eum statim adoraverunt, et ut fidem suom uma- 
giam esse declarareunt, parvum puerum quasi regem 
venerati sunt. 

8. Sed redeamus ad propositum. Molestius est 
Balaam Deo et extorquet propemodum permitti 
sibi ut eat maledicere filiis Israel, et ut invocet 
dainones, ad quem jam venerat Deus. Ascendit 
asinam, occurrit ci angelus, qui excubabat pro 

T VERS. Nov. 
Dicitur Dalaam habuisse discipulos qui magicam 


ejus artem didicerint, quique magna de eo concepia 
opinione literis. mandaverint , atque posteris. reli- 


* Exod. xxxi, 354. 


(90) Si enim a Moyse, eic. Vide notas 2d librum 
primum contra Celsum, num. 00. 


** Nun. xxiv, 17. 


€ TJ Petr. n, 16. 


Moysen *' : « Angelus meus ibit tecum. » Petenti 
ergo ire, conceditur : in via conteritur ab asipa: 
sed magus dxmones videt, angelum non videt, 
asina tamen videt. Non quod digna esset videre 
angelum, sicut nec loqui digna erat, sed ut confu. 
laretur Balaam : et ut ait quodam in loco Scri- 
ptura ** : « Mutum animal humana voce re$pon- 
dens, arguit prophete dementiam.» Verum que- 
niam de historia mulia jam dicta sunt, aliqua 
etiam de allegoria perstringamus in fine. Si videas 
contrariam potestatem impugnantem populum Dei, 
intelligis quis sit qui sedeat super asinam. Et si 
cousideres homines quomodo a demonibus praci- 
pitantur, intelligis qui sit asina. Sic enim et in 


B Evangelio intelliges Jesum mittentem | discipulos 


suos ad asinam, qui alligata erat, et ad pullum 
ejus : ut discipuli eam solvant, et adducant, ut 
ipse redeat super eam. Et forte lic asina, id est 
Ecclesia, prius portabat Dalaam, nunc autem Chri- 
sun, ex quo soluta est a discipulis et a. quibos in- 
nexa erat vinculis relaxata, ut Filius Dei sederet 
super eam, et cum ipsa ingrederetur sanetam ci- 
vitatein Jerusalem celestem, et compleretur Seri- 
ptura, quz dicit * : « Lzetare, filia Sion, praedica, 
filia Jerusalem, ecce rex tuus venit tibi mitis et 
sedens super sulhjugale. » Subjugale, id est asi- 
nam, credentes sine dubio ex Judais dicit : et 
pullum novellum, eos profecto qui sunt ex gen- 
tibus credentes in Christo Jesu Domino nostro, 


C cui est gloria el imperium in secula sseculorum. 


Amen. 
HOMILIA XIV. 
(51) Htem de Balaam. 

4. Plura sunt, quie nobis resederunt exponentibas 
lectionem de Balaam atque asina ejus : et quo- 
niam est temporalis tractatus, qui in Ecclesia sedi- 
ficandi gratia habetur, non habuimus tantum spa- 
tij, ut possemus singula queque Seripturz verba 
proponeze, et ita ut nihil omnino indiscussum $829 
remaneret, explanationem singulis adhibere, quo- 
niam quidem hujusmodi stylus commentariorum 
magis est. Idcirco qux inquisitione digna videntur, 
repetimus, eamque disculientes, qua possumus 


D explanatione disserere et in medium proferre ten- 


labimus. Est autem adhuc difficile in explanatione 
historie ipsius, quomodo cum dicatur venisse Deus 
noctu ad Balaam primo, et interrogasse qui essent 
homines qui venissent ad eum : ac respondisset , 
quia missi essent a Balach filio Sephor dicente ὃς 
« Veni, et maledic mihi populum; » responderit ei 
Deus : « Non ibis cum eis, neque maledices popu- 
querint ejus. vaticinia, in quibus exstnbat. etiam 
illud : « Orietur stella; » quod cum e paterna tradi- 


tione ac disciplina accepissent magi, veuerunt. Be- 
thleem. 


*3 73ch.1z,9.. ** Num. xxi, 14, 12. 


(31) Hoc fragmentum desumptum est e Catenis 
manuscriptis. 
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lum, est enim benedictus. » Iterum secundo dicitur A tutibus. Virtus autem. non habens aliquid contra- 


ad eum noctu venisse Deus, et dixisse, ut iret cum 
eis, sed hoc observaret ut verbum quod daret Deus 
án ore ejus, hoc loqueretur. Et rursum tertio eunti 
«i occurrisse angelum Dei, cui in tantum via ejus 
non elegans ncc opportuna videretur, ut ctiam in- 
terficere eum vellet, nisi asina videns angelum, 
quem Balaam videre non potuit, declinasset. ,Et 
tamen posteaquam culpatur ab angelo cur ire vo- 
luisset, rursus etiam ab ipso ire perinittitur : tan- 
tum ut custodiat verbum, quod Deus dederit in 
ore ejus, ut hoc solum proferai, nec amplius ali- 
quid. Hzc ergo omnia diflicilem babent explana- 
4ionem : paucis tamen, uL supra jam diximus, oc- 
easionem intelligenti: vobis dabimus, quo et vos 
faciatis quod scriptum est ** : « Ut iis auditis sa- 
piens sapientior fiat :» οἱ ** : « Da occasionerm sa- 
pienti, et sapientior erit.» Sed priusquam perve- 
niamus ad rein, ne illud quidem omittemus, quod 
curiosius intendentes in hoc loco observavimus. In 
Mebrzorum litteris nomen Dei, hoc est Deus, vel 
Dominus, diverse scribi dicitur. Aliter eniin scri- 
bitur Deus, quicunque Deus : aliter Deus ipse, de 
quo dicitur *' : « Audi, Israel, Dominus Deus tuus, 
Deus unus est.» Iste ergo Deus Israel, Deus uuus 
δὲ creator omnium, certo quodam litterarum signo 
scribitur, quod apud illos tetragrammaton dicitur. 
Si quando ergo sub hoc signo in Scripturis scri- 
bitur Deus, nulla est dubitatio quin de Deo vero 
et mundi creatore dicatur. Si quando vero aliis, 
id est communibus litteris scribitur, iucertum ha- 
betur utrum de Deo vero, an de aliquo ex iilis di- 
catur, de quibus Apostolus dicit ὃς « Tametsi sunt 
qui dicantur dii, sive in ccelo sive in terra : sicut 
sunt dii multi, et domini multi : nobis tamen uuus 
Deus Pater, ex quo omnia, e? nos per ipsum.» 
Aiunt ergo qui Hebraicas litteras leguut, in hoc 
loco Deus, non sub signo tetragrammati esse. posi- 
tum, de quo qui potest, requirat. Sed et quod dixit 
Deus ad Balaam quasi interrogans qui sunt isti 
homines, requiritur cur ignorare videatur : et ite- 
rum quod uit: « Nou maledices populum, est 
enim benedictus. » Sic itaque potest intelligi, quasi 
dixerit: Non maledices populu: meuin. 

Q9. Nos interim dicimus dispensatione quadam 
et-sapientia Dei, ita omnia in hoc mundo esse dis- 
posita, ut nihil prorsus otiosum sil apud Deum, 
eliamsi malum illud sit, etiamsi bonum. Sed pla- 
nius quod dicitur explicemus. Malitiam Deus non 
fecit : tamen cum aliis inventam possit prohibere, 
non prohibet : sed cum ipsis 8 quibus habetur, 
olitur ea ad necessarias causas. Per ipsos enim 
in quibus est malitia, claros et probatos efficit eos 
qui ad virtutum gloriam tendunt, Nam si. perime- 
rewr malitia, non esset. utique qui contrairet vir- 


9 Proy. 1, 5. V Deut. vi, 4. 


(52) Nec virtus est. Pro his in codice Sancti 
Theodorici legitur : « claros et probatos non eflicit 


*5 Prov. ix, 9. 


rium, non clarescerel, nec splendidior οἱ exami- 
natior fieret. Non probata vero nec examinata vir- 
tus, nec virtus est (52). Sed Ίο si. dicantur sine 
divinorum verborum testimoniis, exquisita magis 
et limnana. arte composita, quam vera atque in- 
dubitata videbuntur. Requiramus ergo si hujus- 
modi sensum etiam volumina divina contineant. 
Yeniamus ad Joseph *. Tolle malitiam fratrum 
cjus, tolle invidiam, tolle illud omne parricidale 
coinmentum (55) quo srvierunt in fratrem usque- 
quo venderent eum. Si hac auferas, vide quan- 
fam simul peremeris dispensationem Dei. Simul 
enim abscindes cuucta illa, αι apud /£gyptum 
per Joseph pro salute omnium gesta sunt 59, Non 
fuisse interpretatio somnii Pharaonis, si per invi- 
diam fratrum non fuisset Joseph distractus, οἱ 
veuisset in /Egyptum : nemo intellexisset qu» Deus 
revelaverat regi, nemo frumenta congregasset in 
4Egypto, ncmo necessitatem famis sapienti provi- 
Sione curasset : per*isset. /Egyptus, periissent et 
linitimze regiones faine, lnteriisset etiam ipse Is- 
rael, el. semen ejus quaerens panem, si Egyptum 
non fuisset ingressum, nec egressi fuissent ex ea fihi 
làrael cum mirabilibus Domini. Nusquam plaga in 
Agyptios, neque virtutes ille, quas fecit Deus per 
Moyseu et Aaron. Nemo ltubrum mare siccis ve- 
stigiis incessisset. Cibum iannx mortalis. vita 
nescisset. Nulla de sequenti petra aquarum fluenta 


C Prorupissent. Lex a Deo hominibus data non fuis- 


set. Qux in Exodo, qux in Levitico, in Numeris 
ctiam. el Deuteronomio referuntur, ad humani ge- 
neris scientiam non venissent, [Ixreditatem certe 
pateriiam, et terram repromissionis nullus intras- 
set. EL ut ad hzc qux habentur in manibus, ve- 
niamus, tolle Balach hujus regis pessimi mali- 
tiam, qua maledici desiderat [sraelem , aufer ejus 
astutiam, qua invitabat Balaam ad. devorandum 
populum : pariter abstuleris erga filios 1srael 
dispensationem Dei, et providentiz ejus favorem, 
nusquam prophetiz ille erunt, qua per os Da- 
laam et filiis Israel et gentibus prophetantur. 
393 Quod si ctiai Novi Testamenti cupis hiec 
testimoniis confirmari, si auferas malitiam Jud:, 
proditionemque ejus perimas, abstulerig pariter 
crucem Christi et passionem cjus : et sinon sit crux, 
"on exuuntur principatus el potestates , nec trium- 
phantur in figno crucis, Si non fuisset mors 
Christi, utique nec resurrectio fuisset, nec exsti- 
tissel aliquis primogenitus ex mortuis, Quod si 
non fuissel primogenitus ex mortuis, nec spes 
nobis resurrectionis fuisset. Simili ergo todo et 
de ipso diabolo ponamus, verbi gratia, necessitate 
aliqua constrictum fuisse ne peccaret, vel post pec- 
catum ablatam fuisse ab co malitiz. voluniatem ; 


€ | Cor. vin, 5, 6. 9 Gen. xxxvii... 9 660. scr. 
eos qui ad virtutum gloriam tendunt. » 


(55) Codes Carnotensis, « commercium. 1 
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simul utique ablatum fuisset nobis certamen adver- A suimus, Deus quidem malitiam non fecit, 


sum insidias diaboli, nec eszspectaretur corona 
victoriz ei qui legitime certasset *!. Si non haberc- 
mus qui adversum nos obsisteren?, agones non 
essent , nec victoribus munera ponerentur, nec 
regnum colorum vincentibus pararetur : neque 
momentaneum boc et leve tribulationis nostrse 
supra modum pondus glorie operaretur nobis in 
futuro ** : nec aliquis nostrum pro tribulationum 
patienta speraret immensam gloriam futurorum. 
Ex quibus omnibus colligitur, quia Deus non solum 
bonís utatur ad opus bonum , sed et malis. Et hoc 
vere mirabile est, quod vasis malis utitur Deus ad 
opus bonum. In magna enim liac mundi hujus domo 
non sunt tantummodo vasa aurea, et argentea , sed 
etlignea, et fictilia, οἱ alia. quidem ad honorem, 
1lía autem ad contumeliam **, utraque tamen neces- 
saria. Verum quoniam vasa bec que dicimus, 
rationabilia intelligenda sunt, et liberi arbitrii : 
non casu, neque fortuitu, unusquisque aut vas 
honoris efficitur, aut vas contumelie, sed qui se 
tale praebuerit, ut electus esse mercatur, vos cle- 
etum et vas honoris efficitur. Qui vero indignis et 
deterrimis sensibus vivit, iste formatur vas con'u- 
mele, non a Conditore, sed a semetipso causis 
contumelize sux datis. Non ergo eos tales csse 
Conditor fecil, sed hujusmodi mentes secundum 
propositum eorum , providentiz sux justa et ineffa- 
bii quadam ratione dispensat. Sicut, verbi gratia, 
in urbibus magnis, *si qui indigniores sunt, el 


abstrusz vite ac deterrimz bomines , ultima quz- C 


que opera, οἱ laboriosa condemnantur operari, οἱ 
tamen necessaria sunt civitati hujusmodi opera. 
Verbi causa , aut fornacibus lavacri ad euccenden- 
dos ignes deserviunt, ut tu vel commoditate, vel 
deliciis perfruaris ; aut cuniculos purgant , aut alia 
liujusmodi gerunt, ut tibi in urbe fiat et delecta- 
bilis habitatio. Et illi quidem vel agunt ex propo- 
sito, vel ex merito patiuntur : opus tamen ipsorum 
proficit ad utilitatem eorum quibus quz hona et 
uiilia sunt, parantur. Ita et hec de quibus propo- 


8 [IE Tim. 5i, 5. "* Hl Cor. iv, 17. 


sint super bestias, etc. Consule clarissimum Ifuctium 
Origenianorum lib. i, quist. v, num. 99. Ceterum 
hanc suam Origenes sententiam bausisse videtur 
ex Apoc. ix, 143:« Et habebant » locuste « super 
se regem angelum abyssi, cui nomeu llebraice 
Abaddon, Grzce autem Apollyon, » et ex lib. Pasto- 
ris lerne visione 4, cap. 2:« Misit Dominus auge- 
lum suum qui est super bestias, cui uomen est 
Hegriu. » Aniualibus et plantis angelos item pr:eli- 
ciunt Athenagoras Legat. pro Christianis pag. 27, 
citatus a Metbodio apud Epiphanium lhizres,. Lxiv, 
num, 21, et apud Photium codice ccxxxiv , sul 
initium ;. Epiphanius libro De mensuris et ponde- 
ribus, cap. 22; Tlieodoretus quiest. 52 in. Genes. 
Eadem est sententia Platouicorum in Porphyr.Tlzgt 
ἀποχῆς ἐμφύχων lib. 1, sed displicuit inultum hec 
opinio lHlieronymo qui lib. 1 Comment. in Habacuc. 
ad vers, 14 cap. 1. : Et facies hominis quasi pisces 
taris el quasi reptile non. habens. principem, ait : 
c Sicut. igitur in. liowinibus etiam per Singulos Dei 


B bus dicit apostolus Paulus *"': 


? nl Tim.u, 


(54) Opus est tamen ipsi mundo etiam angelis qui p 


tamen cx propositi intentione eorum qui 
runt a via recta, auferre penitus noluit : [ 
hoc, quod etiamsi illi essct inutilis qui ea 
faceret eam tainen utilem iis adversam q- 
cebatur. Et ideo refugere quidem omnib 
debemus, ne unquam malitia inveniatur f 
in aliis vero vincere eam , non perimere st 
est; quia οἱ illi, in quibus est malitia, 
necessarii operis conferunt universitati. N 
otiosum, nihil inane est apud Deum, quia | 
proposito hominis utitur ad bona, sive m. 
ad necessaria. Sed beatior eris, si magis e: 
bus quz: in. te sunt, inveniatur boni aliqi 
vitat hujus universitas consequi : sicut illi 
« Ut s 
luminaria in hoc mundo, verbum vilze cont 
Ad gloriam sunt ergo necessaria luminari: 
liuic. Et quid tam delectabile, quid tam 
cum, quam opus solis, vel Ίσα, a. quibt 
natur mundus ? Opus est tamen ipsi mun 
angelis qui sint super bestias (54), οἱ αἱ 
przsint exercitibus terrenis. Opus est. an 
prosint animalium nativitati , virgultorum 
tionumque, et czteris pluralibus increm 
rursum angelis opus est, qui prasint 

sanclis, qui zternz lucis intellectui et oe 
Dei agnitionem , ac rerum divinarum t 
doceant. Vide ergo ne te ipse facias inter ( 
los inveniri, qui bestiis przesunt, si bellu 
xeris vitam : aut-inler eos, qui terrenis 

praesunt, si corporea et terrena dilexi 
salage quomo:o magis assumaris ad s« 
Michaelis archangeli, qui orationes 9914 s: 
semper offert Deo. Assumeris autem in hui 
rum vel in istud officium, si iusistas sen 
uoui, εἰ vigiles in ea, et imple»s quod , 
ait 5 : « Sine cessatione orantes. » Vel 

assumaris in societatem et officium Raph: 
medicina praeest : si cum videris aliquem 
tim peccatis, et sagittis diaboli confixum, 


90. ** Philipp. 1, 15, 16. 5 1 Thess. ' 


currit providentia, sic in caeteris animalil 
ralem quidem dispositionem οἱ ordinem οἱ 
rerum intelligere possumus; verbi gratia, 
nascatur piscium multitudo, et vivat i 
quomodo reptilia et quadrupedia oriantur 
et quibus alantur cibis. Ceterum absurde 
hoc Dei deducere majestateiu, ut sciat per 
siugula quot nascantur culices, quotve m 
quie cimieum et pulicum οἱ muscarum sil 
multitudo ; quanti pisces in aqua natent, ι 
minoribus majorum predi cedere debe: 
Simus tam fatui adulatores Dei, ut dui p 
ejus etiam ad. ima deirahimus, in nos ij 
ri0si situs ; e3uideun. rationabilium quan 
nabilium providentiam esse dicentes, Ex ( 
ille apocryphus stultitiz condemnaundus es 
scriptum est, quemdam angelum uomine T 
Ürptos) preesse reptilibus, et in hanc 
dinem piscibus quoque οἱ arboribus et bx 
versis proprios in custodiam angelos assi 
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ris curationum sermonem ac verbi Dci contuleris A maguum proferret ad gentes, non tiam corde et 


medicinam, ut peccati vulnera per poenitentiam 
sAnes, et medicinam confessionis ostendas. Si quis 
vero hujusmodi opera in lioc mundo agit, ipse se 
praebet, ut in futuro szculo vas electionis , et utile 
Domino ad omne opus bonum paratum a Condltore 
(ormetur **. Si vero contraría gerat, vas ad contu- 
ineliam. divine semetipsum prabelit dispensationi. 
Et propterea. puto in divinis voluminibus scripta 
esse el bonorum gesta, ct malorum, et ex sinistris, 
οἱ dextris actibus Scripturas divinas esse contex- 
tas, ut intelligamus quia. apud Deum otiosa non 
sunt, nec malorum opera, nec bonorum. Verum 
nunc post excessum pluriinum quidem, sed causa 
necessarium, redeamus ad propositum. 

9. Dalaam hic, ut superius diximus, divinus erat, 
dsemonum scilicet ministerio, et arte magica non- 
punquam futura praenosceme. Rogatur a Balach 
Γ656 ad maledicendum populo Isracl, legati veniunt, 
diviuacula in manibus ferunt, stant attonit: gen- 
tes, el anxie, exspectantes quid respondeat Balaam, 
de quo persuasum habebant quod dignus divinis 
colloquiis haberetur. Vide nunc quomodo sapientia 
Dei vas istud ad contumeliam przparatum proficere 
fecit ad utilitatem non solum gentis unius, sed peue 
totius muni : et huic cui solebant videri dasmones, 
videtur Deus, prohibens mali operis iter. Stupe- 
scit Balaam, et miratur prohibentis auctoritatem. 
Non enim solebat malum daemonibus displicere. 


Sed iteruin. remittit legatos, dicens, non se posse (7 


facere, uisi verbum quod Deus dederit in os ejus. 
Kedeunt rursus legati , iterum requirit, iterum mo- 
lestus esi, et iterum cupit audire. Non enim facile 
cupidus mercedibus caret. Quid ergo audit secundo 
a Deo? « Si vocare, inquit 17, venerunt homines 
isti, surge, et vade cum eis. » In quo voluntati 
quideni cupiditatis ejus cedit. Deus, ut compleatur 
illud quod scriptum est ** : « Dimisit eos in deside- 
ria cordis eorum, ibunt in voluntatibus suis (55); » 
sed tamen consilium divin:x dispensationis expletur. 
Dicitur enim ad eum*?:« Verbum quodcunque 
dedero in ore tuo, hoc loqueris. » Si diguus fuis- 
set Balaam, verbum suum Deus non in ore ejus, 
sed in corde posuissel, Nunc autem quoniam in 


sensu, quam ore el sermone portatum. Sed ne 
per singula imimoremur, non enim temporis est 
cuncta dissolvi, ascensa asina sua Dalaam ibat per 
viam ; occurrit ei augelus, ille sine dubio qui aderat 
filiis Israel. Aperit os asine , ut arguatur per eatn 
Balaam, et muti pecudis vocibus confutetur is quí 
divinus videbatur et sapiens. 

4. Verum post Ίο conveniens jam videtur, ali- 
qua etiam de allegoria centingere. Balaam bic, qui 
interpretatur populus vanus (56), videtur mihi per- 
sonam habere scribarum οἱ Phariseorum Judaici 
populi. Balach vero, qui erclusio vel devorutio 
interpretatur (57), et ipse personain habere iutelli- 
gendus est unius alicujus spirituum mundi hujus 
contrarie potestatis, qua excludere et devorare 
cupiat Israel, non eum qui secundum carnem est, 
sed euim qui secundum spiritum. Volens ergo 
potestas ista contraria deleri et penitus exstiugui 
spiritalein. 1srael, non aliis utitur ministris, nisi 
pontificibus οἱ scribis ac Phariswis : ipsos invilat, 
ipsis mercedem promittit οἱ przinia. llli vero, sicut 
iste Balaam facit, simulant se cuncta ad Deum 
referre et zelo Dei agere. Dicunt enim ** : Scru- 
tare Scripturas, et vide quia propheta a Galilzea 
non surgit. Et iterum dicunt δὲ: « Nos legem habe- 
mus, et secundum legem debet mori, quia Filium 
Dei se fecit. » Per quie singula videntur quidem 
scribe et Pharisei zelum Dei habere, sed simula- 
tum. Ásina vero, cui sedebat Balaam, quoniam 
Scriptura dicit ** : «Ilomines et jumenta salvos 
facies, Domine,» ea pars credentium potest iutel- 
ligi, qua sive pro stultitia, sive pro innocentia, 
animalibus comparatur. Sic enim et Apostolus 
dicit ** : « Videte autem vocationem vestram, fra- 
tres, quia non multi inter vos sapientes, non multi 
potentes, non inulti nobiles, sed qua stulta sunt 
mundi elegit Deus, ut confundat sapientes. »1sti ergo 
tales, sicut evangelica qux in parabolis agebantur, 
gesta designant, ab istis pessimis doniinis scribis ac 
Pharis:eis subjecti quodammodo tenebautur et vincti, 
sed a Domino solvuntur, non quidem per ipsuin Do- 
minum, sed per discipulos ejus. Dicit enim ipse ad 
discipulos **: «Ite in vicum, qui est contra vos : 


eorde ejus desiderium mercedis erat, et. cupiditas D 395 et invenietis asinam alligatam , et. pullum 


pecuniz, verbum Dei non iu corde, sed in ore cjus 
ponilur. Agebatur enim mira et niagna dispensa- 
lione, ut quoniam prophetarum verba, qus intra 
aulai continebantur l;raeliticam , ad gentes perve- 
nire non poterant, per Balaain cui fides ab uuniver- 
sis gentibus habebatur, innotescerent etiam natio- 
Bibus secreta de Christo inysteria, et thesaurum 


5 Tim. n, 21. Num. σε, 20. 
*! Joan. xix, 7. ** sal. xxxv, 7. 


(55) Sic recte habet codex Sancti Theodorici. 
Alias, « in desiderio cordis eorum, ibunt in volu- 
piatibus suis. » 


(560) Balaum qui interpretatur ρορυιῦ8 VANUS. 
Forte α S3 « confudit, miscuit, » εἰ Oy « popu- 
Pa1&oL. Gn. XII 


5 Psal. cxxxi, 12. 
5 | Cor. 1, 26, 27. 


ejus, solventes adducite. » Sicut ergo in Evangelio 
non ipse Dominus, sed discipuli solvunt asinam : 
ita οἱ hic non ab eo ipso, sed ab angelo aperitur 
Os asiuz : et sicut in Evangeliis qui non vident 
arguunt videntes : ila et hic, qui muti erant, ac- 
guunt loquentes. Et hoc est, quod Dominus dice- 
bat *5 : « Pater, gratias ago tili, quoniam abscon- 


59 Num. xxi, 90. ** Joan, vii, 41. 
* Mattb. xxi, 2. ** Maul. xi, 25. 


lus;» vel aUa « non » et 27 « populus, » id est, « po- 
ulus nullus. » Μάταιον λαόν etiam interpretatur 
hilo lib. De confusione linguarum, pag. 268. 


(57) Rulach vero qui ExcLUSIO vel ΡΕΝΟΒΑΤΙΟ infer- 
preiatur, Forte a pa « exinanivít, exclusit. » 
93 
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disti lec sapientibus et prudentibus, et revelasti ea A adventu. Christi mysteria futura pronuntiat , cuin 


parvulis. » Scrib:e autem et Pharisxi erant. qui se- 
debant super asinam hanc, et tenebant. eam vin- 
ciam. Ipsis ergo irascitur angelus, et nisi quodam 
futurorum prospectu, illos quidem peremisset, asi- 
nam autem servassel, qux vidit, οἱ reverita est eum 
qui venit in vineam, οἱ &tat inter vineas. Compres- 
sit tamen pedes sedentis super se in maceriam : 
et idco forte non potest! ambulare ille ejus sessor 
antiquus, nec venire ad eum, qui dicit ** : « Venite 
ad me, omnes qui laboratis et onerati estis. » Asina 
tamen venit, adducta a discipulis , et cui tunc se- 
debat Balaam mercedis cupidus, nunc ei sedet 
Jesus. Nec mireris si eum quem diximus scribarum 
et doctorum populi formam tenere videas prophe- 


tantem de Christo. Hoc enim legimus fecisse et B 


Caipham , qui dixit " : « Expedit vobis, ut unus 
liomo pereat pro omni populo. » Sed hoc, inquit, 
qui erat pontifex anni illius prophetavit. Prophe- 
tat ergo et Balaam de Christo : et ideo nemo ex- 
tollatur etiamsi prophetel, etiamsi praescientiam 
mereatur; sed redeat od Apostoli diclum, quo ad 
ista respiciens, ait ** : « Sive prophetiz abolebun- 
tur, sive linguz cessabunt,sive scientia destruetur.» 
Et quid est ergo quod permanet ? « Fides, inquit **, 
spes, οἱ charitas : inajor autem horum, charitas. » 
Et sola, inquit, « charitas est, quce nunquam exci- 
dit. » [dco super prophetiam, super scientiam, super 
'fldem , super ipsum etiam martyrium, ut Paulus 
docet, charitas habenda est, et charitas excolen- 
da : quia et « Deus charitas est, » ct Christus Filius 
ejus charitasest"*, qui nobis perfectionem charitatis 
donare dignetur. Ipsi gloria et imperium in secula 
szculorum. Amen. 
HOMILIA XV. 
De prophetia Balaam. 

1. Licet nos ordo lectionum qus recitantur, de 
illis dicere magis exigat qua lector explicuit, ta- 
men quoniam nonnulli fraurum deposcunt ea potius 
qux de prophetia Balaam scripta sunt, ad sermo- 
nem disputationis adduci, non ita ordini lecüonum 
satisfacere aequum credidi , ut desideriis audito- 
rum. Primo ergo omnium de ipso Balaam requira- 
mus, cur in Scripturis nunc vituperabilis, nunc 
Jaudabilis ponitur. Nam vituperabilis est, cum pro- 
hibitus a Deo venire ad regem, persistit uL veniat, 
ei mercedis cupidus iterum consulit, ilerum re- 
quirit a Deo, donec relinquatur cupiditatibus suis, 
et eat in voluntatibus suis. Culpabilis est, cum zedi- 
ficat aras, et victimas imponit dzemoniis, et appa- 
ratu magico poscil divioa consulta. Culpabilis est, 
cum consilium pessimum dat, ut populus decipiatur 
per mulieres Madianitidas et cultum idolorum. Rur- 
sus laudabilis ostenditur, cum verbum Dei ponitur 
iu ore ejus, cum Spiritus Dei fiL super eum, cum 
de Christo propheiat, cum Judieis et. gentibus de 


*5 Matth.xi 28... Joan. xvin, 14. 


*5 | Cor. xii, 8. 


pro maledictionibus benedictiones populo largitur, 
et nomen Israel supra visibilem gloriam wysticis 
extollit eloquiis. Cum ergo hxc tam diversa de eo 
εἰ tam varia indicet Scriptura divina, valde mihi 
difficile videtur ex definito statuere ejus personam, 
cui non solum conveniat ista. diversitas, verum et 
illud aptari possit, quod ipse de semetipso velut 
prophetans dicit ' : « Moriatur anima mea inter 
animas justorum, et fiaL semen meum sicut seien 
justorum. » Sed et per Michzeam prophetam tale de 
eo Dominus testimonium perhibet, ubi dicit ?* : 
« Populus meus, quid feci tibi ? responde mihi, quia 
revocavi de terra /Egypti , et ex domo servitutis 
liberavi te, et mísi ante faciem tuam Moysen, Aa- 
ron, et Mariam. Populus meus, memento quid co- 
gitiverit adversum te Balacli. rex Moab, et quid 
responderit ei Balaam jfilius Beor, a funiculis usque 
in Galgal ut agnosceretur justitia Domini. » Osten» 
dit ergo per hzc quia ut justitia Domini agnosce- 
retur, propterea illa omnia respondit Balaam filius 
Beor ad regem Balach, qua scripta referuntur in 
lihris. Et quis putas invenietur talis, qui possit ex 
ipsis responsis Balaam ostendere quod Dei justitia 
manifestetur in eis? Revera enim si sermo Dei po- 
situs esL in ore ejus, et Spiritus Dei factus est su- 
per illum, et justitia Dei ex responsis ejus agnosci- 
tur et manifestatur, omnimode qus ab eo dicuntur, 
nonnisi prophetica et divina esse credenda sunt. 


C Quamvis ditlicile alicubi scriptum legamus 73, quia 


factus est Spiritus Dei super aliquem prophetarum : 
sed aul visio quam vidit, aul assumptio verbi Dei, 
aut Dei verbum factum est ad illum, vel ad illum, 
et alia quadam de prophetis legimus. Factum vero 
esse Spiritum Dei super aliquem prophetarum , 
legisse ad presens interim non recordor, nisi de 
David ita scriptum memini "* : « Et apparuit,»sive 
cilluxitSpiritus Dei super David a die illa, et dein- 
ceps; » non tamen factus est Spiritus Dei super 
David. De Saul vero ita memini scriptum ** : « Et 
decidet Spiritus Domini super te, et prophetabis 
cum ipsis, et converteris in virum alterum.» Et 
iterum de eodem dicitur '*: 398 « Et Spiritus 
Domini discessit a Saul, obstupefecit eum spiritus 
malignus a Domino. » Et iterum "" : « Et factum est 
cum essel spiritus malus ad Saul, assumpsit David 
psalterium et psallebat in manibus suis, et percu- 
tiebat, et erat bonum ei, et discedebat ab eo spiri- 
tus malignus. » Hzc pro co, quod medium potest 
videri hoc quod scriptum est ?* : « Et factus est 
Spiritus Domini super eum. » Propter quod et nos 
secundum ea qus superiore tractatu senserarmus, 
etiam nunc in Phariszeorum eL scribarum, eisque 
similium persona hunc ipsum Balaam explicare co- 
nabimur. Sed age jam prophetiz e;us verba, quz 
assumpta parabola sua dixisse scribitur, videamus. 


*? ibid. 13 et 8. "*IJoan.iv, 46. ** Num. 


xxm, 10. 7* Mich. v1, 5, 4, 5. " 1 Reg. xix, 25. "* Τ Reg. xvi, 12. "" HL Reg. x, 6. 7* 1 Reg. xvi, 14. 


" ibid. 29. "*Num. axi, 6, 
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« Ex Mesopotamia, inquit 7, vocavit me Balach rex A dinem finginus, ut sensum ex integro colligamus. 


Moab, ex montibus orientis. » Mesopotamiam dicit 
terram. qua. inter flumina. Babylonis jacet, de 
quibus scriptam est ** ; « Super flumina Babylonis 
illic sedimus, et flevimus, dum recordaremur Sion.» 
Si quis ergo inter ista flumina fucrit Babylonis, si 
quis rlieumatibus libidinis inundatur, et luxuriz 
vslibus cireumluitur , iste non dicitur stare, sed 
sedere; et ideo qui ibi compreliensi sunt dicebant : 
« Super flumina Babylouis illic sedimus, et flevimus, 
dum recordaremur Sion.» Sed nec flerc quidem 
ante possunt, nisi cum recordati fuerint Sion. Do- 
norum namque recordatio malorum causas lamen- 
Libiles facit. Nisi eniin quis recordetur Sion , nisi 
legem Dei et Scripturarum montes aspiciat, mala 
sua flere non incipit. Ex istis ergo fluminibus voca- 
tir Balaam, οἱ ab istis orientis montibus invilatur. 
Montes isti non sunt sancti inontes. illi, de quibus 
scriptum est *! : « Fundamenta ejus in. montibus 
sanctis. » Et iterum 33: « Jerusalem quas zedificatur 
ut civitas, cujus participatio ejus in idipsum. Mon- 
tes in circuitu ejus, et Dominus in circuitu populi 
sui **. » Non sunt ergo tales Mesopotamix montes , 
sed illi, de quibus dicitur ** : « Montes tenebrosi, » 
et iterum de quo dicitur  : « Ecce ego ad te, 
mons corrupte. » Isti sunt montes in quibus est 
omnis altitudo extollen$ $e adversum scientiam 
Dei **. Ab istis ergo montibus accersitur Balaam 
lic. Quales autem isti sunt montes, talem habent et 


orientem. Habet enim et ortum luminis sui ille, c 


qui convertit se sicut angelum lucis *'. Habet illam 
lucem , de qua scriptum est 55 : « Lux impiorum 
exstinguetur. » Et sicut ista lux impiorum, et illa 
que convertit se sicut angelum lucis, contraria esti 
illi luci, quz dicebat ** : « Ego sum lux mundi ; » 
ita et iste oriens contrarius est illi orienti, de quo 
scriptum est in Zacharia ** : « Ecce vir, Oriens 
nomep ejus est.» Ex illius ergo, non hujus orientis 
finibus veniebat Balaam, illuminatus sine dubio ab 
illo Lucifero, de quo dicitur *' : « Quoinodo cecidit 
de carlo Lucifer, qui mane oriebatur ? » 

9. Sed videamus quid dicit illi Balach rex Moab, 
qui accersivit eum e medio flumiuum de montibus 
orientis. « Veni, inquit **, et maledie mihi Jacob, 
et veni, maledic mihi Israel. » In Latinis sermopi- 
bus peue superflua videtur esse repetitio, que ait : 
« Maledic mihi Jacob, maledic mihi Israel. » Sed 
est in Gracis litteris sub nomine Israel in imaledi- 
cendi verbo (58) pr:epositionis adjectio, quam nostri 
vel minus decenter dici credentes, vel nullam v.m 
dictionis addi ex lioc posse existimantes, oinise- 
runt. Nos autem serinonem licet coutra consuetu- 

7 Num, xxii, 7, 5* Psal. cxx vi, |. 
xi, 16. 5 Jer, 11,95. ** ll Cor. x, 5. 


19. *'Jsa. xiv, 12. ** Num. xxitt, 7. 
iti, 44. 


(58) [n maledicendi verbo. Codex Corbeiensis, 
«€ in. maledicto. » 


(59) ldem codex, « exacucre. » Alias , « exercuo-. 


rit. » Paulo inlra idem, « interficeret innocentes. » 


"! Psal. xxxvii, 4. 
" ll Cor. xi. 
*3 Nun. xxiv, 4. 
ο ibid. 11. ** Gen. iw, 14... ** Deut. xxvii, 15. 


Potest ergo dici : « Veni, maledic mihi Jacob, et 
veni, supermaledie mihi Lrael. » Per quod osten- 
ditur idcireo sermo repetitus, ut ampliore vi et ma- 
jore intentione maledictionem in Israel quam in 
Jacob Balach videretur exposcere. Donec enim 
quis tantuin Jacob est, hoc est in actibus solum 
el operibus positus, inferioribus maleuictionibus 
iinpugnatur. Ubi autem profecerit, et interiorem 
hominem ad videndum Deum revelato mentis oculo 
exacuere (59) et provocare jam coeperit, tunc non 
solum maledictis ab inimico, sed et superinaledictis, 
hoc est vehementioribus malediciorum jaculis im- 
pugnabitur. Sed tunc quidem os Balaam maledictio- 
ne et amaritudine plenum erat, et sub lingua ejus 


D jabor et dolor, et sedebat in insidiis cum divitibus. 


Exspectalat eniin merceies a divite rege, ut in oc- 
culiis interficeret innocentes. Sed Deus qui facit 
semper mirabilia solus, ex inimicis operatur salu- 
tem, Ínjecit enim veibum in os ejus, quamvis non- 
dum cor cjus capere posset verbum Dei. Adhuc 
enim erat in corde cjus mercedis cupiditas, propter 
quod etiam post. verbum Dei, quod habuit in ore 
$uo, dicebat ad Balach *? :« Veni, et dabo tibi con- 
silium, » et docebat euin quomodo mitteret 8can- 
dalum in conspectu filiorum Israel, ut manduca- 
rent idolis immolata et ut fornicarentur. Propter 
quod et cecidit populns, et plaga magna facta est im 
eo, donec Phinees perempto Israelita, qui fornica- 
batur cum Madianitide, sedavit furorem Domini. 
Et post hzc, inquit, produxit Phinees exercitui 
contra Madianitas, et interfecerunt duodecim mil- 
lia virorum, et Dalaam filium Deor in gladio **. 
Sei et hzc ante tempus per. excessum quemdam 
introduximus, ut ostenderemus quia Balaaw non 
in corde, sed in ore tantummodo habuit verbum 
Dei. Interim quz profert, quse loquitur, ex verbo 
Dei loquitur , et ideo qua dicit, verbum Dei est. 
9. Ait ergo : ** « Quid maledicam , quem non 
maledicit Dominus? Aut quid superimaledicam , 
quem non supermaledicit. Dominus? » Supermale- 
dicit, nos prasumimus secundum 397 Greci 
sermonis rationein, viu verbi ostendere ex przpo- 
sitionis augmento cupientes. Quid ergo dicemus ? 


D Jacob quidem non maledicit Dominus nec Israel, 


sed alii putas alicui maledicit? Legimus scriptum, 
quia dicit Dominus ad serpentem 24: « Maledictus 
tu in omnibus hestiig trerrze. » Et iterum ad Adam : 
« Maledicta terra io operibus tuis (60). » Sed et 
Cain ** : « Et nunc maledictus tu. a terra quie ape- 
ruit os suum , ut reciperet sanguinem fratris tui de 
manibus tuig; » et ** : « Maledictus oimuis qui faeit 
* Jerem. 


*9 Zach. vi, 
** Gen. 


$3 Psal. cxxi, 5...  Pgal. cxxiv, 9. 
38 Job xen, 5... ** Joan. vini, 12. 
* Num. xxx), 8. ** Num. xxu, 8. 


Alias, « interficiat innocentes. » 
(60) Idem, « operibus tuis. » Alias, « opere 
luo, » 
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seulptile, aut fusile. » Verum ne putes hzc veteri- A conferatur. Aut si ad futurum sxculum ista conver- 


bus tantummodo litteris contineri, etiam in Evan- 
geliis similia invenies. Scfiptum est enim quod 


dicturus sit Dominus iis qui a sinistris sunt τς 


« Discedite 4 me, maledicti , in ignem :zeternum., » 
SeJ οἱ cuin dicit * : « Vo vobis, scribx et Pharis:ei 
hypocritze ; » et *: « Vie. vobis divitibus, » et sin- 
gula hujusmodi, quid aliud nisi maledictis eos vide- 
tur urgere? Sed quid dicemus quod mandatum per 
Apostolum datur, ubi dicit * : « Benedicite, et nolite 
maledicere ? » Quod ergo ab hominibus non vult 
fierl, lioc ipse facit, qui exemplum vitze hominibus 
ponit? Non ita est. Deus enim quibus «aledicil, 
meritam designat ejus cui maledicitur , et senten- 
tiam promit, utpote quem non fallat, neque peccati 
qualitas, neque peccantis affectus. Ilomo autem quia 
[ιο non potest scire : neque enim propositum men- 
temque alterius videre alius aut cognoscere potest: 
idcirco etiamsi judicautis, vel sententiam promentis 
intuitu proferat maledictum , non potest esse justa 
maledicendi causa, ubi igueratur peccantis affectus ; 
maxime cum hunianum vitium Lunc sciat maledicta 
proferre, cum forte conviciis aul injuriis provocatur. 
Quod vitiuis resecare Apestolus voleus, nc maledi- 
ctis saledicta et conviciis convicia provocemus, 
mandatum necessarium ponit , ut benedicamus , et 
non maledicamus : quo conviciandi vitium rese- 
cetur, e! non quo judicandi veritas quce homines 
latet,et pronuntiandi auctoritas perimatur. Et ta- 
mcn quid caus: sit , quod non maledicat Dominus 
Jacob, neque lsracl, ab ipso nihilominus Balaam, 
imo a verbo quod posuit Deus in ore ejus, diligen- 
uus audiamus : « Quoniam de verticibus, inquit 5, 
montium intuebor eum, et a collibus intelligam 
eum. » Quia, inquit, in excelsis montibus et altis 
collibus positus est Israel, hoc est, in edita vita et 
ardua, ad quam contuendam ei intelligendam non 
facile quis idoneus (αἱ, nisi ascendat ad eminentem 
et excelsam scientiam ; idcirco, inquit, non ei ma- 
ledicit Deus. Est enim vita ejus alta et procelsa, 
non humilis et dejecta. Quod tamen non mihi vide- 
tur quia de illo Israel, qui secundum carnem Israel 
est, dixerit : sed de illo, cujus super terram ambu- 
lantis conversatio in ccelo est. Aut si etiam ad illuin 


timus , id est, ad resurrectionis tempus : Jacob vi- 
debo, potest de corporibus dictum intelligi : Israel 
autem intelligam, spiritum et animam (61) signifi- 
care resurgentium. « Ecce, inquit *, populus solus 
habitabit, et in nationibus non reputabitur. » Po- 
test quidem et secundum litteram stare. Solus enim 
populus Jacob non est permistus czeteris hominibus, 
nec inter ceteras gentes reputatus est, Illabuit enim 
certa quaque privilegia in observationibus, et in 
legitimis suis, ex quibus sequestratus a ceteris 
gentibus haberetur. Sicut enim tribus Levi non est 
permista inter czeteras tribus , nec. adnumeratur 
inter eas : lioc pacto et omnis Israel , nec miscetur 
cxteris gentibus, nec reputatur inter cas. Ησς qui- 
dem in illo populo fuerint secundum formam futu - 
rorum bonorum , verus autem Jacob et spiritalis 
Israel! vere solus habitabit in gentibus, Si enim 
accessimus ad Sion montem, et civitatem Del vi- 
ventis Jerusalem celestem *, et venimus ad spiri- 
talem Judzam, qu: est portio Dei , et in terris po- 
siti ibi habemus conversationem, vere non reputa- 
mur inter czteras gentes, nec reliquarum nationum 


- fines cum nostris finibus admiscentur, etiamsi re- 


stituatur Sodoma in antiquum, eL ZEgypius in sta- 
tum suum redeat, et si quid aliud tale in prophetis 
scriptum est. Verumtamen illi Jacob et spiritali 
Israel, cum ad Ecclesiam primitivorum ascenderinut, 
nullus exzquabitur, nullus admiscebitur , etiamsi 
iste gentes secundum dicta prophetica fuerint re- 
stitutze. Nisi enim insertus fuerit ramus oleastri, et 
socius factus fuerit radici pinguedinis olivae 8, quo- 
modo potest sociari et conjungi ad Jacob, vel Isracl, 
cum sine ista radice nec Jacob quisquam possit 
appellari, nec Israel ? Neque ergo ex Jacob vel Israel 
si quis peccat , Jacob dici vel lsrael potest , neque 
ex gentibus si quis ingressus fuerit Ecclesiam Do- 
mini, inter gentes ultra reputabitur * : « Quis iu- 
vestigabit semen Jacob ? et quis dinumerabit plebeni 
Israel ? » Simile est hoc illi quod scriptum est !*, 
quia « eduxit Deus Abraham foras, et ait ei : Re- 
spice ad caelum, et dinumera stellas, si potes dinu- 
merare eas, et ait: lta erit semen tuum. Et credi- 
dit Abraham 3998 Deo, et reputatum est illi ad 


populum dicta hzc referenda sunt, recte cum dis- p justitiam. » Et Abraham quidem, et alius quilibet . 


tinctione dicit, « intuebor et intelligam ; » ut futu- 
rum tempus significet, illud sine dubio quando om- 
nis Israel ad. fidem Christi veniens salvabitur et a 
montibus et & collibus intuebitur : ab iis sine dubio, 
qui excelsam et coelestem vitam consurgentes cum 
Christo exercuerint super terras. Sed et quod dixit 
de Jacob quidem , « videbo ; » de Israel autein, 
« intelliga:sn , » etiam hoc aptissima distinctione 
suscipiendum est : ut aliud ad actus visibiles, aliud 
ad iuvisibrlem (idem atque intelligibilem scientiam 


! Matth. xxv , 44. 
' Hebr. xii, 22. * Rom. xt, 17. 
Σιν, 12. 


(03) Mem, « spiritus et animas. » 


* Matth. xxii, 29. ? Luc. vi, 94. 
* Num. xxii, 10. 


hominum, aut etiam angelorum : et fortassis autem 
et superiorum virtutum non poterant numerare 
stellas, nec semen Abrabam, de quo scriptum est : 
« Sic erit semen tuum. » Deus autem, de quo sceri- 
ptum est !! : « Qui numerat multitudinem stellarum, 
et omnibus eis nomina vocat, » et qui dixit 1: 
« Ego stellis omnibus mandavi, » potest investigare 
eemen Jacob, et dinumerare plebem Israel. Ipse 
enim scit solus quis vere sit Jacob, et quis vere sit 
Israel. Non enim ad eum qui in manifesto Judaeus 


* Rein. xi, 14. Num. xxi, 9. *ibid. . 
! Gen. xv, 5, 6. |) Psal. cxtLvu, 4. !* sa, 
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est, respicit ; neque ad eam, qua manifeste in carne A tamen. οἱ populo illi secundum ea qua supra 


est circumcisio; sed videt illum, qui in occulto Ju- 
deus est et qui cireumcisus est corde, non carne. 
Ipse ergo est solus, qui dinumerare potest et inve- 
stigare, et ipse secundum ineffabilem et incompre- 
hensibilem sapientiam suam ad illam celestem for- 
mam , quam ipse solus scire potest , posuit etiam 
istos numeros, quos habemus in manibus : in qui- 
bus przcipit, ut secundum cognationes suas, et se- 
cundum domos familiarum suarum, ex uomine om- 
nes masculi per capita numerentur a viginti annis 
οἱ supra, omnis qui ingreditur in virtute Israel ; et 
colligitur eorum quidam sacratus numerus de quo 
jam superius, prout denavit Dominus, diximus. Sed 
iste numerus tunc demum sacratus est et. placitus 
Deo, cum ipso pracipiente numeratur. Si autem 
contra preceptum Domini voluerit aliquis numerare, 
licet ille David sit , licet magnus propheta, contra 
legem agit, et arguitur per prophetam , et patitur 
illa quae in secundo libro Regnorum legimus scri- 
pta 15. Solus ergo ipse qui numerat multitudinem 
stellarum, εἰ qui omnia mensura et numero οἱ pon- 
dere produxit, investigat semen Jacob et dinume- 
rat plebem Israel. 

4. Post hic quasi de semetipso quadam pro- 
phetare videtur, cum dicit !* ; « Moriatur ani- 
ma mea inter animas justorum,et fiat semen meum 
sicut. semen justorum. » Sed hoc quantum ad 
personam spectat illius Balaam , et illius Israel, 


diximus. Non enim lam ipsi, quam semen eo- 
ruu efficietur sicut semen justorum, eorum sci- 
licet, qui credentes ex geutibus (62) in Christo 
justificati sunt. Unde manifestum est , quia. sicut 
Apostolus dicit !*, « neque circumcisio aliquid est, 
neque preputium , sed fides, qua per charitatem 
operatur. » Et ideo nemo aut circumcisionis αἱ. 
quitale se jactet, aut in przyputii novitate glorietur. 
Sed ut Apostolus dicit !'*, « probet unusquisque opus 
suum , et tunc in semetipso tantuni gloriam fiabe- 
bit. » Sic denique propheta dicit ** : Ecce homo, et 
opus ejus, et merces in conspectu Doniini esse di- 
citur, ut reddat unicuique secundum opera sua, in 
Christo Jesu Domino nostro , cui est gloria et im- 
perium in saecula sz:culorum. Amen. 


HOMILIA XVI. 
De prophetia alia Balaam. 

4. Priore tractatu, inquantum possibile fuit, pri- 
mas partes prophetize Balaam explicare tentavimus. 
Secundum nunc propheti» initium sumpsimus (65), 
ut si Dominus aspirare dignetur , etiam de hac pro 
viribus, qua occurrere potuerint, in medium pro- 
feramus. Inconveniens enim mihi visum est, quam- 
vis hiec difficilia videantur, Interrumpere tractatum 
eorum, quominus de singulis qux comprehendere 
possumus, explicemus. Igitur Balacl res, veluti at- 
tonitus , et percussus ex iis qu:e contra spem dici 
videbat a Balaam, benedictiones (64) enim pro ma- 


nec factum est, nec fleri potuit : non enim inter c ledictionibus audiebat, ultra non ferens , interrupit 


ipsos, sed ab ipsis mortuus est. Magis enim , ut 
diximus, ipsorum personz conveniet : qul licet in 
prisenti seculo vanus populus habeatur, quia sine 
gralia est Spiritus sancli, in fine tamen sxculi 
cum plenitudo gentium introierit, et omnis ista 
prophetia que de Israel dicitur, in spiritali Is- 
raele fuerit impleta, tunc anima ejus morietur cum 
animabus justorum. Suscipiet enim in so fidem 
Christi, ita ut et ipsi dicant !* : « Qui in Christo 
baptizaü sumus , in morte ipsius baptizati sumus. 
Consepulti enim sumus illi per baptismum in morte.» 
Et iterum !* ; « Si enim commorimur, οἱ conregna- 
bimus. » Et sic vere complebitur intelligibili Balaam, 
ut moriatur anima ejus inter animas justorum. 


Quod autem dicit '" , « ut fiat semen meum sicut D 


semen justorum, » posset quidem et de illo Balaam 
intelligi , secundum hoc quod magi illi , qui de ori- 
cnte venientes primi adorare venerunt Jesum, de 
semine ejus esse videantur, sive pcr successionem 
generis, sive per disciplinzs traditionem. Evidenter 
enim constat illos agnovisse stellam , quam pradi- 
xerat Balaam orituram in Israel, et sic venisse , el 
adorasse regem qui nalus est in Israel. Conveniet 


verba ejus, et ait *'! : « Quid fecisti mihi ? Ad ma- 
ledicendos inimicos mcos vocavi te, et ecce bene- 
dixisti benedictione. » Non tulit rex amarus bene- 
dictionum dulcedinem, sed maledicta quzrit, 
maledicta deposcit. Est enim ex cognationc il- 
lius, ad quem dixit Dominus ** : « Maledictus 
tu ab omnibus bestiis terrx. » Sed quid ad hxc 
3499 respondit ei ille, cui verbum Deus in orc po- 
suerat? « Nonne quacunque, inquit, injecerit Deus 
in os meum, hac observabo loqui **? » Ad hxc Ba- 
lach putans quia perterritus esset Balaam populi 
Israelitici multitudine, et idcirco non fuisset ausus 
proferre maledicta, mutationem sibi loci credidit 
profuturam, et ait ad eum : « Veni adhuc mecum 
in locum alium de quo totum non videas eum, sed 
partem aliquam ejus videas, omnes autem nun vi- 
deas, et. maledic mihi eum inde **. » Demens qui 
Israeliticam gratiam loci objectionc crederet posse 
celari, et qui nesciret quia non potest abscondi ci- 
vitas super montem posita **. .« Et assumpsit, inquit, 
cum in speculam agri in verticem montis czsi , el 
construxit ibi septem aras, et imposuit vitulum οἱ 
arietem super aram, et dixit Balaam ad Balach : 


55 ][Reg. xxiv... !* Nam xxu 10. ! Rom, vi, 5, 4. !'*ll Tim. αν 1119. 1 Num. xxi, 10; !* Gal, 
v, 6. !* Gal. vi, 4... *? δα, Lxu. 11. ?! Num. xxut, 145 ??* Gen, i, 44... 9. Num. xxi, 19. ** ibid. 
15. ** Maul. v, 44. 


(62) In antea editis decst « ex. gentibus , » quod 
tüppletur e codice Corbeieusi. 
(65) Ms Corbeieus. «sumens, » et paulo post, 


« qua occurrerint, 1n medium proferamus. » 
(61) ldem ,. « beuedictiones. » Alias, « bencdi« 
ctionem. » 
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Assiste ad sacrificium tuum, ego vero pergam per- Α habea: talem opinionem de Deo, αἱ putes eum esse 


contar Deum. Et occurrit Deus ipsi Balaam, et in- 
jecit verbum in os ejus, et dixit, » sine dubio Dcus : 
« Convertere ad Balach, et hxc loqueris. At ille 
(hoc cst Dalach) stabat juxta holocaustomata sua, 
et omnes principes Moab cum illo. Et dixlt ei Da- 
lach : Quid locutus. est Dominus **? » Res quidem 
profanis sacrificiis gerebatur, et divinatio magica 
arte requirebatur (65) : volens tamen Deus ibi 
abundare gratiam, ubi superabundavit peecatum *", 
adesse dignatur, nec refugit ab iis, qux non se- 
cundum lIsraeliticam disciplinam, sed secundum 
gentilium gerebantur errorem. Adest autem non 
sacrifieiis, sed in occursum venienti, et ibi dat ver- 
bum suum, atque ibi mysteria futura. prenuntiat, 
ubi maxime (ides et adiniratio gentilium pendet, ut 
qui nostris nolunt credere prophetis, credant divi- 
nis et vatibus suis. 

2. « Et assumens, inquit, parabolam suam di- 
xit. » Per parabolam ergo dicit Dalaain : « Surge, 
Balach, et audi, auribus percipe, testis fili Sephor. 
Non sieut homo Deus frustratur, neque sicut filius 
lrowinis terretur. Ipse cuni dixerit, non faciet? lo- 
quetur et. neu peninanebit? Ecce ad benedicendum 
assumplius sum, bonuedicam, et non avertani eam, 
Non erit labor iu Jacob, neque videbitur dolor in 
Israel. Dominus Deus suus cum ipso, preclara 
principum cum ipso sunt. Deus qui eduxit eum ex 
/Egypto, sicut gloria unicornis ejus. Non enim erit 


sicut. liominem, qui in iis que loquitur, frustrari 
possit. Homines enim multis occasionibus et vitiis 
impediuntur, ne verum sit quod loquuntur. Aut 
irati entm loquuntur, ct ira cessante frustra locuti 
sunt : aut metus, aut cupiditatis, aut jactantiae 
gratia, aliisque horum similibus, et utique frustra 
erit, et vanum omne quidquid vitio dominante locuti 
sunt. Deus autem, in quo nulla est passio, nulla fragili- 
tas, omne quod dixerit, procausaruni meritis dicit: et 
kleo nunquam frustrari potest, quia quod ratione pro- 
feriar, carere non potest ratione : «Non ergo Deus síc- 
ut homo, qui frustra loquatur, neque sicut filius homi- 
nis terretur, » vel (ut in aliis exemplaribus legimus) 
« neque sicut fllius hominis terret. » In hominibus in- 
terdum sententiam mutat terror, Deus autem quisupra 
omnia est, a quo terreri potest, ut. sententiam mu- 
tei? Si vero secundum hoc accipiamus, quod in 
aliis exemplaribus diximus lectum, hoc est, « ne- 
que sicut filius hominis terret; » illud videbitur 
dici, quod homines quidem interdum pro jactantia 
terrores faciunt οἱ minas, etiam iis nonnunquam, 
quibus nocere non possunt; Deus autem non terret 
ita homines, quasi qui punire non possit, et si ter- 
ret, ratione terret. Terret enim ut corripíat bomi- 
nem in auditionis tribulatione, ut verbo commina- 
tionis deterritus emendet se qui male agit, nec per- 
veniat ad eum ipsa vindicta male gestorum suorum. 
Non ergo ita Deus terret ut homo; homo enim (ut dizi- 


auguratio in Jacob neque divinatio in Israel. [n C mus) pro jactautia, Deus veropro emendatione terret, 


tempore dicetur Jacob et [srael, quid perficiet Deus. 
Ecce populus sicut catulus leonis exsurget, et sicut 
leo exsultabit, non dormiet donet comedat prada, 
et sanguinem vulneratorum bibat **, » Hzc est 
continentia secund:x prophetis in verbis Balaam. 
Videamus ergo primo hoc ipsum quod ait : « Ex- 
surgc,Balach, et audi **. » Si enim in superioribus 
nom dixisset quia staret juxta holocaustum suum, 
non videretur magnopere requirendum cur dixerit: 
« Exsurge,Balacli. » Nunc autem cum hortetur ex- 
surgere eum, quem nuper dixerat stafe, non otiose 
pritereundus serino proplreticus. Quod ergo ait. in 
superioribus, quia staret ad fiolocaustum suum, 
designat eum non recte stare. Stabat enim in idolo- 
latria positus, εἰ stabat. quasi inimicus Dei, quod 
magis esset non stare, sed cadete. Quasi ergo qui 
de illo stata cadere debuerit, imo οἱ qui ceciderit, 
j1a nunc intellectu prophetico exsurgere eum jubet : 
quippe qui per hoc, quod stare in idololalria visus 
fuerat, cecidisset. Exsurgat ergo qui talis est, ex- 
surgat flde, et efficiatur testis: si quidem conver'e- 
tur, testis fidei; si vero perinanet infidelis, ul sit 
testis condemnationis sua. . 

9$. Sed quid esl quod ei annuntiat, videamus : 
« Non sicut homo, inquit, Deus frustratur, neque 
sicut filius hominis terretur ipse ?*. » Non, inquit, 


3! Num. xxii, 14-17. ἳ Rom. v. 20. 
*? Jon. iu. 35 1 Reg. xxiv. 


5 Num. 


&, Post hec ait: « Ipse cum dixerit, non faciet? 
loquetur, et non permanebit ?!? » Sic legendus est 
locus, quasi interrogantis affectu dicat : Ipse, hoc 
est, Deus, quod dicit, nonneet faciet? et quz locu- 
tus fuerit, nonne permanebit in eis? Cum utique 
homines non faciant qu: dicunt, et vitio humanz 
fragilitatis in iis non permaneant quz loquuntur : 
mutabilis $30 enim est homo, Deus vero immuta- 
bilis, Sed potest aliquis occurrere, et dicere : Quo- 
modo ergo non permansit Deus in iis, quz locutus 
est de Ninive uL post triduum subverteretur **? 
Neque in iis qu:e locutus est de David, ubi tribus 
diebus promissa fuerat mors, ut vastaret populum, 
et intra unum diem, et usque ad horam prandii 
cessavit ??? Et videbitur fortassis, quia hzc quie 
per interrogationem dicantur, non penitus pro defi- 
nito accipienda sint; sed talis qu»dam figura verbi 
sit, que medium aliquid videatur ostendere, non 
tamen definite et írrevocabilis sententiae declaret 
affectum : quo temperantius aliquid dietum videatur 
in eo quoil scriptum est, « Ipse cum dixerit, nonne 
faciet? » quam si scriptum esset, Ipse cum dixerit, 
omnimode faciet. Sed recenseamus et ipsa Scripture 
loca, qua vel in Jona vel in Regnorum libris posi - 
ta suni, ne forte et ibi, ut moris est, Seripturse di- 
vina secreti aliquid habeant. Scriptum est ergo in 
xxin, 19-34. ?? jbid. 18. —** ibid. 19. ?! ibid. 


(65) Idem, « geritur, et divinatio inagica arte perquiritur. » 


093 


— Jona ?* : « Et factum est verbum Domini ad Jonam 
filium Amathi dicens : Surge, οἱ vade in Niniven 
civitatem magnam, οἱ predica in ea, quia ascendit 
clamor malitiz ejus ad me, » Et posteaquam prz- 
ceptum est ceto, et ejecit Jonam in terram, iterum 
scriptum est *! : « Et factum e.t verbum Domini ad 
Jonam secundo, dicens : Surge, et vade in Niniven 
civitatem magnam, ct przdica in ca secundum prze- 
dicatfíonem quam ego locutus sum ad te. » Et Jonas 
quidem « przdicavit, εἰ dixit : Adhuc tres dies, » 
vel (ut Hebrzi habere se scriptum dicunt) « adhuc 
quadraginta dies, et Ninive destruetur. Viri autem 
Ninivitee crediderunt in Deo, et przdicaverunt je- 
junium, et induerunt se ciliciis, a minore usque ad 
majorem ipsorum. » Et post pauca : « Et vidit Deus, 
inquit **, opera eorum, quia coiversi sunt a. viis 
suis malis, et peenituit, » vel (ut in aliis exem- 
plaribus legimus) « deprecatus est Deus super ma- 
litiam quan loeutus est facere eis, et non fecit. » 
Observa igitur in iis quze assumpsimus de propheta 
quod non invenitur in sermonibus Dei quibus ad 
prophetam locutus est, dictum, quia « adhuc tres 
dies, et Ninive destruetur; » sed Jonas cum ingre- 
deretur, inquit 31, « civitatem quasi iter dierum 
trium, ipse dixit, quia adhuc tres dies, οἱ Ninive 
subvertetur; » ul sermo iste, qui scriptus est, et 
non est factus, a Jona potius, quam a Deo prolatus 
esse videatur. Sed eti de secundo libro Regnorum 
proferamus qua scripta sunt, ubi cum David po- 
pulum numerasset, « factum est, inquit 15, verbum 
Domini ad Gad prophetam videntem dicens : Vade, 
οἱ loquere ad David. H:ec dicit Dominus : Tria ego 
levabo super te, elige tibi ex iis unum, quod faciam 
tibi. Et. introivit Gad ad David, et denuutiavit ei 
dicens: Aut veniet tibi tribus annis fames super 
terram tuam ; aut. tribus mensibus ut fugias ante 
inimicos tuos, qui te persequentur; aut triduo mors 
fiat in terra tua. Nunc ergo scito, vide quid respon- 
deam ci, qui me misit. Et dixit David ad Gad : An- 
gustie mihi sunt undique valde. Sed incidam in 
manus Domini magis, quia multze miserationes ejus 
sunt, et in manus hominum non. incidam, Et dedit 
Dominus in Israel mortem a mane usque ad horain 
prandii, et mortui sunt de populo a Dan usque Ber- 
sabee septuaginta millia virorum. Et extendit an- 
ge'us Dei mauum suam in Jerusalem, ut corrumpe- 
ret eam, οἱ deprecatus est Dominus super malitiam, 
ει àit ad augclum qui exterminabat populum : Satis 
est, remitte manum tuam. » Observa ergo quomodo 
nec in iis tribus comminationibus Deus invenitur 
de morte dixisse trium dierum. In verbis enim Gad 
positum est, non in mandatis Domini : et non sem- 
per ea qu:x& per prophetam dicuntur, quasi a Deo 
dieta suscipiuntur (66). Denique et per Moysen 
quidem inulta locutus est Deus, aliquanta tamen et 

$* Jon. xi, 2. 9 Jon, 11, 1, 2, 4,5. ?* ibid. 10. 
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A Moyses propria auctoritate mandavit : quod Domi- 


nus in Evangeliis cvidentissima distinctione secer- 
uit, cum dicit de repudio mul:eris interrogatus, quia 
« ad duritiam cordis vestri » scripsit vobis hzc 
Moyses, « ab initio autem non fuit sic 5. Qui enim 
fecit hominem, masculum et feminam fecit eos, » 
et benedixit eos, « et dixit: Propter hoc relinquet 
homo patrem suum, et matrem $uam, et adlixrebit 
uxori οὐ, et ambo erunt in carne una *. » Et ad- 
dit: « Quod ergo Deus conjunxit, homo non sepa- 
ret **. » Vides ergo οἱ hic Deum quidem non prz- 
cepisse, nec fieri voluisse divortium; Moysen vero 
propter duritiam cordis Judzorum scripsisse dan- 
dum esse repudium. Ostendit hzc et Paulus in lit- 
teris suis cum dicit de quibusdam : « Dominusdicit, 


D et non ego **. » Et de aliis : « I:ec autem ego dico, 


non Dominus *. » Et iteruia in aliis : « Prxceptum 
Domini non habeo, consilium autem do **. » Et ite- 
rum : « Quz loquor, non loquor secundum Deum 5.) 
Unde similiter etiam in cxteris prophetis aliqua 
quidem Dominus locutus est, et non prophete, 
alia vero propheta, et non Dominus, et sic vide- 
bitur objectio inteniata dissolvi, cum non tam sus, 
quam prophete verba Dominus revocat, ac mutat 
in melius. Sed magis arbitror absolutionem priorem 
totius Scriptura sensibus convenire, et illis przci- 


. pue dictis, quibus patiens et multe misericordis, 


εἰ poenitens super malitias dicitur Deus : vel iis 
maxime, qux generaliter ab Jeremia pronuntiantur, 
in quibus evidenter ostenditur pro multis misera- 
tionibus, et incomprchensibili bonitate sua Deus di- 
cere, el non facere, loqui, et non permanere. Ait 
ergo per Jeremiam Deus ** : «In finem loquar, » hoc 
est, ex definito loquar « super gentem, et super re- 
gnum, ut auferam cos, et disperdam. Et si conver- 
latur gens illa a malitiis suis, peenitebo 991 de 
omnibus malis qu:e cogitavi facere eis, et in finem 
loquar super gentem et regnum, ut rexdificem cos, 
et replantem : et si fecerint mala in conspectu meo, 
ut non audiant vocem meam, poenitebit ine de oni- 
nibus bonis qua locutus fueram ut facerem ois. » 
Quomodo ergo possumus iis, qux: absolute per ἆε- 
remiam dicta sunt, przferre illa que suspeuse per 
Balaam dicuntur : nisi quia negligentibus et con- 


D temptoribus illa confirmanda, liec vero a perfectio- 


ríbus secretius advertenda suut ? 

9. Sed post hx Balaam : « Ecce inquit V, sd 
benedicendum assumptus sum, benedicam, et non 
avertam eam. » Ad benedicendum Balaam assum- 
ptus est, non a Dalach, sed a Deo, qui injecit ver- 
bum in os ejus, quo populum benediceret, et hanc 
benedictionem non avertit. Nec cnim potest, etiamsi 
velit, verbum Dei humana lingua convertere, Post 
lic : « Non erit, inquit **, labor in Jacob, neque 
videbitur dolor in Israel. » Aperte in istis sermoni- 
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bus futurx vite denuntiat statum. Quis enim est, A est gloria unicornis. Sie enim ei ipse in Evangelio 


qui hanc vitam sine labore et dolore transcurrat ? 
Nec sí Petrus aliquis, aut si Paulus sit, Quomodo 
non in labore et dolore est cum ter virgis ezditur, 
semel lapidatur, ter naufragium facit, in profundo 
maris die aenocte est, aliaque innumera perpetitur, 
quz de laboribus suis ac doloribus scribit **? Sed 
ibi istud complebitur, ubi dictum est : « Aufugiet 
dolor, et tristitia, et genitus 59, » Quod tamen non 
ad omnes, sed ad eos tantum, qui meritia Jacob et 
Israel fuerint, refertur : ut fuit ille pauper Lazarus, 
qui presentem quidem vitam in labore ac dolore 
transegit, ibi autem dicitur ad divitem : « Memento, 
fili, quia tu recepisti bona in vita tua, et Lazarus 
similiter mala. Nunc autem hic requiescit, tu vero 
eruciaris 51, » llle ergo est Israel, et Jacob, in 
quem non venit labor, et dolor. Dives autem ille 
erat quidem et ipse secundum carnem Israel, dici- 
tur enim ei, quia fratres sui habent leges et pro- 
phetas, audiant illos** ; sed quia non erat secundum 
spiritum Israel, ideo venit super illum labor et dolor. 

6. « Domiuus Deus suus cum ipso, preclara prin- 
cipum cum ipso sunt ?. » Nunquam enim Israel 
suum deserit Deus. Quorum autem principum prz. 
clara eum ipso Israel sint, videamus. Prazclara 
principum, potestas est, principatus et regnum. 
Verum quoniam sunt et aliqui principes, qui de 
principatu suo, vel pellendi, vel jam forte depulsi 
aunt, et in locum ac principatum eorum introdu- 


cendi ii, qui vere Israelitze gunt, preclara illa om- ϱ 


nia, qua habuerunt in coelis illi principes, qui non 
servaverunt principatum suum, sed dereliquerunt 
Φίοτηα domicilia, Israel iste et Jacob, qui collucta- 
tug est et vicit, accipiet, et sic cuni ipso erunt prz- 
clara principum. « Deus qui eduxit eum ex zEgypto 
sicut gloria unicornis ei *. » Eductus est ille qui- 
dem Israel de Agypto ista terrena, hic autem spi- 
ritalis Israel de Egypto seculi, et de potestate te- 
nebrarum, et est gloria ejus tanquam unicornis. 
Uaicornis quidem fertur esse animal eo habitu for- 
matum, quo nominis ipsius designat indicium. Quod 
animal frequenter in Scripturis divinis positum le- 
gimus, sed precipue apud Job 55 Dei ipsius vocibus 
potentia ejus et virtus exponitur, in quibus, ut iu 
quamplurimis, Christus intelligitur designari. Et in 
Scripturis divinis coruu pro regno positum sape 
reperimus, sicul et propheta dicit : « Quatuor au- 
tem cornua, quatuor regna sunt **. » Sub nomino 
itaque unicornis, in Christo hoc videtur ostendi, 
quia omne quod est, unum ejus cornu est, hoc est 
unum regnum ejus. Ownia enim Pater subjecit 
sub pedibus ** ejus usquequo et novissimus inimi- 
cus destruatur mors, et tanquam unicornis unum 
omnium regnum teneat Christus, quia sicut scri- 
ptum est : « Regni ejus non erit finis 18. » Erit ergo, 
inquit, ei, hoc est lsraell illi spiritali, gloria, sicut 


9 [lI Cor. χι. ** [sai. xxxv, 10. 
xxxix, 9. ** Daniel. vin, 92, "7 | Cor. xv, 20. 
*! Num. xxii, 22. ** [ Reg. v, 2, 5, 10. 
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δι Luc. xvi, 95. 


Dominus dicit : « Pater, da illis, ut sicut ego et tu 
unum $umus, ita el isti in nobis unum sint **, » 
Et ideo similis gloria dabitur Israeli, sicut est glo- 
ria unicornis, maxime cum transformabit corpus 
humilitatis nostr& conforme corpori glorix sua: **. 

7. « Non erit auguratio in Jacob, neque divinatio 
in Israel. Jn tempore dicetur ad Jacob et Israel 
quid perficiet Deus *!. » Igitur quoniam visum est 
jam nobis diligentius de singuliaà quibusque discu- 
tere, non videbitur absurdum, si etiam quid sit au- 
guratio, vel divinatio, quoniam quidem placuit 
Scripturze commemorare de iis, ne quis forte igno- 
ranter in hzc incidat, requiramus. Videtur ergo 
mihi futurorum praescientia quantum ad ipsam rem 
spectat, medium quiddam esse, id est neque pro- 
prie bonum, neque proprie malum : quandoquidem 
potest interdum etiam a parte diaboli ad hominum 
notitiam futurorum venire przscientia. Sine dubio 
autem cum tempus et opportunitas poscit, οἱ vo- 
luntas Dei fuerit, datur etiam 4 Deo per prophetas 
hominibus prazscientia ; et ideo diximus, quia neque 
proprie bonum dici potest, quod aliquando a malo 
venit; neque proprie malum, quod aliquando a Deo 
descendit. Et quamvis de hoc abundanter etiam ex 
Scripturis divinis exempla suppeditent, sufficere 
tamen credimus $i utamur eo, quod in Regnorum 
libro scriptum legimus : ubi arca Dei ab Allophylis 
capta est, et deducta in Azotum, et. ibi « introdu- 
xerunt,' inquit **, eam in domum Dagon, et inven- 
tus est Dagon recidisse pronus in terram antearcam ᾿ 
tesqamenti Domini. Et gravata est manus Domini 
super Azotos, et dissipavit eos, el percussit eos in 
natibus. » Post hac, inquit, ingressa est arca ín 
Accaron, et miserunt Áccaronienses, et congrega- 
verunt omnes Satrapas Allophylorum, « et congre- 
gaverunt sacerdotes el divinos suos dicentes : Quid 
faciemus $39. arce Domini? Indicate nobis quo- 
modo remittamus eam in locum suum. Responde- 
runt sacerdotes οἱ divini : Si remittitis arcam Do- 
mini Dei Israel, nolite eam dimittere inanem, sed 
dantes dabitis ei pro delicto, et tunc sanabimini, 
et innotescet vobis. Sin autem, non discedet manus 
ejus a vobis **. » Et post pauca : « Et nunc, in- 


D quit **, facite carrum novum, duas vaccas factas 
assuinite, quibus jugum non est impositum, et jun- 


gite vaccas ad carrum, et foetus earum retro abdu- 
cite ad domnum : et assumite arcam Domini, et im- 
ponite eam super carrum, ei vasa aurea quz obtu- 
listis ei pro delicto, simul ponite super carruin, et 
omnia sancta cjus: et dimittite eam, et vadat: 
et videte, siquidem vadit per viam suam et ad fines 
suos ascendit in Bethsamis, ipsa nobis fecit mala 
[ο magna. Si autem non vadit illuc, sciemus quia 
manus ejus non contigit nos, sed forluitu haec nobis 
acciderunt. » Observa ergo in iis, quomodo sacer- 
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dotes et divini causam malorum, qux acciderant A suos in igne in Geliennom, οἱ sortiebatur, ct ma- 
Allophylis, utrum ex manu Dei, et pro arez injuria — leficia faciehat, et augurabatur, et fecit ventrilo- 
venerit, an fortuitu acciderit, propositis contem- — quos, incantatores, et multiplicavit ut faceret ma- 
plantar indiciis, dicentes: « Si per viam suam ad — lignum in conspectu Domini, ut exacerbaret cum. » 
fines suos ascendit in Betbsamis , ipsa nobis fecit — Hzec ergo omnia, id est, sive auguratio, sive exti- 
hxc mala**, ; Denique in sequentibus refertur: — spicium, sive quzlibet immolatio, sive etiam sorti- 
« Et cum. imposuissent, inquit ** arcam Domini tio, aut quicunque motus avium, vel pecudum, vel 
super carrum, direxerunt boves in via, contra viam — inspectio qu:ecunque fibrarum, ut aliquid de futuris 
q'x ducit Bethsamis, et non declinaverunt ad dex- — videantur ostendere, in. operatione daemonum fieri 
tram, ant ad sinistram. » Quis ergo im his, si dili- — non dubito, dirigentium vel avium, vel pecudum, 
genter inspiciat (67), prascientiam lianc quxe de το fibrarum motus, aut sortium, secundum ea si- 
boum directione przdicta est, vel fortuitam dicat, — gna quz docuerunt iidem dzemones observari ab iis, 
vel aliqua arte compositam, et non operatione quibus artis hujus scieutiam tradiderunt. Α quibus 
quadam diemonum ministratam, qui pertimuerint — omnibus, is qui homo Dei est, et in portione Dei 
arcz Domini virtutem : qua non solum affligebantur, numeratur, penitus esse debet alienus, nec aliquid 
et puniebantur Allophyli, verum et cultus ipse d:e- B in iis habere commune, quz occultis (68) machinis 
monum destruebatur, utpote simulacris eorum, — d::mones operantur: ne forte rursus per hzc demos 
templisque, ad ingressum arcc Domini corruenti- — nibus societur, atque eorum spiritu et virtute re- 
bus? Est ergo talis quedam in ministerio prescien- — pleatur, et ad idolorum cultum denuo reparetur. 
iz operatio demonum, quz artibus quibusdam ab I1zc enim omnia religio nostra divina et celestis 
iis, qui se daemonibus mancipaverint, colligitur, et — abjurat, in Levitico quidem aperta lege designans, 
nunc per eas quas sortes nominant, nunc per ea οἱ dicens: « Non divinabilis, neque augurabimiui*?.» 
qua auguríaappellant, nunc etiam ex contemplatione — Et post pauca : « Non sequemini,inquit, ventrilo- 
fibrarum, qus extispicia vocant, aliisque horum — quos, nec adjungemini ad incantatores, ut contamí- 
similibus prestigiis comprehendi videtur, et intel- — nemini in eis, ego Dominus Deus vester Τὸ.» Et ite- 
ligi. Qux artes in. tantum ad decipiendum genus — rum in Deuteronomio : « Si autem tu, inquit "5, in- 
hominum profecerunt, ut etiam justissimi Ezechi:€ ^ troierisin terram quam Dominus Deus tuus dabit 
filius Manasse lioc errore deceptus, :xdiflcaverit (ut — tibi, non discas facere secundum abominationes 
Scriptura dicit) « altare omni exercitui celi in — gentium illarum, non inveniatur in te qui lustrel 
utraque domo Domini 57. » Hunc autem csse arbi- C (ilium suum, aut filiam suam igni, neque divinans 
wor exercitum cceli, quem Paulus spiritales nequi- ^ divinatione, ncquesortiens sortibus, neque maleficus, 
tias in celestibus positas scripsit **. Nisi ergo mul-— nequeincantator, neque ventriloquus, neque porten- 
tum in iis artibus et deceptionis esset et erroris, — torum inspector, neque interrogans mortuos. Est enim 
non puto tanti viri filium in lege Domini educatum, — abominatio Domino, omuis qui facit hec. Propter istas 
ju illas impietates potuisse corruere, qux» in quarto — enim abominationes Dominus Deus tuus evertit gentes 
Regnorum libro de eo scriptz referuntur. Ait enim: — istasa conspectu tuo. » In. quibus omnibus videtur 
« Et sortiebatur, et augurabatur, et fecit cep£vn,et — ostendere, 933 quia omnis qui in iis versatur, nihil 
trausducebat filios suos in igne, οἱ pr:escios abun- — aliud faciat nisi mortuos interroget. Mortui sunt 
dare fecit, ut faceret malignum in conspectu Do- — enim, quia non sunt vitz participes. Deus autem 
mini, et exacerbaret eum **, » Talia ergo erant que — noster (69), vivorum Deus est, et non mortuorum ?*. 
peccabat, dequibus dici possit, quia in omni?* vir- Ilis autem omnibus legibus additur etiam illud, ut 
tute, signis et prodigiis inendacibus fierent," itaut— qui vult esse perfectus, a nullo alio discat, nisi ab 
deciperentur etiam electi. Deceptus est cnim per — eo qui per Dei virtutem fuerit electus propheta, ut 
eum et populus, ut faceret. malignum in conspectu — ministret populo. Ait ergo "" : « Perfectus esto ít 
Domini super gentes illas, quas exterminaverat D conspectu Domini Dei tui : gentes enim ist, qua- 
Deus a facie filiorum Israel. Sed et in secundo — rum tu hzreditatem cepisti, iste audiunt sortile- 
libro Paralipomenon similia nihilominus de Ma- gos et divinos, tibi autem non ita dedit Dominus 
nasse scribuntur : « Et fecit, inquit ?*, lucos, οἱ — Deus tuus. Prophetam enim de medio tui ex fra- 
adoravit omnem militiam coli, et servivit eis, et — tribus tuis suscitabit tibi Dominus Deus tuus, ipsum 
construxit altaria in domo Dei ubi dixit Dominus : — audietis per omnia quecunque petiisti a Domino 
In Jerusalem erit nomen ineum in zernum, et jbi — Deo tuo in Oreb in die Ecclesiz, cum dixistis : Non 
instruxit altaria omni magnificentize coeli, in amba- — apponemus audire vocem Domini Dei nostri, et istum 
bus domibus Domini, Et ipse transducebat filios — ignem magnum non videbimus ultra ne moria. 


*[feg. vi, 9. **ibid. 19. *'IReg. xxi, 5. ** Eph. vi, 42. ** IV Reg. xxi,6.. 7* ll Thess. π. ! Matth. 
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inur. » Non vult Deus auditores nos fieri οἱ disci- A quodcunque horum recipere, ne iste quidem ipse 


pulos d:monum, neque vult, ut si quid volumus 
discere, discamus a daemonibus. Melius est enim 
ignorare, quawm a dxmonibus discere : et. melius 
est a propheta discere, quam a divinis inquirere. 
Divinatio enim non, ut quidam putant, divinitus da- 
tur, sed magis, ut mihi videtur, per antiphrasim, id 
est, ex contrario nomen accepit, quasi qui per 
homines daemonibus vepletos fiat. Sed gentilium 
ritus divinum credit omne, quod per qualemcunque 
spiritum profertur. Nos tamen. uihil ab iis discere 
Deus jubel, re efliciamur consortes ipsorum, οἱ 
incurramus in ea, qua Isaias dicit "* : « Et humilia- 
buntur in terra verba tua, et serinones tui in terra 
demergentur, et erit vox tua sicut loquentis de 
terra, et ad solium vox tua infirinabitur. » Propter 
hoc et Dominus noster Jesus nou diguatur a daemo- 
nibus accipere testimonium, sed ait : « Obinutesce, 
et exi ab co 15. » Quem etiam apostolus suus Pau- 
lus imitatus, dolens convertit se, οἱ ait spiritui 
Pytlonis : « Przcipio tibi in. nomine Jesu Christi, 
discede ab ea **. » In quo requiras fortasse, quid 
dolens Paulus, increpat spiritum Pythonis, Nun- 
quid aliquid blaspbemum dixerat? Mulier enim, 
inquit, babens spiritum Pythonis sequebatur Pau- 
lum, et cos qui cum eo erant, et clamabat diceus : 
« Isti homines servi sunt summi Dei, qui aununtiant 
viam salutis, et hoc faciebat per dies multos δὲ, » 
Uude ostenditur non pro blasphemia doluisse Pau- 


lum, sed pro eo quod indignum judicaret sermoui ϱ 


suo ab spiritu Pythonis testimonium dari. Quod si 
Paulus testimonium sibi eum dare non patitur, sed 
dolct super hoc : quanto magis dolere debemus, si 
quando decipi videmus animas ab iis, qui velut di- 
vino alicui spiritui Pythonis, aut ventriloquo, aut 
divino, aut auguri, vel aliis quibuslibet hujusmodi 
dxzmonibus credunt ? Propter lioc ergo : « Non cerit, 
inquil **, auguratio in. Jacob, neque divinatio in 
Israel. » Sed quid iis additur? « ln. tempore, in- 
quit, dicetur Jacob, οἱ Israeli, quod  perliciet 
Deus. » Quid est, « In tempore dicetur? » Cum 
oportct, et cum expedit, hoc est, « in tempore. » 
5i ergo expedit prnoscere nos futura, dicentur a 
Dco per prophetam Dei, per Spiritum sauctum. Si 
vero nou dicuntur, neque denuntiantur, scito quia 
non nobis expedit ventura pr:noscere. Quod si 
idcirco non dicuntur nobis, quia nobis ea scirc non 
expedit, qui diversis artibus, ct demonum invoca- 
Lionibus gestiunt futura pranoscere, nihil aliud fa- 
ciunt, nisi ea cupiant discere, qui sibi scire non 
expedit, Jacob autem in iis dici intelligendus est 
omnis cui luctamen est adversus principatus et 
potestates, et adversus hujus mundi rectores. Et 
Israelem intellige omnem, qui per fidei puritatem, et 
munditiam (entis videt Deum. Sed potest aliquis 
dicere, Si a solo Deo debemus discere de futuris, 
ct ncque divinum, neque augurem, neque aliud 
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Dalaam recipiendus est a nobis. Unus enim ex iis 
est, quos recipi prohibet divina sententia. Sed ad- 
verte diligentius, et memento quid in superioribus 
legimus, ubi dicitur de eo quia injecit Dominus 
veibum suuin in os ejus. Non ergo hxc nunc a 
Balaam, sed a verbo Dei, quod in ore ejus est po- 
situm, discimus. Nisi enim verba Dei essent, non 
ea utique revelasset famulo suo Moysi, qux procul 
positus cuni ab co regi Balach dicerentur, certum 
est quod nisi a Deo sibi revelata Moyses scire non 
potuit. Adhuc autem ad destruendaimn. penitus divi- 
nationem, vel augurationeu, atque alia hujusmodi, 
etiam hoc compctenter addeimnus, quod oinnes isti 
avium, vel animalium ministerio utuntur, scd La- 
lium quiz et immunda scribuntur in lege, et huma- 
no gencri deprehenduntur semper insidianlia, ex 
quo utique opportuna, et digna ministerio daino- 
num judicata sunt. Nam pythonibus dracones, 
aliique serpentes ministrare perhibentur. Auguribus 
el iis qui ex incidentibus divinandi captare putan- 
tur auspicia, aut lupi ferunt omina, aut vulpes, aut 
accipitres, aul corvi, aut aquilzz, aut alia. hujus- 
modi, que in lege Moyses (ul diximus) iis credo de 
causis notavit immunda. 

8. Post hxc : « Ecce, inquit, populus sicut catu- 
lus leonis exsurget , et sicut leo exsultabit 53. » In^ 
iis mihi videtur confldentiam populi describere cre- 
dentis in Christo, et libertatem quam habet in fide, 
el exsultatione quam gerit in. spe. Comparatur 
enim calulo leonis, cum tendit ad. perfectionem 
latus, et velox : leoni vero confertur, cum jam ob- 
tinet quae perfeeta sunt, Sicut enim ἰοο οἱ catulus 
leonis nullum animal, nullam bestiam timent, sed 
sunt cis cuncta. subjecta : ita et perfecto 334 
Christiano, qui tollit crucem suam οἱ sequitur Chri- 
stum, qui potest dicere, « Mibi cnim mundus cruci- 


' fixus est, et ego immundo **, » cuncta calcantur, euncta 


subjecta suut. Despicit enim et contemnit omnia, qu: 
in hoc mundo sunt, et imitatur eum qui leo de tribu 
Juda dicitur, et catulus leonis dicitur, quia sicut lux 
est mundi, et discipulis suis dedit ut et ipsi essent 
lux hujus mundi, ita et cum ipse sit leo, et catulus 
leonis, credentibus in se nomen leonis, et catuli 


D ieonis ascripsit. Vide autem quam evidenter non. de 


illo qui tunc erat, populo, scd de hoc qui futurus 
eral, ista dicuntur. Ait enim : « Ecce populus sicut 
catulus leonis exsurget, et sicut leo exsultabit *5. » 
Exsurrecturum dicit populum utique qui futurus 
erat, Nam si de eo diceret quem videbat, dixissel 
sine dubio, Ecce populus sicut catulus leonis exsnr- 
rexit. Sed certum est quia de illo populo dicat, de 
quo in Psalmis scriptum est: «Et anuuntiabunt coeli 
justitiam ejus populo qui nascetur, quem fecit Do- 
minus **, » Est ergo populus hic catulus 1conis, dum 
adhuc tanquam nuper geniti infantes, rationabile οἱ 
sinc dolo lac cupiunt ". Lco autem exsultaus, 


*?! ihid. 17, 18. ** Num. xxii, ο. " ibiJ. 24 
" { DPeir, n, 2. 
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cum vir perfectus, qw parvuli erant. deposuit. A hic ergo sanguis qui nominatur uva, illius uve est 


9. « Non dornmiet donec comedat predam, et 
sanguinem vulneratorum bibat 86, » 1n his verbis 
quis ita erit historicz:e narrationis contentiosus as- 
sertor, imo quis ita brutus (70) invenitur, qui non 
horrescens sonum litterz, ad allegorie dulcedinem 
ipsa necessitate confugiat? Quomodo enim iste po- 
pulus tam laudabilis, tam magnificus, de quo tanta 
praeconia serino Dei enumerat, in hoc veniet, ut 
sanguinem vulneratorum bibat? Cum tam volidis 
preceptis cibus sanguinis interdicatur a Deo, ut 
eliam nos qui ex gentibus vocati sumus **, ncces- 
sario jubeamur abstinere, sicut iis quz idolis im- 
wmolantur, ita et a sanguine. Dicant ergo nobis, 
quis est iste populus, qui in usu babet sanguinem 
bibere. Il:ec erant quz οἱ jn Evangelio audientes ii 
qui ex Judazis Dominum sequebantur, scandalizati 
sunt, et dixerunt : Quis potest manducare carnem, 
et sanguinem bibere? Sed populus Christianus, po - 
pulus fidelis audit hec, οἱ amplectitur, et sequitur 
cum qui dicit : « Nisi manducaveritis carnem meam, 
et biberitis sanguinem meum, non habebitis vitam 
in vobis ipsis ; quia caro mea vere cibus est, et 
sanguis mcus vere est potus *, » Et utique qui 
hie dicebat vulneratus est pro li'ominibus (71), ipse 
enim « vulneratus esit pro peccatis nostris **, » 
sicut Isaías dicit. Bibere autem dicimur sanguinem 
Christi, non solum sacramentorum ritu, sed et cum 
sermones ejus recipimus, in. quibus vita consistit, 
sicut ct ipse dicit : « Verba qux» locutus sum, spi- 
ritus οἱ vita est **. » Est ergo ipse vulneratus, cujus 
&i0$ sanguinem bibimus, id est, doctrinz ejus verba 
suscipimus. Sed et illi nihilominus vulnerati sunl 
qui nobis verbum ejus pradicarunt. lpsorum enim, 
id est, apostolorum ejus verba cum legimus, et vi- 
tam ex eis consequimur, vulneratorum sanguinem 
hibimus. « Non ergo, inquit *, dormiet, donec 
comedat predam. » Iste. enim populus qui catulo 
lconis, vel Jeoui comparatur, non quiescet, nec 
dorumiet donec rapiat. pradam, id est, donec rapiat 
regnum coelorum ; quia « a diebus Joanuis regnum 
cacorum viiu patitur, et vim facientes diripiunt il- 
lud **, 9» Ut autem. evideutius cognoscas lxec de 
nostro populo, qui in sacramentis Christi confeede- 


quie nascitur ex illa vite, de qua Salvator dicit : 
( Ego sum vitis vera, » discipuli vero « palinites,- 
Pater au:em agricola est **, » qui purgat eos, ut 
fructum plurimum afferant. Tu ergo es verus popu- 
lus [srael, qui scis sanguinem bibere, et nosti carnem 
Verbi Dei comedere, οί sanguinein bibere, et uvae san- 
guinem illius qux est ex vera vite et illis palmitibus 
quos Pater purgat, haurire. Quorum palmitum fructus, 
vulneratorum aanguis merito dicitur, quem ex verbis 
eorum et doctrina bibimus, si tamen simus ut catuli 
leonis exsurgeutes, et nt leo exsultantes. Hxc interint 
de secunda visione Balaam dicta sufficiant. Oremus 
autem Dominum ut nobis etiam ad czetera, quas ab 
eo prophetata sunt, intelligenda lucidiores quosque 
et veritati proximos sensus aperire dignetur, ut in 
Spiritu sancto (72) considerantes qui per spiritum 
scripta sunt, et spiritalibus spiritalia comparanies, 
Jigne Deo et sancto Spiritu, qui hzc iuspiravit, 
qui scripta sunt explicemus, in Christo Jesu Domi- 
no nostro, cui est gloria et imperium in szceula se- 
culorum. Amen. 
HOMILIA XVII. 
De ejusdem tertia prophetia. 

1. Tertiam nunc prophetiam ex iis qux» sermo 
Dei per Dalaam protulit, habemus in manibus ut 
etiam de ipsa (prout Dominus dederit) aliqua 
disseramus. Etenim infelix iste DBalach  putaus 
quod Balaam divino ad maledicendum loci op- 
portunitas magis defuerit quam voluntas, wti- 
lius esse ratus si inutaret locum : « Veni, inquit 57, 
et educam te in locum alium, si placet Deo, οἱ malc- 
dices eum inde, et assumpsit Dalach ipsum Balaam 
335 in verticem montis Fogor, qui tendit in de- 
sertum. » Eos quidem quos Deus vocat, imponit in 
verticem montis Sina : hic autem Dalach, qui Deo 
contrarius est, impomt Balaam in verticem montis. 
Fogor. Fogor autem interpretatur delectatio (735). 
In verticem ergo delectationis et libidinis imponit 
homines iste Balach. Amator enim est voluptatis 
magis quam Dci, et idcirco imponit eos in »sum- 
mitatem et verticem voluptatis, ut excludat eos a 
Deo. Excludens enim et devoratio interpretatur 
Balach (74). Ideo denique et in eremum tendit Fo- 


ralus est, scribi, audi quomodo οἱ in aliis Moyses p gor, id est, ad ca qux in eremo sunt, et deserta 


similia pronuntiat dicens : « Butyrum bouum , οἱ 
lac ovium, cum 2dipe agnorum, et arietum, filio- 
rum taurorum et lircorum, cum adipe renium, 
frumenti, et sanguinem uvae bibent. vinum **, » Et 


*^ Num. xxip, 24. 9 Act, xv... *? Joan. vi, 54. 


ου Math, xi, 42. *5 Deut. axxii, 14. 


(70) Ita brutus. Sic habent mss. Alias, « sic 
abruptus. » Infra codex Corbeiensis, « tanta praeco- 
ia sermo dinumeral. » 

(71) Mss., « hominibus. » Libb. editi, « omni- 
bus. » 

(72) in mss. Corbeiensi et Belvacensi omittitur 
« $2uclo. » 

(13) Fogor autem. interpretatur pELEc ra rio. Unde 


?! [δη Liu, 5. 
νό Jjau. xv, 1, 5 οἱ 8. 


Deo negotia. « Et dixit Balaam ad Balach : Con- 
strue mihi hic septem aras,.et fac mibi hic septem 
vitulos, et septem arietes : et fecit Balach sicut 
dixit ei Balaam, οἱ obtulit vitulum, οἱ arietem su- 


*3 Joan. vi, 04. ** Num. xxut, 21. 


οἱ Num. xxii, 27,928., 


Fogor interpreletur delectatio, fateor me nescire. 
19 enim radicem habere videtur 95 « aperuit, 
distendit, » quod nullam habet cum delectatione 
affinitatem. 

(74) ExcLUbENs enim el bEVORATIO interpretatur 
Balach. Vel à. pa, « exinanivit » vel a 191 «ab- 
sorpsit, devoravit, » etc. 
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per aram **, » Aperta quidem Apostoli sententia A contrariam potestatem victimis suis assistere au- 


est dicentis ? : «Quas enim sacriflcant gentes, die- 
moniis, et non Deo sacrificaut. » Sed et propheta 
similiter dicit * : « Sacrificaverunt dzmoniis, et non 
Deo.» Tamen quoniam et lex Dei de sacrificiis 
precipit, et ritum sacrificandi tradit filiis lsrael, 
rejuiratur fortassis, cur lic cum damoniis dicata 
videantur, etiam Deo jubeantur offerri. Et erit qui- 
dem simplex et cita. responsio, ut quemadmodum 
in aliis ostendimus, quod libellum repudii dari non 
Dei voluntatis fuit, qui quod conjunxerat nuwluit 
separari, sed Moyses hic proprie ad duritiam cor- 
dis Jud;irorum scripsit : ita etiam et de hoc videri 
possit, quia Deus, sicut per alium Prophetam di- 
cit *, non manducat carnes taurorum, nec sangui- 
nem hircorum potat. Εἰ item ut alibi scriptum 
e3t*, quia «non mandavi tibi de sacrificiis, vel 
victimis, in die qua eduxi te de terra. Agypti. » 
Sed Moyses hzc ad duritiam cordis corum pro con- 
suetudine pessima qua imbuti fuerant in Egypto, 
mandaviteis : ut qui abstinere se non possent ab 
immolando, Deo saltem, et non dxinoniis immola- 
rent. Videudum tanien. est, ne forte sit et aliqua 
sacrificandi Deo occultior ac sccretior ratio. Ne 
forte, inquam, sacrificia qux Deo offeruntur, ad 
destructionem fiant eorum sacrificiorum, qux da- 
monibus immolantur : ut quia per illa vulneran- 
tur anima, per ista sanentur; sicut et ii confir- 
man!, qui medicin: peritiam gerunt. Serpentum 
namque venena depelli medicamentis nihilomiuus 
coufectis ex serpentibus, perhibent. Jta ergo οἱ sa- 
crificiorum dzmonicorum virus per sacrificia Deo 
oblata depellitur, sicut οἱ mors Jesu mortem pec- 
cati credentibus non sinit dominari. Et quidem do- 
nec tempus patiebatur, sacrificia sacrificiis oppone- 
bantur: ubi vero venit perfecta hostia, et agnus 
immaculatus, qui totius mundi tolleret peccatum, 
sacrilicia illa quz singillatim offerebantur Deo, jam 
superflua visa sunt, cum una hostia omnis dzmo- 
num cultura depulsa sit. Verum Balaam iste, sive 
secundum cordis sui propositum quod nou emenda- 
verat, sive. secundum illam figuram, qua diximus 
eum tenere personam doctorum, ac Phariszorum 
plebis incredule, instaurat adhuc hostias, et pra- 
parari sacrificia jubet. In his enim omnem spem 
gerunt ii, quorum cor non recipit fidem Christi. 
2. Sed quid sequitur? « Et videns, inquit *, Ba- 
laam, quia bonum est in conspectu Domini bene- 
dicere Israel, non abiit ex more in occursum auspi- 
ciis, sed convertit. faciem suam in desertum : οἱ 
elevans Balaam oculos suos intuetur isracl castra 
constituisse per tribus, et factus est super eum 
spiritus Dei, et assumpta parabola sua, ait. » Re- 
quiratur foriasse unde vidit Balaam, quia bonum 
est iu conspectu Domini benedicere Israel, et puta- 
bitur ες sacrificiis intellexisse quz» immolaverat. 
Ubi enim vidit nullum adesse d:emonium, mullam 


*5 Num. xxut, 29, 50. ** | Cor, x, 99. 
xxiv, 1,2, .. "ibid. 5, 4. *Dan. un et vit. 


! Deut, xxxui, 17. 


dentem, exclusos esse omnes malitie ministros, 
quibus uti ad maledicendum solebat, potuit ex his 
intellexisse, quia bonum esset in conspectu Domini 
benedicere Israel. Bgo tamen magis illud intelligo, 
quod populus ille, qui nunc vanus est, et illi do- 
ctores, qui Cliristo non credentes in vanitate popu- 
lum detinent, aliquando visuri sunt, id est, in no- 
vissimis dicbus, cum plenitudo gentium iutroierit, 
et omnis Israel venire coeperit ad fidem Christi, 
illi, inquam, qui nunc oculos habentes non vident, 
tune videbunt. Elevabunt enim oculos suos ad altio- 
res et spiritales sensus, οἱ videbunt, et intelligent 
quia bonum est in conspectu Domini benedicere 
spiritalem Israel. Videbunt enim eum dispositum 


B per tribus, et per domos, οἱ per familias, et unum- 


quemque in suo ordine resurrectionis gloriam ade- 
pturum, el assumpta parabola sua intelligent qua 
in parabolis scripta sunt : qua nunc propter vela- 
men quod positum est super cor eorum, neque vi- 
dent, neque intelligunt. Denique, « που abiit , in- 
quit, ex morc in occursum auspiciis. » Non enim 
more sibi solito, stultis et inanimis sensibus rapic- 
tur, animalibus mutis οἱ pecudibus Dei. considerans 
voluntatem, sicut ii, qui ex istis talibus auspicia 
colligunt : sed agnoscet eliam ipse, quia ncque de 
bobus cura est Deo, similiter neque de ovibus, 
neque de avibus, aliisque animalibus, sed si qua 
de his scripta sunt, prooter homines intelliget 
scripta. 


9. Sed videamus jam quz sint qua in tertia pro- 
phetia proloquatur Balaam. « Dixit, inquit *, Ba- 
laam filius Bcor, homo vere videns, dixit, audiens 
verba fortis, qui visum Dei vidit in somnis, revc- 
lati oculi ejus. » Mirum profecto est 9336 quomo- 
do tant: laudis dignus habeatur Balaam, qui ac- 
cepta parabola sua, haec de semetipso pronuntiat. 
Quoniodo enim homo .vere videns Balaam sit, qui 
divinationi, auguriis operam dedcrit, qui etiatu ma- 
gice studuerit, sicut supra ostendimus, valde mi- 
rum est, nisi forte pro eo, quod supra dictum est, 
quia spiritus Dei factus fuerit iu ipso, et quia ver- 
bum Dei positum sit in ore cjus, h:iec de eo puten- 
tur tam magna conscripta esse praeconia. Nec 


D Moyses enim, nec alius quis prophetarum facile 


invenietur tantis laudibus elevatus. Unde magis 
mihi videtur hzec illi populo conveuire eo tempore, 
quo jam conversus ad Dominum, deposuit velamen, 
quod erat super cor suum. Dominus spiritus est, 
Idcirco denique dicit, « revelati oculi ejus, » quasi 
qui nunc usque clausi fuerint, et nunc per spiri- 
tum Dei, qui super eum factus est, ablato velamine 
revélentur. Nunc ergo est quando vere videt, et 
vere audit verba fortis, et visum Dei videt in som- 
nis : id est, ea qux in somnis Danieli propheiase 
tempora desiguata sunt, videbit impleta : et vi- 
siones illas, qux in somnis ad illum delatz sunt, 


* Psal. xiv, 15. ? Jerein. v1, 2. * Num. 
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videbit : hoc est intelliget, ct agnoscet oculis rc- A laam pro eo quod revelati fuerant oculi ejus, di- 


velatis, Efficietur enim similis iis, qui dicebant : 
t Nos autem omnes revelata faeie gloriam Doinini 
speculainur eadem iinagine (75) transformati a glo- 
ria in gloriam, tanquam 23 Domini spiritu *. » Ve- 
lim tamen requirere, qui sunt isti oculi ejus, qui 
revelat dicuntur : me forle ipsi sint, qui im aliis 
Scripturze locis, ut in quibusdam exemplaribus le- 
gimus, oculi terrz appellantur, οἱ ille, quem Pau- 
lus sensum carnis dicit, cuin ait de quodam *, 
«Frustra inflatus a. sensu carnis sux.» De istis 
credo oculis, etiam serpens dixerit ad Evam, quia 
sciebat Dominus «quod in. quacunque die mandu- 
caveritis ex eo, aperientur oculi vestri *. » Et pau- 
jo post !* : « EL manducaverunt, inquit, et aperti 


cere de semetipso *, «lomo vere videns ;» et di- 
cere, «dixit audiens verba furiis. » Eodem enim 
ordine quo alii oculi clauduntur, et alii aperiuntur, 
etiam aures ali» claudendz, et alize aperiendz iu- 
telliguntur. Verum si quis hzc etíam secundum 
historiam velit dicta suscipere, potest dicere, quia 
in eo quod vidit Balaam quod bonum est in con- 
spectu Domini benedicere Israel, ostenduntur reve- 
lati oculi ejus, οἱ factus esse liomo vere videns. 
Vere enim vidit qux futura erant de Israel, vel Ja- 
cob. Audisse quoque eum verba fortis dicit in eo, 
cum venit. ad eum Deus, et dixit in. somuis !* ; 
« Verbum quod dedero in ore tuo, hoc observa ut 
loquaris; » ét hoc erat visum Dei, quod v.dit iu - 


sunt oculi eorum.» Nisi enim essent dillerentize B somnis, et per haec revelatos esse oculos ejus asse- 


oculorum, οἱ alii essent. qui per przvaricationem 
aperientur, et alii quibus videbant Adam et Eva, 
antequam isti aperirentur, nunquam utique Scri- 
ptura nondum apertis oculis eorum, illis qui ex 
provaricatione patefacti sunt, diceret !! : « Et vidit 
mulier quia bonum est lignum ad manducandum, 
et gratum oculis ad videndum, et speciosum est ad 
considerandum, et accipiens de ligno manducavit, 
et dedit viro suo secum, et manducaverunt, el 
aperi sunt oculi amborum.» Quomodo enim si 
nondum aperti fuerant oculi amborum, vidit mulier 
quia bonum esset lignum ad manducandum, et 
gratum oculis ad videndum ? quibusque etiam ocu- 


lis speciosum dicitur fuisse ad considerandum? Sed C 


ego audiens vocem Domini mei Jesu Christi, et 
virtutem bonitatis ejus intelligens, ita adverto illud 
quod dicit !* : «[n judicium ego veni in hunc mun- 
dum, ut non videntes videant, et videntes οσα 
fiant; » quod in peccatoribus non vident illi oculi, 
qui meliores sunt ; sed ii, qui sensus carnis appel- 
lantur, et qui consilio serpentis aperti sunt. Opus 
ergo maguificum Salvatoris uostri Doaini e$t, ut 
il, qui non vident melioribus oculis quz? bona sunt, 
sed illis qui consilio serpentis patefacti sunt, εί 
quz mala sunt intuentur, cxzci fiant : et qui cci 
fuerint illis oculis, quos persuasio serpentis ape- 
ruit, videant bona Domini his oculis, quos Jesus 
Salvator noster venit aperire. Nisi enim prius ma- 
lorum visus claudatur, bonorum non patebit inwi- 
tus. Sic ergo etiam illud boni Dei dictum accipio, 
quod dixit '? ; « Quis fecit videntem, et cecum? » 
videntem quidem secundum Cliristum, czcum vero 
secundum consilium serpentis. ilzc autem com- 
monuimus, ut evidentius eluce:ceret qui sunt oculi 
qui claudantur, et qui sunt oculi qui revelentur : 
simul ut et illud ex his intelligatur, quod in pro- 
pheta scriptum est !* ; « Videntes videbitis, et non 
videbitis ; » ut sciamus quibus oculis vident, et qui- 
bus videnteà non vident. Apparet ergo et iunc Ba- 


* Coloss. n, 18. * Genes. 11, 5. 


? |l Cor. 1n, 18. 


rit, quia potuit. videre qua vidit. Hzc quidem de 
lis quxe in przfatione sua Balaam in semetipsum 
visus est prophetare. 

4. Nunc jam videamus qux sunt, qui in con- 
sequentibus dicit: « Quam bone, inquit '", do- 
mus tuz,Jacob, tabernacula tia, Israel! Ut nemora 
unmbrantia, ut paradisi super flumina, et sicut ta- 
bernaceula qu:& fixit. Dominus, sicul cedri ατα 
aquas.» Bonas quas dicit domus Jacob, non puto 
quod domicilia eorum collaudel terrena, neque 
euim tale aliquid fuisse apud eus przter gentes 
exteras memoratur. Sed videamus ne forte, quo- 
niam populus per tribus erat divisus, et unaquize- 
que tribus per plebes, et iterum plebes per cogna- 
tiones, et cognationes per domos familiarum, et 
rursum domus familiarum per numerum nomi- 
num, εἰ per capita numerabantur ? hoc est om- 
nis qui erat a viginti annis et supra, masculus qui 
procedere poterit ad bellum : has domus Bala: 
in spiritu contuens magnificet et extollat, — Sed 
non in his solius litterz contuenda senten.ia cst, 
quoniam quidem quie loquitur Balaam, assumpta 
337 parabola sua loquitur. In parabolis ergo et 
nos quod dicitur audiainus. Si enim consideres di- 
visiones illas, et ordines populorum qui in resur- 
rectione habebuntur in populo veri Israel, quaudo 
unusquisque resurgel in suo ordine '* : si potes in- 
tueri tribus illas et plebes , et cognationes, in qui- 


D bus nou tam carnis et sanguinis est cognatio, quam 


mentis et animi ; tunc. intelliges quam bong sunt 
domus Jacob, et quam bona tabernacula lirael. 
Quod si et differentias domorum , εἰ tabernaculo: 
rum requiras, et Jacob atque Israel diversitateui, 
etiam de hoc talis quadam habenda distinctio cst. 
Domus res est fundata, ace stabilis, el certis ter- 
minis septa. Tabernacula vero sunt habitacula qua&e- 
dam eorum, qui semper in via &unt, εἰ semper am- 
bulant, nec itineris sui terminum repererunt. Igitur 
Jacob habendus est in eorum personis, qui in acti- 


t! ibid. 6, 7. !*Joan. 1x, 59. !* Exod, 
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bus et opere perfecti sunt : Israel vero illi intelli- A sanctus non solum ipse fluvius sit, sed et iis quibus 


gendi sunt, qui studium erga sapientiam ac scien- 
tiam gerunt. Quia ergo operum gestorumque exer- 
citia certo fine clauduntur (neque enim sine fine 
est operum perfectio), ubi adimpleverit quis omnia 
quz facere debuit, et ad finem perfectionis operum 
venerit, perfectio ipsa operum, bona domus ejus 
esse dicetur. Eorum vero qui sapientize οἱ scientize 
operan dant, quoniam finis nullus est (quis euim 
terminus Dei sapientixe erit ? ubi quanto amplius 
quis accesserit, tanto profundiora inveniet, et quan- 
to magis scrutatus fuerit, tanto. ea ineffabiliora et 
incomprehensibiliora depreheudel, incomprcehensi- 
bilis enimet inzstimabilis est Dei sapientia), idcirco 
eorum qui iter. sapientia Dei iucedunt, non do- 


datus fuerit, flumina de ventre eorum procedant 5 
et Deus Pater dicat *? : « Me dereliquerunt fontem 
nqua viva, » ex quo scilicet fonte flumina ista pro- 
cedunt. His igitur inundata. (luminibus tabernacula 
Israel, (iunt. tabernacula sicut sunt illa qux fixit 
Dominus. Sed intentum. fortassis movere poterit 
auditorem, quod dnas quasdam species tabernacu- 
lorum przsens sermo commemorat. Ait enim ** : 
« Quam bon: domus tux, Jacob, tabernacula tua, 
Israel ! Ut nemora umbrantia, et ut paradi-i super 
flumina. » Et rursum tabernacula tabernaculis corm- 
parat, et dicit : « Et sicut tabernacula qua fixit Do- 
minus. » Potest ergo et alia post illas quas supra 
protulimus, recipi expositio, ut dicamus domus Ja- 


mos laudat, non enim pervenerunt ad finem, sed B cob esse legem, οἱ tabernacula Israel prophetas. 


tabernacula miratur, in quibus semper ainbulant, 
el semper proficiunt, el quanto magis proficiunt, 
tanto eis proficiendi via augetur, et inmensum ten- 
ditur ; et ideo istos ipsos profectus eorum per spi- 
ritum ceontuens, tabernacula ea nominat Israel. Et 
vere si quis scienti» capit aliquos profectus, οἱ ex- 
perimenti aliquid in talibus sumpsit , scit profecto 
quod ubi ad aliquam ventum fuerit theoriam, et 
agnitionem mysteriorum spiritalium, ibi anima qua- 
si in quodam tabernaculo demoratur. Cum vero ex 
his quz reperit, alia rursus rimatur, et ad alios pro- 
ficit intellectus, inde quasi elevato tabernaculo ten- 
dit ad superiora, ct ibi collocat animi sedet, sen- 
suum stabilitate confixam : et inde iterum ex ipsis 
alios invenit spiritales sensus, quos priorum sine 
dubio sensuum consequentia patefecerit : et ita sem- 
per se ad priora extendens, tabernaculis quibus- 
dam videtur incedere. Nunquam est enim quando 
anima scienti» igniculo succensa otiari possit el 
quiescere, sed semper a bonis ad meliora, ct iterum 
ad superiora a melioribus provocatur. [loc ergo 8a- 
pientizee Dei iter grate satis, et cum multo decore 
descripsit dicens !? : « Ut nemora obumbrantia, et 
ut paradisi super flumina, et sicut tabernacula qua 
fixit Dominus, sicut cedri juxia aquas. » Qui enim 
incedunt hae. via, per nemora obumbrautia ince- 
dunt. Nemora cnim sunt eis obumbrantia, omnis ju- 
storum coxus, et sanctorum prophetarum chorus. 
Sub umbra enim sensuum, quos apud illos scriptos 
inveniunt, refrigerantur animz ipsorum, et in do- 
cirinis eorum quasi incedentes per opaca nemo- 
rum delectantur, et sicut paradisi super flumina 
inveniuntur. Isti enim paradisi super flumina, si- 
niiles et cognati sunt illi paradiso in quo lignum vitze 
est. Flumina vero possumus vel Scripturas evan- 
gelicas atque ap:stolicas accipere, vel etiam ange- 
lorum, vel coelestium virtutum erga liujusmodi aui- 
mas adjutoria : rigautur enim ab illis et inundan- 
ur, atque ad oinnem scientiam et agnitionem rerum 
caelestium nutriuntur : quamvis et Salvator noster 
fluvius sit qui lztificat civitatem Dei : οἱ Spiritus 

!? Nui, Xxtv, 6, 


39 Jep, 5, 15. *! Num xxiv, 5, 


D 


(6. 


Nou enim ipsum Jacob, sed domus ejus laudat : nec 
ipsum Israel, sed tabernacula ejus, et tunc ea lau- 
dat, cum revelati sunt oculi ejus. Quandiu enim ve- 
lamen positum est super lectionem legis et pro- 
phetarum, non videntur bona tabernacula, nec lau- 
dabiles domus. Ubi autem ablatum fuerit velamen, 
et intelligi caeperit lex quia spiritalis est,et pro- 
phete : tunc bonz οἱ admirabiles domus Jacob, et 
tunc. adiniranda erunt. tabernacula Israel , cum 
amola littera qu: occidit, vivificantem ex eis perci- 
pere spiritum caeperis. Potest adliuc et alio modo 
intelligi, ut populi credentis et perfecti hujus, qui ad 
Christum ex gentibus congregatus est , corpora si- 
mul laudari videantur et animze : el Jacob quidem 
domus de corporibus dicatur, sicut et in libello 
quodam legitur, quia Jacob domus sit Israel : hoc 
est, corpus ejus Jacob dicatur, et anima [srael. Simi- 
militer ergo et perfectorum quorumque corpora 
laudabiles domus esse dicantur. Jacob est enim cor- 
pus laudabile, cum continentia, ei castitate, 80η- 
nunquam autem etiam cum 3368 martyrio decora- 
tur. Tabernacula vero ad animas perfectas referri 
possunt, quibus et nomen a videndo Deum convenit 
Israeli. |sta autem tabernacula sunt, inquit, « sicut 
nemora umbraitia, et sicut paradisi super flumina, 
ct sicut tabernacula quz fixit Deus. » Alia ergo ta- 
bernacula ostendit esse quz fixit Dominus, quibus 
sint similia tabernacula Israel. Extra hune mundum 
me progredi convenit, ut videam qua sint taberna- 
eula quz fixit Dominus. llla nimirum sunt, quie 
ostendit Moysi cum tabernaculum consirueret iu 
deserto, dicens ad eum: « Vide, inquit **, ut. facias 
omnia secundum typum qui oslensus est tibi in 
monte. » Ad imitationem ergo istorum tabernacu- 
lorum quz fixit Dominus Israel, jubentur facere ta- | 
bernacula, et unusquisque nostrum expedire, et fa- 
bricare tabernaculum suum. Unde mihi videtur non 
fortuitu contigisse, ut Petrus quidem, θἱ Andreas, 
et filii Zebedaei, arte piscatores invenirentur, Pau- 
lus vero arte faber tabernaculorum. Et quia illi vo- 
cati ab arte capiendorum piscium , mutantur οἳ 


13 Exod. xxv,40. 
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fiunt piscatres hominum, dicente Domino *? : « Ve- A homo de semine cjus et dominabitar gentibus mul- 


nite post me,et faciam vos piscatores hominum ; » 
non dubium quin et Paulus, quia et ipse per Domi- 
num nostrum Jesum Christum vocatus apostolus 
est, simili artis sux» transformatione multatus sil : 
ul sicut illi ex piscatoribus piscium piscatores ho- 
minum facti sunt, ita et istea faciendis tabernacu- 
lis terrenis, ad cdlestia tabernaeula construenda 
trauslatus sit. Construit. enim coelestia tabernacula 
doceus unumquemque viam salutis, et beatarum in 
celestibus mansionum iter ostendens. Facit taber- 
racula Paulus et cum ab llierusalem in circuit us- 
que ad Illyricum replet. Evangelium Dei, Ecclesias 
construendo : et hoc modo facit et ipse tabernacula 
ad sinilitudinem tabernaculorum coelestium, quae 
ostendit Deus in monte Moysi. Sed et unusquisque 
nostrum, 8i quis tamen exivit de Egypto, et habi- 
tat in. deserto, in tabernaculo debet habitare, οἱ 
diem festum in tabernaculis agere. Sicut enim com- 
memoratio fit egressionis ex /Egypto per pascha et 
azyuma, ita εἰ commemorationis in deserto fit me- 
moria per tabernacula. In tabernaculis enim habita- 
veruni patres nostri in deserto. Unde autem fieri 
oportet ista tabernacula, nisi ex verbis legis οἱ pro- 
phetarum, ex sermonibus Psalmorum, et omnium 
qui continentur in lege ? Cum enim, ex iis qux 
scripta sunt, proficit anima et semper quidem ea 
qui retro sunt obliviscens, ad ea qux in ante sunt 
se extendit, et deloco inferiore progrediens cre- 
Scit, ac proficit ad superiora, ex sugmento virtu- 
lum, eL ex ipsa immutatione profectuum, in taber- 
naculis merito dicetur habitare, Vide autem si non 
sunt Qabernacula qua fixit Deus, eliam illa οὐ 
Salvator commemorat in Evangelio dicens?**: « Fa- 
cite vobis amicos de mammona iniquitatis, ut cum 
defeceritis recipiant vos in :xterna tabernacula. » 
Fixa autem dicuntur a Deo quasi quz non circum- 
ferantur omni vento doctrinz. Sunt autem et adliuc 
tabernacula ista et sicut cedri juxta aquas. Cedros 
hic non illas dicit in quibus culpabilis notatur ela- 
lio : sed cedros Dei, qux suscipiunt vitis illius quse 
ex Egypto translata est, palmites, et in quibus γο- 
quiescit fructus ille, cujus umbra operuit montes. Si 
intellexisti quantam requiem liaheat iter sapientia, 
quantum gralixz, quantumque dulcedinis, noli dissi- 
inulare , noli negligere, sed aggredere hoc iter, nec 
eremi solitudinem perhorrescas. llabitanti enim 
tibi in hujusmodi tabernaculis occurret manna 
cogleste, et angelorum panem manducabis. Incipe 
tantum, nec te. perterreat, ut. diximus, solitudo 
deserti. Cito in consortium tuum etiam angeli 
venient, quos sub specie cedrorum arbitror indi- 
catos. 

9. Sed nuue videamus quid etiam de Christo 
. prephetet. Ipse est enim, de quo dicit ** : « Exibit 


*! Math. iv, 19. ** Luc. xvi, 9. 
Xx, 21. 
(76) Gog super tecta interpretatur. 33 won « supot 
teta » ged ε tectum ». interpretatur... Caeteruen in 
llebrazo fonte non. exstat 33 « tectum, » sed. αν 


*5 Num, xxiv, 7, 8. 
5 Num. xxiv, δ. ?* Matth. n, 15; Osce x1, 2. ?! Num. xxiv, 8. 


tis et exaltabitur Gog regnum ejus, et crescet re- 
gnum ejus. Deus deduxit cum ex /Egypto sicut glo- 
ria unicornis. » Christus ergo est, qui exiit de semi- 
ne Israel secundum carnem, qui quomodo gentibns 
dominetur, expositione non indiget, maxime qui 
leget. dietum ei a patre ?* : « Pete a. me et dabo 
tibi gentes hereditatem tuam, et possessionem tuam 
terminos terra, » Quid. est autem quod ait, « exal- 
tabitur Gog regnum ejus? » Gog super tecta interpre- 
latur (16) : οἱ in loco isto non pro gentis alicujus 
nomine, ul pulatur, positum est, sed ut in aliis 
nonnullis, ipse sermo llebrzus uon interpretatus re- 
lictus est, et ob hoc quasi de gente aliqua dictum 
videtur. Est ergo sermonis consequentia talis 2 et 


B exaltabitur super tecta regnum ejus, et cresce re- 


gnum ejus. Exaltari autem super tecta de perfectio- 
ne credentium dicitur, crescere autem ad. multitu- 
dines refertur, la iis ergo. qui perfecti sunt super 
lecta exaltatur. regnum Christi, id est super eos 
etiain, qui in supernis sunt, et in superioribus habi- 
tant. Sunt euim fortassis aliqui etiam in coelestibus 
a quibus plus proficiant et altius exaltentur ii qui 
in regno Christi sunt. EL ideo etiam, credo, fpse 
Salvator dicebat 17: « Qui in tecto est, non descen- 
dat tollere aliquid de domo; » monens uL ii, qui ad 
exeelsam perfectionem | venerunt, non iterum ad 
mundi liujus, qui nunc domus appellatur, humilia 
et abjecta. descendant. Sed et illud quod ait ** ; 
€ Quod audistis in. aure, predicate super tecta, » 


C ad hioc nihilominus respicit. Sic ergo exaltatur ες 


per Gog regnum cjus, et crescit regnum ejus. Cre- 
scit enim dum multiplicantur Ecclesiz, et fidelium 
numerus augetur; et intantum crescit reguum 939 
Christi, usquequo ponat l'ater omucs inimicos ejus 
sub pedibus ejus, sed et novissimum inimicum de- 
swuat mortem. 


6. Post h:ec scriptum est adliuc de Christo **, 
«quia Deus deduxit eum ex Egypto; » quoi iu eo 
completum videtur, ubi posi mortem llerodis revo- 
calur de Agzypto, et designat Evangelium dicens 39: 
«Εκ £gypto vocavi filium mcum. » Qui serino qui- 
busdam ex hoc loco assumptus videtur, et Evange- 
liis insertus, aliis autem de Osce propheta. Potest 
autem et secundum allegoriam intelligi, quia post- 
eaquam venit ad /Egyptum mundi hujus, eduxit 
eum Patcr, el assumpsit ad. semetipsum, ut viam 
faceret iis, qui de ZEgypto mundi hujus ascensuri 
erant ad Deum. « Et gloria unicornis ejus*!'. » Oin- 
nia enim dzemonum regna dejiciens Christus, unum 
suum regnum, tanquam veri unicornis, fundavit 
in gloria. Cornu enim pro regno szepe docuimus Πο” 
minari, « Edet, inquit ?*, de eodem adhuc dicens, 
gentes inimicorum suorum etl crassitudines eorum 
emedullabit. » Gentes, ait, quas inimici sui posside- 
36 P531. 1, 8. 3 Matth. xxiv, 47... ** Matth, 
?* ibig, 
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bant, ipse edet, destructa virtute inimici, et cras- A profert : sed et ille, qui sub nomine Christiani 


siuudines eorum emedullabit, cum omnem de iis 
sensum crassum el carnalem extenuat, et conver- 
tit ad intelligentiam spiritalem. Quod autem cras- 
situdo culpabiliter in Scripturis ,liabeatur, indicio 
erit illud quod scriptum est ?* : « Incrassatum est 
cor populi bujus. » Et alibi ** : « Satiatus est, et 
incrassatus est, et recaleitravit dilectus. » Edet 
ergo gentes, οἱ cibum habebit eos qui credunt in 
eum, sicut et ipse dicit in Evangelio ** : « Meus ci- 
bus est ut faciam voluntatem ejus qui me misit. » 
Cujus utique voluntas hzc erat, ut gentes conver- 
terentur ad fidem. Quod si, ut superius docuimus, 
crassitudo culpabilis babetur, econtrario subtilitas 
laudabilis habenda est: quia et spiritus sapientiae, 
qui intelligibilis, et sanctus, et unicus, et multi- 
plex (77) dicitur?*, similiter et subtilis esse perhi- 
betur. « Et jaculis suis sagittabit inimicum *'. » 
Jacula ejus verba ejus suut, quibus vel diabolum 
vicit, vel omnes inimicos el contradiceutes sibi 
eliam nunc superat οἱ confringit. Omnis enim qui 
peccat, inimicus ejus est dum peccat. Si autem 
audiat verba Dei, οἱ agnoscens peccata sua, con- 
figalur ex eis et compungatur, atque ad poni- 
tentiam convertatur, veritatis sermone terebratus, 
etiain. ipse dicetur jaculis esse coufixus. Sed post 
hzc etiam de ipsa passionis dispensatione comme- 
morat, et dicit ** « Recumbens requievit ut leo, et 
ut catulus leonis, quis excitabit eum? » Requievit 
ut leo, cum in cruce positus, principatus et poie- 
states exuit, et triumphavit eas in ligno crucis. Ut 
catulus autem leonis, cum resurrexit a somno 
mortis, Quod autem leoni simul et catulo leonis 
, comparatur, potest adhuc et propter hoc intelligi, 
ut iii iis qui perfecti sunt, leo, in iis vero qui inci- 
pientes suut et rndes, catulus leouis nominetur. 
Quod vero ait: «Quis suscitabit eum? » idcirco 
quia uunc a Patre dicitur suscitatus, nunc. etiam 
ipse templum corporis sui post triduum suscitare 
se dicit : el merito in hoc quasi. percontantis desi- 
guatur affectus. «Qui benedicunt tibi, benedicti 
$unL : el. qui maledicunt tibi, maledicti sunt **. » 
Certum est. quod. benedicentes Cliristo benedicti 
$unt, οἱ in. coimnmmunionem paterua — benedictionis 
assumpti. Qui autem. maledicunt, maledicti sunt. 
Si enim ad populum istum respicias, qui imaledicit 
Christo, etiam lacrymabiliter invenitur esse male- 


dictus. Quid enim aliud evenire posset iis qui male- 
dicunt sapientize, qui maledicunt veritati, qui ina- 
ledicunt vite, nisi ut ab iis omnibus bonis extorres 
et exsules jaceant? ντο enim omnia Cliristus est : 
et qui malcdicit Christo, tanquam iis omnibus bouis 
maledicens, perpetua maledictione damnatus. est. 
Kgo tameu puto quod non ille solum maledicat 
Christo, qui sermonem adversum eum maledicum 


3 Act, xxvi, 27. "Deut. xxxi, 19. 
5 Num.*ziiv, 9. "ibid. 10, 11. 


(71) Mss., «et unicus et multiplex, » sed libb. 
autea editi oinittunt « et unicus. » 


35 Joan, iv, 54. 
*! jbid, 42, 15, 14. 


male agit, et turpiter conversatur, et inhonestis 
verbis, vel actibus suis facit nomen ejus blasphe- 
mari inter gentes * sicut econtrario non ille qui 
&ermenibus solis Dominum benedicit, ipse bene- 
dieere putandus est, sed qui actibus, et vita, et 
moribus suis facit ab omnibus nomen Doniini 
benedici. Et io istis magis complebitme quod 
tertia. prophetia, Balaam designat, quia  bene- 
dicentes Christo benedicentur, et maledicentes οἱ 
maledicti erunt. Propter quod omnimode eaveamus, 
ne propter actus nostros Christi nomen blaspheme- 
tur, sed magis id agamus, ut. de benedictionibus 
ejus participes esse mereamur. [psi gloria οἱ be- 
nedictio in szcula seculorum. Amen. 
HOMILIA XVIII. 
De quarta prophetia. 

4. Quartam nunc prophetiam ex iis qu:e Dalaam 
in verbo Dei locutus est, in manus (78) assumi- 
mus, volentes etiam de ipsa qua Deus dederit ape- 
rire. Cui tamen prophetia similia, ut in superiori- 
bus, in pr:efatione przemissa sunt. Ait enim ** : « Et 
iratus est Balach adversum Dalaain, et plausum de- 
dit manibus suis. Et dixit Balach ad Balsam : Ma- 
ledicere inimicum meum vocavi te, et eece benedi- 
cens benedixisti tertio. Nunc ergo fuge in locum 
tuum : dixi, bonorabo te, et nunc fraudavit te Do- 
minus honore. » Ostendit in iis, quia et Balach in- 
tellexerit non jam d:emonum ministerio decipi Ba- 


C laam, sed Dei virtute ad meliora transferri, et ideo 


dicit : « Dominus fraudavit te honore. » Sed hzec qua 
plana supt transcurrentes, ad sequentia veniamus. 
« Et diiit Balaam ad Balach : Nonue et nuutiis tuis, 
quos misisti ad me, locutus sum dicens : Si mihi 
dederit Balach plenam 940 domuin suam argeuto 
et auro, non potero transgredi verhum Domini, fa- 
cere illud bonum, aut malum apud meipsum? Quas- 
cunque mihi dixerit Deus hac dicam. Et nunc ecce 
redeo in locum meum **. » Sciens Balaam quod non 
sibi per ministroà solitos responsa deferrentur, 
sed ab eo qui haberet omnium potestatein, recte 
videtur protestatus non se posse verbum Domini 
trausgredi, et fscere ullum pusillum, aut magnum 
apud semetipsum. Non enim ille loquebatur ei, qui 


D posset sacrificiis et muneribus permutari, sed ille 


erat apud queni non. est transinutatío, nec commu- 
tationis umbra **, Et ideo non potest sacerdos mer- 
cede mutari, ubi Deus muneribus non movetur. 
Discessurus tamen Balaam iucipit iterum prophe- 
tare, et dicit * : « Veni, consilium do tibi quid fa- 
ciet populus hic populo tuo in novissimis diebus. 
Et assumpta parabola eua ait, » Sed priusquam ad 
explanationem eorum qua prophetata sunt, venia- 
mus, velim requirere quis iste sensus sit, quis ordo 
verborum, quod ait: « Veni et consilium do tibi. » 


** Sap. vir, 22, ?! Num. xxiv, 8. ** ibid. 9. 
*3Jacob. 1, 17. ** Num. xxiv, 14, 15. 


(78) In manus. lta codex Corbeicusis, libri autem 
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Et consilii quidem nihil dare videtur, sed ait : A laam filius Beor, homo vere videns, et audiens ser- 


« Quid facturus sit populus hie populo tuo in novi&- 
simis diebus; » cum utique convenientius dictum 
videretur, si diceret : Veni, propheto tibi quid fa- 
cturus sit populus lic populo tno in novissimis 
diebus ; et essel utique. consequentia, ut videretur 
Balaam prophetare de iis quxe populus Israel factu- 
rus esset populo Balach, vel czteris gentibus : et 
quod in virtute faciet ita ut non relinquat ex urbi- 
bus Moab ullum qui salvus fiat. 

9. Sed et prophetia nihilominns quam de Christo 
eonjungit in consequentibus, et dicit ** : « Orietur 
stella ex Jacob, et exsurget bomo ex lsrael, et 
vastabit principes Moab, » convenienter posita vi- 
deretur, si scriptum esset : Veni, et propheto tibi. 
Nunc autem quid dicemus ad hoc quod scriptum 
est : « Veni, consilium tibi do quid faciet populus 
hic populo tuo? » Requiramus ergo quomodo intel- 
ligi debeat quod scriptum est : « Consilium tibi do,» 
de quo sepe spud memetipsum requirens, nullum 
potui exitum invenire sententie, ei hoc quod ait: 
« Consilium tibi do, » communi et usitato more 
dictum putemus. Sed illud magis vidi esse conve- 
niens quod ait: « Consilium tibi do, » ut ita di- 
ctum (79) intelligatur: Consilium divinum quod in 
.movissimis diebus implendum est, mihi nunc reve- 
latum, aperio tibi e& manifesto, ut scias quid po- 
pulus hic faciet pepulo tuo. Et hoc modo stare mihi 
visum est posse quod ait : « Consilium tibi do quid 


facturus est populus bic populo tuo; boc est, (C 


consilium Dei enuntio tibi et manifesto. Hequirenti 
sane mihi sicubi forte in Scripturis divinis sub hoc 
sermone simile aliquid dictum posset occurrere, 
visum est etiam el illud similiter advertendum 
quod Apostolus ait ** : « Quis enim cognovit sen- 
sum Domini, aut quis ei consiliarius fuit ? » Hic 
enim «quis,» non pro nullo, sed pro raro, vel exi- 
inio habetur. Quomodo enim non cognovit sensum 
Dei Unigenitus suus, qui dieit *^ : « Nemo novit 
l'atrem, nisi Filius, et cui voluerit Filius revelare ?» 
Quid est aliud scire Patrem, nisi scire et cousilium 
ejus, et sensum? Sed et Spiritus sanctus qui scru- 
tatur etiam alta Dei, quidni sensum ejus agnoscat ? 
Agnoscit ergo et Filius, et Spiritus sanctus sensum 


Domini , et ii quibus voluerit Filius revelare. Quod D 


si agnoscil Filius sensum Dei, est ergo et consilia- 
rius ejus. Sed consiliarius non ita accipiendus est, 
quasi ignoranti ei quid agat, consilium det Filius, 
aut Spiritus sanctus; sed quod consilii, et volunia- 
tis ejus particeps el sciens sit Filius, οἱ Spiritus 
sanctus. Simili ergo modo et Balaam quia consilii 
quod ei revelaverat Deus, participem faciebat et 
gnarum Balach, ait : « Veni, consilifim tibi do,» 
tsnquam qui vere videns sit, et vere audierit verba 
Dei, sieut in consequentibus dicit " : « Dixit Ba- 


mones Dei, sciens scientiam Excelsi, et visionem 
Dei videns in somnis, revcelati oculi ejus. » De iis 
omnibus jam superius diximus, quia et in przfa- 
lione terti: propheti2 eadem scripta sunt, Hoc 
sane solum in przsenti videtur additum quod ait : 
« Sciens scientiam Excelsi. » Iloc enim in superio- 
ribus non est dictum de Balaam : quod quidem nec 
facile de quoquam omnium sanctorum prophetarum 
scriptum esse deprehendi. 

9. Unde et valde miror quomodo lioc de Balaam 
Scriptum est, cui nec hoc concessum est dicere, 
quod prophetis esse in usu solet, « bzec dicit Domi- 
nus$ ; » sed ait: « Dixit. Balaam, dixit homo vere 
videns. » Tum deinde et quomodo dignum crit tan- 
wm istud intelligi de Balaam, ut sciat. scientiam 
Excelsi : qui etiam Balach regem docuerit quomodo 
scandalum mitteret coram filiis Israel, ut mandu- 
carent. immolata, et fornicarentur? Vix. enim do 
sanctià prophetis aut apostulis inveniet aliquis di- 
ctum, quia sciant sciantiam Excelsi, Quamvis Pau- 
lus dizerit audisse se verba inenarrabilia quie non 
licet homini loqui *, tamen non est professus ha- 
bere se scientiam Excelsi. Propter quod diligentius 
intendamus si forte dignum aliquid nobis Deus su- 
per hoc sermone revelare dignabitur, In libro qui 
apud nos quidem inter Salomonis volumina haberi 
solet et Ecclesiasticus dici, apud Grzcos vero sa- 
pientia Jesu filii Sirach appellatur, scriptum est ** : 
* Omnis sapientia a Deo est. » Quod fortasse possu- 
mus ita intelligere, quasi a Deo sit et illa sapientia 
mundi hujus, que destruenda dicitur, et. princi- 
pum mundi hujus, οἱ si qua alia est per quam falsa 
scientia commendatur : uisi in ipso libello in con- 
sequentibus diceretur  : « Non est enim sapien- 
tia, malitie disciplina. » Per quod utique docet, 
quía omnis disciplina quz falsi aliquid asserit, 
eiiamsi vehemens videatur, et verisimilis, et 
qu: subverti difficile possit, tamen nequaquam 
91 hujusmodi scientia ad sapientis titulum debeat 
applicari. Quid ergo est quod ait : « Omnis sa- 
pientia a Deo est? » Illud mibi sensisse videtur, 
quia omnis peritia, quie vel erga artem aliquam 
usui humano necessaria habetur, vel cujuslibet rei 
scientia, sapientia dicatur a Domino data. Denique 
apud Job scriptum est δὲ: « Quia dedit mulieribus 
texendi sapientiam, et varietatis disciplinam ? » 
Sed οἱ in Exodo **: « Locutus est, inquit, Dominus 
ad Moysen dicens : Ecce vocavi nominatim Bese- 
lehel filium Uri, lilii Or, ex tribu Juda, εἰ replevi 
eum spiritu divino sapienti? , et intellectus, et 
discipline, ut in omni opere intelligat, ei sit ar- 
chiteetus ad operandum argentum, et aurum, et 
ss, et lapides repletionis, et omnia opera fabrilia, 
et in ligno, ut operetur secundum omnia opera, ad 


^ Num. xxiv, 17. *5 fom. xi, δὲ. ** Matth. xi, 97, 9 Num. xxiv, 15, 16. ** M Cor. xii, 4. Ὦ Eceli, 


1, 1. '* Eccli. xix, 19. ** Job xxxvii, 56. 


(79) Cod. Corbeiensis. «dicium, » Libb. editi,« dixisse. » 
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qui ego dedi eum. Sed et Eliab filium Achisamach A buscunque quaesivit ab eis rex invenit eos decuplo 


ex tribu Din. Et dedi in cor omni prudenti intel- 
lectum, ut laciant omnia qua constitui tibi. » Con- 
sidera ergo ex iis omnibns quomodo a Domino est 
sapientia fabrilis, sive in auro, sive in argento, 
sive in alia quacunque materia, vel etiam textrini 
sapientia : οἱ vide quia jure dici de fis omnibus 
potest, quod horum scientía ab Excelso sit. Quod 
si fabrilis scientia ab Excelso esse declaratur, quo- 
modo non et geometrica, ex qua utique hzc scientia 
quam Scriptura architectonicam nominat, deri- 
vatur ? Denique et in Zacharia funiculus geometricus 
dicitur **, in quo dimetitur angelus Jerusalem : et 
ideo non puto absurdum videri, si etiam hzc 
scientia dicatur Excelsi, Quid autem dicemus de 
musica, eujus omuem peritiam ita attigerat. sa- 
pientis.imus David, ac totius melodie, et rhyth- 
morum collegerat disciplinas ut ex iis omnibus 
inveniret sonos, quibus posset etiam perturbatum 
regem vexatumque ab spiritu maligno psallendo 
mitigare ? Unde non puto aliquem recti sensus, qui 
in horum omnium scientia neget, quia οιπηῖς sa- 
pientia a Domino est. Jam vero de medicius scien- 
iia uec dubitari puto. Si οτι est. ulla scientia a 
Deo, qux magis ab eo erit quam scientia sanitatis, 
in qua etiam herbarum víres, et succorum qua- 
litates, ac differenti:e dignoscuntur ? Igitur ex his 
omnibus colligitur quod etiam hujus Balaam scien- 
tía, pro qua accersitus est ex Mesopotamiz mon- 


tibus ab oriente ut malediceret Jacob, habeat qui: C 


em initia et originem ab Excelso, et inde sit ei 
agnitio qua didicerit vel naturas animalium, vel 
motus avium, vel differentias vocum : sed ea qua 
ad scientiam bonorum acceperit, contulisse se ad 
usum malorum. Quod inihi simile videtur, quasi si 
19 qui medicinam didicerit, et herbarum vires ac 
.temperamenta cognoverit, wedendi sine «dubio 
:gratia a Deo hominibus data, convertere velit pro- 
positum : et oinni scientia quie ad salutem corpo 
rum przstita est, utatur ad malum, et pro medico 
-venenarius fiat, pro remediis morbos, pro sanila- 
-tibus inferat mortes, Ut autem amplius intelligamus 
adhuc totius scienti: sapientiam a. Deo originem 
trahere, ab hominibus autem mali propositi, vel 
eliam a dz: monibus eorruptelas quasdam sapientiae 
' Dei admiscentibus declinari ad malum : relegamus 
ea, qux in Daniele scripta sunt de ipso Daniele et 
Aribus amieis ejus, quos Nabuchodonosor rex tribus 
annis erudiendos tradidit, volens eos in sua, id est 
patria et Dabyloniorum sapientia scientissimos fleri. 
dbi ergo scriptum est **, quia « dedit eis Dominus 
scientiam et intellectum, et prudentiam in omni arte 
grammatica, et Danieli dedit intellectum in omni 
verbo, et visione, et somniis: el erant apud regem : 
et in omni verbo et prudentis, et disciplina, in qui- 


8 Zach. n, 4. ** Dan. 1, 17,19, 30. 55 Num. xxiv, 16. ** ibid., 17. 


(80) In aliis quidem exemplaribus legimus : « Vi- 
debo eum, sed non modo. » Nempe in llehr:vo 
foute, et apud Aquilam, qui vertit; "Ὄψομαι αὐτὸν 


amplius quam erant sophiste et philosophi, qui 
erant in omni rcgno ejus. » Et hec quidem in 
exemplaribus Septuaginia interpretum habentur : 
in Hebrzorum vero codicibus aliquid etiam vehe- 
mentius reperi, quibus quamvis non utamur, tamen 
agnoscendi gratia dicemus etiam ibi qux legimus: 
ε Dedit, inquit, Deus intellectum et prudentiam in 
omni gramniatica sapientia, et Daniel intellexit iu 
omni visione, et somniis. » Et post pauca : « Et ste- 
terunt, inquit, in conspectu regis, et in omni verbo 
sapientie, et disciplinz, in quo quxsivit ab eis rex, 
invenit in eis decuplo super omnes incantatores et 
magos, qui erant in omni regno ejus. » Ex iis ergo 
omnibus potest intelligi quomodo et Balaam dixerit 


B de semetipso, « qui scit scientiam Excelsi, » sci- 


licet ut intelligatur quod origo totius scientize ab 
ipso acceperit exordium : vitio autem humans ma- 
litize, aspirantibus οἱ subripientibus ctiam «daenio- 
nibus, ia perniciem versa sint quas pro utilitate 
concessa sunt, liec de eo quod dixit, « sciens 
scientiam Excelsi, » a nobis pro viribus discussa 
sint. 

4. Post liec. ait "^ ; « Visionem Dei videns iu 


.somuis, cevelati oculi ejus. » De iis sufficienter in 


teria visione dissertum est, οἱ eadein repetere, 
otiosum est. Videamus ergo quid est quod in con- 
sequentibus dicit δὲ: « Ostendam ei, ct »on. modo, 
beatificabo, et non appropinquat. » In aliis quidem 
exemplaribus legimus, « videbo eum, sed non 
modo (80). » Quod si recipiatur, facilius iutelligi 
putabitur : ut Chrisumm, de quo in consequentibus 
dicit "" : « Orietur stella ex Jacob, et exsurget 
homo de lsracl, » videndum dicat esse, sed non 
niodo ; lioc est, non eo tempore, quo ista loque- 
batur. in novissimis enim diebus, « ubi venit pl«- 
nitudo temporis, tnisit Deus Filium suum **, » Sed 
si secundum lioc quod nos habemus in exempla- 
ribus, legendum 9/59 sit, hoc est : « Ostendam 
illi, et non modo; beatifieabo, et non appropiu- 
quat ; » non ad hunc Balaam, per quem hac di- 
cuntur, sed ad illos quorum personam in hoc dixi- 
mus, refertur. llli enim doctores legis et scrilxe 
ostendent Christum in lege οἱ prophetis prophe- 


p tatum, sed non modo. Hoc est, non eo tempore quo 


venit, sed cum plenitudo gentium introierit, et cum 
omnis Israel salvari incipiet, tuuc eum ostendent, 
et tinc. beatificabunt, quem modo. Ulasphemant. 
Sed hoc tempus iu quo hac (utura sunt, uon ap- 
propinquat : longe enim est, et in ipso szculi fiue 
sperandum. Et ideo ait, « Ostendam illi, οἱ non 
modo : » illi, hoc est populo qui tuuc salvabitur. 
Post hzc, « Orietur, inquit, stella ex Jacob, et 
exsurget homo ex [γε]. » De his et in superio- 
ribus diximus, quia evidenter de stella quae magis 


9 6bid. *'&Galat. iv, 4. 


xai οὐ νῦν, teste Demonstratione evangelica Eu- 
sebii, 
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in oriente apparuit, proplietetur : qua duce vene- A ducit, et spolia salutis reportat ; sicut ct iu. aliis 


runt ad. Judzam, requirentes eum qui natus est 
rex lsrael, et repertum oblatis muneribus adora. 
verunt. Sed movet me, quod de ipsa stella postea- 
quam dictum est in Evangelio **, quia praecesserit 
magos usque in Bethlehem, et veniens stetit supra 
ubi puer erat, ultra non sit dictum, quia vel dis- 
cesserit inde, vel evanuerit, vel assumpta sil, aut 
aliquid omnino de hoc narratio evangelica desigua- 
verit : sed hoc tantum dixerit, quia venit, et « stetit 
supra ubi erat puer. » Ne forte ergo sicut tempore 
baptismi, cum baptizatus Jesus ascendit de Jor- 
dane, aperti sunt ei celi, et vidit Joannes Spiritum 
Dei descendentem quasi columbam, et maneutem 
super eum, et audivit vocem dicentem de ccelo «9 : 
« Hic est Filius meus dilectus, in quo bene com- 
placui; » ita et stella li»c, qux venit supra ubi 
erat puer, et stetit, in Christo similiter permansit, 
sicut et Spiritus sanctus in specie columba venisse 
dicitur, et mansisse in eo. Et sicut venisse Spi- 
ritum Dei super eum, et mansisse in eo, ita acci- 
pimus quod nunquam ab eo recesserit Spiritus 
Dei : et ita de stella qua venit, et stetit super 
eum, accipiendum puto quod sic steterit super 
eum, ut nunquam inde mola sit. Et ideo deitatis 
ejus indicium illam stellam fuisse opinor. Unde et 
ordo prophetiz hxc eadem consequenter ostendit, 
cum de deitate quidem ejus dicit: « Orietur stella 
ex Jacob ; » dehumana vero natura : « Et exsurget 


homo ex Israel , » ut in utroque et secundum dei- C 


tatem, et secundum humanitatem Christus prophe- 
tatus evidenter appareat. « EL vastabit principes 
Moab **. » Moab quidem gens est, cujus principes 
non alios esse, quam spiritales nequitias et princi- 
patus illos adversum quos nobis luctamen est, in- 
telligimus. Hos ergo iste homo ex Israel vastavit, 
cum exuit principatus et potestates, affigens illos 
cruci suz:. Neque enim poterat salvare Moabitas, 
et ad Dei agnitionem perducere, nisi principes illos, 
qui in eis dominationem impietatis tenuerant, de- 
vastasset. « Et predabitur omnes filios Seth **. 
Seth filius est Adam, de quo Eva dixit cum natus 
esset 65 : « Suscitlavit enim mihi Deus semen aliud 
pro Abel quem occidit Cain. » Iste est ergo Seth, 


ex quo omne humanum in hoc mundo ducitur D 


genus. Nam de Cain qui nati. fuerant, diluvio per- 
ierunt. Filii ergo sunt Seth omnes homines, qui 
in boc mundo sunt. Et cum dicitur, « depradabitur 
omnes filios Seth, » predam sic accipe, sicut. in 
superioribus interprelati sumus , uhi scriptum 
est **: « Edet gentes inimicorum suorum : » et ubi 
catulo leonis et leoni comparatur. Et lic ergo in 
przedam accipit omnes filios Seth. Victis adversariis 
damonibus, eos qui sub ipsorum dominatione te- 
nebantiur, Christus quasi predam victori: sua 


5 Maub. n,9. 
ο Ephes. iv, 8. 
"^ Lue, αν, 15. 


9? Matth. i5, 17... *1 Num. xxiv, 47. 
86-57 Eplies. in, f. 
"7? Luc. ix, 21. 


9 Num. xxiv, 18. 


de eo scriptum est **, quia « ascendens in altum 
captivam duxit captivitatem. » Captivitatem μοὶ- 
licet illam humani generis, quam diabolus ad per- 
ditionem ceperat, iste rursus captivam duxit, et a 
morte revpcavit ad vitam. Utinam ergo me et ca- 
ptivum habeat semper Christus Jesus, et me ducat 
in przdam suam, et ego tenear ejus vinculis alli- 
gatus: ut et ego dici merear vinctus Jesu Christi, 
sicut Paulus de semetipso gloriatur **-". « Et erit 
Edom hzreditas ejus, Esau inimicus ejus *9. » Edom 
idem es!, qui Esau. llie secundum historiam qui- 
dem inimicus est [srael, sed in adventu, inquit, 
Christi etiam ipse hareditas ejus erit : lioc est re- 
cipietur ad fidem, ne» excludetur ab hiereditate 
Christi. Si vero spiritaliter advertamus, Edom caro 
intelligitur, qua adversatur spiritui, et est ini- 
mica. [n adventu autem Christi, cum subjecta fue- 
rit caro spiritui, per resurrectionis spem eliam ipsa 
ad liereditatein veniet. Non enim sola anima, sed 
et caro, qua aliquando fuerat inimica, per obe- 
dientiam spiritus consors futura h:ereditatis exsi- 
stet. « Et Israel fecit in virtutem **. » lloc est quod 
dicit, quia tunc Edom, vel Esau, hoc est caruis 
natura in hzreditatis societatem vocabitur, cum 
Israel, anima videlicet facta fuerit in virtutem, et 
decenter fuerit repleta virtutibus. Si enim anima 
non veniat ad virlutes, sed in iznavia perseveret, 
uec caro ad hzreditatem veniet, sed ad judicium 
ilius, qui potest animan et corpus perdere in 
gehennam "^. « Et exsurget ex Jacob, ei perdet 
liberatum de civitate "*. » lle, inquit, qui ex- 
Surgit ut stella ex Jacob, perdel liberatum de 
civitate, Non in hoc solum, sed in omni pene 
prophetico stilo qux dicuntur, involuto satis et 
obscuro sermone dicuntur. Non enim placuit 
sancto Spiritui, qui de iis scribi voluit, ut palam 
hec et pedibus, ut ita dicam, imperitorum con- 
culceanda ponerentur : sed ita providit, ut cum 
publice haberi videantur, sermonum tamen obscu- 
ritate recondita in arcanis, el in secretis obiecta 
9A serventur. Et nunc ergo quod ait :«Perdet libe- 
ratuin decivitate, » nisi ad consuetudinem prophe- 
licam respicias , de qua dicitur , omnis prophetia 
non potest propria absolutione constare, valde dif- 
ficilis videbitur intellectus. Videamus tamen si forte 
lioc modo poterit explanari. Civitatem hic mundum 
intelligamus , sicut et in Evangeliis dicitur '** do 
luxurioso filio, qui dilapidavit substantiam patris ; 
quia accessit, inquit, ad quemdam primarium civi- 
latis in regione illa: a quo receptus, in agrum mit- 
ία; porcos pascere. Et hxc ergo civitas , cujus 
ille primarius erat , inundus hic intelligitur. Igitur 
de hac civitate liberatum , lioc est quem liberat 
Christus de hoc mundo, perdit eum. Dicit enim 15, 


65 Num, xxiv, 17. ** Gen. iv, 25. 


** Num. xxiv, 8. 
ο μα. "* Mattb. x, 28. 
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qaia « qui perdet animam suam propter me, salvam A genere descenderant , refertur. Amalec. lta. enim 


faeiet eam. » Salatari ergo perditiene perdit Jesws 
eum, quem de hujus mundi civitate liberaverit. Et 
nos itaque si ad saletem venire volemus, et de hoc 
mondo liberari , perdere debemus animas nostras 
perditione utili, et necessaria. Perdit entm animam 
secendum Christum , qui desideria ejus refrenat , 
qui eupidtiates ejus resecat , qui luxuriam ejus re- 
solutionemque castigat, et in nullo prorsus fscit 
voluntatem suam, sed voluntatem Dei: et per Ixrc 
perire dicitur anima. Periit namque vita ejns prier, 
et iucipit novam vitam, quz in Christo est, ducere. 
Simile autem huie dieto etiam illud est '* : « Si 
eommorimur, et eonvivemous. » Et illud '*: « Si auw- 
tem mortui estis ab elementis hujes mundi, quo- 
modo velut viventes in hoc munde decernitis ? » Ne- 
cessario ergo etiam in his declaratur quia perdidit 
animam suam in hoc mendo, qui cem Christo mo- 
εἶναι : et qui hic eam perdiderit , inveniet eam bi 
sine dubio , nbi dicit Apostolus Τε, quia « viia ve- 
stra abscendita est cum Christo in Deo; » cui gloria 
jn verna szecula seeulorum. Amen. 


HOMILIA XIX. 
De visione quinta Balaam. 

4. Quinta. hzxec nobis, eademque ultima Balaam 
visio discutitur, de qua similiter ut in cxteris Do- 
sinum deprecemur , qui in fine (81) non deserat , 
vt possimus hujus quoque visionis sensum haud 
procul a veritate captare. Est ergo initium ejus in 


iis verbis: « Et cum videret, inquit "", Balaam C 


Amalec , assumens parabolam suam dixit : Initium 
gentium Amalec, et semen eorum peribit. » Neces- 
sarium mihi videtur requirere in Scripturis divinis, 
quibus in locis vel quo in tempore nomen Analec 
scriptum sit; quove ex genere geus ista descende- 
rit. Facilius enim quod quaritur, agnoscetur, si ex 
pluribus locis, qux: de eadem re scripta sunt, pro- 
ferantur. igitur in Genesis lectione ubi quinque 
yeges convenerunt ul expugnarent quatuor reges 
qui regnabant in Sodomis, post aliquanta ita refer- 
tur : € Et regressi, inquit τὸ, venerunt ad fontem 
judicii, hic est Cades, et interfecerunt omnes prin- 
eipes Amalec, et Amorrlios qui habitabant in Sasaun- 
them (82). » In his primo locis Amalec memini no- 
minatum. Sed requiratur fortassis utrum du: gen- 
tes ejusdem nominis haheantur, quoniam quidem et 
in catalogo filiorum Esau , 2t ducum qui ex ejus 


75 Coloss. 11, 90. 7"* Coloss. 


7 [t Tim. n, 11. ** Ephes. vi, 19 
IU 9 , M 


xxxvi, 9, 10, 14, 19, 45. 


(81) Mss. , « qui in fine. » Libb. edili, « quo in fiue.» 

(84) Mss., « Sasanthem, » quod propius aecedit ad 
Ασασονθαμάρ, quam priorum editionum lectio quz 
hahet « Sarathem. » u 

(85) Mss. « Basemath. ». Libb. antea editi, « Da- 
sammaeh. » Paulo post. iidem mss., « Sophar, Go- 
thbom. » Libb. editi, « Suphar, Gothoo. » 

(84) Cades enim interpretatur. saNCTIFICATIO ,. vel 
SANCTUM, Ámalec vero interpretatur ABLINGENS POPULUM 
vel DECLINANS POPULUM. Cades « sanctificatio , » vel 


Iit, 9. 


scriptem est "? : « Iste sunt. autem generationes 
Esau patris Edow , in moate Seir , et hec nomina 
&liorum Esau , Eliphas ülius Ada uxoris Esau, et 
Raguel filius Basemath (85) mxoris Esau. Fuerunt 
autem filii Eliphas, Theman, Seplar, Gethom, Ce- 
nes: Thamnas autem fnit coneubina Elipbas filii 
Esau , et hec peperit Amalee ipsi Eliphas , οἱ isti 
sunt Blii Ada uxoris Esau. » Et pest paucaz « Et ii 
sunt, inquit, duees ex filiis Esau. Filii Eliphas, qui 
{αμ primogenitus filii Esao. Dux Theman, dux Cho- 
mor, dux Sophar, dux Cenes, dux Core, dux Go- 
tom, dux Amalec. » Hic igitur Amalec, filius fuit 
Eliphas primogeniti Esau , natus ex concubina no- 
mine Thamna. Sed redeamus ad primam de Aiaa- 
lec cominemorationem , ubi ii qui reversi sunt, et 
venerunt ad fontem judicii , qui vocatur Cades, in- 
terüciunt omnes principes Amalec. Cades enim in- 
terpreiatur. sanctificatio, vel sanctum ; Amalec vero 
interpretatur ablingeus populum, vel declinans popu- 
(um (84). lgitur ii qui revertuntur ad sanetum, et 
convertunL se ad sanctificationem , interüciunt et 
perimunt Amalee, illum scilicet qui abliagit popu- 
lum vel declinat populum, Quis autem alius est qui 
declinat populum a Deo , nisi virtus contraria , et 
nequit» spiritales? Horum ergo principes qui sunt? 
Illi sine dubio principatus adversum quos sanctis 
est colluctatio. Adversum principatus euim et potc- 
states, et uiundi hujus rectores sunt eis agones 50: 
quos tamen superare non potuerunt, nisi conver- 
tautur ad sanctimoniam. In ipsa tamen sanctimo- 
nia, quz est Cades, fons est judicii. Omnis enim 
qui se ad sanctimoniam convertit , habet semper 
ante oculos suos fontem judicii. Prospicit enim ju- 
dicii diem , et purificato corde tam malorum poe- 
nas quam piorum beatitudines contuetur : et hzc 
faciens omnes Amalecitarum principes prosternit 
et 9444 dejicit. Si quis autem non se converterit 
ad Cades, id est ad sanctilicationem , fontemque 
judicii, neque futurum judicii cogitat diem, isti sub- 
Jectl sunt. principibus Amalec. Hunc enim populum 
ablingit et consumit, et talem populum declinat 
4 Deo. Hxc ad illum primum referantur Amalec. 
Nunc autem videamus et. istum Amalec filium Eli- 


p ία primogeniti Esau quem peperit ei Tlamnas 


concubina sua, cujus pater est Eliphas , qui inter- 
pretatur Deus me dispersit (85) : mater autem 
Thamnas, quz et ipsa primo quidem est degener , 


" Nui. xxiv. 20, 79 Gen. xiv. 7. 7? Gen. 


«sanetum»a Ὁ Tp «sacrari, consecrari, sanctum esee; » 
Amalec vero interpretatur « ablingeus populum, » 
ab my populus et vp» « linxit, lambit. » Sed unde 
Amilec interpreteiur « declinans populum, » id me 
atet. 

(85) Eliphas qui interpretatur, Deus me dispersit. 
Abe Deus, » et quod Gen. xLix, 24, Septua- 
ginta intepretes verterunt « dissolvere, » vel forte a 
"T3 « dispersi, » 
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deinde interpretatur defectio commota (86) : ut me« A Galaad ducenta nillia peditum, et tria millia viro- 


cessario utique qui ab his talibus gignitur, hostis 
sit Israel , ablingens, vel declinans populum. Pri- 
inus enim ipse llebrzos egressos ex Agypto bello 
aggressus est in Raphidin, lunc eum Moyses ait ad 
Jesum 5) : « Elige tibi vires, et exi, et cosflige cum 
Amalec crastigo , ct. ecce ego sto ia vertice collis, 
ei virga Dei in manu mea erit. E4 fecit Jesus sicut 
dixit ei Moyses, el couflisit cum Amalec : Moyses 
autem, et Aaron, et Ur ascenderunt in verticem col- 
lis : et factum est , ut cum levaret manus Moyses, 
invalesceret Israel : cum autem deponeret manus 
suas, invalescehat Amalec. » Et post pauca iterum 
scripuim est qnia fugaverit Jesus Amalec, et popu- 
lum ejus gladio dejecerit : tunc enim Deuminus di- 
xit ad Moysen 53: « Conscribe hac ad memoriam in 
libro, ei da iB auribus Jesu: quia 4elens delebo 
memoriam Amalec de eub caelo. Et zdilicavit Moy- 
ses altare , et numinavit pomen ejus , Douviinus re- 
lugium meum : δὲ ait: Quia in manu occulta Domi- 
nus expuynal Amalec a generatione in generaltio- 
nem. » luiclligeex bocevidentius quid debeat intel- 
ligi Amalee, quem manu occulta , id est, invisibili, 
expugnare dicitur Deus a generatione in geueratio- 
nem. SeJj in Deuteronomio iia scriptum est 5: 
« Memento quania 1ibi fecerit Amalec ju via cum 
exisses de /Egypio, quomodo ebstitil übi in via, οἱ 
excidit caudaan Quam , omines qui laborabant post 
te. Tu autem esuriebas et laborabas, et non tinuisti 
Denn. » Observa ergo οἱ in iis quemodo Amalec 
obstitit Israel in via, sed tamen mon potuit caput 
ejus abacindere , usi cauda Lagium : id est eos 
potuit. obünere , qui retro positi eraa£ , qui ultimi 
sequebautur, nec ea qua retro eraut obliviscentes, 
cxtendelaut se ad ea quae in ante sus. Et idco 
puto «uia Domimes precipicbat in Evaageliis di- 
cen$ δὲ: « Nemo adillens manum $uam super ara- 
trum, ei retro reepiciens, aptus est reguo Dei. » Ei 
merito: si enim rewo quis invegtus fuerit in cauda, 
abscindet eum Amalec, Sed οἱ aligan adhuc de Ania- 
lec histeriam proferaaus , ut ex pluribus Scriplurze 
locis clarius quod ασ Ωμ advertatur. ja primo 
Regneram lilio ait Samuel ad Saul **; « Misit me 
Denmiénus ungere le regem super populum suum ἐν 


B 


rum ex Juda , et veu Saul ad civitatem Ámalec, 
et insidias posuit in valle, et ait Saul ad Cineum : 
Vade tu, et discede de medio Amalec, ne forte οἱ tu 
adjiciaris (87) cam ipso. Tu enia fecisti anisericer- 
diam eum omnibus filiis lirael , cui ascenderent 
de terra "Egypti. Et discessit Cineus «de medio Α- 
malec, et percussit Saul Amalec, ab. Evilat usque 
Sur, qua est contra faciem JEgypü , et coepit Agag 
rege Amalec vivum, et omnem populum ejus aga- 
thematizavit in ore gladii , et pepercit Saul et po- 
pulus regi Agag, et servaviL omne quod bonuui 
erat ex ovibus et bobus, sed οἱ quxe fecunda erant 
ex omuibus pecoribus bonis, et noluerunt ea exter- 
ininare, sed omne quod fvit contemptibile et despe- 
ctum, hoc anatbematizaverunt. Et factus est sermo 
Domini ad Samuelem dicens : Poenitet me, quia un- 
xerim Saul in regem. » Et hic ergo observa quomo- 
do Deus per prophetam regi Saul praecipit ut expu- 
gneb Auialec, et non parcat cuiquam ex eis : et quo- 
Biau pepercil regi Ainalec Agag, offensam incurrit 
inexpiabilem, ia nl eeusque permovcret Deum , ut 
contra quam recipit illa natura diceret : « Peenitet 
we quod unxi Saul ia regem. » Noo ergo expedit 
nobis porcere illi, qui declina! populum, vel ablin- 
gil, et devorat : iili scilicet invisibili Amalec , qui 
volentibus ascendere de /Egypto, el de mundi bujus 
evadere tenebris , atque ad terraui repromissionis 
ascendere , resistit in. via, et. impugnat nos. ct si 
inveneri 808 lassos ac defessos, el retro respicien- 
(66, aique in ultunis et in cauda positos, abscindit 
nos et perimit, Et ideo tegtanduim semper in ante 
est, ei ail propria festiuamduim, ime εἰ in verticein 
iontie ascendeuduim , οἱ semper jJevauds? suot in 
orationibus ad coelum manus, ul ita demum γίφος- 
iur Amalec ei cadat Vis auteas scire quoniam non 
transitur ad terram sanctam, neque pervenitur ad re- 
gnum , nisi prius vincatur Απο ? David eun 
1nulta bella gessisset, et contra Allophylos fuisseut 
ΦΚ εἰ acerrimi frequentesque confictus , non 
tamen scribitur obtinuisse regnum, nisi prius edo- 
muisset Amalec. Ait enim Scriptura **; « Ft το” 
gressus est David posteaquam cecidit. Amalec, et 
suscepi regnum Saul; » cum tamen ipse Aanalec 


rael , et nuuc audi vocea) verborum Domiui. Hac p describatur multas prius strages (ecisse in. populo 


dici Demiuus viriutum : Recogitavi omnia qae 
fecit &malec adversum lerael, quomodo percussit 
oum im via cui ascendere ex. /Egypto. Nuuc ergo 
vade, et percute. Amaloc, et austbemaliza Οἱ 
quacunque habet, et non parcas, sed interfice omnes, 
a viro usque ad mulierem , et parvulos , οἱ lacten- 
tes, el Liuros, et greges ovium, et camelos, et asi- 
nos. Et prz::cepit. Saul populo, εἰ inspexit eos in 


*! Exod, xvi, 9, 10, 11. ** ibid , 14, 15, 16. 
2, 5, 4, 5, 6, 7, 8, 9, 10, 11. ** I1 Reg. 1, t. 


(86) Deinde interprelatur ver&crio couuorTa. À Cn 


« absolvi, deficere, » el V'D « movit se, multus, 
commotus fuit. » 


^! Deut, xv, 17, 18. 
8 | Reg. xXx5, V. 


lsrael, et urbes eorum  iuceudisse quamplarianas. 
Vere euim sante advestum veri David, illius qui 
maius eet ex sespine David secundum caraeu, aiul- 
tas sages spiritales Amalecitze, qua sunt contras 
rie viriutes, fecerunt iu populo lsrael. Sed et 
ipsius David capiivarunt, imquit *', duas uxores. 
Judzum puto primum, et secundum  gentilem  po- 
pulum dici : ei Judaeos enim et geutiles omnes 


* Luc. ix, 02. d Beg. xv, 14, 


(87) Codex Corbeiensis « adjiciaris. » Libb. editi, 


e dejiciaris. » l'aulo post mss. habent « ab Evilat. » 
Libb. editi, « ab Ejuia. » 
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constat sub peccato fuisse conclusos. Sed non in A Israel, cum ascenderet de ZEyypto. » De. Ίος ergo 


his rerum exitus mansit. Adveniens enim David 
audi quid faciat. Et invenit, inquit, David disper- 
s08 Amalecitas « manducantes, ct bibentes, οἱ 
exsultautes pro przeda quam abstulerant : et cecidit, 
inquit, eos a prima nocte usque ad vesperam in 
crastinum "5. » Et post hanc c»dem Amalecitarum, 
regressus suscepit regnuni. 

2. Hunc ergo Amalec videns Balaain filius Deor, 
lomo vere videns, et audiens verba Dei, qui scit 
scientiam Excelsi, et visiones Dei videt, accepta pa- 
rabola sua (sicut et in prioribus visionibus scrip- 
tum est), ait *? : « Inijum gentiumAmalec, εἰ se- 
men eoruin peribit, » Quod ait : « Initium gentium 
Amalec, » certum est quia nullo pacto ad illum 
qui tunc erat in carne Amalec, referri possit : ne- 
que enim primus erat antiquitatis origine : sed ad 
invisibilem Awmalec melius refertur, qui a declinan- 
do populos a Deo, et faciendo gentiles ex Dei cul- 
toribus, Amalec nominatur. Et ideo recte initium 
gentium dicitur, quasi talis quedam virtus «οἱ - 
traria, qus prima initium dederit, ul homines gen- 
tiles fierent, mutando « gloriam incorruptibilis Dei 
in similitudinem imagiuis corruptibilis hominis, et 
voluerum, et pecudum, et serpentium, et serviendo 
crealurz potius quam creatori *^, » Sicut. enitu. in 
populo Dei scriptum est initium Christus, sic e 
coutrario in populo qui declinat a Deo, et gentilis 
efficitur, initium est Αιηαίθο, « Et semeu corum 
peribit. » Semen eorum est persuasio, et doctrina, 
qua docuerunt homines declinare a Deo. Istud ergo 
semen malum et doctrina pessima, non ipsi in qui- 
bus seminatum est, peribunt. Ipsi enim cum con- 
versi ingemuerint, salvi erunt. Et vide si non ta- 
lis expositio etiam illis convenienter obsistet, qui 
Deum legis velut duritie et crudelitatis accusant, 
qui non solum gentem Amalec, sed et. semen ejus 
pronuntiet periturum : cum gens quidem ad spi- 
rituales nequitias referatur, semen vero ejus do- 
ctrina superstitionum gentilium, et cultus idolu- 
rin, atque omnis secta quae a Deo populum de- 
clinare suadet, exponatur. 

$. Commeinorat. autem prophetia post. Amalec 
Cineum dicens *! : « Et videns Cineum, assumens 
parabolam suam dixit : Valida habitatio tua, etsi 
posueris in petra nidum (tuum, etsi fuerit tibi 
Beor nidus astutiz», Assyrii captivum te ducent. » 
Videtur mihi quod Cineum uon valde culpabiliter 
nominet. lpse est enim cui et in superioribus dice- 
bat Saul ** : « Discede de medio Amalec, et non 
percutiam te : quia t! fecisti misericordiam in 


*5 | Heg. xxv, 1Get 17. 3 Num. xxiv, 90. 
? E Tim. t 20... 9* Num. xxiv, 22, 24. 


(88) Cineus qui interpretoiur. possidens. Α "mp 
« comparavit, possedit. » 

(89) Sicut Phygellus εἰ Hermogenes, etc. Codex 
Corbeiensis posteriori sed eadem manu supra ascri- 
hum habet , « sicut Philetus et Hermogenes, » etc. 

lorum mentio fit HE Tim. 1, 15 : « Scis hoc, quod 
aversi sunt a me omnes. qui in Asin suut, ex. gui- 


et nunc dicitur, quia valida sit babitatio ejus, οἱ 
ponat nidum suum in petra. Petra Cliristus. est. 
Si ergo ponat nidum suum in petra, valida est ha- 
bitatio ejus, si tamen non flat ei Beor nidus astu- 
tiz. Beor, pater est Balaam, qui potest accipi in 
persona hereticorum : ut. hoc dici videatur, quod 
salvus possit esse Cineus, si ponat in petra nidum 
suum, loc est. in Christo collocet spem suam, et 
non eum bareticorum circumdet. et cireumscribat 
astutia. Nam si lioc fuerit , nihil ei proderit quod 


' ju petra, qui est Christus, collocatus videtur. Ab 


D 


D 


0 toin. 1, 25. 


Assyriis enim captivus ducetur, malignis scilicet 
virtutibus, quie eos captivos ducunt, et in potesta- 
tem accipiunt, quos hzreticus error involverit. Vi- 
detur sane secundum hanc expositionem quam de 
Cineo edidimus, et conjunctio interturbare sensui. 
Sed sciendum est, quod vernaculum est Hebrae 
lingua, et conjunctione frequenter. uti, ita. ut in- 
terdum abundet, et in non necessariis, utin nostra 
apparet lingua, videatur inserta : quod utique cum 
venia accipiendum est. Habet enim unaquaque lip. 
gua aliquid proprietatis, quod apud alias linguas 
vitiosum videatur. Et hic ergo, εἰ conjunctio quasi 
abundans habenda est, οἱ superflua. Caveat ergo 
Cineus, qui interpretatur possidens (88), caveat, 
inquam, eliamsi possideat , eL promereatur istam 
graliam, ut in Ecclesia Cliristi sit, ne forte astu- 
tia Beor circumveniat eum , et declinet ad dogma- 
ta prava οἱ perversa, et ob loc tradatur Assyriis. 
Qui enim blasphemant in Ecclesia positi, tradun- 
tur Satanz, sicut Phygellus et Hermogenes (89), de 
quibus Paulus dicit : « Quos tradidi, iuquit **, Sa- 
lanze, ut discant non blasphemare. » Propterea er- 
go Assyriis traditur, qui declinaverit in hzereticam 
blasphemiam : quia Assyrii interpretantur diri- 
gentes (90) : et ob hoc traduntur. eis qui tradun- 
Lur,non ut pereant, nec ut penitus jntereant, 
93466 sed ut dirigantur, et corrigantur : εἰ sieut 
ipse Paulus dicit, « ut discant non blasphetnare. » 

4. Post hxc vero Balaam prophetiz suz sermo- 
nem in his concludit dicens ** : « Et assumpta pa- 
rabola sua dixit : O quis vivet, eum fecerit hac 
Deus? Et exibunt de manu Cithiorum, et affligent 
Assur, et affligent Hebr:eos, εἰ ipsi pariter pefi- 
bunt. » Quod per singula per parabolam loqui di- 
citur Balaam, legeuti incutit pudorem, ne quid in 
iis qua dicuntur, non quasi in parabola, sed se- 
cundum litteram dictum putet. Ait ergo: « O quis 
vivet, cum fecerit hzc Deus? » Ilic vitam non hanc 
communem. sed illam nominat, qua secundum 


? Num.xxiv, 24, 29. ?* [| lteg. xv, 6. 


bus est Phygellus et Hermogenes. » At de his non 
dixit Paulus conceptis verbis : « quos tradidi Sata- 
n;ie, ut discant. non. blasphemare, » sed. de Hyme- 
nao et Alexandro. Vide l Tim. r, 20. 

(90) Assyrii interpretantur DiRiGENTES. À verbo Τομ 
quod in Pihel signilicat « direxit, duxit. » 
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Deum est: οἱ hoeest quod. dicit, quia cum hac A lapsu motus, sed perseverantia. perduratus. Quod 


omnia fient, cum orietur astrum ex Jacob, et sur- 
rexerit homo ex Isracl, et deleverit Aimnalec, et se- 
men ejus perdiderit : hoc est, cum advenerit 
Christus, et idolorum cultum destruxerit, atque 
omuium demonum  subjecerit potestatem, quis erit 
ille tam beatus, tam felix qui hxc videat ; hoc est, 
qui sentiat, et intelligat, et credat. quod hie. ita 
feverit Deus ? « Et exibunt de manibus Cithiorum, 
et affligeut Assyrios. » Οἱ iuterpretautur pluga 
fiis (91). Hi ergo qui convertuntur ad Deum, et a 
Christo eruditi, plagam qux in fine siculi imptis 
veniet, effugiunt, ipsi affligent Assyrios; hoc est, 
his qui in agone pietatis positi sunt, conteret Sata- 
nam Deus sub pedibus, ipsi affgent Assyrios, d:e- 
monum scilicet gentem. Calcabunt namque super 
serpentes, et scorpiones, el super omnem virtutem 
inimici, et affligent eos. Aflligent Hebraos, οἱ ipsi 
pariter peribunt. llebrai transeuntes. interpretan- 
tur (92). Iste ergo ipse populus etiam Hebrzus di- 
citur, quia trausiit de /Egypto ad terram repro- 
missionis, dc tenebris ad lucem, de morte ad vi- 
tam. Sed quoniam, ut diximus, hxc non sine ago- 
ne, uec sine magno certamine poterit obtinere, 
quasi in agone positus nunc affligit, nunc affligitur, 
et nunc ezdit adversarium, nunc ipse ab adversa- 
rio verhera:ur. Affligent ergo ctiam ipsi Assyrii 
llel,rieos, hoc est populum Domini, sicut. affligun- 
wir ab eis : sed ipsi, id est, Assyrii, cum liz feces 
rit!, el cum vires suas omnes erga Πε γα ον affli- 
gendos effuderint, statim ctiam ipsi peribunt. Quod 
ergo ait, « et affligeut llebrzos, et ipsi pariterper- 
ibunt : » non ita accipiendum est, quasi pariter 
cum Hebrais peribunt et Assyrii : sed pariter, id 
est, statim ut haic fecerint, et Hebraos | atflixerint, 
etiain ipsi peribunt, Pariter ergo Graecus sermo pro 
statim ponit. Hic ergo erit finis omuium , ut et As- 
sur, cui tradebantur hi. qui delinquebant ex populo 
Dei, vel in interitum carnis, ut. spiritus salvus fie- 
ret, vel ut discerent non blasphemare, peribit 
etiam ipse ab eo, qui potestatem habet perdere in 
gehennam. Dicetur enim eis a justo judice ** : 
« lte in ignem :zeternum, quem paravit Dens diabolo, 
et angelis ejus. » lbi ergo peribit Assur. Et quidem 
periit aliquando et. una ovis ex centum ovibus **: 
sed hane ovem pastor bonus, relictis nonaginta no- 
vem in inontibus, descendens ad vallem hanc nos- 
tram, vallem lacrymarum, et requirens invenit, 
alque impositam liumeris suis reportavit, et illi nu- 
mero qui in superioribus salvus manebat, adjunxit, 
l-te autem Assur qui in fiue omnium dicitur peri- 
turus, nescio si aliquando aut qu:eri. possit aut in- 
veniri : periit enim non errore, sed judicio, nec 


* Mauh. xxv, 41. ** Luc. xv, 6, 7. 
xxiv, 14. ! Apoc. ui, 14. 


(91) Cithii interpretantur PLAGA FiNIS. Á. DT. € tu- 
dus contrivit, » et QD « absolvi, compleri, per- 

c. » 

(921 Hebrei tRANSEUNTES inlerpretautur. À. verbo 


?7 Deut. xxxit, 50; etl Heg. i1, 6. 


enim scriptum est ?? ; « Ego vivere faciam, dedu- 
cam in infernum οἱ reducam, » nescio si generali- 
ter omnes aspiciat, an ad eos tantum quos deceptio 
diaboli deduci fecit in mortem. ἕως etiam de ulti- 
ma Balaam prophetia a nobis pro viribus dicta 
sint, qux pro locorum difficultate explanandi ma- 
gis, quam perorandi stilo placuit explicari. Quid 
enim interest dummodo oinnia ad :ificationem 
dicantur, et omnia ad gloriam Dei fiant, qui. est 
benedictus in sicula sieculorum, Amen. 


HOMILIA XX. 


De eo qui fornicatus est. ἵπ Madianitide, οἱ quod 
consecratus est populus Deelphegor. 


1. Lectio hodie recitata est, primam quidem 


B historiam continens de fornicatione viri Israelitae 


et mulieris Madianitidis ; secundam vero de visione 
populi, in qua numerari iterum jubetur ex pr:e- 
cepto Domini, in irritum scilicet revocato (95) 
priore numero, propler peccata que commiserant 
ii, qui prius fuerant sub numeri definitione cen- 
siti. Cassatur ergo et in. irritum deducitur ex pec- 
catis. numerns qui scriptus est : et tantum valeuL 
delicta, ut nec hioc prosit quod in numero quis ha- 
bitus sit apud Deum, cum declipaverit,. Sed, ut 
Scriptura refert , etiam artus. eorum qui. recesse- 
runt a Deo, ceciderunt in. deserto. Dux ergo sunt 
historiz, qux recitatze sunt : sed nos de prima. iu- 
terim, qui fornicationem populi describit, si. quid 
orantibus vobis Dominus grati dignabitur prz- 
stare, diceinus. Si vero ipse concesserit, aliquid 
eliam de secunda contingere audebimus. « Et 
applicuit , inquit *^, Israel ad Sattin, et pollu- 
tus est populus, et fornicatus est in filias Moab, 
el invitaverunt eos ad sacrificia idolorum suo- 
rum , et manducavit populus de sacriliciis eo- 
rum, et adoraverunt idola eorum, et cousecratus 
est Beelphegor , οἱ iratus est. furore 347 Do- 
minus contra lsrael. » In his ostenditur illud, 
quod szpe memoravimus, quia Dalaam  postea- 
quam Dei virtute constrictus, non est permis- 
Sus maledicere Israel, volens tanien. placere regi 
Dalacb, ait ad eum sicut scriptum est *9 : « Veni, 
consilium do tibi. » Et quid consilii dederit, ibi non 


p 3Pparuit, in posterioribus tamen ipsius libri Nume- 


rorum scriptum refertur. Sed plenius in Revela- 
tione Joannis, ubi ita continetur : « Habes, in- 
quit *, ibi quosdam, qui tenent doctrinam Balaam, 
qui docuit Dalach, ut mitteret scandalum in con- 
spectu filiorum [srael, ut manducarent idolis immo- 
lata, et fornicarentur. » Ex hoc ergo apparet quod 
nequitia usus sit Balaam, et consilium dederit regi, 
talia quzedam diceus ad cum :Populus hic non pro- 


" Num, xxv, 1, 2, 5... ?* Num, 


^39 ε transivit. » 
(95) Mss., « revocato. » Libb. editi, « devocae 
09.» 
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priis viribus, seu Deum colendo vincit, et pudicitiam A clesiz cujusdam scribens dicit *: « Habes ibi quos- 


conservando. Si vis eum vincere, primo eorun pu- 
dicitiam dejice, et sponte vincentur. Sed adversum 
hzc non virtute militum, $ed mulierum decore pu- 
gnanduui est, nec armatorum vigore, sed mollitie 
feminarum. Procul amove armatorum manum, et 
electam congrega speciein puellarum, ludentes pe- 
dibus eant, inanibusque plaudentes : forma vincit 
armatos, ferrum pulchritudo captivat, vincentur 
specie qui non vincuntur przlio. Verum ubi sense- 
rint eos mulieres Moabitides vel Madianitides ma- 
nus dedisse libidini, et peccato inclinasse cervices, 
non prius semetipsas cupientibus prebeant, quam 
de sacrificiis idolorum acquieverint degustare : ut 
cogente libidine, consiliis obtemperent feminarum, 
et consecrentur prius Beelphegor, quod est idolum 
turpitudinis. Hzc fuerunt consilia Balaam : quibus 
acceptis rex Balach parat continuo exercitum non 
armis virilibus, sed femineo nitore compositum, 
non furore bellico, sed libidinis flamwa succensum. 
Nullam refrenat pudor, nullam prohibet verecundia. 
Amor patrie et vitium gentis conspirant pariter in 
lasciviam, et-ad decipiendum proba exsistit impro- 
bitas. Pro nefas, vix prohibetur libido legum minis, 
vix gladii terrore reprimitur! quid sceleris non 
perpetret, ubi facinore suo placituram se mulier 
regi credidit, et salutem patri: quzsituram ? Capti- 
vantur ergo Israelitze, non ferro, sed luxu, nec vir- 
tute, sed libidine, et fornicantur in mulieres Madia- 
nitidas, et ira Dei insurgil super eos. Sunt quidem 
in iis et mystica quadam, atque interioris intelli- 
gentie secreta : sed nos primo ipse historiae textus 
sdiflcet, uL discamus ex hoc, quoniam adversus 
που jaculantur tela luxurie. Sed si nobis non de- 
sint arma, quibus nos armari jubet Apostolus *, 
hujusmodi jacula nos terebrare non poterunt, si sil 
nobis loriea justiti:, si habeamus galeam salutis, 
et gladium spiritus, super omnia scutum fidei, οἱ 
ealceali simus pedes in praeparatione Evangelii pa- 
cis. Ista sunt arma quz nos defendunt in hujusmodi 
bellis. Si autem talia arina projicimus, statim locum 
diabolico vulneri damus (94), el captivos nos ducit 
omnis danonum chorus : atque ob hoc ira Dei in- 
enrgit super nos, et non solum in przsenti ssculo 


dam, qui tenent. doctrinain Balaam, qui docuit Ba- 
lach mittere scandalum in conspectu filiorum Israel, 
nt manducarent immolata idolis, et fornicarentur.» 
Ergo temporibus Joaunis ,apostoli erant quidam in 
Ecclesia illa ad quam scribebat, docentes doctriuam 
Balaam. Putasne ita accipiendum est quod fuerint 
in illis diebus qui dicerent se docere ea quae Balaam 
docuit, et qui profiterentur se dogmatum et tradi- 
tionum illius esse doctores? An illud potius debe- 
mus advertere, quod si quis faciat opus quod fecit 
Balaam, is doctrinam Dalaam docere videatur? Sic- 
ut et de doctrina Jezabel in eadem Revelatione 
riemoratur, non quod aliquis ex discipulis Jezabel 
doceat quz illa tradiderit, sed quod si quis, verbi 
eausa, aut prophetas Dei persequatur, αἱ illa fecit, 
aut ad idola aliquos decipiat, vel falsis circumscri- 
ptionibus perimat innocentes, iste Jezabel dicetur 
tenere doctrinam. Si ergo aliquis malis consiliis 
scandalum generet populo Dei, et offensionem di- 
viuam, atque iracundiam coelestem provocet plebi, 
vel idolorum sacrificiis communicando, vel stupris 
aut libidini serviendo, hic doctrinam Dalaam te- 
nere dicendus est, Est ergo exsecrabilis eorporis 
etiam fornicatio. Quid enim ita exsecrabile, quam 
templum Dei violare, ac tollere membra Christi, et 
facere membra meretricis *? 

2. Multo tamen magis exsecrabilis est generalis 
illa fornicatio, in qua omne genus peccati pariter 
continetur, Generalis autem fornicatio dicitur, cum 
anima qua in consortium Verbi Dei ascita est, et 
matrimonio ejus quodammodo sociata, ab ullo alieno 
scilicet, et adversario illius viri qui eam sibi de- 
spondit in fide, corrumpitur el violatur. Est ergo 
sponsus οἱ vir animz mund: et pudicz, Verbum 
Dei, qui est Christus Dominus, sicut 9448 et Apo- 
stolus dicit * : « Volo autem omues vos uni viro 
virginem castam exhibere Christo. Timeo autem ue 
forte , sicut serpens seduxit Evam astutia sua, sic 
corrumpantur sensus vestri a sunplicitate, quae cst 
in Christo Jesu. » Donec igitur anima adhaeret 
sponso 8uo, et audit verbum cjus, et ipsum comple- 
eiitur, sine dubio ab ipso semen suscipit verbi : 
et sicut ille dixit * : « De timore tuo, Domine, in 


paniemur, verum etiam in futuro. Quod ergo facit D utero concepi, » ita et ο dicit, De verbo tuo, Do- 


nos vincere in iis praeliis αι adversum nos dia- 
belus commovet, padicitia est, et justitia, et pru- 
dentia, et pietas, ceteraeque virtutes. Quse autem 
faciunt nos vinci, luxuria est, et libido, avaritia et 
impietas, omnisque malitia. IIzc ergo sunt, qux 
Ώ0ς histori:ze textus edocuit. Verum quoniam Joan- 
nes in Revelatione sua, ea qua in lege secundum 
historiam scripta sunt adducit ad iysteria divina, 
et sacramenta quzdam in iis edocet contineri, ne- 
eessarium videtur etiam secundum id quod ille sen- 
sit, nos quoque ab illo datam expositionis regulam 
sequi, et primo memorare ea, qux ad angelum Ec- 


mine, in ventre concepi, el parturivi, et spiritum 
salutis tu:& feci super terras. Si ergc sic de Christo 
concepit anima, fecit filios pro quibus dicatur ad 
eam ",quia « salvaerit per filiorum procreationem, 
8i permanserit in fide, et charitate, el. sanctitate, 
cum sobrietate, » etiamsi prius sicut. Eva seducta 
fnisse anima videatur. Est itaque vere beata sobo- 
les, ubi concubitus factus fuerit anim: cum Verbo 
Dei, οἱ ubi complexus ad invicem dederint. Inde 
nascetur generosa progenies, inde pudicitia orietur, 
inde justitia, inde patientía, inde mansuetudo, et 
charitas, atque omnium virtutum proles vene- 


? Ephes. ν!, 13, 16, 11. * Apoc. 1,14. *ICor. vi, 45. 5 {6ος ,29,5.. *1a. xxvi, 18. " E Tim. n, 48. 
(94) Codex S. Theodorici Remensis. « locum diabolo vulneris damus. » 
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rauda succedel. Quod si infelix anima divini Verbi A quid remedii detur, ex divinis voluminibus requira- 


dereliquerit sancta. connubia, e! in adulterinos se 
complexus diaboli, aliorumque daemonum illecebris 
deceptam tradiderit, generabit sine dubio etian 
inde filios, sed illos, de quibus scriptum est * : 
« Filii autem adulterorum imperfecti erunt, et ex 
iniquo concubitu semen exterininabitur. » Oninia 
ergo peccata filii sunt adulterii, et (ilii fornicationis. 
Unde et ostenditur, quod per siugula quzeque qu: 
gerimus, parit anima nostra, et generat filios, sen- 
sus acilicet et opera quz gerit. Et si quidem secun - 
dum legem est quod gerit, et secundum verbum 
Dei, spiritum parit salutis, et propterea salvabitur 
per filiorum generationem, et isti sunt 6111, de qui- 
bus Propheta dicit * : « Filii tui sicut novells oli- 
varum in circuitu mensz tux. » Si vero quod agit 
contra legem esi, ei peccatum est, sine dubio ex 
conceptione contrarii spiritus malignam sobolem 
gignit. Parit enim filios peccati. Et iste sunt. male- 
dicta generationes in quibus a nonnullis sanctorum 
maledicitur etiam dies jn quo nati suut **. Nun- 
quam est ergo quando non pariat anima. Anima 
semper parit, semper geuerat (lios. Sed illa qui- 
dem benedicta generatio est, qux de verbo Dei con- 
cepta generatur, et ista est filiorum generatio, per 
quam salva flet. Si autem, ut diximus, ex contrario 
spiritu concipiat, cerium est quia pariat filios irae, 
aptos ad interitum. Et forte ad utrasque istag8 genc- 
rationes animse respicit illud, quod dictum est !! ; 


mus. Invenimus ergo in Psalmis de hoc scriptum '*: 
« Filia Babylonis misera, beatus qui retribuet tibi 
reiributionem quam retribuisti nobis. Beatus qui 
tenebit et allidet parvulos tuos ad petram. » Et si 
wondum aliquid operis gessit Babylonius in nobis 
iste conceptus, dum adhuc parvulus est, non mise- . 
rearis ejus, nec parcas ei, sed statim interfice. Odi- 
bilis enim est, perime, occide elidens ad petram. 
Petra autem est Christus. Quis ergo tantus ac talis 
est, ut non exspeciet. omnino usquequo crescat. in 
eo Babylonia soboles, mec augeantur in. eo opera 
confusionis, sed in primis statim initiis, ubi nasci 
coeperint, et ex voluntatis uotibus coalescere, at- 
que, ut ila dicam, ubi caput ceperint de vulva ani- 
m proferre perniciosa desideria maligni spiritus 
iuspiratione concepta, arripiat statim et elidat ad 
petrain : id est, adducat ad Christum, ut in conspe- 
cui tremendi judicii ejus posita exolescant, et per- 
eant? Hac dicta sunt nobis de generali fornica- 
tione, αι species habet plurimas : quarum una 
est hec quz in consuetudine ob corporale stuprum 
fornicatio nominatur. Ego vero legens Apostolum, 
cum venissem ad eum locum iu quo dicit '* : « Qui 
se jungit Domino, unus spiritus est, » et τε Qui 
se jungit meretrici unum eorpus esL; » quzrebam 
si est aliquid aliud medium praeter hoc, ut aut 
Domino quis jungatur, aul meretrici : οἱ pro vi- 
ribus meis discutiens, profundum satis el recon- 


ε Cum enim nondum nati fuissent, aut aliquid egis- (? ditum in iis verbis intuebar Apostoli sensum, qui 


sent boni vel mali, ut propositum Dei, quod secun- 
dum electionem factum est, maneal, non ex operi- 
bus, sed ex vocante, dictum est quia major serviet 
minori, sicut scriptum est : Jacob dilexi, Esau 
autem odio habui.» lst:e enim tales generationes 
anim etiam priusquam faciant boni aliquid, siqui- 
dem ex sancto Spiritu generata sunt, jau diliguntur. 
Si vero ex spiritu maliguo, etiam priusquam opero 
impleant aliquid mali, bocipso tamen quod hujus- 
modi voluntatem peperit anima, digne in ea odio 
liabetur male voluntatis exsecranda conceptio. Pro- 
pterea fortassis in hujus sacramenti figura etiain 
Chanaam puer antequam nasceretur maledicitur. 
Cham namque peccaverat pater ejus : et proplietans 


iia defluierit, quod omnis anima aut Domino 
conjuneia sit, aut meretrici : et intellexi quod 
Dominum quidem dixerit virtutes qux Christus 
est, id est verbum, sapientiam, veritatem, 849 
justitiam , ceteraque  bujusmodi : ineretricem vero 
emnes econtrario malitis species. lloc etiam 
apud Salomonem diei intelligo in eo quod ait de 
meretrice 16, quia « per fenestras prospicit in pla- 
teas , et si quem viderit insipieutium adolescentu- 
lorum, et inopem sensuum transeuntem juxia an- 
gulos domus suz, et loquentem in teuebris vesper- 
tinis, cum silentium fuerit nocturnum , vel caligo 
noctis : mulier autem occurrit ei habena speciem 
meretricis, qux? facit juvenum evolare corda. » lleee 


Noe, eum unicuique filiorum suorum optima queque D ergo quz dicitur meretrix , ipsa est malitia : et qui 


signaret, ubi ad Cham ventum est, « Maledictus, 
inquit '*, Chanaam puer. » Chau peccavit, et Cha- 
naam progenies ejus maledicitur, et maledicta est. 
Et ideo acrius nobis intendendum est, οἱ prospi- 
ciendum, ne forte generet aliquid anima quod ma- 
ledicto dignum sit, ut etiamsi nondum opere imple- 
verit, in ipsa tamen voluntate et proposito ejus sit 
hujusmodi maledicia progenies. Quod et si forte 
aliquando evenerit (quis enim invenietur facile qui 
ab hujusmodi generatione, id est peccandi voluntate 
habeatur iminunis ?) ,si ergo acciderit tale aliquid, 


* Sap. ui, 16. 
9 Psal. caxxvu, 8, 9. 


* Ρε]. cexxvu, 3. 
!* [ Cor. vi, 17. 


' )op 15; Jeren. xx. 
!!,bid., 16. 


se junxerit huic meretrici , unum corpus malitise 
efficitur, Sicut ergo qui se jungit Christo Domino , 
jungit se sapienti, jungit se justitize, jungit se pie- 
tati , οἱ veritati , et cum his omnibus unus efficitur 
spiritus : ita et qui se jungit buic meretrici , juugit 
se impudicitiz, iinpietati , iniquitati, mendacio, et 
simul oinnibus peecatorum malis, cum quibus unuui 
corpus efficitur. 

3. Verumtamen « applicuit Israel in Sattin "*, » 
[n interpretatione Hebraicorum nominum Satin in- 
venimus in lingua nostra responsionem, vel refuta- 


!! tom. ix, (0, 12, 05, 14. '* Gen. ix, 25. 
16 Prov. vii, 6, 7,98, 9, 10. 7 Nun. xxv, f. 
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tionem dici (93). Applicuit ergo Israel ad respon- A forte fornicari te faciant a Deo tuo. » [lle ergo cum 


sionem, vel refutationem. Non bene applicuit, Vi.le 
denique quid incurrit in hac positus mansione. For 
nicatus est cum mulieribus Madianitarum , et refu- 
atus esl a Deo : quia non solum fornicatus, sed οἱ 
idolis gentium consecratus est, et comedit ex. iis 
qua. fuerant idolis immolata , quz utique exsecra- 
Lilia sunt ad Deut, Qui enim consensus templo 
: Dei cum idolis? Yerum ego ctiam de iis, qui Apo- 
$:olus ad Corinthios scribit dicens !'5* : « Si quis 
aulem viderit scientiam habentem in idolio re. 
cumbere, nonne conscientia ejus cum sit infirma 
edificabitur ad manducandum iimmolata? » valde 
miratus sum. Videtur. enim non tam rem ipsam 
gravem prouuutiare, quam illius offensam, qui hxc 
videus simili provocatur exemplo, cum non simili 
scientia muniatur, ita ut ostendat eum qui habens 
scientiam recumbit in idolio, non tam sui quam al- 
terius. damni. efíici reum. Sed vide ne forte non 
hoc solum fiebat apud Corinthios , ut in idolio re- 
cumberent , et immolata idolis manducarent, Sed 
forte quoniam studiosi litterarum Grzcacum  bo- 
mines erant, et amatores philosophi: , desiderio 
$dhuc studiorum veterum tenebantur , et philoso- 
phorum dogmata , quasi idolis iminolata. eiebant : 
qui tamen ledere fortasse nou poterant eos , qui 
plenam. scientiam. veritatis acceperant. Hi autem 
qui in Cliristo minus erud;tionis habebant , si imi- 
tarentur cos legentes talia, et illis adhuc studiis 
operam dau!es , vulnerari poterant, et diversorum 
dogmatum variis erroribus implicari, Sic ergo [6- 
bat, ut ledereuwr alius, unde is qui habebat .leuam 
scientiam veritatis , l:edi non poterat. Sed quoniam 
charitas non requirit quod sibi utile est, sed quod 
multis, observare oportet talem verbi capere cibuimn, 
qui non solum nos zdiflcel et delectet, sed et qui 
videuteg non offendat, aut. [:&dat. Est ergo non so- 
lum in cibis idulis immolatum, sed et in verbis. Ego 
pulo , quia sicut omnis sermo qui pietatem, el ju- 
$iitiam, et veritatem docet, Deo consecratus est , et 
Deo immolatus : ita et omnis sermo qui ad impu- 
dicitiam, vel injustitiam, vel impietatem respicit , 
idolis inmolatus sit, et qui eum recipit , quasi idolis 
immolatia manducct. Manducavit ergo populus de 
sacrificiis eorum, et adoraverunt idola corum. Non 
solum  manducaverunt, sed οἱ adoraverunt. Vide 
ordinem mali : servos Domini prima concupi- 
scenlia, inde ventris ingluvies, postrema captivavit 
impietas. Impietatis autem merces cxsolvitur for- 
uicatio. Si relegas qu:xe scripta sunt de Salomone, 
invenies eun, et quidem cum esset sapientissiinus, 
multis t ulieribus inclinasse latera sua, cum lex 
Dei dicat !? : « Nou multiplicabis tibi mulieres, ne 


'* [ Cor.v,n, 10. τὸ eut. xvin, 17. ?? HE Beg xi. 


(95) In interpretatione Hebraicorum. nominum 
Satin invenimus in lingua nostra RESPONSIONEM vel 
REFUTATIONEM dici. Unde Sattin. responsio vel refu- 
tatio dici possit, non video, nisi forte a. av « fla- 
gcllo. » quod inepte rationes refutatione quasi fla - 


esset sapientissimus, et ingentis apud Deum meriti, 
tamen quia se tradidit multis mulieribus, deceptus 
est. Ego puto quod multz mulieres, multa dogmata 
et multarum gentium diverse philosophiz nomí- 
nentur. Qux cum singula agnoscere, el perscru- 
tari utpote οἱ scientissimus et sapientissimus vo- 
luisset , semetipsum intra legis divine regulam te- 
μότο non potuit. Decepit eum Moabitica philoso- 
pliia, et persuasit ut idolo Moabitico immolarel, si- 
militer et Ammonilaruin , sed et reliquarum gen- 
lium, quarum mulieres dicitur recepisse, οἱ aedi- 
ficasse templa, vel immolasse idolis earum 19. Grande 
est ergo et vere opus Dei , tam multis dogmatibus 
quasi inulieribus misceri, nec tamen a veritatis rc- 
gula declinare, sed constanter dicere ?!* : Sexa- 
ginta sunt reginae, et octoginta concubinz , et ado- 
lescentul:e quarum non est numerus : una tamen 
est columba wea, perfecta mea, una est matris suz, 
unà esl genitricis sua. Sed isti adoraverunt idola , 
et consecrati sunt Beelphegor. Beelphegor idoli no- 
men est, quod apud Madianitas priecipue a mulie- 
ribus colebatur. [n hujus ergo idoli mysteriis con- 
secratus est Israel. luterpretationem nominis ip- 
sius cum requireremus attentius inter Hebraea no- 
mina , hoc tautum invenimus scriptum, quia Beel- 
phegor species ait. turpitudinis (96). Noluit tamen 
declarare quie vel qualis species , vel cujus esset 
turpitudinis, honestati credo consulens, 350 qui 
interpretatus est , uti ne auditum pollueret audien- 
tium. Igitur cum multe sint turpitudinum species , 
una quz:edam ex pluribus turpitudinis species Beel- 
pliegor appellatur. Unde sciendum est, quod omnis 
qui aliquid turpe committit , et in aliquam speciem 
turpitudinis declinat, Beelphegor Madianitarum dze- 
monio consecratur. Sed et per singula peccata quz 
comiumnitimus , maxime si jam non subreptione ali- 
qu, scd studio affectuque peccamus, illi sine dubio 
dixinoni, cui peccatum illud quod commisimus ino- 
perari cur: est, consecramur, Et fortasse contin- 
get nobis tot daemonibus esse consecratos, quot pec- 
cata committimus , et in singulis quibusque delictis 
velut mysteria illius, aut illius idoli suscipimus. Et 
foriasse propter hoc dicebat Apostolus ** : « Jam 


D euim mysterium iniquitatis operatur. » Circumeunt 


ergo spiritus maligui , et quzerunt quomodo unum- 
quemque decipiant , et per illecebram peccati my- 
steriis consecreut, et neque sentientem, neque intel. 
ligentem, verbi causa, per fornicationis peccatum 
iutroducunt ad. diemonium Madianitarum, et con- 
secrant. Beelphegor , consecrant turpitudini, Sitni- 
liter et per alia peccata , ut dixunus, aliis dzemo- 
nibus homines consecrantur. Sed tu observa dili- 


*! Cant.vi, 7, δ. ** 1I Thess. n, 7. 


gello arceantur, vel quod paulo verisimilius est, 9 
CU « circuire, iterare, discurrere. » 

(96) Quia Beelphegor species sit. turpitudinis. Ex 
oz « Dominus, » οἱ NyB « aperuit, » conflatur 
nomen «€ Bcelpliegor. » 
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gentíus quod scriptum esi, et sta. in viis, el inter- A in quam voluerit partem est ei liberum declinare : 
roga qua sint viz Domini xternz, et qux sit via οι ideo justum Dei judicium est, quia sponte sua 
bona, et iucede in ea, et non accedas ad januas — sive bonis sive pessimis monitoribus paret. Vis tibi 
domus malitiz., Sed si' senseris malignum spiritum — adhuc amplius quid ex Scripturis divinis ostendam, 
loqui in corde tuo, ut te ducat ad aliquod opus pec- — quomodo major cura salutis erga homines Deo est, 
cati, intellige quia te ducere vult, ut consecret te — quam diabolo perditionis ? Nunquid non sufficiebat 
alicui dzemoni. Ducere te vult ut suscipias mysteria — angelorum diligentia adversus insidias daemonum 
diabolica, mysteria iniquitatis. Et hoc esse puto et adversum eos qui ad peccandum homines tra- 
quod scribit Apostolus ** : « Cum autem gentes es-. hunt? Ipse Unigenitus, ipse, inquam, Filius Dei 
sctis, ad simulacra muta euntes prout ducebamini. » — ades!, ipse defendit, ipse custodit, ipse nos ad se 
À quo vel a quibus ducebamini? a spiritibus nempe — trahit. Audi quomodo ipse dicit *? : « Et ecce ego 
malignis ducebamini ad opera peccatorum, πο — vobiscum sum omnibus diebus usque ad. consum- 
audiens vigilans quisque auditor dicet fortasse ; tionem s:eculi. » Sed nec sufliciteum esse nolis- 
Quid ergo faciemus? si circumeunt spiritus maligni — cm, sed quodammodo vim nobis facit, ul nos per- 
unumquemque nostrum, et ducunt, ac pertralunt — trahat ad salutem. Ait enim in alio loco ?? : « Cum 
ad peccatum : nemo autem alius est qui ad justi- B autem: exaltatus fuero, omnia ad me traham.» 
tiam trabat , qui invitet et ducat ad pudicitiam, ad Vides quomodo non solum invitat volentes, sed ct 
pietatem, quomodo non videbitur ad pereundum —cunctautes trahit. Vis autem audire quomodo tra- 
quidem lata via patere, ad salutem vero nusquam hat etiam cunctantes? Non concessit illi qui volebat 
ullus aditus dari? Imo vero adverte diligentius, si — ire, οἱ sepelire patrem suum, nec spatium temporis 
potes, εἰ aperto cordis oculo, interiora mecum — dedit, sed ait illi *! : « Sine mortuos sepelire mor- 
considera mysteria ; et videbis quanto major iu se- — tuos suos, tu autem sequere me. » Et alibi dicit ?* ; 
crelis salutis nostrz? cura geratur , quam facultas « Nemo mitteus manuum suam super aratrum, et 
ad decipiendum pra beatur. Adest unicuique no- retro respiciens, aptus est regno Dei. » Quod si 
strum (97) , etiam minimis qui sunt in Ecclesia Dei, | amplius adhuc vis de hoc cognoscere sacra- 
angelus bonus, angelus Domini qui regat, qui mo- — 1mento, ostendam tibi de Scripturis, quod etiam 
neat, qui gubernet, qui pro actibus nostris corri- — ipse Dominus Pater dispensationem salutis no- 
gendis , et miserationibus exposcendis, quotidie vi- Stra non negligit, sed et ipse nos ad salutem non 
deat faciem Patris qui in coelis est : sicut Dominus — solum vocat, sed et pertrahit, Sic enim Dominus 
designat in Evangeliis **, Et iterum secundum ea , dicit in Evangelio 15: « Nemo venit ad me, 
qua Joannes in Apocalypsi scribit **, unicuique Ec- ^ 951 nisi quem Pater meus. coelestis attraxerit. » 
clesie generaliter angelus przest qui vel collaudatur — Sed et paterfamilias, qui mittil servos suos invitare 
pro bene gestis populi ; vel etiam pro delictis ejus — auiicos ad nuptias (ilii sui, posteaquam excusaverunt 
culpatur. 1n quo etiam stupendi mysterii admira- — illi qui priores fuerant invitati, dicit servis ὃς 
tione permoveor, quod intantum Deo cura de no-  « Exite ad vias et angiporlus, el quoscunque inve- 
Lis sit, ut etiam angelos suos culpari pro nobis et μες, cogite introire. » Sic.ergo non solum invie 
confulari patiatur. Sic enim cum pidagogo tradi- — t:mur a Deo, sed et trahimur, et. cogimur ad sa» 
tur puer, si forte minus dignis nec secundum pa- lutem. Sed nec sanctus quidem spiritus iu hujusce- 
ternam nobilitatem imbutus appareat disciplinis , — modi dispensationibus deest. lpse enim dicit 35: 
continuo culpa ad pxdagogum refertur, ncc ita — « Segregate mihi Paulum et. Barnaba in. ministe- 
puer a patre ut pzdagogus arguitur , nisi durior — rium, ad quod assumpsi eos. » Et iterum prohibet 
fuerit, et pedagogi monita spreverit, atque in la- — Paulum ire in Asiam, el rursum cogit cuin. ire in 
Sciviam pronus ac proterviam salutaria ejus verba — Jerosolymam, przdicens ei, quia vincula et carce- 
contempserit, illis magis obtemperans qui luxuriam το eum ibi maneant **, Quod si angeli Domni 
suadent, et ad lasciviam provocant. Quid fiat illi p circumdant in circuitu ti:nentium eum, | ut eripiaut 
anima prophete vocibus disce. « Derelinquetur, — eus ; si Deus Pater, οἱ Filius, si Spiritus sanetus, 
inquit ?*, filia Sion sicut tabernaculum iu vinea, non solum hortantur et provocant , sed el pertra- 
et sicut casa custodiaria in cucumerario, et sicut ci- lunt, quomodo non multo major cura pro nobis 
vitas qu:xe expugnata est. » Et iterum ** : « Aufe- — geritur ad salutem, quam ab adversariis procuretur 
felur maceria ejus, et erit in conculcationem , οἱ — ad mortem? lfec autem dicta sint pro co quod con- 
diripient eam omnes qui transeunt viam » ; et ?* ; — secratus est. populus Beelphegor. 
« Singularis ferus depascet eam. » Ilec patietur si 4. « Et. iratus. est, inquit 17, furore Dominua 
non acquiescat monitis angeli, qui sibi appositus — contra Israel, et dixit Dominus ad Moysen : Ássu- 
e:t ad salutem. Sui namque arbitrii est anima , et — me principes populi, et ostenta. illos Domino contra 
?*[Cor. xu, 2.  **Mattb. xvi, 10. ** Apoc. n..— δα. 1, ὃν 37 dsa. v, 5.— 5 Psal. Lxxix, 14. 


** Matth, xxvii, 20. 39 Joan. xi, 52. *! Matth. vij, 22. ? Luc. ix, 62, 9? Joan. vi, 44. δν Math, xti, 9. 
9 Act. xin, 2. 99 Act, xxi. ?. Num. xxv, 3, 4. 


. (97) Adest unicuique nostrum, etc. Quid de ange-— tium Origenianorum lib. n, quaest. ὃν num. 19, 20, 
lis tutelaribus opinatus sit Origenes, vide apud Huc- — 26, 37, 23, 29 οἱ οὐ. 
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solem, et avertetur. ira furoris. Domiui ablsrael. » A alii idolo pro qualitate scilicet peccandi consecra- 


Nescio si de his disserentes, nou offendamus ali- 
quos : sed et αἱ offendanrus, obedire magis et de- 
servire oportet verbo Domini, quam gratix ποινή. 
num. Peccavit Israel, et dixit Dominus ad Moysen, 
ut assumalt omnes prinvipes, et ostentet eos Domi- 
no ευη! Γα solem. Populus peccat, et principes osten- 
tantar contra solem. lidem ad examinandum pro- 
ducmntur, ut arguantur a fuce.. Vides quz sit con- 
ditio principum populi : non. solum pro suis pro- 
priis arguuntur delictis, sed et pro populi peccatis 
coguntur reddere rationem, ne ipsorum sit culpa 
quod populus deliquit, ne forte non monuerint, 
neque solliciti fuerint arguere eos qui initium culpae 
dederint, uli ne contagio dispergeretur in plures. 
H»c enim omnia facere principibus imminet et do- 
ctoribus. Si enim illis bxc non agentibus, nec sol- 
licitudinem gerentibus circa plebem peccaverit po- 
pulus, ipsi osteutautur, et ipsi ad judicium produ- 
cuntur, Arguit enim eos Moyses, id est lex Dei, 
velut negligentes et desides, οἱ in ipsos converte- 
tur iracundia Dei, et cessabit a populo. fIzc si co- 
gitareut homines, nunquam cuperent, nec ambirent 
ad populi principatum. Sufficit enim mihi pro mcis 
propriis argui delictis, sufficit milii pro memetipso 
et peccatis meis reddere rationem. Quid mihi ne- 
cesse est eliam pro populi peccatis ostentari, et 
osientari contra solem, ante quem nihil potest 
abscondi, nibil obscurari? Sed fortassis etiam sit 


rer. Quod si princeps ineus (angelum dico qui mihi 
est cousignatus) nou defwit, sed commonmit de bo- 
nis. et locutus est. in corde meo in eo duntaxat in 
qno me censcientia revocabat a peocale, sed ego 
€ontemptis ejus monitis, et spreto censcientia re- " 
tiuaculo przceps in peccata prorui , deplicabitnr 
mihi poema, vel pro contemptu moniteris, vel pro 
fscinore commissi. Mec mireris 689 si angelos di- 
cimus venire cum hoasiuibus ad judichwn, Cum 
Scriptura dicat ??, quia ε ipse Dominus ad judi- 
cium veniet cum senioribus populi et cuw princi- 
pibus ejus. ο Ostentaetur ergo priacipes, οἱ si in 
illis culpa est, desinit ira Dei a populo. Debet nobis 


. et acrior esse solléeitedo aciuum | nostrorum, scien- 


bus quod. nen solum nos ante tribunal Dei pro 
acHbas nestris stabimus, s*d angeli pro eobis ad 
jediciom  deducemtue tanquam griacipes et. duces 
meet. Propterea enim et Scriptura dicit ** : « Qbe- 
die prapositis vestris, et obtemperate eis in osmni- 
bus. Ipsi enim pervigilant quasi ratienem pre aei- 
mabus vestris redditari. » 

5. Post liec refertur, quia cum vidisset Phinecs 
filius Eleazar fifii Aaron sacerdotis leraelitem 
quemdam introisse ad mulierem —'Madianitidem, 
rapto siromaste in manu sua, ingressus sit presti- 
bulum, et utrumque per ipsa pudenda transfode- 
rit (99). « £1 pro fivc, inquit *, dixil Donius ad 
Moysen : Phinees fllius Eleazar filii Aaron sacerdo- 


aliquia in hoc arcanus et recouditus sensus, qui ϱ tis sedavit iracundiam mearn. » Ίωσο zedificaverint 


plus aliquid doceat, quam communis hzc habere 
videlur exposilio. Foriassis euim referri ei hoc 
potest ad illos principes populi, de quibus paulo 
superius diximus. Venient enim angeli ad judi- 


cium (98) nobiscum, et stabant pro nobis ante s0- 
Jem justitiz, ne forte aliquid etiam ex ipsis causam 


fuerit quod nos deliquimus, ne forte minus erga nos 
operis et laboris expenderint, quo nos a peccato- 
rum labe revocarint. Nisi enim esset etiam aliquid 
in ipsis quod in causa nostri culpandum videretur, 
nunquam diceret sermo Scripturz ?* ad angelum il- 
lius, vel illius Ecclesie, quia habes, verbi gratia, 
quosdam tenentes doctrinam Balaam, vel quia de- 
reliquisti charitatem 1uam pristinam, vel patien- 
tiam tuam, vel alia. hujusmodi, qua jam superius 
memoravimus, pro quibus in Apocalypsi angeli 
uniuscujusque Ecclesi» culpantur, Si. enitn merce- 
den sperat angelus, verbi gratia, qui me consigna- 
tum accepit a Deo, pro iis qu: bene gessi, certum 
est quia οἱ culpari sperabii pro eis, que a me non 
benc gesta sunt, Et ideo ostentari dicuntur contra 


solem, procul dubio ut appareat utrum pro mea 


inobedientia, an per illius negligentiam peccata 
commissa sint, per qux» Beelphegor, sive cuillbet 


* Apoc. 1. — ?? Isai. in, 14. ** fTebr. xin, 17, 

(98) Venient enim angeli ad judicium, etc. Vide 
Tuctum Origeniunorum lib, u, quiest. 5, uum. 19 
ei ZU. : 


18. 


prlorera populum : tibi auwem qui a Cliristo redem- 
pius es, et cui 854 de wanibus gladius corporalis 
ablatus est, ei datus est. gladius spiritus, arripe 
hunc gladium : et si vides Israeliticüm sensum eum 
Madianiticis scortantem meretnicibus, id est cum 
diabolicis se cogitationibus volutantem, nolo par. 
cas, nolo dissimules, sed statim peroute, statim 
perime. 1psam quoque vulvam, id est secreta natu- 
T:e discutiens et penetrans, illom ipsum peccandi 
fomitem deseca, ne ultra concipiat, ne ulira genc- 
ret, ei maledicta peccatorum soboles Israelitica ca- 
swa contaminet. Hoc enim si facias, centinuo se- 
dabis iracundiam Domini : przvenisti enin judicii 
diem, quz dies irz dicitnr el furoris, et extermina- 


D to α te fomite peccati, qui παπο vulva Madianitidis 


muliens appellatur, secures venies ad judicii diem. 
Et ideo surgentes oremus, ut inveniamus paratam 
semper istum gladium spir&ns, per quem cxtermi- 
nentur οἱ semina ipsa, et conceptacuía peccalto- 
rum, ac propitius fist nebis Deus per verum Phi- 
nees ipsum Dominum nostram Jesum Christum, 
cui est. gloria et imperium in sxcula. sseculorum. 
Amen. 


* Num. xxv, 10 1t. 


(99) Utrumque per ipsa pudenda trans(oderit. Vide 
supra notam ad ουν prima i$» Genesim nume- 
rum 17. 


T31 


HOMH.A XXI. 
De eo quod secundo populus numeratus es. 

1. Numeri suut quos legimus (1):et priore qui- 
dem leetione tempore exclusi sumus, πο aliquid 
etiam de secunda dinumeratione diceremus, sed 
eonveniens est omissa vel exclusa nanc reddere. 
Igitur per preceptum Domini primo nunieratus est 
populus, sed quoniam illi, qui primo fuerant asciti, 
ceciderunt propter perseverantiam delictorum, se- 
eundus nunc populus, qui in lapsorum loeum redi- 
viva generatione successit, vocatur ad nemerum, 
et quod de illis prioribus dicture non fuerat, de iis 
dicitur. Pestea enim quam per tribus et plebes, do- 
mosque, ac familias collectus est numerus, dicit 
Dominus ad Moysen *** : « lis distribuctur terra in 
sortem, ex numero nominum. Plurihus plura da- 
buntur in sortem, et exiguis exiguam dabis bxre- 
ditatem. » Si de prioribus dictum fuisset, quia iis 
distribuetur terra in sortem, falsum utique fuissct, 
quia ceciderunt illi in deserto propter delicia swa. 
Quod ergo priinis non est. dicum, postremis diei- 
tar, quibus et cuncta. qux promittuntur, impleia 
sunt. lx»e autem nolo putes solius historie texte 
concludi, Mysieria sunt qu» per legis imaginem 
conseribantur. Reprobatur enim prior populus, qui 
est in. circumcisione : et introduciter secundus, 
qui congregatur ex gentibus, ct ipse est qui hx»re- 
ditatem consequitur paternant. Et 4 quo consequi- 
wur? Non ab Moyse, sed ab Jesu. Nam Moyses 
etiam si dat aliquibus lh:ereditatem, non dat intra 
Jordanem, nec transit omnino Jordanem, sed extra 
Jordanem dat terram, non fluentem lacte et melle, 
sed pecoribus aptam, et muta animalia, atque ir- 
rationales pecudes melius. quam rationales lhemi- 
nes nulrientem. Jesus vero meus secundo populo 
terram quam dat, terra est lacte et. melle fluens, 
imo favus mellis cst prx omni terra. Et Moyses 
b:ereditatem non dat in clero, nec sorte distribuit, 
nec potest per plebes (2), et domos, ac familias, et 
nomina, et merita singulorum divina sorte pensare : 
hoc solus facit Jesus, cui omue judicium Pater tra- 
didit ** : ipse scit quomodo populum suum non 60- 
lum per tribus, et familias, et domos, verum et per 
nomina ununiquemque digna et. competenti man- 
sione dispenset. Sunt tamen aliqui in istis qui con- 
ditione sortis supereminent, et omnino nec addun- 
tur ad sortem (3). Omnes Levitze, id est omnes qui 
intente et indesinenter permanent in ministerio 
Dci, et pervigiles in servitio ejus exeubias gerunt, 
sortem inter -eteros non accipiunt : sed nec onmi- 
n0 in terra est sors eorum, sed ipse Dominus sors 


Μ. Num, xxvi, 55, 54. 
€ Luc. xin, 25... " Matth. xxiv, 12. 


* Joan. v, 92. 


(4) Sic Codex Sancti Theodorici Remensis. Libh. 
edi, « numeri sunt et in lis quos legimus. » lufra 
idem ms., « secundo nune populus qui, » etc. 

(2) Idem in$., « et. Moyses quidem hzreditatem 
non in clero, neque sorte distribuit, nec potest 


IN NUMEKOS IHOMILIA XXI. 
A eis et haereditas esse memoratur. Per bos illi mihi 


Md Matth.vit, 91. 
*5 Gen. vi. 
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videntur indicari, qui nullis corporec naturse obsta- 
culis bebetij, sed omnium visibilium glariam sa- 
pergressi, in sola sibi sapientia Dei et verbo ejus 
vivendi usum exercitiumque posuerunt, qui corpo- 
reum nihil requirunt, nihil rationis alienum. Con- 
cupierunt enim sapientiam, concupierunt secreto- 
rum Dei agnitionem : et uhi est cor eorum, ibi est 
et thesaurus eorum 05. Isti. ergo hxreditatem non 
habent in terris, sed supergrediuntur summa οἱ 
fastigia, el ibi semper in Domino, semper In verbo 
ejus, semper in sapientia εἰ in voluptate seientize 
ejus deliciabuntur. Hic eis cibus, boc erit poculum, 
isue divite, boe erit regaum. Tales ergo erunt, et 
in iis erunt. illi, quibus hxreditas ipse Dominus 
erit. Qui autem inferiores sunt, nec in istum pro- 
feetuum verticem perveserunt, Llreditatem terrse 
accipient, licet sublimioris alicujus οἱ potentiorig. 
Terra enim viventium repromittitur, quz utique 
idcirco terra viventium dicitur, quod nesciat mor- 
tem. Et isti quidem magni, et isti beati ; sed bea- 
tiores illi qui jam non per speculum et in :enigma- 
te, neque in. substantiis corporalibus, sei facie ad 
faciem Deum videbunt, sapientie illuminatione ra- 
diati, el , vere divinitatis capaces per puritatem 
cordis effecti : portionemque suam non in creatu- 
ra, sed in creatore habentes, qui est super omnia 
Deus (4) benedictus iu. szecula, 


359 2. Ait ergo ** : « Ex numero nominum plu- 


C ribus plura dabuntur in sortem, et exiguis exiguam 


dabis h:ereditatem, unicuique sicut recensitus est, 
dabitur h:ereditas ejus. » lFistoria hoc est quod 
docet, ut si qua. tribus numerosior habetur in po- 
pulis, majora terr:e spatia sortiatur : sj qua autem 
minore hominum numero censetur, breviore pos- 
sessione contenta sit, Sed quoniam terr» hujus 
divisionem h:reditatmmque terrenam, speciem di- 
cimus tenere (5) et imaginem futurorum bonorum, 
ac formain coelestis illius, qu:e a fidelibus et san- 
ctis speratur, hzereditatis ostendere : requiro in illa 
hzereditate αι speranda est, qui sint plures, et qui 
sint pauci, et invenio ibi beatiores paucos haberi 
quam plures. Nam qui per viam latam et spatiosam, 
que ducit ad perditionem, egerint iter, multi di- 
cuntur 95, Qui vero per arctam et angustam viam 
perrexerint, quz dacit ad vitam, pauci appellantur. 
Et iterum in aliis dicitur ** : « Quam pauci. sunt, 
qui salvantur. » Et iterum in aliis ' : « Ubi multi- 
plieatur iniquitas, refrigescet charitas multorum, » 
non paucorum. Sed et in arca, qu: a Noe constru- 
cta est 5, ubi mensura coelitus dantur, in inferio- 


^^ Num. xxvi, 55, Όλο '* Matth. vit, 15,44, —- 


plehes, » etc. 

(3) Idem ms., « ducuntur ad sortem. » 

(4) Nomen « Deus » suppletur e mss. 

(5) Codex Sancti Theodorici Remensis, « didioi- 
mus tenere. » 
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ribus trecentorum cubitorum ponitur longitudo, et A educit eum foras, cum res postulat, et rerum visi- 


quinquaginta cubitorum latitudo. Ubi vero textus 
ejus ad altiora consurgit, in angustum cogitur, οἱ 
paucorum cubitorum conclusione colligitur, ita ut 
snmimitas ejus in unius cubiti spatium consumme- 
tur : proptereaque in. inferioribus quidem, ubi lata 
et spatiosa habebantur loca, vel bestize, vel pecudes 
eraut collocata, in superioribus vero aves 5 in sum- 
mis autein, απο angustiora et altiora erant, ibi homo 
rationalis collocatur. Ipse vero vertex in unum cu- 
bitum colligitur. Omnia enim ad monadem redigun- 
tur. Qux tamen Trinitatis sacramentum iu nmuimero 
trecentorui cubitorum designat, et huic sacramento 
proximus ponitur liomo utpote rationalis et Dei ca- 
paz. Sed unde quie sit diflerentia inter paucos οἱ 
neitos, colligamus indicia? Pone omnem humani 
generis numerum, ex universis gentibus elige fide- 
les, sine dubio pauciores erunt, quam sunt universi. 
Tunc deinde ex fidelium numero, elige meliores. 
Cerium est quod multo iuferior numerus remane- 
bit, Et iterum ex ipsis quos elegrris, elige rursum 
perfectiores, pauciores profecto reperies. Et quanto 
amplius eligendo processeris, tanto magis exiguos 
el pauciores invenies usquequo ultimo venias ad 
unum aliquem, qui conlidenter dicat **, quia « am- 
plius quain omues | illi laboravi. » Ili ergo qui hoc 
modo plures sunt, plus terrae et plus corporea hz- 
reditatis accipiunt : pauci autem. exiguum aliquid 
de terra consequuntur, qui plus iu Domino habent : 


alii autem nihil omnino (6) terrena lireditatis C 


accipiunt, si qui digui fuerint sacerdotes esse el 
ministri Dei, horum euim ex integro ipse Dominus 
hereditas erit, Et quis ita. beatus est, ut vel inter 
paucos exiguum terra accipiat, vel inter electos sa- 
cerdetes et ministros solum Deum capere hareditatis 
sorte mereatur ? Licet etiam ipsi propter jumenta sua 
accipiant aliquid terrze, sed illius terr:e quze urbibus 
contigua est et adhzeret civitatibus. Potest tamen ad- 
huc et alio modo intelligi sermo iste, qui dicit ut 
pluribus multiplicetur hi:reditas. Unus enim justus 
secundum hoc quod acceptus est Deo (7), pro pluri- 
bus habetur. Denique et scriptum est *^ ; « Per 
unum sapientem inhlabitabitur civitas, tribus autcm 
iniruorum desolabitur. » Et uius. justus pro toto 
mundo reputatur, iuiqui autem, etiamsi multi siut, 
exigui et pro nihilo ducuntur apud Deum. Est ergo 
οἱ multitudo. laudabilis, sicut. videmus etiam ad 
Abraham dietum, cum eduxit eum Deus foras, οἱ 
dixit ad eum *' : « Respice ad coelum, si potes di- 
numerare stellas, ita erit semen tuum. » [n quo ei 
hoc intuere, quomodo justus intus est, et in. intc- 
rioribus semper cousistil : quia intus in abscondito 
orat Patrem, et omnis gloria filixt regis, id est, 
anime regalis, intrinsecus cst; sed timen. Deus 


9 [| Cor. xv, 10. Eccli. xvi, 5. 
δε Mattb. xix, 28... ** Joan. xvii, 21. 


(0) Alii autem nihil omnino, etc. Sic habent manu- 
scripti. libri vero editi, « ubi autem nihil omnino 
terrenz h»reditatis accipiant, si qui digui fuerint, 
sicerdotes sunt et ministri, ? etc. 


5! Gen. xv, 5. 


lilium ratio deposcit. Potest ergo et lioc modo mul- 
tis istis, qui sunt sicul stelle celi in multitudi:e, 
multiplicari hzreditas, et exiguis illis videlicet qui 
etiamsi numero multi sunt, vit:e. tamen s$uz indi. 
gnilale οἱ vilitate exigui liabentur, exigua bzeredi- 
tas poni. 

9. « Per sortem, inquit 53, erit hzereditatis distri- 
butio. » lloc quidem pr:ecipitur, sed cum venio ad 
Scripturas, video ipsum Moysen, cui ista mmandan- 
tur, sorte non uti in divisione haereditatis Ruben, 
et Gad, et dimidixs tribus Manasse. Sed et Jesus 
Nave, extra sorlem dat hazreditatem tribui Juda, et 
Caleb, et extra sortem dat et tribui Ephrem, et di- 
midiz tribui Manasse : in cxteris sors mittitur, οἱ 


B prima sors Benjamin procedit, et inde jam tribuum 


reliquarum. Unde puto quod et in illa regni cc«elo- 
rum beata hizreditate erunt aliqui, qui non veniant 
ad sortem, neque cum caeteris, quamvis siut sancti, 
numerabuntur : sed erit egregia quzdam et eximia 
eorum hzreditas, sicut fuit Caleb ex tribu Juda, et 
Jesu ipsius filii Nave. Sicul enim, verbi causa 55, 
cum post praelium victoribus provincie partiuntur 
spolia, egregii quique et eximii bellatores non cum 
eazteris militibus in divisione spolioruim ducuntur ad 
sortem, sed optima quique et przecipua eis virtu- 
tum. merito decernuntur, c:teri vero utuntur sorte 
solo jure victorie ? ita mihi videtur et Dominus 
3 96, meus Jesus Christus facturus : quosdam enim 
quos scit abundantius quam ceteros laborasse, οἱ 
quorum gesta magnilica sublimesque virtutes, ipse 
cognoscit, illis pr:»cipuos quosque et eximios, atque, 
ut ita audeam dicere, similes sibi honores decernit 
et glorias. Aunon tibi videtur simile aliquid su: 
beatitudinis clarissimis suis conferre discipulis, euin 
dicit ** : « Pater, volo ut ubi ego sum οἱ isti sint 
mecum? » Et. cum iterum dicit 55, quia « sedehitis 
et vos super duodecim tlironos judicantes duodec:iun 
uibus Israel? » Et. iterum ** : « Sicut tu. iu. me, 
l'ater, et ego in te, ita οἱ isti in nobis unum sint ? » 
λαο omnia uon sorte decernuntur, sed electionis 
praerogativa (8) donantur ab eo qui corda et ineu- 
tes bominum videt solus, qui nos quoque etiamsi 
non inter eximios et electos, atque illos qui supra 


D sortem sunt, in sortem. tamen sanctorum dignetur 


adducere : cui est. gloria et imperium iu saecula 
seculorum. Auen. 
HOMILIA. XXII. 
De fiiiabus Salphaat, et de successione Moysi. 

1. Quinque filie fucrunt, quarum etiam nomipa 
in Scriptura comprehensa sunt, de Salphaat quo- 
dam Israelita progenite, qui mortuus est in deserto, 
nulla virili sobole derelicta. [νι ergo ία Salphaat 
iuterpellaut Moysen, et sortem pateru:z hereditatis 
δε Num. xxvi, 65. 53 J.s. xiv... Joan. xvui, 24. 


(7) Mss., « quod acceptus est. Deo. » Libb. editi, 
ε quod acceptum est Deo. » 

8) Ms., « sed electionis przrogativa. » Libb. 
editi, « sed dilectionis prrogaliva. 
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exposcunt. di2entes, ne. deleatur nomen patris ea- A lerpretatur umbra. in ore. eius (10) ; pater operum 


rum de medio plebis su:e quia non est ei vir filius 
natus. Refert pro hoc Moyses consultationem ad 
Deum. Oinnipotentis autem Dei clementia non sper- 
nit, nec despicit consultationem. qua offertur a 
puellis, et non solum responsa dare «dignatur, sed 
intantum probat, et amplectitur verba earum, ut 
ex ipsis xterna hominibus jura constituat et s:ecu- 
lis omuibus observanda. Ait enim" : « Loquens erat 
Dominus ad Moysen : Recte — locuta sunt filize Sal- 
phaat, Dabis eis possessionem in medio fratrum pa. 
tris sui, et dabis sortem patris ipsarum ipsis, et 
filiis Israel loqueris dicens : Homo si mortuus. fue- 
rit, et filius non fuerit ei, dabitis h:xreditatem ejus 
filia ejus. Quod si non fuerit ei filia (9), dabitis 
hzreditatem fratri ejus. Quod si non fuerint οἱ fra- 
tres, dabitis hxreditatem (ratri patris ejus. Quod 
si non fuerint ei fratres patris ejus, dabitis lia:redi- 
tatem domestico, qui fueril propinquior illi ex tribu 
sua, et capiet hxreditatem ejus, et erit hoc filiis 
Israel jusiificatio judicii, sicut constituit Dominus 
Moysi. » ll:xc secundum historiam quid vigoris ha- 
beant, omnibus palam est qui sciunt leges istas non 
solum apud filios Israel custodiri, sed apud omnes 
homines, qui tamen legibus vivunt. Uude apparet 
quod libertas filiarum Salphaat non solum ipsis 
hareditatem contulerit, sed ct perpetua vivendi 
jura saeculo dederit. Vides quanta sit etiam histo- 
riz ipsius utilitas in lege Dei. Quis potest leges 


intellectus est. Szepe ergo s.ccidit, et non paucl inter 
fratres nostros sunt, in quibus. intellectus altior et 
profundior nullus, sed est in eis sensus emortuts, 
sicut de quodam scriptum est '5 : « Et emortuum 
est cor ejus in ipso. » Iste ergo etiamsi ad intelli- 
gentiam spiritalem nihil sapit, sed est 'emortuus, 
amen si genuerit filias, id est opera ministerii, 
opera obsequiorum, opera mandatorum Dei, hzre- 
ditatem terree cum plebe Domini consequitur. Non 
poterit quidem inler eos numerari, quoruin portio 
Dominus est, quorum hzreditas Deus est, non po- 
terit in ministrorum et sacerdotum numero suscipi, 
in plebeio lamen ordine hereditatem terra repro- 
missionis accipiet : « Multi enim sunt vocati, pauci 


B autem electi 552 Ostenditur tamen οἱ causa ex 


ipsius nominis interpretatione, quia iste Salphaat 
non potuerit filios generare, sed filias. luterpre- 
tatur enim, ul diximus, umbra in ore ejus. Vides 
ergo quoniam si . quis umbram legis habet in 
ore, et non ipsam imaginem rerum, bic quia nihil 
3595 spiritale, nihil profundi intellectus. sentire 
potest, sed sola umbra legis in ore ejus est, Scnsus 
vivos et spiritales non polest generare, generare 
tàmen potest opera el actus, qu:xe sunt simplicioris 
vite ministeria. Et ideo ostendit in his cle:nen- 
tia Dei, quoi innocentiores quique, etiamsi sensu 
deficiant, habent tamen opera bona, non exclu- 
duntur ab h:ereditate sanctorum. [tecte ergo [o- 


istas aliquando dissolvere, quibus universus utitur ( Cut sunt fili: Salphaat. 


mundus? Sed tamen nos quaeramus quomodo etiam 
spiritaliter zedificemur. Potest enim fieri ut neque 
lili (10) mihi sint secundum carnem, neque aliquid 
vuris, cujus capi possit hxreditas. Quid ergo? nihil 
apud eum qui hujusmodi est, ista lex operabitur, 
et erit alicui otiosum quod divina voce sancitum 
esi? Requiramus ergo etiam apud spiritalem legem 
quz sinl istz filie quinque, quarum etiamsi pater 
mortuus fuerit pro aliquo peccato, ipse tamen h:e- 
reditatem ex verbo Dei capiant. In superioribus, 
cum de spiritalibus filiis tractareinus, virtutes animi 
el sensus mentis filios dici docuimus. Consequens 
sine dubio et conveniens videtur etiam filias opera 
qui corporis ministerio explentur, accipere. Ideo 
denique et quinarius eis numerus ascribitur. Quin- 
que enim corporei sensus sunt, quibua omne opus 
expletur in corpore. lstzx ergo quinque fili:s, id est 
operum perfectio, etiamsi patre orbentur et. rema- 
neant orphana, non tamen ejiciuutur ab. haeredi- 
iate, neque excluduntur a reguo, sed in medio ple- 
bis Dei portionem lhzreditatis accipiunt. luteriun 
videamus quis est iste pater earum, qui mortuus 
esse dicitur. Salphaat, inquit, Salphaat autem. in- 


9 Num. xxvit, 7,8, 9, 10, 11. 


(9) Mss., « quod si non fuerit ei filia, » et ita ha- 
bet textus τοις τῶν 0’, ἐὰν δὲ μὴ ᾗ θυγάτηρ 
αὐτῷ. Male ergo libb. editi habent, « quod si non 
fucrint ei filiz. » 

(10) Mss., « lilize. » Libh. editi, « filii. » 

(11) Salphaat autein. interpretatur. UMBRA. IN. ORE 


" | Reg. xxv, 57. 


9. Post hxc ponitur lex Dei de successione, ut 
primo lilius, filia secundo in loco succedat, tertio 
frater, quarto patris frater. Quintus vero gradus 
certüm aliquem non designat, sed quisquis illi pro- 
pinquior ex omui familia fuerit, ut ipse succedat. 
ln. his tam integer οἱ perfectus est liistorize sen- 
sus, ut nihil requirere videatur extrinsecus (19). 
Tamen si quis bene in spiritalibus legibus eru- 
ditus est, ct pleniore scientiz lumine radiatus, 
ille potest intelligere diversos istos successionum 
gradus, el quomodo primus sit consequeuda ος 
lestis haereditatis gradus, doctrinze et scientize mes 
rito, qui est masculus filius. Secundus operum 
prerogaliva, quie filia est. Tertius compassionis 


D alicujus et imitationis, propter quod et frater no- 


minatur. Sunt enim nonnulli, qui sponte quidem 
sua, el proprio intellectu nihil aguut, positi tamen 
inter [ratres, ex imitatione caeterorum eadem  vi- 
dentur agere quae et illi agunt, qui intellectu pro- 
prio moventur. Datur etiam istis tertius hzredi- 
tatis sub titulo fratrum nominis gradus. Quartus 
vero, quem fratrem patris nominat, potest lor- 
tassis intelligi ille ordo hominum, qui audita 4 


5? Matth. xxii, 14. 


EJUS. À oy, « umbra, » et (19, « os, oris. » 

(12) Codex Sancti Theodorici ÉKemensis, « ine 
Lrinsecus, » 

(13) Mss., «huic proximus. » Libb. editi, ε iis 
proximus. » 
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patribus, et veterum narratione suscepta conantur A ipsetransgressionis crimen incurrit, ctiam ipse factus 


implere, et non tam propriis sensibus moti, nec 
prasentis doctrine commonitionibus excitati, quam 
veterum vel traditione, vel consuetudine sola in- 
stituti, boni tamen aliquid gerunt. Ultimus vero 
gradus scribitur ille, qui quolibet pacto huic pro- 
ximus (15) fuerit : quasi si diceret, Sive occasione 
sive veritate doctrinz οἱ quis aliquid boui fecerit, 
non peribit boni operis merces, sed largiente Do- 
mino locum hzreditatis accipiet. Hzc quidem a 
mobis audacter fortassis presumpta, et in me- 
dium prolata videantur, non tamen erit absurdum 
οἱ spiritalibus spiritalia proponentes, secretioris 
eos intelligentie semulatores, cupidosque reddamus. 

5. Post hzc historia refertur, et narratione ini- 


est sub peccato. Idcirco, credo, cum confidentia. dice- 
bat Apostolus **, quia « regnavit mors ab Adam usque 
ad Moysen. » Accessit enim ad Moysen, et nec ipse 
pepercit. Et ideo, opinor, dicebat **, quia « peccatum. 
introivit in hunc mundum, et per peccatum mors,' 
ju quo omnes peccaverunt. » Ει iterum δν: « Con- 
clusit Deus omnes sub peccato, ut omnibus mise- 
reatur. » Sed gratias Domino Jesu Christo, qui nos 
liberavit de corpore mortis hujus, ut ubi abundavit 
peccatum, superabundaret gratia *, Nam. Moyses 
quomodo aliquem liberare poluisset & peccatis, 
cum etiam ipsi dicatur, quia « transgressi estis ver- 
bum meum in deserto Sin, et non me βαπού(ἱ- 
castis in aqua coram filiis Israel? » ut manifestum sit 


rabilis, et intellectu magnifica. Ponitur enim quo- B ounibus quod ille debeat solus requiri, qui solus pec- 


modo Deus dixerit ad Moysen, ut ascenderet in 
montem, et inde cum prospexisset, et intuitus fuisset 
omnein terram repromissionis, ibi defuugeretur. Sed 
ile qui populi curam magis quam sui gereret, 
orat ad Deum ut provideat hominem qui regat po- 
pulum Israel : « Ne fiat, inquit **, synagoga hac 
sicut oves quibus non est paster.» Vide ergo primo 
omnium quonodo qui perfectus et beatus est, uon 
in valle, nec in aliqua terr:e planitie, aut in colle 
aliquo, sed in monte, id est in alto et in arduo 
defuugituc loco. Vite namque ejus consuinmatio et 
perfectio habebatur in excelso. Sed et oculis suig 
contueri jubetur omnem terram repromissionis, et 
diligenter ex eminenti statione cuncta perapicere. 
Oyortebat enim. summam perfectionis consecuturo 
nihil incognitum remanere, sed cuuclorum qua 
videntur ei audiuntur habere notitiain : ob hoc 
credo, ut omnium qu;e in carne positus, corporali 
capit aspectu, in spiritu effectus, et nuda mente 
ad auditoria et discipulatum sapientia properans, 
velociter eorum rationes assequatur et causas. Nai 
quid videbitur utilitatis ut decessuro de szculo, et 
fiuem vit:e hujus protinus accepturo ostenderentur 
terrz et loca quorum nee laborem perpessurus 
esset (14), nec gratiam suscepturus? Perterret me 
sane sermo qui sequitur, et ad dicendum reddit 
timidum ac trepidum, quo de maguo illo Moyse 
famulo et amico Dei, cui facie ad faciem locutus 


catum non fecit, nec inventus est dolus in ore ejus. 

4. Sed interim videamus Moysis magnificentiam. 
Recessurus de saculo orat Deum, ut provideat 
ducem populo. Quid agis, o Moyses? Nunquid filii 
tbi uon sunt, Gersum et Eliezer (15)? 356 Aut si 
sliquid de ipsis dubitas, non sunt filii fratris magni 
et egregii viri? Quomodo non oras Deum pro ipsis, 
SL eos constituat populo duces? Sed discant, Eccle- 
siaruin principes successores sibi non eos, qui ο0η- 
sanguinitaté generis juncti sunt, nec qui earnis pro- 
pinquitate sociantur, testamento signare, neque 
hsereditarium tradere Eeclesix principatum. sed 
referre ad judicium Dei, et non eligere illum, quem 
bumanus coimmeudgat affectus, sed Dei judicio to- 
tuum de successoris electione permittere. Nunquid 
non poterat Moyses eligere principem populo, et 
vero judicio eligere, et recta justaque sententia, ad 
quem dixerat Deus **: « Elige presbyteros populo 
quos tu ipse scis presbyteros esse, » el elegit talea 
in quibus continuo Dei spiritus requiesceret, et 
propletarent omnes? Quis ergo ita potuit eligere 
principem populi, ut Moyses poterat? Sed loc non 
facit, non eligit, non. audet. Cur non audet? Ne po- 
steris presumptionis relinquat exemplum. Sed 
ausculta quid dicit : « Provideat, inquit *, Dominus 
Deus spirituum et omnis carnis, hominem super 
synagogam bauc, qui egrediatur ante faciem eo- 
rum, ei qui ingrediatur, et qui producat eos, et qui 


est Deus, per quem signa et virtutes mirificze per- D reducat. » Si ergo tantus ille ac talis Moyses non 


peiratze sunt, tam gravia, tam periculosa referuntur. 
Quid enim ei dicit Deus? « Et apponeris, inquit *', 
aid populum tuum et tu, sicut. appositus est Aaron 
frater tuus in monte Or. » Et quasi causam mortis 
exponit dicens : « Propter quod transgressi estis ver- 
bum meum in deserto Sia, cum restitit synagoga no 
me sanctificaret. Non me sauclificastia in aqua co- 
Fam eis. » Ergoue in culpa est etiam Moyses? Etiam 


** Num. xxvn, 17. *! ibid. 15, 14. 
** Num. xi, 16. * Num. xxvi, 16, 17. 


(14) Mss., « perpessurus essel.» Libb. editi, 
« perpessus est. )» 

(15) Recte mss. habent, « Gersum et Eliezer, » 
wale vero libri antea editi, « Gerson et Eleazar. » 


65 tom. v, 14. 
5 Jbi t., 18, 19,20. 


permittit judicio suo de eligendo principe populi , 
de constituendo successore, quis erit qui audeat, 
vel ex plebe qua szpe clamoribus ad gratiam, aut 
pretio fortassis excitata (16) moveri solet, vel ex 
ipsis eliam sacerdotibus quis erit qui se idoneum ad 
hoc judicet, nisi si cui oranti, et petenti à Domino 
reveletur? Sicut et Deus dicit ad Moysen ** : « As- 
&uine ad temetipsum Jesum (ilium Nave, bomiuein 


€ ibid. 18. ** Kom. xi, 22. ** Rom. v, 90. 


Vide Exod. n, 324, et Exod. xvin. 4... 
(16) Mss., « aut. pretio fortassis excitata.» Libb. 
editi, « aut ad pretium fortasse excitalis. » 
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manus fuas super eum, et statues eum coram Elea- 
zaro sacerdote, et prxcepta dato ei in conspectu 
totius synagogs, et precipe de ipso coram eis, et 
dabis claritatem tuam super illum, ut audiant illum 
filii Israel. » Audis evidenter ordinationem principis 
populi tam manifeste descriptam, ut pene exposi- 
tione nou egeat. Nulla hic populi acclamatio, nulla 
consanguinitatis ratio, nulla propinquitatis babita 
contemplatio est. Propinquis agrorum et predio- 
rem relinquatar hereditas : gubernatio populi illi 
wadatur, quem Deus elegerit : omini scilicet tali, 
qui hsbet, sicut scriptum audistis, in setmetipso 
Spiritum Dei et precepta Dei in conspectu ejus 
sunt, et qui Moysi valde notus et familiaris sit, id 
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HOMILIA XXIII. 
De eo quod scriptum δεί : « Munera mea, data 
mea !*, » ei de diversitate [estivitatum, 

4. Si observatio sacrificiorum, et instituta le- 
galía, qux in typo data sunt populo Israel, usque 
ad przsens Lempus stare potuissent, exclusissent 
sine dubio Evangelii fidem per quam ex adventu 
Domini nostri Jesu Christi gentes convertuntur ad 
Deum. Erat enim in illis quee tunc observabantur, 
magnifica quxdam, et totius reverentize plena re- 
ligio, quz ex ipso etiam primo aspectu obstupefa- 
ceret intuentes. Quis enim videns illud, quod ap- 
pellabatur sanciuarium sive sacrarium, el intuens 
altare, astantes etiam sacerdotes sacrificia consum- 
mantes, omnemque ordinem quo cuncta illa gere- 


est, in quo sit claritas legis et scientia, ut possint B bantur aspiciens, non putaret plenissimum hunc esse 


eum aulire filii Israel. Verum quoniam mysteriis 
cuncta referta sunt, non possumus quz pretiosiora 
sunt omittere, etiamsi haec qua secundum lit- 
teram mandantur, necessaria videantur et utilia. 
Consideremus ergo quz sit Moysis mors, finis sine 
dubio legis : sed legis illius quz»? secuudum litteram 
dicitur. Quis autem ejus finis est? Sacriflciorum 
scilicet interruptio, et czeterorum qua simili ob- 
servantia mandantur in lege. Hzc ergo ubi flnem 
accipiunt, Jesus suscipit principatum : « Finis enim 
legis Christus ad justi'iam omni credenti **. » Et 
sicut de prioribus dictum est, quia « omnes in Moyse 
haptizati sunt in nube et in mari ?*; » ita et de Jesu 
dicitur (17), quia omnes in Jesu baptizati sunt in 
Spiritu sancto et aqua. Jesus namque est, qui trausit 
aquas Jordanis, et in ipsis quodammodo Jam tum po- 
pulum baptizat : et ipse est qui terram hzreditatis, 
terram sanctam partitur universis, non priori populo, 
sed secundo. l'rior enim populus propter przvari- 
cationem suam cecidit in deserto. De Jesu autem 
temporibus dieitur, quia « terra quievit a bellis?; s 
quod Moysi tempore dici non potuit, Sed de Jesu 
hoc dicitur meo Domino, non illo Nave. Atque uti- 
nam mea terra cesset a bellis. Et ceesare posset si 
ego Jesu principi meo fideliter militarem. Si enim 
paream meo Domino Jesu, nunquam caro mea in- 
surget adversus spiritum meum, nec impugnabitur 
terra mea ab adversariis gentibus, diversis scilicet 


concupiscentiis stimulata, Oremus ergo, ut Jesus p 


regnet super nos, et cesset terra nostra a bellis, 
cesset ab impugnationibus carnalium  desiderio- 
rum : et cum ista cessaverint, tunc unusquisque 
requiescet sub vite sua, et sub ficu sua, et sub oliva 
sua **. Sub velamento enim Patris, et Filii, et Spi- 
ritas sancti requiescet anima, qux pacem in se 
recuperaverit carnis ac spiritus. lpsi sterno Deo 
gloria in secula seculorum. Amen. 


* Rom. x, 4. '*1Cor. x, 2. ?' Jos. xi, 23. 


nt, 1,2... 7 Num. xxvii, 4, 2, 5. 


(17) Mss., « dicitur.» Libb. editi, « dicatur » 
PaTROL. Gn. XII. 


ritum, quo Deus creator omnium ab humano genere 
coli deberet? Sed gratias adveutui Christi, qui animas 
nostras avellens ab hoc intuitu, ad considerationem 
357 colestium et contemplationem rerum spiri- 
talium contulit, et destruxit quidem illa quie magua 
videbantur in terris, cultumque Dei a visibilibus 
ad invisibilia transtulit, et a temporalibus ad ster. 
na. Sed revera ipse Dominus Jesus Christus et 
aures requirit quz hzc audiant et oculos qui haic 
videant. Unde et nos nunc Jegem datam per Moy- 
sem habentes in manibus, et volentes eam ostendere 
legem esse spiritalem , aures a vobis et eculos ta- 
les requirimus, qui non ad illa qua suni destrucia 
respiciant, sed qui ibi hzc requirant, ubi Christus 
est in dextra Dei sedens, et quae sursum sunt 89- 
piant, non qua sunt supra terras ?*, Sufficiat ergo 
ista prefationis loco pro iis qua dicenda suni, a 
nobis esse pramissa. 

9. Nunc autem ad ea jam, quas scripta sunt, ve» 
niamus. « Et locutus est, inquit 15, Dominus ad 
Moysen dicens : Precipe filiis Israel, et dices ad 
eos : Munera inea, data mea, hostias ineas in odo- 
rem suavitatis observate, ut offeratis mili in die- 
hus festis meis, et dices ad eos : Hx sunt hostia mex, 
quas offeratis Domino. » Nemo suum aliquid offeri 
Deo, sed quod offert Domini est, el non tam sua 
quis offert Deo, quam ipsi qua sua sunt reddit, 
Propterea ergo volens Dominus sacrificiorum et 
munerum offerendorum sibi ab hominibus leges 
scribere, primo omnium ipsorum, qua offereuda 
erant, aperit rationem et dicit : « Mupera mea, 
data mea, sacrificia mea in odorem suavilatis ob - 
servate, ut offeratis mihi in diebus festis meis. 9 
liac, inquit, munera de quibus vobis praeepturus 
sum ut offeratis mihi in diebus festis meis, data 
mea sunt, hoe est, a me vobis dantur. Α me eniin 
cuncta qu: habet bumanum percipit genus. Ne 
quis ergo in offerendis muneribus beneflcii se alíi- 


"^ Coloss, 


75 ΤΙ Reg.1iv, 95. '* Num.xxin, 4U. 
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quid conferre crederet Deo, et pcr hoc impius in A cujus scilicet verba non audio, tanquam mortui, 


ee.ipso quo Deum colere videbatur exsisterel (quid 
enim tam impium quam si putet. (16) homo velut 
indigenti aliquid se prsestare Deo ?), necessario, ut 
diximus, prius edocet hominem, quo sciat se quid- 
quid obtulit Deo, reddere id ei potius quam offer- 
re. Sed et illad videsmus quomodo ait : « Qua of- 
feratis mihi in diebus festis meis.» Habet ergo Deus 
dies festos suos? Habet. Est enim ei magna festivi- 
446 humana salus. Ego puto quod per singulos 
«quosque credentium, per siagulos qui convertun- 
mr ad Deum, qui proficiunt in fide, fesuivitas ori- 
tur Doniini. Quemodo putas lxtificat eum, cum is 
qui fuerat impudicus, fit castus, et qui fuerat in- 
justus, justitiam eolit, οἱ qui fuerat impius, efficitur 


Sed et ilia humanum genus lamentsntis Dei vox 
est qua dicitur per prophetam ?* : « Heo me, quo- 
niam. factus sum sicut qui congregat stipulam ia 
messe, et sicut raeemos in vindemio, quia non es 
spica, neque Lbotrus ad edenda primogenita. Hei 
mibi anima, quoniam periit revertens a terra, et 
qui corrigat in hominibus nen est, » Domini sunt 
ietze voces, genus humanum lugentis. Ípse enim ve- 
nit ad colligendam messem, et invenit stipulam pro 
messe, οἱ venit ad colligendam vindemiam, sed in- 
venit racemos paucos pro vindemia , apostolos sci- 
licet : quos « nisi Dominus Sabaoth reliquisset no- 
bis semen *^, » et granum frumenti nisi cecidisset 
in terram ut fructum plurimum faceret , « sicut 


pius? let: omnes singulorum quorumque conver- B Sodoma facti essemus et sicut Gomorrha similes 


siones , festivitates generant Deo. Nec dubium 
setem quin et Dominus noster Jesus Christus , 
«ui 9ro salute nostra etiam sanguinem suum fudit, 
aget festivitatem maximam , cum opere pretium 
videt esse quod se humiliavit, et formam servi 
suscipiens factus est obediens usque ad mortem. 
Agit festa pariter et Spiritus sanctus, ubi plura 
eibi «idet ia iis qui convertuntur ad Deum, templa 
preparata. Nain de angelis quid dicam, ad quorum 
festivitatem letantium , dicuntur accedere omnes 
«ui convertuntur ad Deminum? Áut non est illis 
magna festivitas, cum lzetantur « in ccelo super 
wao peccatore poenitentiam agente magis quam 
seper nonsgintia novem justis qui non indigent 
penitentia '*? » Agunt ergo. etiam angeli diem {6- 
stum, lztantes super iis. qui refugientes consortia 
demonum, per exercitia virtutum angelicis se fe- 
&tinant sociare consortiis, Mirum fortasse sit, quod 
dieere volo : causas, ut videtur, festivitatis et lz- 
titi nos Deo et angelis damus : nos occasionem 
letitis et exsultationis in terris positi eco pra- 
bemus, dum super terras ambulantes, conversatio- 
nem habemus in colis, et per hoc sine dubio diem 
festum ecelestibus virtutibus generamus. Sed sicut 
boni actus nostri. et virtutum profectua, letitiam 
festivitatemque Deo et angelis gignunt, ita vereor 
5e mala conversatio nostra non solum terris, sed et 
οσο lamentationes inducat et luctus, et fortassis 
etiam ipsi Deo luctum incutiant bumana peccata. 
Aut non lugeatis est illa vox cum dicitur στ: « Pce- 
nitet me, quía feci hominem superterram ?» Sed et 
illa Domini et Salvateris nostri in Evangelio, ubi 
dicit "* : « Jerusalem, Jerusalem, que lapidas pre- 
phetas, et occidis eos missos ad te, quoties volui 
eongregare filios tuos, quemadmodum gallina con- 
gregat pullos suos. sub alis suis, et noluisti? » Et 
ne putes quia de antiquis tantummodo dictum est 
quod lapidaverint prophetas : et ego hodie si pro- 
phete verba non audiam, si monita ejus spernam, 
lepido prophetam, et quantum in me eit, occido, 


76 Luc. XV, T. 7 Gen. vi, 6. 


** [s3. 1, 14. 


** Matth. xxii, 57. 


fuissemus. » Angelis quoque Del, sicut supra dixi- 
3-5, fiL gaudium in coelo super uno peceatore pas- 
nitentiam agente. Certum est quod ubi pro benis 
gaudia aguntur, ibi pro centrariis lamentetur : si 
ergo gaudenl pro converso, necesse est ut lngeant 
pro peccante. Propterea ergo quod 3568 graude 
« peccatum peccavit Jerusslem, » secundum quod 
seriptum est in Lamentatione, « in commotione facta 
est ** , 1 et perierunt omnes festivitates ejus οἱ dies 
solemnes ejus , quoniam meuin Jesum Christum 
ecciderunt. Et propterea dicit ad eos ** : « Neome- 
nias vestras et Sabbata et dies festos vestros odii 
anima mea. » Hic quidem, ubi de muneribus man- 
datur, ubi adhuc nulla peccata suni, dies festos 


C meos dicit ; ubi autem peccatum est, non meos, sed 


vestres dies festos dicil Dominus. Hzc autem om- 
nia in quibus vel lugere, vel gaudere, vel odisse, 
vel letari dicitur Deus, tropico et liumano more 
accipienda sunt ab Scriptura dici. Aliena porro est 
divina natura ab omni passionis et permutationis 
affectu, in illo semper beatitudinis apice immobilis 
eti inconcussa perdurans. 

9. Quia ergo feitorum leges habemus in mani- 
bus, et inde punc sermo est, requiramus diligen- 
uus qui sit erdo festivitatum, ut ex ipsis ordinibus 
ei sacrificiorum ritu colligere possimus qualiter 
unusquisque ex suis actibus et conversationibus 
sanctis Deo festivitatem possit parare. Prima ergo 
est festivitas Dei, qux appellatur indesinens, de 
iis enim mandatur, qus indesinenter et sine ulla 
prorsus interruptione matutinis et vespertinis sa- 
crificiis offerantur. Mandans igitur festivitatum ri- 
tus, non primo statim venit ad festivitatem Pasche, 
neque ad Azyinorum, neque ad Scenopegise, slias- 
que de quibus praccipitur, sed hanc primam posuit, 
in qua sacrificium indesinens mandat offerri : quo 
scilicet agnoscat ille qui vult esse perfecuis et san- 
ctus, quia non aliquando quidem agenda est Deo , 
aliquando vero non agenda festivitas, sed semper 
ei indesinenter justus agere debet diem festum. 


7 Mich. vu, 1, 9. ** ]sa, 1, 9. *! Thren. t, 8. 


(18) Mss., « quam si putet. » Libb. editi, « nisi si putet. » 
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Sacrificium namque, quod indesinenter et in ma- A habeas, non respicias ad przesentia et visibilia, eed 


tutinis et in vespertinis mandatur offerri, hoc in- 
dicatur, utin lege ac prophetis, quse matutinum 
tempus ostendunt, et in evangelica doctrina, id est 
enim vespertinum, qua vespera mundi Salvato- 
ris ostendit adventum, indeainenti intentione per- 
sistat. Has ergo festivitates Dominus dicit : « Et 
observabitis dies festos meos. » Dies ergo festus est 
Domini, si et sacrificium indesinens offeramus, si 
sine intermissione oremus , ita ut aecendat oratio 
nostra sicut incensum in conspectu ejus mane, et 
elevatio manuum nostrarum fiat ei sacrificium 
vespertinum ***, Est igitur prima solemnitas sacrie 
ficii indesinentis , que a cultoribus Evaugelii eo 
modo quo supra exposuimus , debet expleri. Sed 
quoniam, sicut propheticus sermo perdocuit, díes 
festi peccatorum convertuntur in luctum, et can- 
tica eorum in planctum, certum est quia qui peo- 
cat el agit diem peccati, agere non potest diem 
festum : et ideo illis diebus quibus peccat, offerre 
non potest indesinens sacrificium Deo. Sed ille of- 
ferre potest, qui indesinenter custodit justitiam, et 
conservat semetipsum a peccato. Qua die hutem 
interruperit et peccaverit, eertum est quod in illa 
die non offert sacrificium indesinens Deo. Vereor 
aliquid dicere quod ex sermonibus apostolicis in- 
telligi datur, ne forie videar aliquos contristare, 
Nam sl oratio justi sicut incensum offertur in con- 
spectu Domini, et elevatio manuum ejus sacrificium 
est vespertinum, dicit autem Apostolas iis qui in 
conjugiis sunt ** : « Nolite fraudare invicem, nisi 
forie ex consensu ad lempus, ut vacetis orationi, 
et iterum in idipsum sitis; » certum est quia. im- 
peditur sacrificium indesinens iis qui conjugalibus 
necessitatibus serviunt. Unde videtnr mihi quod 
illius est solius offerre sacrificium indesinens, qui 
indesineni et perpetu:ze se devoverit castitati, Sed 
sunt et alii dies festi iis, qui forte non possunt is 
desinenter iunnolare sacrificia castitatis. 

4. Secunda ergo festivitas post indesinentis sh- 
crificii festivitatem ponitur Sabbati, et oportet 
sanetormm quemque et justum agere etiám Sabbati 
festivitatem. Qua est autem festivitas Sabbati nisi 
illa. de qua Apostolus dicit **, «Relinquetor ergo 


ad invisibilia et futura, hxc est observatio Sabbati 
Cüristiani. Sed hzc et Judei observare deberent. 
Denique etiam apud ipsos si faber, δἱ struetor , et 
si quis bujusmodi opificum fuerit, otiater in die 
Sabbati. Lector autem legis divinz, vel docter non 
desinit ab opere suo, et tamen Sabbatum non con- 
taminat : sic enim et Dominus meus dicit ad ees **: 
« Aut non legistis , quía eL sacerdotes in templo 
Sabbatum violant, et sine crimine sunt (49) * » Qui 
ergo cessat ab operibus seeuli et spiritalibus vaeat, 
iste est qui sacrificium Sabbati et diem fesurm agit 
Sabbatorum. Neque onera portat ín via. Onus enim 
est omne peccatum, quemadmodum dicit et Pro- 
pheta**: « Sicut onus grave gravat sunt super me.» 
Neque ignem accendit, illum scilicet ignem, de quo 
dicitur *' : « Ite in lumine ignis vestri, et iu RBam- 
ma quam accendistis. » In Sabbato unusquisque 
sedet loco suo, οἱ non pfécedit ex ee. Quis ergo est 
locus spiritalis anims ? Jusiitia est locas ejus , et 
359 veritas, sapientia, sanetificatio, et omnia qum 
Christus est, locus animte est. Ex quo loeo eam nen 
oportet. exire, ut. vbl'à Sahbata custodiat, et diem 
(estum in satrificiis exigat Sabboeterum : sieut et 
Dominus dicebat *9 : « Qui in me manet, et ego in 
illo. » Quod eutem diximus vera Sebbata, si altius 
repetamus que síut vera Sabbata, oltra hunc man- 
dum est verí Sabbati óbservatio, Quod enim scri- 
ptum est in. Genesi **, Quia « requievit Deus in die 
Sabbati αν eperibug suis, » non videtius vel tnnc 
faetum. esse in die Beptima, vel eticin. nune feri. 
Semper enim videmus Deum operari, et nullum 
Sabbatirm est In quo Deus non operetur, in quo uon 
producat solem suum super bonos et malos, et 
pluat super justos et injustos; in quo noa. producat 
in montibus fenum, et herbam servituti hotulnum, 
ih quo non percutiat et sanet, deducat in inferi:am 
et reducat, in quo non occidat et vivere faciat 09.19, 
Unde ei Dominus in Evangeliis eum Judei priseri- 
berent sibi de opeftatione et eurstiene Sabbati, re- 
spondit eis ** : « Pater meus usque thodo operatur, 
et ego opetor; » ostendens per hac in nulle sseuli 
hujus Sabbato requiescere Deum a dispenbateni- 
bus mundi et a provisionibus generis humani. Nam 


sabbatismus, » hoe est, Sabbati observatio populo p creaturam quidem fecit ex iuitio , et substantias 


Dei? Relinquentes ergo Judaicas Sabbati observa- 
tiones, qualis debeat esse Christiano Sabbati ob-« 
servatio, videamus. Die Sabbati nihil ex omnibus 
mundi actibus oportet operari. Si ergo desinas ab 
omnibus szxcularibus operibus, et nihil maundanum 
geras, sed spiritalibus operibus vaces, ad ecclesiam 
convenias, lectionibus divinis et tractatibus aurem 
praebeas, et de celestibus cogites, de futhtà spe 
sollicitudinem geras, venturum judicium pra oculis 


9** Psal. οχι, 2. ** E Cor. viu, 5. ** Heb. iv, 9. 
5” joan. xv, 5. ** Genes. ΙΙ, 2. 


"! Jonn, v, 17. 


(19) Aut non legistis quia εἰ sacerdotes in. templo 
Sabbatum violant, et sine crimine sunt. lorum quae 


*5 Joan. vii, 39. 
$».7€ Matth. v, 45; Psal. οχινι, 8; Job. v, 18: 1 Heg. 0, 6; 1V Reg. 5, 6. 


protulit, quantas sciebrat utpote rerum etonditor ad 
perfectionem murdi pásse sefficeru, sed usque ad 
cónsumrmalionem sseculi ub earum provisione οἱ 
dispensatione hon cessut. Erit etgo verum Sabbaium, 
in quo tequiescet Deus ab onibus eperibus suis , 
siculum futurum, tunc eum aufagiet dolor, οἱ tri- 
stitia, ét gemitus, et erit omnia et in emnibus Dens. 
In quo Sabbato concedat etiam nobis Deas diem 
festum agere secum et cum sahctis angelis euis 


δὲ Psal, xxxvi, 5. 5 Ist. L, 4. 


ex memoria citantur ab Origine sensus, non verba 
habentur Joan, vii, 22. 
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festa eelebrare, offerentes sacrificium laudis, et A Pasch: solemnitas, in qua festivitate agnus occidi- 


reddentes Altissimo wota nostra, qua hic distinxe- 
runt labia nostra. Tunc fortassis el sacrificium in- 
desinens, de quo supra exposuimus , melius offere- 
wr. Tune. enim melius indesinenter poterit anima 
assistere Deo et offerre sacri(icium laudis per pon- 
tiácem magnum, qui esL sacerdos in aeternum se- 
eandum ordinem Melchisedech **, 

B. Tertia festivitas ponitur Neomeniz dies in 
«ua offertur et liostia. Neomenia autem dicitur nova 
Juna. Est ergo et ista festivitas cum luna innova- 


tur. Nova autem dicitur, eum soli proxima fuerit. 


effecta, et valde ei conjuncta, ita ut sub claritate 
ejus lateat. Sed mirum fortasse videatur, imo su- 
perfluum lex divina mandare. Quid enim religioni 
conducit, lunz:» nov:e, id est cum conjungitur soli, 
et adlieret ei, observare festivitatem? Hxc si se- 
cundum litteram considerentur, non tam religiosa 
quam superstitiosa videbuntur, sed sciebat aposto- 
lus Paulus, quia non de iis loquitur lex, nec illum 
ritum qui a Judaeis observari videtur, Spiritus san- 
cius precepit ; et ideo ad eos qui fidem Dei susce- 
perunt dicebat '* : « Nemo ergo vos judicet in cibo, 
aut potu, aut parte diei festi, aut Neomenia (20), 
aut Sabbato, quz sunt umbra futurorum. » Si ergo 
umbra futurorum est Sabbatum, de quo pro viribus 
supra explicuimus , et Neonenia umbra futurorum 
est, certum est quod et ecterz festivitates similiter 
umbrz sunt futurorum. Sed nunc videamus de 


tur. Sed vide tu agnüm verum, agnum Dei, agnum 
qui tollit peccata mundi '*, et dicito, quia pascha 
nostrum immolatus est Christus ". Judzsi carnali 
sensu comedant carnes agni, nos autem comeda- 
mus carnem Verbi Dei. Ipse cnim dixit "* : « Nisi 
comederitis carnes meas, non habebitis vitam in 
vobis ipsis. » Hoc quod modo loquimur, carnes sunt 
Verbi Dei, si tamen non quasi infirinis olera, aut 
quasi pueris lactis alimoniam proferamus. Si per- 
fecta loquimur, si robusta, si fortiora, carnes vobis 
Verbi Dei apponimus comedendas. Ubi enim mysti- 
cus sermo, ubi dogmatieus el Trinitatis fide reple- 
tus profertur ac solidus, ubi futuri sxculi amoto 
velamine littere legis spiritalis sacramenia pandun- 
tur, ubi spes anima avulsa de terris jactatur in 
celos, οἱ in illis collocatur, quae oculua non vidit, 
nec auris audivit, nec in cor hominis ascenderunt ?*, 
hzc omnia carnes sunt Verbi Dei : quibus qui po» 
test perfecto intellectu vesci el corde purificato, 
ille vere festivitatis Pasche immolat sacrificium, 
860 et diem festum agit cum Deo et angelis ejus. 

7. Post hanc, imo continuata huie festivitas se- 
quitur Azymorum, quam merito celebrabis, si ex- 
termines omne fermentum malitiz: et nequitiz? ab 
auima tua, et azyma sinceritatis veritatisque custo- 
dias. Neque enim putandum est, omnipotentem 
Deum leges homini pro fermento scribere et pro- 
pterea jubere exterminari animam de populo suo, 


Neemenia. Diximus quod Neomeniz festivitas ap- ϱ si qua forte parum aliquid fermenti hujus ex farina 


pellatur, cum luna innovari ceeperit, et soli proxima 
fuerit penitusque conjuncta. Sol justitiz Christus 
" est: huic si luna, id est Ecclesia sua, quz lumine 
ipsius repletur, juncta fuerit et penitus ei adhzse- 
rit, ita ut secundum verbum Apostoli **, qui se 
jongit Domino unus cum eo spiritus fiat, tunc festi- 
vitatem Neomeni:e agiL: tunc enim nova efficitur 
cum abjecerit veterem hominem, et induta fuerit 
novum, qui secundum Deum creatus est? ; atque 
ita merito innovationis solemnitatem, quz est Neo- 
menie festivitas, geret. Tunc denique est quando 
neque videri, neque comprehendi hamanis aspecti- 
bus potest. Anima enim cum tota se sociaverit Do- 
mino, et splendori lucis ejus tota concesserit, nihil- 
que omnino terrenum cogitat, nihil mundanum 
requirit, nec hominibus placere studet : sed totam 
se sapientiae, totam lumini, totam calori sancti Spi- 
ritus mancipaverit, subtilis et spiritalis effecta, quo- 
modo cerni ab hominibus, aut ab humanis potest 
eonspectibus apprebendi? Animalis namque bomo 
intelligere et discernere non potest spiritalem. Et 
ideo diguissime diem festum aget, et hostiam Neo- 
megiz Domino, utpote per ipsum innovata, jugulabit. 
. 6. Quarto in loco ponitur inter festivitates Dei 


7? Psal, cix, &.. "* Coloss. i1, 16, 1T. 
V, 7. !* Joan. vi, 54. "* EL Cor. n, 9. 


Omnes codd. manuscripti, « aut Neomenia.» 


ul "bditi, « aut Neomeniz. » 


** 1 Cor. vi, 17. 


conspersi in domo sua habuisse deprehenditur : eauw- 
que curam magnopere fuisse divinz majestati, qua 
fermentihujus causa in tantum se dicat offendi, ut ani- 
mam, quam ipse ad imaginem el similitudinem suam 
fecit, exterminari pro hoc jubeat et everti, non mihi 
videtur hzc divinis legibus digna esse intelligentia : 
sed illud magis est quod horrescit, et merito hor- 
resci( Deus si malitize, si ire, si nequitie spiritu 
infermentetur anima et intumescat ad flagitia. Hzc 
non vult esse in anima Deus, et tale fermentum nisi 
abjecerimus de domo anima nostre, merito exter- 
minabimur. Sed ne contemnas etiamsi parvam vi- 
deris (21) intra te fermentari malitiam, quia modi- 
cum fermenti totam massam corrumpit : et ideo 


D neque de parvo peccato negligas, quoniam ex uno 


peccato generatur et aliud. Sicut enim ex jusilia 
generatur juetitia, et ex castitale castitas (si quis 
enim primo tenuiter castus esse coeperit, accepto 
castitatis fermento quotidie castior efficitur), ita et 
qui semel intra se licet parvum malitiz reposuerit 
fermentum, quotidie semetipso nequior efficitur ac 
deterior. Et ideo si: vis agere. Azymorum festivita- 
tem cum Deo, ne parvum quidem maliüz fermen- 
tum intra te residere patiaris. 


15 Ephes. iv, 24. ?* Joan. 1, 29. '" 1 Cor, 


(31) Codex Sancti Theodorici, « exterminabitur, 
sed ne contemnas etiamsi parum videris. » 
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8. Post hanc sequitur sexta festivitas, qua dici- A festum, nisi afffictionis panem manducaverit el man» 


tur Novorum, id est, cum primitiz de novis frueti- 
bus offeruntur. Ubi euim seminatus fuerit ager et 
diligenter excultus, atque ad maturitatem pervenerit 
seges, tunc in fructuum perfectione festivitas Domini 
geritur. Si ergoet tu vis Novorum diem festum agere 
cum Domino, vide quomodo semines, aut ubi semipes, 
ut poasis tales metere fructus, ex quibus lztari facias 
Deum, et agere diem festum. Quod aliter implere 
non poteris, nisi audias Apostolum dicentem *? : 
ε Qui seminat. in spiritu, de spiritu melet vitam 
zternam. » Si sic semines et sic metas, vere diem 
festum ages Novorum. Propterea denique et pro- 
pheta admonet, dicens ** : « Innovate vobis novalia, 
et nolite seminare super spiuas. » Qui ergo cor suum 


ducaverit pascha cum arnaritudine. Manducabitis 
enim, inquit **, azyina cum amaritudine, sive pi- 
criis. Audis ergo quid essent festivitates Dei : non 
recipiunt dulcedinem corporalen , nihil remissum , 
nihil voluptuosum, aut luxuriosum volunt, sed affli- 
ctionem anima et amaritudinem humilitatemque 
deposcunt,. quia qui se humiliat, ipse exaltabitur 
apud Deum. Hoc ergo deposcit οἱ propitiationis 
dies. Cum enim afflicta fuerit anima οἱ humiliata 
ia conspectu Domini, tunc ei repropitialur Deus, et 
tunc ad eam venit ille, « quem proposuit Deus pro- 
pitiaterem per fidem in sanguine suo **, » Christus 
Jesus Dominus et redeinptor ejus. 

41. Jam vero ultimus dies festus Dei quis sit quo 


el interiorem hominem renovat de die in diem, iste B Deus Jatatur in homine, videamus. Scenopegia, iu- 


sibi innovat novalia, et non seminat super spinas, sed 
super terram bonam, quz reddat ei fructum tricesi- 
inum, aut sexagesimum, aut centesimum. Iste ergo 
est, qui in spiritu seminat, et colligit fructum spi- 
ritus. Fructus autem spiritus, primum omnium est 
gaudium **, Et merito diem festum novorum fru- 
ctuum agit, qui gaudium metit; precipue si simul 
melat et. pacem, εἰ patientiam, οἱ bonitatem, et 
mansuetudinem, aliosque horum similes fructus 
si colligat, dignissime novorum fructuum festivita- 
(ο) Domino aget. 


9. Tune deindesequitur festivitas Septimorum.Sicut 
enim inter dies septimus quisque dies observatur Sab- 


batum, et est festivitas, iLa et inter menses septimus C 


quisque mensis Sabbatum est mensium. Agitur ergo 
in eo festivitas, qu:xe dicitur Sabbata sabbatorum, et fit 
in dieprima mensis tubarum memoria.Sed quis est qui 
fesiivitatem gerat memoriz tubarum, nisi qui poteet 
Scripturas propheticas et evangelicas, quz veluti 
εαοριῖς qusdam personant tuba (22), mandare 
memoriz et intrà thesaurum cordis sui recondere? 
Qui ergo hzc facit et in lege Dei meditatur die ac 
nocte, íste festivitatem: gerit memoriz tubarum. 
Sed et si quis potest gratias illas sancti Spiritus 
promereri quibus inspirati sunt prophetz, et psal- 
lens dicere : « Canite initium mensis: tuba, in die 
insignis solemnitatis ejus,» et qui scit in psalmis ju- 
bilare ei, digne agit solemnitatem Tubarum. 


40. Est adbuc et alia festititas, cum affligunt ani- 
mas suas et humiliant se Deo festa celebrantes. O 
mira festivitas! dies festus vocatur aíflictio anima. 
Hic enim, inquit, dies est propitiationis decima die 
mensis septimi. Vide ergo, si vis diem festum age- 
re, si vis ut lzetetur Deus super te, afflige animam 
tuam et humilía eam. Non ei permittas explere 
desideria sua, nec concedas ei lasciviis evagari, sed 
inquantum fieri potest, afflige et humilia eam. De- 
nique Pascha festivitas et Azymorum, panem aflli- 
ctionis babere dicitur : nec potest quis agere diem 


56 (;3]at, vi, 8. *! Jerem. iv, 3. 
45. δα, xxx, 90. 


** Galat. v, 99. 


quit. L:taturergo super te, cum te viderit iu lioc mun- 
Jo in tabernaculis 301 habitantem, cum te viderit 
non babere fixum et fundatum animum ac propo- 
situm super terras, nec desiderantem quis terreua 
sunt, nec umbram vitz hujus quasi possessionem 
propriam et perpetuam deputantem, sed velut in 
transitu positum , et ad veram illam patriam unde 
egressus es , paradisi festinantem ac dicentem ** ; 
« incola ego sum et peregrinus, sicul omnes patres 
mei. » In tabernaculis enim habitaverunt el patres, 
et Abraham in casulis, id est, in tabernaculis ba- 
bitavit cum Isaac et Jacob cohzredibus repromis- 
sionis ejusdem. Cum ergo incola fueris et peregri- 
nus in terris, et non est mens tua fixa et radicata 
in desideriis terrenorum , sed paratus es ut cito 
transeas, et paratus es extendere te semper ad in- 
teriora, usquequo pervenias ad terram fluentem lac 
et mel, et hareditatem capias futurorum : si te, 
inquam , positum in his videat Deus, lztatur in te 
ei diem festum sgit super te. Hzc quidem in pre- 
senti , in futuro vero, si vis considerare quomodo 
agantur dies festi, erige paululum, si potes, sensus 
tuos a terra, et obliviscere paulisper haec qux ha- 
bentur in facie. Describe vero tibi quomodo coelum 
et terra transeant, et transit omnis hic habitus 
mundi, coelum vero novum, et terra nova fundetur. 
Απιοτο de conspectibus tuis etiam solis hujus lucem, 
et da illi mundo qui venturus est , solis septuplum 


D lumen **. Imo potius secundum Scripturz auctori- 


tatem ipsum el da Dominum lucem. Pone astantes 
angelos glorie, pone virtutes, potestates, sedes, de- 
minationes , atque omne nomen clarissimarum co5- 
lestiumque virtutum, non solum quod in prsesenti 
seculo nominatur, sed quod etiem in futuro. Inter 
hos omnes considera et conjice quomodo agi pot- 
sint dies festi Domini : qux ibi festivitas, qua gau- 
dia, quz lzitie magnitudo. Nam de iis quos supra 
diximus spiritalibus festivitatibus , etiamsi: magne. 
sint et verge, precipue cum spiritaliter geruntgr in 
anima, magna tamen ex parte sunt, non ex integro. 


55 Exod. xii, δ. ** Rom. iu. 25... Psal. xxxusi. 


(32) Idem manuscriptus, « qux velut covesti quadam personant tuba. » 
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ου enim dixit Apostolus *' , quia « ex parte sci- A ter famulus Dei in cantico Exodi designat dicens *! : 


mus, et ex parte prophetamus ; » ita consequens 
est, ut ex parte diem festum geramus. Ut autem 
scias hec ita esse, redeamus ad ipsius Pauli sermo- 
nem, quem de diebus festis et neomeniis posuit ; 
ev vide quomodo observanter dixit: « Nemo ergo, 
ait 5, vos judicet in cibo, aut in potu, aut In parte 
diel festi. » Attende ergo diligentius quomodo non 
dixit in die festo , sed in parte diei festi. Ex parte 
enim et non ex integro diem festum in hoc mundo 
positi celebramus. Interpellamur enim etiamsi no- 
lumus ab onere carnis, pulsamur a. concupiscentiis 
ejus, curisque et solticitadinibus terebramur. « Cor- 
pus enim corruptibile, » ut ait ille sapientissimus *9, 
« aggravat animam, et deprimit sensum multa co- 
gitantem. » Ex parte ergo in hoc mundo sancti 
agunt diem festum, quia et ex parte sciunt, et ex 
parte prophetant. Cum autem venerint qux perfecta 
sunt, destruentur ista qux» ex parte sunt. Sicut 
enim perfecte scientize cedit ista qux ex parte est, 
ei perfecte prophetiz cedit ista quae ex. parte est : 
Μα et perfecte festivitati cedit ista quz ex parte est 
festivitas, Neque enim quod perfectum est mundus 
iste eapere potest, ubi, ut diximus, necessitas eor- 
poris nune cibum, nunc potum, nunc somnum sug- 
gerit, nane etiam quantamcunque necessario vitze 
presentis sollicitudinem movet, qux omnía inter- 
rumpunt sine dubio continuationem festivitatis Dei, 
Cum autem venerit illud quod dictum est de iis qut 
restituuntar in sancta, si tamen et nos ex iis esse 
mereamur qui restituendi sunt, qui neque esurient, 
meque sitient, neque dormitabunt, neque labora- 
bunt, sed erunt pervigiles, sicut angelurum vita per- 
vigil dieitur : cam in illum ordinem restitui mere- 
μπας, tunc erit vera et incorrupta festivitas, 
cujus festivitatis printeps et sponsus οἱ domi- 
nus erit ipse Jesus Christus Salvator noster, 
eut est gloria et imperium in saecula saculorum. 
Anien. 


HOMILIA XXIV. 

De sacrifjciis qum per wnamqu ivi 
ubenthr offerri , εἰ de votis dus ουκ Dea ve 
f. Omnes qui imbuendt sunt eminentioribus dis- 

eiplinin, tandiu molestum ducunt rudimentorum 

laberem, deneo, quis sitet disciplinz illius ad quam 

Introducuntur finis et fructus, ignorant. Cum vero 

imbutos per ordinem perfeetio consecuta fuerit 

disciplinae, tunc delectabit rudimentorum pertulisse 
molestias. Sunt ergo et in sanctis ac divinis rebus 
pritia quzdam rudimenta quibus inducuntur ii qui 
aJ perfectionem beatitadinis tendunt. Quod eviden- 


« Induc et planta eos in monte bzredétatis tuz, in 
preparata habitatione tua , quam praparasti , Do- 
mine. » Paulus quoque apostolus sciems ease quas- 
dam prima imbuendi initia, tunc deinde per tempus 
etíam ad perfectionem veniri, scribens quibusdam 
dicebat 33: « Etenim cum deberetis jam magistri 
esse propter tempus, rursum indigetis ut doceamini 
qua sint elementa exordii sermonum Dei, et facii 
estis quibus lacte opus sit, non cibo forti. Omnis 
enim qui lacte alitur expers est sermonis justitiz, 
parvulus enim est. Perfectorum vero cibus solidus 
est, qui pro possibilitate sumendi exercítatos ha- 
bent sensus ad discretionem boni vel mali. » Et ite- 
rum in aliis , litteram legis, omnemque hujusmodi 
scripturam elementa mundi esse commnemorat **. 
Et nunc ergo ea quz pertinuerunt ad illos, qui pri- 
mis imbuebantur elementis, molesta nobis primo 
videntur auditu, volenti enim unicuique auditorum 
362 discere de iís que ad salutem pertinent, eum 
de sacriflcis arietum et hircorum vitulorumque 
recitatur, nihil sibi utilitatis conferre bujusmodi 
litteras judicant , quantum ad ipsum spectat audi- 
tum. Si vero quis inveniatur qui possit velamen 
quod est impositura in lectione Veteris Testamenti, 
removere, atque inde perquirere quie sint vera sa- 
crificia, quz purificent populum in díebus festis : 
tune videbit quam mira οἱ magnifica sunt quz per 
hac indicantur, qux superflua ignorantibus ac su» 
perstitiosa ducuntur, Sed hec quidem Paulus et si 
qui ei similes sunt, plenius ab. ipsa sepientia οἱ 
Verbo Dei perfectiusque cognoverint : nos auteni 
quantum ex ipsorum litteris colligere possumus, iu 
quibus nobis velut per umbram et imaginein indicia 
quadam: dederunt , 3d aedificationem conumunem 
discutere summatim de sacriliciorum ritu .aliqua 
tentabimus. ln. Pasche festivitate agnus scribitur 
esse qui purificat populum, in aliis vitulus, in aliis 
bircus aut aries, vel capra, vel vitula, sicut ex iis 
qua) recitata sunt didicistis, Unus ergo ex iis ani- 
walibus, qua ad purificandum populum sumuntur, 
esse dicilur Dominus et Salvator noster. Sic enim 
intellexit Joannes qui est major omnium propheta- 
rum, et signavit de ipso dicens ** : « Ecce Agnus 


; Dei, ecce qui tollit peccata mundi. » Quod si agnus 


qui ad purificandum populum datus est, ad personam 
Domini et Salvatoris nostri refertur , consequens 
videlur quod etiam cztera animalia , qua: eisdeni 
purificativis (22) usibus deputata sunt, referri de- 
beant similiter ad aliquas personas, quae per meri- 
tum sanguinis Christi (24) purificationis aliquid hu- 


^^ 1 Cor. xii, 9, 9* Coloss. 1:1, 16. ** Sap. ix , 15. 9 Num. xxvar, 29, 60. *! Exod. xv, 17. ** Hebr. 
v, 19, 49, M. ** Galat. ιν, 5 ; Coloss. t 8. ** Joan. 1, 99. 


(35) €odex Sancti Theodorici, « purificationum, » 
Ebroicensis. habet : « purificaiionin, » 

(24) Per meritum sanguinis Christi. Hzc deside- 
rantur in codice abbetise Sanct Theodorici Rhemen- 
sis, et in altero Ebroicensi. C:eterum conferendus 
lic locus cum altero qui exstat 3ub finem Exhoria- 


tionis ad martyrium numero ultimo his verbis : Τάχα 
δὲ xai ὥσπερ τιµίῳφ αἵματι τοῦ Ίησου Ίγο ν, 
Ἰησοῦ λαβόντνος τὸ ὄνομα τὸ ὑπὲρ πᾶν ὄνομα ' οὕτως 
τῷ τιµίῳ αἵματι τῶν μαρτύρων ἀγορασθήσονται 
τινες. Locus uterque alter ex altero est οχρίϊ- 
candus. 
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meno generi couferant. Vide ergo ne forte sieut A situm jugulari, sed mansisset boc quod in prineipio 


Dominus οἱ Salvator nester, quasi ágnus ad occi- 
sionem ductus , et in sacrificium altarie (25) oble- 
αφ, peceziorum remissionem wmiverso praestitit 
munde : ita fortassis el c:eterorum sanctor&m ac ju- 


storum sanguis, qui effusus est a sangmine Abel. 


jaeti, esque ad sanguinem Zacharie prophete (28), 
qui ioterfectus est inter :&lem et altare: alterius 
quidem seaguis sieut vitulze , alterius sicut hirci, 
aub caprg awt alicüjus horum fusus est ad expian- 
dum pro perte aliqua populum. Sive hxc ad justo» 
rum prephetarumque personas, qui in hoc munde 
jugulati sunt , vel eorum qui. dicunt ** : « Quoniam 
propter te morte afficimur tota die, zestimati suinus 
sicul oves occisionis, » referenda videantur: sive 
etiam ad superiores virtutes, quibus proeuratio hu- 
imani generis data est, quis facile audest affirmare? 
Neque enim hec animalia per speciem , sed per fi- 
gwram referri sd iam vel ilam putanda sunt. 
Nam et ipse Dominus Jesas Christus, non ideo agnus 
dicitur quasi qui mutatus sit el conversus in speciem 
agni. Dicitor tamen agnus, quia voluntas et bonitas 
ejus qua Deum tepropitiavit heminibus, et peceato- 
rum indulgentiam dedit, talis exstitit Ἡπιπαπο ge- 
neri quast agni hostia immaculata et innocens, qua 
placari hominibus divina ereduntur. Sic ergo for- 
taesis et si quis est angelerum, ceelestiomque vit» 
tutum , aat si quis justorum hominum , vel etiani 
sanctorum prophetarem aique apostelorum , qoi 


erat Deus Vetbum : verum quoniam intreiit peeca- 
tum in hunc mendum, peccati autem necessitas 
propitiationem requirit, e& propitiatio non ft nisi 
per hostiam, necessarium fuit provideri hostiam pro 
peccato. Et quoniam peceati ipsius diverse et varia 
qualitates fuerunt, diversorum animaliem mandan- 
tur bossise, proeul dubio quee convenirent varietati- 
bus peeeatorum. Sie ergo effeitur aliws ssnoto- 
ruin (28) , sive angelorum , et diximus , sive emi- 
num vitulus, qui in illa festivitate iferveniat pro- 
populi delictis : alius autem aries in s&lis festivi- 
tate : quorum intercessione flat parifieatio pfo ο» 
catis. Quod οἱ puri(ücarl potuerint homines a 
peccatis, οἱ esse puriores, minwuntar ét hosfiz., 
Si enim pro peccatis sunt hostiz , et pro multite- 
dine peccatorum multiplicat sunt sine debie, 
et pro exiguitate minuuntur. Hojus autem rei in 
presentibus locis Scripturz babemes indicis , id 
363 est in ultima festivitate Seenopegis, cum 
per octo dies hosti jubentur oferri. Et prima 
quidem die quasi adhuc in abundantia peccatorum, 
quatuordecim vituli jubentur efferri. Secunda au- 
tem die imminutis utpote peceatis minuuntur et 
hosti», et tredecim vitali offeruntur. Tertia die 
duodecim, et post heec undecim : οἱ ita quasi puri- 
ficationibus (29), defieiente per dies multitudine 
peecatorum, minuitar consequenter etiam nemerus 
hostiarum. Sic etiam pro dispensatiene (30) totius 


enixius interveniat pro peccatis hominum : hic c, mundi rationem purificationis intelligis. Indigent 


pro repropitiatione divina, velut aries, aut vitulus, 
aut hircus, oblatus esse in sacrificium ob purifica- 
tionem populo impetrandam aecipi potest. Annon 
videlur ut aries, aut bircus holocaustum se obtu« 
lisse Paulus pro populo Israel, cum dicebat **; 
« Optabam autem ego ipse anathema esse a Christo 
pro fratribus meis, qui sunt cognati mei secandam 
carnem ? » Vis autem scire, quia se hostiam Paulus 
offerat jugulandum ? Audi eum in aliis dicentem *" : 
« Jam enim ego immolor et tempus resolutiouis, » 
vel, utin Graciscodicibus legimus (37), « reversionis 
mez instat, » Nic ergo figuraliter potest videri, 
quod alíus pro festivitate Novorum, alius pro festi- 
vitate Sabbati, alius pro festivitate Tabernaculorum, 


enim purifleatione, aon solum quis in terra sunt, 
sed qu» in colis. Imminet namque ét éodlis perdi- 
to, sic enim dicit Propheta ** : e Gori peribunt, et 
omnes ut vestimentum veterascent , et sieut smi- 
etum involves eos, et mutabuntur. » Infuere igitar 
totius mundi, id est coelestium ac terrestrium et 
infernorum puri&cauonem : vide quantis indigeant 
ista omnia hostiis, quantos requirant vitulos, quan- 
tos arietes, quantos hircos. Sed et in his omnibus 
unus est »gnus, qui totius mundi potuit auferre 
peccatum, et ideo cessaverunt cxetere hostias : quia 
talis haec fuit hosts, ut una sola sufficeret pro 
totius mundi salete. Ceteri. enim precibus peccata, 
hic solus potestate dimisit, Dicebat enim ** : « Fili, 


quasi hircus, aut vitulus, aut aries offeratur ad re- D remissa sunt tibi peccata tua. » Sie ergg imbuRur 


conciliandum hominibus Deum. Doneo enim sunt 
peccata, necesse est requiri et hostias pro peccatis. 


Nam pone, verbi gratia , non fuisse peccatum : si 


non fuisset peecatuin, non necesse fuerat Filium 
Dei agnum fleri, nec opus fuerat eum in carne po- 


mundus, primo per diversas hostias remissionem 
quaerere peccatorum, donec veníat ad hostiam per- 
fectam, ad hostiam consommatam , 3gnum aanicu- 
lum, perfeetum, qui tollat peccata totius mondi :- 
per quem festivitates agat spiritales, non ad satio- 


9 Psal. xii, 32. ** Rom. ix, δ. *' H Ties. iv, 6. 29 Psal. cn, 37, 98. ** Matth. ix, 9. 


(2) Codex Sancti Theodorici, « in sacrificium 
audis, » 

(26) Zacharie prophete. Vide not. in Epist. ad 
Africanum. 

(27) Ut in Gracis codicibus legimus. Parentliesim 
lianc de suo addidit interpres Rufinus. 

28) Codex Sancti Theodorici , « dicitur alius 
quidem sanctorum. » 
. (39) Purificationibus. Deest in libris antca editis, 


sed syppletur ex omnibus mss. 

90) Sic eHant pro dispensatione , etc. lta Babent 

d. Turonemsis et Ebroicensis, a quibus nen 
mulum recedit codex Saneti Theodorici ,. «.sic 
etiam per dispensationem totius mundi. rationem 
[urilicationis intellige. ».1n libris vero antes editis 
egitur : « sic etiam per dispensationem. totins 
mundi ratio est purificationis et intellectum. » 
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tatem carnis, sed ad profectum spiritus sacrificiis A ab eo auferat omnes imiunditias , citius eruat eum 


spiritalibus purificatione ments oblatis. Decet 
enim Deo immolari. victimam cordis, et liostiam 
contribulati spiritus, non carnis et sanguinis jugu- 
lari : quia. «et si agnovimus Christum aliquando 
secundum carnem ; sed nunc jam non novimus * ;» 
t ideo in spiritu diem festum agamus, et spiritalia 
sacrificia jugulemus. Hzc pro viribus nostris de 
4liversitate sacrificiorum discussa sint , quorum ad 
liquidum intelligentiam seit ille, cui nuda et reve- 
lata sunt omnis, nec est ulla creatura in conspectu 
ejus invisibilis. 

2. Post hiec votorum lex ponitur, et novo prin- 
cipio utitur in hac legislatione Moses. Ait enim * : 
« Homo, home quicunque voverit votum Domino. » 
Qes est ista repetendi nominis causa ? Quasi non 
sufficeret dixisse, bomo qui voverit votum Domino. 
Quid est ergo quod ait, homo homo, et quid sibi 
velit. ingeminata hominis sppellatio , non mihi 
silentio praetereundum videtur. Apostolus decet 
alium esse interiorem hominem, et alium exterio- 
rem : οἱ illum esse qui renovatur de die in diem 
secundum imaginem ejus qui creavit eum; liune 
vero esse vieibilem, qui eorrumpitur *. Cum ergo 
venitur ad istum jam profectum , ut lex Dei susci- 
pigtur, et vota Domino offerantur ; vota autem Do- 
 inino offerre nemo potest, nisi qui habet aliquid in 
semetipso οἱ in substantia sua quod offerat Deo : 


non- auflieit iste exterior homo legem Dei suscipere, - 


ab omni inquinamento carnis et sanguinis, conver- 
tatur aliquando ad poenitentiam, revocet ad se 116- 
moriam Dei, revocet spem salutis. Non enim extrin- 
secus aliunde quzxrenda sunt, sed intra nos est 
salutis occasio, sicut οἱ Dominus dixit *: « Ecce 
enim regnum Dei intra vos est. » Intra nos namque 
est conversionis facultas. Cum enim conversus 
ingemueris, salvus eris, et tunc poteris digne Altis- 
simo reddere vota tua, et homo homo appellari. Vo- 
tum autem est, cum aliquid de nostris offerimus Deo. 
Vult ergo a nobis prius aliquid accipere Deus (35), 
et ita nobis aliquid ipse largirt, ut dona sua et 
munera merentibus et non immeritis largiri videa- 
tur. Quid autem est quod vult accipere a nobis 
Deus ? Audi Scripture sententiam *: « Et nunc. Ἰρ- 
rael, quid Dominus Deus tuus poscit a te, nisi ut 
timeas Dominum Deum tuum et 964 anbules in 
omnibus viis ejus, et diligas eum ex toto corde tuo, 
el ex tota anima tua, et ex totis viribus tuis? » 
Hzc sunt ergo qu: Deus poscit a nobis, Qua si non 
prius offeramus, ab ipso accipiemus nihil. Legimus 
et in alio loco *: « Date gloriam Deo,» et:« Date 
magnificentiam Deo. » Si dederitis gloriam, recipie- 
tis gloriam. Sic enim dicit ipse Deus " : «Glorifi- 
cautes me glorificabo. » Ego vero dico, quod et si 
offeramus ei justitiam nostram, accipiemus ab ipso 
justitiam Dei. Et si offeramus ei nostram, id est 
corporis castitatem, accipiemus ab ipso Sspiri- 


nec vota selus offerre, uon enim potest aliquid ϱ !ü8 castitatem (54). Et si offeramus ei sensum 


dignum Deo habere : sed ille interior est homo, 
qui magis habet in se quod offerat Deo. 1n illo 
namque est habKaculum virtutum, in illo omnis 
intellectus scientis, in illo est divinse imaginis 
innovatio. Qui cum speciem suam, qua ex initio a 
Deo factus est (51) recuperaverit, et virtutum redin- 
tegratione pulchritudinem prioris forms receperit, 
tune jam potest vota offerre Deo, et tunc jam non 
homo solum, sed homo hone dicetur. Nam qui 
intetioreni hominem non excolit, qui illius curam 
non gerit, qui virtutibus eum non instruit, moribus 
won adornat, divinis institutionibus non exercet, 
sapientiam Dei non quarit, scientize Seripturarum 
operam non impendit, hic non potest homo homo 
diei, sed homo tantum, et homo animalis : quia 
ille interior, cui verius et nobilius homo nomen est, 
-sopitus in eo est carnalibus vitiis , et mundi hujus 
curis ae sollicitudinibus obrutus, ita ut in eo nec 
wominis ejus haberi possit appellatio (22). Unde 
satis agendum est unieuique nostrum, ut si forte 
videt in se interiorem hominem peccatorum sordi- 
bus et vitiorum ruderibus oppressum jacere , citius 


nostrum, accipiemus ab ipso sensum ipsius ; sicut 
et Apostolus dicebat ? : « Nos autem Domini Christi 
sensum lhabemus. » Cum autem nos obtulerimus 
Deo qua in nobis sunt, et ille contulerit in nos qu» 
sua sunt, Lune vere jam non homo solum, sed homo 
liomo dicemur. Uterque enim homo vocabali sui 
perfectione decenter ornatus est. Ista sunt ergo 
vota, quae debet exsolvere is, qui homo homo appel- 
latur. Scio diversa vota in Scripturis referri. Anna 
quidem vovit Deo fructum ventris sui, et Samuelem 
consecravit in templo *. Alius, quodcunque sibi 
post victoriam redeunti occurrisset vovit Deo, 
occurrente filia, vota lacrymanda persolvit*'. Alii 
vitulos, aut arietes, aut domos , aut alia hujusmodi 
ratione carentia, vota offerunt Deo. llle vero qui 
appellatur Nazarzus, semetipsum devovit Deo. Hoc 
est enim votum Nazarei quod est super omne 
votum. Nam filium offerre, vel flliam , aut pecus, 
aut predium, hoc totum extra nos est. Semetipsum 
Deo offerre, et non alieno-labore, sed proprio pla- 
cere, hec est perfectius et eminentius omnibus 
votis : quod qui facit, imitator est Christi. lile 


ΣΗ Cor.v, 16. *Num.zxxx,29. 3 Cor. 1v, 16. « Luc. xvii, 91..." Deut, x, 13. * Jerein. xin, 16. 


* | Reg. 1, 50. * [I Cor. v, 16. 


(34) Codex Sancti Theodorici, « qux ex initio 4 

facta est. » Paulo post omnes mss. habent , 

« pulchritudinem prioris forme. » Libb. editi, 
ε pulehritudinem priorem forma. » 

(52) Codd. Ebroicensis et Sancti Theodorici , 

cila ut nec nominis ejus habere possit appella- 


5] Reg. 1. ** Jud 


: Xl. 


tionem. » 
(53) Vult ergo a nobis prius aliquid accipere Deus, 
eic. Vide Huetii Origenianoram lib. n, quzst. 7, 
numerum 123, 43 et 14. u ] 
(34) Codex Sancti Theodorici, « spiritus castita- 
tem. » Libb. editi, « ipsius castitate. ) 
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enim dedit homini terram, mare, et omnia qux in Α Et si. quidem parvula est anima et initia habet In 


eis sunt, ad obsequium dedit et celum, solem quo- 
que et lunam, ac stellas, liominum ministerio con- 
eessit : pluvias, ventos, et omne quidquid in mundo 
est hominibus largitus est. Sed post hzc omnia, 
semetipsum dedit. « Sic enim dilexit Deus mundum, 
ut Filium suum unigenitum daret » pro mundi hujus 
vita !*. Quid ergo imnagnum faciet homo, si semetip- 
sum offerat Deo, cui ipse se prior obtulit Deus? 
Si ergo tollas crucem tuam, et sequaris Christum, 
si dicas : « Vivo autem, jam non ego, vivit vero in 
me Christus **, » si desideret et sitiat anima nostra 
redire et esse eum Christo, sicut et Apostolus 
dicebat, et presentis sxculi non delectatur illece- 
bri, et si omnem legem quz de Nazarxis data est, 
spiritaliter impleat, tunc semetipsum, id est animam 
suam, obtulit Deo. Qui in castitate vivit, corpus 
suum vovit Deo secundum eum qui dixit 3: «Virgo 
autem cogitat quomodo sit sancta corpore et spi- 
ritu, » Nam et hoc ipsum quod dixit « sancta, » ad 
hoe respicit : sancti enim dicuntur illi qui se vove- 
runt Deo. Unde et aries, verbi caussa si vovetur 
Deo, sanctus appellatur, quem tonderi ad commu- 
nes usus non licet. Sed et vitulus si devotus fuerit 
Deo, sanctus nihilominus appellatur, nec licet eum 
jungi in opus commune. Ex iis ergo colligamus quid 
est hominem seipsum vovere Deo. Si te voveris 
Deo, imitandus tibi est vitulus , quem non licet hu- 
manis operibus deservire, nihil facere quod ad 


homines et ad presentem pertineat vitam. Sed C 


quidquid ad animam pertinet οἱ ad divini cultus obser- 
vantiam, hoc et agenduin et cogitandum tibi egt. 


$. Sed interim prasens lectio continet diverai- 
tates quasdam votorum. Etenim si vir fuerit qui 
vovit, liber esse dicitur in votis suis, nullique sub- 
jectus. Mulier autem si voveat, si quidem in domo 
patris sui sit, votum ejus in patris pendet arbitrio : 
et si quidem ille recusaverit, liberabitur. Si vero 
won recusaverit, et ipse et fllia tenentur obnoxii. 
Quod si posteaquam non recusaverit pater, non 
reddiderit votum filia, peccatum ipsi manet, Simi- 
liter autem et erga maritum decernitur, ut si iu 
domo mariti uxor aliquid voverit, et audiens mari- 
tus non recusaverit, reus sit voti pariter cum 
uxore. Si vero recusaverit, tam uxor sit libera, 
quam maritus. Si vero tacuerit, uterque, ut dixi- 
mus, reus habeatur. Hac sunt quidem quz scripta 
sunt : sed orandus est nobis Deus, ut intellectum 
dare dignetur se dignum, quo hzc, ut decet, de Dei 
verbis intelligere possimus et advertere. Omnes qui 
sub lege Dei vivimus, et in Ecclesia ejus habemur, 
aliqui sub patribus, aliqui sub viris * agimus. 

10 Joan. n1, 10. '! Galat. 1, 20, !* 1 Cor. vii, 
xxxi, 10. 15 Psal. xci, 15. | Genes. xLvi, 3. 


. (95) Codex Sancti Theodorici, « aliqui sub patri- 
Dus, aliqui sub viris. » Libb. antea editi, t aliquid 
»ub patribus, aliquid sub viris. » 

(56) Quosque etiam ad judicium venire cum ho- 
minibus. ostendimus, eic. Vide Origenian. lib. wu, 
quast. 9, numer. 19 οἱ 20. 


$4. '* II Cor. σι, 2, 


eruditionibus divinis, hec sub patre agere cre- 
denda est. Si vero jam adultior facta est, ita ut 
viripotens sit ad concipiendum semen verbi Dei, 
et doctrine spiritalis capere secreta, h»c sub viro 
posita dicitur, Sic enim et Paulus dicebat de Co- 
rinthiis *? : «Volo autem oinnes vos uni viro virgi- 
nem castam exhibere Christo. » Qui vero perfectio- 
res sunt et eminentiores horum, de illis uon dicitur 
quod sub viro sint, sed audi quomodo de semet- 
ipso suique similibus pronuntiet Paulus !* : « Do- 
nec occurramus, inquit, omnes in virum perfectum, 
in mensuram ziatis plenitudinis Christi, » lluic 
ergo anime, quz in virum perfectum occurrit, nemo 
dominatur in votis, sed habet potestatem suorum 


DB libertatemque votorum. Si autem feminei adhuc 


geueria fuerit anima, cui vel vir vel pater domine- 
tur in votis, non semper in ipsa est culpa, sed 
interdum redit ad viros ve) parentes. De quibus 
applicare difficile sit, tamen qux Domino largiente 
365 potuerint, inferemus. Sepe diximus anima- 
rum qux» in Ecclesia Dei sunt, curam procuralio- 
nemque haberi per angelos, quosque etiam ad judi- 
cium venire cum hominibus ostendimus (56), ut 
illo divino constet examine, utrum sua desidia pec- 
caverint homines, an monitorum custodumque ne- 
gligentia. Videtur mihi etiam in hoc loco, etiam 
sub mysterio designari et ostendi, quod aliz qui- 
dem ut filie sub eis (27) animx degunt, aliae ut 
uxores secundum ea qua superius distinximus. 
Si qua ergo harum offerre aliquid el vovere cupiat 
Deo, siquidem preproperum et minus aptum quod 
vovit est, illius est, utpote custodis et monitoris 
angeli, retrudere et reprimere voventis audaciant. 
Si vero audiens non represseril, 11ου nonueril, 
anima quidem liberabitur a culpa, ipse vero voti 
manebit obnoxius. [loc quidem erga inferiores 
quasque fleri accipiendum est, perfectioribus ipse 
adest Deus, sicut scriptum est de populo lsrael : 
«Dominus ipse ducebat eos. » Postea vero quani 
deliquerunt et inferiores semetipsis facti suut, 
angelo traduntur. Unde et Moyses dicebat 55 « Nisi 
tu ipse veneris nobiscum, non me educas hinc. » 
Sed et de justo dicit. Deus !*: « Cum ipso suimn in 


p tribulatione, » et alibi dicit !! ; « Non timeas de- 


scendere in Egyptum, quoniam tecum ero. » Justis 
ergo et eleclis ipse adest Dominus : inferioribus 
vero adsunt angeli, secundum ea quze superius di- 
ximus, gubernantes eos et procurantes, volaque 
eorum aliquando ad semetipsos transferentes, ali- 
quando vero super ipsos relinquentes (58). Sed con- 
tendere debemus ut occurramus in virum perfectum, 
in mensuram ztatis plenitudinis Christi ; ut uta- 
ἓν Ephes. iv, 15. !* Exod. 


($7) Codex S. Theodorici, « sub cis. » Libb. 
editi, « superis. » | 

(58) Gubernantes eos et procurantes, votaque €o- 
rum aliquando ad semetipsos transferentes, aliquando 
wero super ipsos relinquentes. lec iulibris antea 
editis omissa supplentur ex omnibus mss. 
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mur libertate votorum, et ita adhzrere Domino A Mosei libris, quos recipiunt, et quorum auetorita- 


festinemus, ut cum ipso unus spiritus simus, et ipse 
fm nobis maneat, et nos. in ipso ; et nihil in nohis 
femineum, ηλ]! parvulz ztatis habeatur, ne necesse 
sit nobis sub tutoribus et procuratoribus derelinqui 
a patre : sed festinemus audire illam a Domino et 
Salvatore nostro vocem, qua ait, !* « ipse Pater dili- 
git vos, » ipsi gloria in ssecula seculorum. Amen. 
HOMILIA XXV. 
De ultione que in Madianitis facta est. 

4. In superioribus fornicati sunt filii Israel cum 
mulieribus Madianitaraum, et hoc fuit scandalum 
filiis Israel in quo offenderunt. Deum et ad iracun- 
diam provocaverunt sanctum lsrael. Nunc autem 
posteaqu:un pertulit Israel qux pertulit (59), « lo- 
cutus est, inquit !*, Dominus ad Moysem dicens : 
Ulciscere ultionem filiorum l1srael de Madianitis, 
et ad ultimum apponeris ad populum tuum. » lgi- 
tur scandala quz acciderant lsraelitis, qaoniam 
tergiversatione Madianitarum acciderant : ipsi enim 
subornaverunt mulieres qu: eos deciperent ut 
peccarent coram Domino; illi quidem pro peccato 
suo pertulerunt vindictam, mediocrius tamen et 
parcius; hi vero, qui eis fuerunt causa peccaudi, 
muho vehementiorf subjacent ultioni. Unde edoce- 
mur, quia longe sít gravius aliis causam praebere 
peccati, quam ipsum unumquemque peccare ; sicut 
et Dominus designat cum dicit **, quia « melius 
fuerat lromini illi non nasci, aut molam asinarram 


tem fatentur, convincendi sant et curandi, si ta- 
men oportet Babyloniam curari. £st ergo locus hic 
resurrectionem mortuorum evidenter estendens, 
Designat enim esse populum, cui post obitum suam 
Moyses adjungendus sit, et ad quos presuis meritis 
ransferendus. 

9. « Post hze locutus est Moyses ad populam di- 
cens : Armateex vobis viros, et belligerate adversum 
Madian, reddere vindictam in Madian a Domine : mille 
ex tribu, οἱ mille ex tribu, ex omnibas tsibubos 1s- 
rael mittite ad belligerandum 35. » Attendite fectioni. 
Non solum enim ad auditum sermonum, sed ad re- 
rum considerationem intendendus est animus. Kecor- 
dare 366 prxterita, audi presentia, quse sequuntur 
adverte. Confer priora posterioribus, et divinarum 
virtutum magnifücentiam contemplare. Filii Israel 
dudum sexcenta millia fuerant armatorum , qui 
processerant adversuin Madian, et hi emnes vieti 
suut, quoniam peccatum erat in ipsis. Nunc vero 
victores Madianite, qui sexcenta millia fugaverant, 
vincuntur a duodecim millibus, ut seias quia non 
in multitudine, nec in numero militum vincit Israel, 
sed justitia et pietas est in eis qux vincit. Propterea 
denique et in benedictionibus eorum dicitur quia 
οἱ servaverint legem Domini, unus ex ipsis perse- 
quatur mille, et duo vertant decem inillia 12. Videg 
ergo quia multo plus valet unus sanctus orando, 
quam peccatores innumeri przliando. Oratio saneti 


silgari circa collum ejus, et przcipitari in pro- € penetrat ccelum. Quomodo non et hostem vincat 


fundunt maris, quam ut scandalizet unem de Ρι- 
sillis istis. » Simulque advertendum est, qaemíam 
quidem nomen scandali a nomullis incompetenter 
prsesumitur. illud igitur scandalum dicitur, ubi 
reeto itinere ambulanti deceptio aliqua instraüitar 
ad peccandum, et subjicitur causa peccati; sicut 
et Madianits, ambulantibus in lege Domini fsraeli- 
tis, eL custodientibus castitatem, suübornaverunt 
mulleres, quz& eos deciperent ad peccandum. Cau- 
sam ergo praebere peccati, hoc est scandafizare. 
Verumtamen datur vindicta, sed multo gravior in 
eos qui scandalizaverunt, et qui causam peccati 
praebuerunt, quam in eos qui peccaverunt. Simul 
autem et illud observa, quod iis subjecit: « No- 
vissime autem, inquit **, et tuapponeris ad populum 
tnum. » Si quando nobis cum Samaritis sermo est, 
quoniam quidem resurrectionem mortuorum negant, 
pec recipiuut futuri szculi fidem, perurgeamus eos 
ex iis verbis, quíbus Dominus dicit ad Moysem, 
quia apponatur ad populum suum, Nemo enim ap- 
ponitur ad eos, qui non sunt. Unde constat esse 
aliquem populum, cui Moyses post vitze bujus exi- 
tum dicitur applícandus. (uta ergo prophetis non 
credunt Samaritzz, ex quibus posset resurrectionis 
moriuorum latus fides spprobari, ex iis saltem 


'5 Joan. xvi, 27. 
9 Levit. xxvi. 


!* Num. xxxi, 1, 2. 


** Marc. xiv, 21, et Luc. xvii, 1. 
** Ephes. vi, 14, 16, 17. ** Psal. xxv, 9$. 


in terris? Et ideo omnimode studendum est qua&- 
rere primo et custodire justitiam Dei. Quam οἱ 
obtinueris et servaveris, omnes tibi hostes ipsa 
subjiciet : si fueris indutus, sieut Apostolus dicít, 
loricam justitie, et accinctus veritatem, sí galeam 
solutis acceperis, et gladium spiritus, et ante omnia 
scutum fidel, in quo possis omnia jacula maligni 
ignita exstinguere **, Talibus enim instruetus armis 
universa diabolica castra, omnemque ejus fagabis 
exercitum, et cum flducia cantabis ** : « Sí cor- 
sistant adversum me castra, nontimebit cór meum ; 
si insurgat in me prelium, it hoc ego sperabo. » 
Congrediuntur ergo duodecim millia adversum Ma- 
dianítas, « et inter(lciunt, inquit **, omne mascu- 
linum eorum et reges eorum, et Balaam filium 
Beor interfecerunt gladio cum relíquis vulneratis 
eoram. » Quod in superioribus qusrebamus, quo- 
modo de Scripturis probari possit Balaam consilio 
subornatas esse mulieres Madianitarum, quas ἀθεῖ- 
perent filios [srael ad fornicandum, presens hic 
Scriptura locus evidenter ostendit, dicens eum per- 
emptum esse gladio, velut auctorem scandali, 
quod immissum est liliis ]srael. Dicitur autero de 
eo, et iu sequentibus adhuc evidentius lioc modo 3): 
« Et ait ad eos Moyses : Cur vivam reservastis om- 


'' Num. xxxi, 2. ** ibid. 3, 4. 
** Num. xxxi, 7, δ. 37 Num, xxxi, 15, 16. 


(09) Que pertulit. Codex sancti Theodorici, « quae pro facto suo meruit perpeti. » 


765 


IN NUMEROS HOMILIA XXV. 


106 


nem feminam? Ipse enim sunt, que filios Israel A ergo quia tam Israeliticorum, quam etiam barba- 


seeundum verbum Balaam apostatas feceruut. » 
Interficiuntur autem el reges Madianitarum, atque 
iMi qui priusa mulieribus victi sunt, nunc expiatione 
habita, et gesta poenitentia, etiam reges vincunt, Ex 
hoc intelligamus, quantum valeat conversio ad Deum, 
quantum prosit emendatio peccatorum, Omne mas- 
culinmm, omnes reyes Madianitarum vincuntur et 
perimuntur ab iis qui per correptionem Domini, 
et per gestorum ponitentiam «correpti sunt οἱ 
emendati. Quinque ergo reges Madianitartm. re- 
feruntar ab Israeliticis militibus superari. 


$. Sed et nomina eorum curz luit Scripturze 
divinz memorare (40). « Evin, inquit **, et Rocon, 
et Sur, et Ur, et Roboc. » ]sti sunt qui regnant 
apud Madianitas, quos superare et penitus dehent 
exstinguere omnes qui militant Deo. Evin. namque 
belluinus vel ferinus. interpretatur (41). Et. quo- 
wodo poteris placere ei qui te probavit, si non abs- 
cideris a te et penitus peremeris belluiuos et feros 
mores ? Quomodo poteris ad mansuetorum beatitu- 
dinem pervenire, nisi prius interficias Evin, et morti 
wadas prius iracundiz feritatem? Ego puto quod 
nomina hac Scriptura divina non pro historia nac- 
raverit (44), sed pro causis et rebus aptaverit, Nam 
putas fuerit aliquis ita stultus, qui filio suo nomen 
Belluinus imponeret? Sed hoc arbitror magis, quod 
instructioni animarum  prospexerit sermo divinus, 
volens uobis ostendere quod adversum hujusmodi 


rorum hominum nomina, non fortuitu, sed pro 
rebus et pausis aptantur ir lege. Igitur Madianita- 
rum regem Moyses appellavit , prout ipse censuit 
appellandum. Belluina, inquit, feritas est, que 
regnat in Madianitis, et non ipsa solum, sed et allos 
apud ipsos rex nomine Roeon : quod est in nostra 
lingua, inenitas (45). Regnat ergoetinanitas in Ma- 
dianitarum gente. Est enim revera multa inanitss et 
vanitas in hoc mundo, imo el « vanitas vanitatum, et 
omnia vanitas '*, » quam Dei miles superare debet et 
367 vincere. Vincit autem. inanitatem, qui nibil 
inaniter, uihil superflue, et quod ad rem nen per- 
Wne& gerit : qui meminit przcepti iliius Dominicl 
quo ail 5, quia « etiam de verbo otioso reddent ho- 


B mines rationem in die judicii. » In hac autem vita, 


homines totum pene otiosum, et totirm inane est, 
quod loquuntur, quod agunt. hnanis enim dicitur om- 
nis actus et. omnis sermo, ἵῃ quo non est intrinse- 
eus. aliquid pro- Deo, vel pro mandato Dei. Est et 
alius τος Mudiam Ur, et hie interpretatur irrita- 
lio (44). Vides quales sunt, qui regnent apud Madía- 
nitas, quibus hominibus adversart oportet, iino qnos 
perimi convenit ab iis qui Deum sequuntur, et in- 
terici. Non enim tam reges, quam vitiorum nomi- 
na, quai regnant in hominibus, referuntur in lege? 
et pon tam gentium bella, quam concupiscentiarum 
carnalium, qux militant adversus animam, descti- 
buntur. Denique hi qui in vitiis regnant, quinque 
reges esse dicuntur : ut evidentissime doceamur, 


vitia inilitare debeamus, et de habitaculis ea carnis ( quia omne vitium quod regnat in eorpore, ex quin- 


nostra depellere, istos reges fugare de regno cor- 
poris nostri : quod Aposiolus evidentius designat, 
dicens ** : «. Non. ergo regnet peccatum | in vestro 
mortali corpore. » Vis autem videre quoniam nou 
solum apud sanctos nomina pro rebus aptantur, 
sed eiiam apud genüules et barbaros? De sanctis 
quidem notum est cur Abram Abraham vocitatus 
sit, el Sarai Sara, et Jacob Israel. Doceamusautem 
quod mos iste habeatur etiam apud barbaros. 
Nonne unus ex filiis lsrael a parentibus suis Joseph 
Bomen acceperat? Cum autem transiit in. ZEgy- 
ptum et stetit ante Pharaonem, counmnutavit no- 
men ejus, et de Joseph cognoiminavit eum Psom- 
phtomphanec **, quod lingua »ua Pharao de secre- 


torum vel somniorum revelatione composuit. Et D 


non solum Joseph huic apud Pharaonem ex re no- 
men apiatur, sed et Daniel in Babylonia Daltassar 


nominatur : et Ananias, atque Azarias, et Misael, 
Sidrach, Misach, Abdenago vocitantur ?*. Vides 


** Num. xxxi, 8. 5 Rom. vi, 192. 
9» Mattb. V, 29. 


(40) Mss., « memorare. » Libb. editi, « inemo- 
rari. » 

(4M) Evin nantque b£rLviNUs vel rEniNUS interpreta- 
tur. Num. δι, 8& Bvin Hebraice scribitur Y « Evi.» 
Quod nomen melius verteretur « desiderium meum. » 
Sed qui primus nomina Hebraica interpretatus. est, 
«quoniam gutturales facile inter se commutantur, 
[orte nomen *1« deduxit ab Τε vita, vivens, ani- 
mal, bestia, fera.» 


** Genes. xti, 45... *! Dan. 1, 7. 


que sensibus pendet. Isti ergo quinque sensus peri- 
inendi sunt. de regno Madianitarum, ut ultra vitia 
non reguent super eos, sed justitia, ne ad scandalum 
videant qua vident, sed ad sxdiflcationem. Apud 
Madianitas enim sensus isti ad scandalizandum regna« 
bant, ut scandalisarent et deciperent. Et ideo ες. 
cepit Dominus, ut si te scandalizaverit oculus tees, 
eruas eum, $i manus aut pes, absciudas eum **. Vi- 
des ergo, quia et ipse jubet abscindi et perimi re- 
ges seandalizantium. Melius est, inquit, te luscum 
introire in regnum Dei, maneum, aut elaudum, quam 
cum iis mitti in. gehennam. In. quibus non utique 
effodiendum precipit eeulum corporis nostri, neo 
manum, aut pedem abscindendum : sed sensum car- 
nalia sententem οἱ concupiscentiis carnalibus la- 
seivieniem mandat abscindi : ut oculi. nostri recta 
videant, et aures ποδια recta audiant, et gustus 
noster verbum Dei gustet, manusque nostra pal- 
pent et contingant de Verbo Dei. Et hoc est in quo 
9* Ecchi, r, 2. ** Μαη, xit, 56. 


(42) Ego puto quod nomina: hac. Scriptura. divina 
non pro historia narraverit, etc. Vide Origeniano- 
rum lib. 11, quaest. 15, num. Zet t4. 

(45) Rocon, quod eet im lingue nostra imANITRS. 
Radix est pr^ « evacuavit, exhausit. » 

(M) Ur, cihteinterpretatur Y&B(TA TIO. Λὺ. Ὕπ quud 
est, « albescere, expallescere » proprie « pra irae 
cundia. ? 
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pereinptis regibus Madianitarum, et scandali aífe- A Beati sunt isti, qui pro omni populo puguare pos- 


cibus amputatis, regnat in nobis justitia ipse Do- 
minus noster Jesus Christus, qui factus est nobis 
justitia a Deo, et pax, ct redemptio. Igitur ex prz- 
cepto Domini a filiis Israel adversum Madianitas 
bella confecta sunt, spolia ex ipsis copiosa referun- 
tur, auri atque argenti, ceterorumque mobilium 
pondus immensum, jumentorum, captivorumque 
numerus plurimus. Verum quoniam cuncta hzc 
apud Israelitas immunda ducuntur, purificatio sin- 
gulis quibusque competens adhibetur : et ea qui- 
dem, qua ex inelallis constant, ignis purificat ; quee 
vero fragiliora sunt et ignem non ferunt, aqua 
purificari jubentur. Fiunt ergo ex omnibus spoliis 
aequales dux partes, ut una sit eorum qui ad bellum 
processerant, θἱ alia eorum qui in castris resede- 
rant. Jubentur etiam ex iis offerre in dona Dei : illi 
quidem qui processerant ad bellum, unum caput ex 
quingentis : illi vero qui in castris manserant, unum 
ex quinquaginta : atque omnium simul in unum 
collectus numerus refertur. Hxc est historiz; con- 
tinentia, 

4. Sed videamus quid in iis sensus indicet spiri- 
lalis. In. populo Dei sunt quidam, sicut Apostolus 
dicit **, qui militant Deo : illi sine dubio, qui se non 
obligant negotiis s:ecularibus : et isti sunt qui pro- 
cedunt ad bellum, et pugnant adversus gentes ini- 
micas, et adversum spiritales nequitias pro reliquo 
populo, et pro iis qui in(irmiores sunt, sive per zeta- 


tem, sive per sexui, sive per propositum. Pugnant C 


autem isti orationibus et jejuniis, justitia et pietate, 
mansuetudine et castitate, cunctisque continentiae 
virtutibus, tanquam armis bellicis communiti : et 
eum regressi fuerint ad castra victores, fruuntur la- 
boribus eorum etiam imbelles, ct ii qui ad pugnam 
vel nun vocantur, vel exire non possunt. Sciendum 
tamen est, quod omnia qua sumuntur ex istis geu- 
tibus, immuuda sunt; et oinne fortasse quidquid ex 
hoc seculo assumitur, vel prelio capitur, immun- 
dum est, et purificatione indiget; et quadam ex 
ipsis per ignem transitura sunt, aliis autem sufficiet 
aqui purificatio. Assumuntur autem ex prelio etiam 
homines et jumenta, cum capltivantur omnes intel- 
lectus ad obedienduin Christo. Ex iis enitn ipsis quos 


sunt, et defendere Dei plebem, et copiosa de hosti- 
bus spolia reportare. Tamen et reliqua pars populi, 
qus videlur imbellis, si cum quiete resideat in ca- 
stris, si in silentio agat, εἰ non recedat a Moyse, 
sed permaneat in lege Dei, partem spoliorum etiain 
ipsa percipiet. Fiet enim zequa portio, non per nu- 
merum quidem, sed quantum datur omni populo 
reliquo, tantum et illis duodecim millibus, quibus 
vincentibus capta sunt spolia. Quis hzc audiens, non 
invitelur ad militiam Dei ? Quis nou animetur pu- 
gnare pro 368 Ecclesia et resistere adversum 
veritatis inimicos, eos scilicel qui vel dogmata 
Ecclesie oppugnare, vel voluptati οἱ luxuriz ope- 
ram dare homines docent ? Qui ergo lios expugnat, 
et vel in se, vel in proximis suis vitia perimit, hic 
accipiet spolia multa, quinquagies multiplicata quam 
ceteri. Intantum namque uumeri quantitas videtur 
augeri, cum sexcentis millibus duodecim millia cou- 
feruntur. Offerre tamen pars utraque jubetur Deo. 
Et illi quidem qui vicerunt, unum ex quingentis 5 
qui autem domi resederunt, unum ex quinquaginta. 
Quivgentorum autem et quinquaginta. numerum 
sanctum esse Scriptura testatur. Unde et Salvator 
dieebat in Evangeliis ** : « Homini cuidam fenera- 
tori erant duo debitores : unus ex ipsis debebat 
denarios quingentos, et alius quinquaginta. Non 
habentibus illis unde redderent, donavit utrisque. » 
Sed et septem septimanz mionada, id est uno ad- 
dito, Quinquagesim:e diem faciunt, qux Pentecostes 
festivitas appellatur. Similiter et septuaginta septl- 
mana, addita unius decadis perfectione, quingento- 
rum numeram reddunt. Sed quanto plures sunt se- 
ptuaginta septiman:e quam septem, tanto praestantior 
et perfectior numerus quingentorum quam quinqua - 
ginta. Inde denique et in parabola Evangelii, quam 
supra proposuimus , Salvator noster pronuntiat, 
quod plus diligat ille, cui quingenti quos debebat 
denarii donati sunt, quam ille cui quinquaginta. 

5. Denique in presenti lectione, Eleazar sacer- 
dos non scribitur ad omnem populum locutus, sed 
ad eos tantum (46), qui de prelio redeunt. Ait 
enim *' : « Et dixit Eleazar sacerdos ad viros virtu. 
tis , qui revertebantur de przlio. » Vides ergo quo- 


ceperimus, offerimus Deo. Nisi enim pugnaverimus f modo ad viros virtutis loquitur sermo Dei. Viri enim 


in verbo Dei, non poterimus captivare intellectum 
eorum qui diversa a Christo sentiunt,et perducere 
eos ad obedientiam Christi. Pauci sunt tamen qui 
pugnare possint, et pralia ista conficere ; de sex- 
centis millibus et amplius armatorum, qui videban- 
tur militare Deo, sola duodecim millia eliguntur; 
czeteri relinquuntur in castris. Intuere mihi nune po- 
pulum Dei (45), qui est in Ecclesia, quanti sunt ex 
ii$ qui possint pro veritate pugnare, possint resistere 
lis qui contradicunt, qui sciant verbi bella tractare. 


9] Tim. n, 4. 36 Πο. vit, 60, 49. 


(4$) Codex Sancti Theodorici, « intueri nunc li- 
bet niihi populum. » 
(46) Codex Sancti Theodorici, « Eleazar sacerdos 


7 Num. xxxi, 91. 


virtutis sunt, qui ad bellum procedunt. Si quis vero 
pugnare non vult, nec militare, si quis non vult lia- 
bere certamen studiorum divinorum et abstinenti:e, 
hic non vult implere illud quod Apostolus dicit ** : 
« Qui autem in agone contendit, ab omnihus conti- 
nens est. » Qui ergo non contendit in agone, et ab 
omnibus non est continens, neque exerceri vult in 
verbo Dei, et in lege Domini meditari die ac nocte, 
hic etiamsi vir dicatur, vir tamen virtutis non potest 
appellari. At vero hic, de quo nuue sermo est Scri- 


55 | Cor. ix, 95. 


non ad omnes viros virtutis qui revertebantur ad po- 
pulum locutus est, sed ad eos tantum, » etc. 
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pturz divin, qui spolia de hostibus refert, vir vir- A cet historiz textus. Exierunt isti. pugnare pro filiis 


tutis appellatur : hoc est enim laudis ejus insigne, 
quod Scriptura dicit, quia locutus est Eleazar sacer- 
dos ad viros virtutis, qui revertebantur a prziio. 
Quis nostrum ita paratus est, ut procedat. ad bellam 
et contra adversarios dimicet, ut et ipse vir possit 
appellari virtutis ? Sicut autem vita continens, ct 
abstinentiz labor, atque agonum certamina, faciunt 
unumquemque virum virtutis appellari : ita econ- 
trario remissa vita, ac negligens, οἱ ignava, facit 
virum ignavis appellari. Si ergo vis appellari vir 
virtutis, indue te Christum Dominuim, qui est Dei 
virtus, et Dei sapientía, et in omnibus adjunge te 
Domino, ità ut unus cum eo spiritus (las, e! tunc 
vir virtutis efficieris. Tempus igitur belli nobis est 
in hoc mundo , pugna adversus Madianitas est, 
sive adversum vitia carnis nostre, sive adver- 
sum  COnlrarias polestates. Spectal nos angelo- 
rum chorus, virtutum coelestium pia erga nos pen- 
det exspectatio, quando vel quomodo de hoc prelio 
revertamur, quid unusquisque nostrum manubiarum 
reportet : et intuentur curiosius, ac sollicitius per- 
scrutantur, quis nostrum auri hinc amplius ferat, 
quis etiam argenti illud pondus exhibeat, quisve 
lapides deferat pretiosos. Requirunt etiam si quis 
:e8 deferat aut ferrum, aut plumbum, sed et vas lí- 
gneum si forte aliquis, aut fictile, aut aliud hujus- 
modi magnz domus usibus necessarium. « In. ma- 
gna enim domo non sunt tantummodo vasa aurea 


et argentea, sed et lignea et fictilia **, » Requiritur C 


ergo diligenter cum abierimus illuc, quid unusquis- 
que nostrum deferat, et secundum ea quz detulerit, 
secundum «quod labor ejus pro contemplatione ex- 
uviarum probatur, etiam iansionis (47) ei meritum 
deputabitur. Probantur tamen omnia hzc : quz per 
ignem, qua per squam : « Uniuscujusque enim 
opus quale sit, ignis probabit *?, » 

6. Propterea ergo 3it *' : « Hzc est justificatio 
legis, quam constituit Dominus Moysi : przeter aurum, 
et argentum, et zeramentum, et ferrum, et plumbum, 
etstanpum, et omnis res qua transit per ignem, tra- 
ducite per ignem et mundabitur. Sed et in aqua pu- 
rflcationis purificabuntur. Omnia quecunque non 
transeunt per ignem, transibunt per aquam, et la- 
vabitis vestimenta vestra die septíma, et mundi eri- 
tis, et post hzc introibitis in castra. » Vides quo- 
modo purificatione indiget omnis, qui exierit de 
prelio vite liujus. Quod si ita est (48), ut aliquid 
audeam dicere secundum Scripture divin: auctori - 
. tatem, omnis qui exierit de hac vita, non potest 
esse mundus. Considera enim diligenter quid indi- 


ο ] Tim. ij, 20. ** 1 Cor. uj, 15. 


(47) Codex S. Theodorici, « secundum laborem 
uniuscujusque pro contemplatione exuviarum et la- 
5or probabitur etiam mansionis.» — . ... 

(48) Mss., « si ita est. » Libb. editi, « si aliquid 
est. » 

(49) Que parentur Paulo vel Petro. Sic interdum 
Origenes. Paulum nominat ante Petrum, ut bomil. 


* Num. xxxi, 21, 92, 25, 94. 


Israel, interfecerunt Madianitas ; interficientes au- 
tem eos, quantum ad histori:& ordinem spectat 
et litteram legis, placuerunt Deo, voluntatem name 
que Dei impleverunt; tamen hoc ipso, quod inter- 
fecerunt adversarios, immundi dicuntur effecti, et 
propterea dicitur ad eos ** : « Et lavabitis vesti- 
menta vestra die septimo, et mundi eritis, οἱ pest 
[ος introibitis in castra.» Ergo hi qui pugnant, pro ευ 
369 ipso quod contigerunt hostes immundos, et 
qued ingressi sunt contra eos, et habuerint. cum 
eis certamen, polluti suut. Et ego ergo etiamai 
vincere potuero diabolum, etiamsi cogitationes 
immundas et malas, quas cordi meo suggerit, vel 
repellere venientes, vel ingressas necare intra me, 
ne ad effectura. perveniant, quivero, et si calcare 
potuero caput draconis, hoc ipso tamen pollui me 
et inquinari necesse est, quod eum qui pollutus et 
inquinatus est, contigi ; et ero quidem beatus, quod 
eum superare potui, immundus tamen sum et pol- 
lutus, qui pollutum contigi, et ob hoc purificatione 
egeo. ldcirco nimirum et Scriptura dicit : 33 quia 
« ΠΘΙΠΟ mundus a sorde. » Omnes ergo purifica- 
tione indigemus, imo puriflcationibus. M:lt:e enim 
el diversze nos manent. puriflcationes. Sed mystica 
haec sunt et ineffabilia, Quis enim nobis enarrare 
poterit, qui sint purificationes, qui parentaer 
Paulo, vel Petro (49), vél aliis horum similibus, 
qui tantum pugnaverunt, tot gentes barbaras dele- 
verunt, tot hostes prostraverunt, tanta spolia, tot 
triumphos ceperunt, qui cruentis manibus de caede 
hostium redeunt, quorum pes tinctus est in san- 
guine, eL mauus suas laverunt in sanguine pecea- 
torum ? Interfecerunt quippe in matutinis omnes 
peccatores terre, et imaginem eorum extermina- 
verunt de civitate Domini. Vicerunt quippe et pere- 
merunt diversas d:emohum gentes. Nisi enim vi- 
cissent eas, non potuissent capere ex eis captivos, 
omnem hunc credentium numerum, et perducere 
eos ad obedientiam Christi, et subdere eos jugo 
ejus suavi, et imponere eis onus ejus leve. Quis 
ergo ita beatus est, qui succedat eis in his przliis, 
et interficiat omnes Madianitas, et justificetur ex 
sanguine eorum ? Sanguinem enim demonum fun- 


D dere dicitur, qui eripit eos quibus illi dominantur. 


Lavabitur autem hoc sanguine, et purificabitur in 
regno Dei, ut purificatus et mundus effectus possit 
ingredi sanctam civitatem Dei, aperiente sibi 
ostium Christo Jesu Domino nostro, imo qui est 
ostium civitatis ipsius Dei: cui est gloria et imperium 
jn secula seculorum. ΑΙΠΕῃ. 


*5 ibid. 9&. ** Job. xiv, 4. 


9 in Judices, 9 in Ezechiel. lta etiam auctor Con. 
stit, apostol. lib. vri, cap. 95 ; Euseb. histor. lib. vin, 
cap. 18; Gregor. Nazianzen. orat, 16, sub finem ; 
Chrysostomus libr. De tirginitate, cap. 82, et serm. 
De mansuetudine, et alii, sed absque uilo primatus 
Petri prxjudicio., 


HOMILIA XXVI. 
De summa numeri filiorum lsrael. 

4. Differentias esse profectuum et meritorum in 
populo fidelium, si quis diligentius intendat le- 
ctieni, multis in loeis divinis in voluminibus depre- 
bendet. Non minus autem hzc, et ex presenti le- 
etiene colligimus de eo quod scriptum est ** : « Et 
necesserunt ad Moysen omnes qui constituti erant 
principes per tribus in exercilu, tribuni et centu- 
riones, et dixerunt ad Moysen : Nos pueri tui col- 
legimus sutnmam virorum bellatorum nostrorum, 
et non dissensit ex nobis quisquam, et obtulimus 
munus Domino, unusquisque vir quodcunque in- 
veni vas aureum, torquem, aut viriolam (50), aut 
annulum, aui dextrale, aut. catenulam, ad propi- 
Hendum pro nobis ceram Domino. » Loquuntur 
ergo ad Moysem electi principes, qui constituli sunt 
super exercitum, el pro bene gestis rebus munera 
efferunt Deo, dicentes : Nos pueri tui sumua, qui 
accepimus summam bellatorum filiorum Israel. Di- 
eunt autem summam bellatorum illorum duodecim 
millia virorum, qui electi sunt ex omnibus tribubus 
lsracl, ut confligerent adversus Madianitas. Sunt 
ergo in populo Dei bellatores multi, sunt et imbel- 
les plurimi : et rursus inter bellatores sunt. qui- 
dam, qui appellantur summa bellatorum, eminen- 
tiores sine dubio iis qui bellatores dicuntur, sicut 
et eminentiores sunt ab imbellibus bellatores. Et 
rursus sunt aliqui celsiores ab iis, qui summa bel- 
latorum dicti sunt ; ii scilicet. qui constituti sunt 
super eos principes, et przlati singulis quibusque 
millibus electorum. Est ergo multa diversitas in eo 
ordine, qui bellatores appellantur. Sed οἱ inter ip- 
sos imbelles est nibilominus aliqua differentia. 
Nec ipsi enim :equaliter ét uno ordine omnes ap- 
pellantur imbelles. Quidam enim ita imbelles sunt, 
υἱ nunquam possint fleri bellatores, ut est senilis 
atas, et omnis femineus sexus, sed et conditio 
servilis. Puerilis vero setas ita imbellis egt, ut spem 
perat aliquando fieri beilatrix, scilicet cum occur- 
rerit (51) jo virum perfectum, in mensuram «lalis, 
tonc non solum bellatores fieri ex pueris, eed et in 
summam bellatorum venire se sperant, et esse electi, 
et in duodecim millibus numerari, vel etiam prza- 
ferri, ei esse principes electorum. 

$. Considera nunc presentis seculi stetum, οἱ 
vide omnia bellis repleta, omnemque humanam vi- 
tam invisibilibus preliis et impugnationibus dxm- 
monum perurgeri : in populo vero Dei esse quos- 
dam ita robustos fide armatosque virtutibus, ut 
adversum hujusmodi hostes quotidie bella conf- 
ciant, et semper iu procinctu positi non solum se- 
imetipsos, sed ceteros qui vel per sexum, vel per 
telatenm, vel per servitutis conditionem pugnare non 


ο Num. xxxi, 48,49, 50. '* II Tim. n, 4. 
(50) Pro « viriolam, » codex S. Theodorici ha- 
bet, « armillam. » 


. (81) Mss. « occurrerit. » Libb. editi, « occur- 
rt.» 


ORIGENIS 
Α possunt, ab hostium tueantur insidiis, verho do- 


*5 Act. 1ν, 59. 


7112 


ctrine eos, exemploque vitz et. commonitéonumn 
sedulitate munientes : si tamen non desit eis fides. 
Sive enim bellatores, sive imbelles, impossibile est 
salvari sine fide. Inter 370 ipsos tamen bellato- 
res, eos duntaxat qui militant Deo, considera aes 
ita esse paratos et expeditos ut nullis se implieent 
omnino negotiis secularibus, υἱ placere possint ei, 
cui se probaverunt *5, sed in lege Dei meditari die 
ac nocle. leti ergo qui hujusmodi sunt, summa 
bellatorum appellantur. Denique non est dictam de 
communi numero bellatorum, quia nemo inm eis 
dissensit, sed de iis dictum est, qui summa bella- 
torum nominati sunt. In istis enini qui tales sunt, 
nulla dissénsio, nulla discordia. Ipsi enim sunt isti, 
de quibus dictum est ** : « Erat autem credenuum 
cor et anima una, nec quisquam eorum aliquid pro- 
prium dicebat, sed erant illis omnia communia. ο 
isti sunt. ergo summa bellatorum, ín quibus nemo 
dissensit. Isti sunt qui suri plurimum pugnando 
ceperunt, et omne aurum atque omne ornametn- 
tum, sive capitis, sive brachiorum, sive etiam digi- 
torum, id est quidquid in intellectibus, quidquid 
in operibus habent, Deo offerunt. Sciunt enim quia 
munera ejus data ejus suit, et ideo non dissentit 
in eis nec unus, Nec enim possunt munera offerre 
Deo, positi in dissensione. Istos puto esse secun- 
dum Evangelium, qui preceptum illud diligenter 
observant, quod mandat Dominus et Salvator M ; 
« Si autem offers inunus tuum ad altare, et reme- 
moratus fueris quia frater tuus habeat aliquid ad- 
versum te, relinque ibi munus tuum ad altare, et 
vade prius rcconciliari fratri tuo, et tunc veniens 
offeres munus tuum, » quo scilicet levent (53) 
manus suas ad Deum sine ira et dissensione, lati 
sunt ergo qui dicunt **, « Collegiius summam vi- 
rerum bellatorum nostrerum, et non dissensit ex 
nobis quisquam , et obtulimus munus Domino, » 
Discenda igitur nobis magnopere est consonantia: 
disciplina (55) : quia tanquam in musicis, si hat- 
monia chordarum fuerit consonanter aptala, &0- 
num suavem modulati carminis reddit ; si vero sit 
aliqua in fidibus dissonantia, ingratissimus sonus 
redditur, et carminis dulcedo corrumpitur; ita et 


p ii qui Deo militant, si dissensiones et discordias inter 


se habeant, ingrata erunt omnia, et nibil acceptum 
Deo videbitur, etiamsi multa bella conficiant, etiamsi 
spolia multa deferant, et multa munera offerant Deo. 
Dicetur enim ad eos: Depone munus tuum ad al- 
tare, et vade prius reconciliari fratri tuo, ut possis 
et tu inter eos qui summa sunt virorum bellatorum 
numerari, el dicere, quia non dissensil ex nobis 
quisquam. Ego etiam amplius aliquid dico. Nisi 
talis fueris, ut in nullo dissentias a imandatis Dei, 


" Matth. v, 25, 34. **Num. ται, 49, 50. 
59) Mss. « levent. » Libb. editi, « levet. » 
55) Mss. « consonantia disciplina. » Libb. editi, 
« consonantia disciplinae. » 
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nec in aliquo discrepes ab evangelicis praeceptis, A — 5. Post hec sequitur historia de hsreditate 


nen eoteris hostem vincere (54), non poteris supe- 
rare inimicum. ln eo enim ipso jam victus es in 
quo diesentis : el per hoc ipsum superaris a dia- 
bolo, in quo discordas a Deo. Si autem vis vincere 
inimieum, et esse summa bellatorum, adh:ere Deo, 
et concorda cum ipso, sicut ille qui dicebat 5: 
« Quis nos separabit a charitate Dei ? Tribulatio, 
an angustia, an fames, an nuditas, an periculum, 
an gladius? » Et iterum * : « Neque vita, neque 
mors, neque instantia, neque futura, neque altitu- 
do, neque profundum, neque creatura alia poterit 
nos separare a charitate Dei, quz est in Christo 
Jesu Domino nostro. » Iste talis potest vincere Ms- 
dianitas, et interficere omnes peccatorea terrse, et 
perdere omnem imaginem eorum de civitate Do- 
mini. Et ego ergo debeo de meipso, el de terra 
carnis mee perdere peccatores, et interlicere for- 
nicationem , immunditiam, passionem, concupi- 
scentiam malam, et avaritiam. Isti enim sunt pec- 
catores terrae mez, quos tunc demum exterminare 
potero et interficere, si non dissentiam a manda- 
εἰς Domini : et. tune vere dignus ero, qui offeram 
Deo munera. « Omne vas aureum, torquem, » in- 
quit 54, « aut viriolam (55), aut annulum, aut dex- 
trale, aut catenulam. » Torquis ornamentum s$a- 
pientie est. In. Proverbiis enim de sapientia dici- 
tur **, quod qui acquisierit eam, torquem auream 
ponat circa collum suum. Viriola et annulus, orna- 


menta sunt. manuum, in quibus operum signantur ( 


indicia. Similiter et dextrale, Catenulz vero verbi 
et doctrine connexiones declarant. « Ad propitian- 
dum, » inquit **, « Deum pro nobis. » Si dicamus 
propter aurum Deum propitium fleri hominibus, 
vide quam absurdum, imo quam impium judicetur. 
Hoc enim etiam in viro bono notabile ducitur, sí 
accepto auro ab inferloribus placetur. Quanto ergo 
magis hec de Deo sentire non convenit? Unde 
puto expositionis bujus ecclesiastic:e (56) magis 
constare rationem, qus per auri species indicari 
docet animi virtutes, et bonorum operum gesta, 
que sola offerri Deo ab bominibus dignum est, et 
pro quibus solis propitium fleri Deum hominibus 
decet, « Et accepit, inquit **, Moyses et Eleazar 
sacerdos aurum ab omnibus tribunis et centurio- 
nibus, et intulit illud in tabernaculum testimonii, 
memoriale filiis Israel coram Bomino. » Vides quia 
quz dicuntur, non ad conspectum visibilem, sed 
ad mentis memoriam referuntur. Beatus enim 
est ille qui recordatur se boni aliquid operis 
egisse coram Domino, et obtulisse munera bene- 
placita Deo, animi virtutes et ornamenta pie- 
tatis. 


** Rom. viui, 95. "* ibid., 58, 29. 
55Joan. v, 45. ** Luc. xvi, 29... . Num, xxxi. 


(54) Non poteris hostem vincere. lle in libris an- 
tea editis omissa, supplentur e 185. 

(58) Codex Sancti Theodorici, « armidam » pro 
« viriolam. » Paulo post ctiam liabet, « armilla ct 


9! Num, xxxi, 50. 


ituben, et Gad, et dimidie tribus Manasse : 
de qua proponentes aliqua disserere, volumus 
371 prius auditorum diligentiam commonere, et 
animos eorum ad contemplationem spiritalis intel- 
ligentiz suscitare. Omnia qua dicuntur non solum 
ex ipso qui dicitur sermone pensanda sunt, sed et 
persona dicentis magnopere ronsideranda est. Verbi 
gratia : si puer est qui loquitur, animos nostros ad 
auditum eloquii puerilis aptamus, nec plus aliquid 
in iis qu:xe dicuntur, nisi inquantum sentire puer 
potuit, exspectamus. Si vero qui loquitur vir est, 
continuo contemplamur, si viro digna sun! ques 
dicuntur. Et rursus si vir ille eruditus sit qui dicit, 
pro eruditionis ejus intuitu ctiam dicta pensamus. 
Si vero vir quidem ille est, imperitus tarhen et idio- 
tes, aliter quz» dicuntur accipimus, Sic item si sit 
senior qui loquitur, et multe ac probatze peritize, 
utpote qui in eruditionibus consenuerit, longe ma- 
jor in eo dictorum habebitur exspectatio. Cur au- 
tem ista praemiserimus, historiam h:reditatis Ruben 
et Gad et dimidi:* tribus Manasse exponere volen- 
tes, ausculta. Qui hoc gesta narrat quie. legimus, 
neque puer est, qualem supra descripsimus, neque 
vir talis aliquis, neque senior, nec omnino aliquis 
homo est : et ut amplius aliquid dicam, nec ange- 
lorum aliquis, aut virtutum celestium est, sed sicat 
traditio majorum tenet, Spiritus sanclus hzc nar- 
rat. Unde enim poterat Moyses, vel quz: ab origine 
mundi gesta sunt, vel quz in fine ejus erant geren- 
da narrare, nisi per inspirationem Spiritus Dei? 
Unde potuisset prophetave de Christo, nisi loquente 
Spiritu sancto? Sic enim et ipse Christus ei testimo- 
nium reddlt, et dicit ** : « Si crederetis Moysi, 
crederetis utique et mihi. De me enim ille scri- 
psit. Si autem illius litteris non creditis, quomodo 
mels verbis credetis ?» Constat ergo ea per Spiritum 
sanctum dicta, et ideo conveniens videtur haze se- 
cundum dignilatem, imo potius secundum majesta- 
tem loquentis intelligi. Sed et illud hoc in loco me- 
morare aptissimum duco, quod Abraham cum audi- 
ret illum divitem positum in tormentis rogare se 
ut dimitteretur, et veniens moneret fratres suos pie 
vivere, ne et ipsi in locum illum descenderent tor- 


p mentorum, respondit ei **, quia « habent Moysem et 


prophetas, audiant illos. » Non utique bomines ali- 
quos dicebat in corpore positos Moysem et proplhe- 
tas : sed hzc quz per Moysem Spiritu Dei dictante 
scripla sunt, Moysem ea nominavit. Dicat ergo ali- 
quis :Cum hzc ita scripta sint, si Abrabam me ad 
Moysis dicta transmittat, ut legens ea possim illum 
locum evadere tormentorum, quid me juvabit ad 
effugicendam gehennam, si legam 57 quomodo fllii 


59 Prov. 1,9. 5? Num. xxxi, 50. ** ibid., 81. 


annulus ornamenta sunt manuum. » 

(b6) Expositiomis hujus ecclesiastice. Expositio- 
nem ecclesiasticam appellat, mysticam et imeralem, 
et opponit Judaica. 
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Ruben, et filii Gad, et dimidia tribus Manasse, hz- A revelare dignetur : sunt enim in his repromissionum 


reditatem capiunt a Moyse trans Jordanem, quia 
erant illis pecora multa pre czteris tribubus, et 
quia dicit ad eos Moyses : Videte ne exacerbetis 
Deum, sicut et illi decem qui missi sunt cum Jesu 
el Caleb explorare terram, et dicebant, quia terra 
talis et talis est, εἰ non possumus eam capere. Et 
quia ad hzc responderunt filii Ruben, et czeteri cum 
ipsis: Da nobis terram hanc, et hzreditatem ejus, 
et non quarenius jam intra Jordanem hereditatis 
terram cum fratribus nostris : sed hic relinquemus 
jumenta nostra, et sarcinas nostras, et mulieres 
nostras, et infantes nostros, viri autem nostri ibunt 
pariter et. transibunt Jordanem. Et quia post lizc 
Moyses commendat eos Jesu filio Nave, et Eleazaro 


sacerdoti filio Aaron, sub ea tamen condiiione, ut B 


trauseant cum filiis Israel, et pugnent cum eis ad- 
versus hostes qui erant trans Jordanem, donec libe- 
retur ab eis terra, et tunc accipiant terram quam 
poposcerunt, regis Seon et regis Og : atque ipsis 


solis per Moysem detur hzreditas extra Jordanem, 


cxteris autein omuibus per Jesum intra Jordanem. 
Dicet ergo aliquis : Quid ista prosunt ad lioc quod 
dixit Abraham *5 : « Habent Moysem et prophetas, 
audiant illos ; » quo scilicet lizec legentes et audien- 
tes, in locum illum non deveniant tormentorum ? 
liec autem diximus, excitantes animos audientium, 
ut vigilantius iis quxe leguntur vel dicuntur inten- 
dant, et in. Mosei litteris remoto littere velamine 
ita intelligant quz scripta sunt, ut singulis quibus- 
que ea dici inveniant, qua si intelligantur et ob- 
serventur, possint auditores non ad illum locum 
tormenti deduci, quo dives ille, qui audire hec qux 
in secreto sunt scripta, contempsit, abductus est : 
sed in sinum eant Abraham, ubi Lazarus requie- 
scit. Oremus ergo Dominum, ut auferatur velamen 
a cordibus nostris de lectione Veteris Testamenti, 
ut ea qux? abscondita sunt et occulta in Mosei litte- 
ris, videre possimus, secundum prophetze commo- 
nitionem dicentis **: « Et nisi audieritis occulte (57), 
plorabit anima vestra. » Et quidem quod hec my- 
stica sint et divinum.aliquem sensum contineant, 
puto quod ex iis qux superius asserta sunt, nullus 
possit ambigere, quarm:vis sit ille Judaicis fabulis in- 


mysteria, qua repromisit diligentibus se : « Ut 
sciamus et nos, quie 4 Deo donata sunt nobis **. » 
Sed el vos juvate nos iu 4 79 orationibus, et dili- 
genter intendite, non tam nobis dicentibus, quam 
Domino illuminanti eos, quos illuminatione sua di- 
gnos invenerit. Quorum contemplatione etiam nobis 
dare dignetur verbum in adapertionem oris nostri. 
Sed age jam si corda erexistis ad Dominum, et 
verbi ejus sancti. illustrationem petiistis, ad per- 
scrutandum sensum eorum qua videntur latere, 
veniamus. 

4, Exeundi de Egypto figuram duobus modis ac- 
cipi, a prioribus nostris et a nobis szpe jam dictum 
est. Nam et cum quis de errorum tenebris ad agni- 
tionis lumen adducitur, et de terrena conversatione 
ad spiritualia instituta convertitur, de Egypto vi- 
detur exisse et venisse ad solitudinem : ad illum 
videlicet vitge statum, in quo per silentium et quie- 
tem exerceatur divinis legibus, et eloquiis celesti- 
bus imbuatur : per quz institutus et directus, cum 
Jordanem wansierit, properet usque ad terram re- 
promissionis, id est per gratiom baptismi, usque 
ad evangelica instituta perveniat. Sed el illam figu- 
ram esse diximus exeundi de Egypto, cum relinquit 
anima mundi hujus tenebras, ac nature corporez 
cmcitatem, el. transfertur ad aliud seculum : quod 
vel sinus Abralh:e (58), ut in Lazaro, vel paradisus, 
ut in latrone qui de cruce credidit, indicatur ; vcl 
eliam si qua novit Deus esse alia loca, vel alias 
mansiones, per qua transiens anima Deo credens, 
et perveniens usque ad flumen illud quod laetificat 
civitatem Dei, intra ipsum sortem promissa patribus 
bzreditatis accipiat. lgitur cum duplici, ut memno- 
ravimus, modo egressus designetur ex /Egypto, et 
transitus ad deserium, atque inde ingressus ad 
sancte terre hereditatem, videamus nunc quid 
sibi velit Ruben et Gad, et dimidia tribus Manasse. 
Hereditas qu: per Moysem traditur, et extra Jor- 
danem decernitur, in duodecim tribubus filiorum 
Israel, occultis quibusdam ei mysticis rationibus 
totius bumani generis figuram complectitur, vel 
omnium certe hominum qui ad agnitionem Dei 
venerunt. Horum ergo pars aliqua extra Jordanem 


satiabiliter deditus : tamen sicut hoc neminem ne- [) hereditatem consequitur per Moysem, pars vero 


gare puto, ita qux sint illa que ex istis narrationi- 
bus indicentur, et quz rerum facies sub hoc vela- 
mine contegalur, ad liquidum scire, ipsius pulo 
esse sancti Spiritus qui bzc inscribi inspiravit : et 
Domini nostri Jesu Christi, qui de Moyse dicebat ** : 
« De me enim ille scripsit ; » et omnipotentis Dei, 
cnjus eonsilium antiquum humano generi non nu- 
dum, sed velatum litteris indicatur. Nos autem ore- 
inus ex corde Verbum Dei, qui est unigenitus ejus, 
ei qui revelat Patrem quibus vult, ut et nobis h:ec 

8) Luc, xvi, 29. "* Jerem. xin, 17. 


(Sa Codex Sancti Theodorici, « occulta. » 
58) Quod vel sinus Abrahe, eic. Vide Origenia- 
nerum lib. it, quzstionem undecimam, ubi quid de 


** Joan. v,45. 


trans Jordanem, et hareditatem suscipit in terra 
repromissionis per Jesum. Et illi quidem, quibus 
extra Jordanem haereditas decernitur, primitivi 
sunt : licet tninus nobiles, licet non inculpati, pri- 
mitivi tamen sunt. Ruben enim est primogenitus 
Jacob : licet contamipaverit thorum patris, primo- 
genitus tamen est. Sed et Gad, licet ex ancilla, ta- 
men et ipse primogenitus est. Manasse quoque, cu- 
jus dimidia tribus extra Jordanem consequitur, et 
ipse licet de Agyptia natus, primogenitus tamen 
*! ] Cor. u, 12. ' 


penis et przmiis opinatus sit Origenes, doete ape- 
rit ciarissimus Huetius. 
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est. Omnes ergo isti primogeniti sunt, et ideo prio- A sibile non ab initio calum dictum est, sed prius 


rem populum designant, qui non per Jesum Domi- 
num nostrum, sed per Moysen extra Jordanem sor- 
tem hzreditatis accipiunt. Considera autem diligen- 
tjus etiam causam, qua priores et extra Jordanem, 
et sequestrali a czeteris, consequuntur hzreditatem. 
« jumenta, inquiunt **, et pecora multa sunt nobis. 1 
Πως ergo causa est, quia prior populus ad hzxredi- 
tatem illius terrze, quz lacte fluit, qux» melle abun- 
eat, qua favus mellis est prz omni terra, non potuit 
pervenire, nec Verbum carnem factum potuit agno- 
scere, quia r.ulta jumenta habebant et multa pe- 
cora. Ánimalis ergo homo non potuit percipere qua 
sunt Spiritus Dei **, nec spiritaliter dijudicare; quia 
« homo in henore cum esset, non intellexit, sed 
coinparalus est jumentis insipientibus, οἱ similis 
factus est iis **, » pro quibus haereditatem suam 
extra Jordanis flue:ta percepit, et a terra se sancta 
fecit alienum. llle ergo populus accepit bzreditatem 
per Moysen, accepit terram duorum regum tantum- 
modo. Non enim amplius potuit Moyses interficere 
nisi duos reges, quorum terram dividerel populis, 
mulia animalia multaque pecora. habentibus. llis 
vero qui Jordanem transeunt, Jesus dividit terram, 
quamvis habeant etiam ipai animalia, habeant peco-- 
ra, non lamen tanta, qus eos excludapt, ne Jorda- 
ncm transeant, sed cum ipsis et mulieribus, et cum 
infantibus suis contendunt transire Jordanem, et ad 
patrum pervenire promissa. llli autem propter pe- 


cora et jumenta, et mulieres suas, et infantes, non C 


potuerunt transire Jordanem, nec ad fldem Christi, 
qua esl terra repromissionis, intrare. 

5. [nerepat tamen Moyses, et dicit ad filios Ruben 
et ad filios Gad ** ; « Fratres vestri pergent ad 
prelium, et vos sedebitis hic? Et quare pervertitis 
corda filiorum Israel, ut non transeant in terram 
quam Dominus dat eis? » Et cum increpuissel eos 
hujusmodi verbis, « accesserunt, inquit 56, ad eum 
filii Ruben et filii Gad, et dicebant : Ovilia ovibus 
fabricabimus hie, et pecoribus, et civitates impe- 
dimentis nostris, et nos armati prima turma incede- 
mus ante fllios [srael, usquequo perducamus eus in 
suum locum. » Et hzc promittenles, mitigaverunt 
Moysen, ita ut ipse eos commendaret Jesu et Elca- 
zaro. lta enim scriptum est *! : « Et adhibuit illos 
Moyses ad Eleazarum sacerdotem, οἱ Jesum filium 


Nave, et principes familiarum tribuum Israel. Et- 


ail ad eos Moyses : Si transierint filii Ruben et filii 
Gad vobiscum Jordanem omnis armatus ad przlium 
coram Domino, et obtinueritis. terram in conspectu 
vestro, dabitis eis terram Galaad in possessionem. » 
Terrae nomen in Scripturis divinis positum diversis 
significationibus invenimus; et primo quidem terra 
hiec in qua habitamus, non ex initio terra vocitata est, 
sed arida: et post hec quz prius dicta fuerat arida, 
379 terre nomen accepit ; sicut et coelum istud vi- 


δι Num. xxxii, 4... 9 I Cor. ui, 44. 
38,29. ** Agg. u. 7. * Matth. v, 4. 


l'aTnoL. Gn. XII. 


** Psal. xLzx, 13. 
19 Matth. χι. 


firmamentum, post etiam cceli vocabulo nuncupatum 
est. In principio tamen creatur coelum et terram 
f^cisse dicitur Deus, et postea aridam, et postea fir- 
mamentun, Vis autem scire quia aliud sit in Scri- 
pturis arida, aliud terra ? audi Aggzeum prophetam 
dicentem *? : « Adliuc semel,et ego movebo celui 
el lerram, et mare, et aridam.» Vides quomodo 
propheta aliud ponit terram et aliud aridam. Sed 
et in multis Scripturze locis invenimus terram lau- 
dabilem nominari ; aridam vero non facile legimus 
laudabilem poni. Nam et Adam in hunc locum 
quasi culpabilis post peccatuin detruditur, qui ari- 
da nominatus est. Antea enim non fuit in arida, 
sed in terra. Para:isus namque non est in arida, 
sed in terra. Sed et mansuetis quod repromittit Do- 
minus in Evangelio, non est arida, sed terra. 
«Beati enim, inquit *, mansueti, quoniam ipsi 
hereditabunt terram. » Et iterum iu Evangelio 73, 
semen quod dat fructem centesimum sexagesimum 
et tricesimum, terra dicitur esse, non arida. Et 
puto quia profectus quidam sit ab arida ad terram 
veniendi, sicut et profectus quidam fuit, ut. liec 
arida terra vocaretur. Omnes enim nos, donec in- 
[ructuosi sumus, et nullum justitize fructum, nul« 
lum  pudicitiz, nullum pietatis afferimus, arida 
sumus. Si autem nosmetipsos cayperimus excolere, 
et ad virtutum frugem desides animos suscitare, 
terra. efficimur ex arida, qux verbi Dei suscepto 
semine lxta fruge mulüplicet. Est ergo quzedam 
eliam in reguo Dei terra, quz mansuetis repro- 
mittitur, et terra quam viventium nominatur, et 
terra in excelsis posita, de qua ad justuin dicit Pro- 
pheta τς « Et exaltabit te ut. lizredites terram. » 
Istius ergo terrx h:zereditatem, posteaquam de mun- 
di hujus /Egypto exierit, Deo credens anima conse- 
quitur : eL alibi quidem ii, qui sub lege vixerunt, 
alibi autem qui per Jesu Christi fidem et gratiam 
dispensati sunt. Verumtamen ii qui videntur primi, 
ei per Mosen dispensati, non prius consequentur 
liiereditatem sibi decretam, quam Mose duce me- 
rueruut, nisi el ipsi transeant cum iis quos Jesus 
dispensat, et pugnent. cum eis contra inimicos, et 
collocent eos in sedibus suis, et ita ipsi consequen- 


D wur bzreditatem quam Moyse duce meruerun|. 


6. Sed lic. nisi ex Scripturis divinis approben- 
tur, fabule videbuntur. Paulus ergo horum pro- 
ducatur in medium idoneus testis, qui in Epistola 
ad Hebreos, ubi describit omues illos patres, et 
patriarchas, ac prophetas, qui per fidem placue- 
runt Deo, post enumerationem cunctorum, in ulti- 
ma conclusione sic dicit de eis**: « Et ii omnes 
testimonio fidei accepto non perceperunt reprotwis- 
siones, Deo pro nobis melius aliquid providente, 
uti ne sine nobis consummarentur. » Quasi dice- 
rent ist:: novem et semis tribus de illis duabus et 
* Num. xxxit, 6, 7. t ibid. 16, 11. ο ibid, 
11 Psal, xxxvii, 94. 7? Heb. x1, 29, 40. 
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Semis tribubus, quia propterea non ceperunt pro- A ibi Jesum Dominum "nostrum scquens, interfciet 


missiones terrz illius, qux eis extra Jordanem per 
Moysen decreta est, Deo pro nobis aliquid melius 
providente, uti ne sine nobis consummarentur. 
Propterea ergo transeunt nobiscum armati ad prz- 
lium, et juvant nos ad belligerandum, ad expugnan- 
dos inimicos. Sed illi transeunt qui armati sunt, 
qui viri fortes sunt et potentes ; czteri vero, igna- 
va manus et imbellis, remanent extra Jordanem? 
Si qui autem in ipsis viri fortes sunt, relictis ani- 
malibus et pecoribus et omnibus impedimentis, 
pugnant adversum hostem nobiscum usquequo vin- 
cantur inimici nostri, usquequo hzreditatem terrz 
bona, terrzz mellis lactisque capiamus. Quis enim 
dubitat quod sancti quique patrum, et orationibus 


nos juvent, et gestorum suorum confirment atque D 


hortentur exemplis, sed οἱ voluminibus suis, per 
ea quae nobis ad memoriam scripta reliquerunt 
docentes nos, et instruentes quomodo adversum 
inimicas potestates dimicandum sit, et. quomodo 
agonum toleranda certamina ? Puguant ergo pro no- 
his et psi, incedunt primi ante nos. armati. Ipsos 
enim nos habentes ad exemplum, et videntes ϱ0- 
rum per spiritum fortia facta, arinamur ad praelium 
spiritale, et adversus spiritalia nequitiae in coe- 
lestibus dimicamus. Sie denique qui Jesu duce 
militant, triginta et eo amplius reges perimunt, et 
terras eorum sorte bxreditatis accipiunt. Depulsis 
namque spiritalibus nequitiis de ceelestibus, haere- 


ditatein regni coelestis a Jesu Domino nostro perci- C 


piunt, 

1. Poiest et. tertius adhuc expositionis videri 
modus, ut in filiis Israel, id est in populo Ecclesix, 
intelligantur quidam esse spiritsles, et intra Jor- 
danem percipere bzxreditatem terra flueutis lac et 
mel : sapientize scilicet οἱ scientixe capientes dulec- 
dinem, quorum terra. flumine Dei, quod repletum 
est aquis divinz intelligentis, circumdatur et ri- 
gatur. Alii autem sunt carnales, qui jumentis et 


peeudibus, id est crassis et stolidis sensibus abun- 


dant :sicut erant illi de quibus dicebat Aposto- 
lus'* :«lta insensati estis, ut cum spiritu coeperi- 
tis, uunc carne perficiamini ? » et?* : « O insensati 
Galatz, quis vos fascinavit veritati non obedire? » 
Sed ét unusquisque nostrum, nisi se armaveril, et, 
abjectis brutis et belluinis sensibus, ad spiritalem 
iutelligentiam properaverit, remanebit extra Jor- 
danem, nec poterit per sapientia flumen incedere, 
quod lztificat civilatem Dei, id est animam Dei 
capacem : non assequelur eloquiorum Donmivi ii- 
Aeriora, quae sunt dulciora super mel ei favum, 
sed illam tautummodo consequetur terram, in qua 
duo reges occisi sunt, ubi dicatur ei"* : « Nihil 
aliud judicavi me ipsum scire inter vos nisi Jesum 
Christum, et hunccrucifixum. » Qui autem potuerit 
transire Jordanem, et ad interiora penetrare, 3744 


7 Gal. 315,9. "* ibid., 1. ?*1 Cor. Il, 9. 
(59) Corporis. Deest ini editis, sed suppletur e mss. 


triginta et eo amplius reges, illos fortassis de qui - 
bus dicitur?*, quia « astiterunt reges terrze, et prin- 
cipes congregati sunt in unum, adversus Dominum, 
εἰ adversus Christum ejus; » depulsisque iis regi- 
bus et prostratis, agnoscet secretiora mysteria, 
usquequo veniat ad illum locum ubi sedes Dei cst 
et Jerusalem civitas Dei viventis, non ista quz 
servit cum filiis suis in terris, sed illa coelestis, 
qu: libera est, et mater omnium nostruni : ad eu- 
jus nos hzreditatem perducere dignetur dux et Do- 
minus noster Jesus Christus, cui est gloria et im- 
perium in szceula szculorum. Aaen, 
HOMILIA XXVII. 
De mansionibus filiorum Israel. 

4. Cum conderet Deus mundum , innumeras 
creavit ciborum differentias, pro diversitatibus sci- 
licet vel humani desiderii, vel natura animalium. 
Unde non solum homo cum viderit animalium ci- 
bum, sci! eum non pro se,sed pro animalibus 
ercatumn, sed et. ipsa animalia agnoscunt proprios 
cibos : et aliis quidem, verbi causa, utitur leo, aliis 
cervus, aliis bos, aliis vero aves. Sed et inter 
homines sunt quadam differentie in appeten- 
dis cibis z et alius quidem qui bene sanus est ei 
liabitudine corporis valens, foriem cibum requirit, 
et credit. confiditque edere omnia, velut. robustis- 
simi quique athletarum. Si quis vero iufirmiorem 
se sentit et invalidum, delectatur oleribus, et for- 
tem cibum pro sui infirmitate corporis (59) non re- 
cipit. Si vero sit aliquis parvulus, etiamsi voce in- 
dicare non possit, re tamen ipsa nullam aliam 
quam lactis requirit alimoniam. Et ita unusquis- 
que vel pro xtate vel pro viribus, vel pro corporis 
valetudine, aptum sibi et competentem viribus suis 
expetit cibum. Si sufficienter rerum corporalium 
considerastis exemplum, nunc ab iisad intelligen- 
tiam spiritalium veniamus. Omnis natura. rationa- 
bilis-propriis et sibi competentibus nutriri indiget 
cibis. Cibus autem verus naturz ratiowabilis sermo 
Dei est. Sed sicut in nutrimentis corporis multas 
paulo ante dedimus differentias, ita εἰ natura ra- 
tionalis, qux ratione et verbo Dei, ut diximu;, 
pascitur, non omnis uno atque eodem verbo nutri- 


D tur. Unde ad. similitudinem corporalis exempli est 


aliquibus etiam (60) in verbo Dei cibus lactis : 
apertior scilicet simpliciorque doctrina, ut de mo- 
ralibus esse solet, que przberi consuevit iis, qui 
initia habent in divinis studiis, el priui eruditionis 


' rationabilis elementa. suscipiunt. His ergo cum re- 


citatur talis aliqua divinorum voluminum lectio, in 
qua non videatur aliquid obscurum, libenter acci- 
piunt ; verbi causa, ut est. libellus Estlier, aut Ju- 


' dith, vel etiam Tobiz, aut mandata Sapientia. Si 


vero legatur ei liber Levitici, offenditur continuo 


animus, et quasi non suum refugit cibum, Qvi 


16 Psal. n, 2. 


(60) Codex S. Theodorici, «cst aliquis etiam,» etc, 
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enlm venit ut diseetet Deum colere, justítie ac À in praefatione pramisimus, ut. suseitemus animos 


pietatis ejus precepta suscipere, audit mandata de 
saerificiis dari, οἱ immolationum ritus doceri, quo- 
: modo non continuo avertit auditum, εἰ tanquam 
: non sibi aptum cibum recusat? Sed et alius cum 
leguntur Evangelia, vel Apostolus, aut Psalmi, lz- 
tus suscipit, libenter amplectitur, et velut reme- 
' dia quaedam infirmitatis suze inde colligens gaudet. 
Huic si legatur Numerorum liber, et ista maxime 
loca que nunc habemus in manibus, nihil hzc ad 
utilitatem, nihil ad inürmitatis sux remedium, aut 
anima salutem prodesse judicabit; sed continuo 
refutabit, et respuet tanquam graves et onerosos 
cibos, et qui gre atque invalida non competant 


anima. Sed sicut, verbi gratia (ut iterum ex cor- B 


poralibus repetamus exempla), leoni si detur intel- 
lectus, non continuo culpabit abundantiam herba- 
rum creatam, quia ipse crudis carnibus vescitur, 
nec dicet illas superflue a Conditore productas, 
quia ipse earum cibo non utitur : nec iterum honio, 
quia pane aliisque aptis sibi utitur alimoniis, cul- 
»are debet cur fecerit Deus serpentes, quos cibum 
videat prebere cervis; neque ovis, aut bos culpare, 
verbi causa, quod aliis animalibus carnibus vesci 
datum est, cum ipsis ad edendum gramina sola 
sufficiaut. lta. ergo et in cibis rationalibus, divino- 
rum dico voluminum, non continuo aut culpanda 
aut refutanda est Scriptura, quz difficilior aut ob- 
scurior ad intelligendum videtur, vel ea continere, 
quibus sive incipiens, el parvulus, sive infirmior 
οἱ minus ad intelligenda omnia validus uti nonu po- 
test, nec conferri sibi ex iis utilitatis aliquid exi- 
stimat aut salutis : sed considerare debes (61), quia 
sicut serpens et ovis, et bos et lomo, ac fenum 
Dei creatura sunt omnia, et diversitas ista ad lau- 
dem spectat et gloriam Creatoris, quod competen- 
tem et in tempore unicuique eorum pro quibus 
creata sunt, vel przbeant, vel capiant cibum : ita 
et hec omnia que verba Dei sunt, et in quibus 
diversus pro captu animarum cibus est, unusquis- 
que proul sanum se el validum sentit, assumat. 
Quamvis et si diligentius requiramus, verbi cau- 
sa, in Evangelii lectione, vel apostolica do- 
ctrina, in. quibus delectari videris, et in qui- 
bus tibi aptissimum et suavissimum deputas ci- 
bum, quanta sunt qua !e latent, si discutias 
et perscruteris mandata Domini? Quod si ea, 
que obscura videntur et difficilia, refugienda 
sunt protinus et vitanda, invenies etiam in illis, 
375 in quibus valde confidis, tam multa obscura 
et difficilia, ut si.hanc sententiam teneas, sit tibi 
etiam inde recedendum. Sunt tamen plurima in 
illis, quie apertius et simplicius dicta sunt, quai 
UL parvi sensus zilicen! auditorem. Hzc autem 


? Num, xxxii, 1. 3. 7* Joan. xiv, 9. 


(61) Mss., «debes. » Libb. editi, «debet.» Mox 
iidem mss., « et ovis et bos, et houio. » In libb. edi- 
tis deest, «eX bos.» 

(62) Codex Sancti Theodorici solum liabet, € (e 


vestros, quoniam quidem hujusmodi lectio habe- 
tur in manibus, quz difficilis ad intelligendum, et 
superflua videatur ad legendum. Sed non possumus 
hoc dicere de sancti Spiritus litteris (62), quod ali- 
quid in eis otiosum sit aut. superfluum, etiamsi 
aliquibus videantur obscura. Sed hoc potius facere 
debemus, ut oculos mentis nostre convertamus aid 
eum, qui hzc scribi jussit, et ab ipso horum intel- 
ligentiam postulemus : ut sive infirmitas est in ani- 
ma nostra, sanet nos ille, qui sanat omnes languo- 
res ejus : sive parvi sensus sumus, adsit nobis cu- 
stodiens parvulos Dominus, et enutriat nos, atque 
in mensuram ztatis adducat, Utrumque enin. in 
nobis est, uL ex infirinis ad sanitatem, ct ex par- 
vulis ad :iatem virilem pervenire possimus, ln 
nobis ergo est, ιο a Deo poscere. Dei autem est, 
petentibus dare οἱ pulsuntibus aperire. Sed satis 
sit ista praefatio, 

2. Nunc jam ad lectionis ipsius quz recitata est 
veniamus exordium, ut, juvante Domiuo, sensum 
quoque eorum, etiamsi non ad liquidum, summa- 
im tamen colligere et explicare possimus. Ait 
ergo? : «Hze sunt mansiones flliorum Israel, ex quo 
exierunt de terra Egypti cum virlute sua, in manu 
Moysi et Aaron. Et scripsit Moyses profectiones 
corum, et mansiones per verbum Domiui, » et cam- 
lera. Audistis (62) quia scripsit hzc Moyses pee 
verbum Doinini. Et quid voluit Dominus lixc scri- 


C bi? Ut prodesset nobis aliquid scriptura hzc man- 


sionum quas fecerunt filii Israel, aut nihil prodes- 
sct? Et quis audeat dicere, quod ea. quz per ver- 
bum Domini scribuntur, nihil utilitatis habeaut, nec 
salutis aliquid conferant, sed solam rem gestain nar- 
rent, qu: tunc quidem przeterierit, nunc autem nihil 
ad nosex ejus relatione perveniat ? Impia hecetalieua 
a catholica tide sententia est, et eoruin tantummodo 
qui legis et Evangeliorum negant unum solum sa- 
pientem esse Deum Patrem Domini nostri Jesu 
Christi. Quid ergo de iis mansionibus fidelis sentire 
debeai intellectus, summatim, prout tempus patitur, 
pertractare tentemus. Superior dispulatio, cum 
nobis occasionem dicendi de profectione filioruin 
Israel ex /Egypto prebuisset, dupliciter diximus 
videri posse spiritaliter exire unumquemque de 
JEgypto : vel cum relinquentes gentilem vitam ad 
agnitionem divinae legis accedimus, vel cum anima 
de corporis hujus habitatione discedit. Ad utrum- 
que ergo ist» inausiones, quas nuuc per verbuin 
Doinini Moyses describit, aspiciunt. Nam de illix 
quidem mansionibus, quas anima corpore exuta, 
jmo corpore suo rursus indutz habitura sunt (64), 
Dominus pronuntiavit iu Evangelio, dicens ?* : «Mult» 
mansiones sunt apud Patrem meum. Alioquin di- 


sanctis litteris. » 

65) Mss. «audistis. » L:bb. editi, t audisti. » 

$i Codex Sancij Theodorici ; «anitua corpore 
exuta, imo corpore suo rursus induta habitura est.» 
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cerem vobis, Vado et preparo vobis mansionem. » A mansionibus perveniunt filii Israel usque ad priu- 


' Sum ergo multe ille mansiones qua ad Patrem 
ducunt, in quibus singulis quid ο, quid utili- 
iatis anims: commoratio, quidve eruditionis aut il- 
luminstionis accipiat, scit ille solus futuri saeculi 
Pater, qui ait de semetipso??, quia « ego sum ostium. 
Nemo veuit ad Patrem, nisi per me.» Qui fortassis 
i hissingulis mansionibus unicuique anima ostium 
&et (65), ut per ipsum intret, et per ipsum exeat, 
et inveniat pascua, et iterum iniret ad aliam, οἱ 
inde ad aliam mansione:v, usquequo ad ipsum per- 
veniat Patrein, Sed nos, pene immemores praf.tio- 
nis nostre, subito auditum vestrum ad alta et ex- 
celsa surreximus. Imo vero redeamus ad ea, que 
inter nos et in nobis geruntur. In ZEgypto erant 
filii Israel, in operibus Pharaonis regis luto ac la- 
tere affligebantur, donec ingeiniscentes, clamarent 
ad Dominum, et exaudiens gemitam corum mitte- 
ret eis verbum suum per Moysem, et educeret eos 
de ZEgypto. Et nos ergo cuin. esseinus in ZEgypto, 
mundi dico hujus erroribus et ignorantiz tenebris, 
operantes opera diaboli, et in concupiseentils et vo- 
luptatibus carnis, miseratus est Dominus afflictio- 
nem nostram; et misit Verbum suum unigenitum 
Filium, qui nos de ignorantia erroris ereptos ad 
]ucem divin: legis adduceret. A 
$9. Sed primo omnium intuere mysterii rationem : 
«uam qui diligenter observaverit, in Scripturis in- 
veniel in egressione filiorum lsrael de /Ecypto, 
quadraginta et duas babitas esse mausiones : et rur- 
sum adventus Domini et Salvatoris nostri in hunc 
mundum, per quadraginta et duas generationes ad- 
ducitur. Sic enim Mattheus. evangelista comme- 
morat, dicens ** : « Ab Abraham usque ad David 
regem, generationes quatuordecim. Et a David usque 
ad transinigrationem Babylonis, generationes qua- 
iaordecim, Et a transmigratione Babylonis usque 
ad Christum, generationes quatuordecim.» lstas 
ergo quadraginta et. duas generationes, quas velut 
mansiones Cliristus fecit descendens in Zgyplum (66) 
mundi hujus, ipso numero quadraginta el duas 
mansiones faciunt, qui 3'7G ascendunt de αυριο. 
Kt beue observanter posuit Moyses dicens 5’ : 
« Ascenderunt filii Israel cum virtute sua. Οι est 


virtus eorum, nisi ipse Christus, qui est virtus Dei? 


Qui ergo ascendit, cum ipso ascendit, qui ad nos 
inde descendit, ut illuc perveniat, unde ille non 
uecessitate, sed dignatione descendil, ut verum sit 
illud quod dictum est **, quía « qui descendit, ipse 


est el qui ascendit. » Igitur in quadraginta duabus 
Τό Joan. x, 9, et xiv, 6. ** Mattb. i1, 17. 
*^ Psal. Lxxxiv, 2, 5. Psal. xix, 5. 


(65) Sunt ergo multe il'e mausiones, etc., usque 
&d ista veiba, sed nos pene immemores, desunt in 
libris antea editis, et restituuntuz ex omnihus mss, 
Libri editi tantum habent : € sunt. ergo illic vule 
mansiones, in quibus posi &eculi hujus :rumnas, 
et /&gyptiam serviuitein fideles anime requiescaut. 
Sed nos pev»e unmeimores, » etc. 

(66) Generationes quas. velut mansiones Christus 


cipium capienda hzreditatis. Principium vero ca- 
piendzx hereditatis fuit, ubi Ruben οἱ Gad, et dimi- 
dia tribus Manasse, accipiunt terram Galaad. Con- 
stat itaque nunierus descensionis Christi, per qua- 
draginta et duos patres secundum carnem, velut 
per quadraginta duas mansiones descendens usque 
ad nos, et per totidem mansiones ascensus filiorum 
Israel, usque ad bzreditatis promissa principium. 
Quod si íntellexisti quantum sacramenti numerus 
Iste desceusionis ascensionisque contineat, veni 
jam,et incipiamus per ea, quz descendit Christus 
ascendere, el primam mansionem istam facere, 
quam ille novissimam fecit, scilicet, qui natus ex 
Virgine est : et bizec sit prima nobis mansio de 


Ρ AEgypto exire volentibus, in qua, relicto Ιἀοΐογιιιι 


cultu, εἰ daámoniorum, non deorum, veneratione, 
credimus Christum natum ex Virgine, et de Spiritu 
sancto, et Verbum caruem factum venisse in hunc 
mundum. Post bz:ec jam proficere, et ascendere a4 
singulos quosque fidei et virtutum gradus nitamur. 
Quibus si tandiu. immoremur, donec ad perfectum) 
veniamus, in singulis virtutum gradibus mansioncm 
fecisse dicemur, usquequo ad summum pervenien- 
tibus nobis institutionum profectuumque fastigium 
promissa compleatur haereditas. 

4. Sed et anima cum de Egypto vitz hujus pro- 
ficiscitur, ut tendat ad terram repromissionis, per- 
git necessario ad illas (07), qux» apud Patrem ab 
initio prxparate sunt. mansiones. Quarum credo 
memor Propheta, dicebat** : «Hxc | memoratus 
sum, et. effudi super me animam meam, quoniam 
irgrediar in locum tabernaculi admirabilis, usque 
ad dominum Dei.» [st:e sunt mansiones, et ista taber- 
nacula, de quibus in alio loco dicit**: « Quam aia- 
bilia sunt tabernacula tua, Domine virtutum ! con- 
cupiscit et deficit anima mea in atria Domini. » 
Idcirco et in alio loco idem Propheta dicit *' : « Mul- 
tum peregrinata est anima mea. » [ntellige ergo, si 
potes, quae siut iste peregrinationes anima, in qui- 
bus cuum quodam gemitu ac dolore peregrinari se 
diutius deflet, Sed hebescit harum intellectus et 
obscuratur, donec adhuc peregrinatur : ίσης autein 
verius edocebitur, eti verius intelliget qux fuerit 
ratio peregrinationis suz, cum regressa fuerit al 
requiein suam, id est ad patriam suam paradisum: 
quod sub mysterio intuens Propheta dicebat ** : 
« Convertere, anima mea, in requiem tuam, quia Do- 
minus benefecit tibi. » Sed interim peregrinatur οἱ 
agit iter et conficit mansiones, utilitatis sine dubio 


*! Num. xxxut, 1. 9? Ephes. iv, 10. *? Psal. xin, 5. 
56 Psal. cxv, 7. 


fecit descendens in. Egyptum, Sic habet codex ab- 
batie Sancti Teodorici Hhemensis. Libri vero 
antea editi, « generationum mansiones quas Christes 
fecit ascendens in Zgyptum. » 
(67) Codex Sancti Theodorici : « pergit necessario 
per quasdam vias, οἱ certas quasque, ut diximus. 
conspiciel mausiones. Quarum credo, 2 eic; Codex 
Ebroiceusis pro « conspiciet, » habet, « conficit, » 
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alicujus causa per liec Dei promissionibus dispen- A Moysen, et ipse cuim quoiret igaorabat ; sed colum- 


sata, sicut et quodam loco dicit*? : « Afflixi te, et 
cibavi te manna in deserto, quod nescierunt patres 
tai, ut dignosceretur quid est in corde tuo. » Istz 
ergo mansiones sunt, quibus iter e terris agitur ad 
ccelum. Et quis ita invenitur idoneus, et divinorum 
conscius secretorum, qui possit itineris istius et 
ascensionis anims describere mansiones, et unius- 
cujusque loci vel labores explicare vel requies? 
Quomodo enim enarret quod post primam et secun- 
dam et tertiam mansionem (08) insequatur. adhuc 
Pharao, insequantur /Egyptii, et licet non com- 
prehendant, tamen insectentur, et licet submersi 
sint, tamen insecuti sint? Quomodo enuntiet quod 
salvus effectus Dei populus, post aliquot mansiones 
primum cantaverit canticum dicens**: « Cantemus 
Domino, gloriose enim honorificatus (69) est, equum 


et ascensorem projecit in mare?» Sed hsc, ut 


dixi, qui per singulas mansiones audeat aperire, et 
pro contemplatione nominum qualitates quoque 
conjicere mansionur, nescio si aut sensus dicentis. 
ad mysteriorum poudus sufficiat, aut auditus capiat 
2udientium. Quomodo euim vel occursus belli ex- 
plicetur Amalecitarum, vel diversz tentationes, οἱ 
illi quoniodo enarrentur, quoruin artus ceciderunt 
in deserto, et quod omuino non filii Israel, sed filii 
filiorum Israel, ad terram sanctam perveuire potue- 
runt, et omnis ille vetus populus cecidit, quibus 
conversatio et habitatio fuerat cum ZEgyptiis, so- 


lus autem novus pervenit ad regnum qui ignorabat C 


AEgyptios, exceptis sacerdotibus el Levitis? Si quis 
enim potuerit se in saccrdotum et Levitarum ur- 
dine collocare, si quis potuerit uon habere portio- 
nem in terris ullam, nisi solum Dominum, iste non 
cadet in deserto, sed perveniet ad terrain repro- 
missionis. Unde et tu si vis non cadere in deserto, 
sed pervenire ad terram repromissionis patrum, 
sortem tuam non habeas in terra (70), nec sit tibi 
aliquid commune cum terra. Portio tua sit Domi- 
nus solus, et nunquam cades. Agitur ergo ascensio 
de ZEgypto ad terram repromissionis, per quam, ut 
dixi, mysticis descriptionibus edocemur ascensum 
anims» ad celum et resurrectionis ex mortuis sacra- 
mentum (71). 

377 5. Ponuntur autem et nomina mansionibus. 
Neque enim conveniens videbatur, ut omnis locua 
qui sub ccelo, sive montium, sive collium, sive cam- 
porum nominibus uteretur : illa νότο ascensio qua, 
anima ascendit ad regnum Dei, mausionum suarum 
nomiua non baberet. Habet nomina mansionunm my- 
sticis aptata vocabulis, liabet et deducentem se non 


5' Deut. viri, 2. δ. 5* Exod. xv, 4. 


(08) Codex Ebroicensis, «prima, et secuuda, 
εἰ tertia. mansione, » Codex Saneti Theodorici , 
«post. primam, et secundam, et tertiam mansio- 
nem.» In libris antea editis desideratur « post. » 

(69) Mss. «honorificatus. » Libb. editi, « glorifl- 
catus, » 

(70) Codex S, Theodorici solum lImbet, « in de- 


-— 


8? Psal, Lxxvu, 14. 


nim ignis et nubem ; Filium scilicet Dei, et Spiri- 
uim sanctum, sicul et in alio loco Propheta dicit *9 : 
clpse Dominus ducebat eos.» Talis ergo fiet bea- 
(8 anim:e ascensus, cum submersi fuerint omnes 
AEgyptii et Amalecit», atque universi qui impugna- 
veranl eam : el per singulas quasque digrediens 
mansiones, illas scilicet multas qua dicuntur esse 
apud Pairem, illuminatur amplius (72) ex una ad 
aliam veniens, majora semper illuminationis auge 
menta conuquirit, usquequo assueta sit ipsius veri 
luminis quod illuininat omnem hominem, intuitum 
pati, et mirz? majestatis ferre fulgorem. Si vero ad 
secundam, de qua superius memoravimus, exposi- 
tionem redeamus, ct animz in hac vita posit:e per h»c 
doceri intelligamus profectus, quz conversa de geu- 
tili vita, nou tam Moysen quam legem Dei, nec Aa- 
ron, sed sacerdotem illum qui permauet in zter- 
num sequitur; antequxy ad perfectum veniat, in 
eremo habitat; ubi scilicet exerceatur in przceptig 
Domini, et ubi lides ejus per tentationes probetur. 
Ubi cum vicerit unam tentationem, et fides ejus in 
ea fuerit probata, inde venit ad aliam, et quasi de 
una mausione ad alteram transit, et ibi cum obti- 
nuerit qua acciderint, et fidel:ter tulerit, pergit ad 
aliam ; et ita per singula quzque tentanenta vitz 
ac fidei prosecuta, mansiones habere dicitur : in 
quibus per singula virtutum quaruntur augmenta : 
et impletur in iis illud quod scriptum est ** : « Ibunt 
de virtute in virtutem, » usquequo perveniatur ad 
ultiimum, imo ad summum gradum virtutum, et 
transeatur lumen Dei, ac promissa suscipiatur h:e- 
reditas. 

6. Duplici igitur expositione utentes, omnem 
bunc qui recitatus est considerare debemus ordi- 
nem mansionum, ul ex utroque sit animx nostrae 
profectus, agnoscentibus ex iis vel hzee vita, qua ex 
conversione erroris legem Dei sequitur, qualiter 
agi debeat, vel future spei qua ex resurrectione 
promittitur, quanta sit exspectatio. Sic enim puto 
quod iis qu:ze leguntur, digna sancti Spiritus legibus 
intelligentia doceatur. Nam scire in deserto illo qui 


"dictus sit locus ille, ubi, verbi.gratia, applicuerunt 


tinc transeuntes (ilii Israel, quid mihi utilitatis af- 


D fert, aut quid legentibus ex hoc profectus, et legem 


Dei die ac nocte meditantibus conferatur? maxime 
cum videamus tantam fuisse curam Domino de istis 
mansionibus perscribendis, ut descriptio carum se- 
eundo jam loco divinis legibus inderetur. Comme- 
morata sunt enim nomina ista, licet in nonnullis 
immutata, jam tunc cum per loca singula elevasse 


νο Psal, t xxxiv, 7. 


serio. Si pervenire vis ad repromíssiones patrum, 
sortem ttram non habeas in terra. » 

(71) Et resurrectionis ex mor(iuis sacramentum. 
Sic habet codex S. Theodorici. Libri editi, « ex re- 
gurrectionis ex mortuis sacramento. » 

(12) Codex S. Theodorici, «ut per singulas ..... 
illumnetur amplius. » 
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dicuntur filii Israel de illo loco, et applicuisse : sed A ad tactum atque odoratum gustumque veniunt, dc- 


el nunc iterum per verbum Domini describi juben- 
tur a Moyse. Uude et hoc ipsum quod secundo re- 
petitur jsta descriptio, satis congrue mibi videtur 
8d mysterium expositionis hujus quam proposui- 
mua : bis enim repetuntur, ut duas animx osten- 
derent vias; unam qua in carne posita per legem 
Dei in virtutibus exercetur, et per gradus quosdam 
profectuum ascendens pergit, ut diximus, de vir- 
tute in virtutem, el ipsis profectibus quasi mansio- 
nibus utitur; aliam vero qua posi resurrectionein 
ascensura ad celos non subito nec importune ad 
summa conscendit, sed per multas deducitur man- 
siones, in quibus illuminata per singulas et aug- 
jhento semper splendoris accepto, in unaquaque 
mansione illustrata sapientix lumine usque ad ipsum 
perveniat luminum Patrem. « Exierunt ergo, in- 
quit *!, (ilii Israel cum virtute sua. » Erat cum illis 
virtus illa qux dixerat ?* : « Tecum descendam in 
AEgyptum ; » et quia erat cum illis ista virtus, pro- 
pterea dicit Propheta ** : « Et non erat in tribubus 
eorum in(irmans. 1 Exierant autem in manu Moysi 
εἰ Aaron. Ad exeundum de ZEgypto non sufficit una 
manus Moysi, quxritur et manus Aaron. Moyses 
indicat scientiam legis, Aaron sacrificandi Deo et 
immolandi peritiam. Opus est ergo, ut exeuntes 
de JEgypto non solum scientiam legis ct fidei, sed 
operum quibus Deo placetur fructus habeamus. Ideo 
enim e( manus commemoratur Moysi et Aaron, ut 


opera per manus intelligas. Etenim 5i exiens de C 


JEgypto, el conversus ad Deuin abjiciam super- 
biam, per manus Aaron taurum Deo sacrificavi. 
Si petulantiam lasciviamque peremero, hircum Do- 
mino Jugulasse ine Aaron manibus credam. Si li- 
bidinem vicero, vitulum; si stultitiam, ovem'im- 
molasse videbor. Sic ergo cum animse vitia pur- 
gaulur, manus Aaron operatur in nobis; et manus 
Moysi nobiscum est, cum ad hac ipsa intelligenda 
Hllumiuamur οχ lege. Et ideo utraque manus neces- 
saria est de /Egypto exeuntibus, ut inveniatur in 
eis non solum fidei el scientize, sed et actuum ope- 
ruinque perfectio; et tamen utraeque bx non sunt 
duz manus, sed una. In manu enim Moysi et Aa- 
ron eduxit eos Dominus, et non in manibus Moysi 
et Áaron, unum enim opus utriusque manus est, 
2406 una perfectionis expletio. 

1. « Et scripsit, inquit δὲ, Moyses profectiones et 
mansiones eorum, per verbum Domini.» Scripsit 
ergo bec per verbum Domini, ut legentes nos, et 
videntes quante nobis immineant profectiones ad 
jter quod ducit ad regnum, praparemus nos ad vi- 
tam hanc, et considerantes iter quod nobis immi- 
neat, non segniter nec remisse vitze nostrae tempus 


permittamus 378 αὐευπ, ne forte dum in his - 


mundi vanitatibus (73) immoramur, et singulis qui- 
busque qua ad visum vel auditum, vel etiam quie 


*! Num. xxxi, 1. ** Gen. x1vi, 4. 


5» Psal. cv, 


leetamur, labantur dies, tempus pratereat, et non 
OCccurfPamus omne spatium imminentis itineris ex- 
plieare, et deficiamus in medio, atque accidat nobis 
illud quod de quibusdam refertur, qui pervenire non 
potuerunt, sed artus eorum ceciderunt in deserto. 
]ter ergo agimus, et idcirco devenimus in hune 
mundum, ut transeamus de virtute ad virtutem : 
non ut permaneamus pro terrenis in terra, sicut et 
ille qui dicebat ** : « Destruam horrea mea, et alia 
majora zdificabo, et dicam animie mez : Anima, ha- 
bes inulta bona reposita in anuos multos, manduca, 
et bibe, et lztare, ne forte dicat et nobis Dominus, 
sicut illi : Stulte, hac nocte auferetur a te anima 
tua. » Non dixit in hac die, sed in hac nocte. In 
nocte enim perimitur et hic, sicut primogenita ZEgy- 
ptiorum, tanquam qui dilexerit mundum, et tene- 
bras ejus, et particeps fuerit rectorum mundi hujus 
tenebrarum harum ***, Tenebrz autem et nox mun- 
dus iste appellatur pro iis qui in ignorantia vivunt, 
nec lumen recipiunt veritatis. Qui autem tales sunt, 
de Ramesse non proficiscuntur, nec transeunt ad 
Socloth. 

8. Videamus tamen prius quando proficiscuntur 
filii Israel ex Ramesse. « Mense, inquit 54, primo, 
quinta decima die mensis. » T'er preceptum Domiui 
quartadecima die mensis egerant Pascha in Agy- 
pto, jugulantes agnum pridie quam proficisceren- 
tur, et initium quodammodo festivitatis adbuc in 
J£gypto positi gerunt. Sequenti ergo die, qui est 
primus dies Azymorum, quinta decima die mensis 
primi proficiscuntur de Ramesse, et veniunt in So- 
choth, ut ibi faciant festivitatis Azymorum diem. 
« Quis sapiens et intelliget h:ec? sensatus et cogno« 
scet ea *'?» Imo quis est qui ας vel ex parte co- 
gnoscal, sicut Apostolus dicit 55 : « Ex parte sci- 
mus, et ex parte prophetamus? » Quis intelligit 
quomodo ex parte dies festos agimus, ut nemo nos 
judicet in parte diei festi, aut Neomeniz, aut Sab- 
bati? Omnis namque dies festus qui in terris ab 
hominibus geritur, in parte, non in integro, neque 
perfecto festivitatis titulo geritur : sed cum exieris 
de Egypto ista, tunc erit tibi perfecta festivitas, 
tunc azyma sinceritatis et. veritatis ad perfectum 


D curabis, tunc Pentecostes diem in eremo ages, et 


tunc forte primum mann: cibum celestem susci- 
ples, ac singulas quasque festivitates geres, de qui- 
bus jam superius, ut potuimus, dictum est. Scito 
tamen quoniam post illud pascha .quod in ZEgypto 
factum est, semel invenimus in deserto pascha cu- 
ratum, cum lex data est, et aliud, sicut observa- 
vimus in Numeris, post hzc jam nusquam geri, ni- 
si in terra repromissionis. lgitur quinta decima die 
mensis primi, sequenti post Pascha die, qui est 
primus Azymorum dies, profecti sunt fllii Israel de 
Ramesse, « in manu, inquit **, excelsa, in conspe- 


51. *'Num. xxxi, 9. *" Luc. xn, 18,19, 39. 


9 * Ephes. vi, 12. *& Num. xxxin, $.. 9" Ose. xiv, 10. ** I Cor. xiu, 9. ** Num. xxxii, 9. 


(13) ldem ms., « dum in bujusmodi vanitatibus. » 
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eiu omnium ZEgyptiorum. » Qux est mauus excel- A rautize conantur operari. Neque enim sine ipsis con- 


$3 ? Et alibi enim dicit! : « Exaltetur manus tua .» 
Ubi non est. liumanum opus nec terrenum, sed di- 
vinum, ibi manus excelsa nominatur. Per manus 
namque opus intelligi, sepe jam dictum est. In ma- 
nu ergo excelsa, in conspectu omnium ZEgyptiorum 
profecti sunt. « Et /Egyptii, inquit *, sepeliebant 
meriuos suos; » viventes autem sequebantur Do- 
minum Deum suum. Post h»c dicitur * quia «et 
in diis eorum fecit Dominus vindictam. » Sed et in 
Exodo ita dicit : « Et in omnibus diis /£gyptiorum 
faciet Dominus vindictam. » llic autem dicit quia 
fecit in Kos Dominus vindietam. « Sunt quidam qui 
dicuntur dii sive in coelo, sive in terra, » Apostolas 
ait *. Sed et in Psalmis dicitur * : « Omnes dii gen- 
tium, dx:emonia. » Non ergo simulacra, sed daemones 
qui simulacris assident, deos dicit in quos fecit 
Dominus vindictam. Sed velím requirere quomodo 
Deus vindictam faciat in dademones, cum utique vin- 
dicte dies et judicii nondum advenerit (74). Sed 
hanc ego puto in d:zemones fieri vindictam, cum is 
qui ab illis deceptus fuerat ut idola coleret, per 
verbum Domini conversus Dominum colit; et ex 
ipso opere conversionis, in eum vindicta qui dece- 
perat, datur. Similiter si is qui a daemonibus de- 
ceptus fuerat ad fornicandum, convertatur ad pudi- 
citiam, diligat castitatem, errasse se defleat, peeni- 
tenti: ipsius lacrymis utitur et. incenditur demon, 
εἰ sic vindicta datur in deceptionis auctorem. Si- 
militer etiam si quis de superbia ad huniilitatem, 
de profusione ad parcimoniam redeat, per hzc sin- 
gula dzimones, qui sein hzc deceperant, flagellat 
el cruciat. Quantis eos putatis agi tormentis, si 
quen! videant, secundum verbum Domini, vendere 
omnia sua qua possidet, et dare pauperibus et tol- 
lere crucem suam, et sequi Cliristum ! Super omnia 
vero eis est tormentorum genera, et super omnes 
poenas, si quem videant verbo Dei operam dare, 
scientiam divina legis et mysteria Scripturarum in- 
tentis studiis perquirentem : in lioc eorum oinnis 
flamma est, in isto uruntur incendio, quoniam qui- 
dem ignorantix€ tenebris liuumanas obscuraverant 
mentes, et. hzc obtinuerant, ut Deus quidem igno- 
raretur, ad ipsos vero divini cultus studia transfer- 
rentur, Qua putas in illos vindicta datur, qus iufer- 
tur eis llamma peenarum,cum vident bxc lumine ve- 
ritatis aperiri, et fraudis suz nebulas per agnitionem 
legis diving reserari? Possident enim cunctos qui in 
ignorantia vivunt : et non solum illos qui adhuc in 
ignorantia sunt, sed ingerunt se sxpe etiam iis qui 
379 agnoverunt Deum, et rursus in iis opera igno- 


summatur omne peccatum. Nam cum adulterium 
quis committit, non est utique sine dimone: vel 
cuin ira immoderata raptatur, vel eum diripit. alie- 
na :etqui sedens adversus proximum suum de- 
trahit, et adversum filium matris suc ponit scan- 
dalum, non est sine dxmone. Et ideo. omnimode 
agendum est nobis, ne forte ;Egyptiorum primo- 
genita, vel deos eurum quos Dominus percussit et 
exstinxit, resuscitemus in nobis, si eis locum dede- 
rimus operandi in nobis ea qux odit Deus. Si autem 
ab hiis omnibus contineamus nos, eo modo quo su- 
perius dixiuus, dedit vindictam in omnibus diis 
AEgyptiorum, peenasque ex nostra emendatione et 
conversione d:smones suscipiunt; 


B 9. Exeunt ergo ex JEgypto filii 1srael, et profi- 


ciscentes ex Ramesse veniunt in Sochoth. Profe- 
etionis hic ordo, et distinctio mansionum, valde ne- 
cessaria et observanda est tis qui sequuntur Deum, 
et de virlutum profectibus cogitant. De quo erdine 
nemini quod jam et in aliis, cum zdificationis cau- 
$a aliqua loqueremur, quz Dominus dare dignatus 
est, prosecuti sumus. Sed et nunc paucis iterum 
orantibus vobis commonebImus. Fit ergo prima 
profectio ex Ramesse, et sive de lioc mundo anima 
proficiscens ad futurum szcnlum pergit, sive ab er- 
roribus vit:e ad viam virtutis οἱ agnitionis conver- 
itur, ex Ramesse proficiscitur. Ramesse enim in 
nostra lingua dicitur commotio turbida, vel commo- 
lio tinea (15). In quo utique ostenditur, quod omnia 
in hoc mundo in commotionibus et perturbationi- 
bus posita sunt, etin corruptela : hoc enim tinea 
indicat, In. quibus non oportet residere animam, 
sed proficisci, et venire in Sochoth. Sochoth autetn 
interpretatur tabernacula (16). Igitur primus animae 
profectus est ut auferatur a commotione terrena, et 
sciat sibi tanquam peregrinanti in tabernaculis ha- 
bitandum, quo velut in. procinctu posita adversus 
insidiantes expedita occurrere possit et libera. 
Inde jam ubi se sentit esse praparatam, proflcisci- 
tur ex Sochoth et applicat in Buthan. Dutlian con- 
vallis appellatur (77). Virtutum diximus in his esso 
profectum. Virtus non nisi exercitiis et labore - 
conquiritur, nec tantum in prosperis, quantum in 


p adversis probatur. Venitur ad couvallem. In con- 


vallibus autem et in inferioribus locis certamen 
labetur adversus diabolum et contrarias potesto- 
tes. In convalli ergo agon gerendus est, et in. con- 
valli pugnanduin est. Denique et Abraliam in. vaHe 
Salinarum pugnavit adversum barbaros reges, et 
ibi victoriam consecutus est *. Descendit ergo via- 


! Psal. x, 12. * Num. xxxi, ᾱ. * ibid. *1Cor. vir, δ. 5 Psal. xcvi, 5. * Gen. xiv. 


(74) Sed velim requirere quomodo Deus vindictam 
faciat in demones, cum utique. vindictee dies εἰ judi- 
cii nondum advenerit. Vide Origenianorum lib. 1, 
quazst. 5, num. 23. 


(75) Ramesse enim in noxtra lingua dicitur commo- 
ιο (urbida, cel commotio μες. Nimirum a Qy 
6 commoveri, percelli, » et DD t tinea, blatta. » 

(76) Socholh autem interpreiutur tabernacula, Ra- 


dix esto « texit, obtexit, » unde noD « tugu- 


rium, tabernaculum, » et in plurali ΠΟ « taberna- 
cula. » 

(17) Buthan convallis appellatur. ln. Hebr:eo lcgi- 
tur ΟΠ c in Etham. ». Apud LXX lcgit. βου- 7 
604»,quod, cur « convallis » appellari possit, rou 
video. 
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tor iic noster ad eos qui in profundis sunt εἰ in A jacentes ad littus maris. Cum autem videris eos 


imis, non ut ibi demoretur, sed ut ibi victoriam con- 
sequatur. Profecti sunt autem ex Duthan, et appli- 
cuerunt ad os [γοιῖι. irotl vicus interpretatur (78). 
.Nondum cnim venitur ad civitatem, nec qua 
perfecta sunt jam tenentur, sed interim primo 
parva quz que capiuutur. llic est euim profectus, 
ut a parvis ad magna veniatur. Venitur ergo ad 
lrotb, hoc est ad ingressum primum vici, qaod 
est initium conversationis , et abslinenlize medio- 
eris. Periculosa est namque in. initiis grandis et 
immoderata abstinentia. [roti autem lie posita est 
contra Beelsephon, et contra Magdalurm. Beelsephon 
julerpretatur ascensio specuim, sive turris (79). 
A parvis ergo ascenditur ad :nagna, etl non- 
dum in ipsa specula, sed contra. speculam, id. est 
in conspectu specul:x posita est. Speculari enim in- 
cipit, el prospicere spem futuram et altitudinem 
profectuum contemplari, et paulatim. crescit, dum 
plus spe nutritur quam laboribus fatigatur. Qua 
statio, sive mansio contra Maglalum est, nondum 
iu ipso Magdalo. Magdalum enim magnificentia 
dicitur (80). Habeus ergo in con: pectu et ascensio- 
nem specula, εἰ magnilicertiam rerum futurarum, 
spebus, ut diximus, ingentibus pascitur οἱ nutri- 
tur. Jn profectionibus euim est, non in perfectione 
jam posita. 

109. Post hxc proficiscuntur de Iroth, et transeunt 
per medium maris Rubri, et applicuerunt ad ama- 


ritudines, Diximus tempus profectuum, tempus esse C 


perieulorum. Quam  moles!a tentatio. tFansire per 
medium mare. videre fluctus in cumulum crescere, 
audire undarum insanientium voces et strepitus : 
sed tamen si sequaris Moysen, id est legem Dei, 
a (uz libi murus dextera. levaque (ient, et iter in- 
venies per siceum in medio mari. Sed et illud iter 
cwleste quod agere dicimus animam, potes! tieri ut 
babeat aliquid aquarum , potest fleri ut. ibi inve- 
niantur undi? ; est enim ibi pars aliqua aquarum, 
et pars aliqua sub celo; et nos interim harum 
«que sub colo sunt aquarum undas fluctusque 
perferimus : Deus viderit si ille quiete sunt et 
placids, nec aliquibus ventis flantibus excitantur. 
Sed nos interim, cum venerimus ad transitum ma- 
vis, etiamsi videamus Pharaonem et /Egyptios in- 
sequentes, nihil trepidemus, nullus de his inetus, 
Bulla formido sit. Credamus tantum in unum verum 
Deum, et quem misit Filium suum Jesum. 380 
Christum. Quod et si dicatur populus Deo credidisse 
et famulo ejus Moysi, credimus et nos secundum 
hoc etiam Moysi, id est legi Dei et prophetis. 
Constans ergo esto, el paulo post videbis /Egyptios 

* Hebr. xri, 141. * Num. xxxin, 9. * d Cor. xv. 

(78) Iroth vicus interpretatur. In Hebrxo liabetnr 
ΤΠ « Hiroth, » apud LXX, Εἱἰρώθ. Jam vero si 
littera y? mutatur in y et masculina forma in femi- 


ninam, Iroth deduci poterit ab **y quod plurali 
numero Judic. x, 4, signilicat «villas, vicos,» ἑπαύ- 


T 
(9) Beelsephon | interpretatur | ascensio specule, 


jacentes, tu exsurge et. cauta in canticis Domino, 
εἰ collauda eum qui equum οἱ ascensorem demer- 
sit in Rubrum mare. Applicuerunt ergo ad. amari- 
tudines. Audiens amaritudines non pavescas , ne- 
«que terrearis. « Omnis enim eruditio ad praesens 
non videtur dulcis esse, sed amara. Postea vero 
frucium dulcissimum et pacalissimum  exercitatis 
per senietipsam reddit justitia ", » sicnt Apostolus 
docet. Denique et azyma cum amaritudiue vesci 
przcipiuntur : nec est possibile pervenire ad ter- 
ram repromissionis, nisi per amaritudines transeae 
imus, Sicut. enim medici amaritudiues quasdam 
medicamentis inserunt salutis prospectu et sanita- 
tis languentium , ita et salutis prospectu medicus 


D animarum nostrarum amaritudines nos vitze hujus 


voluit pati in diversis tentationibus, sciens quia 
finis hujus amaritudinis anima nostr: dulcedinem 
salutis acquirat : sicut et econtrario finis dulcedi- 
nis qua est in voluptate corporea, ut divitis illius 
exempla docuerunt, amarum finem reddit in infer- 
num poenarum. Tu ergo qui iler virtutis incedis, 
non refugias applicare ad amaritudines. Proticisce- 
ris enim et inde, sicut et filii Israel. . 

11. « Profecti sunt, inquit 5, de amaritudine, οἱ 
venerunt in Helim. » Belim est, ubi sunt duodecim 
fontes aquarum, et septuaginta duzearbores pal:iua- 
rum. Vides post amaritudines, post asperitates ten« 
tationum, quam te amena suscipiunt loca. Non 
venisses ad palias, nisi tentationum  amaritudines 
pertulisses , nec venisses ad dulcedinem fontium, 
nisi prius quie tristia fuerant et aspera superasses : 
non quojam finis sit in his itineris, el perfectio 
cunctorum ; sed. dispensator animarum Deus in 
ipso itinere interserit laburibus etiam quadam re- 
frigeria, quibus refota anima et reparata, promptior 
redeat ad reliquos labores, llelim autem iuterprce- 
tatur arietes (81). Arietles duces sunt. gregum. Qui 
sunt ergo duces gregis Christi, nisi apostoli, qui 
sunt et duodecim fontes ? Verum quoniam non so- 
lum illos duodecim elegit Dominus et Salvator no- 


. ster, sed et alios septuaginta duos, idcirco non so- 


lum duodecim fontes, sed et septuaginta dux arbo- 
res scribuntur esse palmarum, et ipsi enira apostoli 


D nominantur, sicut et ipse Paulus dicit *, cum de 


resurrectione Salvatoris exponeret. Visus, inquit, 
est illis undecim, deinde apparuit et omnibus apo- 
stolis. In quo ostendit esse et alios apostolos, 
exceptis illis duodecim. Hzc te ergo amoenitas post 
amaritudinem, hzc te requies post laborem, lic te 
gratia post tentamenta suscipiet. « Profecti sunt, 
inquit!*, de llelim, et applicuerunt juxla maro 
'* Num. xxxii, 10. 


sive turris. Ab ny « ascendit, » et zy «speculatus 


est. » . 
(80) Magdalum enim magnificentia dicitur. Radix 


est 13 « magnum esse, vel fieri. » . 
(81) Helim autem. interpretatur. arietes. "P « oe 


ries. » Plural. ΠΟ « arietes. » . 


103 


IN NUMEROS HOMILIA XXVII. 


706 


Rubrum. » Observa quia jam non intrant in mare A unaquaque si qua ex nomimum contemplatiorneg 


Rubrum, semel tantum sufficit intrasse, modo jam 
applicant juxta mare, ut videant quidem mare, et 
undas ejus aspiciant, nequaquam tamen motus 
ipsius οἱ impetus pertimescant. « Et profecti sunt a 
Rubro mari, et applicuerunt in deserto Sin 31.0 
Sin rubus interpretatur, sive tentatio (83). Incipit 
ergo tibi jam acridere bonorum spes. Qus est au- 
tem. bonorum spes ? De rubo apparuit Dominus, et 
responsa dedit Moysi, et dehinc initium visitatio- 
nis factum a Domino ad filios est Israel. Sed non 
otiose Sin etiam fenlatio interpretatur. Solet enim 
in visionibus esse tentatio. Nam nonnunquam an- 
gelus iniquitatis transügurat se in angelum lucis. 
ktideo cavendum est, et sollicite agendum , ut 
scienter discernas visionum genus, sicut et Jesus 
Nave, cum visionem videret, sciens esse in lioc ten- 
taüonem, statim requirit ab eo qui apparuit οἱ di- 
cit !? : « Noster es, an adversariorum ? » Ita ergo 
ei proficiens anima ubi ad id venerit (85) ut. jam 
iucipiat discretionem habere visionum, inde proba- 
litur spiritalis esse, si scil omnia discernere. 
[dcirco denique et inter dona spiritalia, unum ex 
donis sancti Spiritus esse memoratur discretio. spi- 
rituum. 


19. « Profecti vero ex deserto. Sin, venerunt in 
Raphaca !**. » Rapbaca interpretatur sanitas (84). 
Vides ordinem profectuum, quomodo ubi jam spi- 
ritalis eflicitur anima, et discretionem coelestium 
ceperit habere visionum, pervenit ad sanitatem, 
ut merito dica !* : « Benedicat anima mea Doni- 
παπι, οἱ omnia interiora mea nomen sanctum ejus.» 
Quem Dominum ? « Qui sanat, inquit, omnes lau- 
gnores tuos, qui redimit de interitu vitam tuam '*.» 
Sunt enim multi langnores anima. Avaritia languor 
ejus est, et quidem pessimus, Superbia, ira, jactan- 
tia, forinido, inconstantia, pusillanimitas, et ho- 
rum similia. Quando me, Domiue Jesu, ab liis omni« 
bus languoribus curabis ? Quando sanabis, ut ego 
dicam : « Benedic, anima ntea, Dominum qui sauat 
ones languores tuos, » ut possim et ego mansio 
nem facere in Raphaca, quod est. sanitas? Lougum 
est si velimus ire per singulas mausiones, ci ex 


" Num. xxxu, 141. | Jos. v, 15. 


B 


3 Num. xxxi, 12. 


82) Sin rubus interpretatur, sive tentatio. Rubus D 


quidc); a "CD, tentatio autem. a ΤΟ» « tollere, » 
quod in Pih. significat « tentavit. » 

85) P roficiens anima ubi αά id venerit. Sic ha- 
bent inss. Libri vero antea editi, « proficiscens ani- 
iia ubi advenerit. » 

(84) Raphaca interpretatur sonitas. In. Hebrzeo le- 
gitur hodie Πρωτ « Dophea. » Apud. LXX  'Paza- 


xá, nempe Resch pro Daleth legebant. Si autein so- 
lius soni-litterarum habetur ratio, Raphaca inter- 
pretari potest « sanitas, »a verbo N29") « sanavit , cu- 
ravit. » 

(85) Hulus labores interpretantur. Forte ah. ον 
« molestavit, moleste ursit. » Nec obstat quod in tle- 
rao llalus non per Tsade sed per Schin scribitur. 
l'lerumque enim veteres etymologistze ad soluin litte- 
farum: sonum attendebant, 


suggeruntur, aperire : strictim tamen et breviter 
percurremus, ut non tàm plenam vobis expositio- 
nem, quia minime id tempus indulget, sed occasio- 
nes in eis intelligentie prabeamus. Proflciscuntur 
98] ergo ex Rapliaca, et veniunt in Halus. Πα] 
labores interpretantur (85). Nec mireris si sanita- 
tem sequuntur labores, Propterea enim et adipisci- 
tur 3 Domino anima sanitatem, ut labores delecta- 
biliter et non invita suscipiat. Dieitur enim ei 1*5 
« Labores fructuum tuorum manducabis, beatus 
es, et bene tibi erit. » Post hxc veniunt in Raphbi- 
din. Interpretatur autem. Raphidin laus judicii (86). 
Justissime laus sequitur post labores : cujus tainen 
rei laus? Judicii, inquit. Fit ergo laude digna ani- 
ma que recte judicat, recte discernit, id est qua 
spiritaliter dijudicat. omuia, οἱ ipsa a nemiue diju- 
dicatur. Post ο pervenitur in desertum Sina. 
Siua ipse quidem locus est deserti, quem supra Sin 
memoravit : sed hic magis locus montis, qui in 
ipso deserto est, appellatur : qui etiam ipse voca- 
bulo deserti Sina nominatur. Postquam ergo lau- 
dabilis judicii facia est. anima, εἰ rectum εαρίί 
habere judicium, tunc ei datur lex a Deo, cum 
capax esse coeperit secretorum divinorum et 
caelestium. visionum. Inde venitur ad monumenta 
coucupiscenti:. Quid est monumenta — concupi- 
scenti:? Sine dubio ubi sepult& sunl οἱ obru- 
tz concupiscentig, ubi exstincla est omnis cu- 
piditas, nec ultra concupiscit caro adversus spi- 
rium, mortificata scilicet morte Christi. Post 
hec venitur in Aserotlh, quod interpretatur αγία 
perfecta, vel beatitudo (87). luwere — diligentius, 
οπιηῖς viator, quis sit ordo profectuum : postea- 
quam sepelieris οἱ sorti tradideris concupiscentias 
carnis, venies ad amplitudines atriorum, venies 
ad beatitudinem, Beata namque est anima que 
nullis jam vitiis carnis urgetur. lude venitur in 
Rauima sive Pharam. Rathma visio. consummata 
interpretatur, Plaram vero visibile os (88). Quid? 
nisi ila crescat anima, ut cum desierit molestiis 
carnis urgeri, visiones habeat consummatas, per^ 
fectamque rerum capiat intelligentfhu, causas sci- 


5 Psal. cut, 4. !5 ibid. $..— Ρε], cxxvint, 2, 


(86) Interpretatur. autem. Haphidin. luus judicii, 
Forle a D^ « sanavit, sagatus fuit, » et 157 « ju- 


dicavit; » quia nempe sanum judicium omni laude 
dignum est. 

(87) Aserotl quod interpretatur. atria perfecta. vel 
beatitudo. yr « atrium » est. Plural. form. femin. 
ΣΤ ΥΠ € atria, vill:e; » Qui autem. Aseroth. « bea. 
titudinem » interpretati sunt, hoc nomen derivarunt 
1b ὉΝ quod in pihel sigailicat, « beavit, beatum 
fecit. » 

(88) Raihma visio consummata interpretatur, Pha- 
ram vero visibile os. ln libris. autea editis pro 
« Ratlma » legitur ε Rathanim, » sed in codico 
Turonensi « Rathina : » quod « visio consumnmata à 
dici potest à Πν « vidit, » et DW « absolvi, per« 
fici. » Similiter Pharam « os visibile » dicetur 8 
7D quod est « 0s, orís, » et a (NO) * vidit, » vel à 
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licet incarnationis Verbi Dei, dispensationumque A vero potestas indicari videtur, et quod anima ea 


ejus rationes plenius altiusque cognoscens? Hinc 
jam venitur in Remonphares, quod in nostra lingua 
excelsa intercisio dicitur (89), hoc est, ubi magua- 
rum et coelestium rerum a terrenis et infimis sepa- 
ratio sit et discretio." Crescente namque intellectu 
anima, et notitia ei excelsorum przbetur, et judi- 
cium datur, quo sciat a temporalibus zterna inter- 
cidere, et a perpetuis caduca separare. Post live 
venitur Lebna, quod. interpretatur. dealbatio (90). 


Scio in aliis dealbationem culpabiliter poni, ut cum . 


dicitur paries dealbates, et monumenta dealbata 17. 
Sed hic dealbatio illa est, de qua dicit Propheta !*: 
« Lavabis me, et super nivem dealhabor. » Et ite- 
rum [saias !* : « Si fuerint peccala vestra sicut 
plienicium, ut nivem dealbabo, et ut lanam can- 
dida (91) efficiam. » ltem in Psalmo 39; « Νίνο 
dealhabuntur in Selmon. » Et Vetusti dierum ca- 
pilli dicuntur. esse candidi, id est, albi sicut lana 11. 
Sic igitur deallbatio hzc ex splendore vers lucis 
venire intelligenda est, et ex visionum eeelestium 
claritate descendere, Post hzc mansio fit in Ressa : 
«quod apud nos dici potest visibilis sive laudabilis 
tentatio (92). Quid est lioc, quod quamvis grandes 
habeat anima profectus, tamen tentationes ab ca 
von auferuntur? Unde apparet quia, velut custodia 
quedam et munimen, ei tentationes adhibentur. 
Sicut enim caro si sale non aspergatur, quamvis 
8it magna el precipua, corrumpitur : ita et aniina 


nisi tentationibus assiduis quodammodo saliatur, C 


continuo resolvitur ac relaxatur. Unde constat 
propter loc dictum esse, quod omne sacrificium 
sale salietur 33. inde denique est quod et Paulus di. 
cebat ** : « Et ex sublimitate revelationum ne ex- 
tollar, datus est mihi stimulus carnis meze angelus 
Sataux, qui me colaphizet. » Πο ergo est visibilis, 
vel laudabilis tentatio, Ex hac venitur ad Macelaih, 
' quod est principatus, vel virga (95). Ex utroque 


" Matth, xxi,97.. !* Psal, Lt, 7. '* 1sa, |, 18. 
33 1] Cor. xit, 7. ?* Gal. vi, 14. ** [e Cor. 15, 6. 


Bm « altum esse, » quoniam quod excelsum, con- 
spicuum est et visibile. 

(89) Hemonphares,quod in nostra lingua excelsa 
intercisio dicitur. Α 
« rupit, disrupit. » 

(90) Lebna, quod interpretatur. dealbatio. Radix 
est y25 « albescere, dealbare. » 

(941) Mss., « candida. » Libb. editi, « candi- 
dam. » 

(92) Ressa, quod apud mos dici potest visibilis 
sive laudabilis tentatio. Α i" « vidit, ». et 52 
quod in Pih. sonat, « tentavit, probavit. » 

(95) Macelath, quod est principatus vel virga. 

est « baculus, virga. »In Hebraeo autem non 
legitur « Macelath, » sed « Chehelath, » quod verti 
potest « congregatio. » 

(94) Sephar, quod tubicinatio appellatur. ^2 
est « buccina, tuba. » 

(85) Charadaih, quod in nostra lingua sonut ido- 
.meus effectus. leret aqua. ΤΠ euim 4 quo omnino 
derivandum videtur nomen Charadath, nibil aliud 
$onast, quam, « tremuit, sollicitus fuit. 

(98) Maceloth, quod interpretatur ab initio. Suspi- 


Q'( ε altum | esse, » ej l'i^ » 


usque profecerit, ut dominetur corpori, et ipsa in 
illud virgam potestatis obtineat ; imo non soluu 
corpori, sed et universo mundo, cum dicit ** : 
« Mili autem mundus crucifixus est, et ego mun- 
do. » Inde venitur in montem Sephar, quod tubici- 
natio appellatur (94). Tuba signum belli est. Igitur 
ubi se tantis ac talibus virtutibus anima sentit ar- 
malam, necessario procedit ad bellum, quod est ei 
adversus principatus, et potestates, et adversum 
mundi rectores : vel certe tuba canit in verbo Dei, 
praxdícationis scilicet et doctrinze, ut det siguifican- 
lém vocem per tubam, ut qui audierit, prxparare 
se possit ad bellum, Post hzec venitur super Chara- 
dath, quod in nostra 389 lingua sonat idoneus 
effectus (95) : profecto ut et ipse dicat **, quia « ido- 
neos nos fecit ministros novi testamenti. » Inde 
mansio habetur apud. Maceloth, quod. interpretatur 
ab initio (96). Contemplatur namque qui ad contem- 
plationem tendit, initium rerum, imo potius cuncta 
ad eum refert, qui erat in principio, nec ab isto 
iuiio aliquando discedit. Post hxc fit mansio in 
Cuath, quod est confirmatio vel patientia (97). Ne- 
cesse est enim eum qui vult etiam aiiis prodesse, 
multa pati, et cuncta ferre patienter, sicut de Paulo 
dictum est ** : « Ego enim ostendam ei quanta opor- 
teat eum pro nomine pati meo. » Inde venitur 
Thara, quod apud nos intelligitur. contemplatio 
stuporis (98). Non possumus in Latina lingua. uno 
sermone exprimere verbum Gracum, quod illi ἔχστα- 
σιν vocant, id est, cum pro alicujus magnz rei ad- 
miratioue obstnpescit animus. Hoc est ergo «quod 
dicit contemplatio stuporis, cum in agnitione ma- 
gnarum et admirabilium rerum mens attonita stupet. 
Post h:c venitur ad Matheca, quod interpretatur 
mors nova (99). Qua est nova mors? quando Christo 
commorimur ut et convivamus ei. Inde Asenna ve- 
nitur, quod os vel ossa significare dicitur (1). Vir- 


* Psal Lxvi, 14. *?! Dan.vit, 9. ** Levit. ας 12. 


*5 Act, Ισ, 10. 


cor etymologistam pro n*mpo « Macheloth » le- 
gisse Tonno quod recte verti potest « ab initio. » 
nomm enim est « principium, initium. » 

(97) Caath, quod. esi confirmatio vel patientia. lu 
Hebreo legitur ry « Tachath. » Apud LXX. Κα- 
ταάθ. Nimirum pro nra « in Tachath Ίνρε- 
runt ro Καταάθ. Quocunque autein modo le- 
gatur, non video unde erui possit « confirinatio » 
vel « patientia, » Caeterum. vox. « Caath » corrupta 
est, εἰ legend. « Cataath » cum LXX | interpre- 
tibus. 

(98) Thara, quod apud mos intelligitur contem- 
platio stuporis. Aliquot mss. liabeut, « contempla- 
tio stupeus; » a verbo "mr « exploravit, » et iuter- 
jectione ὑπ « alit» 

(99) Matheca, quod interpretatur mors nova. 
Mors quidem llebraice dicitur TY»2, sed prorsus me 
latet quomodo ex voce llehraica pn « mors 
nova » erui queat. Melius, ni fallor, a verbo ; 
« duice, suave esse, » interprelaretur Matheca 
« dulcedo ejus. » 

. (1) Asenna. venilur, quod os vel ossa significare 
dicitur. Codex Sancti Theodorici habet, « ad Sen- 
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tus per hzec sine dubio et robur patienti declara- A silia viri, sicut et ille qui dicebat ** : « Cum autem 


tur. Jam hine liabetur mansio apud Mesorotli, quod 
siguificare putatur excludens (2). Quz» excludens 
est? sine dubio malignas suggestiones contrarii 
spiritus de cogitationibus suis. Sic enim et sapien. 
tia Dei dicit " : « Si spiritus potestatem habentis 
ascenderit super te, locum tuum ne dimittas, » Te- 
nendus est ergo locus, et excludendus esi adversa- 
rius, ne inveniat locum in corde nostro, sicut Apo- 
$lolus dicit 39: « Nolite locum dare diabolo. » Post 
hsec Banaim venitur, quod fontes significat, vel 
ezcoiationes (5), id est, ubi divinorum verborum 
fontes haurit usquequo excolet eos bibendo. Exco- 
lat autem dicitur lic a colando, non a colendo. Ex- 
colat ergo verbum Dei quis, cum ne minimum qui- 
dem. mandatum przeterierit, imo cum ne iota qui- 
dem unum, vel unus apex de verbo Dei intellectus 
habetur otiosus, Post hxc venitur in Galgad, quod 
interpretatur Jentamenium sive constipatio (4). For- 
titudo quadam, ut video, et munimen est. animas, 
tentamentum, ]ta enim. virtutibus admiscetur, ut 
videatur absque his virtus nec decora esse, nec 
plena. Et ideo proficientibus ad virtutem, et varize 
et frequentes mansiones in tentationibus fiuut. 
Quas cum transieris, applicabis in Tabatha. Taba- 
thia interpretatur bona (5). Ad. bona ergo non uisi 
post tentamentorum experimenta venitur. Inde ap- 
plicuerunt, inquit, in Ebrona, quod est transi: 
ινε (6). Trauseunda namque sunt omnia; quia 
eliamsi ad bona venias, oportet te et ad meliora 
transire, usquequo ad illud bonum venias, in quo 
semper debeas permanere. Post hxc pervenitur ad 
Gasiongaber, quod interpretatur consilia viri (T). Si 
quis desiit puer esse sensibus, iste pervenit ad cou- 


3! Eccl. 3, 4, 1? Eplies. 1v, 21. 


nam, » Hebr. ΟΠ « Chasmonali. » LXX inter- 
preies Σελμωνᾶ. Ego pro Asenua, legendum puto 
« Asemona. » Etymologistes auteni nulla litterarum, 
sed solius soni habita ratione Asemona interpreta. 
tus fuerit « os, » vel « ossa. » DYy. nempe llehrai- 
ce, nostra lingua est « os, ossis, » Verum vox liebr. 
"OCT rectius deduceretur ab στ quo signi- 
ficatur, « magnas, primas. » 

(2) Mesoroth , quod significare putatur exclu- 
dens. Sic habent mss. Libri autem editi, « Me- 
saloth. » Radix Mesoroth ut siguificetur «  exclu- 
dens, » erit D, quod in lliphil significat « amo- 
vit, removit, » etc. Quod si servatur lectio libb. 


antea editorum « Mesaloth, » radix erit ΠΟ x prz- 
ter, nisi, exceplo. » 

(3) Banaim venitur, quod fontes significat vel ex- 
colationes. Unus codex ms. « DBaneaim. » Alius 
« Vauacham. ». Alius « Vanacain. [n llebrzo *33 
Tp?* « bene Jaachan, » apud LXX Βαναία. Banaim 


vero uL significet « fontes, » utcunque derivabitur 
ab Y'y quo significatur « oculus » et metaphorice 


€ fons, » et 12 quo siguificatur c filius, » 

(4) Galgad, quod interpretatur tentamentum, sive 
constipatio. Sic habet ms. codex Turonensis. In an- 
tea editis pro « Galgad, » legitur « Galgat, apud LXX 
Γαδγάδ, in Hebrzo 3113. Át nou video quomodo ex 
lis « tentamentum » sive « constipat'io » erui pos» 
$t. 


- 


B 


** J Cor. xui, 11. 


factus sum vir, qux parvuli erant. deposui. » Sunt 
ergo magna consilia viri, sicut et ille ajt ?* : «Aqua 
alta, consilium in corde viri. » llinc iterum venitut 
Sin. Iterum tentatio est Sin. Diximus enim quia nec 
aliter expedit iter istud incedere : sicut, verbi gra- 
tia, si quis aurifex vas necessarium facere volens, 
frequenter illud igni adinoveat, frequenter malleis 
Subdat, rasoriis sspe perstringat, οἱ et. purgatius 
fiat, οἱ ad illam speciem, quam prospicit arlifex, 
atque ad illam pulchritudinem deducatur, Post hzc 
applicatur ad Pharancades, quod cst. fructificatio 
saucta (8). Vides inde quo venitur, vides quia ten- 
tationum sulcos fructificatiu sancta. subsequitur. 
Inde applicatur in montem Or, quod interpreta- 
tur niontanus (9). Venit enim ad montem Dei, ut 
el ipse fiat mons uber, et mons coagulatus, vel 
ab eo quod semper in monte Dei habitet, monta- 
nus dicatur. Subsequitur post h:ec mansio Sel- 
mona : quod interpretatur umbra portionis (10). Ἡ- 
lam puto umbram dici de qua et propheta dicebat ?! ; 
3832 ' Spiritus vultos nostri Christus Dominus, cui 
diximus : In umbra ejus vivemus in gentibus. » Sed 
οἱ illa similis liuic umbra est, de qua dicitur 1: 
« Spiritus Do:iini. obumbrabit tibi. » Umbra ergo 
portionis nostiz, qux nobis opacitatem przstat ab 
omni δι tentationum, Christus est, ct Spiritus 
sanctus. linc jam veuitur ad Phinoi , quod inter- 
pretari putamus oris parcimoniam (11). Qui enim 
intueri potuerit mysterium de Christo et de Spiritu 
sancto, et si videril, sive audierit ca qux: non licet 
hominibus loqui, necessario habebit cris parci- 
moniam, sciens quibus, vel quando, vel quomodo 
de mysteriis divinis oporteat loqui. Post hxc veni- 
?! Thren. iv, 20. 


»? Prov, xx, 5. " Luc. 1, 35. 


(S)Tabatha interpretatur bona. ΔΑ. radice 2TO « bo- 
num esse, » 

(6) Ebrona, quod est transitus. 
: dransiit; » 

(7) Gasiongaber, quod interpretatur consilia viri. 
Sic liabet codex  Ebroicensis,. Libri vero antea 
editi, ε Gasiongabis. » LXX interpretes Γεσιὼν 
Γάρερ, llebrzus textus 23 TY: Mesiongaber. » 


Ínterpretatur autem hoc nomen « consilia viri » ab 
ny quod est, « consilium, » et 23, quod est « vir. » 
(8) Pharancades. quod est f(ruciificatio sancta. Α 
me « fructum edidit, » et V'Tp. « sanctum esse vet 
eri. ) ' 
(9) Or, quod interpretatur monianus. Radix est 
"-3 « mons, » unde ^ « mons, montana loca. » 
(10) Selmona, quod. interpretatur umbra portionis. 


A V5 « obumbrari »fit y «umbra, » cuisiadditur zi 
« portio, » Selmona recte interpretabitur « umbra 
portionis. » 

(11) Phinon, quod interpretari putamus oris par- 
cimoniam. Sic habet codex Turonensis et couseutit 
cum Hebrzo textu in quo legitur *3*B. Libri antea 


editi habent « Fino, » LXX interpretes Φινώ. Puta- 
bat autem Origenes Phinon interpretari « oris par- 
cimoniam » a 7 quod est « 05, oris» et a verbo n3 
quod est, coppressit. » Magna est euin oris op- 
pressi parcimonia. 


Radix est "ny 
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tur Oboth, cujus nominis quamvis non invenerimus A enim per has omnes virtutes iler egerit anima, et 


interpretationem (12), tamen non dubilainus, sicut 
et iu czeleris omnibus, etiam in hoc nomine conse- 
quentiam profectuuin conservari. Sequitur post liec 
mansio qua appellatur Gai , quod interpretatur 
€haos (15). Appropiat cnim per hos profectus ad 
sinus Abralie, qui dicit ad eos qui in tormentis sunt, 
quia « inter vos et nos chaos magnum confirmatum 
est *, » ut οἱ ipse in sinibus cjus, sicut beatus La- 
zarus, requiescat. Inde iterum venitur Dibongad, 
quod signilicare fertur apiarium tentationum. 0 
miram divinz providentiz cautelam ! Ecce jain via- 
tor híc itineris covestis, summe perfectioni pro- 
xiinus fit successione virtutum, et tamen ei tenia- 
μιθηία non desunt, sed novi generis audio tenta» 
meuta. Apiarium, inquit, tentationum. Apis lauda- 
bile animal iu Scripturis positum cst, ex cujus la- 
boribus reges et mediocres ad sanitatem utuntur ; 
quod recte de verbis proplictarum et apostolorum , 
alque omnium qui sacra volumina conscripserunt , 
accipitur; οἱ istud esse ap'arium , id est, omnem 
numerum Seripturarum divinarum dignissime in- 
ielligi puto. Est ergo iis qui ad perfectionem ten- 
4lunt, etiam in hoc apiario, id est in verbis prophe- 
ticis et apostolicis , nonnulla tentatio. Vis videre 
quia sit in his tentatio non minima? In lioc apiario 
scriptum invenio: « Vide, iuquit. δὲ, ne aspiciens 
solem el lunam, adores ea quz sequestravit Doimi- 
nus Dcus tuus gentibus. » Vides qux tentatio de 


ad summum perfectionis ascenderit, trausit jam de 
seculo, et abscedit: sicut scriptum est de Enoc ?*: 
« Et non inveniebatur, quia transtulerateum Deus. » 
Quod etsi videntur esse adhuc iu szculo qui hujus- 
modi est, et in carne habitare , tamen non invenie- 
tur. In quo non invenietur? In nullo actu seculari, 
in nulla re carnali, in nullo colloquio vanitatis in- 
venitur. Transtulit enim eum Deus ab iis, et esse 
fecit in regione virtutum. Ultima mansio est ab 
occidente Moab juxta Jordanem. Omnis namque hic 
cursus propterea agitur, et propterea currítur , ut 
perveniatur ad flumen Dei , ut. proximi efficiamur 
fluentis sapientie, et rigemur undis scientize divina : 
ut sic per omnia purificati , terram repromissionis 
mereamur intrare. fIxc interim de lsraeliticis man- 
sionibus secundum! unum exponendi modum iu 
Iranscursu perstringere , atque in medium proferre 
potuimus. 


13. Verum ne hujusmodi expositio, qux per Ηε- 
brzorum linguam et nominum significantias currit, 
ignorautibus lingue illius proprietatem affectata 
videatur et violenter extorta, dabimus etiam in 
nostra lingua similitudinem, qua consequentia hu- 
jus ratio patescat. In litterario ludo, ubi pueri prima 
elementa suscipiunt , abecedarii dicuntur quidaim , 
alii syllabarii, alii nominarii, alii jam calculatores 
appellantur : et cum audierimus hzec. nomina , ex 
ipsis qui sint in pueris profectus agnoscimus. Simi- 


apiario isto procedit ? Et iterum cum dicit 15: «Deos ϱ liter et in liberalibus studiis, cum aut locum reci- 


non maledices. » Et iterum in Novi Testameuti apia- 
rio ubi legimus **: « Quid me vultis occidere homi- 
nem qui veritatem locutus sum vobis? » Et iterum 
in aliis ipse Dominus dicit ": «Propterea in para- 
bolis loquor eis, ut videntes non videant, et audien- 
tes. non intélligant, ne forte convertantur, et sa- 
nem eos, » Sed et cum Apostolus dicit 15: « In qui- 
bus Deus hujus &vculi exczecavit mentes infidelium ; » 
et mulia hujusmodi in lioc divino apiario tentamenta 
reperies, ad qua necesse est venire unumquemque 
sanctorum, ut etiam per hzc, quam perfecte οἱ pie 
ce Deo sentiat, agnoscatur, Post Ίο jam veuitur 
Gelmon Deblathaim, quod interpretatur contemptus 
ficuum (14), id est ubi contemnuntur οἱ despiciun- 


$ur penitus terrena, Nisi enim spreta fuerint οἱ D 


'1ontempta ea quie delectare videntur in terris, ad 
celestia transire non possumus. Sequitur eniin post 
hiec mansio Abarim coutra Nabau, quod est transi- 
ἐκ. Nabau vero abscessio. interpretatur. (15). Ubi 


55 Luc, xvi, 26. 
85 | Cor. 1v, 4. ** Gen. v, 94. 


(12) Obo!h, cujus nominis quamvis non inveneri- 
mus interpretationew, etc. TYAN reddi potest. « Pytlio- 
nes » vel «uires, » Radix. est 2*8. 


(15) Gai, quod interpreiatur chaos. Yi lihris antea 
editis pro « Gai » legitur. « Cai, » sed apud LXX 
Yai,et in codice Turonensi « Gai, » in llehreo au- 
tem "y. Radix est my, quod est Mich. i, 6, « acer- 
vus, cumulus, » vel « desolatio. » Unde et « chaos » 
dici potest. 


ὃν Deut, iv, 19. *' Exod. αχ, 98. 


tare, 3ut allocutionem, vel laudem, aliasque per or- 
dinem materias audierimus, ex materi: nomiue 
profectum adolescentis advertiinus. Quomodo ergo 
et per hzc quie locorum quasi materiarum nomi- 
na imemorantur, non credamus in divinis eruditio- 
nibus profectus indicari posse discentiun? 384, Et 
sicul illic singulis quibusque dicendi materiis im- 
morantes, quasi mansiones in eis quasdam facere 
videntur, et de una ad aliam , ac de alia item ad 
aliam proficisci: ita etiam hic mansionum nomen 
el profectio ab una ad aliam , et ab alia iterum ad 
aliam, cur non profectum mentis indicare credatur, 
et incrementa significare virtutum? Illam vero aliam 
expositionis partem prudentibus quibusque ex ista 
conjiciendam et contemplandam relinquo. Sapien- 
tibus erim sufficit occasionem dedisse : quia nec 
expedit ut auditorum sensus penitus remaneat otio- 
sus et piger. Ex horum ergo collatione etiam illa 
meditetur , imo et aliquid perspicacius ac divinius 


3$ Joan. viu, 40. 3 Matth. xin, 15 οἱ 15. 


(14) Gelmon  Deblathaim, quod interpretatur. con- 
temptus ficuum. Melius redderetur : « occultatio (i- 


cuum » ab Doy « latitavit,) et a UT palatia, 
massa ficuum. » 

(45) Abarim contra Nabau , quod est transitus ; 
Nabau vero abscessio interpretatur. Abarim « trans- 
itus» interpretatur ab "ay. «uansiit, » Nabau vero 
c abscessio, » si 23 deducatur a N32 « venit,» item, 
« abivit, recessit. » 
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contempletur : « Non enim ad mensuram dat Deus A buntur in lege , umbras esse futurorum bonorum , 
splritum **; » sed quia Dominus est spiritus, idcirco — omnisque h:ereditas terr:e illius, quee in Judza ter- 
« ubi vult, spirat *!, » et optamus ut etiam vobis ra saneta et terra bona appellatur, imago sit bono- 
aspiret, quo meliora horum, atque altiora in verhis rum coelestium : quorum hzc, ut diximus, qua in 
Domini sentiatis, iter agentes per hec qua pro no- — terris bona. memorantur, umbram atque imaginem 
stra mediocritate descripsimus ; ut et in illa via su- — teneant. 

periore et excelsiore, etiam nos vobiscum possimus 2. Sed ut paululum et meus sermo, et vestra in- 
incedere ; deducente nos ipso Domino nostro Jesu — telligentia sublimetur, atque ingressum quemdam 
Christo, qui est via, et veritas, et vita, usquequo — ad ea qux dicimus advertenda concipiat, utamur 
perveniamus ad Patrem, cum tradiderit regnum Deo — aliqua similitudine. Nemo dubital quod in terra Ju- 
et Patri, et subjecerit ei omnem principatum εἰ — dza omnis locus, omnis mons, omnis civitas et vi- 
potestatem. Ipsi gloria et imperium in secula smeu- — cus, certis quibusque vocabulis designetur : nec est 


lorum. Amen. ullus omnino sine nomine locus, sed propriis sin- 
HOMILIA XXVIII. gula quaque appellationibus designantur : verbi 

Qua sit terree sancte. descriptio , terminorumque — gratia, quibus aut Chananzi in suis locis, aut Phe- 
ejus et finium quos Dominus descripsit. B reszi nihilominus in suis, Amorrhzique, aut Evei, 


1. Ultima in libro Numerorum historia refertur, — vel etiam Hebrzi nominarunt, Ita ergo secundum 
τη qua Dominus jubet Moysi przcepta dare filiis ls- — sententiam Pau|i, qua umbram εἰ exemplar cce- 
rael, ut cum ingressi fuerint terram sanctam ca-  lestium dicit esse terrera, fortasse et in coelestibus 
pere hxreditatem ejus, sciant quos in ea terminos — regionibus erunt locorum differentize non minimas, 
finium suorum debeant observare. Et post hee etiam — Videtis quibus, vel quorum appellationibus, vocabu- 
ipso Domino (16) deseribente diciltr: ad Africum — lisque distiucte, et nomina non solum plagarum 
quidem, hoc est, ad occidentem illius loci terminus — caeli , sed etiam omnium stellarum siderumque 
observetur, et illius ad orientem, et sic per quatuor — signata. « Qui enim fecit multitudinem stellarum , 
celi plagas nomina quxdam Dominis ipse desigual . ut ait Propheta **, omnibus eis nomina vocat. » Do 
qu: in Judiea ista terrena. populus Dei debeat cu- — quibus quidem nominibus plurima in libellis qui 
stodire, Dicit ergo in iis simplicior quisque audito- — appellantur Enoch (17), secreta continentur et ar- 
rum, quia possunt hxc necessaria videri et utilia — cana; sed quia libelli ipsi uon videntur apud He- 
etiam secundum litteram, pro eo ut nemo transgre- — brzos in auctoritate haberi , interim nunc ea que 
diatur terminos per prz:ceptum Domini constitutos, ., ibi nominantur , ad exemplum vocare differamus, 
et fines alterius tribus alia violare non audeat. Et C sed ex his qux» habemus in manibus, de quibus du- 
quid faciemus, cum in tercis istis non solum inva- — bitari non potest, rerum prosequamur indaginem. 
cendi alterius fiues Judzis, sed qualitercunque pos-— Describiturergo verbis Dei in legedivinaterraJudzz, 
sidendi facultas nulla remanserit ? Profugi namque — ei lizec referri debere diciluradimagineni caelestium. 
ab ea, et extorres exsulant, ei fines non quos lex 385 ln ceclis autem evidenter esse Jerusalem ci« 
divina statuit, nunc possidentes custodiunt , sed — vitas pronuntiatur ab Apostolo, et mons Sion. Con- 
quos victorum jura mandarunt. Quid, inquam, nos — sequens igitur esl ul sicut sunt etiam alize civitates 
[:ciemus qui hzc iu Ecclesia legimus? Si secundum — circa Jerusalem terrenam sitze, et vici, οἱ diverse 
Jjud:eorum sensum legamus, superflua nobis profe- queque regiones : ita*et illa coelestis Jerusalem 
cto videbuntur et inania. Sed et ego qui lego de — secundum imaginein terrenorum liabeat circa se et 
sapientia scriptum ** ; « Exi post eam sicut vestiga- — alias civitates, ac vicos, diversasque regiones, 11 
lor, » volo exire post eam, et quia in rebus eam quibus populus Dei ei verus Israel, per Jesum ve- 
corporalibus non invenio, insequi ejus vestigia cu- — rum, cujus ille Jesus Nave ferebat imaginem, col- 
pio , εἰ investigare quo eat, 46 videre intellectus — Jocandus est. quandoque, et h:reditatem sortis 
meus ad quie me cubilia pertrahat. Puto enim quod p distributione, id est meritorum contemplatione , 
si diligenter eam sequi potuero, et investigare vias — capturus. Sic ergo nunc Dominus dicit in distri- 
ejus, dabit mihi aliquas occasiones ex Scripturis, — butione terrz, verbi gratia, terminos tribus illius 
quomodo etiam de hia locis explicare debeawus , — esse istos, et alterius alios ; ne forte, quoniam di- 
si credimus iis quz Paulus in mysterio loquitur, — versa erunt merita eorum qui hareditatem conse- 
quod qui per legem deserviunt, « umbrze et imagini — cuturi sunt regni celorum, idcirco etiam in iis 
deserviunt celestium **. » Et si seeundum ipsius — tribubus observanter dirimi jubetur ista distinctio 
nihilominus sententiam lex, cujus pars est hec le- — terminorum, ut sciamus has esse meritorum diffe- 
ctio quam habemus in manihus, umbram habet (u- — rentias observandas in unoquoque. Verbi gratia, 
turorum bonorum ^, consequens videtur et necessa- — qui ita negligenter vixerit ut. pro fide quidem sua 
rium, omnia que quasi de rebus terrenis descri- — mereatur baberi inter filios lsrael, pro negligentia 


€ Joan. 5,95. "' ibid. 4, ** Eccli. xiv, 95. *? Hebr. vin, 5. δὲ Hebr. x, 1. ** Psal, cxx vit, 4. 


(16) Mss., « Et post hzc etiain. ipso Domino. » (17) Iu libellis qui appellantur. [znoch, etc. Vice 
Libb. editi, « et post jam ipso Domino. » notas ad lib, v contra Ceisum, num. 94. 
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vero vite gestorumque desidia in tribu Ruben aut A torridis, aul frigore geluque torpentibus, vel certe 


Gd, aut dimidia tribu Monasse debeat reputari, et 
non inira Jordanem, sed extra eum, sortem hare- 
ditatis accipere. Alius vero qui se emendatione 
vit:e et conversatione propositi talem reddiderit, ui 
secundum quas solus Deus novit rationes, aut in 
tribu Juda, aut etiam in ipsa tribu Benjamin, in 
qua ipsa Jerusalem.et templum Dei atque altare 
consistit, debeat reputari : et alius in alia, atque 
alius in alia. Et hoc inodo hzc qux nunc in libro 
Numerorum scripta referuntur, adumbratio quedam 
sint futurz sortis in coelis, eorum duntaxat qui per 
Jesum Dominum ac Salvatorem nostrum hzredi- 
tatem, ut diximus, capient regui celorum. Ibi, 
credo, diligenter observabuntur etiam ista quz hic 
adumbrantur privilegia sacerdotum, quibus vicina 
quique urbibus loca, et ipsis moenibus juncta se- 
gregari mandantur a filiis Israel. lbi, credo, et ci- 
vitates istae erunt, quarum hic figura describitur, 
quas refugii noninat civitates, ad quas confugiant 
non omnes homicid:ie, sed qui ignoranter homici- 
dium commiserunt. Sunt enim fortassis aliqua pec- 
cata, quz si proposito ac voluntate committimus, 
homicidas nos faciunt ; et sunt. alia quz si iguo- 
ranter admittimus, decernitur nobis, credo, et prz- 
paratur ex precepto Dei aliquis locus, ubi ad cer- 
tum tempus habitare debeamus, si qui non voluntaria 
peccata commisimus ; si tamen mundi iuveniamur 
et alieni ab iis peccatis quae voluntate commissa 
suut. Et ob hoc secernuotur quadam civitates ad 
refugium. Videtur quibusdam quod singulorum 
quoque siderum positio el coetus civitas dici vcl 
haberi possit in ccelo: quod ego quidem delinire 
non audeo. Video enim omnem creaturam in spe 
quidem propter eum qui subjecit esse subjectam, 
exspectare tameu libertatem in redemptione filiu- 
rum Deisine dubio, et praclarius aliquid aut su- 
blimius opperiri **, | 

9. Si ergo, ut. diximus, ümbram habet lex futu- 
rorum bonorum, et exemplari et umbra deserviunt 
codlestium qui in lege deserviunt, et nunc per 
speculum et in :nigimate, tuac autem facie ad fa- 
ciem habebitur rerum contemplatio, credo quod οἱ 
nunc conversationem dicimur habere in coelis per 


speculum, et in znigmate, tunc autem facie ad D 


faciem, talein conversationem mercebimur habere 
in colis. Si ergo per consequentiam rerum et pro- 
missionum fldem nos transferri de terris oportet ad 
calum, puto quod in ipsis coelestibus locis Jesus 
Dominus noster non absque meritoruu sorte unum. 
quemque iu illa vel illa celi parte et habitatione 
constituat. Sed sicut multa est differentia in terris, 
verbi gratia, habitare in locis fecundis et copiosis 
4ο bonis omnibus abundantibus, ubi et aeris tem- 
peries, et eruditio bominum, ac liberalia institnta 
non desunt : ct longe aliud est habitare, aut in locis 
iufecundis, et rerum penuria squalidis, aul zstu 


"* Rom. viui, 95. 


"! ibid.47. " Deut. xxxu, 8. 


** ] Cor. xv, 45. 
?! Math. xxv.25..— ** Matth. xix,98,.— δὲ Joan. xvi, 24. 


ubi nulli leges, sed inumauis et sxva barbaries, 
ubi bella semper et nunquam quies, et hiec non 
sine occulta quadam Dei dispensatione, et judicio 
ejus, et justitia unicuique decernuntur: ἵνα et in 
illis locis erit aliqaid tale, ut in nullo prorsus inanis 
habeatur in terris umbra coelestium. Erit ergo et 
ibi, ut diximus, aliqua civitas refugii, et erit alia 
in deserto, sicut Dossor in hzreditate Ruben civitas 
essc dicitur in deserto. 

4. Sel et illa nihilominus consequentia ca- 
pienda est: quia sicut « cum dispergeret Deus 
filios Adam, statuit fines gentium secundum nu- 
merum angelorum Dei, » vel, ut in aliis exemplaribus 
legimus, « secundum numerum filiorum Israel ' ; » 


B in initio mundi ita dispersi sunt filii illius Adam, 


sicut vel illorum merita, vel ipsius Adam contem- 
platio postulabat : quid dicemus futurum, cum no- 
viasimi Adam (qui non in animam viventem, sed ia 
spiritum vivificantem factus est **) coeperit (ilios 
non dispergere, sed dispensare divina dignatio, non 
in initio, sed in (ine mundi ; et non ut illos qui in 
Adam omnes mortui sunt, sed ut eos qui in Christo 
omnes vivificati sunt * ? Sine dubio erit quadam 
divisio et distributio talis, quae non solum pro 
meritis eorum qui dispensantur, sed et pro novis- 
sini Adam, in quo omnes vivificandi dicuntur, con- 
templatione pensanda sit. Sed quis nostrum talis 
est, ut ad hujusmodi distributionem, et ad illain 
celestis li:reditatis sortem venire mereatur ? Quis 
ita beatus erit, cujus sors in Jerusalem veuiat, ut 
sit ibj ubi templum Dei est, imo ut ipse sit Dei tem- 
plum ? Quis ita beatus est uL ibi dies festos agat, 
ubi altare divinum perpetuis 986 ignibus adole- 
tur * Quis ita beatus est, qui sacrificium suum, et 
incensum suavitatis supra illum ignem ponat, de 
quo dicebat Salvator 59: « Ignem veni mittere in 
terram? » Quis ita beatus est,qui ibi semper agat 
Pascha in loco quem elegit Domiuus suus ? Ibi 
Pentecostes diem gerat, et festivitatem repropitia- 
üonis, et tabernaculorum solemnitatem, non jam 
per umbram, sed per ipsam speciem rerumque 
veritatem ? Quis nostrum dignus habebitur tam 
beate sortis electione, cum Deus dividere coeperit 
filius novissiii Adam : non cui dicat δὲ : « Eris 
super quinque civitates potestatem habens, » aut 
cui dical ** : « Eris super decem civitates pote- 
statem habens, » nec cui dicat 55: « Intra in gau- 
dium Domini tui ; » sed cui dicat ** : « Sedete et 
vos mecum super duodecim thronos, judicantes et 
vos duodecim tribus Israel ; » de quibus dicat *5 ; 
« Pater, volo ut ubi ego sum, οί ipsi siut mecum. » 
Volo etiam istos esse reges, ut ego sim rex regum. 
Volo et istos habere dominationem, ut et ego sim 
Dominus dominantium. Beati qui ad hanc perve- 
nient beatitudinis summam, Beati qui ad ista «οι» 
scendere poterunt fastigia meritorum, et benedictus 


9 ibid. 399. *e [uc xi, 49. *! Luc. xix, 19 
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Deus no-ter qui hzc promisit diligentibus se. Hi A numerati sunt. per Dominum nostrum Jesum 
&unt ipsi vere sacris nameris numerati apud Do- Christum, cui est gloria et imperium in szcula 
minum, iino. ipsi sunt quorum etiam capilli capitis — seculorum. Amen. 





| MONITUM 
AD ORIGENIS ΕΞΗΓΗΤΙΚΑ IN DEUTERONOMIUM. 


Origenes, tom. xxxi in Joan., num. 11, pollicetur fore ut Deuteronomium explicet, et homilia octava ism 
Lucam id a se prestitum dicit: sed an tomis ? an scholiis ? απ homiliis ? Homilice tantum ab ipso edite 
videntur. Hinc nihil mirum si libro sexio Commentariorum in Epistolam ad Romanos ait quod legitur 
Deuteronomii xxv, 5, id plenius et fusius suis locis esse pertractandum. Octo ejus in. Deuteronomium 
homilias commemorat Cassiodorus Institut. cap. 1. « Reliqui etiam vobis, inquit, in. Deuteronomium 
sermones octo Origenis, in quibus est minula nimis et subtilis expositio. » Rufinus quoque in epistola ad 
U rsacium quam pre fixit redditis a se Latine homiliis in Numeros, aliquot tantum commemoral in Deutero- 
nomium oratiuntulas. « Jam enim, inquit, ex omnibus, qua in lege scripta reperi, sole, ut puto, in Deute- 
ronomio desunt oratiuncule, quas, si Dominus juverit et sanitatem dederit. oculis, cupimus reliquo corpori 
sociare. » Sed morte praeventus. existimatur, aniequam id exsequi potuerit. Utut est, nulla Origenis in 
Deuteronomium explanatio hodie superest, nisi [orte deperditarum homiliarum pars. fuerint. sequentia 
fragmenta Greca qua sub Origenis nomine occurrunt in Catenis Patrum manuscripiis. 
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SELECTA IN DEUTERONOMIUM. 


'EAdAnce Μωῦσῆς πρὸς πάντας υἱοὺς Ἱσραὴλ B — Locutus est. Moyses ad omnes filios. Israel juxta - 


κατὰ πάντα ὅσα évecelAaco Κύριος αὐτῷ. Ἐπειδὴ 
ὁ μὲν Ocho τὴν δύναμιν ἀπεχάλυπτεν * ὁ 0b. προφῇ- 
της τῇ ἑαυτοῦ γλὠσσῃ ἐχέχρητο πρὸς παράστασιν 
τῶν δεδηλωµένων. Ἐίνησις οὖν λέγεται ἡ προφητιχὴ 
φωνὴ, ofa παριστῶσα τὰ ὑπὸ θεοῦ εἰρημένα. 

Καὶ εἶπα πρὸς ὑμᾶς ἐν τῷ χαιρῷ éxeivq. Οὐχ 
ἁπλῶς ὁ Μωῦσῆς φησιν, « εἶπον ὑμῖν.» ἁλλ᾽ ἐπειδὴ 
ἔμελλεν αὐτοῦ ἀναχωρήσαντος διαδέχεσθαι αὐτὸν "In- 
σοῦς ὁ τοῦ Νανή, οὐχ ἄτοπόν φητι τὸ πρᾶγμα, ἀλλὰ 
χαὶ ἑπόμενον. Ἱρολαθὼν γὰρ, qnoi, παρεχάλεσα, 
. καὶ, ὡς ἐπενεύσατε, ἐπέστησα Χχριτάς᾽ ὥστε xal 
τῷ χατὰ προφητιχὴν χάριν καὶ ὁδηγητιχὴν διαδεχο- 
µένῳ µε Ἰησοῦ τῷ τοῦ Navf, πείθεσθε. 

Ob δυνήσοµαι μόνος gépsw ὑμᾶς. Καὶ τῶν προ- 
τέρων µεμνημµένος, οὐκ ἀπ᾿ Αἰγύπτου ἄρχεται΄ ἀλλ 
ἀφ οὗ ἔδωχεν αὐτοῖς δικαστὰς σοφοὺς xol παι- 
δευτάς. . 

Ἔδωχα τῷ ᾿Ρουθὶμ καὶ τῷ Γάδ. Οἱ ὑποδεέστεροι 
*5 ibid. 


Σε Deut. 1, ο. * ibid. 9, 10. 


omnia quecunque mandavit Dominus εἰ **. Deus 
enim virtutem revelabat, Propheta vero propria 
lingua utebatur ad enuntianda 387 quz ei reve- 
lata erant. lmpulsio ergo erat vox prophetica : 
quippe qux ederet qux a Deo dicebantur. 

Et dizi ad vos in tempore illo 3. Non sünpliciter 
ait Moyses, « dixi vobis. » Sed quoniam post mor- 
tem habiturus erat successorem Jesum filium Nave, 
non absurdam rem dicit, sed consequentem. Prz- 
veniens enim , inquit, advocavi, et, ut velle vos 
indicastis, constitui judices. ltaque et Jesu filio 
Nave obedite, qui inihi tum ad propheticam gratiam, 
tum ad regendi munus succedit. 

Non potero solus poriare tos *. Quamvis priorum 


C recordeiur, non ab AEgypto incipit, sed ab illo 


tempore quo dedit eis judices sapientes , et ma- 


gistros. 
Dedi Ruben et Gad 5. Minus digni citlus quod 


9? Deut. 11, 19. 
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promissum est, obtinent ; digniores tardius conse- A τάχιον ἐν τῇ brav yeXa γίνονται οἱ δὲ ἐπιειχέστέροι 


quuntur. Illi enim 4 Moyse primi hareditáteim ac- 


ceperunt, hi vero a Jesu postea. Quin et de omni- 


bus justis dicitur, non de quibuslibet. Nam ut Apo- 
stolus ait ** : « Hi omnes testimonio fidei probati , 
non acceperunt repromissionem, Deo pro nobis 
melius aiiquid providente, ut non sine nobis con- 
summarentur. » 


Vocem verborum quam vos audistis *'. Non quod 
visibilis vox fuerit, aut natura vocem liabeat Deus ; 
hoc enim compositae esset nature : sed quod tu- 
barum sonitus, et voces, ut ipse novil Deus, ederen- 
tur ex sensilium clementorum, iguis nempe et ca- 
liginis, connexione. Quamobrem εἰ auditur vox, 
et non videtur ; at. vero ubi Dei prodigia fluni, 
eliam vox videtur. 


Ei juravit quod non. transeam Jordanem hunc **. 
Cum Moyses non glorificasset Deum coram populo, 
non permissum est ut ultra progrederetur cum eis. 
Ne enim quem vivum colebant, honoribus divinis 
mortuum afficerent, ab oculis omnium removit 
Deus sepulcrum ejus. 

Contestor vobis hod'e ceum et terram **, Deus 
ου] adoratores non permitteus cu: d:ieiuonibus so- 
cietatem habere, imo ecs qui semel eum cognove- 
runt, jubens ab omui erga íllos affec!u csse liberos, 
simul ad z:unulationem eos provocaus ex Jefectione 


gentium, futuras eis minatur panas ob perversa ( 


eorum consilia. 

E domo sertitutis δν. Vere enim res corporez 
ei materiales, domus sunt servitutis, sicut contra- 
rie, domus sunt libertatis. 

Vos enim estis paucissimi pre omnibus gentibus **, 
Pulchre iis qui a parte Dei sunt, dictum cst : 
« Paucissimi eslis pre omnibus gentibus ; » cui 
affine est istud 55: « Pauci sunt qui salvautur ; » 
οἱ * : « Conteudite intrare per angustam portain.» 

388 Quia non in pane solo vivit homo, sed de 
omni verbo quod procedit per os Dei *^. Rursus dici- 
tur :«nanna fuisse verbum, licet in Exodo panis no- 
minetur. « Iste enim, inquit 55, est panis quem de- 
dit Dominus vobis ad edendum, [loc est. verbum 
quod constituit Dominus. » Propterea manna « mi- 
nutum erat tanquam coriandrum album, tanquam 
gelu super terram ?? : : quandoquidem verbum cu- 
jus symbolum erat manna istud, minutum est sua 
natura, et penetrans ad oinnes spiritus intelligentes, 
inundos, minutos. Est etiam sapientia spiritus in- 
telligens, sanctus, unigenitus, inultifarius, minu- 
tus, etc. Erat autem sicut coriandrum album. Tra- 
dunt coriandri naturam penitus semini respondere, 
ita ut si succidatur etiam coriandri semen, vim 
suam non amittat, tanquam sementi amplius non 
idoneam. Hujusmodi omnino verbum est, cujus 


** Hebr. xi, 29. *! Deut. iv, 19. 
xui, 25. *' ibid, 94. 


e ibid. 91. 
** Deut, vii, 3. 


ο. ibid. 96. 
* Exod, xvi, 15, 10. 


βράδιον ἀπολαμθάνουσιν. Οἱ μὲν γὰρ ὑπὸ Μωῦσέως 
πρῶτοι εἱλήφασι τὴν χληρονοµίαν ΄ οἱ δὲ ὑπὸ του 
Ἰησοῦ ὕστερον. ᾽Αλλὰ xat περὶ πάντων δικαίων λέ- 
γεται, οὗ τῶν τυχόντων ὡς γὰρ ὃ ᾿Απόστολός φησιν’ 
t Οὗτοι πάντες μαρτυρηθέντες διὰ τῆς πίστεως οὐχ 
ἑχομίσαντο τὶν ἐπαγγελίαν, τοῦ Θεοῦ περὶ ἡμῶν 
χρεϊττόν τι προθλεφαμένον, tva μὴ χωρὶς ἡμῶν τε- 
λειωθῶσιν. » 

Φωγὴ» ῥημάτων» ἡν ὑμεῖς ἠκούσατε, χαὶ τὰ 
ἑξής. Οὐχ ὅτι ὁρατῃ dj φωνὴ, οὐδ' ὅτι φύσει φωνῶν 
ἔχει ὁ θεός τοῦτο γὰρ xaX συνθέτου φύσεως ἂν εἴπ' 
ἀλλ ἐπειδὴ καὶ αἱ σάλπιγγες, xaX αἱ φωναὶ, ὡς αὐτὸς 
οἶδεν ὁ θεὸς, ἐπετελοῦντο &x τῆς τῶν ὀρωμένων συν- 
εχείας δημιουργούμεναι στοιχείων’ τοῦ πυρὸς λέγω 


D καὶ τοῦ γνόφου ὥστε xal ἀκούεται φωνὴ, xal o7 


ὁρᾶται ἀλλ οὖν ἐπὶ τῶν τοῦ Θεοῦ θαυμάτων xa i 
φωνἣ ὁρᾶται. 

Καὶ ὤμοσεν ἵνα μὴ 6ua60 τὸν Ἱορδάνην tovtov. 
Μωῦσης, μὴ δοξάσας τὸν θεὺν ἐπὶ τοῦ λαοῦ, ἑχωλύθη 
παρελθεῖν μετ αὐτῶν, ἵνα μὴ ὃν ἑτίμων ζῶντα, ἐν 
θεῶν θεραπείαις τιµήσωσιν ἀπελθόντα. Διὸ δὴ καὶ 
ἁποθανόντος ἀφανη τὴν τάφον ἐποίησεν. 


Διαμαρτύρομαι ὑμῖν σήµερο» τόν ce obparóv xal 
τὴν γή». 'O θεὸὺς τοὺς αὐτὸν προσχυνοῦντας οὗ συγ- 
χωρῶν δαίμοσι συνάπτεσθαι, ἀλλὰ τοὺς ἅπαξ αὐτὸν 
ἐγνωχότας ἐχτὸς εἶναι χελεύων τῆς πρὸς Σχείνους δια- 
θέσεως, xal παραζηλῶν ἓν τῇ ἁποστασίᾳ τῶν λαῶν, 
τὰς µελλούσας αὑτοῖς προλέγει τιμωρίας διὰ τὴν 
πονηρίαν τῶν ἐπιτηδευμάτων αὐτῶν. 

Εξ οἴκου δου.Ίείας. Καὶ γὰρ ἀληθῶς τὰ σωµα- 
τικὰ πράγµατα καὶ ὑλιχὰ, οἶχός ἐστι δουλείας , 
ὥσπερ ἐκ τῶν ἑναντίων οἵ χός ἔστιν ἐλευθερίας. 

'Υμεῖς γάρ ἐστε ὀλιγοστοὶ παρὰ πάντα τὰ E0- 
γη. Καλῶς τοῖς ἀπὸ τῆς µερίδος εἴρηται΄ « Ὁλι- 
γοστοί boxe παρὰ πάντα τὰ ἔθνη. Συγγενῶς τε τὸ, 
« Ὀλίγοι οἱ σωζόμενοι, » χαὶ τὸ, « ᾽Αγωνίζεσθε εἰσ- 
ελθεῖν διὰ τῆς στενῆς πύλης.» 

"Οτι οὐκ ἐπ᾽ ἄρτῳ μόνῳ ζήσεται ἄνθρωπος, ἀ-1.1᾽ 
ἐπὶ παντ) ῥήματι, xaX τὰ ἑξῆς. Πάλιν τε αὖ ὅτι τὸ 
μάννα λόγος Tv, ci xai ἄρτος δηλοῦται ἐν τῇ Ἐξό- 
δῳ. « Οὗτος γὰρ, φησὶν, ὁ ἄρτος ὃν ἔδωχε Κύριος 
ὑμῖν φαγεῖν. Τοῦτο τὸ ῥῆμα ὃ συνέταξε Κύριος. » 


D Διὰ τοῦτο δὲ τὸ µάννα ελεπτὸν fjv ὡσεὶ χόριον Azu— 


xbv, ὡσεὶ πάγος ἐπὶ τῆς γῆς" » ἐπειδέπερ ὁ λόγος 
οὗ σύμθολον ἣν τὸ μάννα ἐχκεῖνο, λεπτόν ἐστι τῇ 
αὐτοῦ φύσει, xal διῆχον διὰ πάντων πνευμάτων 
νοερῶν, χαθαρῶν, λεπτοτάτων. Ἔστι δὲ χαὶ dj σοφία 
πνεῦμα voe pov, ἅγιον, μονογενὲς, πολυμερὲς, λεπτὺν, 
xai τὰ ἑξῆς. "Hv 6E καὶ ὡσεὶ χόριον πρὸς τὸ εἶναι 
λευχόν. Φασὶ δὲ τὲν τοῦ χορίου φύσιν ὅλην δι ὅλων 
λόγον ἔχειν σπέρματος, ὡς μηδὲ ἓν τῷ καταχόπτεσθαι 
τὸ τοῦ κορίου σπέρµα, ἐξαφανίζεσθαι αὐτοῦ τὴν δὺ- 
ναµιν, ὡς οὐχ ἔτι δυναμένην σπεἰρεσθαι. Τοιοῦτος δὲ 
δι) ὅλου ὁ λόγος, xai πᾶν µόριον αὐτοῦ γεωργεῖσθαι 
** Luc. 


** Deut, vi, 15. 5 Deut, vn, 7. 


"* ibid. 14. 


à 


LZ 


SELECTA IN DEUTERON. 


810 


πέφυκεν ἓν καλῇ καὶ ἀγαθῇ, τουτέστι φυχῆς. Ἔστι A omnis particula ad terra cultum natura apta est , 


δὲ τὸ μάννα λενχόν. Φῶς Υὰρ ὁ λύγος xal λαμπρὸν, 
xaX χατὰ τοῦτο λευχὸν, τῷ αὐτὸν συνιέντι xa τρεφο- 
μένῳ ὑπ αὐτοῦ. Ἔστι δὲ xal (sel πάγος’ συν- 
εστραμµένος γὰρ, xal οὐδαμοῦ πλαδῶν, οὐδὲ διεῤ- 
ῥυηχὼς, ἀλλά πάγιος, ἃ δὴ οὐρανοῦ λόγος, xai ἁπαγ- 
χέλλων ἡμῖν τὰ obpávta. 


"0 γὰρ Κύριος ὁ θεός σου εἰσαγάγῃ σε εἰς γην 
ἀγαθὴν xal πο.νήν. Ἡμῖν ὁ Χριστὸς οὗ ταῦτα 
δώσειν ὑπέσχετο, ἀλλὰ οὐρανῶν βασιλείαν, xoi ἣν 
ἀγαθὴν καὶ ἁἲδιόν, fic χείµαῤῥος ὁ Χριστὺς, ποτίζων 
τοῖς τῆς σοφίας νάμασιν. Ἐχπορεύονται δὲ οἱ χεί- 
µαῤῥοι διὰ τῶν πεδίων καὶ ταπεινῶν χαὶ Ὑγονίµων 
ἀνθρώπων, χαὶ διὰ τῶν ὑψηλῶν ὀρέων, τῶν ἀνατει- 
νοµένων διὰ τὸ ὕψος τῆς θεωρίας εἰς οὐρανούς. "Exst 
ὁ οἴτος ὁ στηρἰζων καρδίαν ἀνθρώπον, xal κριθὴ τοὺς 
ὑποδεεστέρους τρέφουσα. Ἔκεϊ dj ἀληθινῆ ἄμπελος 6 
Χριστός. Ἐχεϊ τὸ ἔλαιον «b. λιπαΐῖνον τῶν ὁσίων τὰς 
χεφαλάς. Ὁμοίως καὶ ῥοαὶ, τὸ γλυχὺ μὲν ἔνδοθεν 
φέρουσαι, τῆς πολιτείας δὲ τὸ αὐστηρὸν ἔξωθεν ἓν- 
δυσάµεναι. "Exsi ἡ συχῆ, οὐχ ἡ ἄχαρπος χαὶ φύλλοις 
χομῶσα, ἀλλ᾽ fj πλουτοῦσα τοῦ πνεύματος τὴν vÀu- 
χύτητ1. Ἐκχ:ϊ ὁ γλυχασμὸς τοῦ φάρυγγος τοῦ Σωτήῇ- 
(os ὁ ἐπιθυμητὸς, xaX τὰ χείλη τῆς ἐν τῷ ἆσματι 
νύμφης χηρἰον ἁποστάζοντα , καὶ οἱ λίθοι οἱ ἅγιοι, ol 
ἐπὶ τῆς γῆς χυλισθέντες πρὺς πειρασμοὺς ἀνένδοτοι, 
xaX φύσιν σιδήρου ἀπομιμούμενοι. Ἐχεῖ τὰ μέταλλα 
τοῦ χαλκοῦ, ἐξ οὗ τὴν νοητην πανοπλίαν χατε- 
οχξύασαν. Ka τὸ τούτων Χχεφάλαιον ἁπαύστως εὖλο- 
χεὶν τὸν θ:όν. 

Tov αὐτοῦ. Οὐκ ἔστι, quoi, πηλῷ xaY πλινθείᾳ 
μρχθεῖν, xal ταλαιπωρεῖν , ἀλλά λίθους ἔχειν χαὶ 
τούτους ἱταμωτάτους, χαὶ ut ῥᾳδίως διαλνοµένους, 
ὡς χαὶ οἰχ]δομίαις ἐξαρχεῖν χαὶ ἐπὶ πολὺ διαµένειν. 
Ταῦτα δὲ λέγει τὴν διάνοιαν αὐτῶν ἁποστῆναι τῆς 
Αἰγύπτου βουλόµενος. Διὰ γὰρ τοῦ εἰπεῖν, « ἀγαθὴν, 
τὸ Υόνιµον ἔδειξε' διὰ δὲ τοῦ, επολλὴν, » τὸ μέγεθος 
xa τὸ πλάτος. « 00 χείµαῤῥοι ὑδάτων (τοῦτο οὐχ ἐν 
Αἰγύπτῳ), χαὶ πηγαὶ ἀθύσσων' » ὅπερ ἑἐξαίρετον τῇ 
Υῇ τῆς ἐπαγγελίας. Ἡροσέθηχα δὲ xaX «διὰ τῶν 
ὀρέων' » ὅπερ τῇ Αἰγύπτῳ οὐ πρόσεστιν, ἀλλ' οὐδὲ 
ἀμπέλοις χομᾶ, οὐδὲ ἀφθονίαν ἔχει ἐλαίου dj δὲ τῆς 
ἐπαγγελίας γη πάντα πλουσίως. 


Πρόσεχε σεαυτῷ, μὴ ἐπιλάθῃ Κυρίου τοῦ θεοῦ 
σου. Μετὰ τὴν τῶν ἀγαθῶν ἐπαγγελίαν εἰς νΏψιν 
αὐτοὺς δ.ανίστησιν, τοῦ εὐεργέτου μεμνῆσθαι, xai 
μὴ ἐξυθρίζειν τῷ χόρῳ, μηδὲ περιφρονεῖν τοῦ «auta 
δωρησαµένου, καὶ ὅτι ἐχ τῆς ἓν Αἰγύπτῳ δουλείας εἰς 
ἐλευθερίαν αὐτοὺς µετεχόμ.,σεν. 

Οὐ ποιήσεις οὕζως Κυρίῳ τῷ θεῷ σου. Αἱτιᾶ- 
ται τὺ θ0ειν τὰ ἑαυτῶν τέχνα τοὺς ἀνθρώπους τοῖς 
θιοῖς τῶν ἐθνῶν, ὡς ὠμὸν χαὶ ἀπάνθρωπον' ὡς βδε- 
λυχτόν. Καὶ τοὺς λέγοντας θύσαι θεοῖς τῶν ἐθνῶν οὐ 
µόνον ἀποστρέφεσθαι δεῖ, ἀλλὰ xal τὴν ἀχοὴν τοῖς 
λόγεις αὐτῶν μὴ ὑπέχειν. 


' Deut, vin, Ἱ. 7 Deut. ui, 14. 
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"» Deut. xu, 4. 


si maudetur commods et bons terre, lioc est, 
aniu.z. Est etiam manna album. Lumen enim ver- 
bum est, idque spleP didum, ac proinde quoque album 
ei qui ipsum intelligit, ab eoque nutritur. Est etisu 
tanquam gelu. Contortum enim est et. neutiquam 
flaccidum neque fluxum, sed concretum. Cooleste 
quippe verbum est, ac nobis coelestia annuntiat. 
Dominus enim Deus (tuus. inducet te in terram 
bonam εί muliam "'. Nobis Christus non se hac 
daturum promisit, sed coelorum regnum, et terram 
bonam et eternam, cujus torrens Christus ipse est, 
potans sapientix€ suae fluentis. Ceterum torrentes 
per explicatos hominum submissorum fertiliumque 
campos erunipunt, 'nec non per montes sublimitate 


D contemplationis ad crelos usque elatos. lllic est 


frumentnm quod inferioris sortis homines nutrit. 
llic vera vitis est Christus. Illic est oleum, sau- 
clorum impinguans capita. Ita quoque fluenta sunt 
dulcedinem intra se ferentia, politize vero acerbi- 
tatem forinsecus circumlabentia. lllic ficus quz 
magna ubertate spirits suavitatem gignit, non ea 
vero qua sterilis est, ac foliis solum ornatur. Illic 
dulcedo faucium Salvatoris desiderata, et labia il- 
lius de qua in cantico, spousze mel stillantia. Illic 
lapides sancti, super terra volutati et ad tentationes 
infracti, et. ferri naturam. imitantes. Illic metalla 
veris, ex quo armaturam spiritualem certaturi in- 
siruxerunt. Horum coput est, Deum indesinenter 
laudibus celebrare. 


Ejusdem. Non est, inquit , illic in luto οἱ lateri- 
bus labor, neque miseris, sed lapides alffatiin sunt 
qui sponte se offerunt, ncque facile dissolvuntur , 
ila ut et edificiis sufficiant, et ad multum tempus 
perdurent. Hzc autem dicit, ut eoruin mentem ab 
AEgypto avertat. Cum enim ait, « bonam, » fertili- 
tatem 3989 ostendit. Cum vero ait, « multam, » 
maguitudiuem et latitudinem indicavit. « Ubi tor- 
rentes aquarum (hoc non in /Egypto) et fontes 
abyssoram , » qued terra promissionis pernliare 
est. Addidit eliaii, « per. montes, » quibus caret 
AEgyptus, qux nec vineis'abundat, nec olei copiam 
habet; terra autem proinissionis omnium abunde 
ferax. 

Attende tibi, ne obliviscaris Domini Dei tui "*. 
Post bonorum promissionem , ad sobrietatem eos 
revocat, ut benefactoris meminerint, neque pr:e 
satietate insolescant, neque contemnant eum qui 
eis hxc bona dedit, et ab /Egypti servitute in liber- 
tatem eos transtulit. 

Non facics sic. Domino Deo tuo 1. Carpit crude- 
lem, inhumanum atque exsecrandum hominum 
morem qui proprios liberos diis gentium immola- 
bant. Neque soluin fugiendi sunt qui dicunt se diis 
gentium immolare, sed neque auris eorum sermonie 
bus praebenda. 
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Neque adjicies ad illud, neque auferes ab eo '*. Λ Ob. προσθήσεις ἐπ αὐτὺ, οὐδὲ ἀφελεις ds 


Homines qui peccant, generatim dupliciter peccant, 
vel transgrediendo mandata, vel evacuando. Quando 
enim non ex disciplina vivimus, neque cóghoscetn- 
tes justitie mensuras fallimur; item qnando regu- 
lam transgredimur, opinati melius quid agere, a 
scopo aberramus. 


Ejusdem, Qui igitur nón omhia faciunt, vel qui 
amplius faciunt, legem trànsgrediuntuf. 

Omne pecus diffissam habetis ungulam, et teducens 
rumindtionem 15. Diffissa ungula, significal iter quo 
ad quaslibet bonas disciplinas pervenimus. Rumi- 
nare aulem esl sursum déorsuimique pouere Scri- 
pture divinitus inspira(: verba, et veluti iterum 
mandere οἱ comminuere persctutationibus occulta 
theorematá. 

Omnía quibus sunl in eis pennule et squamee, com- 
edetis **. Volatilia, opinot, quacunque palos ha- 
bent infra genua suprà pedes, vult esse munda ; 
quxcunque autem hoh habent, essé immunda. 

Festivitatlem taberhaculorum facies tibi septem die- 
bus "*. luvenimus in Scripturis nomen festivitatis et 
solemnitatis, ut euni propheta dicit ** : « Quid fa- 


cielis in dle solemnitatis, et In die festivitatis Do-- 


mini? » Qusréndum est discrimen festivitatis et 
solemnitatis. Omnis itaque, ut fta dicam, dies hila- 
ris in qua eximia qyedam pracipiuutur quz in cze- 
teris non fiunt, festivitas vocatur. Non omnis au- 
tein festivitas est solemnitas, sed cum juxta nomi: 
nis etymologiam undequaque conveniunt llebrzi, 
ita ut juxta. illud solemnitas sit festivita$, 4l nion 
vice versa festivitas omnino sit 9960 solemnitas. 
Exempli causa sabbata et novilunià festivitates 
Sunt; azvma vero et dies hebdomadarum ae sceho- 
pegi», non solum festivitales sunt, sed etiam so- 
lemnitates, quaudo omné masculinum jubetur ap- 
parcre in conspectu. Domini sui In loco quern ele- 
gerit. 

Non dimovebis fines proximi "**. Proximus 5wpe 
omnis homo dicitur. 

Ejusdem. Neque enim oportet vicinos sese invi- 
cem [raudare, néque trausponendl sunt (ει 
quos pulch:e patres posuerunt. Hine. enim naseltur 
omnis confusio, dum contermini injuriam patiuntur, 
εἰ contemptui babentur qui terminos posueruut. 
Proximum quidam appellant omnei hominem. 

Si auem insli:erit testis injustus. contra. homi- 
tem *?. Hc quidem lex ad infirmos Israelitas ; Do- 
Winus autem. qui. liec. pracepit, discipulis suis 
ait ?! : « Audistis quia dictum est : Oculum pro 
oculo, » et c;etera, « Ego autem dico vobis non re- 
£islere malo.» »" 

Ejusdem, Tc quidem in sensibilibus et munda- 
nis locum habent; ad peccata vero nostra quod 
attinet, Deus nullo teste indiget. Ipse enim omnium 
inspector est et judex. 


7 ibid. xiv, 6. 


2 Deut. xit, 32. 1 ibid. 9, 
^79. xix, 160. *! Matth. v, 38. 


" Deut. xvi, 13. 


αὐτοῦ. Οἱ ἄνθρωποι &ygdptávovteg γενιχῷ Aóvty 
δ.χῶς ἁμαρτάνουσιν, f| ὑπερθαίνυντες τὰς ὀντολὰς f) 
ὑποκενοῦντες. ᾿Ότὰν γὰρ μὴ ἀπὸ ὀπιστήμης πολι- 
τδυόµεθα, μηδὲ γινώδχυντες τὰ µέτρα τῆς διχαιοσύ- 
νης σφαλλόμεθα, χαὶ Es0' ὅτε ὑπερθαίνοντες τὸν χα- 
νόνα, φαντασίᾳ τοῦ ποιεῖν τι Χρεῖττον, ἐχπίπτομεν 
τοῦ προχεξιµένου. 

ToU αὐτοῦ. Ul οὖν μή Πδιοῦντὲς πάντα, f| ol 
πλεῖόν τι ποιοῦντες, παρᾶνομοι, 

Πᾶν κτῆνος διχηλοῦν ónAdtr, su ἆ άγον µη- 
ρυκισµόν. Τὸ μὲν διχἠλεϊν ἐπὶ τῆς ὁλλῆς, τὴν πο- 
ρείαν xa0' ἣν πρὸς πᾶν ὁτιοῦν ἐρχόμεθα τῶν ἀγαθῶν 
ὀπυυδασµάτων ἐμφάνειεν' ὁ δὲ μηρυχιαμὸς, τὸ ἄνω τε 
καὶ κάτω πηιεῖν τῆς θεοπνεύστου ΓραφΏς τοὺς λό- 
γους, xaX οἷον ἀναμασᾶσθαι xal καταλεπτύνειν ἐρεύ- 
ναις τὰ χεκρυµµένα τῶν θεωρηµάτων. 

Πάντα ὅσα ἑστὶν ἐν αὐτοῖς πεερύγια καὶ Ae- 
πἰδες, φἀγεσθε. Τῶν Ἀτηνῶν οἶμαι ὅσα μὲν οκόλο- 
πας ἔχει χατωτέρω τῶν γονάτων ὑπὲρ τὰς βά2εις 
χαθαρὰ εἶναι βοὐλείαι’ ὅσα δὲ μὴ, ἀχάθαρτα. 

Ἑορτὴν σκηνῶν ποιήσεις σεαυτῷ ἑπτὰ ἡμόρας. 
Εὐὑρίσχομεν ἓν ταῖς Γραφαῖς τὸ ὄνομα «fc ἑορτΏς xai 
τῆς πανηγύρεως, ὥσπερ παρὰ τῷ προφήτῃ λέγοντι ’ 
« Τί ποιῄσετε iv. ἡμέρά πανηγύρεως xol ἓν ἡμέρα 
ἑορτῆς Κυρίου; s» Ζητητέον τὴν διαφορὰν ἑορτῆς καὶ 
πανηγύρεως. Πᾶσα μὲν οὖν, ἵν οὕτως ἐεἴπω, ἱλαρὰ 
ἡμέρα, iv. fj, προστέταχται ὡς ἐν ἁγίᾳ τάδε τινὰ 
παρὰ τὰς λοιπὰς ποιεῖν ἐξἀίρετα, ἑορτὴ καλεῖται 
οὗ πᾶσα δέ ἔστι πανλχυρις, ἀλλὰ χατὰ τὸ ὄνομα, ὅτε 
ἐπὶ τὸ αὐτὸ συναθροἰξονται οἱ πανταχόθεν "E6patot, 
ὥστε χατὰ τοῦτο τὴν μὲν πανῄἠγυριν εἶναι ἑορτὴν, 
οὐχέτι δὲ πάντως τὴν ἑορτὶν πανἡγνριν ' olov σά6 - 
θατα χαὶ νεοµηνίαι, ἑορταί clay; ἄζυμα δὲ xal ai 
ἡμέραι τῶν ἑθδομάδων χαὶ ὀχηνοπηχίαι οὗ µόνον αἱ 
ἑορταὶ, ἀλλὰ καὶ πανηγύρεις, ὅτε προστέταχται πᾶν 
ἀρσενιχὸν φαίνεσθαι ἐνώπιον Κυρίου τοῦθεοῦ σου εἰς 
τὸν τόπον ὃν ἂν ἑχλέξηται. . 


Ob µεταχιγήσεις ὅρια τοῦ xAncior cov. Π}λι- 
σίον πολλαχοῦ πᾶς ἄνθρωπος εἴρήηται. 

Tov αὐτοῦ. Οὔτε γὰρ δεῖ τοὺς Λάλας πλεονεχτεῖν, 
οὐδὲ τοὺς τῶν πατέρων ὅρους ὡς χαλῶς παγέντας 
παραχελεύειν. Τοῦτο γὰρ αἴτιον πάσης συγχύσεως 
ἔσται, τῶν μὲν ὁμορούντων ὡς ἁδιχουμένων, περι- 
φρονουµένων δὲ τῶν ὁρισάντων. Πλησίον δέ τινες 
πάντα ἄνθρωπον λέγουσιν. 

ξὰν δὲ κχαταστῇ µάρτυς ἅδιχος κατὰ ἀνθρά- 
πυυ. Ταῦτα μὲν ὁ νόµος πρὸς ἀσθενεῖς τοὺς 'Iapan- 
Atsa;* ὁ δὲ Κύριος ὁ ταῦτα νοµοῦετῄσας τοῖς ἑαυτοῦ 
μαθηταῖς φησιν € Ἠχούσατε ὅτι ἑῥῥήλη, Ὀφθαλμὸν 
ἀντὶ ὀφθαλμοῦ, » xaX τὰ ἕξης, « Ἐγὼ δὲ λέγω ὑμῖν, 
μὴ ἀντιστΏναι τῷ πονηρῷ. » 

Τοῦ avtov. Ταῦτα μὲν ἐπὶ αἰσθητοῦ xal τῶν χατὰ 
χόσµον, ἐπὶ δὲ τῶν ἡμαρτημένων ἡμῖν, οὐδενὺς 
δεῖται θεός. Αὐτὸς γὰρ ἑπόπτης ἁπάντων xai αρι- 
τής. 


τὸ Ose, ix, ὃ. "? Deut. xix, di. 
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Τίς ὁ ἄνθρωπος ὁ φοθούμε)ος. Ὁ τοῖς vnlvot; A — Quis est homo timens **. Qui terrenis. addictus 


ἐγχείμενος καὶ οἰχίαν οἰχοδομῶν, xaX φυτεύων ἆμπε- 
λῶνας, ταῖς φιλοσαρχίαις ἢδονῶν ἠττώμενος, ἔστα: 
φάντως δειλός τε xal ἄναλκις. 

᾿Εὰν δέ tw υἱὸς ἀπειθὴς 9j. Οὐχ ἁπλῶς 8ούλε- 
και ἀναιρεῖαθαι αὐτοὺς παραπικραίνοντας τοὺς Yo- 
νεῖς ἀλλ ὅταν ἀμφότεροι συµφωνήσωσαιν οἱ γονεῖς 
χατὰ τοῦ παιδός. Ἐπειδὴ γὰρ ἄν τε ὁ πατὴρ ὁὀργι- 
σθῇ, καὶ ἀνελεῖν ὁρμήσῃ τὸν υἱὸν, ἡ µήττρ ἐπέχει" 
ἄν τε αὐτὴ παροςυνθῇ, ὁ macho οὐχ &d- χαὶ σπάνιον 
ἔσται συμφωνῆσαι τοὺς γονεῖς χατὰ τοῦ ἰδίου αὐτῶν 
εέχνου, προστάττει ὁ Ocbc, ὅταν ἀμφότεροι συµφω- 
νήσωσι κατὰ vou παιδὺς, τότε καταλεύειν αὐτὸν, οὐ 
τοὺς Υεννήσαντας, ἀλλὰ τοὺς λοιπούς. 

09 καεπσπερεῖς tóv ἀμπε.ῶνά σου διάφορο». 
"Iva. μὴ ἀτονωτέρα Ὑένηται ἡ γή, ὡς μήτε τὸ σπἑρ- 
pa πληρες ἀποδιδόνα:, µήτάό τῆς ἀμπέλου τὸν xap- 
πὸν, ἀλλὰ χαθ᾽ ἑαυτοῦ ἕχαστον. 

Obx ἁροτριάσεις ἐν μόσχφ καὶ ὄνῳ ἐπὶ τὸ 
αὐτό. Τὸ γαῦρον τῆς φυχῆς καὶ Φφιλόπονον τῷ φιλη- 
δόνωῳ xaX παθητικῷ μὴ συζεύξῃς. 

Tov αὐτοῦ. Ἡσοῖας δὲ πάλιν γράφει: « Maxá- 
ριοι οἱ στείροντες ἐτὶ πᾶν ὕδωρ. » Ποῖον ὕδωρ, ἐφ᾽ 
(p δεῖ σπείρειν τὸ xaAby σπέρµα ; Etm δὲ τοῦτο βά- 
Ἅτισμα τῆς σωτηρίας, τὸ λουτρὸν τῆς παλιγγενεσίας. 
Σπεῖρε ἐπὶ τὸ μυστήριον τοῦ λουτροῦ, χαὶ γίνῃ µαχά- 
Ρως. Ἐκ.ϊ βοῦς καὶ ὄνος πατεῖ, βοῦς ὁ χαθαρὸς ὁ 
Ἱσδραηλίτης, xaX ὕνος ἀχάθαρτος &x γένους ὁ ἀπὸ 
«iov ἐθνῶν' ἵνα σύμδολον f] ἀμφότερα τὰ ζῶα τοῦ λό- 


τοῦ τοῖς ἔθνεσι xexnpuypévou. Πατεῖ οὖν foU; c 


καὶ ὄνος, φησὶ, τοῦτο τὸ ὕδωρ ὅπον σπείρειν θἐλο- 
μεν. 

"àv δὲ γἐνηται παῖὶς παρθένος µεμνηστευ- 
μένη ἀνδρί. Την Ἠδη μεμνηστευμένην γυναῖκα xa- 
jet * οὕτω xal ἐπὶ τοῦ "ocho καὶ τΏς θεοτόκου 
ἐλέχθη. 

Καὶ ἕως εἰς τὸν αἰῶγα. Ἐπειδὴ καὶ οὗτοι ἐκ πορ- 
vex; εἰσὶν ἀπὸ τῶν θυγατέρων τοῦ Act: οὐ µόνον 
δὲ ἕω, γενεᾶς δεχάτης ἄδεχτοι τῇ συναγωγῇ τοῦ 
Ἱσραίλ εἶσιν, ἀλλὰ καὶ εἰς τὸν αἰῶνα. Οὕτω βούλεται 
Gita, τὴν ἔχθραν ἁἀῑδιον εἶναι, κατὰ μὲν τὸ νόηµα 
xai την ἀληθη αἰτίαν τῆς θείας Γραφῆς, ἐπειδὴ τὸν 
Ῥαλαλμ ἐμισθώσαντο, ἐφ᾽ ᾧτε καταράσασθαι τοῖς 
Ἑδραίοις, ἀλλὰ xai τὰς αὐτῶν Ὑγυναῖκας xai τὰς 
θυγατέρας, ὅσαι σαν ὡραῖα: τῇ ὄψει xol καλαὶ τῷ 
εἶδει, προέσνησαν τοῦ γέγους, ὥστε αὐτὰς δοῦναι 
πρὺς πορνείαν τοῖς Ἰσραηλίταις, xal πορνείαν διὰ 
τοῦτο χαλεπωτάτην προξενῆςαι τοῖς Ἑδθραίοις' αὕτη 
δὲ ἦν τὸ ἁποστῆναι μὲν τοῦ Θεοῦ, τελεσθΏναι δὲ τῷ 
Βεελφεγώρ" ὅπερ καὶ γέγονεν. 

Obx ἑνεχυράσεις μύ.]ο» οὐδὲ ἐπιμύ.ιον. "Ott 
Μονόλιθον, φποὶν, ἀδύνατον συντρίφαι τὸν αἴτον : 
. δίδυμον γὰρ ἀῤῥενόθτλυ κατασχευάζεται μύλος. 
Ἐπεὶ οὖν xai Ἰουδαῖοι- µίαν δ.αθήκην ἔχουσιν" 
ὁμοίως δὲ xai πᾶσα αἴρεσις ξοκοῦόα ταύτην τὴν 
χαινὴν µόνην ἔχειν, οὐκ ἀλίθουσι ἐν τῷ μυλῶν, 
τούτῳ, ἵνα γεύσωνται τοῦ ἑπουρανίου Ἀρτου: ἐὰν 

8? Deut. xx, 8. ** Deut. xvi, 18. 
, * Deut. xxii, 5. 99 Deut.xviv, 6. 


5* Deut. sa, 9. 


est, el domum ;edificat, οἱ plantat vineas, et volu- 
puatibus carnis vincitur, is omnino erit meticulo- 
sus el instrenuus, 

Si cui autem. filius [uerit rebellis 3. Non simpli- 
citer vult interfici 4 parentibus exacerbatis, scd 
cum uterque parens consenserit contra. filium. 
Quandoquidem enim οἱ pater iratus occidere volue- 
rit filium, mater cohibet ; si autem hxc animo exa- 
cerbata fuerit, pater. uon sinit, el rarum est con- 
sentire parentes eontra. proprium filium, przecipit 
Deus ut cum ambo consenserint contra filium, tune 
lapident eum, non ipsi parentes, sed reliqui. 


Non seminabis vineam tuam variam **, Ne scilicet 


B infirmior evadat terra, ita. ut. neque semen iute- 


grum reddere possit, neque vinexz fructum : sed 
unumquodque separatim seminetur. 

Non arabis in vitulo εἰ asino in idipsum **. Quod 
est elatum et laboriosum in ahima, ue cum eo con- 
junxeris quod inolle et voluptatis auaus est. 

Ejusdem. 1saias rursus scribit ** : « Beati qui so- 
minatia super omnem aquam. » Quaenaim est aqua 
inqua seminandum est bonum semen? Erit illa 
sane baptisinus salutis, lavacrum regenerationis. 
Semina super mysteriuia lavacri, et eris beatus. 
Illic bos et asiuus gradiuntur, bos mundus lsraelita, 
ei asinus immundus ex genere, populus qui est ex 
gentibus : ut utrumque animal symbolum sit verlá 
quod gentibus 39] predicatur. Auibulant ergo bos 
et asinus, inquit, super illam aquam in qua semi- 
nare volumus. 

Si autem fuerit puella virgo sponsata viro *'. Eam 
qus lantum sponsata est, uxorein vocat. Sic de 
Joseph et Dei matre dictum est. 

Et usque in aternum**. Quouiam et hi ex fornica- 
one sunt orti a filiabus Lot, non solum post de- 
cimam generationem recipieudi uon sunt in syna- 
gogam lsrael, sed nec in zternum. Ita vult cum 
ipsis z:elernam esse inimicitiam : non aliam. veram 
ob causam, ut intelligitur ex Scriptura, quam quod 
Balaamuin couduxerunt ut llebrzíis mala. impreca- 
retur, et uxores fitiasque suas quotquot eraut pul- 


D chre aspectu, priimiserunt ut ad fornicationem 


Israelitas pellicereut, fornicationem certe gravissi- 
main, ex qua fieret ul deficerent a Deo, οἱ initia- 
rentur Beelpliegor. Quod οἱ accidit. 


Non pignorabis molam, neque superiorem lapidem 
mola 5. Quoniam, inquit, ab uno lapide non potest 
frunentuim conteri, Geminum enim quidpiain. fc- 
minei e& masculi generis. efficit. inola. Quia ergo 
eiam Juda unum. testamentum liabent, similiter 
οἱ quilibet. haeresis quie hoc. novum solum habere 
videtur, nou molunt in. hoc pristino, ut. celeste. 


55 ibid. 10. *5[Isa. xxxi, 90... 7 Deut, xxi1, 2ο, 
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panem gustent. Nisi enim, inquit, conteratur, et A γὰρ, φηοὶ, μὴ συντριθῇ xal ἀληθῇ 6 otzog, ἅτιτοι 


molatur frumentum, jejuni manent. llinc et ipse 
praesentem aggredior explicare legem : « Non pi- 
guorabis molam, » hoc est, non profanabis vetus 
testamentum, neque cjicies illud e domo tua; « ne- 
que superiorem lapi.lein mole,» hoc est, novum 
testamentum ; « quia animam iste pignerat, » hoc 
est his nutritur auima, spiritalibus cibis per- 
ceptis. 

Numero quadraginta flagellabunt. eum **. Semper 


observavimus numerum quadraginta maiis obno- ᾿ 


xium esse. Unde Moyses quadraginta diebus jeju- 
navit, et post eum Elias. Quin et Salvator noster 
a diabolo tentatus non manducavit quadragiuta 
diebus οἱ quadraginta noctibus, et magnum dilu- 


µένουσιν. Ἐκ τούτου οὖν xai αὐτὸς ὁρμώμενος τὸν 
προχείµενον σαφηνίζω νόµον, « Οὐκ ἐνεχυράσεις μύ- 
λον, » τουτέστιν, o0 μὴ βεθηλώσεις τὴν παλαιὰν xat 
o9 μὴ ἀπώσεις αὐτὴν τῆς σῆς οἰχίας ' « οὐδὲ ἐπιμύ- 
)tov* » ἀντὶ τοῦ, τὴν καινὴν, «ὅτι φυχὴν οὗτος ἑνε- 
χυράξει,» τουτέστι τούτοις νρέφεται ἡ ψυχἠ ἁπολαύ- 
ουσα νοητῶν ἐδεσμάτων. 


Ἀριθμῷ τεσσαράκοντα μαστιγώσουσιν αὐτόν. 
"Asl ve τετηρήχαµεν χαχωτιχὸν ὄντα τὸν y! ἀρι- 
θµόν ' ὅθεν Μωῦσῆς ὁ μέγας τεσσαράκοντα ἡμέρας 
νηστεύσας, xal μετὰ τοῦτον ὁ Ἠλίας: ἀλλὰ καὶ ὁ 
Σωτὴρ ἡμῶν πειραξόµενος ὑπὸ τοῦ διαθόλου οὐκ ἔφα- 
γεν μ’ ἡμέρας καὶ y νύχτας" καὶ ὁ μέγας δὲ χχτα- 


vium in terra contigit, cum Deus imbrem fe. D χλυσμὸς ἐπὶ τῆς γῆς γίνεται, ὕοντος τοῦ Θεοῦ, τισ. 


cisset quadraginta diebus et quadraginta μουι]- 
bus. 

Non immitles eis ferrum *!. Quzrendum est cur 
ferro non sinat Deus tangi lapides qui zxedificatioui 
altaris inserviunt. Sed et postea ad xdilicationem 
templi przcipit congregari lapides securi non do- 
latos, et ex iMis zedificationem fieri. Si enim ab- 
surdum est ferro tangi lapidem zdificationi aptum, 
quowodo columnz, quomodo tabulze, et eorum ca- 
pitella elaborata sunt? Ant quomodo quacunque 
ex zre vel auro facta sunt vel argento, fabricari 
potuerunt sine ferrq? Ex his liquet non simpliciter 
vetare ne ferrum tangat lapides. 399 Quid ergo 
causas sit, diciinus non affirmautes. Hc velle vi- 
dctur, Durum duro immitti et collidi vetat. Magna 
enim solent oriri mala ex durorum commistione 
ei collisione. Vel homicidium longe a corde homi- 
num expellit : et omnino juste. Si enim in lapidem 
qui zdificationi altaris vel templi inservit, ferrum 
non est immittenduim, quanto inagis vetlandum est 
ne ferrum arripiatur ad proximi homicidium. 


σαράχοντα ἡμέρας xaX τεσσαράχοντα νύχτας. 


Obx ἐπιθα.1εῖς αὐτοῖς σίδηρον. Ζητητέον διὰ τί 
σίδηρον obx ἐᾷ τῶν λίθων ἄφασθαι εἰς τὴν οἰχοδο- 
μὴν τοῦ θυσιαστηρίου χρησιµευόντων. ᾽Αλλὰ xal 
μετὰ ταῦτα εἰς τὴν οἰχοδομὴν τοῦ ναοῦ λίθους ἆπε- 
λεχήτους προστάττει συναγαγεῖν, xai οἰκοδομῆσαι, 
El Υὰρ ἄτοπον τὸ σίδηρον ἅπτεσθαι τοῦ λίθου πρὲς 


οἰχοδομὴν ἁρμόττοντος, πῶς οὖν ἄρα οἱ χίονες. πῶς 


οὖν αἱ σανίδες xa αἱ τούτων χεφαλίδες εἰργάσθησαν; 
πῶς ὅσα ἓχ χαλχκηῦ γέγονεν 1| χρυσοῦ ἣ ἀργύ- 
ρου, χατεσχευἀσθη ἄρα ἄνευ σιδηροῦ; Καὶ πῶ; οἴόντα» 
Διὰ τούτων φανερὸν μὲν, ὅτι οὐχ ἁπλῶς ἁπαχγορεύει vb 
ciónoov ἄψασθαι τῶν λίθων. Τίς οὖν ἡ αἰτία; Λέγο- 
μεν οὐ δισχυριζόμενοι. Ταῦτα Óh τοίνυν. Σκλτρὸν 
σχληρῷ ἐπιθάλλειν καὶ συγχρούειν χωλύει. Μεγάλα 
Y&p φιλεῖ τίκτεσθαι xaxà Ex τῆς τῶν σχληρῶν συµ- 
µίξρως καὶ συγκρούσεως. "H οὺν φόνον ὡς ποῤῥω- 
τάτω τῆς χαρδίας τῶν ἀνθρώπων ἐχθάλλει: xal 
µάλα δικαίως. El γὰρ οὐ χρὴ λίθῳ τῷ οἰκοδομουμένῳ 
εἰς τὴν τοῦ θυσιαστηρἰου χατασχευὴν, f| τοῦ ναοῦ, 


αιδήριον ἐπιθάλλειν, πῶς οὐ μᾶλλον ἀπαγορευτέον τὸ σίδτρον ἁρπάξειν, xai κατὰ τοῦ πλησίον φονᾷν; 


Hi stabunt. benedicere populum **. Observandum 
est eos qui ad benedicendum statuuntur, e liberis 
οἱ cognatia Jacob mulieribus natos esse; qui autem 
ad maledicendum in monte Gebal collocantur, ex 


Οὗτοι στήσονται ebAoryetr τὸν «Ἰαόν. Παρατη- 
Ρητέον ὅτι οἱ εὐλογεῖν ταχθέντες árb τῶν ἐλευθέρων 
γυναικῶν καὶ συγγενῶν τοῦ Ἰαχκὼθ ἐγεννήθησαν - 
οὕτω οἱ δὲ χαταρᾶσθαι ἀφορισθέντες ἀπὸ τοῦ ὄρους 


ancillis ortos esse, exceptis Ruben et Zabulon. Stat p Γεθὰλ, ἀπὸ τῶν παιδισκῶν Ίσαν, πλὴν τ.ῦ Ῥουδὶμ 


Ruben cum maledicentibus, utpote maledictus et 
ipsc a patre. Quod si et maledixit Levi, at redem- 
pis est sacerdotali dignitate. Nam maxime sacer- 
dotis est. populum benedicere. Praterea Simeon, 
quippe qui in medio tribus Juda habitaret, et ceu 
pars illius essct, idcirco ubi Judas, ibi et hic nu- 
mceratur. 


Et hec benedictio, qua benedixit. Moyses **. Pro- 
plietix:: Jacob, non omnes benedictiones erant, non 
omnes maledictiones. Moysis autem predictiones, 
cuncti erant benedictiones. 

Et [festinavit ex monte Pharan **. Που cest, non 


xal τού Ζαθουλών. Τέταχται δὲ ὁ Ῥουθὶμ μετὰ τῶν 
χαταρωµένων, ὡς xai χαταρώμενος ὑπὸ τοῦ πατρὀ;. 
El δὲ xai τὸν Λευὶ χατηράσατο, ἀλλὰ λελύτρωται 
αὐτὸς τῇ ἱερατιχῇ ἁἀξίᾳ. Μάλιστα γὰρ ἱερέως ἐστὶ vb 
τὸν λαὸν εὐλογεῖν. ᾽Αλλὰ xal ὁ Συμεὼν ὡς àv µέσω 
τῆς Ἰούδα φυλῆς οἰχήσας, xal ὥσπερ µέρος αὐτῆς: 
γεγονὼς, διὰ τοῦτο ὅπου Ἰούδας, ἐχεῖ xaV αὐτὸς 
ἀριθμεῖται, 

Kal αὕτη ἡ εὐλογία ἣν ηὐ.όγησε Μωῦσῆς. Ai 
παρὰ Ἰαχὼθ προῤῥήσεις, οὔτε πᾶσαι εὐλογίαι σαν, 
οὔτε πᾶσαι ἁραί αἱ δὲ παρὰ Μωῦσέως, πᾶσαι εὖ- 
λογίαι. 

Καὶ κατέσπευσεν ἐξ ὅρους Φαράν. Τονυτέστι 


* Deut, xxv, 2. *! Deut. xxvi, ὃ, ** Deut, xxvii, 19. 9? Deut. xxvi, 1. ** ibid. 2. 
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vip μηχέτι τῷ Ἰσραὴλ χρηµατίζειν, ἀλλὰ τοῖς ἐξ A amplius Israeli, sed iis qui ες gentibus, oracula 
ἑθνῶν, xal τὸν νόµον ἕστησε. Τοῦτο γὰρ, « xaté: , promere, et legi finem imposuit. Istud enim sibi 


6πευσεν ἐξ ὅὄρους Φαρὰν,» εἴτουν « χατέπαυσεν. » 
ὅπερ ἑτέρα περιέχει γραφὴ, ἀντὶ τοῦ, απουδαίως 

τὴν σχιὰν καταλείψει, xat τὴν ἀλήθειαν ἡμῖν Φανε- 
" ῥώσει. 

Σὺν μυριάσι Κάδης. Νῦν Κάδης o0 τὸν τόπον 
λέγει, ἀλλὰ τοὺς ἁγίους. Κάδης γὰρ τὸ ἅγιον λέγε- 
ται τῇ Εθραῖΐδι γλώττῃ. 

Καὶ ἐφείσατο τοῦ AgcU αὐτοῦ. Τουτέστιν, ἔσωσε 
παραγενόµενος τοὺς οὗ λαοὺς ποτὲ, νῦν δὲ λαοὺς 
Θεοῦ, τοὺς oox Ἠλεημένους, νῦν δὲ ἑλεηθέντας. « Ἐν 


τούτῳ γὰρ, φησὶν ὁ ἁπύόετολος Πέτρος, ἐφανερώθη - 


ἀγάπη τοῦ θεοῦ iv ἡμῖν.» Καὶ ὁ ἅγιος Ἰωάννης 
λάχει ἐν τῇ χαθολιχῇ, ὅτι.ε τὸν Yibv αὐτοῦ «bv µο- 
νοχενῆ ἀπέσταλχεν ὁ θεὸς εἰς τὸν χόσµον, ἵνα ζή- 
σωµεν OU αὑτοῦ. » Καὶ ὁ µαχάριος δὲ Παῦλός φη- 
σιν᾿ € "O ve τοῦ ἱδίου Υἱοῦ οὐχ ἐφείσατο, ἀλλ᾽ ὑπὲρ 
ἡμῶν πάντων παρέδωχεν αὐτόν.» Ἐφείσατο οὖν τοῦ 
Àaov. 

Καὶ πάντες ol ἡγιασμένοι ὑπὸ τὰς χεῖράς cov. 
Βάντων γὰρ κρατεῖ, ὡς βασιλεὺς οὐρανοῦ xal γῆς. 
ὃς Bast παριστάµενοι, ὡς Θεῷ λειτουργοῦντες, 
ὡς ποιητῇ προσχυνοῦντες, xal ὑπ' αὑτόν clot: 
« αὐτὸς γὰρ χαὶ τὰ πάντα ὑπέταξεν ὑπὺ τοὺς πόδας 
αὑτοῦ. » 

Zvrax0ércsc ἄρχοντες «αῶν. Ob θεσπέσιοι µα- 
θηταὶ, ᾗ φησι καὶ ὁ Δαυὶδ Ex προσώπου αὐτῶν’ 
« Ὑπέταξε λαοὺς ἡμῖν, καὶ ἔθνη ὑπὸ τοὺς πόδας ἡμῶν.» 
Καὶ πάλιν’ "Αρχοντες λαῶν συνἠχθησαν μετὰ τοῦ 
Θεοῦ ᾿Αθραάμ. » Τὴν χλῆσιν οὖν δηλοῖ τῶν ἐθνῶν, 
ὡς τοῦ Θεοῦ μέλλοντος ἄρξειν ἐν «abt χαὶ τοῦ 
Ἰσραἡλ xaX τῶν ἐθνῶν. « Ἠγαπημένος » δὲ λέγεται 
ὁ Υἱός. « ὐὗτος γάρ ἐστι, φη»ὶν, ὁ Υἱός µου ὁ &va- 
πητός. » Καὶ διὰ τοῦτο ἄρχει ἡμῶν ὁ Πατὴρ καὶ βα- 


vult: « festinavit ex monte Pharan,» vel « cessa- 
vit,» ut alia. habet. interpretatio : quasi diceret : 
sedulo umbram derelinquet, eti veritatem nobis 
estendet. 

Cum decem millibus Cades **. Nunc Cades, non 
locum dicit, sed sanctos. Cades enim sanctum  di- 
citur llebraica lingua. 

Et pepercit populo suo?*. Hoc est, adventu suo 
salvavit eos qui olim non populi, nunc*autem po- 
puli sunt Dci, quos misericordia non comprelien- 
derat, nuuc autem comprehendit; « in. hoc enim, 
inquit apostolus Petrus *", apparuit charitas Dei in 
nobis. » Et sanctus Joannes in catholica dicit Epi- 
stola **, quoniam « Filium suum unigenitum misit 
Deus ip mundum ut vivamus per eum. » Et beatus 
Paulus oit ** : « ProprioFilio nom pepercit, sed pro 
nobis omnibus tradidit illum. » Pepercit ergo po- 
pulo. 

Et omnes. sanctificati sub manus tuas '. Omnibus 
enim dominatur, utpote rex ccli ct terre. Ut regi 
astantes, utDeo ministrantes, ut creatorem adoran- 
tes, etiam sub ipso sunt, « ipse enim omnia subjecit 
sub pedibus suis *. » 


399 Congregati principes populorum *. Divini 
nimirum discipuli, quemadmodum et David ex eo- 
rum persona ait* : « Subjecit populos nobis et 


6 gentes sub pedibus nostris. » Et. rursus * : « Prin- 


cipes populorum congregati sunt cum Dco Abra- 
bam. » Vocationem igitur significat gentium, fore 
nempe ut Deus simul et [srael et gentibus imperet, 
« Dilectus » autem, dicitur Filius. « Hic enim est, 
inquit *, Filius meus dilectus. » Et propterea Pa- 





σιλεύει. ter rex noster et princeps noster est. - 
* Deut. xxxi, 3. ?* ibid 3. ?'1Joan. iv, 9. ?* ibid. *? Rom. vin, 32. | Deut. xxxiu, 9. ? I Cor: 
xv, 26. *Deut. xxxin, 5. * Psal. νι, 4. 5 ibid., 10. * Matth. im, 17. 
MONITUM 
AD ORIGENIS EXEGETICA IN LIBRUM JESU ΝΑΤΕ. ' 


[in finus in peroratione ad interpretationem Commentariorum Origenis in Epistolam ad Bomanos, ait se 


terteudis ejus ἑδηγητιχοῖς in librum Jesu Nave nihil a fide textus Graci recessisse. « Pila, i 


t, qug. in Jesu 


Nare... scripsimus, simpliciter expressimus wu invenimus, et non multo cum labore transtulimus. » Hodie ετ 


ejus interpretatione exstant in hunc librum sez. οἱ igi 
i 


Wut, cap. 1. Initium vigesime repraesentatur Philoca 


nii homilie. Triginta commemorat Cassiodorus Instie 
a capite duodecimo, hincque obsiruitur os aliquot hete- 


rodoxis, qui absque ulla ratione has homilias Origeni abjudicarunt. 

l'ost homilias in Jeremiam scripte sunt, uti patet ez homilia decima tertia, adeoque ex illarum sunt nu- 
mero, quas sexagenario major ad populum habuit, videnturque pronuntiata circa finem anni 249, vel sub ini- 
tiui anni. 250, quandoquidem homilia nona gravissimam memorat persecutionem qug tunc. Ecclesiam affi- 


ge^at. 


Fragmenta Greca que honiliarum fronti prefixa sunt, e Catenis manuscriptis suni deprompta. 


EX ORIGENE 





OPIL'ENOYZ ΕΙΣ IHEOYN NAYH 
ΕΚΛΟΓΑΙ. 


.EX ORIGENE SELECTA IN JESUM ΝΑΥΕ, 


Τκ οἱ omnia. populus iste 7. Custodientibus legem A4 — Eb, xal πᾶς ὁ Aaóc οὗτος. Τοῖς φυλάσσουσι . σὺν 


promisit && daturum que proedixit, non vero soli 
Jesu filio Nave. Qui enim legem non custodiorunt 
lareclite, ii non aeoeperant, ut patet ex sequenti- 
bus. 

Umnis locus. super quem ascenderitis *. Adversali 
$unt babitantea in Gai propter prevaricationem 
Achar.. Et alüer : Quoniam Deo tradente in. manus 
eorum genios, interneoioni eas nop dederunt, et 
factp sunt eis in vallum. 

Et intrarunt in. domum mulieris mereiricis, cui 
nomen liaab *. Meretrici salutem suam 394 cre- 
dunt exploratores, nec immerito, Ex ejus enim col- 
loquio eatenditur sola &delis ei Deum timens, Unde 
et per esm eagnatia ejus servatur. 

Kjusdem. Raab interpretatur dilatatio, οἱ figura 
es coaleseeatis ex gentibus Eeclesiz quz dicit '9 : 
ε Angustus mihi locus, fae locum in quo habitem. » 

Kjusdem. Non ob hospitalit:tem solum. servatur, 
ged prascipue prepter (idem et pium ejus erga Deum 
affectum. 

Et eccultarit eos in. limi stipula *!. Oscultavit eos 
jn [η] stipula quain habyit domi, et ex qua parata 
erat eis efficere byssum ccu dignis indumento sum- 
mi pontificis. Nam ex lini stipula efficitur byssus, 
ex qua (it vestis sacerdotalis. 


Et dimisit eos per fenestram '*, Sciendum est do- 
mum cjus in inuro fuísse. Veteris hujus hístoriz 
germana sunt quz in novo tostamento faeta sunt. 
Simile enim est quod Paulo contigit, quando ἀο- 
missus est in sporia per murum. 

Ejusdem. Apostolus aljera. vice similiter evasit 
inimicos, ut ipse ait in secunia ad Corinthios Epi- 
stola 15: « Et per fenestram in sporta demissus 
sim per murum, et sic effugi. » Rursum in Acti- 
bus !* : « Cus:oliebant autem portas et die ac no- 
€te, ut eum interficerent ; accipientes autem eum 
discipuli nocte, pcr murum dimiserunt eum, submit- 
tentes in sporta. » 

Et permanserunt ibi tres dies '". Non quod trium 


νόµμον ὑπέσχετο διδόναι & mposipnxsv* ob γὰρ Ἰησοῦ 
τῷ Ναυη. Mh φυλάξαντες Υὰρ οἱ Ἱαραηλῖται οὐκ 
ἔλαδον, ὡς δηλαῖ τὰ ἑξῆς. 


Πᾶς ὁ τόπος àg' p ὃν ἐπιθῆτε. ᾿Ἀντέστησαν οἱ 
ἐπὶ τῆς Fat διὰ τὴν τοῦ ᾽Αχὰρ παρανοµίαν. Καὶ d1- 
έως" "Ott τοῦ θεοῦ παραδόντος alc χεῖρας αὐτῶν τὰ 
ἔθνη οὐχ ἐξωλόθρενσαν, xal ἐγενήθησαν, εἰς σχάλοπα 
αὐτοῖς. 

Καὶ εἰσφ-1θοσαν lc οἰκίαν γυγαικὸς πόρνης, $ 
ὄνομα 'Paá6. Πόρνῃ πιστεύουσιν οἱ χατάσχαπαι την 
ἑαυτῶν σωτηρίαν * χαὶ µάλα εἰχότως. Aalxvosat γὰρ 
ἐξ ὧν ἡ πόρνη διαλέγετα!ι, µόνη mac) καὶ τὺν θεὸν 
φοθουµένη’ διὸ καὶ δι αὐτῆς f) συγγένεια σώζεται. 

Tov αὐτοῦ. 'Ῥαὰθ ἑρμηνεύεσαι π.ωτυσμὸς., σύὐμ” 
θολον 016a τὴς ἁπὺ τῶν ἐθνῶν Ἐκκλταίας λεγούσης» 
€ Στενός µοι ὁ sónac, molnaóv joy τόπον ἕνα αἰχήσω. 3 

ToU αὐτοῦ. Οὐκ ἐκ τῆς δεξιώσξως µόνης σώζεται, 
ἀλλὰ προηγουμένως ἀπὸ τῆς πίστεως καὶ τῆς πρὺς 
τὸν θεὸν διαθέσεως. 

Καὶ ἔχρυνύε» «ὑτοὺς ἐν τῇ «ινοκαλάμῃ, Τοῖς 
ξύλοις αὐτοὺς ἔχρυγε τῆς λινοκαλάµης olg εἶχεν ἐπὶ 
τοῦ δώµατος ἑτοιμάκουσα ἐργάδεσθαι την βύσσον 
αὐτοῖς ὡς ἀξίοις οὖσιν ἑνδύματος ἀρχιερατιχοῦ. Ἡ 
γὰρ λινοκαλάµη ποιεῖ «hv βύσσον ἐδ ἧς τὸ ἱερατιχὸν 
ἔνδυμα γίνεται. 

Kal κατεχἀλασεν αὐτοὺς διὰ τῆς θυρίδος. Ἱστέον 
ὅτι ὁ οἴχος αὐτῆς ἐν τῷ τείχει ἣν. ᾿Αδελφὰ τῆς πα» 
λαιᾶς τὰ νέα" ὅμοιον yáp ἐστι τὸ ἐπὶ του Παύλου, 
ὅτε ἐχάλασαν αὐτὸν ἓν σαργάνῃ διὰ τοῦ τείχους. 


Tov αὑτοῦ. Ὁ Απόστολος δεύτερον bau ἀπὸ τῶν 
ἐχθρῶν ὁμοιοτρόπως, ὥς φησιν ἓν τῇ δεντἐρᾳ πρὸς 
Κορινθίους αὐτοῦ Ἐπιστολῇ: « Kai ὃνὰ θυρίδος ἐν 
σαργάνῃ ἐχαλάσθην διὰ τοῦ τείχους, καὶ ἐξέφυγον. 3 
Πάλιν £v ταῖς Πράξεσι” « Παρεττροῦντο δὲ xal τὰς 
πύλας ἡμέρας xaX νυχτὺς,ὅπως αὐτὸν ἀνέλωσι΄ λαθόν- 
τες δὲ οἱ μαθηταὶ αὑτοῦ νυκτὸς, τοῦ τείχους χαβῆχαν 
αὐτὸν, χαλάσαντες Ev σπυρἰδι. » 


Καὶ κατέµειναν ἐκεῖ τρεῖς ἡμέρας. Οὐχ ὅτι 


dierum esset iter; omuio enim Jordanis vicinus D τριῶν ἡμερῶν ἣν ἡ GM: πάνυ yàp πλησίον ὁ Ἴορ- 


7Jos. 1, 9. *ibid., 3.  * Jas.n, 1. 
** Act, ix, 24, 2ο. !* Jos. 11, 22. 


(4, xix. 90. — ! Jos. m, 6. "ibid, 15. Ὁ JI Cor. xi, $5. 
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δάνης τῆς Ἱεριχὼ, ἀλλὰ διὰ τὴν τῶν κατασχόπων A est Jericho, scd propter exploratorum accuratam 


ἀχριθῃ ἐξέτασιν. « Ἐζήτησαν γὰρ, φησὶν, ol. χατα- 
δ.ώκοντες πάσας τὰς ὁδοὺς, χαὶ οὐχ εὗρον. » 

Τετράχις μύριοι εὔζωγνοι. Σημειωτέον ὅτι ἡ τε- 
τρὰς, εἴτε μονάδων, ε:τε ἑχατοντάδων, Ἐἴτε ἑτέρου 
απλείονος ἀριθ μοῦ, ἐπὶ παχώσεως χεῖται. 


Ποίησόνγ σοι µαχαίρας πετρίνας ἐκ πέτρας áxpo- 
tcpov. Κητητέον διὰ τί οὐ περιξτμήθησαν οἱ ἐν τῇ 
ἐρέμω τεχθέντες ' ἡ διὰ τί τῷ Σαέθάτῳ τις ξύλα 
συλλέξας ἐπὶ Μωῦσέως ἐκ προστάΥµατος θεοῦ λι- 
θάλευστος Yéyovs, Τοσοῦτον δὲ πλῆθος ἀπερίτμητον 
μεμενηχὸς ἐν τῇ ἑἐρήμῳ οὐδὲ ἐμέμφθη, χαΐτοι τοῦ 
Gz53 μὲν ἀποφῃγαμένου ἐξολοθρεύεσθαι τὴν ψυχὴν τὴν 
ph περιτμηµένην τῇ ἡμέρᾳ τῇ ὁγδόῃ, οὐχέτι δὲ 
ἐπὶ τῶν παραθαινόντων τὸ Σάθθᾳτον τοῦτο ὡρίσαν- 
τος. "Hón μὲν οὖν καὶ αὐτόθεν εὔδηλαν, ἅτι περιτομὴ 
καὶ Σάδθατον οὐκ αὐτὰ χαθ) ἑαυτὰ καλὰ, ἀλλὰ ἐπειδὴ 
πρὸς xatpby ἐχρησίμενσεν. Ἰστέον δὲ ὅτι σημείου yá- 
pev διὰ τῆς περιτομῆς ἑθρυλήθη γνωρίζεσθαι, καὶ οὐχ 
ἀνασχομένους ἁπὸ πίστεως φαίνεσθαι, ὡς πρόθατα ἅλο- 
Ya τῷ χαφυτῆρι xXv πλανηθῇ, ῥᾳδίαν ἔχει την ἑαυτηῦ 
εὕρεσιν» οὕτω τοὺς Ἰουδαίους ἐπιμιγνυμένους τοῖς 
ἔθνεσιν ἀπὸ τῆς περιτομῆς φανεροὺς εἶναι βουληθείς. 
Καὶ τούτου ἀπήδειεις τὸ ἐν μὲν τῇ Αἰγύπτῳ περιτέ- 
µνεσθαι αὐτοὺς , ἐν δὲ τῇ ἐρήμῳ, ἐπειδὴ μόνοι ἦσαν 
καὶ Αἰγυπτίων χεχωριαµέγοι xal τῶγ ἄλλων ἐθνῶν 
τῶν κατὰ Παλαιστίνην, ἀπεριτμήτους μεμενηχέναι. 
"τε δὲ παρελθόντες τὸν Ἰορδάνην ἔμελλον iv µέσῳ 


invesjigationem, « Exquisierunt enim, inquit '*, Ἡ 
qui persequebantur, omnes vias,et nou invenerunt. » 

Quadraginta mille bene. accincti ". Observandum 
est quaternione sive unitatum, sive centenarii 
au( alterius majoris numeri, infestationem desi- 
gnari, ^ 

Fac tibi cultros petrinos de petra acuta !**, Quz- 
rendum est. cur circumcisi tron fuerint quj in de- 
serto nati sunt, aut cur qui vivente Moyse ligna die 
Sabbati collegerat, jussu Dei lapidatus sit, tanta au- 
tem multitudo qui. incireumcisa permanserat in 
deserto, ne objurgata quidem sit, licet Deus jam 
exterminari precepisset animam qu:e. non circum- 
cideretnr. octava die, eidem vero poen: nondum . 
eos adilixisset qui Sabbatum transgrederentor. flinc 
igitur liquet circumcisionem et Sabbatum non esee 
per se boua, sed ideo bona quia ad tempus utilia 
fuerunt. Sciendum est cum ad ins'ar algni circum- 
cisione cj non sola fide voluisse illos discerni, ut 
quemadmodum pecora irrationabilia quibus canden- 
tis ferri nota inusta est, facile, etiamsi. erravc- 
rint, 39B reperiuntur, ita Judazi gentibus permisti 
circeumcisjope mauifesti ferent. llujus rei argu- 
mento est quod in Agypto quidem circumcisionem 
acceperiut , in deserto vero quoniam soli erant et 
&h /Egyptiis aliisque Palzstinz vicinis gentibus 
separati, incircumcisi perinanserint. Quando autem 
Jordanem transgressi in medio gentium versaturi 


εἶναι τῶν ἐθγῶν, αὖθις προσετάχθησαν περιτμηθῆναι.ϱ, erant, rursus cireumcidi jubentur. Quamobrem se- 


Αιόπερ ix δευτέρηυ εἶπεγ, ὅτι οὐχ ὀχταημέρους πε- 
ριετέµνοντο, ἀλλ' ἀνδροθέντας δη, xal πρὸς γΏράς 
τινας νενευχότας. Ἡ δὲ πετρίνη µάχαιρα τὸν Κύριον 
ἡμῖν δηλοῖ τὸν τῆν νοητῆν δόντα ἡμῖν περιτομὴν, τὴν 
εἰς νοῦν καὶ καρδίαν. Διὰ τοῦτυ γὰρ xal 4 ᾿Απόστο- 
λος ἡμῖν ἔλεγε περιτομῖν τοῦ Χριστοῦ, οὐκ ἐν τῇ 
ἀπεχδύσει τῆς σαρχὸς ἡμῶν. 

Ἐ}ὼ ἀρχιστράτηγες τῆς δυνάμεως Κυρίου, ῦν 
παραγέγολα. Μεμνῆσθαι ózi ὅτι ἠνίκα ἑμοσχοκοίη- 
σαν. ὁ 8:5; τῷ Μωῦσεῖ φησω ὅτι ᾿Ανάγαγε τὸν λαὸν 
τοῦτον, οὐ γὰρ ut) συναναθῶ διὰ τὸ τὸν λαὸν σχληρο- 
τράγηλον εἶναι. Καὶ ἰδου ἁποστελῶ τὸν ἄγγελόν µου 
τρὸ προσώπου σου. ΠἩρόσεχε οὖν σεαυτῷ, καὶ μὴ 
ἀπείθει. » Ὁ δὲ Μωῦσῖς πρὸς αὐτόν φησιν’ « El μὴ 
συνανέρχη ἡμῖν, pf, µε ἀναγάγης ἐντεῦθεν. » Καὶ 
τοῦτο εἰπὼν ἔπεισε * καὶ ἣν μετὰ τοῦ λαοῦ, ἕως τῆς 
τελευτῆς Moos. Μετὰ δὲ «iv τούτου ἀποθίωσιν, 
φαίνεται μὸν xal διαλέγεται τῷ τοῦ Navi Ἰησοῦ. 
Μεςὰ γοῦν τὴν ἐπιστασίαν τοῦ λαοῦ εἰς τὸν μαθητὴν 
Μωῦσέως λοιπὸν παραδίδωσιν αὑτὺν τῷ ἀρχι- 
στρατήγῳ τῷ Μιχαήλ. Οὗτας f» ἄρχων τοῦ λαοῦ, 
ὡς ἐν τῷ ἀφγιδλ φαΐγεται λέγων ἕτερος ἄγγελος. 

Πορευάµενει xal σα.1πίζοντες. Αὐταὶ at σἀλπιγ- 
ες, σύμβολόν ciat τῶν ἐν τῇ ἑσχάτῃ ἡμέρᾳ. « Λὐτὸς 
γὰρ, φησὶν, ὁ Κύριος ἐν χελεύσματι, £v φωνῇ ἀρχ- 
αγγέλου, χαὶ iv σἀλπιγγι θεοῦ χαταθήῄσεται ἀπ' 


* Jas. i, , 95. V Jos. iv, 10. ἳ Jos. v, 9. 
15 Jos, vi, 9, ?* E Thess. ιν, 1o. 
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cundo dicit non iufantes solum octo dierum, 
sed viros perfectos οἱ quosdam etiam ad se- 
nectutem vergentes cireumcisos fuisse, Culter pe- 
trinus Dominum significat qui spiritalem nobis cir- 
cumcisionem mentis οἱ cordis dedit. ldeo enim 
Apostolus '* quoque circumcisionem vocat Christi, 
non in exspoliatione carnis nostra. 

Ego sum princeps militie virtutis Domini : nunc 
adyeni 39. Meminisse oportet, quando conflaverunt 
vitulum , tunc Deum: Moysi dicere *! : « Deduc po- 
pulum istym, non enim simul ascendam, quia popu- 
lus dura cervice est. Et ecce mittam angelum meum 
ante faciem (iram. Attende ergo tibi, nec esto inobe- 
diens. » Cui Moyses respondet ** : « Si non tu 
ipse simul veneris, ne me educas hinc. » Quibus 
diclis ei persuasit, et cum populo fuit usque ad 
obitum Moysis, quo mortuo apparet Jesu filio Nave, 
el eum eo colloquitur. Posiquam ergo populus in 
Moysis discipuluin. oculos defixos habuit, tradidit 
illum Deus principi mil:ti:e suz, Michaeli. Hic erat 
princeps populi, ut in Daniele videlur dicere alter 
angelus. 


Ambulautes et clangentes 33. le tubie. symbolum 
sunt corum quz in novissima die contingent : «]pse 
enim, inquit ** , Dominus in jussu, in vocc ar- 


changeli et in. tuba Dei descendet de cao. » Quod 


€ Coloss. 1, 11. ?* Jos. v, 14. *! Exod, xxxir..— ibid. 
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autem per sex dies sacerdotes circumeunt civita- A δὐρανοῦ. » Τὸ δὲ, ἐπὶ ἓξ ἡμέρας χυχλοῦν την πόλιν 


tem , id significare possit hnjus quod sex diebus 
constat , przssentis seculi sanctos omnes clangere 
et przdicare remissionem peccatorum, iis qui poe- 
piteutiam agere voluerint. 

Et dixit Jesus filiis Israel ,Vociferamini **. — ITI:ec 
vociferatio videtur esse ea qu: verbis fit divinz 
majestatis glorificatio ct vox laudis recensens qua 
8d Dei honorem pertinent. Hxc pugnat adversus 
llierichuntinorum errorem , et insolitam miraculo- 
que plenam victoriam reportat. 

Et ita fecit Hozan **. Ex his liquet non Jesum fi- 
l.um Nave, sed alium quempiam post multas gene- 
rationes hzc scripsisse. Quod quidem verum est 
si probe intelligatur, neque pugnat cum iis que 


τοὺς ἱερεῖς, σημεῖον ἂν εἴη τοῦ διὰ τῶν ἓξ ἡμερῶν 
τοῦ. παρόντος αἰῶνος τοὺς ἁγίους ἅπαντας σαλπίζειν 
xai κηρύττειν ἄφεσιν ἁμαρτιῶν τοῖς μετανοεῖν βου- 
λομένοις. 

Καὶ εἶπεν ἸΙησοῦς τοῖς υἱοῖς Ἱσραὴα, Kexpá- 
ξατε. Τὴν μέντοι χρανγὴν , τὴν τῶν ῥημάτων cl- 
χὺς δοξολογίαν εἶναι xaX φωνὴν αἱνέσεως τὴν εἰς τὸν 
8cbv , µαχομένην τῇ πλάνῃ τῶν Ἱεριχουντίων , νι- 
χῶσαν δὲ τὴν παράδοξον νίχην xai θαύματος γέ- 
μουσαν. 

Οὕτως ἐποίησεν 'Οζάν. Ἐκ τούτου δείχνυται ὡς 
οὐχ Ἰησοὺς ὁ τοῦ Ναυῆ, ἀλλ' ἕτερός τις μετὰ πολλὰς 
γενεὰς ταῦτα συνέγραψε. Καὶ ἀληθὲς μὲν νοηθὲν, οὐκ 
ἑναντίον δὲ οἷς πρότερον εἱρήχαμεν. Ἔγραφε γὰρ ὁ 


»ntea diximus. Scripsit enim Jesus qux sua setate B Ἰησοῦς τὰ ἐπ αὐτοῦ γεγονότα, ἡ ἀποχαλυφθέντα, 


contigerant aut ipsi revelata erant, quemadmodum 
et Moyses qux suo tempore, postea 396 vero adi- 
flrato jam templo a sapiente Salomone, et po- 
pulo in multam impietatem declinante, temploque 
8 Dco in solitudinem derelicto, ut vix in eo Deute- 
ronowiium alicubi negligenter abjectum repertum 
sit, idcirco cum populus captivitatem Dabylonicam 
pertulisset, Esdras legis peritissimus, et omne Vetus 
Testamentum memoriter recitans, scripsit legem, 
οἱ alia quedam quie contigerant, et ei erant revelata. 
li»c quidem olim sunt praedicta , postea vero acci- 


deruat. Ejus generis est id de quo nunc mentionem 
fec mus. 


Adhuc sum hodie valens, sicul quando misit me - 


Moyses *". In. utroque verbo valet sanctus. Valet 
enim οἱ in veteribus et in novis mysteriis, Προ est 
v.lere et Moysis et Josue ztate. 


35 Jos, vi, 10. ** ibid., 96. *' Jos. xiv, 11. 


ὥσπερ xal Μωῦσῆς τὰ κατὰ τοὺς ἐπ᾽ αὐτοῦ χρόνους. 
Μετὰ δὲ ταῦτα τοῦ ναοῦ οἰχοδομηθέντος ἤδη ὑπὸ τοῦ 
σοφοῦ Σολομῶντος, xal τοῦ λαοῦ ὑποχλίναντος εἰς 
πολλὴν ἀσέθειαν, xal τοῦ θεοῦ τὸν vaby ἔρημον xa- 
ταλιπόντος ὡς μόλις εὑρεθΏῆναι τὸ Δευτερονόμιον Eb- 
ῥιμμένον ὡς ἔτυχε * διά τοιτοῦτο τοῦ λαοῦ τὴν Ba6v- 
λωνιχὴν αἰχμαλωσίαν ὑποστάντος, Ἔσδρας νομικώτα» 
τος (ov, xal ἁποστομίζων πᾶσαν τὴν Παλαιὰν Διαθή- 
χην, ἔγραψε τὸν vópov, xal ἕτερά τινα τὰ γεγονότα 
καὶ ἀποχαλυφθέντα. Ταῦτα πάλαι μὲν προεῤῥέθη, 
μετὰ δὲ ταῦτα γέγονε. Τοιοῦτόν ἐστι δήπου χαὶ οὗ 
νῦν ἐμνημονεύσαμεν. 


Ἔτι σήμερον lo xou, ὡσεὶ ὅτε ἀπέστειάέμε Μωῦ- 
σῆς. Ev ἀμφοτέροις οὖν ἰσχύει τοῖς λόγοις ὁ ἅγιος. 
Ἰσχύει γὰρ ἓν παλαιοῖς xoi ἓν καινοῖ µυστη- 
ρίοις. Ἰοῦτό ἐστι τὸ ἰσχύειν ἐπὶ Μωῦσέως xal ἐπὶ 
Ἰησοῦ. 





PROLOGUS RUFINI PRESBYTERI 


AD CHROMATIUM EPISCOPUM 


IN TRACTATUM ORIGENIS SUPER LIBRUM JESU NAVE (18). 


In divinis voluminibus re[ertur , quod ad constructionem. templi (19) unusquisque pro viribus obtulerit : 
potentes quidem εἰ principes populi aurum, argentum , lapides pretiosos, era, et alii ligna, sed imputribi- 
lia (20) : quidam etiam coccum , purpuram, et byssum, et linum alii (21), vestibus hec quoque sacerdotum et 
stole pontificis profutura. Pauperiores autem quique etiam pelles rubras offerentes εἰ pilos caprarum (22), 
non respuuntur. Idcirco namque Beselehel ille repletus esse dicitur omni sapientia à Deo, ut intelligens. sin- 
gula hec quibus usibus apta sint, nihil ex offerentium devotione repudiet. Quia ergo el tu, ο mihi semper 


(18) Collatus est hic prologus nec non sequentes D 


homilize cum quatuor mss. , uno peraniiquo San- 
germanensi qui sexlo vel septimo circiter Ecclesiz 
saeculo litteris uncialibus seriptus putatur, altero 
monasterii Gemeticeusis, et duobus ecclesix cathe- 
dralis Ebroicensis. 

' (19) Unus codex Ebroicensis, « ad constructionem 
tabernaculi, -ᾱ. Sangermanensis « ad instructionem 
templi. » Paülo post idem Sangerm., « potens qui- 
den et princeps populi. » 


(20) Libb. antea editi, « alii era et ligna, sed im- 
putribilia. » Codex Gemeticensis, « zs alii el ligna 
Sethim imputribilia. » 

(21) Et linum alii. In. codice Sangerm. deest 
« alii. » Unus codex Ebroicensis, « et linum , alii 
vestes, has quoque sacerdoti et soli pontifici profu- 
turas. » Sic etiam habet codex Gemeticensis 
lisi quod « lignum » exhibet, non vero « linum. » 


(22) Libri antea editi, « sed et pili caprarum. » 
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venerabilis pater Chromati, injungis, et pracipis nobis, ut aliquid ad cedificationem et. construclionem divini 
tabernaculi ex Grecorum opibus (25) el copiis conferamus, oratiunculas xxvi in Jesum Nave, quas ez teme 
pore in Ecclesia peroravit Adamantius senex, ex Graco (24) Latine tibi pro virium mearum parvitate disse- 
ruimus. Tui sane nostri temporis Deselehelis. judicii sit, in his qua offerimus, etiamsi nihil invenitur au i 
puri quod ad aliare proficiat , nec argenti quod columnarum Ecclesie bases efficiat aut capita decoret, si 
πα {ης ez his in illis lapidibus inveniri potest qui [ogio insertus pontificale vestrum. el divinorum (25) con- 
acinm pectus exornel, at certe. perspicere (26) si vel purpura aliquis in his, et regii decoris, aut cocci, et 
mystici cruoris color (27) intexitur : si quid puritatem byssi imitetur, et. fortitudinem lini, et dignum aliquid 
habeat sacerdotalibus indumentis : postremo si vel rubras apud nos pelles, verecundiam frontis invenias: ad 
u'timum si vel caprarum certe. reperias pilos, quibus vel penuriam nostram tegamus, aul si quas incurrimus 
culpas penitendo purgemus. Totum ergo hoc de tuo judicio pendeat. Si quid sane est quod placere potest, 
hoc sit auctoris : neque enim que aliis labore paria sunt diripere, et nostra laudi applicare justum putamus. Si 
vero vim sensuum, oratio inculti sermonis exasperat, hoc vel mihi, vel, ui cum (ua venia dixerim, tibi ipsi 
reputato, qui opus quod eruditis deberet (28) injungi, expetis ab indoctis. 
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397 IIOMILIA PRIMA. À ἴδααο; sed nec supplantator Jacob , nec quisquam 

1. Donavit Deus nomen, quod est super omne ες filiis ejus. Muyses fidelis erat in omni domo 
noinen (29), Domino et Salvatori nostro Jesu Christo. — ejus (52), et nondum tamen vocatus est Jesus. Sed 
Εδι autem. nomen quod est super omne nomen Jesu nomen primo (35) invenio in Exodo ; et volo 
Jesus. Et quia est istud nomen super omne nomen, — intueri quando primum nomen Jesu cognominatur. 
idcirco in nomine Jesu omne genu flectitur οί — « Venit, inquit **, Amalec, et expugnabat Israel , et 
stium, terrestrium , et infernorum *", Et quia est dixit Moyses ad Jesum in Raphidim (54). » H:ec est 
lioc nomen super omne nomen : idcirco in multis — prima appellatio nominis Jesu. « Elige, inqnit, tibi 
generationibus a nullo cognominatum est (50). — viros potentes ex omnibus filiis Israel, et egredere, 
*cripsit Moyses librum Genesis, in quo legiimusAbra- — et conflige cum Amalec crastino. » Moyses conflte- 
ham, et eos qui ex eo generati suat, in quibus sunt tur non posse se exercitum ducere, confitetur 669 
justi quamplurimi ; sed nullus ex ipsis Jesus meruit — non posse obtinere , quamvis eum de terra ZEpypti 
nominari, Neque Abel Jesus dictus est, neque ille — eduxerit, Et ideo, inquit (55), vocavit Jesum et 
qui cepit invocare nomen Domini Dei ; neque ille — dixit: «Elige tibi viros, et egredere. » Vides cui 
qui placuit Deo, et translatus. est, cujus mors — cesserit. bellum gerere adversum Atnalec. |n hoc 
iuventa non est; ueque ille qui in generatioue sua B primum (36) nomen discimus Jesu, ubi eum primum 
solus justus inventus est apud Deum Noe: sed ne — videmus (57) ducem exercitus: non cui Moyses 
ipse quidem qui repromissiones acceperat testa- — injunxerit principatum , sed cui cesserit prinatum 
menti. Abraham (51) ; nec ille qui ex eo natus est (28). Non potest Moyses eligere viros potentes. 


*5 Philip. 1, 9, 10. 1 Exod. xvi1, 8,9 


(35) Opibus. Unus codex Ehroicensis « operibus, » (27) Color. Deest in ms. Sangermanensi. 
sicque etiam habet Geieticensis. nn Mss. « deberet. » Alias, « dehet. » 
(24) Ex Greco. Deest in Sangerman., Ebroicensi, (29) Codex Sangerm. «supra omne nomen. » 


et Gemeticensi. Paulo. post codex Sangerm. habet, (30) Codex Gemeticeusis, « idcirco multis gene- 
« disserui. Tui sane nostri temporis , » etc. Codex — rationibus in nullo cognominatum est,» sicque habet 
Gemeticensis, « disseruimus , ut tui sane nunc ΠΟ- unus Ebroicensis. 

stri temporis Deseleel beneficium sit, » sicque unus (94) Codd. Gemeticensis οἱ Ebroicensis, «sed 
Ebroicensis, nisi quod pro « disseruimus » habet — nec ipsequidem qui repromissionis acceperat testa- 
« disscrimus. » Libri antea editi, « disserui, ut sane — mentum. » 

nunc nostri temporis Beselehelis judicii sit. » Infra (32) Domo ejus. In eodice Sangermanensi deest 
codex Gemeticensis οἱ unus Ebroicensis, « quod — « ejus. » . 

altari proficiat, nec argeuti quod. columnas vel Ec- (26) Codd. Sangerm. οἱ Gemeticensis, «primum.» 


clesiz bases, » etc. C Libb. editi, « primo. » 
(25) Libb. antea editi, « aut capitella decoret, si (51) Codex Sangerm., « Rafadim. » 
nullus in his illis lapidibus qui logio insertus ponti- (35) Et ideo, inquit, vocavit Jesum εἰ dizit. Haec 
ficale vestimentum et vestrum. divinorum , » etc., — desunt in. codice Genmeticensi. 
sed omnes mss. uL in nostro textu. (86) M.s., « primum, » Libb. editi, « primo. » 
(26) Codex Gemeticensis , « id certe. perspiee. οἱ (51) Primwn videmus. 1n codice Saugerimn. deest 
vel pure aliquid in lis egregii decoris, tl cocci et— « primum. » 24 
mystici coloris intexitur. » lta qu»que legitur i uno (98) Mss., «primatum. » Libb. editi, «princi- 


codice Ebroiceiusi. patum. » 
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« Tu, inquit, elige tibi viros potentes οκ omnibus A — 9. Quo igitur nobis hxc cuncta prospiciunt? 


liliis Israel, » Ilic ergo ubi primum disco nomen 
Jesu, lbi continuo etiam mysterii video saeramen- 
tum : ducit enim exercitum Jesus. 

9. « Et factum est cum extolleret manus. suas, 
invalescebat Israel. Cum autem dejiceret manus 
suas, Invalescebat Amalec *?, ; Tunc ergo invalescit 
Jesus magis, et tunc. vineit, quando Moyses erigit 
manus suas. Victus est autem populus ille ab Anja- 
lec (59), quoniam jam non erigebat manus suas, sed 
erant. demisse deorsum : illi sunt. enim quibus 
dieitur ?! : « Si crederetis Moysl, eredcretis utique 
οἱ mihi. Et ecce me vultis oceidere. qui legem non 
facitis?» Cessante namque lege apud Illos et operi- 
hus legis, quia dum suam justitiam quaerunt sta- 
tuere, justi. i» Dei non suut. subjecti, demisse sunt 
manus Moysi, invaluit incredulitas, vinci:upr popu- 
lus. Sed et Nabad, et Abiud , et Eleazar relinquun- 
tur. in castris, ut judiceni popsulum **.. Relinquiqur 
eiizm Jothor (40) οἱ ipse ut judicet populum cum 
eis *, Jesus vcro non derclinquitur, sed sequitur 
Moysen in montem cum quadam adjectione verbi 
mirabilis, in eo quod dicit quia assistebat Moysi. 
Quomodo assistebat? non ut secundus, non ut infe- 
rior, sed ut adjutor et protegens. Sed illud (41) 
quale est, quod cum primo nominatus est, non est 
indicatum nomen patris ejus, neque in secundo, 
neque in tertio ; eum vero pater ejus nominatur 
Nave, tunc ipse non Jesus, sed Ause dicitur? Inter 
eos enim qui exploratum (49) missi sunt, nomen 
ejus Ause scribitur, — Et fortassis, ut mihi videtur, 
pro expluratoris offlcio non Jesus, sed Ause dictus 
est, et Nave lilius nominatur. Cum vero redit opere 
expleto, et perterritis omnibus solus sublevat la- 
Ρ308. desperationemq::e populi solus erigit, tune a 
Moyse Jesus nominatus est : nec. Nave filius dici- 
tur, sed ille ad quem dixerat Moyses : « Educ exer- 
citum, et conflige cum Amalec.» Illud etiam intuen- 
tes, magnitudinem ejus pervidemus , quod cum in 
transfiguratione vultus Moysei (45), omnis filiorum 
Israe! hebetaret aspectus, nec aliquis possel intueri 
faciem vultus cjus, Jesus non solum faciem contuc- 
tur, verum etiam in interioribus tabernaculi myste- 
riorum conscius perseverat, 


39 Exod.xyn, 11. ?* Joan. v, 46, οἱ vri, [9. 35 Exod. xxvi, 4. 


xvi, 29. ?* Roin, vii, 2, 5. 


Nempe co quod liber liic non tam gesta nobis (44) 
filii Nave indicet, quam Jesu mei Domini nobis 
saeramenta dopingat. lpse est enim qui post mor- 
(em Moysi suscepit imperium , ipse est qui ducit 
exercitum, et coufligis adversus Amalec : ej quod 
ihi ajumbrabatur (43) in monte manibus extensis, 
affigit erucj sue 398 uiumplians principa'us, ct 
potesiates in semetipso, Defuncius est igilur Moy- 
868 : cessavit enim lex. Quoniam lex εἰ prophet 
usque ad Joannem ὃν. Visantem de. Scripturis pro- 
ferai» documenta, quod lex Mayses appellatur? 
Audi quid dicit iy Evangelio ** : « Habent. Moysen 
et prophetas, andiant illos; » Moysen utique hic sine 
dubio legem nominans (46). Defunctus est ergo Moy- 
ses famulus Dei : defuncta est enim lex, et legalia prz- 
cepia jam cessant. Aut si parum (47) tibi auctoritatis 
videtur, cuni a me ista proferuntur, sequere Apostoli 
auctori:atem, dicentis ** quoniam «mulier vivente 
viro alligata est legi, et adultera nominabitur si fucrit 
cum alio viro; si vero mortuus fuerit vir ejus, soluta 
est a lege viri, ut jam non sit adultera, si fuerit cum 
alio viro. » Mulierem sine dubio animam nominat 
(48), quz sub Moysi lege tenebatur, de qua dici] : 
«Vivente viro alligata est legi. Si autem mortuus 
fuerit vir ejus,» sine dubio lex, absolutam dirit eam 
quimam quz videbajur esse subjecta. ldcirco ergo 
legem necesse est mori, ut qui credunt in Jesu (49), 
nequaquam adulterii crimen incurrant. 

4, Jesus igitur Dominus et Salvator mcus susce- 
pit principatum : et, si. videtur, conferamus gesta 
Moysi cum principatu Jesu. Cum Moyses educeret 
populum de ierra γρ, nullus ordo in. popylis, 
nulla in sacerdotibus observantia. Transeunt aquam 
maris, aquam salsa, uec quidquam in se dulcedinis 
continentem, et murus erai eis aqua dextra. Leva- 
que. H»c Moyseo duce gesta. cognoscimus. Cuin 
vero Dominus meuys ducit. exercium, qua sunt 
que etiam (unc adumbrabantur (50) videamus. 
Sacerdotes przeedunt, arca. tes(amepti portatur. in 
liumeris sacerdptum, nusquam jam mare, nusquam 
salsus fluctus occurrit, sed duce Domino meo Jesu 
venio ad Jordanem, οἱ veuio non perturbatione 
fugz, neque perterritus metu, sed venio cum sacet- 
$5 Matti, vi, 15. 


? Exod. xvii. 9 Luc, 


(39) Lilb. antea editi, « vietus autem. est popu- D liber Josue apud ffebrzos est prophetarum primus, 


jus ille sb. Amalee. » Sed codex Sangermaneusis, 
s victor est autem populus ille Amalec. » 

(40) Mss., «relinquitur etiam Jotlor. » Libb. 
3niea editi, « derelinquitur etiam Jethro. » 

(41) Libb. editi, «adjutor protegens. Sed et 
illud. » Mss. ut in nostro textu. 

(42) Codex Sangerm., « qui exploratum. ». Libb. 
editi, «qui ad explorandum. » 

(45) Idem ms., « in transfiguratione vuluus May 
sei. » Libb. editi, «in transfigurationem — vultus 
Moysi.» Codd. Gemetic. οἱ Elroic.,. « trausfigura- 
tionem vultus. Moysi oumis filiorum Israel vitaret 
aspectus. » 

(44) Liber hic non tam gesta nobis, ctc. Et certe 


(45) Cadex Sangerin,, «€ a3dumbratur. » 

(46) Codd, Sangerm. ct Ebroicensis, « nomi- 
nans. »  Libb. editi, « nominat, » 

(47) Mss. « parum.» Libb. editi, « non, » 

(48) Unus Ebroicensis, et Sangeriian., «nomi. 
nans, » 

(49) Codex Gemceticensis cnm uno. Ebroicensi, 
itaque ergo necesse est legi mori ut qui eredunt in 
Jesum. ο Alter. Ebroicensis, « idcirco necesse est 
Meysen mori, » eic. Saugerin, ul in nostro textu. 

(90) Codex Sangerm., «quie etiam tune adum- 
brabantur. ». Duo. Ebroicenses οἱ Gemeticensis, 
equae jun tunc obumbrantur. » Libb. editi, € qua 
jam tunc adumbrantur. » 
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dotibus aream testamenti Domini, in qua Dei lex et A Dominum suscepimus, sed a Datre profectum, et 


diviunz liter: servantur, eervicibus suis humceris- 
que portantibus *'. Ingredior Jordauem non cum 
furtivo silentio, sed in (tubarum cantibus mysticum 
quiddam divinumque canentibus, ut ad pradica- 
lionem (ubi coelestis incedam. Ibi dictum est 35 

quod divisa est aqua in duas partes, et unus aqua; 
murgs (51) factus est a dextris, alius a ginistris, 
Hic vero qui venit solvore medium parielem sepis, 
fecit utrumque (52) unum : ex una enim parte erec- 
tà est aqua, alia vero pars defluxit in mare, Deinde 
hic ait? : «Preparate vobis cibos ad viam ; » οἱ 
hodie, si audias, dicit tibi Jesus : Si sequeris me, 
prapara cibos ad viam (89). Cibi etenIm opera aunt, 
qua nog ad futuram viam (54), velut fidele viaticum 
comitantur. Videamus tamen quoniam non convenit 
negligenter, et quasi in transitu litteras legere divi- 
nas, uade eos jubet cibos parare non habentes fru« 
inentur. Manna etenim cibus erat eis. Sed cum 
jam transierimus fluminis hujus ripas, desinit man- 
na : et idea si non unusquisque proparaverit eibi 
cibos, non pcterit sequi Jesum lerram repramis- 
sionis intrantem. Vide autem (553) quos primum in 
terra repromissionis capiat fruotus : Tuno, in- 
quit 9, manducaverunt. primum fructus (36) do 
regione palmarum, ei manducaverunt primo azyma. 
Yides ergo quia primum nobis mundi hujus ite» 
digressis, sj regem (57) sequamur Jesum, primo 
occurrit palma victorize, et abjecio fermento mali» 


de emlestibus venientem, 

9. Sed nec lini stipulam, in qua exploratores 
delitescebant , ego absque sacramentis accipio. 
Linum namque est indumentum  &3cerdotalo, per 
quod significatur vel iis qui invitandi erant culmen 
sacerdotale delatum, sicut Petrus apostolus dicit δὲς 
« Vos antem gens saneta, regnum sacerdotale ; » 
vel certe quod in &arramento legis, ubi de sacer- 
dotibus adno(atur, populi hujus qui est ex. gen- 
tbus, latebat occulta. vocatio, Continuo ergo 
inimicitias suscepit (59) meretrix adversus Ilieri- 
choutjum regem, Quid nisi quia « caro concupiscit 
399 adversus spiritum, et spiritus adversus car- 
nem *1? 1 Et iterum ait ** ; « Odit vos hic mundus, 
quia me priorem vestrum odio habuit, » Es| ergo rex 
aliquis inimicus meretricis bujus qui est. princeps 
hujus mundi, qui insequitur, et occupare cupit ex- 
ploratores Jesu, sed nan potest obtinere quia pet 
montes iter faciunt : non incedunt per humilia, nee 
vallibus delectantur, sed eollinos vertices, et mon- 
tium excelsa sectantur : quia hac meretrix (60) 
dicit **: « Levavi oculog meos ad nonies, unde 
veniet auxilium mihi, » Non potest illuc ascendere 
mundi hujus princeps, nec polest per excelsum iter 
ad Jesum (61) pervenire : quinimo ϱἱ $i eum tentang 
collocaverit in excelsis, dicit ei 5; « Mitte te-deor- 
$um ; » quia limilia semper diligit et caduca, in big 
yegnat, in his sedem suam collacat, in quibus etiam 


ti» et nequitig, azyma nobis sinceritatis et verita- C usque 3d infernum (62) descendat. Moyses non dixit, 


tis parantur, Mittit tamen Jesus noster exploratores 
ai llierichentium regem, et hospitio suscipiuntur 
a meretrice, Sed illa meretrix que ab Jesu. missos 
suscepit exploratores, propterea suscepit ne ultra 
&if merctrix. Sed et nniuseujusque nastrum anima 
meretriy fuit, donec in desideriis et cupiditatibus 
vivere& carnis. Suscepit vero exploratores. Jesu, 
angelos quos misit ante faciem euam qut prepara- 
rent viam ejus, Quos tamen si ex fide anima una- 
quaque suscepit, non in humilibus locis, neque in 
inferioribus collocat , sed in superioribus et excel- 
i$ : quia non al hyimilibus (58) et terrenis Jesum 


95 Jos. wi, 3? Jos, 1, 4610. 
*5 Matth. 1v, 6. 


Y Jos. yv. 
^5 [lou]. cxxi, lH. 


(51) Codd, Sangerm, Gemeticensis, atque unus D 


Ebroicensis, « ct unus aqui murus. » Libb. editi, 
« et ex aquis unus muris, » 

(53) Codex Sangerm., « utrumque. » Libb. editi, 
ε ulraque. » 

(53) Et hodie, si audias, dicit libi Jesus : Si 
sequeris me, prapara cibos ad vi«qm. lh»c que in 
antea editis omissa sun , restituunt omnes codices 
mss. 

. (94) Codd. Sangerm , Gemet, οἱ unus Ebroicen- 
Sl3, « vium, » Libb. editi, € vitam. » 

(55) lidem mss. « Vide 3utem.» Libb. editi, 
c Videamus, ) 

56) lidem mss. «fructus.» Libb. editi, «fructum.» 

$57) Codex Sangerm , « regem. ». Libb. editi, 
« recte, » Dbidein idem ms. « prima occurrit. ) 


V 708. v, 11. 
^ Jos, y, 12. 


e Stel sol, » nec maximis imperpvit elementis, sieut 
Jesus fecit. « Stet, inquit **, sol snpra Gabaon (05), 
et |una super vallem Elom ; 1 et propterea: addit 
Scriptura. οἱ dieit ", quia « nunquam sic. audivi 
Deus hominem, 1 Jesus erga meus solem stare 
fecit nop tune solum, sed multo mnogis modo in 
adventu suo. Denique dum nos bellum gerimus ad- 
versus inimicos nostros, et colluctamur adversus 
priucipatus et potestates, et rectores tenebrarum 
barum, adversus spiritalia nequitiz in coelestibus, 
sol nobis justiti:e indesinenter assistit, nec deserit 
unquam, nec festinat occumbere, quia ipse dixit ὃς 


Μ 1 Bet, n, 9. — * Gal, v, 17, * Joan. xv, dg. 


ibid. 14. ** Matth, xxviii, 20. 


58) Codd. Gemeticensis et unus Elroicensis. 
( AN humilibus. » Sangerm. «in humilibus. » Libb. 
editi, « humilioribus. » Ibidem mss. « suscepimus.» 
Libb. editi, « suscipimus.» 

(58) Codex Saugermanensis, «subit, » — unus 
Ebroicensis, « sumit. » Codex Gemeticensis, «Quod 
ergo inimicilias suscepit meretrix quid est nisi 
quia caro. » EE 

(00) Codex Gemeticensis, « hzc nostra mere- 
trix. ) 

(61) Idem, « per excelsum montem ad Jesum, » 
sicque liabet unus Ebroicensis. 

(02) Codex Gemeticeusis, « ad inferna. » 

(03) Codex Sangermanensis, « supra Gabon. 
Libb. editi, « super Gabaon. » 
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Ecce ego vobiscum sum omnibus diebus. » Non so- A — 7, Sub Moseo non est dictum hoc quod sub Jesu 


lum autem duplicato die nobiscum est, sed omnibus 
diebus est usque ad consummationerm saculi, doucc 
et uos obtineamus adversarios nostros. 

6. Sed et illud videamus, quid est quod repromi- 
sit Jesus militibus suis: « Omnis, inquit 5, locus 
quemcunque subdideritis vestigiis pedum vestro- 
rum, vester erit. » Dixerat hoc illis qui tunc erant, 
de regionibus Chananzorum, Pherez:eorum, Jebu- 
&*orum, ceterarumque gentium quarum regiones 
expulsis indignis habitatoribus, ipsi h:zreditate ce- 
perunt : sed nobis in his verbis quid repromittitur, 
videamus. Sunt quadam adversariarum potestatum 
gentes diabolice, adversum quas nobis certamen 
geritur, οἱ agones in hac vita desudantur. Quan- 
tascunque ergo ex his gentes pedibus nostris sub- 
diderimus, quantoscunque in certamine vicerimus, 
ipsorum regiones, ipsorum provincias el regna, Jesu 
nolis Domino disu.ribuente, capiemus. Fuerunt enim 
Illi aliquaido angeli, fucrunt in regno Dei magnifici. 
Annon legimus quod Isaias dicit de uno ex ipsis **: 
« Quomodo cecidit Lucifer qui mane oriebatur (64)? 
Lucifer iste sine dubio sedem habebat in coelis ; 
postea vero quam factus est angelus refuga, si euin 
vincere poluero el subjicere pedibus meis, si me- 
ruero ut Dominus meus Jesus conterat Satanam sub 
pedibus ineis, consequenter locum Luciferi accipere 
merebor in colis. Sic ergo intelligimus (05) pro- 
mitti nobis ab Jesu Domiuo nostro, quod omnis 


locus quem subdiderimus vestigiis pedum nostro- ο 


rum, uoster erit. Sed non putemus (66) quia in 
hanc li:ereditatem | per otiuni et negligentiam osci- 
tautes οί dormitantes intrare possimus. lra sus 
gentis angelum habet. IHanc nisi viceris (67) in te- 
metipso, et abscideris abs te omnes motus iracun- 
dixe ac furoris, locum quem aliquaudo habuit ille 
angelus, capere in bzreditate (68) non poteris, pro 
eo quod desidia tua nequaquam eum de terra repro- 
missionis expuleris. Similiter et superbix et zeli, 
el avaritize ac libidinissunt aliqui incentores angeli, 
el instinctores horum malorum , quorum nisi vitia 
in temctipso viceris, atqueea de tua terra quz Jam 
per gratiam baptismi sanctificata est exterininave- 
ris, nullo modo plenitudinem repromissa hieredita- 
Lis accipies, . 
* Jos. 1, 5. ? ]sai, xiv, 19. 5! Jos. x1, 25. 


(64) Colex Gemeticensis, « quomodo cecidisti , 
Lucifer, qui mane oriebaris? » Sic etiam habet unus 
Ebroiceusis- 

(65) Unus Ebroicensis, « intelligamus. » 
(66) Omnes mss. « Sed non putemus. » Libb, 
editi, « Si non putemus. » 

(67) Codex Sangerm., « hunc nisi viceris. » 

(68)) Codex Gemeticensis cum uno Ebroicensi , 
€ in hiereditatem., » 

(69) Intra nos sunt. Chananci. Hzc desunt in an- 
tea editis, sed liabentur in omnibus mss, 

(70) Codex Gemeticensis cum uno Ebroic., « ani- 
mum tuum ad praelium concitat.» Libb. editi, « ani- 
mos tuos ad pr:elium concitaus. » 

(11) lidem wiss,, e ex vobis venientes non verbo 
Dci sd fabulis vacant. » 


dicilur **, quia « cessavit terra a przeliis, » Certum 
est quod et terra nostra li»c, in qua agones habc- 
mus, et certamina sustinemus, solius Jesu Domini 
virtute cessare poterit a praeliis. Intra nos etenim 
sunt omnes gentes istze vitiortm, qnx animam jugie 
ter et indesinenter oppugnant. Intra nos sunt Cba- 
nanzi (69), intra nos sunt Pherezzi, hic sunt Je- 
buszi. Qualiter ergo nohis laborandum est, qualiter 
vigilandum, vel quanto tempore perseveranduim, ut 
omnibus istis de nobis vitiorum gentibus ecffug:tis , 
tandem terra nostra cesset a bellis? Et ideo Pro- 
pheta commonet **, ut in lege Domini meditemur 
die ac nocte. Qu:e utique divinorum verborum me- 
ditatio, velut tuba quxdam est a: imos tuos ad prz- 


P lium concitaus (10), ne forte adversario vigilante 


tu dormias. Ideo nec dies ad meditandum suflicit, 
sed et nox adjungitur. Vos vero quid facietis, qui noa 
solum uocte dormitis, sed et tota die aut oceupationi- 
busszculi, aut carnis deliciis deservitis, et vix raroad 
ecclesiam diebus solemuibus convenitis? Aliqui au- 
tem ex vobis etiam venientes non veniunt, quia ve- 
nientes non verbo Dei, sed fabulis 4) vacant (71). 
Propter quod dicit ad vos sermo divinus ** : « Ex- 
surge qui dorinis, et exsurge a mortuis et continges 
Christum (72). » Exsurge enim a mortuis, dicitur 
iis qui in operibus permanent mortuis, in immundi- 
tiis suis et sceleribus (75) perdurantes : quz licet hu- 
minibus non sint inanifesta, Deo tamen suut cogni- 
ta. Sed vel ex hoc penitudinem agite, et converti- 
mini ad Deum ex toto corde vestro, vacate oratio- 
nibus, vacate verbo Dei. Quid prodest si jejunamus 
pro peccatis, et iterum peccata committimus ? Quid 
prodest lavisse et in ceeno denuo volutari * Jeju- 
nasti aliquanto tempore? Tale cst quale si interim 
ex /Egyplo discesseris. Transisti mare Rubrum, 
secutus es Moysen, precepta scilicet et mandata 
legis observans (74) : sed jam te a Moseo suscepit 
Jesus, qui te etiam cireumcidat secundo, in loco qui 
dicitur collis preputiorum. Circumcidendua igitur 
tibi est non solui idolorum cultus, quem in initiis 
abjecisti, sed denuo tibi etiam avaritia circumci- 
denda est, quze est (75) idolorum subtilior cultus. 
Denique Jesus secunda circumcisione populum cir- 


D cumcidens (16) sic dixit 5: « Ilodie abstulia vobis 
V! Psal. 1, 9. 


55 Eph, v, 14. ** Jos. v, 9. 


(72) Et continges Christum. 1ta codex Gemeticen- 
sis. Libri autem antea editi, « ut contingas Chri- 
stum. » Textus Graecus lioc loco ferebat, xal ἐπιφαύ- 
σεις τοῦ Χριστοῦ. Sed alia plura Epistole ad. Ephe- 
sios exemplaria habebant, καὶ ἐπιφαύσει σοι ὁ Χρι- 
στός. Vide Millii notam ad Eplies. v, 14. Mox codex 
Gemeticensis cum uno Ebroicensi, pro « exsurge 
enim a mortuis,» habent « exsurgere eniu) a mor- 
tuis. » . 

(719) Colex Gemeticensis, « perdurant. » - 

14) Idea cum uno Ebroicensi, « observasti. » 
15) Mss., « qux est. » Libb. editi, « id est. » 
(16) Mss., « secunda circumcisione populum cir- 

cumcidens. » Libb. editi, « secundo circumcisum. 

populum circun:cidens. » 
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epprobrium /Ecypti,. » Donec peccamus, donec A taurorum, sed verbum Dei per Spiritus saneti gra- 


regnant in nobis vitia passionum, etiamsi relictis 
simulacris abscessisse videamur ex /Egypto, oppro- 
briuim tamen /Egypti ablatum nop est a nobis. Si 
ergo secundam hanc circumcisionem acceperis vi- 
tiorum, et abscideris a te omne vitium irz, super- 
bise, invidiz, libidinis, avaritiz, iniquitatis, eztero- 
rumque similium, tunc a te Egypti abstergentur (77) 
opprobria, et translatus in terram repromissionis 
h:ereditatem regni ccelestis accipies, per verum Je- 
sum Christum Dominum et Salvatorem nostrum, 
cui est gloria in szecula szeculorum. Amen. 


TIOMILIA Π. 


De eo quod scriptum est : « Moses famulus meus 
defunctus est. » 


1. Et Moysei obitum (78) oportet nos enarrare : 
nisi enim intellexerimus quomodo moritur Moyses, 
ron poterimus advertere quomodo regnat Jesus. Si 
ergo consideres Jerusalem subversam, altare desti- 
tutum, niisquain sacrificia, nec holocausta (79), nec 
libamina, nusquam sacerdotes, nusquam pontifices, 
nusquam ministeria Levitarui, cum liec omnia 
vides cessare, dicito quia Moyses famulus Dei de- 
functus est. Si videris neminem ter in anno venire 
ad conspectum (80) Domini, nec offerre munera in 
templo, nec jugulare pascha, nec azyma edere, nec 
oflerre primitias, nec primogenita consecrare, cum 
bxc omnia non vides celebrari (81), dicito quia 
Moyses famulus Dei defunctus est. Cum vero vide- 


tiam ministrantes, tunc dicito quia Jesus post Moy- 
scn suscepit οἱ obtinuit principatum, non ille Jeius 
lilius Navc, sed Jesus Filius Dei. Cum videris quia 
pascha nostrum immolatus est Christus εἰ azyma 
edimus sinceritatis et veritatis: cum videris fructus 
terrz bons in Ecclesia tricesimos, sexagesimos, CI 
centesimos, id est, viduas, et virgines, et martyres : 
cum videris multiplicari semen Israel ex iis « qui 
non exsanguinibus, nequeex voluptate viri, neque 
ex voluntate carnis, sed ex Deo nati sunt *5,» et curi 
videris filios Dei qui dispersi erant, congregari in 
inum: cum viderissabbatizare populum Dei, uon otium 
gerentem a conversatione communi, sed otium geren- 
tem ab operatione peccati: cum hzecomniía vides, dicito 
quia Moyses famulus Dei defunctus est, et Jesus Filius 
Dei obtinet principatum. Denique (84) et in libello 
A01 quodam, licet in canone non habeatur, myste- 
rii tamen hujus figura describitur. Refertur enim 
quia duo Moyses videbantur : unus vivus in spiri- 
tu, alius mortuus in corpore. In quo hoc est nimi- 
rum (85) quod adumbratur (86), quia si intuearis 
literam legis inanem, et vacuam abis omnibus quie 
superius memoravimus, ipse est Moyses mor!uus iu 
corpore. Si vero potes removere legis velamen, ct 
intelligere quia lex spiritalis est, iste est Moyses 
qui vivit in spirilu. 

2. « Et dixit, inquit **, Dominus ad Jesum filiuia 
Nave ministrum Mosei : Moyses famulus meus de- 


τὶς introire gentes ad fidem, Ecclesias exstrui, (; functus est. Nunc ergo exsurgens trausi Jordanem 


altaria (82) non cruore pecudum respergi, sed pre- 
tioso Christi sanguine consecrari (86) ; cum videris 
sacerdotes et Levitas non sanguinem hircorum et 


55 joan. 1, 15. ** Jos. 1, 1,9. 


(71) Codex Sangerm., « absorbentur. » 

(18) Et Moysei obitum, etc. Sic incipit hzc ho- 
milia in omnibus mss., in libris vero editis hoc 
snodo . « Nisi moriatur Moyses, non poterimus ad- 
vertere, » etc. 

(19) Codex Sangerm., « holocausta. » Libb. editi, 
« hostias, » 

(80) Idem cum uno Ehroicensi,« ad conspectum.: 
Libb. editi, « ante conspectui. » 

(81) Codex Saugerm., « celebrari. » Gemeticen- 
sis et unus Ebroicensis, « celebrare.» Libb. eyiti, 
« consecrari. » 

(82) Omnes mss., « ad fidem, Ecclesias exstrui, 
altaria, etc. » Libb. editi, « ad finem Ecclesiz , ex- 
sirui altaria, » etc. 

(83) Omnes mss., « consecrari. » Libb. editi, 
« coniparari. » 

(84) Denique et in libello quodam, etc. Hunc libel- 
luui verisimile est fuisse ἀνάθασιν sive ἀνάληψιν Μωῦ- 
σέως, de qua Urigeues Περὶ ἀρχῶν lib. 1, cap. 2, 
nec dubitat Hugo Grotius ad S. Judze £;pist. 9, quin 
judidem sit desuupta narratio fere similis quie est 
apud Clementem Alexandrinum Stromat, vi, bis ver- 
bis ; Eixótug ἄρα xal τὸν Μωῦσέα ἀναλαμθανόμενον 
διττὸν εἶδεν ᾿Ιησοῦς ὁ τοῦ Navufj* xai τὸν μὲν, μετ 
ἀγγέλων ^ τὸν δὲ ἐπὶ τὰ ὄρη περὶ τὰς φάραγγας χη- 
δείας ἀξιούμενον. Εἶδεν δὲ Ἰησοῦς τὴν θέαν ταύτην 
χάτω, πνεύματι ἐπαρθεὶς σὺν xai τῷ Χαλέθδ. Αλλ’ 
οὐχ ὁμοίως ἄμφω θεῶνται" ἀλλ᾽ ὁ μὲν, xai θᾶττον χατ- 
Ἠλύεν, πολὺ τὸ βρίθον ἐπαγόμενος * ὁ δὲ ἐπιχατελ- 
θὼν, ὕστερον τὴν ὀόξαν διηγεῖτο fjv ἐθεᾶτο, διαθρΏ- 


hunc tu et omnis populus hic in terram quam do 
vobis, » ltequires fortasse quomodo m nister Mo ei 
fuerit etiam Dominus noster Jesus Christus (87) 


σαι δυνηθεὶς μᾶλλον Üacépou, ἅτε xat καθαρώτερος 
γενόμενος * δη οὖσης οἶμαι τῆς ἱστορίας, ph πάντων 
εἶναι τὴν γνῶσιν * ἐπεὶ οἱ μὲν τὸ σῶμα τῶν Γραφῶν 
τὰς λέξεις χαὶ τὰ ὀνόματα, καθάπερ τὸ σῶμα τὸ 
Μωῦσέως προσθλέπουσιν ' οἱ δὲ, τὰς διανοἰας χαὶ τὰ 
ὑπὸ τῶν ὀνομάτων δηλούμένα διορῶσι, τὸν μετὰ ἀγγέ- 
λων Μωῦσέα πολυπραγμονοῦντες. « Merito ergo Moy- 
sen quoque qui assumebatur, duplicem vidit Jesus 
filius Nave, et unum quidem cum angelis , alterum 
vero sup:a montes, qui dignus erat, cui in cenval- 
libus justa fierent. Vidit autem Jesus hoc spectacu - 
luin inferius, sublatus spiritu, una cum Cbaleb : sed 


D non vident ambo similiter. Verum hic quidem de- 


* 


scendit citius, ut qui multum, quod gravabat, infer- 
ret : ille autem cum descendisset, postea narravit 
«loriam, quam erat contemplatus, ut qui ob majo- 
rem puritatem m :gis quam alter, posset perspicere : 
significante, ut arbitror, historia, non omnium esse 
cognitionem. Nam alii quidem corpus litterarum, 
neinpe dictiones et nomina perinde ac corpus Moysis 
re»piciunt; alii vero sententias, εἰ quz a nobis signi- 
ficantur pervident, eum qui est cuu angelis, Moys n 
curiose inquirentes. » Vide Joan. Alberti Fabri ii 
codicem pseudepigraphum Veteris Testamenti , pag. 
829, δ40 et seqq. 

(85) Nimirum. Τί codex unus Ebroicensis. Libri 
editi, « mirum. ) 

(86) Pro « quod adumbrabatur, » legitur in eo. 
Gemet., « adumbratur. » " 

(87) Christus. Deest in libris antea editis, 
beiur in codice Gceineticensi. Paulo pest 





- 
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Fillus Dei. Quia « cum venisset. plenitudo tenipo- A est gloria et imperium cum Spiritu sancto (95) in 


rom, misit Deus. Filium suum natum (88) ex mu- 
llere, factum sub lege **. » Per hoc ergo quod fa- 
etus est sub lege, Mosel minister effectus est. Dicit 
autein Deus, ut transeant (89) in terram, non quam 
dedit Moyses, sed « quam, Inquit, ego do vubis. » 
Vides ergo quia, Moseo mortuo,Deus dal tefram po- 
pulo per Jesum. Quam terram? IHlism sine dubio de 
qua dicit Doilnus **: «4 Beati mansueti, quia ipsi 
hireditaté possidebunt terram. ) 

$. « Ounen, inquit **, locum quemeunque ascen - 
deriti3 vestiglis pedum vestrorum, vobis dabo eum. » 
Qui sunt loca qui asceudimus vestigiis pedum 
nostrorum? Legis littera humi posita est, et deorsum 
jacet, Nusquain ergo ascendit qui legis litteram se- 
quitur. Sij vero potueris a littera ascendere ad spi- 
rium, et àb historia. ad intellectum conscendere 
celsiorem, tune vere ascehdisti locum editum et 
excelsum, quem 3 Deo in. hzreditste perclpies. Si 
enim in iis qua serlpta sunt, typos Intelligas, et ad. 
verias formas esse ceelestiam, et mente ac sensu 
« quis sursum sunt quaras, ubi Christus est in 
dexterà Dei sedens *6; » tunc et Illum lotum iu b.e- 
reditate perclpies, dicente Domino et Salvatore 
nostro **, quia € ubl ego sum, ibi erit et ininister 
meus. » Si ergo usque ad Cliristum sedentein in 
dextera Dei perveneris fide, vite puritate (90), νὰ- 
tute, οἱ illis vestigiis peduid tuorum qua lavit Je- 
sus, illum lo.um incesseris, dabit tibi eum Deus: 
el tuuc uon solum (91) hzres efficieris Dei, sed εἰ 
coh:eres Christi. 

4. « Sicut, inquit **, dixi Moysi, eremum et Δη- 
tilibanum hunc usqua ad flunen. magnum, fluinen 
Euphratem, » eremum Deus subjecit Jesu (92), id 
est deserta, de quibus dicit prophetia 15: « Lxtare 
erewus sitiens; » et : « Multi filii desert:e, magis 
quam ejus qui? habet virum. » Et iterum nou d.xit 
Libanum, sed Antilibanum, quem a Deo accepit 
Jesus. A«tilibanus autem dicitur quasi pro Libano. 
Si ergo videas priorem populum illum secundum 
carnewu Israel, qui erat vera oliva, ipsum iutellige 
fuisse Libanum verum : sed cum videris quia pro 
incredulita:e sua. aufertur ab. eo regnum, et datur 
genti facienti. fructum ejus : istum populum qui 
pro illo expulso introducitur in. reguum, Antiliba- 
num senti, quie est Ecclesia Dei ex gentibus con- 
gregata per Jesum Christum Dominum nostrum, cui 


" Gul. iw, A4... ** Mattli, v, 4. 
18, 1.. * 1 Cor. x, 11. 


gerin. et Genietic., « plenitudo temporum. » Libb. 
editi, « plenitudo temporis. » 

f88) Codex Sangerm., « natum. » Libb. editi, 
& ο 111. » 

(89) idem wis. cum codice Gemetic., « transeant, » 
Libb. edit., « trauseat. ) 

(90) Codex Geineticensis., « vite puritate. » Libb. 
editi, « viti, puritate, » 

(91) Codex Saugerm., « et tunc non solum. » 
Libb. editi, « dum non solum. » 

(92) ldem ms., « eremuin Dei subjecit Jesus. » 

(95) Cum Spiritu sancto. Deest iu codd. Sangerm. 


sveula szeuloruim. Amen, 
HOMILIA 1H. 

De duabus. et semis tribubus, id est. tribu Ruben, &t 
ιπίὺα Gad, et semá tribu Manasse (94), εί novem et 
semis Iribubus. 

4. Moyses hereditatem terraé distribuit trans Jor- 
donem duabus et semis tribubus, id est, tribui (95) 
Ruben, et tribui Gad, et dimidig tribui Manasse. 
Reliquis vero tribubus, non Moyses, sed Jesus di- 
vidit terrain. Pactum tamen {ίση est cum illis 
duabus οἱ semis tribubus qu: trans Jordanem acce- 
perant terram, ut relictis mulieribus et infantibus 
suis in illa terra trans Jordanem, ipsi cum fratribus 
suis pugnent usquequo etiam ipsi consequantur 


D hereditatem. Oportuit igitur per obitum Mosei, qi i 


pactum istud inierat, Jesum promissa depoescere, «t 
commouere eos auxilium pugnaturis fratribus ferre. 
liec quidem historiz textus enarrat (90), verum 
quia nos forte jam conversi ad Dominum sumus, qui 
aufert. velamen ex lectione Veteris Testamenti, et 
donat servís suis credentibus in se, ut revelata fa- 
cle gloriam Domini speculentur, lec omnia qua 
figuroliter illis accidebant, propter nos scripta esse 
sentiamus, «iu quos fines seculorum devenerunt ο”. 
Et ideo, sicut ante jam diximus, ascendere teutc- 
mus a littera ad spiritum, a figuris ad veritatem ; 
A02 et considereuuus quam formam teneant. iste 
dux el semis tribus, quze per Moysen terram hare- 
ditatis accipiunt : et quam formam teneant reliquae 
novem et semis qui per Jesum repromissionem 
terre sanctse suscipiunt, Et primo omnium puto 
quod impossibile fuerit fortuitu accidisse, ut hi. qui 
per Moysen accipiunt portionem, omnes primogeniti 
essent, Ruben namque pfimogenitus est ex Lia, Gad 
primogenitus ex Gelía, et Manasses primogenitus 
ex Assenech /Egyptia filia Petephre (97) sacerdot.s 
lleliopoleus, quam accepit Joseph. Nunquam ego 
mibi persuadeo ut fortuitu acciderit primogenitus 
esse omnes. quibus per Moysen decernebatur hz- 
reditas, sed magis hoc arbitror quod in jis jam tuuc 
duorum adumbrabatur. forma populorum : unius 
quidem qui primogenitus per naturz ordinem vidc- 
retur ; alterius qui per fidem et gratiam, beuedictio- 


D nem acciperet bzreditatis, Nec prius ilis qui per 


Moysen accipiunt hereditatem, id est qui per legen 
placuerunt. Deo, requies datur, nisi adjuvent iu 


9? Jos. 1, 5. ** Coloss. 111, 1. *!Joan. xu, 20. 5* Jos. 1, 5, 4. ** Isa. 


et Gemeticensi. 

(94) Codd. Sangerm. et Gemetic. in hoc titulo 
omittunt, « id est, tribu ltuben, et tribu Gad, et se- 
mitribu Manasse. » 

(95) Libb. antea editi, « Moyses duabus ct semis 
tribubus terram partitur, id est, tribui, » etc. Scd 
lisS., ul 11 nostro textu. . 

(96) Mss., « historizs textus enarrat. » Libb. eui- 
Li, « liistoria narrat. » 

. (97) Mss., « Petepüre. » Libb. editi, « Putipha- 
ris. ) 
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wrzliis fratres. suos. Mulieres tantum οἱ infantes A lic, et ibi novem οἱ semis, et. ista una tribus divi- 


aceipiunt quietem per Moysen : czleri autem. non 
requiescunt, sed exeunt ad auxilium fratrum suo- 
rum. Vidc mihi hodie laboranti in agone vitae. hu- 
jus, et habenti certamen advérsus inimicos, id. ést 
contrarias potestates, quomodo in auxilium veniunt 
illi qui ante adventum Jesu Christi Domini mei it 
lege justificati sunt, Vide quomodo 1saias mihi 
przstat auxilium, cum me sermonibus stiz lectionis 
illuminat. Vide accinctum 'et expeditum venientern 
Jeremiam ad auxilium nostrutn, et voluminis sul 
jaculis hostes acerrimos, cordis mei tenebras effu- 
gantem, Accingitur et Daniel ad auxilium nostrum, 
«ua nos de Christi przsentia ac regno, et de Anti- 
christi futura fraude instruit et premonet. Adest et 
Ezechiel sacramenta nobis celestia in quadrifotrmi- 
bus rotarum circulis signans, et rotam concludens 
in rota. Ducit et Osee bissenas pfophetici agminis 
lurnias, et procedunt otunes succincti lumbos in ve- 
ritate quam pr:edicant ad auxilium suorum, ut eo- 
rum voluminibus itstructi, diabolleás non ignote- 
wus astulias. [sti ergo qui fortes sunt, armati et 
precincti lumbos in veritate exeunt. in auxilium 
uostrum, et pugnanl nobiscum. Infantes autem οἱ 
mulieres non exeunt ad przlium nostrum. Nec ti- 
rum, infans enim dicilur qui non loquitur. Quid me 
ergo juvare potuit ille qui nihil locutus est? cujus 
nihil invenio quod legam? cujus me sermo non ih- 
struit 1 Mulierem vero dicit apostolus infirmum vas 
esse 5, Ünde οἱ consequenter Infirmum vas ad 
conflictum non venit, ne confringatur el pereat. Slc 
namcue et de Jesu Domino in. Evangeliis dicitur **, 
guia « calamum quassatui nou. confringet (98). » 
Quia ergo mulieres a viris suis domi doceri juben- 
tur, et magis iii discipulorum quam docentium per- 
sona ponuntur, ad auxilium meum non venit qui 
docere me non potesl, et cujus nihil invenió. quod 
imitari debeam, vel tenere. 

2. Videamus ergo quid dicunt ad Jesum ísti qui 
veniunt ex ila ierra quam distribuit Moyses : 
« Sicut audivimus, aiunt *", Moysen, ita audiemus 
el te. » Nibil tam verum, quam quod omuis qui 
audit Moysen, audiat et Jesuin Dominum nostrum. 
De Jesu enim ille scripsit. Unde et Dominus in 
Evangelio arguens eos, quia ex eo quod sibi noh 
credunt, nec Mosco credant, dicit **: « Si crede- 
retis Moysi, crederetis utique et mihi. De me enim 
ille seripsit. » Mili tamen nec loc otiosum vidctuf, 
quod non ires integrae tribus sunt iste qua per 
Moysen dispensantur, et ille integrae novem qe 
per Jesuin. hzereditate potiuntur, sed du: et seinis 


** [pet m, 7... 55 Matth. xi, 20, 97 Jos. 1, 17. 
"t ibid, 14. 


(98) Colex Gemeticensis, « confringet. » Alias, 
€ confregit. o 

(99) Mss., « agebantur, ». Alias, « habebantur. » 

(1) Ειίαπι Dei unigeniti incaruationem. lia. habet 
codex Gemeticensis; libri vero antea editi, « etiauir 
de unigeniti incarnatione. » 

(3) Codex Gemcticensis cum uno  Ebroicensi, 


$8 Joan. v, 46. 


ditur in. duas partes, Ρ6Ρ quam neque liic tertiua 
numerus integer adimpletut, neque ibi decimus 
perfecte et integre consummatur. In quo arbitror 
illud indicári, quod et illl priores qui per legem 
agebantur. (69), contigerint. quidem scientia n ΤΗ: 
nitatis, non tanen integre et perfecte, ed ex parle. 
Deerat enim illis in Trinitate, etiam Del un'genii 
incarnationem (1) cognoscere. Nam licet de adven- 
tu ejus crederent, et de. reliquis ejus dispensationi- 
bus non solum crederent, sed etiam przdiearent : 
non tamen etiam videre, et adipisci ea quz credi 
derant, potuerunt ; sicut et Dominus disc!pulis suis 
dicit de eis **, quia « multi prophet et justi cupie- 
runt videre qux vos videtis, et non viderunt, et 


D audire qu:e vos auditis, et non audlerunt, » Erat 


enim fides eorum non integra, pfo eo quod nondu:i 
in Christo fuerat dispensatio carnis [mpleta; et quod 
nos nunc factum jam credimus et impletum, ilti 
tantummodo futurum credebant. Propterea efgo 
tribus ille neque dux sunt, ne pattesextta fidem et 
salutem sint Trinitatis : neque tres integra et per- 
fecte, ne beatz Trinitatis in illis jam $acramentuin 
videretur expletum. Sed contigerunt quidem tertium 
numeruin, et, sícut dixit Dominus, cupierunt vide- 
re qua videmus, et audire qux audimus ; sed minimo 
potuerunt, quia nondum Filius hominis fuerat exal- 
tatus, nec temporuni jam venerat plenitudo. Hic me 
eliain aliquid amplius movet. Ego puto quod for- 


6 !a5se nec in adventu Jesu, et incarnatione cjus ad- 


huc quod perfectum est et integrum discimus: 
sed nec si ad crucem ducatur jam, et con- 
summetur (2) iu omnibus, nec si a mortuis Γο- 
surrexit, 03 cuncta nobis per semetipsum qu:e 
perfecta sunt, pandet. Alio adhuc opus habemus qui 
nobis aperiat (3) el revelet universa, Audi ipsum 
Dominum in Evangeliis dicentem ** : « Multa adliuc 
habeo qua vobis loquar (4), sed non potestis illa 
modo audire. Veniet. autem Spiritus veritatis qui a 
Patre procedit, » οἱ 7!: « de meo accipiet, et ill: 
vobis indicabit ounià. » Vides quia non solum apud 
Moyseu iste tertius numerus non demonstratur im- 
pletus, sed adhuc et Jesus dicit discipulis suis : 
Nondum potestis audire, nisi ille Paracletus veniat 
spiritus veritalis : quia per ipsum, et In ipso adim- 
pletur perfectio Trinitatis. Nam quod et novem see 
mis tribus sunt αυ sub Jesu duce agunt, et non 
integre decem, qui numerus in omnibus coneum- 
malus dicitur οἱ perfectus, eadem sine dubio ratio 
invenitur, ut hoe quod a. Domino Jesu reservari 
dicitur Spiritui sancto, semiplenum videatur ac 


*? Matti. xi, 17... 7? Joan. xvi, 19. 


ε ductus jam et consummalus. » 

(9) Idem mss, « pandit. llabet. adhuc opus Israel 
et audire quz audivimus. Habemus et nos opus qui 
nobis aperiat. » 

(4) Que vobis loquar. lta coJd. Sangerm., Gemetic. 
et unus Ebroiceusis. Libb. autem editi ; « vobis 
loqui. » | 
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medium. Quamvis enim per Dominum et Salvato- A susceperit, per quos οἱ de interitu totius ininicae 


rem ponnitentia przedicetur, et conversio a malis ad 
bona, et detur omnibus credentibus remissio pec- 
catorum, et omnia qux ad perfectionem decadx 
videntur tendere, compleantur : tamen perfectio et 
summa cunctorum bonorum in eo consistit, si post 
hec omnia sancti Spiritus quis gratiam mercatur 
accipere. Alioqui nihil in eo perfectum putahbitur, 
cui sanctus Spiritus deest, per quem mysterium 
beate Trinitatis impletur. Vis ut adhuc tibi evi- 
dentius probem, apud priorem populum illum, 
quem Moyses in duabus semis tribubus adumbra- 
bat, non fuisse omnia integra , nec perfecta? decla- 
rat hoc etiam illa historia qux in hoc ipso libello 
Jesu Nave scripta est, cum dicit quia altare quidem 
verum erat in illa terra quam Jesus dispensabat, 
isti tamen qui erant trans Jordanem , id est, Ru- 
ben, οἱ Gad, οἱ dimidia tribus Manasse, fecerunt 
sibi altare, sed non verum altare, sed quod typum 
haberet et formam veri altaris quod erat apud Je- 
sum, Nihil ergo mireris si non integram scientiam 
Trinitatis acceperant illi, qui nec integrum nec ve- 
rum altare construxerant. Ideo denique nec multi 
hostes, neque plures reges contrariarum virtutum 
ab illis dicuntur esse dejecti. Sehon, inquit, tantum- 
modo regem Amorrhzorum, et Og regem Basan, et 
Amalecitas dejecerunt trans Jordanem. lesus vere 
ubi ducit exercitum , nune quinque reges simul ca- 
dunt qui confugerant in speluncas, et non solum 
cadunt, sed et suspenduntur in ligno, nunc viginti 
novem pariter jugulantur, et immensz multitudines 
adveisi exercitus prosternuntur, et exterininantur 
omnes qui sanctam Lerram in immunditiis possident, 
qui terram fluentem lac et mel in amariwudine nma- 
liie detinent. 


5. Interea. mittuntur ab Jesu exploratores in Je- 
richo, et suscipiuntur a. meretrice Raab. Explora- 
tores isti qui mittuntur ante faciem Jesu, possunt 
el angeli Dei putari, sicut scriptum est 15: « Ecce 
mittam angelum meum ante faciem tuam qui prae- 
parabit vias tuas (5). » Quod per alios quidem invi- 
sibiliter, per Joannem vero visibiliter complebatur : 
de quo et liocipsuu scriptum est. Denique de Joau- 
nis baptismo dicitur a Domino, quia scribe et Pha- 
risei non crediderunt ei, meretrices autem et pu- 
blicani credentes baptizati sunt "*. Sic ergo eiiam 
jn hoc completur quod meretrix Jesu exploratores 


" Marc. 1, 2. 15 Matth. xxi... '* Ia. xrix, 20, 21... 


(9) Pra parabit vias tuas. lta codex Sangermanen- 
sis cum uno Ebroicensi ; Gemeticeusis autem: 
ε prieparabit viam tuam. » Libb. editi : « Praiparet 
vias (uas. ) 

(9) Libb. editi : « videamus quidem qua est me- 
retrix. Raab dicitur. Raab interpretatur. » Mss. ut 
in nostro textu. 

: (1) flaab vero interpretatur latitudo. A απ] « dila- 
ari, » 

(8) Codex Gemeticensis : « meretrice. 1 

(9) Qwnnes Mss. « palos. » Apud LXX legitur πασ- 
σάλους. Libri editi habent : « pedes. » 

MU) Sed εἰ ista meretriz qua e0s suscepit, ex ie 


geutis refertur eircpta. 

4. Sed videamus tandem qua sit ista meretrix (6). 
Raab dicitur, Raab vero interpretatur latitudo (1). 
Qus est ergo latitudo, nisi Ecclesia h:ec Christi, 
quie ex peccatoribus velut ex meretricatione (3) 
collecta est? Et dicit "* : « Augustus. mihi est lu- 
cus, fac mifii locum ubi babitem. Ios autem mihi 
quis enutrivit? » Et. iterum ad quam dieitur ?*; 
« Dilata. palos (9) tuos, et extende tentoria tua. » 
Ista ergo latitudoest qu& suscepitexploratores Jesu. 
Scio ime aliquando in quad;un Ecclesia disputantem 
de duabus imeretricibus, de quibus scriptum est 16 
in tertio libro Regnorum, qua ad judicium veuerant 
Salomonis, quarum una vivum, alia mortuum ha- 
bebat infantem, discussisse diligentius, οἱ dixisse 
quia illa meretrix hzc esset cui Salomon non ille, 
sed lic qui pacem verit facere eorum qua in coelis 
sunt et qua in terris, reddi vivum jussit infantem ; 
illa vero alia qux mortuum babebat infantem, vel 
illius esset prioris populi synagoga, vel eorum qui 
in hxresim declinarunt. Est et alia meretrix quam 
in Osee jubetur accipere propheta ?'", in figura 
sine dubio hujus qua ex gentibus cong"egata est. 
T:lis ergo ct hec. meretrix esse dicitur quz explo- 
ratores suscepit Jesu : sed hzec susceptos eos in su- 
perioribus collocat, atque in editis et excelsis fidei 
constituit sacramentis. Nemo enim qui ab Jesu mit- 
titur, invenitur deorsum et humi jacens, sed in su- 


C perioribus permanet : οἱ non solum ipse in supe- 


rioribus permanet et excelsis, sed et ista meretrix 
qui eos suscepil, ex meretrice efficitur jam pro- 
pheta (10), dicit enim ** : « Scio quia Dominus 
Deus vester tradidit vobis terram hane. » Vides 
quomodo illa qux» aliquando erat. A4(M$ meretrix, 
et impia, et inmunda, nunc jam Spiritu sancto re- 
pleta est, εἰ de przteritis quidem confitetur, de 
presentibus vero credit, prophetat autem et pr:e- 
nunciat de futuris. Sic ergo Raab, qua latitudo iu- 
terpretatur, dilatatur οἱ proficit, usquequo in. οι» 
nem terram exeat sonus ejus. Japhet etiam simili 
modo dilatatio interpretatur (141) : qui utique el 
ipse formam populi hujus ferebat, qui salvatur ex 
gentibus, et Chanaan puer servus ei subjicitur a 


D patre, et fratri (12) suo Sem, qui formam gerit eo. - 


rum qui ex circumcisione salvantur. lu quo a&dmi- 
randa est benignitas et providentia Dei, qui volens 


75 153. 11v, 2. 7* 1 Ae. in... 7 Osee. 1. "* Jos. n, 9. 


retrice efficitur jam propheta, etc. Sic sanctus Cle- 
mens Romanus epist. 1 ad Corinthios in line 
num. 12. :'Opde, ἀγαπητοὶ, οὐ µόνον πίστις, ἀλλά προ» 
φητεία ἐν τῇ γυναιχὶ γέγονεν. « Videte, dilecti ; non 
solum fides , sed etiam prophetia in muliere 
exstitit. » 

(13) Japhet etiam simili modo dilatatio interpre- 
tatur. Etymologiam nempe deduxerunt a 7712 quou in 
Hipbil significat, « dilatavit. » Cieterum libb. ed.ti 
lioc loco liabent : « sed et Japhet similiter dHatutio 
interpretatur » Mss. ut in nostro textu. 

(12) E: [rairi. Hiec qua inantea editis perperain 
ouissa supt, hodie restituuntur e ugs. 
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peccatori Chanaan prestare remedíum, et conferre A extra Ecclesiam nemo salvatur. Nam si quis foras 


ei salutem, servum eum fecit fratribus suis, sicut 
Esau factus eat, ut. serviret fratri suo Jacob : non 
utique ut periret, sed ul salutem melioribus obe- 
diendo conquireret. Praestatur enim malis. pluri- 
mtn, et peccatoribus qui semetipsos recte gerere 
nesciunt, ut non sibimetipsis committantur, sed ut 
servi Gant sanctorum, et subiaceant melioribus, ul 
Ron suo sensu malo, sed illorum bono regantur. 
Videtis quam multa benigaitas Dei, quain abscon- 
dit, et occultat ab auribus vulgi, el quam verbis 
asperioribus tegit, ne forte servus molus et ingratus 
contemptor efficiatur, cum niiniam Domini sui in- 
tellexerit bonitateni. 

B. Sed videamus quid egit cum exploratoribus 
ista sapiens meretrix. Consilium eis dat mysticum 
et coeleste, nihil habens terrenum. « Per montana, 
inquit **, abite, » nolite per valles incedere, hu- 
milia et dejecta refugite, qu: excelsa sunt et subli- 
mia predicate. Ipsa autem signum coccineum ponit 
in domo sua per quod salvari de excidio debeat ci- 
vitatis. Aliud nullum fuit signnm quod acciperet, 
nisi coccineum, quod sanguinis formam gerebat. 
Sciebat etenim (15) quia nulli esset salus, nisi in 
sauguine Cliristi. Datur etiam hoc mandatum huic 
qua quondam meretrix. fuit : « Omnes, inquit. *6, 
qui inventi fuerint in. domo tua, salvabuntur. Qui 
autem exierint de domo, immunes sumus nos ab 
boc juramento tuo. » Si quis ergo salvari vult, 
veniat in hanc domum hujus quz quondam mere- 
trix fuit. Etiamsi de illo populo vult aliquis salvari, 
ad hanc Jomum veniat ut salutem consequi possit. 
Ad hanc veniat. domum, in qua Christi sanguis in 
signo redemptionis est. Nain apud illos qui dixe- 
runt *! : « Sanguis cjus super nos (l4) et super 
filios nostros, » Chris'i sanguis in condemnationem 
esl. Positus enim fuerat Jesus in. ruinam et resur- 
recitionem multorum, et ideo contradicentibus signo 
ejus efficitur sanguis ejus 3d pcenam, credentibus 
ad salutem. Nemo ergo sibi persuadeat, nemo se- 
metipsum decipiat : extra hanc. domuni, id. cst 


"7 josg.i, {6. ** ibid. 17, 18. 


(19) Aliud nullum signum fuit quod acciperet, 
nisi coccineum, quod sanguinis [ormam gerebat. Scie- 
but enim, eic. Clemens Romanus epistola 1 ad Co- 
rinthios sub finem num. 12 : Καὶ προσέθεντο abi] 
δοῦναι σημεῖον, ὅπως χρεµάσῃ x τοῦ οἵχου αὐτῆς 
xóxxtyov* πρόδηλον ποιοῦντες, ὅτι διὰ τοῦ αἵματος 
τοῦ Κυρίου λύτρωσις ἔσται πᾶσι τοῖς πιστεύουσιν χαὶ 
ἑλπίζουσιν ἐπὶ τὸν θεόν. « Et addiderunt ut signum 
daret ; nempe funiculum. coccineum appenderet de 
domo sua : manifestum facientes, quod per sangui- 
nem Domini futura esset. redemptio universis cre- 
dentibus et sperantibus in Deum. » Quot autem et 
quantos sulfragatore8 habeat. liec figura. et alleko- 
ria, docet Cotelerius in Notis ad citatuni locum Cle- 
mentis. 

(14) In antca editis omissum est « super nos, » 
quod reperitur in. omnibus mss. Paulo post iidem 
198. liabeut : « in. Coudemnationem est, Positus 
enim... in ruinam et resurrectionem. » Libb. editi: 
in condemnatione cst. lPositus enim ων, in ruina 
εἰ resurrectione, » 


ParnorL. Gg. Xl 


6 


5! Μαϊ], xxvii, οἱ Luc. in. 


exierit, mortis su:e ipse fit reus. llic sanguis est 
signum, quia hic est purificatio, quze per sangui- 
nei constat. Quod autem in fenestra dependet hoc 
signum, illud arbitror indicari, quia fenestra est - 
qua illuminat domuin, et per quam non integrum, 
sed tantum quantuin oculis et visui nostro sufficiat 
luminis capimus. Quia ergu et incarnatio Salvatorís 
nou nobis merum ingessit el integrum Deitatis 
aspectum, sed tanquam per fenestram (15) fecit nos 
per incarnationem suam lumen Deitatis aspicere, 
idcirco mihi videtur signum salutis per fenestram 
datum : quo signo salutem consequantur omnes, 
qui in dowo ejus quze aliquando erat meretrix, fue- 
rint iuventi, mundati in aqua et Spiritu sancto, et 
iu sanguine Domini et Salvatoris nostri Jesu Chri- 
sti, cui est gloria ct imperium in secula szculo- 
rum. Ámen. 
ITOMILIA 1V. 
De transitu. Jordanis (16). 

1. Peccatori quidem omnis terra (17) hostis est, 
sicut de JEgyptiis scriptum eat : terra eos impu- 
gnabat, fluvius impugnabat, aer ipse impugnabat. 
Justo vero αι inaccessibilia videntur, plana cffl- 
ciuntur et proclivia, Mare Rubrum ju:tus taiquaimn 
per aridam transit : Zgyptius vero si transire vo- 
luerit. submergetur, nec fiet ei aqua. murus dextra 
kevaque. Justus etiamsi eremum horribilem in- 
grediatur et vastam, cibus ei ministratur e cq. 
lis. lta. ergo et in Jordanem arca Testamenti dax 
erat populo Dei (18). Consistit ordo sacerdotalis 
et Leviticus, et aqu» velut. reverentiam quam- 
dam Dei ministris deferentes (19), cureum suum 
05 refrenant, et coacervantur in. cumulum, iter 
Dei populo innoxium concedentes. Et ne inireris 
cum hac gesta tibi erga priorem populum referun- 
tur, tibi, Christiane, qui per baptismi sacramentum 
Jordanis fluenta digressus es, divinus sermo majora 
multo et celsiora promittit, iter tibi per aera ipsum 
el transitum pollicetur. Audi etenim Paulum dicene 
tem de justis: « Rapiemur, inquit**, in nubibus (20) 


5. | Thess. iv, 10. 


(15) Mss. « fenestram. » Libb. editi : « fenestras.» 
(16) De iransitu Jordanis. Nou alium titulum ha- 


D pent codices mss. Sangerman. et. Gemeticensis et 


unus Ebroicensis. In libb. autea editis legitur : « Du 
eo quod Jordanem trausit arca Testauenti Domini 
cum sacerdotibus οἱ Levitis et populo, ubi dicitur 
ad Jesum : In die hac incipio exaltare te : ubi 
przcipitur populo ut longe sit ab arca Testamenti 
duo millia cubita. » 

(17) Codex Sangerm. : « terra, » Πυρ. editi : 
«creatura. » Paulo post in iisdein libb. editis deest z 
« fluvius. impugnabat.,.. coelum eos iinpugnabat, » 
sed istud restituitur auctoritate omuium  mamu- 
scriptorum, 

(18) Libb. editi : « lu Jordancui arca Testamenti 
duxerat populuin Doi, » sed omnes mss. ut iu nostro 
Lextu. 

(19) Codd. Sangerm. οἱ Gemetic. « ministris de- 
ferentes. » |. οἱ. editi ; « mysteriis referentes. » 

(20) In nubibus. Deest in libb. antea editis, sed 
reperitur ii omnibus ins. 
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obviam Christo in aera, et ita semper cum Domino A unicuique fidelium tunc primum Jesus exaliatur, 


erimus. » Nibil omnino est quod metuat justus, om- 
nis ei creatura famulatur. Audi denique quomodo 
etiam per prophetam promittit ei Deus dicens ** : 
v Si transeas per igneui, flamma non aduret te, quo- 
uiam ego Dominus Deus tuus. » Oinnis igitur locus 
suscipit justum, et omnis creatura exhibet debitum 
famulatum. Et ne existimes (21) quod liec in. prio- 
ribus quidem gesta sunt, in te vero qui nunc audi- 
tor horum es nihil tale geratur ; omnia complentur 
jn te secundum mysticam rationem. Etenim tu qui 
nuper idololatrie tenebris derelictis cupis ad au- 
dientiam divinz legis accedere, nunc primum /Egy- 
ptum derelinquis (22). Cum eatechumenorum aggre- 
gatus es numero, et praeceptis Ecclesiasticis parere 
egpisti, digressus es mare Rubrum , et in deserti 
stationibus positus, ad audiendam Dei legem, et in- 
tuendum Moysis vullum per gloriam Ώοπήπί xevela- 
tum quotidie vacas, Si velo ad »»ysticum baptismi 
veneris fontem, et consistente sacerdotali (25) et 
Levitico ordine initiatus fueris venerandis illis ma- 
gniücisque sacramentis, quze norunt illi quos nosse 
fas cst, tuncetiam sacerdotum ministeriis Jordane di- 
gresso terram repromissionis intrabis, in qua te post 
Moysen (24) suscipit Jesus et ipse tibi efficitur novi 
itineris dux. Tu vero tantarum ac talium virtutum 
Dei memor, quod tibi mare divisum est, et quod 
aqua fluminis stetit, conversus ad ea dices ** : « Quid 
tibi est, mare,quod fugisti ? et tu Jordanis, quia con- 
versus es retrorsum ? Montes, quid (25) exsultastis 
sieut arietes, et collex sicut agni ovium ? » Sed re- 
spondebit tibi sermo divinus et dicet: « A facie Do- 
mini commota est terra, a facie Dei Jacob, qui con- 
vertit petram (26) in stagnum aquz, et rupem in 
fontes aquarum. » 

Φ, Quanta ante gesta sunt! Mare Rubrum pedibus 
transitum est, manna de cao datum est, fontes in 
eremo disrupti sunt, lez. per Moysen data est (27), 
signa et prodigia multa in eremo gesta sunt, et 
nusquam dicitur exaltatus esse Jesus. Ubi vero Jor- 
danis transitur, ibi dicitur ad Jesum ** : « In hac die 
incipio exaltare te in conspectu populi. » Neque 
enim ante mysterium baptismi exaltatur Jesus, sed 
exaltatio ejus et exaltatio in conspectu populi iude 


cum ad mysterium baptismi pervenitur (29), quia 
sic et scriptum est **, quod « exaltavit illum Deus, 
et donavit ei nomen, quod est super omne nomen, 
ut in nomine Jesu omne genu flectatur coelestium 
et terrestrium et infernorum. » Verumtamen per 
sacerdotes deducitur populus, et iter agit ad terram 
repromissionis magisterio sacerdotum. Et quis ho- 
die in sacerdotibus tantus ac talis est, qui in illo or- 
dine mereatur ascribi ? Si enim sit aliquis talis, ce- 
dent ei fluenta (30) Jordanis, et ipsa elementa ve- 
rebuntur, pars aquarum fluminis retrorsum resiliet, 
ac post tergum frenabitur, pars vero.in mare sal- 
sum rapido lapsu diffugiet (51). Quod tamen nec 
ipsum absque mysterii ratione arbitror scriptum, 
quod pars aquarum Jordanis merzatur in mare, αἱ. 
que in amaritudinem profluat, pars vero in dulcedine 
perscveret, Si enim omnes qui baptizaritur, acce- 
ptam (32) caelestis grati: dulcedinem custodirent , 
et nullus in peccatorum amaritudinem verteretur, 
non utique esset scriptum quia pars fluminis salsi 
maris gurgitibus fuisset immersa. Et ideo.mihi vi- 
detur in. his verbis baptizatorum varietas designari, 
quam quidem nos (quod cum dolore commemoro) 
sepe videmus accidere, ut hi qui sanctum (395) ba- 
ptisma consequuntur, cum se rursum ad negotia 
seculi et illecebras libidinum tradunt, et cum ava- 
ritis salsum poculum bibunt, in ea aquarum parte 
formentur (54), qux in mare profluit, atque in sal- 
sis fluctibus deperit : pars vero illa quae cum sta-^ 
bilitate permanet et dulcedinem suam servat, des'- 
gnet eos qui acceptum Dei munus indeclinabiliter 
tenent. Et recte una pars est eorum qui salvantur, 
quia et panis unus est, qui de celo descendit, et 
dat buic mundo vitam, et fides una est, et unum 
baptisma, et unus spiritus quo omues potantur in 
baptismo, et unus Deus Pater omnium. Interea sa- 
cerdotaiis ordo est et Leviticus, qui iter ostendat 
populo Dei, qui exiit de Egypto. Ipsi enim sunt qui 
edocent populum exire de /Egypto, de erroribus 
scilicet mundi, et 4068 transire per eremum va- 
stam, id est tentationum genera diversa Lrans- 
currere, neque noceri a serpentibus, qui sunt 
morsus dz:monum, et malarum suggestionum ve- 


sumit exordium. Si enim omnes qui baptizantur in p nena vitare. Quod si aliquis forte percussus fue» 


Christo (28), in morte ipsius baptizantur, mors au- 
tem Jesu in crucis exaltatione completur, merito 


rit in eremo a serpente, ut ostendant ei sreum 
serpentem (25) in cruce suspensum : quem qui 


*: sai. x11, 2, 5. '* Psal. οχι, 5, 6, 7, 8. 9 Jos, 10, 9. ** Philip. rt, 9, 10. 


(21) Codex Gemeticensis el unus Ebroicensis : 
« itane existimas. » | | 

39) Gemetic. « dereliquisti. » 

αν Idem cum uno Ebroicensi : « confitens a sa- 
cerdotali, » etc. Paulo post codd. Sangerm. et Ge- 
metic. « illi quos nosse fas est. » Libb. editi : « illi 
quibus nosse fas est. » ' 

(24) Mss., « suscipit. » Libb. editi : « suscepit. » 

(85) Ms., Gemetic. « quid. » Libb. editi: « quia.» 

(26) Gemetic. et unus. Ebroicensis : « solidam 
petram. » 

27) Sangerm. « lata est. » 

38) !" Christo. Deest in libris antea editis. Sed 
habetur in codice Geineticensi. 


(29) Mss., « pervenitur. » Libb. editi : « perve- 
nerit. » 

50) Sangerm. et unus Ebroicensis : « fluenta. » 

31) Gemetic. et unus Ebroic. « desiliet. » 

(53) lidem « accepta. » Libb. editi: « accepta. » 

(93) Sangerin. et unus Ebroicensis : « sanctum. » 
Libb. editi : « secundum. » Paulo post idem mss., 
« illecebra libidinum. » Libb. editi : « illecebra li- 
bidinis. » 

(54) Mss., « formentur. » Et paulo post « in salsis 
fluctibus deperit, Libb. editi firmentar, et. paulo 
post in saísis fluciibus diffluit. 

(55) Mss., e«.xreum serpentem. » Libb. citi: 
ceremuim serpentem, » male, 
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viderit, id est qui crediderit in. eum cujus figu- A demoraimur, omnia qua ad perfectionem pertinent, 


ram serpens ille monstrabat, «diabolica per hoc 
venena diffugiet, Saeerdotalis et Leviticus ordo 
est, qui astat (26) arez testamenti Doniini, in 
qua lex Dei portatur siue dubio, ut ipsi illumi* 
nent (357) populum de mandatis Dei, sicut Propheta 
dicit *:«Lucerna pedibus meis verbum tuum, Do- 
mine, et lumen semitis meis. » Που lumen per sa- 
cerdotes accenditur et Levitas. Quod si forte aliquis 
ex lioc (38) ordine accensam lucernam posuerit sub 
modio, et non super candelabrum, ut luceat omni- 
bus qui in domo sunt: videat quid sibi agendum sit, 
cum Domino lucis reddere ceperit rationem pro iis 
qui nihil illuminationis a sacerdotibus capientes in 
tenebris ambulant, οἱ peccatorum obscuritate cze- 
cantur. —— 

9. Vide denique quid dicit '* : « Populus, inquit, 
'ut longe sit ab arca testamenti duo millia cubitorum.» 
Sacerdotes vero et Levit:e proximi, et salis pre- 
1imi, ità ut. humeris ipsorum arca Domini et le- 
gislatio divina portetur, Beati qui merentur proxi- 
mi esse Deo. Sed memento quod scriptum est : 
« Qui approximant mihi, approximant igui. » Si au- 
rum vel argentum fueris, οἱ igni approximaveris , 
multo per ignem splendidior et rutilantior effulge- 
bis. Si vero supra fundamentum in te fidei positum 
conscius tibi es superzdificasse te ligna, fenum, 
stipulam, cum tali zedificatione si igni approxima- 
veris, consumeris 5, Beati igitur qui proximi sunt, 


et qui ita proximi sunt, ut ignis eos illuminet, non (; 


adurat. Salvabitur tamen et [srael, sed longe posi- 
tus salvabitur, et iter aget non sua virtute, sed admi- 
niculis et providentia sacerdotum. 

Á. Quando autem veniunt ad transitum Jorda- 
nis (59) ? Notavi enim et hoc non sine causa esse 
signatum, ut et. tempus distingueretur. « Decima, 
inquit *, mensis primi. » ista ipsa est dies, in qua 
οἱ agni mysterium pracipiebatur in ZEgypto. Deci- 
ma die mensis primi terram repromissionis ince- 
dunt : quod mihi valde beatum videtur, ut eadein 
ipsa die qua errores quis subterfugerit szxculi, 
eiiam terram repromissionis ingredi mereatur, id 
est in bac die qua in hoc seculo vivimus. Omnis 
euim vita nostra prisens in uno die designatur. Et 
ideo edocemur per istud mysterium, ue actus no- 
siros et opera justiti: in crastinum differamus, 
sed hodie, id est donec vivimus, donec in mundo 


* Psal. cxvni, 105. 55Jos. i11, 4. 
*? [ Cor. x, 2. 


(356) Sangerm. « astat. : Libb. editi : « adsistit. » 

(37) Mss., « ut ipsi illuminent. » Libb. editi : 
« et ipsi 1lluminant. » ] 

(58) Mss., « quod si forte aliquis ex hoc. » Libb. 
editi : « quod si alius forte ex hoc. » . 

(89) Libb. editi : « Quando autem?Ad transitum 
Jurdauis. » Sed mss. ut in nostro textu. 

(40) Libb. editi : « deprehendes de libris singu- 
lis. Uti ne nunc. » Codex Gemctic. et unus. Ebroi- 
censis : « Deprehendes. In. quibus singulis utl. ne 
uunc. » Sangermanensis cum altero Ebroicensi le- 
ctionem textus nostri exliibet | - 

(41) « Sccundum. » Deest in libris antes editis, sed 


** ] Cor. 11,12. 


festinemus implere, et ita demum poterimus deeima 
die mensis primi terram repromissionis, id est 
beatitudinem perfectionis intrare. Sed et alia quam- 
plurima si diligenter observes, in hauc diem reca- 
pitulari Scripturarum relatione deprehendes, De 
quibus singulis uti ne nunc (40) sermo nobis plus 
quam volumus dilatetur, hoc sentiendum est de eo, 
quod szpius dies iste repetitur : quia licet generalis 
nobis sit unia perfectio, tamen secundum (41) unam- 
quamque speciem virlutum quam 2àggredimur ex- 
plicare, si eam potuerimus integre perlecteque com- 
plere, est ipsius virtutis sua quoque perfectio (48). 
Verbi causa, si is qui iracundus est, virtutem man- 
suetudinis cupiat adipisci, sine dubio primo offeg- 
dit in multis, donec longa meditatione usum multi 
temporis in naturam convertat. EU cum. obtinuerit 
quod proposuit, adipiscitur quidem perfectionem 
mansuetudinis, non tamen ex hoc etiam perfeetio- 
nem virtutum omnium possidet. Sic ergo per sin. 
gulas virtutes inveniuntur multe perfectiones. Per- 
fectio vero generalis illa est, qua: omnium in se 
perfectionum continet. sumam. Propterea ergo 
multa in hac die gesta recapitulantur, ut multas per- 
fectiones ad unum tendere significent finem, sicut 
et Propheta dicit?! : « Multum peregrinata est api- 
mà mea.» Et iterum*?* ; « Dun dicunt mihi per sin- 
gulos Jies : Ubi est Deus tuus ? liec memoratus 
sum, ct effudi in me animam meam : quia pertrans- 
eam in locum tabernaculi adinirabilis usque (43) ad 
domum Dei, in voce exsullationis, et confessionia 
sonus epulantum. » Post labores enim et tentatio- 
nes quas in hujus vitate eremo pertalerimus (44), post 
transitum Rubri maris, post fluenta Jordanis, si di- 
gni fuerimus terram repromissionis intrare, cum 
lztitia et exsultatione perveniemus, sequentes sacer 
dotes Domini Christi et Salvatoris nostri, cui est 
gloria et potestas in saecula sxculorum. A:nen. 
HOMILIA V. 


De duabus ac semis. trfbubus, qua. transierunt Jor- 
danem, Et de Jesu,quomodo ezaliavit. eum Domi- 
nus in conspectu filiorum Israel. Quomodo populum 
circumcidil cultrig petrinis secundo. 

1. De iis quidem qui mare lHuirum trans - 


ierunt, Apostolus dicit ?*, quia « omnes in. 407 


D Moyse baptizati suut in. nube et in mari. » De iis 


vero qui Jordanem transierunt (45), possumus 
eliam nos simili modo pronuntiare, quia omneg in 
3€ 05. 111, 19. ?! Psal. cix, 6, ** Psal. xLu, 8, 4. 


repentur iu codice Geineticensi et uno Ebroicensi. 

(42) Sangerm. « quaque perfectio. » 

(13) Libb. editi : « in loco tabernaeuli usque. » 
Mss. Sangerin. et Gemetic. ut in nostro texte, Pau- 
lo post iidem mss. « sonus epulautum. » Libb. ediil : 
« Sonus epulartis. 9» 

(44) Libb. editi : « quas in hujus mundi eremo.s 
In coiice Gemeticensi deest « hujus, » in Sanger- 
manensi pro « mundi,» legitur « vitz. » 

(43) Codex Sangerimauensis eum uno Ebroicengi, 
ε transierunt. » Libb. editi, « transeunt, » Neuttaum 
reperitur in Geueticersi., 
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Jesu baptizati sunt in Jordane: ita ut ea qux in A Vides ergo quia Paulus accinctos novit eos, qui 


Jordane gesta referantur, formam teneant. sacra- 
menti, quod per baptisinum celebratur. lllud vero 
quo scriptum est ?** : « Et festinavit populus trans- 
ire (46) Jordanem, et factum est cum pertrausisset 
omnis populus, transiit et arca testamenti Domini, » 
non mihi otiose additum videtur a Spiritu sancto 
quod dixit quia festinavit populus transire. Unde et 
ego arbitror, quia nobis quoque venientibus ad ba- 
ptismum salutarem, ei suscipientibus sacramenta 
verbi Dei, non otiose nec segniter res gerenda 
est (47), sed festinandum est el perurgendum usque- 
quo omnia transeamus. Transire enim omnia, im- 
plere est omnia qux mandantur. Festinemus ergo 
transire, íd est adimplere primo quod scriptum 


est (48) : « Beati pauperes spiritu *^; » ut deposita B 


omni arrogantia, et Christi humilitate suscepta per- 
venire ad repromissam beatitudinem mereamur. 
Sed et cum hzc impleverimus, non nobis standum 
est neque cessandum, sed transeunda suut οἱ cze- 
tera que sequuntur, ut esuriamus et sitiamus justi- 
tiam. Transeundum nobis est quod sequitur, ut in 
hoc mundo lugeamus. Cito etiam reliqua transeunda 
sunt, ut mansueti efficiamur, el ut. pacilici manea- 
mus, ut per hoc filii Dei vocari possimus. Festinan- 
dum quoque nobis est, ut persecutionum (49)tempus 
virtute patieutite transeamus. Cumque liec. singula 
qua ad virlutis gloriam spectant, nou segniter nec 
remisse, sed cum omni instantia et. celeritate con- 
quisierimus (50), boc mihi videtur csse cui festi- 
natione transire Jordanem. Cum vero transierimus, 
et obtinere potuerimus quz obtinere debemus, rur- 
sum nobis diligenti: et cautelz: cura succedit, ne 
forte negligentius incedentes, improviso aliquo la- 
psu effundantur gressus nostri, sicut et Propheta 
dicit ** : « Paulominus effusi sunt gressus mei.» 
Nec remissior nobis sollicitudo in conservandis, 
quam in conquirendis debet esse virtutibus, 

2. Àn non hzc tibi designari videntur in eo quod 
dicitur 7, quia « quadraginta millia virorum accin- 
cli, » vel « expediti transierunt ad pugnam in con- 
spectu Domini ad expugnandam Jericho civitatem? » 
lequiramus qui isti sunt, quos Scriptura dicit ac- 
cinctos vel expeditos. Ego ex meipso presumere 
aliquid et pronuntiare non audeo. Apostoli magis 
litteris doceamur in talibus. Qui sunt isti accincti 
Paulo exponente discamus. Audi ipse quid dicit *5 : 
« Estote ergo accincti lumbos vestros in veritate. » 

** Jos, iv, 10, 11. 
! Ephes. vi, 12. * l Cor. x, 44. 


. (46) Gemeticensis et unus Ebroicensis, « transire.» 
Libb. editi, « et transiit. » | 

(47) Res gerenda est. Unus Ebroicensis, « geren - 
dum est ;» alter Ebroicensis cum Gemeticensi, «trans- 
eundum est. » 

. (48) Codex Geineticensis : « Transire ergo om- 
nià quz? mandantur festinemus. Ergo transire est 
adimplere primo quod scriptum est. » 

(49) Codex Sangerm., « tempus. » Libb. editi, 
« pondus. » 

(50) ex Gemeticensis cum uno Ebroicensi , 

ο 


*! Matth, v, 9. ** Psal. Lxxii, 2. 


precincti sunt. cingulo veritatis. Igitur etiam no- 
strum esse cingulum veritas debet, si tamen servave- 
rimus militis hujus et cinguli sacramentum. Si 
enim veritas est cingulum nostrum quo ad Christi 
militiam cingimur, si quando falsum loquimur, ct 
mendacium de ore nostro procedit, discingimur 
a militia Christi , et balteo veritatis exsolvimur. 
Ergo si in veritate sumus, sumus cincti : si vero 
in falsitate, discincti. Sed nos imitemur potius istos 
quadraginta millia viros acciuctos procedentes (51) 
ad bellum in conspectu Domini, et semper simus in 
veritate succincti. Sed ne illud quidem otiose pre- 
tereo. quod addit Scriptura, quia acciucti proce- 
dunt (52) in conspectu Domini. Non enim sufficit te 
apud homines videri servare veritatem. Possibile 
namque est fallere homines, et. veracem videri, sed 
non ex eo in veritate succihctus es, nisi οἱ in con- 
spectu Domini servaveris veritatem, id est, non 
solum qu:e voce homines audiunt, sed et ca qux in 
corde perspicit Deus, ut nihil sit in corde fucatum, 
sccundum quod Propheta dicit de talibus ** ; « Qui 
loquuntur pacem cum proximo suo, mala autem 
sunt in cordibus eorum. » Absque his ergo omnibus 
esse debet qui vult accinctus in conspectu Domini 
procedere ad expugnandam Jericlio, quia trans- 
cuntes Jordanem fluvium ad pugnas et bella trans- 
imus, Vis iterum discere qux: nos pugna post ba- 
ptisimum, quz bella suscipiunt? Noli a me, sed ab 
ipso rursus disce apostolo Paulo, ipsc te docet di- 
cens ! : « Non enim nobis pugua est adversus car- 
nem et sanguinem, sed adversus principatus οἱ ad- 
versus potestates, adversus hujus mundi rectores 
tenebrarum harum, adversus spiritalia ncquitize in 
ceelestibus. » Forma sunt et flgurz quas scripta sunt. - 
lta enim dicit Apostolus * : « Hzc enim. omnia in 
figura contingehant illis: seripta sunt autem pro- 
pter nos (53), in quos fines sxculorum  devene- 
rnnt. » Si ergo propter nos scripta sunt, age qui 
cessas? Exeamus ad bellum, ut expugnetur a uobis 
civitas hujus mundi malitizx (54), ut peccati superba 
monía deslruantur, Circuimspicis forte quo tibi iti- 
nere progrediendum sit, qui campus certaminis ex- 
petendus, Novum tibi fortasse videbitur quod dictu- 


D rus sum, sed tamen verum est, przier temetipsunt 


extrinsecus nihil requiras. Intra te est pralium quo;l 
gesturus es: intrinsecus est mala zdificatio, quie 
subruenda est : hostis tuus de tuo 406 corde pro- 


*! Jos, 1v, 15. ** Ephes. vi, 14. *? Psal. xxvu, 3. 


« conquisierimus. » Libb. editi, « conquirimus. » 

(51) Libb. editi, « virorum accinctorum proce- 
dentium, » sed mss. ut in nostro textu. 

(52) Procedunt. Deest in libris antea editis, sed 
reperitur in codice Gerneticensi el uno Ebroicensi, 

(55) Propter nos. Codex Geweticensis, « ad corre- 
ptionem nostram. » 

(54) Libb. editi : « Ut oppugaetur a nobis civitas 
prima hujus mundi malitia. » Codex Sangeemanen- 
Bis ut in nostro textu. 
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cedit. Non. mea vox ista, sed Christi cst, Audi enim A quia: ille qui in lege eruditus cst, ei per Moysen 


ipsum dicentem ? : « De corde enim procedunt cogi- 
tationes malz, homicidia, adulteria, fornicationes, 
furta, falsa. testimonia, blasphemiz, » Vides quan- 
tus et qualis exercitus hostium tuorum adversum te 
de tuo corde procedit? Isti nobis prima strage fun- 
dendi sunt, isti: prima acie prosternendi. Horum si 
subruere moenia ipsosque ad internecionem c:edere 
poterimus, ita ut non relinquamus ex eis qui renun- 
Viet vel respiret, si jam nullus ex iis prorsus in no- 
stris cogitationibus redivivus eruperit, tunc nobis 
per Jesum dabitur illa requies, ut unusquisque re- 
quiescat sub vinea sua et sub ficu sua, eum jam 
"on sit qui exterreat filios Israel. 

$9. Verumtamen transeunt Jordanem quadraginta 
millia virorum armatorum accincti in conspectu 
Domini ad bellum, et tunc dicit Scriptura *, quia 
« in die illa exaltavit Dominus Jesum in conspectu 
totius generis filiorum Israel? » Fuerit quidem ista 
(55) exaltatio filio Nave, ut dux populi illius apud 
eos quos regebat, magnificus haberetur : noster 
vero Jesus Dominus meus, dux et rector populi hu- 
jus, quomodo exaliatur in conspectu omnis generis 
filiorum Israel, videamus. Ego arbitror quia ipse 
semper apud Patrera exaltatus est et excelsus. Sed 
hoc opus est, ut. in conspectu nostro exaltet illum 
Deus. Exaltatur autem in conspectu meo, cum mihi 
sublimitas ct celsitudo divinitatis ejus aperitur. 
Quando ergo mihi excelsa ejus (56) divinitas reve- 
lata est? tunc profecto cum Jordanem transirem, 
et variis sacramentorum munimentis futura arina- 
rer ad przlia. 

4. « Et timuerunt, inquit *, Jesum, sicut. timue- 
rant Moysen. » Omnis qui sub lege est, timet Moy- 
sen ; cum vero ad Evangelium ex lege transierit, 
mutata observantia mutatur et timor, sicut Aposto- 
lus dicit *: « Ego autem per legem, legi mortuus 
sum, ut Deo vivam, cum Christo confixus sum 
cruci (57). Vivo autem jam non ego, vivit vero in 
me Christus. » 

5. Post hzc jubetur filius Nave facere cultros ex 
pelra, et sedens circumcidere filios Israel secundo. 
Vellem. ego (58) in hoc loco percontari Judaeos, 
quomodo potest quis secundo (59) circumcidi cireum- 
cisione carnali. Semel enim cireumcisus quis ultro 
non habet quod secundo possit auferri. A nobis 
vero quibus dicitur quia lex spiritalis est, vide quam 
digne et convenienter ista solvantur. Dicimus enim 


* Matth. xv, 19. * Jos. 1v, 14, * Jos. 1v, 14. 
* Tit. m, 5. !! Luc. vit, 49, et Joau. v, 14, 


(55) Ista. Deest in libb. antea editis, sed restitui- 
fur e mss. 

(96) Ejus. Deest etiam in libb. editis, sed habetur 
in mss. Paulo post mss., «Jordanem transirem. » 
Libb. editi, « Jordauem transierim. » 

(97) Mss., « confixus sum cruci. » Libb. editi, 
« crucifixus sum. » 

(958) Vellem ego, ete. Sic habent codd. Sanger- 
m:nensis et Gemeticensis cum uno Ebroiceusi. Libb. 
editi : « Velin ergo in hoc loco [ercontari a Ju- 


6. 


6 


edoctus abjecit idololatri: errores, simulacroram 
superstitionem cultumque deposuit. Πως est cirenm- 
cisio prima per legem. Si vero is veniat a lege et 
prophetis ad evangelicam fidem, tunc accipit etiam 
secundam circumcisionem per petram , qui est 
Christus, et completur lioc quod dixit Dominus ad 
Jesum " : « Hodie abstuli opprobrium /Egypti a filiis 
Israel. » Sicut autem dixit Apostolus * : « Bibebant 
autem de spiritali sequenti eos petra, petra vero 
erat Christus : » ita etiam nos in hoe loco compe- 
tenter possumus dicere : Cireumcisi sunt autem do 
spiritali sequenti petra, petra vero erat Christus, 
Nisi enim quis fuerit per Evangelium secunda cir- 
cumcisione purgatus, non potest opprobrium JEgy- 
pti, id est, illecebras corporalium deponcre vitio- 
rum. 

6. Videamus tamen quale sit hoc ipsum quod dici- 
tur, quia « hodie abstuli opprobrium a filiis Israel. » 
Omnes homines etiamsi ex lege veniant, etiamsi 
per Moysen eruditi sint, habent tamen opprobrium 
/Egypti in semetipsis (60), opprobrium peccatorum. 
Quis erit similis Paulo etiam secundum legis obser- 
vantiam? Audi denique ipsum dicentem * : « Sceun- 
dum justitiam qua in lege est, conversatus sine 
querela. » ]pse tamen (61) pronuntiat et dicit :* : 
« Fuimus enim et nos aliquando insipientes, incrc- 
duli, errantes, servientes (62) desideriis et volupta- 
tibus variis, in malitia et invidia, odibiles, odien- 
Les invicem. » Non tibi videntur hxc opprobria 
esse, et opprobria /Egypti ? Sed ex quo venit Chri- 
stus, el dedit nobis secundam circumcisionem per 
baptismum regenerationis, et purgavit animas no- 
stras, abjecímus hzc omnia, et pro iis assumpsi- 
mus conscientix: bonz astipulationem iu Domino. 
Tunc per secundam circumcisionem ablata sunt 
nobis opprobria JEgypti, et purgata sunt vitia pec- 
catorum. Nemo ergo si integre conversus est, si ex 
corde poenituit, si fideliter Jordanis fluenta digres- 
sus est, si secunda per Evangelium circumcisione 
purgatus est, preteritorum metuat opprebria deli- 
ctorum. Áudis quia hodie abstulit (65),a te. oppro- 
brium ZEgypti. Hoc et in Evangeliis significat Do- 
minus cum dicit !! : « Retnissa sunt tibi peccata 


D tua, sed. jag noli peccare, ne quid deterius tibi ac- 


cidat. » Si enim post remissionem peccatorum ultra 
non pecces, vere ablatum est a te opprobrium AEgy- 
pti. Si vero iterum peccaveris, iterum in te vetera 


* Gali, 19, 390. "Jos. v, 9. 51 Cor. x,,.4. *Phil. ni. 


dais. » 2. ] eL 

(59) Codex Gemeticensis, « circumeidi qui ultra 
non habet, » etc. D. 

(60) Opprobrium /Eggpti in semetipsis. Hzc. de- 
sunt in Nbris antea editis, sed exstant iu omnibus 
mss, 

(61) Mss., « tamen. » Libb. editi, « autem, » 

(62) Servientes. Deest in libris antea editis, sed 
habetur in omnibus inss. . ] 

(63) Gemeticensis cum uno Ebroicensi, εαν » 


UL 
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, revolvuntar (64) opprobria !'*, eo magis quo multo A que mater est ZEgyptus, ex qua. certum est hujus- 
majoris criminis est Filium Dei conculcare, et  :odi opprobria pullulare : quz si transito jam 
sanguirem testamenti pollutum (65) ducere, quam — Jordane susceperis, et-iis te rursus laqueis illiga- 
legem Moysis negligere. Multo enim majoris op- veris, tecum sine dubio opprobria /Egypti trahis. 
prohrii est, qui post Evangelium, quam ille qui — Sed si quando te talis curiositas interpellat et de 
sub lege positus foruicatur, quia iste tollens — corde tuo hujusmodi hostis erumpit, dic ei, quia 
Q membra Christi, facit ea membra meretricis. — Jesum ducem sequor, in cujus potestate sunt quz 
ides ergo quam graviora et cumulatiora in te op- futura sunt. Quid inihi scire qux futura sunt ? 
probria, si neglexeris, revolvantur. Denique jam — Quicunque ille vult, hzc futura sunt. lleo ergo 
nemo te reum stupri arguit, sed sacrilegii scelere — ut in nobis vere secunda circumcisio compleatur, 
condemnat, quia dicitur ad te!*: « An nescitis quia — per quam vetera Egypti opprobria deponamus, ab 
corpora vestra templum Dei sunt? Si quis autem — his omnibus segregati prorsus esse debemus, αἱ 
templum Dei violaverit, disperdet illum Deus. » — purificati corpore et corde puras etiam manus le- 
Hzc etiamsi prius ignorabag, nune tamen ex quo vemus ad Deum, puro quoque ore, et purgatis la- 
m auribus tuis ista verba. dicuntur, et in cor tuum ,.. biis, ac mente sincera, prece et actibus glorifice- 
hujuscemodi doctrina transfunditur, scito te his au- p mus Deum io Christo Jesu Domino nostro (09), cu- 
ditis templum Dei et membrum Christi esse jam jus est potestas et imperium jn secula seculorum. 
facium. Vide quantum profeceris ex lomunculo Amen. 


terreno (66). 1n templum Dei progressus es sine HOMILIA Vl. 

dubio, in quo habitare debet Deus : et qui caro et — pe pascha quod [ecerum filii larael in Galgala, et 
sanguis eras, profecisti ut membrum Christi sis, quomodo fructus terra ceperunt ε regione palma- 
Sed sicut magnus est iste profectus, ita ei disces- rum. De principe virtutum militie Domini (10), 
sus terribilis, atque irremediabilis pene (67) la- ubi dicitur ad] esum "5: € Solve calceameniwm de 
psus. Jam tjbi enim non licet templo Dei uti, nisi in Ps. » (uit, οσα enim im quo. sius, ferra auno 
sanctitate, nec membra Christi ad indignum revo- 

care negotium. Et ideo si quando te mali? concu- 1. Qui non obedientes fuerunt. mandatis Domini, 


piscentiz pulsat illecebra, memor horum quae nunc incircumcisi dicuntur. Ex quo intelligitur illos ap- 
audis, hosti illi occurre, qui de te ipso, hoc est de — pellari incircumcisos, qui non obediunt mandatis 
tio corde pracedit, et resiste ei in talibus verbis, — Domini (71). Sed tamen et circumcisos εἰ incir- 
el die, quia nan sum meus : emptus enim sum pre- (; cumcisos, quia omnem animam diligit Deus, non 
tio sanguinis Christi οἱ membrum ipsius effectus — penitus derelinquit. Misit enim Jesum, qui omnes 
sum. Non licet mihi tollere membrum Christi, et simul dignos cireumcideret οἱ indignos, el non 
faeere membrum meretricis. Dic ei, quia templum — filium Nave Jesum, non enim vera et perfecta cir- 
Dei effectus sum, non mihi licet immundum aliquid — cumcisione ille populum circumcidit, sed Jesum 
illuc inducere, nec fas est mihi violare templum — Christum Dominum et Salvatorem nostrum (72). 
Dei : sed et illud adde, quoniam « qui fornicatur, — llic euim est, qui vere a nobis pollutionem abstu- 
in corpus suum peccat '* : » nag. in ^stud corpus — lit carnis et abscidit (75), et a corde atque anima 
*o0lum, quod templum Dei effectum est, sel et in — nostra peccatorum inquinamenta purgavit. Deni- 
Hlud quod dicitur, quía omnis Ecclesia corpus — que audi quid dicit Scriptura de iis qui per Nave 
Christi est '5 : et in omnem Ecclesiam videtur de- — filium prefigurabantur. « Circumcisi autem, » in- 
linquere, qui corpus suum maculaverit, quia per quit ", « filii lerael requieverunt in eodem loco, 
"num membruin macula in omne corpus diffundi- — sedentes in cagtris usque dum sanarentur, et tunc 
tur. Est. et illud opprobrium AEgypti, quod, si ne» — dixit Dgminus ad Jesum : Hodierno die abstuli op- 
glexeris, etiam post Jordanis transitum, et post . probrium ZEgypti a vobis. » Non enim sufficit no- 
baptismi secundam circumcisionem, vetuste con- " big circumcidi, sed et post cireumcisionem sanari, 
suetudinis inustione suggeritur (68), ab$crvare qu- — id est usquequo etiam cicatricem ipsam circumci- 
guria, requirere stellarum cursus, et eventus ex iis sionis vulnus obducat. Quando ergo cicatrix in 
futurorum rimari, servare somnia cxterisque hu- — vulnere nostr: circumcisionis obducitur ? Ego ita 
jusmodi superstitionibus implicari.l'ololatrie nam- — arbitror, quod circumcidi per Jesum nostrum, hoc 


H eir. x,29. — ''| Cor. vi, 19, i1, 17. '* E Cor. vi, 18. !^ Coloss. 1, 24, !*Jos, v, 16. !' Jes. 
v, 8, 9. 


lidem mss., « revelventur. » ibidem habet : « imperium eum sancto Spiritu. » 
65) lidem mss., « polluere. » (70) Post vocem « Domini, » in eodd. Gemeti- 
66) lidem masa. « lerra, » rensi οἱ Ebroicensi umo additur : « et Jericho. » 
$7) Pene. Deest in Gemetie. et uno Ebroicensi. — Reliqua desunt. 
468) lidem mss. « inustio te suggerit. » (71) lidem mss. « Sed et incircumeisos, quia. » 
(69) Duo Ebroicenses : « Domivum nostrum Je- (72) lidem. 196. « Jesum Nazarenum Donmi- 
sum Christum. à Geiuetic. « Daum nostrum Jesum —.| num. » 
Christum. » Mox codex Sangerm. « cujus est. » (13) lidem : « pullutienem earnis abscidit. » 


Libb. antea editi : « eui est. » Unus Ebroicensis 
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est vitiis carere, malas consuetüdines et pessima A bus est quem de Egypto exeantes nobiscum porta- 


instituta deponere, foedos et inconditos mores, et 
quidquid ab honestatis et pietatis regula abhorret 
abscindere. Sed hoc cum in initiis facimus, ipsa 
novitatis quodammodo difficultate constringimur, 
et quasi eum labore quodam et dolore animi, ve- 
teris consuetudinis culpas novella institutione mu- 
tamus. Et ideo est, ut dixi, A10 qusdam difficul- 
tas in initiis, ut vix zgreque smputare possimua 
prima (74), et secunda suscipere, Hoc ergo mibi 
videtur tempus esse, quo velut in dolore círcumci- 
sionis nostra» dicimur residere, usqueqao obducta 
cicatrice sanemur. Obducimus &utem cicatrieem, 
cum jam nova instituta absque difficultate comple- 
mus, ét in usum nobis vertitur, quod prius quasi 
insolitum 2c difficile videbatur. Et tunc vere jam 
sanati dicimur, cum vitiis carentes virtutes novo 
usu vertimus in naturani. Et ita demum merito ad 
nos dicit sermo divinus ea qux sequuntur ** : 
« flodierna die abstuli opprobrium /Egypti a vo- 
bis : » quia posteaquam ablatum est opprobrium 
/Egypti, tunc dicitur ** : « Et fecerunt filii Israel 
pascha quarta decima die mensis primi (75).)Non 
enim ante cireumcisionem pascha facere poterant, 
sed neque statim post eircumcisionem carnes agni 
comedere, antequam sanarentar. Sed posteaquam 
sanati sunt, dieitur quia fecerunt pascha filii Israel 
quartadecima die mensis. Vides ergo quia nemo 
immundus facit paseha, nemo incircumcisus, sed 


quicunque mundus fuerit et. circumeisus, sieut et c 


Apostolus interpretatur dicens ** : « Etenim pascha 
nostrum immolatus est Christus. Itaque diem fe- 
stum celebremus, non in fermento veteri, neque in 
fermento πια] et. nequitiz (76), sed in azymis 
sinceritatis et veritatis. » Sed et tunc quidem 


quando exiit populus de terra /Egypüi, portavit 
sparsum ipn vesümentis suis. Cum autem defecisset 
sparsum, et panes non haberent, ploit illis Deus 
mapna. Cum autem venerunt ad terram sanctam, 
et fruclus perceperunt provincie palmarum, defe- 
cit eis manna, et tunc edere cceperunt de fructibus 
terre. ltaque tria genera (77) ciborum genera- 
liter describuntur. Unum quidem quo vescimur 
exeuntes de terra ZEgypti, sed lioc ad parvum tem- 
pus sufficit. Fost hoc autem manna succedit, Ter- 
tium vero jam de terra sancta capimus fructum. 
ln quibus differentiis (ut mex parvitatis iptellectus 
assequitur) illud arbitror indicari, quod primus ci- 


vimus, parva liec eruditio saecularis (78), aut etiam 
si quis forte attigit liberalium litterarum cogRitio- 
nem (79), qui exiguum aliquid juvare nos potest. 
lu eremo vero positi, id est, in hoc in quo nunc 
sumus vitz: statu, manna vescimur, per boc qued 
diving legis instructionibus erudimur. Qui vero 
meruerit terram repromissionis intrare, id est, ea 
qui a Salvatore repromissa sunt consequi, ille 
edit fructus e regione palmarum. Vere enim fru- 
ctum palma inveniet, qui devicto boste ad promissa 


pervenerit, Certum namque est, quod quantacun- 


que illa sunt, quz» nunc in lege Dei, vel divinis lit- 
teris intelligere possumus aut sentire, multo subli- 
miora et excelsiora erunt illa, quz cessante aeni- 
gmate facie ad faciem sancti quique videre mere- 
buntur, quia qux « oeulus nom vidit, nec suris 
audivit, nec in cor hominis ascendit *!, » hzec « pra 
paravit Deus iis qui diligant eum (80). » Quod si 
secundum litteram solam intelligenda sit lex, in- 
veniuntur (81) sine duhio fllii larael, cum meliari- 
bus uterentur (manna quippe de colo capiebant) 
ex repromiseione deteriora actepisse, quibas prius 
AEgyptiacis deffcientibus cibis, melior utique suc- 
cesserat cibus manana de eco. Et quomodo nunc 
putabitur meliore eibo cessante güccessisse deterior, 
misi quia mojor οἱ "verior ratio in spiritali intelil- 
gentia, quam in {θεία litterze deprehenditur ? Sed 
interim posteaquam introduxit Jesus populum in 
terram sanetam, tunc expugnatis (82) omnibus ce- 
lebrat Pascha. 


δ. « Et factum est cum esset Jesus in Jericho **, 
respiciens oculis vidit hominem stantem contra se, 
et gladius evaginatus erat in manu ejus. Et acce- 
dens Jesus dixit ei : Noster es, an adversariorum ? 
At ille dixit : Ego sum princeps militi» virtutis 
Domini : nunc adveni (85Y. » Respiciens ergo oculis 
videt principem militie virtutis Domini, tanquam 
qui prius non respexerit, sed tunc, cum principem 
militi: Domini visurus esset. Quem tamen cum vi- 
disset Jesus, non eum velut communem hominem 
vidit, sed intellexit virtutem esse quandam. Non- 
dum enim (84) certus est ex divinis virtutibus, an 
ex contrariis una sit qua videtur, et ideo interro- 
gat, et. perquirit dicens : « Noster es, an adversa- 
riorum ? » At ille ait: « Ego sum princeps militize 
virtutis Domini, runc adveni. » Et. cum hoc audis- 
set (85), adoravit Jesus,et dixit ** : « Domine, quid 


À* jos. v, 9. !* Jos. v, 10. ** I Cor, v, 7,8. *! I Cor. n, 9. ** Jos. v, 15, 14. ** Jos. v, 14. 


(74) lidem : « in initiis exuere atque amputare 
nos posse prima. » 
(718) Primi. Degst iu Sangerm. ei Gemeticensi. 
(16) Mss. :« nequitia. » Lipb. editi : « maligni- 
talis. » 

(77) Codex Gemeticensis : « tria genera. » Libb. 
editi : « tres species. » 
(78) Secularis. Unus Ebroicensis : 
ris. » 

(79) Gemetic. ct duo Ebroicenses : « scientiam. » 

(80) Codex Gemctic. « ascendunt, » et paulo post 


« Schola- 


« Deus diligentibus se. » 

81) Idem : « invenientur. » 

(83) Sangerm. , Gemetic. et unus Ebroicens. « ex- 
pugnatis. » Libh. editi : « expurgatis. » lbid. San- 
germ. « celebrant paseha. » 

(85) Nunmc adveni. Deest in libb. antea editis, 
sed babetur in omnibus niss. Mox in cod. Gemelic. 
deest « respiciens. » 

(84) Sangerman. « enim. » Libb. editi : « ta- 


men. » 
' (85) ldem : « dixisset, » 
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precipis servo tuo ? » Qoid est quod nos per boc A de paradiso in hujus mundi exsilium trusus est. 


edocet Jesus? lllud sine dubio quod dicit aposto- 
lus ** : « Nolite omui spiritui credere, sed probate 
spiritus si ex Deo sunt. » Cognovit ergo Jesus non 
solum quod ex Deo est, sed quia Deus est. Non 
enim adorasset, nisi agnovisset Deum. Quis enim 
alius est princeps militie virtutum Doinini, nisi 
"Dominus noster Jesus Christus ? Omnis namque 
eceli militia, sive angeli, sive archangeli, sive vir- 
tates, sive dominationes, sive principatus, sive po- 
tesiates, omnia hzc qui per ipsum faeta sunt, sub 
ipso principe militant, qui est principum princeps, 
et qui largitur principibus principatum. Ipse est enim 
qui dicit in Evangelio ** : « Esto potestatem habens 
sopra A11 decem civitates. » Et alibi : « Esto. tu 
potestatem habens supra quinque civitates. » Hic est 
qui accepto regno regressus est, 


$. Sed interim videamus qua przsens lectio sug- - 


gerit. [In Jericho est Jesus, adhuc hostes obtinent 
civitatem, nondum victi sunt, et jam tamen dicitur 
ad Jesum ** :« Solve calceamentum de pedibus tuis, 
Jecus enim in quo stas terra sancta est. » Et quo- 
modo Jericho terra sancta est, quz? ab hostibus re- 
tinetur ? Sed ne forte hoc sit quod indicatur, quia 
quocunque venerit princeps militi:& virtutis Do- 
mini, sanctificat locum, quia nec ipsa Jericho lo- 
«us erat sanetus : sed quia princeps militie Domini 
venit illuc, loeus dicitur sanctus. Ego etiam amplius 
aliquid audeo et dico, quia etiam M.yses ubi stabat, 
per seipsum non erat locus sanctus, sed quia Domi- 
nus stabat cum Moyse, prxsentia Domini sanctifica- 
verat locum, et ideo dicitur ad eum *' : « Solve 
corrigiam calceamenti tui, locus enim in quo stas 
terra sancta est. » Unde et nos si vita et. meritis 
accedamus ad Deum, et digni efficiamur ut assistat 
nobis Deus, dicitur etiam ad nos ut solvamus a pe- 
dibus animae nostre, si quid in eis vinculi mortalis 
annexum est, Isti enim sunt pedes, quos lavat Je- 
sus **, quos nisi laverit, non habebimus partem 
cum eo. Quod si ergo ab anima nostra et. sensibus 
omne vinculum curz niortalis (86) absolvimus, con- 
tinuo libenter etiam nobis aderit et assistet Deus. 

4. Ου: autem sunt. in consequentibus videamus. 
Circumdatur Jericho, expugnari ean) necesse est. 
Quomodo ergo expugnatur Jericho ? Gladius non 
educitur adversus eam, arics non dirigitur, nec tela 
vibrantur, tubz? solummodo sacerdotales adhiben- 
tur, et his Jericlio muri subruuntur. In figura enim 
mundi poni Jericho in Scripturis frequenter inve- 
nimus. Nam et jn Evangelio ** quod dicitur bomo 
de Jerusalem in Jericho descendisse et in latrones 
incurrisse, forma siue dubio erat illius Adz, qui 


** ( Joan. iv, 4. ** Luc. xix, 17,20. 
ο Matth. xx... ** | Cor. xv, 52, et | Thess. ιν, 5. 
9 Tit, 11, δ. ?* I Cor. vi, 41. 


86) Idem : « mortalitatis. » 

87) Sed. sanctificati estis. ἴσο desunt. In libris 
editis, .sed leguntur in tribus mss. Saugerm., Ge- 
metic. et uno Ebroiceusi. 

(88) Post imperium unus Ebroicensis addit :« cum 


16 Jos. v, 15. 
33 | Joan. v, 19. 


Sed et czci ** qui erant in Jericho, ad quos venit 
Jesus ut faceret eos videre, foriuam gerebant eo- 
rum qui in hoc mundo czcitate ignoraptie preme- 


bantur, ad quos venit Filius Dei. Hzc ergo Jericho, 


id est mundus hic casurus est. Consummatio et- 
enim szxculi jam dudum sanctis voluminibus pervul- 
gata est, Quoinodo ergo οἱ consummatio dabitur ? 
quibus organis? Vocibus, inquit, tubarum. Quarum 
tubarum ? Paulus tibi secreti hujus prodat arcanum. 
Audi ipse quid dicat : « Canet, inquit ?!, tuba, et 
murtui qui in Christo sunt, resurgent incorrupti, 
εἰ ipse Dominus In jussu, in voce archangeli, et in 
tuba Dei descendet de c«elo. » Tunc ergo Jesus 
Dominus noster cum tubis vincet Jericho et pro- 
sternct eam, ita ut ex ea meretrix sola salvetur, et 
omnis domus ejus. Veniet, inquit, Dominus noster 
Jesus, et in tubarum voce veniet. Sed jam nunc 
oremus ut veniat οἱ destruat. mundum, qui in ma- 
ligno positus est **, eL omnia qux in mundo sunt, 
quia « omne quod in mundo est, concupiscentia 
caruis est, et concupiscentia oculorum 13.) [sta de- 
siruat, ista jamjamque dissolvat, salvet autem hanc 
solam qux exploratores ejus suscepit, quae Aposto- 
los ejus in fide ei obedientia receptos, in superio- 
ribus collocavit, et adjungat et societ meretricem 
hanc cum domo lsrael. Sed jam non repetamus, 
nec reputemus ei veterem culpam. Aliquando me- 
retrix fuit, nunc autem uni viro casto virgo casia 
copulata est Christo. Audi Apostolum dicentem de 
ea ** : « Statui autem hoc ipsum, uní viro virginem 
castam vos exhibere Christo. » Ex ipsa erat οἱ ille 
ipse qui dicebat ?* : « Fuimus enim et nos aliquando 
insipientes, increduli, errantes, servientes deside- 
riis et voluptatibus variis. » Vis adhuc copiosius di- 
scere, quomodo meretrix jam mon sit meretrix ? 
Audi adbuc Paulum dicentem ?* : « Et hzc quidem 
fuistis, sed abluti estis; sed sanctificati estis (87) 
in nomine Domini nostri Jesu Christi, et in Spiritu 
Dei nostri» Ut enim posset evadere, ne cum Jeri- 
cho interiret, validissimum ab exploratoribus si- 
gnum salutis accepit, spartum coccineum. Per 
Christi etenim. sauguinem | Ecclesia hzc universa 
salvatur, in ipso Jesu Christo Domino nostro, cui 


D est gloria εἰ imperium (88) in secula szculoruim. 


Amen. 
HOMILIA VII. 


De Jericho quomodo capta est. Et uti precepit Je- 
sus filiis [srael, ut de anathemate non. sume- 
rent (89). Et llaab. quomodo salvata est. Et de eo 
qui furatusest ez anathemate linguam auream (90), 
el dexiralia pura. 


4. Jericho tubis subruitur sacerdotum. Statim 


37 Exod. n5, δ. 3*J0an. xin. ** Luc. x. 
9? | Joan. i, 16... ?** IL Cor. ii, 11. 


Spiritu sancto. » 

(89) Et uti. precepit Jesus filiis Israel, ut de ana- 
Ihemate non sumerent, Ilzec. desiderantur in tribus 
mss.Sangerman., Gemetic. et uno Ebroiceusi. 

(90) Sangerm. « regulam auream. » 
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cnim ui tabarum clangor increpuit, murorum deje- Α sed unum tantummodo hominem facit beatum. Sic 


ctus est ambitus. Dixeramus etiam el prius, quod 
Jericho formam s:-culi przesentis obtineat, cujus ro- 
hur et munimenta sacerdotalibus tubis videmus esse 
destructa. Firmitas namque et munimenta quibus 
velut muris mundus iste nitebatur (91), idolorum 
cultus erat, divinationum fallacia arte demonum 
ministrata, augurum atque aruspicum, magoruimn- 
que commenta, quibus omnibus velut muris validis- 
simis ambiebatur hic mundus. lusuper ctiam di- 
versis philosophorum 4149 dogmatibus et eminen- 
tissimis assertionibus ac disputationibus (929), velut 
proceris quibusdam et robustis turribus firmaba- 
tur. Veniens vero Dominus noster Jesus Christus, 
eujus ille prior filius Nave designabat adventum, 
mittit sacerdotes apostolos suos portantes tubas 
ductiles, przedicationis magnificam coelestemque 
doctrinam. Sacerdotali tuba prinus in Evangelio 
suo Matthaeus increpuit. Marcus quoque, Lucas et 
Joannes suis singulis tubis sacerdotalibus cecine- 
runt. Petrus etiain duabus (95) Epistolarum suarum 
personat tubis. Jacobus quoque et Judas. Addit ni- 
bilominus adbuc et Joannes tuba canere per Epi- 
stolas suas et Apocalypsim, et Lucas apostolorum 
gesta describens. Novissime autem ille veniens, qui 
dixit *! : « Puto autem ros Deus novissimos apo- 
stolos ostendit, » et in quatuordecim epistolarum 
suarum íulminans tubis, muros Jericho, et omnes 
idololatri:e machinas, et philosophorum dogmata 
esque ad fundamenta dejecit. 

2. Movet ine sane etiain illud quod historia refert, 
quia non solum sacerdotes tubis cecinerunt, ut ea- 
derent muri Jericho, sed et audita voce tubz dici- 
tur universus populus ululasse ululatu maguo, vel, 
sicut in aliis exemplaribus habetur, jubilasse jubilo 
magno. Et quamvis iste sermo improprie translatus 
esse videatur, ἀλαλαγμός enim in Graco scriptum 
est, quod neque jubilum, neque ululatum proprie 
significat, sed illam magis ostendit vocem, qua belli 
tempore exercitus elamorem consonum tollens, uua- 
nimiter sese cohortari ad prelium solet : tamen hic 
sermo in Scripturis jubilatio magis quam ululatio 
consuevit inscribi; ut ibi ** : « Jubilate Domino, om- 
nis terra. » Et iterum 3 : ὁ Beatus populus qui 
scit. jubilationem. » Quod etiam me permovet di- 
ctum, quid istnd tantuin sit operis (94) quod bea- 
tum populum faciat. Non dixit, quia beatus populus 
qui scit mysteria, vel qui scit cceli ac terr: et side- 
rum rationem : sed « beatus, inquit, populus qui 
scit jubilationem. » In aliis timor Dei beatum facit, 


enim dicit 9 : « Beatus vir qui timet Dominum. » 
Alibi etiam plures flunt beati *!, sieut pauperes spi- 
ritu, vel mansueti, vel pacifici, vel mundi corde. 
llic autem beatitudo profusa est, et tanta hic ne- 
scio qux causa beatitudinis indicatur, ut univer» 
sum pariter populum faciat beatum, qui tamen 
scierit jubilationem. Unde mihi videtur jubilatio 
ista indicare quemdam concordi: et unanimitatis 
affectum. Qui si incidat in duos vel tres Christi di- 
scipulos, omnia quzcunque petierint in nomine Sal- 
vatoris, prz:estat cis Pater coelestis. Si vero tanta 
fuerit beatitudo, ut universus populus concors et 
unanimis maneat, υἱ eadem dicant omnesin eodem 
sensu atque in eadem sententia permanentes, isto 
tali populo vocem unanimiter elevaute, fiet (95) il- 
lud quod scriptum est in. Actibus apostolorum *5, 
quia terrz? motus factus est magnus, ubi tunc una- 
nimes orabant apostoli cum mulieribus, et Maria 
matre Jesu : et terre motu facto destruentur, et 
cadent omnia qua terrena sunt, ac mundus ipse 
subvertetur. Audi denique Dominum et Salvatorem 
nostrum ad hoc ipsum suos inilites cohortantem, 
quomodo dicit ** : « Confidite, ego vici mundum. » 
lilo ergo duce jam nobis victusest mundus, et muri 
ejus collapsi sunt, quibus homines szculi niteban- 
tur. Sed et unusquisque nostrum debet in semet- 
jpso ista complerc. labes in te Jesum ducem pec 
fidem, fac tibi tubas ductiles, si sacerdos es; imo 


C quia sacerdos es (gens enim regalis effectus es, et 


sacerdotium sanctum : de te enim scriptum est) 
fac tibi tubas ductiles (96) ez Scripturis sanctis, 
inde duc sensus, inde sermones, propterea enim Lu- 
bz ductiles appellantur. In. ipsis cane, id est in 
psalmis et hywnis, in canticis spiritalibus cane, iu 
proplietic:g sacramentis, in mysteriis legis, in apoato- 
licis dogmatibus cane. Et si jn talibus ceciueris 
tubis, οἱ septies arcam Testamenti circumtuleris, id 
est, si legis mystica precepta ab evangelicis non 
separes tubis : si etiain Jubilationis concentum (97) 
de teinetipso exigas, id est cogitationum et sensuum 
tuorum populus qui intra te est, concordem semper 


. et consonam proferat vocem, ei non aliquando ve- 


rum dicas, aliquando persone potentis adulatus 


D πιοπἀαοίο maculeris, si non te aliquaudo blandum 


remissio faciat, aliquando iracundia truculentum, 
si non arrogans erga modicos, et apud superbos hu- 
milis inveniaris, denique ài non pugna intra te ge- 
ritur, dum concupiscit caro adversus spiritum, et 
spiritus adversus carnem : si haec intra te jam cou- 


10ος. 1v, 9. *^ Psal. e, 4. ?? Psal. xxxix, 16. δὲ Psal. cxi. 4.. * Mattb. v... * Act. 1... Joan. xvi, 93. 


(91) Iste nitebatur. Unus Ebroicensis: « iste ute- 
batur. » Gemeticensis τε instituebatur. » 

(92) Codex Gemeticeusis cum uno Ebroicensi : 
« assertionibus disputatiouuum. » Mox idem Geuie- 
lic. « velut proceribus, » 

95) Duabus. Gemeticensis : « ex tribus. » 

94) Idem : « tanti sit operis. » 

(95) Idem : « isti tali... elevanti fiet. » 


(96) Si sacerdos es, imo quia sacerdos es, gens 
enim regalis effectus es, et sacerdotium sanctum; de 
le enim scriptum est : Fac tibi tubas duciiles. lec 
omnia, desiderantur in libria antea editis, sed repe- 
riuntur in omnibus mss. 

97) Gemet, οἱ unus Ebroicensis : « sed etiam 
jubilationis de temetipso exigas concentum. » Libb. 
editi pro « concentum, » habent « consensum. » 
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sofiant οἱ concordant, vocem jubilationis emitte, Α thema (5) in Ecclesias introducunt. Qui de astro- 


quoniam tibi destructus et dejectus δεί mundus. 
Talis, opinor, erat ille, qui confidenter diccbat ** : 
« Mibi autem. absit gloriari, nisi in cruce Dowini 
nostri (98) Jesu Christi, per quem mili mundus 
crucily us est, et ego mindo. » 

$9. Adhuc me tamen movet aliquid in loco, pa- 
rum mili sensisse videor de jubilatione, humilia 
dixisse de magnis. In adventu Jesu iuri Jericho 
subversi sunt, in adventu mei Domini Jesu mundus 
vincitur. Quoinodo tamen viucitur mundus, scire ve- 
lim manifestius, et lucidius intelligere qu:e dicuntur. 
/&13 Volo ergo ego ipse qui doceo vos, vobiscum 
pariter discere. Paulum. nobis communiter adhi- 
beamus magistrum. Ipse est enim. symmystes (99) 


Christi, qui nobis possit indicare quomodo Cliristus B 


vicerit inundum. Audi ergo ipsum dicentem *5 : 
« Quod erat contrarium nobis, tulit illud de inedio, 
sfligens illud cruci sux , et exuens principatus οἱ 
potestates. transduxiL , libere triumphans cos in 
ligno crucis. » Ex his ergo verbis illud intelhgo, 
quoJ videntes pugnam Jesu celestes virtutes, prin- 
cipatus el polestates contrarias exutas potestatibus 
suis, aliigatum fortem, et vasa ejus diripi, incre- 
puerunt tubis suis ccelestibus, quia alligato prin- 
cipe hujus mundi, victus est muidus, et. voeein 
jubilationis (1) in. triumpho Ghristi ccelestis exorci- 
tus dedit. Vere ergo beatles est populus gentium, 
qui novit talem hanc jubilationem cualestis exerci- 
Uis, et qui mysteria agnoscit el credit. 

4. Sed videamus quid est quod in sequentibus 
indicatur. Dicit enim Jesus ** : « Custodite vos ab 
anathemate, ne forte concupiscatis et tollatis ab 
anathewate, ei faciatis castra filiorum Israel ana- 
thema, et conteratis nos et omnem synagogam Do- 
mini. » Tale est quod indicatur in his verbis: Vi- 
dele nequid iu vobis seculare habeatis, ne sscula- 
res mores, ne vitia, ne tergiversatienem de seculo 
vobiscum ad Ecclesiam deferatis. Sed anathema sit 
vobis omnis conversatio smcularis. Nolite divinis 
mundana miscere, nolite negotia ssculi Ecclesi: 
secretis inserere. Hoe est quod et Joanneg | Episto- 
lae sue personat tuba dicens " : « Nolite diligere 
mundum, neque ea qus in mundo sunt.» Et Paulus 
similiter ** 
mundo. » Qui enim hxc faciunt, accipiunt de ana- 
themate, Sed et. illi qui, verbi eausa, cum €hri- 
stiani sint, solemnitates gentium (3) celebrant, ana- 


** Gal. vi, 14. * Coloss. 11, 14, 15, 46. 
** Jos. vi, 20. *! Gen. xix, 37. ** Maul. xxvii, 8. 
(98) Sangerm. « nostri. » Libb. editi :« mei. » 
(99) Idem cum uno Ébroicensi : « symmystes. » 
Gemelic. « subminiser. » Libb. editi : « u.ini- 

ster. » 
(1) Gemetic, « ex voce jubilationis, » et post 
« exercitus x omittit « dedit. ». | 
l (2) Sangerm, « gentium. κ Libb. editi : t: Genti- 
um, » 


(3) Mss., « anathoma, » Libb. cditi : « anathc- 
mata. » 


rum cursibus vitam hominum et gesta. perquirunt, 
qui volatus avium οἱ cztera hujusmodi qua in sz- 
culo prius observabantur, inquirunt, de Jericho 
auatliema inferunt in Ecclesiam, et polluunt castra 
Domiui, et vinci-faciunt populum Dei. Sed ei multa 
alia peccata sunt per qua anathema de Jericho in- 
woducitur in Eeclesiam ; per qua populus Dei 
vincitur (4) et prosternitur ab inimicis. Aut non et 
Apostolus bz:c eadem precipit, cum dicit * : « Mo- 
dicum fermentum totamrmassam corrumpit ? » 

9. Sed videamus jam nuuc quz sequuntur. Sub- 
versa Jericlio, Raab meretrix salvatur sola. Sic 
enim scriptum est de ea ** : « Et Rahab meretricem 
et omnem domum patris ejus .vivificavit Jesus, οἱ 
adjecta est ad Israel usque in hodiernum diem. » 
Vellem requirere a Judzeis, et ab iis qui Christiani 
quideu dicuntur, sed in Scripturis adhuc sensum 
Judaicum servant, quomodo exponant Raab. mere- 
tricem adjectam esse domui Israel usque in^hodier-. 
num diem. Quomodo laab usque in bodiernum 
diem adjecta esse dicitur ? Hoc enim Seripiurz 
sancte moris es] dicere de iis quie usque ad ügem 
vel vite vel sxculi permanent. Verbi causa,. ut 
ait *! : « Πίο pater est Moabitarum asque in ho- 
diernum diem, » quod significat usque ir fiuem 
sxculi. Et iterum dicitur in Evangelio **, quia. dif- 
famatus est seria hic apud. Jud:os usque in ho- 
diernum .diem, id est usquequo seculum stat. 


C Ralab vero meretrix (5) quomodo. adjecta. dicitue 


domui Israel usque in hodiernum diem $. Nduquid 
mablri successio posteritatis ascribitur, ut. videatur 
in sobolis reparationo servari ? An illud magis iu- 
telligendum est, quod vero Israeli adjuncta ac. so- 
ciata est usque in bodierpum diem ? Ei si vis πια. 
nifestius videre quomodo Rahab adjungitur Jsraeli, 
intuero quomodo ramus oleastri inseritur in radi- 
cem bon: oliv: 52, et intelliges quomodo ii qui in- 
serti sunt fidei: Abralie et Isaac. et Jacob , recte 
appositi dicuntur et adjecti ad Israel usque in. ho- 
diernum diem : quia in illorum radicem (6) nos 
rami oleastri ex gentibus assumpti, qui aliquando 
meretricabamur, lignum et lapidem pro Dee vcre 
(7) colentes, appositi sumus: msque in hodiernum 


: « Nelite, inquit, eonformari huic D diem : et facti. sumus propter fidem Christi nos 


sursum, illo autem populus qui permarnsit incre- 
dulus (8), deorsum, secundum Deuteronomii pro- 
phetiam. Si quis ergo babet in se Christum, qui 


* jos, vi, 18. ΙΤ 1Joan. 1, 19. ^ Rom. 11,2. "I Cer. v, 6. 


83 Πρι. xI. 


(4) In Ecclesiam , per que populus Dei. vincitur. 
Hec desunt iu libb. antea. editis, sed exstant im 
Omnibus mss. . . 

(5) Sangerm. et Gemelieensis : « mulier. » | 

(6) Sangerm. « radicem. » Libb. editi : « radi- 
es. » 

(1) Vero. Deest in libris editis, exstat vero 4m 
omnibus mss. ; 

(8) Gemetic. οὐ Sangorin. « incredulus. » Libb. 
editi : « in incredulitate, » eru 
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est omnium caput, hic efficitur in. caput. Hi enim A net, Christum (16), cujus corporis tu, qui Ecclesiae 


negaverunt Christum Jesum, et effecti sunt in cau- 
illam, et qui erant primi, facti sunt novissimi. 

6. Sed et illud non otiose (9) transcurrendum 
est, quod uno peccante ira svper omnem populum 
venit. Που quando accidit (10) ? quando. sacerdotes 
qui populo przsunt, erga delinquentes benigni vo- 
lunt videri, et verentes peccantium linguas ne forte 
male de eis loquantur, sacerdotalis severitatis im- 
memores, nolunt implere quod scriptum est 59: 
« Peccantem coram omnibus argue, ut cx'eri me- 
tuin (11) habeant, » et iterum 5 : « Auferte malum 
ex vobis ipsis. » Nec zelo Dei suceensi (12) imitan- 
tur Apostolum dicentem ** ε Tradidi hujusmodi 
hominem Satan:e in interitum carnis, υἱ spiritus 
salvus fiat. » Neque illud evangelicum implere stu- 
dent, A14 ut si viderint peccantem, primo secrete 
conveniant, post etiam duobus vel tribus arbitris. 
Quod si contempserit, et post Ecclesize correptio- 
nem (16) non fuerit emendatus, de Ecclesia expul- 
sum velut gentilem habeant ac publicanum. Et dum 
unl parcunt, universe Ecclesi: moliuntur interi- 
tum (14). Qua ista bonitas ? qu:e ista misericordia 
est, uni parcere, et omnes in discrimen adducere ? 
Polluitur enim ex uno peccatore populus, Sicut ex 
una ove morbida grex universus inflcitur, sic etiam 
uno vel fornicante, vel aliud quodcunque sceleris 
commitlenie (15), plebs universa polluitur. Et ideo 
observemus nos invicem, οἱ uniuscujusque conver- 
satio nota sit, maxime sacerdotibus et. ministris. 
Nec putent se recte dicere, Quid hoc ad me spe- 
ctat si alius male agit ? lloc est dicere caput ad pe- 
des, Quid ad me pertinet si dolent ? Si male habent 
pedes mei, non mea interest, dummodo caput in 
sanitate perduret. Aut si dicat oculus manui : Non 
indigeo opera tua, quid ad me pertinet si doles ? 
Si vulnerata es, nunquid ego oculus conturbabor 
ex egritudine manus? Tale ergo est quod agunt ii 
qui Ecclesiis prz:sunt, non cogitantes quia unum 
corpus sumus omnes qui credimus, unum Deum 
habentes, qui nos in unitate constringit εἰ conti- 


priesides, oculus es, propterea utique ut omnia cir- 
cumspicias, omnia circumlusires, etiam veutura 
pravideas. Pastor es, vides oviculas Dowini ignaras 
periculi ferri ad precipitia, et per przrupta pene 
dere (17), non occurris ? non revocas? non saltem 
voce cohibes (18) ét correptionis clamore deter- 
res ? Sic immemor es (19) Dominici sacramenti 5", 
ut cum ille derelictis nonaginta novem in. coelesti- 
bus, propter unam oviculam qua erraverat, ad 
terram (20) descenderit, et inventam vectaverit hu- 
meris suis ad caelum, nos in nullo prorsus in cu. 
randis oviculis magistri pastoris sequamur exem- 
plum ? llc non ideo dicimus, ut pro levi culpa 
aliquis abscindatur (21) : sed si. forte commonitug 


B quis et correptus pro delicto semel et iterum ας 


tertio, nihil emendationis ostenderit, utamur me» 
dici disciplina. Si oleo perunximus , si. emplastris 
mitigavimus, si nialagmate mollivimus, uec. tamen 
cedit medicamentis tumoris duritia, solum superest 
remedium de ecandi. Sic enim Dominus. dicit 55; 
« Si dextera manus tga scandalizaverit te , absc.de 
eam, et projice abs te. » Nunquidnam manus cor- 
poris nostri aliquando scandalizat nos, ut de hae 
manu corporis Evangelium dicat : « Abscide eam 
et projice abs te? » Sed hoc est (33) quod dicit, ut 
ego qui videor tibi manus esse dextera, et presybe 
ter nominor, et. verbum Dei videor predicare, si 
aliquid contra ecclesiasticam disciplinam , et Evan« 


C gelii regulam gessero, ita ut scandalum tibi et 


Ecclesixz (23) faciam, in uno consensu Ecclesia 
universa conspirans exeidat me dexteram suum , ei 
projiciat a se. Expedit enim tibi et Ecclesiz (24) 
absque me manu tua, 608 male agendo scandalum 
feci, introire in regnum celorum, quam mecum 
ire in gehennam. Il:e idcirco diximus, quia vide- 
mus in Scripturis sanctis referri, quod propter 
unum peccantem anathema facti sunt. filii Israel, 
ita ut vincerentur ab hostibus. 

7. Sed videatnus et ipsum peccatum ejus quale 
sit : Furatus est, inquit 55 linguam auream, et po- 


^] Tim. v, 20. "I Cor. v, 15. **ibid. δ. '"' Luc. xv. ** Mattli. v, 20. *? Jos, vii, 91. 


(9) Sed ei illud non otiose, eto. Citatur hic. locus D 


οὗ Jona Aurelianensi episcopo lib. 1 De institutione 
laicali, cap. 18. 


(10) Gemetic. « hoc quando accidit? » Sangerm. 
« hoc quomodo accidit? » Libb. editi : « hoc modo 
accidit, » 

(11) Mss., « metum. » Libb. editi : « 
rem. » 

(12) Codex Gemeticensis : « succensi. » Libb. 
editi : « succincti.» 

(15) Omnes mss. « et post. Ecclesia correptio- 
nem. » Libb. editi : « et post hac Ecclesi: cor- 
repttone. » 

(14) Gemeticensis : « et dum non purgant. uni- 
versa, Ecclesie moliuntur interitum. » 


(15) Idem : « sic etiam per unum vel fornican- 


ien vel aliud quodeunque sceleris committen- 
en, » | 


timo- 


(16) Mss. « Christum. » Libb. editi : « Chri- 
stus. » 

(17) Gemeticensis : « ad praerupta pendere. » 
Unus Ebroicensis : « ad praerupta teudere. » 

18) Gemetic. « prohibes. » 
. 09) Omnes mss. « sie immenor es. » Libb. edi- 
ti : « sic memor es. » 

(20) Sangerman. « ad terram. » Libb. editi : « ad 
lerras. » [bidem codex Gemetic, « inventam revu- 
caverit humeris suis. » 
| (21) Sangermanensis cum uno Ebroicensi : « exci- 
dalur. » 

(22) Libb, antea editi : « an de hac manu... di- 
cit: Abscinde cam el projice abs (e ? Hoc eat. ». 
Sed omnes miss. ut in nostro textu. 

(25) Omnes mss. « tibi et Ecclesi; »  Libb, edi- 
t: tibi Ecclesiz. » 

(24) Onines mss. iterum : « tibi et Ecclesia, » 
Libb. cditi ut supra. 
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suit eam in tabernaculo suo. Non puto in illo furto A tur audire pro co quod minus delectabilis eorum 


parvi auri tantam vim fuisse peccati, ut. tin. nu- 
merosam Domini Ecclesiam macularet, Sed videa- 
inus ne forte. interioris intelligenti: sit tanta οἱ 
tam gravis acerbitas ista peccati. Multus decor cst 
in verbis, et multa in philosophorum vel rhetorum 
sermonibus pulchritudo , qui omnes de civitate 
sunt Jericlio, id est, hujus mundi homines. Si ergo 
invenias apud philosophos perversa dogmata lucu. 
lenti sermonis assertionibus decorata , ista est lin- 
gua aurea. Sed vide ne te decipiat fulgor operis, nc 
te rapiat sermonis aurei pnlchritudo : memento, 
quia Jesus anathema jussit esse omne aurum. quod 
iu Jericho fuerit inventum. Si poetam legeris mo- 
dulatis versibus, el przfulgido carmine deos deas- 
que texentem, ne. delecteris eloquentiz suavitate. 
Lingua aurea est : ài eam sustuleriset posueris iu 
labernaculo tuo : si introduxeris in cor tuum ea 
qua abillis asseruntur, pollues on;uem Ecclesiam 
Domini. Hoc fecit infelix Valentinus, οἱ Dasilides, 
lioc fecit et Marcion lizsreticus (25). Furati suut isti 
linguas aureas de Jericho, et philosophorum no- 
bis non rectas in Ecclesias introducere ronati sunt 
sectas, οἱ polluere omnem Ecclesiam Domini. Sed 
nos przcedeus. Patrum sequamur. exemplum, dis- 
eutiamus diligentius ne quis alsconditam in ta- 
bernaculo suo habeat Jeriehontiam linguam, οἱ 
abjiciamus malum ex nobis ipsis, quia etiam si 
nos cessamus , arguct Deus, ita ut ipse sponte 
coufiteatur et dicat ** : Furatus sum linguam au- 
Tcàm οἱ dextralia pura. Vides cujusmodi furatus 
[$18 ost furtum? linguam furatur et dextralia pu- 
ra. Pura autem dextralia sunt opera in quibus di- 
vinum nihil miscetur, sed totum secundum homi- 
nem geritur. Denique et nostris iu disputationibus 
moris est dicere, quia Christum non purum honi- 
nem dicimus, scd Deum οἱ hominem confitemur, 
lilud autem. quod de Jericho furatur, purum esse 
dicitur, id est. sine Deo, qux utique furanti exsti- 
lit causa peccati. Et ideo nos nilil puruin et hu- 
manur) de Christo sentiamus, scd Deum pariter 
atque. hominem fateamur, quia et sapientia Dei 
multiplex dieitur, ut per hxc mereamur partici- 
pium sumere sapieutize Dei, qui est Christus Jesus 
Dominus. noster, cui cst gloria οἱ imperium in sz- 
cula seculorum. Amen, 


IJOMILIA Viil. 


De iis que in eversione. Hay gesta. sunt, et de. rege 
ejus (26), ex parte, εἰ de gemino ligno. 


1. Deprecamur vos, o auditores sacrorum volu- 
minum, non cum Ledio vel fastidio ea qux legun- 


** Jos. vil, 21. *! I Cor. xii, 8. 


(25) Ebroicensis unus : « h:ereticus. » Libb. edi- 
ti: c haeretici. » Utrumque desideratur in. Sauger- 
wanensi, 

(26) Gesta. sunt. εἰ de. rege. ejus, ctc, Sic codex 
Sangermanensis. In Geineticersi deest, « et de ligno 
gemino. » Libb. e'iti babent, « gesta. sunt, et dec 
ligno gemino, οἱ de rege ejus, vel quomodo cam in- 


videtur esse narratio. Scire etenim debetis digna 
quidem esse sancti Spiritus eloquio quz leguntur : 
sed ad explananda ea indigemus gratia Spiritus 
sancti, illa quam dicit Apostolus *' : « Alii autem 
per Spiritum datur sermo sapientie, alii sermo 
scientiz: secundum eumdem Spiritum. » Ista igitur 
etiam nos in locis prasentibus indigemus, in qui- 
bus refertur quod Jesus successit. Moysi , et ipse 
populum ducit, et adumbratur in praesenti lectione 
talis quedam historia. Qui habitabant [lay civita- 
tem, primo quidem visi sunt vincere et vertere 
filios Israel propter peccatum quod admiseraut. 
Postea vero quam ablatum est malum de medio 
ipsorum, jubetur a Deo dux populi Jesus in duas 


D partes dividere populum, ut pars simulet. fugam, 


pars autem subsistat in iusidiis quibus decipiater 
Hay, cum prazceperit Jesus. Quibus ita dispositis, 
rex [αγ videns Jesum et filios Israel eminus, con« 
citatur adversum eos in praliuimn. lllis vero simu- 
lantibus fugam, isti acrius insectantur, et velut 
spolia ducturi de hostibus, omnes simul ex urbe 
procedunt, ità ut, sicut. Scriptura dicit, relioque- 
rent vacuam civitatem. Sed posteaquam in consti- 
tutum progressi sunt locum, couversus Jesus signum 
dedit, ut exsurgerent qui in insidiis erant, οἱ dorsa 
hostium czederent : et ita illi novissimi, et isti pri- 
mi medios hostes conclusos interimunt universos. 
Et hoc modo victis iis qui habitabant Hay, regeu 
ipsorum suspenderunt iu ligno gemino. 

2. Mis auditis verisimile est auditores dicere, 
Quo uihi hxc? quid mili confert si cognoscam 
quod victi sunt ij qui habitant Hay, quasi non simi- 
lia, aut etiani potentiora bella, vel gesta sint, vel 
gerautur ? llxc fuit cura Spiritus sancti, ut relictis 
tot οἱ tantarum nobilium excidiis urbium, praedium 
civitatis Hay scriptum (27) sacris voluminibus mau- 
daretur? Temeràrium fortasse sit. quod. faciius, 
tam ardua οἱ iam difficilia Scripture sanctae loca 
explanare conantes : sed si nos. orationibus vestris 
juvetis, non solum culpam effugiemus audacia, 
verum et devotiolem nostram amplexus Pater 
Verbi Deus dabit verbum in adapertione oris nostri, 
quo οἱ vos zdificen;ini, et nos non indevoti parea- 


D "149. Orantes ergo οἱ intenti animis (28) audite, 


Priino propter peccata victi sumus, et ii. qui habi- 
tabant Hay quamplurimos ex nobis interfecerunt. 
llay interpretatur. chaos (29). Chaos autem locum 
vel habitaculum esse novimus contrariarum virtu- 
tum, quarum rex οἱ princeps diabolus est. Adver- 
sus hunc veniens Jesus, in duas partes dividit. po- 


cendio dederit Jesus, ut non habitetur in zeternum.». 

(27) Codex Sangerm., «scriptum. » Libb. editi, 
ciuscriptum. » 

(28) Idem, « iutenti animis. » Libb. editi, «inten- 
tis autmis. » 

(29) lay interpretatur chaos. Ab 17 «cumulus, 
acervus. ) 
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pulum, οἱ alios quidem in primis statuit, alios in A quia et hic Apostolus (34) duplicem crucis prodidit 


posterioribus, qui ex insperato post terga veniant 
inimicorum. Et vide si non prima pars est populi 
illa de qua dicit ** : « Non veni nisi ad oves perdi- 
tas domus Israel ; » et de qua dicit Paulus** (30) : 
«Gratia autem et. pax omni homini operanti bo- 
aum : Judo primum, tunc. etiam et Graco, » id 
est gentili posteriori. Iste ergo populus est qui in 
primis statuitur, et quasi fugiens cum Jesu. Poste- 
rier vero populus est, qui ex gentibus congregatur; 
quiqueex insperato venientes (quis enim speraret 
geutes salvari) acrius post tergum adversarios cz- 
dunt; et sic uterque populus mediam turmam dz- 
monum conclusam sternit et vincit. Sed fortasse 
dicas mibi, Quomodo ergo quasi fugiens ponitur 
populus prior ? Valde consequenter. Fugere etenim 
visi suut qui sequuntur Jesum, a legalibus oneribus 
el preceptis, ab observatione Sabbati, a circum- 
cisione carnis, a jugulatione hostiarum. Sed ite- 
rum non fugit qui secutus est Christum, perfectio- 
nem et plenitudinem legis. 

9. Post omnia autem, etiam rex. Hay in ligno 
gemino dicitur esse suspensus. Hoc in loco myste- 
rium tegitur (21) quamplurimos latens : sed oran- 
tibus vobis tentabimus hzc, non nostris opinioni- 
bus, sed divin: Scripturae testimoniis aperire. In 
superioribus diximus regem Ηαγ diabolo posse con- 
ferri: hic quomodo in ligno gemino suspensus (52) 
sit, operz pretium est noscere. Crux Domini no- 


swi Jesu ἆ 16 Christi gemina fuit. Mirus tibi ser- C 


io fortasse et novus videtur, quod dico crux gemi- 
na fuit : hoc est, gemina ratione constat et duplici : 
quia visibiliter quidem Filius Dei in carne cruci- 
fixus est : invisibiliter vero in ea cruce diabolus 
cum principatibus suis et potestatibus affirus est 
cruci. Non tibi hoc videbitur verum, si tibi horum 
testem produxero apostolum Paulum? Audi ergo 
de iis quid ipse pronuntiat : « Quod erat, inquit **, 
contrarium nobis, tulit illud de medio, affigens cruci 
sux, exuens principatus et potestates traduxit, li- 
bere triumphans eas in ligno crucis ; » licet in aliis 
exemplaribus habeatur : «triumphans in semet- 
ipso, » sed apud Graecos habetur, « in ligno. » Er- 
go duplex ratio Dominice crucis: una illa qua 
dicil apostolus Petrus**, quod Christus crucifixus 
nobis reliquit exemplui : οἱ hzec secunda, qua crux 
illa tropeum de diabolo (53) fuit, in. quo et. cru- 
cilisus est et triumphatus. Ideo denique et aposto- 
lus Paulus dicebat ** : « Mihi autem absit gloriari, 
nisi in cruce Domini mei Jesu Christi, per quem 
mihi mundus crucifixus est, ct ego inundo, » Vides 


** Matth. xv, 94. ** Roin, 1110. ** Coloss. 11, 14. 15. 


5 Tliren. 1v, 20. ** Luc. 1, 55. 
n ldem, « Paulus. » Libb. editi, « Apostolus. » 
$1) Idem, « geritur. » 

32) ldem, «suspeusus. » Libb. editi, «crucifixus.» 

$4 Mss., «de diabolo. ». Libb. editi, « diaboli. » 

(34) Sangerman. et Conetic., «Apo.tulus.» Libb. 
editi, « Paulus. » 

(35) Libb. editi, « concupiscentias non recepi- 
mus. » Codex vero Sangermanensis ut. in. nostro 


ralionem. Duo cnim sibi contraria dixit esse cru- 
cifixa, se sanctum et peccatorem mundum, ad il- 
lam formam sine dubio quam superius diximus 
Christi et diaboli. Nos enim mundo crucifigimur, 
tunc. cum veniens princeps liujus mundi in nobis 
nou invenit quidquam. Et nobis mundus crucifigi- 
tur, cum peccati cencupiscentiam non recepi- 
mus (55). 

4. Sed si quis forte est attentior auditorum, po- 
test dicere : Forma quidem rerum gestarum videtur 
esse conveniens, sed adhue illud :ue movet, quod 
diabolus et exercitus suus, quantum ad historia 
figuram ostenditur, interemptus est : et quomodo 
videmus adhuc et diabolum, et coutrarias potestas 


B tes intantum valere adversum servos Dei, ut etiam 


apostolus Petrus cum ingenti cautela praemoneat, 
οἱ dicat. observandum esse*', quia « adversarius 
noster diabolus, sicut leo rugieus circuit, quxreus 
quem transvoret. » Videamus ergo si et in hoec di- 
gnum aliquid sancti Spiritus cloquiis possimus in- 
venire. Adventus Christi unus quidem in humili- 
tate completus est, alius vero speratur in gloria : 
et hie primus adventus in carne mystico quodam 
sermone in Scripturis sanctis umbra ejus appella - 
tur, sicut et Jeremias propheta denuntiat, dicens **: 
« Spiritus vultus nostri Christus Doininus, cui nos 
diximus : [n umbra ejus vivimus in gentibus. » Sed 
et Gabriel cum evangelizaret Mariz (56), de nati- 
vitate cjus dicit ** : « Virtus Altissimi obumbrabit 
Libi. » Propter quod intelligimus, quamplurima pri- 
mo hoc adventu ejus adumbrari, quorum adimple- 
lio atque perfectio in secundo consummetur (57) 
adventu, Et apostolus Paulus dicit "^, quia « resu- 
scilavit nos cum co, simulque sedere fecit in c«e- 
lestibus. » Et utique nondum videmus credeutes, 
aul resuscitatos esse jam, aut in celestibus consce- 
disse : sed adumbrata suut quidem hzc nunc per 
fidem, quia mente et spe a terrenis ct mortuis 
operibus elevamur, et quotidie cor nostrum erigi- 
mus ad coelestia et aeterna : implebitur autein. hoc 
in secundo ejus adventu, ut ea qua nunc fide et 
spe prasumpsiimus, tuuc ctiam rerum effectu cor- 
poraliter teneamus. Ita ergo et. de diabolo intelli- 


D gendum est, quod victus quidem et crucifixus est, 


sed iis qui cum Christo crucifixi sunt, omnibus au- 
tem credentibus, et universis pariter populis tunc 
erit crucifixus, cum complebitur illud quod dicit 
Apostolus?!, quia «sicut in Adam omues moriun- 
tur, ita el in Christo omues vivilicabuntur. » Est 
ergo (58) iu hoc etiain resurrectionis futur: myste- 


65 | Detr. τι, 92. **Gàal.vi, 14. " I Peir, v, 8. 


"* Ephes. i1, 6. "! I Cor, xv, 223. 


textu. 

(36) Codd. Sangeriv. Gemeticensis cum uno 
Ebroicensi, « Marize. » Alter Ebroicensis, «al Ma- 
riam. » Libb. editi, « Mariam. » 

(57) Saugerm. et duo. Ebroic., « consummetur.» 
Libb. editi, « consummabitur. ? 

(53) Ergo. Deest in libb. editis, sed liabetur in 
Sangertn, 
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rium. Nam et tunc dividetur populus in duas partes, A fugite invidiam et livorem, fugite detractiones ct 


erunt. et tunc quidam primi, et alii postremi; qui 
cuin (59) ad Jesum in unum conspiraverint, jam 
tunc ultra oinnino non erit diabolus, quia jam non 
erit inpors. Vis-tibi etiam «hzec divinis testimoniis 
eomprobemus? Audi Apostolum dicentem ?* : « Iloc 
enim vobis dicimus in verbo Domini, quia nos 
qui vivimus, qui reliqui sumus, in adventu Do: 
mini non preveniemus eos qui dormierunt, quia 
ipse Dominus in jussu et in voce archangeli et in 


luba Dei descendet de ccelo, et mortui qui in Chri- 


$10 sunt, resurgent priini. Deinde nos qui vivimus, 
qui reliqui sumus, simul rapiemur cum illis in nu- 
bibus obviam Christo in áera, et sic semper cum Do- 
mino erimus.» De diabolo autem dicens, ait?* : «No- 


vissimus iuimicus destruetur mors, » quia vere tunc B 


vitncetur mors, cum mortale hoc absorbebitur a vita. 


. 5. Sed videamus qui in posterioribus conse- 
quuntur: € Et. incendit, inquit"*, Jesus Hay, et 
effecta. est urbs quax non habitetur in zeternum. » 
Vides quia hzc qua sequuntur, magis ad mysterii 
quam ad historie pertinent. veritatem, Non enin 
tm ille locus terra inhabitabilis est in zeternum, 
quain. locus diemonum inhabitabilis erit, tunc cum 
jam nemo peccabit, neque regoabit in aliquo pec- 
catum, cum diabolus et angeli ejus igni tradentur 
scterno, Doinino nostro Jesu Christo sedente rege 
et judice, et dicente iis qui priores et posteriores 
vicerunt 15 (40) : « Venite, benedicti Patris mei, 


percipite regnum quod vobis paratum est a Patre C 


meo (41). » Aliis autem dicet Τό: «Ite in ignem zeter- 
num, quem przparavit (42) Deus diabolp ει 417 
angeli ejus, » donec omni. anim: quibus ipse no- 
vil remediis consulat, ct omnis Israel salvus fiat. 


6. Sed et aliud mihi occurrit in loco conside- 
ranti Jesum fugientem a facie exercitus Hay. Quid 
putas est quod Jesua fugiens designabat? Videa- 
mus ne forte ait aliquid quod fugiendo vincamus, et 
est aliqua perfecta virtus in fuga. Paulus nos apo- 
8$tolus docet dicens "' : « Fugite fornicationem. » 
Vides ergo esse quemdain spiritum fornicationis 
quem fugere debemus, quicunque caste et pie in 
Christo ac pudice volumus permanere. lsta ergo 
fuga est quz habet. salutem, ista fuga virtutis est, 
ísta fuga (43) beatitudinem confert, Et non solum 
fornicationis spiritus fugiendus est, sed simili inodo 
sicut dictum est, « fugite fornicationem, » audia- 
mus dici ad nos: Fugite iram, fugite avaritiain, 


T? [| Thess. 1v, 14, 15, 10. "* 1 Cor. xv, 96. 
π{ Cor. vi, 18. ἵ Mattb. x, 25. 


(39) Alias, « quicunque. » 

(4U) Geineticensis et ugus  Ebroicensis, « vide- 
buntur » 

(41) Omnes. mss., «a Patre meo. » Libb. editi, 
v ab origine munti. » 

(42) Codex Geinetic., «ite in. gehennam ignis 
quet. praeparavit. » 

(43) Fuga. Deest iu libb. antea editis ; sed 
exstat in. codice Sangermanensi. 

(44) Quod si in ulia, fugite in aliam. Tec etiam 


1* Jos. vir. 98. 
1 Hebr. 1, 14. ** II Cor. xin, 45. 


maleloquia. Qua tamen nescio si quis effugiat, 
nescio si quis evadat. Iate talis erat. exercitus llay 
quem Jesus fugiendum docebat milites suos, et de 
iis fortasse mandat discipulis suis dicens **: « Si 
vos persequuntur in hac civitate, fugite in 
aliam ; quod si in alia, fugite in aliam (446). » 
Vult enim nos fugere ab hujusmodi hostibus, 
vult nos longe effici ab hujusmodi malis: et si 
potuerimus interim cvadere horum malorum fu- 
giendo contagia, tunc videntes devotionem, cet pro- 
positum mentia nostrae sanctz? quaeque virtutes, ille 
fortasse de quibus dicit apostolus Paulus (45) ο: 
« Nonne omues sunt ministetiales spiritus ia mi- 
nisterium missi propter eos qui hzreditatem ca- 
piunt salutis ? » qui fortasse sunt sanctl angeli: 
qui videntes nos inscctationem diumonum pati, in- 
surgunt adversus eos qui nos insectautur, et omnes 
eos post tergum cadentes interimunt, Jesus eniin 
est cum iis qui insectaliones patiuntur, magis 
quam cun illis qui persequuntur. Et inerito : quia 
delectatur esse Jesus cum iis qui fuglunt fornica- 
tionem, qui fugiunt (46) superbiam, qui fugiunt 
dolum, ct qui fugiunt mendacium. Si ergo ita in- 
telligaimus ea. quz scripta sunt, digna fortasse vi- 
debitur lectio stylo Spiritus sancti. Nam quid mihi 
prodest, ài sciam quod in gemino ligno rex Hay 
suspensus est ? Si autem sciam duplicem esse vir- 
(utem crucis, ín qua et Christus in carne suspen- 
ditur, et diabolus cum suo exercita triumphatur, 
ex intelligentia sacramenti zedificabitur anima mea. 
Et ut inagis fortasse adliuc excelsius ainplitudinem 
mysterii dilatemus, in hoc ligno intelligitur esse 
scientia boni et mali, in quo et bonus Christus, et 
diabolus malus pependit : sed malus quidem ut 
interiret, bonus vero (47) ut viveret ex virtute, 
sicut et Apostolus dicit de Cliristo 3, quia «et 
crucifixus est ex infirmitate, sed vivit ex virtute 
Dei. » μ.ο non solum ut vivat, sed ut et vivificet, 
quia ipse est « novissimus Adam (48) in spiritu vivi- 
flcante *!, » Sed lizc tropice dici intelligeuda sunt. 
Christus enim ipse dicitur arbor vitte. Sed sicut in 
aliis ipse esse ostenditur et sacerdos, et hostia, et 
altare, et non ex altera intelligentia impeditur 
altera, sed tropice de ipso in suis locis unum- 
quodque sentitur : ita etiam nunc in figuris sacra- 
mentorum non [impediet de uno atque eodem 
sumpta diversitas personarum. 

7. Sed videamus quid etian in. consequentibus 


'5 Mati, xxv, 54. 7* ibid., 44. 
ει [ Cor. xv, i5. 


desunt in libris editis, sed leguntur in Sangerma- 
nensi el uno Ebroicen-i. . 

(45) Paulus. Deest in libb. editis, exstat vero in 
Sangermauensi, 

(46) Fornicationem, qui fugiunt, Hac quoque 
desuut in libris editis, se4 leguntur in omuibus 
manascriptis. 

(471) Mss. Sangerm. et Gemetic., « malum qui- 
dem, ut interiret, bonum vero, » etc. 

(48) Genteticensis « in spiritum vivificantem. » 
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scribitur : « Ft percusserunt, inquit **, cos in ore A rando; sive: civitatem Domini uniuseujusque no- 


gladii, usquequo non relinqueretut. οκ eis qui 
salvus lieret, neque qui effugeret.» Hzc cum legunt 
Judi, crudeles efficiuntur, et hunianum sanguinem 
sitiunt (49), putantes quia et sancti ita percusse- 
tnut eos qui habitabant [Tay, ut. non relinqueretur 
ab iis qui salvus fleret, neque qui effugeret : non 
intelligentes in iis verbis adumbrari mysteria, et 
boc nobis magis indicari, quod ex iis quorum 
εἶιοος est habitaculum, et qui regnorunt in abysso; 
diemonibus, nullum penitus reliuquere debemus, 
sed omnes interimere. luterimimus autem όα- 
4 0nes, non ipsam eorum substantiam perimen- 
tes : sed quia opus eorum ac studium hoc est, 
ut peccare homines faciant, et hsec est illorum vita 
si nos peccemus, sine dubio interitus eorum est si 
non peccemus. interficiunt ergo habitatores ΠαΥ 
sancti quique, et perimunt, et uon dimittunt ex eia 
ullum : ii sine dubio (50) qui cum omni diligentia 
servant suum cor, ne de eo cogitationes πια] pro- 
cedant; sed et qui observant os suum, ut omnis 
sermo nmialus non procedat ex orc eorum. Hoc est 
non relinquere ullum qui effugiàt, cum eos nec 
sermo effugit malus. Agite ergo et vos, prxwpare- 
, wus nos ad hujusmodi prelia, percutiamus [19Υ 
i^ ore gladii, et exstinguamus omnes habitantes 
ehacs, omnes contrarias virtutes. Ütinam et ego 
modo dam loquor ad vos verbum Dei, cor pecca- 
toris pulsare possim! Quod si fecero, cerium est 
quod gladio oris mei percutiam fornicationem , 
percutiam malitiam, reprimam furorem, οἱ si qua 
alia sunt mala in ore gladii, id est oris mei, oris 
mei sermone exstinguam (51), et non relinquam ex 
eis qui salvus flat, neque qui effugiat. Si enim 
emnes hos hostes nostros exstinxerimus, tunc vere 
diem festum celebrabimus Deo, et devictis adver- 
soriis lata solemnitate gaudebimus. Tale aliquid 
mihi videtur 418 euam a sancto Propheta ín 
Psalinis designari, ubi dicit de se **, quia « in 
matutinis interficiebam omnes peccalores terrz, 
ut disperdam de civitate Domini omnes qui ope- 
rantur iniquitatem. » Sive enim civitas Domiui 
Ecclesia Dei viventis accipitur, ejiciunt doctores de 
Ecclesia, et inter(iciunt eos qui operantur. iniqui- 
tatem, contrarios daemones adversariasque virtutes 
qui coguut homines ad peccatum, docendo, iusti- 
tuendo, et occultata in divinis litteris ex locis 
talibus in qualibus nunc sumus, mysteria rese- 


ο: jos. vi, 3. ** Psal. οἱ, 8. 
] Reg. xvii, 17. 


(49) Codex Sangerm. « sitiuut. » Libb. editi : 
ε sitientes. » 
($0) Mss « ii sine dubio. » Libb. editi: « si 
u 


$1) Codex Sangerm. « exstinguam. » Libb. 
editi « restinguaim. » 
(52) Mss. « interficit)Libb. editi, « interficiet. » 
(55) Sangerm. « meditabar. » Libb. editi, « me- 
ditabor. » 
(54) lem, « nullis penitus hostibus. » Libh. 


355 Ps3l, Lx, 6, 7. 


sirum animam intelligaihus, qu: aedificatur a Do- 
mino ex lapidibus vivis, id est ex virtutibus varlis 
ei diversis : de ipsa quoque civitate sanctus 
quisque εἰ diligens ejicit peccatores : id est cori- 
tationes . pessimas, ct cupiditates pravas ihterficit 
(52* in matutino. Justus enim dicit ** : « In matu- 
dnis meditabar (55) in te, quia fuisti, adjutor 
meus. » Quod.est istud matutinum, nisi Dominus 
noster Jesus Christus, qui est lux vera, et exoriens 
in cordibus nostris, atque illuminans ignorantize 
nostr: teilebras, et hujusmodi nobis mysteria ϱὸ- 
velans, facit nos in lumine suo lumen videre ? Si 
quando ergo legis in Scripturis sanctis justorum 
pugnas, cmdes ac strages iuteremptorum, et quia 
sancti nullis penitus hostibns (04) parcunt, quinimo 
et οἱ pepercerint, reputarj eis jn peccatum, sicut 
reputatum est Sauli, qu: vivulu reservaverat Ágag 
regem Amalec **, hoc modo quo supra exposuimus, 
intellige bella justorum, quia li»c bella ab eis ad- 
versum peccalunr geruntur. Quomodo autem mna- 
nebunt justi, si vel paruin aliquid peccati in semet- 
ipsis reservaverint ? Et idco dicitur de eis, quia 
non reliquerunt nec unum qui salvus fierct, ne 
effugeret,. Fortasse non wihi.credes, quod adver- 
sum peccatuin nobis ijujungitur pugna Σ΄ Paulo 
crede. «σοι! ** : « Nondum usque ad sanguinem 
restitistis adversum peccatum. » Vides tibi adver- 
suu peccatum pugnam proponi, et usque ad. san- 


C guinis profusionem istud tibi prelium consumman- 


dum? Aut non evidenter lh:;e indicat Scriptura 
divina, et ,in iis in quibus moris est ei dicere *' ; 
«.Sanctificate bellum ; » €t ,«Pugnabitis (05) pugnam 
Domini ? » Quid enim aliud est sanctificare bellum, 
nisi interemptis omnibus auiin:e. nostre. hostibus, 
qui sunt vitia peccatorum, el mortiflcatis membris 
qua sunt supet lerram atque omnibus:malis cupi- 
ditaíibus amputatis, effici sanctum corpore et 
spiritu, et fortiter facientem venire ad conspectum 
Dei viveutis, et pro palma victoriz virtutis merito 
eoronaji a Christo Jesu Domino nostro? Cui est 
gloria et imperium in sxeula szculorum. Amen. 
HOMILIA ΙΧ. 


De altari quod edificavit Jesus : ubi scripsit in la- 
pidibus ejus (56) Deuteronomium. Et quomodo legit 
tllud in auribus totius populi stantis in. Garizin et 
Gebal : et quomodo (51) convenerunt reges Amor- 
thorum adversus Jesum. 


4. Posteaquam subvertit Jesus.llay. id est cnaos, 


* [ Reg. xv. ** Hlebr. xii, 4. Joel. i, 9, ct 


editi, « nulli penitus hostium. »—— - 

(56) Idem, « et pugnabitis. » Libb, editi, « et 
expugnabitis. » . ! - 

(56) Codex Sangerm., « ejus. » Libb. editi, 
« aliaris. » Paulo post idem ms., « ei quomodo 
legit illud in auribus. » Libb. editi, « et quomodo 
relegit Jesus Deuteronomium in auribus. » - 

(51) ldem ms., « et quomodo. » Libb. editi, 
« ubi. » 
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οι omnes habitatores ejus exemit, opertebat eum A ego arbitror, quod quicunque ex vobis lapidibus 


dignum aliquod tali tantaque victoria excelso 
omnium Deo (58) inunus. offerre. Quid ergo istud 
est quod agit post victoriam, videamus : « Αι 
cavit, inquit 58, Jesus altare Domino Deo Israel in 
monte Gebal, et fecit illud sicut praecepit Moyses 
(famulus Domini filiis Israel. Scriptum est autem in 
lege Moysis, altare fieri ex lapidibus integris, in 
quibus uon est injectum ferrum. » EL posteaquam 
fecit altare Jesus, « imposuit ibi holocausta Do- 
mino, et immolavit sacri(icium salutaris (59), » et 
post sacrificium « scripsit in lapidibus Jesus Deu- 
terouomium, legem Moysi, et scripsit eam coram 
(iliis Israel : et omnes seniores Israel, et judices, et 
scribe eorum praecedebant hinc ei illinc arcam 
testamenti. Domini. » Videamus ergo quid iu his 
omnibus indicetur, et quid pr:ieseus lectio nobis 
eedificationis acquirat. Omnes qui in Jesum Chri- 
stum credimus, lapides vivi esse dicimur, secundum 
quod Scriptura pronuntiat, dicens ?? ; « Vos autem 
estis lapides vivi, zdificati domus spiritalis in sa- 
eerdotio sancto, ut offeratis spiritales hostias, 
acceptabiles Deo per Jesuimn Christum. » Sicut autem 
in istis terrenis lapldibus observari novimus, ut hi 
quidem lapides qui validiores sunt οἱ potentiores, 
primi in fundamenta jaciantur, ut ipsis credi οἱ 
superponi possit totius zedificii pondus : alii vero 
qui sequentes sunt, id est paulo illis inferiores, 
proximi illis qui in fundamento sunt, ordinentur; 
qui vero plus inferiores sunt, paulo superius a 
fundamentis ; tum deinde in comparatione lapidum 
qui infirmiores sunt, in superioribus, et prope 
ipsa jam tecti fastigia collocentur ; ita nunc in- 
lellige etiam de lapidibus vivis esse aliquos in fun- 
damentis hujus spiritalis zedificii. Qui autem sunt isti 
qui in. fundamentis collecantur ? Apostoli et pro- 
Ρἰιεία.. Sic enim dicit Paulus, hzec ipse docens ** : 
« /Edificati, iuquit, supra fundamentum aposto- 
lorut et prophetarum, ipso summo angulari (60) 
A19 l»pile Christo Jesu Domino nostro. » Ut au- 
itin promptiorem te prepares, o auditor, ad hujus 
zdificii constructionem, ut lapis aliquis inveuiaris 
vicinior fundamento, disce quia ct ipse Christus bu- 
jus quod nunc descripsimus (R1), zdilicii fundamen- 
tum est, Sie enim dicit apostolus Paulus *! (62) : 
« Fundamentum enim aliud nemo potest ponere, 
praeter id quod positum est, quod est Christus Jesus.» 
Deati ergo qui supra istud tam nobile fundamentum 
edificia religiosa et sancta construxerint. Sed in 
loc zedificio Ecclesi: oportet esse et altare. Unde 


35 Jos. vi, 50, 31, 52, 55. 9? | Pet, n, 5. 0 
*? Act. 1, 24. ? Rom. viu, 20. 


(58) Deo. Deest in libris antea editis, sed exstat 
in manuscriptis. Paulo post codex Sangerimanensis, 
ε quod ait post victoriam. » 

. (59) Codex Sangermanensis, « salutis. » Atquc 
Ifa habet Gemeticersis, 

(60) Gemctic. et duo Ebroic., « ipso summo an- 
gulari. » [n libris editis deest, « summo. » 

(61) Cod. Sang., « Christus Jesus quem nunc de- 


vivis apti sunt, in hoc prompti, ut orationibus va- 
cent, et ut die noctuque obsecrationes offerant Deo, 
et supplicationum victimas immolent, ipsi sunt ex 
quibus Jesus zedificat altare. 

2. Sed intuere quid laudis ipsis lapidibus altaris 
ascribitur, « Sicut. dixit, inquit **, legislaor Moy- 
ses, awificari altare ex lapidibus integris quibus 
ferrum non est injectum. » Qui putas sunt isti inte- 
grilapiles? Novit uniuscujusque conscientia quis 
sit integer, quis sit incorruptus, impollutus, imma- 
culatus in carne et. in spiritu : quis sit ille cui fer- 
rum injectum non est, id est qui jacula maligni 
ignita concupiacentiz non recepit, sed scuto ea fi- 
dei exstinxit el repulit : vel quis est ille, qui fer- 


B rum pugua, ferrum belli, ferrum litium nunquam 


recepit, sed semper pacificus fuit, semper quietus 
et mitis, ex Christi humilitate formatus (65). Isti 
sunt ergo lapides vivi, ex.quibus Jesus Dominus 
noster altare construxit ex lapidibus integris, qui- 
bus ferrum non est injectum, ut offerat super eoe 
holocausta ei sacrificium salutis. Ego puto quod 
forte isti tales lapides integri et incontaminati, san- 
cti apostoli esse possint, omnes simul altare unum 
facientes propter unanimitatem atque concordiam. 
Sic enim referuntur omnes simul unanimiter oran- 
tcs, et aperientes os suum dixisse ** : « Tu, Domine, 
qui corda omnium nosti.» Isti ergo qui poterant 
unanimes, unà voce atque uno spiritu orare, ipsi 
fortasse .digni sunt qui debeant omnes simul ununi 
altare construere, super quod Jesus sacrificium of- 
ferat Patri. Tamen et nos tentemus dare operam, 
ut cadem dicamus emnes unanimiter (64) unum seu- 
tientes : niliil per contentionem, neque per inanem 
gloriam gerentes, sed in uno sensu, atque in eadem 
sententia permanentes, si forte possimus etiam nos 
apti effici lapides ad altare. Non enim deserit nos 
Jesus Dominus noster ; sed quamvis nos vacantes 
orationi, « quid oremus secundum quod oportet ne- 
sciamus, ipse tamen spiritus interpellat pro nobis 
gemitibus inenarrabilibus **. » Dominus autem spi- 
ritus est. Si ergo orationes nostras spiritus adju- 
vel, et offerat eas Patri omniuin Deo geinitibus qui- 
bus nos explicare non possumus, cerium est quia 


p et altaris constructionem sollicite requirat a no- 


bis. 

9. Sed nondum plenus altaris ornatus est, etiam- 
si ex integris lapidibus construatur, etiamsi ferrum 
eis οἱ jaculum maligni nou inveniatur injectum, 
sed adhuc deest aliquid, et adhuc est quod his 


*!'ICor. 1, 11. ?* Jos. vin, 3l. 


Ephes. n, 20. 


scripsimus. ) 

(62) Paulus. Deest in libris editis, sed exstat in 
omnibus mss. . . 

(65) Codex Sangermanensis cum uno Ebroicensi, 
« ex Christi humilitate formatus. » Alter Ebroicen- 
sis, «et Christi humilitate inforinatus. » Libb. editi, 
ε et Christi humilitati conforimatus. » 

(64) Codex Sangerm., «unanimes. » 
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omnibus adjiciat Jesus. Quid illud est? «Scripsit, Α Deuteronomium scribat, ut sceimnidam legem fn cor- 


ivquit δὲ, Jesus super lapides altaris. Deuterono- 
mium, legem Mosei, et scripsit eam in conspectu 
filiorum lsrael. » Scripserit quomodo potuerit tunc 
Glius Nave super lapides altaris legem describere, 
et pront valuit adumbraverit typos, nos interim vi- 
deamus quomodo noster Jess in. lapidibus vivis et 
integris scripsit Deuteronomium, quod quasi secun- 
da legislatio dicitur. Si ergo vis videre quomodo 
prima lege infirmata secundam legem scribat Jesus, 
audi eum in Evangeliis dicentem 6 : ε Dictum est 
antiquis : Non occides. Ego autem dico voliis, quia 
omnis qui irascitur fratri suo, homicida est.» Et 
iterum *! : « Dictum est antiquis : Non meechaberis. 
Ego autem dico vobis, Si quis aspexerit mulierem 
ad concupiscendam eam, jam moechatus est. eam 
in corde suo. » Et ** : «Dictum est antiquis : Non 
perjurabis. Ego autem dico vobis : Nolite jurare 
omnino. » Vides Deuteronomium quod scripsit Je- 
sus in. lapidibus vivis et integris, non in tabulis la- 
pideis, se.| in tabnlis cordis carnalibus, non atra- 
mento, scd Spiritu Dei vivi **. Si autein vis eviden- 
tius noscere, in quibus cordibus Jesus scripserit 
legem, et in qnibus non scripserit, etiam hoc tbi 
ex Scripturarum auctoritate patefaciam, ut conso- 
Jatigneim capias tu qui ex gentibus vocatus es, ncc 
verearis eorum jactantiam, qui legem Mosei tabulis 
vel chartulis scriptam se accepisse gloriantur. Audi 
ergo in quorum cordibus Dominus Jesus scripserit 
legem. Paulus dicit! : « Cum enim gentes quz le- 
gem non habent, naturaliter qux legis sunt faciunt, 
liujusimnodi non. habentes legem, ipsi sibi sunt lex. 
Qui ostendunt opis legis scriptum in cordibus suis, 
testimonium reddente eis conscientia. » Si ergo vi- 
deas gentes ad Jesum venire οἱ credere ei, et opus 
Jegis implere, quod illi qui legen acceperant, im- 
plere non possunt, non dubites de eis dicere, quia 
Jesus in istis lapidibus integris Deuteronomium 
scripsit. 

4. Movet me sane, quod addidit in consequenti- 
bus Scriptura. « Et scripsit, inquit *, Jesus super 
lapides Deuteronomium coram filiis Israel. » Quo- 
modo potuerit tam magnum librum, vel assistenti- 
bus et permanentibus ibi filiis Israel describere, 
ita ut non discederent usquequo scriptura tot ver- 
suum finiretur : vel etiam quomodo potuerint la- 
pides altaris ferre 490 tam magni libri continen- 
tiam, dicant mihi isti. assertores littere Judzi, qui 
spiritum legis ignorant. Quomodo in hoc historiae 
veritas demonstratur ? Sed apud illos « usque in ho- 
diernum diem cum legitur Moyses, velawen est po- 
situm super cor eorum ?. » Nobis vero conversis ad 
Dominum Jesum, aufertur velamen, quia «ubi Spi- 
ritus Domini, ibi libertas» intelligentize *. Noster 
ergo Jesus Dominus nou indiget multo tempore ut 


6 Marc. v, 21, 92, 


*5 Jos. vini, 32. 
ΣΗ Cor. in, 15-17. 


* Jos. vini, 22. 
95. *ibid. 


* [bid. 17. 


(65) Idem cum uno Ebroicensi, « eraut. » Alii, « erunt. » 
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οἱ ibid, 91, 98. *^ ibid. 35, δὲ. ** Il Cor. im, 5. 
5 Matth. xvni, 10. 


dibus credentium figat, atque in eorum mentibus 
qui ad altaris constructionem digni sunt eligi, le- 
gem spiritus signet. Statim namque ut quis credi- 
derit Jesu Christo, ct lex Evangelii iu ejus corde 
descripta est, et in conspectu filiorum Israel de- 
scripta. Aderant enim tunc eum tibi sacramentum 
filei tradebatur, caelestes virtutes, ministeria ange- 
lorum, Ecclesia primitivorum. Si enim recte intel- 
ligamus Israelem dici mente Deum videntem, re- 
ctissime hoc de ministris angelis magis dicitur, se- 
cundum Domini sententiam, dicentis de infantihus, 
quod οἱ t! fuisti. infans in baptismo, quia «angeli 
eorum semper vident faciem Patris mei qui in 9ϱ)- 
lis est *. » Coram istis igitur filiis Israel, qui ad- 
erant illo in tempore, cum tibi fldei sacramenta tra- 
debantur, videntibus faciem Dei, Jesus in corde 
tio Deuteronomium scripsit. Vis tibi adbuc eviden- 
tius h:ec de Scripturis sanctis probemus, quia co» 
ram filiis Israel legem secundam scribat Jesus? 
Apostolus ad llebrzxos manifeste designat, dicens *: 
« Non enim accessistis ad sonum tube, et ad monp- 
lem ardentem, sed accessistis ad montem Sion, et 
civitatem Dei viventis Jerusalem celestem, et Ec- 
clesiam primitivorum ascriptam in coelis, et multi- 
tudinem. angelorum collandantium Deum.» Vides 
ergo quia coram iis omnibus, qui ex ceo quod seme- 
per Deum vident, et merito filii Israel appellantur, 
Jesus legem scam in. cordibus credentium scribit, 
Sed et nuuc per liec quie loquimur, Jesus Deutero- 
^nomium scribit in eorum cordibus qui integra fi- 
de, et tolo animo quie dicantur accipiunt, qui {ῃ. 
tegro auditu, atque integro corde, et non corrupto 
sensu ac reprobo circa (idem, audiunt et retinent 
qui dicuntur, quia necesse est Deuteronomium in 
integris lapidibus scribi. 

5. Post hiec. dicit : « Et omnis, inquit *, Isracl et 
presbyteri et judices, et scribz:e przcedebant hiinc οἱ 
illinc arcam testameuti Domini. » Árca testamenti 
Domini est, in qua tabulz legis manu Dei scriptae 
servantur. Et circa hanc arcam testamenti, omnis 
qui vere Israel est, incedit, et non est longe ab ea. 
Levit: vero οἱ sacerdotes etiam in humeris suis 
eam portant. Etenim quicunque sacerdotali religio- 
ue et sanctitate vivunt, non solum ii qui sedere vi- 
dentur in consessu sacerdotali, sed ii magis qui 9a- 
cerdotaliter agunt, quorum pars est Dominus, nec 
ulla eis portio babetur in terris, ipsi sunt vere sae 
cerdotes et Levita Domini, qui in bumeris suis le- 
gem Dei portant, agendo videlicet, et implendo per 
opus ea quie scripta sunt in lege. 

6. « Sed et proselytus, inquit *, et indigena simul, 
et erant (65) dimidii juxta montem Garizin, et di. 
midii juxta montem Gebal. » Quomodo etiam ista 
explicabinus? Vere adjutorio Dei opus est, ut poe» 


'* Rom. ii, 14, 45, 
* Hebr. xi, 18-25. " Jog. vini, 
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simus verbís nostris verba divina disserere, et ex- A tum est enim nobiliores esse illos, qui boni ipsius 


planare qni, sunt dimidii qui incedebant juxta mon- 
tem Garizin, et qui sunt. dimidii qui licel ct ipsi 
salventur, non tamen potuerunt juxta montem Ga- 
riz:n incedere, sed incedunt. juxta montem Gebal. 
Mons Garizin benedictiones habet, mous autem Ge- 
bal maledictiones, qui peccatoribus imminent. 
Statierunt etenim, sicut. scriptum est. in Deutero- 
nomio, sex tribus ad benedicendum in monte Gari- 
yin, et ipsas tribus qux nobiliores sunt. οἱ eximi, 
id esi, Simeon, Levi, Juda, Issachar, Joseph et 
Benjamin ; alias vero sex iguohiliores (66) ad male- 
dicendum : in quibus et Ruben, qui ascendit cubile 
patris οἱ torum maculavit paternum, et Zabulon, 
qui est ultimus filius Liz (67). 

7. H;ec quidem veterum histori& referunt gesta, 
sed quomodo nos hanc histori: narrationem ad 
mysticam intelligentiam referemus, ut ostendamus 
qui sint isti qui incedunt juxta montem Garizin, et 
qui sint isti qui incedunt. juxta. montem. Gebal? 
Γρο sic video, duas esse species eorum, qui per 
fidem festinant et properant. ad salutem, Unam 
corum qui prouissionum celestium cupiditate suc- 
censi, summo studio diligentiaque nituntur, ne una 
saltem minima eos beatitudo protereat, habentes 
desiderium non solum benedictionis capienda, et 
effici in parte sortis sanctorum, sed ctiam assistere 
ju conspectu Dei, et semper esse cum Domino, 
Alii vero sunt, qui et ipsi tendunt ad salutein, sed 
non tam amore benedictionum et desideriis in- 
flammautur, quam lioc magis habent in prospectu, 
ut dicant (68), Sufficit mihi non ire in gehennam, 
sufficit mihi non mitti in ignem zternum, sufficit 
mibi non expelli in tenebras exteriores. Cum 
ergo in singulis quibusque fidelium talis sit pro- 
positi varietas, hoc mihi designari videtur in 
hoc loco, quod dimidii ilii qui juxta montem 
Garizin incedunt, illum qui ad benedictiones, 
[$931 electus est, istos singulariter indiceut, qui 
non inetu. peenz, sed benedictionum οἱ reprormis- 
sionum desiderio veniunt ad salutem. llli vero di- 
nidii, qui juxta montem Gebal incedunt in quo 
maledictioues protatze sunt, istos. alios indicent, qui 
malorum metu et: suppliciorum timore complentes 
qu:e in lege scripta Bünt, perveniunt ad salutem. 
Hic jam Dei solius est nosse ex omnibus nobis filiis 
]srael, quis est qui boni ipsius desiderio succensus 
facit quod bonum est, quis vero nostrum metu 
gehenuz, et zeterni ignis terrore tendit ad bonum, 
et studet ac festinat implere quz scripta sunt. Cer- 


? jos. vi, 54, 05. !* Deut, xxv, 4, et 1 Cor. ix, 
X xiv, 91. ( 


(60) Post. « ignobiliores, »Sangermanensis addit 
« interpungit, » quod in aliis mss. nou exstat, 

(67) Lie. Deest in libris editis, sed habetur in 
Quibus mias. 

(08) Sangerm., « et desideriis inflammantur, quam 
hoc magis habent in prospectu, dicentes, » Tres alii 
codd. imss., « vel promissionum desideriis inflam- 
mantur, quam hoc magis habent in prospectu. » 
Mox Geieticensis cum uno Ebroicensi 2ro « dicen- 


desiderio et benedictionum amore, quod bonum est 
agunt, quam illos qui pro mali metu bonum (69) 
seclantur. Solus ergo Jesus cst, qui potest ex omri 
populo hujuscemodi mentes animosque discernere, 
et alios quidem statuere in montem Garizin ad be- 
nedictiones, alios vero statuere in montem Gebal 
ad maledictiones, non ut inaledictiones. accipiant, 
sed ut intuentes przscriptas maledictiones, et pae- 
nas (70) peccatoribus constitutas, incurrere caveant 
eas. 

8. « Post hzc » refertur quia « legit Jesus omnia 
verba legis, id. est, benedictiones et maledictiones 
secundum omnia qua scripta suut in libro legis, 
nec fuit ullum verbum ex omnibus qux mandavit 


D Moyses, quod non legerit Jesus, coram omni eccle- 


sia filiorum Israel *. » Facilis quidem est. cxplana- 
tio historiz:, quomodo filius Nave legerit. omnia 
verba legis (71) qua: scripsit Moyses, coram o:nni 
ecclesia filiorum Israel ; noster vero Dominus Je- 
$us, quomodo hoc populo suo faciat, ostendere non 
mihi videtur etiosum. Et ego quidem arbitror, 
quod si quando nobis legitur Moyses, et per gratiam 
Domini velamen litterz amovetur, et incipimus in- 
telligere, quia lex spiritalis est, et quia, verbi causa, 
dicens lex !*, « Non infrenabis os 'bovi trituranti, » 
non de bobus hze, sed de apostolis dixerit : et rur- 
sum eum in. lege dicitur *!, « quia Abralau duos 
filios habuit, nnum de ancilla, et unum de libera, » 
ego iu iis intelligo esse duo test;unenta, et duos po- 
pelos : istam mobis jegem que sie intelligitur 
(quam spiritalem nominat Paulus), Jesus Dominus 
legit, et ipse est qui hiec. in. auribus totius populi 
recitat, priecipiens uobis ne sequamur occidentem 
litteram, sed teneamus spiritum vivificantem. Legit 
ergo nobis Jesus legem, cum nobis legis revelat ar- 
cana. Non enim uos qui de Ecclesia catholica su- 
mus, speruiuius legem Mosei, sed suscipimus eam, 
si tamen Jesus eain nobis legerit. Sic euim recte 
poterimus intelligere legem, si eam nobis legat 
Jesus, ut ipso legeute, nos sensum cjus εἰ intelli- 
geutiam capiamus. Áut non est putandum quod iude 
conceperat seusum ille, qui dicebat ** : « Nos au- 
tem seusum Christi liabemus, ut sciamus que a 


D Deo donata sunt nobis, qui οἱ Joquimur, » Et illi 


qui dicebant 151 « Nonne ardens erat. in nohis cor 
nostrum, cum nobis aperirel Scripturas iu. via? » 
quando ineipieus a lege Moysi usque ad. prophetas 
legit eis oimnia, et revelavit qu:e de ipso scripta suut, 
Mira !amen figura sermonis ostenditur ju iis quae 

!! Gal. iv, 22, !* P Cor. i, 102, 15. | Luc. 


tes » habent « ut dicant. ». In libris antea editis sic 
legitur, «vel prouissionum ipsarum, quam hoe 
magis habentes in*prospectu et dicentes, ». Paulo 
post ubi. iss. habent, « sufficit mihi non expelli, » 
in libris editis deest, « mihi. » 

(69) Sangerim., « pro malo etiam bonum. » 

(70) ldem, « prascriptiones et poe.;as. » 
(71) ldem. restituit. vocem « legis, » quie. deerat 
in libris editis. 
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scripta sunt, cum «dicit !*? «€ Nou erat sermo ex A perfecti stare norunt artnati adversus astuuas dia- 


omnibus qua mandavit Moyses, quem οι legerit 
Jesus in aurihus totius Ecclesiz Israel. » Et primo 
legisse in auribus, videamus quid indicet (72). Ve. 
reor ne forte aliquos auditorum sermo noster offen- 
dat ; sed tamen dicenduni est quod non otnnes qui 
audimus legem, de £cclesia sumus filiorum Israel : 
sed non continuo si est aliqua differentia inter audi- 
tores leyis et ecclesiam filiorum Israel, auditor ex- 
cluditur a salute. 

9. Attendite ergo diligentius verbis Scripture, 
dicentis ** : « Non erat ullum verbum ex omnibus 
que mandavit Moyses, quod non legerit Jesus in 
auribus totius ecclesie filiorum Israel. » Et addit 
etiam « mulieribus et infantibus, et proselytis. » 
Novit Dominus noster Jesus esse alias aures praeter 
istas carnales, quas ad audientiam verborum suo- 
rum, et ad audientiam legis requirit. Unde et in 
Evangelio, posteaquam de singulis quae oportebat 
edocuit, addit, et dicit '5: «Qui babet aures audien(i 
audit. » Quod utique si de auribus dixisset carna- 
libus, superfluum videretur. Nemo enim non ha- 
bens aures αι) verba ejus audienda convenerat. Sed 
quoniam sciebat in auribus interioris hominis, id 
est intellectu cordis, recipi debere quz dicta sunt: 
(quid enim (75) prodest audire sermonem, si non 
relipeatur et servetur in corde?) idcirco aures ab au- 
ditoribus exposcebat. lloc ergo etiam nunc, vel cuim 
Scriptura in ecclesia leguntur, vel cum sermo ex- 
planationis profertur ad populum, Scripturz aucto- 
ritatem sequentes dicimus, Videte ne legantur qui- 
dem ab Jesu. verba legis, sed quamplurimis non le- 
gautur ; qnia Jesus illis legit. legem, qui aures ha- 
buerint audiendi. Sei et quod adjunxit ad Ecclesiam 
Domini etiani mulieres, et infantes, et proselytos, si 
quidem separatim intelligamus mulieres ei infantes 
et proselytos, οἱ eos velut sequelam quamdam esse 
sentiamus Ecclesiis, quoniam « inm domo magna 
non sunt tantummodo vasa aurea et argentea, sed 
et lignea et fictilia !", » dicimus viris quidem forti- 
bus fortem tradi cibum, illis videlicet, de quibus 
Apostolus dicit !* ; « Perfectorum autem est solidus 
cibus, » ex quibus ipse sibi praparat « Ecclesiaimn 
non habentem maculam, aut. rugam, aut aliquid 
horum **; » eos vero quos inulierum, vel infantium, 
vel proselytorum 449 appellatione secernit, iutel- 
ligamus (74) illos esse, qui adhuc lacte indigent, aut 
etiam velut infirmi, ut sunt. mulieres, oleribus ve- 
scuntur **, Si vero simul (75) omnis accipiatur Ec- 
clesia, viri quidem intelliguntur illi, qui in omnibus 


** Jos, viu, 55.. !* ibid. "'*Matth. xin, 9. 
Μι οἱ Rom. xiv...  ECor. x,9.. ?* Hebr. vi, 4. 


(72) Mss., « indicet. » Libb. editi, « dicit. » 
(13) Mss., « quid enim. » Libb. editi, « quia nihil. » 
. (74) Mss., « intelligamus. » Libb. editi, « intelli- 
imus. » 
(15) Libb. editi, « simul. » Unus codex Ebroi- 
censis, « in illis. » Reliqui mss., «€ similis, »—— — — 
(16) Codex Sangerman., « viros. » Libb. editi, 
« ineliores. » 


1! ll Tim. 11, 20. 
33 109, ix, 1,2. 


holi : mulieres vero illi, qui nondum ex semetipsis 
quie utilia sunt gerunt, sed. imitando viros (76), et 
eorum exempla sectando. Ex quibus et caput ba- 
bere dicuntur : « Caput. eniin. mulieris, vir *!, 
Infantes vero erunt, qui fide nuper suscepta (77), 
lacte evangelico nutriuutur.. Proselyti autem. cate- 
chumeni videbuutur, vel ii qui jam sociari fidelibus 
student. De quibus singulis similia etiam Joannes 
sentiens in Epistola sua scribil, et siugulis quibus- 
que ztatibus propria quaque gesta. deceruit (18). 
Verumtamen Jesu. vobis recitante legem, et reve- 
lante cordibus vestris intelligentiam spiritalem, ne- 
que proselyti, id est catechumeni diutius mancatis, 
sed festinate ad percipiendam gratiam Dei, ut et 


B vos in Ecclesia filiorum 1srael annumeremini : et 


vos, infantes, nolite pueri effici sensibus, sed malitia 
parvuli estote, sensibus autem estote perfecti, sicut 
οἱ Apostolus ad llebrzos dicit ** : « Relinquentes 
principiorum Christi sermoneim (78*), ad perfectio- 
nem feramur. » Sed et vos, qui sub mulierum ap- 
pellatione inürmi et remissi et languidi estis, com- 
wonemnini, uL remissas manus οἱ dissoluta genua 
erigats, id est, ut negligentes et desides animos, 
suscitelis, el virilem constantiam in explendis prz- 
cepiis legalibus et evangelicis assumatis, atque ad 
virorum fortium perfectionem celeriter properetis. 
Non eniin novit Scriptura divina secuudum sexum 
separationem virorum ac mulierum facere. Etenim 
apud Deum sexus nulla discretio est, sed pro animi 
diversitate vel vir, vel mulier designatur. Quante 
ex iuliermn sexu apud Deum in viris fortibus 
numerantur? et quanti ος viris inter remissas et 
languidas mulieres reputautur. (79)? Annon tibi 
videtur inter mulieres existimandus ille vir qui 
dicit : Non possum observare quie scripta sunt, 
vendere qux habeo et dare pauperibus uon pos- 
$um, percutienti maxillam praebere alteram non 
possum , maledicentem benedicere non possum, 
blasphematus deprecari non possum, persecutionem 
pau et sustinere non possuin? Caetera similia quae 
mandantur qui dicit implere non possum, quid tibi 
videtur aliud. quam inter mulieres, que nihil virile 
possunt, esse uumerandus ? 

10. Sed videamus quid post hzc scriptum est : 
« Et audierunt, inquit **, oinnes reges Auorrhzo- 
rum, et qui traus Jordanen, et qui in inontanis, et 
qui in campis, et qui super ora maris magui, et qni 
erant in Antilibano, et Cetliei, et Auorrlizi, et 
Chauanzi, et Pherezai, et Evzi, et Gergesei, et Je- 


1^ Hebr. v, 14. !* Ephes. v,27. ** I Cor. 


(77) Omnes mss., « suscepta. » Libb. editi, « sus- 
cepti. » n 
78) Codex Saugerman. , « secernit. » Ibid, libb. 
antea editi, « Jesu nobis recitante.... cordibus no- 
stris, » sed omnes mss. ut in nostro textu * 
18') Codex Sangeri., « sermoues. » 
(19) Idein, « deputantur. » 
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busai, et convenerunt in unum, ut. expugnareit A quomodo. ligni czsores, vel aque gestatores fiant 


lesum et Israel simul. » Ilistoria rerum gestarum 
manifesta est, nee explanatione indiget quod eviden- 
ter expletum est ; ex iis tamen quz gesta sunt vi- 
sibilibus, nostri Domini Jesu Salvatoris bella ac 
triumphos quos egerit, contemplemur, quamvis 
etiam in ipso Lee visibiliter cernamus expleta. 
' Couveneruut enim reges terr, senatus, populusque 
οἱ principes Romaui, ut. expugnarent nomen Jesu 
οἱ Israel simul. Decreverunt enim legibus suis, ut 
 wonsint Christiani. Omnis civitas, omnis ordo 
Christianorum nomen impugnat. Sed sicut tunc om- 
nes illi reges conveuientes contra Jesum nihil fa- 
cere potuerunt, ita (80) vel principes vel potestates 
ista contrarie, ut. non Christianorum genus latius 
ac profusius propagetur (81), obtinere non valebuut. 
Scriptuin. namque est ?*, quia « quanto inagis cos 
lumiliabant, tanto. magis plures licbant, οἱ inva- 
lescebant valde. » Confidimus autem, quia non so- 
jum non nos poteruut obtinere visibiles inimici, et 
adversarii nostri, verum etiam velociter Jesu Do- 
mino nostro vincente conteretur Satanas sub peldi- 
bus servorum ejus. lllo etenim duce semper vincent 
milites sui, ita. ut et nos dicamus sicut in Esdra 
scriptum est 35, quia « a te, Domine, est victoria, 
οἱ ego servus tuus, benedictus es, Deus veritatis. » 
Quem semper et no; invocemus, ut det nobis victo- 
viam in Cliriste Jesu Domino nostro, cui est gloria 
€t imperium iu s:ecula szeeulorum. Amen. 


HOMILIA X. 

Pe dolo Gabaonitarum, ubi dicunt : « Audivimus 

quanta. [|ecit. Dominus. vobiscum per. mare. Ra- 
rum. ) 

1. « In domo Patris mei mansiones muli 
gunt, » dicit Verbuin Dei 15. Sed et resurrectio mor- 
tuorum uon habebit :equalem resurgentium gloriam, 
sed « alia carovulucrum,alia pecorum (82), alia vero 
piscium; et corpora coelestia, et corpora terrestria, 
sed alia quidem celestium gloria, alia vero terre- 
strium. Alia gloria solis, alia gloria lunze, alia gluria 
stellarum. Siella ab stella differt in gloria, ita. et 
resurrectio mortuorum ?7, » Multze ergo eorum qui 
ad salutem veniunt differenti:e designantur. Unde οἱ 
nunc Gabaoiitas istos, quorum historia recitata (85) 
[$28 est, avbitror port unculam quamdam esse eo- 
rum, qui salvandi sunt , ita. tamen ut non absque 
alicujus nota inustione salventur. Vides namque 

** Exod. ας 12. 9* Ll Esdr, iv, 59, 60. 


(80) In codem deest, « ita. » 
. (81) ldem ms. habet, « propagetur. » Libb. editi, 
« prorogetur. » Mox in eodein codice manuscripto 
einittitur, « obtinere non valebunt. » 

(82) Omnes mss., « alia pecorum. » 

(85) Codex Sangerin., « recitata est. » Libb. editi, 
« recitanda est. » 

(84) Idem, « fiant et condemneutur, » Libb. editi, 
ε lieri condemnentur. ) 

(85) Idem, « credentes fide in Jesum Dominum et 
acquiescentes. » 

(86) ldem cum Gemeiicensi, « obsceni sais et 
vitiis. ) 


B 


et condemnentur (85) ad obsequii. populi, et 
aliaris Dei ministerium, quoniam quidem cum dolo 
et caliditate accesserunt ad filios Israel, pannis 
calceamentisque veteribus induti, et cibum vetusti 
pauis ferentes. Istiergo veniunt ad Jesum cum om- 
nibus vetustatibus suis, et orant ab eo hoc tantum 
ut salventur. ln. quorum figura tale mihi aliquid 
videtur ostendi. Sunt quidam in Ecclesia credentes 
quidem et habentes fidem in Deum, οἳ acquiescen- 
tes (85) omnibus divinis preceptis : quique etiam 
erga servos Dei religiosi sunt, et servire eis cupiunt, 
sed el ad ornatum Ecclesie, vel ministerium satis 
prompti paratique sunt, in actibus vero suis et cou- 
versatione propria , obscenitatibus et vitiis (86) i ;- 
voluti, nec omnino deponentes veterem hominem 
cum actibus suis, sed involuti vetustis vitiis et.ob- 
scenitatibus suis, sicut et isti pannis et calceamen- 
tis veteribus obtecti, przter lioc quod in Deum cre- 
dunt, et erga servos Dei vel Ecclesix cultum viden- 
tur esse devoti, nihil adhibent emendationis vel in- 
novationis in moribus (87). Istis ergo Jesus Domi- 
nus noster salutem quidem concedit, sel quodam- 
mode salus ipsa eorum notam non evadit-infamize. 
Similis quoque etiam in libello qui appellatur Pa- 
storis (88), de his figura describitur. Ait enim, quia 
esl arbor quaedam, quie ulmus appellatur, qux fru- 
ctum non affert, portat tamen vitein quas affert plu- 
rimum fructum, et ex eo quod adminiculo est viti, 
que ejus viribus nitens, vcl afferre, vel servare po- 
test. plurimum fructum, etiam ulmus , quse iufru- 
ctuosa est, necessaria videtur οἱ utilis ex hoc ipso 
quod fructiferze (89) deserviat viti. Tale aliquid in- 
tellige etiam in. Gabaonitis qui non deposuerunt 
quidem veterem hominem cum actibus suis , mini- 
$' rant tamen sanctis et serviunt, et aliquid utilita- 
tis impendunt, et tali quodam ordine 3b Jesu salu- 
tei cum — juramenti interpositione — suscipiunt, 
Ezo wnoleham |. in  Gabaonitarum ordine salu- 
tem (90) consequi, nec in ligui c:esoribus, vel aquae 
gesiatoribus numerari, sed inter l:raelitas ea - 
pere hereditatem et portionem terra promissionis 
accipere (91). 

2. Observandum sane est, quod solent hizretici 
legentes hunc locum calumniam facere, ii qui Te- 


D stamenutum Vetus non recipiunt, e! dicunt : Vide 


10 Joan. xiv, 2. 


quomodo nihil humanitatis babuit Jesus filius Nave, 
" [ Cor. xv, 39-44. 


(87) Idem, « in moribus. » Libb. editi, « in rao- 
res. » v 

(88) Similis quoque etiam in libello qui appellatur 
Pastoris, etc. Vide Pastoris librum tertium, siwili- 
tudine secunda, et Cotelerii notas in hanc similitu- 
dinein vitis el ulmi, 

(89) Codex Sangerm., « fructiferz. » Libb. editi, 
« frugiferze, » 

(90) Salutem, deest in Jibb. antea editis, sed ex- 
Slat in. (iss. 

(91) Libb. editi , « cuperem hereditatem terrae 
repromissionis accipere , » sed codex Sangerm. ut 
in nostro textu. 
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ut liominibus qui ad se supplices venerant. salutem A precamur vos, fratres, verbi Dei legatione (ungen- 


eoncedens , notam eis infimi αἱ juguin servitutis 
infligeret. [του οἱ anima audiat minus instructa 
Scripturis divinis, infirmari continuo et periclitari 
potest, ita ut refugiat catholicam fidem. Non enim 
intelligant (92) eorum subreptiones. Jesus enim 
mensuram fidei ipsorum intuens, competens erga 
eog judicium tenuit. Porro autem Raab meretrix, 
quas (ide integra credidit cum omni domo sua, et 
exploratores Israeliticos plenissima devotione sus- 
cepit, ex integro in consortium populi societatem - 
que susce»ta est, et scriptum est de ea, quia appa- 
8ita est ad filios Israel usque in hodiernum diem **. 
lsti vero qui non tam f[sraeliticze gentis consortia 
dilexerunt , quam sux perditionis metu perterriti, 
cum calliditate et fraude accesserunt ad Jesum, 
quonodo poterant libertatem vit:e et regni consor- 
tiim dolls servilibus proimnereri ? Denique vis nosse 
quia digna erga eos ab Jesu mentis eorum ignobili- 
tate (95) conditio dispensata est ? Ipsi dicunt **, quia 
audivimus quanta fecit Dominus vobis pcr mare Ru- 
brum, et in deserto. Et cum hzc dicerent, et au- 
disse se, et scire de divinis mirabilibus faterentur, 
nihil tamen (ide dignum, nihil tantarum virtutum 
admiratione gesserunt. Et. ideo videns Jesus angu- 
stum eorum exiguunique in fide propositum, mode- 
ralionem erga eos justissimam servat ut salutem 
mererentur , qui parum licet fidei detulerant, nec 
lamen summam regni vel libertatis acciperen!, pro 


eo quod fides corum nullo operum nobilitaretur c 


accessu, quoniam fidem sine operibus mortuam lia- 
beri pronuntiat apostolus Jacobus ?*. 

9. Verumtamen sciendum est quantum ex hujus- 
cemodi figurarum adumbrationibus edocemur, quod 
si qui tales sunt in nobis, quorum fides hoc tan- 
Ut1mmodo habet, ut ad Ecclesiam veniant, οἱ incli- 
neut caput suum, sacerdotibus officia exhibeant, 
servos Dei lionorent , ad ornatum quoque altaris 
vel ecclesi aliquid conferant , non tamen adhi- 
beant (94) studium, ut etiam mores suos excolani, 
actus emendent, vitia deponant, castitatem colaut, 
iracundiam mitigent , avaritiam reprinmant, rapaci- 
tatem refrenent, maleloquia et stultiloquia vel scur- 
rilitatem et obtrectationum venena ex ore suo non 


tes, tt dum potestatem adhuc habeuus emendandi, 
deinus operam , et festinemus abjicieutea antiquas 
sordes el pannos veteres vitiorum, conjungi ac so- 
ciari Israelitic:ze libertati. Vis autem videre lsraeli- 
tarum quanta libertas sit? In lege?! priccipitur ne 
liceat lHlebraum puerum si forte in servitutem deve- 
nerit, amplius quam sex aunis servire, septimo vero 
anno dimitti eum lex liberum jubet. Tanta apud eos 
libertatis est cura. Quz utique si ad spiritalem in- 
telligentiam revocemus, etiam si llebraus puer es 
tu , qui in servitium decidisti (puer enim est, qui 
facilitate animi in servitium decidit. Quale servi- 
tium ? Scriptura dicit ?* : « Qui autem peccat, ser- 
vus est pegcati. » [In hoc seritium non virilis et 
perfectus. animus. decidit, sed puerilis et facilis) ; 
igitur etiam si Hebreus puer es, id est, fidelis etiam 
οἱ baptisma in Ecclesia consecutus, et post hoc in 
peccati servitium  decidisti, sufficiat tibi sexen- 
nii (95) servitus, in septiino auno observa ne ser- 
vias, sed festina ad libertatem tuam. Septenarius 
numerus legem significat inandatorum, Senarius 
vero numerus mundi hujus tenet figuram, Donec 
ergo qua liujus mundi sunt sapis, et in his exerce- 
ris et secundum (96) carnem cogitas , necesse est 
le servire peccato. Cum vero ad septenarium nu- 
merum, id est ad legis scientiam, veneris, tunc res 
quire libertatem tuam , et redi ad nobilitatem pa- 
ternam, ne si permanseris in :nalis tuis , et perse- 
veravepis in peccatis, deflxa in aure nota, velut qui 
commonentis te Dei et ad libertatem pristinam re- 
vocantis verba non audias, eris peccati servus in 
sternum. Tum deinde requiro (97) abs te si liben- 
ter velis ex patrefamilias et nobili viro, in hoc 
mundo servus effici ; abnuis (98) sine dubio, quippe 
cum etiain ex conditione servili videamus quamplu- 
rimos ad libertatem festinare, et in quantum pos 
sunt cupere etiam divites fleri, et honoribus unde- 
cuuque quazsitis vilitatem genuine ignobilitatis (99) 
obtegere. 5i ergo in hac vita nemo esse vult ser- 
vus, sed quantum fieri potest et liber esse, el dives, 
et nobilis cupit, ut non solum (1) sibi sulliciat, sed 
et aliis largiatur , in illis :eternis rebus, ac nulle 
fine mutandis indifferenter tolerabimus servitutem, - 


adimant: sciant sibi qui tales sunt, qui emendare D et parum (2) nobis videtur, si in ligui cesoribus, et 


se nolunt, sed in his usque iu scuectutem ultimam 
perseverant, partem sortenmque ab Jesu Domino cum 


ὧδδ, Gabaonitis esse tribuendam. Sed potius de-- 


3$ Jos, νι, 95. 1? Jus. 1x, 24. 39 Jac. ui. 


(92) Idein. mss., « intelligent. » Paulo post idem, 
« Jesus enim mensuram-fidei ipsorum intuens, com- 
petens. » Libb. editi, « Jesus enim secundum inen- 
suram fidei ipsorum competens. ^» 

(95) Unus Ebroicensis, « pro mentis eorum igno- 
bilitate, » alter vero. cuin Gemetic. et Sangerima- 
nensi, « meritis eorum ignobilitatis. » . 

(95) Codex Sangerm., « adhibeant. » Libb. editi, 
ε adhibent, » 

(95) ldem ms., « sexennii. » Gemeticensis cum 
uno Ebroicensi, « $ex annorum. » Libb. editi, « sex 


τι Eso. xxt. 


aquae gestatoribus deputemur ? Propierea ergo dum 
dies est, operemur qued bonum est, et emendationi 
nostra operam demus, ut ex. actibus οἱ conversa- 


** Joan. viri, 54. 


annis. » 

(96) Codex Sangerm., « et in his exerceris , et 
secundum. » Gemelic., e et in his exercere te 
secundum. » Libb. editi, « etiam iis exerceri se- 
cundum. » . 

(97) Mss. « requiro. » Libb. editi, « require. » 

(98) Codex Sangerimn., « non vis. ». 

(99) Idem , « vilitatem genuina ignobilitatis. » 
Libb. editi, « utilitatem genuina nobilitatis. » 

4) Idem 105., « uude non solum. » 

M ldem, « ct parvum. » 
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t^one nostra 46 moribus nobilitari mereamur et di- A lum Patlum hac eadem confirmantem, cum di- 


gni (5) efficiamur spiritum accipere adoptionis, 
ut inter Dei potius filios habeamur , per unicum et 
verum (4) Filium ejus Jesum Christum Dominum 
nostrum, cui est gloria et imperium in szxcula szcu- 
lorum. Amen. 
IIOMILIA XI. 
De auxiliis Jesu quibus juvit. Gabaonitas ; et quo- 
modo solem fecit stare et lunam (5). 

1. His qui sociaverint se ad filios Israel , omnes 
qui prius aniici erant, post amicitias et fainiliari- 
tatem filiorum Israel, inimici fiunt. Gahaonitas, 
qui a filiis [srael feedus pacis acceperant, Jebuszus 
rex Jerusalem, invitatis secum aliis quatuor regi- 
hus, aggreditur expugnare. Sed Gabaonite videntes 
quinque reges adversum se in prelium conspirasse, 
nequaquam propriis viribus copiisque confidunt, 
sed mittunt ad Jesum auxilia postulantes. At ille 
divino perinissu adest Gabaouitis, laturus auxilium. 
Πίο autem mirabilia celitus osteuduntur. Dominus 
desuper saxa grandinis pluit, et quinque regum qui 
adversum Jesum pugnabant, exercitum vastat. Tunc 
vero Jesus videns diviuan secum dexteram prae- 
liantem, et prosperis successibus cuncta procedere, 
novam quamdam et miram orationem extollit ad ο0»- 
lum, dicens ?? : « Stet sol super (6) Gabaon, et luna 
super vallem Elom, donec expugnem populum istum. 
Et stetit sol et luna in loco suo, donec pervinceret 
Dominus inimicos eorum. Et stetit sol in medio ccelo, 
et non est progressus ad occasum in finem unius 
diei. Non fuit dies talis ante hoc, uec ita exaudivit 
Deus homiuem, quia Dominus pugnabat (7) pro 
Israel. Et fugerunt illi quinque reges, et absconde- 
runt se in spelunca in Mageda. » Il:ec secuudumn 
historiam quidem gesta, miracula divino virtutis 
universis seculis przdicant, nec iuterpretatione ex- 
trinsecus indigent in quibus gestorum lumen coru- 
$cat. Quid tamen in iis spiritalis intellectus conti- 
neat, requiramus. 

2. Cum anima humana Verbo Dei se sociaverit, 
dubitare non debet statim se inimicos habituram, 
εἰ cos quos ante habuerat amicos, in adversarios 
esse vertendos : idque non solum pati se ab homi- 
nibus speret, verum etiam de contrariis virtutibus et 
spiritalibus nequitiis id sibi imminere pro certo sciat. 
Et ita. fit, ut qui amicitias expetit Jesu , multcruin 
{25 sibi sciat inimicitias tolerandas. Audi aposto- 


55 Jos, x, 12.417. ?* IE Tim. in, 49. 
17. 55 Psal. n, 8, 


(3) Omnes mss. , « ct digni. » Libb. editi, « ut 
digui. » 

(4) Et verum, dcest in libb. editis , sed exstat in 
Omnibus. mss. 

(9) Et quomodo solem [ecit stare et. lunam, hzc 
desunt in libris antea editis, δει leguntur iu codice 
Sangermanensi et uno Ebroicensi. 

( Sangerm., « super. » Libb. editi, « supra. » 

1) ldem ms., « pugaavit. » 

(8) Audi apostolum Paulum hec eadem confirman- 
tem, cum dicit. lec desiderantur in libris antea edi- 
Us, sed exstant iu omuibus wss. 

(9) [n nobis et hoc pre'cipere. lec. ctiam desunt 


cit?* (8) : «Omnes qui pie volunt vivere iti Christo, 
persecutionem patientur, » Sed et Salomon similia 
dicit : « Fili, inquit *, accedens ad servitutem Do- 
mini, pr::para animam tuam ad tentationem, » Op- 
pugnanter ergo ctiam nunc Gabaonite cujuscunque 
modi sint propter amicitias Jesi, et ligni licet sint 
οὔροτος, οἱ aqu gestalores, id est, licet ultimi 
meriti sis in Ecclesia, tamen hoc ipso quia ad Je- 
sum pertines, impugnaberisa quinque regibus. Sed 
tamen nec Gabaonitz derelinquuntur, vel spernun- 
tur ab. Jesu, vel ab ducibus ac presbyteris lsraeli- 
tarum, sed infirinitati eorum auxilium ferunt. An- 
non tibi videtur hoc agere in nobis et hoc przci- 
pere (9) illud Apostoli mandatum, quo dicit ?* ; 


B 4 Consolamiui pusillanimes, sustinete infirmos, pa- 


C 


tientes estote ad omues? » Et iterum ? : « Vos au- 
tem potentiores, imbecillitates infirmorum susti- 
nete. » lloc ergo inodo Jesus cum ducibus et prin- 
cipibus suis, adest iis qui pro nomine suo a contra- 
riis virtutibus oppugnantur, ei non soim auxiliuin 
praestat in bello, verum et producit tempus diei, et 
spatia lucis protelans adventum Jiscutit noctis. 

9. Volumus ergo (10), si possumus, ostendere 
quomodo Dominus noster Jesus protelaverit lucem, 
et majorem fecerit diem, vel pro salute hominum, 
vel pro interitu contrariarum virtutum. Ex quo ad- 
venit Salvator, finis erat jam mundi. Denique ipse 
dicebat *? : « Peenitentiam agite, appropinquavit (11) 
enim regnum ccolort:n. » Sed retinuit et repressit 
diem cousummationis, et adesse proliibuit. Videus 
enim Deus Pater salutem) gentium per ipsum so- 
lum (12) posse constare, dicit ad eum ** : « Pete a 
me, et dabo tibi gentes h:ereditatem tuam, et pos- 
sessionem tuam terminos lerra. » Donec ergo pater- 
na pollicitatio compleatur, et Ecclesi ex diversis 
nationibus crescant, atque introeat tola gentium 
plenitudo, ut tunc (13) demum omnis Israel salve- 
tur, dies producitur, ct differtur occasus, nec un- 
quam sol occumbit ; sed semper exoritur, dum cre- 
dentium cordibus sol justiti:e lumeu veritatis in- 
fundit, Cum vero repleta fuerit mensura credentium, 
et deterior jam ac decolor :xtas ultime generatio- 
nis advenerit (14), cum increscente iniquitate re- 


D frigescet charitas multorum, et perpauci remause- 


?! Eccli. n, 1. 


rint in quibus lides inveniatur, tunc jam abbrevia- 
buntur dies. ldem igitur atque ipse Dominus novit, 
295] Thess. v, 14... 9 Row. xv, 1. ?5 Math. iv, 


in libr:s antca editis, sed leguntur in ms. Sanger- 
thanensi, necnon. uiio Ebroicensi. 

(10) Ergo, alias deest, sed legilur in omuibus 
niss. 

(11) Mss., « appropinquavit. » Libb. editi, « ap- 
propinquabit. » 

(12) Solum, deest in ως antea editis, sed ex- 
stat in Sangerinanensi et uno Ebroiceusl. 

(15) Idem ms., « ut tunc, » et paulo post, « pro- 
ducitur et. dillertur. » Lilyi editi, « et tunc... pro- 
ducitur, differtur. » 

(14) Unus codex Ebroicensis, « et ad deteriores ac 
decoloratas ultiniàe generativnis nationes advenerit. 
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et extendere diem cum salutis est tempus, et bre- A Assidenl etenim etiam his ipsis, quos diximus, cor- 


viare diem, cum tribulationis et perditionis cst 
tempus. Nos tamen dum habemus diem, et produci- 
tur nobis spatium lucis, « sicut in die houeste am- 
bulemus **, » et opera lucis operemur. 

4. Sed et illud videamus quid est quod dicit, 
quinque reg^s fuisse, et lios in speluncas fugisse (15). 
Sape diximus duplicem esse Christianorum puguam. 
Perfectis quidem et talibus qualis erat Paulus et 
Ephesii, sicut ipse Paulus (16) dicit, « non est 
pugna adversus carnem et sanguinem, sed adversus 
principatus el potestates, adversum mundi hujus 
rectores tenebrarum harum, adversus spiritalia (17) 
nequiti: in celestibus. » Inferioribus vero, et non- 
dum perfectis pugna adliuc adversus carnem οἱ 
sanguinem geritur, iis qui adhuc carnalibus vitiis et 
frag litatibus impugnantar: quod etiam in hoc loco 
indicari puto. Etenim Gabaonitis indictum esse a 
quinque regibus diximus bellum, quorum figuram 
dixi esse in iis qui imperfecti sunt. Isti ergo a quin- 
que regibus impugnantur. Quinque autein. reges 
quinque sensus corporeos indicant, visum, auditum, 
gustum, tactum et odoratum, Per aliquem. eniin 
horum, unumquemque necesse est decidere in pec- 
catum. Qui quinque sensus illis quinque regibus 
comparantur, qui Gabaonitas, id est. qui carnales 
homines expugnant,. Quod autem dicuntur in. spe- 
luncas confugisse, potest hoc fortasse indicari, quia 
spelunca locus est in. profundum terre defossus. 
Igitur ctiam isti quos supra diximus sensus cum se 
terrenis actibus in corpore positi demerserint, et 
nihil àd opus Dei, sed totum ad ministerium corpo- 
ris cgerint, in speluncas confugisse dicuntir. 

5. Sciendum tamen quod ista ipsa regna, quorum 
"une reges vincuntur ab Jesu, et confugiunt ad spe- 
luncas, postmodum in sortem veniunt sanctorum et 
pars Domini appellantur, sicut regnum Jerusalem, 
vel Lachis, vel Chebron. [n quo hoc arbitror. indi- 
cari, quod etiam isti quinque sensus, quos supra 
exposuimus, in corpore positi, cum per Jesum fue- 
rint devicti, ita ut infidelitas ab cis et incredulitas 
depellatur, et cum moriuntur peccato in eo quod 
desinunt a ministerio peccati ; istis ipsis postmodum 
ministris. utetur. anima ad opcerandam justitiam 


poralibus sensibus hominum waligu: virtutes, quaa 
eos ad malas concupiscentias εἰ 426 foeda mini- 
steria anima praebenda sollicitent, Quas malignas 
virtutes si fides (19) Christi superaverit, et in ligno 
crucis ejus fuerint suspense, ut et de ipsis trium 
phet in ligno crucis sux, interemptis lis, regnoque 
depulsis, tuuc efficitur aniina in parte Dei, tunc Je- 
rusalem regnum Dei efficitur, et templum in ea Do- 
mino construitur (20). Annon hoc de semetipso sen- 
tiebat ille qui dicebat **, quia « eramus aliquando 
et nos insensati, increduli, errantes, servientes de- 
sideriis οἱ voluptatibus variis? » Nou enim aliud est 
hoc quod Jerusalem aliquaudo fuisse sub rege Ado- 
nibezec scribitur, vel alix civitates sub aliis **. 


B 6. Sed interim Jesus interfecit inimicos, non 


crudelitatem docens per hoc, sicut hxretici putant, 
sed futura in his qux geruntur sacramenta. desi- 
gnans (21) : ut cuin. interemerit eos reges, qui re- 
guum peccati tenenL in. nobis, possimus illud im- 
plere quod dixit Apostolus ** : « Sicut exhibuistis 
membra vestra servire iniquitati ad iniquitatem, ita 
Εις exhibeamus meinbra nostea servire justitize iu 
justificationem (32). » Quid ergo est, quod ab eis 
hoc loco velut crudele culpatur? lloc, inquit *, quod 
scriptum est : « Ponite pedes vestros super collum 
eorum, et interficite 608. » Quid quod hxc non 
crudelitas, sed. humanitas et beniguitas invenitur? 
Utinam et tu talis esses, qui poneres pedes tuos 
Super serpentes et scorpiones, et supra omnen 
virtutem inimici, eL conculcares dracone:n et basi- 
liscum, id est. regulum, qui aliquando regnavit in 
te, et lenuit iu te reguiim peccati : ut. illis omuibus 
interemptis, qui in te regnabant opere peccati, so- 
lus in te regnet. Christus Jesus Domiuus. noster, 
cui est gloria et imperium (23) iu sz:ecula seculorum. 
Amen. 


. HOMILIA XII. 

De eo quod spir:taliter intelligi debeant bella quee 
gessit Jesus, et quod regressus populus posi victo- 
riam non mulivit in lingua sua (31). 

4. Si ea que per Moysen de tabernaculo, vel sa- 
crificiis et omni illo cultu adumbrabantur, typus ct 
umbra dicuntur esse ccelestium, sine dubio et bella 


Dei (18), et ita. fit. nt Jerusalem, in qua prius rex Ὦ que per. Jesum gerunuir, et. regum atque hostiun 


nequam regnabat ct pessimus, postmodum in ea re- 
guet David potens manu, vel pacificus Salomon. 


* Roin, xin, 13. 9 Tit, i, 9. 


(13) Codex Sangerm. cum uno Ebroicensi, « con- 
fugisse. » 

(16) ldem, « Apostolus. » Ibidem duo Ebroicen- 
ses, « non est pugna. » Libri editi, « non erat pu- 
gua. » 

(17) Idem, « adversus spiritalia. » Libri editi, « οἱ 
spiritalia, » . 

.(48) Dei, deest iu antea. editis, sed exstat in om- 
nibus mss. 

(19) Codex Sangerm. cum mno Ebroicensi, « si 
fides. » Libb. editi, « cum fides, » 

(20) Omnes 1mss., « construitur. » Libb. editi, 
« coustruetur. » 


*! Ephes. vi, 12, 


sirages, caelestium rerum (25) umbra οἱ typus 9966. 
dicenda sunt, eorum duntaxat bellorum, quie Do- 


9 Jud, 1. ** Rom. vi, 19. 5 Jos. x, 34, 


(21) Libb. editi, « futura sacramenta designans. 
de iis qu:& gerebantur; ». sed omnes mss. ut in no- 
stro textu. 

(33) Codex Sangerman., « justificationem. » Libri. 
editi, « sanctificalionenm. » 

(25) Unus Ebroicensis post « imperium » addit, 
« cum Spiritu sancto. » 

(24) Ei quod regressus populus post victoriam. won 
mulivit in lingua sua, Tec desunt in libris antea edi- 
lis, sed leguntur in codice nis. Sangerm. et uno 
Ebroivensi. 

5) Rerum, deest in libris edi&s, aed exstat in. 
codice ins. Sangem. 
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imninus noster Jesüs eum suo exercitu, et imagistra- A per speculum et iu 2unigimate aliqua ex parte con» 


tíbus, id est credentiuti populis, atque eorum duci- 
bus contra diabolum et cjus angelos praliatur. lpse 
enim e&t, qui in Paulo et in Ephesiis pugnat ad- 
versus principatus el potestates οἱ rectores tencbra- 
rum harum, adversus spiritalia nequitizx iu coele- 
stibus **. Et vide, ingrate lixeretice, quomodo ex iute- 
gto veteribus nova concordant. Promissum est 7 
veteribus regnum terre sanete, terre fluentis lac 
et. inel, quz? terra tunca peccatoribus et pessimis 
incolis ac regibus tenebatur. Venit in istam. lerrain 
jesus eun exercitu Doinini, et Israeliticis ducibus, 
expugnat omnes, interimit, obtinet, et ob victorix 
fueritum accipit eorum regna quos vicit, Tibi per 
Evangelia ton. promittuntur. regua terre (26), seid 
promittuntur. regna coelorum. Sed liec. regna. non 
shnt vacua, nec inania, habeut habitatores suos 
peccatores et nequam spiritus, angelos refugas. Ibi 
habitant iili, adversum quos te apostolica personans 
tuba Paulus colortatur ad pradlium, et sicut ibi di- 
cebat (27) Jesus, quia bellum erit vobis adversum 
Amorrhaos et Pherezzeos, et Evieos, et Jebuszos : 
similiter tibi etiam hic Paulus denuntiat dicens, Non 
erit vobis pugua adversus carnem et sauguinem ** , 
id est non sie pugnabimus sicut pugnaveruut anti- 
qui, nec in terris nobis adversus homines habenda 
sunt praelia, sed adversus priucipatus, et adversus 
potestates, adversus muni liujus rectores tenebra- 
ruin. Jam utique intelligis in quibus locis hujusce- 
modi sint tibi movenda certamina. Aut si tibi non 


tueri et inspicere figuras, plenius nobis reserare, 
el perfectius dignaretur aperire : videres quomodo 
nobis claresceret cujus potissimum ex spiritalibus 
hostibus, iis qui nunc impugnant Israel spiritalem, 
figuram tenuit iste princeps de Mageda, et ille de 
Lachis, et ille de Lebna : aut cujus intra tewet- 
ipsum vitii, vel erroris quibus anima implieatur, 
formam tenent singuli quique horum, quos Jesu 
duce interfecit populus Domini, ii videlicet qui au- 
diuut mandata ejus, et precepta custodiunt, quibus 
ipse tribuit facultatem caleandi super serpentes et 
&corpiones, et super omnem potestatem inimici. 
Oreuus ergo ut et nostri pedes Cales siut, tàm spe- 
ciosi, tam validi, qui possint calcare cervices ini- 


B micorum, qui possint ita caput calcare serpentis , 


ut calcaneum nostrum mordere non possit. Qui 
enim pugnat sub Jesu duce adversum contrarias 
potestates, debet etiam illud promereri, quod de 
prioribus bellatoribus scribitur : « Et reversus est, 
inquit *!, universus populus ad Jesum incolumis , 
et non mutivit quisquam de liliis Israel in liugua 
$u3. » Vides ergo quia qui sub Jesu militat, inco 
lumis debet redire de przlio, nec usquam debet ex 
jaculis maligni ignitis vulnus accipere, won in corde 
pollui, non in cogitatione maculari, non per iram, 
non per cupiditatem, non per aliam quamlibet oc- 
casionem d:mouiacis (50) vulneribus locum dare. 
Quod autem addidit (531), quia nullus mutivit in 
lingua sua, hoc mili videtur ostendi, quia de victo- 


sufficit intellectus, nisi etiam loca ipsa (38) mauife- C ria nemo se jactavit (22), nemo sux virtuti quia 


sla tibi voce signentur, audi in consequentibus 9 : 
€ Adversuimn spiritalia, inquit (29), nequitize iu. coe- 
iestibus. » Aulisti qui sint illi, qui tibi bello et vi 
de caelestibus expellendi sunt, ut tu possis loca illa 
resni colorum  hzereditatis sorte suscipere. Sed et 
Dominus in Evangelio nonne evidenter νο indicat 
cum dicit * : « A diebus Joannis regnum coelorum 
vim patitur, et vitn facientes diripiunt illud? » 

2. Quid ergo cessas, 0 lieretice, etian. Domino 
et Salvatori nostro calumniam facere, qui regnum 


celorum, quod credentibus in se promiserat, per. 


vii diripi jubet? Et utique si adhibenda vis est, 
certum est quod possidentibus adhibenda est. Vim 
enim facere, hoc est expellere possidentem, pos- 
sessionemque diripere. Dicite ergo, quil aliud 
est quod accusatis fecisse Jesum successorem 
Mosei ? Atque utinam digni essemus quibus Do- 
minus Jesus sapientize sux aulam panderet et intro- 
duceret nos intra tliesauros scienti: sue, et ea. de 
A97 quibus nunc pedetentiu conamur tanquam 


** Eplies. v1, 12. "' Levit. xx. 
Cor. xv, 10. * Luc. xvii, 10. 


6) Codex Sangerm. « terrena. » 

$e Idein, « et sicut per tubam dicebat. » 

Ípsa, deest in libris editis, sed exstat in ms. 
Saugerm. 

(29) Inquit, deest etiam in libris editis, verum 
exstat in ins, Sangerm, Paulo post omnes in$8. recte 
habent, « bello et vi de coelestibus. » ln libb. edis 
desideratur, « vi. » 


*5 Ephes. νι 13. 


superavit ascripsit (53) : sed scientes quia Jesus est 
qui victoriam tribuit, ipsi in lingua sua non tmu- 
tiunt, Quod bene intelligens Apostolus dicebat ** : 
« Non autem ego, sed gratia Dei , qux in me est. » 
Puto autem quia ad hoc respicit et illud Domini 
mandatum quod ait 9 ; « Cum autem feceritis om- 
nia hec, dicite quia servi inutiles suinus : quod 
debuimus facere, fecimus. » Et in hoc enit sinili 
wodo rerum prospere gestarum videtur prohibere 
jactantiam. 

9. Sed Marcion, et Valentinus, et Basilides, ο- 
terique. cuin ipsis hiretici, dum lizc nolunt. sicut 
sancto Spiritu dignum est intelligere, declinaverunt 
a fide, et inseruerunt se impielatibus multis (34), 
alium, Deum legis, et mundi creatorem ac judicem 
profercentes, velut per hiec. qua scripta sunt, cru- 
delitatem quamdam docentem, quod calcare lio- 
stium cervices jubentur, atque in ligno suspendere 
reges terrx illius, quain violenter invadunt. Atque 
utinam. Dominus meus Jesus Filius Dei mihi istud 
9 ibid. 9 Maul. xi, 12... Jos. x, 21. "LE 


(30) Codex Sangernm., « damonicis. » 

(51) Idein, « addit. » 

(52) Omues inss., « jactavit. » Libb. editi, «ja- 
ciat. » 

($55) Omnes mss., « ascripsit, » Libb. edi, 
« ascribit., » 

(94) Codex Sangerm., « doloribus multis. » 
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concedat, et jubeat me pedibus meis conculcare A singulas quasque civitates, nunc in veritate per 


fpiritum fornicationis, οἱ calcare super cervices 
Spiritus iracundi:x et furoris, calcare avariti;e d- 
pionem, caleare jactantiam, conterere pedibus su- 
perbiz spiritum : et cum hzc fecero, operis gesti 
summam, non mihi, sed cruci ejus appendere, se- 
quenti Paulum. dicentem **, quia per ipsum « mihi 
mundus crucilixus est, » et ea αι jam superius 
memoravimus quod ait" ; « Non autem ego, sed 
gratia Dei, qux in me est. » Quod si ita facere me- 
ruero, beatus ero, εἰ dicetur etiam mihi, quod dicit 
antiquis Jesus ** : « Viriliter agite, et confortamini, 
non timeatis , nec vereamini a facie eorum , quia 
Dominus Deus tradidit vobis omnes inimicos vestros 
in manus, » 9ο si spiritaliter intelligamus, et hu- 
juscemodi bella spiritaliter procuremus, et expella- 
wus omnia illa spiritalia nequitize de coelestibus, ita 
demum poteriinus etiam loca et regna ipsorum quz 
snnt celorum regna (45) ab Jesu hzreditatis sorte 
suscipere, prestante Domino et Salvatore nostro 
Jesu Christo, cui est gloria et imperium (56) in 
s:ecula szeculorum. Amen. 


HOMILIA XIII. 


De Lachis, et Lebna, εἰ de Chebron civitatibus, quas 
ceperunt (57) filii Israel. 


1. « Hec omuia, quz figuraliter accidebant illis, 
scripta sunt autem propter nos in quos fines secu- 
lorum (38) devenerunt "'. » Cum legit is qui in ma- 
nifesio Judzus est, οἱ qui manifestam habet in 


singula8 quasque animas credentium complet : ut 
qux» 4968 possidebantur a malis et pessimis regi- 
bus secundum principem aeris mundi fiujus, spli- 
rius qui nuuc operatur in filios diffidentie, ex- - 
pulsis iis et peremptis , facere eas dignetur babita- 
culum Dei (59) , ei sancti Spiritus templum : ut 
meinbra quz servierant sub rege iniquo iniquitati 
ad immunditiam, nunc serviant justiti:ee ad sancti- 
ficationem. Sic ergo intellige quod interfecit Jesus 
regem Jericho, et regem llai, et regem Lebua, et 
regem Lachis, et regem Chebron, ut istte omnes 
anima qu: ante sub regibus pessimis (40) peccati 
legem colebant, nunc sub Dei legibus agant. 

2 Sed et de ipsis interpretationibus nominum, si 


B curiosius ae diligentius perscrutemur, invenietur 


significatio (41) nominum nunc ad mali regni, uunc 
etiam ad boni intelligentia: posse conferri. Ut puta 
Lebna candor interpretatur (42). Candor aute di: 
verse intelligitur. Est enim candor tepr:e, est. et 
candor lucis. Possibile ergo est etiam nominis ipsius 
iuterpretatione, utriusque status differentias indi- 
carl, ut candorem quidem lepra habuerit Lebna 
sub regibus malis : quo destructo atque everso, 
cum ad lIsraeliticum regnum pervenit Lebna , cau- 
dorem lucis acceperit, quia candor in Scripturis et 
laudabilis et culpabilis ponitur. Et iterum  Lachis 
interpretatur iter (45). lter autem et laudabile et 
culpabile in Scripturis babetur. Quod difficile non 


carne circumcisionem, nesciens quid sit in occulto c est probare, sicut dicitur in. Psalmis !* : « Et iter 


esse Juds:um in circumcisione cordis, nihil aliud 
pulat esse nisi bella descripta, et interitus ho-tium, 
et lsraelitas duce Jesu vincentes, et diripientes 
gentium regna. Qui vero in occulto Judzus est, id 
est Christionus, qui Jesum nou tam filium Nave 
quam Filium Dei sequitur, hxc omnia mysteria 
intelligit esse regui celorum, et dicit quia etiam 
nunc Dominus meus Jesus Christus bellat adver- 
sum virtutes contrarias, et ejicit eas de civitatibus 
quas possidebant, id est de animabus nostris; etl 
iuterficit reges qni regnabant in animabus nostris, 
ne ultra regnet in nobis peccatum : ut posteaquam 
interemerit regem peccati de civitate anim: no- 
sirz, fiat anima nostra civitas Dei, et regnet in ea 
Deus, et dicatur ad nos 35, quia «ecce regnum Dei 
intra vos est. » Est ergo opus summ: misericordia 
hoc quod lizretici crudelitatis accusant, quod Do- 
minus Jesus adumbratum prius a filio Nave per 

** Gal. νε, 14, "*ICor. xv, 10. ** Jos. x, 95. 
ο fMebr. xii, 105. *! Il Cor. x), 2. 


(35) Que sunt celorum regna. Hec desunt in li- 
bris antea editis, sed leguntur in omnibus mss. 

(36) Unus codex Ebroic. post « imperium » addit, 
« cuin Spiritu sancto. » 

(37) Codex Sangerm. , « ceperunt. » Libb. editi, 
« receperunt. » 

(98) Idem ms., « s:eeuli, » 

(39) Omnes mss., « Dei. » Libb. editi, « fldei. » 

(10) Unus Ebroicensis, « ut isti omnes qui ante 
Jesum et regem Gai et regem Lcbna sub regibus 
pessimis. » ! 


impiorum peribit. » Et alibi econtrario '* : « lter 
rectum facite pedibus vestris.» Potest ergo intelligi 
etiam hic, quod iter impiorum fucrit primo civitag 
Lachis : quo destructo atque subverso, postinodum 
Israelitis regnantibus ad iter perducta sit rectum, 
Siwiliter antem et Chebron, quam interpretari di- 
cunt conjunctionem vel conjugium (44). Conjunctio 
vero anima nostr; fuit primo cum malo viro, et 
marito pessimo diabolo : quo destructo et exstincto, 
liberata est anima (45) a lege prioris et pessimi 
viri, et conjuncta est vigp bono οἱ legitimo, illi, de 
quo dicit apostolus Paulus δὲ : « Statui autem vos 
uni viro. virginem castam exhibere Christo. » Sic 
ergo etiam. nominum ipsorum intelligentia ad ge- 


D ininum. huuc uniuscujusque civitatis consonat sta« 


tum. 
9, Ego puto quod sic melius est intelligi bella 
lsraelitica, et quod sic melius przliari Jesus putc- 


5 | Cor. x, 14. **Luc. xvi, 21. "* Psal, 1, 6. 


(41) Codex Sangerm., « significatio. » Libb. editi, 
« significautia. » 

(43) Lebna candor interpretatur. A m « album 
esse. » TN 

(43) Lachis interpretatur itor. Ab T « iter fecit.» 

(44) Chebron,quam interpretari dicunt,conjanctio- 
nem vel conjugium. Ab ^ar «conjunctus, sociatus. 
est. » 

(415) Anima, deest in libb. editis, sed legitur in 
ms. Sangermanensi, 
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tur, et destruere. urbes, ac. regna. subvertere. Sie A strum, ct inuros. elationis exstruxerat. (52) : hiec 


enim et illud dicun religiosius et clementius (46) 
apparebit, quod dicitur ita subvertisse et vastasse 
singulas quasque urbes, ut nihil in eis relinqueretur 
quod spiraret, neque qui salvus fleret, neque qui 
elfugerct. Utinam enim Dominus de animabus crc- 
dentibus sibi, et quas suo vindicat regno, et de inca 
ipsius anima ita cjiciat et exstinguat omnia priora 
mala, ut nullus in me malitiae sensus ultra respiret, 
nullus irz, nullus concupisceutizx? alicujus malze in 
me salvetur affectus, nullus supersit qui effugiat 
sermo malus de ore meo. Sic enim potero Jesu 
duce purgatus ab omnibus prioribus malis, effici in 
civitatibus filiorum Israel , de quibus scriptum 
est ** ; « /Edificabuntur civitates Jude (47), et ha- 


bitabuat in eis. » Etenim nunc uniuscujusque no- B 


s'rum (48) animam Jesus destruit οἱ :edificat : et 
sicul. dicebamus tunc eum Jeremiam dissereremus 
quia (49) acceperat. verba in os. suum quibus sub- 
verteret. οἱ cedi(icarct, evelleret οἱ plantaret ; ita 
eliam nune in his quà habemus in. mauibus intel- 
ligendum puto, non secuudum hzreticos, vel sc- 
cuudum Judieos ; sed sicut ibi ad Jeremiam dictum 
est ** : « Ecce constitui te hodie super -Κομίο et 
Tegua, eradicare, et subvertere, οἱ perditum dare, 
οἱ post hiec aedificare, et plantare ; » ita. et de iis 
qu: per Jesum scribuntuc gesta. credendum οί: 
imo potius de iis qux per nostrum Dominum δυ- 
sum etiam nuuc geruntur in nobis. Primum namque 
opus Verhi Dei est , eradicare praecedentia mala , 
Spinas ac tribulos vitiorum. Dui enim iste inale 
radices occupatam detinent terram , non potest se- 
mina boua et sancta suscipere. 

4. Necessarium ergo et primum hoc opus Verhi 
Dei cst, plantam (50) eradicare peccati, et omnei 
plautau quam nou plantavit Pater coelestis, evel- 
lere, ignique consumere. Secundi jam opcris est 
plantare. Quid est quod plantat Deus ? Moyses di- 
cil, quia paradisum plantavit Deus, Sed et nuuc 
plantat. Dcus (51) ; οἱ quotidie plantat in animabus 
eredeutium, Iun. anima enim de qua. escidit iran, 
mausuetudinem  plantat ; εἰ de qua excidit super- 
biam, plantat humilitatem ; et de qua eradicat lasci- 
viam, pudicitiam plantat ; et de qua exstirpat iguo- 
rantiam , inserit scientiam. Non tibi videtur talis 
esse debere plantatio quam. plantat. Deus, magis 
quam sensibilium terrenorumque liguorum ? Est 
Lem in primis opus Verbi Dei , destruere ;edi- 
livia diabolica, quie in anima construxit. humana. 
lle etenim turres superbie in uuoqueque — no- 


** Αιμος ix, 14. 


AT) ldem, «t Judzv. ) 

48) ldem, « vestrum. » 

49) ldem cum uno Ebroicensi : c disscreremus , 
quia. » Libb. editi, « disserebamus, qui, » 

(50) ldem, « plantas. » 
. (91) Sed εἰ nuuc. plantat. Deus. Mec desunt iu li- 
bris «ditis, sed leguntur iu Sangerm. uis. οἱ uno 
Ebroicensi. 


n Codex Sangerm. « rectius et clementius. » 


8! Jerem. 1, 10. ** I Cor. iu, 9, οἱ Ephes. i, 20. 


sermo Dei subvertit. οἱ subruit, ut merito secun- 
dum Apostolum ** efliciamur « Dei cultura, et Dei 
srdificatio, supra fundamentum apostolorum et 
prophetarum positi ah ipso (53) summo augulari 
499 lapide Christo Jesu, ex quo junctura aificii 
crescat in. templum Dei in spiritu, » et ita demum 
effici meremur in bzreditate terri sanct:e in parte 
Israclitica, exstinctis omnibus et peremptis hosti« 
bus nostris ; ita ut non relinquatur ex eis qui re- 
spirct in nobis, sed solus in nobis respiret Spiritus 
Christi per ora, et sermones, et intelligentiam spi- 
ritalem, secundum doctrinam Jesu Christi Domini 
nostri, cui est (54) virtus et potestas in. s:xecula si- 
culorum. Amen. 


HOMILIA XIV. 


De Jabin rege Asor, et de ceteris regibus, qui congre- 
gati sunt adversum Israel. 


1. ljas easdem Scripturas ante adventum quidem 
Domini nostri Jesu Christi cum legeret I:rael ilie 
qui secundum carnem est, nihil aliud in iis nisi bella 
el effusionem sanguinis intelligebat, ex quo etiam 
ad nimiam ferocitatem acuebantur animi eorum, et 
semper bellis ac seditionibus pascebantur. Postea 
vero quam prazsentia. Domini inci Jesu Christi hu- 
mauis cordibus placidum scientie lumen infudit, 
quippe cum secundum Apostolum 55 ips» sil « pax 
nostra, » pacem nos docet ex ipsa lectione bello- 
rum. Pax enim redditur animi, οἱ ab ea liastes. sui 
peccata ac vitia. propellantur. Et ideo secunduin 
traditionem Domini nostri Jesu Clris:i, cum nos 
legimus ista, armamur quidem etiam nos, οἱ concita- 
mur ad prazlium, sed adversus illos hostes qui de 
nostro corde procedunt, cogitationes scilicet malas, 
furta, falsa testimonia, blasphemias, caterosque iis 
similes adversarios anime nostre: de qua cona- 
mur, secundum quod hic scriptura refert, οἱ fieri 
potest, non relinquere ullum qui salvus fiat, neque 
qui respiret. Si enim hos hostes obtiuuerimus, come 
petenter obtinebiinus etiam aereas potestates, el 
regno suo cas, quod intra nos supra vitiorum sedes 
collocaverant, depellemus. In prioribus lectiouibus 
rex Jerusalem congregaveral secum lios quatuor 
reges adversum Jesum οἱ adversum filios Israel , 
punc autem jam non unus quatuor congregat, aut 
quinque, sed vide unus quantam multitudinem con- 
gregal : « Ut autem audivit, inquit**, Jabin rex Asor, 
inisit ad Jobab regem. Amorrhzeorum, et ad regem 


Symeon, et ad regem Zif (55), et ad reges qui erant 


cirea Sidouem magnam, et per montana, et in 
*5 Ephes. n, l4. ** Jos. xi, 1-10. 


(52) Codex Sangerm. , « exstruxerat. ». Libb, 
editi, « exstruxit. » - 
(53) Idem, « positi ab ipso. » Libb. editi, « posito 
ipso. » 
P S4) ldem, « cui est. » Libb. cditi, « cujus est. » 
Ibidem post « potestas » codex unus Ebroicensis ad- 
dit : « cum Spiritu sancto. » 
Nd Zif. Alter Ebroicensis : « Aziz, » alter « Ase- 
Ρο » 
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Araba (56), quz est contra Ceneroth, et ad campos, A caeteros, et adconjurationem sceleris invitans, Jabin 


et in Faneandor, et ad Chananzos, qui erant in mari- 
timis aboriente, et ad Amorrhzos qui erant in mariti- 
mis (57), et ad Cethzeos, et ad Pherezaros,et ad Jebu- 
8208, qui erant in montanis, et Evzos, qui erant sub 
deserto Masecma, et exierunt ipsi et regeseorum cum 
ipsis, sicul est arena maris in multitudine, et equi, 
et quadrige mult nimis. Et. convenerunt omnes 
reges isti, el coierunt. in untin ad aquam. Maron 
pugnare contra Israel. Dixit autem Dominus ad Je- 
sum : Non verearis a facie illorum, quia crastina 
die ad hanc horam ego tradam eos sauciatos ante 
faciem Israel. Equos eoruin subnervabis, et eurrus 
eorum igni exures. Et venit Jesus, et omnis populus 
bellatorum cum eo super ipsos ad aquam Maron, et 


subito irruit super eos in monte, et (tradidit eos B 


Dominus in manus Israel, et cedentes eos persecuti 
sunt usque ad. Sidonem magnam, et usque in Ma- 
sefotli ad aquanr, et usque ad. campos Masfre con- 
tra Orientem, et trucidaverunt eos usquequo non su- 
peresset. ex. eis qui evaderet, Et fecit eis Jesus 
sicut praecepit ei Dominus, et equos eorum subner- 
vavit, et currus corum exussit igni. Et conversus 
est Jesus in ipso tempore, et occupavit Ásor, et 
regem ejus interfecit gladio. » Vides quanta adver- 
sum Jesum οἱ Israeliticum exercitum, contrariarum 
virtutum et pessimorunm demonnm examina ορηοῖ- 
tentur? Isti omnes dzimones ante. adventum Domini 
el Salvatoris nostri, quieti et securi humanas ani- 
mas poss:dentes, in earum mentibus corporibusque 
ryegnabant. Sed ut in terris apparuit. gratia et mi- 
sericordia Salvatoris nostri Dei, edocens nos ut pie 
et sancte in hoc mundo, ei segregati ab omni con- 
lagione peccati vivamus, ut libertatem suam atque 
imaginem Dei, in qua ex initio creata est, anima 
unaqueque recipiat, ista de causa ab illis iniquis 
veteribus possessoribus earum pugna exoriuntur et 
przlia. Et si opprimantur primi , multo plures ex- 
surgunt postmodum atque in unum coeunt, et con- 
spirant in malum, qui semper dissident a bono. Et 
si secundo victi fuerint, iterum tertio alize virtutes 
nequiores exsurgunt. Et fortassis «quanto magis 
augetur populus Dei, et multo plus crescit et mul- 
tipticatur, lanto illi plures ad oppugnandum conspi- 
rant. 

2. Sed tentemus | (58), prout Deus dederit, discu- 
lere singulos quosque adversi exercitus reges, et pro 
signifieantiis nominum uniuscujusque etiam opus 
quod gerit in malitia contemplari. Primus omnium, 
qui et auctor belli liujus nominatus est, congregans 


*' ]sai. x, 12, 15. ** Matth. xir. 


(56) Codex Sangerm. « Átabia. » 

(57) Idem, « maritimi. » 

(58) ldem , « teutemus. » Libb editi, « tempus 
est. » 

(59) Jabin autem interpretatur sensus sive pruden- 
lia. 4 à « intelligere. » 

(60) Interpretatur autem. Asor aula. Ab στ quod 
est « atram, aula. » 

(61) Jobab quidem interpretutur inimicitie, Maron 


** Prov. v, 4. 


nominatur, qui erat. rex Ásor. ]pse enim est qui 
dicitur etiam czeteros convocasse. Jabin autem in- 
terpretatur sensus, sive prudentia (59). Quis ergo est 
iste sensus, sive prudentia, nisi ille quem dicit 
Isaias propheta sensum magnum? Ait enim *! : c Et 
inducam super 430 sensum magnum principem 
Assyriorum qui dixit : Mea virtute faciam, et sa- 
pientia sensus mei auferam fines gentium, et virtu- 
tem eorum depredabor. » Iste ergo est qui ilii qui- 
dem dicitur sensus magnus rex Assyriorum, hic au- 
tem Jabin, sensus vel prudentia. Etenim serpens 
fuisse in paradiso scribitur prudentior omnium be- 
stiarum qua erant super terram. Sed et villicus 
iniquitatis prudenter fecisse dicitur ílla quz fecit. 
llic igitur Jabin, rex est Asor. Interpretatur autem 
Asor αμία (60). Est ergo omnis terra aula hujus 
regis, qui totius terrze velut aule unius obtinet príun- 
cipatum, qui est diabolus, Vis autem videre quoniam 
aula ipsius est terra? In Evangeliis ** scriptu cst, 
quia fortis in aula. sua. securus dormit, usquequo 
veniat fortior qui et ipsum alliget, et qux: possidet 
auferat. Est ergo rex aulze, princeps mundi hujus : 
iste mittit ad Jobab : ipse est enim qui mittit ad 
omnes gentes, et invitat ad praelium. Miuit et ad 
regem Maron. Jobab quidem interpretatur inimici- 
lie, Maron autem amaritudines (61). Mittit ergo dise 
bolus ad aliam virtutem inimicam ex augelis sine 
dubio refugis, qux virtus amaritudiuum rex est: quo 
auctore scilicet et operam dante, omnes qua in hoc 
mundo amaritudiues el asperitates miseris morta- 
libus infliguntur. (62), eveniunt. Sunt autem isla 
diversa genera peccati. Neque enim aliquid amarius 
potest esse pecca!o, etiamsi quxdam dulcia videan- 
tur in. primis, sicut. Salomon scribit ** : « Sed in 
novissimis, inquit, amarius felle invenies quod dulce 
in initiis videbatur, et acutius acie gladii. » Justitize 
vero natura contraria est, in. initiis videtur amas 
rior, in novissimis vero melle dulcior invenitur, 
cum virtutis (05) fructus. attulerit. Misit igitur dia- 
bolus ad Jobab in:micum amaritudinis regem. Mittit 
autem etiam ad regem Symeon, qui interpretatur 
ezauditio (604). Sed duplex videtur esse exauditio, 
Aliquando quidem eum exaudit (65) hominem Deus 


p Secundum quod et Symeon unus ex patriarchis no- 


Dien accepit, quoniam quidem exaudierat Deus 
precem matris ejus. Dicitur etiam exaiditio, qna 
quis exau.lit preceptum diaboli. Solet enim dicere 
diabolus 19: « Si proeidens adoraveris me, tihi dabo 
hzc o:wnia. » Sed tu. si Jesum sequeris, dicis el : 


** Matth, iv, 9. 


autem. amaritudines, Jobab ab 3m « inimicus fuit ;» 
Maron autem a "TD « amarum esse. » . 
(62) Mss., « infliguntur. » Libb. cditi , « inflgun- 
tur. » 
(66) Mss., « virtutis, » Lib. editi, « virtus.» 
(04) Symeon,qui interpretatur ezauditio. A. YN) 
« audire, exaudire, » LL 
(03) Mss., « exaudit. » Libb. editi « exaudivit. » 
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Dominum Deum adorabo, et ipsi soli serviam. Au- A dicentem ad discipulos suos ?* : « Sint lumbi vestri 


diunt autem illum, qui sunt ex. parte ejus, sicut εἰ 
nunc fecit. iste Symeon, illum audiens venit ad 
pugnam conira Jesum. Mittit autem. et ad. regem 
Zif. Zif autem interpretatur quomodo fluit ! (66) velut 
admirantis serinone : quia et revera mirandum est, 
quomodo fluunt omnia quie sunt hujus mundi carna- 
lia, et quomodo fluxa sunt et caduca, quas apud infi- 
deles homiues permanentia deputantur οἱ perpetua. 
Qui autem rerum considerat rationem, et vite. hu- 
jus qua putantur bona, contuetur, quomodo semper 
mutentur et transeant, iste dicit, Quomodo fluit ! 
Voca! autem contra, filios Israel diabolus etiam eos 
qui circa Sidonem inagnam sunt. Ego quidem cum 
in locis Sidouis aliquoties demoratus sim, nunquam 
ccmperi duas esse Sidonas, uiam magnatn, et aliam 
parvam, quantum ad terrenum pertinet locum. Sed 
si ad interpretationem nominis redeam, quod signi- 
ficat venatricem, vel venatores (07). video quod 
adversariarum virtutum, in quibus multe suut dif- 
ferentixv, quidam sunt venatores in parvis, οἱ qui- 
dam venatores in magnis; id est, quod alii per 
parva peccata animas, alii per magua decipiunt. 
Verbi gratia, cum in voluptatibus s:eculi el carnis 
deliciis anima decipitur, in parvo capta dicenda est. 
Cum vero aut. Providentiam negat, aut daunones 
quasi Deum colit, haec in magno pulanda est esse 
decepta. Et ideo nunc mittit ad Sidoneu magnam (68) 
qui quasi ad venationem magnam conveniant contra 


przeciucti, et lucernze vestra ardentes. » Sunt ergo 
eorum qui in Ecclesia fidem catholicam docent, 
et plebem Dei verbo veritatis illuminant, lucernze 
ardentes. li vero qui b:zretica dogmata ex 431 
Scripturzs sancUe testimoniis falsis assertioni- . 
bus docent, pro eo quod Seripturas legunt, vi- 
dentur accendere lucernas : sed quia falsis asser- 
tionibus utuntur, non sunt lucerna, sed quasi lucere 
nx, Misit etiam ad campos ; necesse enim erat, ut 
in societatem suam vocaret etian eos qui iu campis 
sunt, et humilia sapiunt ac terrena. Misit et it 
Fanueandor, qui interpretatur conversio (72). Et 
conversio duplex intelligitur. Est enim. conversio, 
qua quis ad Deum couvertitur, vel a Deo est con- 
versus ad bona. Est autem et alia (75) conversio, 
qua rex Jabin, id est diabolus, ad se animas con- 
verlit, sicut οἱ de Symeone supra exposuimus : 
qualis putanda est. el illa conversio, qux Galatis 
acciderat, de qua dicit Apostolus ** : « Currebatis 
beue, quis vos impedivit, » hoc est convertit 4 
cursu bono et itinere recto? Mitit οἱ ad eos , qui 
erant in inaritimis locis, ad vicinos fluctuum Cha- 
nanzaos, qui iuterpretantur velut commoti (74), id 
est qui semper motionibus et fluctibus periovent 
cuncta, et ad maritimos Amorrhaos. Aworrhlzi 
interpretantur amarescentes (75) , qui sunt similes 
illis, de quibus superius disseruimus. Talis igitur 
est catalogus totius militie invisibilium hostium 


filios l5rael. Mittit et ad immoutana. Montana intelli- C qui congregantur per regem Jabin, ut expugnent 


genda sunt omnis seusus qui extollit se et erigit 
adversus scientiam Dei. Mittit et in. Araba. Inter- 
pretaur autem Araba insidie (69). Invitat ergo vir- 
tutes iusidiatrices, qux humanas animas non vi, nec 
apertis impugnationibus (70), sed improvisis insidiis 
callidisque decipiant : forte quales sunt et illi, de 
quihus Propheta dicit ?! : « Insidialur in occulto 
sicul leo in cubili suo, insidiatur ut rapiat paupe- 
rem. » Sed si quis talis est qualis Paulus, confidenter 
dicit ?** : « Non. enim ignoramus astutias ejus. » 
Miuit et in Ceneroth. Interpretatur autem Ceneroth 
quasi lucerna (71). Non lucerna, sed quasi lucerna. 
Aliud esl enim lucerna, aliud quasi lucerna. Joan- 
nes « lncerna. erat ardens ?*, » quia erat angelus 
lucis. Quasi lucerna autem est ille qui transfigu- 
rat se in angelum lucis, Et si vis adhuc ονἰάειι- 
tius noscere differentias lucernarum, et quasi. lu- 
cernarum, qua iu Cenerotb sunt, audi Salvatorem 


T1 Psalin. ix. 
xxv, 4. 


(66) Z.f autem. interpretatur, quomodo [luit ! À 
31m ecl Σε fluere. » 

(07) Quod significat venatricem, vel venatores. A 
TV ε veuari. » 

(68) Magnam. Deest in libb. editis, sed legitur in 
Geiweticeusi. 

(69) Interpre'atur autem. Araba insidie. Αυ 2^N 
€ iusidiatus est. » 

(10) Codex Sangerm., « impuguatoribus. » Libb. 
editi, « expugnatoribus. » 

(^3) Interpretatur autem. Ceneroth quasi lucerne. 
E31 δε quasi » et 7^3 «lucerna. » 


D 


nos qui sequimur ducem Jesum et Salvatorem 
nostrum. Sed quid dicit Dominus? « Ne verearis, 
inquit "*, a facie eorum, quia crastina die hac hora 
tradain eos in manus tuas, » Video quod liodie non 
possumus illos omnes opprimere, nec cunctos in- 
terficere, sed crastino perimentur, id est post 
consummationem bujus sxculi. Tunc eteniin omnis 
virtus contraria destruetur, el tunc peuitus vince- 
tur, cum videris iis qui a sinistris sunt. dici "" : 
«lte. in ignem eternum, quem  przparavit Deus 
diabolo et augelis ejus. » Tunc enim et nos si vice- 
rimus, et obtinere poterimus, sequentes Jesum du- 
cem, percipiemus reguum quod preparavit. Deus 
Pater sanctis suis, et iis qui mandata ejus el justi- 
tias impleverunt, per ipsum Dominum nostrum 
Jesum Christum, cui est gloria et imperium in $2- 
cula sz:culoruimn. Amen. 


7? [1 Cor. 1, 141... 7* Joan. v, 98. "Luc. xu, οὐ. "* Gal. v, 7. ?*Jos. xi, 6. * Mattb, 


(72) Faneandor, qui interpretatur conversio. Me- 
lius iuterpretaretur « conversio generationis » a 732 
t convertit » el "T7 « generatio, » 

(10) Mss. « alia. » Libb. editi τε illa. » 

(74) Chauanmos, qui interpretantur. velut. com- 
moti. Ex δε sicut oct y*a einoveri, commoveri.» Ce- 
teruin procvelut commoti»quod legitur in imss., libri 
editi habeat « velut counnotio.» Ibidem libb. editi : 
ε qui seniper in uotiouibus et fluctibus permauent, 
οἱ ad maritimos, » sed iss. ut iu nostro textu. 

(15) Amorrhei interpretantur. amaresczentes. A"YTO 
« amarum 6886. ) 
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IlOMILIA XV. 
[n ea qua consequuntur post. Jubin.« Et fecit. Jesus, 
inquil, sicut praeceperat ei Dominus. » 

4. Nisi bella ista carualia figuram bellorum spiri- 
talium gererent, nunquam, opinor, Judaicarun 
historiarum libri discipulis Christi, qui veuit paccm 
docere, legendi in ecclesiis fuissent ab apostolis 
traditi. Q0. enim eis bellorum proficeret ista de- 
scriptio, quibus dicitur ab Jesu ?* : « Pacem iesm 
do vobis, pacem mean! relinquo vobis ? » Et qui- 
bus per Apostolum jubetur. et. dicitur ?* : « Non 
vosmeetipsos vindicantes , » et ς « Magis  iujuriam 
accipite, » et : « Magis fraudem patimini ? » Unde 
denique sciens Apostolus nulla nobis jam ultra 
bella esse carnaliter peragenda, sed anim:e certa- 
.mina conira spiritales adversarios desudanda , 
velut tmagister militia pmeceptum dat militibus 
Christi dicens *? : « Induite vos arma Dei , ut pos- 
sitis stare adversus astutias (76) diaboli. » Et ut 
horum spiritalium bellorum ex veterum gestis 
habere possimus exempla, isias nobis rerum gesta- 
rum narrationes in ecclesia voluit recitari, ut nos, 
si spiritales sumus, audientes quia lex spiritalis est, 
in iis qua audimus (77) spiritalibus spiritalia 
comparemus, et contemplemur ex iis gentibus qux 
carualem lsrael visibiliter oppugnuarunt, quante 
sint gentes contrariarum virtutum ex spiritalibus, 
quz dicuntur spiritales nequitize in coelestibus, quae 
adversus Ecclesiam Dowini, quz? est verus Israel, 
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A Dei implens Jesus, fecit sicut precepit ei Dominus, 


]u quo primo omnium dicimus ad eos, qui volunt 
secundum litteram tantum hxc 439 intelligi, quia 
si quidem superluissent aliqui ex hostibus, couse- 
quens videbatur equos subnervari, ne uti eis quis 
possel ad fugam. Nunc vero cum dicatur nullus 
relictus esse qui spiraret. iu. hostibus, cur. etiau 
equi subnervari jubentur, qui utique usui ac. mi- 
nisterio poterant esse victoribus? Vis autem scire 
quia soleant. Israelitae. hujus rei et utilitatis habere 
curam, οἱ devictis hostibus ad suos usus reservare 
jumen:a? In Numeris legimus scriptum **, quia 
cum ex precepto Dei processissent pugnare adver- 
sum Madianitas, devictis hostibus aliquot willia 
asinorum de preda bostium reservarunt suis usi- 
bus profuturos, nec omnino refertur ibi quia inter- 
feceriut asinos hostibus superatis. 

$. Nos ergo Scripturam sanctam  sibimetipsi 
conferentes, et spiritalibus spiritalia comparantes, 
requiramus quid est quod de asinis quidem non est 
scriptum quia subnervati sunt, nec Madianitarum 
spolia vel animalia interempta dicantur, sed pro- 
fuisse Israeliticis usibus : de istis autem qui non 
habebant asinos, sed equos , praecepit ipse Domi- 
nus, et dixit, Equos eorum subnervabitis : quod et 
Jesus sicut a Domino mandatur, explevit. Putamus 
h:e accidisse fortuitu, ut equi hostiles interime- 
rentur, et asini servarentur, ct in prezeceptis Dei 
fortuita aliqua arbitramur incidere? An dignius 


suscitent bella. Moabitae veniunt et. Aumonitze, et ( Videtur ut putemus magis in iis Scripturam mysti- 


omnes illi reges, et gentes invisibiles, quas supe- 
pius memoravimus , adversum nos veniunt pugna- 
turze (18), ad hoc ut peccare uos faciant. Quia sicut 
corpus accepto ferri vuliere moritur, ita οἱ anima 
aceepto peccati vulaere moritur. Et puto. quod 
eadem (requentius dicere nobis quidem pigru:n esse 
debeat, vobis tamen uecessarium sit. Utinam enim 
vel frequentius dicta hac animis vestris crebro 
inculeata teneatis, ut nou hiec legentes, vel Judai- 
cum in eis sensum teneatis, vel hreticum. Sed 
posteaquam generaliter commonuimus, non erit 
superfluum etiam speciatim de iis quae lecta sunt, 
pica disserere. Repetentes igitur ea qu:e in supe- 
rioribus omissa fuerant, disseramus. 


cum aliquid indicare? Denique et fllii Israel. nun- 
quam equis usi esse referuntur, et lex nihil de 
equis, sed de asinis mandat, utpote de animalibus 
qux» ad humanos labores juvandos, et ad onera 
eorum portanda videntur exsistere, equi vero magis 
ad hominum perditionem : hoc eniwm est, quod per 
eos in proeliis geritur. Lascivi motus auimal, et 
superb: cervicis accipitur. Sunt ergo asini fre- 
queuter a Scriptura in typo gentium positi : sicut 
et Salvator ostenditur supra asinum sedens, nun- 
quam autem equo sedens refertur, Sed et cum disci- 
pulos mitlit ad solvendam asinam, et pullum asi- 
nz, dicit eis ** : « Si quis vos interrogaverit, dicite 
quia Dominus eis opus habet. » Et sedens super 


9. « Et fecit ; iuquit 51, eig Jesus » Sicut pracepe. D eum ingreditur Jerusalem, el nunquam equo sedens 


rat ei Doininus. Equos eorum subuervavit, et cur- 
rus eoruin exussit igni. Et conversus Jesus in illo 
tempore occupavit Asor et regem ejus occidit gla- 
dío, et interfecit omnem qui spirabat in ea in ore 
gladii, et exteriminati sunt omnes, ita ut non relin- 
quereiur in ea qui respiraret. » Mandatum dicitur a 
Deo datum ad Jesum, ut posteaquam expugnasset 
hostes superius memoratos, nulli parceret, sed 
equos eorum subnervaret. Unde velut mandatuin 


τα Joan. xiv, 27. 7* 1 Cor. vi, 7. ** Ephes. vi, 11. *! Jos. xi, 9-11. 


xxi, 9... ** Zach. ix, 10. 


(16) Duo mss. Ebroicenses, « insidias. » - 
(77) Codex Sangerm. c audimus. ». Libb. editi : 
« audivimus. » 


ingressus esse dicitur. Sed et propheta de ipso ita 
praenuntiaverat quod sedens asino veniret ad Je- 
rusalem, diceus ** : « Ecce rex tuus mansuetus 
sedens supcr subjugalem et pullum asinze novellum. 
Et exterminabit currus Ephrem, et equum ex Jeru- 
salem. » Vides ergo quia (79), secundum proplietze 
sententiam, qui super asinum sedet, exterminabit 
currus Ephrem, et equum de Jerusalem. Et ideo 
videntur mihi asini quidem, ut diximus, figuram 
5 Nun. xxxi, 55 Matth. 


(18) Idem, « pugnaturz. » Libb. editi, « pugna- 
turi. » 
(79) Mss. « quia. » Libb. editi, « quomodo. » 
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gervare eorum qui ex gentibus credunt, super quos Α quis equini generis de spoliis hostium capta sub- 


(80) sedisse scribitur Dominus; equi vero qui exter- 
minantur, et currus, figuram teuere illorum, qui in 
caelestibus positi, per lasciviam et. superbiam deei- 
derunt, quando vel ad filias hominum eoncupiscen- 
das, semetipsos iucentores (81) priebuerunt, vel 
secuti sunt. illum, qui dixit * ; «Ponam super 
nubes sedem weam, eti ero similis Altissimo. » 
Inde fortassis est quod et Propheta dicit δὲ: « Fal- 
sus equus ad salutem. » Et iterum dicit de iis qui 
in diimonibus confidebant *?" ς «Ili in curribus, et 
ii in equis, uos autem in nomine Dei nostri invo- 
cabimus (82s. » Neque enim currus et equos Deo 
contulisset quantum. ad. invocandum spectat : sed 
utique hoe ostendit, quia sieut nos. invocamus 
Deum verum, ita illi invocant currus et equos, id 
est d:emones, quos invocabant gentes ille, quie 
adversus lsrael bellum gerebant. Sed οἱ /Egyptio- 
rum equos commemorat Seriptura , et istos ipsos 
quos nuuc interimi jubet. Unde hoc intelligi da- 
tur (85), quod in typo quidem asinorum gentes quas 
ad credulitatem veniunt, merito reservantur : iu 
typo vero equorum, et curruum, demones qui 
humans saluti adversarii aunt, et inimici, merito 
perimnntur. Sed el si passiones corporis, id est, 
libidinem, lasciviam, vel superbiam , ac levitatem, 
quibus infelix anima vclut equitans vectatur, et 
fertur ad praecipitia, equos nunc dici el currus 
intelligamus, et ipsos esse qui ex praecepto Dei 
subnervari jubentur, non erit rationi nostra: con- 
varia intelligeutia, Subnervatur equus quippe 
quando jejuniis et vigiliis, et omni abstineutiz 
afflictione corpus humiliatur. Et currus igni exu- 
runtur, cum in nobis completur aermo Domini 
dicentis **: «Ignem veni mittere in terram, et quam 
volo ut accendatur. » Quo igue jam se illi ardere 
confessi sunt, qui dicebant 99 ; « Noune cor nostrum 
erat ardens intra nos, cum adaperiret nobis Scri- 
pturas ? » Ideo ergo et falsus equus dicitur ad salu- 
tem, si motus corporis nostri ferri permittamus 
infrenes, nec abstiuentize juz;0 lasciva carnis (84) 
et superba cella subdamus. Sed et nunc si quis 
forte ex his que dicimus Dei verbis stimulatur 
tque coimmpuugitur, et is qui hesterno die pronus οἱ 


nervet. Quorum auteni equi subnervantur? Est eiiam 
hoc operz pretium querere. Equos, iuquit *, Jahin 


. &339 subnervandos. Jabin autem prudentia interpre- 


C 


D 


fervidus tanquam equus in libidinem ferebatur, - 


liodie si his auditis paenitet, convertitur, ac secun- 
dum prophetam a timore Dei confixus refrenat se, 


et revocat à peccato, et pudicam dehinc castamque- 


d.ligit vitam, videbimur etiam nos gladio verbi 
Dei evaginato subnervasse equos : et. inagis per 
lioc digue impletur przeceptum Dei, quam si animalia 


585 |s3i, xiv, 14. ** Psal. xxxi, 47. 
9! Bons viti, 7. 9* Coloss. ui, 18. 


(80) Mss. « super quos. » Editi, « super qui- 
us. ) 

(S1) Mss. « iucentorcs. » Libb. editi. « incesta- 
lores. » : 

(82) Mss « invoeabimus. » Libb. editi « magni- 
ficabinur. » Mox codex Sangerm. «neque enim 
Currus ct equos Deo contuleris, sed utique, » etc. 


οἱ Psal. xx, 7. 
*! Matti, xit, 45. 


tatur. vel sensus, Quies. est ista prudentia, vel quis 
sensus, cujus sul nervandus est currus ? lilius ui- 
mirum, de qua dicit Apostolus *!, quia « prudentia 
caruis inimica est. Deo: » et ille sensus , de qno. 
dicit **, «inflati sensu. carnis sux. » Jabin vero 
reX Ásor. Ásor autem. aula interpretatur. Ilaec est 
Asor qux omnium horum regnorum obiinere dici- 
tur principatum :. qui intelligitur princeps bujus 
mundi regnans in aula, id est, super terram, vel 
quod. imajus est , in vitiis carnis. Sed et omnium 
illorum regum, quorum vim secundum nominum 
Suoruim interpreta' ionem jam ante exposuimus, equi 
ab Jesu dicuntur interfici. Quorum nos si recte sub 
Jesu duce wilitanus, debemus in nobismetipsis 
abscindere vitia, et accepto spiritali gladio subner- 
vare omnei istum equitatum pessimum vitiorum. 
Sed et currus debemus incendere , id est, omnem a 
nobis arrogantia: εἰ elationis spiritu resecare, ut 
ultra non iu equis neque in armis, sed in nomine 
Domini Dei nostri invocemus. Quomodo autem in 
nohismelipsis complebimus et hoe quod dicit, ut 
nou remittatur ullus qui respiret ? Videudum est 
quis sit qui nec respirare quidem per praceptuni 
Domini jubetur. Verbi causa , si ira ascenderit in 
cor meum , potest fieri ut opera quidem iracundiee 
non imnpleam, vel metu deterritus, vel etiam futuri 
judicii timore cohibitus : sed non, inquit, hoc suf- 
ficit, agendum tibi potius est, quatenus ne ipsa qui- 
dem commotio iracundi» locum habeat inira te. Si 
enim effervescit animus et conturbatur, etiamsi non 
impleverit opus , ipsa tamen perturbatio indecens 
est ei qui sub Jesu militat duce. Similiter et de 
coucupiscenti: vitio , el de tristiti:e , cxelerisque 
omnibus sentiendum est. De quibus cunctis ita agen- 
dum est discipulo Jesu, ut niliil omnino lorum in 
ejus corde respiret : ne forte si parvi alicujus vitii 
aut consuetudo aul cogitatio relinquatur in corde , 
processu temporis convalescat, et paulatim vires la- 
titando conquirat , atque ad ultiwum revocet. ns 
ad vomitum nostrum, et fiant « bominis illius » cui 
hoc acciderit, « novissima pejora prioribus *?*. » 
lloc erat quod et Propheta prospiciens in Psalinis 
priemonet dicens 33: « Beatus. qui tenet et. allidit 
parvulos tuos ad petram ; » Babylonis scilicet par- 
vulis, qui nulli alii intelliguntur, nisi eogitationes 
mala? quia cor nostrum confunduut et. conturbant. 
lloc enim interpretatur. Babylon (85). Qui cogita- 


5 Luc. xi, 49. "* Luc.xxiv, 92. ?* Jos. xi, 6. 
5» Psal. cxxxvi, 9. 


(85) Mss. «intelligi datur. » Libb. cditi, « intel- 
ligatur. » 

(84) Libb. editi, « fleri permittamus  iufrenes, 
nec abstinentiz jugo lasciviam carnis. » Sed codex 
Sangerimanensis ut in nostro textu. . 

(85) Hoc enim interpretatur Babylon.«Confusio» 


Babylon interpretatur a 573 « confudit. » 
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tiones dum adhuc. parvulie sunt, οἱ initia habent, A Potest autem. etiam de ipso Domino et Salvatore 


tenend:e sunt, et allidenilze ad petram, qui est Chri- 
stus, οἱ ipso jubente jugulandze , ut nihil in nobis 
resideat quod respiret, Sicut ergo ibi beatum est, 
Babylonis parvulos tenere, et allidere ad petram, 
et cogitationes malas statim in initiis necare : ita et 
hic beatum intelligendum est et perfeetum, si ni- 
' hil relinquatur in nobis quod possit gentiliter re- 
spirare. 

4. « Et omues, inquit 35, reges eorum interfecit 
Jesus in ore gladii. » 1n omnibus nobis regnavit 
peccatum , et in omnibus nobis vitia regnaverunt, et 
fuit in nobis omnibus reguuim generale peccati, sicut 
el Apostolus dicit **: « Omnes euim peccaverunt , 
et egent. gloria Dei. » Unusquisque tamen habnit 


in se aliquem specialem regem, qui in eo regnabat, 


ει dominabatur ei. Verbi causa, iu alio regnum te- 
nehat avaritia, in alio superbia, in alio meudacium 
regnabat , in alio libido dominabatur , et alius re- 
gem patiebatur furorem. Quod autem hzc ita sint, 
et iu unoquoque nostriin regnet peccatum, apostolo 
Paulo crede dicenti. Ait enim ** : « Non ergo regnet 
peccatum in vestro mortali corpore ad obedienduin 
ei. » Erat ergo reguum peccati in unoquoque. no- 
sirum antequam crederemus, Postea vero quam ve- 
nit Jesus, et occidit omnes reges, qui in nobis te- 
nebant regna peccati, pr:ecepit nobis iuterficere 
Omnes istos reges, et nullam ex. eis reliuquere. Si 
quis enim aliquem horum in. semetipso servaverit 


vivum , in exercitu Jesu. esse non poterit. Si ergo C 


regnet adhuc (86) in te avaritia, si jactantia , si 
superbia, si libido, non eris Israelitiecus miles, uec 
imples preceptum. quod. dedit Dominus ad Jesum. 
« Sicut constituit , inquit *^, ei Moyses puer Domi- 
ni. » Hic puer Uomini Moyses , sermo ipse legis 
appellatur, sicut et in Evangelio dicit ** : « Habent 
Moysen et prophetas, audiant illos. » Lex ergo 
yracepit nobis interficere omnes reges peccati, qui 
nos provocant ad peccatum. « Sic fecit Jesus , et 
non est transgressus quidquam ab omnibus quz 
constituit ei Moyses*. » Diximus quidem secundum 
priorem expositionis (87) ordinem, quia quxcun- 
que lex Dei, qui nunc Moyses appellatur, constituit, 
implet Jesus in nobis: et ipse est qui interimit in 


nostro dici, quia qux? przcepit. Moyses in lege, fe- 
cit Jesus, et non est. transgressus quidquam: quo- 
niam quidem dicit Apostolus *, quia « cum venisset 
plenitudo temporis (88) inisit Deus Filium suum fa- 
ctum ex inuliere, factum sub lege. » Si ergo factus 
est sub lege, cum sub lcge esset (89), omnia que 
lex mandabat implevit, ut nos redimeret a maledi- 
cto legis. Sed et ipse de se dicit *, quia « non vepi 
legem solvere, sed adimplere. » 

9. « Et accepit, inquit *, Jesus omnes in bello, 
quia per Dominum factum est. ut. confortarctur 
A3 cor eorum, et occurrerent in przlium contra 
Israel. » Non. dixit quia aliquos accepit Jesus in 
bello , et aliquos non accepit, sed oinnes accepit, 
id est, cepit omnes, peremit omnes. Etenim species 
peccati purgavit Dominus Jesus, omnesque destru- 
iit. Cuncti namque. € eramus insensati , increduli , 
errautes, servientes desideriis variis, in malitia et 
invidia agentes , odibiles , odientes invicem *, » et 
omne quodcunque illud est peccati genus, quod in- 
venitur in hominibus antequam credant, Bene ergo 
dicit, quia omnes occidit Jésus qui exierunt ad bel- 
jum. Nulla enim species peccati tanta est, qua non 
sit superior Jesus, qui est Verbum «t sapientia Dei. 
Omnia enim superat et vincit. Annon ita credimus, 
quia omne genus peccati cum ad salutare lavacrum 
venimus aufertur ? lloc enim οἱ apostolus Paulus 
desiguat : qui cum universa peccatorum genera di- 
numcrasset, addit post omnia, οἱ dicit *: « Et lac 
quidem fuistis, sed abluti estis, sed — sanctificati 
estis, sed justilicati estis (90) in nomine Domini 
nostri Jesu Christi. » lloc ergo modo omxwes cepisse 
in przelio dicitur , et omnes pereinisse, « quia per 
Doininum facium est. ut. invalesceret cor eorum, et 
occurrerent in prelium coutra Israel, ut extermi- 
narentur. » Dum enim non veniunt inim cz. virtu- 
tes, qua peccata. operantur in nobis, nec provo- 
cant nos ad peccandum, nec lacessunt ad dimican- 
dum, interfici non possunt, nec exterminari, Ideo 


, ergo Deus dicilur permittere, imo et incitare pro- 


peniodum adversarias virtutes exire adversum nos 
in przlium , ut et nos victoriam capiamus, αἱ illae 
iuteritum consequantur. Unde mihi videturesse iu- 


nobis vitia, et. nequissima peccati regua subvertit, D finitus quidum numerus contrariarum virtutum (91), 


5 Jos. xi, 12. 
* Gal. iv, 4. ? Matth. v, 11. 


(86) Adhuc. Deest in libb. editis, sed exstat in 
mss. 

(87) Uterque Ebroicensis: « priorem expositio- 
nis, » Saugermanensis, « priorem expositionuim. » 
Libb. editi, « prioris expositionis. » 

88) Codex Sangerm., « temporum. » 

89) Libb. editi, « cum sub lege nou esset. » Sed 
mss. « cum sub lege esset. » 


(90) In ms. Sangerm. deest « sed justificati 


estis. » 

(91) Unde mihi videtur esse infinitus quidam nu- 
eenus contrariarum. virtutum θίο. lunc. locum 
ex parte imitatur. [Hlieronymus ad Habac. t1, 14. 


35 [toin. in, 95. 
* Jos. xi, 18, 17. 


?? [A oi. vi, 19.  ** Jos. x1, 19. 
* Tit. m, 5. 


*?Luc.xvi, 29. !Jos. xi, 05. 


* [ Cor. vi, 11. 


Idem Origenes ad Joannis ni, 49 : « Convenit juxta 
Scripturas, peccantes inulta facere praeter rationem; 
non ob aliud, misi quia facti firerint capaces opera- 
tionis mali spiritiss, vel voluntatis iummundi dzemonis, 
Non dubitarunt igitur vel ea quie existimantur esse 
levia peccata diemoniis tribuere , illi qui dixerunt 
repentinanm iram, similiterque detractionem ikenio- 
nium esse. » Aperte respicit ad Herm lib. αν 
mandato 2, ubi « detractio »dicitur «inconstans dae- 
monium. » ltem lib. i1, simil. 9, cap. 22, « agnum 
d:emonium est, audacia et confidentia inanis; » et 
cap. 23, hortatio fit ut « ab irze demonio » nos pu- 
rilicenus. Sed et scriptori F'ecognitionum, lib. ας 
cap. 25, ignorantia est daemon pessiinus. 
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pre eo quod per singulos pene homines sunt spiri- A exteriores tenebras, vel quo quisquis ille locus 


μις aliqui, diversa iu lis peccatorum genera molien- 
tes. Verbi causa, est aliquis fornicationis spiritus, 
est ir: spiritus alius: est avaritix spiritus, alius 
vero superliz. Et si eveniat (92) esse aliquem lo- 
minem, qui lis omnibus malis, aut etiam pluribus 
agitetur, omnes hos, vel etiam plures in se habere 
hrimnicos putandus est spiritus. Unde et per singu- 
los plures esse credendi sunt, quia non singula sin- 
guli liomines habent vitia, vel peccata committunt, 
sed plura ab unoquoqué videntur admitti, EL iterum 
non est putaudum quod unus fornicationis spiritus 
seducat eum qui, verbi gratia, in Britanniis forni- 
catur, et illum qui in India , vel in aliis (93) locis, 
neque ununi esse ir spiritum , qui diversis in lo- 
cis diversos homines agitet : sed puto magis prin- 
cipem quidem fornicationis spiritum unum csse , 
innumeros vero esse qui in hoc ei officio pareant, 
εἰ per singulos quosque homines diversi spiritus 
sub eo principe militantes, ad hujuscemodi eos pec- 
cata sollicitent. Similiter et iracundie spiritum 
principem unum esse arbitror, innumeros vero 
esse sub ipso agentes, qui per singulos quosque ho- 
mines hujusce vitii peccata succendant. Similiter 
et avaritite unum esse principem, sic et superbim, 
et ezterorum malorum. Et ideo non unus principa- 
tus dicitur in coutrariis virtutibus ab Apostolo, sed 
plures, adversum quos pugnam sibi esse et nobis 
omnibus scribit. Esse lamen reor horum omnium 
(94) principem , velut eminentiorem quemdam in 
nequitia , et in scelere celsiorem, qui totum mun- 
dum, quem isti ad peccata siuguli quique per pec- 
catorum species pro parte sollicitant , solus velut 
omnium principum dux , et totius nefand:ze militiz 
magister, exagitet ; cujus figuram cum Jabin di:cu- 
teremus , pro parvo intelligenti:e nostre captu in 
superioribus patefecimus. 

6. Puto sane quia sancli quique repugnan- 
tes adversus istos incentores peccatorum spi- 
ritus, et vincentes eos, atque eorum unumquem- 
que superantes, imminuant exercitum. demonum, 
et velut quamplurimos (95) eorum interimant, Ver- 
bi causa, ut is qui caste pudiceque vivendo for- 
nicationis spiritum  superaverit, non ultra fas 


bitabat (98) d*monem 
'garetur &95 a Salvatore, quod tibi nomen est, 
respondisse legio. « Mulia enim, inquit *, ἆᾳ- 


eis dignu3 est, abducantur a justo judice Chri- 
810, agonis hujus vitze mortalium praside. Et inde 
est quod plurimo dzmonum numero jam victo, ad 
credulitatem gentes venire relaxautur : qui utique 
nullatenus sinerentur (96) , si integrz eorum, sicut 
prius fuerant, subsisterent legiones. Quod si alicui 
difficile videtur esse quod dicimus per singulos quo&- 
qne peccantium multa vacare (97) dzmonia , aut 
fabulosum hoc putat, redcat ad Evangelii aucto- 
ritatem , et. inveniet illum qui in sepulcris ha- 
patiens , cum interro- 


monia sumus. » Quid ergo mirum videtur, si per 


B singula genera peccatorum singuli demones ascri- 


bantur, cum scriptam sit. in uno homine integram 
fuisse d:emonum legionem? Memiui autem similia 
me dixisse etiam in iis locis, in quibus exponeba- 
mus versiculum psalmi in quo scriptum cst * : « In 
matutinis interficiebam omues peccatores terrz, ut 
disperdam de civitate Doinini omnes qui operantur 
iniquitatem. » Ita denique etiam in manu justorum 
gladii ancipites esse dicuntur, sine dubio qui 
contrarias virtutes perimant. Puto autem quod ve- 
hementior ad hxc probanda quiz diximus apostoli 
Pauli illa proferri possit assertio, cum dicit *9 ; 
« Deus autem pacis conterat Satanam sub. pedibus 
vestris velociter. » Si euim unus est Satanas, 105 
modo potest ipse contritus esse sub pedibus servge 
rum Dei, ct iterum operari? Si enim contritus est, 
εἰ 4 Deo contritus, operari utique (99) ulira nou 
potest. Ne forte ergo tanti esse putandi sint Satan:e, 
quanti sunt. illi, qui operantur opera Satanx. Hoc 
enim mihi videtur indicari et in Sapientia, ubi di- 
citur !!, quia « impius maledicens Satanam, ipse 
maledicit animam suam. » Sed et in aliquo qnodam 
libello, qui appellatur Testamentum | duodecim pa- 
triarcharum, quamvis non habeatur in. canone, {4- 
lem tamen quemdam sensum invenimus, quod per 
singulos peccantes singuli Satan: intelligi debeant. 
Evidentius autem et ipsa nominis ejus interpreta- 
tio, sicut studiosi Hebraeorum tradunt, hoc idem si- 
gnificare videtur. Satanas namque adversarius dici- 


sit illum spiritum, qui ab illo sancto victus est, p tur. Omnes. ergo. qui adversantur. Dei voluntali, 


impugnare iterum alium hominem ; sed sicut 
illi spiritus, qui rogabant Jesum me in abyssum 
nütterentur ", quod nunc interim Dominus pro 
preseuti dispensatione concessit ; ita cousequeus 
videtur, quod singuli quique nequam spiritus 
cum vincuntur a sanctis, vel in abyssum vel in 


Saltan:e possunt dict. llc ergo diximus pro eo quod 
scriptum est !*, « quia. confortavit Dominus corda 
eorum ut exirent ad prolium contra Israel, ut 
exlerminarentur. » Beatus ergo est qui indesinen- 
ter spiritalem machizeram tenens, non aufert eam a 
cervicibus horum hostium, de quibus superius me- 


* Matth. viu. * Luc. viri, 90. * Psal. οἱ, δ. | Vom, xvi, 20. *! Eccl. xxi, ὀ0. !* Jos. σι, 20. 


(92) Mss. «et si eveniat. » Libb. editi, « et si 
inveniat. » 

(95) Mss. « vel in aliis. » Lib. editi, « et in 
aliis. » 

(94) Libb. editi, « pugnam esse nobis omoibus 
scribit. Tamen reor omnium. » 

(95) Duo mss. Ebroicenses, « velut equos pluri- 


nios. » 
(96) Omnes manuscripti , « sineieutur. » Lib. 
editi, « finirentur. » 
(97) Duo Ebroicenses, « vagari. » 
98) lidem, « habitabat.» Libb. editi, «habitat. » 
(o9 Utique deest in libb. editis, sed exstat in 


ms. Sangermanensi. 
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moravimus, sicut ei Jeremias propheta dicit 15: A eo appellantur, quod longzvam duxerint vitam, sed 


« Maledictus homo qui facit opera Domini negligen- 
ter, et aufert machzeram suam a sanguine inimico- 
ram. » lloc si secundum litteram intelligamus, ne- 
cesse erit nos indesinenter sanguinem fundere. 
Quod Judei putantes qui ex integro caro sunt et 
sanguis, crudeles et implacabiles fiunt, dicentes 
nealedictionem positam esse iis, qui 4 sanguine ef- 
fandendo cessaverint, et ideo pedes eorum veloces 
sunt ad effurdendum sanguinem. Sed illis hujusce- 
modi intelligentia, quia caro et sanguis sunt, vi- 
deatur ; mihi autem proxstet. Dominus nunquam 
negligere opera Domini, nec auferre spiritalem gla- 
dium verbi Dei a sanguine contrariarum virtutum, 
et mortificare eas in unoquoque auditorum. luter- 
ficiuntur autem in vobis ita demum, οἱ his auditis 
earum opera non agatis. 

7. Dicitur autem iu consequentibus 9, quia « ce- 
pit Jesus omnem terram, sicut mandavit. Dominus 
Moysi. » Ille Jesus filius Nave, non video quod ce- 
perit omnem terram. Quantum enim  terrz cepit, 
qui Judzam tenuit solam ? Noster autem. Dominus 
Jesus ipse vere cepit omnem terram, in eo quod ex 
ewmni terra, atque ex omnibus nationibus, ad eum 
concurrit credentium (1) multitudo. Additur. etinm 
post hzc posteaquam omnem terram cepit Jesus : 
« Et requievit, inquit 15, terra a bellis. » Hoc quo- 
modo vere videbitur dici de filio Nave, quia cessa- 
vit terra a bellis, qu: nunquam fere temporibus 
ejus cessavit a bellis ? Sed hoc completur in solo 
Domino meo Jesu Christo. Si enim consideres te 
qui venisti ad Jesum, et ab eo per baptiswi gra- 
tiam, remissionem conseculus es peccatorum, et 
jam in te non pugnat caro adversus spiritum, et 
spiritus adversus carnem, cessavit (2) terra tua a 
bellis : si tamen mortem Jesu Christi in corpore 
tuo. cireumferas, ita ut cessantibus in te omnihus 
praeliis efficiaris pacificus, et filius Dei voceris. Sed 
hoc flet posteaquam bella transegeris, et adversa- 
rios viceris. Tunc tibi dabitur requies, ut requlescas 
sub vite tua, qui est Christus Jesus, et sub ficu tua, 
qui est Spiritus sanctus, ut ita. gratias referas Deo 
Patri omnipotenti in ipso Christo Jesu Domino no- 
stro, cui est gloria et imperium (3) in ssenla se- 
culorum. Amen. 

lI'OMILIA XVI. 


De eo quod scriptum est, Et Jesus eral presbyter, hoc 
esi senior et provecius in diebus. suis; »et quomodo 
hereditas. per Moysen data es: duabus semis iuri- 
bubus (4). 

4. Etiam ante nos quidam observantes notarunt 
in Scripturis, quia presbyteri, vel seniores non ex 


9 Jer. «Εν, 10. !* Jos. x1, 25. !*. ibid. 


(!) Omnes mss., « credentium. » Libb. editi, 
€ gcutiuim., » - 

(2) Omnes. mss., « cessavit. » Libb. editi, « ces- 
sabit. » 

(5) Post « imperium » unus codex Ebroic. addit : 
« cum Spiritu sancto. » 

(4) Et. quomodo hereditas per Moysen deta est 


ParRor. Gn. XII. 


1* Num. xt. 16. 


pro maturitate sensus el. gravitate vit: veneranda 
hac appellatione decorentur, maxime cum additur 
ad preshyterum sermo iste qui sequitur, « plenus 
dierum, » Si enim avi prolixitate appellandus, qui 
presbyter, vel senior videretur, quem magis opor- 
(εί alium. hoc. nomine censeri, quam primum 
Adam, vel certe Mathusalem, aut Noe, qui utique. 
longe pluribus (5) quam czteri annis in hoc mundo 
vixisse declarantur? Sed nunc videamus quod ex 
illis quidem 436 nullus refertur a Scriptura pre- 
sbyter aut senior appellatus, sed is qui longe bre- 
vioris temporis vitam duxit, primus in Scripturis 
sanctis Abraham presbyter, vel senior appellatur. 
Dietum est etiam ad Moysen a Domino '*: « Elige 


B dbi ab omni populo presbyteros, quos tu nosti quia 


preshyteri sunt, » Sed observa etiam tu, o auditor, 
in omni Scriptura, sicubi invenire potes appellation 
nem hanc senior et plenus dierum, positam super 
aliquo peccatore. Nunc ergo sancti Spiritus vox est 
pronuntiantis Jesum presbyterum, vel seniorem, 
et provectum in diebus. lta enim dicit !" : « Jesus 
enim erat, iuqnit, presbyter, vel senior et prove- 
cius dierum. » Quod utique de peccatore dici non 
poterat, quia peccator non est provectus dierum, 
Non euim se extendit ad ea quz ante sunt (0), obli- 
viscens ea qux retrorsum sunt, sed semper retro 
convertitur, et ad vomitum suum reiit, et ideo non 
aptus est regno ceelorum. Qui autera semper (7) ad 
priora extenditur, et ad perfectionem ferior, iste 
provectus est in diebus suis. Et nanc ergo dicit 
Dominus ad Jesum '* : « Tu provectus es in diebus 
tuis. » Nescio ego si in hoc loco illud potest vide- 


Ti, quia hoc dicebat Dominus ad Jesum, quod de 


sale ejns senili omnes videbaut, et onines nove- 
rant. Et qux sunt tam magna responsa ista divina, 
qux hominibus deferuntur, ut dicant seni homini, 
quia senex es, quod omnes videbant, el omnes vo- 
verant? Sed mihi videlur magnum aliquod testi- 
moenium a Domino per hzc dari filio Nave, cium el 
dicitur, quia provectus dierum es. Et quantum 
quidem proloqui nobis, vel aperire de divinis my- 
steriis fas est, ego arbitror quod sicut sol iste dies 
facit mundo huic, ita et sol justiti» faciat aliquos 


p dies spiritales, qui fulgore veritatis et lampade sa- 


pientiz illustrentur. Si quis ergo in preceptis Dei 
vitam banc presentem, qua, sicut Jacob dicebat, 
paucorum et nialorum. dierum est, transegerit, οἱ 
immaculatum se ab hoc mundo custodierit, atque 
omnes adversarios et hostes suos subegerit spirita- 
les, ab istis paucis et. malís diebus provehitur et 


!! Jos, xin, 1. !* ibid. 


duabus semis tribubus. Hxc desiderantur in libris 
antea editis, sed leguntur in ms. Sangermanenst. 

5) Ms. Sangerm., « utique longe pluribus, » 
Libb. editi, « utrique longe pluribus. » 

(6) Ms. Sangernr., « in ante sunt. » 

(7) Semper. Deest in. libris editis, sed legitur in . 
ms. Sangeruiauensi. ) 
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promovetur ad illos dies zlernos οἱ bonos, seterai A ad fines orbis ferrarum in eenspeotn ejus procideut 


solis luce Bignatos. Tali ergo quodam ordine in- 
telligendus est et Jesus ex divinis responsis prove- 
flus dierum pronuntiari. 

9. Verum quoniam instituimus qu: de Jesu di- 
cuntur etiam et ad Deminum et Salvatorem nostrum 
referre, quis ita presbyter et senior provectus die- 
rum intelligitur, sicut ipse qui est principium, pri- 
mogenitus omnis creaturae? Ideo fortassis ipse solus 
yere et infegre presbyter dicitur, ante quem nemo 
est. lgigr tametsi sunt. qui dicaptur ju Scripturis 
presby4eri vel seniores, vel pontifices, tamea Do- 
minus Jesus aicut in pontificibus pontificum prin- 
ceps asi, οἱ sicul in pastoribus princeps pastorum 
est, ita etin presbyteris vel senioribus priuceps 
presbyterorum putondus est, οἱ in episcopis prip- 
ceps episcoporum, et orane quodcunque honorabile 
nomeg est, primum) in hoe, et principem esse cre- 
dendum est Salva4oresm, quia ipse est omnium capot. 

6. Addit aulem adhuc responsum divinum οἱ di- 
cit 35: « Tu proveelus es in diebus, et terra relicta 
est multa valde. » ]n superioribus dicebatur, sicut 
. observavimus, quia cessavit terra a bellis, et quia 
Jesus cepit omnem terram : et hic modo scriptum 
est (8), quia 1erra relicta est multa valde. Putaane 
contraria sibi Scriptura centineat? lloc nec leviter 
suspicaudum est. Sed redeamus ad inteliigentiam 
spirijalem, et in ea nihil invenies esse contrarinm. 
Iniuere Domini οἱ Salvatoris nostri. primo quidem 
adventu cum venit seminare verbum suum ip or- 
bem terrz, quomodo cepit omnem terram $0lo se- 
minis jactu, et quou odo adwersarias potesiates ex 
ea et angelos refugas, qui gentilium mentes obsede- 
rant, effugavit, et interim seminavit verbum atque 
Ecclesias propagavit. Hec est prima ejus totius 
terra possessio. Sequere autem me, o auditor, per 
subtiles lineas verbi, et ostendam iibi quomodo 
etiam secundo capiat terram banc, qux aunc dici- 
tur ad Jesum multa esse derelicta. Audi de eo 
Paulum dicentem ** : « Oportet enim eum regnare, 


donec ponat omnes inimicos suos scabellu pedum 


suorum. » H:ec ergo est ferra, quae nuac multa di- 
eitur esse derelicia, donec omnes omnine subdan- 
tur sub pedibus ejus, et per haec hareditate capiat 


AEthiopes; » et?* : « Be trans ripas Suninum 
JEthiopiz offerent sacrilicia. » Unde censiat qnod 
in secando adventu hanc 4erram maltam quiz su- 
penest, obtigebit lesus : sed beati &unt illi, qui in 
primo ejus advents obienti sun& leti enim vere 
grati erunt, qui, multis adversariis resisteutibus, ef 
maltis hostibus impugnantibus, bello et armis hee- 
meditatem 4erre repromissionis Αοοἰρίαοι.  Cuu 
vero ex necessitate quis fuerit subjectus, tunc 
quando etiam novissunum inimicum destrui ne- 
cesse est, scilicet mortem, nos arit jam gratia iis 
qui gubjiciunigr. 

4. Post hzc cum enumerassei plurimas gentes, 
A&97 de Sidoniis selis dixiu** : « Et amnes Sido- 
Dios cgo exteemjaa2bo & facie üJiorum Israel. » No- 
minati sunt Chananzi, nominati sunt el ii qui 
centra faciem Agypti eunt, οἱ ii qui suu ex fi- 
nibus Accarog, et sinistris parjibus flumigum, et 
alie quamplurima gentes, el de solis Sidoniis dicit. 
Dominus quod eos eversurug sit. Sidouii dicuntur 
autem, sicut ante jam dixiuus, venatores. Qui ergo 
intelliguntur isti mali venatores quos Dominus ez- 
terminat, nisi ille virtutes coutrarig de quibus 
dieit Propheta **, quia «laqueos paravernoi pe- 
dibus meis?»quibus scilicel. venentur εἰ decipiaut 
animas ad peccatum. istos ergo Dowinus exterui- 
nat ; quia, si istj tales iterierint venajoreg, cuum 
jam nemo fuerit qui laqueos tendat et retia, ui de- 
cipiat animas in peccato, tunc requiescel aunus- 
quisque sub vite sua, et sub ficu sua. 

δ. Sed et illud nobis hodie lectum est, quia 
Moyses dederit hereditatem quibusdam : posi Ίο 
vero legitur, quia et Jesus secundum prazceptum 
Domini distribuit bereditatem. Primus ergo Moyses 
luereditatem | distribuit, secundus aulem Jesus. 
Nunc Moysen legem intellige. Hi ergo qui secun- 
dum legem vixerunt, primi acceperunt hbzredita- 
tem, sed exira terram repromissionis, Tum deiude 
eum accepissent terram hereditatis, non eam poes- 
sident neque dividunt inter se, sed exspeciant 
usquequo eis per Jesum distribuatur im sorte. 
Noage evidenter hec est quod Apostolus dicit ad 
Hebreos, scribens de prioribus peiribus, quos 


wniversos. « Et hzec est, inquit *', terra, quie de- D dixit fide placuisse Deo? Et addit dicens *' : « li 


relieta est, omnes fines Philisthiim, » et alia quam- 
plurima qus sequuntur. Multa adhmc supersunt 
quantum ad nostra tempora spectat, quxe videmus 
wondum pedibus Jesu esse subjecta, quom necesse 
est (9) utique omnia obtinere. Neque enim flois essa 
poterit rerum, nisi fuerint ei prius cuncta subjecta. 
Sic enim et Propbeta dicit **, quia « omnes gentes 
servient ei; » e ** : «A finibus fluminum usque 


' Jos. xiu, 1... **[ Cor, xv, 95. ** Jos. xi, 9. 


autem omnes testimonium habentes per fidem non- 
dum consecuti sunt repromissiones, Dee pro nobis 
melius (10) aliquid providente, uti ne sine nobis 
perfecti efficerentur. » Habent igitur jam repromis- 
sionem suam, et requieverunt (14), et digni judi- 
cati sunt per Moysen capere hareditatem : verum- 
(a1nen adhuc et ipsi pugnant, et in certamine sunt 
pro ijs qui sub Jesu militant. Sed requiris qui sint 


?? Paga]. txxit, 11. 3 ibid., 8, 9. ** Soplonm. sn, 10. 


* Jos. xii, θ. ?* Psal. να, 6. *" Hebr. xi, 29, 40 


(8) Mss., « scriptum est. » Libb. editi, « dictum 
est. » 

(9) Mss., « quem necesse cst. » Libb. cditi, 
« qua uecesse est. à 


(10) Melius. Deest in libb. editis, sed legitur in 
uuo ms. Ebroicensi. 

(11) Mss., « requieverunt. » Libb. editi : « re 
quirunt. » 
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isti qui pugnant, el quae est illa pugna quam illi A veritate adorent?*. Sic ergo prssente verítate, 


gerunt. Ego sic arbitror quod omnes illi qui dor-. 


mierunt ante nos paires, pugnent nobiscum et 
adjovent nos orationibus suis. lta namque etiam 
quemdam de senioribus magistris audivi dicentem 
jn eo loco, in quo scriptum est in Numeris 35 quia 
«ablinget synagoga illa » hanc synagogain, « sicut 
ablingit vitulus herbam viridem in campo.» Dicebat 
ergo : Quare hujusmodi similitudo assumpta est, 
nisi quia boc est quod intelligendum est in. hoc 
loco, quod synagoga Domiui, qui nos preecessit in 
sanctis, ore et lingua consumit adversariam syna- 
gogam, id est, orationibus eL precibus adversarios 
nostros absumit? Non ergo armis pugnandum est 
uobis adversum hostes nostros invisibiles, sed 
erationibus, et verbi Dei meditationibus, et operi- 
bus, ac sensibus rectis, Sic enim armabantur et 
patres, fide et operibus vincentes. Vide denique 
. quia sic scriptum est de eis: « Crediderunt, Τη. 
quit **, Deo, et Moysi famulo ejus. » Et tunc can- 
tavit. Moyses canticum hoc et. dixit ** : « Cantemus 
Domino, gloriose enim honorificatus est. » Ita ergo 
et nos fidem plenam οἱ opera (12) perfecta, inde- 
' sinentes orationes, meditationem verbi divini, in- 
telligentiam spiritalem colentes, et in liis omnibus 
velut armis Dei muniti, stemus adversus astu- 
tias (15) diaboli, invocantes Deum adjutorem no- 
strum in Christo Jesu Domino nostro, cui est gloria 
et imperium in szcula szculórum, Amen. 
HOMILIA XVII. 


De eo quod Leeitg non acceperunt in hereditatem 
lerram (14). 


4. Sicut umbrz et exemplàri deserviunt ἑῶϊδ- 
stium ii, qui legem suscipiunt, qua est illius vera 
legis umbra, ita exemplar et umbram sequuntur 
divisionis ccelestis ii, qui in Juda hzreditate di- 
vidunt terram. Erat ergo in ccelis veritas, umbrà 
vero et exemplar (15) veritatis in terris. Et donec 
umbra hac constabat in terris, érat Jerusalem ter. 
restris, erat templum, erat altaré, erat et visibilis 
eultus, erant pontifices et sacerdotes, constabant 
etiam civitates el vici Judex, et omnia h»c qus 
nunc in hoc libro descripta recitantur. Cum vero 
in adventu Salvatoris nostri Dei ὁ codis descen- 


typus et umbra cessavit : et cum adesset templum, 
quod per Spiritum Dei et. virtutem Altissimi in 
utero virginis fabricatum est, dirutum esl ternplum 
ex lapidibus fabricatum. Aderat pontifex futuro- 
rum bonorum. Cessaverünt (16) pontifices tauro- 
rum et liircorum. Venit Agnus Dei, qui tollit pec- 
catum mundi **, destitit agnüs ex pecudibus as- 
sumptus et nequidquam (οἱ szculis jugulatus (17). 
lgitur si hzc omnia qua in umbra prioribus daia 
fuerant, presente et assistente veritate cessarünt, 
consequens sine dubio erat ut, hsreditate regni 
celorum patefacta, hereditas terrena cessaret. 
Ratio autem qua hzc cuncta desinerent, lllà 426 
est, ut omne os obstruatur, et subditus (iat omnis 
mundus Deb, ne qui forte éx incredulo populo, 
occasiones sux infidelitatis acciperent, δἱ habentes 
umbras antiquitàs sibi éraditas, vel templi , vel al- 
taris, vel pontíllcum , tel sacerdotum (18), vide- 
rentur sibi permanente antiqui cul(is síatu pr&- 
varicari religionis ordinem si transirent ad. fides. 
Propterea ergo auferri hie omnia qu in terris 
dudum fuerant adumbratà, divina pfovidéhila dis- 
pensavit, üt viam quodammodo accipiant réqui- 
remi veritais Céasantibus typis. Si ergó veniens 
ad Jerusaléin civitatem térrenam, o Judxe, inve- 
Ales eani sSubtérsam et in cineres ac favillas rc- 
dactam, noli flere, sicut nunc facitis tanquam pueri 
$6usibus, noli lamentati, sed pro terrena require 
euléstem. Sursum respice, et ibi invenies Jerusa- 
lém cclesteni, quze est omnium mater **. Si altare 
videris destitutum, nolo contristeris. Si pontificem 
non inveuias, nolo despérés, Est in coblis altare, 
δι assistit οἱ pontifex lTaturorum bonorum secun- 
dum ordinem Melchisedech electu& a Deo **, Sie 
eigo vobis pielate el missricórdia Dei etiàám héere- 
ditas terrena sublata ést, ut haereditatem quieratis 
in celis. 

$9. Verumtamen videamus quid est quod per 
umbram describitur, quia in uinbra legis verítas 
deformatar (19). Refertur ergo prima et secunca 
hereditatis facta divisio. Prima quidem per Moy- 
$en; secunda vero, quie potentior est, per Jesum 
faetà describitur. Et Moyses trans Jordanem tribul 


dens « verilas de terra orta est, ét justitia de culo p Roben, et tribul Gad, et dimidie tribui Mauasse 


prospexit *!»umbre et exemplaria ceciderunt. Ce- 
cidit enim Jerusalem, cecidit templum, altare sub- 
latum est, uti jam neque in monte Garizini, neque 
in Jerosolymis sit locus ubi oportet adorare, sed 
veri adoratores qui adorant Pairem,in spiritu. ét 


*5 Num. xxii, δ. ?* Exod. xiv, 914. 
99. ?**' Gal. iv. ** IIebr. v. 


(12) Mss., « fidem plenam et opera.» Libb. editi : 
« fidei pleua opera. » 

(15) Unus Ebroicensis : « insidias, » 

14) Codex Sangerm., « hereditatem terree. » 

15) idem : « exemplaria. » 

16) Mss., « cessant, » 

17) Et. nequidquam tot seculis. jugulatus. llc 
desunt in libb. editis, aed leguntur in omnibus 


* Exod. xv, 1l. 


possessionem decernit ; cleri vero omnes per Je- 
sum suscipiunt horeditatem. Diximus de his jam 
prius, quomodo ii qui per legem placeerunat Deo, 
precedentes tempore eos qui per fidem Jesu ad 
repromissa perveniunt, nondum qui perfecta 


* Psal. txxxv, 11. ** Joan. iv. * Joan. 1, 


inss 
(48) Vel templi, vel. altaris, vel pontificum , vel 
sacerdotum. Iu libb. editis deest, « vel templi vel 
altaris, » et legitur : « vel pontiüicii, vel saeer- 
dotii. » 
(19) Mss., «deforimstur.»  Libb. editi, « refor- 


malur. » TI 
« z^ 
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sunt (20) consequuntur, exspectantes eos qui po- A Moyses dicere non potuiL, idcirco ipsa (23) habi- 


steriores diverso quidem tempore sed una fide 
placebant, sicut Apostolus dicit **, « uti ne sinc 
nobis perfectionem consequerentur. » Interea Le- 
vitis neque Moyses dedit h:xreditatem, neque Je- 
sus, quia Dominus Deus ipse est hxreditas eorum. 
In qua re quid aliud sentiendum est, nisi quod sint 
' jn Ecclesia Domini quidam, qui virtute animi et 
meritorum gratia caeteros omnes precedunt, 
quibus ipse Dominus h:ereditas esse dicitur? Et si 
fas est audere in talibus, et arcani reconditi aliquid 
aperire, videamus ne forte illud sit, quod sacerdo- 
tum vel Levitarum figuram latenter ostendit, quia 
in omni populo (eorum dico qui salvantur) major 
sine dubio pars est, et longe numerosior eorum, 
qui simpliciter credentes in timore Dei, per opera 
hona, et per honestos mores, et actus probabiles 
Domino placent. Pauci vero sunt, el valde rari, 
qui sapienti2 a2 scientize operam dantes, et men- 
tem suam mündam puramque servantes, alque 
omnibus praeclaris virtutibus suas animas cxco- 
lentes, ceteris simplicioribus per doctrine gra- 
tiam illuminant iter quo gradiuntur, et veniunt ad 
salutem. li fortassis nunc sub Levitarum et sacer- 
dotum nomine designantur, quorum hzreditas ipse 
Dominus, qui est sapientia, quam pra ceteris oin- 
nibus dilexerunt, esse perhibetur. [nvenio tamen 
aliquam differentiam in iis quse Moyses distribuit, 
et in iis qux Jesus. Moyses namque duabus et 


semis tribubus terram distribuens ultra Jordanem, C 


µου dedit Levitis habitaculi portionem qua eos 
contingebat : Jesus autem dedit, non solum in iis 
tribubus quas ipse dispensat, verum et in illis quae 
a Moyse traus Jordanem fueraut collocatze, Habi- 
tacula etenim Levitis μι singulis tribubus decer- 
uuntur, ut per hoc multo magnificentius myste- 
vium nosceremus (91). Iste enim ordo Leviticus 
vel sacerdotalis, qui Dei sapienti: et scientize ope- 
ram impendit, non potuit a Moyse sortem habita- 
lionis accipere; quia non erat Moyses verilalis, 
scd umbrz»e οἱ exemplaris minister. Jesus vero Do- 
minus uoster, qui erat sapientia Dei, ipse habita- 
cula sapientibus praebet. Non enim potuit dicere 
Moyses *' : « Vade, vende omnia tua qua habes οἱ 
da pauperibus, et habebis thesaurum in calo, 
et veni, sequere nie. » lloc est. euim partem dare 
Levitis. Nec potuit dicere Moyses ?*, quia « qui 
pou renunliaverit omuibus qux possidet, non po- 
test esse meus discipulus. » Nec potuit dicere Moy- 
ses ?* : « Omnis qui non oderit patrem vel matrem, 
et fratres et sorores el filios, iusuper eti:un et ani- 
mam suam, non potest meus esse discipulus. » Hoc 


35 llebr. xi, 40... 9 Matth. xix, 21. 
93 H Cor, vir, 15. "* ibid. 14. 


(30) Libb. editi, « repromissionem veniunt, nou 
per illam quie. perfecta sunt. ». Mss. ut in. uostro 
ἱονίη. 

(31) Mss., « nosceremus.» Libb. editi, « cerne- 
ye.nus. » 

(2-) Codex Sangerin., « ipse.» 


395 Luc. xiv, 


tacula. sacerdotum et Levitarum «dispensare non 
potuit. Beatus ergo est qui se talem exhibet, et in 
istis omnibus qux praecepit Jesus, invenitur esse 
perfectus, ut ab Jesu sortem coelestis mansionig 
accipiat in futuro. De quo dicit ipse Dominus Je- 
sus * : «Pater, volo ut ubi ego suin, οἱ isti sint 
mecum; » et ** : « Sicut ego in te, et tu in me 
unun! sumus, ut et isti in nobis unum sint. » 

9. Quod si audiens perfectorum et eminentio- 
rum lixreditatem Dominum dici, ignoras et am- 
bigis quid illud sit quod sub hoc nomine desi- 
gnatur, audi quia Dominus sapientia est. Cur ergo 
dicitur bzreditas esse (25) Dominus, iste hzre- 
ditatem sapienti: capiel. Dominus justitia dici- 
tur. Cui ergo hzreditas Dominus est, iste lire- 
ditatem justitie consequetur. Dominus pax est, 
Dominus redemjtio est, Dominus salus est, iu 
A39 Domino sunt thesauri sapientie et. scientie 
absconditi. Hc omnia in hereditatem percipiet, 
cujus hzreditas Dominus fuerit, Verumtamen et 
isti quibus sapientia Dei, et Verbum Dei οἱ veritas 
et justitia haereditas esse dicitur, habitationem ine 
terim cum illis accipiunt, quorum hzreditas babe- 
tur in terris : ut ex ipsorum consortio ii, qui per 
semetipsos nondum valent, per illos participes efft- 
ciantur saplentiz et scientix Dei, et veritatis ejus 
ac Verbi. Et ita etiam ad minimos quosque dispen- 
salio divina pertendit, ut qui principaliter non pose 
sunt divin: grati capaces exsistere, illuminari ex 


istorum consortio mereantur, et compleatur illud, 


quod scriptum est ** : « Qui multum, non abunda- 
vii; οἱ qui minimum, non minoratus est. »Sed et il- 
lud quod Apostolus ad Corinthios dicit de sanctis 
Jerosolymitis : « Ut vestra, inquit **, abundantia 
fiat ad illorum inopiam, et illorum abundantia flat 
ad vestram inopiam. » lta ergo: et nunc cobabitare 
jubentur Levita et sacerdos qui non habeut terram, 
Israelite qui habet. terram, ut percipiant ab [srae- 
lite sacerdos et Levita terrena qux non habent; 
et rursus ]sraelites percipiat (24) a sacerdote et 
Levita eclestia et divina quae uon habet. Lex enim 
Dei sacerdotibus commissa est οἱ Levitis, et huic 
soli operam tribuant, et verbo Dei absque ulla sol- 


D licitudine vacent. Sed interim ut vacare possint, 


laicorum uti ministeriis debent. Si enim laicus qua 
Lecessaria sunt non prabuerit sacerdotibus οἱ Le- 
vitis, occupati illi in talibus, id est corporalibus 
curis, minus legi Dei vacabunt. lllis autem non va- 
cantübus, neque operam dantibus legi Dci, tu pe- 
riclitaris. Obscurabitur enim lux scientiz, qua in 
illis est, t€ non subministraute oleum luceru:e, et 


99. ?* jibid., 26. "^ Joan. xvin, 24. ** ibid. 11. 


(25) Esse. Deest in libb. editis, sed exstat in 
1198. 

(24) Ab. Israelite sacerdos εἰ levita terrena que 
non habent ; el rursus Israelites percipiat. [νο de- 
siderantur in libris antca editis, sed leguntur in ome 
nibus uiss. 
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eulpa tua illad eveniet, quod dixit Dominus **, quia A etiam possunt nos instruere ad salutem. Primo oni- 


«cacusceco ducatum praebens, ambo in foveam 
cadent. » Sed et illud in te complebitur quod Domi- 
nus dixit  : « Si enim lux quae in te est, tenebre 
sunt, ipse tenebra» quante sunt? » Ut crgo lux 
scienti» in sacerdotibus fulgeat, et lucerna eorum 
sil semper accensa, tu imple officium tuum, com- 
ple mandatum Dei erga obsequia sacerdotum. Quod 
si forte susceptis 4 te qux necessaria sunt, et sic 
non quasi avaritia sed quasi benedictione (25), illi 
neglexerint eruditioni operam dare, et verbo Dei 
vacare, etin lege Dei meditari die ac nocte, ipsi 
videbunt quomodo pro animabus vestris reddant 
Domino rationem. Sed deprecemur potius Dei (26) 
omnipotentis misericordiam, ut suo lumine, sua 
verilate, sno splendore, omnes nos illuminare di- 
gnelur el dare lucernam pedibus nostris verbuin 
suum, el lumen semitis nostris, ipsum Dominum 
nostrum Jesum Christum, qui est vera lux mundi, 
cui est gloria el. imperium (27) in sxeula ssculo- 
rum. Ámen. 
HOMILIA XVIII. 


De initio divisionis terre. qua divisa est ab Jesu, el 
quomodo accessil ad Jesum Caleb, εἰ petiit ab eo 


Chebron. 

1. Discamus ex lege quam necessarie descripta 
est terre. divisio, qua primo per Mosen, &ecundo 
ciam (28) per Jesum dicitur facia, non ut utram- 
que servemus, sed rationem utriusque discentes 


iilam solam teneamus, qua ab Jesu nostro Dowino ς 


traditur. lgitur illam terram, qu: est trans. dorda- 
nein, Moyses distribuit : hanc autem quas est terra 
&xncta et terra (29) bona, distribuit Jesus et princi- 
pes tribuum Israel. Vides ergo quia, cum coeperit 
vera illa lizereditas terrze sauctze a Salvatore distri- 
bui, assumentur (50) etiam principes tribuuin veri 
el spiritalis Israel. Quos autem putamus esse prin- 
cipes tribuum nostrarum, vel Ecclesie principes, 
nisi Sauctos apostolos, ad quos dicit Salvator **, 
quia « sedebitis et vos super duodecim tbronos, ju- 
dicantes duodecim tribus Israel? » Assumitur ta- 
men ad divisionem etian sacerdos, qui esL arcanus 
et mysticus sermo Dei. Sic enim dicit, quia conve- 
nerint Jesus et Eleazar simul ad dividendam ter- 
ram (91). 

2. Et videamus quis est, qui primus accepit ba- 
reditatem ab Jesu. « Caleb, inquit "', filius Jeffone.: 
Hic enim primus petit, et petit certis quibusdam 
ralionibus et verbis, qua descripta sunt, quz verba 

* Matth. xv, 14. 
xiv, 6. *!Joau. v, 46. *? Jos. xiv, 11. 


(25) Libb. editi, « avaritiam, sed quasi. benedi- 
ctionem, » Ms. Sangerman, ut in. nostro textu, — 

(26) Codex Sangerm. « sed potius orewus Dei. » 

(27) Unus Ebroieensis post « imperiuin » addit : 
« cum Spiritu sancto. » . 

(28) Etiam. Abest s libb. editis, sed reperitur in 
ms. Sangerm. . 

(29) Terra. Decst in libb. editis, sed exstat itt 
eodem ms. Sangerm. - 

(30) ldem ms. « assumentur. » Libb. editi : « as- 


*5 Matth. vi, 20, *$ Matth, x1x, 98. 
5* ibid., 12. 


nium Caleb interpretatur quusi cor (52). Quis ergo 
est quasi cor, nisi is qui in omnibus intellectui ope- 
ram iribuit, qui non aliquod membrum corporis 
Ecclesiz esse dicitur, nisi. illud quod est in nobis 
preclarius cor: id est, qui omnia cum ratioue et 
prudentia gerit, et ita cuncta.dispensat quasi non 
sil aliud, nisi cor? lInterpretatur autem et Jeffone 
pater ejus conversio (55). Ilic ergo Caleb filius est 
conversionis. Quid nisi quía ad Deum conversus, 
talem ex se fructum proferret, ut cor filium geue- 
rarei? Est ergo omnis qui divinis sensibus vacat, 
et prudenter cuneta ac rationabiliter agit, Caleb. 
llic primo quidem eruditus a Mose, secundo vero ab 
Jesu, cui a3ssistebat, dicit ** : « Tu nosti verbum 
quod locutus est Dominus ad Mosen hominem Dei. 
Tu A40 scis verbum quod locutus est Dominus. » 
Quis enim alius nosse potest verbum quod locutus est 
Dominus ad Mosen, nisi Jesus solus? Nemo. sic in- 
tellexit legem sicut docuit Jesus. Ipse enim. omuia 
docuit, et aperuit, ipse revelavit Paulo, quia « lex 
spiritalis est 0. Sicut locutus est, inquit "4, de me 
et de te. » De me, inquit, et de te locutus est Mo- 
ses. De te quidem, hoc est quod dixit Dominus *! , 
quia «Si crederetis Mosi, crederetis utique et. milii, 
de ine enim ille. $cripsit. » De me vero quod dixit, 
hoc est de Caleb, qui cor est, certum est quia de 
corde scripserit Moses, quippe qui omnia pruden- 
ter sapienterque conscripserit. Áit ergo ** : « Πού 
valeo sicut valebam tunc, » Sanctus quippe siuni- 
liter valet el in. presentibus et ip przteritis, et in 
novis et in veteribus, et in Evangeliis et in lege. 
Hoc est ergo quod dicit, valere se bodie sub Jesu 
sicut tunc sub Mose, quia in utriusque testamenti 
mysteriis cur vigilans valet. 

5. Sed videamus etiam peiitionem ejus quam 
primam poposcit ab Jesu Caleb filius Jeffoue. « Peto. 
a te montem bunc, inquit 13, sicut. dixit. Dominus 
in die illa. » Nihil humile, vel dejectum sanctus re- 
quirit, nihil quod in demersis convallibus jaceat, 
sed montem quazrit excelsum, sed montem in quo 
civitates magn:e et munite sunt, Scriptum. est 
enim ?*, quia « ibi sunt Machi, civitates magna et 
munitz.» Et h»c poscebat, quia noverat belligerari, 


D sicut scriptum est 5 : « Civitates munitas occupa- 


hit sapiens, et destruet munitionem in qua confi- 
debant impii, » Putas cum h:ec diceret Salonion, 
hoc nos volebat docere, quia sapiens caperet civi- 
tates el munitiones destrueret ex lapidibus constru- 


V Jos, xiv, 0. *5 ibid. ** Hou. vit, 14. "* Jos. 
δν ibid, 95 Prov, xxt, 22. 


sumuntur. » ] 

(31) ldem. ms. « primus accepit. » Libb. editi : 
€ primum cepit, » 

(52) Unus codex Ehroicensis : « Primus omnium, 
Caleb. Caleb interpretatus dicitur quasi cor. » Porro . 
Caleb interpretatur. « quasi cor» a 5 «quasi » et, 
2^ « Cor.» 


($5) Interpretatur. autem. εἰ Jeffone. pajev. eius, 
conversio, À 1ης « convertit. » 
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etas? An illud potius indicat, quod civitates οἱ A 
muri sunt impiorum dogmata, οἱ syllogismi philo- 
sophorum, quibus astruunt impia quasque et divin: 
legi contraria, quz apud paganos vel barbaros ob- 
servantur ? Sed et illa in his deputanda sunt et ci- 
vitates munitae esse, atque in montibus collocat, 
quz heretici in Scripturarum assertionibus, veluti 
in altis montibus, collocant. lstas ergo civitates sa- 
piens quisque verbum przedicans destruxit, et urbes 
mendacii veritatis ariete subvertit, sicut apostolus 
Paulus dicebat * : « Cogitationes destruentes, el 
omnem altitudinem quz se extollit adversus scien- 
tiam Dei.»lta ergo etiam nunc bic sapientissimus 
Caleb assistit ante Jesum, et promittit valere se 
2d bellum, et promptum esse ad przlium ; et ideo 
deposcit permitti sibi velut disputandi facultatem, | 
ut congrediatur cum dialecticis saeculi, eum iis qui 
pro veris falsa confirmant, ut eos confutet et supc- 
ret, et subvertat omnia, qua illi falsis assertio- 
nibus construxerunt. Ideo denique videns alacrita- 
tem ejus, « bencdicit, inquit **, eum, » scilicet 
quod talia deposcat, et audeat. Sed et tu si vis dare 
operam studiie, et legem Dei prudenter meditari et 
effici cor in lege Dei, potes istas magnas et muni- 
tas urbes, id est assertiones subvertere falsitatis, 
ut et tu merearis benedici: ab Jesu, et accipere ab 
eo Chebron. Interpretatur autem Chebron « con- 
junetio, vel conjugium (34). »Per quod potest fortasse 
illud ostendi, quod spelunca duplex comparata ab 
Abraham patriarcha in ea est, in qua conjugia pa- C 
trum et reliquie eorum jacent, id est. Abraliam 
eum Sara, lsaac cum Rebecca, Jacob cum Lia. Me- 
ruit ergo Caleb patrum reliquias in hxredilatem 
suscipere, sine dubio quia per sapientiam qus in 
eo erat, qua vigebat et sub Mose et sub Jesu, in- 
tellexerat. conjunctionis ipsius rationem, et per- 
spexeral quid esset causa, quod cum Abraham sola 
Sara ibi jaceret, et neque Agar, neque Cethura ei 
meruisset adjungi : vel quid; esset causze quod: cum 
Jacob sola Lia jacere videretur, et neque Rachel, 
qua amplius fuerat dilecta, neque aliqua ex con- 
eubinis in sepulcro ei fuerat copulata. Ipse ergo in 
memoriis patrum bareditatem capit prudens et sa- 
piens Caleb. Ipsi Jesus Enacbitarum gentis metro- 
yolim tribuit Chebron, et efficitur ei sors usque in D 
hodiernum diem, Utinam et mihi daretur sors Abra- 
bam, et. ἴσαας, et Jacob, et efficeretur meus. Deus 
meus (35) sicul effectus est Deus Abraham, et Deus 
Is»ac, et Deus Jacob, in Christo Jesu Domino nostro, 
cui est gloria et. imperium in smcula seculorum. 
Amen. 


** Il Cor. x, 4, δ. *" Jos. xw, 10. 
τις 14. 


(94) In'erpretatur auem Chebron conjunctio. vel 
cenjs tum. Àb "Orr. « conjunctus, sociatus est. » 

(55) Codex Sangerimpn., « efficeretur meus Deus 
meus. » Libb. editi : « efficeretur Deus. meus. » 

(36) Codex Sangermaneusis, « nominant, » Libb. 
εάν τε nominat, » 
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55 Jos. xiv, 19, 


ΠΟΜΗΙΑ XIX. 

De finibus hereditatis tribus Jude. 
4. Distribuit Moses hxreditatem, distribuit hzre- 
ditatem et Jesus. Sed non est scriptum in distribu- 
tione hzreditatis Moysi, quía cessavit terra a bellis : 
In distributione vero Jesu ipsa verbi przfatio sic in- 
cipit : « Et cessavit, inquit 55, terra a bellis. »Si 
ergo iu dignus vis effici qui hzereditatem consequa- 
ris ab Jesu, et sumere ab eo portionem, oportet te 
prius omnia bella finire, et in pace consistere, ut 
etiam de tux carnis terra dicatur, quia cessavit 
terra a bellis. 

2. Tunc deinde cum consuetudo sit sancta Seri- 
ptura quatuor partes orbis terre, quas vel axes - 
vel plagas nominant (56), appellare, in descriptione 
finium tribus Jude, duce tantummodo nominantur, 
dus reticentur. Scriptum enim sic est ** : « Et 
facti sunt fines tribus filiorum Juda secundum 
plebes eorum, a finibus Idumzz, a deserto Sin, 
ad occidentem.»Et cum  descripsisset lines ab oc- 
cidente, tunc deinde dicit ** : « Et ab oriente 
λε] omne, inquit, mare salsum : »et alias duas 
partes reticuit, id est septentrionis, vel meridiani. 
Vide ergo si non repleta.sunt ista mysteriis. Licet 
nos singula vel sentire , vel explicare nequeamgs , 
tamen prout Dominus prazbere dignatur, et nos ca- 
pere valemus (37) , discutere singula quaque tenuta 
bimus. « Facti suut, inquit, fines Juda secundum ple- 
bes eorum a finibus (dum: a deserto Sin ad occi-: 
deutem. » Igitur fines Jude: proximi sunt finibus Idu- 
mie. ldumza vero, sicut szpe jam diximus, inter- 
pretatur terrena. (58). Post terrenam ergo statim 
consequuntur fines Juda. Sed et a deserto, inquit, 
Sin. Interpretatur autem Siu tentationes (59). lost 
tentationes ergo consequuntur fines hxreditatis Ju- 
dez. Occidens et oriens nominatur, et vicina loca 
ea qui supra diximus, imo confinia. Sed et vallis 
AEgypü vicina occidentalibus partibus designatur, 
qua est a deserto ad occidentem : ab oriente vero 
cinguntur flnes mari salso. 

$. Post hoc, « a collibus, inquit *' , qui tendun- 
tur ad occidentem, et inde ascenditer ab occidente 
usque Cades Barne, » et sic pertenditur ab occi- 
dente ad occidentem Cades. Et bi sunt (Ines eorum 
ab Africo, et inde perrexit usque ad vallem JEgypti. 
Vides quomodo in occidentis partibus et Africum et 
JEgyptum nominat et occasum ? Sine dubio, ut haec 
omnia sciat sibi unusquisque evadenda csse et trans- 
eunda, ut ita demum possit ad tribum regiam per- 
venire, de qua dicit Apostolus ** : « Ceriuin est 
antem quod ex Juda ortus est Dominus noster. » A 


9 Jos. xv, 4. ** ibid. 5.  *'ibid.9. ** Hobr. 


(57) Idem : valemus. Libb. editi, valeamus. 

(38) Idwmea vero... interprelatur terrena. AU 
ΟΤΕ terra. 

(39) Interpretatur. autem. Sin. tentationes. À Τὸ} 
teutavit, 
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diximus de deserto Sin, quod tentationes significa- 
ret, et ideo necesse e4L nos transire eremum: tenta- 
lionum, ut. sic possimus pervenire in hazrreditatem 
Gliorum Juda. Sed et ascendere nos oportet ascen- 
sum collium. Acrabin, quod interpretatur scere 
piones (40). Transeundi ergo ποθὶθ sunt et calcandi 
etiam scorpiones, illi sine dublo de quibus Salvator 
ait ** ; « Ecce dedi vobis potestatem calcandi- super 
serpentes, et scorpiones. » Qui ergo vult , et deside- 
rat ingredi in hzreditatem tribus Judz, oportet eum 
ascendere ascensiones istas, et calcare atque evadere 
scorpiones qui obsistunt. Unde arbitror quod istud 
iter agenti Ezechieli prophete dicebat Dominus ** : 
« Fili hominis, in medio scorpionum tu habitas. » — 
« Et sunt, » inquit **, « fines usque 04469. » Cades 
interpretatur sanctum vel sanctificatio (44). Fines 
ergo Jud usque ad sanctificationem perveniunt. 

4. Sed videamus etiam qui sint fines ex partibus 
orientalibus. Non. quo velim: nunc locorum catalo- 
gum facere, sed ut mysteriorum quie per hzc si- 
gnificantur, contueamur (42) imagines. Dicitur ergo 
3b orientis partibus tribus Judae mare esse salsutn, 
et post hoc in parte ejus nominatur fons: solis , et 
civitas solis, et in eadem tribu esse etiam civitas 
litterarum. Oportet igitur omnem: qui vult introire 
in partem filiorum Juda, transire prius mare sal- 
&uim, vitz scilicet hujus undas et turbines superare, 
ei evadere omiiia quie in hoc mundo pro incerto sui 
et lubrico marinis fluctibus comparantur , ut-possit 


IN LIBRUM JESU NAVE HOMILIA XX. 
finibus autem Idumz est desertum. Paulo ante A fecto, de que dicebat Jesus *' : 


΄ 
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€ Qui autem bis 
berit de aqua quem ego do ei, fiet in eo fons aqua 
salientis in vitam zeternam. » Hujus igitur solis cum- 


, adem qualem diximus inveneris fontem, iuvenies- 


etiam civitatem ejus. « Est enim , inquit **, ibi et ci-- 
vitas solis. » Dicitur et in Egypto civitas solis, Sed 
ista civitas quae im Egypto est, hujus solis nomen 
aceepit, quem Pater coelestis jubet oriri super bo- 
nos et malos. llla vero civitas que in Jud:za est, 
sanctorum tantummodo efficitur, quia civitas Dei 
est. Et fons ille de qno superius diximus, fluvius 
effectus est l:etificans (45) civitatem Dei. Sed et tu 
si ex omni parte muniius sis, el continentiae muro 
eircumdatus ,. si sapientia et magnanimitalis turri- 
bus eonfirmatus es, etiam tu efficieris civitas Dei. 


B Si vero. ad. hic omnia adjeceris tibi scientize lu- 


men , sicut dixit l$aias *^: « llluminate vobis lumen 
scientie, » et sol te υφή radiaverit , efficieris 
etíam tu eivitas solis, vel civitatem solis sorte lize- 
reditatis accipies. Sed et si te tradideris legi Dei, 
et in ipsa meditaberis (44) die ac. noete, ut: non 
recedat liber legis: de manu tua, sicul dieitur ad 
Jesum , οἱ αἱ memor sis pracepti Salvotoris in quo 
ait : « Scrutamini Scripturas (45); » si ergoetalibus te: 
studiis maneipaveris, et eruditionem legis divinze,. 
vel legendo , vel audiendo obtinueris , tuz& portiouis- 
efücietur civitas litterarum. Et lise quidem:nos pro. 
possibilitate sensus nostri , vel etiam pro: vestri au» 
ditus capacitate diacussimus : summa vero scientia, 
et profundior. ac lucidior horum intelligentia apud 


23d Jud:e terram pervenire, et ad-fontem solis acce- C illos erit, qui veram hzreditatem veri et unigeniti 


dere. Quis autem est fons solis, vel eujus solis? illius 
sine dubio , de quo scriptum est ** : « Timentibus 
3utem nomen meum orietur sol justitiz. » llujus 
ergo solis, si prius evasevris mare salsum, fontem 
Iuvenies in terra Judi. Quem fontem? Illum: pro- 


Ἐκ τῶν Ὡριγέγους εἰς τὸν Ἱησοῦν τὸν Νανῆ. 
— Απὺ τῆς κ’ ὁμωϊίας τών εἰς τὸν Ἰησοῦν cov 
Ναυη; κεφ. «8. 

Ἡ μὸν ἄχρα ὠφέλεια ἀπὸ τῶν το'οὐύτών ἀναγνω- 
σμάτων 46) τῷ δυναµένῳ νοῆσαι τὴν ἀληθῆ χληρο- 
δοσίαν ἀπὸ Ἰησοῦ µεριζοµένην τοῖς υἱοῖς Ἱσραὴλ 


Filii Dei, qua repromissa est iis, qui eum perfecta 
dilexerint , consequi merebuntur in Christo Jesu 
Doiwino nostro, cui est gloria et imperium in &e- 
cula sz:eculorum. Amen. 


AA À Ex Origenis commentariis in Jesum Nave. — Ez 
honulia 20 in Jesum. Nave, cap. 18. 


Summa utilitas:ab ejusmodi leetioné ad-eum per« 
veirt , qui veram terre distributionein: 8’ Jesu: Navi 
[actam filiis Israel intelligere potest, et ad eum qui 


γίνεται, χαὶ τῷ οἵῳ: τε γενοµένῳ ἀναθῆναι ἐπὶ τὴν D petuit ascendere in terram sanctam, veram, et. 


Tv τὴν ἁγίαν, τὴν ἀληθινὴν, τὴν ὄντως ἀγαθὴν. xal 
ἑφαρμόσαι Ex τῆς ὀνομασίας τῶν εἰρημένων τῇ δια- 
φορᾷ τῶν χληρονομούντων τὰ χατὰ τοὺς τόπους λε- 

" Luc, x, 19. *' Ezech. i1, 6. 
ὁ Osec. x, 12. 

(40) Acrabin, quod interpretatur scorpiones, Ab 
175 scorpio. 

(44) Cades interpretatur sanctum: vel sanctificaiio. 
Α τρ sanctum esse, 


(132) Mss. contueamur. Libb. editi : coniueantur. 
(43) Uterque Ebroiceusis : effectus laetificat. 
uj Unus Ebroic. mcediteris. 

lib 


** Jos. xv, 1. 


45) In quo ait : Serutamini Scripturas. Wec in 

. editis omissa supplel unus codex Ebroicensis. 
(40) Ἀπὸ tor τοιούζων ἀναγγωσμάτων. Et 
mox : Βονλόμεθα παραµνυθήσασθαι τοὺς ἀχούοντας 


66 Malach. iv, 2. 


vere bonum, οἱ ex appellatione eorum qu:e dicuntur, 
diversis sortientibus, qus de singulis locis imemo- 
runtur, accominodare. Sed quoniam difficile est in- 


*' Joan. iv, 195, 14. ** Jos. xv, 10. 


μὴ ἐχκακεῖν ἐπὶ ταῖς ἀναγνώσεσι. Τίς οὖν 1j παρα- 
μυθία ὑπὲρ τοῦ μὴ ἐχκαχεῖν «bv ἀχούοντα τῶν τοιού- ᾿ 
των ἀναγνωσμάτων, λεκτέον. Et siepe lectionis Scri- 
pturz mentionem facit hoc capite : prises enim 
Ecclesi* ea consuetudo fuit, ut populo ad sacia 
coacto partes quasdam Scripture pralegi, et a con. 
cionalore exponi curaret episcopus. lHuEgTiUs. — 
Vide in-uper notas ad Origenis liomiliam de Pytho 
nissa | Reg. xxvin. Mox Philocalia ms. vecte ha- 
bet τῷ δυναμένῳ νοῆσαι. Libri editi , τῶν δυναµένων. 
νοῆσαι. 


919 


ORIGENIS 


920 


venire , qui tantum capiat utilitatis , adhortari vo- À yópeva * ἐπεὶ δὲ δύσκολόν ἐστιν εὑρεῖν τὸν οὕτως ὦφν- 


lumus audientes, ue animuin. inter legendum «fe- 
spondeant. Quodnam igitur solatium sit, ne suc- 
oumbat , qui ei lectioni interest, dieendum. Quem- 
admedum igitur carmina vim quamdam  hobent 
insitam, utque imprudens aliquid a carmine accipit, 
qui incantatur, ea nimirum est natura sonoruui car- 
minis, sive in damnum, sive ad sanitatem corporis 
vel animi sui : sic velim existimes omni carmine 
potentiorem esse significationein nominum divinae 
Scripture. Sunt enim quidam in nobis virtutes, 
quarum quie meliores sunt, per hsec veluti car- 
mina, quibus cum cognati atque affines sint, alun- 
tur, uobis non percipientibus virtutes iutelligentes 
eaqus dicuntur, potentiores iu nobis fleri ad vitze 
nosirz:? subsidium atque adjumentum. Esse quippe 
in nobis, qua non videantur, eaque multa, indi- 
cahit psalmus qui dicit ** : « Benedic, anima mea, 
Domino, et omnia qua intra me suut nomini sancto 
ejus. » Sunt igitur in nobis plurimas virtutes , quae 
veluti sortitione animas nostras et corpora possi- 
dent, qua, si sanctzxe siut, lectione Scriptur:e ju- 
vantur, et validiores flunt ; etsi inens nostra fru- 
cium iion sentiat, queinadimodum scriptum est de 
co, qui liugua loquitur?! τε Quia spiritu3 meus orat, 
mens autem mea sine fructu est. » Cogita igitur, cum 
aliquando. mens nostra fructum non percipit, vir- 
tutes qua animo el menti et nobis omnibus subsidio 
suut , hoc rationabili, quod a sacris litteris et notni- 
tibusest, nutrimento educari, et educatas fleri ad nos 
juvandos potentiores. Ut igitur meliores virtutes veluti 
permulcentur et juvantur, fluntque per ejusmodi lit- 
δι teras et nomina. potentiores; sic adversaria 
in nohis virlutes divinis carminibus deducuntur, 
ut ita dicam, et vincuntur, et viet: sopiuntur : et 
si quis unquam nostrum vidit carminibus sopitam 
aspidem, aut aliud e venenatis, illud assumat ad 
Scripturam exemplum : qux si legatur nec intelli- 
gatur, interdum languescit et succuimbit auditor ; 
et credat. qux in se suut aspides, οἱ quie in se vi- 
pere, imbecilliores fleri medicamentis curantium, 
quemadmodum a sapiente Mose, a sapiente Jesu, a 
sapientibus sanctis prophetis. Non igitur animo 
langueamus, cum audiinus Scripturas qu3s non in- 
telligimus, sed flat nobis secundum fldem nostram, 
qua el credimus quia « omnis Scriptura divinitus 
inspirata utilis est **.» Alterum eni» e duobus adinit- 
tere te oportet in iis Scripturis, vel non esse divi- 
nitus datas, siquidem utiles non sunt, ul suspicetur 
aliquis infidelis : vel ut fidelis admitte, quia utiles 
sunt, divinitus esse datas. Sciendum est igitur nobis 
nec sentientibus persepe utilitatem venire, quem- 
admodum sape cibum aliquem sumere jubemur 
azuendis oculis, necduimm tamen in eo. sumendo le- 


*9 Psal. cuj, 1. ᾖἹ | Cor. xiv, 14. 


(47) l'hilocalia ms., τὸ πνευμά μου. Libb, editi : ἡ γλὠῶσσά µου. 


(48) Philocal. ms, ἀπὸ τῶν. Libb. editi : ὑπὸ τῶν. 


λούμενον, βουλόµεθα παραμυθήσασθαι τοὺς ἀχούον- 
τας pi ἐχκαχεῖν ἐπὶ ταῖς ἀναγνώσεσι. Τίς οὖν ἢ 
παραμυθία ὑπὲρ τοῦ μὴ Exxaxelv τὸν ἀχούοντα τῶν 
τοιούτων ἀναγνωσμάτων, λεχτέον’ ὥσπερ τοίνυν al 
iuba δύναμίν τινα ἔχουσι φυσιχὴν, xaX μὴ νοῶν ὁ 
κατεπαδόµενος λαµθάνει τι ἐκ τῆς ἐπιῳδῆς, χατὰ τὴν 
φύσιν τῶν φθόγγων τῆς ἐπῳδῆς, εἴτε εἰς βλάδην, εἴτε 
εἰς ἴασιν σώματος ἢ ψυχῆς ἑαυτοῦ, οὕτω µοι νόει πά- 
σης ἐπῳδῆς δυνατωτέραν εἶναι τὴν σηµασίαν τῶν Ev 
ταῖς θείαις Γραφαῖς ὀνομάτων ' εἰσὶ γάρ τινες δυνά- 
μεις ἓν ἡμῖν ὧν αἱ μὲν κρείττονες διὰ τούτων τῶν 
οἱονεὶ ἐπῳδῶν τρέφονται, συγγενεῖς οὖσαι αὐταῖς, 
xaX ἡμῶν μὴ νοούντων ἐχείνας τὰς δυνάµεις νοού- 
σας τὰ λεγόμενα , δυνατωτέρας àv ἡμῖν γίνεσθαι 


Β πρὸς τὸ συνερχεῖν τῷ ἡμετέρῳ Bl * ὅτι γάρ ἐστί 


τινα ἓν ἡμῖν ἀόρατα, xal πολλά γε ταῦτα, δηλώσει 
ὁ εἰπὼν φαλμός' « Εὐλόχει, ἡ duyfj µου, τὸν Κύ- 
piov, xal πάντα τὰ ἑντός pou τὸ ὕνομα τὸ ἅγιον 
αὐτοῦ.» Ἔστιν οὖν πλῃηθός τι ἐν ἡμῖν δυνάμεων xs- 
κληρωμένων ἡμῶν τὰς φυχὰς xat τὰ σώματα, αἵτινες 
ἐὰν ὥσιν ἅγιαι, τῆς ΓραφΏς ἀναγινωσχομένης ὠφε- 
λοῦνται χαὶ γίνονται ἰσχυρότεραι ' x&v ὁ νοὺς ἡμῶν 
ἄχαρπος ᾗ, ὡς γέγραπται περὶ τοῦ γλὠσσῃ λαλοῦντος, 
€ Oct τὸ πνεῦμάἁ poo (47) προσεύχεται, 6 δὲ νοῦς µου 
ἄχαρπός ἐστι. » Νόει οὖν µοι ὅτι ποτὲ τοῦ Ev ἡμῖν νοῦ 
ἀχάρπον ὄντας, αἱ δυνάμεις αἱ συνεργοῦσαι τῇ duy 
χαὶ τῷ và, καὶ πᾶσιν ἡμῖν, τρέφονται λογιχῇ τῇ ἀπὸ 
τῶν ἱερῶν γραμμάτων xaX τῶν ὀνομάτων τούτων τρο- 
qj, xaX τρεφόμεναι γίνονται δυνατώτεραι πρὸς τὸ Puto 
συνεργεῖν * ὥσπερ δὲ αἱ χρεΐττους δυνάµεις olovel χατ- 
επῴδοντα! xaX ὠφελοῦνται, καὶ γίνονται δυνατώτεραι 
&nb τῶν (48) τοιούτων Υραμµάτων καὶ ὀνομάτων, 
οὕτως αἱ ἀντιχείμεναι τῶν Ev ἡμῖν δυνάµεων olovsY 
χαθέλκχονται χαὶ νικῶνται ἀπὸ τῶν τοῦ θεοῦ ἐπῳδῶ», 
xai νιχώµεναι χοιµίζονται. Καὶ εἴποτέ τις ἡμῶν 
ἑώραχεν (49) ἀπὺ ἐπῳδῶν ἀσπίδα χοιμιζομένην, ἃ 
ἄλλο τι τούτων τῶν ἱοδόλων, ἐκεῖνο παράδειγµα λα» 
θέτω εἰς τὴν Γραφὴν, fc ἀναγινωσχομένης καὶ μὴ 
νοουµένης, ἑνίοτε ἀχηδιᾷ xat ἐχκαχεῖ ὁ ἀχροατὴς, xal 
πιστευέτω ὅτι αἱ v αὐτῷ ἀσπίδες, καὶ αἱ àv. αὐτῷ 
ἔχιδναι ἁτονώτεραι γίνονται ἀπὸ τῶν φαρμάχων 
τῶν φαρμαχευόντων, οἷον παρὰ σοφοῦ Μωση, παρὰ 
σοφοῦ Ἰησοῦ, παρὰ σοφῶν τῶν ἁγίων προφητῶν. 
M ἐχχαχῶμεν οὖν ἀχούοντες Γραφῶν, ἃς οὐ νουῦμεν, 
ἀλλὰ γενηθήτω ἡμῖν χατὰ τὴν πίστιν ἡμῶν, ἣν xa 
πιστεύοµεν, ὅτι «πᾶσα Γραφὴ θεόπνευστος οὖσα, 
ὠφέλιμός ἐστι.» τὸ γὰρ Ev τῶν ἃθο δεῖ σε παραδέ- 
ξασθαι ἐπὶ τούτων τῶν Γραφῶν, f| ὅτι οὐχ slot θεό- 
πνευστοι, ἐπεὶ οὐχ εἰσὶν ὠφέλιμοι, ὡς ὑπολαμθάνοι 
ἂν ὁ ἄπιστης, f| ὡς πιστὸς παραδέξασθαι, ὅτι ἐπεί 
εἰσιν ὠφέλιμοι, θεόπνευστοί claw: ἱστέον µέντοιγε 
ὅτι xat ἀνεπαισθήτως ἡμῶν πολλάκις γίνεται d) ὡφά- 
λεια, otov πολλάχις τροφἠν τινα διατασσόµεθα ἑἐσθίειν, 


11/1 Tim. ui, 16. 


(49) El πετὲ τις ἡμῶν éopaxer, etc. Vide Plinium lib. vii, cap. 10, ct lib. xxvii, cop. 2. 


931 


IN LIBRUM JESU NAVE HOMILIA XX. 


922 


ὀξυδερχιχὴν, xal οὐδήπου ἐν τῷ ἐσθίειν αἰσθανό- A vari oculum sentimus; sed secunda vel tertia inter- 


μεθα (50) ὅτι ὠφελούμεθα τὸν ὀφθαλμὸν, ἀλλ' ἡμέρας 
; διαγενοµένης δευτέρας xal τρίτης, ἡ ἀνάδοασις τῆς 
Ὅ προφῆς τῆς ὠφελούσης τὸν ὀφθαλμὸν moti ἡμᾶς τῇ 
πείρᾳ πιστεῦσαι ὅτι τὸν ὀφθαλμὸν ὠφελούμεθα. ᾽Αλλὰ 
xaX Ex' ἄλλων τροφῶν ὠφελουσῶν τινα µέλη τοῦ σώ- 
µατος ἔστι τοῦτο ἰδεῖν' οὕτω τοίνυν πίστευε xal περὶ 
τῆς θείας Γραφῆς, ὅτι ὠφελεῖταίΥ σου ἡ ψυχη, xàv 
μὴ ὁ νους τὸν χαρπὺν λαμθάνῃ τῆς ὠφελείας τῆς 


{θεία die distributio cibi qui oculum juvat, facit ut 
experti credamus, oculo nos esse levatos : sed et in 
reliquis cibis, quibusdam partibus corporis utili - 
bus, id intueri licet. Sic igitur et de divina Scri- 
piura certum habe, juvari animum, etsi mens fru- 
ctum non percipiat ejus, qua a litteris e nuda sola 
lectione profluit, utilitatis : iueantantur enim qua 
in nobis sunt, aluntur ieliora, pejora irrita fiunt. 


ἁπὺ τῶν Υραµµάτων, Ex µόνης ψιλῆς τῆς ἀναγνώσεως, Τὰ γὰρ ἐν ἡμῖν ἐἑπάδεται, καὶ τὰ μὲν χρείτ- 


40/2 τρέφεται, τὰ δὲ χείρονα χαταργεῖται. 


EADEM 1IOMILIA XX. 
INTERPRETE RUFINO. 
De difficultate iutelligentie, et de Caleb quomodo 
accepit Chebron, ei de filiabus ejus. 

4. Si quibus possibile est ascendere ad terram 
sauciam, et bonam terrai viventium, in qua mors 
non est, si quis per spiritum meruit ad liec videnda 
conscendere, ille potest verius nosse hredita- 
tum (51), et locorum et appellationum qua in his 
locis scriptae sunt, differentias. Veruin quia difficile 
est ila ecuditam, vel gratia spiritus repletam inve- 
nire animam, eonabimur nos consolationis com:;nu- 
his causa, ne forte tzedio efficiatur auditoribus serino 
divinus οἱ lectio, si nihil explanationis accipiat, 
erantibus vobis, et Doinino donante ιο interim 
de hujuscemodi lectionibus perstringere, qui :vdi- 
ficare possint animas nostras. Si qua autem sunt, 
qua vel nos ad prizsens sentire non possumus, vel 
vos nondum potestis audire, ex his tameu qua dis- 
serimus correctiores atque. emendatiores redditi, 
, etiam illa quie nunc capere non possumus, meliores 
eflecti comprehensuros nos sperare dehemus. Et 
quidem optimum erit liec a:sequi, dum iu hac vita 
suinus, ubi laboris przinium justum est : sin minus, 
post obitum fortasse innotescent iis qui merebun- 
tur. Verumtamen etiam illud admoneo, non parum 
ex lioc ipso utilitatis animz couferri, quod aures 
nostras licet && AS obscura videantur (52), penetraut, 
Si enim creditum est a gentibus, quod quada:n 
carmina, quas przcantationes appellant, quibus 
istud artis est, insusurrantes, nominibus (53) qui- 
)asdam compellatis quz ne illi quidem qui invo- 
cant, norunt, ex solo vocis sono vel sopiunt ser- 
penates, vel etiam de cavernis protraliunt abstru- 
sis (94). Supe autem et in corporibus liunanis tu- 
mores, vel fervores(55), aut alia hujuscemodi voce 
, toa reprimere dicuntur, iuterdum etiam. animz 


7 Mattb. xeu, 10. 7* Psal. ciui, 1. 


(50) Libri antea editi, ἐσθέειν οὐχ αἰσθανόμεθα, 
sed recte a codicibus mss. abest particula neg:iva 
οὐκ. 

(61) Omnes mss. liareditatum. Libb. editi : he- 
reditatem., 

. (92) Uterque Ebroicensis codex, « videatur lectio 
divini .«ermonis,illabitur. » 

(35) Codex Sangerm., numinibus. 

(4) Sopiunt. serpentes, vel. etiam de cavernis pro- 


DB stuporem quemdam sensus. infligere, ubi tamen 


Christi non restiterit fides : quanto magis. totitis 
procantationis, et carmiuis validiorem et potentio- 
rem ducendam credimus quamcunque illam Sceri- 
ptura sanctze, vcl sermonum, vel nominum (56) appel- 
lationem? Sicut enim apud infideles contrariz vir- 
tutes audientes illa velilla nomina (57) in carminibus, 
vel precantationibus, adsunt et. exhibent. fainula- 
tum, et dant operam in lioc, ad quod. invocari se 
ex illo vel ex illo nomine senserint, officii sui. rem 
quodammodo ac ministerii cui semetipsos iauci- 
paverint. dependentes : eo. magis utique coelestes 
virtutes et angeli Dei, qui nobiscum suut, sicut et 
Dominus de parvulis Ecclesi: dicit **, quia angeli 
eorum semper assistunt in conspectu Douini, vi- 


C gentes. faciem ejus, libenter el grate accipiunt, si 


D 


?* | Cor. xiv, 


semper verba Seripturz, et horum. nominum ap- 
pellationes velut carmina quxdam et priecantationes 
ex nostro ore promainus, Quia etsi nos non intelli- 
gimus quz de ore proferimus, ille tamen virtuteg 
qux nobis adsunt intelligunt, et velut carmine quo- 
dam invitatze adesse nobis, el ferre auxilium delc- 
ctantur. (uia autem sunt non solum circa' nos 
multze divin» virtutes, sed etiam intra nos, indicet 
Propheta cum dicit in Psalmis?* : « Benedic, ani- 
ma inea, Dominum, et omnia interiora mea, nomen 
8inctum ejus. » Που est omnia quz intra ime sunt, 
Constat ergo multas esse virtutes intra nos, quibus 
vel animarum nostrarum, vel corporum cura per- 
missa est, quze. utique si sancte sunt, cum Sceri- 
pturze leguntur (58) 5 nobis, delectantur, et vali- 
diores erga nostri diligentiam fiunt si linguis lo- 
quammur, et spirilus noster oret, sensus autem 
noster sine fructu sit "*. Dixit enim et hoc sanctus 
Apostolus, et mirum quodammodo mysterium hu- 
manis auribus protulit, dicens aliquando fieri posse, 
ut spiritus qui in. nobis est orel, et. sensus noster 


44. 


trahunt absirusis. Sic recte habet unus Ehroicensis : 
libri vero editi «sopiantur serpentes, vel etiam de 
caveruis protrahantur absirusi. » - 

(56) Vel fervores. Deest in libris antea editis, sed 
legitur in omnibus inss. 

(56) Codex Sangerm., « numinum. » 

(57) ldein : « numina. » 

(58) Libb. editi : « si sanctae Scriptura: leguntur.» 
Mss. ut in nostro :extu. TEN 
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sine fructo sii, Intellige ergo ex hoe, quia fiti ali- A tamen debemmns quia utilis est. Solent medici pre- 


quando noster quidem sensus sine (ruetu.: spiritus 
auem, id est virtutes illa, qux animo nostrse jn 
adjutorium. datx€ sunt, pascuntur el reliciuntur 
ex. auditu Scriptura sancte, velut ex divinis et ra- 
tonabilibus. cibis. Quid. dico quia divine virtutes 
pascantur et opuleutue in nobis, si. nos verba di- 
viuz Scripturam proferamus ex ore? lpse Doimninus 
noster. Jesus Christus st nos. inveniat hie vacantes, 
et hujuscemodi studiis et exercitiis.operam dantes, 
non solum pasci et refici dignatur in nobis, verum 


etiam si has epulas apud nos viderit apparatas,. 


Patrem secum dignatur adducere. Sed hzc quia 
satis magna ct supra hominem videntur, non. meis 
tibi, sed ipsius Domiui et Salvatoris sermonibue 
comprobentur dicentis"* : « Amen dico vobis quia 
ego εἰ Pater veniemus, et mansionem faciemus, el 
ceenabimus apud eum. » Quem? illum profecto qui 
$ua mandata custodit, Sed, sicut diximus, quia ex 
hujuscemodi meditationibus, divinarum erga. nos 
virtutum consortia et officia provocamus : ita e con- 
trario maliguarum virtutum insidias, et.pessimorum 
daxmonum incursiones, ex hujnscemodi sermonum 
et nominum appellationibus effugamus. Verbi: gra- 
lia, ut si quis vestrum aliquando perspexit preecan- 
tationibus sopitum serpentem portari in manibus, 
vel protrahi de cavernis nihil valentem nocere ve- 
neuis, utpote incantalionis virtute. torpentibus. : ita 
eliam lectionis divinz virtute, si quis intra nos est 
contrari: potestatis serpens, si quis. ad insilian- 
dum. coluber latet, si patienter feras, si non tzedio 
fatigatus avertas auditum, Scripturze carminibus et 
4livini sermonis assiduitate depellitur. 

2. Si ergo vides, o auditor, aliquando legis Scri- 
piiram in auribus tuis quam non intelligis, el sen- 
sus cjus tibi videtur obscurus, interim lianc primam 

suscipe utilitatem, quod:solo auditu. velut przocan- 
 atione. quadaui, noxiarum virtutum, qu:e. te obsi- 
dent et quie tibi insidiantur, virus depellitur et fu- 
gitur. Observa tantum πο efficiaris sicul aspides 
Surd:v, et obturautes (59) aures suas 17, ne audiant 
vocem incantationis et veneficii, quod incantatur a 
&ipieute. Verbi causa, est carmen quod przcanta- 
fur et canitur (60) a sapiente Mose, et quod prz- 
cantatur et.canitur a sapiente Jesu Nave, et quod 
priecautatur et canitur a sapientibus omnibus pro- 
plietis. lec autem idcirco. diximus, ne fastidium 
capiamus audientes Scripturas, etiam sí non intel- 
ligimus, sed' (iat nobis secundum fidem nostram, 
credentibus quia « omnis Scriptura divinitus inspi- 
rata utilis est 15.» Si ergo divinitus inspirata est et 


utilis, etiamsi non sentiamus utilitatem, credere 


bere interduur cibum aliquem, interdum etiam. potum 
dare, verbi gratia ad: discutiemdan caliginem visus : 
{15 nec tamen in edendo ipso cibo, vel. in ρο- 
Wo sentimus: quia. utile est, et prodest. oculis : 
sed cum Lransieril dies una et altera. et tertia- (61), 
επο in tempore per occultos quosdóm meatus relate? 
ad visum cibi illius aut poculi virtus, paulatim par» 
get aspectum, et. tunc demum sentire incipimus, 
quia cibus ille vel potus profuit oculis. Sed et ia 
aliis similiter corporis partibus eadem fleri solent. 
Hoc ergo modo credendum est etiam de Scriptura 
sancta, quia utilis est, et anim:ze prodest, etiamsi 
sensus noster ad: przesens intelligentiam non capit, 
quoniam, ut diximus, et bona vinules quz nobis ad- 


Β sunt, reficiuntur in bis sermonibus-et pascuntur, et 


contrarig torpescunt his meditationibus, et effu- 
gantur. Sed fortasse dicitur ab auditoribus (62) : Πο 
nobis idcirco dicis, ut te ab officio disputationis ex- 
Quses et in iis finias, neque quidquam prorsus vel 
ex iis qnibus possibile.est, consolationis exbibeas, 
neque ut Dominum: depreceris prestare gratiam 
Sua.) ad revelanda ος que lecta sunt, ut parvum 
saltem. cibum οκ occultoruin et. secretorum expla- 
Dalione sumamus, Non. ista. de eausa hzc dixi- 
mus, nec excusantes mes ista protulimus, scd ut 
ostenderemus in Scripturis sanctis esse vim quam- 
dam, quae legenii etiam. sine. explanatione suf- 
ciat. 

9. Nunc vero, quoniam non nobis suflicit. tempus 
ut de omnibus qua lecta sunt (62) disseramus, vel 
pauca saltem, prout Do:minus donaverit, perstringe- 
mus, luitium distribuendz hzreditatis- quam Jesus 
distribuit, incipit a Caleb. Data est. eteuim huic Caleb 
portionis sua sors priusquam tribus sua, quae est fi- 
liorum Juda, perciperet; οἱ datur ei non in extremis 
aliquibus partibus, sed in medio (iliorum Juua :etdata 
est ei portio non per sortein, sed per przeceptuar Do- 
mini, et datur ei civitas integra. Quem alium dignum 
erat talem consequi hizreditatem, et talem percipere 
portionem, nisi Caleb, qni solus. salvus effectus est 
cuu Jesu Nave, ex sexcentis millibus armatorum, qui 
exierant de Egypto ? Ipsum oportebat (64) accipere 
metropolim. Et ideo scriptum est ?*: « Deditei Jesus 
civitatem Arbuc metropolim Enach, qua est Chebron, 
in qua erant: menmoriz. patrum. » Hic igitur civi- 
tate ΑτΌος, qux: erat metropolis Enach, que est 
Chebron, exterininavit iude tres filios E»acli (65). 
Quid pu!as nobis voleus Scriptura ostendere 
etiam hoc designavit, quod Caleb accepta. portione 
hzereditatissuz, et tres filios Enach exterminavit, εἰ 
nomina eorum descripsit, id est Susui, Achiinacli, et 


* Joan. xiv, 25. "Ps. Lvini, 4, 5. 7* IL Tim. 1, 16. 7* Jos. xv, 15, 14. 


(59) Codex Sangerm., « obdurautes. » 

(60; Ei canitur. Deest in libb. editis, sel legitur 
jn omnibus mss. 

(61) Dies una et altera ei tertia euo in tempore per 
o€culios quosdam meatus relata ad. iLec desuntin li- 
bris: editis, sed exstant iu omnibus mss. 

(04) Duo mss. Ebroiceuses : « dicit aliquis 3udi- 


Lorum. » 

(65) fidem :« lecta sunt. » Libb. editi: « dicta sunt. 

(64) Omnes nss. « oportebat; » Libb. editi : 
€ oportet. ) 

(65) Libb. editi τε qux erat Chebron, e! exte:- 
minavit inde tres filios Enach.»Sicque multa owit- 
tunt, Mss, vero ut in vostro textu. 
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Tbalani, generationes Euach ? Videamus. ergo quid A Calely wetropolim humilitatis inanis. Duas humili- 


est quod nec. suflcit ei dicere fllios Enach, sed et 
womina ipsorum addidit, et super omuia aijecit **, 
« Iste erant generationes Enach. » Sed el in con- 
sequentibus refert, quod, accepta hzreditatis sorte, 
Caleb « ascendit ad eos qui habitabant Dabir. No- 
men autein Dab:r erat prius civitas literarum. » 
Videndum ergo est quid est quod prius erat civitas 
litterarum, et postea facta est Dabir. 

4. Preterea refertur, quia et filiam habens Caleb 
proposuerit talem quamdam. conditionem diceus*' : 
* Quicunque exsciudere. potuerit civitatem littera- 
rum, et obtinuerit eam, dabo ei Axam fliam meam 
uxorem. » Cumque ille hoc proposuisset, Gothonie] 
filius Chenner frater Caleb junior cepit civitatem 
litterarum. Sed et ipsum. quzstiouis locum Scri- 
p'ura sancla posuerit, si tamen, ut. diximus, nihil 
otiose in his verbis przetereundum, quod Gothoniel 
frater esse dicitur. Caleb, οἱ Caleb filius scribitur 
Jeffoue, et Gothoniel filius Chenner. Quomodo ergo 
videbitur frater esse Caleb, qui non est filius Jef- 
fone, sed ille dicitur filius Jeffone, iste autem filius 
Chenner, qui dicitur cepisse civitatem literarum ? 
De quo adJitur, quia et junier erat, et per condi- 
Wionem virtutis. merito acceperit Axam filiam Caleb 
uxorem, quia exscidit et perdidit civitatem littera- 
rum, Exiens autem de domo patris sui Axa, qu 
3ἱ ex certa conditione nuptum tradita est, sedens 
super asinum dicebat viro suo **:« Pelam a pa- 
tre meo portionem agri. Et exclamavit de monte, 
et di Caleb, Quid est tibi 7 et dixit ei : Da 
quia in terra austri nuptum me 
tradidisti, Et accepit Gonetlam superiorem, οἱ Go- 
etlam inferiorem. » Et conclusit Scriptura dicens : 
*« Mac est hereditas tribus Jada. » Videtis quia 




















Impossibile prorsus est ullum hominum de iis dis- 
j Hluminatus per Dei gratam fuerit. 
Meo ergo juvate me orationibus, et mecum pariter 
laborate, ut Dominus in his tam obscuris et abscon- 
ditis locis lucem veritatis nobis dignetur ostendere, 
Ut οἱ nos vobis possimus aperire quomodo hzc vera 
et utilia et divina sunt, sed pro fragilitate humanze 
nature obiecta sacramentis et involuta myst 

5. Primo ergo dii 
eepit Caleb, et illam quz prima inter caeteras oin- 
ues in terra repromissionis metropolis nominatur, 
et metropolim Enach. Euach interpretatur. humi- 
litas inanis, vel responsio inan's (66). Accepit ergo 

3.208. xv, 15. " ibid, 16. "ibi... 18, 19, 20. 
121 Reg. xni. 

















interpretatur humilitas, inanis vel re- 
Ab rzy « respondit, humiliavit, »et 


is, » 
Sangerm., « habitat. » L'bb. editi : « lia- 





prosvacuu, 
(67) Ms. 
bitabat, » 
(68) Susui,qui interpretatur extra me. Ab. ym 
* exira » et pronomine aflixo *. 
(69) Achimon, qui interpretatur [rater meus exira 
€onsilium., Suspicio cst etymologistam legisse Achi- 





lates esse certum cat. Unain laudabilem, de qua di- 
cit Salvator ** : « Discite a. me, quia mitis sua» et 
bumilis corde, et invenietis: reqniem: animabus ve- 
wiris. » Et de hac humilitate dictum esi **, quia 
« omnis qui se bnmiliat, exaltabiwir. » Et alibi 
« Hlumiliamini subpotentissima manu.Dei.» £448 Est. 
autem et alia humilitas culpahilis, peccatorum, sic- 
ut illa quam de illicite coitu, dicit Scriptura, quia 
huiliavit illam, quod. de Anson sériptam est, quia. 
humiliavit Thamar sororem suam **, Est. ergo lhu- 
militas inanis quz descendit ex. peccato, llujos igi- 
wur bumilitatis inanis mewopolim cepit vel exseidit 
Caleb, et iuteremit tres fllios Euach, qui eraut filii 
iuanis humilitatis, et illis interfectis ipse habitat (67) 
civitatem, el facit quz in comsequentibus scripta 
sunt. Qui autem. sunt. isti fllii inanis humilitatis 
quos exterminavit Caleb ? Primus Susui qui inter- 
pretatur extra me (08), hoc est. extra sanctum, quia 
extra sanctum. est filius inanis huwilitatis, iino ct 
extra Deum. Est el alius Achiman, qui interpreta- 
Iur. frater meus extra conailium (09), velut si dicamus 
frater sine consilio. Omnes. eteniw fratres qui de 
Inilitate inani 
ira consilium sunt. Tertius Thalami, qui interpre- 
tatue pracipitium vel.suspensio (70) : quod desiguat 
nihil in eo stabilitatis, sed vaga omnia el in prxceps 
ruentia, Istos ergo tres.filios: Enaely exterminavit et. 
interfecit Caleb, et. post isos: descendit in. Dabir. 
Nomen erat Dabir. prius civitas litterarum, Dabir. 
interpretatur loquela, (71). Sed nomen Dabir, prius 
civitas litterarum. lgitur. civitatem litterarum in- 
iellige omne Testamenti Veteris. instrumentum 
11 est el hanc ipsom quam nunc disserere conamur 
Scripturam , intelligamus esse civitatem litterarum, 
quz postmoduin efficiatne Dabir, quod est loquela. 
liac etenim qua prius in litteris erat, et secundum 
litterarum intelligebatur, modo in Ecclesiis Christo 
revelante. Domino, loquela: effecta est, loqnentibus. 
et disserentibus primo sanctis apostolis, et. remo- 
ventibus superficiem litterz, proferentibus vero de 
ea spiritalem loquelam. Sed et singuli quique do- 
ctores Ecclesiarum litteram legis loquelam, et dis- 
putationem evangelicam faciunt. Qui autem sunt 

















tiamus quare metropolim 26- p tres filii Enach, quos Caleb, in cujus persona vir« 


lutem legis ascripseramus , interimit? Inanis hu- 
militas accipienda est illa, quam omnes bujus sz- 
euli poete vel.philosophi de divinitate senserunt, 
quia et humilia et Deo. indigna sunt quz senserunt, 


* Maul, xí 29, ** Luc, xiv, H.— " I Pete, v, 6. 


maaz, etetymologiam. suam duxisse ex nw « frater 
meus » et [O, Ὦ, « preeler, extra, » eL rdjy « consi- 

lium. » 
(70) Thalami, qui interpretatur pracipitium vel su- 
spensio. Suspensio a rir « suspendit, » preecipitium 
5, nisi.a 2on 


mutem Thalami dici posse 


*sulus o 


(71) Dabir, 
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ORIGENIS 


Quid enim tam humile et quid tam inaniter hu- A num (super quem asinum ? illum sine dubio quem 


mile quam ligna et lapides deos vel astruere vel 
putare (72)? Ilujus ergo inanis humilitatis filius pri- 
mus est Susui, qui dicitur extra me, lioc est priu:us 


sensus eorum et extra veritatem, et extra Όουηι est. ^ 


Secundus vero Achiman, id est frater sine consilio, 
Rectum est vero, quia et iste frater sitillius erroris qui 
sine consiliogeritur. Quid enim tam sine consilio cst, 
quam relinquere Deum | qui nos fecit, et sequi eos 
quos nos fecimus ? Tertius erroris sensus est Tha- 
lami, quod est przecipitium vel suspensio. Novissi- 
ma namque hujus erroris tendunt in przcipitium et 
in profundum inferni. Ergo lios gentilitatis sensus 
tanquam filios Enach vetusti erroris abscidit lex, 
qu: etiam secundum litteram Deu:in verum et Crea- 
torem omnium praedicat. 

6. Sed nunc ascendit, Caleb ad. istam civitatem 
litterarum, et dixit *' : « Quicunque exsciderit civi- 
tatem istam litterarum, et obtinuerit eam, dabo ei 
Axam (iliam meam uxorem. Et ccpit eam Gotlioniel 
filius Chenner, » Gothoniel autem qui accepit civi- 
tatem litterarum, interpretatur responsio Dei (15). 
Wesponsio autem Dei dici potest cui respondet Deus, 
hoc est cui. revelat secreta, οἱ pandit. arcana. Iste 
ergo est qui potest accipere civitatem litterarunt, 
et veteris instruimehti exscindere litteram ecciden- 
teu, Frater Caleb junior. Ego autem sum de Ec- 
clesia frater Caleb junior, qui exscissaac discussa 
legis littera, sensum in ea spiritualem requiro. Ex- 
scindo autem litteram, cum jam non secundum car- 
nem circumcidor, neque secuudum carnein azyma 
mandtuco, neque Pasclia cum Jud:is observo, ne- 
que Sabbatum secundum litteram curo. Promissum 
namque mihi est, quia, si exscidero civitatem litte- 
rarum, accepturus sim (liam fratris mei majoris. 
Eran namque prius filius Chenner, qui luterpretatur 
spretio. Quis enim erat spretio (74), sicut nos gentes 
alienati a conversatione Israel, spem non liabenutes, οἱ 
siue Deo iu hoe mundo ? Nam prior ille frater ineus, 
cujis nuncaccipio filiam proeo quod exscidi civitatem 
litterarum, ille filius Jeffone fuit, qui interpretatur 
conversio, Dat mihi ergo filiam suam, id est scientiam 
Dei sui, vel intelligentiam mihi (75) minori (fratri 
da! lex, secundum quod scriptum est ** : « Aufere- 
tr a vobis regnum Dei, et dabitur genti facieuti 
fructus ejus. » Sciendum tamen est aliud esse le- 
gem, cujus nunc. personam dedimus Caleb, aliud 
litteram Veteris Testamenti, quam civitatem flgu- 
raliter diximus litterarum. Accepta ergo filia ejus 
ego frater ejus junior educo eam de domo patris 
sui. Qua cum venerit mecum sedens super asi- 


65. 5521 Heg. xin, 20. δὲ Mattb, xui, 29, 50. 

(12) Mss., « deos vel astruere vel putare? » 
Lihb. editi, « deos astruere? » 

(^9) Goihoniel ... iuterpretatur responsio Dei. Ab 
"Oy « respondit » εἰ ow « Deus.» 

(14) Chenner.qui interpretatur spreiio. Quis enim 
erat. spretio, sicul nos, etc. Sic 1198. at libb. editi: 
« Clie"per, quisnterpretatur spretio litterarum, sicu! 


"' Jos. xv, 10, 17. ** Matti, xxt, 45... *? Jos. xv, 19. 


solverant discipuli Salvatoris), dicit ad patrem 
suum ** : « Da mihi benedictionem , pater. Et 
accepit Gonetlam superiorem, et Gonetlam inferio- 
rem. /4/47 » Quod evidentius Apostolus dicit ος 
ε Pollicitationem habens vite ejus quie nunc est οἱ 
future, » Et ut Salvator repromittit iis qui ver- 
bi sui perfectionem sequuntur, quia accipiant cen- 
tuplum (76) in. praesenti saeculo, — in. futuro autem 
vitam zternam consequantur ?*, Που est ergo acce- 
pisse in benedictione Gonetlam superiorem, et Go- 
ueilam inferiorem. Quam benedictionem oremus ut 
el nos consequi mereamur, per Christum Dowi- 
num nostrum , cui est gloria et imperium in szecula 
sreculorum. Amen. | 


JJOMILIA XXI. 
De filiis Juda, qui non potuerunt disperdere Jebu- 
έσοε de Jerusalem. 

1. Filii Juda volebant disperdere vel interimere Je- 
buseos de Jerusalem « et uon potuerunt, propter 
quod babitarunt Jebuszi cum filiis Juda in Jeru- 
salem usque in bodiernum diem ?*, » Volumus a 
litera incipientes inquirere ab iis qui putant haee 
secundum litteram stare posse, quid est quod dici- 
tur (77) « usque in hodiernum dien : » quod ver- 
bum semper Scriptura pro eo pouit 35, ut aterni- 
tatem seculi per hoc significet, sicut et dicit : « No- 
lite recedere a Domino in hodierno die, » id est, do- 
nec seculum stat. Ostendat crgo mibi quomodo Je- 


C buszus donec s:eculum stat, habitat cum liliis Juda 


in Jerusalem, quippe cum ne ipsi quidem filii Juda 
habitent in Jerusalem. Ideo ergo nec istud verbum 
esse poterit, quod Jebuszxi cum Judiis habitent in 
Jerusalem, quandoquidem ne ipsi quidem habitant 
in ea. Sed nos intelligamus hzc spiritualiter, assu- 
mentes Evangelii parabolam quie dieit de zizanii** ; 
« Sinite utraque. crescere, ne forte cum vultis era- 
dicare zizania, eradicetis simul cum ipsis etiam 
triticum, » Sicut ergo in Evangelio permittuntur 
zizauia simul cum tritico crescere : eodem tnodo 
ctiam hic in. Jerusalem, id est in Ecclesia suut 
quidam Jebusei, isti qui ignobilem εἰ degenerem 
vitam ducunt, qui et fide, et actibus, et omui con- 
versatione sua perversi sunt. Neque enim possibile 
est ad liquidum purgari Ecclesiam dum in terris est, 
ita ut neque impius in ea quisquam , neque pecca- 
tor residere videatur, sed sint in ea omnes saucti 
el beati, et in quibus nulla prorsus peccati macula 
deprehendatur. Sed sicut dicitur de zizaniis : « Ne 
forte eradicantes zizania simul cum illis eradicetis 
et triticum ; » ita etiam super iis dici potest in qui- 
οἱ Tim. iv, 8. *'! Mauh. xix, 39. ** Jos. xv, 


nos, » etc. Unde autem Clievner díci possit « spre- 
tio, » vel « spretio litterarum, »ignorare me fateor. 

(15) Mihi. Westituit codex Sangerm. 

(16) tdem m5., « centupla. » 

dT) Mss., : quid est quod dicitur; » Libb. editi, 
« quid dicitur. » 
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hus. vel dubia vel occulta peccata sunt. Neque enim A potuerunt filii Ephrem di-perdere Clianan:eos , ill.id 


dicimus de iis qui manifeste et evidenter criminosi 
sunt, uL non de Ecclesia expellantur. Audi ergo 
Scripturam dicentem , quia non potuerunt filii Juda 
disperdere Jebuszeos, sed liabitaverunt cum ipsis in 


* Jerusalem usque in. hodiernum diem. Unde depre- 


cor vos qui fideles estis, ut ita vitam vestram et 
conversationem servetis, ne in aliquo vel ipsi scan- 
dalum patiamini, vel aliis scandalum faciatis : sed 
sit vobis summi studii, summaque cautelz ne quis 
in banc sanctam congregationem vestram pollutus 
introeat, ne quis Jebuszus habitet vobiscum. Vi.les 
ergo quia dicit Scriptura, quod non potuerunt eji- 
cere filii Juda Jebuseos de Jerusalem. Jebuscus 
autem interpretatur conculcatio(18). Ergo quia non 
possumus ejicere istos qui nos conculeant : eos 
saliem ejiciamus quos possuinus, quorum peccata 
manifesta sunt, Ubi enim peccatum non est evidens, 
ejicere de Ecclesia neminem possumus, ne forte 
eradicautes zizania, eradicemus simul cum ipsis 
etiam triticum. 

9. Movet me tamen quod dixit, quia non potre- 
runt cjicere Jebuswos, id est eos qui interpretan- 
tur conculcatio. Et ideo videamus qui sunt in Ec- 
eclesia conculcantes. llli sine dubio de quibus dicit 
Domiuus in Evaugeliis ?** : « Nolite mittere sanctum 
cauibus , neque margaritas vestras anie porcos, ne 
forte conculcent eas pedibus suis, et conversi eli- 
dant vos. » Iste est ergo Jebuszeus, conculcatio, 


observa quod Apostolus commendat dicens ** : « Suh- 
trahitevos 3bomni fratreinquieteambulante A 49. : 
Sed quoniam Salomon suadet hzc quz legimus de- 
scribi in corde tripliciter **, etiam pr:eter illa. quie 
diximus, quod cordi meo occurrit , ad aures vestras 
proferam : et vos facite quod scriptum est?*, ut uno dii - 
cente omnes (81) examinent. Me ergo dicente quod 
sentio, vos discernite et examinate si quid rectum 
est aut minus rectum. De Jerusalem frequeuter 
diximus quod visio pacis interpretatur. Si ergo in 
corde nostro Jerusalem zificata, hoc est, si visio 
pacis in corde nostro fundata est, et Christum seimn- 
per qui est pax nostra, intuemur et servamus in 
corde : siquidem ita fixi et stabiles in hac visione 
pacis, ut nunquam prorsus ulla cogitatio mala, vel 
alicujus peccati consilium ascendat in cor nostrum ; 
8i lioc ita fleri. possit, poteriinns dicere, quia in Je- 
rusalem. sumus, et nullus alius. habitat nobiscum , 
misi soli qui sancti sunt. Nunc vero cum etiam ad 
grandem profectum. veniamus , et suminis nosmet- 
ipsos studiis excolamns, tamen non puto cuiquam 
tantum in corde puritatis evenire, ut nunquam ad- 
vers? cogitationis contagione maculetur : certum 
est etiam Jebuszsos habitare cum filiis Juda in Je- 
rusalem. Non !amen ideo liec. diximus, quod ne- 
gligamus quantum fleri potest ejicere eos, sed satis 
agendum nobis est, et teitandum quotidie eos eji- 
cere de Jerusalem : sed , sicut scriptum est, non 


qui iudigui audiunt verbum Dei, el cum audierint c possumus siinul omnes ejicere. Hoc idem autem 


neque ut infideles discedunt, neque permanent ut 
fideles, sed percepta mysteriorum notitia, fidei 
nostra secretioribus scrutatis, conversi postmo- 
dim impugnant nos, et contradictionibus suis cor- 
da uostra dirumpunt, conculcantes verbi Dominici 
margaritas, et ornamenta fidei maculantes. De 
iss ergo dicitur, quia non potuerunt filii Jud:e eJi- 
cere Jebuseum de Jerusalem usque in hodiernum 
diem. Simile autem aliquid scriptum est et de 
Ephrem; ait enim Scriptura **: « Et nón disperdidit 
Ephrem Chananeum qui habitabat in Gazer, et 
habitavit Chananzus in Ephrem usque in hodier- 
num diem. » Ephrem autem interpretatur fructifi- 
catio (19). Qui ergo fructificat et crescit in fide, non 
potest exterminare Chananaum semen pessimum , 
semen maledictum, semeu semper mobile, semen 
incertum. Hoc enin interpretatur Chananzus (80). 
Et certum est, quia cum eo qui fructificat et cre- 
scit, semper habitat Chananzus. Nunquam enim 
tentationum motus cessant ab eo. Sed ία si vere 
(fractificas in Deo, et vides talem aliquem inquie- 
tura, turbidum, mobilem, scito quia Clianan:zeus 
€st. Si uon potes eum ejicere de Ecclesia, quia uon 


10, 


(18) Jebusacus autem. interpretatur εοπεμίεαίιο. 
fm «speruere, conculcare. » 
(19) Ephrem autem interpretatur — fructificatio. 


À mz « fruciilicavit. » 
(50) floc cnim. interpretatur. Chanane'us. Nempe 


95 Mach. vin, 0. ** Jos. xv1, ο Η Thess. i1, 


6. ** Prov. xxii, 20. 


eliam in iis qui fructificant seiitiendum est, qui 
Eplren filii nominantur, qui et ipsi Chananmos, id 
est vagas et lubricas cogitationes semper delent 
ejicere de animabus suis. Potens est. autem Deus, 
qui et Jebusxos et Chauanzeos suhjiciat nobis, sicut 
scriptam εί !:e Subjecit autem Chanancos | filiis 
Epbrem.»Ipsum ergo Demiuum deprecemur, ut eji- 
ciens a nobis malas cogitationes, bonas inferat (82), 
dignas Jerusalem civitate cavlesti, in quibus nibil 


pollutum invenitur et sordidum , quod nos in ἀδ-- 


jedicii ex conscientlze cogitationibus argouat, sed . 


iaveniatar in nobis puritas cordis In Christo Jesu 
Domino nostro, cui est gloria et. imperium in sze- 
cula szculorum. Amen. 

HOMILIA XXII. 


De tribu Ephrem et Chanancis. 

4. Chananzei tertio dicti sunt in filiis esse Ephrem : 
sed observemus qui sit in singulis ordo dictorum, 
id est, quid continet primus sermo qui dicit Cha- 
nanzos esse cum filiis Ephrem, et quid secundus 
οἱ tertius. Si enim diligentius observemus quomodo 
tertio dicantur esse Chanauzi cum flliis Eplirem, 
et, Domino prazstante, poterimus investigare ordi- 


** ] Cor. xiv. 


« mobile » aut cincertum.» a y'u « moveri, Jasta- 


bile esse. » 
(81) Omnes. Codex S«ngerm. « caeteri. » 
(82) Idem ms. « instituat. à 


* Jos. στις, 13. 





οὐ! 


ORIGENIS 


932 


nem dictienum, quid in. primo, quid in. secundo , A ferimus, exterminari a nobis dicitur Chananzus, 


quid in tertio factum refertur : puto quod non eri- 
mus incredwli, quia vere hzc non ut sola nobis 
rerum gestarum narratio traderetur, scripta sunt, 
sed sacrameutis divinis Deoque dignis repleta. Pri- 
πιο ergo diotum:. est *, « quia non perdidit Ephrem 
Chauanzum qui habitat in Gozer, sed habitat (85) 
Chanaunzus in Ephrem usque iu hodiernum diem, 
οἱ faclus est. sub tributo servus usquequo ascendit 
Pharao rex "Egypti et accepit civitatem , ct incendit 
eam igui, et Chananzxos , el Pherezos, et qui habi- 
tahant. in Gazer trucidavit, et dedit eam Pharao. iu 
dotem fili: suz. » Secundo : « Et factum est, inquit 3, 
quoniam invaluerunL filii Israel, et fecerunt Chaua- 
naeos subjectos, exterminatione autein non extermi- 
naverunt eos. » Tertio , quando contradixerunt viri 
de tribu Ephrem Jesu, volentes secundum numero- 
sitatem suam, quia plures erant et validi, majorem 
accipere etiam hzreditatis sorlem ; ct jubentur 
ascendere in saltum , ct sibi ipsis ampliorem locum 
capere; el ut possint latiora spatia occupare, jubeu- 
tur exterminare Chananzum *, 

$. Videamus ergo nunc quid sibi velit (84) hzc 
de Chanan:ris tripartita narratio. Primo Chananzus 
nobiscum est quidem, et sub tributo est, non est 
tamen obediens nobis, neque servus. Secundo 
etiam servus efficitur et obediens. Chananzum hie 
carnem nostram accipiamus, vel ea quas carnis 
sunt. lec prime nobiscum est, hoc est anima 
juncta est, sed non obediens, nisi tantum quod tri- 
buta dependet : id. est. ministerium quidem agendi 
aliquid exbibet, vel movendi ; concupiscit tanen 
adversus spiritui οἱ non est obediens anima, sed 
suis desideriis cedit, Si vero jam aliquantum pro- 
fecerimus , efficitur nobis caro servus, et obediens 
ac parens anima voluntati. Et iste est eecundus 
anims prefectus, cuin sibi carnem et servire fe- 
cerit et obedire. Tertium vero est, quod perfectum 
est. Si enim jam veuiamus ad perfectum, etiam 
exterminandus nobis dicitur Chanansus, et morti 
tradendus. Quomodo autem hoc in nostra carne 
completur, audi apostolum Paulum dicentem * ; 
« Mortificate niembra vestra quas sunt super terram, 
fornicationem, imimunditiam, » et cartera quae. se- 
quuntur. Et iterum dicit * : « Qui autem suut Chri- 
sti, carnem suam crucifixerunt cum vitiis et con- 
cupiscentiis. » Sicergo tertio, hoc est cum ad per- 
fectionem venimus, et membra nostra mortifica- 
Ius , ac mortem. Christi in. corpore uustro circum- 


* jus, xvi, 10. * Jos, xvii, 15. * dbid., 18. 
Jos. XVI, 14, * ibid., ιδ. | Maul VH, UL. 


(85) Libb. editi, « habitat in Gazer, set habitat. » 
Ms. Sangerm. utrobique, « habitabat. » 

(84) ktem ms. « videtur. » 

(85) Gaser autem interpretatur constructio. À 113 
seu iT TI « segmentun, exeisio, septum, tabütatuin, 
scparatuim ; » unde Gazer quodammodo dici posait 
« construciio. » 

(86) Codex Sangerm. « in luereditatem | sor- 
ten, ) 


9. Sed et illud non otiose praetereundum est, 
quod dicitur Pliarao veuisse et aecepisse civi- 
iatem 4/59 Gazer, iu qua Chananzus habitabat 
cum Ephrei, et dedisse eam in dotem Ε] suz. 
Gazer autem interpretatur constructio (85). Si ergo 
corpus et anima in una atque eadem constructione 
habitent, id est conjunctz sibi invicem et sociz, 
ita ul corpus carnaliter vivat, el non festinet auima 
velocius sibi obedientem et subditam facere car- 
new, verendum est ne veuiat Pharao ex /Egypto, 
et captivam ducat infelicem animam, ita ut in doe 
tem. eam tradat filie euz. Si enim consideres illu 
quod dixit Apostolus ", exsurgcere aliam legem in 
membris nostris, et captivos nos ducere in lege 


B peccati, invenies quomodo ille Pharao, qui est au- 


ctor el rex peccati, filixe δι, quse est lex peccati, 
animem quas carnaliter vixerit, in dotem couscri- 
bit. 

4. Post li»c. etiam hoc videndum est, quod filii 
Joseph quzstionem movent 4ο liereditate , majo- 
rein sortem requirunt, dicentes ad Jesum * : « Quare 
nobis dedisti hareditatis sortem (86) unam, et pe- 
daturam unam ? Ego autem populus multus sut, et 
Dominus benedixit me. » Si ergo et nos populus 
simus multus, et benedicat nos Dominus, audic- 
mus ab Jesu * : « Populus multus es, asceude in 
saltum, et munda tibi ipsi, et para locum in terra. 
Expurga Pherez:zos et Raphaim. » Necesse est 
ergo nos ejicere Pherez:cos. Invenimus autem Phe- 
rezzos interpretari fructificationem (87). Sed, sic- 
ut sepe jam diximus de aliis nominibus, in hoe 
duplex est interpretatio. Est etenim fructificatio 
bona et fructificatio mala, sicut in Evangeliis de- 
signatur "6, quia « arbor bona bonos fructus facit, 
et arbor mala malos. fructus facit. » Oportet ergo 
nos expellere omne quidquid non hene fructificat, 
et abscindere fructum pecccati, et expurgare fru- 
ctus injustitiz. Sed et Raphaim, inquit, expelle, vel 
potius expurga de te. HKaphaim iuvéniinus Inter- 
pretatum resoluta mater (88). Est ià. anima nostra 
virtus quzdam, qua parit sensus, et velut mater 
est eorum sensuum vel intellectuuni qui procedunt 
ο nobis, secundum quod dicitur in sacramento (89) 


p de anima quasi de muliere !! : « Salva autenierit pet 


filiorum generationem, si permanserit in fide e ve- 
ritate. » Istz ergo matres, lioc est. ista virtus ani- 
meae, illis in quibus fortis est et válida ac robusta, 
generat senaus validos et potentes, οἱ qui superari 


5 Coloss. 111, δι. * Gal. v, 94. ' Rom, vii, 23. 


1.1 Tias, i1, 19. 


(87) Inveniftus auteth Pheveseros interpretari fruc- 
lificationem. À ΙΤ « fructilicavit. » 

(88) Maphaim iWveninrus. interyretatum. resoluta 
mater. Sic alter ex Ebroiceusibus, libri autem editi 
pro « fésolüta mater, » habent : & resolntze ma- 
tres. » Etymologia ducitur ex 71^ « το) κ, te- 
solutum esse»et E cater.» 

(89) 1n sucramento. Deest in libb. antca editis, 
sed exstat in onitibus mss. 
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3 contradicente non possint. 4n. atiis quidern virtus A cam est, citius subjicere nobis, et-obedientem fa- 


ista resoluta est et renrissa, quod indicatur ex sen- 
sibus cum languidi quidam proferuntur et inepti, 
et nihil iu se fortitudinis continentes. ffoc ergo si- 
gnificatur sub nomine Raphaim ut hujuscemodi de 
nobis matres remissas, que sensus ineruditos et 
inutHes pariunt, expurgemus. El bene servavit epi- 
ritalis intelligenti:e proprietatem. Non enim dixit 
interminandos Raphaiím, sed expurgandos. Non 
enim ipsos naturales (90) anims motus evertere 
atque exterminare precipitur, sed expurgare, id 
est sordes et immunditias, ηυ eis ex nostra ne- 
gligentia advenerunt, purgare atque depellere, ut 
naturalis ejus vigor propris atque ingenit» virtu- 
tis effulgeat. 

5. Pust hzc sddunt adimc filii Ephrem, et di- 
cunt /? : « Non euflicit nobis mous, e equus electus, 
et ferrum Chanausxo est qui habitat in me (91). » 
Nunquam invenies qui equum habeat lsraelitam, 
sed Cliananzus habet illam equum, qui falsus est 
ad salutem. llabet et ferrum bellicirm Chananzus, 
Sed quid respondit illis Jesus ? « Si populus multus 
es tu, et virtutem habens, men erit tibi sors una, 
quia saltus est tibi, et emundabis emm **. » Vides 
quid ad aos per spiritalem ánteltigentiam dicitur, ut 
emuedemus. siam qus. in nobis est, et exeiden- 
tes inutiles et infrucieoses ex uobismetipsis arbe- 
res, faciamug ibi nevalia que semper innovemus, 
el ex quibus fractum €apiamus tricesimum et se- 
Xagesimum el centesimum ? Anuon eadem nobis 
Evangelii sermo dennmntiat, dicens !* : « Ecce jam 
securis posita est ad radicem arboris ?* Omuis ergo 
arbor qua non uffert fructum, excidetur, et in ignem 
mittetur. » Haec prioribus nostris Nave filius pra 
cepit Jesus de infructuosis arboribus  excidendis, 
hec nobis Dominus Jesus in Evangeliis mandata 
describit : et quomodo non verum est quod umbra 
precessit et veritas secuta est ? 

6. Quid awtem est quod addidit Jesus : « Si 
emundaveris, inquil '*, silvam , erit tibi cum 
exterminaveris Clhananzum ? » Dizimus jum supe- 
rius quomodo nobiseem positus Chamanzeus, primo 
tantum tributa dependet, secundo obediens eflici- 
ter et subjectus, tertio vero in. membrorum no» 


cere, post hzc etiam exterminare; quia, si dnniti- 
mus eum et negligimus, veuiet Pharae ex /Egypto, 
el incipiet locum nostrum in dotem dare filiv suz, 
et captivos nos tradere legi peccati. Sed absit hoc 
ab Isreelitica nobilitate, ut serviat filis Pharaonis 
Israelita, 45) quem jam Deus eduxit de terra 
AEgypti, iterum serviat illi, qoi m mari Rubro sub- 
mersus est, Pharaoni ! Observemus ergo sicut et hic 
dicit Jesus, ut prevaleamus nos contra. Chzna- 
8809 : ne sí forte (92). illi invalnenint super 16s et 
obtinnerint nos, de Isreeliticis Chanansos nes fa- 
ciant, sictt et ille effectus est, quem superaverat | 
earnis jllecebra, cui dicitur a propheta !* : « Semen 
Chanaan, et non. Juda, species seduxit te. » Non 
eveniat ergo nobis awdire semen Chanaan, quia 
« maledictus Chanaan puer servus erit fratribus 
suis ", » Nobis awten prestet Dominus, ut 
filii simus Abraham, et isoac, et Jacob, secundum 
promissionem haeredes, et ob hoe ex lapidibus sus- 
eiali, ut simus fllii Abraham a Christo Jesu De- 
mimo nostro, cui est gloria σι hnperinm in socula 
sxculorum. Amen. 
HOMILIA Χχ. 
De ratione sortium. ubi septem tribus capiam 
luereditaesem. 

4. in consueuidine liomirun cum aliquid serte 
dividitur, fortuitu videtur &ors illa ad illum, vel 
alia ad alium (95) cadere : iun Scriptura awtem 
sancia aon ita est. Áliquoties qumrebam apud me- 
metipsum, si de re tanta ac tali (94) patres sancti 
sertibus judiciun) commisissent, quod si esset hoc 
apud sanctos ia gesum, jam de aliis hominibus 
vel gentilibus (95) nihil mirum videretur, si nibil 
haberetur eximium |n iis, 4ὐ a sanctis sorte di- 
cuntur divisa, Sed videamus si forte in Scripturis 
invenimus aliquid positum, quod nobis quid virtu- 
Ü& contineatur in sortibus manifestet, Incipiamus 
ergo a Levitico, ubi scriptum est !? : « EA acci- 
pieuL, inquit, duas sortes. Sors una Dowino, 
et sors una apopempo, » loc est, transmissori. 
ε. Et super queucuuque venerit sors apopompsi 
accipiet hircum illum, et adducet illuim in eremum 
vivum, et dimittet illum ibi in dimissione sua. » 


strorum moriificatione etiam exterminari dicitur. p Alium vero hircum imavolabunt Domiuo, et reliqua, 


Quz si recte intelligimus, οἱ deuavit nobis Domi- 
nus per gratiam suam ita. hxe intelligere, sit. ali- 
quid operz pretii hxe de secretis et. abscondilis in 
publicum produxisse, et venisse ad agnitionem no- 
stram, quz: servabaniur obtecta; e&couemur 00- 
cundem bac qua diximus, Chanagzum qui. noba- 


1? jos. xvu, 16. 3 ibid. 


55 Levit. xvi, 8, 10 


(90) Qmnes mss. « naturales. » Libb. editi : « na- 
turalis. » 

(91) Codex Sangerm. cum uno Ebroic. « iu me. » 
Libb. editi, « in imeridie. » 

(93) Mss. € ne si forte. » Libb. editi 
forte. » 


47, 18. 


: 4 uc 


** Mattb. τς 10, 


quae ibi sunt. Qus utique sciunt qui leguut. Ei 
iterum ubi Moyses sorte divisit tribui Ruben, et tri- 
bui Gad, et dimidiz tribui Manasse, quse poposcerant 
trans Jordanem accipere terram illam, quam acce- 
peruut lilii larael. Dedit autein etiam Jesus seeui- 
dum pr«cepium Doi. Caleb fio Jellone  wibus. 
ΙΤ Gen. 9i, 25. 


15Jos. «va, 98. | Dan. xui. 56. 


(93) Vel alia ad alium. Hec desunt in libris edi- 
tis, sed exstant in duobus Ebroicensibas. 
(94) Omnes niss, « si de re anta a6 tall. κ 


editi : « si de Lamis ac talibus ο ^5 
(03) Colex Sangerm. e vel 
editi : « vel gentibus, » , 
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Judz: (96) sortem. Dedit autem et tribui Ephrem, et A mento, sicubi sors in Christo vel in Ecclesia no- 


cli qux supererat, dimidim tribui Manasse. Et 
post h»c congregavit, inquit , ecclesiam filiorum 
Jsrael, et dixit !* : « Mittam sortem, et proferam in 
conspectu Domini sortem, si prius describentes 
terram, attuleritis descriptionem ejus. » Et ita 
post hzc sortibus missis hzreditas populo Dei dis- 
tribuitur, et agitatur sors ista non fortuilu, sed se- 
cundum hoc, quod przdoestinstum est a Deo. Deni- 
que tribus Benjamin prima ibi accepit sortem ubi 
erat Jerusalem, post banc tribus Simeon secunda, 
post hanc Issachar, deinde Zabulon, deinde Aser, 
post etiam Nephithalim, inde Dan. In quibus novis- 
sime veniunt tres ille tribus, que ex concubinis 
descenderant Jacob. 

2. Qua ergo sit ratio sortium apud memctipsum 
requirebam, ut ex muliis testimoniis Scripturae 
quod latebat agnoscerenm. Inveniebam sane in Scri- 
pturis eti:un gentiles homines usos esse sortibus, 
tuuc cum navigaret Jonas, et tempestas urgeret. 
Aiunt nauique. ii, qui navigabant. *? : «. Mittoinus 
sortom, et videamus cujus causa liec tanta. mali- 
tia est, » quasi sors tantum valeret, uL prodere eum 
posset, cujus causa periculum navigantibus immi- 
neret, Et quamvis gentiles essent, οἱ alieni a cogni- 
tioue Dei, nen tamen in bac. opinione falluntur, 
sed quod verum erat, prodidit (97) eis sors. Deni- 
que « venit , inquil, sors super Jonam. » Quae- 
reus ergo de iis, invenio et Salomonem in Prover- 
biis dicentem *! : « Contradictiones cohibet sors, et 
inter. potentes de(init, » veluti cessare. ostendeus 
contradictiones, ubi mittitur sors. Sed cum hac in 
'estamento Veteri non. pauca referri de sortibus 
invenirem, converti me etíam ad Novuin Testa- 
mentuni,ut viderei si forte. vel ibi contemnuntur 
sortes. At ne ibi quidem earum usus abjicitur, et 
invenio quod aliquando cum deesset nuinero 4Ρ0- 
stoloruni unus apostolus, ei esset necessarium in 
loco Jud:x alium subrogari, convenientes apostoli, 
«qui utique multo sapientiores erant quam ii qui 
sunc episcopos vel presbyteros vel diaconos ordi- 
nant, elegerunt duos et statuerunt in medio : nec 
tamen de eis sibimetipsis judicium permiserunt, 
ut illum facerent quem ipsi voluissent (98), sed 
orantes, inquit, miserunt sortem ex illis duobus 
quos slatuerant in conspecui Dei, id est Joseph, qui 
vocabatur (99) Barnabas, qui cognominatus est Ju- 
stus, et Matthiam. € Et cecidit, inquit **, sors 
super Matthiam, et. annunieratus est. cum unde- 
cim apostolis. » Precedente namque oratione, non 
jam casu, sed providentia, sors divinum judiciam 
deferebat. Sed adhuc quarebam in Novo Testa- 


minatur, vel in rebus mysticis, el qua» ad animam 
pertinere videantur. Invenio Paulum ad Ephesios 
scribentem dicere de Christo : « In qua, inquit 35, 
sorte vocali sumus, praedéstinali secundum  pro- 
positum ejus, qui omuia operatur secundum con- 
silium voluntatis 451 suse, ut simus in lau» 
dem glori» ejus qui ante speravimus in Christo, » 
Sed et ad Colossenses hic scribentem ** : « Gra- 
tias agentes Deo Patri qui idoneos nos fecit in 
parte sortis. sanctorum in lumine. » Tam multis 
igitur ex Scripturis sanctis de commemoratione 
sortium testimoniis congregatis, quo ex mul. 
torum locorum consideratione virtutem rei pos- 
siinus diligentius apprehendere, mihi quidem ex iia 


B omnibus vel evidens adliuc sensus ad liquidum pae 


tere non potuit, vel eiiam de re tanta. enuntiandi 
et proferendi arcani metus insedit. Illud tamen. in 
quantum res patitur contigisse sufficiat, quod no- 
his ab apostolis sors ducta designat, quia ubi ex 
fide integra el oratione przissa sors ducitur, ea 
qua Dei voluntas continet in occulto, sors lhomiui- 
bus Jeclorat iu manifesto. 

9. Secundum interiorem vero intellectum , sicut 
Paulus videtur indicare cum dicit: « In parte sor- 
tis sanctorum ; » et: «Sorte vocati in Christo, » vi- 
dendum est ne forte non solum in bominibus, sed 
et iu supernis virtutibus sors agatur, et prosideat 
aliqua virtus huic officio , que, verbi causa, Jesa 


C filio Nave nunc sorte hxreditateimn distribuenti non 


ad aliquam gratiam , sed secundum quod scit Deo 
placere, ducatum praebeat: et illi (1) quidem faciat 
evenire quz prima sunt, quem scit apud Deum pri- 
mum locum tenere: quo hoc quod in occultis ha- 
beiur apud Deum sortis gubernatione etiam homi- 
nibus demonstraretur ; alium vero facere secundi 
loci , et alium tertii. Quod ita gestum esse non so- 
luin in terris arbitror, verum etiam in. caelestibus , 
et hujusmodi sortem qui» apud Deum meritorum 
contemplatione distinguitur, eiiaw illo tempore ba- 
bitam ,« cum divideret et constitueret Excelsus gen- 
tes , et disseminaret filios Adam, et coustitue»el Π- 
nes gentium secundum numerum augelorum Dei; 
el facta est portio Dei Jacob, funiculus baredita- 


D tis ejus Israel **. » Vides enim quia et lie partem 


et funiculum israel Domino dicit esse sortium. Non 
ergo fortuitu arbitrandum est per sortem venisse 
(2) illi quidem angelo illam gentem suscipere, verbi 
causa , Zgyptiorum, alii autem lduimgeorum, et alii 
Moabitarum , et alii Indiam, vel unamquamque na- 
tionum earum quas sunt super terram: sed οἱ ibi 
eliamsi secundum numerum angelorum Dei dican- 


19 Jos, xvii. 39 Jon. 1,9. ** Prov. xvit,18.— ** Act. 1, 20. ** Eplies. 1, 11, 14. 1 Col. 1, 12. ** Deut. 


axxi, 8, 9. 


(96) Duo Ebroicen-es : « et tribui Judae. » 

(97) Cod. Sangerm. « prodidit. » Libb. editi : 
€ Proiudnt. » | 

(98) Mss. « voluissent. » Libb. editi : 
bant. ο 

(99) lidem mss. « vocabatur. » Libb, editi : 


« vole- 


€ vocatur, » u 
(1) Cod. Sangerm , « ductum priebcat. : et illi. » 

Dui Ebroicenses : « ductum pribeat. fortis εἰ il- 

li. » 

(2) Duo Ebroic. e illi quidem. » Libb. editi : ead 


liquidum. » 
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- tur sorte gentes esse divise, tamen illa sors, sicut A cernitur, vel Ilebron vel ο] singulc civitates sin- 


in hominibus diximus, quia Dei judicium quod in 
occulto est, sors pandit in publico, talis etiam ibi 
fuisse credenda est : quia et merito et virtute sua 
unusquisque angelus illam vel illam gentem in di- 
visione susciperet. Et quid dico de magnis et de 
generalibus rebus? cum ne per singulos quidem 
nostrum absque hujusmodi sorle qux Dei judicio 
dispensatur, evenire dicendum est , verbi causa, ut 
alius nostrum talem vel talem vitam statim a na- 
tivitate sortiatur : vel certe illud quod erga honl- 
nes geri ex Scripturis sanctis sepe docuimus, quod 
et boni angeli adsunt hominibus et contrarii : quod 
non utique fortuitu et absque Judicio ille ang.-lus 
illius animz , verbi causa , Petri custos esse sorti- 


tus sit , et alius Pauli , vel alius uuius infantis de B 


Ecclesia, de quorum angelis dicit Dotninus quia 
semper videant faciem Patris sui qui in ccelis est 3. 
De quibus utique dubitandum non est , quod judicio 
Dei qui illorum dignitatem , vel nostre anima a:l 
liquidum perspicit. qualitatem , uniuscujusque no. 
strum custodiam sortiantur sorte quadam mystica 
Christi dispensatione directa. Ego autem quantum 
ad opinionem meam speclat , puto audenter dicen- 
dum etiam de iis virtutibus quz mu:di hujus mini- 
steria susceperunt, quod non fortuitu vel casu illa 
virtus terr: vel arboruin germinationihus przsit, illa 
fontium ac fluminum sufficiat ac sufficienter exlii- 
beat , alia imbrium , alia ventorum, alia marinis, 
alia autem terrestribus animalibus, vel singulis qui- 
busque e terra gignentibus przsit: et esse in his 
singulis sacramenta. ineffabilia divine dispensatio- 
nis, ut ordine suo cuncta el competenti per unam- 
quamque virtutem dirimantur officio. Sic enim et 
apostolus Paulus dicit 17: « Nonne omnes sunt mi- 
nistri spiritus in. ministerium missi, propter eos 
qui liereditatem capiunt salutis?» 

4. Ad horum igitur imitationem credendum est 
etiam hic Scripturam referre sortes duci perJesum, 
et hzreditatem per unamquamque tribum divina 
dispensatione (3) decerni , et per ineffabilein provi- 
dentiam Dei , ac presentiam in his sortibus adum- 
brari futurze in ccelis h:ereditatis exemplar. Quo- 
niam quidem « lex umbram » dicitur habere « futuro- 
rum bonorum **, » et sicuti dicit Apostolus de iis qui 


ad Dominum Jesum Christum venerunt: qui « acces- p 


sistis ad Sion mentem, et ad civitatem Dei viven- 
tis Jerusalem coelestem ** : » est aliqua in ccelis ci- 
vitas qu:e dicitur Jerusalem et mous Sion : non est 
utique sine causa quod Benjamin in sorte sua accepit 
Jerusalem et inontem Sion : nisi quia ccelestis il- 
lius Jerusalem ratio sine dubio hoc exigebat, ut 
aliqua Benjamin dari deberel Jerusalem terrestris , 
qua illius ccelestis figuram servat ac formam. Si- 
militer autem de Bethlehem dicendum cst, quod 
non sine certa quadam ratione in Judz sorte de- 

*€ Mau. xvin, 10. 9 Heb. 1, 14. ** Heb. x, 1. 
5* Luc, xix. 


(3) Codex Sangerm., «sub dispensatione.» Paulo 
post idem : « providentiam Dei ac. prscientiam. » 


PATROL. Gn. XII. 


gulis quibusque tribubus conscribunlur, nisi quia, 
ut diximus , illa celestia loca, in quibus et Jerusa. 
lem et Sion esse nominatur, sine dubio eL caztera 
quae iis vicina vel conjuncta 559 sunt loca, hoc 
in se caus: el rationis continebant in celis , quod 
sorte distributa gubernabantur in terris. Hine crgo 
est quod dispensavit divina sapientia nomina quzx- 
dam locerum seribi in Scripturis, qua  mysticam 
quamdam interpretationem contineant, per qua 
indicetur nobis, quia h:ec certis. quibusque ratio- 
uibus , et non casu vel fortuitu fleri dispensentur. 
Sicut enim non est putandum quod fortnitu acci- 
derit, verbi causa, ut ille angelus Michael vocare- 
tur, alius. antem. Gabriel, alius vero Raphael : et 
ut ad humana descendam, sicut non fuit fortuita ut. 
ille patriarcha Abraliam vocaretur, et ille [s2ac, et 
alius Israel : sed ne in. feminis quidem casu acci- 


dit, sed certa et divina ratione, ut illa Sara voca- 
retur ex Sarai, vel ille Israel ex Jacob, vel ille 
Abraham ex Abram : et. ut certum est quod unus- 
quisque vel angelorum, vel hominum ex iis qux 
sihi injunguntur officiis et actibus etiam .nomina 
soriiantur, ita consequens cst etiam loca quaedam 
esse caelestia et civitates, sicul Jerusalein celestis 
dicitur et Sion : esse etiam alias quarum typum et 
imaginem iste quz? in terris sunt. continent , quae 
nunc in hac Scriptura mystice nobis per Jesu:u 
filium Nave designantur. Et de ipsis puto civitati- 
bus dictum *^. « /Edificabuntur civitates Juda, ct 
inhabitabunt ibi, et hzreditabunt eam. » De ipsis 
etiam Domiaus et Salvator dicit, quia multze man- 
siones sunt apud Patrem ΣΙ. Et de ipsis credendum 
civitatibus servo illi qui hene negotiatus fuerat Do- 
minum dicere, quia potestatem habebis super decem 
civitates, et alii super quinque civitates **. Hxc de 
divisione sortium terre Judz proferre ad vos in- 


quantum fas fuit, ausi sumus Scriptura provorante 
quz Jerusalem dicit coelestem : et. montem Sion, 
et cztera quie similiter scripta sunt, esse dicit in 
colis : qua nobis occasionem dederunt sentire de 
his omnibus, quod mysteria in iis coelestia de- 
scribantur. Et ideo dicimus, ne cum fastidio hxc 
legatis, et putetis vilem aliquam esse Scripturam, 
pro eo quod est multis nominum appellationibus 
consita : quin potius scitote ineffabilia per lige 
mysteria contineri, et majora quam potest vel hu- 
manus sermo proferre, vel auditus mortalis audire; 
que, ut ego arbitror, digne el integre explanari 
non solum a me minimo non possunt, sed nec ab 
ipsis quidem qui me multo meliores sunt. Nescio 
autem si vel ab ipsis sanctis apostolis plene et inte- 
gre proferunwr. Non dixi quod non plene sciantur, 
sed non plene proferantur. Certum est enim co- 
gnita esse hzc, et integre apprehensa illi qui 


:*» [leb. xu, 22. 39 Psal. Lxix, 55. *! Joan. xiv, 2. 


Unus Ebroicensis: « Disponsationeme Dei ae. psm- 
sentiaul. » vum 
30 | ο 


939 


ORIGENIS 


940 


raptus est usque ad tertium ccelum, qui utique in A 43 ος amaritudinis turma veniens obsideat ali- 


colo positus vidit celestia, vidil Jerusalem veram 
civitatem Dei, vidit ibi et Sion montem quocunque 
loci est, vidit et Bebron, vidit et omnia ista quz 
scribuntur sorte divi$9 : ei non solum vidit, sed et 
raliones eorum in spiritu comprehendit, quia ipse 
confitetur se audisse verba et traditiones (4). Sed 
quz verba? « Ineffabilia, inquit 53 et quae uon licet 
homini lequi.» Vides ergo quia sic omnia Paulus 
comprehendit (5) in spiritu, sed nou licebat ei ho- 
minibus ista proferre. Quibus hominibus ? illis sine 
dubio de quibus culpabiliter dicebat ** : « Nonne 
homines estis, et secundum hominem ambulatis ? » 
Sed dicebat fortassis illis qui jam non secundum 
hominem ambulabant. Dicebat hxc Timotheo, ας 
cébat Lucs et cseteris discipulis qnos sciebat capa- 
ces esse ineffabilium sacramentorum. Denique et 
in mysterio tale (6) aliquid Timotheum commone- 
bat dicens 35: « Memor esto verborum que a me 
audisti, que commenda fidelibus hominibus et iis 
qui idonei sunt alios docere. » Sic ergo divina hzc 
esse credentes et mystica , dignos nos et aptos ad 
eorum capacitatem vits actibus ac meritis prepa- 
remus, ut cum digne a nobis fuerint intellecta, 
eliam hesrreditate ea in coelis consequi mereamur, 
in Christo Jesu Domino nostro, cui est gloria et im- 
perium in s:cula szeculorum. Amen. 


HOMILIA XXIV. 
De Amorrheis quomodo habitaverunt cum. Ephrem, 


cujus corpus, perturbet ac decipiat inentem, adhi- 
beantur autem multe orationes, multa jejuamis, 
multe exorcistaruim invocationes, et ad ha:c omnia 
surdus daemon in obsesso corpore permaneat et per- 
sistat, tolerabilius ferens exorcistarum penas, et 
adhibita sibi ex Dei nominis invocatione tormenta, 
quam discedere ab homine quem impudenter οὐε]- 
det et nequiter : ita etiam hic intelligendum est in 
istis qui dicuntur Amorrbzi, qui permanent et per- 
sistunt habitare in Elom et in Salamin. Et ut vere 
ostenderet Scriptura, quia perferentes poenas et 
flagella persistunt, dicit : « Et gravis effecta est su- 
per eos manus Ephrem. » Quomodo autem gravis 
efficitur mauus Ephrem super Amorrhaos? Vel 


D exorcistarum, ut diximus, manus impositione ve- 


bementius imposita gravari dicitur super immun- 
dos spiritus manus Ephrem, vel quia boni actus 
vel bona opera gravant et affligunt daemonum ge- 
nus, contrariasque virtutes. Quanto enim nos me- 
liora egerimus, el quanto in optimis conversamur, 
tanto illis molesta hzc efficiuntur et gravia. Gra- 
tum vero illis est et acceptum, et voluptates eis 
quodammodo exhibet, qui in turpitudine et flagitiis 
vivit. Qui vero in bouis actibus manum suam gra- 
vaverit super eos, etiain si penitus eos expellere 
non potuerit, certe tributarios eos faciet et subjectos. 


2. « Et abierunt» filii Ephrem «peragrare ter- 
ram secundum fines suos *". » Et cum enarrasset 


et de Jesu. quomodo accepit civitatem a filiis C illam historiam, in sequentibus quantam mansue- 


1srael. 


4. De Jebuszis qui habitabant Jerusalem, dudum 
dictum est, quomodo eos exterminare non potue- 
runt filii Juda, sed et de Chananzis quos non po- 
tuerunt exterminare filii Ephrem, habitantes in me- 
dio sui. Quibus similia etiam presens lectio refert 
de Amorrhzis dicens **, quia « permansit Amor- 
Theus habitare in Elom et in Salamis, et gravis 
effecta est manus Eplirem super eos. » Amorrhzus 
interpretatur amarus vel amaritudo (7). Habitantes 
ergo in Elom, que interpretatur arietanies (8), vel 
in Salamis, quod interpretatur pacifici (9), perma- 
ment et habitant amaritudines in arietantibus et in 
pacificis. Arietantes sunt ji qui in agonibus positi, 


tudinem et humilitatem habeat Jesus, qui vere di- 
gnus erat ferre nomeu Domini Jesu et Salvatoris 
nostri, declarat. Ait. enim * : « Dederunt, inquit, 
fllii Israel sortem Jesu filio Nave in semetipsis (10) 
per preceptum Domini, et dederunt ei civitatem 
quam petivit Thannasac quz estin monte Ephrem, οἱ 
zedificavit ibi civitatem, et habitavit in ea. » lpse est 
qui dedit hereditatem omnibus filiis Juda, qui dedit 
Ephrem, et dimidize tribui Manasse : ipse dedit et ma- 
gnifico illi Caleb fllio Jeffoue hereditatem : ipse misit 
ternos per singulas tribus, qui universam terram pcr- 
agrarent, atque describerent in libro, et redirent, et 
ostenderent : ipse misit omnibus sortes, et sein no- 
vissimis reservaviL.Quare putas voluit esse omnium 


expugnare diabolicas sedes structurasque conantur; Ὦ novissimus? sine dubio ut esset omnium primus. Et 


pacifii vere qui carnalibus concupiscentiis supera. 
tis pacem amimng gerunt. In utrisque tamen perse- 
verat et contendit contraria virtus amaritudo per- 
sistere. In. quo tale aliquid intelligere possumus, 
quia dicit, permansit habitare Amorrhzus in 
ipsis. Verbi gratia , si inimica virtus daemonis 


9! | Cor. xii, 4&..—- "I Cor. ut, 54. 


4) Uuus Ebroicensis, « et rationes. » 

5) Duo Ebroiceuses, « quia scit omnia Paulus et 
comprehendit. » | 

(6) Codex Sangerm. cum uno Ebroicensi, « deni- 
«ue et in mysterio tale. » Libb. editi, « de quibus 
et in ministerio tale. » 

(7) Amorrheus. interpretatur amarus. vel amari- 


5 |! Tim. v, 2. 


nec ipse sibi haereditatem sorte praesumpsit, sed a po- 
pulo accepit, et illi dat populus haereditatem a quo 
ipse acceperat. Sic enim scriptum est: «Et dederuut 
filii Israel sortera Jesu filio Nave.» Sed et bxc figu- 
raliter comingebant illis, qux aobis proponerentur 
ad formam, ut et nos servemus praeceptum illud 


10 Jos. xix, 47. "ibid. 49.  ** ibid. 49, 50. 
tudo. À "y c amarum esse. » 

(8) Elom, que interpretatur. arietantes. Δὺ ow 
« aries, » | 

(9) Salamis, quod interpretatur pacifici. Α cg 
« pacificum esse. » 

(109) Omnes manuseripti « in semetipsis. » Libb, 
editi, « et semetipsos. » 
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quod iste opere implevit, quod dicitur * : «Quanto A qua quis prima sorle dignus haberetur, et alius 


magnus es, tauto mayis humilia te, et ante Domi- 
num renies gratiam. » Et iterum quod scriptum 
est : «Site ducem ordinaverint, ne extollaris, 
sed esto inter eos quasi uuus ex ipsis. » Vide ergo 
quomodo dux erat populi, ipse qui eos introduxe- 
rat in terram sanctam, in terram repromissionis : 
ipse erat successor Moysi, et non ipse sibi permittit 
sumere seriem erre, sed exspectat ut accipiat 
portiunculam a populo, populi dux; et accepta por- 
Muncula sea Jesus, dignus hoc nomine zdiflcat 
locum ipsum quei accepit, et constituit, ut eum 
vere [laciat dignam munere Dei el bereditate 
divina. 

5. Sed quoniam ad Dominum el Salvatorem 
nostrum ea quz de Jesu scribuntur, referre con- 
suevimus, fortassis etiam noster omnis hic populus 
dat partem aliquam meo Domino Jesu, et velut lo- 
eom quemdam habitationi ejus tribuit, Sed ne in- 
juriosum esse videatur quod dicilur, requiraimus 
quomodo ei damus nos servi ejus Vabitationis lo- 
eum. Ego si possem bonus fleri, darem locum Filio 
Dei in me, et acceptum locum a me in anima mea 
Dominus Jesus smdificaret eum, et adornaret, et 
faceret in eo muros inexpugnabiles, εἰ turres ex- 
celsas, et zdificaret in me mansionem, si mererer, 
dignam se et Patre, et ita adornaret animam meam, 
et capacem eam su: sapientie et scientie, totius 
sanclitatis efficeret, in tantum ut et etiam face- 
ret Deum Patrem secum intrare, et in ea facere 
mansionem, et ecnare etiam apud talem animam 
cibos quos ipse donaret. Quod ut consequi merea- 
mur, prparemus in nobis cor mundam quo liben- 
ter ei grate. Dominus Jesus (11) mundum cordis 
mostri. introire dignetur hospitium : cui est gloria 
et imperium in &cula seculorum. Amen. 

HOMILIA XXV. 


De. civitatibus que daig sunt. Levitis, et sortibus eo- 
rum. 


4. Omnes ülii Israel acceperunt sortes $uas in 
terra, Levitis autem in hzreditate solus sufficit 
Deus. Yerum quoniam accipiunt Levita decimas ac 
primitias de fructibus a filiis Israel per preceptum 
Domini, oportebat eos etiam de terra, ut ita dicam, 




















secunda, de qua, prout potuimus, jam ante tracta- 
vimus : sed et de iis qui per Moysei ra Jorda- 
nem et ab Jesu in. terra accipiunt. repromissionis, 
ubi prima sors cecidit ad Benjamin, et postmodum 
ad ceteros in quibus fuit ultimus Da: 3 necesse 
est esse et aliquam rationem etiam in ordine sacer- 
dotalis et Leviticz sortis, ut alii prima, alii secun- 
da, alij tertia sors ducatur, per quas illa, vel illa 
loca unicuique decer»antur. Dicuntur autem fllii 
esse Levi, Gerson et Chaat et Merari: et. ostendi- 
tr primas partes tenuisse in honore Chaat, quia 
Chaat fuerunt Amran, Moyses, Aaron et Ma- 
lgitur de Chaat pars quidem plebis effecta est 
sacerdotalis, qua est Aaron et (lii ejus. Moyses 
autem, aut in sacerdotali ordine, aul si qui eiiam. 
plus a sacerdotali esse potest, habendus est. Alia 
vero est ratio de filiis ejus, Creteri outem ex filiis 
Chaat secundum. ordinem tenuerunt in tribu Levi, 
qui sunt ex Isaar et Chebron et Odiel. Tunc deinde 
post hos accipiunt partem post Chaat, ex dliis Levi 
Gerson tertio loco, novissimus vero omnium Me- 
primi ordinis, et 
vel quarti quam primo omnium 
observavimus in Numeris. Postea enim quam ordi- 
mate fuerant duodecim tribus per quatuor orbis 
terrse parte» circa arcam testamenti Donini 
bias agere, et statut sunt. tres quidem 
oriente, tres autem ab Africo vel a ineridiano, tres 
&utem ad mare quod est ad occidentem, tres vero 
ad aquilonem, qui est septentrio, ibi etiam isti per 
quatuor orbis terre partes eodem ordine deputan- 
tur. Et ab oriente quidem ubi erat tribus Judi 
qui erat inter czteras prima, Aaren alqne eji 
cellocantur . Chaat vero filiis qui eranl reliqui, 
arcam testam b levare humeris, et 
Iubis canere statuitur, 
cinisset, moverent castra ii qui erant ab oriente; 
cum vero secunda cecinisse, ii qui eram a meri- 
diano consurgerent ; tertia ab occidente, quarta ab 
aquilone. Vides quantus ordo, et quanta in Scri- 
rerum consequentia custoditur : quo- 
modo nihil nisi modo et ratione et ordine gerit 
Intuere diligentias, et in omni Seriptura hzc 











































et de habitaculis decimas aecipere, boc est enim ab D invenies ordinata. Sed si ibi difficile est per om- 


omnibus deciinas accepisse. Et ideo accedentes pri- 
marii viri qui erant in filiis Levi, ad Eleazarum 
sacerdotem, et ad Jesum filium Nave, et ad princi- 
pes tribuum filiorum lerael, in Selon in terra Cha- 
maan, dixerunt*': « Dominus praecepit in manu 
Moysi dari nobis civitates ad habitandum, et 
suburbana earum animalibus nostris. » Oportebat 
etiam de suburbanis et de civitatibus sortem fleri, 
ne δώ, forte indiscrete et fortuitu inter Levitas 
celebrata divisio videretur. Sicut ergo distributio 
sortis quz facla est in filiis Israel, babuit rationein 


?* Eccli. 1, 90. 


nes libros vigilantem cordis oculum ducere, in hoc 
saltem loco diligentius quz referuntur adverte, 

3. «Prima, inquit**, sors exiit Chaat, εἰ facta 
es! flliis Aaron sacerdotis qui erat in Levitis. » 
Cujus primam sortem exire decebat? cui oportebat. 
primatus dari, nisi Aaron primo pontiflei, primo 
jn vitze meritis, primo in honoribus et virtute? Cer- 
tum est apud te nunc saltem quod non sH sors ista 
Toriuita, sed adsit virtus superna, gubernaus eam 
secundum divine providentiz judicium, Ubi erga: 
filiis Aaron prima habitacula sors 


* Eccl. xxxn, 4. ** Jos. xxi, 2. "ibid. 4 


61) Dominus Jesus. Deest in libb. editis, sed legitur in Sangerm. me. 
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uit? cli tribu, inquit ^, Judie, in tribu Simeon, A cerdotes, sed inter eamteros primam tamen accepit 


et in tribu Benjamin, per sortes civitates (rede- 
cim. » Vides quomodo electis viris in electis tribu- 
bus habitacula dispensantur. Quos autem oportuit 
secundam sortem suscipere? «Filios, inquit**, 
Cliaat, qui reliqui erant. post filios Aaron. » Et quas 
tribus isti accipiunt? «In tribu, inquit, Ephrem, et in 
wibu Dan, et in dimidia tribu Manasse, civitates 
decem per sortem.» Qui sunt autem tertii ? « Filii 
Gerson.» Ei in quibus tribubus sortiuntur? in 
«Issachar, inquit 5, et Aser et Nephthalim, et in 
dimidia tribu Manasse, quz: est in Basan, itidem 
civitates duodecim (12). » Qui sunt autem ultimi in 
Levitis? « Filii, inquit, Merari. » Isti novissimi in 
quibus accipiant tribubus, videamus. « Ex tribu, 
inquit **, Ruben trans Jordanem et Gad, qui erat 
cum ipso trans Jordanem, et de tribu Zabulon, qui 
et ipse ultimus est. inter filios Liz, accipiunt in 
sorte civitates duodecim. » 

$. Sed nondum ea qua magis observanda sunt ii 
locis contigimus (15) : de quibus etiam si pandere 
profundiora non possumus, saltem summa quaque 
perstringere non pigebit (14), ut ex iis unusquis- 
que auditorum occasionem capiat intelligenti al- 
tioris et mysticze perquirendze. Cum quatuor partes 
sint orbis terre, Claat accepit sortem primus in- 
ter filios Levi a parte orientis cum illis tribubus 
quia et ipse primatum omnium tenent, Vide ergo 
quomodo universa conveniunt. In quatuor orbis 
partibus certum est orientalem plagam nobiliorem 
videri, in qua εἰ nobilior omnium reliquarum Jude 
tribus habebatur : et fllii Claat sacerdotis priiam 
ducunt in primis et tribubus et orbis partibus (15) 
&ortem, cum Gerson el Merari qui erant primi in- 
ter filios Levi. Sic ergo tres filii primi Levi acci- 
piunt orientalem. Occidentem vero ubi erat Ruben 
et Simeon et Gad, sortitur secunda sorte Chaat ex 
tribu Simeonis. Merari vero primum sortitur Iti- 
ben, et iterum Merari tertius in. Nuimeris ab oriente 
Accepit Zabulon, ο justitia servetur, ut sorte ea 
que secundum Dominum ducitur, et credentium 
mentes ad mysteria futuri szculi dirigat contuen- 
da. Post haec eorum qui ad mare erant, id est 
Ephrem et Benjamin et Manasse, Cliaat cum 
suscepiseet secunda sorte Benjamin, csleri ex 
familia ejus sortiti sunt. Eplrem. Post hoc eos 
qui erant ex media tribu Manasse quz fuit in 
A5 terra sancta sortitur Gerson, et iterum ipse 
Gerson sortitur etiam aliam dimidiam tribum Ma- 
passe. Sed quia oportebat eos qui erant in aquilone 
aliquid sacerdotalis grati:& consequi, ne penitus 
nudari donis celestibus viderentur, in iis quorum 
novissimus ordo erat in aquilone, id est Dan, Ne- 
phthalim, Aser : rursum Chaat non quidem inter 8a- 


* ibid. 5. "'* ibid. 6. 


(19) Codex Sangerm., « duodeciin. » Libb. editi, 
«decem.» Septuaginta interpretes hodie habent 
δεχατρεῖς. 

(19) Codex Sangerm., « contigimus. » Libb. editi, 


*3 Jos, xxi, 4. 
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sortem in Dan, secundam vero Gerson in Aser, 
et tertiam idem Gerson in Nephthulim. 

4. Quis potest assequi hec omnia et compreben. 
dere? Quis meminisse saltem et observare ordinem 
ipsuni ministeriorum valet? Quod si secundum lit- 
teram solum difficile textus ipse narrationis expli- 
cari potest, et permistio vel locorum, vel persona- 
rum, qui in historia continentur, evolvi ; quid di- 
cimus de iis sacramentis, qua per ο describun- 
tur et in quibus distributiones futurae hzreditatis 
adumbrantur, et per quze sanctae terre quam man-- 
sueti hereditate suscipient, divisio celebrabitur ? 
Quis castrorum sedes diversas explicet, quomodo 
hzc in resurrectione per singulos quosque sancto- 
rum sacerdotali vel Levitico ordine habenda sit dis- 
tributio, ut, quemadmodum dicit Apostolus, in re- 
surreciione non confuse agantur omnia, sed veniat 
«unusquisque jn suo ordine, initium Christus, 
deiude ii qui sunt Christi, qui in adventu ejus cre- 
diderunt, cum tradiderit regnum Deo et Patri, cum 
subjecerit ei omnem principatum, et potestatem *' ? » 
lbi sine dubio tales quedam castrorum observatio- 
nes, et sacerdotales distributiones, el ordines, 36 
tubarum significationes erunt : fortassis enim sicut 
ordinavit Deus stellas cceli, et rationibus eas qui- 
busdam mirandis et ineffabilibus collocavit, et alias 
quidem ipsarum statuit in axe aquilonis, alias in 
parlibus orientis, alias vero in australi parte con- 
vexa, atque alias in occasu : ita credo quod et 
eos qui ex resurrectione mortuorum tales erunt, sic- 
uL stelle. coli in multitudine et claritate, venien- 
(68 scilicet ex semine Abraham, ordinabit Deus in 
regno colorum, secundum ordinem stellarum et 
partium coeli : et dabit aliis sortem ad orientem, 
aliis ad occidentem, ad austrum aliis, et quos ipse 
novit statuet ad aquilonem : quoniam quidem « mul- 
ti venient ab oriente el occidente, » ex quatuor or- 
bis partibus, « et recumbent cum Abraham et Isaac 
el Jacob in regno celorum *5, » per gratiam Domini 
nostri Jesu Christi, cui est gloria et imperium in 
szecula saeculorum. Amen. 


HOMILIA XXVI. 

De eo quod sepulig sunt petrine imachere, et de 
ara quam exsiruzerunt dug εἰ semis tribus, μα 
sunt (rans Jordanem. 

1. [η superioribus quidem dictum est, quia filii 
Israel dederunt sortem Jesu in monte Ephrem, et 
quia accepta &orte Jesus zedificaverit ibi civitatem, 
et inhabitaverit in ea. Nunc autem eadem denuo 
repetit Scriptura, ut addat boc quod machzaras pe- 
trinas, id est cultros e saxo quibus circumcidit 
Jesus filios Israel in eremo, recondiderit in ea civi- 
tate quam zdificaverat, et in qua habitabat, Ünde 


" [ Cor. xv, 25, 24. ** Mattb. viii, 114. 


« contingimus. » 
(14): Cod. Sangerin., « pigebit. » Libb. editi, € pi- 
eat. » 
(15) Dnus Ebroicensis, « ex tribus orbis partibus.» 
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denuo et nobis repetenda expositio est, et quod ad- A petit Jesus (21) εἰ accepit; in loco quem possidet 


jectum. est explanandum, ut Deo donante sensus 
Scripturz integer expleatur. Diximus enim in supe- 
rioribus, quia et Dominus noster Jesus Christus 
(16) petat a nobis locum quem zediflcet, et in quo 
habitet : et quia debemus tales effici, tam mundi 
corde, tam simplices mente, tam sancti corpore et 
spiritu, ut et in anima nostrum locum dignetur ac- 
cipere, et zedificare eum, et habitare in eo (17). Et 
qui putas sunt in omni populo ita acceptabtles Deo, 
qui ad hoc eligi digni sunt? Aut forte nec singuli 
ad hoc capaces esse possunt, sed universus popu- 
lus et cuneta. simul Ecclesia vix capax esse potest, 
ut recipiat in se Dominum Jesum, et habitet in ea? 
Videamus ergo quis sit iste locus, .in quo habitare 
debet Jesus : « Iu monte, inquit **, Ephrem,» hoc 
est in monte fructifero. Qui putas sunt in nobis 
montes fructiferi iu quibus habitet Jesus? llli pro- 
fecto in quibus sunt fructus spiritus, gaudium, pax, 
patientia, charitas, etc. Isti ergo sunt montes fru- 
ctiferi, qui fructum Christi afferunt, et mente ae 
spe semper excelsi sunt. Et licet pauci esse possint 
tiles, tamen si vel pauci fuerint, in ipsis habitans 
Dominus Deus, qui est lux vera, emit:et (18) radios 
lucis sus& etiam super reliquos omnes, quos που” 
dum dignos (19) suo habitacuio principaliter judi- 
carit. 

2. Nunc autem videamus qux» sunt macharz pe- 
tine, quibus circumcidit Jesus filios lsrsel. Si 
oretis pro nobis ut sermo nosler vivens sit et effi- 
cacior, et acutior super omnem maclieram, prz- 
stabit et nobis Dominus Jesus, ut verbum Dei quod 
loquimur (20) ad vos, circumcidat omnem immun- 
ditiam, resecet impuritates, abscindat vitia de audi- 
toribus, et amputel omne quo vis mentis et eflica- 
cia naturalis obtegitur : el sic per verbum Dei quod 
nunc maclhizra petrina dicitur, 4456 cireumcidemi- 
ni et vos ab Jesu οἱ audietis, quia abstulit oppro- 
brium JEgvpti a vobis liodie. Quid enim nobis pro- 
dest exisse de /Egypto, et nobiscum opprobria 
JEgypti circumferre? Quid predest ambulare per 
eremum, hoc est, quid nos juvat in baptismo sz- 
eulo renuntiasse, et morum nostrorum pristinas 
sordes ac vitiorum carnalium iminurnditias retine- 
re ? Oportel ergo post digressionem Rubri maris, 
id est, post gratiam baptismi, auferri a nobis etiam 
carnalia veteris consuetudinis vitia per Jesum Chri- 
stum Dominum nostrum, uL ita demum ZEgyptiacis 
carere possimus opprobriis, Ponuntur ergo illa 
ipse maclbzrz petrine, et culwi lapidei, quibus 


B 


secuudo circumcisi sumus ab Jesu, in eo loco quem 


$9 Jos. xix, 50. 5 Hebr. n. 


(16) Christus. Deest in libb. antea editis, sed le- 
gitur in ms. Sangerm. 

(17) Omnes mss. « zdificare eum et habitare in 
eo. » Libb. editi, « xdificare illam οἱ habitare in 


ea, » 

(18) Codex Sangerm. « emittet, » Libb. editi, 
« mittet. )» 

(19) ύπνος manuscripti « nondum dignos. » Libb 
cditi, « non diguos. » 


in anima justi, in ipso recondit et maclieras. Sape 
ostendimus machsram verbum Dei dictum, quo 
verbo abscinduntur et purgantur peccata de animis 
audientium, .Hzc ergo virtus verbi divini rccondi- 
tur in eo loco cui datur sermo scienti: et sermo ᾽ 
sapientie, ut opportuno tempore anima illa qu. - 
per donum spiritus repleta est verbo sapientiae, 
verbo scientie, proferat istas machxras in Eccle- 
sia, el. circumcidat secundo (22) eos qui secunda 
indigent circumcisione. Quod autein dicit petrinas 
macharas, hoc est, e saxo culitros, et non e ferro 
artificis opera fabricatos : illud ostendit quod ser- 
mo hic Dei qui circuincidere de animis auditorum 
immunditias polest, non est ex arte grammatica 
vel rhetorica veniens, neque doctorum malleis edo- 
mitus, aut studiorum incudibus elimatus (20), sed 
ex illa petra descendens, qui de monte sine mani- 
bus abscissa est, et orbem terr: complevit, ac do- 
na spiritalia credentibus tribuit. Post ως Jesus 
convocat filios Ruben et (ilios Gad, et dimidiam 
tribum Manasse, qui secum militaverunt ad h stes 
Israeliticos superandos : et dimiltit eos ad haredi- 
tatem suam, datis iis etiam muneribus quibusdam, 
sicut scriptum est. In quo videtur illud indicare 
mysterium, quod cum plenitudo gentium introie- 
rit, et qux repromissa sunt eis a Domino Jesu per- 
ceperint illi qui per Moysen eruditi οἱ instructi 
fuerant, et qui nobis in certamine positis auxili& 
orationibus et precibus detulerunt, quia nondum 
repromiíssiones consecuti sunt, exspeclantes ut 
etiam vecatio nostra compleretur, sicut dicit Apo- 
stolus ?, nunc demum perfectionem ua ab eis di- 
lata fuerat, consequantur ctum muneribus qua 
accipiunt ab Jesu, ut unusquisque habitet in pace, 
omni bello atque omni impugnatione cessante, 


9. Post hzc lectum est nobis, quia filii Ruben, 
et filii Gad, et dimidia tribus Manasse qui eraut 
trans Jordanem, xdificassent aram ingentem : filii 
vero Israel reliqui ignorantes, quare hiec ara fuisset 
exstructa, mittunt Phineem filium Eleazari lilii Aaron, 
cum decem viris de singulis. tribubus electis : si 
forte tanquam discedentes a Deo lioc fecissent, vel 
apostatici effecti (24), et contra mandatum Dei ge- 
rentes, espugnarentur a rcliquis filiis Israel ; siu. 
aliter, ut cognoscerent causam. Alii vero satisfa- 
ciunt de ara, et dicunt : | Scimus quia altare verum 
est apud vos, ubi Jesus liabitat; nos autem fecimus 
hoc altare ad similitudinem illius altaris, quod apud - 
vos exstructum est, ut et apud uos figura et iuago 


(20) Omnes mis. « loquimur. » Libb. editi, « lo- 
quitur. » mE u 

(21) Jesus. Deest in. libb. editis, sed legitur in 
omuibus manuscriptis. 0 
29) Mss. « secundo. » Libb. editi, « secundum. » 
E Codex Saugerm. « aut bistoricorum cordibus 
elimatus, » Unus Ebroicensis « aul stadiorum coti- 


bus. » 
(24) Unus codex. Ebroie. € 
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EX ORIGENE 


veri al'aris habeatur, ne forte crastino, inquit, Α et intercessit medius inter morientes et vivos, id 


placeat vobis dicere, quia Jordanis finitimus est 
inter nos eti vos, el ipse determinat οἱ idco nou 
habetis porkonem in altari nostro. πο illi re- 
sponsa miserunt. Sed videanius nos quid facti hujus 
contineat sacramentum. Prior populus circumci- 
sionisin Ruben qui fuerat primogenitus, designatur; 
sed et iu Gad, qui et ipse primogenitus est ex Lia, 
: ei Manasse nililominus primogenitus. Quod autem 
. dico primogenitos, secundum tempus loquor. Hzc 
ergo dicuntur, ne inter nos et illos qui aute adven- 
tum Christi fucrunt justi, divisio aliqua ac separatio 
viderctur : sed ut ostenderent se etiamsi ante ad- 
ventum Cliristi fuerant, fratres tamen nostros esse. 
Licet enim habuerint altare tunc ante adventum 
Salvatoris nostri, sciebant tamen. et. sentiebant, 
quia non esset illud altare verum, sed quia forma 
et figura erat futuri et. veri bujus altaris. Noverant 
illi νο, quia verze hosti, et qum posseut auferre 
peccata, non in illo altari offerebantur, quod habe- 
bat primogenitus populus, sed in isto ubi erat Je- 
sus, hic ceelestes hostiz, hic vera sacrificia consum- 
mautur. Fri ergo unus grex et unus pastor, illi 
priores justi, εἰ qui nunc eunt Christiani, Volo 2u- 
iem ad liorum probationem memoriam facere etiam 
bistoriz cujusdam, si tamen Dominus donare digue- 
twr, ut. explanationein ipsius spiritalem invenire 
possiinus. Cadebat aliquando populus in deserto el 
»oriebatur. Venit Aaron pontifex, et stetit in me- 


est intcr eos qui ex Judzis suam prsesentiam sus- 
ceperunt, et inter eos qui non solum non siscepe- 
runt, sed semetipsos magis quam illum occiderunt, 
dicentes : « Sanguis illius super nos e! super filios 
nostros *!, » Unde et « omnis sanguis justus qui 
effusus est auper terram a sanguine Abel justi us- 
que ad sanguinem Zachariz (ilii Barachiz, quem » 
Occiderunt « inter z::dem cjpaltare "*, requiretur 
a generatione » illa quz dixit : « Sanguis ejus 
A57 super nos el super filios nostros. » Sunt ergo 
isti pars populi mortui (25), quia neque azyma, 
neque dies festos competenter agunt, sed conversi 
sunt dies festi eorum in luctum, et cantica eorum 
in lamentationetm : qui etiamsi velint non poteruat 
diem festum celebrare in eo loco quem elegit Domi- 
nus Deus. Et nos quidem non diximus ad illos, quia 
non erit vobis pars in. hoc altari, vel in lisreditate 
Domini, sed ipsi sponte sua altare verum et ceele- 
stem pontificem refutarunt, el eo usque infelicitatis 
adducti sunt, ut et imaginem perderent, el non 5605” 
ciperent veritatem, εἰ ideo dicitur ad eoe 5: 
« Ecce relinquetur vobis domus vestra deserta. » 
Translata est enim ad gentes gratia Spiritus sancti, 
translatze sunt. solemnitates ad nos, quia transiit ad 
nos οἱ pontifex non imaginarius, sed verus, secun- 
dum ordinem Melchisedech electus : et necesse est 
eum veras hostias, id est spiritales, offerre apud 
nos, ubi zedificatur templum Dei ex lapidibus vivis, 


dio eorum qui moriebantur, et eorum qui vivebant, ( que est Ecclesia Dei viventis, et ubi est verus lsrael, 


ne ulterius vastatio mortis proficeret jam in οβίο- 
rog. Venit et nune verus pontifex meus Dominus, 


δι Mattb, xxvii, 25. 9* Matth, xxin, 55. 


jn Christo Jesu Domino nostro, eui est gloria et 
imperium in secula saeculorum. Amen. 


5? Luc. xin, 5. 


(25) Mss., « sunt ergo isti pars populi mortui. » Libb. editi, « sunt ergo populi pars mortui. » 





MONITUM 


AD ORIGENIS ΕΞΗΓΗΤΙΚΑ IN LIBRUM JUDICUM. 


--- 


Rufinus in. peroratione subjuncta Commenieriis Origenis in Epistolam ad Romanos testatur se qua. fide 
tzanstulit homilias in Jesum Nave, eadem Laiiue vertisse ἑξηγητικὰ in. librum Judicum : « Nam et illa, in- 
quit, que in Jesu. Nave et in Judicum librum scripsimus, simpliciter expressimus ut invenimus. » Novem in 
hunc ibrum homilias Origenis commemorat Cassiodorus Instit. cap. 4. Novem hodie habemus, quarum sexta 
canticum Debora explanat, uiti promiserat ipse Origenes in prologo Commentariorum in Canticum canticorum 
his verbis : « Verum el de his plenius in illis oratiunculis quas de libello Judicum edidimus, disserta repe- 
ries. » Verisimile ergo est has ipsas homilias designari ab Origene, proindeque ante annum 2440) (misse. ab 
ipso editas. Verum haud scio an (quemadmodum opinatur. Huetius Origenian. lib. 11, sect. 9, num. 3), pa- 
riter inde conclndi yossit, ipsas non fuisse ez tempore conceptas el recitatas. Certe homilia prima num. 92, 
locus est quem ipse Origenes testatur sibi solum in mentem venisse, cum concienaretur : « Sed οἱ illud, inquit, 
quod dicentibus nobis occurrit, et utinam Domino suggerente occurrerit, pretereundum non est, » etc. lllas, 
posiquam pronuntiata sunl , yotuil litteris mandare aut recognoscere. 

Preter homilias, απ aliud quidpiam data opera in librum Judicum scripserit Origenes, incerlum est. Ve- 
vuimiamen caleng manuscripie aliquot sub. ejus nomine fragmenta Graeca exhibenl, que nos homiliarum 
frouti pre'figimus. 


SELECTA IN JUDICES. 95 





OPITCTENOYZ EKAOTAI 
ΕΙΣ ΤΟΥΣ ΚΡΙΤΑΣ. 


EX ORIGENE SELECTA IN JUDICES. 


- 
Καὶ εὔξατο "Iegóds οὐχὴν τῷ Κυρίῳ. ΕΙ Πνεῦ- A — Et vovit Jephte votum Domino **. Si Spiritus Do- 


pa Κυρίου ἐπ' αὐτὸν, πῶς εὔχεται & μὴ προσήχει; 
Ἑνῆν γὰρ καὶ xóva ἀπαντῆσαι ἐπανιόντι τῷ Ἰεφθάε. 
"Ag! οὖν ἑσφάλη τὸ Πνεῦμα ; οὐδαμῶς: ἀλλὰ τὸ μὲν 
Πνεῦμα βοηθεῖν παραγέγονεν, οὐχ ὑποδάλλειν τὴν 
ἄτοπον εὐχήν' αὐτὸς δὲ σφάλλεται ἀπερισχέπτως 
ὁποσχόμενος. 


Καὶ εἶκαν αὐτῷ 'Εἰπὸν δὴ στάχυς. Οἱ δὲ ἔλεγον 
στάχυς' σηµαίνει σέδη.Ία, ὅπερ ἰστὶν ἄσταχυς. Οἱ 
δὲ ἔλεγον σεδήΊω καὶ οὐκ ἐδύναντο τρανῶς εἰπεῖν 
σέδηλα. El γὰρ καὶ Ἑδραῖοι ἐτύγχανον, ἀλλὰ κατὰ 
συµμετρίαν βραχύτητι παρήλλασσον ἐν τῇ τῆς διαλέ- 
Έεως προφορᾷ. Τὸ οὖν αύνθεμα fjv σέδη.]α, ὅπερ οἱ 
ἐπερωτώμενοι λέγοντες σεδήλω, Ἰλέγχοντο οὐχ 


mini erat. super illum, cur vovet qua vovere uon 
:equum erat ? Fieri enim poterat ut etiam canis oc- 
curreret revertenti 458 Jephte. Nunquid deceptus 
est Spiritus 7 minime. Sed Spiritus in auxilium ad- 
erat, non vero ut absurdum hoc votum suaderet. 
lpse vero Jephte erravit, inconsiderate promit- 
tens. 

Et dixerunt ei : Dic nunc spica ". Alii dicebant, 
spica. ld est sebela, quod est spica. Alii dicebant se- 
belo, nec clare poterant dicere sebela. Quanquam 
enim Hebrai erant, at ex dialecti suz vitio hujus 
vocis mensuram pronuntiando corripiebant, Tessera 
ergo erat sebela, pro qua cum interrogati dicerent 
sebelo, arguebantur non esse ex coguatis Jepbte, sed 


ὄντες τῶν οἰχείων τοῦ Ἰεφθάε, ἀλλὰ τῶν Exava- B ex numero rebellium. 


στάντων. 

Καὶ rwv αὐτοῦ στεῖρα xal οὐκ ἔτεκδν. Οὐχ ἀπὸ 
τῆς φύσεως, à! ἀπὸ τῆς διακονίας ἐπὶ τοῦ παρόντος 
στείραν καλεῖ. 

Σ!δηρος οὐκ ἀνέδη ἐπὶ τὴν καραἰήν µου ὅτι 
Ναζραΐος τοῦ Θεοῦ ἐγώ εἰμι. A ὅλης τῆς περὶ τὸν 
Σαμψὼν ἱστορίας αἱ τρἰχες φαίνονται τὴν πᾶσαν αὐ- 
τῷ περιποιεῖν ἰσχύν, 

Τοῦ αὐτοῦ. Ναζιραῖον τὸ πεφυλαγμένον κατὰ τὴν 
Σύρων φωνὴν ὀνομάζει. Mh ἐξαχολουθεῖν δὲ τῇ τάξει 
τῶν Ἱσραηλιτῶν τὸν Σαμφὼν ὁ Θεὸς προστάσσει, 
κατ' ἐκεῖνο καιροῦ τὴν χεφαλὴν ξυρωμένων διὰ τὸ 
εὐσήμους εἶναι πρὸς πάντας. 

Καὶ ἐποίησεν Ἐρὼδ καὶ Θεραφείν. Ἐφὼδ 
ὄφασμα ἣν ἱερατικὸν, ὅπερ περιχειµένῳ τῷ ἱερεῖ 
ἐφοίτα τοῦ ἁγίου Πνεύματος ἡ χάρις. Τὸ δὲ θεραφεὶν 
τοιοῦτο μέντοι, οὐ θεῖκὸν δὲ, ἀλλ’ εἰδωλικὸν, ὡς ἐν 
ταῖς βασιλείαις δείχνυται. 


Καὶ ἐξῆ.10ον οἱ υἱοὶ Βενιαμίν. Τίνος ἕνεχεν ἡτ- 


Et uxor ejus sterilis, et. non. pariebat "*, Non 
ex natura, sed ex ministerio nuuc sterilem vo- 
cat. 

Ferrum mon ascendit super capul meum que- 
miam Nazireus Dei ego sum ". Per totam Sam- 
sonis historiam fortitudo ejus videtur in capillis 
sita. 

Ejusdem, Syrorum lingua. Nazirzum. custoditum 
vocat. Procipit autem Deus ut Samson non se- 
quatur morem lsraeliiarum qui tunc temporis 
radebantur, ut facile ab ommibus agnosci pos- 
sent. 

Et fecit Ephod et Teraphim "*, Ephod vestis 
erat sacerdolalis qua indutus sacerdos Spiritus 
sancli gratiam recipiebat. Therapbim autem tale 
quippiam erat quod non Deum, sed idolum ali- 
quod reprzseniaret, ut in libris Regnorum osten- 
ditur. 

Et eaierunt filii Benjamin 5. Cur vincuntor. qui 


τῶνται δικαίως ἐπελθόντες; "H δῆλον ὅτι διὰ προλα- — juste aggressi erant? Liquet id accidisse ob przece- 

θούσης αἰτίας. Καὶ ὁ ψαλµός φησιν « Ὅταν λάδω — dentem causam. [n psalino dicitur ** : «Cum accepero 

χαιρὸν, ἐγὼ εὐθύτητας κρινῶ. » Elta καὶ μετὰ «b — lempus, ego justiias judicabo. » Deinde postquam 

Ἀττηθῆναι, καὶ µίαν xal δευτέραν, μετῆλθεν ὀργὴ semel οἱ iterum vieti sunt, in auctores malorum 

ἐπὶ τοὺς ἠδιχηχότας, καὶ νιχῶσι δίκαιαν νίκην. ira Dei supervenit, ei justa de eis reportator vi- 
etoria. 


"Jul xuwn ὃν 5 odo xv 17. "Jud, xv, ὅ, P od. xx, B4. 


^ Jul. xi, 30. Jud. xit, 6. 
* Pdl μπα, 3. , 
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ORIGENIS IN LIBRUM JUDICUM 
HOMILUE '9. 
u HOMILIA PRIMA. Α ejus fuisse videbitur apud eos, qui eum iu morte: 


De eo quod. scriplum est * : « Ft servivit. populus 
Domino omuibus diebus Jesu, el seniorum qui vide- 
runt omuia opera Domini magna qua! fecit cum 
lsrael ) 


4. Lector quidem przsentis lectionis ita legebat: 
« Et timuit populus Dominum omuibus diebus Jesu.» 
Nos autem habemus : « Et servivit populus Domi- 
no omnibus diebus Jesu, et omnibus diebus senio- 
rum eorum qui longiorum dierum fuerunt post Je- 
sum. » Oportet ergo scire quia unusquisque nostrum 
ipse sibi prestat, ut in nobis diebus sit aut iu. ma- 


falsis criminationibus tradiderunt ? Quomodo istis 
videbuntur dies justitia et dies pacis exorti, in 
quorum mentibus iniquitatis el furoris tenebrae 
versabantur? et rursum οἱ ad illos dies quos Sal- 
vator exegit in carne, referatur lioc quod scriptum 
esl : « Orietur?? indiebus ejus justitia, et muliitudo 
pacis, » nuuc quoniam non sunt illi dies, ergo non 
oritur justitia ejus, nec multitudo pacis Christi 
apud fideles et religiosos invenitur. Magis vero 
unusquisque pro actibus suis et conversatione vile, 
dies sibi vel iniquitatis et belli, vel justitiz et 


" Jis, et ut dies (27) habeat Jesu, vel dies justorum, — pacis acquirit. Audi denique prophetam dicentem: 


aut dies habeat impiorum. Si enim intelligamus 
« lumen verum quod illuminat omnem hominem 
"venientem in hunc mundum **,» οἱ prabea- 
'"Ómus ei ad illuminandum animas nostras, auL si 
A539 oriatur nobis sol justitize, et mundum auimz 
nostr:: (28) babemus hospitium, habemus et nos 
dies Jesu Christi, dies salutis. Si quis vero animam 
suam praobuerit ad recipiendam lucem illam qua 
exstinguetur, lucem contrariam veritati, et οὐ ea 
fuerit illuminatus, habebit et ipse dies, sed malos, 
εἰ non erit in diebus Jesu, sed erit in diebus Ma- 
nasse, vel in diebus Pharaonis, vel in alterius cu- 
juscunque diebus pessimis. Propterea denique in 
diebus Achab regis iniqui et pessimi non potuit 
lsaias videre visum, non potuit videre Dominum 
Sabaoth sedentem super thronum excelsum et ele- 
vatum. Sed ex quo mortuus est rex nequam, cujus 
erant dies mali, tum potuit videre propheta visio- 
nem Dei **. Et vis nosse quia dies isti ευη dicuntur 
in Scripturis illius, vel illius, non significent tem- 
pus vitz illius de quo dicitur, vel presenti: cor- 
poralia ? Audi quid de diebus Domini nostri Jesu 
Christi Propheta przdixerit : « Exorietur, inquit **, 
in diebus ejus justitia, οἱ abundantia pacis usquequo 
extollatur luna. » Που si ita accipiamus, quod die- 
bus quibus Salvator demorabatur in terris, dies 
erant justitie, et dies pacis, quomodo probabiimus 
dies justitia exortos esse iis qui eum crucifixe- 
runt, ei qui adventum et fidein ejus (29) non recc- 
perunt? Aut. quomodo multitudo pacis in diebus 


*! Jud, n, 7. ** Joan. 1,9. 
ο Prov. xin,9; Job. xvin, 5. 


4$ [sai. v. 


(26) Collatz sunt sequentes homilixz cum tribus 
mss,, uno Sangermanensi et duobus Ebroicensibus. 

(27) Mss., « et ut dies. » In libb. antea editis 
deest « et ut. » Paulo post libb. editi habent, « id 
est dies justorum. » Mss., « vel dies justorum. » 

(28) Mss., « ànimaz nostra. » Libb. editi, « anima 


* Psal. Lxxn 7. 


« Timentibus, inquit **, nomen tuum, orietur sol 
justiti:e, » siue dubio ut faciat eis dies justitiae, 


D dies Jesu. De impiis dicit, quia occidet eis sol ju- 


stitie, sine dubio illis in quibus justitia dormit in 
eis, et tenebre eis iniquitatis exort»e sunt. Vis 
autem similiter a Propheta discere qui sint qui ha- 
beant multitudinem pacis? Audi quomodo dicit in 
Paalwis ** ; « Pax multa diligentibus nomen tuum, 
et non est illis scandalum. » Dies ergo justitiz et 
multitudo pacis exorietur diligentibus nomen Do- 
mini. Sed habent et impii lucem suam, ex qua sine 
dubio exoriuntur eis dies mali. Vis autem et boc 
tibi de Scripturis probari? Audi quid scriptum est: 
« Lux, inquit *', justis semper, lux autem impiorum 
exstinguelur. » Vides ergo quia est propria quaedam 
lux impiorum, qua exstiuguitur, et lux justorum, 
qua permanet in zeternum. Et nescio si Lam inepte 
quis intelligat, ut putet esse aliquam substantialem 
lucem, aliam quz inpiorum dicatur, et aliam. quae 
justorum. Quod utique nullo modo fleri potest. 
Una enim est lux mundi a Deo facta (31), qux 
omnibus communiter et qualiter lucet. Sed hoc 
modo quod superius exposuimus, intelligenduiun 
est, quod anima nostra aut vero lumine illumi- 
natur, quod nunquam exstinguetur, qui est Chri- 
stus ; aut si non liabet in se istud lumen quod 
eternum est, temporali sine dubio et exstinguibili 
lumine illuminatur ab illo qui transfigurat se in 
angelum lucis, et falsa luce illuminat cor pecca- 
toris, ut videantur ei illa esse bona et praeclara, 


66 Malacli, iv, 2. ** Psal. cxix, 105. 


nostrum. » 
(29) Mss., « adventum et fidem cjus. » In antea 
editis deest « et fidem. » 
(50) Mss., « oritur. » Libb. editi, «orietur. » 
(51) Mss., « facta, » Libb. editi, « faeti. » 
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qux sunt praesentia et caduea. Isto lumine illumi- A et przceptis suis illuminant corda nostra, et fa- 


nantur illi qui summum bonum voluptatem: pu- 
tant. Isto lumine illuminantur illi qui divitias et 
honores (32) szculi et terrenam gloriam, quasi 
:eternitatig memoriam qusrunt. Sunt ergo isti in 
diebus lucis ejus qua exstinguetur. Omnia. hzc 
qui agunt et qui desiderant el cupiunt, exstin- 
guuntur. Hoc lumine illuminantur et hzretici, falsi 
nominis scientiam przdicantes. Hinc Marcion illu- 
minatus, Deum legis justum, sed non bonum dicit. 
Si ergo recte intelleximus qui sint qui a Domino 
nostro Jesu Christo vero lumine illuminantur, et 
qui sint dies qui ab illo illuminantur, qui se trans- 
figurat in angelum lucis , et cujus lumen exstin- 
guitur, competenter intelligere possumus etiam 


istos Jesu Domiui, de quibus dicitur quod « servivit B 


populus Domino omnibus diebus Jesu ; » certum 
naique est quod qui habet in se dies Jesu, serviat 
Domíno : nec fieri potest, ut habens in se aliquis 
dies Jesu et lumen Christi serviat Zabulo, aut ser- 
viat avariliz : nec potest fleri ut illuminetur quis 
lumine veritatis et serviat mendacio: nec potest 
illuminatus lumine sanctificationis, libidini et im- 
munditie deservire. Denique sic et Apostolus 
dicit ** : « Quz enim participatio est justitia cum 
iniquitate ? Aut qu: societas luci ad tenebras ? Οι 
aulem consonantia Christo cum Belial ? Aut quz 
pars (ideli cum iufideli ? » Oremus ergo ut semper 
in nobis Christus qui est lux vera, facial dies 


bonos, nec unquam de Zabulo nos illuminante (33) C 


baheamus in nobis dies malos, de quibus dicit 
Apostolus ** : « Redimentes tempus, quoniam dics 
sali sunt, » Dies enim malos habemus, quando 
carnalia pro spiritalibus quizrimus, terrena pro 
celestibus, pro zlernis caduca, przsentia pro fu- 
turis. Si quando ergo hujuscemodi in te desideria 
videris exoriri, scito te in diebus malis et pessimis 
AGO positum : et ideo insiste orationibus ut libe- 
reris a die illo, et, sicut dicit Apostolus 79, eri- 
piaris « de przsenti seculo malo ; » hoc enim 
modo, quod superius diximus, nou solum dies 
fluunt mali, sed et seculum efficitur malum. 

2. « Servivit ergo populus Domino, omnibus 
dicbus Jesu, et omnibus seniorum diebus qui fue- 
rint post Jesum ?'. » Beatus est qui in diebus 
Jesu scrvit Domino, qui verbo et sapientia ejus 
illuminatur, qui przeceptis ejus illustratur, qui ex 
doctrina ejus accipit lumen  scientiz. Secundo 
autem loco, et ille post hune est beatus, qui in 
diebus seniorum qui fuerunt post. Jesum, Domino 
servit. Seniores qui vel cum Jesu, vel post Jesum 
fuerunt, qui sunt nisi apostoli, qui et. ipsi scriptis 


*5 IT. Cor. vi, 14, 15. 


€? Ephes. v, 16. 
"^ Matth, xxiv, 19, 


(32) Unus codex Ebroicensis, « qui divitias et 
voluptates pessimas et honores. » 

(93) Mss., « illuminante. » Libb. editi, « illu- 
ninati. » 

($4) Unus codex, « nune cam scandalis mundus 


70 Gl. P 4. 
15 Luc. xvin, 8. '* Matui. xxiv, 22. 


ciunt etiam ipsi dies quosdam in nobis ex illa luce 
quam ipsi ex vera luce participati sunt, venientes? 
Qui ergo illuminatur et instruitur ex apostoloruin 
praeceptis, οἱ ad servitium Domini apostolicis re- 
gulis instruitur, iste est qui servire dicitur Domino 
in diebus seniorum qui fuerunt post Jesum. Vis 
autem videre quia sicut Salvator « erat luX vera, 
αυτο illuminat omnem hominem venientem in hunc 
mundum "*, » ita et apostoli lux erant mundi ? in 
Evangelio scriptum est, dicente Domino ad eos "* : 
« Vos estis iux mundi. » Quod si etiam apostoli 
lux sunt mundi, sine dubio per precepta et man- 
da!a sua illu.ninant nobis dies, in quibus Domino 
serviamus. 

9. Quod autem dixit: « Omnibus diebus senio- 
ruin, qui longiorum dierum fuerunt post Jesum, » 
nee hoe mihi otiose dictum videtur, quod longxvi 
vel longiorum dierum dicuntur esse seniores, qui 
post Jesum fuerunt. Et quidem Dei est solius nosse 
post Jesum quis fuerit inter seniores qui longiorem 
diem fecerit, id est, qui majorem ex se emiserit 
]ucem, utrum Petrus, an Paulus, Bartholomaeus, 
an Joaunes : vernmtamen ongiorum dicuntur 
dierum saneti, Econtrario vero tune, quando iste 
mundus malis replebitur (34), qvando « incres- 
cente iniquitate refrigescet. charitas multorum τν, 
et quando veniens Filius hominis, difficile fidem 
iuveniet super terram ?*»tunc non dicuntur futuri 
longi dies, sed magis abbreviari dicuntur, sieut 
dixit Dominus ?*, quia« nisi abbreviati fuissent dies 
illi, non fleret salva ulla caro. » Mali ergo dies 
breviari dicuntur : longzvi autem sunt, et multi 
tenmiporis οἱ grandis quodammodo spatii dies boni, 
|n quibus Domino serviimus, Vide tamen quia et 
hoc designavit in Evangelio ?*, quod « propter 
electos breviabuntur dies illi. » Electis ergo bre- 
viabuntur dies mali, dies iniquitatis et scandali : 
et ut ego arbitror, cum semel electis dies mali 
coeperint breviari, semper breviantur et minuun- 
tur (55), usque dum ad nihilum redigantur, et pe- 
nitus exolescant atque ad ultimum pereant. Ex 
quibus unus, puto, erat οἱ ille qui dicebat ?*: 
« Pereat illa dies in qua natus snm. » Sic ergo 


p electis dies mali breviantur ct pereunt : dies vero 


seniorum sanctorum longevi sunt et prolixi. Sed 
αι illud quod dicentibus nobis occurrit, et utinam 
Domino suggerente occurrerit (56), przetereundum 
non est, quod dixit "?, quia « servivit populus Do- 
mino omnibus diebus Jesu ; » non dixit unum diem 
fuisse Jesu, sed multi sunt. dies Jesu, Quos ergo 
(57) imultos ponimus dies secundum hunc ordinem 


** Matth. v, 14. 
15 jud. i, 7. 


"* Joan. 1, 9. 
75 Job. mi, 93. 


τι Jud. i, 7. 
' ibid. 


replehitur. » 
(55) Unus ms., « breviabuntur et minuentur. » 
(56) Unus ms., « occurrerit. » Libb. editi, ε 9z- 

curreret. » ... 
(97) Unus ms., « quod ergo. » . 
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ο 


quem exposuimus? Ego sic arbitror quod dies A que fecit in Israel? » Quid enim? Sunt aliqua opera 


unus ipsius est justitia, alius sanctificatio, alius 
prudentia, alius misericordia, et sic per singula 
virtutum dona dies computantur Jesu, in quibus 
Domino servitur, quia in his virtutibus animi Do- 
mino placetur. Sed et patientiam computato diem, 
et mansuetudinem, el pietatem, et bonitatem, οἱ 
omne quod ad virtutem pertinet, ipsius dicito diem. 
Et sic in omnibus diebus Jesu Domino servies, id 
est in omnibus his virtutibus. Non enim vult Scri- 
piura sancte institutio, ut aliquas ex his virtu- 
tibus habeas in te, et alias negligas, sed ut omni- 
bus bis virtutibus adornatus, et in earum actibus 
positus servias Domino. Eodem modo quis etiam 
seniorum dies habet in se, et in diebus eorum 
servit Domino, implens illud quod dicit spostolus 
Paulus **; « |mitatores mei estote, sicut et ego 
Christi. » 

4. « 1n diebus, inquit *', seniorum eorum, qui 
cognoverunt omnia opera Domini. » Quis est qui 
cognoscit omnia opera Domini, nisi qui facit ea? 
Sicut enim dictum est de filiis Heli **, quia essent 
« filii pestilenti, nescientes Dominum, » non quod 
ignorarent Dominum, qui utique et doctores erant 
czerorum, sed quia sic agebant ut agunt illi, qui 
nesciunt Dominum : hoc modo etiam hic sentien- 
dum est quod dicit, « qui cognoverunt omne opus 
Domini. » Et (58) non solum, inquit, cognoverunt 
opus Domini, sed addidit, « qui omne opus cogno- 
verunt Domini ; » id est, qui cognoverunt el ju- 
stitii opus Domini, et sanclificationis opus, et pa- 
lienti:e , el mansuetudinis, et pietatis, Et omne 
quidquid ex mandatis Dei venit, opus Domini di- 
citur. Sed sicut est opus Domini, est sine du- 
bio buic contrarium opus Zabuli. Certum est 
enim, quia sicut justitia est opus Dei, ita et 
injustitia opus Zabuli : et sicut mansuetudo opus 
Dei est, ita et ira et furor opus sit Zabuli. Co- 
gnovisse ergo dicuntur opus Dei, illi qui faciunt 
opus ejus. Ut autem hoc amplius ex Scriptura- 
rum auctoritate clarescat, quomodo soleat dicere 
Scriptura, cognoscere, vel nescire, vide quomodo 
&61 tiam alibi scriptum est ** : «Qui custodit,in- 
quit, mandatum, nesciet verbum malum.»Qui autem 
mandatum custodit, potest fleri ut nesciat verba 
mala? Scit quidem, sed nescire pro eo dicitur, 
quod ca cavet et vitat. Sic de eodem ipso Domino 
et Salvatore quod dictum est **, «non novit pec- 
catum, »certum estquia ignorasse dicitnr peccatum, 
pro eo quod non egit opus peccati. lloc ergo modo 
et ille dicitur cognoscere opera Domini, qui opera 
Domini facit, lgnorat auteu opus Dei, qui non agit 
opus Dei. 

5. Sed et illud quomodo przterimus quod addi- 
dit ** : « Qui cognoverunt opera Domiui magna (39), 

* [Cor. ιν, 16. *! Jud 


Jud. n, 7. 
** joan. i, 16. *' Jud. 11, 8. ** Gal. i1, 20. 


($8) Mss., « qui cognoverunt omne opus Do- 
mini. Et. » Libb. editi, « qui cognovit omne opus. 
e ) 


5” | Reg. 11, 19. 
** Philip. 1», 21. 


Domini parva, ad quorum distinctionem hzec magna 
dicantur? Ego arbitror quod omne quidem Del 
opus est magnum, quod pro capacitate eorum qui 
operantur, οἱ sibi invicem comparentur, vel magna 
opera Domini dicuntur esse, vel parva. Verbi cau- 
sa, eduxit filios Israel de Egypto in manu forti et 
brachio excelso, Agypto prodigiis ccelestibus ver- 
berata, viam fecit in mari, manna in deserto po- 
pulo dedit, de celo locutus est ad Mosen, legem 
conscriptam in tabulis lapideis dedit. Nonne hse 
magna sunt opera Dei? Sed si illud his compa- 
res **, quod « ita dilexit Deus hunc mundum, ut 
Filium suum unigenitum daret » pro salute mund, 
invenies omnia illa parva esse ad hujus operis ma- 


B gnitudinem, Quod opus etiam nos et cognoscere 


debemus, et credere, et operari opera Dormini. 
Non ergo negligenter, sed fideliter et attente, st 
inveniamur et nos in diebus Jesu Christi, et in 
diebus sanctorum seniorum ejus apostolorum, cum 
quibus el societatem ccelestis haereditatis merea- 
mur accipere, per ipsum Dominum nostrum Jesum 
Christum, cui est gloria et imperium in szcula sae- 
culorum. Amen. 
HOMILIA Il. 
De eo quod scriptum est *' : « Et defunctus. est Jesus 
filius Nave. » 

4. Recitatus est nobis etjam Jesu obitus. Et ille 
quidem filius Nave quod defunctus est, nihil mi- 
rum. Nature namque quod debebatur cxsolvit, Ve- 
rum quoniam institueramus hxc quz de filio Nave 
legebantur, ad Dominum nostrum Jesum Christum 
referre, videndum est. quomodo etiam de ipso dici 
conveniat quia defunctus est Jesus. Ego arbitror 
secundum Scripture auctoritatem hoc loquens , 
quod in quibusdam vivit Jesus, in quibusdam vere 
defunctus est. In Paulo vivit Jesus, et in Petro, et 
in illis omnibus qui merito possunt dicere . « Vivo 
autem jam non ego, vivit vero in me Christus 6, » 
Et iterum dicit *? : « Mihi autein. vivere Cbristus 
est, et mori lucrum.» In istis ergo talibus Jesus vi- 
vere merito dicitur. In quibus autem defunctus est 
Jesus? In illis siue dubio, qui smpe poenitendo et 
iterum delinquendo, velut insultare morti Jesu di- 
cuntur. De quibus scribens ad Hebrzxos dicit Ápo- 
stolus ** : « Rursum crucifigentes sibimetipsis Fi- 
lium Dei, et ostentui habentes. » Vides ergo quia in 
peccantibus non solum defungi dicitur Jesus , ve- 
rum et crucifigi ab eis asseritur et illudi. Sed et 
tu ipse considera apud te, si quando de avaritia 
cogitas et cupis aliena diripere, nunquid potes di- 
cere, quia vivit Christus in me? Aut si de stupro - 
cogitas, si furore exagitaris, si livore succenderis, 
si invidia stimularis, si temulentia debaccharis, si 
superbia extolleris, si crudelitate grassaris, nun- 

5? Eccle. vi, 5. 3Η Cor. v, 21. ** Jud. n, 7. 
** Heb. vi, 6. 

(59) Mss., « qui cognoverunt opera Domini ma- 
gna.» Libb. editi, « qui cognoverit opus Domini 
magna. » 
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quid potes in his omnibus dicere, quia Christus A tam magni operis, quod surrexit a mortuis , fleri 


vivit in me? Sic ergo in peccantibus defungitur 
Christus, pro eo quod nihil in eis justitia, nihil pa- 
tientia , nihil veritas et omnia illa qux Christus 
est, operantur. Α sanctis vero quxcunque flunt , 
Christus ea dicitur operari, sicut et Apostolus di- 
cil *! : « Omnia possum in eo qui me confortat » 
Christus. Sed et ipse Dominus in Evangeliis de hoc 
distinclionem pulcherrimam dedit, cum dicit **: 
« Quicunque confessus me fuerit coram homi- 
bibus, confitebor et ego eum coram Patre meo qui 
est In eclis. Qui autem negaverit me coram ho- 
minibus, et ego negabo eum coram Patre meo.» 
Vidisti quia confitentes in semetipso dixit confiteri, 
εί quasi qui ipse in eis vivat et operetur opera 
vite, In iis autem qui negant, non tenuit eamdem 
verbi similitudinem, ut dicerct quia qui negaverit 
in me, et ego negabo in eum : sed « qui negaverit 
me coram bominibus et ego negabo eum coram 
Patre meo , » ut ostenderet quia qui negat quidem 
se, extra ipsum est ; qui antem confitetnr, in ipso 
est. Propterea ergo οἱ hic Scriptura dicit 23, quia 
eum defunctus essel Jesus, « exsurrexit generatio 
alia post eos, qui non scierunt Jesum, et opera 
qua fecit in Israel. » 

2. « Et fecerunt filii Israel malumante Deum δν) 
Omnipotens dominator Deus nunquam accidat no- 
bis, ut Jesus Christus posteaquam resurrexit a 
mortuis, rursum moriatur iu nobis. Quid enim 


mihi prodest si in aliis vivat ex virtute, et in me C 


moriatur ex infirmitate peccati? Quid milii prodest 
si in me et in. meo corde nou vivit, et si in me 
opera vite non perficit? Quid mihi prodest si apud 
alium ex bonis studiis, ex bona fide, ex bonis ope- 
ribus nascitur et reficitur (40) : apud ine autem et 
iu meo corde per malas cogitationes et desideria 
Befanda, per studia pessima suffocatur quodam- 
modo et necatur? Vide enim quid addit Scriptura, 
&G2 quia « surrexit, inquit **, generatio alia qux 
nou cognovit Jesum, et opera quz fecit magna. » 
Generatio illa qaz non cognovit Dominum Jesum, 
ista est malarum cogitationum, et pessimiarum cu» 
piditatum, quz procedunt ex corde. Ista est gene- 
ratio quz uon recognoscit Dominum Jesum, neque 


posset oblivio , si generatio peccatrix oriretur in 
cerde. Fecit ergo malignum coram Deo generatio 
adultera, quxe nescivit Jesum , neque presbyteros. 

3. « Et servivit, inquit **, Baalim , et derelique- 
rint Dominum Deum patrum suorum.» lec quidem 
fecerunt antiqui : sed quoniam qua scripta sunt , 
non propter illos, sed propier nos scripta dicun- 
tur **, cin quos fines seculorum devenerunt, » vi- 
deamus ne majore ex parte de nobis hzc, quam 
de illis dicta videantur. Vig videre quia (M) non 
per me, sed per Apostolum de nobis esse ista expo- 
pantar ? Audi ipse quid dicat: « In Helia autem quid 
dicit Scriptura? Quomodo interpellat Deum adver- 
sum Israel? Domine, propbelas tuos occiderunt, al- 
taria tua. demoliti sunt, et ego relictus sum solus 
et querunt animam meam. Sed quid dicit illi re- 
sponsum divinum? Reliqui mibi septeu millia viro- 
rum, qui non curvaverunt genua Baalim, » et addit : 
t Sic ergo, inquit, et in hoe tempore reliquize secun- 
dum electionem gratie salva fact: sunt. » Vides 
ergo quia illos qui curvaverunt genua Baalim, et 
qui non curvaverunt, in reliquiis eredentium et in 
multitudine non credentium interpretatur. Et 
hoc (42) ostendit, quia illi qui in tempore Salvato- 
ris increduli exstiterunt et impii, genua curvaverunt 
Baalim, et adoraverunt simulacra. lli vero qui cre- 
dunt, et implent opera fidei, non curvaverunt ge- 
nua Baalim. Neque enim usquam refertur in histo- 
riis, vel in evaugelicis, vel in aliis quibuslibet Scri- 
pturis quud aliquis tempore Salvatoris genua flexe- 
rit simulacris, sed de illis u&que hoc dieitur, qui 
peccatis suis astricti, velut. compediti tenebantur, 
Unde constat quia et nos quotiescunque peceamus, 
cum captivi ducimur in lege peccati, genua nostra 
curvamus DBaalim. Sed non in hoc vocati sumus , 
nec ad hoc credidimus , ut iterum serviamus pec- 
cato , et iterum genua flectamus diabolo, sed ut 
fleetamus genua in nomine Domini Jesu : quia « in 
nomine Jesu omne genu flectitur c«elestium, et ter- 
restrium, et infernorum * ; » el ut flectamus « ge- 
nua ad Patrem Domini nostri Jesu Christi, ex quo 
omnis paternitas in ccelum et in terra nomina- 
tur *. » Sed quid mihi prodest si genua corporis 


opus magnum quod fecit in Israel. Vides quia pec- D mei ad orationem veniens flectam Deo, et genua 


calores 60 usque perveniunt, ut et opus illud ma- 
gnum et przclarum quod fecit Dominus, obliviscan- 
tur, quod crucifixus est. « pro peccaus aostris, et 
resurrexit propter justificationem nostram **. » Unde 
credo quod propter hanc oblivionem metuens Apo- 
stolus dicebat discipulo suo Timotheo, quem prz- 
cipuum babebat?! : « Memor esto Christum Jesum 
resurrexisse a mortuis. » Sciebat enim quia hujus 


** Phil. iv, 15. **Matth. x, 32, 35. 
"I Tim. n, δ. ** Jud. n, 11, 192. 
m, 14, 15. 


, (40) Mss., «et reficitur. » L'bb. editi, « et perfi- 
citur. » Paulo post twss., « per malas cogitationes. » 
Libb. editi, « per multas. » 

(4M) Mss., « Vis videre, quia.» Libb. cditi, «quam- 


*3 Jud. ii, 10. 
** | Cor. x, 11. 


cordis mei flectam diabolo? Si enim non stetero fir- 
mus adversum astulias diaboli , flexi genua. mes 
diabolo. Et si non constanter s$tetero adversum, 
iram, flexi genua mea ira. Similiter et si non con- . 
stanter libidini restitero, flexi libidini genua met, 
cordis. Et in siogulis quibusque quie contraria. 
sunt Deo, hoc facere videbor, nisi coastanter e£. 
fortiter stetero , sicut eL illi feccrunt quia οοἱαθ-- 


* jbid. 1. — ** Jud. 1, 10. ** Rom. iv, 25. 
t Rom. xi 2, 5, 4, δ. * Philipp. n, 10. ? Eph... 


vis verum est quia. » ] 
(42) Sic mss. Libri autem editi, « int 
Quod hoc. » tore 
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runt Daalim, et dereliquerunt Deum patrum suo- 
rum qui eduxit illos de terra Agypti. Non igitur 
putemus, quia videmur simulacra non colere, pro- 
pterea hzc non et ad nostrum aliquos pertinere. 
Unusquisque quod pre exteris colit, quod super 
omnia miratur et diligit, hoc ei deus est. Denique 
hoc est quod ante omnia, et super omnia per man- 
datum suum Deus deposcit ab homine : « Diliges, 
inquit *, Dominum Deum tuum ex toto corde tuo, 
et ex tota anima tua, et ex totis viribus tuis; » prz- 
occupare quodammodo erga se cupiens hos humans 
mentis affectus , et sciens quia quod ex toto corde 
dilexerit quis, et ex tota anima, atque viribus totis, 
hoc ei deus est. Discutiat nunc unusquisque semet- 
ipsuim, et tacitus ex suo corde recenseat, quz in 
eo potissimum: et super czxtera omnia flamma 
amoris exazstuet, quis sibi ardentior ezteris fovea- 
tur affectus. Vos ipsi de his habetote judicium, et 
in statera hzc vestri examinis appendite, et si quid 
est quod in dilectionis lance priponderat, hoc tibi 
deus est. Sed vereor ne apud quamplurimos ργο- 
ponderet amor anri, et avariti:te pondus pressa satis 
lance devergat. Et utique dicitur ad hunc * : « Non 
potes Deo et Mammonze (id est avaritiz) servire. » 
Vereor et in aliis ne libidinis et voluptatis amor 
intantum przponderet, ut usque ad terram dever- 
gat, in aliis amor glorizx sxcularis, et humana di«- 
gnitatis cupiditas super omnia pregravet, et 
valde paucos esse arbitror, qui intra semetipsos 


ORIGENIS 


A ullus omnino prescientiz amor per ea qua neu 


metientes (43) affectus suos, et ín statere eos C 


zq«ualitate pensantes invenient quod dilectionis 
Dci pondus super omnia csetera quie sunt. huma- 
na praponderet. Scio ego eum, qui et apud 
semetipsum summa examinatione pensaverat, et 
cum invenisseL quia omnes qui intra se erant 
affectus in illaan partem ubfí Dei erat charitas 
vergerent, cum omni confidentia dicebat *: 
« Quia neque mors, neque vita, neque angeli, 
neque virtutes , neque presentia, neque futura , 
neque altitudo, neque profundum , neque crea- 
tura alia poterit nos separare a charitate Dei, 
463 que est in Christo Jesu Domino nostro. » 
Sed Paulus hic est qui liec ita potuit dicere, quia 
neque prasentia, neque futura, neque creatura alia 
eum aeparare potest a charitate Dei. Nos autem 
atque utinam vel hoc dicamus, quia neque auruim, 
neque argentum, neque voluptas carnis, neque glo- 
ria seculi, et caduca et temporalis dignitas, vel 
delicig corporales, neque liberorum vel conjugis 
gratia poterit nos separare a charitate Dei. Certe 
vel illud liceat a nobis confidenter dici, quia neque 
szxcularis litteraturz amor, neque philosophorum 
sophismata, neque mathematicorum deceptiones et 
astrorum simulati cursus, neque divinaliones subre- 


ptitia d:&monum fallacia commendate (44), neque : 


* Rom. vini, 38, 39..." Coloss. ni, 5. 
'** Jud, n), 14. 


; * Deut. vi, 5... " Matth. vi, 24. 
* Jud. ii, 19, 12, 141. | Rom. 1, 26 et 28. 


(45* Mss., « metientes. » Editt., « scientes. 
(14) Unus codex ms., « commentate. » 


licet inquisita: poterit nos separare a charitate Dei, 
qu: est in Christo Jesu Domino nostro. Ánnon to- 
tius gentilitatis error hinc accepit exordium, dum 
caque multum diligunt homines, deos esse volunt, 
et humanis quibusque vitiiseL cupiditatibus divinum 
nomen aseribunt? Pecunix: namque cupidi, et ava» 
ritis amore flagrantes, Mammonem quidem apud 
Syros deum cupiditatis istius dicunt; libidinis et 
voluptatis amatores Venerem deam sibi vitii hujus 
quo agitantur ascribunt. Similiter et in czeteris vi- 
tiis, hunc ipsum quo urgentur affectum deum sibi fe 
cerunt. Unde et Apostolus eadem dicit. Ait enim*: 
« Et avaritia quod est idolorum cultus. » Vides ergo 
quia non solum adorare simulacrum, sed quia ava- 
ritiz studere, idolorum cultus et servitus reputatur. 
Sic ergo et nos cum aliquibus vitiis ita dediti su- 
mus, ut ea ex toto corde, et tota anima, atque ex 
totis viribus diligamus, adorare idola et abiisse post 
deos alienos dicimur. 

4. « Et. adoraverunt, inquit 5, deos alienos, deos 
gentium, quz in circuitu ipsorum erant, et ad ira- 
cundiam concitaverunt Deum. » Vides quantum fa- 
ciant peccata, ut peccantes illum in quo non solum 
ir:x nullus affectus est, sed nec alius quidem passi- 
bilis motus, nos ad iracundiam provocare dicauur. 
Verum ille permanet immutabilis in sua natura, nec 
unquam irz turbatur affectibus : ego autem per ea 
quz delinquo, iram milii ipse conscisco, sicut dieit 
Apostolus hzc ipse docens (45) : « Secundu v duri- 
tiam tu: autem et cor impenitens thesaurizas, 
inquit *, tibi ipsi iram ín die irz revelationis justi 


. judicii Dei, qui reddet unicuique secundum opera 


gua. ) 

b. « Irritaverunt ergo Dominum ad iracundiam, 
et dereliquerunt Dominum, coluerunt Baalim et 
Astarten, οἱ iratus est furore Dominus in Israel, et 
tradidit eos in. manus diripientium !*, » Quandia 
quis Deo servit, non traditur in manus diripien- 
tium. Cum autem dereliquerunt Dominum, et ser- 
vire coeperunt passionibus suis, tunc dicitur de eis, 
quia « vradidit eos Deus in passiones iguomini:ze, » 
Et iterum ! : « Tradidit eos Deus in reprobum 
sensum, ut faciant ea qux» non conveniunt. » Quare? 


p Quia repleti sunt, inquit, « omni iniquitate, nequi- 


tia, fornicatione, avaritia, » et. c:eteris. omnibus 
que dicuntur, sicut et hic modo. « Qui servierunt, 
inquit **, et adoraverunt Baalim et Astarten, tra- 
didit illos Deus in manus diripientium, et facti sunt 
in manibus inimicorum suorum. » liec enim, ut 
sepe jam dixi, Judzi tanquam historias rerum ge- 
starum et przteritarum legunt, Nos autem propter 
quos haec scripta dicuntur, scire debemus, quia si 
peccaverimus Domino, et animi nostri voluptates, 
ac desideria carnis velut Deum colamus, tradimur 
etiam nos, et apostolica auctoritate in manus Zabuli 
* Jud. 11, 12. * Rom. i1, 5, 6. 


(45) Libb, editi., « Apostolus et ita docens. » Mss. 
ut in nostro textu. 


eontedimur. Audi denique i 
qui peccaverat : « Tradidi hujusmodi 
hominem Satanz in interitum carnis, ut spiritus 
salvus flat. » Vides ergo quia non solum per apo- 
stolos suos Deus tradidit delinquentes in manus 
inimicorum, sed et per eos qui Ecclesie presi- 
dent, et potestatem habent nou solum solvendi, sed 
et ligandi, traduntur peccatores in interitum car- 
nis, eum pro delictis suis a Christi corpore sepa- 
rantur. Et, ut mibi videtur, dupliciter etiam nunc 
traduntur homines de Ecclesia in potestatem Za- 
buli : uno modo quo superius diximus, cum delictum 
ejus manifestum flt Ecclesiz, et per sacerdotes de 
Keclesia pellitur, ut notatus ab omnibus erubescat, 
et converso eveniat illi quod sequiwr **, « ut spi- 
ritus salvus flat in die Domini nostri Jesu Cl 
alio autem modo quis traditur Zabulo, cum pecca- 
tum ejus manifestum non fitbominibus; Deus autera 
qui videt in occulto, perspiciens ejus mentem, et. 
animam vitiis ac passionibus servientem, et iu 
corde ejus non solum amorem szculi, sed aut ava- 
ritiam, aut libidinem, aut Jactantiam, vel alia hujus- 
modi, istum talem ipse Dominus tradit Satanz. Quo- 
modo enm tradit Satanz? Discedit a mente ejus, et 
avertit se, et refugit a cogitationibus ejus malis, et 
desideriis indignis, el derelinquit domum cordis 
ejus vacuam. Et tunc. complebitur in illo homine 
Quod scriptum est^: « Cum autem immundus 
spiritus exierit ab homine, circuit loca arida: et si 
non invenerit requiem, redit ad domum suam : et 
inveniens eam vacantem et mundatam, assumil se- 
€um septem alios spiritus nequiores se, et intrans 
habitat in domo illa, et tunc flent hominis. illius 
novissima pejora prioribus. » Hoc ergo modo intel- 
Vgendum est, Deum tradere quos tradit, non quia 
ipse tradat aliquem, sed eo quod derelinquit, indi- 
ἔπος eos scilicet judicans, qui se non ita excolunt 
et a vitiis purgant, ut libenter in eis habitet Deus. 
lpso refugiente, atque avertente se ab anima, qux 
jn immunditia ac vitiis posila cst, tradita dicitur 
θά, ex eo quod Deo vacua invenitur, et. invadi- 
tur ab spiritu nequam. Et ideo nos summo studio 

igilemus, el featinemus purgari a vitiis οἱ concu 
malis, ut Deum intra nos tenere posaimus, 





























et ut habitare dignetur in nobis, dum delectatur et D quisque nostrum, etiamsi parvus sit, et etiamsi wi 


actibus et sermonibus et cogitationibus nostris, si 
seeundum ipsius voluntatem geramus cuncta que 
gerimus, ut sive manducamus, sive bibimus, sive 
aliud quid facimus, omnia in nomine faciamus 
Domini nostri, cui est gloria et imperium in secula 
szculorum. Amen. 


WOMILIA Ili. 
De eo quod traditi sunt. ilii Iarael in manus inimi- 
* corum, εἰ de Gothoniele, et Aioih. 

4. Quando fecerunt filii Israel malignum in con- 

1pCor.v, 5. "ibid. 'Maub. xn, 43, 44, 45. 
** Eccli. xxv, 4. 
ες (46). Interpretatur Chiarsaton humiliatio eorum. 
Alienissina est hiec etymologia. Forte venit & 
WD « compedes » et affixo tertie personz. 








IN LIDRUM JUD:CUM IlONILIA III. 
licentem de eo A spectu Dei, et obliti sunt Domini Dei sui, ac relin- 





quentes eum servierunt Baalim, et lucis gentium , 
tunc thesaurizantes sibi ipsis iram traditi. sunt just 
Dei judicio in manus inimicorum, secundum baec quze 
presens lectio declaravit, in manus Chusarsaton 
regis Mesopotamiz. ]nterpretatur Chursarsaton 
iliatio eorum (46). Traditi sunt ergo in manus 
bumiliaret eos. Et quia ipsi in excelsis 
montium impie agebant in Altissimum, propterea 
ab ipso in humilitatem traduntur. Sed nolo putes 
quia erga antiquos solummodo erat hzc divina pro- 
a, ut eos qui impie exaltabantur, traderet 
ndos, ut salubri medicinze ratione, contraria 
contrariis curarentur. Nam et nunc omnipotenti 
Deo erga Ecclesiam suam de hujusmodi salubritato 
providentia est. Etiam nunc est Chusarsaton rex 
Mesopotamiz, cui traduntur humiliandz et afli- 
genda animz, quz Christiana humilitate contempta 
in superbiam se atque arrogantiam dederunt. Odio- 
sum satis est in conspectu Dei superbie vitium * 
quia, sicut Scriptura dicit **, « initium discedendi 
2 Dco, superbia, » Et iterum alib! Scriptura dicit!" : 
t Deus superbis resistit, bumilibus autem dat gra- 
iam. » Si quis igitur Christi bumilitate contempta, 
qui propter nos, cum Deus esset, bomo factus est, 
ei humiliavit se usque ad mortem, extollitur et 
effertur, et ad potestates et dignitates szculi pro- 
silit, et artes quibus hzc assequi nititur, etiamsi 
contra fldem ct religionem sint, non refugit, nec 
horrescit, dummodo quod cupit obtineat facistque 
malignum in conspectu Domini : postquam indeptus 
fuerit summas infulas potestatum, et ad ipsa supere 
biz fastigia summa conscenderit, inde dejectus tra 
ditur huic Chusarsaton, uni scilicet ex aereis prin- 
eipibus, ut humiliet eum qui nimis fuerat exaltatus, 
ut affligat, ut conterat, donec resipiscat et quzrat 
Doni, : quia cum esset. in superbia et elatione 
constitutus, iguorabat Doniinum. 


























2. Nunc ergo ii qui traduntur pro peccato, in tri- 
bulatione positi , videamus quid faciunt. lllud pro- 
fecto quod scriptum esi'* : « Et clamaverunt. ad 
Dominum cum tribularentur, et de necessitatibus 
eorum liberavit eos. Et eduxit eos Je tenebris et. 
umbra mortis, et vincula eorum disrupit. » Sed uuus- 





nimus, etiamsi nulla sit usus in Ecclesia te, 
potest superbie vitio laborare : et nihil reperias 
lam fedum, neque exsecrabile, sicut Scriptura 
dicit '*, quam« pauperem superbum, et divitem men- 
dacein, » Nonnunquam autem morbus iste superbiae 
penetrat non solum pauperes plebis , verum etiam 
sacerdotalem et. leviticum ordinem pulsat, [nvenies 
interdum etiam in nobis aliquos, qui ad exemplum 
humilitatis positi sumus, et in altaris eireulo velut 
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bus arrogantie vitimm fetet, et de altari Domini , A Ceneph, frater Caleph : illius laudabilis et admi- 


quod deberet incensi suavitate fragrare, odor te- 
terrimus superbis: et elationis renidet. Sed abjicia- 
tur, quiso, ab omni hac sancta Ecclesia, et przci- 
pue ab iis qni ministrant in sanctis, odor iste teter- 
rimus : ut possimus, sicut Paulas dicebat **, eflci 
« bonus odor Christi : » ne forte irascatur. Domi- 
nus, et ad iracundiam provocemus sanctum Israel 
εἰ tradat nos in manus Chusarsaton, et humilitatem 
quam in scientia Christi docere debuimus, in cor- 
reptionis nostra tribulatione discamus. Sed vide 
benignum Dominum, misericordiam cum severitate 
miscentem, et ipsius poene modum justa. et cle- 
meni libratione pensantem. Non in perpetuum 
tradit deliaquentes, sed quanto, inquit, tempore 


randi viri Caleph, qui fuit comes et socius Jeia 
Nave : de quo, prout potuimus, in suis locis, quz 
visa sunt, disseruimus. Quid ergo dicit Scriptura 
de isto Gothoniel ? Posteaquam dixit quia clama- 
verunt fllii Israel ad Dom:num, «factus est, inquit **, 
Spiritus Domini super Gothonielem, et judicavit 
Jsrael. » Putas est in nobis aliquis, qui ita validum 
et ita justum clamorem mittat ad Dominum, οἱ 
dignus sit exaudiri, οἱ mereatur populus accipere 
judicem et judicem talem quem Spiritus Dei re. 
pleat , ut possit (54) rectum tenere judicium? Unde 
et liber ipse Judicum dicitur, et describuntur ia 
eo judices, qui judicaverunt populum. Sicut enim 
alii libri Regum dicuntur, vel Regnorum, in quibas 


servierunt Baalim, tanto etiam serviunt Chusarsa- B describitur unusquisque regum quomodo regma- 


ton; hoc est, octo annis. Disce hzc et tu, o audi- 
tor, quisquis ille es, qui tibi conscius es alicujus 
erroris. Et quanto (48) tempore deliquisti, tanto 
nihilominus tempore hiumilia teipsum Deo, et sa- 
tisfacito ei in. confessione paenitentiz, Non exspe- 
etes ut humiliet te Chusarsaton, et invite necessi- 
t3s extorqneat poenitentiam, sed ipse praveni tor- 
torís istius manos : quia si te ipse emendaveris, si 
te ipse correxeris, plus est Deus et misericors, qui 
vindictam temperet ab eo qui illam penitendo prz- 
venit. Sed illud consideremus, quia donec servie- 
runt (49) Chusarsaton ii qui traditi fuerant pro 
delictis, et non clamaverunt ad Dominum; nemo 
suscitatus est qui salvare eos posset. Cum autem 
clamaverunt ad Deminum, 65 tunc suscitavit Do- 
minus Salvatorem Israel, et salvavit eos. 

- &. Salvatorem autem dicit Gothoniel (50), qui 
interpretatur tempus mihi Deus. Per hunc ergo 
Gothoniel prior illie populus de servitute hunili- 
tatis ereptus est, et reddita est pax populo, quam 
superbia dudum, et diversa plebis facinora fuga- 
vere. Verum quoniam diximus spiritalem quemdam 
intelligi posse Chusarsaton, regem et unum de 
adversariis et aercis potestatibus principem : ita 
consequens mihi videtur etiam Gothonielem istum, 
qui ad liberandum populum suscitatus est, esse 
unum aliquem de militia ccelesti et archangelicis 
turmis , qui ad adminiculum mittuntar eorum, qui 
heereditatem capiunt salutis, et suut angeli Salva- 
toris, qui vel Gothonielis vel Aioth specie designan- 
tur , quia sicut spe ostendimus , non solum a con- 
trariis virtutibus impugnamur, sed et divinz bo- 


mque virtutes ad auxilium nostrum mittuntur α΄ 


Domino. Videamus tamen quis fuerit iste Gotho- 
niel, cujus familiz, cujus nobilitatis. Filius, inquit*!, 


** ῇ Cor. 1, 15... *' Jud. in, 9. ** ibid. 10. 


(48) Inquit, tempore servierunt. Baalim, tanto 
eliam serviunt Chusarsaton ; hoc est ocio annis. Disce 
heec et iu, o auditor, quisquis ille es, qui tibi conscius 
es alicujus erroris. Et quanto. Hzc etiam desiderantur 
in libris editis, sed exstant in mss. 

) Mss., « servierunt. » Editi., « serviunt. » 

(50) Golkoniel, etc. Ex TW tempus, ? alfixo pi- 
mae personae et ὃμ Deus, 


5 ibid. 


verit, vel quid egerit : ita et in hoc libello gesta 
judicum referuntur, et describitur non solum si 
quid ab eis reete οἱ utiliter gestum est, verum et si 
quid culpabiliter admissum est (52). Cur tamen 
utrumque descriptum sit si requiris, profecto ot 
nunc Ecclesie principes vel judices pervidentes ea 
qua ab eis laudabiliter gesta sunt, priorum sequan- 
tur exempla : si qua vero in illis culpantur, ut 
isti caveant et declinent. Magna ergo laus primi 
hujus judicis Gothoniel refertur , quod Spiritus Dei 
factus est super eum , et per Spiritum Domini je- 
dicabat Israel; quod ego de alio quovis dictum noa 
valde memiui. Sunt erg» omnium hodie Ecclesiarum 
qui sunt süb colo, quamplurimi judiees , quibus 
judicium non solum rerum gestarum datum est, sed 
et animarum. Verum nescio si qui tales Ecclesise 
judices sunt quos dignos (55) faciet Deus Spiritu 
sancto repleri, ut sicut Gothouiel iste testimonio Scri- 
pturz decoratus est, ita etiam ipsi de quibus hoc 
optamus , Dei testimonium mereantur. Ait ergo ** : 
« Et factus est super eum Spiritus Domini , et ju- 
dicavit Israel, et exiit ad bellum, et tradidit Do- 
minus in manus ejus Chusarsaton regem. » Quare 
hoc? Quia Spiritus Domini erat in eo, et confor- 
tata est manus ejus per Chusarsaton regem. Et 
post hzc dicit 3, quia quievit terra sub eo judice 
quadraginta annis. Vides quam larga est divina cle- 
mentia. Octo annis filii Israel servierant pro inul- 


p torum delictis, quadraginta annis per unius justi- 


tiam in pace perdurant. 

4. Sed quid dicitur post hxc? « Et defunctus est, 
inquit, Gothiouiel filius Ceneth. » Rem video pericu- 
losam. Defunctus est Gothoniel. Quare (54)? quia 
jam indignus erat populus, qui lisberct judicen: ta- 
lei. Denique in consequentibus dicit. lllo defuncto 


αν ibid. 41. 


(91) Editt. « judicem quem Spiritus Dei repleat, et 
possit. » Mss. ul in nostrotextu. Infra mss. « recte et 
utiliter gestum est. » Editt. « recte et humiliter 

Uum est. » 

(92) Mss. « admissum. » Editt. « emissum. » 

(66) Editt, « Si quis talis Ecelesize judex est, 
quem dignum. * Mss. ut in nostro textu. 
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IN LIBRUM JUDICUM HOMILIA Π. 


« adjecerunt, inquit **, filii Jarael facere mali- A Quod sl licet in talibus ex simili praesumere , puto 


gnum in conspectu Domini, et confortavit Dominus 
Eglon regem Moab adversum lsrael. » Considera 
quia pro eo quod indigni erant jam habere prin- 
eipem talem, propterea aufertur ab eis bonus ju- 
dex Et fecerunt filii Israel inalignum in conspectu 
Domini , et excitatur eis hostis pessimus Eglou rex 
Moab. Vides quia peccata vires hostibus prabent , 
et quando nos facimus malignum in conspectu Do- 
mini, et delinquimus, tunc confortantur a Domino 
inimici nostri, tunc vires contrariis virtutibus dan- 
tur. Hoc sive secundum litteram (99/28, iia. inve- 
nies, quia non invalescerent nisi eis delicta nostra 
vires conferrent : sive in spiritalibus consideres, 
similiter contrarie virtutes non invalescereut ad- 
versum nos, nec ipse Zabulus in nobis aliquid prze- 
valeret , nisi ei vires ex nostris vitiis preberemus ; 
valde infirmus esset adversum nos, nisi nos eum 
fortem peccando faceremus, nisi per peccata no- 
stra locum introeundi et dominandi inveniret in 
mobis. Propterea et Apostolus denique praemonet 
dicens ** : « Nolite locum dare Zabulo, » sicut et 
hie modo legimus, quis posteaquam fecerunt filii 
Israel malignum in conspecta Domini, locum de- 
derunt Zabolo. « Confortavit enim Dominus Eglon 
regem Moab, et. adjunxit ei emnes filios Auunon 
et Amalec **. » Non solum, inquit, ipse coufor- 
te(us est ex peccatis filiorum Israel, sed adjun- 
guntor ei socii nequam ex filiis Ammon et Amalec, 
qui cum ipso pariter impuguent Israel. 

5. « Et. servierunt, inquit **, filii Israel Eglon 
regi Moab, decem el octo annuis. » Observa quia 
etium mensuras pena indicat Scriptura divina cuni 
sante oeto annos, et bic decem et octo dicit. Cerium 
est autem quod secuhdum 496 peccati modum et 
conversionis nostra moram, etiam castigationis 
tempora temperantur. Transierunt enim et isti de- 
eem et octo anni servitutis, et non refertur quia. 
clamaverunt ad Dominum, vel conversi sunt a ma- 
litia sua : sed post decem et octo annos iterum di- 
citur (55) **, quia « clamaverunt filii Israel ad Do- 
minum, et suscitavit eis Dominus Deus Salvatorem 
Aioth filium Gera, filii Gemini, virum ambidex- 
trum. » Ecce qualis est iste qui suscitatur ad sal- 


quod secundum spiritalem intelligentiam, et sancti 
omnes ambidextri dicantur : et econtrario Zabulus, 
et principes ejus, si dici potest, ambisinistri di- 
cuntur. Totum enim quod agunt, sinistrum est, 
totum perversum, totum igni eterno, cum iis qui a 
sinistris sunt, deputatum. 

6. Sed videamus quid agit bic ambidexter judex. 
« Miserunt, inquit ", fli Israel munera ad Eglon 
regem Moabitarum per manum Aioth, et fecit sibi 
Aioth gladium ex utraque parte acutum palmz ex- 
tense longitudine, et alligavit sibi eum Aioth ad 
femur dextrum. » Vides quia dextrum es! omue 
quod agit Aioth bic ambidexter, et manibus dexter 
est, etin pedibus dexter est. 1n femore enim dextro 
gladium portat, ut veniat ad regem et interliciat 
euin, Dixeramus in superioribus quod isti quos ad 
salutem popnli, ei ad liberandos filios lsrael susci- 
tare dicitur Deus salvatores, vel judices, imaginein 
ferant aliquorum principum ex coelesti militia, et 
supernarum vitlutum, quas ad subsidium Deus 
emittat eorum, qui ad se toto corde clamaverint , 
ei per conversionem poenitentiz divinam erga se 
clemeutiem flexerint. Sed hoc ut ne presumptum 
apud auditores videatur a nobis , debemus ex Scri- 
pturarum auctoritate ürmare. Scriptum est. in 
Exodo, quia patres nostri filii israel cum multotem- 
pore AEgyptiis et Pharaoni regi durissimo in luti et 
lateris confectione servissent, clamaverunt ad Do- 
minum, inquit, ita ut ipse Dominus diceret 3: 
« Clainor filiorum Israel (50) ascendit ad me, » et 
mísso quidem Moseo, visibiliter eduxit eos. Refert 
autem Scriptura quod angelus exterminator missus 
sit, qui vastaret quidem omnia primogenita AEgy- 
piorum, israelitarum vero neminem tangeret. Et sie 
declaratur viriutem fuisse coelestem qux vastatis 
AEgyptiis et prostratis, filios Israel de jugo servi- 
tutis eduxit. Simile quoque etiam illud refertur in 
historiis, quod sub rege Assyriorum Sennaclerib, 
augelus Domini mittitur , qui caesis sub una norte 
el prostratis cenlum octoginta quinque millibus 
hostium, et urbem de obsidione , et populum de 
imminenti liberaret interitu 12. lta ergo etiam nuuc 
eadem consequentia debemus advertere, ut οἱ 


vandum lsrael: nihil babet in se sinistrum. sed p quando pro peccatis nostris in captivitatem tradi- 


utramque manum dextram bhabet. Hoc est enim 
quod dicitur ambidexter. Dignus vero populi prin- 
ceps, et Ecclesim judex qui nihil agat sinistrum, 
cujus quid agit dextera, nesciat sinistra sua, in 
utraque parte dexter est, in (49 dexter est, in ac- 
tibus dexter est , nihil babet de illis qui collocantur 
a sinistris, quibus dicitur ** : « Discedite a me, 
operarii iniquitatis, nescio vos , ite in ignem zeter- 
bum quem praeparavit Deus Zabulo et angelis cjus. » 


35 Jud. 1η, £9... ** E»bhes. iv, 37. 
MaUh. xxv, 44. ο Jud. eti 40, 47. 


(54) Qnare? Deest in. antea editt., exstat vero in 
Bianuscriptis. 


*" Jud. m, 19. 12. 
" Exod, 15114, 9. 


mur, clameuus ad Dominum. Clamemus autem non 
ore, sed mente, ita ut dolor cordis fontem lacry- 
marum producat ex oculis, sicut ille qui dicebat ** : 
« Lavabo per singulas noctes leciuin ineum, lacry- 
mis meis stratum meum rigabo. » Si ila converti- 
mur a malis, ut ultra non contingamus mala, si ita 
desinamug a superbia, ut ultra nihil superbum , 
nihil arrogans sapiamus , mittel etiam Dominus vir- 
tutein suam eoelestem , per quam liberemur a jugo 


* ibid. 14. ** ibid. 45 "**Luc. xeu, 67; 
9? [V Reg. vix. "* Psal. vi, 1. 


(55) Mss. « dicitur. » Libb. editi, « dixit. » 
(56) Israel. Deest in editt., sed habetur in ausa, 
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servitutis Zabulic:o : quae virlus omnia pro nobis A video. Iste in aratro pugnat, Aioth pugnabat ín 


agat dextra et prospera , quz faciat nos relinquere 
víam (57) sinistram, que ducit in perditionem, οἱ 
revocet nos ad veram viam, illum qui dicit *! : 
« Ego sum via, veritas, el vita, » Jesum Cliristum 
Dominum nostrum, cui est gloria et imperium in 
sxcula seculorum. Ámen. 


HOMILIA IV. 
De Semegar , ei Jabin, et Sisara, el ceteris judi- 
cibus. 

4. Counjungitur principatui Aioth ambidezxtri, 

principatus Semegadi. Sed videamus qualiter Aioth 
- qui interpretatur [aus (58), concluserit principatum 
suum. Historia nos edocuit ea qux de Eglon rege 
scripta sunt, quomodo sapientissimus hie Aioth 
arte quadam, et, ut ita dicain, callida, sed lauda- 
bili usus deceptione interemerit Eglon tyrannum, 
qui interpretatur rotatus. vel. orbita (59). Oportet 
ergo tales esse et nostri populi judices, qualis fuit 
Aioth iste qui interpretatur laus, ut omnes volu- 
biles motus et orbitas mali itineris excidant, et 
perimant Moabitarum regem. Moabitz autem inter- 
pretantur ffuxus vel effusio (60). Hujus igitur fluxze 
et dissolutze gentis princeps vel dux qui potest videri 
alius, vel intelligi, nisi sermo illius philosophi, qui 
sunimum bonum judicat volupta tem?Quem interflciat 
et perimat evangelicus sermo,qui gladio comparatur : 
el 467 sermo propheticus ipse in ventre eorum, at- 
que iu imis precordiis ambidextri doctoris dispu- 


gladio. Iste in aratro vincit. Vincit tamen et hic, et 
superat, et prosternit Allophylos. Potest ergo fieri, 
ut Ecclesi: judex non semper gladium proferat, id 
est, non semper austeritate verbi et acumine core 
reptionis utatur, sed aliquando etiam imitetur agri- 
colam , et velut aratro sulcans animz terram , ac 
s&rpius eam elementi commotione rescindens, aptam 
cam suscipiendis seminibus paret. luterficientur 
ergo etiam sic Allophyli , cum non argumentis et 
acumine contra adversarios utimur, sed agresti et 
simplici commonitione de animis auditorum vitia et 
peccata propellimus. Sed et tu ipse, o auditor, esto 
agricola anima (1, utere hoc aratro quo utitur 
Semegar. Sed cum miseris manum tuam in aratro, 
noli retro respicere ** : id est postquam tuleris eru- 
cem tuam , et seculus fueris Chrislum , postquam 
saeculo renuntiasti el iis qux in szculo sunt , noli 
retro respicere, noli requirere quz propter Chri- 
stum duxeras ut stercora: quia si in islo aratro 
manum semper habueris, ita ut confidenter dicas **: 
« Mihi autem absit gloriari nisi in cruce Domini 
nostri Jesu Christi, per quem mihi mundus cruci- 
fixus est, et ego mundo; » hzc tibi dicenti « cadent 
a dextris tuis decem millia, et a sinistris tuis mille, 
ad te vero non appropinquabunt *!, » Sed et hoc 
ipsum quod dixit, in sexcentis viris Allophylos pere 
cussisse Semegar, non mihi videtur otiose dictum. 
Quid enim opus erat designare eti»m numerum ? 


tationibus concludatur: ut veritatis assertione eos (» Nisi forte evidentius in ipso numero ea de quibus 


concludens , exstinguat omnem pravi dogmatis et 
crassa intelligeuntize sensum , qui se extollit, et eri- 
git adversum spiritalem scientiam Christi : ut haec 
ita faciens , et in verbo Dei dimicans unusquisque 
Ecclesie judex, flat etiam ipse laudabilis Aioth, de 
quo dicat Dominus **: « Euge, serve bone et fide- 
lis, quia super pauca fuisti fidelis, supra inulta te 
constituam. » 

9. Verum breviter istis a nobis de priori lectione, 
id est, de Aioth fine repetitis, videamus nunc quale 
sit etiam principium Semegar, qui interpretatur 
ibi advena (61). Verum est enim, quia omnes qui 
sunt homines Dei, advena sunt in hoc mundo, et 
incolz iu terra, sicut et ille, qui dicebat 31, quoniam 
«incola ego sum apud te in terra εἰ peregrinus 
sicul omnes patres mei. » Et hunc ergo Semegar 
sanctus Spiritus ibi incolam dicit, id est hic. Quod 
eniui sancto Spiritui qui in coelis est, ibi est, nobis 
liic est. Quid ergo dicitur de Semegor? « Percussit, 
inquit 3, Allophylos in sexcentis viris , in stiva, 
vel pede aratri. » Aliud genus laudis in Semegar 


35 Joan. xiv, 6. ** Matth. xxv, 21. 

62. "Gal vi, 144... 5 Psal. xci, 7. "* Jud. iv, 4. 

(57) Mss. « viain. » Libb. editi, « vitam. » 

(58) Aioth,qui interpretatur laus, ln llebrxo scri- 
ptum est TyTN , quod. nomen quomodo interpretari 

ssit « laus, » 1ου video. 

(59) Eglon tyrannum, qui interpretatur rotatus vel 
orbita, Es « rotundus, » aut αυ « plaustrum, 
rota, orbita. » 


superius diximus, indicavit. Namque senarius nue 
merus, qui multiplicatus venit in sexcentos, mundi 
hujus figuram tenet qui in sex diebus dicitur con- 
summatus. Sexcentos ergo in aratro dicitur per- 
cussisse ille, qui per crucem Dotnini crucifixus est 
mundo. 

9. Sed quid post liz»c additur? « Et adjecerunt , 
inquit ^*, filii Israel facere malignum in conspecta 
Domini, et Aioth mortuus est. » Servatur nimirum 
in his etiam illa observatio, quam in superioribus 
designavimus, quia pro peccatis populi moritur bo- 
nus populi dux. Cum cnim indigni fuerint effecti, οἱ 
fecerint malignum in conspectu Domini , auferetur 
ab eis homo Dei. Sed dicit fortasse populus noster : 


D Quando Ecclesia Dei sine judice est? Etiamsi prior 


defecerit , alter adhibetur. Audacter fortassis ali- 
quid dicimus, tamen quod scriptum est dicimus. 
Non semper princeps populi et Ecclesie judex per 
Dei arbitrium datur, sed prout merita nostra depo- 
scunt. Si mali sunt actus uostri, et operamur ma- 
lignum in conspectu Domini , dantur nobis princi- 


*' Psal. cxix, 19; Psal. xxxix, 15. ?* Jud. ni, 21. 3 Luc. ix, 


(00) Sic mss. Libri autem editt., « Madianitarum 
regem. Madianite autem interpretantur fluxus vel 
eflusio. » Quomodo Moabitzae aut Madianitze reddi 
possiut fluxus vel effusio, non video. 

(61) Semeaar,qui interpretatur ibi advena, Ex. cu 
Cibi» et ^3 « advena. » 
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pes secundum cor nostrum, et hoc tibi de Scriptu- A illi que clamaverit ad. Dominum, suscitetur. pro- 


ris probabo. Audi namque quod Dominus dixit ** : 
« Fecerunt sibi regem, et non per me, et principem, 
et nou per consilium meum. » Et hoc dictum vide- 
tur de Saul illo , quem utique ipse Dominus elege- 
rat, et regein fieri jusserat: sed quoniam nou se- 
cundum voluntatep Dei, sed secundum peccatoris 
populi meritum fuerat electus, negat eum cum sua 
voluntate , vel consilio constitutum. Tale ergo ali- 
quid inteiligamus etiam in Ecclesiis fleri, quia pro 
meritis populi , aut in verbo et opere potens a Deo 
tribuitur rector Ecclesie , aut si malignum faciat 
populus in conspectu Domini , talig Ecclesiz* judex 
datur , sub quo famem et sitim populus patiatur, 
« non famem panis , neque sitim aqua, sed famem 
audiendi verbum Doinini **. » Ita ergo nos agamus, 
et ita oremus, ne unquam nos diviua indignatio in 
veibi fame condemnet ac siti, ne unquam aufera- 
tur a vobis, qui nos verbo οἱ opere instruat, qui in 
moribus , et honestate , qui patientize ac mansuetu- 
dinis perfectum de se populis prestet exemplum. 
Namsi nos fecerimus malignum in conspectu Domini, 
id est, si male egerimus , si voluntatem nostram et 
non Dei facimus , moritur et nobis Aioth, aufertur 
:€& Semegar, et obscuratur laus nostra, tradimur in 
manus Jabin regis Chanaan. Jabin autem interpre- 
tatur. sensus sive prudentia (62). Si ergo nos « non 
probaverimus Deum habere in notitia, » tradit nos 
Deus « in reprobum sensum, repletos iniquitate, 


nequitia, fornicatione, avaritia, plenos iuvidia, ho- ( 


micidiis, contentione, dolo, susurratores, delra- 
ctores, Deo odibiles, contuueliosos, superbos, ela- 
tos, parentibus non obedientes, incompositos, sine 
affectu, sine misericordia **, » Vides qui sint et qua- 
les qui traduntur in reprobum sensum, qui tradun- 
tur Jabin principi Cliananzeorum. 

A68 4. « Et princeps , inquit 5, militie Jabin 
erai Sisara, el ipse habitabat in Arisoth gentium, 
el erant ei nongenti. currus ferrei. Et clamaverunt 
3d Dominum (lii Israel. » Etiam et in hoc similiter 
illa quam superius designavimus, observatio cu- 
8tod'tur, quia nesciunt clamare ad Dominum filii [s- 
rael nisi cum traditi fuerint in. manus Jabin , vel 
cum afflicti per ejus militi: principem Sisaram , 


pbetia qu:e est. in figura Debbore, et secundum 
prophetiz: gratiam , οἱ intelligentiam, vel Ecclesia: 
populus gubernetur, vel etiam sensus uniuscujusque 


mentis εἰ anim:xe regatur, per Jesum Christum Do- 


minum nostrum , cui est gloria et imperium in &e- 
cula seculorum. Amen. 


HOMILIA V. 
De Debbora, et Barach, et Juhel, et Sisara. 

1. De quzstionibus ad quzstiones , et de sacra- 
mentis ad sacramenta transimus: et cum vix ac 
difficuller prima queque explanamus , difficilibus 
difficiliora succedunt, quas non tam ingenii facuu- 
día indigeaut, quam diving gratie aspiratioueim 
requirant, Sine dubio enim requirit auditorem, 
quoniam quidem sententia est apostoli Pauli , quse 
dicit * : « Omnis scriptura divinitus inspirata , uti- 
lis est ad docendum, ad increpandum , ad doctri- 
nam quz est in justitia. » Quid ergo habeat in sese 
ista Scriptura, quam sine dubio et ipsam inspiratam 
divinitus confliemur, quod nobis ad doctrinam ce- 
dat , quod ad increpationem, quod ad disciplinam, 
quod ad justitiam, diligentius est inquirendum. 
Quid enim nohis ex hoc confertur, si legamus hoc 
quod recitatum est, id est, quod « Debbora, inquit *s, 
mulier prophetissa, uxor Laphidotb, ipsa judicabat 
Israe! illo tempore, et ipsa, inquit, Debbora sede- 
δει sub palma inter medium Rama, et inter me- 
dium Bethel, in monte Ephrem, et ascendebant ad 
eam filii Israel, ut judicarentur?» Tuin deiude quid 
nobis eruditionis , aut doclrinz , aut justitie ea 
conferunt qua sequuntur, vel de Barach, vel de 
Jahel, vel etiam de Sisaca duce nilitiz Jabiu? 

2. Videamus ergo ne forte per hic dignum ali- 
quid sicut et Scripturis cxteris, de sacramentis se- 
creiioribus doceamur. Primo hoc ipsum, quod cuin 
plurimi judices viri in Israel fuisse referuntur , de 
nullo illorum dicitur, quia propheta fuerit , nisi de 
Debbora muliere. Prastat et in. hoc non. minimam 
consolationem mulierum sexui eliam prima ipsius 
litterze facies, et provocat eas uti nequaquam pro 
infirmitate sexus desperent eliam propheti;e gratiz 
capaces se fleri posse, sed intelligant, et credant 
quod meretur hanc gratiam puritas meutis, non 


« cui erant, inquit, nongenti currus ferrei, » quibus D diversitas sexus. Sed videainus quid etiam interio- 


scilicet affligeretur populus durzx cervicis. Sisara 
autem interpretatur visio equi (65). Iste est enim 
animalis , non spiritalis, qui non videt nisi ea qua 
anitnalis sunt, Ipse est ejus visio, ipse semper intui- 
tus. Et ideo semper animalis homo , et is qui se- 
cundum carnem est, persequitur eum qui secundum 


spiritum est, donec spiritalis intelligat, et exami-. 


net omnia "',et intelligat unde sibi sit auxilium de- 
poscendum , et clamet ad Dominum : donec anima 


* Ose, vit, 4. "Amos vin, 11. 
9 Hl Tim. 1,16. 5 Jud. iv, 4, 5. 


(02) Jabin autem. interprelatur sensus sive pru- 
dentia. Α v2 « intelligere, sentire. » 


(05) Sisara autem interpretatur visio equi. 4 n^ 


Parnor. Gg. XII, 


» Rom. 1, 28-31. 
9? Psal, cxix, 103. 


ris intelligenti: respirat arcanum. Debbora apis 
interpretatur sive loquela (64). Sed jam et in su- 
perioribus diximus quod Debbora in propheti:e for- 
ma accipienda sit, qux est apis. Certum namque 
est quod omnis prophetia suaves ccelestis doctrinze 
favos, et dulcia divini eloquii mella componat. 
Unde et David canebat dicens 385: « Quain. dulcia 
faucibus meis eloquia tua, super mel et favum ori 
meo. » Et iterum alibi dicit **, judicia Dei « pretiosa 
€ Jud. iw, 2, δ. "' I Cor. n, 15. 
9! Psal. xix, 11. 
« vidit» et D'D « equus. » 

(64) Debbora ayis interpretatur sive loquela. Apis 
an"3*, loquela a ^2 « locutus est. » 
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esse super aurum , et lapidem pretiosum multam , A cum prophetia falsum est. Non enim secuti. sunt 


et dulclora ερθρ mel et favum. » 

5. Sed οἱ illud consideremus, ubi residere dicitur 
proplietia, et ubi locus ejus esse describitur. « Sub 
palmo, inquit **, inter medium Rama, et inter me- 
dium Bethel. » Sub palma sedem habet prophetia , 
quia « justus, inquit David **, sicut palma florebit, » 
per hoc quod suis institutionibus eruditum prophe- 
tia perducit ad palmam supernze vocatiouis Dei, in 
Cliristo Jesu Domino nostro. Inter medium autem 
Rama, οἱ inter medium Bethel sedere dicitur. Ra- 
ma interpretatur ezcelsa, Bethel domus Dei (05). Vi- 
dete in quibus lucis residere dicitur prophetia, inter 
excelsa et domum Dei. Nihil enim bumile , nihil 
dejectum, nihil vile erga prophetiz:e sedem reperiri 


prophetiam, ut crederent ei de quo omnis prophetia 
srascripta est a Christo. Propterea ergo dicit ad 
eum Debbora 15: «1bo tecuin. Verumtamen scito, 
quia non erit primatus tuus in via hac quam inee- 
dis, sed ip manu mulieris tradet Dominus Sisaram. » 
Evidenter ostendit quia non erit apud illum ρορα- 
lum primatus, nec permanebit apud eum vietoríe 
pala, sed in manu mulieris, cui nomen Jahel, 
tradetur Sisara. Describitur autem quod secundum 
commonitionem Debborz, id est prophetizs, inse- 
queretur Barach principem Allophylorum Sisaram: 
et ipse quidem eum comprehendere non potuit, sed 
occurrit ei fugienti mulier alienigena Jahel, quse 
mulier prius cum eo ainicitiarum fudus habuerat. 


potest : sieut et Salomon nihilominus sapientie se- B Ad quam ille cum declinasset latendi gratia, aquam 


dem describens , dicit de ea, quod vel in portis ci- 
vitatum assistat, vel in murorum moenibus habitet, 
ve] in altis turribus libere agat. Hoc ergo modo 
prophetia, quae nunc in Debbora describitur, inter 
domuu Dei, et inter excelsa dicitur habitare. Non 
enim nos docet qua auper terram sunt quaerere, 
sed qua in celis sunt et in excelsis, « ubi Christus 
est in dextra Dei sedens **:» illuc nos prophetia 
hortatur ascendere, illuc. discipulos molitur iu- 
ponere. 

5. Hac ergo primo omnium, inquit ^, « misit, 
et vocavit ad se Daracb. » Barach interpretatur 
coruscatio (66). Coruscatio vero est quae habet qui- 
dem lucem, sed non manentem. Ad modicum 
A&G9 enim temporis resplendet et desinit. Hic 
ergo DBarach mihi videtur formam gerere populi 
prioris, qui primo omnium per prophetiam vocatus 
est, et invitatur ad audienda eloquia Dei, et divinae 
legis munera capienda, qui refulsit quidem, et ad 
legis splendorem ad breve tempus coruscavit, sed 
nOn diu permansit, nec continuum lucis potuit 
. obtinere fulgorem. Cum ergo dixisset Debbora ad 
Barach, id est prophetia ad priorem populum, quia 
t tibi praecepit Dominus Deus Israel , et tu ascende 
iu montem Thabor, et accipe decem millia (67) 
virorum **,» et reliqua qui scripta sunt , quid 
responderit Darach ex persona populi ad prophe- 
tiam videamus : « Non , inquit 17, ascendam, nisi 
tu ascenderis mecum, quia nescio diem in qua mit- 
iet Dominus angelum suum mecuin.» Vides ergo 
quomodo illis prioribus prophetia detulit eloquia 
Dei, et. illis dicit data esse pr»cepta ut aseendant 
in montem : sed excusant. et dicunt, Non ascendam, 
nisi ascenderis et tu mecum. Et de excusatione 
quidem verum est, sed de repromissione falsum 
est. Quod enim non ascenderunt in montem Dei, 
verum est; quod autem pollicentur se asceusuros 

51 Jud. iv, 5. "! Psal. xcii, 12. 
9? Psal. xxxi, 9. ϱ Matth. vin, 14. 

(05 fama interpretatur excelsa : Bethel domus 
Dei. Rama excelsa a m2; Bethel autem domus Dei 


à ΣΤ] quod est, « domus, » et ὃν « Deus. » 


66) Barach interpretatur coruscatio. A uod 
»^ ut Li pna 


** Coloss. 11, 1,2. 


poposcit ul biberet, sed ab illa lacte potatus est. 
Et cum eum in latebris collocasset, ac pellibus 
adoperuisset, post hzc palum malleo adactum per 
ejus malas vel mazillas defiiit. Et tunc occurreas 
insectanti Barach mortuum jam et prostratum 
ostendit Sisaram. 

5. Quid ergo nobis sacramenti omnis iste histo- 
ri; textus ostendit? Jahel mulier alienigena, de 
qua prophetia dixit quod in manu mulieris flet victo- 
ria, figuram tenet Ecclesias, quz ex alienis gentibas 
congregata est. Interpretatur autem Jalel ascen- 
sio (68): quia revera non est alia ascensio qua 
ascendatur ad ccelum, nisi per Ecclesiasia multifoe- 
mis sapientiz Dei. lpsa est ergo, qux: dum a cor- 
poralibus ad spiritalia, et a terrenis ascendit ad 
coelestia, interfecit Sisaram , de quo jam superius 
diximus, quod carnalium vitiorum, et animalis , vel 
stolidi (69) hominis tenet figuram , quia Sisara 
visio equi interpretatur. De quo Scriptura dicit **: 
« Nolite fleri sicut equus et inulus , quibus non est 
intellectus. » Palo ergo eum interfecit, id est ligni 
crucis acumine, et virtute eum prosternit. Et non 
sine causa maiillam ejus palo transverberasse 
describitur. lllud enim os, quod de carnalibus 
loquebatur, et illa doctrina. qux& carnis gloriam 
praeferebat, quia in deliciis et voluptate vivenduin 
sapientibus sx€culi persuadebat, et humanum genus 
luxurie adulatione deceperat : illud, inquam , os 
ligno crucis coufoditur et terebratur, quia illam 
viam, quam philosophia latam et spatiosa praedi- 
caverat voluptatis, hanc Christus arctam et au- 
gustam nobis viam salutis ostendit **, Sic ergo 
Jahel, id est Ecclesia, vitiorum principem Sisaram 
obtectum pellibus, id est membrorum | mortifica- 
tione sopitum, eterno tradit soinno, Occurrit tamen 
Jalel, id est Ecclesia, post hoc et priori populo 
insectanli  Sisaram.  lasectabatur enim — israel 

9 Jud. 1v, 5... **Jud. ιν, 0. "ibid. 8. "**ibid. 9. 


(67) Mss. «decem millia. » Libb. editi, « duo- 
decim millia. » 

(68) Interpretatur autem. Jahel ascensio. Ab 59 
« ascendit. » 


(69) Vel aelidi. Unus codex ms. « vel choiei. » 
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legem justiti:e, sed in legem non perveniL. Occurrit A et. cetera qua sanclus Apostolus enumerat **, 


ergo Ecclesia etiam ipsi, et ostendit ei opus suum, 
ostendiL victoriam consummatam, s!que ia socie- 
tetem | eum prostrati bostis invitat. Verum est 
enim illud, quod Apostolus in novissimo tempore 
dicit futurum, quia cum plenitudo gentium subin- 
iroierit, tunc omnis Israel salvus flet **. Fit ergo 
quidem priinatus in manu mulieris alienigenze, non 
tamen excluditur a cousortio gloriz etiam Barach, 
qui prior quidem coeperat, sed novissimus pervenit 
ad ünem. Imo dum ille pervenit, Jahel alienigena 
prx:etereuntem quodaimodo victoriam rapit. Eadem 
forma prgcessit etiam in Esau οἱ Jacob fratribus. 
Dam enim Esau sectatur agrestia, dum moratur in 
apibus, preveniens Jacob, et mulieris cousiliis, id 
est matris, compositos patri offerens cibos, bene- 
dictionis primatus aceepit, Sio el in Evangelio per- 
gente Domino ad flliam priacipis syuegog:e susci- 
tandam, praveuiens imulier qua fluxa sanguinis 
laberabat, üdeli tactu prior consequitur saaiia- 
tem. 

6. Quod si etiam inde requirendum aliquid vide- 
tur a diligentibus auditoribus, quod lacte eut po- 
tasse dicitur, cum ille aquai poposcisset, videa- 
mus ne forie secundum inysticas vel allegoricas 
legis interpretationes, tale aliquid etiam de hoc 
possit ostendi. Lactis cibus esse dicitur in Scriptu- 
ris sanctis **, prima bzc moralis institutio, qua 
incipientibus velut parvulis traditur. Non enim 
in initiis stati discipulis de profundis et aecretio- 
ribus tradendum est sacramentis, sed inorum cor- 
reptio, emendatio disciplina, religiosa conversa- 
tionis, et simplicis üdei prima eis elementa tradun- 
tur. Istud est Ecelesim lac, ἴμθο incipientibus par- 
vulorum prima suat elementa, Sed iste cibus iis 
A70 quidem qui ad bonum pro(iciendi propositum 
gerunt, vitam tribuit et salutem : iis vero quibus 
.contraria placent, quibus luxuria, libido, avaritia, 
ei omnis impietas cordi est, hujusmodi doctrina 
necem et interitum praestat. Sic ergo fit, ut ex his, 
atque iisdem cibis quibus aluntur boni, suffocentur 
mali; et in quo piis vita est, ibi sit impiis mors. 
Denique ut exemplo res quam dicimus planior fiat, 
« vinum» sanos et commode degentes juvat, et 
sicut Seriptura dicit **, « cor hominis » duntaxat 
t lztificat, ». febricitantibus vero, si sumpserint , 
perniciem continuo οἱ interitum parit, Πα fit. αἱ 
eadem res eodem modo sumpta, uni quidem vitam, 
alii autem conferat mortem. Sie ergo intelligenduun 
est οἱ Sisaram istum animalem hominem , et vitio- 
rum principem, per doctrinam Ecclesie, quau non 
ex fide suscepit, exstinctum, Sed el. unaquzeque 
anima satís agot lacte evangelico atque apostolico 
sopíre in seinetipso et exstinguere Sisaram. Si enim 
per hzc edoctus quis mortilicaveriti. inembra 8ua 
«qua sunt super terram, avaritiam, fornicationein, 


* Που). χι, 326. ** 1Cor. 15,2. 
ο Jud. v, 3 


(70) Mss. « Tunc Jahel, id est Ecclesia. » Lib». editi, « tunc itaque Eeclesia. » 


Sisaram In semetipso videbitur peremisse , ut hiec 
non solum in persona Eeclesiz:i consummari, verum 
etiam unusquisque in sua anima ostendat funpleri : 
quin, sicut diximus, ceptus est quidem Sisara 
insectari a populo priori, interemptus autem a mu- 
liere ac Ecclesia gentium , et in manu ejus data est 
palma victoriz, ln consummatione omnium, id est 
iu fine szxeuli, etiam canticum Domino cantabitur 
per Debboram, in quo primatus quidem dabitur 
Jahel Ecclesize gentium : nec tamen Debborz laus 
silebitur : sed et primis et novissimis victorize pra- 
mium dabitur, per Jesum Christum Dominum 
nostrum, cui esl gloria et imperium in s:cula 
seculorum. Ámen. 
HOMILIA VI. 
De cantico quod cantavit. Debbora. 

1. Sisara cum exercitu suo el curribus ferreis 
quibus impugnat populum Dei, superatus est, quod 
ita futurum prophetia przcecinit per Debboram. 
Et posteaquam in manu mulieris facta. victoria est, 
ranticum istud Debbora , velut victoriz ipsius Jau- 
dem, cecinisse przscribitur. Verum si meminimus 
eorum qua in superioribus dicta sunt secundum 
mysticam formam, quz est figura Debborz, quz 
eliam Barach, quid imaginis teneat Jahel mulier, 
quie adversarium populi Dei sola dejecit, qui etiam 
iinago sit Sisarz ipsius, qui a muliere alienigena 
ligni virtute prostratus est : intelligiinus haec om- 
nia sacramenta esse, qux in novissimis tempori- 
bus, e$ in fine seculi per Ecclesium consumman- 
tur, et in eantico Loc velut epinicia ejus, id est 
victoria laudem esse descriptam, illius seilicet 
temporis eum «novissimus inimicus destruetur 
mors * . » Tunc enim exsultabit Debbora, id est 
exsuliabit, gloria prophelie , quia quz prodizit, 
impleta sunt. Tunc Jahel, id est Ecclesia (70) 
hoslem communem omnium superabit : et postea- 
quam plenitudo gentium introierit, tunc et Barach, 
id est reliquus Israel , salvus flet ** eL in societatem 
vietoria recipietur. Tunc ergo, si digni fuerimus, 
eliam nos cenisbimus canticum istud refertum 
mysticis et propheticis sacramentis , ex quibus per 
singula discutere cancta temporis non est. Brevi- 
tatem namque auditores Ecclesi:e diligunt. Pauca 
tamen vel de principiis ejus disserentes, vel sparsim 
ex eo flosculos eligentes, consolationis aliquid audi- 
toribus afferre tentabimus , vel nosmetipsos exer- 
cere, et meditari ut apti efficiamur ad Debboraee 
canticum decantandum. 

4. « ln incipiendo, principes in Israel, in voluuta- 
tibus, poptili, benedicite Dominum *'.» Benedictio, 
inquit, qua benedicimus Dominum, sit in exordio 
principum in Israel, tym deinde et iu. voluntatibus 
populi. Verbi gratia : cum primum incipimus venire 
ad Dci cultum, cum initium. verbi Dei ei doctrinze 
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calestis accipimus, 3 principibus Israel ista nobis À charitatis, « et galeam » nihilominus « salutis aeei- 


initia capessenda sunt. Principes autem Israel , id 
est popuii Christiani, angelos accipiendos puto, 
quos adesse Ὀοππίπυς dicit unicuique minimo in 
Ecclesia, qui etiam semper videre dicuntur faciem 
-Patris qui in ccelis est **. Ipsi ergo sunt principes, 
'et ab ipsis nobis sunt. sumenda principia. Verbi 
gralia : si eat quis puer ad scholas, a magistro 
quidem suscipitur, et efficitur illius doctoris disci- 
»ulus, sed non statim discendi ab ipso praeceptore 
»umit exordium : sed cum ab eo prima tantum 
-«lementa susceperit, traditur aliis erudieudus, ut íta 
dicam, scholz ipsius priucipibus : ut cum ab illis 
quantum in illis est fuerit edoctus, et cum prima 
apud eos deposuerit rudimenta , tum demum ipsius 


doctoris perfectiora przcepta suscipiat. lta ergo B 


etiam nunc institutionum nostrarum initia repetens 
prophetia dicit, quod cum a principibus ceperi- 
mus (71), vel principes ceperint operari in nobis, 
deinde nos voluntate et proposito subsequamur : et 
aueti profectibus, sic ad benedicendum jam ipsum 
Dominum veniamus. Sed videamus quid dicit : « la 
incipiendo, inquit **, principes in Israel.» Initia ju- 
vari apriacipibus dicuntur: post lizc vero jam volun- 
tate propria et proposito nitendum est, ut benedi- 
cere Dominum mereamur. Nam et populus Isracl cum 
inciperet exire de Egypto, et transire mare Rubrum, 
nihil ipsius-proprio labore, sed totum per principes, 
id est per angelos agebatur. Denique sic dicit Moyses 
π A471 populum : « Vos, inquit "*, tacebitis, et Do- 
minus pugnabit pro vobis. » Aperte enim angelus 
vastator pro eis pugnasse describitur Τὰ, qui ZEgy- 
priorum quidem primogenita interemit : [sraelitarum 
vero nec pecus quidem mutire fecit, Verum non 
&emper.exspectandum .est ut. angeli pro nobis pu- 
gnent, sed in incipiendo tantummodo, id est in 
initiis nostris, & principibus angelis adjuvamur. 
Clerum processu temporis oportet etiam nos ipsos 
exire armatos ad prelia.. Ante enim quam bella 
discamus, antequam pugnas Domini parare medi- 
temur, a principibus angelis sublevaiur; ante- 
quam panis coelestis eonsequamur annonam, οἱ 
earnibus Agni immaculati satiemur, antequam verc 
vitis quz ascendit de radice David sanguine in- 


ebriemur, donec parvuli sumus, et lacte alimur, D 


et iniiierum Christi sermonem tenemus, tanquam 
parvuli sub procuratoribus agimus, et actoribus an- 
gelis. Ubi vero jam militi: ccelestis. sacramenta 
gustavimus, et pane vitz refecti sumus, audi quo- 
modo per apostolicam tubam suscitamur ad prxlia. 
lugenti namque voce Paulus clamat ad nos dicens "* : 
« induite vos arma Dei, ut possitis stare adversus 
astutiam diaboli. » Non nos ultra patitur velut sub 
alis lactantium (79) latitare, invitat nos ad certa- 
Tmiupm campos ; t induite, » inquit 15, vos « loricam » 


ο Matth, xviri, 10. 5** Jud. v, 2. 
Ἶν Jud. v, 2. "* ibid. 9. "'*] Pet. ii, 9. 
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pite, sed et gladium, inquit, spiritus, » et super om- 
"nia « scutum (fidei, in quo possitis, ait, omnia faculta 
maligni ignea exstinguere. » Vides ergo quomodo 
oninia per ordinem flunt, et nihil confusum in po- 
pulo Dei, nihil incompositum aut praposterum ge- 
rir. In incipiendo principes juvant : cum adjutus 
fueris, et a principibus eruditus, jam tibi ipse 
sponte εἰ voluntate tua, quze didicisti a principi- 
bus, gere. Recte enim decoctis principiis, deposi- 
lisque rudimentis nostra committimur voluntati, 
ut vel laus meriti sit, qua nostra virtute quaesita 
est, vel culpa jure sit nostra, quae per nostram 
venit ignaviam. Hzc pro eo quod scriptum est "* : 
« In incipiendo, principes in Israel, in voluntatibus, 
populi, benedicite Dominum. » 

9. Post hzc autem dicit '* : « Audite, reges, et 
auribus percipite, satrape. Domino cantabo, psal- 
lan Deo Israel. » Audite, inquit, reges. Reges ap- 
pellat eos qui convocantur ad audiendum verbum 
Dei. Exsulta, popule Dci, audiens tuz nobilitatis 
insignia. Tu vocaris ad audiendum verbum Dei, et 
non ut plebs, sed ut rex vocaris. Tibi enim dictum 
est 19: « Genus regale et sacerdotale : populus in 
acquisitionem. » Ideo quia vos reges estis, merito 
rex noster Christus Dominus « rex » dicitur 17 « re- 
gum, et Dominus dominantium. » Sed sicut exsol- 
tutis de nobilitatis vestrze titulo, ita discere debetis 
quid agendo unusquisque. vestrum fiat rex. Quod 
vobis ita breviter definiam. Regem te omnium esse 
facit, si regnet Christus in te. Rex namque a re- 
gendo dictus est. Si ergo et in te animus regnat, et 
corpus obtemperat, si concupiscentias carnis sub 
jugum imperii tui mittas, si vitiorum gentes sobrie- 
tatis tuz frenis arctioribus premas , merito rex di- 
ceris, qui te recte agere noveris. Cum ergo talis 
fueris effectus, digne ut rex ad audienda divina 
verba vocaberis. Hoo vero quod subsequitur, magis 
corporeum aliquid indicat, quod dicit: « Auribus 
percipite, omnes satrapa. » Sicut enim iuferiores 
sunt regibus satrapa, ita οἱ auribus percipere infe- 
rius videtur esse quam audire. Audire namque ad 
interiorem pertinet hominem, sicut et Dominus di- 
cebat 15115: « Qui habet aures audiendi, audiat, » Au- 
ribus vero percipere, ad exteriorem et corporalem 
pertinet auditum. Ideo ergo et hic illi qui audire 
deberent reges dicuntur, qui vero auribus percipere, 
$atrapze appellantur. « Ego Domino cantabo, pssi- 
iain. Deo Israel. » Beati suut qui possunt cantare 
cauticum Domino. Cum redimus ad Scripturas, 
multa cantica sacris mandata voluminibus inveni- 
mus, Habemus integrum volumen de Canticis can- 
ticorum scriptum, Ecce et in hoc libro Judicu:u 
habemus canticum, et in Numeris canticum acri- 
ptum est, et in Deuteronomio, et iu. Exodo, et in 
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(73) Velut sub «lis lactantium. Wc desiderantur 
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prino Regnorum libro. In primo etiam Paralipo- A sedens super asinam resplendenteni Dominum bene- 


menon, et in allis multis locis invenies cantica 
divina esse descripta. Ait ergo hzc vox justi : « Ego 
Domino cantabo, psallam Deo Israel. » Quis pu- 
tas ita canorz vocis est, et ita spiritus puri men- 
tisque sincerz, ut (73) cantilena ejus divinum dele- 
etare possit auditum? Ille profecto est, qui nullum 
raucum habet in se peccati sonum, qui nibil offen- 
sionis in lingua, nibil crassitudinis in spiritu gerit, 
ille potest dicere: « Ego Domino can'abo, psallam 
Deo Israel. » 

4. Verum quia continuationem cantici per singula 
non occurrimus explicare, interpolando saltem se- 
riem lectionis, videamus quid est quod dicit **-*! : 
« Cor meum ad ea quz disposita sunt huic Israel. » 
Hoc modo videtur quod dicit : Cor meum, et animus 
meus, et sensus meus, et tota mens mea ad illud in- 
tendit, et illud prospicit quod dispositum est, et 
quod prz paratum est Israel : illud tota mente pro- 
spicio quod futurum est. Si enim ad illud intendero 
animum, omnia quz: in hoc mundo sunt, ducam 
« utstercora, ut Christum lucrifaciam **, » qui 
przparavit illa orauia quax « oculus non vidit, nec 
auris audivit, nec in cor hominis ascendit, iis qui 
diligunt eum **, » Cor ergo, inquit, meum ad illa 
extenditur. Non enim adliuc humanum cor gero, 
neque quz cogito, secundum hominem cogito; sed 
quia secundum Scripturam ii ad quos sermo Dei 
fit, dii sunt, nec ego hiec humana, sed divina mente 
prospicio. 

&72 5. « Potentes populi, benedicite Domi- 
num, qui ascendistis super jumenta δν, » Quid est 
ascendisae super jumentum? Corpus hoc meum ju- 
mentum est : ad adjumentum enim et ad ministe- 
rium datum est : ego autem sum, id est interior 
homo, qui ascendi super jumentum hoe, cui dici- 
tur, ut benedicam Dominum. Si ergo vere ascen- 
disti supra corpus, et superior effectus corporalibus 
desideriis, et motus corporis tui freno mentis et 
interioris bominis moderamine gubernantur, de 
te dicitur, quia ascendisti super jumentum hoc, cui 
dicitur, ut benedicas Dominum. Quid autem est 
quod sequitur? « Super. vehicula, inquit **, seden- 
tes, et super asinas refulgentes, » Quid sibi viden- 
tur esse asine. refulgentes? Dicit eaim Scriptura, 
quis oporteat benedicere Dominum eos qui sedent 
super vehicula et super asinas refulgentes. Mihi 
velut in locis ita difficilibus tale aliquid videtur : 
cum jumentum hoc, id est corpus meum, sub jugo 
venerit verbi Dei, tune vehiculum corporis mei re- 
splendere incipiet; et asina hzc, id est varo mea, 
tune refulgere dicetur, cum castitatis ac pudicitiae 
fuerit splendore decorata. Et ita recte dicitur anima 


$931 Jud. v,9,. 3** Phil. 11,8. ** Cor. 1,9 
9 ibid. **ibid. 15. "' Philip. 1v, 13. 

(73) Sic mss. Libri vero editi, « ita spiritus purge 
meulis, qui sincere canat, ut. » 

(14) Abinoem responsio patris. interpretatur. Me- 
lius verteretur, « amaonitras patris, » ab Cy 


ο Jud, v, 9, 10. ** ibid. 10. 
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dicere, et ín medio lztantium laudJare Deui. « lbi 
dabunt justitias Domino **. » Sacrificium Dominc 
illud est acceptabile, quod in justitia offertar Do- 
mino et aequitate. Et ideo dicitur " ; « Justi con- 
fortati sunt ín Israel. » In aliis quidein gentibus, qui 
corporis robore fortiores sunt, illi potentes dicuntur 
in praelio : in Israel vero qui justiores sunt, ipsi po- 
tentiores dicuntur in bellis : quia justitia etiamsi 
viribus infirma sit, vincit : injustitia vero, etsi mub- 
tos et validos pugnatores habeat, superatur. Sic 
igitur in liac geute nostra, id est in populo Dei, per 
justitiam superamus, aut per injustitiam vinci- 
mur. 

6. « Exsurge, Debbora, exsurge ct suscita dena 
millia populi **. » Prophetia quando exsurgit ? Profecto 
in adventu Domini : et non solum ipsa exsurgit, sed 
et populos suscitat ad credendum. « Captivam du- 
cito eaptivitatem, fili Abinoem **. » Abinoem responsio 
patris interpretatur (74). Hujus filius est Barach. 
Captivitatem de hostibus capiet, qui ccelestis Patris 
responsa servaverit, « Domine, bumilia mihi fortio- 
res me **. » Vox ista fidelium est, con(itentium sim- 
pliciter fortiores esse inimicos suos, adversum quos 
nobis pugna et certamen est : quia non est nobis 
pugna adversus carnem et sanguinem. Alioquin non 
esset nobis fortior adversarius. Sed quoniam adver- 
suin principatus οἱ potestates, el adversum mundi 
liujus rectores tenebrarum, et adversum spiritalia 


C nequitis est luctamen, idcirco dicit propheta : 


« Domine, humilia mihi fortiores inc. » Quomodo 
enim non liec tanta spirituum vis, longe sit humana 
fragilitate velementior? Sed in eo Deus adjuvat 
infirmitatem nostram, in quo dicit Apostolus *! : 
« Omnia possum in eo qui me confortat, » Christo. 
Sunt iste quidem virtutes fortiores nobis : sed ite- 
rum qui in nobis est Christus, et confortat nos, est 
oinnium fortior; cui est gloria et imperium in s. 
cula saeculorum. Ainen. 


HOMILIA VII. 


De eo quod transiati sunt filii Israel. iw. munus 
Madian. 


1. Quiescit terra donec quiescit peecatum. Moverl. 
autem dicituP terra, lioc est, ii qui habitant terram, 


D cum animas hominum movere eoeperint , et pertus-. 


bare peccata. Et. ideo scriptum est hoc quod nunc 
presens lectio continet. « Et quievit, inquit **, terra 
quadraginta annis, Et fecerunt filii lgrael malignum 
in conspectu Domini, et tradidit eos. in manus Μο” 
dian annis septem, et invaluit Madian super ls- 
rael **. » Dum esset ergo justitia in terra, id est 
in iis qui habitant terram, quievisse dicitar terra ; 
cum vero increvit iniquitas, et fecerunt (75) mali- 


**jbid. 11. ο ibid, ** ibid, 13. 
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gnum in conspectu Domini, « tunc tradidit, inquit, A libenter ascendat, depereunt omnia quz prius fue- 


eos Dominus in manus Madian annis septem. » 
Nec dicuntur invaluisse Madianitz:e super populum 
Domini, donec przcepta Domini populus custodi- 
vit. Cum vero negligere capit mandata divina, ro- 
bustior et validior effecta est adversus eum hostium 
manus. Et adversum quidem illum priorem popu- 
lum corporales insurgebant hostes, cum deliquis- 
set ; adversum nos autem, qui Israel secundum spi- 
ritum (76) dicimur, spiritalis sine dubio hostis 
imsurgit, et cum mandata Dei negligimus, cum 
Christum contemuimus, validior adversum nos ma- 
nus dz: monum efficitur : et tradimur etiam nos ini- 
micis, cum deseriinur a gratia. 

9. Sed videamus quid accidit eis, qui tradili sunt 
pro peccatis suis. « Et fugerunt, iuquit **, filii Is- 
rael a facie Madian per septa in montibus, et in spe- 
luncis, et in munitionibus ; et efficiebatur eum semi- 
nasset vir Israel, ascendebant Madian et Amalec, et 
filii Orientis super eos, et superveniebant eis, et ex- 
terminabant omnes fructus terras, usquequo perveni- 
retur in Gazam. » Hzc quidem patiebaturille, qui erat 
secundum carnem lsrael. Seminabat terram, sed 
quoniam pro peccatis suis traditus erat insurgentibns 
inimicis, pro frugibus corruptionem metebat. No- 
bis vero qui secundum spiritum Israel nominamur, 
quid tale accidere potest consideremus. Est quando 
$798 seminamus, et non possunt inimici corrum- 
pere semina quie seminamus, non possunt apri in- 
sidiari culturz nostre : est autem quando semi- 
namus et corrumpuntur qua seminamus. Paulus 
nos apostolus de hac seminandi doceat differentia. 
Audi ergo ipse quid dicit : « Qui seminat, inquit **, 
in carne, de carne metet corruptionem. Et qui se- 
minat in spiritu, de spiritu metet vilam zeternam. » 
[δεί sunt. ergo, quorum seinina Madianitze corrum- 
punt, qui in carne seminant. lsti sunt quorum 
fructus exterminantur, et pereunt. llla autem se- 
mina, qus in spiritu seminantur, non possunt Ma- 
dianitae corrumpere. Non enim possunt adversariz 
potestates ascendere ad spiritales campos, et Πο. 
valia spiritus temerare eorum qui non seminant 
super spinas, sed innovant sibi novalia : sed et 
illud addendum est : volo enim et meipsum vobis- 
cum pariter commonere de cautela seminum, et 
spiritalium fructuum diligentia. Frequenter accidit, 
ut aliquis in opere spiritali multum desudans, 
fr1ctus quamplurimos fecerit, et repleverit horrea 
sua justitixe frugibus, et multa bóna opera recon- 
diderit in conscientizte suse conclavi : postea vero 
si negligat, οἱ post laborem' proclivius ad volu- 
ptates et luxurias vergat, omnia ei bonorum se- 
mina, fructus saneti operis dominante libidine 
corrumpuntur. Cum enim subintroierit peccatum, 
οἱ captivaverit hominis sensum, ut jam non re- 
Spiciat ad mandata Dei, nec arduam virtutis viam 


** Jud. vi, 9, 5, 4. *5 (οἱ. vi, 8. 
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raut in horreo conscienti: congregata. Propterea 
ergo Scripturz sanclse nobis servanda commonitio 
est dicentis ** : « Omni custodia serva tuum cor. » 
Custodiendum est igitur cor ab omni peecato, et 
precipue in tempore persecutionis. Si cui enim 
accidat, ut. in aliquo quidem tempore congreget 
fructus justitia, conquirat opera virtutum, et om- 
nibus se probatissimis excolat disc'plinis, in per- 
seculionis vero tempore deneget fldem, iste eon- 
dita omnia evacuavit, ex omnibus facultatibus. 
suis nudus repente et inanis effectus est, quia diu 
quaesitus, et multo vix labore colleetus , subito 
omnis effusus est labor : et sicut dicit propheta ο, 
« omnes justitie ejus quas fecit, non commemera- 
buntur.» Propterea ergo, fraires, deprecemur Do- 
minum confltentes ei infirmitatem nostram, ne nos 
tradat in manus Madian, ne tradat bestiis animain 
eon(itentem sibi, ne nos 1radat in. manus potentum 
eorum qui dicunt, Quando veniet tempus ut detur 
nobis potestas adversus Cliristianos, quando  tra- 
dentur in manus nostras isti qui se dicunt habere, 
vel nosse Deum? Quod et si tradamur, et accepe- 
rínt potestatem nostri, oremus accipere a Deo vir- 
tutein, ut sustinere possimus : ut et fides nostra ín 
pressuris et tribulationibus clarior fiat, ut per pa- 
tientiam nostram illorum superetur impudentia, et, 
sicut dixit Dominus, in nostra patientia acquiramus 
animas nostras ** : quia. « tribulatio patientiam 


C operatur, patientia vero probationem, probatio an- 


tem spem **, » Pertendít enim nostra probatio men 
usque ad verbera soluin, sed usjue ad profusionem 
sanguinis pervenit: quia et Christus quem sequi- 
mur, pro redemptione nostra effudit sanguinem 
suum, ut inde exeamus loti sanguine nostro. Ba- 
ptisma enim sanguinis solum est quod nos puriores 
reddat, quam aquae baptismus reddidit. Et hoc 
ego non prazsumo, sed Scriptura refert , dicente 
Dornino ad discipulos * : « Baptismum habeo bapti- 
zarc quod vos nescitis. Et quomodo urgeor ut per- 
ficiatur? » Vides ergo quia profusionem sanguinis 
sui baptisma nominavit, Et ne jsta dicens, offen- 
dam, vereor ne istid baptisma eminentius sit illo 
baptismate quod per aquam traditur. Illo enim ac- 


D cepto, valde pauci sunt ita beati, qui hl iminacala- 


tum usque ad exitum vite servare potuerint. Hoe 
vero baptismo qui baptizatus fuerit, peccare jam 
ultra non potest. Et si temerarium uon est iu rebus 
talibus audere aliquid, possumus 4Jicere, quod per 
illud baptisma preeterita peceata purgantur: per istud 
vero etiam futura perimuntur. Ibi peccata. dimissa 
sunt, hic exclusa. Mihi si concederet Deus ut pro- 
prio sanguine diluerer, ut baptisinum secundum 
morte pro Christo suscepta perciperem, securus ex 
isto s:eculo discederem : ut veniens ad anintam meam 
de hac vita exeuntem princeps hajus mundi noa 
*' Ezech. 11, 20. ** Luc. xxi, 19. ** Rom. v, 4. 


(76) Libb. autea cditi, « qui [δα] sumus secundum caruem. » Mss. nt in nostro textu. 
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inveniret quidquam, quin potius et sanguinis mei A Christi, filius efficitur Orientis. Sic enim scriptum 


profusione sopiretur, nec auderet in aliquo crimi- 
uari animam cruore suo dilutam, morte sua clarifi- 
catam, sanguine suo lotam. Post istud baptisma nec 
Madianitz ultra irruerent ad disperdendos et exter- 
minandos anima fructus. Quis enim sequi possit 
animam marlyris, qua supergressa omnes aerias 
potestates, ad caeleste tendit altare? Ibi enim sub 
aliare Dei animx: martyrum posite dicuntur die- 
bus ac noctibus proclamare dicentes * : « Quousque, 
Domine, qui justus el verus es, non vindicas san- 
guinem nostrum de iis qui habitant terram? » Ibi 
enim posit; divinis assistunt sacrificlis. Sed beati 
sunt qui hzc merentur. Beati sunt quorum cor cum 
de szculo recedunt, non trepidat pro peccato, quos 


est de Christo 5: « Ecce vir, Oriens nomen est illi.» 
Quisquis ergo Christi suscipit nomen, filius esse di- 
citur Orientis : sed non semper qui nomen Christi 
accipiunt, etiam in Ecclesia pertanent Christi. Si 
ergo videas h:ereticos Christi quidem nomine cen- 
seri : expugnare autem Ecclesiam Christi, et arma 
conferre adversum Christi fidem, et impugnare po- 
pulum Domini, bella suscitare adversum catholi- 
cam (idem : nolo dubites de iis dicere, quod isti 
sunt quidem fllii Orientis, sed cum Madianitis et 
cum Amalec expugnare veniunt populum Dei, quia 
cum paganis et cum Judzis Ecclesiam Dei etiam 
haretici persequuntur. Et ipsos esse opinor, qui de- 
signantur in filiis Orientis. 


pergentes ad Dominum delictorum formido non ter- B 2. « Omnes ergo, inquit *, Madianitze, et Amalec, 


ret. Beata illa anima qua occurrentes sibi aerias 
demonum turmas profusi in martyrio sanguinis 
cruore deturbat. Beatus est de quo eunte ad coelum 
dicunt angeli illam propheticam vocem * : « Quis est 
iste qui ascendit ex Bosor, » hoc est qui de carne 
ad ccelum ascendit? « Quis est iste qui ascendit ex 
Dosor, rubor vestimentorum ejus? » in rubore vesti- 
mentorum cruorem sanguinis designantes. Beatz 
sunt ergo anim:e qua sic Christum sequantur, quo- 
modo eas Christus przccessit, Et ideo quia sic se- 
quuntur, usque ad ipsum Dei altare perveniunt : 
A4 f$ ubi est ipse Dominus Jesus Christus pontifex 
futurorum bonorum, cui est gloria et potestas iu 
saecula saeculorum. Amen. 
HOMILIA γη. 
De filiis Orientis, et de Gedeon ex parte. 

4. Esto, convenerint adversum lsrael Madianitze, 
qui interpretantur extra judicium (17). Esto, illi con- 
venerint adversum Israel, qui extra judicium Dei 
sunt, et « qui extra legem peccaverunt, et extra le- 
gem peribunt *. » Esto, convenerit et Amalec, qui et 
ipse interpretatur populus ablingens (18). Esto, et haee 


natio terrena, et. ventri et gulz dedita, impugnare. 


venerit Israel carnalem, Quid est boc quod etiam 
filii Orientis his admiscentur, et cum ipsis ad im- 
pugnandum Israel venire dicuntur? Dic enim mihi 
auditor : Si scriptum esset quia filii Occidentis conve- 
nerunt cum ipsis, nihil quarerem : diceres enim 
mihi allegoricis sensibus, quia filii Occidentis suut 
filii tenebrarum οἱ ipsi junguntur illis gentibus, vel 
qua extra. judicium Dei sunt, vel quz ventri de- 
dix i:spugnant eos qui mente Deum videre con- 
tendunt. Nunc autem cuin. dicatur quia filii Orien- 
t3 venerunt cum Madianitis et Amalec, quomodo 
haec possunt competenter exponi? Videamus ergo si 
possumus in tam difficilibus Scriptura locis dignum 
aliquem in his sensum divinis paginis invenire. 
Omnis qui super se quoquo modo nomeu suscipit 


* Apoc. vi. 10. ? [sa Όση, 1. * Rom. ii, 42, 
19, 15. * Juil, v1, 34. 

(71) Madianita, qui interpretantur extra judicium. 
A [3 € preter. extra, ». et (7 c judicium. » 

(78) Amualec, qui et ipse interpretatur populus ablia- 
genus. Ab Cy € populus, » et οτε luxit. o 


* Zach. vi, 13 


et filii Orientis convenerunt simul, et ascenderunt, 
et supervenerunt eis, et castra posuerunt in valle 
Jezrael. » ἰδίί qui impugnare volunt populum Dei, 
castra in vallibus collocant, in dejectis et humilibus 
locis, in valle, inquit, Jezrael. Invenimus autem in- 
terpretari Jezrael semen Dei (79). Vides ubi collo- 
cant castra adversarii? Non sunt ausi ire iliuc, ubi 
videntur jam nati esse fructus spiritus, sed ubi ad- 
huc semen Dei jacet, ubi nondum fructus ascendit. 
Qui enim exiit seminare semen, seminat super om- 
nem locum. Sed audi ipsum Dominum dicentem quid 
pati soleat semen Dei. « Aliud, inquit ", cecidit se- 
cus viam, et venientes aves οσο diripiunt illud. » 
Quod ipse in posterioribus iuterpretatus dixit * : 
« Qui autem secus viain seininali sunt, ii sunt qui 
audiunt verbum et cum latitia accipiunt : venit au- 
tem Zabulus, et tollit de corde eorum quod semina. 
tum est. » Sicergo et isti tunc veniunt ad semen Dci, 
et volunt illud tollere de corde eorum in quibus se- 
minatum est, quia iuveniunt eos in vallibus positos, 
et ima quaque sectantes. De illis sunt enim qui liu- 
militer et indigne, et, ut ita dieain, Judaico intelle- 
ciu suscipiunt verbum Dei, et ideo possunt illud ra- 
pere daemones de corde eorum. Qui autem ah humi- 
litate littere ad spiritus excelsa conscendit, et in- 
telligentiam refugiens carnalem, sectatur in altiori- 
bus αυ sunt Spiritus Dei, de isto nihil possunt 
rapere Madianit:» neque Amalecitz, sed ne ipsi qui- 
dem Orientis (ilii depredari eum poterunt. (80), 
in excelso intelligenti: spiritalis vertice consti- 
tutum. 

3. lili ergo castra in vallibus collocant. « Sed 
spiritus, inquit *, Dei confortavit Gedeon, el tuba 
cecinit, el vocavit post se Abiezer. » Continentia qui- 
dem explanationis alium ordinem requirebat, verum 
quia nos non tam Scripturas commentautes nunc 
loquimur, quam populum de iis quie recitata suut, 
consoluntes , sparsim qux occurrunt de singulis 
* jud. νι, 98... " Lue. vin, 5. * ibid, 


(79) Invenimus autem interpretari Jearael semen 
Dei. À yf c semen, » et b « Deus. » 


(80) Mss., « poterunt, » Editi, « potuerunt, » uk 
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quibusque (ractamus. « Vocavit, inquit, post se A autem maneat siccitas, » cujus rei talis quzdam 


Abiezer : » qui utique nusquam erat. Juterpretatur 
autem Abiezer patris mei auzilium (81). Non ergo 
hominem aliquem, sed patris sui Gedeon invocasse 
videtur auxilium. Mittit interea, et auxilia convo- 
cat. Conveniunt populi, et omnes ad Gedeon exer- 
citus congregantur. 

4. « Et tunc, inquit. '*, Gedeon dixit ad Deum: 
Si salvum facis in manu mea Isroel , quemadmo- 
dum locutus es, ecce ego sumam, et ponam vellus 
lane in area : et siquidem ros ceciderit super vel- 
lus, et super omnem terram siccitas fuerit, agno- 
scam quoniam salvum facies in manu mea Israel sicut 
locutus es. Et factum est sic.» Cum tam multa sint et 
innumera signa vel prodigia, quze petere potuisset a 
Deo Gedeon ad confirmandam pollicitationem Dei, 
{75 quid ei visum est post angelicam vocem ac 
pollicitationem ccelestem petere istud tam novum 
siguum a Deo ? Ait enim : « Ponam vellus lanz in 
area , et 8i fuerit supra vellus solummoo ros, et 
super omnem terram siccitas, ero confidens quo- 
niam tu salvum facias Israel in manu mea. » Et 
cum poposcissel Gedeon a Deo siguum istud, ine- 
ruit effectum. Sed esto, impetraveris hoc, o Ge- 
deon (82) : quid et accipis vellus lanz in area, et 
exprimis in pelvim ? Quid te permovit hoc facere ? 
Sed esto, impetraveris primum signum, quid ut 
secundum etiam signum permulato ac perverso 
ordine posceres? Fortassis enim dicit aliquis ex 
lis, qui attentius audiunt quz leguntur, quia non 
videntur convenire hzc ad istud quod scriptum 
est '! : « Non tentabis Dominum Deum tuum, » quod 
lex priecepit. Sed exitus rei docet non esse conira 
mandatum factum. Neque enim exaudiret Deus pe- 
titionem contra legem aliquid deposcentem, Nunc 
autem cum videamus quia et in primo signo ros 
cecidit super vellus lanze, in omni autem terra 
facta est siccitas, eLin secundo super omnem ter- 
ram cecidit ros : siccitas autem fuit in vellere, in 
quo et fidüciam accipit Gedeon quia Dominus in 
manu ejus salvum faceret (85) Israel, videnda est 
hujus mysterii ratio, de qua memini etiam quem- 
dam ex przedecessoribus nostris in libellis suis, vel- 
lus lanz populum dixisse Israel, reliquam autem 
terram reliquas gentes posuisse, et rorem qui ce- 
cidit super vellus, verbum Dei esse, quod illi soli 
populo coelitus fuisset indultum. Supra solum nam- 
que Israel ros divinz legis advenerat. Siccitatem 
autem babebant omnes. gentes : quia nullus ei hu- 
mor divini infundebatur eloquii. Secundi vero ratio 
signi in contrarium permutatur, in quo ait !* : « Ut 
supra omnem terram ros descendat, supra vellus 


19 Jud, vi, 56, 97... !! Deut, vi, 16. 
1 ] Joan, iv, 1. "E Cor. 1,485. '* Jos. v, 12. 

(81) Interpretatur autem. Abiezer patris mei auzi- 
liam. Ex 18, « pater meus, » et 7ry « auxiliuni. » 
lIhidem imss., « nonergo hominem aliquem, sed pa- 
tri» summi. » Editi, « non ergo humilem aliquem, 


ratio deprelenditur. Vide omnem hunc populum 
qui per omnem terram ex gentibus congregatus 
est, habentem nunc in se rorem divinum. Vide 
eum Moysi rore infundi , prophetarum litteris ir- 
rorari. Vide eum etiam in evangelico et aposto- 
lico humore viridantem ; illud autem vellus , id est 
Judaicum populum, siccitatem et ariditatem verbi 
patientem, secundum quod scriptum est '*, quia 
« erunt. filii Israel multo tempore sine rege, sine 
propheta , non erit altare, neque hostia, neque sa- 
crificium. » Intueris quanta apud illos siccitas per- 
manet, quanta eis ariditas divini sermonis evenit. 
Hac quidem nobis , sicut fateri decet, ex majorum 
labore collata sunt, verum quoniam etjam ex au- 


B dito verbo a sapientibus, sicul scriptum est, col- 


C 


laudare debemus, et adjicere ad illud, videamus 
quid etiam superzdificare possimus in talibus. Cum 
septuagesimum primum psalmum apud memetipsum 
«προ discuterem , movit me in hanc rem, quod 
cum adventum Christi in. eo describeret, in ipso 
etiam hoc asserit eventurum : « Et descendet , in- 
quit !*, sicut pluvia in vellus, et sicut stillantia su- 
per terram. » Vellus hic nominatur, vellus et in 
Psalmis describitur. Descendit enim sicut pluvia, 
inquit ,super vellus. Descendit ergo in illud vellus 
populi circumcisionis , et sicut stillicidia stillantia 
super terram : hoc est super reliquain terram de- 
scendit Dominus noster Jesus Christus, stillans 
etiam super nos, el guttas nobis quoque afferens 
roris caelestis , ut et nos bibamus qui eramus super 
omnem terram jugi ariditate siccati. Hunc igitur 
mysterii ordinem Gedeon sanctus prophetico ipi- 
ritu contuens, non solum primum signum poposcit 
4 Deo, sed et secundum converso ordine repetit. 
Sciebat enim rorem divinum , qui est adventus Filii 
Dei, non solum Judzis, sed et postmodum etiau 
gentibus esse venturum , quoniam quidem ex in- 
credulitate Israel salus fit gentibus. Et hoc est quod 
pro ariditate velleris universa terra gratia divini 
roris infunditur. Sed et illud in hioc facto viri fide- 
lissimi Gedeonis pr:etereundum minime puto , quod 
nobis sd formam potest cautelz spiritalis accedere. 
Angelum vidit, sed vir eruditus et habens jam Jesu 


D pracessoris exemplum, cautius agit. Sciebat enim 


15 Jud. vi, 59. 


possibile esse etiam angelos tenebrarum transfigu- 
rare se in angelos lucia '* : et ideo examinatione 
cautissima, volo, inquit probare spiritum si a Deo 
est 15, quia « spiritalis examinat omnia 17. » Sic 
namque pr«cessor ejus fecerat Jesu Nave :*, cum 
principem militi: coelestis vidisse : inquirit et dis- 
cutit, si noster sit, an adversariorum. lloc modo 


1 Psal. xx, 6. '* |l Cor. xxi, 14. 


13 Ose. in, 4. 


sed patris sui. » 

(82) Mss. « impetraveris. efficaciam signi, o Ge- 
dcon. » 

(85) Mss. « faceret. » Editi, « faciat. ) 
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etiam sanctissimus Gedeon discutit angelicam vl- A accipio aquam οἱ haurio de fontibus Israel, quam 


sionem, diversitate et immutatione signorum. 

B. Sed εἰ illnd quod ait Gedeon, Ponam vel. 
lus non ubicunque, non in campo , neque in 
δα], sed in area, quale tibi videtur? In area ubi 
messis est: « Messis quidem multa, operarii autem 
peuci **, Ponam, inquit **, vellus ubi messis est. » 
Quid moverat sanetuin virum Gedeon, vel quid ei 
visum fuerat ut hoc faceret? Praevidebat enim per 
spiritum, quia Christus in aream suam populum 
suum congregat et ibi eum expurgat, tenens ven- 
labrum in manu sua, et ibi paleas separat a fru. 
mento **, Non ergo sine causa vir tantus et talis, 
cujus et sanctus Apostolus ad llebrzos scribeus 
facit in prophetarum catalogo mentionem **, areuin 


exprimo de [sraelitico vellere, Expriino enim modo 
aquam e vellere libri Judicum, et alio tempore 
aquam de vellere Regnorum, et aquam de vellere 
Isai», vel Jeremiz : et mitto eam in pelvim ani- 
ma, concipiens sensum in corde meo : et accipio 
pedes eoruin qui 66 prxbent et przparant ad cc- 
Παρά πι, et inquantum pravaleo, lavare cupio pe- 
des fratrum meorum et complere mandatum Do- 
mini : ut. in verbo doctrinze purgentur auditores a 
sordibus peccatorum , et abjiciant à se omnem im- 
munditiam vitiorum, et mundos habeant pedes qui: 
bus recte ingrediantur ad praparationem Evange- 
lü pacis : ut omnes simul in Christo Jesu puri- 
ficati per verbum, non abjiciamur de thalamo sponsi 


elegit, ad vellus ponendum : nec sine causa expres- B pro sordidis indumentis; sed candidis vestibus, 


sit vellus in pelvim, quando et replevit eaim aqua. 
Hequiramus et de hoc in Scripturis sanctis, si quie 
nobis etiam hujus intelligentiz przstatur occasio. 
Veniamus ad Evangelium. Invenimus ibi ** Dom:- 
num et Salvatorem nostrum exuentem vestimenta 
sua, et linteo precinctum mittere 476 aquam in 
pelvim , lavare pedes discipulorum suorum. Vides 
eryo quia hiec adum brabant proplietze, quze erant in 
novissimis temporibus implenda per Dominum. Ilia 
ergo aqua quam mittebat Jesus in pelvim ros erat 
gradi» ccelestis ex quo lavabat pedes discipulorum 
suorum. Unde et ierito dicebat ad eos ** ; « Vos 
autem mundi estis propter verbum quod locutus 
sum ad vos. » Sed hoc nos modo si prebeamus 
pedes nostros, paratus est Dominus Jesus lavare 
pedes animz nostrze , et purgare eos rore coelestis 
grati: Spiritus sancti, verbo doctrine. Non enim 
solos apostolos mundos esse voluit, sed omnes qtii 
credunt per verbum illius. Et omnibus credentibus 
dicit illud quod et Petro dixit ** : « Nisi lavero te, 
non habebis partem inecum. » Certum est enim 
quia nemo habet partem cuni Christo nisi fuerit 
lotus et mundus. Veni, precor, Domine Jesu fili 
David, exue le vestimenta quae tu, Domine, in- 
duisi propter me, et accingere propter me, et 
mitte aquam in pelvim, et lava pedes servorum 
tuorum, et dilue sordes filiorum et filisrum tua- 
rum. Lava pedes aniinz nostre, ut nos te imitantes 
οἱ sectantes exuamus nos vetera vestimenta, et dica- 
mus *!* : « Nocte exui. me vestimentum meum, 
quomodo induam illud? » Et iterum dicamus : 
« Lavi pedes meos, quomodo sordidabo eos? » Sta- 
Bm namque ut laveris pedes meos, etiam recum- 
bere we facias tecum ut audiam abs te *' : « Vos 
vocalis me inagister et. Domine, et recte dicitis : 
sum etenim. Si ergo ego Dominus et inagister lavi 
pedes vestros, etvos alterutrum pedes lavate. » 
Volo ergo et ego lavare pedes fratrum meorum, 
lavare pedes condiscipulorum meorum. Et propterea 


1? Matth. i1x,37.. ?* Jud. νι, 597... *! Mattb. iit, 


lotis pedibus , mundi corde, recumbamus in convi- 
vio sponsi ipsius Domini nostri Jesu Christi, cui est 
gloria et imperium in secula szeculorum. Amen. 


IlOMILIA ΙΧ. 


De prelio quod Gedeon cum trecentis viris eleciis 
gessit. 


1. Ingens erat multitudo qu? adversum Israel con- 
gregata est, ita ut locustis pre multitudine confer- 
rentur. « Et cameli, inquit **, eorum sicut arena 
qua est ad oram maris innumerabilis, » Quomodo 
ergo lizec potuerit tam innumera multitudo hostium 
superari, videamus : Exierunt, iuquit, duo et tri- 


( finta millia armatorum ex filiis larael cum Gedeone 


adversus oinnem istam mulitudinem pugnare. Et 
Deus responsa dedit 3d Gedeon dicens ** : « Gran- 
dis multitudo est tecum. » Et. quid οἱ grandis est 
multitudo? Nonne iu bellis numerosior exercitus 
tutiora prazstat subsidia (849)? Nequaquam , inquit, 
quía non sunt humana praelia : non enim sicut. hu- 
mana, ita et divina pralia peraguntur. Non effi- 
citur clarum divinse virtutis opus, si humanis ad- 
miniculis fulciatur, quia « non fit salvus rex in 
multitudine virtutis suze **, » Ne forte ergo gloria- 
retur Israel et jactantia victori; partem prasume- 
ret, propterea dicit Dominus ad Gedeon δὲ : « Mul- 
tus est popnlus tecum : non tradam Madian in ma- 
nus eorum, ne forte exsultet adversum ine Israel 


D dicens, quia mauus mea salvum me fecit, Propterea 


loquere in auribus populi, dicens : Qui timidus 
est et formidolosus corde, revertatur. Et reversi 
sunt de monte Galaad de populo viginti duo millia 
viri, et remanserunt decem millia. » Videauus 
ergo primo quid est quod dicit : « Timidus et for-. 
midolusus corde; » duo euim dicta sunt humaua 
fragilitatis indicia , quibus arguitur bumana fragi- 
litas, id est timidi et formidolosi corde. Timidus 
potest videri et ille qui priuio aspecta trepidat. ad 
congressum , non lamen toto corde terretur, sed 


3* Heb, xi, 53. ** Joan. xut. ** Joan. xv, 5. 


* Joan, am, 8. ?* Cant, v, 3. ?" Joan, xin, 52, 14. 99 Jud, vi, δ. ?* Jud. vr, ἂν ** Psal. xxx&,. 16. 


5. Jud. vu. 2, 3. 


(84) Libb. editi, « exercitus praestat et est tutior ad subsidia. » Mss. ut in nostro (ext, — 4 | 
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reparari et animari denuo potest. Formidolosus est A in his qui militant veritati, sed et qui militant Dee, 


«utem qui jam quasi iuolescente vitio, etiam ante- 
quan) videat mala, sola cogitatione terretur, geli- 
dam per membra formidinem volvens, ità ut. non 
(1:10 conspectu. malorum , quam ipso auditu et ex- 
spectatione solvatur, et ideo addidit : « Formido- 
losus corde. » In corde enim jam lioc et in interio- 
ribus animi defixum vitium manet. Num ergo (85) 
dieimus quia tune tantummodo Gedeon dicebat ad 
populum : Si quis est timidus οἱ formidolosus corde, 
discedat ex populis , bella deserat, certamina viro- 
rum fortium derelinquat? Nain. et hodie princeps 
militie nostre Dominus et Salvator Jesus Christus 
clamat ad milites suos (86) et dicit : Si quis timi- 
| dus et formidolosus corde est, ad mea bella non 


4477 veniat. Hoc enim est quod quidem aliis ver- B 


bis eodein. tamen sensu in Evangelio dicit** : « Qui 
non tollit crucem snam et sequitur me, nou est me 
dignus; » et : « Qui non oderit patrem suum et 
imatrem et fratres suos et sorores, insuper et ani- 
mam suam, non est me dignus. » Et iterum : « Qui 
non renuntiaverit. omnibus qu» possidet, non po- 
test meus. esse discipulus. » Nonne in his verbis 
evidenter timidos et formidulosos e castris suis 
Christus separat et secernit? Omnes igitur qui mi- 
litiau Christi sequi vultis, qui in castris ipsius esse 
desideratis, procul a vobis timorem nientis, procul 
cordis expellite formidinem, ut cum confideutia dicat 
miles Christi ** : « Si consistant adversum me castra, 
pon timebit cor meum. Si exsurgal in me przlium, 
jn hoc ego sperabo. » Confidenter dicat ** : « Domi- 
nus illuminatio mea et salus mea, quem timebo? 
Dominus protector. vitse mez, a quo. trepidabo? » 
Sed ne nos deterreat talis ista militia, nibil in se 
difficile, nibil arduum, aut impossibile centinet, Vis 
scire quam faeile sit implere lzec in flde militanti- 
bus? Solent in istis castris sepe etiam mulieres 
vincere, quia non corporis robore, sed fidei virtute 
pugnatur. la superioribus in hoc ipso libello Judi- 
cum legimus de Debbor:e mulieris triumpbis, nec 
femineam mentem wuliebris (87) formido turba- 
vit. Quid ego illam magnificam et omnium femi- 
narum nobilisshinam memorem Judith? qux jam 
perditis pene rebus non dubitavit sola succurrere, 


non corporis, sed animi fortitudo requiritur : quia 
non jaculis ferreis, sed orationum telis victoria 
quieritur, et fides est qu: in certamine tolerantiam 
praebet. Unde et sanctus Apostolus ad hujuscemodi 
bella armis convenientibus instruit milites Dei di» 
cens ** : « State. ergo. induti loricam justitize, et 
succincti lumbos vestros iu. veritate, sed et galeam 
salutis accipite, et gladium spiritus : super omnia 
autem scutum (146) assuimite, in quo possitis jacula 
maligni ignita exstinguere, sed et calceati pedes iu 
priparatione Evangelii pacis ; » et hoc modo arma- 
tos tollere vexillem crucis Christi, οἱ sequi eum. 
Licet tamen etíam hoe in militia Christi, ut si forte 
aliquando inferiorem te viribus senseris in perse- 
cutionibus, et non ssqnum tibi adversum erudelita- 
tem tyranni per fragilitatem corporis videris esse 
certamen, dare locum irz, et fugere de loco ad 1o- 
cum : nec tibi in hoc ascribitur militare commissum. 
Designatur hoc etiam in legibus Christi dicentis *' ; 
« Si vos persecuti fuerint in hac civitate, fugite in 
aliam. » Summa namque rei est, Jesum quem semel 
confessus es, non negare. Certum est enim quod 
Christum confitetur ille, qui propterea fugit, ne 
neget. Si quis ergo timidus est et formidolosus 
corde, discedat a castris, revertatur domum suam, 
ne exemplum tiinoris et formidinis czteris prz beat. 
Vis autem videre quanti criminis sit timidus et for- 
midolosus? [n Apocalypsi ubi enumerantur ii qui ia 
stagnum ignis mittendi sunt **, ibi ante omnes ti- 
mios et formidolosos ponit, cum quibus et infideles 
et fornicatores et vinarios deputat. Sic iuter ingeu- 
tia et nefanda crimina timoris et formidinis crimen 
ponitur. Hzc autem diximus propter eos qui primo 
velut timidi et formidolosi corde dimittuntur de 
castris. 

3. Sed posteaquam δα viginti duo millia disccs- 
serunt, 3ddit adhuc sermo divinus, et dicit ad Ge- 
ἀεοι: « Adbuc, inquit *?, populua multus est, de- 
pone eos ad aquau et ibi eos probabo tibi. » Ut vi- 
deo, illi qui primi reprobati sunt, nec in aquam 
descenderant, sed adhue se catechuinenos designa- 
baut, et intantum formidinis vitio deterriti sunt, ut 
necad lavacrum salutare descenderent : illi ergo 


seque suumque caput immanissimi llolophernis neci D sic reprobati sunt. lsti vero secundi ad aquam ve- 


sola subjicere, et processit ad bellum non in armis, 
neque in equis bellicig, aut in subsidiis militaribus 
freta, sed virtute animi, et con(identia (idei, conai- 
lio simul et audacia hostem perimit *5; et quam viri 
perdiderant, femina reddidit libertatem patri». Et 
quid tam longe nobis antiquorum exempla revolvi- 
mus? In oculis nostris. sepe vidimus mulieres et 
virgines prima adhuc ztatis pro martyrio tyraunica 
prrtulisse tormenta, quibus ad infirmitatem sexus 
novelle adhuc vitz fragilitas addebatur. Sic ergo 


95 Luc. xiv, 26, 297, 55... * Psal. xxvi, 5. 


(85) Mss. duo, « quid ergo. » 
«86) Libb. editi, « ad milites suos ut veniant. 


** jbid., 4. 
Y' Matth. x, 30. 3 Apoc. xix. 3 Jud. vii, 4. ** Jud, vit, 5, 6, 7. 


niunt, ut ibi probentur. Et quomodo probentur, vi- 
deamus : « Et dixit, inquit **, Dominus ad Gedewn : 
Omnem quicunque lambet aquam in lingua, sicut 
Jambit canis, statues eum seorsum : et omnei qui 
curvaverit genua sua ut bibat, transferes eum. Et 
factua est, inquit, numerus eorum qui lamberunt in 
manu aquam vel lingua, trecenti viri. Czteri autem 
omnes curvaverunt genua sua, ut biberent aquam : 
et dixit Dominus ad Gedeon : In trecentis viris istis 
qui lamberunt iu manu aquam,. salvos vos faciam, 


95 Judith xir. ?* Eplies..| vi, 14, 15, 16. 


lloc enim est. » Mss. ut in nostro textu. — 
(87) Muliebris, Unus codex ms., « infidelis. a 
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et tradam Madian in manum tuam. » In. omnibus A mus (88) ut etiam nos mereamur ascribi. Quomodo 


pene veterum gestis mysteria designantur ingentia, 
sicut etiam in hoc loco fleri videmus, quia ii «qui 
descendunt ad aquam, id est qui αἆ baptismi gra- 
tiam veniunt, non debent. procidere ín terram, nec 
flectere genua sua, et cedere tentationibus venturis, 
sed stare firmiter et constanter, sicut. et. propheta 
dicebat *' : « Demissas manus, et dissoluta genua 


tamen isti pugnant? Hydrias, inquit, portant et 
lampadas et buccinas corneas in manibus suis, et 
οἷο, inquit, veniunt ad illas innumeras multitudines 
hostium, in quibus erant cameli sicut arena maris. 
Et cum venissent 3d bellum, buccinis, inquit, cor- 
neis insonuerunt, Et demiserunt, iuquit, hydrias de 
manibus, et contritae sunt. Tunc vero arreptis lam- 


erigite; » εἰ ** : « Gressum rectum facite semitis — padibus proruunt in adversarios, simul et buccinis 


vestris. » Venisti ad aquam baptismi, illud est cer- 
taminis et pugu:e spiritalis initium, hinc tibi adver- 
sum Zabulum nascitur pognze principium. Si remis- 
sior fueris, si flecti facile potueris, quomodo pugaa- 
bis? Quomodo stabis adveraus astutias Zabuli? 
Propterea et Apostolus clamat ** : « State ergo, et 
nolite 478 iterum jugo servitutis heerere. » Et 
Iterum dicit ** : « State in Domino. » Et tertio di- 
cit  : « Quoniam tune vivimus, si vos statis in Do- 
mino. » llle igitur probabilis, ille electus est, qui 
posteaquam ad aquas baptismi ventum est, flecti ad 
necessitates terrenas et corporeas nescit, qui vitiis 
non indulget, neque ob peccati sitiin. sternitur pro- 
nas. Sed et quod dicit eos manu, vel lingua aquam 
lambere, non absque sacramenti quadam  sigui(i- 
eautia hoc mihi videtur seriptum, scilicet quod et 
manu el lingua operari debent milites Christl, hoc 
est opere εἰ verbo : quia « qui docet el facit, hic 
magnus vocabitur in regno celorum **. » Quod 
autem etiam similitudinem canis lambentis Scriptu- 
ya posuit, videtur mihi istud animal hoc in loco 
propterea nomiuatum, quod super omnia cztera 
animalia amorem dicitur proprii domini servare, 
nec tempore, uec injuriis oblitterari in eo fertur af- 


cencrepant. Vide quia electi milites Dei cum lam- 
padibus pugnant, Sic enim eos Christus armaverat 
dicens *' : « Sint lumbi vestri pracincti, et lucernae 
vestrz:? ardentes, » Et iterum ** : « Sic fulgeat lux 
vestra eoram hominibus, ut videant opera vesira 
bena, et glorificent Patrem vestrum qui in ccelis 


D est. » Talibus ergo lampadibus accensis , pugnare 


C 


fectus. Trecenti ergo soli, qui sacramenti hujus: 


imaginem praeformabant, isti electi, isti probati, 
isti ad victoriam consecrati, qui ex ipso numeri 
Sacramento obtinere adversarios possunt. Trecenti 
etenim sunt, qui tertio centena multiplicant, οἱ 
perfecte Trinitatis numerum ferunt, sub quo nume- 
ro ounis Christi ceusetur exercitus. [n quo opta- 








POYO. 


decet milites Christi, luce operum refulgentes, et 
spleudore gestorum. Quz sunt. autem buccin:z core 
nez, ex quibus tuba canunt? Qui de coelestibus lo- 
quitur, qui de spiritalibus disserit, qui mysteria re- 
gni caelorum revelat, ille buccina concinit, ille de 
tuba loquitur, qui de magnis et maximis loquitur, 
qui scientiam Christi humanis auribus pandit. Sed 
cur οἱ cornea dicitur buccina? Quia et de sancto 
dicitur  : « Cornu ejus exaltabitur in gloria. » 
Unde et uniuscujusque buccina dicitur cornea , in 
eo quod multiplicem scientiam Christi , et crucis 
ejus, qux in cornu designatur, disserit sacramenta. 
Cum hac ergo buccina militantes, et cum hac pu- 
gnantes, vincimus alienigenas, et hostes in fugam 
vertimus, etiamsi fuerit inultitudo eorum sicut lo- 
casiz. Locustis enim comparata esi demonum mul- 
titudo, quibus neque in ccelo, neque in terris est 
sedes. Pracedat ergo et nos hoe bello operum lux, 
scientia virtus, divini verbi prxdicatio. Pugneinus 
et nos in hymnis ct psalmis et canticis spiritalibus 
concinentes et clamantes ad Deum, υἱ ab ipso vi- 
etoriam cousequi mereamur in Christo Jesu Domi- 
no nosiro, cui est gloria et imperium in sxcula 
sseculorum. Amen. 





RUTH. 


(89) Kal ὄνομα τῇ δευτέρᾳ '"Pov0. 'Pou0 τύπον D — Et nomen secunde Ruth "*. Gentium. figuram 


φέρει τῶν ἐθνῶν : ήτις χατέλιπε τὰ πάτρια, xal ἡνώ- 
θη τῇ Ἱσραηλιτικῇ ἕδει. Ζητητέον δὲ πῶς, τοῦ νόµου 
ἁπαγορξύοντος μὴ εἰσελθεῖν Μοαδίτην εἰς Ἐκκλη- 
6ίαν θεοῦ, ἡ 'Ροὺθ Μοαθίτις οὖσα εἰσῆλθε. Καὶ τοῦτο 
ζητῶν χρΏῆσα: τῷ' «Διχαίω δὲ νόμος οὐ χεῖται, ἀλλὰ 
ἀδίχοις xat ἀνυποτάχτοις. v 


** Hebr. xi, 12. ** Gal. v, 4. 


9 [sa, xxxv, o. 
*5 Matth, v, 10. * Psal. exi, 9. 


V Luc. xit, 35. 


(85) ias$., « optamus. » Libb. editi, « obtinemus. » 


* Philip. iv, 1. 
ο Ruth t, 4. 


gerit Rutli,quze rclictis patriis, Iaraeliticze genti in- 
serta est. Quxrendum est autem cur lege vetante 
ne Moabites ingrediatur in Ecclesiam Dei, Ruth 
Moabitis intrarit. Hoc inquirens utere his verbis *' : 
« Justo lex non est posita, sed injustis et non sub- 
ditis, » 


55 | Thess. 11, 8. '* Mattb, v, 19, 
9 ] Tim. 1,9. 


(89) E schedis Combefisii desumptum est hoc fragmentum. 
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EX ORIGENE 








479 MONITUM 


AD ORIGENIS EZHTHTIKA IN LIBROS REGUM. 


U nica tantum hodie superest Latine Origenis homilia in initium libri primi Regum. Interpretem suspi- 
catur IIuetius Rufinum, auctorem vero Origenem prorsus. negavit Rivetus Critic. sac. lib. n, propterea 
quod in illa meniio est Alexandri papa. « (Quis, inquit. ille Alexander papa ? si primus episcopus Romanus 
ejus nominis, mulio antiquior est; sin vero episcopus Alexandrinus, multo recentior. » (Quasi vero ea etate 
non floruerit sanctus. Alexander episcopus Jerosolymitanus de quo Eusebius llistorie ecclesiasticse lib. wi, 
cap. 11, et alibi. 

Alteram in ejusdem primi libri caput 98 de Engastrimytho e codice manuscripto Greco Vaticano eruit 
Latine vertit, et Lugduni ann. 1629 Grace simul et Latine in lucem primus edidit Leo Allatius. Citatus al 
Eustathio locus in ea reperitur, nec ex stylo dubitandi locus est. quin Origenis sit genuinus fetus. 

Preter duas hasce oratiunculus que sole hodie supersunt, Cassiodorus lustitul. cap. 2, quatuor comme- 
moral Adamantii nostri homilias. in librum primum Regum, unam in secundum, item alleram prolizam in 
librum secundum Paralipomenon, et ibidem cap. 6, ait se« in Esdrae libris duobus Graco sermone singulas 
homilias expositas Origenis invenisse, quee Bellatoris labore translate sunt. » Ipsemet Origenes homilia tertia 
in Jesum Nace monet se « aliquando in quadam ecclesia  dispuiasse de duabus. meretricibus de quibus scri- 
ptum est in tertio Hegum. » Verum. injuria. temporum hec omnia perierunt, nisi forte illorum pars fuerint 
paucula illa fragmenta qua e Catenis Grecis Regiis eruit Combefisius in cujus schedis asservantur, unde ea 
nos n hauc editionem nostram trans(erimus. 





OPICENOYX 
ΕΚΛΟΓΑΙ EIZ ΤΗΝ IIPOTHN TON ΒΑΣΙΛΕΙΩΝ. 


EX ORIGENE 
SELECTA IN LIBRUM PRIMUM REGNORUM. 


Peeuitet me quod constituerim Saul regem **. Quem- A. Παραχέχ.λημαι ὅτι ἐδασίλευσα τὸν ZaobA sl; 


admodum hominum quidem manus, pcs, oculus, 
celeraque. membra nominantur, in Deo vero ma- 
uus, id est facultas creandi, pes, id est presentia, 
oculus autem, id est vigilantia : sic et ira Dei, con- 
tra delinquentes correptio dicitur, poenitentia vero, 
ea qua ab una re ad aliam rem fit mutatio. Ex iis 
quz in nobis sunt, necesse erat prophetas suum ad 
gravissimos mente sermonem accommodare, ut com» 
prehenderetur. Et rursus si cuncta przvidit Deus, 
uon ob ea quz pravidit, irascitur, aut ipsum po- 
nitet. Non affectus est. ira Dei, vel peenitentia, sed 
ire A8 opus est vindicta, penitentie vero opus, 
ab uua re defectio, et ad aliam translatio. Vel sic: 
indignum se regno fecerat Saul, ita ul si naturam 
habuisset p«enitentem, ipsum illius poenituisset, 
Perspicere debuit quod una stilla diving bonitatis 
omuem hominum bonitatem vincit, AL vero Deo 
vindictam przcipiente misertus est. Non tam ipsum 
condemnavit illicita erga Agag misericordia, quam 


^5 [ Reg. 1v, 11. 


βασι.1έα. Ὥσπερ ἐπ᾽ ἀνθρώπων μὲν χεὶρ, xal ποὺς, 
καὶ ὀφθαλμὸς, xal v ἄλλα ὀνομάζεται : ἐπὶ δὲ θεοῦ, 
χεὶρ μὲν, τὸ δημιουργιχόν͵' ποὺς, τὸ τῆς παρουσίας" 
ὀφθαλμὸς δὲ, τὸ ἑποπτιχόν' οὕτω xal θυμὸς θεοῦ, ἡ 
κατὰ πταιόντων παιδεία λέγεται" µεταμέλεια δὲ, ἡ 
ἀπὸ πράγµατος εἰς πρᾶγμα µετάθεσις. "Ex τῶν ἐφ' 
ἡμῖν, ἔδει συγχαταθατικώτερον ὁμιλεῖν τοὺς προφήτας 
βαρυτάτοις τὸν νοῦν, ἵνα χωρτθῇ. Καὶ πάλιν εἰ πάν- 
τα προεῖδεν ὁ θεὸς, οὐχ ἀφ᾿ ὧν προεῖδε θυμοῦται, fi 
μεταμελεῖται. Οὐ πάθος ἑστὶ Θεοῦ θυμὸς, ἣ µεταµέ- 
Asta, ἀλλὰ τοῦ θυμοῦ ἔργον ἡ χόλασις ' xal τὸ τῆς 
µεταµελείας, ἁπόστασις μὲν τοῦ προτέρου, µετάθεσις 
δὲ εἰς ἄλλο. Ἡ οὕτως * ἀνάξιον ἑαυτὸν ἑποίησε Σαοὺλ 
τῆς βασιλείας, ὥστε εἰ φύσιν εἴχεν µετανοοῦααν, µετ- 
ἐγνων ἂν ἐπ αὐτῷ. Ἔδει δὲ αὐτὸν συνιδεῖν, ὡς µία 
σταγὼν τῆς θείας φιλανθρωπίας πᾶσαν τὴν ἀγαθό- 
τητα τῶν ἀνθρώπων νιχᾷ. Ὁ δδ τοῦ θεοῦ χολάσαι 
κελεύσαντος, ὤᾧχτειρε. Οὐ τοσοῦτον μὲν γὰρ αὐτὸν 
χατέχρινεν ὁ παράνομος ἔλεος τοῦ "Avày, ὅσον τῆς 
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ἁπληστίας xai φιλοχρηµατίας τὸ πάθος. Τὰ πίονα A insatiabilis avariti:e affectus. Quidquid enim pingue 


Υὰρ τῶν ποιµνίων περιεποιήτατο ἑαιτῷ. 

Καὶ αὐτὸς πυῤῥάκης. Ὁ μὲν οὖν ᾿Ησαῦ «πυῤῥά- 
κης ἣν, ὡσεὶ δορὰν δασύς" » τὴν ἐξ ἁμαρτίας ἔχων 
νεχρότητα, xal φόνον χατὰ τοῦ Ἰαχώδ. Ὁ δὲ Δανὶδ 
επυῤῥάχης μετὰ χάλλους ὀφθαλμῶν, xal ἀγαθὸς τῇ 
ὁράσει Κνρίον,» ἵνα τὸ διορατιχὸν δηλώσῃ τοῦ 
Δαν[δ. 

Καὶ vvr εἰ εἰσὶν ὑπὸ τὴν χεῖρά σου πέντε dp- 
τοι. Ἡροὐδήλου δὲ xaX ὅτι ἡ βασιλικὴ φυλὴ xoi ἡ 
ἱερατιχὴ ἔμελλε συνάπτεσθαι ἐν Χριστῷ τῷ ἱερεῖ 
ὁμοῦ χαὶ βασιλεῖ. 

Οὐκ εἰσὶν' ἄρτοι.βέδη.Ίοι. Βεθήλους, οὐ τοὺς &xa- 
θάρτους λέγει, ἀλλὰ τοὺς οὐχ ἁγίους * xal, ὡς "Axó- 
Aag ἐξέδωχε, λαϊχούς' οὐχ ὅτι βέδηλοι οἱ μὴ ἅγιο, 
ἀλλ' ὅτι πρὸς τὸ ἅγιον συγχρινόµενοι. "EG δὲ ἄρτους 
εἶχεν ἡ τράπεζα ἀεὶ ἀλλασσομένους ὑπὲρ τῶν δώδεχα 
φυλῶν, οὓς ἐνωπίους ἑχάλουν * ὡς ἕχαστον &x δύο φν- 
λῶν προσφέρεσθαι. Τὸ γὰρ Ex τούτου χαλεῖν, «b τὰς 
φυλὰς Ἰσραὴλ εἰς ὀμόνοιαν συνάπτεσθαι. Προεστ- 
µαίνετο δὲ xal τὸ, ἀνὰ δύο πέµπεσθαι τοὺς μαθητὰς 
ὑπὸ Χριστοῦ χηρύσσειν ἐν ταῖς φυλαῖς Ἱσραήλ: εἷ- 
ναί τε ἅμα τῶν δώδεχα μαθητῶν ἀριθμό». 


Καὶ éxei ἦν &r τῶν παιδαρίων. Δηλοϊ ὅτι διὰ νό- 
e»y, ἡ 0v ἁμαρτίαν παρέμεινε Δωὴκ ὁ Ἱδουμαῖος 
ἑνώπιον Κυρίου θεραπευόµενος xai ἑξομολογούμε- 
νος΄ fj δαιμόνων, ὡς ὁ Σαοὺλ, οὗ τὰς ἡμιόνους E65. 
σχεν. 

Καὶ Σαοὺ.Ί ἑχάθητο ἐν τῷ βουνῷ. "0 Σαοὺλ τοῦ 

πονηροῦ πνεύματος τύπον φέρει, ἄρξαντος τοῦ Ἰσ- 

pahà, τότε εἰπόντος ^ «Οὐχκ ἔχομεν βασιλέα.» Καὶ 

γὰρ ὁ πάλαι λαὺς ἐξουδενώσας «bv Δαυὶὸ βασιλεύοντα 

αὐτοῦ, ᾖτησε τὸν Σαοὺλ ἄρχοντα αὐτῷ δοθῆναι. 

Ἐκ τῶν Ὡριγένους elc τὴν δευτέραν τῶν Βασι- 
A&uor. : 


“οτι ávréctncax οἱ cvgAol καὶ οἱ χωλοί. Ἰε- 
θουσαῖοι φιλόπτωχον τὸν Δανὶδ ὑπέδαλον ἀπὸ τοῦ τεί- 
χους ὑδρίξειν αὐτὸν τοὺς χωλοὺς xal τυφλούς. Ὁ δὲ 
κρατήσας τὴν Ἱερουσαλὴμ, οὐ µόνον οὐχ ἐχάχωσεν 
αὐτούς * ἀλλ᾽ ἔννομον ἔθετο τοῖς αὐτοῦ στρατιώταις : 
« EU τις ἀνέλοι τυφλὸν Ἰεδουσαῖον, ἡ χωλὸν, ἁπτέ- 
σθω ἐν παραξιφίδι’» ἤγουν «ἀναιρείσθω.» El γὰρ 
καὶ ἐμίσουν τὴν φυχὲν Δανὶδ, ἀλλὰ φειδοῦς ἔτυχον. 


Ex τῶν Ὠριγένους εἰς τὴν τρίτην τῶν Baci- 
Jeu. 


Καὶ σφύρα καὶ πέ.Ίεχυς xal πᾶν σκεῦος σιδή- 
pov. Όἶκος δὲ ἡ Ἐχκλησία τοῦ θεοῦ, tv fj οὐ δεῖ άχου- 
αθῆναι σφύραν. Σφύρα δὲ πάσης γῆς, ὁ διάδολος * καὶ 
ἔστιν ὁ μὴ φροντίζων αὐτῆς, olovel. τις Όλη τυπτο- 
Μένη παρ᾽ αὐτῆς xal ud πάσχουσα. « Ἰδοὺ γὰρ, φη- 
σὶν Αμὼς, àvhp ἑστηχὼς ἐπὶ τείχους ἁδαμαντίνου, 
χαὶ iv τῇ χειρὶ αὐτοῦ ἁδάμας") ὃς ἁδάμας ὑπ οὐ- 
δεµίας συντριθήσεται σφύρας. Káv ἐφεστήχει γοῦν 
6 διάδολος σφύρα, xai ὑποχείμενος ὁ δράχων ὥσπερ 
ἄχμων ἀνήλατος, οὐδὲν ὁ ἐν τῇ χειρὶ Κυρίου xat ὑπὸ 


95 | Reg. xvi. 12. ** 1 Βορ. xxt, 3. 
ο IH Rey. vi), 7. ** Amos vit, 7, 


55 ibid. 4. *'* ibid. 7. 9] Reg. 1xM, 6, . "aeg. 


erat in gregibus ovium, illud sibi reservavit. 

Et ipse rufus , Esau quidem « rufus erat, sicut 
pellis pilosus, » habebat quippe ex peccato mortali- 
tatem et ezdem contra Jacob. David autem « rufus 
eum pulehritudine oculorum, et bonus sspectu Do- 
mino, » ut perspicacia Davidis ostenderetur. 


Et nunc οἱ sunt sub manu quinque panes δν. l'rs- 
s guificAbat regiam tribum et sacerdotalem coali- 
tiras esse in Christo sacerdote aimul et rege. 


Non sunt panes profani **, Profanos, non immun- 
dos dicit, sed non sanctos, et ut Aquila vertit, lai- 
cos : non quod profaui, qui non sancti, sed quod 


B cum sancto comparati. Sex autem panes habuil 


mensa qui semper mutabantur, quos ei vocabaut ex 
adverso positos pro duodecim tribubus ; ita ut unus- 
quisque a duabus tribubus offerreiur. Inde enim 
illis nomen, quod tribus Israel in eamdem animi 
sententiam convenirent. Prasignificatur etiam fore 
ut bini et bini a Christo discipuli mitterentur ad 
vibus Israel et simul esset duodecim apostelorum 
nümerus. 

Ei ibi erat unus puerorum **. Significat propter 
peceatum vel ob morbum remangisse Doeg ldu- 
maum ut serviret et confitereiur coram Domino, 
vel coram dsemonibus, quemadmodum Saul cujus 
inulos pascebat. 

ki Saul sedebat in colle 9. Saul typum fert mali- 
gni spiritus qui dominatus est Israel dicenti : « Non 
habemus regem. » Nam priscus populus contetnipto 
Davide rege suo petiit Saulem regem sibi dari. 


Ex commentariis Origenis in librun secundum fie- 
guorum. 


Quia adrersati sunt. ceci εί claudi 5, Jebus:ei 
pauperum amatorem David a muro commonuerunt 
conviciari ipsi czecos et. claudos. Hic autem captis 
Jerosolymis non solum nihil eis mali rependit, sed 
militibus banc legem tulit ο: « Si quis interfecerit 
eecum Jebuszum, vel claudum, tangatur pugione, » 
hoc est « occidatur. » Quamvis enim odio haberent 
animam David, eis parcitum est. 


D £g] Ες commeniriis Origenis in librum tertium 


Regnorum. 

Et malleus et securis εἰ omne vasa. ferreum **. Do- 
mus, est Ecclesia Dei, in qua non audiendus esi 
malleus, Universe autem terrae malleus est diabo- 
lus : de quo qui non curat, est veluii inateria. quie- 
dam quz ab ipso percutitur et nibil patitur : « Ecce 
enim, inquit Amos **, vir stabat super murum ada- 
manünum : et in mann ejus adamas; » qui adamas 
a nulio malleo conteretur. Quamvis igitur instet 
diabolus malleus, et subjectus draco tanquam. incus 


indomita , qui iu manu Dei est et seb " » ux 


SO) 1 CH Aet 
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ejus adamas, non cadet. Murus eniin adainaniinus , A την ἀπισποπὴν αὐτοῦ ἁδάμας πεσεῖται, Τείχος γὰρ 


qui in manu Dei imperturbatus manet, est sanctus, 
licet medius apprehendatur inter malleum et dra- 
conem. Quanio amplius verberatur, tantu. clarior 
virtus ejus evadit, Diabolus enim ut qui lapidum 
ignorat naturam, multis ictibus probat eum qui est 
ceu adamas et cujus solus Deus naturam novit. 

Ex commentariis Origenis in librum quartum 

Regnorum. 

Ecce autem. cum pueris tuis. quinquaginta viri, 
filii virtutis **. Christus virtus, diei filios facit, et 8i 
quis est vir virtutis, filius Christi est, Accidit autem 
ut quie sub Christo sunt virtutes &lius nequeant 
facere; si autem faciont, at solum infantes. 


ὁ ἅγιος ἁδαμάντινον, xax ἐν χειρὶ Κνρίου µένον àxa- 
θὲς, xàv µέσος ληφθῇ τῆς τε σφύρας xat τοῦ 6páxov- 
τος. Ὅσῳ δὲ τύπτεται, λαμπροτέραν αὐτοῦ τὴν &pe- 
τὴν ἐπιδείχνυσι. Ὁ γὰρ διάδθολος οἷά τις λίθων ἀγνοῶν 
φύσιν, διὰ πολλῶν δοχιµάνει πληγῶν, τὸν olov ἀδά- 
µαντα, Θεοῦ µόνου τὴν τούτου φύσιν εἱδότος. 


Ἐκ τῶν Ὡριγένους εἰς τὴν τετάρτη» τῶν Βασι- 
A&uv. 


Ἰδοὺ δὲ μετὰ τῶν παίδων cov ν’ ἄνδρες υἱοὶ 
δυνάμεως. Χριστὸς δύναμις, ἡμέρας νὶοὺς ποιεῖ, 
xdi εἴ τις ἑστὶν ἀνὴρ δυνάµεως, ἐστὶν υἱὸς Χριστοῦ. 
Ποτὲ δὲ νἱοὺς ποιεῖν αἱ ὑπὸ Χριστὸν δυνάνεις οὗ δύ- 
νανται. Ei δὲ χαὶ ποιοῦσιν, ἀλλὰ νηπίους. 





ORIGENIS HOMILIJE IN LIBRUM REGNORUM. 


ΠΟΜΙΙΑ PRIMA. 
De Helchana. εἰ  Pheneuna, et Anna. et. Samuele, 
Heli, et Ophni et Phinees. 

4. Non tunc tantummodo Deus plantavit paradi- 
sum, sed donec stat vita mortalium, donec salus 
hiominuin divinis institutionibus procuratur, seme 
per fiunt ea que justi vox orat in Psalmis, cum 
dicit ** : « Inducens planta eos in monte hzredita- 
tis tuz.» Unde et omnes oramus esse plantatio Dei: 
quia si quis non fuerit plantatio Dei, sententia semel 
a judice omnium Salvatore nostro lata est di- 
cens ** : « Omnis plantatio quam non plantavit Pa- 
ter meus coelestis, eradicabitur. » Deus ergo plan- 
tat, et est quedam propria Dei agricultura, et ne- 
cesse est quod ager ille quem Deus colit et plantat, 
uon unam habeat arborum speciem, sed tanquam 
rus divitis et potentis agricole de omnium sit vir- 
gultorum genere refertum. Quomodo autem omnia 
habeantur in agro Dei, consideremus ex hujus ter- 
rz agris quos homines colunt. Nunquid in agro suo 
paterfamilias agricola totum vineas habet, aut to- 
tum ficus, aut totum mala, vcl palinas ? Sed qui di- 
ligens et industrius est colonus, ex his omnibus 
agrum consitum habet et refertum, Sic ergo intelli- 
gamus et in eo agro quem Deus plantat, quia non 
una sola arborum species est, quae tantum dulcia 
ferat poma, sed aliqua dulcia, aliqua austera, sue 
tamen unumquodque utilitatis et gratize (90). Nolite 
ergo in uobis illud requirere, quod in pap» 489 
Aleszandro (91) habetis. Fatemur eniin quod ones 
(108 superat in gratia lenitatis. Cujus gratite nou 
solus ego praxdicator exsisto, sed vos omnes ex- 
perti cognosc:tis et probatis Et ideo ejusdem quidem 


** |V Reg.11, 10. ** Exod. xv, 17. 


(90) Unus codex mss., « sua tamen unhumquod- 
que utilitate et gratia. » 

(91) Alexandro. Alexandrum intellige Jerosolymi- 
tanum episcopum, Origenis amicum, de quo Éusc- 


B agri plants esse possumus et optamus, non tamen 


C 


eumdem saporem reddere. [u íructibus quidem 
confitemur nos liabere aliquid amaritedinis in se- 
pore, aut. forte quod videtur (92) magis quam sit 
amarum : quia sermo correptionis amaras quidem 
videtur esse dum corripit, dulcis autem efficiter 
cum emendat. Vide etiam ipsius Domini et Salvato- 
ris nostri sermones, quia non. omnes beatitudinem 
continent, nec oinnes de venia et indulgentia pro- 
testantur, sed suit in verhis etiam quadam auste- 
ra et tristia, Sicut enim dicit : Beati qui hzee et haee 
agunt, ito dicit, Vo illis qui hee et hzc egerunt. 
Ego hoc etiam in prophetis perscrutatus sum, et in- 
veni paucis prophetarum istud esse concessum , et 
nunquam aliquid populis amarum aut triste loque- 
rentur, sed dulcia semper et lenia. Observatum ta- 
men est s prioribus nostris , quod in Psalmis tan- 
tummodo illis qui attitulantur « Filiis Chore, » in 
ipsis solis nihil amaritudinis vel austeritatis vide- 
tur inferri, sed hoc eis quasi divino munere conces- 
sum est, ut nominis eorum Pssimi semper lsta 
quaque contineant. Est ergo etiam in ipsis pro- 
phetis multa diversitas. Alii tristia, alil lat& denun- 
Μαι. Sed et ipse spostolus Paulus, qui imitator 


est Cbristi, liabere se dicit virgam , ad eos utique 


ο Matth, xv, 15. 


qui indigent disciplina : ei in spiritu mansuetudi;is 
venire se dicit, ad eos profecto, quorum vita ceul- 
pis carebat. Et ita invenitur in una eadenique ejus 
Epistola sermo et amarus et dulcis. Sicut οἱ ad 
Corinthios in prima parte prioris Epistolee dicit 55, 
quia « in omnibus divites facti estis in ipso, in omni 
verbo, et in omni scientia, sicut testimonium 
Christi confirmatum estin vobis, ita ut nihil vobis 


** [ Cor, 15 5, 6, 7. 


bius Historie ecclesiastice lib. τι, cap. 8 et 27. 
Hioc etiam collige banc homiliam habitam esse 
Jerosoly mis 

(92) Mss., « videtur. ». Editi, « judicatur. » 
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desit in ulla gratia exspectantibus revelationem Do- 
wini nostri Jesu Chri«ti. » Et paulo post gradiens, 
vide qualiter sermo ejus exasperatur eum dicit ** : 
ε Üwnino auditur in vobis fornicatio, et talis forni- 
eatio qualis nec inter gentes, ita ut uxorem patris 
aliquis babeat, Et vos inflati estis, et non magis 
luxistis, ut tollatur de medio vestrum qui hoc opus 
fecit. » lloc autem ideo scribebat, quia non omnes 
ad quos sermo ejus dirigebatur, laude digni erant, 
neque omnes confutari vel corripi merebamtui 
οἱ ideo amara dulcibus miscet, ut laus ad optimos 
quosque, correptio vero referatur ad pessimos. Hiec 
ldeirco diximus in praefatione, quia seio vos eonsuc- 
visse lenissimi patris dulces semper audire sermo- 
Bes, nostri vero plautationis arbuseula habet ali- 
quid auateritatis in gustu, quod tamen orantibus 
vobis fiet medicamentum salutis : quia et. medica- 
Anenta quzdam sunt dalcia, quzdam vero austera, 
wonnunquam et amara, ei tamen in. suis quzqne 
locis remedia tribuunt, si cum mensura et temporis 
opportunitate sumantur. 

2. Historia nobis recitata de primo libro 
Regnorum, quz ita videtur difficilis, ut absque di- 
vinz viriutis gratia explanatio ejus non possi ex- 
poni. Refertur ergo ibi *' Erat vir unus ex Ra- 
maalbaim Sophin de monte Ephraim, el nomen 
ejus Helchana. » Et eum enumerassel omnem ge- 
neratiouem ejus, dicit : « Et huic erant, inquit, duz& 
uxores, nomen uni Anna, et nomen secunde Phe- 
menna : et nati sunt. Phenennz (ilii, et Annz non 
erat filius. Et ascendebat vir ille de civitate sua a 
diebus in dies, ut adorarei et immolaret Domino 
virtutum in Silo, Ibi erant Heli et. duo fllii. ejus, 
Ophni ét Phinees, sacerdotes Domini. Et facta est dies 
in qua immolavit Helchana, et dedit Phenenm uxo- 
ri suz, et omnibus flliis ejus et flliabus pertes : 
Annie atem dedit unam partem. Non enim babebat 
filios, quia concluserat Dominus vulvam ejus. » 
Tum deinde refert Scriptura, quia contristata est. 
Anna, quod cum acceperit Phenenna plurimas por- 
tiones cum filiis, ipsa unam solam acceperit. par- 
tem, et quia hoc dolore perculsa templum Domini 
ingressa delleverit et oraverit cum silentio , ita ut. 
won audiretur vox ejus: et quia putans eam Heli 




































sacerdos esse ebriam, increpaverit eam, ipsa vero D 







cum humilitate respondens fecerit. sacerdoti, 
oraverit (90) autem ad Dominum, ut conciperet 
filiu, proiittens se Deo consecraturam quodeun- 
que genuisset. Et cum ex repromissione filium 
suscepisset, refertur quod a lacte depulsum obtule- 
rit eum Domine. Non enim poterat offerre Domiuo 
prius eum quam a lacte depelleret. Offert ergo eum. 
Án oratione quadam propheticis distincta mysteriis. 
Abbreviavimus quantum potuimus continentiam 
lectionis. 

9$. Videamus nunc quid eliam per hzc quz pro- 


**[Cor. 1,2. 3 IReg.i, * Cor, 


(95) Unus codex, « oravit. » 
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C 4. « Erat, inquit, vir unus de tamatba de monte 
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A posuimus indicetur. Fortassis enim dicet nobis 
legis nostre nuper acce- 
dens : Christiana religio pudicitiam profitetur, in- 
tantum ut, sí fleri potest, nec contingamus omnino 
mulierem. Sic enim dicit Apostolus * Bonun 
est homini non tangere mulierem. » Iste. autem ju-. 
&tus tuus Belchana qui nobis a Seriptura proponi- 
iur ad exemplum , duas simul uxores habuisse 
describitur : ex quibus illa qux prior nominatur, 
mon habet filium, id est, Anna; Phenenna autein 
et multos habere filios dicitur et multas accc- 
pisse portiones. llla autem prior unam solam , 
quia ipsa sola est, accepit partem, et de stcril 
tate conqueritur, Nunquidnam et nos contristari 
debemus quia filios non habemus, et virgines $83 
nostra conirii deben! quod sine filiis vivunt? 
Hzc dixi assumens personam eorum, qui. nondum 
plene instrocti de bis quz in Seripturis veteribus 
recitantur, inoveri scrupulosius sole: 
autem vos omnes, ui quoniam sent 




























lium rerum conamur aperire, et ea que velamine 
Dbtecta sunt. Ecclesi auribus pandere (in lectione. 
enim Veteris Testamenti , sicul. dicit Apostolus **, 
velamen est positum) precibus a Domino postuletis, 





etiam de hac lectione quam habeinus in manibus, et. 
plenius nobis reserare quz tecla sunt, ut el nos 
posaimus revelata faeje in his qua tecta sunt. glo- 
riam Domini speculari. 






Ephraim. » Non me latet primo loco quod in αἱ 
quibus exemplaribus habetur : « Erat vir quidam, 
sed in his exemplaribus qu:x» emendatiora probavi- 
mus ita habetur : « Erat vir unus. » In quo nobis 
etiam Hebraei, qui contradicunt in ezteris, acquie- 
seunt. Erat ergo vir wuus, Vide si non boc ipsum 
pertinet ad laudem justi quod dicitur de eo : « Erat 
vir unus. » Nos qui adhuc peccatores sumus non 
possumus istum titulum laudis acquirere, quia unus- 
quisque nostrum non est unus, sed est mulil. In- 
inere namque alicujus vultum nunc irati, nunc ite- 
rum tristis, poulo post rursum gaudentis, et iterum 
turbati, et rursum lenis, in alio tempore de rebus 
divinis et vitze zterng actibus consulentis , paulo. 
post vero vel quz ad avaritiam, vel quz ad gloriam 
seculi pertinent molientis. Vides quomodo ille qui 
putatur unus esse, non est unus, sed toi in eo per- 
sons videntur esse quol mores, quia et seeundum 
Scripturas « insipiens sicut luna mutatur ?*. » Unde 
€t luna cum videatur una esse per substantie in- 
mutationem , tamen sewper a semelipes al 
semperque diversa ; et sic etiam in Ipsa constat 
quod una multe sinl, Sie ergo et nos qui adhuc In- 
sipientes suus et, imperfecti » Quia sen 


mus sententias, et semp cupimus et sen- 
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uon solum per singulos unus dicitur, verum et om- A collibus quidem. De monte, inquit, est. Do quo 


nes competenter unus dicuntur, Et cur non omnes 
unus dicantur, quorum cor et anima una esse de- 
scribitur? Unam semper omnes sapientiam medi- 
tuntur, unum sapiunt, unum sentiunt, unum Deum 
venerantur , unum Dominum Jesum Christum con- 
fitentur, uno Spiritu Dei replentur. Unde merito et 
ipsi omnes, non solum unuin, sed et unus dicuntur, 
sicut et Apostolus designavit , dicens "** * « Omnes 
quidem currunt, sed unus accipit palmam. » Vides 
manifeste quia omnes justi, unus est qui accipit pal- 
main. Vere enim imitatur justus qui talis est unum 
Dominum. Nam ut ego arbitror , et illud quod per 
prophetam dicitur "* : « Audi, Israel, Dominus Deus 
tias Deus unus est, » non tantum numero unus 
designatur , qui utique supra omnem numerum 
esse credendus est : sed per hoc magis unus dici 
intelligendus est, quod nunquam a semetipso alter 
elicitur, hoc est, nunquam mutatur, nunquam in 
aliud vertitur, sicut et de eo David protestatur di- 
cens "? : « Tu autem idem ipse es, et anni tui non 
deficient, » Sed et illud in hunc sensum respicit 
quod scriptum est "* : « Ego sum Dominus Deus 
vester, et non. immutor. » Immutabilis ergo est 
Deus : et per lioc unus dicitur , quod non multa- 
tur. Sic ergo et imitator Dei justus qui ad imagi- 
wem Dei factus est unus et ipse cum ad perfe- 
etuin venerit appellatur, quia et ipse cum in virtutis 
summa constiterit, non mitatur, sed unus perma- 
het semper. Nam dum iu malitia est unusquisque, 


monte? De monte Ephraim , qui. interpretatur fru- 
clificatio (94). Ergo de monte fructifero, οἱ lo- 
cus ejus fructifer. Vide et Scripturam , quam lau- 
dem montibus dicit : « Deus, inquit "*, Deus mon- 
tium est, ei non est convallium. » Sed et nomen 
justi hujus est Helchana (95), quod interpretatur 
possessio Dei. Certum est quia ille de quo dictum 
est quod unus esset vir, possessio Dei est et non 
possessio dieimonum. Quem enim daemones possi- 
dent, non est unus, sed mulli : sicut et ipsi dae- 
mones de eo quem possidebant respouderunt di- 
centes, quia legio nomen est ei. Unus vero est Hel- 
chana , qui est possessio Dei , qui et habet patriam 
moutem Ephraim, montem fructiferum. 4&4 Iste 


p 61780 tam laudabilis vir habuit duas uxores. Nomen 


uni Anna, et nomen secundae Pbhenenna. Habuit au- 
tem lilios de secunda Phenenna : sterilis uxor erat 
prior illa, quie et nobilior erat. Similia invenies et 
iu Genesi. Cognata quippe est sibi Scriptura divina. 
lnvenies ibi primam uxorem Abrahae Saram nmobi- 
liorem , secundam vero /Egyptiam Agar ignobilem 
fuisse, et ante patrem effectum Abraham de igno- 
bili, quam de nobili 15, Fit autem postmodum etiam 
de nobili conjuge pater. lta ergo et nunc Helchana 
hie qui est possessio Dei, prius de secunda uxore 
efficitur pater, quoniam quidem conciuserat Deus 
vulvam Sar.e. Post plurimos vero partus Pheneu- 
nz, et Αη vulva orationibus et precibus aperitur, 
el efficitur et ipsa mater filii ejus quem obtulit 


per multa dividitur et in diversa dispergitur : et dum ϱ Deo. Quid ergo hzc in se sacramenti contineant, 


in multis est malitizx« generibus, dici non potest unus. 
lgitur quia secundum mirabilem hanc unitateu 
unus est justus, imo et plures justi unus sunt, ideo 
et sanctus Apostolus omnem cohortatur Ecclesiam 
dicens '* : « Ut idem dicatis omnes, et non siut in 
vobis schismata, sitis autem perfecti in eodem sensu 
et in eadem scientia, » Propterea et in Áctibus apo- 
stolorum cor et anima credentium una esse dici- 
tur "*, Si autem et subtilius aliquid considerare 
velimus , invenire possumus et aliam unitatem. 
Verbi gratia, si ita mortificavero membra mea, ut 
jam non concupiscat caro adversus spiritum, neque 
spiritus adversus carnein, si jam non sit alia lex in 
membris meis quz? pugnet legi mentis imez, et ca- 


videainus : Pheaenuna interpretatur conversio (96), 
Àuna auteni interpretatur gratia (91). Unusquisque 
ergo nostrum qui vult effici possessio Dei, istas sibi 
duas jungat uxores, et. cum ipsis sibi nuptias cele- 
bret. Primam sibi juugat, quise nobilior est ei gene- 
rosior, gratiam. Hiec nobis per (idem prima conjun- 
gilur, sicut et Apostolus dicit Τὸ : « Gratia salvi fa- 
cij estis per (idein. » Secundz vero conjungatur 
Pheneunz, id est, conversioni : quia post gratiam 
credulitatis emeudatio (it morum et vita converaio. 
Sed cum iste sil ordo nuptiarum , alius ordo pro- 
creationis efficitur. Prima namque nobis parit filios 
Plieneuna, quia primos fructus de conversione pro- 
ferimus, et prima {δι germina de actibus οἱ 


ptivum me ducat in legem peccati, si oinnia qux in- D operibus procreamus. Primum namque justitize 


tra me sunt in uno aique in eodem sensu perfecta 
sint, eL una atque eadem seutentia moveantur, tunc 
ero ei ego vir unus. | 

5. Hic igitur laudabilis duarum uxorum vir priino 
omnium unde sit videamus: « De monte, inquit, 
Ephraim. » Ergo non justus de vallibus, nec de 
campis, nec de ullis inferioribus locis, sed nec de 


?! [ Cor, ix, 24. 
T Reg. xx, 25. 


(84) Ephraim, qui interpretatur | f[ructificatio. ΛΑ 
75 « fractiticavit, » 

(95) Hetchuna, quod interpretatur. possessio Dei. 
Α ΠΣΡ « possedito»ei 9w« Deus.) 


1 Deut, vi, 4. 
7$ Gen. xvi et. xxt. 


73 Ῥνη], ο, 98. 
1 Ephes. η, 8. 


opus est converti a peccatis : quia nisi ante cou- 
vertamur et declinemus a ΙΔΙΟ, nec de Anna effici 
patres, nec de gratia poterimus filios generare. 
Videamus ergo nunc uniuscujusque differentias. 
Filios habet Pheneuna, sed qui non assistunt Deo. 
Neque enim tales esse possunt filii conversionis ut 
assistant οἱ adharreant Deo. Nec tamen inanes et 


** Malach. 1:5 6. '* 1 Cor. 1. 10... 7* Act. iv. 


(96) Phenenna interpretatur conversio. À 5 
« aspexit, vertit, convertit. » 

(97) Anna awtem.— interpretatur. gratia. Ab n 
ε gratia, » 
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penitus alieni sunt à. rebus Dei. Accipiunt namque A retur in Jerusalem. In lioc ergo loco qui appellatur 


partes de sacrificiis divinis, et edunt de hostiis Dei. 
Unusquisque ergo nostrum primo convertitur a 
peccato, et ex conver-ione generat opera justitiae. 
Postea vero excitata in nobis Anna per zelum et 
zmulationem boni, precem fundit ad Deum , ut et 
ipsa filios generet. Quales ergo Auna, quie est gra- 
1ia, filios generat ? Qui assideant Deo. « Gratia enim 
οἱ veritas per Jesum Christum facta est 59, » Ilic 
ergo est filius gratie, qui Deo vacat et verbo Dei. 
Visautem evidentiorem tibi ostendam et in Evange- 
liis hujusmodi intelligente formam, quze in lege 
quidem adumbratur per uxores, in Evangeliis vero 
jam preseus describitur per sorores ? Vide Martham 
et Mariam *! : ex quibus quidem Martha conturba- 


Silo, liostix* pro peccatis offerebantur, et ibi fiebat 
purgatio peccatorum. Silo autem interpretatur 
avtulsio vel excalceatio (09), hoc cst calceamenti re- 
solutio, et uterque sensus convenienter aptatur. 
Locus enim in quo peccata purgantur, recte avulsio 
nominatur, ubi avellitur cor lapideum, et inseritur 
cor carneum : vel excaleeatio, quia omnes «onec 
ad sanctum locum veniamus, excalccati sumus: 
cum autem pervenerimus ad eum, discalceari jube- 
mur. Sic dicitur ad. Mosen ** : « Solve corrigiam 
calceamenti tii. Locus enim in quo tu stas, terra 
sancta est. » Et quid putamus quod in his uon 
aliquid mysterii obtectum sit, sed quia Deus 
ASB exsecrabatur caleeamenta Mosi corporalia , 


tur, et satagit circa multum ministerium, et explet B ideo liec. jubebantur? Aut. i'lud magis putandum 


opera conversionis, et per hac velut conversionis 
filios generat. Maria vero, secus pedes Verbi Dei 
intenta, optimam partem elegisse dicitur, et per 
hsec intelligitur velut grati: germina procreare. Sic 
ergo et nunc Auna generat ΠΠ. Quem filium ? 
Samuelem, inquit, qui Deo assistit, de quo in Psal- 
mis dicitur ** : « Moses et Aaron in sacerdotibus 
ejus, et Samuel in his qui invocant nomen ejus. » 
Sed et Jeremias dicit 55 : « Si steterint Moses et 
Samuel in conspectu meo, non dimittam eis. » Si 
ergo tantus et talis est filius gratize, et nos festine- 
mus quidem ad Ann: nuptias, sed patienter aga- 
mius ut prius nobis filii de conversione nascantur : 
prius in bonis operibus placeamus, tunc deinde et 
de gratia, et dono spiritus filium proereemus. Et 
qualem filium ? Qualis hic filius est, Samuel, inquit, 
qui interpretatur Ibi ipse Deus (98). Vides quales 
filios generat gratia ? Sic enim scriptum est de his 
qui spiritus gratiam consecuti sunt , dicente Apo- 
stolo ** : « Si vero propheta intret, aut imperitus, 
aub idiota, in conventum vestrum , discernitur ab 
omnibus, occulta quoque cordis ejus manifesta (ient : 
et tunc cadens in faciem adorabit Deum, dicens 
quia vere Deus in vobis est. » Hoc est ergo quod 
interpretatur Samuel, ibi ipse Deus. Ubi enim spi- 
ritus gratiz, ibi ipse esse dicitur Deus. Sed iste 
nobis talis filius non potest nasci, nisi praees- 
serint prius filii Phenennz ; nisi enim pr:ece- 
dant opera conversionis, non meremur gratiam 
spiritus, nec ex ipsa possumus donum spiritus ge- 
nerare. 

6. Videamus autem et ad quem locum convenie- 
bat Helchana cum uxoribus suis. « Immolare, in- 
quit *, Domino in So. Erant autem , inquit, Heli 
ibi , et duo filii ejus Ophni et Phinees, sacerdotes 
Domini. » Silo nomen est loci, in quo sacrificia 
Domino oflerebantur , priusquam templum adiflca- 


** Joann. 1, 17. 
l, 5. 


* Luc. χ. ** Psal. ic, 6. 


56 Exod. ini, 5... 9 Joan. xiv, 6. 


(98) Samuel.... gui interpretatur Ibi ipse Deus. 
Ab Ou «ibi,» ΝΤΙ « ipse, » et ὃν « Deus. » 
(99) Silo autem interpretatur avulsio tel excalcea- 


PaTROoL. Gg. XII. 


M. 


53 Jerem. xv, 1. 
δα Deut, xxvii. 


est, quod cum exiret de terra. Egypti , habebat 
calceamenta de pellibus mortuis, et erst velut qua- 
dam mortalitate constrictus : cum vero cepit proficere 
ad virtutem et ascendere montem Pei, atque ibi im- 
mortalibus ministrare mysteriis, tunc dicit ad eum 
ut indicia mortalitatis abjiceret, qux in calcea- 
mentis pelliceis designantur. Ego puto quod pro- 
pterea et apostolis suis Salvator przcepit, ne ha- 
berent calceaménta in pedibus suis, ut ipsorum 
pedes qui currebant ad annuntiandum vitam :eter- 
nam, omni carerent mortalitatis indicio : quippe 
qui illam viam incederent, qu: dicit *' : « Ego 
sum via, veritas et vita. » Nemo enim viam vits» 
cum mortalitatis indicio incedit. Talis ergo est locus 
iste similiter ubi est Heli vir minus laudabilis. Pro 
peccato enim retrorsum corruens exspiravit, Et non 
putemus quod iste solus retrorsum corruens exspi- 
raverit, sed et nunc si quis retrorsum corruit, si 
quis retro convertitur a flde εἰ veritate, necesse 
est υἱ cadat, et ut continuo moriatur. Sed et in Deu- 
teronomio comminatio peccatoribus intentatur, cum 
dici:ur ** : « Et opisthotonus insanabilis. » Opistho- 
tonus autem tergi :wgritudinem et posteriorum par- 
tium significat, et utique non sine causa , cum tot 
genera languoris habeantur humani, hoc potis:i- 
mum genus languoris ascribitur peccatori. Nam et 
in Genesi uxor Lot, qux retro conversa est, divi- 
num dicitur transgressa pri::ceptum, quo ei manda- 


D tum fuerat ne retrorsum respiceret, neve staret 


in omni regione, et ideo effecta est staticulum sa- 
lis *. Douinus quoque et Salvator noster in Evan- 
gelio : « Nemo, inquit **, miltens manum suam in 
aratrum, et rctro respiciens aptus est regno Dei. » 
Insuper quoque cum de pluribus docuisset, addit et 
hoc, dicens ** : « Memores estote uxoris Lot. » Op- 
timum igitur est oblivisci priora, oblivisci przeter- 
ita, uti ne compreliendat nos opistliotonus, insana- 


^w { Corinth. xiv, 95, 95. ** I Reg. 


* Gen. x:x.. ?* Luc. 1x, 62. *! Luc. xvii, 29. 


tio. Α 9gp3 « avulsit, detraxit, discalceavit, si Jun- 
gatur cuin calcco. » 
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hilis languor, neque cadamus retrorsum sicut Heli, A hoc dicimus, quod is qui Deo offertur puer, ante 


et moriamur. 

7. lbi autem erant duo. filii Heli. Heli (3) inter- 
pretatur. Arabs, sive extrarius.. Extarius quippe a 
Deo est qui non tenet disciplinam, qui delinquen- 
tem filiutn non castigat, non corripit, ut emendet : 
qui indulget vitiis, qui delicta non punit, sicut et 
Apostolus dicit ** : « Quod si extra disciplinam estis, 
cujus participes facti sunt omnes, ergo adulteriui, 
ct non filii estis. » Iste est ergo Heli, qui propter 
hwc punitur 4 Deo. Videamus autem qui sunt et 
filii ejus. Ophui, inquit, et Phinees. lnterpretatur 
autem Ophini excessus conversionis (2). De Phenenna 
autem. paule ante diximus quod esset conversio : 
liic autem qui excedit, et longe efficitur ab emen- 
datione, nec converti vult ad Dominum , propterea 
impius permanet. Sed et quicunque ille est, quem 
videmus post peccatum non converti ad Dominum, 
el agere poenitentiam, nec recipere meritum futuri 
judicii, et verbi divini przcipientis : « Nunquid qui 
cadit, non adjiciet uL resurgat? Aut qui conversus 
est, non revertetur ? » recie el de ipso dicimus quia 
si! Ophni, et excedens a conversione. Sed οἱ alius 
filius ejus dicitur Pliinees. Duos novimus in Scri- 
pturis hoe nomine appellatos, Phineem illum justum 
Aaron filium, et hune injustum filium Heli. Unde 
et competenter duas hujus nominis in'erpretationes 
invenimus. Significat enim Phinees in lingua no- 
sira, oris obturatio, vel ori parcens (5). Peccator 


offerri non potuit, quam depelleretur a lacte. lu quo 
ostenditur consecrati Deo neminem posse qui adliuc 
lacte alitur, et puer est sensibus, atque expers est 
sermonis justitizs, nec sacerdotalia potest procurare 
sacramenta nisi desistat a puerilibus, et in majus 
ascendat ab. his quibus Apostolus dicit 21 : « Lac 
vobis potum dedi, non escam. Nondum enim pote- 
ratis. » Alioquin secuudum litteram quid. videtur 
oper: pretii puerulum nuper a lacte depulsum Dvo 
offerri, ubi non mater intererit, non nutrices {ουε- 
bunt, neque educandi pueri aderunt ulla subsidia? 
Sed vide quia Scripture sermo ita aptus est, αἱ fi- 
guraliter doceat quod omnis qui primo ad fidem 
convertitur, lacte et non cibo forti alitur, de quibm 
in altero loco dicitur ** ; « Et effecti $8 estis qui 
lacte indigetis, et. non cibo fori. Quoiiam omais 
qui lacte aliter, alienas est 4 sermone jussitim. 
Parvulus est enim. l'erfectorum est cibus solidus, 
qui pro possibilitate sumendi exercitxtos habent 
sensus ad discretionem boni ac mali.» igitor qui- 
cunque a lacte nondum depellitar, sed parvulus est, 
non potest ascendere ad templum Domini, mon 
potes ascendere od ministeria sacerdotum, nec sae 
crificiis interesse, sed ne mater quidem ejas ascen 
dit, cum possit ascendere. Gratia est enim mater 
ejus Ànna , qua servat el custodit eum et. euetrit 
eum, ut tempore opportuno pariter cum ipso ascem- 
dat. Quse cum viderit ipsi sdesse tempus, ut Ίσα 


ergo e qui duritiam non hsbet, ad lequendum (5 recedens a lacte solidis et fortibus cibis utatur, wt 


obturat:m habet os : justus vero parcit ori suo. 
Hodieque in sacerdotibus Domini habetur uterque 
Phinees, habetur et Eleazar, qui in Scripturis pri- 
mus episcopus nominatus est, sicul in Numeris 
scriptum est. Sunt ergo hodieque in sacerdotibus 
quicunque parcunt ori suo, eL emnis sermo malus 
nequaqnam de:ore eorum procedit. Sunt sacerdo- 
tes ex quorum ore nullum scandalum, nullum men- 
daciuin, nullus dolus, neque falsitas ulla deproini- 
tur, οἱ isii merito Phinees illi Aaron (ilio compa- 
rantur. Sunt autem aliqui et secundum istum Phi- 
ueem Heli filium sacerdotes, qui obturatum os 'ha- 
bent, sive imperitiz vitio, sive conscientia pecca- 
torum, Sed lioc est quod deprecor, ut «si quis est 
qui in sacerdotalem 'ordinem &e ascitum videt, 
salisagat eruditioni et'emendationi operam dore, ct 
festinet ευ] de illo numero beatorum, ne forte 
invenialur ex istis sacerdotibus qui et reprobantur 
el puniuntur a Deo. 

8. Sed tempus est.jam et de orstione-Anns, quam 
profudit offerens Deo Samuelem, quem a lacte de- 
pulerat, pauca "memorare. ln qua primo quidem 


** Hebr, xi, δ. ** 1 Cor. 115, 3. 
x1,178. 4 ᾖθρ. i1, 41. 


(1) Heli, etc. Hebraice scribitur yy : unde quo- 
modo erui possil «arubs» sive « extmarius , » non 
video. 

.(2) Interpretatur. autem. Ojhni. excessus. conver- 
sionis, Forte ab rr « calor, aestus, excessus, » et 3p 


** [leb. v, 12, 15, 14. 


possit e'sacerdotrbus interesse, οἱ de aliaris edere 
sacrificiis, t&tnc eum Deo consecrat. Vide si in alie 
loco in Scripturis sanctis invenis significari aliquem 
a lacte depulsum. Ego tamen, quantum ad praseas 
memoria euggerit, Isaac memini : de quo scriptum 
est **, quod convivium magnum fecit Abraham ea 
die qua a lacte depulsus est Isaac filius suus. Apud 
homines quidem sseculi hujus parentes solent na» 
(«leni diem celebrsre filiorum : Abraham vero non 
celebrat natalem diem 1saac (ilii sui, sed illum diem 
festum agit, et latitiz deputat, et conwivia cele- 
brat, cum eum a lacte depellit, et ad cibes fortes 
et solidos applicat, quasi si per hec diceret Isaac **: 
« Cum factus sum vir, deposui qus erant parvuli. » 
Oportet ergo talem esse hunc qui offertur Deo ut 
habitet in sanctis, qui possit vesci carnibus senctis, 
de quibus scriptum est *! ; « Sanctificamini at uiau- 
duceiis carnes. » 

9. Sed videamus quali «cum »prece Anna , 'id egt 
gratia , consecrat Deo. Novum quippe aliawid ün 
principiis ipsis observabimus. Ait «entm ** ; « Et 
oravit Anna, et dixit. » Et nusquam eam quasi ad 


* Gen. xxi... ** | Cor. xin, 44.. ! Num. 


« respexit, convertit. » 

(3) Significat enim Phinees in lingua mostra * oris 
obiuratio, vel-ori parcens. ΑΒ «os» et Don c obtu- 
ravit, » vel ΟΤΙ « pepercit. » 
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Deum orantem invonio, vel loquentem , nisi per À sterium docebatur , cum, Moy:e elevante manus , 


duo tantum verba, vbi dicit 9": « Litata sum in 
salutari tuo, » et aliud : « Quia non est prater te.» 
JuiGum autem sic habet : « Exsultavit cor meum 
in Demino. » Non dixit, Exsultavit cor meüm iu te. 
8i enim esset oratio, ita dici conscquens erat : Ex- 
suliavit cor meum in te. Et iterum ia sequenti versu 
ejus «licit : « Exaltatam est cornu meum in Deo. » 
Non dixit : Exaliatum est cornu meum iu te, sed in 
Deo. « Dilatatum est os meum super inimicos, quia 
Jseteta sum in salutari tuo. » Unus, ut dixi, sermo 
orationem centinet : « Lxetata sum in saluéari tuo, e 
4t in consequentibus non dicil quia non est sanctus 
nisi tu, sed, « Non est sanctus ut est Dominus, » et, 
« Non est prater te. » Hic sermo non videtur ser- 
vasse orationis ordiuem. In novissimis autem longe 
supplicationis specie, etiam commotienes quasdam 
intreducit, dicens * : « Nolite inultiplicare loqui 
mala, neque exeat maliloquacitas de ore vestro, 
uia fortis in scientia Dominus. » In quo nec vide- 
tur jam ad Dominum loqui. Quid ergo dicemus de 
his? Ego cum legerem aliquando apud Apostolum 
quod dixit * : « Sine intermissione orate, » quaere- 
ban οἱ preceptum hoc possibile esset impleri. Quis 
enim potest nunquam desinere ab oratiene, ita ut 
meque cibum , neque potum sumendi lempus ha- 
beat? quippe cum si hzc fiant, intermittenda vide- 
(ur oratio. Sed nec dormiendi aut aliquid aliud 
bumani usus agendi veniam secundum istud pre- 
ceptum oratio communiter intellecta concedit. Vi- 
Qeanus ergo ne forte omnes actus ejus qui in divino 
versatur officio, et omnia gesta vel dicta quz se- 
cundum Deum gerit el dicit, ad orationem repor- 
tentur. Si enim oratio hoc solum intelligatur quod 
communiler scimus, neque Anna in bis vorbis 
Orasse videbitur, et nunquam ullus justorum secun- 
dum Apostoli preceptum sine intermissione orare 
potest. Sj vero omnis acius justi , quem secun- 
dum Deum agit et secundum mandatum divinum, 
oratio repulatur, quia justus sime intermissione 
qua justa sunt agit, per hoc sine intermissione 
justus orabit, nec unquam ab oratione cessabit : 
nisi justus esse desistal. Cum enim injustum ali- 
quid agimus aut delinquimus, certum est quod eo 


vinoebat lsrae] *; demittente vero εἰ dejiciente 
deorsum , vincebat Amalec? Et si « omnia bac β- 
guraliter contingebaut illis, scripta sunt vero propter 
nos, in quos (lues seculorum devenerunt *.» Quare 
intelligere debemus, quia denec famulus Dei ele- 
val actus suos ad Deum, vincit gens Dei : cum au- 
tem dcejecerit et. demiserit manus, id est, actus 
suos, vincit Amalec. inimicus Dei. Aut quid vidc- 
tur? (volo euim paululum imaorari cum bis qui 
nolunt hac spiritaliter, sed secundum litteram 
intelligi, ) numquidnam putandum est , quod om- 
nipotens Deus ad manus respiceret Moysi , et si- 


quidem videret eas sursum elevatas, [erael vi- 


ctoriam darei: si vero. deorsum «lejectas , Ama- 


B lecitis ? Siccine dignum est de sancii Spiritus 


sentire sermonibus? An illud potius putandum 
est , quod (utura in his mysteria przeformabat ? 
Que quidem de crucis sacramen'o et affixione 
manuum Salvatoris intelligi tritum jam, et. a 
A97 multiss:epe dissertum est. Se quoniam innova- 
ri semper jubetur is, qui secundum Evangelium vivit, 
el Novum Testamentum semper debet novis seusi- 
bus illustrari, et. cantare Domino jubemur candi- 
cum novum, eL interior homo noster non dixit 
Paulus quia renóvatur et stetit, sed « renovalur de 
die in diem*; » oportebat etiam nos ei de orationis 
modo qualiter sine intermissione orandum sit, et 
de elevatione manuum, quod sacrificium dicitur 
vesperiinum, non solum usitatis ct attritis, sed et 
aliquantulum innovatis disseriionibus explanare. 

10. Videamus ergo quid sibi vult ratio ista ora- 
tionis Annz, quam si didicerimus, similiter for- 
tassis el nos orare poterimus. « Exaultavit, inquit *, 
cor meum in Domino.» Necessario addidit.: « lu 
Domino. » Est enim exsultatio qux non est in Do- 
mino, sicut et illud dicitur*: « Gaudete in Domino.» 
P'otest enim quis gaudcre in carnalibus, et non in 
Doiwino. Si enim gaudcam quod inveni thesaurum 
visibilem, istud gaudium carnis est, et non in Do- 
mino. Si gaudeam quod me bomines laudant, οἱ 
forte non pro merito, non est hoc gaudere in Do- 
mino. Si gaudeam in rebus fragilibus et caducis, 
hzc omnia non habent laudabile gaudium, Si vero 


tempore eliam ab oratione cessamus. Puto quod 8 gaudeam quoniam dignus habitus sum pro nomine 


hoc edocemur οἱ in Psalmis cum dicitur ? : « Eleva- 
Uo manuum mearum sacrificium vespertiunm.» Non 
enim puto quod si quis elevaverit vel extenderit 
manus ad celum (ut habitus orantiuin esse solet), 
continuo sacrificium obtulerit Deo. Sed videamus ne 
forte hoe sit quod ibi indicat sermo Dei, quia per 
manus opera intelliguntur. Elevat. manus ille, qui 
elevat actus suos a terra, et conversatio ej'is adhuc 
in terra ambulantis in caelis est. .Excelsi ergo actus 
et sublimes, quos videntes homines magnuificant 
Patrem celestem, elevatio manuum dicilur, et sa- 
erificium vespertiuutn. Annon et in lege id per my- 


*]1Reg. n, 1, 2. * ibid. 5. *I Thess.v, 17. 


eg * Psal. .cxpi, 2. 
5Η. Cor. iv, 16. "I Reg. in, 1. *Philip. iv, &.. *Act. v. '* Matth. v, 12. 


Domini injuriam pati*, istud. gaudium. in Donino 
est, quia ipse dixit super his!*: « Gaudete et exsul- 
tate, quia merces vestra multa est in celis. » Si 
gaudeam cum edia in ie exercentur injusia, si 
gaudeam cum inpugnor propler verbuia Dei, si 
gaudeam cum castigor in languoribus, in persecu- 
tionibus, in angustiis, si hx:c omnia lotus exci- 
piam, istud gaudium in Domino est. Et ideo nos 
docet Scriptura, ut abjicientes gaudia terreua, .fra- 
gilia et caduca, de zternis gaudiis exsultemus in 
Domino, ut merito dicamus quod Auna dixit : 
« Exsultavit cor meum in Domino.» Et quouiam, 


* Exod. xvit.. *[ Cor. x, 44. 
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cum hac dicuntur, quidam de astantibus repletus A micos meos. s Si istis confutatis occurrant philosophi 


est spiritu immundo, et exclamavit ita ut fleret 
populi concursus, dicamus et nos cum Anna di- 
cente : « Exsultavit cor meum in Domino. » Contra- 
rius spiritus exsultationem nostram in Domino 
lerre non poluit, sed vult eam mutare, ut ablata ea 
introducat tristitiam, et prohibeat nos dicere: 
« Exsultavit cor meum in Domino.» Verum ne nos 
impediamur, sed magis ac magis dicamus : « Exsul- 
1avit cor meum in Domino : » et pro lioc ipso quod 


videmus immundos spiritus flagellari, gaudeamus : - 


quia οἱ per hzec multi convertuntur ad Dominum, 
multi emendantur, multi ad fidem veniunt, et niliil 
est. quod sine causa faciat Dominus, nec aliquid 
fieri frustra permittit. Nam quoniam multi sunt 
qui verbo non credunt, nec rationem doctrinz sus- 
ciplunt, in his cum dxmon insilierit, tunc conver- 
tuntur, ut ubi abundavit delictum, supcrabundet 
gratia : 6ἱ ubi maligna virtus operata est, ibi plus 
postmodum Domini gratia operetur : quia cum ex- 
pulerit Domini gratia malignum spiritum, introdu- 
cit Spirituin sanctum : et auima quz repleta fuerit 
spiritu immundo, repletur postmoduin Spiritu san- 
cto. Ideo pro his omnibus dicamus : « Exsultavit 
cor meum in Domino. Et exaltatum est cornu meum 
in Deo meo. » Sunt quxdam cornua justorum qui- 
bus utuntur vel agentes aliquid vel loquentes, sicut 
cum dicunt !! : « [n te inimicos nostros ventilabi- 
mus cornu. » In Grzco χερατίσομεν dicitur, quod 


insultantes simplicitati fidei nostr:z, et idiotas nes 
inperitosque clamitantes, et converlar etiam ad 
ipsos, et vere sapientize viribus false ac fucats 
sapientia: nebulam obturbavero, et non solum bu- 
jus mundi, sed εἰ principum hujus mundi sapien- 
Liain destruxero, tunc plenius dilatatuin est os meum 
super inimicos meos. Sancti est ergo vox ista ei 
perfecti, qui rebus ipsis οἱ veritate subnixum bu- 
juscemodi sermonem possit proferre et dicere: 
«Dilatatum est 08 meum super inimicos meos.» 
Oportet ergo nos primo os nosirum dilatare, ut 
impleat illud Deus. Quomodo antem os primo dila- 
Lamus? per meditationem verbi divini, ut possimus 
eo usque proficere, ut a dilatatione oris etian! ad 
cordis dilatationem veniamus, et cum Apostolo di- 
cere !* : « Cor meum dilatatum est ad vos, o Corin- 
tii. » Ex latitudine enim cordis abundautia ori sa- 
pienti miniglratur. 

11. « Quia lzetata sum in salutari tuo.!? » Si Iseta- 
tus fuero in salutari Dei, tunc dilatatum est os 
meum super inimicos meos, « Non est. 48$ san- 
ctus sicut Dominus **. » Si scriplum esset, Non est 
sanctus nisi Dominus, consequens erat omnes nos 
renuntiare nobismetipsis ab hac spe ut sancti effi- 
ceremur : nunc autem necessaria distinctione uti- 
tur οἱ dicit: «Non est sanctus sicut. Dominus; » 
hoc est, etsi sint multi sancti, sed nullus ita san- 
ctus est ut Dominus. Possunt ergo multi saneti 


est cornu petemus, vel ventilabimus. Sed et alibi C fleri, sicut et mandatum Dei dicit!? : « Sancti estote, 


dicitur 15: « Et exaltabuntur cornua justi. » Oportet 
ergo nos habere Ista cornua, quz justis de causis 
apicibus Christi crucis con(eruntur, ut in his de- 
struamus et dejiciamus adversarias virtutes deanima 
nostra, quibus prostratis et expulsis possit iu nobis 
plantari vinea, quia « vinea facta est dilecto in cor- 
nu, in loco uberi??*.» Exaltatum est ergo cornu et 
hujus juste gratizs, et omnis justi in. Domino. «Di- 
latatum est os meum super inimicos meos!*.» Scríi- 
ptum est!* : « Dilata os tuum, et adimplebo illud,» 
et nunc dicit hzc justa : « Dilatatum est os meum.» 
Si idoneus et fortis fuero in verbo effectus, et va- 
lidus in sapientia, ita ut non angustis assertionibus, 
sed dilatatis et affluentibus confutare possim omnei 
scientiam extollentem se adversum fidem el verita- 
tem Christi : vel cum incredulitatem vel perfidiam 
arguens Judaeorum ex lege et ex prophetis deprom- 
ji'am, ostendero esse Christum Jesum, et in omni- 
bus potero redarguere veritatis inimicos : tunc di- 
gne possum etiam ego dicere : «Dilatatum est os 
meum super inimicos meos.» Si mihi cerlamen 
moveat Dasilides, οἱ eum veliementer obtrivero : si 
Valentini discipulus occurrat οἱ me quaestionibus 
ventilet, et de hoc certamine victor exiero : si hig 
prostratis, Marcion occurrat, et discesserit etiam 
ipse superatus : « Dilatatum est os meum super ini- 
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quoniam eL ego sanctus sum. » Sed quabtumcunque 
quis in sanctitate proficiat, quantumlibet puritatis 
et sinceritatis acquirat, ita esse sanctus homo non 
potest sicut Dominus; quia ille largitor sanctitatis 
est, iste susceptor; ille sanctitatis fons est, hic au- 
tem sancti fontis potator; ille sanctitatis lux est, 
hic sanctz lucis inspector ; et ideo « non est sanctus 
sicut Domiuus, et non est prater te. » Quid est quod 
dicit, «non est preter tc,» non plane capio. Si 
dixisset, non est Deus prater te, vel non esi crea- 
tor praeter te, aut tale aliquid addidisset, nihil re- 
quirendum videbatur, nunc autem quia dicit, « non 
est preter te, » mihi hoc videtur in loco designari, 
nihil eorum qux sunt, loc ipsum quod sunt natu- 
raliter habere. Tu solus es, cui quod ex, a nullo 
datum est. Nos enim omnes, id est universa crea- 
tura, non eramus antequam crearemur, et ideo quod 
sumus, voluntas est Creatoris. Et quia aliquando non 
fuimus, non est integrum si dicatur de nobis quia 
suinus, quantum ad illud spectat cum non essemus. 
Sed solus est Deus, qui quod est semper habuit, et 
non accepit ut esset initium. Denique Moyses cum 
discere vellet a Deo quod ei nomen esset, docens 
eum Deus dixit *! : «Ego sum qui sum, et hoe mihi 
nomen est. » Si ergo aliud aliquid in creaturis bac 
uomine vel hac significantia appellari posset, nun- 
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quam diceret Dominus hoc sibi esse nemen. Seiebat A homo, quis me liberabit de corpore mortis hujus ὃν 


euim se solum esse, creaturas vero a se accepisse 
ut essent. Nam et umbra ad couiparationem corporis 
non est, et fumus ad comparationem ignis non est. 
Sic ergo et quie in ccelis sunt et quie in terra, vi- 
sibilia et invisibilia, quamtum ad naturam Dei per- 
tinet, non sunt, quantum ad voluntatem Creatoris, 
sunt boc quod ea esse voluit ille qui fecit. Ideo 
ergo dicitur, quia « preter te, non est. » 

12. « Non est potens sicut Deus, Deus noster **. » 
Simile est hoc illi quod sevperius dictum est, quia 
non est sanctus sicut Dominus. Sicut enim ibi non 
dizit, quia non est sanctus quisquam, sed mon est 
sanctus sicut Dominus, ut ostenderet quia etsi sunt 
s3ucti, tamen nemo ita est sanctus ut est Dominus : 
ita el in hoc loco etsi sit aliquis potens, « non est, 
inquit, potens sicut Deus noster. » 

15. « Nolite mul.iplicare loqui excelsa. ** » Cur 
non dixit : Nolite loqui excelsa? Ergo licet mihi 
aliqua loqui excelsa, multiplicare autem excelsa et 
ardua non mihi licet, hoc enim videtur designari 
per id quod dictum est : « Nolite moltiplicare loqui 
excelsa.» Quid ergo per hoc indicetur, considere- 
mus. Non permittitur humanz naturze multa excelsa 
loqui, neque multa excelsa intelligere. Nam et Sa- 
lomon dicit** : « Aliiora te ne quzsieris, et fortiora 
te ne scrutere, sed de quibus tibi przceptum est, 
hzc intellige. » Ergo et in hoc loco dicitur «excel- 
$8,» non ut omnino non qu:eras, sed ve de his mul- 


tiplices qu:zestiones. Respicienti quippe ad imbecil- C 


litatem. conditionis human:e, sufficiat tibi ea de 
excelsis et arduis vel inquisisse vel proloqui, quz 
vitam vel inquirentibus vel loquentibus tribuant. 
Qua autem sunt in quibus excelsa me loqui necesse 
est? Quando de omnipotentia. Dei loquor, de invi- 
sibilitate et sempiternitatle ejus, excelsa loquor. 
Quando de Unigeniti ejus coxternitate ceterisque 
ejus mysteriis pronuntio, excelsa loquor. Quando 
de sancti Spiritus maguificentia dissero, excelsa 
loquor. [n his tantum. uobis conceditur loqui cx- 
celsa. Post hzc tria. jam nihil loquaris exeelsum. 
Omnia enim bumilia sunt et dejecta, quantum ad 
Trinitatis hujus celsitudinem spectat. Nolite ergo 
multiplicare loqui excelsa, nisi de Patre et Filio et 


Convenit hoc dici de omni homine. Miserum nam- 
que est mortalium genus : siquidem non solum in 
malis, sed οἱ in honis periclitamur. Verbi gratia, 
visiones quasdam vidi bonas, factz sunt mihi ela- 
tioni. Signa et prodigia per me impleta sunt, super- 
lus effectus sum in bonis. Servavi justitiam, con- 
Hoentiam, virlutem, sed iu his periclitor. Quando 
enim nihil aliud fecerit Zabulus, pro his omnibus 
3uscitat mihi superbiam, ita ut postea habeam an- 
gelum Satan: qui me colaphizet, uti ne extullar et 
exeat magniloquium de ore meo*', id est, ne magua 
de meipso loquar, quoniam quidem exterminat 
Dominus labia dolosa, et lingsam magniloquam 
corum qui dixerupt** : « Linguam uostram magni- 


B üeavimus. Non ergo exeat magniloquiu:m de ore 


vestro, quia fortis scientiarum Dominus. » 

45. « Et non emeudaveruut. excusantes ; » sicut 
et ibi dietum est** : «Non. declinet cor" tuum | in 
verba mala ad excusandas excusatioues in pec- 
catis cum hominibus operantibus iniquitatem, » 
Et in Proverbiis dicitur ** : « Occasiones accipit pi- 
ger et dicit : Leo cst in via, in platcis autem 
liomicidze. » Invenimus ergo tales esse peccatores, 
ἆθ9 accusantes omnia magis quam semetipsos, εἰ 
occasiones sibimet excusationuwm füingentes, cuu 
dicunt : Zabulus me supplautavit, mulier me se- 
duxit, ille mibi occasionem pr:stitit ut peccarem, 
cum utique oporteret meminisse praecepti diceu- 
tis ** . « Dic tu peccata tua prior ut jusiificeris : » non 
eniin. emendant exeusationes, neque liic, neque in 
futuro, si male fecerimus, Sed et illud in excursu 
contingere necessarium videtur. Mirum quippe con- 
inet sensum, quia scriptum est ?* : «Justus ipse sui 
accusalor fit in principio sermonis sui, » cum tamen 
iujustus in sit sui accusator , sed aliorum. Sicut 
et Zabulus accusator quidem est, accusator autem 
non sui, sed frairum. luterim omnes necesse. est 
accusari : sed si quidem justus fuero, non exspecto 
ut alius meaccusel, sed ipse mei accusator exsisto. 
Plenius tamen velim discutere, quomodo potest 
justus sui accusator esse, Certum ést quia donec 
quis peccat et permanet in. delictis, neque justus 
esl, neque accusator est. sui. Non enim accusat 


Spiritu sancto. Et ui plenius manifestum fiat quod D quod agit. Cum vero poenituerit a. delictis, tunc 


loquimur, utamur adhuc, si videtur, exemplis : 
verbi gratia gentes inultos introducunt deos. [δια 
multiplicant loqui excelsa. llzreticoruimn quidam, 
derelinquentes creatorem mundi, et Filiuin ejus, 
fingunt sibi alium nescio quem excelsiorem deum, 
et alios similiter introducunt, sive quos αἰῶνας, sive 
quos deos appellant. Et isti ergo inultiplicant lo- 
qui excelsa. 

14. « Non exeat magniloquium de ore vestro **. » 
Vide quid dictum est ab Apostolo** : « Miser cgo 
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justus efficitur, et non alterius, sed sui accusator 
exsistil. 

16. « Arcus potentium infirmatus est 9, » Jacula 
maligni qua dicuntur ignita, per arcum potentium 
emittuntur.. Potentes autem virtutes. dicuntur. ad- 
versa, de quibus dicilur ?**, « quia ecce peccatores 
intenderunt arcum, et in ipso paraverunt vasa utor- 
tis. » Et iterum : « Sagitias suas ardentibus effc- 
cit. » Sed et nunc dicitur, quia « arcus. potentium 
infirmatus est. » Si enim indutus sis armis Dei, si 
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scuto fidei sis munitus et galea salutis obteetus, et A filiis in(irmata est. » Patroni Πες» Judzi velim 
lorica charitatis, et gladio spiritus aecinctus ", — videre quomodo asserunt quod fecunda in (iliis iu- 
arcus contra te potentium pro munimentis talibus — firmatur, et sterilis quomodo peperit septem : sed 
infirmabitur. Si enim jacufates fuerit adversum te. illorum fabulis spretis nos cousideremus, ne forie 
uuum aliquod jaculum ignitum, id exceptum fidei — unusquisque nostrum habeat intra se sterilem quae 
scuto continuo restinguitur. Jecit et aliud jaculum, — peperit septem, habeat et fecuudam in filiis qua 
repulsum id quoque a tliorace justitizr est. Jecit et — infirinatur. Fecunda in propagine erat caro mea 
tertium, οἱ id gladio spiritus detruncatum est. — babens plurimos carnis fructus, fornicationem, im- 
Mittit fortassis et quartum, quod similiter per ga- — munditiam, impudicitiam, idololatriam, veneficia, 
Icam salutis abjectum est. Cumque per bz:ec omnia — inimicitias, contentiones, amulationes, incitatio- 
boo Dei petitus invulnerabilis manserit, tunc arcu — pes, dissensiones ; Ίο erant carnis nostrzà nume- 
potentium nequaquam tot directis spiculis infirma- — rosz progenies. Sed cum venimus ad fidem crucis: 
bitur. ; Christi, et mortificationem Jesu, cepimus circum- 

47. « Et infirmi accincti sunt. fortitudine **. » Si ferre in corpore nosiro, et mortiüicare membra 
videamus quonmo:!lo « qu» stulta sunt mundi elegit — nostra quz sunt super terram, et exhibere ea ser- 
Deus, ut confundat sapientes, et quie infirma mundi p vire justitize et sobrielati : tunc fecunditas probrosas 
suut, ut confundat fortia 51, » intelligis quomodo — hujus generationis exclusa est, et hoc modo fecuuda 
infirmi aqgincti sunt fortitudine. Infirmus erat gen- — in filiis infirmata est. Quomodo autem sterilis septem 
tilis populus , quippe qui alienus erat a te.!ia- pariat, videamus. Sierilis erat in me anima mea, 
mento Dci : hic adeptus est. foriitudinem. Quam — non afferebat fructus justitize : nunc autem ubi per 
fortitudinem? « Fortitudo mea et laudatje mea Do- fldem Christi meruit gratiam Spiritus sancti, et 
minus, et factus est mihi in salutem ?*. » Fortitudo — replevit eam spiritus sapientiz et intellectus , spi- 
ergo mea ipse est Cbristus Dominus, qua acecineti— ritus consilii et fortitudinis, spiritus jusütize et mi- 
sumus nos qui eramus aliquando alieni a testamento — sericordiz, et replevit eam spiritus timoris Domi- 


Dei, et sine Deo in lioc mundo ?*. ni * : certum est quod sterilis peperit septem, et 
48. « Saturati panibus deducti sunt ad. servitu-— fecunda in filiis infirmata est. 
tem . » €Culpabile ostendit esse saturari panibus, 19. « Dominus mortificat et vivificat ". » Quem 


quia Jacob nianducavitet bibit, et repletus est,etin- — mortificat Dominus, et quem viviticat? Meipsum 
crassatus est, et recalcitravit dilectus *!. « Esurien- — mortiflicat, cum me mortuum facit esse peccato. Et 
tes dereliquerunt **, » Illos dicit qui saturati fuerant meipsum vivificat, cum me facit vivere Deo. Pec- 
panibus,quia reliquerunt esurientes, Veuit fames, non C cator eram, et in delictis vivebam : mortificavit 
fames panis, neque aqu sitis, sed audiendi verbum — me a peccatis, mori me fecit vitz priori, et vivifi- 
Domini **. Propterea ergu ε esurientes dereliquerunt — cabit me ut in timore suo vivan, ut in fide sua 
usquequo sterilis peperit septem, et fecunda in flliis — stem, ut ulira non vivam peccato, sed Deo, qui me 
infirinata est **. Multi enim filii desertze magis quam — a mortuis suscitavit, ut in novitate vite ambulem 
eius quz habet virum *5, » Sterilis est mater nostra — iu Christo Jesu Doimino nostro, cui est gloria et im- 
Ecclesia, hec peperit septem, septenarium scilicel — perium iu szcula saculorum. Awmen. 

numerum, cui requies ascripta est. « Et fecunda in 


4.90 Origenis in primi libri Regum D Ὡριγένους εἰς τὴν τῶν Βασιλειῶν πρὠτη», κεφ. 
cap. xxviu. —De Engastrimytho. χη’. — Ὑπὲρ τῆς Ἐγγαστριμύθδου. 
Qua lecta audivimus, plura sunt : de iis in duas Τὰ ἀναγνωσθέντα πλε[ονἁ ἐστι (1)* καὶ ἐπεὶ χρὴ 


partes divisis sermo nobis liabendus erit, Qux de ῥἐπιτεμνόμενον εἰπεῖν δυσὶ περιχοπαῖς, ἀνεγνώσθη τὰ 
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(4) Ἀγαγγωσθέντα π.λεἰογά ἐστι. ld moris erat διὰ τῶν εἰς τὰ ἀναγνώζματα διηγήσεων προτρέπον- 
apud veteres, uti in homil. 20 in Jesu Nave, cap. — ts; μὲν ἐπὶ τὴν εἰς Θεὸν τῶν ὅλων εὐσέθδειαν ; et 
15, adnotabamus, ut cum ad sacra coiissent, certa — homil. 42 in Exod. et howil. 7 iu Levit. et homil. 
quedam. Scripture .capita populo prelegeremtur, θ6ἱ 15 in Num. Morem hunc eleganter. describit 
quie fusa postmodum oratione, ad arbitrium epi- — Justinus Apolog. 2. Nec viris solum Deo consecratis, 
scopi, et ad prefinitum tempus, przsentibus etiam — sed laicis etiam id muneris aliquando episcopi de- 
eatechumenis concionator explanaret. Origenes — mandabant. Quod in Origene nondum presbytero 
paulo inferius : Τεσσάρων οὐσῶν περικοπῶν, Qv — factum ab Alexandro Hierosolymitano, et Theorristo 
ἑκάστη πράγματα οὐκ ὀλίγα ἔχει, ἀλλὰ xal τοῖς δυ- — Ciesariensi episcopis eum Demetrius Alexandriae 
ναμένοις {εντάζειν δυνάµενα ἀσχολῆσαι ὥρας οὐ μιᾶς — episcopus reprehenderet, ipsi auctores lacti aliorum 
συνάκεως, ἀλλὰ xai πλειόνων, ὃ τὶ ποτε βούλεται Óó.— multorum exemplo excusarunt, ut est apud Euse- 
ἐπίσχοπος προτεινάτω τῶν τεσσάρων, ἵνα περὶ τοῦτο — bium, lib. vt. Histor. eccl., cap. 19. Concionem de- 
ἀσχοληθῶμεν' ὡς τὰ περὶ τῆς ἐγγαστριμύθο», φησὶν, — mum. excipiebat precatio : quod. discere licet ex 
ἐξεταζέσθω. Et lib. ni coutra. Cels. : Tt τούτοις πα- — homilia 56 Origenis in Lucam. Hac consuetudo e 
ῥραπλήσιον xpóctopzv, oi καὶ δι ἀναγνωσμάτων xai — Synagogis Judiorum in. Ecclesias Christi transiit : 
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“εξης περὶ Na63 τὸν Καρμήλιον' εἶτα μετὰ τοῦτο fj A Naliale Carmela Scriptura. narrat * , legimus ; 
ἱστορία ἡ περὶ τοῦ χεχρύφθαι τὸν Aavià παρὰ τοῖς —postlsc occultationis Davidis apud Ziph:eos histo- 
Φιφαίοις, xat διαθεθλτσθαι αὐτὸν ὑπ αὐτῶν, ἐληλν- — riam "5, illum ab eis accusatum, advenisse Saulem 
θέναι δὲ τὸν Σαοὺλ βουλόμενον λαθεῖν τὸν Δανῖδ, xai eo animo, ut Davidem caperet, et cum advenisset 
ἑληλυθότα ἐπιτηρῆσαι χαιρὸν, ἐπεληλυθέναι τε τῷ — tempus exspeciasse ; supervenisse Sauli Davidem, 
Σᾳοὺλ τὸν Δανῖδ, xai εἰληφέναι, χοιμωµένου αὐτοῦ — illoque ac illius custodibus dormientibus, lau- 
καὶ τῶν φερρύντων (2) αὐτὸν, τὸ δόρυ xa τὸν φαχὺν — ceam et aque. leitieulaim rapuisse 9; postea illis 
τοῦ ὕδατος, xal μετὰ τούτου ἕλδγχον προσενηνοχέναι — qui illius custodes erant, revelasse. Sequitur tertia 
τοῖς πεπιστευµένοις μὲν φυλάττειν αὐτὸν, ἀποχοιμι- — narratio *!, Davidem ad Achar regem Geth  aufu- 
θεῖσ. δέ. Εἶτα τὰ ἑξῆς ἡ ἱατορία fv τρἰτη, ὅτι χατέ- — pisse, οἱ quam invenit gratiam David post res prze- 
φυγε πρὸς "Ayap ῥαπιλέα Γὲ0 ὁ Ασυῖδ, καὶ ὅσην εὗρε — clare gestas, ad. quem, « Corporis mei custodem 
χάριν παρ) αὐτῷ μετὰ τὰ moXhÀ ἀνδραγαθήίματα 6 — constituam te, » inquit *. Ultima omnium est ce- 
Δανῖδ, πρὸς 8v, « ᾽Αρχισωματοφύλαχα θήσομαίσε,; — lehris historia de ventriloqua et Samuele 53. Visa . 
Φησίν. Ἑσῆς τούτοις fv fj ἱστορία ἡ διαβόητος ὑπὲρ — namque est ventriloqua Samuelem evocasse ; Samuel 
τῆς ἑγγαστριμύθου καὶ περὶ ταῦ Σαμουᾖλ’ ὅτι ἔδοξεν — Sauli vatieinatur. Quaelibet harum partium, quie 
ἀνηνοχέναι ἡ ἐγγαστρέμνθος τὸν Σαμουἡλ, καὶ à Σα- D quatuor sunt, rerum copia, etiam his qui hisce rebus 
pouhh προφητεύει (0) τῷ Σαούλ. Τεσσάρων οὐσῶν — examinandis apti sunt, non unius, sed plurimum ho- 
περικοπῶν (4), ὧν ἑχάστη πράγµατα οὐκ ὀλίγα ἔχει, — rarum congressum occupando, negotium facesset. Ar- 
ἀλλὰ καὶ τοῖς δυναµένοις ἐξετάζειν δυνάµενα ἆσχο- —bitratu suo partem, quam vult, proponat Spiscopus, 
λῆσαι ὥρας οὐ μιᾶς συνάξεως, ἀλλὰ xal πλειόνων, — uL inidstudium nostrum conferamus. Qu:e de ventri- 
6 τί ποτε βούλεται ὁ ἐπίσχοπος προτεινάτω τῶν τεσ- — loqua narrantur, ait, examinentur. Nonnullz histori:u 
αάρων, ἵνα περὶ τοῦτο ἀσχοληθῶμεν: ὡς τὰ περὶ τῆς — nosira non intersunt. lta vero locutus sum ; quando- 
ἑγγαστριμύθου, φησὶν, ἐξεταζάσθω. "Ἔνιαι μὲν iovo-— quidem ad altiores rerum sensus, sublimioresqua 
lat οὐχ ἅπτονται ἡμῶν" οὕτω δ᾽ εἶπον, ἱστορίαι, ἐπεὶ — nondum pervenimus, qui omnibus utilea sunt, tum 
οὑὐδέπω φθάνοµεν ἐπὶ τὰ τῆς ἀναγωγῆς, παντὶ «x — dis quiillos proferre, tum iis qui illos audire possunt. 
εἰδότι ἀνάγειν, fj ἀχούειν ἀναγομένων χρήσιμα πᾶσιν — S9]. Exemplum est historia de Lot et ejus (ilia- 
οἵον ὡς ἐπὶ παραδείγματος ἡ ἱατορία dj περὶ τοῦ Λὼτ — bus. Si sensu. mystico, ac recondito, aliquam pr:e 
xal τῶν θυγατέρων αὐτοῦ. El μέντοι κατὰ τὴν áva- — se [οτί utilitatem, Deus novit, et is cui Deus gra- 
τωγὴν ἔχει χρῄήσιµον, θεὸς οἵδε, xal ᾧ ἂν χαρίσηται — tiam contulit serinones. illos examinandi. Si vero 
τοὺς λόγους ἐχείνους ἐξετάζειν' εἰ δὲ χατὰ τὴν iovo- — secundum historize seriem perquires, cuinam histo- 
pla» ζητήσαις ἂν, τί Yàp ὄφελός µοι ἐκ τῆς ἱστορίας ^ ria Lot, illiusque filiarum utilitati mihi est? Sinili- 
τῆς περὶ τοῦ Λὼτ καὶ τῶν θυγατέρων αὐτοῦ; Ὁμοίως — ter quodnam mihi jam dicta de ventriloqua et . 
φί ὄφελός pot ἁπλῶς λεχθεῖσα ἡ ἱστορία ἡ περὶ τὺν — Saule historia atfert emolumentum? Omuia veritas, 
Σαοὺλ xai τὴν ἐγγαστρίμυθαν ; Πάντων ἅπτεται dvay- — QU: in sermone es!, necessario superat. Quis enim, 
χαία ἀλήθεια χατὰ τὸν λόγον τίς γὰρ, ἁπαλλαχγεὶς — prasenti vita deserta, sub potestate diemonis esse 
τούτου τοῦ βίου, θέλει εἶναι ὑπὸ ἐξουσίαν δαιµονίου; — velit? Ut veutriloqua evocet. non e fidelibus unum, 
"Iva ἐγγαστρίμνθυς ávaváyr οὐ τὸν τυχόντα τῶν πε- — sed Samuelem prophetam, de quo Deus per Jere: 
πιστευχότων, ἀλλὰ LXauo)gtÀ τὸν προφήτην, περὶ οὗ — miam dixerat* : « Neque si Moyses et Samuel an- 
Φησιν ὁ θεὸς διὰ τοῦ Ἱερεμίου: « 0ὐδ' ἂν Μωσῆς 1e faciem meqm, eos. exaudiam; » de quo it^m 
χαὶ Σαμουζλ πρὸ προσώπου µου, οὐδὲ τούτων cis- Propheta fatetur in hymnis 5 : « Moyses et. Aaron 


"I Reg. xu. " [ Περ. xxvi... "^ ibid. 42, '' I Reg. xxvii. HL Reg. xxvin,2.— 9 ibis. 8. —** Jerem. 
Xv, 1.  '* Psal, xcvi, 6, 


ibi enim erant ἀναγνῶσται, et ad suos usus Scriptu- D (5) Προφητεύει. Forte legendum, προφητεύειν. 
ram in sectiones populo pr:elegendas distribuebaut ; (4) Περικοπῶν. Περικοπάς hic appellat, quie. in 
et que przlecta fuerant, exponebantur. Quod si — usitata fibliorum distinctione capita censentur, 
extraneus aliquis. dignitate, ieritisve prastaus — Quanquam alia tunc erat sacrorum librorum divisio 
adesset, copiam ei legeudi ei dissereudi faciebant, — atque nune est: suos enim versus, sua capitula, 
Fidem his faciunt quie narrat. Lucas, cap. 1v, 46, — uos titylos habebant a. nostris plane diversos. 14 
17, et seq., et Act. xim, xiv, xv, xxvii. Eundem — veterum Scripture interpretum commentarii satis 
igitur dividendas in περικοπὰς Scripturze, et ad po-. probant, qui suis. distincti sunt capitibus, a nostris 
pulum przrlegendie et exponendie morem usurpasse — omnino alienis. Vulgata, ista quam usurpamus, dis- 
runt. Christiani. Quoniam autem aliquando Tep:-  lüinclig recentior est; nec Seripturee solum , sed 
xoxí longior, aliquando brevior, quaque versicu- — exoticorum quorumdam auctorum, qui olim. uno 
lum duntaxat unuir. contineret, populo pralegebi- — contextuet serie descripti, suis nuncornati capitibus 
tur, inde factum ut ἀνάγνωσμα idem sit aliqnando — ettitulis videntur. Id ante annos circiter millein Ari- 
Ac περιχοπή. aliquando idem ac versiculus. "Ava- — stoteleet aliis compluribusstudiosorumlominum cuia 
Ywocew seu ἀναγνώσματα Graci Patres, Latini le-— attentavit ; quorum industriam aemulati hujus zetatis 
etiones anpellant, uude hod:eque in liturgia misse, — critici, auctores hodieque divellunt. Non negauis 
€ lectio. epistole: » iude. etiam. lectores; inde et— tamen scriptores aliquos, Agellium pula, librorum 
lectionaria. Vide nos in Joan. n, 12 et seq. lHlug-— suorum capitibus titulos priefixisse, Sed hac suo 


TiUs. ] MEM loco disserenda. ' 
(3) Φερούγτων. S: viben um, δορυρορούντων. ος Mii 
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in sacerdotibus ejus, οἱ Samuel in invocantibus A αχούσοµαι’ » περὶ οὗ cr3tv. ὁ Προρίτης ἐν ὕμνοις 


HO :0en ejus : invocabant Dominum, et ipse exaudie- 
bat eos, in columna nubis loqucbatur ad eos ; » et 
alio loco : «Si steterint. Moyses et Samuel, et de- 
yrecati fuerint, » etc..... Itane, si talis ac tantus 
sub terra erat, et evocavit illum verntriloqua, in 
animam propheticam damon potestatem babet ? 
Quid dicemus? Scriptane hzc sunt? Verane ea sunt, 
annon sunt vera? Certeasserere ea vera non esse, lu 
iufidelitatei inducit, cadetque super dicentium ca- 
pita. Vera esse, disquisitionem |. dubitationemque 
nobis exhibet. Scimus ex nostris fratribus nonunul- 
los adversatos Scriptur: dixisse, Ventriloqua non 
credo. Ventriloqua narrat se Samuelem vidisse; 
mentitur; Sanuel non est evocatus; Samuel non 
loquitur. Sed. quemadmodum pseudoprophetarum 
aliqui fatentur : « Hxc dicit Dominus, » et: «Domi- 
nus non locutus est ; » sicet ddemonium hoc mentitur, 
dum ad Saulis voluntatem poliicetur unum edu- 
cere: « Queia. enim, ait 56, educam? Samuel wilii 
evocetur. » Πίσο qui hanc historiam veluti falsam 
oppugnant, producunt : Samuel apud inferos? Sa- 
muel a ventriloqua educitur, prophetarum exi- 
mius; ab ipsa nativitate Deo consecratus "' , ante 
nativitatem in templo futurus denuntiatus; ante- 
quam a matre ablactaretur ephod indutus, et di- 
ploide amictus, εἰ Domini sacerdos effectus **; 
quem cum adhuc in pueris esset Deus est allocu- 
tus ** ? Samuel apud inferos? Samuel in subter- 
raneis, qui [leli, propter filiorum scelera et impie- 
tates 4 Providentia condemnato, successit? Sainuel 
upud inferos, quem tempore messis tritici Deus 
exaudivit, elargitusque est, nt imber de celo ca- 
deret **? Samuel apud inferos, qui hxc omnia li- 
bere atque ingenue dixit*! : « Si desiderabile 4992 
alicujus. accepi ?» Non accepit vitulum, non acce- 
pit bovem, judicavit, condemnavitque populum, et 
pauper mansit : nunquam aliquid a tali tantoque 
populo desideravit accipere. Ut quid Samuel apud 
inferos videtur? Quis apud inferos Samuelem 
sequitur ? Samuel apud inferos ? Quare non et Abra- 
ham, et Isaac, et Jacob apud inferos suni? Sa- 
muel apud iuferos? Quare non et Moyses, qui una 
eum Samuele, ut dictuin est, conjungitur ** : « Ne- 
que si steterit Moyses et Samuel, eos exaudiain? » 
Samuel apud inferos? Quare non et Jeremias apud 
inferos?ad quem dictum est : «Autequam foriua- 
rem te in utero, cognovi te, οἱ antequam exires de 
vulva, sanctificavi te. » Apud inferos et Isaias, apud 
inferos et Jeremias, apud inferos denique omnes pro- 
plhetz, apud inferos. Talia quidem dicet, qui Samue- 
lem revera eductum esse pertendere ac propugua- 
re nou vult. Cum autem oporteat bene esse affe- 
ctum, qui Scripturas intelligit, probabiliterque aatis 
oratio nos deduxevrit. ut. vere nos et commovere el 
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Av, 1. 
(9) Ἑορταμέναι. Forte. scribendum, ἑωραχέναι. 


5 | Reg. n, 18... E Regu, 4. 


« Μωσῆς xaY 'Aapüy Ev τοῖς ἱερεῦσιν αὐτοῦ, xol 
Σαμου]λ ἐν τοῖς ἐπιχαλουμένοις τὸ ὄνομα αὐτοῦ: ἔπε- 
χαλοῦντο τὸν Κύριον, χαὶ αὐτὸς εἰσήχουεν αὐτῶν, ἓν 
στύλῳ νεφέλης ἑἐλάλει πρὸς αὑτούς' » xai ἀλλαχοῦ" 
c Ἐὰν στῇ Μωῦσῆς καὶ ΣαμουἩλ, καὶ προσεύξωνται, » 
χαὶ τὰ ἑξῆς... "Ap' οὖν, εἰ ὁ τηλικοῦτος ὑπὸ τὴν γῆν, 
xaX ἀνήγαγεν αὐτὸν ἡ ἐγγαστρίμυθος, ἑἐξουσίαν ἔχει 
δαιµόνιον φυχῆς προφητιχῆς; Τί εἴπωμεν; Γέγρα- 
πται ταῦτα; ᾽Αληθή ἐστιν, f) οὐκ ἔστιν ἁληθη; Τὸ 
μὲν μὴ εἶναι ἀληθῃ λέγειν, εἰς ἀπιστίαν προτρέπει’ 
χωρήσῃ ἐπὶ γεφαλὰς τῶν λεγόντων’ τὸ δὲ εἶναι ἀληθη, 
ζᾖτησιν xaX ἑξαπόρησιν ἡμῖν παρέχει. Καὶ μὴν γοῦν 
ἴσμεν τινὰς τῶν ἡμετέρων ἁδελφῶν ἀντιθλέφαντας τῇ 
Γραφῇ, xaX λέγοντας, O9 πιστεύω τῇ ἑγγαστριμύθῳ. 


Β Λέγει dj ἐγγαστρίμνθος ἑορταμέναι (5) τὸν Zayoutà, 


φεύδεται’' Σαμονυ]λ οὐχ ἀνήχθη: Σαμουἡλ οὗ λαλεῖ. 
Ἁλλ' ὥσπερ clol τινες ψευδοπροφΏηται λέγοντες' 
« Τάδε λέγει Κύριος, » xal: εΚύρως οὐκ ἑλάλτ- 
σεν (0) » οὕτω xai τὸ δαιµόνιον τοῦτο φεύδεται:, 
ἐπαγγελλόμενον ἀνάγειν τὸν ὑπὸ τοῦ Σαοὺλ προτασ- 
σόµενον. « Τίνα γὰρ ἀνάγω; » qnasi. « Σαμουὴλ ἀνά- 
γαγέ pot. » Ταῦτα λέγεται ὑπὸ τῶν φασχόντων τὴν 
ἱστορίαν ταύτην μὴ εἶναι ἀληθη” Zapouhi iv &$ov; 
Σαμου]λ ὑπὸ ἐγγαστριμύθου ἀνάγεται, ὁ ἑξαίρετος 
τῶν προφητῶν' ὁ ἀπὸ τῆς Υενέσεως ἀναχείμενος τῷ 
θεῷ' ὁ πρὺ Υενέσεως Ev τῷ ἱερῷ λεγόμενος ἔσεσθαι” 
ὁ ἅμα τῷ ἀπογαλαχτισθῆναι ἑνδυσάμενος ἐφοὺδ, xal 
περιθεθληµένος διπλοῖδα, xal ἱερεὺς γενόμενος τοῦ 


6 Κυρίου’ ᾧ παιδίῳ ἔτι ὄντι ἐχρημάτισεν ὁ Κύριος λα- 


λῶν; Σαμου]λ £v ἄδου; Σαμου]Ἠλ ἐν τοῖς χαταχθονίοις; 
ὁ διαδεξάµενος Β)ὶ, διὰ τὰ τῶν τέχνων ἁμαρτήματα 
xaX παρανομήματα χαταδικασθέντα ὑπὸ τῆς Ilpo- 
νοίας; Σαμουἡλ ἐν ἄδου, οὗ ὁ θεὺς ἐπήχουσεν kv χαι- 
pto θερισμοῦ πυρῶν, χαὶ ὑετὸν ἔδωχεν ἑλθεῖν ἀπὸ οὐ- 
pavo9 ; Σαμουὴλ ἓν ἄδου, ὁ τοιαῦτα παῤῥησιασάμενος' 
ε Ei ἐπιθύμημά τινος ἔλαθον; » Οὐκ ἔλαθε τὸν µό- 
σχον, οὐχ ἔλαθε τὸν βοῦν, ἔχρινε, xaX Χατεδίχασε τὸν 
λαὸν, µένων πένης' οὐδέποτε ἐπεθύμτσε λαθεῖν τι 
ἀπὸ τηλιχούτου λαοῦ xaX τοσούτου. Σαμουὴλ ἵνα τί ἐν 
ἅδου ὁρᾶται, Tí; ἀκολουθεῖ τῷ Xxpovtà ἐν ᾷδου ; Xa- 
μονἡλ ἓν ἅδου; Διὰ τί οὐχὶ xaX ᾿Λθραὰμ, καὶ Ἰσαὰκ, 
καὶ Ἰαχὼθ ἐν ἅδου; Σαμονὴλ ἐν ἄδου; Διὰ τί οὐχὶ 
xal Μωσῖς ὁ συνεζευγµένος τῷ Σαμονυὴλ χατὰ τὸ 


D εἰρημένον' « 0285. ἐὰν στῇ Μωσης xat Σαμουἡλ, οὗ- 


δὲ ἐχείνων εἰσαχούσομαι; » Σαμονλλ Ev 360v; "Iva 
τί μὴ χαὶ Ἱερεμίας ἓν 8000; πρὸς ὃν εἴρηται' « Πρὸ 
τοῦ µε πλάσαι σε ἐν xoa, ἐπίσταμαί σε, καὶ πρὸ τοῦ 
σε ἐξελβεῖν ix µίτρας ἡγίασά σε » Ἐν ἅδου xa 
Ἡσαϊας, ἓν ἅδου xai Ἱερεμίας, ἓν ἆδου πάντες οἱ 
προφῆται, £v ᾷδου. Ταῦτα μὲν ἑρεῖ ὁ μὴ βουλόμενος 
ἀγῶνα παραδέξασθαι, ὅτι Σαμουῇλ ἐστιν ὄντως ὁ 
ἀναχθείς' ἐπειδῇ δεῖ εὐγνώμονα εἶναι ἓν τῷ ἀχούςν 
τῶν Γραφῶν, πιθανῶς χαταποµμπήῄήσαντος ἡμᾶς τοῦ 
)óvoo, xai ἀληθῶὼς δυναµένου ταράδαι, καὶ κχινησα: 


* [ Reg. xit, 17. S! ibid. 9? Jerem. 


(6) Οὐκ &d.lncev. Huetio delenda. videtur particula, o2z. 
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ἡμᾶς, ἴδωμεν πότερόν mots νενόηται ἡ Tpagh τῷ A concutere valeat, videamus utrum recte Scriptu- 


τοῦτο μὴ παραδεξαμένῳ' 3] ἀπὸ ἑνδόξων μὲν ἔπιχει- 
pet, ἑναντία δὲ λέγει τοῖς γεγραμµένοις. Τίνα γάρ 
ἔστι τὰ γεγραμµένα; « Καὶ εἶπεν ἡ γυνή’ Τίνα àva- 
γάγω σοι; » Τίνος πρόσωπόὀν στι τὸ λέγον, « Ἐἶπεν 
ἡ γυνή; » "Apa τὸ πρόσωπον ἁγίου Πνεύματος, ἐξ 
οὗ πεπίστευται ἀναγεγράφθαι ἡ Γραςῇ,  πρόσωπον 
ἄλλου τινός; Τὸ γὰρ διηγηματικὸν πρόσωπον παντα- 
χοῦ, ὡς ἴσασι καὶ οἱ περὶ παντοδαποὺς γενόµενοι λό- 
Υους, Eoi πρόσωπον τοῦ συγγραφέως. Συγγραφεὺς 
δὲ ἐπὶ τούτων τῶν λόγων πεπίστευται εἶναι οὐκ ἄν- 
θρωπος, ἀλλὰ συγγραφεὺς τὸ Πνεῦμα τὸ ἅγιον, τὸ 
χινῆσαν τοὺς ἀνθρώπους' οὐχοῦν τὸ Πνεῦμα τὸ ἅγιον 
λέγει’ «Καὶ εἶπεν ἡ vovfy Τίνα ἀναγάγω σοι; χαὶ 
εἶπε' Xapout) ἀνάγαγέ µοι. » Τίς λέγει’ € Καὶ εἶδεν 


ἡ γυνὴ τὸν Σαμουῇζλ, καὶ ἐθόησεν f yovh φωνῇ µεγά- B 


λῃ λέγουσα; » Ἐροῦμεν πρὸς ἐχεῖνον τοσαῦτα ἡμῖν 
καταθοµθῄσαντα, xal µυρία εἰρηχότα, ὡς ἄρα Xa- 
μουἡλ οὐκ ἦν ἐν ἅδου. « Εἶδεν dj γυνὴ Σαμουλλ, » ἡ 
διηγηματικἡ φωνὴ τοῦτο ἔφησε, « xat ἐδόησεν ἡ γυνὴ 
φωνῇ µεγάλῃ, καὶ εἶπε, Mh φοδοῦ, πρὸς Σαούλ. ἵνα 
εί παρηνοχλήσω µε, xal σὺ εἴ Σαούλ; Καὶ εἶπεν αὐτῇ 
ὁ βασιλεύς Τί γάρ ἐστι, Mt. φοθοῦ; Τί ἑώρανας ; 
Καὶ εἶπεν ἡ γυνὴ πρὸς τὸν Σαούλ. θεοὺς εἶδον &va- 
θαΐνοντας Ex τῆς yc. Καὶ εἶπεν αὐτῇ. Τί τὸ εἶδος 
αὐτῶν; Καὶ εἴπεν αὐτῷ' ᾽Ανὴρ πρεσθύτερος ἀναδαι- 
νων, χαὶ αὐτὸς περιθεθληµένως διπλοῖδα ἑἐφούδ. » 
Λέχει αὐτὴν ἑωραχέναι xaX τὸ ἑμάτιον τὸ ἱερατιχήν. 
Οἶδα δὲ, ὅτι ἐναντίον ἐκ τοῦ λόγου λέγει, οὗ θαῦμα. 


ras perceperit, qui id non admittit, vel argumeute- 
tur ab illustribus, pugnantiaque dicat illis quie 
scripta sunt. Nam quie suut scripta *!? « Et dixit 
mulier, Quem evocabo tibi? » Cujusnam est persona 
ἴ]α, que dicit : «Dixit mulier?» Annon persona 
Spiritus sancti, a quo divinas litteras scriptas esse 
credimus, vel alterius. cujuspiam? Quippe persona 
narrans ubique, quemadmodum qui per omues 
oratiouis modos versati sunt optime callent, au- 
cloris persona est. At sermonum liorum auctor, non 
homo, sed Spiritus sanctus, qui movit homines, 
esse creditur. Dicit igitur Spiritus sanctus : « Et 
dixit mulier : Quem educam tibi? et dixit : Samue- 
lem educ mihi. » Quis dicit : « Et vidit mulier Sa- 
muelem, et clamavit mulier voce magna dicens? » 
Diciwus ad illum, qui nostras aures implevit ru- 
inoribus, immodicaque verborum copia Samuelem 
apud inferos non fuisse contendit. « Vidit mulier 
Samuelem, » narrans vox dixit **, οἱ clamavit mu- 
lier voce magna, et dixit ad Saulc m : Ne timeas: 
ut quid decepisti me,et tu es Saul? Et dixit ei 
rex : Quid id est, Ne timeas?Quid vidisti? Et dixit 
mulier ad Sau! : Deos vidi ascendentes e terra, Et 
dixit ad eam : Quiz est forma illorum ?Et dixit illi: 
Vir senior ascendens, et hie senior diploide ephod 
indutus. » Fatetur eam vidisse el vestem sacerdota- 
lem. Novi oppositum dicere, quod mirum non est. 
lpse quippe Satanas transformat se in angelum 


Αὐτὸς γὰρ ὁ Σατανᾶς μετασχηματίζεται εἰς ἄγγελον ϱ lticis *". Quare magnum non est, si ct illius mini- 


φωτός. Oo µέγα οὖν εἰ καὶ οἱ διάχονο, αὐτοῦ µετασχη- 
ματίζονται ὡς διάχονοι δικαιοσύνης. ᾽Λλλὰ τί ἐστιν, 
ὅπερ εἶδεν d γυνὴ, τοῦ Σαμουήλ; ᾽Αλλὰ γέγραπτα:, 
ὅτι ἔγνω Σαοὺλ, ὅτι Σαμουὴλ ἔστι, «Καὶ ἔπεσεν 
ἐπὶ πρόσωπον ἐπὶ τὴν γην, χαὶ προσεχύντσεν. »Εἶτα 
πάλιν τὸ πρόσωτον τῆς ΓραφΏς" « Καὶ εἶπε ΣαμονΏλ 
πρὸς Σαοὺλ. "Iva τί παρώρχισάς µε τοῦ ἀναγαγεῖν 
μες cElrz,» φησὶν dj Γραφῇ, ἔδει πιστεύξιν, « εἶπε 
Σαμουήλ "Iva τί παρώργισάς µε τοῦ ἀναγαγεῖνμε ;» 
Εἴτα πρὸς τοῦτον ἀποχρίνεται Σαούλ’ « Σφόδρα οἱ 
ἀλλόφυλοι πολεμοῦσιν ἐν ἐμολ, καὶ ὁ θεὺς ἀπέστη 
ἀπ ἐμοῦ, χαὶ οὐχ ἀπεχρίθη uot ἔτι, xal vs. &v χειρὶ 
τῶν προφητῶν, xal ἐν τοῖς ἑνυπνίοις ἐχάλεσα, τοῦ 
ὁηλῶσαί µοι τί ποι/σω. » Πάλιν d$ Γραφὴ, οὐκ ἄλλος 
εἶπεν, àÀX ὅτι αὐτὸς Σαμονὴλ Eon: «Καὶ ἵνα τί 
ἑπερώτησάς µε; Καὶ Κύριος ἀπέστη ἀπὸ σοῦ, xal 
ἐγενήθη χατὰ σοῦ, xai ἐποίησεν ἄλλον αὑτῷ, ὃν τρό- 
mov ἐλάλησεν ἐν χειρί µου. Καὶ διαῤῥηξει τὴν βασι- 
λείαν ἓχ χειρός σου. » Καὶ δαιµόνιον προφητεύει 
περὶ βασιλείας Ἱσραηλιτικῆς. T! φησιν ὁ ἑναντίος 
λόγος; Ορᾶτε ὅσος ἀγών ἐστιν iv τῷ λόγῳ τοῦ θερῶ, 
χρείαν ἔχων καὶ ἀκροατῶν δυναµένων ἁγίων ἀχούειν 
λόγων μεγάλων, xal ἀἁποῤόῥήτων τῶν περὶ τῆς ἐξόδου, 
ἑπαπορουμένων τε τῶν προτέρων, οὔτε τῶν δευτέρων 
σαφῶν ὄντων. 'AXX ὁ λόγος ἔτι ἐξετάζεται. λέγω 
δὲ, ὅτι ἀναγχαία καὶ ἡ ἱστορία, χαὶ ἡ ἐξέτασις ἢ 
περὶ αὐτῆς, ἵνα ἴόωμεν τί fud; ἔχει μετὰ τὴν &Eo- 


* | Reg. xxvin, ΠΠ. 9^ ibid., 02, 13. 


65 I] Cor, x1, 14. 


stri in ministros justitize commutantur. Sed quid 
id est, quod Saimuelis esse. mulier coguovit? Sed 
scriptum est Saulem cognovisse illum fuisse Sa. 
muelem** : « Et procubuit 493 in ficiem suam 
super terram, et adoravit. » lursus item Scriptu- 
re auctor : « Et dixit Samuel ad. Saulem : Ut quid 
perturbasti me faciendo ascendere?» «Dixit,» inquit 
Scriptura, jam credere opus est : «Dixit Samuel : 
Ut quid in iram excitasti me, faciendo me ascen- 
dere?» Respondet deinde Saul : « Valde alienigenae 
pugnant in me, et Deus discessit a me, et non re- 
spondit mihi ultra, licet ipsum in manibus pro- 
phetarum, et in somniis invocaverim, ad noti(l- 
candum mihi quid faciam. » Iterum Scriptura, ucc 
alius. dixit, ipsum Samuelem dixisse*" : « Ut quid 
interrogas me? Et Dominus discessit a te, et fa- 
ctus est contra te, et fecit alium sibi, sicut locu- 
tus est in manu mea, Et abscindet regnum de ma- 
uu tua. » Diemonium de Israelitico regno vaticina- 
tur. Quid ad hzc, qui contrarium asserunt? Vide- 
tis quodnam certamen sit in. verbis Domini, qua 
auditoribus iudigeut, qui magna et ineffabilia pos. 
sint intelligere de exitu ex hac vita, cum prima iu 
dubium controverlantur, et secunda inauifesta non 
sint. Sed sermo adhuc in examine est. Dico vero 
necessariam esse et historiam, et illius exainen, ut 
quid nos post vitx: hujus exitum exspectat, videa- 


* | Reg. xxvin, 11. " ibil., 16, 17. 
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mus. « Locutus est iu manu mea, et abscindet Do- A δον. « Λελάληχεν ἐν χειρί pov: καὶ ὀναῤῥήξει Κύριος 


minus regnum de manu va, et dabit illud proxi- 
mo tuo David. » D:emonium vero. regnum David 
nequit habere compertum, quod a Deo decretum 
erat. Quidni? Nonne vocem Domini intellexisti? 
« Non fecit indignationem γα sme, in Amalec *5. ) 
Nonne hzc sunt verba Domini? nonue vera suni? 
Vere quidem voluntatem. Domini Saul exsecutus 
non est : sed regem Amalec. vivum conservabat*?*, 
propter quem et antequam quiesceret, et iu exitu 
ipso Samuel Sauli exprobravit : « Et propter hoc ver- 
buim boc fecit Dominus in die hac.Et tradet Deminus 
ip:um Israel in manu alienigenarum. » De universo 
Dei populo daemonium potest. vaticinari Dominum 
wraditurum Isracl? « Et tabernaculum ipsum Israel 
tradet Dominus in manu alienigenarum. Et to, Saul, 
cras accelera, tu, et filius tuus mecum ?*. » Et illud 
d:emonium scire potest, regem scilicet chrismate 
prophetico declaratum, Saulem cras e vita migratu- 
rum, et filios illius una cum co? «Cras tu, et filii 
tui mecum. » llis superius scripta confirmantur vera 
esse, eL in vitam evocatum fuisse Samuelem. Quid 
igitur bic ventriloqua operatur? Quid in eductione 
auimz justi ventriloqua agit ? Qui primze sententize 
est, evitavit ne prz tot aliis el. novum certamen 
inire cogeretur : circa quastionem hujus loci re- 
spondet: Non est Samuel, 49/& d:mon mentitur, 
cim ipsa Seriptura. mentiri non possit. Verba vero 
Scripture sunt : pon a daemone, sed. ab illius au- 
ctore sunt prolata : « Et vidit mulier Samuelein. » 
Dixit Saul quis locutus fuerat Samnel. Quanam 
igitur ratione, qu: in hoc loco de ventriloqua du- 
bitantur, solventur? Quiero a primze illius senten- 
Li auctore ; Samuel apud inferos? etc, Respon- 
deat ad interrogata : quis major, Samuel, auJesus 
Christus Υ Quis major, prophet:e, an Jesus Christus? 
quis major, Abraham, an Jesus Christus? Sane hic 
nemo eorum, qui γε] una vice tantum scire potuit 
Jesum Christum esse, qui a prophetis prznuntia- 
tus est, audebit dicere Christum non esse majorem 
prophetis. Cum itaque Cliristum majorem fateberis, 
Christusne apud inferos? Nonne illuc pervenit? 
Nonne verum est quod in Psalmis dicitur, et ab 
apostolis in Actibus interpretatur, Salvatorem ad 


thv βασιλείαν ἐκ χειρός σου, xai δώσει αὑτὴν τῷ 
πλησίον σου τῷ Δαυῖδ. » Δαιμόνιον δὲ οὗ δύναται ci- 
δέναι τὴν βασιλείαν Δαυῖδ. τὴν ὑπὸ τοῦ Κυρίου χει- 
ροτονηθεῖσαν. Καθότι; Οὐκ ἤχουσας τὴν φωνὴν τοῦ 
Κυρίου; « Οὖὐχ ἐποίησεν ὀργὴν θυμοῦ αὐτοῦ ἓν 'A- 
µαλέχ.» Ταῦτα οὐκ ἔστι ῥήματα θεου ; οὐχ ἔστιν ἆλη- 
05; ᾽Αληθῶς γὰρ οὐκ ἐποίησς τὸ θέληµα Κυρίου 
Σαούλ. ἀλλὰ περιέπει τὸν βασιλέα ᾽Αμαλὴχ ζῶντα, 
ἐφ᾽ i xai πρὸ τῆς χοιµήσεως αὐτοῦ, xal ἐπὶ τῆς 
ἐξόδου ὠνείδισε Zapout) τῷ Σαούλ. « Καὶ διὰ τοῦτο 
τὸ ῥήημα τοῦτο ἐποίησε Κύριος ἐν τῇ ἡμέρᾳ ταύτῃ. 
Καὶ δώσει Κύριος xal Ys τὸν Ἰσραὴλ ἐν χειρὶ ἆλλο- 
φύλων. » Περὶ ὅλου λαοῦ Θεοῦ δύναται δαιµόνιον 
προφητεῦσαι, ὅτι Κύριος μέλλει παραδιδόναι τὸν Ἰσ- 


Β ραήλ; « Kat γε τὸν παρεμθολὴν Ἱσραὴλ παραδώσει 


Κύριος αὐτὴν Ev χειρὶ ἀλλοφύλων. Τάχωνον δὲ, Σαοὺλ, 
abptov: xal σὺ, xal ὁ υἱός σου μετ ἐμοῦ. » Καὶ 
τοῦτο δύναται εἰδέναι δαιµόνιον, βασιλέα χειροτονη- 
θέντα μετὰ χρίσµατος προφητικοῦ, ὅτι αὔριον ἔμελ- 
λεν ἐξελέσθαι ὁ Σαοὺλ τὸν βίον, χαὶ οἱ υἱοὶ αὐτοῦ 
μετ) αὐτοῦ; « Λῦὔριον σὺ, χαὶ υἱοί σου μετ ἐμοῦ. » 
Ταῦτα μὲν οὖν, ὅτι οὐχ ἔστι (7) Φφευδη τὰ ἄνω Υε- 
γραμμένα, καὶ ὅτι Σαμουἡλ ἐστιν ὁ ἀναθεθηχώς. Τί 
οὖν ποιεῖ ἑγγαστρίμυθος ἐνθάδε; Τί ποιεῖ ἐγγαστρί- 
μύθος περὶ τὴν ἀναγωγὴν τῆς ψυχῆς τοῦ διχαίου» 
Ἐκεῖνος ἔφυγεν ὁ τὸν πρῶτον τὸν λόγον εἰπών ' ἵνα 
γὰρ (8) μὴ ἀἁγῶνα ἔχειν δοχῆ χατὰ τοκαῦτα ἄλλα, 
χατὰ τὸν τόπον ζητούμενα, καὶ λέγει 0ὐχ ἔστι Σα- 
μουἡλ, φεύδεται τὸ δαιµόνιον, ἐπεὶ οὗ δύναται φεύ- 
δεσθαι fj Γραφή. Τὰ δὲ ῥήματα τῆς Γραφῆς ἐστιν" 
οὐχ ἔστιν Ex προσώπου τοῦ δαιµονίου αὐτοῦ, ἀλλ’ ἐχ 
προσώπου αὐτῆς « Καὶ εἶδεν ἡ vov τὸν Zapovfi.s 
Εἶπε Σαοὺλ τὰ λελαλημένα ἀπὸ τοῦ Σαμουήλ (9): πῶς 
οὖν λυόµενα τὰ τῆς ἐγγαστριμύθου φανεῖται τὰ κατὰ 
τὸν τόπον; Πυνθάνομαι τοῦ προειρηχότος τὰ πρότερα, 
Σαμουἡλ iv ἅδου; xol τὰ ἑξῆς. Καὶ ἀποχρινάσθω 
πρὸς τὸ ἑἐπηρωτημένον. Τίς µείξων, Σαμουὴλ, f$ 
Ἰησοῦς ὁ Χριστός; τίς μείζων, οἱ προφῆται, ἡ Ἰη- 
αοῦς ὁ Χριστός; τίς pev, ᾿Αδθραὰμ, Ἡ Ἰησοὺς ὁ 
Χριστός; Ἐνθάδε οὐ τολµήσοι τις τῶν ἅπαξ φθα- 
σάντων τὸν Κύριον εἰδέναι Ἰησοῦν Ἀριστὸν τὸν ὑπὸ 
τῶν πραφητῶν προχηρυχθέντα εἶναι, εἰπεῖν, ὅτι µεί- 
ζων οὐκ ἔστιν ὁ Χριστὸς τῶν προφητῶν. "Όταν οὖν 


inferos descendisse? Quod in psalmo decimo quinto D ὁμολογήσῃς, ὅτι Ἰησοῦς Χριστὸς µείζων ἐστὶν, Xpt- 


legitur, ad ipsum referri scriptum est?* : « Non 
derelinques animam meam in. inferno, nec dabis 
justum tuum. videre corruptionem. » Si deinceps 
respoudebit, quia Christus ad inferos descendit : 
quid acturus? victurusne, an a morte. vincendus? 
Descendit ad illa loca, non tanquam servus eorum 
qui ibi erant, sed tanquam Dominus decertaturus, 
ut prius dicebamus, dum psalmum vigesimum pri- 
mum explicaremus :«Cireumdederunt me vituli mul- 
Ui, t2uri pingues obsederunt me. Aperuerunt super 


* I Reg. xxvii, 18. '* 1 Reg. xv, 28. 


(T) Ὅτι οὐκ ἔσει. Vel scribe δηλοῖ, ὅτι οὐχ ἔστι, 
vel supple θηλοῖ, aut quid simile. 
(8)Eixor- Tra. ydp, etc. Huetio legendum vide- 


7* | Reg. xxviii, 19. 


στὸς tv 2000 ; "H οὐ γέγονεν ἐχεῖ; Οὐκ ἔστιν ἀληθὲς 
τὸ εἰρημένον àv. V'uApotc, ἑρμηνευθὲν ὑπὸ τῶν ἆταγ- 
στόλων iv ταῖς Πράξεσι αὐτῶν περὶ τοῦ τὸν Συ- 
τῆρα ἐν ἄδου χαταθεθηχέναι; Γέγραπται, ὅτι ἐπ᾽ 
αὐτὸν φέρεται τὸ Ev πέντε χαὶ δεχάτῳ φαλμῷ' ὅτι 
« Οὐχκ ἐγχαταλείψεις τὴν φυχἠν µου εἰς ἅδου, οὐδὲ 
δώσεις τὸν ὅσιόν σου ἰδεῖν διαφθοράν. » Εἶτα μετὰ 
τοῦτο ἐὰν ἀποχρίνηται, ὅτι Χριστὸς ἓν ᾷδου χατα- 
θέθηχε, τί ποιεῖς; νιχέσων, f| νιχηθηγσόµενος ὑπὸ 
τοῦ θανάτου ; Καὶ χατελ{λυθεν εἰς τὰ χωρία ἐχεῖνα, 


" Act. 1, 34. ἵ Psal. x», 10. 


tur, εἰπὺν, ἵνα μὴ ἀγῶνα, etc. . 
(9) Ἀπὸ τοῦ Xepovni. Lege. ὑπὸ τοῦ Σαμουήλ. 
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οὐχ ὡς δοῦλος τῶν ἐχεῖ, ἁλλ᾽ ὡς δεσπότης παλαΐίσων, A me os suum, sicut leo rapieus et rugiens. Dispersa 


ὡς πρώην ἑλέγομεν ἐξηγούμενοι τὸν φΦαλμὸν καὶ 
ε Περιεχύχλωσάν µε µόσχοι πολλοὶ, ταῦροι πίονες 
περιέσχον µε. "Ηνοιξαν ἐπ᾿ ἐμὲ τὸ στόµα αὐτῶν, ὡς 
λέων ἁρπάζων xaX ὠρυόμενος. Διεασχορπίσθη τὰ ὁστᾶ 
pov. » Μεμνήµεθα, εἴ γε µεμνήμεθα, τῶν ἱερῶν γραμ- 
µάτων᾽ µέμνημαι γὰρ αὐτῶν εἱρημένων εἰς τὸν χα’ 
φαλμόν. Οὐχοῦν ὁ Σωτὴρ χατελήλυθε σώσων ᾽ χατε- 
λήλυθεν ἐχεῖ προχηρυχθεὶς ὑπὸ τῶν προρητῶν, f 
o5; Ἁλλ' ἐνθάδε μὲν προεχηρύχθη ὑπὸ τῶν προφη- 
τῶν' ἀλλαχοῦ δὲ χατέρχεται οὗ διὰ προφητῶν; Καὶ 
Μωσῆς αὐτὸν κγρύσσει ἐπιδημήσοντα τῷ γένει τῶν 
ἀνθρώπων. ὥστε λέγεσθαι χαλῶς ὑπὸ τοῦ. Κυρίου 
xai Σωτηρος ἡμῶν' « El ἐπιστεύετε Μωσῇ, ἐπιστεύε- 
τε àv Bpol* περὶ γὰρ ἐμοῦ ἐχεῖνος ἔγραφψεν. El δὲ 


$uut omnia ossa mea '*, » Sane recordamur divi- 
narum litterarum, namque hzc in psalmo vigesi- 
mo primo scripta esse memini. Igitur Salvator de- 
scendit, ut. liberaret, descenditne illuc prenuntia- 
fusa prophetis, annon ? At hic quidem a prophetis 
prenuntiatus est; alia vero descendit non per pro- 
phetas? Moyses itezn ipsum praznuntiat pro genere 
humano adventurum, ita ut recte a Dominoet Sal- 
vatore nostro dicatur ?* : « Sicrederetis Moysi, cre- 
deretis et milii : de me enim ille scripsit, Si scri- 
ptis illius non creditis, quomodo verbis meis cre- 
detis?» Et venit iu hauc vitam Christus, et praenun- 
tiatur Cliristus in hane. vitam adveniens. Si Moyses 
de illo bic przenuntiat , pon vis et ipsum illuc de- 


τοῖς ἐχξίνου γράµµασιν οὐ πιστεύετε, πῶς τοῖς ἐμοῖς B scendisse, ut Christum pradiceret eo migraturum ? 


ῥήμασι πιστεύσετε; » Καὶ ἐπιδεδήμηχε vou τῷ βίῳ 
Χριστὸς, xal προκηρύσσεται Χριστὸς ἐπιδη μῶν τούτῳ 
τῷ Bl. El δὲ Μωσῆς προφητεύει αὐτὸν ἐνθάδε, οὐ 
θέλεις αὐτὸν χἀχεῖ χαταθεβηχέναι, ἵνα προφητεύσῃ 
Χριστὸν ἑλεύσεσθαι; Ἡί δὲ; Μωσῆς μὲν, οἱ δὲ ἑξῆς 
προφῖται οὐχί; XapouhA δὲ οὐχί; Tl ἅτοπόν ἐστι 
τοὺς ἰατροὺς χαταθαίνειν πρὸς τοὺς χακῶς ἔχοντας; 
Ti δὲ ἄτοπόν ἐστιν ἵνα χαὶ ὁ ἀρχίατρος χαταθῇῃ πρὸς 
τοὺς χαχῶς ἔχοντας; Ἐκχεῖνοι ἰατροὶ μὲν σαν πολ- 
λοὶ, $ δὲ Κύριός µου xal Σωτὴρ ἀρχίατρός ἐστι xal 
γὰρ τὴν ἔνδον ἐπιθνμίαν, f| οὐ δύναται ὑπὸ ἄλλων θε- 
ῥαπευθῆναι, αὐτὸς θεραπεύει" ἥτις οὐχ ἴσχνσεν ὑπ 
οὐδενὺς θεραπευθῆναι τῶν ἰατρῶν, Χριστὸς Ἰησοῦς 
αὐτὴν θεραπεύει. Mi φοδοῦ. Mt θαμθοῦ. Ἰησοῦς εἰς 


Quid porro? Moyses id egit : reliqui prophetae non 
item? Nonne Samuel? Quiduam absurdi est, meldi- 
cos ad male se habentes descendere? Quid absurdi 
est principein medicorum ad agrotantes descen- 
dere? Illi medici quidem erant, et sane multi: 
at Dominus meus et Salvator priuceps eorum 
est. Etenim. internum desiderium, 495 quod 
non polest ab aliis curari, curat ipse : quod 4 
nemine potuit raedicerum sanari, sanatur a Chri- 
sto Jesu. Ne timeas. Ne mireris. Christus in in- 
fernum descendit, el aute eum prophete, qui 
ejus adventum prizdicebant. Addam preterea et 
aliud nescio quid ex ipsa Scriptura. Samuel asccn- 
dit; et ecce Saul dicit se vidisse animam : non 


ᾷδου γέγονε, xai οἱ προφῆται πρὸ αὐτοῦ, xai προχη- C dicit hominem se vidisse. Timuit quem vidit : at 


βύσσουσι τοῦ Χριστοῦ τὴν ἐπιδημίαν. Εἶτα xal ἄλλο 
τι θέλω εἰπεῖν ἀπ᾿ αὐτῆς τῆς Γραφῆς. Σαμου]λ &va- 
. ἑαΐνει, xaX ἰδου Σαοὺλ λέγει ἑωρακέναι φυχήν ' οὐ 
λέγει ἑωραχέναι ἄνθρωπον. Ἕπτηξε τοῦτον ὃν εἶδε " 
είνα ὁρᾷ ; « θεοὺς, φησὶν, ἐγὼ εἶδον, θεοὺς ἀναθαίνον- 
τος ἀπὺ τῆς (Tc. » Καὶ τάχα Σαμουὴλ οὗ μόνος àva- 
6έδηχε xaX τότε προρητεύσων τῷ Σαούλ. ἀλλ᾽ εἰχὸς, 
ὥσπερ ἐνταῦθα’ « Μετὰ ὁσίου ὁσιωθήσῃ, xai μετὰ 
ἀνδρὸς ἀθώου ἀθῶος fa», xai μετὰ ἐχλαχτοῦ ἐχλε- 
χτὸς ἔσῃ' à xol εἰσὶν ἐνταῦθα διατριθαὶ ἁγίων μετὰ 
ἁγίων' οὐχὶ δὲ ἁγίων μετὰ ἁμαρτωλῶν' xal εἰ ἄρα 
ποτέ στι τῶν ἁγίων διατριθὴ μετὰ τῶν ἁμαρτωλῶν, 
ὑπὲρ τοῦ xai τοὺς ἁμαρτωλοὺς σῶσαι. Οὕτωτάχα xal 
ἀναθαίνοντι τῷ Σαμουἡλ συναναθεθήχασιν ἤτοι ἅγιαι 
Ψυχαὶ ἄλλων προφητῶν. Τάχα ζητήσεις, οἱ ἄγγελοι 
ἦσαν ἐπὶ τῶν πνευμάτων αὐτῶν; Ὁ Προφήτης λὰ- 
ει’ «Αγγελος ὁ λαλῶν ἓν &pol.» "IH ἄγγελοι σαν 
μετὰ πνευμάτων συναναθεθηχότες, xal πάντα πλη- 
ροῦται (10) τῶν δεοµένων σωτηρίας" « Καὶ πάντες 
εἰσὶ λειτουργιχὰ πνεύματα εἰς διακονίαν ἀποστελλό- 
μενα διὰ τοὺς μέλλοντας χλτρονομεῖν σωτηρίαν. » Τί 
φοθῇ εἰπεῖν, ὅτι πᾶς τόπος χρῄζει Ἰησοῦ Χρ.στοῦ; 
Οὐδὲ γὰρ Χριστοῦ μὲν χρήσει τῶν προφητῶν ὁ χρῄ- 
ζων τοῦ Χριστοῦ. Οὐδὲ γὰρ Χριστοῦ μὲν χρῄζει, τῶν 
δὶ εὐτρεπιζόντων Χριστοῦ παρουσίαν xal ἐπιδημίαν 


7! psil. xxi, 15.14,05, 
», 14. ?* Matth. xi, 11. 


(10) Π.Πηροῦται. Vorte, πληροῦντες. 


quem vidit ? « Deos, inquit "*, ego vidi, deos ascen- 
dentes e terra. » Et fortasse tunc non solus ascen- 
dit Samuel Sauli vaticinaturus. Sed consentaneum 
est, quemadmodum hic "* : « Cum sancto sauctus 
eris, οἱ cum homine innocente innocens eris ; et 
cum electo electus eris; » suntque hic sauctorum 
cuin sanclis consuetudines; al non sanctorum cum 
pravaricatoribus : et si quandoque fleri possit, ut 
&anctorum una cum peccatoribus consuetudo sit, 
ul peccatores salventur. Fortasse hac ratione una 
cum Samuele ascendente asceuderunt etiam aliorum 
prophetarum aniuxe sancta. Forsan quares, 48 
fuerint angeli super spiritibus eorum. Propheta di- 
Cit" : « Angelus qui loquitur in. me. » Vel. angeli 
eraut, qui una cum spiritibus ascenderunt, ounia- 
que ad egentium salutem complent : « Et omnes 
sunt spiritus ministrantes, qui in ministerium 
propter fiituros harredes salutis mittuntar ?*, » Quid 
times dicere, omnem locum Jesu Christo indigere? 
Neque vero, qui Christo indigel, prophetis, iisque 
qui Cliristi presentiam et adventum praparant, non 
indigent. EL Joannes sane, quo major inter natos 
mulieruin, Christo ipso tese, nemo fuit : « Major 
inter natos mulierum Joanne Baptista nullus fuii **;» 
neque timcas jd affirinare : descendit ad. ivferos 


7* Joan. v, 40. 75 | Reg. xxvii, 10. 7^ Pal. xvii, 20. 7 ας), 5,3. ^ Heli 
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prenuntians Dominum, ut illum descensurum prz- A οὗ Xpfjset^ xa Ἰωάννης, οὗ µείσων ἓν γεννητοῖς 


diceret. Propterea, dum in custodia esset, ac sibi 
exitum interitumque imminere conspiceret, missis 
duobus discipulis, quzerebat, non : « Tu es qui ven- 
turus es ? » Sciebat enim ; sed : « Tu es qui ven- 
turus es, an alium expectamus ** ? » Gloriam illius 
coinpertam habuit ; de mira ejus vi plurima locutus 
fuit, primusque illi testimonium exhibuit ** : « Qui 
post me venit, ante me facetus est, » Vidit illius 
gloriam, « gloriam quasi Unigeniti a Patre, pleni 
gratie οἱ veritatis, » lec. cum de Christo vidis- 
set, piget credere, dubius h:eret, nec fatetur : Di- 
cite ipsi, Tu es Christus. Qux cum non intellexis- 
sent nonnulli, asseverarunt Joaunem tantum ac ta- 
lem, Christum non novisse, sed ab eo discessisse 
Spiritum sanctum, Sed sciebat illum, cui antequam 
nasceretur testimonium perhibuit, et pro quo salta- 
vit, dum ad ipsum Maria accederet, ut de illo testi- 
monium fecit 496 mater ejus illis verbis **:« Ecce 
enim ut facta est vox salutationis in auribus meis, 
exsilivit in gaudio infans in utero meo. » Ilic itaque 
Joannes, qui ante nativitatem exsilivit ; qui dixit ** : 
« Hic est de quo ego dixi : Qui pos! me venit, ante 
me factus est ; » οἱ ** : « Qui misit me, dixit 
mihi : Super quem videris Spiritum descendentem 
et manentem, ipse est Filius Dei ; » hic, inquiunt, 
nondum noverat Christum iu ventre. Noverat quippe 
illum ; sed simile quid Petro passus est propter glorie 
exsuperantiam. Quodnam illud est? Hic magnum 
quid de Christo sciebat. Quis sum ? « Quem me di- 
eunt. filii hominum esse** ? » ilic, ait, dicit hoc. 
Tu vero quid ? « Tu es Christus Filius Dei vivi. » 
Propterea bcatus euuntiatur, quouiam « caro et 
sanguis non revelavit » illi, « sed Pa:er qui in celis 
est. » Cum igitur grandia de Christo audisset, et 
grandia coucepisset, auxil'um in semet non adini- 
Sil : « Ecce ascendimus in Jerusalem, οἱ perficien- 
tur *". » Et : « Oportet Filium hominis multa pati, 
et reprobari a principibus sacerdotum, et sacerdoti- 
bus, et occidi, et tertio die resurgere?*.» « Propitius, 
inquit**, sis tibi, Domine. » Maxima de Christo no- 
Verat ; quod humilius erat de eo noluit adinittere. 
Similem mihi animo pinge Joannem, dum in custo- 
dia erat : grandia de Christo apprehenderat ; vidit 
colos apertos ; vidit Spiritum sanctum super Sal- 
vatorem descendentem, manentemque super eum. 
Similem gloriam dum videt, hxret dubius, fortasse 
eliam non credebat, an sic glorificatus usque ad 
inferos, et abyssum ipsum descenderet, quapro- 
pter dicebat ** : « Tu es qui venturus es, an alium 
exspectamus ? » Non egressus sum a proposito, ne- 
que materie, qux» mihi prz: manibus est, oblitua 
sum. lllud probare nobis in animo est, 8i onines, 
qui ante Cliristum in infernum descenderunt, pr:»- 
cursores Christi, atque prophet: fuere; pari :a- 
tione. et Samuelem eo descendisse, non simpliciter, 


59 Mitth. Xt, 9. 


9! Joan, i, 15. ** ibid. 144. 
xvi, 15. 


9 Luc. xvii, οἱ. *^ Luc, ix, 32, 


82 Duc, 1, 44. 
9? Matth. x1, 22. 


γυναιχῶν οὐδεὶς qv, xarà τὴν τοῦ Xwtnpec ἡμῶν 
μαρτυρίαν λέγοντος' « Μείσων ἐν γεννητοῖς γυναικῶν 
Ἰωάννου τοῦ Βαπτιστοῦ οὐδείς ἐστιν, » μὴ qotos 
ἐγειν, ὅτι εἰς ἅδου καταθέθηχε προχηρύσσων τὸν 
Κὐριον, ἵνα προείπῃ αὑτὸν χατελευσόμενον΄ διὰ τοῦτο, 
ὅτε ἣν Ev τῇ φυλαχῇ, xa δει τὴν ἔξοδον τὴν ἔπι- 
χειμένην αὐτῷ, πἐμφας δύο τῶν μαθητῶν ἐπυνθά- 
νετο, οὐχί: « Σὺ el ὁ ἐρχόμενος ; » δει γάρ. ἀλλά; 
« Σὺ εἶ ὁ ἐρχόμενος, fj ἄλλον προσδοχῶμεν; » Εἶδεν 
αὑτοῦ τὴν δόξαν, ἑλάλησε πολλὰ περὶ τῆς θαυμασιό- 
τητος αὐτοῦ ΄ ἑμαρτύρησεν αὐτῷ πρῶτος" « Ὁ émíato 
µου ἑρχόμενος ἔμπροσθέν µου γέγονεν. » Εἶδεν aó- 
τοῦ τὴν δόξαν, « δόξαν ὡς Μονογενοῦς παρὰ Πατρὸς, 
πλήρης χάριτος χαὶ ἀληθείας. » Τηλικαῦτα ἰδὼν περὶ 


B Χριστοῦ, ὀχνεῖ πιστεῦσαι, ἀμφιδάλλει, xal οὐ λέγει» 


Εἴπατε αὑτῷ' Σὺ εἶ ὁ Χριστὸς, vov: μὴ νοήσαντες 
γάρ τινες τὰ εἱρημένα λέχουσιν' Ἰωάννης ὁ τηλικοῦ- 
τος οὐχ fc. Ἀριστὸν, àX)' ἀπέστη ἀπ αὐτοῦ τὸ 
Πνεῦμα τὸ ἅγιον. Καὶ Ίδει τοῦτον, (p ἐμαρτύρησε 
πρὸ γενέσεως, χαὶ ἐφ᾽ ᾧ ἐσχίρτησεν, ἠνίκα ἦλθε xat 
ἡ Μαρία πρὸς αὐτὸν, ὡς ἐμαρτύρησεν αὐτῷ ἡ µήτηρ 
αὐτοῦ λέγουσα" « Ἰδου Υὰρ ὡς ἐγένετο f) φωνὴ τοῦ 
ἁσπασμοῦ σου εἰς τὰ ὡτά µου, ἑσχίρτησεν ἐν ἀγαλ- 
λιάσει τὸ βρέφος ἐν τῇ κοιλίᾳ µου. » Οὗτος οὖν ὁ 
σχιρτήσας πρὸ γενέσεως, Ἰωάννης ὁ εἰπών' « Οὗτός 
ἐστι τερὶ οὗ ἐγὼ εἶπον Ὁ ὀπίσω µου ἐρχόμενος ἕμ- 
προσθέν µου véyove* » xal « Ὁ πέµψας εἶπέ μοι: Ἐφ' 
ὃν ἂν ἵδῃς τὸ Πνεῦμα xava6aivov, xai µένον, οὗ- 
τός ἐστιν ὁ Υἱὸς τοῦ Θεοῦ: » οὗτος, φασὶν, οὐχέτι 
ᾖδει Ἰησοῦν Χριστὸν ἐν χοιλίᾳ. δει γὰρ αὑτόν' ἀλλὰ 
δι’ ὑπερθολὴν δόξης ἃμοιόν v» τῷ Πέτρῳ πεποίτηχε. 
Τί ὅµοιον» Οὗτος µέγατι δει περὶ τοῦ Χριστοῦ. Τίς 
εἰμι; ε Τίνα µε λέγουσιν οἱ ἄνθρωποι εἶναι; » Ὁ 
δὲ, τόδε. Σὺ δὲ τί; « Σὺ eL ὁ Χριστὸς ὁ Υἱὸς τοῦ Θεοῦ 
τοῦ ζῶντος' » Ev ᾧ xat µακαρίζετα:, ὅτι « σὰρξ xal 
αἷμα οὐκ ἀπεχάλυψεν » αὐτῷ, « ἀλλ ὁ Tlazho ὁ ἐν 
τοῖς οὐρανοῖς. » Ἐπεὶ οὖν μεγάλα fxoucs περὶ Ἆρι- 
στοῦ, xal μεγάλα ἀπελάμθανε, καὶ οὗ παρεδέξατο 
τὴν βοήθειαν τὴν πρὸς αὑτόν' 1 Ἰδοὺ ἀναθαίνομεν εἷς 
Ἱερουσαλὴμ, καὶ τελειωθήσεται; » χαί’ « Δεῖ τὸν Yiby 
τοῦ ἀνθρώπου πολλὰ παθεῖν, xal ἁποδοχιμασθήναι 
ἀπὸ τῶν ἀρχιερέων χαὶ πρεσθυτέρων, xal ἀποχταν- 
θήναι, χαὶ τῇ τρίτη ἡμέρᾳ ἀναστῆναι. » Φησίν.« ]λεώς 


D σοι, Κύριε.) Μεγάλα δει περὶ Ἀριστοῦ, οὐκ ἠθέλησε 


^» 


παραδἐφασθαι τὸ ταπ-ινότερον περὶ αὐτοῦ. Τοιουτόν 
τινά pot νόει xaY τὸν Ἰωάννην ἐν φυλαχῇ' fv µε- 
γάλα εἰδὼς περὶ Χριστοῦ * εἶδεν οὐρανοὺς ἀνεφγότας * 
εἴδε Πνεῦμα ἅγιον ἓξ οὐρανοῦ κατερχόµενον ἐπὶ τὸν 
Σωτῆρα, xai µένον ἐπ αὐτόν, ἰδὼν τὴν τηλικαύτην 
δόξαν ἀμφέθαλλε, χαὶ τάχα Ἱπίστει ' διὸ οὗτος ἕνδο- 
ξος xai μέχρις ἄδου, xaX μἐχριτής ἀθύσσου κατελεύ- 
σεται. Διὰ τοῦτο ἔλεγε' « Σὺ el ὁ ἐρχόμενος, ἡ ἄλλον 
προσδοχῶμεν ; » Οὐ παρεξέδην, οὐδὲ ἑπελαθόμην 
τοῦ προκειµένου, ἀλλὰ τοῦτο θέλοµεν χατασχενάσαι, 
ὅτι, εἰ πάντες εἰς ἄδου χαταθεθήχασι mpb τοῦ Χρι- 
δ 14. 39. 


**Joan. t, οἱ. 56 Matth, 
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στοῦ, πρόδρομοι Ἀριστοῦ οἱ προφῆται Χριστοῦ * οὕτω A sedut sanetum ; ubi si est sanctus, sanctus omnino 


xai Σαμουηλ ἐχεῖ καταθέθηχεν' οὐ γὰρ ἁπλῶς, kA. 
ὡς ἅγιος' ὅπου ἐὰν fj ὁ ἅγιος, ἔστιν ὁ ἅγιος. Μήτι 
Χριστὸς οὐχ ἔτι Χριστός ἐστιν, ἐπεὶ ἓν ἅδου ποτὲ 
ἦν; Οὐκ ἔτι ἦν Υἱὸς θεοῦ, ἐπεὶ &v τῷ χαταχθονίφ 
γεγένηται τόπῳ, « ἵνα πᾶν Yóvo xápdm ἓν τῷ ὁνό- 
ματι Ἰησοῦ Χριστοῦ, ἑπουρανίων, χαὶ ἐπιγείων, xot 
χαταχθονίων; » Οὕτως Χριστὸς fv, καὶ χάτω ὧν, ἵνα 
οὕτως εἴπω, Ey τῷ χάτω τόπῳ Qv, προαιρέσει ἄνω 
ἣν - οὕτω χαὶ ol. προφΏται, καὶ Σαμουὴἡλ, x&v χατα- 
6ῶσιν ὅπου αἱ ψυχαὶ αἱ χάτω. κάτω δύνανται εἶναι 
τόπῳ, οὗ κάτω δέ εἰσι τῇ προαιρέσει. Πυνθάνομαι δὲ, 
προεφήτευσαν τὰ ὑπερουράνια; Ἐγὼ δὲ οὗ δύναµα, 
διδόναι δαιµονίῳ τηλικαύτην δύναμιν, ὅτι προφητεύει 
περὶ Σαοὺλ Σαμο»ἡλ, καὶ τοῦ λαοῦ τοῦ θεοῦ, xal προ- 


est. Nonue id etiam de Christo aflirmamus ? Annon 
Christus erat, licet aliquando apud inferos fuerit ? 
Annon fuit Filius Dei, licet in subterraneis dege 
ret. locis, « ut omne genu. flecteretur. in. nomine 
Jesu, ccelestium, terrestrium οἱ infernorum ?! ? » 
Non aliter Christus erat, licet inferius essct, ut sic 
dicam, «t si in inferiori loco ageret, voluntate su« 
perius erat. Eodem pacto et. prophetze, et Samuel, 
quamvis eo degcendant, ubi sunt anima quie in in- 
fernis, loco quidem inferius sunt ; at non inferius 
sunt voluntate. Et quxro an supercolestia prophie- 
tarint. AL ego nusquam. dzemoni similem potentiam 
concedam. Nam Samuel de Saule, et populo Del, 
et regno David, David scilicet regnoaturum vaticina- 


φητεύει περὶ βασιλείας Δανῖδ, ὅτι μέλλει βσσιλεύειν. B tur. Qui contrarium sentiunt, veritatem, qua in. eo 


Εἴσονται οἱ ταῦτα λέγοντες τὰ τῆς ἀληθείας τῆς χατὰ 
τὑντόπον, οὐχ εὑρᾗσουσι παραστῆσαι πῶς ἂν xal ἅγιος 
χένοιτο ὑπὲρ σωττρίας τῶν χαχῶς ἑχόντων. Εἰς τὸν 
τόπον τῶν χαχῶς ἑχόντων ἰἱατροὶ γενέσθωσαν, εἰς 
τοὺς τόπους τῶν χαµνόντων στρατιωτῶν, καὶ εἰσίτω- 
σαν ὅπου αἱ δυσωδίαι τῶν τραυμάτων αὐτῶν. Τοῦτο 
ὑποθάλλει d; ἰατριχὴ φιλανθρωπία. Οὕτω τοῦτο ὑπο- 
ἐέθληχε τῷ Σωτῖρι ὁ λόγος χατὰ ({1) τοῖς προφίταις 
xai ἐνθάδε ἐλθεῖν, χαὶ εἰς ἆδου χαταδήναι. Καὶ τοῦτο 
δὲ προσθετέον τῷ λόγῳ * ὅτι Σαμου)λ προφήτης fv, 
xai ἐξελθόντος, ἀπέστη ἀπ᾿ αὐτοῦ d) προφητεία’ οὐχ 
ἄρα ἀληθεύει ^ λέγων Απόστολος ' « "Aptt προῳτ- 
τεύω ix μέρους, xai ix μέρους Υινώσχω” ὅταν δὲ 
ἕλθη τὸ τέλειον, xat τότε τὸ Ex μέρους χαταργηθίέσε- 
{αι 0ὐχοῦν τὸ τέλειον μετὰ τὸν βίον ἑστίν. 
εἴ ει προεφήτευσεν Ἡσαίας, ix μέρους προεφήτευσε 
μετὰ πάσης παῤῥησίας  µεμαρτύρτται δὲ τὰ ἐνθάδε 
ὁ Δα.1δ περὶ τὸ τέλεων τῆς προφιτείας” οὐχ ἀτέλα- 
6εν οὖν Ev χάριν τὸν προτττικήν Σαμουλ. Ὁ 0 
νοὺς µου ἄχαρτος ἐσ-ι.' xai ὅτ, Ἐχκλτσίαν οἰχοδο- 
pel ὁ γλώσσῃ λαλῶν. Καὶ Υὰρ λέχει 6 Παῦλος, ὅτι 
Ἐχχλτσίαν οἰχοδομεῖ 6 προφττεύων, αὐταῖς Mera: 
λέγων. El δὲ προφητεύων Ἐχχλτσίαν οἰκηδομεῖ, εἴχε 
yApw προρττικέν΄ οὗ vào ἁτολωλέχει αὖσῖν ph 
ἀφθαρτέσας (132) wrroz γὰρ ἁτοαλυσι yápr) zr; 
ετιχὲ», ὃς μετὰ τὸ προφττευτα: πετρέτχεν ἀνάξια τοῦ 
Πνεύματος 502 ἁτίν,, ὦστ ἔγχατα) είν aiv, xa 
φυγεῖν ἀπὸ τοῦ ἔνεμονιχοῦ αὐτοῦ. ὅπερ by 
οότε χαὶ μετὰ -Ὁν ἁμαρτίαν ὁ AxOU, χαὶ Έλεγε” 
« Καὶ ο Πνεομα τὸ v4) σον at, ἀντανέλτς iz 
ἐμοῦ. » Ei «ένο 2 Πευμα 5b Xvve πρύττεσει’ 
t; Avv£»u; € 95 at ypiía.e (45) Eyes) d 
ἰσχύνντες 1320070, ἁλλ' οἱ xm ἔγοντες. » Αέχονται 
Sive; τες “ο ττείας (14) 22:05 ; U2 vio ἀργεῖ yá- 
^s προφττ.χέ ot) qáp.2aa April τῶν ἓν τῷ Ari. 
Tz; 05» fig:vw 75; πρι χῖς 3i χα" που xv- 
µωµένων», 7o Af 29 χα. tino, Vor. Aa! VÉ 
μὲν χρεία» ἔχετα- (45, ο zzv. Ἱσραία: καὶ ὁ 
*! Phil'po. n, 146. ** 1 Cor. τε, 9. 


(111 Κατά. Foro, παρά. 

(121 Αρα τήσα,. O wt) gendum : àa1gzt- 
σας. Infra. Ζεν τον LOAD ατα o ἆμτ- 
σίχ, ΄ 1.3. 


** [ 5r. sis, 115. 


loco est, confirmare se non posse animadvertent, 
Sed quanam ratione sanctus pro salute male se ha- 
bentium, in locum ubi permanent deveniet ? [n 
&97 loca militum zgrotaniium medici gressum di- 
rigant : introeant ubi (ορίου ulcerum eorum male 
olet. Hoc suggerit medicorum in homiues amor. Sie 
et propheticus sermo Salvatori suasit, ut eo veniret, 
descenderetque in infernum. Illud item orationi ad- 
dendum : Samuel propheta fuit, coque mortuo pro- 
phetía ab illo discessit, Annon vera dicit Aposto- 
lus ** : « Jam propheto ex parte, et ex parte co- 
gnosco : cum vero consummatio venerit, tunc que. 
ex parte est, etiam evacuabitur ? » Consummatio ita- 
que post hujus viue finem est. Et quidquid Isaías 


Καὶ 6 prophetavit, ex parte cum omni libertate vaticinatus 


651, tesiatusque est bzec omnia de prophetis con- 
summatíone David : non recepit igitur gratiam pro- 
pheticam Samuel. At intellectus meus sine fructu 
esi?! ; et quod Ecclesiam aedificat, qui lingna loqui- 
tur**. Et Paulus ipse affirmat propictantem E«cle- 
siam zdiflcare his iisdem verbis. Porro si propbe- 
tans Ecclesiam sedificat, utique gratiam proyBicticam 
habet, meque euim ipsam amisit, nisi peccaverit. 
Solus quippe gratiam prophetican a-niutit, qi, post- 
quam propbetarit, indigna Spiritu sancto operatur; 
ita ut ipsum Spiritum deserat, fegiatque ab ejus pria- 
cipe animae faeultate. Quod timebat tune post pec- 
cstum David, dicebatque **: « Et Spiritum sancte 
tuum ne auferas a me. » liaque sí Spiritus sanctus 
propbetat : cuinam ? Angelis ? At : « Non opas est 
medices bene, sed male babeotibus **. » Quinam 
ejes propbetiam excipiant? Neque enim frustra est 
gratia prophetica , neque wllum charisma eorum 
quise in sancto sunt [restra est. Gratia. itaque pro- 
phetica mortsorum animae, audacter dicam, indspe- 
baat. Sed hic quidem mecesearies est propheta 
lsrael, et qui dormit, discessiique ex bae vits, ia- 
digebat propbetis, ut alia ratjose ipsi Christi ad- 


* ibid. 4. ** Psal. 1, Σα. **Maub. tz, 12. 
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MAS μὲ χρείαν 
(14; foc Ξρεσπειίως, Scribe : τὰς cpi. 
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veutum vaticiaarentur. Ante Domini mei Jesu Cliri- A χοιμώμενος δὲ ὁ ἀἁπηλλαγμένος τοῦ βίου χρείαν e'ye 


$ adventum nemini datum erat wbi ση vite 
erat prztergredi, et illa trausgredi quie vise ligui 
vile custodiendz praeposita erant, Quis viam illain 
tentare poterat ? Quis alicui auctor esse poterat 
flammeum gladium pertranseundi 7 ? Quemadmo- 
dum nec iare (ransiri poterat sine ope divina, co- 
lumnaque divina, columna Juminis, qu crat ab 
ipso Deo ** : quemadinodum neminis erat. Jorda- 
Dem pedibus trajicere. przeterquam Josue ( veri Dei 
figura erat ille Josue) : sic per &aumeum gladium 
Samuel transire non poterat : non Abraliam ; ideo 
et Abraliam ab eo qui torquebatur, ceuspicitur. Et 
A98 cum in Lormentis dives easet, elevatis oculis 
Abraham conspicit, licet a longe videat; videt ta- 


τῶν προφττῶν, ἵνα πάλιν οἱ προφῆται αὐτῷ κτρύξωσι 
τὸν Χριστοῦ ἐπιδημίαν. "Άλλως τε καὶ προφήτης (16) 
τοῦ Κυρίου µου Ἰησοῦ Χριστοῦ ἐπιδημίας ἀδύνατον 
Tv τινα παρελθεῖν ὅπου τὸ ξύλον τῆς ἑωῆς ΄ ἀδύνατον 
Tv παρελθεῖν τὰ τεταγµένα φυλάσσειν τὴν ὁδὸν τοῦ 
ξύλου τῆς ζωῆς. Τίς ἠδύνατο ὁδοποιῆσαι; Τίς ἑδύνα- 
το τὸν φλογίνην ῥομφαίαν ποιῆσαι διελθεῖν τινα; 
ὝὭσπερ θάλασσαν οὐκ ἣν ὁδοποιῆσαι f) τοῦ Θεοῦ κα. 
τοῦ στύλου τοῦ πυρίνου, τοῦ στύλου τοῦ φωτὸς τοῦ 
ἀπὸ τοῦ θεοῦ: ὥσπερ τὸν Ἱορδάνην οὐχ ν οὐδενὸς 
ὁδοποιῆσαι f| Ἰησοῦ ' τοῦ ἀληθινοῦ Θεοῦ τύπος fv 
ἐχεῖνος ὁ Ἰησοὺς ' οὕτω διὰ τῆς φλογίνης ῥομφαίας 
Σαμουὴλ οὐκ ibóvato διελθεῖν' οὐκ 'A6paáp: διά 
τούτο xal ᾿Αθραὰμ βλέπεται ὑπὸ τοῦ χολαζοµένου. 


men, οἱ Lazarum in sinu ipsius, Exspectabant igitur B Καὶ ὑπάρχων ἐν βασάνοις ὁ πλούσιος ἑπάρας τοὺς 


Domini mei Jesu Christi adventum, et patriarche, et 
prophetze, et omnes, wt sic viam aperiret :« Ego sum 
via : ego sum porla **, » Via est ad lignum vite, ut 
8i per iguem Lransire tibi contingat, fmma te non 
comburat : qualis ignis posait. cherubim, üam- 
meumque gladium qui volvebatur, ut viasa ad lignum 
vits cnstodireat. Ideo beati illic permanebant se 
przparsgies, et. cum non pessenL eo accedere, ubi 
erat lignum. vitse, paradisus Dei, et Dews agricola, 
ubi beati, οἱ elecri, et sancti Rei. Nullum ergo iu 
hoc loco offendiculum est : sed omnia mira qua- 
dem vi scripta suut, intelliganturque ab illis qui- 
bus Deus revelat. Nos porro, qui in sseculerum con- 
summutione advenimus, babemus quid eximium 
ultra caeteros, Quid illud est ? Si ex liac vita eaces- 
serimus boni el. probi, non una nobiscum peccato- 
rum sarcinis conductis, periransibimus flammeum 
gladium, nec in locum illum, in quo qui ante ejus 
adventum quieverant, Christum exspectabant, de- 
veniemus. Pertransibimus nullo nobis a flaumeo 
illo gladio damno illato. « Uniuscujusque vero quale 
Opus sit, ignis ipse probabit '. Sj alicujus opus 
combustum (fuerit, damuum contrahet, ipse vero 
salvabitur sic quasi per ignem *. » Periransibimus 
ergo. llabemus item ultra et aliud eximium ; non 
possumus, si recte vixerimus, male discedere. 'Hoc 
non dicebant antiqui, non patriarchz, non pre- 
phetz. Nonne id nos effari possumus : si bene vixe- 


ὀφθαλμοὺς ὁρᾷ 'A6paàp, εἰ xal ἀπὸ µακρόθεν ὁρᾷ" 
ἀλλ ὁρᾷ, καὶ τὸν Λάζαρον ἐν τοῖς χόλποις αὐτοῦ. Πε- 
ριέµενον οὗν τὴν τοῦ Κυρίου µου Ἰησοῦ Χριστοῦ ἐτι- 
δηµίαν καὶ πατριάρχαι, καὶ προφῆται, xal πάντες, 
ἵν' οὕτως τὴν ὁδὺν ἀνοίξῃ * « Ἐχώ εἰμι ἡ ὁδὸς, ἐγώ 
εἰμι ἡ θύρα. » Ὁδός ἐστιν ἐπὶ «b ξύλον τῆς ζωῆς, 
ἵνα γένηται, ἐὰν διέλθῃς διὰ πυρὸς, φλὸξ οὗ κατα- 
χκαύσει σε’ ποίον πυρὸς ἔταξε τὰ χερουθὶµ, καὶ 
τὴν φλογίνην ῥομφαίαν τὴν στρεφοµένην φυλάσσειν 
τὴν ὁδὸν τοῦ ξύλου τῆς ζωῆς: ὥστε διὰ τοῦτο περι- 
έμενον οἱ µακάριοι ἐκεῖ οἰχονομίαν ποιοῦντες, xal μὴ 
δυνάµενοι ὅπου τὸ ξύλον τῆς ζωῆς, ὅπου ὁ παράδει- 
σος ὁ τοῦ θεοῦ, ὅπου ὁ θεὸς γεωργὸς, ὅπου οἱ µακά- 
βιοι xal ἐκλεχτοὶ, xal ἅγιοι Θεοῦ. γενέσθαι. Θὐδὲν 
οὖν πρόσχοµµα κατὰ τὸν τόπον bav(v: ἀλλὰ πάντα 
θαυµααίως γέγραπται, xal νενόηται οἷς ἂν ὁ Θεὸς 
ἀποχαλύψῃ. Περισσὸν 66 τι ἔχομεν ἡμεῖς οἱ ἐπὶ σνν- 
τελείᾳ τῶν αἰώνων ἐληλυθότες. Τί περισσόν; Ἐὰν 
ἁπαλλαγῶμεν γενόμενοι καλοὶ xat ἀγαθοὶ, ph ἐπαγό- 
µενοι τὰ τῆς ἁμαρτίας φορτία, διελευσόµεθα καὶ ab- 
τοὶ τὴν Φφλογίνην ῥομφαίαν, καὶ οὐ κατελευσόµεθα 
εἰς τὴν χώραν ὅπου περιέµενον τὸν Χριστὸν οἱ πρὸ 
τῆς παρουσίας αὐτοῦ κοιμώμενοι: διελευσόµεθα δὲ 
μηδὲν βλαπτόµενοι ὑπὸ τῆς φλογίνης ῥομφαίας. 
€ Ἑχάστου δὲ τὸ ἔργον ὁποῖόν ἐστι, τὸ mop αὐτὸ δο- 
Χιμάσει. Ei τινος τὸ ἔργον καταχαήσεται, ζηµιωθή- 
σεται, αὐτὸς δὲ σωθήσεται οὕτως ὡς διὰ πυρός.» Δ.: 
ελευσόµεθα οὖν. Καὶ πλέον ἔχομέν τι, καὶ οὐχὶ δυνά- 


rimus, melius et disselvemnr, erimusque cum :Cliri- Ώ µεθα χαλῶς βιώσαντες χαχῶς ἁπαλλάξαι. Οὐκ ἕλε- 


$to ? Propterea «cum ultra cxeteros id habemus, nec 
leve .sit emolumentum, cum in fne szculorum de- 
venerimus, primi denarium accipiemus : nam audi 
parabolam ?: « Incipiens dabat denarium ab ultimis. 
At primi exisümabant se majus quidpiam habitu- 
ros. » Tu.ergo primue, qui ultimus venisti, merce- 
dem a pmrefamilies aocipie in Christo Jesu Domi- 
10 οσίτο, cui eet gleria «eL imperium in scoula scz- 
culerum. . Amen. 


yov οἱ ἀρχαῖοι, οὐδὲ οἱ πατριάρχαι, οὐδὲ οἱ προφῆ- 
ται. Οὐ δυνάµεθα ἡμεῖς εἰπεῖν, ἑὰν χαλῶς βιώσωμεν, 
κάλλιον xat ἀναλῦσαι, καὶ σὺν Χριστῷ elvat; Διόπερ 
οὕτως ἔχοντές τι πλέον καὶ πολὺ χέρδος ἐν τῷ ἐπὶ 
συντελείᾳ τῶν αἰώνων ἐληλυθέγαι, πρῶτοι τὸ δηνά- 
ριον λαμθάνοµεν' ἄχουε γὰρ τΏς παραθολῆς, ὅτι, 
« Ἀρκάμενος ἑδίδου τὸ δηνάριον ἀπὸ τῶν ἑσχάτων. 
Οἱ δὲ πρῶτοι ᾧοντο, ὅτι πλεῖον λήφονται.» Σὺ οὖν 
πρῶτος, ὁ ἔσχατος ἐλθὼν, λαμδάνεις τοὺς μισθοὺς ἀπὸ 


τοῦ οἱχοδεσπότου bv Χριστῷ Ἰησοῦ τῷ Κυρίῳ ἡμῶν, ᾧ ἡ δόξα χαὶ τὸ χράτος εἰς τοὺς αἰῶνας τῶν αἰώνων. Ἀμίν. 


5’ Gen. 1i, 94. 8 Exod. xiv,21. 
(16) Προφήτης. Scribendum, πρὺ τῆς. 


*» Joan. xiv, 6; Joan. x, 9, 


'[Cor. 11,15, * bid. 15. *Mauli.xa, 8. 
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MONITUM 


{99 AD ORIGENIS ΕΞΗΓΗΤΙΚΑ IN JOB. 


Sua ipse Origenes ᾿Εξηγητικὰ in Job. citat homilia sexta in Ezechielem. « Scriptum est, inquit, in libro 
Job de dracone : Virus ejus in umbilico, et fortitudo ejus super umbilicum ventris. Scio ex his que mihi 
gratia divina largita esi cum presentem locum exponerem, me dixisse quod draco sit fortitudo. contraria. » 
Homilias ipsum edidisse testatur Hieronymus epist. $6 ad Vigilantium, ubi ait confessorem lHlilarium « ho- 
milias in Job ez libris ejus, id est ex Graco in Latinum transtulisse. ν Prater homilias, sunt qui putant 
τόμους seu prolizos tractatus in. Job ipsum scripsisse, quia idem. H:eronymus. ibidem Vigilaniio exprobrut 
quod « traciatus ejus in Job descriplos » habuerit, « inquibus contra diabolum εἰ de stellis celorum disputans, 

edam locutus est. gue Ecclesia non recipit ; » e lib. 1 contra Ru(inum, pag. 551, docet Hilarium 
« quadraginta ferme millia versuum Origenis in Job εἰ Psalmos tronsiulisse ; 9 item epist. 44, ad. Pamma- 
chium ; « Nec sumus, inquit, diseriiores Hilario, nec fideliores Victorino qui Origenis tractatus... transtu- 
lerunt. ». Verum traciatuum nomine Hieronymum homilias designasse liquet ez altero ejusdem doctoris loco 
ubi de Origene ait: « Quis nostrum tanta. polest legere, quanta ille couscripsit? Mille εἰ eo amplius tractatus 
quos in Ecclesia locutus. est, edidit : innumerabiles preterea Commentarios quos ipse appellat τόμους.» Utut 
est, hi (raciatus seu homilie in Job nounullie erroribus scatebant, teste Wieromymo in citata superius vejriseoln 
ad Vigilantium, magnoque contemptui erant. Eustathio qui in oratione de Engasirimytho contra Origenem, 
pag. 591, ait : Περὶ δέ Ye τοῦ πολύτλα προσοµιλήσας Ἰὼδ, ἀντὶ τοῦ θαυμάσαι τὴν ὑπομονὴν, ἑπαινέσαι 
τοὺς πόνους, εὐφημῆσαι τὴν ἀριστείαν, ἀποδέξαόθαι τὴν πίστιν, ἐχφράσαι τὰ τῆς χαρτεροψυχίας ὑποδείγμα- 
τα, προτρέφασθαι διὰ τούτου τοὺς νεολέχτους εἰς ἀρετὴν εὐφυχίᾳ χα beum φρονῄσεως, ὁπλίσαι τοὺς &vt- 
νιστὰς ἀνδρείως ὑπὲρ τῆς εὐσεθείας ἀθλεῖν, ἀφέμενος ἐκείνου, µετεώρως εἰς τὰ τῶν θυγατέρων ὀρμήσας ὀνόματα, 
κατετρίδη Υραωδῶς. Αλλ) ofa. μὲν ἐφλυάρησεν εἰς τὸ τῆς μέρας ὄνομα ὁρμήσας, xat χασσίας Ίτοι καὶ τὸ 
τῆς Ἀμαλθείας χέρας, οὐδὲ λέγειν οἷόν τε" χλεύης Υάρ ἔστι παντοίας ἀνάπλεα. « Porro in suis de Job, 
qui mulia passus est, homiliis, non admiratur tolerantiam, non commendat virtutem, non probat fidem, non 
fortitudinis animi exempla describit, non tyrones milites magnitudine ammi vigoreque prudente ad virtutem 
hortatur, non armat certaiores ut fortiter pro pietate pugnent, sed hac omnia pre'tergressus, sublimi dicendi 
modo filiarum nominibus exponendis aniliter multa consumpsit. Verum quarde diei nomine et. εακείᾳ ε.νε 
cornucopie nugatus eet, hic commemorare llifficile est. Multiplici namque scaient [utilitate. » 

Ez his 'homiliis nihil hodie superes!, misi forte particula illa homiliw in Job, quam eg Hilario refert Aegu- 

stinus lib. 11 contra Julianum, tom. X, pag. 545. 
.. Alia insuper sub Origenis nomine fragmenta Greca in. Job exhibent Catene manuscripta egi, nec non 
illa quam ex duobus mass. bibliothece Bodleiang codicibus in lucem edidit ei Latine veritt Patricius Junius, 
sed un ez homiliis in Job, an ez aliis Origenis operibus excerpta [uerint, imo an ipsummet Origenem owi in 
Cauenis ascribuntur, parentem habeant, certis argumentis affirmari nequit. 





FRAGMENTUM 
HOMILLE£ DE LIBRO SANCTI 408. 


Interprete beato Hilario Piotaviensi. 


á— 


590 Tania enim et tam admirabilis in nos miseri- A cnim ita est*: « Aut quomodo se emundabit natus ex 


cordia: Dei bonitas est, ut per quem in Ad: offensa ge- 
nerositatem primz et beatze illius creationis amisi- 
mus, per eum rursum id quod amisimus, obtinere 
mereamur. Tunc enim diabolus invidens nocuit, 
nunc autem-cum nocere-nititur, vincitur, Movet enim 
per iulrmitatem carnis nostro omnia potestatis sua 
tela, cwn ad lasciviam accendit , cum ad ebrieta- 
tem illicit, cum ad odía stimulat, cum ad avaritiam 
provocat, cum ad czedes instruit, cum ad maledicta 
exacerbat, Sed cui per firmitatem animi horum om- 
nium subrepentia incentiva reprimuntur, emunda- 
mur a peccato per hujus victori: gloriam. Dictum 


* Job. x&v, 4. 


muliere ? » Quia non exstante hoste, non erit bel- 
lum ; cessante deinde bello, victoria deerit. Colli- 
dentium autein adversus nos vitiorum victoria non 
adepta, uon erit emundatio ulla vitiorum : quia his 
insidiis corperis nostri pirata victo, celluctantium 
adversus nos passionum concerlatione purgamur. 
Menores igitur ei conscii, illa ipsa eorpora nostra 
omnium vitiorum esse materiem, per quam .polluil οἱ 
sordidi nibil in nobis mundum, nibil inuocens.obtine- 
mus,gaudeamus nobis esse liostem, in cujus concer 
talione quodam concertationis nostr:e bello dim!- 


centius. 


4051 
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OPICENOYX EKAOTAI 


EIX IOB. 


EX ORIGENE SELECTA 
IN JOB. 


CAP. I. 

VgRs. 17. Equites fecerunt nobis capita tria et cir- 
ceumdederunt camelos. Camelos igitur in equitum 
potestatem redegit ; asinos ac juga boum iis qui ab- 
duxerunt, addixit; oves inflammatus odio, inceu- 
dio interemit ; filiis quoque, cum coupararet insi- 
dias, patrandz necis opportunitatem observabat. 
Si offendissel eos legentes, domum non attigisset, 
et ad interficiendum locus defuisset; si precantes 
invenisset, nihil contra illos efficere potuisset : sed 
cuui opportunitatem nactus fuisset, przvaluit. Qua- 
lis autem occasio et. opportunitas fuit? potus erat, 
couvivium erat. Eo vero quod quatuor domus angu- 
los ventus contigerit, disce in angulis platearum 
hypocritas ad orandum consistere: sed et unus- 
quisque, qui haud recta incedit via, angulis utitur: 
platez vero angulus est, veliemens atque effusa ini- 
probitas. 


CAP. XIX. 


Vgns. 1. Usquequo molestiam facietis anime mea Ί 
Quemsdmodum onera gravia animalibus imposita, 
lassitudinein gestantibus afferunt, ita graves quidam 
et molesti sermones sunt, quos qui audit, vi verbo- 
rum quie cum convicio et acerbitate ad calumnian- 
dum prolata sunt, tanquam onere aliquo gravatus 
lassescit : prout Jobus imprasentiarum , ob ea 
qua a Baldado dicebantur, quasi onus grave sen- 
tiens, 501 et animi viribus fractus, inquit : « Us- 
quequo molestiam facietis animx mes, » et tan- 
quam gravi sarcina verbis me onerabitis ? Vides 
ut Sauchzorum tyranni sermones tyrannidem spi- 
rent ; quibus auditis, Jobus verba qux supra allata 
sunt, protulit. Nihil enim adeo usque ad homiuis 
animam penetrat, ac pungit, uL sermo durus; sz- 
penumero enim qui corporis cruciatus sustinuit, 
verba non tulit. Perfectus autem athleta, fractus 
licet et fatigatus, verba asperiora patienter fert ; 
contumeliam vero tolerare magni cst viri ; unde 
Aportolus egregia sua facinora commemorans in- 
quit * : « Conviciis affecti benedicimus, infamati 
precamur. » Nunc vero Jobus qui lizc dicit, athle- 


* ] Cor. iv, 12, 10. 


Α 


C 


ΚΕΦ. A'. 

ΟΙ ἱππεῖς ἐποίησα» ἡμῖν xegaJác τρεῖς xal 
éxixAocar τὰς xapíiAovc. Τὰς μὲν οὖν χαµήλους 
πεποίηχε γενέσθαι ὑπὸ τοὺς ἱππεῖς' τὰς ὄνους δὲ xa 
τὰ ζεύγη τῶν βοῶν ὑπὸ τοὺς αἰχμαλωτίζοντας' τὰ 
πρόθατα δὲ ἐμίσει’ διὰ τοῦτο mop ἐπ᾽ αὐτὰ χατήγα- 
γεν ἀλλὰ χαὶ τοῖς υἱοῖς ἐπεθούλευε, xal χαιρὸν 
ἑνήτει τοῦ αὐτοὺς ἀπολέσαι. El εὑρήχει ἀναγινώ- 
σχοντᾶς, οὐχ ἂν ἤψατο τῆς οἰχίας, οὐδὲ τόπον εἶχε 
τοῦ αὐτοὺς ἀποχτεῖναι' εἰ εὑρήχει προσευχοµένους, 
οὐδὲν ἐδύνατο ποιῆσαι xaT! αὐτῶν. ἀλλ' ὅτε εὗρεν 
εὐχαιρίαν, ἴσχνσε. Ποῖος fjv ὁ χαιρός ; µέθη ἂν, συµ- 
πόσιον ἣν. Tip δὲ τῶν γωνιῶν ἄφασθαι τὸ πνεῦμα, 
ἑπίστησον, ὅτι ἓν ταῖς τῶν γωνιῶν πλατείαις (167) οἱ 
ὑποχριταὶ ἑστῶτες προσεύχονται’ πᾶς δὲ ὁ μὴ ἐπιδεδη- 
χὼς εὐθείας ὁδοῦ ταῖς γωνίαις χέχρηται' πλατεῖα δὲ 
γωνία ἑἐστὶν dj πολλὴ καὶ ἀνειμένη xaxía. 


ΚΕΦ. 18’. 

Ἕως τίνος ἄγχοπον ποιήσετε ψυχἠήν µου, Ὢσ- 
περ σώματα βαρέα ἐπιτιθέμενα ζώων σώμασι xá- 
μνειν motel τὰ βαστάζοντα" οὕτως εἰσί τινες λόγοι 
βαρεῖς, οὓς ἀχούσας τις, χάµνει ὡς ὑπὸ βάρους π.ε- 
ζόμενος τῆς δυνἀµεως τῶν λόγων, τῶν ὀνειδιστικῶς 
xa χαλεπῶς, ἡ ἐπὶ λοιδορίαις εἱρημένων' ὡς xai 
νῦν τῶν ὑπὸ Βαλδὰδ εἰρημένωνι οἰονεὶ φορτίου ai- 
σθανθεὶς βαρέος ὁ Ἰὼδ, καμὼν τῇ quy? φησιν’ 
« Ἔως τίνος ἔγχοπον ποιῄσετε τὴν duy fjv µου, » χαὶ 
ὡσεὶ φορτίον βαρὺ βαρυνεῖτε χατ᾽ ἐμοῦ τοὺς λόγους; 
Ὁρᾶς, ὅτι τυραννικοί εἰσιν οἱ τοῦ Σαυχαίων τνράν- 
νου λόγοι, οὓς ἀχούσας ὁ Ἰώδ. λέγει τὰ προκείµενα. 
υὐχ οὕτως γὰρ χαθιχνεῖται Ψυχῆς ἀνθρώπου ἄλλο τι. 
ὡς λόγος σχληρός πολλάκις Υάρ τις ὑπομείνας βασά- 
νους σώματι προσφεροµένας, λόγους οὐχ ὑπέμεινεν. 
'O µέντοιγε τέλειος ἀθλητῆς. εἰ καὶ χκάµνων, ἀλλ' 
ὑπομένει τοὺς χαλεποὺς λόγους' ὕδριν γὰρ ὑπομέ- 
νειν, μεγάλου ἀνδρός ἔστι΄ διόπερ ἐν τοῖς ἀνδραγα- 
θήµασιν ἑαυτοῦ ὁ ᾿Απόστολος λέγει" « Λοιδορούμενοι 
εὐλογοῦμεν' βλασφημούμενοι παραχαλοῦμεν. 2 Καὶ 
νῦν δὲ ὁ Ἰώ6 ἐστιν, ὁ τῶν ἀθλητῶν γενναιότατος, ὁ 
ταῦτα λέγων, οὗ xaX τὸ βιθλίον οὐδὲν ἄλλο ἐδαιρέτως 


(463) Γωνιῶν απ.ἰατείαις. Legit interpres γωνίαις πλατειῶν, mox πλατείας γωνία * initio etiam cap. seq. 
legit φ2ρτία, loco oc gaza sicque omnino legendum.Epir. Γλτροι.. 
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περιέχει 1] τὴν ἀνδρείαν αὐτοῦ xaX τὴν ὑπομονήν' ἀλλ᾽ A tarum strenuissimus, el cujus liber fertitudinem 


ὅμως αἰσθάνεται τῶν χαµάτων ὧν χεχµήχει ἀπὸ τοῦ 
λόγου τοῦ σχληροῦ τῶν ἑληλυθότων αὐτὸν ἐπισχοπῆ- 
σαι. Καὶ ἐπειδῃ dj τοῦ λόγου βαρύτης, ὥσπερ τι 
φορτίον ἐπιτιθέμενον τῇ ψυχῇ, χάµνειν αὑτῆν παρα- 
σχευάζει, διὰ τοῦτό φησιν’ Ανθ' ὅτου, à) φίλοι, ταῖς 
τοῦ σώματος ἀλγηδόσι προστίθετε τὸν τῆς φυχῆς mó- 
vov, μᾶλλον πεντοῦντες τοῖς ῥήμασιν fj τὰ πάθη τὸ 
σῶμα; 


Κατα.]αλεῖτέ µου. Πολλάχις καταλαλεῖ τις χα- 
xo; ποιῶν' ὅταν δὲ ἀπερυθρ:άση, εἰς πρόσωπον λέχει 
ἐχείνου, οὐχ ἑλέγχων, οὐδὲ τἀληθήη λέγων, à) 
ὀνειδίτων καὶ ὑθρίξων. 


ejus ac patientiam prsecipue complectitur, labores 
nihilominus et molestias persentit, quas ex duriore 
sermone eorum qui invisenidi causa ad ipsum ac- 
cesserunt, pertulit, Et quoniam sermonis pondus, 
tanquam gravi onere imposito, animam fatigat, 
idcirco dicit : Qu:imobrem, o amici, acrius mc ver- 
bis vestris pungentes quam dolores corpus stimu- 
lant, aniini angorem corporis doloribus superad- 
ditis ? 

γεν. 3. Loquimini contra me. Szepenumero qui 
mala perpetrat , alteri detrahit; et cum frontem 
semel períricuerit, non arguendo, neque vera di- 
cendo, sed conviciando et calumniando iu os lo- 
quitur, 


Kexpá£ojvau, καὶ οὐδαμοῦ κρῖμα. Nov ἐὰν xpá&o, Β — VERs. 7. Clamabo et nusquam. judicium. Nunc 


οὐδαμοῦ τὸ χρῖμά µου ἔρχεται' ἔτι ἀθλῶ. ἸὨσεὶ 
ἔλεγεν' Ὡς τις ἀθλητῆς £v σταδίῳ κχέχραγα , καὶ 
οὐδαμοῦ τὸ χρῖμά µου ἑπανίσταται' ἔτι γὰρ παλαίω. 
Ἐὰν μὴ τελόσω τὸ πάλαισµα, οὐχ ἔρχεται τὸ κρίμα 
κοῦ στεφάνου. Καὶ ταῦτά φαμεν, (va μὴ] χατηγορώ- 
μὲν τοῦ θεοῦ, ὅτι τοσαῦτα πάσχει Ó Ἰὼδ , xaX οὗ- 
δαμοῦ τὸ χρίμα, τουτέστιν ἡ ἀπόφασις τῆς ἔλευθε- 
plac, χαὶ τῆς τῶν δεινῶν ἁπαλλαγῆς. 


ΚΕΦ. κ.. 

Ἑὰν ἀναθῃ &lc οὐραν ὃν αὐτοῦ τὰ δῶρα. Καὶ ὁ 
αἱρετικὸς ὅταν εὔξηται, ὅταν dj θυσία αὑτοῦ ἀναθῇ 
τῇ ὑψηγορίᾳ, ὅταν δοχῇᾗ κχατεστηρίχθαι, τότε εἰς 
τέλος ἀπολεῖται dj γὰρ εὐχὴ αὐτοῦ λογίζεται αὐτῷ 


licet elamavero, nusquam tamen judicium meum 
venit, adhuc certo ; 3c si dixisset : Tanquam athleta 
in stadio clamavi, judicium tameu meum nequa- 
quam iustat, 3dhuc enim luetor. Si autem iuelze 
finem non imposuero, corona mihi tton adjudicatur. 
Mec vero dicimus, nc Deum accusemus, quod 
Jobus tam gravia pateretur, et nusquam tamen 
Judicium esset, id est libertatis et liberationis sb 
erumnis sententia. 
CAP. XX. 

Vegas. 6. Si ascenderiut in celum dona ejus. Et 
liereticus cum preces ad Deum fuderit, cum sacri- 
ficium ejus cum fastu. δἱ superbilequentia altius 
ascenderit, cum res su stabili in loco esse vide- 


εἰς ἁμαρτίαν. OL δὲ εἰδότες αὐτοῦ τὰ σφάλματα C buntur, tunc. funditus interibit ; ejus enim preces 


ἐχχλησιαστικοὶ ἐροῦμεν Ποῦ εἰσιν οἱ τοιοῦτοι — &v- 
υπνια»όμενοι καὶ ἀναπλάττοντες ἑαυτοῖς αφάλµατα; 
O00 τῇ ἀληθείᾳ τὴν διάνοιαν ἑπερείδουσι σφαλλό- 
μενοι xa γίνονται ὥσπερ ἐνύπνιον ἐχπετασθὲν, ὃ 
οὐ μὴ εὑρεθῇ. Τοιοῦτόν τι xaX Δαυῖὸ ψάλλει c Οἱ δὲ 
ἐχθροὶ τοῦ Κυρίου ἑξέλιπον. "Apa τὸ δοξασθῆναι 
αὐτοὺς χαὶ ὑψωθῆναι ἐχλείποντες ὡσεὶ χαπνὸς ἑξέ- 
λιπον » χα) πάλιν ε Ὡσεὶ ἐνύπνιον ἔξεγειρομέ- 
νων. ) 


ΠΛοῦτος ἀδίχως συγαγόµενος ἐξεμεθ/ῄσεται. 
υἶδα xaX ἄλλον πλοῦτον ἀδίχως συναγόµενον, τὸν iv 
τοῖς λόγοις τῶν αἱρετιχῶν, ol. ἔχουσι µαθήµατα ἓν- 
αντία τοῖς δόγµασι τῆς ἀληθείας, ἐγγάστρια αὐτῶν" 
ἃ οὐχ ἔστι γλυχέα, ἀλλὰ « χολὴ ἀσπίδος , » τουτέστι 
πονηρά’ ὡς εἴρηται &v Δευτερονομίῳ ἐν ᾠδῇ Μωῦ- 
σέως περὶ τοῦ olvou τῆς διδασχαλίας αὐτῶν « Ἐκ 
γὰρ ἀμπέλου Σοδόμων f$ ἄμπελος αὐτῶν. » ᾿Αλλ' ὁ 
ἀγαθὸς θεὺς οὐχ ἑάσει αὐτοὺς πλοῦτον ἀδίχως συνα- 
γόµενον ἔχειν ἀεὶ ἓν ἑαυτοῖς, ἀλλὰ ποιῆσει αὐτοὺς 
ἐξεμέσαι. "Αγγελος γὰρ κατ εὐεργεσίαν θεοῦ ἑἐξελ- 
χύσει αὐτοὺς bm αὐτῆς τῆς χακῶς οἰχοδομηθείσης 
οἰχίας' Que ἐστὶν fj ἐχχλησία πονηρενοµένων. Ἐπά- 
γει Yo9v* ε Ἐξ οἰχίας αὐτοῦ, » χαὶ τὰ ἑξής. 


* Psal. ix, Ἱ. Ἱ Psal. xxxvi, 20. 
PATROL. (μα. XII. 


* Ps3l. Lxxu, 20. 


illi pro peccato imputabuntur. Nos vero eccelesia- 
Stici, quibus ejus errores cogniti sunt, dicemus : Ubi 
sunt isti somniatores, qui errores sibi ipsis com- 
miniscuntur ? Decepti mentem veritate non stabi- 
liunt, ac tanquam somnium, quod avolavit et. nu&- 
quam invenietur, evadunt. lluic simile David ia 
Psalmis canit *: « lnimici autem. Domini defecc- 
runt. » Et rursus * : « Mox ut honorificati fuerint 
et exaltati, deficientes sicut fumus defecerunt ; » 
et *: « Tanquam  aomnium eorum qui expergi- 
scuntur. » 

εις. 15. $09 Divitim inique congregate evo- 
mentur. Novi etiam et aliud injuste comparatarum 
divitiarum genus, quod in hzereticoruia sermonibus 


D apparet, qui doctrinas veritatis dogmatibus con- 


Irarias in ventre ac. visceribus habent, qux» guetul 
dulces non sunt, sed « fel aspidis, » id est, vitiata 
οἱ corrupte ; quemadmodum jn Deuteronomio et 
cantico Moysis de doctriue eorum vino diclum 
est * : « Etenim ex vite Sodomorum vitis eorum. » 
Verum benignus Deus non semper patietur ut di- 
vitias per injuriam partas intus possideant, sed 
evomere illas faciet. Angelus enim divina benefi- 
centia e domo male exstructa, que est improbe 
degentium cetus, illos extrahet. Quare subjungit : 
« De domo ejus extrahet eum, » etc. 


5 Deut. xxxi, 952. 33 


t035 


EX ORIGENE 


466 


Vide autem quot et quanta homini haretico A Ὄρα δὲ πόσον καὶ τῷ ἑτεροδόξῳ ἀπόχειθαι διὰ τὰ 


propter impia dogmata recondita sint. Quare ca- 
«were nobis ipsis debemus, me haretice doeclringe 
sermonis probabilitate spoliemur, et Ecclesig my- 
eierio excidamus. 

Vgas. 12. Non videat mulctram pecorum. Mul- 
sienem vero gregum heterodoxus non videt ; greges 
autem suntanimaz, quà a bono pastore pascuntur, 
et pabulum iuveniunt ; dogmata vero qux& Deo ad- 
versantur, nihil dulcedinis in se habent, sed aspera 
et amara Sunt. 

Veas. 10. Multorum enim | impotentum domos 
(regit. Et heterodoxus. quidem, si quem iu fide in- 
ftimum θἱ ia &ana doctrina imbecillum invenerit, 
illum depredatur. Et revera de heterodozorum 
tnagisire seu hzresisrcha dici potest, qnod multo- 
rum impotentum domos ceufregerit, et taberna- 
xulém ejus qui facile ia fraudem inducitur, diri- 
peerit ; nec postea ipsum slaluerit, mendacium 
enim sialwere nequit. . 

Vegas. 98. Dies. ire superveniat ei. Qua contra 
ipsum ira divina concilatur, sive ex circumcisione 
fuerit qui contra Deum impie se gesserit, sive he- 
terodoxus, síve alia quavis ratione impius, sors 
ejus ct portio est quz» supra dictis ostensa est. 

CAP. XXI. 

VgR« 7. Quare impii vivant , semterunt. auem 
et in divitiis ? lud autem, « senuerunt in divitiis, e 
ἐά est, 2050 nuper locupletes evaserunt, sed ab 
ineunte al»te ad senectutein usque in diviliis vitam 
Arausegerunt. 

Vegas. 19. Sumtnies psalterium el citharam. Alia 
est paremtum felicitae, liberorum lmütia, qus 
tibiis, citbaris et tympaeis fiL; quorum 6080 aures 
qoidem t&tillantur, e& animi voluptates excitantur, 
οἱ qui adsuat lasciva meledia deliniuntur, quam 
impier&n lii petulauter faciunt, menus intentis 
fidibas adXwutentes, et mnasicorum organorum 5onb 
Were sua eonninentes ei applaudeates. 


σενα. 15. 050g. Consummmaverint eutem (n bonis 
vitam eram. Hoc est, felicitatis eorum tenor Aem in- 
tertuptus fuit, et deliciis corporel ruentes itam 
ugiversam lraduxerunt, extensaque ad vítoe εκ] 


ἀσεθη δόγµατα. Διὰ τοῦτο προσέχωµεν ἑαυτοῖς, μή- 
ποτε ἓν πιθανολογίαις συληθῶμεν ἀπὸ αἱρετικῆς 
διδασκαλίας, xal ἐκπέσωμεν τοῦ µνατηρίου τῆς 
Ἐχκλησίας. 

M?) ἴδοι ápsACuw οµάδων. Καὶ à ἑτερόδοξος δὲ 
οὗ βλέπει ἄμελξιν νομάδων. Νομάδες δέ εἰσι qyuyal 
νεµόµεναι ὑπὸ τῷ καλῷ ποιµένι, καὶ νομὴν εὑρί- 
σχουσαι. Καὶ τὰ δόγµατα δὲ κατὰ θεοῦ οὐδὲν ἔχει - 
γλυχὺ, ἀλλὰ στρυφνὰ xal πυχνά. 


IloAAcv γὰρ ἁδυνάτων οἴκους ἔθλασεν. Καὶ ὃ 
ἑτερόδοξός σε ἑάν «ou εὕρῃ ἀσθενη ἓν τῇ πίστει, 
ἀσθενῆ ἐν τῇ ὑγιεῖ διδασκαλίᾳ, τοῦτον ὑποσυλᾷ. Καὶ 
ἔστιν ἀληθῶς περὶ τοῦ διδασχάλου τῶν ἑτεροδόξων 


Β εἰπεῖν, ὅτι πολλῶν ἀδυνάτων οἴχους ἔθλασεν ' ἁρτά- 


ει δὲ τὴν δίαιταν τοῦ εὐεξαπατήτου, χαὶ μετὰ ταῦτα 
οὐχ ἵστησιν αὐτὴν, οὐδὲ γὰρ δύναται στησαι cb φεῦ- 
δος. 


Ἡμέρα ὁργῆς éxéA00c αὐτῷ. Καθ) fjv ἡ θεία χατ' 
αὐτοῦ κινεῖται δίκη" εἴτε τοῦ Ex περιτομῆς εἰς θεὺν 
ἀσεθήσαντος, εἶτε τοῦ ἑτεροδόξου, εἶθ' ὅπως ποςὶ 
ἀσεθοῦς, αὑτῷ µερίς ἔστιν ἡ δηλουµένη ἐν «olg προει” 
ρηµένοις. 

κΕΦ. KA. 


Ad εἰ ἀσεδεῖς (orc, πεπαλαίωνεαι δὲ xal ἐν. 
Φλούτῳ; Τὸ μέντοι, επεπαλαίωνται ἐν πλ.ύτῳ, » 
εἶπεν ἀντὶ τοῦ, οὐχ εἰσὶ ψεόπλουτοι, ἆλλ ἐκ νεότητος 


C καὶ µέχρι γήρως αλουτοῦντες διετέλεσαν. 


Ἁγαι]αθόντα γαἠτήριο" aal κεθάρων. "Άλλη 
πανέρων εὐδαιμονία, φῶν παίδων tj εὑφροσύνη, ἣν 
ἁποπληροῦσιν αὐλοὶ xal χιθάραι καὶ τύμπανα, ὑφ' 
ὧν al μὲν ἀχοαὶ καταυλοῦνται, αἱ δὲ τῆς ψυχῆς ἡδο- 
vat διεγείρονται, καὶ ol παρόντες τῇ ἀχολάστῳ µελ- 
ερδίᾳ χαταχηλοῦνται’ fjv οἱ τῶν ἀκεδῶν παῖδες ἀσελ- 
γῶς ἑργάζονται, ταῖς ἐντεταμέναις νευραῖς τὰς χεῖρας 
αὐτῶν ἐπιδάλλοντες, xai πρὸς τὴν φωνν «ov ὁργά- 
νων ἐπικροτοῦντες. 

Συγετέλεσαν ἐν ἀγαθοῖς τὸν Blor αὑτῶν. Τουτ- 
έστιν͵ οὐδὲν διάλειµµα τῆς εὐπραγίας αὐτοῖς ἐγένετο, 
ἁλλ ἐν Bip τελείῳ Col, σωματιχοῖς ἀγαθοῖς ἕντρυ- 
φῶντοες διετέλεσαν ' καὶ πέρας αὑτοῖς εὐδαιμονίας τὸ 


' felicitate, idem beatitudinis et τν terminus D «5c ζωῆς πέρας ἐγένετο, παραταθείσης µέχρι τελτν- 


exstitit. 
Et in requie in[erri dormierunt. 1d est, &hd mete 


tem. usque tranquillitate utentes, et site derumma 
ac cruciatu l:etitia Trueates, ad infernum desceme 
dunt. Vel, quia mors ipsa iis minime acetba sit, 
ted sicut somno consopiti moriantur. Vel, qaia 
alii quidem in vita sua tribulationes et afflictiones 
paüantur, in ihorte vero requiem inveniam : tá 
autem de quibus est sermo, vitam omnem inrdeflexo 
weuote in lztitia anfin( transigentes, sic ad requiem 
quie in morle est pervenerunt. 
CAP. XXII. 
Vgns. 9. Nonne Dominus est qus docet ? Sanum 
est boc dogma, quod verus virtutis magisser homo 


τῆς τῆς εὐημερίας. 

Καὶ ἐν ἀναπωύσει ᾖδου ἐκοφιήθησαν. "Av του, 
Φέχρι θανάτου ἀναπαυόμενοι καὶ εὐθυμοῦντες, &6a - 
σάνιστοι εἰς &5ny κατέρχονται. "H , ὅτι οὐδὲ αὐτὸς ó 
δάνατος πικρὸς αὐτοῖς γίνεται * ἁλλ ὥσπερ ὑπνοῦν- 
τες. οὕτως ἀποθνῄσκουσιν. "H, ὅτι οἱ μὲν ἄλλοι ἓν 
τῷ Civ χακοπαθοῦσι καὶ ταλαιπωροῦνται, ἀποθανόν- 
xc δὲ ἀναπαύονται’ οὗτοι δὲ περὶ ὧν ὁ λόγος, πᾶσαν 
τὴν ζωὴν Ev εὐθυμίᾳ διηνυχόσες, οὕτως εἰς τὴν ἐν τῷ 
θανάτῳ ἆλθον ἀνάπαυσιν. 9 


ΚΕΦ. KP'. 
Πότερον οὐ Κύριός ἐστι ὁ διδάσκων; Ὑγὰς δὲ 
τὸ δόγμα τοῦτο, ὅτι ἀληθινὸς διδάσκαλος ἀρετῆς ob 
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δύναται εἶναι ἄνθρωπος ' «6 διδάσχων γὰρ ἄνθρωπον À non esse possit ; qui enim « docet hominem scieu- 


γνῶσιν, » xa, ἓν Ῥαλμοῖς ἀναγέγραπται, ὅτι οὐκ ἅλ- 
λος ἐστὶν ἀλλ᾽ f| θεός. Διδάσχει δὲ θεὺς , ἑλλάμπων 
τῇ φυχῇ τοῦ µανθάνοντος ὑπ αὐτοῦ, χαὶ τὴν διάνοιαν 
φωτίζών τῷ qu τῷ ἀληθινῷ τῷ ἑαυτοῦ λόγῳ. Οὐχ- 
οὓν, xÀv ἄνδρες δίχαιοι ἡμᾶς διδάσχωτι, διδασχαλι- 
χὴν εἱληφότες χάριν, πάλιν 6 Κόριός ἐστιν ὁ δι αὖ- 
τῶν διδάσχων ἡμᾶς ' χαὶ αὐτὸ δὲ τὸ συνιέναι χαὶ διαν- 
οιχθῆναι τὰς xapblac ἡμῶν ti; τὴν τῶν θείων 
µαθηµάτων παραδοχὴν, χατὰ τὴν θείαν γίνεται 
χάριν. 

"H «Ἰόγον σου ποιούµενος ἐ.έγξει σε; Πρὸς 
τοῦτο εἴποιμεν ἂν, ὅτι οὗ «φροντίζων ὃ θεὺς 
µήποτε αὐτός τι βλαθῇ, ἑλέγχει τὸν &acÓT;- ἀλλὰ 
λόγον ποιούωενος τοῦ προνοουµένου xal εὐεργετῶν 
αὑτόν. 


νεχύραᾶς τοὺς ἁδεΊφούς cov διακενῆς. 
Ὑπολαμθάνει δὲ τωῦτο περὶ τοῦ Ἰὼδ ἐντεῦθεν, 
ὅτι [δει αὐτὸν πλούσιον, xal ὑπώπτευεν ἀπὸ τοι- 
ούτων τινῶν πόρων πλουτεῖν αὐτόν * διό φησιν '«Ἠνε- 
χύρανες διαχενῆς ᾿ » τουτέστι μηδὲν ἐποφειλόμε- 
voc. Ἡροσεπιτείνων δὲ πάλιν ἄλλην αὑτοῦ ἁμαρτίαν 
φησίν.᾽ 


Αμϕίασιυ δὲ γυμνῶν ἀφεί.ου. Ἔστι ποτὲ λα- 

θεῖν ἀμφιάσματα, οὐ γυμνοῦ, ἀλλὰ πλουσίου, ἔχοντος 
ἀποχείμεν1χ ἐνδύματα πολλά, Ἐὰν µέντοιγχε χιτῶνα 
ἔχῃ τις ἕνα, χαὶ τοῦτον τὸν χιτῶνα προφάσει τοῦ 
ἁ Γαιτεῖν τὸ ἐμὸν ἐχδύσω , μὴ ἑλεῄσας ἐχεῖνον τὸν 
γυμνὸν, ἀμφίασιν τοῦ γυμνοῦ ἀφειλόμην. Πολλὰ δὲ 
τοιαῦτα ἓν ἡμῖν γίνεται, ὅταν δανείζωµεν, ὅταν προσ- 
οφειλέτας ἔχωμεν. Ηολλάχις ὁ ὀφειλέτης ἡμῶν ele 
ὑπερθολὴν πένεται, μὴ δυνάµενος ἀποδοῦναι' xal 
ἡμεῖς. τὰ σπλάγχνα ἡμῶν ἀποχλείσαντες, xaY μὴ 
Βλέποντες, ὅτι γυναῖχα τρέφει, xat τέχνα , xal μόλις 
τρέφεται ἀπὸ τῶν πορικοµένων αὐτῷ ὀλίχων ῥδολῶν, 
ἀπαιτοῦμεν πικρῶς, ἔσθ᾽ ὅτε καὶ περισαὰ ἔχοντες 
παρ᾽ ἑαυτοῖς. Ταῦτα οὖν λέγει ἐγχαλῶν τῷ Ἰώδ, 
τι, « ᾽Αμϕίασιν γυμνῶν ἀφείλου. » Ἴσως δὲ xal 
τὸ ph δοῦναι τῷ γυμνῷ ἱμάτιον ἀφαίρεσιν ὀνομά- 
ει’ ἀποστερητὴς Υάρ ἐστι καὶ πλεονέχτης xal ὁ 
μὴ ἑνδύων τὸν γυανὸν , χαὶ ὁ pij τρέφων τὸν ἄρτου 
ςόμενον, 


Ἐθαύμασας δέ των πρὀσωαπα. "Αλλο xai τοῦ- 
«ο ἁμάρτημα' ἁμάρτημα γὰρ xa τὸ θαυμάνειν πρόσ- 
ωπον. Ὁ δεῖνα, ὅτι πλαύσιός ἔστι, θαυμάζω αὐτοῦ 
τὸ πρόσωπον ' τὸν δὲ πένητα χαταπατῶ, ἐπειδήπερ 
ἀξίωμα ox ἔχει. 


"ἜΕσται οὖν σοι ὁ παντοκράτωρ βοηθός. Ὑγιὲς 
ἐνθάδε δόγµα 6 Ἐλιφὰζ λέγει ' οἵεται γὰρ τὸν Ἰὼδ 
διὰ τὰ ἁμαρτήματα πάσχειν, καὶ ὅτι ὑπομείνας xa- 
θαίρεται δι αὐτοῦ τοῦ πάσχειν ' xal χαθαιρόµενος, 
ὥσπερ χρυσὺς Ey χωνευτηρίἰῳ, δόχιµος &rogalvezat, 
πᾶν τὸ ἀλλότριον ἀποθέμενος, xal πάσης χαχίας 


1ο Psal. xci, 10. 


tiam 1*, » ut in Psalmis scriptum «est, uon alius 


est preter Deum. Docet. autem Deus discipuli sui 


animam iMustrando, et vero lumine, verbo scilicet 
suo, mentem illumninaudo. Et quidem licet liómites 
justi, docendi gratiam consecuti, nos erudiaat ; 
Deus tamen est quí per eos nos instituit : itho 
et illud divina gratia fit, ut intelligamus, et ad di- 
vinarum doctrinarum receptionem corda aperiamus; 


Vgns. 4. Aut rationem tui habens urguet te ? Ad 
lioc respondere possunius, hominem impium a Deo 
argui, nou quod sollicitus sit ne damnum aliquod 
ei inferat, sed quia quem providentia sua digna- 


B tur, euram ejus. gerat, et beneficentia sua com- 


plectatur. 

VEns. 6. In pignus autest accepisti fratres tos ín 
tanum. lloc autem de Jobo ὃς co suspicatur, quia 
divitem eum fuisse cognoverat, et ejusmodi aliqui- 
bus rationibus locupletem evasisse suspicabatur : 
Idcirco, « l'ignus, iuquit, in vanum accepisti, » id 
est frucium nullum inde percipiens. Improbitaten 
àmtem ejus exaggerans, aliud praterea peccatui» 
ejus addit. 

Et amictum nudorum abstulisti. Fit interdum ut 
indumentum capiatur, non autem nudí, sed divitis, 
qui multa vestimenta recondita habet : si vera 
quis tunicam unicam tantum habeat, οἱ hanc sub 
pretextu repetendi quod ineum est, nulla nudi 
illius miseratione tactus, detraxero, nudi indu- 
mentum abstuli. Talia autem multa inter nos eve- 
niunt, cum fenori pecunias expontmus, et cuin de- 
bitoribus negotia habeuwus. S:epenumero qui nobis 
debito obstringitur, In sunina est. egestate, fta ut 
solvendo omnino non sit ; nos vero nequaquam 
considerantes quod conjugem et liberos alendos 
habeat, et paucis Οζ, obolis qui iJli exhibenter, 
difficuller vitam sustineat, ocelusis misericordize 
visceribus , cum acerbitate debitum  exigimus , 
idque interdum cum ipsi rerum omnium abundantia 
circumfluamus. Hzc igitur Jobum vituperans dicit : 
« Àmictuin nudorum abstulisti. » Fortasse etiam et 
vestimentum nudo non przbere, ablationem voeat. 


p Qui enim nudum non induit, et carentem paue 


non alit, frandator est et alieni avidus. 

VgBs. 8. Et admiratus es quorumdam personam. 
Hoc praterea aliud crimen est. Hominis enim 
personam in admiratione habere, peccato mon 
caret: hujus personam, quia dives est, veneror 
et admiror; pauperem vero, q'ia nulla diguitate 
praditus est, sub pedibus conculco. 

Vkns. 25. Erit igitur. tuus. omuipotens adjutor. 
Eliphazus boc loco sanum dogma profert ; Jobum 
enim propier peccata pati adversa arbitratur, et 
quod ipsa malorum toleratione sustiínendo paur- 
getur, et purgatus, aljecto omni alieno, et liher 


ab ulla improbitatis mistura. tanquam aurum in 
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loruace coctum, probatus appareat. Si igitur, in- Α ἁμιγὴῆς γεγονώς. Φησὶν οὖν, ὅτι, ἐὰν xal σὺ ὑπομεί- 


quit, ea quz tibi acciderunt, eustinueris, Deus, 
tanquam argentum igne purgatum, purum te red- 
det ; et purus factus, tauquam is qui peccata ab- 
jecit, (idluciam concipies, et conscientia a. condem- 
natione libera preces fundens, hilarem vultuib. in 
calum attolles : et 8i voto aliquo et promisso Deo 
(ο obsiriuxeris, ille ut promissa tua ad exitum 
perducas, vires tibi suppeditabit; ille euim est 
« qui operatur in nobis et ut velimus, et ut efli- 
ciamus, pro gratuita sua benevolentia !!. » Pro 
illo autem, « dabit tibi reddere vota, » Theo- 
dotio interpretatus est, « definies verbum, et Πρ. 
mum erit tibi, » id est, quidquid cormstitueris et 
auimo forimaveris, non intercidet tibi el evanescet, 


νῃς τὰ συµδεθηχότα σοι, ἁποδώσει σε χαθαρὸν ὥσπερ 
ἄργυρον πεπυρωμένον ὁ θεός * χαὶ χαθαρὸὺς γενόµε- 
νος, πχῤῥησίαν ἕξεις, ὡς ἀποθέμενος τὰ ἁμαρτί»- 
pata, xaX ἱλαρῶς τὸ πρόσωπον ἑπαρεῖς εἰς τὸν οὗ- 
ρανὸν, ἁχαταγνώστῳ συνειδότι τὰς ἰχετείας ποιούμε- 
νος᾽ x&v τι εὔξη χαὶ ὑπόσχῃ τῷ θεῷ, αὐτὸς ἑνισχύ- 
cst σε πρὸς πέρας ἀγαχεῖν τὰς πρὸς αὐτὸν ὑποσχέ, 
σεις’ αὐτὸς Υάρ ἔστιν « Ó ἐνεργῶν ἐν ἡμῖν χαὶ τὲ 
θέλειν xal τὸ ἐνεργεῖν ὑπὲρ τῆς εὐδοχίας. » Αντὶ 
μέντοι τοῦ , « Δώσει δὲ σοι ἀποδοῦναι τὰς εὐχὰς. » 
θεοδοτίων, « Καὶ ὁριεῖς ῥῆμα, xat αταθἠσεταί cot, » 
ἐξέδωχε ' τουτέστιν, ἅπαν ὃ ἂν συντάξη καὶ τυπώσης. 
οὗ δια πεσεῖται ' vai ἁπλῶς εἰπεῖν, ἅπασάν σοι τὴν 
ἁρμότουσαν 6:xalo παρέζει διαγωγἠν' κσὶ πᾶσαι αἱ 


sei firmum et ratum flet ; et ut verbo dicam, dahit D ὁδοί σου χατευοδωθῄσονται ὑπὸ τοῦ θείου ὁδηγούμε- 


tibi conversationem in. omnibus homine justo. di- 
guam, et viz: tuse omnes, divino lumine iter mon- 
Slrante, prosperabuntur, vel etiau actiones tuz 
splendid:w et honorifice evunt. 

Vgns. 29. ()uoniam humiliavit seipsum, εἰ dices : 
Elatus est in superbium. Licet Jobum alloquawrr, de 
alio videtur verba facere: Propterea, inquit, ρορυῖ- 
tentiam agenti hxc evenient, quia seipsum humilia- 
vit, et quandoquidem fastu et arrogantia elatus 
erat, merito se sustinuisse dixit ea qui passus est. 

Et demissum oculis salvabit. Moc est, humiliter 
de se sentientem, et humi oculos figenteur propter 
animuni mali sibi conscium ac liducie expertem, 


ναι φωτός" f| xal αἱ πράξεις σου λαμπραὶ xat ἐπίδο- 
ξοι ἔσονται. 


"Q:( ἑταπεινωσέν ἑαυτὸν. καὶ épsic* Ὕπερη- 
φανεύσατο. Ὡς μὲν περὶ ἑτέρου δοχεῖ Ἰέγειν * πρὸς 
δὲ τὸν Ἰὼθ ὁ λόγος. Διὰ τοῦτο, φησὶν, ἔσται ταῦτα. 
τῷ μετανοοῦντι, ὅτι ἑταπείνωσεν ἑαυτὸν, xal εἶπεν, 
ὅτι ἐνδίχως αὐτὸς ὑπέστη ἃ πἐπονθεν, ἑτειδῇ ὑπερη-- 
Φφανεύ:ατο. 

Καὶ κύφοντα óg0aApotc σώσει. Τουτέστι τὸν τα- 
πεινόφρονα, τὸν κάτω βλέποντα διὰ τὸ δυσσυνείδητον 
καὶ ἀπαῤῥησίαστον, καθάπερ ὁ iv τοῖς Εὐαγγελίοις 


queimadaiodum publicanus iu Evangeliis justificatus. C διχαιωθεὶς τελώνης. 


CAP. XXVII. 

Ygns. 1. Adhuc autem Job  adjiciens proemio 
dizit. Diabolus, potestate ace: pla, primum. quidem 
extrinsecus, deiude plagis corpori inflictis, 505 
ac postea per amicos, Jobum dies et noctes crucia- 
tibus exploravit. Postquam enim per conjugem 
animum ejus pertentasset, et invictum eum perma- 
nere cognovisset, amicos tres ad eum adduait, 
non inimicos, neque insidiosa doganta foventes, 
sed qui serinunes veros, licet minus apposite ne- 
que tempore opportuno prolatos usurpaverint; ac 
per hos ut justus contra Providentiaim aliquid lo- 
queretur, propter aruinnas ei molestias impius 
evaderet, et doloris acerbitate victus animum  de- 
sponderet, enixe contendebat : verum post horum 
wium sermones, postquam Eliphazus tres disser- 
tationes, Baldadus tres, et Sopharus dwas absol- 
viaset, vide quid firmus hic adamas dicat. 

Wkas. 6. Nec enim conscius sum milii commisisse 
absurda. lloc etiam Paulus postea locutus est, et 
addidit !* : « Sed non per hoc justificatus sum. » 
Magna fuit viri justi fiducia propter vitae ante actae 
iunocentiam, et ea qua calamitatis tempore gessc- 
rat, ita ut dixerit, Nullius mibi conscius suu. 

CAP. XXIX. 

Vgns. 9. Et potentes cessaverunt loqui. Vel secun- 

duum aliorum interpretationem, « principes. ». lli 


" Phil. n, 19... !'* E Cor. iv, 4. 


ΚΕΦ. KZ. 

Ἔτι δὲ προσθεὶς ᾿]ὼό τῷ προοιμίῳ εἶπεν. "EXa- 
6εν ἑξουτίαν τοῦ Ἰὼ6 ὁ διάδολος χαὶ ἤτασεν αὐτὸν 
νυχτὺς xal ἡμέρας ' πρότερον μὲν διὰ τῶν ἑκτός ᾽ 
Όὕστερον δὲ δι αὐτοῦ τοῦ σώματος: μετὰ ταῦτα xal 
διὰ τῶν φίλων. Ὅτε γὰρ αὐτὸν ἑδοχίμαζε διὰ τῆς 
γυναιχὸς , xal οἶδεν , ὅτι οὐ νενίχηται ὁ Ἰώθ, τρεῖς 
φίλους Ίνεγχεν, οὐκ ἐχθροὺς, οὐκ ἐπίθουλα δόγματα 
ἔχοντας ' ἀλλ᾽ ἀληθεῖς μὲν λόγους, ob χαλῶς δὲ, οὖδὰ 
v χαιρῷ προσφεροµένους ' καὶ ἐθούλετο διὰ τούτων 
ποιῆσαι τὸν δίκαιον φθέγξασθαί τι χατὰ τῆς Ἡρο- 
νοίας * ἀτεθῆσαι διὰ τοὺς πόνους, ἐχχαχῆσαι Our 
τὰς ἀλγηδόνας, àAX ὁ στεῤῥὸ; ἁδάμας οὗτος, ὃρα t 
λέχει μετὰ τοὺς λόγους τῶν τριῶν, ὅτε ἑτέλεσε ὁ 


D Ἐλιφὰζ τρεῖς διαλέξεις, ὁ Βαλδὰδ τρεῖς, ὁ Σοφὰρ 


δύο. 
f 


Ob γὰρ σύνοιδα ἐμαυτῷ ἄτοπα zpátac. Τοῦτο 
xai Παῦλος ὕστερον ἐφθέγξατο, xai προσέθηκεν * 
ε Ἁλλ) οὐχ ἐν τούτῳ δεδιχαίωµαι. » Πολλὴ ἡ παῤ- 
ῥησία τοῦ δικαΐου xal ἐπὶ τῷ προτέρῳ βίῳ, xa ἐπὶ 
«ol; κατὰ τὸν χαιρὸν τῆν περιστάσεως , ὥστε αὐτὸν 
εἰπεῖν: 0ὐδὲν ἐμαντῷ σύνοιδα. 

ΚΕΦ. Ke. 

'A6pol δὲ ἐπαύσαντο Aalobvtec. "H χατὰ τὴν 

τῶν λοιπῶν ἔχδοσιν « ol ἄρχοντες. » Οὗτοι παραχω- 
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ροῦντες τῷ ὃ-καίῳ τοῦ λόγου, αὐτοὶ αὐτοῦ παρόντος k potestatem loquemdi justo. concedentes, presente 


ἑσ/ίγων. 

Δάκτυον ἐπιθέιτες ἐπὶ τῷ στόµατι. Δόξει μὲν 
οὖν xaX σημεῖον εἶναι αιωπῆς τὸ, δάκτυλον ἐπιθεῖναι 
ἐπὶ τῷ στόµατι' τάχα δὲ, ἐπεὶ dj χεὶρ ἀντὶ ἔργων 
λαμθάνεται, δηλοῖ, ὅτι τὸ ἔργον αὐτῶν ἐφίμου αὐτοῖς 
τὰ χείλη. xal οἰονεὶ δεσμός τις τῷ στόµατι ἐπέχειτο " 
ἠσθήθηδαν γὰρ, ὅτι οὐχ εἰσὶν ἄξιοι τοῦ λαλεῖν, παρόν- 


τος τοῦ "1006, μείζονα ἔργα πεποιηχότος, αὐτοὶ ὀλίγα ᾽ 
πεπραχότες * ὁ γὰρ δάκτυλος τὴν ἑλαχίστην σηµαίνει; 


πρᾶβιν καὶ ἑνέργειαν. 

Αιχαιοσύνην δὲ ἐνδεδύχειν. Καλὸν χιτῶνα ὕφα- 
νεν ἑαυτῷ ὁ Ἰὼδ, ἵνα ἐνδύσηται τὴν δικαιοσύνην 
ἀντὶ χιτῶνος. Ἴδε αὑτοῦ καὶ τὸ ἑμάτιον ' διχαιοσύνη 
ὁ χιτών;’ χρῖμα ἡ διπλοῖς. 

ΚΕΦ. ΛΡ’. 

Φοθηθεὶς τοῦ ὑμῖν ἀναγγεῖλαι τὴν ἐμαυτοῦ 

ἐπιστήμηχ. Ἐπαγγέλλεται μέντοι « ἐπιστήμην 0 


ἔχειν, 7], χατὰ τοὺς λοιποὺς , € γνῶσιν, » πῶς ἄν- - 


θρωποι πάσχουσιν ἐν τῷ Bl: πῶς τινες ἄδιχοι 
εὐτυχοῦσιν, Εἶδον ἁδιχοῦντας καὶ παρανομοῦν - 
τας, εὔὐθηνοῦντας, xai ἐμοῦ παραμικρὸν ἐσα- 
»2εύθησαν ol πόδες, ἐὰν iv τῷ βίῳ τούτῳ μµόνφ 
ἐνίδω * ἐὰν ὃξ τὸ µέλλον ἐννοήσω , ἑστῶτές εἰσιν οἱ 
πόδες µου. 

Διὸ εἶπα" ᾿Ακούὐσατέ µου. Ἕτερα ἀντίγραφα 
μετὰ τὸ « "Epio γὰρ ὑμῶν ἀχονόντων, » ἔχει xal τού- 
τους στίχους « Ἰδοὺ Ίχουσα τοὺς λόγους ὑμῶν, 
ἠνωτισάµην ἄχρι συνέσεως ὑμῶν. » Οἱ δὲ ἕτεροι ἑρ- 
μηνευταὶ οὕτως ἐχδεδώχασιν * « Ἰδοὺ, ἐξεδεξάμην 
τοὺς λόγους ὑμῶν) ἠκροασάμην ἐφ᾽ ὅσον ἐφρονεῖτε, 
&g' ὅσον ἑξητάξετε λόγους, καὶ µέχρι τοῦ ἐφικέσθαι 
ὑμῶν, ἑνενόουν. » Κατὰ μὲν οὖν ταύτην τὴν ἔχδοσιν 
καὶ τὰ ἕτερα τῶν ἀντιγράφων , Ὥσπερ, φησὶν, ἐγὼ 
μεθ) ἠσυχίας fixouca πάντων ὧν εἴπατε, xal ἀνέμεινα 
µέχρι συµπεράσµατος τῶν ὑμετέρων λόγων * καὶ ἕως 
ὅτε πᾶσαν ἑαυτῶν τὴν φρόνησιν κενώσητε * xat ὑμεῖς 
τῶν ἐμῶν ἀχούσατε λόγων. Κατὰ δὲ τὰ παρ ἡμῖν 
ἀντίγραφα ὁ νοὺς οὗτος: ᾿Ακούσατέ µου, φησίν * ἐρῶ 
Υὰρ οὐδὲν ὑπέρογχον , ἀλλ ἃ δύνασθε δοκιµάσαι, 
« Καὶ μέχρις ὑμῶν συνήσω, » ἀντὶ ταῦ, OO χενοφω- 
Ῥχις χρήσομαι, ἀλλ᾽ ὡς δύνασθς αυνιέναι λαλήσων 
"H ἐχεῖνό φησιν, ὅτι, Ob πρότερον παύ τοµαι λαλῶν, 
πρὶν 7| καὶ ὑμεῖς τοὺς ἐμοὺς δοχιµάσητε λόγους, εἰ 
ρα κἀγὼ συνιέναι δύνα μαι € μέχρις ὑμῶν , » τουτ- 
ἐστι, μέχρις οὗ καὶ ὑμεῖς ἑννοήσητε, 7] xal ὑπερ- 
(άλλω τὴν ὑμετέραν σύὐνεσιν. 


Πλήρης γάρ εἰμι ῥημάτων. Καλῶς εἶπε τὸ, « πλή- 
ere εἰμί: » ὁ γὰρ μὴ πλήρης v ῥημάτων, xat ἑρ- 
χάµενος ἐπὶ τὸ λαλεῖν, χενὰ λαλήσει ὡς χενὸς, κατὰ 
*5 εἰρημένον” « Ὁ γὰρ µωρὸς μωρὰ λαλήσει, xai f 
χαρδίἰα αὐτοῦ μάταια νοῄσει. » | 

έχει γὰρ µε τὸ πνεῦμα τῆς γαστρός. Ὥσπερ 
τις Éyxvog Ὑίνεται, καὶ µορφωθέντος τοῦ γεννωµέ- 


vou ἐν αὐτῇ ἐπὶ ὠδῖνας ἔρχεται, μέχρις οὗ ἆπογεν- 


$ 


* ]|sai, xxxi, 6. 


ipso, silentium agebant. 

Digitum imponentes super os. Porro autem digi- 
tus ori impositus, silentii signum videri polest. 
Forte etiam (quandoquidem manus pro opere: 
sumitur) opera eorum ]abia iis obturasse, οἱ quasi 
vinculum ori jnjecisse, ostendit; se enim quod 
exigua prasliti»sent, indignos esse animadverte- 
ruut, qui coram Jobo os$ aperireut, qui majora faoi- 
nora edidisset ; digitus: enim actionem et opera- 
lionem minimam significat. 

Vens. 14. Justitiam vero indutus sum. Praeclaram 
tunicam Jobus sibi contexuit, ut justitiam pro 
tunica indueret, Vie etiam ejus pallium, Justitis, 
tunica ; judicium, diplois. 

| CAP. XXXI. 

Vgas. 6, Timeus in vobis annuntiare meam ipsius 
scientiam. Profitetur. quidem «€ scientiam, » vel, 
juxta alios, « notitiam » se habere , quomodo homi- 
nes in vita patiantur, et qua ratione nonnulli injusti 
prospera fortuna utantur. Vidi injustos et improbos 
felicitate fruentes, et pedes mei pene commoti sunt, 
si vilam hauc praseutem tantum contempler; si 
vero quod futurum est mente cogitavero, pedcs mci 
fixi stant. 

VEns, 10. Quare dizi: Audite me. Alia exempla- 
ria, post. illud, «Oicam vobis audientibus, » bo; 
versus habent : « Ecce audivi sermoues vestros , 
auscultavi usque ad intelligentiam vestram. » Cze- 
leri vero interpretes sic reddiderunt: « Ecce excepi 


C sermones vestros, auscultavi danec saperetis, donec 


exquireretis $506 sermones, et quoadusque vos per- 
veuiretis, considerabam.» Juxta hanc igitur ver&aio- 
nem et reliqua exemplaria , Quemadmodum cgo,, 
iuquit, omnia quie dixistis audivi, et ail (inem usque 
vestroruin Sermonum, ac quoad omuem vestram 
sapientiam  exhauriretis, tacite exspcctavi; wos 
eiiam similiter meis sermonibus aurem praebete: 
Juxta autem exemplaria quibus nos utiinur, $Cusus, 
hic est: Auscultate mihi, inquit, nihil enim. tumje 
dum et elatum, sed quz vos ipsi explorare potg» 
ritis, in. medium preferam : « Et usque ad vog 
iutelligam, » id est, nulla vaniloquentia utar, sed 
quz assequi valetis loquar. Vel hoc dicit : Non 
prius loquendi finem faciam, quam vos etiam ser- 
iones meos exaininaveritis, si et ego «ad vos 
usque » intelligere possum, id est, donec vos etiam 
intellexeritis , vel vestram etiam iutelligentiam 
excedam. 

Vgns. 18. Plenus. enim sum verborum. Testo 
dixit, « plenus sum ; » qui enim verborum minime 
plenus ad loquendum accesserit, tanqnam inania 
inania loquetur, juxia iliud ** : « Fatuus enim fatua 
loquetur, et cor ejus vana intelliget. a. 

Perdit enim me spiritus. ventris. Quemadmodum 
mulier gravida primum (it, et formato feta, donec 
conceptum edat, partus dolores sentit ; idem animo. 
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disecudi cupido accidit : sermonem enim coucipil, Α νήστι τὸ ουλληφθέν΄ χατά ταῦτα δὲ xat Emi τῆς φελοµαᾶ- 


et enuntiatum fingit, et ordine decoro format; tunc 
autem parit ( et donec pariat, gravidatur et dolores 
patitur) cum fictum et formatum, perfectum in 
licem ediderit. 


Vrns. 90. Loquar wt requiescam aperiens labia. 
Qui verbis abundat, et intelligentem auditorem 
naetas faerit, loquendo , superflaitatem illam quasi 
esinaniens et rejiciens, requiescit. 


CAP. XXXV. 

V£ns. 5. Aspicé in. e&lum. In. coelum saspicit, 
nom qui oculos corporeos attollit et costam intwe- 
twr; hac enim ratione canes et asini suspicitmt. 
Nemo qui mundum diligit, in colum suspicit , sed 
qui nec muridun, tiec ea qux in mündo sunt, amat. 
Rursus nubes ΠΟΠ adeo sublimes supt et a nobis 
remote», quin, 5i Moysis vitai οἱ conversatione 
qu4 Deo placuit, meamque tenuitatem et liumilita- 
tém conteniplatus fuero, nubem hanc subliniiorem 
et remotioren! a me visurus sim : si ad Jesum 
filum Nave, et ad prophetarum vitas devenero, 
illorumque res gestas diligenter examinavero, quod 
seriptum est tunc adimplebo, et nubes quanto me 
sublimiores sint, addiscam. 

Vra5. 6. Si peccasii, quid ages ? An nosti, inquit, 
8i peccaveris quid tibi faciendum sit, ut peceatum 
diluatur ? Si verbis deliquisii, *erbis sanlotibus, 


807 ει οἱ operibus offendisti, factis egregiis teipsum c 


cufans, tibi medere ; si vero iniquitates multze et 
iheurabiles fuerint , propter delicta immedicabilla , 
quee ipsi curare non possumus, de celis descendit 
Jesus Christus ut insanabilia sanarentur, illudque 
effectum sortiretur : « Deati quorun remissa sunt 
ittiquitates !*. ; 

' Vgns. 10. Qui disiribuit custodiat. nocturnas. 
Vide Elius laudes Dei et pri&conia persequi, cum 
de eó dicat : « Qui distribuit custodias nocturnas. » 
Vis autem videre quomodo Deus nocturnas vigilias 
distribuat? Totum hujus vitee tempus nox est et 
tenebre, lux in pasterum tibi reservatut; nanc 
enit in speculo vides '*, lucem àutem aliquando 
visurus es. Nox enimvero hoc szculum est, et vigi- 


θοῦς φυχΏς γίνεται’ συλλαµθάνει yàp τὸν λόχον. ὃν 
ἀπαγγελλόμενον μορφοῖ, καὶ τυποῖ αὐτὸν τῇ τάξει * 
ὅταν δὲ μετὰ τὸ τυπῶσαι xal μορφῶσαι, τετελειωμά- 
vov αὐτὸν παραδῷ, τότε τίχτει' xal μέχρις ἂν τέχῃ, 
βαρύνεται Ev ὠὡδῖνι. 

Λαἰήσω, ἵνα ἀναπαύσωμαι ároltac τὰ χεί-δη. 
'O τυγχάνων συνετοῦ ἀκροατοῦ , xaV ὧν πλήρης λό- 
γων, λαλῶν ἀναπαύεται, τὴν περισσότητα οἷον χενών 
σας xaX ἀποθαλών. 


ΚΕΦ. AE. 
'AvdCAevror εἰς τὸν οὐράνόν. Αναθλέπει εἰς τὸν 
οὐρανὸν οὐχ ὁ τοὺς σωματιχοὺς ὀφθαλμοὺς ἑπάρας, 
καὶ ἰδὼν τὸν οὐρανόν * τοῦτο γὰρ τὸ ἀναθλέπειν Eyouct 


B καὶ οἱ χύνες xai οἱ ὄνοι. ὠὐδεὶς φιλόχοσµος ἀναθλέ- 


πει εἰς τὸν οὐρανὸν, ἀλλ᾽ ὁ μὴ ἀγαπῶν τὸν χόσμον. 
μηδὲ τὰ iv τῷ χόσμῳ. Πάλιν δὲ οὐχ οὕτω τὰ 


«νέφη ὑψηλὰ ἀφ' ἡμῶν ἐστιν, ὡς ἐὰν ἴδω τὸν Μω- 


σέως βίον, καὶ τὴν ἐχείνου πρὸς θεὸν ἀρέσχειαν, καὶ 
τὴν ἐμαντοῦ σµιχρότητα καὶ ταπεινότητα, οὕτω βλέ- 
πω τὸ νέφος ὑψηλὸν ἁπ᾿ ἐμοῦ * ἐὰν ἕλθω ἐπὶ Ἰησοῦν 
τὸν τοῦ Νανῆ, ἐπὶ τοὺς βίους τῶν προφητῶν, ἐὰν E£- 
ετάξζω αὐτῶν τὰς πράξεις, τότε ποιῶ τὸ γεγραμμµέ- 
vov, xal χαταµανθάνω πόσον ἑστὶ τὰ νέφη ὑψηλὰ 
àv ἐμοῦ. 

E! ἤμαρτες, τί πράξεις; "Apa οὖν, φησὶν, οἴδας, 
εἰ ἥμαρτες, τί πράξεις ἐπὶ τὸ λῦσαι zb ἡμαρτημένον, 
El ἥμαρτες λόχοις, λόγοις χρείττοσιν ἵασαι; εἰ Ίμαρ- 
τες ἐν ἔργοις, ἔργοις διαφέρουσιν αὐτὸς ἑαντὸν Me- 
µενος * εἰ 65 πολλαὶ χαὶ ἀνίατοι αἱ ἀνομίαι, διὰ τούτο 
ἐπὶ τοῖς ἀνιάτοις, οἷς ἑαυτοὺς ἱάσασθαι οὗ δυνάµεθα, 
ἆλθεν Ἰησοῦς Χριστὸς ἐξ οὐρανῶν, ἵνα τὰ ἀνίατα ἰά- 
σηται, καὶ γένηται τὸ, « Μακάριοι ὧν ἀφέθησαν ai 
ἁμαρτίαι. » 


Ὁ χατατάσσων φυ.λακὰς γυχτερυἁς. "Opa ὅτι 
ἐγχώμια τοῦ Θεοῦ xaX ὕμνους διεξέρχεται ὁ Ἐλιοὺς, 
λέγων περὶ αὐτοῦ, ε 'O κατατάσσων quiaxàg νυχτε- 
ρινάς. » θέλεις ἰδεῖν πῶς χατατάσσει φυλαχὰς νυ- 
κτερινὰς ὁ θεός; Ὅλος ὁ αἰὼν οὗτος νύξ ἐστι, σκό- 
τος ἐστί. Τὸ φῶς τηρεῖταί σοι. νῦν γὰρ δι’ ἑσόπτρόυ 
βλέπεις, µέλλεις δέ mote βλέπειν τὸ φῶς. Οὐκοῦν νύξ 
ἐστι πᾶς ὁ αἰὼν, χαὶ χρεία φυλάχων τεταγµένων εἰς 


Mis -dispositis in nocté hac opus est, ut vigiles D νύχτα ταύτην, ἵνα οἱ φύλακες,οὶ ἐπὶ τῶν νυχτῶν,φρον- 


noctibus deputati, a latronibus, a feris et hosti 
hus, eos qui in nocté sunt, custodiant, Quliiam vero 
sunt custodes? Angeli qui circa nos tentoria figunt 
οι castrametantur. 

Vins. 11. Qui separat me à quadrüpedibus terra. 
Secundum reliquos vero, «qui docel nos super 
jutnenta tetfz, et sapientes nos reddit super vola- 
filia qu: pet aerem volitant ; » solius eniti homo 
ratione ornatus est. Creatloris Ígitut. beneficio ab 
oinnibus animalibus distincti sumus ; si autem 
peccator el. adulter evaséris, et prono affectu ad 
terram ptopenderis, a quadrupedibus terrz secre- 


" Psal.xxxi, 14... I Cor. xin, 14. 


ρῶσι τοὺς ὃν νυξιν ἀπὸ τῶν λῃστῶν, ἀπὸ τῶν θηρίων, 
ἀπὸ τῶν πολεμίων. Τίνες οἱ φύλαχες; Ot παρεμδάλ- 
λοντες ἄγγελοι. 


Ὁ διορίζω» µε ἀπὸ τετραπὀδων γῆς. Κατὰ δὲ 
τοὺς λοιποὺς, € διδάσχων ἡμᾶς ὑπὲρ τὰ κτήνη τῆς 
γῆς, xaX σοφἰζων ὑπὲρ τὰ χατὰ τὸν ἀέρα δι. πτάμενα 
πετεινά ' μόνος yàp ὁ ἄνθρωπος λόγῳ τετίµηται. 
Κατὰ μὲν οὖν τὸν λόγον τῆς δημιουργίας διωρίαµεθα 
ἁπὸ πάντων τῶν ζύων * ἐὰν 55 fic ἁμαρτωλὸς, πόρ- 
voc, χατωφερὴς, οὐ διωβίσθης ἀπὸ τετραπόδων γῆς, 
ἀλλὰ παβασυνεθλήθης τοῖς κτήνεσι, xal ἐγένου ὡς 
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ἵππος καὶ ἡμίονος, οἷς ὀὺὑχ ἔσει σύνεσις, xal ἵππας Α fus BOn eS, sed comparatus es jumentis, factusque 


θηλυµανῆς. 


ΚΕΦ. M'. | 

Mh, ἀ 1 λὰ ζωσαι ὥσπερ ἀνἡρ τὴν» ὁσφρύν σου. 
Τὰ μὲν τέλεια τῶν ἁγωνισμάτων τοῖς καλῶς ἀθλή- 
σασι μετὰ τὸν βίον ἀπόκχειται τοῦτον. οὐδὲν δὲ ἤντον 
xai Ίδη fj χάρις τοῦ θεοῦ ἁῤῥαδωνίξεται τοὺς ἀθλη- 
τάς. Mà τοῦτο, ὅτε Ἀγωνίσατο τὰ μέγιστα ὁ "Tlo6* 
ὅτε, ὁποδθαλὼν τὰ ὑπάρχοντα, ἑδόξασε τὸν δεδωχότα, 
ὅτε, ἀποθέμενος τὰ τέχνα, εὐχαρίστησε τῷ παρειλη- 
Φότι' ὅτε, νοσήσας ὡς σχώληχας ἀνομθρεῖν ἀπὸ τοῦ 
σώματος, οὗ νενίχητα, ἀπὸ τῶν πόνων, προοίµια 


xaX ἁῤῥαδῶνα τῶν ἄθλων δίδωσιν αὐτῷ ὁ elc, χρη» 
B superatus non est ; verum Deus e nube et turbine 


µαείσας αὐτῷ διὰ νέφους xaX λαίλαπος. ᾽Αχούσας οὖν 
τῶν προτέρων λόγων, δέον ἁποχρίνασθαι πρὸς θεὸν, 
σιωπᾷ, ὡς oóx ἔχων παῤῥησίαν ' οὕπω γὰρ δει τὸ, 
« Μωσῆς ἑλάλει, ὁ δὲ θεὸς ἀπεχρίνατυ αὐτῷ φωνῇ. » 
."O μέντοι θεὸς δίδωσιν αὐτῷ παῤῥησίαν τοῦ λέγειν" 
χαὶ τοσαύτη ἐστὶν αὐτοῦ f) χρηστότης, ὥστε άναλα- 
6εῖν αὐτὸν πρόσωπον οὐ χρίνοντος, ἀλλὰ χρινοµένου 
μετὰ τοῦ ἀνθρώπον. Καὶ ἄλλαι τοῦτο ἑδίδαξαν Γρα- 
φαί; ὡς τὸ, « Δεῦτε, χαὶ διαλεχθῶμεν: » xa, « Λαός 
Μου, tl. ἑποίησά σοι; » "Hàr, ἆθλον δίδωσιν αὐτῷ ὁ 
θεὺς, ὅτι ἄνθρωπον ἐρωτᾷ, ὅτι πυνθάνεται αὐτοῦ, 
ὅτι δίδωσιν ἐξουσίαν τῆς ἀποχρίσεως. El μὴ ἂν νενι- 
κηχὼς, οὐκ ἐλάμδανεν ' εἰ μὴ ἣν ὑπομείνας, οὐκ ἂν 
fixouss* « Ζῶσαι ὥσπερ ἀνῆρ τὴν ὁσφύν σου, » xal 
μὴ σιώπα * à) ἀνδρίξου πρὸς τὰς ἑρωτήσεις' bot 
γὰρ ὀσφύς τινος οὐχ ἔζωσται, οὐδὲ συνέσφιγχται, ἀλ- 
À& λέλυται͵οὐ δύναται εὐλόγως ἀποχρίνασθαι τῷ θεῷ. 
Mt πρότερον οὖν ἀποχρινάσθω τις τῷ θεῷ, ἐὰν μὴ 
ἀνὴρ Ὑένηται τέλειος τὴν πνευματιχὴν ἡλιχίαν xe 
τὴν ὁσφὺν ζώσηται. 


es δἱευἰ equus et mulus, in quibus nen eat intel- 

lectus **, et equus quidem eestro libidinis pes- 

citus *". ! 
CAP. XL. 

VgRs. 7. Nequaquam, sed accimgere sicat vir 
(umbum iuum. lis quidem qui se strenuos athletas 
praestiterunt, premia prastantissima post. bane 
vitam recondita sunt; nihilominus nuuc etlam im 
prassenti seculo, illis gratia Dei pro arrbaboue est. 
Idcirco Jobus cum summum discrimen adiisset, 
cum bonis nudatus, largitori gloriam detulisset ; 
cum liberis ornatus, gratias auferenti egisset ; eum 
mgriludine laborasset, ita ut vermes e cerpore 
instar imbris profluxerint, molestiis et cerumuis 


eum allocutus, preiorom primordium οἱ arrhabo- 
nem ei eoncedit. Quandequidem autem auditis 
superioribus Dei sermonibus, cum vices respon. 
dendi iHi incubuissent, filucia loquendi destitutus, 
silentium egisset (nendum enim illud didicerat, 
« Moses loquebatur, Deus autem voee ei respondit»), 
Deus loquendi üduciam ei impertit ; tantaque ejus 
beniguitas est, ut nou judicis, sed cum homihe 
decernenti8 personam suscipiat : quod aliis Seri- 
pturze locis ostenditur; ut, «Venite, et arguamus *6;» 
et : «Populus meus, quid feci tibi 91, Quod 
hominem interroget, quod loquentem audiat, et 
quod respondendi licentiam coneedat, liactenus. 
premie eum Deus affecit. Si vietor non exstitisset , 
508 pramium non reportasset ; si anii constam- 
tiam non ostendisset, illud utique non audivisset, 
« Accinge sicut vir lumbum tuum, » noli silentium. 
agere, sed ad respondendum animum virilem indue: 
quatenus enim lunibi alicujus minitme accincti et 


vonstricti, sed. soluti sunt, is Deo, prout consentaneum) est, respondere non polest. Deo igitur nemo 
prius respondeat, quam spiritaali statura. vir consunimatus evaserit, et lumbos accinxarit. 


Mj ἀποποιοῦ pov tó αρῖμα. Mh ofou ἁλόγως xe- 
χρίσθαι pot ταῦτα ἅπερ ὑπέμεινας, μηδὲ ἀποποιοῦ 
µου *b xplya. Τούτου τοῦ ῥητοῦ, ὡς χρησίµου µνη- 
μονεύωμεν, ὅταν ὁ 8sbc παθεῖν τι ἡμᾶς χρίνη, τέχνον 
ἀποθαλεῖν. ἀρχὴν ἀπολέσαι, νοσῆσαι χατὰ τὸ aia, 

τι δήποτε τούτων ὑποστῆναι: οὐδὲν τούτων οἷόν τε 
παθεῖν ἡμᾶς, μὴ κρίνοντος τοῦ Θεοῦ. Ἐπεὶ οὖν οὐδὲν 
φρούτων Ὑίνεται χωρὶς χρίµατος τοῦ θεοῦ, λέγεται 
πρὸς τὸν παθόντα * « Mh ἀποποιοῦ µου τὸ xplya* » 


Ὕεαρ. 8. Ne repellas judicium meum. Noli eaistl- 
mare me perperam et sine ratione, ea quas passus 
es judicasse, neque judicium meum defugito. Dicti 
hujus utilitatem memoria recolamus, eum Deus pati 
nos aliquid decreverit, si liberorum orbitatem , 
dominatus amisslonem, corporis egritudinem , vel 
aliquid hujusmodi subire operteat : fleri: enim non. 
potest, ut sine Dei judicio quidquam horum patia- 
mur. Cum itaque absque divino judicio nihil horum: 


τουτέστι, Mh ἁπαρνοῦ ὅπερ ἔχρινα περὶ coü- τὸν D eveniat, adversa toleranti dicitur, «Ne repellus 


παρόντα λέγει χρηµατισµόν. 


Ole, δέ µε ἅλΊως σοι χεχρηµατικέναι, ἢ ἵνα 
ἀναφανῇς δίκαιος; ᾿Απολογοῦμαί σοι. δίχαιος fic, 
ἁλλ᾽ οὐκ fe qavepóc: ὑπομονὴν εἶχες  ἔδει µε 
ἀφορμὴν παρᾳσχεῖν τοῦ λάμφαι σου τὴν ὑπομονήν * 
εἶχες ἀνδρείαν' ἀλλ ἐκρύπτετο ἐν σοί: ol συµδεδη- 
κότες πόνοι ἔδειξάν σου τὴν ἀνδρείαν. Τούτων µνη- 
Μονεύωμεν Ev τοῖς τῶν περιστάσεων χαιροῖς, xat δόξω- 


^ Psu σεν, 15, 21, saxi 9. U. derent, v, 8. 8 1533.1, 18. !* Mich. τι, 5. 


jadicium meum, » id est, quod de te Judicio siatui 
(presens scilicet responsum meun) noli detre-- 
etare. . 

Putas autem. me. aliter tibi respondisee , quan tet: 
appareas justus ? Justus eras, fateor, verum aliis 
ignotus ; patientia. ius(ruebaris, sed.-ut: patientia tua 
eniteret, occasionem me prebere oportuit ; animo 
forti eras, sed latenteni in te fortitudinem srumnie 
et molestias quz tibi contigerunt, perspicuam reddi- 
derunt. Horum recordemur, cum ealamitates nos 
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premunt, εἰ Deum przsentem, nosque alloquen- Α μεν ταῦ θεοῦ ἀχούειν παρόντος xai λέγοντος ἡμῖν; 


tem audire existimemus, ε Putasune. me aliter tibi 
respondisse, » id cst, tentari te passum esse,quam 
ut ignorantibus justitia tua. manifesta fiat? 

Vgns. 10. Assume iibi aliitudinem. Licet etiam 
hoc modo versus intelligere : Victus a te tentator 
est, animi tui celsitudinem et vires tuas resume, 
coronam accipe, et decus indue : bellum tibi movit 
conviciator, tu vero superbiam ejus domuisti, et 
eum cohorte sua procul iilum eum dedecore 
fugasii. 

CAP. XLI. 

VgRs. 9. Ludes autem in eo sicat avi ? aul ligabis 
eum sicul passerem puero ? Magni, strenui et per- 
fecti animi gloriam et bonorem deacribit; et quod 
draco illi, ut passer puero, traditus sit, qui puero 
nocere mon potest ; puer enim eum sibi alligatum, 
quocunque vult ducit et. circumfert : haud secus 
gratia divina, instar passeris, in potestatem infan- 
lium et lactentium, ex quorum ore Deus laudem 
perfecit, Satanas vinctus devenit. 

VegRs. 6. Pascuninr autem in eo gentes. Quemad- 
siodum Dominus fidelium, ita etiam draco impio- 
rum cibus est. « Dedisti eniim eum escam populis 
AEibiopibus, » id est filiis tenebrarum, qui in igno- 
rantia versantur. Vesciinur enim 509 omni ser- 
moune quem auribus accipimus, vel a dracone, si 
vana et futilra audiverimus ; vel a Christo, si verba 
-gedificantia et utilia acceperimus. 


Vegas. 7 Omne navigans conveniensnon ferent pellem C 


unam cauda ejus. Ut clarius dicatur, homines qui cor- 

poribus tanquam navigiis utuntur, draconis extrema 
et uhima suo marte conficere non possunt ; diviua 
vero potentia nobis invigilante, totum etiam eum 
portare et enecare possuinus : singuli autem, quau- 
iem in nobis est, diabolum morte mactamus, juxta 
illud ** : « Dominus Satanam sub pedibus vestris 
velociter contgret. » 

Ὕεας. 15. In rugam pectoris ejus quis utique in- 
gredialur ? Pars corporis in qua ratio sedem habet 
«οἱ imperium exercet, thorax et. peetus appellatur. 
Thorax ejus simplex non est, versutus et implica- 
tus est : sanctus autein detegere eu:i, et involutum 
essc ostendere potest ; viro cniin sancto implicatum 
ton est. 

Ὕκας. 36. Spiritus autem non transibit eum. lMlud 
autem, « non transibit, » non quod non pertrans- 
eal et percurrat, sed quia nihil ipsum lateat 
omnesque per ipsum transire oporteat, quare quo- 
minus in potestate ejus detineamur, nos ipsos cum 
studio accingainur. 

Vgns. 18. Et oculi ejus species Luciferi. Oculi 
igitur ejus non. suut. Luciferi, sed « Luciferi spe- 
cles ; » transformatur enim in angelum lucis; simulat 
8e esse sidus celeste, et diei syuibolum ementitur. 


Vyas. 19. Quasi lampades accense. Ego quidem 


'" l'om. xvi, 20. 


€ Οἴει δὲ µε ἄλλως σοι χεχρηµατιχέναι, » τουτέσφι 
τὸν πειρασμὸν συγχωρᾶσαι, f] ἵνα τοῖς ἀγνοοῦσι δήλη 
$ σὴ δικαιοσύνη ᾗ; 

'AvdAa6s δὴ ὕψος. Ἔστι δὲ xaX οὕτω νοῆσαι τοὺς 
στίχους Νενίχηχας τὸν πειραστὴν ' ἀνάλαδέ σου τὸ 
ὕψος' ἀνάλαδέ σου τὴν δύναμιν ' στεφάνωσαι ' ἔνδυ- 
σαι εὐπρέπειαν. 'O ὑθδριστῆς ἑστρατεύσατο χατὰ σοῦ» 
σὺ δὲ τὸν ὑπερήφανον ἑταπείνωσας, xat μαχρὰν μετ 
αἰσχύνης ἀπέστρεψας μετὰ τῆς αὐτοῦ φάλαγγος. 


ΚΕΦ. MA'. 

Παίξῃ δὲ ἐν αὐτῷ ὥσπερ ὀργέῳ; 3] δήσεις αὐτόν 
ὥσπερ στρουθίον παιδίῳ; Μεγάλης xaX ἑῤῥωμένης 
xai τελείας φυχῆς διαγράφει τὸ τέλος, ὅτι γε ὁ δρά- 
χων αὐτῷ, ὥσπερ στρουθἰον παραδέδοται παιδίῳ, µη- 
δὲ βλάψαι τὸ παιδίον δυνάµενον, ὅτι xat δεδεµένον 
αὐτὸ ἄγει ὅπου γε βούλεται τὸ παιδίον xaX περιφέρει” 
οὕτω τῇ χάριτι τοῦ Κυρίου, ὡς στρουθίον ὑποχείρνον, 
6 Σατανᾶς δεδεµένος γεγένηται τοῖς νηπἰοις καὶ θη- 
λάζουσιν, ὧν ix στόματος χατηρτήσατο alvov ὁ θεός. 

Ἐ»σιτοῦνται δὲ ἐν αὐτῷ ἔθνη. Ὥσπερ τῶν 
πιστῶν βρῶμα 6 Κύριος, οὕτως 5 δράχων τῶν ἆσε- 
θῶν' « Ἔδωχας γὰρ αὐτὸν βρῶμα λαοῖς τοῖς Αἰθίοψε” » 
τουτέστι͵ τοῖς υἱοῖς τοῦ σχότους, τοῖς ἓν ἀγνωσίᾳ. Ka" 
ἕχαστον γὰρ λόγον ὃν παραδεχόµεθα, τοι ἀπὸ τοῦ 
δράχοντος ἑσθίομεν, ἐὰν παραδεξώµεθα ἀχοὴν µα- 
ταίαν, ἡ ἀπὸ τοῦ Χριστοῦ, ἐὰν παραδεξώµεθα λόγον 
οἰχοδομοῦντα χαὶ ὠφελοῦντα. 

Πᾶν δὲ π.λωτὸν cvvsA00v οὗ μὴ ἑνέγκωσι βύρ- 
cav µία» οὐρᾶς αὐτοῦ. Σαφἑστερον δὲ εἰπεῖν - Οἱ 
ἄνθρωποι, cl πλοίοις τοῖς σώμασι χρώµενοι, τὰ τε- 
λευταῖα τοῦ δράχοντος xai τὰ ἔσχατα νεχρῶσαι αὑτοὶ 
xa0' ἑαυτοὺς οὗ δύνανται’ θείας δὲ δυνάµεως ἔπισχο- 
πούσης, xaX ὅλον αὑτὸν χοµἰσαι xal νεκρῶσαι δυνά- 
µεθα. Νεχροῦμεν δὲ ἕχαστος, τὸ ὅσον ἐφ᾽ ἑαυτῷ, τὸν 
διάδολον, χατὰ τό « Ὁ δὲ θεὸς συντρίψει τὸν σατα- 
νᾶν ὑπὸ τοὺς πόδας ὑμῶν ἓν τάχει. » 

Elc πτύξιν' θώραχος αὐτοῦ τἰς ἂν εἰσέλθοι , 
θώραξ καὶ στῆθος ὀνομάζεται, ὅπου ἐστὶ τὸ Ίγεμονι- 
χόν. 0ὐχ ἁπλοῦς ἐστιν ὁ θώραξ αὑτοῦ * δόλιός ἐστιν, 
ἑπτυγμένος ἐστίν' ἅγιος δὲ ἑλέγχειν αὐτὸν δύναται, 
xai δεῖξαι, ὅτι ἕπτυχται' τῷ γὰρ ἁγίῳ οὐχ ἔπτι- 
χται. 


Πνεῦμα δὲ οὐ μὴ διἑ16ῃ αὐτόν. Τὸ, « οὐ µη 
διέλθῃ, » οὐχ ὅτι οὐ δ.έρχεται χαὶ παρέρχεται, ἀλλ᾽ 
ὅτι οὐδὲν αὐτὸν λανθάνει ’ πάντας δεῖ δι αὐτοῦ ἐλθεῖν. 
Ἑαυτοὺς οὖν παρασχευάσωµεν, τοῦ μὴ χατασχεθΏναι 
ὑπ' αὐτοῦ. 


Οἱ δὲ ὀφθαΊμοὶ αὐτοῦ εἶδος ᾿Εωσφόρον. Ol 
ὀφθαλμοὶ γοῦν αὐτοῦ οὐκ εἰσὶν Ἑωσφόροι, ἀλλ € εἴ- 
6og Ἑωσφόρου΄ » μετασχηματίζεται γὰρ εἰς ἄγγε- 
ov φωτός. Προσποιεῖται εἶναι οὐράνιος ἀστήρ' προς» 
ποιεῖται σύμβολον ἡμέρας. 

Ὡς Ἰαμπάδες χαιόµεγαι. ὑἶμαι μὲν χαὶ πάντας 
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τοὺς ἀσεθεῖς ἀθέων δυγµάτων εἰσηγιτὰς εἶλαι στόμα A omnes impics atheorum dogmatum ancloree o8 


τοῦ δράκοντος ΄ εἴη δ ἄν τι χαὶ τροπιχῶς νουυµενον 
παρὰ τοῦτο, ὅθεν οἱ λόγοι ἀπολλύντες. Εἴποτε 
Έμουσας λόγου προφάσει Χριστιανισμοῦ χατηγοροῦν- 
τος τοῦ Δημιουργοῦ, φέρε εἰπεῖν, πρεσθεύοντος τὰ 
Μαρχίωνος, τὰ Οὐαλεντίνου, τὰ Ἐασιλείδου * ὅταν 
χαχῶς λέγωσι τὸν Ποιητὴν οὐρανοῦ χαὶ γῆς, ὅταν τι 
ὅμοιον, ὄψει ὅτι Ex στόματος τῶν τοιούτων ἑξέρχον- 
ται δαλοἰ. Τηρῶμεν οὖν ἑαυτοὺς, µήποτε ἐχεῖναι 
λαμπάδες ἡμᾶς χαύὐσωσι ' µήποτε αἱ ἑσχάραι τοῦ 
πυρὸς ἡμῶν ἄφωνται. 


"Εμπροσῦεν αὐτοῦ τρέχει ἀπώλεια. Οἷον πρό- 
δροµός τις ἑστὶν αὐτοῦ xal δορυφέρει αὐτὸν ἡ ἀπό- 
λεια * ὅπου ἐὰν ἔρχηται, προτρέχει fj ἀπώλεια αὐτοῦ, 
εἴθ᾽ οὕτως αὐτὸς εἰσέρχεται . Ἐὰν μὴ πρῶτον παρα- 
δέξηταί τις thv ἀπώλειαν, οὐ παραδέχεται τὸν bpá- 
xovza* ὅταν γὰρ ἁμάρτῃ τις. τότε, χντθόµενος τὴν 
ἀχοὴν, διδασκάλους ζητεῖ ἀπολούμενος ' xal ζητῶν 
ὃ.δασχάλους, μετὰ τὸ ἀπολέσθαι εὑρίσχει τὸν δρά- 
χοντα, xal παραδέχεται τοῦτον τοσούτων χακῶν πε- 
πληρωμένον εἰς τὴν ἑαυτοῦ φυχἠν. | 

ΚΕΦ, MB. 

᾿Εδωχε δὲ ὁ Κύριος διπ.ᾷ. 'Ὁ μὲν οὖν πάντα 
πειρασμὸν ὑποστὰς ἆθλα λαμθάνει τῆς ὑπομονῆς 
αὐτοῦ πάντα διπλᾶ παρὰ τὰ πρότερον’ 6 δὲ Κύρως 
ἆθλα δίδωσιν οὐχὶ διπλασίονα µόνον, ἀλλ) ἕχατοντα- 
πλασίονα * οὐκ ἂν δὲ διπλάσια τῶν προτέρων ἔλαδεν, 
δἱ μὴ διπλασίονα τὴν ἀρετὴν ἐπεδείζατο. 


draconis esse arbitror. Verum et aliud etiam prie- 
terca. per melaphoram inielligi possit, sermones 
scilicet qui enecant. Si quando sermonem qui Opi- 
ficem condemnet, prztextu Christianismi audieria, 
Marcionis, verbi gratia, Valentini, aut Dasilidis do- 
gmata assérentis, cum coli et terrzà Creatorem con- 
timeliis proscideriut, vel quid simile evomuerin! , 
faces ex illerum ore erumpere animadvertes. Ne 
igitur aliquando lampades. illz? nos adurant, aut 
ignis flamma attingat, nobis ipsis diligenter cavea- 
mus. 

Vgns. 99. Ante eum currit perditio. Perditio tan- 
quam przecursor ejus est, el quasi satelles eum 
slipat ; quocunque gressus converterit, perditio prae- 


D currit ,aique ita postmodum ipsc subintrat. Νοδιπο 


draconem suscipit, qui non prius perditionem sus- 
ceperit. Qui enim peccatum admisit, praeceptores 
auribus pruriens periturus peut ; ac iagiatros quze- 
rens, postquam perierit, draconem invenit , ipsum« 
que tot malis refertum, anima sua excipit. 


CAP. XLI. 

VEns. 10. 51Q Dedit autem Dominus dapla. 
Qui igitur tentationem omnem subiit, pro patientiae 
su: praemio, respectu priorum dupla omuia sor- 
titus est (Deus vero praemia non tantum duplo, sed 
centuplo etiam ampliora largitur); non vero prio- 
ribus duplo majora accepisset, si animi virtutem 


et fortitudinem duplam non ostendisset. 





MONITUM 
AD ORIGENIS EZHTHTIKA IN PSALMOS. 


Ex epistola i4 beati llieronymi ad sanctum Augustinum. discimus Origenem multis voluminibus cun- 
celorum Psalmorum | explanationem reliquisse. « Si obscura, inquit, quomodo tu ausus es post cos disse- 
rere, quod illi explanare non potuerunt? Si manifesta , super (fuum est te disserere, quod illos latere non 
potuit, maxime in ezplanatione. Psalmorum , quos apud Graecos interpretati sunt. multis voluminibus 
primus Origenes, Eusebius Cesariensis, » etc. Revera ante suum ex urbe Alexandria discessum , id est 
ante annum 251, commentarios in. primos quinque εἰ viginti psalmos jam ediderat teste. Eusebio Hist. 
eccles. lib. vi, cap. 24. Philocaliz auctores cap. 2, Eusebius lib. vi, cap. 25, Pamphilus martyr in Apa- 
logia pro Origene, Methodius apud Epiphanium, et Epiphanius ipse heres. xiv, varia e tomo in psal- 
mum primum exhibent fragmenta, qua suo quaeque loco ín hac editione reprasentantur. Suum ipse Ori- 
genes commentarium in. psalmum secundum citat [ib, w Comment. in. Epistolam ad Romanos, his verbis : 
ε τα Dei quomodo intelligi debeat , in secundi a nobis psalmi expositione plenius diciwm est, et quo- 
modo possit impleri quod scriptum est, ut salvi efficiamur [ugientes ab ira ventura, et iram quidem fu- 
gientes , ia wt non nos comprehendat, sectantes vero justitiam, pietatem, fidem, charitatem, patientiam , 
mansuetudinem, el cglera his. similia. » ltem lib. i De princijiis cap. ιν τε Dequibus, inquit, se-: 
cundum parvilutem sensus. nostri cum. secunas psaumt. exponeremus illum. versiculum, — Tunc. loquetur ad 
eos in ira sua , el in furore suo conturbabit eos, — prout potuimus, qualiter hoc intelligi deberet , ostendf- 
aus. » E. commentario ín. psabnum sextum locus exetat. in Apologia Pamphili pro Origeue, ubt et. alter 
profertur 6 commentario in. psalmum decimum. quintum, nec non alius in xvi. Videret quoque. Hiero- 
nym&s Origenis in xv psalmum expositionem, cujus unum locum carpit, epist. 35 ad Ctesiphontem : «In 
xv , inquit, psalmo, ubi scriptum est : Insuper usque ad noctem erudierunt ine renes inel, asserit. virum 
saucium, cum ad virtutum. venerit. summitatem, ne in nocte quidem ea pati, que hominum sunt, nec 
cogWMaltione vitiorum aliqua titillari. » Suam in psalmum trigesimum primum et alios per ordinem  psal- 
mos enarrationem memorat. ipse Origenes lib. ww Comment. in Epistolam ad lHomnanos : « Propterea puto, 
inquit, οἱ David trigesimo psalmo, quem  superscripsit, intellectus Pavid, dedisse isiud initium, admo- 
Mens per ipsam  superscriptionem altiorem debere requiri intellectum in his quee dicturna erat , quia Bea'i 
quorum remittuntur iniquitates : » de quibus, B] prout potuimus, dixanus, cum de psalmis per. ordinem 
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dictaremus, Expositi. psalmorum xVv et xuvn citatur lib, νι contra Celsum sub finem num. 51, his verbis : 
Τὸν αὐτὸν τρόπον xai ἡμεῖς τὰ περὶ τῆς ἁγίας xal ἀγαθτς γῆς xaY τῆς ἓν αὐτῇ πόλεως τοῦ Θεοῦ, οὗ χατὰ 
τἣν ἑνεστῶσαν νοµίζοντες εἶναι πραγµατείαν σαφηνίσαι, ὑτερτιθέ μεθα εἰς τὰ ἐξηγητιχὰ τῶν m τῶν, ἀπὸ 

ρους, χατὰ τὸ δυνατὸν ἡμῖν, διηγησάµενοι περὶ πόλεως Θεού ἐν τοῖς πραγματενθεῖσιν ἡμῖν el; τὸν «εσσα- 
ῥαχοστὸν πέµπτον φαλμὸν χαὶ τὸν τεσσαραχοστὸν ἔθδομον ψαλμόν. « Sic el nos pra'seniis tustituti mon duci- 
(Ν 19 esse Lerre sancia εἰ bona εἰ civitatis Dei que in illa est, explicationem : αεικτὶ de illa tum, cum pro- 
phetas enarrabimus : presertim cum jam ez parte in. Commentariis in psalmos xLv et x,vin. de. civitate Dei 
pro viribus sermonem fecerimus. » Hieronymus lib. 1 Adversus Wulinnm ait Origenem « oclogesimum nonumes 
psalmum, qui scribitur Oratio Moysi hominia Dei. et. reliquos undecim qui non habent. titulos, secundum 
Bwilli Judeorum patriarche expositionem. ejusdem Moysi putasse, nec dedignatum esse Hebraam εεγὶρίκ- 
ram iuterpretuntem per singula loca, quid Hebrais videutur inserere. » Origenes homil, 45 in Jesum Nave, 
suam centesimi psalmi expositionem commemorat. « Memini me, inquil, similia dirisse etiam in iis locis, ire 
quibus exponebamus versiculum psalmi, in quo scriptum. est : lp wiatutinis interficiobam omnes peocatores 
terrze, ut disperdam de civitate Domini omnes qui operantur iniquitatem. » Denique enarratio in psalmum 
cxviit aperte citatur homilia 43 in Leviticum his verbis : « Memini dudum mos cum centesimi decimi octavi 
psalmi exponeremus illum versiculum, in quo scriptum est : Lucerna pedibus meis lex tua, Domine, et lumen 
semitis meis, diversitatem lucerne εἰ lucis pro viribus ostendisse. Dicebamus cnim quod Incernam quidem 
pedibus, id est inferioribus corporis partibus deputarit, lunen vero semitis dederit : qua semita in alio loco 
sentes clerng nominantur. Quia ergo secundum quamdam mysticam. rationem — inferiores partes creatura 
mundus hic intelligitur, ideo lucerna legis his qui in hoc mundo tanquam totius creature partes sunt, accensa 
memoratur. Lux autem eterna erit illis semitis per quas in [uturo saeculo unusquisque pro meritis incedit. 
Sed ie his in suo loco sufficienter pro nostris viribus dictum est. » Nullus erga dubitandi locus est, quire 
Ürigenes tomis seu prolixis commentariis universum Psalmorum corpus illustrarit, presertim sí ad Hieronym? 
epistolam 18, alias 141, aitendatur, ubi ait: « Beatus Pamphilus martyr. centesimi vigesimi sexti psalmis 
commenlarium confessus est non repertum; non quod talis taniusque. vir (Adamantium dicimus) aliquid 
pteterierit, sed quod. negligentia posierorum ad mosirauu usque. memoriam nou durarit. » 

Prater tomos, Enchiridion, id est scholia, seu strictas brevesque in Psalterium adnotationes reliquerat, uti 
docet auctor. Breviarii in Psalter. tom. 14 Oper. llieronym., pag. A21. « Prozime, inquit, eum Origenis 
Psalterium, quod Enchiridion ille vocabat, strictis et necessariis interpretationibus adnotatum in. commune 
legeremus, simul uterque. deprehendimus, nonnulla eum vel perstrinxisse. leviter, vel ἱμίακία penitus reli— 
quisse. » 

Homilias insuper ipsum in Psalterium edidisse testatwr idem auctor qum ait ibidem : « Non quod putem a 
me posse dici que ille preteriit ; sed quod ea que in (omis vel bowiliis ipse disseruit, vel ego digna arbi- 
tfor lectione, in hunc anguatum commeutariolum referam. ν΄ Nec aliud quam homilias ejus indicare videtur 
Basilius libro De Spiriti sancto, cap. 29, his verbis ; Ηδη δὲ καὶ Ὡριγένην £v πολλαῖς τῶν εἰς τοὺς Va3- 
μοὺς διαλέξεων εὔοομεν θεῷ σὺν τῷ ἁγίῳ Πνεύματι τὴν δόξαν ἀποδιδόντα, ἄνδρα οὐδὲ πάνυ τι ὑχιεῖς περ 
τοῦ Πνεύματος τὰς ὑπολήψεις ἐν ἅπασιν ἔχοντα. Πλὴν ἀλλὰ πολλαχοῦ xal αὐτὸς τὴς συνηθείας τὸ ἰσχυρὸν» 
δυσωπούµενος, εὐσεθεῖς φωνὸς ἀφῆχε περὶ τοῦ Πνεύματος. « Jum vero et Origenem multis in sermonibus suis. , 

uos in l'salmos edidit, deprehendimus Deo cum sancto Spiritu glorium deferre, virum qui non omnino sanas. 

abet in omnibus de Spiritu opiniones. Nihilominus et hic reveritus consuetudinis robur, pias voces emisit de 
Spiritu. » Trithemius De auctor. ecclesiast., num. 90, memorat Origenis in Psalterium tractatus 5194 cen- 
(um et quinquaginta. Tomos ejus seu prolixos commentarios non (uisse, inde suspicandi locus est, quod jam 
Hieronymi &iate centesimi vigesimi sexti. psalmi commentarius non. reperiretur. Quamobrem centum hi et 
quinquagin'a traciatus de quibus Trithemius quasi αὐτόπτης loquitur, si vere Origenis (uerunt, inter homilias. 
receusendi sunt, Utut. est, fragmentum genuine Origenis homilie ad populum, qua psalmum octogesimum 
secundum ezponebat, refertur ab Eusebio Mistoriw ecclesiasticze lib. νε, cap. 38, de heresi Helcesaitarum. 
E numero quoque homiliarum fuisse videntur psalmorum xxt, cxxxw ei cxb, explicationes quas cilat. in 
homilia de Engastrimytho, et homilia 8 et 18 in Jeremiam. Denique ex. interpretatione Rufini habemus hodie 
quinqne liomilias in psalmum trigesimum sextum, duas. in psalmum trigesimum septimun, εἰ item. duas in 
psalmum trigesimum octavum. Origenis eas. esse nullus. erit dubitandi locus, si prologus eis ab interprete 
ltufino pre fixus conferatur. cum his que ab eodem acripta sunt in. peroratione Comment, in Epistolam ad 
Homanos ; « Nam illa, inquit, que in Jesu Nave, et in. Judicum librum, αἱ in trigesimum aexium et in 
trigesimum δέ] timum, el in trigesimum octaeum psalmum scripsimus, simpliciter expressimus, ut inveni- 
mus, » Hucadde quod Patrum manuscripto iu hos. psalmos Catenge nonnulla sub nomine. Origenis exhibent 
[ragmenta Greca, que proximam habent cum nonnullis Rufiniane interpretationis locis affinitatem : uil videre 
eM in notis nostris. Erasmus ergo, in censura. super. his homiliis, eriticie sue nimium permittit, earumque 
auctorem et interpretem, perperam dubios facit. Vide quemadmodum  confutatur ab Hueiio Origeniauorum 
lib. 111, sectione 3, num. 6. De Psalmorum illorum expositione ita Rufinus iu prologo : « Idcirco tibi eam, 
Aprouiane fili charissime, in novem oratiunculas, quas Greci homilias vocant, velut iu uno corpore digestamme. 
in Latinum transtuli. » Ubi eam in novem homilias digestam se Iransiulisse dicit, non in novem homilias di- 
gessisse ; contra quam Erasmo εἰ Sixto Senensi visum est. Certe ex multis earum locis manifestum est Orige- 
nem explicare que ad populum lecta erant, εἰ coram auditoribus loqui. Denique hec expositio, ul ipse adno- 
lavit Rufinus, tota moralis est, cujusmodi. sunt omnes. alie Origenis homilie. Homilia prima in psalmum 
xxxvi de imperatore loquitur qui anie (Iriginta anuos. magno spleudore reguaverat ; «. Vide quis. imperavit 
ane hos triginta annos : quomodo imperium ejus effloruil; continuo autem sicut flos. |eni emarcuit. » Unde 
probabilis est conjectura hanc homiliam hubitam fuisse anno 9À1, triginta aunis post Severi interitum. Ho- 
milia prima in psalmum xxxvin. quidpiam cilat ez eo quod dixerat explicando Matthei (ocum. « Memini we, 
inquit, aliquando de illo capitulo Evangelii. disputantem, iu quo. seriptum est ; Spiritus quidem promptus 
e»t ; caro autem iufiria, lale aliquid sensisse, »etc. AL Commentarii in Matthaeum acripti sunt circa annum 
245. Nou ergo ista nuvem homiliw eodem anno edite sunt, Howilia sexia qua est prima in psalmum xxxvi 
aperte se iuter senes numerat, « (Quod si, inquit, eruditio puerorum hujuscemodi est, quid sentire debemus de 
nobis senibus? » Homilia quinta in psalmum trigesimum sextum loquuur de pace qua (unc Ecclesia (rueba- 
iuf, « Sed ne securun, inquit, reddat pacis tempore isia talis expositio. » Opiime quadrat isa pag cum anne 
241, qui erat imperii l'hilipyi quartus εἰ vita? Origenis sexagesimus secundus. 

Catenoe Patrum Grecorum in Psalmos, um manuscript, tum edite innumera propemodum s«ó Origenis 
nomine exhibent (ragmenta, que nec omnia respuenda, nec omnia in hanc editionem admittenda esse censut - 
suus. llla omnia relinquenda duximus cel quu' non unnimis Catcuarum conscusus Οι igcni ascribit, vel qua 
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alis scriptores ecclesiasticos. Eusebium psa, Theodoretum, aut alios quoslibet , parentes habere deprehen- 
dimus ; celexa vero admittenda visa sunt, non ut ceri atque indubitati Origenis fetus, nec uit que vel e tomis, 
vel ex Enchiridio, aut ex homiliis, si pauca admodum excipias, excerpla esse constet, sed wl que certis 
argumentis Adamcniio nostro prorsus abjudicare mon potuimus. Ea partim e Catenis editis a. Baltkasare 
Corderio εἰ Daniele Barbaro, partim e schedis Grabii qui codices Anglicanos, et Combefisii qui cedices 
Regios exscripsit, par(im denique e codd. mass. bibliothece Goisliniane, nec non ex aliis locis qua sue loce 
indicantur, deprompta sunt. 





EK ΤΩΝ QPIL'ENOYX 
ΕΙΣ YAAMOYZ. 


EX ORIGENIS 
COMMENTARIIS IN PSALMOS. 


Διὰ τοὺς ἐπιγεγραμμένους φΦαλμοὺς « εἰς τὸ τἐέ Α Si S Propterpsalmos, « in (inem » inscriptos, vocis 


λος, » ἐπελεξάμεθα τοὺς Ópouc αὐτοῦ, ἐκ μὲν τῶν 
Ἀριστοτέλους οὕτως ἔχοντας ' Τέλος ἐστὶν οὗ ἕνεχεν 
τὰ ἅλλα, αὐτὸ δὲ μηδενὸς ἕνεχεν ^ f| οὕτως, οὗ ἕνε- 
xev τὰ ἄλλα, αὐτὸ δὲ οὐχ αὐτῶν ἕνεχα ' f| οὕτως ' 6U 
οὗ τὰ ἄλλα τις πράττει, αὐτὸ δὲ διὰ μηδὲν ἄλλο. ἐκ 
δὲ τῶν Ἡροφίλου περὶ Στωϊχῆς ὀνομάτων χρήσεως 
οὕτως Τέλος δ᾽ εἶναι λέγουσι (11) κατηγόρηµα οὗ 
ἕνεχεν τὰ λοιπὰ πράττοµεν, αὐτὸ δὲ οὐδενὸς ἕνεχεν ' 
τὸ δὲ συζυγοῦν τούτῳ, Καθάπερ fj εὐδαιμονία τῷ 
εὐδαιμονεῖν, σχοπόν' ὃ Oh ἔσχατόν ἐστι τῶν aips- 
τῶν. 


El δὲ xai ol περὶ θεοῦ ὅροι, xai ὅσα σηµαίνεται 
ἐκ-τῆς Θεός προσηγορίας, χρήσιμόν τι ἡμῖν παρ- 


illius definitiones selegimus ex Aristotele sie : Fi- 
nis est id cujas causa alia, ipsuin vero nullius cau- 
δα” vel hoc modo: cujus causa alia, ipsum vero 
non eorum causa; sive hoc pacto: propter quod 
alia quivis operatur, ipsuin vero propter aliud ni- 
hil. Ex Herophilo autem, de Stoico nominum usu, 
hoc modo: Finem vero dicunt esse catcgorema, 
seu pradicaium, cujus causa reliqua facimus, ipsus 
vero nullius causa. Quod autem huic, scilicet (ini, 
conjungi, veluti beatitudo ci quod est beatum ease, 
scopum appellant : quod cst appeteudoruim  ulti- 
uui. 

An vero definitiones Dei et varize hujus — vocis 
Deus signiüicationes, ex optimis scriptoribus se- 


έξουσιν, ἐκλεξαμένοις &n' αὐτῶν τοὺς διαφέροντᾶς «fj D lecice, aliquid nobis utilitatis conferant, conside- 


Γραφῇ, xaX αὐτὸς ἐπιστήσεις. Φησὶν οὖν ὁ αὐτὸς 
Ἡρόφιλος * Θεὸν μὲν γενιχώτατα λέγουσι ζῶον ἀθά- 
νατον, λογιχὸν, χαθὸ πᾶσα λογιχὴ φυχη θεός ἐστιν. 
"Άλλως δὲ, ζῶον ἀθάνατον, λογικὸν, xa0' αὑτὺ ὕν' ὡς 
τὰς àv ἡμῖν περιεχοµένας ψυχὰς ph εἶναι θεούς 
ἁπαλλαχείσας δὲ τῶν σωµάτων ἔσεσθαι. Κατ ἂλλον 
δὲ τρόπον, Θεὸν λέγεσθαι ζῶον ἀθάνατον, λογιαὺν, 
σπουδαῖον ' ὥστε πᾶσαν ἁστείαν φυχὴν θεὺν ὑπάρ- 
χειν, xày ἓν ἀνθρώπῳ περιέχηται’ ἄλλως δὲ λέγεσθαι 
θεὸν τὸ xa0' αὑτὸ ὃν ζῶον ἀθάνατον, σπουδαῖον * ὡς 
τὰς by ἀνθρώποις σοφοῖς περιεχοµένας ψυχὰς μὴ 
ὑπάρχειν θεούς. Καὶ ἔτι ἄλλως λέγαυσι θεόν, Ζῶον 


raudum tihi propouo. Ait igitur idem llerophilus 2 
Deum quidem generalissime dicunt, animal im- 
mertale, rationale; secundum quam definitionem 
omnis anima rationalis est Dees. Alio autem modo : 
Animal ratiouale, immortale, secundum se exsi- 
stens ; ita ut animz dum in nobis continentur, non 
sint dii, sed soluts& a corpore dii futurz sint. Alio 
autem modo Deum ait dici : Animal immortale, ra- 
tionale, strenuum ; ita ut omnis anima elegans et 
urbana Deus sit, etiamsi in homine contineatur; 
alio item modo Deum definiri, quod secundum se 
est animal immortale, strenuum ; quo posito aui- 


ἀθάνατον, σπουδαῖον , Éyov «wk ἑἐπιστασίαν iv τῷ — mm sepientum dii nom sent. Insuper alio medo 
χόσμῳ χατὰ τὴν διοίχησιν, ὃν τρόπον 6 voc xa 1) 6 Deum definiunt : Animal immortale,strenuum, bha- 
σελήνη. "Άλλως δὲ λέγει Θεὸν τὸν πρῶτον διοιχητι — bens aliquam prafecturam ia mundo secundum ad- 
xbv τοῦ χόσµου. Ἐπὶ πᾶσι δὲ Gcbv λέγουσι. Ζῶον ^ ministrationem, quemadmodum οἱ et luna. Alie 


vero aliud post (inem. Namque ad finem tenditur, 
sed in line desinitur. lta finis et anteriorum perfe- 
ctjo est, εἰ se in nihil aliud protendens, propria in 
Semet sui ipse poss:ssio est. » 


(17) Té.loc δ᾽ εἶναι Jérovct, etc. S. Hilarius pro- 
logo in librum Psalmorum num. 18 : « Finis est 
Cujus causa czetera fiunt, ipse autem nulli alii caa- 
δα suam praestat. Ob. linem enim omnia, nibil 
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pacto, Deum dicit esse primum administratorem Α ἄφθαρτον xai ἀγέννητον, xol πρῶτον βασιλέα, fj» 


mundi. Super omnia autem Deum dicunt. esse : 
Animal incorruptibile et non genitum, et primum 
Regem, quem babet locum universus mundus. 

]n. quimque libros dividunt llebrzi Psalmorum 
librum, quorum primus est: « Deatus vir qui non 
abiit in. consilio impiorum *!, » usque ad finem 
quadragesimi: p-alini ; secundus : « Quemadmodum 
cesiderat cerva**,» usque ad septuagesimum pri- 
mum ; tertius : «Quam bonus Israel Deus rectis 
corde 32, » usque ad octogesimum octavum. Quar- 
tus : « Domine, refugium. 514g factus es nobis in 
generatione et generatione ?*, » usquead centesimum 
quintum ; quintus : « Confitemini Domino**, » usque 
ad finem. 

Ego vero arbitrabar in libro Psalmorum unum 
sic iuscrptum esse : «Oratio Moysis hominis 
Dci 16. » Sed deinde quzstionem de quibusdam Dei 
oraculis movens Jullo patriarchz, et cuidam apud 
Jud:ros sapientis famam habenti, audivi, in nniver- 
so Psaluorum libro a primo et secundo psalmo eos 
qui apud Ilebrz»os inscriptione carent, vel inscri- 
plionem quidem habent, sed non scriptoris nomen, 
ad eun seriptorem pertinere cujus nomen fertur in 
precedenti primo  psalino qui nomen scriptoris 
liabet. His autem. de rebus verba faciens, primo 
dicebat tredecim esse Moysis psalinos. Cum autem 
ex iis quee audieram, reponerem ipsi, undecim tan- 
tum esse : percontatus. deinde eum qui apud illos 
Ssapieus audiebat, edidici esse revera undecim: 
quorum octogesimi quidem noni initium — erat : 
«Domine, refugium factus es nobis in gencratione 
et generatione; » sequentis vero qui apud nos no- 
nagesimus fertur, initium erat : « Qui babitat in 
adjutorio Altissimi *", » quem etiam «dicebat esse 
Moysis. Imo etiam eum, qui. inscriptionem quidem 
habet, sed sine scriptoris nomine ; nempe nonage- 
simum primum sie. inscriptum : « Psalmus cantici 
jn diem  Sabbaii**,» Moysis csse dicebat, cujus 
initium : « Bonum est confiteri Domino, et psallere 
nomini tuo, Altissime *?, » lnscriptione autem ca- 
yere cum qui nonagesimus secundus fertur, cujus 
initum : «Dominus regnavit, decorem indutus 
est?^, » quem et ipsum. dicebat. esse Moysis : simi- 


ἔχει χώραν ὁ σύµπας χόσµος. 


Εἰς πέντε βιθλία (14) διαιροῦσιν "E6patot τὴν τῶν 
Ψαλμῶν βίθλον ' ὧν τὸ μὲν πρῶτον « Μαχάριος 
&vhp ὃς οὐκ ἐπορεύθη ἓν βουλῇ ἀσεθῶν, » ἕως τῶν 
τελευταίων τοῦ τεσσαραχκοστοῦ * τὸ δὲ δεύτερον’ « "Ov 
τρόπον ἐπιποθεῖ fj ἔλαφος, » ἕως πρώτου ἑθδομηχο- 
στοῦ' τὸ δὲ τρίτον « Ὡς ἀγαθὸς τῷ Ἱσραὴλ ὁ 
θεὸς τοῖς εὐθέσι τῇ χαρδία,ν ἕως πη” τὸ δὲ τέταρ- 
τον’ «Κύριε, καταφυγὴ ἐγενίθης ἡμῖν £v γενεᾷ χαὶ 
γενεᾷ,» ἕως τοῦ pe'* τὸ δὲ πέμπτον' ε« Ἐξομολογεῖσθα 
τῷ Κυρίῳ, » ἕως τῶν ἑσχάτων. 


D Ἐγὼ μὲν ὤμην ἕνα εἶναι &v τῇ βίθλῳ τῶν ἛΤαλ- 


μῶν, ὃς ἐπεγέγραπτο' « Προσευχὴ τοῦ Μωῦση ἀν- 
θρώπου τοῦ Θεοῦ. » τὸ ὕστερον δὲ ἀναχινούμενος 
περί τινων λογίων Θεοῦ Ἰούλλῳ τῷ πατριάρχη, xa 
τιν, τῶν χρηµατιζόντων παρὰ Ἰουδαίοις σοφῶν, 
ἀχήχκρα, ὅτι δι’ ὅλης τῆς βίθλονυ (19) τῶν Ἑαλμῶν 
ἀπὸ τῶν a' xa f', οἱ παρ) Ἑδραίοις ἀνεπίγραφοι, ἢ 
ἐπιγραφὴν μὲν ἔχοντες, οὐχὶ δὲ τὸ ὄνομα τοῦ γράψαν- 
τος, ἐχείνου εἰσὶν οὗ τὸ ὄνομα φέρεται ἓν τῷ πρὸ 
τούτων ἐπιγραφὴν ἔχοντι ψαλμῷ. Καὶ περὶ τούτων 
λέγων, πρότερον μὲν ἔφασχεν, ὅτι τρισχαἰδεχά εἶσιν 
ol τοῦ Μωῦσέως ὡς δὲ ἐξ ὧν ἀχήχοα xa αὐτὸς... τὴν 
ἀνέφερον ἐπ αὐτὸν, ὅτι εἰσὶν ἔνδεχα * εἶτα πυθόµε- 
νος τοῦ παρ) αὐτοῖς δοχοῦντος σοφοῦ, ἐμάνθανον, ὅτι 
εἴεν ἔνδεχα, ὧν τοῦ μὲν πθ’ ἡ ἀρχή' « Κύριε , χατα- 
φυγἠ ἡμῖν ἐγενήθης ἐν γενεᾷ xal yewd- » xai τοῦ 
i&nc παρ) ἡμῖν ἐνενηχοστοῦ φεροµένου, t ἀρχὴ ἂν " 
ε Ὁ χατοικῶν iv βοηθείαχ τοῦ Ὑψίστου" » ὃν xa 
αὐτὸν ἔλεγεν εἶναι Μωῦσέως. ᾽Αλλὰ xai τὸν ὄχοντα 
μὲν ἐπιγραφὴν, οὗ μετ ὀνόματος δὲ τοῦ γράγαντος 
αὐτόν * λέγω δὲ τὸν ἐνενηχοστὸν πρῶτον οὕτως ἐπι- 
γεγραμμµένον, «Ταλμὸς ᾠδῆς εἰς τὴν ἡμέραν τοῦ aa6- 
θάτου, » ἔλεγεν εἶναι Μωῦσέως, οὗ ἡ ἀρχή * « Ἄγα- 
θὸν τὸ ἐξομολογεῖσθαι τῷ Κυρίῳ, xa φάλλειν τῷ. 
ὀνόματί σου, Ὕψιστε » ἀνεπίγραφος δὲ ἣν χαὶ ὁ ὡς 
ἐνενηχοστὸς δεύτερος φερόµενος, οὗ ἡ ἀρχὴ, «'O Κύ- 
ριος ἐθασίλευσεν , εὑπρέπειαν ἐνεδύσατο" » ὃν χαὶ 
αὐτὸν ἔλεγεν εἶναι Μωῦσέως * ὁμοίως δὲ xal τὸν 
ἐνενηχοατὸν τρίτον , οὗ dj ἀρχή « θεὺς ἑχδιχήσεων, 


litergue. nouagesimum tertium , cujus initium : D Κύριος, » χαὶ τὸν ἐνενηχοστὺν τέταρτον, οὗ fj ἀρχή 


"Ρε. 1, 1. 3) Psal. χι, 2. 35 Psal. rxxit, 4. 
1) Ριο]. xc, l.. 38 Psal. xci, 1. ** ibid., 9. 


. (M8) Kic πέντε βιθλία, etc... 8. Hilarius ibidem 
num, J huuc locuu sic ad suos usus aecommmoda- 
vit : « Varias esse plurimorum de Psalmorum libro 
opiniones, ex libris ipsis quos scriptos reliquere, 
compertum; habemus, Nam aliqui llebrzorum eos 
in quinque libros divisos volunt esse : ut sit usque 
iu quadragesimum psalmum liber primus, et a qua- 
dragesinmo usque in septuagesimum primum liber se 
cundus, et ab. eo usque in. oclogesimum.- octavum 
liber tertius, et usque in centesimum quintum liber 
quartus (ob quod hi omnes psalmi in consumma- 
Gone sua habeant, fiat, fíat); concludatur deinde in 
centesimo quinquagesimo psalmo liber quintus. » 
(19). Ἀκήκοα, ὅτι 6v 6Anc τῆς βί6.Ίου, ete. MHila- 
rius ibidem num. ὅτε De hi; autem qui sine diver. 


** Psal. txxxix, 1. ** Psal. cvi, |. 
50 Psal. χο, 4. 


** Psal. xxxix, t. 


sorum auctorum nominibus sub diversis superscri- 
ptionibus habentur, antiquorum virorum i-ta tra- 
ditio est, quod ex eo psalnio, cujus auctor in su- 
perscriptione przponitur , qui deinceps sine aucto 

rum stperscriptione succedunt, ejus esse existi- 
mandi suut, qui anterioris psalmi auctor inscribi- 
tur, usque in eum psalinum, in quo nomen alterius. 
auctoris przferatur : ut si psolwi alicujus. super- 
scriptio talis sit, psalmus David ; cteri qui sine 
titulo consequantur, David esse eredantur, donee 
prophete alterius nomen in superscriptione pona- 
Ir; εί ex co usque in allerum prophetam, qui sine 
iuscriptione medii sunt, ejus sint qui in anveriorig 
psalini superscriptione auctor coeptus sit ante- 
etri. » 
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* Àczez, ἀγαλλιασώμεθα τῷ Κυρίῳ, » χαὶ τὸν Le', οὗ A « Deus ultionnm Dominus?*!';» et nonagesimum qua:- 


1| ἀρχή ' «"Λσατε τῷ Κυρίῳ ἆσμα χαινὸν , ἄσατε τῷ 
Κυρίῳ, πᾶσα fj γῆ *» xal τὸν ἐνενηκοστὸν ἔχτον, οὗ 1) 
&pyf;* « Ὁ Κύριος ἐδασίλευσεν, ἀγαλλιάσεται d) γή) 
χαὶ ὁ Gp , ὃς ἐπεγέγραπτο µόνον, «Ψαλμός.» τὸ γὰρ, 
ετῷ Δανῖδ,ν ὡς ἔχει Ev τισιν ἀντιγράφοις, οὔτε ἐν τῷ 
Ἑθραϊκῷ ἣν οὔτε ἓν ταῖς λοιπαῖς ἐχδόσεσιν * dj δὲ 
ἀρχὴ αὑτοῦ fiv: « "Ασατε τῷ Κυρίῳ ἆσμα χαινὸν, 

τι θαυμαστὰ ἐποίησεν. » Καὶ ὁ Ἡ δὲ η’ τοῦ αὑτοῦ 


ἑλέγετο εἶναι, οὗ d ápyfj* « Ὁ Κύριος ἑθασίλευσεν,. 


ὀργιζέσθωσαν λαοί.» xal ὁ ἐνενγχοστὸς ἕνατος , ὃς 
ἐπεγέγραπτο * «Ὑαλμὸς εἰς ἐξομολόγησιν,ν οὗ ἡ ἁρ- 
χἠ « ᾽Αλαλάξατε τῷ Κυρίῳ,πᾶσα ἡ yn. ». Μετὰ δὲ 
τούτους τοὺς ια’ ἐπεγέγραπτο καὶ ἓν τῷ Ἑδραϊκῷ 
xai παρὰ πᾶσιν, « τῷ Aau0) ψαλμὸς,» καὶ ἦν 6 t 
οὐχέτι Μωῦσέως. 


Τούτων εἰρημένων (30) εἰς τοὺς ΦΨαλμοὺς oi 
ἀπὸ 'E6paíov ἀναφέρονται εἰς Μωῦσέα, ἀνθυπορο- 
pv ὑπειδόμενος ὁ Ἰουδαῖος, ἔθηχεν αὐτὴν τὴν φαι- 
νοµένην αὐτῷ λύσιν αὐτῆς. Ἑώρα γὰρ, ὅτι ἀντεῖπεν 
ἄν τις περὶ τοῦ μὴ εἶναι τὸν ἕνα τῶν ια’ Φαλμῶν, τὸν 
η, Μωῦσέως, Ex τοῦ" « Ὑψφοῦτε Κύριον τὸν 8cbv 
ἡμῶν, xal προσχυνεῖτε τῷ ὑποποδίῳ τῶν ποδῶν 
αὐτοῦ. "Άγιος Mec; xal ᾽Ααρὼν Ev τοῖς ἱερεῦσιν 


αὑτοῦ, καὶ Σαμου]λ ἐν τοῖς ἐπικαλουμένοις τὸ ὄνομα; 


42102. Ἐπεχαλοῦντο τὸν Κύριον , χαὶ αὐτὸς εισἠ- 
Χουσεν αὐτῶν Ev στύλῳ νεφέλης ἑλάλει πρὸς αἎ- 
τούς. » Ὁ ἀντιλέγων εἶπεν ἂν, πῶς τὸ ὄνομα τοῦ 
παμουὴλ, γενοµένου πλείοσιν ὕστερον γενεαῖς, Μωῦ- 
σης ἔθηχεν tv τῷ ἑαυτοῦ ψαλμῷ. Ἔλεγεν οὖν πρὸς 
τοῦτο, ὅτι οὐδὲν θαυμαστὸν προπεφητεῦσθαι ὑπὸ 


λΜωῦσέως τὸ ὄνομα Σαμουλλ, ἀνδρὸς ἱεροῦ. καὶ συν-΄ 


αριθµηθέντος ὑπὸ Ἱερεμίου τῷ Μωῦσῇ ἐν τῷ * « O06" 
ἂν στῃ Μωῦσης xal Σαμουὶλ, » ὅτε ἐν ταῖς Βασι- 
λείαις Ἰωσίας προεφητεύθη" « θυσιαστΛριον, θυ- 
αιαστήριον, τάδε λέγει Κύριος" ἰδοὺ υἱὸς τίχτεται 
τῷ Δαυῖδ' Ἰωσίας ὄνομα αὐτῷ. » 


Πολλάκις ζητήσας (21) τὴν αἰτίαν τοῦ ἐπιγράφε- 
σθαι μεταξὺ τῶν φαλμῶν διάφαλµα, ὕστερον πα- 
ρατηρήσας kv τῷ Ἑθραϊχῷ, xal συνεξετάζων αὐτῷ 
τὸ Ἑλληνιχὸν, εὗρον, ὅτι ὅπου τὸ '᾿Εδραϊστὶ « σὲλ, ν 
Ἑλληνιστὶ δὲ « cl, » f τι τούτῳ ἰσοδυναμοῦν, ἑἐχεῖ 
οἱ Ἑθδομήχοντα, xaX Θεοδοτίων, καὶ Σύμμαχος ἕταξαν 
τὺ «διάψαλµα. » Οὐ χεῖρον δὲ παραδείγµατι τὸ λε- 


3! Psal. xcii, 1. 
xcvint, 4. 9 Pal. xcix, { οἱ 9. 


** Psal. xciv, 14. 


(20) Τούτων εἱἰρημένων, etc. Hilarius. ibidem 


aum. 4 : « Quod si lorte aliquis per id intelligentiae 
huic fidem deirahet, quod in his. psalmis. qui 
eum psalmum, cui Moyses auctor praelatus est, 
subsequuntur , scriptum. sit, id est in nona- 
gesimo octavo, Moyses οἱ Aaron in sacerdotes 
ejus, εἰ Samuel inter eos invocantes nomen ejus, non 
posse a Moyse cum prophetatum videri, cum Sa- 
muel nomen, qui tanto postea quam Moyses, natus 
est, exstet in psalmo : meminerit nulli mirum aut 
diflicile videri oportere, ut tantus proplieta. tanti 


93 Ρκο]. τον, 1. 
9 Psal, xcvi, D, 6, 7. 


tum, cujus. initium : « Venite, exsultemus Domi- 
no?*; » et nonagesimum quintum, cujus initium : 
« Cantate Domlno canticum novum, cantate Domi- 
no, omnis terra *! ; » et. nouagesiumum sextum, cu ». 
jus initium : « Dominus regnavit, exsultet terra?* ;» 
et nonagesiimum septimum, qui inscriptus tantum 
erat « psalmus **: » nam. illud, « Davidi, » quod in 
quibusdam exemplaribus habetur, neque in Hee 
braico, neque iu reliquis editionibus haberi : hu- 
jus autem initium est : « Gantate Domino canticum 
novum, quia mirabilia fecit**, » Nonagesimus item 
octavus ipsius pariter esse dicebatur, cujus iui- 
lium est : « Dominus regnavit, irascantur populi *6;» 
etianique xcix. inscriptus : « Psalinus in. confessio» 
nem,» cujus initium : € Jubilate Deo, omnis ter- 
ra *!, » Post ios autem undecim, inscriptum haberi 
tein iu Hebraico, uim / apud omnes : « Davidi Psal- 
Imus ; » ifa ul centesimus non ultra Moysis esset, 

515 His ita. dictis cirea psalmos qui οὐ He- 
brzis Moysi ascribuntur, cum suspicaretur Judaeus, 
objectionem sibi oppoui posse, hanc ejus dedit so- 
lutionem. Prospiciebat enim sibi quempiam posse 
contradicere, ae negare unum ex illis. undecim 
psalmis, videlicel nonagesimum octavum, Moysis 
esse, ex his nempe verbis 15: « Exaltate Dominum 
Deum nostrum, et adorate scabellum pedum ejus, 
Sanctus Moyses et Aaron in sacerdotibus ejus, et 
Samuel inter eos qui invocant nomen ejus. Invo- 
cabaut Domiunm, et ipse exaudiebat eos, in co- 


* lumina nubis loqnebatur ad eos. » Ohjici vero pote- 


rat, quomodo nomen Samuelis, qui multis post ge- 
ncrationibus fuit, Moyses posuerit ín psalmo suo. 
Ad hzc respondebat, nihil mirum esse si prophe- 
tice pronuntiatum fuerit a Moyse nomen Samuelis, 
viri sacri qui a Jeremia. cum Moyse annumeratus 
est in illo?* : « Neque si steterit Moyses et Samuel ;? 
quandoquidem in libris Regnorum Josías item pro-: 
phetice enuntiatus. est*?: « Altare, altare, hiec. di- 
cit Dominus, Fcce filius nascetur Davidi, Jo ias 
nomen ejus.» | ME ' 
Sape quzerens causas cur in quibusdam psalinis! 
interponatur. diapsalina, observavi diligentissime" 
in Hebrxo, et eum Grxco contuli, invenique quia | 
ubi lingua Ilebrza «sela (ms. sel) » habet, Grzeca" 
vero « semper, » aut aliquid istiusmodi, ibi Septra- : 
giuta et. Theodotion, et Synunaehiis transtulerunt 
« diapsalma. » Neque vero nocet exemplis affirmare 


9 Psal. xcvi, 1, ?9 Psal. xcvi, 4. $* Dal. 
50 Jerein, xv, 4. ** lll Heg. xin, 2. . 


prophetz, posiea licet futuri, nomen ediderit : cum 
in legnorum libro Josi* regis nomen sit, ante-- 
quam nascatur, prophetatum, prophela dicente τ΄ 
Allariun, altarium, hec. dicit Dominus, Ecce. filius 
nascetur David, Josius nomen ejus : per quod non. 
incredibile esse oportere, ut Samuel a. Moyse pre- 
dictus sit : maxime cum secundum Jeremiam di- 
cen:em, nec si stet Moyses el Samuel, Moysi conno- 
minatüs sit ex immerito sanctitatis » 

(21) HoAAdxic ζητήσας, etc. Interpretatio. La« 
tina bujus loci usque od finem fragmenti desumpta 


am alid 


1959 


quod dicimus, In septuagesimo quarto psalmo, A 


cujns principium est *! : « Confitebimur tibi, Deus, 
confitebimur (mes. tibi) et invocabimus nomen 
tuum : » et post. illud ** : « Ego eonfirmavi colum- 
nas ejus,» apad Septuaginta, ei Theodotionem et 
Symmachum est, «cdiapsalma;s pro quo apud 
Aqnilam : «Ponderavi (ms. constitui) columnas 
ejus, semper.» In quinta autem editione : « Ego 
sum qui paravi columnas ejas, semper ; * in sexta 
vero : « Ego firmavi columnas ejus jugiter. » Porro 
in Hebraico habet post, «Amuda, » quod est, «co- 
Iamnas ejus, » seía (ms. scl.) Et rursum in septua- 
gesimo quinto eujus principium est ** : « Notus in 
Jud:a Deus, » invenimus apud LXX et Theodotio- 
nem post, « scutum, frameam et bellum, » dia- 
psaíma **; apud Symmachum post, « clypeum ct 
εἰνάίαπι et bellum, » similiter diapsalma pro 
quo epad Aquilam post, « clypeum et gladium et 
bellum, » semper. In sexta vero post, « scutum , et 
gladium et bellum; » ἐπ finem. Eratque rursum in 
Mebraice post : « Umalama , * 516 quod est, : et 
bellum, » sela (ms. sel.) Et in eodem psalmo post 
ilfam locum, « ut salvos faceret omnes mites tercae, » 
diapsalma . Apnd Symemnachure similiter diapsal- 
we; et apud Aquilam semper; necnon ei apud 
quintam pest illud : « Ad sslvandum omnes 
mánsuetos terre; » semper. In sexta vero, post il- 
jad, « ad salvandum mites terr, » in finem. Et in 
Hebraico post « anie ares (ms. ars), » quod est, « mi- 


tes (δε, » sela (ms. sel), atque ita cum talem C 


uuiuscujusque edilouis opinionem veperissemus, 
hzc aduotavimus, Utrum autem cujusdam musicz 
caailens, aat rbytlhmi immutationem qui interpre- 
tali suut « diapsalma » eeaeerint, aliudve jatellexe- 
rint, tuo judicio derelinquo. 


EX OBJGENIS COMMENTARIIS IN PSAL- 
m ADS. 

Psabmi « pro. torcularibus »  ingcripti, qui tres 
sunt, nempe octavus, octogesimus et oclogesimus 
tertius, videntur mihi congregalionem Ecclesiz, et 
multiudinem conventuum catuumque signiücare : 
siquidem ex multis unam orationem, unamque 
canticorum modulationem in Ecclesiis Deo offerri 
contingit; quemadmodum in torcularibus ex mul- 
tis ac diversis vitibus una vini mistio couficitur. 
Olim quidem in uno Jerosolymz loco, unum erat 
torcular, ubi coacti preces emiuebant : cujus me- 
minit Isaias his verbis : « Et zxlificavi Lurriem, et 
protorcular fodi in illa**. » Turris vero templum si- 
gnilicat : yrotorcular aulem altare. Verum quoniam 
ila ο6 desiructurum cemminates est, et revera δ- 
struxit, pro uno postea multa constituit toreufaria, 
Ecclesias nempe per totum orbem conditas. Jdeo- 


EX ORICENE 


1060 
Υόμενον βεθαιῶσαι * olov iy τῷ ob ψαλμῷ, οὗ 1 
ἀρχή' ε Ἑξομολογησόμεθά σοι, 6 θεὺς, ἐξομολογησό- 
µεθά σοι, καὶ ἐπιχαλεσόμεθα τὸ ὄνομά σου” 2 μετὰ 
τὸ, « Ἐγὼ ἑστερέωσα τοὺς στύλους αὐτῆς, » παρα 
τοῖς Ἑθδομήχοντα, xal θεοδοτέωνι, χαὶΣυμμάχῳ ἐστι 
« διάφαλµα. » Αντὶ δὲ τούτου παρὰ μὲν ᾿Αχύλα: 
ε Ἐγὼ ἑσταθμισάμην τοὺς στύλους αὐτῆς ἀεί» » kv 
δὲ τῇ &' - « Ἐγώ εἰμι ὃς ἠτοίμασα τοὺς στύλους ab- 
τῆς ἀεί; » ἐν δὲ τῇ ς’' ε Ἐγὼ ἑστερέωσα τοὺς στύ- 
λους αὐτῆς διαπαντός. » "Ἔχειτο δὲ ἐν τῷ Ἑδθραϊχῷ 
μετὰ τὸ «᾽Αμουδᾶ,ν Ó ἐστι, ε στύλους αὐτῆς, » τὸ 
ε 82). 2 Πάλιν τε αὖ ἐν τῷ ος’, οὗ àpyh, εΓνωστὸς 
ἐν τῇ Ἰουδαίᾳ ὁ 8cbg,» εὕρομεν παρὰ τοῖς Ἑθδομή- 
χοντα χαὶ θεοδοτίων., μετὰ τὸ, «ὅπλα, xai ῥομφαίαν, 
λαὶ πόλεμον, » Cd raya * παρὰ δὲ Συµµάχῳ, μετὰ 


D «5, ε ἀσπίδα xal µάχαιραν xaX πόλεμον, » ὁμοίως. 


ε διάφαλµα. » Αντὶ δὲ τούτου παρὰ μὲν Αχύλα, 
μετὰ τὸ, « θυρεὸν χαὶ πόλεμον xal µάχαιραν, » τὸ 


€ &el* » ἐν δὲ τῇ ς’, μετὰ τὸ, « ὅπλον χαὶ ῥομφαίαν 


χαὶ πόλεμον, » τὸ, € εἷς τέλος. » "Hy δὲ πάλιν Ev τῷ 
Ἑδραϊκῷ μετὰ τὸ, « Οὐμάλαμα,» ὃ ἔστι, « χαὶ 
πόλεμον, » τὸ «σέἑλ. » Καὶ ἔτι dy τῷ" αὐτῷ φαλμῷ, 
μετὰ τὸ, « τοῦ σῶσαι πάντας τοὺς πραεῖς τῆς γῆς, » 
ὁ Σύμµαχος ὁμοίως « διάφαλµα. » Παρὰ bb τῷ "A- 
χύλα, μετὰ τὸ, « πάντας τοὺς πραεῖς τῆς γῆς, » τὸ 
€ Gel * » οὕτω δὲ xal ἐν τῇ πέμπτῃ, μετὰ τὸ, « πάν- 
τας τοὺς πραεῖς τῆς γῆς, » tb « δεί » ἐν δὲ τῇ ἕχτῃη 
μετὰ τὸ, « τοῦ σῶσαι τοὺς πραεῖς τῆς γῆς,» τὸ 
€ εἰς τέλος. » Καὶ £v τῷ Ἑδραϊκῷ μετὰ τὸ « ἀνίη 
ἃρς, » δ ἐστι, « πραεῖς τῆς γῆς, » τὸ « σέλ, » xol 
οὕτως ἁδιάπτωτον εὑρόντες τὴν τοιαύτην παρατἠρη- 
σιν, ταύτα ἐσημειωσάμεθα.Πότερον δὲ μουσιχοῦ τινος 
μέλους 3 ῥυθμοῦ Υινοµένης ἐναλλαγῆς ἔγραφαν τὸ 
« διάφαλµα » οἱ ἑρμηνεύσαντες, ἡ ἄλλως χινηθὲν- 
τες, χαὶ σὺ ἀπιστήσῃς. 


EK ΤΟΝ ΩΡΙΓΕΝΟΥΣ EIZ ΨΑΛΝΟΥΣ. 


Ol ἐπιγεγραμμένοι ψαλμοὶ « ὑπὲρ τῶν ληνῶν » 
τρεῖς ὄντες, ὅ τε ὄγδοος, χαὶ ὁ ὁγδοηχοστὸς, χαὶ ὁ ὀγ- 
δοηχοστὸς τρίτος, δοκοῦσί µοι τὸ ἄθροισμα τῆς 
Ἐκκλησίας καὶ τὸ πλῆθος τῶν ἐπὶ τὸ αὐτὸ συνόδων 
δηλοῦν ' καὶ γὰρ ἐκ πολλῶν µίαν εὐχὴν καὶ μίαν 


D ὑμνολογίαν ἀνακέμπεσθαι τῷ θεῷ ἐν ταῖς Ἐκκλησίαις 


συµθαίνει’ ὥσπερ ἐν ταῖς ληνοῖς &x πολλῶν χαὶ δια- 
φόρων ἀμπέλων µία κρᾶσις ἀποτελεῖται οἵνου. Πά- 
λαι μὲν οὖν ἐν ἑνὰ τόπῳ τῆς Ἱερουσαλὴμ µία τις ἦν 
ληνὸς, ἔνθα συνιόντες τὰς αὐτῶν εὐχὰς ἀνέπεμπον * 
Te µέμνηται xal Ἡσαῖας λέγων: « Καὶ ᾠχοδόμησα 
πύργον, καὶ προλήνιον (puta ἐν αὐτῷ. ν» Δηλοῖ δὲ 
πύργος μὲν τὸν ναὺν (22), προλήνων δὲ τὸ θνσια- 
στήριον. Αλλ’ ἐπεὶ χαθελεῖν ἠπείλησε, xoi χαθεῖλεν 
ἐχεῖνα, πλείους ἀντὶ μιᾶς σὐνεστήσατο ληνοὺς, τᾶ; 
καθ) ὅλης τῆς οἰχουμένης Ἐκκλησίας: διὸ εἴρηται àv 


Φ Psal. 13xtv, 9. ο jbid,, 4. "Psal.ixxv, 9. ** ihid., 4. δὲ ibit, 40. "** Isai. v, 2. 
est ex epistola Hieronymi ad Ma: cellam; quz exstat tom. ll, editionis Vallarsii, p. 407. 


433) Ναόν. Grabius, λαόν. 
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τῷ ὀδγδόῳ φαλμῷ οὕτω; « Kopie, ὁ Κύριος ἡμῶν A que in octavo psalmo dictum est : « Domine Domi- 


(25), ὡς θαυμαστὸν τὸ ὄνομά σον ἐν πάσῃ τῇ ΥΠ!» 
Σαφῶς Υὰρ παρέστησε τὰς ἀνὰ πᾶσαν τὴν οἰχουμέ- 
νην ληνοὺς τοῦ θεοῦ. Καὶ ὁ ὁὀγδοπχοστὸς δὲ, χαὶ αὖ- 
τὸς ἐπιλήῆνιος (24) ivy, τοῖς ἔθνεσι πᾶσι παραχελεύε- 
«ται τῷ θεῷ τῶν προφητῶν ἀποδιδόναι τὸν Όμνον 
λέγει δὲ οὖν ’ «᾿Αγαλλιᾶσθε τῷ θεῷ τῷ βοηθῷ ἡμῶν, 
ἁλαλάξατε τῷ θεῷ Ἰαχώθ. » Εἶτα ἕξης ὑποχατα- 
6ὰς, τὴν ἀποθολὴν τοῦ προτέρου λαοῦ σηµαίνει, λὲ- 
Ὕων * «Καὶ οὐχ χουσεν ὁ λαός µου τῆς φωνῖς µου, 
καὶ Ἱσραὴλ οὗ προσέσχε µοι. Καὶ ἐξαπέστειλα αὖ- 
τοὺς χατὰ τὰ ἐπιτηδεύματα τῶν χαρδιῶν αὐτῶν. » 
Καὶ 6 ὀγδοηχοστὸς τρίτος τὴν αὐτὴν ἔχων προγρα- 
φῖν, ὅτι οὐχ ἔστιν ἓν σχήνωµα, οὐδὲ ἓν θυσιαστί- 
ριον ὃν Ἱεροσολύμοις, ἀλλὰ πολλὰ αχηνώµατα xal 
πολλὰ θυσιαστήρια παρἰστησι. Δι xa ὡς πολλῶν 
οὐσῶν ληνῶν, τούτων αὐτῶν τῶν σχηνωµάτων καὶ 
τῶν θυσιαστηρίων, ὑπὲρ τῶν ληνῶν προγέἐγραπται" 
λέγει δὲ οὖν ' « Ὡς ἀγαπητὰ τὰ σχηνώματά σου, Κύ- 
Ριε τῶν δυνάµεων! Ἐπιποθεῖ xai ἐχλείπει dj φυχἠ 
μου εἰς τὰς αὐλὰς τοῦ Κυρίου: » καὶ ἐπιφέρει" « Τὰ 
Ὀυσιαστήριά σον, Κύριε τῶν δυνάμεων » xal πᾶλιν 
πληθυντικῶς ἐπιλέγει” ει Ὑπερασπιστὰ ἡμῶν, ἴἵδε ὃ 
Θεὺς, χαὶ ἐπίθλεφον εἰς τὸ πρόσωπον τοῦ Χριστοῦ 
909 ὅτι χρείσσων ἡμέρα pfa tv ταῖς αὐλαῖς σου ὑπὲρ 
Χιλιάδας. » "Ev0a τηρῄσεις, ὡς xaX ὀνομαστὶ Χριστοῦ 
µέμνηται. Τοὺς ἐπιγεγραμμένους τι ὑπὲρ τῆς ὀγδόης » 
δύο φαλμοὺς ἡγοῦμαι τὴν σωτήριον τῆς ἀναστάσεως 
ἡμέραν τον Κυρίου αἰνίττεσθαι. Την πρὸς θάνατον 
(499v ἁμαρτίαν ἑργασάμενος ὁ Δανῖδ, ἰχετεύει χατὰ 
τὸν ἔχτον, μή τοῦ θυμοῦ, μτδὲ τῆς ὀργΏς τοῦ θεοῦ 
πειρασθΏναι, ἑλέσος δὲ χαὶ ἱάσεως τὴν φυχὴν αὐτοῦ 
«uytlv* τοῦτο δὲ ἔσεσθαι θεσπίζει λέγων ι Ἐπί- 
στρεφον, Κύριε, ῥῦσαι τὴν duyfjv µου, σῷσόν µε 
ἕνεχεν τοῦ ἑλέους σου ὅτι οὐκ ἔστιν ἐν τῷ θανάτῳ 
ὁ μνημονεύων σου, Ey δὲ τῷ ἆδῃ τίς ἐξομολογήσεταί 
σοι, ? poyovovy «5v Κύριον αὐτὸν Ex θανάτου ῥύσα- 
σθαι αὐτοῦ τὴν φυχἣν Ἰχετεύων. Προϊὼν δὲ τῶν εὖ- 
χῶν τετυχηχέναι δηλοῖ δι ὧν φησιν’ « Εἰσήχουσε 
Κύριος τῆς φωνῆς τοῦ κλαυθμοῦ µου; εἰσέχουσε Κύ- 
ριος τῆς δεἠσεώς µου, Κύριος τὴν προσευχὴν µου 
προσεδέξατο. » Thv γὰρ ἀναθίωσιν αὑτοῦ τὴν Ex τοῦ 
θανάτου μετὰ τῆς τοῦ Χριστοῦ ἀναστάσεως γενομένην 
διὰ τούτων ᾖνίξατο. '᾿Ωσαύτως δὲ χαὶ ὁ ἑνδέχατος 
4 περὶ τῆς ὀγδόης » ἐπιγέγραπται, τοῦ Aavtó τὴν 
ὁμοίαν ἱχεσίαν περιέχων φάσχοντος * « Σῶσόν µε, Κύ- 
6:Ε, ὅτι ἐχλέλοιπεν ὅσιος. » Εἶτα τὸ ἑξης οὐχ ἔπιχε- 
χαλυµµένως, ἀλλὰ τηλαυγῶς ἐπιφέρει λέγων’ « Nov 
ἀναστήσομαι, λέγει Κύριος’ θήσομαι ἐν σωτηρίῳ. » 
Δι ἣν ἀνάστασιν τοῦ Κύριου τῇ μετὰ τὸ Σά6δατον 
ἡμέρα, fiw fv ὁγδόη, γενομένην, εἰς τύπον χαινῆς 
νωῆς, τοιαύτης οἶμαι προγραφῆς τὸν φαλμὸν ἠξιῶ- 
σθαι. Elol μὲν πάντες οἱ ἐπιγεγραμμένοι « ὑπὲρ τῶν 
ἁλλοιωθησομένων » τὸν ἀριθμὸν τἐσσαρες. Τούτων ὁ 
μὲν πε" ηχοστὸς ἔννατος δοχεῖ µοι τὴν τῶν εθνῶν 


nus noster, quam adinirabile est nomen tuum in 
universa terra * !» Glarequippe significat toreutaria 
Dei per totam orbem constituta. Octogesiinus quo» 
que psalmus, cum de torcularibus agat, jubet om- 
tes gentes prophetarum Deo hymnum referre : sie 
auteur habet ** : cExeultate Deo. adjutori. nostre, 
jubilate. Deo Jacob. » Deinceps. inferius, reproba- 
tionem prioris populi significat, dicens : « Et non 
audivit populus neus. vocem meam, et Israel non 
intendit milii. Et dimisi eos secundum desideria 
cordis eorum **, » Octogesimus item tertius, qui 
esindem l;3bet inscriptionem, non unum habita- 
culum, neque. unem altare Jerosolymis, scd multa 
esse habitaeula, multa altaria. declarat. Quamob. 


B rem, 40 si hzc habitacula atque altaria, mul:a 


sint toreularia, « pro torcularibus » inscribitur. Ait 
517 itaque ** : « Quam dilecta tabernacula toa , 
Doiniue virtutu.n! Coneupiscit et deflcit anitna nica 
jn atria Domitii : » atque Infert*!, « Altaria tua, Do- 
mine virtutum, » Rursumque pluraliter adjicit 98 : 
t Protecvor noster, aspice, Deus, et respice im fa- 
ciem Christi tui : quia melior est dies una in atriis 
tuis super qillia. » Ubi observes illum nominatim, 
de Christo meutionem fecisse. Duos autem Psalmos, 
t pro octava, » inscriptos, arbitror salutarem resur- 
rectionis Domini diein. aduimnbrare, Cum itoque Da- 
vid peccatam, quod ad mortem erat, perpetrasset, 
deprecatur in sexto psalino, ne furorem et iram Dei 
experiatur ; sed rogat ut anima sua misericordiam 


C οι medelam censequatur, lllud autem futurum esse 


vaticinatur his verbis  : « Convertere, Domine, 
eripe animam meam, salvum me fac propter wise- 
ricordiam tuam : quoniam non est in morte qui 
memor sit tui, in inferno autem quis confitebitur 
libi * » ac sí Domino ipsi supplicet , ut animam suam 
eruat a morte. In sequentibus vero , se vota couse- 
cutum esse declarat his verbis δν: « Exaudivit Do- 
minus vocem fletus mei : exaudivit Dominus depre-^ 
cationem meam , Dominus orationem meam susce- 
pit. » Suum enim ex morte ad vitam reditum, qui 
post resurrectionem Christi contigit, bis subindi- 
cavit, Simillterque undecimus psalinus, « pro octavs,» 
inscriptus est, parenique Davidis deprecationem 
continet. dicentis ** : « Salvum me fac, Domine, 
quoniam defecit sanctus. » Deinceps non obscure, 
sed clare ac dilucide subinfert, dicens 5: « Nunc 
resurgam, dicit Dominus : ponam in salutari. » 
Propter quam Domini resurrectionem, qux die Sab» 
batur subsequente, id est, octava, contigit, in 
nova vitze typum hujusmodi inscriptione dignatum 
esse psalmoin existimo. Sunt porro omnes psalmi , 
« pro iis qui immulabantur, » inscripti, numero qua- 
tuor. Ex his quinquagesimus nonus videtur mthi 
hwmutationem indicare quam passe sunt gentes , 


.. jbid. 10, 41 


" Ps vij, 2. 9 Paal.tLxxx, 9. ibid., 19, 15. 9 Ps. Exxxin, 2, δ. 5’ ibid. 4. 
8 Ps. v1, 5,6. ** ibid, 10. " bs. xi 2, ."* Πά. 6. l4 . .4 


(25) ο Κύριος ἡμῶν. Moutefatcouies , 6 Κύρίδς T ats tk oes, - itin 
(24) Grabius, ὑπολήνιος. 
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dum ex superstitionum errore ad universorum Dei A ἀλλοίωσιν ἣν πεπόνθασι µεταθάντες Ex τῆς δεισιδα(- 


cultuin. transierunt. Ait ergo  : « Deus locutus est 
in saucto suo,Latabor οἱ partibor Siehimau, et 
convallem taberuaculorum etibor. Meus est Ga- 
laad, et meus est Manasses, et Epliraim fortitudo 
capitis mei. Juda rex meus, Moab olla spei me:v. 
la ldumzam extendaim calceamentum  tieum ; mihi 
alienigen:e subditi sunt. » Gum lsraeliticis igitur 
tribubus Moab quoque et )dumazam ac alienigenas 
coinpreheudit. Sexagesimus octavus psalmus simi- 
liter. inscriptus, immutationewm illius qui propter 
nos in profunda spiritalis maris descendit, nec. 
nou 518 ca qus ad passionem cjus pertinent, si- 
gnificat his verbis *5: « Dederunt in escam meam 
fel , et in siti mea potaverunt me aceto; » simulque 
eorum qui insidiati sunt in deteriora conversionem : 
que etiam ipse exhibet, diceus '? : « Obscurentur 
oculi eorum ne videant, et dorsum eorum semper 
incurva, » eic. Et quadragesimus quartus qui est 
florum Core, et inscribitur « pro iis qui immutaes 
buntur , et pro dilecto **, » similiter immutationem 
qua circa dilectum Dei accidit, divinamque de eo 
doctrinam continet, et Ecclesi: ex gentibus ad eum 
conversionem ostendit hoc modo *' : « Audi, filia, 
et vide, et inclina aurem luam, » et cetera. Se- 
ptuagesimus nonus qui est Asaphi, et siniliter 
inscriptus est, prioris rursus populi ad detcriora 
conversionem continet, dicens ** : « Vineam de 
4Egypto traustulisti, » et caetera. Quoniam. autein 
terrestrium florum decor et fragrantia citius iumu- 
tatur et in corruptionem vertitur, ideo videtur Ηδ- 
braicum « De liliis aut De floribus » titulum habere, 
Quapropter loco « proiis qui immutabuntur, » Aquila 
« pro liliis, » Symmachus « defloribus » interpretatus 
est. Qui inscripti sunt « pro occultis, » occultum quod- 
dam et latens bellum, necnon de invisibilibus etspiri- 
talibus inimicis victoriam Salvatoris nostri conti- 
nent. Nonus igitur ait ** : « ln convertendo jnimicum 
Ineum retrorsun, » et cetera quae subjungit, gentium 
vocationem indicant : € Psallite Domino qui habitat 
in Sion, annuntiate inter genles studia ejus **. » 
Hic autem latenter tempore passionis accidisse , 
jpse titulus psalmi ostendit. inscribitur enim « pro 
occultis filii : » pro quo Symmachus vertit : « Pro 
morte filii ; » Aquila vero « projuventute :» quibus con- 
sonant et quae de resurrectione ejus a. morte psal 
mus indicat his verbis * : « Qui exaltas me «e 
portis mortis. » ltem quadragesimus quintus simi- 
liter « pro ocenltis » inscriptus invisibile et spirituale 
bellum exhibet, dicens ** : « Conturbatz sunt gentes, 
ct inclinata sunt regna, » et extera. Deinde ut qui 
principes gentium olim conculcatores destruxerat, 
et gentes sibi subditas fecerat, contiuuo ait *". : 
ε Exaltabor iu gentibus, exaltabor in terra. » Qui in- 

V Ps. tix, 8, 09, 10. *5* Ps. Lxviui, 23, 
*? Ps. qx. 4, t"5dbid.429. "ibid. 15. 


(25) Ἐπὶ τὴν εὐσέδεια», etc. Ab his verbis usque 
8&1 ista qux» longe inferius habentur : 'AXA' ἐπεὶ 
χατὰ τὸ» Αχύλαν, desunt in codice Vaticano quo 


5! ibig. 9. 
6 Ps. xLv, 7. 


µονος πλάνης ἐπὶ τὴν εὐσέδειαν (25) τοῦ τῶν ὅλων 
θεοῦ σηµαίνειν. Λέγει δ᾽ οὖν: « Ὁ θεὸς ἐλάλησεν Ev 
τῷ ἁγίῳ αὐτοῦ" Αγαλλιάσομαι xaX διαμεριῶ Σίχιµα, 
xai τὴν χοιλάδα τῶν σχηνῶν διαµετρήσω. Ἐμός ἐστι 
Γαλαᾶδ, χαὶ ἐμός ἐστι Μανασσῆς ' xal Ἐφραῖμ κρα- 
ταίωσις τῆς κεφαλῆς µου’ ᾿ἰούδας βασιλεὺς µου, 
MoàX6 λέθης τῆς ἐλπίδος µου. Ἐπὶ τὴν Ἰδουμαίαν 
ἐχτενῶ τὸ ὑπόδτμά µου’ ἐμοὶ ἀλλόφυλο, ὑπετάγη- 
σαν. » Μετὰ γοῦν τῶν Ἱσραηλιτικῶν φυλῶν, χαὶ τὸν 
Μωάθ, xai τὴν Ἰδουμαίαν, xaX τοὺς ἀλλοφύλους περι- 
εἴληφεν. Ὁ δὲ ἑςηχοστὸς ὄγδοος ὁμοίως ἔπιγεγραμ- 
μένος μεταθολὴν ἔχει χαὶ ἀλλοίωσιν τοῦ δι’ ἡμᾶς εἰς 
τὰ βάθη τῆς νοουµένης θαλάσσης χατελγλυθότος, καὶ 
τὰ περὶ τοῦ πάθους αὐτοῦ, ἃ xal δηλοῖ διὰ τοῦ 
€ Ἔδωχαν εἰς τὸ βρῶμά µου χολὲν, xa εἰς τὴν δί- 
φαν µου ἑπότισάν µε ὄξος . » xaX τὴν τῶν ἔπιβου- 
λευσάντων ἐπὶ τὰ χείρω τροπήν" ἃ xal αὐτὸς παο- 
ἰσττσι λέγων  ε Σχοτισθήτωσαν οἱ ὀφθαλμοὶ αὐτῶν 
τοῦ uh βλέπει, καὶ τὸν νῶτον αὐτῶν διαπαντὺς 
σύγχαμφον, » xal τὰ ἑξῆς. Καὶ ὁ τεσσαραχοστὸς 
τέταρτος, τῶν υἱῶν Κορὲ τυγχάνων, « ὑπὲρ τῶν ἆλ- 
λοιωθησοµένων » ἐπιγεγραμμένος, « ὑπέρ τε τοῦ ἀγα- 
πητοῦ, » ὁμοίως χαὶ αὐτὸς τὴν περὶ τὸν ἀγαπητὸν τοῦ 
Θεοῦ ἀλλοίωσιν ἔχει £v αὑτῷ καὶ τὴν θεολογίαν αὖ- 
τοῦ περιλεθὼν, xal τῆς ἐξ ἐθνῶν Ἐχχλησίας τὸν 
πρὸς αὑτὸν ἐπιστροφὴν δηλῶν διὰ τό" « "Axoucov, 
θύγατερ, xaX ἴδε, καὶ κ)ῖνον τὸ o5; σου, » xal τὰ ἕδτς. 
Ὁ δὲ ἑθδομηχοστὸς ἕνατός ἐστι μὲν τοῦ Ασὰφ, 
ὁμοίως δὲ ἐπιγεγραμμένος τοῦ προτέρου πάλιν λαοῦ 
τὴν ἐπὶ τὰ χείρω τροπὴν περιέχει λέγων « "Age 
λον ἐξ Αἰγύπτου µεττρας, » xal τὰ ἑξης. Καὶ ἔοι- 
xev, ἐπειδὴ τῶν ἀπὸ τῆς γῆς ἀνθέων καὶ χρίνων τὸ 
ὡραῖον xa εὐῶδες θἄττον ἀ)λοιοῦται, xal εἰς φθορὰν 
µεταθάλλετα:, τούτου χάριν τὸ Ἑθραϊκὸν « Περὶ 
τῶν χρίνων, T], Περὶ τῶν ἀνθέων » περιέχειν. Διόπερ 
€ ἀντὶ τῶν ἀλλοιωθησομένων, » ὁ μὲν Αχύλας « ἐπὶ 
τοῖς χρίνοις, » 6 δὲ Σύµµαχος € περὶ τῶν ἀνθέων » ἑρ- 
µήνευσεν. Οἱ ἐπιγεγραμμένοι «ὑπὲρ τῶν χρυφίων » 
χρύφιόν τινα χαὶ λανθάνοντα πόλεμον, xal τὴν κατα 
τῶν ἁοράτων καὶ νοητῶν ἐχθρῶν νίχην τοῦ Σωττρος 
ἡμῶν περιέχουσιν * ὁ γοῦν ἕνατός φησιν’ « Ἐν τῷ 
ἁποστραφῆναι τὸν ἐχθρόν µου εἰς τὰ ὀπίσω, » καὶ ἃ 
ἑξῆς τούτοις ἐπιφέρει, σηµαίνει τὴν τῶν ἐθνῶν γλῆ- 


D σιν’ c Ψάλατε τῷ Κυρίῳ τῷ xatotxoovtt ἓν Σιών - 


ἀναγγείλατε ἐν τοῖς ἔθνεσι τὰ ἐπιτηδεύματα αὐτοῦ. » 
Καὶ ὅτι ταῦτα λεληθότως χατὰ τὸν χαιρὸν τοῦ πάθους 
αυνετελέσθη, τὰ τῆς προγραφΏς τοῦ Φαλμοῦ δηλοξ" 
ἐπιγέγραπται γὰρ « ὑπὲρ τῶν χρυφίων τοῦ Υἱοῦ» » 
&v0' οὗ ὁ μὲν Σύμμαχος « ὑπὲρ τοῦ θανάτου τοῦ 
Υἱοῦ » πεποίηκεν' ὁ δὲ Αχύλας, «ὑπὲρ τῆς νεότητος: » 
οἷς συμφωνεῖ xa τὰ περὶ τῆς ἐχ θανάτου ἀναδιώσεως 
αὐτοῦ, διὰ τοῦ φαλμοῦ σηµαινόµενα κατὰ «ó* « ς 
ὑφῶν µε ἐχ τῶν πνλῶν τοῦ θανάτου. » Καὶ ὁ τεσσα- 
6 Ps. xpw, 1. ** ibid. 11. ** Ps. Lxxix, 9. 
** ibid, 41. 


usus est Montefalconius, aliquot folia quz » - 
plentur e schedis Érnesti Grabii cui inte D 
dex ms. obligerat. 
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ραχοστὸς πέμπτος παραπλησίως περὶ τῶν χρυφίων A scripti sunt c in tituli inscriptionem, » de modestia οἱ 


εἰρημένος τὸν ἀόρατον xaX νοητὺν πόλεμον παρίστησι 
λέγων « Ἑταράχθησαν ἔθνη, ἔχλιναν βασιλεῖαι, » καὶ 
τὰ ἑξῆῃς. Εἶτα ὡς πάλαι χαταπατοῦντας τῶν ἐθνῶν ἄρ- 
χοντας χαθελὼν, ὑφ ἑαυτόν τε πεπριηµένος τὰ ἔθνη 
ἑξῆς λέγει. Ὑψωθήσομαι ἐν τοῖς ἔθνεσιν, ὑψωθήσομαι 
ἐν τῇ vf. » Οἱ ἐπιγεγραμμένοι « elc στηλογραφίαν » λό- 
ους περιέχουσι µετριότητος xal ταπεινοφροσύνης. 
Διόπερ ὁ μὲν ᾽Αχύλας, ἀντὶ τοῦ,στη.λογραφίαν, « τᾶ- 
ἀκεινοῦ τελείου » ἡρμήνευσεν ' ὁ δὲ Σύμμαχος, t τὰ- 
Ἀτεινόφρονος χαὶ ἁμώμου. » Else γὰρ ὁ Δανῖδ βασιλεὺς 
ὢν xai ἄρχων παντὸς Ἰσραὴλ, µέτρια χαὶ ταπεινὰ 
φρονῶν τοιαύτας προῄχατο φωνὰς, εἴτε xal ὁ Χρι- 
στὸς τοῦ θεοῦ τοιαῦτα ἐθέσηιζε ταπεινοφρονῶν » 
ὠσπεροῦν διδάσκει διὰ τοῦ’ «Μάθετε ἀπ᾿ ἐμοῦ , ὅτι 


πρᾶός εἰμι χαὶ ταπεινὸς τῇ xapbia * » στήλης ἄξιοι b 


&lev ἂν ol λόγοι, xal τῆς εἰς τὸν σύμπαντα αἱῶνα 
μνήμης) ὅπερ διὰ τῆς « στηλογραφίας » παρίσταται. 
Νοήῄσεις δὲ τὸ εἰρημένον ἀπὸ τοῦ πεντηχοστοῦ πέμ- 
πτου, ὃς ἐπιγέγραπται « στηλογραφίας.) f « ταπεινοῦ 
εελείου, » fj «ταπεινόφρονος xat ἁμώμου, » ἐν ᾧ εἴρη- 
ται’ € Ἑλέησόν µε, ὁ θεὸς, ὅτι χατεπάτησέ µε ἄν- 
θρωπος ὅλην τὴν ἡμέραν, » xaX τὰ ἑξῆς. Καὶ ὁ πεν- 
τηχοστὸς ἕκτος, τὴν ἴσην ἔχων ἐπιγραφὴν, πάλιν τῶν 
καταπατούντων αὐτὸν µέμνηται λέγων « Ἔδωχεν 
εἰς ὄνειδος τοὺς χαταπατοῦντάς µε") xal τοὺς λοι- 
ποὺς δὲ τῶν οὕτως ἐπιγεγραμμένων διελθὼν, τῆς ἴσης 
ἐχομένους εὑρήσεις διανοίας. Οἱ ἐπιγεγραμμένοι € εἰς 
ἀνάμνησιν τοῦ Δανῖδ » ὑπομιμνήσχειν αὐτὸν ἑοίχασιν 
ἐπὶ τῆς τοῦ Οὐρίου ἁμαρτίας. Ὁ δὲ τριαχοστὸς E650- 
ος, οὕτως ἐπιγεγραμμένος, ἐπιλέγει᾽ « Oox ἔστιν cl- 
ῥήνη ἓν τοῖς ὀστέηις µου ἀπὸ προσώπου τῶν ἁμαρτιῶν 
µου, » xai τὰ ἑξῆς xal δι ὅλου δὲ τοῦ φαλμοῦ τὴν 
ἐπὶ τῇ πραχθείσηῃ ἁμαρτίᾳ χατάστασιν σηµαϊνει. 
Ὡσαύτως δὲ χαὶ ὁ ἐξηχοστὸς πέμπτος, c elg ἀνάμνη- 
ew» ἐπιγεγραμμένος, ἰχετεύει τοῦ Θεοῦ τυχεῖν βοηθοῦ. 
Οἱ ἐπιγεγραμμένοι «προσενχὴ,ν μήποτε οὐχ εἰσὶ φαλ» 
got, οὐδὲ ᾠδαὶ, οὐδὲ ὕμνοι, ἀλλ αὐτὸ τοῦτο φιλαὶ 
προσευχαὶ τῇ τῶν εὐξαμένων ἁρμόττουσαι διαθέσει, 
τῇ τε περὶ αὐτοὺς καταστάσει xai πᾶσι τοῖς ἐν ἴσῃ 
διαθέσει τοῖς εἰρημένοις τυγχάνουσιν. Οἱ ἐπιγεγραμ- 
μένοι Ψαλμοὶ, « Mt διαφθεἰρῃς, τοῦ Aavto,» ἔφεξης 
εἰσι τρεῖς' ὧν ὁ πεντηχοστὸς ἕκτος εἴρηται ἐν τῷ 
αὐτὸν ἁἀποδιδράσχειν ἀπὸ προσώπου Σαοὺλ εἰς τὸ 


humilitate loquuntur. Quapropter Aquila, pro c in 
tituli inscriptionem,» vertit « humilis perfecti; » Sym- 
machus vero, ε humilis et inculpati. » Namsive Da- 


"vid rex el princeps totius Israel, pr: modestia el 


humilitate, ejusmodi miserit Voces; sive eas protu- 
lerit Christus humiliter sentiens, ut cm docet : 
519 : Discite a me quia uitis sum οἱ humilis 
corde 59; » certe digni sunt hi sermones qui in co- 
lumna sculpantur et. memoriz zeternzs mandentur. 
Quod quidem pert tituli inscriptionem »significatur, 
ut intelligere lícet ex quinquagesimo quinto psalmo 
qui inscriptus est, « in tituli ínscriptionem, » vel 
« humilis perfecti, » vel « humilis et iuculpati :» in 
quo dictum est *? : « Misercre mei, Deus, quouiam 
conculcavit me hono tota die, » et emtera. Quin 
quagesimus etiam sextus qui parem habet titulum. 
rursus eorum qui ipsum conculcant, meminit di- 
cens "? : « Dedit ín opprobrium conculcantes jne ;? 
et si reliquos qui similiter inscripti suut, percurre- 
ris, eumdem videbis eos habere sensum. Qui in» 
scripti sunt « iu rememorationem David, » cum in 


.-peccati Urie memoriam videntur reducere. Τγίος» 


simus septimus, qui hunc habet titulum, ait"! : 
v Non est pax in ossibus meis a facie peccatorum 
meorum, » et cslera. Ác per totum psalmum 
ostendit quid ob peccatum a se commissum expe- 
riretur. Sic οἱ sexagesimus quintus, « in remeino- 


» rationem » inscriptus, auxilium Dei invocat. Quiiu- 


scripti sunt « oratio, » forte riec psalmi, nec can- 
lica, nec hymni sunt, sed nud:e orationes orantium 
convenientes affectui et habitudini, necnon omnibus 
qui ii eodem ac ii de quibus dictum est mentis 
affectu. sunt, Qui inscripti sunt, « Ne disperdas, 
Davidis, » continua serie tres sunt, quorum quín- 
quagesimus sextus diclus est, cum fugeret a facie 
Saul in speluncam. Et quoniam latente David in 
spelunca ingressus est Saul ignorans ipsum ces:e 
intro, et cum amici David velleit eum interficerc , 
dixit David ad Abisath : « Ne disperdas, » nempe 
Saul idcirco fortasse ejusmodi vocis que summain 
mansuetudinem ostendebat, ei quie Deo valde acce - 
pta erat, memoria hac Psalmorum inscriptione con- 


σπήλαιον. Καὶ µήποτε ἐπειδήπερ, iv τῷ σπηλαίῳ D secrata est. Quinquagesimus octavus qui tituluin 


χρυπταζοµένου τοῦ Δανῖδ, ἐπεισῆλθε Σαοὺλ ἀγνοῶν 
ἕνδον αὐτοῦ ὄντος, xaY τῶν ἑταίρων τοῦ Δαυῖδ βουλο- 
µένων ἀνελεῖν αὐτὸν, εἶπεν ὁ Δαυῖδ πρὸς τὸν ᾿Αθισὰθ, 
«Μὴ διαφθείρῃς » αὐτόν δῆλον δ' ὅτι τὺν Σαούλ" 
πούτου χάριν ὡς ἀποδεξαμένου τοῦ Θεοῦ τὴν φωνή», 
ἀχρότητα ἀνεξιχαχίας περιέχουσαν, kv μνήμη τῶν 
οὕτως ἐπιγεγραμμένων φαλμῶν παρελήφθη. 0 δὲ 
πεντηχοστὸς ὄγδοος περιέχων τὸ, « Mh διαφθείρῃς , 
ὁπότε ἀπέστειλε Σαοὺλ, χαὶ ἐφύλαξε τὸν οἴχον αὐτοῦ 
τοῦ θανατῶσαι αὐτὸν , » ἔοιχε πρόσταγµα περιέχειν 
τοῦ θεοῦ τοῦ μὴ συγχωροῦντος τοῖς ἀπεσταλμένοις 
ὑπὲρ τοῦ διαφθεῖραι τὸν Δαυῖδ ὑπὸ τοῦ Σαούλ. Τάχα 
€ ἂν τὴν αὐτὴν ἔχει διάνοιαν χαὶ ὁ ἑθδομηχοστὸς τέ- 


* Matth. x1, 29. ** Ps. 1v, 2. 
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habet ** : « Ne disperdas, quando misit Saul ct 
custodivit domuin ejus ut eum interficeret, » vidc. 
tut continere preceptim Dei qui non permisit uL 
qui a Saul missi erant, interficerent David. Eumdem 
forte sensum habel et. septuagesimus quartus. qui 
simili modo « Asaph » inscriptus est. Nonagesimus 
primus qui « Sahbati » inscriptus est, exhortatur a: 
convenius studiose frequeutandos nbi meditatio fit 
divinorum eloquiorum, et postea Dei laudes conti- 
net. Ait itaque "* : « Ad annuntiandum mane mise- 
ricordiam tiam, et veritatem (uam per noctem. » 
Et rursus "* ; « Plantati in domo Domini, in atriis 
Dei nostri florebunt. 99. » Nonagesimus nonus 


? ihid, 14. 
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qui inscribitur « in. confessionem, » cum aiL7* : A ταρτος τὸν ὅμοιον τρόπον € τῷ 'Aakz i ἐπιγεγραμ- 


« Ipse fecit nos et non ipsi nos, » virtutem confes- 
sionis commendat, quod nihil nos a nobis habeamus, 
sed quidquid in nobisest boni, id ipse fecerit. Trice- 
simus tertius psalinus qui inscriptus est, « Davidi, cum 
immutavit vultum suuu coram Abimelech ?5, » vi- 
detur eum qui. in primo libro Regum dicitur Achi- 
melech, vocare Abimelech, elementis hebraicis 
Caph οἱ Beth multam inter se similitudinem servan- 
tibus, ut nihil a se invicem differant, nisi brcvi 
admodum calami ductu, Historia sic habet?" : « Et 
venit David in Nomman ad A«himelech sacerdo- 
tem, et obstupuit Achimelechli ad adventum ejus, et 
dixit ei : Quare tu solus, et nullus est tecum? Et 
dixit. ei David : Rex pr/iecepit mihi lodie sernio- 
nem, et dixit mihi : Nemo sciat rem propter quam 
mitto te, et cujusmodi przeepta tibi dederim. Et 
pueris significavi in loco dicto Dei fides, Phitmoni 
Almoni. Vt nunc si sunt sub manu (πα quinque 
panes, da in manum meam quod. inveneris. Et re- 
:pondit sacerdos, et dixit : Non sunt panes profani 
$ub manu mea, sed tantum panes sancti : si pucri 
mundi sunt a muliere, et manducabunt. Et respon- 
dit David sacerdoti et dixit ei : Equidem a muliere 
continuimus nos ab heri et nudius tertius. Cum 
exirem in viam, facti suit omnes pueri casti. Sed 
icc via polluta est; ideo hodie sanctificabitur pro 
pter vasa. Et. dedit ei Achimelech sacerdos panes 
propositioniz, quia non erat panis ibi, nisi panes 


faciei, qui sublati fuerunt a facie Domini, ut appo- ( 


neretur panis calidus, in die qua accepit eos. » 
Atque lixc bistoria. Pro eo autem quod scriptum 
est : « [n loco qui dicitur Dei fides Philmoni Almo- 
ni, » Aquila vertit : « Ad locura liunc vel illum, hujus 
vel alius, » aut absolute « ad locum hunc vel illum; » 
Symmachus autem: « Ad quempiam locum. » Vide- 
tur ergo titulus psalmi vel simulatum Davidis ser- 
nionem ad sacerdotem indicare his verbis**: «Quando 
immutavit vuluum suum coram Abimelech ; » vel 
immutationem faciei. Quapropter Symmachus ait * 
« Quando trausformavit. vultum suum eoram Abi- 
melech. » Aquila vero : « Quando jmmutavit gustum 
wuum. » Idcirco ctiam progressus in psalino sacrum, 
ut videtur, cibum indicans ait "* : « Gustate εἰ 
videte quoniam suavis eset Dominus. » Forte ergo 
ad gustaudum de Christo adbortans, his verbis 
indicabat corpus ejus, cui inerat legis symbo- 
lun, com eucharisticum Christi corpus panes 
propositionis comprehendat, Est et alia. immuta- 
tio David *, secundum quam immulavit vultum 
sunm. coram Auchus rege Geth alienigena, 521 
dementia simulans. Sed non videtur psalmus 
hanc in presenti imormistionem jndicare. Alii 
qui nullum habent titulum, id est qui neque can- 
tici, neque liymni, neque psalmi, neque modulatio- 
fnis, neque laudationis, neque orationis, neque alius 
cujuspiam rei similis nemine inscribuntur , utilia 


75 ps. xcix, 5. 7 Ps. xxvn, d. 
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μένος, Ὁ ἐπιγεγραμμένος, ετοῦ Xa66átou , » kve- 
νηχοστὸς πρῶτος προτροπχὴν ἔχει σπουδαΐίως ἁπαντῦν 
εἰς τὰς συνάξεις τῆς μελέτης τῶν θείων µαθηµάτων», 
xal μετὰ ταῦτα δοξολογίαν. Λέγει δ᾽ οὖν: « Too άναγ- 
Ὑέλλειν τὸ πρωϊ τὸ ἔλεός σου, xal τὴν ἀλήθείάν seo 
χατὰ νύχτα. » Καὶ πάλιν" ε Πεφυτευμένοι £y τῷ οἶχῳ 
Κυρίου, £v ταῖς αὐλαῖς τοῦ θεοῦ ἡμῶν ἐξανθήσονσιν. » 
Ὁ ἐνενηχοστὸς ἕννατος ἐτ'γεγραμμένος «εἰς ἔξομο- 
λόγησιν ». διδάσχει φάσχων' € Αὐτὸς ἐποίησεν ἡμᾶς 
καὶ οὐχ ἡμεῖς: » τὴν δύναμιν τῆς ἐξομολογήσεως 
παριστᾷ , ὅτι μηδὲν ἡμεῖς ἀφ᾿ ἑαυτῶν χεχτήµεθα, 
ἀλλ' ὅ τι ποτέ ἐστι περὶ ἡμᾶς ἀγαθὸν, τοῦτο αὐτὸς 
ἐποίησεν, Ὁ τριακοστὸς τρίτος ψαλμὸς ἔπιγεγραμ- 
μένος, « τῷ Δαν]δ, ὁπότε ἡλλοίωσε τὸ πρόσωπο» αὖ- 
τοῦ ἑναντίον ᾿Αθιμέλεχ, » ἔοιχε τὸν ἐν τῇ πρώτῃ 
τῶν ἨΒασιλειῶν ᾿Αχιμέλεχ ὠνομασμένον ἸΑθιμέλεχ 
ἀποκαλεῖν τῶν στοιχείων παρ) Ἑθραίοις, λέγω δὲ 
τοῦ χὰφ xai τοῦ βὴθ, πολλὴν ὁμοιότητα οωζόντων, 
ὡς κατὰ μηδὲν ἀλλήλων διαλλάττειν, f| βραχείᾳ κε- 
pxla µόνῃ. Ἔχει δ' οὖν ἡ ἱστορία οὕτως: « Kat ἔρχε- 
ται Δανῖδ εἰς Νομμᾶν πρὸς ᾽Αχιμέλεχ τὸν ἱερέα, καὶ 
ἑξέστη ᾽Αχιμέλεχ τῇ ἀπαντήσει αὐτοῦ, χαὶ εἶπεν 
αὑτῷ' Τί ὅτι σὺ µόνος, καὶ οὐδεὶς μετὰ coU; Καὶ 
εἶπεν αὐτῷ Δαυῖδ. Ὁ βασιλεὺς ἐντέταλταί µοι σἠ- 
µερον ῥῆμα, καὶ εἶπέ uot Mh γνώτω μτδεὶς τὸ ῥῆμα 
περὶ οὗ ἐγὼ ἀποστέλλω σε, xol περὶ ob ἐγὼ ἐντέ- 
ταλµαί σοι. Καὶ τοῖς παιδαρίοις μεμαρτύρημαι ἐν τῷ 
τόπῳ τῷ λεγομένῳ θεοῦ πίστις, Φελμωνὶ Ἀ.ἔμωνέ. 
Καὶ νῦν εἰ εἰσιν ὑπὸ τὴν χεῖρά σου πέντε ἄρτοι, Gk; 
εἰς χεῖρά µου τὸ εὑρεθέν. Καὶ ἀπεχρίθη ὁ ἀρχιερεὺς, 
xal εἶπεν Οὐκ εἰσὶν ἄρτοι ῥέθηλοι ὑπὸ τὴν χεῖρά 
µου, ἀλλ' f, ἄρτοι ἅγιο:' εἰ ἐστὶ τὰ παιδάρια πεφυ- 
λαγμένα ἀπὺ γυναιχὸς, zal φάγεται. Καὶ ἀπεχρίθη 
Aavtb τῷ ἀρχιερεῖ, καὶ εἶπεν αὐτῷ Αλλά ἀπὺ γυ- 
ναιχὸς ἀπεσχήμεθα χθὲς xal τρίτην ἡμέραν. Ἑν τῷ 
ἐξελθεῖν µε εἰς ὁδὺν, γέγονε πάντα παιδάρια ἡγνι- 
σµένα. Καὶ αὐτὴ f ὁδὸς βέθηλος, διότι σήμερον ἁγιασθή- 
σεται διὰ τὰ σχεύη. Καὶ ἔδωκεν αὐτῷ ᾿᾽Αχιμέλεχ ὁ 
ἱερεὺς τοὺς ἄρτους τῆς προθέσεως, ὅτι οὐχ ἣν ἄρτος 
ἐχεῖ, ἀλλ᾽ f| οἱ ἄρτοι τοῦ προσώπου οἱ ἀφηρημένοι Ex 
προσώπου Κυρίου τοῦ παρατεθῆναι ἄρτον θερμὸν, 
ᾗ ἡμέρᾳ ἔλαδεν αὐτούς. » Ταῦτα μὲν ἡ ἱστορία: ἀντλ 
65 τοῦ, « Ev τῷ τόπῳ τῷ λεγοµένιφ Θεοῦ πίστις duA- 


D μωνὶ ἈΑ.ϊμωνὶ,» ᾿Αχύλας φταί' «Πρὸς τὸν τόπον 


τόνδε τινὰ τοῦδέτινος *» f| « τόνδε τινὰ ἀδέσποτον- » ὁ 
δὲ Σύμμαχος' « El; τὸν δεῖνα τόπον.» Ἔοιχεν οὖν 
ἡ τοῦ φαλμοῦ προγραρὴ τὶν ἀλλοίωσιν τοῦ λόγου 
Δανῖδ τὴν πρὸς τὸν ἱερέα σηµαίνειν διὰ τοῦ φάναι" 
ε Ὁπότε Ἠλλοίωσε τὸ πρόσωώπον αὑτοῦ ἑναντίον 'A6t- 
µέλεχ.ν Ἰ τὴν ἀλλοίωσιν τοῦ προσώπου’ διὸ χατὰ 
τν Σύμμαχον εἴρηται « Ὁπότε µετεµόρφωσε τὸ 
πρόσωπον αὐτοῦ ἑναντίον ᾿Αθιμέλεχ' » ὁ δὲ ᾿Αχύλας» 
« Ὅτε ἡλλοίωσε τὸ γεῦμα αὐτοῦ. Διὸ xal. προϊὼν 
Ey τῷ φαλμῷ τὴν ἱερὰν, ὡς ἔοιχε, τροφὴν αἰνιττό- 
μενός φησι’ «Γεύσασθε, χαὶ ἴδετε ὅτι χρηστὸς ὁ Κύ- 
ριος.) Μήποτε οὖν αὐτοῦ γεύσασθαι τοῦ Χριστοῦ παρ- 
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αινῶν τὸ σῶμα αὐτοῦ διὰ τούτων ἡνίττετο, ᾧ xal A quzdam videntur habere priecepta, οἱ sermones ex- 


ποῦ νόµου ἣν σύμθδολον' τοῦ τῆς εὐχαριδτίας Χριστοῦ 
δώµατος τοὺς τῆς προθέσεως ἄρτους παρειληφότος. 
Ἔστι xal ἑτέρα ἀλλοίωσις τοῦ Δαυῖδ, χαθ fiv ἡλ- 
. λοίωσε τὸ πρόσωπον αὐτοῦ πρὸς ᾽Αγχοὺς βασιλέα Γὲ0 
τὸν ἀλλόφυλον, µανίαν ὑποκρινόμενος» ἁλλ᾽ οὐκ ἔοι- 
xev ὁ Ψαλμὸς ταύτην ἐπὶ τοῦ παρόντος προσαλλοίω- 
σιν σηµαίνειν. Οἱ δὲ pem ἕτερα ἐπιγεγραμμένο. τῶν 
Qa iv, λέγω δὲ, µήτε ᾠδὴ, μήτε ὕμνος, µήτε φαλ- 
μὸς, µήτε µελῴδημα, μήτε αἴἵνεσις, τε προσευχὴ, 
μήτε τι τῶν τοιούτων, ὠφελίμους τινὰς ἑοίχασι διδα- 
σχαλίας περιἐχειη, καὶ λόγους παραινετιχοὺς xal 
᾿προτρεπτιχοὺς εἰς εὐσεθείὰς ἀνάληψιν ' οἷός ἔστιν ὁ 
δέκατος, bv ᾧ εἴρηται' « "Eri τῷ Κυρίῳ πέποιθα, 
πῶς ἑἐρεῖτε τῇ quy) µου, » xat τὰ ἕξης' χαὶ ὁ δἐχὰ- 


hortatorios et invitatorios ad pietatis cultum. Ejue- 
modi est decimus, in quo dicitur *' : « In. Domiuo 
confido, quomodo dicitis anim: mese, » etc., et de- 
cimus tertius qui similiter ait ** : « Dixit insipien; 
in corde suo. » Reliqui similiter przcepta quadam 
utilitate plena continent, neque tamen psalmis, 
hymnis aut canticis ascripti sunt, quod eamdem ac 
praedicti formam non servent ; nisi forte scripti sunt 
el ipsi ut per psalterium, vel cantici more, vel sicut 
quispiam e praedictis canerentur, hoe autem non 
contigit, adeo ut eamdem quidem ac psalmi, cau- 
tica et orationes vim habeant, inscripti autem non 
Sint, quod dicti non fuerint. Vcl forte quidam oh 
priorem causam, quidam vero ob secundam nullo 


τος τρίτος xa0' ὅμοια λέγων’ « Εἶπεν ἄφρων ἓν xap- D gaudent titulo. Quinquagesimus enim primus cui 


δίᾳ αὐτοῦ. » Καὶ οἱ λοιποὶ δὲ παραπλησίως λόγους 
τινὰς διδασχκαλιχοὺς xal πλήρεις ὠφελείας ἐπᾶγον- 
ται. οὐ μὴν ἐν φαλμοῖς xal ὕμνοις 1 ἐν ᾠδαῖς xate- 
λἐγησάν, τῷ μὴ σώζειν τὸν ὅμοιον τοῖς εἰρτμένοις 
τρόπων; εἰ μῆ ἄρα ἐγράφησαν καὶ αὑτοὶ ὥστε λεχθῆ- 
ναι διὰ φαλτηρίου f| δι donc, f ὥς τις τῶν εἰρημέ- 
νων οὐ συνἐθη᾽ δὲ καὶ λεχθῆναι αὑτοὺς, ὥστε ἔχειν 
ὁμοίαν μὲν ἐν τοῖς φαλμοῖς χαὶ ταῖς ᾠδαῖς, xai ταῖς 
προσευχαῖς δύναμιν, μὴ ἐπιγεγράφθαι δὲ διὰ τὸ μὴ 
λεχθῆναι αὐτὴν. "H μἡποτξ τινες μὲν διὰ τὴν προ- 
πέραν αἰτίαν, τινὲς δὲ τῆς δευτέρας Evexev οὐχ ἡξιώ- 
Όησαν προγραφΏς. 'O μὲν γὰρ πεντηχοστὸς πρῶτος, 
οὐδέτερα àv τῶν εἰρημένων, τὰ περὶ τοῦ Δωὴκ ἁπαἵ- 
γέλλει λέγων’ «Τί ἐγχαυχᾷ ἓν καχίᾳ, ὁ δυνατὸς, » 
καὶ τὰ ἑξῆς ΄ περ διὰ τὸ σχυθρωπὸν οὖκ ἂν λεχθείη 
τῷ τρόπῳφ τῶν ψαλμῶν, f| τῶν ᾠδῶν' ὡς οὐδὲ ὁ 
πεντηχοστὸς δεύτερος xal οὗτος λυπηρὰ περιέχων. 
Ὅ δὲ πεντηχοστὸς τέταρτος οὗ 1j ἀρχή * ε Ἐνώτισαι, 
ὁ θεὺς, τὴν προσευχἠν pov, » τρόπον περιέχει προσ- 
ευχῆς ' xal ὁ εἰκοστὸς ἕχτος" « Κύριος φωτισμός 
µου xai δωτήρ µου, » οὐδὲν διενήνοχε τῆς εὐχῆς " 
ὅμως b' οὖν οὐκ ἠξιώθησαν προγραφῆς. Auk δὲ τὴν 
δευτέραν, ὡς εἰχὸς, αἰτίαν, τοῦ ἑδδομηχοστοῦ πρὠ- 
του φαλμοῦ ἐπὶ τέλει τῆς προφητείας περιέχοντος, 
ε Ἐξέλιπον οἱ ὕμνοι Δαυῖδ, υἱοῦ Ἱεσσαί' » ἐπειδὴ 
δὲ τινες ὑπέλαθον τέλος τῶν τοῦ Δαυῖδ Όμνων τὸ λό- 
γιον σηµαίνειν, σημειώσῃ, ὅτι οὐ τοῦτο δηλοῖ 1 τοῦ 
Ἑδραίου διάνοια. Ὁ γοῦν ᾽Αχύλας, ἀντὶ τοῦ: Ἐξέλι- 
xov οἱ ὕμνοι Δαυῖδ,ε Ἑτελέσθησαν προσευχαὶ Δανῖδ,» 
ἐχδέδωχεν ᾿ ὁ. δὲ Σύμμαχος ' « Ἐπετελέσθησαν προσ- 
ευχαὶ Δαυῖδ' » xoi fj πέμπτη ἔχδοσις, € "Avtexe- 
φαλαιώθησαν προσευχαὶ Δανῖδ. » Δι ὧν παρίσταται 
τοῖς ἓν τῷ ψαλμῷ περὶ τοῦ Χριστοῦ προφητευομένοις 
συνηφθαι τὰ εἰρημένα" ἐπιγέγραπται μὲν γὰρ ὁ 
Ψαλμὸς « εἰς Σαλομὼν, » ἀναφέρεται δὲ τὰ by αὐτῷ els 
“τε αὐτὸν Σολομῶντα, xal τὸν £x σπέρματος αὐτοῦ γε- 
νηαόµενον υἱὸν αὐτοῦ ' διὸ εἴρηται' « Ὁ θεὸς, τὸ 
xply.& σου τῷ βασιλεῖ bc, καὶ τὴν διχαιοσύνην σου 
τῷ υἱῷ τοῦ βασιλέως. » Εἶτα ἑξῆς τούτοις ἐπιφέρον- 
παι λόγοι τινὲς προφητιχοὶ περὶ τοῦ υἱοῦ βασιλέως, 
δηλαδὴ ἐκ σπέρματος Σολομῶντος Υεννηθησοµένου, 

δε Psal, x, 3, 9 Psal. xui, 1. 3 Psal. xi, 3. 
ου]. 8. **ibid. 17, 19. 


Solum Chriswm Dei. lllud euim *' : 


niliil commune est cum predictis, quz ad Daeg per- 
Linent narrat his verbis ** : « Quid gloriaris in ma- 
litia potena, » et czetera, qu:e quidem ob armaritndi- 
nem díci nequeant ad instar psalmorum aut. canti- 
corum, sicut nec quinquagesimus secundus qui et 
ipse tristia refert. Quinquagesimus quartus cujus 
principium est**: «Exaudi, Deus, orationem meam,» 
formam orationis habet ; el vigesimus sextus *5 : 
t Dominus illuminatio mea et servator meus, » ni- 
hil ab oratione differt; nullo tamen insigniti sunt 
titulo. Cum autem propter secundam, ut verisimile 
est, causam septuagésimus primus psalmus in flne 
propheti& habeat: « Defecerunt hymni David filii 
Jesse, » hisque vcrbis quidam opinati sint fiiem 
hymnorum David indicari, observabis non hunc 
esse llebrzi textus sensum. Aquila ergo pro : « De- 
fecerunt. bymni David, » vertit : « Complet» sunt 
orationes David; » Symmachus autem : « Consum- 
maiz sunt orationes David; » et quinta editio : « [te- 
cognitz sunt orationes David. » Quibus ostenditur, 
prophetiis quas habet psalmus de Christo, connexa 
esse quz dicta sunt. Inscribitur enim psalmus « in 
Salomonem, » et qus continet, referuntur tum ad 
Salomonem, tum ad eum qui ex ejus semine genc- 
ramdus erat, filium. Quapropter dictum est **; 
« Deus, judicium tuum regi da, et justitiam tuam 
filio regis. » Deinde consequenter subnectuntur scr- 
mones quidam prophetici de filio regis, gencrando 


p videlicet e semine Salomonis, qui 599 quidem 


sermones non in alium convenire queant quam ín 
ε Domiuabitur 
a mari usque ad iare, et a fluminibus usque a 
terminos orbis terrarum, » et alia his similia, ne- 
que ad Salomonem, neque ad imperii ejus successo- 
rem Roboam, neque ad alium ex ejus successoribus, 
sed ad solum nostrum Salvatorem referri queunt. 
Quoniam ergo secundum David per orationem con- 


.summanda erat e semine cjus generatio Christi, 


et qua circa liauc predicta sunt, e quorum nuinero 
sunt qua in proposito habentur psalmo, sieut in 
fine dictum est ^ : « Et benedicentur iu ipse omue« 


** Psal. Liv, 2. ** Psal. xxvi, 4. ** Psal. 1xx1,2. 
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gentes, οἱ replebitur majestate ejus omnis terra ; » A οἵτινες οὐχ ἐφ᾽ ἕτερον ἁρμόζειν δύνανται f ἐπὶ yó- 


merito bis connexum est secundum Aquilam ;: « Com- 
plet:e sunt orationes David ; » secundum Symma- 
chum : « Consummate sunt orationes David ; » se- 
eundum quintam editionem : « Recognit sunt ora- 
tiones David. » In hoc recognit:? sunt, cuim omues 
gentes benedicte sunt per ejus qui ex senine illius 
ortus est, Salvatoris omnium gentium adventum. In 
psalmis qui habent diapsalmata, Aquila pro diapsal- 
mate verlit « Canticum, » quinta autem editio « jugi- 
ter. » Porro juxia nostra exemplaria et Symma- 
chum, quando musicze cujusdam melodie οἱ rhythmi 
fit mutatio, videtur apposita diapsalmatis nota. Sae- 
pissime vero et sensus mutalio est in diapsalmatis, 
interdum el personz. Existimabit forte quispiam 
eos qui psalmorum nomine inscripti sunt, pulsa- 
tione instrumenti musici quod vocatur psalterium, 
recilatos fuisse ; sed quoniam secundum Aquilam 
per totum librum in quibuscunque secundum LXX , 
« psalmus » inscribitur, in iis « modulatio » editur ; 
secundum vero Symmachum « Ode » vel « Canticum,» 
idcirco necessario ο adnotavimus ne quis putaret 
per musicum instrumentum oranes qui apud nos Psal- 
morum nomine inscribuntur, cantatos fuisse. Neque 
enim rationi consentaneum esset, quinquagesimum, 
verbi gratia, qui inscriptus est, « in finem, psalimus 
ipsi David, » psalterii organo recitatum fuisse : in 
luctu quippe intempestiva est musica modulatio. 
Quomodo enim fleri potuit, Davideg de gravissimo 
scelere verba facientem, cum Deus. contra illum 
haud leviter indignatus minas per prophetam in- 
yentassel ; quasi letitia. tempore assumpto psalte- 
rio, gaudii et hilaritatis symbola persolvisse ? Quid 
antem psalterio proprium continent ejus sermones? 
Aunon potius ejulatus οἱ fletus, quos par erat , 
eum luctuoso cantico, non. cuim instrumento re- 
citare ? Hdipsum dicas de tertio ^», qui inscri- 
ptis est, « Psalinus. Davidi, quando fugit a facie 
93 Abessalom filii sui. » Cousideres velim, nuin 
in hujusmodi calamitate constitutus, cum regno ex- 
actus a filio pellereuir, musicis cantibus vacasset. 
Certe rationi consonum est. ipsum, dum hanc sup- 
plicationem ad. Deum emitteret, cum quadam melo- 
dia tempori accommodata eam obtulisse. Quamob- 
rem « Melodia »et « Canticum » reliqui in horum in- 
scriptione verterunt.Similiterque de czeteris quibus 
eadem iuscriptio prafigitur, cogites oportet. Quot- 
quot hunc titulum habent, « in hymnis », Aquila, 
« in psalmis; » Symmachus vero « per psalterium » 
inscripsit ; ita ut seeundum eorum interpretatio- 
nem, hi soli per musicum instrumentum cum no- 
dulatione dicti fuerint. Et quidem e re fuisse vide- 
ur, ut quartus psalmus, « iu hymnis » inscriptus, 
perinstrumentum pulsatus sit. Quandoquidem enim 


** Psal. in, 4. 


(36) Δι ἁπάσης. Wic desinit hiatus codicis Va- 
ticani, quo usus est Montefalconius. 

(27) Moniefalcon., ἐσημειωσάμην. 

(281 Πάντας τοὺς παρ ἡμῖν y'adpovc ἐπιγε- 


- 


vov Ἀριστὸν τοῦ θεοῦ. Τὸ γάρ, « Καταχυριεύσει ἀπὸ 


"θαλάσσης ἕως θαλάσσης, xal ἀπὸ ποταμῶν ἕως περά- 


των τῆς οἰχουμένης, » xal παραπλήσια τούτοις obs" 
ἐπ᾽ αὐτὸν ἀνάγοιτο ἂν τὸν Σολομῶντα, οὐδ ἐπὶ «by 
ἀναδεξάμενον αὐτοῦ τὴν ἀρχὴν ᾿Ροθοὰμ, οὐδ' ἐφ᾽ Exe- 
pov τῶν αὑτοῦ διαδόχων, ἁλλ᾽ ἐπὶ µόνον τὸν ἡμέτερον 
Σωτῆρα. Ἐπεὶ τοίνυν χατὰ τὸν Δανῖδ δι’ εὐχῆς ἦν 
ἐπιτελετθῆναι τὴν Ex σπέρµατος αὐτοῦ γένεσιν τοῦ 
Χριστοῦ, καὶ τὰ ἐπὶ ταύτῃ προφητευόµενα, ἓν ofc fv 
τὰ ἐν τῷ προχειμένῳ ψαλμῷ, ὡς ἐπὶ τέλει λέλεχται - 
ε Καὶ ἐνευλογηθήσονται Ev αὐτῷ πάντα τὰ ἔθνη, xal 
πληρωθῄήσεται τῆς δόξης αὐτοῦ πᾶσα ἡ ΥΠ’ » εἰχότω-: 
ἐπισυνῆπται τούτοις χατὰ μὲν τὸν ᾽Αχύλαν * (C'EceM-- 
σθησαν προσευχαὶ Δανῖδ' » κατὰ δὲ τὸν Σύμμαχον- 


n, Ἐπετελέσθησαν προσευχαὶ Δαυῖδ’ » χατὰ δὲ τὴν 


C 


πέµμπτην Éx6osty* « ᾿Ανεχεφαλαιώθησαν προσευχαὶ 
Aavib. » "Ev τούτῳ ἀνεχεφαλαιώθησαν, ἓν τῷ πάντα 
τὰ ἔθνη εὐλογηθῆναι διὰ τῆς τοῦ Ex σπέρματος αὖ- 
τοῦ γεγενηµένης ἐπιφανείας τοῦ τῶν ἐθνῶν ἁπάντων 
Σωτῆρος. Ἐν ol; τὰ διαφάλµατα φέρεται, ἓν τούτοις 
ὁ ᾽Αχύλας ἀντὶ τοῦ διαφάλµατος πεποίηχεν «Άσμα:ν 
ἡ δὲ πέμπτη ἔχδοσις «διὰ παντός 7 } χατὰ δὲ τὰ παρ᾽ 
ἡμῖν ἀντίγραφα xax κατὰ Σύμμαχον, ἔοιχε μουσιχοῦ 
τινος µέλους 7| ῥυ0μοῦ τροπῆς γενομένης ἡ τοῦ δια- 
Ψάλµατος παραχεῖσθαι παρασηµείωσις. Πολλάχις δὲ 
xaX διανοίας ἑναλλαγὴ γίνεται ἐν τοῖς διαφάλµασιν, 
Ίδη δὲ ποτε xal προσώπου µεταθολή. Οἰπθείη μὲν 
ἄν τις άντας τοὺς ἐπιγἐγραμμένους φαλμοὺς Ov 
γροῦσεως ὀργάνου μουσιχοῦ τοῦ χαλουµένου φαλτη- 
ρίου ἁποδίδοσθαι’ ἁλλ' ἐπεὶ χατὰ τὸν ᾿Αχύλαν δι 
ἁπάσης (20) τῆς βίθλου, ἓν ὅσοις ἐπιγέγραπται χατὰ 
τοὺς Ἑθδομήχοντα « ψαλμὸς, » ἐν τούτοις € µελῴ- 
δηµα » ἐχδίδοται: χατὰ δὲ τὸν Σύµµαχον € 5h, » ἢ 
€ ἆσμα' » τούτου χάριν ἀναγκαίως ἐπεσημειωσάμην 
(27) ὡς ἂν pf; τις νομἰσῃ διὰ τοῦ μουσιχοῦ ὀργάνου 
Λάντας τοὺς map ἡμῖν φαλμοὺς ἐπιγεγραμμένους 
εἰρῆσθαι (28). Οὐδὲ γὰρ ἂν ἔχοι λόγον, τὸν πεντηχο- 
στὸν, φέρε, ἐπιγεγραμμένον, « εἰς τὸ τέλος ψαλμὸς τῷ 
Δαυῖδ, » διὰ φαλτηρίου εἰρῆσθαι' μουσιχὰ γοῦν ἓν 
πένθει ἄχαιρος διήγησις. Πῶς γὰρ οἷόν τε Tv, λε- 
χθέντα ἐπὶ δεινῷ πλημμελήματι τῷ Δανῖδ, ob τῆς 
τυχούσης ἀγαναχτήσεως τοῦ Θεοῦ χατ᾽ αὐτοῦ γενοµέ- 
νης, xal ἀπειλῆς διὰ τοῦ προφήτου, ὡς ἐν εὐθυμίας 


D χαιρῷ φαλτήριον ἀναλαθόντα, τρυφῆς χαὶ εὐὑφροσύ- 


vns σύμθολα ἐπιτελεῖν ; Τί δὲ φαλτηρίου περιέχουσιν 
οἰχεῖον οἱ λόγοι; Οὐχὶ δὲ ὁλοφυρμοῦ χαὶ ἀποχλαύσεως, 
οὓς εἰχὸς µετά τινος πενθικοῦ μέλους, οὗ μὴν μετὰ 
τοῦ ὀργάνου εἰρῆσθαι ; Ταντὸν δ' ἂν εἴποις xal ἐπὶ 
τοῦ τρίτου, ὃς ἑἐπιγέγραπται « Ῥαλμὸς τῷ Aauth, 
ὁπότε ἀπεδίδρασχεν ἀπὸ προσώπου ᾿Αθεσσαλὼμ τοῦ 
υἱοῦ αὑτοῦ. » Ἐπιστήσεις γὰρ el ἐν τοιαύτη τυγχά- 
νων συμφορᾷ, xa0' fiv ἐχπεπιώχει μὲν τῆς βασι- 
λείας, ἠλαύνετο ὃξ πρὸς τοῦ υἱοῦ, μουσιχοῖς ἐσχό- 


χραµµένους εἱρῆσθαι. Hec desiderantur in codice 
Vaticano, sed hic supplentur e schedis Grabii. Mox 


ezdem schedas, οὐδὲ γὰρ ἄν ἔχη. 
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Aa,s. Aóyov 0' ἂν ἔχοι, πρὸς τὸν θεὺν καὶ ταύτην A lertius pealuius a David prolatus fuerat, quando fu- 


ἀναπέμπων thv ἰχεσίαν, µετά τινος μέλους αὐτὴν 
προηνέγχατο χαταλλήλου τῷ xatptp: δι ὃ «Μελῴδημα, 
xa « Ὠδὴν » οἱ λοιποὶ xal ἐν τῇ τούτων προγραφῇ 
πεποιῄκασιν. Τοὺς λοιποὺς δὲ τῶν ὁμοίως ἐπιγεγραμ- 
µένων παραπλησἰως τοῖς εἱρημένοις ἐπισχέφῃ. "Ocot 
εἰσὶν, « àv. ὕμνοις, » ἐπιγεγραμμένοι, ἐπὶ τούτων 
ἀντὶ τοῦ,ε v ὄμνοις, » ὁ μὲν ᾽Αχύλας, « v φαλμοῖς.» 
ὁ δὲ Σύμμµαχος : διὰ φαλτηρίου » ἑχδέδωχεν ' ὥστε 
. κατὰ τὴν αὐτῶν ἑρμηνείαν µόνους εἶναι τούτους διὰ 
τοῦ μουσικοῦ ὀργάνου µελῳδηθέντας. Καὶ ἔχει γε 
λόγον τὸν τέταρτον φαλμὸν, « ἐν ὕμνοις » ἐπιγεγραμ- 
pívov, δι᾽ ὀργάνου κεχροῦσθαι. Ἐπειδὴ γὰρ ὁ τρίτος 
εἴρητο τῷ Δανῖδ, ἠνίκα ἀπεδίδρασχεν ἀπὸ προσώπου 
Αθεσσαλὼμ τοῦ υἱοῦ αὐτοῦ, εἰκότως ὁ τέταρτος, 
τὰ νιχητήρια περιέχων τοῦ πρὸς τὸν υἱὸν (29) πολέ- 
µου, ὁμοῦ xal « εἰς τὸ τέλος, » ὁμοῦ xat «ἐν ὕμνοις » 
ἐπιγέγραπται. Διόπερ ὁ Σύµµαχος ἀντὶ τοῦ, εἰς τὸ 
τέλος, « ἐπινίχιον, » ὁ δὲ ᾽Αχύλας, « tip νιχοποῷ, » 
ἑχδεδώκασιν. Σώζει δὲ τὴν ἀποδοθεῖσαν θεωρίαν τὰ 
ἐπιλεγόμενα, by οἷς φησιν « Ἐν τῷ ἐπικαλεῖσθαί 
µε, εἰσήχουσέ µου ὁ θεὸς τῆς διχαιοσύνης µου, » 
xai τὰ ἑξῆς. Ἡρμοζεν οὖν ταῦτα ὡς ἓν ἐπινιχίοις xat 
διὰ μουσικῶν ὀργάνων ἀναχρουσθῆναι. Ὁ δὲ τρίτος 


οὖχ ἐπιγέγραπται (30) « εἰς τὸ τέλος: » οὐ γὰρ fv. 


πω ἐπινίχιος * ἀλλ' οὐδὲ τοῦ πολέμου τέλος εἰληφότος 
εἴρητο. Σχέψαι δὲ χαὶ ἐπὶ τοῦ ἕκτου, µήποτε ἐπειδὴ 
μετὰ τὰ πρῶτα τοῦ φαλμοῦ ἐν τοῖς τελευταίοις ἐπι- 


φέρει λέγων * « χουσε Κύριος τῆς φωνῆς τοῦ χλαυ-- 


θμοῦ µου (51), εἰσήχουσε Κύριος τῆς δεἠσεώς µου * 
Κύριος τὴν προσευχἠν µου προσεδέξατο, » εἰκότως 
αὐτὸς « ἐπινίκιος, » xal « διὰ φαλτηρίου, » παρὰ δὲ 
τοῖς Ἑδθδομήκοντα € εἰς τὸ τέλος, » xa « ἐν ὕμνοις » 
ἐπιγέγραπται. ᾽Αλλὰ χαὶ ὁ πεντηχοστὺς τρίτος, πρὸ 
τῆς εἰς τὸν Οὐρίαν ἁμαρτίας εἰρημένος τῷ Aavtb, ἐν 
τῷ ἑἐλθεῖν τοὺς Ζιφαίους καὶ εἰπεῖν τῷ Σαούλ: « Οὐχ 
ἰδοὺ Δανῖδ χέχρυπται παρ) ἡμῖν; » ὡς ἂν τῶν διαδε- 
6ληχότων αὐτὺν τῷ Σαοὺλ μηδὲν ἰσχυχότων, « bv. 
ὕμνοις » μὲν παρ᾽ ἡμῖν παρὰ δὲ τοῖς λοιποῖς « διὰ 
Ψαλτηρίου » καὶ « &v ψαλμοῖς, » xat «τῷ νιχοποιῷ, » καὶ 
«ἐπινίχιος » ἐπιγέγραπται. Toy ὅμοιον δὲ τρόπον ἔπι- 
στήσεις xa τοῖς λοιποῖς, ὅσοι τῆς ὁμοίας ἠξίωνται 
προγραφΏς. Ὁμολογουμένως οἱ πλείους (52) τῶν μετὰ 
τὸν πεντηκοστὸν φαλμὸν, μαχρῷ πρόσθεν εἴρηνται 
τοῦ πεντηχοστοῦ. Καὶ αὐτὸς δὲ ὁ πεντηχοστὸς εἴρη- 
ται πρὸ τοῦ χρόνου τοῦ κατὰ τὸν τρίτον, ὃς ἑλέχθη τῷ 
Δανῖδ ἠνίχα ἀπεδίδρασχεν ἀπὸ προσώπου τοῦ Ἄδεσσα- 
λὼμ τοῦ υἱοῦ αὐτοῦ. Hv δ' οὗτος χρόνος ὁ μετὰ τὴν τοῦ 
πεντηκοστοῦ ἑξομολόγησιν. Τίνα οὖν ἄρα (53) τοιαύ- 
την περιέχει τάξιν; Ὁ μέν τις εἴποι ἔχειν τινὰ τῶν 

** Psal. iv, 2. *! Psal. vi, 9, 10. 
ο) Πρὸς τὸν υἱόν. Colex Vaticauus, πρὸς τὸ 
30) Codex Vaticanus, ἐπεγέγραπτο. 

SD ήν Vaticanus τὴν φωνὴν p» χλαυθμοῦ 

ν᾿ υσε Κύριος τ L 

" (32) Οἱ a lelove, eic. H ilarius Prbloge in librum 
Psalmorum, num, 9: Psalmus tertius. secundum 
historiam quinquagesimo psalmo posterier εί: in- 
scriptio namque utriusque mulio iuteronllo temporis 
etatieque diversa esi. Nam hic quw sub Uriu ει Da- 


D 


git a facie Abessaloim lilii sui : merito quartus, qui 
triumphos exhibet hujas, quod contra filium erat, 
belli, « in ünem » pariter et « in hyumis » inscri- 
pius est, [deo Syounachus illius loco, in finem, 
« triumphale ». vertit; Aqu.la vero, « victori, » 
edidit. llanc vero a nobis traditam rationem servant, 
quae mex sequuntur verba ** : « Cum invocarem, 
exaudivit me Deus justitia mez, » et cetera. Con- 
gruens igitur erat hzc quasi in. triumpliis, et. per 
masica instrumenta cantari. Tertius vero psalmus 
non, « in. finem, » iuscriptus erat : nondum eniin 
triumphus aderat, neque post finem belli dietus 
fuerat. Circa sextum vero psalmuin. perpendas Υθ: 
lim, ne forte, quia post priores psalmi versus, 


B circa finem sic infert *! - « Audivit Dominus vocem 


fletus mei : exaudivit Dominus deprecationem meam, 
Deminus orationem meam suscepit, » merito et ipse 
e triumphalis » et« per psalterium ; » apud Septua- 
ginta vero « in finem,» et in « hymnis » inscriptus 
sit. Imo. etiam quinquagesimus tertius, ante pec- 
eatuimi in. Uriam a Davide dictus, cum. venirent 
Ziphxi et dicerent. Sauli : « Nonne ecce David 
absconditus est apud. nos?» quandoquidem calum- | 
niantes eum apud Saulein nihil potuerant ; « iu 
hymnis » quidem apud nos, apud reliquos vero 
« per psalterium et« in psalmis :» itemque « victori,» 
el « triumphale,» inscriptus est. Pari modo de reli- 
quis cogites, qui simili gaudent inscriptione. Iu 
 eonfesso est plerosque psalmos post quinquagesi- 
mum positos, diu ante quinquagesimum editos fuisse. 
Imo 5945 ipse quinquagesimus recitatus fuit ant« 
tertium, qui dictus est a Davide cuin fugeret a fa- 
cie Abessalom filii sui : quod certe tempus post quin- 
quagesimi confessionem locandum est. Quid igitur 
cause est quod talem habeant ordinem ? Disxerit 
fortasse quispiam numeros singulos aliquam virtu- 
tem complecti, secundum numericas rationes consi- 
deratam ; ut exempli causa, in divina Scriptura se- 
ptenarius numerus in honore habetur, ob quasdam 
rationes ; nam in septeu! diebus Sabhatum prazro- 
gativa dignatur; et in septem liebdomadibus Pente- 
€0816 ; in inensibus septimus mensis; in annis au- 
tem septimus ; et in multiplicatione septenariorum 
per annos, Jubilgus septem annorum hebdomadibus 
completus. Rursuinque dyas, sive dualitas, pro im- 
puro numero computatur. Dictum quippe fuit Noe : 
« Induces in arcam mundorum quidem animalium 
septem et septem, immundorum autem duo et duo. » 
Uunitatem vero longe prius esse, sivo eam qua pri- 


vid sunt gesta, complectitur ; illeautem fugam David, 
Abessalon filio eum persequente, significad : et tamen 
virtus ac sacramentum numeri perficit, hunc et illum 
sic pro competentibus et sibi congruis numeris col- 
locari. Confer item num. 10 ei 11 cum sequentibus, 
εἰ fatcber.s omnia fere ex Origene nostro mutua- 
(um esse llilariuin. 

, (93) Tiva οὖν dpa, eic. Forte legendum : Τί οὖν. 

pa. 
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wa est, sive eam quz in denariis, sive eam qu:e in A ἀριθμῶν Exastov δύναμιν, χατὰ λόγους ἆρθμητ-- 


centenariis numeris przeit, secundum quasdau nec 
leves rationes : itemque. triadem, pentadem , sive 
quinarium, et hehdomadem sive. septenarium, re- 
liquosque numeros: similiter; secundum banc veio 
rationem singulis numeris psalmos aceoninodatos 
fuisse ; ita ut quinquagenario numero proprie con- 
veuiat Davidis confessio, ob legem quinquagesimi 
auni, in quo lege statutum est debitorum remissiones 
fieri. Qux: eausa fuerit, uL ordo psalmorum non tem- 
pora, sed numerorum virlutem sequatur. Alius vero 
dixerit nihil hujusmodi, tam scilicet supervacaneum el 
affectatum continere librum Paalmorum ; sed simpli- 
cem collectionem Canticorum, Psalmorum, aliorum- 
que permistim descriptorum : Esdra videlicet haoc 
ità cum aliis Seripturis in unum redigente; »ut. se- 
nioribus Hebreorum sapientibus, casu οἱ fortuito 
prout memeriz sese offerebant, eolligentibus , ac 
simpliciori mente editionem eorum expurgatam pa- 
rantibus. 


κοὺς θεωρουµένην οἷον, ὡς ἐπὶ παραδείγµατος, 
τετιμῆσθαι μὲν τὴν ἑδδομάδα ἐν τῇ θΣίᾳ Γραφῃ διά 
τινας λόγους ἐν γὰρ ἑπτὰ ἡμέραις τὸ σάθθατεν 
ἱδίωτα. προνοµίας ΄ καὶ ἓν ἑπτὰ ἑθόομάσιν ἡ Πεν- 
τηχοστή  ἔν τε μησὶν ὁ ἕόδομος µήν᾿ Ev τε &vtav- 
τοῖς τὸ ἔθδομον ἔτος, χαὶ ἓν πολυ”λασιασμῷ τῆς 
ἐν τοῖς ἑνιαυτοῖς ἑθδομάδος ὁ Ἰωδηλαῖος ἐξ ἑπτὰ 
ἑθδαμάδων ἑτῶν συμπληρούμενος. Ἔμπαλιν δὲ τού- 
τοις εἰς ἀχάθαρτον ἀριθμὸν fj δυὰς παρε[ληπτας, 
Εἴρηται γοῦν τῷ ΝῶΣ’ « Εἰσάξεις εἰς τὴν χιθωτὸν τῶν 
μὲν χαθαρῶν ζώων ἑπτὰ ἑπτὰ, τῶν δὲ ἀχαθάρτων 
δύο δύο. » Καὶ τὴν µονάδα δὲ πολὺ πρότερον τήν τε 
πρώτην αὐτὴν, xal τὴν ἐν δεχάσιν, χαὶ τὴν ἐν ἔχα - 
τοντάσιν χατά τινας οὐ τοὺς τυχόντας λόγους: ὡς aO 


B πάλιν τὴν τριάδα, xa τὴν πεντάδα, xaX τὴν ἑ6δομά- 


δα, χαὶ τοὺς λοιποὺς τῶν ἀριθμῶν παραπλησίως * 
χατὰ τοῦτον τοιγαροῦν τὸν λόγον, ἑχάστῳ ἀριθμῷ 
οἰκείως ἐφηρμότθαι τοὺς ψαλμοὺς, ὥστε τῷ πεντη- 
γοστῷ ἀριθμῷ κατάλληλον γεγονέναι τὴν τοῦ Δαυῖδ 


ἐξομολόγησιν, διὰ τὸν περὶ τῆς πεντηχονταετηρίδος νόµου, bv (p νενοµοθέτηται χρεῶν ἀφέσεις ποιεῖσθαι - 


ὡς διὰ ταῦτα μὴ τοῖς χρόνοις ἐξηχολουθηχέναι τὴν τῶν ψαλμῶν τάξιν, ἀλλὰ τῇ τῶν ἀριθμῶν δυνάµει. 
Ἕτερος δ᾽ ἂν εἴποι (4) μηδὲν μὲν τοιοῦτο περίεργον περιέχειν τὴν βίδλον, ἁπλὴν δὲ συναγωχὲν κατὰ 
τὸ αὐτὸ, ᾠδῶν ὁμοῦ xoi φαλμῶν, xal τῶν λοιπῶν σποράδην ἀναγεγραμμένων" τοι Ἔαδρα xa: ταῦτα 
μετὰ τῶν ἄλλων Γραφῶν ἀπομνημονεύσαντος, f| xal τῶν παρ) Ἑδραίοις παλαιῶν σοφῶν κατὰ tb προσ- 
πεσὺν Ex 3570) τῇ μνῆμῃ συλλεξαμένω» τοὺς ἐμφερομένους, ὡς ἔτυχε, τὴν ἔκθεσιν (39) αὐτῶν ἁπλουστέρᾳ 
διανοίᾳ πεποιημένων χεκαθαρμένἉν. , 


end 


525 E TOMO IN PSALMUM PRIMUM. 6  AHOTOYEIZ TON A' VAAMON TOMOY. 


1. Clausas obsignalasque Sveripturas esse sacras 
divina testantur oracula; idque Davidis clave, ac 
forsitan et sigillo; de quo scriptum est 5: « Figura 
sigilli sanctitas Domino. ». Q'iod de virtute Dei, 

*! Exod. xxvii, 96. 


(94) "Ecspoc δ᾽ ἂν εἴποι, ctc. Hilarius prolugo 
in librum Psalmorum, num. 8: Non est autemigno- 
randum, indiscretum apud Hebreos numerum esse 
l'salmorum, sed siue ordinis annotatione essa con- 
scriptos. Non enim illic primus aut. setundus, aut 
tertius, aut. quinquagesimus, aut centesimus praeno- 
(atur ; sed sine discrimine alique ordinis numerique 
permixti sunt, Esdras enim, ut. antique traditiones 
[erunt, iucompositos eos, et pro auciorum ac Lempo- 
rum diversitate dispersos in volumen unum collegit 
el retulit, Sed Septuaginta Seniores, secundum Moysi 
trad tionem ad custodiendam legis docirinam in syn- 
agoga munuentes, posteaquam illis a rege Ptolemeo 
traus[erendag ex Hebreo in Graecum sermonem totius 
legis cura mandata est, spiritali et. celesti scientia 
virtutes Psalmorum intelligentes, in numerum eos 
atque ordinem redegerunt, singulis quibusque nume- 
ris pro efficientia sua εἰ absolutione perfectis per- 
[ectorum εἰ efficientium Psalmorum ordinem depu- 
(antes. 

(99) Codex Vaticanus, ὡς ἔτυχέ «c, τὴν ἔχθεσιν. 

(26) Κεχ/είσθαι καὶ ὀσφραγίσθαι, ete. Cum iis 
qui hoc numero continentur, maguam affinitatem 
habent qua scripsit Hilarius prologo in librum Psal- 
morum num, 5 et 6, his verbis : « Sunt autem 
omnes prophetiae ad mundialein sensum et pruden- 
tiam saeculi clause atque obsignatze, secundum illud 
νι] : Et erunt. vobis omnia verba hec, tanquam 
eloquia libri hujus signati : (uod si quidem homini 
scienti litteras, dicetur, Lege ista, diceu : Nou os- 
sum legere, signatum est enim. Et si dabitur liber 
ἐς in manus. hominis nescientis litteras, εἰ dicetur 


/ 


4. Κεχλεῖσθαι χαὶ ἑσφραγίσθαι (56) τὰς θείας l'pae 
φὰς ol θεῖοί φασι λόγοι, τῇ χλειδὶ τοῦ Δα»]δ, τάχα 
δὲ χαὶ σφραγῖδι, περὶ ἧς εἴρηται τό’ « Ἐχτύπωμα 
σφρανῖδος ἀγίασμα Κυρίῳ' » τουτέστι τῇ δυνάμει 


ei, Lege hunc, respondebit, Nescio litteras. lmperitia 
legendi et intelligendi librum prophetiz? sub persona 
utriusque bominis monstrata est, cum intelligentia. 
docti ad legendum , €t signaculum clausi mysterii 
non adeuntis, illius indocti ignorationi per commu- 
nem utriusque intelligendi inopiam comparatur. Sunt 
enim universa allegoricis el typicis contenta virtu- 
tibus : per qu: omnia unigeniti Dei Filii in corpore 
et gignendi, et patiendi, el moriendi, et resurgendi, 
et in zternum cum conglorificatis sibi qui in eum 
crediderint regnandi, et. c:eteros judicaudi sacra- 
menta panduntur. Et. quia Scribz et Phariszi Dei 


D filium natum in corpore non recipientes, omnibus 


propheticze intelligenti: aditum denegarent, sub 
denuutiatione peus ita a Domino arguuntur : Ve 
vobis, legis doctores, qui abstulisiis clavem scientia : 
ipsi non introitis, et introeuntes non sinitis iniroire. 
Negantes euim Christum, cujus adventus opus est 
prophetarum , clavem scientie abstulerunt : quia 
cognitionem legis, quee adventum Domini corpo- 
reum praedicavit, fides corporei adventus abnegata 
pricludit. Et hoe quidem ex omni scripturarum 
propheticarum genere dictum esse intelligendum 
est : ut nisi in adventum Domini ex virgine in 
Aominem procreandi intellecte et recognize fue- 
rint, intelligentizz earum vis obsignata habeatur et 
clausa. Tamen nequaquam Psalinorum librum nisi 
er fidem adventus ejus posse intelligi, ita beati 
oannis Apocalypsi docemur : Et angelo Phila- 
delphim Ecclesia scribe, hec. dicit sanctus et. verus, 
qui habet clavem David, qui aperit, εἰ nemo claudet ; 
qui claudit , εἰ nemo aperiet. Clavem igitur David 
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φοῦ δεδωχότος αὐτὰς 0:09, τῇ ὑπὸ τῆς σφραγῖδος A qui eas largitus est, intelligi. dehet , qua videlicet 


δηλουµένῃ. Περὶ μὲν οὖν τοῦ χεχλεῖσθαι xat ἔσφρα- 
γίσθαι ὁ Ἰωάννης ἁναδιδάσχει ἓν τῇ ᾽Αποκαλύψει 
λέγων « Kat τῷ ἀγγέλῳ τῆς £v Φιλαδελφείᾳ Ἐκχλτ- 
αίας Υράφον. Τάδε λέχει ὁ ἅγιος, ὁ ἀληθινὺς, ὁ ἔχων 
τὴν χλεῖδα τοῦ Δανῖδ. ὁ ἀνοίγων, xaX οὐδεὶς χλείσει, 
χαὶ κλεῖων, χαὶ οὖὐδεὶς ἀνοίξει' Οἶδά σου τὰ ἔργα 
᾿Ιδοὺ δέδωχα θύραν ἑνώπιόν σου ἀνεῳγμένην, fjv οὐ- 
δεὶς (91) δύναται κλεῖσαι αὐτὴν. » Καὶ μετ X ya 
«Καὶ εἶδον ἐπὶ τὴν δεξιὰν τοῦ χαθηµένου ἐπὶ τὸν θρό- 
vov βιθλίῖον γεγραμμένον ἔσωθεν χαὶ ὄπισθεν (58), 
χατεσφραγισμἑνον σφραγῖσιν ἑπτά. Καὶ εἶδον ἄγγελον 
ἰσχυρὺν (39) κηρύσσοντα φωνῇ µεγάλη Τίς ἄξιος 
ἀνοῖξαι τὸ βιθλίον, καὶ λῦσαι σφραγίδας αὐτοῦ ; Καὶ 
οὖδεὶς ἠδύνατο kv τῷ οὐρανῷ, οὔτε ἐπὶ τῆς γῆς, οὔτε 
ὑποχάτω τῆς γῆς ἀνοῖξαι τὸ βιδλίον, οὔτε βλέπειν 
αὐτό. Καὶ ἔχλαιον, ὅτι οὐδεὶς ἄξιος εὑρέθη ἀνοῖξαι τὸ 
βιθλίον, οὔτε βλέπειν αὐτό. Καὶ elg ἐκ τῶν πρεσθυ- 
τέρων λέγει µοι' Mh χλαῖε, ioo ἑνίχησεν ὁ λέων ὁ x 
τῆς φυλῆς Ἰούδα, ἡ ῥίζα Δανῖδ, ἀνοῖξαι τὸ βιθλ/ον, 
xai τὰς ἑπτὰ copaylóaq αὐτοῦ. » Περὶ δὲ τοῦ 
ἑσφραγίσθαι μόνο» 6 ὙἩσαῖας οὕτως * « Καὶ ἔσται 
ὑμῖν τὰ ῥήματα ταῦτα πάντα,ὡς οἱ λόγοι τοῦ βιδλίου 
τούτου τοῦ ἑσφραγισμένου, ὃ ἐὰν δῶσιν αὑτὸ ἀνθρώ- 
πῳ ἑπισταμένῳ γράµµατα, λέγοντες ΄ ᾿Ανάγνωθε 
ταῦτα, xai pet * Uo δύναµαι ἀναγνῶναι * ἑσφράγισται 
Y&p. Καὶ δοθῄσεται τὸ βιθλίον τοῦτο εἰς χεῖρας &v- 
θρώπου μὴ ἐπισταμένου γράμματα. καὶ ἐρεῖ (49), 
Qóx ἐπίσταμαι γράμματα. » Ταῦτα γὰρ οὗ µόνον 
περὶ τῆς ᾽Αποχαλύφεως Ἰωάννου, xaX τοῦ Ἡσαῖου 
νομιστέον λέγεσθαι, ἀλλὰ καὶ περὶ πάσης θείας Γρα- 
φῆς ὁμολογουμένως xai παρὰ τοῖς (41) µετρίως 
ἐπαῖειν λόγων θείων δυναµένοις, πεπληρωμένης (42) 
αἰνιγμάτων, χαὶ παραθολῶν, σχοτεινῶν τε λόγων, xal 
ἄλλων ποιχίλων εἰδῶν ἀσαφείας, δνσλήστων τῇ &v- 
θρωπίνῃ φύσει’ ὅπερ διδάξαι βουλόμενος καὶ ὁ Σωτήρ 
.Φησιν, ὡς τῆς χΧλειδὺς οὔσης παρὰ τοῖς γραμματεῦσι, 
xaX Φαρισαίοις οὐχ ἀγωνιξομένοις τὴν ὁδὸν εὑρεῖν 
τοῦ ἀνοῖξαι, τό * « Οὐαὶ ὑμῖν τοῖς νομικοῖς * ὅτι fjpa- 
τε τὴν χλεῖδα τῆς Υνώσεως, αὐτοὶ οὐχ εἰσήλθετε, xal 
τοὺς εἰσερχομένους οὐχ ἀφίετε εἰσελθεῖν. » 

9. Ταῦτα δὲ ἡμῖν ἓν προοιµίῳ λέλεχται, εἰς µέ- 
Ύιστον ἀγῶνα, xal ὁμολογουμένως ὑπὲρ ἡμᾶς, xal 
την ἕξιν ἡμῶν, ἀναγχαζομένοις ὑπὸ τῆς πολλῆς σου 


per sigillum adsimbratur.— Etenim. clausas. atque 
ob»signatas esse Scripturas. Joannes in. Apocalypsi 
declarat. his verbis *! ; « Et angelo Ecclesie, quse 
Philadelphiz est, scribe : Hxc dicit Sanctus, verus, 
qui habet clavem David ; qui aperit, et nemo clau- 
det ; εἰ claudit, et nemo aperiet : Novi opera tua ? 
posui fores coram te apertas, quas nemo claudere 
potest. » Deinde paulo post ** : « Et vidi ad dexteram 
sedentis in throno librum scriptum intus el a terge, 
ebsignatum signaculis septem. Et vidi angelum 
proclamantem voce magna : Quis est dignus aperire 
librum, et solvere signacula ejus ? Et nemo poterat 
in celo, neque in terra, neque subter terram aperire 
librum, neque aspicere illum. Et flebam , quoniam 
nemo: dignus inventus est. aperire librum, neque 
aspicere illum. Et unus de senioribus dixit mihi : 
Noli flere: ecce vicit leo de tribu Juda, radix 
David, aperire librum, et septem signacula ejus.» 
De sola vero obsignatioue ita loquitur [saias ** : 


' «Et eiuct vobis verba hac oinnia , sicut serimoneg 


libri hujus obsigsati, quem si dederint howiui 
s. ienti literas, 596 diceutes : Lege ista, et respou- 
d: bit : Non possum legere; est enim obsignatug. 
Et dabitur liber hie in manus. hominis nescienlis 
litteras; et dicet : Nescio litteras. » lliec enito nou 
ad Apocalypsim solum Joannis , aut [ία vaticinia 
pertinere putandum est; sed de universa Scriptura 
8acra penitus accipienda sunt, quam sane apu. 
illos in confesso est, qui divinarum litterarum uoti 
liam mediocriter assecuti sunt, zenigmatum involu- 
eris, ac parabolis, tenebrosisque sermonibus, ac 
diversis aliis obscuritatis generibus, qux& homiuis 
ingenio diflicile comprehenduntur, repletam esse. 
Quod et Salvator ostendere volens, clavem apud 
Scrihas et Phariseos esse dixit, qui ut viai ad 
aperienduin invenirent, miniine contenderent ; «Ve 
vobis, inquit **, legisperitis; quoniam tulistis cla- 
vein scienti, neque ipsi intrastis, el intrantes nou 
permittitis ingredi. » 


9. Hec a nobis velut. prafandi gratia proposita 
sunt, qui in maximum cerliamen, quodque vires 
nostras ac facultatem sine ulla dubitatione superat, 


φιλομαθείας, xaX δυσωπουµένοις ὑπὸ τῆς χρηστότη- p ab ingenti tuo, Ambrosi vir sanctissime, erga litte- 


τος xai τῆς µετριότητός σου, lspb ᾽᾿Αμθρόσιε, χατελ- 
*? Apoc. 1, 7. 


habet ; quia ipse per haec septem qizedam signacula, 
qua de corporalitate ejus, et passione et morte, et 
resurrectione, et gloria, et regno, et judicio David 
de eo in psalmis prophetat, absolvit : aperiens quod 
nemo claudet, et claudens quod nemo aperiet : 
quia per hanc qua in illo expleta est, prophetiam, 
aperiet quod neino przludet; et contra expletz iu 
eo prophetia fide abnegata, claudet quod nemo 
possit aperire. Nullus enim nisi ille, in quo hiec 
prophetata sunt et expleia, clavem intelligeutiz 
liujus impertiet. Denique idipsum consequenter do- 
cul. dicens : Et vidi super dexteram sedentis in 
throno librum scriptum deintus et. de[oris, signatum 
eignaculis septem : et vidi alierum angelum validum 
(radicautem voce. magna : Quis est dignus aperire 


** Apoc. v, letseqq. Ὁ Isa. xxix, 11, 12. 


ras studio concitati fuimus, et ut in illud descceu- 


** Luc. xi, 52. 


librum, et solvere signacula ejus? EL nemo potuit ne- 
que in colo, meque in terra, neque infra terram , 
aperire librum, neque videre ipsum. Et flebam quia 
nemo dignus repertus esset. aperire librum neque ti- 
dere ipsum. Et unus de senioribus ait mihi : Noli flere, 
ecce vicit leo de iribu Juda, radix Dari, aperire 
librum, et septem signacula ejus. ν΄ 

391) "Hv οὐδείς. Philoc., καὶ οὐδείς. 

38) "Οπισθε». Philoc., ἔξωθεν. 
99) Ισχυρό». Philoc., ἄλλον. 
30) Καὶ ἐρεῖ, etc. Philoc., χαὶ ἑριῦσιν abt 


΄Ανάγνωθι τούτο’ xal ἑἐρεῖ. 


(€) Καὶ παρὰ τοῖς. In Philocalia deest xai, 
a» Πεπ.Ίηρωμένης. Apud Epipbanium πεπλη- 
ρωμένοις. 
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deremus humanitate tua. ac moderatione perpulsi. A θεῖν  χαὶ ὅτι γε ἐπὶ πολὺ ἀναδνόμενόν µε, διὰ τὸ 


Quandoquidem diu me comperta periculi magnitu: 
dine recusantem, non modo disputare de sacris 
litteris, sed et multo magis scribere ac posteris 
relinquere, modis omnibus atque illecebris demul- 
sisti, et ad hoc quibusdam divinitatis progressio- 
nibus adduxisti. Tu igitur testis mihi apud Deum 
eris, tum cum de vita mea ac scriptis inquiret, 
quonam animi consilio sit istud a me susceptum. 
Ac nonnunquam quidem veritatem assequimur ; 
nonnunquam aut violentius  perrumpimus , aut 
dicere aliquid videmur. Porro quod scriptum est 
vestigavimus, non ita ut preclare illud dictum 
eontemneremus : « Cum de Deo dicis , a Deo judi- 
caria ;» item, illud : «De Deo etiam vera dicere, 
non mediocre periculum esl. » Quamobrem cum 
nihil sine Deo esse possit egregium , prxsertimque 
divinarum liugerarum intelligentia; abs te etiam 
atque etiam petimus , ut parentem omnium Deum , 
per Salvatorem nostrum 4ο pontificem genitum 
Deum obsecrare velis, idque ab co nobis impetrare, 


εἰδέναι τὸν xlvbuvov, οὐ µόνον τοῦ λέγειν περὶ τῶν 
ἁγίων, ἀλλὰ πολλῷ πλεῖον τοῦ γράφειν, καὶ τοῖς μεθ) 
ἡμᾶς χαταλιπεῖν, παντοδαπῶς χατεπάδων quiu, 
xai xazà προχοπἣν θεότητος εἰς τοῦτο Ἠγαγές µε. 
Μάρτυς Éco uot πρὸς θεὸν, μεθ) ὅλου τοῦ βίου, xo 
περὶ τῶν ὑπηγορευμένων ἐξεταζόμενον, ποίᾳ τε 
προθέσει τοῦτο γεγένηται ' xal Th μὲν ἔντυγχάνο- 
μεν, Tf δὲ τοι βιαζόµεθα βιαιότερον, fj δοχοῦμέν τι 
λέγειν * ἐξιχνεύσαμεν δὲ τὸ γεγραμµένον, οὐ xaxa - 
φρονοῦντες τοῦ: « "Orcz λέγεις περὶ θεοῦ, xplvm ὑπὸ 

202,» χαλῶς εἰρημένου' καὶ τό (45): «Περὶ θεοῦ χαὶ 
τἀληθη λέγειν χίνδυνος οὐ µιχρός.. ᾿Αξιοῦμεν τοί- 
νυν, ἐπεὶ μηδὲν χωρὶς θεοῦ χαλὸν εἶναι δύναται, καὶ 
μάλιστα νόησις Γραφῶν θεοπνεύστων, ὅπως τῷ Ha- 


B «pt τῶν ὅλων θεῷ, διὰ τοῦ Σωτῆρος ἡμῶν xai ἀρχιε- 


ρέως γενητοῦ θεοῦ προσιέναι, αἰτήσεις δοθΏναι ἡμῖν 
πρῶτον χαλῶς ζητεῖν' ἐπίχειται γὰρ τοῖς ζητοῦσιν 
ἐπαγγελία τοῦ εὑρίσχειν' τάχα οὐδὲ τὴν ἀρχὴν εἰς 
ζητοῦντας λογιξοµένων παρὰ θεῷ τῶν οὐχ ὁδῷ ἐπὶ 
τοῦτο προϊόντων. 


ut inprimis recte quxerere possimus, Quzrentibus enim proposita est assequeudi promissio. Ac nescio 
an qui ad illud via ae ratione minime contendunt, inter eos qui querunt, apud Deum non habeantur. 


Et post. alia : 

5. Psalmorum interpretatiouein inchoaturi , pra- 
clarissimum . documentum nobis ab Hebreo de 
omni diviia Sctiptura traditum $97 proponemus: 
dicebat enim ille similein. esse universam Scriptu- 
ram divinitus afflatam, propter obscuritatem quae 
in ea est, multis domiciliis uno zxilicio conclusis ; 


Καὶ μεθ) &cepa: 

9. Μέλλοντες δὲ ἄρχεσθαι (44) τῆς ἑρμηνείας τῶν 
Ψαλμῶν, χαριεστάτην παράδοσιν ὑπὸ τοῦ Ἑδραίου 
ἡμῖν καθολικῶς περὶ πάσης θείας Τραφῆς παραδε- 
δοµένην προτάξοµεν᾽ ἔφασχε γὰρ ἐχεῖνος ἑοικέναι 
«hv ὅλην θεόπνευστον Γραφὴν, διὰ τὴν Ev αὐτῇ &cá- 
φειαν (49), πολλοῖς οἴχοις ἓν οἰχίᾳ pud χεχλεισµένοις, 


unicuique domicilio appositam: clavim non ipsi C ἑχάστῳ δὲ οἵκῳ παραχεῖσθαι (46) χλεῖν οὐ τὴν xat- 


convenientem, sicque dissipatas esse claves per 

domicilia, uon respondentes singulas iis domiciliis 

quibus apposite. sunt ; opus vero longe difficilli- 
wum esse invenire claves et eas cellis aptare, quas 
aperire possunt : itaque etiam Scripturas.abstrusas 

. quidem illas intelligi, non aliunde sumptis quam ab 

ipsis invicem argumentis intelligenti, quie in se 

habent dispersa exponendi rationem. Arbitror 
itaque Apostolum aditum hunc intelligendi divinos 
sermones aperientem dicere τς « Qua et loquimur 
non in doctis humanae sapientie verbis, sed in 
doctrina Spiritus, iis quz spiritu percipiuntur, spiri- 

"ιδία comparantes. » 

Et interjectis. non. paucis, comparans singulariter 
positas beatitates cum iis que pluraliter posita 
[ueraut, ait. : 

4. Si aulem «eloquia Domini, eloquia casta, 
argentum igne examinatum, probatum terra, expur- 
" ] Cor. n, 15. 


45) Τό. Scribendum «oj. 

A4). Μέ.Ίοντες δὲ ἄρχεσθαι, etc. Hilarius pro- 
logo in librum Psalmorum, num. 24 : Est. autem 
diligens perpensumque judicium ezxpositioni psalmi 
uniuscujusque presiandum ; μὲ cognoscatur qua 
winusquieque eorum clave intelligentie aperiendus sit. 
Nam liber omnis. similis est urbi pulchre aique ma- 
gn&, cui edes complures. diversegue sint, quarum 

. [ores propriis clavibus diversisque claudantur.: que 
«uit unum in locum congesie permisteque sini, vo- 
lenti unamquamque edem aperire, maximam ignaro 
«crant difficuliatem, wi clavem uniuscujusauec adis, 


n Καὶ μετὰ πο..]ὰ cv 


ἀλληλον αὐτῷ" xal οὕτω διεσχεδάσθαι τὰς χλεῖς 
περὶ τοὺς οἴχους, οὐχ ἁρμοζούσας xaÜ' ἑχάστην 
ἐχείνοις οἷς παράχεινται' ἔργον δὲ εἶναι μέγιστον 
εὑρίσχειν τε τὰς χλεῖς xal ἑφαρμότειν αὐτὰς τοῖς 
οἴχοις, οὓς ἀνοῖξαι δύνανται * νοεῖσθαι τοίνυν xat τὰς 
Γραφὰς οὔσας ἀσαφεῖς, οὐχ ἄλλοθεν τὰς ἀφορμὰς τοῦ 
νοεῖσθαι λαμθανούσας ἣ παρ) ἀλλήλων ἑχουσῶν ἐν 
αὐταῖς διεσπαρμένον τὸ ἐξηγητιχόν. Ἡγοῦμαι γοῦν 
καὶ τὸν ᾿Απόστολον τὴν τοιαύτην ἔφοδον τοῦ συνιένα: 
τοὺς θείους λόγους ὑποθδάλλοντα λέγειν: « "À καὶ λα- 
λοῦμεν οὐκ ἐν διδακτοῖς ἀνθρωπίνης σοφἰας λόχοις, 
ἀλλ ἐν διδαχτοῖς Πνεύματος (47), πνευματ.κοῖς 
πνευματικὰ συγχρίνοντες. » 


ρίνω» τοὺς ἐγικῶς χειµένους 
μακαρισμοὺς απρὸς τοὺς πἀηθυντικῶς εἰρημά- 
νους, enar: 


4. EL δὲ « τὰ λόγια Κυρίου λόγια ἀγνὰ, ἀρτύριον 
πεπυρωμµένον, δοχίµιον τῇ Υῇ, χεχαθαρισµένον ἕπτα- 


inveniat ο sitque aul. [amiliaris scientie , cognitain 
clavem cito ez copia illa εοκσεείι in unum varieta- 
tís eligere ; aut ingentis laboris, aptam et congruam 
clavem aperiendi uniuscujusque aditus invenire : quia 
ratio et qualitas non sinal, non euas claves claustris 
disparibus coaptare. 

45) "Acdgerav. Unus. codex Regius, ἀσφάλειαν. 

(46) Παρακεῖσθαι. Uterque codex Thluau:xus , 
παραχαλεῖσθαι. . 

(47) In vuigaus Apostoli codicibus Grazcis legi- 
tur, Πνεύματος ἁχίουι 
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πλασίως, » χαὶ μετὰ πάσης ἀχριθείας ἑξητασμένως A gatum sepues. 95; » exquisilissima cura et studio 


τὸ ἅγιον Πνεύμα ὑποδέθληχεν αὐτὰ διὰ τῶν ὑπτρε- 
τῶν τοῦ λόγου, µήποτε xal ὑμᾶς διαφεύγῃ fj ἀναλο- 
γία, καθ ἣν ἐπὶ πᾶσαν ἔφθασε Γραφὴν ἡ σοφία τοῦ 
Θεοῦ θεόπνευστον µέχρι τοῦ τυχόντος γράμματος; 
xal τάχα διὰ τούτο ὁ Σωτὴρ ἔφη᾽ « Ἰῶτα ἓν i| µία 
χεραία οὗ ph παρέλθη ἀπὺ τοῦ νόµου, ἕως ἂν πάντα 
γένηται.» "Ov τρόπον γὰρ ἐπὶ τῆς χοσµοποιίας ἡ θεία 
τέχνη οὐ µόνον ἓν οὐρανῷ χαὶ ἡλίῳ καὶ σελήνη xai 
ἄστροις φαίνεται (48), δι ὅλων τῶν σωμάτων ἑχείνων 
πεφοιτηχυϊῖα, ἀλλὰ xal ἐπὶ γῆς ἐν ὕλῃ εὐτελεστέρᾳ 
«b αὐτὸ πεποίηχεν, ὡς μὴ ὑπερηφανΏῆσθαι ἀπὸ τοῦ 
πεχνίτου, pfe τὰ σώματα τῶν ἑλαχίστων ζώων; 
πολλῷ δὲ πλέον xai τὰς ἐνυπαρχούσας φυχὰς ἐν αὐ- 
τοῖς, ἑχάστης ἰδίωμά τι (49) λαθούστς ἐν αὐτῇ, ὡς 
ἐν ἁλόγῳ σωτήριον μήτε τὰ τῆς γῆς βλαστήµατα, 
ἑκάστῳ ἑνυπάρχοντος τοῦ τεχνικοῦ περὶ τὰς ῥίζας 
καὶ τὰ φύλλα xal τοὺς ἐνδεχομένους καρποὺς, xai τὰς 
δ.αφορὰς τῶν ποιοτήτων' οὕτως ἡμεῖς ὑπολαμθάνο- 
μεν περὶ πάντων τῶν ££ ἐπιπνοίας τοῦ ἁγίου Πνεύ- 
pato; ἀναγεγραμμένων, ὡς τῆς ἐπιδιδούσης τὸν 
ὑπὲρ ἄνθρωπον σοφίαν ἱερᾶς Ἡρονοίας διὰ τῶν 
γραμμάτων τῷ Υένει τῶν ἀνθρώπων, λόγια σωτήρια 
ἑνεσπαρχυίας, ὡς ἔστιν εἰπεῖν, ἑχάστῳ γράμματι 
χατὰ τὸ ἐνδεχόμενον ἴχνη τῆς σοφίας. Xph µέντοιχε 
τὸν ἅπαξ παραδεξάµενον τοῦ κτίσαντος τὸν χόσμον 
εἶναι ταύτας τὰς Γραφὰς, πεπεῖαθαι ὅτι ὅσα περὶ 
τῆς κτίσεως ἁπαντᾷ τοῖς ζητοῦσι τὸν περὶ αὐτῆς λό- 
Υον, ταῦτα xai περὶ τῶν Γραφῶν. Ἔστι 66 γε xal £v 
τῇ χτίσει τινὰ ἀνθρωπίνη φύσει δυσεύρετα 1) xal 
ἀνεύρετα * καὶ οὐ διὰ τοῦτο χατηγορητέον τοῦ ποιη- 
τοῦ τῶν ὅλων. Φέρε εἰπεῖν, ἐπεὶ οὐχ εὑρίσχομεν αἱ- 
τίαν βασιλίσχων κτίσεως, xal τῶν ἄλλων ἱοδόλων θη- 
ρίων ' ἐνθάδε γὰρ ὅσιον τὸν αἰσθανόμενον τῆς ἆσθε- 
νείας τοῦ γένους ἡμῶν, καὶ ὅτι τέχνης θεοῦ λόγους 
μετὰ πάσης ἀκριθείας τεθεωρηµένους ἐκλαθεῖν ἡμῖν 
ἀμήχανον, θεῷ ἀνατιθέναι τὴν τούτων γνῶσιν, ὕστε- 
po» ἡμῖν, ἐὰν ἄξιοι κριθῶμεν, φανερώσοντι ταῦτα 
περὶ ὧν νῦν εὐσεθῶς ἐπεστήσαμεν. Οὕτω τοίνυν xai 
ἐν ταῖς θείαις Γραφαῖς χρὴ ὁρᾷν, ὅτι πολλὰ ἀπόχειν- 
ται ἐν αὐτοῖς δυσαπόδοτα ἡ μῖν' οἱ γοῦν ἑπαγγελλόμε- 
vot μετὰ τὸ ἀποστῆναι τοῦ χτίσαντος (50) τὸν χόσµον, 
»2 ᾧ ἀνέπλασαν ὡς Grip προατρέχειν, λυέτωσαν τὰς 
προσαγοµένας ὑφ᾽ ἡμῶν αὐτοῖς ἁπορίας, ἢ τὸ ἑαυ- 
τῶν ye συνειδὸς πειθέτωσαν μετὰ τὸ τηλικοῦτον 
τόλµηµα τῆς ἀσεθείας ἀναπεπαῦσθαι, συμφώνως 
ταῖς παρ᾽ αὐτοῖς ὑποθέσεσι περὶ τῶν ζητουμένων, 
καὶ περὶ τῶν προσαγοµένων αὐτοῖς ἀπορημάτων: 
εἰ γὰρ χἀχεῖ οὐδὲν ὕττον τὰ ἀπορήματα μένει, 
ἀποστάντων τῆς θεότητος’ πὀσῳ ὁσιώτερον fjv, µέ- 
νοντας ἐπὶ τῆς ἑννοίας τῆς περὶ θεοῦ, ἀπὸ τῶν 
χτισμάτων τοῦ γενεσιουργοῦ θεωρουµένου, μηδὲν 


ἄθεον xal ἀνόσιον περὶ τοῦ τηλικούτου ἀποφαίνεσθαι 
θεοῦ ; 


*5 Psal, x1 7. "* Mattb. v, 18. 
(48) Φα/γεται. Huetius maluisset. χαταφαίνεται. 


(49) Ἰδίωμά τε. Uterque codex Thuanzus, ἰδιώ- 
pia. 


D 


Spiritus sanctus per ministros verbi ista subjecit, 
ne unquam nobis latere posset ratio, secundum 
quam divina sapientia omnem Scripturam divinitus 
datam, vel ad unam usque litterulam atügit : et 
propterea fortasse Servator, «lota, inquit **, unum, 
vel apex unus e lege non przteribit, donec omnia 
fiant. » Quemadmodum enim in mundi opificio ars 
divina non solum in calo οἱ sole ei luna et astris 
apparet, per tota illa corpora permeans ; sed etiam 
iu terra, in materia viliore lioc ipsuin effecit, ut 
neque ab artifice minimorum etiam animalculoruin 
corpora neglecta sint; multo vero magis cl qua in 
illis insunt auima, quaruu singuli peculiare quid 
in se acceperunt, quemadmodum in brutorum 
genere conservandi sui rationem : sed neque terra 
germina contempsit, cum unicuique insit. artificii 
quidpiam in radicibus, in fuliis, et in iis qui pro- 
veniunt fructibus, et in qualitatum differentia : ita 
nos censemus de omnibus ex afflatu sancti Spiritus 
scriptis, tanquam illa, quie sspientiam humana 
superiorem tradit, magna providentia, per divinas 
literas hominum generi salutaria documenta inse- 
ruerit, et singulis, ut ita dicam, litterís, quoad 
unaquique capere potest, vestigia sapientie 598 
impresserit. Enimvero oportet eum qui semel aduii- 
serit opificis mundi has esse Scripturas, animum 
quoque inducere quacumque de creatione occur- 
runt illius ralionem quzrentibus, hxc eadem de 
Scripturis occurrere. Sunt autem in creatione qua- 
dam quiz natura humana difficulter vel nullo modo 
invenire possit. Neque idcireo accusandus est om- 
nium effector Deus. Verbi gratia, cum non inve- 
nimus causam cur creati sint basilisci, ct alia vene- 
nata animalia : hiuc. enim sanctum est, conaciuim 
imbecillitatis generis nostri, quodque divinz artis 
rationes quantalibet maxima eas diiigentia fuerimus 
conlemplati, percipere non possimus, ad unum 
Deum horum cognitionem referre, qui nobis postea, 
si digni judicemur, h:ec ipsa aperiet, ad que men- 
lem. nunc pie advertimus, Sic igitur et in divinis 
litteris videndum est, multa in illis recondita esse, 
quorum nobis est perdifficilis explicatio. Qui ergo 
pollicentur , postquam a mundi Conditore dcfece- 
runt, et ad euin quem finxere , ut ad Deum confu- 
gerunt , solvant quos ipsis nodos exhibuimus ; vel 
suam ipsi conscientiain. persuadeant, uti post. tàm 
insignem audaciam ab impietate desinant, prout 
congruit ipsorum instituto, de quasitis et iis quaa 
objecta sunt dubitandi causis. Si euim ibi nihilo- 
minus difficultates manent, postquam a divinitate 
defecerunt ; quanto sanctius erat in cogitatione ac 
sensu de Deo inlizrentes, quem a. creaturis paren- 
tem ac elfectorem contemplamur, nibil impium et 
nefarium de tanto Deo affirinare? 


: (50) Ἀποστῆναι τοῦ xtícavtoc, clc. Α 9q« 
μιουργῷ ad Cliristi Patrem. Hugs, 


4085 
kx eodem iu 1 psalmum tomo. 
Quoniam in numerorum loco singuli numeri vim 
et potestatem in rebus aliquam liabent, qua usus 
est Opifex omnium, interdum ad constitutionem 
universi, interdum ad speciem singulorum consti- 
tuendam : animadvertenda &unt. e Seripturis et 
pervestiganda ea quie ad ipsos numeros singillatim 
pertinent. Non igitur ignorandum est Veteris Testa- 
enti libros, ut. llebrzi tradunt, vigiuti et duo, 
quibus xqualis est uumerus elementorum IIebrzo- 
rum, non abs re esse: ut. enim duae et viginti 
litere introductio ad sapientiam οἱ divinam de- 
euinam his formis impressam hominibus esse 
videntur; sic ad sapientiam Dei et rerum notitiain 
fundamentum suni atque introductio libri Scriptu- 
ra duo et vigiuti. 
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Ἐκ τοῦ αὐτοῦ εἰς τὸν a' ψα.-]μὸν cópov. 

Ἐπεὶ δὲ ἐν τῷ περὶ ἀριθμῶν τόπῳ ἑχάστου ἀρι- 
θμοῦ δύναμιν τινα ἔχοντος ἐν τοῖς οὖσιν, T] χατεχρή- 
σατο (51) ὁ τῶν ὅλων Δημιουργὸς εἰς τὴ» σύστασιν, 
ὁτὶ μὲν τοῦ παντὸς, ὁτὲ δὲ εἴδους τῶν ἐν µέρει, προσ- 
έχειν δεῖ χαὶ ἐξιχνεύειν ἀπὸ τῶν Γραφῶν τὰ περὶ αὖ- 
τῶν, καὶ ἑνὸς ἑχάστου αὐτῶν. Οὐχ ἀγνοητέον (52) 
οὖν, ὅτι xal τὸ εἶναι τὰς ἑνδιαθήχους βίδλους, ὡς 
Ἑθραϊῖοι παραδιδόασι, δύο χαὶ εἴχοσιν, ὅσος ὁ &pt- 
θμὸς (53) τῶν παρ) αὐτοῖς στοιχείων ἐστὶν, οὐχ ἅλο- 
γον τυγχάνει ὡς γὰρ τὰ χό’ στοιχεῖα εἰσαγωγὴ δο- 
κεῖ εἶναι εἰς τὴν σοφίαν xai τὰ θεῖα διδάγματα τοῖς 
χαρακτῆρσι τούτοις ἐντυπούμενα τοῖς ἀνθρώποις' οὕτω 
στοιχείωσἰς ἐστιν εἰς τὴν σοφίαν τοῦ Θεοῦ, xal εἶσα- 
Υωγὴ εἰς τὴν γνῶσιν τῶν ὄντων τὰ χθ’ θεόπνευστα 
βιθλία. 


529 E COMMENTARIO IN PSALMUM PRIMUM. 


Sunt autem viginti duo libri juxta Hebrzos hi: B ὨΕἰσὶ δὲ al εἴχοσι δύο (54) βίδλοι καθ Ἑδραίους 


Primus qui a nobis Genesis dicitur, ab Hebrzis 
autem, ex ipsius libri initio desumpta appellatione, 
vocatur Dresitli, quod idem est ac, «In principio.» 
Exodus deinde, lebrzis Vellesmotli , id est, «Πιο 
&unt nomina, » Tertius Leviticus, llebr:zeis Vaicra, 
id est, « Et vocavit. » Quartus Numeri, l1lebr:eis 
Haminispliecodim. Quintus Deuteronomium, lle- 
brzis Helle haddebarim, id est, « lec sunt verba.» 
Sextus, Jesus filius Nave, llebraice Jehosue ben 
Nun. Septiinus, Judices, et Ruth, unico volumine 
apud Hebrzos comprehensi, quod appellant Sophe- 
tim. Octavus, Reguoruui liber primus et secundus : 
qui apud eos unicu:i volumen constituunt, quod 
dicitur Samuei, lioc est, « Vocatus a Deo. » Nonus, 


αἴδε ἡ παρ᾽ ἡμῖν Γένεσις ἐπιγεγραμμένη, παρὰ δὲ 
Ἑδθραίοις, ἀπὺ τῆς ἀρχῆς τῆς βίθλου, Βρησϊθ, ὅπερ 
ἐστὶν, « Ἐν ἀρχῇ' » Ἔθοδος, Οὐαλεσμὼθ, ὅπερ kac, 
« Ταῦτα τὰ ὀνόματα" » Λευϊτιχὸν, Οὐϊχρὰ, « Καὶ 
ἐχάλεσεν" » Αριθμοὶ, ᾽Αμμεσφεχωδείμ' Δευτερονό - 
µιον, Ἕλλε ἀδδεδαρὶμ, « Οὗτοι οἱ λόγοι: » Ἰησοῦς 
υἱὸς Navi, Ἰωσοῦε fiv Nouv: Κριταὶ, Ῥοὺθ, παρ’ 
αὐτοῖς ἓν EX Σωφετίμ" Βασιλειῶν πρώτη, δεντέἐρα, 
παρ᾽ αὑτοῖς ἓν, Σαμονὴλ, « 6 θεόχλητος" » Βασιλειῶν 
τρίτη, τετάρτη Ev EV, 0ὐαμμέλεχ Δανῖδ, ὅπερ ἑστὶ, 
ε βασιλεία Aavtó - » Παραλειπομένων πρώτη, δευ- 
τέρα ἐν Evi, Διθρὴ ἀϊαμὶμ, ὅπερ ἐστὶ, « Λόγοι ἥμε- 
pv: » Ἔσδρας πρῶτος xaX δεύτερος ἐν EV, Ἐξρᾶ, 
ὅ ἐστι « Βοηθός' » βίδλος Ψαλμῶν, Σέφερ θιλλίµ’ 


Reguorum liber tertius et quartus , quos ipsi etiam C Σολομῶντος Παροιμίαι, Μισλώθ: Ἐκκλησιαστὴς, 


in unum volumen redigunt , et Vaumelech David 
indigitant, hoc est, « regnum David. » Decimus, 
Paralipomenon liber primus et secundus, uno apud 
illos contenti volumine, quod vocant, Dibre haja- 
min, hoc est, « Verba dierum. ο Undecimus, Esdras 
qprimus et secundus, qui apud eos unicum conliciunt 


(51) "H κατεχρήσατο. Καταχράοµαι, pro χράοµαι, 
Greci usurpant. Origenes tom. v 1n Joann., τῇ δε- 
δομένῃ σοι συνέσει χαταχρησάµενος εἰς δἐον. Et in 
epist. ad Gregorium Thaumaturgum : 'AX* ἐγὼ 
πάση τῆς εὐφυῖας δυνάµει σου ἐθουλόμην xataypt- 
σασθαί σε. Ut abutor pro utor apud Ciceronem ali- 
1uando, εἰ szpe apud Hieronymum. 1d propterea 
notatur a me, quod aliquibus fraudi fuisse sciam. 
llugrivs. 

(952) Ojx drroncéov, etc. Loci hujus pars reperi- 
tur apud Eusebium lib. vi Histor., cap. 25, et Nice- 
phorum lib. v, cap. 16, et Suidam in voce. ὨὩριγέ- 
νης. Apud eus legitur : τὰς ἑνδιαθήχους βίθλους, 
quamvis in Philocalie codice Thvanxo, et iu anti- 
«qno altero quo in Suecia usus sum legatur : τὰς ty 
δ.αθήχῃ Bi6Aouc" ἑνδιάθηχος λόγος Hesychio est πᾶς 
ἔγγραπτος, quie signilicatio locum bic habere non 
potest, cum de libris agatur. Recte interpretes uno 
consensu verterunt : Veteris Testamenti libros. lp. 

(93) Εἴκοσι», ὅσος ὁ ἀριθμιός. Sic vecw habenl 


Κωέλεθ' "Ασμα ἀσμάτων, Σὶρ ἁσσιρίμ' Ἡσαῖας, 'Te 
cata: Ἱερεμίας, σὺν θρῄνοις, xaX τῇ ἐπιστολῇ Ey ἐνὶ, 
Ἱερεμία' Δανι]λ, Δανιήλ. Ἰεζεχιλλ, Ἰεεζχήλ.' "Io, 
Ἰώδ' Ἐσθὴρ, Ἐσθήρ. "Έξω δὲ τούτων ἐστὶ τὰ 
Maxxafaixk, ἅπερ ἐπιγέγραπται Σαρθὴθ Σαρθανὲ 
Ελ. 


Eusebius el Suidas; Philocalia autem : εἴχοσιν, of, ὁ 
ἴσος ἀριθμός. Hunc porro locum ad suos usus accoim- 
modavit Hilarius prologo in librum Psalmorum, 
num. 14. | 

(54) Εἰσὶ δὲ ai εἴκοσι δύο, etc. l:ec ad verbum 
fere repetit Hilarius in prologo ad lib, 1 Psaliu., 
num. 15: fta secundum traditiones veterum. depu- 


D tantur, ut Moysi sint libri quinque, Jesu Nave sextus, 


Judicum et. Tüuth septimus, primus et. secundus Rc- 
qnorum in oclavyum, tertius el quartus in nonum. 
Paralipomenon duo in decimum sint,sermones dierum 
Esdrae in undecimum, liber Psalmorum in duodeci- 
mum, Salomonis Proverbia, Ecclesiastes, Canticum 
canticorum in (erlium decimum, et quartum deci- 
mum,et quintum decimum, duodecim autem Prophet 
in sexium. deciinum, 1saiías deinde ei Jeremias cum 
[amentatione εἰ epistola, sed et Daniel εἰ Eszechiel εἰ 
Job et Esiher viginti et duam librorum numerum con- 
summent., 
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librum, quem voeant Esra, id est, « Adjutor. » Duodecimus liber Psslmerum, Hebrzis Sepher tehil- 
lm. Decimus tertius Proverbia Salomonis, Hebrzis Misloth. XIV, Ecclesiastes, llebrzis Coheleth. XV, 
Canticum canticorum, llebrzeis Sir hassirim. XVI, 1saias, Hebraris lesaia. XVII, leremias cum Lamen- 
tationibus et epistola, in unum compactus volumen, quod ipsi vocant Irmia. XVIII, Daniel, llebreis Dae 
niel. XIX, Ezechiel apad Hebrzos Jeezchel. XX, Job, eodem apud Hebraos nomine insignitus. XXI, 
Esther, quomodo etiam Hebrei vocant, Extra horum censum sunt libri Machabzorum, qui in- 


scribuntur, Sarbet Sarbaneel. 


VY AAMOXZ Λ’. 


PSALMUS I. 


Μακάριος ἀνἡρ ὃς οὐκ ἐπορεύθη ἐν BovAg ἆσε- A — Vgns. 1. Beatus. vir qui non abiit iu. consilio 


6ῶν, x. *. E. Ποίαν (55) ἐχρῆν εἶναι Vaio. ἀρχὴν 
ἡ τὴν τοῦ κατὰ τὰν Σωτῆρα ἀνθρώπου τὸν μαχαρισμὸν 
περιέχουσαν, xaX τοὺς ἐπαίνους αὐτοῦ Ev ἀποχῇ μὲν 
τῶν χειρόνων, µελέτη δὲ χαὶ πράξει τῶν βελτιόνων, 
καὶ τῇ ἐξομοιώσει τῇ πρὸς τὸν Μονογενῆ ; ὅστις, σορία 
ὢν, δύλον μὲν ζωῆς ἐν Παροιμίαις εἴρηται ὑπὸ Σο- 
λομῶντος, νῦν δὲ ξύλον πεφυτευµένον « παρὰ τὰς διεξ- 
όδους τῶν ὑδάτων, » ὄντων λόγων διεξοδικῶν, f| νόμῳ 
διαλεχτικῷ διαιρετῶν' οὗ ξύλου καρποὶ μὲν τὰ προη- 
γούμενα δόγµατα, φύλλα δὲ αἱ λέξεις xal τὰ ῥητά. 


Tov αὐτοῦ. Βουλὴ ἀσεδῶν ἐστι λογισμὸς ἐμπαθὴς 
ἀ]σθητοῖς πράγµασι τὸν νοῦν προσδεαμῶν. Οὐκχ εἶπε 
6t, « ἄνθρωπος, » ἀλλ « &vhp, » ὅτι πρὸς ἀγῶνας xal 
τάλας καὶ μάχας τὰς ὑπὲρ ἀρετῆς χαλεῖ. xa βούλε- 
ται xaX τὰς γυναῖχας ἀῤῥενώπους xai ἀνδρείας εἶναι. 
Μαχαριότης δὲ, φυχῆς ἀπάθεια μετὰ γνώσεως τῶν 
ὄντων ἀληθοῦς. Καθέδρα λοιμῶν ἐστι λογιχῆς φυχῆς 
δις χειρίστη, xa0' fj» χαὶ τοὺς ἄλλους διδάσχει' xaX 
νομικοὶ, οἳ χαὶ κληθεῖεν ἂν ἀσεβεῖς xal λοιμοὶ, xai 
ἁμαρτωλοί. 


Καὶ ix ὁδῷ ἁμαρτωΛλῶν οὐκ ἔστη, xal ἐπὶ καθέ- 
ὃρᾳ -Ἰοιμῶν οὐκ ἐκάθισεν, x. τ. E. Γενικῶς τρία 
ἐστίν (56): τοι γὰρ τὴν ἀρχὴν οὐδὲ ἑπαγγέλλεταί 
τις ἀλήθειαν, ἀλλ᾽ ὡς ἔτυχεν, ἑαυτὸν ἐκδοὺς τοῖς µα- 
ταίοις καὶ ἀνεξετάστοις πάντη διαλογιαμοῖς τῆς xap- 
δίας αὐτοῦ, δίκην ἀλόγου βοσχήµατος φέρεται, οὐχ 


impiorum, etc, Quoduam aliud oportebat Psalino- 
Tum esse initium, quam illud quo is qui in Salva- 
tore erat homo, beatus simul praedicatur et Jauda- 
tur, quod a malis abstinuerit, magnoque animi 
studio egerit meliora, et similis factus sit Unige- 
nito, qui sapientia cum sit, lignum quidem vite in 
Proverbiis dictus est Salomonis!, nunc autem lignum 
plantatum « secus decursus aquarum, » orationum 
nempe quibus aliquid percurritur, qu:eque lege 
dialectica dividuntur : cujus ligui 830 fructus 
sunt precipua dogmata ; fulia autem, dictiones et 
verba. 

Ejusdem. Consilium impiorum est ratiocinatio 
male aífecia, qua sensibilibus rebus menter illi- 
gat. Non dixit autem, « beatus liomo, » sed, « bea- 
tus vir,» quoniam ad praelia, decertationes et 
pugnas pro virtute suseipiendas hortatur, vultque 
mulieres ct mares esse et viriles. Est autem hbeati- 
tudo apatlhia quadam cum vera rerum cognitione. 
Cathedra pestilenti pessimus quidam rationalis 
anim habitus est quo alios docet, Qui sunt a — 
lege, eos forte vocare poteris impios, pestes et 
peccatores. 

ΕΙ in via peccatorum non stelit, et in cathedra 
pestilentie non sedit, etc. Generatim tria sunt : vel 
enim onmino που profitetur quis veritatem, sed, ut 
fors tulit, seipsum vanis et inexploratis cordis sui 
cogitationibus tradens, instar brute pecudis fertur, 
non stans neque re quapiam innixus , et propterea 


ἑστηχὼς, οὐδ' ἑπερειδόμενός τινι, xaX διὰ τοῦτο οὐ C "on sedens : qui quidein in consilio ínipioruin abire 


χαθιδόµενος, ὅστις πορεύεσθαι λέγεται bv τῇ βουλῇ τῶν 
ἀσεθῶν. Ἐν οἷς βουλεύονται οἱ ἀσεθεῖς, οὐ μετὰ δο- 
κούσης σχέψεως προσέρχονται, ὅσα νοµίζεται τοῖς 
ἀπαιδεύτοις καλὰ, θηρεύοντες. Ἡ ἐν τῇ ἀληθείᾳ δο- 
χῶν ἑστάναι, οὗ χατὰ τὴν ἀληθῃ διδασχαλίαν βιοὺς, 
ἁμαρτωλὸς μετὰ ἁμαρτωλῶν ἐστιν, ζητῶν τῶν νο- 
µιζομένων ἓν ἀληθείᾳ εἶναι τοὺς χείρονας, χαὶ διὰ 
τοῦτο by ὁδῷ αὐτῶν ἑστηχώς, Ἡ χατὰ τὸ τρίτον τῶν 
ἐν τῇ προχειµένῃ λέξει τῆς ΓραφῆΏς, &v φευδέσι «tol 
δόγµασι ταῦτα ὑπολαμδάνων εἶναι τἆλη-ἢ, φησὶν 
ἀναπεπαῦσθαι, xat οὐχέτι χρῄζειν πορείας f) στάσεως, 
σχηµά τι περιεχούσης τοῦ μηδεπώποτε πεπληροφο- 
.. Ρημένου περὶ τῶν Γραμμάτων. Καὶ οὗτος ἐπανα- 
παυόµενος τῇ χαθέδρᾳ τῶν λυµαινοµένων καθέζεται. 
! Prov. iini, 18. 


(60) Prius fragmentum exhibet codex Anglicanus p 


Roe 4, partimque Corderius; alterum prodit e 
tehedis Grabii, et Latine exstat in Catena Danielis 
arbari. 


dicitur. Porro impii ad consilium ne in speciem 
quidem considerate accedunt, sed quecunque iinpe- 
riti bona existimant, ea sectantur. Vel qui in veri- 
tate videlur stare, non autein secundum veran 
doctrinam vivit, is peccator eum peccatoribus est, 
eorum qui in veritate esse putantur, deteriores 
querens, et propterea in via eorum stans. Vel 
juxta tertium genus eorum qui propositis Scriptura 
verbis commemorantur, qui falsa quzedam dogmata 
vcra esse pulat, is in illis ait se requiescere , nec 
sibi amplius opus esse ut ambulet aut stet, ad illius 
fere instar quem sacrarum Litteraruun. nunquam 
satjetas cepit. Hic requiescens in cathedra pestilen- 
tium scdet. De quibus autem vor, « pestilentia, » 


(5€) l'evixoc «pla. ἐστίν, etc. Origeni hzc tri- 
buunum in codice Barocciano 235, et initium habes, 
tur in Catena Barbari. 
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praedicatur, iis non sine ceusilio altera, « derisor,» A Καθ’ ὧν δὲ fj « λοιμὸς » προσηγορία, χατὰ τούτων xel 


ab aliis interpretibus tribuitur. Reliquos enim, et 
maxime eos qui secundum sanam doctrinam cre- 
dunt, derident ii qui in seipsis sapientes sunt, et 
coram se prudentes. 

VxRsS. 2. Sed in lege Domini voluntas ejus, el in 
lege ejus meditabilur die ac nocte, etc. Meditatur 
legem Domini die ac nocte, non qui verba legis 
sine operibus su:& memorize mandat; sed qui medi- 
tando pervenit ad opera ipsis consentanea , donec 
per assiduam operum qua lex praecipit, medita- 
tionem promptus elliciatur ad prestauda omnia quae 
secundum legem perfecte viventi incumbunt. Sic 
enim fleri poleril, ut quis tota die ac nocte Dei 
legem meditetur. Sive euim comedat, sive bibat, 
sive aliud quid faciat, juxta quod dictum est a divino 
Apostolo 3, is qui ejusmodi est, oinnia ad gloriam 
Dei facit, ila ut somni etiam tempore qui pro 
S31 uecessitate sumitur, attentio et ad. ipsum 
pertineat, et ad phantasias quz iu ipso occurrunt. 
llinc solvitur illud apostolicum de quo interdum 
ambigitur * : « Siue intermissione orate. » Qui 
fiet enim ut dormiens, aut humanum aliquod offi- 
cium praestans, vel corpus suum curans quis oret ? 
At vero perfectum etiam dicimus clamare ad Do- 
minum, ipsumque postulando ad optima quzque 
concedeuda invitare, dum omnia facit secundum 
rationem, ita uL omuis ejus actio sit oratio. Quem- 
adinodum autem in meditatione legis non omit- 
tenda est vocis istius proprietas, ita quoque mi- 
nime negligenda est proprietas orationis, cum me- 
ditari sil precari ul aliquid faciamus secunduin 
legem Domini. Advertendum vero, num juxta leges 
anagoges dies quidem tranquillus, nox vero cala- 
1uítosus noster stalus dici possit, propter tetrici- 
latem. Conandum aulem ut in lege maneamus, 
aon tantum. quando externa. nobis non reluctan- 
iur, verum etiam quando in tentationes incidi- 
nus. 

VERs. 3. Et erit tanquam lignum quod plantatum 
esl secus decursus aquarum, quod (ructum suum da- 
bit in teinpore suo, et folium ejus non de[luet, et om- 
aia quecunque faciet prosperabuntur , εἰο. lllud 
posiliac perpendamus quod Aquila, « transplauta- 


1j « χλεναστῆς » οὐχ ἀσχόπως παρὰ τοῖς ἑτέροις εἴρη- 
ται. Χλευάζουσι γὰρ τοὺς λοιποὺς, xai μάλιστα τοὺς 
χατὰ τὸν ὑγιῆ λόγον πεπιστευχότας οἱ ἐν ἑαυτοῖς 
σοφοὶ, xat ἐνώπιον ἑαυτῶν ἐπιστήμονες. 

AA ἢ ἐν τῷ »όμφ Κυρίου τὸ θέλημα αὐτοῦ, 
χιεὶ ἐν τῷ νόμῳ αὐτοῦ µε.ετήσει ἡμέρας xal νν- 
χτὺς, x. v. ἓ. Μελετᾷ τὸν νόµον (57) Kuplóu ἡμέρας 
xaX νυχτὺς, οὐχ ὁ τὰς λέξεις τοῦ νόµου χωρὶς τῶν καν 
αὐτὰς ἔργων εἰς τὸ μνημονεῦσαι ἀναλαμθάνων, ἀλλὰ 
xaX ὁ ἐπὶ τὰ χατάλληλα ἔργα ἑρχόμενος μεμελετηχὼς 
αὐτῶν, ἕως διὰ τῆς συνεχοῦς τῶν κατὰ τὸν νόµον Ép- 
γων μελέτης γένηται εὐχερὴς, ἀποδιδοὺς πάντα τὰ 
ἐπιδάλλοντα τῷ κατὰ τὸν νόμον τελείως βιοῦντι. OC- 
τως γὰρ ἔσται δυνατὸν τὸ δι’ Ong τῆς ἡμέρας καὶ 


B γυχτὸς μελετᾷν τὸν τοῦ Θεοῦ νόμον. Εἴτε γὰρ ἐσθίει, 


εἴτε πίνει, εἴτε πᾶν ὁτιοῦν πράττει χατὰ τὸ λεγόµε- 
voy παρὰ τῷ θείῳ ᾿Αποστόλῳ, πάντα εἰς δόξαν Θεοῦ 
Atl ὁ τοιοῦτος ὥστε χαὶ ἐν τῷ τοῦ ὕπνου καιρῷ 
κατὰ cb δἐον γινομένου τῆς προσοχῆς xaX ἐπὶ τοῦτον 
φθανούσης, xal ἐπὶ τὰς φαντασίας τὰς ἓν αὐτῷ. Διὰ 
τούτου λύεται xal τὰ παρὰ τῷ ᾿Αποστόλῳ ἀπορούμενα 
λέγοντι € ᾿Αδιαλείπτως προσεύχεσθε.» Πῶς γὰρ 
κοιμώμενός τις εὔξεται, xal πράττων τι τῶν εἰς ἀν- 
θρώπους καθηχόντων, ? τὸ ἑαυτοῦ σῶμα θεραπεύων» 
ἸΑλλὰ xaX ἐπὶ τούτου φαμέν' ὅτι χέἐχραγε πρὸς θεὸν, 
χαὶ αἱτεῖ αὐτὸν τὰ χάλλιστα προχαλούμενος ἐπὶ τὸ 
παρασχεῖν ὁ ἀέλειος, πάντα χατὰ τὺν λόγον ποιῶν, 
ὥστε πᾶσαν αὐτοῦ πρᾶξιν εὐχὴν εἶναι. Ὥσπερ δὲ 
ἐπὶ τοῦ μελετᾷν τὸν νόµον οὐχ ἁμελητέον τοῦ αὐτοῦ 
τοῦ ἱδιχοῦ, οὕτως οὐκ ἁμελητέον αὐτοῦ τοῦ ἰδιχῶς 
εὔχεσθαι, ἐπεὶ μελετᾷν ἐστι χαὶ εὔχεσθαι πράττειν 
ὁτιοῦν χατὰ τὸν νόµον Κυρίου. Ἐπιστήσει δέ τις εἰ 
χατὰ νόµους ἀναγωγῆς ἡμέρα μὲν δύναται λέγεσθαε 
tj ἀπερίστατος ἡμῶν χατάστασις, νὺξ δὲ dj περιστατ.- 
xl διὰ τὸ σχυθρωπότερον. Δεῖ δὲ ἐν τῷ vópup πειρᾶ- 
σθαι εἶναι οὐ µόνον ὅτε τὰ ἔξωθεν ἡμῖν οὐχ ἀντι- 
πράττει, ἀλλὰ χαὶ ὅτε τοῖς χαλουμένοις πειρασμοῖς 
περιπίπτοµεν. 

Καὶ ἔσται ὡς τὸ £0Aor. τὸ πεφυτευµμέγον παρὰ 
τὰς διεξόδους τῶν ὑδάτων, ὃ τὸν χαρπὺν αὐτοῦ 
δώσει év καιρῷ αὐτοῦ: καὶ τὸ g0JAAor αὐτοῦ οὓκ 
ἀποῤῥυήσεται: καὶ πάντα ὅσα ἂν xod, xatevo- 
δωθήσεται, κ. τ. E. Μετὰ ταῦτα παραληφώμεθα (58) 


ium, » dixit. Unde enim lignum, de quo seruo p τὸ παρὰ τοῦ ᾽Αχύλα λεγόμενον, « μεταπεφυτευμέ- 


est, in aquarum divisionibus transplantatur ? At 
vero postquam in Patre egit radices, ad benefa- 
ciendum multis transplantatur, ut alii quoque 
illius imaginis participes fiant, imaginis, inquam, 
qua in ipsa transplantatione accipitur : non. quod 
non sit in Patre (si quidem perpetuo est), sed quod 
apud alios quoque sit. Quod si aliter interpretari 
volueris, lignum est anima a Salvatere assuuipta, 
4jug hinc in paradisum translata est, ubi post pas- 
sioneni fuisse et poenitenti latroni narrat Evange- 


3 | Thess. v, 17. 


(57) MeJetq τὸν νόµο», etc. Corderius habet. et 
Barbarus. 


(05) Merà za(ra παρα.ηψώμεθα, εἰο. Grace 


* | Cor. x, 5l. 


vov. » Ἠόθεν γὰρ τὸ ξύλον, περὶ οὗ ὁ λόγος, µε- 
ταπεφύτευται ἐπὶ ταῖς τῶν ὑδάτων διαιρἐσεσιν; "H 
γὰρ ἑῤῥιζωχὸς ἐν τῷ Πατρὶ, ἐπ᾿ εὐεργεσίᾳ πολλῶν 
μεταπεφύτευται, elg τὸ καὶ ἄλλους μεταλαθεῖν αὖ- 
του τῆς εἰχόνος, «T6 χατὰ τὸ μεταπεφυτεὺσθαι 
λαμδανοµένης' οὐχ ὅτι οὐκ ἔστιν iv τῷ Πατρὶ 
(ἐστι γὰρ), ἀλλ) ὅτι xal παρ) ἑτέροις γεγένηται: 1] 
καθ ἑτέραν ἐπιδολὴν fj φυχἠ ἐστι τοῦ Σωτῆρος, fiv 
ἔλαδεν, ἐντεῦθεν µεταπεφυτευµένη ἐπὶ τὸν παρά- 
δεισον, ὅπου καὶ τὸ Εὐαγγέλιόν φησιν αὐτὸν µετὰ τὸ 


ως exstant in codice Barocciano, et. in. schedis 
mss. Combelisii, Latine autem in Catena. Barbari. 
In Catena Corderii Genuadiu tribuuutur. 


122 


µετανοῄσαντι λῃστῇῃ ΄ « Σήµερον uec ἐμοῦ ἔσῃ Ey τῷ 
παραδείσῳ τοῦ θεοῦ. » Μεταπεφύτευται δὲ ἐχεῖ, ἵνα 
οἱ ἄξιοι σὺν Χριστῷ εἶναι φωτίζωνται ὑπ αὐτοῦ τῷ 
τῆς γνώσεως φωτισμῷ, προχόπτοντες Ey τῇ τῶν 
ὄντων θεωρίᾳ, χατὰ τὴν σοφίαν τοῦ θεοῦ. Ταῦτα 
δὲ οὕτως ἐξειλήφαμεν, ἐπειδὴ χυρίως ἐπὶ. δένδρων 
λέγεται τὸ « φέρειν χαρπὀν *» τὸ δὲ « διδόναι͵» μᾶλ- 
λον ἐμφύχοις ἁρμόξει, καὶ ταῦτα λοχιχοῖς. Ζητητέον 
δὲ εἰ ἔστι χαιρὸς τῷ ξύλῳ τῆς ζωῆς τοῦ xapmoU* 
λέγειν γὰρ τὴν σοφἰαν χαρπόν ποτε μὴ ἔχειν, οὐχ 
ὅσιον * διὸ οὐχ εἴρηται, ὃ τὸν χαρπὺν αὐτοῦ ἑνέγχει 
ἐν xa:pip. αὐτοῦ, ἀλλ «ὃ τὸν καρπὺν αὐτοῦ δώσει 
ἐν χαιρῷ αὐτοῦ. » Καιρὸς δὲ αὐτοῦ τοῦ διδόναι di 
τοῦ λαμθάἀνοντός ἓστιν ἐπιτηδειότης. "Όσον γὰρ τὸ 
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πάθος Υεγονένα:, Ouryouusvov αὑτὸν ciprxévat τῷ A lium ipsum dixisse * : 
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c llodie meeum eris in para- 
diso Dei. » Huc autem. transplantatur, ut qui digni 
sunt esse cum Christo, iu. rerum contemplatione 
sectindum sapientiam Dci proficientes ab ipso co- 
gnitionis luce illusirentur. Hzc autem sic expo- 
suimus, quod « ferre fructum » proprie de arbori- 
bus dicatur, « dare » autem ad animalia rationa- 
bilia magis pertineat. Jam vero querendum est an 
ligno vit:e tempus sit ferendi fructus: nam asserere 
sapientiam aliquando fructus non habere, nefas 
est. Quare non. dietum est, quod fructum suum 
fert iu tepore suo, sed « quod fructum suam ἆδ- 
bit in tempore suo. » Tempus autem dandi, acci- 
pientis est aptitudo. Ad ipsum enim quod attínet, 
semper dare paratum est, Si enim dispensatores 


ἐπ᾽ αὐτῷ, ἔτοιμόν ἐστιν ἀεὶ διδόναι τὸν χαρπὺν αὖ- D Yerbum vult esse tideles οἱ prudentes, ita ut non 


του. Ei γὰρ τοὺς οἰχονόμους 6 Λόγος θέλει πιστοὺς 
εἶναι xal φρονίμους, οὐχὶ ἁπλῶς διδόντας τὸ σιτο- 
µέτριον τοῖς συνδούλοις, ἁλλ᾽ ἓν χαιρῷ διδόντας, 
πόὀσῳ μᾶλλον dj σοφἰα πιστῶς ἅμα χαὶ φρονίμως 
τοὺς ἱδίους οἰχονομήσει χαρπούς; 'U αὐτὸς δὲ χαιρός 
ἐστι τοῦ διδόναι, ὥσπερ xaX τῷ λαμθάνοντι τοῦ λα- 
θεῖν. Τί δὲ τὸ φύλλον τῆς ζωῆς, τουτέστι τῆς σο- 
φίας, οὐχ ἀποῤῥεῦσον, χατιδεῖν ἄξιον ' οὐχ ἄλλοθεν 
δὲ λαθεῖν αὑτὸ ἔστιν ἡ μετρίως τοῖς φυσιχοῖς ἔπι- 
διατρίφαντας. Δτλον δὲ, ὅτι διὰ τοὺς χαρποὺς τὰ 
καρποφόρα δένδρα ὁ Δημιουριὸς ἐχέλευσε βλαστη- 
σαι, δι οὓς τὰ ἑχείνοις χρειώδη xaz' ἐπαχολούθησιν 
πεποίηχε. Χρεία δὲ σχέπης τοῖς χαρποῖς τῆς ἀπὸ 
τῶν φύλλων φυλακῆς ἕνεχεν. Ταῦτα οὖν xai ἐπὶ τῆς 
περὶ τῶν ὅλων σοφίας ἔστιν ἰδεῖν, ἓν ᾗ τὰ πάντα ὁ 
τῶν ὅλων Δημιουργὸς πεποίηχεν. "A μὲν γὰρ προη- 
γουµένως Ὑίνεται, ἃ δὲ κατ ἐπακολούθησιν διὰ τὰ 
προηγούμενα. Προηγουμένως μὲν γὰρ τὸ λογιχὸν 
ζῶον, διὰ δὲ τὴν αὐτοῦ χρείαν χτήνη χαὶ τὰ ἀπὸ τῆς 
γῆς quópeva. Μήποτε οὖν οἱ μὲν λόγοι τῶν προιη- 
Υουµένως γεγονότων οἱ χαρποί eiat τοῦ δένδρου τῆς 
ζωῆς τῶν δὲ διὰ ταῦτα χτισθέντων -τὰ φύλλα, ὧν 
οὐδὲν µάταιόν ἐστιν, οὐδὲ ἐξουθενεῖσθαι πάντη ἄξιον 
ὡς εὐτελὲς, ἵνα ἔλθῃ πίπτειν καὶ ἀποῤῥεῖν μὴ φρου- 
ρούμενον. Καὶ ἔτι μᾶλλον «b ἑξῆς: « Kal πάντα ὅσα 
ἂν ποιῃ χατενοδωθήσεται.» Ἔστι γὰρ εἴς τινα 
ὀναγχαῖα χαταχρήσασθαι xal πᾶσι τοῖς Ex τοῦ ἆχο- 
λουθήµατος γενοµένοις. Kaprbz δὲ «τοῦ Χριστοῦ εἴη 
ἂν προηγουμένως ἡ διδασκαλία, ἡ τῶν τιµιωτέρων 
τροφὴ, φύλλον δὲ ἡ τῶν ἁλογωτέρων τροφή ὥσπερ 
τοῖς χαρποῖς χρῶνται οἱ ἄνθρωποι, φύλλοις δὲ τὰ 
βοσχήματα.  Δυνατὸν δὲ xal τῆς Γραφῆς χαρπούς 
τινας λέγειν, οὓς ἐχλαμδάνουσιν οἱ λογικώτεροι * 
φύλλα δὲ οἷς τρέφονται οἱ ἁπλούστεροι. Too δὲ µα- 
καριζομµένου xal ὡὠμοιωμένου τῷ ξύλῳ τῆς ζωῆς 
χαρπὺς μὲν λέγοιτο τὰ προηγούμενα ἔργα, olov εὖ- 
ποιία, xal περὶ τὴν σοφίαν ἀσχολία φύλλα δὲ τὰ 
βιωτικὰ αὐτοῦ χινήµατα, οὐδὲ ταῦτα ἄξια χατα- 


simpliciter conservis dent 539 demensum, sed 
dent in tempore, quanto inagis (üdeliter simul 4ο 
prudenter proprios sapientia dispensabit fruetus ? 
Idem est illi tempus dandi, quod ei qui accipit, ac- 
cipiendi. Quid si autem folium ligni vitze, id est 
sapientiz, quod non defluit, consideratione dignum 
est, sed aliunde illud non lieet accipere quam ex 
aMiqua rerum physicarum peritia. Constat Opificem 
ob fructus prxcepisse ut arbores fructuose produ- 
εετοπί fructus quorum eausa que illis utilia erant, 
conscquenter fecit, Fructus ut conserventur, indi- 
gent foliis quibus tegantur. Il:ec in ea qux univer- 
sis przssidet, sapientia videre est, in qua omnium 
Opifex cuncta fecit. Alia. enim precipue fiunt, alia 
secenidum consequentiam ob praecipua. Preecipue 
animal rationale, ob. commodum autem ejus be- 
sli et fructus terrse. Forte ergo illorum qux prz- 
cipue facia sunt, rationes, fructus sunt ligni vitz ; 
eorum vero qus ob illa facta sunt, rationes, fol:a 
sunt, quorum nullum inutile, nullum contemnen- 
dum tanquam vile, ut prz incuria cadat et defluat. 
Id adhuc potiore jure diei potesl de his qu:e &e- 
quuntur : « et omnia quacuique faciet, prospera- 
bantur. » Licet enim ad quzdam necessaria uti 
etiam omnibus qua ex consequentia flunt. Fructus 
Christi erit. precipue doctrina, qux foriiorun ci- 
bus est; folia vero irrationabilium: esea. Ut fru- 
ctibus utuntur homines, sic foliis bruta. Quosdam 
etiam Scripturze fructus dicere est, quos accipiunt 
rationabiliores; folia vero, quibus nutriuntur sim- 
pliciores. Illius qui beatus przdicatur et ligno vi- 
te comparatur fructus dici possunt pracipua ejus 
opera, nimirum, quidquid boni agit, et amor sa- 
pientie ; folia vero, studia quze ad vitae usum atti- 
nent, qux sane mec ut contemnantur nec ut ieci- 
dant, digna sunt, modo interim accurate atque ad 
Dei gloriam oinnia faciat. Sic enim omnia que- 
cunque faciet, prosperabuntur. 


φρονεῖσθαι, οὐδὲ ἀποῤῥεῖν τῷ μετὰ προσοχῆς xai εἰς δόξαν Θεοῦ πάντα ποιεῖν. Οὕτω γὰρ πᾶν ὁτιοῦν 


τῶν πραττοµένων ὑπ' αὐτοῦ κατευοδοῦται. 
Οὐχ οὕτως οἱ ἀσεθεῖς' dAA 4$) ὡς ὁ χγοὺς ὃν' 


* Luc. xxii, 45. 


Vans. 4. Non aic impii, eed tanquam pulvis qnom 
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Projicit ventus , etc. Neque. llebraicus textus. ge» Α ἐχρίπτει ἄνεμος ἀπὸ πρωσώπου τῆς Tüc, x. τ. 


minat illud, « non sic, » neque ullus interpre- 
tum. 


Vgns. 5. Ideo non resurgent impii in judicio, etc. 
Hoc igitur loco qui ex fidelibus simpliciores suut, 
maxime freti, impios negaut resurrectionis com. 
potes futuros, neque quid per resurrectiouem in- 
telligant, aut quale sibi judicium fingant, satis 
explicant. Nam etsi suam de his sententiam pronun- 
tíare videantur, ex ipsa lamen inquisitione con- 
stabit, minime illos qux consequentia sunt posse 
servare. Quare si eos interrogemus, cujusnam re- 
surrectio $33 futura sit; corporum utique re- 
eponden!, quibus modo circumdati sumus : sed in- 
stantibus nobis, totiusne substantiz necne esse de- 
beat, antequam diligenter expendant, totius esse 
definiunt. Quod si nos ad illorum simplicitatem 
accommodantes iterum dubitando percontemur,num 
una sanguis ille re:tituatur qui secta identidem 
vena defusus est, nec non el caro omnis ac pili, 
qui unquam enati suut : an. iij duntaxat, qui sub 
exitum nostrum effloruerunt, eo confugiunt, ut Deo 
permittendum esse dicaut, ut quz velit, cfficiat. At 
qui magis inter illos strenui sunt, ne sanguinis ου- 
piam omnem, qui ex corporibus nostris plerumque 
. Secreius est, in unum conferre oratione sua co. 
gantur, ejusmodi resurgere corpora praedicant , 
qualia morientibus nobis exstiterint, contra qnos 
illud insuper objiciinus, cum sit corporum natura 
mulabilis, quemadmodum in corpus nostrum ali- 
menia digeruntur, similitudinesque transmulaat, 
ita et corpora nostra couverli, et a carnivoris 
avibus, ferisque depasta corporum illorum partes 
eífici. Qux quidem rursum ab hominibus, aut aliis 
animalibus devorata vicissim mutantur, et homi- 
num vel aliorum animalium corpora flunt : qua re 
sepius repetita, necesse est. idem corpus complu- 
rium hominum sepius esse partem. Cujusnam igi- 
tur in resurrectione corpus esse debebit ? lta. nos 
velut ratione destituti in altissimas quasdain nugas 
atque ineptias devolvimur. Ceterum post ha:c a: uo- 
bis objecta, eo demum 5e referunt, ut omnia Deo 
possibilia esse dicant, atque ad opinionem suam 
quaedam Scripture testimonia, qua primo obvio- 


que seusu illorum confirmare dogma videntur, ac- D 


commodare nituntur. Quale est Ezechielis illud * : 
« EL facta cst super me manus Domini, et eduxit 
me in spíritu, et posuit me in medio campi, et hic 
crat plenus ossibus hominum. Et cireumduxit me 
3d ea per circuitum ; et ecce mulla valde in super- 
ficie campi ; et ecce ipsa arida valde. Et dixit ad 
me : Fili hominis, si vivent ossa haec? Et dixi : 
Domine Deus, tu ipsa nosti. Et dixit ad me : Pro- 
plietiza, fili hominis. Et locutus sum ad haec : Ossa 
arida, audite verbum Domini. Hsc dicit Dominus 
* * Ezech. xxvii, 1 οἱ seqq. 


(59) Οὔεε τὸ ᾿Εδραϊκόν, ctc. Scholion istud 
Grace exlibent scheda: Combefisian;e , et. Grab:a- 
mv. In Cateua Corderii Geunadio ascribitur. — 

(00) Habetur istud fragmentum apud Epiplauium 


ἐ. Οὔτε «b 'E6paixby (59) ἀνεδίπλωσε τὴν λέξιν, 
οὔτε τῶν ἑρμηνευτῶν οὐδείς. 

Διὰ τοῦτο οὐκ ἀναστήσονται ἀσεθεῖς ἐν' χρίσει, 
X. t. E. Ἐντεῦθεν (60) οἱ ἀπλούστεροι τῶν πεπι- 
στευχότων ὁρμώμενοι νοµίζουσι τοὺς ἀσεδεῖς τῆς 
ἀναστάσεως μὴ τεύξεσθαι, τί γηουντες τὴν ἀνάστα- 
σιν, xai ποταπἣν τὴν χρίσιν ᾳανταζόμενοι, ob πάνυ 
σαφηνίσοντες. Kàv γὰρ δοχῶσι περὶ τούτων ἀποφαί- 
νεσθαι, 1j βάσανος αὐτοὺς διελέγξει τὰ ἑξης ἀκολού- 
θως σώξειν μὴ δυναµένους. Ἐὰν οὖν πυνθανώμεθα 
τίνος αὐτῶν ἡ ἀνάστασις Ὑίνεται, ἀποχρίνονται, ὅτε 
τῶν σωμάτων, ὧν νῦν περιχείµεθα. Εἶτα προσεπ- 
ερωτησάντων ἡμῶν πότερον τῆς οὐσίας αὐτῶν 
ὅλης, f| οὐχί; πρὶν βασανίἰσαι λέγουσιν, ὅτι ὅλης. 
Ἐὰν δὲ προσαπορήσωμεν συμπεριφερόµενοι τῇ 
ἀχεραιότητι αὐτῶν, εἰ συναναστῄσεται τὰ ἀποῤῥεί- 
σαντα iv φλεθοτομίαις αἵματα, xol αἱ σάρκες, χαὶ 
αἱ τρίχες αἱ πώποτε γενόμεναι, f µόναι αἱ πρὸς τῇ 
ἐξόδῳ θλιθόµεναι, εἰς τὸ τῷ cQ ποιεῖν (61) ἃ βού- 
λεται προστρέχουσιν. Οἱ δὲ γενναιότεροι αὐτῶν, ἵνα 
ph ἀναγκάζωνται τὰ αὐτὰ αἵματα συναγαγεῖν τῷ 
λόγῳ ἃ πολλάχις ἀποχριθῆναι τῶν σωμάτων ἡμῶν 
συνέδη, φασὶ τὸ ἐπὶ τέλει ἡμῶν ἀναστῄσεσθαι σῶμα. 
Ἡροστπορήσαμεν δὲ διὰ τὸ τρεπτὴν εἶναι τὴν σω- 
ματιχὴν φύσιν, καὶ τοιαῦτα ὥσπερ εἰς τὸ ἡμέτερον 
copa αἱ τροφαὶ χατατάττονται, xal µεταθάλλουσι 
τὰς ὁμοιότητας, οὕτως χαὶ τὰ ἡμέτερα σώματα µε- 
ταθάλλονται, xai ἓν τοῖς σαρχοδθόροις οἰωνοῖς καὶ 
θπρίοις Ἠίγνονται µέρη τῶν ἐχείνων σωμάτων. Καὶ 
πάλιν ἐκεῖνα ὑπὸ ἀνθρώπων ἡ ἑτέρων ζώων ἐσθιό- 
µενα ἀντιμεταθάλλει, καὶ γίνεται ἀνθρώπων ἡ ἑτέ- 
pu ζώων σώματα" xal τούτου ἐπὶ πολὺ γιγνοµένου 
ἀνάγχη τὸ αὐτὸ σῶμα πλειόνων ἀνθρώπων πολλάκις 
γενέσθαι µἐρος. Τίνος οὖν ἔσσαι σῶμα iv τῇ ἆνα- 
στάσει; Καὶ οὕτως εἰς βυθὸν qàuapía; ἡμᾶς ἁλό- 
γους (02) συµθήσεται ἐμπίπτειν. Καὶ μετὰ ταύτας 
τὰς ἁπορίας, ἐπὶ τὸ πάντα δυνατὰ εἶναι τῷ ep 
χαταφεύγουσι, xai λέξεις «Ov Γραφῶν δυναµένας 
χατὰ tiv πρόάχειρον ἑἐχδοχὴν ὑποθάλλειν τὸ νοού- 
μενον αὑτοῖς προφέρονται’ οἷον τὴν ἐν τῷ Ἰεζεχιὴλ' 
« Καὶ ἐγένετο ἐπ' ἐμὲ χεὶρ Κυρίου. xat ἐξὴγαγέ µε 
ἐν πνεύµατι, χαὶ ἔθηχέ µε ἓν µέσῳ τοῦ πεδίου, xaX 
τοῦτο ἣν μεστὸν ὁστέων ἀνθρώπων. Καὶ περιἠγαγέ 
με ἐπ᾿ αὐτὰ χυχλόθεν χύχλῳ xal ibo) πολλὰ σφό- 
δρα ἐπὶ προσώπου τοῦ πεδίου” xal ἱδοὺ, αὐτὰ ξηρὰ 
λίαν. Καὶ εἶπε πρὸς ué* 1 ἀνθρώπου, εἰ ζήσεται 
τὰ ὁστέα ταῦτα; Καὶ εἶπον' Κύριε ὁ Gabe, σὺ 
ἐπίστασα: ταῦτα. Καὶ εἶπε πρὸς ué* Προφήτευσον, 
vlk ἀνθρώπου. Καὶ εἶπον πρὸς αὐτά ' Τὰ ὁστέα τὰ 
ξηρὰ ταῦτα, ἀχκούσατε λόγον Κυρίου: τάδε λέγει 
'A&ovat Κύριος τοῖς ὁστέοις τούτοις: Ἰδοὺὗ ἐγὼ 
&le&yo εἰς ὑμὃς πνιῦµα ζωῆς, xal δώσω εἰς ὑμᾶς 
γεῦρα, xaX ἑπάξω ἐφ᾽ ὑμᾶς σάρχας, καὶ ἐχτενῶ ἐφ᾽ 
ὑμᾶς δέρµα, xai δώσω τὸ πνεῦμά µου ég' ὑμᾶς, xal 


heres. rxiv. -- 
(61) Post. ποιεῖν deest. ἐπιτρέπειν, ναὶ quid si- 
nile. 
(02) 'A.tZyovc. Forte ἀλόγως. 
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ζήσευθε' xai θήσουμαι ὑμᾶς ἐπὶ τὴν γην ὑμῶν, καὶ Α Deus ossibus illis : Ecce ego iaducam in vos spiri- 


γνώσεσθ: ὅτι ἐγώ εἰμι Κύριος. Τούτῳ μὲν οὖν 
πιθανωτέρῳ χρῶνται τῷ ῥητῷ' χαὶ ἄλλα δὲ λέγουσιν 
εὐαγγελιχὰ, otov, ὡς τὸ, « Ἐχεῖ ἔσται ὁ χλανθμὸς 
χαὶ ὁ βρυγμὸς τῶν ὁδόντων ' » χαὶ τὸ, εΦοθήθητε τὸν 
δυνάµενον xax φυχὴἣν xaX σῶμα ἀπολέσαι Ev γεέννῃ' » 
xaX τὸ ἐν τῷ Παύλφ' εΖωοποιῆσει τὰ θνητὰ ὑμῶν 
σώματα, διὰ τὸ ἐνοιχοῦν αὐτοῦ Πνεῦμα ἐν ὑμῖν. » 
Χρὴ δὲ πάντα τὸν φιλαλήθη xaT αὐτὸν (05) τούτοις 
τὸν νοῦν ἐπιστήσαντα περὶ τῆς ἀναστάσεως ἀγωνί- 
σασθαι, σῶσαί τε χαὶ τὴν τῶν ἀρχαίων παράδοσιν, 
καὶ φυλάξασθαι ἐμπεσεῖν εἰς φλυαρίαν πτωχῶν 
νοημάτων, ἀδυνάτων τε ἅμα χαὶ θεοῦ ἀναξίων. Τοῦτο 
οὖν εἷς τὸν τόπον διαληπτέον, ὅτι πᾶν σῶμα ὑπὸ 
φύσεως συνεχόµενον τῆς χαταταττούσης ἔξωθέν τινα 
ὄίχην τροφῆς εἰς αὐτὸ, καὶ ἁποχρινούσης ἀντὶ τῶν 
ἐπεισαγομένων ἕτερα, ὥσπερ τὰ τῶν φυτῶν xal τῶν 
ξώων, τὸ ὑλιχὸν ὑποχείμενον οὐδέποτε ἔχει ταυτόν. 
Διόπερ οὐ καχῶς ποταμὸς ὠνόμασται τὸ σώμα: διό- 
τι, ὡς πρὸς τὺ ἀχριθὲς τάχα, οὐδὲ δύο ἡμερῶν τὸ 
πρῶτον ὑποχείμενον ταυτόν ἐστιν ἐν τῷ σώματι 
ἡμῶν xalvotye τοῦ olov f| Παύλου, ἡ Πέτρου, ἀεὶ 
τοῦ αὑτοῦ ὄντος, οὐ τοῦ κατὰ φυγῖν μόνου, fc ἡ 
οὉσία οὔτε ῥεῖ χαθ᾽ ἡμᾶς, oU" ἐπεισαγόμενόν τι ἔχει 


ποτὲ, x&v ῥευστὴ ἣν fj φύσις τοῦ σώματος, τῷ τὸ 


εἶδος τὸ χαρακτηρίζον τὸ σῶμα ταυτὸν εἶναι ' ὡς xal 
τοὺς τύπους µένειν τοὺς αὐτοὺς, εἰς την (64) ποι- 
ότητα Πέτρου xai Παύλου τὴν σωματιχὴν παριστά- 
νοντας * χαθ) ἣν ποιότητα xaX οὐλαὶ ix παίδων 


παραμένουσι τοῖς σώµασι, xa ἄλλα τινὰ ἰδιώματα, ϱ 


φαχοί. Καὶ ἐπὶ τούτοις εἴ τι ἐστὶν ὅμοιον τοῦτο τὸ 
εἶδος, xa0' ὃ εἰδοποιεῖται ὁ Πέτρος χαὶ ὁ Παῦλος, τὸ 
σωματιχὸν, ὃ £v τῇ ἀναστάσει περιτίθεται πάλιν τῇ 
Φυχῇ, ἐπὶ τὸ κρεῖττον µεταθάλλον, οὐ πάντως τόδε 
"ἔτι ἐντεταγμένον τὸ κατὰ τὴν πρώτην ὑποχείμενον. 
ἝὭσπερ (605) δὲ τὸ εἶδός ἐστι µέχρι τοῦ πέρατος, 
χἂν οἱ χαρακτῆρες δοχῶσι πολλὴν ἔχειν παραλλα- 
γην οὕτως νοητέον xal ἐπὶ τοῦ παρόντος, εἴδος 
ταυτὸν εἶναι τῷ µέλλοντι, πλείστης ὅσης ἑσομένης 
τῆς ἐπὶ χάλλιον µεταθολῆς. ᾽Αναγκαῖον γὰρ τὴν 
φυχῆν, tv τόποις σωματικοῖς ὑπάρχουσαν, χεχρτ- 
σθαι σώµασι χαταλλήλοις τοῖς τόποι. Ka ὥσπερ 
ἐν θαλάσση (fv ἡμᾶς ἑνύδρους Υενοµένους εἰ ἐχρῆν, 
πάντως ἂν ἔδει παραπλησίἰαν ἔχειν xat τὴν ἄλλην 
ἰχθύων χατάστασιν οὕτως μέλλοντας κχληρονομεῖν 
βασιλείαν οὐρανῶν, xaX Ev τόποις διαφέρουσιν ἔσε- 
σθαι, ἀναγκαῖον χρῆσθαι σώμασι πνευματιχοῖς, οὐχὶ 
τοῦ εἴδους τοῦ προτἐρου ἀφανιξζομένου, xàv ἐπὶ τὸ 

* Matth, viit, 42. " Matth. x, 98. 


65) Αὐτό». Forte legendum, αὐτῶν. 

(64) Εἰς τὴν. Forte τοὺς «fv, eic. 

(65) Ὥσπερ, eic. Hunc locum in Apologia Pam- 
phili sic vertit Rufinus : Sicut enim in nobis eadem 
species permanet ab. infantia usque ad. seneciutem, 
licet. characteres mullam videantur. immutationem 
recipere : ita. intelligendum est hanc. speciem. quee 
xunc inest nobis, ipsam permansuram eliam in fu- 
turo, plurima tamen immulatione. in melius el φίο- 
riosius facta. Necesse. est enim. animam in. locis 
corporeis habitantem uti corporibus talibus qua: apla 
sint his locis in quibus degit. EL sicut, verbi causa, 
si in aquis maris nos habitare, vel degere. posceret, 


n 


tum vitze, et ponam in vobis nervos, et inducam in 
vos carnes, et extendam super vos cutem, et dabo 
spiritum meum in vos, et vivetis. Et ponam. voe 
in terra vestra, et cognoscetis quia ego sum Do- 
minus. » Hoc igitur probabilius c:eteris testimo- 
nium est, quz commemorare solent, przter quod 
nonnulla ex Evangeliis expromunt : velut, « Ibi 
erit fletus et stridor dentium *. » ltem:«Timeteeum 
qui potest eL animam et corpus perdere in gelien- 
nam "*. » Tum illud ex Paulo ὃς « Vivificabit mor- 
talia. corpora vestra, 5394& propter inbabitantem 
ejus Spiritum in vobis. » Verum omnes cos necesse 
est, qui verilatis studio ducuntur, cum ad ea ani- 
mum adjecerint, adversus istos de resurrectioue 
contendere ; ut οἱ qu:e a veteribus tradita sunt, 
retineantur; idque caveamus, ne in sensuum ina- 
nissimorum ineptias descendamus ; corurn scilicet, 
qu: neque fleri possunt, et divina majestate sunt 
indigna. Quocirca sic ad eum locum ratiocinari 
convenit : corpus omne, quod quidem natura con- 
linetur, qux» extrinsecus aliquid ei aliinenti asci- 
scit, proque iis qu:xe sufficiuntur, excernit alia : cu- 
jusmodi sunt stirpium corpora, et animalium pars 
illa cum materia concreta ; nunquam unum idem- 
que remanere. Unde non male fluvius quidam cor- 
pus esse dicitur : quoniam si accurate considere- 
mus, ne biduo quidem prior materia in corporibus 
nostris eadem constansque perseverat : cum ipte- 
rim Paulus exempli gratia, vel Petrus idem nihilo- 
minus persistat, non modo si ejus animam spectes, 
cujus substantia neque fluxa est in nobis, neque 
quidquam extrinsecus inveetum accipit ; sed ob Id 
praterea, quod tametsi velut in perpetua fluxione 
sil natura corporis, eadem forimna permaneat, qua 
corporis nostri quasi nota qusedam est propria. Non 
aliler atque ezdem figure manent, que Petri 
Paulique corporum qualitatem confirmando exhbi- 
bent; per quam etiam qualitatem accidit, ut et 
cicatrices jam tum a pueris in corporibus perma- 
neant, aliaque nonnulla, quae singulorum propria 
sunt, cujusmodi sunt lentigines. Ad hac licet simi- 
lis corporea illa forma sit, qua Petrus Paulusque 
potissimum constituitur, idque ipsum, quod in re- 
surrectione anima denuo tribullur, sed in melius 
conversum : non lamen eadein eat illa materia quse 
corpori primum insita fuerat, Ac quemadmodum 
species ips» ad ultimum usque eadem est, etsi iu- 


* Rom. vii, 41. 


sine dubio pro liabitacu'i qualitate necessarium. vwi- 
deretur habere talem corporis statum; et compositio- 
nem, qualem habent illa animalia que in aquis. vi- 
tunt ; ila nunc, cum celorum habitaculum. promii- 
tatur, secundum locorum gloriam consequens. est 


aptandas esse etiam corporum. gualitates. Nec. ideo 


tamen prior luec species exierminabitur, licet glor.o- 
sior ejus effecta sit permutatio, Sicut enimipsius De- 
mini Jesu, vel Moysi, vel Elie species non erat alia 
in transformatione , quam [κεγαί ante. trana[ormae 


tionem, ita non erit alia sanctorum species, " 
mu!to gloriosior fat. a6? 
2i 


* 
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EX ORIGENE 


τ0οῦ 


vens propriaruim formarum, notarumque videatur A ἑνδοξότερον γένηται αὐτοῦ ἡ τροπή. ὥσπερ ἣν τὸ 


esse diversitas ; ita οἱ in eo de quo agünus, intel- 
ligendum est przsentem corporis speciem eamdem 
esse cum futura : cum eo tamen, ut incredibilis in 
melius sit futura. mutatio. Necesse est enim ani- 
mam corporeis in lecis h:xrentem. eensentaneis 
sibi uti corporibus. Atque ul si in aquatilium 
naturam conversos vitam in mari nos degere 
oporteret , necessarium foret nos alia corpo- 
rum conslitutione, pisciumque simili esse prx- 
. dites : ità. qui celorum regni h:reditatem 535 
adituri sunt, ac diversis in. sedibus habitaturi, 
gpiritalia quoque corpora habeant necesse cst: 
non quod prior exstingnatur species, tametsi in 
ilustrius quiddam gloriosiusque mutetur. Quem- 
admodum Jesu. ac Moysis et Eli: species in trans- 
formatione non alia, quam qu: initio erat, exstilit. 
Non te igitur. offendat, si quis primam subjectam 
maleriam non eamdem (unc futuram dixerit ; cum 
ne biduo quidem modo eamdem illam permanere 
posse ratio ipsa declaret, si quis mentem velit ad- 
vertere. Animadversione praterea dignum et illud 
Csb: diversum seminari corpus, diversumque re- 
surgere : « Seminatur euim corpus aniniale, re- 
surgel corpus spiritile*. » His omnibus ejusmodi 
ab Apostolo subjiciuntur , quibus nos terrenam 
rualitatem sic esse posituros docet, ut ipsa in re- 
surreciione species salva integraque permaneat. 
t lloc autem dico, fratres, quoniam caro et sanguis 


regnum Dei possidere nequeunt, neque cerruptio C 


incorruptionem !?. » Etsi enim fortasse eximium 
quiddam sanctorum corpori tribuendum erit, ut id 
carnis ipsa proprietas conservet, caro lamen am- 
plius non erit, sed quod in carne velut propria 
quadam nota erat impressum, hoc idem in spiri- 
tali corpore consignandum erit. Quod vero ad eos 
Scriptura locos attinet, qui a íratribus nostris 
objiciuntuz, ita breviter occurrere possumus ; 
atque inprimis ei quem ex Ezechiele proferunt. 
Etenim si rudiorum mentem ac scopum velimus 
altendere, quem in illis prophete verbis sibi pro- 
posuerunt: consequens egt, ne ullam quidem carnis 
resurrectionem videri ; sed ossium duntaxat, cuti- 
cularum atque nervorum. Sed et illud demon- 
strandum ipsis est, temere illos in errorem abripi, 
cum scripti sententiam nequaquam percipiunt. 
Neque enim cum ossa nominantur, bxc ipsa qu;e 
halemus ossa par est accipi ; uli neque in his 
locis, ubi scriptum est !! : « Dispersa sunt omnia 
ossa mea. » Tum ** : « Sana me, quoniam con- 
turbata suut 0654 mea : » cum sit manifestum non 
secundum vulgarem notionem ossium nomen 
usurpari. Proinde statim eadem in oratione sub- 
jangitur 15: « Eo quod ipsi dicunt : quoniam arida 
facta sunt ossa nostra. » Num hoc igitur dicunt, 
« Arida facla sunt ossa noslra, » quod cadem in 

*|1 Cor. xv, 141. '*ibid. 20. 1ἱ Psal. xxi, 45, 


1: Psal. vi, 3. 


Ἰησοῦ ε-δος, xax Μωῦσέως, xal Ἠλίου, οὐχ ἕτερον 
ἐν τῇ μεταμορφώσει, παρ ὃ ἣν. Mt πρόσχοπτε τοί- 
νυν, εἰ τὸ πρῶτον ὑποχείμενον ἄν «tw λέγοι μὴ 
ἔσεσθαι ταυτὸν τότε, ὅπου ὁ λόγος τοῖς ἐφιστάνειν 
δυναµένοις δείχνυσιν, ὅτι οὐδὲ νῦν δύναται δύο ἡμε» 
piv εἶναι τὸ πρῶτον ὑποχείμενον. "Άξιον δὲ ἐπιστῇ- 
σαι καὶ τὸ, ἑτεροῖον μὲν σπείρεσθαι, ἑτεροῖον Uk 
ἀνίστασθαι΄ « Σπείρεται γὰρ σῶμα Φφυχιχὸν, ἐγεί- 
ρεται σῶμα πνευμµατιχόν.» Καὶ ἐπιφέρει πᾶσιν ὁ 
Απόστολος, σχεδὸν τὴν γηΐῖνην ποιότητα ἡμᾶς ὃδι- 
δάσχων ἀποτίθεσθαι µέλλειν ἡμᾶς, τοῦ εἴδους σωζο- 
µένου κατὰ τὴν ἀνάστασιν' « Τοῦτο δέ φηµι, ἆδελ- 
qoi, ὅτι σὰρξ xal αἷμα βασιλεἰαν θεοῦ χληρονομῆσαι 
οὐ δύναται, οὐδὲ fj φθορὰ την ἀφθαρσίαν.; Ἴσως 


Β μὲν γὰρ ἔστα: περὶ τοῦ τὸν ἅγιον (06) διακρατού- 


µενον, ὑπὸ τοῦ ἱδιοποιοῦντός ποτε τὴν σάρκα” σὰρς 
δὲ οὐχέτι, ἀλλ ὕπερ mote ἐχαρακτηρίζετο ἐν τῇ 
σαρχὶ, τοῦτο χαβαχτηρισθήσεται Ev τῷ πνευματικῷ 
σώματι. Καὶ πρὸς τὰ ῥήματα δὲ τῶν Γραφῶν, ἃ 
παρατίθενται οἱ ἀδελφοὶ ἡμῶν. ταῦτα ἔστιν εἰπεῖν, 
xai πρῶτον ἐν τῷ Ἰεξεχιήλ. Ἐπὶ τὸ ὅσον (67) ἐφ᾽ 
olg βούλονται οἱ ἁπλούστεροι χατὰ τὰς λέξεις ταύ- 
τας, οὐδὲ ἀνάστασις σαρχῶν ἔσται, ἀλλὰ ὁστέων pó- 
voy, καὶ δερμάτων, καὶ νεύρων. "Apa δὲ καὶ ὑπο- 
δειχτέον αὐτοῖς, ὅτι συναρπάζονται, ὡς μὴ νενοη- 
χότες τὸ γεγραμμµένον. Οὐ γὰρ, εἰ ὁστᾶ ὀνομάζεται, 
πάντως τὰ ὁστᾶ ταῦτα voniéov* ὥσπερ οὐδὲ ἐν τῷ, 


: «€ Διεσχορπίσθη πάντα τὰ ὁστᾶ µου.» Καὶ, « "Iacat 


µε, ὅτι ἐταράχθη τὰ ὁστᾶ µου,» φανεροῦ ὄντος τοῦ μὴ 
λέγεσθαι τὰ ὁστᾶ χατὰ την χοινὴν ἐχδοχήν. Ἐπιφέ- 
ρεται γοῦν τῷ λόγῳ' "Apá Ys λέγουσιν, «Znpà γέ- 
γονε τὰ ὁστέα ἡμῶν' » ὅτι « αὐτοὶ λέγουσιν, ὅτι Enpà 
γέχονε τὰ ὁστᾶ ἡμῶν, » θέλοντες ἀνίστασθαι συνα- 
χθέντα: 'AJAX τοῦτο ἀμήχανον. Λέγοιεν δ᾽ àv, ξηρὰ᾽ 
γέγονε τὰ ὁστέα ἡμῶν, £v αἰχμαλωσίαις γενόμµενοι 
xai πᾶσαν ζωτιχὴν νοτίδα ἀποθεθληχότες. Ἐπιφέ- 
ρουσι γοῦν τὸ, « Απόλωλεν dj ἐλπὶς ἡμῶν ' διαπε 

φωνῆχαμεν. » Οὐχοῦν dj ἐπαγγελία τῆς ἀναστάσεως 
του λαοῦ ἐστιν ἀπὸ τοῦ πτώματος, xal τῆς οἱονεὶ 
νεχρότητος ἣν νενέκρωνται, διὰ τὰ ἁμαρτήματα τοῖς 
ἐχθροῖς παραδοθέντες. Καὶ οἱ ἁμαρτωλοὶ δὲ ὑπὸ 
τοῦ ΣωτΏρος λέγονται εἶναι τάφοι γέµοντες ὁστέων 
κα) πάσης ἀχαθαραίας. Πρέπει δξ τῷ θεῷ ἀνοίγευν 


D τὰ μνημεῖα ἑχάστου, χαὶ ἐξάγειν ἐκ τῶν μνημείων 


ἡμᾶς ἑζωοποιημένους, ὥσπερ ὁ Σωτὴρ. τὸν Λάδαρον 
εἶλχυσεν ἔξω. Τὸ δὲ, « "Exel ἔσται ὁ χλανθμὸς xat ὁ 
βρυγμὸς τῶν ἁδόντων,» πρὸς αὐτοὺς ἀπορητέον, ὅτι 
ὡς àv τούτῳ τῷ βίῳ πᾶν µέλος sí; τινα χρείαν ὁ 
Δημιουργὸς χατεσχεύασεν, οὕτω xai τοὺς ὀδόντας 
εἰς τὸ διαχόπτεσθαι τὶν στερεὰν τροφἠν. Τίς οὖν 
χρεία τοῖς χολακομένοις ὁδόντων; οὗ γὰρ εἰς «b» 
γέενναν ὄντες χατ αὐτοὺς φάγονται. Καὶ δεικτέον, 
ὅτι οὗ πάντα παραλαμθάνεσθαι δεῖ χατὰ τὸ χείµε- 
vov. « Ὀδόντας γοῦν ἁμαρτωλῶν συνέτριφας”» xat, 
€ Τὰς µύλας τῶν λεόντων συνέθλασεν ὁ Κύριος.) 
13 Fzecl. xxxvi, 11. 


(66) Περὶ τοῦ róv ἅγιον. Forte legend. περιττὸν τὸ τῶν ἁγίων. Sed hie locus corruptus est. 


(607) 'Ex! τὸ ὅσον. l'orte, Ἐπεὶ ὅσον. 
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τὰ σώματα τῶν ἁμαρτωλῶν ὁ θεὸς, τοὺς ὀδόντας 
αὑτῶν συντρἰθει µόνον, ὍὭσπερ οὖν εἴ τις, θέλων 
ναῦτα οὕτως ἔχειν, θλιδόµενος εἴλκετο ἐπ άλληγο- 
plav, οὕτως ζητητέον τῶν χολαζοµένων τὸν βρυγμὸν 
τῶν ὁδόντων, τῆς φυχῆς δύναμιν μασητιχὴν ἐγού- 
σης, ἥτις ἐν χαιρῷ τοῦ ἑλέγχου περὶ τῶν ἁμαρτη- 
µάτων, χατὰ τὸν συγχρουσμὸν τῶν ὁδόντων, ὡς 
ἑφρόνησε, βρύξει τοὺς ὀδόνίας, Τὸ δὲ, « Φοδίθητε 
τὸν δυνάµενον xal φυχὴν παὶ τὸ σῶμα ἀπολέσαι iy 
Υεέννῃ, » Ίάχά μὲν διδάσχει, ὅτι ἀσώματος tj duyh, 
τάχα δὲ δηλοῖ xai ὅτι χωρὶς σώμστος οὐ χολασθᾖ- 
σεται΄ κερὶ οὗ φυσιολογοῦντες τὰ περὶ τοῦ εἴδους 
xai τοῦ πρώτου ὑποχειμένου εἱρήχαμεν. Καὶ τὸ 
παρὰ τῷ ἈΑποστόλῳ δὲ, « Ζωοποιῄσει xal τὰ θνητὰ 


ἡμῶν σώματα, θνητοῦ ὄντος τοῦ σώματος, χαὶ οὐ B 


µετέχοντος τῆς ἁληθινῆς ζωῆς, δύναται παριστά- 
νειν, ὅπου τὸ σὠματικὸν εἶδος, περὶ οὗ εἰρήχαμεν 
τῇ φύσει θνητὸν ὃν, ε ὅταν Χριστὺς φανερωθῃ ἡ 
ζωὴ ἡμῶν, γαὶ αὐτὸ µεταδάλλει ἀπὸ τοῦ εἶναι 
σῶμα θανάτου ζωοποιηθὲν, διὰ τὸ Πνεῦμα τὸ ζωο- 
ποιοῦν ἐχ.τοῦ πνεύματος γεγονέναι. Καὶ τὸ, « Ἐρεῖ 
δὲ, Πῶς ἐγείρονται οἱ νεχροὶ, ποίῳ δὲ σώματι ἕρ- 
χονται; » γυμνῶς παρἰστησιν, ὅτι τὸ πρῶτον ὑπο- 
χείµενον οὐχ ἀναστήσεται. El γὰρ χαλῶς ἑλάδθομεν 
«5 παράδειγµα, ῥητέον, ὅτι ὁ σπερματιχὸς λόγος 
b» τῷ χόχχῳ τοῦ σίτου ὁραξάµενος τῆς Ίαραχει: 
µένης ὕλης, xal δι’ ὅλης αὐτῆς χωρήσας, περιδρα- 
ξάµενος αὐτῆς τοῦ αὑτοῦ εἴδους, ὧν ἔχει δυνά- 
µεων ἐπιτίθησι τῇ ποτε γῇ, xai ὕδατι, xal ἁἀέρι, 
xal πυρὶ, νιχῄσας τὰς ἐχείνων ποιότητας, µετα- 
θάλλει ἐπὶ ταύτην fig ἐστιν αὐτὸς δημιουργός’ καὶ 
οὕτως συμπληροῦται ὁ στάχυς slg ὑπερθολὴν δ.α- 
φέρων τοῦ ἐξ ἀρχῆς κόχχου, µεγέθει xo σχήµατι, 
καὶ ποικιλία. 


lent, ita (μπι dentibus quodammodo stridebit. lllud vero '* : 


SELECTA IN RSALMOS. — PSAL. I. 
Τίς δὲ οὕτως ἡλίθιος, ὡς ὑπολαμθάνειν, ὅτι, τηρῶν A unum collecta 
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volunt resurgere ? Atqui. fieri 
jsttd. non. potest. Quare arida ideo sua dicunt 
ossa, quod in vaptivitatibus diu habiti vitalem 
omnem humorem amiserint. Unde et illud ἱηία- 
runt : « Periit spes nostra : abscissi sumus, » Quo- 
circa resurrectionis illa populo facta promissio ab 
illa ruina, ac velut enecatioue, qua velut exstincti 
sunt, dum propter scelera in hostium potestate 
traditi sunt, quzdam est excilatio futura. Quinetiam 
peccatores a Salvatore 836 sepulcra esse dicuntur 
ossibus, atque omni immunditia plena, Sed illud 
divina majestati convenit, uL singulorum sepulcra 
patefaciati, et nos ad vitam instauratos emonu- 
mentis educat, perinde ac Lazarum foras Salvator 
extraxit. Jam vero quod hunc Jocum objiciunt t* ; 
« lbi erit fletus et stridor dentium, » sic adversus 
illos disputandum est: Gum in hac vita membrum 
one ad usum aliquem a sumnmio illo opiflce sit 
condilum, (iui) vero dentes solido cibo comnii- 
puendo sunt facti. Quid igitur dentibus opus illia 
est, qui apud inferos eruciantur ? Non, enim, opiuor, 
quidquam illic manducaturos essc dixerint. Ad hxc 
docendi sunt, non omnia perinde accipienda esse, 
40 scripta sunt. Quare alío loco scriptum est !* : 
« Dentes peccatorum contrivisti. » Item !*: « Mo- 
las leonum confregit Dominus. » Nam quis adeo stoe 
lidus est, ut sibi persuadeat Deum reservatis pec- 
tatorum corporibus solos dentes conterere ? Ut 
igitar qui hzc ita se habere velit, in angustias 
conjecius ad allegoricum sensum vel invitus tra- 
hitur : sic de stridore dentium, in his qui suppliciis 
alficiuntur , inquirere idem oportet : quatenus 
anima conmandendi nonnullam vim lhabe!, qua 
ultimo Πίο judicii tempore, cum de peccatis 
quixstio habebitur, perinde ut collidi deutes so- 
« Timete eum qui potest auinam et 


corpus perdere iu. gehennam, » forte id unum nos docet, experlem esse corporis animam ; aut illud 
insuper, animam sine corpore nullas penas esse persoluturam. De quo corpore qua ad speciei, 
ac primam subjectam meoteriom attinebant, paule onte naturali ratione disseruimus. Αἱ vero dictum 
illud Apostoli 18: « Vivificabit et mortalia nostra cerpora; » cum nostrum mortale sit corpus, nec 
vere vitse particeps, istud ipsum declarare potest : corpoream hanc speciem de qua antea diximus» 
qua natura mortalis est : « Cum Christos apparuerit vita nostra !*, » et ipsam ab eo statu, quo 
peccati corpus erat, esse mutandam ; posteaquam scilicet ab viviico Spiritu ad vilam restituta fuerit, 
atqne in spiritalem. naturam transierit. Preterea istud ipsum 35: « Sed dicet aliquis : Quomo:lo re- 
surgunt mortui, aut quali cutn corpore venient ? » palam illud ostendit, primam subjectam materian 
nullo modo resurgere. Nam si reete propositum ab Apostolo exemplum accipimus, dicendam est : 66” 
minis naluram, qua frumenti grano Insita est, vicina correpta materia, totam illam pervadere, atque 
illius pariter correpta specie, vires suas in id, quod ante terra, aqua, aer, iguisque fuerut, transfundere, 
earumque $uperatis, qualitatibus, in illam ipsam, cujus est artlfex, convertere : atque hoc 10«0 pere 
(ici spicam, quz 4 priore grano mirum iu modum, et maguitudine, et Bigurà, et varietate dissideat. 
Τοῦ αὐτοῦ. Κρίσις ἐστὶ (68) δικαίων piv dj ánh D 597 Ejusdem. Justorum quidem judicium , est 
πραχτικοῦ σώματος bmi ἀγγελιχὰ µετάδασις ἆσε- — transitus ab operoso corpore ad angelica cerpora ; 
θῶν δὲ ἀπὸ πραχτιχοῦ σώματος ἐπὶ σχοτεινὰ χαὶ impiorum vero judicium , est ab operoso corpore 
ζοφερὰ µετάθεσις σώματα. Ἐγερθήσονται Ὑὰρ ol —in tenebrosa et. obscura corpora permutatio. fHte- 


16 Mauh.vin, 42. !* Psal. iu, 8. *€ Paal. te, 7. ?* Matth. x, 99. ** Rom. vui, 141. ** Col. in, 4. 


*' |] Cor. xv, 99. -- 
(68) Κρίσις ἐστί, etc. Descripta sunt. e schedis Ernesti Grabii, et Combefl,ii, Laün^que. FE 
EN 


apud Barbarum. 
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surgent euim impii, non in priori, sed in secundo A ἀσεθεῖς οὑχ ἐν τῇ προτέρᾳ χρίσει, ἁλλ' ἐν τῇ Σευ- 


judicio. 

VERS. 6. Quoniam norit Dominus viam justorum, 
el iter impiorum. peribit. Maluin nullum a. Deo, sed 
justorum via cognoscitur 51, « Novit » enim « Do- 
minus qui sunt ejus. » Justorum vero via est ille 
qui dixit **: « Ego sui via, » de quo etiam dicitur 15: 
« Videte quae sit via bona. ». Impiorum autem via 
est illa in qua ambulant qui de Creatore male lo- 
quuntur. lgnorat. nec. novit mala , non quod non 
possit omnia compreliendere et intelligentia sua 
assequi (hoe enim de Deo cogitare nefas), sed quod 
cognitione ejus indigna sint. Idcirco forte (audacter 
enim dicendum est) interrogat de iis. qua& non Πο» 
vit. Ubi enim Adam peccavit, non novit eum, ne- 
que locum in quem ceeiderat Deum fugiens. Qua- 
propter ait ?** : «Adam, ubi es? » Sic et iu Evan- 
gclio interrogat de iis quae non novit quod cogni- 
tione sua indigna sint. Quia enim non noverat die- 
moniun), neque nomen ejus, interrogat quod no- 
men ejus sit, et andit ** : « Legio mihi nomen est. » 
Et priusquam mulier sanguinis profluvio laborans 
remissionem peccatorum obtineat, interrogat di- 
ceus 16: « Quis me tetigit? » Viam igitur iniquorum 
ignorat Deus, justorum vero novit. Quis autem via 
justorum , nisi ille qui dixit : « Ego sum via, » 
quem novit Pater ? « Nemo enim novit Filium nisi 
Pater *'. » Caterum àd. illa que de cognitione et 
ignorantia Dei dicimus, 3ccommodobuntur etiam ea 
qus passim habentur in prophetis de menoria et 
eblivione Dei. Nam sape inter orandum dicitur 34: 
« Memor esto mei, » et, « Quare oblitus es pauperta- 
tis nostre? » Ut enim a sua memoria peccantes 
amovet, sic rursus poenitentes recipit el eorum ine- 
moriam iterum suiit. 


PSALMUS Η. 

Vens. 4 et 2. Quare fremuerunt gentes et poruli 
meditati eunt. 4nania ?. Astiterunl reges. terra, εἰ 
principes convenerunt in unum adversus Dominum el 
adversus. Christum ejus , etc. Cum in. exemplaria 
duo Hebraica ineidissemus, in uno quidem secundi 
praimi principium invenimus hec 8368 esse, in 


τέρᾳ. 
"Οτι γινώσχει ὁ Κύριος ὁδὺν δικαίων, καὶ ὁδὸς 


ἀσεδῶν ἀπο-λεῖται. Οὐδὲν ὑπὸ θεοῦ γινώσχεται (69) 
φαῦλον, ἀλλ' d$ τῶν διχαίων ὁδός. « Ἔγνω » γὰρ 
« Κύριος τοὺς ὄντας αὐτοῦ. » ᾿Οδὺς δὲ δικαίων ὁ εἰ- 
TUOV* « Ἐγώ εἰμι fj ὁδὸς, » περὶ οὗ λέλεχται : 
« Ἴδετε δὲ mola ἐἑστὶν dj ὁδὺς ἡ ἀγαθή. » Οδὺς δὲ 
ἀσεδῶν ἣν ὁδεύουσιν οἱ χαχολογοῦντες τὸν Δημιουρ- 
όν. ᾿Αγνοεῖ δὲ χαὶ οὗ γινώσχει τὰ xaxà, οὗ τῷ δύ- 
νασθαι αὐτὸν περιδράξασθαι πάντων, xal περιλαδεῖν 
τῇ διανοίᾳ αὑτοῦ (τοῦτο γὰρ ἀθέμιτον καὶ λογίζεσθαι 
περὶ Θεοῦ)’ ἀλλὰ τῷ ἀνάξια εἶναι τῆς γνώσεως ab- 
τοῦ. Τάχα διὰ τοῦτο (τολμηρότερον δὲ αὐτὸ ἐρεῖ ὁ λό- 
Toc) πυνθάνεται περὶ ὧν οὐκ οἶδεν ὅταν γὰρ ἁμάρτη 


B ó Αδὰμ , οὐκ οἶδεν αὐτὸν , οὐδὲ τὸν τόπον εἰς ὃν ix- 


πέπτωχε φεύγων ἀπὺ coU. Διό φησιν’ « Αδὰμ., Too 
€; » Ὁμοίως δὲ καὶ ἐν τῷ Εὐαγγελίῳ πυνθάνεται 
περὶ ὧν οὐκ οἴδεν, οὐκ ὄντων ἀξίων τῆς γνώσεως αὐτοῦ. 
Ἐπεὶ γὰρ οὐκ οἷδε τὸ δαιµόνιον, οὐδὲ τὸ ὄνομα αὐτοῦ, 
πννθάνεται τί vb ὄνομα αὐτοῦ , ὅτε ἐχεῖνο ἀποχρίνε- 
ται, ὅτι, « Λεγεὼν ὄνομά µοι. » Καὶ πρὶν τὴν ἄφεσιν 
thv περὶ τῆς σωτηρίας λαθεῖν τὴν αἱμοῤῥοοῦσαν. 
πυνθάνεται λέγων * « Τίς µου ἤφατο; » Τὴν 6v 
οὖν τῶν ἀδίχων ὁ θεὸς ἀγνοεῖ, τὴν δὲ τῶν διχαίων 
γινώσχει. Τίς δὲ ἡ ὀδλς τῶν δικαίων f| ὁ εἰπών : 
€ Ἐγώ εἰμι ἡ ὁδὺς, » ὃν γινώσχει ὁ Πατήρ; « Οὐ- 
δεὶς γὰρ ἔγνω τὸν Υἱὸν cl μὴ ὁ Πατήρ. » ᾿Αρμόσει 
δὲ τοῖς περὶ Υνώσεως xal ἀγνωσίας θεοῦ τὰ συνεχῶς 
χείµεγα ἐν ταῖς προφητείαις ὀνόματα, μνήμη xal .λή - 
θη θεοῦ. Πολλάχις γὰρ ἐν εὐχαῖς εἴρηται τό' « Μνί- 
σθητί µου * » καὶ, « "Iva τί ἐπιλανθάνῃ τῆς πτωχείας 
ἡμῶν» Αποῤῥίπτει γὰρ τῆς ἑαυτοῦ µνήµης τοὺς 
ἁμαρτάνοντας" ὥσπερ πάλιν προσίεται τοὺς µετα- 
γοοῦντας, χαὶ ἀναλαμόάνει τούτων «hv. μνήμην. 


ΨΛΛΜΟΣ 8’. 

"Ira τί ἐφρύαξαν ἔθνη, καὶ Aacl ἐμε.έτησαν 
χενά; Παρέστησαν οἱ Αασιλεῖς τῆς γῆς, xal οἱ 
ἄρχοντες συν ήχθησα»ν ἐπὶ τὸ αὐτὸ χατὰ τοῦ Kv- 
píov xal κατὰ τοῦ Χριστοῦ αὐτοῦ, κ. τ.ὲ. Δυσοὶν 
ἐντυχόντες (70) Ἑθραϊχοῖς ἀντιγράφοις, ἓν μὲν τῷ 
ἑτέρῳ εὕρομεν ἀρχὴν δευτέρου φαλμοῦ ταῦτα - v δὲ 


altero vero cum priore conjuncta erant. Et in Acti- D τῷ ἑτέρῳ συνήπτετο τῷ πρώτῳ. Καὶ ἓν ταῖς Πράξεσι 


bus apostolorum illud **: « Filius meus es tu, cgo 
hodie genui te, » e primo psalmo laudatur. « Sicut 
scriptum est, » ioquit, « in primo psalmo, filius 
meus es tu, ego hodie genui te. » Verum exempla- 
ria (sr2ca hunc secundum esse indicant. lllud au- 
tem non ignorandum est in Hebraicis exemplaribus 
gulli psaluuo numerum apponi , sive primus, sive 
secundus , sive tertius sit. Caeterum quz hic de 
Christo persona vaticinatur? Vel Spiritus sanctius 


3! || Tin. v, 19. 
3? Matth. xi, 27. 


(09) Οὐδὲν ὑπὸ θεοῦ γιώσκεται, etc. E codice 
Barocciano. Eadem quoad seusum habet Catena 
Corderii. Latine exstant apad Barbarum, mojorque 
pars iisdem fere verbis reperitur apud Eusebium. 
Ieunulla eiiam inde airipuit Hilarius, P.xplanat. in 


** Joan. xiv, 6. 


33 Jerem. vi, 16. 
3* Psal. ΧΙ, 34. ** Act. xim, 35. 


δὲ τῶν ἁποστόλων τὸ, « Ylóc µου cl σὺ, ἐγὼ σήμερον 
γεγἐννηχάσε,» ἑλέγετο εἶναι τοῦ πρὠτου ψαλμοῦ.ε Ὡς 
γὰρ Υέγραπται, » φησὶν, e £v «puo ψαλμῷ' Yió; µου 
εἶ συ, ἐγὼ σήµερον γεγἐννηχά σε. » Τὰ Ἑλληνιχὰ 
μέντοι ἀντίγραφα δεύτερον εἶναι τοῦτον μηνύει. Τοῦτο 
δὲ οὐχ ἀγνοητέον, ὅτι ἐν τῷ Ἑθρἀϊχῷ οὐδενὶ τῶν φαλ- 
μῶν ἀριθμὸς παράχειται, πρῶτος εἰ τύχοι, f δεύτε- 
poc, ἢ τρίτος. Τί δὲ τὸ λέγον ἂν εἴη πρόσωπον πρι- 
φητείαν περιέχον τὴν περὶ Χριστοῦ; "Ητοι τὸ Πνεῦ- 


39 Genes. ii, 9... 9* Marc. v, 9. ** Luc. iii, 45. 


psalm. 1, num. 19. 

(70) Δυσὶν ἐγτυχόντες, etc. E codice Baroeciano, 
et schedis Combefisii. Latine exstant in Catena D.- 
nielis Barbari. In Catena Cordeni perperam tri- 
buuntur Georgio. 
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pa τὸ ἅγιον, 7] αὐτὸς ὁ προφήτης ἔστίν. "Amb δὲ τοῦ A est, vel ipse proplieta, À Diapsalimate autem fit 


Διαψάλματος μεταθολὴ Ὑίνεται τοῦ λέγοντος * ἔστι 
γὰρ ὁ Χριστὸς, ὡς xal τοῦτο παραστήσοµεν τὰς 
λέξεις ἐξετάζοντες. Καὶ οὐ θαυμαστὸν εἰ ἐν ἑνὶ φαλ- 
pip οὐχὶ ἓν πρὀσωπὀν ἐστι τὸ λέγον' πολλαχοῦ γὰρ 
τοῦτο ἔστιν ἰδεῖν, ὡς προϊόντες δείξοµεν. Καὶ ταῦ- 
τα μὲν πρὸ τοῦ ψαλμοῦ, χατανοήσωµεν δὲ τὰς λέ- 
ις. 
* Τοῦ αὐτοῦ. Τέσσαρα γένη τῶν (71) ἀνθρώπων 
φηόὶν ὁ λόγος ἐπιδεθληκέναι Χριστῷ' ἔθνη φρυά- 
ξαντα κατ αὐτοῦ, xal λαοὺς µελετῄσαντας χενὰ, xal 
βασιλεῖς τῆς Υῆς παραστάντας μετ ἀρχόντων Guv- 
αχθέντων ἐπὶ τὸ αὐτό. Καὶ ἡγούμεθα μὲν ἔθνη δηλοὺ- 
σθαι τοὺς ἀλλοτρίους τῆς πίστεως ἀνθρώπους, ὥσπερ 
τοὺς στρατιώτας τοὺς φρυάξαντας χἀτ᾽ αὐτοῦ * τοὺς 
δὲ λαοὺς τοὺς ἀπὸ τῶν φυλῶν τῆς χατατομῆς (οὐ γὰρ 
χυρίως λεχτέον αὐτοὺς τὸν Σωτήρα μὴ προσιεµένους 
ἐχ περιτομῆς), οἵτινες χενὰ µεμµελετήκασι» τὸν ἐν 
τοῖς µελετωμένοις προφητικοῖς λόγοις χαταγγελλόµε- 
νον Χριστὸν οὐ νενοηχότες. Βασιλεῖς δὲ τῆς γῆς xa 
ἄρχοντες Ἡρώδης τε xat Πόντιος Πιλᾶτος, καὶ οἱ τοῦ 
Ἰουδαίων λαοῦ ἠἡγούμενοι. Τούτων γὰρ xat ὁ θεσπέ- 
σιος Πέτρος ὁ ἀπόστολος ἀπεμνημόνευσεν ἰδικῶς 
àv ταῖς Πράξεσι τῶν ἁποστόλων τὴν προκχειµένην 
χρῆσιν παραγαγών. El δὲ καὶ τὰς ἀοράτους etse 
δυνάµεις, οὐχ ἂν ἁμάρτοις. Καὶ ὁ σοφώτατος ουν 
Απόστολος οὐ τοσοῦτον ἀνθρώποις προσῖψε τὸ ἑσταυ- 
ρωχέναι τὸν Χριστὸν, ὡς δυνάµεσιν ἀρχοντικαῖς, λέ- 
γων” «Σοφίαν δὲ λαλουµεν ἓν τοῖς σελείοις ' σοφίαν 
δὲ οὗ τοῦ αἰῶνος τούτου, οὐδὲ τῶν ἀρχόντων τοῦ αἱῶ- 
νος τούτου, τῶν καταργουµένων' ἀλλὰ λαλοῦμεν θεοῦ 
σοφίαν àv µυστηρίῳ, τὴν ἀπηκεχρυμμένην, ἣν προ- 
ώρισεν ὁ Θεὸς πὸ τῶν αἰώνων εἰς δόξαν ἡμῶν, ἣν 
οὐδεὶς τῶν ἀρχόντων τοῦ αἱῶνος τούτου Éywoxev* εἰ 
γὰρ ἔγνωσαν, οὐχ ἂν τὸν Κύριον τῆς δόξης ἑσταύρω- 
eav. » Ποῖοι γὰρ ἄρχοντες ἑσταύρωσαν τὸν Χριστὸν, 
τὸν τῆς δόξης Κύριον, οἱ μὴ Υινώσχοντες τὴν σοφίαν 
τοῦ θεοῦ, καὶ αὐτοὶ σοφίας τινὰς ἔχειν ὑπολαμθανόμε- 
vot, f| οἱ λεγόμενοι ἐν ταῖς προφητείαις ἄρχων βασιλείας 
Περσῶν, xa ἄρχων βασιλείας Ἑλλήνων, xaX κατὰ τὸ 
ἀχόλουθον οἱ τῶν λοιπῶν &Oviv ; « Τὰ ἔθνη » τοίνυν 
« ἐφρύαξαν' » ὅπερ ἐστὶν, ὡς ὁ ᾽Αχύλας σαφέστερον 
ἠρμήνευσεν, « ἐθορυδήθησαν. » Ἔστι δὲ fj ME d, 
εἐφρύαξαν,» ὀνοματοπεποιημένη, χαὶ ἐμφαίνουσα 
τὸν ἄσημον Ἴχον τῶν θορυδούντων * «οιοῦτοι γὰρ οἱ 


personz mutatio : Christus enim est, ut infra osten- 
detur, cut singulas voces expendemus. Nec mirum 
$i in uno psalmo aon una est persona qu: loqui- 
tur. Hoc enim pluribus in locis videre est, ut infra 
ostendemus. Interim hzc pro exordio psalmi dicta 
siut, nunc ipsa verba discutiamnus. 


Ejusdem. Quatuor hominum genera dicit adver- 
sus Christum insurrexisse , gentes qux: fremuerunt 
contra ipsum, populos qui meditati sunt inania, et. 
reges terr: qui adstiterunt cum principibus in 
unum cougregatis. Et arbitramur quidem gentium 
nomiue alienos a fide designari homines, quales 
erant milites qui adversus eum fremuerunt; popu- 
los vero , illos ex tribubus dici qui exsecli erant 
(ueque enim proprie dicendum est eos qui Christum 
non receperunt, ex circumcisione fuisse), qui qui- 
dem vana meditati sunt cum in perlectis a se pro- 
pheticis sermonibus annuntiatum Ghristum non ín- 
tellexerunt. Reges terre et principes erant Hero- 
des οἱ Pontius Pilatus, et Judaici populi praesides. 
Horum enin et divus Petrus apostolus speciatim 
meminit ia Actibus apestolorum ubi hisce utitur 
verbis **. Quod si et invisibiles esse potestates dixe- 
ris, non aberraveris. Certe sapieutissimus Apostolus 
ilis multo magis quai hominibus Christi crucem 
auribuit dicens δὲ: « Sapientiam autem loquimur 
inter perfectos: sapientiam vero non hujus szculi, 
neque principum hujus szculi qui destruuntur; 
sed loquimur Dei sapientiam in mysterio, qux abs- 
condita est , quam preedestinaviL Deus ante s:ecula 
iv gloriam nosiram , quam nemo principum hujus 
seculi cognovit: si enim cognovissent , nunquam 
Dominum gloriz crucifixissent. » Quinam enim prin- 
cipes Christum gloriz Dominum crucifixerunt , Dei 
sapientiam non agnoscentes et se quoque sapien- 
tiam quamdam habere existimantes , nisi illi qui 
in prophetis commemorantur, priuceps $99 regni 
Persarum, et princeps regni Grxcorum , et conse- 
quenter reliquarum gentium ptiacipes? « Gentes » 
ilaque « fremuerunt, » id est, ut Aquila clarius in- 
terpretatus. est, « turbaverunt. » Dictio autem , 
« fremuerunt, » inconditum repfaesentat tumultuan- 
tium strepitum, cujusmodi sunt ii qui ex insidiis 


σεσοθηµένοι xatà τοὺς χαιροὺς τοῦ ἐπιδουλεύειν D concitate feruntur in hostes. Quod si reliqui inter- 


ὑπάρχουσιν χατὰ τῶν ὑπ αὐτῶν πολεµουµένων. Καὶ 
εἰ μὴ οἱ λοιποὶ ἑρμηνευταὶ εἰρήχασι Τὸ, « ἑθορυδήθη- 
σαν, » xat, εχυχᾷ, » ὡς Σύμμαχος, ἣν ἐχλαθεῖν ἀπὸ τοῦ 
« ἐφρύαξαν, » τὸ, c ἐμεγαλαύχησαν» ὡς Ev EX. τῶν 
προφητῶν οἰόμεθα τοῦτο δηλοῦν τὴν λέξιν’ «Κατὰ 
τὰ φρυάγµατα τοῦ Ἰορδάνου. »Kat ἐπεὶ « ὁ ἀρνούμενος 
τὸν Υἱὸν, οὐδὲ τὸν Πατέρα ἔχει, xai ὁ δεχόμενος » τὸν 
Χριστὺν, «δέχεται τὸν ἀποστείλαντα αὐτὸν, » διὰ τοῦτο 
ὁ χατὰ Χριστοῦ στρατενόµενος εἰς τὸν Πατέρα ἆσε- 


99 Act, 1v. 


(11) Τέσσαρα Térn cov, etc. E codice Baroccia- 
no, et schedis Conibelisii. Latiné exhibet Barbarus 
in Catena, postremam autem hujus (ragmenti par- 


*! [ Cor. i1, 6 et seqq. 


53 Jerein, xiu, 5. Zach. xi, 3. 


pretes nou vertissent, « turbaverunt, » et, « timnul- 
tuantur, » ut Symmachus, a verbo, « freumuerunt, » 
dicere liceret, « sese Jactaverunt, » quod in uno 
prophetarum putamus his indicari verbis ** : « Se- 
cundum superbiam Jordanis. » Et quoniam « qui 
negat Filium , nec Patrem habet ?*, » et «qui » 
Christum « recipit, recipit illum qui misit» eum **, 
ideo qui militat adversus Christum , erga Patrem 
impius est. Qui ergo fremuerunt, et inania medi- 


*3] Joan. t, 93... ** Matth, x, 40. 


tem e codice Regio 4818, in lucem Grece edidit vic 
clarissimus domnus Bernardus Montefalconius prac 
limin. ad fTexapla Origenis, pag. 88. 
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t2ti sunt, et adstiterunt in unum 3c congregati sunt A 6st. Οἱ γοῦν φρυάξαντες, xol xevà µελετήσαντες ,- 


simul, specie quidem contra Christum solum tur- 
bas moverunt, sic autein quod fecerunt, illis com- 
putatum est, ac si Patrem ipsum aggressi essent. 
Quapropter dicitur hec eos egisse « adversus Do- 
minum ct adversus Cliristum ejus. » Oper:e autem 
pretium est scire id quod apud Gricos enuntiatur 
voce Κύριος, id est « Dominus, » apud llebr:cos 
vero voce « Ádonai, » Decem enim nominibus apud 
Hebreos Deus appellatur, quorum unum cst e Ado- 
nai, » qual interpretatur. « Dominus. » Et. quoties 
apud PHebrazos dicitur Adonai, toties apud Grzcos 
habetur « Dominus, » Scriptur:ze dictione id signifi- 
cante. Quando autein. occurrit. lae, apud. Gracos 
exprimitur appellatione Κύριος, « Dominus, » sed 


non item apnd llebraos, ut in illo ?*: « Laudate D 


Dominum, quoniam bonus est psalmus, ». Dominus 
enim hoc loco pro Jae dicitur , et initium. psalmi 
apud IHebrzoa est « Alleluia. » Est etiam apud illos 
ineffabile quoddam nomen tetragrammaton , id est, 
quatuor literis constans, in aurea summi sacerdotis 
lamina inscriptum , et voce «Adonai » enuntiatur, 
lieet hoc non scriptum sit in tetragrammato , apud 
Gr:cos vero exprimitur voee « Dominus. » Ac in 
accuratioribus exemplaribus hoc nomen scriptum 
cst Hebraicis literis, hebraicis quidem antiquis, non 
au:em hodiernis. Narrant enim Esdram in captivi- 
tate alios ipsis characteres loco priorum tradidisse. 
Morum autem mewinimus quia tetragrammaton 
quod est « Dominus, » jacet in hoc !*; « Sed in lege 
Domini; » et in. hoc: « Quoniam novit Dominus 
viam justorum ; » et nunc: « Adversus Dominum οί 
adversus Christum ejus. » Illud autem observandum 
est Septuaginta et Theodotionem omnia in przte- 
rito exprimere; Aquilam vero modo in preterito , 
modo in futuro; Symmachum autem omnia in prz- 
senti proferre. Solent quippe Septuaginta sxpenu- 
mero quz? 5/50 de Christo predicta sunt, ea quasi 
jam contigissent , enuntiare, ut in illo ?? : « Dede- 
runt in escam meam fel, et in siti mea potave- 
runt me. aceto. Diviserunt. sibi vestimenta mea , 
et super vestem meam miserunt sortem ?^, » Et?* ; 
« Populus quem ron cognovi, servivit mihi, in audi- 
tu auris obedivit mihi. » Arbitramur autem 908 
quia Deus novit omnia antequam flant , ideo qu» 
ad Christum pertineut et qua in incarnatione cjus 
futura erant, dicere , quod reputarentur jam acci- 
disse ei qui haec vel illa passurus erat. Simili ΠΙΟ ο 
el Spiritus sanctus, si quid de illo pronuntiat , id 
tanquam in prazssenti effert. Non hoc antem dicimus 
quasi nusquam in faturo tempore exprimautur qu.e 
de eo prx«icuntur. « Ecce » eniu, luquit 5, « intel- 
liget puer meus, et glorifücabitur , et exaltabitur 
valde, » etc. 

Vens. 3. Dirnmpamus vincula eorum, εἰς. Viden- 
tur mihi angeli, qui una cum Salvatore descende- 


95 pgal. cxtvi, 1... ?* Psal. 1, 6. 


V? Psal. Lxviii, 92. 


xaX παραστάντες ἐπὶ τὸ αὐτὸ, xal συναχθέντες ἅμα, 
ἐνηργήθησαν μὲν τῷ δοχεῖν κατὰ τοῦ Χριστοῦ μόνου» 
λελόγισται δὲ αὐτοῖς ὃ πεποιήχασι πρότερον, κατὰ 
τοῦ Πατρός. Aib λέγεται ταῦτα αὐτοὺς παποιηχέναι 
« χατὰ τοῦ Κυρίου xal κατὰ τοῦ Χριστοῦ αὐτοῦ. » 
Οὐχ ἁἀγνοητέον δὲ περὶ τοῦ ἑχφωνουμένου παρὰ μὲν 
Ἕλλησι τῇ εΚύριος » προσηγορίᾳ, παρὰ δὲ Ἑθραίοις 
τῇ « Αδωναῖ.» Δέχα γὰρ ὀνόμασι παρ Ἑδραίοις 
ὀνομάςεται ὁ θτὸς, ὧν ἐστιν Ey τὸ c ᾿Αδωνα],ν χαὶ ἑρ- 
μηνεύεται εΚύριος.» Καὶ ἔστιν ὅπου λέγεται τὸ 
ε Αδωναῖ » παρ) Ἑδραίοις, χαὶ παρ Ἕλλησι « Ko- 
Ρριος,» τῆς λέξεως τῆς γεγραμµένης ὃν τῇ Γραφῇ τοῦτο 
ἀπαγγελλούσης. Ἔστι δὲ ὅτε τὸ "Ia χεἶταε, ἔχφω- 
νεῖται δὲ τῇ « Κύριος » προσηγορἰᾳ παρ᾽ Ἕλλησι, ἀλλ᾽ 
οὗ παρ) Ἑθραίνις, ὡς Ev τῷ; « Αἰνεῖνε τὸν Κύριον, 
ὅτι ἀγαθὸς φαλμός. » Κύριον γὰρ ἐνθάδε ἀντι τοῦ 
Tui] εἴρηχεν. Καὶ ἔστιν ἡ ἀρχὴ τοῦ φαλμοῦ παρ᾽ 
Ἑδραίοις «᾽Αλληλούϊα: » ἔστι δέ τι τετραγράµµατον 
ἀνεχφώνττον παρ) αὐτοῖς, ὅπερ καὶ ἐπὶ τοῦ πετάλου 
τοῦ χρυσοῦ τοῦ ἀρχιερέως ἀναγάγραπται, xai λέγε- 
ται μὲν τῇ € Αδωνατ; προσηγορία, οὐχὶ τούτου γε- 
γραμμένον ἓν τῷ τετραγραμµάτῳ * παρὰ δὲ Ἕλλησι 
τῇ «Κύριος » ἐχφωνεῖται. Καὶ ἐν τοῖς ἀκριθεστέροις 
δὲ τῶν ἀντιγράφων Ἑδθραίοις χαρακτῆρσι χεῖται τὸ 
ὄνομα, Ἑδθραϊχοϊῖς δὲ οὐ τοῖς νῦν, ἀλλὰ τοῖς ἀρχαιο- 
τάτοις. Φασὶ γὰρ τὸν Ἔσδραν ἐν τῇ αἰχααλωσία ἑτέ- 
poo; αὐτοῖς χαραχτῖρας παρὰ τοὺς προτέρους παρα- 
δεδωχέναι. Τούτων δὲ ὑπεμνήσθημαν, ἐπεὶ τὸ τετρα- 
γράµιατον ὡς « Κύριος » χεῖται &y τῷ; ε Ἁλλ' ἢ ἐν 
νόµῳ Κυρίου.» χαὶ ἐν τῷ'ε Ὅτι γινώσχει Κύριος ὁδὺν 
διβαίων’» xat νὺν᾽ «Κατὰ τοῦ Κυρίου xal κατὰ τοῦ 
Χριστοῦ αὐτοῦ. » Τοῦτο δὲ παρατηρητέον, ὅτι οἱ μὲν 
Ἑέδομήκοντα xat ὁ θεοδοτίων πάντα εἰς xbv παρελη- 
λυθότα χρόνον, ᾿Αχύλας δὲ à μὲν εἰς τὸν παρεληλυ- 
θότα, ἃ δὲ cl; τὸν μέλλοντα, Σύμμαχος δὲ πάντα εἰς 
τὸν ἑνεστηχότα ἔἕταξαν. Ἔθος γὰρ τοῖς Ἑδδομήχοντα 
πολλάχις τὰς περὶ Χριστοῦ προφητείας ὡς ἔδη γε- 
νοµένας ἀπαγγέλλειν * καθάπερ ἐν vip * « Ἔδωχαν εἰς 
τὸ βρῶμά µου χολὴν, xai εἰς τὴν δίψαν µου ἐπότισάν 
pe ὕξος ' διεµερίσαντο τὰ ἱμάτιά µου ἑαυτοῖς, xai 
ἐπὶ τὸν ἱματισμόν µου ἕθαλον χλήρον.»Καἰ’ εΛλαὸς ὃν 
οὐχ ἕγνων, ἑδούλευσέ pot, εἰς ἀχοὴν ὡτίου ὑπήχουσέ 
pot. » Οἰόμεθα δὲ αὐτοὺς, τῷ τὸν Θεὸν εἰδέναι τὰ 
πάντα πρὶν γενέσεως αὐτῶν, xal τὸν Χριστὸν αὐτοῦ, 
xa τὰ Ev τῇ ἐνανθρωπήσει συμθησόµεναᾳ αὐτῷ, λέ- 
γειν, τῷ λελοχίσθαι αὐτὰ ἴνδη Υεγονέναι τῷ τάδε xal 
τάδε πεπονθότι. Ὁμοίως ὃδ καὶ εἰ τὸ Πνεῦμα τὸ 
ἅγιον τὰ περὶ αὐτοῦ διηγοῖτο, ὥσπερ ἐπὶ τοῦ παρόντος 
ἔχει. Οὐ τοῦτο δέ φαμεν ὡς οὐδέποτε εἰς μέλλοντα 
χρόνον ἐχχλινομένων τῶν προφητευοµένων τῶν περὶ 
αὐτοῦ: « 1609» Yap, qnoi, «συνήσει ὁ xal; µου, 
xai δοξασθήῄσεται, xaX ὑψωθήσεται σφόδρα, » xal τὰ 
ne. 

Διαῤῥήξωμεν τοὺς δεσμοὺς αὐτῶν, x. τ. E. Aoxst 
pot (72) τοὺς συγκαταθάντας τῷ Σωτῆρι ἀγγέλους 


35 Pga3l. xxt, 19. ** Psal. xvin, 45. * [μα. Lu, 10. 


(72) ἀοχεῖ pot, etc. E schedis Grabii εἰ codice Coisliniauo., 
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ἀν αναχτοῦντας ἐπὶ τῇ χατ αὐτοῦ ἐπιδουλῇ βασι- A rant, indignabundi ob invisibilium regum ac prin- 


λέων xal ἀρχόντων τῶν ἁοράτων εἱρηγέναι τοὺς τἐσ- 
σαρας πρώτους στίχους, ἅμα xal ἑπαποροῦντας ^l 
δήποτε ταῦτα Ὑίνεται. Eixv' ἐπείπερ αὐτοὶ σαν οἱ 
τοὺς ἀνθρώπους δήσαντες, xaX τὸν ἑαυτῶν ἐπιθέντες 
αὐτοῖς ζδυγὸν, ἀποχρίνεται πρὸς τοὺς ἀγχγέλους ὁ Υἱὸς 
τοῦ θεοῦ, προτρέπων αὐτοὺς ἐπὶ τὸ µιµήσασθαι αὖ- 
τὸν ῥηγνύντα τοὺς δεσμοὺς τῶν ἁμαρτωλῶν, xal 
ἆ τοῤῥιπτοῦντα τὸν ζυγὸν αὐτῶν. Διαῤῥήξωμεν xal 
ἡμεῖς τοὺς δεσμοὺς οἷς ἐδέθημεν ἁμαρτάνοντες , ὅτι 
σειραῖς τῶν ξἑαυτοῦ ἁμαρτιῶν ἕχαστος σφίγγεται. Καὶ 
τάχα χρεΐττον τὸ διαῤῥὭδξαι τοὺς δεσμοὺς , ὡς Σαµ- 
φὼν, τοῦ λῦσαι αὐτοὺς, ὡς λέλνται τῆς Ἱερουσαλὴμ 
ἡ ἁμαρτία ' ὅτι ἑδέξατο Ex χειρὸς Κυρίου διπλᾶ τὰ 
ἁμαρτήματα αὐτῆς. Ὁ δὲ ἀποῤῥίφας ἀφ' ἑαυτοῦ τὸν 
προειρηµένον ζυγὸν δύναται χρηστὸν Ἰησοῦ ζυγὸν 
ἄραι, καὶ φέρειν τὸ ἑλαφρὸν αὐτοῦ φορτίον, xal γε- 
νέσθαι ὑποζύγιον αὐτοῦ ' xal λύσουσι τὸν δεσμὸν αὖ- 
τοῦ ol µαθητα(. 


Τότε «Ἰα]ήσει πρὸς αὐτοὺς ἐν ὀργῇ αὐτοῦ, καὶ 


&r τῷ θυμῷφ αὐτοῦ ταράξει αὐτούς, x. v. &. Ol 
λόγοι τῶν ἀπειλῶν (75), λόγοι εἰσὶν &v ὀργῇ &xay- 
Υἱλλόμενοι,. Ὑπισχνεῖται δὲ ὁ θεὸς µετανοῄσειν ἀπὸ 


τῶν καχῶν ὧν λαλεῖ τοῦ ποιῆσαι, ἐὰν µετανοήσωσιν. 


οἱ ἀχούοντες. Ἑλάλησε δὲ £v ὀργῇ αὐτοῦ διὰ Ἰωνᾶ ὁ 
θεὺς τοῖς Νινευῖταις" xai ἐπεὶ ἐν σάχχῳ xal σποδῷ 
µετενόησαν, οὐδὲν πεπύνθασιν ὧν &xnxóact. Προ- 
εγἰνωσχέ τς ὁ θεὸς, πέµπων τὸν Ἰωνᾶν, τὴν ἑσομέ- 
νην µετάνοιαν * ἐπὶ σωτηρίᾳ δηλονότι αὐτὸν ἔπεμπε 
τὸν Ἰωνᾶν. Τάχα δὲ xaX ἐνθάδε ἐπὶ σωτηρία λαλήσει 
πρὸς αὐτοὺς τοὺς ἁμαρτάνοντας, ἓν ὀργῇ αὑτοῦ. Ob. 


γὰρ time: Κολάσει αὐτοὺς ἓν ὀργῇ αὐτοῦ καὶ μὴν. 


µετανοῄσαντας. 

Τοῦ αὐτοῦ. Διαφέρει δὲ θυμὸς ὀργῆς (74) , ὥς 
φασι xat οἱ περὶ τὰ ὀνόματα δεινοὶ, τῷ θυμὸν μὲν 
εἶναι ὀργὴν ἀναθυμιωμένην xai ἔτι ἐχκαιομένην, 
ὀργὴν δὲ ὄρεξιν ἀντιτιμωρήσεως. Οἰονεὶ οὖν ἀτελέ- 
στερος τῆς ὀργῆς ἐστιν ὁ θυμὸς, καὶ Έδη πρὸς τὸ 
ἀποτέλεσμά τι ἐστὶν ἡ ὀργή. ᾿Αχουστέον δὲ τῆς ἀν- 
τιτιµωρήσεως νῦν ὡς πρὸς τὴν ἡμετέραν χρῆσιν ἀντὶ 
τῆς χολάσεως τῆς ἐπὶ τοῖς ἡμαρτημένοις, xal τῆς 
ὀρέξεως ἀντὶ τῆς θελήσεως. "Οτι µέντοιχε xal κατὰ 
tiv θείαν Γραφὴν ἔλαττόν τί ἐστιν ὁ θυμὸς τῆς ὀργῆς, 
δηλον Ex τοῦ λέγεσθαι ἔλεγχον μὲν θυμῷ Ὑίνεσθαι ,. 


παίδενσιν δὲ ὀργῇ. «Κύριε» Υὰρ, φτοὶ, «μὴ τῷ p 


θυμῷ σον ἑλέγδῃς µε, μηδὲ τῇ ὀργῇ σου παιδεύσῃς 
pe. » Ἑλέγχεται δὲ ὁ ἔτι ἑλπίδα ἔχων θεραπείας τῆς 
χωρὶς βασάνων διὰ λόγου καθαπτοµένου ' ὁ δὲ μτδὲν 
àv ἑλέγχου ὠφεληθεὶς χρῄξει παιδεύσεως τῆς διὰ 
μαστίγων xai ῥάθδων. Ildca γὰρ παιδεία πρὸς τὸ 
παρὺν οὐ δοχεῖ χαρᾶς εἶναι, ἀλλὰ λύπης' ὕστερον δὲ 
χαρπὸν εἰρηνιχὸν τοῖς δι) αὐτῆς Υεγυµνασμµένοις ἆπο- 
δίδωσι διχαιοσύνης. Λαλήσει τοίνυν ὁ θεὸς πρὸς τοὺς 
ἡῥμαρτηχότας οὓς ἐχγελᾷ xai μυχτηρίζει ἔτι ὕντας 
ἐν τοῖς παραπτώµασι, καὶ δι ἀναισθησίαν μέγα φρο- 


** Jon. ii, ** Pg. vi, 1. 


(15) Ol A101 τῶν dxeEvAov, etc. E, codice Da- 
rocciano, et ο Catena Corderii. Latine exstant. iu 
Catena Barbari. 


Focciauo. 


cipum contra Christum insidias, primos istos qua- 
tior versiculos pronuntiasse, et simul subdubitasse 
ad quid ista fierent. Deinde quoniam ipsi erant qui 
liomines ligabant, et suum ipsis jugum jumponebant, 
ait ad angelos suos Filius Dei, adhortans eos, ut se 
imitarentur vincula peccatorum disruimpeutem , et 
jugum ipsorum projicientem. Dirumpamus et uos - 
vincula , quibus peccantes ligati sumus, quoniam 
funibus peccatorum suorum quisque constringitur. 
Et forte prestat. confestim vincula disrumpere ut 
Samson, quain dissolvere, sicut peccatum llieroso- 
lymaze solutum fuit ; quoniam recepit de manu Do- 
mini duplicia peccata sua. Qui vero pr:edietum ju- 
gum a se projicit, potest suave Jesu jugum tollere, 
el leve ipsius onus ferre, et (leri subjugale ejus: 
alque discipuli vinculum ipsius solveut, 


Vgns, 5. Tunc loquetur ad eos. in ira sua, et in 
[urore suo conturbabit eos , eic. Sermones commi- 
natorii sunt sermones qui in ira pronuntiantur. Mala 
aulem qua dixerat Deus se irrogaturum , promittit 
se retractaturum, si poenitentiam egerint auditores. 
Locutus est in ira sua Deus per Jonam Ninivitis *'; 
ei quoniam in sacco et cinere poenitentiam egerunt, 
nibil passi sunt eorum quz »udiveraut. Prieecive- 
rat nempe Deus, cuim Jonam mittebat, facturos pao- 
nitentiam siquidem Jonam iis misit iu salutem. 
Forte vero eiiam bic ad salutem loquetur ad ipsos 
peccatores in. ira sua. Non euim dixit : Puuiet 906 
in ira sua, etiamsi poenitentiam egerint. 


BA Ejusdem. Ceterum furor (ut aiunt. periti 
nominum) differt ab ira, quod furor ira sit fumi- 
gans et adliuc accensa, ira vero appetitio vindictae, 
Ergo veluti imperfectior ira est furor, jam autem 
in perfectione quadam est ira. Nunc vindicta tau- 
quam in utilitatem nostram pro supplicio delictis 
debito,. et appetitio pro voluntate accipienda est, 
Quod autem furor minor sit ira liquet ex Scriptura 
dicente, reprehensionem. iu furore, castigationem 
in ira fieri. Dicitur enim ** : « Domine, ne in. fu- 
rore tuo arguas me, neque in ira tua corripias me.» 
Arguitur is qui adliuc spei babet fore ut sanctur 
verbis absque examine ; cui autem reprelieusio non 
profuit, is indiget correptione quz fit flagellis et. 
virgis. Correptio. autem statim qnidem non videtur 
jucunda et citra molestiam, postea vero pacilicum 
justitize fructum affert iis qui in ea exerciti fuerint, 
Àd peccatores igltur quos irridet οἱ subsannat dum 
adliuc in pecealis eunt, el prie hebeiudine sensuum 
de propriis malis tanquam bonis sese efferunt ac 
gloriantur, loquetur Deus iu iro aua, et illos osteuso 
furore conturbabit. Cum enim sermo furore plenus 


(14) Διαφέρει δὲ θυμὸς ἁργῆς, eic. E codice Ba» 
tine babeutur in. Catena Barbari. 
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eis timore queat poenitentiam indere, non repente A νοῦντας ὡς ἐπὶ ἀγαθοῖς τοῖς ἰδίοις χαχοῖς, ἓν τῇ ὀργῇ 


iufert. supplicia et eruciatus priusquam rejecerint 
eani qui lenioribus remediis proponitur, curatio- 
nem. Quapropter beatus Paulus ad Thessalonicen- 
666 scribens de Judxis qui Dominum crucifixerunt, 
ait 9 ; « Pravenit super illos ira usque in fluem. » 
Án non prenuntiata per prophetas ira praevenit 
super illos qui gravissima quique et acerbissima 
a lhomanis perpessi sunt ? 


ΥΕΑ». 8. Postula a me, et dabo tibi gentes haniedi- 
lutem iuam, et possessionem (uam terminos terra, 
eic. Constitutus enim est, quatenus homo, lixres 
omnium per dispensationem, ut deinceps, tanquam 
ad se spectantem et propriam suam hzreditatem, 
conservareL eos qui in terra sacrilege dispersi erant 
3 diabolo, sociisque ejus virtutibus inalignis. Quin 
et peracta jam dispensatione, de nobis ad Patrem 
suum dicit * : « Quos dedisti mihi de mundo, tui 
erant, et mihi eos dedisti. » Considera vero quo- 
modo ad divitias sibi secundum carnem competentes 
ascendat etiam cum carne. Si enim ii, qui in mundo 
erant, Patris erant, utique intelligi possunt etiam 
esse aliquo modo Verbi, cujus consilio cuncta ge- 
tit; siquidem etiam dixit" : « Omnia mea tua sunt, 
et tua mea, et clarificatus sum in eis. » Quoinedo 
igitur postulare jubetur, et accipit quidem in lzere- 
ditatem gentes, possessionem vero facit terminos 
terre? Nempe cum hominem a divino servitio ina- 
niter resilientem salvari 5/59. vellet, Genitor ac 
Pater Verbum unigenitum in mundum bunc misit, 
ut caro factum, et comprehensum, et natura non 
mutatum, przedicaret eaptivis indulgentiam, οἱ czcis 
visum. liaque quamvis ob humanitatem dicatur ac- 
cipere, et. hzres constitutus esse, non ignoremus 
dispensationem. 

Ejusdem. Per hxreditatem intelligit rationis com- 
potem naturam, qui ipsa hzreditat, sicut sapien- 
tiam, ita. et scientiam, ct veritatem, et justitiam. 
Est autem hireditas nature rationabilis contem- 
platio corporearum et incorporearum rerum, et Dei 
qui omnium causa est. 

VeRs. 9. Pasces eos in virga ferrea, tanquam vasa 


αὐτοῦ, xai ἐμφήνας τὸ θυμοῦσθαι, ταράξει αὐτούς. 
Οὐ γὰρ ἀθρόως ἐπάχει, προεπιστρεπτικοῦ λόγου τε- 
θυμωμένου φόδῳ µετάνοιαν αὐτοῖς ἐμποιῆσαι ὄυνα- 
µένου, βασάνους χαὶ χολάσεις πρὶν ἀπειπεῖν αὐτοὺς 
thv διὰ τῶν φιλανθρωποτέρων θεραπείαν’ θεσσαλο- 
νιχεῦσι γοῦν γράφων ὁ µαχάριος Παῦλος περὶ Ἰουδαίων 
τῶν σταυρωσάντων τὸν Κύριον, qnotv* « Ἔφθασεν 
&r' αὐτοὺς ἡ ópyh εἰς τέλος.» Ἡ οὐχ ἔφθασεν ἐπ᾽ 
αὐτοὺς διὰ προφήτας ἡ προαναφωνηθεῖσα ὀργὴ πα- 
θόντας ὑπὸ Ῥωμαίων πάντα δεινὰ καὶ ἀνήχεστα, 
Αἴτησαι παρ᾽ ἐμοῦ, xal δώσω σοι ἔθνη τὴν 
xAnporopniav σου, xal τὴν κατάσχεσἰίν σου τὰ 
πέρατα τῆς γῆς, x. τ. E. Τέθειται γὰρ ὡς ἄνθρω- 
πος χληρονόμος πάντων οἰχονομικῶς, ἵνα λοιπὺν ὡς 


B αὐτῷ προσἠχοντά τε xal ἴδιον ἀνασώσῃ χλῆρον τοὺς 


ἐπὶ τῆς γῆς ἀνοσίως διεσπαρµένους ὑπό τε τοῦ δια- 
6όλου καὶ τῶν σὺν αὐτῷ δυνάµεων πονηρῶν * οὗ καὶ εἰς 
πέρας ἐνηνεγμένου, πρὸς τὸν ἑαυτοῦ Πατέρα φησὶ 


. περὶ ἡμῶν ε«Οὺς δἐέδωχάς uot ix τοῦ κόσμου, aol 


ἦσαν, xai ἐμοὶ αὐτοὺς δέδωχας.» "Άθρει Óh οὖν 
ὅπως εἰς τὸν ὑπάρχοντα αὐτῷ πλοῦτον κατὰ φύσιν 
ἄνεισι xal μετὰ σαρχός. El γὰρ σαν οἱ ἓν χόσμῳ 
τοῦ Πατρὸς, xaz& τινα τρόπον νοηθεῖεν ἂν τοῦ συµ- 
θουλεύοντος αὐτῷ Λόγου. τοιγάρτοι xai ἔφασκε᾽ 
«Πάντα τὰ ἐμὰ cá ἐστι, xal τὰ σὰ ἐμά : χαὶ δεδό- 
ξασμαι ἓν αὐτοῖς.» Πῶς οὖν αἰτεῖν προστάττεται, 
xax δέχεται μὲν εἰς χληρονομίαν ἔθνη, κατάσχεσιν δὲ 
ποιεῖται τὰ πέρατα τῆς γῆς; ᾿Αποσχιρτήσαντα γὰρ 
ἐξιτήλως τὸν ἄνθρωπον δουλείας τῆς orb θεοῦ, δια- 
σῶσαι θέλων τοῦτον Γενεσιουργὸς xal Πατὴρ πέ- 
πομφεν εἰς τόνδε τὸν ἑἐνεστηχότα χόσμον τὸν µονο- 
γενη Λόγον, ἵνα γενόμενος σὰρξ, xal χωρηθεὶς, xat 
φύσει ἀστραφὴς, χηρύξη αἰχμαλώτοις ἄφεσιν, xat 
τυφλοῖς ἀνάθλεψιν. Οὐχοῦν x&v εἰ λέγοιτο λαθεῖν, xat 


φεθεῖσθαι χληρονόμος διὰ τὸ ἀνθρώπινον, οὐχ &vvof.- 


σωµεν τὴν οἰκονομίαν. 

Tov αὐτοῦ. Thy χληρονομἰαν (75) λέγει τὴν λο- 
γιχὴν φύσιν, f| καὶ αὐτὴ χληρονομεῖ ὡς σοφίαν, οὕτω 
καὶ γνῶσιν, xai ἀλήθειαν, καὶ διχαιοσύνην. Ἔστι δὲ 
ἡ κληρονοµία τῆς λογικῆς φύσεως θεωρία τῶν σω- 
ματικῶν xal τῶν ἀσωμάτων, xol τούτων ἁπάντων 
αἰτίου θεοῦ. 

Ποιμανεῖς αὐτοὺς ἐν ῥάδδῳ σιδηρᾷ ᾿ ὡς σχεύη 


figuli con[ringes eos, etc. Sic et apud Apostolum D χεραµέως συντρἰψεις αὐτούς, x. 5. &. Καὶ παρὰ 


severior disciplina qua indigent peccatores et infir- 
miores in flde, virga nominatur, cum ait ** : « Quid 
vultis? in virga veniam ad vos, an in charitate et 
spiritu mansuetudinis? » Et adhuc prius apud Pro- 
phetam peccatoribus divinus sermo minatur vir- 
gam et flagella, eo quod misericordiam non remo- 
turus sit ab eorum Patre, hoc est, Christo. Nam 
ejusmodi curatione indigent. « Visitabo » enim, in- 
quit "", « in virga iniquitates eorum, et in verberi- 
bus$ peccata eorum, misericordiam autem meam nox 

9 | Thess. u, 16. ** Joan. xvii, 6. 


(15) Τὴν κ.Ἰηρονομίαν, ctc. E schedis Grabii. 
(46) Kai παρὰ τῷ "Aaoctóé.lo, etc. E codice Ba- 


*5 ibid. 10. 


τῷ Αποστόλῳ (76) ἡ ἐχκπληκτικωτέρα ἀγωγὴ, Tic 
δέονται οἱ ἁμαρτάνοντες xal οἱ ἀσθενέστεροι τῶν 
πεπιστευχέναι νοµιζοµένων, ῥάθδος ὀνομάζεται, λέ- 
γοντι’ € Τί θέλετε; ἐν ῥά6δῳ ἔλθω πρὸς ἡμᾶς, 7| ἐν 
ἀγάπῃ, πνεύματί τε πραότητος; » Καὶ ἔτι πρότερον 
παρὰ τῷ Προφή-ῃ τοῖς ἁμαρτάνουσιν ὁ θεῖος λόγος 
ἀπειλεῖ ῥά6δον χαὶ µάστιγας, ἐπὶ τῷ τὸν ἔλεον μὴ 
ἀποστῆσαι ἀπὸ τοῦ Πατρὸς αὐτῶν, τουτέστι του 
Χριστοῦ, τοιαύτης θεραπείας δεοµένων. « Ἐπισκχά- 
Ψομαι) γὰρ, φησὶν, «ἐν ῥάδδῳ τὰς ἀνομίας αὐτῶν, 


** J Cor. iv, 241. Ps. xxxvii, 25, 94. 


rocciano, et sclicdis Combefisii, Laine exstant aped 
Barbarum., 
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καὶ £v µάστιξι τὰς ἁμαρτίας αὐτῶν" τὸ δὲ ἕλεός µου Α dispergam ab co. » Quare et ipse Christus. virga 


οὐ μὴ διασχεδάσω ἁπ᾿ αὐτοῦ. » Διὰ τοῦτο καὶ αὐτὸς 
ὁ Χριστὸς ῥάθδος εἶναι παρὰ τῷ 'Haatz λέγεται. 
Αλλ’ ἐπεί τινες οὐ δέονται τῆς Ev σχληρότητι ἆγω- 
γῆς ἑαυτοὺς παρέχοντες ἀξίους τῆς χρηστότητος τῶν 
θεωρηµάτων τοῦ λόχου, καὶ ἄνθος πταρὰ τῷ αὐτῷ 
προφήτῃ ὀνομάζεται « Ἐξελεύσεται γὰρ, qnoi, 
ῥάθδος bx τῆς ῥίζης Ἰεσσαῖ, xat ἄνθος Ex τῆς ῥίζης 
ἀναθήσεται, xaX ἀναπαύσεται ἐπ᾽ αὐτὸν Πνεῦμα τοῦ 
ΦΞοῦ, πνεῦμα σοφίας καὶ συνέσεως, πνεῦμα βουλτς 
xal Ἰσχύος, πνεῦμα Ὑνώσεως xa εὑσεδείας, xal 
ἐμπλήσει αὐτὸν πνεῦμα φόδου θεοῦ.» Ῥάθδου τοίνυν 
δέονται ποιμαινούσης οἱ κτηνωδέστεροι τῶν τῷθεῷ διὰ 
Χριστοῦ προσερχοµένων. ᾿Αναγχαῖον δὲ ἀχολούθως 
σῶσαι πῶς ὁ Πατὴρ τῷ Yi φησιν ὁ δοὺς αὐτῷ κλη- 
ῥονοµίαν τὰ ἔθνη, xai χατάσχεσιν τὰ πέρατα τῆς 
γῆς' «Ὡς σχεῦος κεραµέως συντρίψεις αὐτούς.» Τίς 
Υὰρ δίδωσι χληρονοµίαν En τῷ συντριδΏναι αὑὐτὶν 
ὑπὸ τοῦ χληρονομοῦντος; Δεικτέον οὖν ἀπὸ τῶν Γρα- 
φῶν τὴν συντριδἠν τινων χεῖσθαι ἐπ ὠφελείᾳ. Εὔ- 
gopsv 5h ἐν τῷ πεντηχοστῷ φαλμῷ τδ, «θυσία 
τῷ Θεῷ πνεῦμα συντετριμμένον' χἁρδίαν συντε- 
τριμμένην xal τεταπεινωµένην ὁ θεὸς οὐχ ἔξου- 
δενώσει’ » xal ἓν ἑτέρῳ προφήτῃ προστακτιχῶς 
λεγόμενον τὸ, « "Amb συντριθῆς πνεύματος ὑμῶν 
ὀλολύξετε.ν Οὐχοῦν πνεῦμά ἔστιν bv ἡμῖν ὃ συν- 
τρίφαι δεῖ, ἵνα συντριθὲν γένηται θυσία τῷ Oc. 
Καὶ τί ἂν ἄλλο τοῦτο εἴη ἡ τὸ χεῖρον, ὅπερ ὑγιὲς 
μὲν εἶναι δηχεῖ ὅτε ἐνεργεῖ: συντέτριπται OE, 


dicitur ab Isaia ; sed quoniam sunt nounulli qui non 
indigent asperiori disciplina, cwin setpsos exhibeant 
dignos benignitate praceptorum verbi, ffos etiam 
ab eodem proplieta nominatur. « Egredietur enim, 
inquit *^, virga de radice Jessc, et flos de radice 
ascendet, et requiescet super eum Spiritus Dei, 
spiritus sapientizx et intellectus, spiritus consilii et 
fortitudinis, spiritus scientize et pietatis, et reple- 
bit eum spiritus timoris Dei. » Índigent ergo virga 
pascente quotquot ex iis qui ad Deum per Chri- 
stum accedunt, pecudum more vivunt. Ceterum 
considerare opus est quomodo Pater qui dedit Filio 
gentes in. h:»ereditatem, et in possessionem terini- 
nos terrze, ei dicat : « Tanquam vas figuli coufriu- 
ges eos.:Qis euim dat haereditatem, ut conteratur 
ab hzerede? Ostendendum igiturest e Scripturis quo- 
rumdam contritionem poni tanquam utilem. Inveni- 
mus quippe in quinquagesimo psahno illud **; « Sa- 
crificium Deo spiritus contribulatus, cor contritum et 
humiliatum Deus non despiciet. » Et ab atio proplieta 
prxcipiendo dicitur illud ** : « Pre contritione spiri- 
tus vestri ululabitis. »Spiritus ergo in nobis est quem 
$443 conterere oportet, ut contritus fiat sacrifi- 
cium Deo. Et quis alius iste fuerit quam deterior 
qui sauus quidem esse videtur, cum operatur ; 
conteritur autem, cum verbo Dei vires ejus cone 
fregimus. Verum et in nobis cor quoddam est, 
quod aliquando, cum ob perversa dogmata inunum 


ὅτε λόγῳ θεοῦ τὰς δυνάμεις αὐτοῦ συνεθραύσαμεν. (, velüti noxium corpus coagmentata efferimur et 


'AM καὶ καρδία τις ἓν ἡμῖν ὑπάρχει ποτὲ μέγα 
Φρονοῦσιν ἐπὶ μοχθηροῖς δόγµασι σεσωματοποιημέ- 
γοις εἰς ἑνότητα εἷρμοῦ ἐπιδλάδη ὁλόχληρος νοµιζο- 
µένη xal µετέωρος, fjv ἀναγχαῖον συντρίψαι xaX τα- 
πεινῶσαι, ἴν᾽, οὕτως ἀποθεμένη τὸ τοῦ ἐξουθενεῖσθαι 
ὑπὸ θεοῦ εἶναι ἁτία, γένηται ἓν προσαγωγῇ παρὰ τῷ 
ἀμειδομένῳ τοὺς αἰσθομένους ἑαυτῶν, χαὶ χακχίζον- 
τας μὲν την πονηρὰν αὐτῶν διάθεσιν, προσφεύγον- 
τας δὲ τῇ χρηστότητι τοῦ µόνου εὑεργετῆσαι αὐτοὺς 
Φυναμένου θεοῦ. Σαφὲς δὲ καὶ £x τῶν προειρηµένων 
αὶτὸ, « "Anb συντριθῆς πνεύματος ὑμῶν ὀλολύξετε. » 
"Όνπερ οὖν τρόπον πνεῦμα συντετριµμένον θυσία προσ- 
αχτέον τῷ θεῷ, xal καρδίαν συντετριμµένην xal 
τεταπεινωμένην τῷ καλῶς αὐτὴν iv τούῖοις Υεγο- 
νέναι οὐχ ἐξουθενεῖ ὁ Bebe, καὶ ὁλολυγμὸν ἀπὺ συν- 
τριθῆς πνεύματος ἀναπεμπόμενον προσίέται οὕτως 


συντριθήν tiva νοῄῇσομεν fjv ἑργάζέται ὁ Χριστὸς: 


πειθόµενος τῷ δόντι αὐτῷ τὰ ἔθνη xXnpovoulav, xol 
τὴν χκατάσχεσιν τὰ πέρατα τῆς γῆς, τὸ γεῶδες xal 
ὑλιχὸν ἀπό τῶν παθῶν xal τῶν τῆς χαχίαζ ἰδιωμάτων 
προσγενόµενον τῇ ψυχῇ συνθραύων, xa0' ὃ εἰδωλο- 
λάτραι Ίσαν xaX πόρνοι. Καὶ γὰρ λέγεται àv ἑδδομη- 
χοστῷ ἑθδόμῳ φαλμῷ: « "Ore ἀπέχτεινεν αὐτοὺς, 
τότε ἐζήτουν αὐτὸν, xa ἐπέστρεφον xal ὥρθριζον 
πρὸς τὸν θεὸν, xai ἐμνῄσθησαν, ὅτι ὁ Geb; βοηθὸς 
αὐτῶν ἐστι, καὶ ὁ θεὸὺς ὁ ὕψιστος λυτρωτὴς αὐτῶν 
ἐστιν. » Οὐκ ἄτοπον τοίνυν τὸ οὕτως ἀποχτίννυσθαι, 


" Isai. xt, V οἱ seqq. Ps. 1, 19. "* lai, τν, 18. *! Ps. Lxxvit, 94. ! Jirem. iv, 9, 


inagnifice sentimus, integrum et sublime existima- 
tur. lllud conterendum est ut deposito eo propter 
quod a Deo despiciebatür, accedat ad illum qui 
remuncrat cos qui sui sensum habent, quique pra- 
vos suos improbant habitas, et confugiunt ad Dei 
bonitatem qui solus potest eis beneficere. Mani- 
festum est. etiam ev predictis illud ::« Pro» con- 
tritione: spiritus vestri uldlábitis. »- (jnemadinoduzn 
igitur spiritus contritus offerendus est Deo in sa- 
crificium, et'cor contritum et humiliatum quod 
puléhre se iu his gesserit; non despicit Deus, et 
ululauum prz contritione spiritus emissum exa- 
dit; sic contritio quxdam intelligenda erit, quam 
operatur Christus qui ut. obediat Patri a quo acce» 


D'yit gentes in hareditatem, et in possessionem ter- 


minos terrar, terrenum et: nrateriale omne quod 
anima contraxerat ex affectibus ev malitize proprie- 
tatibus, quodque eos idololatras et fornicatores effe- 
cerat confringit. Dicitar enim in septuagesimo se- 
ptimo psalmo *' : « Cum occideret eos, quzrebaut 
eum, et revertebantur, et dilaculo veniebant ad 
Deum, et rememorati sunt. quod Deus adjutor. 60: 
rum est, et Deus excelsus redemptor eorum est. » 
Non igitur absurdum est ita occidi, atque ut vas 
figuli conteri. Nam peccatores , quatenus peccato- 
res, ut ait proplieta Jeremias 53, ceu vasa testacea 


opera manuum figuli rcputati sunt. 
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$ ὡς σχεῦος χεραµέως συντρἰθεσθαι" xai γὰρ οἱ ἁμαρτωλοὶ, ὅσον εἰσὶν ἁμαρτωλοὶ, ἑλογίσθησαν, ὥς 
φησιν ὁ προρήτης Ἱερεμίας, εἰς ἀγγεῖα ὀστράχινα, ἔργα χειρῶν χεραµέως. 


I;jusdem. Si regit secundum promissionem Dei, A 


ergo rex est Christus. Rex autem est regens in 
virga ferrea, et pastor bonus. 

Ejusdem. Virga Dei, est potestas ejus et suppli- 
cium iufidelium, hoc est, in cruce; cujus quidem 
materia lignea est, vis autem ferrea. 

Vens. 10. Et nunc, reges, intelligite, erudimini, 
omnes qui judícatis lerram, etc. Non alienum 4 
Salvatoris bonitate est principibus et regibus terra 
qui adversus illum adsiiterunt, dicere : « Et nunc, 
reges, intelligite. » Etsi antea imprudentes mihi 
insidias parastis, at nunc prudentes resipiscite. Cz. 
terum quia vox ista « terra » alteri, « reges, » ad- 
dita non cst, forte regum nomine sanetos intelligit. 
Nam proprie rex est qui innocenter imperare novit. 
Quomodo autem rcx non erit, qui regnum colorum 
ligreditabit, 55/4 quique futurus est in regno Dei? 
Oportet autem ut vir sanctus, qui imperare cona- 
tur, a seipso propriisque affectibus incipiat. His 
eni imperare eum opus est, nec amplius peccato 
vinci quod in nostro mortali corpore regnare niti- 
wr. Videtur vero vcrbum, ἐπιστημώθητε « edis- 
cite, » ut Aquila vertit, majorem emphasim babe- 
re, quam illud, σύνετε « intelligite. » Przcipit enim 
Ut scientia regibus solis propria accipiatur. « Eru- 
dimini,omnes qui judicatis terram , » Quemadmo- 
dum duplici modo reges accepimus, sicet eos qui 
judicant terram intelligere possumus. Vel enim 
principes congregati in unum adversus Doninum 
et adversus Christum ejus, dicentur ii qui judicant 
lerram, eum principum proprium opus sit judi- 
care ; vel qui judicant terram, sancti erunt, ut 
ostendemus. lllud autem, « erudimini, » vel signi- 
ficat istud : tradite vos correptioni et doctrinz, 
vel penis qus erudiunt eos qui ejusmodi remediis 
indigent. Quaret foriasse quispiam an juxia eam 
que in penis est. disciplinam jubeatur quis eru- 
diri, et libenter seipsum ei tradere. Respondendum 
est huic quastioni de qua multis hxret aqua, esse 
fortc quosdam, qui, quod infantes sini, inviti ad 
hanc disciplinam trahuntur. Et hi sunt de quibus 
Propheta dicit * : « Si dereliquerint filii ejus le- 
gem meam, 6ἱ in judiciis meis non ambulaverint, 
8! justilias meas profanaverint, et mandata mea 
uon custodicrint, visitabo in virga iniquitates eorum, 
et in verberibus peccata eorum, misericordiam au» 
tem meam non dispergam ab eo. » Forte etiam in 
eonscieutiatn propriorum lapsuum venientes qui- 
dam, seipsos, quippe qui, ut curentur, indigent eo 
qui curandi peritus est, tradunt asperrimis, qua 
eos meliores reddere queunt, medicamentis. Opi- 
nor autem ex hoc numero esse eos de quibus apud 


9! Ps, Lxxxvili, 94, 32, 55, 94. 


(77) El ποιµαίνει, eic, E schedis Grabii, atque 
indi-em deproimptum cst sequens fragmentum, Ῥάἀδ- 
£o, 0:05, ctc. 


Tov αὐτοῦ. El motalvet (77) κατ ἐπαγγελίαν 
θεοῦ, ποιμὴν οὖν ὁ Χριστός. Ηοιμὴν δέ ἑατι ποιµαί- 
νων Ey ῥάθδῳ σιδηρᾷ, καὶ ποιμὴν χαλός. 

ToU αὐτοῦ. Ῥάδθδος Θεοῦ ἡ ἐξουσία, ἡ κατὰ τῶν 
ἀπειθούντων τιμωρία, τουτέστιν Ev. τῷ σταυρῷ: fi 
μὲν γὰρ ὕλη ξύλου, fj δὲ ἰσχὺς σιδηρᾶ. | 

Καὶ vir, BactAsic, σύνετε, παιδεύθητε,πάντες 
οἱ κρίνοντες τὴν γῆν, x. τ. 5. θὺκ ἀἁλλότριον μὲν (178) 
τῆς χρηστότητος τοῦ Σωτῆρος τὸ τοῖς παραστᾶσι 
βασιλεῦσι τῆς γῆς μετὰ τῶν ἀρχόντων τῶν συναχθέν- 
των χατ αὐτοῦ λέγειν τὸ, « Καὶ νῦν, βασιλεῖς, σύν- 
&v&* » εἰ γὰρ xal πρότερον ἀγνοήσαντες ἐπεθουλεύ- 
σατε, ἀλλὰ νῦν συνέντες µετανοῄσατε. Tip δὲ μὴ 
προσχεῖσθαι τὸ « τῆς γῆς, » µήποτε « βασιλεῖς » 
τοὺς ἁγίους φησίν ' χυρἰως Υὰρ βασιλεὺς ὁ ἄρχειν 


B ἐπιπτάμενος ἀνυπευθύνως. Πῶς δὲ ob βασιλεὺς ὁ 


κληρονομῶν βασιλείαν οὐρανῶν, καὶ ἑσόμενος ἓν 
βασιλείᾳ τοῦ Θεοῦ; Καὶ δεῖ ye τὸν ἅγιον, ἀγωνιζό- 
µενον βασιλεύειν, ἄρξασθαι ἀφ᾿ αὑτοῦ xal τῶν ἰδίων 
χιγηµάτων. Τούτων Ὑὰρ πρότερον βασιλεῦσαι δεῖ, 
µηκχέτι βασιλευόµενον ὑπὺ τῆς ἁμαρτίας τῆς μεμελε- 
τηχυἰας βασιλεύειν Ev τῷ θνητῷ ἡμῶν σώµατι. Aoxst 
δὲ τὸ, « ἐπιστημώθητε, » ὡς ᾽Αχύλας ἑχδέδωκχεν, ἐμ- 
φατικώτερον εἶναι τοῦ « σύνετε, » προστάσσον ἔπι- 
στήµην ἀναλαθεῖν οἰχείαν οὖσαν οὐκ ἄλλῳ τῳ f τοῖς 
βασιλεῦσι € Παιδεύθητε, πάντες οἱ χρίνοντες την 
γῆν. » Ὃν τρόπον διχῶς ἐξεδεξάμεθα τοὺς βασιλεῖς, 
οὕτως xa τοὺς κρίνοντας τὴν γῆν νοῆσαι ἡμᾶς δυνα- 
τὀν. Ἡ γὰρ οἱ ἄρχοντες οἱ συναχθέντες ἐπὶ τὸ αὐτὸ 
χατὰ τοῦ Κυρίου xai κατὰ τοῦ Χριστοῦ αὐτοῦ xplvov- 
τες λέγοιντο ἂν τὴν γῆν, οἰχείου τοῖς ἄρχουσιν ἔργου 
τυγχάνοντος τοῦ κρίνειν * f| χρίνοντες τὴν γῆν οἱ ἅγιου, 
ὡς δείξοµεν. Τὸ δὲ, « παιδεύθητε, » τοι δηλοῖ τὸ, 
τῇ παιδείᾳ xal διδασκαλἰᾳ ἑαυτοὺς παράδοτε, 1| τοῖς 
κολαστηρίοις τοῖς παιδεύουσι τοὺς τοιούτων φαρμά” 
xov δεδεηµένους. Εἰχὸς δὲ, ζητήσει τις εἰ κατὰ τὴν 
by χολάσεσι παιδείαν προστάσσεταί τις παιδενθτναι, 
xal ἐχουσίως ἑαυτὸν ταύτῃ παραδοῦναι. ᾽Αποχριτέον 
δὲ πρὸς τὴν ζήτησιν πλειόνων χατὰ τὸν τόπον ἁπο- 
ρουµένων, ὅτι τάχα μὲν τινες, τῷ εἶναι νἠπιοι, καὶ 
ἄκοντες ἐπὶ τὴν τοιαύτην παίδευσιν ἕλχονται' xa 
οὗτοί γε περὶ ὧν ὁ Προφήτης φησίν' « Ἐὰν ἐγχατα- 
λείπωσιν οἱ υἱοὶ αὐτοῦ τὸν vópov µου, xal ἐν τοῖς 
χρἰµασἰ µου pi πορευθῶσιν' ἐὰν τὰ διχαιώµατά 


D µου βεθηλώσωσιν, καὶ τὰς ἐντολάς µου μὴ φυλάξω- 


cw, ἐπισκέψομαι ἐν ῥάθδῳ τὰς ἀνομίας αὐτῶν, xat 
ἐν µάστιξι τὰς ἁμαρτίας αὐτῶν, τὸ δὲ ἔλεός µου pi 
διασχεδάσω ἀπ᾿ αὐτοῦ. » Τάχα δὲ καὶ εἰς συναΐσθησιν 
ἑλθόντες τῶν ἰδίων πταισµάτων τινὲς παραδιδόασιν 
ἑαυτοὺς, ὡς ἐπὶ θεραπείᾳ δεόµενοι τοῦ τὴν ἐπιστὴ- 
μην ταύτην ἔχοντος, τοῖς ἐπιπονωτάτοις xal βελτιῶ- 
σαι δυναµένοις. ὐἷμαι δὲ τούτων εἶναι τοὺς παρὰ τῷ 


(18) Οὐκ ἀ.1.Ίότριον μέν, etc. E schedis Combe- 
fisii, ct codice Darocciano. Latine habes in Catena 
Barbari, 


A" 


Xaugtot* » xal τοὺς εὐχομένους xazà τὸν Ἱερεμίαν, 
xal λέγοντας, « Παίδευσον ἡμᾶς, Κύριε, πλὴν ἐν 
χρίσει, χαὶ μὴ £v θυµμῷ, ἵνα μὴ] ὀλίγους ἡμᾶς ποιή- 
Gps. » Τὰ γὰρ ἐπίπονα καὶ τὰ σφοδρότερα παραιτού- 
µενοι, τὰς χολάσεις οὐ πάντη παραιτοῦντα: δι ὧν 
λέγουσιν. Ἐπιστήσωμεν δὲ εἰ μὴ τῶν ἑχουσίως xo- 
λαζομένων ἐστὶν ἡ λέγουσα φωνή ΄ « Ὀργὴν Κυρίου 
ὑποίσω, ὅτι ημαρτον αὐτῷ, ἕως τοῦ δικαιῶσαι αὐτὸν 
τὴν δίχην uou. » Τάχα οὖν χαὶ ol χρίνοντες τὴν γῆν 
οὗ παιδευθῄήσονται, ἐὰν μὴ ἑαντοὺς τῷ παιδεύεσθαι 
παραδῶσιν. Ἐπειδὴ δὲ μᾶλλον προσξτιθέµεθα τῷ 
βασιλεῖς εἶναι τοὺς ἐπὶ τὴν σύνεσιν καλουμένους 
ἁγίους, φέρε παραπλησίως ἴδωμεν χαὶ τοὺς χρίνοντας 
τὴν γῆν. "Ίδιον δὲ τοῦτο τῶν ἁγίων εὑρίσχομεν, χρί- 
νειν δι) ὧν εὖ πεποιήχασι, τοὺς μὴ τὰ ὅμοια ἑἐζη- 
λωχότας. « Ανδρες » γὰρ « Νινευῖται ἀναστήσονται 
ἐν τῇ χρίσει xai χαταχρινοῦσι τοὺς ἀνθρώπους τῖς 
γενεᾶς ταύτης, ὅτι µετενόησαν elg τὸ κήρυγμα Ἰωνᾶ, 
xai Ιδοὺ πλεῖον Ἰωνᾶ ὧδε, » φησὶν ὁ Σωτήρ. ᾽Αλλά 
καὶ «βασίλισσα νότου ἐγερθήσεται ἐν τῇ χρίσει, xal 
χαταχρινεῖ τοὺς ἀνθρώπους τῆς γενεᾶς ταύτης, ὅτι 
ἆλθεν ἀπὸ τῶν περάτων τῆς Υῆς ἀχοῦσαι τῆς σο- 
φίας Σολομῶντος, xa iSo) πλεῖον Σολομῶντος ὧδε. » 
Οὐχοῦν Νινευῖται xat dj βασίλισσα νότου τῶν xpi- 
νόντων εἰσὶ τοὺς τοῦ Σωτῆρος ἀχούσαντας, xai μὴ 
µεκαδαλόντας, xal τοὺς χαταφρονῄσαντας τῆς διδα- 
σχαλίας Ἰησοῦ. Τάχα δὲ οὕτως καὶ οἱ τοῦ Χριστοῦ 
ἁπόστολοι χρινοῦσι τὰς δώδεχα φυλὰς τοῦ "lopah 
μὴ πιστευούσας εἰς τὸν Χριστόν. Καὶ πᾶσαν δὲ τὴν 
γῆν οἱ ἓν πάση τῇ fj πεπιστευχότες χρινοῦσιν Exa- 
στοι τῶν ἓν μέρει τοὺς ἐχεῖ ἀπίστους. Παραχκαλεῖ 
τοίνυν ὁ λόγος τοὺς κρίνοντας τὴν γην ἐπὶ τὴν παίτ 
δευσιν τὴν κατὰ παράδοσιν ἐπιστήμης, ὡς xai ὁ 
Σολομῶν iv ταῖς Παροιμίαις ἐπὶ τὸ αὐτὸ λέγων “ 
« Λάθετε παιδείαν, xal μὴ ἀργύριον, xaX γνῶσιν ὑπὲρ 
χρυσίον δεδοχιµασμµένον. » 


Tov αὐτοῦ. "H χαλεῖ αὐτοὺς εἰς µετάνοιαν, καὶ 
βασιλεῖς χαλεῖ, εἰς ὅπερ εἶχον ἀξίωμα ἀνατρέχειν 
πείθων. Σύνετε οὖν, ὦ βασιλεῖς, διὰ τί pot δέδοται 
τὰ ἔθνη κληρονοµία. 


Δουιεύσατε τῷ Κυρίῳ ér φόέῳ, καὶ ἆγα.ἰ λιᾶσθε 
αὐτῷ ἐν ερόµῳ, x. x. E. Δόξει μέν τισιν (19) ὁ δου- 
λεύων πάντως δοῦλος εἶναι, xat μάλιστα ἐνθάδε ἐπεὶ 
πρόσχειται τὸ, ε« Ev. φόθῳ, » τοῦ εἰληφότος πνεῦμα 
δουλείας ὄὕντος ε ἐν φόθῳ. » Καὶ οὗ φευδῶς γε δόξει. 
Δύναται δὲ xal ὁ υἱὸς δουλεύειν. Καὶ οὗ μόνος ὁ 
φόδος αἴτιος τοῦ δουλεύειν τυγχάνει, ἀλλά χαὶ ἀγάπη. 
Διὰ τῆς ἀγάπης γοῦν ὁ Απόστολος διδάσχει δουλεύειν 
ἡμᾶς ἀλλήλοις. 'AXA χαὶ αὐτὸς ὁ Σωτὴρ xaX Κύριος 
ἡμῶν γέγονεν Ev. µέσῳ τῶν μαθητῶν αὐτοῦ οὐχ ὡς 
ἀναχείμενος, ἀλλ᾽ ὡς ὁ διακονῶν, δουλεύων xa vl. 
πτων τοὺς πόδας αὐτῶν. Καὶ οὑδέπου ταῦτα φόθῳφ 
θεμιτὸν αὐτὸν πεποιηχέναι" σαφὲς yàp, ὅτι ἀγάπῃ 


SELECTA IN PSALMOS, — PSAL. Il. 
'Ησαΐᾳ λεγομένους" « θελήσουσιν, εἰ ἐγένοντο πυρἰ- A Isaiam dicitur ** : 
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« Volent, si igne combusti fue» 
rin, » et illos qui secundum Jeremiam oraut , 
el dicunt 55: « Corripe nos, Domine, verumtamen 
In judicio, et non in furore, ut non paucos facias 
nos. » Licet enim vehementiam et acerbitatem ni- 
miam poenarum recusent, poenas tamen omnino 
non recusant. Consideremus autem annon eorum 
qui sponte puniuntur, sit bzxec vox ** : « [ram Do- 
mini portaho, quoniam peccavi ci, donec causam 
meam judicet. » Fortassis igitur et qui judicaut 
lerram, non erudientur, nisi seipsos disciplin:e tra- 
diderint. Quoniam vero nobis inagis placebat reges 
esse sanctos qui ad prudentiam invltantur, age, si- 
mili modo consideremus etiam eos qui judicant ter- 
ram.Iloc autem invenimus proprium esse sanctorum, 
ut per sua recte facta judicent eos qui eadem non 
sunt :emulati, Nam « viri Ninivitze surgent in jifdicio, 
et condemnabunt $445 homines generationis hujus, 
quia paenitentiam egerunt in przdicatione Jous, : 
et ecce plus quam Jonas hic, » inquit Salvator. Sed 
et « regina austri surget in judicio, et condemnabit 
liomines generationis hujus, quia venit a finibus terrse 
audire sapientiam Salomonis, et ecce plus quam 
Saloinon hic", » Ninivitz igitur et regina austri ex 
eorum numero sunt qui judicabunt eos qui audito 
Salvatore ad meliorem frugem non se receperunt, 
sed dóciriuam Jesu contempserunt. Sic etiam forte 
Cbrísti apostoli judicabunt duodecim tribus Isracl, 
qux nou in eum crediderunt, Et. in universa terra 
dispersí per orbem universum fldeles singuli in 
regione sua judicabunt eos qui illic non credunt, 
Εως igitur qui terram judicant, hortatur sermo ad 
disciplinam quz scientize traditione constat, quem- 
admodum Salomon in Proverbiis in hunc ipsum 
seusum ait ** : « Accipite disciplinam, et non ar- 
gentum , et scientiam magis quam aurum proba- 
tum. » 


. Ejusdem. Vel invitat ipsos ad panitentiam, et 
reges vocat, suadens ui revertantur ad dignitz- 
tem. quam habuerunt, Intelligite igitur, o re- 
ges, ad quid mihi date sint gentes in. bzredita- 
tem. 


Vene. 14. Servite Domino in. timore, et easultate 
ei cum tremore, eic. Videbitur quibusdam is qui 
servit omnino servus esse, et maxime in hoc loco, 
ubi etiam additur « iu limore, » naim qui accepit 
spiritum servitutis, est « in timore, » Ncc falso ita 
videbitur, Potest etiam filius servire. Nec solus ti- 
mor, sed et charitas servitutis esi causa, Dilectione 
igitur invicem servire docet Apostolus. Quin et ipse 
Salvator et Dominus noster fuit in. iuedio diseipu- 
lorum suorum, non ut qui recumbit, sed ui qui 
ministrat, serviens et pedes eorum lavans. Neq 
saue fas est eum timore hzc fecisse dicere. Liquet, 
euim bxc ab ipso perfecta cbaritate facta fuisse, 


δν Isai. ix, 5. δὲ Jerem, x, 24. ** Mich. vi, 9. " Matth. xij, 4l, οἱ δρήη. "^ Prov. vin, 10, 


(79) Αόξει μέν τισιν, etc. Ibidem hzc. reperiuntur. 
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Si ergo qui antea reges terrz appellati sunt, nunc À τελείᾳ ταῦτα αὐτῷ πἐπρακται. Ei μὲν οὖν βααιλεῖς 


eliam reges dicuntur, pracipi eis potest ut ser- 
viant Domiuo in timore, tanquam servi ab iuitio, 
qui spiritum adoptionis filiorum aceipere non po- 
tuerunt. Atque in. his observandum est illud, « in 
tiinore, » quem qui poenas metuit, non habet, ne- 
que perfectus est. Et qua sequuntur, nimirum, 
« Exsultate ei ου tremore, » intelligenda sunt. 
Quod si reges, sancti sunt, et qui judicant terram, 
ii sunt quos supra esse docuimus, cuin filii quoque 
servire Domino possint, timor aoccipiendus est pro 
ea qu: apud quosdam appellatur reverentia, que 
nunquam pouam habet. Quod autem timor 546 
qui poenam non habet, appellatur in Scriptura per- 
fecti viri facinus, liquet ex eo : « Non est inopia 


timentibus eum. » Videbimur vim Scripturz facere, B 


addilur enim : « cum tremore, » Sed vide annon 
perfecii reges sint, et qui timore erudiuntur, ju- 
dices terre, quibus praecipit Salvator ut non dis- 
solute neque remisse exsultent, ne inflati cadant in 
superbiain, sed « cum tremore, » et veluti con- 
tracte, siinul considerando possibilem esse lapsum, 
si divina cura dereliquerit eum qui deditus est rei 
cuipiam digna qux merito laudibus efferatur. Cz- 
terum verbum, « exsultare, » in usu est Scripturz, 
quo significari putamus gaudium in mente quod 
in anima habet participationem Spiritus sancti 
congaudentis ei qui sanctus est. 

VgRs. 12. Apprehendite disciplinam, ne quando ira- 
scatur Dominus, ei pereatis de via justa, etc. Pro- 
fectum. quidem per, « erudimini, » perfectionem 
vero proponit per, « apprehendite disciplinam. » 
Jiligenter autem consideranti liquet imperfectum 
in disciplina, el non progredientem, adhuc irz Do- 
wini esse obnoxium, perfectum vero eam experiri 
non posse. Si enim jubetur quis apprehendere di- 
teiplinam, ut non irascatur ei Dominus, ir: erit 
particeps, nondum apprehensa disciplina in qua ta- 
wen progressus aliquot fecit : ab iis qui ex ira 
oriuntur affectibus perfecte liberante apprehensione 
discipline, non veru disciplinz initio et ad illain 
introductione : omnino enim qui adhuc eruditur, 
imperfectus est, imperfectus autem iram Dei expe- 
riri potest. Sed quoniam neque in Hebraico, neque 
in aliis interpretationibus habetur vox « justa, » 
suspicamur ne forte vel per dispensationem hoc 
apposuerint, vel error sit in exemplaribus. Per 
dispensationeni quidem ut sit sensus : Nisi apprehen- 
deritis disciplinam, peribitis de via justa, et exci- 
detis ab ea, Domino vobis irascente. Verum accu- 
rate rem perpendamus, cum ira Dei corrigendi vim 
habeat, quomodo per hoc quod Deus irascatur, 
pereat quis de via justa ? Utique haudquaquam om- 
nino propter iram peribitis de via Justa, sed hoc 
vobis propter peccata vestra eveniet. Quod si non 
fuerit apposita vox « justa, » cum ii qui non ap- 
prehendunt. disciplinam, omnino sint iu via non 


C 


οἱ ἐν τοῖς πρὸ τούτων βασιλεῖς γῆς ὠνομασμένοι xat 
νῦν λέγονται, αὐτοῖς προστάττεσθαι δύναται τὸ δου- 
λεῦσαι τῷ Κυρίῳ ἐν φόδῳ, ὡς δούλοις ἀρχῆθεν οὐ 
δυναµένοις χωρῆσαι τὸ πνεῦμα τῆς υἱοθεσίας. Καὶ 
τηρητέον ἐπ αὐτῶν τὸ, « Ev φόδῳ, » ὃν ὁ φοθούμενος 
χόλασιν οὖκ ἔχει, xal οὐ τετελείωται. Καὶ τὰ &xó- 
λουθα δὲ περὶ τοῦ, « ΑἈγαλλιᾶσθε αὐτῷ Ev τρόµῳ, * 
νοητέον. Ei δὲ βασιλεῖς οἱ ἅγιοι καὶ χρίνοντες τν 
γην οἱ χατὰ τὴν διἠγησιν ἑρμηνευθέντες, δυναµένων 
δουλεύειν xal τῶν υἱῶν τῷ Κυρίῳ, τὸν φόδον µετα- 
ληπτέον εἰς τὴν παρά τισιν εὐλάθδειαν ὠνομασμένην, 
Ἶτις οὐδαμῶς χόλασιν ἔχει. "Οτι δὲ φόδος 6 ph xó- 
λασιν ἔχων ὠνόμασται ἓν τῇ Γραφῇ τελείου χατόρ- 
θωµα τυγχάνων, σαφὲς ix τοῦ « 0Οὐχ ἔστιν ὑστέ- 
ρΏμα τοῖς φοθουµένοις αὐτόν. » Δόξομεν δὲ βιάζε- 
σθαι, διὰ τὸ ἐπιφέρεσθαι τὸ « Ev τρόμψ. » ᾽Αλλὰ 
μήποτε οἱ μὲν τέλειοι βασιλεῖς τυγχάνουσιν, οἱ δὲ 
χᾶν τῷ φόδῳ παιδαγωγούμενοι χριταὶ γῆς, ἓν οἷς 
προστάσσει ὁ Σωτὴρ ἀγαλλιᾷν μὴ ἀνειμένως, μηδὲ 
ἀπολελυμένως, ἵνα uh ἐχπέσωσιν εἰς χαύνωσιν xat 
οἵησιν, ἀλλ) « Ey τρόµῳ, » xaX οἱονεὶ συνεσταλµένως, 
μετὰ τοῦ σχοπεῖν τὸ δύνασθαι πεσεῖν, εἰ χαταλείποι 
ἡ ἐπισχοπὴ τὸν γενόµενον ἕν τινι ἀξίῳ τοῦ εὐλό- 
γως ἑπαίρεσθαι. Τὸ δὲ « ἀγαλλιᾶσθαι » ἀπὸ τῆς συν- 
ηθείας ἐστὶ τῆς Γραφῆς' ὅπερ οἱόμεθα εἶναι χαρὰν 
ἐν τῇ ἐπινοίᾳ, ἔχουσαν τὴν τοῦ ἁγίου Πνεύματος 
εἰς τὴν duy? χοινωνίαν συγχαίροντος τῷ ἁγίῳ. 
Δράξασθε παιδείας, µήποτε ὁργισύῇ Κύριος, 
xai ἁπο.ἱ]εῖσθε ἐξ ὁδοῦ δικαίἰας, x. τ. &. Την μὲν 
προχοπὴν (80) διὰ τοῦ, « παιδεύθητε, » παριστᾷ, 
τὴν δὲ τελείωσιν διὰ τοῦ, « δράξασθε παιδείας. » 
Τῷ δὲ ἐπιμελῶς παρατηροῦντι σαφές ἐστιν, ὅτι ἓν- 
δέχεται τὸν ἀτελή Ev παιδείᾳ xax μὴ προχόπτοντα ἔτι 
ὀργῆς Κυρίου µεταλαμθάνειν, τὸν δὲ τέλειον ἀδύνα- 
τον ταύτης µετέχειν. El γὰρ δράξασθαἰ τις παιδείας 
κελεύεται ὑπὲρ τοῦ μὴ ὀργισθῆναι αὐτῷ τὺν Κύρ.ον, 
xàv µετάσχοι τῆς ὀργῆς μὴ δραξάµενος τῆς παιδείας" 
ἐν προχοπῇᾗ µέντοιγε τῆς παιδείας ὧν, τἐλεον ἔλευ- 
θερούσης ἀπὸ τῶν ἐκ τῆς ὀργῆς ἐπερχομένων παθη- 
µάτων τῆς «εριδράξεως τῆς παιδείας, οὐχὶ δὲ τῆς 
ἑπαγωγῆς χαὶ τῆς ἀρχῆς τῆς κατὰ τὴν παιδείαν ' πάν- 
τως γὰρ ὁ ἔτι παιδενόµενος ἀτελῆς ἐστιν, ἀτελῆς δὲ 
(v ὀργῆς δύναται πεῖραν λαβεῖν θεοῦ. Αλλ' ἐπεῖ 


D οὔτε ἐν τῷ Ἑθραϊκῷ πρόσχειται, οὔτε ἐν ταῖς λοι- 


maig ἑρμηνείαις τὸ, « δ.χαίας, » ὑποπτεύομεν µῄ- 
ποτε ἣ xav' οἰχονομίαν προσέθηχαν τοῦτο, f) τὰ 
ἀντίγραφα ἡμάρτηται. Κατ οἰχονομίαν μὲν, Uv 
οὕτως νοῄήσωμεν' Ἐὰν ph δράξησθε παιδείας, ἁπο- 
λεῖσθε ἐξ ὁδοῦ δικαίας, xal ἐχπεσεῖσθε αὐτῆς, 
ὀργισθέντος ὑμῖν τοῦ Κυρίου ἁλλ ὡς πρὸς τὸ 
ἀχριθὲς, εἰ παιδευτιχκἠ ἔστιν d ὀργὴ του θεοῦ, 
πῶς, διὰ τὸ ὠργίσθαι Κύριον, ἀπολεῖταί τις ἐξ ὁδοῦ 
διχαἰας; Οὐ πάντως δὲ διὰ τὴν ὀργὴν ἀπολεῖσθε ἐξ 
ὁδοῦ διχαίας, ἀλλὰ τοῦτο ἕψεται ὑμῖν διὰ τὰ ἆμαρ- 
τήµατα. Ἐὰν μὴ 7] χείµενον τὸ,« διχαίας,» ἐπεὶ οἱ 
μὴ ὁδραξάµενοι παιδείας πάντως εἰαν ἐν ὁδῷ οὐκ 


(80) ΤΙ μὲν προκοπήν, elc. E cod. Barocciano, et Catena Corderii. Latine exstat apud DBaibarum. 
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ἀγαθῇ, δύναται λεληθότως λέγεσθαι, ὅτι μὴ ὅρασσο- A bona; potest latenter dici , quoniam vobis disci- 


µένων ὑμῶν παιδείας ὀργισθήσεται Κύριος, Ex τοῦ 
ἀπολέσθαι ὑμᾶς ix τῆς ὁδοῦ ἐν T] διατρίδετε, ἵνα 
μηχέτι ὑπάρχητε ἐν αὐτῇῃ. 


"Όταν ἐχχαυθῃ ἐν τάχει ὁ θυμὸς αὐτοῦ, µα- 
xdpiou πάντες οἱ πεποιθότες ἐπ αὐτῷ, x. τ. É. 
Ei χαὶ δεύτερον (81) λέγεται ὁ θυμὸς τῆς ὀργῆς, 
ἀλλὰ τῷ τηροῦντι τὴν σύµφρασιν τῆς Γραφῆς, φα- 
νερὺν ὅτι ἐχχαίεται πρῶτον ὁ θυμὸς, xaX ὀργισθέν- 
τος τοῦ θεοῦ ἀπόλλυταί τις ἀπὸ τῆς ὁδοῦ. Τὸ δὲ iy 
τάχει χαίεσθαι τὸν θυμὸν, ἡ μετ ὀλίγον, ἡ μετὰ 
βραχὺ ἀναπαύεσθαι αὐτὸν, διδάσχει τὴν μετὰ τὴν 
ἔξοδον τοῦ βίου κόλασιν. 

Μακάριοι πάντες οἱ πεποιθότες ἐπ᾽ αὑτῷ, x. τ. ἕ. 


plinam non apprehendentibus irascetur Dominus, 
eo quod pereatis de via, in qua versamini, uL nou 
amplius sitis in ea. 


Εβρ. 12. Cun exarserit in. brevi ira ejus, beati 
omnes 5/57 qui confidunt in eo, etc. Quamvis ira 
prior dicatur quam furor, tamen qui Scriptur:e 
consensiopem animadvrerterit, furorein priorem ac- 
cendi, et irato Deo aliquem e via perire reperiet. 
Quod vero furor in brevi exardet, vel post modi- 
cum vel post breve tempus sedatur, futura poet 
exitum vita: supplicia exprimit. 


Beati omnes qui confidunt in eo, etc. Attendendum 


Καταχουστέον τοῦ, « πεποιθότες, πίστιν ἐμφαΐνον- B est ad illud : « Qui confidunt, » quod declarat fidem 


τος µετ᾽ Ejer(boc ἀνυπόπτου βεθδαιοτάτην, xaX ἑδραίαν, 
καὶ ἄσειστον, οὐδὲ ἐν τοῖς δοχοῦσι χαλεπωτάτοις χαι- 
pole τοῦ πεποιθότος ἀπογινώσχοντος τὴν τοῦ Κυρίου 
εἰς αὐτὸν παρουσίαν, οὐδενὸς παρέλχοντος αὐτόν. 


ΨΛΛΜΟΣ ΓΡ. 

ΨαΊμὸς τῷ Aavt0, ὁπότε ἀπεδίδρασκεν ἀπὸ 
προσώπου Ἀδεσσα.ὼμ τοῦ vlov αὐτοῦ, x. τ. E. 
Δοχεῖ ὁ ψαλμὸς (82) εἰρῆσθαι τῷ Δαυ!ῖδ, ὁπότε ἀπεδί- 
ὅρασχεν ἀπὺ προσώπου ᾿Αθεσσαλὼμ τοῦ υἱοῦ αὐτοῦ. 
"Ola δὲ τὰ ἐν τῷ φαλμῷ σῶσαι πρὸς τὴν ἱστορίαν οὐ 
δυνατόν. τί γὰρ συµθάλλεται πρὸς τὸ προκείµενον' 


«. Ἐγὼ ἐχοιμήθην, xal ὕπνωσα, ἐδηγέρθην, ὅτι Κύ-6 


proc ἀντιλήφεταί µου» » Καὶ εἰ βούλοιτο δέ τις δου- 
λεύειν τῇ λέξει, πλέον αὐτῆς μηδὲν ἐπιζητῶν, παρα- 
στησάτω πῶς ἀληθεύει λέγων ὁ Προφήτης' « Ὀδόντας 
ἁμαρτωλῶν σαυνέτριφας. » Act. δὲ ζητήησαι τίς ὁ 
Δανῖδ, xai τίς ὁ ᾿Αδεσσαλὼμ, χαὶ fj ἐπίθεσις αὐτοῦ ἡ 
χατὰ τοῦ πατρὸς, "| τε φυγὴ τοῦ βασιλέως πράως φέ- 
ροντος τὴν ἑπανάστασιν τοῦ τῆς βασιλείας αὐτοῦ ἑπι- 
θυµήσαντος υἱοῦ, xal Ἐντελλομένου τοῖς ὑπ αὐτὸν 
φείσασθαι τοῦ παιδαρίου ᾿ΑἈθεσσαλώμ. Πολλαχ»ῦ τῆς 
Γραφῆς εὕρομεν Aavtb εἶναι τὸν Χριστὸν, ὥσπερ ἓν 
τῷ ὀγδοηχοστῷ ὀγδόφ ψαλμῷ: « Εὖρον Δανῖδ τὸν δοῦ- 
λόν μον’ ἐν Bal ἁγίῳ ἔχρισα αὐτόν fj γὰρ χείρ µου 
ἀντιλήψεται αὐτῷ, xat ὁ βραχίων µου ἀντισχύσει αὐ- 
τὀν. Οὐχ ὠφελήσει ἐχθρὸς ἓν αὐτῷ, xal υἱὸς ἀνομίας 


cum spe,qua suspicione careat firmissimam, et 
stabilem, et inconcussam ; cum neque difficillimis 
etiam temporibus is qui confidit, Domini in se 
presentiam desperet, neque quisquam illum di- 
vertat. 


PSALMUS ΠΠ. 

Vas. 1. Psalmus David, quando fugiebat a facie 
Absalom filii sui, etc. Videtur hic psaluus a Davide 
diclus esse quando fugiebat a facie Absalom filii 
sui. Omnia autem qu: psalmus continet, ad histo- 
riam referri non possunt. Quid enim ad proposi- 
tum pertinet : « Ego dormivi, et soporatus sum, 
exsurrexi, quia Dominus suscipiet me '*? » Quod 
si quis voluerit littera servire, nihilque przter 
eam quzerere, ostendat quomodo verum dicat Pro- 
plieta, cum ait **: « Dentes peccatorum contrivisti.» 
Qusrendum est quis David, quis Absalom, et qui- 
nam fuerit ejus adversus patrem impetus, et qua 
fuga regis, qui benigne fert fllii regnum ejus affe- 
ctantis, rebellionem, et subditis suis imperat ut 
parcant filio Absalom. Pluribus sane Scriptur:e 
locis invenimus Davidem esse Christum, quewad- 
modum in octogesimo octavo psalmo *' : «Tuveni 
David servum meum, oleo sancto unxi eum, ma- 
nus enim mea auxiliabitur ei, et brachium 1eum 
confortabit eum, Nihil proflciet Inimicus in eo, et 
filius iniquitatis non apponet nocere el, et conci- 


ob προσθήσει τοῦ xaxücat αὐτόν. Καὶ συγχόψω ἀπὸ D dam a facie ipsius inimicos cjus, et odientes eum 


προσώπου αὐτοῦ τοὺς ἐχθροὺς αὐτοῦ, xat τοὺς μισοῦν- 
τας αὐτὸν τροπώσοµαι. Καὶ fj ἀλήθειά µου καὶ τὸ 
ἔλεός µου μετ᾽ αὐτοῦ. xat Ev τῷ ὀνόματί µου ὑφωθή- 
σεται τὸ χέρας αὐτοῦ, χαὶ θήσομα: Ev θαλάσσῃ χεῖρα 
αὐτοῦ, καὶ ἓν ποταμοῖς δεξιὰν αὐτοῦ. Αὐτὸς ἐπιχαλέ- 
σεταἰ µε’ Πατήρ µου εἶ σὺ, χἀγὼ πρωτότοχον θἠσο- 
μαι αὑτὸν, ὑψηλὸν παρὰ τοῖς βασιλεῦσι τῆς γῆς. Εἰς 
τὸν αἰῶνα φυλάξω αὐτῷ τὸ ἔλεός µου, xaX fj διαθήχη 
µου πιστὴ αὐτῷ. Καὶ θήσομαι εἰς τὸν αἰῶνα τοῦ 
αἰῶνος τὸ σπέρµα αὑτοῦ, καὶ τὸν θρόνον αὐτοῦ ὡς τὰς 
ἡμέρας τοῦ οὑρανοῦ. » Καὶ iv τῷ Ἡσαῖᾳ λέγοντι 


ὃν Ps. 11,6. ** ibid. 8. 


*! Ps, Lxxx virt, 21 ct seqq. 
(81) El x«l δεύτερο», etc. Codex Roe 4, Daniel Barbarus. 


in fugam convertam. Et veritas mea, et miseri- 
cordia inea cum ipso : et in nomine meo exalta- 
bitur cornu ejus, et ponam in mari manum ejus, 
et in fluminibus dexter«m ejus. Ipse invocabit me : 
Pater meus es tu, et ego primogeuitum ponam illum 
excelsum prz regibus terrx. In aeternum servabo 
illi misericordiatn meam, et testamentum meum 
fidele ipsi. Et 848 ponam in szculum saeculi se- 
men ejus, et thronum cjus sicut dies cceli. » Et. iu 
Isaia dicente ** : « Et. dirigelur cum misericordia 
thronus, et sedebit in eo cum veritate iu taberua- 


55 ]sai, xvi, 5. 


(82) Aoxei ὁ yra.lpóc, ete... Codex. Baroccianus, Corderius, Barbaru: 
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culo David judicans et quizereng judicium, et cito A « Καὶ διορθωθήσεται guez' ἑλέους θρόνος, xaX χαθιεῖ- 


reddeas justitiam. » Cum autem late [saia louge 
autiquior sit David homo, non hic pradicitur judi- 
caturüs, sed Chrisius, cui dedit Pater. « judicium 
facere quia Filius hominis est 9. » Et in Ezechiele 
aperte Christus David esse dicitur in visione pa- 
s$torum qui culpantur quod mon recte curarint 
oves **. Deinceps videamus quis sit Absalom filius 
David. Atque alii quidem ipsum existimabunt ese 
figuram Juda proditoris, alii vero diaboli. Melito 
Asialicus ait ipsum esse figuram diaboli, qui ad- 
versus Christi regnum rebellavit, sed id solum in- 
dicat, nec fuse perscquitur. 


ται ἐπ᾽ αὑτου μετὰ ἀληθείας £v σχηνῃ Δαυῖδ χρίνων 
καὶ ἐχνητῶν κρῖμα xaX σπεύδων δικαιοσύνην. » Πρεσ- 
θύτερος δὲ πολλῷ γενόμενος τῷ χρόνῳ Ἡσαῖᾳ ὁ 
Δανῖδ ὁ ἄνθρωπος, οὐχὶ προφητεύεται χρίνειν μέλ- 
λων, ἀλλ ὁ Χριστὸς ᾧ ἔδωχεν ὁ Πατὴρ « χρίσιν 
ποιεῖν, ὅτ, Υἱὸς ἀνθρώπου ἐστί. » Καὶ iv τῷ "Ieze- 
χι]λ σαφῶς ὁ Χριστὸς Δαυῖδ εἶναι λέγεται ἓν τῇ ὁρά- 
σει τῃ πρὸς τοὺς ποιμένας οὓς ψέχει ὁ λόγος ἐπὶ τῷ 
μὴ καλῶς ᾠχονομηχέναι τὰ πρόθατα. Ἑξης δὲ ἴδωμεν 
τίς ὁ ᾿Αθεσσαλὼμ ὁ υἱὸς τοῦ Δαυϊδ. Καὶ οἱ μὲν οἱ ἡ- 
σονται αὑτὸν εἶναι εἰκόνα τοῦ προδότου Ἰούδα, οἱ δὲ 
τοῦ διαθόλου.Μελίτων γοῦν ὁ ἐν τῇ 'Aclq φτοὶν a)- 


τὸν εἶναι τύπον τοῦ διαθόλου ἑπαναστάντος τῇ Χριστοῦ βασιλείᾳ, καὶ τούτου μόνου μνυησθεὶς οὐχ ἐπεξηργά- 


σατο τὸν τόπον. 


VEns. 2, 5. Domine, quid multiplicati sunt. qui fy Πύριε,τί ἐπ.Ἰηθύνθησαν ol QA/6ovcéc µε; Io.1.Aol 


tribulant me, multi insurgunt adversum me? Mulii 
dicunt animg mem : Non est salus. ipsi in Deo 
ejus, elc. Quantum ad litteram attinet, hec a Da- 
vide dicuntur. fugiente Absalom qui adversus eum 
rcbellarat **: quando profecti sunt. cum Absalom 
ducenti ex Jerusalem vocati, euntes in simplicitate 
Sua, qui nihil eorum quz fiebant, agnoscebant, οἱ 
tamen omnes affligebatt Davidem. Magis auteui ex 
persona Davidis hxc enuntiari accepimus, ut ad- 
notavimus in hujus psalmi titulum. Et secundum 
historiam quidem 2offligebant Davidem, qui aucti 
numero frequentes adli:erebant Absalomo. Qui au- 
tem iusurgebant adversum eum, erant Achitophel 
et Semei et Thecon, et si qnis alius ex potentiori- 
bus. At qui son esse. illi salutem in Deo dicunt, 
alii prater. tribulantes et insurgentes, οἱ Absalom 
minime secutos, esse possunl qui, cum David vi- 
ctum sensissent, hxc dicebant. Verum qui Salvato- 
rem tribularunt. secundum carnem, Judai fuere 
qui clamaruut : « Tolle, tolle hunc e terra 55. » 
lusurrexerunt vero. in ipsum Judas proditor et 
Caiphas. Qui autem dicunt anim: ejus non esse 
salu:em, illi sunt qui tempore passionis pritercun- 
fes di- ebant : « Descendat de cruce, et. credamus 
οἱ.» Praterea. insurgentium et. tribulantiam, et 
salutem illi in Deo esse negautiuin discrimina. al- 
lius perspicere licet hoc modo : omnes pr;esides, 
el sermonum qui a decretis Christi alieni sunt, 


ἐπανίστα»ται ἐπ᾽ ἐμὲ, xoAAol. «Ἰέγουσι τῇ svn 
pov: Obx ἔστι σωτηρία αὐτῷ ἐν τῷ gg αἰ- 
τοῦ, X. T. É. "Όσον ἐπὶ τῇ λέξει (85) ταῦτα λέγεται 
ὑπὸ του Δανϊδ ἁποδιδράσχοντος τὸν ᾿Αθεσσαλὼμ Enava- 
στάντα αὐτῷ' ὅτε ἑπορεύθησαν μετὰ τοῦ ᾿Αθεσσαλὼμ 
δ.αχόσιοι ἄνδρες ἐξ Ἱερουσαλὴμ χλητοὶ, πορευόµενοι 
τῇ ἁπλότητι αὐτῶν, ob obx ἔγνωσαν πᾶν ῥῆμα, ot 
πάντες ἔθλιθον τὸν Δανῖδ. Μᾶλλον δὲ Ex προσώπου 
τοῦ Δανῖδ ἀπαγγέλλεσθαι αὐτὰ ἐξεδεξάμεθα, ὡς xol 
ἐν τοῖς εἰς τὴν ἐπιγραφὴν παρεστἠσαμεν. Καὶ ὅσον 


μὲν ἐπὶ τῇ ἱστορίᾳ ἔθλιθον μὲν τὸν Δαυῖδ πληθυνό- 


µενοι οἱ προστιθέµενοι πολλοὶ τῷ ᾿Αθεσσαλώμ' οἱ δὲ 
ἐπιστάμενοι αὐτῷ ᾽Αχιτόφελ, χαὶ Σεμεεὶ, xat θεχὼν, 
xaX εἴ τις ἕτερος τῶν μεγάλα δυναµένων. Οἱ δὲ λέ- 
γοντες μὴ εἶναι σωτηρίαν αὐτῷ iv τῷ θεῷ, δύνανται 
ἕτεροι τῶν θλιθόντων xal ἐπανισταμένων εἶναι, xal 
μηδαμῶς ἀχολουθησάντων τῷ ᾿Αθεσσαλὼμ, ἀπεγνω- 
χότες τὸν Δανῖδ ὡς νενιχγµένον, ταῦτα ciprxévat. 
0i δὲ τὸν Σωτῆρα θλίδοντες σαρχίνως οἱ Ἰουδαῖοι ot 
κεχραγότες « Alpe, αἷρε τὸν τοιοῦτον ἀπὺ τῆς γῆς. » 
Ἐπανέστησαν δὲ αὐτῷ Ἰούδας ὁ προδότης xai Katá- 
φας. 0ἱ δὲ λέγοντες τῇ ψυχῇ αὐτοῦ μὴ εἶναι σωττρίαν, οἱ 
παραπορευόµενοι σαν Ev τῷ xatpi τοῦ πάθους, λέ- 
γοντες τὸ, « Καταθάτω ἀπὸ τοῦ σταυροῦ, xal πιστεύ- 
σωµεν αὐτῷ. » Ὑψηλότερον δὲ vorat ἔστιν ἀνθρώ- 
πων διαφορὰς, θλιθόντων xal ἑπανισταμένων, καὶ 
ἀπογινωσχόντων Ev. αὐτῷ εἶναι σωτηρίαν, οὕτως" 
πάντες μὲν οἱ προστάται xal διδάσχκαλοι λόγων ἑτέ- 


doctores, contra ipsum insurgunt. Qui vero illis p ρων παρὰ τὰ τοῦ Χριστοῦ δόγµατα εἶεν ἂν οἱ ἕπανι- 


adbzrent ct eorum doctrinam sequuntur, hi sunt 
qui eum tribulant. Demum qui neque contraria 
549 docentes, neque falsis imbuti, credunt. do- 
cirine Cliristi nullam inesse divinitatem, dicunt 
animas ejus nullam esse ipsi in Deo salutem ; vel 
ipsi secundum historiam quz prodigia narrat de 
adventu ejus ; vel in. sermone doctrine ejus non 
esse eam quam pollicetur salutem. Verum ct alio 
modo tribulantes esse possuut omnes peccalores. 
Nau quemadmodum improbus filiug, etsi propo- 
situm non habeat inolestia patrem afficiendi, ipsum 


*? Joan. v, 97. δν Jerem xsin, 4. 


95 |] Reg. xv, 11. 


στάµενοι αὑτῷ' ol δὲ συνευδοχοῦντες xal µαθητευό- 

ενοι τῇ τούτων διδασχαλίᾳ οἱ θλίδθοντες αὐτόν. Οἱ δὲ 
ἀπιστοῦντες, οὐχὶ μετὰ τοῦ διδάσχειν τὰ ἑναντία, οὔ- 
6b μετὰ τοῦ τοῖς φεύδεσιν μαθητεύεσθαι, περὶ τοῦ 
εἶναι τὴν θεότητα ἐν τῇ διδασχαλίᾳ τοῦ Χριστοῦ, λέ- 
γοιντ᾽ ἂν οὗτοι φάσκειν τῇ duy] αὐτοῦ μὴ εἶναι σω- 
τηρίαν αὐτῷ ἐν τῷ θεῷ, Πτοι αὐτῷ χατὰ τὴν ἱστο- 
ρίαν xt.» τὰ τεράστια ἀπαγγέλλουσαν περὶ τῆς ἐπι- 
δηµίας αὐτοῦ, ἢ ἐν τῷ λόγῳ τῆς διδασχαλἰας αὐτοῦ 
μὴ εἶναι καθὸ ἐπαγγέλλεται σωτηρίαν. Δύνανται µέν- 
τοιγε xal ἑτέρως θλίδοντες εἶναι πάντες οἱ ἁμαρτά- 


** Joan. xix, 15. ! 


(83) Ὅσον ἐπὶ cq Aé&et, ctc. Cod. Anglic., Roc 1, Coislinianus, Barbarus. 


uat 


ποιεῖν τὸν πατέρα θλίδει μοχθηρὺς vibs τὸν γεγεννη- 
κότα, ἀλλὰ διὰ τὴν ἐχείνου στοργὴν ἀχολουθεῖ τὸ 
πάντως θλίδεσθαι αὐτὸν ἐπὶ τοῖς ἁμαρτήμασι τοῦ 
υἱοῦ. τὸν αὐτὸν δη τρόπον καὶ ἡ ἑνὸς ἑκάστου τῶν 
ἁμαρτανόντων χαχία θλίδει τὸν Υἱὸν τοῦ Θεοῦ. "Oct 
M τις ἐν πλείοσιν ἀγαθοῖς ἔργοις γίνεται καὶ ὑγιέαι 
Σόγμασιν, ὣς µείζων ὑπὸ πλειόνων θλίδεται, πολλῶν 
Ἀπανισταμένων αὐτῷ, Gov ἂν πολλοὺς πάλιν εἰπεῖν, 
«Οὐκ ἔστι σωτηρία αὐτῷ ἐν τῷ ci, » ἀπογνόντας 
23 κατ αὐτὸν, εἰ ὑπὸ μηδενὸς τῶν τοιούτων εἰς σωτη- 
ρίαν βλαδήσεται. ᾿Αφίηαι δὲ à θεὸς πολλοὺς θλίδειν 
τὸν δίκαιον, διδοὺς αὐτῷ ἀφορμὴν βάρους δόξης ἀπὸ 
τῶν ὑπερδαλλουσῶν θλίψεων ὑφισταμένης. Καὶ εἴποτε 
ὁ δίκαιος ἑπαπορῶν λέγοι τῷ Oei: « Τί ἐπληθύνθησαν 
οἱ θλἰδοντές µε; ἔτι αὐτοῦ λαλοῦντος ipei- "lbob B 
πάρειµε, ἵνα βάρος δόξης ἐργάσηταί σοι τὸ παραντίχα 
Σλαφρὸν τῆς θλίψεως xat ὑπερδολήν:» 80b καὶ « πολ- 
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sequitur, ut ipe peccatis filii offendatur, ita οἱ 
quitia uniuscujusque peccatorum tribulat Filium. 
Dei. At quanto quis pluribus operibus bonis deditus 
est, et sanis degmatibus, ut prastantior a pluribus 
tribuatur, multis insurgentibus in eum, ita ut 
multi rursus dicant : « Non est salus ipsi in Deo, » 
desperantes de rebus ipsius, si a nullo ejusmodi iu 
salute consequenda latur. Permittit autem. Deus 
justum a pluribus affligi, ut ei ponderis glori quae 
tribulationum magnitodine comparatur, occasionem 
pribeat, Quod si justus interdum anceps ac hzsi- 
tans. dicat Deo, « Quid multiplicati sunt qui tribu- 
lant me? adhuc eo loquente, dicit : Ecce adsum, 
ut momentanea tribulatio immensum gloriz pondus 
tibi comparet, » Quapropter « multze sunt tribula- 
tiones justorum *'. » Si salus est, non autein in 
Ῥοο, merito additur illud, « in Deo. » 











λαὶ αἱ θλίψεις τῶν δικαίων. » El ἔστι σωτηρία μὲν, οὐκ bv τῷ Θεῷ δὲ, διχαίως πρόσχειται τὸ, € iy τῷ 


θιῷ.» 
Σὺ δὲ, Κύριε, ἀντιλήπτωρ µου el, δύξα µου καὶ 
9γῶν τὴν κεραλήν µου, κ. τ. E. Ἐὰν μὲν ὁ Aavtb 
λέγῃ (84), πρέπουσα τῇ πίστει τοῦ Προφήτου ἡ quvi, 
ἀσείστως φέροντος τὰς τηλικαύτας περιστάσεις, καὶ 
πεποιθότος, ὅτι οὐχ ἐγκαταλειφθήσεται, ἀλλὰ πρὸς 
τῷ βοπθεῖσθαι καὶ àv Θεῷ δοξασθήσεται καὶ ὑψωθή- 
σεται ἀποχαθιστάμενος εἰς τὴν βασιλείαν' ἐὰν δὲ 6 
Χριστὸς à λέγων τυγχάνῃ..... πεπεῖσθαι οὕτως xal 
περὶ τοῦ ἀναστήσεσθαι xal πάλιν ὡς περὶ τοῦ ἐπι- 
ουλευθήσεσθα: ὑπὸ ἀνθρώπων, καὶ περὶ τοῦ μὴ ἐγ- C 
καταλειφθήσεσθαι, ἀντιληψομένου αὐτὸν τοῦ Πατρὸς 
καὶ ἀποχαταστήσοντος αὐτὸν ἐπὶ τὴν ἐξ ἀρχῆς δόξαν, 
ὑφώσαντός τε αὐτὸν, f] καὶ ὑπερυφώσαντος καθ) & καὶ 
ὁ ᾽Απόστολός φησιν' « Aix τοῦτο ὁ θεὸς αὐτὸν ὑπερ- 
ύψωσε καὶ ἐχαρίσατο αὐτῷ ὄνομα τὸ ὑπὲρ πᾶν ὄνο- 
μα, ἵνα ἓν τῷ ὀνόματι Ἰησοῦ πᾶν γόνυ κάµψῃ ἔπου- 
ρανίων, χαὶ ἐπιχείων, καὶ καταχθονίων. Καὶ πᾶσα 
γλῶσσα ἐξομολογήσεται, ὅτι Κύριος Ἰησοῦς Χριστὸς 
εἰς δύξαν Θεοῦ Πατρός.  Ἔστι δὲ διάφορος ἡ δόξα 
τῶν οἰομένων εἶναι ἐν αὐτῇ- καὶ ὁ μέν τις δόξαν φἠ- 
σαι. ἂν εἶναι αὐτοῦ τὴν παερἰδα΄ ὁ δέ τις τὸ γένος, 
ἄλλος δὲ τις τὸ κάλλος: εἰσὶ δὲ ol τὴν ῥώμην τοῦ σώ- 
µατος, xal τὴν ἐν τῷ ἀγωνίζεσθαι σωματικῶς τέχνην 
δόξαν ἰδίαν εἶναι νενοµίχασι, µέγα φρονοῦντες ἐπὶ τῷ 
τοσούσδε καταπεπαλαικέναι. Καὶ i δεῖ καταλέγειν 
τὰ ἐφ' οἷς σεµνύνονται οἱ θεοὶ ἀγνοοῦντες « ὧν πολ- 
Aie ἡ δόξα ἓν τῇ αἰσχύνῃ » τυγχάνει κατὰ τὸν ᾽Από- 
στολον; Τοῦ δὲ ἁγίου δόξα Bebe, ᾧ πἐποιθε, τυγχάνει" 
καὶ οὐχ ὡς ἔτυχε πεπιστευµένη, ἀλλὰ πίστει λοχιζο- 
µένῃ εἰς δικαιοσύνην, δι’ fjv xal σημεῖα Θεοῦ παρου- 
cla xal τῆς δυνάµεως αὐτοῦ κοινωνίας θεωρῆσαι 
δυνατόν ἐστιν' olov δόξα Μωῦσέως ὁ θεὸς καὶ µέχρι 
προσώποθ αὐτοῦ μαρτυρῶν τῇ φιλίᾳ τοῦ προφήτου 
xal ἐπὶ παντὸς τοῦ Ἑθραίων λαοῦ καὶ Αἰγυπτίων 
ἐμφανῶς. Δόξα δὲ "Hou τοῦ προφήτου à θεὸς Kv, 
ἀνιστῶντος τὸν τῆς χήρας vibv, καὶ εὐχομένου περὶ 


*' Psal, xxxi, 30. ** Philipp. i, 9. * Philip. 





(84) Ἐὰν μὲν ὁ Aavi? «Ίέγῃ, eic. Codex Paroceianus et Daniel] 





vens. 4. Tu autem, Domine, susceptor meus es, 
gloria mea et exallans caput meum, eic. Si David 
hic loquitur, consentanea est vox Propheta fldei, 
viriliter tot tribulationes perferentis, et sc non de- 
relictum iri, sed prxter auxilium quod sperat, etiam 
ingenti in Deo gloria summoque honore in regnum 
restitutum iri confidentis. Si autem Chi 










is dissipatis in vitam revocatum 
iri , suscipiente illum Patre, et in pristinum glorim 
ente, atque exaltante vel. etiam. 
superezaliante illum, quemadmodum ait Apo- 
stolus ** : « Prepterea Deus exaltavit illum, et do- 








- mavit illi nomen quod est super omne nomen, ut in 


nomine Jesu omne genu flectatur, calestium, terre- 
strium, et infernorum, et omnis lingua confltcatur 
quia Dominus Jesus Christus in gloria est Dei 
Patris. » Cseterum in variis bomines gloriam su: 
ponunt, alius in patria, alius In genere, alius $50 
in pulchritudine, alii in corporis robore, et in peritia 
decertandi in agone, multum elati quod hos vel 
illos luctando vicerint. Et quid necesse est recen- 
sere ea de quibus gloriantur dii ignorantes, «quo- 
rum szpe gloria iu confusione cst, » ut ait Apo- 
stolus **? Sancti autem gloria Deus est cui confidit, 
gloria, inquam, non temere credita, sed flde quie 
reputatur ad justitiam, per quam et s'gna pre- 
senti» Dei et communionis virtutis ejus videre est. 
Sic Moysis gloria erat Dens qui quantum amaret 
prophetam, etiam usque ad faciei sue osiensioneu 
declaravit et. coram omni Hebraorum populo et 
coram ΑΒΡΥΡΙΙΙ5. Erat etiam Deus gloria Elis 
prophetze qui vidus liem suseitavit, et oravit ad 
obtinendam ploviam, ei continue exanditus εως, 
Verax ergo Dens, cum ait: « Glorilieantes me glos 
rificabo. » Non minus ai 


19. 7 I Begin 30. 
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racula cedunt, maaifeste gloria est Deus, etiam A τοῦ ὑετοῦ, καὶ ἅμα τῷ αἰτεῖν τυκόντος ἀξιώσεως. 


gloria eorum intelligi potest qui virtute illustrantur, 
quam non alius quam Pater. illis inserit, qui sese 
ad ipsum animis suscipiendum tradiderunt. 

ἔστι νοῆσαι xat ἐπὶ τῶν δι ἀρετὴν óofagogévoov ' ἂν 
αὐτοὺς τῇ ὑποδοχῇ αὐτοῦ γεγένντκεν. 

Ὕεας. 5. Voce mea ad Dominum clamavi, et 
exaudivit me de monte sanclo ejus, etc, Operae pre- 
tium est quzrere, cur antea dicti non praepositi 
sint hi duo semiversiculi. Valde enim consequeus 
erat ut ante graüarum pro acceptis beneficiis 
actionem, eratio poneretur. Sic autem solutio ad- 
hibenda est : Nou oratio est quod hic dicitur, sed 
declaratur orationem factam esse. Quoniam eniin 
oratio secreto facta erat, et simul atque facta est, 


exaudita esl, voti compos factus qui preces Deo B 


fuderat, apprime Deo pro acceptis beneficiis gratias 
primum agit, tum deinde hominibus declarat 
quanam oraverit. Quodsi vice versa egisset, et 
simul atque obtinuit quod petierat, declarasset se 
precatum esse, ac deinde gratias egisset, certe 
gratiarum actionis qux cito fieri debebat, meritum 
infirmasset, eo quod prius annuntiasset nobis le- 
gentibus sc orasse. Melius vero id de quo quaritur, 
sic sulvetur : Psalmi priacipium contiuel prcca- 
tionem. Deinde post precationem a diapsalmate 
est gratiarum aetio quod obtinuerit quie peticrat. 
Tandem absoluta gratiarum actione, faciem ad nos 
convertit Propheta, et quemadmodum orans postu- 
lata obtinuerit, narrat. Cousideremus vero quantum 


᾽Αληθεύει οὖν ὁ φάσχων θεός « Τοὺς δοξάξοντάς με 
δοξάσω. » Οὐχ ἔλαττον δὲ τοῦ δόξαν εἶναι ἑμφανῶς 
τὸν θεὸν τῶν τὰς τεραστίους δυνάµεις διαχονούντωνι 


οὐκ ἄλλος f; ὁ Πατλρ ἐν ταῖς ψυχαῖς τῶν παρεστηχότων 


oor] µου πρὸς Κύριον ἐκέχεαξα' καὶ ἑπήκονσέά 
µου ἐξ Cpovc ἁγίου αὑτοῦ, x. τ. E. "Άξων ζητῖ- 
σαι (85) τἰ δήποτε μὴ προτέταχται τὰ δύο ἡμιστίχια 
τῶν προειρηµένων σφόδρα γὰρ ἀχόλουθον τὸ τὴν εὖ- 
χὴν προτετάχθαι τῆς ἐπὶ ταῖς εὐεργεσίαις εὐχαρι- 
στίας. Δυτέον δὲ οὕτως ἀποῤῥηθέν Οὐχὶ εὐχή ἐστι 
τὸ λεγόμενον ἐνθάδε, ἀλλ ἁπαγγελία περὶ τοῦ τὴν 
εὐχὴν Yeyovévat. Ἐπεὶ yàp εὐχὴ κατὰ τὸ σιωπώµε- 
voy Yéyove, xal ἅμα τῷ εὔξασθαι ἐἑπέτυχε, λαθὼν ὃ 
ἑθούλετο ὁ τὴν ὄντευξιν τῷ θεῷ προσαγαγὼν, χαλῶς 
προτάσσει ἐπιτυχὼν τὴν πρὸς θεὺν εὐχαριστίαν τῆς 
πρὸς ἀνθρώπους διηγήσεως περὶ τοῦ τίνα ηΌξατο. Kl 
δὲ ἀνάπαλιν ἐγεγόνει, χαὶ ἅμα τῷ τυχεῖν ὧν ᾖτησε, 
διηγησάµενος ἣν ὡς ηῦδατο, εἶτα μετὰ τοῦτο εὖχα- 
ῥριστήσας, ὑπεξέλυεν ἂν τὴν ὀφειλομένην kv τῇ εὖχα- 
ριστίᾳα μετὰ τάχους ἔντενξιν διὰ τοῦ πρότερον ἀπηγ- 
γελχέναι τοῖς ἐντευξομένοις ἡμῖν ὡς ηῦὔξατο. Βέλτιον 
δὲ οὕτω λῦται τὸ Ἡπορημένον' Ἡ ἀρχὴ τοῦ ψαλμοῦ 
περιέχει εὐχήν. Εἶτα μετὰ τὴν εὐχὴν ἀπὸ τοῦ διαφἀλ- 
µατός ἐστιν εὐχαριστία, ἐπὶ τῷ τετευχέναι ὧν ᾖτησε. 
Τελεσθείσης δὲ τῆς εὐχαριστίας πρὸς ἡμᾶς ἀποστρέ- 
φει τὸ πρόσωπον ὁ Προφήτης, xai διηγεῖται xiva 
τρόπον εὐκάμενος ἐπηχούσθη. Κατανοήσωμεν δὲ 
πρὸς λέξιν τὸ, « Φωνῆ µου πρὸς Κύριον ἐχέχραξα, » 


ad litteram attinet, illud : « Voce mea ad Dominuin ϱ καὶ τὸ ἑξῆς χατὰ τὴν συνῄθειαν τῆς Γραφῆς, καὶ τί 


clamavi, » et quod sequitur ex consuetudine Scri- 
ptura posilum , οἱ cur viri sancti saepenumero 
preeando ad Deum clamaveriut, Attendatur etiam 
ad illud quod scriptun est stantem Jesum claina- 
visse el dixisse "' : « Si quis 55L sitit, veniat ad 
me et bibat. » Nobis quidein Apostolus cuui ait spiri- 
tum uviversaliter in cordibus sanctorum clamare, 
« Abba Pater ?*, » intelligendi. occasionem praebet 
spiritalem esse clamorem qui intenditur, quique 
est anima vox, qua utitur deposito orgauo per 
quod talia eloquitur. Et. putamus rationalem dis- 
cursum qui in intellectu peragitur, anims esse 
voceu, quz, si fuerit solertior οἱ de rebus prasstan- 
tioribus, »on vero abjectis et humilibus disserat, 
$piritalis erit clamor. Huuc qui ad Deum emittunt 
clamorem, exaudiuntur, nisi forte ut prastantiores 
coronas inu majoribus certaminibus accipiant , 
divina dispensatione derelinquantur, quemadmo- 
dum in lHlabacuc scriptum est 15: « Usquequo, Do- 
mine, clamabo, et non exaudies ? Vociferabor ad 
te vim patiens, et non salvabis me? Cur osten- 
disti mihi inolestias et labores, ut miseriam εἰ 
impieta:em aspicerem ? » llunc clamorem in ma- 
guis decretis semper etiam emittit Salvator. Sic et 


"! Joan, vii, 27. 


4h πολλάχις Ὑεγονέναι τοῖς ἁγίοις πρὸς τὸν Osbv 
εὐχὴν μετὰ χραυγῆς. Ἐπιστησάτω δέ τις κατ 
αὐτὸ καὶ περὶ τοῦ ἑστῶτα xexpavévat τὸν Ἰησοῦν, 
καὶ λέγειν « Ἐάν τις διψᾷ, ἑρχέσθω πρὸς μὲ 
xai πινέτω. » Δίδωσι τοίνυν ἡμῖν ὁ ᾿Απόστολος 
ἀφορμὰς, εἰπὼν τὸ πνεῦμα χαθολιχῶς Ev ταῖς xap- 
δίαις τῶν ἁγίων χκράζειν, « 'A663 ὁ Πατὴρ, » ὡς ἔστι 
νοητὴ κραυγὴ ἐπιτεταμένη, ficte δἠ ἐστι φωνὴ ψυχης, 
ᾗ τάχα χρῆται ἀποθεμένη τὸ ὄργανον δι’ οὗ τοιαῦτα 
φωνεῖ. Καὶ οἰόμεθά ve τὴν λοχιχὴν διέξοδον τὴν ἓν 
τῷ ἡγεμονιχῷ κατ αὐτὸ Υινοµένην τὴν τῆς quy 
εἶναι φωνἠν f) ἐὰν δὲ T] πραγματιχκωτέρα, xal περὶ 
µειζόνων τινῶν καὶ μἣ χάτω κειμένων xal ταπεινῶν 
δ.εξοδεύουσα, ἢ νοητὴ ἂν sim κραυγή. Ταύτην οὖν 


D τν χρανγὴν οἱ χεκραγότες πρὸς θεὸν ἐπαχούονται, 


«ty εἰ μὴ κατ οἰκονομίαν χαταλείποιντο ὑπὲρ του 
µείζονας στεφάνους Ev µείξοσιν ἀγῶσιν ἀπενέγχα- 
σθαι, ὥσπερ Ev τῷ ᾽Αμθαχοὺμ εἴρηται « Ἔως τίνος, 
Κύριε, χεχράξοµαι, xoi οὐ μὴ εἰσαχούσῃ; Ῥοήσομαι 
πρὸς σὲ ἁδικούμενος, xai οὐ σώσεις µε; Ἵνα τί δέ 
μοι ἔδειξας χόπους xal πόνους, ἐπιθλέπειν ἐπὶ τα- 
λαιπωρίαν xal ἀσέθειαν» » Ταύτην δὲ τὴν Σραυγὴν 
bv µεγάλοις δόγµασιν ἀεὶ διεξοδεύει καὶ ὁ Σωτήρ" 
οὕτω δὲ ἕστηχεν ὁ Λόγος τοῦ Θεοῦ ἀεὶ χεχραγὼς, ὣς 


15 toin, vin, 15. 15 Habac. 1, 2, et seqq. 


(85) "A£ox. ζητῆσαι, etc. Codex Baroccianus, partimque Corderius. Latine exstant apud Barba- 
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καὶ παρὰ τῷ Σολομῶντι 1 σοφία, Ἶτις ἡ αὐτὴ ὑπάρ- A stans Dei Verbum semper clamat, quemadmodum 


χει τῷ Λόγῳ τοῦ θεοῦ χατὰ τὴν ὑπόστασιν, καλοῦσα 
μετὰ ὑφηλοῦ κηρύγματος ἐπὶ χρατῆρα, λἐγουσα" 
ε "Og ἐστιν ὑμῶν ἄφρων, ἐχχλινάτω πρὸς μέ; ἓν- 
δεέσι δὲ φρενῶν παραχελεύομαι λέγουσα Ἔλθετε, 
φάγετε τῶν ἐμῶν ἅρτων, xai πίετε οἶνον ὃν χεχέραχα 
ὑμῖν. » Ἡ φωνὴ τοιγαροῦν τοῦ χατὰ τὸν φαλμὸν λέ- 
γοντος ἐπιτεταμένη πρὸς Κύριον ἐπαχούεται, οὐχ ἅλ- 
λοθέν ποθεν 7) ix τοῦ ὄρους τοῦ ἁγίου, τουτέστιν ἐξ 
οὐρανοῦ, ἐπεὶ xal £v ἄλλοις λέγεται" « Ἐπαχούσεται 
αὐτοῦ ἐξ οὐρανοῦ ἁγίου αὐτοῦ. » Καὶ ἐξ ὕψους ἀχούει, 
insi γέγραπται' « Ἐταχούσεται αὑτοῦ ἐξ ὄὕψους xal 
Àx ναοῦ ἁγίου αὐτοῦ. » 

Εγὼ ἑκοιμήθη», xal ὕπνωσα ' ἐξηγέρθην, δει 
Μύριος ἀγτιλήψεταί pov, x. τ. &. Ἡμεῖς μὲν ἡγού- 


οἱ apud. Salomonem sapientia qu:& secundum hy- 
postasim eadem est 4ο Verbum Dei, invitans cum 
magio clamore ad poculum, dicit Τὸ: « Si quis est 
insipiens, declinet ad me, et stultis pracipio di- 
cens : Venite, comedite panes meos, et bibite 
vinum quod miscui vobis, » Itaque qui in psalino 
ad Deum vocem intendit, non aliunde quam & 
monte sancto, hoc est e celo, exauditur, quando- 
quidem alibi quoque dicitur 15: « Exaudiet illu: 
de ccelo sancto suo. » Ex sublimi quoque exaudit : 
nam scriptum est: « Exaudiet ipsum ab alto et a 
templo sancto suo. » - 

Vens. 6. Ego dormivi et soporatus sum, exsurrezi, 
quia Dominus suscipiet me, etc. Nos quidem arhi- 


µεθα (86) μηδὲν ἀνθρώπινον ἔχειν τὰ λεγόμενα ἀχό- B tramur niliil hzec habere humanum quod congruat 


Aou0oy τῇ περὶ τὸν Δαυ]δ, ὅτε ἔφυγεν ἀπὸ προσώπου 
Ἀθεσσαλὼμ, ἱστορίᾳ, εἰ θέλοιµεν τηρῆσαι διὰ τὸ 
δητὸν τὸ τοῦ Δαυ]δ πρόσωπον, xaX διὰ τοῦτό ve δυσ- 
ωπῄσαιµεν ἂν xal τοὺς μὴ βουλομένους ἀναγχάζον- 
τες ἀνάγειν τὴν Ἱστορίαν xaX προσίεσθαι πάντως ix 
προσώπου Χριστοῦ εἶναι τὰ ἐπαγγελλόμενα. "Iva δὲ μὴ 
δοχῶμεν προδιδόναι τὸν λόγον τὸν χατὰ τὸ ῥητὸν bu- 
νάµενον σώζεσθαι, xaX ταῦτα λεχτέον ' Φαμὲν τοίνυν 
αὑτοῦ κατηγοροῦντα τὸν Δαυῖδ ταῦτα φάσχειν ἐπὶ 
τῷ μὴ ἐγρηγορέναι αὐτὸν περὶ τῆς βασιλείας, μηδὲ 
προσοχΏν τὴν δέουσαν εἰσαγαγεῖν, ὥστε χαιρὸν ἔχειν 
ἐπιθέσθαι μὲν, τάδε πεπονθέναι αὐτὸν διὰ τῆς ἐπι- 
Ρέσεως τοῦ ᾿Αθεσσαλώμ. "Epou γὰρ χοιµωμµένου, 
qot, xa ὑπνοῦντος τάδε τινὰ συµθέθηχέ pov. ᾽Αλλὰ 
διανέστην, ἐπεὶ Κύριος ἀντιληφεταίΥ µου, xa διανα- 
στὰς µυριάδων λαοῦ ἐπιθεμένων pot οὐ φοθηθήσοµαι. 
Καὶ ἀθιάστως τὰ ἑξῆς δόζξει σώζεσθαι’ χαὶ ταῦτα 
μὲν ἠγούμεθα ὡς πρὸς τὴν λέξιν ἑρμηνεύεσθαι, 
πρὸς δὲ ἀναγωγὴν, ὡς προειρήχαµεν, ἀπὸ προσώπου 
Κυρίου ταῦτα ἀπαγγέλλεσθαι τὴν ἰδίαν κοίµησιν νῦν 
διηγουµένου, xaX Όπνον τὸν χατὰ τὸ πάθος. Ἔπισχε- 
Ψώμεθα δὴ πρότερον διαφορὰν κοιµήσεως xat ὕπνου 
νομιζομένου ὡς πρὸς τὴν λέξιν' κοίµησιν μὲν εἶναι 
ὡς πρὸς τὴν ἠσυχίαν, περὶ ἧς xoi ὁ Παῦλός φησι; 
ε Πάντες χοιµηθησόµεθα, οὐ πάντες δὲ ἀλλαγησό- 
μεθα » Όπνον δὲ ἄνεσιν τῆς φυχῆς χαλωµένης ἀπὸ 
τοῦ σώματος xaX τὴν τάσιν ὑπεχλυούσης, τῷ μὴ pé- 
ρειν ἁδιάλειπτον τὸν τόνον. "Ev δὲ τῷ Ἰὼδ μάλιστα 
τὴν διαφορὰν παρίότασθαι ὑπολαμθάνομεν διὰ τού- 
των « Νῦν ἂν χοιμηθεὶς ἠσύχασα  ὑπνώσας δὲ ἂν 
ἑπαυσάμην μετὰ βασιλέων, βουλευτῶν γῆς. » Ἐδεῃ- 
θηµεν δὲ τῆς διαφορᾶς τοῦ χοιμηθῆναι xal ὑπνῶσαι 
ὑπὲρ τοῦ συνιέναι πῶς ἂν ἐπὶ τοῦ Σωτῆρος αὕτη δη- 
λοΐτο. Σύνηθες μὲν γὰρ τὴν ἀπὸ τοῦ βίου τούτου ἔξο- 
δον χοίµησιν λέγεσθαι, ἔσθ᾽ ὅτε δὲ καὶ ὕπνον μεμνή- 
µεθα ὀνομάζεσθαι. « Ἐχοιμήθη » Υὰρ, φησὶ, « μετὰ 
τῶν πατέρων αὐτοῦ ' » χαὶ, « Πολλὰ σώματα τῶν x£- 
ποιμηµένων ἁγίων ἠγέρθησαν εἰς τὴν ἁγίαν πόλιν, 
xaX ἐνεφανίσθησαν πολλοῖς' » xai, ε Νννὶ δὲ ἐγή- 
γερται Χριστὺς Ex νεχρῶν, ἀπαρχὴ τῶν χεχοιμηµέ- 


' Provix, 4. "* Psal. xix, 7. "*ICor. xv, 20, δΙ. '* Jub. i... "* Gen. τιν, 50. "*Matth. xxvii, 53, 


** 1 Cor. xv, 20. 
(80) Ἡμεῖς μὲν ἡγούμεθα, ctc. Indidem. 


cum Davidis historia fugientis a facie Absalom, 
si voluerimus propter litteram servare Davidis 
personam , el propterea pudori nobis sit cogere 
invitos hanc historiam ad spiritalem sensum revo- 
care, et omnino fateri hac ex persona Christi 
dicta esse. Ne tamen videamur sermonem dere . 
linquere qui secundum litterain servari potest, hzec 
quoque dicenda sunt : Nempe semetipsum his ver- 
bis accusare Davidem, eo quod regui curam nou 
habuerit, et ita officii negligens fuerit, ut rebet- 
landi occasionem nactus sit Absalom, ct inde has 
ei molestias pariendi. Mihi enim, inquit, dor- 
mienii οἱ soporato liec contigerunt. Sed erectus 
sum, quia Dominus suscipiet me, et erectus non 
559 timebo, etiamsi decem millia populi insur- 
gant adversum me. Sic sine ulla vi, qux sequuuü- 
tur videbuntur servari ; et hec quidem, quantum 
ad litteram attinet, arbitramur explicari, sed se- 
cundum spiritalem sensum ex persona Domiui 
dici, qui propriam suam dormitionem narrat, et 
somnum quem tempore passionis habuit. Expen- 
damus autem prius dormitionis discrimen et somni 
secundum litteram accepti. Dormitio est ceu sileu- 
tium de quo Paulus ait "*: « Omnes dormiemus, 
sed non omnes immutabimur ; » somnus est animae 
remissio a corpore relaxate, et intensionem seclu- 
dentis, quod indesinentem tenorem non ferat. [loe 
discrimen in Job putamus tradi his verbis τς 
« Nunc utique dormiens quiescerer., et somnum 
capiens requiescerem cum regibus, consiliariis 
terre. » Opus autem nobis fuit discrimine quod 
est inter, « dormire, » et, « somnum capere, » ut 
intelligamus quomodo id in Salvatore ostendi 
queat. Solet enim ab hac vita exitus dorinitio 
dici, aliquando etiam somnum appellari mewini- 
mus, « Dormivit » enim, inquit 73, «cum patribus 
suis; » et "* : « Multa corpora sanctorum qui dor- 
mierani, resurrexerunt in sanctam civitatem, εἰ 
apparuerunt multis. » Et : « Resurrexit Christus a 
mortuis, primitie dormientium ; » et ** :« Omnes 
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dorinienius, » Somnus etiam appellatur , quando- À vov* » χαὶ, « Πάντες xotun0nsóu:0a*. » Όπνον δὲ, 


quidem idem est dormire, ac somnum capere. 
« Multi de his qui somntm capiunt in terrz pul- 
verc, evigilabunt *!. ;» Qui locus conferendus est 
cum iis qux dicta sunt. de sanctis dormientibus, 
Prieter exitum ex hac vita, significat etium somnus 
torporem anime, cum attentio vigilantia dicatur. 
ὙοΐσιιΦ enim nos divinus sermo 4 torpore, arcere, 
ait ** : « Ne des oculis tuis somnum, et palpebris 
tuls dormitationem, ut tanquam damula serveris 9 
Jaqueis, et tanquam avis a rete. » Et ostendere 
volens Proplhieta torporem et segnitiem peccatorum 
aii 8: « Dormierunt somuum suum, ct nihil in- 
venerunt, » Et illud δὲ « Surge qui dormis, et 
exsurge à mortuis, et illucescet tibi Christus. » 
Huic somno qui nihil aliud est quam torpor, ana- 
logia quadam respondet dormitatio anima quam 
prolibet Salomon , docens non somnum solum 
arcendum esse ab oculis, sed etiam dormitaioneim. 
Quin et Psalmista in vituperium accipiens dormi- 
tationis nomen, ait ^ : « Dormitaverunt omnes 
q'i ascenderunt equos. » Dicimus ergo Salvatorem 
rostrum Jesum Christum, quando communetin inor- 
tem pro nobis sustinuit, tunc dormiisse, soporatum 
vero fuisse, cum anima ejus a corpore separata est. 
(jemadmodum enim qui somnum capiunt, jacente 
corpore operantur sccundum mentem, imaginatio- 
nibus quibusdam occursantibus obsecuti, et agunt 
aliquid absque ullo corporis ministerio, quo non in- 


ἐπειδῇ ταντόν ἐστι τὸ χαθεύδειν τῷ ὑπνοῦν' « Πολ- 
λοὶ τῶν καθενυδόντων ἓν γῆς χώματι ἀναστήσονται. » 
Συγχριτέον δὲ τοῖς λεγοµένοις χεχοιµηµένων ἁγίων. 
Σημαίνει µέντο.γε καὶ ὁ ὕπνος χωρὶς τῆς χατὰ τὴν 
ἔξοδον τοῦ βίου τὴν ἀπροσεξίαν τῆς duync* τῆς προσ» 
οχῆς ἐγρηγοβήσεως χάἀλουμένης. Φυλάττεσθαι γὰρ 
ἡμᾶς τὴν ἀπροσεξίαν βουλόμενος ὁ θεῖος λόγος φησί» 
« Mh δῷς Όπνον cot; ὄμμασι, μηδὲ νυσταγμὸν σοῖς 
βλεφάροις, ἵνα σώζῃ ὥσπερ δορχὰς Ex βρόχων , xal 
ὥσπερ ὄρνεον ἐχ παγίδος. » Καὶ βουλόμενος παρα- 
στῆσαι τὸ χαῦνον χαὶ ἀνειμένον τῶν ἁμαρτιολῶν ὁ 
Προφήτης φησίν" « }πνωσαν ὕπνον αὐτῶν, xat οὐχ 
εὗρον οὐδέν΄ » xai τὸ, « Ἔγειρε ὁ χαθεύδων, xat 
ἀνάστα ἐχ τῶν νεχρῶν, καὶ ἐπιφαύσει σοι ὁ Xpt- 
στός. » ᾿Ανάλογον δὲ τῷ Όπνῳ τῷ κατὰ τὴν ünpoz- 
εξίαν ἐστὶ νυσταγμὺς φυχῆς ὃν ἁπαγορεύει ὁ Σολο- 
μῶν, οὗ µόνον Όπνον διδάσκων ἡμᾶς μὴ διδόναι τοῖς 
ὄμμασιν, ἀλλὰ xaY νυσταγµόν. Καὶ αὐτὸς δὲ ὁ 'γμνῳ- 
δὺς, ἐπὶ φόγου τάσσων τὸ τοῦ νυσταγμοῦ ὄνομα, φησίν' 
ς Ἑνύσταξαν πάντες οἱ ἐπιθεθηχότες τοὺς ἵππους. » 
Φαμὲν τοίνυν τὸν χοινὸν θάνατον ὃν ἀπέθανεν ὑπὲρ 
ἡμῶν κοιμηθῆναι τὸν Σωτήρα ἡμῶν Ἰησοῦν τὸν Χρι- 
στὸν, ὑπνῶσαι δὲ, χωρισθείσης τῆς φυχῆς ἀπὸ τοῦ 
σώματος. Καθάπερ yàp οἱ ὑπνοῦντες χειµένου τοῦ 
σώματος ἐνεργοῦσι χατὰ duy tv, φαντασίαις cut προσ- 
πιπτούσαις ἑπόμενοι, xal πράττουσἰ τι κατ οὐδὲν 
τοῦ σώματος δεόµενοι" τὸν αὐτὸν τρόπον οὐχ th, 
πάντα τῆς εἰχόνος ἐξομοιουμένης τούτῳ οὗ ἐστιν εἰ- 


digent ; $53 sic, licet in omnibus non similis sit Q χὼν, ἀλλ ἵνα δηλωθῆ fj ἑνέργεια ἡ χωρὶς σώματος, 


imago ei cujus est imago, verumtamen ut sine cor- 
pore auima quie ab ipso separata est, et. somnum 
capit, ostendatur operati, postquam dictum est : 
« Ego dormivi, » additur, « et soporatus sum. » El 
quid mirum si ejusmodi somnus in Salvatore uon 
omnino anima otium fuit, sed cessatio quxdam ab 
usu corporei instrumenti ?Ipsa etenim per 69 sua 
munera obit, quandoquidem idem a Jobo dictum 
ostenditur. « Quare » enim, inquit **, « non ex utero in 
monumentum abii ? Nunc utique dormiens quiesce- 
rem, somnuin autem capiens requiescereu cum re- 
gibus, cousiliaríis terre, qui gloriabantur in gla- 
diis, aut. cum principibus quibus multum fuit au- 
rum. » Nisi eniin aliquam anime. operationem in- 
telligeret in qua bouorum quorumdam particeps 
effecta , cum hisce requiesceret, non utique dice- 
ret : « Somnun capiens requiescerem cuin regibus, 
consiliariis terre, qui gloriabantur in gladiis. » Hi 
autem sancti fuerint pietatis milites qui verbo ου 
gladio ancipiti acutiore utuntur conlra omnem νθ” 
ritatis adversarium, Principes quibus multum est 
aurum, li erunt qui multis precellunt, et ideo prin- 
cipes vocati, in contemplationibus et speculatioui- 
bus veritatis divites sunt. Nibil ergo mirum Salva- 
torem dicere : « Dormivi et soporatus $um, s quippe 
qui ad. animarum salutem plura egerlt éo tempore 
4:10 4 corpore separatus est, quemadinodam in ca- 


*! Dan. xii, 9. 
13, 14, 15. 


*3 Prov, vi, 4. 
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** Psal, Lxxv, 6. 


τῆς φυχῆς τῆς Χεχωρισμένης αὐτοῦ, xal τούτῳ 
ὑπνωχνίας, λέγεται μετὰ τὸ, € ἐχοιμήθην, » τὸ, 
€ ὕπνωσα. » Καὶ τί θαυμαστὸν εἰ ἐπὶ τοῦ Σωτῆρος ὁ 
φοιοῦτος Όπνος οὗ πάντη ἑἐστὶν ἁργία τῆς φυχῆς, ἀλλ᾽ 
&pyta ὡς πρὸς τὸ ὀργάνῳ τῷ σώματι χρΏσθαι; Ἰδία 
µέντοιγε xai χαθ᾽ ἑαυτὴν ἐνεργεῖ, ὅπου χαὶ ὑπὸ τοῦ 
16 τὸ αὐτὸ λεγόμενον δηλοῦται. « Ac τί » γὰρ, φη- 
σὶν, « ἐχ γαστρὸς εἰς μνῆμα οὐκ ἁτγλλάγην; Nov 
ἂν χοιμηθεὶς ἠσύχασα, ὑπνώσας δὲ ἀνεπανσάμην 
μετὰ βασιλέων βουλευτῶν γῆς, ol ἑἐγαυριῶντο ἐπὶ 
ξίφεσι, καὶ μετὰ ἀρχόντων ὧν πολὺς ὁ χρυσός. » El 
γὰρ μὴ ἔνόει ἑνέργειάν τινα εἶναι περὶ τὴν ψυχὴν ἓν 
fj ἐπαύσατο τυγχάνουσα ἀγαθῶν τινων μετὰ τοιῶνδε, 
οὐχ ἂν ἔλεγεν' « Ἡπνώσας ἀνεπαυσάμην μετὰ βα- 
σιλέων βουλευτῶν γῆς, o! ἐγαυριῶντο ἐπὶ ξίφεσιν. ν 
Εἴεν δ' ἂν οὗτοι ἅγιοι στρατιῶται θεοσεθείας λόγῳ 
τῷ τομωτέρῳ πάσης τῆς µαχαίρας διστόµον χρώµε- 
vot κατὰ παντὸς τοῦ ἑναντίου τῆς ἁληθείας λόγου. 
"λρχοντές τε ὧν πολὺς ὁ χρυσὸς, ἑρμηνεύοιντο ἂν 
οἱ τῶν πολλῶν διαφέἑροντες, xal χατὰ τοῦτο ἄρχοντες, 
χρηµατίζοντες, πλουτοῦντες ἐν διανοήµασι xal τοῖς 

ερὶ ἀλπθείας θεωρήµασι. Οὐδὲν οὖν θαυμασεὺν xai 
τὸν Σωτῆρα λέγειν « Ἐκοιμήθην, xai ὕπνωσα, » 
πολλῷ πλέον ἑνεργήσαντα περὶ σωτηρίας φυχῶν xai 
παρὰ τὸν χαιρὸν τοῦ χωρισμοῦ τοῦ ἀπὸ τοῦ σώματος 
χατὰ τὰ λεγόμενα &v τῇ Καθολιχῇ Ἐπιστολῇ παρά τῷ 
Πέτρῳ: ε Ἐν ᾧ χα) τοῖς £v φυλαχῇ πνεύμασι πορευ- 
** Ephes, v, 14. **Psal. tv, δ. ο Job. ui, £1, 
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θεὶς ἐχήρυξεν ἀπειθίσασί ποτε, ὅτε ἀπεξεδέχετοῃ τοῦ A tholica sua. Epistola Petrus ait *' : « [n quo ct his 


Θεοῦ μµακροθυμία Ev ἡμέραις Νῶε κατασχευαζοµένης 
χιθωτοῦ, εἰς ἣν ὀλίγοι, τουτέστιν ὀχτὼ Ψψυχαὶ, διεσώ- 


θησαν 5v ὕδατος. » Μετὰ ταύτην τὴν χοίµησιν ὁ DIg- 
Thp ἀντιλαμδανόμενος ἐξήγειρεν αὑτόν. 


Ov φοθηθήσοµαι ἁπὸ µυριάδων Auoo τῶν κύ- 
κ.ῳ συνεπιτιθεµένων μοι, x. τ. E. Ἡρέπουσα ἁγίῳ 
φωνὴ (87) χατωρθωχότι µεγίστην ἀρετὴν, τὴν àqo- 
θίαν, διὰ τὴν πρὸς θΘεὺν πεποίθησιν ᾗ ὁμοία 
« Ἐὰν παρατάξηται ἐπ ἐμὲ mapsu6okh, οὐ φοθη- 
θήσεται fj χαρδία µου.) Καὶ ὁ Σωτῇρ ἐν πνεύµατι 
γινώσχων τὰς αἰτουμένας αὐτὸν σταυρωθΏναι μυριά- 
δας λαοῦ τῆς χατατομῆς, xal ὁρῶν τὸ ἁτάραχον αὐ- 
τοῦ (χατὰ cápxa δὲ ταῦτά φτμι), λἐγοι ἂν ταῦτα. 
Ἐὰν δέ τις χατανοήσῃ τὸ πλήθος τῶν ὑπὸ τῶν ἐχθρῶν 
βαλλοµένων, ἐπιτιθεμένων τῇ Φυχῇ καὶ ταρασσόντων 
xaX χυµαινόντων αὐτὴν, ἓν χαιρῷ ἂν φθέγγοιτο, ἐπὶ 
τὸν θεὸν χαταφεύγων, τὸ, « Οὐ φοθηθήσομαι ἀπὸ 
µυριάδων λαοῦ, τῶν χκύχλω συνεπιτιθεµένων pot. » 

Ἀγάστα, Κύριε, σῶσόν µε, ὁ Θεός µου, ὅτι σὺ 
ἑπάταξας πάντας τοὺς ἐχθραίνον τάς por µαταίως, 
ὁδόντας ἁμαρτω-ῶν συγνέτριψας, κ. τ. ἐ. To 
Ἑθραϊχῷ ἑἐντυχόντες (88), τὸ « µαταίως » οὐδαμῶς 
εὕρομεν δυνάµενον δηλοῦσθαι. Τί γὰρ χοινὸν τῆς λέ- 
ξεως τῖς « µαταίως » πρὸς τὴν σιαγόνα; Καὶ οἱ λοι- 
ποὶ δὲ ὡς τὸ ᾿Εθραϊχὺν τεβείχασιν. Εἰχὸς οὖν, ὥς τι- 
veg ᾿Εθραίων λέγουσι, τὰ ἀρχαῖα ἀντίγραφα ἑτέρως 


ἐσχηχέναι, ἢ τὸ εὐτελὲς περιϊσταμένους τοὺς Ἐθέδο-ρ 


μίχοντα VES λέξεως, τετολμηχέναι ἀντὶ τοῦ € σια- 
γόνα, » ποιῆσαι « µαταίως. » Νοήσωμεν τοίνυν τὸ 
ῥητὸν χατὰ τοὺς Ἐθἐομήχοντα ' διξεξέλθωμεν πῶς 
δεῖ λαμβάνειν τὰ ἀνθρωπικώτερον εἰρημένα ὑπὸ τοῦ 
θεοῦ, ἐξ ὧν εὐχερές ἔστιν ἰδεῖν πῶς λέγεται ' 
ε "Avássa, Κύριε, σῶσόν µε, ὁ θεός µου. » Olovst 
Yàp χοιμώμενον ἡμῖν, ὅτε ἡμᾶς παρέδωκε πείρας 
ἔνεχεν ταῖς ἀντιχειμέναις ἑνερύείαις, δ'.ανίστησιν 
αὐτόν. Τάχα δὲ xai ὅτε «bv Σωττρα ὑπὲρ ὶμῶν máv- 
των παρέδωχεν, ἑχοιμᾶτο αὐτῷ ὁ Πατήρ; ἀνίσταται 
6: σώζων αὐτὸν χαὶ πατάσσω» τοὺς ἐχθροὺς αὐτοῦ, 
εἴτὲ τοὺς Ex περιτομῆς, εἴτε τὰς ἀοράτηυς ἐχθροὺς τῖς 
ἁληθείας δυνάµεις. Ἐχθροῦ δὲ χατ οὐδέν ἔστ' λύ- 
γος΄ μετὰ γὰρ τῶν µισούντων τὴν εἰρίνην ὁ yu 


qui in carcere erant, spiritibus adveniens pruedica- 
vit, qui increduli fuerant vliquando, quando exspe» 
ctabat Dei patientia in diebus Noe, cum fabrlcare- 
tur arca, in qua pauci, id est octo animx salva fae 
ctae sunt per aquam. » l'ost hanc dormitionein Pater 
ipsum suscipiens excitavit. 


Vens. 7. Non timebo millia populi circeumdantis 
me, eic, Vox plane sanctum decens, qui ad. ina3i- 
mam virtutem, nimirum securitatem, pervenit ob 
fiduciam in Deum. Huic similis est. ista *5 : « Si 
consistant adversum me castra, non. ümebit cor 
meum. » Et Salvator in spiritu cognosceus miliia 
populi circumcisionis, qux postulatura erant ut cru- 
cifigeretur, et eernens animum suum intrepidum 
(secundum earnem autem hic aio) dicere etiam 
ista possit. Si quis autem perspexeril multitudinem 
corum qui ab hostibus prosternunitur, animam ob- 
sideutibus, perturbantibus atque exagitantibus, teme- 
pestive ad Deum  confugieus merito dixerit : e Non 
timebo millia populi circumdantis me. » 

VeRs. 8. Exsurge, Domine, salvum me fac, Deus 
554, meus, quoniam (Iu percussisti aZzersantes mihi 
sine causa : dentes. peccatorum. contrivisti, elc. lHe- 
braicum exeunplar consulentes, illud, « sine causa,» 
nequaquam Oosteudi posse reperimus. Quid cuim 
commune liabet « sine. causa, » cum maxilla ? Quin 
etiam reliqui posuerunt sicut. texius llebreus. Ve- 
rosimile igitur est, quod Hebrai nonnulli aiunt , 
antiqua exemplaria aliter habuisse, vel Sepjuaginta 
dictiouis istius vilitatem devitantes, pro « maxilla, » 
ausos fuisse ponere « siue causa. » Expeudentes er- 
go lunc versum secundum Septuaginta, disseramus 
quomodo accipienda sint quae humano more a Deo di» 
cta sunt, ex quibus facile est videre quo pacto dicatur ; 
« Exsurge, Domine, salvum me fac, Deus meus. » 
Nolis enim ceu dormientem, quando tentationis 
causa nos tradidit adversariis potestatibus, excital 
illum. Forte etiam cum Salvatorem pro nob:s owui- 
nibus tradidit, dormiebat ei Pater. Exsurgit autem 
cum salvum ipsum facit, et percutit inimicos ejus, 
vel eos qui ex circumcisione sunt, vel veritati repu« 
gnautes potestates invisibiles. Porro nulla inimici 
ralio babetur, cum vir sanclus cum iis qui oderunt 


ἐστιν εἰρηνιχὸς, ἀγαπῶν τοὺς ἐχθρούς. Δόξαι δ' ἄν D pacem, sit pacilicus, et iuimicos diligat. Videri au» 


τινος ἐχθραίνειν τις οὐ εµαταίως, » τοι ἀνθρωπι- 
κώτερον τὸν ἐχθρὸν ἡμῶν ἐξετακόντων 1| καὶ εὐσεθδέ- 
στερον' ἀνθρωπιχώτερον μὲν, ἐπὰν, τὸν προχαταρ- 
ξάμενόν τι χσχοποιεῖν ἀποστραφεὶς, ἁμύνεσθαι βοῦ- 
ληται’ οὕτως γὰρ ἂν ὑποληφθείη μὴ « µαταίως » 
ἐχθραίνειν τῷ προπδιχηχότι εὐσεθέστερον δὲ, εἴ τις 
ἐχθρὸς γένοιτο δ.ὰ τὸ ἀληθὲς, ὡς ὁ ᾽Απόστολός φησιν’ 
« Ἐχθρὸς ὑμῖν γέγονα ἀληθεύων ὑμῖν" » καὶ τό' 
« Οὐχὶ τοὺς μισοῦντάς σε, Κύριε, ἑμίσησα; » Καὶ 


8 | Petr. 1,19... 9^ Psal, xxvi, 3. 


(87) Πρέπουσα ἁγίῳ φωνή, etc. Corderius, codex 
Baroccianits, scheda: Combeltisii, Darbatus. 
(88) T4 ᾿Εδραϊκῷ ἐντυχόντες, vic. Codex Ba- 


ὑντκοι. 68. XII. 


5$? Ga]. iv, 10. 


tem possit quispiam non « sine causa » cum aliquo 
inimicitiam suscipere, si vel humauius vel religio 
sius Inimicus spectetur. Humanius quidem , cum 
l:dere incipientem aversatus ulcisci voluerit : sic 
euiul non t sinc causa » euui qui prior l2sit, odisse 
videri queat; religiosius vero, si quis inimicgs fiat 
ob veritatem, quemadinoduim Apostolus ait **: « Ini- 


imicus factus sum vobis verum dicens. » Et illud ***: 


« Nonne qui oderunt te, Domine, oderam ? » Et 
** Psal. cxxxvin, 91. 


roc. Barbarus, partimque Corder. Plurima autem 
lisdem fere verbis exstant apud. Euseb. 


.-. " « 
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EX ORIGENE 


quierendum est. an. sint aliqui qui oderint. Deum. A «ητητέον εἰ elat τινες μισοῦντες τὸν Θεόν οὐδεὶς γὰρ 


Nullus enim vel corum qui omnino injusti sunt-et 
mthei, istud fatebitur. Quinam ergo suut qui oderunt 
Deum ? Quosnam in confesso esL odisse Jesum ct 
anathematízare ? Qua conira. lum fiunt, omnino 
ad Patrem referuntur. Et omnis qui peccat, odit 
Deum, vel sapientiam eontemnens, hoc est, Chri- 
stum, vel justitiam odio habens et operans iniqui- 
tatem. Et quoniam justitia est Chri. (us, qui odit 
Christum justitiam, odit et Deui. Cuin autem  li- 
queat quis oderit Deum, nisi diligenter expeudamus 
quid sit illud : « Nonne qui oderunt te, Domine, 
oderam? » omnes lioniines, paucis exceptis, odio la- 
bebimus, cum valde pauci sint qui operibus probent 
se amare Deum. (Quid vero alsurdius sit quam 


ἂν τοῦτο ὁμολογίήσειεν οὐδὲ τῶν τελέως ἀδίχων xal 
ἀθέων. Τΐνες οὖν εἰσιν οἱ μισοῦντες τὸν Κύριον; Ti- 
νες ὁμολογουμένως μισοῦσι τὸν Ἰησοῦν, xai χατανα- 
θεµατίνουσιν αὐτόν; Τὰ δὲ γινόμενα εἰς αὐτὸν πάν- 
τως εἰς τὸν Πατέρα ἀναφέρεται. Καὶ mà; δὲ ἅμαρ- 
τάνων μισεῖ τὸν θεὸν, Ἡ τὴν σοφίαν ἑξευτελίζων, 
τουτέστι τὸν Χριστὸν, 1) τῖν διχαιοσύνην μισῶν xai 
ἐργανόμενος τὴν ἀνομίαν. Καὶ ἐπεὶ διχαιοσύνη Eat! v 
6 Χριστὸς, ὁ μισῶν τὸν Χριστὸν τὴν διχαιοσύνην, µ:- 
σεῖ τὸν Θεόν. Φανεροῦ δὲ Ὑενοµένου τὶς ὁ μισῶν τὸν 
θ:ὸν, ἐὰν uh ἀκριθώσωμεν τί ἐστιτὸ, « Οὐχὶ τοὺς µι- 
σουντάς σε, Κύριε, ἐμίσησα; » πάντας ἀνθρώπους µι- 
σήσομεν παρὲξ ὀλίγων' σφόδρα σπανίων ὄντων τῶν διὰ 
τῶν ἔργων χαραχτηριζοµένων ἀγαπᾷν τὸν Θεόν. Ταύ- 


aversari cunctos, imo, et si dicere opus est, seipsum? B του δὲ τί ἄλλο εἴη ἁτοπώτερον τοῦ ἀπεστράφθαι πάντας, 


Si quis enim sui ipsius sincerus et candidus :esti- 
mator fuerit, sibi odio esse Deum depreheudet. Ne- 
quaquam igitur sic putandum est que oderunt 555 
Deum, sed qui ratione praeditis accidunt mala. 
Veibi gratia. injustitia odit Βου), et. injustus qua- 
tenus injustus est, odit Deum, injustitia qux in ipso 
est hoc faciente. Oportet igitur nos hujusmodi ac- 
cidentia mala, ct qux uobis imprimis inimica sunt, 
perfecto odio, hoc est, quod a perfectione profici. 
scitur, odisse. Nam quemadmodum 2 perfectione 
justitia atque prudentia manant, sic et hujusmodi 
odium. Hxc autem 4 nobis dicta sunt, expeudeuti- 
bus illud : « Percussisti omnes adversantes mihi 
fine causa, » cum omnes qui alcui adversantur, 
£ine causa adversentur. Ejusmodi est illud *! : « Odio 
habuerunt me gratis. » Quales autem sunt pecca- 
torum dentes qui conteruntur, tales el ii de quibus 
dictum est ** : « [bi erit fletus et stridor dentium.» 
P'eccatorum dentes sunt a ratione alien: eogitatio- 
nes nobis preter naturam advenientes, quibus ho- 
stes nostri tanquam dentibus srpenumero utenies, 
accedunt ad devorandum carnes nostras, lioc est, 
ea qux ex carne pullulant : « Maunifesta autem suut 
opera carnis, » ut ait divus Apostolus 9. 

Vgns. 9. Domini est salus, et super populum tuum 


benediclio tua, » etc. Qui credit Domini esse salu- 


tem, et Deum nostrum esse Deum salvos faciendi?*, 
Domini enim sunt exitus mortis, is novit etiam quid 
sit confidere in filiis hominum, in quibus non est sa- 
dus 8, Quin est super populum ejus benedictio ejus, 
qua spiritalis est in ceelestibus in Chrisio. 


PSALMUS IV. 

Vgns. 1. In finem in psalmis canticum. David, etc. 
Cum multi psalmi secundum Septuaginta inscri- 
bantur « in finem, » secundum alios autem titulum 
habeant huic « in. finem » inscriptioni cousenta- 
meum, opere pretium est pro viribus investigare 


δι Juan. xv, 2. ?* Luc. ΧΗΙ, 28. 


(89) Ὁ πειθόµενος, ctc. Corderius, Barbarus. 
(9v) IIc.l4cr να 1μῶν, etc. Codd. Roe, Baroc- 
cauus, Coislinianus, schedz: Combelisii, Barbarus 


ο. Gal. v, 19. ** Psal. xvii, 21. 


xa^, εἰ δεῖ οὕτως εἰπεῖν, xat ἑαυτόν; Εὐγνωμόνως γὰρ 
ἑτάνων τὰ περὶ αὑτοῦ ἑχαστός, εὑρεθήσεται μισῶν τὸν 
Θεόν. Μήποτε οὖν οὕτω νομιστέον εἶναι τὰ μισοῦντα τὸν 
θεὺν, ἀλλὰ τὰ τοῖς λογιχοῖς xaxX συµμθξθηχότα΄ olov 
ἁδιχία μισεῖ τὸν θεὸὺν, xai ὁ ἅδ.χος μισεῖ τὸν 
θεὺν, χαθὸ ἅδιχός ἐστι, τῆς ἐν αὐτῷ ἁδιχίας τοῦτο 
δρώσης. Χρὴ οὖν ἡμᾶς µισῆσαι τὰ τοιάδε συµθεθτ- 
χότα γαὶ πρώτως ἐχθρὰ ἡμῶν τυγχάνοντα, τελείῳ 
µίσει, τουτέστιν, ἀπὸ τελειότητος ἑρχομένῳ. Ὥσπερ 
γὰρ ἀπὸ τελειότητος ἔρχεται δικαιοσύνη xal σωφρο- 
σύνη, οὕτως χαὶ τὸ τοιόνδε µῖσος. Ταῦτα δὲ ἡμῖν εἴρη- 
ται ἐξετάζουσι τὸ, « Ἐπάταξας τοὺς ἐχθραίνοντάς µοι 
µαταίως  » πάντων τῶν ἐχθραινόντων τινὶ, µαταίως 
ἐχθραινόντων. Τοιοῦτον tb, « Ἐμίσησάν µε δωρεάν.» 
Ὁποῖοι δὲ οἱ συντρ.θόµενοι ὁδόντες τῶν ἁμαρτωλῶν, 


τοιοῦτοι xal περὶ ὧν εἴρηται' ε Ἐχεϊ ἔσται ὁ χλαν- 


θμὸς καὶ ὁ ῥρυγμὸς τῶν ἑδόντων. ν΄ Ὀδύντες ἁμαρ- 
τωλῶν εἶσι λογισμοὶ ἄλογοι, παρὰ φύσιν ἡμῖν ἐπι- 
συµθαίροντες, οἷς ὁδοῦσι χρώµενοι πολλάκις οἱ ἀντι- 
χείµενοι προσεγγίζκουσιν ἡμῖν τοῦ φαγεῖν τὰς σάρχας 
ἡμῶν, τουτέστι τὰ Ex τῆς σαρχὸς φυόμενα" « Φα- 
νερὰ δὲ ἐστι τὰ ἔργα τῆς σαρχὸς, » φησὶν ὁ θεῖος 
Απόστολος. 


Του Κυρίου ἡ σωτηρία, καὶ ἐπὶ τὸν Aaór σου 
ἡ εὐογία σου, x. τ. &. 'U πειθόµενος (89), ὅτι 
τοῦ Κυρίου ἑἐστὶν ἡ σωτηρία, διὸ χαὶ ὁ θεὸς ἡμῶν 
Θεός ἐστι τοῦ σώσειν ' τοῦ γὰρ Κυρίου αἱ διέξοδοι 
ποῦ θανάτου : olóz xal τί τὸ πεποιθέναι ἐπὶ υἱοὺς 
ἀνθρώπων, οἷς οὐχ ἔστι σωτηρία. Ἔστι δὲ xai ἐπὶ 
τὸν λαὸν αὑτοῦ ἡ εὐλογία αὐτοῦ οὖσα πνευματιχὴ 
ἐν τοῖς ἑπουρανίοις £v Χριστῷ. 


YAAMOSZ A. 
Eic τὺ téAoc év ν'α.]μοῖς ᾠδὴ τῷ Δαυῖδ, x. τ. E. 
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Πολλῶν qaXpov (90) χατὰ μὲν τοὺς ᾿Εόδομήχοντα . 
ἑχόντων ἐπιγραφὴν « εἰς τὸ τόλος, ». χατὰ δὲ τοὺς : 


λοιποὺυς τὰ κατάλληλα τῷ € εἰς τὸ τάλος » ἐνθάδε 
ἁποδιδόμενα, ἄξιον, ὅση δύναμις, ἐξιχνευσαι τὸν δη- 


*5 Psal. cxLv, 5. 

et Corderius Origeni tribuunt, quanquam similia 
aut eadem salteim quoad sensum reperiuntur apud 
Evsebiu i. 
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λούμενον ὑπὸ τῆς λέξεως νοῦν. Ἰστέον δὲ, ὅτι, A hujus dictionis sensum. Sciendum est, ut artis cu- 


ὥσπερ πάσης τέχνης. καὶ ἐπιστήμης ἑστὶ τὸ τέλος, 
ἐφ᾽ ὃ σπεύδει ὁ γνησίως τὴν τέχνην ἢ τὴν ἐπιστή- 


µην μετιὼν, οὕτω xal τῆς λογιχῆς φύσεως δεῖ τέλος 


τυγχάνειν * τοῦτο δέ ἐστι τὸ ἐν Χριστῷ ζωοποιτηθῇ- 
ναι χατὰ τὸν ᾿λπόστολον. Νομίζομεν τοίνυν τοὺς « εἰς 
τὸ τέλος » ἐπιγεγραμμένους φαλμοὺς τοῦ τέλους 
τινὰ ἐπιγράφειν νοῦν, χαὶ ἐπ᾽ ἐχεῖνο τοὺς συνιέντας 
τὰ λεγόμενα παραχαλεῖν, Παντὶ δὲ ἀγωνιζομένῳ τέ- 
λος ἡ νίχη τυγχάνει. Ἐπεὶ οὖν, ὡς προαπεδείξαµεν, 
Δαυῖδ ὁ Χριστὸς λέγεται, οἱ ἐπιγεγραμμένοι « εἰς 
τὸ τέλος » -“ῷ Δανῖδ τὸ τέλος xaY τὴν νίχην ἆἁπαγ- 
γέλλουσι τοῦ Χριστοῦ, νιχοποιοῦ λεχθησομένου ἂν 
χατὰ τὸν Αχύλαν, παντὶ νενιχημένῳ νίχην περιπε- 
ποιηχότος, ἐπεὶ ὁ ὑπὸ Χριστοῦ νιχώμενος τὴν συµ- 
θεθηχυῖαν αὐτῷ καχίαν νενίχτχε, καὶ ἑξαφανίδει 
αὐτὴν, Χριστῷ ὑποτεταγμένας. Οὐδένα γὰρ ἄχοντα 
νιχᾷ ὁ Χριστὸς, ἀλλὰ πείθων, τῷ Λόγος εἶναι θεοῦ. 
Ei; τοῦτο δὴ τὸ νῖχος ἐπιγράφεσθαί φησι θεοδοτίων 
ὕμνους 1| Ψαλμοὺς τοὺς παρὰ τοῖς Ἑέδομίχοντα 
ε εἰς τὸ τέλος » ἐπιγεγραμμένους' ὁ δὲ Σύμμαγχος 
€ ἐπινικίους » τοῦ Χριστοῦ λέγοι ἂν εἶναι τούτους 
τοὺς ψαλμοὺς f| ᾠδάς. Ἐὰν δὲ wh µόνον τῷ Δαυ]δ 
xai ε εἷς τέλος » λέγωνται, ἀλλὰ xal τῷ ᾿Ασὰφ, 
ftot τοῖς υἱοῖς Κορὲ, οὐχ ἄτοπον τὸ, πάντας τοὺς 
ἁγίους τὴν τοῦ Χριστοῦ εἰχόνα ἁἀναδεδεγμένους τὸ 
ἐνθάδε εἰρημένον καὶ ἐπ᾽ ἑχείνων νοεῖν ἡμᾶς. Τὸ δὲ 
€ ἓν do pol; » παρὰ c.i; Ἑθδομήχοντα xal ᾿᾽Αχύλα 
εἰρημένον οἶμαι σαφέστερον ἀπαγγέλλεσθαι διὰ τοῦ 


juslibet atque scieuti:e quidam finis est, quem in- 
tendit is qui artem vel scientiam serio exercet, sic 
etiam nature rationalis liuem aliquem esse opor- 
tere. llic autem est vivificari in. Christo secun- 
dum Apostolum. Eszistimamus itaque psalmos qui 
ε in finem » iuscribuntur, sensum quemdam finig 
prz se ferre, et ad illum finem eos qui quz dicun- 
tur, intelligunt, cobortari. Omni autem. certanti 
fiuis est victoria. Quare, cum, ut ante ostendimus, 
David dicatur Christus, psalmi qui « in fineu » 
David inscripti sunt, finem et victoriam annuntiant 
Cliristi, quem juxta Aquilam dicere l.ceat victorem, 
Omni 856 enim victo victoriam tribuit, quando- 
quidem quisquis a Christo vincitur, accidentem sibi 
malitiam vincit et de iedio tollit, utpote Christo 
suhjectus, Neminem euim invitum vincit Christus, 
sed suasione, cum sit Verbum Dei. In lianc ergo vi- 
ctoriam hymnos seu psalmos. inscribi, quibus Se- 
ptuaginta « in. finem » titulum fecerunt, Theodotio 
auctor est: at Symmachus « triumphales » Christi di - 
xerit ejusmodi psalmos seu cantica. Verumtamen 
cum non tantum ipsi David, sed Asaph quoque et 
filiis O6re « in finem » dicantur, non absurdum fue- 
rit uos de omnibus sanctis qui Christi iimaginein 
suscepere, quod hic dicium esi intelligere. Quod 
vero apud Sceptuagiita et Aquilam dictum est « in 
psalmis, » id apertius puto edidisse Symmachum, 
« in psalteriis, » cuin. tres nos. doceant in organis 


Συμμάχου ε διὰ ψαλτηρίων, » διδασκόντων ἡμᾶς τῶν c qus psalteria. dicuntur, hujusmodi canlicum seu 


τριῶν πρὸς τὰ ὄργανα καλούμενα ψαλτῄρια εἰρῆσθσι 
τιν (hv ταύτην f] τὸ µελῴδημα. Πλείονα γὰρ ὄργα- 
να ζητητέον δι ὧν ᾷδεται τὸ « εἰς τὸ τέλος, » f «6 
ἐπινίχιος, » 1] € τῷ νιχοποιῷ. » Δύναται δὲ χαὶ τὸ ὑπὸ 
Θεοδοτίωνος εἰρτμένον εἰς τὸ νῖχος ἐν ὕμνοις τοῦτο 
δηλοῦν. Αὕτη τοίνυν f; ch, ἡ τὸ µελῴδτμα, f] ὁ φαλ- 
μὸς, τὴν εἰρημένην ὑπόθεσιν ἔχων, τὰ προδιηγη- 
θέντα ἡμῖν ἐπαγγέλλεται, χοινότερον μὲν τῷ mpo- 
φήτῃ Δαυῖδ, μυστικώτερον δὲ τῷ Χρισ-ῷ τὸ πρόσ- 
ωπον τῶν ἁγίων ἀναλαμθάνοντι, xal ὁτὲ μὲν τὰς 
θλίψεις αὐτῶν ὡς ἰδίας ἡγουμένῳ, xat τοὺς ἐν ταύ- 
ταις αὐτῶν πλατυσμοὺς, (ἐπὶ ἁγίων ἐστὶ quy] τὸ, 
€ Ἑν παντὶ θλιθόµενοι, ἀλλ᾽ οὐ στενοχωρούμενοις » 
ὁτὲ δὲ ἐπιστρέφοντι τοὺς βαρυκαρδίους καὶ τοὺς τὰ 


modulationem — fuisse persolutam. Nam plurima 
quarenda sunt organa, quiLus illud « in finem » 
canitur, vel « pro parta victoria, » vel « victori.» Po- 
test autem et quod Thidodotio edidit, « in victoriam 
in hyunis,» lioc ipsim significare. lloc igitur canti- 
cum, vel me'odia, sive paalmus memoratum babens 
argumentum, qus autea a nobis explicata sunt, 
pollicetur, ex vulgariore sententia prophete Davidi, 
secundum arcauam vero significationem Christo 
sanctorum personam assumenti, ipsorumque xrun- 
nas quasi proprias, et dilatationes modo sibi ascri- 
benti (sanctorum enim illa vox est ?*: « In omuibus 
tribulationem patientes, sed non angustiali 2), modo 
auteni eos convertenti qui gravi corde sunt, οἱ vaiie 


μάταια ἀγαπῶντα:. Οὐ πἀνυ Oi ζητήῄσεως ἔχετα, ἡ D latem diligunt. Caeterum non longa inquisitione indi» 


6:agopi τῶν λέξεων ᾠδῖς χαὶ µελῳδήματος. Διὰ μὲν 
γὰρ τῆς ᾠδῆς ἔχχλισις τῆς φωνῆς δηλοῦται τοῦ λέ- 
Ύοντος, διὰ δὲ τοῦ µελῳδήματος τάχα χαὶ τὺ τεχνικὸν 
τοῦ μυστιχοῦ µέλους ἀδομένου ἐν ῥνθμῷ. Κατὰ δὲ 
τοὺς τῆς ἀναγωγῆς νόµους ἡ εὔρνθμος xal χατὰ λό- 
Ύον ἐξεταστιχὴ πολιτεία εἰς δόξαν coo γινομένη 
μετὰ δογμάτων ὑγιῶν καὶ λόγων καὶ ἑτέροις ώσε- 
λίµων εἴη ἂν τὸ µελώδημα. 

Ἐν τῷ ἐπιχα.]εῖσθαί µε, εἰσήκουσέ µου ὁ θεὸς 
τῆς δικαιοσύνης µου. x. τ. ἑ, Τὸ λέγον πρόσωπον 
(91) ἡτοι ὁ Προφέτης ἐστὶν, ἡ ὁ Χριστὸς κατὰ τὴν 

9* 1 Cor. iv, 8. 


(91) Τὺ A£yor. zpócwzor, εἰ". Cocex. Doroccianus, Barbarus. 


manctun οἱ αυ). 


get discrimen vocum cantici et melodiz. Per can'i- 
cum vox dicentis inclinata, per melodiam artiliciuim 
carminis rhythmice cantati desiguatur. Secundum 
autem sensus anagogici leges, bene compositum ct 
ad rationis normam exactum vitze institutum aid . 
Dei gloriam, cum doetrina sana. verbisque ad alio- , 
ruut utilitatem concinnatis, erit melodia. 


Vrns. 9. Cum invocarem, exaudivit me Deus ju- 


siti mee, etc. Quse bic loquitur persoua, vel Pro- 
pheta, vel Christus est secundum bumanam natu- 


Exstat etiam in codice Roe 4, sed 
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ram quam nostri causa suscepit. Declarant autem hiec A οἰχονομίαν ἂν ὑπὲρ ἡμῶν ἁνεδέξατο. AvrAot δὲ -ᾱ 


verba ipsum exaudiri, non postquam invocavit, sed 
cum invocaret. Sanctis enim et omnino audientibus 
precepta divina, πο apud Isaiam prophetam pro- 
missio annuntiatur *? ; « Adhuc te loquente dicam: 
Ecce adsum. » Operz autem pretium est conside- 
rire quid sit invocare, cum ii qui Sceripturan 
non scnmiati sunt , aibitrentur cujuslibet — qui 
ad orandum propenderit, lioc. esse opus, 557 
Propheta vero apertissime declaret ad  san- 
ct0$ et eos qui salvandi sunt, pertinere invocatio- 
nis munus : Nam, inquit **, « omnis qui irvocave- 
rit nomen Domini salvus erit.» Si enim « omnis qui 
invocaverit uomen Domini salvus erit,» qui non salva- 
tur, is non invocavit nomen Domini, licet hoc ipsum 


ῥητὰ τὸ εἰσαχούεσθαι οὐχ) μετὰ τὸ ἐπιχεχλῆσθα:, 
&AX ἓν τῷ ἐπιχαλεῖσθαι. Τοῖς γὰρ ἁγίοις xaX πά»τη 
ἀχούουσι τῶν θείων προσταγµάτων ἐπαγγελία χεχί- 
ρυχται χατὰ τὸν προφήτην Ἡσαῖαν τό: « "Ec: λα- 
λοῦντός σου, bp ᾽ Ἰδου πάρειµι. » "Άξιον δὲ ἰδεῖν 
χαὶ τί τὸ ἐπικαλεῖσθαι, τῶν μὴ ἑξητακότων ctv 
Γραφἣν οἱἰομένων παντὸς οὐτινοσοὺν ῥέποντος ἐπὶ 
τὸ εὔξασθαι εἶναι ἔργον ' τοῦ δὲ Προφήτου σαφέστατα 
περιστάντος, ὅτι ἁγίων ἑστὶ xol σωθησοµένων πἀν- 
τως τὸ ἐπικαλεῖσθαι: « Πᾶς » γὰρ, φτοὶν, «0; ἂν 
ἐπιχαλέστται τὸ ὄνομα Κυρίου, αυθῄσεται. » El γὰρ 
ε πᾶς ὃς ἂν ἐπιχαλέσηται τὸ ὄνομα Κυρίου, σωθή- 
σεται, » ὁ μὴ σωζόμενος οὐκ ἐπεχαλέσατο τὸ ὄνομα 
Κυρίου, εἰ xal πολλάχις ἕδοξε τοῦτο πεποιηκέναι, 


sxpius fecisse visus fuerit. Siquidem invocatio D oi γὰρ ἐν φωνῇ χρίνεται τὸ ἐπικαλεῖσθαι τὸ ὄνομα 


non in voce, sed in recto loquentis affectu, et fidei 
firmitate posita. est. fta et in psalmo nonagesimo 
octavo nou cuilibet Dominum passim invocare tri- 
butum est, sed Samueli, qui tanti a Deo habitus 
€81, ut cum Moyse dilecto annumeraretur, quemad- 
nodum Jeremias ait ** ; « Neque si steterin Moyses 
ει Samuel. coram me, et oraverint pro his quibus- 
dam impiis, exaudia.n eos, dicit Dominus. Y Scri- 
pum est igitur de eo* : « Moyses. οἱ Aaron in sa- 
cerdotibus cjus, et Samuel inter. eos qui invocant 
nomen ejus. Invocabant Dominum, et ipse exaudie- 
bat eos, in columna nubis loquebatur ad. eos. Cu- 
stodiebaut testimonia ejus et priecepta. quie dedit 
Hlis. Domine Deus noster, tu exaudiebas eos: 
Deus, propitius fuisti eis. » Quia enim custoldie- 
bant testimonia cjus et. prxi:cepta. qus. dedit eis, 
quando orabant, inter invocantes reputabantur. Et 
ja centesimo quadragesimo quarto psalmo accura- 
tius ediscimus quis sit ille qui invocat : « Prope est 
'lominus omnibus invocantibus eum in veritate*, » 
quod nempe sint quidam qni non invocant in veri- 
tate : « Nou euim qui dicit mihi, Domine, Domine, 
fntrabit in. regnum caelorum, sed qui facit. volun- 
tatem Patris mei qui in ccelis est *. » Nam perfecte 
dicere est « Domine, » quando opera ipsa «clamant 
et dicunt, « Donne, Domine, ». Hinc. eigo liquet 
eum qui invocat. Βου ή μπι, justitiam habere cet ju- 
stitiam veram. Cam autem Christus sit justitia, ju- 
εί particeps est. justiti:e, id est, Christi. Ne vero 
illud : «Deus justitie me,» superbiam pariat, 
possumus hoc insuper uti* : «Qui factus est. nobis 
a Deo sapientia et justitia, οἱ redeiptio, » el. per- 
iude erit ac si diceres : Deus Domini mei. 


Vgns. 2. /n tribulatione dilatasti mihi, miserere 
mei, et exaudi orationem meam, eic. Videtur divina 
Scriptura, nulla habita propositi humani. ratione, 
speciatim tribulationem vocare id quod sancto viro 
advereum eyenit, licet ad ejus exercitium inferatur. 
Quod enim ejusmodi peccatori accidit, flagellum 


? [sai.Leii, 9. ?5Jocl. 0, 52. 
vii, 91. "I Cor. 1, οὐ. 


5 Jerem. xv, 4. 


Κυρίου, ἀλλ᾽ Ev διαθέσει τοῦ λέγοντος χαὶ πίστει βε- 
6ala. (ὕτω γοῦν ἓν τῷ lw φαλμῷ οὐ τοῖς τυχοῦ- 
σιν ἁποδέδοται τὸ ἐπιχαλεῖσθαι Κύριον, ἀλλὰ τῷ 
Σαμουγλ, ὃς τοσοῦτον παρὰ Θεῷ τετίµητο, ὥστε 
Μωῦσεῖ αὐτὸν συναριθµεῖσθαι τῷ qp, ὡς Ἱερεμίας 
φησίν: «0ὐδ' ἂν στῇ Μωῦσῆς xal Σαμουἡλ πρὸ προσ- 
ώπου µου, περὶ τῶνδὲ τινων τῶν ἀσεθῶν εὐχόμενοι, 
οὐδὲ τούτων εἰσαχούσομαι, λέγει Κύριος. » Γέγραπται 
τοίνυν περὶ αὐτοῦ" « Moor xal ᾿ΛΑαρὼν ἓν τοῖς 
ἱερεῦσιν αὐτοῦ, xaX Σαμονἡλ ἐν τοῖς ἐπιχαλουμένοις 
τὸ ὄνομα αὐτοῦ. Ἐπεκαλοῦντο τὸν Κύριον, xat αὐτὸς 
εἰσίκουσεν αὐτῶν ' bv στύλῳ νεφέλης ἑἐλάλει πρὺς 
αὐτοὺς. Ἐφύλασσον τὰ μαρτύρια αὑτοῦ xai τὰ προσ- 
τάγματα ἃ ἔδωχεν αὐτοῖς. Κύριε ὁ θεὺς ἡμῶν, σὺ 
ἐπλχουες αὑτῶν * ὁ θεὸς,εὐῖλατος ἐγένου αὐτοῖς. » 
Ἐπεὶ γὰρ ἐφύλασσον τὰ μαρτύρια αὐτοῦ καὶ τὰ προασ- 
τάγματα ἃ ἔδωχεν αὐτοῖς, ὅτε ηῦχοντο, εἰς ἔπιχα- 
λουµένους ἑλογίζοντο, Καὶ ἐν τῷ ἑχαστοστῷ τεσσαρα: 
κοστῷ τετάρτῳ φαλμῷ ἀκριθέστερον διδασχόµεθα τίς 
ὁ ἐπικαλούμενος οὗτος * « Ἐγγὺς Κύριος τοῖς ἔπιχα- 


:λουμένοις αὐτὸν ἐν Alv Oca, » ὥς τινων οὐχ ἔπιχα- 


λουμένων αὐτὸν ἓν ἀληθείᾳ ΄ « Οὐ γὰρ ὁ λέγων pot, 
Κύριε, Κύριε, εἰσελεύσεται εἰς «nv βασιλείαν τῶν 
οὐρανῶν ΄ ἀλλ' ὁ ποιῶν τὸ θέλημα τοῦ Πατρός µου 
τοῦ ἓν οὐρανοῖς. » Τελείως γάρ ἐστι λέγειν « Κύριε, » 
ὅτε xal τὰ ἔργα φθέἐγγεται χαὶ λέγεται, « Κύριε, 
Κύριε. » Σδαφὲς γοῦν ἔντανθα, ὅτι ὁ ἐπιχαλούμενος 
Κύριον δικαιοσύνην ἔχει, xal δικαιοσύνην ἀληθη. Rl 


D δὲ Χριστὸς διχαιοσύντ, ὁ δίκαιος δικαιοσύνης µετέ- 


χει, τουτέστι Χριστοῦ. Ἵνα δὲ μὴ ᾗ ἐπὶ χανχήµατος 
τὸ, « Ὁ θεὸς τῆς δ,χαιοσύντς pov, » δυνάµεθα προσ- 
χοήσασθαι τῷ' « "Oc ἐγχενίέθη ἀπὸ θεοῦ σοφία ἡμῖν 
χαὶ δικαιοσύνη, xal ἀπολύτρωσις, » χαὶ ἴσον ἔσται 
τῷ, ὁ θεὺς τοῦ Κυρίου µου. 

Er θ1ΐψει ἑπλ]άτυγάς µοι' οἰκτείρησόν µε, 
xal εἰσάκουσον τῆς προσευχῆς µου, x. t. b. 
Ἔοικεν ἡ θεία Γραφὴ (92) ἰδίως, τὴν προαίρεσιν οὐ 
περιεργαξοµένη ἀνθρώπου, θλίψιν ὀνομάνειν τὸ πε- 
ῥ.στατικὸν, xaX γυμνασίου ἕνεκεν συμθαῖνον τῷ ἁγίῳ' 
τὸ γὰρτῷ ἁμαρτωλῷ γινόμενον μάστιγα χαλεῖ.ι []ο- 
* Matth, 


! Psal. λεν, 6, 7, 8. * Psal. cxLiv, 48. 


(92) "Exvixer ἡ θεία F'4az3), ew. Schei Combefisii, codex Roe 4, Daniel Barbarus. 
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À1V » γὰρ, qt, « αἱ θλίψεις τῶν δικαίων’ »χκαλ,ε Πολ- A vocat. Nam « multe, inquit *, tribulationes justo- 


)aYal µάστιγες τοῦ ἁμαρτωλοῦ. Καὶ παραδείγματος 
Évexev ἐροῦμεν, ἃ μὲν πἐπονθεν "I6, θλίψεις εἶναι, 
xaX ἃ Ἰωσὴφ ἐν Αἰγύπτῳ ' ἃ δὲ Δαυῖδ διὰ τὴν τοῦ 
Θὑρίου xaX διὰ τὸ Ἱριθμηχέναι τὸν λαὺν, µάστιγας. 
Παρατηρητέον µέντοιγε, µή τι λανθάνῃ ἡμᾶς ἐν τῇ 
Γραφῇ, ὅτι θλίψις ἐστὶν ἐπὶ ἁμαρτωλῶν τεταγµένη, 
xal µάστιξ ἐπὶ τῶν Ίδη διχαίων. Ότι δὲ θλίψις ὁ 
τοῖς ἁγίοις διδόµενος πειρασμὸς ἀθλοῦσιν καλεῖται, 
ἀπὸ πολλῶν ῥητῶν πινούµεθα xai ἑτέρων παρὰ τὰ 
προειρηµένα. Oo θαυμαστὺν γὰρ εἰ µάστιξ ἅπτεται 
οἱῶν ἡμαρτηχότων, ὥς φησιν ὁ Σολομών’ « Μαστιγοῖ 
δὲ πάντα υἱὸν, ὃν παραδέχεται.) Καὶ πάλιν ἔπιστα- 
τεῖν χρῆ µάαστιγας χαλεῖν τὰ τοῖς Αἰγυπτίοις διὰ τὸν 
Ἱσραἢλ συµθεθγχότα *. ἐπεὶ υἱῶν ἐστιν τὸ μαστιγοῦ- 
σθαι. Καὶ γὰρ Ev τῷ ὁγδοηχοστῷ ὁγδόῳ φαλμῷ εἴριτ- 
ται. € Ἐὰν χαταλείπωσιν υἱοὶ αὐτοῦ τὺν νόμον µου, 
xal iv τοῖς χρίµασίἰ µου μὴ πορευθῷσιν, ἐὰν τὰ δι- 
χπιώµατά µου βιθηλώσωσιν, xal τὰς ἑἐντολάς µου 
pl φυλάξωσιν, ἐπισχέψομαι ἓν ῥάθδῳ τὰς ἀνομίας 
αὐτῶν. » Τούτων δὲ εἰρημένων, τὸ μὲν θλίθεσθαι 
οὐχ ἂν εἴη τῶν &o' ἡμῖν τὸ δὲ δυσαρεστεῖσθαι xal 
ἑνδιδόναι τῶν ἐφ᾽ ἡμῖν φεχτῶν' ὅπερ στενοχωρεῖ- 
σθαι ὀνομάξουσιν αἱ Γραφαί. Τὸ δὲ πρὸς τῷ μὴ ἑνδι- 
δόναι xa εὐφραίνεσθαι bv αὐταῖς, ὡς οὔσαις προ- 
φάσεσι µειξόνων ἄθλων xat ἐπαγγελιῶν, ἁγίων ἔρ- 
Τον, χαθά φησιν ὁ Απόστολος. « Ἐν παντὶ θλιδόµε- 
vot, ἀλλ᾽ οὐ στενοχωρούμενοι.» Καὶ αἰτιώμενος Κοριν- 
θίους φησὶν αὐτοῖς προσιέναι στενοχωρίαν, οὕτω λέ- 


rum; » οἱ * : « Multa flagella peccatoris. » Exempli 
causa, qua pertulit Job, et qua passus est Josepli 
in Egypto, tribulationes dicemus ; qux autein pro- 
pter uxorem Uri et populi censum perpessus est 
David, fli;gella appellabirus. 85$ Cxterum ne 
quid in Scripturis nos lateat, observanduin est tri- 
bulationem etiam peccatoribus, et flagellum hoini- 
nibus jam justis tribui. Quod vero tentatio, «quise 
sanctis viris certautibus immittitur, tribulationis 
nomine vocetur, ex multis prater ea quae diximus, 
verbis, ut credamus adducimur. Non enim mirum 
est, si flagellum delinquentes filios corripit, ut ait 
Salomon ? : « Fiagellat autem omnem (filium quein 
recipit, » Et rursus animadvertendum est !flagelia 
dici quae /Egyptiis propter Igrael contigerunt. Filio- 
rum enim proprium est flagello vspulare. Quare iu 
psalmo octogesimo octavo dicitur δι «Si derelique- 
rint filii ejus legem meam, et in judiciis mets uon 
ambulaverint , si justitias meas profanaveriut, et 
mandata wea non custodierint, visitabo in virga 
iniquitates eorum. » llc cum dicta. sint, tribulari 
non est in nobis; moleste autem ferre et cedere 
nobis est liberum simulque vituperabile; quod Scri- 
ptura vocant angustiari. Non solum autem nom 
cedere, sed in ipsis letari, utpote qua niajora pras- 
mia consequendi occasionem praebeant, sanctorum 
virorum opus est, quemadinodum ait Apostolus * : 
«In owinibus tribulationem patientes, sed non aus 


γων᾽ « Οὐ στενοχωρεῖσθε ἐν ἡμῖν, στενοχωρεῖσθε δὲ (? gustiati. » Et carpens Corinthios ait angustias ipsis 


ἐν τοῖς σπλάγχνοις ὑμῶν. » Εἶτα παρακαλῶν αὐτοὺς 
διὰ τὴν τοῦ ἁγίου χατάστασιν, φησίν * « Πλατύνθητε 
καὶ ὑμεῖς. » Καὶ ὧδε τοίνυν εὐχαριστεῖ τῷ θΘεῷ ὁ 
Προφήτης βοηθήσαντι αὐτῷ χαὶ εὐρυχωρίαν δωρησα- 
µένῳ τῇ πρθαιρέσει αὐτοῦ Ev χαιρῷ θλίφεως. Πλατύ- 
νει γὰρ ὁ θεὸς οὗ παύων τοὺς χαχοὺς, ἀλλὰ µεγα- 
λοφυχίαν διδούς. 


ΥΙοὶ ἀνθρώπων, ἕως πότε βαρυκάρδιοι; "Iva εί 
ἄγαπᾶτε µαταιότητα, xal ζητεῖτε ψεῦδος, x. τ. ἑ. 
Τὸ, « Yo ἀνθρώπων (95), ὁ μέν τις οἱήσεται περι- 
φραστικῶς εἰρῆσθαι, ὡς xal Ἕλλησιν ἔθος: Ye 
᾿Αχαιῶν ' ἕτεροι δὲ ἀπὸ τοῦ Σωτῆρος ἀρξάμενοι πολ- 
λαχοῦ χρηµατίζοντος Υἱοῦ ἀνθρώπου, civ αἰτίαν 


inesse, dicens !* : « Non angustiainini in nobis, an- 
gustiamini autem in visceribus vestris. » Mox cos 
per sanctitatis statum exhortans, dicit *! : « Dilata- 
miui et vos. » Sic igitur Propheta gratias agit Deo 
qui auxilium ei attulit et dilatationem dedit volun- 
tati. ejus in tempore tribulationis. Dilatat eni 
Deus, non malos coliibendo, sed animi maguitudi- 
nem impertiendo. 

Vgns. 5. Filii hominum, usquequo gravi corde? Ui 
quid diligitis vanitatem el quaeritis mendacium ? etc. 
Istud, « filii hominum, » nonnulli arbitrabuntur per 
circumlocutionem dictum esse, quemadmodum apud 
Grzcos, filii Achivorum. Alii vero a Salvatore in- 
cipientes, qui plerumque Filius hominis appellatur, 


βουλεύσονται ἐξιχνεῦσαι καὶ περὶ τῶν ἀνθρώπων οὐχ D causam quzrere volent cur quidam non simpliciter 


ἁπλῶς λεγομένων, πολλάκις υἱῶν ἀνθρώπων χρηµα- 
τιξόντων. Οὐδέπου γὰρ xal περὶ τοῦ Σωτῆρος περί- 
Φρασις ἂν εἴη τὸ Υἱὸν ἀνθρώπου αὐτὸν ὀνομάζεσθαι, 
ἐπεὶ λέγεται’ « Ἐξουσίαν ἔδωχεν αὐτῷ xplatv ποιεῖν, 
ὅτι Υἱὸς ἀνθρώπου ἔστ/.ν Χρὴ τοίνυν καθόλου τοῦτο 
Υινώσχειν, ὅτι ἡ ἄνθρωπος προσηγορία, ὅτε οἱ ἅγιοι 
θεοὶ προσαγαρεύονται, ἐπὶ ψόγου λαμδάνεται”' ὅτε δὲ 
κτήνη xai θηρία οἱ ὁμαρτωλοὶ, ἐπὶ ἐπαίνου καλοῦ 
τάσσεται. Καὶ τοῦ μὲν προτέρου παράδειγµα" « Ἐγὼ 
εἶπα * Θεοί koxe, xal υἱοὶ ᾿Ὑφίστου πάντες" ὑμεῖς 
δὲ ὡς ἄνθρωποι ἀποθνήσχετε, xoi ὡς εἷς τῶν 


AN Psal. xxxi, 90. * Psal, xxxi, 10. 
'* ll Cor. vi, 12. !! M Cor. vi, 13. 5 Joan. v. 27. 


7 Prov. xin, 9. 
1. Psal. Lxxxi, 6, 7. 


homines, sspius filii hominum appelleutur. Quod 
enim Salvator vocetur Filius hominis, neutiquam 
periphrasis esse possit, siquidem dicitur ** : « De- 
dit ei potestatem jadicium facere, quia Filius homi- 
nis est. » lloc igitur generatim sciendum est howi- 
nis appellationem additam, cum viri saneti nomi- 
nantur dii, in. vituperium sumi : cum vero pecca- 
lores fers et pecora dicuntur, in laudem deputari. 
Prioris intelligenti exemplum est!*:«Ego disi, 
Dii estis, et filii Excelsi omnes, vos autem sicut 
homines moriemini οἱ sicut. wnus de principibus 
* Psal. Lxxxvin, 51, 52, 88. ? IL Cor, 1v, δι 


UJ) Τὸ, Yiol deOpóxor, ctc. Cod. Hoe. Baroccianus, scheda: Combelisii, Barbarus, 
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cadetis, » Et. illad!* : « Cum enim sit inter vos ze- Α ἀρχόντων πίπτετε’ » xal « Ὅπου γὰρ ἐν ὑμῖν ζηλος 


Ius, et contentio, nonne carnales estis, et seeun- 
dm hominem ambhnlatis? » Posterioris vero : 559 
« Homines et pecora salvabis, Domine 15.) Cxterum 
filium hominis, definitam in Scriptura personam 
qu: vocatur Deus (quatenus modo memoria teneo), 
Danielem primum et postea Ezechielem prophetam, 
cum essent in captivitate, naneupatos invenimus, 
neminem vero ante captivitatem (qnatenus memo- 
rie prodiderunt libri qui sine controversia ut divi- 
nitas inspirati cirenmferuntur) hac appellatione 
nuncupatum. Et quid opes est dicere de Salvatore, 
cum Evangelia ejusmoti voce plena sint ? Quoniam 
qui erant in captivitate, peccatores erant, existi- 
maius Danielem solum, quod servaret dignitatem 
honus qui ad imaginem et similitudinem Dei con« 
ditus est, ad eorum opprobrium audire istud : 
« Fili hominls. » Hoc ipsum de Ezechiele dicendum 
est. Homo enim qui ad imaginem et. similitudinem 
Dei factas est, primus liac appellatione nominatos 
est, et hic proprie homo esse poterit. In Salvatore 
quoque considerandum est, an humanitas ejus 
Filius hominis dicatur, et patrem homiuem habeat 
humanitas Imaginis Dei invisibilis. Quod autem «i- 
etum est !6 : « Quique terrigenz et filii hominum, » 
excellentiam ostendit filiorum hominum prz terri- 
genis, Sed quod ad litteram attinet, quoniam corri- 
piuatur hic illi quibus dicitur : « Usquequo gravi 
corde, » ete., non hene videbuntur hec quz invi« 


xai ἔρις, οὐχὶ capxuxol ἐστε, xal κατὰ ἄνθρωπον 
περιπατεῖτε; » τοῦ δὲ δευτέρου" «Ανθρώπους xal 
κτήνη σώσεις, Κύριε. » Πρῶτον yàp υἱὸν ἀνθρώ- 
που, Πρόσωπον ώριαμένον ἐν Γραφῇ ὀνομαζόμε- 
voy θεόν, ἐπὶ τῇ παρούσῃ µνήμῃ τὸν Δανιὴλ εὖ- 
ρίσχοµεν xal μετὰ τοῦτον τὸν Ἱεζεκιλλ προφήτας 
ἐν τῇ αἰχγμαλωσίᾳ Υενομένους * οὐδένα δὲ πρὸ τῆς 
ἀἰχμαλωσίας, ὅσον ἐφ᾽ οἷς ἑστοροῦμεν κατά τὰ ἆναν- 
τίῤῥητα τῶν ἀναφερομένων βιθλίων θεοπνεύστων, 
παύτη τῇ προσηγορίᾳ καλούμενον. Τί δὲ δεῖ λέγειν 
περὶ τοῦ Σωτῆρθς. τῶν Εὐαγγελίων πεπληρωµένων 
ταύτης τῆς φωνΏς; Καὶ οἰόμεθα, διὰ τὸ ἁμαρτωλοὺς 
γεγονέναι τοὺς ἓν τῇ αἰχμαλωσίᾳ, εἰς ὀνειδισμὸν 
ἐχείνων τὸν Δανιλλ µόνον σώσαντα τὸ ἀξίωμα τῆς 
τοῦ ἀνθρώχου καὶ xaz' εἰκόνα xai ὁμοίωσιν γενοµέ- 
νης φύσεως, ἀχούειν τὸ. « Υἱὲ ἀνθρώπου. » Τὸ δ' 
αὐτὸ λεχτέον xal περὶ τοῦ Ἰεζεχιῆλ. "Ανθρω-ος γὰρ 
πρῶτος ὠνομάσθη ὁ xa' εἰχόνα xal ὁμοίωσιν πε- 
ποιηµένος ὑπὸ τοῦ Θεοῦ, χαὶ οὕτως ἂν εἴη χυρίως 
ἄνθρωπος. Ἐπισκεπτέον δὲ καὶ ἐπὶ τοῦ Σωτῆρος, sl 
τὸ ἀνθρώπινρν αὑτοῦ Υἱὸς ἀνθρώπου, ἀνθρώπου πα” 
αρὸς ὄντος τῷ ἀνθρωπίνῳ τῆς εἰχόνος τοῦ Θεοῦ τοῦ 
ἀοράτου. Καὶ τὸ εἰρημένον δὲ, « OT τε Τηγενεῖς xol 
υἱοὶ τῶν ἀνθρώπων, » ὑπεροχὴν δηλοῖ τῶν υἱῶν τῶν 
ἀνθρώπων παρὰ τοὺς Υηγενεῖς. ᾽Αλλὰ πρὸς τὴν λέδιν, 
ἐπεὶ ἐπιπλήττονται ἐνθάδε ἀχούοντες τὸ, « Ἔως 
πότε βαρυχάβρδιοι, » xai τὰ ἑξης, οὐ καλῶς δόξουσιν 
ἀντιῤῥήσεις περὶ υἱῶν ἀνθρώπων παρατεθεῖσθαι, εἰ 


cem sili opponuntur, de filiis hominum afferri, C 1h ἄρα διττὸν τὸν ἄνθρωπον δεῖ λαμθάνειν, καθὰ 


nlsi forte daplex homo sit intelligendus, quemad- 
modum accepit. Apostolus dicens !" : « Primus ho- 
mo de tetra terrenus, secundus homo, Dominus de 
coelo. Qualis terrenus, tales et terreni, et qualis 
ccelestis, tales et cabestes. » Rursum vero et sie 
quoniam filiis hominum przcipitur ut cognoscant 
«quia mirificavit Dominus sanctum suum !5*,» qux- 
retur quomodo qui secundum deteriorem acceptio- 
nem sunt filii nominum, jubeantur opus sanctissi- 
morum virorum peragete. Cognoscere enim quia 
mirificavit Dominus sanctum suum, sanctissinio- 
rum virorum opus est. At hoc solvere facile est. 
Nam qui in deterioribus est, fllius hominis esso 
potest sccundum terrenum honinem ; οἱ autem 


ὑπέλαέεν ὁ Απόστολος λέγων « Ὁ πρῶτος ἄν- 
θρωπος ἐκ γῆς χοϊχός ' à δεύτερος ἄνθρωπος ὁ 
Κύριος ἐξ οὐρανοῦ. Οἷος ὁ χοϊκὸς, τοιοῦτοι xai 
ol χοϊχοί: xai οἷος ὁ ἐπουράνιος, τοιοῦτοι xal οἱ 
ἑπουράνιοι. » Πάλιν δὲ xai οὕτως. διὰ τὸ προστάσ- 
σεσθαι γνῶναι, ὅτι Κύριος « ἑθαυμάστωσε τὸν ὅσιον 
αὑτοῦ, » τοὺς υἱοὺς τῶν ἀνθρώπων, ζητηθήσεται 
πῶς οἱ γατὰ τὸ χεῖρον υἱοὶ τῶν ἀνθρώπων προστάτ- 
εονται ἔργον τῶν ἁγιωτάτων ποιΏσαι. Τὸ γὰρ γνῶναι 
ὅτι ἐθαυμάστωσεν ὁ Κύριος τὸν ὅσιον αὑτοῦ, ἁγων- 
τάτων ἐστὶ χατόρθωµα. Εὐχερὶς δὲ λῦσαι τοῦτο, 
ἐπεὶ δύναται ὁ αὐτὸς μὲν ἐν χείροσιν ὢν αἱὸς ἀν- 
θρώπου εἶναι χατὰ τὸν ἄνθρωπον τὸν χοϊκόν᾽ µετα- 
θαλὼν δὲ, ὅπερ οὐχ ἔστιν ἀδύνατον, γενέσθαι Yi; 


conversus fuerit, quod non est impossibile, fieri po- D ἀνθρώπου χατὰ τὸν ἄνθρωπον τὸν ἐπουράνιον. Οὗτοι 


test filius. hominis secandum hominem coelestem. 
JMujusmodi fllii hominum posteriore acceptione cum 
lilii sint ejus qui de terra terrenus est, etiam gravi 
corde esse dici possunt, diligereque vanitatem ac 
quierere mendacium, Intellectus enim carnis in ip- 
$8i$ est, el corporeus amor, et mendacii, quod veri- 
tati. contrarium est, iuquisitio. Gravi quippe corde 
sunt. qui sedentem in plumbeo talento iniquitatem 
ju corde habent, que ad infhna quaeque delata 
cum /Egyptiis in aquis vehementibus fluctuum liwr- 
jus vits tanquam plumbttoi denmergetur. His autem 
qui gravi corde sunt, contrarii sunt. i$ qui suave 


151 Cor. 1, δι 9 Psal, xxxv, 7. 


'* Psal. xavin, 9. 


δὲ οἱ υἱοὶ τῶν ἀνθρώπων οἱ χατὰ τὸ δεύτερον, ἅτε 
νἱοὶ τυγχάνοντες τοῦ Ex γῆς χοϊχοῦ, καὶ βαρυχάρδιοι 
εὐλόγως λέγοιντο, xal ἀγαπᾷν µαταιότητα, ζητεῖν 
τε ψεῦδος. Νοῦς yàp σαρχὸς &v αὐτοῖς xai ἀγάπη 
σωματικὴ, xai ζήτησις τοῦ τῆς ἀληθείας ἐχθροῦ, 
τουτέστι τοῦ ψεύδους, Βαρνχάβρδιοι γὰρ oi την xa- 
θεζοµένην ἐπὶ τάλαντον µολί6δδου ἀνομίαν ἔχοντες 
ἐν τῇ χαρδίᾳ, fw ὡς χατωρερὴς δύσεται σὺν Al- 
γνπτίοις ὡσεὶ µόλιέδος ἐν ὕδατι σφοδρῷ τῶν χυµά- 
των τοῦ βίου. Ἐναντίοι δὲ τοῖς βαρυχαρδίοις οἱ ὑπὸ 
τὸν ζυγὸν ἼΙησοῦ ἐλαφρὸν τυγχάνοντες. Táya δὲ, ἐπεὶ 
xai οἱ μεμαθητευμένοι viol εἰσι τοῦ μαθητεύσαντος, 


"ECor. xv, 7. '* Psal. iv, ᾱ. 
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οἱ δὲ διδάσχοντες, αὐτοὶ xax' εἰχόνα xax ὁμοίωσιν τοῦ A 560 Jesu Cliristi jugum subiere. Forte etiam, quia 


Θεοῦ, ol µαθητευθέντες μὲν, οὐχ ἄξιοι δὲ τῶν διδα- 
ξάντων γεγενηµένοι, ὀνειδίζοιντο ἂν ὡς υἱοὶ ἀνθρώ- 
που βαρυχάρδιοι, ταῖς δοθείσαις ἀφορμαῖς εἰς «b xa- 
θχρὰν γενέσθαι τὴν χαρδἰαν οὐ χατηχολουθηχότες. 
Καὶ γὰρ ἔθος τοὺς διδασχοµένους, καὶ μὴ παραχο- 
λουθοῦντας τοῖς λεγοµένοις, βαρυκαρδίους χαλεῖσθαι 
, unb τῶν διδασχόντων διὰ τὸ παχὺ τῆς χαρδίας. Διὰ 
| τοῦτο δὲ xai ζητοῦσι πὸ ψεῦδος ὡς μὴ ὁρῶντες τὸ 
ἁληθές. El 6$ βαθύτερον, ἐπεὶ ἀλήθειά ἐστιν ὁ Σωτὴρ, 
δηλον, ὅτι ἐχθρὸς ἂν εἴη τούτῳ λόγος φευδῆς τὸ ἆλη- 
θὲς ἑπαγγελλόμενος, ὃν ἀντίχριστον ὁ Ἰωάννης πολ- 
λάχις qroiv. Εὰν 6b χατὰ περίφρασιν λαμθάνῃ τις 
τὸ, « υἱοὶ ἀνθρώπων, » ἀντὶ τοῦ, « ἄνθρωποι, » τὸ ὡς 
ἐπὶ τὸ πλεῖστον ἓν ἀνθρώποις ὃν τὸ βαρυχάρδιον αἱ- 
τιᾶται, ἵνα τὸ οὕτως εἴπω βαρυῄχοον αὐτοῦ ἀποθα- 
λόντες χατασχευάσωσιν ἀγχίνοιαν, xaX ἵνα τὴν... τοῦ 
ζητεῖν τὴν δύναμιν ἓν τῇ uy] ἀποστήσαντες ὧν οὐ 
xph, ἅτινα ψευδῆ πάντα ἐστὶν, Eg! ἃ δεῖ µεταγάγω- 
ot, xai ζητῄσωσι τὴν ἀλήθειαν. 
minime necessariis qu:eque omnes fallaces sunt, 
veritatem inquirant. 

Κύριος εἰσαχούσεταί qtov. é&v. τῷ κεκραγέναι µε 
zpóc abcór, x. τ. ἓ. Μεγάλη φωνὴ (94) fj φθάνουσα 
πρὸς θεὸν, οὐχ f) παρὰ τοῖς ἀνθρώποις ἐστὶ γεγωνυΐῖα 
καὶ ἐπιτεταμένη κατὰ τὴὶν μείζονα πληγὴν τοῦ 
ἀέρος, ἀλλ᾽ ἡ τοῦ ἡγεμονικοῦ χαθαρὰ καὶ ἀθόλωτος 
διέξοδος τῶν πρὸς θεὸν ἀναπεμπομένων λόγων. Ἰστέον 


discipuli filii sunt ργαοερίοσἰς, et przeceptores ima 
ginem et similitudinem Dei gerunt, idcirco qui do- 
centur quidem, sed praceptoribus digni non sunt, 
ii tanquam filii hominum et gravi corde objurgari 
possunt,quod oblatas sibi ad cor emundandum oc- 
casiones minime secuti siut. Mos enim inolevit, ut 
qui instituuntur et precepta sibi tradita non se- 
quuntur, ob cordis crassitiem a praceptoribus gra- 
vi corde discipuli nuncupentur. Idcirco quarunt 
etiam mendacium, quippe qui non videant verita- 
tem. Quod si rccouditior sensus adducendus est, 
quoniam veritas est Salvator, liquet ei inimicum 
esse sermonem mendacem qui veritatem pollicetur, 
quem sxpe Joannes nominat antichristum !*. Si 


D vero quis ex periphrasi dictum esse velit, « filii 


liominum, » pro « homines, » id quod plerumque in 
hominibus esJ cor grave reprebenditur, ut abjecta, 
sic dicam, ejus surditate intelligentiam assequan- 
tur, et suam solertiam seu qu:xerendi vim a rebus 


avertentes, ad ea qua necessaria sunt adhibeant et 


Vgns. 4. Dominus exaudiet me cum clamavero ad 
eum, etc. Magna vox qua pervenit ad Deum ; non 
est illa qux iuter homines multum sonat, et ma- 
jori aeris pulsu. intenditur, sed cst purus οἱ mun- 
dus internorum mentis verborum excursus, qux ad 
Deum usque pertingunt, Sciendum enim est esse 


Y&p, ὅτι ἔστι τις καὶ τοῦ χρυπτοῦ τῆς χαρδίας &v- ϱ quamdam in intimis przecordiis hominis vocem, qui 


θρώπου φωνὴ μὴ συγχρωµένη τῷ σώματι, ἣν Es0' 
ὅτε εἰς αὑτὸν συναχθεὶς, καὶ εἰσελθὼν εἰς τὸ ταμιεῖόν 
σου, xal τὴν θύραν τῶν αἰσθητηρίων ἀποχλείσας, 
xai πᾶς Ὑενόμενος ἔξω σώματος ἀναπέμπε: πρὸς τὺν 
µόνον ἁἀχούοντα τοιαύτης φωνῆς. Διὰ τοῦτό τοι µη- 
δεμιᾶς αἰσθητῆς φωνΏῆς ὑπὸ τοῦ Μωῦσέως άναγε- 
γραμμµένης γεγονέναι «rot πρὸς αὐτὸν, ὡς ἀπὸ τῆς 
Ἑξόδου µεμαθήχαμεν « TU βοᾶς πρός µε; » Βρα- 
Χεῖα δὲ πᾶσα φωνἣ ἡ περὶ τῶν ἐπιχείων xat μικρῶν, 
καὶ ταπεινῶν διέξοδος, xal αἴτησις ἀπὸ θεοῦ. ἣν 
ἁπαγορεύων ὁ Σωτὶρ προσφέρειν τῷ Πατρί φησιν’ 
« Αἰτεῖτε τὰ μεγάλα, xal τὰ μικρὰ ὑμῖν προστεθή- 
Setat* αἰτεῖτε τὰ ἑπουράνια, xal τὰ ἑπίγεια προστε- 
θἠσξται ὑμῖν. » 


corporis organo nen profertur, sed quam homo in 
se collectus et in cubiculum ingressus, occlusaque 
sensuum porta, totusquo extra corpus positus cmit- 
tit ad eum qui solus ejusmodi vocem audire potest. 
Quamobrem etsi non legamus ullam Moysen sen- 
silem vocem emisisse, ei tamen dicitur a Deo in 
F.xodo ** : « Quid clamas ad me?» Exilis omnis vox 
est que de terrenis et fluxis rebus obtinendis ad 
Deum emittitur. Hanc Salvator ad Patrem profe- 
rendam negat, cum ait (94) : « Quierite magna, et 
parva vobis adjicientur : quxrite eoelestia, οἱ tot- 
rena adjicientur vobis. »- 


Ὀργίζεσθε, καὶ μὴ ἁμαρτάνετε, x. 5. 5. 'H,« ὁρ- D — Vns. 5. l'rascimini, et nolite peccare, etc. Vox hac, 


γίσεσθε, » φωνὴ (95) σηµαίνει τὸ προστακτιχὺν χα- 
τηγύρηµα: σημαίνει δὲ xal τὸ ὁριστιχὸν ὑπό τινων 
καλούμενον διαθεθαιωτικὸν, οἷον ' ὀργιζόμεθα, ὀργί- 
ζεσθε, ὀργίκονται. Πάλιν χατὰ ἄλλον τρόπον ἡ ópyh 
προσηγορία, ào' fi; ἑσχημάτισται τὸ, « ὀργίσεσθε, » 
σηµαίνει τι προαιρετιχὸν, ἣν ὡρίσαντό τινες ὃρξδιν 
ἀντιτιμωρίσασθαι τοὺς ἠδιχηχέναι δοχοῦντας. Δηλοῖ 
δὲ καὶ ἁπροαίρετον, ὃ χαλοῦσέ τινες προπάθειαν γι- 
νομένην, ἐπί τισι δὲ ἐρεθισμοῖς ἕλχουσαν ἐφ᾽ fjv 
προωρισάµεθα ὀργῆν. Τὸ ἕτερον τοίνυν τὸ, « ὀργί- 
σεσθε, » ἐὰν λαµθάνωµεγ, λέγω δὲ τὸ ἀπροαίρετον τὸ 


ἵν | Joan, it. ** Exod. xiv, 15. 


(34) Meydtn φωγή, etc. Schede Combefisii, οἱ Grabii, codex Coislinianus, Daniel 


(94') Vide Millii Nov. Testam. Mattli. vi, 23. 


(5) Ἡ, « ὀργίᾶσθε, » φωνή, cic. Codd. Barece. Roe, schedas Combefisii, etl 


cirascimini,» designat imperativum modum, designat 
etiam definitivum, qui a quibusdam quoque vocatur 
affirinativus, ut cum dicimus : irascimur, irascimi- 
ni, irascuntur. Rursus alio modo irze appellatio a qua 
deductum est illud, eirascimini, » eiguificat volun- 
tarium quidpiam, quod nonnulli definierunt, eos qui 
56] lesisse videntur, ulciscendi appetentiam. Si- 
gnificat etiam involuntarium, quod a nonnullis vo- 
catur prima commotio , quz certis quibusdam irri- 
tationibus trahit ad cam quam prios definivimus 
iram. Quod οἱ in bunc posicriorem sensum aceipi» 
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wis. illud € irascimini, » non est peccatum posse a À χατὰ τὴν προπάθειαν γινόµενον, οὐκ ἔστιν ἀμάρτημα 


virtute de. idere, ac jnxta. hunc sensum in impera- 
tivo modo non erit intelligendum illud « irasci- 
mini, » (quo pacto enim imperari potest quod non 
est liberum?) sed. in indicativo modo, ut sensus 
sit: Cum irascimini et id vobis incogitantibus ac- 
cidit, nibil a vobis addatis, nihilque vituperio di- 
gnum sequatur id quod vituperio dignum non est. 
Quo innuit his verbis : «Et nolite peccare. » Docet 
igitur hoc loco Scriptura esse iram aliqnam qux non 
sit peccatum , quxque nondum a libera voluntate 
orta nos urgeat, e: aliis noceat. Huie explanationi 
vocis « irascimini, » suffragatur Aquila, qui ilebrai- 
cum proprie. interpretari voluit. luvoluntarium 
enim quod antea diximus a nonnullis vocari pri- 
imam commotionem, turbationem et. eommotionem 
animi esse arbitratus, ait: « Turbamini et nolite 
peceare. » Quodquidem, « turbaminj, » non est. in 
imperativo modo (absurdum enim est prophetam 
precipere turbationem), sed ín indicativo modo, ut 
diximus de voce « irascimini ; » perinde ac si diceret: 
Si vobis contingat ut turbemini, nolite peccare. 

Que dicitis in cordibus vestris, in cubilibus vestris 
compungimini , etc. [lis videtur docere quemlibet 
cubitum euntem debere a seipso eorum quz inter- 
diu egerit, rationem repetere, οἱ ob ea qua contra 
rectam rationem fecerit , seipsum improbare, ar. 
guere et verbis compungere. Nam οἱ hoc accurate 
ac sedulo fiat , ab honestis nec abducemur, nec de- 
labemur. Quse dicitis, inquit, ea vos compungant, 
quo tempore ad dormiendum decunmbitis. Parte 
utitur ut omnia peccata indicet, Pars peccatorum, 
ea sünt quz verbis committuntur. Ea forte boc loco 
premittuntur aliis peccatis qux& operando flunt. 
Cisterum hioc verbum : κατανύγητε, « compungimi- 
ni, » quod forte neque apud eruditos scriptores 
Griecos. invenitur , ueque. in usu est apud eos qui 
Greca lingua utuntur, sepius tamen proprie ab in- 
terpretibus usurpatur, cuni sermo est de iis qui 
delictorum vel rei cujuslibet alterius eausa morden- 
tur. Sic in tertio libra Regum narrans Scriptura , 
quomodo Achab rex Israel, ob concupitum Naboth 
Jezrahelitze agrum reprehensus, pcenitenliam egerit, 
ail ?! : « Verumtamen frustra Acliab, qui venumda- 
tus est facere malum in conspectu Domiui: sicut 
evertit eum Jezabel uxor 569 ejus. Et factus est 
abominabilis valde, eundo post abominationes se- 
cundum omnia que fecerat Amorrhizus , quem ex- 
terminavit Dominus a facie filiorum Israel. Et pro 
verbo, quomodo compunctus est Achab a facie Do- 
mini, et ibat plorans, et conscidit tunicam suam, 
el accinxit saccum super corpus suum, et jejunavil, 
et indutus est saccum in die, qua percussit Nabu- 
thai Jezraelitem, et ivit. Et factum est verbum Do- 
Jnini in manu servi sui Eliu de Achab : et dixit Ρο. 
minus: Vidisti, quemadinodum compunctus est 


*! [ll Reg. xxi, 25 et seqq. 


ἁποπτωτιχὸν εἶναι τοῦ xaloU: xdi χατὰ τοῦτό γε οὐ 
τὸ προσταχτιχὸν νοῄσωμεν εἰρῆσθαι τὸ ε« ὀρτίζεσθε, » 
(πῶς γὰρ ἂν δυναίµεθα προστάττεσθαι τὸ ἀπροαίρε- 
τον;) ἀλλὰ τὸ ὁριστιχὸν, ἵν ᾗ ὅλον τὸ λεγόμενον 
τοιοῦτον "Όσον ὀργίξεσθε xai συµθαίνει τοῦτο ὑμῖν 
οὐχ ἔχουσι πρὸς τοῦτο λογισμοὺς, ἀλλά τὸ παρ᾽ αὐ- 
τῶν μὴ προσθῆτε. ἀλλὰ τῷ συµθαίνοντι οὗ φεχτῷ 
Ψεκτόν τι μὴ ἀχολουθησάτω" ὅπερ δηλοῖ àv τῷ" 
«Καὶ μὴ ἁμαρτάνετε. » 0ἶδεν οὖν xal ἑνθάδε ὁ λόγος 
τινὰ ὀργὴν οὐκ οὖσαν ἁμαρτίαν, xal οὐδέπου ἀπὸ 
τοῦ ἐφ᾽ ἡμῖν ἑρχομένην παθητικὴν xai χακοποτητι- 
xf. Μαρτυρεῖ δὲ τῇ ἐχδοχῇ τῇ εἰρημένῃ περὶ τοῦ, 
« ὀργίνεσθα,» ὁ ᾽Αχύλας τὸ χύριον ἑρμηνεῦσαι βου- 
ληθεὶς τοῦ 'E6patxou: τὸ γὰρ ἀπροαίρετον, ὃ προει- 


D ρήχαμεν ὀνομάκεσθαι προπάθειαν παρά τισιν, χλό- 


vov χαὶ σεισμὸν τῆς ΨυχΏς νοµίσας εἶναί rot 
« Κλονεῖσθε καὶ μὴ ἁμαρτάνετε' » ὅπερ « χλονεῖσθε » 
οὐχ ἔστι προστακχτικὸν, (ἄτοπον γὰρ τὸν προφήτην 
προστάσσειν χλονεῖσθαι') ἁλλ᾽ ὡς ἐπὶ τοῦ ε ὀργίνε- 
σθε » εἰρήκαμεν, ὁριστιχὸν, ofoy* Ei συµθαίνει ὑμῖν 
χλονεῖσθαι, μὴ ἁμαρτάνετε. 

"A έγετε ἐν ταῖς χαρδίαις ὑμῶν, ἐπὶ ταῖς xol- 
ταις ὑμῶν xacariynte, x. τ. ἑ. Διὰ τούτων ἔοιχε 
διδάσχειν (90) δεῖν ἕχαστον ἐπὶ τὴν χοίτην όντα ἀο- 
λογισμὸν ἑαυτὸν ἁπαιτεῖν τῶν μεθ) ἡμέραν πεπρα- 
γµένων, xaX ἐπὶ τοῖς παρὰ τὸν ὀρθὸν λόγον γεγενηµέ- 
νοις αὐτὸν χαχίσειν µεμφόμενον xal τῷ λόγῳ κεν- 
τοῦντα. Τοῦτο γὰρ συνεχέἑστερον ἐπιτελούμενον ἆπο- 
στήσει ἡμᾶς τοῦ ἀποπίπτειν τῶν ὃξόντων. "À λέγετε, 
φησὶν, ταῦτα ὑμᾶς κατανυξάτω iv τῷ χαιρῷ τοῦ 
ταῖς χοίταις αὐτοὺς ἐπιδιδόναι. ᾿Απὺὸ μέρους δὲ τῶν 
ἁμαρτανομένων πάντα τὰ ἁμαρτανόμενα µέρος 
ἁμαρτανομένων τὸ διὰ λόγων’ καὶ τάχα καὶ τῆς ἅλ- 
λης πραχτιχῆς ἁμαρτίας προάγει λόγος. Τῷ μέντοι 
« χατανύγητε » ἰδίως πολλάκις ἐχρήσαντο' τάχα 
οὔτε παρὰ τοῖς φιλοχάλοις τῶν Ἑλλήνων κχειµένῳ, 

τε ἓν τῇ συνηθείᾳ τῶν τῇ Ἑλλάδι φωνῇ χρωμένων' 
καὶ ἀναγράφουσί γε τὴν λέξιν ταύτην ἐπὶ τῶν δαχνο- 
µένων τῶν ἡμαρτημένων ἕνεχεν, f ὧν δήποτε ἑτέ- 
pov: ὡς ἐν τῇ τρίτῃ τῶν Βασιἰειῶν περὶ του 
᾽Αχαὰθ βασιλέως Ἰσρα]λ διτγουµένη fj Γραφἢἳ, «tva 
τρόπον ἐλεγχθεὶς ὑπὸ τοῦ προφήῆτου ᾿Ἠλίου ἐπὶ τῷ 
ἐπιτεθυμηχέναι τοῦ ἀγροῦ Ἰναθουθαὶ τοῦ Ἱεξραηλί- 
του μετανοεῖ, φησὶ ταῦτα ' «Πλην µαταίως 'Ayax6 
ὃς ἐπράθη ποιῆσαι τὸ ποντρὸν ἐνώπιον Κυρίου, ὡς 
µετέθηκεν αὐτὸν Ἰεκάθελ ἡ Υυνὴ αὐτοῦ. Καὶ E6oc- 
λύχθη σφόδρα πορεύεσθαι ὀπίσω τῶν βδελυγµάτων 
χατὰ πάντα ἃ ἐποίησεν ὁ ᾿Αμοῤῥαῖος, ὃν ἑξωχύθρευσε 
Κύριος ἀπὸ προσώπου τῶν vlov Ἰσραήλ. Καὶ ὑπὲρ 
τοῦ λόγου ὡς χατενύγη Ἀχαὰθ ἀπὸ προσώπου τοῦ 
Κυρίου, xaX ἐπορεύετο χλαίων», xat διἐῥότξς τὸν y:- 
τῶνα αὐτοῦ, xal ἑζώσατο σάχχον ἐπὶ τὸ σῶμα αὐτοῦ, 
καὶ ἐνήστευσε, xai περιεθάλετο σάχχον ἐν τῇ pipa. 
fj ἑπάταξε Ναθουθαὶ τὸν ἸἹεζραηλίτην, xat ἑπορεύθη. 
Καὶ ἐγένετο ῥῆμα Κυρίου £v χειρὶ δούλου αὐτοῦ 


(96) Διὰ τούτω» ἔοιχε διδάσκειν, ctc. Codd, Roc, Baroce., scheda Combefisii, et Barbarus. 
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Ἰλλίου περὶ Ayaá6: xal εἴπε Κύριος Ἑώραγας ὡς Α Achab a facie mea? Non inducam malum in diebus 


κατενύγη 'Ayaà6 ἀπὸ προσώπου µου; O2x ἑπάξω 
την xaxlay ὃν ταῖς ἡμέραις αὐτοῦ. » Καὶ ἐν τῷ 
δὲ πεντηχοστῷ ἑννάτῳ φαλμῷ' « Συνέσεισας, » φησὶ, 
« τὴν γήν, xal συνετάραζας αὑτήν. Ἴασαι τὰ συν- 
τρίµμµατα αὐτῆς, ὅτι ἑἐσαλεύθη. "Εδειζας τῷ λαῷ 
σου σκληρά, ἑπότισας ἡμᾶς οἶνον χατανύξεως, 
Ἔδωχας τοῖς φοθουµένοις σε σηµείωσιν τοῦ φυγεῖν 
ἀπὸ προσώπου τόξου. » Πεποτίσθαι γὰρ ὁμολογεῖ τῷ 
οἵνῳ τῆς κατανύξεως ὁ Προφήτης. Καὶ ἐπεὶ, tv' οὔ- 
πως εἴπω, ἔπεφε τοὺς λόγους τοὺς ἑἐλεγχτιχοὺς, καὶ 
πέπονθεν ἀπ αὐτῶν τὸν χατανυγμὸν, διὰ τοῦτο εἰἷ- 
ληφέναι ὁμολογεῖ µετὰ τῶν φοθουμένων τὸ θεῖον 
σγµείωτιν εἰς τὸ φωνεῖν τὰ βέλη. τὰ ἀπὸ τοῦ τόξου 
κπεμπόµενα τοῦ Θεοῦ ἐπὶ τοὺς ἀσεθεῖς xaX παραµεί- 
ναντας ἐπὶ τοῖς ἁμαρτίμασι, xaX μὴ μετανοβσαντας. 
Καὶ ὃν τῇ l'erécev. « Εἶπε δὲ Ἡσαῦ πρὸς τὸν πα- 
πέρα αὐτοῦ. Mi εὑλογία µία σοί ἐστι, πάτερ; 
ἹΚατανυχθέντος δὲ Ἰσαὰκ, ἀνεθόησε cuf σαν, xat 
ἔχλαυσεν. » Αντὶ µάντοι τοῦ, χατανύγητε, « σιωτή- 
σατε » Αχύλας xa θεοδοτίων ἐχδεδώχασιν ' ὅπερ ὁ 
Σύμμαχος « ἡσυχάσατε » ἑρμήνευσε σαφέστερον ἑχ- 
πιθέµενος τὸ ἀπὺ τῶν ῥητῶν δηλούμενον  ὅπερ 
τοιοῦτον ἔχει νοῦν' Ἐπὶ της χοίτης ὑμῶν ἐν ἑαυτοῖς 
χατὰ τὸ χρυπτὸὺν διαλέχθητε ' δῄλον δ' ὅτι τὰ μεθ) 
pivot οὕτως ἠαυχάσατξ. 
θύσατε θυσία» διχαιοσύ»ης, xal ἑ Ἰπίσατε él 
Κύριον, x. τ. &. 'O ἐξ ἀδίκων πόρων (97) προσφέ- 
peov οὐ δικαιοσύνης θύει θυσίαν, χα) ὁ μὴ xaz' ἀπίαν 
ὧν χέκττται µερίσων τοῖς δεοµένοις, xal ὁ Ex Ἀύπτς 
xoi ἐξ ἀνάγχης διδούς. Σαφέστατα δὲ διδάσχει, ὅτι 
05 περὶ τῶν θυσιῶν ὧν ἐξειλήφασιν οἱ ἐντυγχάνοντες 
τοῖς βιθλίοις, περὶ τούτων ἐνετείλατο ὁ θεῖος λόγος * 
ἔφη γὰρ ἐν τεσσαρακοστῷ φαλμῷ" «'O θὲὺς. θεός σου 
εἰμὶ ἐγώ. 02x ἐπὶ ταῖς θυσίαις σου ἐλέγξω σε" τὰ δὲ 
ὁλοχαυτώματά σου ἑνώπιόν µου ἑἐστὶ διὰ παντός. Οὐ 
δέξοµαι &x τοῦ οἴχου σου µόσχους, οὐδ Ex τῶν ποιµνίων 
90) χειμάῤῥους  ἐμὰ γάρ ἐστι πάντα τὰ θηρία τοῦ 
&Ypo9, κτήνη ἐν τοῖς ὄρεσι χαὶ Bóz,. Ἔγνωχα πάντα 
τὰ πετεινὰ τοῦ οὐρανοῦ, xal ὡὠραιότης ἀγροῦ μετ 
ἐμοῦ ἐστιν. Ἑ κν πεινάσω, µή 30: εἴπω' ἐμὴῆ γάρ ἐστιν 
ἡ οἱχουμένη χαὶ τὸ πλίρωµα αὐτῆς. Mh φάγοµαι 
χρέα ταύρων, ἃ αἷμα τράγων πίοµαι; θῦσον τῷ θεῷ 
θυσίαν αἱνέσεως, xal àm4óog τῷ ᾿ὙΥψίστῳ τὰς εὐγ4- 
σου. Καὶ ἐπικχάλεσαί µε ἐν ἡμέρᾳ θλίφεως, χαὶ ἑξ- 
ελουµαί σε, χαὶ δοξάσεις µε.) Καὶ Ev τῷ πεντηκοστῷ' 
ε Ὅτι. εἰ Ἠθέλησας θυσίαν, ἔδωχα ἂν, ὁλοχαυτώματα 
οὐκ εὐδοχίσεις. θυσία τῷ θεῷ πνεύμα συντετριµ- 
µένον . Καρδίαν συντετριμ pévr,y xal τεταπεινωμένην 
ὁ θεὺς οὐχ ἐξουδενώσει » Καὶ ἐν ἄλλοις' « Τὰ όλο- 
χαυτώµατα ὑμῶν xal αἱθυσίαι οὐχ ἡδυνάν pot, » Ἔτι 
δὲ xal ἐν τῷ Ἱεοεμίᾳ" «Οὐ ταῦτα, φησὶν, ἐνετειλά- 
µην τοῖς πατράσιν ὑμῶν, ᾗ ἡμέρᾳ ἀνήγαγον αὐτοὺς 
Ex γης Αἱγύπτου, περὶ ὁλοχαυτωμάτων xaX θυσίας ' 
&AX d$ τὸ ῥῆμα τοῦτο ἐνετειλάμην αὑτοῖς λέγων : 


?* Psal, pix, 4. 5, 6. 


*3 Genes, xxvi, 38. 
" Jerem vn, 22 et seqq. 


(97) 0 ἐξ ἀδίκω» πόρων, ctc. Corderius, Barbarus, Codex Darcccianus et Roc 4. 


** Psal, xLix, 7 οἱ seqq. 


ejus. » Et in quinquagesimo none psalino : « Com- 
movisti, inquit 13 terram, et conturbasti eam. Saua 
contritiones ejus, quia commota est. Osteudisti po- 
pulo tuo dura, potasti nos vino compunctionis. De- 
disti timentibus tc significationem, ut fugiant a fa- 
cie arcus. » Fatetur enim Propheta potatum se vino 
compunctionis. EL quoniam verba quibus reprelieu- 
sus fuerat , ut. ita dicam, concoxerat , et ab illis 
passus erat compunctioneim, idcirco fatetur se una 
cum meltuentibus Deui accepisse siguificationem 
ut fugeret sagittas, qua ab arcu Dei contra impios, 
et persistentes in. peccatis, nec poenitentiam agen- 
tes immittuntur. Et in Genesi scriptum est ?? : « Di- 
xit autem Esau ad patrem. suum : Nunquid. bene- 


D dictio una tibi est, pater? Compuucto autem Isaac, 


exclunavit voce Esau, et flevit. » Cirterum pro 
t compungimini, » Aquila et Theodotio, « tacete, » 
reddiderunt, quod Symmachus magis apertam ver- 
borum Eotionem proferens, « quiescite, » interpre- 
tatus est, Sensus est : In cubilibus vestris secreto: 
intra vos reputate, nimirum qui a vobis per dien 
gesta sunt, et cuin. facta vestra expeuderitis , sic 
demum quiescite. 


ἡμέραν menpaypéva xal τὰ περὶ αὐτοὺς ἐπισχεφά» 


V&ns. 6. Sacrificate sacrificium justitie, et spe- 
rate in Domino, etc. Non qui ex injustis lucris do- 
31121, nec qui ex partis bonis, ut par est, pauperibus 
non distribuit , ncc qui dolens 4ο coactus dat , is 
sacrificat sacrificium justiti:e, Evidentissime autem 
docet non de sacriticiis, qui sacrorum librorum 
lectores exposuerunt, prwcepisse Deum. Nam iu 
quadragesimo psalino ait ?* : « Deus, Deus tuus ego 
sum. Non in sacrificiis tuis arguam te: holocausta 
autem tua in conspectu meo sunt semper. Non ac- 
cipiam de domo tua vitulos , neque de gregibus 
tuis hircos: mes enim sunt omnes ferae agri , ju- 
menia in montibus et boves. Cognovi omnia vola- 
tilia coeli , et pulehritudo agri mecum est. Si esn- 
riero, non. dicum tibi : meus est enim orbis terre 
B639 εἰ plenitudo ejus. Nunquid manducabo caries 
taurorum, aut sanguinem hircorum potabo? Immola 
Deo sacrificium laudis, et redde Altissimo vota tua. 
Et invoca me in die tribulationis, et eruam te, et 
honorificabis me. » Et in quinquagesimo ** : « Quo- 
niam si voluisses sacrificium, dedissem utique, ho- 
lucaustis non delectaberis. Sacrificium Deo spiritus 
contribulatus.. Cor contritum et. humiliatum. Deus 
non despiciet. » Et alibi *€: « llolocausta vestra et 
sacrificia non Ixtificaverunt me. » la Jeremia quo- 
que: « Non liec, inquit f", manlavi patribus vestris, 
qua die eduxi eos de terra Egypti, de holocaustis 
el sacrificio. Annon hoc illis potius. imperavi di- 
cens : Unusquisque adversus proxiiuum suum µια 


*? Ps4J. 1, 18. '* Jerem. vi, 90. 


y 
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litiaim  rescindat. de. corde suo : nec jusjurandum Α Ἕκαστος χατὰ τοῦ πλησίον ἐν τῇ χαρδίᾳ καχίαν μὴ 


falsum diligatis: Naim h:c omnia odi, ait Dominus 
omnipotens, » Mauifeste igitur his omnibus docet 
inquirere quaenam sit sacrificiorum ratio, quibus 
intelligendis conducunt oracula divina qua dicunt: 
ε Sacrificium Deo spiritus contribulatus, » queniad- 
moduin et hic : «Sacrificate sacrificium justitiw,et 
sperate in Domino. » lpse quoque Salvator οἱ Do- 
minus noster, eos qui prophcetias non intelligebant, 
et propterea corporeorum sacrificiorum impotenti 
amore ad stuporem usque flagrabant, ad. saniorem 
mentem reducit dicens 38 « Si autem sciretis, quid 
est : Misericordiam volo, οἱ non sacrificium , nun- 
quam condemnassetis innocentes. » Porro locus 
apud unum de duodecim prophetis, in hunc modum 
positus est 59: « Quia misericordiam volo, οἱ non 
sacrificium : scientiam Dei plusquam holocausta. » 
]αο autem de sacrificiis legem esse docet Paulus 
dicens *? : « Qui exemplari et umbrz. deserviunt 
colestium. ». Ei ergo qui leges de sacrificiis legit, 
enixe laborandum est ut eas utroque modo explicet, 
et eas uim juxta figuralem, tum juxta reconditiorem 
et mysticum sensum. expendat. Hzc compendio a 
nobis observata sunt , explanantibus illud: « Sa- 
crifiente. sacrificium | justitie , » et consequenter 
istud: « Sperate in Domino. » Neque enim consen- 
taneum est ut quis speret , antequam juste agat : 
ei autem qui juste agit, licet coufideuter sperare , 
et Domini bona exspectare. Spes enim est bouorum 


exspeclatio. Quoniam vero a multis quizri solet , ς 


num vir probus aliquid speret, cum vir perfectus 
virtutis przinia jam receperit, nec ulla re indigeat, 
2c propterea nihil speret, eorum enim quze desunt, 
eil spes, cumque alterius sit bene sperare , nuin 
probis semper bona alia ex «aliis continua scrie 
succedunt: age nos quoque juxta Scripturarum sen- 
lentiam , de hac qui-tione pauca perstringamus. 
Clarissime sane , ut speremus in Domino, sacra 
nos eloquia adliortantur. « Speret » enin, inquiunt ?!, 
« Israel in Domino; » et ?* , « Domus Israel spera- 
vit in. Domino , adjutor eorum. 5644 οἱ protector 
corum est. » In nonagesimo autem psalmo, una cum 
aliis. promissionibus perfecto viro dieitur illud ?? : 
« Scapulis suis obumbrabit tibi, et sub pennis ejus 


μνησικαχείτω, xa ὄρχον devuÓf pfj ἀγαπᾶτε: Διότι 
ταῦτα πάντα ἐμίσησα, λέγει Κύριος παντοκράτωρ. » 
Σαφῶς ouv διὰ τούτων πάντων διδάσχει ἐξετάσειν 
τίς ὁ περὶ τῶν θυσιῶν τόπος ᾽ xal ὑποδάλλει γε ἆφορ- 
μὰς τὰ λόγια λέγοντα  «Τῷ θεῷ θυσία πνεῦμα συν- 
τετριμμένον * ». ὥσπερ χαὶ ἐνθάδε' ε«θύσατε θυσίαν 
δικαιοσύνης, xal ἑλπίσατε ἐπὶ Κύριον.» Καὶ αὐτὸς 
δὲ ὁ Σωτὴρ καὶ Κύριος ἡμῶν ἐπιστρέφει τοὺς μὴ νο- 
οῦντας τὰ προφητικὰ, xai διὰ τοῦτο περὶ τὰς αωµα- 
τιχκὰς θυσίας ἑπτοημένους, λέγων’ «Εἰ δὲ ἐγνώχειτε 
cl ἐστιν Ἔλεος θέλω xai o0 θυσίαν, οὐχ ἂν χατεδ.- 
Χάσατε τοὺς ἀναιτίους.» Κεῖται δὲ ἡ λέξις ἐν EA 
τῶν δώδεχα οὕτως ἔχουσα ' « Διότι ἔλεος θέλω καὶ 
οὗ θνσίαν, ἐπίγνωσιν θεοῦ f] ὁλοχαυτώματα. » Ότι 
δὲ ταῦτα νοµοθεσία Eat περὶ θυσιῶν, ἑδίδαξεν ὁ Παὺ- 
λος εἰπὼν τό» εΟἴτινες ὑποδείγματι xal σχιᾷ λα- 
τρεύουσι τῶν ἑπουρανίων.» ᾿Αγωνιστέον τοίνυν τῷ 
ἐντυγχάνοντι τοῖς περὶ Ουσιῶν νόµοις ἑχατέρως αὖ- 
τοὺς διηγἠσασθαι, χατά τε τὸ συμθολιχὸν xal χατὰ 
τὸ) ἀποῤῥητότερον xal μυστιχὸν ἐξετάκοντι. Ταῦτα 
ἓν ἐπιτομῇ ἡμῖν σεσηµείωστο βουλομένοις διτγγ{σα- 
σθαι τὸ, ε«θύσατε 0υσίαν δικαιοσύντς * » xal ἀχολού- 
θως τὸ, « Ἐλπίσατε ἐπὶ Κύριον.» Οὗ γὰρ ἔστιν εὑ- 
λόγως ἑλπίσαι πρὶν διχαιοποιῆσαι ΄ τῷ διχαιοπρα- 
γοῦντι δὲ πεποιθότως ἔστιν ἐλπίσαι, χαὶ τὰ τοῦ Κυ - 
plou ἆγαθὰ προσδοχῄσαι' ἐλπὶς γάρ ἐστι προσδοχία 
ἀγαθῶν. Ἐπεὶ δ' ἑςέτηται παρὰ πολλοῖς, εἰ ὁ χαλλς 
καὶ ἀγαθὸς ἐλπίσει τι, ὡς τοῦ τελείου ἁπέχοντος τὰ 
ἀγαθὰ, xài ἓν οὐδενὶ ἑλλείποντος, xai διὰ τοῦτο o5- 
δὲν ἐλπίξοντος, ἁπόντων γάρ ἐστιν ἡ ἑλπὶς, ἑτέρου 
δὲ τοῦ εἴναι χρηστὰς ἐλπίδα-, ἀεὶ τοῖς καλοῖς xai 
ἀγαθοῖς ἀγαθῶν τὰ ἀγαθὰ αὐτῶν συνεχἑστατα διαδε- 
χοµένων * φέρε xal ἡμεῖς ὀλίγα κατὰ τὸ βυύλημα τῶν 
Γραφῶν περὶ τοῦ προθλήµατος διαλάθωµεν. Σαφέστα- 
τα δη προτρέπουσιν ἡμᾶς ἐλπίζειν ἐπὶ Κύριον τὰ ἱερὰ 
λόγια. « Ἐλπισάτω » γὰρ, φποὶν, «. Ἱσραὴλ ἐπὶ τὸν 
Κύριον.) xax, «Οἶχος Ἱσραῇλ Ίλπισεν ἐπὶ τὸν Κύριον’ 
βοηθὸς αὐτῶν xal ὑπερασπιστῆς αὐτῶν ἐστι.» TO 
δὲ τελείῳ Ev τῷ ἐννενηκοστῷ ψαλμῷ μετὰ τῶν ἄλλων 
ἐπαγγελιῶν λέγεται τὸ, € Ἐν τοῖς µεταφρένοις αὐτοῦ 
ἐπισχιάσει συι, xal ὑπὸ τὰς πτέρυγας αὐτοῦ ἐλπιεῖς. 
Ὅπλῳ χυχλώσει σε ἡ ἀλήθεια αὐτοῦ.ν Ὁ δὲ Παῦλος 
by ᾧ χκρέµαται ὁ νόμος xal οἱ προρῆται, βουλόµενος 


sperabis ; scuto circumdabit te veritas ejus, » Dau- D παραστῆσαι ὁποῖός ἔστι, (λέγω δὲ τὴν ἀγάπην *) φη- 


jus autem in quo pendet lex οἱ prophete , volens 
ostendere qualis sit (charitatem dico) ait ?* ; « Cha- 
ritas omnia credit, omnia sperat , omnia sustinet. 
Charitas nunquam excidit. » Quod si nunquam ex- 
cidere perfecti viri est opus quod a charitate pro- 
liciscitur , illius ctiam qui re qualibet laboriosa su- 
peirior est, erit omuia propter charitatem sustinere, 
et omnia credere, nimirum qua sunt, et vera sunt. 
Neque enim inter omnia censenda sunt falsa quippe 
quie ne omnino quidem sunt. Nam qui charitate 
priditus est, perfectus οἱ stabilis est in. salutari 
lide, qux est de quaque re ad credendum necessaria, 


*! Matth. x0, 6. 9? Osce, vi, 0. 
Xc, 4. ? LCor. xin, 5. 


5 fl ebr. vui , o. 


cly * «'H ἀγάπη πάντα πιστεύει, πάντα ἐλπίνει, máv- 
τα ὑπομένει d ἀγάπη οὐδέποτε ἐγπίπτει.ν Ei ἓδί 
τὸ µηλέποτε ἐχπίπτειν τελείου ἐστὶν ἔργον, ἀγάπης 
ὑπάρχον, xal τὸ πάντα ὑπομένειν διὰ τὴν ἀγάπτν 
ὑπεράνω γινομένου παντὸς ἐπιπόνου, καὶ τὸ πάντα 
πιστεύειν, δΏλον δ᾽ ὅτι τὰ ὄντα xal τὰ ἁληθή * οὗ γὰρ 
ἓν τοῖς πᾶσι τὰ φευδῆ ἀριθμητέον, τὴν ἀρχὴν οὐδὲ 
ὄντα. Ὁ γὰρ τὴν ἀγάπην χατορθώσας τέλειος xal 
βέθαιος ἓν τῇ σωτηρίῳ πίστει τῇ περὶ ἑνὸς ἑχάστου 
τῶν πιστοῦσθαι ἀναγχαίων ἐστί» ὅτπλον ὅτι xal τὰ 
πάντα ἑλπίζειν, καὶ μηδὲν δυναµένων ἁγίῳ ἀπηχεῖ- 
σθαι ἀπογινώσχειν, οὐδενὺς ἄλλου T) τοῦ τελείᾳ ἁγά- 


9 Ρευ|. σκκς, à, — * Psal. exin, 9..  Peal. 
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πῃ X$xocuvuévou ἔργον ἂν ὑγιῶς Aéyotto* ὡς, εἰ, A manitestum est, omnia sperare, nihilque corum 


χαναχερµατ[ποντες τὸ πάντα ἑλπίσειν, βουλόµεθα διη- 
γβπασθαι, ἐροῦμεν, ὅτι χληρωνομΏσαι βασιλείαν οὗ- 
ρανῶν xaX παραχλτθῆναι, xal viol Θεοῦ κχλτθῆναι, 
καὶ Θεὸν ὄψεσθαι, xaY χορτασθῄσεσθαι $c πεινᾷ xal 
διφᾷ δικαιοσύνης, καὶ τοῦ τελείου ἐλέου µεταλήψε- 
σθαι, xat ἁπαξαπλῶς Ev πᾶσιν ἔσεσθαι ofc ἐπηγγεί- 
λατο ὁ ἀφενδὴς θεὸς, χαὶ Σωτὸρ ὁ Κύριος ἡμῶν Ἱη- 
σοῦς Χριστός. « Ὀφθαλμὸς γὰρ οὐκ εἶδε xaX οὓς οὖκ 
ἤχουσε, xaX ἐπὶ καρδίαν ἀνθρώπου οὐχ ἀνέδη ἃ ἡτοί- 
µασεν ὁ θεὸς τοῖς ἀγαπῶσιν αὐτόν. » 


que sauctis reservari possunt , desperarc , nullius 
alterius opus sane dici posse, quam ejus qui perfecta 
charitate praeditus est: ita ut, si minutim enucleare 
volumus quid sit omnia sperare, dicturi simus nibil 
aliud esse quam regni coelorum liereditatem adire, 
consolationem aecipere , filii Dei vocari, Deum vi- 
dere, justitia quam esurit et sitit, exsatiari, perfecta 
frui misericordia, et, ut simul omnia breviter 
absolvam , in omnibus esse qux verax Deus, et 
Salvator Dominus noster Jesus. Christus promisit, 


« Oculus eniin non vidit, nec aurisaudivit, nec in cor hominis ascenderunt, quie przparavit Deus iis qui 


diligunt iilum **, 


Πο.1.1οἱ Aéyovcoi* Τίς δείξει ἡμῖν τὰ ἁγαθά; B 


Κι τ. É. Οἱ μὲν ἁπλούστεροι (08) ὑπολέφονται λέγε- 
σθαι ἐνταῦθα, ὅτι, τῶν ἀποχειμένων ἐν ἐπαγγελίᾳ 
Χπουσσομένων, οἱ πολλοὶ λέγουσιν, ὅτι, Τίς ταῦτα 
ἡμῖν δείξει, καὶ ἓν αὐτοῖς γενέσθαι ποιῄσει; ὃτλον 
ὅτι πληχθέντες μὲν ὡς περὶ ἀληθῶν, χαὶ ὀρεχθέντες 
αὐτῶν, δ-ὰ δὲ τὴν ἀσθένειαν τὴν ἀνθρωπίνην κατὰ 
πολλὰ τῶν ἁμαρτανομένων οὐ πἀνυ τι αὐτοῖς δεδω- 
χότες τὸ ὄψεσθαι αὐτὰ xat ἓν αὐτοῖς ζήσεσθαι. Ἔτς- 
got δὲ οὕτω δ.ηγήσονται τὸ λεγόμενον, ὅτι τὰ Ev 
ἐπαγγελίᾳ ἀναγεγραμμένα τοῖς ἐκλεχτοῖς δοθῄσεσθαι 
οὐ πάνυ τί ἐστι σαφῶς xal τρανῶς συνιέναι μὴ οὐχὶ 
σοφοὺς Υεγενηωένους * olov τίς ἡ vr ἣν πληρονοµή- 
σουσιν οἱ πραεῖς * χαὶ τί τὸ χληρονομῆται αὑτὴν νοη- 
τέον, 1| τί τὸ διὰ τὴν καθαρότητα τῆς καρδίας 5ye- 
σθαι θεὺν ἀόρατον τυγχάνοντα, ὃν οὐδεὶς ἑώραχε πώ- 
ποτε» τίνος δὲ γινομένου καὶ ποταπῶν συµθαινόντων 
οἱ ἐπὶ τοῦ παρόντος πενθοῦντες ὕστερον παραχλη- 
θήσονται΄ τίς δὲ xal ποταπὴ fj βασιλεία τῶν obpa- 
γῶν. Πολλοὶ οὖν ἀχούοντες τὰ ἀναγεγραμμένα ἀγα- 
0X βυυλόμενοι αὐτὰ τῇ διανοἰᾳ θεάσασθαι καὶ συνιέ- 
vat. λἐγουσι τὸ, « Τίς ἔσται ὁ δείξων ἡμῖν ἀγαθά; » 

Ὑπάνιος γὰρ ἀληθῶς ὁ δυνάµενος δειχνύνα:, ὡς διη- 

Ὑησάµεθα, τὰ ἀγαθὰ, ὁποῖος ὁ Παῦλος f,» δυνάµενος 

αὐτὰ λόγῳ παραστῆσαι, ὣς φησί που τύ' ε« Ἡμεῖς δὲ 

νοῦν Χριστοῦ ἔχομεν, ἵνα ἴδωμεν τὰ ἀπὸ τοῦ Θεοῦ 
χαρισθέντα ἡμῖν, ἃ χαὶ λαλοῦμεν οὐχ ἐν διδακτοῖς 
ἀνθρωπίνης σοφίας λόγοις, ἀλλ᾽ ἐν διδαχτοῖς πνεύμα- 
τος, πνευματιχὰ πνευματιχοῖς συγκρίνοντες.ν Τετι- 
ρήχαμεν πολλάχις τὸ, «τίς,» Ev τῇ Γραφῇ ἐπὶ τοῦ 
σπανίου τεταγµένον, ὥσπερ tv τῷ' «Τίς πιστὸς xat 

Φρόνιμος οἰχονόμος:» xal* «Τίς σὀφὸς καὶ συνῄσει 

ταύτα; καί" «Κύριε, τίς κατασχηνώσει ἓν δρει 

ἁγίῳ 009; » θὕτως xai ἐνθάδε λέγεται τὸ, « Ti, δεί- 
ξει ἡμῖν τὰ ἀγαθά ; » 

x τοῦ τόμου τῶν εἰς τὸν δ' φα.Ἰμὸν εἰς τό" 
* Πο.1-1οἱ .άγουσι * Τίς δείξει ἡμιν τὰ ἀγαθά ; » 
Πολλῆς παρὰ τοῖς ἀνθρώποις ζητήσεως τυγχανού- 

σης περὶ τοῦ, tiva τὰ ἀγαθὰ, xal τίνα τὰ χαχὰ, xai 

τινῶν μὲν ἀπροαίρετα εἶναι λεγόντων τὰ ἀγαθὰ, xal 
τὰ xaxá* ὡσπερεὶ “ἣν ἡδονὴν ἀγαθὸν ἀποφαινομέ- 

Vv, καχὸν δὲ τὸ πονηρόν" ἑτέρων δὲ ἓν µόνοις προ- 

αιρετικοῖς καταχλειόντων τὰ ἀγαθὰ xai τὰ χαχά' xat 

τὰς μὲν ἀρετὰς, xal τὰς κατ αὐτὰς πράξεις μόνας 
? I Cor. 1,9. ?*I Cor. n, 16 et 19. 


7?! Matth. 


γεπς. 6. Multi dicunt * Quis ostendet nobis bona? 
ete. Simpliciores existimabunt hujus loci sensune 
esse , multos , cum promissa annunciantur bona ,. 
4icere, Quis hac nobis ostendet, et nos in illis con- 
stitiet ? eorum videlicet tanquam verorum admira- 
tione pereulsos, et ea peroptantes, sed propter hu- 
manam imbecillitatem, quz ex peccatorum moltitu- 
dine oritur, sibi non fidentes,fore ut ea videant et 
in illis vivant. Alii vero quod dicitur , sic explica- 
bunt, non omnino posse, nisi a sapientibus, clare et 
aperte intelligi quid sint illa bona qua per repro- 
missionem scriptum est electis datum Iri: verbi 
gratia, quinam sit terra quam hazreditabunt mites, 
quid hzreditatis nomine intelligendum sit, quid sit 
propter cordis puritatem videre Deum iuvisibilem, 
quem nemo vidit unquam : cujus rei causa, quibus- 
ve factis , qui nunc lugent, postea sip consolatio- 
nem accepturi : quod item, et quale sit regnum co- 
lorum. Multi ergo audientes quix in Scripturis pro- 
mássa sunt bona, ect optantes ea intelligentia et 
mente percipere, dicunt : « Quis ostendet nobis 
565 bora? » Pauci enim sunt qui, ut diximus, pos- 
sint ostendere bona, ad instar Pauli, qui ea verlo re- 
praesentare poterat, ut alicubi dicit δὲ: « Nos au- 
tem sensum Christi habemus, ut sciamus quze a Deo 
donata sunt nobis, quz et loquimur non in doctis 
humanz sapieutize verbis, sed in doctrina spiritue, 
spiritualibus spiritualia comparantes.» Sz pe auteni 
observavimus illud , « quis, » in rerum raritate usur- 
pari, ut euim dicitur *! : « Quis fidelis et prudens 
dispensator? » et ?*, « Quis sapienset intelliget baec ?» 
ei **, « Domine, quis requiescet in monte sancto tuo? » 
Sic et hic dicitur : « Quisostendet nobis boua? » 


&£ tomo in quartum psalmum, ad illa verba : « Mults 
dicunt, (Quis ostendet nobis bona? » 


Cum in magna controversia et contentione ver« 
setur, quanam bona et quanam mala sint ; et nou- 
nulli aflirinent, nec bona, nec mala arbitraria esse; 
utpote qui voluptatem bonum, malum vero id quod 
molestum est, pronuntient; alii vero in iis soli 
qua libere suscipiuntur bona et mala includant; et 
virtutes quidem earumque actiones solas bona vo- 


xxiv, do... Ps, cvi, 15. 339 Ps. xiv, 4. 


(98) Οἱ μὲν ἁπ.Ἰούστεροι, etc. Codd. Roc, Barocc., schieda: Combclisii, Daniel Barbarus. 
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EX. ORIGENE 


αλ. 


«ent, vitia autem et. vitiosas actiones mala : tertium Α ἀγαθὰ λεγόντων * τὰς δὲ χαχίας xaX τὰς χατὰ χαχίαν 


sutem sit genus eorum qui hec permiscent , εἰ si- 
mul inter arbitraria et non arbitraria esse bona et 
mala dicunt, probabilitate inducti plerique fidelium 
discendi cupidi, ad locum de bonis merito dixerint : 
«Quisostendet nobis bona? » Naturam igitur bonorum 
eam esse, ut libere suscipi aut omitti possint, nemo 
qui judicii rationem adinittat, audeat. dubitare; 
honum quippe ait esse, ubi aliqnis audiet ** ; 
« Euge, serve bone et fidelis, superpauca fuisti delis, 
super multa te constituam : ingredere in gaudium 
domini (ui. » Et bonum est, quod a viro bono, ex 
corde, ut Servator ait, profertur *! : « Bonus homo 
ex bono thesauro cordis sui profert bona. » Atque 
wt semel] dicam , omnis fruetus arboris bonz, qui 


libere suscipi potest, bonum est ; ut charitas, pax , B 


gaudium, patientia, benignitas et bonitas, fides, 
mansuetudo, continentia ; his vero contraria, mala. 
Án vero etiam ex Christi doctrina aliquid bonum 
sit, et malum, in iis qux libera non sunt, disce- 
ptandum est; et an bonum aliquid, aut malum sit in 
iis quas non libera sunt , ut postea expensis et exa- 
minatis illis, ostendemus. Nec vero qua ab iis affe- 
runtur qui arbitrariis non arbitraria miscent , bona 
et mala fuerint : illi enim existimant 56, bo- 
norum alia iu anima, alia in corpore , alia externa 
esse , quemadmodum et mala, In anima, esse vir- 
tutem et actiones a virtute profectas, vel vitium et 
aetiones vitiosas. In corpore, senitatem, robur, pul- 
ehritudinem ; vel contra, morbum, malam e€oszporis 
habitudinem, et deformitatem, Externa. denique, 
divitias, paupertatem ; gloriam, ignominiam; nobi- 
litatem , ignobilitatew. Tria item bonorum genera, 
et totidem malorum in Seripturis reperiri quidam 
existimant, Virtutes enim et vitia .atentes bona et 
mala esse, preter ea qux» apud mos in confesso 
sunt, in virtute ac vitio, et in actionibus qux inde 
proficiscuntur , Scripturz testimoniis utentur, qua 
res corporis et externas bona vel mala esse de- 
elarant : et de virtutibus quidem ac vitiis, quid ver- 
bis opus est, cum disciplina morum doceat am- 
plectendam nobis justitiam, prudentiam, temperan- 
tiam, fortitudinein, el ad earum normam exactas 
Faiiones; vitanda esse his contraria? quare non 
opus est exemplis ad ea, qu: ab arbitrariis proft- 
ciscuntur , bona. Corporis autem et externa bona ex 
hujus expositione dicti multifariau demonstrabunt : 
sed imprasentiarum sufficit. quaedam apponere ex 
iis que in Exodo, Levitico et Deuteronomio ha- 
bentur : uti promissiones iis facta: , qui mandata 
servant; atque ut mius et exsecrationes in eos, qui 
transgrediuntur ipsa : verbi gratia, quod sanitas 
bonum sit, et morbus malum, in Exodo denuntiari 
ostendet ** : « Si custodieris maudata tea et prz- 


9 Matth. xxv, 2. 


(99) Lege, ὑπό. 
(0) Alias, φιλοῦντες. 
(2) Alias, τόπον, Mox pru ἁδ.δάχτως, lcg. videtur 


^ Luc. vi, 46. 


** Exod. xv, 90. 


ἑνεργείας χαχά τρίτων δὲ ὄντων τῶν μιγνύντων, 
xai ἅμα £v προαιρετικοῖς ἡ ἁπροαιρέτοις λεγόντων 
€ ναι τὰ ἀγαθὰ xai τὰ χαχά ᾿ εἰχότως ὑπὲρ (99) τῶν 
πιθανοτῄτων περιελχόµενοι οἱ πολλοὶ τῶν πιστευόν- 
των φιλομαθοῦντες (1), εἰς τὸν περὶ ἀγαθῶν τόπον 
λέγοιεν ἂν τό' εΤίς δείξει ἡμῖν τὰ ἀγαθά»ν "Ότι 
μὲν οὖν ἐν προαιρετιχοῖς ἐστιν ἡ τῶν ἀγαθῶν φύσις, 


'πᾶς ὁστισοῦν, ἁἀποδεχόμενος τὸν περὶ χρίσεως λόγον 


(2), ἀδιδάχτως ὁμολογήσαι ἄν. ἁἆγαθὸν γάρ φησυν ci- 
ναι, ἐφ᾽ ᾧ ἀκούσεταί τις τό «Εύγε, ἀγαθὲ δοῦλε 
καὶ πιστὲ, ἐπὶ ὀλίγα he πιστὸς, ἐπὶ πολλῶν σε χατα- 
στήσω * εἴσελθε εἰς «hv χαρὰν τοῦ χυρίου σου.» Άγα- 
θὸν δὲ τὸ ἀπὸ τοῦ ἀγαθοῦ ἀνθρώπου ix νῆς καρδίας 
αὑτοῦ προφερόµενον, ὡς ὁ Σωτ{ρ φησιν’ «'O ἄγα- 
θὸς ἄνθρωπος Ex τοῦ ἀγαθοῦ θησαυροῦ τῆς καρδίας 
αὐτοῦ προφέρει τὰ ἀγαθά"', χαὶ ἁπαξαπλῶς πᾶς 
καρπὺς δένδρου ἀγαθοῦ, προαιρετιχὸς àv, ἀγαθόν (3) 
ἐστιν * ὡς ἀγάπη, xaX εἰρήνη, χαὶ χαρὰ, καὶ µαχρο- 
θυµία, χρηστότης τς χαὶ ἀγαθωσύνη, πίστις, xa 
πραότης, xaX ἐγχράτεια' τὰ δὲ ἑναντία τούτοις, xa- 
xá. El δὲ χαὶ μετὰ τὴν τοῦ Χριστοῦ διδασχαλίἰαν ἐστί 
τι ἀγαθὸν, xal χαχὺν, xaX tv ἀπροαιρέτοις, ἕπτη» 
τέον ' χὰν ἡ δὲ τι xaxby ἢ ἀγαθὸν ἐν ἀπροαιρέτοις, 
ὡς ὕστερον ἐξετάσαντὲς τάχα δείξοµεν ' ἀλλ οὔτι ve 
τὰ ἀπὸ τῶν μιγνύντων τοῖς προαιρετιχοῖς τὰ ἀπρο- 
αίρετα λεγόμενα ἁγαθὰ àv εἴη xaY xaxá^ ἐχεῖνο. γὰρ 
οἵονται τῶν ἀγαθῶν τὰ μὲν εἶναι περὶ φυχὴν, τὰ δὲ 
περὶ σῶμα, τὰ δὲ ἐχτός * ὁμοίως δὲ xaX τῶν xaxov: 


C χαὶ περὶ φυχὴν μὲν ἀρετὶν xa τὰς xav' &geztv πρά- 


ξεις, ἡ χαχίαν καὶ τὰς χατὰ καχίαν πράξεις περὶ 
σώμα δὲ ὑγείαν, xal εὐεξίαν, χαὶ χάλλος. f) νόσον, 
xai χαχεξίαν, xal αἶσχος ' περὶ τὰ, ἑχτὸς δὲ, πλοῦτου 
καὶ πενίαν, δόξαν xal ἁδοξίαν, εὐγένειαν xai ὃυσ- 
Υένειαν. Οἱήσονται δέ τινες xal χατὰ τὰς Γραφὰ, 
ὁμοίως τρία γένη εἶναι τῶν ἀγαθῶν, xai τρία τῶν 
χαχὼν * τὰς γὰρ ἀρετὰς χαὶ τὰς xaxlag προσιέµενοι 
εἶναι ἀγαθὰ xaY χαχὰ μετὰ τὰ ὁμολογούμενα χαὶ ὑφ' 
ἡμῶν ἐν ἀρετῇ καὶ xaxía, καὶ ταῖς xav' αὑτὰς πρά- 
ξεσι, χρῆσονται ῥητοῖς, xat τὰ σωματικὰ, καὶ τὰ ἔχ- 
τὸς δήθεν ἀποφαινομένοις ἁγαθὰ ?) xaxà τυγχάνειν 
xal περὶ μὲν ἀρξτῶν καὶ xaxüv τί δεῖ λέγειν, τῶν 
{θιχκῶν πραγμάτων (4) διδασχόντων δεῖν ἡμᾶς μὶν 
αἱρεῖσθαι διχαιοσύνην, χαὶ φρόνησιν, χαὶ σωφροσύ- 


D νην, xaX ἀνδρίαν, xai τὰς χατ᾽ αὑτὰς πράξεις ' &x- 


χλίνειν δὲ τὰ τούτοις ἑναντία; διόπερ o0 χρεία πα- 
ῥαδειγμάτων εἰς τὰ παρὰ τῶν προαιρετικῶν ἀγαθά, 
Σωματιχὰ δὲ χαὶ ἑχτὸς ἀγαθὰ ix τῆς xarà τὸ ῥητὸν 
ἐχδοχῆς πολλαχόθεν δείξουσι ' πλὴν ἐπὶ τοῦ παρὀν- 
τος ἀρχεῖ παραθέσθαι τινὰ ἐκ τῶν ἐν Ἐξόδῳ, xat 
Λειϊτικῷ, xa Δευτερογομιίῳ κειμένων’ ὡς kv ἔπαγ- 
γελίᾳ πρὸς τοὺς τηροῦντας τὰς ἐντολάς' xal ὡς Ev 
ἀπειλῇ χαὶ χατάραις πρὸς τοὺς παραθαἰνοντας αὖ- 
tg" oiov ὅτι ἡ ὑγεία ἀγαθόν ἐστι, xat d) νόσος xa- 


ἁδιστάκτως. 
(5) Legendum, ἀγαθός, 
(4) Leg. γραμμάτων. 
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xbv, ἀπὸ τῆς Ἑξόδου δείξει ταῦτα προλέγεσθαι’ A cepta mea, morbum omnem, quem immisi A&gy- 


« Ἐὰν tnpljnc τὰς ἑντολάς µου xaY τὰ προστάγµα- 
τά pou, πᾶσαν νήσον ἣν ἐπήγαγον τοῖς Αἰγυπτίοις, 
o)x ἑπάξω ἐπὶ oé* ἐγὼ γάρ εἰμι Κύριος ὁ ἰώμενός 
σε.» Καὶ τὸ ἀπὸ τοῦ Δευτερογομίου δὲ πρὸς τοὺς 
ἁμαρτάνοντας λεγόµενον ὑπονοηθείη ἂν xaxbv μὲν 
παριστάνειν τὰς σωματιχάς πληγὰς xal τὰς νόσους, 
ἀγαθὸν δὲ δηλονότι xal τὴν ὑγίειαν καὶ τὴν τοῦ Go- 
µατος ῥῶσιν. Ἔχει δὲ οὕτως ἡ Λέξις' ε«Ἐὰν μὴ 
ἀχούσητε ποιεῖν πάντα τὰ ῥῆματα τοῦ νόµου τούτου 
τὰ γεγραµµένα ἐν τῷ βιθλίῳ τούτῳ, φοθεῖσθαι τὸ 
ὄνομα τὸ ἔντιμον, καὶ τὸ θαυμαστὸν τοῦτο, Κύριον 
τὸν θεὸν, xal παραδοξάσει Κύριος τὰς πληγάς σου, 
χὰὶ τὰς πληγὰς τοῦ σπἑρματός σου, πληγὰς µεγά- 
λας xai θαυμαστὰς, xai νόσους πονηρὰς xa. πλεί- 


στας (5)' xaX ἐπιστρέφει ἐπὶ σὲ πᾶσαν τὴν πλη- B 


γην Αἰγύπτου τὴν πονηρὰν, ἣν διηυνλαθοῷ ἀπὸ προσ- 
ώπων αὐτῶν ' xal χολληθήσεταί σοι, xal πᾶσαν ua- 
λαχίαν, xai πᾶσαν πληγὴν τὴν μὴ γεγραμμένην 
iv τῷ βιθλίῳ τοῦ νόµου τούτου ἐπάξει Κύριος ἐπὶ 
σὲ, ἕως ἂν ἐξολοθρεύση σε" χαὶ πάλιν τοῖς πα- 
ραθαίνουσι τὰς ἐντολὰς λέγεται τό. «Ἐπιπέμγω 
ὑμῖν πυρετὸν, καὶ ἵχτερο, xal σφακελίζοντας 
κοὺς ὀφθαλμοὺς ὑμῶν, xai τὴν φυχὴν ὑμῶν ἑχτή- 
χουσαν' » πρὸς τούτοις xai ἐν τῷ Δευτερογομίῳ τοῖς 
ἀφισταμένοις τῆς θξοσεθείας ἀπειλεῖ ὁ λόγος ὅπι- 
σθότονον ἀνίατον. Τὰ δὲ ἑχτὺς ἀγαθὰ οἱ βουλόμενοι 
κατὰ τὸν θεῖον ἐπαγγέλλεσθαι λόγον τοῖς μὲν ἀπὸ 
τοῦ Λευϊτικοῦ τούτοις χρῄσονται’ ε Ἐὰν ἐν τοῖς 
προστάγµασί µου πορεύησθε, χαὶ τὰς ἐντολάς µου φυ- 
λάχσησθε, xal mortis αὐτὰς, δώσω τὸν ὑετὸν ὑμῖν 
ἐν χαιρῷ αὐτοῦ, xai ἡ YT δώσει τὰ γεννηµατα 
αὐτῆς, xa τὰ ξύλα τῶν πεδίων δώσε; τὸν χαρπὸν αὐ- 
τῶν. Καὶ χαταλήνεται ὑμῖν ὁ ἁλοητὸς τὸν τρνγητὸν, 
xaX ὁ τρυγητὸς χαταλήψεται τὸν σπόρον’ καὶ φαγεσθε 
τὸν ἄρτον ὑμῶν εἰς πλησμονήν᾽ καὶ χατοιχῆσετε 
μετὰ ἀσφαλείας ἐπὶ τῆς γῆς ὑμῶν, χαὶ τὰ ἑτῆς' 
&x δὲ τοῦ Δευτερονομίου τούτοις χρήσονται’ « Καὶ 
ἔσται ὡς ἂν διαθήτε τὸν Ἱορδάνην εἰς τὴν γῆν ἣν 
Κύριος ὁ θεὸς δίδωσιν ὑμῖν, χαὶ φυλάσσεσθε ποιεῖν 
πάσας τὰς ἐντολὰς αὐτοῦ, ἃς ἐγὼ ἑντέλλομαί cet 
σήμερον ' xat δώσει σε Κύριος ὁ θεός σου ὑπεράνω 
πάντων, xat Ίξουσιν ἐπὶ σὲ πᾶσαι αἱ εὐλογίαι αὗτα:, 
καὶ εὑρήῆσουσί σε, ἑὰν ἀχούσῃς τῆς φωνῆς Κυρίου 


puis, non inducam in te: ego enim sum Dominus 
sanans te, » Quodque in Deuteronomio ad peccantes 
dicitur, videtur corporis plagas et morbos in malis 
reponere, in bonis vero sanitatem et robur corporis. 
Verba lime eunt *? : « Si non obedieritis, ut facíatis 
omnia verba legis hujus scripta in libro loc, ut 
Limeatis namen hoc honorandum et admirabile, Do- 
minum Deum, incredib.les faciet Dominus plagas 
luas, et plagas seminis tui, plagas magnas et admi- 
Tabiles, morbos inalos et plurimos : et convertet in 
te omnem plagam /£gypti mabun, quam. devitasti 
a conspectu ipsorum, οἱ conglutinabitur tibi, et 
omnem mollitiem et omnem plagam mou scriptam 
in libro legis hujus, adducet Dominus super te, do- 
nec exterminaverit te, » Et rursus periringentibus 
maudata dicitur ** : « Immittam vobis febrim et 
arquatum morbum, et tabescentes oculos vestros, 
et animam vestram liquescentem, 567 » Praterea 
in Deuteronomio pietatis οἱ religionis desertoribus 
rigorem  cervicia insanabilei minatur *. Bona 
vero externa qui volunt ex. divinis litteris polliceri, 
his utentur. Levitiei verbis ** : « Si in mandatis 
meis ambuletis, et precepta mea servetis, ei imipleatis 
ipsa, dabo vobis pluviam in tempore suo, et terra 
dabit germina sua, et ligna camporum dabunt fructum 
suum. Et excipiet vobis tritura vindemiam, et viu- 
demia excipiet sationeimn, et comedetis panem vestrum 
in satietatem, ct cum securitate babitabitis in teria 
vestra, eic. » Ex Deuteronomio ως afferent  : « Et 
erit ubi Jordanem trausieritis, in terrai quam Doni - 
nus Deus dat vobis, et cavebitis uL omnia mandata ejus, 
quz ego vobis hodie prascribo, impleatis : et dabit te 
Dominus Deus tuus esse super omnes, el venient 
super te omnes benedictiones hax, et invenient te, 
si audieris vocem Doinini Dei tui. Denedictus tu. in 
urbe, οἱ benedictus tu in agro, benedicti fetus ven- 
tris tui el germina terra tus, et armenta. boum 
tuorum, εἰ greges pecudum tuarum :— benedictie 
apotliecas tuze, et reliquie tue, » et csetera, D. ex 
contrario impiis dieitur *5 ; « Exsecrabilis tu. in 
civitate, et exsecrabilis tu in agro; exsecrata hor- 
rea tua, et reliquie (tux, exsecrabiles (ilii veutris 
tui, et germina lerra: tu; exsecrata armeuta boum 


τοῦ θεοῦ σου. Εὐλογημένος σὺ Ev πόλει, xat εὔλογη- p tuorum, et greges pecudum tuarum ; » et alia innu- 


μένος σὺ ἓν ἀγρῷ, εὐλογημένα τὰ ἔγγονα (6) τῆς 
κοιλίας σου, xat τὰ γεννήµατα τῆς γῆς σου , χαὶ τὰ 
βουχόλια τῶν βοῶν σου, xal τὰ ποίµνια τῶν προθά- 
«ων σου. εὐλογημέναι αἱ ἀποθΏκαί cou, xai τὰ 
ἑγχαταλείμματά σου, » xal τὰ ἑξῆς. Ὡς πάλιν ix 
τῶν ἑναντίων τοῖς ἀσεθοῦσι λέγεται τό' ε Ἐπικατάρα- 
της σὺ by πόλει, χαὶ ἐπιχατάρατος σὺ kv ἀγρῷ ' ἔπι- 
κατάρατοι αἱ ἀποθῆχαί σου, xai τὰ ἑγχαταλείμ- 
µοτά που. ἐπιχατάρατα τὰ τέχνα τῆς κοιλίας σου, 
xo τὰ γεννήµατα τῆς γῆς σου. ἑἐπικατάρατα τὰ 


*9 Deut. xxvuir, 58 οἱ sea. 
xxvii 1 et seq. ** ibid. 16 et seq. 


(^.) Biblia Graeca, πιστάς. 


** Levit, xxvi, 16. ** Deut. xxxi, 21. 


mera proferre possunt , qui in rebus corporis et ex- 
ternis bona et mala esse volunt. Evangelium quoque 
attingent, et dicent Servatorem, cum venit, Lui- 
quam mala, hominibus abstulisse corporis c:eci- 
tatem, surditatem, et membrorum resolutioneu , et 
morbum omnem, et omnem infirmitateui sanavi se, 
dedisseque bona pro malis prioribus, el perspica- 
citatem corporis, et auditum, el aliam sanitatem , 
et robur : et verecundahbere cum ex te quarent, 
annon malum quoque esse arbitremur, a daone 


*5 Levit. xxvi, ὁ οἱ se]. " Deut. 


(6) Lege, ἔχγονα. 
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vezari et lunatieum esse ; ut contra, ab iis liberari, A βουχόλια τῶν βοῶν σου, xai τὰ ποίµνια τῶν προδά- 


bonum. Sed et apostoli, qui dona sanandi οἱ opera 
virintum  perficiebant, in eo ipso bonis homines 
afliciebant et malis ipsos liberabant. Ad futurum 
denique seculum transgredientur, qui hiec sentium, 
et dicent. malum. esse. dolorem , sive $66 pecca- 
lores zeterno. igni adjudicari. Si vero malum est 
dulor, voluptatem bonum esse necesse est. Ex bis 
manifesta sunt ea quibus maxime commoveri possinl, 
qui argumenta illa, qui? ex Scripturarum sententia 
tria csse bonorum et malorum genera ostendunt, dis- 
solvere non possunt. 11oc igitur errore non solum qui 
nudam et simplicem fidem habent circumventi sunt, 
sel et eorum nonnulli qui sapientiam in Cluristo 
profitentur ; eas esse Opificis promissiones, et pr:zeter 


των σου” » xai ἄλλα δὲ δυσεξαρίθµητα οἴσουσιν (7) 
οἱ βουλόμενοι ἓν σωματιχοῖς χαὶ τοῖς ἑκτὸς εἶναι 
ἀγαθὰ καὶ xaxá&* ἑφάφονταί τε χαὶ τῶν Εὐαγγελίων 
λέγοντες τὸν Σωτῆρα ἑληλυθότα, xal ὡς χαχὰ ἀςηρη- 
χέναι ἀπὸ τῶν ἀνθρώπων τὴν τυφλότητα τὴν σωµα- 
τιχὴν, χαὶ τῆν χωφότητα, xat τὴν πάρεσιν τῶν µε- 
λῶν, xal πᾶσαν νόσον, χαὶ πᾶσαν μαλαχίαν τεθερα- 
πευχέναι., ἀγαθὰ ἀντὶ τῶν προειληφότων xaxov (8) 
δυρεύμενον, τό τε διορατικὺν σωματικὸν xal τὸ 
ἀχουστιχὸν, xai τὴν ἄλλην ὑγείαν xal ῥῶσιν. xa 
δυσωπ{σουσἰ σε φάσχοντες, εἰ μὴ xa ἡμεῖς ὁμο- 
λογήσομεν xaxbv εἶναι τὸ δαιμον.ᾷν xal τὸ σεληνιά- 
ζεσθαι ' ώς πάλιν ἐχ τοῦ ἑναντίου ἀγαθὸν τὸ τούτων 
ἀπτλλάχθαι. ᾽Αλλὰ χαὶ ob ἁπόστολοι, χαρίσματα 


sonum dictionum nihil minis ilis signiflcari opi- D ἱαμάτων καὶ ἑνεργέματα δυνάµεων ἐπιτελοῦντες, 


nantes. Αὐ iis igitur omnibus, qui ista e Scripturis 
conüci existimant, quxrendum est , legemne serva- 
verint prophelse , quorum peccata non repretien- 
duntur ;: iut. Elias pauperrimus, qui ne panem qui- 
dem quem ederet habebat; ideoque missus ad mu- 
lierem. in. Sarephtha Sidonise ; et Eliseus, qui apud 
Sunamitidem angustissimum accepit domicilium , et 
scamnum, et vilem lyclinulum, qui et agritudiue 
obiit; et Isaias, qui nudus et excaleeatus trien- 
nium ambulavit; et Jeremias, qui et in foveam ceni 
. conjectus est, et semper ludibrio habitus, ut etiam 

solitudinem optaret ; et Joannes , qui in solitudiuibus 
habitabat, et preter locustas et inel agreste cibi nibil 
$umebat, pelle succinctus lumbos , et villis cameli 


κατ αὐτὸ τὸ Eveprely ἀγαθὰ ἑποίουν τοῖς ἀνθρώποιρι 
«i χαχῶν αὑτοὺς ἀπᾖλλαττον’ διαθήσονται ὃλ οἱ 
ταῦτα λέγοντες xaX ἐπὶ τὸν μέλλοντα αἰῶνα, φάσκον- 
τες τὸ, xaxby εἴν.ι τὸν πόνον, Ίτοι τὸ τοὺς ἁμαρτω- 
λοὺς ἐν πυρὶ (9) αἰωνίῳ παραδίδοσθαι. El δὲ χαχὸν 
ὁ πόνος, ἀνάγχη τὴν ἡδονὴν ἀγαθὸν εἶναι. Σαφῃ μὲν 
οὖν Ex τῶν εἰρητμένων τὰ δυνάµενα ἐπὶ πλεῖον δυσ- 
ωπῆσαι τοὺς οὐχ οἵους τε λῦσαι τὰ προσα"όμενα, 
περὶ τοῦ τρία γένη τῶν ἀγαθῶν εἶναι, καὶ τρία τῶν 
καχῶν xazà τὺν λόγον τῶν Γραφῶν. Ταύτην τοίνυν 
τὴν ἁπάτην οὗ µόνον οἱ ὁμολογουμένως ἀχέραιοι τῶν 
κεπιστευχότων Ἱπάτηνται, ἀλλὰ xal τινες τῶν igay- 
γελλομένων σοφἰαν τὴν χατὰ Χριστὸν, θἰόμενοι τοῦ 
Δημιουργοῦ τοιάσδε τινὰς εἶναι ἐπαγγελίας, xo 


amictus. llos enim legem servasse fatebuntur. Quz- C πέρα τῶν ἀπὸ τῆς λέξεως δηλουµένων μτδὲν σηµαί- 


remus ergo, an qua bona existimant , iis adfuerint 
qui legem servaverunt : quod cum demonstrare non 
possint, eo redigentur, uL dicant falsas esse pro- 
miüssioncs, qux piis et religiosis fieri dicuntur; vel 
si verze sint, altiori seusu interpretandas esse : si ad 
reconditum sensum coacti venerint , destruetur eo- 
rum opinio, quod morbum corporis et qua externa 
putantur mala impiis lex minitetur, vel sanitatem 
corporis polliceatur, et opes iis qui Deo adhieserint, 
Quomodo vero stultum non sit, in. malis gloriari οἱ 
laetari, qui iis tenentur? Si enim make sunt angu- 
sli, οἱ ait Apostolus se in inalis gloriari, id vero 
stultum est, nec stultus cet Apostolus : certe imala 
non sunt illa quibus vir sanctus exercetur , qui pe- 
nitus afflictus uon coarctatur; inops non derelinquitur; 
tentatus, in mortem non iufertur ; et eum mendicus 
censeatur, multos ditat; cum nihil poseidere cre- 
datur, omnia possidet : fidelis enim est totus mundus 
divitiarum ; infidelis, ne obolus quidem. Przeterea ex 
eorum opinione, qui tria bonorum genera οἱ totidem 
malorum in Scripturis reperiri posse alirmaut conse. 
569 «quens est justos in. plurimis semper malis 
esse, cum vera sit prophetia hac, quie dicil ** ; 
« Mulie angustie. justorum. » Neque vero intem- 


39 Psal. xxxi, 90. 


(7) Alias, ἐνέγχωσιν. 
(5) Leg. προχατειληφότων. 
(9) Leg. ἔτοι τοὺς ἁμαρτωλοὺς πυρ). 


νεσθαι χατὰ τὰς ἀπειλάς. Πρὸς πάντας τοίνυν τοὺς τὰ 
τοιαῦτα ἐχ τῶν Γραφῶν ὑπαλαμθάνοντας ἑπαπορητέον 
εἰ τετηρήχασι τὸν νόµον οἱ προφῆται, ὧν ἁμαρτήματα 
οὐ χαττγορεῖται οἷον Ἠλίας ὁ ἀχτημονέστατος 
ὡς urób ἅρτον ἔχειν παρ) ἑαυτῷ φαγεῖν, χαὶ διὰ 
τοῦτο πέµπεσθαι πρὸς Yuvalxa ἐν Σαρεφθᾷ τῆς Σι- 
δωνίας. xai Ἐλισσαῖος, ὃς παρὰ τῇ Σουναμίτιδι 
βραχυτάτην ἔλαθε χατάλυσιν, xal σχιµπόδιον (10), 
xal λυχνίαν εὐτελῆ. ὃς xal ἀῤῥωστῆσας ἑτελεύτησε * 
καὶ 'Hsatag, ὁ πορευθεὶς γυμνὸς χαὶ ἀνυπόδετος 
τρισὶν ἔτεσι' xai Ἱερεμίας, ὁ ἐμθληθεὶς εἰς λάχχον 
βορθόρου, καὶ às μυκτηρισθεὶς, ὥστε xal ἑρημίαν 
οἰχῆσαι εὔξασθαι" xol ὁ Ἰωάννης, ὁ ἐν ταῖς épr,- 
ple (14) διατρίδων, xai πλὴν ἀχρίδων καὶ μέλιτος 
ἀγρίου µμηδενὸς μµεταλαμθάνων, ἁέρματι περι- 
εζωσμένος τὴν ὀσφὺν, καὶ ἀπὸ τριχῶν χαμίλου T4- 
φιεσµένος. 'Ὁμολογήσουσι γὰρ αὐτοὺς τετηρηχέναι 
τὸν νόµον. Καὶ ἀπαιτήσομεν εἰ ἃ νοοὺσιν ἀγαθὰ 
τοῖς τετηρηχόσι τούτοις ὑπῆρχται ' οὐκ ἔχοντες Gi 
δείξαι, περιχλεισθήσονται εἰς τὸ, ἧτοι φευδεῖς εἶναι 
τὰς ἐπαγγελίας τὰς λεγομένας δίδοσθαι τοῖς θεοσεδέ- 
σιν, ἡ ἀληθεῖς τυγχανούσας ἀναγωγῆης δεῖσθαι ' εἰ δ᾽ 
ἐπ ἀλληγορίαν ἀναγκασθέντες ἕλθωσιν, ἀθετηθήσε- 
ται αὑτῶν dj ὑπόληφις ὑπὲρ τοῦ τὸν νόµον ἀπειλεῖν 


(10) Leg. συµπόσιον. 
(11) Leg. ἐρήμοις, 
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νόσον σωματιχὴν, xal τὰ ἑλτὸς νοµιζόµενα καχὰ Α pestivum fuerit ca. qux Job acciderunt, in. eorum 


τοῖς ἠσεθηχόσιν, ἢἡ ἐπαγγέλλεσθαι ὑγιαίνοντα εἶναι 
τὰ σώματα, xat περιουσίαν ἔσεσθαι τοῖς τῷ θεῷ χατ- 
ηχολουθηκόσι. Πῶς δὲ οὐχ ἡλίθιον ἐπὶ τοῖς χαχοῖς 
μέγα φρονεῖν χαὶ αὐχεῖν τοὺς ὄντας ἓν αὐτοῖς; El 
γὰρ xaxaY αἱ θλίφεις, φησὶ 65 ὁ Απόστολος χαυ- 
χᾶσθαι ἓν χαχοῖς * τοῦτο δὲ Πἡλίθιον, xaX ὁ ᾿Απόστολος 
οὑχ ἡλίθιος’ οὐχ ἄρα χαχὰ τὰ τοιάδε γυµνάσµατα 
τοῦ ἁγίου ΄ ὅστις, £v παντὶ θλιθόµενος, οὐ στενοχω- 
ρεῖται’ ἀπορούμενος, οὐχ ἐγχαταλείπεται’ πξιρα- 
ζόμενος, oU θανατοῦται νοµιφόµενος εἶναι πτω- 
χὸς, πολλοὺς πλουτίσει’ xal ὑπολαμθανόμενος µτ- 
δὲν χεχτῆσθαι, παντὰ κατέχει. τοῦ γὰρ πιστοῦ 
ὅλος ὁ χόσμος τῶν χρημάτων τοῦ δὲ ἀπίστου 
οὐδὲ ὀθολός. ,Ett δὲ ἔπεται τοῖς ὑπολαμθάνουσι 
κατὰ τὴν Γραφὴν τρία γένη τῶν ἀγαθῶν εἶναι, 
δήλον δὲ ὅτι καὶ τῶν xaxov, τοὺς δικα[ους ἁξὶ Ev πολ- 
λοῖς καχοῖς εἶναι, ἀληθευούσης τῆς λεγούσης προφι- 
τείας « Πολλαὶ αἱ θλίψεις τῶν δικαίων. » Οὐχκ ἄρα 
δὲ (12) xaX τῶν τῷ Ἰὼδ συµθεθηχότων ὑπομνῆσαι τοὺς 
οἰομένους τάδε τινὰ καχὰ εἶναι' ὡς ὁ χρηματισμὸς 
μετὰ τὸ ἐνεγχεῖν γενναιότατα τοὺς περιστάντας ἀγῶ- 
νας, φησίν' ε«Οἵἴει δέ µε ἄλλως σοι χεχρηµατιχέναι, 
3 ἵνα ἀναφανῆς δίχαιος; » El γὰρ οὐχ ἄλλως ἀναφαί- 
vetat ὁ '[6)6 δίχαιος f| £x τοῦ τάδε τινὰ, χαὶ τοῦ τάδε 
αὐτῷ χαχὰ λέχοιµμεν ὑπάρχειν (15), τὰ aita τοῦ 
ἀναφῆναι αὐτοῦ τὴν δικαιοσύνην; Ἑπόμενα ὃ ἂν 
τούτοις εἴη μηδὲ tov διάθολον τῷ ἁγίῳ χαχὸν τυγχά- 
vety* τῷ δ᾽ οὖν Ἰὼθ ὁ διάθολος xaxby οὐχ v « "Enel 
τοῖς ἀγαπῶσι τὸν Ocbv πάντα συνεργεῖ εἰς ἀγαθὸν ὁ 
θεὸς, τοῖς κατὰ πρόθεσιν χλητοῖς οὖσιν. » Ἔτι δὲ πρὸς 
τούτοις παρὰ τὸ ἐναργὲς εἶναί φαμεν τὸ τὸν δίχαιον 
ἓν ταῖς χατὰ τὸ ῥητὸν εὐλογίαις ἔσεσθαι τῶν ἐν ταῖς 
Γραφαῖς ἐγχειμένων νοµιζοµένων ἀγαθῶν' πολλὴ γὰρ 
ἱστορία ἡ περὶ τοῦ ἁγίου ἐξεταδομένη ἑναντιοῦται 
ταῖς τοιαύταις ἐχδοχαῖς xat ἀνόητόν ἔστι τὸ ὑπολαμ- 
θάνειν δανειστὴν τὸν ἅγιον ἔσεσθαι πολλῶν ἐθνῶν τρα- 
πέσας χατὰ πόλιν ἀνοίγοντα, xaY περισπώμενον περὶ 
τὰς δόσεις xal λήψεις, χαὶ ποιοῦντα πράγµατα ἁπη- 
γορευμένα' « Tó ἀργύριον γὰρ αὐτοῦ οὐκ ἔδωχεν ἐπὶ 
τόχω, xal δῶρα ἐπ᾽ ἀθώοις οὐχ ἔλαθε' χαὶ ὁ ποιῶν 
ταῦτα οὐ σαλενθήσεται εἰς τὸν αἱῶνα. » Καὶ χατὰ 
τὸν Ἰεζεχιήλ' € Ὁ ἅχιος ἐπὶ τόχω χαὶ πλεονασμῷ 
οὐχ ἔδωκξ τὸ ἀργύριον. » Τὸ δὲ xal πυρετὸν νοµίζειν 
διὰ τὰς ἁμαρτίας γίνεσθαι ἀπαιδεύτων εἰς ὑπερθολήν 
ἐστι δόγμα, πολλάχις τῶν αἰτίων τῆς τοιᾶσδε νόσου 
προδῄλων ὄντων T Υὰρ διὰ τὸ περιέχον, f) διὰ τοιάδς 
ὕδατα, f| διὰ τοιάσδε τροφάς χαὶ εἰ ἆθλα τοῖς διχαίοις 
ὑγεία χαὶ πλοῦτος, ἐχρῆν µηδένα τῶν ἀσεθῶν ὑγιαί- 
νειν, μηδὲ πλουτεῖν. ᾿χγείαν δὲ τὴν τοιάνδε χατάστα- 
σιν τῆς ψυχῆς κητητέον, καὶ πλοῦτον τὸν κατὰ τὸν 
Συλομῶντα λύτρον τυγχάνοντα τῆς φυχῆς, λέγοντα" 
« Λύτρον ἀνδρὸς Φυχῆς ὁ ἴδιος πλοῦτος. » Φευχκτέον 
δὲ πενίαν, καθ) ἣν ἀναγέγραπται' « Πτωχὸς δὲ οὐχ 
ὑφίσταται ἀπειλήν. » Ἔτι δὲ τραύματα, καὶ µώλω- 


5? Job. xL, 3. 5 Ps. xiv, 5. 


(13) "Apa δέ. Leg. ἄχαιρον δὲ. 


" Rom. virt, 28. 


93 Ezech. xvii, 8. 


revocare memoriam, qui ea mala. esse putant : ut 
postquam fortissime perfunctus est iis quee circum- 
stabant certaminibus, de ipso liber ait ** : « An pu- 
tas aliam ob causam me tecum esse collocutum, 
nisi ut justus appareres * » Si eniin non aliter Job 
apparet justus, quai quod hicet ille eum casus cir- 
cumvenerint, quomodo nunc vocaverimus qua 
cause fuerunt, cur justitia ipsius cluceret? Ex his 
etiam colligere licet, neque diabolum viro sancto 
malum esse. Job igitur diabolus malum non erat?! ; 
« Quia. diligentibus Deum omnia in honum Deus 
administrat, iis qui juxta propositum vocati sunt.» 
Praeterea dicemus uon satis apparere, justum earum 
fore benedictionum participem qux in Scripturis 


D posite bona. existimantur : multe quippe de viro 


jllo sancto his:oriz si expendantur, istam interpreta- 
tionem refellunt. Quis enim fonneratorem sauctuim 
esse sanus existimet, qui multis gentibus mensas in 
civitate aperiat, et in dando et accipiendo occupe- 
tur, et res vetitas faciat? « Pecuniam enim. suam 
non dedit feenori, et inunera super iunuocentes non 
aecepil : et qui facit hire, non. cominovebitur. in 
eternum 9?, » Et ii Ezechielc ** : « Sanctus fenori et 
lucro pecuniam non occupavit. » Sed et febriin 
propter peccata accidere, nemo uisi adinodum ru- 
dis et ignarus existimaverit, cum hujus uorbi cause 
βαρ6 iwanifest:e sint : aut. enim propter contineu- 
tem aerem, vel propter tales aguas , vel propter 
lalia alimenta : et, si juslis sanitas et divitiz prze- 
mia proponuntur, neminem improbum sanum aut 
divitem esse oportebat. Sed sanitas Γδυία aniini 
conatitutio quarenda est : divitis vere, quae Solo- 
monis sententia, pretium animae viri sunt : « Pre- 
tium, inquit **, anim viri diviti;i: ipsius. » Pau- 
pertas vero fugienda est, de qua scriptum est ** : 
« Pauper autem non subit ininas : » vulnera autem 
et vibices el morbi accipiendi sunt, qux propter 
vitium dissolutis mentibus eveniunt : unde οἱ pro- 
pheta eos qui in iis sunt, repreliendit ** ; « A pedi- 
bus, inquit, usque ad caput, neque vulnus, neque 
vibex, neque plaga inflammata : non est medica- 
mentum cur imponatur, ueque oleum, neque alli- 
gatura. » lH xc itaque vel iis qui plane non negli- 
gant, sufficiunt, unde collectis sibi Scripturze dictis 
quie repugnare videntur, actione sancti Spiritus 
diguam intelligentia assequi studeant. Praeterea 
ut iis os occlndatur, qui bona esse, qux sanctis 
danda sunt arbitrantur; 570 mala, quz molis ; 
hzc videntur adjicienda : omue quod est propter 
aliquid, minus est eo propter quod est : quemad- 
modum sectiones, ustiones et emplastra, quie. pro- 
pter sanitatem sumuntur, minora sunL sanitate. 
Etsi ος, ut in medicinze auxiliis, bona. dicantur, 
iia est accipieudum, uL non sint bona finis, sive 


* Prov. xin, 8. "ibid. — 5* [να]. 1, G. 


113) Leg. τάδε τινὰ συμπτώματα γεγονέναι, πῶς ἂν αὐτῷ xaxà λέχοιµεν ὑπάρχειν, 
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ultima mediein:, sed efficientia. Bonum autem finis A πας, xai νόσους ἐχληπτέον τὰ γινόμενα διὰ τὴν xa- 


jn medicina, corporis sauitas est. Sic igitur, si 
mandata. haec servanda sunt, ut bona h:ec conse- 
quamur; praemia auiem. bona corporis et externa 
sunt, bonx actiones bona non erunt, ut ultims ac 
perlicientes, scd ut efficieutes bona : et divitix, quas 
polliceri Scripturam putant, et corporis sanitas, 
potiores erunt justitia, et ipsa sanctimonia, et pie- 
tate, et religionis tautis et tam pr:claris facinori- 
hus; que quidem admittere hominum est. qui vir- 
Wis. dignitatem ignorant, sed res crassas et hu- 
miles ipsi anteponunt. Omnium cnim est. absurdis- 
simum dicere, przcelaris facinoribus priestare divi- 
lias, et corporis sanitatem : eui. nefarie doctrine 
affixi nonnulli crediderunt fore ut, excitatis corpo- 


ribus, in vitam reduces juxta. primas illas promis- B 


siones, edamus hos et ilios cibos, et hibamus; 
aliqui, ut liberos etiam quaramus. [ο si ad ethni- 
cos pervenerint, magnum stoliditatis et stultiti:: pro- 
bruin Christianismo affigent, cum meliora sentiant 
a fide alieni : nos vero, quod ex sacrorum librorum 
accurata lectione perspicere potuimus, jam appone- 
mus. Dicebamus enim placere nobis, in arbitrariis 
ei non arbitrariis bona el mala esse. Verum inter 
non arbitr2ria bona non enumcrabamus valetudinem, 
sanitatein , formam, gloriam, divitias ; et quantum 
eniti potuimus, dubitationem omnei breviter sol- 
vere conati sumus. Qu»nam ergo hona sint, quz 
libere non suscipiuntur, nunc. dicendum est, Quo- 
niam verum est. id ! : « Nisi Domiuus zdiflcave- 
rit domnum, frustra laburaveruut qui 2edificant eam;? 
el : « Nisi Dominus custodierit. civitatem, frustra 
vigilat qui custodit eam, » /Edificat domum quicun- 
que proficit ; custodit. civitatem, quicunque perfe- 
etus : vanum autem opus adificantis, el vaua cu- 
stodia servantis, nisi Dominus adificaverit, et Do- 
minus custodierit, Extra libera:n voluntatem. 10- 
atram fuerit bonum, virtus Domini, quz zdifican- 
tis aedificationem adjuvat, et ei opitulatur, unaque 
cum eo aificat, qui aedificationem per se consum- 
mare non potest : idem de custodita civitate sentien- 
dum est. Et quemadmodum si dicerem bonum agri- 
culturz, quod fructum efficit, inistum esse ex 571 
libertate qui iu arte est agricole, et non arbitrario 


χίαν ταῖς ἁπροσεχτούσαις ψυχαῖς' περὶ ὧν xal ó 
προφίτης µέμφεται τοὺς ἓν τοῖς τοιούτοις τυγχάνον- 
τας, λέγων: « "Amb πυδῶν ἕως κεφαλῖς οὔτε τραῦμα, 
οὔτε µώλωφ, οὔτε πληγἡ φλεγμαίνουσα’ oUx ἔστι 
μάλαγμα ἐπιθεῖναι, οὔτε ἔλαιον, οὔτε χαταδέσµους. » 
Ταῦτα μὲν οὖν αὐτάρχη τοῖς μὴ πάνυ ἀμελέσι πρὺς 
τὸ, ἀπὺ τούτων ἑαυτοῖς ἀναλεξαμένοις τὰ περισπῶντα 
ῥητὰ τῶν Γραφῶν, ἐπιθάλλειν τῇ ἀξίᾳ vote τῆς 
ἑνεργείας τοῦ ἁγίου Πνεύματος. ἔτι δὲ ὑπὲρ τοῦ σιω- 
«sat τοὺς οἰομένους τάδε εἶναι τὰ ἀγαθὰ τὰ τοῖς 
ἁγίοις δοθησὀµενα, xaX τάδε τὰ χαχὰ τοῖς ἁμαρτωλοῖς, 
χαὶ ταῦτα προσθετέον’ ὅτι πᾶν τὸ διά τι, ἕλοττόν 
ἐστι τοῦ δι ὃ ἐστιν otov τομαὶ, xal καυστΏρες, xal 
ἔμπλαστροι, δι ὑγείαν παραλαμθανόμενα, ἑλάττόνα 
τυγχάνει τῆς ὑγείας' κἂν ὡς Ev ἰατρικοῖς bb βοπθή- 
μασι ταῦτα λέγοιτο ἀγαθὰ, yof, ἐχλαμθάνειν, ὅτι οὐχ 
ἔστι τελιχὰ ἱατριχῆς ἀγαθὰ, ἀλλὰ ποιητικά’ τελιχκὸν 
6* χατὰ τὴν ἱατρικὴν ἀγαθὸν ἡ τοῦ σώματος ὑγεία. 
ὑὕτω τοίνυν χαὶ εἰ τάσδε τὰς ἐντολὰς τηριτέον ὑπὲρ 
τοῦ τῶνδε τῶν ἀγαθῶν τυχεῖν' τὰ δὲ ἆθλα τὰ σωµα- 
τικά ἐστι, xal τὰ ἐχτὺς, αἱ ἀγαθαὶ πράξε.ς ἔσονται 
οὐχ ἀγαθαὶ ὡς τελικαὶ, ἀλλ J| ἄρα ὡς ποιητιχαὶ 
ἀγαθῶν' καὶ ἔσται διαρέρων ὁ πλοῦτος, ὃν οἵονται 
ἐπαγγέλλεσθαι τὴν Γραφην, χαὶ dj τοῦ σώματος 
ὑγεία, τῖς διχαιοσύνης, καὶ αὐτῖς δὲ τῆς ὁσιότητος, 
χαὶ τῆς εὐσεβείας, χαὶ τῆς θεοσεθείας τῶν ττλιχού- 
των ἀνδραγαθτμάτων' ἅπερ παραξέξασθαι ἀνθρώπων 
ἐστὶ τὸ ἀξίωμα τΏς ἀρατὶς μὴ γινωσχόντων, ἀλλὰ τὰ 
ὑλικὰ αὐτῆς προτ'μµώντων' πάντων γάρ ἐστιν ἀτοπώ- 
τατον τῶν ἀνδραγαθημάτων λέγειν δ.αφέρειν τὸ πλου- 
τεῖν, καὶ τὸ ὑγιαίνειν σωματικῶς' διὰ τὰ μοχθτρὰ 
65 ταῦτα δόγµατα ἀχυλούθως τινὲς προσήχαντο καὶ 
μετὰ τὴν ἀνάστασιν ἐν ταῖς πρώὠταις ἐπαγγελίαις 
ἐσθίειν ἡμᾶς μέλλειν τὰ τοιάδε βρώματα, xaX viver 
τινὲς δὲ καὶ τεχνοποιεῖν. Ταῦτα δὲ φθάσανῖα χαὶ εἰς 
τοὺς ἀπὸ τῶν ἐθνῶν, μεγάλης εὐηθείας δόξαν ἄπε- 
νέγχασθαι ποιέσει τὸν Χριστιανισμὸν, πολλῷ βελτίονα 
δόγματα ἐχόντων τινῶν ἀλλοτρίων τῆς latis" ἡμεῖς 
δὲ ἔδη τὸ φαινόμενον ἡμῖν ἀπὸ τῆς ἑξετάσεως τῶν ἰε- 
ρῶν λογίων παρασττσόμεθα. Ἐφάσχομεν γὰρ ἀρέσγε- 
σθαι μὲν τῷ λέγειν ἓν προαιρετιχοῖς καὶ ἓν ἁπροαιρέ- 
τοις εἶναι τὰ ἀγαθὰ χαὶ tà χαχά᾿ oo μὴν ὁριθμοῦμεν 
εἰς τὰ ἀπροαίρετα τῶν ἁγαθῶν vvv ὑγείαν, καὶ τὸ 


quod a Providentia est, propter aeris temperiem et D χάλλος, xat την εὐγένειαν, xaX τὴν εὐδοξίαν, xal τὸν 


iibris sufficientem copiam : sic bonum rationabilis 
creaturz inistiin est ex. voluntate ipsius, et conspi - 
rante divina virtute in co qui honestissima suscipit. 
Non solum igitur ad id ut honestus ct bonus fiat ali- 
quis, opus est voluntate nostra et divina ope conspi- 
rante, quz quantum ad. nos, arbitraria non est; sed 
ad id etiam ut qui honestus et bonus evasit, in virtute 
perseveret : quod nimirum in ruinam delapsurus sit 
eliam perfectus, si in honestate fuerit elatus, et sihi 
hujus caus:in arroget, nec debitam gloriam referat 
ei, qui multo plus ad acquirendam et retinendam 
contulit, Talem autem quamdam: causam fuisse ar- 


8* ls] cxx, 4. 


QÀoUutov* xal χατὰ τὸ δυνατὸν ἐπειράσθημεν τὰ πε- 
ρισπῶντα ὡς ἓν ἐπιτομῇ δ:αλύσασθαι. Τίνα τοΐνυν 
ἑστὶ τὰ ἁπροαίρετα ἀγα[ὰ δη λεχτέον' ἐπεὶ ἀληθὲς 
τό: « Ἐὰν μὴ Κύριος οἰκοδυμήση οἶκον, εἰς µάτην Exo- 
πίασαν οἱ οἰκοδομοῦντες αὐτόν" » καί. « Ἐὰν μὴ K9- 
ριος φυλάξῃ πόλιν, εἰς µάτην Ἡγρύπνησεν ὁ φυλάσ- 
σων. » Οἰχοδομεῖ δὲ οἶχον πᾶς ὁ προχόπτων, χαὶ φυλάσ- 
σει πόλιν πᾶς ὁ τέλειος’ µάταιον δὲ τὸ ἔργον τοῦ olxo- 
δομοῦντος, xa µαταία ἡ φυλαχὴ τοῦ τηροῦντος, EX? μὴ 
Κύριος οἰκοδομήσῃ, xaX Κύριος φυλάξη: ἑχτὸς ἂν εἴη 
τῆς προαιρέσεως tuy ἀγαθὸν, fj ἀντιλαμθδανομένη τοῦ 
Κωρ/ου δύναμις τῆς οἰκοδομῆς τοῦ οἰχοδομοῦντος, καὶ 
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συνοιχοδομοῦσα τῷ μὴ δυναμένῳ καθ) αὑτὸν ἁπαρτί- A bitramur, eur qui ab Ezechicle dicitur inculpatus 


σαι τὸ οἱκοδομούμενον' τὰ δὲ αὐτὰ καὶ ἐπὶ τῆς φυλασ- 
σοµένης πόλεως νοητέον. Καὶ ὥσπερ ἐὰν εἴποιμι τὸ 
γεωργιχὺν ἀγαθὸν, τὸ ποιητιχὸν τοῦ χαρποῦ, μιχτὸν 
εἶναι àx προαιρετικοῦ τοῦ χατὰ τὴν τέχνην τοῦ γεωρ- 
Yo), καὶ ἁπροαιρέτου τοῦ παρὰ τῆς Προνοίας κατὰ 
τὴν τῶν ἀέρων εὑκρασίαν, xai φορὰν αὐτάρχους 
ὑετοῦ' οὕτω τὸ τοῦ λογικοῦ ἀγαθὸν µικτόν ἐστιν Ex τε 
τῆς προαιρέσεως αὐτοῦ χαὶ τὶς συμπνεούσις θείας 
δυνάμεως τῷ τὰ χάλλιστα προελοµένῳ. Οὐ μόνον τοί- 
νυν εἰς τὸ xa)by χαὶ ἀγαθὸν γενέσθαι χρεία χαὶ ττς 
προαιρέσεως τῆς ἡμετέρας χαὶ τῆς θείας συµπνοίας, 
eg ἐστὶν ὡς πρὺς ἡμᾶς ἁἀπροαίρετος' ἀλλὰ χαὶ εἰς 
τὸ γενόµενον χαλὺν xal ἀγαθὸν διαμεῖναι ἐν τῇ &pe- 
τῇ’ µεταπεσουµένου xat τοῦ τελειωθέντος, εἰ ὑπερ- 
επαρθείη ἐπὶ τῷ καλῷ, καὶ ἑαυτὸν ἐπιγράφοι τούτου 
αἴτιον, οὐχὶ δὲ τὴν δέουσαν δόξαν ἀναφέρων τῷ τὸ 
πολλῷ πλεῖον δωρησαμένῳ εἰς τὴν χτῆσιν χαὶ τὴν 
συνοχὴν τῆς ἀρετῆς. Τοιοῦτον δό τι αἴτιον xa τοῦ 
χατὰ τὸν Ἰεζεχ.λλ εἰρημένου ἁμώμου περιπεπατη- 
Χέναι ἐν πάσαις ταῖς ὁδοῖς αὐτοῦ, ἕως εὑρεθῇῃ ἀνομία 
Ev αὐτῷ, ἠγούμεθα τυγχάνειν τοῦ αὐτὸν χατὰ τὸν 
Ἡσαῖαν ἑχπεπτωχέναι τοῦ οὐρανοῦ, ἑωσφόρον ποτὲ 
γενόµενον, cpu ἀνατέλλοντα, ὕστερον συντετριµµέ- 
vov ἐπὶ τὴν γῆν οὗ µόνον γὰρ ἐπὶ τοῖς υἱοῖς τῶν &v- 
θρώπων, ἐάν τις τέλειος f, τῆς ἀπὸ θεοῦ σοφίας 
ἀπούσης, ἀληθὲς τὸ εἰς οὐδὲν αὐτὸν λογισθῆναι. ἀλλά 
xai ἐπὶ τῆς ἀγγελιχῆς τάξεως, xaX ἀρχιχῆς, xal πά- 
σης τῆς, ὅσον θεὺς πάρεστιν αὐτῇ, θείας τυνχανούσης. 
Táya γοῦν ὁρῶν ὁ ἱερὸς ᾿Απόστολος πολὺ ἔλαττον τὸ 
ἡμέτερον προαιρετιχὸν τῆς τοῦ θεοῦ δυνάμεως 
τὴν χτῆσιν τῶν ἀγαθῶν., qnot τὸ τέλος, « οὐ τοῦ θέλον- 
τος εἶναι, οὐδὲ τοῦ τρέχοντος, ἀλλὰ τοῦ ἑλεοῦντος 
Θεοῦ. » οὐχ ὡς χωρὶς τοῦ θέλειν, καὶ τοῦ τρέχει» 
ἑλεσόῦντος θεοῦ, ἁλλ᾽ ὡς οὐδενὸς ὄντος τοῦ θέλειν, χαὶ 
400 τρέχειν, συγχρίσει τοῦ ἑλέους τοῦ Θεοῦ, xal διὰ 
τοῦτο thv ἐπιγραφὴν τοῦ καλοῦ δέοντος μᾶλλον &va- 
τιθέναι τῷ ἑλέῳ τοῦ θεοῦ Ίπερ τῷ ἀνθρωπίνῳ θέλειν 
καὶ τρέχειν. Ταῦτα δὲ, ἐπὶ πολὺ παρεχδεθγχέναι δο- 
χοῦντες, ἑξητάσαμεν, πειθόµενοι ἀναγχαῖα αὐτὰ εἶναι 
πρὸς τό’ « Πολλοὶ λέγουσι’ Τίς δείξει ἡμῖν τὰ ἀγαθά; » 
χατὰ τὸ δυνατὸν γὰρ ὁ λόγος τοῖς λέγουσι πολλοῖς' 
€ Τίς δείξει ἡμῖν τὰ ἀγαθά; » παρέστησε χαὶ ἔδειξε 
είνα τὰ ἀγαθά, δῆλον δὲ, ὅτι xal τίνα τὰ χαχά’ ἵνα 
διά τε ἀσχίσεων χαὶ εὐχῶν κτησύµεθα τὰ ἀγαθὰ, xat 
ἀνατρέφωμεν τὰ xaxX ἀπὸ τῶν φυχῶν ἡμῶν. Αλλ' 
ἐπείπερ ἐστὶν ἐν τῷ φράζειν ὁτὲ μὲν χνριολεχτεῖν, 
ὁτὲ δὲ που xal χαταχρΏσθαι, οὗ θαυμαστὸν εἴποτε 
εὑρήόομεν τὴν τῶν ἀγαθῶν xal χαχῶν προσηγορίαν 
χειµένην ἐπὶ τῶν σωματικῶν xaX τῶν ἑχτὸς λεγοµέ- 
νων παρὰ τοῖς οὐχ ὑγιῆ δόγματα ἔχουσιν' οἷον ἐν τῷ 
Ἱώδ' « El τὰ ἀγαθὰ ἐδεξάμεθα ἐκ χειρὸς Κυρίου, τὰ 
χὰχὰ οὐχ ὑποίσομεν; » xat ἓν τῷ Ἱερεμίᾳ' « Κατέδη 
xaxà παρὰ Κυρίου ἐπὶ πύλας Ἱερουσαλήμ. » Αντὶ 


ambulasse in omnibus viis suis, donec iuventa fuerit 
in eo iniquitas '^, is ipse secundum Isaiam coelo 
exciderit, qui prius fuerat lucifer mane oriens, post- 
ea coutritus eL afflictus iR terram 53, Non. solum 
enim in filiis hominum, οἱ quis perfectus sit, si 
absit ea, αι ex Deo est, sapientia, verum est eum 
nihili esse factum : sed et iu angelorum orcine, ac 
principali, el in omni ordine, qui, quautum Deus 
ipsi adest, divinus est. Forte igitur sacrosanctus 
Apostolus, qui sciret inulto minus conferre ad com- 
paranda bona voluntatem nostram, quam divinam 
virtutem, demum ait linem « non esse volentis ne- 
que currentis, sed Dei miseraniis **; » non quasi 
Deus non volentes, aut non currentes adjuvet ; sed 


p quasi nihil sit velle et currere prx: Dei misericor- 


dia: atque idcirco par esse, Dei misericordia , 
quam humane voluntati, aut cursui, bonum potius 
ascribi. Atque hiec prolixius disputata sunt, qua 
necessaria esse putabamus ad id illusirandum: «Multi 
dicunt, Quis ostendet nobis bona? » quoad enim fieri 
potuit disputatio nostra multis qu:erentibus : « Quis 
ostendet nobis bona? » quaenam bona sint, ostendit 
el demonstravit; imo etiam, quanam sint mala : 
ut laboriosis exercitationibus et precibus acquira- 
mus bona, et a nostris inentibus mala avertamus. 
Sed quoniam interdum proprie, interdum improprie 
loqui licet, non mirabimur si bonorum et malorum 
nomen, corporeis et iis αι externa vocantur, ab 
iis qui non recte sentiunt, attributum reperiemus, 


πρὸς C velut in Job *'! : « Si bona suscepimus e manu Do- 


mini, mala non sustinebimus?» et apud Jeremiaw **; 
« Descenderunt mala a Domino super portas llieru- 
salem. » Pro eo enim quod est, Si quaepiam utilia et 
jucunda 5/79. suscepinmus, quxe a Providentia a4 
nos pervenerunt, quidni dura et molesta libenter 
feremus? dicitur : « Si bona suscepimus ex manu 
Domini, mala non sustinebimus ? » Et cum dici po- 
tuisset, lJzec llierusalem ad erudiendos ejus cives 
divina Providentia evenerunt, scriptum est : : De- 
scenderunt mala a Domino in portas Hierusalem. » 
Oportebit ergo nos, rebus intellectis, nominum non 
ila tenaces el parcos esse, sed videre ubi proprie 
rebus imponantur, et ubi propter inopiam impro- 
prie. Si autem Servator quzdam medicatus est, et 
82nitatem dedit, et visum et auditum hominibus, 
altior eorum sensus in primis quarendus est, cum 
Verbum perturbationes animi curare his historiis 
significetur. Neque absurdum ibi fuerit, etiam qua 
bistoria narrat, facta intelligere ad eorum qui 
tunc erant hominüm aduirationem et stuporem, ut 
qui sermonibus demonstrationis οἱ doctrine non 
crederent , virtutes. prodigiorum reverili doctori 
adhzrerent. 


γὰρ τοῦ εἰπεῖν, Ei τὰ τοιάδε χρηστά τινα, xal ἡδέα τυγχάνοντα ἐδεξάμεθα παρὰ τῆς Ἡρονοίας εἰς ἡμᾶς 


ἐφθακότα, πικρὰ xal ἐπίπονα οὐχὶ προθύµως ἐνεγκοῦμεν; λέγεται τό’ « El τὰ ἀγαθὰ Μοζήμις kt. 
phe Κυρίου, τὰ χαχὰ οὐχ ὑποίσομεν; » Καὶ ἀντὶ τοῦ φάναι, Κατὰ Πρόνοιαν τάδε τινὰ τῇ ερ . 


58  Fzech. xxvti, 15. 9* Isai, xiv, 19. 
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£05 παιδευθῆνα: τοὺς ἐνοικοῦντας iv αὑτῇ Υεγένηται, γέγρατται τό' εΚατέθη xaxX παρὰ Kuplou ἐπὶ πύ- 
λας Ἱερουσαλήμ. » Δεήσει τοίνυν τὰ πράγματα συνιέντας, μὴ Ὑλίσχρους εἶναι περὶ τὰ ὀνόματα, ἀλλὰ 
καταλαμθάνειν πότε χυρίως τῶν πραγμάτων ταῦτα τέταχται, xal πότε διὰ τὸν στενοχωρίαν τῶν ὀνομά- 
των ἐν καταχρήσει. El δὲ ὁ Σωτὴρ τάδε τινὰ lásato, xai ἐδωρῄσατο ὑγείαν, xal ὄγεις, xal ἀχοὰς ἀνθρώ- 
ποις, προηγουμένως μὲν τὴν ἀναγωγὴν αὐτῶν ζητητέον, τοῦ Λόγου τὰ τῆς φυχῆς πάθη θεραπεύειν διὰ 
τούτων τῶν ἱστοριχῶν δηλουμένονυ. Οὐχ ἄτοπον δὲ ἐπὶ τοῖς τοιούτοις χαι χατὰ vh» ἱστορίαν ἀπαγγελλόμενα 
νοεῖν γεγονέναι ὑπὲρ καταπλήξεως τῶν τότε ἀνθρώπων, ἵνα οἱ μὴ πειθόµενοι λόγοις ἀποδειχτιχοῖς  xa* 
ὃ.δασχαλιχοῖς, δυσωπηθέντες τὰς τεραστίας δυνάμεις, συγχαταλῶνται τῷ διδάσκοντι. 


Vens. 7. Signatum est super nos lumen vulius tui, A 


Domine, eic. Deum lumen esse, ait Joannes in Ca- 
tholica epistola ** : « Deus lux est, et tenebrze in eo 
non sunt ull:e. » Et quamvis ignis quoque dicatur, 
quemadmodum Paulus in epistola ad Hebrzeos ait ο): 
v Etenim Deus noster ignis consumens est, » osten- 
dens ipsum esse Deum legis et Evangelii, hoc est, 
Patrem Domini nostri Jesu Christi, et propterea 
Deum nostrum, nihil aliud quidquam esse existi- 
mandam est quam lumen, quod quidem cogitatione 
sola diflert ab igne consumente. Quemadmodum 
autem in re corporea usu venit, ut eadem substan- 
tja quatenus illuminat, lumen sit, quatenus vero 
lias vel illas materias comburendo absumit ac devo- 
rat, ignis consumens exsistal : sic utique eliam 
Deus ea quidem qux prava sunt abolet, et malitiam 
absumit, iis autem qui apti suut, et corde puro, 
Jumen est. Quemadmodum vero simul accidit ut 
corporea lux iis qui sanos habent oculos, tum sui 
ipsius, tum czeterorum qua sub sensus eadunt, vi- 
sum praebeat : sic Deus virtute quadam ad singulo- 
rum mentem perveniens, modo sit nullatenus co- 
operta, neque ab affectibusimpedimentum aliquod pa- 
tiatur, quominus acute cernat, efficit ut et ipse intelli- 
gatur, οἱ adalia quoque quie sub intelligentiam ca- 
- duni, intelligenda perveniat is cujus mentem illustra- 
verit, Nihil mirum autem si nonnulli in artibus aut 
scientiis quibusdam perspicaces, vel ad percipiendas 
quasdam morales et dialecticas quzstiones aculis- 
simi ignorant Deum. liorum enim intellectum 
573 similem esse dicimus oculo qui quidlibet ma- 


gis intuetur quam aelem, et nunquam ad radios. 


ejus percipiendos attollitur. Quemadmoduta. enim 
.solaris radius ejus vultum attingit, qui ipsunr respi- 
cit, nec possibile est solis esse expertem qui ad 
ipsum stat, ita cogitandum Dei omnino esse partici- 
pein, qui divini verbi legem meditatus fuerit, et men- 
tem suam ad Deum cognoscendum tradiderit, Quod, 
opinor, hoc loco significat Propheta, cum ait : « Si- 
gnatum est super nos lumen vultus. tui, Domine. » 
Signum enim, inquit, luminis quod in vultu tuo re- 
splendet, ad nos perveniens, nobis impressum est, 
et ipsummet lumen vultus tui sic expressum est, ut 
qui videre potest signum divini luininis quod signa- 
tum est, lioc ipsum statim intelligat in nobis factum 
esse. Arbitror vero etiam hoc arcanum iu. Exodo 
declarari, cum Moysis eum Deo fauiliariter collo- 
quentis facies ita glorificata est, wt non possent fi- 


9 1Joan. 1, 5... 9* Που. xui, 29. 


Ἐσημειώθη ég' ἡμᾶς τὸ φῶς τοῦ προσώπουσου, 
Κύριε, x. v. £. "Ὅτι φῶς ἐστιν ὁ θΞεὸς (14), Ἰωάνντς 
φησὶν ἐν τῇ Καθολιχῇ ἐπιστολῇ: « Ὁ θεὸς φῶς ἐστι, 
χαὶ σχοτία ἐν αὑτῷ ἐστιν οὐδεμία. » KXv mop δὲ λέ- 
γηται, ὡς ὁ Παῦλος ἐν τῇ πρὸς Ἑθραίους φησί: «Καὶ 
γὰρ ὁ θεὸς ἡμῶν πῦρ χαταναλίσχον ἐστί' » δεικνὺς 
αὐτὸν εἶναι Gsbv νόµου xal Εὐαγγελίου, τουτέστι τὸν 
Πατέρα τοῦ Κυρίου ἡμῶν Ἰησοῦ Χριστοῦ, χαὶ διὰ 
τοῦτοθεὸν ἡμῶν' οὐχ ἄλλο τι νοητέον εἶναι τοῦ φωτὲς 
τῇ ἐπινοίᾳ διαφέρον τοῦ πυρὸς τοῦ χαταναλίσχοντος 
τοῦ παρὰ τὸ φῶς. Ὥσπερ καὶ ἐπὶ τῷ 'σωματικῷ 
συνέτυχεν 1j μὲν αὐτὴ οὐσία χαθ᾽ ὃ μὲν φωτίζει, φῶς 
ἐστι, χαθ᾽ à δὲ ἐπικρατεῖ τῶν τοιῶνδε ὑλῶν, χαυστιχὴ 
xai χαταναλωτιχὴ τυγχάνουσα αὐτῶν, πὺρ ἐστι κατα- 
ναλίσχον' οὕτω τοιγαροῦν xal ὁ Geb τῶν μὲν χειρό- 
νων ἀφανιστιχός ἐστι, xal τῆς χαχίας ἐξαναλωτιχὸς, 
τοῖς δὲ ἐπιτηδείοις xal χεχαθαρµένοις ctv καρδίαν 
φῶς τυγχάνει. Ὃν τρόπον δὲ ἐπὶ τοῦ σωματικοῦ 
φωτὸς συντέτευχε τὸ συνεργεῖν αὐτὸ τοῖς ὑγιαίνοντας 
ἔχουσιν ὀφθαλμοὺς πρὀς τε τὴν αὐτοῦ θέαν xal 
την τῶν αἰσθητῶν' τὸν αὐτὸν τρόπον ὁ θΘεὸς ὃυ- 
νάµει τιγὶ φθάνων ἐπὶ τὸν ἑκάστων νοῦν, ἐὰν µη- 
δαµόθεν οὗτος ἐφ᾽ ὃν φθάνει συγχεχαλυµµένος f, 
μηδὲ ἀπὸ παθῶν τι χωλυτικὺν πεπονθὼς τῆς ἰδίας 
ὁξυδερχίας, αἴτιος Ὑίνεται, τοῦ τε αὐτὸν νοεῖσθαι 
xai ἐπὶ τὰ ἄλλα νοητὰ «φθάνειν τὸν φωτιζόµενον 
ὑπ αὐτοῦ νοῦν. Οὐ θαυμαστὸν δὲ εἴ τινες διορατι- 
xot by τέχναις f] ἐπιστήμαις τιοὶ τυγχάνοντες, ἢ 
ὀκύτατοι περὶ κατανόησιν Ιθιχῶν τινων xal λογι- 
χῶν προθληµάτων, ἀγνοοῦσι Θεόν. Ὁμοιοῦμεν γὰρ 
αὐτῶν τὸ δ.ανοητιχὸν ὀφθαλμῷ ἑνατενίζοντι παντὶ 
μᾶλλον fj τῷ ἡλίῳ, xat µηδέποτε ἐπαιρομένῳ πρὸς 
τὸ κατανοῆσαι τὰς τούτου αὐγάς. Ὥσπερ µέντοιγε 
φθάνει fj ἡλιαχὴ ἀχτὶς ἐπὶ τὸ πρόσωπον τοῦ ἐνορῶν- 
τος αὑτῷ, xal οὐχ οἵόν τε ἁμοιρεῖν ἡλίου τὸν πρὸς 
αὐτῷ τυγχάνοντα * οὕτως νοητέον πάντως µετέχειν 
Θεοῦ τὸν κατανοοῦντα τὸν νόµον τοῦ θείου λόγου, 
ἐπιδόντα τὸν νοῦν ἑαυτοῦ πρὸς τὸ συνιέναι Θεόν 
ὅπερ οἷμαι δηλοὔντα τὸν Προφήτην ἐνθάδε λέγειν τό: 
ε Ἐσημειώθη ἐφ᾽ ἡμᾶς τὸ φῶς τοῦ προσώπου σου, 
Κύριε. » Σημεῖον Υὰρ, qnot, τοῦ φωτὸς τοῦ ἐν τῇ 
προσόψει σου, φθάσον εἰς ἡμᾶς , ἐντετύπωτα: ἡμῖν, 
xai αὐτὸ τὸ φῶς τῆς προσόφεώς σου ἐγχεχάραχκται, 
ὥστε τὸν εἰδότσ ὁρᾷν σημεῖον τοῦ φωτὸς σεσηµειω- 


D µένον Θεοῦ τηνικαῦτα νοεῖν τοῦτο Ὑενόμενον ἐν 


ἡμῖν. Οἶμαι δὲ xal τὸ ἀπόῤῥητον τοῦτο δηλοῦσθαι 
ἐν τῇ Ἐξόδῳ, ὅτι Μωῦσέως ἐπὶ πλέον ὁμιλοῦντος τῷ 
θεῷ χαὶ συνόντος αὐτῷ δεδόξαστα:. πρόσωπον, ὥστε 


(14) "Gti! φῶς ἐστι: ὁ Θεός, οἱς. Corderius, codex Baroccianus, Pio! Rarhargys, 
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μὴ δύνασθαι τοὺς υἱοὺς Ἱσραὴλ ἀτενίσαι εἰς τὴν A lii Israel intendere in gloriam ejus et idcirco assum- 


δόξαν αὐτοῦ, καὶ διὰ τοῦτο κάλυμμα λαθύντα τὸν 
θεράποντα ὁμιλεῖν τῷ λαῷ. Πᾶσα δὲ φυχὴ ἀναχει- 
µένη θεῷ, καὶ εἰς τὸ ἀληθὲς αὐτοῦ καὶ τοῖς πολλοῖς 
ἀθεώρητον εἰσελθοῦσα, μεταλαβοῦσά τε τῆς θειότη- 
τος, οὐ χωρητῆ τοῖς πολλοῖς γίνεται, ὥστε αὐτὴν Ey- 
κεχαλυμµένην οἰκονομεῖν τοὺς ὑποδεεστέρους δια- 
λεγομένην τὰ κατάλληλα αὐτοῖς. Ὅτι δὲ «b ὀνομα- 
ζόμενον πρόσωπον τοῦ Θεοῦ, φωτίζον τὸ δυνάµενον 
αὐτοῦ χωρῖσαι τὰς αὐγὰς ἡγεμονικὸν, αἴτιον γνώ- 
σεως γίνεται, διὰ τοῦ ἐξηχοστοῦ ἕκτου ψαλμοῦ παρ- 
ἰσταται οὕτως ἔχοντος" ε Ὁ θεὺς οἰκτειρήσαι ἡμᾶς, 
καὶ εὐλοχήσαι ἡμᾶς, ἐπιφάναι τὸ πρόσωπον iy 
ἡμᾶς, τοῦ γνῶναι ἐν τῇ vf τὴν ὁδόν σου, ἐν πᾶσιν 
Έθνεσι τὸ σωτέριόν σου,» xal τὰ ἑξῆς. Οἱ µετέχον- 
τες οὕτω τοῦ φωτὸς xal ὀννάμενοι ἔργῳ εἰπεῖν 
«Ἐσημειώθη ἐφ᾽ ἡμᾶς τὸ φῶς τοῦ προσώπου σου, 
Κύριε, » αἴτιον ὃν τοῦ rdv παθεῖν iv τῷ καιρῷ 
τοῦ κολάζεσθαι τοὺς τοιούτων φαρµάχων δεοµένους, 
Έχουσι τὸ φῶς ᾧ κεκοινωνήχασιν. Οἶμαι δὲ τοῦτο 
δηλοῦσθαι ἐν τοῖς Ψα]μοῖς καὶ iv τῷ Ἰεζεκιβλ' ἐν 
μὲν τοῖς 3 αἱμοῖς τοῦτον τρόπον" «Ἔδωχας τοῖς 
Φοδουμένοις σε σηµείωσιν, τοῦ φυχεῖν ἀπὸ mpos- 
που τόξου, ὅπως ἂν ῥυσθῶσιν ο) ἀγαπητοί σου: » ἐν 
δὲ τῷ Ἰεζεκιήλ: « Καὶ δόξα Θεοῦ Ἰσραὴλ ἀνέδη 
ἀπὸ τῶν χερουδεὶμ, ἡ οὖσα ἐπ᾽ αὐτῶν, εἰς «b αἴθριον 
τοῦ οἴκου. Καὶ ἐχάλεσε τὸν ἄνδρα τὸν ἑνδεδυχότα 
τὸν ποδῄρη, ὃς εἶχεν ἐπὶ τῆς ὀσφύος αὐτοῦ τὴν ζώ- 
νην. Καὶ eine πρὸς αὐτόν" Δίελθε µέσην Ἱερουσα- 
My, καὶ ὃὺς σημεῖον ἐπὶ τὰ µέτωπα τῶν ἀνδρῶν τῶν 
καταστεναζόντων xal κατοδυνωµένων ἐπὶ πάσαις 
ταῖς ἀνομίαις ταῖς γινοµέναις bv µέσῳ αὐτῆς. Καὶ 
τούτοις εἶπεν, ἀκούοντός uo» * Πορεύεσθε ὀπίσω αὐ- 
τοῦ εἰς τὴν πόλιν, καὶ χόπτετε, xal μὴ φείδεσθε τοῖς 
ὀφθαλμοῖς ὑμῶν, καὶ μὴ ἐλεήσητε. Πρεσβύτερον καὶ 
νεανἰσκον, καὶ παρθένον, καὶ νήπια, xai Ἰνναΐκας 
ἀποκτείνατε εἰς ἐξάλειψιν : ἐπὶ Db πάντας ἐφ' οὓς 
ἐστι τὸ σημεῖον, μὴ ἐγγίσητε, xai ἀπὸ τῶν ἁγίων 
µου ἄρξασθε. » Τίς γὰρ ἡ δεδομένη ἀπὸ τοῦ Θεοῦ 
σηµείωσις τοῖς εὐλαδέσιν ; ἢ τί τὸ σημεῖον τὸ ἐπὶ τὰ 
μέτωπα διδόµενον τῶν τῆς ἀληθείας ζηλωτῶν καὶ 














pto velamine servus Dei sermonem ad populum ha- 
buerit. Sic omnis anima quae tota Deo addicta est, 
et ad veritatem ejus plurimis ignotam accessit, divi- 
nitatisque ejus facta est particeps, multorum captum 
excedit, ita ut velamine assumpto dirigat inferiores, 
eaqua ad captum illorum sunt, proferendo. f lem 
faciem de qua dictum est, et quz illuminat intelle- 
ctum qui ejus radios recipere potest, esse cugnitio- 
nis causam liquet ex his psalmi sexagesimi sexti 
verbis * : « Deus. misereatur nostri, et benedicat 
nobis, illuminet vultum suum super nos, ut cogno- 
5camus in terra viam tuam, in omnibus gentibus sa- 
iuum, » ei qua sequuntur. Qui hoc modo 
sunt participes et reipsa diccre possunt : 
B. ( Signatum est super nos lumen vultus tui, Domine,» 
quo fit. ut nihil in tempore poenarum patiantur qui. 
istiusmodi remediis indigent, habent lumen cui com- 
municarunt, Hoc autem arbitror in Psalmis et apud 
Ezechielem signiücori ; in Psalmis quidem hoc 
modo ** : « Dedisti metuentibus te significationem, 
vt fugiant a facie arcus, ut liberentur dilecti tui ; » 
apud Ezechiel vero *' : « Et gloria Dei Israel ascen- 
dit de cherubim, qux erat super ipsa, in subdio do- 
mus. Et vocavit virum indutum. pudore, qui hahbe- 
bat super lumbum suuin zonam. Et dixit ad eum : 
Transi mediam Jerusolem, et da signum super fron- 
tes virorum gementium οἱ dolentium super cunctis 
iniquitatibus, quz fiunt in medio ipsorum. Et illis 
c dixit audiente me : lle. post eum in civitatem et 
percutite ; et non parcite oculis vestris, et non mi- 
seremini, Senem, $774 et adolescentem , et virgi- 
nem, et parvulos, et mulieres interficite ad interne- 
cion 'uper omnes autem super quos est signum, 
ne appropinquetis, et a sanctis meis incipite, » Que- 
nam est enim signiflcatio a Deo data piis? vel quod- 
mam signum frontibus eorum impressum est, qui 
veritatem diligunt, et propter populi transgressio- 
nes lugent, nisi communicatio divinitatis quam re- 
cipiunt ii qui sane illam intelligunt ? 




































στεναζόντων ἐπὶ ταῖς παραθάσεσι ταῖς γινοµέναις ἐν τῷ λαῷ, 3f κοινωνία τῆς θειότητος εἰς τοὺς ὑγιῶς 


αὐτὴν νοοῦντας φθάνουσα; 

΄Ἔδωκας εὐφροσύνην εἰς τὴν καρδίαν µου , 
x. s.l. Σννῄδει τοῦ στίχου (15) 6 νοῦς ol εἰς τὸν 
πρὸ τούτου εἰρήχαμεν. "Ev yàp τῷ σημειοῦσθαι ἐπὶ 
τοὺς ἁγίους τὸ φῶς τοῦ προσώπου Κυρίου, vi ἄλλο 
dac f| εὐφραινομένη καρδία; "Ὅπερ λαμεάνομεν 
dvi τοῦ. νοητικοῦ, ᾧ δίδοται ἡ εὐφροσύνη θεωροῦνει 
Θεὸν xat µετέχοντι τῆς θειότττος αὐτοῦ. UD. ταυτὸν 
δὲ ἐστι τῷ εὐφραίνεσθαι χαρδίαν τὸ εὐφραίνεσθαι 
σάρκα. Ἐν μὲν γὰρ θεωρίᾳ καρδία εὐφραίνεται : ἓν 
dico ὑλικοῖς βρώμασί τε καὶ πόµασι xai µίξεσι 
σὰρξ εὐφραίνεται, τῆς καρδίας πεπαχυµµένης καὶ 
πρὸς τὸ ἴδιον ἀγαθὸν ἐμποδιζομένης. Ἐπὰν οὖν M- 
γηται ἐν αὐτοῖς τοῖς Wadi" «Οἶνος εὐφραίνει 


"Psal, txvi, d. ** Psal. tix, 6. * Ezech, ix, 5 et seqq. ** Psal. emi, ἡ 


D  Vens. 7. Dedisti latitiam in corde meo, ei. Hu- 
jus versiculi sensus consentit cum iis qua in prae- 
cedenti diximus. Nam quid aliud est lumen vultus 
Domini signatum super sanctos, quam cor Letitise 
plenum ? Quod accipimus pro intellectu, cui tribui- 
tur lztitia, dum Deum contemplatur. et divini 
ejus particeps eflicitur. Differt autem latitia cordis 
a letitia carnis. In contemplatione enim letatur cor, 
in terrenis vero cibis οἱ potibus ac coltibus lata- 











con(irmat, » veruti 


(15) Συράδει τοῦ στίχου, eic. Codex. Baroccianus, Daniel Barbarus, 
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EX ORIGENE. 


ctum vitis ver: inebriantem ut fortissimum, intel- A χαρδίαν ἀνθρώπου, xal ἄρτος χαρδίαν ανθρώπου 


ligére oportet. 


στηρίξει, » τὸν ἀληθινὸν ἄρτον νοητέον τροφιμώτα- 


τον ὄντα τῇ διανοίᾳ, καὶ .τὸ γέννηµα τῆς ἁλτθινῆς ἀμπέλου μεθύσχον ὡς χράτιστον. 


Vens. 8. A fructu frumenti, vini, et olei sui, multi- 
plicati sunt, etc. In Hebrzo, « a tempore, » liabe- 
tur. Verum Septuaginta hoc inodo transtulerunt, 
ut lotius sententixe sensus hic sit : In tempore quo 
frumenti, hordei et leguminum omnium messis est, 
multiplicati sunt. Qui in tempore mensuram tritici 
accipiebant, a tempore tritici multiplicati sunt, eo 
quod opportunitas temporis eis ad multiplicationem 
conduceret. lloc idem de vino cor howinis αιίῇ- 
cante dicendum est. 


VEns. 9, 10. [n pace in idipsum dormiam et requie- 
scam : quoniam tu, Domine, singulàriter in spe consti- 
tuisti me, elc, Si ex persona Christi psatinus dicitur, 
secundum magnificentiam quz illi à Patre incom- 
parabilis tradita est, ita ut nemo possit omneni ejus 
magnitudinem comprehendere, consequenter ait : 
« Singulariter constituisti me; » verum si ex prophetae 
persona, existimo significari raritátem sanctitatis, 
et maxinie in generationibus peccatorum, queiad- 
modum temporibus Elia: accidit, qui dicebat ** : 
« Doniine, prophetas tuos interfecerunt, altàría tua 
destruxeruut, et ego relictus sum solus.» Forte vero 
qui bravium accipit atque omuibüs suis co:taneís 
suporior exsistit, hunc psalmi versiculum prónuu- 
tiabit. Τά autem, « in spe, » si Salvator dicat 


Ἀπὸ χαρποῦ σίτου, οἵνου, xal éAaiov αὐτῶν 
ἐπ.1ηθύγθησάν, x. v. E. Ἐν τῷ Ἑδθραϊχῷ (16), 
ἀπὸ καιροῦ, » εἶχε. Καὶ οἱ 'Ἑδδομήχοντα δὲ οὕτω 
τεθείκασιν, ὣς τῆς ὅλης λέξεως εἶναι τὸν νοῦν τοιοῦ- 
τον "Ev τῷ xatpi τῶν θεριζοµένων σπερµάτω» 
σίτου xai κριθῆς, xaX τῶν ὁσπρίων πάντων τούτων, 
ἐπληθύνθησαν. Οἱ Ev τῷ χαιρῷ τὸ σιτοµέτριον λαμ- 
θάνοντες ἁπὺ χαιροῦ σίτου ἐπληθύνθησάν, διὰ τὸ 
εὔκαιρον εἰς πληθυσμὸν ὠφελούμενοι. Ὁμοίως ἕὲ 
xai περὶ οἵνου τοῦ εὐφραίνοντος χαρδίαν ἀνθρώπου 
διαλεχτέον. 

Ἐν sipivn ἐπὶ τὸ αὐτὺ κοιμιηθήσομαι, καὶ 
ὑπνώσω" ὅτι σὺ, Κύριε, κατὰ µόνας ἐπ ἑλάίδι 
xatQxiCcác µε, x. τ. E. Ἐὰν μὲν ἐχ προσώπου (11) 
τοῦ Χριστοῦ ὁ φαλμὸς ἁπαγγέλληται χατὰ τὴν διδοµέ- 
νην αὑτῷ µεγαλειότητα ἀπὸ τοῦ Πατρὸς ἁπαράδλητον 
οὖσαν, ὥστε µηδένα δύνασθαι τοῦ παντὸς τοῦ µεγέ- 
θους αὑτοῦ μεταλαθεῖν, ἀχολούθως φτοσὶ τὸ, « Κάτὰ 
µόνας χατῴχισάς µε.» Εἰ δὲ Ex προσώπου τοῦ προ- 
φήτου, οἶμαι δηλοῦσθαι τὸ σπᾶνιον τοῦ ἁγιασμοῦ, 
xai μάλιστα Ev. γενεαῖς ἁμαρτωλῶν, ὁποῖον ἣν τὸ v 
ταῖς ἡμέραις Ἠλίου λέγοντος" « Κύριε, τοὺς προφί- 
τας σου ἀπέχτειναν, τὰ θυσιαστἠριά σου χατἐσχαφαν, 
καὶ ἐγὼ ὑπελήφθην μόνος. » Τάχα δὲ χαὶ ὁ λαμθά- 
νων τὸ βραθεῖον, xaX ὑπὲρ τοὺς χατὰ την ἑαυτοῦ 
γενεὰν γενόμενος, ἐρεῖ την λέξιν ταύτην τοῦ φαλ- 


575 secundum as$umptam humonitàtem, nihil C poo. Τὸ δὲ, « &x' ἐλπίδι,ι ἐὰν μὲν ὁ Σωτέρ λέγη 


mirum eum sperantem fore ul in proprium statum 
restituatur, dicere se a Deo « in spe » constitutum 
esse, juxta illud **: « Clarifica me, Pater, claritate 
quam habui, priusquam mundus. esset, apud te. » 
Potest etiam a Salva!ore dici istüd « singulariter, » 
ob tempus quo omnes ejus discipuli scándalizati 
sunt et ipsum deseruerunt. Nec minus illud mani- 
festum est, etiamsi a Propheta dicatur « in spe, » 
cum omnis sanctus propter charitatem omnia speret. 


PSALMUS V. 
Vgns. 1, 2, 5. Verba mea auribus percipe, Domine, 
intellige clamorem meum. Intende voci orationis mea, 
vex meus el. Deus meus, eic. Considerandum nobis 


χατὰ τὴν οἰχονομίαν, οὗ θαυμαστὸν ἑλπίσοντα αὐτὸν 
την ἰδίαν ἁποχατάστασιν λέγειν ἐπ᾿ ἐλπίδι χατυ- 
χίσθαι ὑπὸ τοῦ Θεοῦ, χατὰ «b, « Δόξασόν µε, Πάτερ, 
τῇ δόξα ᾗ εἶχον πρ» τοῦ xóspov εἶναι παρὰ aol. » 
Δύναται μέντοιχε « χατὰ µόνας » λέγεσθαι ὑπὸ Zo- 
τῆρος διὰ τὸν χαιρὸν ὃν πάντες ἑσκανδαλίσθησαν οἱ 
μαθηταὶ αὐτοῦ καταλιπόντες αὐτόν. Σαφὲς δὲ, κἂν ὁ 
Προφήτης λέγη τις, τὸ, « ἐπ᾽ ἐλπίδι, » παντὺς ἁγίου 
διὰ τὴν ἀγάπην πάντα ἐλγίζοντος. 


VY'AAMOX E. 
Τὰ ῥήματά µου ἐνώτισαι, Κύριε, σύνες τῆς 
κραυγῆς µου. Πρόσχες τῇ φωγῇ τῆς δεἠσεώς 
µου, ὁ βασιλεύς µου καὶ ὁ Θεός µου, x. τ. E. Χρὴ 


est qualem habere necesse sit spiritalis vocis ma- D ἡμᾶς ἐννοεῖν (18) ὁποῖον μέγεθος νοητΏῆς φωνῆς ἔχειν 


gnitudinem, qua Dei intelligentiam provocemus : 
item hujusmodi verba quae Domino conveniant, et 
xocem deprecationis in Domini attentione confiden- 
tem, Neino autem qui a peccato regitur, dicet Deo: 
« Kex meus; » et quorum deus veuter est, haud 
dicent Deo : « Deus meus. » 

Vgas. 4. Maue exaudies vocem meam, etc. Qui 
abjecit opera tenebrarum οἱ induit. arma lueis, hic 
verba proferat. 

* JH Μορ. xix, 10. 7* Joan. xvii, 5. 


(16) Ἑν τῷ Ἑδραϊ»ῳ, ew. Partim  Corderius, 
codex Roe, et Barbarus ; omnia Latine exstaut apud 
Darbarum. 

(1) εάν μὲν ἐκ προσώπου, etc. Corderius, 
Zarbarus, ccdex Roe. 


δεῖ, ἐφ᾽ ᾧ καλέσωμµεν τὴν σύνεσιν τοῦ Θεοῦ ' xol 
τοιαῦτα ῥήματα ἁρμόζοντα ὡς τῷ Κυρίῳ, xal qo- 
νην δεῄσεως θαῤῥοῦσαν καὶ ἐπὶ τῇ προσοχῇ τοῦ Δε- 
σπότου. Οὐδεὶς δὲ ὑπὸ ἁμαρτίας βασιλευόμενος ἐρεὶ 
τῷ θεῷ * « Ὁ βασιλεύς pou» καὶ ὧν θεὸς ἡ xoa, 
οὐχ ἐροῦσι, « θεός pov, » τῷ c. 

Τὸ πρωῖ εἰσακούσῃ τῆς φωνής µου, κ. τ. E. "0 
ἀποθέμενος (19) τὰ ἔργα τοῦ σκότους, xai ἑνδυσά. 
µενος τὰ ὅπλα τοῦ φωτὸς, ταῦτα λεγέτω τὰ ῥήματα. 


(48) Χρὴ ἡμᾶς ἐνγνοεῖν, etc. Darbarus, (οτι]ο- 
rius, et sched: mss. Ernesti Grabii. 
i (19) Ὁ ἀποθέμενος, cic. Schede  Grabii, Bar- 
.arus. 
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Τὸ πρωῖ παραστήσομαίἰ σοι, καὶ ἐἑπόψομαι: ὅτι A 


εὐχὶ 8sóc θέ.λων ἀνομίαν σὺ &l, οὐδὲ παροιχήσει 
coi xovnpsvóueroc, οὐδὲ διαμεγοῦσι παράνομοι 
xatévavct τῶν ὀφθα.Ίμῶν σου, x. τ. ὲ. "Αμα τῷ 
ἀνατεῖλαι (20) τὸν fiov παραστήσοµαί σοι, xaX &v 
θεωρίᾳ ἔσομαι, « τοῦ μὴ εἶναί σε θἐλοντα ἀνημίαν 
Θεὸν, μηδὲ παροικήσει σοι πονηρὸς , οὐδὲ διαμενοῦσι 
παράνομοι χατέναντι τῶν ὀφθαλμῶν σου. » Ὡς γὰρ 
οὐδὲ διαμένει νοσῶν ἐν ὀφθαλμοῖς τοῦ δυναµένου 
θεραπεῦσαι αὐτὸν ἰατροῦ, οὕτως οὐδὲ διαμενοῦσι 

παράνομοι ἐναντίον τῶν ὀφθαλμῶν τοῦ θεοῦ. 
|^. ἙἈμίσησας πάντας τοὺς ἐργαζομένους τὴν dvo- 
play * ἁποεῖς πάντας τοὺς «Ία.Ἰοῦντας τὸ γεὔ- 
δος, κ. τ. &. Τοὺς μὲν ἐν τῇ πολιτεία (21) πταίοντας 
ἐργανομένους τὴν ἀνομίαν ὠνόμασε" τούτους δὲ 
μισεῖ ὁ θεός τοὺς δὲ ἀποπεσόνιας τῆς ἀληθείας 
ἑτεροδόξους λαλοῦντας τὸ ψεῦδος εἶπεν, οὓς ἀπολεῖ ὁ 
θεός. Καὶ τέρξι διαφορὰν τοῦ « ἐμίσησας » xal « ἆπο- 
ἀαῖς' » πρῶτον μὲν εἰ χεῖρον τοῦ « ἀπολεῖς » τὸ « ἐμίστ- 
σας » δεύτερον δὲ, διὰ τί τὸ μὲν εἰς τὸν παρεληλυ- 
Εότα ἐνέχλινε χρόνον, τὸ δὲ εἰς τὸν μέλλοντα. « Απο- 
A: πάντας τοὺς λαλοῦντας τὸ φεῦδος, » οὗ τοὺς λα- 
λήσαντας, ἀλλὰ τοὺς λαλοῦντας τὸ Φεῦδος. El δὲ τού- 
τους ἀπόλλνσι Κὐριος, πᾶς δὲ ἄνθρωπος φεύσττς, 
τάντας ἀπόλλυσιν ὁ θεὸς, ἵνα, τὸ εἶναι ἄνθρωποι 
ἀπαθέμενοι, Υίνωνται Oel, ἐπεὶ χαὶ θεοὶ γεγονότες, 
καὶ vloV Ὑφίστου πάντες, γεγόνασιν ἄνθρωπο:.. Τοὺς 
ἑτεροδόξους οὖν ἀπολεῖ ὁ 0:0; iv τῷ μέλλοντι 
a. ovt, 

"Avópa αἱμάτω» καὶ δύ.ιον βδε.Ιύσσεται Κύ- 


Ριος, X. τ. ἑ. 'Avrp αἱμάτων (21*) ὁ ἐξ αἱμάτων γε- C 


}εννημµένος, 7) ὁ φονιχός. 

Ἐγὼ δὲ ἐν τῷ π.ἰήθει τοῦ ἐλέους σου εἰσε.εύ- 
σοµαι εἰς τὸν olxér σου * προσχυνήσω πρὸς ναὐν' 
ἁγιόν σου ἐν φέδῳ σου, x. 5. E. Τῶν πονηρευοµέ- 
νων (22) καὶ παρανόμων οὐ παροιχούντων σοι, οὐδὲ 
διαµενόντων ὑπὸ τὴν θεωρίαν σου, ἐγὼ ἑλέῳ τῷ oi 
εἰσελεύσομαι εἰς τὸν οἶχόν σου. Οὕτω γὰρ xal εἰπεῖν 
eovfaogat* «Τὸ πρωῖ παραστήσοµαί τοι, xat ἐπό- 
tst με. Καὶ ἐπεὶ οὐκ ἄλλως f] ἑλέῳ τῷ σῷ εἰσελεύ- 
σοµαι εἰς τὸν οἶχόν σου, σὺν εὐλαδείᾳ πολλῇ ὀνομα- 
ομένῃ φόδῳ σου προσχυνῄήσω σοι πνεύµατι xai ἀλη- 
0zia, ἐλθὼν πρὸς τὸν ἅγιόν σου vaóv. Ngbg δὲ xal 
οἶχος Θεοῦ ἡ ἁγία xal ἐνάρετος χατάστασις , fjv οἱ 
ἔχοντες μετὰ παῤῥησίας φασίν. Χριστὸς üb ὡς υἱὸς 
ἐπὶ τὸν οἶχον αὐτοῦ, οὗ οἶχός ἐσμεν ἡμεῖς. ᾽Αλλὰ xal 
Τροσφωνοῦσιν ἑτέροις πιστοῖς γράφοντες" « Nabg 
ἅγιός bore, καὶ τὰ σώματα ὑμῶν vabg τοῦ ἁγίου 
Πνεύματός ἐστιν, οὗ ἔχετε ὑπὸ θεοῦ. » Πῶς γὰρ οὐκ 
οἶχος καὶ ναὸς Θεοῦ ὁ τηρῶν τὸν Ἰησοῦ λόγον, πρὸς 
ὃν 6 Υἱὸς καὶ ὁ Πατὴρ μονὴν ποιοῦνται; Δυνατὸν καὶ 
την ἐχχλησιαστικῆν γνώµην καὶ διδασχαλίαν οἶκον 
Νυρίου φάναι xat ναὺν αὐτοῦ. Απλοῦται τοῦτο ἐχ τῶν 
Ὑραφομένων Τιμοθέῳ' « Ἵνα εἰδῆς πῶς δεῖ σὲ ἐν 

111 Cor. vi, 19. 


(20) "Apa τῷ drazet.lat, ete... Corderius, Darba- 
Tus, codd. Roe, Baroccianus, et. schedie Combeli- 


51. 
(21) Τοὺς μὲν ἐν cj. xo.Ucelg, ete. Daniel Bar- 
barus, scheda Coinbelisii, ct codd. Anglicapi. 
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Vgns. 5, 6. Mane astabo libi, el videbo : quoniam 
non Deus volens iniquitatem tw es : neque haljitabit 
juxia te. malignus, neque permanebunt. injusti ante 
oculos tuos. Simul cum oriente sole astabo tibi, et 
in contemplationé versabor, « quia non Deus vo- 
lens iniquitatem tu es, neque habitabit juxia te ma- 
lignus, neque permanebunt injusti anie oculos tuos. » 
Quemadmodum enim qui :egrotat non manet ante 
oculos medici, qui illum sanare possil, sic neque 
permaaebunt injusti ante oculos Dei. 


V&ns. 7. Odisti omnes qui operantur iniquitatem : 
perdes omnes qui loguuntur mendacium, etc. Eos qui 
in viti institulione aberrant, operantes iniquitatein 
nominavit. Illos autem odit Deus. Αί eos qui a veri- 


B tate. desciverunt, et opinionum varietate a fide alie- 


na sentiunt, loquentes mendacium appellavit, quos 
perdet Deus. Observa autem verborum, « odisti, » et 
« perdes,» discrimen: priinum quidem an deterius sit, 
« perdes, » quam «odisti ; » deinde cur illud iii praete- 
rito, hoc in futuro posuerit. « Perdes omnes qui 
loquuntur mendacium, non eos qui locuti sunt, sed 
qui 876 loquuntur mendacium. Quod si hos per- 
dit Deus, οἱ omnis liomo mendax est, omnes per- 
dit Deus, ut homines esse desinentes, fiant dii, 
quandoquidem et qui dii facti sunt et filii Excelsi 
o:nes, hi fuerunt homines. Caeterum in futuro sx- 
culo Deus perdet omnes qui aliena a fide seutiunt. 


VkRs. 8, Virum sanguinum et dolosum abominabi- 
(ur. Dominus, ete. Vir sanguiuum, aut is qui ex 
sanguinibus natus est, aut is qui homicida est. 

VERs. 8, 9. Ego autem in multitudine misericordie 
lue introibo in domum tuam : adorabo ad templum 
sanclum (uum. in timore (uo, etc, Cum maligni et 
iniqui non. habitent juxta te, neque sub aspectum 
tuum permaneant, ego misericordia tua introibo in 
domum tuam. Sic. enim etiam dicere potero : « Ma- 
ne astabo tibi,el. videbis me.» Et quoniam non ali- 
ter quim tua misericordia introibo in domum tuam, 
cum pietate multa quee dicitur timor tuus, adorabo 
te in spiritu et veritate ingressus in templum san- 
cium tuum. Templum autem et doinus Dei, est affe- 
clio sancta οἱ virtute praedita, quam qui habent, 
loquuntur cum confidentia. Christus vero tanquam 


D (ilius venit in domura suam, cujus nos domus su- 


mus. Quin et alii fideles per epistolam sic compet- 
lantur ?! : « Teinpluim sanctum estis, el corpora 
vestra templum sunt Spiritus sancti, quem habetis 
a Deo. » Quomodo enim non sit domus et templum 
Dei, qui servat Jesn sermonem, et apud quem Filius 
el Pater mansionem faciunt ? Posset etíam ecclesia- 
stica norma et doctrina domus Domini et templum 
ejus appellari. Id patet ex iis quie scripta sunt Ti- 


(21*) Avijp αἱμάτων, ctc. Scheda n.s$.. Grabli, 
Barbarus, 

(22) Τῶν πογηρευοµένγωγ, etc. Corderius, Dar- 
batus, scliedie Combefisii, et codd. Anglicani. 


1r 


EX ORIGENE 


1173 


motheo : « Ut scias quomodo te oporteat in. domo A οἴχῳ Κυρίου ἀναστρέφεσθαι , Ἶτις ἐστιν Ἐκκλησία 


Domini conversari, qua est Ecclesia Del vivi. » 
Juxta utramque considerationem ingreditur quis in 
domum Domini et adorat ad templum sanctum ejus, 
wagis divina misericordia quam propria vivendi 
ratione et consilio fretus. 

Vgns. 11. Judica illos, Deus : decidant a cogita- 
tíonibus suis, Secundum multitudinem impietatum 
eorum expelle eos, quoniam irritaverunt te, Domine, 
eic. Peccanti magis expedit a Deo judicari, quam 
esse extra ejus judicium, Decidere autem a pravis 
cogitationibus, minime malum est decidenti, qui ad 
malum illarum finem non pervenit, sicut nec bo- 
num est, ad finem meliorum non pertingere. Est 
vero scitu jucundum cur non dixerit, unde expelle- 
ret, ne id multis perspicuum foret. Existimo eos ab 
ipso expulsos fuisse ab impietatibus suis secuudum 
iuliitudinem earum. Neque enim Deus a se quem- 
quam repellit. Nam, inquit ?*, « qui elongant se a 
te, peribunt. : 

$77 Vens. 9. Domine, deduc me in justitia tua 
propter inimicos tuos, dirige in conspeciu tuo viam 
mean, eic. Qui sibi proponit recte sentire et facere, 
multos adversarios habet. Sunt enim et homines 
et demones invidia pleni, quos bona recte agentium 
contris:ant. Id cum perspiceret Propheta, non pro- 
prie sus virtuti tribuit pugnare coutra eos qui in 
se insurgerent, sed invocavit Deum ut manum ipsi 
porrigeret, qua incolumis evaderet a tot tantisque 


hostibus, dicens : Ipse, Domine, deduc me in justi- σ 


tia tua; sic eniin fiet ut in conspectu tuo dirigatur 
vja mea. 


γεια. 10, 144. Quoniam non est in ore eorum veri- 
las : cor eorum vanum est. Sepulcrum patens est gut- 
tur eorum, linguis suis dolecse agebant, cic. Cum ini- 
mici impediant quominus via tua perspicua sit ocu- 
lis meis, tu dirige eam in conspectu meo. Novi 
enim illos in iis quz? de via pollicentur, vera non 
dicere, eo quod non sit in ore eorum veritas, et 
vanum sit cor eorum. Omnia autein qux prouuntiat 
guttur eorum, mortua sunt, quod ipsum sepulcrum 
patens sit. Quin et sophismatis pleni suut sermones 
eorum. 


Vgns. 19. In eternum exsuliabunt, ei. habitabis in 
eis, eic. Αἴων, sxculum, est systema physicum, ex 
variis corporibus differentias continens rationales 
propter Dei cognitionem. In zernum, inquit, ex- 
sultabunt, quoniam zterna ipsis est habitatio. 

Et gloriabuntur in te omnes qui diligunt nomen 
ttum, quoniam (u benedices justo, Domine, etc. Si 
ineliores sunt qui diligunt quam qui timent, gloria- 
lio magis convenit diligentibus. Si que autem etiam 

" Psal. Lxxn, 97. 

(25) Tq ἁμαρτάνοντι, etc. Corderius, Barba- 

us, 
j 4) '0 προτιθέµεγος, etc. Codd. Roc, ei Baroc- 


cianus. 
(25) ᾿Εχθρῶν ἐμποδιζόγεω», etc. lidem codd. 


Θιοῦ ζῶντος. » Κατ᾽ ἀμφοτέρας θεωρίας ela£pyexat 
τις εἰς τὸν οἶχον xal προσκυνεῖ πρὸς ναὺν τὸν ἅγιον 
Κυρίου, ἑλέῳ Θεοῦ μᾶλλον !| οἰχεία πολιτείᾳ χαὶ 
φρονῄσει, 


Rpi!vovr αὐτοὺς, ὁ Θεός ' ἁπτοπεσάτωσαν ἀπὸ 
τῶν διαδουλιῶν αὐτῶν. Κατὰ τὸ π.]ῆθος τῶν 
ἀσεθειῶν αὐτῶν ὄξωσον αὐτοὺς, ὅτι xapsxixpa- 
váv σε, Κύριε, x. τ. E. To ἁμαρτάνοντι (35) λυσι- 
τελεῖ μᾶλλον ob θεοῦ χριθῆναι, fj ἔξω εἶναι τῆς χρί- 
σεως. Καὶ τὸ ἀπὸ μοχθηρῶν διαδουλιῶν ἀποπεσεῖν οὐ 
χαχὸν τῷ ἀποπίπτοντι, οὐκ ἑρχομένῳ ἐπὶ τὸ µοχθτ- 
piv αὐτῶν τέλος ΄ ὡς οὗ καλὸν τῶν χρειττόνων μὴ 
ἐπὶ τέλος ἑλθεῖν. Πάνυ δὲ χαρίεν, πῶς οὐκ εἴρηχε 
πόθεν ἔξωσεν, ἵνα μὴ τοῖς πολλοῖς σαφὲς Tl. Οἶμαι δὲ, 
ὅτι ἀπὺ τῶν ἀσεθειῶν αὐτῶν χατὰ τὸ πλῆθος αὐτῶν. 
00 γὰρ ἀφ' ἑαυτοῦ ἐξωθεῖ ὁ Θεός τινας. « Οἱ γὰρ 
µαχρύνοντες, Φφησὶν, ἑαυτοὺς &mb coo, ἀπολοῦν- 
ται, 

Κύριε, ὁδήγησόν» µε àv τῇ δικαιοσύγῃ σου ἕνε- 
xa τῶν ἐχθρῶν µου, κατεύθυνον ἐγώπιόν σου τὴν 
ὁδόν µου, x. t. E. 'O προτιθέµενος (34) ὀρθῶς 
φρονεῖν χαὶ πράττειν, πολλοὺς ἑναντίους ἔχει. Elol 


Y&p καὶ ἄνθρωποι xai δαίµονες φθονεροὶ, λυπούµενοι 


ἐπὶ τοῖς ἀγαθοῖς τῶν χατορθούντων. Τοῦτο δὲ θεωρή- 
σας xal ὁ προχείµενος οὗ τῇ ἑαυτοῦ δυνάµει δέδωχε 
τὸ ἁπομάχεσθαι τοῖς ἐπικειμένοις κατ αὐτοῦ, ἀλλὰ 
παρεχάλεσε τὸν Ozby χεῖρα αὐτῷ ὀρέξαι σχεπάτου- 
σαν αὐτὸν ἀθλαθῃ ἀπὸ τῶν τοσούτων xal τηλικούτων 
πολεµίων, φάσχων᾽ Αὐτὸς, ὢ Δέσποτα, ὀδ[γησόν 
µε ἐν τῇ δικαιοσύνῃ σου" οὕτω γὰρ χατορθωθείη τὸ 
τὴν ὁδόν µου ἐνώπιόν σου κατευθυνθῆναι, 

"Utt οὐκ ἔστιν ἐν τῷ στόµατι αὐτῶν ἀ.λήθεια, 
ἡ καρδία αὐτῶν µαταία. Τάφος ἀνεῳωγμέγος ὁ 
ἑωἑάρυγξ αὐτῶν' ταῖς γλώσσαις αὐτῶν ἑἐδο.ιοῦ- 
σαν, X. t. E. Ἐχθρῶν ἐμποδιςόντων (25) τὴν ὁδόν 
σου φανερωθῆναι ἓν ὀφθαλμοῖς µου, σὺ κατεύθυνον 
αὐτὴν ἑνώπιόν µου. Οἶδα γὰρ αὐτοὺς ἐν οἷς περὶ 
ὁδοῦ ἐπαγγέλλονται, μὴ ἀλτθεύοντας, τῷ μὴ elvat 
ἐν τῷ στόµατι αὐτῶν ἀλήθειαν, xal µαταίαν εἶναι 
αὐτῶν τὴν καρδίαν. Πάντα δὲ τὰ ἐχφωνούμενα ἓν 
τῷ λάρυγγι αὐτῶν νεχρά ἐστι, τῷ εἶναι αὐτὸν τάφον 
ἀνεῳχότα. Αλλά xal λελογισμένοι σόφισμά τινές clot 


p οἱ λόγοι αὐτῶν. 


Εἰς alàva ἀγαιάσονται, καὶ κατασκηνώσεις 
ἐν αὐτοῖς, x. t. b. Αἰών ἐστι σύστημα (26) φυσικὸν, 
Ex σωμάτων ποικίλων λογιχὰς διαφορὰς περιέχον τῆς 
ποῦ Θεοῦ γνώσεως ἔνεχεν. Elg αἰῶνα, φησὶν, ἀγαλλιά- 
σονται, ὅτι xal αἰώνιος ἑαυτοῖς χατασχῄνωσις. 

Καὶ κανχἠήσορται ἐπὶ col πάντες οἱ ἁγαπώντες 
tó ὄνομά cov: ὅτι σὺ εὐ.λογήσεις δίκαιον, Kv- 
ριε, X. τ. E. EU κρείττους (27) οἱ ἀγαπῶντες τῶν φο- 
θουµένων, τὸ χανχᾶσθαι μᾶλλον τῶν ἀγαπώντων 


mss. 
(20) Αἰών ἐστι σύστημα, εἰο. Schedze Grabil, 
Barbarus. 
(27) El κρείττους, etc. Corderius, codd. oe, et 


Daroccianus. 
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ἐστίν. El δέ ἐστί τις εὔλογος χαύχτσις καὶ kv φόθῳ A In timore Dei laudabilis est gloriatio, utique minor 


Κνρίου, ἑλάττων ἐστὶν αὐτὴ τοῦ, χαυχήσονται ἓν aol. 
Εὐλογεῖ δὲ Née τὸν Σὴμ xaY «bv Ἰαφέθ' εὐλογεῖ 
Μελχισεδὲχ. tbv ᾿Αθραὰμ, xoi ὁ Ἰσαάὰχ τὸν Ἰαχὼδ, 
xaY ὁ Ἰαχὼθ τοὺς δώδεχα, xaX ὁ Μωῦσῆς τὰς φυλάς' 
ἀλλὰ ὑπὲρ πάντα ταῦτα xai μετὰ ταῦτα αὐτὸς ὁ 
Κύριος εὐλογέσει τὸν δίκαιον, ἀνάλογον τῷ, « Αὐτὸς 
ὁ λαλῶν πάρειµι, » xal τῷ, «ΜΗ αὐτὸς συμπορεύσῃ.» 

Ὡς ὅπ.ϊῳ εὐδοχίας ἑστεφάγωσας ἡμᾶς, κ. t. E. 
Ταυτόν ἐστι τῶν (28) δικαίων ὅπλον xal στέφανος᾽ 
ὡς «by ὁπλισάμενον ἑστεφανρῦσθαι, xaY τὸν στεφα- 
νούμενον ὡπλίσθαι. Ἔχει δὲ τοῦτό τι ὅμοιον τῷ, 
εΣτεράνῳ δὲ τρυφΏς ὑπερασπίσει σε.» Ἡ Ὑνῶσις 
οὖν τοῦ θεοῦ, εἰ μὲν ἀμύνεται τοὺς πολεμίους, 
ὅπλον ἐστὶν εὐδοχίας' εἰ δὲ βασιλεύειν moral τινα τῶν 
παθῶν, στέφανος ὀνομάκεται. Τέμνεται δὲ ἡ τοῦ θεοῦ 
γνῶσις εἰς 825, εἰς πρᾶξιν χαὶ θεωρίαν’ xaX τῆς μὲν 
πράξεως ὅπλον τῆς εὐδοχίας ἐστὶ, τῆς δὲ θεωρίας ὁ 
στέφανος. Τετήρηται δὲ xa fj τάκις' mpb Υὰρ τοῦ 
στεφάνου τὸ ὅπλον, ἑπειδη καὶ πρὺ τῆς θεωρίας ἢ 
πρᾶξις, 


ΨΛΛΜΟΣ G'. 

Εἰς τὺ τέ.ος ἐν Όμνυις ὑπὲρ τῆς ὀγδόης vaA- 
[óc τῷ Δαυῖδ, κ. τ. £. Ὑπὲρ τῆς ὀγδόης (29) xaX 
ὁ ἑνδέχατος. Δια ρέρουσι δὲ αἱ Emi papal τούτου xal 
τοῦ ἑνδεχάτου, ὅτι οὗτος μέν ἐστιν, εΕὶς τὸ τέλος 
ἐν ὄμνοις ὑπὲρ τῆς ὀγδόης φαλμὸς τῷ Δανῖδ, » ἐχεῖ- 
voz bt, « El; τὸ τέλος ὑπὲρ τῆς ὀγδόης φαλμὸς τῷ 
Δανῖδ.» Tfj δὲ ὀνδόη, οἶμαι, θυμὸς ἐλέγχει χαὶ ὀργὴ 
παιδσύει. 

Κύριε, μὴ τῷ θυμιῷ σου &AérEnc µε, μηδὲ τῇ 
ἐργῆ σου παιδεύσῃς µε, x. τ. E. θυμός ἐστιν (30) 
ὁρμὴ ἐπιβυμίας ἡμέρου ψυχῆς χατ' ἐξοχὴν ἁμύνης. 
Λέγει o5v* El καὶ ὀξύτερον ὁ θυμὸς ἐλέγχει, καὶ ὀργὴ 
τάχιον παιδεύει, ἐγὼ διὰ τὴν ἀσθένειάν µου δέοµαι 
τοῦ ἑλέους σου, δι ἄλλης ἐλεγχθῆναι xal παιδευθῆναι 
θ2ραπείας οὗ τηλιχοῦτον προσαγούσης τὸν πόνον. 


Ἴασαί µε, Κύριε, ὅτι ἑταράχθη τὰ ὁὀστᾶ µου, xal 
ἡ ψυχή µου ἐταράχθη σφόδρα, x. τ. ἐ. Νοσοῦντά 
µε (51) τὴν φυχὴν ἴασαι' χαὶ γὰρ τεταραγµέναι εἰσὶ 
τῶν ὁστῶν αὐτῆς αἱ ἁρμονίαι, καὶ αὐτὴ δὲ σφόδρα 
τετάραχται. 

Καὶ σὺ, Κύριε, ἕως Ἱότε; x. *. &. Τοῦτο ἑλλει- 
πτικῶς (52) εἴρηται ἀντὶ τοῦ, Ἔως πότε οὐ ῥύῃ τὴν 
Ψυχἠν µου, οὐδὲ σώζεις µε χατὰ τὸν ἔλεόν σου, οὐδὲ 
ἐπιστρέφεις µε; Ὁ μὴ θαῤῥῶν δὲ ἐπὶ ἔργοις σωθῆναι 
ἐρῖ. «Σῶσόν µε ἕνεχεν τοῦ ἑλέους σου. » Μετὰ τὸ 
ὀχοῦσαι, ὅτι Κύριος ἀφεῖλε τὸ ἁμάρτημα αὐτοῦ, πει- 
ῥασμοῖς καὶ θλίψφεσι παλαίων ὁ Aavtó χαὶ φαρµά- 
Χων..... Υευόµενος περὶ τῆς τῶν φαρμάκων ἁπαλλα- 
γῆς παραχαλεῖ «bv ἱατρόν. 


15 lsa. Lit, 0. 7* Exod. xxxii, 415, 

(28) Ταντόν ἐστι τῶν, elc. Corderius, partiinque 
Barbarus, 

(29) 'Υπὲρ τῆς ὀγδόης, etc. Codex Coislinianus. 


(30) θυμός ἐστιν, etc. Corderius, partiimque Bar- 
barus, 


15 Prov, iv, 9, 


est ea qua gloriabuntur in te. Benedicit Noe Semo 
et Japheto; benedicit Melchisedech Abrahamo, et 
Isaac Jacobo, et Jacob duodecim, et Moyses tribu- 
bus; sed super hzc omnia et post hzc, ipsemet 
Dominus benedicet justo, juxta illud 7? : « lpse 
qui loquebar, adsum, » eL istud ?*: « Nou ipse 
ibis.» 

Vrns. 12. Ut scuto bona voluntatis tue coronasti 
10s, elc. ldem est justorum scutum et corona, ita 
ut qui lioc scuto armatus est, coronetur, et qui co- 
ronatus est, hoc sculo armetur. Innuit autem hoc 
quid simile isti "" : « Corona autem deliciarum pro- 
tegel te. » Scientia itaque Dei, dum quidem arcet 
liostes, scutum est bonz voluntatis, dum vero ali- 


B quem regem facit affectuum, corona nominatur. 


Porro Dei scientia bifariam dividitur, in actionem 
et $778 contemplationem ; atque actionis quidem 
scutum est bonz voluntatis, corona vero contem- 
plationis. Coterum hic etiam servatus est. ordo. 
Scutum enim est ante coutemplationem. 


PSALMUS VI. 

Vens. 1. In finem in carminibus psalmus David 
pro octava, eic. Pro octava etiam undecimus in- 
scribitur. llujus autem differt iuscriptio a titulo 
uudecimi, quod hic inscribatur : « In finem in car- 
minibus pro octava psalmus David; » undecimus 
vero, « In finem pro octava psalmus David. » Oc- 
Lava autem, opinor, furor arguit et ira corripit. 


Vgns 9. Domine, ne in furoretuo arguas me, neque 
in. ira tua corripias me, etc. Furor est impetuscon- 
cupiscenti:&e animi mansueti per excessum viudictze. 
Ait igitur : Etsi acerbius furor arguat, et ira citius 
corripiat, ego tamen propter infirmitatem meam 
deprecor misericordiam tuanmsut alia curandi ra- 
tione arguar et corripiar, qu:e nom tantain. afferat 
molestiam. 

VgRs. 5, 4. Sana me, Domine, quoniam conturbata 
sunt ossa mea, el anima mea (urbala est valde, etc. 
infirmum me anima sana; nam conturbat: sunt 
omnes ossium cjus compagines, et ipsa turbata est 
valde. 


D Vgns. 4. Sed iu, Domine, usquequo? etc. lloc 


per omissionem dictum est pro eo : Usquequo non 
liberas animam meam, et non servas me secundum 
misericordiam tuam, neque convertis me? Qui au- 
tem non confidit in operibus suis se salvandum, 
dicet : « Salvum me fac propter misericordiam 
tuam. » Postquam audivit Dominumabstulissepee- 
catum ejus, tentationibus et tribulationibus collu- 
etans David, et remediis gustatís amaris medicum 
rogat, ut ejusmodi remedia auferat. 


b (81) Νοσοῦντά ge, eic. Codex Coislinianus, Dar- 
A18. 

($2) Τοῦτο ἐλλειπεικῶς, etc. Codex Coislinianus, 
Barbarus, partiniqee Corderius. 
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Wrns. 5. Convertere, Domine, εἰ eripe animam Α 


meam ; salrum me fac propter misericordiam tuam, 
etc. Duo lic ponit, Dei conversionem, et liberatio- 
nem anime sux. Hoc enim justis mazime erat ex- 
petendum: « Convertere, » quasi dicat, Inter pro- 
pria repone. Sed et libera eam inter hostes ver- 
s2ntem. Aversus es propter peccata mea, conver- 
tere propter benignitatem tuam, οἱ ad correptio- 
uem tradas me tentationibus. 

VERs. 6. Quoniam non est in morte qui memor 
sit tui, $70 in inferno autem quis confitebitur 
tibi? etc. Qui meminerit Dei dicentis ** : « Ego 
sum vita, » is non est in morte. In morte quee est 
ultimus Dei hostis, nulla tui memoria haberi po- 
test. Idcirco libera me ab illa, ut iterum tui memor 
sim. Propterea et qui ante mortem peccant, non 
sunt memores Dei. Aut iu inferno nullus confitebi- 
tur, aut valde pauci. Hoc enim ex co declarat, et 
fórtasse ob illud "" : « Veniat mors super illos, et 
descendant in infernum viventes. » Qui viventes in 
infernum descendunt, Dei meminisse possunt, 
ipsique confiteri, quippe qui non sint in morte. 


Vens. 7. Laboravi in gemitu meo, etc. Talem ge- 
mium fllii Israel edentes iu Egypto, exauditi sunt, 
Quin et Paulus eodem moo fecit, cum ait "^: 
« Qui sumus in hoc tabernaculo, ingemiscimus, » 
Tale et illud ** : «.Rugiebam a gemitu cordig mei. » 
Neque satis est gemere, sed oportet. quodammodo 
laborare. Pulchre autem ad suadendam castitatem 
ulemur his verbis : « Lavabo per singulas noctes 
lectum meum, » asserentes ab iis solis qui a com- 
mistione sunt mundi, recte dici : « Lavabo per sin- 
gulas noctes lectum meum. » Ili antem etiam ora- 
tioni vacantes, ob ea quz olim peccaverunt, stratum 
suum lacrymis rigant. Ideo dixit 59: « Beati qui 
nunc fletis. » 

Vgns. 8. Turbatus est a furore oculus.meus : in- 
veleravi inler omnes inimicos meos, eic. Nibil z:eque 
mentem obtenebrat, ac animus perturbatus. Propter 
hanc oculi perturbationem, haud pure sed confuse 
cernit is qui spiritalia intueri videtur. Caeterum 
istud, « inveteravi, » idein est ac si dicat : Senior 
et multorum annorum factus sum, dum inter ipsos 
commoratus suin in liac vita ubi exsistunt. Vel : In- 
ter eos veterem cum actibus ejus hominein as- 
sumpsi, « qui corrumpitur secundum desideria er- 
roris 51.2 

Vgns. 9. Discedite a me,omnes qui operamini ini- 
quitatem, elc. Dzemones semper iniquitatem ope- 
rantur; bomines non semper; augeli nunquam. 


V&Rs. 9, 10. Quoniam exaudivit Dominus vocem 
** Joan. xiv, 0. 


(85) Avo cíüncur ἐνταῦθα, etc. Schedze Ernesti 
Grabii, partimque Corderius. 

(94) 'O μγημονεύω», cic. Schede Grabii, Barba- 
TUS. 

(95) Τοιοῦτον στεναγµό», etc. Corderius, codex 


EX ORIGENE 


1 Psal. riv, 16. "^ lE Cor. v, 4, ?? Psal. xxxvii, 9. 


Ἐπίστρεψον, Κύριε, ῥῦσαι τὴν ψυχή» pov: 
σῶσόν µε ἔνεκεν τοῦ ἐλέους σου, x. τ. €. Δύο τί- 


Φησιν ἐνταῦθα, (20) τὸ ἐπιστρέφαι, καὶ ῥύσασθαι τὴν 


Φυχὴν αὐτοῦ. Τὸ γὰρ μάλιστα τοῖς διχαίοις Tv περι- 
σπούδαστον. « Ἐπίστρεφον, » olov, Elc τὴν οἰχειότητα 
ἀποχατάστησον. ᾽Αλλά xal ῥῦσαι ἓν πολεμίοις αὐτὴν 
o9cav. ᾽Απεστράφης διὰ τὰς ἁμαρτίας µου, ἐπίστρε- 
Φον διὰ τὴν φιλανθρωπίαν σου, xal πρὸς παίδενσιν 
ἑνδούς µε τοῖς πειρασμοῖς. 

"Or. οὐκ ἔστιν ἐν τῷ θαγάτῳ ὁ μγημονεύων 
σου, ἐν δὲ τῷ ᾷδῃ vic ἑἐξομο.]ογήσεταίσοε, x. τ. É. 
'O μνημονεύων (34) θεοῦ τοῦ λέγοντος Evo εἰμι 1j 
ζωὴ, » οὐχ ἔστιν ἓν τῷ θανάτῳ. Obx ἔατιν ἓν τῷ 9a- 
vá τῷ ἑσχάτῳ ἐχθρῷ θεοῦ τυγχάνοντι μεμνῆσθαί 
σου: διὸ ῥῦσαί µε ἀπ' αὐτοῦ, ἵνα πάλιν μνημονεύω 


B σου. Διὰ τοῦτο δὲ χαὶ οἱ πρὺ θανάτου ἁμαρτάνοντες 


οὐ µέμνηνται τοῦ θεοῦ. "τοι ἐν ἅδῃ οὐδεὶς ἔδομο- 
λογήσεται, 7) πάνυ ὀλίγοι τοῦτο γὰρ ἐμφαίνει ἀπὸ 
ταύτης, xal µήποτε διὰ τό. « Ἐλθέτω δὴ θάνατος 
ἐπ᾽ αὐτοὺς, χαὶ καταθήτωσαν εἰς ᾖδου ζῶντες. » Οἱ 
ζῶντες εἰς ἆδου καταβαίνοντες µεμνῆσθαι δύνανται 
τοῦ θεοῦ ὡς oüx ὄντες ἐν τῷ θανάτῳ, χαὶ ἐξωμολο- 
γεῖσθα: αὐτῷ. 

Ἐκοπίασα ἐν τῷ στεναγμῷ pov, κ. τ. E. Τοιοῦ- 
τον στεναγμὸν (35) oi υἱοὶ Ἰσραὴλ στενάξαντες Lv 
Αἰγύπτῳ, εἰσηχούσθησαν. Καὶ Παῦλος δὲ λέγων’ « Ol 
ὄὕντες Ev τῷ σχήνει στενάζομεν,» τὸ ὅμοιον ποιεῖ. 
Τοιοῦτόν ἐστι καὶ τὸ, « Ὡρυόμην ἀπὸ στεναγμοῦ τῆς 
καρδίας µου. » Καὶ οὐχ ἀρχεῖ στενάξαι, ἀλλ ὥστε 
χοπιάσαι δεῖ. Χαριέντως δὲ εἰς προτροπὴν ἀγνείας 
χρησόµεθα τῷ λόγῳ τούτῳ' « AoUco καθ ἑκάστην 
νύχτα τὴν χλίνην µου,» ὑπὸ µόνων τῶν ἀεὶ χαθα- 
ρευόντων ἀπὸ µίξεως φάσχοντες χαλῶς λἐγεσθαι τὸ, 
« Λούσω καθ᾽ ἑχάστην νύχτα τὴν χλίνην µου; » οὗτοι 
δὲ, καὶ σχολάζοντες τῇ προσευχῇ, &v δάχρυσι βρέχου- 
σιν ἑαυτῶν ἐπὶ τοῖς ἡμαρτημένοις πάλαι τὴν στρω- 
pvfjv. Διὰ τοῦτο εἶπε' « Μαχάριοι οἱ κλαίοντες νῦν. » 

Εταράχθη ἀπὸ θυμοῦ ὁ óp0aAyóc µου, éxa- 
«ἑαιώθην ἐν' πᾶσι τοῖς ἐχθροῖς µου, x. τ. E. 0ὐδὲν 
οὕτω (50) τυφλοῖ νοῦν ὡς θυμὸς ταρασσόµενος. Διὰ ταύ- 
την τὴν τοῦ ὀφθαλμοῦ ταραχὴν οὗ χαθαρῶς, ἀλλὰ 
συγχεχυµένως ὁρᾷ χαὶ ὁ βλέπειν τὰ νοητὰ δοχῶν. Τὸ 
δὲ, «ἐπαλαιώθην, νοἵον, Παλαιὸς καὶ πολυχρόνιος Υέγο- 
να, ἓν αὐτοῖς διατρίδων ἐν τῷ βίῳ ὅπου εἰσίν. ἢ, Tov 


D παλαιὸν παρ αὐτοῖς ἀνέλαθον ἄνθρωπον σὺν ταῖς 


πράξεσιν αὐτοῦ, € τὸν φθειρόμενον κατὰ τὰς ἔπιθυ- 
µίας τῆς ἁπάτης. » 


Ἁπόστητε ἀπ ἐμοῦ, πάντες οἱ ἑργαζόμενοι τν’ 
ἀνομίαν, κ. t. &. Δαιμόνων τὸ (07) διὰ παντὸς τὴν 
ἀνομίαν ἑργάζεσθαι' ἀνθρώπων τὸ μὴ διὰ παντός) 
ἀγγέλων τὸ µηδέποτε. 

"Οτιεἰσήχουσε Κύριος τῆς φωγνῆς τοῦ χ.αυθμοῦ 


5 Luc, vi, 21. *! Ephes. iv, 22. 


Coislinianus, Barbarus. 

(96) Οὐδὲν οὕτω, etc. Corderius, codex Coislinia- 
nus, Barbarus. ] 

(41) Δαιμόνων tó, εἰο. Schede Grabii , Barba- 
rus. 
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pov. Εἰσήχουσε Κύριος τῆς Δεήσεώς µου, Κύριος A fletus mei. Exayudivit Dominus deprecationem meam, 


τὴ» προσευχή» µου προσεδέξατο, x. v. E. 'O τῶν 
Χλαιόντων (58) μακαρισμὸν συνιεὶς, xal xAaltoy, ταῦτα 
ἐρεῖ πᾶσι τοῖς παροῦσιν αὐτῷ ἑργαζομένοις τὴν ἀνο- 
µίαν, ὁρατοῖς, ἀοράτοις. Πρῶτον δὲ ὁ Θεὸς φωνῆς 
xai κλαυθμοῦ ἀχούει, εἶτα δεήσεως, εἶτα τὴν προσευ- 
χἣν προσδέχεται. 

Αἰσχυνείησᾳ» xal ταραχθείησα» σᾳρόδρα zár- 
τες οἱ ἐχθροί μου, χ.τ.ὲ. Ἡ αἰσχύνη (69) εἰς συναἰσθη- 
σιν ἄγει τὸν ἁμαρτάνοντα. Παύσασθε, φησὶν, ἐμοὶ 
τὰ ὀνείδη προσφέροντες' τὰ οἰχεῖα δὲ χακὰ λογιζό- 
µενοι, αἰσχύνης xaX ταραχῆς ἀναπλήσθητε. Δίχαιον 
γὰρ καὶ φωθερὸν τὸ θεῖον χριτήριον. 

Ἐπιστραφείησαν xal αἰσχυνθείησαν σφόδρα 
διὰ τάχους, x. 5. E. Ἐὰν νιχήσωμεν (40), τὰ ἀντιπα- 
λαίΐοντα χαταισχύνονται, μάλιστα ὅτε τις ὁ ἄνθρωπος 
τούτων κρείττων εὑρίσχεται, xal συγχέων ταράσσει 
αὑτὰ τῇ ἑαυτοῦ σοφίᾳ. Táya δὲ καὶ ἐπιστρέφει αὐτὰ 
αἰσχυνθέντα, καὶ ταχέως ὁ ἅγιος τοῦτο motel. 


Tov αὐτοῦ. Νοήσεις ταῦτα λέγεσθαι καὶ πρὸς τοὺς 
τὴν χατασχευὴν αὐτῷ κατεργασαµένους ἀοράτους 
ἐχθροὺς διαφθονουµένους τῇ κατὰ Gcby αὐτοῦ προ- 
κοπῇ, xal μετὰ τὴν ἁμαρτίαν ἐπιδαίνοντας, Ev οἷς 
Ἔλεγον' « 00x ἔστι σωτηρία αὐτῷ ἐν τῷ θεῷ αὐτοῦ.» 


Dominus orationem meam. suscepit, etc. Οἱ flen- 
tium beatitudinem intelligit, et flet, hiec dicet οἱ 
nibus ipsi »stantibus, operantibus iniquitatem, tam 
visibilibus quam invisibilibus. Priwmum autem Deus 
vocem et fletum audit, deinde deprecationem, deni- 
qu« suscipit orationem. . 

VEns. 11. Erubescant et conturbentur vehementer 
omues 5 inimici mei, etc. Pudor peccautem ad 
sui ipsius sensum revocat, Desinite, inquit, mihi 
convicia ingerere, et propria mala reputantes, pu- 
dore et perturbatione repleamiui. Justuin. enim et 
tremendum eat Dei judicium. 

VERS. 11. Converiantur εἰ erubescant. valde velo- 


citer, eic. Si victores evadimus, ea qux contra uos 
D pugnant, pudore confunduntur, praesertim cum 


homo quispiam his melior invenitur, et confundens 
ea perlurcbat sapientia sua. Forte etiam accidit ut 
ea pudefacta convertat. Quin et sanctus cito hoc 
praestat. 

Ejusdem. lc etiam dici putabis adversus invi- . 
sibiles hostes, qui divinum ejus progressum invi- 
dentes, insidias ei struxerunt, et post ejus pecca- 
tum insultabant dicentes ** : « Non est salus ipsi in 
Deo ejus. » 


EX COMMENTARIIS ORIGENIS IN PSALMUM VI. 


Pos-ibile (41) est considerare ex his maxime doloribus, quos in hoc corpore positi sentimus, qui quam» 
vis agni sint, brevis certe sunt temporis, pro eo quod si paulo vehementiores exstiterint, continuo etiam 
vit» celerem inferunt (inem. Denique multi, si res poposcerit, pro pietatis confessione in ipsis türmentis 
animam reddunt : alii vero in ipso jam coronz aditu positi denegant fidem, quam usque ad mortem pro- 
po-uerant confiteri. Et hoc non utique diminutione propositi patiuntur, sed vi doloris nimia et intolera- 
bili superati, Si ergo in hac przsenti vita tam intolerabiles sunt poenarum dolores, quíd putandum est, 
cum non jam crassiori anima utetur indumento, sed cum id spirituale effectum ex resurrectione recipiet, 
et eo vehementius utique quo subtilius.eat, sentiet vim doloris? Puto enim quod quanta differentia est 
in przesenti-azeculo nudum verberari, quam vestitum, ad persentiendum scilicet cruciatum, eo quod vehe- 
mentius nudum corpus crucient verbera quam vestitum : tantum puto .futuram difTerentiam doloris, 
cum corpus humanum crassitudinis bujus indumento deposito velut nudum corpus coeperit sustinere tor- 


pent. | 


ΨΑΛΜΟΣ Z'. 

Κύριε, ὁ θεός µου, ἐπὶ col ἤ Ίπισα, σῶσόν µε 
àx πάντων τῶν διωκόγτων µε, καὶ ῥῦσαί µε, µή- 
ποτε ἁρπάσῃ ὡς Aéoy τὴν ψυχήν µου, κ. τ. É. 
Καθ) ἕχαστον (42) τῶν ἐπὶ ἁμαρτίᾳ ἐρεθισμῶν, διωχό- 
µεθα ὑπὸ τοῦ ἐνεργοῦντος τὸ ἐρεθίζον. Διόπερ ἓχ 
τούτου νόει ὕσοι διώχουσι τὸν ἄνθρωπον, ἐξ ὧν ὁ 
Προφήτης ῥωσθηναι εὔχεται, εἰ μὴ ῥνσθείη, τῆς 
ψυχῆς αὐτοῦ ὡς ὑπὸ λέοντος ἁρπασθησομένης. 

Kopie ὁ θεός µου, εἰ ἐποίησα τοῦτο, εἰ ἔστιν' 
ἀδιχία év xepcl µου, x. τ. ἑ. Πρὸς άμνησικα- 


5* Psal, 111, 3. 


53) Ὁ τῶν xJatiórtox, etc..Corderius. 
(39) Ἡ αἰσχύνη, etc. Sehedz: Grahii, Barbaris. 


: (40) 'Εὰν γιχήσωµεν, etc. θεού Grabii, Barba- 
us. 


PSALMUS VII. 

Vas. 2, 9. Domine Deus meus, in te speravi, sal- 
vum me [ας ex omnibus persequentibus me, et libera 
me, ne quando rapiat ut leo animam meam, elc. 
Quoties ad peccatum incitamur, toties urgemur ab 
eo qui efficit incitamentum. Quapropter .hinc in- 
tellige quot persecutores habeat homo ex quibus 
liherari se orat Propheta, cujus anima, ui l.berata 
fuerit, veluti ab leone devorauda sit. 

Vgns. 4. Domine Deus meus, si feci istud, si est 
iniquitas in »nanibus meis, etc. Ad injuriarum oblivio- 


(44): Desumptum est hioc fragmentum.ex Apologia 
Pamphili martyris pro Origene. 
(43) Καθ᾽ &xac cov, ctc. Codex Roc. 
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nem utile est hoc dictu n. Si feci, inquit, quod pa- A χίαν (45) χρήσιµον τὸ ῥττόν. El ἑποίησα, φῃσὶ, τοῦτο à 


tlor : si iusurrexi adversus patrem, aut inique egi. 
Proponit enim injuriarum $61 oblivionem, divi- 
nam invocaus misericordiam. 

VERs. 5. Si reddidi retribuentibus mihi mala, de- 
cidam merito ab inimicis meis inanis, etc. Lex tan- 
quam p:edagogus ut parvulis qui adhuc erudiuntur 
reddere mala permittit, at hie non amplius erat 
parvulus in Christo , sed jam vir quidam evan- 
gelicus. « Decilam merito. » Justus victor. ple- 
nus ab inimicis egreditur, talus vero victus 
decidit ab illis inauis, nec ullam habet plenitudi- 
nem. 

Ejusdem. Inanis est qui non dicit 5: « Et de 
plenitudine ejus nos omnes accepimus. » Qui vero 
ejusmodi sunt, arundines etism vocantur, qua in 
sc enutriunt feras, de quibus dictum est δὲ : 
« Increpa feras arundinis. » Et,« Diabolus, in- 
quit Job 55, dormit juxia papyrum, et calamum, et 
carectum. » ]pse enim rex est corum qua sunt in 
aquis. 

VERS. 6. DPersequatur inimicus animam meam, et 
comprehendat, et conculcet in. terra vitam meam, εἰ 
gloriam meam in pulverem deducat, elc. Vita ejus 
qui adbuc terreni imaginem portat, iu terram con- 
culcatur ab inimico. Ejus gloria etsi celebrari ali- 
quando videatur, in. pulverem tamen deducta est, 
non secus ac eorum gloria qui quidpiam faciunt, 
ut gloriam et laudem vulgi capteut et ab. illis ap- 
probentur. 

Vgns. 7. Exsurge, Domine, in ira tua, et exaltare 
in. finibus inimicorum meorum , etc. Istud. « ex- 
surge, » non corporeo, sed eo accipiendum est 
sensu qui viudietam eL internecionem signifi- 
cet. 

Ejusdem. Si ira Dei corripit eos qui ejus verbo 


corripi noluerunt, is qui hz:ec. dicit, nonnullos cor-- 


ripi rogat. Quando vero finem ac terminum aece- 
perit. inimicitia, inimicis Christi jam deletis, in 
ipsis inimicorum finibus Dominus exallatur, et in 
quolibet eorum qui propter malitiam Christo ini- 
mici erant, Dominus extollitur, inimicitia finem 
capiente , atque reconciliatione amicitiaque exor- 
diente. Simile quid dices et de inimicis justi. 


VgRs. 8. Exsurge, Domine Deus meus , in prae- 
cepto quod mandasti, et synagoga populorum cir- 
cumdabit te, eic. Quasi dicat, Cum pr:ecepto quod 
mandasti, exsurge, declarans illud potestatibus quae 
populorum syuagoge te circumdanti adjutrices 
sunt. 

V&ns. 8, 9. Et propter lianc in. alium regredere. 
Dominus judicat populos, etc. In altum unde de- 
sceudisti, regrelere post resurrectionem. 

5» Joan. 1, 160. ** Psal. xvn, 91. 


Darbarus. 


(44) El ὁ παιδαγωγὸς vópoc, etc. E:elem scheda 
mss. et Darbarus. 


(45) 'H Gp τοῦ, ctc. Eidem scliedie, Barbarus. 


55 Job. xt, 10. 
(45) Πρὸς ἁμνησικαχίαν, ctc. Schede Grabii, - 


πάσχω' εἰ ἐπανέστην τῷ πατρὶ, 1?) παρενόµτσα. Πρ; 
θάλλεται γὰρ τὸ ἀμνησίχαχον, τὸν του θεοῦ ἔλεον 
ἐχχαλούμενος. 

El ἀνταπέδωκα τοῖς ἀνταποδιδοῦσί µοι χακὰ, 
ἀποπέσοιμι ἄρα ἁπὺ τῶν ἐχθρῶν µου x£&róc, χ.τ. B. 
El ó παιδαγωγὸς νόμος (44) συγχωρεῖ ἀνταποδιδόναι 
χαχὰ, ὡς νηπίοις τοῖς παιδαγωγουμένοις ἔτι, οὗτος οὐχ 
ἔτι νήπιος ἓν ἐν Χριστῷ, ἀλλ ἔχτοτε εὐαγγελιχός τις. 
ε Αποπέσοιμι ρα. » 'O μὲν δίχαιος νιχήσας, πλί- 
pne ἀπὸ τῶν ἐχθρῶν ἐξέρχεται  ὁ δὲ φαῦλος, ὡς 
νιχηθεὶς, ἀποπίπτει αὐτῶν χενὸς, καὶ οὐδὲν ἔχων 
πληρώματος. 

Tov αὐτοῦ. Κενός ἔστιν ὁ μὴ λέγων: « Καὶ ἐκ 
τοῦ πληρώματος αὐτοῦ ἡμεῖς πάντες ἑλάδομεν. » 


B Oi δὲ τοιοῦτοι xal χκάλαμοι λέγονται τρέφοντες ἓν 


ἑαυτοῖς θηρία, περὶ ὧν εἴρηται' « Ἐπιτίμησον τοῖς 
θηρίοις καλάμου. » Καὶ, « Ὁ διάβολος δὲ παρὰ má- 
Tto pov χοιμᾶται, » φησὶν ὁ Ἰὼδ, « καὶ βούτομον, χαὶ 
χάλαμον. » ᾽Αὐτὸς Υάρ ἐστι βασιλεὺς τῶν ἓν τοῖς 
ὕδασι. 

Καταδιώξαι ἄρα ὁ ἐχθρὸς τὴν ὴ υχήν µου, xal 
χατα.]άδοι, xal καταπατήσαι εἰς γην rijv ζωήν 
µου, καὶ τὴν δόξαν µου εἰς χοῦν κατασχηγώσαι, 
x. v. £. Ἡ ζωὴ (45) τοῦ ἔτι τὴν εἰχόνα τοῦ χοϊκοῦ 
φοροῦντος χαταπεπάτηται ὑπὸ τοῦ ἐχθροῦ εἰς viv. 
Οὗτος δὲ, χἂν δοξἀζεσθαί ποτε δοχῇ, χατεσχήνωσεν 
αὐτοῦ ἡ δόξα εἰς χοῦν, ὡς τῶν ποιούντων τι διὰ δό- 
ξαν xai τὸν παρὰ πολλῶν ἔπαινον, Ἡ τὴν παρ᾽ αὖ- 
τῶν ἀποδοχέν. 

Ἀγάστηθι, Κύριε, ἐν ἁργῇ σου, ὑψώθητι ér 
τοῖς πἐρασι τῶν ἐχθρῶν µου, x. τ. E. O0 σωµα- 
τιχῶς (46) νοητέον τὸ,ε ἀναστῆναι, » ἀλλὰ τὸ τιµωρη- 
τιχὸν xal ἀναλωτιχόν. 


Tov αὐτοῦ. El fj ὀργὴ (41) τοῦ θεοῦ παιδεύει τοὺς 
μὴ λόγῳ παιδευθῆναι θελήσαντας αὐτοῦ, ὁ ταῦτα 
λέγων παιδευθηναἰ τινας εὔχεται. Ὅταν δὲ τέλος 
xai πέρας λάθῃ ἡ ἔχθρα, τῶν ἐχθρῶν τοῦ Χριστοῦ 
χαταργουµένων, ὑφψοῦται iv αὐτοῖς πέρασι τῶν ἐχ- 
θρῶν ὁ Κύριος, xai χαθ᾽ ἕχαστον τῶν διὰ κακίας 
ἐχθρῶν Χριστοῦ ὑψοῦται ὁ Κύριος, πέρας λαθούσης 
τῆς ἔχθρας, xaX ἀρχὴν ἐχούσης τῆς χαταλλαγῖς xal 
φιλίας. Τὸ δὲ ὅμοιον ἐρεῖς xaY περὶ τῶν ἐχθρῶν τοῦ 


p διχαἰον. 


Ἐξεγέρθητι, Κύριε ὁ θεός µου, e προστά- 
γιατι ᾧ ἐνετεί[.ω, καὶ συναγωγή «Ἰαῶν κυχ.λώσει 
σε, X. t. E. ᾽Αντὶ τοῦ, Μεθ᾽ οὗ (48) ἐνετείλω προσ- 
τάγματος ἐξεγέρθητι, προστάσσων αὐτὸ δυνάµεσι 
συνεργούσαις τῇ χυκλούσῃ σε συναγωγῇ λαῶν. 


Καὶ ὑπὲρ ταύτης eic Ὀψος ἐπίστρεψο». Ἀύριος 
χριγεῖ Aaovc, κ. t. ἑ. Εἰς «5 ὕψος (19) ὅθεν χατα- 
θέθηχας, ἐπίστρεφον μετὰ τὴν ἀνάστασιν. 


(46) Ob σωµατικῶς, eie. Scheda Grabii. 
(47) El ἡ ὀργή, ctc. Corderius. 
(49) ᾽Αντὶ cov* Μεθ' οὗ, etc. Scheda ss. Gra- 


hii. 
(49) Eic có éyoc, etc. Exdem scliedie. 
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Tov αὑτοῦ. « "Όταν ὑψωθῶ, φησὶ, πάντας ἑλχύσω A — Ejusdem. « Cnm exaltatus fuero, inquit **, omnia 


πρὸς ἐμανυτόν. » 

Συγτε.εσθήτω δὴ xornpía ἁμαρτω.ῶν, κ. c. É. 
Ὅταν οὐχέτι (90) ἁμαρτάνῃ τις, συντελεῖται αὐτοῦ 
ἡ πονηρία * ἣ πονηρἰα τῶν ἁμαρτωλῶν ὁ διἀάθολός 
ἐστι. 

Ἐάν μὴ ἐπιστραφῆτε, ἕως τοῦ, καταθήσεται, 
X. t. ἑ. Μήποτε παρασεσιωπηµένως (51) ταῦτα 
περὶ τοῦ διαθόλου εἴρηται. 0ὗτος γὰρ πρὸς τούτοις 
καὶ ὡδίνησεν ἁἆδ'χίαν xai τὰ ἑξῆς, ópyh τυγχάνων. 
'O Πατ}ρ δὲ τοῦ εἰπόντος' « "Evo εἰμι fj ζωὴ, » οὐχ 
ἑτοιμάςει ἓν τῷ τόξῳ αὐτοῦ σχεύη θανάτου ΄ τίθησι 
γοῦν τὸ τόξον αὐτοῦ Ev τῇ νεφέλῃ, ἵνα μὴ ἑπαγάγη 
ὕδωρ χαταχλυσμοῦ ἐπὶ τὴν γῆν. Ai) περὶ τοῦ δια- 
δόλου ταύτα λέγεσθαι νοµιστέον. Καὶ πεπυρωµένα 


traham ad me ipsum. » 

589 Vens. 10. Consummetur nequitia peceato- 
rum, etc. Quando aliquis jam amplius non peccat, 
tunc ejus iniquitas cousuimmatar ; vel etiam iniqui- 
tas peccatorum diabolus est. 

γεια. 15-18. Nisi conversi fueritis, usque ad illud, 
descendet, eic. Forte. hiee. tacite de diabolo dicta 
sunt. Hic enim cum ipsa ira sit, parturiit injusti- 
Liam, et cartera quie sequantur. Pater. autem illius 
qui dixit : « Ego sum vila, » non parat in areu 
$uO vasa mortis, sed ponit arcum suum jn nube, ut 
non inducat aquam diluvii in terram. Quapropter 
liec de. diabolo dici existimandum est. lgnita sunt 
maligni jaeula qus przparavit iis quos affectus 


τοῦ πονηροῦ ἐστιν, ἃ ἐξειργάσατο τοῖς χαιοµένοις xaX B uruni οἱ incendunt. 


πυρουµένοις ὑπὸ παθῶν. 

Τοῦ αὐτοῦ εἰς τό’ Καὶ ἐν αὐτῷ ἠτοίμασε σκεύη 
θανάτου, x. τ. b. Σχεύη θανάτου (52) εἰσὶν ἀχά- 
θαρτα λογικὰ, f) αἱ τὸν θάνατον ἔχουσαι ψυχαί' ὡς 
σχεύη ζωῆς αἱ τὴν ζωὴν ἔχουσαι ψυχαί. Οὕτω γὰρ 
καὶ Παῦλον σχεῦος ἐχλογῆς ὠνόμασεν ὁ Κύριος. 

Ἰδοὺ ὡδίνησεν ἀδιχίαν, συγέ.Ίαθε πόνον, xal 
ἔτεχεν ἀγομίαν, x. τ. &. Ὁ μὴ φιλόθεος (55), ἀλλὰ 
Φιλήδονος, ἀνάλογον αἷς δουλεύει ἡδοναῖς συλλαμθάνει 
πόνον ἕνα συνημμµένον, καὶ μὴ ἔχοντα μεταξὺ διά- 
λειμμα, χαὶ ὠδίνει ἁδιχίαν, καὶ τίχτει ἀνομίαν. Ἐκ 
δὲ τῶν ἑναντίων ὁ μὴ φιλῄδονος, ἀλλὰ φιλόθεος, ἀνά- 
λογον οἷς ἀναδέχεται δι’ ἀρετὴν πόνοις, συλλαμθάνει 
εὐπάθειαν, τὴν χαρὰν, µίαν συνηµµένην, xal μὴ 
ἔχουσαν μεταξὺ διάλειµµα, καὶ ὠδίνει δικαιοσύνην, 
xai τίχτει εὐνομίαν ' xal οὕτως τέχνον γίνεται εὖνο- 
µίας, ἀνομίαν ἑχάστην μισῶν. 


Tov αὐτοῦ slc τὸ αὐτό. Ἔτεχεν ἀνομίαν (54), 
ἐπειδὴ συνέλαθε πὀνον, καὶ ὠδίνησεν ἁδικίαν. Αὕτη 
γάρ ἔστιν ἀχολουθία φύσεως. Ὠδίνησεν ᾿Αχιτόφελ 
τὴν πονηρὰν εἰσηγησάμενος γνώμην. 

Αάχκον ὥρυξε, xal ἀνέσκανεν αὐτὸν, καὶ ἐἑμ- 
πεσεῖται εἰς βόθρον ὃν εἱργάσατο. ᾿Επιστρέψει ὁ 
πόνος αὐτοῦ εἰς xegaAi]r αὐτοῦ, xal ἐπὶ xopv- 
gnx αὐτοῦ ἡ ἁδιχία αὐτοῦ καταδήσεται, x. v. &. 
Μίποτε ὁ λάχχος (55) χωρίον χολάσεώς ἐστιν, εἰς ὃν 
προνοίᾳ θεοῦ αὐτὸς ὀρύξας ἐμπεσεῖται. Ἰσόπεδος δέ 
ἔστιν αὐτοῦ f] χορυφἣ τῷ λοιπῷ σώματι; οὐδὲν γὰρ 
αὑτοῦ ἄνω΄ διὸ καὶ δράχων που λέγεται. Εἰχότως 
οὖν ἡ ἐπαρθεῖσα xai ὑψωθεῖσα κατὰ τῆς γνώσεως 
τοῦ θεοῦ ἁδιχία αὐτοῦ καθαιρουµένη ἐπὶ τὴν χορν- 
φἣν αὑτοῦ χαταθήσεται. 


ΨΑΛΜΟΣ H'. 
Εἰς τὸ téloc ὑπὲρ τῶν «ηνῶν yaAuéc τῷ 
Δαυϊδ, κ. τ. &. Καὶ iv τῷ (56) π’ xal πγ’ φαλμῷ 
*5 Joan. xii, 392. 
δὴ "Otar οὐκέτι, etc. Corderius, Barbarus. 


51) Μήποτε xapacscueoznuéroc, sic. Codex 
Coislin. 


152) Σκεύη θανάτου, cic. Schede Grabii. 
(95) 'O μὴ φι]όέθεος. Codex Coislin. et. Corde- 


Vgms, 14. Ejusdem in illud : Et in eo paratit 
vasa morlis , eic. Vasa mortis appellat impuras 
animas, quod inortem  continean| , quemadmo- 
dum vasa vite sunt anima qua vitaia. habent. 
Sic euim et Paulum vas electionis vocavit Doininus. 

Vgns. 15. Ecce parturiit injustitiam, concepit do- 
lorem el peperit. iniquitatem, etc. Qui non Deum, 
sed veluptastes amat, id ex iis quibus servit volu- 
piatibus assequitur ut concipiat laborem una cou- 
nexum, nec ullo intervallo disjunctum, simulque 
parturiat. jnjustitiam ac pariat iniquitatem. Econ- 
trario qui non voluptates, sed Deum amat, id ex 
jis quos propter virtutem suscipit laboribus, asso- 
quitur, ut concipiat auimi tranquiilitatem, gaudium 
una connexum, nec ullo intervallo disjunctum, si- 
mulque parturiat justitiam et pariat aquitatem, Et 
sic filius evadit aequitatis, odio babens quamlibet 
iniquitatem. 

Ejusdem. Peperit iniquitatem, quoniam concepit 
dolorem et parturiil injustitiam. lLec eniw est na- 
ure consequentia. Parturiit Achitophel maligna 
auclor sententia. 

VEnS. 16, 17. Lacum aperuit, et e[ffodii eum, et 
incidet in [oream quam  [ecit. Converietur dolor ejus 
in caput ejus, ei in verticem ipsius iniquitas ejus 
descendet, eic. Forte. lacus supplicii locus est in 
quem providentia Dei incidet qui euw  effoderit. 
Exzquatur autein. cacumen. ejus reliquo corpori. 
Nihil enim est. supra. Quainobrem et draco alicubi 
dicitur. Merito ergo 4uz attollitur εἰ exaltatur 
contra Dei cognitionem iujustitia ejus, destrnetur 
el in verticem ipsius descendet. 


PSALMUS VIII. 
5883 Vxns. 1. In finem pro torcularibus psalmus 
David, ctc. Et in. octogesimo ac octogesimo tertio 


rius. 
(54) Ἔτεχεν dropiav, etc. Scheda Grabii. 
(55) Μήποτε ὁ Adxxoc, ete. Eedem schede mss, 
(56) Καὶ ἐν τῷ. etc. C parus. sche- 
de Comb. et Grabii. . 
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psalmo inscriptionem, « Pro torcularibus, » inve- À τὴν, « Ὑπὲρ τῶν ληνῶν, » εὑρήσεις ἑπ'γραφήν. 


nies. Ad li:c quoque accipere possuuus quod scri- 
ptum est de Noe vineam plantante, et benedictionem 
Jacob de Juda, « ligaus ad vitem pullum suum "*; » 
el de Issachar, qui videns requiem quod esset 
bona, et terram quod pinguis esset, supposuit hu- 
merum ad laborandum, et factus est vir agricola. 
Ozias quoque agricola erat, vine: cultores habens 
in montanis. Quin et uxor omnis justi est « tan- 
quam vitis abundaus in lateribus domus suz *5, » 
ex qua viuum fit quod kretificat cor hominis **.. Et 
Ecclesiastes plantavit vineas, fodit torcular **. Et 
S:lomon ait *! : « Vino torcularia tua redunda- 
bunt. » 

Fjusdem. Torcularia sunt natyr:z rationales quae 
ex spiritali vinea fructus suscipiunt. 


VgBs. 5. Ex ore infantium εἰ lactentium perfeci- 
sli laudem, eic. In. Evaugelio secundum Mattlhieum 
primum quidem qui precedebant. Salvatorem, et 
qui sequebantur, « clamabant dicentes : Hosanna 
ο David, benedictus qui venit in nomine Do- 
iini, liosanna in altissimis **. » Paulo post autem 
&criptum est videntes principes sacerdotum et 
scribas mirabilia quz fecit, et pueros clamantes in 
templo et dicentes, « Hosanna f(ilio David, » indi- 
gnatos esse οἱ dixisse ei ** : « Audis quid isti di- 
cunt? Jesus autem dixit eis ; Utique. Nunquam 
legistis quia ex ore infantium. οἱ lacteutium, » οἱ 


Iph; δὲ ταῦτα λάθωμεν τὰ περὶ Νῶε φυτεύοντος 
ἄμπελον, τήν τε περὶ τοῦ Ἰούδα παρὰ Ἰαχὼδ εὖλο- 
γίαν, « δεσμεύων πρὸς ἄμπελον τὸν πῶλον αὐτοῦ. » 
xai τὴν Ἰσσάχαρ, ὃς, ἰδὼν τὴν ἀνάπανσιν, ὅτι xalh, 
χαὶ τὴν γῆν, ὅτι πίων, ὑπέθηχε τὸν ὦμον εἰς τὸ πο- 
νεῖν, xal ἐγενήθη àvhp Ὑεωργός. Καὶ μὴν Ὀνίας 
γξωργὸς ἣν, ἀμπελουργοὺς ἔχων Ev τῇ ὁρεινῃ. Καὶ 
ἡ vuv δὲ παντὸς δικαίου « ὡς ἄμπελός ἐστιν εὖθη- 
νοῦσα ἐν τοῖς κλίτεσι τῆς οἰχίας αὐτοῦ, » ᾧ γίνεται 
οἴνος εὐφραΐνων καρδίαν ἀνθρώπου. Καὶ ὁ Ἐχχλτ- 
σιαστὴς ἐφύτευσεν ἀμπελῶνας, ὤρνξε ληνόν. Καὶ ὁ 
Σολομῶν φησιν’ « Οἵνῳ δὲ αἱ ληνοί σου ἐχθλύζω- 
ety. » 

Tov αὐτοῦ. Ληνοί εἰσι (57) φύσεις λογιχαὶ, τοὺς 
ix τῆς πνευματικχῆς ἀμπέλου καρποὺς ὑποδεξά- 
μεναι. 

Ἐκ στόματος γηπίων καὶ θηαζόγτων xatnp- 
τίσω αἶνον, x. τ. E. Ἐν τῷ κατὰ Ματθαῖον (58) 
«πρότερον μὲν οἱ προάγοντες tbv Σιτῆρα, ἀλλὰ xal 
οἱ ἀχολουθοῦντες αὐτῷ € ἔχραζον λέγοντες *. Ὡσαννὰ 
τῷ υἱῷ Δανῖδ, εὐλογημένος ὁ ἑρχόμενος ἓν ὀνόματι 
Κυρίου, ὡσαννὰ ἓν τοῖς ὑψίστοις * » ὀλίγον δὲ ὕστερον 
γέγραπται, ὅτι ἱδόντες οἱ ἀρχιερεῖς χαὶ οἱ γραµµα- 
τεῖς τὰ θαυμάσια ἃ ἐποίησε, χαὶ τοὺς παΐῖδας χράζον- 
τας iv τῷ ἱερῷ xal λέγοντας, « Ὡσαννὰ τῷ ulip 
Aavt6, » ἡγανάκτησαν, xai εἶπον αὐτῷ * € Αχούεις 
τί οὗτοι λέγουσιν; *O δὲ Ἰησοῦς λέγει αὐτοῖς' Nat. 
Οὐδέποτε ἀνέγνωτε, ὅτι Ex στόματος νηπίων καὶ θη- 


reliqua. Videtur igitur Μας easdem. turbas ϱ λαξόντων, » xal τὰ λοιπά. Ἔοιχεν οὖν ὁ Ματθαῖας 


pueros vocare, et Salvator non simpliciter pueros, 
sed et infantes et lactentes, verbis psslui quie al- 
legorice exposuil, doceus nos et allegorico sensu 
esse totum psalmum accipiendum. Quares autem 
an idem sit domus David, et filius David. Quod si 
idem non est, error anianuensis irrepsit in-Evange- 
Ium secunduin Mattliaeum, ubi scribi debuit bis vel 
domui David, vel (ilio David. 

VERS. 9. Propter inimicos tuos, ut destruas inimi- 
cum et ultorem, etc. lnimicum οἱ ultorem verum 
intellige Nabuchodonosor. Diabolum destruxit Chri- 
tus per piscatores οἱ illitteratos οἱ inalitia pue- 
ros. 

Vas. 4. .QQuoniam videbo celos tuos opera digi- 
4orum tuorum, lunam et stellas, que tu [undaati, etc, 
.«« Quoniam videbo coelos. » Bem illam plane sci- 
mus, 568/$ quaudo et rationem ejus οἱ causam co- 
guoscimus. « Opera digitorum tuorum. » Quieres 
an alia sint. opera .digitorum Dei ab operibus ma- 
nuum jintegrarum, ei qui? priora sunt, in poste- 
riorum parte colloceutur. « Lunam et stellas, quae 
t. fundasti. » Cur solem non nominavit? Forte 
quia cum introducitur quispiam, is primum qua 


5 Gen, ix et xxix, 9 Psal. cxxvin, 5. 
xvi, ϱ. ?* ibid. 16. 
(57) Anrol εἰσε, ec. Schede Grabii, Darbarus. 
(98) "Er τῷ χατὰ Ματθαῖον, etc. Schede Gra- 
bii, Barbarus. 
(59) ᾿Εχθρὺν καὶ ἐκδικητή», etc. Εκ άρια sche- 


*9 Psal]. cin, 15. 


τοὺς αὐτοὺς ὄχλους λέγειν παῖδας, xal ὁ Σωτὴρ οὐχ 
ἁπλῶς παῖδας, ἀλλὰ καὶ νηπίους xai θηλάκοντας, 
διδάσκων ἡμᾶς δι’ ὧν ἐξέθετο ῥητῶν τοῦ φαλμοῦ 
μετὰ ἀλληγορίας, ἀλληγορεῖν xai τὸν φαλμόν. Ζη- 
τήσεις δὲ πότερον ταυτόν ἐστιν οἶχος Δαυῖδ, xat υἱὸς 
Δαυῖδ, Καὶ εἰ p ταυτόν ἐστιν, ἡμάρτηται τὸ χατὸ 
Ματθαΐον Υραφικῶς, ὀφεῖλον ἔχειν τοι δὶς τῷ οἵχῳ 
Δανῖδ, Πτοι τῷ υἱῷ Δανϊῖδ. 

"Evexa τῶν ἐχθρῶν σου, τοῦ κατα λῦσαι ἐχθρὸν 
καὶ ἐκδικητὴν, x. τ. E. Ἐχθρὸν χαὶ ἐκδιχητὴν (59), 
τὸν ἀληθινὸν νόξι Ναθουχοδονόσηρ. Τὸν διάδολον κατ- 
ἐλυσεν ὁ Χριστὸς δι ἁλιέων xal ἀγραμμάτων καὶ 
τῇ χαχίᾳ νηπιαζόντων. 

"Oct ὄψομαι τοὺς οὐρανοὺς ἔργα τῶν δακτύλων 


p cov, σε. λήνην xal ἀστέρας, d σὺ ἐθεμε.ίωσας, x. 


τ. ἐ. « Ὅτι ὄφομαι (00) τοὺς οὐρανούς. » Τοῦτο tb 
πρᾶγμα σαφῶς ἐπιστάμεθα, ὅτε xat τὸν λόγον αὐτοῦ, 
xai τὴν αἰτίαν Υινώσχομεν. « Ἔργα τῶν δακτύλων 
σου. » Ζητήσεις εἰ ἕτερά ἐστι τὰ ἔργα τῶν δαχτύλων 
τοῦ Θεοῦ πρὸς τὰ ἔργα τῶν ὅλων χειρῶν αὐτοῦ, εἰ 
ἐν µέρει ἐστὶ τὰ πρότερα τῶν δευτέρων. « Σελήνην 
xal ἁστέρας, ἃ σὺ ἐθεμελίωσᾶς. » Διὰ τί ἥλιον οὐχ 
ὠνόμασεν;, Μήπατε ὅτε μὲν εἰσάγεταί τις, πρῶτα 


*9 Eccles. 1, δ, ?! Prov. i, 10. Με. 


ile. οἱ Darbarus. 
(60) Ὅτι ὄψομαι. Corderius. Barbarus, codd. 
Daroccianus, et scheda Combelisii. 


1185 


SELECTA IN PSALMOS. — PSAL. IX. 


1186 


συνίησι τὰ τῆς νυχτὸς, Όστερον δέ ποτε τὰ τῆς ἡμέ- Α noctis sunt, intelligit, deinde quae ad diem périi- 


" 


ς. 

Τί ἑστιν ἄνθρωπος. ὅτι juro xm αὐτοῦ; ἣ υἱὸς 
ἂν θρώπου, ὅτι ἐπισκέπτῃ αὐτὸν, κ. τ. E. El θαυ- 
µάζων (61), ὅτι µιμνῄσχεται Κύριος τοῦ ἀνθρώπου, 
xaX ὅτι ἐπισχέπτεται υἱὸν ἀνθρώπου, ταῦτά Φῆσι, 
60v, ὅτι εὐεργετῶν ἐπισκέπτεται. Τοῦτο δὲ σηµει- 
ώση διὰ τὸ, « Ἐπισκέφομαι ἓν ῥάδδῳ τὰς ἀνομίας 
αὐτῶν, καὶ iv µάστιξι τὰς ἁδιχίας αὐτῶν, καὶ διά 
τὸ, « Οὐχ ἐπισχέψφομαι ἐπὶ τὰς θυγατέρας ὑμῶν, 
ὅταν πορνεύωσι, xaX ἐπὶ τὰς νύμφας ὑμῶν, ὅταν 
µοιχεύωσι, » xai τὰ ὅμοια. 

Ἡ.Ιάττωσας αὐτὸν βραχύ τι παρ᾽ ἀγγέ-ους, 
x. τ. ἐ. Καὶ αὐτὸς Υάρ σου (62) γνῶσιν ἔχειν πεφυχὼς, 
οὐχ ἀπολείπεται λίαν. 'Ὁμοιοῦται γάρ σοι, χατὰ τὸ 
δυνατὺν, ἁγιότητος χαὶ ἀρετῃς ἀναλίφει. Καὶ διὰ τὴν 
εἰχόνα xaX τὴν ὁμοίωσιν τὴν τῶν θνητῶν αὐτῷ ζώων 
προστασίαν ἀπένειμας. Ταύτας εἰρῆσθαι περὶ Χρι- 
ατὀῦ τὰς λέξεις ὁ Παῦλος Ἑθραίοις φησί. Λέγει γἀρ' 
« Τὸν δὲ βραχύ τι παρ) ἀγγέλους Ἱλαττωμένον βλέ- 
πομεν Ἰησοῦν, διὰ τὸ πάθηµα τοῦ θἀνάτου δόξῃ xol 
τιμῇ ἑστεφανωμένον. » 


Δόξῃ καὶ cuj ἐστεράνωσας αὐτόν ' καὶ xac£- 
Ótncac αὐτὸν ἐπὶ τὰ ἔργα τῶν χειρῶ» σου, x. 
4. E. Καὶ ὁ Απόστολος (63) ἐντεῦθεν ὠνόματε ε τὸν 
ἁμάραντον τῆς δόξης στἐφανον. » Καὶ ἔσθ' ὅτε τιμῇ 
ἐστεφανωμένος τις οὐ συνΏχεν, ὡς ἐν tvi * «"Ανθρω- 
πος by τιμῆ Gv οὗ συνῆχεν. » Οὐκ Ἐπὶτὰ ἔργα σου 
δὲ εἶπεν, ἅπερ οἶμαι εἶναι τὰ μὴ βλεπόµενα. ἩΠρὸ- 
τοι μὲν οὖν ἐν ἔργοις ἐασμὲν χειρῶν Θεοῦ, τουτέστι 
τοῖς μὴ βλεποµένοις. Ταῦτα δὲ καὶ μετὰ τὴν Evav- 
θρώπησιν νοεῖται τοῦ θεοῦ xal Σωτῆρος ἡμῶν * δύξη 
γὰρ xaX τιμῇ ὁ ἄνθρωπος ἑστεφάνωται" « Συνήτειρε 
γὰρ ἡμᾶς xa συνεχάθισεν ἐν τοῖς ἑπουρανίοις, » xa- 
θώς φησιν ὁ ᾿ΑἈπόστολος. 


Πάντα ὑπέταξας ὑποχάτω τῶν ποδῶν αὐτοῦ, 
ἁρόδατα xal βόας zxácac, ἔτι δὲ καὶ τὰ κτήνη 
τοῦ πεδίου, τὰ πετξινὰ τοῦ οὐρανοῦ, κἀὶ τοὺς 
ἐχθύας τῆς θαλάσσης, x. τ. ἑ. Ὅπου μὲν καθαρὰ 
(64) πρόβατα xaX βόες, « πάντα » προσέθηχεν΄ ἔνθα 
δὲ ἐνδέχεται xol ἀχάθαρτα, ὡς ἐπὶ τῶν χτηνῶν 


nent, 

Vzns. 5. Quid est homo quod memor es ejus ? aut 
filius hominis, quoniam visitas eum ? etc. Quod si 
miratus Dominum lhiominis meminisse et visitare 
fllium hominis, hac dicit, clarum est eum benefa- 
ciendo visitare. Πυο antem observabis propter il- 
lud ** : « Visitabo in virga iniquitates eorum, et 
in verberibus peccata corum, » et propter istud ** ; 
« Non visitabo super filias vestras, cum fornicatx 
fuerint, οἱ super uxores vestras, cum adulterave- 
rint, » et siniilia. 

Vgns. 6. Minuisii eum paulominus ab angelis, etc. 
Etenim cum ipse natura aptus sit ad tui notitiam 
consequendam, non admodum ab illis distat. Assi- 
το] enim tibi, quoad fleri potest, cum sancti- 
talem et virtutem sibi comparavit. Et propter ima- 
ginem ac similitudinem , imperium ipsi tmorta- 
lium animalium tradidisti, Verba h»c de Christo 
dici Paulus in Epistola ad Mebraos affirunt. 
Ait enim ὃν : « Eum autem qui modico quam 
angeli minoratus est, videmus Jesum, τος 
pter passionem inortis, gloria et honore corona- 
"m. » 

Τελ». 6, 7. Gloria et honore coronasti eum, et 
constituisti eum super opera manuum tuarum, eic. 
Hinc etiam Apostolus « immarcescibilem glori: 
eótonam » nominavit *", Fit etiam aliquando ut 
quis se gloria coronatum non intelligat, juxta il- 


6 lud ** : « llomo cum in honore esset, που intelle- 


xit. » Non dixit autem, Super opera tua, quz exi- 
stimo esse ea quz non videntur. Nos igitur primi 
sumus in operibus manaunm Dei, id est iis qua uon 
videntur. Ἰ]Φο etiam post incarnationem Dei ct 
Salvatoris nostri, locum habere intelliguntur, nam 
gloria et honore coronatus est homo : « Conresus- 
citavit enim nós et consedere fecit in celestibus, » 
ut ait Apostolus **, 

γεν». 8, 9. Omnia. subjecisti sub pedibus ejus, 
oves et boves universas, insuper et pecora campi, vo- 
[ucres coli et pisces maris, etc. Quandoquidem mun- 
da: sunt oves et boves, addidit « universas; » ubi 
vero immunda esse animalia possunt, ut ih peco- 
ribus campi, non dicit oninia. Ita et in volucribus 


τοῦ πεδίου, οὖχ εἴρηται « πάντα. Ομοίως καὶ ἐπὶ p) coeli οἱ piscibus maris. 


τῶν πετεινῶν τοῦ οὐρανοῦ καὶ ἰχθύων τῆς θαλάσ- 
σης. 
TAAMOZ θ’. 

Elc c0 céloc ὑπὲρ τῶν χρυφίων τοῦ vlov ψα.]- 
μὸς τῷ Δαυῖδ, x. τ. E. Κρύφιά ἐστι (65) γνῶσις 
ἀπόῤῥητος τῶν περὶ Χριστοῦ τοῦ ἀληθινοῦ θεοῦ µυ- 
στηρίων. 

** Psal. Lxxxvut, 355. 
** Ephes. 11, 6. 


(61) Ei θαυµάζων, etc. Corderius, Darbarus, 
sched: Combelisii, codex Daroccianus..- 
(023) Καὶ αὐτὸς γάρ cov, etc. Corderivs. Barba- 


* Osee. iv, 14. 


ΤΙΙΦ. 
(63) Καὶ ὁ ᾽Απόστολὸς, etc. Scheda Grabil et 


ο Ticbr. i1, 9. 


PSALMUS IX. 
$853 Vrns. 1. In finem pro occultis filii psalmwa 
David, etc. Occulta est ineffabilis mysteriorum 
Christi veri Dei cognitio. 


? | Petr. v, 4. ** Psal. xzvin, 15. 


Combefisii, Daniel Barbarus. 

(64) "Όπου μὲν καθαρά, etc. Codex Baroccianus 
schede Combefisii, et Barbarus. 

(66) Κρύφιά ἐστι, etc. Schedze Grabii , Darba- 
TUS. 
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Vgns. 2, 5. Confitebor 
corde meo ; narrabo omuia mirabilia tua. Letabor 
et exsullabo in le, psallam nomini tuo, Allissime, 
elc. Qui ex loto corde diligit, is potest ex tolo 
corde confiteri. « Narrabo omnia mirabilia tua, » 
οἱ qux: sequuntiir.. Quando. quis scripta prodigia 
qu: mirabilia sunt aperire potest, qua ratioue facta 
sint, el cujus rei siut symbola, tunc fecit quae hic 
dicnntur. lloc. autem solius esse Salvatoris opus, 
palam est. Quod si et creatura et omnia qux fecit 
Deus, mirabilia ejus sunt, multo magis perspicuum 
erit Salvatoris esse orationem, Quis enim vero 
narrabit omnia mirabilia Patris, nisi Doininus, 
idque perfectis qui intelligeré ejusmodi prodigia 
possunt, et de quibus potissimum dicetur ! : « Sa- 
pientiam autem loquitur iuter perfectos? » — « Lz- 
tabor et exsultabo » sciscitans ab iis qui in quibus- 
dam Letantur, num in Deo lxtentur, ut vel in letitia 
sua permaneant, vel ab ea discedant, Qui vero 
ascendit in excelsum montem Sion et extollit vocem 
suam, psallit nomini Altissimi, 

VERS. 4. In convertendo inimicum meum retror- 
sum , infirmabuntur et. peribunt a [acie tua, eic. 
Quinam. infirmandi sint οἱ perituri a facie Dei, 
« vultus enim Domini super facientes mala *, » cum 
non przedixerit, nobis reliquit considerandum. 
Quando deletus. fuerit. inimicus in malitia proce- 
dens, οἱ retrorsum resilierit, ex eo quod fuerit 
impeditus, tunc hi qui malitia potentes erant, in- 


firmabuntur. Deinde secundum quod peccant, (c 


pereunt, faciente loc ipsis facie Dei. ilzec enim 
cognita, abolet terrena. 

Vgns. 5. Sedisti super thronum,qui judicas justi- 
iam, cte. Thronus. quidem Dei Christus ; Christi 
vero thronus est spiritalisnatura. 

VEns. 6. Increpasti. gentes ,. et periit. impius : 
nomen eorum delesti, etc. Verbum, « increpasti, » 
correctionem significat, ut patet ex Lis *: « Ar- 
gue, obsecra, increpa. » — « Nomen ejus delesti. » 
Delevit Deus nomen « Abram, » faciens ipsum 
« Abraham, » uti et « Sarg, » vocans ipsam « Sar- 
ran, » s$ic el « Simonis, » nominans ipsum « Pe- 
turum, » Atque ila consequens 5&6 est liorum 
quoque nomen deleri quos increpavit : prwsertim 
quia subinfertur : « Annuntiate inter gentes studia 
ejus, quoniam requirens sanguiuem eorum recor- 
datus est. » Observa autem non dictum esso 
Normen eorum delesti de libro viventium (non enim 
in lihro viventium gentes erant scripta), sed a 
cautionibus quas scripserant, in libro debitorum, 
vel libro mortuoruui apud iniquitatis ceconomuni, 
qui, ut verisimile est, mortuos scribit, et in terra 
Scribit, Salvator enim in colis describit nomina 
discipulorum. 

Ejusdem. Si nomen hoc loco malum significat 

1} Cor. n, 6. ? Psal. xxxii, 40. ? ll Tim. iv, 2. 

(66) Ὁ ἐξ &Anc καρδίας, etc. Codex Coislinia- 
nus; verum Corderius tantum habet initium. 


(67) Τίνες ἀσθενήσουσι , etc. Corderius, et co- 
Jex Coislinianus. . 


EX ORIGENE 


tibi, Domine, in toto A 
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Ἐξομο.ο]ήσομαί σοι, Kópie, ἓν 049 καρδίᾳ µου’ 

διηγήσοµαι πάντα τὰ θαυμάσιά σου. Εὐφρανθήσο- 
μαι xal ἆγα..ἱιάσομαι ἓν σοἱ, sra Ac τῷ ὀν ὁματίσουν 
Ὕψιστε, x. τ. £. 'Ο ἐξ ὅλης χαρδίας ἀγαπῶν δύναται 
ἐδ ὅλης χαρδίας ἑξομολογεῖσθαι. « Διηγήσομαι πάντα 
τὰ θαυμάσιά σου, » καὶ τὰ ἑξῆς. "Όταν ἀναγεγραμ- 
μένα τεράστια, θαυμαστὰ τυγχάνοντα, παραστῆσαι 
δυνάµενος (p λόγῳ γέγονε, xaX τίνος ἑστὶ σύμδολα, 
πεποίηχε τὰ εἰρημένα. Τοῦτο δὲ µόνου τοῦ Σκυτῆρος 
ἔργον ἔστιν ἰδεῖν. El δὲ xai dj χτίσις χαὶ πάντα ὅσα 
ἐποίησεν ὁ θεὸς, θαυμάσια αὑτοῦ ἔστι, πολλῷ πλέον 
φανεῖται, ὅτι τοῦ Σωττρός ἐστιν dj εὐχή. Τίς δὲ ἄρα 
διηγήσεται πάντα τὰ θαυμάσια τοῦ Πατρὺς εἰ μὴ ὁ 
Κύριος τοῖς νοῆσαι δυναµένοις τὰ τηλικαῦτα θαύματα 
τελείοις, περὶ ὧν μᾶλλον λεχθήσεται' € Σοφίαν δὲ 
μᾶλλον λαλοῦμεν Ev τοῖς τελείοις; » — « Εὐφρανθή- 
σοµαι xal ἀγαλλιάσομαι, » πυνθανόµενος τῶν ἐπί 
τισιν εὑφραινομένων, εἰ ἐν θεῷ εὑφραίΐνονται, ἵνα ἢ 
ἑπ'ιμένωσι τῇ εὐφροσύνῃ, 3] ἀποστῶσιν. 'O ob ἐπὶ 
bpo; ἀναθὰς ὑψηλὸν τὸ Σ.ὼν xal ouv τὴν φωνὴν 
αὑτοῦ ψάλλει τῷ ὀνόματι τοῦ 'Υψίστου. 

Ἐν τῷ ἁποστραφῆναι τὸν ἐχθρόν µου εἰς τὰ 
ὀπίσω, ἀσθενήσουσι καὶ ἁπο.]οῦνται ἀπὸ προσ- 
ώπου σου, X. t. É. Τίνες ἀσθενῄσουσι (67) καὶ ἆπο- 
λοῦνται ἀπὸ προσώπου τοῦ θεοῦ (ἐπεὶ « πρόσωπον 
Κυρίου ἐπὶ ποιοῦντας χαχά ' ») οὐ τροειπὼν. ἡμῖν 
κάταλέλοιπεν ἐννοεῖν. "Όταν χαταργηθῇ ὁ ἐχθρὺς τῇ 
xaxía προϊὼν, xat ἀναποδίσῃ ὀπίσω ἐκ τοῦ ἐμποδί- 
ζεσθαι, τότε οἱ τῇ χαχἰᾳ ἰσχυροὶ ἀσθενβσουσιν. Elta 
καθ ὃ ἁμαρτάνουσιν, ἀπολοῦνται, τοῦτο ἐργαξωμένου 
αὐτοῖς τοῦ προσώπου τοῦ θεοῦ. Νοηθὲν γὰρ ἀφανίξει 
τὰ fiia. 

᾿Εχάθισας ἐπὶ θρόνου, ὁ κρίνγων δικαιοσύνη», 
x. t. E. θρόνος μὲν θεοῦ (08) ὁ Χριστὸς, θρόνος δὲ 
Χριστοῦ ἡ ἀσώματος φύσις. 

Ἐπετίμησας ἔθνεσι, καὶ ἁπώ.Ίετο ὁ ἀσεθής ' τὸ 
ὄνομα αὐτῶν ἑξή.λειψας , x. τ. E. Τὸ, « ἐπετίμη- 
σας (69), » διόρθωσιν σηµαίνει, ὅπερ δῆλον Ex τοῦ" 
c Ἔλεγξον, παρακάλεσον, ἐπιτίμησον. » — « Τὸ ὄνο- 
μα αὐτοῦ ἐξήλειγας.» Ἐξήλειψε δὲ ὁ θεὸς τοῦ 'Α6ράμ 
τὸ ὄνομα ποιῄσας αὐτὸν ᾿Αέραὰμ, καὶ τῆς Σάρας xa- 
λῶν αὐτὴν Σάῤῥαν , xaX τοῦ Σιμῶνος ὀνομάσας αὐ- 
τὸν Πέτρο». Οὕτω τε ἀχόλουθόν ἐστι τὸ ὄνομα ἑς- 
αλείφεσθαι τούτων ol; ἑπετίμησε' xal μάλιστα Enel 


D ἐπιφέρεται τό’ € Αναγγείλατε ἐν τοῖς ἔθνεσι τὰ Emt- 


τηδεύµατα αὐτοῦ , ὅτι ἐχζητῶν τὰ αἵματα αὐτῶν 
ἐμνήσθη. » Πρόσχες καὶ ὅτι οὐκ εἴρηται' Τὸ ὄνομα 
αὐτῶν ἐξέλειψας Ex βίθλου ζώντων, (οὗ γὰρ ἐν βί- 
ϐλῳ ζώντων f» ἐγγεγραμμένα τὰ ἔθνη ") ἁλλ᾽ ἆχο- 
λούθως τοῖς κατ αὐτῶν χειρογράφοις, &v βίθλῳ ὀφει- 
λόντων, fj βίθλῳ νεχρῶν, παρὰ τῷ τῆς ἁδιχίας οἶχο- 
νόμῳ, ὡς εἰχὸς , ἀναγράφοντι νεκροὺς , καὶ ἀναγρά- 
qovtt εἰς γην. 'O γὰρ Σωτὴρ ἀναγράφει ἐν οὐρανοῖς 
τὰ ὀνόματα τῶν μαθητών. 

Tov αὐτοῦ. El τὸ ὄνομα (70) ἐνταῦθα τὴν xaxtv 


68)θρόνος μὲν θεοῦ, etc. Schedz Grabii. 
ὃν) Τὸ, Ἐπετίμησας, etc. Corderius , Barbarus, 
schedz Combefisii, et codex Baroccianus. 

(10) Ei có ὄνομα, etc. Schedzs Grabii. 
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σηµαίνει χατάστασιν, ἐξήλειφε δὲ τὸ τοῦ ἁμαρτω- A habitum, et delevit peccatoris nomen, utique de- 


Ao ὄνομα, ἐςήλειφεν ἄρα τὴν χειρίστην αὐτοῦ xacvá- 
στασιν. 

Kal ἑάπισάτωσαν ἐπὶ σὲ οἱ γιὠώσκοντες τὸ 
ὄγομά σου, ὅτι οὐκ ἐγκατέλιπες τοὺς ἑκζητοῦντάς 
σε, Κύριε, x. τ. E. Οἱ ἐχζητοῦντες (91) τὸν Κύριον, 
καὶ οὐχ οἱ ἐγχαταλειφθέντες ὑπ αὐτοῦ, ἔγνωσαν τὸ 
ὄνομα αὑτοῦ. 

π’ά.Ίατε τῷ Κυρίφῳ tq κατοικοῦντι ἐν Σιὼν, x. 
4. b. Ἐκεῖνος ψάλλει (72) ὁ ἔχων ἓν ἑαυτῷ τὸν Χρι- 
στόν. Τοῦτο χατὰ τὴν παλαιὰν τῶν Ἰονδαίων δόξαν 
εἶπεν ὁ Προφήτης. "Όμως ἐστὶ χαὶ νοητὴ χαὶ ἐπου- 
ράνιος Σιών. Καὶ ἓν πάσῃ δὲ φυχῇ οὔσῃ Xv, fit 
ἑρμηνεύεται σχοπευτήριον, τὰ θεῖα διηνεχῶς σχο- 
ποῦσα χαὶ φανταζομένη, οἰχεῖ ὁ θεός. Ἐκζητεῖ xai 
τὰ αἵματα τῶν ἐθνῶν ἀπὸ τῶν ἀποχτεινάντων αὐτὰ, 
xai µιµνήσχεται αὐτῶν, ἀνιστὰς αὑτά. Οὐκοῦν τὸ, 
ε ᾽ΑπώλετΑ τὸ μνημόσυνον αὐτοῦ μετ Ίχου, » ἐπὶ τὰς 
ῥομφαίας µετενεχθήσεται. Ἐκείνων δὲ µέμνηται, ὧν 
ἐγένοτο χαταφυγ/. 

'Avarre(Aare ày. τοῖς ἔθνεσι τὰ ἐπιτηδεύματα 
αὐτοῦ, x. τ. E. Ποῖα ἐπιτηδεύματα (75) ; πάντα ἃ 
Χριστὸς τοῖς μαθηταῖς Ἰωάννου τοῦ Βαπτιστοῦ ἔλεγε * 
« Πορευθέντες εἴπατε ἃ ἴδετε ^ τυφλοὶ ἀναθλέπουσι, 
χωλοὶ περιπατοῦσι, λεπροὶ χαθαρἰκονται, νεχροὶ &v- 
ἔστανται. » Ταῦτα οὖν τὰ θεοπρεπῆ ἐπιτηδεύματα: 
. παὶ οἱ ἁπόστολοι τοῖς ἔθνεσιν ἀνήγγειλαν * xaX ὅτι 
διὰ θανάτου ἀθανασία, διὰ σταυροῦ σωτηρία, xat διὰ 
ταφΏς ἀνάστασις, xal νέχρωσις τοῦ νεκρώσαντος 
ἡμᾶς διαδόλου. 

9 ὑγῶν µε &x τῶν πυ.]ῶν τοῦ θανάτου, ὅπως 
ἂν ἐξαγγείω πάσας τὰς alvéceic σου év ταῖς 
πύ.αις τῆς θυγαερὲς Σιὼν, x. τ. ἑ. Πύλαι θανά- 
του (74) αἱ πρὺς θάνατον ἁμαρτίαι, ἀφ ὧν ὐψοῦται 
ὁ μηδὲ λογισάμενος αὑτὰς ἁμαρτεῖν, ὃς xai uó- 
voc δύναται ἐξαγγέλλειν πάσας τὰς αἰἱνέσεις Kv- 
plou iv ταῖς πύλαις τῆς θυγατρὸς Σιὼν, ταῖς ἀρε- 
ταῖς. 

Ἐγεπάγησαν ἕθνη ἐν δια-;θορᾷ 13 ἐποίησαν. 
Ἑν παγίδι ταύτῃ ᾖ ἔκρυύαν συγε.ήφθη ὁ ποῦς 
αὐτῶν. Γιώσκεται Νύριος χρίµατα ποιῶν, x. τ. É. 
Ἐνεπάγησαν ἔθνη (15), δηλαδὴ ὡς ἐν πηλῷ, τῷ σώ- 
ματι, δι ἣν ἑποίησαν διαφθοράν * χαὶ συνελήφθη ὁ 
ποὺς αὐτῶν, ὁ νοητὺς δηλονότι. Καὶ γινώσχεται Κύ- 
ptos, ἐπεὶ , ὅταν αὑτοῖς τὸ χρῖμα γενηθήῄσεται, γνώ- 
σονται τὸν χρίνοντα ἐν δικαιοσύνῇῃ. 


Αποστραφήτωσαν οἱ ἁμαρτω.]οὶ εἰς τὸν δη», 
X. τ. É. Ὥσπερ ὁ παράδεισος (76) τῶν δικαίων ἐστὶν 
οἰχητῆριον, οὕτως ἄδης τῶν ἁμαρτωλῶν χολαστήριον. 
Αποχλεισθήτωσαν , φποὶν, ὅπως μὴ ἴδωσιν Ἰησοῦ 
duyhv χαταθαίνουσαν xal ἀναθαίνουσαν, ἕἔνδον ἁπ- 
Εστραμµένοι. Οἱ γὰρ προσδοχἠσαντες αὐτὴν ὡσπερ- 
εἰ ἔξω ἔθλεπον καθειργµένοι ἐν bou, πρῶτον 


* Matth. σι, 5. 


(71) Οἱ ἐκζητοῦντες, etc. Cordcrius. 

(72) Εκείνος φάει, etc. Schede Grabii, par- 
timq:re Corderius et Barbarus. ; 

(73) Ποια ἐπιτηδεύματα, etc. Schedze Grabii. 


D 


levit pessimum ejus habitum. 


Vgns. 14. Ei sperent in. te qui noverunt nomen 
(uum ; quoniam non dereliquisti querentes te, Do- 
mine, etc. Qui exquirunt Dominum, non vero 
hi qui ab ipso derelicti sunt, noverunt nomen ejus. 


VgRs. 19. Psallite Domiuo qui habitat in Sion, 
etc. Psallit is qui in se habet Christum. IHoc se- 
cundum veterem Judaeorum opinionem dixit Pro- 
pheta. Nihilominus est spiritalis et ccelestis Sion. 
Et in omni anima quz est Sion, qua interpretatur 
specula, id est qux divina semper speculatur οἱ 
cogitat, Deus lisbitat. Exquiril. etiam. sanguinem 
gentium ab his qui eas occiderunt, et memor est 
carum, dum eas resuscitat. taque istud, « Periit 
memoria ejus cum sonitti, » ad frameas reducen- 
dum est, Illorum autem meminit, quorum refugium 
factus est. 

ÁAnnuniiate iuter gentes studia ejus, etc. Quonam 
suidia ? ea omnia qux Christus Joannis Baptiste 
discipulis dicebat *: « Euntes renuniiate quie vi- 
distis . czeci vident, claudi ainbulaut, leprosi mun- 
dantur, mortui resurgunt. » Ic igitur Deo digna 
sunt stndia, et illa apostoli gentibus annuntiarunt, 
simulque per mortem csse immortalitatem, per 
crucem salutem, per. sepulcrum resurrectionem et 
mortem diaboli qui nos morte affecerat. 


VrRs, 15. Qui exaltas me de portis mortis, ut 
annuniiem. omnes laudationes (tuas in. portis filie 
Sion, eic. Porte mortis sunt peccata. mortalia, a 
quibus exaltatur qui ne cogitat quidem illa perpe- 
trare: qui etiam solus aununtiare potest. o:nes 
laudationes Domini in portis fili: Sion, lioc es 
virtutibus. 


Vrns. 16, 17. lInfixe sunt gentes in interitu 
quem fecerunt. In 587 laqueo isto. quem abscon- 
derunt, comprehensus est. pes eorum. Cognoscetur 
Dominus judicia faciens, etc. Infixe sunt gentes, 
scilicet tanquam in luto, corpori, per interitum 
quem fecerunt, et comprehensus est pes eorum, 
nempe spiritalis. Et cognoscetur Dominus, quoniam, 
cum judicabuntur, cognoscent eum qui judicat in 
justitia. 

Vrns. 18. Convertantur peccatores in. infernum, 
etc. Sicut paradisus justorum est habitaculum, εἰς 
infernus peccatorum est aJ ferenda. supplicia do- 
micilium,. Concludantur, inquit, ne intus. convers: 
videant. animam Jesu descendentem εἰ ascen- 
dentein, Qui enim illam exspectarunt, in infernc 
detenti, tanquam extra viderunt, primum quideni 


(74) Πύ-αι θανάτου, etc. Corderius, Barborus. 
(15) Ἐνεπάγησαν ἔθνη. eic. Corderius. 
(16) "Qo zxep ὁ παράδεισος, etc. Schede 
et Combetisii, Εν», partiuiue Corderius, | :* 


Grabil,.. i 
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prophet, deinde reliqui omnes justi : aut primum A μὲν οἱ προφῆται, ἔπειτα ol λοιποι πάντες δίχαιοι’ 


quidem qui inter nos erant peccatores, postea 
geutes. 

VkRs. 19. Patientia pauperum non peribit in fi- 
nem, etc. Quemadmódum spiritus non. exstin- 
guitur, sic patientia non perit, « Dominus euim 
spiritus est * ; » et «Patientia mea Dominus *.)Sic 
et in Galatis formatur Christus qui omni caret fi- 
gura Ἱ. [lic autem dicitur dormire : « Exsurge, 
quid dormis ? » 

Vens. 20. Exsurge , Domine, mon conforietur 
homo, etc. Dicenti igitur, Rohur meum, repones tu 
Deum esse qui confirmat justum, deletis ejus hu- 
manis cogitatiónibus et animi inótibus. 


PSALMUS X, 
(Secundum Hebr.) 

γεας. 1. Utquid, Domine, recessisti longe? elc. 
Interrogauti respondere aliquis poterit illud 5: 
« Ecce, qui elongant se a te peribunt ; » et illud? : 
* Deus approxinmans ego sum, et non Deus de 
longe, » dicit Dominus in prophetis. Auxilium nou 
ferens his qui injuria afficiuntur, videris non adesse 
his quz fiunt, sed stare procul et non videre, Que 
res malis improbitatem auget, tuum vero paupe- 
xem incendit et in desperationem mittit, 


VERS. 5, Quoniam laudatur peccator in desideriis 
unime suc, eic. Spe usuveniL ut peccantes in 
mundo feliciter agant. lloc enim et Apostolus di- 
cit !* : « Mali homine:, et seductores proticient iu 
pejus, errantes et in errorem mittentes. » Et in 
alio pealino canitur !* : « Ipsi peccatores et abun- 
dantes in szculo, obtinuerent 88$ divitias. » 
Peccantes igitur οἱ injusti, tum a seipsis, tnn ab 
adulatoribus ei parasitis snis laudantur, οἱ cum 
benedicuntur, magis ad peccatum incitantur. 


Ngns. 4. Secundum multitudinem. ire suce non 
querel, etc. Quis ? an Doniinus, an peccator ? forte 
peccator. Neque enim «e ira Dei sollicitus est, nec 
curat se multitudine peccatorum pregravari. Quare 
et plurimum peccat. 

Vgns, 5. Inquiuatg sunt vie illius in omni tem- 


ἡ πρῶτον μὲν οἱ iv ἡμῖν ἁμαρτωλο», selva τὸ 
ἔθνη. 

Ἡ ὑπομονὴ τῶν πενήτων οὐκ ἀπολεῖται εἰς 
τὸν alova, x. τ. E. Ὥσπερ τὸ πνεῦμα (17) οὐ σθέν- 
νυται, οὕτως dj ὑπομονὴ οὐχ ἀπόλλνται, ὉὍ γὰρ 
€ Κύριος τὸ πνεῦμά ἐστι" » καί. « Ἡ ὑπομονή µου 
Κύριας.» Οὕτω καὶ ἐν Γαλάταις μορφοῦται Χριστὸς 
ἄμορφος ὤν. Ἐνταῦθα λέγεται χαὶ χοιμᾶσθαι" « Ἐξ. 
εγέρθητι, ἵνα τί ὑπνοῖς; » 

Ἀγάστηθι, Κύριε, μὴ κραταιούσθω ἄνθρωπος, 
x. t. £. Ti οὖν λέγοντι (78), Κραταίωµά µου, ἑἐρεῖς ao, 
ὅτι ὁ θεός ἐστιν Ίδη ὁ χραταιούµενος ἅγιον, τῶν &v- 
θρωπίνων αὐτοῦ λογισμῶν xaX χινηµάτων ἀναιρεθέν- 
των. 


ΨΛΛΜΟΣ Il. 
(Κατὰ 'E6p.) 

"Iva cl, Kopie , dgéotnxac µακρόθεν, κ. τ. ἐ. 
Ἀποκρίνεται ἄν τις (19) πρὸς τὸν &ranopfiaavsa τὸ, 
« Ἰδοὺ οἱ µαχρύνοντες ἑαυτοὺς ἀπὸ σοῦ ἀπολοῦνται' » 
xa τὸν « θεὸς ἐγγίζων ἐγώ εἰμι, καὶ οὗ θεὸς πόῤῥω- 
θεν, » λέγει Κύριος ἓν τοῖς προφήταις. Μη βοηθῶν 
τοῖς ἁδιχουμένοις , δοχεῖς μὴ παρεῖναι τοῖς γινοµέ- 
νοις, δοχεῖς ἀλλὰ πόῤῥωθεν ἑστάναι xaX μηδὲ ὁρᾶν ' 
ὅπερ τοῖς μὲν ποντροῖς αὔξει τὴν πονηρίαν , τὸν δὲ 
σὺν πένητα ἐμπυρίζει xat ἀθυμίαις ἐμθάλλει. 


"Οτι ἐπαιγεῖται ὁ ἁμαρτω.λὺς ἑν ταῖς ἐπιθυμίαις 
τῆς νυχῆς αὐτοῦ, κ. t. E. Πολλάχις ἁμαρτάνοντές 
τινες (80) εὐθηνοῦσιν ἐν τῷ χότμῳφ. Τοῦτο γὰρ Ec 


C xa à Απόστολος: « Πονηροὶ ἄνθρωποι xaX Ὑόητες 


προχόφουσιν ἐπὶ τὸ χεῖρον, πλανῶντες xal πλανώμµε- 
vot. » Kal ἓν ἑτέρῳ φαλμῷ ἄδεται' « θὗτοι ἆμαρ- 
τωλοὶ xai εὐθηνοῦντες εἰς τὸν αἰῶνα χατέσχον πλού- 
τους. » Ἐπαινοῦνται οὖν ὑπό τε ἑαυτῶν ἆμαρ- 
τωλοὶ xaX ἅἄδιχοι χαὶ παρὰ τῶν χολάχκων xai παρα- 
σίτων αὐτῶν , χαὶ εὐλογούμενοι πλέον κινοῦνται εἰς 
ἁμαρτίαν. 

Κατὰ τὸ π.Ίῆθος τῆς ὀργῆς αὐτοῦ obx ἑκζητή- 
σει, X. τ. ἐ. Ti, ; πότερον ὁ Κύριος (81), f] ἁμαρτω- 
λός ; xai µήποτε ὁ ἁμαρτωλός. Οὐ γὰρ ἑχζητεῖ περὶ 
ἑργῆς τοῦ θεοῦ, οὐδ' ὅτι πλῆθος ἁμαρτιῶν ἔχει. Διὸ 
xai χατὰ πλῆθος ἁμαρτάνει. 

Βεθη.1οὔνται αἱ ὁδοὶ αὐτοῦ ἐν παντὶ χαιρῷ, 


pore, etc. Justus benedicit Dominum in omni tem- p X. 7. &. Ὁ μὲν δίκαιος (82) εὐλογεῖ τὸν Κύριον ἓν 


pore, peccator autem inquinat vias suas in omui 
tempore. « Inquinate sunt, » quasi dicat : In ma- 
liia demersz sunt. 

Omnium inimicorum sucrum dominabitur , etc. 
Tentationum alize corpori, alize animae, ali rebus 


* joan. iv, 24. * Psal. 1xx,5.. Ἱ Galat. iv. 
35 Psal. rxxu, 12. 

(71) Ὥσπερ τὺ πνεῦμα, eic. Schede Grabii, 
Bjarbarus. 

(18) TQ οὗν Aéyorci, etc. Exdem schede, et Bar- 


rus. 
(79) Ἀποχρίνεται ἄν τις, ete. Schede Grabii , εἰ 
Barbarus. » 
(80) HJo-44Adxic ἁμαρτάνοντές τινες, etc. Ezdem 


5 [53l. Lxxi1i, 27. 


παντὶ καιρῷ * ὁ δὲ ἁμαρτωλὸς βεθηλοῖ τὰς ὁδοὺς αὑ- 
τοῦ ἐν παντὶ χαιρῷ. « Βεθηλοῦνται δὲ, » ἀντὶ τοῦ, Tfi 
χαχίᾳ βυθίζονται. 

Πάντων τῶν ἐχθρῶν αὐτοῦ χατακυριεύσει,κ.τ. t. 
Τῶν πειρασμῶν (82) οἱ μὲν τῷ σώματι προάγονται, 
? Jerem. xxiii, 0. 1? Hl Tim. ini, 15. 


schedz, et Barbarus. 
e Tíc ; πότερον ὁ Κύριος, eic. Εωεύεπι schedas, 
el Barbarus. 
b (82) Ὁ μὲν δίκαιος, eic. Esdem scheda, et Bar- 
arus, 
T (85) Tov πειρασμῶ», etc. Exdem schede, et Bar- 
arus. 
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οἱ δὲ qox, οἱ δὲ τοῖς ἐχτός ' χαὶ οἱ pév clac πληγῶν Α externis inferuntur, et alix in eausa suut. pliga- 


xaY στρεθλώσεων xal διωγμῶν xal φυλαχῶν atztot* οἱ 
δέ cioty ἀχάθαρτοι λογισμοὶ γεννῶντες ἁμαρτίαν xal 
δόγµατα φενδη * οἱ δὲ ζημίας ἔχουσι χρημάτων, ἀπο- 
θολὰς τέχνων, καὶ γνναικῶν ἀφαιρέσεις' χαὶ δῆλον 
kx τούτων, ὅτι ἐχυρίευσε παντὸς διχαἰου ὁ Σατανᾶς. 
El Υὰρ πάντων τῶν ἐχθρῶν αὑτοῦ καταχυριεύσει ὁ 
Σατανᾶς, xal δίχαιοι πάντες αὐτοῦ ἐχθροί clot, πάν- 
των ἄρα χαταχυριεύσει. Οὐ μὲν παντὶ δὲ δηλονότι 
πράγματι κυριεύσει, ἀλλ ἓν τινι *. μόνος γὰρ ὁ Xpi- 
στὸς ἁμαρτίαν οὐχ ἐποίησεν, 020 εὑρέθη δόλος &v τῷ 
στόµατι αὐτοῦ. Ἡ τάχα τὸ βούλημα αὑτοῦ τίθησιν 
ἠθεία Γραφὴ, ὅπερ ἑστὶ εἰς πέρας ἀγαγεῖν τὸ οὐχ Ev- 
δεχόμενον᾿ εἴ γε « διελογίσαντο βουλὰς αἷς οὗ μὴ δύ- 
νωνται στῆναι. » Καὶ γὰρ ἐν τῷ Ἰὼδ ψευδόµενος ὁ 


rum, iormentorum , persecutionum ,  carccrum. 
Alia: vero impura sunt cogitationes qux peccata et 
falsa dogmata generant, Quedam damna rerum 
habent, liberorum amissionem, uxorum jacturam. 
Atque hinc palam est omni justo doininari Sata- 
nam. Si enim omnium inimicorum suorum domi- 
nabitur Satanas, et justi omnes ejus inimfci sunt, 
omnibus ergo Satanas dominabitur. At non in 
omni re dominabitur, sed in quadam. Solus enim 
Christus peecatum non fecit, nec est inventus in 
orc ejus dolus. Vel fortasse divina Scriptura ad ejus 
respexit voluntatem qua est ad fluem ducere 
quod non potest, si quidem « cogitaverunt consilia 
qui? non potuerunt stabilire 13. » Nam οἱ in Job 


διάθολός orsi: εΠεριελθὼν τὴν γῆν xai ἐμπεριπα- B deceptor diabolus ait «3: « Circuivi terram, et in- 


τήσας τὴν ὑπ' οὐρανὸν, πάρειµι, » χαΐτοι μηδὲν πεί- 
σας τῷ Ἰὼθ ἄτοπον πεπραχέναι. 

Tov αὐτοῦ. El οἱ προχόπτοντες (84) κατὰ µείω- 
σιν χαχίας Τβοχόπτουσι, δίχαιοι λέγονται οἱ τελείαν 
ἔξιν τῆς δικαιοσύνης κτησάµενοι, xat οἱ ἀνεμποδίστως 
προχόπτοντες. € Δίκαιος Υὰρ, φησὶν, ἑαυτοῦ χατἠγο- 
poc ἓν πρωτολογίᾳ. » Καὶ εἰ δίχαιος, πῶς κατήγορος: 
Καὶ εἰ χατήγορος, πάντως o9 δίκαιος τέλειος. « Καὶ 
γνώριζε διχαίῳ, χαὶ προσθἠσει τοῦ δέχεσθαι, » Καλῶς 
οὖν λέγεταὶ ὁ διάθολος πάντων τῶν ἐχθρῶν αὐτοῦ 
χαταχυριεύειν , οὐ τῶν τελείων δηλονότι, ἀλλὰ τῶν 
ἄπευδόντων ἐπὶ τὴν τελειότητα. El γὰρ μὴ ἣν μῖσος 
πρὸς τὸν Σατανᾶν καὶ ἀτελὲς xa τέλειον, οὐχ ἂν ἕλε- 
εν ὁ Δαυῖο * « Τέλειον uico; ἐμίσουν αὐτούς * εἰς ἐχ- 
θροὺς ἐγένοντό pot. » 


Ov ἀρᾶς τὺ στόμα αὑτοῦ γέμει, καὶ πιχρἰας xal 
δόἼου, x. τ. £. Τοῦ πονηροῦ τὸ στόμα (85) οὐδὲν 
προσφέρει εὐχρηστον, ἀλλ’ ὅσα πόνον xal xómoy ἐμ- 
ποιεῖ τοῖς δεχοµένοις. Καὶ τὰ τῶν ἑτέρων στόµατα 
γέμει ἀρᾶς τῶν χαχολογοῦντων τὸν Δημιουργὸν , λοι- 
δορίας τῶν λοιδόρων, πιχρίας τῶν θυμικῶν, καὶ δόλον 
τῶν δολίων. 


Tov αὐτοῦ. 'O τῆς ἁγιότητος ἐχπεσὼν (86), τῆς 
ἀληθείας xai εὐλογίας πόῤῥω ἑαυτὸν ἀπαγαγὼν, τὸ 
στόμα πεπληρωµένον ἀρᾶς ἔχει, δι ὧν λέγει πειρώ- 
µενος ὑπὸ χόλασιν xal ἀρὰν ποιεῖν τοὺς ἁπατωμέ- 


C 


anibulans totam quas sub ccelo est, adsum. » Atqui 
efficere non potuit ut Job quidquam peccaret, 

Ejusdem. Si qui proficiunt, per cdecrementum 
malitie proficiunt, justi dicuntur qui perfectum 
habitum justitize possident, et qui absque ullo im- 
pedimento proficiunt. « Justus enim, inquit !*, ir 
principio sermonis accusator est sui. » Et si justus, 
quomodo accusator ? Si autem accusator, noh 
plane perfectus est justus. « Doce justum, et festi- 
nabit accipere !*. » Recte igitur diabolus dicitur 
omnium inimicorum suorum dominari, non per- 
feciorum videlicet, sed eorum qui ad perfectionem 
tendunt. Nam si non esset adversus Satanam odium, 
et imperfectum οἱ perfectum, non utique dixisset 
David '* : « Perfecto odio oderam illos, et inimici 
facti sunt milii. » | 

Vgns. 7. Cujus maledictione os plenum δεί, et 
amaritudine εἰ dolo, eic. Ex ore perversi nihil boni 
prodit, sed quzcunque dolorem et laborem $89 
percipientibus pariunt. Aliorum quoque, eorum 
nempe qui de Creatore male loquuntur, maledi - 
ctione ; eorum qui conviciantur, conviciis ; iracun- 
dorum amaritudine, et dolosorum os dolo plenum 
est. 

Ejusdem. Qui a sanctitate excidit, et a veritate 
ac benedictione semetipsum abduxit, is os plenum 
habet maledictione, per ea quz dicit , tentans scp- 
plicio et maledictioni deceptos subjicere. Habet 


νους. Ἔχει δὲ αὐτοῦ ὁ λόγος aiv τῷ δολερῷ mo), p autem sermo ejus una cum fallacia magnam acri- 


δεινότητα * δι) σὺν τῇ ἀρᾶᾷ καὶ πικρίας xa δόλόυ ὁ 
λόγος αὐτοῦ πεπλήρωται. 

Εγκάθηται ἐνέδρα μετὰ π.]ουσίω» ἐν ἁποκρύ- 
φοις, X. t. ἑ. Ἑν μὲν τοῖς ἔχουσι (87) πλοῦτον 
ἀγνωσίας xai ἁδικίας ὁ διάθολος ἐγχαθέξεται ' Ey δὲ 
τοῖς χεχτηµένοις γνῶσιν xal ἀρετὴν αἱ ἅγιαι δυνάἀ- 
μεις ἑπαναπαύονται, ὧν σὐμθολά ἐστι τὰ πετεινὰ τοῦ 
οὐρανοῦ χατασχηνοῦντα ἐν τοῖς Χλάδοις σινάπεως " 
ὃ σηµαίνει τὴν ἑνυπάρχουσαν ἡμῖν κατὰ δύναμιν βα- 
σιλείαν οὐρανῶν. 

'* Ρρα]. xx, 19. !? Job. 1, 7. 


(84) El οἱ xpoxóxtort&c, ctc. Exdem schedz et 


Darharus. 
(85) Tov πονηροῦ có στόμα, eic. E:edem schede, 
Barbarus, partiimque Eusebius. 


PATROL. Gn. ΧΙΙ. 


!* Proy. xvii, 17. 


moniam, ideoque sermo ejus ultra maledictionem 
amaritudine et dolo plenus est. 

Vgns. 8. Sedet in insidiis cum divitibus in occul- 
tis, etc. In his qui summa ignorantia et injustitia 
abundant, insidet diabolus : in his vero qui scien- 
tiam et virtutem sibi compararunt , sanct:e potesta- 
tes requiescunt, quorum symbola sunt volucres 
coli in ramis sinapi habitantes. Quo significatur 
regnum celorum, quod virtute in nobis est. 


15 Prov. ix, Ὁ. !* Psal. cxxxvni, 22. 
(86) 'O τῆς ἁγιότητος ἐππεσών., etc. Corderius. 
(87) "Ex μὲν τοῖς ἔχουσι, eic, Scheda Grabii, et 
Darbarus. 
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Vrns 9. lusidiatur ut. rapiat pauperem : rapere Α 


pauperem dum attrahit eun, etc. Hoc dicto uten- 
dum est adversus divites. 

Vgns. 14, Vides quoniam tu laborem et dolorem 
consideras , ut tradas eos in manms (uas, etc. Cum 
labores et dolores operatur Satanas, animas pu- 
niendas tradit judici. «Tibi derelictus est pauper,» 
ab his qui ad sortes veniunt : nam stulta mundi 
eligit Deus. « Orphano tu eras adjutor. » Orphanus 
est qui malignum patrem abjecit. « Vos » enim, 
inquit Salvator !", « ex patre diabolo estis. » 


VrBs. 15. Contere brachium peccatoris et maligni, 
etc. Si contritio brachii delet peccata, liberari 
vero a peccatis beneficentia est, ita mihi persua- 
sum est Deum punire. Brachiun: autem dicit ani- 
mam qua mala operata est. « Quieretur peccatum 
iliius, et non invenietur, » Vel cum quizeretur pecca- 
tum peccatoris et. maligni, non invenietur ipse, 
quippe qui totus factus sit peccatum et iniquitas ; 
vel, quando quzretur illius peccatuin, non invenie- 
tur, eo quod ipse mundatus sit. 


V&as. 16. Domiuus reguabil in aternum , εί in 
saculum seculi, etc. « Oportet enim Dominum » in 
slernum « regnare, donec ponat iuimicos suos sub 
pedibus ejus.» Nam regnum ipsius contemplatio 
est omuium praeteritorum et futurorum szculorum, 
per quain contemplationem 'etiam inimici fiunt 
amici. Hoc enim est quod dicit illud : « Quxretur 
peccatum illius, et non invenietur. » Regnat in 
seternum Dominus, proprium autem regum est sub- 
jectis 590 suis prospicere. « Peribitis, gentes , de 
terra illius, » Terra Domini est contemplatio om- 
nium »razteritorum, quam et regnum caelorum esse 
dicimus. Gentes sunt, qua salutis praeconium non 
adwisere, sed in omnes divisze sunt. Peribitis, gen- 
tes, quatenus gentes estis. Una enim gens est uni- 
versa terra, δἱ in unum consenserit. 

VgnBs, 17. Desiderium pauperum ezraudivit Do- 
minus, etc. Desiderium tunc exaudit Dominus, cum 
desideranti anima cupita largitur. Desiderant enim 
ut brachium peccatoris conteratur, et ab ejus 
tyrannide liberentur. Quod et factum est. Deside- 
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Ἐγεδρεύει τοῦ ἁρπάσαι ατωχὸν, ἁρπάσαι 
ατωχὸν ἐν τῷ ἑλκῦσαι αὐτὸν, x. t. b. Τούτῳ op 
ῥητῷ (88) χρηστέον πρὸς τοὺς πλουσίους. 

Βλέπεις, ὅτι σὺ πόνο» xal θυμὸν κατανοεῖς, 
τοῦ παραδοῦγαι αὐτοὺς εἰς xsipdc cov, x. t. ἐ. 
Πόνους χαὶ θυμοὺς (89) ὁ Σἀατανᾶς ἑργαζόμενος, πα- 
ῥαδίδωσι τὰς duyàg εἰς χόλασιν τῷ χριτῃ. ε Σοὶ 
ἐγχαταλέλειπται ὁ πτωχὸς, » ἀπὸ τῶν εἰς τοὺς χλή- 
ρους ἑρχομένων * διὸ τὰ μωρὰ τοῦ χόσµου ἐχλέγεται 
ὁ θεός. « Ὀρφανῷ σὺ ἦσθα βοηθός.» Ὀρφανός ἐστιν 
$ ἀποδαλὼν τὸν πονηρὸν πατέρα. « Ὑμεῖς » γὰρ, 
qnoi ὁ Σωτὴρ, « £x τοῦ πατρὸς τοῦ διαθόλου bad. » 

Σύγτριφον τὺν βραχίονα τοῦ ἁμαρεωλοῦ καὶ 
πονηροῦ, x. τ. &. El fj συντριθὴ (90) τοῦ βραχἰονος 
ἀφανίζει τὰς ἁμαρτίας, τὸ δὲ ἁπαλλαγῆναι ἁμαρτιὼν 
εὐεργεσία, οὕτως ἐγὼ πείθοµα! χολάζειν Θεόν. Bpa- 
χίονα δὲ λέγει τὴν πονηρὰ κατεργασαμένην φυχἠν. 
c Ζητιθήσεται dj ἁμαρτία αὐτοῦ, xal οὐ μὴ εὑρεθῇ. » 
Ἠτοι ζητουµέντς τῆς ἁμαρτίας τοῦ ἁμαρτωλοῦ xat 
πονηροῦ, αὐτὸς οὐχ εὑρεθήσεται, ὅλος Ὑενόµενος 
ἁμαρτία καὶ movnpla* f| ἔσται ὅτε ζητηθήσεται αὖ- 
τοῦ ἡ ἁμαρτία, χαὶ οὐχ εὑρεθήσεται, τῷ χεκαθάρθαι 
αὐτόν. 

Βασιεύσει Κύριος εἰς τὸν αἰώνα, καὶ elc τὸν 
alova τοῦ αἰῶνος, x. τ. &. « Ast » γὰρ ε «by Ko- 
prov (91) βασιλεύειν » διὰ τῶν αἰώνων, « ἄχρις ἂν 
θῇ πάντας τοὺς ἐχθροὺς αὐτοῦ ὑπὸ τοὺς πόδας αὖ- 
τοῦ. Ἡ γὰρ βασιλεία αὑτοῦ ἐστιν fj θεωρία πάντων 
τῶν γεγονότων xal γενησοµένων αἰώνων, δι fc θεω- 
ρίας xaX οἱ ἐχθροὶ φίλοι γίνονται. Ὅ μέν φησι. « Zn- 
τηθήσεται ἡ ἁμαρτία αὐτοῦ, χαὶ οὐχ εὑρεθήσεται. » 
Βασιλεύει δὲ εἰς τὸν αἰῶνα ὁ Κύριος’ ἴδιον δὲ βασιλέων 
τὸ προνοεῖν τῶν ὑπὸ τὴν χεῖρα. « Απολεῖσθε, ἔθνη, Ex 
τες γῆς αὐτοῦ. » Γη Κυρίου ἡ θεωρία πάντων τῶν 
γεγονότων, ἣν χαὶ βασιλεῖαν οὐρανῶν εἶναί φαμεν. 
Ἔθνη τὰ μὴ δεξάµενα τὸ σωτήριον χῆρυγμα, ἁλλ' 
εἰς πάντας χατατεµνόµενα. ᾿Απολεῖσθε, ἔθνη, χαθὸ 
ἔθνη ἐστέ. "Ev γὰρ ἔθνος πᾶσα ἡ ΥΠ, ἐὰν ὁμονοῇ. 


Τὴν ἐπιθυμίαν τῶν πεγ ήτων εἰσήκουσε Κύριος. 
x. t. ἑ. Τηνικαῦτα εἰσαχούει (93) τῆς ἐπιθυμίας ὁ Κύ- 
ρ:ος, ὁπηνίχα ἂν τὸ ἐπιθυμητὸν παράσχῃ τῇ ἐπιθν- 
μούσῃ quyf. Ἐπιθυμρῦσι Υὰρ συντριθῆναι τοῦ 
ἁμαρτωλοῦ τὸν βραχίονα xal τῆς αὐτοῦ τνυραννίδος 


rium enim bonz mentis est efficax oratio, quam p) ἐλευθερωθῆναι. Ὁ xal Υέγονεν. Ἐπιθυμία γὰρ δια- 


videns is qui corda novit, adimplet. Non autem 
omnia desideria audiri arbitrandum est, sed quz 
honesta sunt. « Preparationem cordis eorum audivit 
auris iua, » Praparationem cordis  beandoru:n 
pauperum audit auris Domini, non attendit autem 
iis qui preparati non sunt. lloc, inquit, appetit 
quilibet eorum qui injuriis afticiuntur. Nam si modo 
Deus pauperes et destitutos vindicaret, nemo aimn- 
plius gloriaretur, sed et qui injurias inferunt, male 
! Joan. vii, 44. 


(88 Τούτφ τῷ ῥητῷ, elc. Exsdem schede, et 
Barbarus. 

(89) Πόνους καὶ θυµούς, etc. Scheda Grabii, ac 
Barbarus. 

(90) El ἡ συντριδή, etc. Ex»dem schede Grabii, 


νυίας ἀγαθῆς ἑνεργής ἐστι προσευχὴ, ἣν ἰδὼν ὁ xap- 
διογνώστης ἐπλήρωσε. Οὐ πάσας ἐπιθυμίας χρῆ vo- 
μίζειν ἀχούεσθαι, ἀλλὰ τὰς ἀστείας. « Τἡ ἑτοιμασίᾳ 
τῆς χαρδίας αὐτῶν προσέσχε τὸ οὓς σου. » Ἑτοιμό- 
τητι καρδίας µαχαριζοµένων πενήτων προσέχει τὸ 
οὓς τοῦ Κυρίου, οὗ προσέχει δὲ τοῖς ἀνετοίμοις. Τού- 
του, φησὶν, ἕχαστος ἐφίεται τῶν ἀδιχουμένων. El γὰρ 
ἐν τῷ παρόντι γένηται παρὰ τοῦ Θεοῦ ἐχδίχησις τῶν 
ἀπεριστάτων χαὶ ταπεινῶν, οὐδεὶς ἔτι µεγαλαυχήσει, 


οἱ Baibarits. 

QU Asi yàp τὸν Κύριον, etc. Ezdemn scheda, 
et Barbarus. 

(92) Τηγικαῦτα εἰσακούει, etc. Ezdem schede, et 
Barbarus. 
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. XaX οἱ ἀδιχούμενοι τοῦ πάσχειν. 


ΨΑΛΜΟΣ . 

"Or: iov οἱ ἁμαρτω.]οὶ ἐνέτευαν τόξον, ἠτοί- 
µασαν βέ.Ίη εἰς gapécpar, τοῦ χατατοξεῦσαι ἐν' 
σκοτοµήνῃ τοὺς εὐθεῖς τῇ καρδἰᾳ, κ. τ. ἐ. Mh ἁρ- 
χούμενοι, qnoi, τῇ (95) ἑαντῶν ἁπωλείᾳ οἱ ápap- 
τωλοὶ, ἀλλ᾽ ἐπισπώμενοι τὰς ἁμαρτίας ὡς σχοινίῳ 
paxpi, τοῖς τοῦ Θεοῦ πολεμοῦσιν ἀνθρώποις, xal 


κατατοξεύειν αὐτοὺς πειβῶνται τοῖς τῆς αὐτῶν χα- 


Χίας ἰοῖς, καὶ τῷ Baoxalvety αὐτῶν τῇ τοσαύτῃ τοῦ 
ἡγεμονιχοῦ καθαρότητι, τὸ σχότος προθάλλονται χατ᾽ 
αὐτῶν, ὡς αἱ σηπίαι τὸ μέλαν. Καὶ ταῦτα ὁδρῶσι, 


τὰς φυσικὰς xal κατὰ φύσιν ὀρθὰς χαθελόντες ἐννοίας Ἡ 


ἐξ ἑαυτῶν, ἃς δὴ θεὸς χατηρτίσατο. 

Tov αὐτοῦ. Τόξον ἐστὶν ἀχάθαρτος νοῦς (94). 
Ἐγὼ, φησὶν, ἐπὶ τῷ Κυρίῳ πἐποιθα. Οἱ πολεμοῦν- 
τες ἁμαρτωλοί. Tí; ἂν οὖν δείσῃ xai φύγῃ θεὸν 
ἔχων βοηθὸν, xai πολεµίους ἁμαρτωλούς; ε Ἡτοί- 
µασαν βέλη εἰς φαρέτραν. » Βέλος ἐστν ἐμπαθὴς 
λογισμὸς, φαρέτρα δὲ EG χειρίστη λογισμῶν &xa- 
θάρτων πεπληρωμµένη. Ταῦτα ἐπὶ δαιμόνων πολε- 
µούντων λαμµδάνονται νοητῶς. Νοηθεῖεν δ' ἂν χαὶ 
αἱσθητῶς ἐπὶ αἱσθητῶν ἐχθρῶν. « Ἐν σχοτοµήνῃ. » 
Σχοτομήνη ἐστὶν ἄγνοια φυχῆς λογικῆς. Ἐν ἆσε- 
λήνῳ vuxtl φησιν αὐτοὺς ἑνεδρεύειν, δηλῶν τὸ λα- 
θραῖον τῆς ἐπιδουλῆς. Εὐθεῖς δὲ τῇ χαρδίᾳ ἑαυτὸν 
λέγει xal τοὺς μετ) αὑτοῦ, οὗ χοµπάξων, ἀλλ᾽ ἐμ- 
φαίνων τὴν ἑαυτοῦ ἔννοιαν, xaX μηδὲν ἐργάσασθαι 
εἰς βλάθην τοῦ Σαούλ. 

Κύριος ἑν' γαῷφ dmi αὐτοῦ) Κύριος, ἐν οὗρανφ 
ὁ θρόνος αὐτοῦ. Οἱ óp0aAuol αὐτοῦ εἰς τὸν πέ- 
γητα ἁποδΛέπουσι, τὰ β.1έφαρα αὐτοῦ ἐξετάξει 
τοὺς υἱοὺς τῶν ἀνθρώπων», x. τ. £. Οἰχεῖ θεὺὸς (95) 
ἐν ἁγίᾳ xat οὐρανίῳ votact, οὐρανίως βασιλεύων xal 
θεῖχῶς. AL δὲ ἑποπτιχαὶ αὐτοῦ δυνάμεις φρουροῦσι 
4)» πένητα. Ὡς ἀγαθὸς δὲ βλεφάροις ἐξετάζει τὰ 
καθ ἡμᾶς, ἀλλ οὐχ ὀφθαλμοῖς, ὡς ἂν μὴ παρατη- 
ῥούμενος αὐτῶν πάντα τὰ ἁμαρτήματα ' τοῦτο γὰρ 
ἀνθρώποις ἀφόρητον. ὈΟφθαλμοῖς δὲ βλέπει τὸν πέ- 
νητα, δαφιλη τὴν εὐεργεσίαν ποιούμενος, x&v. εἷς ὁ 
πένης ὑπάρχῃ ᾽ τῶν δὲ πολλῶν τὰς χολάσεις συστέλ- 
λων, ai καὶ πολὺ τὸ χεχρυμμµένον ἔχουσιν. Ἐν δὲ τῇ 
Θεοῦ ἑἐξετάσει παῤῥησία τῶν ἀγαθῶν Ὑινοµένων 
πυλλἠ. « To βήµατι » γὰρ « αὑτοῦ φανερωθῆναι 
πάντας δεῖ, ἵνα χοµίσηται ἕκαστος τὰ ἴδια τοῦ σώ- 
µατος, ἃ ἔπραξεν, εἴτε ἀγαθὸν εἴτε χαχόν. » 

ToU αὐτοῦ. Γενώμεθα πένητες (90), ἵνα βλέπω- 
αιν ἡμᾶς οἱ τοῦ Κυρίου ὀφθαλμοί. El δὲ οἱ πλούσιοι 
οὐχ εἰσὶ πένητες, οὐχ ἐπιθλέπει τοὺς πλουσίους ὁ 
Κύριος. Τοῖς ὀφθαλμοῖς βλέπει τὸν πένητα, δαφιλῆ 
τὴν εὑεργεσίαν ποιούµενος, x&v εἷς ὁ πενόµενος τυγ- 
χάνει. 


'5 JI Cor. v, 10. 


(5) M ἀρκούμενοι, gncl, τῇ, etc. Corderius, 
et Barbarus. . 

(94) Τόξον &cclv ἀκάθαρτος γοῦς, etc, Scheda 
Grabii, et Barbarus. 


ἁλλὰ xaX οἱ ἁδικοῦντες παύσοντα! τοῦ χαχῶς ὁρᾷν, À agere, et ii quibus injuri* inferuntur, male pati 
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desisterent. 


PSALMUS KX. 

Vens. $. Quoniam ecce peccatotes intenderunt 
arcum, paraverunt sagittas. suas. in. pharetra, wt 
sagittent in obscuro rectos corde, etc. Non contenti, 
inquit, peccatores seipsos esse perditos, sed pec- 
cata quasi fune longo attralientes, Dei homines 
infestant, cosque venenatis malitle sus» jaculis 
perfodere nituntur, et eorum eximiz puritati invi- 


flentes, tenebras ipsis offundunt, non secus ac sepi:e 


atramentum. Atque hoc faciunt, naturales et 
secundum naturam rectas, quas Deus inaseruerat, 
cogitationes ex seipsis abolendo. 


Ejusdem. Arcus peccatorum est impura mens. 
Ego, inquit, in Domino confido. Qui puguant, 
peccatores sunt. Quis autem timebit et fugiet , qui 
opitulantem Deui, et pugnar.tes habeat peccatores! 
« Paraverunt sagittas in pharetra. » Sagitta est 
animi affectibus perturbata cogitatio; pharetra 
malus habitus est impuris cogitationibus plenus. 
Il:ec spiritualiter de daemonibus pugnantibus intel- 
ligatur. Verum si ad sensum referantur, sensiles 
hostes innuent. « In obscuro. » $91 Obscuritas est 
ignorantia rationalis anim:e. In illum nocte ait eos 
insidiari, signiflcans latentes insidias. Rectos corde 
dicit, eL se, et eos qui secum erant, neque id arro- 


C ganter dicit, sed ut mentem suam ostendat, quod 


nihil unquam in damnum Saul paraverit. 

VERs. 5. Dominus in templo sancto suo; Dominus, 
in colo sedes ejus. Oculi ejus in patperem respi- 
ciunt, palpebre ejus interrogant filios. hominum, 
eic. Habitat Deus in sancta et coelesti cogitatioue, 
coelesti ac divino modo regnans. Inspectrices ejus 
vires defendunt pauperem. At vero ut bonus, pal- 
pebris, non oculis examinat res nostras, quippe 
qui non omnia earum delicta observet : hoc eniui 
bominibus  intolerabile foret. Oculis pauperem 
respicit, uberem beneflcentlam exhibens, quautum- 
vis unicus is pauper fuerit ; plurimorum auti 
supplicia cohibens, qua etiam valde oeculta sunt. 
Caterum in divino examine magna erit bonorum 
securitas. « Omnes» enim «manifestari oportet ante 
tribunal ejus, ut referat unusquisque propria cor- 
poris, prout gessit, sive bonum, sive malum **. » 


Ejusdem. Viamus pauperes ut nos oculi Domini 
respiciant. Si divites non sunt pauperes, non respi- 
cit divites Dominus. Oculis pauperem respicit ube- 
rem beneficentiam exhibens, quamvis unicus sit 


pauper. 


(95) Olxei θεός, eic. Codex 
rius, Barbarus. 


Barbarus. 
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VEgRs. 6. Dominus interrogat justum el impiux ; Α — Kopioc ἐξετάζει τὸν δίκαιον xad τὸν dct€n- à 


qui autem diligit. iniquitatem odit animam suam, 
elc, Quapropter omnis qui pecoat non secus ac si 
oderit, insidiatur proprie anima: quemadmodum 
e&t qui juste agit, seipsum diligit, dum et de seipso 
et de proximo bene meretur, utrumque simul a 
virtutem adducendo. Iapium autem dicit eum qui 
peccando Deum conteinnit, qui et cum justo judi- 
catur, ut patet ex pluribus locis, tum przsertim 
ex illo Geneseos '? : « Et erit justus sicut impius. » 
Nam qui prorsus sine Deo cst, non resurget in 
judicto. 

Ejusdem. Tametsi quis dieat se non odisse ani- 
mam suam, evincitur tamen ipsam odisse, eo quod 
iniquitatem diligat : similiter etiam is qui inconti- 
nentiam diligit, vel ignaviam, vel vecordiam. 

VEns. 7. Pluet smper peccatores laqueos, eic. 
Ut eos laqueis suis irretiens εἰ subjectos accipiens, 
disponat tanquam filios. 

VgRs. 8. Quoniam justus Dominus εἰ jucstitias 
dilexit, etc. Justitias, id est justos quos ab actione 
sic appellat. Hujusmodi cst illud ** : « Charitas non 
agit perperam, » id cst, qui habet charitatem. 


PSALMUS XI. 

509 Vns. 2. Salvum me fac, Domine, quoniam 
defecit sanctus, cete. Deficiente sancto, salutem 
precatur, ut qui difficilius evasurus sit. « Quoniam 
diminutee sunt veritates a filiis hominum.» Si sancti 
defecerunt, et veritates diminute sunt, non utique 
in solis sanctis veritates, nec in veris sanctitas. 
Δι quoniam sancli defecerunt, propterea veritates 
diminutee sunt. Et fortasse sanctorum paucitas 
causa fuit harum multarum hzreseum.  Dolose 
mutuo colloquuntur, et per maligna labia in sua 
invicem corda immittuut falsa : cum autem scieuti 
non studemus, tuuc veritates imminuuntur. 


VEns. 9. Vana locuti sunt. unusquisque ad prozi- 
mum suum, eic. l'ropterea neque temere otiosum 


δὲ ἀγαπῶν ἁδικίαν μισεῖ τὴν ἑαυτοῦ wrvyhr, 

τ. E. Aib πᾶς ὁ ἁμαρτάνων (97) ὡς ἄν cc μισῶν 
ἐπιθουλεύει τῇ lola ψυχη. Ὥσπερ οὖν 6 πράττων τὸ 
δίκαιον αὑτὸν ἀγαπᾷ, ἑαυτόν τε χαὶ τὸν πλησίον 
εὑεργετῶν, τῷ εἰς ἀρετῆν αὐτὸν ἄγειν ὡς ἑαυτόν. 
'Ass6T δὲ vov λέγει τὸν διὰ τὸ ἁμαρτάνειν χαταφρο- 
νοῦντα Θεοῦ, ὃς χαὶ χρίνεται μετὰ τοῦ δικαίου, dic 
πολλαχόθεν δΏλον, xal ix τοῦ iv Γενέσει" « Καὶ 
ἔσται δίχαιος ὡς ὁ ἁσεθίς' » ὁ γὰρ πάντη ἄθεος 
οὐχ ἀναστ[σέται Ey χρίσει. 


Tov αὐτοῦ. Κῑν μὴ λέγῃ τις (98), ὅτι μισεῖ τὴν 
ἑαυτοῦ duyhw, ἑλέγχεται διὰ τοῦ ἁδιχίαν ἀγαπᾷν 
πα αὐτήν' ὁμοίως δὲ καὶ ὁ ἀχολασίαν ἀγαπῶν, 
Ba δειλίαν, ?) ἀφροσύνην. 

Επιθρέξει ἐπὶ ἁμαρτωΙοὺς πα}γίδας, x. τ. &. 
Ἵνα ὑπὸ τὰς ἑαυτοῦ παγίδας (99) ποιἠσας αὑτοὺς, 
καὶ λαθὼν ὑποχειρίους, οἰχονομήση ὡς ἰδίους. 

"Οτι δίκαιος Κύριος καὶ δικαιοσύνας ἡγάπη- 
σεν, X. τ. b. Διχαιοσύνας (1) τοὺς δικαίους λέγει 
ἀπὸ τῆς πράξεως αὐτοὺς ὀνομάσας. Τοιοῦτον xal* 
€ Ἡ ἀγάπη οὐ περισσεύέται, » ἀντὶ τοῦ, ὁ ἔχων τὴν 


ἀγάπην. 


ΨΑΛΜΟΣ ΙΑ’. 

Σῶσόν µε, Κύριε, ὅτι ἐχ.ΊέΊοιπεν ὅσιος, x. τ. E. 
Ἐχλείποντος ὁσίου (2), σωτηρἰας δεῖτα: ὡς χαλεπώ- 
τερον περιγενόµενος. x "Oct ὠλιγώθησαν αἱ ἀλήθειαι 
ἀπὸ τῶν υἱῶν τῶν ἀνθρώπων. » El οἱ μὲν ὅσιοι ἔχλε- 
λοἰπασιν, αἱ δὲ ἀλήθειαι ὠλιγώθησαν, οὐχ ἓν µόνοις 
τοῖς ὁσίδις αἱ ἀλήθειαι, xai οὐκ Ev τοῖς ἀληθέσιν 
ὁσιότης. Καὶ ἐπειδὴ οἱ ὅσιοι ἐχλελοίπασι, διὰ τοῦτο 
ὠλιγώθησαν αἱ ἀλήθειαι. Καὶ τάχα dj onávig τῶν 
ὁσίων αἰτία γέγονε τῶν πολλῶν τούτων αἱρέσεων. 
Μετὰ δόλο» ἀλλήλοις προσδιαλέγονται, διὰ ππονηρῶν 
χειλέων εἰς τὴν ἀλλήλων καρδίαν τὰ φευδῆ παρα- 
πέµποντες' ὅτε δὲ περὶ γνῶτιν οὐκ ἀσχολούμεθα, 
ὁλιγοῦνται αἱ ἀλήθειαι, 

Μάταια éAdAncer ἕκαστος πρὸς τὸν π.λησίον 
αὐτοῦ, X. τ. E. Διὰ τοῦτο (35) μήτε Ἀόγον ἀργὸν eb, 


sermonem, neque blasphemum , neque omnino qui p µήτε βλάσφηµον, 7| ὅλως ἐπίληπτον προσάγωµεν τοῖς 


carpi possit, proximo ingeramus. « Labia dolosa in 
corde et corde locuti sunt. » Quoniam dolosa cogi- 
taverunt, propterea vana locuti sunt. 

Vns. 4. Disperdat Dominus universa labia dolosa, 
et linguam magniloquam, etc. Dum enim quz dete- 
riora sunt, Dominus delet, ipsa disperdit, ut iis 
qu& superveniunt deletis, prima Dei creatura cui 
deteriora supervenerapt, altiora suscipiat, 


15 Gen. xvin, 20. 3 I Cor. xui, 4. 


(97) due πᾶς ὁ ἁμαρτάνων, etc. Catena. collegii 
novi Oxoniensis. 

v ) Kür μὴ Aéyn τις, etc. Corderius. 

09) Ἵνα a τὰς ἑαυτοῦ παγίδας., eic. Schede 
Grabii, et Daniel Barbarus. 

(1) Διλαιοσύνας, etc, Εποιίοιι scliede, ac Bar- 


πλησίον. « Χείλη δόλια by χαρδίᾳ καὶ ἐν χαρδίᾳ 
ἑλάλησαν.» Ἐπειδὴ δόλια ἐνενόησαν, διὰ τοῦτο ἑλά- 
λησαν µαταιότητας. 

Ἐξο.οθρεύσαι Κύριος πάντα τὰ χείλη τὰ δό- 
Jus, καὶ γὠώσσαν µεγα.]οῤῥήμονα, x. τ. E. Ὁ γὰρ 
Κύριος (4) ἐξαφανίζων τὰ χείρονα, ἐξολοθρεύει αὐτὰ, 
ἵνα ἀναχύψῃ, ἀφανιαθέντων τῶν ἐπισυμθεθηχότων, 
τὸ πρῶτον κτίσμα τοῦ Θεοῦ, p ἐπισυμθέδηΥ: τὰ 
χείρονα. 


baris. 
(2) "ExAsixovtoc ὁσίου, etc. Schede Grabii, et 
Barbarus. 
m Διὰ τοῦτο, eic. Exdem scheda. 
; 4) Ὁ γὰρ Κύριος, etc. Exdem schedze, ac Bar- 
arusg. 
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Τὰ xslAn ἡμῶν παρ) ἡμῶν ἐστι, τίς ἡμῶν Kó- Λ VEns. 5. Labia nostra a' nobis sunt, quis noster 


ριός ἐστι; x. τ. E. Καὶ ὁ Φαραώ (5) φησιν « Otx 
οἶδα τὸν Κύριον, » ὁμοίως τῷ φάσκοντι’ «€ Τίς ἡμῶν 
Κύριός ἐστι; » 

Ἀπὸ τῆς τα.ἰαιπωρίας τῶν ατωχῶν, καὶ ἀπὸ 


τοῦ στεναγμοῦ τῶν πενήτων, vvv ἀναστήσομαι»: 


Aéyec Κύριος, x. τ. &. Ὡς ὁ Παῦλος ἔφη (6) χαὶ τὸ, 
« Ταλαίπωρος ἐγὼ ἄνθρωπος: » xal τὸ, « Ὡς πτω- 
χοὶ, πολλοὺς δὲ πλοντίξοντες ' » xal τὸ, « "Αχρι τῆς 
ἄρτι ὥρας xal πεινῶμεν, » καὶ τὰ ἑξης' xal τὸ, 
€ Οἱ ὄντες ἓν τῷ σχἠνει στενάζοµεν. » 

Tov αὐτοῦ. Καὶ ἄλλως δὲ τῶν (7) ἁλακονευόντων 
στενάζουσιν οἱ πτωχοὶ τὴν τυραννίδα uh φέροντες. 
Διὸ φησὶν ὁ Κύριος « ᾿Αναστήτομαι, ὡς ἂν Oi µου 
τὴν βουλὴν ἐν σωτηρίῳ. Παῤῥησιάσομαι ἐν αὐτῷ » 
χατὰ τῶν ὑπερηφάνων, xal vr; ταλαιπωρίας ἁπαλ- 
λάξω τοὺς πένητας, κατὰ τὸν τῆς ἐπιδημίας χαιρὸν 
ἀναστὰς χαὶ πρὸς ἡμᾶς ἀφιχόμενος, ὡς φανερωθη- 
ναι σωτηρἰαν τῶν ἔξω ταλαιπωρίας xat τοῦ στενάζειν 
γεγενηµένων. Τοιγαροῦυν ὁ Παῦλος εἰπὼν' « Ταλαί- 
πωρος ἐγὼ ἄνθρωπος, τίς µε ῥύσεται Ex τοῦ σώμα- 
τος τοῦ θανάτου τούτου; » ἐπάγει’ « Εὐχαριστῶ τῷ 
Θεῷ διὰ Ἰησοῦ Χριστοῦ. » Ἐδήλωσε Υὰρ, ὅτι Κύριος 
6 ῥυσόμενος τὸν ταλαιπωροῦντα. Αιὸ elye σῶμα θα- 
νάτου, ὁ χαὶ νῦν λέγων’ « Nov ἀναστήτομαι. » Φασὶ 
δὲ πτωχὸν τὸν ἐχπεσόντα πλούτου. πένητα δὲ τὸν Ex 
πόνου τὰ πρὸς τὸν βίον περιποιούµενον. Λέγει δὲ fj 
ραφή” « Ἡλούσιοι ἑπτώχενααν, » xal τό. « Ἐπτω- 
χεύσαμεν σφόδρα ’ » xal περὶ τοῦ Σωτῆρος, « ὃς 
ἑπτώχευσε δι᾽ ἡμᾶς πλούσιος Qv, ἵνα » ἡμεῖς ε πλου- 
τήσωμεν τῇ αὐτοῦ πτωχείᾳ. » Λέχει δὲ περὶ τοῦ 
“στεναγμοῦ τῶν πενῄτων, ὡς ἀεὶ στεναζόντων ἐπὶ τῷ 
Tv. Τὸ δὲ, « θήσοµαι àv. corpi, » δηλοῖ τὸ, 
Ὀρίσω xa ποιἠσω΄ ὡς xai τὸ, « "Ov ἔθηχε χληρονό- 
pov πάντων *  ὁποῖον καὶ τὸ, « Ἔθετο ὁ θεὸς ἐν τῇ 
Ἑκχληαίᾳ πρῶτον ἁποστόλους, » xai τὰ ἕξης' xal 
πρὸς τοὺς πρεσθυτέρους τῆς Ἐκκλησίας « Ὑμᾶς 
ἔθετο τὸ Πνεῦμα τὸ ἅγιον ἐπισχόπους ποιµαίνειν τὴν 

Ἐχχλησίαν, » ὠρίσθαι καὶ πεποιῆσθαι σημµαῖνον, 

Θήσομαι ἓγ σωτηρίῳ, παῤῥησιάσομαι ἐν αὐτῷ, 
x. τ. ἑ. 'U θησαυρἰζων (8) £v οὐρανῷ, τεθεὶς ἐν σω- 
τηρίῳ, ταῦτά qnsv € Παῤῥησιάσομαι £y αὐτῷ: » fj 

γὰρ συνε!ίδηαις αὐτοῦ οὗ καταγινώσχει. 
|. Τὰ «Ἰόγια Κυρίου «όγια áyrd: ἀργύριογ πεπυ- 
peopéror, δοκίµιον τῇ γῇ, κεκαθαρισµένον ἑπτα- 
Δ.ιϊασίως, x. τ. E. Káy χαλὰ δὲ (9) λόγια παρὰ τοῖς 
οὐχ ix τῆς μερίδας τοῦ Χριστοῦ, οὐκ ἔστιν ἀγνὰ , 
ἅτε φεύδεσι µυρίοις συμπεφυρμένα’ τὰ δὲ τοῦ Kv- 
plos μόνα ἁγνά ἐστιν, ofc οὐδὲν φεῦδος ἀναμέμιχται, 
καὶ οὕτως ἁγνὰ ὡς δεδοχιμασμἐνον xal διὰ χωνείας 
χεχαθαρμένον ἀργύριον' ὅθεν οὐδὲ ἀμφιθάλλειν χρὴ 
πρὸς τὰ παρ᾽ αὐτῶν σηµαινόµενα. | 


* Rom, vii, 34. ** Il Cor. vi, 10. 
* Psal. xxxvi, 8. ?* HH Cor. vini, 9. 


(5) Kal ὁ Φαραώ, cic. Scheda Grabii. 

" (6) Ὡς ó Παῦ.ῖος ἔφη, ew. Scheda Grabii, Bar- 
ATUS. 
(7) Καὶ d.LAoc δὲ cor, etc. Catena collegii novi 


1» ibid. 


** |f Cor. v, 4. ** Rom. vii, 24. 
*? Hebr. 5, 9. 


Dominus est? etc. Pharao quoque dicii : « Non 
novi Dominum, » perinde ac is qui ait : « Quis 
noster Dominus est ? » 

VgRs. 6. Propter miseriam inopum, et gemitum 
pauperum, nunc ersurgam, dicii Dominus, etc. 
Quemadmodum οἱ Paulus dicit *' : « Infelix. ego 
homo. » Et illud ** : « Sicut egentes , multos autem 
locupletantes, » Itemque 35 : « Usque in hauc horam 
et esurimus, » et reliqua. Et illud ** : « Nam et qui 
sumus in hoc tabernaculo ingemiscimus. » 

Ejusdem. lngemiscunt inopes superborum tyran- 
nidem non ferentes. Quapropter Dominus ait : 
« Exsurgam, ut ponam consilium meum in salutari. 
Fiducialiter agam in eo » contra superbos, inopes 


B vero ab omni calamitate liberabo. lJ proesstitit eum 


ipse exsurgens venit ad nos, ut eorum salus manife- 
sta sit, qui extra miseriam et gemitum collocati sunt. 
Paulus ergo cum dixisset 35: « [nfeliz ego homo, 
quis me liberabit de corpore mortis hujus ὃν sub- 
junxit: «Gratias ago Deo $93 per Jesum Christum.» 
Nam his verbis Dominum esse indicat qui miserum 
liberat. Quapropter mortis corpus habuit, qui et 
hoc loco dicit: « Nunc exsurgam. » Vocant ποπ] 
eum inopem, qui a divitiis excidit, pauperem vero 
qui labore victum queritat. Ait autem Scriptura **: 
« Divites eguerunt, » et illud *' : « Pauperes facti 
sumus nimis; » et de Salvatore, qui propter nos 
« egenus factus est, cum essel dives, ut illius inopia 
nos divites essemus **. » Loquitur autem de gemitu 
pauperum, ut qui semper in labore ingemiscunt. 
lilud vero : « Ponam in salutari, » idem est ac si 
diceret ; Constituaim et faciam; quemadmodum 
ibi *? : « Quem constituit heredem universorum. 4 
Cujusuiodi est et illud ** : « Posuit Deus in Ecclesia 
[rimum apostolos, » et reliqua. Et quod presbyteris 
Ecclesix dictum est *! : «Vos posuit Spiritus sanctus 
episcopos regere Ecclesiam, 1 id significat, conati- 
tutos et factos esse. 

Vgns. 6. Ponam in salutari, fiducialiter agam in 
eo, etc. Qui thesaurizat in caelo, cum positus sit. in 
salutari, hac dicit: « Fiducialiter agam in eo; » 
nam conscientia eum non arguit, 

VgRs. 7. Eloquia Domini eloquia casta; argentum 


p ἴοπέ examinaium, probatum terra, purgatum septu- 


plum, etc. Quamvis speciosa sint eloquia eorum 
qui non stant a Christo, attamen non sunt casta, 
quippe mendaciis iunumeris aspersa; sola vero Do- 
miui eloquia casta sunt, quibus nullum mendactum 
admistum est, et perinde casta sunt, atque proba- 
tum et fornace purgatum argentum. Unde quidquid 
iig declaratur, id nequaquam est in dubium revo- 
condum. 


16 Psal. xxxiu, 114. 


3* [ Cor. xi, 38. *!* Act, xx, 28. 


Oxoniensis, Barbartis. 3 
8) Ὁ θησαυρίζων, etc. Corderius. 
9) Küx xa.tà δέ, cc. Corderius, et codex Roe. 
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Vgns. 3, Usquequo, Domine, oblivisceris me in 
finem ? etc, Forte non simpliciter dicit oblivisci, sed, 
in ünem oblivisci. Et in alio psalmo nominatur 
oblivioni tradita. « Usquequo avertes faciem tuam 
3 me?» llane faciem semper angeli intuentur. 
Quando enim capaci animx aspectum faciei sud 
ostendit Deus, tunc ab ea cessat avertere et abscon- 
dere faciem suam. Quod et erga Moysem aliquando 
faciebat, non sinens faciem suam ab eo videri quan- 
diu homo erat. Avertit Deus faciem suam ceconomia 
quadam, quando indigna ejus przceptis committimus. 
lloc autem facit, ut nos ad se revocet. Vel, quoniam 
facies Patris, Filius est, et petit quam celerrime 
ipsum carnem sumere, ideo hzc verba posuit, 


γεκθ. 3. Quandiu ponam consilia in anima mea? 
etc. Consilia multa primum iu anima sua. 594 
quispiam ponit, deinde in fine magnum in omnibus 
Dei consilium, cujus spiritus in virga Jesse re- 
quievit. 

Vgns. 4. lliumina oculos meos, ne quando obdor- 
miam in morie, etc. « Accendite in vobis lumen 
é&cientize **. » lu tenebris tot calamitatibus premor, 
ut si auxilium tuum distuleris, et desperationis mec 
tenebras non abegeris, in mortem vertendus sit 


EX ORIGENE 


1994 
ἩΛΛΜΟΣ IP. 


"Εως πότε, Κύριε, ἐπιλήσῃ µου εἰς téAoc ; x. τ. E. 
Μήποτε ὡς πρὸς τὸ τέλος (10) λέχει ἐπιλελῆσθαι 
αὐτοῦ τὺν θεὸν , xal οὐχ ἁπλῶς ἐπιλελῆσθαι. Καὶ iv 


AX ψφαλμῷ ἐπιλελησμένη ὠνόμασται. «Ἔως πότε 


ἀποστρέψεις τὸ πρόσωπόν σου ἀπ' ἐμοῦ ; » Τοῦτο τὸ 
πρόσωπον οἱ ἄγγελοι βλέπουσι διαπαντός. Ὅταν γὰρ 
ἑαυτὸν ἐμφανίζῃ τῷ χωρητικῷ τῆς θέας τοῦ προσ- 
ώπου αὐτοῦ ὁ θεὸς, παύσεται ἁποστρέφων ἀπ) αὓ- 
«09, xaX χρύπτων τὸ πρόσωπον ἑαυτοῦ * ὅπερ ἐποίει 
ποτὲ xal ἐπὶ Μωῦσέως, φειδόµενος αὐτοῦ, ἕως ἄν- 
θρωπος ἣν. ᾿Αποστρέφει ὁ θεὸς τὸ πρόσωπον αὐτοῦ 
χηδεμονικῶς, ὅταν ἀνάξια τῶν ἐντολῶν αὐτοῦ mpát- 
τωµεν. Ποιεῖ δὲ τοῦτο ἵνα ἡμᾶς ἐπισπάσηται. "H 
ἐπεὶ πρόσωπον τοῦ Πατρὸς Yibc, αἱτεῖ ταχύτερον 
αὑτοῦ γενέσθαι τὴν σάρχωσιν, τὸ τοιοῦτο ῥητὸν τέ- 
θειχεν. 

ἝἜως τίνος θήσομαι βου.ὰς ἐν νψυχῇ µου, 
x, *. k. Βουλὰς τίθεταί τις (13) πρῶτον πλείονας ἓν 
τῇ φυχῇ αὐτοῦ, εἶτα ἐπὶ τέλει τὴν ἐπὶ dat μεγάλην 
βουλὴν τὴν τοῦ Θεοῦ, fig τὸ πνεῦμα ἐπανεπαύσατρ 
ἐπὶ τὴν ἐξ Ἰεσσαὶ ῥάδδον. 


Φώτισογ τοὺς ὀφθα.ἲμούς µου, µή ποτε ὑπνώσω 
εἰς θάνατον, x. τ. E. « Φωτίσατε ἑαυτοῖς (13) φῶς 
γνώσεως.» Ὡς ἓν σχότει ταῖς συμφοραῖς περιέχο- 
μαι, χαὶ εἰ µή µου τὸ τῆς ἀθνμίας ἀπελάσῃς σχό- 
τος, ἀλλ᾽ ὑπερθῇ τὴν βοήθειαν, εἰς θάνατον ὁ Ove 


somnus, cum tristilia prorsus animam meam occu- C µεταδληθήσεται, τῆς λύπης παντελῶς τοῦ λογισμοῦ 


paverit. 

Vgns. 5. Nequando dicat inimicus meus : Prevalui 
adversus eun. Quoties peccamus, toties dicit ini- 
micus : « Prxvalui adversus eum. Qui tribulant me 
exsultabunt,si motus fuero. » Angeli gaudent super 
poenitentibus, demones super peccantibus exsultant. 
lili enim virtutis, hi maliti: amatores sunt. In ex- 
sultatione et lztitia erunt, si modo viderint me ab 
ea qua in te est, spe lapsum et desperantem, 


Ejusdem. Licet non omníiuo cadam, modo tamen 
motus fuero, exsultabunt qui tribulant me, inquit 
Propheta. Et vt Propheta dicit in septuagesimo 
secundo psslino ** : « Mei autem pene moti sunt 
pedes. 


Ejusdem. Magnam eis lziitiam affert aliorum la- 
psus, qui tristitiam potius parere deberet. Quod qui- 
denm (ya fretus misericordia non patiar, Nam salu- 
tare tuum exspecto, in quo lztatur qui salutem a Deo 
expertus est. Geterum prophetia de Christo id esse 
potest, quoniam cum ad mundi salutem venisset, 
illuminavit, et destruxit eum. qui superbe de alio- 
ruin calamitatibus gaudebat. Respiciens enim adve- 


*! Usec. x, 12. ?* Psal. Lxxui, 2. 


(10) Mijxot& ὡς πρὸς τὸ τέ.ῖος, eic. Scheda 
Grabii, ac Barbarus. 

(14) Bov.téic τίθεταί τις, ctc. Schede Grabii, Cor- 
darius, ct Barbarus, 


πρατησάσης. 

Μή ποτε εἶποι ὁ ἐχθρός pov: Ἴσχυσα πρὸς αὑ- 
τόν. Ὁσάχις ἁμαρτάνομεν, τοσαντάχις λέγει τοῦτο 
6 ἐχθρός ι Ἴσχνσα πρὸς αὐτόν. Οἱ θλἰδοντές µε 
ἀγαλλιάσονται, ἐὰν σαλευθῶ. » Οἱ ἄγγελοι χαίρουσιν 
ἐπὶ τοῖς μετανοοῦσιν, οἱ δαίµονες ἐπὶ τοῖς ἁμαρτά» 
νουσιν ἁγάλλονται. Οἱ μὲν γάρ τέ εἰσιν ἀρετῆς. οἱ δὲ 
χαχίας ἑρασταί. Ἐν ἀγαλλιάσει ἔσονται χαὶ εὐφρο- 
σύνῃ, ἐὰν µόνον ἴδωσί µε τῆς εἰς σὲ ἐλπίδος ἔχπεπτω- 
χότα xai ἀπελπίσαντα. 

Tov αὐτοῦ. Κἂἄν uh παντελῶς πἐσω, µόνον δὲ σα- 
λευθῶ, οἱ θλἰδοντές µε ἀγαλλιάσονται, φησὶν ὁ Προ- 
φήτης. Καὶ ὡς ὁ Προφήτης φησὶν ἐν τῷ ἑθδομηχοστῷ 


p δευτέρῳ φαλμῷ' ε Ἠμοῦ δὲ παρὰ μικρὺν ἐσαλεύθη- 


σαν οἱ πόδες. 


ToU αὐτοῦ. Ἐπιχαίρουσι γὰρ πίπτουσι (15), Ἂν- 
πεῖσθαι δέἑον. Ὅπερ οὐ πείσοµαι ἑλέει τῷ σῷ. Προσ- 
δοκῶ Υάρ σου τὸ σωτήριον, ἐφ᾽ ᾧ τις εὐφραίνεται 
πεῖραν Θεοῦ σωτηρίας ἔχων. Δύναται δὲ xat προφη- 
τεία εἶναι περὶ Χριστοῦ: ἐλθὼν γὰρ ἐπὶ σωτηρίαν 
χόσµον, ἐφώτισέ τε xaX χαθεῖλε τὸν ὑπερηφάνως ἔπι- 
χαίροντα τοῖς χλονουµένοις. Ἐπιθδλέψας γὰρ ἐπεδί- 
µησεν. Ὁ δὲ εὐπαθῶν ἐπινίχιον ὕμνον προσάγει M- 


(12) Φωείσατε ἑαυτοῖς, etc. E codice Anglicano 
h:ec exscripsit Grabius. 

(15) Ἐπιχαίρουσι γὰρ πίπτονσι, etc. E. Catena 
collegii nuovi Oxoniensis. 
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qv «Ασω τῷ Κυρίῳ τῷ εὑεργετήσαντί µε, χαὶ A nit. Unde propheta beneficio affectus νἱοιοσί can- 


φαλῶ τῷ ὀνόματι Κυρίου τοῦ ὑφίστου, » πραγµα- 
τιχῶς μαθὼν τὸ πρὸς τοὺς εὐχομένους χαλῶς ὑπὸ 
τοῦ Κυρίου λεγόμενον. « Ἔτι σου λαλοῦντος ἐρῶ' 
Ἰδοὺ πάρειµι. » Λέχει τοῖς αυνοῦσιν ὡς ὧν. Ἠθελεν 
ἔτνχε' διὸ xal ὑμνεῖ. Οὕτω δεῖ xal ἡμᾶς xa 
ἑχάστην ἄδειν εὐεργεσίαν τῇ θεωρίᾳ, xaX τῷ φάλλειν 
πρᾶξιν ἑπάγοντας. 


᾿Εγὼ δὲ ἐπὶ τῷ ἑλέει σου ἤαπισα dyaAAdce- 
ται ἡ καρδία µου ἐν τῷ σωτηρίῳ σου, x. τ. E. 
Ἐχεῖνοι μὲν ἐπιχαίροντες (14) τῇ πτώσει µου προᾶ- 
δοχώσιν ἀγαλλιασθήναι ἐγὼ δὲ ἐπὶ σοὶ xaX τῷ ἑλέει 
τῷ cip fma. 

"Ασω τῷ Κυρίῳ τῷ εὐεργετήσαντί µε, xal γα ἰῶ 
τῷ ὀνόματι Κυρίου τοῦ ὑψίστου, x. τ. ἑ. 'O εὗερ- 
γετηθεὶς (15) ἁδέτω, xal ὁ εὐθυμῶν Φαλλέτω. Φησὶ 
γάρ’ « Εὐθυμεῖ τις £v. ἡμῖν; φαλλέτω. » Ἔξω xat εἰς 
«bv ἑξῆς χρόνον ἀνεπίληστον ἓν τῇ Φυχῇ τῆς εὖερ- 
Υεσίας τὸ μέγεθος. 


ἙλΛΜΟΣ II". 

Εἶπεν ἄφρων ἐν καρδίᾳ αὐτοῦ: Obx ἔστι θεός. 
Διεφθάρησα» καὶ ἐδδε.ύχθησαν ἐν ἐπιτηδεύμασι, 
x. v. ἐ. Et ty τοῖς ἐπιτηδεύμασι (16) διαφθείρονται, 
οὐχ ἡ φαύλη ἔννοια διαφθείρει τινὰ, ἀλλὰ τὸ ταύτης 
ἁποτέλεσμα f| χαχία. "Amb διαθέσεως χαρδιαχῆς 
εἰπόντες μὴ εἶναι θεὺν, ἀχολούθως λοιπὺν ὡς ἄθεοι 


ticum cauit dicens : « Cantabo Domino, qui bona 
tribuit mihi, et psallam nomini Domini altissimi. » 
Reipsa enim didicerat et expertus erat, quo a Do- 
mino recte precantibus dictum est **: « Adhuc te 
loquente dicam : Ecce adsum. » Amicis narrat se 
voti compotem esse, quare et hymnum canit. lta 
nos quoque decet singula Dei beneficia recolendo 
mente canere, et opera praestando psallere. 

VkRs. 6. Ego autem in misericordia (ua speravi ; 
exsultabit cor meum in salutari tuo, etc. Ili quidem 
de lapsu meo gaudentes exspectant fore ut exsul- 
tent, ego vero in te et in misericordia tua spe- 
ravi. 

Cantabo Domino qui bona tribuit mihi, el psallam 
nomini Domini aliissimi, eic. Qui beneficio affectus 
esl, canat, et qui equo animo est, psallat 3, Ait 
enim : « πιο quis animo est? psallat. » Manebit 
et in posterum tempus in anima mea beneflcentiz 
tux magnitudo, quam nulla unquam delebit oblivio. 
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Vrgns. 4. Dixit insipiens in corde suo : Non est 
Deus. Corrupti sunt et abominabiles (acti sunt in studiis 
suis, etc. Si in studiis corrumpuntur, non utique 
mala cogitaio corrumpit quempiam, sed ejus effe- 
ctus malitia. Cum ex cordis affectu dixissent non 
esse Deum, consequenter ut athei vixerunt, el vitaun 


ἐθίωσαν, καὶ τὸν βίον ἔσχον διεφθαρµένον xal πάσης C egerunt corruptam et omni immunditia plenam. 


ἀχαθαρσίας ἀνάπλεων. 

Πάντες ἑξέκ.λ1ιαν, dpa ἠχρειώθησαν, χ. τ. ἐ. 
Οἱ έχοντες (17): « Δοῦλοι ἀχρεῖοί ἐσμεν, » δυνάµει M- 
Υουσιν, Ἠχρειώθημεν. 

Τίς δώσει ἐκ Σιὼν τὸ σωτήριον τοῦ Ἱσραή.ὶ; 
x. 7. E. ε Ἠξει Ex Σιὼν (18) ὁ ῥυόμενος, χαὶ ἀπο- 
στρέψει ἀσεδείας ἀπὸ Ἰαχώδ.» Εἰ δὲ ἐκ Σιὼν ἕρ- 
λεται ὁ Σωτὴρ, αὐτὸς δὲ ix τοῦ Πατρὸς ἐξήλθε xai 
ἦχεν, fj Σιὼν νῦν σύμθολόν στι τοῦ Πατρός. Οὐ 
τῖν Ὑενομένην σωτηρίαν τοῖς ἐπὶ Ἐζεχίου µόνον 
προσαγορεύει, ἀλλὰ καὶ τὶν πολλοῖς ὕστερον χρό- 
νοις γενομένην ἐχεῖθεν τοῦ Σωτῆρος ἡμῶν σωτήριον 
ἐπιφάνειαν. Πάντων γὰρ ἐχκχλινάντων, ἀναγχαίως 
ἔδει λοιπὸν παρεῖναι τὸν Buváp.zvov ἀφεῖναι ἆμαρ- 


Vans. 3. Omnes declinaverunt, simul inutiles (α- 
cti sunt, etc. Qui dicunt : « Servi inutiles sumus δν, 
virtute dicunt, Inutiles facti sumus. 

Vans. 7. (Quis dubit ex Sion salutare Tarael ? etc. 
« Veniet ex Sion. qui liberat, et avertet impielates 
a Jacob 27. » Si ex Sion venit Salvator, ipse vero 
ex Patre exiit et venit, Sion boc in loco Patris sym- 
bulum est. Annuntíat autem salutem non iis solum 
qui tempore Ezechiz eraut, sed et past multa tem- 
pora inde futurum multis saiutarem Salvatoris no- 
stri adventum. Nam cum omues declinassent, ne- 
cesse erat ut adesset qui peccata dimitteret et libe- 
raret. Dicitur autem, « ex Sion, » quia ex semine 


«la; xal σῶσαι. «Ἐκ Σιὼν » δὲ, ὅτι Ex σπέρματος D Israel, et quia ex Sion veniet qui venturus est, ut 


Ἱσραὴλ, xai ὅτι Ex Σιὼν feet. ἐρχόμενος, ὡς χέ- 
Ύραπται. € Ἐν τῷ ἐπιστρέψαι Κύριον τὴν αἰχμαλω- 
σίαν τοῦ λαοῦ αὐτοῦ.» Αἰχμαλωσία ἐστὶν ἡ ἀπὸ 
γνώσεως καὶ ἀρετῆς ἐπὶ ἀγνωσίαν xai χαχίαν ἀχού- 
σιος µετάθασις. € Αγαλλιάσεται Ἰαχὼθ, xai εὖ- 
φρανθῄσεται Ἰσραίλ.» ᾿Αγαλλιάσεται μὲν ὁ πρατ- 


τιχὴν ἀπάθειαν κτησάµενος ' εὐφραίνεται δὲ ὁ γνω- . 


στιχῆς θεωρίας χαταξιωθείς. 
Tov αὐτοῦ. Μνρίων ἐπὶ τὴς οἰχουμένης (19) xv- 


scriptum est. « Cum averterit Dominus captivitatem 
plebis sux. » Captivitas est voluntarius a scientia et 
virtute ad ignorantiam et malitiam transitus. ε Ex- 
sultabit Jacob, et laetabitur Israel. » Exsultabit qui 
actricem affectionum carentiam possidet, letatur 
autem qui ad cognitionem et contemplationem per- 


. Venit. 


Ejusdem. Infinitis toto orbe dominantibus malis, 


δν Ίο tvi, 9. 35 Jacob. v, 12. ?* Luc. xvii, 10. ?* 1s. εις, 20. 


(14) Ἐκεῖγοι μὲν ἐπιχαίροντες, etc. Schede 
Grabii. 
ti Ὁ εὐεργετηθείς, etc. Sched:e Grabii. 
(16) El ἑν τοῖς ἐπιτηδεύμασι, et. Schede Grahii, 
. (17) 0i Aéryorcec, etc. Schedis Grabii, et Corde- 
rius, 


(18) Ἔξει ἐκ Σιών, etc, Schede  Grabii, Bar- 
arus. . 
(19) Μυρίων ἐπὶ τῆς οἰκουμένης, elc. Exdem 
schede Grabii ; Hilarius vero tractatu in hunc psal- 
mum num. 3, sic vertit : «His igitur ita grassantibus 
malis, et toto orbe dominantibus, conscius Spiritua 
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Spiritus sanctus conscius ejus qui solus auxilium A ριευόντων xaxàv, τοῦ μόνου την βοήθειαν ἐνεγχεῖν 


ferre posset, ait: « Quis dabit ex Sion salutare 
Israel? » Neque enim Moyses, nec Elias, nec Isaias 
dederant, nec reliqui prophetze : omnia legis opera 
ad quidpiàm ejusmodi infirina erant. Opus erat me- 
dico, qui cuncta sanare posset, non arle, non opere, 
sed serinonis virtute. Hujus adveutuni postulat Spi- 
ritus sanctus. 


Ejusdem. ln Veteris Testamenti libris 896 « sa- 
lutare » vocari Dominum nostrum Jesum Christum 
edocemur, et proprie « salutaris » nomine per pro- 
missionem gentibus annuntiatus est. Ait enim 
Isaias ** : « Et revelabit Dominus brachium sanctum 
&uum coram omnibus gentibus, et videbunt omnia 


excelsa terrz salutare Dei nostri. » Et rursum iu B 


Psalmis dictum est ?? : « Notum fecit. Dominus salu- 
tare suum, in conspeetu gentium revelavit justitiam 
suam, » Et rursum ** : « Ostende nobis, Domine, 
misericordiam tuam, et salutare tuum da nobis. » 


PSALMUS XIV. 
Vens. 1. Domine, quis habitabit in tabernaculo two, 
et quis requiescel in monte sancto (uo? etc. « Multum 
incola fuit anima mea *', » alibi dicit, docens mul- 


tum iucolam esse quempiam, doncc. veniat in mon- C 


tem. sanctum Dei. 

Ejusdem. Mons sanctus cst cognitio Christi, quae 
est rerum qui acciderunt, speculatio. Montem san- 
ctum Jerusalem vocat. Sic autein postquam inter- 
rogavit, responsum accipit. 

VERS. 2, 5. Qui ingreditur sine macula, et operatur 
j'stitiam, qui loquitur veritatem in corde suo, eic. 
lllud, « qui ingredi*ur sine macula, » imitaberis, si 
intelleseris quid Abrahamo locutus sit Dominus. 
Eadem enim etiam nobis in Scripturis locutus est, 
atque si ea intellexerimus et fecerimus, Deum audi- 
viinus et ambulavimus sicut locutus est nobis. « Et 
operatur justitiam. » Ad hunc modum etiam dices : 
Qui operatur tempcrantiam, sic et fortitudinem, 


δυναµένου συναισθόµενον τὸ Πνεῦμα τὸ ἅγιόν φτοι" 
εΤίς δώσει ἐκ Σιὼν τὸ σωτήριαον τοῦ Ἰσραίήλ; » e) 
γὰρ Μωῦσῆς, οὐκ Ἡλίας, οὐχ Ἡσαῖας, οὐχ οἱ λοι- 
ποὶ τῶν προφητῶν ἐδεδώχεισαν ' πάντα τοῦ νόµω 
τὰ ἔργα πρὸς τοιοῦτόν τι ἣν ἀσθενῆ. ᾿Αναγχαίου δὲ 
ὄὕντος τοῦ ἱατροῦ, τοῦ τὰ πάντα ἰᾶσθαι δυναµένου 
οὐ τέχνη xai οὑκ ἔργῳ, ἀλλὰ τῇ τοῦ λόγου δυνάµει, 
τοῦτον ἐλθεῖν προσεύχεται τὸ Πνεύμα τὸ ἅγιον. 

Τοῦ αὐτοῦ. Ἐν τοῖς τῆς Παλαιᾶς (20) « τὸ σω- 
τήριν ν χαλεῖσθαι τὸν Κύριον ἡμῶν Ἰησοῦν Χριστὺν 
διδασχόµεθα, καὶ χνυρίως «τοῦ σωτηρίου» τῷ ὁὀνό- 
ματι δι ἑπαγγελίας τοῖς ἔθνεσιν ἀπήγγελται. φποὶ 
γὰρ ὁ Ἡσαῖας «Καὶ ἀποχαλύψει Κύριος τὸν βρα- 
χίονα τὸν ἅγιον αὐτοῦ ἑνώπιον πάντων τῶν ἑθνῶν, 
καὶ ὄψονται πάντα ἄκρα τῆς γῆς τὴν σωτηρίαν την 
παρὰ τοῦ θεοῦ ἡμῶν, » Καὶ πάλιν ky Ἑαλμοῖς 
εἴρηται' € Ἐγνώρισε Κύριος τὸ σωτήριον αὐτοῦ, 
ἑναντίον τῶν ἐθνῶν ἀπεχάλυψε τὴν διχαιοσύνην aà- 
τοῦ.» Καὶ πάλιν" « Δεῖξον ἡμῖν, Κύριε, τὸ ἔλεός 
σου, χαὶ τὸ σωτἠριόν σου δῴης ἡμῖν. » 


ΨΑΑΜΟΣ IA. 

Κύριε, τίς παροιχήσει àr. τῷ σκηγὠώματί cov; 
xal τίς κατασκηνώσει ἐν τῷ ὄρει τῷ ἁγίῳ cov, 
x. τ. ἐ. «Ilo παρώχησεν (31) ἡ φνχή µου, 
ἀλλαχοῦ λέγει, διδάσχων, ὅτι πολλά τις παροικεῖ, 
ἕως οὗ ἔλθῃ εἰς τὸ ἅγιον ὄρος τοῦ θεοῦ. 

ToU αὐτοῦ. "Ορος ἅγιόν ἐστιν (22) dj γνῶσις τοῦ 
Χριστοῦ, τις ἐστὶ θεωρία τῶν γεγονότων. Ὄρος 
ἅγιον τὴν Ἱερουσαλὴμ φησιν. Οὕτω Qb καὶ πυθό- 
µενος δέχεται τὴν ἀπόχρισιν. 

Πορευόµε»ος ἅμωμος, καὶ ἐργαζόμενος δικαιυ- 
αύγη»ν * Aa.lox ἀ.ἱήθειαν ἓν καρδίᾳ abtov, x. τ. E. 
Τὸ, επορευόµενας (25) ἅμωμος,» ζηλώσεις νοῄήσας 
τὸ περὶ ᾿Αθραὰμ, καθάπερ ἐλάλησεν αὐτῷ Νύριος. Καὶ 
ἡμῖν γὰρ τὰ αὐτὰ ἐν ταῖς Γραφαῖς ἐλάλησεν ἁγίαις, 
xal ἑὰν νοῄσαντες ποιῄσωμεν, ἡχούσαμεν θεοῦ, xal 
ἐπορεύθημεν καθάπερ ἑλάλησεν ἡμῖν. «Καὶ ἔργα- 
ζόμενος διχαιοσύνην. » Περιχείμενος τούτῳ ἑρεῖς ' 
Ἐργαζόμενος σωφροσύνην, ὁμοίως ἀνδρείαν, ὁμοίως 


prudentiam, pietatem, sapientiam czterasque vir- D φρόνησιν, ὁμοίως εὐσέθειαν, ὁμοίως σοφίαν, καὶ λοι- 


tutes, Hoc autem est operari etiam terram suam, ut 
panibus saturetur. Cain vero nedum operetur justi- 
tiam, vel aliquam ex virtutibus, vel terram suam, 
operabatur terram non suam. 


95 isa. Lu, 10. δὲ Psal. xcvi), 9. 


sanctus cjus qui solus opem ferre possit exclamat : 
Quis dabit ex Sion salutare Israel ? Non enim Moyses 
dederat, non Elias, non lsaias, nou prophetz ; om- 
nia legis opera adversus tantam morborum pestem 
infirmabantur. Opus erat medico, qui una atque 
eaden auxilii sui ope languores, non arte, non ope- 
re, (quia quando opus et ars singulis adhibita pro- 
fuisse1?) sed verbi potestate sanaret, Hunc requi- 
rit Spiritus, » elc. 

(20) Ἐν τοῖς τῆς Πα.Ίαιᾶς, etc. Exdem sclicdie 
G:abii hunc locum exbibent ;. IHl.larius yero ibidem 
num. 5, sic reddit : « In Veteris Testamenmi libris 
salutare Dominum Deum nostrum. nuncupari doce- 
mur, et proprie hoc noinen per pollicitationeu gen- 
tjuus sei per indultum est. Ait enin Isaias : Hece- 


V Ps2l. Lxxxiv, 8. 


πὰς ἀρετάς. Τοῦτο δέ ἐστι xal τὸ ἐργάζεσθαι τὴν 
ἑαυτοῦ γην, ἐπὶ τῷ πλησθῆναι ἄρτων. Κάῑν δὲ, δέον 
ἐργάξεσθαι δικαιοσύνην, f| τινα τῶν ἀρετῶν, T) τὴν 
ἑαυτοῦ γῆν, ὅδε εἱργάκετο την γην οὐ thv ἑαυτοῦ. 


ΡΜ. Psal. cxix, 5. 


lavit Dominus brachium suum sanctum. in conspectu 
omuium gentium, et cognoscenl! omnes fines terre aa- 
lutare Dei nostri. Omnibus igitur gentibus revelatum 
est, et ab omuibus cognitum est. Et rursum in Psal- 
mis Spiritus sanctus. exclamat: Cantate. Domino 
canticum novum, quia mirabilia fecit. Ostendit Domi- 
nus salutare suum, in conspectu gentium revelavit 
justitiam suam. Et rursum : Annuntiate in gentibus 
gloriam ejus, et in omnibus populis salutare ejus. Et 
rursum : Ostende nobis, Domine, misericordiam 
tuam, el salutare tuum da nobis. » 

(31) Ho.iÀà παρῴχησε», ew. Scheda: Grabii. 

(32) Ὄρος ἅγιόν ἐστιν, ete. E;edem. 

(23) T6, πορευόµενος, ew. Scheda Grabii, ac 
Darbarus, partimque Corderius. 
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Τοῦ αὐτοῦ. 'O κατὰ τὸν (24) ἑντὸς, onov, ἄν A. Ejusdem. Qui, inquit, et secundum interiorem 


θρωπον xal κατὰ τὸν ἐχτὸς ἀπιλλαγμένος πάσης 
xaxiag xai μώμου παντὸς, πᾶσαν δὲ ἀρετὴν µετιών. 


*Qc οὐκ ὲδό.]ωσεν ἐν vlocoq αὐτοῦ, οὐδὲ 
ἐποίησε τῷ π.ἱησίον αὐτοῦ κακὸν, x.t. E. "fe 
καὶ οἱ διάχονοι (25) τοῦ Σατανᾶ, ὅτε µετασχηµατ[- 
ζονται ὡς διάχονοι δικαιοσύνης. «Καὶ οὐχ ἐποίησε 
τῷ πλησίον αὐτοῦ xaxóv. » Ἐὰν μὴ πάντες ἄνθρω- 
ποι ὧσι πλησίον, οὖκ ἁπαγορεύσι ἡ λέξις ποιεῖν τοῖς 
ph πλησίον καχόν. Τὸ δ᾽ ὅμοιον xaX ἐπὶ τοῦ, « 'O 
ὀμνύων τῷ πλησίου αὐτοῦ, xal οὐχ ἀθετῶν. Καὶ 
ὀνειδ.σμὸν οὐχ ἔλαθεν ἐπὶ τοὺς ἔγγιστα αὐτοῦ.» Ὁ 
ἀνεπιλίπτως βιοὺς ὀνειδισμοὺς o9 λαμθάνει ἐπὶ 


hominem et sccundum exteriorem, ab omni malitia 
et labe alienus est, et omnem virtutem assecutus, is 
est qui ingreditur sine macula et operatur justi- 
tiom. 

Vgns. 5. Qui noa. egit dolum in lingua sua, nec 
fecit proximo suo malum, etc. Sicut laciunt ministri 
Satang, quando transformantur in. ministros justi- 
tl». « Nec fecit proximo suo malum. » Nisi omues 
homines sint proximi, non velat loc loeo malum 
iis lieri qui non sunt proximi. ldem dicendum et de 
his : « Qui jurit. proxiuo 8uo, et non decipit. Et 
opprobrium non accepit adversus proxizQos suos. » 
597 Qui inculpate vivit, opprobria nou accipit ad- 
versus proximos auos. Qui in. proximi calamitate 


τοὺς ἔγγιστα αὐτοῦ ' ὁ iv συμφορᾷ τοῦ πλησίον B non exasperat, nec laetatur de alieno lapsu, sed con 


ph ἐπιχερτομήσας, μηδὲ ἐπιχαρεὶς πτώµατι ἆλλο: 
&ply, ἀλλὰ συναλγῶν 1 ὁ μὴ ὀνειδίσας τὸν ἔγγιστα, 
ὡς ὁ Φαρισαῖος τὸν τελώντν, 7| ὁ μὴ ὀνειδισθεὶς ἐπὶ 
τοῖς ἔγγιστα, ὡς ὁ Ἠλεὶ ἐπὶ τοῖς τέχνοις, ἢ καὶ 
ἁπλῶς ὁ ἀνσπιλῆπτως βιούς. | 


TAAMOZ IE. 

Φύ.Ιαξόν' µε, Κύριε, ὅτι ἐπὶ col ἠ.ϊπισα. Elza 
tQ Κυρίφ' Kópicc μου &l σὺ, ὄτιτῶν ἁ]τιθῶν µου 0D 
χρείαν ἔχεις, x. τ. &. Ὡς πολεμίων (26) ἐπιχειμέ- 
νων λέγει ᾿ εΦύλαξόν µε.» Ἰησοῦὺς ὃξ ἓν τῷ προφήτη 
λέγει’ Ὁ ἐπὶ τῷ Kuolo ἀἐλπίζων xaX ἐπὶ μηδενὶ ἄλλῳ, 
φυλάσσεται ὑπ' αὐτοῦ. 0ὐδεὶς δὲ ἁμαρτάνων δύναται 
ἐπαληθεῦσαι τῇ φωνῇ. Δοῦλος γὰρ ὧν ὃς ποιεῖ ἆμαρ- 
τίας, οὗ δύναται δουλεύειν θεῷ. Ὁ δὲ τῷ πραττιχῷ 
χαὶ θεωρητῷ βίῳ στήσας ατῆλην oi: « Etna τῷ 
Κυρίφ’ Κὐριός µου eI σὺ’ » xai £x τῶν σῶν δοµάτων 
προσάγω σο, δῶρα, οὐχ ὡς ἑνδεεῖ. θὐδεὶς γὰρ τῶν 
αἱρετικχῶν τοῦτο λέγων ἀληθεύσει. Οὐ µόνον δὲ ἐπὶ 
τῶν αἰσθητῶς προσαγοµένων, ἀλλὰ xa πνευματικῶς, 
προσενεχτέα d) φωνή. Kàv γὰρ ἀρξτὰς ἱερουργῶμεν' 
κἂν τὰ ἑαυτῶν σώματα διὰ παντελοῦς σωφροσύνης, 
ἵσμεν, ὅτι δέχεται τοῦτο ὁ Geb; οὐκ εἰς ἰδίαν ὠφέ- 
λειαν, ἀλλ ὅπως ἡμῖν δῷ τὰ EE οὐρανοῦ ἀγαθὰ αἱ- 
φοῦσιν αὐτά. 


Tov αὐτοῦ. El ἀγαθὰ πᾶσαι ἀρεταὶ (21), χοῄξει 
δὲ ἡ γνῶσις τῶν ἀρετῶν, πάντων ἄρα χρῄζει τῶν ἀγα- 
θῶν fj γνῶσις. Καὶ µήποτς ἁγαθὰ εἴρηται τὰ µέσα, ὧν 
$ διχαΐία χρῆσις ἡμᾶς ἀγαβθοὺς καὶ οὗ τὸν Θεὸν ἑρ- 
γάκεται. « El » Υὰρ « τὰ ἀγαθὰ, » φησὶν "106, « ἐδε- 
ζάμεθα Ex χειρὸς Κυρίου, τὰ χαχὰ οὐχ ὑποίσομεν ; 1 
Ἐνταῦθα γὰρ ἀγαθὰ τὰ ὑπάρχοντα ὠνόμασεν, ἅπερ 
παρὰ τὴν χρῆσιν τὴν καλὴν γίνετα: ἀγαθά. 

Τοῖς ἁ]γίοις τοῖς ἐν τῇ yr αὐτυῦ ἑθαυμάστωσε 
Zdrra τὰ θεΊήμωατα αὐτοῦ év abcoic. Επ.Ιηθύγ- 
θησαν αἱ ἀσθένειαι αὐτῶν, μετὰ ταῦτα ἑτάχυνα», 
X. τ. É. '0 ἁμαρτωλὸς (28) ἕξω τῆς γῆς ἐστι τοῦ 

^ Job. n , 10. 


ER 'O κατὰ τό», cic. Codex Angzlicarus. 
35) Ὡς xal οἱ διάκονοι, ete. Coitex Coislinianus. 
(26) Ὡς aolseuíwrv, cte. Corderius, et codex 
Coislinianus. 

(27) El ἁ)γαθὰ πᾶσαι ἀρεταέ, cte. Schede Grabii. 


dolet. Vel, qui non exprobrat proximo quemadamo- 
dum cxprobravit Phariszus publieano, vel qui ob 
proximum non accepit opprobrium, quemadmodum 
Heli ob filios suos, vel etiam simpliciter, qui incul- 
pate vixit. 


PSALMUS XV. 

γκι. 1,9. Conserva me, Doinine, quoniam speravi in 
te. Dixi Domino : Deus meus es tu, quoniam bonorum 
meorum non eges, etc. Tauquam inimicis iustautibus 
ait ; « Conserva me. » Jesus autem apud prophe- 
tam dicit : Qui in Domíno, ncc in ullo alio sperat, 
custoditur ab illo. At uullus peccator vere hanc vo- 
cem pronuntiare potest. Cum enim servus sit ejus 
quod facit, peccati, non potest Deo servire. ls autem 
qui practice et contemplativze vitae columnam ere- 
xit, clamat: « Dixi Domino : Deus meus es tu; » οἱ 
de donis tuis munera tibi offero, non tanquam in- 
digeuti, Nemo enim h:ereticorum hoc dicens, verum 
proferet. Non solum autem hoc de sensibilibus, sed 
etiam de spiritalibus oblationibus pronuntiandum 
est. Nam licet sacrificium virtutum obtulerimus, li- 
cel corpora nostra per omnimodam continentiain 
sacrificaverimus, scimus id non propter suam utili- 
tatem Deuin accipere , sed ut nobis petentibus ca- 


D lestia bona conferat. 


Ejusdem. Si inter bona sunt omnes virtutes, οἱ 
scientia indiget virtutibus, omnibus certe bonis in- 
diget scientia. £t vide ne certe hic dicta sint bona 
media quorum justa possessio nos justos et non 


- Deum justum reddit. « Si enim bona, inquit Job **, 


suscepimus de manu Domiui, mala non sustitebi- 
mus ? » ubi bonorum nomiue vocavit facultates qua 
€x boio usu (iunt bona. 

Vgns. 3, 4. Sanctis qui sunt in terra. ejus mirifi- 
cavit omnes voluntates suas in eis. Multiplicate surt 
infirmitates eorum , postea acceleracerunt , etc. Pec- 
cator est extra terram Dei, ut cui non ostendit ini- 


(38) Ὁ ἁμαΓτω.]ός , eic. Initium habet Corde- 
rius usque ad liec. verba : ζητήσεις εἰ οὗτοι. Reli- 
qua Origeni tribuit codex Coislinianus, qux Eusebio 
et Tlicodoro ascribit Daniel Barbarus. 
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rabilis, Christns autem de viris perfectis qui se ipsi A θεοῦ, ᾧ οὐκ ἔδειξεν τὰ θαυμάσια. 'O Χριστὸς δὲ περὶ 


conformarunt, dicet : Omnes voluntates mez in eis 
sunt. Et multiplicate quidem suut infirmitates eo- 
rum qui ex gentibus eraut, sed acceleraverunt, per 
poenitentiam resipiscentes. Quxres vero an hi juxja 
aliquem sensum sancti aliquando fucrint in terra 
Dei babitantes, priusquam multiplicatze sint iniqui» 
tates eorum ; vel quidam eorum Israel sint, in qui- 
bus erant aliquando voluntates Dei ; vel sic sancti 
qui in 898 calo conversationem habeut, in terra 
ejus versentur, licet adliuc siut in liac terra. Volun- 
tates Dei singulz& sunt virtutes, ut liquet ex his **: 
« Inveni David filium Jesse , virum secundum cor 
meum, qui faciet omnes voluutates meas. » Has mi- 
rificat Deus in sanctis suis, qui melius quam reliqui 
homines virtutes exercent. Incomparabiliter enim 
fortitudine precellebant apostoli, prophete et mar- 
tyres, continentia vero Joseph et Susanna, czte- 
risque virtutibus similiter. Sic autem quis mirifi- 
catus, propriam erubescit iufirmitatem, quippe qui 
multum a Dei fortitudine abesse se sentiat. Verum 
ejusmodi infirmitates, in ipsis, donec eas agnoverint, 
manentes , cito abeunt, propterea quod viri sancti 
a Christo confortentur dicentes ** : « In Deo facic- 
mus virtutem. » 


Vgns. 4. Non congregabo conventicula eorum de 
sanguinibus, nec memor ero nominum eorum yer la- 
bia mea, etc. Manifeste liec dicit praestantior mul- 
lis nec alius quam Christus, qui cum congregat, 


τῶν xat αὐτὸν µεμορφωμένων τελείων ἐρεῖ' Πάντα 
τὰ θελἠματά µου tv αὑτοῖς. Καὶ ἐπληθύνθησαν μὲν 
αἱ ἀσθένειαι τῶν ἀπὸ τῶν ἐθνῶν ΄ ἐτάχυναν δὲ τῇ 
p£zavola µεταθάλλοντες. Ζητήσεις δὲ εἰ οὗτοι χατά 
τινα ἐχδοχὴν ἅγιοί ποτε σαν ἓν τῇ yf] τοῦ θεοῦ οἱ- 
χοῦντες, πρὶν πληθυνθΏῆναι τὰς ἀνομίας αὐτῶν fj 
τινες αὐτῶν ὁ Ἰσραήλ εἰσιν, &v οἷς ἣν ποτε τὰ θε- 
λήματα τοῦ Oro): f| οὕτως iv οὐρανῷ ol ἅγιοι τὸ 
πολίτευμα ἔχοντες ἐπὶ τῆς γῆς αὐτοῦ διατρίδουσυ, 
xà» ἔτι ὧσιν ἓν ταύτῃ τῇ ΥΠ. θελήἡµατα δὲ θεοῦ al 
κατ εἶδος ἀρεταὶ, ὡς ἓν τῷ' « Εὖρον Δαυῖδ τὸν τοῦ 
Ἰεσσαὶ ἄνδρα χατὰ τὴν χαρδίαν uou, ὃς ποιῄσει 
πάντα τὰ θελἠματά µου. » Ταῦτα θαυμαστοῖ ὁ Geb; 
ἐν τοῖς ἁγίοις αὑτου τῶν λοιπῶν ἀνθρώπων ἄμεινεν 


D ἀσκοῦσι τὰς ἀρετάς' ἀσυγχρίτως γὰρ ὑπερέσχον 


χατὰ μὲν ἀνδρείαν ἁπόστολοί τε, προφΏται χαὶ μάρ- 
τυρες, xatà δὲ σωφροστύνην Ἰωσὴφ xai Σωσάννα, 
xai κατὰ τὰς ἑτέρας ὁμοίως. Οὕτω δέ τις θαυµαστω- 
θεὶς αἰσχύνεται τῆς ἰδίας ἁἀσθενείας, πολὺ τῆς θείας 
ἰσχύος ἀπολειπόμενος. Λἱ δὲ ἀσθένειαι, µέχρι τοῦ 
ἐννοῖσαι µόνον αὐτὰς παραµένονσαι, ταχέως ἀπίασι 
διὰ τὸ ἓνδυναμοῦσθαι τοὺς ἁγίους ὑπὸ Χριστοῦ λέ- 
γοντας' « "Ev τῷ θεῷ ποιῄσοµεν δύναμιν. à 


Οὗ μὴ συναγἁγω τὰς συγαγωγὰς αὐτῶν ἑξ ai 
µάτω»' οὐδὲ μὴ μγησθῶ τῶν ὀνομάτων αὐτῶν 
διὰ χει.Ίέων pov, x. τ. à. "Αντιχρνς μείζονος (29) 
παρὰ τοὺς πολλοὺς αἱ φωναὶ, xal οὐχ ἄλλου 3) Χρι- 


non congregat conventicula de sanguinibus, nec me- { στοῦ οὗτος Υὰρ συνάγων ob συνάχει ἐξ αἱμάτων 


mor est nominum adhuc ex sanguinibus. Vel sic: 
Non quemaduiodum Graci et Judzi , ita ego libabó 
libamina de sanguinibus. Sic enim alius interpres 
liabet : « Non libabo libamina eorum de sanguini- 
bus, » sed nova tradam mysteria omuibus et sacri- 
licium incruentum, neque vetera illorum nomina 
memorabo. Dicebantur enim profani et idolothytze, 
sed efliciam utl oudiant pii ac sancti. Vel sic : Non 
absoluie dicit se non congregaturum conventicula 
eorum , sed « de sanguinibus ; » neque absolute ait 
se nominum eorum non memorem fore, sed « per 
labia. » Forte igitur quia sunt nonnulli qui congre- 
gant conventicula de sanguiue quem cffundunt, vul- 
nerando eos quos congregant, ipse juvando, aut po- 


συναγωγὰς, οὐδὲ µέμνηται ὀνομάτων ἔτι ἐξ αἱμάτων. 
"H οὕτως * Οὐχ ὡς Ἕλληνες χαὶ οἱ Ἰουδαῖοι, χἀγὼ 
σπείσω τὰς σπονδὰς ἐξ αἱμάτων. Οὕτω γὰρ ἕτερος 
ἡρμήνευσεν᾽ « Οὐ σπείσω τὰς σπονδὰς αὐτῶν ἐξ αἷ- 
µάτων, » ἀλλὰ παραδώσω χαινὰ µυστὴρια πᾶσι χαὶ 
θυσίαν ἀναίμακτον * ἀλλ οὐδὲ µνησθήσομαι τῶν πα- 
λαιῶν ὀνομάτων αὐτῶν ' ἑλέγοντο γὰρ βέθηλοι xal 
εἰδωλοθύται’ ἀλλὰ δώσω αὐτοῖς ἀχούειν οἱ εὐσεθεῖς 
xai ἅγιοι. Ἡ χαὶ οὕτως, 00 καθάπαξ λέγει μὴ συν- 
ἀξειν τὰς συναγωγὰς αὐτῶν, dA «E αἱμάτων  νοὺδὲ 
th μνησθῆναι τῶν ὀνομάτων αὐτῶν ἀπολελυμένως, 
ἀλλ ἢιδιὰ χειλέων.νΜήποτ᾽ οὖν ἐπεί εἰσί τινες Guv- 
ἀγοντες συναγωγὰς ἐξ αἱμάτων ἑἐχχέοντες αὐτὰ διὰ 
τοῦ βλάπτειν τοὺς συναγοµένους, αὐτὸς ὠφελῶν, 


lius vivificando convocatos, non ex sanguinibus, sed D μἆλλον δὲ ζωοποιῶν τοὺς προκαλουμένους, οὖκ ἐξ 


ex immortalitate illos congregat , memor nominum 
eorum, non superficie teuus, sed intimo affectu, ne- 
que prolatione, sed profundo intellectu. Vel sic: Li- 
cet multi interfecti fuerint sancti, verumtamen non 
in horum sanguinibus, sed uno Christi agni san- 
guine coetus congregantur. 

VERs. 5. Dominus pars hereditatis mee el calicis 
mei : Tu es quiresiitues hereditatem meam mihi, etc. 


9 Act. xin, 22. * Psal. Lix, 14. 


. (39) .Artixpvc μείζονος, cic. Colex Roc, et 
Coislinianus, partimque Corderius, plurima quoad 
sensum habet Eusebius; posteriorem autem portem 
ab his verbis : "H xoi οὕτως: 0j καθάπαξ }έ- 


αἱμάτων, ἀλλ' Ex τῆς ἀθανασίας συνάχει αὐτοὺς, τῶν 
προσηγοριῶν αὑτῶν μεμνημµένος οὐχ ἐξ ἐπιπολῆς, 
ἀλλ᾽ Ex διαθέσεως βάθος Σχούσης, xal οὐ προφαρᾶ, 
ἀλλὰ βαθείᾳ νοῄσει. "H: El χαὶ πολλοὶ ἀπεχτάνθησαν 
ἅγιοι, ἀλλὰ οὐχ ἓν τούτων τοῖς αἵμασιν αἱ συναγω- 
γαὶ, ἀλλὰ τῷ ἑνὶ Χριστοῦ τοῦ ἀμνοῦ. 


Κύριος μερὶς τῆς κ.Ἱηρονγομίας µου xal τοῦ xo- 
τηρίου pov: σὺ εἶ ὁ ἀπυκαὐιστῶν τὴν χ.Ίηρονο- 


ει, etc. Didymo tribuit. Barbarus, at. Corderius 
rigenis quoque nomine nonnulla ex his inscri- 
pt. 
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μίαν µου ἐμοὶ, x. 5. E. Κληρονομία φύσεως (30) A IHzreditas naturze ratione utentis est praeteritorum 


λογικῆς ἐστιν ἡ θεωρία τῶν γεγονότων xal τῶν vs- 
νησοµένυν αἰώνων  χληρονοµία δὲ Χριστοῦ ἡ γνῶσις 
ποῦ Θεοῦ. Ὡς ἀρχιερεὺς ταῦτά φησιν ὁ Χριστὸς, οὗ 
ψερὶς Κύριος. El μερὶς ποτηρίου Κύριος, 1| οὗτινος 
ὁ Κύριος, Χριστοῦ μερὶς μὲν τῆς χληρονοµίας ὁ Πα- 
«hp, fj µείνασα αὐτῷ ' λοιπὸν δὲ τῆς χληρονοµίας ὁ 
ἀποχαθιστάμενος αὐτῷ λαὸς ἁπὺ τοῦ θεοῦ. Δύναται 
δὶ περὶ τοῦ Πατρὸς ἀμφότερα λέγεσθαι, καὶ τὸ εἶναι 
αὐτὸν ἁποχαθιστάντα χληρονοµίαν ἑαυτῷ μετὰ τὴν 
χένωσιν, "H: Ὑπερθὰς διαθέσει τὸν χόσμον, τίνα 
σχῆς μερίδα. πλὴν τοῦ Κυρίου; Tou γὰρ πᾶσιν ἀπο- 
τασσοµένου τὸ λέγειν « Μερίς µου ὁ θεὸς εἰς τὸν 
αἰῶνα. » Γίνεται δὲ χαὶ ἄρτος ὁ Κύριος, παρέχων ὃδι- 
δασκαλίαν, xa σττρίζων τοῦ ἐσθίοντος τὴν καρδίαν’ 
ποτήριον δὲ χατὰ θεωρίαν τῆς ἀληθείας, παρέχον εὖ- 
φροσύνην τῆς γνώσεως τῷ διὰ συγχαταθέσεως πί- 
νουτι. Χορηγεῖ δὲ τοῦτο ἄμπελος ἡ ἀληθινὴ, ὡς τὸν 
πιόντα λέγειν χαριστηρίως « Ἔδωχας εὐφροσύνην 
εἰς τὴν καρδίαν µου. » 

Σχοιγία ἐπέπεσάν µοι ἕν τοῖς κα.1ίστοις, καὶ 
yàp ἡ χ.Ίηρογομία µου κα. Ίίστη μοι ἑστὶν, x. τ. ἓ. 
Ei τὸ σχοινίον (51) µέτρον ἐστὶ, πῶς γέγραπται ἐν 
τῷ χατὰ Ἰωάννην Εὐαγγελίῳ' « 02 γὰρ &x µέτρου 
δίδωσιν ὁ Θθεὸς τὸ πνεῦμα" » xal τὸ, « Ἐκχεῶ ἀπὸ τοῦ 
πνεύματός µου; » Ἡ τάχα τὸ µέτρον οὐ πρὸς αὐτὴν 
€hv γνῶσιν ὀνομάτεται, ἀλλὰ παρὰ τὸν ὑποδεχόμενον, 
τῷ μὴ εἶναι αὐτὸν μείζονος δεχτιχόν. Καὶ γὰρ ὁ ὑετὺς 
αὐτὸς μὲν ἅμετρός ἐστι, μετρεῖται δὲ ἐν τοῖς ὑποδε- 


χοµένοις αὐτὸν ἀγγείοις. Ἐχληροδοτήθη δέ uot, φῃη- (c 


οἷν, ὥσπερ ἐχ μέτρου γη T] xal ἀρχοῦμαι, χαὶ διὰ 
τῶν Χαλλίστων µου, τοῦ τε Ἰησοῦ χαὶ τοῦ Χάλεδ. 


Tov αὐτοῦ. Οὗτως ἐγενήθη (52) σχοίνισµα χλτρο- 
νοµίας αὐτοῦ Ἱσραίλ. Εὐδοχῶν δὲ τῇ ἰδίᾳ χληρονο- 
µίᾳ, ὡς χρατίστη, ταῦτά φησι. 

Εὐ]ογήσω τὸν Κύριον τὸν συνετίσαντά κε" ἔτι 
δὲ xal ἔως vvxtóc ἑπαίδευσάν µε οἱ γεφροί µου, 
κ. t. &. Εὐλογεῖ τις τὸν Κύριον (55) φαντασίας ΣΥΥε- 
νοµένης τῷ νῷ. ᾿Απὺ προσώπου γὰρ αὐτοῦ γνῶσις 
καὶ σύνεσις. Οὕτω τὸν τὰς ἐντολὰς τηροῦντα συνετί- 
ζει ὁ Κύριος. Περὶ νεφρῶν δὲ λέγει, τῶν σὺν τῇ 
xapbla ὀνομαξομένων Ev τῷ. « Ἐτάκων χαρδίας 
καὶ νεφροὺς ὁ θεός. » Οὗτοι, τελειωθάντες διὰ votj- 
σεως, παιδεύουσι τὸν ἐφιστάνοντα, φῶς παρέχοντες 
γνώσεως, µέχρι λνυθῇ τῆς ἀγνοίας ἢ νύξ. El δὲ δηλοϊῖ 
καὶ τὰ βαθύτερα τῶν νοημάτων ἡ νὺξ, χκαθὸ λόγος 
εἴρηται σχρτεινὸς ὁ μυστιχὸς, φανερὸν, ὅτι ἕως ταύ- 
της παιδεύουσι τῆς νυχτὺς οἱ νεφροὶ, τὰ ἀπόχρυφα 
xaX αἱνιγματώδη σαφηνίζοντες. Μετείληπται δὲ ἀπὸ 
τῶν νεφρῶν, ἐν οἷς γοναὶ xal σπερµατιχαὶ δυνάµεις 
συνίστανται, τοῖς γεννητιχοῖς χορηγοῦσαι πόροις. 
Κάν τῇ φυχῇ τοίνυν ἑστὶ νοἠματά τινα τοῖς σπέρµα- 
σιν ἀνάλογα, χατὰ τὰ ἔνδον γεννηµατα bv. ἀγαθαῖς 


el futurorum szculorum contemplatio ; bzreditas 
vero Christi est cognitio Dei. Hoc dicit Christus ut 
summus sacerdos, cujus pars Dominus est. Si pars 
calicis est Dominus, vel is cujus est Dominus , liae- 
reditatis quidem Christi pars qux: ab ipso $99 non 
divellitur, est Pater ; residua autem h:ereditatis pars 
est populus qui ei a Patre restituitur. Potest autem 
de Patre utrumque dici, ipsumque esse qui sibi re- 
stituit h»reditatem, postquam illa spoliatus est. Vel 
sic : Cum te supra mundum affectu extuleris, quam- 
nam habebis partem, nisi Dominum? Ejus enim qui 
omnibus nuntium remisit, est dicere: « Pars mea 
Deus in zeternum. » Fit autem etiam panis Domi- 
uus, exhibens doctrinam , et conürmans cor man- 


B ducantis ; calix vero secundum contemplationem 


veritatis, praebens ketitiam scientize illi qui ex affe- 
ctu bibit. Calicem hunc propinat vitis vera , ut qui 
bibit, cum gratiarum actione dicat : « Dedisti lzti- 
tiam in corde meo. » 

VgRs. 6. Funes ceciderunt mihi in praclaris, et- 
enim hereditas mea preclara. est mihi, etc. Si funis 
inensura est, quomodo scriptum est in Evangelio 
secundum Joannem ** : « Non enim ex mensura dat 
Deus spiritum, » et illud **: « Effundam de spiritu 
meo? » Vel forte mensura non propter ipsam scien- 
tiam nominatur , sed propter eum qui illam susci- 
pit, quod nempe majoris non sit capax. Etenim ipsa 
pluvia mensuram excedit , metiuntur tamen eam 
vasa in quibus recipitur. Mili autem, inquit, 
ceu in mensura hereditas terre, qua contentus 
sum, data est per przclaros meos Jesum et Cha- 
leb. 

Ejusdem,"Sic factus est funiculus b:ereditatis ejus 
Israel. Sibi autem complacens in propria horedi- 
tale ut przeclara, hiec ait. 

Vens. 7. Benedicam Dominum qui tribuit mihi in- 
tellectum : insuper et usque ad noctem increpuerunt 
me renes mei, etc. Benedicit aliquis Dominum, cum 
ejus menti species ingeritur. A facie enim ipsius 
scientia et intellectus. Sic ei qui custodit mandata 
ejus intellectum tribuit Deus. De renibus autein lo- 
ας, qui una. cum corde nominantur his ver- 
bis " : « Scrutans corda et renes Deus. » Ili cum 


D perfecti fuerint intelligentia, erudiunt attendentem, 


et lumen scientie praebent, donec ignoranti» nox 
dissolvatur. Quod si per noctem etiam profundiores 
cogitationes designantur, qua significatione mysti- 
cus sermo vocatur obscurus, fiquet ad hanc usque 
noctem renes erudire, cum occulta et abdita decla- 
rant. Metaphora autem ducta est a renibus quibus 
semina et seminales vires insunt, quas vasis genera- 
tioni aptis "inserviunt, Sunt. igitur etiam in anima 
sensus quidam qui seminibus quadam ratione come 


*5 Joan. xxxii, 54. ** Jocl. 11, 98. ' Psal. vii, 10. 


(30) KAnporogía φύσεως, ctc. Scheda Grabii, 
pariimque Barbarus, et Corderius. 

(51) El có σχουίον, cte. Schedie Grabii, Barba- 
rus, 


(32) Οὕτως ἐγενήθη, ctc. Corderius. 
. ($3) Ec.tc;si τις τὸν Κύριον, ctc. Codex. Roe, 
arbarus, 
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parantur, et quorum fectus in interioro homine sunt A πράξεσι καὶ θεωρίαις ἀληθιναῖς. Καὶ οἱ αἰσθητοὶ δὲ 


rect: actione» et. contemplationes vera». Semniiles 
etiam renes erudiunt euin. qui ad suminam  per- 
venit temperantiam , el usque ad noctem prohi- 
bent ne e casta cogitatione corporea eflluant se- 
mina. 

Θ00 Vzns. 9. Propter hoc letatum est cor meum, 
et exsultavit lingua mea, eic. Cor pro mente posuit. 
Sumit enim Scriptura &epe cor pro mente, juxta 
illud * : « Corde creditur ad justitiam , ore autem 
eonfessio fit ad salutem. » Meus est quie credit, 
quz el verba dijudicat secundum Job. Linguam hoc 
loco Spiritus sancti gratiam dicit, « Gloria enim 
wea, iuquit **, et exaltans caput ineum, » ad Domi- 
num. « Dominus autem spiritus est » juxta Aposto- 


lum **, Lactatus suin, inquil, propter spem exsur- D 


gendi tertia die. Exsultat enim lingua tauquam ani- 
mata, et lztatur loquendo, et alios exsultaro facil. 
« Insuper et caro mea requiescet in spe. » Caro 
mea, pro vita mea. Sic et Job ait *! : « Pelle et 
carne vestisti me. » 


VEns. 10. Nec dabis sanclum tuum videre corru- 
plionem , eic, Ad Christum refert hoc. Petrus in 
Actibus apostolorum **, Φθοράν Christus recepit 
ipso corpore , quemadmodum Psalmista ait, φθοράν 
mortis recipiens. À διαφθορᾷ, id est corruptione, 
servasti corpus tuum, quod διαφθορᾶς el χαταφθορᾶς 
expers fuit. Φθορά (i4 cum plagz οἱ vulnera iufe- 
runtur , διαφθορά vero cum corpus per sc dissol- 
vitur οἱ iu elementa. quibus constat ahit ; χατα- 


φύορά autem cum natura a natura leditur, ut . 


lana a tineis, caro, frumentum et lignun a. ver- 
mibus, 


νεφροὶ παιδεύουσι τὸν Éxpav ἔχοντα σωφροσύνην, 
ἕως xal τῆς νυχτὸς ἐπεχόμενοι σώφρονος λογισμοῦ 
τὰς σωματικὰς ἐχρεῖν γονάς. 


Διὰ τοῦτο ηὐφράνθη ἡ xapóía uov, xal ἡἠγα.ἲ- 
Αιάσατο ἡ γλῶσσά µου, x. τ. E. Αντὶ τοῦ, ὁ vou; 
µου (34). ἝἜθος γὰρ τῇ θείᾳ Γραφῇ ἀντὶ τοῦ νοῦ 
τὴν χαρδίαν λαμθάνειν, χατὰ τὸ, « Καρδίᾳ πιστεύ- 
εται εἰς διχαιοσύνην, στόµατι δὲ ὁμολογεῖται εἰς σω- 
τηρίαν. » Noo; δέ ἐστιν ὁ πιστεύων, ὅστις καὶ ῥήματα 
διακρίνει χατὰ τὸν Ἰώ6. Γλῶσσαν δὲ voy τὸ χάρισμα 
τοῦ ἁγίου Πνεύματος λέγει. «δόξα » γὰρ « pou, » 
qnoi, « χαὶ ὑψῶν τὴν χεφαλήν µου » πρὸς τὸν Κύ- 
ριον. Ὁ δὲ « Κύριος τὸ πνεῦμά ἐστι » χατὰ τὸν ᾿Από- 
στολον. Πὐφράνθην, φησὶ, τῇ ἐλπίδι τῆς μετὰ τρίτην 
ἡμέραν ἀναττάσεως. ᾿Αγάλλεται γὰρ d γλῶσσα ὡς 
ἔμψυχος xaX χαίρεται λέγουσα, xai ἑτέρους ποιεῖ 
ἀγάλλεσθαι. « "Ext δὲ χαὶ fj σάρξ µου χατασχηνώσει 
bm ἐλπίδι. » Ἡ σἀρξ µου, ἀντὶ τοῦ, ἡ ἐμόφύχωσίς 
pou. Οὕτω xal Ἰώ6δ φησι’ « Zápxa µε xai χρέας 
ἐνέδυσας. » 

0008 δώσεις τὸν ὅσιόν σου ἰδεῖν Σιαςθερὰν, 
x. t. E. Τοῦτο Πέτρος év ταῖς Πράξεσι (53) τῶν 
ἀποστόλων εἰς Χριστὸν λαμθἀνε!:. Φθορὰν ὁ Χριστὸς τῷ 
σώματι χατεδέφατο, χαθὼς xaX ὁ Μελῳδός φησι, φθο- 
ρὰν θανάτου χκαταδεξάµενος. Διαφθορᾶς ἑτίρησας 
τὸ σῶμά σου ἄγευστον. Οὐ μὴν διαφθορὰν f] χαταςθο- 
ϱὰν ὑπέστη. Ἔστι δὲ φθορὰ μὲν πληγαὶ xai τρώσεις, 
διαφθορὰ δὲ τὸ δῆσαι χατ αὐτὸν τὸ σῶμα διαῤῥν»ῆϊ- 
ναί τε xaX εἰς ἕχαστον τῶν στοιχείων ἐξ ὧν ἔστιν. 
ἀποπεμφθῖτναι' χαταφθορὰ δὲ τὸ παθεῖν φύσιν ὑπὸ 
φύσεως, ὡς ἔριον ὑπὸ σητὸς, σάρχα, σῖτον xal ξύλον 
ὑπὸ σχωλήχων, 


EX COMMENTARIIS ORIGENIS IN PSALMUM XV. 


um 


VEns. 9. Insuper et cato mea requiescel in spe. Dominus Jesus Christus bxc dicit, cujus primo caro re- 
quievit in spec. Crucifixus enim primogenitus ex mortuis factus , et post resurrectionem assumptus in coe- 
lum, secum terrenum corpus evexit, ita ut terrerentuc et obstupescerent virtutes coelestes videntes carnem 
ascendentem in colum. De Elia enim scriptum est, quia quasi in coelum assumptus est : et de Enoch, 
quia translatus est : non tamen dictum est, quia ascendit in coelum. Offendatur qui vult ex nostro ser- 
moue : ego autem cum omni fiducia assevero, quia sicut primogeultus ex mortuis est Christus, ita prime» 
carnem evexit ad. ceelum. Denique novitate ipsa perterrentur coelestes virtutes, uia quod nunquam vi- 
derant ante, nunc tandem videbant carnem ascendisse in ccelum : et propterea dicunt ** : « Quis est iste 
qui venit de Edon? » id est a terrigenis. « Rubor vestimentorum ejus ex Bosor. » Videbant enim vestigia 
vulnerum in corpore ejus ex Bosor, id est in carne suscepta. Et post pauca : αο propter illud quod ἆἱ- 
cium est, quoniam « caro mea requiescet in spe. » In qua spe? Non solum quia ex uortuis resurgit (pa- 
rum enim hoc est), sed in ea spe requiescit, quod assumpta est in coelum (56). 


PSALMUS X VI, D ΦΛΑΜΟΣ IG'. 


Vgns. 1. Exaudi, Domine , justitiam meam , in- 
tende dejrecationem meam, Auribus percipe oratio- 


^ ftom. x, 10, ** Psal. ni, 4. 


(51) Ἀντὶ τοῦ, ὁ γοῦς µου, etc. Scheda Graii, 
Barbarus, 


(35) Τοῦτο Πέερυς ér tatc Πράξεσι, ete, Επ 


ἴο IL Cor. 11, 17. 


Εἰσάκουσον, Κύριε, τῆς δικαιοσύνης µου, Ξρέ- 
σχες τῇ δεήσει µου. Ἑνώτισαι τὴν προσευχήν 


δι Job. x, 11. ** Act. i, 27. 


δε]. Barbarus. . 
(36) Exstat hoc. fragmentum in Apologia Paia- 
phili martyris pro Origene. 


53 [sa. txt, 5. 
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µου οὐκ ἐν χείλεσι Oo dote, x. 5. ἓ. T1366 δίκαιος (51) A nem meam non. in labiis dolosis, etc. G1 Omnis 


δρῦλος διχαιοσύνης ἑἐστίν' ὁ δὲ θεὸς µόνος δίχαιος 
Δεσπότης διχἀαιοσύνης. 'O Δαν]ὸ οὖν, συνειδὼς ἑαυτὸν 
καθαρεύειν ἀπὸ παντὸς δόλονυ, μετὰ τῆς πρὸς θὲὺν 
παῤῥησίας ταῦτα λέγει εὐχόμενος. 

Ἑκ προσώπου σου τὺ κρῖμα µου ἑξέ.θοι, x. x. 6. 
Ei πᾶσαν τὴν χρίσιν (38) δέδωχεν ὁ Πατὴρ τῷ Ylo, 
kx προσώπου δὲ αὐτοῦ τὸ χρῖμα ἑξέρχεται, Ex τοῦ 
Υἱοῦ &pa: εἰχὼν váp στι τοῦ Πατρὸς ὁ Χριστός. 

Του αὐτοῦ. « Ἐπείπερ ὁ πιστεύων (59) εἰς ἐμὰ, » 
φησὶν ὁ Κύριος, «οὐ χρίνεται, » τοῦ πιστεύοντος τὸ 
xpipa ἐξέρχεται Ex προσώπου τοῦ cou. 

Οἱ óz0aAyol µου ἰδέτωσαν εὐθύτητας, x. τ. 6. 
Περὶ τῆς ἁἀποχαταστάσεως (40) τοῦ παντὺς εὔχεται, 
ἵνα µηχέτι f] σχολιότης, πλαχίως τοῖς ἁμαρτάνουσι 
πορευοµένου τοῦ θεοῦ. 

Ἐδοκχίμασας τὴν καρδίαν µου, ἐπεσχένψω vv- 
κτύς' ἐπύρωσάς µε, xal οὐχ εὑρέθη ἐν ἐμοὶ ἁδι- 
sla. Ὅπως ἂν μὴ «Ἰαήσ]ι τὸ στόμα µου τὰ ἔργα 
τῶν ἀνθρώπων" διὰ τοὺς Aóyovc τῶν χει.]έων σου 
ἐγὼ épólata ὁδοὺς cxAnpüc, x. v. k. Σηµειω- 
τέον (41) τὸ, « ἑπεσχέφω, » οὐκ ἐπὶ χολάσεων χεί- 
Βενον. Πάλιν ἱστέον, ὅτι ἑναντίως ὁ διάδολος πυροῖ 
τῷ θιῷ. Geb; δὲ πυρῶν, τοι τὴν προῦπάρχουσαν 
εὑρίσχει ἀδικίαν, f) ἐπεὶ οὐ προὐπάρχει, οὐχ εὑρίσχει. 
ε Τὰ ἔργα τῶν ἀνθρώπων » ἀντὶ τοῦ € περὶ τῶν 
ἔργων τῶν ἀνθρώπων. » "H ἔργα τῶν ἀνθρώπων ci- 
ον οἱ μὴ θεῖοι λόγοι, οὓς ἄνθρωποι ταῖς ἰδίαις ἔπι- 
νοίαις εἰργάσαντο. 

Tcv αὑτοῦ. Νύχτα τὴν θλίψιν (43) λέγει, ἓν fi σχο- 
τίζεται ἡ ψυχή. Δοχιμάζεταί τις γενναίως ὑπομένων 
τὰ δυσχερῃ. Νύχτα δὲ ὠνόμασε τὰ δυσχερῆ διὰ τὸ ἐξ 
ἀθυμίας σκότος. Ἡ νυχτὸς ἐμνήσθη, ἐπειδῆ &v νυχτὶ 


παθεύδοντα ἑλὼν ὑποχείριον τὸν Σαοὺλ περιέσωσεν, 


οὐ µόνον αὐτὸς οὐχ ἀνελὼν, ἀλλὰ xal τοὺς ἀνελεῖν 
βουλομένους χωλύσας. 


Tov αὐτοῦ. « Ἐϊσέλθετε διὰ τῆς στενῆς (42) πύ- 
λης xai τεθλιµµάνης ὁδοῦ, » τουτέστι τῆς πραττιχῆς, 
fitu, εἰ καὶ νῦν ὀδύνης xa οὐ χαρᾶς, ἁλλ᾽ ὕστερον 
καρπῶν δικαιοσύνης Ὑίνοται πρόξενος τοῖς δι’ αὐτῆς 
γεγυµνασμµένοις. 

Ἐγὼ ἐἑκέκραξα, ὅτι ἐἑπήχουσάς µου, ὁ θεός. KA: 
vor τὸ οὓς σου ἐμοὶ, καὶ εἰσάχουσον τῶν ῥη- 
μάτων µου. θαυµάστωσον τὰ éAén σου, à σώζων 
τοὺς ἑαπίζοντας ἐπὶ σὲ, x. τ. ἑ. Ὥσπερ ἕπαχου- 
σθέντες (43) πρὶν εὔξασθαι εὐχόμενοι χεχράγαµεν. 
Ἡ εἰ χαλὸν τὸ χεκραγέναι μὴ μιχρὰ xai εὐχαταφρό- 
νητα λέγειν, ἀλλὰ μεγάλα εὐξάμενοι xat ἐπιτυχόντες, 
χεχράγαµεν ὅτε οὕτω χεχράγαµεν. Πολλοὶ δὲ ἔλεοι γί- 
νονται θεοῦ, διὰ τὸ ἀχολουθίᾳ τιν) ἀνθρωπίνῃ συµ- 
θαΐνειν, οὐ θαυμαστούμενοι ὑπὸ τοῦ ποιοῦντος αὖ- 


** Joan. m, 19. ** Matth. vn. 15. 


(97) Πᾶς ὁ δίκαιος, etc. Corderius, et schede 
Grahii. . 
38) El πᾶσαν τὴν xpicir, εἰξ. τελος υγαυϊὶ 
Οιιρεπί tribuuut, Corderius Eusebio. 
) Ἐπείπερ ὁ πιστεύω», etc. Codex Woe, 
(io) Περὶ τῆς ἁποχαταστάσεως, eic. Codex 
oe. 


justus servus est justitiz : Deus autem solus justus, 
Domiuus est justiti:s. David. itaque cum se omnis 
doli expertem sentiret , cum fiducia ad Deum hac 
dicit precanio. | 

VgRs. 2. De vultu (1ο judicium meum prodeat, 
etc. Si Pater omne judicium dedit Filio, de vultu 
ejus judicium prodit, videlicet ex Filio. Imago 
enim Patris Christus est. 

Ejusdem. « Quoniam qui credit in me, » ait Domi- 
nus **, « non judicatur, » credentis judicium exit de 
vultu Dei, 

Oculi mei videant aquitates, etc, De restitutione 
universorum precatur, ut nulla amplius sit obli- 
quitas. Deus enim oblique cuim pe: eatoribus agit. 


Vens. 0, 4. Probasti cor meum et visitasti nocte; 
igne πιο examinasti, el. non est. inventa. in me iniqui- 
las. Ut non loquatur os meum opera hominnm : pro- 
pter verba labiorum iuorum ego custodivi vias du- 
ras, etc, Notandum est*hoc. verbum, « visitasti, » 
non de suppliciis dictum esse. Rursus sciendum 
est, diabolum contrario prorsus modo igne exami- 
nare. Cum enim Deus igne examinat, utique repe- 
rit przexsistentem malitiam, vel quia non praex- 
sistit, non reperit, Dixit aulem « opera hominum, » 
pro, « de operibus hominum. » Vel opera hominum 
sunt sermones minime divini, quos homines pro- 
priis cogitationibus commenti sunt, 

Ejusdem. Noctem tribulationem dicit in qua ob- 
tenebratur anima. Probatur quis, cum forti animo 
fert dura. Nociis autem nomine appellavit dura 
propter tenebras quas desperatio offundit. Vel uo- 
etem memoravit, quia Saulom quem in nocte dor- 
mientem ceperat, incolumem servavit, cum non 
aolum ipse non occidit, sed alios qui eum occidere 
volebant, prohibuit. 

Ejusdem. «Intrate per angustam portam et ar- 
ctam viam *5, » hoc est actricoin, quz, elsi nunc do- 
loris et non liti: plena est, at postea justitiae 
fructus feret iis qui in ea exercitati fuerint. 


Vins. 6, 7. Ego clamavi quoniam exaudisti me, 
Deus. Incliua aurem tuam mihi, et exaudi serba 


p mee. Mirifica misericordius Iuas, qui salvos [acis 


sperantes. in te, etc. Tanquam exauditi priusquam 
oraremus, precando clamavimus. Vel si bonum est 
clamare, non parva neque vilia, sed magna postu- 
lantes et obtinentes, clamavimus quando sic clama- 
vimus. Fiunt autem plurima misericordie Dei, 
quse, quia humana quadam consequentia contingunt, 
9092 nou miriüicantur. ab eo qui illas facit, Pau- 


(41) Σηµειωτέο» có, etc. Corderius. 
(49) Νύκτα τὴν 0Airr, etc. Schedz Grabii. 


(45) Εἰσέλθετε διὰ τῆς στενῆςι eic. Emdem 
scliedae ; similia fere habet Barbarus. 

1) Ὥσπερ ἑπακουσθέντες, εἰο. Codex. foe, 
partimque Corderius. 
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c sunt quz nmirificantur, quando ez mirabili quo- A τούς. Ὀλίγοι δέ εἶσιν οἱ θαυμαστούμενοι, ὅτε kx. τοῦ 


dam ac prodigioso modo accidunt : exemplo sint ii 
qui misericorditer a febribus vel lepra liberati sunt. 
Si medicina via curati fuerint, a Deo quidem mi- 
sericordiam consecuti sunt, non tamen ipsius ml- 
sericordia in eis mirificata est; si vero tactu Jesu 
febrim increpantis (ut qui statiin robur ac. valetu- 
dinem restituere valeat), vel tangente ipso ac di- 
cente 16: « Volo, mundare, » liberati fuerint a le- 
pra, tum Deus quodammodo misericordias suas in 
illis mirificat. 

Vgns. 8. A resistentibus dexiere tue custodi me 
ut pupillam oculi, etc. Qui resistit. Christo, resi- 
stit dexter? Dei. Quieres an liceat ejus sinistrze re- 
sistere. Qui vero perspicacissimus est, is tanquam 


pupilla oculi qui in toto Christi corpore est, hoc B 


dicet. llunc tangere, est tangere pupillam oculi. 
Videns autem quis multitudinem resistentium- ani- 
mz oculo, confugiat ad Deum, postuletque ab im- 
missis jacul:s scuto divina ejus protectionis muniri, 
ne ipsum miserum conficiant. Quoniam vero dex- 
tera Domini est unigenitus Filius Dei, et ei resi- 
stunt hostes spiritales et invisibiles a quibus ro- 
gat ne vulneretur mente, hzc vox viri est qui illu- 
minatos habet anima oculos. 


Vgns. 8, 9. Sub umbra alarum tuarum proteges 
me, a facie impiorum qui me afflizerunt, etc. Justus 
ab impiis miser et miserabilis habetur, aliquando 
etiam ceu insipiens miseratione dignus putatur, ve- 


rum tunc sub umbra alarum Dei protegitur, ut a C 


miseria non prosternatur. 


Vgns. 9, 10. [nimici mei animam meam circum- 
dederunt, Adipem suum concluserunt : os eorum lo- 
cutum est superbiam, etc. Cum in nobis experimur 
cogitaliones perversas qux circumdant animam 
nostram, tunc dicimus : « Inimici mei animam 
meam circumdederunt; » cum autem ab eis incras- 
satus est intellectus noster, tunc «adipem suum 
concluserunt. » Id quod ostendit obsidionem et ho- 
stium crudelitatem qui suo erga materiam affectu 
adipem suum conciuserunt, Omnino enim et toti 
carnei sunt. 


Ejusdem. Adeps spiritalis ea est, quze ex malitia 
intellectui obvenit, crassitudo. Adipem mibi vide- 
tur dicere benevolentiam et humanitateim ; ait ergo 
eos omnem deposuisse commiserationem, ct nullum 
liumanitati locum in cogitationibus suis reliquisse. 
Nonnulli sunt qui adipis nomine felicitatem εἰ pro- 
speram valetudinem vocant. 

603 γεν». 11. Projicienies me nunc. circumde- 
derunt ma, oculos suos. siatuerunt declinare. in ter- 


$ Matth. vini, 9. 


(45) Ὁ ávOsccnxoc, etc. Idem et Corderius. 

(46) Ὁ δίχαιος ἁπὸ vow, etc. Idem, at Corderius 
Basilio tribuit. 

(47) "Οτι αἰσθανώμεθα., etc. Origeni codex 


παραδόκου xal τεραστίως Ὑίνονται, οἷον ἔστωσαν οἱ 
ἑλεούμενοι, οἱ πυρετῶν xal λέπρας ἐλευθερούμενοι. 
Οὗτοι δὲ εἰ μὲν ὁδῷ ἰατρικῆς θεραπεύοιντο, ἐλεήθη- 
σαν μὲν ὑπὸ θεοῦ, οὗ μὲν θαυμαστοῦντος τοὺς ἑλέους 
ἑαυτοῦ αὐτοῖς' εἰ δὲ μεθ ἀφῃῆς Ἰησοῦ ἐπιτιμῶντος 
τῷ πυρετῷ (ὡς ra pax pt; ua δύνασθαι ἀποδιδόναι ὑγιαι- 
νόντων xal εὐεχτούντων ἑνεργείας), fj ἁπτομένου xal 
λέγοντος' € θέλω, χαθαρίσθητι, » ἁπαλλάττοιντο τῆς 
λέπρας, ὡς θαυμαστοῦντος τοῦ Θεοῦ τοὺς ἑαυτοῦ 
ἑλέους ἐπὶ τοὺς τοιούτους. 

Ἐκ τῶν ἀνθεστηκότων τῇ δεξιᾷ σου φύὐ.αξόν 
µε ὡς κόρην óp0aApob, x. τ. E. Ὁ ἀνθεστηχὼς (45) 
Χριστῷ, ἀνθέστηχε τῇ δεξιᾷ τοῦ Θεοῦ. El δέ ἔστι xa- 
λῶς ἀριστερᾶ ἀνθεστηχέναι ζητήσεις. Ὁ δὲ διορατι- 
χώτατος, ὡς χόρη Gv ὀφθαλμοῦ τοῦ ἐν τῷ ὅλῳ Ἆρι- 
στοῦ σώματι, τοῦτο ἐρεῖ’ οὗ ἅπτεσθαί ἑστιτῆς χόρτς 
τοῦ ὀφθαλμοῦ ἅπτεσθαι. Ορῶν δέ τις τὸ πλῆθος τῶν 
ἀνθεστηχότων τῷ τῆς ψυχῆς ὀφθαλμῷ, προστρεχέτω 
τῷ θεῷ, Ex τῶν πεμποµένων οἱονεὶ βελῶν καθάπερ 
ὅπλῳ τῇ θείᾳ σχέπῃ ῥυσθῆναι δεόµενος, ἵνα μὴ ταλαί- 
πωρον αὐτὸν ἀπεργάσωνται. Ἐπεὶ δὲ δεξιὰ Κυρίου 
ὁ μονογενὴς Υἱὸς τοῦ Θεοῦ, ἀνθέστανται δὲ ταύτῃ 
ἐχθροὶ νοητοί τε xal ἀόρατοι, ἀφ᾿ ὧν ἁθλαδῃ διαµένειν 
αἰτεῖ τὸν ἴδιον νοῦν, ἀνδρὸς δὲ ἡ φωνὴ πεφωτισµένου 
τοὺς τῆς ψυχῆς ὀφθαλμούς. 

Ev oxéxq τῶν πτερύγων σου σχεπάσεις µε, 
ἀπὸ προσώπου ἁσεδῶν τῶν τα.αιπωρησάντων 
με, κ. τ. E. 'O δίχαιος ἀπὸ τῶν (46) ἀσεθῶν ταλαι- 
πωρίζεται χαὶ ταλανίζεται, ἔσθ᾽ ὅτε χαὶ ὡς ἀνόητος 
ἑλεούμενος ἀλλά τότε Ev τῇ σχέπῃ τῶν πτερύγων τοῦ 
θεοῦ ὁ ἄξιος σχεπἀζεται, ἵνα μὴ σεισθῇ ἀπὸ τοῦ τα- 
λανίζεσθαι. 

Οἱ ἐχθροί µου chr γυχήν µου Χεριέσχον. Τὸ 
στἐαρ αὐτῶν συγέχΊεισαν” τὸ στόμα αὐτῶν ἑἐλ4- 
Amctev ὑπερηφανίαν, x. τ. ἓ. Όταν αἰσθανώ- 
µεθα (47) διαλογισμῶν χειρόνων περιεχόντωντὴν qu- 
χὴν ἡμῶν, τότε λέγομεν « Οἱ ἐχθροί µου τὴν ψυχήν 
pou περιέσχον’ » ἐὰν δὲ παχύνωσιν ἡμῶν τὸ διανοη” 
τιχὸν, «€ τὸ στέαρ αὐτῶν συνέχλεισαν. » Πολιορχίαν 
δὲ ἐμραίνει χαὶ τῶν ἐχθρῶν τὴν ὠμότητα, συγχλει- 
σάντων *b στέαρ αὐτῶν διὰ τὴν πρὸς τὴν ὕλην προσ- 
πάθειαν. "Όλοι γὰρ δι) ὅλου σάρχινοι τυγχάνουσι. 


Tov αὐτοῦ. Στἐαρ μὲν νοητὸν (48) ἡ &x τῆς χα- 
χίας ἐπισυμθαίνουσα τῷ ἡγεμονιχῷ παχύτης. Στέαρ 
δοχεῖ µοι λέγειν τὴν εὔνοιαν xal φιλαδελφίαν' xal φη- 
σιν, ὅτι πᾶσαν φυσιχἣν ἀπέχλεισαν εὐσπλαγχνίαν, ob- 
δεµίαν χώραν τῆς φιλαδελφίας λογισμοῖς δεδωκχότες. 
Τινὲς μέντοι τὸ στέαρ εὐημερίαν xat εὐεξίαν ὦὠνό- 
pacav. 

'Ex6aAóvrec µε vvvl περιεχκὐχλωσάν µε, totic 
ὀφθα.ἰμοὺς αὑτῶγ ἔθεντο xx Arat ἐν τῇ ΥΠ.Σ.τ.ξ. 


Coislinianus, num. 189; alter vero num. 10, Euse- 
bio tribuit. | 

(48) Στέαρ μὲν νοητό», ec. Codex. Coislinianus 
Theodoreto tribuit, alii Origeui. 
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Ἔνδον ὄντας (49) οὗ περ!χυχλοῦσιν οἱ &y0poY, οὗ γὰρ Α rum, etc. Eos qui intus sunt, ron circumdant ini- 


δύνανται, à23' ὅταν ἔσωθεν ἐχθάλωσιν. Καὶ ἔθεντο, 
φησὶν, ἑαυτῶν τοὺς ὁκφθαλμοὺς εἰς τὸ ἐμὲ ἐχχλῖναι 
ἀπ᾿ οὐρανοῦ ἓν τῇ Υῇ, τουτέστιν Ev τῇ ὕλῃ. Ἐπὶ βλά- 
6ῃ δὲ περιχυχλοῦσιν ἀπολέσαι οἱ ξητοῦντες τὸ πρὸς 
γῆν ὁρᾷν χαὶ σχοπεῖν µόνα τὰ πρόσκαιρα, ἐκχλίνουσι 
δὲ παρανομοῶντες τὴν εὐθεῖαν ὁδὸν xal μὴ βουλό- 
μενοι. 

Tov αὐτοῦ. Τοῦτον χυχλοῦσιν οἱ δαίµονες (50) ὃν 
ἐχθάλλουσι τῆς ἀρετῆς' διὸ χαλῶς λέγεται :ό' « Ἐὰν 
πνεῦμα τοῦ ἑἐξουσιάκοντος ἀναθῇ ἐπὶ σὲ, τόπον σου 
μὴ ἀφῖς' » καὶ τό’ « Μὴ δῶτε τόπον τῷ πονηρῷ' » 
ὡσεὶ ἔλεγεν Ἐὰν πνευμα πορνείας ἀναθῃ ἐπὶ σὲ, 
σωφροσύνην σου uh ἀφῆῇς' χαὶ πνεῦμα μίσους ἀναθῇ 
ἐπὶ σὲ, ἀγάπην σου μὴ ἀφῆς. Ἠλην προσεχτέον πότε- 


mici, non enim possunt, sed quando extra ejiciuut, 
Et statuerunt, inquit, oculos suos in me declinare 
a celo in terram, hoc est iu. materiam. Ad nocen- 
dut autem et perdendum circumdant qui nihil nisi 
terrena et temporanea videre qu:xrunt, declinant 
vero qui rectam viam pervertunt, etiam impru- 
dentes. 

Ejusdem. unc. circumdant. demones quem e 
virtute dejiciunt, Quamobrem pulchre dicitur *! : 
t Si spiritus potestatem habentis ascenderit in te, 
locum tuum ne descras. » Et illud *5 : « Nolite 
dare locum maligno. » Quasi diceret : Si spiritus for- 
nicationis ascenderit in te, continentiam tuam ne de- 
seras. Et si spiritus odii ascenderit in te, charitatem 


pov ὁ ἀπὸ πασῶν τῶν ἀρετῶν ἐχπεσὼν χυχλοῦται, f B tuam ne deseras. Ceterum consideranduin est an qui 


ἀπὺ πολλῶν, Ἡ ἀπ) μιᾶς. Καὶ ἐὰν μὲν ἀνταχολουθοῦ- 
etw ἀλλήλαις αἱ xaxlac ὥσπερ xat ἀρεταὶ, ὁ ἀπὸ μιᾶς 
ἐχπεσὼν ἀρετῆς χυχλοῦται' ἐὰν δὲ μὴ ἄνταχολου- 
θοῦσιν ἀλλήλαις αἱ χαχίαι, οὐχ ὁ ἀπὸ μιᾶς ἐχθληθεὶς 
ἀρετῆς χυχλοῦται, ἁλλ᾽ ὁ ἀπὸ πασῶν. Ἡ τᾶχα ἥστι- 
νός τις ἀρετῆς ἐχπίπτει, ὑπὸ τῆς ἀντιχειμένης ταύτῃ 
χακίας χυχλοῦτα,. 


ὙπέἜλαδόν µε ὡσεὶ Aéur ἔτοιμος sic θήραν, xal 
ὡσεὶ σχύμνος οἰκῶν ἐν ἁποχρύφοις, x. τ. b. Ἐν 
ἀποχρύφοις (51) γὰρ χαὶ ἀπροοράτοις ἡμῖν ποιοῦνται 
τὰς καθ᾽ ἡμῶν ἑνέδρας ὡς σχύµνος οἱ ἐχθρο[. 

Tov αὐτοῦ. Διὰ τοῦ ἀκαθάρτου (52) λογισμοῦ 
ὑπολαμθάνει τὸν νοῦν ἡμῶν ὁ ἀντικείμενος ἡμῖν λέων. 
Τὸ λογιχὸν τῆς φύσεως ἀποῤῥίφαντες θηρία μιμοῦν- 
ται τροφῆς ἐφιέμενα, χαὶ ταύτην περισχοποῦντα χαὶ 
ἑξαπίνης ὁρμῶντα. 

Ἀγάστηθι, Κύριε, πρόφθασο» αὐτοὺς, xal ὑπο- 
σκέλισον αὐτοὺς. ῥῦσαι τὴν ψΨυχήν µου ἀπὸ dcs- 
6οῦς, ῥομφαίαν σου ἀπὸ ἐχθρῶν τῆς χειρός 
σου, x. *. k. Τὴν ῥομφαίαν (53) τοῦ θεοῦ ἔσθ᾽ ὅτε οἱ 
ἐχθροὶ τῆς χειρὺὸς αὐτοῦ ἀναλαμδάνουσι χαθ) ἡμῶν. 
Ταύτην οὖν ῥυσθῆναι xal ἀρθῆναι ἁπὸ τῶν ἐχθρῶν 
εὔχεται τῷ θεῷ. 

Tov αὐτοῦ. Ὥσπερ Ἰὼδ (54) τὴν πλήξασαν αὖ. 
€by δύναμιν χεῖρα λέγει Θεοῦ. « Mf) µε στροδείτω » 
Υὰρ, φησὶν, « tj χείρ σου. » οὕτω xal τοὺς ἐχθροὺς 
τῆς εὐεργετιχῆς χειρὸς τοῦ Θεοῦ, ῥομφαίαν ὁ Δαυ]δ 
χαλεῖ τοῦ θεοῦ. Εὐεργετιχὴ δὲ χεὶρ οἱ ἅγιοι ἄγγελοι, 
δι ὧν ὁ θεὺς προνοεῖται τοῦ κόσμου, οἷς ἀντίχεινται 
δαίµονες, οἱ uh βουλόμενοι πάντα ἄνθρωπον εἰς ἑπί- 
ἵνωσιν ἀληθείας ἑλθεῖν. Χεὶρ θεοῦ ὁ μονογενὴς Yióc: 
ῥομφαία δὲ fj Ισχὺς, ἡ δύναμις, ἡ ἑξουσία. Ἑκάστη 
Quy διχαῖα ἕλχουσα τοὺς ἁμαρτωλοὺς ἐξ ἀσεδείας εἰς 
θεοσέδθειαν, ῥομφαίΐα ἐστὶ θεοῦ ἡχονημένη χατὰ τῶν 
πνευμάτων τῆς πονηρίας. Ταύτην οὖν τὴν ῥομφαίαν 
σου ῥῦσαι ἀπὸ ἐχθρῶν 302 τῶν ἀνθισταμένων τῇ εἰς 
τὸν Μονογενῆ πίστε,. 


5; Eccle. x, 4. "* Eplies. 1v, 37. Job. 1x, 54. 


49) Ἔνδον ὄντας, eic. Codex Roe. 

50) Τοῦτυν xvxAovct οἱ δαίµονες, etc. Codex 
Coislin., 10 

(951) Ἐν ἀποκρύφοις, etc. Codex Roe. 


ab omnibus virtutibus decidit, circumdetur, an qui a 
multis, an. qui ab uua. Si sese invicem sequuntur 
malitize, quemadmodum et virtutes, qui ab una vir- 
tute excidit, circumdatur. Si autem sese invicem 
non sequuntur, non qui ab una virtute excidit, cir- 
cumdatur, sed qui ab omnibus. Vel forte e qua- 
cunque virtute quis excidit, ab ea quz illi adver- 
satur, malitia circumdatur. 

Vras. 12. Susceperunt me sicut leo paratus ad 
predam : εἰ sicut catulus leonis habitans im abditis, 
etc. Iu obscuris enim et nobis inopinantibus insi- 
diantur iniinici sicut catulus leonis. 

" Ejusdem. Per immundas cogitationes. suscipit 
mentem nostram adversarius noster leo. Abjecta 
naturali ratione feras imitantur qu: alimenta ita 
appetunt ut in ea semel conspecta subito impetu 
ferantur. 

VrEns. 15, 14. Exsurge, Domine, preveni eos et 
supplanta eos ; eripe animam meam ab impio, fra- 
seam tuam ab. inimicis manus (uc, etc, Dei fra« 
meam aliquaudo inimici manus ejus assumunt gdver- 
&um nos. À Deo igitur petit hanc ab inimieis eripi 
et auferri. 


Ejusdem. Quemadmodum Job vim ipsum flagel- 
lantem Dei manum appellat : « Non me, inquit '*, 
torqueat manus Lua ; » sic et inimicos beneflcae ma- 
nus Dei, frameam Dei vocat David. Benefica autem 


p P'anus Dei, sancti angeli sunt, per quos Deus mun- 


do providet, et quibus dza*mones adversantur, qui 
nolunt omues homines ad veritatis notitiam acce- 
dere. Manus Dei, unigenitus Filius est; framea, 
virtus, vis et potestas. Quaelibet anima justa qua 
peccatores trahit ab impietate ad pietatem, G0& 
framea Dei est acuta contra spiritus malitiz. llanc 
igitur frameam tuam eripe ab inimicis tuis, qui fidei 
in Unigenitum adversautur. 


(53) Διὰ τοῦ ἀχαθάρτου, etc. Codex Coislinisnus. 
53) Tv fopgalur, eic. Corderius.. 
(54) Ὥσπερ Ἰώθ6, etc. Codex Coislinianus 10, οἱ 
Barborus. 
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Vgns. 14. Domine, a paucis de terra divide eos in A — Kopie, dxe λίγων ἁπὸ 5c Cuaipépicokr αὐτοὺς 


vita eorum, et de absconditis tuis adimpletus est ven- 
ter eorum, etc. Divide, ne consentiant. « Et de alis- 
conditis tuis ndimpletus est venter corum. » Si 
quando hostes Evangelli philosophos videris magia 
οἱ excogitata proferre dogmata, dices Deo : « De 
&absconditis tuis adimpletus est venter eorum, » 
qu: quidem forte proferunt, quia noverunt illa, et 
cum obscuram illorum notitiam haberent, postea 
exercitationibus et disquisitionibus sois illustra- 
runt, Alius ait : « Pars eorum in viventibus. » Om- 
nis enim inimicorum Dei hzreditas sita est in prae 
senti vita in cua omni voluptate repleti sunt. 


Saturali sunt filiis, οἱ dimiserunt reliquias suas 


ἐν zu Coi abcor, καὶ cor κεκρυµµένων σου ἐπ.λή- 
σύη ἡ γαστὴρ αὐτῶν, x. τ. i. Διαμέρισον, ἵνα . 
μὴ (35) ὁμονοῶσι. « Καὶ τῶν χεχρυµµένων σου ἐπλί- 
σθη ἡ Υαστὴρ αὐτῶν. » Όταν οἱ ἐχθροὶ τοῦ Εὐαγ- 
γελίσυ φιλοσοφοῦντες μεγάλα xaX ἐπ.τετευγµένα M- 
γωσι δόγµατά ποτε, ἐρεῖς τῷ θεῷ' « Tov χεχρυμμµέ- 
νων σου ἐπλήσθη fj γαστὴρ αὐτῶν, » ἄτινα τάχα ἆνα- 
φέρουσιν, ἐπεὶ Ίδεισαν αὑτά' xal τοὺς τύπους αὐτῶν 
ἁμαυροὺς ἔχοντες, ταῖς ἁἀσχήσεσι xal ζητήσεσιν 
ἑλάμπρυναν. Ἕτερος δέ φησιν « Ἡ μερὶς αὐτῶν kv 
vols ζῶσιν. » Ἡ γὰρ πᾶσα χληρονοµία τῶν ἐχθρῶν 
τοῦ θεοῦ ἐν τῇ παρούσῃ ζωῇ, ἐν f| xat ἐπλήσθησαν 
πάσης τρυφῆς. 

Ἐχορτάσθησα» vlov, καὶ ἀφῆκαν τὰ κατά.Ίοιπα 


parvulis suis, etc. Propriis fetibus saturati sunt, B τοῖς νηπίοις αὐτῶν, κ. τ. €. Τῶν ἰδίων γεννηµά- 


quorum reliquias parvulis suis reliquerunt. Hoc 
enim etiam in maledictionibus Levitici ponitur *? : 
« Comedetis carnes filiorum vestrorum. » 


Ejusdem. Saturati sunt filiis, id est immunditia; 
nec solum ipsi immundi facti sunt, sed et filios suos 
immunditi:e suze participes fecerunt. Non enim per- 
fectorum est immunda mundis przferre, 

VgBRs. 10. Ego autem in justitia apparebo conspe- 
etui tuo, saliabor cum apparuerit gloria (κα, etc. 
ln justitia atque omni virtute apparebit sanctus 
2nte faciem Dei, nullus autem iniquus ibi compa- 
rebit. Deata satietas erit in apparitione et clara vi- 
sione gloris Dei. lkec enim est cibus qui totam 
animzx mensam replet, quem qui esurit et salu- 
briter appetit, ipso repletus satiabitur. 


PSALMUS X VII. 
γεια. 9, ὁ. Diligam te, Domine fortitudo mea. 
Dominus firmamentum meum el re(ugium meum, et 
liberator meus ; Deus meus adjutor meus, εἰ aperabo 


in eum. Protector meus et cornu salutis mea, el sus- 


cep:or meus, eic. lpsa per se fortitudo et ipsum 
per se firmamentum sanctorum, Dominus est. Nemo 
igitur eorum qui extra Dominum sunt, fortis. egt 


των (56) ἐχορτάσθησαν, ὧν λείψανα τοῖς ἑαυτῶν νη- 
πίοις χαταλελοίπασι. Τοῦτο γὰρ xal £v ἀραῖς Λευῖτι- 
xou πρόσκειται' « Φάγεσθε τὰς σάρχας τῶν υἱῶν 
ὑμῶν. » 

Τυῦ αὐτοῦ. Υἱῶν ἀντὶ τοῦ (57), ἀκαθαρσίας. O0 
µόνον δὲ αὑτοὶ γεγόνασιν ἀκάθαρτοι, ἁλλὰ xal τοῖς 
τέχνοις αὐτῶν τῆς ἀχαθαρσίας µετέδωχαν. O0 
γὰρ τελείων τὸ ἀχάθαρτα τῶν καθαρῶν προχρέ»ειν. 

Ἐγὼ δὲ ἐν διχαιοσύνῃ ὀρθήσομαι τῷ προσώσῳ 
σου, χορτασθήσοµαι ἑν τῷ ὀφθῆναι τὴν δόξαν 
σου, X. t. E. Ἐν δικαιοσύνη (08) καὶ πάση ἀρετῇ 
ὀφθήπεται ὁ ἅγιος τῷ προσώπῳ τοῦ θεοῦ, οὐδεὶς δὲ 
ἄδιχος ὀφθήσεται. Ὁ δὲ µαχαριζόμενος χορτασμὸς 
ἔσται By τῷ ὀφθῆναι xal τρανωθῆναι τὴν δόξαν τοῦ 
Θεοῦ. Αὕτη γάρ ἐστιν dj πᾶν τὸ ἑἐλεὺν τῆς ψυχῆς 
ἀναπληροῦσα τροφὴ, Ti; Ó πεινῶν, xal ὑγιεινῶς 
ὀρεγόμενος χορτασθῄσεται πληρούµενος αὐτῆς. 


YAAMOZ IZ. 

Ἁγαπήσω σε, Κύριε ἱσχύς pov. Κύριος στο- 
Ρέωμά µου, xal χαταφυγή µου, καὶ ῥύστης µου 
ὁ θεός µου βοηθός µου, &Axuo ἐπ᾽ αὐτόν. Ὑπερ- 
ασπιστής µου καὶ κέρας σωτηρίας µου, xal ἀντι- 
«ήπτωρ µου, x. τ. E. Ἡ αὐτοϊσχὺς (59) xat αὗτο- 
στερέωμα τῶν ἁγίων, ὁ Κύριός ἐστιν. Οὐδεὶς οὖν 
ἰσχυρὸς f| στερεὸς τῶν οὐχ ἐν Κυρίῳ. Οὐ ταὐτὸν δὲ 


aut firmus. Non autem idem est firmum quod du- D 4» στερξὸν τῷ σχληρῷ, οὐδὲ τὸ ἰσχυρὸν τόνοις φρενι- 


rum, ucque forte idem est ac robur insanientium. 

Ejusdem. Α simili simile dignoscimus, 608 di- 
lectione dilectionem, justo justitiam. [ου enim est 
magnum ac pracipuum mandatum. Qui autem di- 
ligit, dilectum quoque colit. Fortitudincem suam 
Deum vocat, quippe cujus ope ab omnibus inimicis 
suis tam visibilibus quam spiritalibus liberatus 
est. 

Epndem. Firmamentum dixit Deum, utpote ab 
ipso contra hostes protectus ; refugium, ut qui mu- 


*? Levit. xxvi, 29. 
35) Διαμέρισογ, tva. μή, etc. Codex Coislinianus, 


(56) Tor ἰδίων γΕΥΥημάτων, etc. Origeni Corde- 
rius, alii Eusebio tribuunt. ) 

(57) Υἱῶν ἀντὶ tov, etc. Schede Grabii. 

(58) Ἐν Gixaiocórn, etc. Corderius. 


τιχοῖς. 

Tov αὐτοῦ. Διὰ τοῦ ὁμοίου (60) τὸ ὅμοιον ἐπιγινώ- 
σχοµεν, χαὶ διὰ τῆς ἀγάπης «ἣν ἀγάπην, xal διὰ 
τοῦ δικαίου τὴν διχαιοσύνην. Αὕτη γὰρ f) ἐντολὴ µε- 
γάλη xal πρώτη. Ὁ ἀγαπῶν δὲ xal θεραπεύει τὸν 
ἀγαπώμενον. Ἰσχὺν ἑαυτοῦ χαλεῖ τὸν Θεὸν, ὡς δι 
αὐτοῦ ῥυσθεὶς Ex πάντων αὐτοῦ τῶν ἐχθρῶν αἰσθητῶν 
χαὶ νοητῶν. 

Tov αὐτοῦ. Στερέωμα eins (61) τὸν θεὸν ὡς ὑπ' 
αὐτοῦ χατὰ τῶν πολεμίων ῥυσθείς' χαταφυγὴν δὲ, 


(59) Ἡ αὐτοϊσχύς, etc. Corderius. 
| (60) Διὰ τοῦ ὁμιοίου, etc. Schedze Grabii, et Bar- 
iarus. 


(61) Στερέωµα εἶπε, etc. Ezsdem scheda, οἱ Bar- 
)'arus. 
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ὡς τεῖχος αὑτῷ Υενόμενον * ῥύστην, ὡς ὑπ' αὑτοῦ A rus ei fuerit; liberatorem, ut ab ipso redem- 


λυτρωθείς. 

Tov avrov. Βρηθὸν εἶπε (62) τὸν θεὸν, ὡς ἔπιχου- 
Ρρῇσαντα. 

Tov avtov. Ὑπερασπιστὴν ἔφη (65) τὸν θεὸν, ὡς 
πρόµαχον ΄ χἐρας σωτηρίας, ὡς δι αὐτοῦ τοὺς by- 
θροὺς τρόπον τινὰ χερατίσας, xai τῇ τούτου προ- 
Ῥηθείᾳ διασωθείς. Κέρας σωτήριον xa ὁ Χριστὸς, 
χατὰ τὸν Ζαχαρίαν λἔγοντα’ « Καὶ Ίγειρε x£pag σω- 
τηρίας ἡμῖν. » Κέρας xax ἡ βασιλεία, ὡς τὀ. «'Y- 
Ψώσει χἑρας Χριστοῦ αὐτοῦ. » 

Αἱγῶν ἐπικα.]έσεμαι Κύριο», καὶ ἐκ τῶν ἐχθρῶν 
pov σωθήσομαι, x. τ. E. Ὁ μετὰ τοῦ ὑμνεῖν (64) 
εὐχόμενος, αἰνῶν ἐπιχαλεῖται τὸν Κύριον. Οὐδεὶς δὲ 
οὕτως εὔχεται τοῖς συµθαΐνουσι δυσαρεστούµενος. 
Καὶ τῶν ἐχθρῶν οὗν περιεστηχότων, οὕτως εὖὑ- 
χτέον. 

Περιέσχον µε ὡδίγες θανάτου , καὶ χεἰμαῤῥοι 
ἀνομίας ἐξετάραξάν µε. Ὠδῖγες ᾖδου περιεκύ- 
xAucárv us: προἐφθασάν µε παγίδες θανάτου, 
x. t. E. 'O Χριστὸς (65), χαθὼς ἄνθρωπος, φησὶ ταῦτα. 
Τούτῳ ιὰρ 6 θάνατος ὠδῖνας ἔτεχε, χαὶ οἱ ἀνομίας 
χείµαῤδοι ἐξετάραξαν αὐτὸν, ὅτε εἶπεν ' « Ἡ ψυχἠ 
pou τετάραχται’ » οὗ μὴν χατέσχον τοῦτον. Καὶ ὦδῖ- 
νες ἄδου περιεχύχλωσαν, οἱηθέντες αὐτὸν χαταλαθεῖν, 
οὗ μὴν υἱὸς ἆδου ἐγένετό ποτε. ἩΠροέφθανον δὲ ab- 
τὸν, γουν προῄγον, χαὶ αἱ πρὸς θάνατον ἁμαρτίαι, 
τουτέστι παγίδες ' ἁλλ᾽ αὐτὸν οὐχ ἑάλωσαν. Οὐχοῦν 
χειµάῤῥους ἀνομίας ἐρεῖς τὰ ῥεύματα τῆς κακίας, 
καὶ θανάτου παγίδας τὰς πραχτικὰς ἁμαρτίας. 


ToU «αὐτοῦ. Ὠδίνες θανάτου (66), ftot αἱ «bv θά: 
νατον τίχτουσαι, Ἡ αἱ συνειληµμµέναι ἐχ τοῦ θανάτου, 
ὅστις ἔσχατος ἐχθρὸς χαταργηθητόµενος ὑπὸ Παύλου 
χεχήρυχται. 

Tov αὐτοῦ. Χείμαῤῥοι ἀνομίας (07) οἱ παράνο- 
μοι λογισμοὶ, οἵτινες ὠδῖνες καλοῦνται χρονίζοντες 
Ev ἡμῖν, xai πάλιν παγίδες θανατοῦντες ἡμᾶς διὰ 
τῆς χατ᾽ ἑνέργειαν ἁμαρτίας. 

Kal àv τῷ θ.4ἰθεσθαί µε ἐπεχαΛεσάμην τὸν 
Κύριον, xal πρὸς τὺν Θεόν µου éxéxpata. "Hxov- 
σεν éx vao ἁγίου αὐτοῦ τῆς φωγῆς µου, xal ἡ 
χραυγἡ µου ἑγώπιον αὑτοῦ εἰσε-εύσεται εἰς τὰ 
exa αὐτοῦ, κ. τ. &. Ἐν µέσαις ταῖς θλίψεσι (68) xat 


ptus. 

Ejusdem. Adjutorem dixit Deum , utpote a que 
auxilium acceperit. | 

Ejusdem. Protectorem dixit Deum, ac si diceret 
propugnatorem ; cornu salutis, ut cujus ope inimi- 
cos quodammedo cornu prostraverit , et ejus provi- 
dentia liberatus fuerit. Cornu salutis est et ipse 
Christus, juxta Zachariam dicentem *!: « Et erexit 
cornu salutis nobis. » Cornu cestetiam regnum, 
juxta illud ** : « Sublimabit cornu Christi sui. » 

Vens. 4. Laudans invocabo Dominum, εἰ ab inimicis 
meis salvus ero, etc. Qui cum liymnis precatur, lau- 
dans invocat Dominum. Nullus autem qui ez, qua 
accidunt, zgre fert, sic precatur. Cuin ergo circum- 
dant inimici, ita precaudum est. 


Vgis., 5, 6. Circumdederunt me dolores mortis, et 
torrentes iniquitatis conturbaverunt me, Dolores in- 
ferni circumdederunt me; praoccupaverunt me lo- 
quei mortis, etc. Christus, quatenus homo est, lec 
dicit. Huic enim mors dolores peperit, et torrentes 
iniquitatis ipsum conturbaverunt, quando dixit **- 
« Anima mea turbata est ; » sed ipsum non compre - 
henderunt. Et dolores inferui ipsum circumdede- 
TUn!, putantes ipsum apprehendere, verum nun- 
quam filius inferni exstitit. Proccupaverunt, sive 
prevenerunt etiam ipsum peccata qui ducunt ad 
moriem, id est laquei; sed eum mon ceperunt. 
liaque torrentes iniquitatis recte dixeris fluonta 
malitiz οἱ mortis laqueos, practica peccata. 

Ejusdem. — Dolores inferni sunt, vel qui mortem 
pariunt, vel qui concepti sunt ex morte, uliimo qui 
destruetur, inimico, ut ait Paulus. 


Ejusdem, Torrentes iniquitatis sunt pervers: 
ratiocinationes quze vocantur dolores in nobis diu 
permanentes , item laquei qui mortem nobis infe- 
rünl per peccatum actu commissum. 

Vens. 7. In tribulatione mea invocavi Dominum , et 
ad Deum meum clamavi, Et exaudivit de templo sancto 
$uo vocem meam , el clamor meus in conspectu ejus 
introibit in aures ejus , clc. In. mediis tribulationi- 
bue, iisque ferventibus, G6 invocandus est Domi- 


ἀχμαζούσαις αὐταῖς, ἐπικλητέον τὸν Κύριον, καὶ D nus, et clamandum est ad Deum. Sic enim exau- 


χρακτέον πρὸς θεόν. Οὕτω γὰρ ἡμῶν ἑπακούσεται 
ἐχ τοῦ ναοῦ αὐτοῦ λόγων xal ἀπὸ τοιαύτης διαθέ- 
σεως ἡμῶν ἡ εὐχὴῆ μετὰ παῤῥησίας εἰσελεύσξται, ὡς 
εἰς οἰχεῖον τόπον, τὰ λεγόμενα (xa αὐτοῦ. Μήποτε δὲ 
καὶ ὁπλιξόμεθα κατὰ τῶν ἐχθρῶν ἐν αὐτῷ τῷ αἰνεῖν 
xai ἐπικαλεῖσθαι Κύριον. 

Tov αὐτοῦ. Ναὸς θεοῦ (09) ὁ Χριστὸς, Ἆρ.στοῦ 
δὲ αἱ νοεραὶ καὶ ἅγιαι δυνάµεις. Aib. καὶ ὁ Χρ.στὸς 


diet verba nostra de templo suo, et ab ejusmodi 
affectu profecta oratio nostra cum fiducia ingredie- 
tur, velut in locum proprium, in aures cjus. Forte 
eliam contra inimicos armamur, cum Dominum 
laudamus et invocanus. 


Ejusdem. Templum Dei Christus, Christi vero, 
spiritales el sancize potestates. Quare et nuuc di- 


*' Luc. 1, 09. 9* J. Reg. ut, 10. *? Joann. xit, 27. 


(62) Βοηθὸν εἶπε, etc. Schedze Grabii. 

(65) Ὑπερασπιστὴν ἔφη, eic. Esdem scheda. 

(64) Ὁ μετὰ τοῦ ὑμνειν, etc. Codex Roe. 

(63) Ὁ Χριστός, etc. Codd. Coislinianus et Roc. 
Corderius autem habet tanquam anonymi. —— 

(65) Ὡδίνες θανάτου, eic. Schede Grabii. 


PaATROL. GR. XII. 


67) Χεί οι ἀγομίας, eic. Exdem scheda. 

(o8. f ic ταῖς θίψεσι, cic. Corderius, 
Barbaris. 2L 

(69) Ναὸς sov, etc. Codex Coisliuianus, num. 
40; schedie Grabii, οἱ Barberus. 
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citur Christus sedere super thronum David patris A νῦν λέγεται καθέζεσθαι ἐπὶ θρόνου Δαυῖδ τοῦ κατρὸς 


sul. 

Vrns. 8, 9. Commota est et contremuit terra: [un- 
damenta montium conturbata eunt , et commota sunt, 
quoniam iratus est eis Deus. Ascendit. [umus in. ira 
ejus, et ignis a facie ejus exarsit; carbones. succensi 
sunt ab eo, etc. Stanti. quidem stat Deus , moto 
autem moretur, uti ad Moysem dictum est: « Sta 
coram Pharaone. » Quando vero Deo non obedivit 
Adam, sed potius uxori morem gessit, tunc audi- 
vit Dominum Deum deambulantem: ipsi enim non 
amplius stabat Deus, atque ut benus judex non 
stabat. Ceterum Deo se movente contremiscit non 
ccelum, sed terra, et fundamenta montium contur- 
bantur; que montium fundamenta conturbabit 


αὑτοῦ. 

Καὶ ἐσαλεύθη, καὶ ἔντρομος ἐγενήθη ἡ T2, καὶ 
τὰ θεµέ.Ίια τῶν ὀρέων ἑταράχθησαν, καὶ ἐσα.λεύ- 
θησαν, ὅτι ὠργίσθη αὐτοῖς ὁ θεός. Ἀνέδη καανὸς 
ἐν ὁργῇ αὐτοῦ, καὶ πῦρ ἀπὸ προσώπου αὐτοῦ 
κατεφιὶάγισενγ ' ἄγθρακες ἀνήφθησαν áx' αὐτοῦ, 
x. t. £. Τῷ μὲν ἑστηχότι (70) ἕστηχεν 6 θεὸς, τῷ δὲ 
σαλευομένῳ σαλεύεται, ὡς Μωῦσεῖ λέγεται ' « crx 
ἑναντίον Φαραώ. » "Ote µέντοιγς ᾿Αδὰμ παρῄχουσε 
τοῦ θεοῦ, μᾶλλον δὲ τῆς γυναιχὸς ἤχουσε, τότε ἤχουσε 
Κυρίου τοῦ Θεοῦ περιπατοῦντος' οὐχέτι γὰρ αὐτῷ 
ἑστήχει ὁ θεὸς, xat ὡς ἀγαθὸς δὲ ὁ χρίνων οὐχ ἕστη» 
κε. Lo)suop£vou δὲ θεοῦ ἔντρομος γίνεται οὑχ οὖρα- 
νὸς, ἀλλὰ f) γη, χαὶ θεμέλια τῶν ὀρέων ταράσσεται, 


ignis qui ex furore Domini suecenditur. « Vultus D ἅπερ θεμέλια τῶν ὀρέων ταράξει τὸ ἑχχαιόμενον πρ 


autem Domini super facientes mala **; » sanctos 
enim illuminat, juxta illud ** : « Signatum est 
super nos lumen vultus tui. » 


Ejusdem. « Et ignis a facie ejus exarsit, » com- 
burens ligna, foenum, stipulam, hoc est, consu- 
mens malos habitus. Sic olim combussit publica- 
num Mattlizeum, Paulum persecutorem et contume- 
liosum. 

Ejusdem. Deus tanquam bonus movetur, ne 
amplius terra ipeum contemnat, $ed ut patrem 
revereatur, el ne amplius fundamenta montium 
immota sint, sed conturbentur. Quin etiam Deus, 
tamquam bonus, est ignis consumens, qui pri- 
mum ascendens fumum resolvit, deinde carbones 
succendit, denique descendit inclinans coelum ; ac 
postea demonstrat caliginem qu:e est sub pedibus 
ejus. Deinde super cherubim ascendens volat, et 
volat super pennas ventorum. Per ascensum autem 
et descensum intelligendze sunt varie ejus dispen- 
sationes; quoniam Deus cuilibet et ubique pre- 
sens est. 

Ejusdem. Deus in sanctis hominibus inhabitat, et 
deambulat , volat autem super cherubim. Quod sl 
ventos qui sensiles sunt. accipias, providentia sua 
ascendit super illos, ducens prout vult. 


Vzrns. 12. Et posuit tenebras latibulum suum , in 
circuitu QUT ejus tobernaculum ejus : 
aqua in nubibus aeris, etc. Quoniam posuil tenebras 
latibulum suum, et in circuitu ejus tabernaculum ejus 
esl, propterea tenebrosa aqua in nubibus aeris, 
hoc est in prophetis: « Mandabo enim, inquit **, 
nubibus ut non phuant super illos pluviam , et erit 
fames, non fames panis, sed fames audiendi ver- 
bum Domini ". » Si Deus noster lux est, quo- 
niodo tenebris occultatur? Existimo illum tenebris 
oceultari quemadmodum id quod cognoscitur, oc- 


*5 Pg, 1v, 7. ** [sai v, 6. 


lo TQ μὲν ἑστηκότι, eic. Corderius. 
71) Kal zip ἀπὸ apocozov, etc. Scheds Gra- 


(19) Ὡς ἀγαθὸς ὁ θεός, etc. Corderius. 


** Ps. xxxii, 17. 


Ex τοῦ θυμοῦ τοῦ Θεοῦ. « Ἡρόσωπον δὲ Κυρίου às 
ποιοῦντας xax& * » ἁγίους γὰρ φωτίζει, οἷον 
« Ἐσημειώθη ἐφ᾽ ἡμᾶς τὸ φῶς τοῦ προσώπου 
σου. ) 

Τοῦ αὐτοῦ. « Καὶ πῦρ ànb προσώπου (11) αὐτοῦ 
χατεφλόγισεν, » χατακαῖον ξύλα, χόρτον, καλάμην, 
τουτέστιν ἀναλίσχον τὰς πονηβὰς ἕξεις. Οὕτω χατέ- 
καυσέ ποτε τελώνην μὲν ὄντα τὸν Ματθαῖον, Παῦλον 
δὲ διώκτην xal ὑθριστήν. 

Tov αὐτοῦ. Ὡς ἀγαθὸς ὁ θεὸς (19) σαλεύεται, ἵνα 
μηχέτι fj Υ αὐτοῦ χαταφρονῇ, ἀλλ ὡς πατέρα qo- 
θῆται αὐτόν * xal ἵνα µηκέτι ἀχίνητα ᾗ τὰ τῶν 
ὀρέων θεμέλια, ἀλλ’ ἐν ταραχῇ. Καὶ ὡς ἀγαθὸς 6 
Θεὺὸς χαῖον πῦρ καταναλίσχον, πρῶτον &vabalvoy 
ἀπολύει χαπνὺν, εἶτα ἀνᾶπτει ἄνθρακας, εἶτα χατα- 
θαΐνει χλίνας οὐρανὸν, χαὶ μετὰ τοῦτο δείχνυσι τὸν 
ὑπὸ τοὺς πόδας αὐτοῦ Υνόφον, Εἶτα ἐπιθὰς τῶν χε- 
ρουθὶµ πέταται, καὶ πέταται ἐπὶ πτερύγων ἀνέμων. 
Ἀνάθασιν δὲ καὶ χατάθασιν δεῖ νοεῖν τὰς διαφόρους 
αὐτοῦ οἰχονομίας * ἐπεὶ ὁ θεὺς παντὶ xal πανταχοῦ 
παρέστιν, 


Τοῦ αὐτοῦ. Ὁ Geb; ἓν μὲν τοῖς ἁγίοις (75) &v- 
θρώποις ἑνοικεῖ, χαὶ ἐμπεριπατεῖ, ἵπταται Ob. ἓν 
τοῖς χερουδίμ. Καὶ ἀνέμους εἰ τοὺς αἰσθητοὺς λά- 
θοις, τῷ λόγψ τῆς προνοίας ἐπιδαίνει αὑτῶν, ἄγων 
ὡς βούλεται. 

Καὶ ἔθετο σκότος ἁποκρυφὴν αὐτοῦ, xbox. 


tenebrosa D αὐτοῦ ἡ σχηγἡ αὐτοῦ. σχοτεινὸν ὕδωρ ἐν νεφέ- 


Jac ἀέρων, x. τ. ἑ. Ἐπειδὴ ἔθετο σχότος (74) ἄπο- 
κρυφὴν αὐτοῦ, καὶ ἔστι χύχλῳ αὐτοῦ ἡ σχηνὴ αὐτοῦ, 
διὰ τοῦτο τὸ σχοτεινὸν ὕδωρ Ev νεφέλαις ἀέρων, τουτ- 
έστι τὸ iv τοῖς προφήταις « Ἐντελοῦμα: γὰρ, 
φησὶ, ταῖς νεφέλαις τοῦ μὴ βρέξαι ἐπ᾽ αὐτοὺς ὑετὸν, 
xai ἔσται λιμὸς, οὐ λιμὸς ἄρτου, ἀλλὰ λιμὸς 400 
ἀχοῦσαι λόγον Κυρίου. » El ὁ θεὸς ἡμῶν φῶς ἐστι, 
πῶς καλύπτεται σχότει; 0ἷμαι δὲ, ὅτι αὐτὸν οὕτω 
καλύπτει σχότος, ὡς xal τῇ ἀγνοίᾳ τὸ γινωσχόμενον 


" Amos vii, 1414. 


(13) Ὁ θεὸς àv. μὲν. τοῖς ἁγίοις, ete. Schedz 
Grabii, et codex Coialinianus, num. 40. 

(74) Ἐπειδὴ 80eco σκότος, eic. Codex Coisli- 
nianus, nuin. 10, et schedse Grabii. 
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ἑνακαλύπτεται, fate ὡς πρὸς τὸν γινώσχοντα, xal A cullatur ignorantia 418 ad cognoscentem, non ad id 


οὗ πρὺς τὸ γινωσκόμενον λέγεται. Σχτνὴν δὲ αὐτοῦ 
τὴν σάρχα ὠνόμασεν, v f| Χρ.στὸς ἐκαθέζετο ' ἔτι δὲ 
χαὶ τὸ φάνχι σχηνην διὰ τὸ πρόσκαιρον τῆς σαρχώ- 
δεως. « El γὰρ ἐγνώκαμεν, φησὶ, Χριστὸν κατὰ 
σάρχα, ἀλλὰ νῦν οὐχέτι γινώσχομεν. » "H τάχα σχη- 
viv τὸ σῶμα ὠνόμασε διὰ τὴν ἄμπελον fiv ἐξ Αἱγύ- 
πτον µετῃρον, ἵνα φυλάξῃ αὑτὴν, ἄχρις οὗ πεπανθῇ 
ὁ fóspuc, καὶ μὴ λυµαίνηται αὐτὴν ὃς ix. δρυμοῦ. 
Ἀύνάται δὲ σχηνὴν λέγειν xaV τὴν σωματιχὴν φύσιν, 
ἐν f, θεὸς διὰ τοῦ Λόγου ὁρᾶται, ef γε &x καλλονῆς 
κτιόµάτων Ó Ὑενεσιουργὸς θεωρεῖται, χαὶ δι} τῶν 
ποιημάτων νοούμενοζ xaboodza:. 


Καὶ ἑξαπέστεοιίςε Bédn, καὶ ὀσχόρλισεν ab- 
τούς ' καὶ ἀστραπὰς ἐπ.1ἠόυγε, xal evretápater 
αὐτούς. Καὶ ὤφθησαν al znyal τῶν ὑδάτων, καὶ 
ἀνεκαλύφθη τὰ θεμέλια τῆς οἰκουμένγης' ἀπὸ 
ἐπιτιμήσοώς σου, Κύριε, ἁπὸ ἐμπνεύσεως αγεύ- 
µατος ὁργῆς σου, x. z. i. "OXa ἐχεῖνα (15) τὰ 
σκυθρωπὰ διὰ τοῦτο τὸ χρηστόν. Ἐπιτιμᾶ οὖν, xal 
ἐμπνεῖ πνεῦμα ὀργῆς, ἵνα ὀφθῶσεν αἱ πηγαὶ τῶν 
ὑδάτων, xal ἀνακαλυφθῶσι τὰ θεμέλια τῆς οἴχου- 
µένης. El ἀγαθὸν τὸ ὀφθῆναι xal φανερωθῆναι τὰς 
πητὰς iov ὑδάτων ὧν ἡγεῖται ὁ εἰπών' e Ἐμὲ ἑγ- 
χατελίπετε πηγὴν ὕδατος ζῶντος' » ἀγαθὸν δὲ xal 
τὸ ἁκοχαλυφθῆνχι τὰ θεµέλια τῆς οἰχουμένης, ἵνα 
θεωρηθῇ ἡ ἁγία Τριὰς, Ἶτις ἄρχεται τῶν κχτισμᾶ- 
των’ πῶς τὰ τούτων ποιητιχὰ, χᾶν αχυθρωπὰ εἶναι 
&oxfj, έὐλόγως τις αἰτιάσεται; τὴν χάλαξαν, καὶ 
τοὺς ἄνθρακας πυρὺς, xat τὰ βέλη, xa τὰς ἀστρα- 
πὰς, xa ὄπιτιμήσεις τοῦ θεοῦ, xat τὴν ἔμπνενσιν 
τοῦ πνεύματος τῆς ὀργῆς αὐτοῦ.΄Άμα δὲ τῆρει, ὅτι fj 
ὀπντίμησις θεραπεία τίς ἐστι τοῦ ἐπίτιμωμένου, 
ἐπιπλησσομένου ἵνα παύσηται ἐνεργῶν τὰ χείρονα. 
Ὅθεν πυρετὸν xal ἀνέμους καὶ θάλασσαν ἐπιτιμω- 
μενα ὑπὸ Ἰησοῦ ἀκούων, νόει ἀξίως τῆς Ἰησοῦ χρη- 
στότηνος. Ἡ οὕτως. Οἰχονμένην συνίστησι νοήματα, 
xai λόγοι, καὶ πράξεις, ἐποιχοδομούμενα ταῖς ἔξεσί 
τε xaX διαθέσεσιν. "ταν οὖν, σχορπίσας τοὺς Φαύ- 
λους τοῖς βέλεσι, συνταράξῃ xal ταῖς ἀστραπαῖς, τῶν 
Χρυκτῶν τῶν ἀνθρώπων φανερουµένων, φωτίζοντος 
τοῦ θεοῦ τὰ χρυπτὰ τοῦ σχότους, xal θεμέλια τῆς 
οἰχουμένης ἀναχαλύψει, τοὺς ἀσεθεῖς διὰ χολάσεων 


quod cognoscitur pertinet. Tabernaculi nomine car- 
ncm vocavit, in qua Christus sedebat. Przterea ta- 
bernaculum dicitur propter temporariam ejus in car- 
ne dispensationem. « Etsi » enim, inquit 65, « cogno- 
vimus Christum gecundum carnem, sed nunc jam non 


- novimus. » Vel forte tabernaculum corpus appellavit, 


οὗ vineam quam de A gypto transtulit **, ut custodi- 
ret illam donec ad maturitatem pervenitet racemus, 
ei ne exterminaret eam aper de silva. Potest quoque 
tabernaculum dicere corpoream naturam in qua 
Deus per Verbum conspicitur, siquidem ex crcatu- 
rarum pulchritudine creator agnoscitur, et per ca 
qu: facta sunt, intellectus conspicitur. 

Vens. 15, 16. Et misit sagiitag suas , et dissipa- 
eit eos : fulgura multiplicavit , et conturbasit eos. Et 
apparuerunt fontes aquarum, et. revelata. sunt. fun- 
damenta orbis terrarum : ab increpatione tua, Domine, 
ab inspiratione spiritus irm tue, etc. Omnia ista 
terrililia sunt ob hoece flionum. Increpat igitur , ct 
inspirat ira? spiritum, ut appareant fontes aqua- 
ram, et revelentur fundamenta orbis terrarum. 
Si bonum est apparere et revelari fontes aquarum 
qnibus przsidet is qui dizit το: « Me derefiquistis 
fontem aque vire; » bonumque est etiam reve- 
lat fundamenta orbis terrarum, ut sancta Trini- 
(*s cénspitiatar, quz linperat creatoris : quomodo 
Ν]α qux h»c faciunt, tametsi borribifia videantur, 
ácensare juste quis poseit? grandinem, inquam, 


6 εί carbones ignis, et sagittas,et fuTgura , et incre. 


pationes Del, et inspirationem spiritus ire ejus. 
Simal autem observa ihcrepationem esse quamdam 
curationerh ejus qui increpatur, dum  increpatur 
ut a pravis operibus desistat. Unde curh febrim «t 
ventos et mare a Jesu increpari audis, lic. intel- 
lige prout Jesu bonitatem decet. Yel. aic : Orbe 
terrarumé constitaant cogitationes , et verba, ct 
opera qus hobitibus et affectibus «wperstruuntur. 
Quaero igitur dissipaverit improbos sagittis , eos- 
que cóntürbaverit fulgetris , occultis hominum pa- 
lefactis, Deo abscondita tenebrarum íllustrante, 
fundamenta. G0 etiam orbis terrarum revelabit, . 
impios supplicits increpando. Fundamenta etiam 
orbis sunt bomines Dei propter soliditatem, quibus 


ἐπιτιμῶν. Θεμέλια δὲ οἰχουμένης xai ἄνδρες θεῖοι D Superzedificantur hi qui secundum Christum vivunt. 


διὰ τὸ εὔτονον, ἐφ᾽ οἷς ἐποιχοδομοῦνται οἱ xacà 
Χριστὸν πολιτευόµενοι, Καὶ οὗτοι δὲ ἀνακαλύτειον- 
ται, ἑπυτιμήσεως Υινοµένης χατὰ τῶν πονηρῶν, µη- 
δαμῶς ἁκτομένης αὐτῶν τῆς χολάσεως. OC πάραντ[- 
χα δὲ χολάνει ὁ θεὺς τοὺς ἁμαρτάνοντας, προάνα- 
φωνεῖ δὲ τῆς ὀργῆς 1τὰς κολάσει,, xa τοῦτό ἔστι τὸ 
ἐμπνέειν αὐτὸν πνεῦμα τῆς ὀργῆς αὐτοῦ. 

Tov αὐτοῦ. "Ote τὰ πνευματικὰ (70) πνευµατι- 
xoi; συγχρίνοµεν, τότε ποιοῦμεν τὰς ἁστραπὰς, τὴν 
ic αὐτῶν γνῶσιν ἑμφαίνοντες, Νοήῄσεις ἀστραπὰς 


*[| Ger. v, 16. ** Pa. Lxxix, 9. 7* Jerem. 11, 45. 


(6) "04a &xs&ira, etc, Corderius. 
/ 


"Ote τὰ avevpacixá, eic. Scheda Grabil, et Barbarus. 


Quiu et bi revelantur, quippe quos poena noh tan- 
git dum de improbis supplicia sumuntur. Verum 
non s(átim Deus punit peccatore$, sed pina antc 
iram denuntiat , et hoc cst ipse inspirare spiritui 
πο sud. 


Ejusdem. Quando spiritalia spiritalibus eómpa- 
Tomus , tunc fulgura mittimus, cognitionem ab 
eis provenientem manifestantes. Poteris qnoque 


|). 
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τοῦ ἀνθρώπου. Καθαρειότητα χειρῶν τὰς προφητι- Α tatem manuum, prophetarum vocat actiones qua ab 


xág 'pnow ἐνεργείας ἀμολύντους οὔσας ἀπὺ τῆς βελ- 
τίστης Έξεως. 

Kal ἔσομαι ἅμωμιος μετ) αὐτοῦ, καὶ φυ.]άξομαι 
ἁπὺ τῆς ἀνομίας µου, χ.τ. E. Χωρὶς θεοῦ (85) σὺχ 
ἔστιν εἶναι ἅμωμον' μετ ὀλίγα οὖν φησι” « Kat 
ἔθετο ἅμωμον τὴν ὁδόν µου. » Οὐκ ἔστι δὲ κατὰ τὸν 
λέγοντα τό. « ᾽Ανταποδώσει pov Κύριος κατὰ τὴν 
διχαιοσύνην pou, » xal τὸ ἑξῆς, ἔχειν ἀνομίαν. Καὶ 
τό. « Φυλάξομαι ἀπὺ τῆς ἀνομίας µου,» δύναται ἆνα- 
φἑρεσθαι ἐπὶ τὸ λεγόμενον τὸ ἐν ἡμῖν σχότος, χατὰ 
τό" « El οὖν τὸ cg τὸ Ev aot σχότος ἐστὶ, τὸ σχότος 
πόσον» ) 


Tov αὐτοῦ. "Αμωμός ἐστιν (84). ὁ ἔχων ἐν ἑαυτῷ 


optimo habitu πιυπά» et incoinquinatz erant, 


VEgns. 94. Et ero immaculalus cum eo, εἰ obser- 
vabo me ab iniquitate mea, etc. Absque Deo nemo 
potest esse immaculatus. Quare paulo post ait: « Et 
posuit immaculatam viam meam.» Non convenil 
autem illi qui ait : « Retribuet mihi Dominus secun- 
dum justitiam meam, » etc. , ut ullam habeat ini- 
quitatem. Et illud : « Observabo me ab iniquitate 
mea, » referri potest ad illud quod in nobis voca- 
tur tenebrz, juxta illud "* : « Si ergo lumen quod 
in te est, tenebre sint, ipse tenebre quauta 
erunt? » | 

Ejusdem. 1mmaculatus est ille qui viam Dei in 


τὴν ὁδὸν τοῦ Θεοῦ, τὸν Χριστάν. « Ἐγὼ γὰρ, φησὶν, B se habet, Christum scilicet, «Ego enim, inquit ** , 


εἰμὶ ἡ ὁδός. » "Άμωμαν δὲ ταύτην τὴν ὁδὸὺν xal 
αὑτὸς ὁ Δαυῖὸ ἔφη λέγων « Ὁ θεός µου, ἅμωμος f) 
ὁδός σου.» 

Καὶ ἀνταποδώσει µοι Κύριος κατὰ τὴν διχαιο- 
σύνην µου, x. τ. ἐ.4 Ἐν ᾧ µέτρῳ (85) μετρεῖτε, 
ἀντιμετρηθήσετχι ὑμῖν. » Αγίων δὲ αὕτη fj φωνὴ 
τῶν διὰ πολλὴν παῤῥησίαν δυναµένων λέγειν. « Αντ- 
απόδος τῷ δούλῳ σου. » Διχαιοσύνην λέγει τὴν ix 
πίατεως Ἰησοῦ Χριστοῦ, ἥτις πεφανέρωται εἰς πάν- 
τας τοὺς πιστεύοντας * τοῖς γὰρ ὀρθῶς πιστεύουσιν 
ἡ πίστις εἰς δικαιοσύνην λαγίζεται. 

Μετὰ ὁσίου ἁσιώβήσῃ. xal μετὰ dvópóc ἀθώου 
ἀθῶος ἔσῃ, καὶ μετὰ ἐγλΛεκτοῦ éxJextóc ἔσῃ, 
xdi μετὰ στρεθ.οῦ διαστρένεις, x. τ. E. Ὡς ἔσο- 


μαι (86) ἅμωμος μετ) αὐτοῦ τοῦ Θεοῦ, οὕτως ὁ Θεὸς C 


μετὰ ὁσίου ὁσιωθήσεται, xol μετὰ ἀθώου ἀθῶος 
ἕσται, καὶ μετὰ ἐχλεχτοῦ ἐχλεχτὸς ἔσται αὐτός. Mex 
στρεθλοῦ δὲ οὐχὶ στρεθλὸς ἔσται (οὐδὲ γὰρ θεμιτὸν), 
ἁλλὰ διαστρέφεις, ὡς μετὰ Φαραώ. 

Tov αὐτοῦ. Ἑν μὲν τοῖς ὁσίοις (81) ὅσιός ἐστιν 
ὁ θεὸς, &y δὲ τοῖς ἀθώοις ἀθῶος, y δὲ τοῖς ἐχλεχτοῖς 
ἐχλεχτὸς, bv δὲ τοῖς στρεθλοῖς οὐ στρεθλὸς, ἀλλά 
συστρεθλούμενος αὑτοῖς διὰ τὸ εὔφημον. Στρεθλὸν 
γὰρ τὸν θὲὸν εἰπεῖν ἐφυλάξατο. Τούτους τοὺς στίχους 
οἱ ἁπλούστεροι ἐπὶ τῶν ἀνθρώπων πολλάχις λαμόθά- 
νουσιν. Οὕτω δὲ συστρεθλοῦται θεὰς, ὡς ἐν τῷ Δευτε- 
ρονομίῳ λέγει’ « Ἐὰν εἰσελεύσησθε πρὸς μὲ πλά- 
γιοι, εἰσελεύσομαι χἀγὼ πρὸς ὑμᾶς ἓν θυμῷ πλαγίῳ.» 

Tov αὐτοῦ. Πρὸς τὰς γνώµας (88) τῶν ἀνθρώπων 
ἁρμόττεις τὰς ἀντιδόσεις, ὦ Δέσποτα. Παρέχεις γὰρ 
τοῖς ὁσίοις τὰ ὁσιότητος ἄξια, τοῖς ἀνευθύνοις xaX 
διχα[οις τὰ πρόσφορα, xaX τοῖς ἐχλεχτοῖς xal τελείοις 
τὰ τέλεια. τοῖς δὲ ἐκτραπεῖσι xal τὴν ἑναντίαν ὁ- 
δεύουσι χατάλληλον παρασχευάνεις τῆς ὁδοῦ τὸ 
τέλος. Καὶ τίνα τρόπον; « "Ott σὺ λαὺν ταπεινὸν 
σώσεις. ) 


7* Matth, vi,23.. 7? Joan. xiv, 6. 
xxvi, 21,28. 
(85) Χωρὶς 850v, etc. Codex toe. Corderius vero 
tanquam incerti habet. 
b (84) "Αμωμός ἐσειν, etc. Schede Grabii, Bar- 
arus. 
(85) Ἐν ᾧ µέτρῳ, ete. Schedie Grabil, Barbarus. 


79 Ps. x vit, $1. 


sum via. » Immaculatam hanc viam et ipse David 
appellat dicens **: « Deus meus, immaculata vía 
tua. » 

Vgns. 95. Et retribuet mihi Dominus secundum 
justitiam meam, etc. « Qua. mensura mensi fueri- 
tis, remetietur et vobis "*. » Sanctorum autem hzc 
vox est,qui pr: ingenti flducia dicere possunt : 
« Retribue servo tuo **. » Justitiam vero cam dicit, 
qua est ex fide Jesu Christi, qux manifestata est 
in ommues credentes : nam iis qui recte credunt , 
fides ad iustitiam reputatur. | 

Vgns. 96, 97. Cum sancto sanctus eris, et cum viro 
innocente innocens eris; et cum electo electus eris, 
el cum perverso  perverteris, etc, Quemadmodum 
immaculatus ero cum ipso Deo, sic etiam Deus 
cum sancto sanctificabitur, et cum innocente in- 
nocens erit, et cum electo electus. Verum cuin 
perverso nequaquam perversus erit (hoc enim ne- 
(as), sed perverteris, ut cum Pharaone. 

Ejusdem. |n sanctis sanctus est Deus, in inno- 
centibus innocens, in electis electus, in perversis 
nonu perversus, sed simul mutatus, idque reverenti:e 
causa dicitur. Perversum G1Q enim Deum ne di- 
ceret, cavit. Hos versus simpliciores de hoimini- 
bus szpe accipiunt. Deus autem convertitur, queimn- 
admodum in Deuteronomio dicit *! ; « Si ingressi 
fueritis ad me perversi, ingrediar et ego. ad vos in 
jra perversa. » 

Ejusdem. Pro mentis affectu nominibus vices. re- 
pendis, o Domine. Nam sanctis qua. sanctitatem 
decent, innocentibus et justis convenientia, electis 
οἱ perfectis perfecta tribuis ; iis autem.qui decli- 
nant à via, et contrarium iter ambulant, con- 
gruum vite finem accommodas. Sed qua ratione ? 
« Quoniam tu populum humilem salvum facies. » 


7*Matth, vi, 3. ** Ps, cxvin, 7. *! Levit, 


(7 "Dc ἔσομαι, etc. Corderius. 
(5 ΕΥ μὲν τοῖς ὁσιοις, etc. Codex. Coislinia- 
nus 10. 

(88) Πρὸς τὰς yrogwuc, ctc. Sc aede Grabii. 
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Domixse, Deus meus, illuminabis tenebras meas, etc. 
Lucerna corporis est oculus. Hunc illuminabit Do- 
minus. Habemus nonnullas etiam in humana stru- 
ctura tenebras. [las igitur qux in justo sunt, illu- 
minabit Dominus, Vel lucerna animz, mens est , 
quippe qux lumen recipere queat. Tenebrz vero 
animg sunl iracundia el concupiscentia , quz illu- 
minantur ab eo qui divinum splendorem suscepit. 
Forte etiam qui veritatis lumine a Deo illustrati 
fuerint, ii lucernam habent accensam, et actiones 
suas ad diluculum ratione adducentes, etjam tene- 


EX ORIGENE 


Vens. 29. Quoniam tu illuminabis lucernam meam, A 
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"Οτι σὺ ῥωτιεῖς AUxror µου, Kopie, ὁ θεός 
µου, φωτιεῖς τὸ σκότος µου, x. τ. E. Ὁ λύχνος τοῦ 
σώματός ἐστιν (89) ὁ ὀφθαλμός. Τοῦτον φωτιεῖ ὁ 
Κύριος. 'Ἔχομεν δέ τι καὶ £v. τῇ ἀνθρωπίνῃ χατα- 
σκευῇ σχότος" τοῦτο οὖν τοῦ διχαίου φωτιεῖ ὁ Κύ- 
ριος. Ἡ λύχνος ψυχῆς ὁ νοῦς, ὡς δὴ φωτὸς δεχτιχός. 
Σχότος δὲ ταύτης τό τε θυμικὸν xal ἐπιθυμητιχὸν, 
& bh φωτίσεται ὑπὸ τοῦ vou δεξαµένου. τὰς θείας 
αὐγάς. Τάχα δὲ καὶ οἱ περιλαμφθέντες τῇ ἁληθείᾳ 
ὑπὸ Κυρίου λύχνον ἔχουσιν ἀνημμένον, τὰς δὲ πρά- 
ξεις χατ᾽ ὄρθρον ἄγοντες λόγῳ, ἐκ τοῦ τὸν νοῦν 
πεφωτίσθαι, καὶ σχότος αὐτῶν ἔχουσι φωτιζόμενον. 


bras suas illuminatas habent, eo quod mens illuminata fuerit. 


VEns. 30. Quoniam in te eripiar a tentatione, et 
in Deo meo transgrediar murum, etc. Tentatio, opi- 
nor, quxdam cst vita in Job. A cireumstantibus 
autem. amaritudinibus non liberatur nisi qui fuerit 
in Deo. In Deo is est qui ejus est particeps, quem- 
s»dmodum et ab ignorantiis liberatur qui scien- 
tíam adeptus est; qui quidem in tentationem non 
ingreditur, non quoJ non tentelur, sed quod ten- 
tationis laqueis non capiatur. Transgreditur itaque 
hic murum peccati quod a tergo relinquit. 

Vgns. 51. Deus meus, impolluta via ejus ; eloquia 
Domini igne examinata, protector est. omnium spe- 
rantiwm iu se, etc. Via impolluta Christus est qui 
vixit οσα « Ego sum via. » Queniam vero eloqtia 
Domini igue sunt examinata, qui ipsa audiunt, di- 


"Οτι ἐν col ῥυσθήσομαι ἀπὸ απειρατηρίου, xal 
ἐν τῷ Θεῷ µου ὑπερθήσομαι τεῖχος, x. τ. É. 
Πεῖρα τις, οἶμαι (90), ὁ βίος ἐν τῷ Ἰώδ. Περιστά- 
σεως δὲ οὐχ ἔνι ῥυσθῆναι πιχρῶν f| τὸν ἓν θεῷ γε- 
γονότα. Γίνεται δέ τις ἓν θεῷ, µετέχων αὐτοῦ, ὡς 
xai τῶν ἁγνοημάτων ῥύεταί τις Ev ἐπιστήμῃ Yevó- 
µενος, ὅστις εἰς πειρασμὸν οὐκ εἰσέρχεται, ou τῷ yd 
πειρασθῆναι, ἀλλὰ τῷ μὴ ἁλῶναι ταῖς παχίσι του 
πειρασμοῦ, Ὑπερθαίνει οὖν οὗτος τὸ τεῖχος τῆς 
ἁμαρτίας, ὀπίσω ταύτας ποιούμενος. 

Ὁ θεός pav, ἅμωμος ἡ ὁδὸς αὐτοῦ, τὰ «ἰόγια 
Κυρίου πεπυρῳµένα, ὑπερασπιστής ἐστι πάντων 
τῶν ἑ,πιζόντων ἐπ᾽ αὐτὸν, x. 5. E. ἼΆμωμος ὁδὸς 
(91) ὁ Χριστός ἐστιν ὁ εἰπών ' € Ἐγώ εἰμι ἡ ὁδός. » 
Ἐπεὶ δὲ τὰ λόγια Κωρίου πεπυρωµένα ἐστὶν, ol 


cuit 05: « Nonue cor nostrum ardens erat in no- ϱ ἀχούοντες αὐτῶν λέγονσιν' « Οὐχὶ dj καρδία ἡμῶν 


bis? » Quin et «spiritu ferventes » sunt 59, et alie- 
num à Deo ignem nan. admittunt, qui in sagittis 
maligni est. Sed Dominus qui dixit : «Ignem veni 
mittlere in. terram, » eloquia habuit ignita : quare 
ait *5 : e Et quid volo nisi ut accendatur? » Forte 
etiam in Spiritu sancto et igne baptizat Jesue, sed 
ignis urit igna, fenum, stipulam. 

Vrns. 52, 35, 54. Quoniam quis Deus prater Do- 
minum? aul quis Deus preter Deum nostrum? Deus 
qui precinxil me viriute, et posuit. immaculatam 
611 viam meam ; qui perfecit pedes meos tanquam 
cervorum, et euper excelsa statuens me, etc. Sccun- 
dum hoc significatum, solus verus Deus est Deus 
Pater, nisi relativum, « quis, » quod szpe rarita- 


χαιομένη $v iv ἡμῖν; » Καὶ « πνεύµατι δὲ ζέουσι, » 
xai ἀλλότριον Θεοῦ οὐ παραδέχονται mup, ὅπερ 
ἐἑστὶν ἓν τοῖς βέλεσι τοῦ πονηροῦ, 'AXX ὁ εἰπών" 
« Πῦρ ἦλθον βαλεῖν ἐπὶ τὴν γῆν, » πεπυρωμένα εἶχε 
λόγια * διό φησι ' « Καὶ 5t θέλω εἰ ἤδη ἀνήφθη: » 
Τάχα ἂξ ἓν Πνεύματι ἁγίῳ καὶ πυρὶ βαπτίζει 'Insouc, 
ἀλλὰ τὸ πῦρ χαταχα[ει ξύλα, χόρτον, καλάμην. 

"Οτι εἰς Θεὸς xA) τοῦ Κυρίου; xal t(c θεὸς 
zAhv τοῦ Θεοῦ ἡμῶν; Ὁ θεὺς ὁ περιζωγγύων 
µε δύναμιν, καὶ ἔθετο ἅμωμον τὴν ὁδόν µου’ ó 
καταρτιζόµενος τοὺς πόδας µου ὡσεὶ &Adgov, καὶ 
ἐπὶ τὰ Oy nAà ἱστῶν µε, x. τ. E. Κατὰ τοῦτο τὸ 
σημαινόμενον (93), µόνος sóc ἐστιν ἀληθινὸςὁ θεὸς 
xaY Πατὴρ, el µη ἄρα τὸ τίς, ἐπὶ τοῦ σπανίου ᾿πολλά- 


tem significet, ad Unigenitum referamus. Et hoc D χις χείµενον, ἐπὶ τὸν Μονογενῆ ἀνοίσομεν. Καὶ vov 


quidem loco zona, virlus est; apud Paulum autem 
veritas. Ejus autem qui pulchre currit , et cursum 
perficit, perficiuntur pedes tanquam cervorum. « Et 
super excelsa statuens me. » Unusquisque propria 
quadam excelsa habet a quibus decidit, vel de- 
scendit. 
Ejusdem. Est cujus perficiuntur pedes tanquam 
cervi per aetionem, eriguntur autem per eonten- 
*! Joan. xiv, 0. ** Luc. xxiv, 22. 
(89) Ὁ Jvxroc τοῦ σώματός ἐστιν, etc. Codex 
Coisliniauus, num. 10, Origeni, Catena Barbari Di- 
dymo tribuit. 


(90) Ile/pá τις. οἶμαι, etc. Schedze Grabii. 
(91) "Αμωμος ὁδός, etc. Corderius. 


5 Rom. xn, 11. 


μὲν ἡ ζώνη δύναμις, παρὰ δὲ Παύλῳ ἀλήθεια. Κατ- 
αρτίζονται δὲ οἱ πόδες ὡς ἑλάφων, τοῦ τρέχοντος 
χαλῶς, χαὶ τὸν δρόμον πληροῦντος. « Καὶ ἐπὶ τὰ 
ὑφηλὰ ἱστῶν µε. » διά τινα Όψη ἐστὶν ἑκάστου, à" 
ὧν χατέπεσεν, 7| χαταθέθηχε. 


Tov αὐτοῦ. Καταρτίζονταἰ τινος (93) οἱ πόδες 
ὡσεὶ ἐλάφου διὰ τῆς πραχτιχῆς, ὑφοῦνται 0b διὰ 


5 Luc. xi, 49. 


(92) Κατὰ τοῦτο τὸ σηµαιγόµεγοχ., etc. Schede 
Grabii Origeni tribuunt, sed Corderius habet tan- 
uaty incerti auctoris. 
(93) Καταρτίζονταέ τινος, ete... Scheda Grabii, 
codex Coislinianus, Barbarus. 
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τῆς θεωρίας. Διότι dj ἔλαφος ἀναιρεῖ τοὺς ὄφεις, A plationem, Quamobrem cervus enecat scrpentes. 


Διδάσκων χεῖράς µου εἰς πό.Ίεμον' καὶ ἔθου 
τέξον yalxovv τοὺς βραχίογάἆς µου, x. τ. 6. 'O 
χαλκὸς σύμθολόν ἐστι (94) πραχτιχῆς. « Διέφθειρε 
yàp τὸν χαλκόν σου, » φησιν Ἰεζεχι]λ πρὸς τὴν Ἱε- 
ρουσαλἠμ. Ἐπτειδὴ oóv οἱ ἡμέτεροι βραχίονες πέµ.- 
πρυσι τὰ βέλη, φησὶν, ὅτι, Παρεσχεύασας τοὺς βρα- 
χἰονάς µου τόξον, xaX προστίθησι 4 χαλκοῦν, » ipe 
φαίνων τὸ εὔτονον καὶ ἄθρανστον, xaX λέγων ὅτι, 
Αήττητόν µε πεποίηχας ἐν τοῖς χατὰ τῶν ἐχθρῶν 
ἁγῶσι, 

Rai ἔδωκάς µοι ὑπερασπιόμὸν σωτηρίας µου" 
καὶ ἡ δεξιά σου ἀγτε.]ἀδετό µου, xal ἡ παιδεία 
cov ἀνώρθωσέ µε εἰς téloc, καὶ ἡ παιδεία σου 
αὐτή µε διδάξει, x. τ.ὲ. Ὁ ἓν δεξιᾷ χαθήµενος (95) 


τοῦ Πατρὸς, οὗτος χαλεῖται δεξιά. Καὶ διὰ μὲν τῆς B 


προτέρας παιδείας « ἡμᾶς » ἀνορθοί, διὰ δὲ τῆς δευ- 
τέρας διδάσχει. Πολιτεία γὰρ ὀρθὴ ἁνίστησι φυχὴν, 
γνῶσις δὲ ἀληθὴς πλατύνει αὐτήν. Δεξιὰ ὁ τὰ πάντα 
δημιουργήσας Υἱὸς, περὶ οὗ χαὶ ἀλλαχοῦ εἴρηται 
« Δεξιὰ Κυρίου ἑποίησε δύναμιν, δεξιὰ Κυρίου Ὀψωσέ 
με.) 

Ἑπλάτννας τὰ διαθήµατά µου ὑποκάτω µου, 
καὶ οὐκ ἠσθένησαν τὰ ἴχνη µου, κ. τ. 6. Εὐφό- 
- gux« ὑπομένοντος (96) θλίψεις ἡ φωνὴ διὰ τὸν ἔμποι- 
οὕντα λόγον xal ἐν τοῖς τοιούτοις τὴν εὖρχωρίαν, ὡς 
μηδὲ τὴν τυχοῦσαν ἀσθένειαν ἐν τοῖς ἴχνεδιν ἐμφαί- 
νεσθαι, 

Καταδιώξω τοὺς ἐχθρούς µου, xal κατα.λἠγο- 
μαι αὐτοὺς, καὶ οὐκ ἁἀποστραφήσομαι, ἕως ἂν 
ἐκ λείπωσυ. Ἐκθαλίψω αὐτοὺς, καὶ οὗ μὴ δύνωγ- 
ται στήναι ' πεσοῦνται ὑπὸ τοὺς πόδας µου, x. 
€, &. Ὁ ἱκανωθεὶς (97) ὑπὸ Θεοῦ διάχονος εἶναι Δια- 
θήχης Καινῆς ὡς πᾶν ἐπαγόμενον ὕψωμα κατά τῆς 
γνώσεως τοῦ Θεοῦ χαθαιρεῖν, χαταδιώξας τοὺς 
ἐχθροὺς τῇ ἀπὸ Θεοῦ σωτηρίᾳ λόγους, χαταδιώξεται 
αὐτοὺς, xal οὐ πρότερον τοῦ ἐχλιπεῖν αὐτοὺς, ἆπο- 
στραφῄσεται πολεμῶν αὐτοῖς. Στῆναι δὲ ἐνώπιον τοῦ 
Ιχανωθέντος ὑπὸ Θεοῦ οὐ δυνῄσονται ἐκθλιθόμενοι οἱ 
ἐχθροὶ τῆς ἀληθείας λόγοι. | 

To) αὐτοῦ. Οὗτος καταδιώκει (98) τοὺς ἐχθροὺς, 
ὁ μὴ v ἐμπαθεῖς ἓν ἑαυντῷ Ὑίνεσθαι λογισμούς; 
ἀπὺ γὰρ τούτων ἐπισυμθαίνουσιν ἡμῖν αἱ ἁμαρτίαι, 

Tov αὐτοῦ. 'Ἐκλειφιν ἐχθρῶν (99) ἀπάθεια xaz- 
εργάζεται. 

Tov αὐτοῦ. Οἱ πεσόντες (1) ἀπὸ τῆς iv φαύλῳ 
στάσεως εὐεργετοῦνται. 'AXA' οὐδὲ οἱ τῆς ἀληθείας 
ἐχθροὶ }όγοι δυνῄσονται στῆναι ἐνώπιον τοῦ ἱχανοῦ 
χειρὶ, ὅπερ ὁ Δανϊδ ἑρμηνεύεται. 

Καὶ τοὺς ἐχθρούς µου ἔδωκάς poi γῶτον, xal 
τοὺς μισοῦντάς µε ἑξω.όθρευσας, x. τ. à, Νῶτον 


*5 Ezech. xvi, 960. *' Psal. οΧνΗ, 16. 


(94) 'O xaAxóc σύμύο.Ίόν ἐστι, etc. Scheds Gra- 
bii, codex (oislinianus. Barbari Catena. 

(95) "ο ἐν δεξιᾷ xa0fipevoc, etc. Schedse Grabii, 
eodex Coislinianus, Catena Barbari. 

(96) Εὐφόρως ὑπομένοντος, etc, Schedis Grabii. 

(97) Ὁ ἱκανωθείς, cic. Codex loe. 


^ 


VERs. 35. Qui docet manus. meas ad prieliwun, εἰ 
posuis!i ul arcum (ereum brachia mea, etc. Áctionis 
symbolum est 38. « Corrupit enim 2s tuum *5, » 
dicit Ezechiel ad Jerusalem. Quoniam igitur nostra 
braehia mittunt sagittas, ait. : Praparasti brachia 
mea sicul arcum, et addit « cereum , » ostendens 
Hium intentum ot infractusm esse, ac dicens : In 
pezliis adversus hostes iusuperabilem me fecisti. 


VEns. 36. Eti dedisti mihi protectionem salutis 
wec, et dextera tua. suscepit me, εἰ disciplina (ua 
correxit me in finem, et disciplina tua ipsa me do- 
cebit, etc. Qui in dextera Patris sédet, hic vocatur 
dextera. Et priori quidem disciplina nos corrigit, 
secunda vero nos docet. Nam recta institutio ani- 
mam erigit, cognitio aulem vera in aniplitudinem 
ducit. Dexte?a es! omnium opifex Filius, de quo et 
alibi dictum est ** : ἑ Dextera Domini fecil virtu- 
tem, dextera Domini exaltavit me. » 


VEns. $1. Dilatasti gressus meos eubtus me, et non 
sunt infirmata vestigia mea, etc. lac vox illius cst 
cui tribulationes toleratu faciles sunt propter eam 
quam a verbo accepit dilatationem , qua fit ut ue 
ulla quidem in ejus vestigiis imbecillitas appareat. 


Vkns. 28, $9. Persequar. inimicos meos el com- 
prehendam illos , εἰ non convertar donec deficiant. 
Confringam illos, nec poterunt stare : cadent subtus 
pedes meos, etc. Quem Deus idoneum effecit ut esset 
minister Novi Testamenti, et omnem altitudinem 
adversus scientiam Dei sese extollentém deleret, is 
inimicos saluti, que a Deo est, sermones persecu- 
tus, illos eo usque persequetur donec penitus defe- 
cerint. Stare autem in conspectu ejus, quem Deus 
sic idoneum effecit, non poterunt ad angustias re- 
dacti adversarii veritatis sermones. 


612 Ejusdem. lic persequitur inimicos, qui 
perturbatis cogitationibus nullum in se locum dat. 
Ab iis enim in nos veniunt peccata. 

Ejusdem. Affectuum carentia defectum hostium 


D pa fit, 


Ejusdem. Qui a malo statu cadunt, beneficium 
consequuntur. Sed neque veritatí adversantes ser- 
mones stàre poterunt in conspectu potentis manu, 
quod interpretatur David. 

VERS. 41. Et inimicos meos dedisti mihi dorsum, 
el odientes me disperdidisii, etc. Tergum dant hostes 


(98) Οὗτος καταδιώκεε, ete. Codex. Goislinianus, 
schedw Grabii, Catena Barbari, . 

(99) "ExJsufv ἐχθρῶν, ew. Schede Grabii, 
Barbarus. . . 

(1) Οἱ πεσόντες, clc, Scliede Grabii, Ba 


δν 
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cum non amplius possunt affectibus plenas et per- A διδόασιν (2) ol ἐχθροὶ, μηχέτι λογισμοὺς ἐμπαθεῖς 


turbatas cogitationes menti indere. 

Ejusdem. Effecisti ut inimici mei conversi inse- 
parabiliter me sequerentur. ita ut fierent mihi dor- 
sium, vel fagerent. 

VERS. 44, Eripies me de contradictionibus populi, 
coustitues me in caput. gentium, etc. In signum cui 
contradicitur positus dicit heec Christus, quem Deus 
constituit in caput gentium. Caput enim Ecclesias 
Cliristus est. 

VeRs. 45. Populus quem non cognovi, servivit 
mihi, in auditu auris obedivit mili, etc. Istud, « non 
cognovi, » proprie in Scripturis usurpatur de malis: 
hoc loco autein Christus illud dicit de populo qui 
est ex gentibus. Fuit enim tempus cum ab ipso non 
cognoscebatur. Invenies autem et similis a Deo dici. 

Ejusdem. lgnorantes iguorati sunt, et coguoscentes 
cogniti sunt. 

Vens. 46. Filii alieni inveterati sunt, et claudica- 
eerunt a semitis. suis, etc. Virtus renovat, malitia 
iuveterat. Qui autem inveterati sunt, claudicant. 


Ejusdem. « Quousque claudicabitis vos utroque 
poplite**? ; Semite homiuum sunt actio et con- 
teinplatio. 

Ves. 48. Deus qui das vindictas mihi et subdis 
populos sub me, etc. Vindictas a Deo accipiens 
Cliristus ait** : « Mibi vindictz, ego retribuam. » 


Ejusdem. « Ecce dedi vobis potestatem calcanui 
super serpentes et scorpiones **,» et quz sequun- 
tur. Qui ignorato priori populo przbet ut sub ipso 
ordinetur. « Liberator meus de inimicis iracundis.» 
Quibus furor, iis et iracundia dominatur. Si autem 
inimici mei iracundi, certect furentes sunt. « Furor 
enim, inquit, ills secundum similitudinem Serpen - 
tis. » 


PSALMUS XVIII. 

6105 Vzss. 2. Celi enarrant gloriam Dei, et opera 
manuum ejus annuntiut. firmamentum, etc. Si coeli 
enarrant gloriam Dei, ac cceli peribunt («lpsienim, 
inquit *!, peribunt, tu autem permanes; ):an qui enar; 
ranL gloriam Dei peribunt? Atqui nemo enarrans 
gloriam Dei peribit : nam « glorificantes me, » inquit 
Deus *', « glorificabo. » Non ergo cceli peribunt. 


Porro cceli qui enarrant gloriam Dei, intellectualis D δοξάζοντάς µε, » φησὶν ὁ θεὸς, « 


sunt nature, et coli dicuntur propterea quod in se 
justitie solem habent ; cceli autem qui pereunt, cor- 
poream habent substantiam. 


** JII Reg. xvii, 291. ** Rom. xi, 19. 
(3) Νὠτον διδόασιν, etc. Codex Coislinianus. 
$) Ἔδωκας τοὺς ἐχθρούς µου, elc. Codex Roe. 
4) 0 εἰς e hoo», etc. Codex Roe, Corderius. 
5) Τὸ, ete. Codex Που. 
6) Ανοοῦντες ἡ ἡγνοοῦντο, etc. Scheda 6Grabii, 
B. acharus. 
(7) Ἡ jv ἀρετή, etc. Codex Roe. 


** Luc. x, 19. 


ἐμόαλεῖν δυνάµενοι τῇ duy. 

Tov αὑτοῦ. Ἔδωκας τοὺς ἐχθρούς µου (5) µετα- 
θαλόντας ἀκολονθεῖν pov ἀχωρίστως µου, ὥστε αὖ- 
τοὺς γενέσθαι por νῶτα, f] φεύγοντας. 

'Pvcal µε ἐξ ἀντιλογιῶν AaoU, καταστήσεις 
µε εἰς xspaddv ἐθγῶν, x. τ. E. Ὁ εἰς σημεῖον 
(4) ἀντιλεγόμενον γενόμενος ταῦτά φησι Χριστὸς, ὃν 
6 Geb, χατέστησεν εἰς χεφαλὴν ἐθνῶν. Κεφαλὴ γὰρ 
τῆς Ἐχχλησίας ὁ Χριστός. 

Λαὸς, ὃν οὐχ ἔγγων, ἐδού.ευσέ pot, εἷς ἀκοὴν 
ὠτίου ὑπήκουσέ pot, x. τ. &. Τὸ, « οὐκ ἔγνων » l5. 
ἰδίως at Γραφαὶ ὀνομάζουσιν ἐπὶ τῶν xyetgóveov- 
νῦν μὶν γὰρ ὁ Χριστὸς τὸ, « οὐχ ἔγνων, » ἐπὶ τοῦ λαοῦ 
τοῦ ἀπὸ τῶν ἐθνῶν ἔταξεν. "Hv γὰρ ὅτε οὐκ ἐγινώ- 
σχετο. Ἑύὐρήσεις δὲ τοιαῦτα xai τὸν θεὸν λέγοντα. 

Tov αὑτοῦ. ᾽Αγνοοῦντες ἡγνοοῦντο (6), xaX ἔγνω- 
χότες ἑπεγνώσθησαν. 

Ylol ἆ.].Ίότριοι ἑπα.]αιώθησαν, xal ἐχώλαναν 
ἁπὸ τῶν τρίδων αὐτῶν, x. τ. ἑ. Ἡ μὲν ἀρετὴ (T) 
ἀναχαινοῖ, 1j δὲ χαχία «aiat. Παλαιουμένων δὲ τὸ 
χωλαίνειν. 

Tov αὐτοῦ. « Ἔως ise (8) ὑμεῖς χωλανεῖτε kv" 
ἀμφοτέραις ταῖς Ἰγνύαις ὑμῶν; » Τρίθοι δε ἀνθρώ- 
πων πρᾶξις xat θεωρία. 

Ὁ θεὸς ὁ διδοὺς ἐχδιχήσεις ἐμοὶ, καὶ ὑποτά- 
ἔας «ἰαοὺς ὑπ ἐμὲ, κ. x. b. Λαθὼν ἀπὸ Θεοῦ (9) 
ἐχδιχήσεις, Χριστός φησιν’ « Ἐμοὶ ἐχδιχήσεις, ἐγὰ 
ἀνταποδώσω. ) 

ToU αὐτοῦ. ι Ἰδου, δέδωχα (10) ὑμῖν τὴν ἔξου- 
αίαν πατεῖν ἑπάνω ὄφεων xal σχορπίων, » xal τὰ 
ἑξῆς. Ὁ τῷ ἀγνοουμένῳ πάλαι λαῷ παρέχων τὸ ὑπ' 
αὐτὸν τετάχθαι. « Ὁ ῥύστης µου t£ ἐχθρῶν ὁργί- 
λων. » Ἐν οἷς θυμὸς ἐτιχρατεῖ, £v τούτοις xal ópmv- 
λότης. Ei δὲ οἱ ἐχθροί µου ὀργίλοι, ἄρα xaX θυµώδεις 
εἰσί. « θυμὸς γὰρ, φησὶν, αὐτοῖς κατὰ τὴν ὁμοίωσιν 
τοῦ botte. ) 


ΨΑΛΜΟΣ IH. 

Οἱ οὐρανοἱ διηγοῦνται δόξαν 8500, ποίησυ’ δέ 
χειρῶν' αὐτοῦ ἀν αγγέλ.1ει τὸ στερέωμα, x. τ. E. Ei 
ol οὐρανοὶ (11) διηγοῦνται δόξαν Θεοῦ, οἱ δὲ οὐρανοὶ 
ἀπολοῦνται (ε Ol οὐρανοὶ » γὰρ, φηαὶν, « ἁπολοῦν- 
αι, c0 δὲ διαµένεις * ») οἱ διηγούμενηι ρα ch» 
δόξαν τοῦ Θεοῦ ἀπολοῦνται; ᾽Αλλὰ μὲν οὐδεὶς διη- 
γούμενος τὴν δόξαν τοῦ θεοῦ ἀπολεῖται * « Τοὺς γὰρ 
δοξάσω. » Οὐκ 
ἄρα οἱ οὐρανοὶ ἀπολοῦνται' ἀλλ᾽ οἱ μὲν διηγούµενοι 
οὐρανοὶ τὴν δόξαν τοῦ Θεοῦ τῆς νοερᾶς εἰσι φύσεως, 
οὐρανοὶ λεγόμενοι διὰ τὸ ἔχειν ἓν ἑαυτοῖς τὸν τῆς 
διχαιοσύνης Ttov: οἱ δὲ ἀπολλύμενοι οὐρανοὶ τῆς σω- 
ματ'χ]ε εἶσιν οὐσίας. 


*! Psal. ci, 97. 


(8) Ἔως πότε, etc. Schede Grabii , et cedex 
Coislinianus. 
9) Λαδὼν ἀπὸ θεοῦ, etc. Codex Roe. 
b 10) 400v, δέδωκα, eic. Scheda Grabii , Bar- 
yr 
WE ol oópavol , eic. Codex Coislimanus , 
sched Grabii, Darbarus. 


5. 1 Reg. x, 50. 
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Tov αὐτοῦ. Οὔτε γὰρ Υἢ (12), οὔτε 6 Ex γῆς yoi- A — Ejusdem. Neque enim terra, neque de terra ter- 


χὺς διηγήσασθαι δύναται δόξαν Θεοῦ. « Ὁ γὰρ ὢν Ex 
τῆς γῆς Ex τῆς γῆς λαλεῖ. » Τάχα δὲ οὐρανοί εἶσιν 
οἱ τοῦ οὐρανίου τὴν εἰχόνα φοροῦντες, οἵτινες διη- 
γοῦνται δόξαν Θεοῦ. Εἰσὶ δὲ καὶ οὐρανοὶ ποίηµα yet- 
ρῶν θεοῦ. Τήρει δὲ διαφορὰν, τὸ μὲν διηγεῖσθαι ἐπὶ 
τῶν οὐρανῶν χείµενον, τὸ δὲ ἀναγγέλλειν ἐπὶ τοῦ 
στερεώµατος εἱρημένον. 

ἱ Ἡμέρα τῇ ἡμέρᾳ ἐρεύγεται ῥῆμα, καὶ νὺξ 
vvxtl dvayyéAAst γ}ῶσιν, x. τ. 5. ᾽Αλλὰ xai ol 
τὸν (43) θεωρητὸν ἀσπαζόμενοι βίον θησαυρίζουσιν 
ἐν οὐρανῷ, κἀχεῖ τὴν καρδίαν ἔχοντες, οὐρανοί elot 
διηγούµενοι τὴν προειρηµένην θεοῦ δόξαν διὰ θεωρίας 
τῆς περὶ νοητῶν πραγμάτων. Οἱ πραχτικοὶ δὲ ατε- 
ρἐωµά εἰσιν, ἑδραῖοι τυγχάνοντες, xal ἁπαγγέλλουαι 


τὴν ποίησιν τῶν τοῦ Θεοῦ χειρῶν, ἑργαζόμενοι τὰ B 


«οῦ θεοῦ, χαὶ τούτου τυγχάνοντες ἔργα. Καὶ ἡ φω- 
τιινὴ δὲ νόησις ἡμέρας οὖσα, ἑτέρᾳ φωτεινῇ νοῄσει 
σύμφωνος οὖσα, ἐρεύγεται ῥῆμα' ὡς ἡ Παλαιὰ Γραφῇ 
τῶν πνευματικῶν πληρωθεῖσα τροφῶν, ἀπὸ τοῦ πλη» 
ρώματος ἐρευγομένη, προσφἑρεται priuata τῇ Καινῇ 
Διαθήχη. Ἡ δὲ νὺξ, fj βαθυτάτη τῶν μυστικῶν 
πραγμάτων διάληψις, πρὸς ἑτέραν ἡμᾶς ἀσάφειαν 
ὁδηγεῖ, Ίνπερ διάληψιν δίδωσι τὸ τοῦ θεοῦ Πνεῦμα 
τοῖς ἔχουσιν αὐτό' τὸ χαὶ τὰ βάθη ἐρευνῶν τοῦ θεοῦ. 
Ἡ λαλιὰ δὲ προποιεῖται τοῖς λόγοις, οἱ δὲ λόγοι τὴν 
ἐπιστήμην ἐπάγουσι, τὰς ἀποδείξεις παρέχοντες. 
Αμφότερα 65 διὰ τοῦτο παρὰ 8:02 λέλεχται, ὅπως 
ἂν ἀχουσθῶσι' διὸ καὶ τοῖς ἀπειθοῦσιν οὐχ ἔστιν 
ἁπολογία, Χωροῦσ. δὲ τὸν φθόγγον ὅσοι τυγχάνουσι 
γῆ πρὸς σπύρον ἑπιτηδεία, τν λέξιν τὴν κατὰ τὸ 
αἱσθηιὸν τῆς Γραφῆς. Οἱ δὲ τούτους ὑπερθεθηχότες, 
καὶ πέρατα χρηµατίξοντες, δέχονται τὰ ῥήματα σα- 
φῶς παιδευόµενοι’ οὗ φθόγγου γὰρ ἀχούων ὁ Πέτρος 
ἔλεγε: « Ῥήματα ζωῆς αἰωνίου ἔχεις. » Καὶ ὁ Zo- 
"hp ἔφη. « Τὰ ῥήματα ἃ ἑλάλησα ὑμῖν, πνεῦμά 
ἐστιν. » ᾽Αποστόλοις γὰρ ἔλεγε, πέρατα τυγχάνουσιν 
οἰχουμένης. 

θὐκ εἰσὶ AaAial οὐδὲ .ἐόγοι, ὧν οὐχὶ ἀχούουγ» 
ται αἱ φωγαὶ αὐτῶν, x. *. ἐ. Οὐ ταυτὸν λαλιὰ (14) 
xai λόγος, ἐπεὶ οὐδὲ ταυτὸν ὁ λάλος τῷ λογίῳ;' 1) 
τάχα λαλιῶν μὲν ὁ φθόγγος, λόγων δὲ τὰ ῥῆματα. 


Ἑν τῷ ἡ.ίῳ ἔθετο τὸ σχήνωµα αὐτοῦ, x. τ. É. 
Ὅ Κύριος ἡμῶν (15) ὁ ἥλιος τῆς δικαιοσύνης ἐστὶν, 
ἓν αὐτῷ δὲ κχατασκηνοῖ ὁ Πατὴρ, κατὰ τό" « Ἐγὼ 
ἐν τῷ Πατρὶ, χαὶ ὁ Πατὴρ ἓν ἐμοί. » Καὶ πάλιν" 
« Ὁ Πατὴρ ἐν ἐμοὶ µένων αὐτὸς ποιεῖ τὰ ἔργα. » 
Καὶ ὁ ᾿Απόστολος” « θεὺς fv Ev τῷ Χριστῷ χόσμον 
χαταλλάσσων ἑαυτῷ. » 


renus euarrare polest gloriam Dei. Nam « qui ex 
terra est, de lerra loquitur **. » Forte vero coeli 
sunt, qui gerunt imaginem celestis. Hi enarrant 
gloriam Dei. Sunt autem etiam cceli opus manuum 
Dei. Observa discrimeu : cceli dicuntur quidem enar- 
rare, firmamentum vero annuntiare. 


Vgns. 9. Dies diei eructat. verbum, ei nox nocti 
indicat. scientiam, etc. Sed et hi qui contemplatri- 
cem vitam amplectuntur, in ccelo thesaurizant, et 
cum ibi cor liabeant, celi sunt qui predictam Dei 
gloriam enarrant per spiritualium rerum contem- 
plationem. Qui autem actricem vitam agunt, ij ob 
soliditatem sunt firmamentum, et annuntiant opera 
manuura Dei, dum opera Dei exercent et ipsi ejus 
opera existunt. Diei cognitio cum sit lucida, et al- 
teri lucide cognitioni congrua, eructat verbum: 
quemadmodum Seriptura Vetus spiritalibus referta 
cibis, de plenitudine sua eructans, prebet verba 
Novo Testamento. Nox vero, qu:e est profundissi- 
nia rerum arcanarum comprehensio, ad aliam nos 
obscuritatem adducit. lHlanc. comprehensionem Dei 
Spiritus tribuit iis qui ipsum habent. Hic etiain 
profunda Dei scrutatur **. Caeterum loquela sermo- 
nibus praemittitur, sermones autem scientiam addu- 
cunt, dum exhibent demonsirationes. Utrumque 
autem a Deo dictum est ut audiantur, Quapropter 
nulla superest incredulis excusatio. Sonum capiunt 
quicunque sunt terra semini apta, id est litterali 
Scripture sensui, Qui vero his superiores sunt, et 
fines appellantur, aperte ii eruditi suscipiunt verba : 
neque enim sonum solum auribus percepit Petrus, 
cum dixit *^ : 81/4 « Verba vitse :terna habes. » 
Et Salvator ait ** ; « Verba-quz locutus sum vobis, 
spiritus sunt. » Dicebat enim hoc apostolis qui erant 
fines orbis terrarum. 


Vgas. 4. Non sunt loquela neque sermones quorum 
non audiantur voces eorum, etc. Non idem est loquela 
atque sermo, quoniam nou idem est loquax ac di- 
serius. Vel forte sonus ad loquelas, verba ad ser-- 
mones pertinent. 

Vas. 6. In sole posuit tabernaculum suum, eic. 
Dominus noster justitiza sol est, in quo Pater habi- 
tat, juxta illud *! : « Ego in Patre, et Pater in me. » 
Et rursus **: « Pater in me manens ipse facit opera.» 
Et Apostolus ** : « Deus erat in Christo mundum 
reconciliaus sibi. » 


(16) In sole posuit tabernaculum suum. Quid est quod dixit : « ln sole posuit tabernaculum suum? » 
Quidam quidem dicebant quod Salvator noster ascendens e terris ad ccelum, et corpus suuin assumens, 
pervenit usque ad eum circulum qui solis zona nominatur, et ibi, aiunt, posuit tabernaculum corporis 


55 Joan. xi, 5i. **I[Cor. 1, 10. 05 Joan. νι, 09. ** ibid. 65. *'ibid. xiv, 40. ** ibid. —** Il Cor. v, 19. 


(3 Obce γὰρ yr, etc. Corderius. 
13) 'AAJAà καὶ οἱ τὀν, etc. Corderius Origeni, 
Barharus Didywo tribuit. 


(14) Ov ταυτὀν Aadid, etc, Scheda: Grabii, 


(15) 'O Κύριος ἡμῶν, etc. Schodse Grabii, Bar- 
barus. 

(16) Exstat loc fragmentum in Apolge^ Pes 
phili martyris yro Qriqewe. 
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sui : non enim ultra erat possibile id progredi. Sed hzc illi ita sentiunt pro co quod allegoriam nelunt 
in Seriptura divina recipere, οἱ ideo purz histori: deservientes, hujusmodi fabulas et figmenta compo- 
nunt. Nos vero deprecamur omnipotentiam Dei, ut nos dignetur oudire, et secreta nobis spiritalis intelli- 
gentix dignetur aperire, Quod ergo a nobis in hoc loco sentitur, hoc est : « In sole posuit tabernaculum 
suum. » Quzro quid sit tabernaeulum Christi, et quze sit habitatio, in. qua tabernaculum Christi. colloca- 
tur. Habitatio tabernaculi Christi sol esse dicitur. Tabernaculum vero Christi. Ecclesiam intelligo. Solem 
autem quem alium sentire debeo, nisi illud Jumen verum quod illuminat omnem hominem venientem ín 
bunc mundum? Ipsum video solem de quo dictum est !, quia. « tirnentibus nomen Domini orietur sol ju- 
elitiz, ct sanitas in alis ejus. » [In sole ergo posuit tabernaculum suuin, id est in sole justitize Ecclesiam 
suam collocavit, Jn illo enim sole Ecclesia collocata est, qui diem zeternum facit, eicuL dictum est * : « Erit 
tibi Dominus lux zeterna, et Deus gloria tua, » 


Vgns. €. Et ipse lanquam: sponsus. procedens de A. Καὶ αὐτὸς ὡς νυμϕίος ἑκπορευόμενος ἐχ zu 


thalamo 68ο, eic. Tanquam spousus est Christus, 
ε Qui enim babet, inquit *, sponsam, sponsus est, » 
Secundum pulchritudinàm imitatur sponsum de 
thalamo procedentem cum multo decore. 

σεα». 8, 9, 10. Lex Domini ἱπηπαεμίαία conver- 
lens animas ; testimonium Domini fidele, sapientiam 
presians parvulis ; justitie. Domini recta, l«tifican- 
tes corda ; preceptum Domini lucidum, illuminans 
oculos. Timor Domini castus, etc. Lex spiritalis, quze 
viris spiritualibus expiationi est, convertit animam. 
Testimonium Domini potest esse Christi in cruce 
martyrium, quod Domini testimonium cum fidele 
sit, sapientiam przestal parvulis. Justitig Domini, 
qua continent justitiam, suum euilibet pro dignitate 
retribuendo, sunt Domini in lege ejus justificatio- 
nes, vel ille qux: ad ejus erga quemlibet guberna- 
tionem spectant : he enim intellectze cor latificant. 
Praeceptum Domini in specie est praeceptum legis 
generalis. Hóc autem non occulte, sed palam ac 
clare promulgatur, et custoditum animi oculos il- 
luminat. « Timor Domini castus. » Ex iis qui viden- 
tur timere anim:s Dominum, alii quidem scientes 
de quibus timendum 635 sit, declinant a malis : 
nam timore Domiui omnis declinat a malo; alii 
vero non habeni verum Domini timorem. Castus 
cnim est, et (ructos ejus manent in szculum szculi. 

Ejusdem. « Lex Domini immaculata , convertens 
animas. » Nunquid a vitio ad virtutem, vel a sensi- 
bilibus ad intellectualia convertit? Et hoc forte 
verum est. Prius enim a mandato solet effici. Moy- 
sis lex diversimode nominatur. Et vocatur quidem 
lex tanquam reipublics statuni ordinans ; testimo- 
nium, veluti pravaricationem testifieans et trans- 
gressionis vindictam ostendens ; justitiz, quod ad 
honestum provocet, οἱ injustum prohibeat ; przece- 
ptum,eo quod quid agendum sit przcipit stque Do- 
mini more imperat; judicia autem, quod ostendat 
quibus bonis perfruetur qui eam custodit, quibus- 
que suppliciis plectetur qui transgreditur. Lex igi- 
tir Domini immaculata cum sit, convertit hominum 
animas. 


' Malach. 1v, 2. * δα. Lx, 19. * Joan. iri, 29. 


ΤΗ Ὡς νυμϕίος &ctír, etc. Scheda: Grabii. 
(18) Ὁ xrevpacixóc νόμος, etc. Corderius. 
(19) Πότερον ἀπὸ κακίας, etc. Schedi Grabii. 


στοῦ αὐτοῦ, x, τ. ἑ. Ὡς νυµφίος ἐστὶν (17) 6 Χρι-- 
στός: « Ὁ γὰρ ἔχων, qnot, τὴν νύμφην νυμφίος 
ἐστί. » Κατὰ τὸ χάλλος μιμεῖται νυμφίον ἐχ παστά- 
ὃρς μετὰ πολλῆς εὐπρεπείας. 

'0 νόμος τοῦ Κυρίου ἅμωμος, ἐπιστρέφων pu- 
χάς ' ἡ papgcvpla Κυρίου πιστὴ, σοφἰζουσα νή- 
πια" τὰ δικαιώµατα Κυρίου εὐθέα, εὐφραίνοντα 
καρδίαν ἡ ἐντολὴ Κυρίου τηλαυτῆς, φωτίζουσα 
ὀφθα.ἲμούς. Ὁ φόδυς Κυρίου ἀγνὸς, κ. τ. ἓ. 'O 
πυευματιχὸς νόμος (18) τοῖς πνευματιχοῖς χαθάρσιος 
ἐπιστρέφει ψυχήν. Ἡ μαρτυρία Κυρίου δύναται τοῦ 
Χριστοῦ ἓν τῷ αταυρῷ μαρτύριον εἶναι, ἡ πιστὴ τοῦ 
Κυρίου μαρτυρία τοὺς νηπίους σοφίζουσα. Τὰ δικαιώ- 
µατα Κυρίου, & περιέχει διχαιοσύνην τῆς πρὺς Exa- 


B στον χατ ἀξίαν ἀποδόσεως, τοῦ Κυρίου ἐν τῷ vópup 


αὐτοῦ ἐστι δικαιώµατα, ἢ τὰ περὶ τὴν πρὸς Exaovov 
αὐτοῦ οἰχονομίαν ' ταῦτα γὰρ νοηθέντα εὐφραίνει 
καρδίαν. Ἡ ἐντολὴ Κυρίου ἐν εἴδει γενικού νόμου. 
ἐστιν ἑντολή * οὐ κεχρυµµένως δὲ αὕτη, ἀλλὰ 
τηλανγῶς λέγεται, καὶ φυλαχθεῖσα φωτίζει τοὺς τῆς. 
ψυχῆς ὀφθαλμούς. « Ὁ Φόδος Κυρίου ἀγνός' » τῶν 
δοχούντων φοθεῖσθαι τῆς ψυχῆς τὸν Κύριον οἱ μὲν 
εἰδότες περὶ ὧν φοβεῖσθαι δεῖ, ἐχχλίνουσι τῶν χακῶν" 
τῷ γὰρ φόδῳ Κυρίου ἐκχλίνει πᾶς ἀπὸ xaxoo* οἱ δὲ οὐκ 
ἔχουσι τὸν ἀληθῶς φόδον Κυρίου. 'Αγνὸς γὰρ οὗτος, 
καὶ οἱ χαρποὶ αὐτοῦ διαμένουσιν. εἰς αἰῶνα αἰῶννς. 

ToU αὐτοῦ. « Ὁ νόμος Κυρίου ἅμωμος, ἐπιστρέ- 
Qv φυχάς. » Ἡότερον ἀπὸ χαχίας (19) ἐπιστρέφων 
πρὸς τὴν ἀρετὴν, f| ἀπὸ τῶν αἰσθητῶν ἐπὶ τὰ νοητά, 
Καὶ τάχα τοῦτο. Τὸ γὰρ πρότερον dj ἐντολὴ πέφυχε 
ποιεῖν. Ὁ τοῦ Μωῦσέως νόμος διαφόρως ὀναμάσεται. 
Λέγεται γὰρ νόµος, ὡς τὴν πολιτείαν ῥνθμίξων * 
μαρτυρία, ὅτι διαμαρτύρεται τὰ τῆς παραθάσεως, 
τιµωρίαν δειχνύς ' διχαιώµατα, ὅτι πρὺς τὸ xaAbv 
προτρέπων ἁπαγορεύει τὸ ἅδιχον * ἐντολὴ, ὡς τὸ 
πραχτέον δεσποτικῶς χελεύων καὶ εἰσηγούμενος * 
χρίματα, ὅτι δείχνυσι τίνων ὁ φυλάσσων ἀγαθῶν 
τεὐξεται, xaX τίσι τιµωρίαις ὁ παραβαϊΐνων παραδο» 
θήσεται. Ὁ νόμος οὖν, φησὶ, τοῦ Κυρίου ἅμωμος ὧν. 
ἐπιστρέφει τὰς τῶν ἀνθρώπων φυχάς. 
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Τοῦ αὐτοῦ « Ὁ φόθος Κυρίου ἁγνὸς, διαμένων εἰς Α — Ejusdem. « Timor Domini castus, permanens in 


&iova αἰῶνος » ᾿Αγνεία ἑστὶν (20) ἁμαρτημάτων 
ἀποχὴ, χαὶ ὁ φόθος ἁγνὸς, ὡς ἀγνοὺς ποιῶν' τῷ γὰρ 
φόδω Κυρίου ἐχχλίνει πᾶς ἀπὸ χακοῦ. Αἰώνιος δὲ Oy 
ὁ φόδος, xal αἰωνίους οἷς ἂν γένηται ποιεῖ. Εὐλάδεια 
xaX ὁ τοῦ Θεοῦ φόδος τῶν αἰωνίων ἀγαθῶν προξενεῖ 
τὴν ἁπόλαυσιν. Εἰχότως δὲ ὁ τοῦ Θεοῦ φόδος ἁγνός ’ ὁ 
γὰρ ἀνθρώπινος ψέγεται, χαὶ δειλίας ἔχει προσηγο- 
ρίαν. 

Καὶ γὰρ ὁ 6ovAdc σου φυ.ἰάσσει αὐτὰ, κ. ^. E. 
E! ὁ δοῦλος (21) φυλάσσει, ὁ uh φυλάσσων οὐ δοῦλος. 
Φυλάσσει δὲ τὰ ἐπιθυμητὰ τοῦ θεοῦ ὁ ἔπιθυ μῶν οὐκ 
ἄλλο τι fj αὐτά. Διὸ ἔχει ἀνταπόδοσιν τνχεῖν τῶν 
ἐπιθυμουμένων. Τὰ φανερὰ δὲ κατορθώσας, περὶ τῶν 
γουφίων εὔχεται. 

᾿Εὰν µή µου καταχυριεύσωσι, τότε ἅμωμος 
ἔσεμαι, x. τ. E. Ἐὰν οἱ ἀλλότριοι (22) μὴ καταχν- 
ριεύσωσιν ἡμῶν, τότε ἅμωμοι ἑσόμεθα, οὐ πρότερον 
τοιοῦτοι ὄντες. "Αμωμοι δὲ ἑσόμεθα καθαιρόµενοι xal 
ἀπὸ µε] ίστης ἁμαρτίας. Καὶ ποῦ μὲν μηδὲν ἁγνὺν 
προφεροµένου ἐκ τοῦ ἰἱδίου στόματος τὰ λόγια ἔσον- 
ται εἰς εὐδοχίαν, ἅτε ἀνοίγοντος τὸ στόµα µόνῳ λόγῳ 
Θεοῦ * τοῦ δὲ τοιούτου ἡ µελέτη τῆς χαρδίας διὰ τὴν 
παῤῥησίαν ἐνώπιόν ἐστι τοῦ θεοῦ, οὐ ποτὲ μὲν, moth 
δὲ o0, ἀλλὰ διὰ παντός. Οὐδενὸς δὲ ἀνιέντος τὴν µελέ- 
την τής ἑαυτοῦ χαρδίας, καὶ διὰ τοῦτο µολυνοµένου 
διαλογισμοὶς πονηροῖς, δύναται µελέτη τῆς Χαρδίας 
εἶναι διὰ παντὺς ἐνώπιον τοῦ θεοῦ. 


ΨΛΛΜΟΣ ler. 

Ἐποακούσαι σου Κύριος & ἡμέρᾳ θ.ίψεως, 
ὑπερασπίσαι σου τὸ ὄνομα τοῦ θεοῦ ἸΙακώδ' ἑξ- 
αποστεἰ.Ίαι σοι βαήθειαν ἐξ ἁγίου, καὶ ἐκ Σιὼν 
ἀντιλάδοιτό σου, x. τ. E. Ὁ ἐν στενῇ (23) xaX 
τεθλιμμένῃ τυγχάνων ὁδῷ, ἐπαγούσῃ ἐπὶ τὴν ζωὴν, 
πάντως f) bv παντὶ θλίθεται, xal kv ἡμέρᾳ ἑστὶ 
θλίψεως  διὸ τυγχάνει τῆς ἐν τῷ ἑπακούεσθαι εὖλο- 
γίας, ς ἀποτυγχάνει ὁ Ev πλατείᾳ ὤν. Διὸ μᾶλλον 
ἐν ἡμέρᾳ θλίγεως εἶναι θελήἠσωμµεν * ὑπερασπίσει γὰρ 
ἡμῶν τὸ ὄνομα τοῦ θεοῦ .Ἰαχὼθ, el ἑνδυσάμενοι τὴν 
πανοπλἰαν αὑτοῦ σταίηµεν πρὸς τὰς µεθοδείας τοῦ 
διαθόλου. Εὐχώμεθα οὖν πάντως Ev ἡμέρᾳ θλίφεως, 


ἵνα ἐπαχουσθῶμεν, ἀγγελικῆς fj τινος τοιαύτης ἑξ- 


αποστελλοµένης ἡμῖν τῆς βοηθείας, ἢ βοηθείας τοῦ 
Χριστοῦ. 

Τοῦ αὐτοῦ. 'O τὴν στενὴν (24! καὶ τεθλιμμένην 
ὁδεύων ὁδὸν ἀεί ἐστιν ἐν θλίψεσι, xal εὐχόμενος els- 
αχούεται' ὁ πλατεῖαν οὔτε θλίδθεται͵ οὔτε ἀχούεται. 
Εὐχώμεθα οὖν ἐν θλίψεσιν, ἵνα εἰσαχουσώμεθα. Καὶ 
Ἐζεχίας γὰρ τὴν ἐπιστολὴν λαδὼν Σεναχηρεὶμ, xai 
£v τῷ vai ταύτην τῷ θεῷ ἐπιδειχνὺς, τοῦ λαοῦ 
ὑπὲρ αὐτοῦ εὐχομένου εἰσηκούσθη. 

Μγησθείη πάσης θυσίας cov, xal τὸ ὁ-λοκαύ- 


b (20) Ἁγνγεία ἐστίν, eic. Scheda Grabii, Bar- 
artus. 

(21) Ei ó δοῦ.Ίος, etc. Corderius, schedz Grabii, 
Dirbarus. 


seculum s$aculi. » Castitas est abstinentia a pec- 
catis, et timor castus, quippe qui castos facil : nam 
Domini timore quilibet a malo declinat. Aternus 
autem cum sit timor, zernos quoque ipsum ha- 
bentes efficit. Reverentia et Dei timor bonorum 
glernorum fructum parit. Merito autem Dei timor 
castus est : humanus enim damnatur, et timidi- 
tatis Yoeabulo nominatur. 

VgRs. 19. Etenim servus tuus custodit ea, etc. Si 
servus custodit, qui non custodit, non est servus. 
Custodit autem. desiderabilia Dei, qui nihil aliud 
desiderat praeter. ipsa. Jdcirco pro remuneratione 
obtineL ea qus desideravit. Qui autem ea quas 
aperta sunt, recte gessit, pro occultis deprecatur. 


B — vens. 44. Si mei non fuerint dominati, tunc imma- 


culatus ero, eic. Si alieni non fuerint nobis domi- 
nali, tunc immaculati erimus, cum prius tales non 
essemus. Immaculati autem erimus et a maximo 
peccato expiati. Atque ejus quidem qui nihil nisi 
castum: ex ore suo profert, eloquia erunt ut compla- 
ceant, quippe qui non aperiat os nisi soli verbo Dei. 
Hujus autem meditatlo cordis in conspectu Dei est 
semper. Nullius autem qui remiserit meditationem: 
cordis sui et propterea perversis cogitationibus in- 
quinatus fuerit, potest meditatio cordis in conspe- 
ctu Dei esse semper. 


PSALMUS XIX. 

616 Vins. 95. Exaudiut te Dominus in die tri- 
bulationis , protegat te nomen Dei Jacob ; mittat tibi 
auxilium de sancto, et de Sion tueatur te, etc. Qui 
in angusta et arca via est, quie ducit ad vitam, 
omnino aut in omnibus tribulatur, et est in die tri- 
bulationis : quapropter obtinet exauditionis benedi- 
ctionem qua frustratur js qui in lata via est. Quam- 
obrem potius velimus esse in die tribulationis ; pro- 
teget enim nos nomen Dei Jacob, si induti arma- 
turam ejus, artibus diaboli resistamus. Omnimodo 
igitur in die tribulationis oremus, ut exaudiamur, 
el angelicum vel aliud ejusmodi auxilium nobis 
mittatur, vel auxilium Christi. 


Ejusdem. Qui per angustam et arctam ambulat 
viam, semper est. in tribulationibus, et cum preca- 
tur, exauditur ; qui autem latam tenet viam, neque 
tribulatur, neque exauditur. Oremus ergo in tribu- 
lationibus ut exaudiamur. Ezechias ^um epistolam 
a Sennaeherib accepisset, et eam Deo in templo 
ostendisset, populo pro eo orante exauditus est. 

VEns. 4. Memor sit omnis sacrificii tui, et Lolue 


99) ἸΕὰν οἱ ἆ.λ λΊότριοι, etc. Corderius, 
93) Ὁ ἐν στενῇ, etc. Corderius. 
24) Ὁ τὴν στενή», etc, Sehedo Grabii. 
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causium luum pingue fiat, etc. Animalia quidem ir- A τωµά σου πιανάτω, κ. τ. 5. Τὰ μὲν ἄλογα (95) 6a 


rationabilia obesa sacriflcantur, et integra incen- 
duntur; ratiorabilia vero post holocausta pinguia 
fiunt, siquidem post ignis sancti expurgationem 
cognitione dignum fit quod totum igne sanctifica- 
tum est. Pinguia Deus alicujus holocausta facit, ut 
pinguedo nutriat ignem in altari. Porro inanimato- 
rum nunquam est sacrificium, animatorum autem 
sunt holocaustomata. 

Ejusdem. lstud, « omnis, » signilicat multitudi- 
nem, ac si paucitatis non meininerit. 

VEns, 5. Tribuat tibi Dominus secundum cor 
tuum, etc, Quz Deum decet dare, et petentem ac- 
cipere, utpote scientem quid orare oporteat, ei quo- 
modo oporteat. Vel tribuat tibi Dominus id ad quod 
tendit cor, consilium tuum tanquam bonum. 

VrERs. 6. Letabimur in salutari tuo, etc. Homines 
aul iu divitiis, aut in gloria, aut in generis nobili- 
tate lz:antur, sanctus vero in Dei salutari. Patris 
autem salutare in mundo Filius ; salutare Filii in 
mundo est crux ; salutare de quo dictum est, quia 
« natus est nobis hodie Salvator Dominus*, » de quo 
dixit Simeon, « Quia viderunt oculi inei salutare 
tuum *, ; 

617 Ejwdem. Salutare Dei est, in ipso salvari: 
in Ες autem hominum hec non est salus. Im- 
plentur vero petitiones ejus qui petit magna et cc- 
lestia. 

VgRs. 7. Impleat Dominus omnes petitiones tuas, 


elc. At non malas petitiones. Cui sacrificia obtu- ς 


listi, is impleat quecunque mente petiisti, quoniam 
ab ipso alienuiu non est consilium tuum. 


Exaudiet illum de celo sancto suo, etc. Exaudit 
enim Dominus omnem regem, qui a Rege regum 
regitur. 


Vns. 9. Ipsi obligati sunt et ceciderunt, etc. Ad- 
versarii quidem cam malitia in nos impetum fa- 
ciunt, nos vero cum Christi notitia illis occurri- 
mus : cadent enim adversariz potestates cum prz- 
dictum salutare mundo illuxerit. 


PSALMUS XX. 

Vgns. 2. Domine, in virtule tua laabitur. rez, et 
super salutare tuum. exsultabit vehementer, etc. Si 
Christus. Dei virtus est, utique in. illa letabitur. 
Sicul autem virtus est οἱ sapientia, ita et salus, 


Vens. 5. Desiderium cordis ejus tribuisti ei, οἱ 
voluntate labiorum ejus non [raudasti eum, etc. De- 
siderium cordis in spiritalibus est, et visio oculo- 


* Luc. 11, 1]. * ibid. 50. 


v 
25) Τὰ μὲν dJAoya , etc. Codex Coislinianus 
Ne Gribii, Ba rbarus. j 
(26) Τὸ, πάσης. etc. Sched:e Grabii. 
(31) *A πρέπει θεῷ δοῦναι, etc, Schedzx Grabii. 
(28) Οἱ μὲν ἄνθρωποι, vic. Codex Coisliuianus, 
schedas Grabii, Barbarus. 


πιαινόµενα θύεται xal ὁλοχαυτοῦται, τὰ δὲ Xoytxià 
μετὰ τὸ ὁλοχαντωθῆναι πιαίνεται, εἴ γε μετὰ τὴν 
ἁγίου πυρὸς χάθαρσιν χαταξιοῦται γνώσεως ἀλόχλη- 
pov χαθαγιαζόμενον πυρἰ. Πιαίνει ὁ θεὺς ὁλοχαυτὸ- 
µατά τ'νος, ἵνα d πιότης τρἐφῃ τὸ ἐπὶ τοῦ θυσια- 
στηρίου πῦρ. Μιδέποτε ἀφύχων μὲν fj θναία, kydyó- 
χων δὲ τὰ ὁλοχαυτώματα. 


ToU αὐτοῦ. Τὸ, « πάσης (20), » ἐμφαίνει πλῆθος, 
ὡς οὐ psp mp£vou ὀλίγης. 

Aqm σοι Κύριος κατὰ τὴν καρδίαν σου, x. *. E. 
"A πρέπει θεῷ δοῦναι (27), χαὶ αἰτοῦντι λαθεῖν, ὡς 
εἰδότι τί προσεύξασθαι δεῖ, καὶ καθ ὃ δεῖ. Ἡ ὄψη 
σοι Κύριος εἰς ὃ χωρεῖ ἡ καρδία, τὴν βουλἠν σου ὡς 


Β ἀγαθῆν. 


Ἁγα..Ίιασόμεθα ἐν τῷ σωτηρίῳ cov, x. τ. ἕ- 
Oi μὸν ἄνθρωποι (28) ἐν πλούτῳ ἀγαλλιῶσιν 1] ἐν δός 
Em fj ἓν εὐγενείᾳ, ὁ δὲ ἅγιος ἓν τῷ σωτηρίῳ τοῦ 
8:00. Σωτῆριον τοῦ Πατρὸς ἓν τῷ χόσμῳ ὁ Υἱός” 
σωτήριον τοῦ Υἱοῦ Ev τῷ χόσµῳ ὁ σταυρός * σωτήριον 
περὶ οὗ εἴρηται, ὅτι « ἑτέχθη ἡμῖν σήμερον Σωτὴρ 
Κύριος, » περὶ οὗ εἶπε Συμεὼν, «Ὅτι εἶδον οἱ ὀφθαλ-- 
pof µου τὸ σωτήριόν σου. » 

Tov αὐτοῦ. Σωτήριόν ἐστι θεοῦ (39) τὸ ἐν αὑτῷ 
σώζεσθαι ' ἐν υἱοῖς δὲ ἀνθρώπων οὐκ ἔστιν αὕτη d) 


"σωτηρία. Πληροῦται δὲ τὰ αἰτήματα τοῦ αἰτοῦντος 


μεγάλα xaX ἐπουράνια. 

Π.1ηρώσαι Κύριος πάντα τὰ αἰτήματά σον, 
x. t. ἐ, "AXY οὐ τὰ καχὰ (30) αἰτήματα. "Q τὰς 
θυσίας προσἠνεγχας, πληρώσαι ὅσα χατὰ διάνοιαν 
ἤτησας, ὅτι μηδὲ ἀλλότρια αὐτοῦ τὰ τῆς on. βου- 
λής. 

Ἐπακούσεται αὐτοῦ ἐξ οὐρανοῦ ἁγίου αὐτοῦ, 
x. t. É. Ἐπαχούει γὰρ (51) Κύριος παντὸς βασι- 
λέως, βασιλευομένου ὑπὸ τοῦ Βασιλέως τῶν βασι- 
λενόντων. 

Αὐτοὶ συνεποδίσθησαν καὶ ἔπεσαν, x. τ. &. Οἱ 
μὲν ἀντιχείμενοι (52) μετὰ τῆς χαχίας ἡμῖν ἔφορ- 
μῶσιν ἡμεῖς δὲ μετὰ τῆς Χρ.στοῦ γνώσεως αὐτοῖς 
ἁπαντῶμεν πεσοῦνται γὰρ αἱ ἀντικείμεναι ὄννά- 
μεις, ἠνίχα τὸ ῥηθὲν ἐπιφανεῖται σωτῄριον. 


YAAMOEX K'. 

Κύριε, ér τῇ δυνἀµει cov εὑφρανθήσεται ὁ βα- 
σιωεὺς, καὶ ἐπὶ τῷ σωτηρίῳ σου ἁγα-λιάσεται 
σφόδρα, x. τ. £. Ei Χριστὸς (55) θεοῦ δύναµις, µή- 
ποτε bm ἐχείντῃ εὐφρανθήσεται. Ὡς δὲ δύναμις καὶ 
σοφία, οὕτω xat σωτηρία. 

Thr ἐπιθυμίαν τῆς καρδίας αὐτοῦ ἔδωκας αὖ- 
τῷ, καὶ τὴν θέλησιυ τῶν χειέων αὑτοῦ obx 
ἐστέρησας αὐτὺν, x. 5. b. Ἐπιθυμία μὲν χαρδία» 


(29) Σωτήριόν ἐστι Θεοῦ, etc. Corderíus. 

(50) 'AA. οὐ τὰ κακά, ew. Schede Grabii. 

(51) Επακούει áp, etc. Scheda Grabii. 

(32) Οἱ μὲν ἀντιχείμεγοι, ew. Codex Coislinianus, 
schedas Grabii, Barbarus. 

(93) El Χριστός, etc. Corderius. 
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(34) iv νοητοῖς, καὶ θἐωρίά ὀφθαλμῶν iv ὁρατοῖς Α rum in visibilibus et speetaculis, voluntas vero la- 


xai θεάµασι, θέλησις δὲ χειλέων ἐν τῇ περὶ τῶν ve- 
νοηµένων xai τεθεωρηµένων ἐπαγγελίᾳ. 

Ἓθηγας ἐπὶ τὴν xegaAiwv αὐτοῦ στέφανον 
àx «Ἰίθου τιµίου, x. τ. &. Στέφανος μὲν Χριστοῦ 
(35) ὁ θεὸς, Χριστὺς δὲ τῆς λογιχῆς φύσεως. Λίθοι 
τίµιοι οἱ μαργαρῖται λόγοι, περὶ ὧν εἴρηται € Mft 
ῥίψητε τοὺς µαργαρίτας ὑμῶν ἔμπροσθεν τῶν χοί- 
ρων. » Καὶ ὁ πολυτίµητος µαργαρίτης τοῦ ἐμπόρον, 
χαὶ οἱ Χριστοῦ μαθηταὶ, οἳ ὡς στέφανος πλαχέντες 
τῇ Χριστοῦ χεφαλῇ ἐπιτεθήσονται. 

Τοῦ αὐτοῦ. Ἐξ ὧν τις ἐπιτηδεύει (ὄθ), χαὶ στε- 
Φανοῦται. Ὁ γὰρ δίχαιος, διώξας τὸ δίχαιον, τὸν τῆς 
διχαιοσύνης ἀπολήφεται στέφανον ' ὁ χατατρυφῄσας 
δὲ τοῦ Κυρίου στεφάνῳ τρυφῆς ὑπερασπίζεται ’ xal 
ὁ χάριτι σωθεὶς στέφανον χαρίτων ἐπὶ τῆς ἑαυτοῦ 
δέχεται xopugtig* χαὶ ὁ θησαυρίσας μετὰ χρυσίου 
καὶ ἀργυρίου λίθους τιµίους, ὑφ᾽ ὧν εἰργάσατο λί- 
fuv στεφανωθῄσεται. Καὶ ὁ Κύριος τοὺς εἰς αὐτὸν 
ἁλπίζοντας στεφανοῖ ἐν ἑλέει χαὶ οἰχτιρμοῖς. ᾿ 


Ζωὴν' ἠτήσατό σε, καὶ ἔδωκας αὑτῷ µακρότη- 
τα ἡμερῶν elc akova αἰῶγος, x. τ. £. Ζήτησον (51) 
εἱ ἡ μὲν ἔστιν ἀπὸ Θεοῦ δεδομένη ζωὴ, ἡ δὲ ἀπὸ τῆς 
Όλης ἐρχομένη, xal σύγχρινον τό: « Ἐνεφύσησεν εἰς 
τὸ πρόσωπον αὐτοῦ πνοὴν ζωῆς,» τῷ; ε«Ἐξαγαγέτω 
3$ vf, φυχὴν ζῶσαν. » Ζωὴν ἠτήσατό σε, τὸν πρὸ τῆς 
νόσου βίον αὐτοῦ. 

Tov αὐτοῦ. Ὁ βασιλεὺς (58) ὡς ἀγαθὸν ᾖτήσατο 
πὴν ζωὴν ἀπὺ Κυρίου, xa εἴληφεν. ᾽Αγαθὸν δέ ἐστιν 
1, ζ4ἡ, ὁ εἰπών' «Ἐγώ εἰμι ἡ ζωή. » Καὶ τάχα ὁ δό- 
ξας φιλοξωεῖν Ἐπεχίᾳς ἐχείνην ἤθελε τὴν ζωὴν, fjv 
συμθολικῶς ἐφιλοζώει. 

MeryáAn ἡ δόξα αὐτοῦ ἐν τῷ σωτηρίῳ σου, 
X. t. ἑ. Τὸ σωτήριον (59) δόξαν περιποιεῖ μεγάλην 
τῷ ix νεχρῶν ἀναστάντι βασιλεῖ: χαὶ δόξαν ἔχοντι 
xai ἱτέραν προσέθηκε xa ix τῆς ἁἀναστάσεως, κατὰ 
16* « Ἐδόξασα καὶ πάλιν δοξάσω. » 

Του αὐτοῦ. Ἡ δόξα (40) τοῦ βσσιλέως µεγάλη 
ἐστὶν ἐν τῷ σωτηρίῳ τοῦ Κυρίου, xal οὐχ ἕν «wt 
τῶν χατωτέρων ἐχείνου.ε Δόξαν xal µεγαλοπρέπειαν 
ἐπιθήσεις ἓπ᾽ αὐτόν. Εἶχε μὲν ὁ Χριστὸς δόξαν xat 
µεγαλοπρέπειαν kv μορφῇ θεοῦ ὑπάρχων ' ὅτε δὲ xal 
ἄνθρωπος Υέγονεν, ὁ 8ebc αὐτὸν ὑπερύψωσε. 


bioruin in eorum qux intellectu. visuque percepta 
sunt, enuntiatione consistit. ) 
Vgns. 4. Posuisti in capite ejus coronam de la- 
pide pretioso, etc. Christi Deus, Christus autem ra- 
tionabilis naturze corona est. Lapides pretiosi sunt 
margarite sermones, de quibus diclum est * : « No- 
lite projicere margaritas vestras ante porcos. » 
Pretiosa margarita mercatoris etiaun Christi disci- 


puli sunt, qui instar corone complicati Christi ca- 


piti imponentur. 

Ejusdem. Quibus studiis aliquis operam dat, 
jisdem et coronatur. Nam justus qui justitiam se- 
quitur, justitie coronam accipiet; qui oblectatur 
in Domino, corona exsultationis protegetur; qui 
gratia salvatus est, gratiarum coronam in vertice 
accipiet suo; et qui auro et argento thesaurum |α- 
pidum pretiosorum sibi comparavit, ex iis quos 
elaboraverit, lapidibus coronabitur. Et Dominus 
sperantes in se coronat in misericordia el mise- 
rationibus. 

618 Vzns. 5. Vitam petiit a te, tribuisti ei lon- 
gitudinem dierum in seculum seculi, eic. Quaere 
num alia sit a Deo data vita, et alia quz a materia 
venit, σι confer istud * : « Et inspiravit in faciem 
ejus spiraculum vite, » cum illo *: « Producat 
terra animam viventem. » Vitam petiit a te, id est, 
vitam ante infirmitatem. 

Ejusdem. lex tanquam aliquid boni, petiit vitam 
a Domino, et aecepit. Bonum est vita, qui dice- 
bat * : « Ego sum vita. » Et forsitan Ezechias, qui 
vitze cupidus videbatur, vitam illam petebat, quam 
symbolice adamabat. 

Vens. 6. Magna est gloria ejus in salutari tuo, 
etc. Salutare inagnam gloriam parit regi a mortuis 
resurgenti; eL quamvis gloriam jam habeat, aliam 
superaddit ex resurrectione, juxta illud !*: « Et 
glorificavi et iterum glorificabo. » 

Ejusdem. Gloria regis magna est in salutari Do. 
mini, et non in aliqua re ipso inferiore. « Gloriam 
et magnum decorem impones super eum. » Habuit 
quidem Christus gloriam et magnum decorem cum 
in forma Dei erat : quando autem homo factus est, 
Deus illum superexaltavit. 


Εὑρεθείη ἡ χείρ σου πᾶσι toic ἐχθροῖς cov, Ὦ — VERS. 9. Inveniatur manus tua omnibus. inimicis 


x. *. É. Οἱ μὲν ἐχθροὶ (41) τοῦ Κυρίου εὑρίσχουσιν 
αὐτὸν, οἱ δὲ μισοῦντες αὐτὸν εὑρίσχονται παρ᾽ αὐ- 
τοῦ. Καὶ διὰ μὲν τοῦ νόµου εὑρίσχομεν θεὺν, διὰ δὲ 
τῶν Εὐαγγελίων εὑρισχόμεθα map' αὐτοῦ, ἐχθροὶ ὄν- 
τες τὸ πρότερον χαὶ «ξένοι τῶν διαθηκῶν » τοῦ Θεοῦ, 
ε ἐλπίδα μὴ ἔχοντες xal ἄθεοι ἐν τῷ χόσμῳψ» ἣ διὰ 
πρακχτιχῆς μὲν εὑρίσχομεν θεὸν, διὰ δὲ γνώσεως εὖ- 
Ρισχόµεθα παρ) αὐτοῦ. 


* Matth. vit, 6. 7 Gen. à, Ἴ. * ibid. 1, 24. 

($4) Ἐπιθυμία μὲν καρδίας, etc. ldem. 

($5) Στέφανος uày. Χριστοῦ, eic. Schede Grabii, 
Barbarus. 

(36) Ἐξ ὧν τις ἐπιτηδεύει, etc. Schedz Grabii. 
4 A Ζήτησον εἰ ἡ μὲν Écriw, etc. Exdem sche- 


* Joan. xiv, 6. 


(uis, ete. Inimicl. Domini inveniunt, eum; qui au- 
tem eum oderunt, inveniuntur ab 6ο. Et per legem 
quidem invenimus Deum, per Evangelia vero ab eo 
invenimur,qui príus inimici eramus, « εἰ hospites 
testamentorum » Dei, « spem non. habentes, et sinc 
Deo in hoc mundo **. » Vel per actionem invenimus 
Deum, et pcr cognitionem invenimur ab eo. 


"ibid. xn, 28. '' Ephes, u, 13. 


38) 'O βασιλεύς, etc. Corderius. 
9) Τὸ σωτήριον, eic. Schede Grabii. | 
40) 'H δόξα , etc. Parti Corderius partimque 
schedz Grabii. 
(41) Οἱ μὲν ἐχθροί, eic. Codex Coislinianus, 
scheda Grabii. 
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εις. 


Ejusdem. Ὑο]οεϊρο]πιοφ quidem comprehendet, A — ToU αὗτοῦ. Καὶ τοὺς μὲν ταχυτᾶτους (42) χατα- 


robustissimos autem interliciet. Inveniatur autem 
pugnans quando supplicium sumit, juxta illud '* : 
« Pugnat Dominus manu occulta contra Amalec. » 

VgBs. 10. Pones eos ut clibanum ignis, eic. lloc 
de perversis ait : chibanus enim ignis sunt, quo- 
niam accensa suut velat. clibanus corda eorum. 
Atque alibi etiam dictum est ** : « Omnium adul 
terorum corda sunt ut elibanus. » . 

Dominus in ira sua coniurbabit eos, etc. Turban- 
tur prz? exspectatione supplicii, non omnes omnino, 
sed qui ex voluptate perversi sunt, et falsa magni 
faciunt. « Et devorabit 900 ignis, » quoniam sunl 
ligna, faenum, stipula. 

VgRs;, 81. Fructum eorum de terra. perdes, et 


λήφεται, τοὺς δὲ δυνατωτάτους καταλύσει. KÓpefel 
δὲ πολεμοῦσα ἡ τιµωρουµένη, κατὰ vó* «Holtuei 
Κύριος χειρὶ χρυφία ἐπὶ τὸν ᾿Αμαλέχ.) 

Θήσεις αὐτοὺς ὡς κ«.ίδανον xupóc, κ. τ. ἑ. 
Τοῦτο περὶ πονηρευοµένων (40) φησί, χλίδανος váp 
εἰσι πυρὸς, ἐπεὶ ἐθερμάνθησαν ὡς χλίδανος αἱ xap- 
δίαι αὐτῶν. Καὶ εἴρηται δή που’ «Πάντες µοιχεύον- 
τες, ὡς κλίόθανος αἱ χαρδίαι αὐτῶν, » 

Κύριος àv ὀργῃ αὐτοῦ συνταράξει αὐτοὺς, 
x. t. t. Ταράττονται δὲ ἐπὶ προσδοχίᾳ (44) τιµω- 
plac, οὐχ ἁπλῶς πάντες, ἀλλ' οἱ 6r ἡδονῖν xaxa, 
καὶ δοξάκοντες τὰ φευδῆ. «Καὶ χαταφάγεται αὐτοὺς 
πῦρ, ἐπειδὴ clot ξύλα, χόρτος, χαλάμη. 

Tóv καρπὸν αὐτῶν ἀπὺ γῆς ἁπολεῖς, καὶ τὸ 


semen eorum a filiis hominum, eic. Non. subetan- B σπέρµα αὐτῶν àxó υἱῶν ἀνθρώπων, x.v. &. Ob 


tiam, G19 interitus enim expers ost; sed qualita- 
tem qua germinavit ligna, foenum, stipulam, mala 
nempe opera; vel ctiam id quod mali et impii se- 
aninaruut semen, quod quidem disperdet Deas  β- 
liis hominum, Beneficium autem est a peecatis οἱ 
snalis cogitationibus decidere. Semen enim peccati, 
cogitatio perversa. 

Vgns. 129. Quoniam declinaverunt in te mala, co- 
gitaverunt consilia qua non potuerunt stabilire, etc. 
Per omnia sese vertunt perversi ut imbecilles ado- 
riantur. Excogitant enim insidias adversus euim 
qui noxam non ferret. 

Ejusdem. Quilibet perversus deelinat mal& in 
eum cui nocere vult, vel in eum quicum injeste, 
vel in eum quicum impie agiL. 

Ejusdem. Tune inciinamur, qaando conira na- 
iuram movemur. 

Vgas. 15. Quoniam pones eos dersum : in reli- 
quiis tuis preparabis vultum. eorum, etc. Postquam 
positi fuerint odientes Dominum ut clibanus ignis 
in tempore vultus ejus, et contarbeti fuerint a Do- 
mino in ira ejus, ac deroraverit eos ignis, atque 
perdiderit Dominus fructum eorum de terra, quo- 
niam spiritus fructus non erat; postquam item se- 
men eorum dieperdiderit ο filiis beminum (declina- 
veruni enim edientes Dominum mala iu eum, et 
cogitaveruut consilia quae non potuerunt stabilite), 
ac postquam postea posuerit illes fugientes dorsum, 


tunc. prz parabit vultum eorum ia reliquiis, ut post D 


tot dolores, remissiuuem obtineant, et ad contem» 
plationem perveniant. 


Vgas. 14. Exaltare, Domine, in virtute tua, can- 
tabimus el psallemus viriutes tuas, eic. Si. virtus 
Dei Christus est, dum exaltatur in virtute sua Do- 
min us, in Christo exaltatur. Canit autem aliquis, 


15 Exod. xvii... !!* Osee vii, 4. 

mel Hal τοὺς μὲν εαχυτάτους, etc. Seheds 
(43) Tovro περὶ πονηρευοµέγων, etc. Corde- 

dy Ταράττονται δὲ ἐπὶ προσδοκίᾳ, ete. Scheda 
(45) Οὐ τὴν οὐσίαν, etc. Schede Grabii. 


T 


τὴν (40) οὐσίαν, ἀνινλεθρος γὰρ, ἁλλὰ τὴν ποιότητα 
xa0' ἣν ἑθλάστησε ξύλα, χόρτον, Χαλάµην, τὰ πονι- 
ρὰ ἔργα 3) καὶ ὅπερ οἱ xaxok χαὶ δυσσεθεῖς χατέἐθᾳ- 
λον σπέρµα, ὅπερ ἀφανίδει 6 θεὸς ἀπὸ τῶν vlov τῶν 
ἀνθρώπων. Ἐὐεργεσία δέ ἐστιν ἐχπεσεῖν ἁμαρτιῶν 
καὶ ἐννοιῶν πονηρῶν. Σπέρµα γὰρ ἁμαρτίας λογι- 
σμὸς πονηρός. 

"Oct δχ1ιναν elc σὲ καχὰ, διελογίσαντο BovAir 
ἣν οὗ μὴ δύγωνται στῆσαι, κ. τ. E. MX πάντων 
οἱ φαῦλοι (46) καταστραφέντες ἀδυνάτοις ἐπιχειροῦ- 


σι. Διαλογίζονται γὰρ ἐπιθονυλευτιχῆν χατὰ τηῦ βλά- 


6v μὴ ὑπομένοντος. 

Tov αὐτοῦ. El; ὃν θέλει ἕκαστος τῶν πονηρῶν 
χαχοποιεῖν, χλίνει τὰ χαχκὰ, ἢ εἰς ὃν ἀδικεῖ, f) εἲς 
ὃν ἀσεθεῖ. 

Τοῦ αὐτοῦ. Ἐότε χλινόµεθα, ὅτε παρὰ φύσιν χι- 
νούµεθα. 

Ὅτι θήσεις αὐτοὺς voror: àr τοῖς z&ptAel xou 
σου ἑτοιμάσεις τὸ πρόσωπον αὐτῶν, x. τ. ἑ. Mc 
τίθεσθαι (47) τοὺς μισοῦντας τὸν Κύριον 4x; χλίθα- 
voy πυρὸς εἰς χαιρὸν τοῦ προσώπου αὐτοῦ, xal σον- 
ταράσσεσθαι αὐτοὺς ὑπὸ Κυρίου ἐν τῇ ép?) αὗτοῦ, 
xa ἠνίκα χάταφάγηται αὐτοὺς πῦρ, xai ἀπολέσῃ ὁ 
Κύριος τὸν χαρπὺν αὐτῶν ἀπὺ γῆς, ἐπείπερ οὐ πνεύ- 
µατος καρπὸς ἣν χαὶ ἐπὰν τὸ σκέρµα αὐτῶν &zo- 
Moy ἀπὸ viv ἀνθρώπων (ἔχλιναν γὰρ οἱ μισοῦν- 
τες Κύριον xaxà εἰς αὐτὸν, xal διελογίσαντο βουλὰς, 
ἃς στῆσαι οὐ δύνανται) xol ἐπὰν μετὰ ταῦτα 0f 
αὐτοὺς φεὔγοντας νῶτον, τότε ἑτοιμάσει τὸ πρόσω- 
πον αὐτῶν by τοῖς περιλοΐποις, ἵνα xai àv «όύτοις 
μετὰ τοὺς τοσούτους ἀνόσοως τύχωσι, xat θεωρή- 
σωσι. 

Ὑγώθητι, Κύριε, ἐν τῇ δυνἀμει cov: ᾷσομεν 
xe γα ]οῦμεν τὰς δυναστείας ccv, x. *. &. El 
ὀύναμις θεοῦ (48) ὁ Χριστὸς, ὑψούμενος kv τῇ δυνά- 
Mtt ἑαυτοῦ ὁ Κύριος, ἓν Χριστῷ ὑψοῦται. "δει δὲ 


sil (46) Aià zárcov οἱ φαῦ.ῖοι, etc. Schede Gra- 


(41) Μετὰ τἐθεσθαι, eic. Codex Coislinianus Eu- 
$ebio tribuit, Corderius anonymo, schedz Grabii 
Origen. Certe in Eusebii comnrentariis in Psalmos 
nihil simile reperitur. 

(48) El δύναμις 8600, ctc. Corderius. 
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τις θεωρῶν, xal ψάλλει κατ’ ἀρετὴν ἐνεργῶν. Δεῖ δὲ A quando contemplatur; et psallit, cum virlutem ope- 


καὶ θεωρεῖν τὰς δυναστείας αὐτοῦ, xai χατὰ ταύτας 
πράττειν. 


d— 


VYAAMOZ ΚΑ’. 

Ὁ θεὺς, ὁ θεός µου, πρόσχες µου ἵνα cl éyxa- 
τά λιπὲς µε, x. v. E. Αὕτη dj φωνὴ (49) τοῦ Κυρίου 
Χριστοῦ, τῷ σταυρῷ προσηλωμένου, xat ἄλλως δὲ 
τυποῖ τὸ ἡμέτερον πάθος. Ἡμεῖς γὰρ Ίμεν οἱ ἔγχα- 
ταλελειμμένοι χαὶ παρεωραμένοι πρότερον εἶτα νῦν 
προσειλημμένοι xal σεσωαµένοι τοῖς τοῦ ἁπαθοῦς 
πτάθεσιν, ὥσπερ τὴν ἀφροσύνην ἡμῶν καὶ τὸ πληµ- 
μελὲς οἰχειούμενος, διὰ τῶν ἑξῆς τοῦ ψαλμοῦ φησι’ 


« Maxp&v ἀπὸ τῆς σωτηρίας µην οἱ λόγοι τῶν παρα- Β 


πτωμάτων µου.» Ὡς ἔλεχε (80): Μαχράν µε ποιοῦ- 
σι τῆς αωτηρίας αἱ ἁμαρτίαι. 

Σὺ δὲ ἐν ἁγίῳ κατοιχεῖς d ἔπαυ'ος τοῦ Ἰσ- 
pat, x. τ.ἓ. Ἐντεῦθεν µανθάνοµεν (51), ὅτι αὖ- 
τοξπχινός ἐστιν ὁ Κύριος, xoi ἔπαινος βαχρὰν τοῦ 
Mapa. | 

Ἐγὼ 06 eji σκὠληξ xal ox ἄνθρωπος, x. τ. 8. 
'O σχώληξ (52) obx ix συνδυασμοῦ γεννᾶται, à)? 
ἀπὸ ξύλου, xal κατεσθίει ξὖλα, χόρτον, χαλάμην. 
Ἰάχα xoi à θεὸς ἡμῶν πῦρ ἐστι χαταναλίσχον τὴν 
μοχθηρὰν καὶ εὔπρηστον ὍΌλην. Ei δὲ ξύλα χαὶ αἱ 
λογικαὶ ὀνομάζονται φύσεις' «Σὲν γὰρ, φησὶν, ε ἐζχ- 
λωσαν πάντα τὰ ξύλα τοῦ παραδείσου, » ἓν δὲ ταύ- 
«atc πέφυχε γεννᾶσθαι Χριστὸς ὡς σοφία, xat διχαιο- 
σύνη ' χαλῶς ὁ Χριστὸς ὀνομάζεται σχώληξ Ev τοῖς 
τοιούτοις ξύλοις γενόμενος. ᾽Αλλὰ xal ὡς σχώληξ δέ- 
λεαρ γέγονε τῷ διαθόλφ χαὶ τοῖς ἀγγέλοις αὐτοῦ» 
xal εὑρίσκεται μὲν τῷ σφοφῷ εὐθὺς, τῷ δὲ ἄφρονι 
σχολιός. Γίνεται δὲ καὶ ἡμῖν ἁμαρτάνουσι σχώληξ, 
τὴν συνείδησιν ἡμῶν διελέγχων xaX χατατρώγων. 

"οτι σὺ εἶ ὁ ἐκσπάσας µε ἐκ γαστρὸς, ἡ éA- 
ic µου ἀπὸ μαστῶν τῆς μητρός pov, x. t. E. 
Θεὸν γὰρ γενόµενον (00) ὁ Πατὴρ ἐμαιςύσατο: οἵ- 
μαι δὲ xal µόνον τῶν εἰς Υένεαιν ἐληλυθότων, ἐπεὶ 
xai µόνος ἐξ ἁγίου Πνεύματος qv. Ei δὲ ἐλπίζειν 
δει ἔτι γαλαχτοδοτούμενος τελειότητι, πρὸς τὸ, «Ex- 
σπάσας pui, » λεχθείη ἂν, ὅτι χαὶ ἵνα μὴ ἐξέλθῃ τῆς 
γαστρὸς, ἐπεθουλεύετο xal ἑχωλύετο, ὡς δεῖσθαι τοῦ 


Θεοῦ ἐχσπῶντος αὐτὸν ἀπὸ Ὑαστρός. Τάχα δὲ xo D 


πάντα τὸν γεννώμενον ἀόρατός τις δύναμις ἑχσπᾷ 
&nb τῆς Υαστρός' ἁγία μὲν, ὡς τὸν Παῦλον ἀφορι- 
ζόμενον ἐκ χοιλίας μητρός * χείρων δὲ, ὡς τοὺς ἀπηλ- 
λοτριωμένους ἀπὸ μήτρας ἁμαρτωλούς. Μόνον δὲ τὸν 
Σωτῆρα αὐτὸς ἑξέσπασεν ὁ Πατὴρ ἀπὸ τῆς Υαστρὸς, 
ὥστε αὐτὸν τοῦ ἑξαιρέτου αἰσθανόμενον sipnxévat 
τό. «Ὅτι σὺ el ὁ ἑχσπάσας µε bx Υαστρός» τῶν 
ἄλλων ἀνθρώπων οὐχ ἑχσπασμένων, ἀλλ' ἑξερχομέ- 
νων» «Ἐξηλθευ γὰρ, φησὶν, «ὁ Ἡσαῦ ὡσεὶ δορὰ 
δασύς. » Auk τοῦτο δὲ µόνος οὐ γέγονεν ὃν τῇ τῶν 


1 Ezech. ΣχΣΙ,9. | Gen. xxv, 9ὸ. 


49) Αὕτη ἡ φωνή, etc. Corderius, qui εἰ si- 
milia fere babet sub nomine Gregori Naaian- 
χει]. 

(50) ας ἔλεγε, eic, Codex Coislinianus, et sehe- 
da Grabii. 


ratur. Ceterum virtutes ejus contemplandz sunt, 
et ad illas vita exigenda. 


PSALMUS XXI. 

ΥΕΑ». 2. Deus, Deus meus, respice in. me : quare 
me dereliquisti, etc. Hzc est Domini Christi cruci- 
fixi vox, qu: aliunde figurat quod nobis accidit. 
Nos enim eramus prius derelicti et despecti, nunc 
vero postmodum assumpti οἱ salvi facti passionibus 
ejus qui non erat passionibus obnoxius, quemadmo- 
dum insipientiam nostram et delictum sibi G2 
accommodans, sequentia psalmi verba profert : 
* Longe a salute mea verba deliciorem meorum. » 
Quasi diceret : Procul a salute me peccata faciunt. 


Vgns. 4. Tu autem in sancto habitas laus Israel, 
etc. linc discimus Dominum esse laudem ipsam, 
et maxime laudem Israel. 


Vgns. 7. Ego autem. sum vermis et. non lomo, 
etc. Non oritur vermis ex copula, sed ex ligno, ct 
rodit ligna, foenum, stipulam. Fortasse et Deus 
noster ignis est consumens pravam et combustibi- 
lem materiam. Quod si lignorum vocabulo rationa- 
biles quoque natura appellantur : « Te » enim, in- 
quit **, e s&mulata. sunt omnia ligna paradisi, » in 
his autem solet nasci Christus, ut sapientia et justi- 


C tio, pulchre Christes dicilur vermis in ejusmodi 


lignis natus. Sed et tanquam vermis esca factus 
est diabolo et angelis ejus. Sapienti insuper inve- 
nitur rectus, insipienti vero obliquus. Fit etiam 
nobis peccatoribus vermis, conscientiam nostram 
arguens et rodens. 

Vgns. 10. Quoniam iu es qui extraxisti me de 
ventre, spes mea ab uberibus matri mee, etc, Na- 
scenti Deo Pater obstetricatus est, eique soli, opi- 
nor, quia solus de Spiritu sancto erat. Quoniam 
autem sperare noverat, cum adhuc perfectionis 
lacte nutriretur, ad illud « extraxisti me, » diceu- 
dum erit, ipsum, quominus exirel de ventre, fuisse 
impeditum, eique insidias positas fuisse, adeo ut 
opus habuerit Deo qui illum extraherel de ventre. 
Forte autem εἰ quemlibet nascentem invisibilis 
quadam virtus extrahit de ventre; sancla quidem, 
qualis fuit ea quie extraxit Paulum segregatum ex 
utero matris; mala vero,qux extrahit peccatores 
qui alieuali sunt 3. vulva. At solum Salvatorem 
ipse extraxit Pater de ventre, adeo ut singularis 
beneficii conscius Filius dixerit 5 « Quoniam tu es 
qui extraxisti me de ventre, » cum alii homines 
non extreahantur, sed egrediantur : « Egressus est » 
enim, iuquit'*, « Esau sicut pellis pilosus. s Propter- 


(51) Εντεῦθεν nav0dvoper, etc. Schede Grabii. 

(52) 'O exoAqC, etc. Codex Coislin. et schedze 
Grabii, Barbarus. 

(58) θεὺ» γὰρ γενόµενον, etc. Scheag. Gradii, 
partimque Corderius, 
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ea solus Salvator infanti: amentiam et statum non A νηπίων ἀνοίᾳ καὶ καταστάσει * ἔτι γὰρ μαστοὺς µη- 


est expertus, quippe qui adhuc ubera matris cor- 
pore sugens, sperare noverat in eum qui extraxerat 
illum de ventre. Omnes enim homines ubi nati sunt, 
ad malitiam primum accedunt, Dominus autem 
nosler « priusquam noveri bonum aut malum, » 
sicut ait. Ísaias !*, « malitiz abrenuntiat, ut. eligat 
bonum. » Cum his conferes ea. qu:e dicla sunt de 
Joanne « exsultante pra gaudio *', » et de Jacob 
« in utero supplantante fratrem suum 18 » et de 
Jeremia « priusquam exiret de vulva sanctificato !*.» 

621 Vrns. 10, 14. Spes mea ab uberibus matris 
giec, in te projectus sum ex wlero, etc. Enos speravit 
invocare Deum, sed non ab uberibus matris : Chri- 
sius aulem antequam cognosceret bonum aut ma- 
lum, elegit bonum. Quare probe dicitur sperasse 
ab uberibus matris. « Νου enim, inquit **, homo 
est qui vivat, el non peccet. » 


De venire matris mec Deus meus es (tu, cic. Quia 
nimirum cum nasceretur, orabat, forte etiam prius- 
quam nasceretur. Prudentior enin fuit Jona qui in 
ventre ceti oravit. 

Vkns. 12. Ne discesseris a me, quoniam tribulatie 
proxima est, quoniam mom est qui adjuvet, etc. 
Fortassis istud, « tribulatio proxima est,» dicebat 
cum ia cruce penderet, referebatque illud ad eas 
quas in inferne experturus erat afllictiones ab iis 
qua ibi degebant, potestatibus. {ο autem dicit, 
quasi nullus angelerum futurus csset adjutor. Non 
erim ex illis quispiam illuc ausus est cum eo 
descendere. 

Vgns. 12. Circumdederunt me vituli multi, tauri 
pingues obsederunt me, etc. ll:ec etiam referes ad in- 
tellectuales diemones, ct vitulorum nomine 'intel- 
liges malignas, quie lerrena operantur, potestates : 
»am vitulus animal est terrz? operibus addictum. 
Taurorum pinguium nomine ob multiplicem ma- 
litis scientiam eas dices virtutes qua» verbis falla- 
cihus prxsunt, et iis ceu cornu homines feriunt et 
proterunt. Lco erit diabolus rugiens contra nos ct 
multos abripiens : 4 quo leone extraxit pastor 
bonus duo femora et imam auris partem. Aurem 
enim anim hominis per auditum, et per femora 
incessum ejus deglutierat. 

Ejusdem, Ab his verbis : « Circeumdederunt me 
vituli multi, » queres num alia quidem ad ea quz 
ejus exitum pracesserunt, alia autem ad ea qu» 
illum subsecuta sunt, on vero omnia ad illa quz 
exitum subsecula sunt, pertineant. Verisimile est 
illum vidisse circumstantes potestates qua ani- 
mam ejus abripere volebant ct ad horribiliora loca 
de trudere, 


"Luc. 1141. '? Gen. xxvi, 50. 

(94) "Erd&c fjAzwsr, eic. Scheda Grabii, Barba- 
rus, codex Coisliniauus. 

(55) "H ἐπεὶ ἅμα, εἰο. Codex Coislinianus, et 
Schede Grabii. 

(96) Táya τὸ, θΛίγις, etc... Exdem schedz, Bar- 


16 [ga. vir, 16. 


τρὸς διὰ τὸ σῶμα θηλάζων ἐλπίξειν δει ἐπὶ τὸν ix- 
σπάσαντα αὑτὸν ix Υαστρός ' πάντες γὰρ ἄνθρωποι 
γενόµενοι πρότερον τῇ χαχίᾳ προσέρχονται. ὁ δὲ 
Κύριος ἡμῶν, καθώς φησιν 'Ἡσαῖας, « πρὶν f γνῶ- 
ναι αὐτὸν ἀγαθὸν 3| χαχὸν, ἀπειθεῖ πονηρίᾳ τοῦ Ex- 
λέξασθαι τὸ ἀγαθόν.ν Τὸ δὲ περὶ Ἰωάννου µέντοιγε 
ε σχιρτῶντος £v ἀγαλλιάσει» συνεξετάσεις τούτοις, 
xaX τὰ περὶ Ἰαχὼθ «ἓν τῇ χοιλίᾳ πτερνίζοντος τὸν 
ἀδελφὸν αὐτοῦ.» xal τὰ περὶ Ἱερεμίου «πρὶν ἑξελ- 
θεῖν ἐχ μήτρας ἁγιασθέντοςον 

Ἡ ἑ Ίπίς µου ἀπὸ μαστῶν τῆς μητρός µου, ἐπὶ 
σὲ ἐπεῤῥίφην éx μήτρας ., x. τ. ἐ.' Ἐνὼς fm- 
σεν (94) ἐπιχαλεῖσθαι τὸν θεὸν, ἀλλ᾽ οὐκ ἀπὸ μαστῶν 
τῆς μητρός ' ὁ δὲ Χριστὺς πρὶν f) γνωσθῆναι ἀγαθὸν 


B 8$ χαχὸν, ἐξελέξατο τὸ ἀγαθόν' ὥστε χαλῶς οὗτος 


λέγεται ἠλπικέναι ἀπὸ μαστῶν τῆς μητρός. ε οὐκ 
ἔστι γὰρ, φησὶν, ἄνθρωπος, ὃς ζήσεται, καὶ οὐχ 
ἁμαρτήσει. » 

Ἀπὸ γαστρὸς μητρός µου θεός µου el σὺ, x. 
v. E. "H ἐπεὶ ἅμα (55) τῷ γεννηθῆναι ηὔχετα, τάχα 
καὶ τρὶν γεννηθῆναι' ἣν γὰρ συνετώτερος Ἰωνᾶ ἐν 
xoi κήτους εὐχομένου. 

M^ ἁποστῇς ἀπ ἐμὸῦ, ὅτι θ1ΐψις ἑγγὺς, ὅτι 
οὑκ ἔστιν ὁ βοηθῶν, κ.τ. E. Τάχα τὸ, « θλίψις (56) 
ἐγγὺς, » ἔλεγεν ἐπὶ τοῦ σταυροῦ χρεµάμενος, ἀναφέ - 
βων ἐπὶ τὰς ἓν ᾧδου πρὸς τὰς ἑχεῖ δυνάμεις περι- 
στάσεις. Λέγει δὲ ταῦτα, otoveY οὐδενὸς τῶν ἀγγέλων 
αὐτῷ βοηθοῦντόὸς. Οὐ γὰρ ἑτόλμησέ τις αὐτῶν ἕως 
ἐχεῖ συγχαταθῆναι. 


Περιεχύκ.Ίωσάν µε µόσχοι zoAAol, ταῦροι zio- 
*vx£c περιέσχον µε, X. τ. E. ᾽Ανάγοις δὲ ταῦτα (D1) 
xaY ἐπὶ τοὺς νοητοὺς δαίμονας, xaX µόσχους νοῄσεις 
τὰς ἑνεργούσας ὙΥἡϊνα πονηρὰς δυνάµεις, διὰ τὸ , 
γεωπόνον εἶναι τὸ (Gov: ταύρους δὲ πίονας διὰ τὸ 
πολυμαθὲς τῆς χαχίας τὰς τῶν ἁπατηλῶν ῥημάτων 
προϊσταμένας δυνάμεις xa δι αὐτῶν τοὺς ἀνθρώ- 
πους χερατιζούσας᾽ λέοντα δὲ τὸν διάθολον ὠρυόμε- 
νου χαθ᾽ ἡμῶν, xal πολλοὺς χαθαρπάζοντα, ἀφ' οὗ 
λέοντος ἐξέσπασὲν ὁ ποιμὴν ὁ χαλὸς δύο σχέλη xal 
λοθὸν ὡτίου, διὰ παραχοῆς μὲν καταπίνοντος τὸ οὓς 
τῆς ψυχῆς τοῦ ἀνθρώπου, διὰ δὲ τῶν σχελῶν τὴν 
πορείαν αὐτῆς. 

Tov αὐτοῦ. Ζητήσεις δὲ (58) ἀπὸ τοῦ, « Περιεχύ- 
Χλωσάν µε µόσχοι πολλοὶ, » πότερον τὰ μὲν λέγεται 
πρὺ τῆς ἐξόδον, τὰ δὲ περὶ τῶν μετὰ τὴν ἔξοδον, f) 
πάντως περὶ τῶν μετὰ τν ἔξοδον. Καὶ εἰχός γε ὅτι 
ἑώρα περιεστηχνίας δυνάµεις βουλοµένας τὴν φυχὲν 
αὐτοῦ παραλαθεῖν, xaX χαταθιθάσαι ἓν σχνθρωποτέ- 
pots χωρίοις. 


* Jerem. 1, 5. ** ΗΙ Reg. να, 46. 
barus. 

(57) Ἀγάγοις δὲ ταῦτα, etc. Schede Grabii, 
partimque Corderius apud quem incerto auctori 
vibuuntur. 

(58) Ζητήσεις δέ, etc. Schede Grabii. 
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Ὡσεὶ ὕδωρ ἐξεχύθη», xal διεσκορπίσθη πάντα A — VEns 15. Sicut aqua effusus aum et dispersa sunt 


τὰ ὀστᾶ µου, x. 5. E. Ὁστᾶ τῆς σοφίας (59) τὰ ἅγια 
δόγµατα τῆς Ἐκκλησίας ἐστὶν, ἅπερ ἐν τῷ Πάσχα 
τοῖς Ἰουδαίοις μὴ συντρίθειν νενοµοθέτηται« Ὀστοῦν, 
γὰρ, φησὶν, «οὐ συντρίφετε αὐτοῦ. » Ἐκχεῖται δὲ 
ὡσεὶ ὕδωρ λόγος ὑπὸ τῶν πρεσθευόντων αὐτὸν ὑδα- 
ρῶς, xal ὑπὸ τῶν εἰς οὐχ ἐπιτήδεια σχεύη λαλούντων 
αὐτὸν, καὶ ἐκχεόντων ΄ διασχορπίξεται 6b πάντα τὰ 
ὁατᾶ τοῦ λόγου ὑπὸ τῶν ph σωκόντων αὐτοῦ τὸ Ὀψος, 
ἀλλὰ τὴν ἐν ταῖς Γραφαῖς ἁρμονίαν αὐτοῦ διαλυόντων, 
ὥστε εἶναι παρὰ μὲν τῷδέ τινι τόδε ὁστέον αὐτοῦ, 
παρὰ τῷδέ τινι ἕτερον, xaX ἕτερον παρ ἑτέρῳ. Ὁ 
δὲ ἐν τῷ τελείῳ θΘεὸς συνάγει ὁστοῦν πρὸς ὀστοῦν, 
χαὶ ἁρμονίαν πρὸς ἁρμονίαν Ex τοῦ ὄντος Ἰσραήλ. 
"H χατὰ τὸ, « Ἑλέησόν µε, Κύριε, ὅτι ἑταράχθη τὰ 
ὁστᾶ pov, » ἐστί τινα τῆς φυχῆς νοητὰ ὁστᾶ. 

Καὶ εἰς χοῦν θανάτου κατήγαγές µε, κ. τ. b. 
Ox εἰς θάνατον (00), ἀλλ᾽ εἰς χοῦν θανάτου χατἠχθη 
ὁ Χριστός" οὗ γὰρ dj φυχἠὴ αὐτοῦ εἰς ὥδου χατελἠ- 
φθτ, xai ἡ σὰρξ αὐτοῦ οὐχ olbc διαφθοράν. 


Διεμερ΄σαντο τὰ ἱμάτιά µου ἑαυτοῖς, xal ἐπὶ 
τὺν ἱματισμόν µου ξέα.Ίον xAnpoyr, x. τ. E. Ἰουδαῖοι 
μὲν (01) τὸν γραπτὸν νόµον τηροῦντες χαὶ τὰ αἰσθητὰ 
μάτια τοῦ Λόγου διαµερίκονται ' ἡμεῖς δὲ τὸ πνεῦμα 
τοῦ λόγου φυλάσσοντες, τὰ νοητὰ ἱμάτια τοῦ Σωτήρος 
ἡμῶν διαµεριζόμεθα, εἰς Χριστὸν βαπτιζόμενοι, καὶ 
αὐτὸν ἐνδυόμενοι ὡς σοφίαν καὶ ἀλήθειαν καὶ διχα!ο- 
σύνην. 

Ῥῦσαι ἀπὸ ῥομφαίας τὴ» νυχήν µου, χ. τ. &. 
Ἡ δυναμµένη τὴν ψυχὴν (02) πλῆξαι ῥομφαία νοητὴ 
ἄρα ἐστὶ, περὶ ἧς εἴρηται' « Καὶ αοῦ δὲ αὑτῆς τὴν 
Φυχὴν διελεύσεται ῥομφαία.» Ῥομφαία τοίνυν ἑστὶ 
ψεχτὴ πειρασμὸς εἰς ἀπιστίαν Θεοῦ προσχαλούµενος 
τὴν φυχὴν, 3j γνῶσις φευδώνυµος, ?| λογισμὸς ἀχά- 
Vaptog εἰς ἁμαρτίαν ἐφελχόμενος τὴν ψυχἠν' ὅπερ 
συμθαίνει τοῖς τὴν πραχτικὴν χατορθοῦν βουλομέ- 
vote. 

Κάὶ ἐκ χειρὸς xvróc τὴν µογογεγῆ µου, x. ^. É. 
Τὰ £x τούτου (03) τοῦ χυνὸς γεννώµενα χαὶ αὐτὰ κυ- 
νάρια ὀνομάζεται, περὶ ὧν εἴρηται' « Οὐκ ἔστι χαλὸν 
λαθεῖν τὸν ἄρτον τῶν τέχνων, χαὶ βαλεῖν τοῖς χυνα- 
ρίοις. 

Διη' ήσομαι τὸ ὄγομά σου τοῖς dóeAgorc (ου, 
x. τ. É&. Ταῦτα οἱονεὶ (04) ἀναστάντος ἐχ vsxpiov ὑπ' 
αὐτοῦ λέγεται, xal ἑπακουσθέντος ἐφ᾽ oig προσηύ- 


ξ το. 


Παρὰ cov à ἔπαινός µου ἐν Εκχ.λησίᾳ μεγά-ῖῃ, 
X. τ. É. « Ἐν τῷ Κυρίῳ (65) ἐπαινεθήσεται ἡ duy, 
μου, » τουτέστιν οὐχ ἐν εὐγενείᾳα οὐδ' ἐν πλούτῳ, ἀλλ 
ἐν σογίᾷ χαὶ δικαιοσύνῃ. 

Φάγονται πένητες καὶ ἐμπ.ησθήσογται, καὶ 


33. Psal. vi, 3. 


(53) ᾿Οστᾶ τῆς σοφίας, cic. Exsdem schede, 
Barbarus, 

(60) οὐκ εἷς θάνατον, etc. Codex Coislinianus, 
schede Grabii. 

(61) ᾿Ιουδαῖοι uér, etc. Codex Coisliuianus, Bar- 
barus, schedze Grabii, 

(62) Ἡ δυναμένη την ψυχή», etc. Sched:e 


Píarnat. Gn. XII. 


*! Joan. xix, 350. 


*? Duc. n, 959. 


omnia ossa mea, etc. Ossa sapienti: , dogmata Ec- 
clesi:e sancta sunt, qu:e in Paschate non commi: 
nuenda esse lex Judxis pracipiebat : « 0s » enim, 
inquit *!, « non comminuetis ex eo.» Effunditur sicut 
aqua verbum ab iis qui non sincere ipsum annun- 
tiant, et ab i/s qui in idonea vasa non illud emit- 
tuni; disperguntur vero omnia ossa verbi ab iis 
qui ejus sublimitatem non servant, sed eam αμ 
in Scripturis est, harmoniam dissolvunt, ita ut os 
ejus aliud penes hunc sit, aliud penes illum, et 
aliud penes alterum. Qui autem 699 in perfecto 
habitat Deus, os ad os conjungit, et harmoniam ad 
harmoniam ex lsrael. Vel juxta illud ** : « Mise- 
rere mei, Domine, quoniam conturbata sunt ossa 


DB mea, » quxdam sunt intellectualia anima ossa. 


Vrns. 16. Et in pulverem mortis deduzisti me, etc. 
Non in mortem, sed in pulverem mortis deductis 
est Christus: non enim anima ejus in inferno de- 
relicta est, neque caro ejus experta est corruptio- 
nem. 

VEns. 19. Diviserunt. sibi vestimenta mea, et 
super vestem meam miserunt. sortem, cic. Judari 
quidem dum legem scriptam servant, sensibilia 
Verhi vestimenta. dividunt, nos vero spiritum verbi 
custodientes, intellectualia Servatoris nostri vesti- 
menta dividimus, in Christum baptizali, ct ipsum 
tanquam sapientiam, veritatem et justiliam in- 
duti. 

Vzns. 91. Erue a framea, Deus, animam 
meom, etc. Framea quz? animam ferire possit, ut - 
que spiritalis est, de qua dictum est *?* : « Et tuam 
ipsius animam pertransibit gladius. » Repreheusi- 
bilis itaque framea est tentatio illa quz ad incredu- 
litatem Dei animam inducit, vel cognitio falsa, vel 
cogitatio impura qux in peccatum animam trahit ; 
quod contigit his qui recte agere volunt. 


Et de manu canis unicam meam, cic. Hujus 
can:s fetus et ipsi catelli vocantur, de quibus di- 
ctum est ** : « Non est bonum sumere panem f(llio- 
rum et dare catcellis. » 


VEns. 25. Narrabo nomen tuum fratribus meis, etc. 


p WUxc ab ipso dicta sunt quasi jam a mortuis resur- 


rexisset, et exauJilus csset pro iis quorum gratia 
oraverat. 

VERs. 96. Apud (e laus mea in Ecclesia ma- 
gna, etc. «In Domino laudabitur anima mea *5, » 
hoc est, nen in generis nobilitate, neuue in divitiis, 
sed in sapientia et justitia. 

Vgns. 27. Edent pauperes et saturabuniur, et lau 


** Matth. xv, 96. 


Grabii, partimque Corderius, et codex Coislinia- 
nus, | 

(55) Τὰ £x τούτου , εἰς. Codex Coislinianus, 
sched:e Grabii. 

(s Tavra clovel, etc. Corderius. 

65) 'Ev t Πυρίῳ, eic. Codex Coislinianus. 


35 Psal.xxxin, 9. 


b 
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eum panis qni de caelo de-cendi **. » 

Vgns. 28. leminiscentur, et convertentur ad. Do- 
minim. universi fies terre, ete, l'ost. coguitionenm 
ohlivio, et post oblivionem memoria. Pulchre. au- 
tem posnit. illud, « reminiscentur;» nanr cum a 
Deo id quod sunt. acceperint, opificis recordabun- 
tir, οἱ memores convertentur, non una geus, ut 
dictum est, neque dua, sed universi fines terra di- 
vin:e cognittonis lumine illustrati. 

Vkgns. 29. Quoniam Domini est. regnum, οί ipse 
dominatur gentium, etc. Eum enim regnare oportet 
093 donec ponat omnes inimicos suos sub pe- 
dibus suis, Quasi diceret, donee omnes injusti 
fiant justi εἰ desinant esse terreni οἱ corrupti- 
biles. 

VEns. 91. Et anima mea illi vivet, etc. Anima Dei 
soli vivit Deo, οἱ cognitionem habet non solum 
prieteritorum, sed et ipsius Dei. 

Vgns. 02, Auntintiabitur Domino generatio ven- 
tura, eic. « Generatio. praeterit, et generatio ad- 
venit. » — « Generatio » autem « sapienti:e » est 
secundum Salomonem « timor Domini, divitiz, 
gloria av vita "^. » 


PSALMUS XXII. 

Vrns. 1. Dominus regit! me et nihil mihi de- 
erit, ctc. Quemadmodum oves herba et aqua. η 
triuntur, sic et homo actione el scientia vivifi- 
catur. 

VgRs. 5. Animam meam convertit. Deduxit mesuper 
semitas justitie, elc. Si semila est jusititize, utique 
est prudentig, charitatis et conlinentize, per quas 
quis ingreditur in regnuin coelorum. 


VrRS. Φ. Nam, etsi ambulavero in medio umbrae 
mortis, non timebo mala, quoniam tu mecum es, eic. 
ltinc non de Deo, sed ad ipsum Deum sermo con- 
vertitar. Ambulare autem in imedio umbre mortis, 
non idem est ac sedere in umbra mortis; qui enim 
sedet in umbra mortis, in ipsa sedet, ac firmus est 
in malo οἱ in umbra mortis. Propterea in tenebris 
est, el misericordia indiget ut ei lux. oriatur. Qui 
vero non sedet, sed transit ac per medium umbra 
mortis ambulat, non stans, sed pratercurrens, non 
solus ambulat, quia Dominus cum co pérgit. C:ete- 
rum alicubi scriptum est de sessione umbrae mor- 
tis ** : « Sedentibus in regioue et umbra mortis lux 
oria est eis. » 


Virya tua. et baculus. (nus, ipsa me  consolata 
sunt, etc. Virgam de verberibus ac suppliciis dici 
16 Juan. vt, 41. ! Eccles. 1, 4. 


(06) Μετὰ civ vvociur, cte. Schede Grabii, Dar- 
barus. 

(07) Aet γὰρ «ccr, etc. Sehedo Grabii. 

(08) Mcr ἡ ύυχή, etc. Exdem schede. 

(69) l'er&à. πὐρεύετα;, eic. Easdlem «chiedi. 

(70) "cep τὸ xpó6aror , cie. Scheda Graii, 


EX ORIGENE 


dábnnt Dominum qui requirunt ewn, etc. € Ego A airécovat 


*5 Prov. xxii, 4. 


{ή 
ἱύριο» οἱ ἑχζητοῦντες αὑτὺν, x. t. ἐ. 
€ Evo cipi ὁ ἄρτος ὁ &x τοῦ οὐρανοῦ καταθάς. » 

Μνησθήσοντ( xa) ἐπιστρα-ήσυνται πρὸς Κύ- 
fier πάντα τὰ πέΓατα τῆς γῆς, x. x. E. Μετὰ τιν 
γνῶσιν (66) f, λήθη, xo μετὰ τὴν λήθην ἡ µνέμτ. 
Καλὼῶς τε, « µνησθῄσονται, » τέθειχεν ' ὑπὸ τοῦ Θεοῦ 
γὰρ τὸ εἶνα. δεξάµενοι, τοῦ δηµιουργήσαντος µντ- 
σθήσονται, xal µνηαθέντες ἐπιστραφήσονται, οὐχ Ev 
ἔθνος, ὡς εἴρηται, οὐδὲ δύο, ἀλλὰ πάντα τὰ πέρατα 
τῆς γῆς, τῷ τῆς θεογνωσίας qur φωτιζόμενα. 

"Ort τοῦ Κυρίου ἡ βασιἁεία, καὶ αὐτὸς δεστό- 
ζει τῶν ἐθνῶν, x. τ. E. Act γὰρ αὐτὸν (07) βασι- 
λεύειν ἄχρις ἂν θῇ πάντας τοὺς ἐχθροὺς αὐτοῦ ὑπὸ 
τοὺς πόδας αὐτοῦ. Ὡσεὶ ἔλεγεν, ὅτι πάντες ἅδιχοι 
γενόµενοι δίχαιοι, παυσάµενοι τηῦ γενέσθα:. Ὑήϊνοι 
xaX φθαρτοί., 

Καὶ ἡ Ψυχή µου αὐτῷ ζῇ, x. τ. &£. Μόνῳ d; φυχὴ 
(68) τοῦ θεοῦ ζᾗ τῷ Θεῷ, τὴν γνῶσιν ἔχουσα o) µό- 
voy τῶν γεγογότων, ἀλλὰ xal αὐτοῦ τοῦ Θεοῦ. 

Αγαγγελήσεται τῷ Κυρίῳ γεγνεὰ ἡ ἐρχομένη, 
x. t. E. « Γενεὰ πορεύεται (69) xat γενεὰ ἔρχεται. » 
« l'eveX » δὲ « σοφίας » ἐστι χατὰ τὸν σοφὸν Σ9λο- 
μῶντα « φόδος Κυρίου xai πλοῦτος xai δύξα καὶ 
eof. 1 


TAAMOZ KR, 

Κύριος ποιµαίνει µε, καὶ οὐδέν µε ἑστερήσει, 
y. t. E, Ώσπερ τὸ πρόθατον (70) τρέφεται χκόρ καὶ 
ὕδατι, οὕτω χαὶ ὁ ἄνθρωπος ζωοπο'ξῖται τράςει xal 
γνώσει, 

Thr ϱυχήν µου ἐπέστρεψεν' ὠδήγησέ µε ἐπὶ 
τρίδους διχαιοσύ»ῆς, x. τ. ἓ. El ἔστι τρίθος (71) 
δικαιοσύνης, ἐστὶ xaX σωφροσύνης xal ἀγάπτης xal 
ἐγχρατείας, δι ὧν εἰσέρχεταί τις εἰς τὴν βασιλείαν 
τῶν οὑρανῶν. 

Ἐὰν' γὰρ καὶ πορευθῶ ἐν μέσῳ σκιᾶς θανάτου, 
ob «οέηθήσομαι xaxà, ὅτι σὺ μετ ἐμοῦ, κ. t. 
E; Ἐντεῦθεν ὁ λόγος (12) οὗ περὶ 0:09, ἀλλὰ πρὺς 
αὐτὸν τὺν θ2ὺν. ϱὐ ταυτὺν Of ἐστι πορεύεσθαι iv 
µέσῳ σχιᾶς θανάτου τῷ χαθῆσθα: ἓν σχιᾷ θανάτου : 
ὁ μὲν γὰρ καθεκόµενος ἵδρυται ἐν aot, xal βέθαιός 
ἐστιν ἐν τῷ xax, xal ἐν τῇ σχιᾷ τοῦ (θανάτου ' διὰ 
τοῦτο ἐν σχοτία ἐστὶ, xal δεῖται ἑλέου, ἵνα ἀνατεΏῃ 


αὐτῷ φῶς' ^ µέντοιχε μὴ χαθεζόμξνος, ἀλλὰ παρα- 


τρέχων, διὰ μὲν µέσου σχιᾶς θανάτου ὀδεύων, οὐχ 
ἑστηκὼς 0i, ἀλλὰ παρατρέχων δι) αὐτῆς τῖς σκιᾶς 
τοῦ θανάτου, οὗ μόνος περ'τατεῖ:' Κύριος γὰρ αὐτῷ 
συνοδεύει. Ποῦ δὲ γέγρατται περὶ τῆς χαθίσεως τῆς 
σχιᾶς τοῦ θανάτου" « Καθτμένοις ἐν χώρᾷ xol oxid 
θανάτου φὼς ἀνέτειλεν αὐτοῖς. » 

Ἡ ῥάδδος σου καὶ ἡ βακτηρἰα σου, αὗταί μὲ 
περεκά.Ίεσαν, x. 5. E. "ὍὋτ' d ῥάέδος (15) ἐπὶ τὼν 

13. κα, αχ, 3. 
ον Coislinianus, Barbarus. 

(41) Ei ἔστι τρίδος, etc. Scheda Gralii. 

(13) '"Evcevügr ó Acyoc, eic. Codex Baroccianus, 
Barbarus. 

(79) "οτι ἡ ῥίέξος., et. Codex Baroccianus, 
Barbarus, 
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passlyov xai τῶν χολάσεων tlomat, 
ajtn ἡ Tgagy »iyoosa: « Ἐὰν ἐγχαταλείπωσιν 
οἱ υἱοί µου τὸν vóuov pou, χαὶ τοῖς χρίμασί µου μὴ 
πορευθῶσιν ' ἐὰν τὰ δικα,ὠματά µου βεθηλώσωσ»,, 
xai τὰς ἐντολάς µου uy φυλάκωσιν, ἐπισχέγομαι Ey 
ῥάέδῳ τὰς ἀνομίας αὐτῶν, xaX £v µάστιξι τὰς ἁμαρ- 
τίας αὑτῶν, τὸ δὲ ἕλεός µου οὐ μὴ διασχεδάσω ἀπ 
αὐτῶν’ » ὥστε εἰ ἵμαρτες xai βλέπεις ῥάθδον θεοῦ 
ἐπιχειμένην σοι, ἴσθι, ὅτι τὸ ἕλεος τοῦ θεοῦ οὐ δ.ε- 
σχέδασται ἀπὸ cog. El δὲ Άμαρτες, χαὶ οὐδαμοῦ ῥά- 
ἔδος. οὐδὲ µάστ.ξ, φοθοῦ * οὗ παραδέἐχεταίἰ σε ὁ θεὺς 
« ὁ μαστιγῶν πάντα viov ὃν 1 παραδέχετ .. 2 Τοιαῦτα 
λέγεται περὶ τῶν ἁμαρτωλῶν, ὅτε οὗ μαστιγοῦνται' 

« Ἑμοῦ δὲ παρὰ μικρὸν ἐσαλεύθησαν οἱ πόδες, παρ) 
dio» ἐξεχύθη τὰ διαθἠµατά µου, ὅτι οὐκ ἔστιν àvá- 
νευσις ἐν τῷ θανάτῳ αὐτῶν, χαὶ στερέωμα ἐν τῇ 
µάστιγι αὐτῶν. Ἐν χόποις ἀνθρώπων οὐχ eiat, xal 
μετὰ ἀνθρώπων ο) μµαστ'γωθήτονται. AtX τοῦτο 
ἐχράτησεν αὐτοὺς dj ὑπερηφανία: περιεθἁλοντο ἀξι- 
χίαν xal ἀσέθειαν αὐτῶν. ᾿Η ῥάέδος σου καὶ d$; ῥακτη- 
pía σου. » 'Apxsi ῥάέδος" τί ποιεῖ βαχττρία; ἐὰν 
ᾗς πρόθατον ἁμαρτωλὸν, ῥάδδῳ πληγήσῃ' ἐὰν ἧς 
ἄνθρωπος ἁμαρτωλὸς, βακττρἰᾳ' διὰ τοῦτο ἐπὶ τού- 
των οὗ ῥάήδος, ἀλλὰ βαχτηρία ὠνομάσθη παρὰ τῷ 
Σολομῶντι ἐν ταῖς Παροιμίαις" à ὍὉ φειδόµενος τῆς 
βαχτηρίας μισεῖ τὺν ἑαυτοῦ υἱόν. » Ταῦτα οὖν παρα- 


χαλεῖ τὸν τυπτό μενον xal τὸν χολαζόμξνον, πεπεισµέγνον, ( 
ὌὭσπερ ῥάέδος (14) παιδεύει, οὕτω ϱ 


Tcv αὐτοῦ. 
πρακτικὴ μετροπαθεῖν ἐχδ.δάσχει΄ χαὶ ὥσπερ βαχτη- 
pia ἀναπαῦξ., οὕτω xal γνῶσις εὑφραίνει. Βαχτηρία 
τὸ ἰσχωρόν. Βούλεται οὖν εἰπεῖν, ὅτι, Ἡ βασιλεία σου 
ὃ χραταιὰ τῆς παρακλἠσεώς pot ταύτης ἐγένξτο χο- 
ρηγός. 

Ἡτοίμασας ἐνώπιέν (ου τράπεζιν, ἐξ ἔναν- 
tíac τῶν θλιέόντων µε, x. τ. E. Ti βούλετα: (15) τὸ, 
€ ἐξ ἑναντίας τῶν Ολιθόντων pz; » Ἔχει τι µυστή- 
pov ἁπόῤῥητον, ἵνα τις εὔχτται θλίθεσθα.. Ἐπινόει 
Rot ὥσπερ ἐπὶ τῶν ἀγώνων τῶν μεγάλων ἄθλους 
ἐπιχειμένους χαθ) ἕχαστον ἀγών'σμα, οὕτως καθ; 
ἑχάστην θλίψιν, fiiya ἂν τὸ θλίδον nap, xax αἱ θλί- 
ὄουσᾶι δυνάμεις αἱ ἀντιχείμεναι, νόει ἡτοιμασμένην 
τράπεζαν πνευματιχΏν xai νοητΏν, διὰ ταύτην ziv 
0XL5ty.. Ὁσάχις γοῦν ἐὰν θλιθῇ, τοσανυτάχις xal τρά- 
πεζά σοι παρατίθεται πνευματική. Μόνον ἔχε ὀφθαλ- 
μοὺς τοὺς ῥλέποντας τραπέκας µου, Ív' εὐχαριστῶν 
λέγοις μετὰ τοῦ Αποστόλου" « Οὐ µόνον δὲ, ἀλλὰ 
xai χαυγώμενοι £y ταῖς θλ/ώΣσιν. » Ἐν ἀρχαῖς δὲ ἑ- 
φάσχημεν τὸν Ex προχωπῆς ὄντα χατασχτνοῦν εἰς τὀ- 
πον χλότς. Ἐταὶ οὖν ὁ προχόπτων xiv ἐπὶ τὸ τέλος 
φθάσειξν, οὐχέτι µείνας πρόδατον, ἁλλὰ λογιχὸς ἄνα- 
δειχθεὶς, τράπεζαν λονικῶν τροφῶν πὑτρεπισμένην 
ἔχει ὑπὸ Κυρίου. Τῷ γὰρ Kool τυγχάνοντι dj σοφία 
ἔτουμάτει cv ἑαυτῖς τράτεναν, ἔς ἐφ᾽ ὃς τὰ ἴδια θύματα 
παρέχεται. Εὐχαριστῶν οὖν Qro « Ἡτοίμασας iv- 


V Psal pyxxvrim, Sl et seq. 3 Hebr. xui, ϐ. 


(14) Ὥσπερ ῥάέδος, clc. Codex Coislinianus, 
scheJe Grabii. 
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rint filii imei legem incam, et in judiciis meis nou 
ambulaveiint; si justitias meas profanaverint, et 
mandata mea nou cusiodierint, visitabo in virga 
iniquitates eorum, et in verberibus peccata eorum, 
misericordiam autem meam non dispergam ab eis.» 
Quamobrem si peccasti, οἱ vides virzam Dei tibi 
jmminere, 694 scito misericordiam Dei non dis- 
persam esse a le. Si aulem peccasti, nec virga 
nec flagellum ullomodo imniinet, time : non recipit 
te Deus qui « flagellàt omuem fium quem reci- 
pit 91,2 Nam de peccatoribus quos non castigat, 
dicitur 13: « Mei autem pene moti sunt pedes, pene 
effusi sunt gressus mei, quia non est respectus in 
morte ipsorum, et firmamentum in plaga eoruin. 


DB 1n laboribus hominum non sunt, et cum hominibus 


non flagellabuntur. ldeo tenuit eos superbia. Operti 
sunt iniquitate et impietate sua. Virga tua et. ba- 
culus tuus. » Sufficit virga : quid opus est baculo? 
8i fueris ovis errans, virga; si fueris homo pecca- 
tor, baculo vapulabis. Ideo in his non virga, sed 
baculus in. Proverbiis a Salomone appellatur ὃς 
« Qui parcit baculo, odit filium suum. » llzc con- 
$olantur cum qui vazulat et punitur, quippe cui 
persuasum sit a Dco omnem filium quem suscipit, 
flagellari. 

ὅτι μαστιγοῖ ὁ θεὺς πάντα υἱὸν ὃν παραδέχεται. 

Ejusdem. Quemadmodum virga erudit, sic actio 
modum in affectibus tenendum edocet; et. quem- 
admodum baculus dat quietem, sic et scientia lx- 
titiam. Daculus est quid forte. Hoc ergo vult di- 
cere : Regnum tuum validum banc consolationem 
mihi praebuit. 

VEns. 9. Paras!i in. conspectu meo mensam ad- 
versus eos qui tribulunt. me, etc. Quid. sibi vult 
islud, « adversus eos qui tribulant me? » Aliquid 
mysterii continet, ut. precetur quis tribulari. Co- 
gita mihi quemadmodum in maguis certaminibus, 
cuilibet palies'r:e certa proposita sunt pr:emia, sic in 
qualibet tribulatione, quando id quod tribulat, adest, 
et tribulationem inferunt adversari? potestates, 
mensam spiritualem et intellectualein esse paratam 


D propter hane. uibulationem. Quotiescunque igitur 


fueris tribulatus, toties tibi mensa spiritalis pro- 
ponitur. Fac oculos habeas solum ad meas mensas 
attentos, ut gratias agens dicas cum Apostolo 59: 
« Non solum autem, sed et gloriamur in tribulatio- 
nibus.» Initio dicebamus cum qui proficit, habitare 
in loco pascu:e. Sed cum is qui proficit, ad linem 
pervenerit, tunc cum non amplius maneat ovis, 
sed totus rationalis decl»ratus sit, meusam ratios 
habilibus eibis a Deo instructam habet. Domino 
cnim sapientia praparabit mensam suam in qua 
victimas suas proponit, Quamobrem gratias ageus 


32 Prov, xii, 26. ?* Rom. v, 9. 


(15) Τί βού.Ίεται, etc. Colex Baroccianus, pare 
timque Corderius. 
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ait: « Parasti in. conspectu meo mensam,» non Α ώπιόν gov τράπεσαν, » οὐκέτί εἰσαγωγικὴν xaX ηθιχὴν 


morum formatricem, et qu: recte vivendi rudimenta 
traderet disciplinam, ut prius, sed mysticam εἰ ve- 
ritaiis contemplationem. Considera num quandin 
aliquis est in hac vita, et per speculum ac aznigma 
625 videt, ovis sit qu:xe sub pastore regatur; cum 
vero ad sxeulum futurum transierit, et faciem al 
faciem veritatis admoverit, ad spiritalem mensam 
accessurus sit, juxta illud ** : « Et ego disponam vo- 
b's Testamentum, ut edatis οἱ bibalis super mensam 
Patris in. veritate. » Unde et istud?* : « Przparavit 
Deus qua oculus non vidit, » etc. lllud vero «in 
conspectu meo, » significat apertam mibi esse imen- 
sam e,regione tribulantium me multorum, qui me- 
cum inimicitias exercere volunt. Et cum propter 
eos qui tribulant me, Dominus velit me valide ad- 
versus ipsos insurgere, paravit iu conspectu meo 
mensam, in qua solidus appositus est cibus, ut hoc 
athletice saturatus, generose valeam resistere ad- 
versus eos qui tribulant me. Cujus autem caput 
oleo a Domino impinguatur, is, quemadmodum 
Christus unctus a Deo oleo exsultationis, dicet?" : 
« Oleum autem peccatoris non ἱπρίησυθί caput 
meum. » Existimo etiam eum qui jejunat, sic caput 
ungere et faciem lavare. Et quoniam non solum 
mensam paravit sapientia, verum etiam in cratere 
miscuit vinum ex ipsa vera vite expressum, hoc 
vere vinum miscuit, cum humanis verbis sensus 
divinos admiscuit, ex ejusmodi cratere singulis dis- 
wibuens calicem praebet, qui calix, cum precla- 
«15, hoc eet pretiosus οἱ eximius sit, accipientis 
ease dicitur. 


Ejusdem. Primum quidem ut pastor Christus 
pascit oves, nunc vero ut amicus vocat amicos ad 
mensam. « Nen amplius » enim, inqu:t*5, «vos di- 
co servos, sed amicos. » Ác servos quidem facit ti- 
mor Dei, amicos autem cognitio mysteriorum ejus. 
Mensam hoc loco immortalitatem vocat. Istud au- 
tem : «Adversus eos. qui tribulant me, » idem est 
ac, invitis iis qui mibi insidiantur. Neque enim 
volebant forte Babylouii eos a captivitate liberari, 
scd Cyrus victor eus in libertatem asseruit. 


Vgns. 6. Et misericordia (ua. subsequetur me om- 
nilus diebus vite mec, eic. Quxnam est misericor- 
dia que subsequitur, nisi ill& de qua Apostolus 
ait * ;: « Factus est. nobis sapientia a Deo, et justi- 
tía, et sanctificatio, et redemptio? » Misericordia 
* qux tesubsequitur, animata sequitur, et alios quidem 
apprehendit, alios vero non. Valde fugientes minime 
apprehendit, minus autem fugientes capit ut mi- 
sereatur. Non solum autem misericordia subsequi- 
tur, verum etiam hoc facit, «ut inhabitem in domo 
Domini in Tongitedinem dierum. » Longitudo cnim 


9 Luc. xxi1,29.. ** lE Cor. », 9. 


(76) Πρότερον pév, ete. εμείς Grabii, codex Coislinisnus. 


(17) Τίς ἐστιν, etc. Corderius. 


11 Psal. cx1, 5 


διδασχαλίαν χαθὰ πρότερον, ἀλλά μυστιχὴν xal τὴν 
τῆς ἁληθείας θεωρίαν. Ἐπίστησον δὲ, εἰ xa ὅσον τίς 
ἐστιν ἓν τῷ βίῳ τούτῳ, δι ἑσόπτρου xat óc. αἰνίγματος 
βλέπων, πρόθατόν ἐστιν ὑπὸ ποιµένι ἀγόμενον ' µε- 
ταθὰς δὲ ἐπὶ τὸν μέλλοντα αἰῶνα, πρόσωπον προς 
πρόσωπον προσθαλὼν τῇ ἀληθείᾳ, πνευματιχῇ 
προσθαλεῖ τραπέζῃ, κατὰ τό εΚάγὼ θήσομαι ὑμῖν 
Διαθήχην, ἐσθίειν xal πίνειν ἐπὶ τῆς τραπέξης τοῦ 
Πατρὸς £v τῇ ἀληθείᾳ.» "O0cv xai τό « Ἡτοίμασεν 
ὁ θεὸς ἃ ὀφθαλμὸς οὐκ εἶδε,ρ χαὶ τὰ ἑςῆς. Τὸ δὲ, 
«ἑνώπιόν µου, » δηλοῖ πεφανερῶσθαι καὶ ἐγνῶσθαί - 
pou τὴν τράπεζαν EE ἑναντίας τῶν θλιδόντων µε 
πολλῶν ἐχθραίνειν pot βουλοµένων. Καὶ διὰ τῶν 
θλιδόντων µε ἑξανίστασθαί µε ἰσχυρῶς πρὸς αὑτοὺς 


B, Κύριος θέλων, ἡτοίμασεν ἑνώπιόν µου τράπεζαν, 


ἐν ᾗ ἐπίκειται στερεὰ τροφῇ, ἵνα, ταύτης ἀθλητικῶς 
ἐμφορηθεὶς, ἀντιστῆναι γενναίως πρὸς τοὺς θλί- 
ϐοντας δυνηθῶ. Ob δὲ ἀπὺ Κυρίου λιπαϊΐνεται ἐν 
ἑλαίῳ ἡ χεφαλὴ, ip: « Ἔλαιον δὲ ἁμαρτωλοῦ μὴ 
λιπανάτω τὴν χεφαλἠν µου, » ὡς ἀπὸ Θεοῦ χριόµενος 
Dal ἀγαλλιάσεως Χριστός. Οἶμαι δὲ, ὅτι καὶ νη- 
στεύων, οὕτως ἀλείφεται τὴν χεφαλὴν, καὶ τὸ mpós- 
ωπον νίπτεται. Καὶ ἐπεὶ μὴ µόνον τράπεναν ἡτοί- 
µασεν ἡ σοφία, ἀλλὰ χαὶ κράτος ἑχέρασε τὸν ἑαυτῆς 
olvov, ἐξ αὐτῆς γεγεννημένον ἀμπέλου ἁληθινῆς, 
ἑχέρασε δὲ τοῦτον τὸν οἶνον, χαταµίξασα τὰ θεῖα 
γοήµατα λέξεσιν ἀνθρωπίναις, Ex τοῦ τοιούτου χρα- 
τΏρος µερίκουσα ἑχάστῳ δίδωσι ποτἠριον, ὅπερ mo- 
τήριον χράτιστον ὃν, τουτέστι τίμιον καὶ ἑκαίρετον, 
τοῦ λαθόντος λέγεται. 


Tov αὐτοῦ. Ἡρότερον μὲν (76) ὡς ποιμὴν ὁ Χρι- 
στὸς ποιµαίνει τὰ πρόδατα ' νῦν δὲ λοιπὺν ὣς φίλος 
χαλεῖ τοὺς φίλους ἐπὶ τὴν τράπεζαν. εΟὐχέτι» γὰρ, 
φησὶν, εὑμᾶς χαλῶ δούλους, ἀλλὰ φίλους.» Καὶ δού- 
λους μὲν ποιεῖ φόδος Θεοῦ. φίλους δὲ γνῶσις µυ- 
στηρίων Θεοῦ. Τράπεζαν ἐνταῦθα τὴν ἀθανασίαν 
λέγει. Τὸ δὲ, « ἐξ ἑναντίας τῶν θλιδόντων µε; ἀντὶ 
τοῦ, ἀχόντων τῶν ἐπιθουλευόντων. Οὐ γὰρ ἐδού- 
λοντο τυχὸν ol Βαθυλώνιοι ἀπολυθῆναι αὐτούς * ó δὲ 
Κῦρος, ἐπικρατέστερος Ὑενόμενος, ἀφῆχεν αὐτοὺς 
τῆς αἰχμαλωσίας. 

Καὶ τὸ ὅ.Ίεός cov καταδιώξεταί ue xácac τὰς 
ἡμέρας τῆς ζωῆς µου, x. τ. ἑ. Tl; ἐστιν (77) 6 
καταδιώκων ἔλεος, f) περὶ οὗ φησιν ὁ Απόστολος" 
ε Ἐγενήθη ἡμῖν σοφἰα ἀπὸ θεοῦ, δικαιοσύνη τε χαὶ 
ἁγιασμὸς, xal ἀπολύτρωσις:,» Ὁ καταδιώχων Ép- 
ψυχός σε ἔλεος διώχει, οὓς μὲν χαταλαμθάνει, οὓς 
δὲ o0. Τοὺς πάνυ φεύγοντας οὗ χαταλαμόθάνει’ τοὺς 
δὲ ἔλαττον χρατεῖ, ἵνα ἑλεήσῃ. Οὐ µόνον δὲ ἔλεος 
χαταδιώχει, ἁλλὰ χαὶ τοῦτο ποιεῖ, «τὸ χατοιχεῖν 
µε Ey οἴχῳ Κυρίου εἰς µαχρότητα ἡμερῶν. » Μῆχος 
γὰρ χρόνου, xai ἔτι ζωῆς, Ev δεξιᾷ τῆς σοφίας * 


3? Joan. xv, 14. ?* | Cor. 1, 250. 
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ἡιέραι δὲ ζωῆς Φφωτισμοί εἶσι διάφοροι τῆς &Xv- A temporis, imo οἱ vite, in dextera cst sapientie ; dies 


θείας. 


YAAMOS ΚΓ’. 

Tov Κυρίου ἡ Tij xal τὸ π.ήρωμα αὐτῆς, ἡ 
οἰκουιένη., xal xárcec οἱ χατοιχοῦντες ἐν abt ij, 
x. t. i. Ὅρα ὃς xai οὕτως (18), εἰ μὴ πάντες ἄν- 
θρωπο; μερὶς Κυρίου, χαὶ οὐχ ἁπλὼῶς ἀχουστέον τοῦ 
πάντας τοὺς χατοιχοῦντας τὴν οἰκουμένην εἶναι τοῦ 
Κυρίου, εἰ μὴ ἄρα διὰ τὴν κλῆσιν τὴν ἀπὸ πάντων 
τῶν ἐθνῶν τοῦτο προφητεύεται. 

Tov αὐτοῦ. Πρὸ τῆς Χριστοῦ (79) ἐπιδημίας 
γνωστὸς ἐν τῇ Ἰουδαίᾳ µόνον ἦν ὁ θεός ἐξ οὗ δὲ 
Χριστὺς ἐπεδήμησε, τοῦ Κυρίου πᾶσα ἡ yn. Καὶ 
πρὶν μὲν τῆς Χριστοῦ ἐπιδημίας οὐκ ἦν εὑρεῖν ἐν 
πάσῃ τῇ Y3j πλήρωμα, ἁλλ᾽ ἣν τὰ πλεῖστα τῆς τῆς, 
εἰ δεῖ οὕτως εἰπεῖν, κενότης' ὅτε δὲ Χριστὺς ἐπεδή- 
µησε, πολλοὶ εἴποιεν ἂν τῶν πεπ,στευχότων Éx τῶν 
ἐθνῶν΄ « "Ex τοῦ πληρώματος αὐτοῦ πάντες ἡμεῖς 
ἑλάδομεν * » καὶ διὰ τοῦτο αὐτοῦ εἶναι πλήρωμα. 
Οὐ γὰρ οἱ χενοὶ τῆς xatX τὸ Εὐαγγέλιον πολιτείας 
πλίρωμα εἶεν Χριστοῦ. Οὐ µόνον δὲ ἡ γη xaX τὸ 
πλήρωμα αὐτῆς, ἀλλὰ καὶ fj οἰκουμένη. Ἐν ἑρήμῳ 
χατοιχεῖ ὁ ἁμαρτωλὸς, ὁ δὲ bv τῇ Ἐχχλησίᾳ τνγ- 
χάνων τῇ πεπληρωμµένῃ τΏς ἁγίας Τριάδος, οὗτος 
χατοιχεῖ τὴν οἰχουμένην, ἥτις ἐστὶν fj Ἐχχλησία, 
ἐπὶ θαλασσῶν τῶν πειρασμῶν ὑπὸ Κυρίου θεμε- 
λιουµένη, xai ἓν αὑτοῖς νιχῶσα, ἵνα μετὰ τοῦτο ποτι- 
ζομένη ἐπὶ ποταμοῦ ἑτοιμασθῇ. 

Τίς ἁγαθήσεται εἰς τὸ ὄρος τοῦ Κυρίου, καὶ 
τίς στήσεται ἐν τύπῳ ἁγίῳ αὐτοῦ; x. s. b. Σύγ- 
χρινον δὲ ταῦτα (80) τῷ, «Κύριε, τίς παροιχἠσει Ev 
τῷ σχηνώµατί σου: »χαὶ τὰ ἑξῆς' χαὶ ὅρα, ὅτι ἐχεῖ 
μὲν πρότερον παροιχήσει ἐν σχηνώµατι Κυρίου ὁ 
τοιόσδε, ἔπειτα κατασχηνώσει ἐν ὄρει ἁγίῳ αὑτοῦ " 
ἑνθάδε δὲ πρότερον ἀναθήσεται εἰς ὄρος Κυρίου ὁ 
τοιόσδε, δεύτερον δὲ στῄσεται ἓν τῷ τόπῳ ἁγίῳ αὖ- 
τοῦ. Καὶ ὄρος µέν qnot Κυρίου τὸ τελιχὸν ἀγαθὸν 
xai τὸν θεὸν Aóyov* σπάνιος γὰρ ὁ πρὸς τὴν ἀχρώ- 
ῥειαν αὐτοῦ διὰ προκοπῆς ἀναθῆναι δυνάµενος: ὁ δὲ 
τελειωθεὶς, µηχέτι περαιτέρω χωρεῖν οἷός τε üw, 
ἵσταται βέβαιος καὶ χρηµατίκω» ἅγιος τόπος θεοῦ. 
Ὀπίσω γὰρ Κυρίου πορευόµενος ἀναδαίνει, « τῶν 


autem vitie sunt diversz illustrationes veritatis. 
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Vgns. 1. Domini est terra et plenitudo ejus, orbis 
terrarum, et. universi qui habitant in eo. ete, Vide 
etiam sic annon universi homines pars sint Domini, 
nec simpliciter accipienduuir sit omues orbis terra- 
rum habitatores esse Domiui, nisi propter vocatio- 
nem qua ex omnibus gentibus facta est, lioc vati- 
cinetur, 

Ejusdem. knte Christi adventum notus solum in 
Judza Deus fuk; ex que autem Cliristus advenit, 
Pomint est universa terra. Et priusquanr Christus 


B adveniret, non erat in universa terra plenitudinem 


invenire, sed erat maxima pars terrz, οἱ sic loqui 
fas est, vacuitas; quando autem Christus advenit, 
plurimi fideles ex gentibus dicere possint ** ; « De 
plenitudine ejus nos omnes accepimus; » et pro- 
pterea se esse ejus plenitudinem. Non enim. qui 
evangelica institutione vacui sunt, plenitudo Chrisii 
esse possunt. Non solum autem terra et plenitude 
ejus, sed et orbis terrarum ipsius est. Peccator 
habitat in deserto; qui vero iu Ecclesia, qux san- 
ctissim Trinitatis plena est, commoratur, hic or- 
bem terrarum inhabitat, quee est. Ecclesia. super 
maria tentationum a Domino fundata. et in ipsis 
superans, ut postmodum potata in flumine prz- 
parata sit. 

VEss. 9. Quis ascendet in. montem Domini, ant 
quis stabit in loco sancto ejus? etc. Confer προ cam 
istis * : « Domine, quis habitabit in tabernaculo 
tuo? » ctc. ; et vide hunc quidem ibi prius labita- 
turum in taberuaculo Domini, deinde autem iu 
monte sancto ejus : hic vero prius ascensuruin esse 
in montem Domiui, vt deinde stet. iu loco sancte 
ejus. Et montein. quidem Domini dicit summum 
bonum, et Deum Verbum : rarus enim est qui ju- 
giter proficiendo ad cjus verticem pertingere va- 
leat. Qui vero perfectus est, cum non possit ten- 
dere ulterius, stat firmus, el vocatur locus san- 
ctus Dci. Nam qui Dominum sequitur, ascendit, 
« quà retro sunt. obliviscens, ad ea vero qui sunt 


Ux:cÓ:y ἐπιλανθανόμενος, τοῖς δὲ ἔμπροσθεν ἑπ- p priora exteudens **» seipsum, finem habeus bo- 


εχτεινόµενος, » τέλος ἔχων ἀγαθὸν τὸ στῆναι μετὰ Ocbv 
iv τόπῳ ἁγίῳ αὐτοῦ. Ei βούλεσθε παράδειῄµα λα- 
θεῖν ἀπὸ τῶν ἱερῶν γραμμάτων, Μωῦσῆς ἕστη iv 
τόπῳ ἁγιάσματος τοῦ θεοῦ:. πρὸς ὃν εἶπεν ὁ θεός - 
ε Σὺ δὲ αὐτοῦ στῆθι μετ) ἐμοῦ.ν "AXX ὅτι ζητεῖς 
ἀγίασμα τοῦ θεοῦ, ὅπου δεῖ στῆναι: «Καὶ ἕστησεν 
Επὶ πέτραν τοὺς πόδας µου, » λέγουσιν οἱ προφῆται, 
ἐπεὶ « πέτρα ἣν ὁ Χριστός.» Μάθωμεν δὲ τίς ἐστιν 
ὁ τῶν ἐπαγγελιῶν τούτων τευξόµενος. 

A0wccc χερσὶ καὶ καθαρὺς τῇ χαρδίᾳ, κ. τ. &. 


* Juan, 1,10. *! Psal. xiv, 4. 


^ Philipp. i, 15. Exod. xxxiv. 


num, ut stet post Deum in loco sancto. ejus. Quod 
si vultis ex sacris Scripturis exemplum sumere, 
sietit in. loco sanctificationis Dei Moyses ad quei 
dixi! ** : « Tu vero illic sta mecum. » Sed quia san- 
ctificationem Dei quxris ubi stare oporteat, pro- 
pete dicunt : «Et statuit. super petram pedes 
weos **, » quoniam « petra erat Christus *.» Disca- 
mus autein quisnam sit qui promissiones hujusmo- 
di consequatur. 

$27 Vrns. 4. Innoccus manibus et mundo corde, 


νου]. xxxix, 9... * I Cor. », 4. 


(78) "Opa δὲ xal οὕτως, ete. Schedis Grabii, Barbarus, 


(7) Πρὸ τὴς Χριστοῦ, etc... Corderius, Barbarus. 


(80) Xoyaftror δὲ ταῦτα, ctc. Partim Corderius, et scheda Grabii, ac Barbarus. .- 
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etc. Ad interrogationem respondet, liunc esse acti- A Πρὺς ct» ἐρώτησιν (81) ἀποκρίνεται, πραχτικόν «2 


vtun et ecoutemplativum. Multi enim puras habent 
actiones, sed quoniam laudem ab hominibus pro- 
p'er eas venantur, non sunt. mundl corde. Anima 
jlla vana est, qu:e rationis quidem est particeps, 
sed quod noxium est non fugit, nec bonum eligit. 
Qui autem servat illud, « ita » et « non, » sine dolo 
facit. jusjurandum, et. premii loco habet benedi- 
ctionem, salvabitque eum Deus misericordia et 
gratia. Qualiscunque enim homo sit, eget miscri- 
cordia Dei. 

Ejusdem. Judas quidem ascendit in montem Do- 
mini, sed nou stetit in loco sancto ejus; non enim 
innocens erat manibus οἱ mundo corde, sed fur, 
qui loculos ferebat. 

Ejusdem. Sed quoniam nonnulli actiones quidem 
habent puras, noun sunt vero mundi corde, addidit 
illud, «mundus corde.» Oportet enim eum qui 
recita operatur, mundum quoque esse cognitione. 


VERS. 6. [lac est generatio querentium. eum, 
quaerentium faciem Dei Jacob, etc. Αἱ neimo quz- 
rens faciem Dei, hic faciem Dei videbit : « Non 
cuim videbit lomo faciem meam,» inquit 5, «et vi- 
vel. ». Mutari te necesse est, ut quarens faciem 
Dei, illam videas. llumana omnia tibi abjicienda 
sunt. Angelum te imo et. Deum fieri oportet. Nam 
Salvator ait τς « Ne contemnatis unuin. ex pusillis 
istis qui sunt in. Ecclesia. Amen dico vobis, quod 
angeli eorum semper vident faciem Patris mei, qui 
est in calis. » Hic est igitur generatio quzrentiumn 
Dominum, qusrentium faciem Dei Jacob. 


Ejusdem. Si angelorum est videre faciem Dei 
semper, banc autem. faciem. etiam. homines quze- 
ruut videre, angelorum utique etiam homines co- 
gnitionem quazrunt, si quidem fieri potest αἱ panem 
angelorum manducet hoino. 

VeRS, 7, 8. Atiollite portas, principes, vesiras, et 
elevamini, port& wternales, et introibit Bez glorie. 
Quis est iste. rex glorie ? Dominus virtutum, etc. 
Portas virtutes. dicit, juxta. illud ** : « Aperite mihi 
portas justitia. » Quemadmodum  justitiz: aperiun- 
tur portz, sic et temperantize, et fortitudinis, et chia- 
ritatis, οἱ longanimitatis port:  reserantur, per 
quas Dei cognitio ingreditur, Deo velut duce 
prieeunte, ac solvente captivitatem, victoresque de- 
clarante eos qui erant captivi. Et 698 introeuntes 
in civitatem splendidam ad tropxorum manifesta- 
üonem hoc jubent populi : « Attollite portas, priuci- 
pes, vestras. » 


δε Exod, xxxin, 20. Mattb. xviii, 10. 


(81) Πρὸς civ ἑἐρώτησι», etc... Corderius habet 
tanquam incerti auctoris, alie vero catenz Origeni 
wribuunt. 

(82) Ιούδας dré£n, eic. Schedie Grabii, Barba- 
Fus. 

(85) 'AJL1' ἐπεί τινες, ete. Schedie Grabii. 

(84) 'A.LU οὐδεὶς ζητῶν, etc. Codex Daroccia- 


C 


τοῦτον εἶναι xal θεωρητικόν. ᾽Αλλὰ xal πολοι τὰς 
μὲν πράξεις ἔχουσι καθαρὰς, δι ἔπαινον δὲ ἀνθρώ- 
πων τοῦτο ποιοῦντες, οὐκ εἰἱσὶ καθαροὶ τῇ χαρδίφᾷ. 
Ματαία 05 φυχὴ fj λογιχὴ μὲν οὖσα, τὸ δὲ βλαδερ)»» 
0) φεύγουσα, xal τὸ ἀγαθὺν αἱρουμένη. 'O δὲ τὴ 
c vao, » xat «€ 69, » φυλάττων ἄνευ δόλου ποιεῖται τὸν 
6pzov, ἆθλον ἔχων εὐλογίαν, xat σώσει τοῦτον ὁ zl, 
ἑλέῳ καὶ χάριτι. Ὁποῖος γάρ ποτε ἂν T] ὁ ἄνθρωπος, 
ἐλέου χρῄνει τοῦ àzb 8:6». 


Tov αὐτοῦ. Ἵοψδας ἀνέδη (82) μὲν εἰς τὸ ὄρος 
Κυρίου, οὐχ ἔστη δὲ ἐν τόπῳ ἁγίῳ αὐτοῦ” οὗ γὰρ 
fy ἀθῶος χερσὶν, οὐδὲ καθαρὺς τῇ καρδία, ἀλλὰ 
χλέτττς ὢν τὰ βαλλόμενα ῥαστάτων, 

Τοῦ αὐτοῦ. 'AXX ἐπεί τινες (85) τὰς μὲν πρᾶ- 
ξεις ἔχουσι καθαρὰς, οὐκ clot δὲ χαθαρ.ὶ τῇ χαρδίᾳ. 
προσέθηχε τὸ, «καθαρὸς τῇ χαρδίᾳ. » Ast. γὰρ τὸν 
ἐν πράξεσι χατορθοῦντα xai καθαβὺν Ev τῇ γνώσει 
τυγχάνειν. 

Αὕτη ἡ Teveà ζητεύγτω αὐτὲν, ζτοί) ζω» τὸ 
πρόσωπον τοῦ Θεοῦ Ἱακώδ. 'A)J)! οὐδες ὁτ- 
τῶν (84) πρήσωπον τοῦ θεοῦ, ἐνβάδε πρόσωπον Goo 
ὄψεται: «Οὐ γὰρ ὄψεται ἄνθρωπος ὧν τὸ πρόὀσωπέν 
µου, qnot, xal ζήσεται.» Μεταθάλλειν σε Oil, ἵνα 
ζητῶν τὸ πρόσωπον τοῦ Θεοῦ ion; αὐτὸ. ᾿Αποθέσθαι 
6: πάντα τὰ ἀνθρώπινα. ἄγγελον fov χαὶ θεὺν 
γενέσθαι δεῖ: « Mh. χαταρρονίσητε γὰρ, Φφταὶν ὁ 
Σωτήρ, ἓνὸς τούτων τῶν μικρὼν τῶν ἐν τῇ Ἐχ- 
κλησίᾳ. ᾽Αμὶν γὰρ λέγω ὑμῖν, ὅτι οἱ ἄγγελοι αὖ- 
τῶν διὰ παντὺς βλέπουσι -ὃ πρόσωπον τοῦ Πα, 
τρός µου τοῦ i» οὐρανοῖς.» Αὕτη οὖν f Υενεὰ ὁτ- 
τούντων τὺν Koptow, ζητούντων τὸ πρὀσωπον τοῦ 
Θεοῦ Ἰαχώθ. 

ToU αὐτοῦ. Ei. ἀγγέλων ἐστὶ τὸ βλέπειν (85) τὸ 
πρόσωτον τοῦ θεοῦ διαπαντὸς, τοῦτο δὲ τὸ πρόσωπον 
xai οἱ ἄνθρωποι ζητοῦσιν ἰδεῖν, ἀγγέλων ἄρα xat οἱ 
ἄνθρωποι γνῶσιν ἐπιζητοῦσιν, εἴχε δυνατὸν ἄρτον 
ἀγγέλων φαγεῖν τὸν ἄνθρωπον. 

"Apaze πύ.ας, οἱ ἄρχεντες, ἡμῶν, καὶ ἑπάρθητε, 
πύ.ίαι αἰώχιοι, xul εἰσε.1εὐσεται ὁ Bucclete τῆς 
δόξης. Τίς ἐστι» οὗτος ὁ Buci lebe τῆς δέξης; 
Κύριος τῶν δυγάµεω», x. τ. E. Πύλας δὲ λέγει (80) 
τὰς ἀρετάς' « Ανοίζατε γάρ pot, φησν, πύλας διχαιοσύ- 


D vns.» Ὡς δὲ δικαιοσύνης ἀνοίγονται πύλαι, οὕτως xal 


σωφροσύνης xai ἀνδρείας xal ἀγάτης xai µαχο- 
θυµίας , δι) ὧν εἰσέρχεσθαι miguxa γνῶσις Θεοῦ, 
ὡσανεὶ ΘΞεοῦ προηγουμένου αὐτῶν, λύσαντος μὲν ctv 
αἰχμαλωσίαν, νικητὰς δὲ ἀποφίναντος τοὺς αἶχμα- 
λώτους. Καὶ εἰσιόντες εἰς πόλιν λαμπρὰν ἐπὶ «i 
τροπαίων ἐπιδείξει ἐγχελεύονται θἱ ὁημοι’ « Ἄρατε 
πύλας, οἱ ἄρχοντες, ὑμῶν. » 


^ Psal]. cxvi,19. 


nus. Apud Corderium vero et in codice Roe paucio- 
ribus verhis habentur. 

(85) EL ἀγγέλων éctl. tó B.léxem, ete. Colex 
Coislinianus, et scheda Grabii. 

(86) IIó.Aac δὲ «λέγει, εἰς. Codex. Coislinianus, et 
schede Grabii, partimque Barbarus. . 
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Γυῦ αὐτοὶ. 02x εἶπεν (91), 'AvatZazs τὰς πύλας A. — Ejusdem. Non dixit, Apcrite porlas quibus pra 


Ld 


ὧν ἡγεῖσθς καὶ τυγχάνστε φύλακες, ἁλλ᾽ «ἄρατε ν ὡς 
γὰρ χατιὼν χλίνας οὐρανοὺς, οὐκ ἀνοωίδας χατέθη, 
τὸν αὑτὸν τρόπον ἀναλτφθεὶς, οὖκ ἀνοιχθξεισῶν τῶν 
πυλῶν εἰτηλθεν, ἁλλ᾽ αἱρουμένων». 

Too αὐτοῦ. Καὶ ἐπάρθηὴτε, πύ.λαι αἰώιοι. Ὡς 
λογικαῖς (88) δὲ ταύταις φησὶ τὸ, «ἑπάρθητε” » 
πνευματικαὶ δέ clot, καὶ οὗ πρόσκαιροι διὰ τὸ ἄθλον 
καὶ ἀχήρατον. 


Βύριος κραταιὸς καὶ δυγατὸς, Κύριος δυρατὸς ἐν' 
πο έμῳ, κ. τ. E. « θαρτεῖτε, φτσὶν (89) 6 Zo, 
e Σγὼ vevixnxa τὸν xóspov* νῦν ἄρχων τοῦ χόσμου 
τούτου ἐμόλτθήσεται ἔξω. » 

ΕΜύριος δυνάμεων, αὗτές ἐστι οὗτος ὁ βασι- 
1εὺς τῆς δύξης, x. τ. ἑ. Δυνάμεων Κύριον (90) αὖ- 
τὸν εἶπον ὡς ἄρχοντα στρατοπέδων. Σημειωτέον δὲ, 
ὅτι οἱ τὰ Ἑδραίων ἠχριθωχότες qoasi ΤηνεΣαθαώθ » 
φωνὴν ἐν τῷ ᾿Εθραϊκῷ χειμένην εἰς Ἑλλάδος ςωνὴν 
οἱ Ἐθδομίχοντα µεταλαμθάνοντες, ὁτὲ μὲν τὸ, « Κύ- 
tog τῶν δυνάμεων, » ὁτὲ δὲ τὸ, « Koptos χραταιὸς,ν 
ὁτὲ δὲ τὸ, «παντοκράτωρ, » ἔταξαν. Λέγουσι γοῦν, 
ὅτι καὶ ἐν τῷ τόπῳ τούτῳ κειµένη τοῦ « Σαθαὀθ 
5 µετάληγις εἰς τὸ, ε«Κήὐρ.ος τῶν δυνάµεων, » Υέγο- 
viv. Ei Gb τὸ εΣαθαὼθ ο ἐπὶ τοῦ Xon po; χεῖτα:, 
ἑρμηνξύεται εἰς τὸ επαντοκράτωο.ν Ἑἰκότως ἡ 
« παντοχράτωρ » φωνὴ τοῦ Σωτῖῆρος χατηγορηθεϊτ. 
Ei γὰρ «πάντα δι αὐτὸν γένονει» xal αὑτός ἐστι 
πρὸ πάντων, ἀχολούθως παντοκράτωρ λέγετα.. 


TAAMOX κ΄. 

Αἰσχυνβήτωσαν οἱ ἀγομοῖ τες διακεγῆς, κ. τ. 
E. Ἔστι καὶ pj διαχενῆς (91) ἀνομῖσαι. ε Ἐγενό- 
µην τοῖς ἀνόμοις ὡς ἄνομος: ν αὕτη dj ἀνομία οὐ 
διαχενΏς. Στρέφον, Δέσποτα, τὴν αἰσχύνην εἰς τοὺς 
ἀνομοῦντας ἡμᾶς, οὐδὲν {δικηχότας. Τοῦτο γὰρ λέ- 
yt: εδιαχκενής.» 


Τὰς ὁδούς σου, Κύριε, γΡώρισό» por, καὶ τὰς 
τρίδους σου δίδαξώ» µε, x. v. &. Ὁ θέλων γνῶ- 
ναι (92) τὰς ὁδοὺς τοῦ Κυρίου γενέσθω πραῦς: « At- 
δάξει » γὰρ, φησὶ, « πραεῖς ὁδοὺς αὐτοῦ, » τοὺς xaza- 
παύσαντας τὴν iv τῇ φυχᾗ ἄπανστον µάχην θυμοῦ 
καὶ ἐπ.θυμίας καὶ τῶν τούτοις ὑποθεβλημένων πα- 
θών. Τὸ, «Γνώρισόν µοι, χαὶ δίδαξον, » ἐπὶ πρά- 
γμµατα λέγει. Βούλεται γὰρ εἰπεῖν, ὅτι, "Ev. ἁπολαύ- 
σει µε χατάσττσον τῶν πρἀξεὠν σου, τουτέστι», 
Ἐπάγαγέμε εἰς τὰ οἰκεῖα". ὅθεν ἐπιφέρει’ « 'Obf- 
Υησόν µε εἰς τὴν ἀλθθειάν σου. » 

Ἁμαρτίας }εότητός µου xal dyrolac µου μὴ 
(υπησθῇς, x. τ. £. "Eg οἷς γὰρ ἔτι (05) πλημμελαῖ 


*? Joan. xvi, 35. δι Joan. 1, 3. 


(87) Ox εἶτεν, ete. Schede Grabii. 

(58) Ὡς Jesoatc, eic; Exilem schede. 
(KJ) θαρσεῖτε, φησί, εἰς. Exdem schedax et Dar- 
ΑΓΙΑ. 

(90) Αὐγάμεω» Képicr, ete. Didywo tribuit Bar- 
parus, alie vero Cateaa! Origeni. 

QI) "Eccc καὶ μὴ διακενῆς, 


9 Joau. ΧΙΙ, 91. 


etc. θεού Gra- 


estis et quarum estis custodes, sed «attollite.» Quem- 
admodum enim cum descendit, «05 non. ape- 
riens, Sed inclinans descendit, sie cum a sumptus 
est, non apertis, sed ablatis portis ingressus est. 

Ejusdem. Kt elevamini, porte aternales, etc. 
Quasi rationis esseut compotes, eas alloquitur. di- 
cens, «elevamini; » spirituales enin. suut, et non 
temporanex, eo quod materie et corruptionis ex- 
pertes sint. 

Dominus fortis et. potens, Deminus potens. in 
pralio, etc. « Coufidite, » inquit. Salvetor 9, « ego 
vici mundum, Nunc. princeps hujus mundi eji- 
cietur foras "9, » 

VEgns. 10. Dominus virtutum. ipse est. rez. glo- 
rie, etc. Dominum virtutum ipsum dixerunt tan- 
quam principem — castrorum. Observandum — est 
antem eos qui accurate. [lebraea legerunt, dicere | 
vocem «€ Sabaoth, » quie in Hebrzo babetur, a Se- 
ptuaginta Interpretibus Grece. verti modo, « Domi- 
nus virtutum ; » modo, « Dominus fortis ; » aliquan- 
do autem, «omnipotens. » Asserunt. ergo Loc loco 
vocem « Sabaoth? redditam esse, « Domiuus vir- 
tutum. » Si autem. vox «Sabaoth». de. Salvatore 
poultur, interpretatur « omuipolens. » Nec iunne- 
rito vox «omnipotens » de Salvatoie. pradicabitur. 
Si euim «omnia per ipsum facta sunt *', » et ipse 
εθί aute omnia, consequenter ounipotens dicitur. 


PSALMUS ΧΧΙΤ. 

Vens, 4. Confundantur omnes iniqua agentes super- 
vacue, etc. Fieri etiam potest ul quis non superva- 
cue sine lege sit, juxta. illud *? : «Factus sum iis 
qui sine lege erant, tanquau sine lege essem. » Mic 
status exlex non est supervacue. Converte, Domine, 
confusionem in eos qui adversum nos innocentes 
inique agunt. Hoc enim siguificat illud « superva- 
cue, » 

Vias duas, Domine, demonstra mihi et. semitas 
(was edoce me, etc. Qui vult noscere. vias Domiui, 
mitis fiat. « Docebit » enim, inquit, « mites vias suas,» 
cum indesinentem in anima puguam iracundia et 
concupiscentie ac caterorum. affectuum qui. iia 
subjiciuutur, comprcesserint. Illud autem: « Demon- 
stra mihi, et doce, » ad res ipsas refertur. Vult 
enim dicere : 629 Constitue me in actionum tua- 
rum fructu, hoc est : Deduc me in propria tua; 
unde infert : « Deduc me in veritate tua. » 


Vgns. 7. Delicta. juventutis mea, et iguorantias 
meas ne menineris, etc. Ea enim. qui adhuc quis 


** ] Cor. ix, 2]. 


bii, Barharus. 

(92) 'O 0£Aur Ἰγνῶναι, ec... Schede Grabii, et 
codex Coislinianus, ac. Barbarus. 

(05) Εκ οἷς γὰρ ἔτι. εἰς. Schiedie. Grahii, par- 
tinque Corderius. Nonnulla tamen iisdem fere ver- 
bis habent Eusebius, et Didywus in Catena Barba- 
ri. 
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Mi) καταισχυ»θείηγ, ὅτι ἤ.Ίπισα xl σὲ, x. v. 5. Α Vens. 90. Non erubescam, quoniam speravi in 


Ἡ ἐλπὶς (98) οὗ καταισχύνει. θυγάτηρ γάρ ἔστι 
δοχιμῆς, ἔχγονος δὲ ὑπομονῆς δοχιµή’ ὑπρμονὴ δὲ 
ἐχ θλίφεων τίνεται, ὧν πρόξενοι αἱ ἀρεταὶ αἷς ἔπε- 
ται γνῶσις θεοῦ. 


ΨΛΛΜΟΣ KE. 

Πύρωσον τοὺς νεφρούς µου, x. τ. &. Νεφροὶ 
μὲν (99) σύμθολόν clot τοῦ παθητιχοῦ μέρους τῆς 
ψυχῆς, τουτέστι θυμοῦ xaX ἐπιθυμίας καρδία δὲ τοῦ 
λογιστιχοῦ. 


"οτι à ἔ.ῑεός σου κατέναντι τῶν ὀφθα.ἰμῶν µου 
ἐστὶ, καὶ εὑηρέστησα ἐν τῇ ἆ.Ίηθείᾳ σου, x. τ. E. 


le, eic, Spes non confundit, Filia enim probationis 
est, patientiae autem fetus est. probatio, patientia 
vero nascitur ex tribulationibus quas liospitio exci- 
piunt virtutes quibus assectalur cognitio Dei. 


PSALMUS XXV. 

Vgns. 3. Üre renes meos, eic. Renes symbolum 
suut. illius partis animae qus affectibus obnoxia 
e»t, lioc. est iracundia: et concupiscenti; cor au- 
tem symbolum est illius quz ratiocinandi facultate 
pradita est. 

VEns. 9. Quoniam misericordia tua. ante. oculos 
meos est, et complacui in veritate tua, etc. Qui con- 


'O νοῶν (1) τὰ περὶ £Xéouq ταῦτα Epel, μεμνημµένος B siderat misericordiam, memor contemplationis ejus 


τῆς περὶ ἑλέους θεωοίας' 'O ἕλεός σου ὁ τεθεωρη- 
μένος pot, τῷ χατέναντι τῶν ὀφθαλμῶν µου εἶναι, 
συνεργεῖ πρὸς τὸ εὐαρεστῆσαι ἐν τῇ ἁληθείᾳ σου. 
Κατ ἀλήθειαν γὰρ xai οὐκ ἑπ,πλάστως εὐαρεστεῖν 
ποιεῖ τὸ τοῦ Θεοῦ ἔλεος. Σοφοὺ γὰρ xai θεωροῦντος 
τὴν ἀλήθειαν ἡ qovf. Εἶτα τῆς εὐαρεστήσεως τὰ 
εἴδη διέξεισιν. 

Τοῦ αὐτοῦ. El fj ἁλήθειά (3) ἐστι Χριστὸς ὁ θεὸς 
ἡμῶν, ὡς εἶπεν c Ἐγώ εἰμι fj ἀλήθεια.» Ev. δὲ τῇ 
ἀληθείᾳ εὐπρέστησε Δανῖδ τῷ θεῷ, ἓν τῷ θεῷ εὖ, 
ηρέστει ἄρα ὁ Δανϊδ τῷ eq. Διὰ τοῦτο, φησὶν, ἕσπευσα 
εὐαρεστεῖν τῇ ἁληθείᾳ σου, ἀντὶ τοῦ, aoi. Περιφραστι- 
χῶς Υὰρ τὴν ἀλήθειαν τοῦ θεοῦ αὐτὸν καλεῖ τὸν θεόν. 

Οὐκ ἐκάθισα μετὰ συγεδρἰου µαταιύτητος, xal 
μετὰ παρανγομούγτων οὐ μὴ εἰσέεθω. ᾿Εμίσησα 
éxxAnclax πογηρευοµέγων, xal (ιετὰ ἀσεδῶν ob 
μὴ χαθίσω, x. τ. E. Συνέδρ.ον µαταιτητος (9) πρε- 
σθύτεροι αἱρξτιχοί’ παρανομοῦντες λαϊχοὶ παράνομοι. 
Ἐχχλησία ποντρευοµένων αἱρετικὴ σύνταξις, xa 
ἀσεθεῖς πρεσθύτεροι αἱρετικοί. Τούτοις, φησὶν, o0 
συνηλθον, ἀλλ᾽ οὐδὲ τοῖς τὸν θεῖον παραθαΐνουσι νό- 
pov συνεφυρόμτν. Μάλιστα δὲ πάντων ἀπεστρεφόμην 
τοὺς tb θεἴον ἐνυθρίξοντας σέθας iv Ἐχκλησίᾳ δῆθεν 
συγχροτουµένους" xal πρὸς τούτοις τὴν τῶν εἰδωλολα- 
τρούντων ἀσέθειαν, οἷς καὶ τὸ συγχρονίζειν ἡγούμην 
ἐπισφαλές. 

ToU αὐτοῦ. Ταῦτα ῥητέον (4) φιλίπποις xal αἱρε- 
τιχοῖς. Ταῦτα πάντα τέθειχε, βουλόμενος δεῖδαι, ὅτι 
οὐδὲ ταῖς ἑορταῖς τῶν εἰδώλων ἐχοινώνησέ ποτε, οὔδΣ 
τὰ λαμπρὰ τῶν ἀσεθῶν ἠγάπησεν, οὐδὲ ἐξέπληξεν 
αὐτὸν ὁ τῆς Βαθυλωνίας πλοῦτος, ἀλλ fv αὐτῷ iv 
ἐπ. τηδεύσει ἡ εὐσέθε:α xal ἡ ταπεινοφροσύνη. 

Νίγοµαι ἐν ἀθώοις τὰς xetpác µου καὶ xvxAoc'w 
τὺ θυσιαστήριόν σου, Κάριε, x. v. ἑ. Λογιχὸν θυ- 
σιαστήριον (5) Θεοῦ 6 νοῦς ἡμῶν ἐστιν, ἐφ᾽ οὗ χαίο- 
μεν τῷ παρὰ τοῦ Πατρὸς εἰς τὴν Υῆν βληθέντι πυρὶ 
πάντα λογισμὸν ἄλογον ἁἀποσκιρτῶντα τῆς ἀγέλης 
τοῦ δεσπότου. Ὅτε τοίνυν ἡ Φυχἠ οὐκ ἔξω νεύει, ἀλλὰ 

9 Joan. xiv, 6. 


(98) 'H àAx(c, etc. Schede Grabii, et codex 
Coislinianus. 
(99) Νεφροὶ uér, ete. Codex Coislinianus. 
1) ο roov, etc. Corderius. 
(2) Ei ἡ ἀ.λήθεια, ete. Codex. Cois'inianus, schc- 
de Grabii, Barbarus 


lic dicet : Misericordia tua qux mihi perspecta 
est, eo quod oculis meis obversetur, juvat me ut 
complaceam in veritate tua. Ut quis enim vere et 
nen flete complaceat, facit Dei misericordia. Hec 
enim vox est sapientis et veritatem  contemplautis. 
Deinde recenset species complacentize. 


Ejusdem. Si veritas est Christus Deus noster, 
quemadmodum dixit5 : « Ego sun veritas, » in vc- 


. ritate autem complacuit David Deo, in Deo utique 


David complacuit Deo. Propterea, iuquit, studui 
olacere veritati tux, id es! tibi. Nam ex periphrasi 
veritatem Dei, ipsuim vocat Deum. 

VgRs. Φ. Non sedi cum consilio vanitatis, et. cum 
iniqua gerentibus non introibo. Odivi ecclesiam ma- 
lignantium,el cum impiis non sedebo, cic. Cousiliui. 
vanitatis sunt presbyteri hzretici; iniqua agentes, 
sunt laici pravaricantes. Ecclesia. malignantiuiw, 
est coetus. biereticorum, et impii presbyteri liere- 
tici. Cum hisce, inquit, non congressus sum, nee 
cum divin legis privaricatoribus commistus suiw. 
Maxime omnium fugi divin: majestati injurios qui 
in Ecclesia congregabautur, et multo magis impios 
idololatras, quibuscum commorari minime tutum 
essc existimavi. 


Ejusdem. liec equorum amatoribus et hiereticis 
dicenda sunt. Haec omnia posuit, ut 831 ostenderet se 


p nunquam idolorum festis interfuisse, neque splen- 


durem impiorum amasse, neque Babyloniorum di- 
vitiis se csse perculsum, sed pra omnibus coluisse 
pietatem et humilitatem. 

VgnRs. 6. Lavabo inter innocentes manus meas , et 
circumdabo altare tuum , Domine, eic. Mens nostra 
rationabile Dei altare est, in quo igne a Patre in 
lerram misso comburimus omnem irrationabilem 
cogitationem qua ex armento domiuico prote: ve 
exsilit. Quando igitur anima non extra, sed ad se 


(3) XuréOpior. uacauócqroc, etc. Corderius. 

(4) Ταῦτα ῥητέον , etc. Schedie Grabii, Barba- 
rus. δα li»bet codex Coislinianus, 

(5) Λογικὴν θυσιαστήριο», εἰς. Schedie Grabii, 
ευ. ἐς Coislin. 
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et ad proprium ccutruim respicit, cireumdat altare A βλέτει πρὸς ἑαυτην χαὶ τὸ uy κέντρον, κυκλοῖ τὸ 


Dei, nec ullum operatur angulum qui corruptionem 
queat recipere ; « lusipientia enim iu angulis iusi- 
diatur **, » ait sapiens. Salomon. Est autem . altare 


corporeorum et incorporeorum coutemplatio, in * 


qua expurgatur meus , quam qui circumdat, id est, 
novit, is enarrat omnia mirabilia Dei. 

κας. 8, 9, 10. Domine, dilexi decorem domus 
(πιο, el locum habitationis glorie tue. Ne perdas 
cum impiis animam meam , etl cum viris sanguimium 
vilam meam, in quorum manibus iniquilales sunt. 
Dextera eorum repleta est muneribus , ec, Animam 
affectibus iucontaminatam servavi. 

Ejusdem, Tanquam justus possil una. cum impiie 
perdi, hze ait. Et Abraham ad Deum : « Nunquid 
perdes, » iuquit, « " jusium eum impio, elerit justus 
sicut impius? » Ilis verbis utendum est erga religiosus 
viros aut. feminas qui vel quie una cum malis vi- 
vunt, 

Ejusdem. « Dextera eorum repleta est. munc- 


0.312311, 9:07 τοῦ Ozo2* μηδςμίαν γωνίαν Epvagopévn 
φθορᾶς δεχτικήν’ «τὸν γὰρ ἀφροσύνην Υωνίαν παρ- 
€Opz2::V » ὁ σοφός φησι Σολομών. Ἔστι δὲ θυσιαστίέ- 
ριον σωκάτων θεωρία xal ἀσωμάτων, ἐν T] καθαίρε- 
ται νοῦς' ἓν ὁ χυκλώσας, τουτέστιν ἐγνωχὼς, διτ- 
vstzat πάντα τὰ θαυμάτια τοῦ θεοῦ. 

Νύε, ἠγάπησα εὑπρέπεια» οἴκου σου. κα’ 
τόπο» σκι ώματος δόξης cov. Mi] συν»απα.έσῃς 
.ιετὰ ἀσεέῶ» τὴν ϱυχΗΝ gov, xai μετὰ drépor 
αἰμάτων cir ζωήν µου, ὧν £r χε(σὶ» ἀνομ'αι. Ἡ 
δεξιὰ αὐτῶν ἑἐπ.ιήσθη δώρων», x. τ. ἐ, Tty φυχὴν 
ἁπαθῃ δ.εφύλαξα. 

Tov αὑτοῦ. Ὡς ὀυναμένου (6) καὶ δικαίου συναπο- 
λέσθαι τοῖς ἁσεθέσι, ταῦτά φησι. Καὶ ὁ Αβραὰμ δὲ 


B πρὺς τὸν O:zbv, « Mt συναπολέσῃς, » φτσὶ, «δίκαιον 


µετχ ἀσεθωῶς; Καὶ ἔσται ὁ δίχαιος ὡς ἀσεθής ; » Χρτ- 
στέον δὲ τούτῳ τῷ ῥητῷ πρὺς εὐλαθεῖς ἄνδρας 1j 
γυναῖκας, συζώντας f| συτούσας χαχοῖς. 

Tov αὐτοῦ. « Ἡ δεξιὰ αὐτῶν ἐπλίέσθη δώρων. » 


'Ἐπειδὴ εἰργάνοντο(7) ἀνομίαν, διὰ τοῦτο thv δεξεὰν 
αὐτῶν ἐπλέρουν δώρων. 


ribus. » Quoniam iniquitatem operati suut, idco 
dexteram suam muneribus impleverunt. 


-———— 


PSALMUS XXVI. € TAAMOZ κα. 


VrRs. 4. Dominus. illuminatio mea et salvator 
meus, quem timebo? Dominus protector vie mec, a 
quo trepidabo? etc. liec dicet vir fortis et scientia 
il'uininatus, qualis erat is qui dicebat ** : « Quis 
nos separabit a charitate Christi * » Etcuim si vere 
Cliristus pro nobis , ad nihilum redigitur omnis qui 
contra eos est, Si autem ista verba, « vitae mes, » nor. 
intelligamus de co qui ait 59 : « Ego stum vita, » sed 
simpliciter de communi vita, non erit Dominus vitze 
martyrum protector. Quin et Paulus, cum dixit τν 
ε lta ut destitueremur etiam vita, » divinat vitam 
intellexit. Porro formidinem nou patietur qui haec ex 
affectu dicit. 839 « Tinidis » enim, secundumDomi- 
num, « pars est in stagno ignis *'. » Impingit autem 
anima cecutiens, et omnia metuit, atque ipsam 
eiiam Dei profe-siouem negabit ; a Deo vero illumi- 
nata, primum quidem defensorem ac Salvatorem 
suuin contemplatur , deinde vero animosior evadit 
contra liostes suos , sive homines sint qui Deum igno- 
"t, sive invisibiles potestates, babet enim ipsum 
Vilium adjutorem : nam in IHlehra:co exemplari vox 
qua exprimitur « salvator meus, »nomen est Salvatoris 
nostri Jesu. Christi, ipsissimis characteribus IHe- 
]raicis expressum, quibus nomen Jesus describitur. 

Vgns. 2. Dum appropiant super me uocentes , ut 
edant carnes meas : qui tribulant me inimici mei, 
ipsi iufirmati sunt, et ceciderunt, εἰς. Cuw tentantes 
ad nos accedunt nocentes, ut comedant carnem quae 


δε Prov. vii, 19. "Genes. xvin, 25. 
XM, 8. 


(0) Ὡς δυναµένου, etc. Schede Gralii, codex 
Coislin., Barbarus. 

(1) Επειξὴ εἰργάζοντο, eie. Sched:e Grabii, co- 
dex Coislinianus, Barbarus. 

(9 Ὁ aireicc ταῦτα, ete. Corderins, et codex 


55 |Vom, vint, οὐ. 


Κύριος φωτισμός µου xal σωτήρ ucv, τίγα go- 
ἐηθήσομαι; Κύριος ύπε(ασπιστὴς τῆς ζωῆς µου, 


ἀπὺ τίνος δει.Ἱιάσω; x. τ. E. Ὁ ἀνδρεῖος ταῦτα (ϐ) 


ἐρεῖ καὶ γνώσει πεφωτιαμµένος, ὁποῖος Tv ὁ λέγων' 
εΤίς ἡμᾶς χωρίσει ἀπὸ τῆς ἀγάπης τοῦ Χρ.στοῦ» 
Καὶ γὰρ εἰ ἀληθῶς ὁ Ἀριστὸς ὑπὲρ ἡμῶν, ἑἐξωυδένω- 
ται πᾶς ὁ χαθ ἡμῶν. Ἐὰν ὃξΣ μὴ ἐχλάέωμεν τὸ, 
εσωῆς µου,» ἐπὶ τοῦ εἰπωντος, Ἐγώεὶμι fj ζωὴ,» 
ἀλλ ἐπὶ τῆς ἆ τλοῦστερον νοουμέντς, οὐχ ἔσται ὑπερ- 
ασπιστὴς τῆς τῶν μαρτύρων ζωῆς ὁ Κύριος. Kat 
Παῦλος δὲ λέγων, « Ὥστε ἐξαπορηθηναι ἡμᾶς xa 
τοῦ «fv,» την θεῖαν ἔλεγε ζωήν. Δειλίαν δὲ οὗ πείσεται 
ὁ ταῦτα λέγων Ex ὁ,αθέσεως. «Τοῖς» Xp εδειλοῖς,» κατὰ 
τὸν Κύριον, 116 µέρος ἓν τῇ λίμνῃ τοῦ πυρός. » Προσ- 
χόπτει δὲ φυχὴ τυφλώττουσα. xal πάντα φοθξεῖται, 
καὶ τὴν εἰς θεὸν ὁμολογίαν ἀρνήσεται' ὑπὸ θεοῦ δὲ 
φωτισθεῖσα, πρῶτον μὲν τὸν πρόµαχον αὗτῆς xat 
Σωτῖρά ἐστι θεωροῦσα. μετὰ δὲ ταῦτα τῶν αὐτῆς 
πολεµίων χαταθαβὀεῖ, eive ΘΣὺν ἁγνοπύντων ἀνθρώ- 
πων, εἴτε δυνάµεων ἁοράτων, ὡς αὐτὸν ἔχουσα τὸν 
Yibv βοηθόν' ἐν γὰρ τούτῳ τῷ "E6patxo τὸ, « σωτέρ 
μου,» ὄνομα γέγραπται τοῦ Σωτῖρος ἡμῶν Ἰησοῦ 
Χριστοῦ δι ὧν ἄν τις τοῖς Ἑθραϊκοῖς χαρακττρσι 
γράφη τὸν Ἰησοῦν. 

Ἐν τῷ ἐγγίζευ» &x' ἐμὲ κακοῦντας τοῦ gars 
τὰς σάρχας µου’ οἱ θ.1ἰξον'τές j£ καὶ οἱ ἐχθροί µου, 
αὐτοὶ ἠσθένησαν καὶ éxecar, x. τ. ἓ. Ότε πει- 
ραζόμενοι (9) ἑγγίκουσιν ἐφ᾽ ἡμᾶς καχοῦντες, φαγεῖν 
9 Joan, xiv, θ. ὃν Il Cor, 1, 8. ** Apoc. 


Coislinianus num. 189. Verum nonnulla iisdem fere 
verbis exstant apud Eusebium. -.. 

(9) Ὅτε πει(αζάόµενοι, ete; Cocex. Coislinianna 
189. 
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θέλοντες τὸν ph δυναμέντν χλτρονομΏσα: θεοῦ Bast- A regnum Dei hiereditare non potest, atque. nutrian- 


ὼείαν σάρκα, xai τραφΏναι ἀφ' ὧν ἁμαρτάνοντες 
ποιοῦμεν ἔργων σαρχὸς ἑτέρας οὕὔσης παρὰ τὶν όγο- 
µένην σάρχα τὸ σωτήριον τοῦ Θεοῦ" χαὶ ὅτε ἐγγί- 
ζουσ, τοῦ δικαίου χαχοῦντες, τότε πρῶτον ἀσθενοῦ- 
σιν, εἶτα πίπτουσιν, αὐτῆς τῆς ἀφῆς ὃς ἄπτονται 
τοῦ διχαίου, κολαζούσης αὐτοὺς, xal ἁσθενεῖν xal 
πίπτειν ποιούσης αὗτοὺς. 

Tov αὐτοῦ. Ei ἡμεῖς τὰς τοῦ Χριστοῦ (10) σἁος- 
xa; ἐσθίομεν, (« Ὁ τρώγων» γάρ «μου,» φησὶ, 
€ thy σάρχα, καὶ πίνων µου τὸ αἷμα"») τὰς δὲ ἡημᾶ- 
τέρας οἱ δαΐλονες' pi moss xal τὰς τοῦ Χριστοῦ ἄρα 
σάρκας οἱ δαίμονες ἐσθίουσι, τὰς ἐν α αἴν ἀρετὰς χαὶ 
τὰ ἁλτθῃ δόγματα δια ρείρειν σπουδάκοντες᾽ λέγεται 
γὰρ τὸ «φαγεῖν » καὶ ἐπὶ τοῦ «διαφθείρειν.»---ε Εὰνυ 
γὰρ εθέλητε,» φποὶν, «χαὶ εἰσχχουσττέ µου, τὰ 
ἀγαθὰ της γῆς φάγεσθε. Ἐὰν δὲ μὴ θέλητε, pmi 
εἰσαχοῦσητέ µου, μάχα:ρα ὑμᾶς κατέδεται’ τὸ γὰρ 
στόμα Κυρίου ἐλάλτσε ταῦτα.» Ἐνταῦθα γὰρ τὸ, 
εχατέδεται,» ἀντὶ τοῦ, εδιαρθσίρει.» xzizat: μάγαιοα 
γὰρ ἐσθίειν o) πέφυκεν. Ἡ τὰς σάρχας ἡμῶν λένον- 
ται ἐσθίειν οἱ δαίμονες ἀντὶ τοῦ τὰ ἐκ τῆς σαρχὺς 
φυόμενα. ε«Φανερὰ δὲ ἐστι τὰ ἔργα τῆς σαρχὸς, 9 
ὁ ἱερὸς ᾿Απόστολός crat, € ἅτινά ἑττι μοιχεῖχι, πορ- 
νεῖαι, ἀσέλγειαι, εἰδωλολατρτίαι, » χαὶ τὰ Ef. 

'Eàr πα(ατάξηται ἐπ ἐμὲ παρειιξο.]ἣ, οὗ co- 
ἐηθήσεται ἡ καδία (ου, x. 5. E. Ἡ παρεμθολὴ (11) 
τοιαύτη ἐστὶν, ὁποῖος ὁ Ey τάφοις οἰχῶν λεγεών. Καὶ 
τάχα φῶς ἐστιν d; τῶν ἐναντίων παρεμβολή. Ἡ χαρ- 
δία δὲ, τουτέστι τὸ ἡγεμηνιχὸν, οὗ φοθηθέσεται’ 
ἐπεὶ τὸ φρόντμα αὐτῆς ἔχθρα ἐστὶν εἰς θεὸν, τῷ 
νόµμῳ τοῦ ΘΞοῦ οὐχ ὑπυταστομέντς. € Ἐὰν ἐπαναστῇ 
ἐπ ἐμὲ πόλεμος, » καὶ τὰ ἑξῆς. Κατὰ τοῦτο δέδ-αι 
ἀναχλήτως ἐλτίτειν iv τῇ χαρδίᾳ. 

Tov aitov. 'O μὲν πραχκτιχκὸς (12) διὰ τῶν ἀρε- 
τῶν πολεμείτω τοῖς ἀλλορύλοις: ὁ 05 θεωρητικὸς τοῖς 
ἀλτθέσ, δόγµασι χαθαιρεῖ 5b πᾶν Όνωμα κατὰ «T5 
τοῦ Θεοῦ γνώσεως ἑπαιρόμενον. Καρδίαν δὲ τὸ Ίγε- 
μονιχὸν λᾶχει, ὅπερ o9 φοβτθίέσεται. Τάχα γὰρ ἡ 
ἀσθενήτασα σλρς φοθηθίσἒται, Em: τὸ φρόντμα 
αὐτης ἐχθρόν ἐστιν εἰς θεὸν, τῷ vóyup τοῦ θεοῦ οὐχ 
ὑποτασσομένης. 

T^» αὐτοῦ. Ἐὰν ἑπαναστῃ ἐπ᾽ ἐμὲ πόΊεμος, ἐν 
ταύτῃ dq ἑλπίζω. Ἐν τῇ καρδία. Ἐφωτίτθη γὰρ 
ἐν ταύτῃ τῇ ῥοτθείᾳ ὃς πεῖραν ἔλαβον, ὅθεν οὐδὲ ἅλ- 
λην πλείονα παράταξιν δέδηιχα, αχεπούστς µε τῆς 
τοιαύτης βοτθσίας. 

Μίαν ᾖἠτησάμην παρὰ Kopíov, ταύτην ἑκζη- 
τήσω'’ τοῦ κατοιχεῖν µε ἐν cix Κυρίου πάσας 
τὰς ἡμέρας τῆς ζωῆς µου, τοῦ θεωρεῖν µε τὴν 
τεραγότητα Κυρίου, xal ἐἑπισχέπτεσύαι τὸν vaóy 
αὐτυῦ' ὅτι ἔχρυψέμε ἐν σχηνῃ αὐτοῦ er. ἡμέρᾳ 
xaxov µου, ἐσχέπασέ µε év àxoxpóze τῆς σχι- 
νῆς αὐτοῦ ἐν πέτρᾳ ὕψωσέ µε. Μεμαθέχαμεν (15) 


*! Joan. vi, ὅδ. 83152i.1,19, 30. ** Gal.v, 19. 


(10) El ἡμεῖς τὰς tco Xpictob, etc. Scheda Gra- 
bii, codex Coisliuianus, Barbarus. 

(11) Ἡ παρεμθο.λή, ete. Corderius. 

(12) Ὁ (ἐν πρακτικός, ctc. Schede Graübii, codex 


tur ex iis quee peccando facimus, operibus carnis 
ab ila diverse carne qui videbit salutare Dei; 
item quando accedunt. ul. tangant justum et ei uo- 
C€eant, tunc. primum infirmantur, deinde cadunt, 
cum ipso tactu. quo tangunt justum , ipsimet ple- 
ctautur, infirmentur et prosternantur. 


Ejusdem. Si nos carnes Christi comedimus (ait 
enim ** : « Qui manducat meam carnem, et bibit 
meum sangniuem » ), et. carnes. nostras. dienones 
comedunt, vide ne forte et Christi carnes d:emones 
manducent, eum virtutes qua in nobis sunt, et vera 
dogmata labefactare student : nam ct € edere » pro 
labefactare ponitur. « Si » enim, inquit, ** « volue- 
riis et audieritis me, bona terr: comedetis. Si 
autem  nolueritis nec audieritis me, gladius vos 
comedet, os enim Domini locutum est ista, » Nain 
lioc loco « comedet » pro « interficiet, » ponitur : gla- 
dius enim natura non aptius est ad comedendum. 
Vel carnes nostras dicuntur. dimoues comedere, 
lioc est, ea quie ex carne nascuntur. € Manifest au- 
(emi $unt opera carnis, » inquit sanctus Apostolus **, 
«qua sunt adulteria, fornicationes, impudicitiz, ido- 
lolatriz, » et qu:? sequuntur. 


VegRS. 9. Si consistant adversum me castra, non 
timebit cor meum, etc. Castra hzc sunt ejusmo.li , 
qualis erat legio qu» in sepulcris morabatur. Et 
forte lux sunt castra. adversariorum. Cor autein, 


C id est precipua anime pars , non timebit, quoniam 


prudentia ipsius inimica est Deo, neque enim legi 
Dei subjectum est. « Si exsurgat adversum me pr:e- 
Eum, » etc. Secundum hoc alacris in corde spes 
data e-t. 

633 Ejusdem. Qui vitam activam sequitur, is vir- 
tutibus suis bellum gerat cum alienigenis; qui autem 
contemplativam, is veris dogmatibus uteus omnem 
altitudinem quie contra Dei cognitionem extollitur, 
destruit. Cor autem vocat priecipuam | anim par- 
tem , quie non tiniebit. Forte enim infirmata caro 
timebit, quoniam. ejus sapientia inimica est. Deo ; 
neque enim legi Dei subjicitur. 

Ejusdem. Si exsurqat. adversum me prallium, in 
hoc ego sperabo , eic. 1n. corde nimirum. lllumina- 
Lum est enim lioe auxilio quod expertus sui, unde 
nec alterum majorem inimicorum exercituum timeo, 
cum ejusmodi ine auxilium protegat. 

Vens. 4, 5, 6. Unum petii a Domino, hanc requi- 
ram, ul. inhabitem in domo Domini omnibus diebus 
vite mec ; ul videam voluptatem Doniri , et visitem 
templum ejus ; quouium abscoudil me in tabernaculo 
suo in die malorum , protrexit me in abscondito ta- 
bernaculi sui ; in pelra exaltavit me, ew. Didicimus 
don;um. Domini dici Ecclesi. Dei viventis, ex la- 


Coisliniauus, Darb»rus. 
(19) Menedipeagter, etc. Corderius Origeni, Ca- 
tena Parbari Didymo tribuit, 
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pidibus vivis. Cum. vero et. benignitas et severitas A οἶχον Κυρίου λέγεσθαι τὴν Ἐχχλησίαν Θεοῦ Cort, 


qu:edam sit Dei, qui habitant in domo Domini, vi- 
debunt in. bonitate Dei jucunditatetn ; qui autem 


extra domum ejus sunt, severitatem ejus experien, 


tur. Advertes autem num differat templum Domini, 
a domo Domini , et num domus sit. Ecclesia quae 
spectet. simul ad. Levitas et sacerdotes. Primum 
quidem in die malorum absconditur quis a Domino 
in Dei tabernaculo, deinde protegitur in abscon- 
dito taberuaculi ipsius, tertio demum in petra exal- 
tatur. Petit itaque ut in Ecclesia inhabitet curaudo 
res ecclesiasticas omnibus diebus illuminatze vitae 
δι. lu. terra, inquit, manens, tametsi multis bo- 
nis egeam, unum hactenus peto. Cum enim con- 
fertim in omnibus bonis versari nequeam, ne sal- 
tem hoc me deficiat quod magnum et eximium est, 
« ut videam, » etc. Qui autem diligit decorem do- 
uus Domini, dulciter ejus conspectu frui desiderat, 
et post. contemplationem , invisere templum ejus. 
Porro is videt jucunditatem Domini qui fundamen- 
talia Ecclesi dogmata intuetur: Trinitatis vero 
mysteria considerans , templum ejus. contemplabi- 
tur. Decor Donini, est etiam oinnis corum vita qui 
virtute et pielate przstant,. ε Quoniam abscondit 
ine, » etc. eloimici quidem, inquit, infirmitati sunt 
ct cerideruut ; » ego autem sub dextera ipsius abs- 
condebar, habitaus in tabernaculo; quoniam tum 
in desertis morabar, nec babebam domum Dei, nec 
templum ejus. Verumtamen isto persecutionum 
034, tempore protexit me. Absconditum autem 
tabernaculi, erat ejus intimum ct inaccessuin, quod 
Sancta sanctorum appellabant. Nou omniuo autem 
tabernaculum in loco fuisse asserit, sed in sana 
onim: constitutione quz sit ab oinui. multitudinis 
communioue libera. Non permisit me, inquit, latere 
usque in. finem , sed cum etian aliis me prodesse 
vellet, in petra, id est Christo exaltavit me. Alias 
ciiam spe dictum est tabernaculo profectum , do- 
mo autem. perfectionem significari. Neino igitur, 
cuim ipsi dies malus imminet, iu domo Dei esse 
potest : sed in umbra absconditur , quod is qui a 
malu liberat profectum. ejus protegat, Qui cuim 
adliuc agunt paenitentiam, perfectionem babere ne- 
queunt. Possunt etiam mala bic intelligi adversita- 


ἐχ λίθων ζώντων. Οὔσης δὲ xaX χρηστότητος, οὔσης 
δὲ xat ἀποτομίας θεοῦ , οἱ μὲν χατοιχοῦντες ἐν oDuy 
Κυρίου ὄψουται τὴν ἓν τῇ χρηστότητι τοῦ Θεοῦ τερ- 
πνότητα" οἱ δὲ ἔξω τοῦ οἴχου τυγχάνοντες τῆς ἁποτ- 
plac αὐτοῦ πεῖραν λήψονται. El διαφέρει δὲ vel 
Κυρίου xai οἶχος Κυρίου ἐπιστήσεις, xat εἰ οἶκος ui 
ἡ Ἐκχλησία ἀναλόγως Λευῖταις xai ἑερεῦσι. Πρῷ- 
τον ἐν τῇ σκηνῆ τοῦ Θεοῦ χρύπτεταί τις Év ἡμέρᾳ 
χαχῶν ἀπὺ Κυρίου, εἶτα σχετάζεται ἓν ἀποχρύφῳ 
τῆς σχηνῆς αὐτοῦ, xal τρίτον tv πέτρᾳ ὑποῦται. 
Αἱτεῖ τοίνυν τὴν Ἐχχλησίαν οἰχεῖν δ.ὰ τοῦ φρονεῖν 
τὰ ἐκχλησιαστικὰ πάσας τὰς ἡμέρας τῆς Ίεφω- 
τισµένης αὐτοῦ ζωῆς. Ἐπὶ γῆς, qnot, τυγχάνων, εἰ 
xal πολλῶν δεῖ pot τῶν ἀγαθῶν, µίαν αἴττησιν τέως 
αἰτῶ. ᾿Αθρόως γὰρ ἓν πᾶσιν οὐχ οἷόν τε γενέσθαι 
τοῖς ἀγαθοῖς, µήπω τόδε λείποι τὸ µέγα καὶ ἑἐξαίρε- 
τον, € τὸ θεωρεῖν µε, » χαὶ τὰ ἑξῆς. ' δὲ ἀγαπῶν 
τὴν εὐπρέπειαν τοῦ οἴχου Κυρίου βούλεται τερπνῶς 
ἐναπολαῦσαι τῇ 0£a, καὶ μετὰ τὴν θεωρίαν ἐπισχέ- 
πτεσθαι τὸν ναὺν αὑτοῦ. θεωρεῖ δέ τις τὴν τερπνό- 
τητα Κυρίου, τὰ ὑποθεθηχότα δόγµατα τῆς Ἐχκχλη- 
σίας ὁρῶν' προσθαλὼν δὲ τοῖς περὶ Τριάδος, περια- 
θρῄσει τὸν ναὺν αὐτοῦ. Εὐπρέπεια δὲ Κυρίου xat πᾶς 
ὁ κατ ἀρετὴν βίος τῶν ἓν θεοσεθείᾳ διαπρεπόντων, 
€ Ὅτι ἔχρυφέ µε, » xal τὰ ἑξῆς. «Οἱ μὲν ἐχθρο, 
φησὶν, Ἰσθένουν xal ἔπιπτον'» ἐγὼ δὲ ὑπὸ τῆς αὖ- 
τοῦ δεξιᾶς ἐκρυπτόμην ἓν σχηνῇ κατοιχῶν, διὰ τὸ 
διάχειν ἐν ἑρημίαις, καὶ μὴ ἔχειν τότε τὸν οἶχον τοῦ 
θεοῦ, μηδὲ τὸν ναὺν αὐτοῦ. Καὶ bv τῷδε τῷ τῶν 
διωγμῶν χαιρῷ ἑσχέπασέ µε. ᾽Απόχρυφον δὲ σχη- 
vf; τὸ ἑνδότατόν τε xaX ἄθατον, ὅπερ ἑκάλουν "γα 
ἁγίων. Οὐ πάντως δὲ chv σχηνὴν ἓν τόπῳ γεγενῆῃσθαί 
φησιν, ἀλλ iv ΨυχΏης χαταστάσει ἡγιασμένῃ, καὶ 
πάσης ἀπηλλαγμένῃ τῆς τῶν πολλῶν χοινωνίας. Ἁλλ' 
οὐχ ἀφΏχέ µε, qnot, µέχρι τέλους λανθάνειν , ἀλλὰ 
xai ἑτέροις χρήσιµον γενέσθαι βουλόμενος, ἓν πέτρα 
τῷ Χριστῷ Όψωσέ µε. Καὶ ἄλλως δὲ πολλάκις εἴρη- 
ται τὴν μὲν σκηνὴν δηλοῦν προχοπὴν, τὸν οἴχον δὲ 
τελειότητα. Οὐδεὶς οὖν , ἑνεστηχυίας αὐτῷ τῆς τῶν 
xaxiv ἡμέρας, ἓν οἴχῳ εἶναι bovatas τοῦ θεοῦ’ ἀλλ' 
by τῇ σκιᾷ χρύπτεται , τῷ τὴν mpoxorhv σχεπάξειν 
τὸν χαχίας ἁπαλλαττόμενον. Ἔτι γὰρ μετανοοῦντες, 
οὐ δύνανται ἔχειν τὴν τελειότητα. Δύναται δὲ xal 


tes; absconditum autem tabernaculi ejus discipli- Ὦ νῦν xaxX νοεῖσθαι τὰ περιστατικά. ἀπόχρυφον δὲ 


na, qua etian proficimus. Atque alia quidem eunt 
wanifesta, alia vero mystica. Deus itaque uon su- 
perlicie teuus proficientem protegit. Dixit taberna- 
culum ejus, quoniam non omnis profectus secun- 
dum Deum est, hunc autem profectum excepit pe- 
tra perfectionis, Profectui respondet verbuu « abs- 
condit; » perfectioni vero « exaltavit. » Possis 
eiiam tabernaculum intelligere, vite institutum se» 
cundum legem et prophetas, iu quo, id est in sensu 
mystico, abscondit Deus eum quem instruit, cxal- 
tans ipsum in pelra, id est in Christo. 

. VeRs. 9. Quoniam abscondit me in tabernaculo 
$40 in die malorum , etc. Tabernaculum Christum 


σχηνῆς αὐτοῦ ἐπὶ τῆς παιδεύσεως, xàxsl προχόπτο- 
μεν. Τὰ μέν ἐστι προφανῆ , τὰ δὲ µυστιχά. Οὐκ dv 
τοῖς ἐπιπολαίοις οὖν ὁ θεὺς τὸν προχόπτοντα σχέπει. 
Λὑτοῦ δὲ εἶπε σχηνἡν, ἐπεὶ μὴ πᾶσα χατὰ θ:ὸν mpo- 
χοπή: διεδέξατο δὲ τὴν προχοπὴν fj πέτρα τῆς τελειό- 
τητος. Κατάλληλον δὲ τῇ μὲν πραχοπῇ τὸ «ἔχρυψειν 
τῇ δὲ τελειότητι τὸ «ὐφωσε. ». Λέγοις δ' ἂν σχηνην 
xai τὴν διὰ νόµου xat προφητῶν ἁγωγὴν, &v f, Ev τῷ 
μυστιχῷ vi χρύπτει τὸν παιδενόµενον ὁ θεὸς, ὑψῶν 
αὐτὸν ὃν τῇ πέτρᾷ τῷ Χριστῷ. 


"Ort ἔχρυνέ µε ἐν σχηνῇ αὐτοῦ ἐν ἡμέγᾳ xa- 
χῶν µου, X. t. £. Σχηνην τὸν Ἀριστὸν (14) ὀνομάζει, 


(4j κηνἡν τὸν Χριστόν, etc. Schede. Grabii, codex Coisliuianus, Darbarus. 
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ἐν ᾧ καὶ κατεσχήνωσεν ὁ θεός’ cCEv τῷ ἡλίῳ » A vocat, in quo Deus liabitavit. « In. sole » enim, in- 


Υὰρ, φησὶν, «ἔθετο τὸ σχήνυµα αὐτοῦ.» Ἠλιος δὲ 
διχαιοσύνης ὁ Κύριος. Καὶ γὰρ £x τοῦ ναοῦ φησι. 
Ταύτην Υὰρ, λέχει, σκηνὴην ἔσχον τὴν σχέπην xai 
τὴν βοῄθειαν. Ἐπειδὴ ἐν τῇ τοῦ θεοῦ σχηνῇ προσ- 
ευξάµενος, xal τὴν ἀπὸ τῶν ἅρτων λαβὼν εὐλογίαν, 
τὰς χεῖρας τῶν πολεμούντων διέφυγεν , ὁπότε καὶ 
Δωὴκ τὰς βασιλικὰς ἡμιόνους νέµων τὴν αὐτοῦ φυ- 
γἣν τῷ Σαοὺλ κατεµήνυσεν. « Ἐσχέπασέ µε ἓν ἆπο- 
κρύφῳ τῆς σχηνῆς αὐτοῦ.» ᾽Αντὶ τοῦ, ὡς iv ἁπο- 
κρύφῳ. Οὕτω, φησὶ, πολλὰ ζητήσαντες περὶ ἐμοῦ οἱ 
πολέἐμµιοι οὐχ εὗρόν µε, τοῦ θεοῦ µε σχεπάζοντος. 
Καὶ οὕτω τὸ, «"Expudé µε.) 

Καὶ vvv ἰδοὺ ὕψωσε τὴν κερα.λήν µου ἐπ ἐχ- 
θρούς µου’ ἐχύχ.Ίωσα xul ἔθυσα ἐν τῇ σχηγῇ αὖ- 
τοῦ θυσίαν àJAaJAus pov, x. x. ἑ. El ὁ χυχλώσας (15) 
θύει θυσία δέ ἐστι πνεῦμα συντετριμμένον' ὁ συν- 
τερίφας τὴν ἑαυτοῦ ψυχἠὴν χύχλῳφ αὐτὴν πεποίηχε 
σχηµα γωνίας μὴ ἔχουσαν ἐπιδεχομένην φθορὰν, xal 
τὴν ἀφροαύνην αὐτὴν, fj, qnot Σολομὼν, « ταῖς Υω- 
νίαις παρξδρεύει' » xal τὸ, «Κατελθὸν δὲ ἐπὶ τοὺς 
παΐῖδας Ἰὼδ πῦρ τῶν τεσσάρων Ίψατο γωνιῶν τοῦ 
οἴχου. » 

Σοὶ εἶπεν ἡ χαρδία µου Ἐξεζήτησα τὸ πρόσ- 
ωπόν Cov,tÓ πρόσωπό» σου, Κύριε, Π]τήσω, κ.τ.ὲ. 
Ὅταν τὸ πρόσωπόν τινος (16) τὸ πρόσωπον τοῦ Κυ- 
ρίου ζητήσει, τότε ἀνακεχαλυμμένως τὴν δόξαν Κυ- 
plou χατοπτρίζεται, xal γενόμενος ἰσάγγελος, διὰ 
παντὸς ὄφεται τὸ πρόσωπον τοῦ ἐν οὐρανοῖς Πατρός. 

Tov αὐτοῦ. Δι ὧν καθαίρει τις (17) ἑαντὸν, δεί- 
χνυσι ζητῶν τὸ πρόσωπαν τοῦ θεοῦ, ὅπερ οἱ ἄγγι- 
λοι διὰ παντὸς λέγονται βλέπειν. 

“οτι ὁ πατήρ µου καὶ ἡ µήτηρ µου ἐγκατέλι- 
XÓv µε, χ. t. b. Μαχάριος ὁ ἑγχαταλειφθεὶς (18) 
ὑπὸ τοῦ διαδόλου xal τῆς συζύγου αὐτοῦ χαχίας, ἐξ 
ὃς τίχτει τοὺς παρανόµους τούτου υἱούς. "ΏὭσπερ 
Παῦλος διὰ τοῦ Εὐαγγελίου γεννᾷ τοὺς Γαλάτας, οὔ- 
«€ xal διὰ τῆς χαχίἰας ὁ διάβολος γΣννᾷ τοὺς πονη- 
ρούς. TT συμφορᾶς, φησὶν , ἐπιστάσης pot νῦν, xal 
τῆς τοσούτων πολεμίων ἐφόδου, οὐδὲ πατὴρ ἄν µε 
ὠφέλτσαν οὐδὲ µήτηρ, αὐτὸς δὲ ἀντὶ πάντων ὤφθης 
pot βοτθός. 

ἠΝομοθέτησόν µε, Κύριε, τὴν ὁδόν σου, καὶ ὁδή- 
Τησόν µε ἐν cpl6o εὐθείᾳ, x. τ. b. "Opa τὸν ἓν 


quit **, « posuit tabernaculum suum. » Sol autem 
justiti» Dominus est. Etenim de teniplo dicit. Hoc 
enim , inquit, tabernaculum protectioni mibi et au- 
xilio fuit. Nam cum orasset in tabernaculo Dei, et 
panes benedictionis accepisset, manus hostium ef- 
fugit, quando Doeg regiarum mularum pastor ipsius 
fugam Sauli manifestavit. « Protexit me in abscon- 
dito tabernaculi sui. » Loco illius, tanquam in abs- 
condito. Sic, inquit, cum multum me quzsiissent 
inimici, non ixvenerimt me, quippe quem Deus pro- 
tegebat. Sicque accipiendum est illud : « Abscoudit 
me. » 

Vgns. 6. Et nunc exaltavit cayut meum super ini- 
micos meos : circuivi el immolavi in-tabernaculo ejus 


D fiosiiam tociferationis, eic. Si qui circuit, sacrilicat, 


sacrificium autem. est spiritus coutritus : qui con- 
terit animam suam, cireulum cam facit qui ab an- 
gulari flgura. corruptibili proeul abest, necuon ab 
ipsa insipientia, quam Salomon «in angulis sedere » 
dicit: quod etiam conlirimnatur ex hoc δὲ; « De:cei- 
dens vero ignis super filios Job tetigit quatuor an - 
gulos domus. » 

Vgns. 8. Tibi dixit cor meum, Ezquisivi faciem 
tuam, 635 (aciem tuam, Domine, requiram , etc. 
Quando facies alicujus (aciem Domini requiczit, tunc 
sine velo gloriam Domini intuetur, et zqualís aa- 
gelis effectus , semper videt faciem Patris qui in 
caelis est. 

Ejusdem. Per qux» seipsum quispiam expurgat, 


' ostendit se quaerere Dei faciem , quam semper {ο 


tueri angeli dicuntur. 

γεια». 10. Quoniam paler meus et mater mea de- 
reliquerunt me , etc. Beatus est qui a diabolo dere. 
linquitur et conjuge ejus malitia, ex qua filios ini- 
quitatis parit, Quemadmodum Paulus per Evange- 
lium Galatas genuit, sic per malitia diabolus ge- 
nerat malos. In hac, iuquit, ingruente in ime cala- 
mitate, el iimpetu-inimicorum, neque pater neque 
mater mihi presto fuissent, sed tu loco omuium 
mibi auxiliator fuisti. 


VEns. 11. Legem pone mihi, Domine, 1n via (κα, 
el dirige me in semitam reciam, etc. Vide eum qui 


τῷ νόµῳ (19) Μωῦσέως xal γράμµατι, ὡς οὐχ ὄντα p in lege Moysis et in littera est, ac si non sit in via 


ἐν ὁδῷ Κυρίου, νομοθετηθῆναι εὐχόμενον τῇ ὁδῷ τοῦ 
Κυρίου. 

Αγδρίζου, xal κραταιούσθω ἡ καρδία cov, 
X. τ. E. ᾿Ανδρίτου (20), τουτέστιν ἀνδρείαν ἀνάλαθε, 
ph κατ ἰσχὺν σώματος, ἀλλὰ χραταιουµένης τῆς 
παρδίας σου’ οὕτω γὰρ ὑπομεῖναι τὸν Κύριον δυνη- 
θήση. | 
ToU αὐτοῦ. ᾿Ανδρεία xapbia (21) xaX ψυχἠ ἐστιν 

6 Psal. xvin, 0. *5 Job. 1, 19. 

(45) El à xvxJAdàcac, etc. Schede Grabii, Bar- 

us. 

.(16) "Orav τὸ πρόσωπόν τινος, etc. Corde- 
rius. 

(1T) Ac àv χαθαίρει ttc, etc. Schede Grabii. 
(18) Μακάριος ὁ ἑγκαζαλειφθείς, eic. Ezdem 


Domiui, orare ut lex sibi ponatur in via Ὀοιη]ι1. 


Vgns. 14. Viriliter age, et confortetur cor tuum, 
etc, Viriliter age, id cst, virilem animum assume, 
non secundum robur corporis, sed sccundum vires 
cordis tui : sic eniin Dominum poteris sustinere. 


Ejusdem. Cor virile etiam anima est quie impu- 


scheda ac Barbarus. ] 
(19) "Opa τὸν ἐν τῷ νόμῳ, eic. Schede Grabii, 
Corderius, Barbarus. 
'Avópitov, etc. Corderius. . 
tr] Άλδρος χαρδία, eic, Schede Grabii, co- 
dex Coislinianus, Darbarus. 
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ris cogitationibus et falsis dogmatibus non est A ἡ 143 ἔχουσα λογισμοὺς ἀκαθάρτους καὶ ἑόγμα-α 


imbuta, 


PSALMUS XXVII. 

Vgns. 4. Ad te, Domine , clanabo , Deus meus, 
sue sileas a me, etc. Ex iis qui elamant ad. Deuin et 
emitlunt preces , si quis terrena petit, ejus vox 
brevis et exilis est. Si autem colestia petit, cla- 
mat. Unde frequenter in Scripturis sancti ad Deum 
clamasse dicuntur. Conetur. igitur unusquisque 
Deum orare eum. clamore, et. dicam quo insolito 
clamore, Ingreditur quis in cubiculum et claudit 
ostium, ac sic clamavit ad Deum. « Ne sileas a me.» 
Scriptum est Deum Moysi, Aarouni et Jesu Nave lo- 
eutum esse. Digifi enim erant quibus Deus loquere- 
tur. Per prophetas quoque locutus est, quandiu po- 
pulus Dei stetit. Nec putemus Deum exterius nobis 
loqui : 6836 uam sancte ille cogitationes qux cor 
nostrum subeunt, verba sunt ac voces quibus lo- 
quitur nobis Deus, Sic accipe, quando dicitur Deus 
ad liunc vel illum locutus. Quod hoc ita se habeat, 
Scriptura testatur * : « Beatus vir cujus est. auxi- 
lium abs te, Domine, ascensiones in corde suo dis- 
posuit, » llalcius autem et alium auditum quo 
verbum Dei auditur. Divinus est sensus ille qui slc 
apud Salomonem nominatur, qui audit verbum Dei 
et οἱ admiscetur ac. conjungitur. « Deus meus, iu- 
quit, ne sileas a. me,et assimilabor descendentibus 
in lacum, » Nemineur sauctorum lacum fodisse no- 
vimus. Si quando autem viro sancto aqua opus fuit, 
puteum fodit. Salomon e puteis bibere jubet ; Deus 
vero per prophetam iis qui de lacu bibunt, minuatur 
diceus * : « Me dereliquerunt fontem aquas viv, 
et foderunt sibi lacus confractos. Ne igitur sileas a 
me, €t assimilabour descendentibus in laeum. » Ye- 
rum ut sciamus , quinam in lacuin. descendant, βᾶ- 
cra Seriptura divinas res, calidas ; qu:e autem ma- 
teria et peccato infectis sunt, eas frigidas appellat, 
Ihi hominum hostis draco inhabitat, qui frigidus 
nuncupatis est, Nullum enim terrestrium animalium 
perinde frigidum est, atque draco. Omne igitur 
peccatum frigidum est ; res autem divinz, ut vide- 
tur, fervid:e sunt. Ait enim 99; « Qui facit angelos 
suos spirilus , et niinistros suos flammain ignis , » 
οι τὸ, « fgnein veni mittere in terram ; » et illud ?*: 
« Spiritu ferventes. » Quoimodo autem peccatores 
apud lacus siat, audi. In. Exodo scriptum est ?* : 
c luterfecit. Deus. ab omni primogenito Pharaonis 
qui sedebat in tlirono usque ad primogeuitum ca- 
ptivie qui& erat. in lacu. » Sic. ergo qui iu. lacum 
descendunt, sunt pecca?ores et captivi, sed benignus 
Deus hos etiam vocat, atque illis pr:edicat liberta- 
tem. c Spiritus enim. Domini super me, propter 
quod unxit me, evangelizare pauperibus misit me, 
pridicare captivis libertatem, et cscis visuin ?*. 


* Ρα]. xxxni., 6. 
xu, 99. 


δι Jerein, n, 15. 
73 αἱ. Ότι, 1. 


*? Ρε]. Cin, 4. 


Φευὸτ. 


TAAMOX KZ. 

Πρὲς σὲ, Képie, κεκράξομαι, ὁ θεός pov, pii 
πιιασιωπήσῃς ἀπ' ἐμοῦ, κ. τ. E. Tiv πρὸς τν 
θεὸν (33) βοώντων xal ἀναφερόντων τὰς εὐχάς, dl 
μὲν τὰ ἐπίγειά τις αἱτεῖ, ἐστὶν dj φωνὴ αὐτοῦ Bpa- 
ysla: εἰ δὲ τὰ ἐπουράνιά τις αἰτεῖ, Bod. "ὖθεν πολ- 
λάγις λένεται by ταῖς Γραφαϊῖς περὶ τῶν ἁγίων, ὅτι 
πρὸς τὸν Ozby ἑκέχραξαν. Πειράσθω τοίνυν ἕχαστος 
εὔγεσθαι τῷ Ozip κεκραγὼς, xat παραδοξότερον ἐρῶ 
πῶς χεχραγώς. Εἰσελθὼν εἰς τὸ ταμεῖον αὐτοῦ xàele 
τὴν θύραν, xal οὕτως χέχραγε πρὸς τὸν Θεόν. εΜῆ 
παρασιωπίέσης ἀπ ἐμοῦ. » θεὺς ἀναγέγραπται A£- 
λαλγχέναι πρὸς Μωῦσέα, xai πρὸς ᾿Λαρὼν, xav πρὸς 
Ἰησοῦν τὸν τοῦ Νανῆ. Τοιοῦτοι γὰρ σαν ἵνα λαλῇ 
πρὸς αὐτοὺς ὁ θεός. Καὶ διὰ τῶν προφητῶν, ὅτε ὁ 
λαὸς ἦν τοῦ Θεοῦ, οὐκ ἐσιώπα. Καὶ μὴ νοµίσωμεν 
ἔξωθεν ἡμὲν λαλεῖν τὸν Θεόν ἀλλὰ yàp τὰ ἀναθαί» 
νοντα tu» ἐτὰ τὴν καρδίαν ἅγια ἐχεῖνά ἔστιν ἃ λα’ 
Aet ἡμῖν ὁ Θεός. Οὕτως ἄχουε τοῦ, Ἐλάλησεν ὁ θεὺς 
πρὸς τὸν δεῖνα. "Ost δὲ τοῦθ᾽ οὕτως ἔχει, ἄχουε τῖς 
Γραφτς αὐτῆς μαρτυρούσης' «Μακάριος &vhp οὗ 
ἐστιν ἀντίληδις αὐτοῦ παρὰ coe , Κύριε, ἀναθάσεις 
εἰς τὴν wapblav αὐτοῦ.» Ἔχομεν ἅλλτν ἀχοὴν 
ἀκούουσαν λόγου θεοῦ. θεία ἐστὶν ἡ αἴσθησις ἑχείνη 
ἡ οὕτω παρὰ Σολομῶντι ὀνομαζομένη, Ἡ ἀχούουσα 


C λόνου 8:09, ἀναχεχραμένη αὐτῷ xav ἠνωμένα. « Ὁ 


θεὸς οὖν µου, φταὶν, μὴ παρασιωπήσῃς ἀπ᾿ ἐμοῦ, 
xxi ὁμοιωθήτομαι, φησὶν, τοῖς χσταθαίνουσιν εἰς 
Aáxxov. » Οὐδένα τῶν ἁγίων οἴδαμεν λάχχον ὀρύξαν- 
τα" ἀλλ εἴποτε ἅγιος γρείαν ἔσχεν ὕδατος, φρέαρ 
ὥρυξε. Καὶ Σολομὠν ἐντέλλεται ἀπὸ φρεάτων mlvser 
ὁ Cà προρέτης ἀπειλεῖ τοῖς πίνουσιν ἐκ λάκκου, 
λέγων ὡς Ex προσώπου τοῦ θεοῦ' « Ἐμὲ ἐγχατέλιπον . 
ττγΏν ὕδατος ζῶντος, xai ὥρνσαν ἑαυτοῖς λάχχους 
συντετριµµένους. Μήποτε οὖν παρασιωπῄσῃς ἀτ' 
ἐμοῦ, καὶ ὁμοιωθήσομαι τοῖς κχαταθαἰνουσιν εἰς λάχ- 
xov.» Αλ) ὅπως ἴξωμεν τίνες οἱ καταθαίνοντες εἷς 
λάκχον, ἡ lox Γραφὴ τὰ θεῖα λέγει εἶναι θερμὰ, τὰ 
ὃν Vn. ἁμαρτίας καὶ τῆς ὕλης πράγματα ψυχρά. 
Ἐχεῖ οἰχεῖ χαὶ ὁ πολέμιος τῶν ἀνθρώπων ὁράχων, 
ὃς ὠνομάσθη φυχρός. Οὐξὲν γὰρ τῶν ἐπὶ γῆς ζδόν 
ἐστι Φυγρὺν, ὡς ὁ δράκων. Πᾶσα οὖν ἁμαρτία qu- 
χρά ἐστι" τὰ δὲ θεῖα, ὡς ἔοιχε, θερμά. « 'O ποιών 
τοὺς ἀνγέλους αὐτοῦ πνξεύ ατα καὶ τοὺς λειτουργοὺς 
αὐτοῦ πυρὸς «λόγα.ν xal, «Πῦρ ᾖλθον βαλεῖν ἐπὶ 
τὴν γην» xot, «Τῷ πνεύµατι ζέοντες.» Πῶς δὲ οἱ 
ἁμαρτωλοὶ παρὰ λάχχοις εἰσὶν, ἄχουε. Ἐν τῇῃ 'ES- 
δρ έγραπται" € Απέχτεινεν ὁ 8cb; ἀπὸ πρωτο 
τόχου Φαραὼ, ὃς χάθηται ἐπὶ τοῦ θᾳόνου ἕως πρω- 
τοτόχου τῆς αἰχμαλωτίδος τῆς Ev τῷ Xxx. » OS ως 
οἱ χαταθαίΐνοντες εἰς λάχχον ἁμαρτωλοί εἶσι καὶ 
αἰχμάλωτοι' ἀλλ' ὁ ἀγσθὸς Gib; xal τούτους Χαλξῖν 


7 Luc, xu, 40. ?! Rom. xi, 11. 7? Exod. 


(:2) Τῶν αρὸς tév Θεόν, cic. Codex Daroccianus, partimque Catena. Corderii ; Origeni ctiam 


ascribit Daniel. Darbarus. 
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καὶ xnp233:t αὐτοῖς ἄθετιν. « Πνεῦμα γὰρ Κυρίου 
χοῖς ἀτέσταλκέ µε, xn022a ς ἄφετιν yx 

Γσάκουσο». Κύριε, της δεήσεώς (ου ἐν τῷ 
δέεσθωί µε πρὺς σὲ, ἐν τῷ αἴρει» µε χεις μου 
πρὸς Yaér ἅγιόρ σου, κ. τ. &£. El ναός ἐττιν (25) 
ὁ ἔχων θΣὸν, ὁ θεὸς ὃΣ ἓν ἐν Χρ.στῷ χόσμον χαταλ- 
λάσσων ἑαυτῷ, ναὺς oa ἐστιν ἅγιος ὁ Χριστὸς , 
τρὺς ὃν αἴρει τις καὶ ὑνοῖ τὴν ἐχυτου toy ty διὰ τῶν 
ὀρετῶν. 

Tov αὐτοῦ. 
σεως, καὶ $0 


| αἰγμαλώτοι 


Ἐμο) δυχεῖ διαρέρειν (91) εὐχὴ δεξ- 
χεῖ uot ὁ Απόστολος πλξίωνα ὀνόματα 
εἷς ταύτην τὴν διχφορὰν δ,χθέσθαι λένων. εΠαρα- 
xa) πρῶτον πάντων ποιεῖσθαι ὄξέσεις, προσευχὰς, 
ἐντεύξεις, εὐχαριστίας, » μείζονα λέγων ὡς ἐμοὶ δοχεῖ 
τῆς δεῄσεως τὴν προσευχὴν. xai τούτων ttv ἔντενυ- 
Gv, πάντων δὲ τὴν εὖ yapiost ίαν. Efzoty! ἂν οὖν, ὅτι 


τοῦ ἔτι ἐνδεοῦς, xaX οἷς ἔτι EvOsl τινα, τούτων ἐστὶν 
$ δέησις. "Uic δὲ τὸ ἀξίωμα τοῦ θΞοῦ ναύσας αἱτῶ 


τι παρὰ τοῦ θΞοῦ, τότε προσεύχομµαι" ὅταν Ob φίλος 
ἐπὶ πλεῖον γένωµαι, τότε εὐχαριστῶ τῷ θεῷ.ε "Ev 
τῷ αἴρειν µε χεῖρας πρὺς ναὺν Ἁγιόν σω. » Πολλάχις 
ἐλέομεν περὶ τῆς ἑπάρσεως τῶν χειρῶν. Ἐτῆρε 
Μωῦσης τὰς χεῖρας, καὶ χατίσχυσεν ὁ Ἱσραίλ' ὅτε δὲ 
χαθτχκὲ τὰς χεῖρας, χατίσχυσεν ὁ Αμαλέκ" xa, 
«€ Ἑπαίροντες ὁτίους χεῖρας χωρὶς ὀργτς xai διαλο- 
Yi3poU* » xat, «"Ez παρτις τῶν χειρῶν µου θυσία 
ἑσπερινή. » Εἴποιμι ἂν οὖν, ὅτι αἱ χεῖρες ἡμῶν εἶσιν 
αἱ χατὰ 0εοσέβειαν πράσεις. Ἐὰν θτγσαυρίσωµεν iy 
οὐρανοῖς , ἔχομἒν τὰς χεῖρας ἐπηρμένας πρὸς τὸν 
Θ:ὸν, xal νιχῶμεν τὸν ἐχθρήύν' ὅταν ὃὲξ ἡ μῶν αἱ χεῖρες 
Χάτω γένωνται, ἀνάγχη ἡμᾶς νιχᾶσθαι, Όταν οὖν 
ἑπαίρω τὰς χεῖράς µου πρὸς τὸν θὲὸν, καὶ διὰ τῶν 
χειρῶν τῆς φυχῆς ὑγῶμαι πρὸς αὐτὸν, νικᾶται ὑπ' 
ἐμοῦ ὁ ᾽λμαλὴκ, χαὶ οὐδαμοῦ ἐστιν. Οὐκοῦν δεῖ 
ἑπτίρειν χεῖρας πρὺς ναὺν ἅγιον τοῦ Θεοῦ. 'O ναὺς 
ὃξ τοῦ θεοῦ δόξα ἐστὶ τοῦ θεοῦ. 


ντε 
νο 


a 
όν 


Mn συνεκύσῃς µε μετὰ ἁμαρτω-ὶῶν, xal μετὰ- 


ἑργαζυμένων ἀδικίαν μὴ συνγαπο.ἰέσῃς µε, x. τ. ἑ. 
Ei ig' ἡμῖν (95) ἑκάτερον, τί τῶν ἀγαθῶν θεῷ τὴν 
αἰτίαν ἀνέθηχεν; ἸΑλλ᾽ ὅτι ὅτε συνέλχει πρὸς τοὺς 
τοιούτους θεὸς τὸν σῶσαι δυνάµενον; Το'γαροῦν τε- 
λωνῶν φίλος Έχουσεν ὁ Σωτῖρ, μιδὲν ἐξ ἐχείνων 
βλαπτόμενος. Τοιαύτην οὦν ££: ἀναλαθαῖν αἱτεῖ. 
"aeg δὲ τοὺς πάνυ ἁμαρτωλοὺς παραιτεῖται, ὀποίους 
ἐἑπάγει τοὺς ὃ uh φρονοῦσι λαλοῦντας. El γὰρ xa 
μετὰ πόρνης γέγονεν ὁ Σωτῖρ, ἁλλ' ἀδούσης εἰρτνιχὰ 
xai τἀναντία λογινομένης. 


Too αὑτοῦ. Tig; γρεία ταυτὰ λέγεσθαι (26) ; fot 
γὰρ ποιεῖς ttv ἀνομίαν, xal συναπολλ9ει σε, xat µά- 
την λέγεις ταῦτα πρὸς Osóv: ἡ οὐδὲν ποιεῖς ἄνομον, 
καὶ οὐχ ἀπολλύει ὁ θεύς. 'O θεὺς γὰρ οὐχ οὕτως ἅδι- 
x6; ἐστι. Τολμῶμεν οὖν ἀπὸ τοῦ Εὐαγγελίου, καὶ λέ- 


7^ 1 Tim. 1, }. Ἰ Exol. 44. Τί Tim. i, 


(235) El ναός ἐστιν, εἰς. Scliedie Grabii, et codex 
Coislinianus. 

(24) Ἑμοὶ δοκεῖ 6wugépew, etc, Codex. Barocc. 
et Cateua. Barbari. 
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£z ἐμὲ, οὗ iy:v:ie ἔχρισέ uc, εὖαγ»ελίσασθα: πτω- 
τυφλοῖς ἀνάαθλσνιν. n 
Α Wins. ὁ. Exaudi, Domine, vocem deprecationis 


D 


8. 


mew dum oro ad te: dum extollo manus meas ad 
templum sanctum. tuum , etc... Si templum est qui 
liabet Deum , Deus autem erat in. Christo mundum 
reconcilians sibi, sanctum utique templum est 
Christus ad quem elevat et extollit quis animam 
Suam per virtutes. 

Ejusdem. Dilferunt. inter se, ut. mihi videtur, 
oratio el deprecatio. Atque etiam Aposiolus pluro 
simul nonina hoc. discrimine posuisse videtur di- 
cens ?**: « Obsecro primum omuium fieri obscecra- 
tiones, orationes , postulationes , 637 gratisrum 
actiones, » obsecratione , ut. arbi'ror orationem, 
oratione postulationem , his vero omnibns. gratia- 
rum actionem majorem constituens. Dixcrim igitur 
indigentis et eorum quibus aliqua desunt, esse οὗ» 
secrationem, Cum vero intellecta jam Dei diguitate 
aliquid peto a Deo, tunc oro. At cum meipsum in 
illius amicitiam prorsus insiuuavero, tum Deo gra- 
tias ago. « Dum extollo manus nicas. ad templum 
sanctum tuum. » Siepe de iranuum elevatione verba 
fecimus. Moyses manus extulit, οἱ Israel. victor 
evasit. Cum vero manus deposuit, τα να η] Amas 
lee 15. Et : « Levantes puras. manus sine ira et dis- 
ceptatione 75, ». Et. illud Τι « Elevatio manuum 
mearum sacrificium vespertinum. » Dixerim igitur 
minus nostras esse nostras pietatis actiones. Si 
tlicsaurum in celis congregemus, sublatas ad Deum 
manus habemus, et hostem superamus. Si autem 
manus nostrz demissa fuerint , vinci nos necesse 
est. Cum igitur ad Detm elevavero manus meas, et 
per manus aniinz ad ipsum sublatus fucro, Amalec 
a me vincitur , et nullibi reperitur. Ttaque elevare 
manus oportet ad templum sanctum Dei. Porro 
templum Dei, gloria ejus cst. 

Vgns. 3. Ne simul trahas me cum peccatoribus, εἰ 
cum operantibus iniquitatem ne perdas me, cic. Si 
in nobis hoc utrumque situm est, cur. bonorum 
Deo causam tribuit? An quod interdum ad ejus- 
niodi homines. simul trahit Deus cum quem salvare 
potest ? Quapropter pulilicanorum ainicus dictus est 
Salvator, cum alioquin nihil ab illis detrimenti. ca- 
peret. lune. igitur. habitum. ut. induat. exposcit. 
Fortasse vero magnorum peccatorum, quales in- 
ducit eos qui, qux non sentiunt, loquuntur, consor- 
lium deprecatur. Nam licet Salvator cum meretrice 
fucrit, at. illa pacifica et contraria cogitabat. 

Ejusdem. Quid opus est he dicere? vel. enim 
facis iniquitatem, et. simul hee perdit te, atiué 
bxc frustra Deo diris ; vel niliil committis iniqui, 
et requaquam perdit te Deus. Neque enim Deus tain 
injustus est. Audemus itaque ex Evangelio et dici- 


" Psal. cxL, 2. 


(23) El £g' ἡμῖν. etc. Cocex Anglicanus, Catena 
Darbari. 

(36) Τις χρεἰα ταῦτα «Ἰέγεσθαι, elc. Corde- 
rius. 
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mus, Deum simul traliere justum cum peccatoribus, Α Yopgcv, ὅτι ὁ θεὺς συνέλχει τὸν δίκαιον μετὰ ἁμαρτω- 


simul trabere justum propter peccatores, et. ope- 
rantes iniquitatem ut. salvi. fiant. Qui. autem Υ- 
sterium lioc non noverant, arguebant Jesum dicen- 
tes 15: « Manducas et bibis cum peccatoribus. » 
lpse autem multum aberat, ut ab ipsis detrimen- 
tum caperet. Quinetiam ipsis proderat. Sic etiaui 
contingit, cum quispiam Christi imitotor hoc facit. 
Si quia autem. imparatus οἱ imbecillis in. tautum 
periculum se conjiciat, ut cum peccatoribus et ope- 
ranlibus$ iniquitatem conversetur, neque ipsis pro- 
derit, et seipsum perdet. Proplieta igitur hic vult 
sese premunire, ut possit quidem cum G38 Ρὲς- 
eatoribus eL iniquitatem operantibus versari, n quo 
tamen cum illis simul trahi. Fortassis vero pecca- 
tores qui ea. quie curari nequeunt, admittunt, dc- 
testatur, cum hoc dicit. Nam addidit : « Qui lo- 
quuntur pacem cum proximo suo, mala autem in 
cordibus corum. » Valde enim impii sunt, quia nee 
ut amici affecti sunt, neque. ut inimici loquuntur ; 
sed continent quidem inimicitiain in seipsis, verbis 
autein. pacilicis. simulant amicitiam. lstiusmodi 
autem hominibus uihil est detestabilius. Tales ila- 
que vir justus aversatur. Videte. enim. quomodo 
etiam Salvator noster cum peccatoribus quidem 
conversatus fucrit, et cum meretrice, sed non cum 
tali, qua loqueretur quidem pacifica, mala autem 
in corde suo haberet. Vel precatur dicens 
Cum inique agentem omuino sequatur interitus ; 
justitiam mihi prz:ebens, ne permittas me versari in 
iniquitate, ne simul pereaa) cum iis qui illam ορο- 
raniur, 

Vxns. 4. Da illis, Domine, secumlum opera ε0- 
rum, el. secundum nequitiam. adinventionum | ipso- 
rum, eic. Postulat per disciplinam illos affligi, ut 
peccare desistant. Opera vero occulta dicil : nam 
mala in cordibus loquebantur. 

Ejusdem. Docemur liis verbis peccata omnia de- 
ponere. Si enim non sumus puri,oportet nos puni- 
ri, ut corrigamur.«Secundum opera, » inquit, « ma- 
nuum eorum tribue illis, » quasi dicat : Secundum 
opera ipsorum occult», redde retributionem eorum 
ipsis. Qui perspicax est, et prudenter res aggredi- 
tur, is prava lanquam noxia aversatur, cligens 
bona «qua utilia sunt. lmprobus vero voluptate 
allectus, operatur mala, non considerans quam 
noxia sint. Cum itaque ratione non percipiat quid 
in eis sit noxium, rogat vif sanctus secundum ope- 
ra sua retribui sibi ea quae molesta sunt, υἱ vel 
ob molestias mala fugiat quae supplicii ipsi causa 
fuerint, 

Quoniam non intellexerunt in opera Domini , et in 
opera manuum ejus, εἰο. Opera Domini forte sunt 
quie intellectu percipiuntur, opera autem manuum 
ejus arbitror esse ea qua sub sensus cadunt. 


"* Mare. n, 16. 


(27) Alcei αὐτούς, etc. Scheda Grabii. 
(28) Διδασκόµεθιι ἑπὸ τοῦ «Ἰόγου, etc. Codex 
Coislinianus, n. 189, 


λῶν, συνέλκει τὸν δίχαιον διὰ τοὺς ἁμαρτωλοὺς, xal 
τοὺς ἐργανομένους thv ἀνομίαν, ἵνα σωθῶσ.ν. Οἱ δὲ 
μὴ εἰδότες τοῦτο τὸ μυστῄριον ἑνεκάλουν τῷ Ἰησοῦ, 
λέγοντες' « Ἐσθίεις καὶ πίνεις μετὰ τῶν ἅμαρτω- 
λῶν. » Λὐτὸς δὲ μαχρὰν ἣν τῆς ἀπ᾿ αὐτῶν βλάδες, 
πρὸς τὸ χαὶ ὠφελεῖν αὐτοὺς. Οὕτω xal εἴτις Χριστον 
μιμγτῆς τοῦτο motel, Ἐὰν μέντοιγέ τις μὴ mapr- 
σχευασµένος ᾗ, prs δύναμιν ἔχων, ἐμθάλληται cl; 
τοσοῦτον χἰνδυνον, ὥστε γενέσθαι μετὰ ἁμαρτωλῶν 
xa τῶν ἑργανομένων τὴν ἀνομίαν, οὔτε ἐχείνους ὧφε- 
λήσει, xal ἑαυτὸν προσαπολέσει. Το'γαρ.Ὀν xaY ἓν- 
θάδε ὁ προρήτης παρασχευάξειν ἑαυτὸν βούλεται, 
ὥστε δύνασθαι μὲν εἶναι μετὰ ἁμαρτωλῶν xai ἔργα- 
ζομένων ἀνομίαν, μὴ συνελχυσθήῆναι δὲ αὑτοῖς. Ἴσως 
δὲ καὶ τοὺς τὰ ἀνίατα ἁμαρτάνοντας παραιτεῖται, 
τοῦτο λέγων. Καὶ Υὰρ προσέθηχε' « Tiv λαλούντων 
εἰρήνην μετὰ τῶν πλησίον αὑτῶν, xaxà δὲ iv xap- 
δίαις αὐτῶν. » Σφόδρα γὰρ ἁσεθεῖς, ὅτι οὔτε ὡς φίλοι 
διάχεινται, οὔτε ὡς ἐχθροὶ λαλοῦσιν, ἀλλ᾽ ἔχουσι μὲν 
την ἔχθραν ἓν ἑαυτοῖς, λόγοις δὲ εἰρηνιχοῖς ὑποχρί- 
νονται φιλίαν. Tov δὲ τοιούτων ἀνθρώπων μ.αρώτερον 
οὐχ ἔστι. Τοὺς οὖν τοιούτους ὁ δίχαιος παραιτεῖται. 
ὩὈρᾶτε γὰρ ὡς χαὶ ὁ Σωτὴρ ἡμῶν μετὰ ἁμαρτωλῶν 
ἐγένετη καὶ μετὰ πόρνης, οὗ μέντοι λαλούσης μὲν εἷ- 
ρτνιχὰ, χαχὰ δὲ ἐχούσης ἐν τῇ xapóla ἑαυτῆς. Ἡ eb- 
χεται λέγων Ἐπεὶ πάντως τῷ ἁδιχοῦντι ἁπώλεια 
ἔπεται, δικαιοσύνην παρέχων pow μὴ ἑάσῃς µε iv 
ἀδικίᾳ γενέσθαι, ὅπως μὴ ἁπόλωμαιί μετὰ τῶν έργα- 


C ὀομένων αὐτίν. 


Aóc αὐτοῖς, Κύριε, κατὰ τὰ ἔργα αὐτῶν καὶ xar 
τὰ τὴν πογηρίαν τῶν ἐπιτηδευμάτων αὐτῶν, x. τ.ὲ. 
Λἰτεῖ αὐτοὺς (29) χαχωβᾶναι διὰ παιδείας, ὅπως ἂν 
παύσωνται πλημμελοῦντες. Ἔργα δὲ λέγει τὰ xpv- 
πτά xaxà γὰρ Ev ταῖς χαρδίαις ἑἐλάλουν. 

Tov αὐτοῦ. Διδασχόμεθα ὑπὸ τοῦ λόγου (94) ἆπο- 
θέσθαι πάντα τὰ ἁμαρτήματα' εἰ γὰρ οὐχ ἐσμὲν χα- 
Oa pot, δεῖ ἡμᾶς χολασθῆναι, ἵνα παιδευθῶμεν. « Κατὰ 
τὰ ἔργα τῶν χειρῶν αὐτῶν, » φησὶ, « δὸς αὐτοῖς' » 
ὡσεὶ ἔλεγε' Κατὰ τὰ χρυπτὰ τῶν ἔργων ἁἀπόδος τὸ 
ἀνταπόδομα αὑτῶν αὐτοῖς. Ὁ διορατιχὸς ἐπιστημ.- 
νιχῶς τοῖς πράγµασι προσερχόµενος ὡς βλαπτιχὰ τὰ 


D φαῦλα ἀποστρέφεται, αἱρούμενος τὰ ἀγαθὰ, ὠφέλιμα 


ὄντα. Ὁ δὲ φαῦλος, ἡδονῃ θελγόµενος, ἐργάνεται τὰ 
χαχὰ, οὐχ ὁρῶν αὐτῶν τὸ βλαθερόν. Ἐπεὶ οὖν λοχι- 
χῶς οὑχ αἰσθάνεται τῶν βλαθερῶν, εὖχεται ὁ ἅγιος 
ἀποτῖσαι αὐτῷ χατὰ τὰ ἔργα αὐτου ἑπίπονα, ὅπως 
ἂν διὰ τοὺς πόνους ἀποστραφῇ τὰ xax&, αἴτια κολά- 
σεως αὐτῷ Υεγενηµένα. 

Ὅτι οὐ συνήκαν εἰς τὰ ἔργα Κυρίου, καὶ εἰς 
τὰ ἔργα τῶν χειρῶν αὐτοῦ, x. τ. E. Ἔργα μὲν Kv- 
ρίου (29) τάχα ἐστὶ τὰ νοητὰ, ἔργα δὲ χειρῶν adco) 
τὰ αἰσθττὰ νομίζω. « OoyY fj χείρ po», φτοὶν, 


(20) Ἔργα μὲν Κυρίου, cte. Schede Grabii et 
codex  Coislinianus. Similia fere lfiabet — Euse 
bius. 
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ἐποίησε ταῦτα πάντα; » Ἡ τάχα ἔργα μὲν Μυρίου A « Nonne, inquit 15, manus mea fecit h:ec omnia ? » 


αἱ ἀρεταὶ, ἔργα δὲ χειρῶν αὐτοῦ οἱ λόγοι τῶν γεγονό- 
των. εΚαθελεῖς αὐτοὺς xat οὗ μἩ οἰκοδομήσεις αὐτούς.» 
ΝΚαθελεῖ Κύριος τὰς ἕξεις τὰς πονηρὰς, χαὶ οὐ 
ph ἔτι συγχωρήσει τοῖς οἰκοδομοῦσιν οἰχοδομῆσαι 
αὐτάς. κ | 

Kal ἀνέθα.1εν ἡ σάρξ µου, x. τ. &. Σάρχα μὲν 
ὠνόμασε (30) thv ψυχὴν διὰ τὸ χεχολλησθαι αὐτὴν τῇ 
σαρχὶ, χατὰ τὸ, « Ὄψεται πᾶσα σὰρξ τὸ σωτήριον 
τοῦ θεοῦ ἡμῶν. » Ἡ τάχα d αἰσθητὴ θάλλει σὰρξ 
ἀποθεμένη τὰ πάθη. 


Σῶσον τὺν «Ίαόν σου, καὶ εὐ.]όγησον tiv χ.η- 


ῥρονοµία» σου, καὶ ποίµανον αὐτοὺς, καὶ ἔπαρον 
αὐτοὺς ἕως τοῦ αἰῶνος, κ. τ. &. Κληρονομίαν (51) 
νῦν λέγει τὴν χληρονομοῦσαν αὑτὸν φύσιν λογιχήν. 


To) αὐτοῦ. Αὐτὸς ὁ Χριστὸς (23) ἡμᾶς ποιμανεῖ D 


τοὺς εἰς αὐτὸν πεπιστευχότας, πέµψας ἀντ᾽ αὐτοῦ 
xai ὡς αὐτὸν τὸν Παράκλητον, 6 ἐστι τὸ Πνεῦμα τῆς 
ἁληθείας. Καὶ μὴν χαὶ ἑπαίρει ἁπὸ τῶν γηΐῖνων, τουτ- 


Vel forte opera Domini sunt virtutes , opera autem 
manuum ejus, sunt rerum factarum rationes. « De- 
sirues illos et non zdificabis eos. » Destruit Domi- 
nus malos habitus, nec permittit eediflcantibus ut 
ipsos instaurent. 

Vens. 7. Et refloruit caro mea, etc. Carnem .vo- 
cavit animam, quod carni adhzreat, juxta illud ** : 
« Videbit omnis caro salutare Dci nostri. » Vel forte 
sensilis caro reflorescit, cum affectus deposuit. 


639 V«ns. 9. Salvum [uc populum tuum, et. be- 
nedic hereditati tue, et rege eos, εί extolle illos 
usque in eternum, etc. Hzreditatem vocat ratioua- 
bilem naturam quz ipsius haeres facta est. 

Ejusdem. lpse Christus pascit nos qui in ipsum 
credidimus, mittens pro se et tanquam se Paracle- 
tum, Spiritum veritatis. Quin et extollit nos a terre- 
nis, id est sublimes facit iu futura et infinita secula. 


έστιν ὑψηλοὺς ἀποφαίνει εἰς τοὺς μέλλοντας xal ἀτελεντήτους αἰῶνας. 


ΨλΛΝΟΣΚΗ’. 
— Ἐνγέγκατε τῷ Κυρίῳ, υἱοὶ θεοῦ, κ. τ. ἐ. Παῦλος 


ἑ ἅγιος (55) υἱὸς Θεοῦ Υέγονε διὰ τοῦ Εὐαγγελίου. " 


Ἐγέννα δὲ χαὶ αὐτὸς υἱοὺς xai προσῆχε τῷ Bed. 
γιους χαλεῖ τοὺς πολλῆς τυχόντας παρὰ τοῦ Θεοῦ 
Κηδεμόνίας, xai σωθέντὰς παραδόξώς, ὧν ὁ Ge; 
ἐφείσατο οὕτως ὡς υἱῶν. 

Ἐνέγκατε τῷ Κυρίφ υἱοὺς κριῶν, x. τ. b. Ὁ 
συνάγων (54) τὰ διεσχορπισµένα πρόδατα Χριστοῦ, 
καὶ ἀπιστρέφων τὰ πεπλανηµένα, xal εὑρίόχων τὰ 
ἀπολωλότα, οὗτος φέρει τῷ Κυρίῳ νυἱοὺς κριῶν' xa 
ὁ ποιῶν ὅπως ἴδωσιν οἱ ἄνθρωππι τὰ χαλὰ ἔργα αἎ- 
τοῦ, χαὶ δοξάσωσι τὸν kv. οὐρανοῖς Πατέρα. Φέρει δὲ 
τῷ Κυρίῳ δόξαν xai ὁ ἓν λόγῳ σοφίας θεολογῶν. Tt- 
μὴν δὲ φέρει Kupl ὁ μὴ ἐχ λύπης f) ἐξ ἀνάγχης 
ἑλεῶν πτωχὸν, xat ἐν τούτῳ δἀνείξει θεῷ. Τὸ γὰρ 
€ τιμᾷν » ἰδίως xa ἐπὶ τούτων Ey τῇ Γραφῇ τέταχται, 
ὡς δηλον ix τοῦ" « Χήρας τἷμα, τὰς ὄντως χήρας, » 


PSALMUS ΧΧΤΙΗ. 


Vzns. 1. Afferte Domino, filii Dei, etc. Paulus 
sanctus filias Dei per Evangelium factus est. Gennit 
autem et ipse filios et attulít Deo. Filios vocat de 
quibus iugens cura est Deo, qui mirabiliter salutem 
sunt adepti, et quibus Deus tanquam flliig peper- 
cit. 

Alferte Domino filios arietum, etc. Qui colligit 
dispersas Christi oves, et errantes reducit, perdi- 
lasque reperit, is affert Domino filios arietum : 
quod item facit qui ita vitam instituit, ut videant 
homines opera ejus bona, et glorificent Patrem 
qui in colis est, Affert etiam Deo gloriam qui de 
Deo sapienter loquitur οἱ sentit. Honorem vero 
Domitio affert, qui nón ex tristitia vel ex necessi- 
tate pauperi dat eleemosynam, et in ipso foeneratur 
beo. « Honórare » enim proprie etiam hoc sensn in 
Scriptura ponitur, uti manifestum est ex his ver- 


καὶ, « Ἑἷμα τὸν πατἐρα xot τὴν μητέρα. ». Αὐλὴ δὲ p bis *' : « Viduas honora, que vere vidus sunt ; » 


ἁγία ἡ Ἐκχλησία. 


dur) Κυρίου ἐπὶ τῶν ὑδάέων, x. 5. ἓ. Φωνὴ μὲν 
Κυρίου (55) ἁπλῶς ἐπὶ τῶν ὑδάτων, αὐτὸς δὲ ὁ Κύ- 
ριος ἐπὶ ὑδάτων πολλῶν. Λοχιχὰς δὲ φύσεις νῦν ση- 
µαίνει τὰ ὕδατα. « Γενηθήτω, | qnot, τὸ στερέωμα 
bv µέσῳ τοῦ ὕδατος, xa ἕστω διαχωρίζον. » 
' Kal επτυνεῖ αὐτὰς ὡς τὸν µόσχον τοῦ λιθά- 
vov, x. t. ἑ. Μόσχος Λιθάνου (36) ὁ πυνηρὸς ἑνώ- 
πιον Κυρίου παντοχράτορος τραχηλιάσας xal ἀποῤῥί- 
ψας τὸν εὐαγγελικὸν ζυγὸν, θεὸς εἶναι βιαζόµενος. 
^ | Tím. v, 3. 


Y Act. vi, 60. ** Luc. ut, 0. 


(90) Σάρκα μὲν ὠνόμάσε, eic. Codex Coisli- 
Rianus, schede Grabii, partimque Catena Bir- 

ri. 

en KAnporopíav, etc. idem mss. 


ὦ3) Αὐτὸς 0 Χρισεός, etc. Godex Roe. 
59) IlavAoc ὁ ἅγιος, etc. Codex Roe, Barba. 


PATROL. GR. XII. 


95 Exod. xx, 12. 


et istis ** : « Honora patrem et matrem. » Aula au- 
tem sanctáà, est Ecclesia, 

Vens. $. Voz Domini super aquas, etc. Vox qui- 
dem Domini simpliciter est super aquas; ipse au- 
tem Dóminus super aquas multas. Rationabiles nae 
ture hoc loto aquis signifleantne « Fiat, inquit **, 
firmamentum in medio aqua, et sil dividens. » 

Vgns. 6. Et comminuet eas tanquam. vitulum  Li- 
bani, etc. Vitulus Libani malignus est qui coram 
Domino omnipotente cervicem attollens excutit ju- 
gum evangelicum, et deus haberi conatur. 


*! Genes. 1, 6. 


ros, codex Coislinianus, 
(54) Ὁ συνἀάγων, eic. Catena Corderii. 
(55) Φωκὴ μὲν Κυρίου, eic. Scliede Grabii, 
partimque Catena Corderii, ac Barbarus. 
(356) Μόσχος Λιδάνου, etc. Schedis Grabil, Bar- 
barus. . 
. τη 


191 

VERS. 
ignis, ett. Vex Domini exstlnguit urdentes maligni 
$apilias, Vox ista. est spiritalis doctrina que ad 
sapientem vítze Institutionem credentes in Clristum 
'vocat, 

Vgns. 8. Vox Doniini concutientis. desertum, οἱ 
commovebit Dominus desertam Gades, etc. Ego vox 
clamantis in deserto, Parate viam Domini **. De- 
sertum est auima rationalis Deo privata. 


-— 


640 PSALMUS XXIX. 

κας. 4. In [inem, psalmus cantici dedicationis 
domus David , etc. /Edificat quidem domum vita 
recta, dedicat vero scieniía Dei. 

Vens. 9. Exaltabo te, Domine, quoniam suscepisti 
me, elc. Ex persona Christi dici hme psalmum , ex 
his manifestum est : « Et eduxisti ab inferno ani- 
fram meam.» Possunt eiiam ex persona saneti 
viri ος diei, cuim tropice sanctus quitibet quo tem- 
pore in peccato erat, ceu in inferno fuerit , et inde 
a Deo eductus sit, quando Verbi quod secutus est, 
auxilio, perfectus evasit, Neque euim potesl egal- 
tare Dominuin, nisi ab ipso Domiuo suscipiatur. 
Nain quando exaltati sumus a terra. in altum  sub- 
lati per crucem Christi dicentis ** : « Cum exal- 


tatus fuero, omnes traham ad me ipsum, » .exalta- 6 


mus Dominum qui οἱ ipse exaltavit Patrem , εἰ 
quantum iu sc fuit, altissima de l'atre notionem 
credentibus przbuit. Docet autem quosdam esse 
invisibiles lumanz anim: hostes, qui salutem a 
Deo traditam illi invideaut , illi insidientur, et 
deinde observent num quis ei error, lapsus, aut 
casus accidet, quorum si quid contigerit, protinus 
ceu malis l:tos lam irridere, econtra graviter 
ferre si eam viderint divinis progressibus illuetra- 
tam. Gratias igitur Deo agit quod non permiserit 
inimicos malis ejus delectari, sed ipsum gratia sua 
4 lapsu erexerit. l3 vero Domiaum exaltat qui prz- 
clare et sublimiter de illo sentit, ac Deo diguai 
apud se doctrinam servat, ltem quicunque animam 
suam omnibus virtutibus prudentique ac sapienti 
vita erigit, is simul egaltat eum qui in ipsa inhabi- 
tat. « Quoniam suscepisti me. » Loco « susce- 
, pisti, » Aquila vertit, « salvasti. » Atque lioc modo 
sensus esl uiapifestus, cum ounis qui a Deo susci- 
pitur, a malitia preeservetur. 


VgRs. 9. Domine Deus meus, clamavi ad te, et 
sgnasli me, eic. Il:ec sane ex justi. persona dicun- 
tur. Si autem Salvatori tribuuntur, vide nui loc 
modo decenter explicari queant : Credentes sunt 
corpus Christi οἱ inembra de membro **. Si autem 


** [sa, iv, 9. ** Joan, xi1, 22, **] Cor, χι, 26. 


(57) 'H φωνὴ Κνρίου, eic. Eedem schedse ac 


PASS) E 
quo φωνή, eic. Exdem schede, Barbarus. 
5d) tent μέν, etc. Schede Grabii, 


EX OIUuGCEXE 
7. Vor Domini intercidentis flummai A. &ovh) Κυρίου Guxótcorcoc gAóya πυρὸς, x. s. 0. 


D ματο.. 
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Ἡ φωνὴ Κυρίον (31) ὀδέννυδι τὰ πεπνρωµένα βέλη 
τοῦ fiov pou* Scu; ἐστὶ δ.δασκαλία πνευματικὴ πρὸς 
σορὲν πολιτείαν ἐχχαλουμένη τὸν πεπιστευχότα τῷ 
Χριστῷ. 

dur Κυρίου συσσείοντος ἔρημο», καὶ συσσεί{. 
σει Κύριος t» ἔρημο Κάδης, x. c. &. "Ep 
ῥων (88) βοῶντος ἐν τῇ épfipuy* Ἑτοιμάσατε τὴν 
ὁδὸν Κυρίου. "Ἔρημός &eti dox lerwh ἑστερι- 
µένη θεοῦ. 


ΨΑΛΜΟΣ Ke. 
Εἰς τὸ té.loc, *aApóc ᾠδῆς τοῦ ἐγκαυισμοῦ 


B τοῦ οἴχου τοῦ Δαυϊδ, κ. τ. E. Ὀἰκοδαομεῖ μὲν (09) 


οἶκον βίος ὀρθὸς, ἐγκαινίζει δὲ τοῦτον Ὑνῶσις θεεν. 

Ὑγόώσω σε, Κύριε, ὅτι ὑπέαδές µε, κ. τ. &. Ὅτι 
Ex προσώπου (40) τοῦ Χριστοῦ λέγεται ὁ da. us, δη- 
λον ix τοῦ" «Kat ἀνήγαγες ἐξ ἆδου «hv φυχήν µον.ο 
Δύναται δὲ xaX Ex προσώπου τοῦ ἁγίου ταντα λέγ:- 
σθα:, εροπιχώτερον παντὸς ἁγίου ὡς ἓν ᾖδον γεγεντ- 
µένου χατὰ τὸν τῆς Χαχίας χαιρὸν, xai ἐχεῖθεν 075 
τοῦ θεοῦ ἀναχθέντος, ὅτε βογθούμενος ὑπὸ τοῦ Λόὸ- 
γου, xal ἑπόμενος αὐτῷ τετελείωται. Οὐδὲ γὰρ ὑφουν 


"δύναται τὺν Κύριον ph; ὑπολαδόντος αὐτὸν αὐτοῦ τοῦ 


Κυρίου. Όταν γὰρ ὑψωθῶμεν ἀπὸ τῆς γῆς µετεω- 
Ριζόμγνοι καὶ ἑπαιρόμενοι ὑπὸ τοῦ στανροῦ τοῦ Χρι- 
στοῦ τοῦ εἰπάντος' € "Όταν ὑψωθῷ, πάντας ἑλκύσω 
πρὸς Epautuv, » ὑφοῦμεν τὸν Κύριον, καὶ αὐτὸ» 
ὑφώσαντα τὸν Πατέρα, xal τὴν περὶ αὐτοῦ ὑπόληψιν, 
ὅσον ἐφ᾽ ἑαυτῷ, ὑψηλοτάτην τοῖς πιστεύουσιν εἰς τὸν 
Θεὺν παραδεδωχότα. Διδάσχει δὲ καί τινας ἀοράτους 
ἐχθροὺς τῖς ἀνθρωπίνης Ψυχῆς διαφθονεῖσθαι τῇ xa- 
τὰ θεὸν αὐτῆς σωτηρίᾳ, ἐφεδρεύειν τε χαὶ ἐπιδου- 
λεύειν αὐτῇ, elt. ἐπιτηρεῖν εἴ που vívortó τι αὐτῇ 
σφάλμα ἡ δλισθος, fj πτῶσις' ὧν εἴ τι συµθαίη περὶ 
αὐτὴν, τοὺς ἐχθροὺς ofa yatpeatxáxoug ἐπιτωθάζειν 
αὐτῇ. «obvavtloy δὲ πάσχειν διαλαμπούσης αὐτῆς 
ταῖς χατὰ θεὺν προχοπαῖς. Εὐχαριστεῖ τοίνυν τῷ θεῷ, 
ὅτι μὴ συνεχώρησεν τοῖς ἐχθροῖς ἑφησθῆναι αὐτοῦ 
τοῖς xaxoig, ἀνιμῄσατο δὲ αὐτὸν ἀναλαθὼν τοῦ πτώἌ- 
Ὑψοῖ δὲ τὸν Κύριον µεγάλως καὶ ὑφηλῶς 
αὐτὺν θεολογῶν χαὶ ὁ πρέποντα Oc σώζων παρ' 
ἑαυτῷ δόγματα’ xol τὴν ἑαυτοῦ δὲ φνχὴν ἐν πάσῃ 
ἀρετῇ καὶ φιλοσόφῳ βίῳ ἑπαίρων, τὸν ἐγοιχονντα 
αὐτῇ ὑφοῖ. « "Ότι ὑπέλαθές µε. » "Aviti τοῦ.ε ὑπέ- 
λαθες, » ὁ ᾽Αχύλας, « ἀνέσωσας, » φησί. Καὶ οὕτω 
δὲ σαφὴς ὁ νοῦς, παντὸς τοῦ ὑπολαμδανομένου ὑπὸ 
τοῦ Θεοῦ ἀνασωζομένου ἀπὸ τῆς χαχίας. 

Κύριε ὁ Θεός pov, ἐχέκραξα πρὸς σὲ, καὶ láco 
με, κ. τ. E. Ταῦτα μὲν οὖν (1 ) ἐκ προσώπου τοῦ δι- 
xalou λέγεται. Ἐὰν δὲ ὁ Σωτὴρ λέγῃ ταῦτα, ὃρα ei 
οὕτω δύναται xal τοῦτο τῆς πρεπούσης τυχεῖν διτΥΊ- 
σεως. Οἱ πιστεύαντές εἰσι σῶμα Χριστοῦ χαὶ µέλη ἐ« 


(40) Ὅτι ἐκ προσώπου, etc. Codex Daroccianus, 
Catena Barbari. 

(M) Ταῦτα μὲν οὗν, eic. Catena Barbars, «odex 
Baroccianus, 
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μέλους 
µέλη. Καὶ ἐὰν δοξάζηται µέλος ἓν, συνδοξάζεται πάντα 
τὰ µέλη. Πάσχει δὲ τὸ οὕνως Χριστοῦ σῶμα xal δεῖται 

εραπείας. Ἐπὶ τῇ ἡμετέρᾳ τοίνυν θεραπείᾳ οὐδὲν 
ἄτοπον λέχειν πρὸς αὐτόν « Κύριε ὁ θεός uou, Ex£- 
χραξα πρὸς σὲ, καὶ ἱάσω µε. » Καὶ γὰρ ὡς ἴδια ἅμαρ- 
«fata ἐξομολογεῖται τὰ ἡμέτερα, ὡς ἐν τῷ εἰχοστῷ 
«pot φαλμῷ λέγων « Μαχρὰν ἀπὸ τῆς σωτηρίας 
µου οἱ λόγοι παραπτωµάτων µου’ » καὶ ἓν τῷ E£- 
κοστῷ ὁγδόψ’ « Κὐριε, σὺ ἔγνως τὴν ἀφροσύνην µου, 
xai αἱ πλημµέλειαί uou. ἀπὸ σοῦ οὐχ ἐχρύθησαν. » 
^Ex προσώπου δὲ τοῦ Χριστοῦ ἀμφότεροι εἴρηνται ol 
Ψαλμοί. 

Ψψάλατε τῷ Κυρίῳ, οἱ ὅσιοι αὐτοῦ, καὶ ἐξομο.ο- 
γεῖσθε τῇ μνήμῃ εῆς ἁγιωσύνης αὐτοῦ, κ. τ. &. 
"Ens οὐχ ὡραῖος (42) alvo; &v στόµατι ἁμαρτωλοῦ, 
οὐχ ὁ πυχὼν προστάσσεται ψάλλειν τῷ Κυρίῳ, ἀλλ᾽ ot 
ὅσιοι αὐτοῦ, οἵτινες δύνανται φάλλειν τῷ πνεύματι, 
Φάλλειν δὲ καὶ τῷ vol. Auk τί δὲ μὴ ἠρχέσθη ὁ Προ- 
φήτης τῷ εἰποῖν' « Ἑάλατε τῷ Koplo, οἱ ὅσιοι, » 
ἀλλὰ προσέθηκε xal τὸ « αὐτοῦ, » ὡς ὄντων ὁσίων οὐκ 
αὐτοῦ ; Φαμὲν τοίνυν , ὥσπερ χωρὶς πάσης προσθή- 
χης μόνος ὁ Geb; ἀγαθός ἐστιν, οὕτω χωρὶς πάσης 
προσθήκης ὅσιος μόνος à Κύριος, ὡς ἐν τῇ τοῦ Δευ- 
κερονοµίου Φφδῇ εὕρομεν ’ « Δίχαιος xaX ὅσιος ὁ Κύ- 
ριός. » Ὡς δὲ μετὰ προσθήκης ἑστὶ δοῦλος ἀγαθὸς, xa- 
τὰ τό * « EO, δοῦλε ἀγαθὶ xal πιστὲ, » xai ἄνθρωπος 
ἀγαθὸς κατὰ τὺ, « 'O ἀγαθὸς ἄνθρωπος Ex τοῦ ἀγα- 
9οῦ θησαυροῦ τῆς χαρδίας, » καὶ τὰ EErc* οὕτω μετὰ 
προσθήκης οἱ ὅσιοι τοῦ Κυρίου. 

Τοῦ αὐτοῦ. 
pov iv ἀχαθάρταις διάγοντες εἰς μνήμην ἆλθον µε- 
τὰ ταῦτα τῆς ἁγιωσύνης αὐτοῦ, προτρέπει εἰς χαρι- 
στείαν. 

Τοῦ αὐτοῦ. Ἡᾶς ὁ µμεμνημένος (44) τῆς τοῦ θεοῦ 
Φφιλανθρωπίας ἐξομολογεῖται αὐτῷ. 

"Ott ὀργὴ ἐν τῷ θυμῷ αὐτοῦ, καὶ ζωὴ àx εῷ 6ε- 
«ἑήματι αὐτοῦ, χ.τ.ὲ. Ὥσπερ ix τοῦ λεγομένου (45) 
θυμοῦ Κυρίου ἑξέρχεται ópyh , οὕτω xaX ἐχ τοῦ θε- 
ληµατος αὐτοῦ γεννᾶται ζωή. Καὶ εἰ ἡ ζωὴ τὴν 
γνῶσιν σηµαίνες (Eve » γάρ «elut, » φηαὶ Χριστὸς, 
€ fj ζωὴ, » ἡ ὀργὴ τὴν ἀγνωσίαν δηλοῖ. Τῇ ξωῇ δὲ ἀντί- 
Χειται ὁ θάνατος * αὐχοῦν f) ὀργὴ τὸν θάνατον σηµαί- 
νει, τὴν χαταανέρησιν τῆς θεωρίας ἐπισημαίνουσα. 


IN PSALMOS, — PSAL. XXIX. 


' ikv Gb πάσχῃ μέλος iv, αυμπάσχει πάντα τὰ Α membrum aliquod patitur, universa simul membra 


Táya δὲ καὶ τοὺς (45) boot πρότε- C 
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patiuntur; οἱ οἱ membrum aliquod glorificatur, 
universa membra simul glorificantur. Sie vero 
patitur Christi corpus ac iudiget sanitate, Proinde 
nihil absurdum est si iu. sanitate nostra sd ipsum 
dicamus : « Domine Deus meus, clamavi ad. te, 
ei sanasti mo, » Nam mostra tanquam propria 
GA peccata confüietur, ut in vicesimo priino 
psalino dicens ος « Longe a salute mea verba de- 
lictorum meorum; » et in sexagesimo octavo ** : 
« Domine, tu scis insipientiam meam, et delicta 
mea a te non sunt abscondita. » Ex persona autem 
Christi uterque pealmus dictus est. 

VgBs. b. Psallite Domino, sanct! ejus, et. confite- 
mini memorie sanctitatis ejus, ete. Quoniam uon 


B est speciosa laus in ore peccatoris, non quilibet , 


sed saneti ejus psallere Deo jubentur, qui sane tum 
spiritu, tum mente psallere possunt. Cur autem T'ro- 
phetse non satis fuit dicere : « I'sallite Domino, sancii, » 
sed addidit « ejus, » quasi sanetl reperiantur qui nori 
siat ejus * Dicimus ergo, quemadinedum sine ad- 
jectione aliqua solus Deus est bonus, ita sine ullo 
additamento sanctum solum esse. Dominum; quem 
admedum in eantico Deuteronomii reperimus *9 ; 
« Justus et sanetus Dominus, » Sicut. autem cum 
adjcetione est servus bonus, juxta i.lud ** : « Euge, 
serve boaeet fidelis, » et homo beuus, juxta istud οί: 

: Banus liomo de bono thesauro cordis, » etc.: sie 
cuu adjectione sancti Domini dicuntur, 


Ejusdem. Fortassis etiam eos qui prius in immun- 
ditia versabantur, et postea in memoriam saneti- 
tatis ejus. venerunt, provocat ad gratiarum actio- 
Rem. 

Ejusdem. Omnis qui memor est benignitatis pei, 
eon(itetur ei. ) 

Vras. 8. Quoniam ira in indignatione ejus, εἰ vita 
in toluntate ejus, etc. Quemadmodum ες indigna- 
tione Domini oritur ira, sic etiam ex voluntate 
ejus generatur vita. Sl autem vita scientiam indi- 
cat : « Ego suunenim, inquit Christus *8,cvita, » ira- 
inscitiam denotat, Vitae vero adversatur mors : ira: 
igitur morten significat, privationeni nimirum con» - 
templationis. Pulchre ergo diciur ** : « Vita et 


Καλῶς οὖν λέγεται τὸ, ε Ζωὴ χαὶ θάνατος ἓν xee p mors ia manu linguae. ο — 


γλώσσης. » 

Tov αὐτοῦ. Ἔστι Gk ἓν τῷ ἀναθνμιωμένῳ θυμῷ 
ἐτοιμότης, καὶ ὀργῃ τῆς ἀνταποδόσεως, χαὶ Qui tv 
τῷ θελήµατι προηγουμένως box τοῦ 8507. 


Εγὼ δὲ εἶπα ἐν τῇ εὐθηνίᾳ pov: OO uh ea-- 


λευθῶ εἰς τὸν αἰῶνα, x. *. à. Εἶτε Χριστός qn- 
σιν (40), εἴτε δίχαιος τὸ, « Είπα, » εἶτα μετὰ τὴν dod 
τούτῳ στιγμὴν, € Ey τῇ εὐθηνίᾳ µου οὐ μὴ σαλευθῶῷ 
εἰς τὸν alova* » ἀρμόζει τὸ μὴ σαλεύεσθαι λέγειν 


8 Ps. xxi, 2. 
xiv, 6. Prov. xvii, 21. 


. (42) ᾿Επεὶ οὐχ ὡραῖοςι etc. Codex Baroc- 
cianus. 


45) Táza δὲ xal τούς, etc. Schedz Grabii. 
44) Hac ὁ usurnpéroc, eic. Exdem schedze. 


5^ Ps. ,xvui, 6. ** Deut. xxxi, 4. 


Ejusdcm. Est autem in fervescente ira prompti- 
tudo, et ira retributionis, et vita precipue est in 
voluntate Dei. - 

γεας. Ἱ. Ego autem dixi in abundantia mea, Non 
movebor in aternum, etc. Sive Christus, sive justus 
dixerit iud: « Ego dixi; » deinde post factam 
ibidem interpunctiouem, « in abuudautía mea non 
movebor iu zternum, » convenit eun qui in abun- 

nu Matüü. xxv, 31, *! Matth. xii, ὀδ. ** Joan. 


(5) Ὥσπερ ἐκ τοῦ «Ίεχομέγου, eu.  Esdem 


Scheda. 


(44) Εἴτε Χριστός qme, etc. Catena. Cor- 


derii. 


— . 
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dantia est, dicere se non motum iri. Salvatoris, ut Α ἐν εὐθηνίᾳ ὄντα. Τοῦ Σωτῆρος μέντοι, ὡς πολλάκις 


&epe diximus, humanitas. hoc dicit..Secundum Sym- 
machuni vero, si dicatur, « in. selitudiue mea, » 
potest intelligi tranquillitas et animse perfectae im- 
perturbatio, 6459 qua qui (ruitur, nequaquam aim- 
plius. coimmovebitur. Qui enim bonis spiritalibus 
abundat, non inovebitur in seternum. 

Vgnà. 8. Domine, in voluntate tua praestitisti de- 
cori meo virtutem. Avertisti (aciem (uam, el. factus 
sum conturbatus, eic. Alius dicit : Et Christi et 
justi gratias agentis vox est. Nam przeter praedictum 
divinitatis decoreu, virtutis etiam humanitas Chreiss 
el omnis sanclus particeps est; horum autem con- 
»ors est voluntate Dei el praecipuo ejus beneplacito, 
Si vero, ut Aquilas scripsit, « in monte meo, » le- 


ΚΑΛΗ, mons Christi Ecclesia ejus intelligenda B 


«51, qui altissima et sublimis est. Huic monti Pater 
juxta beneplacitum suum, firmum imperium tradi- 
dit, quandoquidem Ecclesia qeliquis orbis terrae im- 
perat, .et.uua cum Christo regnat. Si vero locum 
habeat Symmachi lectio, « primo parenti, » quis- 
yam Christi vel justi primus parens dici poteet 
praeter Abraham, cui confirmatum censeri potest 
imperium, adimpletis jam divinis. promissionibus, 
quie et generi ejus, et omnibus quibus in ipso be- 
nedictum est gentibus factas sunt? 

«Ejusdem. Non est. absurdum Christum quo tew- 
pore passus est, dixisse : « Avertisti faciem tuam 
a me, el. factus sum conturbatus, » cum in Evan- 
gelio modo dicat** : « Deus meus, Deus meus, 
quare me dereliquisti? » modo autem ** : « Nunc 
3nima mea turbata est. » 


Ejusdem. Hauc faciem semper vident angeli. Si 
»utem juxta sapientem mulierem Thecoitin angeli 
omnia uorunt qux sunt super terram, facies Dei 
eunt eorum quie sunt super terram, rationes, qui- 
bus opifex.ejus verbum exprimitur. 


γεα». 9, 40. Ad te, Domine, clamabo, et ad Deum 
wueum deprecabor. Quat utilitas in sanguine meo, dum 
descendo in corruptionem, eic. Hac clamat. etiam 
qui celestia sola petit. Quid mihi prodest, inquit, 
sinum ex sanguiujs plenitudine corpus, cum me 


εἴπομεν, τὸ ἀνθρώπινον τοὔτολέγει. Κατὰ δὲ Eóp pa 
χον, ἐὰν ᾗ, « ἐν τῇ ἠρεμίᾳ µου , » δύναται τὸ γαλη- 


* vàv καὶ ἀτάραχον τῆς τετελειαµένης δηλοῦσθαι φυχῆς, 


ἐν ᾗ πᾶς ὁ γενόμενος οὐδαμῶς ἔτι περιτρακῄσεται. 
'O γὰρ εὐθηνῶν πνευματιχῶς οὐ σαλευθήσεται εἰς 
τὸν αἰῶνα. 

Κύριε, ἐν τῷ θελἡματίσου παρέσχου τῷ xd. LAe 
µου δύναμιν. ᾽Απέστρεγας δὲ τὸ πρόσωπόν cov, 
καὶ ἐγενήθην τεταραγµένος, x. τ. &. "Άλλος δέ 
φησιν (47)” Καὶ Χριστοῦ xai διχαἰου ἐστὶ φωνὴ εὖὐ- 
χαριστικἠ. Πρὸς Υὰρ τῷ προειρηµένῳ τῆς θεότητος 
χάλλει, xal δυνάµεως τὸ ἀνθρώπινον τοῦ Χριστοῦ, 
xai πᾶς ἅγιος χεχοινώνηχε , χαὶ μετέχει δὲ τούτων 
θελήµατι θεοῦ καὶ τῷ προηγουµένῳ ἐχουσίῳ αὐτοῦ. 
Ἐὰν δὲ, ὡς ὁ ᾽Αχύλας ἔγραφεν, « bv τῷ bpet pou, » 
ὄρος Χριστοῦ τὴν Ἐχχλησίαν αὐτοῦ νοητέον, ὑψηλο- 
τάτην καὶ µετέωρον οὔσαν. Τούτῳ δὲ τῷ ὄρει χράτος 
ἀπὺ τοῦ Πατρὸς ἐν τῇ εὐδοχίᾳ αὐτοῦ ἐστι βεδαίοις 
δοθέν. Κρατεῖ δὲ ἡ Ἐκχχλησία βασιλεύουσα τῶν λοι- 
κῶν ἐπὶ γῆς χαὶ Χριστῷ συμδασιλεύουσα. El δὲ χατὰ 
τὸν Σύμμαχον ᾗ,ε τῷ προπάτορι, » τίς ἂν προπάτωρ 
λέγοιτο Χριστοῦ 7| τοῦ διχαίου f] ὁ Ἀδραὰμ., ᾧ δύναται 
ἑστάσθαι τὸ χράτος τῷ γένει αὐτοῦ xaX τοῖς ἕνευλο- 
γουµένοις αὐτῷ πᾶσιν ἔθνεσι πληρουµένων τῶν θείων 
εὐαγγελίων» 

Tov αὐτοῦ. Λέγειν δὲ (48) καὶ τὸν Χριστὸν πρὸς 
€ χαιρῷ γενόμενον τοῦ πάθους τὸ, ε Απέστρεέας 
τὸ πρόσωπόν σου, xal ἐγενήθην τεταραγµένος, 0 
οὐχ ἔστιν ἄτοπον, ὥσπερ xal ἐν τῷ Εὐαγγελίῳ, 
ὅπου μέν φησι’ « θεέἑ µου, 8s£ µου , ἵνα τί µε ἑγ- 
χατέλιπες ; » ὅπου δὲ, « Nov ἡ φυχἠ µου τετάρα- 
χται. » 

ToU αὐτοῦ. Τοῦτο τὸ πρόσωπον (49) οἱ ἄγγελοι 
βλέπουσι διαπαντός. El δὲ κατὰ τὴν σοφὴν γυναῖχα 
τὴν θεχωϊτίδα οἱ ἄγγελοι πάντα οἴδασι τὰ ἐπὶ 
γῆς, τὸ πρόσωπον τοῦ Θεοῦ οἱ λόγοι εἰσὶ τῶν 
ἐπὶ γῆς, οἱ χαραχτηρίζοντες τὸν δημιουργιχὸν αὐτοῦ 
λόγον. 

Πρὸς σὲ, Κύριε, χεκράξοµαι, xal πρὸς τὸν Gade 
pov δεηθήσοµαι. Τίς ὠφέλεια ἐν τῷ αἷματί (ου 
ἐν τῷ καταθηναί µε εἰς διαφθορᾶν», x. τ. k. Κράνει 
ταῦτα (50) xal ὁ τὰ ἑπουράνια μόνα ποθῶν. Τί µε 
δεῖ, quo, εὐεχτεῖν ἐν αἵματος πλήθει τὸ auus, 


maueat futura ex. imorte corruptio ? An non polius p) προσδοχωµένης pot τῆς ἐκ τοῦ θανάτου φθορᾶς; Ἁλλ' 


eastiganduim est, ne sanguis effervesceus occa- 
sionem peccandi praebeat? 

Ejusdem. Videns nos nihil preijoso ejus, quo re- 
dempti sumus, sanguine dignum agere, hac Salva- 
tor ait, Curio enim nounulli pre quibus mortuus est, 
iu peccato οἱ impietate perimaueant, frustra descen- 
disse in corruptionem, ei sanguinem effudisse vi- 


** Matth, xxvii, 46. ** Joan, xii, 27. 

(41) 'Α.11ος δέ φησι’, elc. Codex. Baroccianus, 
Catena Barbari. 

(43) Aéreu δέ, etc. Codex Baroccianus. 

(49) Tovro τὸ πρόσωπον, etc. Codex Coisli- 
nianus el schede Giabii. 

(50) Kpdis: ταῦτα, eic. Grigeni tribuunt schedie 


οὗ μᾶλλον ὑπωπιάζειν τὸ có pa, μήπως ὑπερνέσαν 
τὸ αἷμα πρὸς ἁμαρτίαν χινήσῃ; 

ToU αὐτοῦ. Ὁρῶν μηδὲν ἄξιον (51) ἡμᾶς ποιοῦν- 
τας τοῦ τιµίου αἵματος, οὗ ἠγοράσθημεν, ταῦτά φη- 
σιν ὁ Σωτήρ. Ἐπειδὶὴ váp τινες τῶν ὑπὲρ ὧν ἀπέθα- 
νεν, ἐπιμένουσι χαχἰᾳ xai δνσσεθείᾳ, ἔδοξεν ἡ εἰς 
τὴν διαφθορὰν τοῦ Σωτῆρος «χάθηδος , xal dj ἔχχνσις 


Grabii, sed vereor nc quid ex Basilio hic insertum 
fuerit : nisi malis dicere Basilium ez Origene ea 
es-e mutuatum. Vide Barbari Catenam. 

(51) Ορῶν μηδὲν ἄξιον, etc. Catena. Corderii, 
et codex Coisliniauus 189. 
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τοῦ αἵματος αὐτοῦ µάτην γεγενΏσθαι. Διαφθορὰν δὲ & detur. Corruptionem autem vocat naturam carnis 


λέγει τὴν φύσιν τῆς oapxb;, ἣν ἑνδέδυται, 7] τὸν θά- 
νατον εἰς ὃν ἔφθασεν. ἘΕρεῖς δὲ, ὅτι χατέθη μὲν εἰς 
διαφθορὰν, οὐχ ἔλαθε δὲ ἀπὺ τοῦ θεοῦ ἰδεῖν δια- 
φθοράν. « Mh ἐξομολογήσεταί σοι χοῦς; f$ &vay- 
γελεῖ τὴν ἀλήθειάν aov ; » Ὁ διὰ τοῦ τὰ ὑλιχὰ πράτ- 
τειν, χαὶ φρονεῖν τὰ ἐπίγεια, χοῦς γεγονὼς, xol ἔπι- 
µένων τῇ ἁμαρτίᾳ, οὐδ' ἐξομολογήσεται τῷ θεῷ, fj 
ἀναγγελεῖ τὴν ἀλήθειαν αὐτοῦ, xaX δι’ ἡθῶν xo γνώ- 
σεως ἑσφαλμένος. Ὁ γὰρ ἔχων τὴν εἰχόνα τοῦ χοῖ- 
χοῦ, τῷ εἶναι ἐν σαρχὶ, xai μὴ πνεύματι, χοὺς ἐστι, 
xaX ἐν ἆδῃ ἐστί, διὸ οὐδὲ ἐξομολογήσεται τῷ θεῷ. Ὁ 
δὲ ἀναγγέλλων τὴν ἀλήθειαν τοῦ θεοῦ, ταχθεὶς ὑπ 
αὐτοῦ διδάσκαλος, οὐχ ἂν εἴη you" χολλώμενος γὰρ 
τῷ Κυρίῳ, lv πνεῦμά ἐστιν. ᾽Αλλὰ χᾶν χοῦς τις f, 


quam induit, vel mortem, quam suscepit, Vetum 
dices descendisse eum quidem in corruptionem, 
643 at non accepisse a Deo videre corruptionem. 
« Nunquid confitebitur tibi pulvis, aut annuntlabi£ 
veritatem tuam ? » Qui eo quod materialia tractet , 
et terrena sapiat, pulvis effectus est, et in peccato 
permanet, is ueque confitebitur Deo, neque annun- 
tiabit veritatem ejus, utpote moribus el cognitione 
aberrans. Qui enim in carne et non in spiritu ane 
bulando terreni imaginem gerit, is pulvis, et in in- 
ferno est; quamobrem non confitebitur Deo. Qui 
3uteui annuntiat veritatem Dei, preceptor ab ipso 
constitutus, is nou est pulvis. Adlimreus enim Do- 
mino, unus cum eo spiritus esl. At οἱ quis fuerit 


«αἱ φορῶν τὴν εἰχόνα τοῦ χοϊχοῦ, οὐχ ἂν δύναιτο B. pulvis, et imaginem terreni portaverit, is non po- 


ἀναγγέλλειν τὴν ἀλήθειαν τοῦ θεοῦ. 

Tov αὐτοῦ. Οὐ δοξάσει (52) χοϊχός. ᾿Αλήθεια 
ὁ Ἀριστός - f| τάχα τὴν àv πράγµασι λέχει ἁλή- 
θειαν. 

Ἔκουσε Κύριος, καὶ ἠ.έησέ us. Κύριος ἐγε- 
νήθη βοηθός µου, x. *. ἓ. Λέγοι δ ἂν ταῦτα (53) 
xai ὁ Σωτὴρ εἰσαχουσθεὶς περὶ τῶν κοινωνιχῶν ὡς 
δι αὐτοῦ µελλόντων ἑἐξομολογεῖσθαι τῷ θεῷ, ἐφ᾽ οἷς 
εὐρραινόμενός φησιν * Οὐ μὴ] λυπηθῶ, (τοῦτο γὰρ τὸ, 
« 00 μὴ χατανυγῶ; ») τὴν ἐμὴν δόξαν ἁἀπολαδών, 
Ἡλεῆαθαι δὲ λέγει ἐλεηθεὶς τῶν ἡμῶν, xai τὸ 
περὶ ἡμῶν πένθος χαὶ κοπετὸν εἰς εὐφροσύνην µε- 
τχδαλών. Καὶ ἐπὶ τῇ τῶν σωζοµένων σωτηρίᾳ φη- 
σίν’ « Κύριε ὁ θεός μον, εἰς τὸν αἰῶνα ἑξομολογή- 
σοµαί got.» 

"Εστερεφας τὸν xoxstóv µου εἰς χαρὰν ἐμοὶ, 
κ. t. l. Ὥσπερ τὸν χόπον (54) δέχεται χαρὰ, οὕτω 
καὶ τὴν πρακτικὴν γνῶσις θεοῦ. 


YAAMOZ A'. 

Εαὶ coy, Κύριε, f.Ax10a, μὴ καεαισχυνθείην 
εἰς εὐν αἰῶνα., àv τῇ δικαιοσύνγῃ σου ῥῦσαί µε 
sl ἐξε.λοῦ µε, κ. τ. ἐ. Ὡσεὶ Deva (55): Μηδὲν τοῦ 
αἰῶνος µέρος χαταισχυνθείην, ἀλλ᾽ ἐφ᾽ ὅλον ἀνεπαί- 
σχυντος γενοίµην, τινὲς γὰρ μὲν ἀναστήσονται εἰς 
ὀνειδισμὸν xat αἰσχύνην. Τὸ δὲ ἑξῆς πεποιθότος 
ἑστὶν ἑαυτῷ fj φωνή ’ οὐ γὰρ ταυτόν ἐστιν ἑλέῳ ῥυ- 
σθῆναι τῷ « Ev δικαιοσύνη * » τὸ μὲν γὰρ ἑἐμφαίνει 
παῤῥησίαν , τὸ δὲ οὐ χατὰ τὴν ἀξίαν. Τίς δὲ ἄρα ὁ 
θαῤῥῶν ἐπ᾽ ἀχρόασιν τῶν ἑαυτοῦ λόγων καλέσει «by 
θεὸν, ὡς ὁ ταῦτα λέγων; Οὐχ οὕτως ἀπὸ πόνων, ὡς 
ἀπὸ χακίας ταχύτατα αἰτητέον, ἵνα θεὺὸς ἑξέληται 
ἡμᾶς ἁπ' αὐτῆς, πρὶν ἐπὶ πλεῖον ἐν αὐτῇ βαφῶ- 
μεν. 

Tov αὐτοῦ. O0 µόνον (56) ἐν τῇ δικαιοσύνη ῥύεται 
ἡμᾶς ὁ θεὺς, ἀλλὰ γὰρ xai tv. σωφροσύνῃ καὶ &v- 
δρείᾳ xai ἀγάπῃ. Νῦν δὲ τέθειχε τὴν δικαιοσύνην, 
ἐπειδὴ περιεχτιχή ἐστι πασῶν τῶν ἀρετῶν. "H τάχα 


53) Ot δοξάσει, etc. Schede Grabii, partimque 
codex Coislinianus vetus. 

(55) Λέγοι Ó' ἂν ταῦτα, ete. Schedz Grabii. Si- 
mile autein. quidpiam habet Catena. Barburi. 


terit annuntiare veritatem Dei. 

Ejusdem. Nun gloriflcabit terrenus. Veritas Chri- 
sias est; vel forte eam qui in rebus est, veritatem 
dicit. 

Vgns. 11. Audivit Dominus εἰ miserius. est mei. 
Dominus factus est adjutor meus, etc. Hac dixerit 
etiam Salvator exauditus pro sociis qui per ipsum 
gratius acturi erant Deo, qua de re lztatus ait : 
Non angar (hoc enim sibi vult, « Non compungar »), 
cum meam gloriam recepero. Misertum autem sui 
Deum esse dicit quando ipse misertus eet nostri, 
et iuetum et planctum suum pro nobis in gaudiuni 
convertit, Quin et ob eorum qui salvantur salutein 
ait (Vers. 15) : « Domine Deus meus, in. aeternum 
confitebor tibi. » 

VkRs. 12. Convertisti plancium meum in gaudium 
mihi, etc. Quemadmodum planctum. excipit laetitia, 
ita actionem cognitio Dei. 


PSALMUS XXX, 
- VR. 2. In te, Domine, speravi, nom con(undar 
in eternum, in. justitia tua libera me el eripe me, 
εἰο. Quasi dicat : Nulla szculi parte confundar, 
sed oinnino expers sir ignominia. Quidam enim 
resurgent sd opprobrium et confusionem. Quod 
autem sequitur, vox .est sibi confidentis., Non enim 


D idem est misericordia liberari, ac «in justitia ; ο 
: pam lioc indicat confidentiam, illud vero non secun- 


dum meritum (it. Quis. itaque Deum ad secmones 
suos audiendos vocare audeat, uL is qui liaec dicit ? 
Non sic a laboribus, sicut a malitia celerrime pe- 
tendum esi ut Deus nos eripiat, antequam allius in 
eain immergamur. 


Ejusdem. Non in justitia tantum liberat nos 
Deus, sed et in temperantia, in fortitudine, 8/44 
in charitate. Nunc autem justitiam posuit, quippe 
quiz omnes virtutes amplectitur. Aut forte justitio 


(54) Ὥσπερ τὸν κόπον, etc. Schede Grobii. 

(bb) Ὡσεὶ EAeye, eic. Catena Corderii. 

(56) Ob µόνον. Codex Coislinianus, sched:e Gra- 
bii, Barbarus. 
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ΓοῦΥ 


nomine Christum intelligit. Ipae euim « factus est A δεκαιοσύνην λέγει τὸν Χριστόν αὐτὸς γὰρ « Eysví, 0n 


nobis sapientia a Deo et justitia et sanctiflcauo et 
redemptio **. » 

γεκ». $. Esto mihi in. Deum protectorem εἰ in do- 
mum re[ugii, «t salvum me (acias, etc. Deo nos pro- 
tegente, quis nobis adversetur? Porro Dei auxilio 
indigemus, cum angelicum non sufficit. 


Kjusdem. Domus refugii es! cognitio Dei. 


Vgns. 4. Quoniam fortitudo mea et re[ugium meum 
es !u, el propter nomen iuum deduces me et enutries 
me, eic. Deducit quidem per rectam (ldem et per 
opera , nutrit autem per suam ipsius cognitio- 
nem. 

VERe. 6. ]n manus (uas commendabo  apiritum 
meum, elc. Quippe cujus anima oppugnatur. De 
corpore enim parum solliciti sunt saneti, Et cum a 
deceptoribus tímeat ne vulneretur, spiritum suum 
coumendat Deo. cujus providentiam, manus vocat. 
liac sententia etiam usus est Sulvator, eum cruci 
affüvus erat. Porro spiritum Scriptura interdum 


mentem vocat *', ut cum hortatur virginem ut San- - 


cta ait corpore et spiritu ; aliquando vero animam, 
ut apud Jacobum ** : « Sicut enim corpus sine spi- 
vitu anoriuum est; » nonnunquam vero conscien- 
lia anima conjunctam intelligit, ut in illo**: 
« Nemo scil quz sunt hominis, nisi epiritus qui in 
ipsu habitat. » Quod autem propositum est, triplici 


isto intelligetur modo. Porro quasi ab inimicis (C 


«aptus, a Deo se redemptum dioit. 
Ejusdem, Hoc leco spiritus mentem significat. 
Qua enim adhzret Deo mens, unus est spiritus. 


Vgzs. 7, 8. Odisti. observantes vanitates superva- 
cue, ego autem in. Domino speravi, etc. Si peccato- 
rum spes in hac prisenti sita est vita, quae secun- 
dum Satfomonem vanitas est vanitatum *, qui hane 
vitam observat, observat vanitates supervacoe. lllud 
t supervatóe » hís verbis, « observantes venitatee, » 
&dnexum est, significatque eos ex cura quam ín 
ialo agendo ponunt, nihil atilitatis capere, pteptere 
ea quod Deus Που odit, et punit , nec permiuit 
eos ad fhirem studiorum suorum pervenire. 


Vens. 9. Nec conclusisti me. in. manibus. inimici, 
atüfnisti in loco spatioso peres meos, etc. Rationes 
temationam cum intelligantur, dilatationem pr:e- 
hent animx. Eaudabile est. dilatatrtonem coutiteri, 
quoniam qui premitur, non angustistte. Dilatatus 
sutem et laborum patiens dHatationis nomine li- 
bertatem instituti sui vocavit. 


**] Cor. ιν 50. *' I Cor. vu, 64. ** Jac. n, 26. 


ο (51) Ὑπαρασπίζρντος tov Θεοῦ, ew. Coteua 
.orderii. 

(58) Οἶκος καταφυγῆς, ete. Selicdie Grabii, co- 
dex. Coislinianus, Catena Barbari. 

(59) Οδηγοί μέν, e'c. Codex Coislinisuus vetus, 
Catena Barbari. 

(60) Ὡς τὴ ψνχήν, ew. Partim eodes Coisi- 


ἡμῖν σοφία ἀπὸ θεοῦ, δικαιοσύνη τε xal ἁγιασμὸς xal 
ἀπολύτρωσις. » 

Γενοῦ µοι εἰς θεὸν ὑπερασπιστὴν καὶ εἰς ol«or: 
χαταφυγῆς τοῦ σώσαί µε, κ. τ. ἐ. Ὑπερασπίζον- 
τος τοῦ θεοῦ (57) ὑπὲρ ἡμῶν, τὶς καθ ἡμῶών ; θεοῦ. 
δὲ ὑπερασπιστοῦ χρῄξομεν, ἐὰν μὴ ἀρχώμεθα ἀγγε- 
λικῇ συμμαχίφ. 

Tov αὐτοῦ. Olxo; χἀταφυγῆς (58) Ἱνῶσις τοῦ 
8cov. 

"Οει κραταίωμᾶ µου καὶ 2acagvqi pov sl ab, 
xal &r&ex£v τοῦ ὀγόματός cov ὑδηγήσεις µε, καὶ 
διαθρέψεις µε, x. t. 5. 'Οδηγεῖ μὲν (59) διὰ τῆς πὶ- 
στεως τῆς ὀρθῆς xal διὰ τῆς πραχτικῆς , τρέφει δὲ 
διὰ τῆς γνώσεως αὐτοῦ. 

Εἰς χεῖράς σον παραθήσοµαι τὸ πνεῦμιά pov, 
x. t. E. Ὡς τὴν φυχὴν (60) πολεμούμενος» σώματος 
Υὰρ τοῖς ἁγίοις ὀλίγη φροντίς. Καὶ πρὸς τῶν ἁπατεώ- 
νων τρωθῆναι φοδούμενος τὸ Ανεῦμα παρατίθεται τῷ 
0:6, τὰς προνοητιχὰξ αὐτοῦ δυνάµεις χεῖρας χαλῶν. 
TQ δὲ παρόντι ῥητῷ xal ὁ Σωτὴρ ἐπὶ τοῦ στανροῦ» 
πεκηγµένος ἐχρήσατο. Ἠνεῦμα δὲ ἡ Γραφὴ ποτὲ μὲν 
τὴν διάνοιαν καλεῖ, ὡς &v τῷ σπονδάζειν εἶναι την 
παρθένον ἁγίαν πνεύματι xal ot paci: ποτὲ δὲ τὴν 
φυχὴν, ὡς παρὰ Ἰακώθῳ: « "Ὥσπερ δὲ τὸ σῶμα χω- 
pis πνεύματος νεχρὀν ἐστι 0 ποτὲ δὲ τὸ συνεζευγµέ- 
vov τῇ duxi συνειδὸς, ὡς kv τῷ, « Οὐδεὶς οἵδε τὰ τοῦ 
ἀνθρώπου εἰ μὴ τὸ πνεῦμα τὸ ἑνοικοῦν Ev αὐτῷ. » Τὸ. 
δὲ πραοχξίµενον χατὰ τοὺς τρεῖς νοηθήσεται τρόπους. 
Ὡς ἁλοὺς δὲ παρὰ τῶν πολεμίω»ν, ὑπὸ θεοῦ λελυτρῶ- 
σθαἑ φησι. 

Τοῦ αὐτοῦ. Nov τὸ πνεῦμα (64) σηµαίνει τὸν 
νοῦν * ὁ γὰρ χὀλλώµενος τῷ Κυρίῳ νοῦς ἓν γίνεται 
πνεῦμα. 

᾿Εμµίσησας τοὺς διαφυἁάσσονγτας µαταιόσητας 
διαχενῆς' ἑγὼ δὲ ἐπὶ τῷ Κυρίφ ἤπισα, κ. τ. b. 
El οἱ ἁμαρτωλοὶ (02) £v ϱἨ παρούσῃ Qui] ἠλπιχότες 
let µόνον αὕὔτη δὲ κατὰ τὸν Σολομῶντα µαταιότης 
ἐστὶ µἀταιοτήτων * ὁ ταύτην τὴν ζωὴν διαφυλάττων 
µαταιότηϊτας φυλάττει διαχενῆης. Παρέπεται ου 
εδιακενῆς » tip « φυλᾶσσοντι µαταιότητα. » Τὸ «διαχε - 
vlc, » kv τοῦι οὐδὲν ὠφελοῦνται Ex τῆς τοῦ τὸ χαχὸν 
αράττειν ἐπιμελείας, διὰ τὸ μισεῖν αὐτοὺς τὸν Θεὸν 
χαὶ τιμωρεῖσθαιι xal μὴ ἐὰν eic τι πέρας ἄγειν τὸ 


D οπουδαζόµενον. 


Kol οὐ συνέχ.1εισάς µε εἰς χεῖρας ἐχθροῦ, ἕστη- 
σος ἐν εὐρυχώρῳ τοὺς πόδας µου, x. τ. E. Οἱ λό- 
ox (65) τῶν πειρασμῶν θεωρούµενοι εὑρυχωρίαν παρ. 
ἐχουσι τῇ ψυχῇ. Ἐπαινεςτὸν τὸ εὐρυχωρίαν ὁμολο- 
Tily, ὅτι θλιθόµενος οὗ στενοχωρεῖται. Πλατννόμενός 
τε xal τοῖς πόνοις ἐγχαρτερῶν εὑρυχωρίαν τὴν αὗτο- 
νομίαν τῆς πολιτείας Σκάλεσεν. 


1 Cor. n, 12. ! Eccl. 1, 2. 


nianus num. 189, partim Catena GCorderii, 

(61) Nor τὸ απγεῦμα, εἰς. Codex. Coislinianus, 
Catena. Barbari. 

(62) El οἱ ἁμαρτωλοί, etc. Scheda» Grabii, par- 
timque vetus codex Coislinianus. Latine onmia ha- 
bet Catena Barbari. 

(65), Οἱ «ἐόγοι, οί. Scheda Grsbii. 


A501 

᾿Εεαράχθη ἐν 0vpq) d ὀφθαλμός pov, x 
Οὐδὲν οὕτω (64) σχοτεῖ. διάνοιαν ὡς θυμὸς ταρατ- 
τόµενο».. 

Ἐν ταῖς χερσί σου οἱ xAnpol µου, ῥὺύσαί µε ἐκ 
χειρὸς ἐχθρῶν» µου, xal ἐκ τῶν καταδιωκόκτων μα, 
x. τ. b. Κλῆροι τῶν δικαίων (63) ἀνθρώπων εἰσὶν 
αἱ ὑπὸ τῶν ἁγίων ἀγγέλων Υινωσχόμεναι θεωρίαι. 

ToO αὐτοῦ. « Φεύγετε τὴν πορνείάν (66), » φησὶῖν 
6 Παῦλος. Ed δὲ διώχει dj πορνεἰά, δηλονότι καὶ d) 
μοιχεία, xat 1j πλεονεξία, καὶ θυμὰς, χαὶ ὀργὴ, καὶ 
τὰ λοιπά. 

"AJa.la γθγηόήεω τὰ χείΊη τὰ δόλια, τὰ oe 
JoUrca κατὰ τοῦ δικαἰον ἀνομίαν dv ὁὀπερηφανίᾳ 
χαὶ ἐξουδενώσει, x. τ. ἑ. Εὐεργετεῖται (67) ὁ Àa- 
λῶν δολιάτητας, ἐὰν γένηται ἅλαλος ' ἀποαθάλλει γὰρ 
δηλονότι τὴν δολιότητα. 

Καταχρύγεις αὐτοὺς ἐν ἁἀποχρύφῳ τοῦ προσ- 
ώπου σου, X. t. É. Ὥσπερ τὸ πρόσωπον (08) τοῦ 
Θεοῦ χρύπτει τὴν ψφυχὴν ἀπὸ ταραχῆς ἀνθρώπων, 
ἀπάθειαν διὰ τῆς πραχτιχῆς χαβιζόμενον, οὕτω xat 
1j οχηνἡ τὸν νοῦν διὰ τῆς ἀληθοῦς γγώσεως φυλάττει 
ἀτὺ λόγων ἑναντίων καὶ δαγµάτων «ανδῶν, 

Εὐογητὸς Κύριος, ὅτι ἐθᾳυμάστωσε τὸ ἔλρος 
αὑτοῦ ἐν πό.ει περιοχῆς, x. τ.ὲ. Wuyh ἀπαθῆς 
(09) πόλις ἐστὶ τετειχισµένη ὅπερ σεῖχος καθελόν- 
τες οἱ ἐχθροὶ μετὰ Βτηρααθεὶ εἰσῆλθον πρὰς Aavtü- 


διὸ χαὶ δεῖκαι &v τῷ v' Φαλμῷ αἰκοδομηθῆναι τῷ τείχη. 


Ἱερονυσαλήμ, 


"Οτι ἀ ληθείας ἐκζητοῖ Κύριος, x. τ. E. Άλη- 


SELECTA IN PSALMOS. — PSAL. XXXI. 
τι. V&ns. 10. 865 Conturbetus est ἱκ- ira. aculus 
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meus, eic, Nibil zque obscurat nientum ac. ira con- 
turbata. 

Vkos. 16. In menilue inis aqpieq mea, eripe na de 
δισ inimicorum mqoram, εἰ a. persequentibus 
gie, etc, Sortes justorum hominum &unL coguits san- 
etis angelis contemplationes, 

Ejusdem. « Fugite, » inquit Paulua*, « fornieatio- 
nem. » Quod si fornicatio persequitur, persequitur 
etiam adulterium, avaritia, et furor, et ira, et.ca- 
tera. 

Vans. 19. Muta fiant: labia dolosa que loguuntur 
adversus jusium iniquitatem: iu. superbia, et iu abu- 
sione, ete. Qui dolose loquitur, beneficio afficitur, 


B cuim (jit mutus. Delum enim amittit. . 


VghRs. 21. Abscondes eos iu abscondito faciei (ua, 
etc. Quemadmodum vultus Dei animam a contut- 
batione hominum abscoudit, quietem ab affectibus 
per opera impertiens, sic taherpacnlum mentem per 
agoitionem veritatis servat a contrariis scymoniljus, 
et dogmatibus falsis. 

Vkns. 22. Benedictus Dominus, quoniam mirifica- 
vi! misericordiam. suam in civitate munita, eic. Àni- 
wa ab affectibus libera, ciyjtas est communita, cujus 
murum dejicientes hogtes ura cuu Bersabee impe- 
tum fecerunt in David. Quapropter orat in quin- 
quagesimo psalmo, uL adificemur muri Jerusa- 
lem.. 


Vaàa8. 34. Quouiqm veritetes exquir Domiuus, olc. 


θείας ἀντὶ (70) τοῦ ἀληθιναῦ. 'AXrfwbv Υὰρ στάµα, ϱ Veritates pre veria posuit, Verum enim os, id egt 


ταυτέστι νοῦν, ἐμπλῆσει γέλωτος, ἀντὶ τοῦ, γνώσεως. 
« Ka ἀνταποδίδωσι τοῖς περισσῷς ποιοῦσιν ὑπερηφα- 
viay. » Μακροθυμεῖ μὲν ὁ Κύριος ἀπὶ τοῖς ὑπερηφά- 
ναι» τοῖς δὲ περισσῷς ποιαῦσιν ὑπερηφανίαν xa) 
ἀνταποδίδωσι. 


V'AAMOZ ΛΑ’. 

Μακάριοι ὧν ἀφέθησαν αἱ ἀνομίαι, καὶ ἀπενα: 
(17ρθησαν αἱ ἁμαρτίαιν x. T. E. Αφίεγται μὲν (71) 
αἱ ἀνημίαι διὰ τοῦ ἁγίου βαπτίσματος, χαλύπτονται 

t al ἁμαρτία: διὰ τῆς πιχρᾶς ἁμαρτίας µετανοίας. 


"Οτι ἐσίγησα, ἐπα.]αιώύη εὰ ὁστᾶ uou, ἀπὸ : 


τοῦ κράζειγ µε δΊην τὴν ἡμέραν, x. s. ἓ. Ἔπη- 
λαιώθη τὰ ὁστᾷ µου (73), διότι ἐσίγησα. "Ano eo. χρά; 
δειν διηνεκῶς πρὸς τὸν Gaby οὐ παλφιοῦνται αἱ τῆς ψν- 


χῆς δυνάµεις, ἀλλ ἀεὶ ἀνανεοῦνται ἡμέρᾳ xai ἡμέρᾳ.. 


Σιωπώγτων δὲ παλαιοῦγται τὸν παλαὼγ Φναλαμδά- 
νουσαι ἄνθρωπον, τὴν φθειράµεγογ XT a brdu- 
ulas τῆς ἁπάτης. 

Τὴν dpapríar µου ἐγκώρισᾳ, xal τὴν ἀνομίακ 


51 Cor. vi, 18. 


(64) οὐδὲν dn ctc. Ex*dem 
Κῆροι τῶν Δοιαίω», etc. "Βσάες - 
nus, Barbarus, et schedas Grgbii. Geisliois 
(60) Φσύγετε ew. πορνρίὠν, ete; fien mss. el 


Da DATRS: 
67) Βδεργετεῖεα», ete. Schell GEbm; ^ 
,, 8 "aee τὸ npdeó9, Eti. Eesti ichéda, 
arbarus 


mantem, implebit risu, jid es& cognitione. « Et ro- 
Vibuet abuudenter faeientibus superhiam. 2 Lon- 
ganimis east Dersinea ergs superbos ; iia auteur qui 
abundanter faciunt supprbiam, eliam abundenter 
renuit, 


PSALMURB XXXI. 

Vk&s, 1- Ment. querum remige cum iniquitates. 
αἱ quarua [ροία 844. pe«qaia, gie, Wemituntur iui- 
quilates per sanctum baptiama, eccultantur peseate 
per amaram peccati ponnitentiam. 

VgR5. 5. (Juonian, (goui, inveleronerant osag Mea, 
dum clewarou (oq die, nie, Ipveleraverunt 0659 
mea, quoniama tacpi. Bx coutinpo elagigre ad Deum 
non vetaraseuw anima vires, QM sqd ronovanr 
tur de die in dieu, Ey silentio 3ulem velera9cup) 
velereuy. degug injuantes bouingm, qui £0tginypi- 
lur secundum desideria eraoris. 


Vna. D, $. Deligium meum. cogni um (esi, 6t inv 


esten. abo vie ae ex T sliniquus 
θείας ἀντὶ vob, . βίο. ΡΕ 
ced Αλ Cateai b dis και Grati, 
, 6* a e di 
KE ts; cud RR $i d xndex 
c. Bend (ra: 


.* ^.» 
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EX ORIGENE 


justitiam meam non ebscondi. Dixi : Confltebor adver- A µου οὐκ ἐκάλυγα. ETxa: Ἑξαγορεύσω xas* ἐμοῦ 


sum. me injmtitiam meam Domino, etc. « Justus in 
principio sermonis accusator est sui 5, » 

Vans. 9. Nolite fier1 sicut equus et mulus, quibus 
non est inlellecius, etc. lrrationabilem animz mo- 
ttm vocat equum et multim. Intellectus autem est 
rationabilis cognitio et dijudicatio. 

Vgns. 10. Multa flagella peccatoris , eic. Multse 
tribulationes justorum, multa dicuntur flagella pec- 
catorum. 

Vgas. 11. Et gloriamini, omnes recti. corde, etc. 
Si qui gloriantur, ii recti sunt corde, non omniuin 
est in Domino gloriari, quoniam neque omnes recti 
sunt corde, 

Ejusdem. Jure merito hetabitur is qui recto est 


τὴν ἀνομίαν µου τῷ Kupiq , x. τ. b. « Δίχαιος (15) 
αὐτοῦ χατήγορος ἐν πρωτολογίᾳ. » 

Mh γίνεσθε ὡς ἵππος xal ἡμίονος οἷς οὐκ ἔστι 
σύνεσις, X. τ. E. Thy ἄλογον (74) χίνησιν τῆς φυ- 
χῆς λέγει ἵππον xal Ἀμίονον. Σύνεαις δέ ἐστι λο- 
oth διάγνωσις. 

"Πολ λαὶ αἱ udetwec τοῦ ἁμαρτω1οῦ, x. v. &. 
Al πολλαὶ θλίψεις (75) τῶν δικαίων πολλαὶ µάστιγες 
λέγονται τῶν ἁμαρτωλῶν. 

Καὶ καυχᾶσθε, πάντες οἱ εὐθεῖς τῇ καρδίᾳ, x. 
τ. ἐ. EL ol. χαυχώμενοι (70) εὐθεῖς εἰσι τῇ χαρδίᾳ, 
οὐ πάντων Eccl τὸ ἐν Κυρίῳ χανχᾶσθαι, διότι μηδὲ 
πάντες εὐθεῖς τῇ χαρδίᾳ. 

ToU αὐτοῦ. Εὐλόγως χαυχήσεται (71) ὁ εὐθὺς τῇ 


corde. Quin et rationi consentaneum est in Iribu- B χαρδίᾳ. Εὔλογον δὲ χαὶ τὸ χαυχᾶσθαι àv ταῖς θλίφεσι. 


I3tionibus delectari. Vide ergo num rectus sit eor-le 
qui in tribulationibus ketatur. 


PSALMUS XXXI. 

Vgns. 1. Ezsullate, justi, in Domino, etc. Si Do- 
miuus noster sapientia est, justi. vero in Domino 
exsultant, continuo sequitur ut justi in sapientia 
exsultent. 

Vgas. 9. Confitemini Domino in cithara, in. psal- 
terio decem chordarum psallite illi, etc. Cihara est 
actrix anima 4 Dei preceptis commota; paalterium 


Μήποτε εὐθύς ioc τῇ χαρδίᾳ 6 χαυχώμενος iv 
(ipeo. 


ΨΑΛΜΟΣ AB. 
Aya ιᾶσθε, δίκαιοι, ἐν τῷ Κυρίῳ, x. τ. &. El 
Κύριος (78) ἡμῶν σοφία ἐστὶν, οἱ δὲ δίχαιοι kv Κυρίῳ 
ἀγαλλιῶσιν, οἱ δίχαιοι ἄρα ἓν σοφἰᾳ ἀγαλλιῶσιν. —— 


Ἑξομο-ογεῖσθε τῷ Kvplo ἐν κιθάρα, év yud- 
tnplo δεκαχόρδφ γἁλατε αὐτῷ, x. τ. à. Κιθάρα 
ἐστὶ (19) Ψυχἠὴ πραχτιχὴ ὑπὸ τῶν ἐντολῶν τοῦ θεοῦ 


vero mens pura a spiritali cognitione acta. Con- C χινουµένη, ψαλτήριον δὲ νοῦς καθαρὸς ὑπὸ πνευµα- 


gruunt etiam nobis quz in Veteri Testamento mu- 
sica erant organa, si spiritaliter intelligantur. Fi- 
gura enim quadam corpus dicitur cithara, spiritus 
sutem psalterium, qua» musica quadam ratione 
aptautur sapienti, qui corporeis membris tanquam 
chordis decenter utitur, et spiritus facultates opti- 
me reglt. Pulchre autem psallit is qui mente psal- 
lit, psalmos recitans spiritales, et in corde psallens 
Deo. Vel « decem chordarum » dixit pro, « decem 
nervorum ; » chorda enim nervus est, Psalterium 
itaque decem chordarum dicitor etiam corpus, ut- 
pote quod quinque sensus habet, et quinque anima 
facultates, quarum singuli a singulis sensibus per- 
aguntur. 

Vgns. 5. Cantate εἰ canticum novum, etc. Qui se- 
cundum interiorem hominem renovatus est, GA47 


is poterit canere canticum novum, quippe qui ve- - 


terem exuit bomine, οἱ induit novum, qui reno: 
vatur secundum imaginem Creatoris *. 
γεια, 5. Düigit misericordiam et judicium, etc. 
ld est, misericordem et judicandi peritum. 
Ejusdem. Diligit « misericordiam, » qua misere- 
tur, et eorum qui miserentur : similiter etiam « ju- 


3 Prov. xvin, 17. * Coloss. n, 9. 
Od Δίχαιος, eic. Ex:dem schedse. 
Την &Aoyorv, etc. Exsdem schedas et codex 
PA 
οσο ποια) θΛίψεις, etc. lidem codd. mss. 


El ol ώμενοι, etc. lidem. 
ώς, καυχήσεται, etc. Gatena Cor- 


ui Εἰ Κύριος, etc. Codex Colslin., sched: Gra- 


ειχῆς κινούμενος Υνώσεως. 'Appótet δὲ xal ἡμῖν 
τὰ ἓν τῇ Παλαιᾷ μουσιχὰ ὄργανα πνευματικῶς νοουύ- 
μενα, χιθάρα μὲν τροπικῶς τὸ σῶμα λεγόµενον, ψαλ- 
τήριον δὲ τὸ πνεῦμα ' ἅτινα μουσικῶς ἤρμοσται τῷ 
σοφῷ εἰς δέον χρωμένῳ ὡς χορδαῖς τοῖς µέλεσι τοῦ 
σώματος, χαὶ ταῖς δυνάµεσι τοῦ πνεύματος. Καλὼς 
δὲ φάλλει ὁ ψάλλων vot, φαλμοὺς λέγων πνευµατι- 
χοὺς, xaX tv χαρδίᾳ ἄδων τῷ θεῷ. Ἡ « δεχαχδρὃφ » 
ἀντὶ τοῦ « δεχανεύρῳφ’» χορδὴ γὰρ ἡ veupá. Δεχάχορ- 
δον δὲ τὸ φαλτήριον λέγεται οὖν χαὶ τὸ σῶμα, ὡς 
πέντε αἰσθήσεις Éyov, χαὶ πέντε ἑνεργείας φυχῆς, 
0v ἑχάστης αἰσθήσεως ἑχάστης ἑνεργείας Υινοµένηςο 


D -*4cars αὑτῷ ἆσμα xawóv, κ. 5. &. Ὁ κατὰ 


τὸν ἔσω (80) ἀναχαινούμενος ἄνθρωπον , ᾷσειεν ἂν τὸ 
χαινὺν ἆσμα, ἅτε τὸν παλαιὸν ἐχδυσάμενος ἄνθρω- 
Tov, xat ἑνδυσάμενος τὸν νέον, τὸν ἀνακαινούμενον 
xav εἰχόνα τοῦ χτίσαντος. 

Ἁγαπᾷ ἐλεημοσύνην καὶ χρίσιν, x. *. i Αντὶ 
τοῦ (81),ἐλεήμονα καὶ διακριτικόν. 

Τοῦ αὐτοῦ. Ἀγαπᾷ « ἑλεημοσύνην (82), » καθ) 
fjv ἐλεεῖ, καὶ τὴν τῶν ἑλεούντων' ὁμοίως δὲ χαὶ εχρί» 


bii, et Catena Barbari. 
19) ἐσεί. etc. Scheds Grabii, codex 
Coislinisnus, partimque Barbarus et ον at 
'O xatà τὸν ἔσω, εἰο. Scheds Grabii, 
Catena Corderii. 
(81) "Ave? toU, eic. Codex Goislinianus. 
mu ἌἈγααῷ ἐλεημοσύνην, εἰς. Catena Cot- 
rii 
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ew, » καθ) fjv xplvec* ὅτι τὰ χρίματα τοῦ Θεοῦ A dicium » quo judicat, quoniam judicia Dei vera, 


ἐστιν ἀληθινὰ , xal ἄθνσσος πολλὴ, xal ἀνεξεύρητα. 
᾽Αγαπᾷ δὲ χρίσιν καὶ τὴν τῶν δικαίων, ὧν οἱ Ao 
γισμοὶ xplpacá «lot, περὶ ὧν λέγεται» « Κρίμα 
δίχαιον χρίνατε.ν "Ote δὲ « τὸν ἤλιον ἀνατέλλει ἐπὶ 
πονηροὺς xai ἀγαθοὺς, καὶ βρέχει ἐπὶ διχαίους xai 
ἀδίχους, » βλέπομεν πῶς τοῦ ἑλέους Κυρίου πλήρης 
? vf. 

Τιθεὶς ἐν θησαυροῖς ἀδύσσουςι x. *. k. Οἱ λό- 
ot (85) τῆς ἀθύσσου ἓν τοῖς θησαυροῖς εἰσι τοῦ θεοῦ. 

Φοδηθήτω τὸν Κύριον πᾶσα ἡ γη, ἀπ αὐτοῦ 
δὲ σα ευθήτωσαν πάντες οἱ κατοικοῦντες τὴν 
οἰκουμένην, x. τ. b. Τοῦτο ἐν τῇ παρουσίἰᾳ (84) τοῦ 
Θεοῦ πεπλήρωται, ὅτε πᾶσα ἡ γη Χριστοῦ Ἐκχλη- 
σίαις πεπλήρωτο. Τάχα λέγοιτ᾽ ἄν. Οἱ μὲν ἄνθρω- 
πρι, ἀγαπήσατε, ἡ δὲ ΥΠ φοδηθἀτῳ. Οἱ 5E τὴν αἶχου- 
µένην Ἐκκλησίας τοῦ Θεοῦ χατοικοῦντες, οὐκ ἆναι- 
σθητοῦντες τοῦ Κυρίου, ἀπ᾿ αὐτοῦ σαλεύονται, πλη- 
ροῦντες τὴν προχειµένην ἐντολήν. "H οἱ ἀπὸ λόγου 
τοῦ θεοῦ χινούµενοι ἀπ᾿ αὐτοῦ σαλεύονται, ζῶντος 
ἐν αὐτοῖς τοῦ Χριστοῦ. 

Tov αὐτοῦ. Σάλος ἐστὶν (85) ἐπαινετὸς ψυχῆς 
λογιχῆς ἀπὸ χαχίας xai ἁγνωσίας ἐπ ἀρετὴν xal 
γνῶσιν µετάθεσις, 

"Ott αὐτὸς εἶπε, καὶ ἐγεν ήθησαν αὐτὸς ἐγετεί- 
λατο, καὶ ἐκτίσθησαν, x. *. E. 'H μὲν γένεσις (86) 
τὴν τῶν λογικῶν οὐσίωσιν δηλοῖ: d$ δὲ χτίσις τὴν 
ἀπὸ τοῦ χρείττονος ἐπὶ τὸ χεῖρον µεταθολἠν. « EI 
τις » γὰρ € £v Χριστῷ χαινἡ χτίσις, » ἀναχαινίζεται. 


et abyssus mulia et inscrutabilis *. Quinetiam amat 
judicium justorum , quorum cogitationes judicia 
sunt, de quibus dicitur * : « Justum judicium judi- 
cate. » Quando autem « solem suuni oriri facit su» 
per malos et boncs, οἱ pluit super justos et inju- 
80s *,» videmus quoniodo misericordia Domini plena 
sit terra. 


VERS. T. Ponens in thesauris abyssos, etc. Ratio- 
nes abyssi in thesauris Dei sunt. 

VrBs. 8. Timeat Dominum omnis terra, ab eo au- 
tem commoveantiur. omnes inhabitantes orbem, eic. 
Hoc in adventu Dei impletum est, quando universa 
terra Christi Ecclesiis est repleta. Forte etiam dici 


possit : Homines, diligite, terra vero timeat. Qui au- 


tem orbem Ecclesiz Dei inhabitant, cum Dominum 
cognoverint, ab ipso commoventur, dum id quod 
propositum est, preceptum observant. Vel qui a 
verbo Dei moventur, ab ipso commoventur, vivente 
in ipsis Christo. 


Ejusdem. Commotio laudabilia est asnimze ratio- 
nalis a malitia et ignorantia ad virtutem et scieu- 
tíam. translatio, 


 VeRs. 9. Quoniam ipse dixit, εἰ facta sunt, ipsc 
mondavit, el creata sunt, etc. Generatio substantiam 
rationabilium rerum siguilicat ; creatio autem 
mutationem a bono in malum. « Si qua » enim « in 
Christo nova creatura *,» renovatur. 


Κύριος διασκεδἀάδι βου.λὰς ἐθνῶν, ἀθετεῖ δὲ C — Vene. 10. Dominus dissipat consilia gentium, re« 


λογισμοὺς «ἑαῶν , xai ἀθετεῖ βου.λὰς ἀρχόντων, 
Χ. *. ἐ. Αἱ βουλαὶ τῶν ἐθνῶν (87), xat οἱ λογισμοὶ 
τῶν λαῶν, καὶ αἱ βουλαὶ τῶν ἀρχόντων ἀθετοῦνται 
ὑπὸ Κυρίου, ὡς ἑναντιούμεναι τῷ θελήματι αὐτοῦ, 
τοῦ « πάντας ἀνθρώπους θέλοντος σωθῆναι xat εἰς ἐπί- 
γνωσιν ἀληθείας ἑλθεῖν. » 
—.'0 πλάσας κατὰ µόνας τὰς καρδίας αὐτῶν, 
ὁ συνιεὶς πάντα τὰ ἔργα αὐτῶν, x. v. ἑ. Ὁ μόνος 
πλάσας (88) µόνος καὶ γινώσχει’ δι χαλῶς λέγεται 
ὁ θεὺς µόνος χαρδιογνώστης. 

'Ρύσασθαι ἐκ θανάτου τὰς ψυχὰς αὐτῶν, καὶ 
διαθρἐψαι αὐτοὺς ἐν Aia, κ. c. &. ΠἩρότερον δεῖ 
(89) τινα ῥύσασθαι ἀπὸ θανάτου, εἶθ οὕτως διατραφη- 


probat autem cogitationes populorum, et reprobat con- 
silia principum, etc. Consilia gentium, cogitationes 
populorum , et cousilia principum reprobantur a 
Domino, ut contraria voluntati ejus « qui omnes 
homines vult salvos fleri et ad agnitionem veritatis 
venire ?. » 

Vgns. 15. Qui fiuzit singillatim corda eorum, qui 
intelligit omnia opera eorum, etc. Qui solus (inxit, 
solus etiam cognoscit. Quare pulchre admodum $o* 
lus Deus cordium cognitor dicitur. 

Vens. 19. Ut eruat a morte animas eorum, et alat 
eos in (ame, eic. Prius eruendus est quispiam 848 
a morte, deinde sic alendus. Πυπο per opera eruit 


ναι. Καὶ διὰ μὲν πραχτικῆς ῥύεταί τινα ἀπὸ θανάτου p Deus a morte, alit autem per cognitionem. 


ὁ Κύριος, διὰ δὲ γνώσεως τρέφει. 

Ἡ δὲ yvxi ἡμῶν ὑπομανεῖ τῷ Κυρίῳ, ὅτι 
Ποηθὸς xal ὑπερασπιστῆὴς ἡμῶν ἐστι», x. τ. &. 
Ἡ τοῦ διχαίου (89*) χαρδία οὐχ εὐφραίνεται ἐν βρώ- 
µασιν f| ἓν πόµασιν, ἀλλ᾽ ἐν δικαιοσύνῃ, xa γκὠσει, 
xaX ala. 


5 Psal. xvi, {4 et xxxv, T. * Joan. vii, 21. 
(85) Οἱ ἴόγοι, etc. Schede Grabii, codex Coisli- 
nianus, et Catena Barbari. 


Gu Tovto iv τῇ παρουσίᾳ, eic. Catena. Cor- 


(885) Záloc ἑστίν, eic Codex Coislinianus, et 
schede Grabii. 


(86) 'H μὲν γένεσις, eic. Codex Coislinianus. 


* Matth. v, 45. 


Vrns. 90. Anima ποείτα sustinet Dominum, quo- 
niam adjutor et protector nosler es!, etc. Cor justi 
non delectatur jn cibo aut potu, sed in justitia, et 
scientia, et sapientia. 


5 I[ Cor. v, 17. 91 Tim. vt, 4. 


1) Ai βουλαὶ τῶν ἐθνῶν, etc. Schede Grabii 
el pÁ ex Coislinianus. 
(58 ) Ὁ µόνος *Adcac, ete. Codex Coislinianus, 
et Cateno Barbari. 
(89) Πρότερον δεῖ, etc. Sched:e Grabii et codex 


Coiiniauus. 
(89) Ἡ τοῦ διχαἰου, etc. idcm codd. iss. 
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PSALMUS XXXIII. 
Vgns. 1. Darii, cum immulavit eultum suunt co- 
ram Abimelech, et dimisit. eum, et. abiit, etc. Qui 
fugiendo vultum ostendit non ut fugientis, se.l ut 
inissi, is immutavit vultum suum. Vultum hoe loco 
dicit animse habitum. Alius enim est fugientis , alius 
inissl. Vnltam. vero frequenter Scriptura vocot ser» 
monem hominis, quemadmodum angelus ad Lot 
dixit !* : « Ecce veritus sum vultum (gum, οἱ in 


verho hoc non subverla.u civitatem de qua. locu-- 


tus 68. ) 


Ykas. 9. Benedicam Dominum , etc. ἴδοο dicit 
Christus, qui semper vivit et πα Ισ excidit. 


Vgns. à. Tn Doinino luudabitur anima men, cic. 
Non in lia ulla re laudabor, nisi ia. sapientia ; Do- 
minus enim noster sspicniía est. 

γεας. 5. Exquisivi Dominum, et exaudivit me, etc. 
€ Ouinis enim qui querit , invenit **, » qui autem 
male qu:rit, non invenit, 

Vans. 6. Áccedite ad eum, et illuminamini, etc, Per 
rectam vite institutionem accelimus ; per scien- 
tiam vero illuinamur. « Hlluminate eniin, iuquit '* 
vobis lumen scientie. » 

Vins. 7, [ste pauper clamavit, et Dominus exaudi- 
vit eum, etc. Non omues qui clamant Dominus ex- 
audit, sed illos qui per cognitionem Dei clamant. 


Vens. 8. Immitiet. angelus Domiui in circuitu ti- 
gentium eum, etc. Angelus Domini licet unus sit, 
ceu iutegrum propugnaculum est, 

Vgns. 9. Gustate et videte quoniam suavis est Do- 
minus, etc. Si gustatur Dominus, per fidem gusta- 
tur. Si suevis est, per cognitionem suavis est. 


Vgns. 10. Quoniam non est inopia timentibus 
eum, eic. Si non est. inopia limentilus eum, quo- 
modo saucti eront « egentes , augistiati, afflicti, 
quibus dig:us non erat mundus !? ? » Sed etsi cibo 
ει 649 potu carebant, non tamen cognitione ino 
Pes erant. 

Vgns, 12, Venile, fiii, audite me, timorem Do- 
wini docebo vos, eic. Docet nos sanctus. David 


EX ONHIGENE 
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T Δαυϊδ, ἁπότε ἡ.].οίωσε τὸ πρόσωπον ab- 
τοῦ évavcior Ἀδιμέεχ, καὶ ἀπέ.υσεν αὐτὸν, xal 
ἁπῆ.θεν, x. v. E. Ὁ τὸ φεῦγον (90) πρότωπον μὴ 
ἐπιδείξας ὥς φεῦγον, ἀλλ ὡς ἀποσταλὲν, οὗτος 
ἑλλθίωσε τὸ πράσωπον αὐτοῦ. Πρόσωπον δὲ vuv τὸ 
τῆς ψυχῆς λέγει κατάστημα ' ἀλλοίᾳ Υάρ στι φεή- 
γουσα, xa ἀλλοία ἀποσταλεῖσα. Ἡρόσωπον δὲ πολλά- 
χις ἡ. Γραφὴ xai τὸν λόγον λέγει τοῦ ἀνθρώπου , xa- 
θὼς ὁ ἄγγελός φησι πρὺς τὸν Λώτ' « Ἰδου ἐθαύ- 
µασά σου τὸ πρόσωπον, xal ἐπὶ τῷ ῥήματι τούτῳ 
οὗ p χαταστρέψω τὴν πόλιν περὶ fi; ἑλάλησας. » 

Εὐ.]ογήσω τὸν Κύριον, x. τ. E. Ὁ tv παντὶ xav 
ρῷ (91) ζῶν xal ὑπάρχων ἁμετάπτωτος Χριστὸς 
ταῦτά φησι. 


D 'Ertü Κυρίῳ Ὑπαινεθήδεται ἡ ψυχή pov, x.- 


t. E. Οὖκχ ἐν ἄλλῳ τινὶ (92) ἐπαινεθίσομαι, ἁλλ' ἓν 
σοφίᾳ 6 γὰρ Κύριος ἡμῶν σοφία ἐστιν. 

Ἐξεζήτησα τὸν Κύριον, xal ἐπήκουσε pow, 
x. t. E, « Πᾶς γὰρ (95) ὁ δητῶν εὑρίσχει" » 6 δὲ xa- 
χῶς ζητῶν οὐχ εὑρίσχει. 

Προσέ-λθετε πρὸς αὐτὸν, καὶ φωτίσθητε, x. «. 
ἑ. Διὰ μὲν πολιτείας (94) ὀρθῆς προσερχόµεθα , διὰ 
δὲ γνώσεως φωτιζόµεθα. «Φωτίσατε γὰρ, φτοὶν, 
ἑαυτοῖς φῶς γνώσεως. ) 

Οὗτος ὁ πτωχὸς ἐχέχραξε, καὶ d. Κύριος εἰσ- 
ἠχουσεν αὐτοῦ, x. τ. E. 00 πάντων (98) ἐπαχούφι 
τῶν χραξόντων ὁ Κύριος, ἀλλὰ τῶν διὰ τὴν γνῶσιν 
τὴν τοῦ θεοῦ. 

Παρεμθα.ἰεῖ ἄγγελος Κυρίου *vx. τῶν φοθου- 
µόνων αὐτὸν, x. τ. E. Ὁ ἄγγελος (96) τοῦ Kughto 
ὅλης παρεμθολῆς λόγον ἐπέχει elg Qv. 

Γεύσασθε, καὶ ἴδετε, ὅτι χρηστὸς ὁ Küpiec, 
x. t. ἐ. El γευστός ἐστιν (97) 6 Κύριος, διὰ τῆς τἰ- 
ατεώς ἐστι γευστός' xal εἰ χρηστὸς, διὰ τῆς γνώ- 
σεώς ἐστι χρηστός. 

"Oti cix ἔστι' ὑστέρημα τοῖς φοθουμένοις αὐ- 
τὸν, X. 1 k. Ei οὐχ ἔστιν (98) ὑστέρημα τοῖς φο- 
δουµένοις αὐτὸν, πῶς οἱ ἅγιοι φαν εὑστερούμενοι, 
θλιθόμεναι, καχουχούμενοι, ὧν οὖχ fjv ἄξιος ὁ κό- 
σµος; » Ἁλλ' cl xa ὑστεροῦντα ἓν βρώμασι xal μή- 
µασιν, οὗ μὴν καὶ ἓν γνώσει. 

Δεῦτε, cénva, áxovcaté µου, gó6ov Κυρίου δι- 
δάξαω ὑμᾶς, x. τ. &. Παρὰ τοῦ (99) ἁγίου Ααυῖδ δν- 


quenam facere et dicere oporteat eum qui timet p δασχόµεθα sva δεῖ παιεῖν τε καὶ λέγειν τὸν φοβού-- 


Deum, 

μας. 15. Declina a malo et (ac bonym. Decliuare 
a wialo timor docet, facere bonum, dilectio, Quare 
js qui diligit, major est timente. 


1 Gen. xix, 21. !! Luc, xi, 10. !* Osee x, 19. 


(90) 'O τὸ ϱεῦγ», ctc.. Schedze Grabii, et Ca- 
Lena Barbari. 

(91) 'O ἐν παντὶ sapis etc. Corilerius, 

(92) οὐκ ἐν &L.to col, etc. Schedi Grabli, co- 
dex Coislinignus, οἱ Catena Barpari. 

(95) Πᾶς γάρ, etc. lidem codd. mss. 

(94) Διὰ ἐν ποιτείας, etc. Jidem mss. οἱ Ca- 
tena Barbari. 

(35) Ov πάντων, cic. lidem mss, οἱ Catena Bar- 


µενον τὸν θεάν. 

ἜἘκκ.1ινον ἀπὸ xaxov, xal ποίησον ἀγαθὸν, 
κ. t. ἑ. Τὸ ἐχχλῖναι ἀπὸ καχοῦ 6 φόδος διδάσχει, τὸ 
δὲ πὀιῆσαι 9b ἀγαθὸν fj ἀγάπη. Διὸ µείδων ὁ ἀγαπῶν 
τοῦ φοθουμένου. 


33 Hebr. xi, 57, 98. 


bari. 

(96) 'O ἄγγε-ῖος, ete. lidem iss. 

(97) Ei [ve óc ἐστιν, ctc. lideui iss. οἱ Cate- 
na Barban. 

(98) El οὑχ Ectir, eta. fidem. mss. ot Catena 
Barbari. 

(99) Παρὰ τοῦ, cic. lstud necnon sequentia. 
fragwenta oxlfilicnt sehedze Grabii, et codex Ceisli- 
nianus. eos 
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Ἑγγὺς Κύριος τοῖς cvrcecpippéroic τὴν xap- A /— VERS. 19. Juzta est. Domints. iis qui tribulato- 


δίαν, καὶ τοὺς ταπεινοὺς τῷ απνεύματι σώσει, 
X. τ. b. El «θυσία τῷ θεῷ πνεῦμα συντετριµµένον, 
ταῖς δὲ συντετριµµένοις τὴν xapblav ἑγγίζει ὁ Κύ- 
proc, » ταύτῃ ἄρα τῇ θυσίᾳ καὶ οὐκ ἄλλῃ ἑγγίξει ὁ 
Κύριος. 

Φυ.ἰάσσει Κύριος πάντα τὰ ὁστᾶ αὐτῶν ' ἓν ἐξ 
αὐτῶν οὗ συντριδήσεταε, x. τ. E. Ὁστᾶ νῦν λέγει 
τὰς δυνάµεις τῆς ὀνχῆς, fj τὰ δόγματα τὰ ἀληθῆ, τὰ 
συνέχοντα τὴν ζαωὴν τῆς φυχῆς. 

Θάνατος ἁμαρτωΛ1ῶν zxornpóc , x. τ. ἓ. Πονηρὸς, 
ἐπίπονος, πιχρός. Ἔοιχε δὲ λέγειν θάνατων τὴν xó- 
λασιν χωρίζουσαν φνχὴν ἀπὸ καχίας. 


Λυτρώσεται Κύριο γυχὰς δούλων αὐτοῦ, 


sunt corde, εί humiles spiritu salvabit, etc, Si « sa- 
cr'ficium » est « Domino spiritus contribulatus, » et 
e iis qui tribulato sunt. corde prope est Domi- 
nus '*, » huic utique sacrificio et non alteri appro-- 
ximat, 

Vene. 21. Custodit Dominus omnia ossa eorum :: 
unun ex his nom conterelur, etc, Ossa hoc loco di- 
cit anime virtutes, vel dugmata vera, quibus aine 
vita continetur. 

Vgns. 22, Mors peccatorum pessima, etc. Pessi- 
ma, doloris plena, amara. Mortis autem nomine 
videtur appellare poenas quibus anima a malitia 
divellitur. 

Vins. 25. Redimet Dominus animas servorum s«o- 


κ. t. b. Λύτρον ἐστὶ δόµα τι τοῖς πολεμίοις Ἀιδόμε- B rum, eic. Redemptionis pretium est. id. quod victi 


vov πρὸς τῶν ἠττηθέντων, fj πρὸς τοῦ τῶν ἠττηθέν- 
των προνοουµένου ἐπὶ σωτηρίᾳ xal ἀφέσει τῶν 
αἰχμαλωτισθέντων. 


WAAMOZ ΑΔ’. 


Δἰκασον, Κύριε, τοὺς ἁδικοῦντάς µε, πολέμη- 
σον τοὺς πο.εμοῦντάς µε, χ. τ. &. Εἰδὼς, ὅτι (4) 
τῶν ἁδιχησάντων αὐτὸν Ἰουδαίων παραπτώµατι, xal 
πολεμησάντων αὑτὸν Ἱσραηλιτῶν ἁμαρτήματι σω- 
«vola ἔσται τοῖς ἔθνεσιν, ὑπὲρ τῶν ἐθνῶν δυνάμει 
εὖχεται, διὰ τὸ ἐχείνους διχασθΏναι xal πολεμηθῆ- 
ναι. Τάχα δὲ χαὶ ὡς πρὸς τὴν χρίσιν κουφίζονται οἱ 
ἐνταῦθα διχασθέντες xal πολεμηθέντες. Πάντες δὲ 
οἱ ἁδιχοῦντες ἁδειοῦσι Χριστὸν, τὴν διχαιοσύνην * 
χαὶ οἱ ju ἔχοντες &v ἑαυτοῖς εἰρήνην πολέμους ἔχου- 
σι. χαὶ πολεμοῦσι Χριστὸν, ὃς ἔστιν εἰρήνη ἡμῶν. 
Διχάζων 65 ὁ Κύριος τοὺς ἁδιχοῦντας, τὴν ἐν αὐτοῖς 
ἀδιχίαν ἀπόλλνσιν, Οὕτω δὲ χαὶ πολεμεῖ τοὺς πολε- 
Μοῦντας τὸν δίκαιον, ἐπ᾽ ἀγαθῷ τῶν πολεμουμένων, 
τοῦτο ποιῶν, ὡς ἂν παύσαιντό ποτε τὰ ἐχθρὰ τῇ δι- 
χαιοσύνῃ πράττοντες. 

Tov αὐτοῦ. 0ὐδὲν οὕτως (9 ἀνθίσταται τοῖς δαί- 


Βοσιν ὡς διχαιοσύνη χαὶ γνῶσις. 
Ἐπιλαθοῦ ὅπ.Ίου xal θυρεοῦ, καὶ ἀνάστηθι εἷς 


vel qui victis presunt, dant victoribus hostibus pro 
salute et libertate eapti vorum. 


PSALMUS XXXIV. 


Vgns. 1. Judica, Domine, nocentes me, expugna 
impugnantes: me, eic. Sciens Judzeorum, qui. illuia 
injuria affecerunt , lapsu, et Israelitarum , qui 
ipsum impugnarunt, peecato, salutem fore genti- 
bus, pro gentibus enixe orst, ut illi judicentur et. 
expugnentur. Forte vero quasi ad judicium eri- 
guntur, qui hic judicantur, et expugnantur. Porro 
οἵσπες iniqui Christo, qui justitia est, iujuriam fa- 
ciunt, et qui non habent in semetipsis pacem, 
bella gerunt, et Christum oppügnant, qui pax no- 
stra est. Dominus autem , dum iniquos judi- 
eat, iniquitatem quz in ipsis est, perdit. Quim 
el hoc modo expuguat eos, qui justum oppu- 
gnant, ad bonum eorum qui expugnantur, hoc 
faciens, ut ea qu: adversantur justitize, facere de- 
sinant. 

Ejusdem. Nihil eque dxmenibus resistit, ac ju- 
stitia et scientia. 

VgRs. 2. Apprehende arma et scutum, et exeurge 


βοήἠθειάν pot, x. τ. &. « Λήψεται πανοπλίαν (3) τὸν p in. adjutorium mihi, etc. « Áccipiet. armaturanr 


ζηλον αὐτοῦ, xaX ὁπλοποιῄσει τὴν χτίσιν el; ἄμυναν 

v Σχθρῶν. Ἐνδύσεται θώραχα διχαιοσύνην, xai πε- 
ριθήσεται χόρυθα χρίσιν ἀνυπόχριτον ' λήψεται ἁσπί- 
δα ἀχαταμάχητον ὁσιότητα * ὀξυνεῖ 6b ἁπότομον ὁρ- 
γὴν εἰς ῥομφαίαν. » Τούτων χρείᾳ φησίν « Ἐπιλα- 
6οῦ ὅπλου καὶ θυρεοῦ. » Ὥσπερ δὲ συγχόπτουσιν οἱ 
δίχαιοι τελεµωθέντες τὰς µαχαίρας εἰς ἄροτρα, xal 
τὰς ζιθύνας αὑτῶν εἰς δρέπανα οὕτω μετὰ τὰς xo- 
λάσεις µεταποιήσει τὴν ἑαυτοῦ πανοπλίαν ὁ Geb; τὸν 
φῆλον αὐτοῦ εἰς εἰρηνιχὰ ἑγδύματα, καὶ «by θώραχα 
εἰς ποδήρη χαὶ λόγιον, τὴν δὲ χόρυθα εἰς χἰδαριν 
ἱερατιχὴν, τὴν δὲ ἀσφλλειαν εἰς τὴν ἓν εἱρήνῃ ὁσιό- 


!* Psal, p, 19, '* Sap, v, 18. "* Tea. p), 4. 


(1) Εἰδὼς, ὅτι, etc. Catena Corderii. 
(3) οὐδὲν οὕτως, ete... Codex Coistinienue, sche- 


650 2elum iHins,et armabit creaturam ad ultio- 
nem inimicerum. Induet pro thorace justitiam, ct 
accipiet pro galea judicium certum, sumet sculuny 
inexpugnabile zquitatem, acuet autem duram iram 
jn lanceam '*.» Propterea ἀπ : « Appreliende 
arma et scutum. » Quemadmodum autem just? ,. 
cum jam perfecti fuerint, conflant gladios in vo- 
meres, et lanceas suas in falces !* : sic post sup- 
plicia, convertet armaturam euam Deus zelum suum 
in pacifica indumenta, et thoracem in poderem ac 
rationale, galeam vero in tiaram sacerdotalem, et 
munimentum in pacis zquitatem, atque iram in 


d:e γα, e£ Catena Barbari. 
(3) Λήφτεαι zarosAayr, εἰς, Calena Cotderit. 
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benignitatem. Porro benigoitas est non solum ef- Α τητα, τὴν δὲ ὀργὴν εἰς χρηστότητα. Ἀγαθότης δ ὁ 


fundi, verum etiam concludi frameam. Vel hoc 
ait : Apprehendens scutum et arma veritatis , 
« exsurge In adjutorium meum, » id est, defensor 
meus esto. Kt illud, « Effunde frameam, » dicit 
pro, Evagina illam; istud vero, « Conclude adter- 
sus eos qui me persequuntur, » idem est ac si di- 
cat, Occurre et intercipe ipsis cursum, gladio iin- 
petum eorum arcens. 


Ejusdem. Si qui vicit in bello, in servitutem re- 
digit hostes : Christus vero mundum vicit; « Con- 
fidite enim, inquit 7, ego vici mundum ; » Christus 
igitur mundum in servitutem redegit, ut omnes 
servi ejus. liant. 

VeRs. $. Dic anime mea : Salus (ua ego sum, 
eic. Tunc animz salus est, cum dicit ei Doiniuus : 
« Salus tua ego sum; » nec de alio quopiam id po- 
test. intelligi, 

VERS. 1. Avertlantur retrorsum, eic. Qui a virtute 
in malitiam tendunt, eis bene est, οἱ avertantur 
retrorsum. « Confundantur cogitantes mibi mala. » 
Confusio Ίο, affectus est laudabilis, qui peceantem 
ad sui ipsius conscientiam ducit. 


VEns. 6. Fiat via illorum tenebrae, etc. Viam 
impiorum, vocat improbam vitam, secundum quam 
ambularunt. Hac, inquit, fla! ipsis « tenebrz, » 
omni splendore destituta, et « lubricum, » ut no 


οὗ µόνον ἐχχυθῆναι, ἀλλὰ xal συγχλεισθΏναι ῥομ- 
φαίαν. "H τοῦτό φησιν’ Ἐπιλαδόμενος τοῦ xata. 
λου τοῦ θυρεοῦ, xat ὅπλου τῆς ἀληθείας , « ἀνάστα 
εἰς τὴν βοῄθειάν µου.» τουτέστιν , ὑπέρμαχος 
γενοῦ. Καὶ τὸ, « Ἔχχεον ῥομφαίαν, » ἀντὶ τοῦ, 
Γύμµνωσον, λέγει’ τὸ δὲ, « Σύγχλεισον ἐξ ἑναντίας 
τῶν χαταδιωχόντων µε, » ἀντὶ τοῦ, ᾿Απάντησον xal 
περίχλεισον αὐτοῖς τὸν δρόµον, ξίφει τὴν ὀρμὴν αὐ- 
τῶν ἀπείργων. 

Tov αὐτοῦ. Ei 6 νιχέσας (A) iv πολέμῳ χαταδον- 
λοῦται τοὺς πολεµίους, Χριστὸς δὲ νενίχηχε τὸν xó- 
σμον” « θαρσεῖτε γὰρ, φησὶν, ἐγὼ νενίχηχκα «by 
χόσμον ' » Χριστὸς ἄρα τὸν χόσµον χατεδουλώσατο, 
ἵνα γένωνται πάντες δοῦλοι Χριστοῦ. 

Εἶπον τῇ γυχῇ pov: Σωτηρία σου ἐγώ &lju, 
Χο t. k. Αὐτὸ τοῦτο (5) σωτηρία koc φυχΏς, τὸ el- 
πεῖν αὑτῃ τὸν Κύριον * « Σωτηρία σου ἐγώ εἰμι"» 
xaX ἐπ᾿ ἄλλου τινὸς οὐκ ἂν οὕτω νοηθείη. 

Ἀποστραφήτωσα» εἰς τὰ ὀπίσω, x. τν. E. Ἑδερ- 
χετοῦνται (6) οἱ ἀπὺ τῆς ἀρετῆς ἐπὶ τὴν χαχίαν 
ὁδεύοντες, ἐὰν εἰς τὰ ὀπίσω ἀποστραφῶσιν. « Καὶ 
καταισχυνθήτωσαν οἱ λογιζόμενοί pot xaxá.» 'H 
αἰσχύνη αὕτη πάθος ἐστὶν ἐπαινετὺν, εἰς συναίσθη- 
σιν ἄγον τὸν ἁμαρτάνοντα. 

Γενηθήτω ἡ ὁδὸς αὐτῶν σκότος, x. τ. &. 'Οδὸν 
ἀσεθῶν (7) τὸν μοχθηρὸν «βίον ὀνομάζει, xa0' ὃν τὴν 
πορείαν ἐποιῄσαντο. Γενηθήτω αὐτηῖς « σχότὀς, » 
παντὸς στερουµένη φέγγους, xa « ὀλίσθημα, » ὅπως 


consistere quidem valcant, angelo Dei peree- (* μηδ ἑστάναι δύναιντο, ἀγγέλου Θεοῦ χαταδιώχοντος. 


quente. Vides ut etiam angelicz? virtutes arma siut 
Dei. 

Vgns. 8. Veniat. illi laqueus quem ignorat, etc. 
Notandum est ipsum imprzsentiorum pro verbis 
optativis, usum esso Impera'ivis : nam quisque se- 
cundum operationem punitur, Vel potius pro futu- 
ris usus est. 

Et captio quam abscondit, apprehendat eum, et in 
laqueum cadat in. ipsum, etc. Arbitror 851 ipsum 
de cruce loqui, in quam ignorans incidit diabolus. 
Nam si cognovisset, nunquam Dominum gloria 
cruci affixisset. 

VgBRs. 10. Eripiens inopem de manu fartiorum 
ejus, etc. Hinc cognoscimus nos sine Dei auxilio 
adversus inimicos pugnare non valere. Fortiores D 
enim nobis sunt. 

VgRs. 12. Retribuebant mihi mala pro bonis, 
sterililatem  animg mec, eic. Sterilis anima est, 
quae nibil boni peperit, et nulli homini bene- 
fecit. 

Vzas. 15. Et humiliabam in jejunio animam meam, 
etc. Nibil eque humiliat animam, ac jejunium. c Et 


!! Joan. xvi, 33. 


(4) El ὁ γιχήσας, etc... Schede Grabii, et Cate- 
na Barbari. 

(5) Αὐτὸ τοῦτο, etc. Codex Coislinianus, et sche- 
da Grabii. 

(6) Εὐεργετοῦνται, eic. lidem. codd. mas, 

(1) '080» ἀσεδῶν, eic. Catena Corderii, 
(8) Σημειωτέον, etc. Catena Corderii. 


Ὁρᾶς δὲ ὡς αἱ ἀγγελιχαὶ δυνάµεις ὅπλα εἰσὶ τοῦ 
θεοῦ. 

Ἑ ἠθέτω αὐτῷ παγὶς, ἣν οὐ γυώσκει, κ. τ. ἔ. 
Σημειωτέον (8), ὅτι ἐν τοῖς προχειµένοις ἀντὶ εὖχτι- 
xi)» προσταχτιχοῖς ἐχρήσατο ῥήμασι' χατὰ γὰρ 
τὴν πρᾶξιν ἕχαστος τιμωρεῖται. Ἡ μᾶλλον ἀντὶ μελ- 
λόντων χέχρηται. 

Kal ἡ θήρα fv ἔχρυγε συ λαδέτω αὐτὸν , καὶ 
àv τῇ παγίδι πεσεῖεαι ἐν αὐτῇ, κ. τ. E. Νομίζω 
(9) περὶ τοῦ σταυροῦ λέγειν αὐτὸν, εἷς ὃν ἐμπέπτω- 
x&v 6 διάθολός ἀγνοῶν. El γὰρ ἕγνω, οὐχ ἂν αὐτὸν 
Κύριον τῆς δόξης ἑσταύρωσε. 

Ῥυόμενος Xtwyóv ἐκ χειρὸς στερεωτέρων αἎ- 
p 5^ x. t. ἓ. Ἐντεῦθεν (10) γινώσχοµεν, ὅτι χωρὶς 
Κυρίου πολεμεῖν τοῖς ἐχθροῖς οὐκ ἰσχύομεν. Στερεῶ- 
τεροι γὰρ ἡμῶν εἶσιν, 

Ανγταπεδίλοσάν pou πονηρὰ ἀντὶ ἀγαθῶν καὶ 
ἀτεκνίαν τῇ ὴ υχᾗ µου, x. t. b. "Ατεχνός ἔστι (11) 
ψυχἠ ἡ μηδὲν γενγήσασα ἀγαθὸν, ἢ μηδενὶ ἀνθρώπῳ 
πφιῄσασα ἀγαθόν. 

Καὶ ἑταπείνουν ἐν νηστείἰᾳ thv φυχήν µου, 
x. τι &. 0ὐδὲν οὕτω (19) ταπεινοῖ τὴν ψυχὴν ὡς νη- 


(9) Νομίζω sip τοῦ, eic, Codex Coislin. par- 
din ue Catena Barbari. 
Εντεῦθεν, etc. Codex Coislinianus.- 
ih 1) "Acexvóc iov, etc. Schede Grabii, et catena 
Scr 
ce 9) Οὐδὲν οὔξω, etc. Scheda. Gta bil e esdex 
ο] nianus, partimque Catena Barbari. 


^ 
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στεία. « Καὶ ἡ προσευχή µου εἰς χόλπον µου ἆπο- A oratio mea in sinu meo convertetur. » Sinom hoe 


στραφᾖσεται. » Κόλπον νῦν τὸν νοῦν ὀνομάζει. — 
.. Ἐπείρασάν µε, ἐξεμυκτἠρισάν µε μυκτηρισμῷ, 
κ. t. b. Ἐλεῖν οὐ δυνηθέντες (42) δι ὧν ἐπειράθη- 
σαν, χλεύη γοῦν παρεμνθοῦντο πρὸς ἐμὲ, xat δίχην 
θηρῶν ἁγρίων τοὺς ὀδόντας, χαὶ τὴν ὀργίλην xat Ov- 
μωτιχὴν αὐτῶν δύναμιν ἐπ ἐμὲ ἔθρνξαν χαταφα- 
γεῖν µε γὰρ θέλοντες, ἀπέτυχον. 


Mj ἐπιχαρείησάν µοι οἱ ἐχθραίνοντές µοι µα- 
taluc, x. τ. &. Ti δικαίῳ (14) διὰ τὴν διχαιοσύνην 
ἑχθραίνοντες, ἀδίχως ἐχθραίνονσι. 

"Uct ἐμοὶ μὲν εἰρηγικὰ &AdAovy, xal éx' óprn 
δόἼους διε.λογίζοντο, x. *. &. « Ἔσεσθε » γὰρ (15), 
φησὶνι « ὡς θεοὶ, γινώσκοντες χαλὸν xol πονηρόν’ » 
εἰρηνικὸς γὰρ οὗτος ὁ λόγος. 


Μηδὲ εἴποισαν ' Κατεπίοµεγ αὐτὸν, x. τ. ἐἓ. Καὶ 
ὁ Παῦλός φησι (16) περὶ τοῦ £v. Κορίνθῳ πεπορνευ- 
κότος « Μήποτε τῇ περισσοτέρᾳ λύπῃ χαταποθῇ ὁ 
τονούτος. )» 

Εν»δυσάσθωσαν αἰσχύνγην xal ἑντροπὴν οἱ 
μεγα]οῤῥημονοῦντες ἐπ ἐμὲ, x. τ. &. Οἱ μὲν εἰς 
ὧν Χριστὺν (17) βαπτιξζόμενοι τὸν Χριστὸν ἑνδύον- 
ται, τουτέστι διχαιοσύνην xai σοφίαν ' οἱ δὲ εἰς τὸν 
Σατανᾶν βαπτιζόμενοι αἰσχύνην ἑνδύονται xal ἑντρο- 
viv. 

Kal εἰπάτωσαν διὰ παντός Μεγαλυνθήτω ὁ 
Κύριος, οἱ θέ.Ίοντες τὴν εἰρήνην τοῦ δούΛευ av- 
τοῦ, x. 5. b. ᾽Αγγέλων μὲν (18) τὸ διὰ παντὸς usya- 
λύνειν τὸν Κύριον ἀνθρώπων δὲ τὸ μὴ διὰ παντός" 
δαιμόνων δὲ τὸ µήτε διὰ παντὸς, μήτε ποσοῦν. 


WVAAMOZ AE. 

Οὐκ ἔστι φόδος θεοῦ ἀπέναντι τῶν ὀφρθαΊμῶν 
αὐτοῦ, x. τ. E. To γὰρ φόθῳ (19) Κυρίου ἐχχλίνει 
πᾶς ἀπὸ χαχοῦ. 

"Ori ἑδόλωσεν ἐνώπιον αὐτοῦ, τοῦ εὑρεῖν τὴν 
ἀνομίαν αὐτοῦ καὶ µισῆσαι, x. τ. k. Τὸ « εὐ- 
ρεῖν (20) » ἀντὶ τοῦ « ἐπιγνῶναι » χεῖται. Πλὴν ζη”- 
τητέον εἰ ὁ ἑγνωκὼς τὴν ἀνομίαν ὡς ἀνομίαν πάντως 
xai μισεῖ. 

Τὰ ῥήματα τοῦ στόματος αὐτοῦ ἀνομία καὶ δό- 
Joc, x. τ. ἐ. "Έτερός φῆσι (21): « Τὰ ῥήματα τοῦ 


loco mentem vocat. 

VEns. 16. Tentaverunt me, subsannaverunt me 
subsanualione, etc, Cum me capere non possent 
per ea qua machinabantur, opprobria adversum 
me excogitarunt, et more ferarum silvestrium, den- 
tes et. irascibilem ac furibundam vim suam in me 
fremendo acuebant ; siquidem devorare me vo^ 
lentes, (rustrati sunt. 

Vgas. 19. Non supergaudeant mihi qui adversan- 
(ur mihi inique, etc. Qui justo propter justitiam 
adversantur, injuste adversantur. 

Vans. 20. Quoniam mihi quidem pacifice loque- 
bantur , εἰ in. iracundéa dolos cogitabant , eic. 
ε Eritis» enim , inquit "t sicut dii , scientes 


B bonum et malum. 2: Pacificus euim erat bic 


sermo. | 

VgRs. 25. Nec dicant ; Devoravimus eum, etc, 
Paulus etiam de incesto Corinthio ait !* : « Ne 
forte abundantiori tristitia absorbeatur qui ejus 
modi est. » 7 

Vegas. 26. [nduaniur con[usione εἰ reverentia qui 
smagna loquuntur super me, eic. Qui in Christum 
beptizantur, Christum induunt, hoc est justitia 
οἱ sapientiam ; qui autem in Satanam baptizantur, 
confusione induuntur el reverentia. 


' Wgas. 27. Ei dicant. semper, Magnificetur Domi- 
nus, qui voluM pacem servi ejus, eic, Augeli sem- 
per, homimes non semper; daamones nec semper, 
nec aliquando magnificant Domum. 
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Vgas. 9. Non esi timor Dei ante oculos. ejus, 
etc. Timore enim Domini quilibet declinat a 
malo. 

VgRs. 3. Quoniam dolose egit in conspectu ejus, 
ut inveniatur. iniquitas ejus ad odium, eic. « Invc- 
nire » ponitur pro « dignoscere. » Cirterui quie- 
rendum est an qui novit iniquitatem, | illam ctiaut 
ut iniquitatem omnino oderit. 

— Vans. 4. Verba oris ejus iniquitas et. dolus, eic, 
Alius ait : « Verba oris ejus iniquitas et mule- 


στόµατος αὐτοῦ ἀνομία xal χόπος, » τουτέστιν Ena- D siia, » id est gravia, ita ut molestiam facessant iis 


χθη, ὡς χόπον ἐμποιεῖν τοῖς προσέχονσιν. « Οὐχ 
ἠθουλήθη συνιέναι. » Δῆλον ἐκ τῶν εἱρημένων, ὡς ὁ 
παράνομος οὐχ ἐκ χατασκευῆς ἐστι τοιοῦτος' τὸ γὰρ 
μὴ βούλεσθαι σύνεσιν ἔχειν ἐπὶ τῷ ἀγαθὰ ποιεῖν αὑ- 
τεξουσίου. "Ἔτι δὲ πρὸς τόύτοις ο ἀνομίαν διελογί- 
σακςο, » xai τὰ ἑξης. Τοιοῦτόν ἔστι τό! « Οὐαἱ οἱ ἑρ- 
γαζόµενοι χαχὰ ἐπὶ τῆς κοίτης αὐτῶν, xat ἅμα τῇ 

1606). n1, δ. !* 9. Cor. n, Ἱ. *?* Mich. n, 1. 

(15) Ἑ 1εῖν οὗ δυνηθέντες, etc. Catena Corderii, 

(44) T δικαίῳ, etc. Codex Coislinianus. 

(15) "Ecec6s γάρ, cic. Partim ex eodem codice, 
partim e schedis Grabii. ] 

(16) Καὶ à Παῦ.ός φησι, eic, Ex eodem codice, εἰ 
schedis Grabii. 

(11) Οἱ ud»: εἰς Χριστόν, eic. Ex codem codice. 


qui attendunt. « Noluit intelligere. » Ex dictis ia- 
nifcstuim est, iniquum nonex creatione talem esse : 
nolle quippe intelligeutiam babere ad agenda bona, 
liberi est arbitrii. Prieterea ε meditatus est. ini- 
quitateim, » et qus sequuntur. Istiusmodi esi etiam 
illud **: « Va qui operantur mala in cubili suo, 
ei simul cum die perfecerunt ea. » Qui igitur hoc 


(18) Αγγέλων μέ», etc. Ex eodem codice,et sche- 
dis Grahii, - 
: (49) Tp γὰρ φόδῳ, cte. Codex Cois'inianus, el 
scheda Grabii. 

90) Τὸ εὑρεῖ», etc. lidem codd. mss. 

21) "Erepóc φησι, etc. Catena Corderii. 
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mode meditatur imiquitatem iu cubili, ascistit oni A ἡμέρᾳ σννετέλουν abzá. » Οὕτως 6 ἀνομίαν λογισά- 


vi: non bonz, id est. omni actioni male, minime 
repugnans iniquitati sux : approbaus eam, qui 
est habitudo pessima, reipsa incipit ambulare oin- 
pem viam non bonam. 


Vegns. 6. Domine, $n celo misericordia tua et 
veritas (xa usque ad mubes, eic, Πίο decepil 
quidam, inter. quos etiam est. Aristoteles, sub- 
lunaria omuia. Providenie ton. subjacere deliuie- 
runt. 

Vens. 9. Iuebriubuniur ab uóeriate domus tuc, otc. 
[ου eet hae ebrietas, « et calix tuus. iuebrians 
quam praeclarus est ** ! ». Cum vero tentationes 
sinl lempestates; ulique et torrens volupta.is Dei, 


µενος ἐπὶ τῆς κοίτης τυγχά-ων παρίαταται πάστ 
ὁδῷ οὐκ ἀγαθῇ, τουτέστι πάσῃ πράξει πονηρᾶ, οὐ 
προσοχθίζων τῇ κακίᾳ αὐτοῦ: ἀποδεχόμενος αὐτὸν 
οὖσαν γειρίστην ttv, πρακτικῶς ἄοχεται ὁδεύειν πᾶ- 
σαν οὐκ ἀγαθὴν ὁδόν. ν 

Κύριε, ἐν τῷ οὗρανῷ c) EXgóc cov, καὶ ἡ ἃ λἡ- 
θειά σου ἕως τῶν νεφε.ὶῶν, x. *. €. Ἐντεῦθέν 
τιγες (22) ἀπατηθέντες τὰ ὑπὸ τὴν σελήνην ἀπρονόπητα 
ἀπεφήνανεο εἶναι, ὧν ἐστι xal ὁ Αριστοτέλης. 


Μεθυσθήσογται áxó πιότηεος οἴκου σου. x. «. b. 
Ava) αὕτη μέθη (25), « xal τὸ ποτήριόν σου µε- 
θύσχον ὡσεὶ χράτιστον{ ν Ἐπείπερ δὲ χειμῶνες οἱ 
πειρασμολ, εἴη ἂν καὶ χείµαῤῥος τρυφῆς Θεοῦ ὁ διὰ 


erit prieiiduim. perseverautie in leptatiouibus, quod g τὴν ἓν πειρασμοῖς χαρτερίαν μισθὸς, τταμτδὺν 


(niuis instar affüuuet. iis qui. viceruut eas per Je- 
sum Christum, 

Ejusulem, Qui ex liae ebrietate non. fit sobrius, 
is non facit juste. Quamobrem de vituperabili 
ebrietate dictum est ** : « Evigilate juste, et nolite 
peccare, 9 

Vre&s, 10. Quoniam apud te esi [ons viter, ete, Si 
fons est vita, vita autem est Christus, fons est 
Christus, « In. lumine tuo. videbimus lumen. ο 
Contemplando qua facta sunt, videbimus Chri« 
stum, vel in coguitione Cliristi videbimus Deum. 

Vgns. 12. Non eeniut mihi pes superbie, ete. Si 
superbia est liabitus pessimus, quoniedo babet pe- 
des? Vel forte de auimali loqnitur inoperaate sue 
perbiam. 
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Vgns. 4. Noh  awnuluri in malignaniibus, eic, 
AEmulationem lioc loco imitationem vocat. 

Vrens. 5. fevela Domino viam tuom , cete. 
« Omnis, qui male agit, odit luce.n, et non venit ad 
lucem **, » nou revelat viam suam Domino. Primum 
«spera iu. Domino, et fac bonitatem,» et qus 
sequuntur, Hac ubi feceris, iterum « spera in eo, 
et ipse faciet. » Deus autem qui in occulte justi- 
tiam videt, eo quod in oeculto videat, educet eam, 


quando manifestabit consilia; et qui iu Justitia. 


elucet, quasi meridiem babebit $udicium. 


NgRs. 7. Subdiius este Demino et ora eum, etc. 
Subjectio h:ec , est rationabilis natura cognitioni 


ῥέων ταῖς ὑπερνιχῶσιν ἐν αὐτοῖς διὰ τοῦ Ἰησοῦ Χρι- 
στοῦ. 

Tov αὐτοῦ. Ὁ ταύτην τὴν µέθην (24) p Exvl- 
qv οὐ διχαίως voi: διὸ ἐπὶ τῆς φεχτῆς µέθης εἴ- 
ρηται- «€ Ἑχνήφατε δικαίως, xai μὴ ἁμαρτάνετε. » 


"Οτι παρὰ col xnyh ζωῆς, x. t. ἐ. EL d αγ 
ἐστιν fj ζωὴ, ἡ ζωὴ δέ ἐστιν ὁ Χριστὸς, ἡ πηγή ἐστιν 
ὁ Χριστός. «Ἐν τῷ φωτί σου ὀφψόμεθα κῶς. » Ἐν 
τῇ θεωρία τῶν Ὑεγονότων ὀψνόμεθᾳ τὸν Χριέτὰν, 1 
ἓν τῇ γνώσει τῇ τοῦ Χριστοῦ ὀψόμεθα τὸν Osóv. . 

Mh ἐλθέτω µοι ποῦς ὑπερηφανίας, x. τ. &. Ri i 
ὑπερηφανία ἕξις ἐστὶ χειρίστη, πῶς ἔχει πόδας; Ἡ 
τάχα περὶ τοῦ ζώου λέγει «oU ἑνεργρῦντος τὸν ὃπερτ- 
φανίαν. 


TAAMOZ AG". 

Μὴ παραζή.ου à» κπονηρενοµένοις, x. 
Ἑνταῦθα ζῆλον (95) τὴν µίµησιν λέγει. 

Ἀποκά νγον πρὸς Κύριρν τὴν ἑδόν σου, κ. 
t. ἓ. « Πᾶς ὁ φαῦλα (26) πράσσων μισεῖ τὸνφῶὼς, καὶ 
οὐκ ἔρχεται πρὸς τὸ φῶς, ν οὐχ ἀποκαλύστοι τὴν 
ὁδὸν αὐτοῦ πρὸς Κύριον. Πρῶτον « ἔλπιαον ἐπὶ Ἰάν 
βιον, καὶ ποίει χρηστότητα, » xal τὰ ἑξῆης ἅπερ 
φοιῄσας, πάλιν « ἔλπιορν ἐπ αὐτὸν, καὶ αὐτὸς ewe 
ᾖσει. » 'O δὲ τὴν ἐν χρυπτῷ διχαιοσύνην βλέπων 
θεὸς, διὰ τὸ βλέπειν ἐν τῷ χρυπτῷ, ἑξοίαςς αὐτὴν, 
ὅτε φανερώσει τὰς βουλάς' xai ὁ ἐν τῇ χρίσει δια» 
λβμµπων (o; µεστημθρίαν ἕξει τὸ χρῖμα. 

'Υποτάγηθε τῷ Κυρίῳ καὶ ἱχέτινσον αὐτὸν, 
*. t. ἑ. Ἡ ὑποταγὴ αὗτη (27) ἐστὶ φύσεως λογικὲς 


τ. L. 


Dei voluntaria ad&esio, « Noli cmulari in. eo qui D πρὸς «hv γνῶσιν «οῦ Θεοῦ ἐχούσιος σωγχατάθεσι;. 


prosperatur in via sua : in homine faciente injusti- 
tias, » Prosperitatem hoc loco vocat progressum in 
pejus, justa. illud **: « Mali autem liomines et 
seductores proficient in pejus. » 


Vggs, 8. Desine ab. ire et. derelinque [urorem, 


3! Psal. xxit, ὃ. ** 1 Cor. xv, 24. 


(22) Ἐντεῦθέν τινες, etc. Codex Coisliniapus, 
(25) ᾽Αγαθὴ αὕτη , eie. Cateua Coriderii, 


(24) 'O ταύτην τὴν µδύην, etc. Scliedie Grabii, et 


codex Coistiuianus. Inde etiam deprompta suut duo 


33 Joan. ui, 20. 


« Mh παραζλλου àv τῷ κατευοδουµένρ ἐν τῇ ἁλ 
αὐτοῦ, ἐν ἀνθρώπῳ ποιοῦντι παρανοµίας, » Ἂνν 
εὐόδωσιν τὸν ἐπὶ τὸ γεῖρον προχοπὴν λέχει’ ὡς xad 
τὸ, « Πονηροὶ δὲ ἄνθρωποι xal Ὑόητες πρωιόγανσ:ν 
ἐπὶ τὸ χεῖρον. » 

Παῦσαι ἀπὸ épyüc καὶ ἑἐγχατάαλισε θυμὸν. 


** i. Tim. 1, 12. 


sequeutia fragmenta. 
(25) 'Evcav6a ζη.1ον, etc. Colex Coislinianus. 
(26) Πας ó gavAa, etc. Catena Cordeni. 
(21) 'H ὑποταγὴ urn, etc. Schedz Grabii. 
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x. v. &. θυμός ἐστιν (28) ὀργὴ ἐπιθυμίας ἡμέρου ju- A elc. Furor est ira quà nansuela anima supra mo- 


χῆς χατ᾽ ἐξοχὴν ἁἀμύνης' ópyf, ἔστιν ὄρεξις τιμωρίας; 
τιμωρία 5E ἐστι χαχοῦ ἀνταπόδοσις. « Mh παραζήλου 
ὥστε πονηρεύεσθαι. » Mi ἴδῃς αὐτῶν τὴν εὐημερίαν, 
ἀλλὰ πρόαμεινον τὸ τέλος, καὶ ὄψει τὸν ὄλεθρον. 

Ὅτι οἱ πονηρευόµεγοι ἐξοοθρευθήσονται, 
x. t. É. Τὸ ἐξολοθρευθῆναι (29) οὐδὲν ἕτερόν ἐστιν 1) 
τὸ ἐχπεσεῖν ἐκ Θεοῦ. 

Καὶ ἔτι ὀλίγον, καὶ οὗ μὴ ὑπάρξει ἁμαρτωλὸς, 
x. t. É. ᾽Αμϕίδολος fj λέξις (00): ἡ γὰρ ἀνύπαρχτος 
ἔσται ὁ ἁμαρτωλὸς, (ὅπερ οἴονται οἱ παντελῶς τοὺς 
φαύλους φθείρεσθα. λέγοντες οὐχ ὑχγιῶς:) f] xaO" 
ὃ ἁμαρτωλός ἐστιν, οὐχ ὑπάρςει. 

Καὶ ζητήσεις τὸν τόπον αὐτοῦ, xal οὐ μὴ εὕ- 
pnc, x. *. &. Τόπος (51) ἁμαρτωλοῦ f) χαχία. 


dum desiderat ultionem : ira est desiderium ultio- 
nis, ultio autem iali retributio. « Noli zemulari ut 
maligueris » Non videas eorum prosperitatem, sel 
exspecta finem et videbis interitum. , 

VeRs. 9. Quoniam qui malignantur, estermina. 
buntur, etc. Exterminari nihil aliud est quam a Deo 
excidere, 

Vrns. 10. Et adhuc. pusillum, et non erit pecca- 
lor, eic. Ambigua est. hzc locutio : vel. enim 
exsigtentia caiebit peccator. (quod existimant. illi, 
qui pravos penitus interire perperam tradunt) , vcl 
in quantum peccator est, non erit. 

Et quares locum ejus, et non invenies, etc. Locus 
peccatoris est malitia. | 


Οἱ δὲ πραεῖς xAnporouücovoi γῆν, x. τ. E. HB — Vens. 14. Mansueii autem hereditabunt terram, 


Y? vov (33) γνῶσιν σηµαίνει ὡς γὰρ 6v τόπῳ τῇ 
θεωρίᾳᾷ λέγεται εἶναι ὁ νοῦς. « Καὶ χατατρυφήσουσιν 
ἐπὶ πλήθει εἰρήνης. » Tough δικαίον πλῆθος εἰρήνης, 
πλῆθος δὲ εἰρήνης ἑἐστὶν ἀπάθεια φυχῆς μετὰ γνώ- 
σεως τῶν ὄντων ἀληθοῦς. 


Κρείσσον óAirovr τῷ δικαἰῳ ὑπὲρ π.Λοῦτον 
ἁμαρτω.1ῶν ποὺν, x. τ. &. Κρεῖσσον ὀλίγη (25) 
γνῶσις πνευματικὴ ὑπὲο πλῆθος σοφίας ἐθνῶν. 

Ὑποστηρίζει δὲ τοὺς δικαίους à Κύριος, x. τ. 6. 
Οὐδὲν οὕτως (54) ὑποστηρίζει τὸν δίκαιον, ὡς χάρι- 
σµα πνευματιχόν ε Ἵνα μεταδῷ ὑμῖν χάρισμα 
πνευματικὸὺν εἰς τὸ στηριχθῆναι ὑμᾶς, » φησὶν ὁ 
Απόστολος. 


eic. Terra hoc loco siguilieat. scientiam : nam 
con'emplatioue meus dicitur esse tanquam in loco, 
e Et deleetabuntur in. multitudine pacis. ». Delicie 
justi maltitudo pacis, multitudo autem pacis est 
hupatibilitas anime cum vera eorum que su.t 
cognilione, 

VERs. 16. Melius est modicum justo. super dici- 
tias peccatorum multas, etc. Melior est moiíca scien- 
lia spiritalis, quam multa sapientia gentilium. 

γε». 17. 65/4 Confirimat autem. justos. Domi- 
mts, οἱο. Nihil aeque confiriiat justum, ac gratia 
spiritalis : ει impartiar vobis gratiam spiritalein 
ad ccnfirmandos vos, inquit Apostolus 35. 


Γιώσκει Κύριος τὰς ὁδοὺς τῶν por, x. τ. b. C  Vems. 18. Novit Dominus vias immaculatorum, 


Ἕτερος' « Προοῖδε (35) Κύριος τὰς ἡμέρας τῶν ἁμώ- 
µων. » Οὐχ ὑποστηρίζει µόνον αὐτοῖς τὴν ζωὴν, ἀλλὰ 
χαὶ οἷδε τὰς μελλούσας ἡμέρας, xat τὴν ἠτο.μασμένην 
χληρονοµίαν. Οὐδὲν οὖν αὐτοὺς βλάψει τὸ πρὸς βραχὺ 
λυπεῖσθαι : γυμνάζονται γὰρ τῇ καρτερίχ, τὴν στενὴν 
χαὶ τεθλιμμένην ὁδεύοντες, οὐχ αἰαχυνόμενοι ἓν χαιρῷ 
πονηρῷ, ὅτεπερ ὀργὴν ἐπάγει τοῖς ἁμαρτωλοῖς. 
'"AXAX χαὶ νῦν οἱ μὲν ἑνδείᾳ ἁπολοῦνται λογιχῆς vpo- 
φΏς, οἱ δὲ τοῦ θεοῦ κατατρυφᾖσουσιν εἰς πλγσμονήν. 


Καὶ ἡ κ.Ἰηρογομία αὐτῶν .εἰς αἰῶγα ἄσται, 
x. τ. E. Κληρονοµία ἑἐστὶ (30) τῆς λογιχκῆς φύσεως Ἡ 
γνῶσις ἡ τοῦ θεοῦ. 

OD καταισχυνγθήσονται ἐν καιῷ πονηρῷ, 
X. *. É. Καιρὸν πονηρὸν (51) λέγει τὸν τῆς χρίσεως 
χρόνον, « Καὶ ἐν ἡμέραις λιμοῦ χορτασθήῄσονται. » 
Ἡμέρας λιμοῦ ὀνομάζει kv αἷς πολλοὶ τῶν ἀχαθάρτων 
στερίσχονται τοῦ ἄρτου τοῦ εἰπόντος: « Ἐγώ εἰμι ὁ 
ἄρτος ὁ ἀπὺ τοῦ οὐρανοῦ χαταδάς. » 
|CExAs(xovtec ὡσεὶ χαπνὸς ἑξέά.Ίιτον, x. τ. ἓ. 
Τυῦτον τὸν χαπνὸν (58) ἀποδιώχει ἀπὸ τῶν λογικῶν 
ξύλων τὸ πῦρ ὃ ἦλθε βαλεῖν ἐπὶ thv γΏν ὁ Χριστός. 

* Rom. 1, ΕΠ. ?* Joan. vi, 41. | 


(28) θυμός ἐστιν, etc. Exedew scheda. 
(29) Τὸ ἐξο1λοθρευθῆγαι, eic. Exedem. 

30) ᾽Αμϕίδοίος ἡ «έξις, etc. Catena Corderii. 
31) Τόπος, eic. Scheda? Grabii. 

32) 'H γη vor, eic. Exdem. 

(953) Κρεισσον óAirn, cic. Exdem. 


eic. Alius legit : « Previdit Dominus dies immacu- 
latorum. » Non confirmat solum ipsis vitam, sed 
novit etiam dies futuros ei prsparatiam baredita- 
tem. Nihil igitur ipsis oberit, quod parvo tempore 
Iugeont : nam per tolerantiam exercentur, cum per 
angustam et arctom. viam. incedunt, non coufun- 
dendi in tempore malo, quando. iram iuducit super 
peccatores. Quin. etiam uune bi quidem ratiobabilis 
cibi penuria perennt; illi vero ad satietatem Deo 
delectabuntur. 

Et hereditas eorum in aternum erit, eic. Hare- 
ditas est ea cognitio quam de Deo habet rationabilis 
natura. 

Vgns. 19. Non. confumdentur in tempore malo, 
e:c. Tempus malum vocat judicii tempus. « Et in 
diebus famis saterabuntur. ». Dies famis vocat illas 
in quibus multi ex iis qui immundi sunt privantur 
paue illius qui dixit ** : « Ego sum. panis qui de 
ccelo descendi. » 

VrRs. 90. Deficientes quemadmodum  [umus defi- 
cient, ete. Huuc fumum expellit a. rationabilibus 
liguis ignis quem venit Cliristus in terram uitiere. 


(34) Οὐδὲν οὕτως, etc. Exsdem, . 

3o "Ertpoc* Ilpooióe, eic. Catena Corderii. 

oo KAnporoyuía ἐστί, «tc. Scheda Grabii. 

(37) Κῳρὸν πονηρόν, btc, E:deun scheda Gra- 


i. 
(58) Τοῦτον τὸν καπγόν, etc. Ezdem. 
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Fjusdem. Fumus ignis exstincti signum est, Sed A — Tov αὐτοῦ. Καπνὸς δὲ πυρὸς (59) σθεσθέντος ση- 


et hi, cum tanquam ignis flammigerassent, exstincti 
sunt. fstius modi sunt peccatores, qui 'cum adver- 
sum nos eluxerunt, intereunt ; nou quod eorum 
subsiantia penitus dissolvatur, sed quod non amplius 
simt peccatores, 


μεῖον. Καὶ οὗτοι δὲ, ὡς πῦρ καταφλέξαντες, ἀπεσδέ- 
σθησαν. Τοιοῦτοι οἱ xa0' ἡμῶν διαλάµψαντες, ἀπόλ- 
λυνται οἱ ἁμαρτωλοὶ, οὐ τῷ && ὅλου διαλύεσθαι τὴν 
σύστασιν αὐτῶν; ἀλλὰ τῷ µηχέτι εἶναι ἁμαρτωλούς. 








PROLOGUS RUFINI PRESBYTERI 


In explanationem super psalmos trigesimum sextum, trigesimum septimum; 
el trigesimum octavum. 


t -—— 


Quoniam trigesimi sexti, et rrigesimi septinri, el trigesimi oclavi psalmi expositio tota moralis est, inbi- 
(uta. quadam. vite emendatioris osteidens, εἰ wwnc. conversionit ac. penitentie, nunc purgaticnis οἱ 
profectuum semitam docet, idcirco tibi eam, Aproniane, fili charissime, in novem oraliunculas, quas Grari 
howmi'ias vocant, velut in. uno corpore digestam in Latinum transtuli, ut intra unum codicem collectam 
haberes. dictionem, que ad emendationem. vel profectionem morum ota. respiceret. Hoc. sane benefcii 
prestabit hee lectio, quod absque labore lectoris intelligentia ejus in propatulo habeatur, quo scilicet via 
simplicitas sensu. lucido ac simplici sermone doceatur, ex quo prophelia pervenire non solum ad viros, 
verum eliam ad religiosas feminas possil, εἰ excolere simplices mentes : πε forte religiosa filia mea, soror 
in Christo tua, ingrata sit operi nostro, si id semper luboriosum intelleciwi suo pro. asperitate aemtíut 
quaestionum; quia nec corpus humanum ex solis potnissel nervis ossibusque consiare, mái eis divina Provi- 
dentia, vel mollitiem carnis intexuisset, vel blandtmenia pinguedinis. 


€55 ORIGENIS EXPLANATIO 


Super psalmum trigesimum sertum, qui dicitur : « Noli emulari i& 
malignantibus. » 


UONILIA PRUMA. B eum vero qui smulatur facientes iniquitatem, se- 


4. Multifarie, multisque modis Deus lecuma est 
patribus in prophetis *'. Aliquando quidem ἱπεῖα- 
bilia sacramenta vos edocet in his quz loquitur : 
aliquando »utem de Salvatore et de ejus adventa 
nos instruit interdum vero iores nostros corrigit 
et emendat, Propter quod nos tentabimus per loca 
singula Scripturze divin hujuscemodi differentias 
assignare, et discernere ubi prophetis sint et de 
futuris dicatur, ubi autem mystica aliqua indican- 
tur, ubi vero moralis est locus. lucipientes igKur 
explanationem trigesimi sexti psalmi, invenimus 
quod totus psalmus iste moralis est, et velut cura 
«quadam ac medicina bumana animae datus, cum 
peccata nostra arguit, et edocet nos secundum le- 


gem vivere, Sed videamus jam quale nobis princi- C 


pium dut primus versiculus, Noli, inquit *5, amu- 
lari ánter muliguantes, neque amulatus. (ueris. fa 
cien:es. iniquitatem : quoniam sicul. fenum. cito 
arescent, el. εἰεκί olera. herbarum cito. decident. 
Duo sunt quidem quas nos docet in Lis verbis 
facere neu debere, Primo quidem ne cemulemur 
inter malignantes, secundo ne zinulemur eos qui 
faciunt. iniquitatem, quoniam sequitur eum qui 
inter malignantes zemulatur, ut arescaj sicut. fenum, 
et hoc eum non tarde, sed cito csse passurum ; 
($9) Καπνὸς δὲ xvpóc, eic. Catena Corderii. 


? Hehr. 1, 1. 39 Psal, xxxvi, 4. 


quitur, ut sicut olera herbarum cito decidat. Et 


secundum simplicem quidem litera intellectum, 
non seemulari inter malignantes hoc videtur indicaré 
ne inter malos et pessiinós homines semulator quis 
malitiz, id est dux et auctor exsistat, et velut for- 
mam flagitii czeteris praebens. Amulari vero eos 
qui faciunt iniquita:em, illud est, si imitetur quis, 
et discat agere inique. Et hoc est in utroque quod 
dicitur, ut neque exemplüm malitiz czteris práe- 
beas, neque ipse aliorum malorum sequaris exem- 
pla. Verum ut plenius quid etiam intrinsecus senno 
iste contineat, agnoscamus, conveniens pulo adbi- 
bere de Seripturis divinis sicubi hunc sermonem 
invenimus scriptum, et spiritalibus spiritalia com- 
parare, ut quid per hzc indicetur, evidentius pa- 
teat... Scriptum est in Deuteronomio ** : 7psi i 
Selum me concitaverunt in ποπ Deo, ad iram me 
concitaverunt in idolis suis, et ego in selum addu- 
cam eos in non gentem. Hic ubi Latine dicitur, fR 
selum adduxerunt me, εί ego ἵν &elum adducam, 
in Grxco idem ipse sermo est, qui et ia psalmi 
initio est dictus, id est, annulati sunt. me, et egb 
vmulabor eos. Qüámvis οσο ipse Grecüs, id 
est, a pk νήλωσαν, significantius in Latino exprimi 
videatur, si dicamus irritaceruni me, idom tanen 


1? Deut, xxxi, 94. Zn 
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ipse est sermo. Sed et in Apostolo scriptum est ** : A sed ideo qux stulta sunt elegit Deus hujus mundi, 


An emulamur Dominum ? Nunquid fortiores: illo 
sumus ? Et ubi babetur, emulamur Dominum , in 
quibusdam exemplaribus , irritamus Dominum, 
scriptum est. Ex quibus omnibus testimoniis indi- 
catur, quod xmulari aliquem, irritare eum est 
el provocare : ut, verbi causa, si tall utaraur 
exemplo : Sunt quaedam mulieres impudica et ne- 
quam, quz si forte viros in amoris furtivi illecebris 
ceperint, processu temporis occultis non contenta 
flagitiis, volunt etiam pudicis conjugibus innote- 
scere, quod ab earum viris amentur, ut ex hoc in 
zelum excitent, et irritent, ac perturbent alienas 
domos. Si intellexisti exempli virtutem, «quomodo 
pellex zelum concitet uxori, et hoc debes advertere 
quid sit zemulari inter aliquos, id est, cum eis ma- 


sermo ille Deuteronomii, in quo alt: 7psi in zelum 
adduxerunt me in non Deo, id est παρεξήλωσαν, 
hoc significet, ex hoc manifestius claret quod alibi 
scriptum est *!, quia Deus noster Deus zelans di- 
citur. Zelans autem maritus diei solet de conjuge 
sua, cum ei pudicitiam sollicitius et cautius curat, 
nec.pollui patitur conjugis castitatem. Unde con- 
sequenter qui peccat, Deum qui zelans djcitur, in 
zelum incitat, et irritat. Verum hac omnia abusive 
audienda sunt de Deo, sicut et ea quz de furore 
Dei dicuntur, vel de somno, vel de tristitia, per 
qua illud intelligitur quid unusquisque nostrum 


pro aclibus suis de Deo mereatur. Denique sic c 


dixil in Deuteronomio **, quia ipsi in zelum addu- 
- &erunt we in non Deo, et exacerbaverunt me in idolis 
suis, id est, colentes idola in zelum concitaverunt 
me. Sed quid sequitur? Et ego. in zelum adducam 
eos im non gentem, in gentem. insipientem irrilabo 
eos. Unde etiam nunc Judei non moventur adver- 
sus gentiles, adversum eos qui idola colunt, et 
Deum blasphemant, et illos non oderunt, nec indi- 
gnantur adversum eos ; adversum Christianos vero 
insatiabili odio feruntur, qui utique relictis idolis 
ad Deum conversi sunt. Cum ergo videris Judaeos 
odío habentes Christianum et insidiantes ei, intel- 
lige quia completur prophetia illa quz dicit : Et 
ego concitabo eos in mon gentem, Nos enim sumus 


ut confundat. sapientes, et sic impletur. quod seri- 
ptum est : In gentem insipientem irritabo eos, Sed 
el quod dicil Apostolus ?* : An «mulamur Domi- 
num ? Nunquid fortiores sumus illo ? videamus quid 
indicet. In eo loco h:we dixit, ubi de sacri(iciis, οἱ 
de his qux idolis immolantur, disputat. Au σπιν: 
lamur, ait, Dominum, hoc est zelo concitamus, 
edentes ea qux idolis immolata sunt, sicut Judzi 
zelum ejus commoverunt in. idolis suis ? Nunquid 
eliam nos simili modo facere volumus? Ideo ergo 
ait: Απ emulamur Dominum ? Nunquid. fortiores 
illo sumus ? Hoc est quod dicit. Si quidem concite- 
mus zelum alicui qui inferior est viribus nostris, 
possumus facile contemnere ; si vcro fortem conci- 


B temus in zelum, nunquid non in propriam molimur 
litia alicujus incitamenta przbentur. Denique quia | 


ista pernicie:n ? Si ergo vescimur idolis immolatis, 
et adversum nos zelum Domini concitamus, fortio- 
rem iram contra nos, id est ad proprium interitum 
provocamus. Si quando ergo videris hominem ne- 
quam, observa, et cave ne zelum ejus concites ad- 
versum te, ne quid incaute facias, unde nequitia 
concitetur. Verbi causa, ut per exemplum planius 
fiat quod dicitur, beatus. David Saul malignantein 
concitavit in zelum, quando processit ante exerei- 
tum, et occidit Goliam, et processerunt chori 
puellarum et mulierum dicentes ** : Percussit Saul 
in millibus, et David in decem millibus. Quod uti 
que si studio suo egisset David, aemulatus fuisset 
in malignitate Saul. Sed nunc non suo studio fa- 
ctum esL ut exirent chori puellarum, et hujuscemodi 
hymnum dicerent, quia David percussit in decem 
millibus, et Saul in millibus. lloc est ergo quod 
nos edocet psalmus, ut quoniam genus hominum 
proclive est ad zelotypiam, et perfacile ad vitium 
istud inclinatur, observa ne id agas, quod malos 
homines in 2emulationem tui irritet, et ad insidian- 
dum tibi concitet, vel ad odium tui excitet. Et est 
hoc totum quod significatur in his omnibus, ut ῃο- 
que ipse provoces mali :emulationem adversum te, 
neque tu nequitiam zaemuleris alienam. Quomodc 
ergo homo nequitiam azmulatur alterius ? Sine 
dubio cum eadem agit. Quod autem dico, tale est: 
Si quis sit per iniquitatem dives factus ex paupere, 


non gens, qui pauci ex ista civitate credimus, et D si sit vicinus ejus egens, el videat illum qui de 


lii ex alia, et nusquam gens integra ab initio 
eredulitatis videtur assumpta, Non enim sicut Ju- 
deorum gens erat, vel /Egyptiorum gens, ila 
etiam Chrisjianorum genus gens est una, vel inte- 
ra, sed sparsim ex singulis gentibus 0506 con- 
lregantur. Dicit ergo, quia Ego in aelum eos indu- 
taj in pon gentem, in gentem. insipientem irritabo 
es. Ei ideo irritantur in nos, et odio nos babent 
yelut gentem insipientem, dicentes se esse sapien- 
Aes, quoniam quidem primis ipsis commissa sunt 
eloquia Dei, et meditantes a puero usque ad sene- 
e€tutein legem Dei, in legem Dei nou pervenerunt ; 


terra surrexit, et ad divitiarum culmen ascendit, 
οἱ incipiat aemulari ut similiter etiam ipse ex ini- 
quitate ditescat, hoc est zmulari facientes iniqui- 
tatem. Sed el si quis eum qui vel furtivis stupris, 
vel illicitis conatibus. ultra locum et mensuram 
suam invadit nuptias, domos, divitias, zmulari 
velit, aaiulatus est facientes iniquitatem. Jam vero 
eos qui per diversa flagitia, vel indignas atque illi- 
citas ambitiones ad immerita bonorum culmina 
pervenerunt, et iniquis factionibus vel crucntis ma- 
nibus honores non sibi debitos occuparunt, hos si 


$9 | Cor. x, 92. *' Exod. x, 5. ** Deut. xxxi 21. " I Cor. x, 33. I fteg. xvii, 1 
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honoribus, divitiis, 
omnibus seculi bonis, in Domino, inquit, spera. 
Sperans autem in Domino non sis otiosus; sed 
bonitatem faciens, spera iu eo. (in: est autem ista 
bonitas, videamus. Unus est ex illis fontibus quos 
sancti Spiritus fructus esse enumerat Apostolus. 
Fructus autem spiritus est. charitas, gaudium, paz, 
patientia, bonitas ει justitia *. Fac ergo bunita- 
tem, velut si diceret ad agrum loquens, Fac illum 
fructum vel illum : ita nunc tibi auditori divina- 
rum Scripturarum, tanquam agro loquitur sermo 
divinus. Fac bonitatem, et inhabita terram, et pa- 
sceris in. divitiis ejus. Noli esse sicut fenum are- 
scens, noli fleri sicat olera herbarum, qu: cito 
deficient, sed spera in Domino, et fac bonitatem, 


οἱ inbabita terram. Quam terram inhabitare nos B 


jubet si bonitatem fecerimus? Utique si de ista 
loqueretur terra quam habitamus, et qui faciunt 
bonitatem, et qui non faciunt, habitant hane ter- 
ram, Superfluum ergo videtur esse mandatum si 
intelligatur hzc terra. Sed videamus ne forte illam 
dicat terram de qua scriptum est "5, quia semen 
aliud cecidit super terram bonam, qu: attulit fru- 
clum, in qua nunc terra cor auditoris significari 
videtur. Hanc ergo jubemar inhabitare, hoc est 
non longius evagari, non ultra citraque discurrere, ' 
sed habitare, et consistere intra anima nostra 
terininos, et considerare eam diHigentius atque 
eflici ejus agricola sicut fuit Noe, et plantare in 64 
vineam, et excolere terram qus intra nos est, 
nostre animse innovare novalia, ei non seminare 
super spinas : videlicet cam ánimam nostram pur- 
gamus a vitiis, et incultos atque asperos mores ad 
mansuetudinem Chiristi imitationis excolimus, et 
ita demum ex virtutum divitiis pascimur. Neque 
enim putandum est przcipi nobis terrenás divitias 
qua:rere, quas contemnere jubemor et spernere. 
Ait ergo : Inhabita terram. Hoc est ergo, anima 
tux semper assiste, ibi semper permane, et ex- 
cole terrain tuam, ut, cum abundare coeperis ju- 
süitize fructibus, tunc pascaris in divitiis ejus. Quid 
est autem pasci in divitiis ejus? Quia quodcunque 
seminaverit homo, hoc et metet. Et : Qui seminat in 
carne, de carne Πιέείει corruptionem. Qui autem se- 
minat in spiritu, de spiritu metet vitam eternam 59. 
Si autem habites 8568 terram tuam, et ipsam in 
spiritu et non iu carne seminaveris, pasceris in 
divitiis cjus, sicut oves ille qux in loco viridi 
pasci dicuntur, de quibus dicit sermo divinus *' : 
unusquisque nostrum ipse sibi przparat intra se 
locum viridem, in quo pascitur 3 Domino, cum 
agros animz suse excolit, et in spirilu seminans 
semper ad lzetitiam spiritalis culturze adducit. 

4. Delectare in Domino, et dabit (ibi petitiones 
cordis tui **. Moris est Scripturze divine duos ho- 


9 (Gal. v, 29, 
^ [ Cor. x, 4. 
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9 Psal. xxu, f. 
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alterius alterum ex altero nominare, hoc est ea 
qux exterioris sunt hominis, compellere etiam in 
interiorem. Quod auiem dico tale est : Exterioz 
homo corporalis ves:itur cibis corruptibilibus, et 
sibi aptis. Est autem et cibus quidam interioris 
hoininis, de quo dicitur quia in omni verbo Dei 
vivit homo ?*, Est poculum cxterioris hominis, e$t 
aliud interioris. Bibimus enim de spiritali sequenti 
petra 5, et bibimus aquam, quam, dicente Jesu, 
qui bibit, non εἰίοι in eternum '*, Eat et indumen- 
tum exterioris hominis, est et interioris hominis 
indumentum. Et si quidem peccator sit, induit se 
maledictum sicut vestimentum **, Si autem justus 
sit, audit '* : Jnduite vos Dominum Jesum  Chri- 
sttm,. Et 9* : Induite vos. viscera misericordia, be. 
nignilatem , humilitalem , mansuetudinem , patien- 
tiam. Et quid necesse est enarrare per singula 
quomodo interior homo exterioris hominis homo- 
nygmis appellationibus nominetuf ? Arma exterior 
lomo et interior habet. Qui secundum interiorem 
hominem militat, induitur armis Dei, ut possit 
ΙΓ adversus versutias diaboli. Sed post imult: 
e£emplà, veniamus ad hoc quod propositum est. 
Videamus quid est quod significatur ex eo quod di- 
ctum est : Defectare in Domino, et dabit tibi peti- 
tiones cordis tui, Sciendum primum est quia hoc 
quod dixi in Latino, delectare in Domino, in Graeeo, 
deliciere in. Domino, dicitur. Hoc enim Graecus 


c; sermo indicat ; quod est χατατρύφησον. Sicut ergo 


secundum exteriorem liominem possibile est non 
solum cibis uti, verum etiam deliciis perfrui, et 
maxime qui divites sunt delieiis utuntur; etiam 
ita interior homo potest non solum cibis uti, ve- 
rum et deliciis perfrui. Quod fleri lioc modo arbi- 
ttor. Si quis audiat verba ea solummodo, quie se 
invitent ad timorem Dei, iste cibum tantuuinodo 
capit ex hujuscemodi verbo. Qui vero dederit opc- 
ram ad intelligendam legem, ad perscrutandos 
prophetas, ad exsolutiones parabolarum Evangelii, 
ad explanationem verborum apostolicorum, et qui 
in omnibus intellectui et scientize operam dederit, 
iste deliciis fruitar. Non enim &d hoc solum quod 
ei ad vitam sufficit, cibo utitur mandatorum, scd 
in omni agnitione scientiz delectawir. Hoe est quod 
arbitror et in eo indicari, quod dicitur Deus ab 
initio plantasse paradisum deliciarum, sine dubiu 
in quo spiritualibus deliciis fruetemur. Sed et 
alibi : Torrenterit, ait 9, deliciarum potum dabis eis, 
sanctis scilicet. Sed et hic scio quod in Letinis 
exemplaribus baheri xolet torrentem voluptatis tue, 
sed in Grzco habetur ερυφῆς, quod est deliciarum. 
Sed et sanctis quibusque corporalium deliciarum 
contemptus indicitur, ei spes deliciarum spirita- 
lium repromittitur. Vis etiam de hoc auctoritatem 
accipere Scripturze divine? Dives quidam erat, et 


53 Deut. vii, 3. 
9, Psal], xxxv 9. 
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Lazorus pauper; in deliciis corporalibus erat di- A agit, odit lucem, el non venit ad lucem uti "e ar- 


ves, Lazarus conficiebatur inedia. Excessit uter- - 


que de szeculo, et Lazarus quidem ab angelis sub- 
latus est in sinum Abrahz, ut ibi in deliciis re- 
quiesceret ; ille.aulem qui in deliciis fuerat cor- 
poralibus, abiit in gehennam ignis, sicut in Evan- 
gelio est, et audit ab Abraham **, quia tu consecutus 
es bona in vita (ua, hoc θε deliciia abusus es, et 
Lasarus mala : nunc autem hic. requiescit, tu. vero 


eruciaris. Nemo potest, et in carne, οἱ in spiritu . 


habere delicias. Sed si quis in carne deliciatur, 


sieut ille dives, carebit gremio Abraham et deliciis. : 


Qui vero in prsesenti szculo pane afllictionis ve- 
scitur, sicut et ille pauper, cum hinc abscesserit, 
in deliciis erit. Deliciare ergo in Domino, ei dabit 


guautur opera ejus. Qui autem facit veritatem, venit 
ad lucem**, Quoniam ergo qui male agit, odit 1u- 
cem, et quantum in ipso occultans mala quz agit, 


- et timens ne arguatur, velat et contegit viam suam, 


et tanquam velamento quodam operit actus suos. 
Verbi gratia, si quis vestrum, licet non optem esse 
ἵη hoc conventu talem aliquem, tamen si quis inter 
v0s, sive catechumenus, sive etiam unus aliquis ex plu- 
ribus fidelium conscius sibi est quod fornicatus sit, et 
celat delictum, nunquid non tibi videtur iste occultare, 
et operire viam suam quam incedit? Qui autem caste 
agit, et confidit depuritate viteesuze, non vult cooperire 
viam suam, sed vulLeam manifestam esse, manifestam 
dico non liominibus, ne forte percipiat mercedem suam 


tibi petitionem cordis tui. Quod si adliuc plenius B ab liominibus, sed Deo manifestat. Propterea ergo 


intueri vis quomodo quis delicietur in Domino, 
perspice quod Dominus veritas est, et sapientia est, 
et justitia est, et sanctificatio est. Si ergo abun- 
daveris in. divitiis veritatis, si abundaveris in in- 
tellectu. sapientie, si copiosus fueris in actibus 
justitiee, tunc plene et integre deliciaris in Domino. 
Quz utique cum expleveris, tunc etiam id. quod 
consequitur adipisceris. Dabit enim tibi Dominus 
petitiones cordis 4ui. Necessario tamen addidit pe- 
titiones cordis tui, cum potuisset utique dicere pe- 
titiones tuas. Ita autem facilius intelligi potest. 
Quod si singulorum membrorum propria quadam 
persona fingaiur, verbi causa, si oculus haberet 
vocem, nunquid non diceret : Peto lucem, ut vi- 
deam ea qu» me videre delectant? Refugio enim 
videre horrorem aliquem, et omne quod con- 
turbat et contristat aspectum. Similiter et si au- 
ditus acciperet vocem, nunquid non diceret : Peto 
sonum modulata arte compositum, sonum delecta- 
djilem, asperum vero et terribile aliquid audire re- 
fugio? [ta si gustui vox darelur, et (οἱ, et 
omnes sensus nostri sine dubio hzc peterent, quz 
suo sensui convenirent. Ab his ergo transeamus 
ad cor in quo est mens, et principalis intellectus, 
et videamus quid desideret et quid petat cor, sicut 
de oculo vel de auribus ceterisque sensibus in su- 
perioribus demonstravimus. Secundum sui natu- 
rem cor sine dubio intelligentiam poscit. Sicut 


dicitur, Revela ad Dominum viam tuam. Sed et οἱ ma- 
lorum tibi conscius aliquorum fueris, noli occultare, 
sed per exomologesim, id est confessionem, revela 
ea Domino, et spera in eum, et ipse faciet. Hoc est, 
cum confessus fueris, et revelaveris ei delicta tua, 
spera in eum quod possis ab eo veniam promereri, et 
ipse faciet. Quid faciet ? Sine dubio sanum tefaciet. 
Dicet tibi ** : Ecce jam sanus (actus ee, ultra noli pec- 
care, ne quid tibi deterius contingat. Hzc faciet, si deli- 
cta tua οἱ revelaveris.Si vero pura est via tua, et mun- 
da conscientia, et hzec ei revelaveris, spera in eum. 

6. Quid faciat, ex consequentibus disce ** : Pre- 
ducet sicul. (umen justitiam tuam, et judicium tuum 
sicut meridiem. Tuam justitiam, quam tu egisti in 
occulto, et revelasti eam soli Deo, hanc producct 
sicut lumen Deus, et ostendet te justum illumina- 
tum sole justitixv, ccelo et terrse, et omnibus qui in 
celo sunt ostendet Jumen justitiz2e tux, et, si ita 
dici oportet, jactabit se de te tanquam de fitio, 
tanquam qui acceperis spiritum adopticnis. Pro- 
ducet ergo justitiam tuam sicut lumen, quia qui 
secundum mandatum Domini justus est, justitiam 
suam ita facit, sicut ipse mandavil dicens ** : Vos 
autem, cum facitis justitiam vestram, nesciat sinistra 
quid faciat dezira (Να. Hxc ergo justitia quae ita flt, 
ut non hominibus appareat, nec ut humanam glo- 
riam captet, sed Πί in occulto, ut Pater qui videt 
in occulto, reddat palam in tempore suo, produci- 


oculus visum, G59 ita cor intellectum requirit. Β tur a Deo sicut lux. Et judicium tuum sicut meri- 


Sicul auris suavem sonum cupit, ita cor sapien- 
tibus sensibus delectatur, Sicut gustus dulci sa- 
pore, ita cor prudentibus cogitationibus gaudet. 
Sicut-odoratus &uavitate fragrantia,.ita cor ratio- 
nabilibus studiis letatur. Sicut lacius lenibus 
ac mollibus, ita cor utilibus et optimis consiliis 
delectatur. Si ergo delicieris in Domino, et sa- 
pienti2, et veritatis, et justitize copiis atque deliciig 
períruaris, dabit tibi Dominus petitiones cordis tui 
aptas deliciis supradictis. 

b. Post liec. dicit *! : Revela Domino viam tuam, 
et spera in eum, et. ipse faciet. — Omnis qui male 


* Luc. xvi, 25. *! Psal. xxxvi, 5. 
€ Matth. vi, 5. | 


65 Joan. ni, 20 et 24. 


dies. Omnia enim justi judicia quzcunque judica- 
vit, non solum sicut lux erunt, sed sicut meridla- 
num lumen, quod utique clarissimum et splendi- 
dissimum est. Plenitudo enim lucis in meridiano 
tempore designatur. Si ergo fueris justus et bonus, 
producet Deus sicut lumen justitiam tuam, et judi- 
cium tuum sicut meridiem. Vel certe in judicio cum 
causa tua discutitur, justitiam causx tus» tanquam 
lucem Deus faciet manifestam, et judicium quod et 
dijudicat, velut meridiem faciet manifestum. Quas 
scientes ita futura, deprecemur misericordiam Dei, 
ut concedat nobis tales fieri, qui digni habeamur, 


*3 Joan. v, 14, ^ Psal. XXXVI, 0. 
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quorum Deus ipse lucem justitig producat in me- A quod dicimus. Si aliquod membrum corporis 4o- 


dium, et judicium nostrum sicut meridiem clarum 
et lucidum, habens lucem veram in se, ipsum Do- 
minum nostrum, eui est. glorla et Imperium ip se- 
cula sfculorum, Amen. 


HOMILIA 1l. 


De eodem psalmo, ab illa parle : « Subditus esto Do- 
mino, et ora eum. » 


4. Precipiente mandato, et dicente ** ; Subdiius 
esto Domino, necessarium videlur perscrutari quid 
sit subditum esse Domino, et quid sil non esse 
subditum. Sicut enim non omnis qui dicit, Domine, 
Domine, íntrabit in regnum celorum, sed qui [acit 
toluntatem Patris mei qui in colis est '' ; ita non 
omnis qui dicit se subjectum esse Domino, subje- 
ctus est ei, sed qui reipsa subjectus est ei; quia 
vere subjectur esse Domino, non sermo professio- 
nis, sed opus subjectionis ostendit. Plenius autem 
iutelligitur quod dicimus hoc modo : Dominus no- 
eter Jesus Christus justitia est, Nemo ergo injuste 
agens subjectus est Christo, qui est justitia. Chri- 
(us veritas est. Nemo mendax Christo subjectus est 
qui est veritas, sive cuin in rebus, sive cum in do- 
ctrina. mendacium loquitur. Dominus Jesus Chri- 
s(us sanctificatio est. Nemo est subjectus sanctifl- 
caUoni, cum pollutus sit et impurus. Dominus Je- 
sus Christus pax est, Nemo litigiosus et turbulen- 
tus Christo subjectus est, qui est pax, sed ille sub- 
jectus est ei qui dicit ** : Cum his. qui oderunt pa- 


4 enu 


cem, eram pacificus. Unde et in alio psalmo ad (c 


animam suam dicit Propheta ** : Verumtamen Deo 
subdita esto, anima mea, quia ab ipso est patientia 
mea. Sed el Apostolus magna quidem et mystica 
de subjectione significat dicens '* : Cum autem sub- 
jecta ei [uerint. omnia, tunc. et ipse Filius subjectus 
erit ei qui GGQO) sibi subdidit omuia. Audi ergo quid 
dicil quia oinnia necesse est Christo esse subjecta, 
et tunc ipsum esse subjectum, subjectione videlicet 
illa quam de spiritu intelligi dignum est. Interim 
accesse est omnia Christo esse subjecta, ut tunc 
demum eliam ipse impletis omnibus el perfectis 
per subjectionem, tanquam victoriz sux» hanc re- 
ferens palinam Patri dicatur futurus esse subjectus. 
Quod nisi mystice intelligatur, impium aliquid sine 
dubio non advertentibus indicare creditur. Non 
enim putandum est quod Filius Dei nunc quidein 
Patri nequaquam subjectus sit, io. novissimis vero 
temporibus cum sibi fuerint cuncta subjecta, tunc 
erit et ipse subjectus : sed quia omnia nostra in se 
recipit, et se esse dicil qui in nobis esuriat ; seque 
qui in nobis sitiat, et nudus sit atque zger, quique 
hospes et qui retrusus in carcerem, et quidquid 
uui ex minimis suis factum fuerit, sibi factum esse 
testatur; consequenter et merito cum unusquisque 
nostrum plene et perfecte subditur Deo, ita ut in 
nullo prorsus inobediens pareat, se esse subditum 
protestatur. Sed et alio modo pleuius intelligitur 


. ** Psal. xxavi, 7. * Math. vij, 21. 
? 


D 


leamus, quamvis anima nostra incolumis sit, ct 
reliqua omnia membra uostra sama sint, tamen 
quia dolore unius membri totus homo affiigitur, 
non dicimus quia sani sumus, sed quia male habe- 
mus. Verbi causa, dicimus : Ille non est sanus. 
Quare? quia pedes dolet, aut renes, aut stomachum. 
Et nemo dicit quia sanus est si stomachum dolet, 
sed non est sanus quia stomachum dolet. Sí intel- 
lexistis exemplum, redeamus nunc ad id quod pro- 
positum est. Apostolus dicit 7 quia corpus Christi 
sumus, et membra ex parte. Christus ergo cujus 
omne hominum genus, inio fortassis totius crea- 
ture universitas corpus est, et unusquisque no- 
strum membra ex parte est, si aliquis ex nobis qui 
membra ejus dicimur zgrotat, et aliquo peccati 
morbo laborat, id est, si alicujus peccati macula 
inuritur, et non subjectus Deo, recte ille nondum 
dicilur esse subjectus, eujus sint membra illi qui. 
non sunt subjecti Deo. Cum autem omnes eos qui 
corpus suum dicunlur ac meinbra, sanos habue- 
rit, ut in nullo inobedientiz& laboraverint mor- 
bo, sanis omnibus membris, Deoque subjectis, me- 
rito se dicit esse subjectum illi, cujus nos membra 
Deo in omnibus obedimus. Quod si teipsum per- 
scrutari vis, εἰ videre si jam subjectus es Deo, an 
adbuc inobediens permanes, hoe modo teipsum 
discute: Si nihil est contrarium Deo in te, subje- 
etus es ei. Contrarium autem dicimus hoc modo: 
Deus charitas est; si odium in te nou est, non hae 
bes quod contrarium Deo est. Deus veritas est ; 
vide ne sit in te mendacium, quod est. contrarium 
veritati. Si enim est in te mendacium, non Deo 
subjectus es, sed ei qui est mendacii pater. EL si 
injustilia in te est, patri injustiti:e subjectus es 
magis quam Deo, qui justitia est. Si et reliqua iu 
te deprehenderis vitia, scito te tandiu non Deo, sed 
diabolo esse subjectum. Certum est namque quia 
fornicationis tempore spiritui fornicationis sumus 
subjecti, adversantes spiritui castitatis. Et tempo- 
re jracundi», vel furoris, spiritui ire obedinius, 
spiritul mansuetudinis resistentes. Propterea ergo 
videntes quia omnis vita nostra agonem quemdam 
obedientie gerit, sive Christo, sive his qui contra 
rii sunt Christo, conemur per orationis, per eru- 
ditionis religiosam institutionem lioc agere, ne un- 
quam diabolo vel malitiz ejus obedire inveniamur, 
sed omnis actus noster, el omnis sermo atque our 


. nis. cogitatio inveniatur in subjectione Christi, 


*5 Psl, cxix, 6. 


Quod si forte dicis, Quid prodest si nunc subjectus 
sin, cum jam ante peccaverim et praeventus sim in 
delictis? siue dubio cum deliquimus, subjecti non fui- 
mus Deo, sed cum desivimus a delictis, tunc initium 
subjectionis accepimus. Cuin ergo timori Dei subje- 
cli peccare cessamus, tunc etiam fiduciam accipi- 
mus poscendi pro delictis prioribus veniam. Donee 
3utem permanemus in delictis, frustra. veniam po- 


* Psal, χι, 6. '* 1 Cor. xv, 28. "' Ephes, 
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scimus delictorum. Unde et memini me frequenter A est, Noli, iuquit, mirari, si insipientem, sí malum, 


dixisse ad vos, quia veniam delictorum tunc digne 
poscimus, cum longe positi a peccato, illam vocem 
possumus dicere"? : Νε memineris iniquitates no- 
siras antiquas. Non dixil eas quas facimus, sed eas 
«quas aliquando fecimus. Subditus ergo esto Domi- 
no, et subjectus noli peccare. Tunc obsecra eum 
pro delictis prxeteritis εἰ antiquis, 

9. Ne emulatus [ueris eum qui prosperatur in via 
sua, in homine faciente. iniquitatem "*. Describit ea 
qu:e accidunt homiribus. Frcquenter enim si videa- 
mus iniquum in prosperis successibus, el in ea 
quam ducunt felicitate vite positum, scandaliza- 
mur, et periculum fidei incurrimus, atque in cor- 
de nostro adversum divinam Providentiam conque- 


rimur, dicentes : Quid prodest juste agere? Ecce B 


justi tribulantur, hie injustus feliciter agit. luju- 
sius est, et ad summas divitias pervenit, honorum 
8c potestatum excelsum culmen ascendit, fortassis 
melius est injustum esse quam justum. Hzc infir- 
ma el fragiles anima, etiamsi non ore proferunt, 
in corde suo tamen loquuntur, cum viderint ini- 
quos prosperis successibus agere in via sua, Et 
ideo nabis mandati hujus medela succurrit, ne, cum 
hzc viderimus, x:mulemur, id est ne irritemus Do- 
minum adversum nos loquendo talia in cordibus 
nostris : sed recogitare debemus «uia prosens 
seculum eorum est, qui futur: beatitudinis non 
habent spem. Et ideo patienter feramus illos his 
successibus prosperis agere, percipere bona sua in 
vita sua, donec veniat el nostrum, ad quod invitati 
sumus, GG1 et cujus nobis repromissa sunt bona, 
ad quod respicimus, in quod speramus, cujus bona 
non sicut in hoc szculo tanquam umbra pratereunt, 
sed permanent in seternum. Impossibile autem est 
et in presenti s:culo bona consequi, οἱ in futuro. 
Necesse est enim dici uni, quia consecutus es tu 
bona in vita tua ; et alii, quia consecutus es ηλ ; 
et alter pro malis bona, et alter pro bonis mala re- 
cipiat, sicut exemplo sunt ille dives et Lazarus *. 
Ideo ergo : Noli &muluri in eo qui prosperatur iu 
via sua, in homine faciente iniquitatem. 

9. Post liec cominonet vitium quo omnes pene 
turbamur, et nescio sicubi rarus quis ita perfectus 
inveniatur, qui careat hoc morbu. Desine, inquit'*, 
ab ira, el derelinque indignationem, Multa sunt vi- 
tia, qua a multis facile vitantur. Verbi causa im- 
pudicitia malum, Si quis operam enixius continen- 
tie dederit, impudicitiam abjecit. Aliquanti etiam 
avaritiam subjugarunt, ila ut cum in caeteris non 
sint perfecti, videantur tamen vitare lioc malum, 
sed et alia nounulla. lracundix€&€ autem durum et 
acutum vilium, inflammat et exagitat etiam cos 
qui videntur esse sapientes. Unde et Salomon in 
Proverbiis dicit '* : Ira perdit etiam prudentes. ld 


- 


si infldelem iracundia inflammat, quia frequeutec 
eliam bonos et prudentes viros ira exagitat. Esl 
ergo hoc peccatum etiam unum ex illis quod ad 


sdificium deferet ligna, fenum et stipulam, et ne- 


cesse est hujusmodi materias, sicut scriptum est Ἡ, 
per ignem probari, ita ut. permaneamus taudiu in 
igne, donec de nobis ligna iracundix consumantur, 
et fenum indignationis, et stipula verborum, eorum 
videlicet quz hujusmodi vitiis exagitati protulimus. 
Idcirco ergo desine ab ira, ct relinque indignationem; 
id est non satisfacias animis tuis, cum commotus 
fueris ad iracundiam, sed desine, derelinque, con- 
temne, Nos vero cum hac inandata suscipiamus, 
et econtrario cum combioti fuerimus, non ab ira- 
cundia, sed a mansuetudine desinimus, non indi- 
gnationem relinquimus, sed lenitatem. Verum ex 
hoc saltem incipiamus emendare nosmetipsos, οἱ 
paulatim per continentiam el assiduam meditatie- 
nem lenientes iracundiam, veniamus etiam in hoc 
ut ultra non irascaimur; atque indiguationis qux 
per furorem concitatur, impetum retundentes assi- 
due, perveuiamus usque in illud ne ultra indigua- 
tionis commotione turbemur, Noli amulari ut ne- 
quiter facias "*. Noli, inquit, in zumnulationem  ne- 
quii: cateros provocando , etiam ipse nequaw 
fleri; quia :mulatio mali vincere semper in malitia 
alium studet. 

4. Quia qui mequiter agunt, exterminabuntur, 


C qui autem exspectant Dominum, ipsi hereditate pos- 


sidebunt terram '*. Apparet quia nequitia alia qui- 
dem species mali est, preter cetera peccata. Uude 
et hic sermo divinus alium describit peccatorem, 
et alium nequam, sicut ct ibi simili utitur. distin- 
ctione cum dicit *? : Contere brachium peccatoris et 
maligni, id est nequam. Sed et Dominus in Evau- 
gelio diabolum non dixit peccatorem tautummodo, 
sed malignum, vel malum, et cum docet in oratio- 
ne, vel dicit *! : Sed libera nos a malo. Et alibi **: 
Malus homo fecit, sive malignus. Defiuniunt quidam 
πονηρίαν, id est nequitiam, spontaneam vel volun- 
lariaimn esse malitiam. Aliud est enim per ignoranu- 
tiam mala agere, et vinci a malo : aliud est volun- 
tate et studio mala facere, et hoe est nequitia. Unde 


D et inerito diabolus hoc nominc πονηρός, id est ma- 


liguus, vel nequam, appellatur. Sed et nobis expro- 
braus Salvator dicebat*?: Si ergo el vos cum sitis mali, 
scitis bona data dare filiis vestris. EX nunc ergo ait : 
Quoniam qui nequiter. agunt, exierminabuntur; qui 
autem exspectant Dominum, ipsi hareditate posside- 
bunt terram, Est et alia quaedam terra, illa de qua 
Scriptura dicit **, fluens lac et mel, quam Salvator 
in Evangeliis repromitit mansuelis, dicens 5 : 
Beati mansueti, quoniam | ipsi possidebunt terram, 
Hsc nostra quam habitaimus proprio vocabulo ari- 
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da appellatur, sieut et ccelum istud qued intuemur, A mystica ratione flrmamentum factum esse dicitur ?' 


proprie firmamentum dicitur. Ex appelatione vero 
alterius cceli etiam istud firmamentum coeli nomen 
accepit, sicut edocet. Scriptura. Geneseos **. Quid 
ergo est? [n. presenti quidem vita utimur coelo εἰ 
terra visibilibus istis, in quibus veri coeli et νετ 
terr preter nomina nihil aliud invenimus : sed 
idcirco hic ita arbitror appellata, ut, cum hzc ita 
nominantur, illa quz» vera et magna sunt, ad. desi- 
derium et memoriam cognominantium verant. Qui 
sunt aulem qui hereditate possidebunt terram? 
Qui exspectant, inquit, Dominum. Exspectamus Do- 
minum, quia ipse est exspectatio nostra el patien- 
tia, sicut scriptum est *' : £t nuncque est exspecta- 
tio mea 2 íonne Dominus ? Sicut ergo Salvator sa- 
pientia est et pax οἱ justitia, ita est el exspectatio, 
vel patientia. Et sicut participatione justilize ejus 
justi efficimur, et participatione sapientize ejus sa- 
pientes, ita et participatione patientize ejus patien- 
tes eflicimur. Εδί ergo velut fons quidam perennis, 
de quo haurire possumus et patientiam, et justi- 
tiam, et. sapientiam, et omnia qu:ecunque sunt 
virtutum bona ; $i tamen bona, digna οἱ pura va- 
scula nostra deferamus ad fontem. Ait ergo: Qui 
autem exspectant Dominum, ipsi hereditabunt. 

9. Post hzec autem sermonem quemdam addidit 
mysticum, qui super auditum meuim sit, et supra 
linguam meam, qui excedat sensum meum. Ait 
cnim, sive de omnibus peccatoribus, sive de uno 


aliquo peccatore, singulariter enim dicit ** : Pusil- C 


Ium adhuc, et non. $9. erit. peccator. Pusillum 
. adhuc profecto a prassenti tempore usque ad con- 
summationem sseculi esse dicit, aut fortasse etiam 
ultra consummationem s:culi, et donec ille ignis 
vindex consumat adversarios. Si autem fiat lioc 
aliquo modo,non erit peccator, et qua ratione fieri 
possit ut peccator non sit, discutiat et requirat qui 
potest. Verumtamen pusillum adhuc, et non erit 
peccator, et queres locum ejus et. non. invenies, Non 
solum autein peccator non erit, sed nec locus pec- 
catoris erit, Quis est autem locus peccatoris, nisi 
ista quie prztereunt? Colum, inquit *5, et terra 
prateribunt. Sine dubio ergo cum ipso peccato quod 
przteriit, etiam locus przteriet peceatoris. Coalun, 
inquil, e£ terra praeteribunt, verba autem. mea non 
preteribunt, Suudeamus ergo nos facere verba Dei, 
qua non pretereunt, ne forte et nos cum istis quie 
pretereunt intereamus. Si enim peccatum facimus, 
quod preterit, sine dubio et uos cum his qua przx- 
tereunt deputabimur. Si autem facimus justitiain 
quae non przterit, neque ipsi pr:teribimus, sed 
permanebimus cum permanente justitia, secundum 
illud quod scriptum est ** : Nunquid non valet ma- 
nus mea salvos facere? aut gravavi aurem meam ne 
exaudiam ? Sed peccala vestra separant inter vos εἰ 
Deum. Sed et ab initio creaturz non sine aliqua 
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quod separaret inter aquas el. aquas, et dividerel 
habitaculum mortalium a sedibus et habitaculis an- 
gelorum. Ex eo ergolocus nobis peccatoribus arida 
hzc, quam etiam terram cognominavit Dominus, 
deputata est. Sed et alia quzedam loca nominantur 
aqua, quibus superferri Spiritus Domini dicitur. 
Et alia quzedain. loca abyssus nominantur, quibus 
tenebra superposita referuntur. Et de aquis qui- 
dem dicitur in alia Scriptura ?*, quia Viderunt. (6 
aqua, Deus, viderunt te oque, el timuerunt, De 
abysso autem dicit, quia conturbata est. abyssus; 
siue dubio quia non habet pacem, sed babet tene- 
bras superposjtas. Sed et dzmones in; Evangelio 
rogare dicuntur ne jubeantur abire in abyssum, 
velut in locum quemdam poenae εἰ se et suis. acti- 
bus dignum. Non solum ergo peccator non erit, 
sed etiam locus ejus, quisquis ille est, quzretur, et 
non erit, | 

6. Mansueti autem hiereditabunt terram **. Adver- 
sum Valentinianos et czteros hzrelicos, qui putant 
Salvatorem meum dicere in Evangelio, quze in an- 
tiquisLitteris non sunt, proferendus est iste versi- 
culus, sicut et nos didicimus a. quodam presbytero 
proferre hz::c ad convincendos eos. Quod enim 
dictum est in Evangelio ** : Beati mansueti, quo- 
niam ipsi hereditabunt terram, vide quomodo ante 
jam dictum est a Spiritu sancto per David : imo 
ipse Christus nunc in Evangeliis dicit : Beati man- 
sueli, quoniam ipsi hereditate. possidebunt lerram. 
Addit sane Propheta etiam ainplius aliquid quam 
in Evangelio legimus, dicens ** ; Et delectabuntur 
in multitudine pacis. Etiam hie sermone ipso utitur 
Grxcus, de quo et superius diximus, χατατρυφί- 
σουσιν, id. est, deliciabuntur magis quam delecta- 
buntur. Igitur deliciabuntur , sive delectabuntur 
mausueti in multitudine pacis. Si qui sunt carnales 
homines, delectantur in cibis qui destruentur cum 
ventre suo, sicut et Apostolus dicit *€ : Esce ventri, 
el venter escis, Deus autem hunc. ei illas destruet. 
Sancti autem istas quoque delicias contemnunt εἰ 
despiciunt : habent autem delicias in multitudine 
pacis. Multitudo autem pacis esse dicitur in diebus 
Christi. Ita enim scriptum est *? : KL multitudo pa- 
cis erit in diebus ejus, usquequo auferatur. luna. 
Quicunque ergo desinit ab ira, οἱ reliquit indigna- 
tionem, et neque animus in iram irritatur, neque 
sermone utitur íracundo, non solum forinsecus, 
verum el intrinsecus totus in pace est, et neque 
provocanti se ad iracundiam cedit, neque ipse alte- 
rum ad iracundiam provocal, sed iu semetipso pa- 
cem habet, et in. aliis, si qui forte dissident, servat 
diligere mansuetudinem, qua pacis custos est flde- 
lissima, quz» cuncta moderátur. Iste deliciatur , vel 
delectatur in multitudine pacis: 

7. Observabil peccator juslum, et [remel super eur 
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dentibus suis **, Sicnt. enim. naturaliter contraria A habent ct peccatores. Sermo sagitta est : et justi 


sunt lux et tenebrz, ita contrarii sunt sibi pecca- 
tor et justus. Etsi videris aliquando odio baberi 
justum, non dubites dicere de eo qui odit justum, 
quia peccator est, Si videris persecutionem pati 
eum qui bene vivit, non dubites dicere de eo qui 
persequitur, quia non solum peccator est , sed ne- 
quam, Observabit ergo peccator justum, et obser- 
vans eum fremet super eum dentibus suis. Quod 
dicit, fremet dentibus, nescio si de carnalibus deu- 
tibus accipiendum sit, licet possibile sit etiam hoc 
fieri a peccatore adversus justum. Cum commina- 
tir ei, cum furit adversus eum, cum silet voce, et 
clamat furore, cum justo molitur insidias, et omne 
inalum excogitat adversum eum, tunc etiam cor- 


poraliter adimpletur quod dicitur : Fremet super B 


eium. dentibus suis. Sed cum hzc facil peccator 
adversuin justum, Dominus, inquit **, irridebit eum, 
quoniam prospicit quod venia dies ejus. Quem diem 
prospicit. Dominus peccatoris? llium sine dubio, 
cum quarritur peccator, et non erit. 

8. Gladium evaginaverunt peccatores, telenderunt 
arcum suum, ut dejiciant inopem et pauperem!. Non 
quod omni genere peccatores gladium habeant cor- 
poralem, sed videamus ne forte sicut sunt quedam 
aria Dci, in quibus esse dicitur lorica justitiz, et 
gladius spiritus, et scutum fidei, ita eliam sint 
arma diaboli, quibus indutus cst liomo peccator. 
A contrariis igitur intelligamus contraria , et 
statuamus duos milites armatos, unum militem 

(G3 Dei, alterum militem diaboli. Et si quidem 
miles Dei babet loricam justitie, sine dubio miles 
diaboli contrariam buic gerit injustitize loricam. Et 
si miles Dei in galea salutis coruscat, econtrario 
peccator qui est miles diaboli, galea perditionis in- 
dutus est. Et si parati sunt pedes militis Christi ad 
Evangelii cursum et praedicationem, econtrario 
peccatoris pedes velociter currunt ad effundendum 
sanguinem, et calceamenta ejus, hoc est przepara- 
tio, concinpnantur ad malum. Habet ergo miles Dei 
scutum quoddam fidei, babet et miles diaboli inflde- 
litatis scutum. [ta ergo est gladius quidam Spiritus 
sancti in his qui militant Deo; est autem et gladius 
maligni in his qui militant peccato, quem gladium 
evagipare nunc dicuntur peccatores. Quomodo au- 
tem  putandi sunt peccatores evaginare gladium? 
Dum jam impudenter et absque ullo verecundiz 
velamento iniquitales suas perpetrant, nec eru- 
hescunt, ac reverentur, nec tanquam iu vagina ne- 
quitiam suam recondugt et contegunt, sed superbo 
et elato spiritu velut. gladium quemdam denudant. 
Similiter etiam illud quod sequitur peragunt, id est 
intenderunat arcum suum. Sed et justi habentarcum, 
liabert et sagittas. Denique et ona sagitta ipsorum 
est Dominus Jesus, ipse enim ait * : Et posuit me 
sicut sagitllam εἰεείαπ. Wabent ergo justi sagittas, 
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quidem sermo cum arguit et corrigit peccatorem, 
velut sagitta compungit et transforat cor ejus, αἱ 
convertatur ad poenitentiam et salvetur. Sermo au- 
tem peccatoris est habens venenum et sagitians ac 
vulnerans eum, qui non est armis Dei munitus. "Tunc 
enim verba iniquorum przevalent adversum nos, 
cum minus caule scuto fldei communimur. Teten- 
derunt ergo arcum suum, wt dejiciant inopem. et 
pauperem *. Sciunl peccatores, quia nou possunt 
dejicere divitem, propterea neque insidias ei ten- 
dunt, sed omnes eorum insidiz adversum pauperem 
diriguntur, sicut e£ alibi dicitur *, quia insidiatur 
sicut leo in cubili suo, insidiatur ut rapiat pawperem. 
Et quia redemptio viri divite ejus sunt *, pauper 
autem sufferre nun valet minas, ideo divites efficia- 
mur in spiritalibus bonis, id est in omni verbo, et in 
omni scientia, in operibus bonis, abjicientes divi- 
tias peccati, prospicientes non ea qux videntur, 
sed ea qu:xe non videntur. Qua enim videntur divitiae, 
temporales sunt; quz autem non videntur, zeternae 
sunt. Et si in talibus divitiis ditescimus, vulnerari 
Sagittia non possumus peccatorum. Restinguentur 
enim scuto fidei, per Christum Dominum et Sal- 
vatorem nostrum, cui est gloria et imperium in 
szecula saeculorum. Amen. 


IIOMILIA Iil. 


De eodem psalmo, ab illa parte * : « Gladium evagi- 
naverunt peccatores. » 


1. Superiore tractatu dicebamus quedam de gla- 
dio οἱ arcu peccatorum, et armis Ρε], et quia ora- 
nes homines armati sunt; et quod diximus omnes 
homines, nunc adjiciam quod defuit superioribus, 
id est hi omnes qui peccare jam possunt, vel absti- 
nere a peccatis. Infantes enim neque Dei arma tra- 
clare possunt, neque arma diaboli. Si qui autem iu 
verbo et actu ét cogitatione possunt jam scire quod 
rectum est, et vitare quod contrarium est, ipsi sunt 
qui dicuntur omnes babere arma, et sí quidem pec- 
cant, diaboli arma habent et iniquitatis; si vero 
recte agunt, armis Dei dicentur induti. Quod ergo 
dixit: Gladium evaginaverunt peccatores, tetende» 
runt arcum suum, explauantes dicebamus secundum 
Apostolum qui dixit a contrariis " : Et gladium spi- 


p ritus quod est verbum Dei, quia peccatorum gladius 


essel spiritus qui in ipsis est nequam, qui eos inspi- 
rat ad verba blaspliemiz, et. iniquitatis, el turpitu- 
dinis. Verbi causa, si videas gentiles adversum se 
in disputationibus dimicantes, cl diversas contra 


se invicem impielates dialectica artis versutiis - 


astruentes, potes tunc dicere competenter, quia gla- 
dium evaginaverunt peccatores. Sed el ego qui dicor 
fidelis, si forte certamen mili sit cum aliquo, et ad 
iracundia provocatus, aljecta mansuetudine pro» 
feram verba furiosa, et spiritum mendaciis, et tu- 
midis veuenatisque sermonibus retegam, merito 
5 Ριον. 
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etiam ego tanquam peccator evaginasse gladium di- A nes pessima : os vero ac labia eorum arcus quidam 


cor. Bonum igitur primum est ne habere quidem 
gladium peccati; secundum vero est saltem non 
eum evaginare, sed recondere in vagina sua, Si enim 
nou proferatur gladius de vagina, neque exerceatur, 
acies ejus obtunditur et :rugiue consumitur, et si 
semper cesset ab opere exterminabitur. Hoc eniin 
Dominus eliam polficetur, ut exterminet romphzam, 
id est peccatum, ita ut ultra jam non sil peccator. 
Sed si quidem verbi Dei praevenimus hoc opus, et 
in hac vita positi faciamus in nobis interlre pecca- 
tum, ut nunquam omnino a nobis, neque per cogi- 
tationem, neque per opus, neque per verbuni peceati 
gladius proferatur, non indigebimus pen: ignis 
seterni, non tenebris exterioribus condemnabimur, 


est, quo dilatato atque distento venenati cordis 
spicula jacetantur. Quod autem ail in obscuro, com- 
petenter dictum est. Non enim isti tales in die, id 
est in luce Dei incedunt, sed in tenebris ambulant, 
et in obscuritate malitie atque ignorantiz delite- 
scunt. Quod autem sagittant rectos corde, id est 
simplices et ignorantes inalilias suas, Sed puto quod 
híc sermo non iam de hominibus peccatoribus, 
quam de contrariis potestatibus dicatur. lllze sunt 
enim, qui in obscuro sagittant rectus corde. Pro- 
pterea ergo die noctuque vigileut hi qui recto sunt 
corde, quia illi quidem paraverunt sagittas. Non 
dixit, jaculati sunt, sed paraverunt sagittas ; non sagit- 
tarunt neque vulneraverunt, sed parant se ul sagit- 


neque illis suppliciis qua peccatoribus imminent B teut. Vides nos antequam vulueremur commoueri, 


subjacebimus, Si vero in hac vita contemnimus 
commonentis nos divina Scripture verba, et curari 
vel emendari ejus correptionibus nolumus, certum 
est.quia manet nos ignis ille qui praeparatus est 
peccatoribus, et veniemus ad ilium G4 ignem in 
quo uniuscujusque opus quale sit. ignis probabit *. 
Et, ut ego arbitror, omnes nos venire necesse est 
ad illum ignem. Etiamsi Paulus sit aliquis vel Pe- 
(rus, venit tamen ad illum ignem. Sed illi tales au- 
diupt : Etiamsi per ignem transeas, flamma ΠΟΠ ad- 
uret te *. Si veroaliquis similis mei peccator sit, ve- 
niet quidem ad ignem illum sicut Petrus et Paulus, 
sed non sic transiet sicut Petrus et Paulus. Et 
quemadmodum ad Rubrum mare venerunt llebrzi !*, 
venerunt εἰ /Egyptii, sed Hebrxi quidem trausie- 
runt mare Rubrum, JEgyptii autem demersi sunt in 
ipso: hoc modo etiam nos si quidem AEgyptii su- 
mus, et sequimur Pharaonem diabolum, przceptis 
ejus obedientes, demergemur in illum fluvium sive 
lacum igneum, cum inventa fuerint in nobis peccata, 
qua sine dubio ex preceptis elegimus Pharaonis. Si 
autem sumus Hebraei, et sanguine agni immaculati 
sumus redempti, si non portainus nobiscum fer- 
mentum nequitia, ingredimur quidem et nos flu- 
vium iguis. Sed sicut Hlebrzis erat aqua murus 
dextra levaque, ita eiiam ignis erit murus, si nos 
faciamus quod de illis dictuin est,-quia crediderunt 
Deo et Moysi famulo cjus, id est legi ejus et iau- 
datis, et sic sequamur columnam ignis οἱ colum- 
nam nubis, llrc monuimus repetentes. explana- 
tionem, quomodo gladiuim evaginaverunt pecca- 
tures. —— 

2. Sed ne illud quidem otiose transeundum est, 
quod eiiam tetendisse dicuntur arcum suum : quod 
uon jam appositione contrarii sicul in czeteris fe- 
cimus, sed ex sinilibus absolvimus. 1n decimo 
psalmo scriptum est !! quia Peccatores intenderunt 
arcum, paraverunt sagittas in pharetra, ut sagittent 
in obscuro rectos corde. Unde apparet, quod cor im- 


pii repletum est velut. pharetra sagittis venenatis. - 


Sunt ergo sagittze impiorum, cousilia et cogitatio. 


54 Cor. in, 12... ?* Isa. spi, 9. '? Exod. xiv. 
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ut nos ab illorum vulneribus defendamus, et omni 
custodia servemus cor nostrum. . 


.. &. Volo etiam amplius aliquid in his locis positus 


aperire, ne semper de iuferioribus loquar ad vos, 
sed aliquando quedam etiam superiora pulseimus. 
Considero ergo, quia sicut Salvator sagitta est Dei, 
eicut scriptum est !* : Posuit me sicul sagittam 
electam ; sine dubio autem simili exemplo etiam 
Moyses in quo locutus est Deus, sagitta Dei est : et 
ceteri proplietz et apostoli Christi, in quibus Chri- 
stus ipse luquebatur, certum est quia per sagittani 
Dei vulnerabant eos et compungebant cor eorum, 
quibus sermonem Dei loquebantur, ita ut li qui ab 
ipsis audiebant sermonem Dei, dicerent !*, quía 
Vulneratg charitate ego sum ; sic rursus econtrario 
quomodo Cliristus est electa sagitta Dei, sic εἰ An- 
tichristus sagitta diaboli. Et sicut omnes in quibus 
Christus locutus est, vel loquitur, secundum banc 
similitudinem proplietze et apostoli etiam ipsi sagit» 
t» erant Dei, et quicunque justus εἰ prsedicator 
loquitur verbum Dei ad salutem hominum consum- 
mandam, sagitta Dei dici potest: ita et omnes pec- 
catores in quibus diabolus loquitur, sagitta» diaboli 
dici possunt. Si quando ergo te videris per os pec- 
catoris sagitíis diaboli vulnerari, illius quidem mi- 
serere qui se ad hoc opus exhibet diabolo mini- 
sirum : tu autem inemor esto tui, et arripe scutunt 
fidei, ut possis in ipso omnia tela ignita maligni 


p exstinguere. Non solum autem iu verbis, sed in fa- 


ctis diriguntur in nos tela diaboli. Si enim videres 
inulierem insidiantem tibi, ut te decipiat, nonue εἰ 
hxc ignitum telum diaboli est, cum tibi ita loquitur, 
ut in te ignem libidinis concitet? Similiter et si 
quis te verbis amaris et asperis ad iracundiam con- 
citet, noune et hic ignitum jaculum est maligni, 
quo inflammaris et inceuderis ad furorem? Sed et 
si quis in aliud quoque te provocat et instigat, quod 
tu impatieuter ferens iu peccatum decidas, intellige 
diligentius, et adverte lios omnes jacula esse mali- 
gni ignita, quibus rectos corde inflammet, vulueret 
ad peccatum, Sed quod est infelicius, paucas vidco 
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sagittas Dei, pauci sunt qui ita loquuntur ut inflam- A vitalis abscedit. Et si audis dici in Genesi !?, quia 


ment cor auditoris, et abstrabant eum. a peccato, 
et convertatur ad pomnitentíam. Pauci ita loquuntur 
qui auditoris corde percusso eliciant ex oculo la- 
crymam poenitentia, qui aperientes futurz spei lu- 
men el magnitudinem futuri seculi, ac regni Dei 
gloriam protestantes suadere possint hominibus, 
que videntur contemnere, et expelere qu: non 
videntur, spernere qui temporalia sunt, et qus 
wlerua sunt. qu:erere. Perpauci sunt tales, οἱ ipsi, 
si qui sunt, pauci : per invidiam et livorem ila 
agitur ne omnino vel pauci sint, ne vel prodesse 
aliquibus possint. Sagiti: autem diaboli omni- 
bus in locis abundant, omnis terra ipsis re- 
pleta est, Populi orbis militaris manus inaxima 
ex parte sagittte sunt. maligni, utinam ibi tantum- 
modo, atque in illis pr:evaleret inimicus, ut illos 
665 solos haberet sagittas. Nunc autem vereor 
eiiam eos qui intus sunt, et meipsum vereor né 
lorte diabolus adducat me in aliquod scandalum, 
el utatur me sagitta adversus animam hominis : 
quia qui scandalizaveril aliquem sive in verbo, sive 
in facto, iste illi animz quam scandalizavit sagitta 
exstitit et jaculum diaboli. Et vide quid accidit 
nobis infelicius. Interdum nos putamus dicere ad- 
versus aliquem, et incaute proferimus sermones, 
dum contentiosius agimus, et quibuslibet verbig 
vincere studemus, tunc diabolus ore nostro utitur 
velut arcü, per quem sagittas dirigat et sagiutet 
rectos corde, eos videlicet qui nos audiunt ea 
loquentes, in quibus scandalum patiuntur. Et sicut 
l'eus posuit arcum in nubibus ne fiat diluvium , et 
ut tempestas desinat !*: ita econtrario diabolus 
ponit arcum nou ul cessare faciat, sed ul sustitet 
tempestates, ut serenitatem conturbet in anima, ut 
pacem depellat, ut bella commoveat, et ut turbines 
excitet ac procellas, Cum enim videris aliquem 
vitiis et passionibus agitatum circumire et pertur- 
bare omnia, nolo dubites quod ille sagitta diaboli 
est, et os ejus posuit arcum suum, et tetendit 
sagittas verba ejus ut sogittent rectos corde. Sed 
qui muniti sunt armis Dei, ab his talibus non 
potuerunt vulnerari. 

4. Quod autem addidit ut trucident rectos corde '*, 
cum superius dixisset, uL dejiciant inopem et pau- 
perem, junxiL pauperibus rectos corde : quos puto 
quia similiter etiam Doininus conjungat in Evan- 
geliis !*; ubi enim dicit beatos pauperes, ibi etiam 
beatificat mundo$ corde, et nihil interesse arbitror 
inter mundos corde et rectos corde. Trucidantur 
autem hoc modo. Si quis simplici mente ac desi- 
derio veniat ad Ecclesiam ut proficiat, ut imelior se 
fiat, iste si videat nos qui multo jam tempore in 
flde stetimus, vel non recte agentes, vel cum offen- 
diculo loquentes, efficimur illi nos lapsus ad pec- 
catum. Cum autem peccaverit , trucidatus est, et 
sanguis anim:e ejus profluit, omnis ab eo virtus 
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Sanguinem animarum vestrarum ezquiram ab omni 
[ratre et ab omni bestia, non putes quia de hoc saa- 
guine magnopere przcipiat corporali, quantum de 
interioris hominis sanguine, id est de vita anime 
et sanguine spirituali. Scandalizati enim animae san- 
guis effunditur, cum ceciderit in peccatum, et propter 
ea dixit, quia requ:ritur sanguis ejus a fratre. Ei 
quare etiam a bestia. Si fidelis est qui te scandalizs- 
vit, frater est, a quo requirendus est sanguis tuus. 
Frater enim tuus est, qui fudit sanguinem tuum, et 
ideo dictum est, Demanu fratris requiram sanguinem. 
Cum vero contraria potestas fera et nequam perurgel 
hominem, et infidelis est per quem insidiatur, si 
potuerit fundere sanguiuem animx tus, id esl 


B dejicere te in peccatum, bestia est per quam exqui- 


rit Dominus sanguineiu. tuum. Sed et Ezechiel 
propheta cum dicit speculatorem se positum domui 
Israel 15, qui si annuntiaverit romphzeam  venien- 
tem, reus non fiat sanguinis, si non nuntiaveril, 
reus sit sanguinis; et in lege cum dicitur, si hzc 
et lic fecerit, iunocens erit a sanguine ; sine dubio 
eiiam hic anima sanguinem designat, qui effundi- 
tur per peccatum. Propterca ergo timeauus omnes, 
ne forte sanguis alicujus qui scandalizatur, requi- 
ratur a nobis, sicut propheta designat. Hzc opor- 
tuit nos repetere, ut plenius ostendereinus quomodo 
gladium evaginaverunt peccalores et tetenderuni 
arcum suum, οἱ quis esset pauper quem dejicerent, 
et quomodo trucidantur recti corde, vel quis es 
sanguis eorum qui effunditur. 

5. Nunc autem videamus quid sit istis peccato- 
ribus qui hxc faciunt, id est qui gladio diaboli 
utuntur. et jaculis maligni, quid de his rursum 
dicit sermo divinus : Framea, inquit, eorum intret 
in cor eorum, εἰ arcus eorum conleratwr. Framea 
genus teli est, lloc nowine nuncupatum. Sermones 
igitur isti, quos inspirante diabolo iniqui et pecca- 
tores proferunt, inquit, adversus justum, ut truci- 
dent rectos corde, convertentur adversum ipsos 
qui eos proferunt, ut illuc redeant unde processe- 
raut. Sicut enim dicitur ad justos οἱ sanctos apo- 
stolos a Domino *? : In quamcunque domum intra- 
veritis, dicite : Pax huic domui ; et οἱ fuerit. ibi 
filius pacis, pax vestra veniet super eum; sin minus, 
par vestra ad vos reverietur; sic et hic econtrario 
gladius impiorum qui evaginatur ut trucidel rectos 
corde, reverti in ipsos dicitur, et demergi in cor 
eorum, aique arcus eorum confringi, duin Dominus 
'de insidiis eorum liberat justum. 

6. Melius est modicum justo super divitias pecca- 
torum multas *'. Secundum litteram continuo etiam 
simplicioribus quibusque utilis admonitio est, de 
qua et prius dicendum est, quamvis habeat etjam 
profundius aliquid, quod si quis ;.capere potuerit, 
capiat. Quid ergo nos doceat littera, videamus. In 
lioc mundo communem vitz sollicitudinem gerunt 
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' et justi οἱ injusti, ut habeant quz ad victdm neces- A Melius est ergo hoc modicum fldei justo super divi- 


saria sunt. Sed justi quidem mon tam propensi 
sunt erga sollicitudinem victus, quam enixe gerunt 
justiti:e curam, ita ut etiam si cis qu»renda sunt 
qua ad victum necessaria sunt, absque injustitia 
quierantur, ut ipse quastus eorum qui quotidiano 
usui necessarius est, cum omni justitia flat, Injusti 
vero nihil curant de justitia, sed omnem curam in 
hec impendunt quomodo acquirant; in hoc eorum 
omne studium est, quomodocunque et qualiacunque 
lucra eaptare : non quaerunt si bene acquirant, si 
eum justitia : non sunt solliciti ut judicio Christi 
inveniantur possessiones eorum cum justitia quz- 
site. Quoniodo possunt hzec facere, qui agrum ad 
agrum conjungunt δν, et villam ville appropiant, 


ut aliquid. 666 proximo auferant? Cum ergo B 


unum e duobus fieri necesse sit, id est aut inulta 
acquirere cum injustitia, aut modicum cum justitia, 
Melius est, inquit **, modicum justo, super divitias 
peccatorum mulias,. Et vere quasi speciali quodam 
titulo muliz diviti: in, iniquitate censeutur. Unde 
€t ego arbitror Dominum et Salvatorem nostrum, 
quasi vere Deum et Dominum Mammonam iniqui- 
tati pronuntiasse cum dicit ** : Facite vobis ami- 
cos de iniquo Mammona. llic secundum litteram. 
Videamus nunc si quid etiam secreti. contineat 
sermo. Sunt multa et diversa stadia litterarum in 
hec mundo, ut videas quamplurimos incipientes a 
grammaticis ediseere carmina poetarum, come- 
diarumque fabulas, trageediarum vel commentitias 
vel honorificas narrationes , historiarum longa ac 
diversa volumina, tum dcinde transire ad rhetori- 
eam, atque ibi omnem fucum eloquentiz quzrere, 
post hac venire ad philosophiam, perscrutari dia- 
lecticam, syllogismorum nexus inquirere, mensuras 
geometriz perteutare, astrorum leges ac stellarum 
cursus perscrutarí, omittere quoque nec musicam ; 
et sic per omnes istas eruditi tam diversas el varias 
disciplinas, in quibus nihil de Dei voluntate coguo- 
verunt, multas quidem, sed peccatorum divitias 
congregaverunt. Videas autem unum de Ecclesia 
imperitum quidem in verbo atque eruditione, sed 
fide ac timore Dei repletum, qui propter timorera 
Dei in nullo audet delinquere, sed veretur omnino 


tias peccatorum multas, quas habent in eloqwentia 
ac sapientia liujus seculi, αι destruitur. Tameu 
si potuerit quis et divitias habere, et non peccato- 
rum habere divitias ; sed congregare aliqua de 
thesauris Moysi legislatoris, alia etiam de censu 
acquirere prophetarum, de lsajia, de Jereinia, de 
Ezechiele, perscrutari quoque secreta Danielis, 
cx:terorumque prophetarum reconditos et obscuros 
penetrare thesauros ; istejam nou confertur sapien- 
libus hujus mundi, ut. melior illis dicatur, sed illis 
magis exzequatur qui dicebant **, quia divites facti 
estis in omni verbo el in omni scientia ; et qui 
destruentes hujus mundi sapientiam, οἱ velut victo- 
res ejus effecti dicunt se paratos esse ad captivan- 
dun omnem intellectum extollentem se et erígen- 
tem adversus scientiam Christi. Etsi quidem ille 
sit quem superius diximus imperitus et idiota, sed 
fidelis et timens Deum, melins est. modicum illud 
fidei huic justo super divitias peccatorum multas, 
quas cum hujus seculi sapientia cormpararunt. 
Super anibos autem istos est qui dives est in verbo 
Dei et scientia veritatis , id est qui secundum Pau- 
jum dives est in omni verbo οἱ in omnl scientia, 
et nihilominus dives est in operibus bonis. Si 
autem vis scirc quid est divitem esse in omni 
verbo, breviter te docebo. Incipe discutere a primo 
. verbo Geneseos, inde in verbo Exodi, post haec in 
verbo Levitici, in Numeris, in Deuteronomio, 
ditesce de Jcsu -Nave, ditesce de omnibus simul 
judicibus, et jam inde per consequentiam de sin- 
gulis quibusque Scripture divin libris usquequo 
pervenias ad evangelicas apostolicasque divitias. 
Nam verbi causa, si quis uni verbo Psalmorum 
operam dederit, et integrum psalterium cum volue- 
rit canit, dives est quidem , sed non in oinni. verbo 
atque omni scientia, sed cet dives in solo verbo 
Psalterii. Vel si quis evangelicze atque apostolic:e 
lectioni studium tribuat, et in mandatis Novi Testa- 
menti semetipsum exerceat, dives est et liic , sed 
non in omni verbo, nisi evangelico tantum εἰ 
apostolico. Si vero potuerit Novum ac Vetus Testa- 
mentum pari studio ediscere, atque ex omui ejus 
eruditione instrui, ita ut paratus sit reddere ratio. 


aperire os suum, ne forte sermo malus procedat p neum de singulis quibusque quz scripta sunt, el 


de ore ejus, el observat ctiam in minimo delin- 
quere, a quibus observare se non polest ille qui 
dives est. in hujus mundi sapientia, Hos igitur sibi 
conferens sermo divinus ait ** : Melius est modicum 
jweto, super divitias peccatorum multas, Ut eunt 
divitia peccatorum, sapientia hujus mundi, in qua 
divites sunt et abundantes in eloquentia, nec tamen 
se per lizc continere prevalent a peccato. Modi- 
cum autem justi est, qui habel fldem tanquam 
granum sinapis modicam, sed vividam et vehemen- 
lem, per quam se communit et continet a peccato. 
* 
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vitam suam secundum verbum veritatis ejus qua 
in Scripturis continetur aptare; iste vero dives est 
in omui verbo et in omni opere bono. Et istas puto 
esse divitias de quibus dicitur *' : Redemptio anima 
viri proprie diviti ejus. Melius ergo modicum justo 
super divitias peccatorum multas. 

7. Quoniam brachia peccatorum conterentur. **. 
Quomodo potest hoc secundum litteram stare, 
etiamsi aliquis vim facere conetur per imperitiam ? 
Sunt multa in Scripturis ila pcsita, quz? etiam eum 
qui valde brutus est el stertit, movere possunt, ina 
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eogere ut necesse habeat littera derelicta ad intel- Α quis. autem. ignorat, ignorabitur. Et ín. Evangelio 


lectum conscendere spiritalem ; sicut et nunc faciunt 
brachia ista peccaturis, quibus imminere coutritio- 
nem comminatur. Sed et in alio loco dicit **: 
Contere brachium peccatoris et maligni. Quid ergo? 
brachium istud corporeum peccatoris et maligni 
putabimus conterendum ? Non facile hoc accidere 
videmus. Sed si intueamur quomodo cum elati fue- 
rint in superbiam peccatores, et arcus suos 
paraverint, et sagittas illas suas, de quibus supe- 
rius diximus, teienderint adversus justos; cum 
hzc omnis eorum intentio Domini fuerit virtute 
destructa, sic merito dicitur brachium pecca- 
torís esse contritum. Vel alio modo quoniam 
667 wanus et brachium operis est. iudicium. Si 
ergo videas peccatorem ad opus bonum, ad opus 
misericordia non exiendentem manum suam, 
absurdum non erit dicere brachium ejus esse con- 
tritum. Sed hujusmodi contritionem non a Deo, 
sed a diabolo fieri credendum est. Ipse est. enim 
qui conterit et constringit brachia peccatorum , ne 
ad misericordiam extendantur. Fit ergo quxdam 
contritio peccatorum a Deo, cum insidiantes eos 
justo destruit et delerret; quzdam vero a diabolo, 
cum boni operis studia velut vinctis et contritis 
infidelium brachiis impedit. Et est alia contritio, 
qu: a Deo quidem conceditur, impletur autem a 
diabolo, illa de qua dicebat diabolus ad Domi- 
vum ὃς Verumtamen immilte manum (tuam et lange 


ubi dicit Dominus ad peccatores ** : Nescio vos, 
discedite a me, operarii iniquitatis. Sicut ergo et 
alibi dicitur 57: Cognoscit Dominus qui sunt ejus, 
sic hic non impiorum, sed immaculatorum dies 
cognoscere dicitur Dominus. Digni erim scientia 
Doinini immaculatorum dies. Sed et hoc secundum 
litteram nescio si possit consequenter exponi. Qui 
enim possunt esse dies immaculatorum, qui nen 
sint etiam peccatorum? cum hujus szeculi dies una 
eademque sit omnibus, atque in eadem sive justi, 
sive peccatores simul luce versentur : sicut οἱ ipse 
Dominus de Patre dicit **, quia solem suum jubet 
oriri super bonos et malos. Quomodo ergo hic velut 
exceptum aliquid et segregatum immaculatorum 
dies cognoscere dicitur Dominus? Sed videamus ne 
forte unusquisque propriam sibi ipse faciat diem. 
Et si quando abjicientes mendacium loquimur ve- 
ritatem cum proximo nostro, in veritatis die et 
veritatis luce versamur. Similiter et cum retrabi- 
mus nos ab iis qui oderunt fratres, et in tenebris 
ambulant, et in dilectione fratrum permanemus, 
dies nobis facimus charitatis. Sed et cum justitiam 
custodimus, et cum visitantes viduas atque orpha- 
nos in tribulatione sua, immaculatos nos custodi- 
mus ab hoc szculo, immaculatorum nobis ipsis fa- 
cimus dies. Et isti sunt dies quos nosse dicitur, 
quando cognoscit dies immaculatorum. Verum si 
sacratiorem adhuc sensum in hoc loco volumus 


omnia qu& habel, nisi in faciem te benedizerit, el C perscrutari, possumus dicere quia dies mali suat 


tum accepit eum in potestate, Unde et ipse Job 
ait *! ; Manus enim Domini est qua contigit me. 

8. Suffulcit autem justos Dominus **. Qui infirmi 
sunt et fragiles, opus habent suffultore. Ubi ruina 
imminet et lapsus, ibi quzritur suffultura. Omnis 
autem homo quantum ad bumanam [fragilitatem 
spectat, et infirmus est et promptus. ad lapsum. Et 
in hoc quidem psalmo scriptum est, quia justos 
suffulciat Dominus, et in alio dicit ** : Suffulcit 
Dominus omnes qui cadunt, et erigit Dominus omnes 
elisos. Tantum est ut nos expergiscamur aliquando 
et evigilemus, ut si quando per infirmitatem casus 
aliquis imminet, deprecemur Dominum ut mittat 
nobis verbum suum et sapientiam suam, quz suf- 
fulcíat casuros et erigat. 


9. Cognoscit. Dominus dies immaculatorum , et. 


hereditas eorum. in eternum erit. 39. Secundum 
Scripturas, sicut in multis locis observavimus, Do- 
minus non omnia coguoscit, sed sola illa qua bona 
sunt; mala autem dicitur iguorare, non quod vere 
aliquid sit quod ejus scientiam lateat, sed ea qua 
indigna sunt notione cjus, dicitur iguorare. Quod 
ostendimus etiam de Scripturis, cum dicit Aposto- 
lus *! : Si quis in vobis propheia, vel spiritalis, co- 
gnoscal que scribo vobis, quoniam Domini sunt, Si 
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hujus seculi secundum quod scriptum est ** : Quo- 
niam dies mali sunt. Dies aulem boni alii sunt, qei 
et ipsi immaculatorum sunt, quos Dominus co- 
gnoscit, in quibus et haereditas eorum in zternum 
manet; tunc sine dubio cum justi hereditatem ca- 
pient vite zlernz, consequentes quz ocwus nom 
vidit, nec auris audivit, nec in cor hominis ascendit, 
que preparavit Deus diligentibus se 5. Illi sunt im- 
maculatorum dies, in quibus non iste $0] quem oc- 
casus excipit, et cujus nox succedens lumen interi- 
mit, sed sol justiti:& lucebit, qui noctem nesciat, 
qui lumen zternum sit, sicul scriptum est *!*, quia 
ipse Dominus erit eis lux sempiterna. 

10. Et non confundentur in tempore malo "*. Soli 
justi non. confundentur in tempore malo. Tempus 
autem malum hic tempus judicii nominat, propter 
multitudinem peccatorum, eti eorum quos sxva 
tormenta suscipient. Tuuc ergo in tempore resur- 
rectionis cum omnes resurrexerint, et alii resur- 
gent in vitam zeternam, alii in confusionem zter- 
nam, tunc, inquit, justi non confundentur, quia 
nihil dignum confusione in eorum actibus invenie- 
tur. Addit autem ** ; Ei in diebus [amis saturabum- 
tur. inquirendum primo est qui sint dies famis. 
Coniminatur in quodam loco Deus per prophetam, 
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el dicit ** : Ecce dies veniunt, dicit Dominus, et A autem quia justus erat, nesciebat famom. Sic ergo 


immittam. [amem super terram, non famem panis, 
neque sitim aque, sed [amem ad audiendum verbum 
Bei. Et circuibunt ab oriente usque ad. occidentem, 
πέ audiant. verbum Domini, et non invenient. sti 
eunt ergo dies, et istud est tempus famis, cum non 
sunt qui verbum Dei loquantur, sicut et fames nunc 
est apud Judaeos, Nusquam enim prophet, nusquam 
fapiens, nusquam prudens zslimator, nusquam 
quinquagenarius, nusquam sapiens consiliarius , 
nusquam intelligens auditor, omnia abstulit Deus 
a Judira et Jerusalem. Sed et in nobis metus est 
ingens, ne forte etiam nobis immineat fames. Sic- 
ut enim illi de quibus supra diximus, legendo 868 
legem et non faciendo incurrerunt in hoc ut verbi 
Dei famem paterentur, et auferrentur ab illis omnia 
Dei dona qu: supra diximus, et mandatum est nu- 
bibus (prophetis scilicet) ne pluerent super eos 
pluviam verbi Dei, verendum est ne tale etiam ali- 
quod nobis correptionis inducatur genus : sed ma- 
gis efficiamur non auditores legis tantum, sed et 
factores, ut Ἱπαπάοί Dominus nubibus suis, non uni, 
neque duabus, sed pluribus, pluere super nos plu- 
viam, ut in Ecclesia prophetze duo vel tres dicant, 
el caeteri examinent  ; et οἱ sedenti revelatum 
fuerit, prior taceat, ut plures flant. operarii incon- 
fusibiles recte tractantes verbum veritatis, ut dicat 
unusquisque doctorum et prazdicantium verbum 
Dei secundum Paulum ** : Ego plantavi, et ille ri- 
gavit, sed Deus incrementum dedit. Wc autem fient, 
εἰ nos qui rigamur a nubibus et audivimus verbum 
Dei, afferamus fructus illos quos enumerat Aposto- 
lus *', id est, fructus spiritus, qui sunt gaudium, 
charitas, paz, patientia, longanimitas, et czelera his 
similia. Quos fructus si moramur afferre, veren- 
dum est ne mandetur nubibus obstruere a nobis 
imbres suos, et incipiat unusquisque sanctorum 


facere illud quod scriptum est ** : Qui autem intel- 


ligit,in tempore illo sedebit et tacebit, quia tempus 
malum est. Sed meminisse debemus historiz anti- 
quorum de famis tempore, quomodo justus in 
tempore famis saturatur. Conveniens puto fames 
erat temporibus Elix prophetz **5, quando clausum 
est celum annis tribus eL mensibus sex. Et tunc 
populus quidem periclitabatur fame, sed Elias nou 
patiebatur famem. Et tunc quidem pascebatur ab 
angelo 59, quando et abiit in virtute escz illius, et 
permansit quadraginta diebus et quadraginta nocti- 
bus; nunc autem corvis. ministrantibus pasceba- 
tur *, cum ei in matutino panes deferrent οἱ ad 
vesperum carnes, et iterum refertur bibisse aquam 
de torrente Corath, et venisse in Sarepta Sidonio- 
rum ad mulierem viduam famis tempore, et quia 
justus erat, non est passus inediam famis, sed 
ubique ei abundantia przsto erat; atque uno eo- 
demque tempore erat peccatoribus fames; Elias 


etiam si fames veniat aliquando , quod Dominus 
non praestet Ecclesi: sux ! si quando tamen acci- 
dat, qui habet intellectum eL exercitium in medi- 
tatione verbi Dei, et constituit meditari in lege 
ejus die ac nocte, atque exercere se ad intellectum 
spiritalem percipiendum, inveniet in illis panem 
illum qui de ccelo descendit, et fiet ei sermo Dei 
aLundans cibus, et profluens potus; et non solum 
cibus el potus, verum si profundiora sacramenta 
mystice intelligentite potuerit perscrutari, erunt 
ei sermones Dei delicia. Potest etiam alio modo in 
hoc loco profundior sensus aperiri. Dominus et 
Salvator ait ** ; Veniet. noz quando memo potest 
operari. Et hoc dicit de illo tempore quod erit post 
hoc $zculum, tempore quo unusquisque pro malis 
suis recipiel peenas. Tunc ergo dicit noctem iilam 
futuram, cum jam nemo potest operari aliquid, sed 
unusquisque tunc pascitur ex operibus suis qum 
hic positus operatus est. Cum ergo nox fuerit, ne- 
mo operatur in illo tempore : cum peccatores sup- 
pliciis affligentur, erit sine dubio fames his qui 
nuíilos fructus boni operis collegerunt. In illo au- 
tem famis tempore, saturabuntur justi, ex fructi- 
bus scilicet justitiae suze. Sicut enim in deserto sex 
diebus colligebant manna **, in sexta autem díe 
non unius diei modum, sed quantum sufficeret in 
crastinum colligebant, et unusquisque edebat in 
die Sabbati, qu:e collegerat in die sexta ; ita e*iam 
nunc velut sexta quz:edam dies putanda est Domini 
nostri Jesu Christi adventus, et tempus hoc dispen- 
sationis ejus, quam passione sua hoc in szculo 
procuravit, Et idcirco dum in die sexta sumus, 
colligamus manna dupliciter, ut sufficere nobis 
possit dum advenerit vera Sabbati observatio po- 
puli Dei. Si enim non collegerimus duplices cibos, 
qui nobis et in prassenti szeculo sufliciant et in fu- 
turo, in diebus famis non saturabimur. Sic enim 
cum justi saturabuntur in diebus famis , peccato- 
res, inquit **, peribunt ; inimici autem Domini εία- 
tim ut honorificati fuerint εἰ exaltati, deficientes wt 
fumus deficient. Docet nos sermo «divinus quales 
sint bonores hujus s:zxculi. Cum cnim videris illum 
acceptis illius provincia fascibus tumidum, alium 
consulatibue elatum, alium diversis magistratibus 
elevatum, cum ergo omnem istam videris elatio- 
nem, considera quia delicientes sicut fumus defl- 
cient : recordare etiam quantos in his honoribus 
videris, et usque ad te quania eos fastigia con- 
scendisse memineris, et vide si non ownes bene, 
posteaquam exaltati sunt, dejecti denuo et pro- 
strati sicul fumus defecerunt. / nimici ακίέεηι Domi- 
ni stetim ut honorabuntur et ezaliabuntur, deficien- 
tes ut. fumus deficient. Econtrario vero amici Do- 
mini statim ut contempti fuerint οἱ despecti et ab 
hominibus humiliati, a Deo exaltabuntur et eri- 
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geutur : quoniam omnis qui se exaltat humiliabitur, Α τος ** : Ite, negotiamini usquequo redeam. Et ad it. 


ει qui se humiliat exaltabitur **. 

41. Post hzc adduntur quiam que non parva 
imligent expositione, ait enim ** : Mutuabitur. pec- 
cator et non reddet, justus autein. miseretur et com- 
modat. Etiam hoc si secundum litteram accipia- 
mus, non videbitur verum. Multi etenim peccato- 
res mutuo accipiunt pecuniam et reddunt cum fe- 
nore, ita ut et ipsi interdum lucrum ex pecunia 
quam sumpserant ceperint. De(init autem hic Pro- 
pheta dicens :' Mutwabitur peccator, εἰ non solvet, 
Sed si intelligas quis est qui fenerat, et quis est 
qui accipit fenus, et requiras quis est peccator G69 
qui non reddit pecuniam quam sumpsit , intelliges 
consequentiam .habere quod scriptum est. Terbi 
gratia, cum docet Paulus et assistunt ei auditores, 
Paulus est qui pecuniam fenerat. dominicam, au- 
ditores aulem sunt qui ex ore ejus pecuniam verbi 
guscipiunt fensratam. Et si quidem justus sit qui 
suscipiat ab eo pecuniam, reddet integrum fenus 
et dicet : Quinque mnas mihi dedisti, ecce acquisivi 
alias quinque ". Si justus est , dicit : Quinque ta- 
lenta mihi dedisti, ecce habes decem ;vel, Duo ta- 
lenta mihi dedisti , ecce habes quatuor **, Si vero 
peccator est , suscepto Dei verbo non operatur ex 
eo opera mandati , et uon reddit usuras, sed con- 
sumit omnia qua accepit in fenus. Ecce et nunc 
vos omnes quibus hzc loquor , pecuniam accipitis 
feneratam verha wea, hasc pecunia Domini est. 
Aut si dubitas, audi Prophetam dicentem **, quia 
Eloquia Domini elequia casta, argentum igne proba- 
tum terre purgatum septuplum., Si ergo male doceo, 
pecunia niea reproba est , secundum illos quibus 
dicium est **, argentum vestrum reprobum. Si au- 
Lem bene doceo , pecunia vel argentum non est 
meum, sed Domini est, εἰ probatum est. Licet ergo 
nilti fenerare pecuniam Domini, meam autem pro- 
priam pecuniam non licet, quia verbum Domini 
prohibet humanam pecuniam fenerari. Quz est 
ergo humana , et que Domini pecunia? Ego puto 
quod Valentini sermo humana pecunia est et repro- 
ba, et Marcionis et Basilidis pecunia humana est 
et reproba, et omnium lixreticorum sermo non est 
probata pecunia, nec dominicam integre in se ha- 
bet figuram, sed adulteram, qu:e, ut ita dicam, extra 
monetam ita figurata est, quia extra Ecclesiain 
composita est. Si autem videris aliquem non sua 
propria, sed Dei verba proloquentem, qui vere au- 
deat dicere *' : An probamentum quaeritis ejus qui 
in. me loquiiur Christi, scito quia iste fenerat qui- 
dem, et non suam, sed Domini pecuniam fenerat, 
el facit illud quod scriptum est **: Tota die mise- 
retur et [επεταί, habens auctoritatem fenerandi ab 
ipso sibi meo Deo Jesu Christo datam. Ipse est enim 
Dominus qui in parabola data pecunia dicit ad ser- 
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lum servum qui pecuniam multiplicare contempse- 
rat , dicit *, quia Oportuit (e pecuniam meam dar 
nummulariis , et ego veniens exegissem eame wiiqut 
cum usuris. lste est peccator qui mutuatur et non 
solvet: justus autem acceptam pecuniam restiluei 
cum usuris, hoc cst acceptum Dei verbum cum 
operibus reprzsentat. Audis sermonem de castitate, 
collaudas doctorem, amplecteris doctrinam , admi- 
raris magisterium , per hxc suscepisti pecuniam 
castitatis. Et si quidem peccator es, egressus ee- 
clesiam inseris te negotiis secularibus, exeipit te 
lascivia , subsequitur temulentia , corruptorum bo- 
minum malefida colloquia, oblitus continuo omnium 
que a doctore susceperas , qu:e laudaveras , quz 


B admiratus fueras, et ad impudica rursum devolveris 


scorla , οἱ effectus es peccator, qui mutuatus es 
verbum castitatis et non reddis opera castitatis. 
Similiter et si audieris verbum justitize in ecclesis, 
egressus es foras, occurrit tibi vicinus cujus agel- 
jum concupieras, et continuo oblitus eorum quz 
dicta sunt, ut cupiditati tu:e satisfacias invadis que 
aliena sunt, et sic inutuatus de justitia pecuniae noa 
reddis usuras, operans gesta justitie. Sic ergo ei 
de singulis quibusque mutuatur peccator et non sel- 
vet, justus autem miserelur et commodat **. Non 90- 
lum, inquit, fenerat justus , hoc est non solum 
praedicat verbum, hoc est non solum docet imperi- 
tos, verum etiam miseratur infirmos. Sequitur enim 
exemplum Domini dicentis **: Misericordiam malo 
quam sacrificium. 

419. Quia qui benedicunt eum , hereditabunm ter- 
rum; qui autem maledicunt eum, exterminabuntar ". 
Qui benedicunt eum, id est qui benedicunt justum, 
hzreditabunt terram. Quam terram illam bonas, 
terram multam hzreditabunt illam fluentem lac et 
mel, ubi sunt bona illa qu: vere bona sunt , illam 
possidebunt qui benedicunt justum , maledicentes 
vero eun exterminabuntur. Et vobis parum vide- 
tur interdum male loqui de sanctis, et perleve est 
vobis dicere de servis Dei, Ille talis et talis est, ille 
fingit , et il'e seculum diligit, ille autei impostor 
est, non audis quia qui maledicunt justum, exter- 
minabuntur ? Aut si hoc parum vobis videtur, au- 


D dite alibi Deum dicentem ad justum **-*? : | nimicus 


ero inimicis (uis, εἰ adversabor adversariis tuis. 
Videtis quanti periculi sit inimicari justis, vcl male 
loqui de sanctis. Si enim vere credimus illud quod 
dixit Dominus de unoquoque servorum suorum '*, 
quia Esurivi, el non dedistis mihi manducare, et ea 
qui addit et dicit, quia qui uni ex minimis meis 
fecit , mihi fecit, counsequeus est. ut et hoc dicat : 
Qui maledicebatis mihi, detralebatis de me, et falsa 
contra me loquebamini, et accusabatis me. Et si di- 
xerimus : Domine , quando tibi malediximus , aot 
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quando detraximus ; aut quando falsa contra te lo- Α catorum sudes, tum deinde scrupeas nequitiz cau- 


cuti sumus? tunc dicet 4d nos ** : Amen dico vobis, 
quia quod fecistis uni ex meis minimis , mihi fe- 
cis!is. Sicut enim dantes manducare uni ex istis 
mihi fecistis, et dantes bibere uni ex istis mibi de- 
distis, et sicuLinduentes unum ex istis, me induistis ; 
ita inaledicentes uni ex istis, mihi maledixistis, et 
εἱ benedixistis vel honorastis unum ex his , mihi 
benedixistis, et me honorastis, sicut et alibi nihilo- 
minus dicit "*: Qui vos recipit, me recipit; el : Qui 
vos spernit, me spernit. Propterea ergo continea- 
mus linguam nostram, et servos Domini admiremur, 
et benedicamus justos, et nunquam detrahamus de 
eis , nec aperiamus 670 os nostrum ad male lo- 
quendum, ne forte exterminemur, sed benedicamus, 
ut et nos benedictionem consequamur per Christum 
Dominum nostrum , cui est gloria et potestas in 
secula seculorum, Ámen. 


HOMILIA IV. 


De eodem psalmo , ab illa parte : « Apud Dominum 
gressus hominis diriguntur.» 


A Domino, inquit "*, gressus hominis diriguntur. 
Et alibi in hoc psalmo dicit de gressibus justi hoc 
modo '*: Lex Dei ejus in corde ipsius, el non tüp- 
plantabuntur gressus. ejus. Sed et in septuagesimo 
secundo psalmo dicitur Τε: Paulominus effusi suni 
gressus mei. Gressus ergo a gradiendo nominamus, 
secundum illud quod in Exodo scriptum est , quod 
Moyses vidit lammam iguis et angelum, cum rubus 


arderet quidem, sed non combureretur, et dixit "' : € 


Digrediens sive transiens videbo visionem magnam 
hanc. Ex boc ergo loco occasio nobis datur intelli- 
gentiz eorum qua habemus in manibus. Igitur de 
his quz in Exodo scripta memoravimus, id est, di- 
grediens videbo visionem istam. magnam , audivi 
quemdam de sapientibus ante nos dicentem , cum 
explanaret liunc locum, quia non est possibile prius 
videre visum magnum, id est intueri atque perspi- 
cere magua mysteria stanti in conversalione ei 
actibus mundi hujus: sed transire oportet prius 
ab his, et transcendere omnia sxcularia, et sensum 
nostrum 49 mentem liberam fieri, et tunc ad ma- 
gnarum et spiritalium rerum intuitum pervenire, 
el ita demum visum magnum videre. Hunc quidem 
ille explanans locum qua supra memoravimus 
enarrabat. Nos vero quibus studium est secundum 
Seripture monita , verba sapientium laudare , et 
addere ad ea, possumus ad hzc qua ille dixit tale 
aliquid addere. Unusquisque qui iter agit ad virtu- 
tem, proficit in ambulando, ut paulatim per multos 
profectus itineris perveniat ad eam. liter ergo agens 
et velut quibusdam passibus gradiens digreditur 
semper, el transit ea quze explicuit, ac posteriora 
omittens ad ea qu: priora sunt se exlendit. Digre- 
diens ergo transit primum locum malitiz , et inde 
proficiens passibus et ingressibus traijsit alias pec- 
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tes, et lubrica et przrupta vitiorum. Cum vero hzc 
eliam evaserit, semper ad ea quas in antea sunt se 
extendens , minus restat malitia , et omne quod 
proficit viz ; si tamen incedéndo cautius gressus 
suos observaverit ne labatur, ul singula quzque 
digrediens malitiz/ loca, ita ut non offendat pedem 
suum in ea, secundum boc quod in Exodo scriptum 
est, videre possit. visionem magnam. Nemo enim 
adhuc qui in malitia est, nec digredilur eam et 
transit, poterit visionem istam magnam secretorum 
Dei, scientiz scilicet et sapientiz, contueri, Magna 
ergo est visio, cum puro corde Deus videtur. Ma- 
gha est visio cum puro corde verbum Dei , et sa- 
pientia Dei qui est Christus ejus agnoscitur. Magna 
visio est agnoscere el credere in Spiritum sanctum. 
Magna ergo hzc visio scientia Trinitatis est. Ve- 
rumtamen etiam Moyses tunc videbat in Exodo 
visum magnum, et angelus dicitur qui videbatur iu 
rubo in igne , et magnam eam visionem appellat. 
Inteiligebat enim quis esset in angelo. Continuo de- 
nique dicit ad Deum **; Ego sum Deus Abraham, 
et Deus lsaac, et Deus Jacob. Vide ergo quain ma- 
gna sit visio hxc, quamvis eti hoc ipsum sit ma- 
guum scire quod Deus facit angelos suos spirilus , 
el ministros suos. ignem. urentem "*. Et nunc qui- 
dem Moysi adhuc pascenti pecora Jethro soceri sui, 
et gradienti vel transeunti ab his, magna est visio 
hec , in qua ei angelus dieitur apparere. Si autem 
etiam mare Rubrum transierit, et columna eum nu- 
bis obtexerit , et futuri baptismi adoraverit sacra- 
menta, tunc etiam majorem visionem poterit videre, 
Ingredietur enim caliginem et turbinem , ubi esse 
ipse dicitar Deus , ubi scriptum est 2, quia Moyses 
selus accedebat ad Deum , οδἰοτὶ autem a longe 
stabant. Et in tantu per istas magnas Moyses 
proficit visiones , ul diceret ad Deum: Si inveni, 
inquit *!, gratiam coram te, manifesta mihi teipsum, 
ul evidenter videam te. Et tunc audit a Deo **, quia 


-Ponam te in foramine petro, petra autem erat Chri- 


stus : ut per foramen brevissimum videas poste- 
riora mea, hoc est, ut ea quas in novissimis tempo- 
ribus implebuntur per assumptionem carnis, agno- 
secas: Faciem aulem meam videre non poteris **, 


p Sed digressi per quamplurimas visiones, redeamus 


nunc ad hoc quod proposuimus de psalmo , quia a 
Domino, inquit **, gressus hominis diriguntur. Su- 
pra exposuimus quomodo iter quis ingreditur ad 
virtutem : quoniam qui iter agit ad virtutem, mulla 
sunt qux digredi habel et transire. Ergo et ti qui 
ad Christum tendis, qui est Dei virtus, digredere 
luxuriam, scorta, adulteria, digredere furta, falsa 
testimonia , tum deinde digredere et avaritiam , et 
omnem pecunia czeterarumque malarum rerum con- 
cupiscentiam, digredere mendacium, digredere tri- 
stitiam seculi, Nisi hec omnia digressus fueris , 
visionem illam magnam Domini videre non poteris. 
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Sunt ergo quidam in nobis gressus et pedes, quibus A ejus *!. Ibi dixit quia diriguntur gressus hominis a 


iter hoc agimus , sunt gressus interioris hominis 
quibus ambulare possumus per illam viam quz di- 
cit **: Ego sum via , veritas et vita. Ἠου ergo iter 
agentibus multis gréssibus utendum est nobis 
ut illa omnia quz supra diximus transeamus , 
quia gressus lominis a Domino diriguntur. Non 
sufficit homini volenti istud iter incedere G71 
sola propositi sui voluntas, nisi et Domiuus 
direxerit gressus ejus : quia frequenter accidit 
iter agentibus ut ambulent, quod iter tamen rectua 
tenere non possint, sed decidant in aliquos errores: 
ut illi qui in philosophiz eruditione versantur, vi- 
dentur quidem iter virtutis incedere, sed quia 3 
Domino non diriguntur gressus eorum, non tenent 
iter rectum, Sed et hzeretici nibilominus ingrediun- 
tur etiam ipsi iter, sed cum Seripturas carnaliter, 
non spiritaliter intelligunt, declinant in sinistram. 
Si vero spiritaliter intelligant, in ipso autem spiri- 
tali intellectu apostolicx- non teneant regulam veri- 
tatís, decidunt nihilominus et ipsi ad dexteram, 
diabolo, ut ita dixerim, gressus eorum non diri- 
gente, sed detorquente a via recta. Nos ergo neque 
ad dexteram, neque ad sinistram declinantes, in- 
grediamur mediam viam quae est Cliristus Dominus, 
quia in ipso ambulantium gressus Dominus dirigit. 
A Domino ergo gressus hominis dirigentur, et viam 
ejus cupiet**, illam scilicet viam de qua supra dixi- 
mus. Cupiet enim qui a Deo dirigitur Christum, et 
desiderabit permanere semper in Christo. 

9. Cum ceciderit, inquit ", non conturbabitur. 
Superius dicens quia a Domino diriguntur gressus 
ejus, hic decasu ejus loquitur. Videergo quia etiam 
bis qui iter hoc incedunt aliquando accidat cadere, 
etiain his qui a Domino diriguntur; sed est multa 
differentia inter casum justi et casum injusti. Ju- 
stus, inquit, cum ceciderit non prosternitur : in- 
justus et qui spem non habet in Deo positam , si 
ceciderit, prosternitur et non surgit: id est, si 
peccaverit, non poenitet et peccatum suum emen- 
dare nescit. Justus autem si in aliquo offenderit, 
&i in verbo: apostolus enim est qui dicit ** : In 
multis enim offendimus omnes, et si quis in verbo non 
offendis, hic per(ectus est vir) : offendit ergo et justus 


Domino, bic quia non supplantabuntur gressus 
justi, quia Dominus, inquit, confirmat manus ejut. 
Itn alio psalmo, id est in septuagesimo secundo, di- 
cit ** : Mei autem pene moti sunt. pedes. Quod 
id ipsum videtur intelligendum similiter. Proficies- 
tes etenim ad virtutes velut ascensu quodam niti- 
mur; in quo ascensu si quis labatur et decidat, 
ascensionis sux perdit profectum. Istius ergo effusi 
sunt gressus. Hoc autem fit, cum quis post profe- 
ctum retrorsum fuerit conversus : sicut accidit et 
uxori Lot **, qux ingrediebatur bene egrediens de 
Sudomis, et effugiens poenas malorum ingredieba- 
tur et ascendebat ad montem quo angelo duce per- 
gebat; sed quoniam contra mandatum Dei fecit, 


B quod jussa fuerat non respicere retrorsum neque 


stare in omni regione illa, sed ad montem 2ascea- 
dere, atque ibi salvari, cum conversa ad posteriora 
retrorsum respexit, ibi effusi sunt gressus ejus, et 
perdidit omne quod fuerat ante digresss, permansit 
perfecta statuuncula salis. Hoc est quod Dominus 
in Evangelio dicit ** : Nemo mittens manum suem 
ad aratrum, et retro resp^ciens aptus est regno Dei. 
Vis tibi ostendam et alios quorum effusi sunt gres- 
sus ? Recordare illos qui transierunt per mare Ru- 
brum tanquam per aridam, et peccantes in. deserto 
ceciderunt, et ibi effusi sunt gressus eorum. Sed 
et nunc sí quando accidat aliquem vixisse in conti- 
nentia tribus aut quatuor annis, et eo amplius, alium 
in verbi et doctrine studio et sapientiz laboribus 
operam dedisse; tunc deinde si victus fuerit hie, 
vel ad carnis luxuriam transeat, vel ad alia peccais 
declinet, aut ad vitam se transferat szeculi, vel ad 
negotia ac lucra corruptibilis vitte convertat, noa 
dubites de eo dicere quia effusi sunt gressus ejus. 
Nos ergo deprecemur Dominum ut dirigat gressus 
nostros, et custodiat vias nostras, uti ne süpplan- 
tentur gressus nostri ; ut in via quam incedimus, 
hoc est in Christo Domino nostro, quasi supra pe- 
trara stabilem vestigia nostra firmentur, ne quoquo 
modo supplantari possimus; per illum scilicet eujus 
nos caput observamus, et ille nostrum observat 
calcaneum, cui utique nunquam nos oportet plan- 
tam nudam prebere, sed semper debemus esse 


in verbo, fortassis etiam aliquando et in facto, sed D calceati pedes in preparatione Evangelii pacis **, ut, 


scit emendare, scit corrigere : scit ille qui dixerat **: 
Nescio hominem, paulo post cum respectus fuisset 
a Domino, flere amarissime; scit et ille qui de tecto 
mulierei viderat, et concupierat eam, dicere : Pec- 
cavi, quia tibi soli peccavi el malum coram te feci **, 
Si ergo cum ceciderit justus non prosternitur, non 
permanebit iu peccato, sed exsiliet cito, tanquam 
damula ex retibus, et tanquam avis de laqueo. lu- 
justus autem non solum permanet, sed et proster- 
nitur in peccatis. Justus autem quid facit ? Lez Dei 


ejus in corde ipsius, et non supplantabuntur gressus 
*5Joan. xiv, 6. ** Psal. xxxvi, 95. 

*! Psal, xxxvi, 51. 

xxxvi, 20, 24. 


*' ibid. 94. 
ο. Psal, ntixu, 2. "Gen. xix, Luc. ix, 62. 5 Ephes. vi, 15. ** Psal. 


si venerit diabolus supplantator, et invenerit pedes 
nostros munitos, et supra petram stantes, inde nos 
supplantare non valeat. Quamvís enim paulo anie 
dixerimus posse etiam casum aliquem et lapsum 
accidere his qui virtutis viam sequuntur, tamen 
observandum est, quia ibi ubi dixit: Cum cecide- 
fit, ΝΟΝ prosternelur, superius non tam de justo 
quai de homine puro proposuerat. Ait enim **: A 
Domino gressus hominis dirigentur, et viam ejus eu- 
piet, cum ceciderit non prosterneiur. In quo osteni- 
tur esse aliquos casus qui tamen non continuo indi- 


*5 Jacob. i5, 3. ** Marc. xiv, 11. ** Psal, L, 6. 


1355 


SELECTA IN PSALMOS, — IIOMIL. IV ΙΝ PSAL, XXXVI. 


1554 


cent esse victum et prostratum eum qui ceciderit. À si fleri potest, ut semper vincat quotiescunque con - 


Sicut enim οἱ in agone fieri solet, ut duobus inter 
se luctantibus accidat primo quidem cadere unum, 
et cum ceciderit, surgat et vincat: ita etiam in 
nostro agone, qui est nobis adversum principem 
hujus mundi, si forte acciderit aliquem de nobis 
672 vinci, et in aliquo peccato cadere, possibile 
est ut post peccatum resipiscat aliquis, et exsurgat 
et perhorrescat malum quod admisit, et de cxtero 
non solum conlineat se, verum etiam satisfaciat 
Deo, lavans per singulas noctes lectum suum, et 
lacrymis rigans stratum suum, accipiens verbum 
prophetica auctoritalis qua dicitur ος Nunquid 
qui cadit non adjiciet uw resurgal ? aul qui aversus 
est, non convertitur? Vi his qui aversi sunt aver- 
sione impudenti, dicit Dominus. Et iste est qui ca- 
dere quidem potuit, prosterni vero non potuit. Si 
autem videris aliquem cecidisse in aliquod pecca- 
lum, et post casum desperantem conversionem, et 
dicentem : Jam quomodo possum ego salvus fleri, qui 
cecidi? jam nulla spes est, peccata mea me colli- 
gant, quomodo audere possum accedere ad Domi- 
num? Quomodo ad Ecclesiam redire? et si hac de- 
speralione iste talis recedat etiam a Deo, bic non 
solum cecidit, sed in casu suo prostrates aique 
demersus est. Et est quidem optabile, ut athleta 
pietatis ac virtutis maneat semper immobilis, ut ne 
unam quidem luctam, ut ita dicam, perdat, ne se- 
mel inclinetur aut supplantetur. Quod si fleri non 
potest, sed evenerit eum cadere, non jaceat post ca- 
sum, ne prosternatur, sed exsurgat et emendet 
culpam, expurget poenitentize suze satisfactione com- 
missum, ne etiam de ipso Apostolus dicat ** : £i; 
lugeam multos ex his qui ane peccaverunt , et. non 
egerunt panitentiam de immunditia εἰ fornicatione el 
impudicitia quam gesserunt. Quare etiam Apostolus 
exempla palestrici agonis assumpsit cum dicit ** : 
Nemo coronatur nisi qui legitime ceriaverit, nisi 
quia nos scire volebat legis certamina et agones? 
qui et de seipso ait! : Sic pugno, non quasi aerem 
varberans, Et. iterum * : Cerlamen bonum certavi. 
Quia ergo certamen nobis est et agen propositus , 
etiam legi agonem nosse debemus. Sunt athletze 
qui in omnibus certaminibus vincunt, et in omai- 


llixerit, et primas inter pxedas, id est inter pueros, 
statim capiat coronas. Vis tibi ostendam aliquos qui 
inter pueros, id est, in primo statim lacte corona t 
sunt? Respice beatum Danielem *, qui a puero et 
propheti& gratiam meruit, et iniquos arguens pre- 
sbyteros, puer coronam justitie et castitatis obLi- 
nuit. Vis tibi et alium proferam inter pueros coro- 
natum? Jeremiam vide, qui cum se propter adolc- 
scentiam excusaret a prophetando, audivit a Do- 
mino : Noli dicere, quiaPuer ego sum, quoniam ad 
omnes quoscunque mittam Le, ibis, εἰ quacunque dixero 
libi, loqueris. Scd fortasse adulte tibi jam ista vi- 
deantur :etates. Dabo tibi athletam qui onte lucta- : 
(us sit, et vicerit priusquam inter liomines emiserit 
vagitus. Jacob adhuc intra uterum matris sux lu- 
ctatus cum fratre Esau, supplantavit eum et vicit, 
ex quo et supplantati et devicti fratris benedictio- 
nes primogeniti a parente suscepit *. Nam et illi 
pueri num tibi videntur in puerili agone coronati, 
qui apud Bethlehem a bimatu et infra pro Domini 
nomine palmam cepere martyrii? Vides quanta in 
pueros coronarum habemus exempla. liec de co 
quod repetivimus expositionem versiculi illius qui 
dicit : Cum ceciderit, non prosternetur. Et quare non 
prosternatur, adjecit causam dicens : Quia Dominus 
confrmat manum ejus. Et vide quam consequenter 
de singulis dicit : Ne cadat, Dominus, inquit, gres- 
sus ejus dirigit; si autem ceciderit, non proster. 
Bitur : Dominus, inquit, firmat manum ejus. Vides 
ergo quia Domini semper auxilio indigemus. Primo 
ne cadamus : tum deinde etiam si ceciderimus, ut 
resurgamus. 

9. Juvenis (ni εἰ senui, et non vidi justum dereli- 
cium, nec semen ejus querens panem. Tota die mise- 
retur εἰ [enerat, et semen ejus. in benedictione erit ", 
Qui simpliciter dicunt et secundum historiam 3cci- 
pienda esse verba Scripture divine , dicent sine 
dubio in loco confürmare David, quia transacta 
setate juventutis su: cum jam usque ad senectutis 
suse tempus venisset, in omni hoc tempore nunquam 
se vidisse ita justum derelictum ut panibus indige- 
ret, Et quid facimus de Paulo apostolo *, qui enu- 
merans et exponens prophetarum vitas dicit eos in- 


bus coronantur. Ipter pedas vincunt, inter agonios p) digentos, tribulatos, in pellibus caprinis oberrasse 


vincunt, inter andras vincunt. Alii vineuntur inter 
andras, sed coronantur inter agonios, nonnunquam 
eiiam inter andras vincunt. Ergo aliquanti semper, 
aliquapti secundo vel tertio coronantur. Certe mi- 
serum est et ultimae infelicitatis, in omnibus ago- 
nibus tam variis atque diversis, ne unam quidem 
promereri coronam. Τα ergo et Christianus, cui 
ceriaman est non adversus carnem ei sanguinem, sed 
adversus principatus el potestates, et adversus princi- 
pes hujus mundi tenebrarum harum, adversus spiri- 
talia nequitig in celestibus ?, cum tantos habeat et 
tales adversarios, tanquam agonista vigilare debet, 


*! Jerem. viu, 4, 5. ** I[ Cor. xit, 21. 
193. * Dan. xui... ^ Jer. 4, 7. *Gen. xxv. 


|. PATROL. Gn. XII. 


*9 ][ Tim. w, 5. 
! Psal. xxxvi, 25. 


per oavernas petrarum, et per speluncas : et de 
seipso commemorans frequenter dicit, in fame 
οἱ sii ** EL eum hasc pati justos frequenter 
Scripturarum  Listoriis cognosesmus, qoomodo 
punc putandum est hoc David dicere secundum 
simplicem intellectum ? Sed videamus ne forie 
sint aliquae cetates interioris hominis nostri, ad si- 
militudinem exterioris et corporalis aetatis. Unde et 
interdum ad viros jam matura atate dicitur, quia 
pueri sunt, et aliis quia senes, et aliis quis juvenes, 
et hasc utique dici de corporali aetate non conveni:. 
Dynique cum plurimi ante Abraham sexcentos et 
* | Cor. ix, 26. * ll Tim. iv, 7. * Ephes. vi, 
* Hebr. τι. * ll Cor. xi. 
WS 
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rediturus es? Et quomodo verum invenies hoc quod Α ante se hanc fcneret necessitatem "patientibus ? 


semen justi non G7/& qugrat panes, curo videas ?* 
lgmael illum de seipiue natum Abrahz, quique cum 
maler ejus fugiens dominam suam Saram portaret 
. eum in deserto, e$ aquam ulique quaerebat el pa- 
: nes? Sed οἱ Esau de via veniens deficiebat inedia, 
et in tantum famis rabie precipitatus est, ut prima- 
tus suos lentis cibo distraxerit *'. Oportet ergo nos 
secundum ea qux supra diximus, eliam semen justi 
intelligere spiritale. Et quid aliud semen justi di- 
gnum esl putare, nisi discipulum justi, qui susce- 
pto ab eo verbi Dei semine, ad yitam generatur 
selernam ? Verbi gratia, si orationibus vestris nme- 
rerer esse justus, et accipere a Domino gratiam in 
verbo sapieniix eL scientis, ita ut possem seeun- 


Forsitan loc putabitur esse quod dictum egt per 
Moysen *' : Et tu [απεταδὶε gentibus multis, tu au- 
iem muluo nan quares. Sed certum est quia de do- 
minica pecunia dicatur, quz nummulariis preecipitur 
erogari de thesauris sapienti: et scientiz Dei pro- 
lata, ut faciamus de quinque talentis decem, de 
duobus quatuor. Quanto autem abundanijiorem pe- 
cuniam habuerimus in anima nostra, tanto magis 
ιοί die fanerabimus. Sed et nunc licet non sim 
justus, tamen hoc quod loquor pecuniam vobis do- 
minicam fcnero: sed vos orate ut . efficiar justus 
οἱ possim vobis justitiae pecuniam foenerare, ut non 
solum verbo, verum etiam justitie exemplo justi- 
tiam doceam. Propterea sicut supt pecuniae Injustse, 


dum gratiam quam ipse a Domino meruissem, vobis B qus inique elt eonira legem congregantur per calum- 


quoque ministrare verbum Dei, et serere illud in 
animabus vesuis : lum deinde ingreasus sermo Dei 
in animgs vesiras, ei harrens in corde vestro for- 
marel mentes vesiras secundum speciem verbi 
ipsins, id est ut hoc velletis et hoc ageretis quod 
verbum Dei vult, et per hoc ipse Cbristus formare- 
tur in vobis : tunc vere efficeremini semen jus, 
quod nen quzrit panem, Lebenies scilicet ia vobis 
semper panem illum qui de coelo descendit. Quod 
si respendeas mihi et dicas : Quapti audierunt Be 
trum et Paulum, qui utique erant justiusimi docto- 
res, et tamen peccaverunt, et quomodo ergo semen 
justi dicentur ? Sed vide ne forte sicut non omnaep 


miam et mendacia, et diversa avaritie mala; et 
rursum sunt pecupiz qua juste et secunduni legem 
congregate sunt, id est de proprlis et justis labo- 
ribus : ita etiam in verbo et doctrina esse iuveni- 
tur. Sunt verba nec bene, nec juste, nec legitimo 
congregata, ut hereticorum verba sunt, et doctrina 
€ontra legem Dei congregata, quz nos velut iniquam 


" pecuniam et pestiferam, et de malo collectam re- 


fugere debemus. Orate ergo ut liec nostra pecunia 
quam vobis fceneraraus tota inveniatur ex justis la- 
boribus, tota de. dominica moneta procedens, ut et 
vos fanus integrum consignelise, eL nos non audia- 
mus **, quia Opertuil µε pecuniam meam dare num - 


qui ex Abraham sunt, etiam semen Abrabam di- c swulariis. 


ουρίας, quibas dicitur ** : Si Áiliá Abraham | essetis, 
eyera ulique Abraham (aceretis; ia etiam illi qui 
audierunt Petrum et Paulum, et non fecerunt: que 
docuerat Petrus vel Paulus, non erant semen eorum, 


quia suscepta ab eis verbi semina, ex snima sua - 


velut aboriione quadam abjecerunt et. effuderunt. 
Denique et in hoc ipso psalmo dicit alio loco 3” : 
Semen. impiorum exierminabitur. Certum est autem 
quia impiorum semen corporale non exterminabi- 
tur. Job deuique semen Esau semen impii erat, et 
utique non exterminatur, sed. manifestatus- est ju- 
stus a Domino, et propheta esse ostenditur , et a 
Deo supra omnes justos collandari meretur. Sed hoe 
est quod superius diximus, quia sicul semen justi 
sermo et doctrina ejus est, qui sermo ija pascit et 
refleit animas, ut negentur panibue indigere, quia 
Christus pamis eorum est : ita e centrario doctrina 
impiorum et sermo semen eorum est quod extermi- 
nandum dicitur, quia ex falsitate compositam est, 
et adweniente luce veritatis, certum est quia: men- 
dacii tenebrz fugabuntor. 

4. Tota die miseretur et fesnerat 39. Justus tota die 
miseretur, et tota die dicitar feenerare: ad nihil 
aliud vacat nisi ut freneret de ea pecunia qus sibi 
abundat. Nunquid et hic hoc putabitur, quia Justus 
tota die sedeat ad mensam, et habens pecuniam 
395 Joan. vin, $9. 


3* Gen. 9], !' G»n. xxv. 


39 aal. xxxvi, 98. 
*! Matth, xxv,27.. ?? Psal. xxxvi, 25, 20. ** ibid, 31. * ibid, 98. * 


D. Juvenis ego (ui, et seuui, et nou vidi justuim de- 
relicium, nec semen ejus querens panem : lota die mi- 
eeretur εἰ fenerat 35. ln superioribus dicitur, quia 


 4muiuaur peoeator ei mop reddi : hic quia Justus 


tota 4ie miseretgr οἱ faenerat. Et vide quam in con- 
trariis pares sint. Peceator non solum mutuo acci- 
pit, sed et.cum acceperit non reddit : justus autem 
nou solum mutuo non accipit, sed et fanerat : et 
on solum semel vel bis, sed totá die faenerat, hoc 
est toto viue suc tempore feenerans miseretur, unde 
el semen ejus in benedictione erit. 

6. Declina a malo et (ac bonwn, et inhebila in ae- 
cuum sgculi**. Πως, inquit, audiens fac quod bonum 
esi, habitabis iu seculum, hoc est, si ita egeris 
quemadmodum edoctus es, habitatio tua erit Ρίου» 
na. Si enim respicias non ad ea qua videntur, sed 
qua non videntur, quoniam qux videntur lempora- 
lie sunt, qux: autem non videntur aferna ΡΜ, lia- 
bitabis in soculum. ; 

7. Quia Domigus amat judicium, el non derelin-.. 
quet sanctos suos ". Quomodo Dominus amat judi- 
cium ? Pum nihil apud eum sine judicio flt, nibil 
sine ratione. ]ta ergo et tu sciens quoniam Dominus 
amat judicium, sge omnia justo judicio el vero, 
audiens illum qui te admonet dicens **: Cum comsilio 
omnia fac, cum consilio vinum bibe. 
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6075 8. Et non derelinguet Dominus sanctos suos, A gerunt. Solent eniin. imperiti habere etiani ist« 


in aternum conservabuntur. Sicut dicit, quia habi- 
tabit in seculum, iia et conservabuntur in zeternum. 
Quod utrumque ad futurum respicit tempos, vel 
szeculum, cui conservabuntur sancti, ut deinceps in 
sternitate perdurent. Injusti pwnientur, et semen 
impiorum peribit ; justi autem hareditabunt terram "". 
Diximus jam hinc superius quale impiorum sit se- 
men, cum ad verbum doctrinamque retulimus : et 
quomodo exterminabitur, dum omne mendacium a 
. Juce veritatis velut tenebre effugatur. Justi autem 
hereditabunt terram, Et hinc superius jam diximus, 
quomode sive jusli sive mansueti hzreditatem 
-. terrx: bonz et magua illius consequantur et quo- 
modo habitent in ea in sseculum saeculi, non solum 
in smculum, sed in seculum sseculi. Vide quam 
magna Domini retributio. Pro labore triginta aut 
quadraginta, uà multum certe quinquaginta a0no- 
rum recipit homo son solum s:eculi hujus retribu- 
tionem, sed in sseeulum sseculi. Si vero permaneat 
quis in verbo Dei, et sapientizx ejus adhereat, at- 
que in lucis zternitate persistat, perveniet etiam in 
boc, ut referat Deo gloriam in szeula ssculorum. 
Amen. 


ROMILIA V. 


Do eodem psalmo ab ea parte ** : « Os justi medite- 
bitur. sapientiam. » 


4. Lex quidem volens nos aperire os ad verbum Dei, 
precepit dicens ** : Loqueris, inquit, Aec sedens in 


cum czteris pessimum vitium, ut inanes et super- 
fluos putent eos qui verbo et doctrinze operam dede. 
rint, et amplectuntur magis imperitiam suam quam 
illorum studia ac laborem : mutatisque nominibus 
exercitia eorum verbositatem, suam vero indocibi- 
litatem vel imperitiam, simplicitatem vocant. Ορί- 
mus tamen οἱ ille est qui sapientiam probat acti. 
bus, et esse sapiens vitz: suz probitate cognoscitur. 
Beatus ergo qui os suum aperit verbo Dei, et pre- 
ficiens zetate secundum Christum proficiet et sapien- 
tia, Certe si amplius non possumus in sapientia 
proficere, saltem iHad observare non pigeat, ia 
psaimis et lymnis et canticis spiritalibus et in era- 
tione vel bonore Dei frequentius aperire os ne- 
strum **. Est enim et hec non parva sapientiz me- 
Aitatio, αἱ per hoc inveniatur semper os jesti ss- 
pientiam meditari. Non tamen-mihi videtur otiosum 
quia non dixit, os justi meditatur, quod utique ad 
presens tempus spectare poterat, sed dixit, medite- 
bitur sapientiam ; quod sine dubio ad futurum re- 
spicit tempus, in quo etiam esteri interpreus 
omnes absque uno consenüunt. Ne forte ergo ali- 
quid mysticum designet hoc tempus, quo scilicet 
indicetur futursee repromissionis, et graüe, et hs- 
Teditatis spes talis quiedam futura, ut os justorum 
9ου cibis et potu, neque deliciis et voluptatibus, 
son vescende epulis, sed meditando sapientiam re- 
pleator. Ultra enim non erit aliquis imperitus ia 


domo, el pergens im. via, el jacens, εἰ surgens. Sed ϱ regno Dei, non iadocHis permanebit, nullus erit a 


et Salomon in Proverbiis simile aliquid brevi com- 
monitione distinguit, dicens ** : Aperi os tuum verbo 
Dei. Similiter etiam nunc Propheta nos docet, cum 
dicit 5 : Os justi. meditabitur sapientiam, Revera 
enim nec debet aliud quidquam procedere de ore 
justi, nisi sapientia, Unde et vos imperitiores qui- 
que fratres audientes sermonem Prophets, date 
studium et meditamini cum justitise operibus etiam 
de ore vestro proferre sermonem sapientise. Quod 
ne difficile vobis videatur praeceptum, brevem vo- 
bis sapienti: insinuabo sermonem. Apostelus ait, 
quia Christus Dei est virtus et Dei sapientia **. Si 
igitur Christum semper loquamini, si semper ejus 
verba meditemini, si praecepta ejus in ore teneatis, 


rerum scientia peregrinus; omnes effciemur, si 
tamen merebimur, discipuli sapientize. Si quis hic 
positus imbuitur et instruitur in his qus ροή 
[n carne positus attingere, ibi jam iiuminsbitur 
perfectioribus disciplinis, et ea qux hie studie ac 
labore quaesita sunt, ad. compendium futuram inibi 
institutionis accedent. Qui vero hic nondum de- 
posuit prima rudimenta, sed adhuc «t parvulus le- 
quitar et ut parvulus sapit, etiam lbi imstftuitur ut 
parvulus, quo effectus aliquando vir per profectum 
sapientize quz? parvuli suat deponat. Aut nen tale 
aliquid, si spiritaliter intelligatur, etiam lex desi- 
gnat, cum dicit **: Loqueris in eis sedens domi, εἰ 
pergens in via, el jacens, εἰ exsurgens ? Quod ita pes 


digne os vestrum meditabitur sapientiam. Neque D sumus intelligere : sedentes in. domo et jacentes, 


enim hree sola.est sapientie meditatio, si quis do- 
cere potest, vel latius in Eeclesia disputare, con- 
tradicentes revincere. Est quidem et hoc opus sa- 
pientit, sed alius amplius, alius autem minus. In 
alio hoc ipsum quod credit Bei sapientie, sapientia 
reputatur : in alio et hoc quod acquiescit sapienti- 
bus et amat dicta sapientium, sapientia dicitur : 
. ponnullis vero etiam interregantibus tantummodo 
de sapientia, sapientia reputatur. Illud solum ob- 
servate, fratres, ne quis vestrum inveniatur non 
solum non loqui nec meditari sapientiam, verum el 
odisse atque adversari iis qui studium sapientise 


" Psal. XXXVI, 98, 99. s ibig. 90. » Deut. vl, 1. 


*! (οἱ. n, 16. ** Deut, v), 7. "Joan. vi, 14. 


eum in Ecclesia, quze est domus Dei, loquimur ver- 
bum Dei, in hoc scilicet corpore positi, pergentes in 
via, in illa quz dicit ** : Ego sum via, loquimur 
verbum Dei : et exsurgentes, cum exsurrexerimus 
e sompo mortis in resurrectione, tunc loquimur 
illa quse perfecta sunt, exsurgeetes de 800190 mor- 
tis, sicut. et Salomon G76 dicit de eo qui sapien- 
tiam sibi amicam et familiareiu fecit, quia si sede- 
rie, sine timore eris, el οἱ dormieris, libenter somnum 
capies, el non limebis terrorem supercenientem, neque 
ὑπρείκε impiorum irruentes auper te **. Sufficiant 
ista de eo quod scriptum est : Os justi meditabitur 


ο Prov. xxvi, 9. *! Psal, xxxvi, 30.. ** d Cor. |. 
6 Prov, ii, 24. - 
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sapientiam, quibus additur : Et lingua ejus loquetur À moria et diligentius retinetis, scire debetis quia si 


Judicium. 

2. Duplici modo lingua justi intelligitur loqui ju- 
dicium, sive pro eo quod omnia recto judicio, et 
cum deliberatione et cum consilio loquitur qus lo- 
quitur, et nibil per iracundiam, nihil ut hominibus 
placeat, nihil ex tristitia, nihil ex metu, qu: sin- 
gula solent utique non integrum hominibus servare 
judicum, vel certe quod semper de futuro judicio 
loquitur justus, ut commonens semper vel semet- 
ipsum, vel qui se audiunt, de futuri judicii metu, 
et de supplieiis quae preparata sunt peccatoribus, 
de fatura examinatione, sed et de repromissionibus 
— Sanctorum quie prseparause sunt eis a Deo, et semet- 
ipsum salvum faciat, οἱ eos qui se audiunt. Et hoc 
. modo complebitur, quia lingua justi loquetur judi- 
cium. Si vero oportet etiam hic declinationem fu- 
turi temporis observare, quia non dixit, loquitur, 
sed loquetur, possumus eiiam in hoe tale aliquid iu- 
telligere, quia nunc quantumcunque illud est quod 
de Dei judicio vel loqui possumus vel sentire, ne- 
cesse est nos illud scire quod definit Apostolus, di- 
cens " : Quam inscrutabilia sunt. judicia ejus, et 
iwvestigabiles vim ejus! Si vero pervenire poterimus 
ad illam perfectionem, de qua dicit ** : Tunc axtem 
facie ad (aciem, id est cum res ipse nobis eviden- 
tiores flent, cum coperimus agnoscere rationem 
singularum rerum qua in hoc mundo vel gestz 
sunt vel geruntur, quali judicio gestm suut, vel quo 


sapientiam Dei meditemini in ore vestro, et lingua 
vestra loquatur judicium, et lex Dei sit in cordibus 
vestris, nunquam supplantabuntur gressus. vestri. 

4. Post hzc ait: Considerat, inquit **, péccator 
justum. Considerat οἱ intuetur peccator justum, et 
gravis est ei ad videndum, et ideo considerat ut 
morti eum tradat : quod fecerunt sine dubio adversus 
Salvatorem illi qui prophetas occiderunt, et Deum 
crucifixerunt, et nos persecuti sunt eliam nunc, 
et populum Dei qui est Christi, id est justitize discipu- 
los, considerant et morti tradere cupiunt, et quzerunt 
mortificare eos. Sed-quid dicit populus Dei justus 
et justitiz discipulus? llle utitur verbo Magistri, el 
dicit ** : Non haberes in me potestatem, niai tibi data 
esset desuper. Potest loc et in tempore persecutio- 
nis gentilium de sanctis martyribus et confessori- 
bus aptari. Considerant enim impii persecutores 
unumquemque justorum et quzrunt. mortilicare 
eum. Sed ne securum reddat pacis.tempore isia 
talia expositio, memento quia quotidianum habet 
justus perseeutorem diabolum, et ille est qui consi- 
derat justum. Insidiatur enun semper et sicut leo 
rugiens circuit quzerens quem transvoret, Sed si 
fide plenus es et confidis in Domino, vide quid re- 
promittatur ** ; Dominus. autem. non. derelinquet 
eum in manibus ejus, peccatoris scilicet, mec dam- 
nabit eum cum judicabüur illi, . Dupliciter intelligit 
boc quod ait, judicabitur .illi, id est. sive cum judi- 


judicio Deus utatur in singulis, quibus providentise Q catur justus a. Deo, sive cum ipse Deus judicatur 


sux dispensationibus : si quis dignus fuerit consi- 


derare et perspicere quomodo judicia Dei abyssus - 


multa est; cum plenius recipere poterimus gratiam 
spiritus illius qui omnia perscrutatur, etiam alta 
Dei, tunc vere et integre secundum prophetici verbi 
distinctionem lingua justi loquetur judtcia Dei. 

9. Lex Dei ejus in corde ipsius**. Non solum in ore 
justus meditabitur sapientiam, et lingua loquetur 
judicium, sed et in corde suo legem Dei gerit ; quia 
lex velut radix quzdam in profundo cordis posita, 
germinat verba justitiz, verba sanctitatis, qua pro- 


fert justus de corde suo, et non solum verbum, ve- - 


rum et actus etiam et gesta. Judzi pene indesiben- 
ter legem Dei ore suo et labiis meditantur, sed non 


cum justo. Frequenter enim divina Scriptura docet 
hzc fleri, dicens 55 quia ipse Dominus in judicium 
veniet. Cuin ergo judicabitur justus cum Doiipo, 
non condemnabitur, et ideo dicit ** : Ezspecta Do- 
minum ; id est si tribularis, si. in angustiis es, si 
in persecutionibus, exspecta Dominum, εί custadi 
viam ejus, nec declines ad dexteram neque ad si- 
nistram. Si enim indeclinabiliter exspectaveris Do- 
miuum, adipisceris illud quod sequitur : E( exalta- 
bit te, inquit '*, ut heredites terram, Frequenter dixi- 
mus de terra sancia, ei de terra qua in lhzredi- 
tatem promissionum coelestium nominatur, cujus 
naturz eliam situs paulo evidentius in hoc versiculo 
designatur. Nam ista terra in qua nunc vivimus 


habent eam in profundo cordis deflzam, et propter- D deorsum esse dicitur, secundum illud quod scri- 


ea dicitur ad eos ** : Populus hic labiis me hono- 
rat, cor autem eorum longe est a me. Nos ergo 
si secundum hoc quod legimus, ore nostro sapien- 
liam meditémur et lingua nostra loquamur judi- 
cium, et lex Dei sit in cordibus nostris, adipisce- 
mur illud quod sequitur * ; Et non. supplantabun- 
far gressus. ejus. Puto nos meminisse eerum qus 
dudum de gressibus disputavimus, et opus est nos 
in memuriam revocare quz dicta sunt, ut videamus 
quomodo ingredientes quidam supplantantur et ef- 
funduntur gressus eorum, Quod si servatis in me- 


* Rom. xi, 59... '* I Cor.xui, 13. 
?! Joan. xix, 11. * Ps. xxxvi, 23. 


5 Pal. xxxvi, o1. 
9 |sa, jn, 4. ** Ps, xixvi, 94. V ibid, 3 Eccle. v, 4. 


ptum est ** : Deus autem in celo sursum, iu autem 
in terra deorsum. llla autem terra qus in haredi- 
tatem justis promittitur, non deorsum, sed sursum 
esse promittilur. Propterea ad eum qui exspectat 
677 Dominum et custodit viain ejus, ait repro- 
missionis sermo : Exaltabit te ut herediies terram. 
Nisi enim quis exaltetur et. ascendat in altum et 
efficiatur coelestis, non potest hareditatem terr:e 
illius consequi. Unde ego arbitror, quia sicut coeli 
istius, id eet (irmamenti, inferius solum arida liac 
in qua nos habitamus, terra ejus dicitur : iia et 
.. ibiJ, $2. 


9 isa. xxix, 1o. *! Psal. xxxvi, 31. 
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illius superioris quod prineipaliter celum dicitur, A catoribus et superbis, certum est eum non transisse, 


inferius solutn in quo halíitatores illi ecelestes con- 
versantur, et, ut. ita dicam, dorsum ipsum firma- 
mehtl hüjus, merito, ut dizi, terra illius cceli esse 
dicitüt : sed terra bona, terra sancta, térra thulta, 
tetra vivorum, terra lluens lac et mel : et ideo di- 
cit hanc sermo divinus : Exaltabit 1e wt hieredites 
lerram. 

b. Cuhi perierint peccatorés videbis **, Fortassis hoc 
prius erit, dt peccatores et irtpios justi videant 
cóndemnatos. Prius enim peccatoribus pone et 
$upplicià decernuntur : que cum viderint justi, et 
dgnoteftint quid intersit inter bonam vitam et ma- 


lam, et cum intellexerint bene vivendo de quantis: 


evaserint talis, ita ut illi qui in peenis sunt vlden- 
ies eos in gloria dicant : Nos stulti sitam eorum 
putabamus insániam**, postea ergo quam viderint 
quotnodo pereunt peccatores, tunc ipsi exaltabun- 
tur οἱ eiferentur ad celum ut hsreditent terram. 
Nunc jam sermo monet ct solamen adhibet cause 
huic, quz crebro satis cor pene omnium hominum 
pulsat. Nam quia frequenter nos infirmi videntes 
iniquos quosque et impios in hae vita cum omni 
felicitate degentes et prosperis successibus florentes, 
abundare divitiis, honoribus; fccunda et universa 
prole gaudere, deliciis fluitare, scandalizamur et 
dicimus in cordibus nostris : Ubi est justitia Dei? 
Si per providentiam divinam res agerentur, per- 
mitteret Deus hunc iniquum οἵ inipium in tantum 


nec vidisse qui non sunt, sed permanere in hoe 
prasenti statu, et idcirco mirari in eis prxssentem 
gloriam. Si autem eo modo transeat quo superius 
diximus, id est mente et sensu transcendat a praz- 
gentibus et temporalibus ad futura atque perpetua, 
tune vero dicit de éo quem viderit elatum sicut 
cedros Libani, quia Transii, el ecce non erat ; que- 
niam οἱ celum ipsum et terra transibunt. Apud 
Deum omnia qua futura sunt jam pro faetis haben- 
tur. Denique dicebat'* : Dederunt in. escam meam 
fel, quod sine dubio futurum adhuc erat, et jam 
factum dicebatur. In siti mea potaverent me acete, 
et non dixit : patabuut,. Sic ergo apud Deum qez 
futura sunt, jam facta dicuntur. Quod si et tu imi- 


B tator es Dei, et: imitaris Christum, non exspectas 


quousque iste elatus. humilietur et exstinguatur, 
sed apud temetipsum et in mente aique animo (co 
transisse e3 jam cernis, si ipse sensu 3c mente trans- 
eas a presentibus ad futura. Accipe et exemplum 
ad hsec quse dicimus. Si navigas, in navi pesitus 
vides terras et promontoria et montes transeuntia: 
non quod illa continuo moveantur, eed quià tu venie 
prospero flante transis, illa se subducere videntur 
ac ferri ; ita et in hoc ergo si sancto Spiritu mena- 
tem tuam perflante el spirante, secundo et prospero 
maviges cursu, periransis sensu.tiuo omnia baee 
quz videntur, quia temporalia sunt, et intueris illa 
qus telerna sunt ; sine dubio dicis, quia hsec omnia 


felicitátis ascendere? Propterea ergo nunc sermo (c qua videntur jam non sunt, quia nec futara sunt. 


divinus ex persona justorum dicit *' : Vidi impium 
tion solum exaltatum, sed supererultatum et eleva- 
him, nón super arbores qualescunque, sed super 
cedros Libani; ut et arbor excelsa nimis sit, el lo- 
cus montis cunctis excelsior, et tamen videns hzc 
oinnia, (ransivi, inquit**, et ecce non erat. Quid putas 


illud est quo transit justus, ut. ista cesset elatio? - 


Si meministis in superioribus eum diceremus tran$- 
isse Moysen ut videret visionem magnam, potestis 
et nunc scire quid est quod transire dicitur justus. 
Cum videmus extolli impios et in nimiam super- 
biam crescere, transeamus et nos menie et intelle- 
ctt ab his qu» videntur et temporalia sunt, et 
transferamus sensum nostrum ad ea quas non vi- 


Vidi ergo impium superexaltatum εἰ elatum. super 
eedros Libani, et (ransivi, εἰ ecce non erat. Movet me 
amplius adhuc aliquid in lioc loco. Video enim et 
alium impium qui exaltatur super cedros Libani et 
ettollitur. Cum enim haretici supra conditorem 
Deum sibi fingunt alium quemdam Deum, et exal« 
tantur atque extolluntur in verbo mendacii, ne- 
gantes creatorem. omnium Deum, Deum esse bo- 
num, impiis suis pradicationibus extolluntur supra 
cedros Libani , adversariis scilicel potestatibus 
eminentes, quarum inspiratione hujuscemodi adver- 
&us creatorem omnium Dcum .commenta simula- 
runt, pro eo quod legem secundum litteram tantum- 
modo intelligentes, et spiritalem esm esse igno- 


dentur et zterna sunt. Cogitemus temporalia hac 5 rantes, decepti suut in cogitationibus suis. Hos 


esse et paucorum dierum qua videntur elata. In- 
tueamur judicii diem, et ita sensu nostro cernemus 
istam qui superexaltatus est et elatus sicut cedrus 
Libani, in die judicli omnino non esse. Qui enim 
non est particeps illius qui semper est, id est qui 
dixit 5 : Ego sum qui sum, iste neque esse dicitor. 
Denique peccátores nor coinputautur esse. Unde et 
Apostolus de vocatione gentium dicebat ** : Elegit 
Deus qua non sunt, Ἡί ea que sunt destruat. EL in 
libro Esther dicitur **: Non tradas, Domine, sceptrum 
tuum. his qui non sunt. Donec ergo quis miratur 
superbos in elatione sua, doncc adulatur quis pec« 


9 Psal. xxxvi, 94. *^ Sap. v, 4. 
9 Esther. xiv 11. ** Psal. 1xvin, 22. 


5 Psal. xxxvi, 95. 
*: Moni, vit. 


ergo ego si videam el transeam, ultra jam uon 
erunt. Quid transeam? si transeam litteram, οἱ 
wransgrediar 676 historix superficiem, et perve-- 
niam ad sensum spiritalem, quoniam lex spiritalis 
est 97, si omnia illa in quibus errant et decipiun- 
tur, spiritaliter explanem, dogmata eorum impia el 
iuiqua jam non erunt. Et ita complebitur, ut exal- 
tatus impius et elatus me transeunte jam non sit. 
Sed et cum quaritur locus ejus non invenitur. Lo- 
cus impii dogmatis, littera legis est, quze littera 
occidit. Cum ergo nos a littera occidente transimus 
ad spiritum vivificantem, ne locus quidem impii 


* ibid. 50. ** Exod. 11, 14. ** 1 Cor. 1, 38. 
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dogmatis repudiata littera potest inveniri. Quomodo A eorum qui adhuc in profectionibus sunt; regnuin 


autem quarimus eum? Cum disputamus adversus 
eos el cum cenquirimus ad invicem, tunc quari- 
ms locum dogmatis illius in littera legis historiz, 
el ostenditur secundum historiam stare non posse : 
àinola littera ac rejecta, nusquam utique quzren- 
tibus nobis et disserentibus locus impii dogmatis 
 Juvenitur. | 

6. Custodi innocentiam e&t vide mquitatem **. Cu- 
$todire innocentiam nos precipit sermo Dei. Intan- 
tum corruptela morum profecit in hominibus, ut 
apud quamplurimos innocentia pro stultitia judice- 


tir: verum Scriptura summae hoc virtutis judicat opus, " 


quia innocentiam judicat idam αυ nemini noceat, 
neminem l:edat. Dum ergodicit: Custodi innocentiam, 
hoc est quod nos servare przecipit ut neminem lzeda- 
mus, nemini noceamus. Moc antem obtinemus, si 
semper intento animo et vigilanti videamus zquita- 
tem. /Equitatem ergo in hoc loco sie accipio, sicut 
veritatem, sicut justitiam, sicut vitam, quod Christus 
est. Hzc enim videndo simul etiam Deum videbi- 
mus, Custodi ergo innocentiam et vide a'quitatem, 
quoniam sunt reliquie homini pacifico. Requiro qua 
sunt reliquit ἴδια quz homini pacifico reservan- 
tur? Reliquias dicere solemus cum spiritus separa- 
&ur a corpore, velat majore parte hoininum in spi- 
situ. deputata, qux superest pars corporis reliquie 
nominantur. Si ergo credimus verbis Apostoli di- 
centis * quia seminaiur corpus in corruptione, mor- 


vero Dei, eorum, qui jam ad perfectum venerunt 
finecim, Unde οἱ nunc salus justi apud Deum esse 
dieitur, cum utique perfectione vitx» usque ad ipsum 
Dominum meruerit pervenire. Et proteclor est in 
lempore tribulationis". Quod est teropus tribulatio- 


nis, nisi hoc in quo sumus, cum per arctam et 


angustam viam incedimus qua ducit ad vitam? 
Si tamen per angustam ineedimus, que ducit ad 
vitam, eL non per illam latam et spatiosam quae 
divitiis dilatatur et luxuria dissolvitur, qus in 
carnis voluptatibus emollescit, αι praesentem glo- 
riam diligit. Horum protector non Deus est, sed 
Mamimnona : eorum autem qui in tribulatione et an- 
gustia sunt, protector est Deus, quia multze sunt 
tribulationes justorum. Tribulantur enim conside- 
rantes tempus judicii et semetipsos disculientes, nc 
forte aliquid inveniatur in eis quod vocetur ad cul- 
pam. Qui ergo propter hoc tribulantur et solliciti 
sunt, erit Deus protector eorum in tempore tribu- 
lationis, in tempore judicii, cum tradentur impii 
ad ponas : tunc et adjuvabit eos Dominus in teme 
pore tribulationis, el eripiet. 605, et auferet eos a 
peccatoribus, non solum ab hominibus peccatori- 
bus, sed eiiam a contrariis potestatibus, vel certe 
eo tempore eum anima separalur a corpore, et 
eecurrunt ei peceatores daunones, adverse pole- 
stales, spiritus aeris hujus qui eam volunt detinere 
et revocare ad se si quid in ea suorum operum 


tis scilicet tempore, et surget in incorruptione, cum € gestorumque cognoverint. Venit enim ad unam- 


resurrectionis tempus advenerit, cum etiam corru- 
ptibile hoc induerit incorruptionem, et mortale hoc 
induerit immortalitatem Τὸ, tunc erunt reliquiz 
homini pacifico. Erunt autem ibi pacilci hominis 
reliquie in pasce et in requie. Dicit enim et Do- 
minus de pacificis, quia etiam filii Dei vocabuntur "t. 
Pater, volo ut ubi ego sum, εἰ isti mecum sini "*, 
Sunt ergo cum Christo reliqui: hominis pacifici. 
7. Iniqui autem exterminabuntur simul?*, id est 
omues pariter exterminabuntur, quia unus finis erit 
eorum gelienna. Reliquie impiorum peribunt, tunc 
cum corpus et animam perditum dabit in gehennam 
is qui habet potestatem. Salus autem justorum a 
Domino'*. Sed melius dicit in Graeco : Salus. autem 


quamque animam de hioc mundo exeuntem princeps 
hujus mundi, et aerez potestates, et requirunt si 
inveniant in ea aliquid suum; si avaritiam invene- 
rint, suz partis est; si iram, si luxuriam, si invi» 
diam, et singula quzque eorum símilia si invene- 
rint, sux partis est, et sibi eam defendunt, et ad 
se eam trahunt, et ad partem eam peccatorum de- 
clinant. Si vero aliquis imitatus est illum qui 
dixit?* : Ecce veniel princeps mundi hujus, et in me 
non habet quidquam, si se aliquis ita observavi, 
veniunt quidem isli peccatores, et requircnles in 
eo qua sua sunt, et non invenientes tentabunt ni- 
bilominus ad suam partem violeuter eum detor- 
quere, sed Dominus eripiet eum a peccatoribus. Et 


justorum apud. Dominum, Non dixit, in ccelo salus P forte propterea jubemur cum quodam mysterio 


justorum, et hoc enim praeterit; non apud aliquam 
creaturam, quia nihil immobile vel immutabile: 
sed apud Dominum salus est justorum, qui semper 
manet, semper idem est, semper immobilis eet, 
nec usquam potest esse tutius salus hominis quam 
apud Dominum. llle mibi locus, ille mibi domus, 
ille mihi mansio, ille requies, ille sit habitaculum. 
Denique annuntiatur nobis a sancta Scriptura non 
solum regnum celorum, sed regnum Dei. Ut et 
memini me jam sepe dixisse, reguum coelorum est 


** sal, xxxvi, 37. 


** E Cor. xv, 49. 
τν ibid. 29. 


1 ibid. 39. 


15 ibid. 53. 
"** Joan. xiv, $0. 


etiain in oratione petere, dicentes" : Sed libera nos 
a malo. Sed enusam qua eripiat justos suos Domi- 
nus $79 a peccetoribus, sive in tempore exitus, 
sive in tempore judicii, cum dies ille secundum. 
Prophetam necessitatis et. angustize, dies obscuri» 
tatis et. perditionis, judicii dies advenerit; tune 


ergo causam qua eripi mereantur subjungit et 


dicit '*, quia speravertnt. ín eum. Sperautes ergo , 
in se eripiet et de tribulatione et de necessi« 
tate. Quomodo autem sperare debeat, volo tibi 


"! Matth, v, 9. 71Joan. xvu, 94. "* Psal. XXX Ui, 38. 
"7 Matth. vi, 15. 
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ευχῆς τὸ, «€ Mh ἐγχαταλίπῃς µε, Κύριε ὁ θεός µου, A dium est illud : Ne derelinquas me, Domine Deus 


ph ἀποστῇς ἀπ᾿ ἐμοῦ" πρόσεχε εἰς τὴν βοῄθειάν µου, 
Κύριε τῆς σωτηρίας µου » ἔχει γὰρ ἐν ἑαυτῷ xal 
τὴν ἁγίαν Τριάδα. 


meus, ne discesseris α me; intende in adjutorium 


-meum, Domine Deus salutis mea : habet enim in se 


etiam sanctam Trinitatem. 


ORIGENIS EXPLANATIO 


Super psalmum tricesimum septimum, qui dicitur : Domine, ne in [urore, etc. 


HOMILIA PRIMA. 

4.Creator humanorum corporum Deus sciebat quod 
talis esset fragilitas bumani corporis, qux: fanguo- 
res diversos posset recipere, et vulneribus aliisque 
debilitatibus esset obnoxia : et ideo venturis pas- 
sionibus providens, etiam medicamenta procreavit 
ex terra, et. medicine tradidit disciplinam, ut si 
accideret zgritudo corpori, non deesset medela. 
Quo nobis tendit ista praefatio? Ad animam sine 
dubio revocatur : quoniam et ipsam cum Creator 
omnium condidisset, sciebat quod futura esset vi- 
tiorum capax, et ob hoe subdita atque obonerata 
peccatis. Et ideo sicut corpori medicamenta przepa- 
ravit ex herbis arte discipliunaque compositis, ita 
eiiam anims medicamenta prsparavit in his ser- 


B quid tale ultra committat : et propterea puto su- 


perscriptum esse ipsam psalinum **, Psalmus David 
in. recordationem. Quid sit autem ín recordationem, 
per totum ipsius psalmi corpus enarrat. Videamus 
ergo nos omnes peccatores, si in aliquo delicto 
fuerimus inventi, vei quid dicere, vel quid facere 
debeamus, ut cum hsec in Scriptura sacra didicerie 
mus, etiam medelam vulneris nostri consequi me- 
reamur. Bonum quidem erat semper corpus, ut its 
dixerim, anima nostra in sanitate durare, et armis 
Dei circumdatum ab omnibus telis ignitis diaboli 
maligni invulnerabile permanere, nullius longuoris, 
nullius zgritudinis quidquam experirl, nihilque 
interiorem nostrum hominem vitii morbique susci- 
pere. Quod si per negligentiam sui atque animi 


wonibus quos per divinas Scripturas seminavit C desidiam incurrerit in peccatum, quid ipsum con- 


aique dispersit : ut hi. qui aliqua zgritudine fuerint 
oppressi, statim ut vim morbi senserint atque ali- 
cujus vulneris stimulum doloremque perspexerint, 
id est, cum viderint animam aliquid preter natu- 
ram gerentem, requirant aptam et convenientem 
sibi rationabilem disciplinam, quz eis ex prace- 
ptis Dei possit mederi : nam tradidit et medicina 
artis industriam, cujus archiatros est Salvator di- 
cens de se *!, quia Non opus habent qui sani sunt 
medico, sed qui male habent. Et ille quidem erat 
archiatros qui posset curare omnem languorem et 
omnem infirmitatem; discipuli vero ejus Petrus 
vel Paulus, sed et prophetae medici sunt, et hi om- 
nes qui post apostolos in Ecclesia positi sunt, qui- 
busque curandorum vuluerum disciplina commissa 
est, quos voluit Deus in Ecclesia sua esse medicos 
animarum, quia non vult Deus noster morteni pec- 
catoris, sed poenitentiam et orationem ejus exspe- 
ctlat. Deinde et iste psalmus qui nuuc lectus est, 
nobis ostendit, ut si forte aliquando prevenimur 
in delictis, qualiter:nos et cum quo affectu orare 
oporteat et medico supplicare pro doloribus vel 
infirmitatibus nostris. Si quando ergo praocoupa- 
verit nos inimicus et ignitis jaculis suis vulnerave- 
rit animam nostram, primo hoc nos docet hic psal- 
mus, quod convenit post peccatum confiteri pecca- 
tum, et in memoriam recordari delictum, ut per 
recordationem culpzx stimulatum cor el concitatum 
yro delicto suo, interim refrenet ac revocet, ne 


sequatur agnoscat. Argui vel corripi est doloris 
pena, cruciatus et ita gravis est, ut eliam hi qui 
fideles et religiosi videntur, si forte ut homines 
aliquando in delicto aliquo iucurrerint εἰ arguan- 
tur, indignentur adversus eos qui arguunt, et ode- 
rint eos. Corripiunt enim ut emendent. Et hoc 
malum fuit in causa, ut etiam a priori populo ín 
odium haberentur propheta, persecutionibus agita- 
rentur. lloc fuit capse quod Isaiam secari fecit, 
quod Zachariam inter templum et altare compulit 
trucidari, Jeremiam in lacum ceni demergi. Et ad 
ultimum hc fuit causa quie Dominum nostrum Je- 
sum Christum egit in crucem. Omnia enim qux supra 
681 enumeravimus scelera atque flagitia, non alia 


D ex causa commissa sunt, nisi quod dum omnes in 


medicinali disciplina resecari per correptionem de- 
linquentium nolunt, cur:e impatiens populus et me- 
dele in perniciem medentis exarsit. Beati ergo sa- 
pientes jam ex ipsa Scriptura appellantur hi , qui 
cum deliquerint, si arguantur, non oderunt arguen- 
tes. lta enim dicit Scriptura **: Noli arguere ma- 
los ne oderint te, argue sapientem et amabit te. Vides 
quomodo sapientem. appellavit Scriptura eum qui 
correptioni obnoxius est, non tamen odit, sed ma- 
gis diligit arguentem ? Tales erant illi qui ab Apo- 
stolo arguebantur, et confutati non oderant arguen- 
tes. Unde et ego arbitror illum qui in Corintho gra- 
vissime deliquerat 55, idcirco misericordiam conse- 
cutum, quoniam correptus ab Apostolo, et ità 


** Matti. ix, 12. 9! Psal. xxxvit, 1. "5 Prov, ια, δ. 351 Cor. v. 
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clesi:, non tamen odio habuit arguentem , sed ani- 
madversionem patienter accepit et fortiter tulit. 
Ego arbitror quod etiam majorem affectum concepit 
erga Paulum , atque erga omnes qui statutis Pauli 
ἐπ ejus animadversione paruerant. Unde et Paulus 
sententiam revocat, et ejectum reconjungit Eocle- 
siz, οἱ addit dicens ** : Confirmate in eum charita- 
Aem. Vidit enim eum post animadversionem  con- 
servasse claritatem : et ideo dixit ut etiam post 
peccatum. non tam tribueretur ei charitas, inerat 
enim, sed ut ab omnibus ea qua inerat firmaretue. 
Necesse est ergo cum qui peccat argui : sed quo- 
niam gravis nobis infirmioribus, quamvis sit utilis 
ista correptio, ferre eam sub omnium przsentia de- 
vitamus. Et quid dico omnium przsentia ? Interdum 
ne duos quidem cum arguimur adesse patimur te- 
stes , sed culpamus arguentem et dicimus : Opor- 
tuerat te soli mihi dicere qu: velis, et nou sub 
inultorum przsentia facere mihi ruborem. Dolemus, 
jactamur, effervescimus , et in interioribus anima 
sensibus cruciamur, Quod si talis correptio est qua 
ab hominibus vel coram hominibus arguimur, quid 
faciemus si Deus nos arguat, si ipse Deus confutet 
οἱ arguat in furore ? Nos qui episcopl arguentis ira- 
cundiam ferre nou possumus, sed indignanter ac- 
cipynus, illum furorem qui Dei esse dicitur , ar- 
guentem nos quomodo tolerabimus ? Sciens ergo 
Propheta quamplurimas esse differentias arguendl, 
et volens quasi liomo pro delictis quidem argui, ve- 
rens autein ne graviori pondere, id est, ne in furore 
Domini argueretur, ait, sicut jam eL in alio psalmo 
ante dixerat, etiam lie*' : Domine, ne in [urore tuo 
arguas me. Similiter autem dicit et quod sequitur: 
neque in ira tua corripias me. Oportet ergo nos 
aliqua et de correptione dicere , de qua generaliter 
nos Apostolus docet dicens ** : Omnis quidem cor- 
reptio ad presens non videtur gaudii esse , sed ma- 
roris, postea autem [rucium pacalissimum his qui 
per eam exercitati sunt , reddet justiti. EL videte 
etiam pueros, quemadmodum cum corripiuntur ver- 
beribus a p:edagogis, vel a doctoribus excitantur, 
moleste quidem accipiunt, et summum malum judi- 
caut dolorem illum, qui eis ceusa eruditionis infli- 
gitur: et quamvis profectus suos in hujuscemodi 
ercditionibus, vel correptionibus esse positos non 
ignorent, tameu moleste atque impatienter ferunt. 
Quod si eruditio puerorum hujuscemodi est , quid 
sentire debemus de nobis senibus, qualem nobis 
vel eruditionem, vel correptionem imminere cense- 
mus, 418 non a dispensatoribus, neque a pzdago- 
gis infertur ? Novit quippe Scriptura pzedagogum et 
dispeusatorem et procuratorem parvuli : quid , in- 
quam, existimare, vel sentire debemus , cum ab 
ipso patrefamilias eruditio nostra facta fuerit. atque 
correptio ? [terum redeamus ad similitudinem pue - 
rorum, Si corripiatur puer 3 pedagoyo, non erit 
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scere, qu:e ex gravioribus delictis ac flagitiosiori- 
bus provocatur. Si corripiatur a deetore puer, mon 
ita austerus eril magister sicut pater esse potest, 
si gravia delicta in filio cognoverit. Si enim corri- 
piat pater pro majoribus gravioribusque peccatis, et 
lantum sit eommissum filii quod ad irscundiam 
concitaverit patrem, sine dubio post cruciatus, post 
supplicia etiam abdicationis pena metuenda est. 
Si intellexisti similitudinem, transi mihi ab exem- 
plo ad rem, et intellige de nobis omnibus quae di- 
cuntur. Omnos episcopi atque omnes presbyteri 
vel diacomi erudiunt nos, et erudientes adhibent 
eorreptiones, ei verbis austerioribus increpant. Est 
autem quando erudimur etiam a procuratoribus, et 
actoribus, id est ab his angelis quibus creditae sunt 
dispeusand:e et regendze anima nostra : quemad- 
modum describitur in quodam loco angelus poeni- 
tentix , qui no& suscipit castigandos, sicut Pastor 
exponit, si cui tamen libellus ille recipiendus vide- 
tur. Interim diversis eruditionibus succumbimus. 
nos homines castigantibus , nos εἰ corripientibus : 
nondum t2unen.ab ipso patrefamilias castigamur, 
sed a procuratoribus angelis , qui uuiuseujusqne- 
nostri castigandi atque. emendandi sortiuntur of&i- 
cium, et est tolerabilius cum ab aliquo borum cor- 
ripimur. Sie quoque interdum: eliam pxdagogo com- 
missa est nostra correpiio. Nan: quicunque sub lege 
erant, quoniam lex pxdagogus noster fuit in Chri- 
δίο, delinquentes in lege a3 pxedagogo corripieban- 


Wr, cum puniebantur ex lege. Puniebantur eniur 


vel cum lapidabantur, vel cum aliquid eorum quie 
Moyses scripserat perferebant. Nullus ergo eorum 
de quibug superius diximus ab ipso paltrefamilias 
puniebatur. Non enim erat paterfamilias lex, neque 
angelus poenitentiz. Sed sunt alia peccata pro qui- 
bus peccautem ipse paterfamilias punit, eum vide- 
licet 8899 qui mensuram facinorum supergressus, 
ultra crcaturze contumeliam sceleris sui impietate 
teteudit, Nec tamen alius quis novit preter Deum 
solum, qui vel quando procuratoribus tradi debeat 
castigandus, vel qui corripienlus actoribus, quando 
eiiam qui subjici debeat pedagogo, cui etiam infe- 
riores sint horum omnium correptiones, 8i quis 


D scilicet talis est qui ipsam, ut ita dixerim, divinam 


manum in suam provocet ultionem. Si intellezisti 
que dicta sunt, si altiorem secutus es intellectum, 
intuere nune qualiter hac Propheta prosequitur, 
cum dicit : Etiam οἱ corripis.me , Deus , noli me in 
ira corripere. Sed nos nec corrigi volumus, nec 
padagogum patimur commonentem, neque proeura- 
jorum vel actorum correptiones libenter accipimus, 
et propterea ab ipsa ira Dei correptionem nobis in- 
duci necesse est. Propheta enim dicit : Domine , ne 
iu furore tuo ΑΤΟΜΑ me, neque im ira (ua corri- 
pias me. 

9. Sed qui hoc dicit, debet proferre aliquam ra- 
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tionem, quare nolit vel in furore argui , vel in ira A corripiatur, «tque ir: ejus correptionibus arguatur. 


corripi. Et qux sit ista ratio videamus , ut nos si 
delinquimus hanc rationem discenies, οἱ facientes 
secundum lioc quod docemur, non incurramus in 
vindictam -furore arguentis, vel ira corripientis. 
Quoniam, inquit **, sagitte tue infizee sunt mihi , el 
confirmasti super me manum (uam. Sermo Domini 
sagittis est similis (46). Denique et Salvator ita 
dixit ?? : Posuit me sicut sagittam eleetam, et in pha- 
γείγα sua abscondit me. Qui ergo loquitur sermonem 
Domini, sagittas jaculatur. Et cum loquitur corri- 
pieus et castigans, correptionis jaculo cor perforat 
audientis. Qui ergo ita suscipit verba Domini, ut ex 
liis quos audit sermonibus cor suum configatur, et 
per stimulum eorum quz dicta sunt ad paenitentiam 


Non enim potest dicere Domino : Quoniam sagitte 
(uc infix& sunt mihi. Atque utinam oinnes nos au- 
diaut compuncti et siimulati ex. his quz dicuntur, 
atque ad paenitentiam eonversi dicant.ad doctorem, 
Quoniam sagitUe tuze infix:e sunt mihi , et dum ca- 
stigas nos verbo Dei , duin verberas, dum in inte- 
rioribus nos conscientiz percutis : Confirmasti super 
me manum tunm. Confirmat namque manum supra 
pueros p:elagogus duin verbera!, et emendat , et 
confirmat manus, cum verbera non negligenter aut 
leviter infliguntur. Ita enim Domino dicere qvis po- 
test cum miserit sagittas, sed per quoscunque vult 
mittere sagittas verborum suerium, quoniam confir. 
masti super me manum tuam, Cum enim manus Do- 


suscitetur, cerium est quoniam in illum in vanum B mini adsit, qui emittit verborum jacpla et infigit 


non abiit sermonis Dei jaculdm, neque transvolavit, 
. sed in ipso ones ill: sermonum Dei defixze sunt 
sagit. Denique ita et quodam loco ait *! : Vidisti 
quomodo compuncius est Achab ? Merito ergo et nunc 
dicit Propheta : Domine, ne in furore tuo arguas me, 
neque in ira tua corripias me. Digna est enim causa 
qua subsequitur , qux: ab eo correptionem furoria 
Domini debeat temperare, quoniam sagittze tuz in- 
χα sunt mibi. Verbi gratia, et nunc si ex ista 
omni multitudine auditorum sint aliqui conscii sibi 
iu aliquo peccato, atque utinam quidem nullus sit! 
verumtamen necesse est esse aliquos conscios sibi, 
el hi si his auditis qux: loquimur recte et fideliter 
audiant et compungatur cor eorum er jaculis ver- 


borum nostrorum , et trans(ixi talibus jaculis do- C 


leant , el conversi ad poeuitentiam dicant : Domine, 
ne in [urore (uo arguas me, neque in ira tua corripius 
me, quoniam sagiltg (ug. infixie sunt. mihi. Si vero 
audiens hac non compuagatur, sed tanquam in 
corpere jam emortuo, ita in anima ejus nulla sa- 
gita, nullum jaculum sensum doioris inveuiat, nec 
u'lam recordationem suorum capiat peccatorum : 
iste quippe dignus est ul stimulis furoris Domini 


5* Py. xxxvi, 5. ? [sai χεις, 2. *! HL Reg. xxi, 29. 


(46) Sermo Domini sagittis est similis, etc. Catena 
Corderii et allera  Coisliniana Grieca hujas loci 
verba sic referunt : Οἱ λόγοι τοῦ Κυρίου βέλη εἰσίν " 
αὐτὸς ουν ὁ Σωτίρ φησιν ' "Εθηχέ µε ὡς Béloc 
£xAgxtóvr , καὶ τῇ φαρέτρᾳ αὐτοῦ ἔκρυνά pe. 0 


sagittas in auditorum animam, meritoetiam Domino 
dicit, quoniam con[irmasti super me manum tuam : 
nec est sanitas in carne mea a (ucie ire tue. Propter- 
ea ergo rogo non ipsius ir: tu:e potentiam expe- 
riri, quoniam judicium ejus tantummodo accipiens 
et solam quodammodo faciem ejus videns, qu» ex 
solis verbis divinze Scripture deformatur, jam do- 
leo omne corpus meum et conturbor: nec est ulla 
sanitas in carue mea, neque pax ossibus meis, tantum 
quod faciem irze (ize ex Scripturis sanctis, non tamea 
ipsam iraw sentiro vel videre visus sum. Et si ex hoc 
solo talia sunt qu:e patior, propter hoc oro ut nonip- 
sam iram patiar, Videergosinon manifeste hzc dicun- 
tur 88 in eo quod ait: Et confirmasti super mema- 
hum luam ; nec est sanitas in carne mea a facie ire 
tuc, Potuit dicere, ab ira tua, sed nunc ait, a [α- 
cie ire we. Si cnim dixissel,ab ira tua,.superfluum 
erat illud sine dubio quod superius dixit : Ne in 
ira (κα corripias me. Nunc autem dixit : Non. est 
sanitas in carne mea a (acie ire tue. Quoniam qui- 
dem sola facies ir:» luz, id est consideratio ipsa 
indignationis, ita me pcerterruit et convertit, ut 
ire tux jam iu. me locus esse non debeat : Nec est 


^V 


αὐτῖς φαντασία , ἥτις ἕδρασεν περ ἂν εἰ παρΏν f) 
óprh, ] ἀπὸ προσώπου ὀργῆς, fivot τῶν περιστάσεων 
οὐχ ἀπ eris ὁ λόγος, ἁλλ ἀπὸ προσώπου αὑτῆς 
ἐρχόμενος. "Ex 


Cic ἐν τῇ 


δὲ τοῦ ἀπηστόλου τὸ, Οὐκ ἔστιν Ta- 
cap» prov , νοεῖται , τὸν tv Ko o? - 
bis- 


λέγων οὖν τὸν λόγον τοῦ Κυρίου βέλος ἀφίησι. Καὶ D σαντος ἡμαρτηχότα παρπδοῦναι τῷ Σατανά εἰς 


ἐπὰν λέγῃ ἐπιστρεπτιχὰἁ , τῷ βέλει τούτῳ τιτρώσχει 
&59 συνετὺὸν ἀχροατήν. Ὁ οὖν δυνάµενος Ex τοῦ τε- 
τρῶὠσθαι νενοηκέναι xat ἠλπιχέναι, oe post ὅτι οὐχ 
ἔπεσε τὰ βέλη τοῦ θεοῦ τὰ λογιχὰ, οὐδ' ἔξω γέγονεν 
αὐτοῦ, ἀλλὰ καθίχατο αὐτοῦ, ὡς λέγεσθαι. "Ed 

ὡς χατεγύγη ὁ δεῖγα ; Λέγοι δ ἂν τῷ τύπτοντι δι- 
δασχάλω 7| παιδαγωγῷ ὁ τυπτόµενος , ὅτε οὗ παρέἑρ- 
10€ τύπτεται' ᾿Επεστήριξας ἐπ᾽ ἐμὲ τὴν χεῖρά σου. 
ὠὕτω δ᾽ ἂν λέγοι xa τῷ Κυρίῳ πέμψαντι βέλη, δι 
ὧν πέµπει τὰ λογιχὰ, ὅτι, Επεστήριξας ἐπ ind τὴν 
χε]ρά σου. Τῆς γὰρ χειρὸς Κυρίου ἐπιχειμένης τῷ 
ἀιριέντι τὰ λογικὰ βέλη, τιτρώσχει τε χαὶ ἐἑμπήγνυται 
βλη εἰς τὴν φυχἣν τοῦ ἀχούοντος. Ωὐκ ἔστιν ἴασις 
ἐν τῇ capxí µου ἀπὸ προσὠπου τῆς ὀργῆς σου. 
Εἰκότως δέοµαι μὴ πειραθηνᾶί σου τῆς ὀργῆς, ἐπειδὴ 
καὶ µόνον αὐτὴν φανταδόµενος, xai τὸ ταύτης ὁρῶν 
πρόσωπον ix τῶν θείων φῶν , τὴν τοῦ σώματος 
t$ ὅλην ταράττοµαι. Πρόσωπον γὰρ ὀργῆς ἢ περὶ 


θρον τῆς σαρχὸς, ἵνα τὸ πνεῦμα σωθῇ ἐν τῇ ἡμέρᾳ 
uplou , ὡς οὗ δυναµένου σωθῆναι τοῦ πνεύματος, 
ἐὰν μὴ mapabo0f] ἡ σὰρξ εἰς ὄλεθρον. El δὲ τὸ ὁλε- 
θρευόµενον ἀποθνήσχει, ἀπέθανεν à σὰρς τοῦ δι- 
καΐου, τοῦ πάντοτς "n νέχρωσιν τοῦ Ἰησούυ ἐν τῷ 
σώματι περιφέροντος. Tou δὲ operates τῆς σαρχὸς 
: τοιαύτη χαθέστηκε νέχρωσις, δι’ ς τὸ πνεῦμα σώ- 
εται. Τὸ δὲ ἀσθενοῦν μὲν ἔτι θρόνημα τῆς σαρκὸς, 
ποτε δὲ φθάσαν ἐπὶ τὸν ὅλε 
χει’ πρὸς & τὴν κατὰ xaxiav ὑγείαν ἐπανελθὼν, 
τελείαν ἔχει τὴν ἴασιν ἐπ᾽ ὀλέθρῳ. Αἰτίαν οὖν ἀποδί- 
δωσι τοῦ μὴ δεῖν πειραθῆναι τῆς ὀργῆς τοῦ θεοῦ, τὸ 
ph ἔχειν ἐρώμενον τὸ φρόνημα τῆς σαρχός. Ἡρόσω- 
πον δὲ ἁμαρτιών, tj περὶ αὐτων φαντασία χαὶ μνημη, 
κατὰ τὸ, Καὶ ἡ ἁμαρτία µου ἐνώπιόν µου ἐστὶ δια- 
παντός. Ἔφη δαχνόµενος ἐν τοῖς ὁστοῖς . ὅτι εἰρή- 
ην οὺὰ εἶχε ταραττόµενος. ᾽Αρμόττει δὲ μετανοουσιν 
λόγος. 


pov , ἔτι πως ἴασιν 
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sanitas iw carne mea a [acie ἴτα tue. De eo qui À emori eam faceret, antequam perfecte mortifica- 


apud Corinthüm peccaverat indicavit Apostolus, 
dicens ** : Tradere hujusmodi hominem  Salane 
in interitum carnis. Nunquid putandum est quod ini- 
quum fieri volebat quem dicebat tradi debere Satanze 
in interitum carnis? Quin potius apparet, quoniam 
pro salute ejus tradebat carnem ejus in interitum. 
Denique addit dicens : Tradidi ejusmodi hominem Sa- 
tang. in interitum carnis, ut spiritus salvus fiat in die 
Domini, ostendens non posse salvari spiritum, nisi 
caro in interitum traderetur. Quis ergo sit interitus 
carnis, audi. Quia quod interierit, sine dubio mor- 
tuum est. Vivit autem caro in peccatore, mortua 
est caro in homine justo. Propter quod et justi di- 
cunt ** : Semper mortificationem Jesu Christi in 
corpore nostro circum[erentes, wt et vita Jesu Chriati 
manifestetur in. carne nostra. mortali. Et iterum 
mandatum accepimus dicens ** : Mortificate mem- 
bra vestra qua suni super terram. Et beatus qui mor- 
tuus est peccato, secundum quod dictum est ** : 
Corpus quidem mortuum est. propter peccatum, spi- 
ritus aulem vita vivit propter justificationem. Tradi 
ergo in interitum carnis tale est, ut enioriatur sen- 
sus carnalis in nobis, et non vivat carnis cupiditas 
in ea, Ex eo enim quod moritur sensus carnis, ut 
non secundum carnem sapiamus, spiritus salvus 
efficitur. Alioquin dum vivit sensus in nobis carnis, 
el caro vivit, non possumus de spiritalibus sapere. 
Moc ergo modo Apostolus tradidit in interitum 


retur, prius dixit inllrmari carnem suam; et donec 
infirmabatur quidem caro, spiritum promptum esse 
dicebat; eum vero cruci eam tradit et perfecta 
morte consummat, tunc non jam promptum  spiri- 
tum, sed in manibus Patris positum esse testatur. 
Hzc autem ille in se describens nostris eruditioni- 
bus praebebat exemplum. Propter nos enim et no- 
bis infirmus erat. Ideo consideremus nosmetipsos, 


'si infirma est caro nostra, si non deliciis luxuria- 


que resolvitur, hzc ei vitiosa sanitas praesto est: 
Yide si per abstinentiam quotidianam inürma effici- 
tur caro, si per continentiam desideria refrenantur, 
libido comprimitur, vitia conquiescunt : tuac etiamsi 
nondum emortua est, tamen non est sanitas ia 


B carne tua, sed etiam membra tua interim mortiflesta 


sunt super terram. Quid est autem quod facü satu 
tatem in carne non esse? Si sentiamus faciem irm 
Dei. Deum enim recordamur iram Dei, et anie 


: oculos vultum ejus adducimus ex ipsa intuitione 


ejus, qus propter hoc facies ire appellata est, 
conturbata et exterrita caro. infirmatur atque lan- 
guescit. 

S. Non est pax ossibus meis a [acie peccatorum 
meorum, Etiam hzc debet dicere qui peceavit, et 
post peccatum peccasse se recordatur, sicut ipse 
David dicebat in quinquagesimo psalmo *! : Et pec- 
catum meum coram me eet semper. Sunt. quidem 
qui cum peccaverint securi sunt. prorsus, nec co- 


carnis eum qui secundum carnem vixerat, ut ϱ gitant de peccato suo, nec venit ad sensum eorum 


sensu carnis emortuo spiritus in die Domini sal- 
varelur. Si intellexisti apostolicum sermonem, ad 
id quod propositum est revertamur. Utinam in cor- 
pore meo si quando delinquo, et delictum ex sensu 
carnis venit, superduceretur interitus carnis, ut 
spiritus salvaretur. Si enim caro infirmatur, sine 
dubio proficiens infirmitas etiam ad mortilicationem 
pervenit carnis : et tunc est quod recte dicitur, 
quoniam non esl sanitas in. carne mea. Si vero non 
infirmatur quidem caro, sed redit ad sanitatem 
suam, id est, ut sapiat qux? sunt carnis, ac deside- 
rel malum, tunc sanitas est in. carne, quod utique 
Spiritui non est bonum. Iste ergo qui arguitur, et 
recusat per furorem Domini argui atque iracundia 
ejus corripi, justissimas causas hujus excusationis 
ostendit, asserens se sagittis verborum Dei esse 
confixum, et ita turbatum atque perterritum a sola 
facie ire Domini, ut nulla prorsus in carne ejus 
sanitas, id est nullum peccandi ultra desiderium 
manserit. Memini me aliquando de illo capitulo 
Evangelii disputantem, in quo scriptum est ** : Spi- 
ritus quidem »romplus est, caro autem. infirma, tale 
aliquid sensisse, quod antequam Salvator noster 
veniret ad crucem, et crurifigeret carnem, alque 


5] Cor. v, 5. ** Il Cor. ιν, 10. 
9! Psal. 1, 5. 


(41) Qui enim nec dolent, etc. Catena Corderii et 
alie manuscripta Greca verba afferunt qui cum 
hoc loco multum liabent aflinitalis ; 09x ἔστιν 


** Coloss. 


quid male gesserint, sed ita vivunt quasi nibil om- 
nino commiserint : isti ergo non possunt dicere, 
quia peccatum meum coram me est semper. Cum 
vero post dictum quis consumitur et affligitur pro 
delicto suo et conscientis stimulis agitatur, morde- 
tur sine intermissione atque oceultis confutatie- 
nibus impugnatur, iste merito dicit : Non és! pes 
ossibus meis a [acie peccatorum meorum. Est sane 
facies quzedai etiam peccatorum, et, ut ita. dixe- 
rim, color quidam et species, per quam recordari 
el recognosci solent ea qux aliquando commissa 
sunt. Cum vero ante oculos cordis nosiri statueri- 
mu$ peccata nostra, et unumquodque intuentes, 
recognoscentes erubescimus factique paonitemus, 
tunc conturbati et exterriti merito dicimus nos non 
habere pacem in ossibus nostris a facie peccato- 
rum nostrorum. 

4. Adda etiam hzc qui poenitet pro peccatis suis, 
el dicat : Quia iniquitates mee GA superposuerunt 
caput meum, sicul onus grave graval& sunt super 
me. Qui enim nec dolent (47), nec gravantur pro 
peccatis suis, sed securi sunt atque in deliciis flui- 
tant, liec. dicere non possunt, nec sentiunt quod 
iniquitates quidem sux excrescunt, et ultra capi- 


m, 5, * Βοπ. vn, 10. ** Matth... xxvi, 4. 


εἰπεῖν ταῦτα τους uh τῶν ἰδίων ἁμαρτημάτων αἶσθα- 
νοµένους᾽ τ'νὲς γοῦν καὶ ἐχχαυχῶνται καὶ Ἡδονται 
τοῖς αὐτῶν πλημμελήμασιν, ὡς Ἠλέως ταντα ῥαστά- 
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tis sui vadunt proceritatem, ipsi vero decrescunt A fortassis ipse sanctus Apostolus (48) dicit sciens sc 


et in nibilum rediguntur, et ideo non possunt di- 
cere : (Quoniam iniquilales mec superposuerunt 
caput meum, sicul onus grace gravat sunt super 
. mé. Quomodo enim possunt dicere illi qui in de- 
lictis suis non solum delectantur, verum etiam 
exsultantes mala sua praferunt? quibus profecto 
peccatum suum non onus efficitur, sed voluptas. 
Non est ergo illorum dicere hzc, sed eorum qui- 
bus libido jam sorduit, quibua vitia horruerunt, a 
quibus denique deprehensa est omnis presentium 
gratiarum voluptas esse pro nihilo, quia postea 
omnino nulla futura est. Isti sunt qui possunt etiam 
dicere hec qus sequuntur, quoniam fatuerunt. et 
puirefacte sunt cicatrices med. Nolite, inquit Sal- 
vator **, mitere margaritas vestras ante porcos ; ibi 
appellans eos qui peccatorum" fetoribus delectan- 
tur sicut porci, qui fietorem omnem tanquam odo- 
rem suavissimum expetunt. Considera ergo pecca- 
torem qui peccatis suis delectatur et lotus est in 
malis suis : quoniam et ipse in stercore fostido vo- 
lutatur, et nullum fctoris ejus, qui ex peccati 
stercore redditur, percipit sensum, velat in sum- 
mis voluptatibus ei gratissimis deliciis delectatur. 
8i vero istum eveniat aliquando porcorum quidem 
sensum odoratumque deponere et sensum verbi 
Dei percipere, ita ut possit sentire faetorem pecea- 
torum suorum : statim conversus ad poenitentiam, 
et emendationem requirens, impatiens proprii faito- 
vis elicitur, proclamans ad colestem inedicum 
atque ostendens cicatrices putrefactorum suorum 


vulnerum dicit : Fauerunt. et putrefacte sun εἰἷ- , 


cetrices mec a [acie insipientie mee. Recte autem 
hic peccatum insipientiam nominavit. Nemo enim 
sapiens id aliquando committit, 

5. Miseriis afficius sum, el curvatus usque in 
fmem. Sed videas aliquando eum qui peccavit 
ecrentem et coniistatum tristitia qua secun- 
dum seculum est; quie enim secundum Deum 
est tristitia, poenitentiam in salutem stabilem 
operatur. Iste vero dicit, quoniam miseriis afflictus 
sum, et curvatus sum usque iu finem. Propterea 


οὐ Matth. vii, θ. ** Rom. vii, 94. 


* [ Cor. xv, 9. 


aliquando peccasse *: Miser ego homo, quis me 
liberabit de corpore mortis hujus? Peccavit enim 
etiam ipse cum persecutus est Ecclesiam Dei, 
propter quod dicit! : Non sum dignus vocari apo- 
&tolus. Miseriis ergo afflictus sum, ait. Non dicit, 
alligor adhuc. Si enim transierunt jam peccata ! 
mea, afflictus sum miseriis; οἱ aulem permanent, 
et in ipsis conversor, adbuc affligor miseriis ; Mi- 
seriis. ergo, inquit, afflictus, el Curvatus sum usque 
in finem. Si videas eum qui peccavit non posse 
respicere in ccelum, sed curvato corpore demerso- 
que in terram vultu non solum corporis, sed et 
animas, et contorquentem sicut circulum colluin 
suum, intelligis quomodo quis curvatur usque in 


B finem. Si vero vis etiam per exempla cognoscere 


quomodo peccatis suis unusquisque curvetur, ita 
uL suspicere non possit nec in colum elevare 
oculos suos : intuere illum publicanum, qui in 
Evangelio ingressus templum et de longe stans, 
nec audens levare oculos suos in ccelum, sed per- 
cutiens pectus suum, et confitens peccala sua, di- 
cebat * : Deus, propitius esto. mihi peccatori, Huic 
nimirum convenit dicere, quia Cureaius sum wsque 
in finem, εἰ tola die contristatus ingrediebar, Hoc 
autem dicens, velut affectum ipsum et animam 
peenitentis exponit dicentis : Ex quo peccavi, nun- 
quam risi, nunquam lztstus. sum, nunquam mibi 
ipsi aliquid jucuaditatis indulsi, sed semper in mce- 
rore fui, semper in poenitentia, semper in luctu. 
Tale est illud quod in Evangelio praecipitur *, dicente 
Domino : Beati qui lugent, et beati qui flent. Econ- 
trario autem si quis peccator sit, et multis malis ob- 
noxius, et hic nullo flagitiorum suorum stimulo pul- 
satus, insuper etiam et rideat et lzeius sit atque ju- 
cundus, nec in aliquo conscientiz stimulis agitetur, 
vide si non huic illa convenit dici quz scripta sunt* : 
Ve ridentibus. nunc, quia lugebitis, et plangetis. 

0. Tota die comristatus ingrediebar, quoniam renes 
mei completi sunt illusionibus. In renibus vel in lumn- 
bis humanorum seuinum receptaculum esse dicitur : 
ex quo illud genus indicatur peccati quod per libidi- 


* Luc. xvin, 45. ? Matth. γ. * Luc. vi, 25. 


ζοντες. Καὶ ὡς ἔστιν ἀπὸ ποδῶν ἕν τισι χατὰ τὸν D ἁμαρτίαις. Ἐὰν δὲ ἴδῃς τὸν ἡμαρτηχότα μὴ δυνάµε- 


freu λαδὼν 


(48) Propterea fortassis ipse sanctus Apostolus, etc. 
Grace hic locus exstat in Catena Corderiana et aliis: 
Τάχα τοιουσόν τι χαὶ A a dy μετὰ τὸ ρτη- 
χέναι, φησί Τα.1αίπωρος θρωπος. ΄"Ἡμαρτε 
δὲ ὅτε τὴν Ἐκχλησίαν ἑδίωχεν. Οὖκ «Ure δὲ, ταλαι- 
πωοῶ, ἀλλ ἑχα.]αιπώρησα, ὡς µηχέτι ὢν ἓν ταῖς 


παῤῥησίαν ἔχοντα 
σωπον εἰς τὴν 


πούτου Tevépsvoc. 
χέναι' ἀφροσύ 
ἀρετή. Ὁ την κά ἡμέραν ὄχυθρωπά 
ῥευόµηνγ. Ἐδ οὗ ἤμαρτον, φησὶ, σχυθρωπὸς. ἀεὶ 
ἥμην. Τοιουτόν ἐστι χαὶ τὸ Ev τῷ Εὐαγγελίῳ, Mo- 
κάριοι οἱ πεγθοῦντες. El νενόηχας τὸν ἐπὶ ταῖς 
ἰδίαις ἁμαρτίαις πενθοῦντα xai χλαίοντα, εἶδες τού- 
του τὸν µαχαρισμόν. El δὲ τοὐναντίον θεάσῃ τοῦτον 
γελῶντα, ἱλαρενόμενον, xax μὴ καταννσσόµενον ἐπὶ 
τοῖς ἰδίοις ἁμαρτήμασιν, ἴδε εἰ μὴ τούτῳ &áppóca 
Οὐαἱ οἱ γελώντες vvv. 


43.9 


EX ORICENE 


nem geritur, THnjus namque opus res est illa quam A- A ei major poena recordari quz perdidit, quam pati 


postolus inter prima sacrilegia designavit, dicens? : 
6895 Tollens ergo membra Christi faciam membra 
meretricis? Absit ! Cum ergo quis propensius et in- 
continentius in hujuscemodi lasciviam fluxerit , 
tune renes ejus, vel lumbi repleti esse illusionibus 
asseruntur. lliusio enim est diaboli illudentis homi- 
nem atque hujuscemodi peccati incontinentiam 
provocantis. Non ergo mirum est si peccatorum 
l:ominum renes illusionibus repleti sunt, cum et 
Job de dracone (49) qui diabolus intelligitur, ita 
dicat * : Virius ejus omnis in lumbis est, οί potentia 
ejus in. umbiculo ventris ejus. Virtus ergo diaboli 
praecipue circa lumbos hominis est, unde foruicatio 
adulteriaque procedunt, unde puerorum corruptio, 
unde omnis spurcitia generalur, Ita sane etiam 
mulierum circa umbilicum ventris est culpa, quod 
honestiore voluit indicare sermone, in quibus vi- 
delicet utrisque draconis diaboli virtutem poten- 
tiamque esse designat. Ei non. est. sanitas 1n carne 
mea. In hoc profectum suum ostendit, et proxi- 
wum esse ad uortificationem carnis indicat atque 
interitum ejus. Nam ideo hoc et hic secundo re- 
petit, ut adhibitum jam esse remedium tentatio- 
num molestiis declararet. Afflictus sum, et. humi- 
liatus sum valde. Festivitatibus Domini (50) panem 
uos afflictionis edere jubemur, et in ipsis festivita- 
tibus dicitur, ut humiliet homa animam suam : et 
cum festivitas: propitiationis indicitur, dicitur * : 
Humiliate animas vestras. Quoniam ergo qui poeni- 
tet pro delictis suis seipsum affligit et humiliat, 
Sicut et ille publicanus, de quo superius diximus, 
propterea et consequenter dicit in eo quod se ex 
corde peenitere cognoscit, obsecrans ne in furore 
. Domini arguatur, neque ira ejus corripiatur, ex 
hoc quod dicit : Afflictus sum, et humiliatus. sum 
valde. Non enim solum afflictus sum, neque solum 
humiliatus sum, dicit, sed valde afflictus sum, εἰ 
valde humiliatus sum. Ut exempli gratia dixerim, 
si dives aliquis secundum sxculum in multa 
affluentia positus, et hic subito decidat atque in 
egestatem ultimam redigatur, domo quoque pul- 
sus et patria, insulis ac scopulis relegatus squae 
lentem atque infelicem in solitudiae exigat vitam, 
tunc deinde recordatus patri: ac parentum, nobi- 
litatis , familie, bonorum substautize , divitiarum 
abundanti, ac totius illius vit:e qua in delieiis 
vixerat, quibus iste planctibus, quibus mugitibus 
recordationem prise beatitudinis recolet, ut sit 


qua perfcrat? Ad liujus exempli similitudinem ia- 
tuere mihi etiam eum qui vitam in sobrietate et 
castitate justitiaque transegit, qui in aetibus bene 
sibi conscius erat : iste si decidat de patria sua, id 
est de Ecclesia, in insulam quamdam aique ia 
horrentes scopulos qua peccati sedes est propella- 
tur, et ex facultatibus ac divitiis suis quae erant 
ei in omnibus operibus suis bonis, devolvatur, et 
videat se in ultima paupertate positum : omnes 
enim ejus justitie quas fecit non reminisceniur 
propter peccatum : si se ergo in talibus videgt, 
quibus gemitibus, quibusque rugitibus proclama- 
bit, dicens : Rugiebam a gemitu cordis mei? Domi- 
ne, in conspecit (uo. omne desiderium meum, ei ge- 
miles meus a (e non est absconditus. Omuia ergo ος 
quo deliqui, sive concupivi concupiscentiam saeeu- 
larem, sive quid aliud commisi, omnia ante te pro- 
fero, et in orationibus meis in conspectu tuo pone, 
Et gemitus meus a te non est absconditus. Nosti enim 
quia semper ingemisco. Cor meum conturbatum est, 
et deseruit me virtus mea. Tu vide, Domine, cor 
meum, quia conturbatum est pro peccatis meis. Et 
consequenter exoro ne in furore arguar, neque in 
ira corripiar. Quod si mea me f[ortitado deseruit, 
sine dubio fui aliquando fortis (51), et eenversatio 
mea fuit bona, postea vero cecidi, quia deserat 
me fortitudo mea, et lumen oculorum meorum non 
est mecum. liec vox illius videtur esse qui post 
illuminationem, post traditionem docirins, post 
agnitionem veritatis in tenebris decidit. Ne ergo 
εἰ nos eadem patiamur, sed potius ut lumea no- 
strum sit semper in nobis et opera lucis agentes ba- 
beamus fiduciam tanquam fllii lucis in Christo Jesu, 
semper oremus, et Deum Patrem incessabiliter de- 
precemur, cui est glori» et potestas in szeu!ia sze- 
culorum. Amen. 


. HOMILIA 1I. 


De eodem psalmo ab illa parte * : « Amici mei et 
proximi mei. ) 


4. Qui pro peecatis suis confitetur Deo, et animo 
dolet dum poenitet, sciens posl exitum τη quae 
poa immineat peccatorj, lc dicit, exponens 
quanta pati necesse sit eum qui se ad ponniten- 


D tiam emendationemque convertit, quomodo dere- 


linquant eum amici et proximi sui, et longe efi- 
ciamtur, pro eo quod ipse se ad exomologeain pec- 
cati sui moeroremque convertit. Dicit ergo : Amici 
mei ei proximi mei adversum me appropinquaverunt 


5 | Cor. vi, 15... * Job. x1, 411. "' Levit. XII, 97. * Psal. xxxv, 12. 


(49) Cum et Job de dracone, eic. Catena Corde- 
riana et ali: : Τούτῳ παραπλἠσιόν ἐστι τὸ ἓν Ἰὼ6 
λεγόµενον περὶ δράχοντος' Ἰδοὺ δὴ loxvc avtov 
ἐν ὀσφύϊ, ἡ δὲ δύναµις αὐτοῦ ἐα ἀμφάίου γα- 
στρός. Μάλιστα γὰρ ὁ διάθολος πρὰς τὰς πορνείσς 
ἰσχύρι. Βροχοσὴ δὲ ἐπὶ τὸν ὄλεθρον τῆς σαρχὺς, τὸ 
fon. Δεύτερον λέγεσέαι. 

(50) Αενενιθι Domini, etc. Catena. Danielis 
Barbari : « Festi Dei dies et celebres instituti aiunt 
oportere panes afllictionis comedere, et hutniliare 


animas nostras, licel festivitates nominentur. Deci- 
ma enim expiationuim die, Áumiliabitis, inquit, aui- 
sas vestras, Et qui pro patratis sceleribus paeni- 
tentiam agit, seipsum ut publicanus evaugelicus, 
humiliat et affligit. » 

(51) Sine dubio fui alid uando fortis, etc. Catenze 
Greci& wmanuscriptà : "Ημην ποτὲ, φησὶν, ἰσχυρὸς 
ἀρετῇ, xal πέπτωχα ταραχθεὶ-ς, xai ἣν εἶχον ἁπολέ- 
σας ἀλήθειαν, ἀντὶ φωτὸς σχότος ἀνέλαθον. 
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et steterunt. Intellige mihi fidelem quidem homi- Α nihil Jatere Deum, sed nuda esse oninia «el mani- 


nem, sed tamen infirmum, qui etiam vinci ab ali. 
quo peccato potuit, et propter hoc mugientem pro 
delictis suis, et omni modo curam vulneris sui 
686 sanitatemque requirentem, licet praeventus 
sit et lapsus, volentem tamen medelam ac salutem 
reparare. Si ergo hujusmodi homo memor delicti 
sui confileatur qux commisit, et humana confu- 
sione parvipendat eos qui exprobrant eum confi- 
tentem, et notant vel irrident : ille autem intelli- 
gens per hoc veniam sibi dari, et in die resurre- 
ctionis pro his quibus nunc confunditur coram ho- 
minibus, tunc ante angelos Dei confusionem atque 
opprobria evasurum, ut nolit tegere et occultare 
maculam suam, sed pronuntiet delictum suum, nec 
velit esse sepulcrum dealbatum *, quod deforis 
quidem appareat hominibus speciosum, id est, wt 
videntibus se quasi justus appareat, intus autem 
sit repletus omni immunditia et ossibus mortuorum. 
Si ergo sit aliquis (52) ita fidelis ut. οἱ quid con- 
scius sit sibi, procedat. in medium et ipse sui ac- 
cusalor exsistat : hi autem qui futurum Dei judi- 
cium non metuunt, hzc audientes cum infirmanti- 
bus quidem non in(irmentur, cum scandalizantibus 
non urantur, cum lapsis non jaceant, sed dicant : 
Longe te fac à me, neque accedas ad me, quoniam 
mundus sum, et detestari incipiant eum. quem 
ante admirabantur, el ab. amicitiis recedant ejus 
qui delictum suum noluit occultare : super his 


festa in. conspectu ejus, quidquid abscondo, occulto 
quod novit, cur non potius ipse me arguo, ipse me 
confuto? Quid exspecto accusatorem, cum accusae 
tor meus conscientia mea meeum sit? Sic forie et 
ile mihi parcet, si mihi ipse non parcam. Ergo 
proximi mei de longe steterunt, el vim. faciebani qui 
querebant. animam neam, Ej qui querebast mala 
en ihi locuti sunt vanitatem. Hzc iterum de aliis di- 
cit. Sunt enim quidam qui quazrunt mala justo, et 
non sic gaudeul cum audierint de boni. ejus ali- 
quid, sicut gratulantur cum audierint mala, ei vel- 
ut iusulant cum in malis aliquibus viderint ju- 
Stum. Et isti sunt qui cum viderint justum confi- 
tentem peccata sua, velut noxium quoddam evo- 
munt virus, propter quod dictt : ΕΙ vim faciebant 
qui quarebanl απίπιαπι meam. Et qui quaerebant 
mala mihi loculi sunj yanitatles. Et vere manifesiig- 
sime pervidetur, quia non solum ii qui justo qux- 
runt mala, sed eiiam omnis qui cuicunque mala 
conatur inferro, loquitur vanitatem. Non enim lo- 
quitur ea qua secuudum Deum sunt, qui querit 
agere mala. Unde oportet magis quzrrere bona. 
Utinam possemus etiam his qui oderunt nos rede 
dere bona pro malis, et inimicis nostris vel sua- 
dere quz bona suut, vel optare feroces animos eo- 
rwm ad eoncordjai atque pacem revocare, ul per 
hoc eficiantur fiii Patris qui in colis est, qui solem 
euum oriri jubet super bonos et malos, et pluit super 


ergo consequenter dicit qui exomologesin, id est (C f€s!0s et injustos |". 


confessionem facit : Amici mei et proximi mei adver- 
sum me appropinguaverunt el sletlerunt, et. proximi 
mei de longe steterunt. Sed haec non oportet formi. 
dare eum qui post delictum salvari cupit, neque 
notam eorum pertimescere, qui sua quidem pec- 
cata non cogitant, nec memores Scripture sunt di- 
vine dicentis !* : Noli improperare homini con- 
vertenti se a peccato, sed memor esto quoniam omnes 
sumus in culpis. Non ergo cogitet de talibus, sed 
οοριιεἰ de anima sua, exorans Deum, ut ab ipso 
exaudiatur et sublevetur post casum suum, ut 
possit etiam dicere qux? sequuntur : Quoniam ini- 
quitalem meam ego pronuntiabo, εἰ cogitabo pro pec- 
cato meo. Licet amici mei et proximi mei contrarii 


9. Qui ergo querebaut mala mihi locuti sunt va- 
nilates, el dolum lote die meditabantur. Vide insi- 
diatorem justi. Jam enim justum voco eum qui in 
primis sui ipse accusetor ellicilur, sicut sermo 
Scripturz designat !*. Nam ut illum sapientem dicit 
Seriptura, qui cum arguitur, non odit argueutem, 
sed insuper diligit eum : sie et justus dicitur qui 
post delictum non permanet in delictis, nec exspe- 
ctat diabolum fieri aecusatorem suum, neque ut 
ille proferat in medium peccata ipsius, sed ipse se 
arguit et convincil, el per confessionem suam li- 
beratur a morte, Qui. enim quarebant mala mihi 
locuti sunt vaettatem, εί dolum tota die medilaban- 
tur. Ego aulem velut surdus. non audiebam. Nihil 


sint, εἰ propinqui mei longe se faciant a me, dum D bac virtute przclarius, nihil excellentius inveniri 


ego ipse mei accusator efficior, dum crimina mea 
nullo me arguente confiteor, dum nolo imitari eos, 
qui etiam cum in judiciis arguantur, et testibus 
convincantur, el tortoribus etiam arguantur, tegunt 
tamen mala sua, et plus apud eos obtinet commissi 
pudor quain cruciantis po$na, Ego vere qui scio 


polest, ut. audiens unusquisque maledicos atque 
obirectatores suos male loqui, carpere, detraherc, 
ipcusare, ipse avertat aurem suam quasi non au- 
dieus, et. declinet oculum suum tanquam non γι» 
dens, ne iracundia exasperetur et prosiliat ad 
vindictam, ne quzrat oculum pro oculo, nec ver- 


* Matth. xxn, 27. !* Eccli. vii, θ. !!* Mau, v, 48. !* Prov. xvui, 17. 


- (£2) Si ergo sit aliquis, ete, Catene Grzecze ma- 
nuscripise : Εἶτα διηγεΐται ἐκ τῆς εὐγνώμονος ἐξο- 
µολογήσεως ὀνείδη' « Movovouyl µοι τῶν t φίλων 
AsyÓvsunv "Ηόῤῥω ἀπ᾿ ἐμοῦ, uh ἐγγίσῃς μοῦτι χα- 

αρός εἰμι. » Τούτων χαταφρονητέον τῷ γνησίως µετα- 
νοοῦντι mn πενθα ούντων τῷ, M ὀνείδιζε ἄγθρωπον 
ἀποστρέφοντα azó ἁμαρτίας' μγήσθητι ὅτι πάντες 


ὲσ ἐν ἐπιθυμίᾳ. "AY! ὅμως καὶ ἐχθιάζονται. 
Πολλάχις γὰρ καὶ ἐπιδαίναυσι τοῖς  τοιούτοις, καὶ 
ζητοῦσι xax& τῷ διχαίῳ, οὐ οὕτω χαίροντες ἐν τῷ 
ἀχούειν τὰ χρεΐττω περὶ αὐτοῦ, ὡς ὅταν τι χεῖρον 
ἀχούσωσιν. Καὶ λέγουσι µαταιότητας χαταλέγοντες 
τοῦ κατηχολῄσαντος ἑαυτοῦ. O0 γὰρ ἐξητασμένα λα- 
Aet ὁ ζήτων τιν; χαχὰ, ἀλλ' ὁ παντὶ ζη τῶν ἀγαθά. 


1585 


EX OHRIGENE 


4 


bum pro verbo, nec maledictum pro maledicto, nec A talis effectus sum ? Quoniam, inquit, is te speravi. 


mendacium pro mendacio, nec crimen pro crimine. 
Talis ergo est justus : jam enim, ut dixi, justum 
eum dico qui per confessionem suam peccatorum 
suorum evoimnit passiones. ' 
9$. Ego awtem sicul. surdus non audiebam, et 
sicul mutus 
G87 sum sicut homo non audiens. Cuin. maledice- 
rer, cum criminarer (55), cum omnia probra de 
me homines proferrent, ego eram sicut surdus, et 
non audiebam, et sicut mutus non aperui os meum, 
pro maledictis nulla maledicta reddebam. Sed quid 
prodest nos hzc exponere ? Quid prodest hxc nos 
de Scripturis sanctis aperire, si non horum memi- 
nerimus in eo ipso tempore quo res expetit, cum 
moledicimur a fratribus, cam detrabunt de nobis, 
cum etiam in faciem probris et conviciis lacessi- 
mur, cum omnia fiunt ut excitetur furor noster, 
et animua ad iracundiam moveatur? Tunc oportet 
horum meninisse, tunc recordemur quia scriptum 
est : Facius aum sicut homo non audiens, et non ha- 
bens in ore suo increpationem. loterdum dicit aliquis 
adversum me, et forsitan mentitur, interdum etiam 
vera sunt qu: dicit; ego tamen possum multo pe- 
jora de illo diccre, οἱ vere dicere : Et si quidem 
peccator sum, et nihil horum memini quiae nune 
diximus, imitsbor illius malitiam, et reddendo ma- 
ledicta pro maledictis efficiar sünilis illi, sed aon 
similis Deo eflicior. Si vero justus sum, sicul sur- 
dus non audio, et sicut mutus non habens in ore 
suo increpationem, nibil respondeo, et labens in 
quibus arguam, non arguo. lIntelligo enim quia 
qui recte arguit, impassibiliter debet arguere, ut 
salutem espetat ejus qui arguitur, non vindiciam. 
Cum ergo quis detraliit de me, vel male de me lo- 
quitur, si arguam eum, non facio competenter. 
Ex iracundia enim et indignatione hunc arguo, vo- 
lens ei inferre tristitiam, non illam quse secundum 
Deum est, qux» penitentiam in salutem stabilem 
operatur, sed tristitiam quee laedat snimam, non 
emendet, Si ergo horum meminimus, hec quidem 
non faciemus, sed cum tale aliquid acciderit nobis, 
dicimus quia Factus sum sicut homo non audiens, et 
non habens in ore euo redargutiones. Quare autem 


* Deut. xxxi, 55; Rom. xn, 1θ. !* fll Reg. xvin. * IReg. vit. 


non aperiens os suum. E! factus. 


Nisi enim sperassem (54) in te, et credidisserm tibi 
diceuti !* : Mihi vindicta, ego retribuam, dicit De- 
minus, meipsum utique vindicassem : nunc vero 
memor suin przcepti illius quo jubemur non ne 
ipsos vindicare, sed dare locum ire. Et invenies 
hzc in Scripturis divinis, et legis. Et factus sum 
sicut homo non audiens, et non habens im ore sue 
increpationes, Quoniam in (te, Domine, sperati, ts 
exaudies me, Domine Deus meus. Ego sicut. surdus 
non audiebam eos qui me criminabantur, sed ts 
exaudi ea qux loquuntur. Si essemus tales quales 
nos esse vult sermo divinus, sicut Elias **, dicere- 
mus utique Deo ut daret pluviam,et plueret : sieut 
Samuel in diebus messium peteremus ut praestaret 
de celo imbrium copiam, et audiremur **, Nuac 
autem quomodo nos audiet Deus, cum nos ipsam 
non audiamus? Quomodo faciet ille quod volumus, 
cum nos quz ille vult non faciamus? Vult nos tz 
les esse Deus, ut quasi dii cum Deo loquamur. 
Vult nos esse filios Dei, ut consortes et cohzeredes 
efficiamur filii Dei, et dicamus sicut ipse dixit "5: 
Pater, scio quia semper me audis, Scimus quia di- 
xit ad nos Deus !! : Ego dizi : Dii estis, et Alii Es 
celsi omnes. Sed nos pro meritis nostris illud ma- 
gis, quo digni sumus, et quod sequitur, exspecta- 
mus : Vos vero sicut homines moriemimi, et sicut 
unus ez principibus cadetis. 

4. Quia dizi : Ne forte insultent mihi inimici mei. 


c Cum criminarer, ei vicem eriminantibus non red- 


derem, hec dicebam ; Si reddidi retribmentibus 
mihi mala, utique derelinquar a Deo, et derelictus 
cadam necesse est. Cum autem cecidero, insaltae 
bunt mibi inimici mei. Si vero non reddidero mala 
pro malis, sed Deo dereliquero judicium, ab ipse 
adjutus non decidam, sed stabo fortiter, et non in» 
sultabunt mibi inimici mei. Dixi etiam boc : Dum 
commoverentur pedes mei, in me magna locuti sunt. 
Quandiu stetero intrepidus εἰ immobilis, non 1lo- 
quentur magna contra me inimici mei, non enim 
liabent quod dicant. Siatim autem ut trepidavero, 
non dicam, cecidero, statim incipient exprobrare 
ei dicere : Vides hunc? Ecce et ipse quid fecit? 
Et cum bac doceat, agit alia, contraria enim eo- 


16 Joan, xi, 42, | Ps. Lxxxi, 6. 


(95) Cum maledicerer, cum criminarer, etc. Cate- D σωτηρίας ἑλπίδα, τὴν x σοῦ γενοµένην ἐπιχουρίαν. 


nà Corderiana et alim : Ἐπὶ τούτοις οὐδὲν εἶχον 
λέγειν, αἰσχύνης πεπλη voc. Οὗδεὶς γὰρ λόγος 
pot ἦν πρὸς ieri, ον εἶχόν τινα τοῖς ᾗ θροῖς 
προσφθέγγεσθαι, ἅπαξ ὑπ αὐτῶν νενιχηµένος. fj 
Σγενόµην πρὸς αακοδβους, ὡς οὐχ ἀχούων, οὐδ ἔχων 
ἐν τῷ στόµατί µου ἑλεγμούς. Κίνδυνον γὰρ φέρει 
πολλάχις τὸ δυσφῄµων λόγων ἀχούειν χαὶ τὸ διαλέ- 
γεσθαι περὶ προθληµάτων ὑποχειμένων χολάσει. "H 
καὶ ἐπὶ τῇ ἐξομολογήσει χαχολογουµενος, προσεποιη- 
σάµην τὸν ph ἀχούοντα, xa ἔχοντα τούτους ἑλέγδαι, 
όρων ὅτι δείται ἀπαθείας ὁ ἔλεγχος, ἐγὼ δὲ ἤλεγχον 
ἀπὸ θυμοῦ, ὡς λυπῆσαι βουλόμενος: ἢ τοῦτό φησιν, 
"Ότι σὺ εἰσαχούεις, Κύριε, χἂν ἐγὼ χωφεύω πρὸς τὰς 
xat ἐμοῦ δυσφηµίας. 

(94) Nisi enim sperassem, etc. Catena Corderia- 
na et aliz : Τῶν τοσούτων, φησὶ, καχῶν μίαν ἔχω 


τῷ µόνον σαλευθῆναι πόδας μον, ἐπ᾿ ἐμὲ 


"H τοῦτό φησιν’ El γὰρ μὴ fca ἐπὶ σὲ, ἐμαυτὸν 


ἂν ἡμυνάμην. Νννὶ δὲ γινώσχω τὸ, Ἐμοὶ ἐχδίκηῃσις, 


ἐγὼ ἀνταποδώσω, «λέγει Κύριος. ᾿Εγεγόμην ὡσεὶ 
ἄνθρωπος à60n0oc, xaX τὰ ἑξης. Σὺ εἰσακούσῃ, 
Κύριε, ὁ Θεός µου, εἰ xa ἐγὼ ὡσεὶ χωφὸς οὐχ f- 
χουον τῶν χατ ἐμοῦ δυσφημιών. Σὺ ἄχουσον τῶν 
λεγομένων. "Ort εἶπα, Μήποτε ἐπιχάρωσί pot οἱ 
ἐχθροί µου. Οὐκ ἔχουσι γὰρ τί εἴπωσιν. "Emyagouv- 
ται δὲ εἰ μὴ τύχοιμι cou σοῦ ἑλέους. 'AXX ἵνα μὴ 
ἐπιχαρῶσιν οἱ ἐχθροί µου, οἱ fón xal πρότερον ἐν 

opp 
µονῄσαντες. Μέγα γὰρ ἔδωχεν αὐτοῖς xav' ἐμοῦ ind 
νεῖν dj ἁμαρτία, σαλεύσασά µου τοὺς πόδας, ἑχὼ δὲ 
ἐπὶ σὲ χατέφυγον. Πρὸς δὲ τὰς ἐξ αἰσθήσεως µάστι- 
γας εὐτρεπὴς εἶναί φησιν * Ίλγει γὰρ bo" οἷς ἁμαρτε 
μαστιζόμενθ;. 
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rum qua docet, agit. Isti ergo tale quid dicant ne- Α — 6. Quoniam iniquitatem meam pronuntio. Pronun- 


cesse est ; Dum commoventur pedes mei euper me 
magna locuti sunt, Alius autem hoc melior quantum 
ad personas pertinet quz inducuntur a prophetis, 
vel ipsae sibi comparantur, illud dicit !* : Mei αν- 
lem paulo minus moti eunt. pedes. lllius quidem 
moti sunt pedes, mei autem paulo minus moti sunt. 
Fortassis autem sit alius aliquis, cujus nec parum 
quidem, nec paulo minus moti sunt pedes, illius 
opinor qui dicit 15 : Siatuit super petram pedes 
meos. llle nihil prorsus de commotione pedum suo- 
ruin, sed de stabilitate testatur. Beati ergo sumus 
si nulla omnino commotio in nostris pedibus accu- 
8alur, sed sunt 8868 stantes super peiram, id est, 
super ipsum Dominum Jesum Christum. Quod si 
ita stabiles esse non possumus, secundus nos iste 
salem et inferior suscipiat gradus, ut vel paulo 
minus moveantur gressus nostri. 

5. Quonium ego in flagella paratus sum. Etiam 
hec vox boni et optimi, ut ita dixerim, peccatoris 
est, qui deliquerit quidem, exspectet tamen delicto- 
rum flagella, quibus in praesenti optet emen- 
dari, ne puniatur et pereat. in futuro. Propone tibi 
an'e oculos peccatorem dicentem ad Dominum : 
Ego quoniam peccavi, jam nunc in flagella paratus 
sum, noli me reservare igni :eterno, noli me reser- 
vare exterioribus tenebris. Dum in hac vita sum, 
redde inihi peccata mea, quoniam flagellas omnem 
filium quem recipis. Oro te, flagella me quoque, 


et noli me reservare cum his qui non flagellantur, (; 


qui in laboribus hominum non sunt, et cum homini- 
bus non. flagellabuntur ὃν, id est, qui penitus dere- 
linquuntur a te, quorum emendationea correptio- 
nemque non quzris. Sciens ergo qua sit differen- 
tia cum flagellatur peccator ab eo qui flagellat om - 
nem filium quem recipit *', et qua sit differentia 
ejus qui dignus non habetur flagellis, ait ad Dumi- 
num : Ego in flagella paratus sum, id est, si volue- 
ris superducere languores in me, mittere :gritu- 
dines, tolerabiliter feram : scio quia dignus suin 
ut non solum per xgriludines peccata mea solvan- 
tur, sed per omnes afflictiones purgari desidero, 
tantum ut zternis penis et. cruciatibus non reser- 
ver. Si placet inferre damna, sustineo; si placet 
omnes facultates perire, depereant, tantum ne ani- 
ma pereat apud te. Si per. mortem clarorum et 
propiuquorum vis me purgari, moriantur etiam ipsi, 
ut et ipsi ex hujusmodi vinculis liberentur, auferan- 
wr filii, dum adhuc pueri sunt, et in rudibus annis 
positi nondum gravioribus peccatorum aordibus 
maculati sunt. Omnibus igitur flagellis emendari, 
verberarique paratus sum, et nihil horum recuso, 
tantum ut supplicia zeterni iguis effugiam. Ego er- 
go in flugella paratus sum, et dolor meus coram me 
est semper. Ante oculos meos habeo dolorem meum, 
ut futuros poenarum dolores presontibus possim 
doloribus compensare. 


15 Psal. pxxu, 9. ?* Tai, xxxix, 9. 


Ῥλτκοι.. Ga. XII. 


** Psal. Lxxir, 5..— *! Prov. i1, 13. ?* 1 Cor. x1, 30. 


tiationem iniquitatis, id est confessionem peccati, 
frequentius diximus. Vide ergo quid edocet nos 
Scriptura divina, quia oportet peccatum non celare 
intrinsecus. Fortassis enim sicut ii qui habent in- 
tuis incluáam escam indigestam, aut bumoris vel 
phlegmatis stomacho graviter et moleste immanen- 
tis abundantiam, si vomuerint, relevantur : ita 
etiam hi qui peccaverunt, si quidem occultant et 
retinent intra se peccatum, intrinsecus urgentur, 
et propemodum suffocantur a phlegmate, vel liu- 
more peccati. Si autem ipse sni aecusator flat, 
dum accusat semetipsum et confitetur, simul evo- 
mit et delictum, atque omnem inorbi digerit cau- 
sam. Tantummodo circumspice diligentius, cui de- 


B beas confiteri peccatum tuum. Proba prius meti- 


cum, cui debeas causam languoris exponere, qui 
sciat infirmari cum inflrmante, flere cum flente, 
qui condolendi et compatiendl noverit disciplinam: 
ut ita demum si quid ille dixerit, qui se prius et 
eruditum medicum ostenderit et misericordem, si 
quid consilii dederit, facias, et sequaris, si intelle- 
xerit el praviderit talem esse languorem tuum 
qui in conventu totius Ecclesie exponi debeat et 
curari, ex quo fortassis et exeteri zedificari poterunt, 
et tu ipse faeile sanari, multa hoc deliberatione, 
et satis perito medici illius consilio procurandum 
est. Quoniam iniquitatem meam ego pronuntiabo, 
et cogilabo pro pecealo meo. Quicunque vestrum 
conscius sibi est in aliquo peccato, et ita securus 
est quasi nihil mali fecerit, commoveatur ex hoc 
sermone qui dicit : Cogitabo pro peccato meo. Bo- 
num est eum qui delinquit non esse securum, nec 
velut qui nihil deliquerit, nullam sollicitudinem ge- 
rere, nec cogitare quomodo possit suum delere 
peccatum. Si in corpore tuo macula aliqua vel vul- 
nus oriatur, aut ex collisione aliqua intumescat, 
sollicitus es et perquiris quid cur: debeat adhi- 
beri, quomodo corpori sanitas antiqua reddatur. 
Si cirga oculos se aliquis acerbus humor infuderit, 
sollicitus es, et perquiris quomodo succurras et 
prevenias cscilatem. Cum anima tua sgrotel, et 
peccatorum languoribus urgeatur, securus es, cou- 
teinnis gehennam atque ignis aeterni supplicia de- 


D spicis et irrides? Judicium Dei parvipendis, et 


commonentem te Ecclesiam despicis * Communuicare 
non times corpus Christi accedens ad Eucharistiam, 
quasi mundus et. purus, quasi nihil in te sit indi- 
gnum, et in his omnibus putas quod effugias judi- 
cium Dei? Non recordaris illud quod scripwum 
est **, quia Propterea in. vobis infirmi, εί egri, et 
dormiunt muti? Quare multi infirini? Quoniam non 
seipsos dijudicant, neque scipsos examinan!, nec 
intelligunt quid est commuuicare Ecclesiz, vel quid 
est accedere ad lanta et tam eximia sacramenta. 
Patiuntur hoc quod febricitantes pati solent, cum 
sanorum cibos presumunt, sibimetipsis inferentes 


Li 
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exiium. IHzc de eo quod dictum est : Cogitabo pro A cum odio liabear, ut sciat conscicníia mea quo 


peccato meo. 


7. Sequitur : Inimici autem. mei vivunt, et confir- 
mali sunt super me. Àd qua omnia subsouore illud 
debet : Ego autem cogitabo pro peccato meo. Et 
quainvis videam, frequenter. enim nos peccatores 
si videainus inimicos ΩΟΦΙΓΟΑ viventes ausiores con- 
Lristamur, et querelas adversus divinam providen- 
tiam fundimus. Qui autem salvari vult, ad bxc 
omnia semper hoc sibi respondeat, etiamsi inimici 
689 υιεἱ virunt, εἰ confirmati sunt euper me, ego 
tameu cogitabo pro peccato meo. Et quamvis vi- 
deam me peccatorem esse, considerans tamen 
eliam czlerurum peccata qua fortassis graviora 
sunt, videns quoque eos pro peccatis suis non esse 
sollicitos, comparans me illis qui omnino de gra- 
vissimis delictis suis nihil cogitant, et cogitans 
pro peccato meo, spem habeo in te. 


8. Et multiplicati sunt. qui oderunt me. iníque. 
Impossibile est in hac vita positum odio non ha- 
beri. Christus Jesus odio habitus est. Et quid dico 
impossibile est in hac vita positum odio non ha- 
heri? Deus ipse qui in hanc vitam non venit, odio 
h: betur ab aliquibus. Si enim non haberetur odio, 
nequaquam diceret Propheta 9? ; Nonne odientes te, 
Domine , oderam , ei super inimicos tuos tabesce- 
bam? Per[ecto odio oderam illos. Marcionistz , et 
Basilides, et Valentini oderunt Deum, et verba 
ejus oderunt. Cum ergo Deus odio babeatur, et 
Christus usque in hodiernum diem a Judzis ana- 
thema fiat, cum Spiritus sanctus qui iu prophetis 
locutus est ab bzreticis odio habeatur, tu vis odio 
nou laberi, sed ab omnibus diligi et benedici? Vide 
ue te iuveniat illa sententia qua dicit ** : Ve cum 
Lenedixerint vobis omnes homines. Quin potius illud 
tantummodo observemus, ut et nos dicamus, quo- 
vam multiplicati sunt qui oderunt me inique. Opto 


PSALMUS XXXIII, 

V&Bs. 3. Obeurdui et humiliatus sum, ei siui a 
bonis, etc. ln tentationibus fugiunt bona a nobis, et 
silet anima ab illis. De illis enim loquitur ania 
qua cognoscit, et silet de illis quz non cognoscit. 
Bona autem hoc loco dixit virtutes et scientias quae 
in tempore tentationis a tentato fugiuut. 


Vgas. 4. Concalnit cor meum inira ma, eic. Cum 
irt: dasmon imstat, possibile est non irasci, forte 
autem impossibile non concalescere. 

Vgas. 5. Notum (ac mihi, Domine, finem meum, cic. 


, ** Psal. cxxxvi, 21. ** Luc. vi, 30. 

(55) In alio quidem psalmo, eic. Catena. Corde- 
riaua el ali: : "Ev ἄλλῳ ΨΦαλμῷ φησι Καὶ τὸ Πνεὔ- 
(ιά σου τὸ ἅγιο" μὴ ἀντανέῃςο àx' ἐμοῦ. Kil 
χἀγεῖνοι ἀπέῤῥιφάν JS ὡς νεχρὸν ἐδδελυγμένον, 
ἀλλὰ σὺ σχέπε µε ὑπὸ τὴν xpasatáv σου χεῖρα. Σοῦ 
Υ1ρ παρόντος ἀνίσχυροι xat ἀσθενεῖς οἱ ἐχθροὶ. 
Πρέσχες εἰς τὴν p? θειάν µου, ἐπεὶ ἐχθρῶν πε- 


niam injuste odium patior. Odio habiti sunt etian 
prophete, sed injuste; odio habitus est Chrisie:, 
sed gratis. Si autem pro peccato meo odio habeor, 
non possum dicere, quia multipl:cati sunt qui ode. 
rumt me injuste. Juste. enim odio babeor, si per- 
0sus fuero propter inhonestos actus meos et turpes. 
Non possuin dicere, quia oderunt me gratis. Atque 
utinam lanta confidentia dicere possimus et nos, 
quia muftiplicati smt qui. oderunt me injuste. 

9. Qui retribuunt mihi mala pro bonis. Ego qui- 
dem bona cum eis agebam, illi vero obliti bono- 
rum meorum reddebant mala pro bonis, citinina- 
banter ws, quoniam sequebar justitiam. Crimi- 
nantur me et exprobrant inimici mel pro iis si 


B qua mihi aliquando commissa sunt, nec ergbescant 


me justitiam subsequentem, nec dant venism pra- 
leritis malis pro presentibus bonis. Verum ts, 
Domine, gueniam subsequebar justitiam, ne derclin- 
quas me, Demine Deus meus. Et hzc vox confitentis 
est et misericordiam pestulantis : Ne derelinquas 
me, Domine Deus meus, ne discesseris a me. In alio 
quidem psalmo (55) dicit ** : Spiritum sanctum tuum 
ne auferas a me. ln hoc dicit ad ipsum Denm : Ne 
discesseris α me. Ex quo ostenditur a quibusdam 
meritis suis discedere Deum, et spud alios pro suis 
meritis permanere. lufelix t3men bomo ille a. quo 
discesserit Deus, beatus autem est ille cum quo 
permanet Deus. Attende in. adjutorium meum, Do- 
mine, Deus salutis mec. Et nos ergo oremus et 
dicamus : Attende. in adjutorium. meum quouism 
grandis est pugna, et potentes sunt adversarii. In» 
festus est hostis, invisibilis inimicus per istos visi- 
biles impugnmat. Attende ergo in adjutorium no. 
strum, et adjuva nos per sanctum Filium (uum 
Dominam nostrum Jesum Christum, per quem oin- 
nes nos redenrsti, per quem tibi gloria et potestas 
in ssecula seculorum. Amen. 


TAAMOZ ABH'. 

Ἑχωφώθην καὶ ἑταπειγώθην xai ἐσίγησα ἐξ 
ἀγαθῶν, x. τ. £. Ἐν τοῖς πειρασμοῖς (56) φεύγει τὰ 
ἀγαθὰ ἐξ ἡμῶν, xal σιωπᾷ ἡ φυχἠὴ ἐξ αὐτῶν. Ἐχεῖνα 
γὰρ φθέγγεται dj φυχὴ ἃ γινώσχει, xal σιωσπᾷ ἃ οὐ 
γινώσχει. ᾿Αγαθὰ δὲ εἶπε νῦν τὰς ἀρετὰς xal τὰς 
γνώσεις αἴτινες bv xatpip πειρασμοῦ διαφεύχουσι 
τοὺς πειραζοµένους. 

ἘΕθερμάνθη ἡ καρδία µου évtéc nov, &. τ. ἑ. 
Δυνατὸὺν μὲν (57) τοῦ τῆς ὀργῆς ἐπιστάντος δαίµονος 
μὴ ὀργισθῆναι, ἀδύνατον δὲ τάχα μὴ θερμανθῆναι. 

Γνώρισόν qoi, Κύριε, τὸ πἐρας µου, x. τ. ἑ. 


σῬιηο|. r, 15. 


ιεστηχότων, ἀνθρώπων τε πονηρῶν καὶ ἀοράτων 
δυνάμεων, βαηθείας δέηµαι. Ovx ἄ λοθεν δὲ facia 
ἁπαιτῶ, c» παρὰ σοῦ, Κύρις; σὺ γὰρ καὶ τος 
σωτηρίας μου τυγχάνεις. Σωτηρίας δὲ θεὸς ὁ ταύττς 
τιος. 
(50) Ἐν τοῖς πειρασμοῖς, eic. Schede Grabii. 
(57) Δι ατὸν uév, etc. Codex Coislinianus. 
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Πέρας io:i (58) τῆς λογικῆς φύσεως ἡ γνῶσις τῆς A Finis rationabilis naturze est. cognitio sanctze TTri- 


ἁγίας Τριάδος. 

IlAhr τὰ σύµμπαντα µαταιότης, πᾶς ἄνθρωπος 
(or, x. t. &. Τὰ σωματιχὰ (59) πάντα µαταιότη; 
ἐστὶν, ἡ Yàp ἀσώματος φύσις xav εἰχόνα γεγένηται 
θεοῦ. 

Μέντοιγε ἑν' εἰκόγι διαπορεύεται ἄνθρωπος, 
x. τ. E. lla, ἄνθρωπος (00) ζῶν ἐν εἰκόνι διαπορεύ- 
εται, fivot τοῦ Θεοῦ τηρῶν τὸ κατ εἰχόνα, xai τὸ 
προχόπτειν εἰς τελειότητα, σύμµορφος Υενόµενος τῆς 
εἰχόνος θεοῦ, fj ἄλλου τινὸς ζώου, ἵππος θηλυμανὴς 
3| ἄλλο τι ἄλογον κατὰ τὸ $00; γινόμενος. 


Καὶ νῦν clc ἡ ὑπυμονή µου; x. τ. E. £0 pot τὸ 
βύνασθαι (04) φἑρειν χεχάρισαι’ τὸ μηδὲν ἐξ ἀνθρω- 
πίνης ἀσθενείας εἰπεῖν τι fj δρᾶσαι. Σὺ δὲ καὶ παι- 
δεύσας ὑποστῆναί µε xal φέρειν ἑποίησας. Ὁ εἰδὼς 
τὴν πλάσιν µου, καὶ τὴν ἀσθένειαν σύγγνωθι. 

Ὄνειδος ἄφρογι ἔδωκάς p&, x. t. E. "Αφρο.ἆ 
φησιν (62), ὃν καὶ φθάσας ἁμαρτωλὸν εἴρηχε. Παρα- 
δίδωσι δὲ ὁ θεὸς εἰς ὀνειδισμὸν, πρὸς ἐξομολόγησιν 
μ.είκονα ὅπερ ἀξιοῖ μὴ παθεῖν ὁ ταῦτα λέγων, ὡς 
ἀρ᾽ ἑαυτοῦ ἐξομολογούμενος χατὰ τὸ δοχοὺν τῷ θεῷ. 


Ἑκωφώθην xal οὐκ Ίνοιξα τὸ στόμα µου, ὅτι 
σὺ éxoíncac,.x. τ. £. Δύναται xal τοῦτο (63) οὕτω 
νοεῖσθαι' Οὐδέποτέ σοι ὡς ἄλλοι προσῆφα ὡς αἰτίῳ 
τὰς ἐμὰς ἀνομίας. Eig τοῦτο γὰρ οὐδέποτε τὸ στόμα 
pov ἤνοισα, ἀλλ ἐκωφώθην. 


ο 
"Οτι πάροικος ἑγώ εἰμι ἓν' τῇ yr xa παρεπί- 
ὅημος, χαθὼς πάντες οἱ πατέρες μου, x. τν. E. 6 


Ὅ πολλάχις εἰπὼν (61), «Πλὴν µαταιότης πᾶς &v- 
θρωπος, » ὁμολογεῖ πάροικος εἶναι, ἑτέραν δὲ ζωὴν 
ἀναψύξεως οἵδε, καὶ μετὰ δαχρύων ἰχετεύει σπάνιον 
χατὰ τοὺς πατέρας πάροιχον εἶναι, καὶ μὴ ἑνοιχεῖν 
τῇ παρούσῃ Sof. Ἐὰν οὖν, φποὶ, μὴ ἀφῆς pot τὴν 
ἁμαρτίαν, xa ἀναφύξω πρὶν ἀπελθεῖν ἐχεῖ, οὐχ ἔξω 
µετανοἰας χαιρὸν, οὐδὲ ὑπάρξω Ev τῇ παρὰ aot ζωῇ. 
Ἡ, ὡς οὐχ ὑπαρχόντων ἁμαρτωλῶν, ἔσονται ὡς 
οὐκ ὄντες. 

Tov αὐτοῦ. Πάντες ol τῶν (θὸ) δικαίων ὡς δικαίων 
πατέρες, πάἀροικοί clot καὶ παρεπίδηµοι, σχιὰν ἡγού- 
uio: τὸν Blov τὸν ἐπὶ τῆς γῆς. 


(^8) Πέρας ἐστέ, etc. ldem. 

ii Τὰ σωματικά, etc. Idem. 

(00) Ilic ἄνθρωπος, ew. Catena. Corderii, sed 
pleuniora habet Catena Barbari : Qinnis homo vivens 
1& imagine perlransit, vel quatenus id servat εί re- 
linel quod est ad Dei imagiuem, qui pertransit. pro- 
ficiendo, hoc in divina imagine facit cum sil con- 
formis imagini Filii Dei; vel quatenus similis est 
alicui animali, vel equo amore '[urenti, δεί bellua 
alicui. cujus mores imitetur. 

(01) ZU µοι τὸ δύνασθαι, etc. Catena Cordeiii. 

(62) "Azcord φησι, etc. Eadem. 

(06) δύναται καὶ τοῦτο, eic. Eadem. 

(64) Ὁ zxoJAAdxic εἰπών, etc. Eadem. Iu hunc 
autem versum aliud scholion babet Catena Burbari: 
Causas narrat, quibus Dei misericordia dignus homo 
censeri debeat, Quis. enim est qui inculam — suum 


nitatis. 

VEns. 6. 690 Verumtamen universa. vanitas , 
omnis lomo viveus, etc. Sunt uuiversa corporea va- 
nilas : nam iucorporea natura secundum imagiuem 
Dei facta est. 

Verumtamen in imagine pertransit homo, etc. 
Omnis homo vivens in imagine pertransit, sive illud 
quod Dei est ad imaginem servet et ad perfectionem 
proficiat, conformis factus imagini Dei, sivc alterius 
cujuspiam animalis, dum equus admissarius, vel 
aliud quidpiam brutum animat moribus efficitur. 


Ὕεῃς. 8. Et nunc qua est. exspectatio mea ? etc. 
Tu mibi ut Terre po:sem largitus es, ita ut ex hu- 


B mana iufirmitate nihil dicerem vel facerem Tu me 


sustinere docuisti ac ferre fecisti. Cum noveris fi- 
gmentum meum, etiam imbecillitati ignosce. 

Vrns. 9. Opprobrium insipienti dedisti me, etc. 
Insipientem vocat, quem antea peccatorem appella- 
verat. Tradit autem Deus iu opprobrium ad majo- 
rem confessionem : quod ne ipsi accidat, depre- 
catur is qui hzc dicit, utpote sponte sua. confessu- 
rus secundum beneplacitum Dei. 

Vgns. 10. Obmutui ei non aperui os meum, quo- 
niam tu fecisti, etc. Potest et illud sic intelligi : Ne- 
quaquam tibi ut auctori iniquitates meas ascripsi 
ut alii fecerunt. Ad. hoc enim. nunquam os meum 
aperui, sed obinutui. 

Vgns. 15. Quoniam advena ego sum in terra εἰ 
peregrinus, sicut. oinnes paires mei, eic. Qui sx pe- 
numero dixit, Verumtamen vanitas omnis homo, 
fatetur se advenam esse; alteram autem refrigera- 
tionis vitam novit, et cum lacrymis precatur ut 
rarus sit secundum patres advena, et non inha- 
bitet. vitam prasentem. Nisi igitur, inquit, di- 
miseris mihi peceatum, et refrigeratus fuero ας 
tequam eo vadam, non habcbo tempus. pouiteudi, 
neque in vita illa apud te agam. Vel, quasi uon 
exsistant peccatores, erunt quasi non sint. 

Ejusdem. Omnes justorum ut justorum patres 
adveure sunt et peregrini, umbram reputantes vi- 
làm qua est super terram. 


D ^on misericordia prosequatur ? Sed cur. iucola, aut 


advena homo est ? Quoniam quando jusserit Deus, 
homo migral. tauquam de domo ín aomum ab hoc 
seculo in [aturum. Ceterum non &xoónuog,quod sim- 
pliciter peregrinum sonat, sed παρεπίδηµον dizit. 
Num quandiu corpus incolimus , quemadmodum 
Paulus. ait, peregrinamur a Domino. Unde sancti 
hinc emigrare [estinarunt, ut cum Deo inhabitarent , 
quos paires suos, non juxia carnem tanium, sed οὐ 
suniles virtutes propheta nominavit. Et amplius uon 
ero. Nam peccatoribus perinue ac non sint, dicitur : 
erunt tanquam qui nou sunt, Ét : ea qua non sunt, 
vocavit Deus, tanquam ea quie sunt. (Quare Domi- 
nun Deum nostrum subsequamur , eidemque αά/ια- 
Teamus, ut vere esse possiuus. 
(65) Πάντες οἱ τῶν, ew. Codex Coislinisnus. 
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'ingua mea. Posui ori meo custodiam. Alibi qui- A fectum esse quod dicit: Dum constitit peccator ad- 


dem scríptumest?*: Omni custodiaserva cor tuum, hic 
autem : Posui ori meo custodiam. Et iterum alibi 
scriptum est *! : Vide, circumduc sepem spinarum circa 
possessionem (uam, Et iterum 33: Ρεειπίδηι tuam 
ει 699 aurum tuum alliga, et ori tuo facito ostium 
el seram , el verbis (uis jugum el stateram. Ego arbi- 
tror quod observatio horum mandatorum obser- 
vantem ei mansuetum faciat et beatum , non solum 
rerum exitus, verum etiam ipsa observantia. Dum 
enim semper observat os suum, et linguam custo- 
dit, ne prius sermonem proferat quam disculiat, 
οἱ pertractet apud semetipsum si oporteat dici , si 
sermo talis est qui debeat proferri, si persona talis 
est qua aut debeat, aut possit audire, si tempus 
opportunum est profereudi sermonis: dum singula 
ista perpendit , excluditur omnis iracundia et timor, 
εἰ inconsulti furoris impetus mitigatur , atque om- 
uem penitus deliberationem talis abscindit; οἱ ita 
demum velut ex tranquillitate quadam et convicti 
animi per mansuetudinem sermo procedens, pro- 
ferentibus gratiam prestat et audientibus medi- 
cinam. 

4. Verum quoniam in illo maxime tempore pec- 
camus, quando peccator consistit. adversum nos, 
instigans et provocans ut aliquid tale emittamus ex 
ore, in quo rei teneamur in futuro judicio, hoc 
describens sanctus Propheta dicit: Dum constilil 
peccator adversum me, obmutui el humilitatus sum 


el silui a bonis. Si quando peccator asiitit adver- C 


sum me et loquebatur de me male, et obtrectabat 
atque irritabat me ut similia ei redderem , et paria 
de meo ore proferrem, ego in illo tempore silentium 
meditabar , ut nihil penitus responderem. Propterea 
ergo, dicit: Dum constitit peccator adversum me, 
obmului el humilitatus sum et silui a bonis. Nos 
vero aliquando si nolumus humiliari , alia cogita- 
mus οἱ dicimus apud nosmetipsos: Quid hoc est? 
Iste me contemptui liabuit et ausus est talia in os 
ingerere, et ita adversum me movere sermonem, 
noune et ego huic similia, aut etiam graviora infe- 
ram , ut el ipse audiat pejora quam dixit? Sed justus 
non ita agit, quin potius humiliat se , etianisi ser- 
vus sit ille qui obtrectat ct convicia ingerit, aut 


versum me , obmutui et humiliatus sum et silui a bo- 
nis ? aut profectus quidem est, nondum tamen per- 
fectio. Tria namque in hoc loco de Scripturis puto 
posse assignari, in quo dicit stare peccatorem ad- 
versuni se, et loqui in auribus suis ea quibus irri- 
lari et exacerbari possit ad retribuendum. Et si 
quidem ego parvus sum, similia, et oculum pro 
oculo requiro, dentem pro dente , et maledicta pro 
maledictis repono. Si vero jam aliquantum profeci, 
nondum tamen perfectus sum , et taceo et fero con^ 
vicia patienter, hec quidquam omnino respondeo. 
Si vero sim perfectus, non taceo, sed cum male- 
dicor, benedico , sicut et Paulus dicebat **: Male- 
dicimur εί benedicimus , persecutionem patimur εἰ 
sustinemus , blasphemati deprecamur. Et quoniam 
qui hzc agunt, id est, qui pro maledictionibus bene- 
dictiones reddunt , qui pro blasphemiis deprecantur, 
videntur hominibus vel ut pecudes et purgamenta, 
lanquam qui sensum injuriz non habent , propterea 
ergo addidit dicens ** : Tanquam purgamenta hujus 
mundi [acti sumus omnium peripsema. Sed nos no- 
lumus cum apostolis purganienta bujus mundi fleri, 
sed volumus non contemni ab hominibus, imo po- 
tius et timeri, et satis agimus reddere his qui lxe«dunt, 
et prevenire vindictam quam sibi Dominus reser- 
vavit dicens ** ; Mili vindicta, ego retribuam, dicit 
Dominus. Verum si non possumus in tantum pro- 
licere, et ad istud culmen veritatis ascendere , ut 
dicamus cum Paulo: Maledicimur et benedicimus, 
persecutionem patimur εἰ sustinemus, blasphemati 
deprecumar, vel hoc. quod adhuc per Prophetam do- 
cemur , dicamus : Dum constitit peccator adversum 
me, obmutui et humiliatus sum , et silui a bonis. 

9. Et quid addidit his? Et dolor, inquit, meus re- 
novalus est. Hi qui in agonis certamine mutuis inter 
se verberibus agunt, in his semper praparare co- 
nantur, ut illata sibi ab adversariis verbera forti- 
ter ferant, nec sensum doloris accipiant, et est eis 
summa virtus : lacertorum ictus vel calcium absque 
dolore suscipere. In quibus ille est perfectior, qui 
ad ictum vulneris , nullum recipit stimulum dolo- 
ris. Secundus vero est is qui dolet quidem, sed ne- 
quaquam doloribus cedit. Tale aliquid intellige 


si humilis et peccator sit et indignus. llle dicit: D etiam in nobis , cum maledicimur, et assistit ad- 


Dum constitit peccator adversum me, obmutui et hu- 
milialus sum el silui a bonis. Non dixit : et silui 
tantummodo , sed a bonis silui ; in quo ostendit quod 
cum sint in. me bona, et edoctus atque institutus 
sim bonis doginatibus atque disciplinis , eL possim 
eliain c:eleros docere qua bona sunt, tamen in eo 
tempore quo peccator assistit adversum me et con- 
viciis lacessit ac jurgiis , ego eliam bona verba mea 
cohibeo αἱ reprimo : ne vel illi ignem suz perditio- 
nis inflammein , dum non potest pariter parere ma- 
lis, et conspicere bona, vel sermonum meoruui fa- 
ciam detrimentum. Quid ergo? Hoc videbitur per- 

^ Prov, 1v, 99. 


? Eccli. xxvii, 28. ** ibid. 99. 


versum nos antagonista, si quidem bene instituti 
sumus, et animo longa meditatione roborati , in 
nullo penitus ex illatis maledictis vel conviciis con- 
wistamur, sed sumus pro nimia mentis constantia 
ac pauenptia velut sensu doloris carentes , et per 
multam mansuetudinem , ut audeam ita nominare, 
velut imitatores efficimur quodammodo Dei : Deus 
enim maledieitur ab hzreticis, blasphematur ab 
his qui providentiam ejus negaut, culpatur ab his 
qui thesauros sapientie ejus ignorant: et dic mili, 
nunquid potes lioc cogitare, quod pro his omnibus 
injuriis doleat quidem Deus, sed patiatur sicut 


Ma Cor. iv, 13, * ibid. 15. ^ Rom. xu, 49. 
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nos? An lanquam divina matura per. impassibili- A dolens corde concalescente fervet intra 56 ac per- 


tatem, 693. neque sensus doloris ullatenus. reci- 
pit, neque ullis aut injuriis, nut conviciis excitatur? 
Talis ergo erit, imo imitabitur talem omnis perfe- 
ctus ct justus, qualis erat ille qui dicebat : Maledi- 
cimur et benedicimus, persecutionem patimur et sus- 
tinemus, blasphemati deprecamur. Qui autem non- 
dum est perfectus, proficit tamen, cum maledici- 
tor obmutescit et humiliatur et silet a bonis. Sed 
iste qui hujusmodi est dolet et dicit : E4 dolor 
seus renova(us est. Describe mihi vulnus quod cu- 
ratur, ct curam ejus proficientem et jam proximam 
cicatrici : tum deinde in ipso vulnere quod jam cc- 
perat obducere cicatricem, intuere aliud vulnus in. 
fligi, εἰ per hoc vulnus recens, [ιά pristinum re- 
novare. Tale etiam evenit huic qui proficit, sed 
nondum perfectus est, nec jam ad summam perdu- 
ctus est sanitatem. Si ergo dum adbuc in tenero 
est cutis, accedant ei maledictorum et conv:cio- 
rum vulnera, renovatur dolor, οἱ parantur angu. 
&ti», et tunc merito dicil : Dum constitit. peccator 
adversum me, obmutui el humiliatus sum, et ailui a 
bonis, εἰ dolor meus renovatus est. Vide ergo quo- 
modo is qui in certamine positus est, qui se refre- 
uare cupit 3b iracundia vel furore, et dum ipse 
hxc apud se meditatur, οἱ irritatio ei supervenit 
peccatoris, qux» eum conturbel quidem et fatiget, 
non tamen vincat, sed quamvis provocetur el in- 
flammetur ad respondendum, remordens tamen 
dolorem suum cohibeat et reprimat, hic dicit : Do- 
lor meus renovatus est. Pro eo quod scilicet jam 
proficiebam, et jam me ad sanitatem pervenisse 
credebam, antequam exacerbarer, et antequam con- 
viciis lacesserer; sed modo rescinditur vulnus 
meum , et maledicti mucronibus renovatur, dum 
injurize dolor patientiam rumpit. 

6. In consequentibus adhuc amplius passionem 
describit ejus qui proficit, cum dicil: Concaluit 
cor meum intra me. Cum enim audit quis (68) ma- 
leloquentis et detrabentis vocem, non potest sine 
dolore, sicut ille qui perfectus est, qui jam diuturna 
constantia beatitudinem meruit: sed iste dolet et 


* Luc. xxiv, 91. " Jerem. v, 148. ?* Luc. xii, 49. 


(68) Cum entm audit quis, etc. Catena. Corderii : 
'Ex τῶν λόγων τοῦ συστάντος xazevavtlov µου ἆμαρ- 
«toU, ἐθερμάνθη διαπυρωθεῖσα ἡ καρδία µου, χαὶ 
} τοιαύτη θέρµανσις à µου ἑφυλάχθη. Ὁ τελείαν 
ἕξιν ἀναλαθωὼν, οὐ χινεῖται παντελῶς ὑπὸ τῶν λοι- 
δορουµένων αὐτῷ. ᾽Αλγεϊῖ μὲν, xat τὴν χαρδίαν ἔχει 
ταραττοµένην, ἀλλ οὐχ ὥστε xol παραπέµφαι τῷ 
στόµατι λόγον, Ez υετθὶε peccatoris adversum me 
consistenlis concaluit. igue accensum cor meun, el 
istiusmodi calefaciio intra. me servata. fuit. Ja qui 
perfectum labium. accepit, non movetur omnino ab 
t5 qui ipsi maledicunt. Dolet quidem et cor pertur- 
batum habet; non ita lamen, ul ex ore verbum 
ΠΠ 

(69) Et ego  meditor, etc. Catena. Barhari : Et 
meditans, inquit, divina eloquia ardebam, quemad- 
modum el Cleophas dicens : Nonue cor nostrum ar- 
dens erat in nobis, dum loqueretur nobis in via, 
εἰ aperiret nobis Scripturas? Hujusmodi fuere ver- 


turhatur, sed non eo usque, ut οἱ sermonem pro- 
ferat corde turbato, verum concalescit quidein in 
interioribus suis rei indignitate permotus, sed ca- 
loris sui flammas per silentium decoquit. 

7. Videamus eliam alium sermonem justi, quem 
et summo studio debemus z:emulari. Et tn. medite- 
tione mea exardescel ignis. Et ego meditor (69) elo- 
quia Domini, et frequenter in ipsis me exerceo, 
sed nescio si talis sum, ut in meditatione mea ex 
unoquoque sermone Dci ignis procedat, et accen- 
dat cor meum, et inflammel animam ad ea quse 
meditor observanda. Et ego nunc loquor sermones 
Dei, sed optarem ut primo ín meo corde, secunde 
qnoque in auditorum mentibus exardescerent : sie- 
ut erant illi sermones quos loquebatur Jesus, de 
quibus dicebant illi qui audierant '* : Nonne cor 
nosirum erat ardens in nobis cum in via aperiret 
nobis Scripturas? Utinam et nunc adaperientibus 
nobis Scripturas divinas concalesceret cor nostrum 
intra nos, et in meditatione nostra accenderetur 
ignis, οἱ concitaremur in opus corum quae audi- 
mus et legimus. Tales denique erant et Jeremias 
sermones, secundum quod scriptum est, cum dici: 
ad eum Dominus?! : Ecce dedi sermones mos re- 
trorsum in os (uum ignem, Quare ignem ? Quia ser- 
mones quos loquebatur accendebant auditores, et 
nihil tepidum in eis neque frigidum permanebat : 
sed sicut ignis consumit ac iuterimit omnem mate- 
riam, nec immundum aliquid in se recipit, aut pol- 
lutum ; ita et hi quorum cor divini verbi iguis ac- 
cenderit, non patientur ultra materialibus et mun- 
danis sordibus pollui, nibil in se tepidum recipient, 
et quod evomi dignum sit, nec patientur mulüpli. 
cala in se iniquitate refrigescere charitatem : sed 
erunt semper lampades eorum accensz, et lucerna 
ardentes, et ipsi parati tanquam servi exspectantes 
dominum suum de nuptiis redeuntem, Aut non iste 
?rat. iguis ille de quo Salvator noster dicebat ** : 
]gnem veni mittere in terram, et quid volo nisi ut ar- 
deat ? Iste. procul dubio ignis est qui frigus peccati 
fugat, et calorem spiritus revocat. lloc plwirum est 


ba Jeremic. Unde scriptum. est Deum illi dixisse : 
Ecce dedi verba mea in os torum ignem. Hujusmo- 
di erant lingue super apostolos Evangelium. anmun- 
Jialuros insidenies : nam vise sunt illis esse tgnguam 
ignis, ut illorum sermo essel. adurens, el auditorum 
animas inflammaret, Catena. Corderii : Καὶ µελε- 
τῶν δὲ, φησὶ, τὰ θεῖα λόγια, ἑχαιόμην, ὡς ol περὶ 
Κλαιόπαν dMvovisc "Οὐχὶ ἡ καρδία ἡμῶν xauogéávrn 
qr ἐν' ἡμῖν; CH ἐθερμαίνετο τῇ λύπῃ, xat οὐχ ἑλά- 
Àet, χατά τό. Ὀργίξεσθε, καὶ μὴ ἁμαρτάνετε. Τὸ 
μὲν γὰρ μὴ παθεῖν ὑπὸ ὀργῆς, κρεῖσσον f) καθ 

μᾶς : τὸ h ἐπιλογισμῷ τοῖς ἁγίοις ἐπτὶν ἐφικτόν. 
*L divina, inquit, eloquia meditans exardescebam, 
ui quando Cleophas dicebat : Nonne cor nostrum 
ardeus erat. in uobis? Vel concalescebai mesrore, ot 
non loquebatur, juxia illud : Irescimiui, e& alite 
peccare. Nam ut nihil ab ira petiamur, supra wires 
nostras est : consideratione autem. illam supprimers 


possibile est sanctis. 
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etiam quod in Actibus apostolorum refertur ?, cum Α cens *? : Deinde finis cum tradiderit. regnum Deo οἱ 


dicit quia vie; sunt eis divisse lingu:e sicut ignis, 
et consedis:e super apostolos, pro eo scilicet quod 
Evangelii verbum pradicaturi et. ignei vigoris de- 
berent gratia. roborari, uL auditorum animx flam- 
mam per sermonis traducem suinerent,. Sed unde 
mibi hoc ut lingue ignis veniat in cor meum, et de 
lingua ignea ego quoque proferam sermonem, ut 
ex imme velox sermonihus meis accendatur ignis in 
cordibus auditorum, $94 et arguat eum qui pec- 
cavit, el efficiatur ei 'sermo meus supplicium, ut 
adustus et. iuflammatus sermonibus teis veniat in 
poenitentiam, qux salutein. stabilem operatur ex 
tristitia quie secuidum Deuni est, quam ex verbi 
Dei increpatione suscepit? Atque utinam possi 
ia accendere qtunem animam auditorum, ut qui- 
cunque sibi conscius est, nou ferens nostri sermo- 
nis incendium, sed ouibus intra se visceribus in- 
fammatus, velocius consumerel latentes intrinse- 
cus vilierum sordes : ul posteaquam  interemissel 
one quidquid carnis e& malerig crassioris pro- 
prium est eti amicum, tunc jam ignis iste flerot in 
eo lux et lucerna ardens : qua non sub modio, sed 
super candelabrum poni deberet, ut illuininaret 
omnea qui in domo sunt**. Si ergo accondit te 
sermo auditus, et intellezisti quid dixit Aposto- 
lus *! : Et quis. est qui me letificet, niai qui contri- 
statur ez ne? Quoniam verba. ipsias erant ignis, 
et letabatur. Apostolus sicubi vitlebal aliquem au- 
dito sermone suo contristatum et compunclum ex 
his 1 audierat, quodam conscientize su: igne 
succensum ex recordatione delicti, propterea dice- 
bat : Et quis est qui me letificet, nisi qui contrista- 
iur ex me? jia ergo et nos satisagamus ut in me- 
ditationibus nostris accendatur ignis, qui nos pri- 
mo erurat, et recordatione et conscientia pecca- 
torum, postea vero expurgatos Jam vitiis illuminet 
et illustret. 

8. Locutus. sum, inquit, in lingua mea, Quid lo- 
cutus sil in lingua sua, consideremus : videtur 
enim mihi per hxc mysticum aliquid indicare. Ait 
ergo : Notum fac. mihi, Domine, finem meum, et 
»umerum dierum meorum quis. est, ut scium quid 
desit mihi. Si, inquit, notum feceris finem meum 
mihi, et quantus sit numerus dierum meorum no- 
tum feceris mihi, potero per lc etiam illud agno- 
scere, quid desit mihi. Aut forte per hzc etiam 
illud videbitur indicari, quia sicut omnis artis est 
aliquis finis, verbi gratia structionis fiuis, domum 
facere, naupagii, navem construere qux possit flu- 
ctus niaris superare et. ferre impetus ventorum, et 
uniuscujusque artis est aliquis talis finis, propter 
quem ars ipsa videtur reperta : lta. forlassis est 
viue nostre vel totius mundi finis quidam, propter 
quem geruntur omnía qua geruntur in vita nostro, 
vel propter quem mundus ipse vel institutus est vel 
coustat. Cujus finis eiiam Apostolus meminit di- 

? Act. in. 


" Maub. v, 15. *! H Cor. u, 2. 


C 


95 Il Cor. xv, 26. 


Putri. Ad quem linem utique festinandum est, ul 
sit operze. pretium hoc ipsum quod a Deo creati 
sumus, Et rursus, sieut. corporis nostri compago 
parva quzdam et exigua ab initio nativitatis, con- 
festim tamen urget et tendit ad finem quemdam 
proceritatis sux per :etatis augmenta, οἱ iterum, 
sicut anima nostra secundum boc quad in corpore 
hoc degit, festinat primo loquelam recipere balbu- 
tientem, secundo deinde clariorem, tum demum 
2d disputationem perfectam atque integran. perve- 
nire : hoc modo etiam omnis vita nostra imbuitur 
qu.dem nunc velut balbutiens inter homines in ter- 
ris : consummalur vero et ad summum pervenit iu 
caelestibus apud Deut. Cupit ergo propheta ista de 
causa agmoscere finem suum propter quem factus 
est, ut intuens finem οἱ dies suos perspicieus et 
considerans perfectionem, videat quantum sibi de- 
est ad illum finem quo tendit. Verhi gratia, ut si 
ponamus a'iquem artificio traditum, et hune dicere 
ad magisirum suum, Volo scire quz sit artis hujus 
perfectio, et nosse qui sit faber perfectus vel stru- 
clor : et cum hoc didicerit, requirat quantum sibi 
deest ab illa perfectione, vel quantum profecerit 
in artià disciplina, ul cum utrumque cognoverit, 
sciat quid habeat, et quid perfectioni deait agno- 
scat; ita etiam et nunc propheta orat a Deo di- 
scere ui innotescat sibi finis, et numerus dierum 
suorum qui si& [n quo non est putandum quod de 
corporali tempore et annis hujus vit: loquater, 
sed omnem numerum dierum scire vult, qui fuerit 
in prima vita, qui fuerit in secuudo incolatu, qui 
in tertio. Multum enim, inquit 93, incola [fuit ani- 
xa mea. Velut si dicerent illi qui exierunt ex /Egy- 
pto : Notum fac mihi, Domine, finem meum**, qua 
est terra bona et terra sancta, ei n» merum dierum 
meorum in quibus ambulo, ut ssiam quid desit mi- 
hi, quantum restat usquequo perveniam ad lerrat 
sanctam repromissionis : ita et hic vull uosse nu- 
merum dierum in quibus iter agit. llabemus euim 
dies quosdam quidem in hoc mundo, quosdam au- 
tem et extra hunc mundum. Alium enim facit diem 
5olis iste cursus nostri hujus coeli. spatiis termina- 
tus, alium babet díem ille qui ad secundi coeli per- 
venire meretnr ascenaum. Multo enim clariorem 
diem ducit ille qui usque ad tertium ccelum vel rapi 
vel pervenire potuerit, ubi non solum ineffabile lu- 
men inveniet, verum etiam verba qux» homini lo- 
qui non liceat, audiet. Novi et alios dies, quorum 
numerum foriassis propheta merito requirit. Nam 
sicut in hoc caso sol exorius et universum muu- 
dum illustrans diem facit: ita et in corde justi, 
quod pro constantia et firmitate Dei. irmamentum 
merito appellatur, si exoriatur sol jusiiti:e Jesus 
Christus Dominus noster, et illuminet eum lumine 
Scientia el veritalis, diem facit iu corde ejus : et 
quonto frequeutius exoritur. οἱ illuminat, t1auto 
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majorem sibi talium dierum numerum computabit. Α ipsum quod dixit, quia substantia mea. tanquam 


Digne ergo conscius sibi propheta de hujuscemodi 
illuminatione dicit : Notum fac mihi, Domine, finem 
meum, εἰ numerum dierum meorum quis eat, ul 
sciam quid desit mihi. 

9. Et addit: Ecce veteres posuisti dies meos. 
In Greco scribitur, παλαιστάς, quod significat 
mensuram quatuor digitorum. Volens ergo 6895 
docere nos qui jam in hac vita breves et per- 
paucos ducimus dies, dixit hunc versiculum de quo 
supra diximus. Ex quo intelligitur quia possit et 
alius dicere, quia Dies meos posuisti unum digitum, 
velut conaequens de temporis brevitate, et alius 
duos digitos vel tres. Quxro autem si potest aliquis 
hominum dicere quia Dies mei decem digili sunt, 
ant viginti, aut etiam amplius. Et quia loca di(fi- 
cilia incurrimus, velim requirere sicubi in Scriptu- 
ris tale aliquid invenimus, ex quo possil aperiri 
planius id quod videtur obscurum. In Isaia scriptum 
recordor ** : Quis metilus est, inquit, manu aquam, 
el celum palmo, et omnem terram pugillo ? Ex quibus 
consideret quisquis ille est prudentior auditorum 
per singula loca differentias mensurarum, quomodo 
eorum quidem qui ccelum merentur appellori, pars 
vitz quae ccelestis est, palmo Dei metiri dicitur, 
quicunque ille est Dei palmus : et eorom quorum 
vita adhuc terrena est, pugillo Dei vita metitur. 
Sed pugilli divini differentiam nunc requirere, et 
nostrum sermonem et auditum vestrum fortassis 
excedat. Verumtamen sicut ibi manu aquam meti- 
tas est, palmo ccelum, et omnem terram pugillo, οἱ 
appendit montes in statera, et colles in jugo ; ita 
etiam hic secundum eamdem consequentiam men- 
sura ista et intelligenda est, quoniam nihil Deo 
'Ssine meusura est, nibil siue pondere, sed omnia ei 
jn numero constant et mensura. Ita quoque pro- 
phetze vita οἱ numerata et dimetita Deo esti, dum 
providentiz ejus rationibus regitur. 

10. Addit etiam in sequentibus et dicit : Substan- 
li& mea lanquam nihilum ante te est. Nisi addidisset 
ante te, valde contristabar, pro eo quod humanam 
substauliam nihil esse dixisset. Nunc vero quia 
dixi ante te, velut diceret ad comparationem qui- 
dem vel angelorum vel reliquarum creaturarum, 


nihilum ante te esi, addidit et dicit : Verumtamen 
uthiversa vanilas omnis homo vivens. Quomodo acci- 
pis vivens ? siquidem veram vitam vanitatem puta- 
mus, ut quid laboramus? Sed vide ne forte hoc 
quod dicit, omnis vivens, de hoc praesenti vita 
accipiendum sit, sicut scriptum est, et testimoniis 
coinprobabimus. Omnia enim quz ín hac vita sunt 
apud homines, vana sunt, etiamsi Moyses in hac 
vita sit, et ipse enim ex parte cognoscit, el ex parte 
prophetat, ei per speculum et in wnigmate videt, 
et umbram scit, ac figuras docetur, el veritatetu 
nondum videt, et ideo est quidem vivens, sed vani- 
tas est vita ejus. Et vis videre quia vanilas est? 
Cum venerit. quod per(ectum eat, desiruentur.— ista 
que ex parte sunt ". Omne autem quod destruitur 
vanitas est. Et sí quidquid ex parte est destruitur, 
si prophetze ex parte cognoscunt, recte etiam ipso- 
rum vita vanitas appellatur; destruuntur autem 
jnferiora, cum venerint ea qui meliora sunt et 
perfecta, et per hoc vana esse argauuntur, per quod 
tanquam ex parte et imperfecta destruuntur. Uni- 
versa ergo vaniias, omnis homo vivens. Quia autem 
de hae vita accipiatur ista sententia, audi Eccle- 
siastem protestantem et dicentem **: Laudavi omnes 
qui moriui sunt super omnes qui vivunt, quicunque 
ipsi vivunt usque modo, εί bonus euper istos. duos 
qui nondum natus est. Laudat ergo mortuos plus» 
quam vivos, «quia illi hoc saltem lucri liabent, quod 
de vineulis hujus corporis liberati sunt, nec ultra 
carne ac pellibus induti sunt, nec ossibus ac nervis 
inserti sunt, nec ultra subjacent necessitati corpo- 
ris. Si ergo intellexisti quale sit vivere in carne 
etiamsi Moyses sit quis, vel quisquis ille est, mo- 
lesta ei est ista vita. Non enim a corruptione 
resolvitur, que mortali corpore terrenoque cir- 
cumdatur. Vide ergo quia universa vanitas est 
omnis homo vivens, contemnamus vanam istam 
vilam, ei festinemus ad sanciani vitam οἱ beatam 
ac veram, et ipn illam animo et mente tendamus 
omni vanitate discussa. Nec dicamus dulcem istam 
lucem, qua nunc utimur. Hoc enim illi dicunt, qui 
dulcedinem vere lucis ignorant, sed ne auspicia 
quidem veri luminis ulla senserunt, nec sciunt 


non est abjecta, nee minima substsntia mea. Deni- D angelicam vitam sperandam esse anima, cum ex 


que et si bene egerimus, et mandata Domini serva- 
verimus , ad cousortium  invitamur angelicum : 
Erunt, inquit **, sicut angeli Dei in colo. Ad com- 
gerationem Dei vero etiam si Petrus sim, adversus 
quem porte inferi non prevalebunt, substantia mea 
ante eum nibil est. Et satis proprio vocabulo na- 
turz: usus est. Nihil enim est omne , quamvis ma- 
gnum sit, quidquid ex nihilo est, solus enim est ille 
qui est, et qui semper est. Nostra autem substantia 
lanquam nihil est ante eum : quippe quia ab eo ex 
nihilo procreata est. 

11. In sequentibus vero velut explanans hoc 


5 Τρ. χι, 19. *5 Matth. xxit, 20. 


** ] Cor. xut, 10, 


vauitate vite hujus evaserint. Unde et nos qui 
heec credimus, jam mente et fide traneferamur ad 
colum, et in terris ambulantes conversationem 
habeamus in coelis, ut ibi sit thesaurus noster , ubi 
est et cor nostrum, et ut regnum eoeleste consequi 
mereamur, per Jesum Christum Dominum nostrum, 
cui est gloria et potestas οἱ imperium in szcula 
saeculorum, Amen. 


HOMILIA 1l 


De eodem psalmo, ab illa parle : « Verumiamen in 
imagine pertransit homo. » 


Quanquam in imagine ambulet homo. lnago 


*5 Eccle. iv, 2. 
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necessario alicujus est imago. Nam οἱ Scriptura A torum, quam ad nihilum rediget Dens in civitate 


sancta cum imaginem nominat, interdum quidem 
definit et dicit G96 cujus sit imago, interdum 
autem absque ulla definitione pouit imaginem. 
Denique de Salvatore cum dicil qui est imago, non 
siluit cujus imago esset, sed addidit dicens ** : Qui 
est imago Dei invisibilis primogenitus omnis creatu- 
re. Et rursum eum docet nos de diversis imagini- 
bus, et quia singuli quique aliquam imaginem por- 
tent, dicit ** : Sicut! portavimus | imaginem terreni, 
ila portemus imaginem celestis. Cum  sdjectione, 
vel terreni, vel ccelestis imaginem nominavit. Alibi 
autem absque ulla definitione dicit, sicut et hoc 
loco ait : Quanquam in imagine ambulet homo. Sed 
jn imagine cujus ? Dei, an imagine terreni, an ima- 


gine coelestis ? Quomodo sciam in hoc quid est quod B 


docere nos vult Scriptura divina, qux absque ulla 
adjectione ait : Quanquam in imagine (nescio cujus) 
ambulet homo? Et si quidem de justis solis diceret, 


siuc dubio dixisset, Quanquam in imagine coelestis . 


ambulet homo. Aut si de peccatoribus tantum dice- 
rei, dixisset certe, In imagine terreni ambulet 
homo. Verum quoniam generaliter de universis 
mortalibus pronuntiatur, quorum alii imaginem 
celestis portant, quicunque secundum legem Dei 
vivunt, alii terreni imaginem portant, qui carnali- 
ter vivunt ; propterea necessario retícuit specialem 
Wnaginis designationem, et generalew sententiam 
de omnibus hominibus protulit, quia omuis liomo 
in imagine ambulet. Tuum est jam discutere et 
exquirere ex uniuscujusque flde et operibus, et 
conversatione et actibus , ex cogitationibus et ver- 
bis, et considerare utrum in imagine celestis ame 
hulet, an in imagine terreni. Si misericors es sicut 
Pater tuus coelestis misericors est, sine dubio in te 
Patris coelestis iuago est. Si non solum amicis tuis 
benefacis, sed etiam inimicis reddis bona pro ma- 
lis, sicut Pater coelestis solem suum oriri facit super 
bonos et malos , εἰ pluit super justos et injustos **, 
imago in te coelestis est. Et οἱ in omnibus perfe- 
cius es, sicut Pater tuus coelestis perfectus est, 
hinago in te ccelestis est. Et rursum si non es imi- 
tator Christi nec apostoli Pauli, qui dicit ** ; Imi- 
tutores mei estote, sicul ego Christi, sed imitator es 


ου: id est, si quis exierit de hoc mundo, et tulerit 
secum imaginem terreni, propter hujuscemodi iimna- 
ginem in civitate illa Dei ad nihilum redigetur, nec 
consequetur partem inler cives coelestis illius civl- 
tatis, qui eclestis imaginis non reportat insignia. 

3. Sed et aliud sacramentum mihi videtur conti- 
nere iste versiculus, quod hujus quidem mundi 
vita οἱ conversatio imaginaria quzdam sit et imago. 
futura autem non sit imaginaria, sed vera; οἱ hoc 
est quod dicitur, quia imaginem babet unusquisque 
virtutis, non tamen proprie et sincere vivit in ipsa 
viriute. Tale antem quod dicimus : Sapientia et 
scientia pars est magna virtutum ; sed in przesenti 
vita si quis putat se cognovisse, nondum cognovit 
sicut oportet scire, qui enim cognoscit, in zuig- 
mate cognoscit. Ergo in imagine scientie ambula- 
mus et non in ipsa scientia, per quam facie ad 
faciem cognoscitur. [ta nihilominus et in ipsa 
sapienti: imagine, el nondum in ipsa sapientia 
ambuloamus, quia nonduin revelata facie gloriam 
Domini speculamur. Eadem audeo de justitia Dej 
dicere, quod in imagine justitie ambulamus, et 
nondum in illa justitia qua est facie ad faciem 
incedimus. Neque enim capere poterit humana 
natura pellibus et carne vestita, ossibus et nervis 
inserta, nudam ips:un justitie sinceramque verita- 
tem ferre et tolerare secundum natur» suz polen- 
Gam ac virtutem. Si quidem ipse Christus est 
natura virtutum : ipse enim justitia, quz liumano 
generi non in plenitudinem splendoris advenit, quia 
Jesus Christus seipsum exinanivit forma Dei , ut 
formam servi acciperet. Et οἱ quidem de solis Ju- 
dais sermo Scripturae loqueretur, dixisset forsitan, 
Quanquam in umbra ambulet homo : sed quia, ut 
arbitror, de roelioribus sermo fit quam erant illi 
qui secundum umbram legis vivebant, propterea 
scriptum est, Quanquam in imagine ambulet homo. 
Quod clarius ad intellectum veniet ex serinouibus 
apostoli Pauli, qul tres quasdam species proprietatis 
designat in lege, umbram dicens et imaginem et 
veritalem, ait namque ** : Umbram enim habens lex 
bonorum [uturorum, non ipsam imaginem rerum, 
per singulos annos iisdem ipsis hostiis quas offerunt 


operumn diaboli qui homicida fuit ab initio : et si D indesinenter, nunquam polest accedentes [acere per- 


terrena sapias, et terrena loquaris, et thesaurus 
tuus el cor tuum in terra sit, terreni imaginem 
portas. Verum quia in his locis inventi sumus , in 
quibus de imagine sermo commotus est , necessa- 
rium videtur etiam psalmi illius versiculum in me- 
dium producere, in quo de peccatoribus scriptum 
est 53: Domine, incivitate (ua imaginem ipsorum a4 
nihilum rediges. Constat ergo quia peccatorum iima- 
ginem in civitate sua Deus ad nihilum redigit : 
justorum autem imaginem sine dubio iuelur et 
servat, Haec est ergo imago terreni, id est pecca- 


** Coloss. 1, 15. 
X, |. 


5» | 00”. Av, 49. 
9 | Parals xix, do. 


[ectos. Ergo lex umbram habet futurorum bonorum, 
nou ipsam imaginem rerum, ostendens sine dubio 
aliam esse iinaginem rerum quam illam quz legis 
umbra designatur. Ei si quis potest describere 
observantiam illam Judaici cultus, consideret tem- 
plum illud non habuisse imaginem reruin, sed um- 
bram : videat quoque altare umbram esse , videal 
et hircos et vitulos qui adducuntur ad vicliujam 
umbram esse illa omnia, secundum illud quod 
scriptum est 55 : Umbra enim est vita nostra auper 
terram, Si quis vero transire potuerit ab hac um- 
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bra, vexat ad imaginem rerum eti videat adven- A ipsos. probase in illo opere et in illo sermone, 


wn 697 Christi in earne factum, videat. eum 
pontificem, offerentem quidem et nuac Patri hostias, 
et posunoduüm oblaturum : et intelligat hxe emnia 
Hnagines esse spiritalium rerum, et corpecalibus 
officiis ceelestia designari. Imagoerge dicitur hoc quod 
reeipitur ad prasens, et intueri potest hümananatura. 
Si potes immente ot anime penctrare ealos, οἱ sequi 
jesnm qui penetravit εαἰοα, οἱ assistit nenc vultui 
Bel pro nohis, ibi invenies illa bona quorum umbram 
habuis lex, et imaginem Christus ostendit ia carne, 
«que preparata sunt beetis, qux nec oculus vidit, 
mec auris audivit, mec io. cor hominis ascendit. 
Qus cum videris intelliges quia qui ia ipsis ambu- 
lat, et in illorum desiderio et cupiditate perdurat , 
iste non in imagine, sed. in ipsa jam ambulat veri- 
tate. Verumtamen in imagine ambulat homo. Repe- 
tamus ergo. sermonem illum quem dixit Apostolus, 
in que generales duas imaginos designavit, unam 
quidem terrenam, aliam vero colestem, et compa- 
remus ad hoc, Quanquam in imagine ambulat homo ; 
εἱ hoe quod generaliter dicium est, in multas 
bpeeies dividamus, ut cum dividitur serme per sin- 
gula atque disputitur, cJarescat quod intrinsecus 
latet. Hoc est autem qued dicimus : Omnis potestas 
iiimica, et unaquaque virtus divina qui auxilium 
prestat his qui salutem consequi cupiunt : singulg 
harum imagines quasdam exprimunt lu anima eorum 
qui se ad receplaculum earum diversis studiis ex- 


hibent. Verbi gratia, sieut superius diximus, omnes C 


quidem homines, aut celestis, aut terreni imagi- 
nem portamus, sed et in his ipsis multa diversitas, 
Utputa omnis peccator portat imaginem terreni, 
aed non emnis similiter : nen sque imaginem Ler- 
ren] pertat hemickda et mendax, aut adulter et 
convieiosus , aut peerorum corruptor οἱ fur, 
quamvis emnes isti terreni imaginem portent, 
sed multa est inter ipsos differentia pro diveraitate 
peccati, Secundum has ergo diversitates imaginis 
terreni, contemplare etiam divergitavem | imaginis 
celestis, et intuere Paulum portantem imaginem 
caelestis, ct Timotheum. Et quid? putamus quia si- 
militer ut in Paulo, ita et in Timotheo erat imago 
coelestis * Nihil ainplius, nihil preclarius habebat 
imago Pauli praeter imaginem Timothei? Ego arbi- 
tror quia secundum hoc qued precedebat vits» merita, 
verbi potentia, magnanimitate propositi Paulus Ti- 
motheum, ita et in illo major ae splendidier refel- 
gebat Imago caelestis, qualem in ille faciebat ima- 
ginem Christus, cum in eo loqueretur : et aliam et 
longe, ut ego arbitror, inferiorem in illo faciebat 
imaginem qui dicebat ** : Ei dizit angelusqui loque- 
batur in me, et sic per singula etiam apud teipsum 
requirens, diversitatem invenies imaginis sive ter- 
rens in peccatoribus, sive ecelestis in sanctis. Omne 
ergo quod agitur a nobis per singulas horas vel 
momenta, imaginem aliquam deformat : et ideo per 
siugula scrutari debemus actus nostros, et nosmet- 


utrum coplesiis, an terresa image in anima nostra 
depingiuur. Sed et illud admonere vos inut;le non 
videbitur, quod multi in hoe mundo prepter imsagi- 
Bes. vaalorum regum, imo polius tyrannorum perie- 
funi, pre hoe tantummodo qued tyranaica apud eos 
imagines deprehensz sunt, et hoe solum eia suffeeit 
ad crimen. Perseruitetnr ergo nunc se unusquisque 
vestrum, et cordis sui arcana recenseat, ae diligen- 
ler inquirat quas ibi imagines gerat, Si inventus 
fueris babere ibi formas diaboli et imaginem 
Satanze, quod tibi erit vitse refuyianm, quis misere 
bitur tuj, cum de intimo conclavi cordis tui tysan- 
niea imago proferetur? Sin awiem vis ut per spe- 
eies tibi hujusmodi imagines designem, audi. ire, 
imago tyranniea est, avaritia, dolus, superbia, 
tumor, glorixw seculares, iwvidiz, ebrietatos, ce- 
messationes, et his similia. Quas si non citius abje- 
ceris de domo tea, si nou detraxeris et abraseris a 


- seusibus tuis omnem fucum pessima hujus pietaro», 


εἰ omue figmentum venenoti coloris absterseris, 
ipsse te imagines perire faeient. H:ec de eo qued 
scriptum est : /n imagine ambulat homo. 


9. Sequitur : Thesaurizal et ignorat cui congregat 
ea. Oportebat eniin requiri qua sunt qua thesauri- 
zaptur ei ignorantur cui congregentur, ei qur sunt 
qua congregautur et non iguorantur cui permanent. 
Sequitur: Et nunc que est exapectatio ea? nonne 
Dominus ? Sicut sapientia nostra Clristus est, et 
justitia Ghristus est, secundum quod scriptum est: 
Qui (actus est sapientia nobis α Deo, εἰ justuia et 
sanctificatio el redemptio; ita οἱ exspectatio, id est 
patientia nostra Christus est. Propterea non glo- 
rietur sapiens in sapienlia, nec fortis in fortitudine 
$u3, quia omnia habemus in Christo. Et pune ergo 
qug est exspectatio, id est patientia mea? Donii- 
nus. Ei &ube(antig mea a te esi. Si habeo substan- 
tiam diviBarum spiritalium, a Deo est. Iusufflavit 
enim Deua in faciem howinis spiritwm vita, et factus 
est homo in animam vivam **. 


ᾱ. Ab omnibus iniquitatibus meis eripe mo. Naces- 
sario addidit ab omnibue, pro scilicet nulla nos 
teneat et eonstringal iniquitas. Sed quomode Deus 


D ^b iniquitatibus eripiat, consideremus. Si peni- 


tentes pro malis gestis eonvertamur ad Deum, sus- 
cipiens a nobis Deus cenversionem nostram, sabse- 
lutionem iniquitatum denat secundum meusurapi 
conversionis. Cui enim plus remittitur, plus diligit : 
οἱ propterea dicitur ** quia mulieri illi multa remissa 
sunt, quia dilexit multum. Pro mensura ergo peni- 
tentia, remissionis quantitas moderatur : ne nos- 
metipsos seducamus, putantes nullis hae regulis, 
nullis dispensari judiciis. $968 Puto cnim quod qui 
emnes justitias impleveris, ille omnes ablue£t iniqui- 
tates, qui vero paucas, vel partem aliquam justitiee 
operatus est, partem aliquam iniquitatum resolvat : 
qui vero perfectaro pro omnibus malis et integram 


** Zach. 1, 14...  1€or.1, 50... "* Gen, n, 7. * Luc, vii, 47. 
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Deo, iste simul omnem labem diluit peecatorum ; si 
vero ex parte poenituit, el ex parte jam meruit abso- 
lutionem. Hac ergo sciens propheta, et quis quosdau 
quidem eripit Deus ab omnibus iniquitatibus suis , 
quosdam οὐ aliquibus iniquitatibus Jiberst, puto 
quod propterea con(idens egisse se ea quibus di- 
geum esset ab ominibus iniquitatibus eripi, dicit 
audacter ad Dominum ; Ab omuibus iniquitatibus 
meis eripe mc. 

B. Opprobrium imsipienii dedisti me. Donec habe- 
mus peccata, necesse esL nos exprobrari ab ipsi- 
piente et accusatore nosiro diabolo : el si iuvenian- 
tur peecata nostra non esse deleta , sed scripta in 
nobis stylo diaboli, per hzec ipsa qua gessimus ex- 
probrabit nos iuimicus. Sicut. enim hona quaque 
seripta dicuntur Bon atramento, sed spiritu Dei 
vivi, ita mala queque conscribuntur airamenio el 
calamo diaboli. Propter quod Domipus ei Salvator 


noster delevit chirographum peccatorum nosiro- . 


rum, quod erat adversum nos diabolo astipulante 
conscriptum, sicut et ante praedixerat per prophe- 
tam dicentem ** : Ecce deleo sicut nubem iniquitates 
(uas, el sicul nebulam peccata (ua, et ultra non ero 
memor. Ut ergo non exprobremur ab insipiente, 
converiamus nos ab omnibus iniquitatibus nostris, 
ne reprehendens in nobis maculas peccatorum, id 
est sux voluntatis insignia, exprobret et dicat: 
Ecce bic Christianus dicebatur, et signo Christi 


signabatur in fronte, meas autem voluntates el mea ρ 


chirographa gerebat in corde. Ecce jste qui mihi 
et operibus meis renuntiavit in baptismo, meis rur- 
sum operibus se inseruit meisque legibus paruit, 
Liberati ergo ab omnibus iniquitatibus, studeamus 
ne in die judicii hujuscemodi opprobriis insipientig 
diaboli suceumbamus. 

6. Obmutui et non aperui os meum , quia iu es qui 
fecisti. Jam et hoc superius exposuimus, cum tra- 
ctaremus illum versiculum qui ait : Dum comsistil 
peccator adversum me, obmutui et humiliatus sum et 
silui a bonis. Bonum est enim eo tempore cum ad- 
versum Dos, vel derogationum, vel conviciorum, vel 
probrorum tela jaciuntur, nos hujus versiculi me- 
iminisse, qui ait : Obmutui et. non aperui 0s meum, 


quia Iu es qui fecisti. Hoc sane requirendum vide- D 


ur, quid est quod dixit : Tu es qui fecisti, nec ta 
wen adjunxit quid fecerit, Sed ordo ipse nos docet, 
quoniom quidem velut agonem quemdam inter nos 


"ο ]sai, 311v, 22, *' Il Cor. jv, ** [Hlebr, xu, 5, 


. (70) Sed nori 4 el alia flagella, ec, Cateua Da- 
nielis Barbari : Est et aliud agellorum genwe, de 
quibus quidam dicit : Quis dabit in. cogitatu meo 
llagella, et in labiis meis sigillum astutorum, ut Re 
i» ignorantiis meis parcant, el. peccata mea nom 
perdaut me? Peiit enim. in peccatis flagellari cor 
suum. Beajum enim est post. peccata a. comsciemiia 
sua corripi, Petit vero plugas amoweri, tum quam per 
lenlationes. exterius adhibentur, tum etiam | interio- 
T$ ; nam supra modum affligi interius quidem esi : 
quod timens. Apostolus dizit : Ne forig qui hujus- 
modi est, abundantiori tristitia absorbeatur a S21a- 
na. Catena Corderii : Ἔστι καὶ ἄλλο εἶδος µαστί- 
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el quia hoc ipsum indicet feciáse Deum, id est, 
quod exercitii nostri causa et profectus Deus fece- 
rit ista certamina. [deo ergo memor ero, quia tu 
fecisti agones i&los eL tu nobis lizc exercitia patieme 
liz praeparasti. Cum enim ad iracundiam provocaret, 
cum couviciis lacesseret, ne patientiz lineas exce- 
derem, et verbum aliquod quod tibi non placeat pro- 
ferrem de labiis meis, obmutui et nou operui os 
meum. Si vero amplius aliquid secundum Pauli 
statuta *' valueroprofligare, non solum obmutescam 
εἰ non aperiam 08 ineum, ged et cum maledicor, 
benedicam et blasphemalus deprecabor., 

7. Ámove a me plagas tuas, & fortitudine manus 
(ug ego ἀε[εεὶ. Quod Latini interpretes plagas die 
xerunt, in Griecis codicibus flagella scriptum est, 
ul sit : Amoye a me flagella tua. Quod videtur utique 
dicere positus quasi in correptione flagellorum , 
cum sicut lomo pro peccatis corripitur, vel flagel- 
latur ut. emendetur. Sicut et illud a quamplurimis 
intelligitur quod scriptum est ** : Fili, noli tediarea 
disciplina Dei, neque de[icias cum ab eo increparis. 
Quem enim diligit Deus, corripit, flugellat autem 
omnem fliun quem recipit, Si quando ergo quis 
hujuscemodi correptionibus increpatur, competen- 
ter dicere videlur ; Amove a me flagella (ua. Α 
fortitudine manus tug ego defeci, Scd illud compe- 
legter videlur aptari. quod scriptum est : 7n incre- 
pationibus propler iniquitatem corripuisti vel εν» 
disti hominem. Sed novi ego et alia flagella (70) 
quibus vehementius crueiamur, illa scilicet quae per 
prophetam describit sapientia (prophetam etenim 
eum dico) ** : Quis dahit in cogitatu meo flagella, et 
in corde meo correptionem sapientice, ut ignoraliomi- 
bus meis qua: feci non parcatur, et peccata mea non 
pretereantur ? Vides quomodo orat flagellari cor 
suum pro peccatis suis, et verberari cogitationes 
suas ? Si quando ergo vides temetipsum post pecca- 
tum affligi et cruciari in corde, et 4 propriis cogi- 
tationibus accusari : si quando notari te vides a 
conscientia 1ua, et ejus verberibus flagellari, spem 
tibi emendationis ac salutis presume. Viciuior uaui- 
que tibj conversionis est via, quam illis qui nec 
peccasse se quidem sentiunt, nec in delictis suis 
contrisiantur, nec flagella conscientizx patiuntur. Tu 
699) ergo si videris te flagellari et cruciari in co- 
gitationibus tuis, et spem salutis de proximo at- 
tendens, dielto de his qui peccaverunt quidem si- 


ο: Eccli, xxin, 2. oiga- 
, περὶ ὧν nov Τίς δώσει ἐπὶ τοῦ διανο 
Ὃ ο pou pác ced ; Αἱςεῖ οὖν ἀποστῖῆναι ἀπ αὐ- 
«οὗ µάστιγας, τάς τε ἔξωθεν ἐπιχειμένας διά 
πειρασμῶν, χἁὶ τὰς ἔσωθςν. Τὸ γὰρ ὑπὲρ mM 
λυπεῖρθαι διαφθορὰ, χατὰ τὸν ᾿Απόστολον, Μή 
τῇ περισσοτέρᾳ «ύπῃ καταποθῇ. Est οἱ alia. ape- 
cies plagarum, de quibus ait : Quis dabit menti mese 
plagas ? Peiit ergo a se amovei. plagas iam. quee 
extrinsecus per (eutatignes in(crantur, quam t8lerio- 
res. Nam supra wodum tristitia. offici perniciosum 
esi aecundum Apostolum :. No abunuantiori tristitio 
absorbeatur. 
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militer, tamen similiter non paenitenl pro delictis, quia A omne quidquid esl crassioris materize quo cireum- 


ín laboribus hominum non suut, el cumhominibus non 
flagellabuntur, propterea tenuit eos superbia **. Tu ergo 
si cruciaris et affligeris in corde tuo, dic ad Domi- 
num**: Multa quidem flagella peccatorum, sed speran- 
fes in Domino misericordia circeumdabit. Ostendimus 
igitur dupliciter hominibus flagella przeparari : sive 
sensibiliter extrinsecus, cum vel languoribus, vel 
damnis, vel diversis afflictionum generibus flagel- 
lamur : sive etiam cum ex recordatione delicti 
perurgentis consciente stimulis terebramur in 
corde. Ad utrumque ergo convenit dici : Amove a 
me plagas (uas. Sed fortasse aliquis dicit, Esto 
quía pro his cruciatibus qui extrinsecus inferuntur 
tommoda hujuscemodi videatur oratio, quz ces- 
sare supplicat cruciatus, nunquid ei cordis stimu- 
lum ac mentis respectum videbitur inhibere ? Men- 
sura in omnibus quazritur, multo magis in flagellis 
mensura percominoda est, si enim fuerint ultra 
mensuram, nocebunt tibi etiam ipsa qux bona sunt. 
Κι quid de flagellis dicam ? εἰ, inquit Salomon **, 
inveniens manduca quantum sufficit, ne forte satiatus 
evomus. Quod si in melle mensura utilis est, quanto 
rec!ius requiretur el servabitur in flagellis ? Propter 
quod et Apostolus verens nimia flagella cordis ejus 
qui deliquerat et nimium tristabatur, dicebat!" : Ne 
[orte majore tristitia absorbeatur qui hujusmodi est. 

8. [n increpationibus vro iniquitate erudisti ho- 
winem, εἰ tabescere fecisti sicut. araneam animam 


ejus. Anima quae peccat (71) crassior efficitur. Talis ο 


namque est natura peccati, propter quod scriptum 
est ** ; Incrassatum est cor populi hujus. Sicut autem 
peccatum incrassescere facit, ita econtrario virtus 
subtilem animam reddit, et ut extorqueam quodam- 
. modo vocabuli novitatem, omne quod in ea corpo- 
reum est, abstergit οἱ perimit et purius eam in- 
corpoream reddit. Quod autem crassescat, etut 
ita Cicam carnea efficiatur anima peccatoris, indi- 
catur ex eo quod scriptum est ** : Non permanebit 
apirius meus in hominibus istis, quia caro sunt, Car- 
nem sine dubio nominat animas crassiores et pec- 
catrices. Si ergo incrassescat anima, ut efficiatur 
caro, quid remedii Deus przporet, docel : Jn incre- 
pationibus, inquit, pro iniquitate erudisti hominem, 


datur anima, ut extenuet οἱ elimet prudentiam car- 
nis, el ita demum animam ad subtilem rerum 96)- 
lestium et invisibilium revocet intellectum. Talia 
quzdam invenimus sub sacramento non minimo 
apud Ezechielem proplietam designari "*, cum in le- 
betem, vel cacabum, carnes iinmitti dicuntur οἱ de- 
coqui, et dicitur quia cocte sunt et. detabuerunt, 
vel decoctae sunt carnes et. excoctum est jus. Scri- 
pta sunt h:ec iisdem ipsis sermonibus, pro eo quod 
lebetes vel cacabi nos suscipient flammis succensi, 
in quos injiciemur nos qui animas nostras incar- 
pavimus, vel incrassavimus, si non prius dum in hoc 
mundo sumus, pervenerimus per poenitentiam ut 
tabescant carnes nostra, et crassitudo anima no- 


B strz ad subtilitatem deducatur aranes. Si binc ad- 


huc carnes fuerimus egressi, mittemur in illos ca- 
cabos qui succenduntur lignis, vel foeno, vel stipula, 
id est operibus nostris qux» superposuerimus fun- 
damento Christi. Tale est illud, ut opinor, quod 
Jerewias dicit ?* : Vidi, inquit, lebetem vel cacabum 
ardentem, et (acies ejus a facie aquilonis. Vel iterum 
cum virgam vidit nuceam. Requiramus ergo de ista 
Sententia, quod propterea simul virgam ostendit, 
et cacabum igne succensum, ut si quidem discipli- 
nas accipias per virgam οἱ emenderis, cacabo non 
indigeas succenso; si vero permanes indisciplina- 
tus el virga non emendaris, id est verbo correptio- 
nis vel confutatus vel paenitens, et tali virga cor- 
reptus qualem dicit Paulus ** : Quid vultis, in virga 
veniam advos, aut in charitate spiritus el mansuetudi- 
nis ? Si ergo tali virga non emendaris, in cacabum 
mitteris, οἱ cacabus succendetur. Propterea ergo 
vidit Jeremias simul utrumque, et virgam et caca- 
bum succensum, ut metuentes utrumque, alterum 
videamus ex altero. Hiec propter hoc quod scriptum 
est : Tabescere fecisti sicul araneam animam ejus. 

9. Si ergo sermonem ad naturam animalis istius 
retorquemus, ex illa parte qua opus subtilissimuin 
οἱ quod vix oculus comprehendere potest expleat, 
apla videbitur expositio ista quam superius expla- 
navimus. Si vero quis ad illud (72) referat quod 
Isaias in libro suo scribit, 700 quia telam aranee 
texuerunt "*, aliter accipiendum est : quia ounia 


et tabescere fecisti. sicut azaneam animam ejus. Est D qux texit οἱ agit peccator, tam nihil scias esse 


ergo opus Dei ut tabescere faciat et consumat 


** Psal. ,xxi, ὅ οἱ δ. 9 Psal. xxvi, 90. 
* Gen. vi, 9... 7? Ezecli. x). "! Jerem. 1, 13. 


(71) Anima que peccat, etc. Catena. Corderii : 'H 
ἁμαρτάνουσα δὲ φυχἠ παχύνεται, ἡ δὲ ἀρετὴ λεπτύνει, 
xaX πᾶν τὸ σωματιχὸν ἑξαφανίνει τῆς ψυχῆς. Ἔργον 
οὖν τοῦ θεοῦ λεπτύνειν αὐτάς. Anima peccans incras- 
aatur ; virius vero subtilem reddit et. αὐοίεί quidquid 
in anima est corporeum. Opus igitur Dei est animas 
aitenuüre. Catena Barbari : Peccans anima. impin- 
guatur. Hujusmodi enim est peccati natura : unde 
scriptum : lnpiuguatum est cor populi hujus. Virtus 
vero extenuat, et quidquid in anima est. corporeum, 
in nihilum redigit, et param eam aique incorpoream 
constiiuit. Impinguatur enim , caro efficitur anima 
peccatoris, quod ex eo patet : Non. permanebit. spi- 
ritus mcus in hominibus istis in πείθει, eo. quod 


** Prov, xxv, 10. 
3 | Cor. iv, 21. 


quam sunt illa quz texit aranea, licet varia vi- 


*' J[ Cor. 1, 7. ** Math. xin, 45. 
15 js3, Lix, 5. 


caro sunt, Opus ergo Dei est animas mutare. Quod 
mystice in. Ezechiele manifestatur, quando in lebete 
carnes projiciuntur et lequuntur, et dicitur : Cocte 
ac liquefact:e sunt carnes. et jus liquefactum est. 
H ec vero indicant, quod lebetes uccensi nos accipient, 
ut quoiquot animas carne obducias habemus, in illis 
projecti maceremur, 

(73) Si vero quis ad. illud, etc. Catena Corderii : 
Απειχάξεται ἀράχνῃ, ὅσα ἁμαρτωλὸς ὑφαίνει, διὰ 
τὸ εὔσχιστον, x&v λεπτὰ, x&v ποιχίλα τυγχάνῃ, χατὰ 
τὸ ἐν 'Hoat4 ΄ Ἱστὸν ἁράχγης ὑφαίνουσι. Φησὶν 
οὖν ἑλέγχων τὸν παιδευόµενον * Τὰς µάστιγας ἐπῆηγες 
χαὶ τὴν χεῖρά σου, καὶ τὴν τούτου vor ἐξέτηξας 
λεπτυνομένην tm ὠφελείᾳ τῇ ἑαυτῆς. Καθ᾽ ὃν γὰρ 
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deantur εἰ composita, licet exquisita quadam orte A apud te, incola tamen sum et peregrinus apud 1e : 


digesta. Quanta texuerunt illi divites qui ante nos 
fuerunt, qui divitias variis artibus et callidis adin- 
ventionibus congregabant, qui magistratus, qui ho- 
nores, qui consulatus diversa ambitione quarebant, 
isti omnes telas aranex texuerunt. Tam enim vana, 
tam frivola quam est aranez textrina, fuerunt om- 
nia quz gerebant, el propterea tabefactz sunt sicut 
aranee animse eorum. Verumtamen vanitas omnis 
homo. Jam hoc in superio*ibus explanavimus. 

10. Exaudi orationem meam, Deus, et deprecatio- 
nem meam, auribus percipe lacrymas meas. Oportet 
iterum el cam lacrymisofferre orationem Deo, ct ex 
intimis penetrabilibus in precem Domini commoveri, 
ut mens credens de judicio futuro, recordationem 


quia et omnes patres mei incole fuerunt et pere- 
grini apud te : et Abraham peregrinus est apud te, 
quia non erat semper, sed tunc esse coepit quandc 
tu voluisti, et Isaac et Jacob et omnes justi. 

19. Remitte mihi ut re[rigerer priusquam abeam, et 
amplius non ero, quoniam incola suin : donec. apud 
te sum, tandiu sum; si autein a te exiero, perdidi 
etiam hoc ipsum quod sum, et ero tanquam qui 
non sum. Denique propterea de peccatoribus dicit **: 
Et erunt tanquam. qui non. sunt. EA alibi Τε: Qui 
vocatit ea que non sunt, Remitte mihi ul refrigerer 
priusquam abeam, et amplius ΠΟΠ ero. Sciendum 
tàmen est quod in nobis est, sive ut simus sive ut 
non simus. Donec etiam adhzremus Deo et inhzre- 


delictorum suorut non absque lacrymis et lamen- B mus ei qui vere est, etiain nos sumus. Sin autem 


tatione recenseat. Quis resolutus in lacrymas dicit ad 
Dominum "* : Effundo in conspectu tuo orationem 
meam? Auribus ergo percipe lacrymas meas, et ne 
sileas, inquit, a me, id est, me orante ne sileas. Sed 
quid? Adhuc loquente me dic, Ecce adsum. 

11. Quia incola ego sum apud te, εἰ peregrinus 
sicut omnes patres mei, Quia peregrinus sum, neces- 
sario etiam el incola sum, non enim sum sicut tu. 
Tu enim zternus es solus, et nos quantum invenitur 
habemus initium. Ego autem si dignus efflciar esse 


VYAAMOZ Λθ.. 

Ἀγήγαγέ µε ἑχ Adxxov caJautoplac, x. τ. E. 
Aáxxog ταλαιπωρίας (75) xaxla xat ἀγνωσία. « Καὶ 
ἔστησεν ἐπὶ πἐτραν τοὺς πόδας pou. » Πέτρα ἐστὶ 
πίστις Χριστοῦ.ε Καὶ χατεύθυνε τὰ διαθἠµατά pov *» 
διὰ τῆς πρακτιχῆς xal τῶν ἁληθινῶν δογμάτων. 

Καὶ ἐνέδα.ῖεν εἰς τὸ στόµα µου ἆσμα καινὸν, 
x. 7. £. Μετὰ τὴν ἀπάθειαν (14) ἄδομεν ἆσμα χαινὸν, 
ἀνακαινισθέντος τοῦ οἴκου ἡμῶν. 

θυσίαν xal προσφορὰν οὐχ ἠθέλησας, x. τ. à. 
Τούτους τοὺς στοἰίχους (75) Ex προσώπου τοῦ Συτη- 
poc εἰρῆσθαι fj πρὸς Ἑδραίους φησὶν Ἐπιστολὴ, xal 
δίδωσιν ἀφορμὴν ὅλον τὸν φαλμὸν ὡς àx προσώπου 
αὐτοῦ νοεῖν. 

Ὁ λοχαύτωμα xal περὶ ἁμαρτίας οὐχ ᾖτησας, 
κ. t. &. 'Ολοχαυτώματα αἰσθητὰ οὐ ζητεῖ ὁ θεός 
(70).«θυσἰα γὰρ τῷ θεῷ πνεῦμα συντετριμμένον.» 

Ἑν χεφαλίἰδι βιδ.Ίίου γέγραπται περὶ ἐμοῦ, 
x. t. E. Κεφαλίδα βιβλίου (77) πᾶσαν τὴν νομιχὴν 
λέχει Γραφήν. πᾶσαι γὰρ εἰς Bv χεφαλαιοῦνται τὴν 
πρόῤῥησιν τὴν περὶ Χριστοῦ. 

Τοῦ ποιῆσαι τὸ θέΊημά σου, x. τ. E. θέληµα 
λέγει (78) τοῦ Πατρὸς χαθ᾽ ὃ ᾗρε τὴν ἁμαρτίαν τοῦ 
χόσμον. « Οὐ γὰρ ὖλθον, φησὶ, ποιῆσαι τὸ θέληµα 


1 Abd. 16. ** Rom. iv, 17. 


ἐτρύφα χρόνον, εἰς ἁμαρτίας ἐξώλισθεν.  Assimilatur 
aranec propler. fragilitatem quidquid peccator texit, 

uantumvis tenue, quantumvis varium exsistat, juxia 
illud Isaie : Telas aranez texunt. /ncrepans igitur 
eum qui docebal, ail : Plagas et mauum tuam intu - 
listi, et tabescere [ecisti animam ejus, quam atte- 
nuasli ob utilitatem ejus propriam. Num quando de- 
licis. (ruebatur, in peccatum impingebat. 


** Psal. cxLt, 9. 


Τ Psal. Lxn, 9. 


abscesseriinus ab eo et non adh:zeserimus Deo nostro, 
vitio in contrarium decidimus. Non ergo per hoc 
substantialis anima designatur interitus, sed non 
esse dicitur cum in eo non permanet qui vere et 
semper est, ex quo ipse est. Propterea ergo et ser- 
mo nos prophetieus adhortatur dicens "' : Post Do- 
minum Deum nostrum ibimus, et ipsi adherebimus. 
Sed οἱ nos ipsi dicamus : Adhesit anima mea post 
le, in. Christo Jesu Domino nostro, cui est honor 
et gloria in szcula seculorum. Amen. 


PSALMUS XXXIX. 

Wgns. 9. Eduzit me de lacu miserie, etc. Lacus 
miserie esi malitia et ignorantia. « Et statuit super 
petram pedes meos. » Petra est fides Christi. « Et 
direxit gressus meos, » actibus el veris dogmatis. 


Vgns. 4. Et immisit in os meum canticum novum, 
ele, Postquam ab omni affectu liberi fseti sumus, 
canimus canticuia novum, renovata domo nostra. 

Vene. 7. Sacrificium εἰ oblationem noluisti, ete. 
Hosce versiculos ex persona Salvatoris dictos esse 
tradit Epistola ad Hebraos, et przbet occasionem 
totum bunc psalmum ex ejusdem persona intelli- 
gendi. 

Holocaustum et pro peccato non. postulasti, ete. 
Holocausta sensibilia non postulat Deus ; « Sacri- 
flcium enim Deo spiritus contribulatus. » 

VgRs. 8. In capite libri scriptum est de me, ete. - 
Caput libri vocat omnem Scripturam legalem. Om- 
nes enim Scriptura quasi in compendium quod- 
dam redigunt przedictionem de Christo. 

701 γεν». 9. Ui facerem voluntatem tuam, etc. 
Voluntateimn Patris intelligit, secundum quam tulit 
peccatum mundi. « Non enim veni, inquit '*, facere 


7$ Joan. v, 90, 


15) Aáxxoc τα.Ἰαιπωρίας,οῖίο. Codex Coislinianus. 
i Μετὰ τὴν ἀπάθειαν , etc. Ide. . 
(15) Τούτους τοὺς στοἰχους, etc. Catena Corderii, 
(76) Ὁ Δοχαυτώματα αἰσθητὰ οὐ ζητεῖ ὁ θεός, 
etc. Codex Coislinianus, . 
(77) Kega.A6a 816Alov, ete. Catena Corderii. 
(18) θέ.Ίημα Aéyet, etc. Eadem. 
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voluntatem meam, sed voluntatem ejus qui misit A τὸ ἐμὸν, ἀλλὰ τὸ θέληµα τοῦ πἐμφαντός µε. » Καὶ 


me. 2 Bt cum positus sit pro peccato universorum, 
quasi jam facia remissione, non opus jam est am- 
plius hostia pro peccato. 

Vrns. 10. Annuntiavi justitiam in Ecclesia magna, 
etc. Magua Ecclesia est quae magnis οἱ perfectis 
viris constat, in qua annuntiavit justitiam per fidem 
Jesu. Cognovitautem lianc ipsius esse, utpote qui 
probarit eain, et familiarem sibi fecerit, atque 
indesinenter illam annuntiarim. Dixit autem : « La- 
bia mea non probibebo. » Neqne enim illa prohibuit : 
sed rursum loquitur per cvangelistas et eos qui pro 
tempore sunt doctores, quos etiam aliquis Christi 
labia vocare possit. Porro de justitia ejus, tanquam 
qua prssiantior sit legali, aflirmando dixit "* : 
« Niii abundaverit justitia vestra plusquam Scriba- 
rum el Phariseorum, » 

γεας. 15. Comprehenderunt me iniquitates mea, 
et non polui ut viderem , eic. Memoria veterum 
lapsuum solet obscurare nobis meutem. « Multiyli- 
caue sunt super capillos capis mei. » Hoc est, quie 
cireum nos sunt insensibilia mala, multiplicantur; 
quibus multiplicatis, recto sensu destituti, corde 
defecimus. Hac autem dicens rogat per misericor- 
diam conservari, priorum malorum meutionem fa- 
ciens, ne in ea rursum incidat. Recordatio autem 
ejus quze in melius facta est, mutationis, gratos 
eflicit ac devotos. 

VsRs. 15. Confundantur el revereantur simul qui 
querunt animai meam, ut auferant eam , etc. Non 
secundum substantiam auferunt, sed per malitiam a 
virtute el scientia eam auferunt. 


Vgns. 16. Ego auiem mendicus sum, etc. Cum ad 
bonorum comparationem infirmus esset, mendi- 
eum el pauperem se confitetur, et Deo sui. curam 
committit, projiciens sollicitudinem suam jn Domi- 
num tanquam in prorisorem. 


PSALMUS XL. 
Vzens. 2. Beatus qui intelligit super egenum et pau- 
perem, eic. Quid est, « qur intelligit? » Qui cogitat. 
Quid est « pauper? » Qui aiflictionen suam perci- 


τεθεὶς ὑπὲρ τῆς ἁπάντων ἁμαρτίας, ὡς ἂν, ἁρέσεως 
γενομένης, µηχέτι χρεία ᾗ τῆς περὶ ἁμαρτίας θ.- 
σίας 


Κὐηγγεβισάμην δικαιοσύνη» àv Ἐκκ.]ησέᾳ μιθ- 
Tám, x. τ. &. Μεγάλη Ἐκχλησία (19) ἡ ἐχ μεγάλων 
xa τελείων σνμπληρουµένη, ἓν ᾗ εὐηγγελίζετο δι- 
χαιοσύνην τὴν διὰ πίστεως Ἰησοῦ. "Eyvw δὲ ταύτην 
αὐτοῦ, ὡς ἁποδεξάμενος xaX οἰχειούμενος ὡς ἆδια- 
στάτως δὲ ἀπαγγέλλων. Ἔφη 66 « Τὰ χείλη µου οὐ 
pd χωλύσω. » Οὐδὲ γὰρ χεχώλυκε' λαλεῖ δὲ δεῦρο δι 
εὐαγγελιστῶν xal τῶν χατὰ xatpouc διδασχάλων, οὓς 
ἄν τις καὶ Χριστοῦ χείλη χαλέσειε. Περὶ δὲ τῆς δι- 
καιοσύνης αὐτοῦ, ὡς κρείττονος οὔσης τῆς νομιχῆς, 
παρεγγνῶν ἔλεγεν' « Ἐὰν μὴ περισσεύσῃ fj δικαιο- 


B σύνη ὑμῶν πλέον τῶν Υραμµατέων καὶ τῶν Φαρι- 


σαίων. » 

Κατέαδόν µε ἀνομίαι µου, καὶ οὐκ ἠδυνήθη» 
τοῦ β.]έπειν, x. τ. &. 'H. µνήµη τῶν παλαιῶν (80) 
πταισµμάτων πέφυχεν ἐπισκοτεῖν ἡμῖν τῇ διανοίᾳ. 
€ Ἐπληθύνθησαν ὑπὲρ τὰς τρίχας τῆς χεφαλῆς µου. » 
Ἰουτέστι, τὰ περὶ ἡμᾶς ἀναίσθητα πληθύνεται χαχὰ, 
ὧν πολλῶν γεγενηµένων, στερούμενοι τοῦ ὀρθῶς δια- 
νοεῖσθαι ἀπὸ τῆς χαρδίας ἐγχατελείφθημεν. Ἱκετεύει 
δὲ ὁ λέγων ἑλέῳ φυλαχθῆναι, τῶν προτέρων µεμνη- 
μένος xaxov πρὸς τὸ ph αὖθις περιπεσεῖν τοῖς αὐτοῖς. 
Καὶ ἡ ἀνάμνησις δὲ τῆς ἐπὶ τὰ χρείττονα µεταδολΏς 
εὐχαρίστους ἑργάζεται xal προσεχτιχούς. 

Καταισχυ»θείησα» καὶ ἐγτραπείησαν» ἅμα οἱ 
ζιτοῦντες τὴν γυχήν µου, τοῦ ἐξᾶραι αὐτὴν, 
x.t. £. Οὐ xav' οὐσίαν (81) ἐξαίρουσιν, ἀλλὰ διὰ 
τῆς χαχίας ἀπὸ της ἀρετῆς xai τῆς Υνώσεως αὐτὴν 
ἑξαίρουσιν. 

Ἐγὼ δὲ πτωχός εἰμι, x. τ. 6. Πρὸς τὴν τῶν áya- 
θῶν (82) χτῆσιν ἀσθενῶν, πτωχὸν xaY πένητα ἑαυτὸν 
ὁμολογεῖ, χαὶ τῷ θεῷ τὴν περὶ αὐτοῦ φροντίδα ἆνα- 
τίθησιν, ἐπιῤῥίπτων τὴν µέριμναν ἐπὶ Κύριον, ὡς 
ἐπὶ χηδεµόνα. 


YAAMOZ M*. 
Maxápioc ὁ συνγιὼν ἐπὶ πτωχὸν καὶ πένητα, 
x. t. k. Τί ἐστιν € ὁ συνιὼν (85); » 'O νοῶν. Τί ἐστι 
€ πένης; » Ὁ τὴν θλίφιν αὐτοῦ χαταλαμθάνων. 'O 


pit. Nam qui a&lictionem suam intelligit, omnino et p 1&e μαθὼν αὐτοῦ τὴν θλίψιν πάντως xal εὐθέως αὐ- 


stalim ipsius miserebitur. Potest is qui intelligit 
egenum rationis, οἱ 703 sapientise ac boni, beatus 
dici, dum juvat illum, sive communiter egenum, vel 
'cum qui beatus priedicatur. « In die mala liberabit 
eum Dominus ; » quasi una dies mala sil tota. 408 - 
culi przsentis, vel judicii, Est enun hoc tenebra 
peccatoribus et non iux, juxta prophetam. Et Apo- 
stolus ait ** : « Quoniain dies mali sunt, » Et ite- 
jum *! : « Ut eriperet nos de praesenti seculo ne- 
quam. » Hortatur igitur ut benigni simus erga ege- 


? Μαι]. v, 20, ** Ephes. v, 16. *' Galat. 1, 4. 


(19) Meyá.in "Exx.Anc(a, eic. Catena Corderii. 

80) Ἡ µνήµη τῶν xa dado, eic. Partim. codex 
Coislinianus, partim. catena Corderil, 

(M) Οὐ κατ οὐσίαν, ctc. Codex Coislinianus. 


τὸν ἑἐλεήσει. Δύναται ὁ συναὶς πτωχὸν λόγου, xat 
σοφίας, καὶ τοῦ χαλοῦ µαχαρίζεσθαι, ὠφελῶν αὐτὸν, 
ᾖτοι τὸν χοινῶς πτωχὸν, fj τὸν µακαρινόμµενον. « Ἐν 
ἡμέρᾳ πονηρᾷ ῥύσεται αὐτὸν ὁ Κύριος» τοι ὡς μιᾷ 
ἡμέριχ οὗστ πονηρᾷ ὅλῃ τῇ τοῦ ἑνεστῶτος αἰῶνο». 1| 
τῆς χρίσεως. Ἔστι γὰρ αὕτη σκότος τοῖς ἁμαρτωλοῖς, 
xai οὐ φῶς χατὰ τὸν προφήτην. Καὶ ὁ ᾿Απόστολός 
φησιν ε "Ότι αἱ ἡμέραι πονηραί εἶσι' » xai πάλιν 
€ "Unus ἐξέληται ἡμᾶς Ex τοῦ αἰῶνος τοῦ ἐνεστῶτος 
πονηροῦ. » Παραινεῖ οὖν φιλανθρώπους εἶναι πρὸς 


.. (82) Πρὸς τὴν τῶν ἀγαθῶν, etc. Catena. Corde- 
rii. 
(85) ΤΙ ἐστι d συγιών, eic. Catena. Corderii. 
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ἐνδεεῖς, ἢ συνιέναι τὸν ἐχκουσίως πτωχεύσαντα. A mos, vel ut intelligsmus eum qui. voluttariam am- 


Κύριος βοηθήσαι αὐτῷ ἐπὶ xAirnc ὀδύγης αὖ- 
τοῦ, x. t. ὁ. Ἑλίνη ὀδύνης (84) τὸ σῶμά ἐστι τῆς τα- 
πεινώσεως. € Ὅλην τὴν χοίτην αὐτοῦ ἕστρεφας ἓν τῇ 
ἁῤῥωστίᾳ αὐτοῦ. » Πρὸς τὰ ἀμείνω µετενεχθήσεται, 
φησὶ, xai μεταθολὴν Έξει πρὸς εὑρωστίαν. Ἔθος γὰρ 
τῇ Γραφῇ τὴν στροφὴν ἀντὶ τῆς µεταβολῆς τιθέναι, 
ὡς v6 « Ἔστρεψας *bv χοπετύν µου εἰς χαρὰν 
ἐμοί. » 

Οἱ ἐχβροί µου εἶλαν παχά pot, x. τ. E. Οἱ &ópa- 
τοι (85) τοῦ Σωτῆρος ἡμῶν ἔχθροὶ ἠθέλησαν αὐτὸν 
ἀποθανεῖν, ὡς ἵνα σθέσωσι τὴν δόξαν τοῦ ὀνόματος 
αὐτοῦ. ἀλλὰ πρὸς τῷ μὴ ἀπλλέαθαι καὶ κάμψει iv τῷ 
ὀνόματι Ἰησοῦ adv Ὑόνν, καὶ πᾶσα γλῶσσα ἑξομολο- 


γήσεται. Εἶποις δὲ αὐτὸν καὶ ὑπὲρ τῶν αὐτοῦ µα- B 


θητῶν ποιήσασθαι τὴν εὐχὴν, οὓς ὥσπερ φυχὴν αὖ- 
700 «ὐγχάνονεας νοσῆσαι κατ ἐκεῖνον συνξδη τὸν 
χανρὺν χαὶ ἡμαρτηχέναι, ὅτε πάντες καταλιπόντες 
αὐτὸν ᾧχοντο, Ἠέτρος δὲ χαὶ τρίτον ἐρνήσατο. 

Καὶ εἰ εἰσεπορεύετο τοῦ ἰδεῖν, ϱιάτην àAdAet, 
x. τ. ἐ. Ot ἀφανεῖς (86) χαὶ ὀρώμενοι ἐχθροὶ Χριστοῦ 
θάνατον αὐτῷ χατεσχεύαζον. Ὁ δὲ Ἰούδας εἶσεπο- 
ρεύετο μὲν τοῦ ἰδεῖν τὰ Ὑινόμενα, xal λεγόμενα iv 
ταραθολαϊῖς, ἑλάλει δὲ βάτην, ἅτε μὴ χωρῶν αὐτὰ 
νοῆσαι, διὰ τὴν τυφλώττουσαν αὐτὸν χαχίαν. Ἅρμό- 
δει δὲ τὸ ῥητὸν xaX πᾶσι τοῖς ἀπόῤῥητα ἐπαγγελλομέ- 
vot; τοῖς ἑτεροδόξοις. "Il ἔξω τοῦ Σωτῆρος xal τῆς 
τῶν ἁἀποστόλων χαταστάσεως ἕδη Τενόµενος µάτιν 
ἑλάλει, διδάσχαλον προσαγορεύων τὸν Κύριον, tf 
χαρδίας αὐτοῦ ἀγομίας συναγαγούσης. Οὗτος δὲ xal 
ἐχπορευόμενος, τουτέστιν ἔξω τάς Ἰησοῦ µαθητείας 
γινόµενας, Σλάλει ἐπὶ vb. αὑτνὸ cot; Φαρισαίοις χατὰ 
τοῦ Σωτῆρος, x31 λάθρα τὴν προδοσίαν ἐκινοῦτο. 
'AJàà xoi τοῦ πονηρὰ διαλογιζοµένου, καὶ τοῦ ἔπι- 
υοοῦντος tX αἱρετιχᾶ ἡ χαρδία σννάγει ἀνομίαν αὐτῷ' 
ὅστις χὰν λάθῃ, ἐχπορεύεται Eo. Περὶ ὧν εἴ- 
ρηται’ € Tolg δὲ ἔξω iy παραθολαϊῖς, » xaX, « Τοὺς 
ἔξωθεν ὁ θεὸς κρίνει. » 

Mi) ó κοιμώμεγος ovx) προσθήσει τοῦ ἀναστῆ- 
yat; x. τ. k. ᾽Αναγχσίως (87) Avec τῇ χοιµήσει τὴν 
ἀνάστασιν ἄπεσθαι. Ἡ δὲ χοίµησίς ἔστιν ὁ θάνα- 
τος. Αναγκαίως cp θανάτῳ ἀχολουθήσει xal ἡ 
ἀνάστασις. 


plexes est paupertatem. 

Vens. 4. Dominus opem ferat tti super lectum 
doloris ejus, εἰς. Lectus doloris corpns est hamili- 
latis. « Universum stratum ejus versasti in Ynflr- 
miiate ejus. » Ad meliora transferetur, inquit, et 
mutationem habebit ad sanitatem. Solet enim Scri- 
piura coaversioners pro mutatione ponere, «4 eum 
dicit ** : « Gonvertieti planctum meum in gaudiem 
mihi. e 

VgRs, 6. ]mtmici mei dizerum mala mihi, etc. 
Ivisibiltes Salvatoris wontri inimici volebant ipsum 
occidere, ut gloriam «ominis ejus exstinguerent ; 
verum, nedum inlerierit, in newine etiam Jesu fle- 
cletur omne genu, εἰ omnis lingeu coblHcbitwr 
ei. Dicere quoqme gessis ipsum pre discipulis 
Oraré, quos, cuui quasi amims ejus essent, cOn- 
μή ille tempore zgrotasse et peccasse, quando 
omnes ipso relicte fugerunt, οἱ Peirus etian. 4er 
idum negavit. 

Vgas. 7. Et si ingrediebaiur ni videret, ana loque- 
batur, etc. Occulti et manifesti inimici Ghristi mer- 
tem ei machinabantur. Judas vero ingrediebatur 
quidem, u« videret ea qsa flebant et dicebautar in 
parabolis ; loquebatur autem vane, quippe qui non 
valebat ista comprehendere propter exczcanteu 
ipsum malitiam. Congruit etiam dictum illud om- 
nibus, qui arcaua nutiant, heterodosis. Vel cum a 
Saivalore et apestelerum conversatione jaen «lesci- 
visse , vane lequebaiur, preceptorem Domiaum 
appelluns, dum cor illius iniquitatem cengregaret. 
Mic item egrediens, id est a Jesu discipliaa de- 
sciscens, loquebatr inidipsuim Phaorismis adversus 
Salvatorem, et clauis merebat. proditionem. Quin- 
etiam eor prava cegitantis δὲ haeretica ceamini- 
scentis congregat ániquitalem sibi, qui, quaudo 
acceperit, foras egreditar. De quibus dietum est ^; 
« lis qui foris sunt in parabolis; » et ** ; « Eos qui 
foris suat, Deus judicat. 0 

Vgas. 9. Nunquid quidormit, nen adjsciet ut rosur- 
gat? etc. Dicit resurrectionem necessariam «990 
dormitienis sequela. Dorimáuio »sutem est. 059. 
Mortem necessario sequetar reserrercióe. 


Σὺ δὲ, Κύριε, &Aéncó µε, x. τ. &. Τὸν Deov(88) p 708 Vrss. 14. Tu autem, Domine, müsrera moi, 


xai τὴν ἀνάστασιν οὐχ ἑαυτῷ, ἀλλ ἡμῖν αἱτεῖ. "Ἔστι 
ὃλ τὸ μὲν, « ἀνάστησόν µε, » ἀνθρωποπρεπῶς' «b δὲ 
« ἀνταποδώσω αὐτοῖς, » δηλαδὴ τοῖς ἐχθραῖς, Oronps- 
πῶς. Ἐπιχαίρει δὲ τοῖς ἡττωμένοις 6 ἐχθρός. Εἶτα 
πάλιν ἀνθρωπινώτερον ἔφη' « Ἐν τούτῳ ἔγνων, ὅτι 
τεθέληχάς µε, » Ev τετῷ ἐλεῆσαι xa ἀναστῆσαι. 1ουν 
έστιν ἠγάπησας ἓν ἀγάπῃ γὰρ πᾶν θελητόν. Ἐμοῦ 
δὲ ἀναστάντος οὗ gh ἐπιχαρῇ ὁ τῆς ἀνθρωπότηνος 
ἐχθρὸς 6 διάθολος, ὁ τὸν θάνατον δι ἁμαρτίας ἑπα- 


*! Psal. xxix, 12. 3 Marc. iv, 11. 


(84) Κ.ίνιη ὀδύνης, eic. Codex Coislipianus. 
(85) Οἱ ἀόρατοι, eic. Catena Corderii. 
(86) Οἱ ázareic, eic. Eadem. 


* | Cor. v, 15. 


eic. Misericordiam et resurreciionem mon ibi ipsi, 
sed nobis peii. Est autein. illud, « resuscita me, » 
humano more dictum; istud vero « rewibuam eis, » 
nempe iuimicie, divino. Gaudet autem inimicus de 
adversariis esperas. Deinde rursus humano more 
disi ; «lu boc cognovi, quoniam voluisii me, » id 
est miserando ei resuscitauJe. Boe est, Jilexisu : 
nam in dilecilione est omne desiderabile. Me autem 
resurgeole μου gaudebit buzauitalis ipiciieus dia- 


ως, elc. Codex Coislinianus. 


(87) 'A 
ov, eic. Catena Corderii. 


(88) Tor 
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bolus, qui mortem per peccatum intulit. Vel forte A yayov. Ἡ τάχα xai Ἰουδαίους αἰνίττεται. Καὶ τὸ. 


etiam Judzos innuit. Jllud autem, « propter inno- 
centia, » seu. integritatem , humano more dictum 
esl. Porro confíirinati sumus in Christo, idque in 
conspectu Patris factum est in aternum. 

ο 


PSALMUS XLI. 

VEBs. 3. Sitivit anima mea ad Deum, etc. Ad Deum 
sitiunt hi qui in Evangelio propter sitim suam 
beati predicantur. Non dixit, Sitivit anima mea 
Deum; non enim Deum bibit anima; sed « ad 
Deum ; » sanctus enim silit ea qux ad Deum, spe- 
clant ; sicut peccator non ea qui: ad Deum sed quae 
^d mundanam vitam, vel ad diabolum pertinent. 
Quin et Salvator substitit et exclamavit dicens ** : 


« ἐμοῦ δὲ διὰ τὴν ἀχαχίαν, » ἤτοι ἀμίαντον, ἀνθρω- 
πινώτερον εἴρηται. Ἐθεθδαιώθημεν δὲ ἐν Χριστῷ, 
xal τοῦτο ἑνώπιον τοῦ Πατρὸς γενόμενον εἰς τὸν 
αἰῶνα. 


^ 


ΨΑΛΜΟΣ ΜΑ’. 

Ἐδίνψησεν ἡ ψυχή µου πρὸς θεὸν, x. τ. k. Πρὸς 
τὸν θεὸν (89) διφψῶσιν οἱ ἓν τῷ Εὐαγγελίῳ ἐπὶ τῷ 
διφᾷν µαχαριζόμενοι. Οὐχ εἶπεν, Ἐδίφησεν ἡ duy 
µου τὸν Gcbv, οὐ Υὰρ θεὸν πίνει ἡ quyt, ἀλλά « πρὸς 
τὸν θεόν.) Τὰ γὰρ πρὸς θεὸν ὁ ἅγιος διφὰ, ὥσπερ 6 
ἁμαρτωλὸς τὰ μὴ πρὸς θεὺὸν, ἀλλὰ τὰ πρὸς χοσμιχὴν 
ζωὴν, ἢ τὰ πρὸς διάθολον. Καὶ ὁ Σωτὴρ δὲ εἱστήχει 
χαὶ ἔχραζε λέγων « Ἐάν τις διφᾷ, ἑρχέσθω πρός 


« Si quis sitit, veniat ad me, et bibat. » Et quia B µε, καὶ πινέτω. » Καὶ ὅτι μόνοι οἱ ἅγιοι ὀφθήσονται 


soli sancti apparebunt ante faciem Dei, qui illam a 
peccatoribus avertit, Vel cum Deus providentialem 
suam virtutem a populo avertisset, vitam hanc de- 
plorabant ; Deo autem. volebant obviare. Ceterum 
hoc dicebant, cum ab oinni macula expiali erant ; 
qui enim conspurcatus est, is dicit *€ : « Averte fa- 
ciem tuam a peccatis meis. » 

Ejusdem. Si faciem Dei angeli vident semper, 
angelus utique concupiscit fleri David et videre fa- 
ciem Dei. 


Vgas. 4. Fuerunt mihi lacryma mea, etc. Que- 
rum lacrymas panes sunt, beati qui flent modo, 
Ferfecti viri est hoc posse dicere : quoniam qui im- 
perfectus est, is ob externas res conturbatur, et 
animam extra se habet, deformis et reprehensus ab 
omnibus, .dum verbis animam denudat. ls vero qui 
sanctius est, a rebus exterioribus animum suum col- 
ligit. Qui autem ex affectu lacrymatur, lacrymas 
suas iustar panis manducabit ; non solum iu rebus 
prosperis, quas diem vocat, sed etiam adversis, 
quas noctem nominat. 

"7046 Ejusdem. Nihil perinde nutrit ac planctus 
ille qui nutrit animam. Beati qui flent modo, quo- 
niam ridebunt. 

Dum dicitur mihi quotidie : Ubé est Deus tuus ? 
etc. Deus, quatenus opifex, est in omnibus que 
facta sunt ; quatenus virtus el sapientia , in ouni- 


τῷ προσώπῳ τοῦ θεοῦ, ἁποτρέποντος αὑτὸ ἀπὸ ἆμαρ 
τωλῶν. Ἡ ὡς ἀποστρέψαντος τοῦ θεοῦ τὴν ἑποπτιχὴν 
αὐτοῦ δύναμιν ἀπὸ τοῦ λαοῦ, ἀπεθρήνουν τὴν ἐνταῦθσ 
ζωήν, πρὸς αὐτὸν δὲ χαταντᾷν Ἱθούλοντο tbv — Bcóv. 
Τοῦτο δὲ ἔλεγον παντὸς µώμου χεκαθαρµένοι' ὁ γὰρ 
ἑσπιλωμένος, « ᾿Απόστρεφον, φησὶ, τὸ πρόσωπὀν σου 
ἀπὸ τῶν ἁμαρτιῶν µου.» - 

Tov αὑτοῦ. Ei τὸ πρόσωπον (90) τοῦ θεοῦ ol 
ἄγγελοι βλέπουσι διὰ παντὸς, ἄγγελος ἄρα ἔἐπιθυ- 
μεῖ γενέσθαι ὁ Δανῖδ xal βλέπειν τὸ πρόσωπον τοῦ 
θεοῦ. 

Ἑγενήθη τὰ δάκρυά µου ἐμοὶ, x. τ. k. "Qv τὸ 
δάχρυα (91) ἄρτος, µαχάριοι οἱ χλαίοντες νῦν. Te- 
λείου ἑἐστὶ τὸ δύνασθαι τοῦτο λέγειν" ἐπεὶ ὁ ἀτελὴς 
ταράσσεται ὑπὸ τῶν ἔξωθεν, χαὶ ἔξω τὴν ἑαντοῦ φυ- 
χἣν ἔχει, ἀσχήμων xal ἑλεγχόμενος παρὰ mot, διὰ 
τῶν λόγων ἀπογυμνῶν τὴν φυχἠν. Ὁ δὲ ἅγιος συνά- 
γει ἀπὸ τῶν πρὸς τὰ ἔξω τὴν ψυχὴν ἑαυτοῦ. Ὁ δὲ ἀπὸ 
διαθέσεως δαχρύων τὰ δάχρυα αὐτοῦ ἄρτου δίχην 
τραφήῄσεται’ οὐκ Ev τοῖς ἀνετιχοῖς µόνον, ἃ ἡμέραν 
χαλεῖ, ἀλλά καὶ ἓν τοῖς περιστατιχοῖς, ἃ νύχτα ὀνο- 
μάζει. | 

Tov αὐτοῦ. Τροφιμµώτατός ἐστι (92) χλαυθμὸς 6 
τρέφων τὴν φυχἠν. Μακάριοι οἱ χλαίοντες νῦν, ὅτι 
γελάσονται. 

Ev τῷ «1ἐγεσθαί µοι xa0' ἑχάστην ἡμέραν" 
Ποῦ ἔστυ' ὁ θεός σου; κ. τ. ἑ. 'Ο θεὸς μὲν (95) 
ὡς δημιουργός ἔστιν ἐν πᾶσι τοῖς γεγονόσιν' ὡς δὲ 


bus sanctis potestatibus. Si vero etiam secundum p ἀρετὴ xat σοφία Ev πάσαις ταῖς ἁγίαις δυνάµεσιν" 


potestatein accipiatur virtus et sapientia, est etiam 
in adversariis potestatibus; si vero interdum vir- 
tute, interdum aulem efficacia, etiam in hominibus 
est Deus : angelorum est enim semper secundum 
Deum operari; dtemonum, nunquam; hominum in- 
terdum recte, interdum non reete operari. Dicenti- 
bus autem, «Ubi est Deus? » optiine quis respon» 
derit : Ubique, przterquam in vestra anims. 

VgRs. 5. Quoniam transibo inlocum tabernaculi, eic. 


9, Joan. vit, 57... ** Psal. r, 14. 


fou) Πρὸς τὸν Θεόν, etc. Ca:ena Corderii. 
(90) El τὸ πρόσωπο», eic. Schede Grabii, 
(91) "Qv. τὰ δάκρυα, etc. Catena Corderii. 


εἰ δὲ xat χατὰ δύναμιν λαμβάνοιτο fj ἀρετὴ xal ἡ σο- 
φία, xal ἓν ταῖς ἀντιχειμέναις δυνάµεσιν’ εἰ δὲ πἡ 
μὲν δυνάµει, vh δὲ ἐνεργείᾳ, xal tv ἀνθρώποις ἐστὶν 
ὁ θεός᾽ τὸ γὰρ ἀεὶ ἐνεργεῖν χατὰ Θεὸν ἀγγέλων boxt- 
τὸ δὲ µηδέποτε δαιμόνων τὸ δὲ πυτὲ μὲν καλῶς, mock 
δὲ οὐχ ὀρθῶς, ἀνθρώπων στίν. Εὐλόγως δέ τις ἂν 
ἀποχρίναιτο τὸ. « Ποῦ ἐστιν ὁ Θεός; ὅτι, Πανταχοῦ 
πλὴν τῆς ὑμετέρας ψυχῆς. 

Ὅτι διελεύσοµαι ἐν τόπῳφ σκηνῆς, x. 5. b. "Il 


92) Τροφιμµώτωατός ἐστι, etc. Scheda Grabii. 
(06) Ὁ θεὸς μέ», etc. Eadem. 
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μὲν κατὰ Μωσέα (94) ἐν Ἑξόδῳ σχηνὴ τύπος, of- A Existimo tabernaculum Moysis in Exodo hujus 


uat, ταύτης ἣν' ὁ χατὰ Σολομῶντα ναὸς τύπος τοῦ 
ἀληθινοῦ οἴχου τοῦ Θεοῦ. "Οτι, φησὶν, ἔτι προχόπτω, 
καὶ οὕπω τέλειός cip. Σύμθολον δὲ τῆς προχοπῆς ἡ 
σχηνἡ, θαυμαστῶς φέρει ἐπὶ τὸν οἶχον αὐτοῦ τοῦ θεοῦ, 
τουτέστι τὴν τελειότητα, χαθ᾽ ἣν οἰχεῖ μὲν ἕνθα ὁ 
θεός. Οἱ δὲ πνευματικῶς ἑορτάζοντες Τχοῦσιν ἀγαλ- 
λιώµενοι xaX ἐξομολογούμενοι. Ἡ τοῦτό φησι’ Παρε- 
μυθούμην ἐπὶ τοιχύταις ἐμαντὸν ἐλπίσιν, « "Iva τί, 
λέγων, περίλυπος et, ἡ ψυχή µου; » Προσεδόχων γὰρ 
ὣς διαδἐξεταί µε τὸ µαχάριον τέλος, dj θαυμαστὴ 
σχηνἡ τοῦ θεοῦ, χαὶ ὁ ἑνδοτάτω οἴχος αὐτοῦ, εἰς Ov 
οἱ ἅγιοι ὑπὸ ἀγγελιχῶν δυνάµεων αἱρόμενοι εἰσαχθή» 
σονται. EL δὲ « χαρὰ γίνεται Ev τοῖς οὐρανοῖς ἐπὶ ἑνὶ 
ἁμαρτωλῷ μετανοοῦντι, » πῶς οὐχ εἰχότως, Ψυχῆς 
μετὰ γυμνασίαν εἰς τὰ ἅγια τὰ ἑπουράνια εἰσαγομέ- 
νης, Φωνὴν εὔφημον γ/ίνεσθαι πλήθους πανηγυριζόν- 
των ἐπὶ τῇ τοῦ σωςοµένου σωτηρίᾳ; Ὡς ἀπ ἀληθέσι 
δὲ τούτοις εὐχαριστεῖ, « "Iva τί περίλυπος; » χαὶ τὰ 
ἑξῆς. Λυπουµένοις οὖν ἑαυτοῖς οὕτως ἐπιπλήττωμεν 
xai συνταρασσοµένοις. "Ότε σωτήριον ὁ Gebo ἡμῶν 
τοῦ προσώπου ἡμῶν ἐστιν, « ἀναχεχαλυμμένῳ προσ- 
tot. τὴν δόξαν Κυρίου κατοπτριζόµενοι, τὴν αὐτὴν 
εἰχόνα μεταμορφούμεθα. » 

Διὰ τοῦτο μγησθήσομαί σου éx γῆς Ἱορδάνου, 
xal Ἑρμωγιδὶμ ἁπὸ ὄρους μικροῦ, x. τ.ὲ. Ἰορδάνης, 
κατάθασις (95): Ἑρμωνιεὶμ, ἀναθεματισμός. Ἔοιχεν 
ἀσχάλλειν καὶ ὁδυνᾶσθαι παρ᾽ ἑαυτῷ, ἀναμιμνησκχό- 
µενος τοῦ ἐπὶ τοῦ Ἰησοῦ τοῦ Ναυῃ γεγονότος θαύμα- 
τος ἓν τῷ Ἱορδάνη, ὅτε διῃρέθη τὸ ὕδωρ ἄχρις οὗ 
διῆλθε τὸν ποταμὸν ὁ λαός xal τοῦ κατὰ τὸ παρα- 
χείµενον βραχύτατον ὄρος, ὅτι μὴ τῆς αὐτῆς xat οἵ- 
τος τυγχάνει προνοίας ὁποίχς χἀχεῖνος. Τάχα δὲ 
xaX Ἡθοποιία τίς ἐστι τῆς ψυχῆς πρὸς αὑτὸν διαλεγο- 
µένης. 

Ημέρας ἐγτε-εῖται Κύριος τὸ ÉAsoc, καὶ vv- 
κτὸς δη.Ίώσει, x. τ. &. 'Ῥαψάχου (96) ποτὲ πτολιορ- 
κοῦντος τὴν Ἱερουσαλὴμ, καὶ τὸν τῶν ὅλων ὡς μὴ 
δυνάµενον αὑτοὺς σῶσαι βλασφημοῦντος θεὸν, μιᾷ 
πληγῇ ἐν νυχτὶ ρπε’ χιλιάδες ἀνῃρέθησαν τῶν σὺν 
αὐτῷ ὄντων ᾿Ασσυρίων. Τοῦ θεοῦ τοίνυν τῇ πρὸ νυ- 
χτὺς ἡμέρα τῷ Ἐζεχίᾳ προειρηχότος. « Ὑπερασπιῶ 
τῆς πόλεως ταύτης δι ἐμὲ χαὶ διὰ Δανῖδ τὸν παϊδά 
μου” » διὰ τὸ ἐν ἡμέρᾳ μὲν γενέσθαι τὴν ὑπόσχεσιν, 
ἐν νυχτὶ δὲ τὸ ἔργον, φησὶ τὸ, « Ἡμέρας ἐντελεῖται 
Κύριος, » xal τὰ ἑξῆς. Τὸ δὲ, «Προσευχὴ τῷ θεῷ 
της ζωῆς µου,» ὅτι οὕτως οὐδὲν εὑρίσχεται μέσον 
τοῦ τε σοῦ προστάγµατος xal τῆς ἐμῆς ἁπολαύσεως: 
ἀλλ εὐθὺς, φησὶν, εὑρίσχεται ἐν ἐμοὶ εὐχαριστία τῷ 
Θεῷ ἀναπεμπομένη τῷ τὴν ζωήν µοι χαρισαμένψ. 
Καὶ νυχτὸς, φησὶ, καὶ ἡμέρας παρὰ σοῦ χορηγούµε- 
voy τὸν ἔλεον ἐπισταμένως ἅδω xal ὑμνῶ. 

Tov αὐτοῦ. Τὰ μὲν ἀγαθὰ (97) τοῦ μέλλοντος 
αἰῶνος εἶναι διδάσχει, τοῦτον « ἡμέραν » χαλῶν, εἰς 


t" Luc. xv 7. 39 ! Cor. in, 18. 


typum fuisse; templum vero Salomonis figuran 
fuisse verze domnus Dei. Quoniam, inquit, adhuc pro- 
ficio, et nondum perfectus sum. Cum autem taberna- 
culum esset symbolum profectus, admirabiliter tendit 
3d domum Dei, id est perfectionem, in qua Deus 
habitat oc commoratur. Porro qui spiritaliter fe- 
sium celebrant, vociferantur exsulantes et confi- 
tentes. Vel hoc ait: Memetipsum istiusmodi spebus 
consolabar, dicens : « Quare tristis es, anima mea?» 
Exspectavi enim ut me excipiat beatus finis, admira- 
bile tabernaculum Dei, et interior domus ejus, in 
quam sancti ab angelicis virtutibus elevati introdu- 
centur. Quod si vero « gaudium sit in ccelo super 
uno peccatore penitentiam agente '"; » cur non me- 
rito, dum post luctam anima in sancta illa celestia 
introducitur, vox flat exsultantis et festum celebrau- 
tis multitudinis, propter salutem ejus qui salvatur? 
Pro his igitur, ut veris bonis, gratias agit. « Quare 
tristis es? » etc. Sic igitur nosmetipsos tristes et con- 
turbates increpemus. Quoniam Deus noster est salu- 
tare vultus nostri, quando « revelata facie gloriam 
Domini speculantes, in eamdem imaginem transfor- 
mamur 55, , 

VgBs. 7. Propterea memor ero tui de terra Jurda- 
nis et Hermoniim a monte. modico, etc. Jordanis, 
descensus ; llermoniim, anathema. Dum in niemo- 
riam revocat miraculum quod sub Jesu Nave fa- 
ctum est in Jordane, quando divisa est aqua donec 
fluvium transiisset populus, et illud quod ad pro- 
ximum montem contigit, videtur tristitia et dolore 
affici, quod ipsi non eadem quz illi populo obtin- 
gat providentia. Fortassis etiam quedam morum 
alfectuumque expressio est animz cum ipso collo- 
quentis. | 

"05 Vens. 8. In die mandabit Dominus misericor- 
diam, et nocte manifestabit, etc. Rabsace olim Jerusga- 
lem obsidente, et universorum Deut quasi illos sal- 
vare non posset blasphemante, una plaga noctu inter- 
ierunt centum octoginta quinque millia Assyriorum 
qui cum ipso erant.Cum igitur die quz noctem banc 
pracessit, Deus Ezechiz predixissel *? :« Protegam - 
urbem liauc propter me, et propter David servum 
meuni, » quia in die promissio facta est, et noctu 


D adimpleta, ait: « In die mandabit Domínus, » etc. 


Ait autem : « Oratio Deo vitx: mes, » quoniam hoc 
modo nihil medium invenitur iuter preceptum tuum 
ei meam tranquillitatem, sed statim, inquit, inve- 
nitur in me gratiarum actio Deo vitze mee. Ei die 
ac nocte, inquil, concessam a Le misericordiam scite 
cano et celebro., 


Ejusdem. Bona futuri szculi esse docet, dum il- 
lud « diem » vocat, in quo, inquit, Deus promisit 


5. [Y Πεμ. xix, 94. 
(94) Ἡ μὲν κατὰ Μωσέα, etc. Catena. Corderii., 


(95) Ἱορδάνης κατάδασις , ete... Schede  Grabii. 


(90) 'Puyáxov, etc. Exdem. . 
(97) Τὰ μὲν ἀγαθά, οἷο. Catena Corderii. 
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misericordiam suam ad lxtitiam, quoniam nox et A ὃν ἐπήγγελται, φησὶν, 6 θεὸς τὸν ἔλεον αὐτοῦ εἰς εὖ- 


tenebrz sunt. communicatio cum Deo per hymuos, 
et contentio per preces. 

τεμ». 10. Dicam Deo : Susceptor meus es. Quare 
oblitus es mei ? Et quare contristatus incedo dum 
a[fligit me inimicus ? etc, Non petit ut ab inimicis non 
sflligatur, sed ue tribulatus coniristetur. Hoc enim 
congruit athletz, qui etiam in rebus adversis sibi 
voniplacet, Jn. sequenti autem. psalino. cuin prazpo- 
nA illud, «Quare ime repulisti ? » his verbis: « Quare 
wistis incedo ? ». videtur indicare, illius qui a Deo 
repulsam passus est, proprium esse non ab inimico 
tribulari, sed iu. afflictione contristari. Ceterum, si 
Christus in. sequenti psalino ista dixit, utique simí- 
lia iu spiritu dixit in hxc verba : « Tu vero repuli- 
sti, e& despexisti, distulisti Christum tuum. » Et 
wistis incedit diceus : « Tristis est auima mea.» Vel 
subdubitanter Christus dicit, quasi quidpiam ejus- 
modi dicat : Quid dignum opere agitur, cum ego 
repulsam passus pro salute howiuum, ate tristis 
incedo, affligente me inimica ? 

Vens. 11. Dum dicunt mihi per singulos dies : Ubi 
esi Deus tuus ? Forte sancium | tristitia afficit. illud 
« ubi » de Dco dictum : quod locuin. indicat. Ex- 
trema: autem insciti& est Deum in loco esse existi- 
mare. Nain poudere subsistit locus; ponderis autem 
expers est Deus. . 
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Vins. 1. Judica me, Deus,el discerne causam meam 
de genie non sancta, etc. Christus etiam judicari 
postulat a Deo, ad quem puto dictum illud : « Vin- 
ces cum judicaris. » ls qui sibi bene conscius est, 
el certus se injuriam passum vindictam minime iu- 
tulisse, sed dedisse locum irz, hi:c dicere poterit : 
« De gente non sancta, » etc. Quod si Salvator hoc 
dicit, gens non sancta sunt Judzi ; si vero vlr ju- 
sus, de adversariis potestatibus id dicit. Liberat au- 
tem Deus a viro iniquo et doloso, quando quis non 
lzeditur ab eis. lllud , «Ab homine iniquo et doloso 
erue me, » dicitur de quolibet adulterante verbum 
Dei, et viro iniquo qui fidem simulat. 

VEns. 3. Emitte lucem. tuam et veritatem. tuam : 
ipsa me deduxerunt et adduxerunt in montem sanctum 
tuum εἰ in tabernacula (ua, etc. « Ego. sum lux 
mundi, » inquit Salvator **, Et rursum, « Ego sum 
veritas. » lloc loco Septuaginta in:erpretes mutarunt 
tempus et tanquam facta dixerunt futura. Ali vero 
apertius dixerunt :« Emitte lucem tuain οἱ veritatein 
tuam,qua nos adducent et deducent in montem san- 
ctum tuum et in tabernacula tua.» Tabernacula autem 
. templum vocavit, montem vero dicit Sion, ad quem 
accedere postulat divina compos σι, Lucem 
el veritatem, justum οἱ salutarem. adventum dicit, 


** Joan. vij, 13. οἱ ibid. xiv, 6. 

(98) O5 τὸ μὴ θ6.ἱδεσθαι, etc. Eadem. 

(99) Τάχα τὸν ἅγιον, etc. Schedz Grabii, et co- 
de Coislinianus. 


φροσύνην, ὅτι νὺς xal σχόύτος ἡ δι ὕμνων πρὸς Osby 
ὁμιλία, xaX ἡ δι εὐχῶν ἀπότασις. 

'Epo τῷ θεῷ' 'Avc.tijxcop µου & , διὰ τί µου 
ἐπελάθου; Tl ἵνα σχυθρωπάζων πορεύομαι ἓν τῷ 
ἐκθ.λίδειν τὸν ἐχθρόν µου; x. τ. &. Οὐ τὸ μὴ θλί- 
θεσθαι(.8) ἀξιοῖ ὑπὸ ἐχθροῦ, ἀλλὰ θλιδόµενος μὴ σχ»- 
θρωπάζειν. Τοῦτο γὰρ ἀθλητῇ εὐαρεστουμένῳ xaX Ev 
τοῖς περιστατιχοῖς ἁρμόνει. Ἐν δὲ τῷ ἑξῆς ψαλμῷ 
προτάσσων τὸ, «"lya τί ἁπώσω µε ; » τοῦ, Ἵνα τί σχυ- 
θρωπάζων πορεύοµαι;» ἔοιχεν ἐμφαίνειν, ὅτι ἁπω- 
σθέντος ἀπὸ Θεοῦ ἴδιον οὗ τὸ ὑπ' ἐχθροῦ θλίδεσθαι, 
ἀλλὰ τὸ σχυθρωπάζειν Ev τῷ θλίθεσθαι. El µέντοιγε 
Χριστὸς λέγοι τὸ ἐν τῷ ἑξῆς ψαλμῷ, ὅμοια αὑτῷ 
λέγει Ev πνεύματι οὕτως * « E) δὲ ἀπώσω xaX ἑξου - 
δένωσας, ἀνεθάλου τὸν Χριστόν σου. » Καὶ σχυθρω- 
πάνων πορεύεται λέγων’ « Περίλυπός ἐστιν dj doy 
μου. » Ἡ ἐπαπορητικῶς Χριστὸς λέγει, οἰονεὶ τοι- 
οὔτον ἐμφαίνων Τί ἀνύεται ἄξιον τοῦ, ἆἁπωσθέντα 
µε ὑπὲρ σωτηρίας ἀνθρώπων, ἀπὸ σοῦ σχυθρωπά- 
ζοντα πορεύεσθαι, ἐχθλίθοντος ἐχθροῦ ; 

Ἐν τῷ «Ίέγειν αὐτούς uoi καθ ἑκάστην ἡμέραν" 
Ποῦ ἔστιν' ὁ θεός cov ; x. τ. &. Τάχα τὸν ἅγιον (99) 
λυπεῖ τὸ, « mo), » ἐπὶ θεοῦ λεγόμενον, ὅπερ ἐστὶ 
τόπου σημαντικόν. Τῆς ἑσχάτης δὲ ἀγνοίας τὸ ἓν 
τόπῳ νομµίζειν εἶναι τὸν θεόν᾽ ὄγχῳ γὰρ συνυφἰστα- 
ται τόπος ὄγχου δὲ τὸ Octo, ἐλεύθερον. 


VTAAMOZ MP'. 

Kpivóv µε, d θεὸς, xal δίκασον τὴν δίκην uov 
ἐξ ἔθνους οὐχ ὁσίου, κ. τ. £. Καὶ 6 Χριστὸς (1) 
κριθῆναι ἀξιοῖ ἀπὸ Θεοῦ. πρὸς ὃν οἶμαι τὸ, « Νι- 
χῆσεις Ev τῷ χρἰνεσθαἰ ac. » 'O ἐφ᾽ ἑαυτῷ θαῤῥῶν 
xai πεπεισμένος ἡδικημένος µηδέποτε ἑαυτὸν ἐχδι- 
κχηχέναι, ἀλλὰ τόπον τῇ ὀργῇ δεδωχέναι, ταῦτα ἐρεῖ- 
« Ἑξ ἔθνους οὐχ ὁσίου, » χαὶ τὰ ἑξῆς. El μὲν 6 Σω- 
tho λέγει, ἔθνος οὐχ ὅσιον Ἰουδαῖοι: εἰ δὲ ὁ δίχαιος, 
περὶ ἀντικειμένων λέγει δυνάµεων. Ῥύεται δὲ ὁ θεὸς 
ἀπὺ ἀνδρὸς ἀδίχου xa δολίου, ὅτε οὐ βλάπτεταί τις 
ὑπ αὐτῶν. Τὸ, « ᾿Απὺὸ ἀνθρώπου ἀδίχου xat δολίου 
ῥῦσαί ue, » περὶ ἑχάστου δολοῦντος τὸν λόγον τοῦ 
θεοῦ, xai ἀδίχου προσποιουµένου τὰ τῆς πίστεως. 

Ἐξαπόστειϊον τὸ poc σου xal τὴν ἀ 1ἠθειάν"' 


D cov: αὑτά µε ὡδήγησαν καὶ ἤγαγόν µε εἰς ὄρος 


ἅγιόν σου, καὶ εἰς τὰ σχηγὠματά σου, x. τ. E. 
€ Ἐγώ εἰμι τὸ φῶς (2) τοῦ χόσµου,» φησὶν ὁ Σωτ{ρ" 
xaX πάλιν'ε Ἐγώ εἰμι fj ἀλήθεια.» Ἐνταῦθα τὸν 
χρόνον ἑνήλλαξαν οἱ Ἑδδομήχοντα , xal ὡς γεγενη- 
μένα εἰρήχασι τὰ ἑσόμενα. Οἱ δὲ ἄλλοι σαφέστερον 
εἰρήχασιν ᾿ « ᾿Απόστειλον τὸ φῶς σου xal τὴν ἁλή- 
θειάν σου, ἅτινα ὁδηγήσει χαὶ ἄξει ἡμᾶς εἰς τὸ ὄρος 
τὸ ἅγιόν σου xal εἰς τὰ σχηνώματά σου.» Σχηνώµατα 
δὲ τὸν ναὺν προσηγόρευσεν ' ὄρος δὲ λέγει τὴν Σιὼν, 
el; ὃ ἐπαναλθεῖν ἀξιοῖ θείας τυχὼν τῆς εὐμενείας. 


(V) Και ὁ Χριστός, etc. Catena Corderii et Barbari. 
(2) Εγώ εἰμι τὸ φῶς, eic. Schede Grabii, et 
Cateia. Barbari. 
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Φῶς δὲ xal ἀλήθειαν τὴν διχαίαν χαὶ σωτήριον ἔπι- Α quemadmodum tenebrarum nomine calamitates ap- 


φάνειαν λέγει, ὥσπερ σχότος τὰς συµφοράς. 

Tov αὐτοῦ. Τὸ ἐξαπεσταλμένον (3) ἐπὶ τὴν Ἰησοῦ 
ψυχὴν φῶς θεοῦ, xa ἀλήθεια αὐτοῦ ὁ Μονογενής 
ἐστιν. "Ότι γὰρ ἔχομεν ἀρχιερέα µέγαν Ἰησοῦν Χρι- 
στὺν τὸν Υἱὸν τοῦ Θεοῦ ἑνδεδυμένον, δηλώσει μὲν τὸ 
ἑξαποσταλὲν ἓπ᾽ αὑτὸν φῶς τοῦ θεοῦ' ἀλήθειαν δὲ οὐ 
τύπον, διδάσχει d) προχειµένη λέξις. "Άτινα, αὐτὸν 
ἐδηγήσαντα, Ίγαγον εἰς τὸ πνευματιχὸν ἅγιον τοῦ 
θεοῦ ὄρος, xal εἰς τὰ ἀληθινὰ σχηνώµατα αὐτοῦ, ἵνα 
ὡς ἀρχιερεὺς εἰσέλθῃ πρὸς τὸ θυσιαστήριον τοῦ Θεοῦ. 
Τάχα δὲ « bpoc ἅγιον » τοῦ Θεοῦ fj οἰχία τοῦ Πατρός 
στι € σχηνώματα » δὲ αὐτοῦ al πολλαὶ ἐν αὐτῇ µο- 
val. "H « τὰ σχηνώµατα, » αὐτοῦ αἰώνιοι σκηναἰ. 
Ζητήσεις δὲ πότερον εἰ Ev τῷ ἁγίῳ ὄρει τὰ σχηνώ- 
µατά ἐστι, xal τίνα ταῦτα; tl τὰ πρὸς αὐτὸν τὸν 
Θεὺν εὑὐφραίνοντα τὴν νεότητα αὐτοῦ. Οὁ γὰρ εἶχε 
παλαιότητα. Καὶ τὸ, « Ἐνδυσάμενοι δὲ τὸν νέον , » 
δ.ὰ ταύτην τὴν νεότητα εἴρηται. Καὶ τῶν τοιούτων 
νέων ἐστιν dj ἑορτῃ. 

Tov αὐτοῦ. Ὄρος ἅγιόν (4) ἔστι θεοῦ ὃ Χριστός 
σχηνώµατα δὲ αὐτοῦ, αἱ ἅγιαι δυνάμεις kv. αἷς χατ- 
οιχεῖ. 

Πρὸς τὸν θεὸν εὐρραίΐγοντα τ]ν γεότητά µου, 
ἐξομο.Ἰογήσομαί σοι ἐν χιθάρᾳ, ὁ θεὸς, ὁ θεός pov, 
x. τ. E. Καὶ ἐν τῷ (5) ὁγδοηχοστῷ τρίτῳ πρὸς τὴν 
Ψυχᾶν φησιν’ « Ἀναχαινισθήσεται ὡς ἀετοῦ ἡ νεότης 
σου. Ταῦτα διηγηματιχὰ πρὸς ἡμᾶς διὰ μέσον. Εἶτα 
πᾶλιν πρὸς θεὺν ἀπὸ τοῦ, « Ἑξομολογήσομαί σοι kv 


χιθἀρᾳ᾽ » µήποτε τῷ ἁρμοσθέντι ὑπὸ τοῦ πνεύματος ϱ 


σώματι. 

᾿Επισογ ἐπὶ τὸν θεὸν, ὅτι ἑξομολογήσομαι 
αὐτῷ, σωτήριον τοῦ προσώπου µου ὁ θεός pov, 
y. τ. &. Ἡ quy δεῖται (0) ὑπομνήσεως τῆς, « Ἔλ- 
πισον ἐπὶ τὸν Θεόν.» Σωτήριον δὲ τοῦ προσώπου ἆνα- 
χξἐχαλυμµένου, xai τὴν δόξαν Κυρίου χατοπτρίζειν 
κατὰ τὴν αὐτὴν , τουτέστιν ὡσαύτως ἔχουσαν, µετα- 
µορφουμένου παντὸς , xat μάλιστα τοῦ Ἰησοῦ ἐστιν. 


— 


ΨΛΛΜΟΣ MT*. 

Ὁ θεὺς, ἐν τοῖς ὡσὶν ἡμῶν ἠχκούσαμεν Οἱ πατέ- 
{ες ἡμῶν ἀνήγγειλαν ἡμῖν, x. t. E. Ἐκ προσώπου (7) 
τῶν ἓν τῇ διασπορᾷ ὁ φαλμὸς, f| Ex προσώπου τῶν 
ἀπὸ τῶν ἐθνῶν, οἵτινες ἐπίστευσαν, && ἀχοῆς παρα- 
λαθόντες τὸν λόγον ἀπὸ τοῦ Ἱσραὴλ, d ὤφθη ὁ θεός. 
Τὸ δὲ ἑξῆς διὰ τὸ, c Ἐπερώτησον τὸν πατέρα σου, 
xai ἀναγγελεῖ σοι. » Πλην et τις ἀναγγέλλει, πατήρ 
ἔστιν. 


Ἡ χείρ σου ἔθνη ἑξωλόθρευσε, κ. τ. E. Κακίαν 
μὲν (8) χαὶ ἀγνωσίαν ἐξολοθρεύει θεὸς, ἀρετὴν δὲ 
καὶ γνῶσιν χαταφυτεύει. ε Πᾶσα γὰρ φυτεία fiv οὐκ 
ἐφύτευσεν ὁ θεὺς, ἐχριζωθήσεται.» Ἔθνη λέγει τὰς 
πέντε σατραπείας τὰς ἓν Παλαιστίνῃ, Γεθθαίΐους, Αζω- 


*! Coloss, "1,40. 05 Psal. cii, 8. 


3) Τὸ ἐξαπεστα.1μἐνον, etc. Catena Corderil. 
in "Opoc áTmtov, eie. Codex Coislinianua. 
5) καὶ ἐν τῷ, cic. Catena Corderii. 

(0) 'H yv) δεῖται, elc. Eadein. 


** Matth. xv, 10. 


pellavit. 

Ejusdem. Lux Dei et. veritas ipsius in Jesu ani- 
mam emissa, est Unigenitus, Nos enim habere pon- 
tiflceem magnum Jesum Christum qui indutus est 
Filium Dei, declaravit lux quidem Dei in ipsum 
emissa ; veritatem vero, non typum esse, presens 
dictio edocet. Hxc cum ipsum deducerent, adduxe- 
runt eum in spiritalem monter Dei sanctu:n, et in 
vera tabernacula ipsius, ut ceu pontifex introiret ad 
altare Dei. Fortassisautem« mons» Dei « sanctus » est 
domus Patris ; « tabernacula » veroipsius, multe qua 
in ipsa sunt mansiones. Vel «tabernacula » ipsius, sunt 
wierna tentoria. Porro qusres utrum ín. mone 
sancto tabernacula sint, et qualia sint : an ea qum 
apud ipsum Deum lztificant juventutem cjus. Non 
enim habuit senectuiem. Quin et illud **, « Indwuen- 
tes novum, » propter hanc juventutem. dictum cet 
EX istiusmodi juvenum est festivita3. 


Ejusdem. Mons Dei sanctus est Christus ; tabe- 
nacula autem ejus, sancta virtutes, in quibus iu- 
habitat, 

707 σας. 4. Ad Dcum qui lctificet juventutem 
meam, confitebor tibi im. cithara, Deus Deus mara, 
eic. Etiam in octogesimo tertio psalmo ait *?: « Itc- 
novabitar ut aquilae juventus tua. » ILec medianto 
exemplo alíquo nobis explicantur. Deinde rursus ad 
Deum loquitur ab his verbis : « Confitebor tibi iu 
cithara, » forte corpore quod a spiritu aptatum 
est. 

Vkas. b. Spera in Deo, quoniam adhuc confitebor 
illi : salutare vultus mei Deus maus, eic. Anima opus 
habet hac commonitione, « Spera in Deo. » Salutare 
autem vultus revelati, et gloriam Domini prout ia 
se est, hoc est eodem t0do 8e habentem , cernere, 
est cujusvis transformati, et maxime Jesu, 


PSALMUS XLIII. 

VgRs. 9. Deus, auribus nostris audivimus : Putres 
nosiri annuntiacerunt. nobis, etc. Psalmus hic pro- 
nuntiatus est ex persona eorum qui fuerunt in di- 
spersione; vcl ex persona gentium qua crediderunt, 
ex auditu sermonem percipientes ab Israele, cni 
Deus apparuerat. Quod autem sequitur, diclui esa 
propter illud * « Interroga. patrem tuunm,el annun- 
tiabit tibl. » Quanquam οἱ οἱ quis annuntiat, pa. 
ter est. | 

VEns. 5. Manus iua gentes disperdidit, ete. Vi. 
tjum et ignorantiam disperdit Deus ; virlutem vero 
et scientiam plantat. « Omnis enim plantatio quai 
non plantavit Deus, eradicabitur **. » Gentium no- 
mine intelligit, quinque provincias Palestine, Ge- 


(1) Ἐκ προσώπου, etc. Catena Corderii et Bar- 
bari, nec non schedz Grabii, 

(8) naxíav µάν, ew. Catena. Barbari, et schedie 
Grabii, partimque codex Coislinianus. 
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nitas. 
Ejusdem. Tunc impletum est illud ?* : « lntrodu- 
cens planta eos in monte lizreditatis tux. » Gentes 
autem vitiose. exterminantur, antequam. nos plan- 
teinur. Porro manus οἱ dextera exterimiuavit, sed 
neque mauus, neque dextera plantavit. Non eniin 
pars, sed totus plantavit. Et salvavit, non manus, 
sed dextera. Ejecto Israele, gentes Scripturis divinis 
insert:e sunt. Nomina autem.posita sunt uni subje- 
cto diversa, .Nam Salvatorem vocat manum, dexte- 
ram, brachium et illuminationem. Vultus autem DPa- 
tris est tanquam ligura substantize cjus. llluminatio 
vero, qu: ex ipso emittitur in. mentem eorum qui 
in redemptionem vocati sunt, cst intelligentia per 


EX ORIGENE 


thaos, Azotios, Accaronitas, Gazxos, Οἱ Ascalo- A τίους, Ακαρωνίτας,. 'agalouz, καὶ ᾿Ασχαλωνίτας. 
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Τοῦ αὐτοῦ. Τότε πεπλήρωται (9) τό: «Εἰσαγαγὼν 
καταφύτευσον αὐτοὺς εἰς ὄρος Χληρονομίας σου. ν 
"Εθνη δὲ καχίας ἐξολοθρεύεται πρὶν χαταφυτευθῆναε 
ἡμᾶς. Χεὶρ δὲ ἐξωλόθρευσε καὶ ἡ δεξιά᾿ κατεφύτευσε 
δὲ οὔτε χεὶρ, οὔτε δεξιά οὐ γὰρ µέρος, ἀλλ' ὅλος 
κατεφύτευσε. Καὶ ἔσωσεν οὐ χεὶρ, ἀλλὰ δεξιά. "Ex- 
θεθληµένου τοῦ Ἱσραὴλ, οἱ ἀπὸ τῶν ἐθνῶν ταῖς θείχις 
Γραφαϊῖς ἑνεφυτεύθησαν. Ὀνόματα δὲ τέθειται xa" 
ἑνὸς ὑποχειμένου διάφορα. Τὸν γὰρ Σωτῆρά φησι 
χεῖρα, δεξιὰν. βραχίονα χαὶ φωτισμµόν. Ἡρόσωπον δὲ 
Πατρὸς, ὡς χαρακτὴρ ὑποστάσεως αὐτοῦ. Φωτισμός 
Ye μὴν ἐξ αὐτοῦ πεµπόμενος εἰς νοῦν τῶν χαλουµέ- 
νων εἰς ἀπολύτρωσιν, ἡ διὰ τοῦ πνεύματος σύνεσις, — 


spiritum, qu:& ad Deum adducit. illuminatos. Man- B Θθεῷ προσάγουσα τοὺς φωτινοµένους. Οἱ πραεῖς δὲ 


sueii autem. liereditant terram, non pugnando, ne- 
que gladio illam possident. ' : 

"708 Vrns. 4. Nec enim in gladio suo possede- 
runt lerram, eic. In. nobis est una cum Dei virtute 
bene ac honeste agerc ; dignos autem haberi spiri- 
tali scientia non est iu nobis. 

Vens. 5. Tu es ipse rex meus et Deus meus, qui 
mandas salutes Jacob, eic. llxc iis qui de popnlo 
sunt, convenient, necnon prophetis, qui fatentur se 
non salvari propria virtute. Jacob est is a quo mala 
supplantautur.. Precipit Deus | sanctis spiritibus in 
ministerium missis propler eos qui hzereditatemi ca- 
pient salutis. Multze autem sunt salutes, uli et vit». 


Vgns. 6. In te inimicos nostros ventilabimus cornu, 
et ín nomine tuo spernemus insurgentes in nobis, etc. 
Sancti quasi cornu armati suut Deo, qui est eo- 
rum cornu. Sed ei « cornu. saluiis erexit nobis, » 
inquit Zacharias **. Et solummodo pronuntiautes 
nomen tuum, fortes, inquit, erimus ad eos in ui- 
hilum redigendos. 

Ejusdem Cornu anima est pura mens, et actrice 
quidem virtute hostes ventilat, scientia vero insur- 
gentes in se εἰ adversarios spiritali speculatione 
dejicit. | | Z 7 

Vgns. 9. In Deo laudabimur tota die, eic. Beatus 
in Deo laudatur tota die, per suam scilicet vitam, 
quz οἱ affectionum turbis caret, et cognitione Dei 


χληρονομοῦσι γῆν, οὗ μαχόμενοι, οὐδὲ ῥομφαίᾳ κχλη- 
Ρονομοῦσι. 

Οὐ γὰρ ἐν τῇ ῥομφαίᾳ αὐτῶν ἑχ.1ηρογόµμησαν 
ΥΠ, x. τ. E. "Eg! ἡμῖν μὲν ἐστι (10) τὸ κατορθῶσα: 
τὴν ἀρετὴν σὺν τῇ δυνάμει τοῦ θεοῦ' τὸ δὲ χαταξιω- 
θῆναι γνώσεως πνευματιχῆς οὐχ ἔστιν ἐφ᾽ ἡμῖν. 

Ev tl αὐτὸς ὁ βασιΊεύς µου καὶ ὁ Θεός µου, ὁ 
ἐντε.Ἱ.Ίόμεγος τὰς σωτηρίας Taxó6, x. τ. £. Ταῦτα 
δὲ τοῖς ἐν τῷ λαῷ (11) ἁρμόσει xal τοῖς προφήταις, 
μὴ οἰκείᾳ σώζεσθαι ὁμολογοῦσι δυνάµει. Ἰαχὼδ δὲ, 
ὑφ᾽ οὗ πτερνίζονται τὰ φαῦλα. Ἐντέλλεται ὁ θεὸς 
τοῖς ἁγίοις πνεύµασι τοῖς εἰς διαχονίαν ἁπεσταλμέ- 
νοις διὰ τοὺς µέλλοντας χληρονομεῖν σωτηρίαν. Πολ- 
λαὶ δὲ σωτηρίαι, ὡς Goat. 

'Ev col τοὺς ἐχθροὺς ἡμῶν κερατιοῦμεν , καὶ 
ἐν τῷ ὀνόματί σου ἑξουδεγώσομεν τοὺς ἑπαγιστα - 
µένους ἡμῖν, x. τ. ἓ. Κεχεράτηνται οἱ ἅγιοι (12) 
τῷ θεῷ, ὃς xépag ἑστὶν αὐτῶν. ᾽Αλλὰ xal «χέρας 
σωτηρίας Ίγειρεν ἡμῖν, » qnot Ζαχαρίας. Καὶ µόνον 
λέγοντες τὸ ὄνομά σου, ἰσχύσομεν, φησὶ, πρὸς τὸ 
ἑξουδενῶσαι. 

Tov αὐτοῦ. Κέρας ψυχῆς vou; καθαρὸς (13), xal 
διὰ μὲν τῆς πρακτικῆς τοὺς ἐχθροὺς χερατίξει, διὰ 
δὲ τῆς γνώσεως τοὺς ἑπανισταμένους αὑτῷ xal ἆν- 
τιχειµένους τῇ πνευματιχῇ θεωρίᾳ ἐξουθενεῖ. 

Ἐν τῷ θεῷ ἑπαινεθησόμεθα ὅ Λη» τὴν ἡμέρα», 
x. t. £. Ὁ μὲν µαχάριος ἐπαινεῖται (14) ὅλην τὴν 
ἡμέραν ἓν τῷ θεῷ, τὴν ἑαυτοῦ δηλονότι ζωὴν, fitt 


locopletatur. Qui vero laudatur ob artem mediam f συνέστηχεν ἀπὸ ἁπαθείας xaX Υνώσεως θεοῦ: ὁ δὲ 


tanquam in ea ΡΓάδίσΗ5, vel quod ín hereticis pro- 
liciat, aut iu aliis falsis doctrinis mendacibus, is non 
tanquam beatus laudatur, et fortasse si laudatur, 
non tota die laudatur. 

Vgns. 14. Avertisti nos retrorsum, etc. Ànte qui- 
dem virtutes, retro vero vitia esse dicuntur. Quare 
jabemur fornicationem fugere, hospitalitatem vero 
amplecti. B 

ου Exod. xv, 17. **Luc. 1, 69. 

(9) Τότε πεπ.Ίήρωται, etc. Catena Corderii. 

(40) "Eg' ἡμῖν μὲν ἐστι, eic. Codex Coislinianus, 


sched:e Grabii et Catena Barbari, ΄ 
(11) Ταῦτα δὲ τοῖς «ἐν τῷ Aao, eic. Catena Cor- 
derii, sed nonnulla istis afliuia habet Eusebius. 


(12) Κεχεράτηνται οἱ ἅγιοι, etc. Catena Corderii, 


ἐπαινούμενος ἐπὶ µέσῃ τἐχνῃ, ὡς χαταρθῶν αὐτὴν , 
ἡ ἐπὶ τῇ ἐν αἱρετιχοῖς προχοπῇ, 3] ἄλλης τινὸς ψευ- 
δολογίας λόγοις, οὐχ ὡς µαχάριος ἐπαινεθήσεται, 
τάχα δὲ οὐδὲ ὅλην τὴν ἡμέραν. 

Ἀπέστρεψας ἡμᾶς εἰς τὰ ὀπίσω, x. τ. E. ἝἜμ- 
προσθεν ἡμῶν (15) λέγονται εἶναι αἱ ἀρεταὶ, ὄπισθεν 
δὲ αἱ χαχίαι΄ διὸ προστασσόµεθα φεύγειν μὲν τὴν 
πορνείαν, τὴν δὲ φιλοξενίαν διώκειν. | 


(13) Κέρας ψυχῆς γοῦς καθαρός, etc. Sche;lz 
Grabit, codex Coisliniauus et Catena Barbari. 

(14) Ὁ μὲν µακάριος ἐπαιγεῖται, etc... Schedze 
Grabii, et Catena Barbari. DE 

(15) Ἔμπροσθεν ἡμῶν, etc. Codex Coislinianus, 
sched:e Grabii et Catena Barbari. 
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Ἔδωκας ἡμᾶς ὡς πρόδατα βρώσεως, x. v. E. Δ΄ VERs. 19. Dedisti nos tanquam oves escarum, cic. 


Οὐ γὰρ πάντα (16) τὰ πρόδατα βρώσεώς εἶσιν. Ἐπεὶ 
δὲ ἔδωχας ἡμᾶς ὡς πρόδατα βρώσεως, «ἐν τῷ ἑπ- 
αναστΏναι ἀνθρώπους to" ἡμᾶς, ἄρα ζῶντας ἂν χατ- 
έπιον ἡμᾶς.» Απωθεῖται δὸ ὁ θεὺς ἀφ' ἑαυτοῦ οὗ 
πάντοτε OV ἁμαρτίας, ἀλλὰ xav δι’ ἄλλας ἃς οἶδεν 
αἰτίας. Οὐ πᾶς δὲ εἰς τὰ ὀπίσω ἀποστρεφόμενος Φε- 
χτὼς ὑφίσταται τοῦτο, ἀλλ᾽ εἴ τις φυγὼν τὰ χαχὰ, 
πρὸς αὐτὰ πάλιν ὑποστρέφειν ἐθέλοι. El δέ τις, τὴν 
Σιὼν καταλείψφας, τουτέστι τὴν ἀρετῆν, ἐπείγοιτο 
πρὸς τὴν χαχίαν, Βαθυλῶνα καλουµένην, ἀποστρῖ- 
φόμενος εἰς τὰ ὀπίσω, μακάριον ἀναδέχεται πρᾶγμα. 
-Οἱ δὲ voy λέγοντες, ἐπεὶ παρὰ τοῖς ἐχθροῖς γεγόνα- 
σιν ἀποστραφέντες, εἰς τὰ ὀπίσω ψεχτῶς περιέπεσον. 

Ἀπέδου τὺν «Ἰαόν σου ἄνευ τιµῆς, x. τ. E. Tat; 


γὰρ ἁμαρτίαις (17) ἐπράθημεν, ἀφ᾽ ὧν ἡμᾶς Χρι- D 


στὺς ἐξηγόρασεν. 

Ἔθου ἡμᾶς ὄνειδος τοῖς γείτοσυ: ἡμῶν, κ. τ. E. 
Οἱ γειτνιῶντα (18) δόγµατα ἔχοντες, γείτονες : οἱ δὲ 
ὄλλοι χύχλῳ. « Ἔθου ἡμᾶς εἰς παραθολὴν ἐν τοῖς 
ἔθνεσιν, ( of γὰρ ἀπὸ τῶν ἐθνῶν, ὡς παραθολὴν 
ἔχουσι τὸν Ἱσραὴλ, καὶ ὡς ἓν παραθολῇ λύσιν ζη- 
τοῦσι περὶ τῶν κατ αὐτούς') xal χίνησιν χεφα- 
λῆς, » τουτέστι Χριστοῦ. Ἐχεῖνοι Ὑεγόνασιν « iy 
τοῖς λαοῖς. » | 

Kal ἡ αἰσχύγη τοῦ προσώπου µου ἑκάλυνέ 
$6, X. t. E. Ἑαντοὺς μὲν (19) αἰσχυνόμεῦθα κατὰ 
διάνοιαν &paptávovteg* τοὺς δὲ ἀνθρώπους κχατ' 
ἑνέργειαν πλημμελοῦντες. 

᾽Απὸ φωνῆς ὀνειδίζοντος καὶ κατα.]αλοῦντος, 
X. t. ἓ. Τοῦτο λεχτέον (20) πρὸς τοὺς Ev διωγμοῖς 
ὑπομείναντας. | 

Καὶ οὐκ ἠδικήσαμεν ἓν' Διαθήχῇῃ σου, x. c. ἓ. 
'U ἁμαρτάνων (21) εἰδὼς, ἁδικεῖ ἐν Διαθήχη θεοῦ. 
« Kai οὐχ ἀπέστη εἰς τὰ ὀπίσω ἡ χαρδία ἡμῶν, h 
ὡς τῆς Λὼτ γυναιχὸς, 3j τοῦ βαλόντος τὴν χεῖρα ἐπ 
ἄροτρον, ἢ μᾶλλον τούτων οἵτινες ἑστράφησαν ταῖς 
καρδίαις εἰς Λἴγυπτον. 

Του αὐτοῦ. ᾿Αδιχεῖ τὴν Διαθήχην (32) τοῦ θεοῦ 
πᾶς ὁ pi ζῶν xav' αὐτήν, Απεναντίας, φησὶ, τοῖς 
ἄλλοις ἡμεῖς ἤλθομεν, Ἐχεῖνοι μὲν γὰρ xai πρὸ τῶν 
δεινῶν ὑπεσκελίσθησαν ' ἡμεῖς δὲ xol μετὰ τὰ δεινὰ 
ἑστήχαμεν, ἀπερίτρεπτον τὴν γνώµην ἔχοντες. Τί δὲ 
ἐστιν, € Οὐκ ἠδιχήσαμεν ἐν τῇ Διαθήχῃ σου; »Τουτ- 


Non enim omnes oves comestionis sunt. Quoniam 
vero dedisti nos tanquam oves conestionis, e cum 
exsurgerent homincs in nos, forte vivos deglutis- 
$cut nos ?7, » Repellit autem Detts a se, non semper 
propter peccata, sed etiam ob alias quas novit eau- 
sas. Non omnis vero qui retro convertitur, ignomi- 
niose hoc sustinet, sed si quis, cum mala fugerit, 
ad eadem rursus reverti velit. Si quis vero, relicta 
Sion, hoc est, virtute, contendat ad malum, quod 
Babylon nuncupatur, retro se converteudo; beatam. 
rein aggreditur. Qui autem nunc. loquuntur, quo- 
niam 709 apud inimicos conversi sunt, retrorsum 
contumeliose ceciderunt. . 

VrBs. 15. Vendidisti populum tuum sine pretio, 
etc. Peccatis enim. venditi sunius, a quibus nos 
Christus redemit. | t s 

Vgns. 44. Posuisti nos opprobrium vicinis nostris, 
etc, Qui affinia dogmata babent, vicini suut, alii 
vero in circuitu. « Posuisti nos in similitudiuem in 
gentibus (gentes enim velut parabolam censent 
Israelem, et velut in parabola solutionem quaerunt 
rerum suarum) et commotionem capitis, » id est 
Christi. lpsi facti suut « in populis. » 


V&ns. 16. Et confusio faciei mee coeyeruil. me, 
etc. Nos ipsos confundimus, cum mente peccamus;. 
lroiines vero cum operibus delinquiuus. 


Vgns. 17. A voce exprobrautis et obloquentie, 
eic. Hoc dicendum est ad eos qui in persceutioni- 
bus sustinuerunt, 

Vins. 18. El inique non egimus in Testamento tuo, 
etc, I5 qui peccat sciens, inique agit iu Testamento 
Dei. « Et non recessit retro cor nostrum, » ut 
uxoris Lot, vel ejus qui miserat manum ad ara- 
trum, vel potius illorum qui reversi sunt. cordibus 
suis in /7Egyptum. 

Ejusdem. l1nique agit in Testamento Dei, qui sc- 
cundum illud non vivit. Contrario, inquit, ac ca- 
teri modo nos venimus. llli enim etiam antequam 
ulla mala experirentur, subversi sunt ; unos autem 
etiam post mala stetimus et in recta sententia per- 
stitinius, Quid autem est: « luique non egimus in 


ἐστιν, οὐκ tOuficauey περὶ ταῦτα ἃ ἐπιστεύθημεν, D Testamento tuo? » IIoc est, non inique fecimus iu 


ἀλλ' ἐφυλάξαμεν μετὰ ἀχριθείας. 


"Ott ἑταπείνωσας ἡμᾶς £v τόπῳ χαχώσεως, 
xal ἐπεχάλυψεν ἡμᾶς σχιὰ θανάτου, κ. τ. ἑ. Τό. 
πος καχώσεως (25) τὸ ἀνθρώπινόν στι σῶμα, χαὶ ὁ 
τουτου συγγενῆς χόσµος. Ἐν ἀλλοτρίᾳ, φησὶν, ἡμᾶς 
εἶναι πεποίηχας * ὅπερ οὐχ tla τὰς λατρείας ἔπι- 
τελεῖσθαι. . 

?' Psal. cxxui, 3. 

η 0b Τὰρ πάντα, eic. Catena Corlerii, 
17) Ταῖς γὰρ ἁμαρσίαις, etc. Codex Coislinianus, 
scheda Grabii et Catena Barbari. 

(18) Οἱ γειτνιῶντα, Catena. Corderii. 

(19) Εαυτοὺς έν, et. Codex. Coislinianus , 
$C iedae Grabii, et Catena Barbari. . 

(20) Τοῦτο «Ἰεχτέον, ete. Schede Grabii, codex 


iis qu: nobis credita sunt, sed ea cum omni dili- 
gentia servavimus. — .. | 
Ύψη». 20, Quoniam humiliasti nos in loco α[Πί- 
ctionis, el cooperuit nos umbra mortis, etc. Locus 
afflictionis est humanum corpus, et huic proximus 
mundus. In aliena terra, inquit, nos esse fecisti : 
quod proprium cultum perficere non. permittebat. 


Coislinianus et Catena Darbari. 207 
. (31) 'O ἁμαρτάνων, ctc. Catena. Corderii, par- 
Umque Catena Dairbari. | |] 

(22) Ἀδικεῖ τὴν Δ.αθήχη», ete. Schede Crabii 
οἱ Catena Barbari. 

(25) Τόπος πιχὠσεως, elc. Codex Coisliniauus, 
scheda Grabii οἱ Catena Barbari. 
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Ejusdem. Mens cooperitur umbra mortis, quando A — Tov αὐτοῦ. 'O vou, ἐπιχαλύπτεται (24) σχιᾶ 0a- 


non videt. Vel corpus humilitatis est umbra mortis, 
sub cujus umbra nascitur. ' 

Vgns. 2ἱ. Si expandimus manus nostras ad 
Deum alienum, etc. Si quis non est scientia sub- 
stantialis, vel hanc non habet in seipso, Deus est 
alienus. 

Vgna. 929. ()uoniam propler (e mortificamur tota 
die, estimali sumus sicut oves occisionis, etc, Pau- 
lus ait ** : « Quotidie morior per vestram gloriam, 
710 quam babeo in Christo Jesu. » Cur autem 
ait, « propter te? » Quoniam in nobis erat deserere 
et relinquere patria iustituta, et esse securi, sed 
maluimus affici inalis et. paternam religionem ser- 
vare, quam poce frui et a patriis inslitutis excidere. 


Opere pretium est admirari Dei virtutem, quo- P 


niam ita comparatos homines sicut oves occisionis 
servavit, et quotidie morientes non permisit in 
niortem incidere. 

Vgns. 25. Ezsurge, quare obdormis, Domine ? 
Dormnivit aliquando Jesus in navicula discipulorum, 
sed vebemeutius irruente venio discipuli eum οχ- 
citarunt ? quibus docemur, ut exoria in nobis 
ire, vel injustitie, vel gulae, vel superbie tempe- 
$tatc, excitemus charitatem, justitiam, castita- 
tem, temperantiam, humilitatem, scientiam, $a- 
pientiam. 

Vgns. 96. Exsurge, Domine, adjuva | nos ; et re- 
dime nos propler nomen (uum, etc. Hac dici pos- 
sunt ad Salvatorem iu corde terrze commorantem 
tempore passionis : qui cum animam suam dederit 
redemptionem pro multis, facit hzc pro gloria no- 
minis sui. 


PSALMUS XLIV. 

Vgns. 9. Eructavit cor meum verbum bonum, dico 
ego opera mea regi. Lingua mea calamus scribo velo- 
eiter scribentis, etc. « Eructavit » posuit pro « dixit : » 
ven quod filium eructationem vocet, sed illam qux 
dc ipse fit, enarrationem. Persona vero quz loqui- 
tur possit esse David : nam si pater filio hoc an- 
nunliaret, reperiretur filius ignorans, et operibus 
posterior. 

Ejusdem. Verbum bonum est, quod Dei virtutem 
aut scieutiam siguilicat. 


Ejusdem. Calamus scribe velociter scribentis, 


est lingua cujuslibet qui dicit opera sua regi. Nam 
bene sibi conseius propria recte gesta promulgat ; 
qui autem male sibi conscius est, is lenta lingua 
regi opera 811 dicit. 

VkRs. 5. Speciosus [forma pr& filiis hominum, 
eic, Ex persona prophetz hzc dicuntur, cujus lin- 

*5 [| Cor. xv. 91. 

(24) 'O rovc ἐπικαλύπτεται, ete. Catena Cor- 
derii. 

(25) Εἴτις οὐκ ἔστι, eic. Codex Coislinianus, 
et Catena. Barbari. . 

(20) Ὁ HabAóc Φησι, e. Schede Grabii et 
Catena Barhari. 

(21) Ἐκάθευδέ ποτε, etc. Schedx Grabii et Ca- 
tena Barbari. 


vátou, ὅτε οὗ βλέπει. "II τὸ σῶμα τῆς ταπεινώσεως 
σχιά ἐστι θανάτου, οὗ τῇ σκιᾷ γεννᾶται. 

El διεπετάσαµεν χείρας ἡμῶν πρὸς θεὸν ἆ.ἱ.16- 
τριον, X. v. £. EU τις οὐχ ἔστι (25). γνῶσις οὐσιώ- 
δης, f| ταύτην τὴν γνῶσιν οὐχ ἔχει ἓν ἑαυτῷ, θεός 
ἐστιν ἀλλότριος. 

Ὅτι érsxá σου θανατούµεθα OAny. τὴν ἡμέραν, 
ἑλογίσθημεν ὡς πρόδατα σφαγῆς, x. τ. E. 'O 
Παῦλός φησι (26): « Καθ ἡμέραν ἀποθνῄσχω, vil 
τὴν ὑμετέραν χαύχησιν, fjv ἔχω Ev Χριστῷ Ἰπσοῦ. » 
Διὰ τί δέ φησιν, « ἕνεχα a00 ; » Ὅτι ἐξην ἡμῖν µε- 


τατάξασθαι καὶ ἀφεῖναι τὴν πατρῴαν πολιτείαν , xal 


εἶναι £y. ἀσφαλείᾳ' ἀλλ᾽ αἱρούμεθα πάσχειν χαχῶς 
μᾶλλον xal τὰ πατρῷα φυλάττειν, ἡ εἰρήνης ἆπο- 
λαύειν xaX τῶν πατρῴφων ἐχπεσεῖν. Άξιον ἐχπλαγῇ- 
ναι τοῦ θεοῦ «hv ἰσχὺν, ὃτι τοὺς οὕτω προχειµένους 
ὡς πρόθατα σφαγῆς διετήρησε, xat χαθ᾽ ἡμέραν ἆπο- 
θνήῄσχοντας obx ἀφηκεν ἐμπεσεῖν εἰς θάνατον. 
Ἐξεγέρθητι, Ίνα τί ὑπγοῖς, Κύριδ; χ.τ. ἓ. Ἐχά- 
θευδέ ποτε (21) ἐν τῷ πλοίῳ τῶν μαθητῶν ὁ Χριστὸς, 
ἀλλὰ Ὑενοµένου χειμῶνος ἐξήγειραν αὐτὸν οἱ µαθη- 
ταί. δειχνύννος τοῦ λόγου, χειμῶνος λογισμῶν iv 


oxi] Ὑενομένου ὀργῆς f] ἀδιχίας, 1| Υαστρ'µαργίαςν 


$ ὑπερηφανίας, ἐξυπνίζειν ἀγάπην, δικαιοσύνηνν 
σωφροσύνην, ἐγχράτειαν, ταπεινοφροσύνην, Υνῶσιν, 
σοφίαν. 

Ἀγάστα, Κύριε, βοήθησον ἡμῖν, καὶ «ύτρωσαε 
ἡμᾶς ἔγεχεν τοῦ ὀνόματός cov, Χ. τ. E. Λέγοιεν 


σ τοιαῦτα (38) πρὸς τὸν Σωτῆρα bv τῇ xapbía τῆς c 


διατρίθοντα χατὰ τὸν τοῦ πάθους xatpóv: ὃς, τὴν 
ψυχὴν αὐτοῦ λύτρον διδοὺς ἀντὶ πολλῶν, ποιεῖ ταύτα 
ὑπὲρ τῆς δόξης τοῦ ὀνόματος αὐτοῦ. 


YAAMOZ MA'. 

'E£npsv£aco ἡ καρδία µου Aóyovr. ἀγαθὸν, Aé- 
γω ἐγὼ τὰ ἔργα µου τῷ βασιαεῖ. Ἡ γλῶσσά µου 
χἀλαμος γραμματέως ὀξυγράφου., x. τ. £. Τὸ δὲ, 
«Ἐξηρεύξατο (29), » ἀντὶ τοῦ « ἐφθέγξατο » εἶπεν" 
οὐχ ἵνα τὸν υἱὸν ἐρυγὴν εἴπῃ, ἀλλὰ τὴν περὶ αὗτου 
διἠγησιν. Τὸ λέγον δὲ πρόσωπον εἴη ἂν ὁ Δανῖδ. εἰ 
γὰρ τῷ vii ὁ πατὴρ ἀπήγγειλεν, εὑρεθήσεται ἀγνοῶν 


D 6 υἱὸς, xai τῶν ἔργων µεταγενέστερος. 


Tov αὐτοῦ. Λόγος ἀγαθός ἐστιν (50) ὁ ἀρετὴν ἢ 
γνῶσιν σηµαίνων θεοῦ. 

Τοῦ αὐτοῦ. Κάλαμος Ὑραμµατέως (531) ὀξυγρά- 
φου ἡ γλῶσσά ἐστι παντὸς λέγοντος τὰ ἔργα ato) 
τῷ βασιλεῖ. Εὐσυνείδητος γὰρ τὰ ἴδια ἀπαγγέλλει ἀν- 
δραγαθήµατα ΄ ὁ δὲ τὰ ἑναντία ἑαυτῷ συνειδὼς, λέ- 
γων τὰ ἔργα αὐτοῦ τῷ βασιλεῖ, βραδύγλωσσος. 

Ὡραῖος κἀ1Ίει παρὰ τοὺς υἱοὺς τῶν ἀνθρώπω»", 
x. τ. ἑ. Ἐκ τοῦ προφητικοῦ προσώπου (22) ταῦτα 


98) Λέγοιεν τοιαῦτα, etc. Catena Corderii. 
4 (29) Τὸ δὲ, Ἐξηρεύξατο , etc. Catena. Cor- 
erii. 
(80) Λόγος ἁγαθός ἐστιν, etc. Codex. Coislinia- 
nu$ et Catena Barbari. .. 
(31) KdJapoc ypauiazéoc, eic. Catena Corderii, 
ca ed) 'Ex τοῦ προφητικοῦ zpocozov, εἰς. Eadea 
teua. 
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λέγεται, οὗ γλῶσσα χάλαμος 5v Υραµµατέως ὁξυ- A gua erat calamus scribx velociter scribentis. Diffusa. 


γράφου. Ἐξεχύθη δὲ χάρις kv τοῖς χξίλεσι τοῦ µι- 
μητοῦ τοῦ Χριστοῦ, χαὶ αὐτοῦ τοῦ Χριστοῦ, οὗ µόνον 
διὰ τοὺς λόγους τῆς χάριτος τοὺς ἐχπορενομένους 
διὰ στόματος αὐτοῦ, ἀλλὰ διὰ τὴν χάριν τῆς τῶν 
ἁμαρτιῶν ἀφέσεως, λέγοντος αὐτοῦ” « Ἀφέωνταί σοι 
αἱ ἁμαρτίαι σου. » 

Tov αὐτοῦ. Thy σοφίαν (95) τὴν πνευματιχὴν καὶ 
λόγον τοῦ θεοῦ συγχρίνει σοφίᾳ χοσμιχῇ xal Are 
ἀνθρωπίνῳ. 

Περίζωσαι τὴν ῥομφαίαν σου ἐπὶ τὸν µηρόγ 
σου, δυγατὲ, x. τ. ἐ. Αὕτη fj ῥομφαία (54) χωρίζε, 
Ψυχὴν χαχίας, καὶ νοῦν ἁγνωσίας, τὸν λεγόµενον πα- 
λαιὸν ἄνθρωπον διαφθείρουσα , xal ποιοῦσα καινὺν 
ἐν Χριστῷ xax' εἰχόνα τοῦ χτίσαντος, 


est autem gratia in labia ejus qui imitatur Chri- 
stum, οἱ ipsiusmet Christi, non solum propter ser- 
Juoues gratia qui procedebant de ore ejus, sed 
elaim propter graliam dimiuengi peccata, dum 
dicit ο ; « Diinitbintur tibi peccata tua. » 


711 Ejusdem. Sapientiam spiritalem et verbum 
Dei comparat cum sapientia mundana et verbo hu- 
jano. 

VER&. 4, Aecingere gladio tuo super. (emur tuum, 
poleus, etc. Hic gladius animam separat 4 malitia, 
et mentem ab ignorantia, eum qui vetus dicitur, ho- 
Jxiucem desiruens, et. faciens novuai in. Chrisio se- 
cundum imaginem creatoris. 


ToU αὐτοῦ. Μήποτε « ó μηρὺὸς (35) » σὐμδολόν D — Ejusdem. Fortasse « femur » symbolum est nati- 


ἐστι γενέσεως. Οἰονεὶ οὖν τὸ λεγόµενον τοιοῦτόν ἐστι 
Σύναφον «fj Υενέσει σου τὸ αἱρετιχὸν τῶν πολεμίων. 
Καὶ σαφὲς μὲν fj Υένεσις Ἰησοῦ ξίφος ἐγένετο χατὰ 
τῶν ἐχθρῶν αὐτοῦ. "H ὁ Ey ἀγνείᾳ βίου λόγος, àvat- 
ρῶν τὰ πάθη, περιζῶσθαι ῥομφαίαν λέγεται ἐπὶ τὸν 
μηρὸν αὑτοῦ. Πρῶτος δὲ Ἰησοῦς τοῦτο ἐποίησεν, 
ἐπεὶ οὐδὲν ἀνειμένον xal ἐχλελυμένον ἐν Χριστῷ. 
Κατὰ τοῦτο νοῄσεις τὸμ ἔντεινον. » Καὶ τὸν μὲν Zto- 
τηρα χαὶ τοὺς ἁγίους αὐτοῦ h δεξιὰ αὐτοῦ ὁλη- 
Yet. 

Ἕνεχεν ἀ.ληθείας xal πραότητος xal δἀωιαιοσύ- 
γης, x. t. &. Οἱ ἀληθεῖς (50), xal πραεῖς, χαὶ δίχαιοε 
βασιλεύονται ὑπὸ τοῦ Χριστοῦ. « Καὶ ὁδηγήσει σε 


ἠαυμαστῶς ἡ δτξιά σου, » Δεξιὰ τοῦ Θεοῦ ἐστιν 6 ἐν c 


αὐτῷ cb. Λόγος. 

Τὰ βέλη σου ἠκονημένα, δυγατέ' Aacl ὑπο- 
κάτω σου πεσοῦγται, ἓν χαρδἰᾳ τῶν ἐχθρῶν τοῦ 
βασιλέως, x. τ. E. Βέλη Χριστοῦ (37) αἱ πρακτικαὶ 
ἀρεταὶ, χαὶ τῇ μὲν διχαιοσύνῃ τοξεύει τὸν ἅδιχον, τῇ 
ὃΣ φρονῄσει τὸν ἄφρονα, τὸν δειλὸν τῇ ἀνδρείᾳ, τῇ 
ἐγχρατείᾳ τὸν ἀχόλαστον, τῇ µαχροθυµίᾳ τὸν ópyt- 
o), χαὶ τῇ πίστει τὸν ἄπιστον. Πέμπεται δὲ πρὸ τῶν 
ἄλλων τὸ βέλος τῆς πίστεως. Ast γὰρ πρῶτον πιστεῦ- 
σαι ὅτι ἔστι θεός. 


Tov αὐτοῦ. Tou ἱχανῶς πρεσθεύοντος (58) ὑπὲρ 
ἁληθείας, xaX δυνατῶς τὸ ψεῦδος χαθαιροῦντος, τὰ 
λογιχὰ ἡχόνηται βέλη. Καὶ οἱ ὑποχάτω τοῦ Χριστοῦ 
πίπτοντες Ev τῇ χαρδίᾳχ xa τοῖς νοἡμασίν εἶσι τῶν 
ἐγθρῶν τοῦ Χριστοῦ, ὃς ἐστι βασιλεύς. Σαφῶς δὲ 
Οεὸς ὁ Χριστός. Καὶ τάχα ἔστι ποιεῖν διχαιοσύνην, 
xaX ἀπέχεσθα, ἀνομίας φόδῳ θεοῦ, χαὶ οὐ τῇ πρὸς 
Οεὸν παρὰ τὸ δίχαιον ἀγάπῃ, οὐδὲ τῷ μισεῖν τὴν 
ὀνομίαν. Αλλ᾽ οὐ τοιοῦτος ὁ Χριστός. 


Ῥάδδος εὐθύτητος ἡ ῥάόδος εῆς βασιΛείαςσου, 
x. t. É. Ἡ ῥάδδος Χριστοῦ (59) ᾗ χρῆται χολάζων 
τοὺς ἁμαρτάνοντας , ῥάδδος εὐθύτητος εἴρηται , εὖ- 


** Matth. 1x, 5. 


(35) Th coglax, eic. Codex Colslinianus et ca- 
tena. Barbari. 

(o5) Afr 7) ῥομφαία, eic. Sched:x Grabii, 

$5) Μήποτε ὁ unpóc, etc. Catena Corderii. 

(36) οἱ ἀ.ληθεῖς, ctc. Schedie Grabii. 


vitatis. Quod crgo dicit, quasi ejusmodi est : Accom.» 
moda nativitati Lu» vig quamdam tolleudi ini- 
Jnicos, Etenim nativitas Jesu ianifestus utique 
gladius exstitit adversus inimicos ejus. Vel casia 
vivendi ralio, qux» malos affectus e medio tollit, 
gladium accingere dicitur super femur suum. Pri- 
inus autem boc fecit Jesus, quoniam nihil in Chri- 
δίο fuit. remissum aul dissolutum. Secuudum hoe 
intelliges illud « intendes. » C:eterum  Salvatoreiu 
àc sanctos ejus dextera ipsius deducit. 

Ύεβδ. 5. Propter veritatem , et mansuetudinem , 
et justitiam, εἰο. Veraces , inites el justi reguntur 
a Christo. « Et deducet te mirabiliter dextera iua.» 
Dextera Dei est Deus Verbum quod in ipso est. ^^ 


Vins. 6. Sagitig tue acula, potens ; populi su5 
te cadent , in. corde inimicorum regis, etc. Sagitt;e 
Christi sunt actrices viriutes, et justitia quidein fe- 
rit injustum, prudentia insipientem, fortitudiue ti- 
midum, lemperantia intemperautem, patientia ira- 
cundum, fide incredulum. Ewittitur autem ante 
omues fidci sagitta. Oportet euim primuin credere 
quod Deus est. 


Ejusdem, Ejus qui sufficienter pro veritote con- 
«ionatur, et potenter redarguit falsitatem, rationa- 
biles exacutze sunl sagittse, Et qui sub Christo ca- 
dunt, hi in corde et cogitationibus sunt inimicorum 


D Christi, qui est rex. Manifeste autein Christus Deus 


est. Et fortasse possit quis facere justitiam οἱ absti- 
nere ab. iniquitate timore Dei, et non amore Dri 
propter justitiam, neque odio iniquitatis. Sed non 
istiusmodi Christus. 

VrEns. 7. Virga directionis virga regni tui , ctc. 
Virga qua Christus utitur ut puniat peccatores virgi 
direciionis appeltatur, dirigens et ab omni perver- 


(37) B&1n Χριστοῦ, etc. Esedery 6chedae et eate-. . 
na Darbari. 

(58) Τοῦ ἱκανῶς πρεσθεύοντος, etc. Catena Cor- 
derli.- | 

(39) 'H ῥάδδος Χριστοῦ, ete. Eadem Catena. 
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sitate liberans eos quos regit. Et quoniam potestate Α θύνουσα, xal πάσης σχολιότητος ἁπαλλάττουσα τοὺς 


regia per illam punit, virga est regni ipsius. 


Vgns. 10. Filie regnm in honore tmo. Astitit re- 
gina a deziris tuis in vestitu deaurato, circumdata va- 
rietale, etc. Sancti discipuli regnum celorum acci- 
pientes facti sunt. reges. 719 Quamobrem anime 
ab ipsis secundum virtutem generatze, dicuntur fi- 
li: regum. Omnes vero ist:e animz fide et virtute 
adunatz unam efficiunt reginam qua astat a dex- 
tris Christi Dei. Et nunc quidem Ecclesia Dei aurea 
habet indumenta, ex parte cognoscens et ex parte 
prophetans ; cum autem venerit quod perfectum est, 
et evacuatum fuerit quod ex parte est, tunc tota 
aurea habebit vestimenta. Nature enim rationabilis 
vestimentum est inultiplex Dei sapientia. 


Vgbs. 141. Et inclina aurem tuam, etc. « Inclina 
aurem tuam, » dicit Pater ad Ecclesiam. Laudabilis 
autem oblivio in causa est cur obliviscentis pul- 
chritudo a rege desideretur. Deinde causa gloria 
quam habet Ecclesia, in oeculto cordis est, et glo- 
γα ejus ab intus est sub veris indumentis qux sunt 
secunduin. Dei sapientiam, el in conscientia plena 
eon(identiz. Quocirca de ipsa dicitur : « Omnis glo- 
ria filie regis ab intus, » estque gloria ejus similis 
glori: quam habet filia regis. Rex autem hoc loco 
Deus nuncupatur. Quin οἱ vestimenta ejus sunt vir- 
tutibus variegata. 

Vzns. 14. Omnis gloria filie regis ab intus, etc. 
Omnis gloria Ecclesiz nostr: est in interiore ho- 
mine seeundum virtutem et scientiam spectata. 


VeE&s. 19. Adducentur regi virgines post eam, pro- 
zung ejus afferentur tibi, ec. lmmaculatze ac pur, 
οἱ propler hoc virgimes anima egredientes addu- 
centur Christo in letitia et exsultatione. Thalamus 
autem regis, id est Chrisü, etiam templum est 
ipsius ; quoniam eliam Deus est, et loco patriar- 
cliarum nali sunt apostoli. : 


Ejusdem. Proximi nostri sunt aut omnes homines, 
aut qui non omnino secundum dogmata conveniunt, 

Vens. 17. Pro patribus tuis nati sunt tibi filii, etc. 
Pro Abrahain, ct 15aac, et Jacob, et pro aliis reli- 
quis qui illi placueruut in. Veleri Testamento, nati 
sunt discipuli, οἱ nos qui per ipsos credidimus, et 
corum fidei ac cognitionis heredes facti summus. 
lkereditas cnim rationabilis natura est coguitio 
Dei. 


733 PSALMUS XLV. 
Vkns. 2. Deus noster refugium et virtus, etc. Deus 
solus refugium, quapropter ad nullum alium confu- 


(40) Οἱ ἅγιοι nat cal, εἰς. Schedz Grabii et Ca- 
tena Barbari, 

4l) KAivov τὸ οὕς cov, etc. Catena Corerii, 

43) Πᾶσα ἡ δόξα, ctc. Codex Coisliniauus, οἱ 
Schede Grabii. 

(45) AL ἁμίαντοι, εἰς. Catena Corderii. 


βασιλευομένους. Καὶ ἐπεὶ ἐβουσίᾷ βασιλιχῇ δε αὗτης 
χολάζει, ῥάθδος kai τῆς βασιλείας αὐτοῦ. 
θυγατέρες βασιλέων ἐν τῇ τιμή] σου. Παρέστη 
ἡ βασίᾶισσα ἐκ δεξιῶν σου, ἐν ἱματισμῷ δια- 
χρύσῳ περιδεδ.ληµένη , πεποικιλμένη, κ. τ. É. οι 
ἅγιοι μαθηταὶ (40) λαθόντες τὴν βασιλείαν τῶν οὗ- 
ρανῶν γεγόνασι βασιλεῖς: διόπερ xai αἱ ὑπ αὐτῶν 
γεννώμεναι xat! ἀρετὶν Φυχαὶ θυγατέρες λέγονται 
βασιλέων. Πᾶσαι δὲ αὗται αἱ φνχαὶ, κατὰ τὴν πίστιν 
καὶ τὴν ἀρετὴν ἐνούμεναι, µίαν ἀπεργάζονται βασι- 
Alba παρεστῶσαν ἐκ δεξιῶν Χριστοῦ τοῦ Θεου. Καὶ 
νῦν μὲν ἡ Ἐχχκλησία τοῦ θεοῦ διάχρυσα ἔχει ἵμάτια, 
ἐκ µέρους γινώσχουσα, xaX Ex µέρους προφητεύουσα * 
ὅταν δὲ ἔλθῃ τὸ τἐλειον, xal τὸ Ex µέρους καταργηθῇ, 
τε ὀλόχρυσα ἕξει τὰ ἱμάτια" ἱμάτιον γάρ ἔστι 
φύσεως λογιχῆς ἡ πολυποίχιλος σοφία τοῦ θεοῦ. 

Καὶ xAirov τὸ οὓς σου, x. τ. ἐ. « Κλῖνον τὸ οὓς 
σου (41),» πρὸς τὴν Ἐκχχλησίαν φησὶν ὁ Πατήρ. 
Ἐπαινετὴ δὲ ἡ λήθη, αἰτία τοῦ ἐπιθυμηθῆναι τὸ 
χάλλος τοῦ ἐπιλαθομένου ὑπὸ τοῦ βασιλέως. Ἔνπειτα 
αἰτία τῆς δόξης ἣν ἔχει dj Ἐχκλησία, ἓν τῷ χρυπτῷ 
τῆς χαρδίας ἐστὶ, καὶ ἡ δόξα αὐτῆς ἔνδον ἐστὶν ἐνδύ- 
µασιν ἁληθέσι τοῖς χατὰ σοφίαν θεοῦ , xal συνειδότε 
πλήρει παῤῥησαίας. Διὰ τοῦτο λέγεται περὶ αὐτῆς * 
« Πᾶσα dj δόξα τῆς θυγατρὸς τοῦ βασιλέως ἔσωθεν *» 
xai ἔστιν ἡ δόξα αὐτῆς δόξα ἀποίαν ἔχει ἂν βασιλέως 
θυγάτηρ. Βασιλεὺς δὲ νῦν ὁ θεὸς λέγεται. Αλλά καὶ 
τὰ ἐνδύματα αὐτῆς ποιχίλα χατὰ τὰς ἀρετάς. 

Πᾶσα ἡ δόξα τῆς θυγατρὺς τοῦ βασι]έως 
ἔσωθεν, x. τ. ὲ. Πᾶσα ἡ δόξα (42) τῆς Ἐχκλησίας 
ἡμῶν ἐν τῷ ἔσω ἀνθρώπῳ ἐστι χατ ἀρετὴν xal 
γνῶσιν θεωρουµένη. 

Ἀπεγεχθήσονται τῷ βασιεῖ παρθένοι ἐπίσω 
αὐτῆς, αἱ π.ἰησίον αὐτῆς ἀπενεχθήσονταί σοι, 
x. 5. É£, Al ἀμίαντοι (45) καὶ xaD9apat, καὶ διὰ τοῦτο 
παρθένοι ψυχαὶ ἐξελθοῦσαι, ἀπενεχθήσονται τῷ 
Χριστῷ ἐν εὐφροσύνη xal ἀγαλλιάσει. Ὁ θάλαμος ob 
τοῦ βασιλέως, τουτέστι Χριστοῦ, xal ναός ἐστιν αὖ- 
τοῦ: ἐπεὶ xal ὁ θεός ἐστι, χαὶ ἀντὶ τῶν πατριαρχῶν 
γεγόνασιν οἱ ἁ πόστολοι. 

Tov αὐτου. Πλησίον ἡμῶν (44) εἰσιν 7| πάντες &v- 
θρωποι, ἢ οἱ μὴ πᾶντη χατὰ τὰ δόγµατα οἰκειοῦμενοι, 

'Arcl τῶν πατέρων σου ἐγενγήθησάν σοι υἱοὶ, 


p Χ. τ. £. Αντὶ ᾿Αθραὰμ (45), καὶ Ἰσαὰκ, καὶ "la- 


χὼθ χαὶ τῶν λοιπῶν τῶν εὐαρεστησάντων αὐιῷ ἐν 
τῇ Παλαιᾷ, ἐγεννήθησαν οἱ μαθηταὶ, xat ἡμεῖς οἱ δ:᾽ 
αὐτῶν πιστεύσαντες, xal τὴν ἐχείνην πίστιν χληρο- 
νομήσαντες xaX Ὑγνῶσιν. Ἰληρονομία γὰρ λογιχῆς 
φύσεώς ἐστι γνῶσις θεοῦ. 


ΨΑΛΜΟΣ ME. 
Ὁ θεὸς ἡμῶν χαταφυγὴἡ xal δύναμιςν x. τ. E. 
θεὸς μόνος (46) καταφυγὴ, διὸ ἐπὶ µηδένα ἄλλον 


(1!) IAnciov ἡμῶν, etc. Codex Coislinianus, 
ου ο Grabii οἱ catena Barbari. 

(45) ᾽Αγτὶ ᾿Αύραάμ, ctc. Schedie Grabii et catena 
Barbari. . 

(46) θεὸς ucroc, etc. Catena Corderii. 
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χαταφεύγωμεν. Ei δυνάμει ὁ δυνάµενος δύναται, À giamus. Quod si potens virtute potens est, Deus au- 


θεὸς δὲ τῶν ἁγίων ἡ δύναμις, θεῷ ó ἅγιος δύναται. 
Αλλά xal βοπηθὸς ἐν θλίφεσιν ὁ θεὸς, ἵνα ἐν αὐταῖς 
χαυχησώµεθα ὑπομένοντες αὐτάς. Ἐπίστησον δὲ τὸ, 
«Πολλαὶ αἱ θλίφεις τῶν δικαίων’ » ἑτέραι οὔσαι 
παρὰ τὰς µάστιγας τῶν ἁμαρτωλῶν. Καὶ διὰ τὸ στε- 
viv καὶ τεθλιμμένην εἶναι τὴν ὁδὸν τὴν ἀπάγουσαν 
εἰς ζωὴν, ἣν ὀλίγοι εὑρίσχουσι' µήποτε εὑρίσκουσιν 
αἱ θλίψεις τοὺς διχαίους. « Διὰ τοῦτο οὐ φοθηθησό- 
µεθα, » xal EE. "Ev τῇ συντελείᾳ οἱ μὲν ἁμαρτω- 
Aot ὄντες γῆ ταραχθήσονται, οἱ δὲ ἅγιοι, ὄρη, µετα- 
τεθῄσονται τὴν µετάθεσιν τοῦ Ἑνώχ. Μετατέθειται 
δὲ xal ὄρος ὁ Ἰσραῇλ διὰ τὰ ἔθνη. 'Amb χοινοῦ τὸ, 
€ ἐν τῇ κραταιότητι αὑτοῦ, » [v ᾗ " «διὰ τοῦτο οὐ 
φοδηθησόµεθα, ἐν τῷ ταράσσεσθαι τὴν γῆν, xal 
µετατίθεσθαι τὰ ὄρη » ἐν τῇ χραταιότητι αὐτοῦ. 

Tov αὐτοῦ. Φεύγοντες τὴν πορνείαν (41), τῇ σω- 
φροσύνῃ προσφύγοµεν, xal κατὰ τῆς Ὑαστριμαργίας 
μαχόμενοι, μετὰ τῆς ἐγχρατείας µαχόµεθα. El γὰρ 
προσφεύγοµεν , xataqguyh ὀνομάζεται ' εἰ δὲ σὺν 
αὑτῇ πολεμοῦμεν, δύναμις. 

Διὰ τοῦτο οὐ φοθηθησόµεθα ἐν τῷ ταράσσε- 
σθαι τὴν γῆν, x. τ. £. θαλάσσας χαὶ bpn (48) νῦν 
φύσεις λέγει λογικὰς ὑφψουμένας xal ἑπαιρομένας 
κατὰ τῆς γνώσεως τοῦ θεοῦ. 

Tov ποταμοῦ τὰ ὁρμήματα εὑφραίνουσι τὴν 
Ξό1ιν τοῦ θεοῦ, x. τ. E. ToU ποταμοῦ (49) τὰ ὁρμή- 
pata χατὰ τὰς διαιρέσεις τῶν χαρισµάτων xal τὰς 
διαιρέσεις τῶν διακονιῶν. Ποηθεῖται ἡ πόλις τοῦ 
.. θεοῦ, ἐγγιζούσης ἡμέρας. Γράφεται δὲ καὶ, « Ποηθή- 
σει αὐτῆς τῷ προσώπῳ; » σώζει γὰρ αὐτῆς τὸ κάλ- 
λος ἄτρωτον, fjvixa παρὰ τῶν ἀντιχειμένων ταράσ- 
σεται. | 

Tov αὐτοῦ. Πόλις θεοῦ (50) ἤτοι ἡ Ἐκχλησία, 
αὕτη ἡ λογιχὴ ψυχἠ ΄ ποταμοῦ δὲ ὁρμήματα, τὰ τοῦ 
Πνεύματος χαρἰσµατα. 

Ἑταράχθησαν ἔθνη, ἔκ.]ιναν βασ’.Ἱείαι, x. τ. 
&. Ἐν τῇ Χριστοῦ ἐπιδημίᾳ (51) ἔχλιναν αἱ βασιλεῖαι. 
« Ἔδωκχε φωνὴν αὐτοῦ ὁ Χριστὸς, ἐσαλεύθη fj γη» 
ἀντὶ τοῦ, οἱ ἐπὶ τῆς Υῆς, τῶν πανταχοῦ Ἐχχλησιῶν 
συνισταµένων. E 

Tov αὑτοῦ. Ἐὰν ἀχούσῃ φωνῆς (53) Κυρίου φυχὴ 
λογιχὴ, σαλεύεται, µεταθαίνουσα ἀπὸ χαχίας πρὸς 
ἀρετῆν, καὶ ἀπὸ ἀγνωσίας εἰς γνῶσιν θεοῦ. Τῆς 


C 


etc. 


. tem sanctorum virtus est, utique per Deum sanctus 


potens est. Quin et adjutor Deus in tribulationibus, 
ut in ipsis gloriemur eag sustinentes. Audverte 
etiam ad illud * : « Mult tribulationes justorum ; » 
qua diversze sunt a flagellis peccatorum, Et quia 
angusta eL arcla est via qui: ducit ad vitam, quam 
pauci reperiunt *; vide ne forte justos inveniant 
tribulationes « Propterea non timebimus, » eic. ln 


consummatione saeculi, peccatores quidem, cum 


terra sint , conturbabuutur; sancli vero, cuim sint 
montes, transfercntur translatione Enoch. Trausla- 
tus etiam fuit mons Israel propter gentes. Subau- 
diendum illud, « iu fortitudine cjus, » ut sensus sit: 
« Propterea non timebimus duin turbabitur terra, 
et transferentur montes » in fortitudine ejus. 

Ejusdem. Cum , luxuriam fugimus, ad temperan- 
tiam confugiinus, et puguantes adversus luxuriam, 
cum temperantia pugnamus. Si enim confugimus , 
refugium nominatur ; si vero cum ipsa pugnamus , 
virtus. 

VEns. 5. Propterea non timebimus , dum turbabi- 
tur terra, etc. Marium et montium nomine hoc in 
loco naturas intelligit ratione praditas qua sese 
efferunt et extollunt adversus scientiam Dei. 

Vens. 5. Fluminis impetus latificat civitatem Dei, 
( Fluminis impetus » sunt juxta divisiones 
gratiarum , et distributiones miuisteriorum. Adju- 
vatur civitas Dei, appropinquante die, Scriptum est 
etiam ὃς « Adjuvabit eam vultu. suo. » Siquidem 
illiesam servat ejus pulchritudinem, quando ab ade 
versariis turbatur. 


Ejusdem. Civitas Dei, aut Ecclesia, ipsa est ani- 
ma rationalis; fluminis vero impetus sunt. saucti 
Spiritus dona. 

Vins. 7. Conturbate sunt. gentes , inclinata sunt 
regna, etc. In Christi adventu. inclinata sunt. re- 


gna. « Dedit vocem suam  Cliristus, commota est 


Verra, » id est terrigenz, cum ubique terrarum Ec- 
clesi: constitutze sunt. : 

Ejusdem. Si anima rationalis audierit vocem Do- 
mini, commovebitur, transieus a vitio ad virtutem, 


ab iguorantia ad cognitionem Dei. Ubi, inquit, di» - 


θείας, φησὶ, βοηθείας ἐπιφανείσης, νῶτα δεδώχασιν p vinum auxilium 714 apparuit, terga dedere. ini- 


οἱ πολέµιοι, xal αἱ τἀναντία πάλαι φρονοῦσαι βα- 
σιλεῖαι ὑπέχλιναν τὸν αὐχένα τῷ θείῳ ζυγῷ καὶ 
σωτηρίῳ; τῇ γὰρ ἀληθείᾳ χαὶ τῇ τῶν πραγμάτων 
μαοτυρἰχ xai ταῖς παντοδαπαῖς θαυματουργίαις 
οἷον φωνῇ τινι χρησάµενος ὁ θεὸς, τὸ οἰχεῖον Udo 
τοῖς ἀνθρώποις ὑπέδειξεν. 

Arcarauxov πο.έμους μέχρι τῶν περάτων τῆς 
γῆς, τόξον συντρίψει καὶ συγχ.]άσει óxAov, xal 


1 Psal. xxxi, 20. 3 Matth, vii, 44. 


(47) Φεύγοντες τὴν ποργείαν, etc. Schedie Gra- 
bii et Catena Barbari. 

(43) θα1άσσας καὶ ὄρη. etc. Schedie Grabii, có- 
dex Coislinianus et Catena Barbari... 
(49) Tob ποταμοῦ, Catena Corderii, 
(60) IlóAtc 8200, etc. Sclicdz. Grabii et Catena 


mici, et adversantia olim regna divino οἱ salutari 
jugo cervices inclinarunt : nam Deus veritate, el 


rerum testimonio, et miraculorum efficacia tanquam 


voce quadam usus suaur hominibus celsitudinem 
ostendit. 


VEns, 10. Auferens bella usque ad finem terre, 
arcum conteret εἰ con[ringet arma, οἱ scuta. coubu- 


Σ Psal. xtv, 6. 


Darbari. 
" (30) "Ev τῇ Ἀριστοῦ ἐπιδημίᾳ, etc. Catena Cor- 
der 

(53) 'Eàr ἀχούσῃ φωνῆς, etc. Scheda Grabii e 
Catena Barbari. 
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rel igni, etc, Potest istud, « auferens bella , » dici, A θυρεοὺς κατακαύσει ἐν πυρὶ, x. τ. ἓ. Δύναται 


quoniam cessarunt sub Romanis bella, qus prius 
fuerant continua , dum sub unum imperium priora 
mulia regua post nativitatem Salvatoris redegerunt. 
Facta est enim « gloria in aliissimis Deo, et iu terra 
pax, in hominibus bona voluatas *. » Dominus igi - 
tur Jesus posuit in terra prodigia, auferens usque 
ad fines terra bella, qu:» gerebant homines. Aufe- 
rendo autem. bella, contrivit arcum, ex quo ignita 
diabeli tela emittebantur; et confregit arma. ejus, 
et secuta. combussit. lllud autem  « exaltabor » Dei 
vox est. dicentis hic, postquam sustulisset bella 
usque ad lines terrz, et contrivisset arcum, et ar- 
ma confregisset. 


Ejusdem. Arcus, armorum, et scuti nomine hoc 
in loco pessimum habitum et pravas cogitationes 
intelligit, 

Vxns, 11. Vacate et videte quoniam ego sum Deus, 
ctc. Otio opus est ad cognoscendum Dominum. 


PSALMUS XLVI. 

Ὕεας. 9. Onnes. gentes, plaudite manibus, etc. 
Quasi vocem emittaut. exsultationis ab operibus 
honis manus. nostre, Etenim jubilantes , et quidvis 
aliud agentes, vel Deo facimus , quaudo secundum 
Deum est , vel diabolo, quaudo malum operamur. 


τὸ (55), « ἀνταναιρῶν πολέμους,» λέγεσθαι, ἐπεὶ 
ἐπαύσαντο ὑπὸ Ῥωμαίων οἱ πρότερον συνεχεῖς 
γινόµενοι πόλεμοι, ὑπὸ µίαν ποιησάντων βασιλείαν 
τὰς πρότερον πολλὰς μετὰ τὴν γἐνέσιν του Σωτῆρος. 
Γέγονε γὰρ « δόξα ἐν ὑψίστοις Θεῷ, χαὶ ἐπὶ γῆς εἷ- 
ῥήνη, ἓν ἀνθρώποις εὐδοχία.» Ὁ Κύριος οὖν Ἰη- 
σοὺς ἔθετο τὰ ἐπὶ γῆς τέρατα, ἀνταναιρῶν τοὺς ἕως 
τῶν περάτων τῆς γῆς πολέμους, οὓς ἐπολεμοῦντο οἱ 
ἄνθρωποι. ᾽Ανταναιρῶν δὲ τοὺς πολέμους συνέτριφε 
τὸ τόξον, ἀφ᾽ οὗ ἐπέμποντο τὰ πεπυρωµένα βέλη τοῦ 
διαθόλου, χαὶ συνέχλασε τὸ ὅπλον αὑτοῦ, xai τοὺς 
θυρεοὺς χατέχαυσε. Τὸ δὲ ε«ὐὑφψωθήσομαι ». θεοῦ 
φωνὴ λέγοντος ταῦτα, μετὰ τὸ ἀνταναιρεθῆναι τοὺς 
ἕως τῶν περάτων τῆς Υῆς πολέμους, xal συντριθή- 


B ναι τόξον, xaX συγχλασθήναι ὅπλον. 


Tov αὐτοῦ. Τόξον νῦν (54) xaX ὅπλον xaX θυρεὸν, 
χατάστασιν χειρίστην croi xai λογισμοὺς πονη- 
ρούς. 

Σχο.άσατε, xal γγὠτε, ὅτι ἐγώ εἰμι ὁ θεός, 
x. t. ἑ. Σχολῆς χρεία (59) πρὺς τὸ Ὑνῶναι ον Κύ- 
ριον. 


ΨΑΛΑΜΟΣ Μα’. 

Πάντ. τὰ ἔθνη, κροτήσατε χεῖρας , x. *. E. 
Οἱονεὶ φωνὴν (00) ἀφιέτωσαν ἀγαλλιάσεως ἀπὸ τῶν 
xaXov ἔργων al χεῖρες ἡμῶν. Καὶ γὰρ ἁλαλάζοντες, 
xa ὅτι ποτ' οὖν πράττοντες, Πτοι τῷ θεῷ ποιφῦμεν, 
ὅταν κατὰ θεὸν f, 3| τῷ διαδόλῳ , ὅταν χαχίαν Evep-. 


Sic autem etiam Deo psalliimus , οἱ regi Cliristo, C γοῦμεν. Οὕτω δὲ χαὶ τῷ θεῷ ψάλλομεν, χαὶ τῷ βα- 


subaudiendo iu. voce exsultationis ; ul sensus sit : 
Plaudite manibus Deo in voce exsultationis. Vox 
h:e oimais esse possit secundum Deum , quam sc- 
quitar exsultatio ; contraria vero e«t ejulatio, Atque 
ulim quidem non erat. Dominus super omnem ter- 
ram, ei excelsus erat paucis, et terribilis piis, qui 
parvo erant numero; et rex non muliis, et magnus 
viris raris, qualis erat. magnus Isaac, et maguus 
Moyses ; nunc autem multo pluribus hxc omuia ex- 
sistit: imo etiam omnino erit oumnia in. omnibus. 
Prius quidem in solo Israele erat maguum notnen 
ejus ; ab adventu autem. Cliristi magnus est super 
omnem terram. Nunc euim Deus rex. est universe 
terre, ex quo regnavit Deus super gentes. 


σιλεῖ Χριστῷ, ἀπὸ χοινοῦ τὸ Ev φωνῇῃ ἀγαλλιάσεως * 
ἵν' fj τό’ Κροτήσατε χεῖρας τῷ Θεῷ ἐν φωνῇ ἀγαλ- 
λιάσεως. Elvat δύναται πᾶσα ἡ χατὰ θεὸν, f| ἔπεται 
τὸ ἀγαλλιᾶν ΄ ἢ 6 ἑναντία χλανθµός. Καὶ πάλαι ut» 
Κύριος ἣν οὐκ ἐπὶ πᾶσαν τὴν ynv, καὶ Ὀψιστος ὁλί- 
γοις, xal φοθερὸς εὑλαθέσιν εὐαριθμήτοις, χαὶ βασι- 
λεὺς οὗ πολλοῖς, xal μέγας σπανἰοις, ὁποῖος $v ὁ 
μέγας "Icaàx xai ὁ μέγας Μωσῆς' vow δὲ πολλῷ 
πλείοσι ταῦτα πάντα ἑστίν * ἕσται δὲ χαὶ ἅπαξ ἁπλῶς 
πάντα ἓν πᾶσι. Ἡρότερον μὲν ἐπὶ τὸν Ἱσραὴλ µόνον 
ἣν µέγα τὸ ὄνομα αὐτοῦ * ἀπὸ δὲ τῆς Χριστοῦ παρου- 
σίας μέγας ἐστὶν ἐπὶ πᾶσαν τὴν γῆν. Βασιλεὺυς γὰρ 
νῦν πάσης τῆς γῆς ὁ θεὺς, ὅτε ἐθασίλευσεν ὁ θεὺς 
ἐπὶ τὰ ἔθνη. 


719 Ejiusden. Solent homines iu victoriis ma- D Tob αὐτοῦ. Ἐπὶ ταῖς νίχαις (31) πεφύχασιν oi 


nibus piaudere. Plaudamus igitur et nos in victoria 
illius qui dixit * : « Coufidite, ego vici mundum. » 
Jubilatio est victoriale cauticum. Pracipit ergo 
ut gentes jubilent in adversariarum potestatum 
lapsu. 


VgRs. 4. Subjecit populos nobis, etc. « Subjecit 
populos, » Israelis mysteriis instructos. lEvc autem 
dicent apostoli de discipulis suis, qui plurirai sunt. 

ν Luc. 1, 14. ὃ Joan. xvi , 953. 

(53) Δύναται có, etc. Catena Corderii. 

(54) Τόξον riv, eic. Codex Coisliuianus , scheda 
Grabii et Catena Barbari. 

(95) Exo.lc χρεία, ctc. lidem codices. 


ἄνθρωποι τὰς χείρας χροτεῖν. Τοιγαροῦν xpoctiawo- 
μεν xal ἡμεῖς ἐπὶ τῇ vixr τοῦ εἰπόντος” « Θαρ- 
σεῖτε, ἐγὼ νενίχηχα τὸν χόσµον.» ᾿Αλαλαγμός ἐστιν 
ἐπινίχιος ᾠδή. Παραχελεύεται οὖν ἁλαλάζειν τὰ 
ἔθνη ἐπὶ τῇ χαταπτώσει τῶν ἀντιχειμένων δυνά- 
μεων. 

Ὑπέταξε «αοὺς ἡμῖν, x. τ. ἓ. « Ὑπέταξε 
λαοὺς (58), » τοὺς µαθητευοµένους τοῖς τοῦ Ἱσραὴ)λ 
μυστηρίοις. Ταῦτα δὲ οἱ ἁπόστολοι ἑἐροῦσιν ErY τοῖς 


(260) Οἱονεὶ φωνή», ctc. Catena. Corderii. 
(57) Ἐπὶ ταῖς γίκαις, etc. Scheda Grabii. 
(s) Ὑπέταξε AaovUc, eic. vatena Corderii. 
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µαθηιένοµένοις, οὖσι πολλοῖς. Αὐτὸς δὲ ὁ Κύριος Α Ipse autem Dominus noster, cum non sciremus no- 


{μῶν, gh ἐπισταμένων ἑαυτοῖς ἐχλέξασθαι ὃ χλη- 
ρονομήσοµεν, ἐξελέξατο ἡμῖν µερίδα ἣν κληρονομήη- 
σοµεν, ἥτις ἐστὶ τοῦ Ἰαχὼδ καλλονη, ἣν ἠγάπησεν 
ὁ Κύριος. 

Tov αὐτοῦ. Ἔδωχεν ἡμῖν (59) ἐξονσίαν τοῦ πα- 
τεῖν ἑπάνω ὄφεων xaX σχορπἰων, xaY ἐπὶ πᾶσαν τὴν 
δύναμιν τοῦ ἐχθροῦ. 

Ἀνέδη ὁ θεὺς ài ἆ ἰα-]αγμῷ, x. t. ἓ. Ὥσπερ 
ὁ Κύριος (00) ἑλεύσεται € Ev φωνῇ ἀγγέλου, xaX ἓν 
σάλπιγγι Θεοῦ χαταθήσεται ἀπ οὐρανοῦ, » οὕτως 
ἀνέβη ὁ 8c); ἐν ἁλαλαγμῷ. Κύριος δὲ «ἐν φωνῇ 
σάλπιγγος, » xal τάχα ἁλαλαγμῷ πάντων ἐθνῶν 
χροτησάντων χεῖρας, ἁλαλαξάντων Θεῷ iv φωνῇ 
ἀγαλλιάσεως. Τούτοις δὲ χαὶ ἀναθαίνειν οἶμαι τὸν 
Θεόν. Ἐὰν δέ τις αὐτὸν alvi ἐν fy σάλπιγγος, 
καὶ αὑτὺς ἀναθήσεται ὁ ἀναθαίνων ἓν φωνῇ σἁλ- 
"Tos. 

Válaee τῷ Θεῷ ἡμῶν, x. *. E. Ἑκατέρως τῷ 
θεῷ (61), διὰ τὸ, « βασιλεὺς πάσης τῆς γῆς ὁ θεός. , 
Τὸ « συνετῶς » ἴσον τῷ, ψάλατε τῷ v. "Ἔστι δὲ xol 
προτρεπτιχὺν elg Ὑνῶσιν. Καὶ ἐδασίλευσεν ἐν τῇ 
Χριστοῦ παρουσἰᾳ. θρόνος δὲ ἅγιος Θεοῦ οἱ βασι- 
λευόµενοι ὑπ' αὐτοῦ, ofc ἑνίδρυται ὁ θεός. 

Tov αὐτοῦ. Τῷ κατὰ θεὸν (62) εὐθυμοῦντί ἐστι 
τὸ φάλλειν, κατὰ τό. « Εὐθυμεῖ τις; φαλλέτω. » 


Ὁ θεὺς κάθηται ἐπὶ θρόνου ἁγίου αὐτοῦ, x. 
τ. ἓ. θρόνος μὲν θεοῦ ὁ (65) Χριστός Χριστοῦ δὲ 
ἡ φύσις ἡ λογιχή. 


Ἄρχοντες «Ἰαῶν συγήχθησαν μετὰ τοῦ Θεοῦ — 


Ἀόδραὰμ, ὅτι τοῦ Θεοῦ οἱ κραταιοὶ τῆς γῆς σφῳό- 
δρα ἐπῄρθησαν, x. t. &. Ὅσοι συνάγονται (04) 
μετὰ τοῦ ᾿Αδραὰμ, οὗτοι τὴν Ὑνῶσιν ἔχουσι τοῦ 
᾿Αθραάμ. Τὸ δὲ « συνήχθησαν » ἀντὶ τοῦ « συναχθή- 
σονται.; ᾿Απὸ γὰρ τῶν γεγονότων, φησὶν, οἱ πάντων 
τῶν ἐθνῶν ἄρχοντες ἅμα ἡμῖν συναχθέντες εἰς 
ὑμνῳδίαν θεὸν αἰνέσουσι. 

Tov αὑτοῦ. Εἴ τις bow (65) κραταιὸς τῆς γῆς, 
τοῦ θεοῦ ἐστιν Exslvoc* ὁ γὰρ ἁσθενὴς οὐδέπω αὖ- 
τοῦ ἐστι. Κραταιὸς δὲ τῆς γῆς ὁ χατὰ τοῦ φρονἠ- 
µατος τῆς σαρχὸς χεκραταιωµένος. Τῶν iv τῇ vf 
Ἀραταιῶν εἰσί τινες τοῦ Θεοῦ, οἵτινες οὐχ ἁπλῶς 
ἐπρῥησαν, ἀλλὰ σφόδρα. οὐ µέντοιχε ὑπερεπήρ- 

ησαν, ' 


VYAAMOEZ MZ. 

Μέγας Κύριος, καὶ αἰνετὸς σφόδρα, κ. *. E. 
"Όπου θεωρεῖται (66) ἡ μεγαλειότης τοῦ Κυρίου, 
Exe! µάλιστα μέγας xal αἰνετός ἐστιν 6 Κύριος τῇ 
πόλει τοῦ Θεοῦ ὑπὸ τῶν πολιτογραφηθέντων ἐν 
ἀντῇ. 'EXv ipa τῇ πόλει τοῦ Θεοῦ μάλιστα µέγας 


51. Thess. 1v, 15..." Jacob. in, 13. 
(09) ἝἜδωκεν ἡμῖν , et. Codex Coislinianus, 
schedae Grabii et estena Barbari. 
(60) Ὥσπερ ὁ Κύριες. etc; Catena. Corderii, 
(61) Ἑκατέρως tq θεῷ, ete. Eadem Catena, 
(02) T« κατὰ θεόν', ctc. Schede Grabii. 
(03) θρόνος μὲν θεοῦ, ctc. Codex Coislinianus,. 


bis eligere haereditatem, elegit nobis partem quam 
hereditate acciperemus , scilicet speciem Jacob, 
quam dilexit Dominus. 


Ejusdem. Dedit nobis potestatem calcandi super 
serpentes et scorpioues, eL super omneu virtutem 
inimici. 

Vgns. 6. Ascendit. Deus in jubilo, ete. Quemad- 
modum Domiuus veniet « in voce angeli, et in tuba 
Dei descendet de ccelo * ; » ita ascendit Deus iu 
jubilo. Dowinus autew « iu voce tube » et forte 
jubilo omuium gentium plaudentium manibus, ju- 
bilantium Deo iu voce exsultationis. Cuin. his au- 
lem etiam ascendere Deum arbitror. Si vero. quis. 


B euni laudaverit in sono tubz, etiam ipso ascendet 


qui ascendit in voce tubz. 


Vins. 7. Psallite Deo nostro, etc. Utroque modo 
Deo, quia « rex universz terra Dcus. » Mlud « sa- 
pienter, » idem est ac.psallite mente. Quin et ex- 
liortatio est ad intelligentiam. Et regnavit in Christi 
adventu. Sedes autem sancta. Dei sunt ii qui regno 
ejus subsunt, quibus Deus insidet, 

Ejusdem. Ejus est psallere qui secundum Deum 
s&quo animo est, juxia illud ς « Zquo animo est 
quis ? psallat *. 

V&ns. 9. Deus sedet super sedem sanctam. suam , 
elc. Throuus Dei Christus ; Christi vero, rationabi- 
lis natura. 

VEns. 10. Principes populorum congregati sunt 
cum Deo Abraham, quoniam Dei [ortes terre vehe- 
menter elevati sunt, eic. Qui cum Abraham congre- 
g^ aunt, hi. cognitionem Abraham habent. lllud 
autem, « congregati sunt, » dictum est pro « congre- 
gabuntur. » Ob ea enim qua facta sunt, | inquit, 
principes omnium gentium una nobiscum cougre- 
gati laudabunt Deum. 

Ejusdem. Si quis sit fortis terrz, utique Dei cst 
ille : nam qui imbecillis exsistit, is nondum cjus 
est. Fortis autem terra est is qui contra pru- 
dentiam carnis roboratus est. Nonnulli terrae 
fortes sunt Dei, qui nimirum nou simplici modo 
elevati sunt, sed vehementer ; nou taueu superc- 


D leva ti. 
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VgRs. 3. Maguus. Dominus, et laudabilis nimis, 
etc. Ubi conspicitur magnitudo Domiui, ibi maxime 
magnus εἰ laudabilis exsistit Dominus civitati Dei, 
ab iis qui in illam ascripti sunt. Cum igitur civi- 
tati Dei maxime magnus οἱ laudabilis exsistat Do- 


et svhed:e Grabii. 

(64) Ὅσοι συγάγονται, etc... Schedie. Grabii. et 
Catena. Barbari. 

(65) Εἴ cicéc ci, ec. Catena. Corderil et. scheda 
Grabii. 

(06) "Oxov θεωρεῖται, eic, Catews, Ga. 
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minus ; ecquid aliud sit mons sanctus Domini bene A xat αἰνειός ἔστιν ὁ Κύριος, καὶ z( δὲ ἄλλο ἂν εἴη 


radicans exsultationém, non solum partis, sed uni- 
verse terre, quam Christus radicatus in Patre ; 
iu cujus adventu. exsultavit. universa terra, pro- 
pter Ecclesias Dei ubique terrarum in nomine 
cjus constitutas ?. Forte non. est « beno radicans,» 
(toc enim nequit-intelligi) sed « bene radicato, » 
utpote, pulchram radicem habeuti, qux rauo re- 
spondeat. 

Vgns, 9. Fundatur exsultatione. universe terre, 
mons Sion, latera Aquilonis, civitus regis magui, eie; 
Bene radicata exsultatio est Christus. « Exsultatio 
cnim mea, inquit*,erue me a cireumdantibus me. » 
lRadix autem ejus est Deus Verbum quod in ipso 
cst. 
^ Ejusdem. Moutes Sion, latera Aquilonis, civi- 
tas est magni regis. Secundum lioc potest in Evan- 
gelio dicta esse Jerosolvma magni regis; uti hic ; 
« Montes Siou, latera Aquilonis, civitas regis ma- 
gni. » Quemadmodum autem magnus. sacerdos di- 
citur ad differentiam sacerdotii sub ipso comsti- 
tuti ; sic etiam magnus rex : rex enim est regnan- 
tiunt. 


Vins. 5. Quoniam ecce reges terre congregati sunt, 
eic. Ut. idein dicant. omnes, et non sint in ipsis 
scliisinata. 

VERs. 8. [n spiritu vehementi conteres naves Thar- 
sis, e:c. Tharsis, maris. Dicitur autem Tharsis pars 


hpoc; ἅγιον Κυρίου εὖ ῥιζῶν ἀγαλλίαμα, οὗ µόνον 
μέρους τῆς γῆς, ἀλλὰ xat πάσης αὑτῆς, ἡ ὁ Χριστὸς 
ἑῥιζωμένος ἐν τῷ Πατρὶ, ἑφ ᾧ ἐπιδημήσαντι 
Ἡγαλλιάσατο πᾶσα dj yn, διὰ τὰς ἁπανταχῆη σν- 
στάσας ἐπὶ τῷ ὀνόματι αὐτοῦ Ἐκκλησίας τοῦ θεοῦ: 
Μήποτε οὐκ ἔστιν «c0 ῥιζῶν,; (ἁδιανόητον γὰρ 
τοῦτο") ἀλλὰ «εὑρίζῳ, » οἱονεὶ χαλὴν ῥίζαν ἔχοντι 
καταλλήλως τῷ χλάδῳφ. ΄ 

Εὐρίζων  ἁγαλλιάματι πάσης τῆς τῆς, ὅὄρη 
Zur τὸ π.1ευρὰ vov Boffa, ἡ πό.ις cov βασι- 
Aéuc τοῦ μεγάλου, x. τ. ἑ. Εὔριζον ἀγαλλίαμά (67) 
ἔστιν ὁ Χριστός. « Τὸ ἀγαλλίαμα γάρ µου, φησὶν, 
λύτρωσαί µε ἀπὸ τῶν χνχλωσάντων µε. Ῥίζα δὲ 
αὐτοῦ ὁ θεὸς Λόγος ὁ ἐν αὐτῷ. 

Tov αὐτοῦ. Τὰ bpm Σιὼν (08). τὰ πλευρὰ τοῦ 
Βοῤῥᾶ, πόλις ἐστὶ τοῦ μεγάλου βασιλέως. Κατὰ τοῦτο 
δύναται ἐν τῷ Εὐαγγελίῳ εἱρῆσθαι, Ἱεροσόλυμα εἷ- 
ναι τοῦ μεγάλου βασιλέως, ὡς ἐνθάδε" « Ὄρη Σιὼν, 
τὰ πλευρὰ τοῦ βηῤῥᾶ, fj πόλις τοῦ βασιλέως τοῦ 
μεγάλου.» Ὥσπερ δὲ μέγας ἱερεὺς λέγεται πρὸς 
ἀντιδιαστολὴν τοῦ ὑπ' αὐτὸν ἱερατεύματος, οὕτω 
καὶ μέγας βασιλεύς ΄ βασιλεὺς Y&p ἐστι βασιλευόν- 
των. 

"Ori ἰδοὺ οἱ βασιΆεῖς τῆς γῆς συνήχθησαν., x. 
t. É. "Iva. ταυτὸ (69) εἴπωσι πάντες, xat μὴ ᾗ &v 
αὐτοῖς σχίσµατα. 

Ἐν απγεύµατι uai συντρίψεις π.]οία θάρσις. 
χ. τν. E. θάρσεις, θαλάσσης (70). Λέγεται δὲ θάρσεις 


AEtiopiz, οἱ Tarsus - civitas apud Jonam Tharsis ϱ µέρος Αἰθιοπίας' xal Tapote ! πόλις παρὰ Ἰωνᾷ 


vocatur. 

VERS, 9. Sicul audivimtts, sic vidimus, in civitule 
Domini virtutum, in. civitate Dei nostri, eic. Exvwa 
civitatem quidem audivimus; vidimus vero in civi- 
late. ea quae prius audiveramus. EL cum essemus in 
medio templi tui, suscepimus nomen tuum in. ad- 
ventu Christi. Digue nomine Dei facta est laus eo- 
rui. 


Ejusdem.: Quaccunque audimus de Deo per fidem, 
ea per vitze puritatem cognoscimus , eorum qua 
credimus probationem per affectuum carentiam ac- 
cipiendo. 

Vgas. 11. '71'7 Justitia plena. est dextera (ua, 
etc. Dextera Dei Christus est, qui justitia. repletur. 
Quamobrem « et de plenitudine ejus nos omnes ac- 
cepimus *.» M 

Vgns. 12. Letetur. mons Sion, etc. Laitetur Sion 
mous, et exsultent filia. Jude propter judicia Dei, 
dum coptemplantur eorum sermones, et secundum 
sermones opera, Et qui intellexerint Sion, circuin- 


* Psal. xxx1, 7. * Joan. xvi , 16. 


(67) Εὔριζον ἁ]α-.λίαμα, eic. Schedas Grabii οἱ 
Catena. Barbari. 

(68) Τὰ ὄρη Σιών, et. Catena Corderii. 

(069) "Iva ταυτό, elc. Codex Coislinianus οἱ Ca- 
tena Barbari. 

(70) θάρσεις 0a.1áccnc, etc. Codex. Coislinia- 
nus, 


Θαρσεῖς χαλεῖται. 

Καθάπερ ἠκούσαμεν, οὕτως xal εἴδομεν, ἐν 
xóAs. Κυρίου τῶν δυνάμεων, ἐν πὀ.ει τοῦ Θεοῦ 
ἡμῶν, x. τ. ἑ. Ἔξω μὲν τῆς πόλεως (71) ἠκούσαμεν» 
εἴδομεν γενόµενοι Ev τῇ πόλει, ἃ πρότερον ἠχηχόα- 
μεν. Kal γενόµενοι ἓν µέσῳ τοῦ ναοῦ σου, ὑπελά- 
6οµεν τὸ ὄνομά σου ἐν τῇ Χριστοῦ παρουσίᾳ. 
Αξίως τοῦ ὀνόματος τοῦ Θεοῦ TéYovev ἡ αἵνεσις 
αὐτῶν. 

Τοῦ αὐτοῦ. Ὅσα διὰ τῆς πίστεως (72) ἀχούομεν 
περὶ θεοῦ, ταῦτα διὰ τοῦ καθαροῦ βίου γινώσκοµεν, 
τῶν πεπιστευµένων τὰς ἀποδείξεις διὰ τῆς ἀἁπαθείας 
λαµθάνοντες. 

Διχαιοσύγης zxAnpnc ἡ δεξιά σου, x. τ. ὃ. Ὁ 


D Χριστός ἐστιν (75) ἡ δεξιὰ τοῦ θεοῦ, πεπληρωµένος 
. διχαιοσύνης. Διὸ « xal ἐχ τοῦ πληρώματος αὑτοῦ 


ἡμεῖς πάντες ἑλάδομεν.» 

Εὐφρανθήτω ὄρος Σιών, κ. τ. ἓ. Εὐφραίνηται 
τὸ Σιὼν (74) ὄρος, χαὶ ἀγαλλιῶσιν αἱ θυγατέρες τῆς 
Ἰουδαίας ἕνεχεν τῶν Χριµάτων τοῦ θεοῦ, τῷ θεω- 
ρεῖν αὐτῶν τοὺς λόγους, xat χατὰ τοὺς λόγους ἔργα. 


(71) Ἔξω μὲν τῆς πόλεως, etc. Catena Corderii. 
(72) Ὅσα διὰ της πίστεως, eic. Codex Coisli - 


nianus, schede Grabii οἱ Catena. Darbari. 


(73) Ὁ Χριστός ἑστυ, ec. Schedie Ον, 
dex Coislinianus οἱ Catena Darbari. 
(14) Evepalrncac τὸ Σιών, cic. Catena. Cordo- 
rii. 


οο- 
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Καὶ οἱ νοήσαντες τῖν Σιὼν χυχλοῦσιν αὑτῆν, xal A dant illam, et complectuntur ipsam; et ascendentes 


περιλαµθάνουσιν αὐτὴ»: xal ἀναθάντες ἐπὶ τοὺς 
πύργους αὑτηῃης, διηγοῦνται ἄνωθεν τοῖς µηδέπω 
δυνηθεῖσιν ἀναθῆναι ἐπὶ τοὺς πύργους αὐτῆς, M- 
γοντες' θέσθε τὰς χαρδίας ὑμῶν, ἵνα χατανοῆτε τὴν 
δύναμιν αὑτοῦ, xal ἕχαστος δι ὧν πράττει πολι- 
τευόµενος ἀξίαν τὴν μνήμην λά6ῃ τῆς χατὰ διαι- 
ρέσεως τῆς πόλεως. "H xal οὕτως Τῆς γνώμης τῆς 
ἐχχλησιαστιχῆς σκοπευτιχΏης οὔσης τῆς ἁληθείας, 
xai διὰ τοῦτο Σιὼν χαλουµένης, περιληπτέον αὐτῆς 
ἐν διανοἰᾳ τὰ δόγµατα. Ἐπιστημονικῶς τοίνυν xa- 
τανοῄσαντες τὴν ταύτης διδασχαλίαν, διαιρετικῶς 
ἕχαστον ἐξετάζετε. Βάρεις γὰρ αὐτῆς αἱ χαθ᾽ Exa- 
στον θεωρίαι, ἓν αἷς οἰχεῖ τῆς εὐσεθείας τὰ δό- 
γµατα. Καὶ ἐπεὶ jj προτέρα γενεά, dj τὴν πόλιν καὶ 
τὴν δύναμιν αὐτῆς παραλαθοῦσα, πονηρὰ Ἰλέγχθη, 
ἐπιστήσαντες τῇ δυνάµε' τῆς πόλεως, xal χαταδιε- 
λόντες τὰς βάρεις αὐτῆς, Ὑνώσεσθε τὰ περὶ τῆς 
χλήσεως τῶν ἁγίων, fr; ἐστὶν ἑτέρα Ὑενεὰ παρὰ 
τὴν mpozépav* εἴπερ xax διηγήσεσθε, ὅτι οὗτός ἐστιν 
ὁ θεὸς, 6 τὰ προειρηµένα παράδοξα ποιῄσας, ἀπο- 
θαλὼν τὴν προτέραν Ὑενεὰν, αἰώνιος ὢν, καὶ ἀεὶ 


ejus turres, narrant desuper iis qui necdum ejus, 
turres. possunt. asceridere, dicentes : l'onite corda. 
vestra, ut iütelligatis virtutea cjus, οἱ unusquisque 
per ea quie agit institutus, dignam memoriam obti- 
neat in distributione civitatis, Vel etiam sic : Cum 
Ecclesia in veritate contemplanda. versetur, εἰ id- 
circo Sion nuncupetur, dogmata ejus mente come 
plectenda sunt. Scite igitur doctrinam ejus expea- 
dentes, distincte singula examinate. Domus. enim 
ejus sunt singulae contemplationes, in quibus com- 
morantur dogmata pietatis. Et cum prior gencyatio, 
qui civitatem et. virtulem ejus receperat, iniqui- 
tatis convicta sit; ubi exploratam habueritis po- 
tentiam civitatis, οἱ diviseritis domos ejus, coguo- 


B scetis voeationem sanctorum, que est altera genc- 


ratio quam prior , siquidem etiam annuntiabitis 
quoniam bic est Deus, qui predicta mirabilia fecit, 
rejiciens priorem generationem, cum sil aeternus, 
et semper. eodem modo se habeat. Et ipse reget 
nos, juxta illud : « Statuet et videbit, et pascet 
gregem suun in fortitudine Dominus '*. » 


ὡσαύτως ἔχων. Καὶ αὐτὸς ποιμανεῖ ἡμᾶς κατὰ τό'ε Στήσεται xat ὄψεται, χαὶ ποιμανεῖ τὸ ποίµνιον αὐ- 


τοῦ ἐν ἰσχύϊ Κύριος.» mE 
Kal καταδιέΊεσθε τὰς βάρεις αὐτῆς, x. τ. E 


Ταῦτα πληροῦνται (75) ἐπὶ τῶν μαθητῶν µεριῤο- 


µένων τὴν οἰκουμένην, ἐπὶ τῷ διηγήσασθαι, ὅτι Χρι- 
στός ἐστιν ὁ θεὸς ἡμῶν ὁ ποιµαίνων ἡμᾶς. 


ΨΑΑΜΟΣ MH. C 


Elc τὸ céloc, τοῖς υἱοῖς Κορὲ 3raAuóc. Ἀκού- 
σατε ταῦτα, πάντα τὰ ἔθνη, x. τ. ἐ. Δύναται 
εἰς (76) τὴν ἑχάστου νίκην τῶν ἐν τῷ ἀγωνίζεσθαι 
γιχώντων ἀναφέρεσθαι ἡ ἐπιγραφή. Τὸ δὲ, « ᾽Ακού- 
σατε,» Χριστοῦ φωνὴ, πάντα τὰ ἔθντ προσχαλου- 
µένου, τοῦ εἰπόντος. «Δεῦτε πρὸς μὲ, πάντες ol 
χοπιῶντες.» Καὶ ἐπεὶ &mb τῆς λέξεως τῶν Γραφῶν 
οἱχοδομεῖται καὶ ἁπλούστερον γηγενής τις xal πένης 
ὧν, ὠφελεῖτα: δὲ μᾶλλον xa ὁ διαθαίνειν δυνάµενος 
ἐπὶ τὰ πνευματικὰ, υἱὸὺς ἀνθρώπου xal πλούσιος 
τυγχάνων, δια τοῦτο ἅμα xal ἐπὶ τὸ αὐτὸ πάντας, 
ὡς ἐπὶ τὴν ἑστίασιν, «hy ἀχρόασιν καλεῖ. Ἡ ἐπὶ τὸ 
αὑτὸ χλῆσις πλουσίου καὶ πένητος ἐπὶ ἰσότητα καὶ 
ἀτυφίαν προσκαλεῖται ἡμᾶς. Τρεῖς δὲ εἶπεν ἑἐξ 
ἑναντίας συζυγίας, ἔθνη xal γηγενεῖς, πλούσιον xal 
πένητα, οἰκουμένην γαὶ νἱοὺς ἀνθρώπων. Οἱ ἀλλό- 
τριοι τῆς πίστεως διὰ τῶν ἐθνῶν ἐχλήθησαν. Οἱ ἐν 
τῇ Ἐχκλησίᾳ εἰσὶν οἱ χκατοιχκοῦντες τὴν οἰχου- 
μένην. 

Τὸ στόµα µου «αλήσει σοφίαν, xai ἡ µε- 
λέτη τῆς κορδίας µου σύγεσιν. KAtvio elc παρα- 
6υ.Ἵἡν τὸ οὓς µου’ ἀν οἰξῳ ἐν γα Ἱτηρίῳ τὸ πρό- 
6.ἴιμιά pov, x. τ. £. Χριστοῦ τὸ στόµα (77) σοφίαν 
λαλεῖ. Εἰσὶ δὲ στόµα Χριστοῦ ol τὸν λόγον αὑτοῦ 
διχχονοῦντες, οἱ δὲ Aovmol τὸ λοιπὸν αὑτοῦ σῶμα. 
Καὶ εἰ ἔστι µελέτη σύνἒσις, τίς dj ἑπαγγελία : 


1ο [5. χι, 11. ἵ Matth. xi, 28. 


(13) Tavra α.1ηΓοῦνται, εἰς. Catena. Barbari el 
scliedo: Gralii. 


Vgns. 14. Et distribuite domos ejus, etc. Hec. 
completa sunt in. discipulis, qui sibi orbem terra- 
rum diviserunt ut enarrareut Clristum esse Deum 
nostrum qui pascit nos. 


PSALMUS XLVIII. 

Vgns. 1,2. 1n finem, filiis Core psalmus. Audite 
hec, omnes gentes, etc. Potest inscriptio referri ad 
cujuslibet victoris iu. certaminibus victoriam. lllud 
autein, € Audite, » Christi. vox. est, omnes gentes 
invitantis ac dicentis : « Venite ad: me, omnes qui 
laboratis **. » Et. quoniam lectione Scripturarum 
etiam simplicius instituitur is qui terrigena et pau- 
per exsistit, plus vero lucri capit qui ad 718 ερὶ- 
ritalia valet transcendere, filius hoiinis ac dives, 
ideirco simul et in unum omnes ad auscultandum, 
non secus atque ad convivium,. invitat. liec in 
unum divitis ac pauperis invitatio, ad aequalitatem 
el fastus depositionem ros adliortatur. Tres autem. 
oppositas posuit combinationes, gentes οἱ terrige- — 


D nas, divitem et pauperem, orbein terrarum et filios 


hominum. A flde alieni per genies vocati sunt. 
Qui in Ecclesia versantur, hi suut qui iuliabitant 
orbem. 


Vgns, 40. Os meum loquelur sapientiam, et. me- 
ditatio cordis mei prudentiam. Inclinabo in purabo- 
lam aurem meam : aperiam in psalterio propositio- 
nem meam , etc. Os Christi loquitur sapientiam. 
Sunt autem ο Christi qui sermonem ejus admini- 
Slraut , caeteri autem sunt. reliquum corpus ejus, 
Quod si meditatio sit prudentia, quienam erit am 


(16) Δύναται sic, etc. Catena Corderii, 
(17) Χριστοῦ τὸ στόμα, etc. Eadein Catees,— 


4i1«2 


EX ORIGENE 


41ls 


nuntiatio ? Quando meditatio cordis prudentia est, A "0z2» ἡ µελέτη τῆς χαρδίας σὐνεσίς &Gt:w, olx 


non egrediuntur ab intrinseco cordis cogitationes 
pravze, ncque sunt qui iuquiuent hominem, neque 
datur locus diabolo. Perspicue autem Salvator au. 
- Tes 8üas vocat prudentes auditores, Alius autem di- 
xerit, ipsum quidem loqui sapientiam in Novo Te- 
$tamento ; audire vero veluti parabolas Vetus Te- 
Stamentuim.  Aperit Christus propositionem suam 
qua: obseuritate involuta erat, quando reperit aptum 
instrumentum, et. vas electionis, quod vocat psal- 
terium : per hoc enim aperit et explicat ea quae 
iis, qui tales non sunt, obscuritate erant obvoluta, 
Hec etiam apostoli dicere potuerint. 

Ejusdem. Qui 2equo animo est, psallit ; per psal- 
terium | autem. aperit propositionem. Per anini 


ἑξέρχονται ἔσωθεν ἀπὸ τῆς χαρδίας διαλογισμοὶ πο- 
vrpot, οὐδὲ ὑπάρχει τὰ χοινοῦντα τὸν ἄνθρωπον, 
οὐδὲ δίδοται τόπος τῷ διαθόλῳ. Σαφῶς δὲ 6 Σωτὴρ 
(ta ἑαυτοῦ λέγει τοὺς σωνετοὺς ἀχροατάς. "Άλλος 
ὃ ἂν εἴποι, ὅτι λέγει μὲν σοφίαν àv τῇ Καινῇ, 
ἀκούει δὲ ὡς παραβολῆς τῆς Παλαιᾶς. Ανοίγει ó 
Χριστὸς χεχλεισμένον &v ἀσαφείᾳ «b πρόθληµα ἑαυ- 
τοῦ, ἐπὰν εὕρῃ ἑναρμόνιον ὄργανον, xal σχεῦος ἐχλο- 
γῆς, ὃ χαλεῖ φαλτήριον ' διὰ γὰρ τοῦ τοιούτου ἀνοί- 
ει xaX σαφηνίζει τὰ τοῖς μὴ τοιούτοις χεχλεισµένα 
τῇ ἀσαφείᾳ. Ταῦτα δὲ δύναιντ ἂν λέχειν xa οἱ 
ἁπόστολοι. 

Τοῦ αὐτοῦ. Ὁ εὐθυμῶν (78) ψάλλει: διὰ δὲ τοῦ 
ψαλτηρίου ἀνοίγει τὸ πρόθληµα. Διὰ τῆς εὐθυμίας 


tranquillitatem coguoscit propositionem. Animi au- D διαγινώσχει τὸ πρόθληµα. Εὐθυμία δὲ ἐστιν ἁπά- 


tem tranquillitas est cum anima rationalis caret af- 
fectibus. 

γεα». 6. Cur timebo in die mala ? iniquitas calca- 
nei mci circumdabil me, eic. Non de se, sed de Ju- 
dais, qui j'"dicanli erau€ quorum plurimi sup- 
pliciis digna commisersnt, li;ec dicit. Quod si quse 
loquitur, sit persona Christi ; caleaneum ejus inve- 
hies esse extremum corporis, el terree viciniorem 
Judam : corpus enim Domini sunt apostoli. Non 
timebo igitur Judz proditionem tempore erucis ; 
quoniam nec quilibet Ada inobedientiam timet. 
(llanc euim esse calcanci iniquitatem latenter iusi- 
vuatum est.) Nullus enim ob alterius ialitiam con- 
demnabitur, Iniquitatem vero calcanei Adz inobe- 
dientiam appellavit, quod serpens in ca:caueam 
cjus potestatem habeat. Vel quia non erant. istius- 
modi apostoli, neque propheta qui hxc dicit, ut de 
ipso pronuntiari potuerit : « Peccatum non fecit, 
neque iuventus est dolus in. ore ejus?*, » verisimile 
€st postrema eorum et ultiuia peccasse. Quare 
Symmachus 719 iniquitatem vostigiorum ejus 
exposuit. Nam ceu vestigia obscura iniquitatis sola 
in ipsis erant; idcirco ait, Non timebo diem judi- 
cii. Calcaneum autem Christi sunt quoque fidelium 
Omnium postremi. 

Ejus4em. Die:y malam, diem judicii vocat ; cal- 
caneum autem viam etl vitam. 


Ngns 7. Qui confidunt in virtute, etc, « llomo non 
«lahit Deo placationem sui, et pretium redemptionis 
aniuxe δι » Jesus euim semetipsum tradidi pro 
omuilus. 

Vgns. 8. Frater non redimit , redimet homo, eic. 
Iuterrogative legendua : « Rediiet homo?» 


Vgns. 9. Et laboravit in seculum, etc. Qui per 
Oomnen alalem suam et vitai prazsentem labora- 
verit, iu fiuc veram vitam vivet, minime videas cor- 

*3 ] Petr. ui, 99. 

(18) Ὁ εὐθυμῶ», eic. Scheds» Grabii et. Catena 
Corderii. 

(19) Οὐ περὶ ἑαυτοῦ, etc. Catena Corderii. 

(80) Ἡμέραν» πονηράν, etc. Codex Coislinia- 
nus. 


θεια ψυχῆς λογιχῆς. 


Ἵνα τί φοθοῦμαι ἐν ἡμέρᾳ πονηρᾷ; ἡ ἀνομία 
τῆς πτέργης µου κχυκ.λώσει µε, x. v. E. Οὐ περὶ 
ἑκυτοῦ (79), ἀλλὰ περὶ τῶν Ἰουδαίων εὑλαδούμενος 
κριθησοµένων, ὧν οἱ πλεΐῖστοι ἄξια χοαλάσεως πε- 
ποιῄχασι, ταῦτά φησι. Καὶ εἰ πρόσωπον Χριστοῦ 
τὸ λέγον, πτἐρναν αὐτοῦ εὕρῃς τὸν ἔσχατον τοῦ 
σώματος, καὶ τῇ v] πλησιάζοντα Ἰούδαν' σῶμα 
Y&p Κυρίου ol ἀπόδτυλοι. Οὐ φοθοῦμαι οὖν τὴν 
Ἰούδα προδοσἰαν tv τῷ χαιρῷ τοῦ σταυροῦ: ἐπεὶ 
μηδὲ ἔχαστος τὴν τοῦ Αδὰμ παραχοὴν φοθεῖ- 
ται. (Ταύτην γὰρ ὑπῃνιξάμεθα πτέρναν ἀνομίας 
εἶναι.) Οὐδεὶς γὰρ δι ἄλλου xaxlav χαταδιχάζεττι. 
'Avoglav ὃξ πτέρνης τὴν παρακοὴν εἶπεν Αδὰμ., 
τῷ τὸν ὄφιν ἑξουσίαν ἔχειν χατὰ τῆς πτέρνης αὖ- 
τοῦ. Ἡ ἐπεὶ μὴ τοιοῦτοι ἦσαν οἱ ἁπόστολοι, f ὁ 
ταῦτα λέγων προφήτης, ὥστε λεχθῆναι περὶ αὐτοῦ: 
« Αμαρτίαν οὐκ ἐποίησεν, οὐδὲ εὑρέθη δόλος Ev τῷ 
στόµατι αὐτοῦ,» εἰκὸς αὐτὸν ἡμαρττχέναι τὰ τε- 
λευταῖα xol ἔσχατα. Διόπερ ὁ Σύμμµαχος ἀνομίαν 
ἰχνέων αὐτοῦ ἐξέδωκεν. Olov γὰρ ἴχνη &pavpi 
ἀνομίας ἣν αὐτοῖς µύνα, διόπερ φησίν 00 φοδοῦμαι 
τὴν ἡμέραν τῆς κρίσεως. Πτέρνα δὲ Χριστοῦ xai oi 
πάντων πιστῶν κατώτεροι. 

Tov αὐτοῦ. Ἡμέραν πονηρὰν (80), τὴν {μέραν 
λέγει τῆς χρίσεως xal πτἐρναν τὴν ὁδὸν καὶ τὸν 
βίον. 


p Οἱ πεποιθότες ὃν τῇ δυνἆµει, x. 5. . « "AvOpo- 


πος οὗ δώσει (81) τῷ θεῷ ἐξίλασμα ἑαυτοῦ, xal τὴν 
τιμὴν τῆς λυτρώσεως τῆς φυχῆς αὑτοῦ. » "hg 
cou, Υὰρ ἑαυτὸν παραδέδωχεν ὑπὲρ πάντων. 

Ἀδελφὲς οὐ «υτροῦται, «ἱυτρώσεται ἄνθρω- 
πος, X. t. E. Ἐπατορητικῶς (82) ἀναγνωστέον' t Av- 
τρώσεται ἄνθρωπος: » 

Καὶ àxoxíactv slc τὺν αἰῶνα, x. τ. b. Ὁ ἑφ' 
ὅλον (85) τὸν ἑαυτοῦ alüva χαὶ τὴν ἐνταῦθα ζωὴν 


«Χάμνων, εἰς τέλος τὴν ἀληθινὴν ζήσεται ζωὴν, oix 


(81) Ἄγθρωπος οὗ δώσει, elc. Catena. Οογά»- 
rii. 

(82) ᾿Επαπορητικῶς, ete. Codes. Coisinianus, 

(85) Ὁ ἐφ᾽ Aor, etc. Catena Corderii. 
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ὀφήμενος καταφθοράν. Ἠνίχα ἂν ἀποθνήσχωσω οἱ A ruptionem. Quando mortüi fuerint sapientes, etiam 


σοφοὶ, xal &zi τὸ αὑτὸ ἄφρων xal ἄνους ἀἁπο- 
λοῦνται. 

Τοῦ αὑτοῦ. Ὁ χοπιῶν (84) διὰ τῆς πρακτικῆς, 
ζήσεται εἰς τέλος διὰ της γνώσεως, Καθαφάμενος 
τῶν ἁμετανοήτων, τρέπεται χαὶ ἐπὶ τοὺς μετανοούν- 
τᾶς, xal παρηγορεῖ τὸν χόπον τῆς µετανοίας ταῖς 
ἑλπίσι τοῦ μέλλοντος. Ἐχοπίασε, φησὶν, ἐνταῦθα µε- 
τανοῶν, xai τὸ λοιπὸν ζήσεται διὰ παντός. Τοῦτο 
γὰρ σηµαίνει τὸ « εἰς τέλος. » Ζωὴν δὲ λέγει τὴν 
κυρίως th» ἄπονον. 'H γὰρ ἐνταῦθα καταχρηστικῶς. 
Τέλος δὲ νοήσξις τὸν μέλλοντα αἱῶνα, ὅστις Eo 
τᾶλος τοῦ παρόντος. Τοῦτο ὁ μὲν Σύμμµαχος οὕτω 
qnaiv: « ᾿Αναπανσάμενος τῷ αἰῶνι τούτῳ, ζῶν εἰς 
αἱῶνα διατελέσει’ » ὁ δὲ Αχύλας 1 Καὶ ἀνξπαύσατο 


simul iusipieus et siulius peribunt. 


Ejusdem. Qui ageudo lahorat, in finera vivet 
contemplando, Postquam perstriuxit cos qui paeni- 
tentiam non. agunt, vertitur etiam ad poenitentes 
et ponitentize Iaborem solatur spe. futuri. Labora- 
vit, inquit, lic poenitentiam agendo, de czetero vi- 
vel omni tempore. lloc euim s'gnificat illud, « in 
(inei. » Vitam autem vocat, qus proprie est laboris 
expers. Qua euim hic vivitur, abusive vita dicitur. 
Finem accipies pro futuro sxculo, quod est finis 
praesentis. Hoc Symmaclius sic vertit: « Cum quie- 
verit sirculo liuic, viveus semper durabit. » Aquita 
vero : « Et requievit in seculum , οἱ vivet in victo- 


εἰς τὸν αἰῶνα, xaY ζήσεται εἰς νῖχος. » 'O γὰρ &y- B riam. » Qui euim bic molestam et laboribus plenam 


ταῦθα ἐπίπονον χτησάµενος βίον xal ἔγχοπον, οὗτος 
τῆς ἐπηγγελμένης ζωῆς κατὰ τὸν μέλλοντα αἰῶνα 
ἀξιωθήσεται, οὐχ ὀψόμενος καταφθορὰν, ἠνίκα ἂν 
ἀποθνήσχωσιν οἱ cool. 

"Oc. οὐκ ὄψεται καταρθορὰν, ὅταν ἵδῃ σοφοὺς 
ἀποθνήσκχοντας, ἐπιτοαυτὸ ἄφρων καὶ ἄνους 
ἁἀπο.λοῦνται, x. τ. E. ᾿Ὀψόμεθα τοὺς σοφοὺς τοῦ (85) 
κόσμου τούτου ἐν τῷ αἱῶνι τῷ μέλλοντι στερηθέντας 
τῆς ζωῆς τῆς εἰπούσης' «€ Ἐγώ εἰμι f ζωή. » Τίνες 
δὲ οὗτοι οἱ ἀποθνήσχοντες σοφοὶ, 7) περὶ ὧν λέλεχται’ 
€ ᾽Απολῶ τὴν σοφἰαν τῶν σοφῶν, » ἀφ ὧν ἔχρυφεν 
ὁ 8:0; τὰ μυστήρια ἃ νηπίοις ἀπεχάλυψε; Λέχει δὲ 
σοφοὺς τοὺς πανούργους κατὰ τὸ, « Σοφοί sicot τοῦ 
καχοποιῆσαι, » χα) τοὺς μαθητὰς τῶν ἀρχόντων τοῦ 
αἰῶνος τούτου’ ὧν τὸν θάνατον οὐχ ὄψεται ὁ Άντρω- 
θεὶς ὑπὲ τοῦ εὐδοχήσαντος διὰ τῆς µωρίας τοῦ χη- 
ρύγματος σῶσαι τοὺς π.στεύοντας. Ὁ πεπληροφο- 


pnuévo; περὶ τῆς μελλούσης χρίσεως, ὅταν ἵδῃ τοὺς. 


σογοὺς ἀποθνήῆσκοντας, οὗ νοµίσῃ τὸ γινόμενον χατα- 
copi ὁμοῦ φυχῆς τε xal σώματος, ὡς ἐχεῖνοι ζῶν- 
τες τὸν θάνατον ὠρίζοντο, ἀλλὰ µετοιχίαν εἰς χόσμον 
ἕτερον. 

Καὶ οἱ tágoi αὐτῶν οἰκίαι αὐτῶν εἰς τὸν αἰῶνα, 
X. τ. ἐ. « Οἱ τοῖς τάφοις (86) xexoviauévotg ὅμοιοι 
Υέμοντες ὁστέων νεχρῶν, xal πάσης ἀχαθαρσίας, » 
τούτους αἰτιᾶται ὁ Σωτήρ' καὶ τοὺς οἰχοδομοῦντας 
τάφους, εἰ xal προφητῶν΄ καὶ τοὺς χοσμοῦντας µνη- 
peta, εἰ καὶ δικαἰων' οὐκ ἐπιτρέπει μαθητῇ θάπτειν 
νεκρὸν, εἰ καὶ πατρός. Καὶ ἐν τῷ 'Hoatg: « Τί, 
φΠσὶν, ᾠχοδόμησας σεαυτῷ μνῆμα, xat ἑλατόμησας 
σέαυτῷ μνημεῖον; » Καὶ οἱ ἐν τοῖς µνηµείοις, ἐὰν 
ἀχούσωσι τῆς φωνῆς τοῦ Υἱοῦ τοῦ ἀνθρώπου, ζήσου- 
σι. Ἐπὶ τῶν γαιῶν δέ ἐστι τὰ ὀνόματα ἄνου χαὶ 
ὄφρονος. 

Tcv αὑτοῦ. Τάφος νοῦ (87) ἀχάθαρτος duyf- τά- 
qoc δὲ φυχῆς apa. « Ἐπεχαλέσαντο τὰ ὀνόματα 


αὐτῶν ἐπὶ τῶν γαιῶν. » Οὐχ ἀπὸ ἀρετῶν ὀνομάζον-. 


ται, ἀλλ ἀπὸ γτῖνων πραγμάτων. O9 γὰρ δίκαιοι 
? Joan. xiv, 6. !* 1 Cor. 1, 19. !5 Jerem. iv, 93, 


(84) 'O κοπιῶν, ete. Schede Grabii. 
(85) Ὀψόμεθα τοὺς σοφούς, etc. Ex dem. sche- 
d.e et partim Catena Barb. 


exegit. vilam , is in. futuro. seculo promissa vita 
fruetur, nou visurus interitum, quando. sapientes 
morientur. 


VEns. 14. Quoniam non '"videbil interilum , cum 
viderit sapientes morientes, simul insipiens et stuli, s 
peribunt, etc. Videbimus sapientes mundi bujus iu 
futuro szculo ea vila privatos que. dicit: « Ego 
sum vita P, » Sed quinam sunt sapientes isti qui 
moriuntur, nisi illi de quibus dictum est: « Perdam 
sapientiam sapientium !*, » quibus occultavit my- 
steria sua Deus, quz parvulis revelavit? Sapientes 
autem vocat malignos, juxta illud: « Sapientes sunt 
ut. malcfaciant !5, οἱ discipulos principum bujus 
scculi , quorum mortem uon videbit redemptus ab 
eo cui complacitum est per stultitiam przedicatiouia 
servare credentes. Qui de futuro judicio plenam 
liabet fidem, cum viderit sapientes morientes , uon 
illud existimet interitum esse anima simul et cor-. 
poris , quemadmodum 790 viventes. illi mortem 
definierunt, sed migrationem in alium mundum. 


VERs. 12. Et sepulcra eorum domus illorum in 
eternum, etc. ε Qui similes sunt. sepulcris dealba- 
is, qus plena sunt ossibus inortaorum , et omni 
spurcitia !*, » hos Salvator reprehendit ; uti et «os 
qui zificant sepulera, etiamsi prophetarum ; et: 
ornant monumenta, etiamsi justorum ; nec permittit 
diacipulo sepelire mortuum, tametsi parentem. Kt 
in Isaia : «Quid, inquit, xdificasti tibi sepulerum, 
et excidisti tibi monumentum τὸ Et qui in. mo- 
numentis sunt, euim audiverint vocem Filii hominis, 
viveut '*, [u terris autem sunt nonina stulti et in- 
sipientis. 

Ejusdem. Sepulerum mentis est anima impura; 
anim vero sepulcrum corpus est. « Vocaverunt 
nomina sua in terris. » Nou a virtatibus nominsn- 
tir, sed a rebus terrenis. Non enim justi et tempe- 


16 Matth, xxu, 97. !* Isai. xxu, 16. !* Joan v, 28. 


(86) Οἱ τοῖς cdgorc, eic. Catena. Corderii. 
(87) Τάφος vov, etc. Schede Grabii et Catena 
Barbari. . 
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rati dicuntur, sed rhetores, grammatici, philosophi, A xaY σώγρονες λέγονται, ἀλλὰ ῥήτορες, xat γραµ- 


tribuni et comites. 

Vgns. 15. Ei homo cum in honore esset, non in- 
tellexit , eic. Nou intelligens homo cum in honore 
esset, semelipsum jumentis comparavit, et assimi- 
latus est eis, quandoque etiam illis qui ab eis diffe- 
runt. Cuilibet ex ipsis semetipsum per ea qui? agit 
assimilat. Bonuin vero est. assimilari Deo. « llzc 
via eorum seandalum ipsis ; » insinientis scilicet et 
stulti via. Quin et Christus scandalum est, cum sit 
petra scandali '*. «1n ore suo complacebunt. » Existi- 
mo hic bonum stulti οἱ insipientis finem declarari. 


Vens. 14. Eit postea 11 ore suo complacebunt, ctc. 
Bona spes est, cum complacuerint. 


Sicul. oves in inferno positi sunt: mors depascet 
εοε, etc. Mors depascet insipientem et stultum, vcl 
potius hominem qui lionorem suu m minime intel- 
ligit. Manifeste autem qui dixit, «Non relinqucs 
animam meam in iuferno *9, » hiec etiam ait, «Ve- 
rumtamen Deus redimet animam meam 31) etc. 


Ejusdem. Angelos vita pascit , homines mors ct 
vita, dawones tautum mors. « Et dominabuntur 
corum recti in matutino. » Erunt enim supra quin- 
que civitates et supra deceui recti in futuro sxculo. 
Salomon etiam in Proverbiis hoc ipsum dicit : « Fe- 
stinat enim ditescere vir invidus, οἱ iguorat quod 
misericors dominabitur οἱ **. » 


Ὕκας. 17. Ne timueris cum dives factus fuerit ho- C 


mo, eic. Va iis qui hisce divitiis opulenti sunt : 
nam dum quis moritur, non sumet eas. « Neque 
descendet cum eo gloria domus ejus. » Hanc 721 
gloriam quierunt infideles, quo non descendet cum 
illis. Qui moritur, non accipiet multiplicatam glo- 
riam, domus sus ; sed cum virtute predito, dum is 
asceuderit, coascendet quoque gloria ipsius , scili- 
cel virtus; cum descendente vero etiam condescen- 
det. Quin et viri sancti anima in vita ipsius, qua 
Christus est, benedicetur. Qui sanctus Deo conlite- 
bitur, cum probum ipsum reddiderit, et benefecerit 
ipsi. 

Vgns. 91. Et homo cum in honore esset, etc. Quze- 
rendum cujus naturae sit homo, qui cum in honore 
essel, non intellexit. Siquidem sit naturse spiritalis, 
quomodo jumentis assimilatur? Sin terrens , quo- 
modo cst in henore? Sin auimalis, atque hic ia ho- 
nore sit, in quali bonore cst spiritalis ? 


PSALMUS XLIX. 
VgRs. 1. Deus deorum Dominus locutus est, etc. 
1Dcus deorum » per Christum « locutus, vocavit ter- 


µατικοὶ, χαὶ φιλόσοφοι, xaX tpl6ouvot, xai χόµητες. 

καὶ ἄνθρωπος ér ciui] ὢν οὗ cvrixs, x. τ. É. 
Ὁ μὴ συνιεὶς (88) ἄνθρωπος ἐν τιμῇ ὧν ἑαυτὸν πα- 
ῥασυνεθλήθη τοῖς χτήνεσι, xal ὡμοιώθη αὐτοῖς, ἔσθ' 
ὅτε xal τοῖς τούτων διαφἐρουσιν. Ἑχάστῳ δι ὧν 
πράττει ὁμοιοῦται τῷ τινι ἑαυτόν. Καλὸν δὲ τὸ 
ὁμοιοῦσθαι ΘΞῷ. « Αὕτη dj ὁδὺς αὐτῶν σχάνδαλον 
αὐτοῖς' » ἄφρονος δηλαδη xal ἄνου fj ὁδός. "A? à 
xoi Ἀριστὸς σκά,δαλόν ἐστι, πέτρα (v σχανδἀ.Ίου. 
ε "Ev τῷ στόµατι αὐτῶν εὐδοχίσουσιν. » Τὸ χρηστὸν 
οἶμιι δτλοῦσθαι τέλος ἄφρονος xai ἄνου. 

Καὶ μετὰ ταῦτα ἓν τῷ στόµατι αὐτῶν εὐδοκή- 
σουσιν, χ. t. E. Ἐλπὶς ἀγαθὴ (89) τὸ μετὰ ταῦτα 
αὐτοὺς εὐδοχῆσαι. 


D- Ὡς πρὀέατα év ᾷδῃ ἔθεντο θανατὺς ποιμανεῖ 


αὐτοὺς, x. τ. £. θάνατος ποιμανεῖ (90) τὸν ἄφρονα 
καὶ τὸν ἄνουν' f) μᾶλλον τὸν ph συνιέντα ἄνθρωπον 
τὴν ἑαυτοῦ τιμήν. Σαφῶς δὲ ὁ εἰπὼν, « Οὐχ ἔγχατα- 
λείψεις τὴν φυχἠν pov εἰς ᾖδου, » χαὶ ταῦτα λέχει 
τὸ, « Πλην ὁ cb; λυτρώσεται τὴν ψυχἠν µου, » xa 
τὰ ἑξῆς. 

Tov αὑτοῦ. ᾽Αγγέλους μὲν (91) ποιµαίΐνει ζωὴ, 
ἀνθρώπους δὲ θάνατος χαὶ ζωὴ, δαίµονας δὲ µόνον 
θάνατος. « Καὶ χαταχυριξύσουσιν αὐτῶν οἱ εὐθεῖς 
τὸ πρωῖ. » Ἕσονται γὰρ ἑπάνω mívte πόλεων, xal 
δέχα πόλεων οἱ εὐθεῖς, £v τῷ μέλλοντι. Καὶ Σολομὼν 
δὲ ἐν Παροιμίαις τὸ αὐτὸ τοῦτό  qnov « Σπεύδει 
γὰρ πλουτεῖν &vhp θάσκανος, καὶ οὐχ οἵδεν, ὅτι ἑλεή- 
ων κρατήσει αὐτοῦ. » 

Mn φοδοῦ ὅταν π.Ἰουτήσῃ ἄνθρωπος, x. τ. E. 
Τοῖς τοῦτον (92) πλουτοῦσιν οὐαί’ οὗ γὰρ λ{ψεταί τις 
ἀποθνῄσκων αὑτόν. « 0ὐδὲ συγκαταθῄσεται αὑτῷ 
δόξα τοῦ οἴχου αὐτοῦ. » Ταύτην ζητοῦσι τὴν δόξαν 
οἱ μὴ πιστεύοντες, οὗ συγχαταθητομένην αὐτοῖς. 
Ὁ ἀποθνήσχων οὐ λήψεται τὴν πληθυνομένην δόξαν 
τοῦ οἴχου αὐτοῦ" ἀλλὰ καὶ τῷ μὲν ἀναθαίνοντι ἑναρέτῳ 
συναναθήσεται dj δόξα αὐτοῦ, ἤγουν dj ἀρετή' τῷ δὲ 
χαταθαίνοντι συγκαταθήσεται. Καὶ τοῦ ἁγίου δὲ 
voy ἐν τῇ ζωῇ αὐτοῦ, τις ἐστὶν ὁ Χριστὸς, εὖλο- 
Υηθήσεται. "Όστις ἅγιος τῷ θεῷ ἐξομολογήσεται, 
ἁγαθοποιοῦντι αὐτόν. 


Καὶ ἄνθρωπος ἐν τιµῇ Qr, x. τ. ἓ, Ἐπαπορη- 
τέον ὁ iv τιμῇ (95) ὢν ἄνθρωπος xaX ph συνιεὶς 
Tola; bati φύσεως. El μὲν τῆς πνευµατιχῆς, Tu)" 
ὁμοιοῦται τοῖς χτήνεσιν; El δὲ τῆς χοϊχῆς, πῶς ἓν 
τιμῇ ἐστιν; Εἰ δὲ τῆς ψυχικῆς, ἐὰν οὗτος ᾗ ἐν τιμῇ, 
ὁ πνευματιχὸς ἐν τίνι; 


VAAMOZ Me. 
θεὸς θεῶν Κύριος éAdAmqcs, x. τ. £. « 'O θεὺς 
τῶν θεῶν (94) » διὰ Χριστοῦ « λαλήσας, ἐχάλεσε τὴν 


19 | Petr. 11, 8. 39 Psat, xv, 10. ?! Pàal. χνι, 10. " Prov. xxvii, 22. 


(88) Ὁ ut συνιεὶ», etc. Catena Corderii. 

η 'EAxic ἁγαθή, eic. Codex Coislinianns. 

390) θάνατος ποιµανει, cic. Catena Corderii, 

91) 'ArréAovc (ιόν, etc. Scheda Grabii et Ca- 
tena Barbari. 


(92) Τοῖς τοῦςον, etc. Catena Corderii. 
(95) Ἐπαπορητέον ὁ ἐν ciui, eic. Catena. Cor- 
derii. 
(95) Ὁ θεὸς τῶν θεῶν, ctc. Catena Corderii. 
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γῆν ἀπὸ ἀνατολῶν ἡλίου µέχρι δνσμῶν' » ἀπὸ ἀνα- A ram a solis ortu usque ad occasum ; » nempe ah 


τολῶν τὸν Ἱσραὴλ, δυσμῶν δὲ τοὺς δυσγενεστά- 
τους. 

Ex Σιὼν ἡ εὐπρέπεια τῆς ὡραιότητος, x. τ. É. 
Εἴπερ εὑπρέπεια (95) xal ὡραιότης Κυρίου ἡ σοφία 
ἐστίν' αὕτη ἐν τῇ Σιών ἐστιν. Οὗτος ἐφ᾽ οὗ τῇ Υε- 
νέσει λέγομεν Ἐμμανονυὴλ ἑἐμφανῶς Ίλθε, καὶ οὐ 
παρασιωπᾷ, ἀλλὰ λέγει δι ὧν θέλει, ἐπεὶ θεὸς ἡμῶν 
ἐστι. Νῦν μὲν, φησὶν, « οὐ παρασιωπήσεται" » ἑξῆς 
δὲ, « ταῦτα ἑποίησας, xai ἐσίγησα. Hop ἑνώπιον 
αὐτοῦ. » — « Πῦρ γὰρ, φησὶν, λθον βαλεῖν ἐπὶ τὴν 
γῆν. » Καὶ ἓν τῷ Δανιῆλ' « Ποταμὸς πυρὸὺς εἶλχεν 
ἔμπροσθεν αὐτοῦ. » Ilop δὲ καὶ χαταιγὶς ἐπὶ τοὺς 
μὴ προσέχοντας αὑτοῦ τῇ ἐπιφανείᾳ χαὶ τῷ Λόγῳ, 
ὃς fife Ex τῆς ἑἐπουρανίου Σιὼν, ἰσοσθενὴς ὧν τῷ 


oriente Israelem, ab occidente vero ignobilissimos. 


VERs. 2. Ex Sion species decoris, eic. Siquidein 
decor et species Domini est sapientia : ipsa in Sion 
exsistit. Hic enim est in cujus nativitate dicimus, 
Emmanuel manifeste venit, et non silet, sed per 
quos vult loquitur, quoniam Deus noster est. Nunc 
quidem, inquit , « non silebit; » deinceps vero (εβρ. 
9), « hec fecisti, et tacui. Ignis in conspectu ejus » 
c lgnem enim, inquit, veni mittere in terram *?, » £t 
in Daniele: « Flavius ignis trahebat iu conspectu 
ejus **. » Caeterum ignis et tempestas super eos qui 
mon attendunt. ad adventum et ad Verbum ejus, 
quod veniet de supercclesti Sion, cum sit ejusdem 


Πατρί: οὐράνιος γὰρ ἣν θεὸς, xal ὅτε ἦλθεν ἔμφα- B cum Patre potestatis : siquidem Deus erat coelestis, 


νῶς, τοι ὅτε Υέγονε σάρξ. Τότε γὰρ ὁρατὸς γέγονεν 
ἐλθὼν, οὐ παρασιωπῄσεται, ἀλλὰ τοῦ χόσµου ἑλέγξει 
τὴν ἁμαρείαν, Ίγουν τὴν βούλησιν ἀναγγελεῖ τοῦ 
Πατρός. Καλεῖται γὰρ « μεγάλης βουλής ἄγγελος. » 
Τὸ δὲ πῦρ τὸ φῶς σηµαίνει τὸ ἐξ αὐτοῦ. τῆς γὰρ 
γνώσεως τοῦ Χριστοῦ τὸ διὰ πίστεως νοητὸν φῶς 
ἡγεῖται. Νοήσεις δὲ χαὶ οὕτω" Ἑν ἐξουσίᾳ χαὶ δυνά- 
pet θεότητος v, χαίπερ γεγονὼς £v σαρχὶ, χαθάπερ 
τι πῦρ χαὶ χαταιγὶς προσέδαλε τοῖς ἀντιχειμένοις 
αὐτῷ διαδόλῳ καὶ δαίµοσιν. 


Ὁ θεὺς àpparoc ἤξει, ὁ sóc ἡμῶν, καὶ οὗ 
παρασιωπήσεται, x. τ. E. 'O θεὸς ἡμῶν (90) ἔμφα- 
νῶς fEcv θεὸὺς δὲ ἡμῶν ὁ Χριστός ἐστι Χριστὸς ἐμ- 
φανῶς Ίξει. 

Tov αὐτοῦ. Χριστὸς ἐλήλυθεν (97) ἓν aapx!. Τὸ 
« ἐμφανῶς » Ἆρα τὴν σάρχα 6nAol* αἰσθητὴ γὰρ ἣν f 
σὰρξ τοῦ Χριστοῦ. 

Προσκα.έσεται τὸν οὗραν ὸν' ἄνω, x. τ. ὲ. Ἐπεὶ 
ἐν Δευτερουομίῳ (98) δοθέντος τοῦ νόµου διεμαρτύ- 
ρατο Μωῦσῆς τὸν οὐρανὸν καὶ τὴν γῆν, ὁμοίως δὲ xat 
ἀρχόμενος τῆς ᾠδῆς τούτους χαλεῖ ἔτι δὲ xal ἐν 
Ἡσαῖα παραλαμθάνονται’ διὰ τοῦτο, χρινοµένου τοῦ 
λαοῦ, προσκαλέσεται τὸν οὐρανὸν καὶ τὴν γῆν ὁ 
θεός. Νῦν δὲ τὸ « διαχρῖναι » λέχει ἀντὶ τοῦ διαχω- 
ρίσαι τοὺς ἰδίους αὐτοῦ, ὄντας λαὸν αὐτοῦ, ἀπὸ τῶν 
ἁλλοτρίων αὐτοῦ τῶν συννεµοµένων τοῖς αὐτοῦ. ἵνα 
τῷ μὲν οὐρανῷ ἀποδῷ τοὺς ἱδίους, τῇ δὲ Υῇ τοὺς 


etiam quando venil manifeste, sive quando caro 
factus fuit. Tunc enim cum ospectabilis venerit , 
non silebit , sed mundi peccatum arguet , sive vo- 
luntatem Patris annuntiabit. Vocatur enim « magni 
consilii angelus. » Ignia vero significat lucem qua 
εκ ipso est: notitiam euim Christi spiritalis fidei 
lux praecedit. Quinetiam lioc modo intelliges : Cum 
in potestate ac virtute divinilatis exsisteret, etiam 
in carne natus, instar ignis ac tempestatis cujus- 
dam irroit in adversarios suos, diabolum ac dze- 


| monas. 


Vrns. 5. Deus manifeste. veniet , Deus noster, et 
non silebit, ec. Deus noster manifeste veniet, Deus 
noster Christus est. Christus manifeste veniet. 


722 Ejusdem. Christus venit in carne. Ergo il- 
lud, « manifeste, » caruem siguilicat : nam sub sen- 
sum cadebat caro Christi. 

Ves. 4. Advocabit celum desursum, etc. Quoniam 
in Deuteronomio cum lex daretur, iestificatus est 
Moyses ccelum et terram, similiter el canticum in- 
choans eosdem testes advocat, atque insuper in 
Isaia adhibentur ; idcirco etiam Deus cum populum 
suum judicaturus est, coelum et terram advocabit. 
Nunc autem « discernere » dicit pro segregare pro- 
prios suos , qui sunt populus ejus , ab ulienis, qui 
una cum propriis cjus pasti fuere; ut οὐδίο quidein 
reddat proprios suos, terrx vero alienos. Vel advo- 


ἀλλοτρίους. "H προσκαλέσεται τοὺς bv οὐρανοῖς &y- ῃ Cabit angelos qui in coelis suut, et electos in terra 


γέλους, xal τοὺς ἐξειλεγμένους ἐν yf], πρὸς ἁποστὸ-' 


λὴν, ὥστε τὸν αὐτοῦ λαὸν διακρῖναι. Οἱ γὰρ ἁπόστο- 
λοι τοὺς μὲν πειθοµένους προσεχόμιζον τῷ θεῷ, 
τοὺς δὲ μὴ τοιούτους Ἀφίεσαν τῷ Σατανᾷ. 
Συγαγάγετε αὑτῷ τοὺς ὁσίους αὐτοῦ, τοὺς 
διατιθεµέγους τὴν Διαθήκη» αὐτοῦ ἐπὶ θυσίαις. 
Καὶ ἀναγγεοῦσι» οἱ οὗρανοὶ τὴν διχαιοσύγην 
αὑτοῦ, ὅτι Θεὸς κριτής ἐστι, x. τ. ἓ. "H οὖρα- 
vot (99) οἱ « τὴν εἰχόνα » φορλῦντες « τοῦ ἐπουρανίου. » 


33 fuc. xin, 49. ** Dan. vir, 10. 


(95) EIxep εὐπρέπεια, etc. Eadem Catena. 
96) Ὁ θεὸς ἡμῶν, etc. Schedz Grabii. 
97) Χριστὸς ἐ.ή.1υθεν, etc. Exdem scheda. 


PATROL. GR. XII. 


*5 | Cor. xv, 49. 


ad apostolatum, αἱ populum suum dijudicent. Apo- 
stoli enim fideles quidem ad Deum adduxerunt ; eos 
vero^i&i non erant hujuscemodi , Satanz permi- 
serunt. 

Vens. 5, 6. Congregate illi sanctos ejus , qui or- 
dinani Testamentum ejus super sucrificia. Et annun- 
tiabunt celi justitiam ejus, quoniam Deus judex est, 
elc. Vel eoi sunt hii qui ferunt « imaginem coele- 
stis **, » Vel hoc est manifestum , Domini populum 


. (98) Ἐπεὶ àv Δευτερονομίῳ, eic. Catena. Corde- 


ΓΗ. 
(99) Ἡ οὐρανοί, etc. Eadem Catena. 
ὃν 
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judicatum iri a rationalibus virtutibus, et ab iis qui A "II τοῦτό ἐστιν ἐναργῶς, τὸ διαχρίνεσθαι τὸν λαὺν 


et salutarem praedicationem administrant, et Chri- 
$10 congregant sanctos ejus, « quos prazscivit, in- 
quit, et pradestinavit ; et quos vocavit, hos et ju- 
stificavit **, » qui adimplent Testamentum, non satn- 
guinibus, sed spiritalibus sacrificiis. 


Ejusdem. Hic manifeste Christum dicit Deum. 
« Omne » enim « judicium Pater dedit Filio *'. » 


VEns. 8. Non in sacrificiis tuis arguam te, etc. 
De Jud:orum sacrificiis que post Christi adventum 
abrogata sunt , haec. convenit pra'dieta fuisse. Vel 
non prava, inquit, intentione offeras, propter quod 
Cain increpavi. 

Vgns. 10. Quoniam mec sunt omues bestie agri , 
etc. Omnia animalia dicit esse sub providentia Dei. 
« Nonne enim duo passeres asse veneunt , el unus 
ex illis non cadet sine Patre meo qui in ccelis cst ** ?» 


Vgns. 13. Nunquid manducabo carnes  tauro- 
rum , aut sanguinem hircorum polabo? etc, Abrogat 
sacrificia sensibilia : nam « sacrificium Deo spiritus 
contribulatus **. » 

Vens. 16. Peccatori autem dixit Deus: (Quare tu 
enurras justilias meas? ele. Nou soli obvio sensu 
peccatori b:zc a Deo dicta existiuo, verum etiain 
populo circumcisionis. Ceterum peccator duntaxat 
per os accipit Testamentum 723 Dei, cum disci- 


plinam oderit, et ea qua hic recensentur peccata 


committat. Vel quia « populus hic, inquit, labiis 
me honorat, cor autem eorum longe est a me **. » 
Isti de circumcisione oderant disciplinam in adventu 
Christi, et sermones Dei quos Jesus Christus pro- 
ferebat , retrorsuin projiciebant ; currebant vero 
cum fure ac proditore Juda, et cum adulteris ligna 
et lapides portionem suam ponebant ; et apud alios 
etiam fratri suo, scilicet populo ex gentibus, obtre- 
etant, quin et couterinis suis, scilicet fidelibus de 
circumcisione, scandala ponunt, volentes ipsos aver- 
tere: propterea siluit ipsis Deus. Oportebat autem 
illos in oculis esee, verum projicit eos retrorsum. 


Ejusdem, Quia non oportet peccatorem doctoris 
munere fungi. 

Vgns. 17. Tu vero odisti disciplinam, eic. Disci- 
plina est affectuum modica perturbatio. 

Ύεας. 18. Et cum adulteris poriionem tuam pone- 
bas, eic. Portio nostra est cognitio Dei. Hanc autem 
cum adnlteris ponimus, cum illorum portionem as- 
sumimus, Adulterum hoc loco foruicatorem vocat, 
ei quibuslibet libidinibus deditum. 


* Rom, vii, 99, 20. ?' Joan. v, 22. 

(4) Ἐνταῦθα προδή.λως, etc. Codex  Coislinia- 
nus. 

2) Περὶ τῶν, etc. Catena Corderii. 

9) Πάντα Jéryet, etc. Codex Coisliuianus, οἱ 
sciede Grabii. 

(4) Ἀγαιρεῖ Qvcíac, etc. lidem mss. 


9 Matth. x, 99, 


Κυρίου παρά τε δυνάµεων λογιχῶν xal τῶν ἵερονρ- 
γούντων τὸ σωτήριον χήρυγµα, οἳ χαὶ συναγείρουσι 
Χριστῷ τοὺς ὁσίους αὐτοῦ: « οὓς προέγνω, qol, καὶ 
προώρισε΄ xai οὓς ἐχάλεσε, χαὶ ἐδιχαίωσεν' » ol πλη- 
ροῦσι τὴν Διαθήχην, οὗ δι αἱμάτων, ἀλλὰ ταῖς πνευ- 
ματιχαϊς θυσίἰαις. 

Tov αὐτοῦ. Ἐνταῦθα προδῄλως (1) τὸν Χριστὸν 
λέγει Ocóv. « Πᾶσαν » γὰρ « τὴν χρίσιν ἔδωχεν ὁ Πα- 
cho τῷ Yu. » 

Ovx ἐπὶ ταῖς θυσἰαις σου ἐλέγξω σε, x. «. E. 
Περὶ τῶν (3) μετὰ τὴν παρουσἰαν Χριστοῦ ἄάθετου- 
µένων παρὰ Ἰουδαίοις θνσιῶν ταῦτα ἁρμόσει προ- 
φητεύεσθαι. Ἡ οὐδὲ πονηρᾷ, φησ], διαθἐσει πρόσαγε 
ig ᾧ τὸν Κάῑν διήλεγξα. 

"Oti ἑμά ἐστι πάντα τὰ θηρία τοῦ ἁγροῦ, x. τ. &. 
Πάντα λέγει (5) εἶναι ὑπὸ τὴν πρόνοιαν τοῦ Θεοῦ. 
ε Οὐχὶ γὰρ δύο στρουθἰα τοῦ ἁσσαρίου πωλεῖται, 
καὶ ἓν ἐξ αὐτῶν οὗ πεσεῖται ἄνευ τοῦ Πατρός µου 
τοῦ ἐν τοῖς οὐρανοῖς», » 

M; φάγομαι χρέα ταύρων, ἢ αἷμα τράγων xto- 
μαι; X. τ. E. ᾽Αναιρεῖ θυσίας (4) αἰσθητάς' « θυσια » 
γὰρ «τῷ θεῷ πνεῦμα συντετριμμένον. » 


TQ δὲ ἁμαρτω.1ῷ αἶπεν ὁ θεός' "Ira τἰ σὺ διηγη 
τὰ δικαιώματά µου; x. τ. E. Οὐ µόνον (5), οἴμαι, τῷ 
ἁπλούστερον νοουμένῳ ἁμαρτωλῷ ταῦτα εἶπεν 6 θεὸς, 
ἀλλὰ xal τῷ λαῷ τῆς χατατομῆς. 'O δὲ ἁμαρτωλὸς 
διὰ μόνου στόματος ἀναλαμθάνει τὴν Διαθήχην τοῦ 


6 θεοῦ ' μισεῖ γοῦν παιδείαν καὶ τὰ ἐπιφερόμενα ἆμαρ- 


τάνων. Ἡ ἐπεὶ € ὁ abo οὗτος, φησὶ, τοῖς χείἰλεσί 
pe τιμᾷ. d δὲ χαρδία αὐτῶν πόῤῥω ἀπέχει ἀπ' 
ἐμοῦ. » Οἱ ἐκ περιτομῆς ἐμίσησαν παιδείαν ἓν τῇ 
ἐπιδημίᾳ Χριστοῦ, καὶ ἐκθεθλήχασιν εἰς τὰ ὀπίσω τοὺς 
διὰ Ἰησοῦ Χριστοῦ λόγους τοῦ θεοῦ' συνέδραµον δὲ τῷ 
χλέπτῃ χαὶ προδότη Ἰούδα, χαὶ μετὰ τῶν µοιχευόντων 
ξύλα xal λίθους ἔθηχαν ἑαντῶν τὴν μερίδα’ xaX πρὸς 
ἄλλους χαταλαλοῦσι τοῦ ἐξ ἐθνῶν ἁδελφοῦ αὐτῶν Xaov: 
ἀλλὰ χαὶ χατ αὐτῶν τῶν ὁμομητρίων, xax kx περιτομΏς 
πιστευόντων σχάνδαλα τιθέασι, βουλόμµενοι διαστρέ- 
φειν αὑτούς) διὰ ταῦτα ἐσίγησεν αὐτοῖς 6 θεός. Δέον 
δὲ αὐτοὺς εἶναι πρὺ ὀφθαλμῶν, ὁ δὲ ἐχδάλλει αὐτοὺς 
εἰς τὰ ὀπίσω. 

Tov αὐτοῦ. "ὍὋτι o3 δεῖ (6) ἁμαρτάνοντά τινα ἓν 


D διδασκάλου προχαθέζεσθαι τάξει. 


Σὺ δὲ ἐμίσησας παιδείαν, x. τ. E. Ἰαιδεία ἑστὶ 
(7) μετριοπάθεια παθῶν. 

Καὶ μετὰ uox τὴν μερίδα σου ὀτίθεις, x. 
τ. E. Ἡ μερὶς ἡμῶν (8) ἔστιν dj γνῶσις τοῦ θεοῦ. 
Ταύτην δὲ τίθεµεν μετά μοιχῶν, τὴν ἑχείνων ἆνα- 
λαμθάνοντες. Μοιχὸν ἐνταῦθα τὸν πόρνον χαλεῖ, xoi 
παντοῖον ἀχόλαστον. 


3? Psal. pr, 19. ** Matth. xv, 8. 


(8) Ob póror, etc. Catena Corderii. 

(6) "Οτι οὐ δεῖ, eic. Codex Coislinianus et sehe- 
de Gribii. 

(7) Παιδεία ἐστί, etc. lidem mss. 

(8) ΙΙ uépic "hir, etc. lidem mss. 
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ASI 


Ὑπέλαδες dvóplav, ὅτι ἔσομαί σοι ὅμοιος, x. à — Vkns. 21. Existimasti inique quod ero tui similis, 


t. E. Ὁμοίωσίς ἐστιν (9) ἡ διὰ τῶν ἀγαθῶν πράξεων 
μίμησις. Διόπερ οὐ τοῖς ἁμαρτάνουσιν, ἀλλὰ τοῖς 
κατορθοῦσιν ἐξομοιοῦται ὁ Κύριος. 

Μήποτε ἁρπάσῃ, καὶ οὐ uà ᾗ ὁ ῥυόμενος, x. 
τς. ἐ.'Αρπάζεται duy (10) παντελῶς ἐχπεσοῦσα θεοῦ. 

θυσία αἱνέσεως δοξάσει µε, x. τ. E. Ἐν τῇ 0v- 
σίᾳ (11), qnot, τῆς αἱνέσεως ὁδός ἐστι τῆς παρὰ 
Θεῷ σωτηρίας. θυσία δὲ αἰνέσεως δοξάσει ἡμῶν τὸν 
θεὸν, ὅτι οἱ βλέποντες τὰ χαλὰ ἡμῶν ἔργα δοξάσουσι 
τὸν Πατέρα ἡμῶν τὸν ἓν τοῖς οὐρανοῖς. Ἐν δὲ τούτοις 
ὄντων ἡμῶν, ἐστὶν dj ὁδὺς ἐν fi δείξει ἡμῖν ὁ θεὺς 
τὸ σωτήριον ἑαυτοῦ. 


YAAMOZ N'. 


(19) Ἐκ τῶν εἰς τὸν »' γαμὸν ἑξηγητικῶν ἐν 
μέρει τῆς χατὰ τὸν Οὐρίαν ἱστορίας τὴν ἀρχὴν 
ἀ λληγορήσας, ἐπιφέρει. 
Ei δέ τῳ βίαιον εἶναι δοχεῖ τὸ £x µέρους μὲν ἱστο- 


plav ἀλληγορῆσαι, μὴ ἑξομαλίσαι δὲ αὐτὴν, δῆλον 
ἔτι ταῦτα μὲν µάτην λελέξεται, ἄλλα δὲ εἰς τὸν τό- 
πον ζητητέον εἰ μὴ ἄρα ἐπὶ πλέον τις βασανίσας 
τὰ χατὰ τὸν τόπον, εὕροι πάντα ἁποχαταστῆσαι, 
xa τὰ περὶ τὸν ἀναιρεθέντα ἄνδρα, χαὶ τὴν δοχοῦσαν 
αὐτοῦ χρηστότητα μὴ βουλομένου εἰς τὸν οἴχον αὖ- 
τοῦ γενέσθαι χαὶ ἀναπαύεσθαι, τοῦ λαοῦ ἓν στρατο- 
πέδῳ τυγχάνοντος xal ἀγωνιῶντος. OUx οἶδα δὲ πῶς 
οἱ φεύγοντες τὴν ἐν τούτοις ἀλληγορίαν, xaX τὴν λέ- 
ξιν δι ἑαυτὴν ἀναγεγράφθαι νοµίζοντες, παραστή- 


etc. Similitudo est ea quae per bona opera fit imi- 
tatio. Quamobrem non peccatoribus, sed recte agen- 
tibus assimilatur Dominus. 

VgRs, 22. Nequando rapiat, et non sit qui eripiat, 
etc. Rapitur anima, quz? omnino a Deo excidit. 

Vrns. 25. Sacrificium laudis honorificabit me, etc. 
In sacrificio, inquit, laudis est apud Deum via 68 - 
lutis. Sacrificium autem; laudis honorificabit Deum 
nostrum, quia qui vident opera nostra bona, glori- 
flcabunt Patrem nostrum qui in ccelis est 53. Czete- 
rum dum in his versamur, adest nobis via, in qua 
ostendet nobis Deus salutare suum. 


PSALMUS L. 
Ex commentariis in psalmum L, postquam ez partc 

Principum historie Ὀτία allegorice exposuit, in- 

ert. 

Si cui autem violentum esse videtur, quod par- 
tem historiz allegorice exposuerim, nec eam xqua- 
biliter interpretatus sim, apertum est liec temere 
dictum iri, [ία veroin hunc locum inquirenda esse ; 
nisi forte qui hunc locum accuratissime perpende- 
rit, inveniat quomodo omnia conciliet , et liomici- 
dium, 794 eL eam qux in ipso videbatur, bonita- 
tem: noluit quippe domum suam adire ibique re- 
quiescere, dum populus in castris erat el militiam 
tolerabat, Sed nescio quomodo qui allegoricum in. 
his sensum nolunt admittere, εἰ dictionem propter 


σονται τῷ βουλήµατι τοῦ ἁγίου Πνεύματος πράγµατα (? se nudeque scriptam esse putant, assequentur vo- 


ἀναγραφῆς ἀξιώσαντος ' ἐφ᾽ oic οὗ µόνον ἀχολασία, 
ἀλλὰ xal ὠμότης xai ἀπανθρωπία χατηγορεῖται τοῦ 
Aavt6, τολμβσαντος εἰς τὸν Οὐρίαν πρᾶγμα ἀλλύτριον 
xai τοῦ τυχόντος ἤθους μετρίως βελτιωθέντος. Ἐγὼ 
ὃ) εἴποιμι ἂν, ὅτι, ὥσπερ al χρίσεις τοῦ θεοῦ µεγά- 
λαι χαὶ δυσδιἠγητοἰ εἰσι, δοχοῦσαι αἱτίαι τυγχάνειν 
τοῦ τὰς ἀπαιδεύτους πλανᾶσθαι φυχὰς, οὕτω χαὶ αἱ 
ΓΣ οαφαὶ αὐτοῦ µεγάλαι μὲν καὶ πεπληρωμµέναι νοη- 
µάτων εἰσὶν ἀποῤῥήτων xat μυστιχῶν xal δνσθεω- 
ῥήτων ' σφόδρα δὲ χαὶ δυσδιἠγητοί εἰσι, xaX αἰτίαι 
δοχοῦσι τοῦ τὰς ἀπαιδεύτους πλανᾶσθαι τῶν ἕτερο- 
δόξων φψυχὰς, ἀπερισχέπτως xal μετὰ προπετείας 
χατηγορούντων τοῦ Θεοῦ ἐξ ὧν οὗ νοοῦσι Γραφῶν, 
xai διὰ τοῦτο ἐχπιπτόντων ἐπὶ ἀναπλασμὸν ἄλλου 
θεοῦ. ᾿Ασφαλὲς οὖν «b περιµένειν τὴν ἑρμηνείαν τοῦ 
σαφηνιστοῦ Λόγου, xal ε τῆς kv µυστηρίῳ σοφίας 
ἀποχεχρυμμένης, ἣν οὐδεὶς τῶν ἀρχόντων τοῦ αἱῶνος 
τούτου ἔγνωχε, χατὰ ἀποχάλυψιν μυστηρίου χρόνοις 
αἰωνίοις σεσιγηµένου, » φανερωθέντος τοῖς ἁποστόλοις 
καὶ τοῖς ἐχείνοις παραπλησίοις, διά τε Γραφῶν προ- 
φητιχῶν xai τῆς Ὑενοµένης εἰς αὑτοὺυς ἐπιφανείας 
τοῦ Σωτῆρος. ἡμῶν Λόγου τοῦ «Ev ἀρχῇῃ πρὸς τὸν 
Θεόν. » 


'EAéncór µε,ό θεὸς, x. τ. k. Ἐλεεῖ δὲ τὴν φύ- 


9! Matth, v, 16... ?* E Cor. 15,7, 8; Rom. xvi, 25. 


(9) 'Opolocic ἐστιν, etc. lidem mss. 
10) ἉΑρπάζεται ψυχή, etc. lidem mss. 
11) Ἐν τῇ θυσίᾳ, etc. Càtena Corderii. 


luntatem sancti Spiritus, qui scriptione res eas di- 
gnas judicavit, in quibus non solum turpis libido, 
sed et credulitas et inhumanitas David coarguitur, 
qui ausus essel erga Uriam facinus alienissimun 
a quovis homine, vel mediocriter bonis moribus 
exculto. Ego autem dixerim, quemadmodum judicia 
Dei magna et inexplicabilia sunt, et videntur rudibus 
mentibus erroris causam dare, ita Dei Scripturas 
magnasquidem et arcanis abstrusisque ac difficillima 
considerationis sententiis refertas esse; sed οἱ dif- 
ficillimam habere explicationem, et videri rudes ac 
ineultos hzereticorum animos in errorem impulisse, 
qui inconsiderate et przcipiti temeritate Deum re- 
prehendunt ex iis quas non intelligunt, Scripturis, 


D indeque ad alium Deum fingendum prolabuntur. 


ltaque tutum est explanatoris Verbi interpretatio- 
nem exspectare, et « ejus qua in mysterio abscon- 
dita est, sapientie, quam nemo principum hujus 
s:*culi novit, secundum revelationem mysterii tem- 
poribus zeternis absconditi **, » declarati aposto. 
lis et eorum similibus per Scripturas propheticas, 
et Servatoris nostri Verbi , quod « erat in principio 
apud Deum **, » in ipsos exortum. 

Vgns. 2. Miserere mei, Deus, eic. Naturze miseretur, 


*! joan, 1, 4. 


(12) Exstat hoc fragmentum. PAilocalie capite 
prium. 
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qui naturam formavit multis morbis obnoxiam et A σιν (15) 6 πλάσας αὑτὴν πολυνοσοῦσαν τὸ ἁδρανές : 


imbecillem: peccati enim inventor mentem perturbat, 
adjutricem habens legem in membris carnis fero- 
cientem : ad Deum ergo accedendum est ; ab ipso 
cnim omnis fortitudo. Forsitan vero cum pravide- 
ret, fore ut Cliristus aliquando in terris illucesceret, 
et omne mundi peccatum auferret, misericordiam 
magnam merito hanc adeo insignem et illustrem 
gratiam appellat, Siquidem scriptum est, quod « om- 
nis iniquitas oppilabit os suum **, » Nam juxta 
Apostolum 33, « Deus qui justificat, quis est qui con- 
deinnet ? » 

VERs. 4. Amplius lava me,etc. Deletur iniquitas ejus 
qui non amplius inique agit; qui vero ampliuslavatur, 
isa peccato suo mundatur. Unius igitur operatio- 
nis est intelligentia diversa : siquidem illa sine lege, 
[ιο vero legis violationem significat ; rogat autem 
ut lianc eluat, is qui 4 prava affectione mundare 
potest. Rursus autem observa Christi inysterium ; 
virtus enim baptismatis, quie legalem superat ex- 
piationem , hujus quoque animx: mundationem 
efficit. 

"95 Vrns. 6. Tibi soli peccavi, etc.lgtud, « ut, » hoc 
loco non est reddilto causae : non enim ideo peccave- 
runt, ut justificaretur Deus in sermonibus suis. Merito 
autem Deus justificabatur, quod ipsi beneficiis affecti 
exsisterent ingrati. Quoniam cum Deus de penitentia 
disseruisset, dicendo se non velle mortem peccato- 
ris, sed ut magis convertatur el. vivat , prudenter 
pradictorum verborum mentionem fecit, idem effi- 
ciens ac si dicat : Quoniam si mibi poenitenti con- 
donaveris, et convertentis misertus fueris, justifica- 
beris in sermonibus tuis, ut qui verax demonstreris 
in promissis tuis; et in tempore retributionis me 
ex penitentia misericordiam consecutum in ime- 
dium adducens, juste judicabis cos qui non egerint 
poeuitentiam. 

Ejusdem. Cum agendo peceamus, tum hominibus, 
tin Deo peccamus ; cum vero mente delinquimus , 
J'eo soli peccamus. Vel pro eo id positum est : Tibi 
soli cognitum est peccatum. 

Vgns. 14. Redde mihi letitiam, etc. Cui. aliquid 
debetur, illi redditur : redditur ergo naturz rationali 
Ιστία salutaris Dei ; οἱ quispiritu principali confir- 
matus est, minime serviet peccato. Quemadmodum 
ε nisi Dominus zdificaverit domum, in vanum la- 
boraverunt qui zdificaut eam ?* ; » ita nisi Doini- 
nus creaverit in aliquo cor novum, non sufficit ad 
hoc libertas et virtus huniana. Primum autem cor 
mundum creatur, deinde in ipso spiritus rectus in- 
novatur in. visceribus, atque haec Spiritu sancto 
minime ablato. Deinde post duos spiritus, spiritu 
principali quis a Deo confirmalur, ut firmus οἱ in- 
concussus permaneat. 


** P331, cvi, 42. 


(105) Ε.εεῖ δὲ τὴν φύσιν, etc... Catena Corderii 
et Catena Barbari. 

(14) Too µηκέτι, etc. Catena Corderii. 

(15) Ov« alcziazixór, εἰς. Eadei, 


9! Rom. vii, 29. 


χατασείει γὰρ τὸν νοῦν ὁ τῆς ἁμαρτίας εὑρετὴῆς, auv- 
εργὸν ἔχων τὸν kv τοῖς µέλεσι τῆς σαρχὸς ἀγρ'αίνοντα 
vóp.ov * προσιτέον οὖν θεῷ; πᾶσα γὰρ ἰσχὺς rap! a5- 
του. Τάγχα δὲ καὶ προγνοὺς, ὅτι κατὰ χαιροὺς ἐπιλάμ- — 
wet τοῖς ἐπὶ ΥΏς ὁ Χριστὸς ἐξαλείδων πᾶσαν ἆμαρ- 
τίαν τοῦ χόσµου, ἔλεος µέγα «ty οὕτω λαμπρὰν ci- 
χότως χάριν χαλεῖ ' γέγραπτα! γὰρ ὅτι « πᾶσα ἆμαρ- 
τία ἐμφράξει τὸ στόµα αὐτῆς. » Κατὰ γὰρ τὸν ᾽Από- 
στολον, « 8ebo 6 διχαιῶν, τίς ὁ χαταχρίνων; » 


Ez π.Ίεῖον π.1Ὀνόν µε, x. τ. E. Τοῦ urxécc (14) 
ἀνομουντος Σξαλείφεται τὸ ἀνόμημα ὁ δὲ ἐπὶ πλεῖον 
πλυθεὶς καθαρίνεται ἀπὸ τῆς ἁμαρτίας αὑτοῦ. Κατὰ 


B μιᾶς τοίνυν ἑνεργείας ἐπίνοια διάφορος. Ἡ μὲν γὰρ 


χωρὶς νόµου, fj δὲ κατὰ νόµου παράθασιν δηλοϊ. Ai- 
τεῖ δὲ ταύτην ἐκπλῦναι τὸν χαθᾶραι δυνάµενον ἀπὸ 
της χείρονος ἔξεως. "Opa δὲ τοῦ Χριστοῦ πάλιν -ὃ 
μυστήριον’ τὴν γὰρ ἐν vópup χἀθαρσιν ἡ τοῦ βαπτί- 
cpazog ὑπερθαίνουσα δύναµις, χαὶ ταύτης τῆς «υ- 
Xs ἐργάζεται χάθαρσιν. 

Σοὶ uórqo ἧμαρτον, x. τ. E. Οὐκ αἰτιατικόν (15) 
ἐστι τούτο τὸ, « ὅπως ' » οὗ γὰρ διὰ τοῦτο ἡμάρτα- 
vov, ὅπως ἂν διχαιωθῇ ὁ θεὸς ἐν τοῖς λόγοις αὐτοῦ. 
Ἐδικαιοῦτο δὲ ὁ θεὸς εἰχότως ἀφ᾽ ὧν ἐχεῖνοι εὔεργε- 
τούµενοι ἡγνωμόνουν. Ὅτι. πολὺν τοῦ Θεοῦ τὸν περὶ 
µετανοίας λόγον πο,ησαµένου, ἐν τῷ λέγειν μὴ βού- 
λεσθαι τὸν θάνατον τοῦ ἁμαρτωλοῦ, ὡς τὸ ἐπιστρέ- 
Φειν, καὶ ὁᾖν αὐτὸν, σοφῶς τῶν προχειµένων ἑμντ- 
µόνευσε ῥημάτων κατασχευάζων. Ὅτι, ἐὰν ἐμοὶ 
μετανοοῦντι συγχωρἡτῃς, xat ἐπιστρέφοντι ἱλασθήσῃ. 
δικα,ωθήσῃ iv τοῖς λόγοις σου, ὡς ἀληθὲς ἁναδει- 
χθεὶς ταῖς σαῖς ὑποσχέτεσι xat Ev χαιρῷ τῆς ἆντα- 
ποδόσεως, ἐμὸ τὸν ἐχ µετανοίας ἐλεπθέντα εἰς µέσην 
παραγαγὼν, δικαίως κχρινεῖς τοὺς μὴ µετανοή- 
σαντας. 

Tcv αὐτοῦ. Κατ ἑνέργειαν (16) ἁμαρτάνοντες, 
καὶ ἀνθρώποις καὶ θεῷ ἁμαρτάνομεν ' χατὰ δὲ διά- 
νοιαν πλτμμελοῦντες θεῷ µόνῳ ἐξαμαρτάνομεν. ^H 
ἀντὶ τοῦ, Σοὶ µόνῳ ἔγνωσται τὸ ἡμαρττμένον. 

Ἀπόδος puoi τὴν áyaAAlacar, x. τ. E." Ὢ ὀρρε[λεταί 
τι (17), ἀποδίδοται' ἁἀποδίδοται οὖν τῇ λογιχῇ φύσει 
ἀγαλλίασις σωτηρίου θεοῦ * χαὶ ὁ τῷ ἡγεμονικῷ στη- 


p Ριξόµενος πνεύµατι οὐ δουλεύσει τῇ ἁμαρτίᾳ. Ὥσπερ 


« ἐὰν μὴ Κύριος οἰχοδομήσῃ οἶχον, εἰς μάτην ἑχοπία- 
σαν οἱ οἰκοδομοῦντες αὐτόν ' » οὕτως, ἐὰν μὴ ὁ θεὸς 
χτίσῃ χαρδίἰαν χαθαρὰν Ev τινι, οὦχ αὐτάρχης πρὸς 
τοῦτο προαἰρεσις xal δύναμις ἀνθρωπίντη. Πρῶτον 
δὲ χαρδία χτίκεται χαθαρὰ, cia ἐπὶ ταύτῃ εὐθὲς 
πνεῦμα ἐγχαινίζεται τοῖς ἐγχάτοις, xai ταῦτα μὴ 
ἀνταναιρεθέντος τοῦ ἁγίου Ηνεύματος. Εἶτα μετὰ 
620 πνεύματα πνεύματι ἡγεμονιχῷ τις ὑπὸ θεοῦ στη- 
ρίσετσι. ἵνα ἑδραῖός τις καὶ ἄσειστος T. 


26 Psal. cxxvi, 4. 


(16) Κατ évépyeiav, cic. Scheda Grabii, codex 
Coislinianus, et Catena Barbari. 


(17) "Q czelAecal τι, etc. Catena Corderii. 


YAAMOZ ΝΑ’. 

Τί ἐγκαυχᾷ ἐν καχἰᾳ ὁ Óvracóc ἀνομίαν, x. τ. 
b. « Ὁ χαυχώµενος (18), φησὶν Απόστολος, iv Ku- 
ρίῳ καυχάσθω. » 

ToU αὐτοῦ. Οὐχ εἶπεν (19) ὄνομα μέσον, ἑμφαῖνον 
τὸ φαῦλον. Οὐ γὰρ εἶπε, « Τί xavyd; » ἀλλὰ, « Τί 
ἐγχαυχᾷ: » οὐδέποτε δὲ ἐν ἀγαθῷ λέγεται τὸ « ἔγχαν- 
χᾶσθαι; » ἁλλ᾽ εἴ τις ἁμαρτάνει, ἐγχαυχᾶται. Δύναται 
δὲ xal πρὸς τὸν Σαοὺλ ὁ λόγος εἰρῆσθαι. 

ToU αὐτοῦ. Ei. ἔστι δυνατὸς (20) ἐν ἀνομίᾳ, ἔστι 
xa ἀδύνατος ἐν ἀνομίᾳ. Καὶ ὁ μὲν δυνατὸς Ev ἀνο- 
pla. ἀδύνατος ἐν δικαιοσύνη’ ὁ δὲ ἀδύνατος Ev ἀνομίᾳ 
δυνατὸς ἐν δικαιοσύνῃ. 

Tov αὐτοῦ. Φαῦλον μὲν (21) τὸ «ἐγχαυχᾶσθαιρ 
μέσον δὲ τὸ « χαυχᾶσθαι.» ὍὉ μὲν ἀδύνατος xal ἄτονος 
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PSALMUS LI. 

Vkns. 5. Quid gloriaris in malitia, qui potens es 
in iniquitate ? etc. « Qui gloriatur, inquit Aposto- 
lus 21 in Domino glorietur. » 

Ejusdem. Non dixit nomen aliquod medium, quod 
pravitatem declaret. Non enim dixit, Τί χανχᾷ; 
sed, Τί ἐγχαυχᾶ ; nunquam vero τὸ ἐγχαυχᾶσθαι in 
bonam partem dicitur, sed si quis peccat, ἔγχαυ- 
χᾶται. Potest etiam hioc contra Saul dietum esse. 

Ejusdem. Si poteus est in iniquitate, est ctiam 
impotens in iniquitate. Qui potens est in iniquitate, 
impotens est in justitia; qui autem impotens es! iu 
iniquitate, potens est in justitia. 

Ejusdem. 1n malam partem ponitur ἐγχαυχᾶ- 
σθαι, 726 indifferenter autem dicitur χαυχᾶσθαι. 


χαὶ ὀλίγος ἐν καχίᾳ, πλεονάζοντος αὐτῷ τοῦ χρείττονος Ὦ Qui nullas aut fere nullas et exiguas ad malitiam 


τρόπου, ὡς ἁσθενέστερος iv xaxía, ἐγχαλύφαιτο 
ἁμαρτάνων, xal ὑπὸ τῆς συνειδήσεως χεντούμενος, 
μετανοῄσειεν ἄν ὁ δὲ δυνατὸς tv χαχίᾳ τυφοῦται Ev 
αὐτῇ, xat ἐγκαυχᾶται, ὡς ἐπὶ µεγάλῳ χατορθώματι 
σεμνυνόµενος. Ἐν πάση δὲ ἡμέρᾳ διδασχόµενός τις 
τὸν θεῖον λόγον, ἐὰν ἁμαρτάνῃ, καὶ λογίζεται ὅλην τὴν 
ἡμέραν. "H τὸ, ἡμέραν, φανέρωσιν δηλοῖ, f) ὅλον τὸν 
χρόνον, xa0' ὃν ἀνομεῖ. 


"OJur τὴ ἡμέραν ἁδικίαν ἑ.λογέσατο ἡ TÀocod 
σου ὡσεὶ ξυρὸν ἠχογημένον ἐποίησας δόλον, x. 
τ. E. Τὸ λογιζόµενον (22), τὸ ἡγεμονιχὸν, xaX fj χαρ- 
δία, οὐχ tj γλῶσσα tou Δωὴχ ἁδιχίαν ἑλογίσατο. Τὸ 
δὲ, ἑλογίσατο, ἤτουν ἀδίχους λογισμοὺς, ἐπεὶ « ἐν στό- 


ματι μωρῶν ἡ χαρδία αὐτῶν, » διὰ τοῦτο fj voca C 


τοῦ Δωὴκ ἐφθέγξατο' οὗ γὰρ αὐτὴ ἡ λογιζοµένη, ἀλλ' 
Ἡ τοῖς λογισμοῖς ἐξυπηρετουμένη. 

Ἡγάπησας κακίαν ὑπὲρ ἀγαθωσύγὴῇ», x. τ. ἑ. 
Eiclv οἱ ὡσπερεὶ (25) τὰ ἑναντία ἀγαπῶντες' τῷ µή- 
ποτε πάντη ἀναχεῖσθαι ἀρετῇ., µήτε ὅλῃ χαχίᾳ προσ- 
έχειν ἐθέλειν ' τούτων οἱ μὲν φαυλότεροι καχἰαν μᾶλ- 
Aoy ἀγαπῶσιν f| ἀρετὴν * οἱ δὲ ἀνάπαλιν. 


Ἠγάπησας πάντα ῥήματα χαταποντισμοῦ, x. 
τ. ἐ. Ῥήματα χαταποντισμοῦ (24), διαθάλλων τὸν 
Δανῖὸ, Ἰγάπησεν ὁ Δωήχ. 

Διὰ τοῦτο ὁ θεὺς καθέΊοι σε εἰς τέλος. ἐκτί.ῖαι 
σε xal μεταγαστεύσαι σε ἀπὸ σχηνώµατος, xal 
τὸ ῥίζωμά σου ἐκ γῆς ζώντων, κ. τ. &. Ὁ χαθαι- 
piv (25) τὰ μοχθηρὰ οἰχοδομήματα Geb; χαθαιρεῖ 
τὸν Act, Ἠτοι τῷ μηδὲ τὸν τοῖχον τῆς οἰχοδομίας 
αὐτοῦ καταλιπεῖν τὸ πᾶν xal ἐξ ὅλων οἰχοδομεῖσθαι 
χαχῶς ?| ἐπεὶ οἱ χείρὺς τελευταῖοι οἰκοδομοῦνται, 
χάχιστος δέ ἑπτιν ὁ Aobx, Σγγὺς τοῦ τὸν ἔσχατον by- 
0ρὸν χαταργεῖσθαι τὸν θάνατον, ἐπὶ τῷ τέλει καθαι- 
ρεθῄσεται. El δὲ τὸ ῥίζωμα Ἰδουμαίου Δωὴκ ἐχτίλ- 
λεται Ex γῆς ζώντων, ἐχεῖ πεφύτευτο. 

1] Cor. 1, οἱ. ** Eccli. xxi, 29. 


. (48) 'O xavxoperoc, ete. Codex primus Coisli- 
nianus. 

(19) Οὐκ εἶπεν, ctc. Catena Corderii. 

(20) Ei ἔστι δυνατός, etc. Codex Coislinianus 
prions, 

(21) &«v.lor. μέν, ec. Coisliniauus secundus. 


vires habet ob bonorum morum pr:estantiam, tan- 
«quam in malitia imbecillior, si peccat, abscondit 
se, el stimulis consclenti: agitatus, resipiscet. Qui 
autem potens esL in malitia, in ipsa obcascatur et 
gloriatur, ac quasi de przclaro facinore sese ex- 
tollit. Qui vero tota die discit verbum Dei, is, si 
peccat, etiam cogitat tota die. Hoc loco diei nomine 
vel manifestatio significatur, vel omne tempus, per 
quod peccat, 

Vyns. 4. Tota die injustitiam cogitavit lingua tua : 
sicut novacula acuta fecisti dolum, etc. Wationabilia 
et precipua mentis pars, et cor, non lingua Doeg 
injustitiam cogitavit. Quod autem dicitur, cogitavit, 
hoc est, quoniam « iu ore stultorum cor eorum 
est 55, » propterea lingua Doeg iniquas cogitationes 
elocuta est. Non enim ipsa cogitabat, sed cogitatio- 
nibus exprimendis inserviebat. 

Vegns. 5. Dilexisti malitiam. super. benignitutem, 
etc. Sunt quiquodammodo contraria diligunt ; quod 
neque omnino virtuti adhasreant, neque penitus 
malitize seaddicere velint : quorum quidem deteriores, 
malitiam magis quam virtutem amant; alii vero 
econtrario. 

Vgns. 6. Dilexisti omnia verba precipitátionis, elc. 
Verba przcipitationis dilexit Doeg, quando Davidem 
vraduxit. 

γεβ». 7. Propterea Deus ἀενίτιαί te in. finem, 
evellat te, et emigret te de tabernaculo, et radicem 
tuam de terra vicentium, etc. Qui improba zdificia 
destruit Deus, destruit Doeg, vel cum inurum zdifi- 
cii ejus omnei et ex integro non sinit :edificari male ; 
vel quoniam improbi ultimi zdiflcantur, improbissi- 
mus autem est Doeg, haud secus ac ultiuus iniumi- 
cus destruetur mora in fiue destruetur. Si vero 
radix Iduinai Doeg evellitur de terra viventium, ibi 
plautata erat. 


(32) Τὺ «Ἰογιζόμενον, ete, ldem. 

(25) Εἰσὶν ol ὥσπερ, etc. Catena Corderii, 

(24) 'Pijpaca xataxorticqob, ec. Eadem Catena. 

(25) 'O καθαιρῶν, cic. Codex Coisliniauus «e 
cuudus. 
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Σε». 9. Fcce homo qui non posuit Deum adjuto- A 


rem suum, sed. speravit in. multitudine divitiarum 
suarum, elc. Forte dives factus est ex inulis spuriis 
animalibus, quibus ipsum prafecerat Saul. 


VgRs. 10. Ego aulem sicut. oliva fructifera in 
domo Dei, eic. « Fructus spiritus est gaudium, pax, 
charitas, patientia **, » etc. Hunc igitur fructum 
cum in se haberet sanctus, dicebat * « Ego autein 
sicut oliva fructifera. » Oliva autem fructiferz 
comparat seipsum, quoniam dominante in ipso 
cleemosyna, relique sequebantur virtutes. Sic Job 
fortem dicimus, et Joscph "7497 continentem, et re- 
liquos a dominante virtute nominamus. 


Vgns.. 41. Exspectabo nomen (uum, quoniam B 


bonum est in conspeciu sanctorum tuorum, etc. 
Quemadmodum quod natura bonum est, quale est, 
tale sauo gustui videtur, sic et nomen Dei sanctis. 


PSALMUS ΙΙ. 

Vgns. 1. Dixit insipiens in corde suo, etc. Cogitat 
quidem insipiens, nou esse Deum, idque idcirco in 
corde dixit; non profitetur autem ore, propter 
bominum timorem. Vel populus insipiens , qui 
Christum negat esse Deum, juxta priorem de insi- 
piente illo expositionem, non ore, scd corde fertur 
dicere, non esse Deum. 


EX ORIGENE 


{100 


Ἰδοὺ ἄνθρωπος, ὃς obx ἔθετο τὸν 850v βοηθὸν 
αὐτοῦ, ἆ 1.1 ἐπή.ῖπισεν ἐπὶ τὸ π.ἱῆθος τοῦ xAov- 
του αὐτοῦ, x. τ. ἐ. Μήποτε ἀπὸ (26) τῶν ἡμιόνων, 
νόθου ζώου, ἐπλούτει, ἐφ᾽ ὧν ὃν ὑπὸ Σαοὺλ χατα- 
στάς. 

ἘΕγὼ δὲ ὡσεὶ ἑλαία χατάκαρπος ày τῷ olxq τοῦ 
θεοῦ, x. v. à. «Ὁ χαρπὺς (21) τοῦ πνεύματός στι 
yap, εἰρήνη, ἀγάπη, µαχροθυµία, » x. v. £. Τοῦτον 
τοίνυν τὸν χαρπὸν ἔχων Ev ἑαυτῷ ὁ ἅγιος ἔλεγεν ' 
€ Ἐγὼ δὲ ὡσεὶ ἑλαία χατάχαρπος. » Ἐλαίᾳ δὲ χατα- 
χάρπῳ ὁμοιοῖ ἑαυτὸν, ἐπειδὴ ἑλεημοσύνης ἐπιχρατού- 
σης iv αὐτῷ, ἀχολούθως εἴποντο αἱ λοιπαὶ ἀρεταί. 
Οὕτω τὸν Ἰὼδ ἀνδρεῖόν qapev, xat τὸν Ἰωσὴφ σώ- 
Φρονα, xa τοὺς λοιποὺς ἀπὸ τῆς ἐπιχρατούσης ἀρε- 
τῆς ὀνομάζοντες αὐτούς. 

"Yxopevo τὸ ὄνομά σου, ὅτι χρηστὸν ἑναντίον' 
τῶν ὁσίωνσου, x. t. k. Ὥσπερ τὸ φύσει (28) χρηστὸν, 
ὁποῖόν ἐστι, τοιοῦτον ἐπὶ τῇ ὑγιαινούσῃ φύσει φαί- 
νεται, οὕτω xal τὸ ὄνομα τοῦ θεοῦ τοῖς ὁσίοις. 


ΨΑΛΜΟΣ ΝΡΕ’. 

Εἶπεν ἄφρων ἐν καρδἰᾳ αὐτοῦ, x. *. E. Φρονεῖ 
μὲν (29) 6 ἄφρων, ὅτι οὐκ ἔστι θεὺς , διὰ τοῦτο ἓν 
χαρδίᾳ εἶπεν, οὐχ ὁμολοχεῖ δὲ τῷ στόµατι διὰ τὸν 
τῶν ἀνθρώπων φόθον. "H ἄφρων ὁ λαὸς, ὃς ἀρνεῖται 
Χριστὸν εἶναι θεὸν, ὡς πρὸς τὴν προτέραν ἐχδοχὴν 
περὶ ἄφρονος, οὐ στόµατι, ἀλλὰ xapbla λέγεσθαι, 
μὴ εἶναι θεὸν , φέρεται. 


Vgns. 2. Non est qui faciat bonum, etc. Etiam C. Οὐκ ἔστι ποιῶν ἀγαθὸν, x. τ. £. Καὶ ὁ Σωτὴρ 


Salvator dicentem : « Quid faciendo vitam eternam 
possidebo? » erudiens ait: « Quid me dicis bo- 
num **? » Sciebat enim non essc qui faciat bonum. 
Fortasse vero quia lex umbram habet futurorum 
bonorum *!, non est in hac vita qui faciat bonum, 
sed tantum umbram boni. Et quianon est qui 
faciat bonum, increpatur is qui dixit : « Quid me 
dicis bonum ? | 

V£gRs. 5,0, Qui devorant plebem meam ut cibum 
panis, Deum non invocaverunt, etc. Si quis devorat 
aliquem ex iis qui Dei sunt, is licet dicat Deum a 
se invocari, ipsum non invocare arguitur. « Omnis 
enim qui invocaverit nomen Domini, salvus erit **.» 


Vgns. 6. Quoniam Deus dissipavit ossa eorum qui D 


hominibus placent, eic. Non si quis hominibus 
placet, humanz gratilx captator est. Imo si quis sibi 


? Galat. v, 92. * Luc. xvin, 18. ** Hebr. x, 14. 


(20) Μήποτε ἀπό, ete. Idem. 

(27) 'Ο καρπός, etc. Schede Grabii. 

(28) "Doxep có φύσει, etc. Codex Coislinianus 
secundus. 

(839) Φρογεῖ uév, etc. Catena Corderii. 

(90) Καὶ ὁ Σωτήρ, etc. Eadem. 

(51) Εἴτις ἐσθίει, etc. Codex Coislinianus secun- 


us. 

(32) Oóx sl tic ἀγθρώποις, etc. ldem codex. 
Porro liunclocum si nou ad verbum, certe ad sensum 
transtulit Hilarius, Tractat. in psalmum Ln, pas. 90. 
« Ex Dco magis quam in contumeliam Dei, hoimini- 
bus est placendum, ut per divina instituta. et pro- 
bitatem (idelis vitae innocentiaque placeaiur. Caete- 
run placere tantum hominibus vclle, Deo est dis- 


(90) τὸν εἰπόντα, « Τί ποιῄσας ζωὴν αἰώνιον xAnpo- 
νοµήσω; » νουθετῶν φησι’ « TU µε λέχεις ἀγαθόν ; » 
δει γὰρ, ὅτι οὐχ ἔστι ποιῶν ἀγαθόν. Τάχα δὲ ἐπεὶ ὁ 
νόμος σχιὰν ἔχει τῶν µελλόντων ἀγαθῶν , οὐχ. ἔστιν 
ἐν τῷ βίῳ ποιῶν ἀγαθὸν , ἀλλ' f, ἄρα σχιὰν ἀγαθου. 
Καὶ ἐπεὶ οὐχ ἔστι ποιῶν ἀγαθὸν , ἀπιτιμᾶται ὁ εἰπὼν, 
« Tl µε λέγεις ἀγαθόν; » 


Οἱ κατεσθίοντες τὸν Aaór µου βρώσει ἄρτου, 
τὸν Θεὸν οὐκ ἐπεχα.έσαντο, κ. v. ἑ. E! τις ἐσθίει 
(91) τινὰ τῶν ἀπὸ τοῦ λαοῦ τοῦ Θεοῦ, ἐχεῖνος xiv 
λέγῃ ἐπιχαλεῖσθαι τὸν Θεὸν, ἐλέγχεται μὴ ἔπιχα- 
λούμενος αὑτόν. « Πᾶς γὰρ ὃς ἐπιχαλέσηται τὸ ὄνομα 
Κυρίου, σωθήσεται. » 

"Οτι ὁ θεὸς διεσκόρπισεν ὀστᾶ ἀνθρωπαρέσχων, 
X. t. ἑ. Οὐχ eU τις ἀνβρώποις (52) ἀρέσχει, ἀνθρω- 
πἀρεσχός ἁστιν * ἀλλὰ καὶ προθέμενός τις ἀνθρώ- 


*3 ftom. x, 19. 


licere. Non avocat autem ab hominum gratia 
us justorum mentes et fidelium rationabilem 
sanctitatem. Et audiamus eum per Paulum loquen- 
tem : Sine offensione estote Judeis et. Graecis, et 
Ecclesie Dei, sicuti et ego omnia omnibus placeo, 
non quarens quod mihi utile sit, sed quod multorum 
est, ut salveniur. Hoc est non. hominibus sed Deo 
lacere, cum per id quod Deo placetur, et bomini» 
bus sit placendum. Ex causa enim placendi Deo, 
causa etiam bominibus probabilis (it placendi. Cz- 
terum studium, quod ut honiinibus tautum placea- 
tur impenditur, ad id quod Deo placendum est, uon 
refertur : quia tantum eorum causa quibus place- 
tur adhibetur, » etc. 
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mot, Éc0" ὅτε ἀρέσχειν, χαθηχόντως αὐτὸ ποιῄῆσει, Α proponit hominibus interdum placere, jure illud 


καὶ οὐκ ἀνθρωπάρεσχος ἔσται. 'O γοῦν Παῦλός φη- 
σιν’ε ᾿Απρόσχοποι xa Ἰουδαίοις γίνεσθε χαὶ τῇ Ἐκ- 
κλησίᾳ τοῦ θεοῦ, χαθὼς χκἀγὼ πάντα πᾶσιν ἀρέσχω, 
μὴ ζητῶν τὸ ἑμαντοῦ συμφέρον , ἀλλὰ τὸ τῶν πολ. 
λῶν, ἵνα σωθῶσιν. » 'AXX εἴ τις προτίθεται οὐδὲν 
ἄλλο f] ἀνθρώποις ἀρέσχειν, f) μᾶλλον ἀνθρώποις 7) 
Θεῷ' χαὶ ἐπίστς ἀνθρώποις xaX Θεῷ, δέον μόνον 
θεῷ ' ὥστς δι) ἐχεῖνον γίνεσθαι καὶ τὸ, ἀνθρώποις' 
ὅτε τοῦτο ποιεῖν αἱρεῖ λόγος , &xelvog ἀνθρωπάρεσχος 
ἔσται. Act δὲ ἐπί τινων σχοπῄσαντα, ὅτι οὐχ οἷόν τε 
τόδε τι διαπράξαντα f| εἰπόντα , καὶ θεῷ xa ἀνθρώ- 
mot; ἀρέσαι, χαταφρονῆσαι μὲν τοῦ ἀρέσαι τοῖς ἀν- 
θρώποις , ἑλέσθαι δὲ τὸ ἀρέσαι τῷ θεῷ. 

Τίς δώσει ἐκ Σιὼν (65) τὸ σωτήριον τοῦ 


faciet, nec humanz gratiae captator erit. Quamob- 
rem Paulus dicit : « Sine offensione estote et Ju- 
d»is et Ecclesi: Dei : sicut et ego per omnia om- 
nibus placeo , non quxrens quod mihi utile est, sed 
quod multis, ut salvi flant **.» Sed si quis nihil 
aliud sibi proponit, quam hominibus placere, vel 
magis hominibus quam Deo, vel :&:que liominibus ac 
Deo placere, cuum soli Deo placere, nec nisi propter 
ipsum humanam gratiam captare debeat, iste huina- 
η. gratix captator 798 crit, Qui autem cousidera- 
verit interdum fleri non posse ut hac vel illa faciens 
aut dicens, Deo simul et hominibus placeat, necesse est 
ut hominibus placere negligat, et eligat Deo placere. 

Vgns. 7. Quis dabit ez Sion salutare Israel ? etc. 


Ἱσραή.; x. τ. E. « ξει ἐκ Σιὼν ὁ ῥυόμενος, καὶ B q Veniet ex Sion Salvator οἱ avertet impietates 35 


ἁποστρέψει ἁἀσεθείας ἀπὸ Ἰαχώδ. » ᾽Αλλὰ xal ταῖς 
ἤδη αἰχμαλωτισθείσαις δέχα  υλαῖς δώσει σωττρἰαν 
xai ἐπάνοδον. ᾽Αλλὰ «lg δώσει τὸν Χριστὺν ἰδεῖν τὸ 
τοῦ νοητοῦ Ἰσραὴϐλ σωτήριον 


ἩΨΑΛΜΟΣ NI'. 
0 θεὸς, ἐν τῷ ὀνόματί σου σῶσόν µε, x. τ. E. 


Εὐχεται (04) ἕως τοῦ, ε ἑνώπιον αὐτῶν. » Εἶτα 


ἑνεστηχυίας αὐτῷ βοηθείας αἰσθόμενος, οἱονεὶ δεί- 
Χνυσιν αὐτὴν Ev τῷ « 
τῷ ἑξῆς xal τῷ μετ) αὐτόν. Εἶτα περί τινων εὔχεται 
ἐντυγχάνειν, ἐπαγγελλόμενος ἑἐχούσιον ἐπὶ τούτφ 
θυσίαν. Εἰτ᾽ εὐχαριστεῖ ἀνταποδοτιχῶς τῶν εἰρημέ- 
νων ἐν τῇ εὐχῇ xal ἐντεύξει ' xal πρὸς τὸ, ε Ἐν τῇ 


ἀληθείᾳ σου ἑἐξολόθρευσον αὐτοὺς, » ἀνταποδίδωσιν' (c gratiarum. actiouem | rependit, 


« "Ev τοῖς ἐχθροῖς µου ἐπεῖδεν ὁ ὀφθαλμός µην. » 


Ιδοὺ yàp ὁ θεὺς βοηθεῖ uoc, κ. *. E. Αἴσθεται 
εἰσαχουσθεὶς (35) xaX λέγει ταῦτα διὰ μέσου τῶν πρὸς 
Θεὸν συναρθέντων’ "Av οὕτως χκραταιοὶ « ἐφήτησαν τὴν 
Ψυχήν µου, xaX οὐ προέθεντο τὸν θεὸν ἑνώπιον αὐτῶν, 
ἐν τῇ ἀληθείχ σου ἐξολόθρευσον αὐτούς. » Βοηθὺν δὲ 
ἔχειν ὁμολογεῖ τάχα τὸν Πατέρα χαὶ Κύριον ἀντιλαμ- 
ῥανόμενον τῆς φυχῆς αὐτοῦ, ἵνα εἴπῃ τὸν Υἱὸν , ὃς 
ἁποστρέψει τὰ xaxà τοῖς ἐχθροῖς µου. "A γὰρ ἑπά- 
vet pot βεθούληνται χαχωτιχὰ, ταῦτα πρὸς αὐτοὺς 
ἀναστρέγει, οὕτω τοῦ θεοῦ κχρίνοντος. Τούτῳ συν- 
άδει τὸ, « Ποιῄσατε αὐτὴν, ὃν τρόπον ἑποιῄσατε τὸν 
πλούσιον.» Καὶ τούτων, φησὶ, συµθεθηχότων αὖ - 


Ἰδοὺ ὁ θεὸς βοηθεῖ µοι, » xat 


Jacob **. » Quin et in captivitatem abactis decem 
tribubus dabit salutem et reditum. Sed quis dabit 
videre Christum spiritalis Israel Salvatorem ? 


PSALMUS Lll. 

Vens. 3. Deus, in nomine tuo salvum me fac, etc. 
Precatur usque ad illa verba : « Ante. conspectum 
suum. » Deiude adveniens sibi auxilium sentiens, 
quodammodo ostendit illud his verbis : « Ecce 
Deus adjuvat me, » et sequentibus duobus versiculis. 
Postea quzdam precatur sibi obtingere, pro illisque 
promittit voluntarium sacrificium. Tandeni pro illis 
quie in oratione et obsecratioue dicta sunt, mutuam 
et ad illud : « [n 
veritate tua disperde illos, » respicit dicens : « Su- 
per initnicos meos despexit oculus ineus. » 

Vgns. 6. Ecce euim Deus adjuvat me , etc. Exau- 
ditum se esse sentit, et lizc dicit in medio eorum 
qui Deo adlierent : Si adeo fortes « quisierunt ani- 
inam meam, uec proposuerunt Deum ante conspe- 
ctum suum , in veritate tua disperde illos. » Adju- 
torem autem habere se confitetur fortasse Patrem, 
et Dominum susceptorem animx sme, ut dieat 
Filium, qui mala avertet inimicis meis. Qux» enim 
mala inferre mili voluerunt, lixc ad illos avertet, 
Deo ita judicante. Πίο consonat illud : « Facite 
illam, quemadmodum fecistis divitem.» Et hzc, 
inquit, cum acciderint, spoutanea mente ad gratia- 


θαιρέτῳ γνώµη ἐπ᾽ εὐχαριστίαν ἐρχόμενος, ἔχου- D rum actionem veniens , voluntarie sacrificabo tibi. 


σίως θύσω σοι. 

ἘΕξομο.ογήσομαι τῷ ὀνόματί eov, Κύριε, x 
τ. £. Εὐχαριστεῖ (36), πρὸς τὸ « Ἐν τῷ ὀνόματί σου 
σῶσόν µε, » ἀποδιδοὺς τὸ, « Ἐξομολογήσομαι τῷ óvó- 
µατί σου. » Καὶ πρὸς τὸ, « ᾽Αλλότριοι ἑπανέστησαν 
ἐπ ἐμὲ, » τὸ, « Ἐκ πάσης θλίφεως ἐῤῥύσω µε, xal 
ky τοῖς ἐχθροῖς µο» ἐπεῖδεν ὁ ὀφθαλμός µου. » 'Ava- 
05v τὸ τὰ τέως μὴ ὁρώμενα ἐχθρὰ ἡμῶν, ἂν ἔτι λαν- 
θάνωνται ἡμᾶς, fn ποτὲ θεωρηθῆναι , καθὸ ἐχθρά 
ἐστι, Ποίου δὲ ὀφθαλμοῦ χαὶ τοῦτο ἔργον ἐστὶν ἢ τοῦ 

* | Cor. x, 32, 55. Rom. x1, 90. 


(33) Ἡξει ἐκ Σιών, εἰς. Codex Coisliuianus. 
(54) Εὔξεται, ctc. Codex. Coislinianus secundus. 


Vrns. 8. Confitebor nomini t«o, Domine, etc. 
Gratiarum aetiones refert, ad illud, « lu. noinine 
tuo salvum me fac, » rependens istud : « Confitebor 
nomini tno; » et ad. illud, « Alieni insurrexertuut 
adversum me,» istud : « Ex omni tribulatione 
eripuisti me, et super inimicos meos despexit ocu- 
lus meus. » Bonum est ea qua hactenus nobis 
insciis non videbantur inimica, jam tandem per- 
spceta esse quatenus inimica sunt. Cujus autem alte» 


(55) Αἴσβεται εἰσακουσθείς, ete. Idem. 
(56) Εὐχαριστεῖ, etc. Idem. 
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rius oculi illud opus est, quam perspicacis et idonei A διορατικοῦ xai ἰχανοῦ βλέπειν τὸ eov; 'O δὲ uh 


aj videndum quod amicum est? Qui vero non per- 
spicax est oculus, deceptus, et perperam aspiciens, 
jiaimicum ut amicum videbit, et amicum ut inimi- 
cum. 


499 PSALMUS LIV. 

VgRs. 9. Exaudi, Deus, orationem meum, etc. 
Nemo eorum qui peccant, presertim peccati tem- 
pore, velitsibi virum religiosum attendere, quanto 
mínus Deum. Si intellexeris istud : « Auribus per- 
cipite, omnes qui habitatis orbem *5, » deserta verbi 
maliti:e loca deserens, venisti in orbem habitatum, 
εἰ veniens habitasti in 60. Atque audiens oracula 
Dei, dic: « Auribus percipe, Deus, orationem 
meam; » et auribus percipiet, nec insuper te depre- 
cantem despiciet. Aude, tanquam minime despectui 
habendus, dicere : « Et. ne despexeris deprecatio- 
nem meam.» Quinimo si Deo attenderis, ipsi 
confidens, dicistud : « Intende mihi ; » atque insu- 
per si ipsum audieris , exaudiet te. 5i vero etiam, 
ut Apostolus per cominiserationem lugeus, fleveris 
cum flentibus *, et gemueris in boc tabernaculo 
aggravatus, dicito illud : « Contristatus sum, » etc. 

VEgRs. 9. Contrisiatus sum in exercitatione mea, 
etc. Vel exercitationem hoc loco orationem signifl- 
cat ; ut etiam in ÀÁnna : « Ex multitudine exercita- 
onis mes extabui ".» Et quacunque przter 
reciam rationem vel facimus vel dicimus, exerci- 
tatio est; sicut etiam illa qux temere effutimus. 
Seipsum ergo condemnat, quod. couturbatus fuerit 
atque animi tranquillitatem amiserit « 4 voce ini- 
mici et a tribulatione peccatoris.» Confltetur igitur 
Propheta, ut. doceat nos confiteri, persenam no- 
Blran assumens. 

Vgns. 4. Et conturbatus sum a voce inimici et a 
tribulatione peccatoris : quoniam declinaverunt in 
me iniquilatem , et in. ira mulesti erant. mihi, etc. 
Christo liberante homines ab adversariis potestati- 
bus, vox peccatoris diaboli excitantis subditas sibi 
virtutes contra Salvatorem, iu causa fuit. cur illie 
adversus eum iniquitatem declinarent et in ira mo- 
lest ipsi essent, ita ut cor Jesu turbaretur in ipso, 
et formido mortis caderet super illum, timore et 
tremore venienlibus super illum, et caligine ipsum 
operiente. 

VERS. 9, Cor meum conturbatum est in. me, elc. 
"Habet quid simile illud, « Cor meum conturbatum 
est in me, » isti : « Ad meipsum aninia mea contur- 
bata est *5. » Caeterum etiam mortein exspectanti a 
pravo quodam spiritu timor injicitur; qui cum 
vellet operari in illo qui hunc psalmum  dictabat, 
irruit iu eum, sed non omuino effecit quod volebat. 
Slmiliter quoque dices de timore ac tremore super 


*5 Psal. xcvi, 2... Rom. xi, 15... 3 I Reg. 


91! ϱὐδεὶς τῶν, etc. Catena Corderii. 
98) *H d&oAsc y (av, eic. Eadem. 
(99) Χριστοῦ ἀποσπῶντος, ett Codex. Coi.li- 


διορατιχὸς 00a p, , ἁπατώμενος xal παρορῶν, τὸ 
ἐχθρὸν ὡς φίλον βλέφετα:, xol τὸ φίλον ὡς ἐχθρόν. 


VAAMOZ NA. 

'Erorticut,ó θεὸς, τὴν προσευχἠν pov, x. ^. É. 
υὐδεὶς τῶν (57) ἁμαρτανόντων, μάλιστα παρὰ τὸν cn; 
ἁμαρτίας χαιρὸν , θέλοι ἂν ἵνα προσέχη αὐτῷ àvbp 
σεθάσµιος, πόσῳ ἆττον Θεός. Εἵπερ συνιεῖς «b, 
€ Ἑνωτίσασθε, πάντες οἱ κατοικοῦντες τὴν οἱχουμέ- 
ντν, » τὰ ἔρημα τοῦ λόγου τῆς καχίας χωρία χατα- 
λιπὼν , ἐλήλυθας ἐπὶ τὴν οἰχουμέντν, xai ἐλθὼν xaz- 

Β ῴχισας ἐν αὐτῃ. Καὶ ἑνωτίσας τὰ λόγια τοῦ Θεοῦ 
λέχε' « Ἑνώτισαι, ὁ θεὺὸς, τὴν προσευχήν µου, » xai 
ἑνωτίσεται, ἀλλὰ χαὶ ph ὑπεριδὼν δεοµένου σου. 
θάῤῥει ὡς οὐχ ὑπεροφθησόμενος εἰπεῖν: « Ka μὴ 
ὑπερίδῃης τὴν δέησἰν µου. » ᾽Αλλὰ χα) el προσέχεις 
8:0, πεποιθὼς αὐτῷ, λέγε τό’ « Ιρόσχες uot* » ἔτι 
δὲ εἰ ἤχουσας αὐτοῦ , εἰσακούσεταί σου. ᾽Αλλὰ zi xal, 
ὡς ὁ Απόστολος διὰ φιλανθρωπίαν λυποῦμενος, 
Χλαίεις μετὰ χλαιόντων, xal στενάνεις ἐν τῷ σχἑνει 
βαρούμενος , εἰπὲ τό’ « ἐλυπήθην, » xaY τὰ ES. 

Ἐ.ἰυπήθην ἐν τῇ ἁδολεσχίᾳ µου, x. τ. &. Ἡ 
ἁδολεσχίαν (58) ἐνταῦθα τὴν εὐχὴν σηµαίνει, ὡς xal 
ἐπὶ τῆς "Avvrc € Ἐκ πλίθους ἀδολεσχίας µου ἑχτέ- 
τηχα. » Καὶ ὅσα δὲ πράττοµεν f] λέγομεν παρὰ τὸν 
ὁρῦὸν λόγον , ἀδολεσχία ἐστὶ, ὡς xaX ὅσα εἰχῆ λαλοῦ- 
μεν. Κατέγνω οὖν ἑαυτοῦ ἐπὶ τῷ τεταράχθαι, καὶ 
τὴν τῆς ΨυγΏς ἁπολωλεχέναι γαλήνην « ἐπὶ τῇ φωνῇ 
του ἐχθροῦ xai ἀπὸ θλίφεως ἁμαρτωλοῦ. » Ἐξομολο- 
γεῖται οὖν, διδάσχων ἡμᾶς ὁ Προφήτης ἐξομολοχεῖ- 
σθαι, τὸ πρόσωπον ἡμῶν ἀναλαθών. 


Καὶ ἑταράχθηγ ἁπὸ φΦωνῆς ἐχθροῦ xai ἀπὸ θ.1- 
γεως ἁμαρτω.1οὔ * ὅτι éCéx.urar ἐπ᾽ ἐμὲ droga, 
καὶ ἐν ὀργῇ ἐνεκύτουν pot, x. τ. ἑ. Χριστοῦ ἁπο- 
σπῶντος (69) ἀνθρώπους ἀπὸ τῶν ἀντιχειμένων 
ἑνεργειῶν, 1 φωνἣ τοῦ ἁμαρτωλοῦ διαθόλου παρορ- 
μῶντος τὰς ὑπ' αὑτὸν δυνάµεις χατὰ τοῦ Σωτῆρος 
αἰτία ἐγίνετο τοῦ ἐχείνας ἐχκλίνειν Em' αὐτὸν τὴν 
ἀνομίαν, xal ἓν ὀργῇ ἐγχοτεῖν αὐτῷ, ὡς τοῦ "Im- 

p 999 ταράττεσθαι τὴν καρδίαν ἓν αὐτῷ, xat δειλίαν 
θανάτου ἐμπίπτειν αὐτῷ , φόθου xat τρόµου ἑρχομέ- 
νων ἐπ) αὐτὸν, χαὶ σχότου χαλύπτοντος αὐτόν. 

Ἡ καρδία µου ἐταράχθη ἐν ἐμοὶ, x. τ. &. Ἔχει 
tt ὅμοιον (40) τὸ, « Ἡ χαρδία µου ἑταράχθη &v ἐμοὶ, » 
τῷ, «Πρὸς ἐμαυτὸν dj φυχἠ µου ἐταράχθη. » Αλλὰ 
xai ἐπὶ θανάτῳ προσδοχωµένῳ δειλία ἀπά τινος πο- 
νηρᾶς ἑνεργείας γίνεται, ἥτις, βουλομένη ἀνεργῇ- 
σαι εἰς τὸν λέγοντα τὸν φαλμὸν , ἑἐπέπεσεν αὐτῷ, οὐ 
πάντως δὲ χαὶ ἐνήργησεν ὃ ἐθουλήθη. Τὸ δὲ ὅμοιον 
ἐρεῖς καὶ ἐπὶ τοῦ ἑλθόντος ἐπ᾽ αὐτὸν φόδου xal τρό- 


1, 16. 9 Ρευὶ, χι, 7. 
nianus secundus. 


(40) "Εχει τι ὅμοιον, etc. Catena. Corderii et ο0- 
dex Coislinianus. 
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µου * τινα , ἐπεὶ εὗρεν αὐτὸν Evpryopósa , οὐχ ἑνήρ- A ipsum veniente : qux quia ipsum repererunt vigi- 


γησεν. € Ἐχάλυφέ µε δὲ σκότος, » εἶπε διὰ τὸ σῶμα 
σχοτοῦν τὴν Φυχην, ὅτε ἁμαρτωλὸς xai ἐχθρὸς ἐκ- 
πλίνουσιν ἐπ ἐμὲ ἀνόμιον ποίησιν. ᾽Αμαρτία γὰρ 
ἁμαρτίαν ἐρεθίζει ' δίχαιος δὲ διχαίῳ συνὼν διχαιό- 
τερος Ὑίνεται. «Καὶ Ev ὀργῇ ἑνεχότουν μοι.» Καὶ 
τοῦτο τῶν ἁμαρτωλῶν , οἳ καὶ τὴν ἔχθραν οὐχ ἁπλῶς 
ἑργάζονται, ἀλλὰ χαὶ ἐν σκότῳ. εἘγχοτεῖν» δέ 
ἐστιν ἐναποχειμένην ἔχειν τὴν ὀργήν. Ἐπίσταται 
σπονδαῖος ἅπας ἕτερον εἶναι τὸ Ev λογισμοῖς ápap- 
τάνειν (ὃ xal ἀνεχτόν ἐστι) xal ἕτερον, ἐν πράξει 
xai λόγοις (8 χαὶ ἐπιχίνδυνον xaX βαρύ). Ai xoi «t 
ποτε ἐν λογισμοῖς συµθαίη χλόνον καὶ βλάέθην vlve- 
σθαι, àv. ἑαυτῷ φυλάττει αὐτὰ, οὐδὲ προφέρει λό- 
γον, χατὰ τὸ ἓν χρυπτῷ ἁμάρτημα, οὐδὲ πράττει 
ἀποτελεσματιχῶς , εἰδὼς ἰάσιμον εἶναι τὸ ἐνθύμημα. 
Τὸ δὲ ἐν πράξει xaX λόγοις δυσίατον ἔσθ᾽ ὅτε xal ἀνία- 
τον. Διό φησιν’ ε Ἡ xapbia µου ἑταράχθη ἐν Epol. » 
Οὐ γὰρ ἡρμήνέυνσα τὴν ταραχὴν , f; ἔπραξά τι xav 
αὐτόν * ἀλλὰ xal δειλίας ἐπιπεσούστς θανάτου ἆχο- 
λουθοῦντος τῇ ἁμαρτίᾳ, £v ἑμαντῷ αὐτὴν χατέσχον, 
Συμθαίνει γὰρ Ex τῶν ἔξω τὴν δειλίαν φανῆναι, xal 
ἑτέρων πρόσχοµµα γενέσθαι τὸν δηλωθέντα. Τὸ δὲ, 
« Φόδος χαὶ τρόμος ἦλθεν ἐπ᾽ ἐμὲ, xal ἑχάλυψέ µε 
σχότος, » τῆς φύσεως τῆς ἀνθρωπίνης ὑπάρχει, 
ἐχούσης τὸ παθητιχὸν χαὶ θυμιχὸν χαὶ ἐπιθυμητιχόν. 
Kàv χατ ἀρετήν τις προχόπτῃ, οὐχ ἀφανιζομένου 
τοῦ παθητιχοῦ, συµθαίνει ἓν τῇ λεγομένῃ συµπα- 
θεἰᾳ γενέσθαι. 


Ψεως ἁμαρτυλοῦ, ἀναῤῥιπιζόμενον ἔσχε τὸ ἐνυπάρ- 
xov παθητικὸν, ὡς «φοθηθῆναι , χαὶ τρόμῳ ὑποπε- 
σεῖν ὑπὸ τοῦ τῆς ἀἁπορίας σχότους ᾽ τὴν γὰρ oxoto- 
δινίασιν σχότος ἀχάλεσεν. 


Καὶ sIxa* Τίς δώσει µοι πτέρυγας ὡσεὲὶ περι- 
ατερᾶς, x. τ. &. Πτέρυγές cioc (41) τῖς ἁγίας περι- 
στερᾶς Ἡ θεωρία σωμάτων xal ἀσωμάτων, δι ἷς 
ὑψωθεὶς ὁ νοῦς χαταταύει εἰς γνῶσιν τῆς ἁγίας 
Τριάδος. 

Ιδοὺ ἐμάκρυνα φυγαδεύων , καὶ ηὑίσθην» àv 
τῇ ἐρήμῳ, κ. τ. ὲ. Ἡ τοῦ φυγαδεύειν λέξις (42) τὸ 
διώχειν χαὶ εἰς φυγἣν τρέπειν τοὺς ἐλαυνομένους δη- 
Aot. Φησὶ γοῦν ὁ τὸν ψαλμὸν λέγων, « Ἰδοὺ ἐμάκρυνα, » 


ΑἈμέλει γοῦν xai τὸ προχείµενον . 
Γρόσωπον, ὠθούμενον ὑπὸ φωνῶν ἐχθρῶν xat θλί- C 


laptem, 730 nihil effecerunt. « Contexerunt verc 
me tenebre,» dixit, quia corpus animo tenebras 
offundit, quando peccator et inimicus declinant in 
me iniquam actionem. Peccatum enim peecatuim 
prolicit; justus vero justo adhzreus justior evadit. 
« Et in ira molesti erant mihi.» llic etiam pceca- 
torum mos est, qui inimicitias non simpliciter 
exercent, sed in tenebris. Ἐγχοτεῖν vero idem est 
quod intimam iram liabere. Quilibet probus novit 
aliud esse, peccare cogitationibus (quod et tolera- 
bile est) et aliud, rebus ac verbis ( quod et pericu- 
losum et grave est). Quapropter si quando iu 
cogitationibus contingat motum vel noxam exsistere, 
hac in seipso custodit, neque verbum profert, juxta 
peccatum quod in occulto fit, neque complete per- 
ficit, 8ciens cogitationem esse curabilem. Quod 
vero opere ac verbis fit, curatu difficile et quan- 
doque incurabile exsistit. ldeirco ait : « Cor meura 
conturbatum est in me. » Non enim turbationem 
enuntiavi, vel feci quidquam adversus eum : quinimo 
cum timor ingrueret mortis peccatum subsequenti£, 
in memetipso illum continui. Contingit cnim ex 
signis exlernis timorem apparere, et ostensum aliis 
offendiculum fleri. lllud vero : « Timor et tremor 
venerunt super me, el contexerunt me tenebrae, » 
human: nature est, patiendi et irascendi et cor- 
cupiscendi vim habentis. Etiamsi quis in virtute 
profecerit, potentia patiendi miuime deleta, contiu- 
git ut iu dieta compassione versetur. Certe persona 
quoque proposita, cum a vocibus inimicis et tribu- 
latione peccatoris concuterelur, iusitam patiendi 
vim habebat excitatam, adco ut tiinore corripere- 
tur οἱ tremori suljaceret prz tenebris anxietatis : 
nam tenebricosam verltiginem teuebras appellavit, 

Vins. 7. Et dixi : Quis dabit mihi pennas sicut 
columbe, eic. Penux columba sancte est rerum 
corporearum et incorporearum contemplatio, per 
quam elata mens in cognitione sanctx Trinitaiis 
requiescit. 

Vgns. 8. Ecce elongavi (fugiens, εἰ mansi in seli- 
tudine, etc. Vox φυγαδξύειν signilicat persequi οἱ in 
fugam vertere eos qui expelluntur. Dicit igitur 
psalmi auctor : « Ecce elongavi, » loc est longe 


τουτέστιν ἐπὶ πολὺ φυγαδεύων τὸν ἐχθρὸν καὶ τὸν p expuli inimicum et peccatorem , ut illis expulsis 


ἁμαρτωλὸν, ὡς ὄχείνων ἑληλασμένων αὐλισθῆναί µε 
ἐν τῇ ἐρήμῳ, τουτέστιν διαναπαύσασθαι £v καταστά- 
cst εἱρηνικῇῃ. El ὃξ τὸ « φυγαδεύειν » ἰδίως ἐνταῦθα 
« φυγεῖν » σηµαίνει, ἑρεῖ ὁ δίκαιος τοὺς ἐκ πξριτο- 
μῆς φεύγων xal µακρυνόµενος διὰ τὴν πρὸς αὐτοὺς 
ἀλανονείαν' Ηὑλίσθην ἐν τῇ ἐρήμῳ νόµου χαὶ προ- 
φητῶν Ἐκκλησίᾳ. ᾿Άρμόζει δὲ xal τῷ κατ olxovo- 
μίαν Χριστῷ. 

Προσεδεχόµην τὸν σώζοντά µε ἀπὸ ὁ 1ιγού.υχίας 
xai χαταιγίδος, κ. τ. £. Καταιγὶς ὁ μέγας (10) πει- 
ρασμὸς xal πολὺς χατὰ τῆς φυχῆς πνέων, ὥστ ἂν 
xat ναναγῆσαι τὴν μὴ προσέχουσαν ἑαυτῇ. 


(11) Πτέρυγές εἶσι, ctc. Sched:e Grabii. 
(42) 'H του φυγαδεύδι» A£Cue, etc. Codex Cois- 


manerem in solitudine, hoc est in statu pacifico 
requiescerem. Sj autem vox «φυγαδεύειν ου loco 
significat « fugere, » justus eos qui e circumcisione 
suut, fugiens, seseque ab eis ob eorum jactantiam 
longe submovens, dicit : Mansi in. Ecelesia ubi non 
est lex nec prophete. Convenit etiam Christo 
secundum dispeusationetn. 

"31 VEns. 9. Exspectabam eum qui salvum me 
fecit a pusillanimitate spiritus et tempestate, etc, Tem- 
pestas est tentatio magna et veliemens contra ani- 
mam spirans, ita ut naufragium faciat illa quze sibi 
non attendit. 


linianus secundus. 
(45) Καταιγὶς 0. épac, ολο Ns. 
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VEns. 10. Precipita, Domine, εἰ divide linguas A Καταπόμτισον, Κύριε, xal xazabísAe τὰς Aer. 


eorum, quoniam vidi iniquitatem et contradictionem 
in civitate, eic. lis qui ex malitia et falsis dogmati- 
bus civitatem zdificant, supervenit ignorantia et 
linguarum confusio quie ipsos a malo opere cohi- 
bet, quemadmodum contigit etiam illis qui in 
Cualane turrim construxerunt. [n mare demergi 
dicitur id quod ab oculis evanescit, quia omne 
quod in profundo est, ab oculis evanescit. Profun- 
: dum igitur peccatum est, εἰ rei qux subsistit inter- 
itus, walitiz dissolutio. Propterea dicit in profuu- 
dum a Deo demergi malum, cum dividuntur linguz 
eorum in malum conspirantium. 

Ejusdem. « Przecipita, Domine. » Quorum « eorum,» 


nisi inimici et pcecatoris? vel tanquam abyssus. 


sapientia, in qua sunt profunda Dei, praecipitat 
inundans linguas et voces sermonis inimici veri- 
tatis, eL eorum qui illum pr:edicant ; et dissolvit 
ipsas, arguens dissouantiam et dissensionem eorum. 
l'erro eausa, cur hsc dicantur, subjungitur. Est 
enim eliam contradictio inter eos qui contra veri- 
tatem contendunt, qua ad nibil utilis est, nisi ad 
subversionem audientium. Caterum Christus ea 
qua sequuntur dicere possit de civitate Jerosolyma, 
videns in ea iniquitatem, et adversus se contradi- 
ctionem diversa de ipso disserentium. « Et non de- 
feeit de plateis ejus. » lloc jure merito ad personam 
proditoris referri nossit. 

Vtns. 16. Veniat mors super illos et descendant 


σας αὐτῶν , ὅτι εἶδον ἀνομίαν xai ἀντωογίαν ἐν 
tj xóAst, x. v. E. Tol; ἀπὸ χαχίας (44) xaX ψευδῶν 
δογμάτων πόλιν οἱκοδομοῦσιν ἀγνωσία ἐπισυμθδαίνει - 


xai σύγχυσις γλωσσῶν παύουσα αὐτοὺς τῆς χαχῆς 
ἑνεργείας , χαθάπερ xat τοῖς ἓν Χαλάνῃ τὸν πύργον 
χατασχευάσασιν. Ὅ καταποντισμὸς τὸν ἀφανισμὸν 


δηλοϊ, διότι πᾶν τὸ Ev βυθῷ γεγονὸς ἀφανίζεται. 


Βυθὸς οὖν ἁμαρτία toti χαὶ ἀπώλεια ἡ τοῦ συν- 
εστῶτος τῆς χαχίας διάλνσις. Διὰ τοὺτό φησιχαταπον- 
τίξεσθαι παρὰ θεοῦ τὸ xaxbv ἐν τῷ χαταδιαιρεῖσθαε 
τὰς γλὠσσας αὐτῶν ἐπὶ χαχῷ συμφωνούντων. 


Tov αὐτοῦ. « Καταπόντισον (45), Κύριε. » Τίνων 
αὐτῶν, 7| ἐχθροῦ xaX ἁμαρτωλοῦ; fi ὡς ἄθνσσος σο- 
φία, ἐν ἡ ἐστι τὰ βάθη τοῦ Θεοῦ, καταποντίζει ἔπι- 
χλύζουσα γλώσσας καὶ φωνὰς ἐχθροῦ τῇ ἁληθεία τοῦ 
λόγου, xal τῶν πρεσθευόντων αὐτὸν, xai χαταδιαι- 
ρεῖ αὐτὰς, διελέγχουσα τὸ ἀσύμφωνον xaX τὸ διεσπα- 
σµένον αὑτῶν. Ἡ δὲ αἰτία τοῦ ταῦτα λέχεσθαι ἔπι- 
φέρεται. Ἔστι yàp xal ἀντιλογία ἡ πρὸς τὴν ἁλῆ- 
θειαν τῶν λογομαχούντων, εἰς οὐδὲν χρήσιµον εἰ μὴ 
ἐπὶ χαταστροφῇ τῶν ἀχονόντων. Χριστὸς δὲ λέγοι 
ἂν τὰ ἑξῖς περὶ τῆς Ἱερουσαλὴμ πόλεως, ἰδὼν τὴν 
ἐν αὐτῇ ἀνομίαν, xa τὴν περὶ αὐτου ἀντιλογίαγ, 


τῶν διάφορα περὶ αὑτοῦ λεγόντων. « Καὶ οὐχ ἐξέλι- 


πεν Ex τῶν πλατειῶν αὐτῆς. » Εὶς πρόσωπον τοῦ 
προδύτου ἀνεφέρετο àv δικαίως. 
Ε.Ιθέτω θάνατος ἐπ᾽ αὐτοὺς, καὶ καταδήτωσαν 


in infernum viventes, quoniam. nequitia in taberna- 6 εἰς ᾖδου ἑῶντες' ὅτι xornpla ér ταῖς παροιχίαις 


culis eorum in medio eorum, etc. Veniat mors su- 
per illos, mors animam separans a malitia. 


Ejusdem. llli in infernum descendunt viventes, 
qui divinis institutionibus non sunt initiati. Qui enim 
verba vitz: non gustavit, mortuus est : neque enim 
fleri potest ut quis communem hanc vitam vivens, 
ju infernum descendat. Quoniam ergo Judas el 
populus Judxorum in lege et prophetis instituti 
Sunt, veniente super illos morte qu: peccatum se- 
quitur, viventes in infernum descendunt. Simili 
sensu ctiam sequens dicitur versiculus, « Quoniam 
nequitia in tabernaculis eorum in medio eorum. » 
Etsi enim vivificarum Scripturarum expertes non 


αὐτῶν ἐν pécq αὐτῶν, x. v. 5. 'EJ0£c0 δὴ (46) 
θάνατος Em" αὐτοὺς, θάνατος ὁ διαιρῶν φυχὴν ἀπὸ 
χαχίας. 

Tov αὐτοῦ. Ἐκεῖνοι εἰς ἅδου (47) ζῶντες χατέρ- 
χονται, οὐ κατήχησιν τῶν θείων παιδευµάτων ἔχοντες 
ὁ Υὰρ ἄγευστος τῶν τῆς ζωῆς λόγων νεχρός ἐστιν" 
o) γὰρ οἵόν τε ζῶντά τινα τὴν xowhv ζωὴν εἰς 
ἅδην χατέρχεσθαι. Ἐπεὶ οὖν Ἰούδας xai ὁ λαὸς 
Ἰουδαίων χατήχησιν εἶχον τοῦ νόµου xal τῶν προ- 
φητῶν, θανάτου ἐπ᾽ αὐτοὺς ἑρχομένου τοῦ ἐπομένου 
τῇ ἁμαρτίᾳ, ζῶντες εἰς ἅδην κατέρχονται. ᾿Αχολού- 
Ong χαὶ ὁ ἐπιφερόμενος λέγεται στίχος, « "Ότι πονη- 
plz ἓν ταῖς παροικίαις αὐτῶν ἓν µέσῳ αὐτῶν. » El 
γὰρ χαὶ πεῖραν εἶχον τῶν ζωοποιῶν Γραφῶν, οὐ xat- 


fuerunt, non fixa in illis, sed transitoria taberna- D ῴχησαν, ἀλλὰ παρῴκησαν, ἐν αὐταῖς. To, « Πονηρία 


cula habuerunt. Istud : « Nequitia in medio eorum, » 
idem est ac si dicatur, 7344 in animi principatu. 
In medio enim cujusvis animalis esse dicitur. Vel 
etiam illud : « In iufernum viventes, » hunc sen- 
sum habet : subito moriantur. « Tabernacula » autem 
vocat uniuscujusque vitam propter brevitatem. 


ἐν u£ap αὐτῶν, » τουτέστι τῷ ἡγεμονικῷ. Ἐν µέσῳ 
γὰρ εἶναι λέγεται τοῦ ὅλον ζώου. Ἡ καὶ τὸ, « Εἰς ἆδου 
ζῶντες, » αἰφνιδίως ἀποθάνειεν. « Παροιχίας » δὲ χαλεῖ 


τὸν ἑχάστου βίον διὰ τὸ ὁλιγοχρόνιον. Φησὶ οὖν, ὅτι 


χαὶ ὁ βίος αὑτῶν χαὶ ἡ ζωὴ πάσης πεπλ[ρωται πο” 
viola; xal χαχίας, οὐχ ἑννοούντων τὸ ὁλιγοχρόνιον. 


Quamobrem ait vitam eorum omni repletani esse nequitia, dum mon attendunt quam brevi temporis 


spatio concludatur. 
Ύεκὸο. 10. Vespere, et mane, el meridie narrabo 
εί annuntiabo, εἰ exaudisl vocem meam, etc. Inter 


1) Τοῖς ἀπὸ xaxíac, etc. Idem. 
(45) Καταπόντισο», Κύριε. Tí(ror, etc. Catena 
Corderii. 


'Εσπέρας xal πρωῖ xal μεσηµόρίας διηγήσο- 


μαι, xal áxayyeAQ, xal εἰσακούσεται τῆς φω- 


(46) ἸΕ.θέτω δή, etc. Schedg Grabii. 
(41) "Exetrot εἰς ᾖδου, ctc. Codex Coislinianus 
secundus, 
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*üe µου, x. τ. E. Ἐν µέσῳ τοῦ. πρω! (48) xal τῆς A vespere el mane est meridies. Mane luctatus est 


bonépas; ἐστὶν ἡ µεσημθρία. Καὶ ὁ μὲν Ἰακὼδ óp- 
θρίσας ἑπάλαιε μετὰ ἀγγέλου ' ᾿Αθραὰμ δὲ ἐν 
µεσηµθρίᾳ ἑώρα τοὺς ἀγγέλους  Λὼτ δὲ ἐν ἑσπέρᾳ. 
Tov αὐτοῦ. « Ἑσπέρας » (49), χατὰ τὴν ἐνδεχάτην 
ὥραν, περὶ τὴν τελευτὴν τοῦ χόσµου , ὅτε ἔπαθεν ὁ 
Σωτήρ.ε Πρωϊ, » ὅτε ἀνέστη. εΜεσημθρίας,) ὅτε ἴσχυ- 
Ρότερον πεισθέντες ἑπίστευσαν. "H ἄρχεται τῆς διη- 
γήσεως ἑσπέρας, χαὶ ἀχμάτει ἓν αὐτῷ mpot* xal 
τελειοῖ ἀχμαζούσης ἡμέρας ἐν µεσημόθρίᾳ. 
Εἰσακχούσεται ὁ θεὸς,καὶ ταπειγώσει αὐτοὺς ὁ 
ὑπάρχων πρὸ τῶν αἰώγων ' οὐ γάρ ἐστιν αὐτοῖς 
ἀντάλΊαγμα, καὶ οὐχ ἐφοδήθησαν τὺν θεὸν, 
x. t. &. El πάντα δι’ αὐτοῦ (50) ἐγένετο, χαλῶς λέγεται 
ὑπάρχειν πρὸ τῶν αἰώνων. Καὶ ἐντεῦθεν γινώσχοµεν, 


ὅτι αἰῶνες ἀπὸ τοῦ μὴ ὄντος εἰς τὸ εἶναι γεγόνασιν. B 


Ἐπίῥριψον ἐπὶ Κύριον τὴν μέριμνἀάν σου , καὶ 
abtóc σε διαθρέψει, x. v. ἑ. Ὡς διέθρεψε (51) 
τὸν εἰπόντα Ἰαχώδ' « 0 θεὸς ὁ τρέφων µε £x νεό- 
τητός µου. » 


YAAMOUZ NE. 

'EA£ncórx µε, ὁ θεὸς, ὅτι χατεπἀτησέ µε dv- 
0pusoc * ὅ1ην τὴν ἡμέραν πολεμῶν ἔθλιψόμε, κ.τ. 
ἐ. Ὁ Χριστὸς (52) λέγει πρὸς τὸν Πατέρα) « Ἑλέη- 
9óy µε. » θεὸν γάρ µε ὄντα ἄνθρωπος χατεπάτησε. 
Καὶ, οἶμαι, ἐντεῦθεν ἐλήφθη' « Ὁ τὸν Υἱὸν τοῦ 
θεοῦ χαταπατήσας. » 

Tov αὐτοῦ. Ol μὲν ἐπίγειοι (55) δαίµονες χατα- 


Jacob cum angelo ; meridie vidit Abraliam ange- 
los ; Lot vespere. 


Ejusdem. « Vespere, » sub horam undecimam, circa 
finem mundi, quando passus est Salvator. « Mane, » 
quando resurrexit. « Meridie, » quando persuasi, for- 
tius crediderunt. Vel inchoat narrationem vesperi, 
et viget ipso mane ; atque adulta jam die in meridie 
illam perficit. 

Vgns. 20. Exaudiet Deus, et humiliabit eos qui 
est ante secula. Non enim δεί illis commutatio, et 
non timuerunt Deum, etc. Si omnia per ipsuni facta 
sunt, pulclire dieitur esse ante szcula. llinc etiam 
cognoscimus s:ecula, cuni non essent, esse coepisse, 


VERs. 23. Jacta super Dominum curam tuam, et 
ipse te enutriet, etc. Quemadmodum enutrivit Jacob 
qui dixit: « Deus qui enutrivit me a juventute 
mea **. , 


PSALMUS LV. 

Vrgns. 2. Miserere mei, Deus, quoniam concul- 
cavi me homo : tota die impugnans tribulavit me, 
etc, Christus ad Patrem dicit : « Miserere mei. » 
Me enim, qui Deus sum, homo conculcavit. Atque 
hine, opinor, sumptum est illud : « Qui Filium Dei 
conculcavit 55. ) 

Ejusdem. Terreni demones conculcant nos ; in- 


πατοῦσιν ἡμᾶς: οἱ δὲ χαταχθόνιοι ἐὰν ἀναθῶσι, xa- C ferni autem, si ascenderint, operiunt nos. Qua- 


λύπτουσιν ἡμᾶς: διὸ efpnzat* « Ὄριον ἔθου ὃ οὐ 
παρελεύσονται, οὐδὲ ἐπιστρέψουσι χαλύφαι τὴν γῆν. » 


Οὐ φοθηθήσομαι cl. ποιήσει uot σὰρξ, x. τ. E. 
'O τὴν τοῦ δούλου (54) μορφὴν λαθὼν xaX ἐν ὁμοιώ- 
pact γενόμενος σαρχὸς ἁμαρτίας, ὁ μὴ γνοὺς &pap- 
τίαν, ὑπὲρ ἡ μῶν ἁμαρτίαν ἑαυτὸν ἐποίησε, σάρχα àva- 
λαμθάνων, καὶ μηδὲν µόνος τῶν Ev σαρχὶ ζησάντων 
ἁμαρτὼν, θαῤῥούντως λέγοι τό’ « TL ποιῆσει pot 
cápb; » 

Παροιχήσουσι xal κατακρύγουσι», αὐτοὶ τὴν 
πτέρναν µου φι.1ἀξουσι, x. τ. ἐ. Δι ὧν ἑνεργοῦ- 
μεν (55) ἐπιτηροῦντες μαθεῖν' χαρδιογνῶσται γὰρ 
οὐχ εἰσὶν ol δαίµονες. 


propter dictum est : « Terminum posuisti quem 
non transgredientur, ueque convertentur operire 
terram *!, » 

VeRs. 9. Non timebo quid faciat mihi caro, etc. 
Qui servi formam accepit et in similitudinem factus 
est carnis peccati, qui peccatum non novil, pro 
nobis peccatum seipsum fecit, carnem assumeus, 
solusque eorum qui in carne vivunt peccati expers, 
confidenter dixerit: « Quid faciet mihi caro ? » 


Vrns. 7. 293 Inhabitabunt et abscondent : ipsical- 
caneum meum observabunt, etc, T'er ea quz agimus, 
discere studentes. Cordis enim notitiam non habent 
diemones. 


Tov αὐτοῦ. Ὁμοίως τῷ (56) ὄφει οἱ πονηροὶι,)ὡς D — Ejusdem. Ad ?nstar serpentis cui dictum est : 


“εἴρητα:’ « Καὶ σὺ τηρῄσεις αὐτοῦ πτέρναν, » τὴν 
πτέρναν Χριστοῦ f| τοῦ διχαίου φυλάξουσι. 

Tov ev: ρεστῆσαι ἐγώπιον τοῦ θεοῦ ἐν φωτὶ 
ζώντων, x. τ. E. Φῶς ζώντων (57) ἐστὶν fj γνῶσις ἡ 
τῶν ἀγγέλων. 

* Gen. xtv, 10. ** Hebr. x, 98. 
(48) 'Ev péc« tob zpot, ete. Sched:*. Grabil. 
(49) ᾿Εσπέρας. Catena Corderii et codex  Coisli- 
nianus secundus, 

δι) El πάντα 86v αὐτοῦ, etc. Schedze Grabii. 

51 Ὡς διέθρεψε, ete. Codex  Coislinianus se- 
cundus. 

, (52) 'O Χριστός, etc, Codex Coislinianus secun. 
18ο 


" Psal. cin,9. 


« Et tu observabis ejus calcaneum *5*, » improbi 
calcaneum Christi vel justi observabunt. 

Ὑεβθ. 15. Ut placeam coram Deo in lumine ti- 
ventium, etc. Lumen viventium est cognitio ange- 
lorum. 

*! Gen. ii, 15. 


n Οἱ μὲν ἐπίγειοι, etc. Schedz Grabii, 

94) Ὁ τὴν cov 00940v, etc. Codex Coislinianus 
secundus. 

jen Ac ὧν évepyobper, etc. Schede Grabil. 

(56) Ομοίως τῷ, etc. Codex Coisliuianus secune 
L 


dus. 
($1) doc ζώντων, eic. Schede Grabii. 


Αχ 
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VrRs. 2. Et. in. umbra alarum. tuarum sperabo, 
donec transeal iniquitas, etc. Hec dicit ad Spiritum 
sanctum. Visus est cnim in columbz specie. 

Ejusdem. Donec quidem transeat iniquitas, spe- 
rat justus in umbra alarum Dei : quando vero per- 
transierit et in nihilum evanuerit, non amplius in 
umbra, sed in ipso sperabit. Ceterum possent hzc 
etiam hoc modo distingui : Sperabo quidem in um- 
hra alarum tuarum ; donec vero trauseat iniquitas, 
clamabo ad Deui altissimum. 

Vgns. 4. Misi! de celo, et liberavit me, eic. De 
carlo misit vel Salvatorem, vel angelum salvantem. 


Igip.. Misit Deus misericordiam suam et veritatem 
sxam, cic. Forte qui dixit: « Ego sum veritas ον 
est etiam ipsa misericordia, ut non aliud quzra- 
mus quam ipsam imisericordiam. 

VEns. 5. Dormivi conturbatus, etc. Qui dixit : 
« Aninia mea turbata est **, » paulo post dormivit. 


Γιο. Filii hominum, dentes eorum arma et sagitte, 
et lingua eorum. gladius acutus, Θἱο. Digmonum 
dentes sunt n:alae. cogitationes, per quas deglutiunt 
animam nostraim. 

Ejusdem. Calumniatorum lingua glad'us acutus 
est, uecnon coruin qui falsam scientiam doceut. 


VERs. 6. Exaltare super celos, Deus, eic. « Si 
exaltatus fuero, inquit Salvator, omnes traham 
ad meipsum **, , 

VEns. 9. Exsurge, gloria wea, exsusge, ysalie- 
rium. et cilhara, etc. Gloriam appellat gratiam 
mentis. lpsa ueus. psallerium est ; quod autem 
menti circumposituim est, nempe anima, cithara 
est. 

794. Vrns. 10. Confitebor tbi in populis, Do- 
mine, et psalmum dicam tibi in gentibus, etc. Ρυ- 
test illud exhortatorium esse a: confitenda peccata 
in Ecclesia. 

Vgns. 11. Quoniam maguificata est usque ad co- 
los misericordia tua. εἰ usque ad nubes veritas tua, 
cic. Quoniam misericors usque ad regnum e«elo- 
rum ascendit, maguificala est misericordia Dei 
usque ad caelos, 

γεν». 12. Exaltare super celos, Deus, el super 
omnem lerram gloria tua, etc. Dis in hoc psalmo 
dicuntur hi duo versiculi, 


PSALMUS LVII. 
σας. 2. Si vere utique justitiam. loquimini, ctc. 


? Joan. vi, 44. δὲ Joan. xii, 37. 
(58) Πρὸς σὺ Πγεῦμα. ec. Schedie Grabii. 
(99) Ἕως μὲν παρέ.Ίθοι, etc. Catena Corderii. 
(60) 'EC οὐρανοῦ, etc. Eadem Catena. 
(61) Μήποτε ὁ εἰπών, cic, Codex Coislinianus 
$ 'cundus. 
es Εἰπὼν γάρ, etc. ldem. 
(63) Ὁδόντες εἰσέ, eic. Schedis Grabii. 
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Kai ἐν σχιᾷ τῶν πτερύγων cov ἐλπιῶ, ἕως οὗ 
zapéA0m ἡ ἀνομία, x. τ. &. Πρὸς τὸ Πνευμα (58) 
λέγει τὸ ἅγιον ' τοῦτο γὰρ Ev εἶδει ὤφθη περιστερᾶς. 

Tov αὑτοῦ. Ἔως μὲν παρέλθοι ἡ (59) ἀνομία, ἑλ- 
πίνει ὁ δίχαιος Ev τῇ σχιᾷ τῶν πτερύγων τοῦ Oto» 
ἑπὰν δὲ παρέλθοι, xal ἀνύπαρχτος γένηται, οὐχέτι 
ἑλπίσει ἐν σχιᾷ, ἁλλ᾽ ἓν αὐτῷ. Ἀύναται δὲ xaX οὕτω 
νομεῖσθαι ταῦτα” Ἐλπιῶ μὲν Ev σχιᾷ τῶν πτερύγων 
σου" ἕως δὲ παρέλθοι f$ ἀνομία, χεκράζοµαι πρὸς 
τὸν θεὸὺν τὸν ὕψιστον. 

ΕξαπέστειΙεν ἐξ obparov , καὶ ἔσωσέ µε, «. 
τ. £. Ἐξ οὐρανοῦ (60) ἤτοι τὸν Σωτῆρα ἑξαπέστει- 
λεν, T) ἄγγελον σώξοντα. 

ΕξαπέστειΛεν ὁ θεὸς τὸ ἔεος αὐτοῦ καὶ τὴν 
ἀνἱήθειαν αὐτοῦ, x. τ. £. Μήποτε ὁ εἰπών (61). « Ἐγώ 
εἰμι ἡ ἀλήθεια, » ἐστὶ χαὶ αὐτὸ ἔλεος, ἵνα μὴ ἄλλο 
ζητῶμεν f$ τὸν αὐτὸν ἕλεον. 

Ἐχοιμήθην τεταραγµένος, x. τ. £. Εἰπὼν áp 
(02):« Ἡ qvu4f µου τετάραχται, » μετ οὗ πολὺ 
χεχοίµηται. 

Υἱοὶ ἁν θρώπω», οἱ ὁδόντες αὐτῶν ὅπ.α xal 
βέλη, καὶ ἡ γλώσσα αὐτῶν µἀάχαιρα ὀξεῖα, κ. τ. 
ἑ. Ὀδόντες εἰσὶ (05) τῶν δαιμόνων οἱ ποντροὶ λογι- 
σμοὶ, δι ὧν κατεσθίουσιν ἡμῶν τὴν Φυχἠν. 

Τοῦ αὐτοῦ. Τῶν διαθαλλόντων (64) ἡ γλῶασα µά- 
χαιρα ὀξεῖα, καὶ τῶν διδασκόντων τὰ τῆς φευδονύµον 
γνώσεως. 

'Υνώθητι ἐπὶ τοὺς οὐρανοὺς, ὁ θεὸς, x. τ. E. 
ε Ἐὰν ὑφωθ (65), φησὶν ὁ Σκυτῇρ, πάντας ἑλχύσω 

C πρὸς ἐμαυτόν. » 

Εξεγέρθητι, ἡ δόξα µου, ἐξεγέρθητι, γα ῑτή- 
piov xal κιθάρα, κ. τ. ἑ. Δόξαν λέγει (06) τὸ χάρι- 
σµα τοῦ νοῦ. Αὐτὸς ὁ νοῦς Φαλτήριόν ἐστι, τὸ δὲ περι- 
χείµενον τῷ yo , ὅπερ ἐστὶν ἡ Φυχὴ,.χιθάρα. 


À 


Ἐξομοιογήσομαί σοι ἓν Auotc, Κύριε, sra. lo 
σοι ἐν ἔθνεσι, x. ^. ἑ. Δύναται τοῦτο (66*) προτρε- 
πτιχὸν εἶναι πρὸς τὸ ἐξομολογεῖσθαι περὶ ἁμαρτιῶν 
ἐν Ἐχχλησίᾳ. 

"Οτι ἐμεγα.ύθη ἕως tor οὐρανῶν τὸ EÉleóz 
σου, καὶ ἕως τῶν νεφενῶν ἡ ἀ.ήθειά cov, x. s. 
&. Ἐπεὶ ὁ ἑλεούμενος (07) μέχρι βασιλείας ἀναδαίνει 
τῶν οὐρανῶν, ἐμεγαλύνθη ὁ ἔλεος τοῦ Θεοῦ ἕως τῶν 
οὐρανῶν. 

Ὑγώθητι ἐπὶ τοὺς οὐρανοὺς, ὁ θεὸς, xal él 
πίσα» τὴν γῆν ἡ δόξα cov, x. τ. b. Δὶς iv 
τῷ (68) ψαλμῷ τούτῳ εἴρηνται οἱ δύο οὗτοι στίχοι. 

YAAMOSZ NZ'. 
Ei dAn0coc dpa διχαιοσύνην Aadsite, x. τ. &. 


5 Joan. xi, 33. 


64) Tor 6ia6aAAórtor, etc. Eden  schedie. 
e 'Eàry ὑψωθῶ, etc. Exdemm,—— 

(06) Δόξαν .léyst, etc. Codex Coislinianus primus. 

(063) Αύναται τοῦτο, etc. Codex Coisliniunus se- 
cumndus, 

(67) Επεὶ ὁ ἐλεούμενος, etc. ldem, 

(68) Alc ἐν τῷ, ctc. ldem. 
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Ἴδωμεν τί ἐστιν (69) ἀληθῶς δικα.οσύνην λαλεῖν, xa A Videamus quid sit vere justitiam proloqui, et quot 


ἐσαχῶς ἐνδέχεται τὸ τοιοῦτον Ὑγίνεσθαι. Καὶ καθ) ἕνα 
μὲν τρόπον δικαιοσύνην ἔστι λαλεῖν, ὅτε ὑγιῃη περὶ 
δικαιοσύνης ἔχων τις δόγµατα, περὶ τούτων διαλέ- 
γεται ᾿ χατὰ δεύτερον δὲ τρόπον δικαιοσύνην τις λα- 
Aet ὁ ἀπὸ διχαιοσύνης ἑνυπαρχούσης τῇ duy) πάντα 
λέγων. Σνυναγαγὼν δέ τις ἀμφότερα, εὕροι ἂν τὸν 
ἁληθῶς δικαιοσύνην λαλοῦντα. Οἱ γὰρ ἔξωθεν φα)νό- 
μενοι τοῖς ἀνθρώποις δίκαιοι, ἔσωθεν δὲ μεστοὶ ὑπο- 
Χρίσεως xal ἀνομίας τυγχάνοντες, χὰν λαλῶσι 0:xato- 
σύνην, οὐχ ἁληθῶς αὐτὴν λαλοῦσιν. Ἡγοῦμαι δὲ ὅτι 
οὐδεὶς δύναται δικαιοσύνην λαλῆσαι, μὴ µετέχων 
Χριστοῦ, «ὃς ἐγενήθη ἡμῖν σοφία ἀπὸ Θεοῦ, διχαιο- 
σύνη τε χαὶ ἁγιασμὸς , καὶ ἀπολύτρωσις. » 'Axolou- 
0εῖ ὃξ τὸ ἁληθῶς λαλεῖν διχαιοσύνην τῷ εὐθέα xpl- 


modis possit loc fieri. Atque una quidem ratione 
licet proferre justitiam, quando quis sana de ju- 
stitia habens dogmata, de iisdeta disserit. Altero 
vero modo justitiam quis loquitur, qui ex insita iu 
animo ipsius justitia euncta dicit. Si quis autein 
utrumque conjunxerit, reperiet eum qui vere. ju- 
stitiam loquatur. Qui enimo foris apparent hoii- 
nibus justi, intus autem pleni sunt lbypocrisi οἱ ini- 
quitate 75; etsi loquantur justitiam, nou tamen 
vere illam loquuntur. Existimo autem neminem 
posse loqui justitiam, qui non sit pariiceps Chrisü, 
« qui factus est nobis sapientia a Deo, et justitia, 
et sauetiflcatio, et redemptio 56”. » Porro vere loqui 
justitiam sequitur ex recto judicio, ita ut nihil sit 


νειν, ὥστε μηδὲν εἶναι σχολιὸν ἓν τοῖς χρίµασι xal B obliquum in judiciis et eogitationibus ejus qui vere 


τοῖς λογισμοῖς τοῦ ἀληθῶς δικαιοσύνην λαλοῦντος. 
Καὶ yàp ἐν xapóíg ἀγομίας, x. τ. &. "Iva δη- 
λώσῃ (70) ὁ λόγος πηγΏν μὲν xal ἀρχὴν πάσης ἆμαρ- 
τίας τὸ τοῦ φαύλου ἡγεμονιχὸν , ἀνομιῶν πεπληρω- 
µένον, ὥς τι ῥεῦμα ἀπὸ τῆς γῆς" τὴν δὲ πρᾶξιν, 
ἃς σύμθολον αἱ χεῖρες, τὴν ἀπὸ τοῦ ἡγεμονικοῦ προ- 
ἀχθεῖσαν µελέτην’ πρότερον μὲν τὸ κατὰ τὴν χαρδίαν 
ὠνόμασε, δεύτερον δὲ τὸ χατὰ τὰς χεῖρας. Καὶ ἡ μὲν 
τῆς ἁμαρτίας ἀρχή ἐστιν ἀπὸ καρδίας, κα) τὸ τέλος 
ἓν ταῖς πράξεσιν. ἐπὶ δὲ τῶν ἐπιστρεφόντων πρὸς 
Οεὸν ἡ ἀρχὴ μὲν ἀπὸ τῆς ἀποχῆς τῶν χαχῶν πρά- 
ξεων΄ τέλος δὲ ἡ καθαρότης τῆς χαρδίας. Διόπερ ἑν- 
ταῦθα μὲν ὅτε ἐλέγχονται οἱ φεχτοὶ, τὰ τῆς χαρδίας 
ἀνομήματα πρότερον, xal τότε τὰ συμπλεχόμενα 
ἀθιχήματα ταῖς χεραὶν ὠνόμασται. Αντ δὲ τοῦ « συµ- 
πλέχουσι » θεοδοτίων xal ἡ πέμπτη ἔχδοσις, « δια- 
σταθµίζουσιν»» Αχύλας δὲ εδιασταθµίζεται » περι- 
έχει. Οὐχ ὡς Écuys, qnoi, συμπλέχουσι τὴν ἀδιχίαν, 
ἀλλὰ διὰ ταύτας τὰς χαχίας, ἑπελθόντος αὐτῇ στρα- 
τοπέδου, ἔφθασεν ἡ ἀνομία xaX ἡ ἀντιλογία, χαὶ ἐπὶ 
τὰ τείχη αὑτῖς τοὺς φρουροῦντας αὐτὴν ἱεροὺς &y- 
γέλους * xaX γὰρ οὗτοι ἐγχατέλιπον αὐτὴν ἀνομοῦσαν 
καὶ ἀντιλέγουσαν ἑωρακχότες. Διότι «ἀνομία καὶ mó- 
voc, » ἑναντίος τῇ ἐπαινετῇ ἡδονῃ, «Ev µέσῳ αὐτῆς» 
σὺν ἁδιχίᾳ γεγένττα:, ὡς «μὴ ἐχλείπειν ἐκ τῶν 
πλατειῶν αὐτῆς τόχον xaX δόλον, » δολιενοµένων τῶν 
οἰχούντων αὐτὴν δι ὧν φρονοῦσι πονηρῶς ' χοπιών- 


των δὲ τῷ αἴρειν ἐφ᾽ ἑαυτοῖς τὸ τῆς xaxiaz ἄχθος, 


μολίθδῳ παραδαλλοµένης. Καὶ πλατείας αὐτΏς ἡΥτ- 
τέον εἶναι τὰς διὰ τὸ φιλῄδονον πλατυνούσας ἑαυτὰς, 
τῷ τὴν πλατεῖαν xal εὐρύχωρον ὁδεύειν ὁδὸν, τουτέ- 
στι, τὸν ἡδονικὸν xat παθητιχὸν βίον" ἓν αὐταῖς γὰρ 
ἀεὶ µένων ὁ περὶ τὰ χαχὰ χόπος, xal ὁ περὶ τὰς 
ἁπάτας δόλος, πληροῦσθαι ποιςῖ τὸ, εΟὐκχ ἐξέλιπεν 
ἐχ τῶν πλατειῶν αὐτΏς τόχος xai δόλος, Καὶ γὰρ 
διασταθµἰζοντες ἕχαστα τῶν ἁδιχημάτων εἰς τὴν συµ- 
πλοχὴην τῆς χαχίας οἱ πρὸς τὴν ἁδιχίαν εὐχερεῖς, 
ἁδιαστάτως ἑνεργοῦσι τὰ αἱρετὰ εἰς ἀνεξάλειπτον 
στήλην παραλαμθανομµένων τῶν πράξεων τῆς ἀδι- 
xlag αὑτῶν. 


V Mauh. xxii, 29. 9 1 Cor. :, 30. 
(69) "IOwjter. τί ἐστιν, etc. Catena. Corderii, 


D 


justitiam loquitur. 

VERs. 3. Etenim in corde iniquitates, etc. Ut 
sermo significet fontem quidem ac priucipium 
omnis peccati esse mentem improbi, qua iniquita- 
tibus redundat, sicut quidam fluxus de terra ; actum 
vero, cujus symbolum sunt manus, esse exercita- 
lionem quie a. mente. pzromanat ; primum quidem 
per cor nominavit, secundum vero per manus. At- 
que peccati quidem principium est a corde, el finis 
in operationibus : in iis autem qui ad Deum con- 
verluntar, principium ducitur a pravorum actuum 
abstinentia ; finis vero est puritas cordis, ldcireo 
quando hic ii qui culpabiles sunt reprehenduntur, 
primum delicta cordis, ac deiude iniquitates, qua 
manibus conciunaige sunt, nominantur. Pro « con- 
ciunant » autem Theodotion οἱ quinta ^ editio, 
735 : libraut; » Aquila vero « librat » habet. Non 
quomodocunque , inquit, concinnant iniquitatem, 
sed propter has pravitates, superveniente ipsi 
exercitu, pervenit iniquitas et contradictio etiam 
ad muros ejus, custodes nimirum ejus sanctos an- 
gelos : hi enim illam deseruerunt , quod vidis— 
sent delinquentem etl coutradicentem. Quapropter 
« iniquitas et labor, » qui laudabili voluptati 
contrarius est, « in medio ejus, » cum injustitia 
exstiterunt, ut « non deliceret de plateis ejus usura 
et dolus *!, » incolis ejus per ea qux perverse com- 
miniscuntur dolose agentibus; laborantibus vero 
ut tollerent super se onus malitiz, quae plumbo 
comparatur. Atqui plateas ejus existimandum est 
esse illas, qui» per amorem voluptatis seipsos dila- 
tant, dum latam et. spatiosam viam aaribulant, id 
est, vitam voluptariam et passionibus deditam; 
cum enim in iis seniper maneat labor circa mala, 
atque dolus circa deceptiones, hinc fit ut implea- 
tur illud, « Non defecit de plateis ejus usura et 
dolus, » Etenim dum hi, qui ad iniquitatem prompti 
sunt, singulas iniquitates: ad unum malitizte com- 
plexum librant, indesinenter desiderata perficiunt, 
ad indelebilem columnam assumptis operibus ini- 
quitalis eorum, 


V Psal. tiv, 11. 


(70) "Ira δη.1ὠσῃ, etc. Eadem. 
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VgRs. &. Alienan 
erraverunt. αὐ πετ , locuti sumt— [alsa ,.— etc. 
Alienantur a vulva et erraut ab utero qui a pue- 
vitia non ad virtutem, sed ad malitiam gradiun- 
tur. 

Vgns. b. Furor illis secundum similitudinem ser- 
pentis, sicut aspidis surdee et obturantis aures suas, 
etc. Omnis anima quz salutares non audit sermo- 
nes, aspis est qux» obturat aurcs suas. 


Ejusdem. Propter peccatorum furorem qui est 
sicut furor serpentis , dicitur eis : « Serpentes, 
genimina viperarum **. » Non enim id quod est 
secundum similitudinem Dei, sed quod est secun- 
dum similitudinem serpentis, receperunt. Ác san- 
ctus quidem obturat aures, ne audiat judicium 
sanguinis, et tanquam surdus non audit mala ; 
peccator autem non audit bona, quemadmodum 
aspis surda qux obturat aures suas, ne audiat vo- 
cem incantantium, Obturant autem et bi aures, 
de quibus sermo est, non sensiles , sed intelle- 
etuales, ne audiant eos qui sapientes prophetarum 
el apostolorum incantationes  adbibent. Horum 
enim unusquisque sapiens est remediorum coufe- 
ctor, hoc est, praeparat remedium rationabile, quod 
aspidis impetum coercet. 

Vgns. 7. Deus conleret dentes, etc. « Confregit » 
pro « confringet » posuit per temporis immulatio- 
nem. lloc autem Deus facit benc de ipsis imereu- 
do, ne homines a se deceptos devorantes majori 
929368 supplicio addicantur. l'orro molas eorum 
quoque confregit, ne morderent, reve devorarent. 
Notandum autem, juxia Scripturam, molas a den- 
tibus differre : siquidem dentes cibum dividunt ac 
scindunt, mole vero mastican! ac macerant. Ut 
vero aqua per meatum queindam transiens minime 
permauet, sed dissipata evanescit, sic etiam hi 
attenuabuntur cum nihil stabile ac permanens ha- 
beant. Unde subjungit : « Intendet arcum suum. » 
Figurate descripsit illatum a Deo supplicium qui 
quasi de arcu incessanter sagittas emittit et οἵη- 
nes occidit. Tandiu enim, iuquit, sagittarum jacti- 
bus utitur, donec omnes transfigendo inflemos 
reddiderit. 

σεν. 9. Sicul cera que fluil, auferentur ; super- 
cecidit ignis et mon viderunt solem, etc. Quemad- 
modum melli supervenit cera, ita et malitia anima 
rationabili. 

Ejusdem. Quem ut solem non viderunt , expe- 
rientur ut ignem. 

Vgns. 11. Lotabitur justus cum viderit vindictam, 
eic. Peccaioris supplicium securiorem et puriorein 
justum efficit. 


95 Matth. xxi , 39. 


. (1) Ἀλλοτριοῦνται, etc. Schedz Grabii et codex 
Coislinianus primus, 
12) Πᾶσα γυχή, etc. lidem mss. 
154 Διὰ τόν, etc. Codex Coislinianus secundus. 
14, Τὸ,συνέθ.ασε», eic. Idem. codex et Catena 


EX ORIGENE 


sunt peccatores α vulva , Α 
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᾽Απηα.ἰοτριώθησαν οἱ ἁμαρτωλοὶ ἀπὸ μήτρας, 
ἐπ.Ίανήθησαν» ἀπὸ γαστρὺς, &AdAmncar ψευδη, 
x. τ. E. ᾽Αλλοτριοῦνται (71) ἀπὸ μήτρας, xa πλα- 
νῶνται ἀπὺ γαστρὸς οἱ Ex made οὐκ Σπὶ τὴν &pe- 
τὴν, ἀλλ᾽ ἐπὶ τὴν xaxlav ὁδεύοντες. 

θυμὸς αὑτοῖς κατὰ τὴν ὁμοίωσι τοῦ ὄφεως, 
ὡσεὶ ἁσπίδος κωφῆς, xal βυούσης τὰ ὥτα αὖἎ- 
τῆς, x. τ. £. Πᾶσα φυγὴ (72) μὴ ἀχούσασα λόγων 
σωζόντων αὐτὴν, ἁσπίς ἐστι βύουσα τὰ (ra ab- 
τῆς. 

Tov αὑτοῦ. AX τὸν (75) ὡς ὄφεως τῶν ἆμαρτα- 
νόντων θυμὸν λέγεται αὐτοῖς' « Ὄφεις, γεννήµατα 
ἐχιδνῶν" » μὴ ἀνειληφόσι τὸ καθ) ὁμοιότητα τοῦ 
θεοῦ, ἀλλὰ τοῦ ὄφεως. Καὶ ὁ μὲν ἅγιος βύει τὰ ὧτα, 
ἵνα μὴ ἀκούσῃ χρίσιν αἵματος, χαὶ ὡσεὶ χωφὸς οὗχ 


B ἀχούει τῶν χειρόνων  ὁ δὲ ἁμαρτωλὸς οὐκ ἀχούει 


τῶν καλῶν, ὁμοίως ἁἀσπίδι χωφῇ βυούσῃ τὰ a αὖ- 
τῆς, ἵνα μὴ ἀχούσῃ φωνὴν ἑπᾳδόντων. Βύουαι δὲ xat 
οὗτοι τὰ ὧτα, περὶ ὧν ὁ λόγος, οὐ τὰ τῆς αἰσθήσεως, 
ἀλλὰ τῆς νοῄσεως, ὅπως ph ἀχούσωσι τῶν τὰς σο- 
φὰς ἑπῳδὰς προφητιχὰς xaX ἀποστολικὰς προσφε- 
Ῥόντων. Τούτων γὰρ ἕχαστος σοφός ἐστι φαρμα- 
χεύων, τουτέστι σχευάζων qáppaxoy λοχιχὸν, ἆλε- 
ξοῦν τὴν τῆς ἀσπίδος ὁρμήν. 


'Οθεὸς συντρίψει τοὺς ὁδόντας, x. x. &. 79 
« συνέθλασεν » (74) ἀντὶ τοῦ « συνθλάσει; χο: à 
γἣν χρόνου. Τοῦτο δὲ αὐτοῖς ὁ Θεὸς motel εὐεργετῶν, 
ἵνα μὴ κατεσθίοντες τοὺς ὑπό σφων ἁπατωμένους ἀν- 
θρώπους ὑπερθαλλούσῃ τιµωρίᾳ ὑπεύθυνοι γένωνται. 
Καὶ τὰς μύλας δὲ αὑτῶν συνέθλασεν, ὅπως μὴ «δά- 
χνωσι, μτδὲ χατεσθίωσι. Σημµειωτέων δὲ, ὅτι χατὰ 
τὴν Γραφὴν διαρέρουσι μύλαι ὁδόντων οἱ γὰρ το- 
µεύουσι χα) διαιροῦσι τὴν τροφἣν ὀδόντες, αἱ δὲ pase 
σώμεναι χαὶ λεαίνουσαι μύλαι. Ὥσπερ δὲ τὸ διαπο- 
ρευόµενον διά τινος πόρου ὕδωρ o9 παραµένον, ἀλλὰ 
σχεδαννύµενον ἐξουδενεῖται ' οὕτω xal οὗτοι ἔξεντελι- 
σθήσονται, οὐδὲν βέθαιον καὶ παράμµονον ἔχοντες. 
"O0sv ἐπιφέρει ' ε Ἐντενεῖ τὸ τόξον αὐτοῦ.» Ἔσχι- 
µάτισε «hv τοῦ Θεοῦ τιµωρίαν, ὡς ἐπὶ τόξου, συνε- 
χῶς πέµποντος τὰ βέλη, χαὶ πάντας ἀναιροῦντος. Μέ- 
χρι γὰρ τοσούτου, qr,at, ταῖς ἀφέσεσι χρῆται τῶν βελῶν, 
μέχρις ἂν πάντας χατατοξεύων ἀσθενεῖς ἐργάσηται. 

Ὡσεὶ κηρὸς ταχεὶς ἀνταναιρεθήσονται’ ἔπεσα 
&Up ἐπ αὐτοὺς, xal οὐκ εἶδον τὸν ἤλιον, x. τ. b. 
Ὥσπερ τῷ (75) µέλιτι ἐπισυμθαίνει χηρὸς, οὕτως 
χαχία ψυχῇ λογιχῇ, 

Tov αὐτοῦ. "Ov ὡς Άλιον (76) οὐκ εἴδον, ὡς πν- 
ρὺς πειραθῄσονται. 

Εὐςρανθήσεται δίκαιος ὅταν ἵδῃ ἑκδίκησο., 
κ. t. b. Ἡ χόλασις (77) τοῦ ἁμαρτωλοῦ ἀσφαλέστο- 
pov xaX χαθαρώτερον τὸν δίχαιον ἀπεργάξεται. 


Corderii. 

(15) Ὥσπερ τῷ, etc. Schede Grabli et. codex 
Coislinianus primus. 

(76) Ὃν ὡς fj-uor, etc. lidem mss. 

(77) Ἡ «óAactc, etc. Videm mss. 
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Tov αὑτοῦ. 'O δίχαιος (78), ὁρῶν τὸ σοφὸν τῆς A — Ejusdem. Justus videns sapientiam divini ju- 


εἰς τὸ χολάσεσθαι τοὺς ἀδίχους θείας χρίσεως, εὑφραν- 
νήσεται. 


V'AAMOZ ΝΗ’. 

Ἐξε.οῦ µε ἐκ τῶν ἐχθρῶν µου, ὁ θεός µου, 
κ. τ. 5. Διὰ τὸ (79), « Άνευ ἀνομίας ἕδραμον χαὶ χατ- 
εύθυνα: » xai διὰ τὸ, «Τὸ κράτος µου πρὸς σὲ φυλά- 
ξω,» ὁ Σωτὴρ λέγει τὸν φαλμόν' xai διὰ τὸ, «Πρό- 
σχες τοῦ ἐπισχέφασθαι πάντα τὰ ἔθνη. » 


"Οτι ἰδοὺ ἐθήρευσαν τὴν ψυχή» µου, χ.τ. É. 
Ἐθήρευσαν (80) τὴν quf» µου οἱ κραταιοὶ, xat 
ἐπέθεντό µοι. Οὐκ ἐχ παρέργου, qnt, τὴν πρὸς ἐμὲ 
μάχην ἐνίστανται, ἀλλ) ἐπίχεινται, μῆ βραχὺν ἐχδι- 
δόντες χαιρὸν, mavit δὲ τρόπῳ πολεμοῦντες ἡμᾶς. 
Κραταιοὺς δὲ εἶπεν, ὥστε xai ἀπὸ τῆς προσούσης 
αὐτοῖς ἰσχύος μείζονα δεῖξαι τὴν xav' αὐτοῦ ἔπιδου- 
Àfv. 

Treo ἀνομίας ἕδραμον καὶ κατεύθυγα, x. τ. ἑ. 
ὍὉ λέγων (81) * « Tóv ἀγῶνα τὸν χαλὸν Ἰγώνισμαι, 
τὸν δρόµον τετέλεχα, τὴν πίστιν τετίρηχα΄» φῄσει 
κὸ, «Ανευ ἀνομίας ἕδραμον καὶ χατεύθυνα * » f) ὁ Σω- 
τὴρ μᾶλλον ταῦτα φῄσει. 

Τοῦ αὐτοῦ. Οὐκ ἔστι (82) κατευθῦναι τὴν ὁδὺν 
τὴν εἰποῦσαν «Ἐγώ εἰμι dj bó  * » pj. ἄνευ ávo- 
µίας δραμόντα. 

Ἐξεγέρθητι εἰς συγἀντησίν µου, καὶ ἴδε, 
x. t. ἐ. Τίς ἄρα (83) ἱκανὸς εἰπεῖν τῷ θεφ' « Ἐκ- 
εγέρθητι εἰς συνἀάντησἰν µου, χαὶ ἴδε ; » 

Tov αὐτοῦ. Ti γὰρ ἀναθαίνοντι (84) δι ὑγιοὺς 
βίου πρὸς Θεὸν ἐξεγείρεται εἰς συνάντησιν ὁ θεός. 
Καὶ ἐν τῷ Εὐαγγελίῳ δὲ ὁ πατὴρ ἁπαντᾷ τῷ &nav- 
ερχοµένῳ πρὸς αὑὐτὺν υἱῷ. 

Καὶ ῥομφαία ἐν τοῖς χεἰλεσι αὐτῶν, x. τ. E. 
Ῥομφαία (85) ἓν τοῖς χείλεσι τῶν δύσφημα xal 
ἀσεθη διδασχόντων ἑτεροδόξων. 

Mi ἀποκτείνῃς αὐτοὺς, µήποτε ἐπιλάθωνται 
τοῦ νόμου σου, x. t. E. ᾿Αποκτείνει τούτους (80) 
ὁ Κύριος οὓς συγχωρεῖ ἐπὶ πολὺ ἁμαρτάνειν ' ἐχ 
γὰρ τούτου συµθαίνει λήθην γενέσθαι Θεοῦ” «Ἐν 
γὰρ τῷ ἄδῃ τίς ἐξομολογέσεταί oov; » 

Καὶ ἐξ ἀρᾶς καὶ ψεύδους διαγγεἸήσονται συγ- 
τέ.ειαι, ἐν ὁργῃ συντε.είας, xal o9 μὴ ὑπάρξου- 
σι, X. t. E. 'Àpk xal φεῦδος (87) αἰτία τῆς συντε- 
Àe(ag* ὡς εἰ μὴ ταῦτα fv, οὔτε ὀργὴ οὔτε συντέ- 
λεια fv. 


YAAMOZ N8'. 
*0 θεὸς, ἁπώσω ἡμᾶς, x. t. E. Ὡς Ex προσώπου 
(88) τῶν Ἰουδαίων σψῶν ἀποθολὴν αὐτῶν δηλοῖ διά 
τοῦ εἰπεῖν. «'O θεὺς, ἁπώσω ἡμᾶς, xaY χαθεῖλες 


9 [IL Tim. iv, 7. ** Joan. vi , 14. 


(78) Ὁ δίκαιος, etc. lidem mss. 
(19) Διὰ τό, etc. Codex Coislinianus secundus. 
(80) Ἐθήρευσαν, etc. Catena Corderii et codex 


* Coislinianus secundus. 


(81) 'O »Ίέχων, etc. Codex Coislinianus, 
(82) οὐκ ἔστι, cic. Schedse Grabii. 
(85) Τίς dpa, etc. Ezdem. 


dicii quo iniqui supplicio destinantur , letabi- 
tur. 


PSALMUS L VIII, 

Vgns. 1. Eripe me de inimicis meis, Deus meus, 
etc. Propter illud, « Sine iniquitate cucurri et di- 
rexi , » et propter illud : « Fortitudine meam 
ad te custodiam, » Salvator hunc psalmum dicit; 
necnon propter illud : « Intende ad visitandas om- 
nes gentes. » 

Vgns. 4. Quia ecce venati sunt. animam meam , 
etc, Venati sunt animam meam fortes, et irruerunt 
iu ne. Non obiter, inquit, contra me przlium con- 
citaruut, sed irruunt, ne breve quidem tempus 
indulgentes , sed omni modo nos oppugnantes. 
Fortes autem dixit, ut etiam ex viribus qua 
ipsis insunt majores adversus se insidias osten- 
deret. 

VERs. 5. Sine iniquitate cucurri εἰ direxi, etc. 
Qui dicit : « Bonum certamen certavi , cursum 
consummavi, fidem servavi "5, » dicet, « Siue iniqui- 
tate cucurri et direxi ; » vel potius Salvator hec 
dicet. 

737 Ejusdem. Qui sine iniquitate non cucur- 
rit, non polest dirigere viam quz dixit : « Ego sum 
via **. ) 

Vgns. 6. Exsurge in occursum meum εἰ vide, etc. 
Quis idoneus est dicere Deo, « Exsurge in occursum 


C neum et vide ? » 


Ejusdem. Asceudenti enim per sanam vi- 
tam ad Deum, exsurgit in occursum Deus, 
Et in Evangelio pater occurrit revertenti ad so 
fitio. | 

VeRs. 8. Et gladius ín. labiis eorum, etc. Gladius 
est in labiis heterodoxorum qui blaspheia et impia 
docent. 

VEns. 12. Ve occidas eos, nequando  obliviscan- 
tur legis tue, etc. lllos occidit Dominus, quos 
sinit multum peccare. Hinc enim oritur obli- 
vio Dei. Nam « in iulerno quis confitebitur 
tibi *!? ) 

Vgns. 13, 14. Et deexsecratione et mendacio an- 
nuntiabuntur. consummationes, in ira consummatio- 
nis, el non erunt, eic. Consummationis causa sunt 
exsecralio ei mendacium. Nam si hzc non essent, 
utique non esset ira nec consummatio. 


PASLMUS ΠΧ. 
VrBs. 9. Deus, repulisti nos, etc. Tanquam ex 
persona Judzorum rejectionem eorum siguiflcat 
dicendo, « Deus, repulisti nos, et destruxisti nos, » 


*! Psal. vi, 6. 


(84) TQ γὰρ ἁἀγαδαίνοντι, etc. Exdem. 
(85) Ῥομφαία, etc. Codex Coislinianus secundus. 
(86) Ἀποκτείνει τούτους, etc. Schedze Grabii. 


(87) Apà xal γεῦδος, etc, Codex Coislinianus 
secundus. 
(88) Ὡς ἐκ προσώπου, eic. Catena Corderii. 
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τὰ µέσα τῆς γῆς, χαὶ ἐν ἄχροις αὐτῶν γἐνόµενος A etiam David. ldcirco quidem fugit loca meia ter- 


ἐδόα πρὸς τὸν Θ:όν ^ ἐπὶ δὲ τῇ τῶν πολλῶν καὶ αὖ- 
τοῦ τοῦ Σαοὺλ ἀπωλείᾳ, τὴν φυχὴν ἀλγῶν, .ἁπ- 


εκλαίστο. » 


ο 
Ἑν πέτρᾳ ὕγωσάς pe, x. t. E. Πέτραν σηµα({- 
νεσθαι (94) ἐχδεξόμεθα ῥέουσαν πνευματιχὸν πόμα, 


re, et in. extremitatibus terrarum. clamabat ad 
Deum ; ob plurimorum vero atque adeo. ob Sau- 
lis quoque ipsius interitum animam torquens, flebat, 

[n petra exaltasii me, ete, Petra. intelligenda cst 
illa quie stillavit potum spiritalem, Christum in- 


τὸν Χριστόν φημι. Ὁ ἐν ταύτῃ τῇ πέτρᾷ yevópevos, , quam. Qui in hac petra fuerit, ipsam participandó 


τῷ µετέχειν αὐτῆς (ὑπάρχει Υὰρ « σοφία, xat διχαιο- . 
σύνη, xal ἁγιασμὸς ») µετεωρίζεται χατὰ τὸν νοῦν, 
ὑφούμενος ὑπὸ τοῦ θεοῦ. Καὶ οἱ ἔπεσθαι ὃξ τῷ Σω- 
τῆρι προθέµενοι, χατὰ τὰς αὐτοῦ προτροπὰς λέγοντας, 
«Δεῦτε  ὀπίσω µου,» ὁδηγῷ αὐτῷ χρώµενοι, τῆς αὑ- 
τῆς ἑπάρσεως χοινωνοῦσι, οὐχ ἄλλον ἑλπίσαντες dyve- 
μόνα εὑρήσειν τῆς ἀγούσης πρὸς τὸν πάντων αἴτιον 
ὁδοῦ. Ταύτης τῆς δωρεᾶς τυχὼν χαὶ Δανῖδ, μεθ' ὕμ- 
νου λέγει τῷ Κυρίφ' ε Ὡδήγησάς µε, ὅτι ἐγενήθης 
ἐλπίς µου » οὐ µόνον δὲ ὁδηγὸς, ἀλλὰ xal πύργος 
γέγονάς pot ἀπὸ προσώπου ἐχθροῦ. σὲ γὰρ ἰσχὺν 
ἔχων, xaX ἰσχύος πόργον, ἀθλαθὴῆς διέµεινα" χαἰτοι 
τοῦ ἐχθροῦ τυγχάνοντος ἀντιπροσώπου, χαὶ πολεμεῖν 
(ἑλοντος. Δύνατα: ἀναρορὰν ἔχειν εἰς τὸ, « ἁπὸ προσ- 
ώπου ἐχηροῦ, » χαὶ «b, « ὡδήγησάς µε, » εἰρμῷ 
τοιούτῳ' Ὡδήγησάς µε ἀπὸ πρ,σώπου ἐχθροῦ. ἑἐλπίς 
pou γεγενημένος’ ἀλλὰ χαὶ πύργος ἰσχύος πρὸς τὸ 
ὡδηγηχέναι µε, ἀπὸ προσώπου ἐχθροῦ γέἐγονάς µοι. 


ἘἙλτὶς τῶν ἁγίων ἀλπηθινῆ xaX ἁδιάπτωτος ὁ Στήρ; 


περὶ οὗ φησι Παῦλος: « Καὶ Ἰησοῦ Χριστοῦ τῆς ἐλπί- 
δος ἡμῶν, » καὶ ἡ προφητεία’ « Ἐπ) αὐτῷ ἔθνη ἑλ- 
πιοῦσιν. » Λὐτὸς yàp ὁ προαναφωνηθεὶς ἔσεσθαι 
ἐθνῶν πρρσδοχία, Παροιχεῖ δέ τις τελειωθεὶς ἐν ἁγιό- 
τητι εἰς τοὺς αἰῶνας ἓν ἐκξείνῳ τῷ σχηνώµατι’ ὃ δη- 
λοῖ τὸ, « Ti; χατασχηνώσει Ev ὄρει ἁγίῳ σου; » Λἱώ- 
νιον γὰρ τοῦτο ταυτὸν ὃν τῇ σχηνῇ, fv ἔπηξεν ὁ Κύ- 
ριος, xat οὐχ ἄνθρωπος. Πλὴν εἰ καὶ οὕτω τελειότητος 
ἔχει ἡ τοιαύτη σχηνἡ, ὡς xal "Άγια ἁγίων εἶναι, ἀλλ᾽ 
οὖν ἐστι μετ) αὐτὴν χατάστασις ὑπερέχουσα τῶν λο- 
γιχῶν, καθ) fy ἔσονται &v Πατρὶ χαὶ Yl, μᾶλλον δὲ 
τῇ Τριάδι" διὸ παροιχεῖν εἰς τοὺς αἱῶνας, ἁλλ' oj 
χατοιχεῖν Ev τῷ σχηνώµατι εἴρηται 'O ἐν τούτῳ τῷ 
οἵχῳ γεγονὼς σκεπασθ{σεται ἐν τῇ τῶν πτερύγων τοῦ 
8:09 σχέπῃ. 

"Ἔδωκας κ.Ἰηρονομίαν τοῖς go6ovpéroc, x. τ. 1. 
Πλούσιος γὰρ (95) ὢν, φησὶ, xal µεγάλας δωρεὰς 
παρέχεις᾽ μᾶλλον δὲ χαριζόµενος τοῖς τελείοις ἀνθρώ- 
ποις τὸ γενέσθαι σου υἱοὺς, χλγρονομίαν αὑτοῖς δέ- 
ὅωχας εἰ γὰρ χαὶ προσδοχᾶται δοθησοµένη μετὰ τὴν 
ἀνάστασιν ἓν τῷ μέλλοντι aliove. ἀλλά γε τῷ ἤδη τὺ- 
τρεπίσθαι δέδοται τοῖς εἰς αὐτὴν χατὰ χαιρὸν τὸν 
δέοντα ἀχθησομένοις. Καὶ ἔτι τοῖς φοβουμένοις τὸ 
ὄνομα αὐτοῦ ὁ θεὺς χληρονομίαν ἔδωχεν. Ἐάν τις f) 
δ.αφορὰ φοθουµένων τὸν θΞὸν χαὶ τὸ ὄνομα αὐτοῦ, 
πιστευόντων αὑτῷ xaX τῷ ὀνόματι αὐτοῦ, ἐπεὶ πολλά- 
χις εἴρηται, ὑποδεεστέρους εἶναι τοὺς οἶχεωβέντας 
τῇ τοῦ θεοῦ προσηχορίᾳ, τῶν ἑνωθέντων αὐτῷ τῷ 
θ:ῷ' ὅρα ὡς καὶ τοῖς φ΄’.δουµένοις τὸν Osbv δέδοται 
ij χλληρο.οµία’ εἰ γὰρ τοῖς ὑποδεεστέροις ὑπῆρχται 
ἡ χάρις αὕτη, 123) πλέον τοῖς ὑπεραναθεθηχόσιν. 

€] Cor. 1, ὀ0. ** Mauh. 1v, 19. 1 Tim. 1, 1. 

(94 Πέτραν cinjyaiveaOa, etc. Catena Corderii. 

PaTkOL. Gn. XII. 


(est enim « sapientia, ct justit'a οἱ sanctificatio ** ») 


.sccundum mentem sublimatur, a Deo elevatus. 


Ceterum. hi qui Salvatorem quoque sequi pro- 
posuerint, juxta monitiones ejus dicentis, « Ve- 
nite post me 55, » duce ipso usi, éjusdem exal- 
tationis participes sunt, non alum sperant v 
739 reperire ducem vi2 qua» ducit ad. auctoren 
universorum, lloc donum quoque David consecu. 


D tus, cum hymno dicit Domino: « Deduxisti me quia 


fictus es spes mea: » non solum autem dux , sed 
etiain turiis factus es milii a facie inimici : te enim 
fortitudinem babens et fortitudinis turrim, illeaus$ 
permansi ; tametsi inimicus esset ante faciem meam 
et oppugnare me vel'et, Potest referri ad illud , 
« 8 facie inimici, » etiam is:u, « deduxisti me, » 
tali connexione : Deduxisti me & facie inimici, spes 
mea factus ; séd et turris fortitudinis ad deduceu- 
dum me, a facie inimici mihi fuisti. Spes sancto- 
rum vera et indeficieus est Salvator; de quo Paulua 
ait: « Et. Cliristi Jesu spei nostra **; » et prophe« 
tia ; « In ipso geutes sperabunt **, » Ipse enim pra 
nuntiatus est fore gentium exspectatio. Porro itha- 
bitat aliquis perfectus in. sauctitate in. szecula bi 
ill tabernaculo : quod declarat istud, « Quis re- 
quiescet in mou'e. sancto. tuo 5? ; Seculum enin 
illud idem est quoJ tabernaculum , quod fixit Do- 
minus, οἱ uon lomo, Cirterum si. ctiam istiusmodi 
tabernaculum tantam — habuerit peiTectionem ,. ut 
Sancta sanctorum sit , utique post. illud cst status 
ratioaabilia transcendens, secundum queni erunt in 
Patre et Filio, imo potius in Trinitate : quaproptet 
inhabitare in secula, non autem habitare in taber- 
naculo dictum cst. Qui in hac domo luerit, sub um- 
bra alarum De; proitcgetur. 

Vgns. 6. Dedisti heredítatem timentibus, etc. Cum 
enim, inquit, dives sis, magna quoque munera prze 
bes : ito hominibus perlectis donans filios Dei fleri, 
hzreditatem ipsis tribuisti : etsi eniin. exspectetut 
donauda post resurrectionem in seculo futuro ; at» 
lamen cum jampridem proparata sit, data est iis 
qui illam tempore opportuno adituri sunt, Quin et 
timentibus nomen suum dedit. Deus lireditatem. 
Si quadam sit differentia inter timentes Deum ct 
nomen cjus , credentes ipsi et nomini ejus , cum 
$:epe dictum sit, illos qui appellationem Dei parti» 
ciparuut inferiores esse iis qui ipsi Deo uniti sunt ; 
vide ut etiain timentibus Deum data sit l:ereditas ; 
nam Si inferioribus gratia liec obtigit, tnulto magis 
illis qui hes superant. 


*' Gen. xLix, 10. *5 Ps3l. xiv, 4. 
(75) Πωούσιος γάρ, etc. Eudem. 
Ἐν - 
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Ejusdem. Analogam [sraeli h:reditatem | forte A Tob αὐτοῦ. Τάχα (96) κληρονομίαν τὴν ἀνάλογον 


dedit Dominus timentibus se ; Levitis gutem analo- 
gam dedit diligentibus se. 


Sic psallam nomini tuo, etc. Cum illa qu:& roga- 
veram a te impelravero , ita gratias 7/40 »gens 
e psalmum dicam nomini tuo, » operibusque et ca- 
gitationibus ac verbis bonis eam que milii obtigit ,' 
nominis tui appellationem celebrabo. Atque insu- 
per de die in diem qua voveram reddam, sicat Ja. 
cob ait : « Si dederit mihi Deus panem ad comeden- 
dum, » etc., «omnium quicunque mihi dederis deci- 
mam decimabo ea tibi **; » nam aute hxc verba di- 
citur: « Et vovit Jacob dicens, Si fuerit Dou:inus 
mecum,» usque ad h»c verba: « Decimam deci- 
malo ea tibi. » Bene autem dicitur et illud, de die 
in diem vota reddere , et psalmum dicere nomini 
Dei in seculum szeculi ; eo quod hzc psalmi quidem 
recitatio nomini ejus qui laudatur, extendatur usque 
in seculum futurum; ista vero voti redditio iinplea- 
tur, donec adhuc ex diebus tempus completur: hoc 
autem tempus uniuscujusque vitze commeusiuratur. 
Quandiu jgitur in vita sumus, vota reddamus , ut 
eliam in seculum sxculi psalinum Dei noimnini di- 
cere possimus. 


PSALMUS LXI. 
γε», 1. In finem pro ldithun psalmus David, etc. 


τῷ "Iapat &oxs τοῖς φοθουµένοις αὐτὸν ὁ Κύριος. 
τὴν δὲ ἀνάλογον τοῖς Λευῖταις ἔδωχε τοῖς ἀγαπῶσιν 
αὐτόν. 

Οὕτως yao τῷ ὀνόματί σου, x. *. ἃ. "Ev: 


ὧν (97) ἠξίωσα παρὰ σοῦ τέτυχα, εὐχάριστος οὕτω 


γεγονὼς « ψαλῶ τῷ ὀνόματί σου, » ὑμνῶν δι ἔργων, 
νοημάτων τε χαὶ λόγων ἁγαθῶν τὴν ἐπ᾽ ἐμοι χληρω- 
θεῖσαν προτηγορίαν σου. Καὶ πρὸς τούτῳ ἡμέραν ἑξ 
ἡμέρας ἃ ηὐξάμην ἀποδώσω' ὥσπερ ὁ Ἰαχώθ φησιν" 
ε Ἐὰν δῷ pot ὁ θεὸς ἄρτον φαγεῖν, » καὶ τὰ benc, 
€ πάντων ὧν Éáv uot δῷς δεχάτην ἀποδεχατώτω Got 
αὐτά' » «ob γὰρ τούτων τῶν λόγων φἑρεται τὸ, « Ηζ- 
ξατο ὁ Ἰαχὼό λέγων τὸ, Ἐὰν ᾗ Κύριος μετ ἐμοῦ, ν 
ἕως τοῦ, « Δεχάτην ἀποδεχατώσω σοι αὐτά. » Eo δὲ 


B xai τὸ εἰπεῖν, ἡμέραν &E ἡμέρας τὰς εὐχὰς ἀποδοῦ- 


ναι, φάλλειν τε τῷ ὀνόματι τοῦ θεοῦ εἰς τὸν αἰῶνα 
τοῦ αἰῶνος' τῷ τὸ μὲν ψάλλειν τῷ ὀνόματι τοῦ ὑμνου- 
µένου παρεχτείνειν ἕως τοῦ μέλλοντος αἰῶνος" τὸ δὲ 
τὰς εὐχὰς ἁ ποδοῦναι πληροῦσθαι, ἕως ἔτι ὁ ἐξ ἡμερῶν 
συμπληρούμµενος χρόνος ἐστίν' οὗτος δὲ ἔστιν 6 παρα- 
μετρούμενος τῇ ἑχάστου Cu]. Ἔως οὖν ἓν Bip ἐσμὲν 
τὰς εὐχὰς ἁποδώσωμεν, ἵνα χαὶ Φάλλειν εἰς τὸν 
alova τοῦ αἰῶνος τῷ ὀνόματι τοῦ θεοῦ δυνηθῶμεν. 


VTAAMOS SA. 
Klz τὸ τέ.ῖος ὑπὲρ Ἰξιθοὺμ sretuóc τῷ Aavtt, 


Pro ΙΛ) judice venturo David, idoneo manu ρ κ. τ. &. Ἰδιθοὺμ χκριτοῦ (98) ἐρχομένου A5 ἰχανοῦ 


Est autem psalinus de Filio Dei ieterno judice venturo, 
qui est idoneus manu, 

Vrns. 9. Nonne Deo subjecta erit. anima mea ? 
eic. Oinnis qui subjectus est alicui, exem ac ille 
sentit. Et nos si secundum Paulum oinnes suljicic- 
anur Cliristo, eadem ac Christus sentiamus. 

Ejusdem. Quandoquidem Salvator loquitur, illud 
« subjecta erit, » refertur ad istud , « tunc. et ipse 
Filius sulJectus erit ei, qui subjecit sibi omnia **, » 
Quod vero Patrem iutelligat , patet ex eo, εδ. 
rumtamen pretium meum cogitaverunt repellere , 
cucurrerunt in siti "*. » Porro simul quoque disci- 
mus id quod suhjiciendum sit, esse animam: quo- 
niam salutare anime est ipsa salus a Deo, quia ipse 
Salvator est ejus qui liec dicit : neque salutare a 
quopiam recipere potest aubjectus nisi a Deo. Qua- 
propter Deo subjiciamur , qui suscipit eos. qui ipsi 
soli suljiciuntur , et. servat ipsos, ita ut ob liauc 
ipsorum Deo suljectionem 8 nullo amplius sint 
commoti. « Susceptor meus, non movebor amplius. 
Sive quia motus fuerat, ex quo semetipsum exina- 
nivit forman servi accipiens, hac dicit, tanquam 
qui paululum commotus fuerit per exiguum tempus 
quo erat iu. corpore ; sive quia, dum tristis facetus 
est in. anima , cepit duntaxat contristari et. cor- 
turbari paululum, dicit, « Non movebor amplius. » 


χειρί. "Eazt δὲ ὁ φΦαλμὸς περὶ τοῦ Υἱοῦ τοῦ Θεοῦ 495 
αἰωνίου χριτοῦ ἐρχομένου, τοῦ ὄντος ἰχανοῦ χειρί. 
Οοὐχὶ τῷ θεῷ ὑποταγήσεται ἡ ύυχή pov ; x. z. B. 
Πᾶς ὁ ὑποτασσόμενός (99) τινι τὰ αὐτὰ ἐχείνῳ Φρο- 
vet. Καὶ εἰ xazX τὸν Παῦλον πάντες ὑποταγτόόμεθα 
τῷ Χριστῷ, πάντες τὰ αὐτὰ Χριστῷ φοονῄσωμεν. 
Tov αὐτοῦ. Τὸ, « ὑποταγέστται (1), » ἐπεὶ 6 Σω- 
tho λέγει, ἀναφέρεται elg τὸ, « τότε Yiog ὑποταγί- 
σεται τῷ ὑποτάξαντι αὐτῷ τὰ πάντα. » Ότι δὲ τὸν 
Πατέρα λέγει, ἃθλον Ex τοῦ, « Πλὴν τὴν τιμὴν µου 
ἐδουλεύσαντο ἁπώσασθα:ι, ἕδραμον ἐν δίψει, » "Άμα δὲ 
µανθάνοµεν, ὅτ, τὸ ὑποταγησόμενον Φυχή ἔστιν' ὅτι 
τὸ σωτήριον τῆς φυχῖς ἡ αὐτοσωττρία παρὰ θεοῦ 
ἐστι, διὸ αὐτὸς ὁ Σωτήρ ἐστι τοῦ ταῦτα λέγοντος' xal 


D οὐκ ἔστι σωτήριον ἀπὸ τινος λαθεῖν ὑποταγέντα ἢ 


ἀπὺ θεοῦ. Ai) θ:ῷ ὑποτασσύμεθα, τῷ ἀντιλαμθανο- 
μένῳ τῶν αὐτῷ μόνῳ ὑποτασσομένων, χαὶ σώζοντι 
αὑτοὺς, ὥστε διὰ τὴν πρὸς τὸν θεὸν αὐτῶν ὑποταγὴην 
ἐπὶ πλεῖον ἑστηχέναι αὐτοὺς ὑπὸ μηδενὸς σαλευομέ- 
νους. € Αντιλήπτωρ μον, οὐ μὴ σαλενλῶ ἐπὶ πλεῖον. » 
"Ἠτοι ὅτι ἐσαλεύθη, ἐξ οὗ ἑαυτὸν ἑχένωσε μορφὺν 
δούλου λαθὼν, ταῦτά φησιν, ὡς ὀλίγον σαλευθεὶς διὰ 
τὸν ὀλίγον ἐν σώματι χρόνον. εἴτουν περίλυπος γΣ»ό. 
μενος τὴν φυχἩν. Ῥοξατο μόνον λυπεῖσθαι, xaY τετα- 
ράχθαι ὀλίγον, λἐγειτὸ, « O9 μὴ σαλευθῶ ἐπὶ πλεξον. » 


* Gen, xxvii, 90... 7* E Cor. xv, 28, "! Psal. ε.νι, 5, 


(96) Τάχα xAnporopav, etc. Codex. Coislinianus 
sceundus. . 
(971) Ἑπεὶ ὧν ἠξίωσα, ctc. Schede Grabii, 


(98) Ἰδιθοὺμι xprcov, etc. Eadein. 
(99) Hác ó ὑπιτασσύμενος, eic. Exdem. 
(1!) T0, ὑπτοτιγήσεται, εἰς. Catena Corderii. 
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᾽Αμαρτίαν γὰρ οὐχ ἐποίησεν, ὡς ol ἐπὶ πλεῖον σα- À Peccatum enim non fecit, sicut illi qui amplius 


λευόµενοι. 

"Euc πέτε ἐπιείθεσθε εἰς ἄνθρΦπον; x. τ. 5. 
Τοῦτο ὅμοιόν (2) ἐστι τῷ, « Νῶν δητεῖτέ µε ἀποχκτεῖ- 
ναι.» ΄Ανθρωπον ζητοῦσιν &xoxvelvat χαὶ οἱ ἔπιτι» 
θέµενοι ἀνθρώπῳ ἐπιτίθενται. 

IlÀiy τὴν τιμήν µου ἐδουλεύσαντο ἁπώσασῦαι, 
κ. t. £. Ttg] τῆς (5) λογιχῆς ψυχῆς ἀρετὴ xal γνῶ- 
σις. 

IlAh τῷ Θεῷ ὑποεάγηθι ἡ γιυχή µου, κ. τ. 6. 
Ἐπὶ μὲν τῇ προτέρᾳ (4) ὑποταγῇ σωτήριον, ἐπὶ δὲ 
τῇ δευτέρα ὑπομονῆ παρὰ θεοῦ. Καὶ Y&p, qna, πολ» 
λὰ τὰ παρὰ τούτων ἐπαγόμενα κακά’ ἀλλὰ πρὸς αὐ- 
τὸν βλέπω τὸν θεὸν, αὐτὸν ἔχων προαδοχίαν xat ἐλπί» 
δα. διὸ χαὶ ὑπομένω τὰ γενόµενα’ εἰωθὼς vép µοι 
βοπθεῖν, βοηθήτει καὶ νῦν, xat οὗ συγχωρήσει τούτοις 
τὸν οἰχεῖον ἐξανύσαι σκοπὸν, ὥστε περιγενέσθαι μὲν 
ἡμῶν, ἀνασίησαι δὲ χαὶ ἀποδιῶξχι τῶν ἠμετέρων, 
xai ἓν φυγῇ χαταστῆσαι. 

Ἐ Ίπίσατε ἐπ᾽ αὐτὸν, πᾶσα συναγωγὴ Aaov, 
x. t. &. Ὠσεὶ ἔλεγε (5): Mh. µόνον τὸ χατ᾽ ἐκλογὴν 
"χάριτος τὸ λεῖμμα" ὅπερ ἔσται, ὅτε Γᾶς Ἰσραῦλ σω- 
ἑἡσᾶται. €. Ἐχχέατε ἑνώπιον αὐτοῦ τὰς χαρδίας 
ὑμῶν. » Ὁ πάντα τὸν φαῦλον ἁποθέμενος διαλογισμὸν, 
καὶ ἄχρως µἐξτανοῆσας, ὡς μηδὸ μεμνῆσθαι τῶν χει» 
ρόνων, ἐξέχεεν ἑνώπιον αὐτοῦ τὴν χαρδίαν ἑαυτοῦ. 
€ Ότι σὺ ἀποδώσεις ἑκάστῳ χατὰ τὰ ἔργα αὐτοῦ. » 
Ἑκάστῳ ἀποδώσει ὁ θεὸς κατὰ τὰ ἔργα, ἡ τὰ ἀγαθὰ, 
ἡ τὰ χαχὰ, f) τὰ πολλὰ, f| τὰ ὀλίγα” χατὰ ὁποίων δή- 
ποτε µέτρων ποιότητα ἡ ποσότητα, ὧν ἀποδίδωσι. 


Π.1ἣν' μάταιοι οἱ viol ἀνθρώπων, νευδεῖς οἱ viol 
τῶν ἀνθρώπων ἐν ἑυγοῖς, vov ἁδικῆσαι:ι αὐτοὶ &x 
µαταιότητος ἐπὶ τὸ αὐτὸ, x, τ. E. Μάταιοί εἶσιν (0) 
οἱ τοῖς µαταίοις xal φθαρτοῖς τοῦ αἰῶνος τούτου 
προσχαθεζόμενοι πρἀγµασι. Μάταια τὰ ἀνθρώπινα 
πάντα xaX μεταθολὴν ὀξεῖαν δεχόµενα. 

Tov αὐτοῦ. 05 φεύδοµαι (T) περὶ τὴν διχαιοσύνην’ 
αὐτὴ Υὰρ ζυγός ἐστι τῶν ἀρξτῶν. Wevosl; claw υἱοὶ 
ἐχ τοῦ πατρὸς τοῦ διαθόλου γεγεννηµένοι. ᾽Αμελοῦσι 
γὰρ, φτσὶ, τῆς ἰσότητος' ἀνίσως δὲ κατέχουσι τὰ τῆς 
διανοίας ζυγὰ, xal τοῦ μὲν διχαίου χαταρρονοῦσι, 
ἀθιχίχ δὲ χαίρουσι, 

Tov αὑτοῦ. Οἱ κατὰ τοὺς O' (8) οὕτω. κατὰ δὲ 


Θεοδοτίωνα’ « Ατμὶς viol τῶν ἀνθρώπων, φευδεῖς p 


vioY ἀνδρὸς ὡς ῥοπὴ ζυγοῦ. » 0ὐδὲν, φηαὶ, µόνιμον 
τῶν ἀνθρωπίνων, dXX ἀτμῷ ἔοιχε ἀναπεμπομένῳ 
xai παραντίχα αχξδαννυµένῳ, χαὶ ῥοκῇ ζυγοῦ ποτὲ 
μὲν καθιεµένῃ, ποτὲ δὲ ἀνανευούσῃ. Ζητεῖται δὲ εἰ οἱ 
ὅγιο, οὗ µάταιοι. Οὐχ υἱοὶ τῶν ἀνθρώπων οἱ ἅγιοι. 
Κατηργήθη γὰρ αὐτῶν fj χατὰλ ἄνθρωπον γέντσις. 


Απαξ ἐ1άλησεν ὁ Osóc, δύο ταῦτα ἤχοισα, 
x. τ. E. Τὸν λόγον (9) ἅπαξ ἑἐλάλησεν 6 θεὸς, τὸν 


** Joan, vini, 40. 


(2) Τοῦτο ὅμοιον, ctc. Catena. Corderii, 

(5) Tia της, eic. Scheda Ογλ]. 

(4) "Ea μὲν τῇ προτέρᾳ, eic. Caiena Corderii, 
(9) 'Qce) £leye, cte. Eadem, 


moveutur. 

{1 Vrns. 4. Quousque irruitis in hominem?ete, 
lloc simile est isti; « Nunc quaritis me interfice- 
re?*, 1 llominem quaerunt occidere ; οἱ qui irruunt, 
iu hominem irruunt. 

,Vgns. 9. Verumtamen pretium meum cogitaverunt 
repellere, etc. lationabilis animae pretium , virtus 
est et scientia. 

Vgns. 0. Verumtamen Deo sthjecta esto, etc. In 
priori quidem subjectione salutare , in altera vero 
patientia est a Deo. Etenim, inquit, plurima sunt 
ab his mala izrogata ; attamen ad ipsum Deum re- 
spicio , in quo mea est exspectalio eL spcs mea j 
quare etiam sustineo que facta sunt: cum soleat 
enim mihi opitulari , opitulabitur etiam nunc, et 
son periittet. lios propositum sunm perficere, αἱ 
nOS quidem supereut ; nostros vero cvertant et 
persequantur et in fugam agant. 

Vgns. 9. Sperate in eo.omnis congregatio populi , 
elc. Quasi dicerct: Non solum reliquis secundum 
electionem gratie: quod erit, quando omnis ἓ rael 
Ralvabitur. «Effundite coram ipso corda vestra. » 
Qui omnem pravam cogitationem deposuit, et quem 
summe paouituit, adeo ut ueque inalorum memine- 
rit, is effudit eoram ipso cor suum. « Quia tu red» 
dcs unicuique secun lum opera sua. »  Unicuique 
reddet Deus secundum opera, sive bona, sive mala, 
sive multa, sive pauca ; secundum quarumcu&Bque 
nimirum mensurarum quas reddit, qualitatem aut 
quantitatem. 

VERS. 10. Verumtamen vani filii hominum , men- 
daces filii homiuum in stateris, ul. injuriam [faciant 
ipsi ex vanitate in id'psum, eic. Vani sunt qui vanis 
et corruptis hujus saculi negotiis assident. Vana 
humana omnia οἱ mutationi cite obnoxia, 


Fjusdem. Non mendax sum circa justitiam. Ip«a 
euim esL virlutum statera. Mendaces. sunt lilii ex 
paure diabolo geniti, Aquabilitatem enim , inquit , 
negligunt, cx aquo autem mentis niomepnta. nou 
tenent, οἱ justitiam quidem contemnunt, injustitia 
vero delectantur. 

Ε)νεάεπι. Sepiuagiuta quidem sic, Tlieodotio au- 
tem : « Vapor lilii homiuum, mendaces filii honie 
nis sicut momentum staterz. » Nihil, ipquit, huma 
narum rerum stabile, sed simile videtur vapori qui 
emittitur οἱ continuo dissipatur, ncenon. momento 
siater?e , quod aliquando Jimittitur, aliquando eri» 
gitur. Queritur autem an sancti vani non sint. Non 
filii hominum sunt sancti. Jrrita enim facta est eo» 
rum secundum hominem generatio. | 

"2 [49 V&ns. 12, Semel locutu$ ext Deus, duo hee 
audivi, ctc. Semel locutus esi Deus verbum , quod 


(6) Μάταιο! εἶσιν, etc; Schede Grabil, 
(7) O5 φεύδομαι, eic. Exdem., 

(8) Οἱ κατὰ τοὺς O', eic. Exdem., 

(9) Τὸ): Ayr, ctc. Exedem. 
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οὐχ οὕτως byóvttov *. ὕτω xal ἐπὶ τῶν πνευματικῶν Α ad voluptatem quam illa qui non sunt talia, ita in 


&váXoóv ἐστιν ἑχατέροις. Τῆς Φυχῆς γὰρ τὴν ὑπερ- 
έχουσαν τροφρὴν εἰδὼς ὁ προφήτης, ταῦτά φησι. 
Τοιαῦτα Υὰρ ἣν τάχα καὶ τὰ κατὰ τὴν παραθολὴν ἐν 
Εὐαγγελίοις τοῦ µόσχου τοῦ σιτευτοῦ. « Καὶ χείλη 
ἀγαλλιάσεως αἰνέσει τὸ στόµα µου. » ᾽Αμϕίθολος 1, 
λέξις. τοι γὰρ αἰνεσθήσεται τὸ στόµα µου orb χει- 
λέων ἀγαλλιάσεως, f) αἰνεσθήσεται τὰ χείλη ἀγαλλιά- 
σεως ὑπὸ τοῦ στόµατός µου. "Όταν, φησὶ, τοῦ σοῦ 
ὀνόματος ἓν µνήµῃ Ὑένωμαι, τότε 6h tote χαρᾶς 
: πληροῦται τὰ χείλη µου. 

El ἐμγημόγευόν σου ἐπὶ τῆς στρωμγῆς µου, 
κ. τ. &. Πιθανὸν εἰς ἀγνείαν (10) προτρεπτιχόν ' ὡς 
τοῦ ἐπὶ τῆς oz pep ve μνημονεύοντος τῶν κατὰ θεὸν, 
πάντως χαθαρεύοντος. Ὁμοίως χαὶ τὸ, ε Ἐν δάχρυσί 
µου τὴν στρωµνήν µου βρέξω. » Καὶ γὰρ άποστε- 
ροῦσιν ἀλλήλους οἱ σχολάκοντες τῇ προσευχῇ. 

Ἐχο..1ήθη ἡ γυχή µου ὀπίσω cov, x. *. &. 
El ὁ χολλώµενος (17) τῷ Κυρίῳ ἓν πνεῦμά ἔστιν, 
ἐχολλήθη δὲ ὁ Δαυϊδ τῷ Κυρίῳ, ἄρα ἓν véyovs πνεῦμα. 
Πνεῦμα δὲ τὸν πνευματικὸν ὀνομάχει, ὡς xal ἡ μὴ 
περπερευοµένη ἀγάπη τὸν ἔχοντα τὴν ἀγάπην δηλοῖ. 
Καὶ Μωῦσῆς ὅτε τὰ ὀπίσθια εἶδε τοῦ θεοῦ, τότε ἐχολ- 
λήθη ἡ φυχἠ αὐτοῦ ὀπίσω τοῦ θεοῦ. 

Εἰσεεύσονται elc τὰ κατώτατα, x. τ. &. Ὅσῳ 
χεῖται (18) ἡ χαχία τινὸὺς, τοσούτῳ χατωτέρω Υινόµε- 
νος, εἰσέρχεται εἰς τὰ χατώτερα τῆς Ὑῆς. Τροπιχκῶς 
δὲ « χεῖρες ῥομφαίας, » ὡς χεῖρες γλώσσης. « Με- 
ρἶδες ἁλωπέχων ἔσονται. » Φασὶ, τοὺς λέοντας, ἔπει- 
δάν τινος ἐπ'λάῤωνται ζώου, ῥορεῖν τε τὸ αἷμα, xal 
ἁρπακτιχῶς ἑἐσθίειν τὸ προσπεσὺν, xaY μάλιστα τὰ 
κυριώτερα τῶν μελῶν, τὰ δὲ περιττὰ χαταλιμπάνειν’ 
ταῦτα δὲ τὰς ἁλώπεχας εὑρούσας ἑσθίειν"' ἐπεὶ οὖν 
ἑσθίουσιν αὗται τὰ παρ' ἐχείνοις Ὥδη ἀναιρεθέντα, 
τοῦτό φησιν, ὅτι τιμωρίαι αὐτοὺς διάφοροι διαδέξον- 
ται, χαὶ ἀπὸ τούτων εἷς ἑτέρους ἐμπεσόντες, διαφόρφ 
τῇ τιµωρίᾳ περιθληθήσλνται. 

Tov αὐτοῦ. "Iva πιστεύσαντες (19) σωθῶσιν τῷ 
κατελθόντι εἰς τὰ χατώτερα µέρη τῆς γῆς. 

Tov αὐτοῦ. Τοὺς χαταχθονίους (20) δαίμονας νῦν 
ἁλώπεχας ὀνομάνει, οἷς χαὶ παραδίδονται πρὸς χόλα- 
σιν οἱ ἐπίγειοι δαίμονες. 


TAAMOS ΣΤ. 

Εἰσάκουσον,ὁ Θεὺς, τῆς Φωγῆς µου, x. τ. b. 
Ἔστι τις φωνὴ (21) καρδίας ἀχουστὴ µόνῳ θεῷ. 
ε "Arb φόθου ἐχθροῦ, » τοι ἀπὺ τοῦ φᾳοθεῖσθαι τὸν 
ἐχθρὸν, «ἐξελοῦ τὴν ψυχἠν µου’ » f] « ἀπὸ φόδου, ὃς 
φόθος οὗ φίλος, ἀλλ᾽ ἐχθρός ἐστι. Φίλος μὲν ὁ τοῦ 
Θ:οῦ ἐπισττμονιχὺς φόθος, ἐχθρὸς δὲ ὁ μὴ τοιοῦτος 
q66oc* ὁποῖος ὁ τῶν ἑτεροδόξων, f ὁ τῶν ὁποίων δη- 
ποτοῦν, ἀλλὰ παρὰ τὺν θεὸν, φοθουµένων’ περὶ ὧν 
δύναται τὸ Ey. ᾿Πσαῖᾳ πνεῦμα παραστατιχῶς εἰρτκέ- 
ναι" « Τὸν δὲ φόθον αὐτῶν οὗ μὴ φοθηθῆτε, οὐδ' 


V Psal. νι, 7. 7*1 Cor. νι 17. Τὸ Isa. vini, 42. 
(16) IIiQavév εἰς ἀγγείαν, etc. Catena. Corderii. 
(V7) El ὁ xo.l.loguvcc, ete. Schede Grabii. 

(18) "Οσῳ χεῖται, etc. Catena Corderii, 

(10) "Ira πιστεύσαντες, ctc. Codex Coislinianus 


spiritualibus proportione quadam accid.t utrisque. 
Propheta enim, eum supereminentem anima ci- 
bum probe nosset, hzc dícit. Ejusmodi enim crant 
etiam illa qux per parabolam in Evangeliis habeu- 
tur de vitulo saginato. « Et labiis exsultationis lau- 
dahit os meum. » Ambigua est in Graeco sententia, 
utrum videlicet laudandum sit os meum a labiis 
exsultationis, vel laudanda sint labia exsultationis 
ab ore meo. Quando, inquit, memor fnero nominis 
tui, tunc. utique. tunc gaudio impleutue Jabia mca. 

Vgns. 7. Si memor fui (ui super. strutum, εἰς. 
Idonca monitio ad castitatem ; quoniam is qui su- 
per strato memor est. rerum divinarum, ouinino 
purus fit, Simile est etiam illud : « 1n lacrymis meis 
stratum meum rigabo?". » Etenim defraudant invi- 
cem vacantes orationi. 

VERs, 9. Adhesit anima mea post te, clc. Si «qui 
adheret Domino, unus spiritus est?*,» adbzsit 
vero David Domino, unus igitur fuit spiritus. Spi- 
titum autem vocat illum qui spiritalis est, quemad- 
modum et constans dilectio significat cum qui cha- 
ritatem habet. Moyses ctiam quando posteriora 
Dei vidit, tunc adlizesit anima ejus post Deui. 

Vgus. 10. Introibunt in. inferiora, etc. Quanto 
fusior fuerit malitia alicujus, tanto iuferior factus 
intrat in inferiora terra. Tropice autem « inanus 
gladii» dicuntur, sicut manus linguam. «Partes 
vulpium erunt. » Tradunt, leones, ubi animal ali- 
quod ceperint, sauguinem exsugere, οἱ rapaciter 
pred:m devorare, ac prosertim nieuibra potiora, 
relinquere vero superflua; qux deinde rcperia 
vulpes absumznt : cum igitur Ίνα devorent illa quae 
3b istis pridem interempta sunt, hoc dicit, fore ut 
divers: ipsos pons excipiant, οἱ dum ex his in 
alias incidunt, diverso supplicio afficiantur. 


Ejusdem. Ut. credentes οἱ qui descendit in info- 
riores partes terrze, salvi fiant. 

Ejusdem. Vulpes hoc loco vocat infernos diemo- 
nes, quihus etiam puniendi traduntur terreni die- 
mones. 


7554 PSALMUS ΙΧ. 
Vgns. 9. Exaudi, Deus, vocem meam, etc. Est 
quxdam vox cordis que a solo Deo audiri possit. 
€ À timore inimici, » sive a timendo inimicum t eri- 
pe animam meam;» sive «a timore, » qui timor 
non amicus, sed inimicus est. Amicus quidem ti- 
mor Dei sapiens, sed inimicus timor qui uon est 
istiusmodi ; qualis est beterodoxorum, seu falsa do-* 
centium, vel corum qui quidlibet, sed preter Deum, 
timent : de quibus boc. diserte Spiritus sanctus ia 
Isaia "* dixisse potuit : « Tünorein autem eorum no 


priniis, 
(30) Τοὺς χαταχθονίους, ctc. heim. . 
(21) "εστι τις geri, cic. Cateua Goss. 
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Uimueritis, neque conturbemini » à conventu mali- À οὗ μὴ «apay0rzc » ἀπὸ συστροφῖς π,νηρευοµένων 


guantium beterodoxorum in fide. Pro « conventu» 

, Aquila dixit « secreto; » Symmachus vero « specu- 
latione. »— « À multituline operantium  iniquita- 
tem, » quia viam. latam et spatiosam perambulant, 
$9 Ejusdem. luimicus timor est vel qui ab inimico 
wobis incutitur, vel qui contrarius est fiducia iu 
Christum. « Confidite eniin, inquit, ego sum; ne 
tiimueritis **. , 

VEns. 4. Qui exacuerunt. ut. gladium, elc. Qui 
falsa dogmata tuentur, cintenderuut arcum rem 
amaram ;» dulcem vero, qui propugnant verita- 
tem. Pro. « rem » Aquila « verbum » dixit. « Ut sa- 
gitent iu occultis immaculatum, » Aquila « simpli- 
cem.» Üaterum sagitta», quibus immaculatum seu 
simplicem sagittant. illi qui exacuunt iut. gladium 
linguas suas, sunt apocryphi et arystici seu ob- 
scuri illorum sermones, 

Vens. 0, Firmarcrunt sibi sermonem nequam, etc. 
Deus quidem bonuta seruionem conürmat, homo 
vero pravum, Quapropter Deus quidem divina vir- 
tute firmavit sermonem suum ; bomines vero sibi- 
wmietipsis per philosophiam, quz dialectica vocatur, 
el per inanem. ceceptionen narraverunt, ut oceul- 
lareut laqueum, dui persuasibilibus sophisimatis 
οἱ serinonibus captiosis decipiunt, in quibus occul- 
tus. latet laqueus. « Dixerunt, Quis videbit cos? » 
De iis qux adiuvenisse se existimant, tanquam de 
diflüiculter perceptibilibus sese extolleutes, lirman- 
les sibi sermonem uequam, scrulati sunt. iniquita- 
tem. Oportuerat scrutari legem, ut in illa reperire- 
tur sensus spiritalis; ipsi vero exwa legem qua- 
rentes, scrutali sunt iniquitatem. 

VrRs. 7. Serututi. sunt. iniquitates, de[eceruut 
scrutantes scrutinio, etc. loc etiam veritatis adul- 
teratores faciunt. Cum legem deberent scrutari, ul 
in ipsis inveniatur spiritalis mens, extra legem 
quirente$ scrutlati sunt, Hoc 10co μια camu- 
lum indicat. — |. 

3 VEns. U. Accedet homo et cor. altum, etc. 
Cor altum iflud est quod. contemplatur altitadinein 
divitiarum et scientia Dei. 

lgip. Sagittg parvulorum [acte sunt, etc. Et om- 

nes annuntiabant, quoniam boc opus tuum est, et 
tiui ea qua fiebant ascribebant, scientes. nullius 
esse alterius : sic ipsis omne studium in. nihilum 
converii. volebat oculus divinus. Quinetiam eccn- 
wario ipsis supplicium deceruebat. 
ο Vzns. 11. La'tabitur justus in Domino, et sperabit 
iu eo, et laudabuntur omues recti corde, etc. Livta- 
tur hyjustus in. divitiis corruptibilibus ; justus au- 
tein in scientia Dei, 

Ejusdem. Cor rectum laudat. Dominus, perver- 
sium vero animam repellet a se. 

5 Marc, vi, 50. 

(22) 'Ex0poc φόέος, etc. Schede Grabii. 

(233 Oi ἱκανγοί, eic. Catena Corderii, 

(21) δεὸς μὲν, etc. Exdem. 

(20) Tovro xai, etc. Schede Grahii. 

(20) Καρδία βαθεῖα, ec. Codex Coisliniauus. 


τῶν ἑτεροδύξων Ev πίστει. Αντὶ « συστροςφΏς, » dte 
ῥήεου ἸἈχύλας εἴρηχεν' ὁ δὲ Σύμμαχος « σχἑ- 
Ψεως.; — « Ἀπὸ πλήθους ἑργαζομένων ἀδιχίαν, » 
τῶν τὴν πλατεῖαν καὶ εὑρύχωρον ὁδευόντων. 

Tov αὑτοῦ. Ἐχθρὸς φόθος (29) ἐστὶν τοι ὁ παρὰ 
ποῦ ἐχθροῦ ἡμῖν ἐΥγινόμενος, f| ὁ ἑναντίος τῷ το 
Χριστοῦ θάρσει. ι θαρσεῖτε γὰρ, φησὶν, ἐγώ εἰμι 
μὴ φοθεῖσθε. | 

Οἵἴτινες ἠκόνγησαν oc ῥομςαίαν, x. τ. E. Ol 
ἱχανοὶ (25) ὑπὲρ τῶν φενδῶν δογμάτων ε ἐνέτξιναν 
τόξην πρᾶγμα πιχρόὀ»' 2 γλυχὺ δὲ τὸ τῶν προῖστα- 
µένων τῆς ἀλγθείας. Αντὶ του « πρᾶγμα, » fuya 
Ἁχύλας εἶπε. € Τοῦ κατατοξεῦσται ἐν ἀποχρύροις 
ἅμωμον, » Ακύλας « ἁπλοῦν. » Τὰ βέλη µέντοιχε, 
ἐν ofc τὸν ἅμωμον ἢ ἁπληῦν κατατοξεύουσιν οἱ ἀχλ- 
νήσαντες ὡς ῥομφαίαν τὰς γλώσσας αὗτῶν, ol. ἁπή- 
πρυφοί εἶσι xat μυστηριώδεις αὐτῶν λόγο:. 

Ἑκραταίωσαν ἑαντοῖς Aóyor. xorn(ór, x. τ. É. 
θεὸς μὲν (24) ἀγαθὸν χραταιοῖ λόγον, ἄνθρωπος δὲ 
πονηρὀν. Διόπερ ὁ μὲν θεὺς ἐχραταίωσε θεία δυνάμει 
πὸν ἑαυτοῦ λόγον. ἄνθρωποι à ἑαυτοῖς «fj xaXou- 
µένῃ διαλεκτικῇ φιλοσοφίᾷ, καὶ χενῃ ἀπάτῃ διητή - 
σαντο τοῦ χρύψαι παγίδα, οἱ πιθᾳνοῖς δοφίσµασι 
χαὶ λόγοις ἁπατηλοῖς ἀἁπατῶντες, ἓν olg λανθάνον 
χεχρυμμένον Eos τὸ παγιδεύειν. « Εἶπαν, Τίς 5bys- 
ται αὐτούς: » Μέγα φρονοῦντες ὡς ἐπὶ ἄνσθειυρήτοις 
o! εὑρίσχειν νοµίζουαι, κβαταιοῦντες ἑαυτοῖς λόγον 
ποντρὸν, ἐξηρεύνησαν ἀνομίαν. Acoy τὸν νόμον Epsu- 
νᾶν, ἵνα ὁ ἓν αὐτῷ εὑρεθῇ πνευματιχὸς vouz* οἱ ἃ 
ἔπω νόµον ζητοῦντες ἐξηρεύνησαν ἀνομίαν. 


Εξηρεύγησαων ἀνομίαν, ἐξέ.Ίιπον ἑξερευν ὤντες 
ἑξερευνήσει, x. v. &. Τοῦτο xat (25) οἱ τῆς ἀλτθείας 
παραχαράχται ποιοῦσι. Δέον τὸν νόµον ἐρευνᾷν, iva 
ἐν αὐτοῖς εὑρεθῇ πνευματ,κὸς νοὺς, οἱ δὲ ἔξω νόµου 
ξητοῦντες ἐξηρεύνεσαν. Την ἐπίτασιν ἐνταῦθα cz 
Χαχίας σηµαίνει. 

Προσε.εύσεται ἄνθρωπος, xal καρδία facia, 
x. t. £. Kapóla βαθεῖἁ (26) ἐστιν ἡ θεωρήσασα τὸ 
βάθος τοῦ πλούτου xai τῖς γνώσεως τοῦ θεοῦ. 

Βέ.ος γηπίων ἐγεγήθησαν, x. τ. £. Καὶ πάντες 
ἀπήγγελλον (27), ὅτι σὺν ἔργον τοῦτο, xal σοὶ τὰ γι- 
γνόµενα ἐπέγραψαν, γνωρίσαντες ὡς οὐκ ἦν ἄλλοω. 
Οὕτως αὐτοῖς πᾶσαν τὴν σπουδὴν εἰς τὸ μηδὲν περι- 
τρέγαι ὁ θεῖος ἐθέλησεν ὁρθαλμός' τοὺναντίον δὲ καὶ 
ειµωρήσασθαι ἠρετίσατο. 

Εὐρρανθήσεται δίκαιος ἐν τῷ Κυρίῳ, καὶ ἑὰ- 
πιεῖ ἐπ αὐτόν καὶ ἑπαιγεθήσονται πάντες οἱ 
ἐὐθεῖς τῇ καρδίᾳ, x. v. ἐ. Εὐφραίνει ἅδικον (23) 
πλοῦτας φθαρτός ' τὸν δὲ δίχα:ον γνῶσις θεο». 

To» αὐτοῦ. Καρδίαν εὐθεῖαν (29) ἐπαινεῖ Κύριος 
ὃ.εστραμµένην ὃΣ quyhy ἁπώσεται à αὑτοῦ. 


(27) Kal πάντες ἁπήγγε..1ον, cte. Catena Coi - 
derii. 

(28) Εὐρραίνει ἄδικον, ctc. Codex Cuislinianus. 

(29) Kugiur εὐθειαγ', ete. Ide. 
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To) αὑτοῦ. Εὐθεῖς τῇ χαρδίᾳ (20) οἱ ἐξ ἐθνῶν A — Ejusdem. Recti corde sunt hi qui ex gentibus 


πιστεύσαντες * οἱ 65 αὐτοὶ xal δίκαιοι, ὡς τῇ πίστει 
διχαιωθέντες' εὐθεῖς δὲ, ὡς µηδέποτε τῇ παρὰ τοῦ 
θεοῦ διδασχαλίᾳ τὴν πλάνην τῶν εἰδώλων προσμί- 
ξαντες, ὅπερ πολλάκις οἱ παῖδες τῶν Ἰουδαίων πὲ- 
ποιηχότες φαίνονται. Οὗτοι τοίνυν εὐφρανθήσονται 
ὡς νῄψαντες, καὶ τὴν τῶν ῥᾷυμησάντων xinpovo- 
µίαν χερδάναντες. 


VAAMOZ EX, 
Σοὶ πρέπει ὕμνος, ὁ θεὸς, ἐν Σιὼν, x. t. ἑ. 
« Ἐν Σιὼν (51), » τῇ ἐπουρανίῳ δηλαδη, τουτέστι τῷ 


νοητῷ σκοπευτηρίῳ: àv γὰρ αἰσθητοῖς o) πρέπει p 


ὕμνος τῷ θεῷ'; δι οὐ φαλοῦμεν σώματι ?) γράµ- 
ματι, ἀλλὰ πνεύματι, χαὶ οὐκ αἱσθήσει, ἀλλὰ vot. 
ε Καὶ aol ἀποδοθήσεται εὐχὴ ἐν Ἱερουσαλὴμ, » ἀπὸ 
κοινοῦ « Ey Σιών. » εὐχὴ δὲ ὁποία ἐστὶν ἡ τοῦ Na- 
ζωραίου. 

Elcáxovcov προσευχῆς µου, x. τ. E. « Εἰσάκου- 
σον (32) προσευχῆς µου » ἐν Σιών; « Πρὸς σὲ » δὲ τὸν 
Ocbv, ὃς πνεῦμα ποιεῖς, « πᾶσα σὰρξ fet. » Μετα- 
θαλεῖ γὰρ fj γενοµένη σὰρξ δι ἁμαρτίαν quyh, xal 
ἔσται πνεῦμα. 

Λόγοι ἀνόμων ὑπερεδυγάμωσα», x. τ. &. Λόγοι 
ἀνόμων (93) ἐγγενόμενοι ἡμῖν ὑπερεδυνάμωσαν 
fug, δι οὓς γεγόναµεν σάρχες. « Καὶ ταῖς &os- 
δείαις ἡμῶν σὺ ἱλάσῃ. » Σοῦ ἱλασχομένου ταῖς &ce- 


θείαις ἡμῶν, τῶν ὑπὸ λόγων ἀνόμων ὑπερδυναμω- C 


θέντων, xal γενοµένων Ga pxàv, ὡς ἥχειν ἡμᾶς πρὺς 
σὲ τοὺς Ὑενομένους σάρκας, πιστεύομενδτιε πρὸς 
σὲ πᾶσα σὰρς ἣξει. » 

Μακάριος, ὃν ἑξε.]έξω, κ. ς. ἑ. El µαχάριος (648), 
ὃν ἐξελέξω καὶ προσελάθου’ µακάριοι οὖν ὀλίχοι οἱ 
ἐχλεχτοί * ἀλλ᾽ οὐχ οἱ πολλοὶ µόνον χλητοί. Οἱ μὲν 
yàp ὀλίγοι ἐχλεχτοι εὑρήσουσι τὴν αἰώνιον ζωὴν, 
ὁδεύσαντες στενἣν xal τεθλιμμένην ὁδὺν ἁπάγουσαν 
ἐπ αὐτὴν ' οἱ δὲ πολλοὶ µόνον χλητοὶ, τὴν ἀπάγου- 
σαν ἐπὶ τὴν ἀπώλειαν xai εὐρύχωρον ὁδὸν διοδεύ- 
σαντες, οὐ κατασκηνώσουσιν ἓν ταῖς αὐλαῖς σου by 
Gol, οὐδὲ πεφυτευµένοι ἐν τῷ οἵχῳ τοῦ Κυρίου ἐξαν- 
θἠσουσιν. Λὗται δὲ αἱ πύλαι εἰσὶν αἱ πολλαὶ ἐν τῷ 
οἴχῳ τού Ηατρὸς µοναί. « Πλησθησόμεθα £v τοῖς ἀγα- 
Boi; τοῦ o[xou σου. » Οἱ πεφυτευµένοι ἐν τῷ obxuy 
Κυρίου, 1 πλησθέντες ἐν τοῖς ἀγαθοῖς αὐτοῦ, ἐξανθή- 
σουσιν Ey αἷς χατοικήσουσιν αὐλαῖς. « "Άγιος ὁ ναός 
σου, θαυμαπτὸς ἐν δικαιοσύνη. » 'O Χριστὺς, ναὺς 
ὢν τοῦ Πατρὸς τοῦ ἐν αὐτῷ, xal ἅγιός ἐστι χαὶ θαυ- 
'μαστὸς ἐν διχαιοσύνη. 0ὐχ ἀρμόνει ὃξ τὸ δεύτερον 
ἐπὶ τοῦ αἱσθητοῦ λέγεσθαι ναοῦ. « Ἡ ἑλπὶς πάντων 
τῶν περάτων τῆς YT, 2 καὶ τὰ ἑξῆς. "O λέγων, µα- 
xov τῆς θαλάσσης ὢν, προρητεύει περὶ τῶν ἐν θα- 
λάσσῃ paxpiv αὐτοῦ χυµατουµένων, f| περὶ τῶν ἐν 
Ραθυτάταις ὄντων περιστάσεσι, xat λεγόντων, «Ἡλ- 
0o» εἰς τὰ βάθη τῆς θαλάσστς, » 

Πατασκηγώσει ἑν' ταῖς αὑ.αῖς αὐτοῦ, κ. τ. É 

9! Matth. xx,16..— ** Psal. xci, 14. 

t Εὐθεῖς τῇ καῃδίᾳ. etc. Catena Corderii, 


3l) 'Er Xior, ew. Eadem. 
(92) Eictixovcor, ew. Eadem. 


^! Joan. xiv, 9. 


crediderunt : iidem quoque justi sunt, utpote fide 
justilicati ; recti vero, ut qui doctrinze Dei nullum 
amplius idolorum errorem admisceant, quod Judzi 
nou raro fecisse videntur. lli igitur. l:etabuntue 
tauquam seduli, et qui negligentium bareditatem 
lucrati sint, 


PSALMUS LXIV. 

VEgns. 2. Te decet hymnus, Deus, in. Sion, etc. 
t ln Sion, » scilicet supercaelesti, id est in spiritali 
specula : siquidem in sensibilibus non decet bym- 
nus Deutn ; quocirca non psallemus corpore aut lit- 
lera, sed spiritu, et nou sensu, sed mente. «Et tibi 
reddetur votum in Jerusalem, » subaudiendo «iu 
Sion. » Votum porro quale est Nazarai. 


Wgns. 9. Exaudi orationem meam, etc. « Exaudi 
orationem meam » in Sion : t Ad te» autem Deum, 
qui spiritum efficis, « omnis caro veniet. » Anima 
euim, qux per peccatum caro facta fuerat, mutabi- 
tur et erit spiritus. 

Vgas. 4. Verba iniquorum pravaluerunt , etc, 
Verba iniquorum qui in nobis sunt. prevaluerunt 
super nos, dum per ea carnes effecti sumus. « Et 
hnpietatibus nostris tu. propitiaberis. » Nos, qui a 
verbis iniquis superati et carnes effecti sumus, te 
hnpietatibus nostris propitio, ita ut, qui carnes 
eramus, ad te veniamus, credimus, quoniam « ad. 
le omnis caro veniet. » 

γεας. 5. WA DBeotus, quem elegisti, etc. Si beg- 
uis sit quem elegisti el. assumpsisti, beati igitur 
pauci qui electi ; sed non multi qui solum vocati 
sunt *', Nam pauci illi electi reperient vitam zeter- 
nam, cum jncedant per viai. arctam et angustau, 
quie duciLad eam. Multi vero, qui solum vocati sunt, 
cum ambulent per viam latam quz ducit ad intez- 
itum, non habitabunt in atriis wis in te, neque 
plantati in domo Domini florebunt δὲ, Caeterum por- 
te inultze, sunt iuultze iste mansiones qux in do- 
mo Patris sunt, «Replebimur in bonis domus 
μυ.» Qui. plantati sunt iu domo Domini et multi- 
plicati in bonis ejus, efflurescent in atriis quie iu- 
habitabunt. «Sanctum est templum tuum, mira- 
bile in justitia. » Christus cum templum sit Patris 
qui in ipso est, et sanctus et admirabilis in justitia 
exsistit. Non convenit autem istud secundum de 
sensibili templo dici. «Spes omnium finium ter- 
n, » etc. Hac dicens, cuin procul abesset a mari, 
valicinatur de iis qui procul ab ipso stantes undis 
agitantur, vcl de iis qui iu gravissimis afllictioni- 
bus versantur, atque dicunt ; « Veni in. altitudi- 
nem maris δν) 

Igip, 1nhabitabit in atriis tuis, etc, Atrium Do- 


δν Psal. Lxvitt, 9. 


(55) Λό}οι ἀνόμων, eic. Esdem., 
(91) El. µαχάριος, ete. Eadeu. 
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εί scientia Dei est; qui autem in illa inhabitat, A A925. Κυρίου (355) γνῶσις Gzo2* ὁ 65 χατοιχῶν tv 


replebitur bonis. 

VgRs. 6. Exaudi nos, Deus. salutaris, cic. ltuisus 
lie totius orbis salutem pradicens, mentionem fa- 
cit vaticinationis Jacob , dicentis : « Non. deflciet 
princeps ex Juda, ueque dux ex femoribus cjus, 
donec veniat cui repositum est ; et ipse erit ex- 
spectatio gentium ^; » quem modo spem vocat. fi- 
nium terrz. Deinde etiam insulas significat et qua 
in mari sunt. Exaudi ergo nos, inquit, qui paulo 
post omnem hominum naturam justiti:e lumiue 
illustraturus cs. Deinde potentiam Dei prout fas est 
enarrat. |; 

Vens. 7. l'reeparans montes in. virtute. sua, eie. 
Priparaus Deus montes, id. cst, omnium qui. in 
terra sunt maximos. in. p'etate, communicando ip- 
sis divinam virtutem. 

Vgns. 8. Qui conturbas profundum. maris, cic. 
Imperat Dominus veuto οἱ inari, et facit tranquilli- 
tatem magnam, 

Ejusdem. « Profandum » dicit pro. concavitate 
vcl altitudine. 

Ipin. Turbabuntur gentes, etc. Jesu Christi signis 
teriiti fuerunt, etiam illi qui iu terminis 7247 fue- 
unt, potissimum Judixi, qui οἱ hoc audiverunt, vcl 
potius etiam. viderunt. 

Vgns. 10. Multiplicasti locupletare eam, ctc. Di- 
vitias scientiam vocat ; « [n omni re cnim divites 
facti estis, iu omni scientia, ». inquit Apostolus "6. 

Ipip.. Parasti cibum illorum, etc. Cibum quidem 
spiritalem intelligit : ait autem ipsum praparatuim 
fuisse ; quaudoquidem ante murindi. constitutionem 
prafinitum fuit mysterium Christi qui est panis de 
calo descendens, et vitam dons mundo, Et provi- 
dentia tua paratum ipsis cibum priebebis, ita. ut 
nullius egeaut. Ceterum istud, « ]ta erit prparatio 
tua, » id est, quia opus tuum est, ordinare ac 
praeparare hominibus ista ex quibus omnium ipsis 
copiam przehes. Sicut onim praparare firmare vo- 
cat, eo quod llla quie nraparata sunt. expedita. et 
firma sint ad usum, sic etiam expeditlonem ipsam 
appellat. praeparationem, uti hoe loco. Nullius in- 
digebunt, quia omnia ipsis expedita sunt et przpa- 
rata, ut nulla ipsis opus sit sollieitudine ; quod au- 
tem ejusmodi est, etiam stabile cst. 


Vkns. 11. Ja siilliciciis ejus, ctc. Paulatim, in- 
quit, divinis gratiis ip-i datis, litari et germinare 
illam facit, nempe. fruetum spiritualem. Intelliges 
autem. suüllicidia ejus ex eo quod dietum cst. de 
Cliisto ** : « Desceudet. sicut. pluvia. in vellus, et 
Ficut stillicidia siillautia super terram. » 


* Gen, xLix, 10. ** 1 Cor. 1, 5. 
. (35) Av.U] Κυρίου, elc. Codex. Coislinianus pri- 
ius, 
(56) Πά.Ίιν ἐνταῦθα, cic. Catena. Corderii. 
(57) Ecouidéur, ete, Eadem, 
(38) Ἐ τιτιμᾷ. etc. Codex Coislinianus. 


*8' Psal. xxi, 6. 


αὑτῇ πλησθῄσετα: ἀγαθῶν. 

Ἑ πτάχουσον ἡμῶν, ὁ θεὸς ὁ σωτὴρ, x. τ. ἑ. Πά- 
λιν ἐνταῦθα (56) τὴν τῖς οἰχουμένης σωτηρίαν προ- 
λέγων, τῆς Ἰαχὼθ ἀναμιμνήσχει προῤῥῆίσεως, εἷ- 
πόντος * « Οὐχ ἐκλείφει ἄρχων ἐς Ἰούδα, οὐδὲ ἡγοῦ- 
p.svog £x τῶν μηρῶν αὐτοῦ, ἕως ἂν ἔλθῃ ᾧ ἀπόχειταιο 
xal αὐτὸς προσδοχία ἐθνῶν ᾿ » ὃν νῦν ἐλπίδα χαλε. 
τῶν περάτων τῆς γῆς. Εἶτα δηλοῖ xai τὰς νήσους xal 
τὰ iv θαλάσσῃ. Ἐπάχουσον οὖν ἡμῶν, φησὶν, ὁ µι- 
xbv ὕστερον πᾶσαν ἀνθρώπων τὴν φύσιν τῷ τῆς δι- 
καιοσύνης καταυγάσων quil. Eixa cx» δύναμιν ὡς 
ἕνεστι τοῦ θεοῦ διηγείται. 

Ἑτοιμάζων ὅὄρη ày. τῇ ἰσχύϊἵ αὐτοῦ, x. 5. E. 
Ἑτοιμάζων (57) ὄρη, ἀντὶ τοῦ, τοὺς µεγίστους τῶν 
ἐπὶ γῆς ἐν εὐσεθείᾳ, 6 θεὺς, μεταδιδοὺς αὐτοῖς τῆς 
θείας ἰσχύος. 

'Ὁ συνταράσσων τὸ xótoc τῆς θα.1άσσης, x t. 
b. Ἐπιτιμᾷ (58) Κύριος τῷ ἀνέμῳ καὶ τῇ ῥαλάσστ, 
xa ποιεῖ γαλήνην μεγάλην. 

Tov αὐτοῦ. « Κύτος » «πσὶν (59), ἀντι τοῦ χοί- 
λωμα ἣ βάθος. 

Ταραχθήσονται τὰ ἔθνη, κ. 5. £. Ἐτὶ τοῖς "lv 
σοῦ (10) Χριστοῦ σηµείοις ἐφοθήθησαν xai οἱ ἐν τοῖς 
πέρασι, μᾶλλον ἹἸουδαῖοι, xal τοῦτο ἁχούσαντες, 
μᾶλλον δὲ καὶ ἱδόντες. 

ἙἘπαήθυνας τοῦ π.]ουτίσαι αὐτὴν, x. 5. £. Πλου- 
τον τὴν (41) γνῶτσιν λέγει ε Ἐν παντὶ γὰρ ἆπ)λου- 
τίσθητε Ev πάσῃ γνώσει, » «Πσὶν ὁ Απόστολος. 

Ἡτοίμασας τὴν cpogiyyr αὐτῶν, x. τ. E. Ἐροφἣν 
μὲν (49) τὴν πνευματικἠν φησιν ἠτοιμάσθαι δὲ αἳ- 
τὴν λέγει; διότι πρὸ χαταθολΏῆς τοῦ χόσµου ὥρισται 
τὸ περὶ Χριστοῦ µυστήριον, ὃς ἔστιν ἄρτος Ex. τοῦ 
οὐρανοῦ χἀταθὰς, xal ζωὴν διδοὺς τῷ χόσμῳ. Καὶ 
τῇ παρὰ coU προνοίᾳα ἑτοίμην αὐτοῖς παρέξεις τὴν 
τροφὴν, ὥστε μηδενὸς δεῖσθαι. Τὸ δὲ, « Οὕτως ἡ 
ἑτοιμασία σου, » τουτέστιν, ἐπειδὴ ἔργον σοι τὰ 
τοιαῦτα εὐτρεπίζειν xal ἑτοιμάζειν τοῖς ἀνθρώποις, 
ἀφ᾽ ὧν ἁπάντων αὐτοῖς χορηγεῖς τὴν ἀφθονίαν. "oz p 
γὰρ τὸ ἑτοιμάζειν τὸ ἑδράζειν λέγει ἀπὸ τοῦ τὰ παρε- 
σχενασμένα ἔτοιμα εἶναι χαὶ βέθαια πρὸς τὴν χρείαν' 
οὕτω χαὶ ἑτοιμασίαν αὐτὴν χαλεῖ τὴν παρασχευἠν ὡς 
ἐνταῦθα. "Iva c't, ὅτι" Οὐδενὸς ἐνδεπθήσονται, ἔτοι- 
pa γὰρ αὐτοῖς πάντα xal παρεσχενασµένα, ὡς µη- 
δὲν δεῖν absol; φροντίδος' τὸ δὲ τοιοῦτον xal βέ- 
θαιον. 

Er ταῖς σταγόσιν αὐτῆς, κ. *. E. Kati µ:- 
χρὰ (40), φησὶ, τῶν θείων χαρισµάτων διδοµένων ab- 
τῇ, εὐρραίνειν xai ἀνατέλλειν παρασχευάσει, τὸν 
νοητὸν δηλονότι xapnóv. Νοήσεις 05 τὰς σταγόνας 
αὐτῆς ἀπὸ τοῦ εἰρημένου περὶ Χριστοῦ" « Καταβέτε- 
ται ὡς ὑετὸς ἐπὶ τόχον, καὶ ὡσεὶ σταγὼν ἡ στάνουσα 
ἐπὶ τὴν γῆν. » 


(59) Κύτος «ησίν, ctc, Catena Corderii. 

(10) ἙΕαὶ τοῖς Ἰησοῦ, ctc. Eadem, 

m" ) Π.1οῦτον μέν, ete. Codex. CoiMintamus, - 
3) Τρορὴν μέν, ete. Catena Cordia: 1; - 

(45) Κατά µιαρὰι cic. Eadem. κ 
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Ἐν Ἡσαῖα (44) φησί’ « Πνεῦμα Κυρίου ἐπ' ἐμὲ, οὗ 
ἕνεχεν ἔχρισέ ps, εὐαγγελίσασθαι πτωχοῖς ἀπέσταλχέ 
µε, ἰάσασθαι τοὺς συντετριµµένους τὴν καρδίαν, 
χηρύξαι αἰχμαλώτοις ἄφεσιν, xal τυρλοῖς ἀνάδλεψιν, 
καὶ χαλέσαι ἐνιαυτὸν Κυρίου δεχτόν. » Ἐνιαυτὸν τοί- 
νυν χρηστότητος τὸν μετὰ τὴν ἑνανθρώπησιν τοῦ Σω- 
τῆρος ὀνομάζει χρόνον, ὡς μίαν αὐτῷ καρποφορἰαν 
προσάγοντα. Τούτῳ τὴν εὐλογίαν ὁ προφήτης ἑπηύ- 
ξατο. 

Πιανθήσονται τὰ ὡραῖα τῆς ἐρήμου, x. τ. ἓ. 
Ἐπιρανείσης (49) τῆς χρηστότητος, ἕἔρημος δώσει 
καρπὺν, καὶ οἱ βουνοὶ, ἐφ᾽ ὧν ἔθυον δαίµοσι, τοὺς 
εὐαγγελιχὸν µετιόντας ὑποδέξονται βίον, περίθλεπτοι 
διὰ τούτους γενόµενοι. Καὶ νῦν δὲ ἅπαντες πρὺς τοὺς 
τὰς ἀχρωρείας χατειληφότας τρέχουσι. 

Kul αἱ κοιλάδες π.ληθυγοῦσι, x. τ. &. Ἐπὶ τὸ 
βέλτιον (46), φησὶ, μεταθαλοῦσαι αἱ κοιλάδες, xai 

πληθυνθεῖσαι νοητῶν χαρπῶν, ἐχτενῶς σοι τοὺς ὃμ- 
νους ἀναπέμφουσι. 


TAAMOSZ ΞΕ’. 

A.la.lá£ace τῷ Θεῷ, κ. τ. ἐ. ᾽Αλλὰ καὶ (17 τῆς 
μετὰ µετάνοιαν ἀναστάσεως πᾶσι προχειµένης πάν- 
τες ἀλαλαιέτωσαν, πρὸς ἕκαστον γὰρ λέγεται. εΜή- 
τι ὁ πεσὼν οὐχ ἀνίσταται; » Καὶ πρὸς ἅπασαν τὴν 
ἀπὸ τῶν ἐθνῶν Ἐχχλησίαν ὁ Κύριος λέγει « "Avá- 
στα, ἐλθὲ ἡ πλησίον μον. » Ὁ γὰρ ἀγαστὰς διὰ µετα- 
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Εὐ.]ογήσεις τὸν etégaror τοῦ ἐγιαυτοῦ, x. 5. 5. A 
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Vrgns. 19. Benedices corone amni, etc. In Isaia 
dicit *5 ; « Spiritus Domini super me, propter quod 
unxit me, cvangelizare pauperibus misil me, sa- 
nare contritos corde, pradicare captivis reimis- 
sionem, eL ci:ecis visum, et vocare aunum Domini 
acceptum. » Annum igitur benignitatis vocat tem- 
pus post Salvatoris nostri Incarnationem, quippe 
quod quamdam ubertatem ipsi afferat. Huic beno- 
dictionem propheta precabatur. 


Vens. 193. Pinguescent speciosa deserii, etc. Hae 
benignitate exoriente, desertum dabit fructum, ct 
colles, in quibus litabant daemonibus, eos qui 
evangelicam vitam ducunt, excipient, e! illustres 
per lios fient. Quin etiam modo omnes aecurrunt 
ad cos qui montium crepidines occuparunt. 

Vgns. 14. Et valles abundabunt, eic. Valles, in- 
quit, in melius mutat», et spiritualibus (fructibus 
multiplicat, prolixe tibi laudes offerent. 


758 PSALMUS LXV. 

Ύεις. 2. Jubilate Deo, ctc. Sed et post poeut- 
tentiam resurrectione omnibus proposita omnes 
jubilent ; ad unumquemque enim dicitur : « Nun- 
quid qui cecidit, non resurgit ** ? » Et ad univer- 
sam Ecclesiam ex gentibus Dominus ait : « Surge, 
veni proxima mea **. » Qui euim per poenitentiam 


νοίας οὐκ ἔστι πόῤῥω Χριστοῦ. Γενοµένης δὲ τῆς àv C resurgit, non est procul a Christo. Facta autem {8 


ἁλαλαγμῷ χατὰ τῶν ἠττωμένων φωνῆς, ol ἐλευθερω- 
Oves προστάττονται τῷ τῆς νίκης αἰτίῳ φάλαι θεῷ. 
Δύξαν δὲ δίδωσιν αἰνέσει αὐτοῦ ὁ ἔχων τῇ αἰνέτει 
πρᾶξιν κατάλληλον' ε Toig γὰρ εὐθέσι πρέπει αἴνε- 
Gt;* » διὸ χωλύσται ὁ φαῦλος τοῦτο ποιεῖν' « οὑχ by- 
τος ὡραίου αἴνου tv στόµατι ἁμαρτωλοῦ. » 

Eizacs τῷ θεῷ' Ὡς φοδερὰ, x. s. &. 'O ἰδὼν (48) 
δ.αφορὰν τοῦ ἀναγγείλαντος τὰ ἔργα τοῦ θεοῦ πρὸς 
τὸ, « Καὶ τὰ ποιηµατα αὑτοῦ συνῄηχαν » εἱρημένον 
ἐν ἐἑξηχοστῷ τρίτῳ φαλμῷ' χαὶ πῶς εἴρηται ἐν ἔχα- 
τοστῷ ἔκτῳ' « Οἱ καταθαίνοντες εἰς θάλασσαν àv 
πλοίοις, ποιοῦντες ἑργασίαν ἓν ὕδασι πολλοῖς, αὗτοὶ 
εἶδων τὰ ἔργα Κυρίου, xal τὰ θαυμάσια αὐτοῦ ἓν τῷ 
βυθῷ' » ὄψεται πῶς δεῖ λέγειν τῷ cox ε Ὡς φοθερὰ 
τὰ ἔργα σου; » οὐχὶ δὲ, « Φοθερὰ τὰ ποιηµατά σου. » 
Καὶ γὰρ τὰ ἔργα Κυρίου εἴδοσαν οἱ χαταθαίνοντες 
εἰς θάλασσαν Ev πλοίοις, ἐπιτήδειοι χατὰ τοῦτο ὄντες 
ἰδεῖν τὰ φοθερὰ ἔργα Κυρίου τὰ γὰρ ἀνάλογα τοῖς 
πυιήµασι Κυρίου θαυμάσια αὑτοῦ iv τῷ βυθῷ οὐκ 
ἔστι φοθερά. 
| Πάσα ἡ yr προσκυγησάτωσαν, x. v, ἐ. Καὶ 
παρὰ τῷ ᾿Αποστόλῳ (49) πρῶτον « προσεύξοµαι, » 
δεύτερον « φαλῶ. » Ἐπιστήσεις δὲ, εἰ ἕτερόν ἐστι τὸ, 
« Ψαλάτωσάν τοι, » xai ἕτερον τὸ, « Ἑαλάτωσαν τῷ 
ὀνόματί σου’ » 6 6$ Σύμμαχος ἐξέδωχε « Πάντες ἐπὶ 


99? Psal. xt, 9. ** Cant. 11, 10, 
151 Cor, xiv, 45. 


Ἑν ΠΗσαϊμ, etc. Catena Corderii, 
Ἐπιφανείσης, ete. Eadem. 
"Eal τὺ βέ.τιορ, ete. Eodeun, 


ΔΑ [sa, Lxi, 1-5. 
** ibid. cvi, 25, 21. 


(M 
(45 
(46 


*! Psal], xxxii, 1. 


jubilauone contra devictos voce, hi qui liberati sunt 
jubentur Deo victoris auctori ps»slmum dicere, 
Porro gloriam dat laudi ejus, qui exhibet actionem 
laudi. consentaneam : « [tectos enim decet collau- 
datio **: » idcirco prolibetur improbus eam facere ; 
« quia non eat speciosa laus in ore peccatoris **, » 
Vgns. 9$. Dicite Deo: Quam terribilia, ctc. Qui vi- 
derit differentiam ejus qui annuntiat opera Dei ad 
illud, « Et facta ejus iptellexerunt : » quod di- 
ctum est in psalmo sexagesimo tertio ** ; οἱ quo- 
modo dictum est in centesimo sexto **; « Qui de- 
scendunt in mare in navibus, facientes operationem 
in aquis multis, ipsi viderunt opera Domini, et mi- 
rabilia ejus in profundo, » videbit quomodo oper- 
teat Deo dicere, « Quam terribilia sunt opera tua, » 
nequaquam vero, « Terribilia sunt facta tua. » 
Etenim opera Domini viderunt, qui descendunt in 
mare In navibus, apti secundum hoc videre terri- 
bilia opera Domini : nam analoga factis Domini 
mirabilia ejus in profundo non sunt terribilia. 
VrRs. 4. Omnis terra adoret te, cic. Etiam apud 
Apostolum *' primo loco ponitur « orabo, » se- 
cundo « psallam. » Instabis autem, utrum aliud 
sit, « Psallat tibi, » et aliud, « Psalmum dicat no- 


3, 
mini tuo ; » Symmachus vero exposuit, « Oinnes 


ο Eccli. xv, 9. ?? Psal. 1x, 10, 


($7) Ἀ.11ὰ xal, etc, Eadem. 
(49) Ὁ i&or, elc. Exdem. .. 
(42)-Kal παρὰ τῷ Axcccó Aw, SS Na 


eg 


1499 


EX ORIGENE 


1500 


qui supra terram sunt adorabunt te, melus dantes A γῆς προσχονἠσουσἑ σοι, μελῳδοῦντες ἄσουσι τῷ óvó- 


canent nomen tuum. » liymnuim dicite, inquit, ut 
Excelsi mentionem facientes. 

Ejusdem. « "Equo animo quis est in. vobis, psal- 
1.4 *5, » inquit Apostolus. 

Vgns. 5. Venite et videte orera Dei, eic. Opera 
Dei coutemplatur is qui intelligit. quam. pulchra 
&int ; οἱ qul accesscrit ad spiritum dicentem, « Ve- 
nite, » intelligit. Quantacunque howo de eperibus 
Dei comentando dixerit, ipsa tameu opera Dei in 
se mnho majora sunt, ita ut prz stupore perter- 
yeatur, qui viderit quam terribilis sit in. consiliis 
Deus super filios hominum. 

Vgas. 6. Qui convertit. mare, etc. Primum per 
Meysen mare siccatur, deinde per Josuo. in Guimnine 
pertrausihbunt pee. 

7589 Ejusdem. Non dixit, « qui eonvertit, » 
$ed « convertens. » Nam secundum historiam hoc 
semel in δάδα factum est ; at eccundum spiritalem 
sensum semper accidit, Deo ad virtutem et scien- 
liam doctrina. sua convertente animas quie falsis 
bujus vitz fluctibus conturbantur et omni vento 
eircamferuntur. Syuimachus sic vertit : « Convertit 
mare in aridam, Quinen trausierust pede. ο 

Vegas. 6. 1bi latabimur in ipso, etc. «lbi, » sci- 
licet in fluvio, ubi letabimur in. Domino, pertrang- 
&£untes pede in flumine ; quaudo coutigerint illa, 
«quorom typus erat istud Jesu. miraculum, quando 
eonstiterunt aque superne descendentes, 

Vgns. 7. Oculi ejus super gentes, etc. Oculi ejus 
ob casuin Israelis super gentes respiciant. 


ειν. Qui. exzasperant. non. exaltentur , etc. Qui 
cxasperant sunt Israelit : hi igitur non exalten- 
tur in semetipsis, scientes oculos Dei super gentes 
respicere. 

Ejusdem, Exasperantes illi sunt qui dederunt in 
escam ejns fel, el in siti potaverumt eum aceto. 
Hos Tlicodotio « declinantes » vocavit, Aquila « de- 
ficientes ; » inanifestius απίσιη Symmachus. dixit : 
ε Qui increduli sunt, non exaltentur in semetipsis. » 
Ro» ;yitur αν sapiat. superbus populus israel, 
neque contra gentium. meltitudinem altuwn  efferat 
supercilium, neqae dicat intra-.se : Ego prinroge- 
ημας sum in filiis Dei, 


VzBs. 9. Qui posuit auimam meam αά vitam, 
eic. Qui posuit ad vitam iHum qi dicit: « Ego 
sum vita *'. » [u coumotiouem dat sunl pedes 
Cnini, quando « egressus a facie Dei, habitavit in 
terra Naed ?^, » quod est comenotio ; scd nou pedes 
Moysis, cui dictam, « Ta autem sta asecuin : » cujus 


* Jacob. v, 15. 9" Joan. xiv, 10. ** Gen. iv, 16. 


(58) Εὐθυμεῖ τις. ecc, Codex Coislinianus. 
(91) μ.ιέπει τὰ ἔργα. etc. Catena Corde'ii, 
(^2) Πρῶτον διά. cc. Esdem. 

(55) Οὐκ εἶπε, etc. Scbedie Grabii, 

(95) "Enct, 6nAovéri, ctc. Catena Corderii. 
(99) Ul ópUu.luct, ctc. Eadeu. 


µατί σου.» Ὑμνήσατε, φησὶν, ὡς "YqnioU µνημο- 
γεύοντες. 

Tov αὐτοῦ. « Εὐθυμεῖ τις (50) £v ὑμῖν, φαλλέτω, » 
qnoi ὁ ᾽Απόστολος. 

Δεῦτε, καὶ ἴδετε τὰ ἔργα τοῦ θεοῦ, x. τ. ἑ. Βλέ- 
πει τὰ ἔργα (51) τοῦ θεοῦ ὁ συνιεὶς πῶς χαλά ἔστι' 
χαὶ ὁ ἐλθὼν πρὺς τὸ λέγον πνεῦμα, « Δεῦτε, » συνίη- 
σιν. "Oca δὲ ἂν βουλευσάµενος ἄνθρωστος λέγη τὰ 
περὶ τῶν ἔργων τοῦ θεοῦ, τούτων πολλῷ µείδονά 
ἐστι τὰ ἔργα τοῦ θεοῦ, ὥστε φοθηθῆναι àv ἐχπλαγέν- 
τα τὸν ἱδόντα πῶς φοθερός ἐστιν bv βουλαῖς ὁ θΘεὸς 
ὑπὲρ τοὺς υἱοὺς τῶν ἀνθρώπων. 

Ὁ μµεταστρέφων τὴν 0dJAaccar, x. «. E. Πρῶτον 
διὰ (52) Μωῦσέως θάλασσα ξηραίνεται' εἶτα διὰ Ἰησοῦ 


B ἐν ποταμῷ διελεύσονται ποδἰ. 


Tov αὐτοῦ. Οὐκ εἶπε (53) « µεταστρέψφας, » ἀλλὰ 
« µεταστρέφων' » κατὰ μὲν γὰρ «hv ἱσνορίαν ἐπὶ «ἣν 
Ἰουδαίαν ἅπαξ ἐγένετο κατὰ δὲ διάνοιαν ἀεὶ τοῦτο 
συµθαίνει, ψυχὰς τεταραγµένας ὑπὸ τῶν ἀλμυρῶν 
τοῦ βίου χυµμάτων καὶ περιφεροµένας παντὶ ἀνέμω, 
τῇ διδασκαλίᾳ Ex ἀρετὴν xat γνῶσιν µεταφέροντος 
θεοῦ. '0 Σύμμαχος οὕτως « Μετέβδαλε τὴν θάλασ- 
σαν εἰς ξηρὰν, ποταμὸν διέθησαν obl. » 

Ἐχεῖ εὑῶρανθησόμεθα ἐν αὑτῷ, x. τ. ὃ.ι Ἐκεῖ,ι 
δηλονότι (34) £v. ποταμῷ, Eva εὑφρανθησόμεθα ἐπὶ 
τῷ Ἑνρίῳ, διελθόντες τῷ ποδὶ ἐν ποταμῷ' ὅτε Yevt- 
γητο, ταῦτχ, ὧν τύπος ἣν «b ἓν τῷ Ἰησοῦ θαῦμα, ὅτε 
ἕστη ^X ὕδατα χαταθαίνοντα ἄνωθεν. 

Οἱ ὁὀρθα.ἰμοὶ αὐτοῦ ἐπὶ τὰ ἔθνη, x. τ. &. Οἱ 


C ὀφθαλμοὶ (56) αὐτοῦ τῷ παραπτώµατι τοῦ Ἱσραῦλ Ez 


τὰ ἔθνη ἐπιθλέπουσιν. 

Οἱ πικραίνοντες ul) ὑύούσθωσαν, x. τ. ἓ. Ol 
παραπιχραίνοντες (86) oi ἐξ Ισραήλ εἶσιν' οὗτοι οὖν 
μὴ ὑφούσθωσαν ἑαυταῖς, γινώσχοντες, ὅτι οἱ ὀρθαλμοὶ 
τοῦ θεοῦ ἐπὶ τὰ Έθνη ἐπιθλέπουσι. 

Tov αὐτοῦ. Παραπικραίνοντές (5T) slotv oi δεδω- 
Χύτες εἰς τὸ βρῶμα αὐτοῦ χολὴν, χαὶ εἰς thv. δίψαν 
ποτίσαντες ὄξης. Τούτους ὁ μὲν θεοδοτίων « ἐχχλί- 
ναντας » εἶπεν, « ἀφισταμένους » δὲ ὁ ᾽Αχύλας: σα- 
φέστερον δὲ ὁ Σύμμαχος εἴρηχεν' « Ol ἀπειθεῖς μὴ 
ὑψούνωσαν ἑαυτούς.» Mh τοίνυν μέγα φρονείτω ὁ 
ὑπέροπτος λαὸς τοῦ Ἴσραλλ, proi κατὰ τῖς τῶν 
ἐθνῶν πληθύος ὑφτλὴν ἑπαιρέτω thv ὀρρὺν, pro 
λεγέτω xaü' ἑαυτόν' Ἐγὼ πρωτότοχός εἰμι iy τέχνυι; 


D 8:0). 


ToU θεµένου τὴν γυχήν µου ec Cor, κ. τ. 5. 
Τοῦ θεµένου εἰς ζωὴν (58) τὸν εἰπόντα. « Ἐγώ cit 
ἡ ζωή. » Εἰς σάλον ἐδόθησαν οἱ πόδες Κάῑν, ὅτε, 
ε Ἐξελθὼν ἀπὸ προσώπου τοῦ θ:οῦ, ὄχκησεν ἓν Y 
Na$6, » ὅ ἐστι σος ἀλλ᾽ οὐχ οἱ Μωῦτέως, ᾧ εἴρη- 
ται’ « Σὺ δὲ στῆθι μετ ἐμοῦ. » οὗ αἱ χνῖµαι στΏλοι 


(96) Οἱ παραπιχραίγεντες. ctc; Eadem, 
"d ΠΙαραπικραίν ο τές eicur, etc. δυισάα: Gra- 
ii. 
(98) Teo θεµέρευ eic Gonr, eic. Catena Coide- 
l. 


Τι 
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ἦσαν papuápiot, τεθεμελιωμένοι ἐπὶ ῥάσεις χουσᾶς, À crura erant. columna marmore, fundat super 


- 


ὡς £v τῷ "Λσματι τῶν ἀσμάτων εἴρηται. 


"Οτι ἑδοχ/μασας ἡμαῖς, ὁ Θεὸς, κ. «. ἐ. Σανῶς 
τοῦτο (59) ὄψει ἀπὸ τοῦ Ἰεσεχιῆλ, ἕνθα γέγραπται’ 
« Καὶ ἐγένετο λόγος Κυρίου πρὸς μὰ λέγων. jii 
ἀνθρώπου, ἰδοὺ γεγόνασί µοι οἶκος Ἰσραὴλ, ἀναμα- 
µιγμµένοι πάντες χαλκῷ, χαὶ κασσιτέρῳ, καὶ µολί6δῳ, 
xa σιδήρῳ, ἐν µέσῳ καμµίνου ἀργνρίου ἀναμεμιγμέ- 
vec ἐστί. » 

Εἰσήγαγες ἡμᾶς εἷς τὴν zapíóa, x. τ. &. Mà 
γὰρ πολλῶν θλέψεων (600) εἰσελθεῖν δεῖ εἰς τὴν βασι- 
slav τῶν οὐρανῶν. Ἁλλ' εἰ xal ἐπεθίδασας ἀνθρώ- 
Toug ἐπὶ τὰς χεφαλὰς ἡμῶν, à οὖν θαῤῥοῦμεν διὰ 
ὑπομονΏς µετεωρίσαι αὐτὰς, χατασπωµένων ἀπ' 
αὐτῶν τῶν ἐπικειμένων πολεμίων ἀνθρώπων. 

Εἰσε.1εύσομαι εἲς τὸν οἶκόν σου, x. τ. &. "A ηὺ- 
Expmv (61), quot, θλιθόµενος ἁποδώσω σοι. Ηὑξάμην 
δὲ ὡς, τῆς θλίφεως τῆς παρούσης ῥυσθεὶς, δια παντὸς 
ἀναπέμίω σοι τὰς αἰνέσξις' ἤτοι τὰς χατὰ νόµυν ϐν- 
ela; «pb τῖς τοῦ Σωτῆρος ἐπιδτμίας' 1] τὰς πνευµα- 
«xis. εἰσερχόμενος εἰς τὸν οἶκον τοῦ Θεοῦ. τὴν 'Ex- 
χλησίαν, ἐν ὁλοχαυτώμασι, τελείας τε χαὶ ὁλοχλήρους 
ἀρετὰς ἐξ ὅλων ἱερουργῶν, xaX τὰς χαταλλίλους αὐ- 
τοῖς ἑκτιννύων εὐχάς. 

Ὁ.1λοκαυτώματα µεμυαἑωμένα, x. τ. &. El εὐ- 
yh (62), « «b ὁλοχαύτωμά σου πιανάτω' » ἀχολούθως 
αὑτῃ ἑροῦμεν τὸ, « ὁλοχκαντώματα μεμυαλωμένα » 
ὃ τυγχάνε:, ὅτε uh ἄλλου τυγχάνει, ἀλλὰ τῷ Θεῷ 
ἀναρέρεται χαθ) ὃν τρόπον δεῖ τὸ θυμίαμα ἑνώπιον 
αὐτοῦ. Καὶ μετὰ χριῶν δὲ ἡ προσευχὴ γίνεται ἤτοι ἡ 
προσφορά. Εἰσὶ δὲ χριοὶ χινῄσεις καὶ ὁρμαὶ, ἀπὸ τοῦ 
θυμ.ικοῦ τῆς ψφυχῖς τῆν ἀρχὴν ἔχουσαι. Μετὰ δὲ τῶν 
εἰρημένων xal Bóac, orat, μετὰ χιµάρων &voloto: i«- 
ρουργοῦντος τάχα γοῦν τοῦ προσάγοντος θυσίαν ζῶ- 
σαν τῷ θεῷ τὸ ἴδιο σῶμα. Ἀναλοχγεῖ γὰρ τῷ σώματι 
Υεωπόνον ὑπάρχον τὸ ζῶον, ἔχον τὴν πλάσιν Ex γῆς. 
Χίμαροι δὲ µετανοίας ἔργα" περὶ γὰρ ἁμαρτίας 
πρ)οσεφέροντο. 


Tov αὐτοῦ. Πᾶς ὁ ἔχων (63) τὸ ἡγεμονικὸν xata- 
ph», καὶ προσευχόµενος τῷ θεῷ, οὗτος θυμίαμα μετὰ 
χριῶν προσφέρει θεῷ. 

Δεῦτε, ἀκούσατε, xal διηγἠσοιιαι, x. τ. &. Οὐχ 
ἀρχαίων (034) διηγηµάτων ποιεῖται μνήμην, ἀλλ οὗ- 
δὲ τίνα τρόπον ἐξ Αἰγύπτου λελύτρωται χατὰ χαιροὺς 
ὁ Ἱσραήλ. Διδάσχει δὲ οὐ χατὰ, φτοὶ, τὸ γράμμα τὸ 
νομιχὸν, ἀλλ ὡς Νέας Διαθήχης χέρυξ, τὰ νέα τοῦ 
Σωτῆρος ἡμῶν θανμάνει χατορθώμµατα, ὅσα ταῖς 
ἁπάντων ἡμῶν ἑχαρίσατο voyais. 

Του αὐτοῦ. Μόνοι οἱ (65) φοθούμενοι τὸν Oibv 
ἀχούξιν δύνανται διηγημάτων πνενματικὼν. 

Ἀδικίάν εἰ ἐδεώρουν ἐν' καρδίᾳ µου, x. τ. &. Τὸ 
μὴ θξεωρεῖν (06) ἁδικίαν ἐν τῇ χαρδίᾳ σύμφωνον τῷ, 

νο) v, 15. ! Ezech. xx 1, 18. 


(^9) Xuzoc τοῦτο, ete. Catena Corderii, 
M Αιὰ yàp zoAAov θ.1/γεων, etc. Eadem. 
(6*) "A ηὑξάμην, etc. Eulci. 

(02) El eii], e.c. Eadem. 


hases aureas, uli. in Cautico canticorum *? itra- 
ditur. 

VERs. 10. Quoniam probasti nos, Deus, eic. Ma- 
nifeste hoc videbis ex Ezechiele, ubi scriptum est ! : 
€ Et factum est verbum Doinini ad iue dicens : Fili 
hominis, ecce facti suut. aiibi demus lsrael, ai- 
misli o:nes agre, et stanno, et plumbo, et ferro, 
in medio lornacis argento admista est, » 


Vegas. 11. Jaduxis nos. iu luqueum, cic. Per 
siultas enim tribulationes intrare oportet in rre 
gnum celorum. Et lieet. eiiam howines induxeris 
super capita nostra, nihileminus per patientiam 
corfidinius illa nos erecturos, ubi V5 imminentes 
inimici homines fuerint ab ipsis avulsi. 

VEgns. 13. Iniroibo in domum tuam, etc. Quee 
vovi, ivquit, cum tribularer, reddam tbi. Vovi 
autem meo a prasenü alllictione liberatum semper 
tili laudes oblatarum : scilicet. legalia sacrificia 
quas eraat ante adventum Salvatoris ; vel spiritalia, 
cum intrabo. jn. domum Dei, Ecclesiom, in ἰοὶυ- 
caustis, perfectasque atque integras virtutes sacri- 
Áficans, cousentaucas iis preces exsolvau. 


εκ». 15. Hlolocansta medullatla, eic. Si oratie 
est, « holocaustum Luun pingue flat, » conseutaneg 
sensu dicemus dilud, « telocausta meduliata : » 
quod dii quando alterius nen est, sed. sol Deo 
offertur eo modo quo oportet. incensi in ceu- 
Spectu ejus. Oratio qwoque vel oblatio fit euam 
cum arietibus, Sunt auteni arietes motus et iupe- 
tus, qui ab irascibili anim parte. principium du- 
cunt, Cum predicts autem, inquit, etiam boves 
cum hircis offeram ; sacrilicaute lorsitan illo, qui 
iu hostia. viventem Deo corpus proprium affert. 
liabet enim bos analogiam cum corpore, ulpete 
animal quod terrai claborst, et formationem ha- 
bet e terra. llirci vero. sunt. opera. pouitentias, 
tain pro peccatis efferehantur. 

Ejusdem. Omnis qui praecipuam anima parte « 
habet puram €i Beo precatur, is iucensuim cut 
&rietibus offert Deo. 

Vgns. 16. Venite, aude, et narrabo, etc. Non 


D facit mentionem narratiouum antiquarum, neque 


qua ratioue Israel olim ex JEgypto. redemptus. sii. 
Docet autetn, inquit, non sicut. littera. legalis, se 
sicut praeco Novi Testamenti, nuova Salvatoris. &- 
stri benelicia demiratur, qua: nostrum omniu an 
mis largitus est. 

kjusdem. Qui tinent Deum, soli agire spiritales 
narrationes possuut. 

Vens,. 18. lnuiquitatem εἰ aspiciebam im cord. 
πιέο, ec. Nou aspicere. iniquitatem in corde ideus 


(5) fac ὁ ἔχων., etc. Codex Coislinianus, 
(64) Οὐκ ápxalor, ctc. Catena Corderi, 
(09) Μόνοι ci, eic. Codex Coisslinian ws. 
(66) TO μὴ θεωρεῖν, etc, Catena Cog ze 
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fere est ac istud, « Nihil milii conscius sum, sed A εΟὐδὲν ἑμαυτῷ σύνοιδα, ἀλλ᾽ οὐχ Ev τούτῳ 6ebcxalo. 
nou in hoc justificatus sum *,» sicut Paulus ille — pat, » χαθὰ Παῦλος ὁ μέγας qnot τῷ δύνασθαι τὸν 
magnus ait : quia Deus videre potest qu:e nos mi- — Gehy ópdv ἅπερ ἡμεῖς οὐχ ὁρῶμεν. Ὅμοιον xal τὸ, 
nime videmus. Simile est et. illu. : « Delicta quis ε Παραπτώµατα τίς ὀυνήσει; ἀπὸ τῶν χρυφίων pow 
intelliget ? ab occultis meis munda me 3. » καθάρισόν µε. » 

Ejusdem. Non dixit, « Si aspexi, » sed, « Si aspi- Tov αὐτοῦ. Οὐκ εἶπεν (67), « El ἐθεώρησα, » ἀλλ᾽ 
cicbam. » Primum enim perversam ratiocinationem — « El ἐθεώρουν. » Τὸ μὲν γὰρ πρῶτον ὁλιγοχρόνιον στ- 
brevis esse temporis ostendit, secundum longioris. — pavet τὸν πονηρὺν Aoytapóv: τὸ δὲ δεύτερον πολυ y po- 

νιώτερον. 

451 VEns. 20. ΠΒεπεάϊείς Deus, qui non amovit Εὐ.Ιογητὸς ὁ θεὸς,ὃς οὐκ ἀπέστησε τὴν πρεσ- 
oralionem meam, el misericorliam suam a me, οἱ. ευχήν pov, »al τὸ ÉAeoc αὑτου ἀπ' ἐμοῦ, x. t. É. 
Ab illo qui mundum cor non habet, pura amovetur.— Too μὴ χαθαρὰν (08) ἔχοντος τὴν καρδίαν ἀφίσταται 
oratio, Si autem oratio, videlicet el misericordia. — 1) χαθαρὰ προσευχή’ εἰ δὲ ἡ προτευχὴ, xaX «b ἕλεος 
Nain per. orationem inisericordiam a Deo petinus. δηλονότι’ διὰ γὰρ τῆς προσευχῆς τὸν ἔλεον αἱτοῦμεν 

παρὰ θεοῦ. 
PSALMUS LXVI. B ΨΛΛΜΟΣ E. 

VgRs. 9. Deus misereatur nostri, etc. Prenuntiat *O θεὸς οἰχτειρήσαι ἡμᾶς, x. τ. 6. Ἡροχηρύτ- 
Dei Verbi adventum εἰ gentium omnium salutem : — «st (69) τοῦ θεοῦ Λόχου τὴν ἐπιφάνειαν xal τῶν ἑθνων 
quare « in (inem » inscriptus est. Et eum non sint ἁπάντων τὴν σωτηρίαν ' ὅθεν « εἰς τὸ τέλος » ἔπι- 
humana illa que gesta sunt, non in encomiis vel γέγραπται. Καὶ ἐπεὶ μὴ ἀνθρώπινα τὰ χατορθωθέντα, 
laudibus, sed « in hymnis » inscribitur hic psal- οὐχ ἐν ἐγχωμίοις f] ἐπαίνοις, ἀλλ « ἐν ὄμνοις » ἐπ:- 
mus. Cum itaque divinus hymnus sit, propterea γέγραπται ὁ φαλμός. θεῖης οὖν ὁ ὕμνος τυγχάνων, 
quod Salvatoris etiam actiones ac imaximam ca- τῷ δὲ καὶ πράξεις δηλοῦν τοῦ Σωτῆρος xa θξωρἰαν 
rumdem contemplationem exhibet, numero sexage- αὐτῶν µεγίστην, Ev &c' τέταχται ἀριθμῷ, τελείῳ 
simo sexto collocatus est, utpote perfecto tun in. ctuyyávovtt χαὶ £v µονάσι xat Ey δεχάσι. 
unitatibus quam in decadibus. 


γελιο. 9. Ad cognoscendam in terra viam tuam, etc, ToU γγῶναι ἐν t Ti] tiv ὁδόν σου, x. τ. E. Ἐν 
|u terra versontes cognovimus viam dicentem : τῇ yf (70) ὄντες ἔγνωμεν τὴν ὁδὸν τὴν εἰποῦσαν * 
« Ego sum via *. » ε Ἐγώ εἰμι ἡ ὁδός. » 

VEgns. 5. Et gentes in terra. diriges, eic. Dirigit Kal ἔήνη àv τῇ Τῇ ὁδηγήσεις, x. τ. E. Ὁδηγεῖ 
nos per actiones et vera dogmata. C ἡμᾶς (71) διὰ τῆς πραχτικῆς xal τῶν ἀληθῶν δογμάτων. 

Vgns. 7, Terra dedit (ructum suum, etc. Terra illi Γῆ ἔδωκε τὸν xapzór αὐτῆς, x. τ. 5. "020 Tfi 


sunt quicunque prius terreni, postea facti sunt cue- — vox (72) ὄντες ἐγένουτο ἑπουράνιοι, πλονότι διὰ µε- 
lestes, nimirum per poenitentiam. « Fructus autem. Ἅτανοίας. « Ὁ δὲ χαρπὸς τοῦ πνευματός ἔστι yapi, 
spiritus est gaudium, charitas, pax, patientia, » et ἀγάπη, εἰρήνη, µακροθυμία, » xal τὰ ἑξῆς. Ὥσπερ 
extera *. Queinadinodum gentes bis ad. Dei laudes ῥδὶς τὰ ἔθνη πρὸς ὑμνῳδίαν διἠγειρεν. οὕτω δις αὐτοῖς 
excitavit, sic bis illis benedictionem precatus cet. — «hv εὐλογίαν ἐξήτησεν. Οἱ εὐλογοῦντες δὲ τὸν θεὸν 
Qui benedicuut Deum, sola ei verba offerunt, opere λόγους αὐτῷ προσφέρουσι póvous, ἔργῳ δὲ αὐτὸν εὖ- 
autem de illo increri nequeunt. Deus vero cum be- εργετῆσαι οὗ δύνανται’ Ó δὲ θεὺὸς εὐλογῶν βῥεξαιοῖ 
nedicit, opere sermones firmat, et iis quos benedi- τοὺς λόγους τῷ ἔργῳ, xal παντοδαπῶν χαρπῶν ἀγα- 
cit, bonorum cujusvis generis fructunm proventum θῶν παρέχει τοῖς εὐλογουμένοις qopáv* εἶτα διδάσκσι 
prabet. Deinde docet quomodo divinam benediclio- πῶς δυνατὸν τῆς θείας εὐλογίας τυχεῖν. 

nem consequi possibile sit. 


PSALMUS LXVII. D ἩΛΛΜΟΣ £2. 

Vens, 2. Exsurgat Deus, ctc. Moyses ait * : « Ex- ἸΑγαστήτω ὁ θεὺὸς, x. *. £. Ὁ Μωῦσῆς φησιν (10): 
surge, Domine, dissipentur inimici tui, οἱ fugiant — « Ἐξεγέρθητι, Κύριε, διασχορπισθήτωσαν οἱ ἐγθροί 
qui orcrunt te. » σου, xal φυγέτωσαν οἱ μισοῦντές σε. » 

Et. (ugiant. qui oderunt eum a fucie ejus, ctc. Kal φυγέτωσαν οἱ μισοῦντες αὐτὸν dxó πρυσ- 


Odio habent Creatorem qui de Provisentia, vel de ὤώπου αὐτοῦ, x. τ. &. Μισοῦσι τὸν χτίσαντα (74) 
veteribus Seripturis male loquuntur, et faciul η ol καχολογοῦντες τὴν Πρόνοιαν, ἢ τὰς παλαιὰς Γρα- 
charitati adversantur. « Deus enim charitas est Ἱ.» µφὰς, ἀλλὰ χαὶ τὰ ἐχθρὰ τῇ ἀγάπῃ πρᾶττοντες. ε Ὁ 


* | Cor. 1v, 4. ? Psal. xvin, 45... * Joan. xiv, 0. * Galat. v, 92. *Num. κ, 55... * 1 Joan. iv, 16. 


67) οὐκ εἶπεν, ctc. Scheda Grapii, (12) ωσοι γήϊνοι, eic. Exvdem., 
me To? μὴ χαθαράν, etc. Codex. Coislinianus (15) 0 Μωΐσῆς g»ncw, eie. Codex. Coislinianus 
(69 Προχη( ύετει, etc. Catena Corderii, primus. 

u Ἐν c) 70), etc. Schede Grabii. (14) Μισεῖσι τὲν xtlcarsa, etc. Coislinianus 
11) Ὁδη]εῖ ἡμᾶς, cte, Ezdem, stcundus. 
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yàp θεὸς ἀγάπη ἐστίν.» Ἡ μισοῦντας θεὸν χατα- A Vel Dei osores fugleutes a facie ejus vocat eos qui 


φεύγοντας ἀπὸ προσώπου αὐτοῦ λέγει τοὺς περὶ πρα- 
κτιχὴν xaxíay ἔγαντας. Ei γὰρ ὁ ἀγαπῶν αὐτὸν τηρεῖ 
"κὰς ἐντολὰς αὐτοῦ, ὁ μὴ τηρῶν αὑτὰς οὐκ ἀγαπᾷ αὖ- 
τόν. Οὗτοι δὲ εἶσιν οἱ μισοῦντες τὸν θεὸν , οἱ τὰ µε- 
µισηµένα αὑτῷ πράττοντες. 

Ὡς ἑχ.λείπει καπνὺς, x. τ. b. Tal; παραδο- 
λαῖς (75) ἐμφαντιχωτέραν τῶν ἑναντίων «τὴν ἁπ- 
ώὤλειαν ἑργάσασθαι βουλόµενος, ἐμνημόνευσε καὶ χα- 
πνοῦ xal χηροῦ * αὕτη γὰρ ἡ χηροῦ φύσις πυρὶ πλη- 
σιάζοντος τηχεσθαι xol ἀπόλλυσθαι. Οὕτως οὖν, 
φιοὶν, ἅπαντας αὐτοὺς ἀναλώσεις, ὥσπερ τὸ πυρ τὸν 
χτρόν. 

Tov αὑτοῦ. Οὐ πῦρ ὡς ἄγγελοι (76), οὐδὲ φῶς ὡς 
οἱ δίχαιοι, ἀλλ᾽ ὡς χαπνός ela οἱ µιτουντες, xav 
6 βλαθερ»ὸς ὄμμασιν. 1 Ὡς τήχεται χηρὸς ἀπὸ προσ- 
(009 πυρδς, » xal τὰ ἑξῆς. Ὥσπερ aito; μὲν οἱ δί- 
χαιοι, ἄχυρον δὲ οἱ ἄδικου' οὕτω μέλι μὲν οἱ σοφοὶ, 
χτρὺς δὲ οἱ ἑτερόδοξωι, ὃς χαὶ τήχεται ὑπὸ τοῦ ἓν τῷ 
δ.χαίῳ πυρὸς χαθαιροῦντος τὸ σύστημα τῶν ἑναντίων 
τῷ ἀληθεῖ λόνῳ. Τὸ δὲ πῦρ τοῦτο ὁ θεός ἐστι. τὸ δὲ 
αὐτὸ πρόσωπον τοῦ θεοῦ τήχει μὲν ἁμαρτωλοὺς , δι- 
Χαΐους δὲ εὐφραίνει, 

Tov αὐτοῦ. Τοῦτον τὸν χαπνὸν (T1) ἀποδιώχει τὸ 
πὸρ ὃ ἤλθεν ὁ Κύριος βαλεῖν ἐπὶ τὴν γῆν. 

Καὶ οἱ δίκαιοι εὐρρανθήτωσαν, ἆγα.ὶ λιάσθωσαν 
ἑνώπιον τοῦ θεοῦ , τερρθήτωσα» éxr εὐφροσύγ]ῃ, 
x. t. £. Ἡ τῶν δικαίων (78) ἑνώπιον τοῦ θεοῦ ἀγαλ- 
λίασις , χαρά τις οὖσα , Χαρπός ἐστι τοῦ πνεύματος * 
χαρπὸς Υάρ ἐστι τοῦ πνεύματος χαρὰ, εἰρήνη. Εὺ- 
φροσύνη δὲ, fj διαχέουσα τῆς ψυχῆς τὸ φρονοῦν, εὖ- 
πάθεια. 

"Acate tp θεῷ, yálare τῷ ὀνόματι αὐτοῦ, 
ὁδοποιήσατε τῷ ἐπιθεδηκόει ἐπὶ δυσμῶν, Κύριος 
ὄνομα αὐτῷ, x. τ. 5. Ἑάλλει τῷ τοῦ θεου (79) ὀνό- 
µατι ὁ διὰ τὸ ὄνομα αὐτοῦ. El xal τῆς ἡμετέρας δὲ 
πτωχείας ἐπέβη, καὶ τὴν οἰχείαν συνεσκίασε δόξαν, 
ὡς Ex δυσμῶν ἀνατέλλων, ἀλλ’ οὖν Κύριος ὄνομα 
αὐτῷ. Καὶ γὰρ ἄνθρωπος γεγονὼς, οὐχ ἀπέβαλε τὸ 
εἶναι Κύριος ὁ θεός. 

Ταραχθήσονται ἁπὸ προσώπου αὐτοῦ τοῦ πα- 
τρὸς τῶν ὀρφανῶν xal κριτοῦ τῶν χηρῶ», x. τ. E. 
Ὀρφανός ἐστιν (80) ὁ στερηθεὶς διὰ χαχίαν τοῦ ἐπού- 
pavlou Πατρὸς, ἣν αὐτὸς Exiov ἑπεσπάσατο. « Ὁ θεὸς 


in praxi inique se gerunt. Si enim qui illum diligit, 
mandata ejus 7549 servat, utique qui nou illa set- 
vat, non diligit euin. Hi porro sunt Dei osores, qui 
qux ipse odio habet, faciunt, 


Vgns. 9. Sicut. deficit [umus , etc. Cum hostium 
interitum per comparationes magis diserte vellet 
explicare, fumi et cerze mentionem fecit : siqui- 
dem illa cere est natura, ut igne appropinquante 
colliqueseat et. pereat. Sie igitur, iuquit, omnes 
consumes, sicut ignis ceram. 


Ejusdem. Non ignis sicut angeli, neque lux sicut 
justi, sed sicut. fumus oculis roxius, sunt qui odc- 


D runt eum. « Sicot fluit cera a. facie ignis, » et cz 


tera. Quemadmodum frumentum quidem sunt justi, 
palea autem injusti ; sic mel quidem sunt sapientes, 
cera vero heterodoxi, qux? cera liquefit ab eo qui in 
justo ardet igne, quique eorum qui verz docirinse 
adversantur systema evertit. llie ignis Deus est, 
ipsa autem facies Dei consumit quidem peecatores, 
justos vero letitia afficit. 

Ejusdem. lunc fumum expellit ignis quem Domi- 
nus venit miltere in terram, 

Vgns. 4. Et justi epulentur, et exeultent. in conspe- 
ciu Dei, et delectentur. in. [etitia, etc. Justorum in 
conspectu Dei exsultatio, qux gaudium quoddam 
est, fructus est spiritus : fructus enim spiritus est 
gaudium, pax. Lztitia autem qua per animain $a- 
pientia diffunditur, felicitas est. 


Vens. 5. Cantate Deo, psallite nomini ejus, iter fa- 
cite ei qui ascendit super occasum, Dominus nomen 
illi, eic. Psallit nomen Dei, qui propter nomen cjus 
psallit, Quamvis super paupertatem. nostrain ascen- 
derit et propriam gloria subobscuraverit, cem 
ascendit seper oecasum, nihilominus Dominus no- 
men illi. Nam liomo factus, non destitit esse Domi. 
nus Deus. 

Vgns. 5, 6. Turbatbuntur a (acie ejus, patris orpha- 
norum εἰ judicis viduarnmm, elc. Orphanus est qui 
propter malitia: quam sibi sponte ascivit, celesti 
Patre privatur. « Deus in loco sameto suo. » Locus 


ἐν τόπῳ ἁγίῳ αὐτοῦ. » Τόπος θεοῦ duyh καθαρά: D Dei pura est anima. Quapropter infert τε Deus qui 


διὸ καὶ ἐπιφέρει" ε 'O θεὸς χατοιχίζει µονοτρόπους 
ἐν οἴχῳ. » Μονοτρόπους «πηοαὶ τοὺς αὑτῷ xai µόνῳ 
ἀναθέντας τὴν ἰδίαν ζωὴν , πάτης διχοψυχίας xal 
χοσμιχῆς ἐπιθυμίας αὐτὴν ἁλλοτριώσαντας. Τούτους 
δὴ οὖν xai kv τῷ οἴχῳ αὐτοῦ, τουτέστι τῇ ἐπουρανίῳ 
Ἰπόλει κστοιχἰζεσθαι ἑπαγγέλλεται. Οἶδε δὲ ἡ Γραφὴ 
καὶ τὰ ἐπιτηδεύματα τόπον καλεῖν. Ἐν τόπῳ οὗν 
ἁγίω, οἱονεὶ &v τοῖς ἐξηρημένοις xal ἁγνοτάτοις aó- 
τω ἐπιτηδεύμασιν. « Ἐξάγων πεπεδηµένους Ev ày- 
ὀρείᾳ * ὁμοίως τοὺς παραπιχραίνοντας, τοὺς χατοι- 


(15) Ταῖς παραθο.αῖς, ete. Catena Corderii, 

(76) Φὺ πῦὂρ ὡς ἄγγεοι, etc. Codex. Coislinia- 
nus secundas. 

(77) Τοῦςον τὸν xaarór, eic. Coislinianus pri- 


inhabitare facit unius moris in domo. » Unius ino- 
ris homines vocat illos qui vitam 8uam ab omri 
anxictatle et mundana concnp'scentia liberam ei seli 
consecrarunt. Hos ergo in domo sua, hoc est ε/6- 
sti civitate se collocaturum promittit. Novit autem 
Scriptura etiain studia locum vocare. In sancto iyi- 
tir loco, tanquam in selectis et castissimis ejus stie 
diis. « Qui educit vinctos in fortitudine, similiter eog 
qui exasperant, qui habitant in sepulcris. » Quem- 
admodum vinctos educit in 753 fortitudine, sic ct 


mus. 
(78) Ἡ τῶν δικαίων, ctc. Coislinianus secnndus. 
(79) Vd.lAet τῷ τοῦ Θεοῦ, etc. ldem. —— 
(80) Ὀρφανός ἐστιν, etc. Sche XY SS 
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injustos educit in justitia, et insipientes in sapientia. A χοὔντας ἓν τάφοις. » Ὥσπερ τοὺς πεπεδηµμένους ἐξ- 


σεν». 8. Deus, cum egredereris in conspectu populi 
(ui, cum pertransires in. deserto, eic. Videutur qui- 
dem νο convenire iis απο in deserto contigerunt, 
at semper accidunt. Aliquando stat, aliquando per- 
transit. Stetit in. loco sancto suo, pertransit in de- 
serto. « Terra mota est, etenim coeli distillaverunt 
a facie Dei Sinai, » hoc est Dei qui in. Sina appa- 
ruit. 

Vgns. 10. Pluviam voluntariam segregabis, Deus, 
hereditati tue, etc. Cui voluntaria pluvia non obti- 
git, is imbrium penuriam patitur. Voluutaria autem 
pluvia est Cliristus qui de ccelo descendit, quemad. 
modum dici, * : « Ego sum panis vivus. » 

Vgns. 11. Animalia (ua habitabunt in ea. Parasti 
in dulcedine tua pauperi , etc... Animalia cherubin 
et seraphim habitant in hereditate Dei, de quibus, 
opinor , dictum est ὃς « In. medio duorum anima- 
lium cognosceris. » . 

Ejusdem. Animalia dicit naturas rationabiles, qni- 
bus habitus est a ratione alienus. 

Vgns. 14. Si dormiatis inter medios cleros, penne 
columbe deargentate, et yosteriora dorsi ejus in pal- 
lore auri, eic. Cleros et penuas alii dixerunt Vetus 
et Novum Testan;cutum : alii actionem et contem- 
plationem ; alii cognitionem corporum et incorpo- 
reorum ; alii cognitionem Dei et Christi qui ab ipso 
misses es!. 


áyet kv ἀνδρείᾳ, οὕτιυς xat τοὺς ἀδίχαυς ἐξάγει ἓν &- 
χαιοσύνη, xai τοὺς ἄλρονας ἓν qpevkaci. 

'O θεὺς, ἐν τῷ ἐκπορεύεσθαί σε ὀνώπιον τοῦ 
«λαοῦ σου, ἐν τῷ διωέαίνειν σε τὴν ἔρημον, x. τ. 5. 
Δοχεῖ μὲν ἁρμόζειν (81) ταῦτα τοῖς κατὰ τὴν ἔρημον, 
ἀεὶ δὲ γίνεται. "Ὅπον μὲν ἕστηχεν, ὅπου δὲ διαθα[νει. 
Εἰστήχει μὲν £v τόπῳ ἁγίῳ αὐτοῦ, διαθαΐνει δὲ ἐν τῇ 
ἑρήμῳ. «Γη ἑσείαθη, χαὶ γὰρ οἱ οὐρανοὶ ἔσταξαν ἀπὸ 
πρωσώπου τοῦ Θεοῦ τοῦ Σινᾶν » τουτέστι τοῦ ἐν τῷ 
Σινᾷ φανέντος. 

Βροχὴν ἑκούσιον ἀφοριεῖςι ὁ θεὸς, τῇ χ.!προνο- 
Jug. σου, x. τ. E. Ὁ μὴ τυχὼν (83) τῆς ἐχουσίου 
βροχής ἓν ἀθροίίᾳ ἑστί. Βροχὴ δὲ ἐχούσιός ἐστιν ὁ 
Χριστὸς ὁ Ex τοῦ οὐρανοῦ καταθὰς, ὥς φησιν" « Ἐγὼ 


D εἰμι ὁ ἆρτος ὁ Quy. » 


Τὰ &od σου κιιεοικοῦσιω ἐν abeq. ΙΠτοίκασας 
ἐν τῇ χρηστότητίἑ σου τῷ αξωχῷ, x. t. ἑ. Zoa τὰ 
χερουδὶµ (85) xaX τὰ σεραφὶμ κατοικοῦσιν ἓν τῇ χλη- 
ρονοµίλ τοῦ θεοῦ, περὶ ὧν, o: gat , εἴρητσι xb, ε Ἑν 
µέσῳ δύο ζώων γνωσθήση. » 

Tov avtov. Ζῶα λέγει (84) φύσεις λογικὰς, ἆλογω- 
τέρας οὔσης καταστάσεως. 

Ἐὰν xo'unü nce ἀγαμέσον τῶν κ.λἠρων, ztép»- 
Tec περιστερᾶς περιηργυρωμέναι, καὶ τὰ μετὰ: 
«ρενα αὐτῆς ἐν χ.λωρότητι χρυσίον, x. t. E. Τοὺς 
χλήρους (83) xai τὰς πτέρυγας οἱ μὲν εἰρέχασι ἴα- 
λαιὰν καὶ Καινὲν Διαθήχην ’ οἱ δὲ πρᾶξιν χαὶ θεω- 
plav* ἄλλοι δὲ γνῶσιν σωμάτων καὶ ἁσωμάτων ᾿ 
ἕτεροι δὲ γνώσιν θΕοῦ, καὶ τοῦ ἀποσταλέντος ὑπ αν- 


.C τοῦ Χριστοῦ. 


Ῥεις. 15. Dum discernit coestis reges super eam, 
etc. Reges sunt vel qui anitnze affectus subjecerunt, 
vel qui rerum. contemplationem. obtinuerunt. le- 
gna autem dicuntur etiam ipsa Spiritua saucti do- 
Wa, secundum quie regnare dicuntur. qui. illorum 
participes sunt. 

Vgns. 18. Currus Dei decem millibus multiplex, 
etc. Currus Dei , pure sunt animae, super quas 
ascendit : nam « ascendit super cherubim οἱ vo- 
lavit!*. » 

Vgns. 19. Ascendens in altum captitam cepisti ca- 
! ptititatem, accepisti dona in homine, εἰο. Captivitas 
Christi est, natur:ze rationabilis a malitia et ignoran- 
tia ad virtutem. οἱ cognitionem reditus, Et alia ra- 
tione Paulus ait de. Christo !! : « Ascendens in al- 
Uim captivam cepit captivitatem, et dedit dona ho- 
minibus, » ubi doua vocat Spirits. sancti gratias, 
Sie postquam descensum Salvatoris ostendit οἱ dze- 
moniorum inleritum , ostendit ipsuin ascendentem 
el captivos liberantiem. Vel etiam ahitudinem crucis 
9 54$ vocat, in quam ascendens, et qui in aere suni, 
damones, spiritus nequitie, ab ea quam habebant, 


* ]abac. 15,9. '* Psal. xvin, 114. 


(81) Δοκεῖ μὲν ἁρμόζειν, εἰο. Codex. Coislinia- 
fius secumndus, 

fas 'O μὴ τυχών, etc. ldem. 

85) Ζῶα rà xepov6ip. etc. Ilem. 

(84) ζωα «Ἰέγει, ete. Coislinianus primus, 


* Joan. vi, 51. 


'Er τῷ διαστέ..1ε!ν cO àxovpdriov βασιλε;ς 
ἐπ᾽ αὐτῆς, x. τ. &. Βαοιλεῖς eio (86) fzoc οἱ ὑπο- 
τάζαντες τὰ πάθη, fi οἱ τῆς θεωρίας. τῶν γεγονότων 
τετυχηχότες. Λέγονται δὲ βασιλεῖαι wol αὐτὰ τὰ ya- 
ρίσµατα τού Πνεύματος τοῦ ἁγίου, χαθ᾽ & ῥασιλεύσιν 

έγονται οἱ μέτοχοι αὐτῶν. 

Τὸ ἅρμα τοῦ θεοῦ μυριοπ.]άσιογ, x. τ. 6. Ἄρμα 
θεοῦ (87) Φυχαὶ χαθαραὶ, t? ἃς ἐπιθαίνει «᾿απέδη » 
γὰρ « ἐπὶ χερουθὶµ. xat ἐπετάσθη. » 


'Avatác slc ὕψος, ἠχμα-ώτευσας al ypa.toc'ay- 
Ela6tc δόµατα ἐν dvr0 oat, x. τ. 6. Λἰχμαλωσία 
ἐστὶ Χριστοῦ (88), φύσεως λογικῆς ἀπὸ xaxía, χαὶ 
ἀγνωσίας ἐπ᾽ ἀρετὴν xal γνῶσιν ἐπάνοδος. Καὶ ἅλ- 
λως ὁ Παῦλός φγαι περὶ τοῦ Χριστοῦ» « Αναδὰς el; 
ύψος, ἠχμαλώτενσεν αἰχμαλωσίαν * χαὶ Ebtuxz δόµατα 
τοῖς ἀνθρώποις' } δόµατα λέγων τὰ χαρίσματα τοῦ 
ἁγίου Πνεύματος. Οὕτω τὴν κατάθασιν τοῦ Σωτῆρος 
δείζας χαὶ την τῶν δαιµονίων χατάλυσιν, ὃξίχνυσιν 
αὐτὸν ἀνιόντα καὶ τοὺς πρὶν αἰχμαλώταυς ἐλευθερώ- 
σαντα. Ἡ xax 010; τὸ τοῦ σταυροῦ λέχει, ἐν ᾧ ἀνα- 
6X; καὶ τοὺς ἐν ἀέρι δαίµονας τὰ πνεύματα τῆς πο- 


" Ephes. iv, 8. 


(85) Τοὺς κ.λήρους, etc. Hem. 

(86) Εασιεῖς elici, eic. ldem. 

(87) "Appii θεοῦ. eic. Idem, 

(38) Αἰχμαωσία ἐστὶ Χριστοῦ, ete... Sch: die 
Grabii, parumque codex Coislinianus primus. 
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νηρίας ἀφ᾿ ἧς εἶχον ὑπερηφανίας κατασπάσας, τὰς A superbia avellens, animas quas per mala opera ca- 


ὑπ᾿ αὐτῶν αἰχμαάλωτισθείσας ψυχὰς διὰ τῶν πονηρῶν 
πράξεων, xal ἀπὸ θεοῦ ἀποστάσας, χαθάπερ τινὰ αἱ- 
χµαλωσίαν ἀπὸ τῶν τοῦ bou χευθµώνων ἀνελχύσας 
ἠλευθέρωσεν. 

IIAhv ὁ θεὸς συνθ.Ίάσει κεφα.λὰς ἐχθρῶγν abro, 
νορυφὴν τριχὸς διαπορευοµένων ἐν x λημμε.Ίείαις 
τὐτῶν, x. τ. ἐ. Κεφαλαὶ ἐχθρῶν (89) οἱ ἄρχοντες, 1$ 
τὰ ἡγεμονιχά. Οἱ ἐχθροὶ οὗτοι, οἱ ὄντες ἐκ τοῦ πληµ- 
μελεῖν, διαπορεύονται àv πλημμµελείαις αὑτῶν. "H 
ἐχθρῶν χεφαλαὶ τὰ πρώτως Ex τῶν δαιμόνων bm- 
συµμθαἰνοντα νοήµατα τῇ φυχῇ. 

Εἶπε Κύριος' Ἑκ Βασὰν ἐπιστρέψω, ἐπιστρέψω 
ἐν βυθοῖς 0a Adco nc , ὅπως ἂν βαφῇ ὁ ποῦς σου 
ἐν a? pati, x. τ. 6. Βασὰν ἑρμηνεύεται (09) αἰσχύνη, 
fjv δι ἡμᾶς χατέβη 6 Κύριος, αἰσχύνης χαταφρονἑσας, 
Βάπτεται δὲ χαὶ ὁ ποῦς αὐτοῦ αἴματι τῷ &x τῆς ἑχά- 
στου χεφαλῆς τῶν ἐχθρῶν ἀποῤῥέοντι ε« Κατ- 
επάτησα » γὰρ « αὐτοὺς, » φηαὶν Ἡσαῖας, « ἓν θυμῷ 
μου.) 

Εθεωρήθησαν al πορεῖαί cov, à θεὺὸς, x. «. E. 
Ἑν τῇ Χριστοῦ ἐπιδημίᾳ (91) ἐθεωρήθησαν αἱ 
πορεῖαι vou Θεοῦ ὑπὸ τῶν γεχοσμηµένων λόγῳ γνώ- 

ζω». 

Εν Ἐκχλησίαις εὐ.Ίογεῖτε τὸν θεὸν τὸν Κύριον 
ex πηγῶν "Iopail, x. τ. &. 0ὐ ταυτόν ἐστιν (93) 
ἐπὶ τῶν ἔξω τῆς Ἐκκλησίας si εὐλογεῖν τῷ ἐν Ἐχ- 
Χλησίᾳ τοῦτο ποιεῖν. Kal ἀπὺ μὲν τῶν πηγῶν 
Ἱσραῇλ εὐλογεῖ τὸν Θεὸν ὁ χατὰ τὺν iv ταῖς Γρα- 
qai; θησαυρὸν τῆς σοφίας τοῦ θεοῦ εὐλογῶν . ὁ 


ptivas ceperant quisque a Deo defeccrant, ceuca- 
ptivitatem quamdam ab inferni latebris extrahens 
liberavit. 


Vens. 22. Verumtamen De»s con[ringet capita in 
imicorum suorum, verticem capilli perambulan ium 
in delictis suis, e'c. Capita inimicorum sunt priuci- 
pes vel principatus. Hi inimici, cum a delicto orian- 
tur, pertranseuut in. delictis suis. Vel capita inimi- 
corum ez: sunt cogitationes qu£ primum a dznto- 
nibus anim:e obveniunt. 

Vens. 25, 24. Dixit Dominus, Ex Bason convertam, 
conterlam in profundum maris, ut intingatur pes tuus 
im sanguine, eic. Basan. interpretitur. con[usio, ad 


B quam descendit Dominus confusione contempta. 


Intingitur autem etiam pes ejus sanguine qui ex 
uniuscujusque inimicorum capite effunditur. « Con- 
culcavi » enim, inquit Isaias '*, « illos in furore 
meo. » 

ΥΕΑ. 25. Vise sunt vie tuc, Deus, etc. In Christi 
adventu visze sunt viz Deiab eis qui serinone scien- 
tig praediti erant. 


Vgns. 27. In Ecclesiis benedicite Deo Domino de 
foutibus Israel, etc. Non idem est de iis quae extra 
Ecclesiam fiunt Deo benedicere ac illud in Eccles 
sia facere. De fontibus quidem [sracl benedicit Deu 
is qui secundum illum qui in Scripturis est sapien- 
tie Dei thesaurum benedicit Dco ; qni autem non 


δὲ μὴ χατὰ τοῦτο οὐκ 1x πηγῶν Ἱσραὴλ εὐλογεῖ τὸν C sic, is non de fontibus Israel benedicit Deo. 


θεόν. 

Ἐχεῖ Βενιαμὶν νεώτερος , x. τ. E. Περὶ Παύ- 
ou (93), φασὶ, τοῦτο προφητεύει. 

Απὸ τοῦ vaoU σου ἐπὶ Ἱερουσαλήμ σοι οἵ- 


σουσι βασι.εῖς δῶρα, x. τ. E. Ὁ Παῦλος (94) οὗ 


µόνον αὐτὸς ἑαυτὸν προσῆγε θεῷ. ἀλλὰ Ὑὰρ xaX ἅλ- 
λους διὰ τῆς διδασχαλίας προσέφερε τῷ Gad. 

Tov ἐγκ.λ1εισθηναι τοὺς δεδοχιµασµέγους τῷ ἁρ- 
Tvplp , x. τ. &. Too χωρισθῆναι (95) τοὺς δεδοχιµα- 
σµένονν ὡς; ἀργύριο). 

"Ηξουσι πρέσέεις ἐξ Αἱ]ύπτου, Αἰθιοπία προ- 
φθάσει χεῖρα αὐτῆς τῷ Θθεῷ, x. τ. £. Τὴν μὲν (96) 
ὃ:άθεσιν τῆς χαχίας διὰ τῶν Αἰγυπτίων ἡνίξατο * τὴν 
65 ἔξιν διὰ τῶν Αἰθιόπων δεδήλωχεν, 

VáAacs τῷ θεῷ τῷ ἐπιθεέηκότι ἐπὶ τὸν οὗραν ὁν' 
τοῦ οὐρανοῦ κατὰ ἀνατολὰς, x. v. b. Πρότερον 
pv (97) « ὡδοποιήσατε τῷ ἐπιθεθηχότι ἐπὶ δυσμῶν.» 
νῦν δὲ « φάλατε τῷ ἐπιθεθηχότι ἐπὶ τὸν οὐρανὸν τοῦ 
νὐρανοῦ κατὰ ἀνατολάς.» Ὁ γὰρ «χαταθὰς, αὐτός ὅστι 
«aV ὁ ἀναθὰς ὑπεράνω πάντων τῶν οὐρανῶν ἵνα 
πλγρὠσῃ τὰ πάντα.) 

Acce δύξαν τῷ θεῷ, ἐπὶ τὸν Ισραὴ ἡ µεγα- 


15 Ἴδα. Lxitt, 9. 1* Βρἱι69. iv, 10. 


(89) Κεφα.]αὶ ἐχύρῶν, etc. Codex  Coislinianus 
Secundus. 

(90) Bacéáv. ἑρμηγεύεται, eic. ldem. 

(001) Ἐν τῇ Χριστοῦ éxihng!/g, etc. ldem. 

(12) 00 ταυτόν ἐστι", et. luem. 


Vegns. 28. ]bi Denj«min adolescentulus, ete. De 
Paulo, inquiunt, hoc prazicit. 

Vgns, 60. A templo. (uo in. Jerusalem tibi offereni 
reges munera, ete; Paulus non solum seipsum, sed 
et alios per doctrinam obtulit Deo. 


τες». 51. Ut includant eos qui probati sunt ar- 
gento, etc. Ut separentur qui probati sunt ceu ar- 
gentum. 

Vgns. $2. Venient legati ex Egypto, /Ethiopia 
praeveuiet manus ejus Deo, eic. Maliti& dispositio- 
nein per AEgyptios innuit ; habitum vero per /Ethio- 
pas ostendit. 

Vgns. 54. Psallite Deo qui ascendit super. coelum 
celi ad orientem , cte. Prinium quidem « iter feci- 
stis οἱ qui ascendit super occasum, » nunc vero 
« psallite ei qui ascendit super coelum culi ad 
orientem. » Nam « qui descendit, ipse est οἱ qui 
55 ascendit super omnes coelos ut impleret. 01- 
nia !*, » 

Vgns. 55. Date gloriam Deo, super Isracl inagni- 


(94) Ὁ Παῦλος, eic. Coisliniangs primas. 
(95) Tov x«pu nre, eo. 9... T 
o. Tiv μέν, eie, detto ον. ες 
(97) lipótt ^7 «4 
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ficentia ejus, οἱ virtus. ejus in mubibus, ctc. Nubes A 
fioc loco dieit sanctas. virtutes. « Mandabo enim, 
inquit '*, nubibus, ut που pluant. super. illos plu- 
vam.» Et. erit. « fames, non. fames panis, neque 
siiis aqu, sed. fames audiendi verbum Domini. » 
Puto autem. ab ipso nubes dici angelos. Ipsi enim 
sunt doctores nostri, 


PSALMUS LXVIII. 
Vens. 9. Salvum me (ac, Deus, quoniam intrave- 
runt aque usque ad animam meam, elc. Aquas dicit 
cogitationes et tentationes que in animam ingre- 


' diuntur. 


VgRs. 9. [nfizus sum in limo profundi, et nom ῃ 
est substantia, Veni in altitudinem maris, et Lempe- 
stas demersit me, οἱο. Nihil ejusmodi in historiis 
invenimus accidisse Davidi ; si vero ad Salvatorem 
refertur psalmus propter illud, « Zelus domus tue 
comedit me,» neque Salvatori simile quidpiam 
novimus contigisse, | 

Ejusdem. Si loquens in pr:ecedenti psalmo per- 
sona docuit quomodo in Basan descenderit, οἱ dixit : 
« Convertam in profundum maris, » consequenter 
existimandum est ejusdem esse quae hoc loco dicun- 
tur. Ipse igitur Deus Verbum preces emittit Patri, 
sibi proprias efficiens hominis quem assumpsit, 
affectiones. judicat autem inferni loca, quo solus 
ipse descendit οἱ transiit. 

VkgBs. 4. Laboraei clamans, rauce facte sunl 
[nuces mea, de[ecerunt cculi mei dum spero in Deum 
sewn, etc. Hoc. dicitur. adversus inobedientiaimn 
eorum qui cjus doctrinz? non obsequuntur. Si vero 
eliam quia non oportet animo deficere in oratione, 
$ed ad Deum clamare die ae nocte, dixit se labo- 
Γ2856 clamando, eodem sensu clamorem magnum 
et lacrymas considerabis. 


VgRs. 5$. Multiplicati sunt. super capillos capis 
mei qui oderunt me grotis. Con[ortati sunt. qui per- 
seculi sunt me inimici mei injuste : que non rapui, 
tunc exzsolvebam, eic. Ilinc, opinor, nosci potest dae- 
monum multitudo. 

kjusdem. Etsi. reddidit qux non rapuit, at nos 
redemit (et hoc est exsolvere), delens quod adver- 
sum uos erat chirographum. Qux 756 coutra nos 
illata coacti sumtus exsolvere, hac deleta sunt et 
sublata € medio, remissione peccatorum  con- 
cessa, 

Ejusdem. Neminem invitum rapit Deus. Si enim 
raperet, non. diceret : « Venite ad me,ones qui 
laboratis et onerati estis , et cgo reficiam vos '*. » 
Et : « Si volueritis, et audieritis me, bona terre 


* σα, v, 0. ! Amos, vir, 14. 1* Matth, xi, 98. 


(98) Negéduc Aéret, ete, Coislinianus primus. 

(99) ")6uca Aérvet, etc... Codex. Coislinianus pri- 
mus, οἱ sched Grabii. 

(1) οὐδὲν τοιοῦςον, etc. Fidem cod. mss, 

(2) El £v τῷ, cic. Codex Coisliniauus secundus, 

(9, Τοῦτο a ὃς τό, elc. Idem. 


EX ORIGENE 


912 


JAozpéízatia αὐτοῦ, χαὶ ἡ δύγαμις αὐτοῦ ἐν v£yé- 
Aat , x. t. &. Νεφέλας λέγει (98) νῦν ἁγίας δυνά- 

εις. € Ἐντελοῦμαι Υὰρ, φησὶ, ταῖς νεφέλαις τοῦ 
μὴ βρέξιι ἐπ᾽ αὐτοὺς ὑετόν. } Καὶ ἔσται « λιμὸς, οὗ 
λιμὸς ἄρτου, οὐδὲ δίφα ὕδατος, ἀλλὰ λιμὸς τοῦ 
ἀχοῦσαι λόγον Κυρίου. » Οἶμαι δὲ αὑτὸν νεφέλας 
λέχειν τοὺς ἀγγέλους. Λὐτοὶ γάρ slatv οἱ διδάσκοντες 
ἡμᾶς. 


ΨΛΑΜΟΣ ΣΙ’. 

Σῶσόν µε, ὁ θεὸς. ὅτι elo rj A00cax ὕδατα ἕως 
γυχῆς µου, x. τ. E. Ὕδατα λέχει (99) τοὺς λογι- 
σμοὺς xai τοὺς πειρασμοὺς τοὺς εἰσερχομένους εἰς 
τὴν φυχἠν. 

Ἐκεπάγην εἰς ἱ.1ὺν βυθοῦ, καὶ οὐκ ἔστιν oóxc- 
στασις. " HA0ov. εἰς τὰ βάθη τῆς θα1άσυσης , xal 
καταιγὶς κατεπὀντισέ µε, κ. τ. ἑ. 0ὐδὲν τοιοῦτον (1) 
εὑρίσχομεν παθόντα τὸν Aavtó Ev ταῖς ἱστορίαις - el 
δὲ ἐπὶ τὸν Σωτῆρα ἀναφέρεται ὁ ψαλμὸς διὰ τὸ, « Ὁ 
Κῆλος τοῦ οἵχου σου χατἐφαγέ µε, » οὐδὲ ἐπὶ τοῦ 
Σωτῆρος αὐτοῦ ἔγνωμεν τοιοῦτό τι γεγονός. 

Tov αὐτοῦ. El ἓν τῷ (3) πρὸ τούτου ψαλμῷ τὸ 
λέγον πρόσωπον ἑἐδίδασχε πῶς sl; Βασὰν χατήῃλθε, 
χαὶ ἔλεγεν, « Ἐπιστρέψω £v βυθοῖς θαλάσσης, » Exs- 
ται τοίνυν τὸν αὐτὺν εἶναι ἡγεῖσθαι τὸν τὰ προκείµενα 
λέγοντα. Λὐτὸς τοίνυν ὁ θεὸς Λόγος εὐχὴν ἀναπέμπει 
τῷ Πατρὶ, ἰδιοποιούμενος τὰ χαθ᾽ ὃν εἴληφεν ἄνθρω- 
πον πάθη. Δηλοϊ δὲ τὰ τοῦ ἆδου χωρία, ἔνθα μόνος 
αὑτὸς χαταθὰς διςξτλθεν. 

Ἐχκοπίασα κράζων, ἑδραγχίασεν ὁ AdpvTE pov, 
ἐξέλιπον οἱ ὀρθαλμοί µου ἀπὸ τοῦ ἑλπίζευ uas 
ἐπὶ τὸν Osór µου, x. τ. ἑ. Τοῦτο πρὸς τὸ (3) &v- 
ἦχοον τῶν μὴ πειθοµένων αὐτοῦ τῇ διδασχαλίᾳ λέγε- 
ται. Ei δὲ xal πρὸς τὸ μὴ δεῖν ἐχχαχεῖν τροσευχό- 
µενον, ἀλλὰ βοᾷν ἡμέρας χαὶ νυκτὸς πρὶς τὸν θεὸν, 
εἶπε κεχοπιαχέναι ἐν τῷ χράζειν, συμφώνως τὸ 
μετὰ χραυγῆς ἰσχυρᾶς xoi δαχρύων συνετπίσχε - 
qat. 

Ἐπαηθύγθησαν ὑπὲρ τὰς τρίχας τῆς xszaAqc 
µου οἱ μισοῦντές µε δωρεάν ' ἑκραταιώθησαν cl 
ἐχθροί µου οἱ ἐκδιώκοντές |ιε ἀδίχως. "A οὐχ ἤρ- 
πασα, τότε ἀπετίνγυον, x. τ. 5. Ἐντεῦθεν , οἵ- 
μαι (4), δυνατὸν γνῶναι τὸ πληθος τῶν δαιμόνων. 

Του αὐτοῦ. El καὶ ἀπέδωχεν (5) ἃ μὴ fpxa- 
σεν, à) οὖν ἡμᾶς ἑλυτρώσατο (xa τοῦτό ἑστιν 
ἀποτιννύναι), ἑξαλείφων τὸ xa ἡμῶν χειρόγραφον. 
*A Ἱναγχάσμεθα ἀποτιννύγαι ἐπιφερόμενα χαθ᾽ 
ἡμῶν, ἐξήλειπται ταῦτα xal ἧρται Ex τοῦ μέσου, 
ἀφέσεως ἁμαρτιῶν δοθείσης . 

Tov αὐτου. θὐδένα τῶν ἀνθρώπων (6) ἄχοντα ἁρ- 
πάζει ὁ θεός * εἰ γὰρ ἤρπαζεν, οὐχ ἂν Deve * τ Δεῦτε 


πρὸς μὲ, πάντες οἱ χοπιῶντες xal πεφορτισμµένοι, 


χἀγὼ ἀναπαύσω ὑμᾶς' » xal: « Ἐὰν θέλητε, xol 


(1) Ἐντεῦθεν, οἶμαι, εἰο. Codex Coislinianus 
primus et schede Grabii. 


(5) El xai ἀπέδωκεν, etc. Codex Coisini ncs 
Secundus, 


(0) οὐξένα τῶν ἀγθρώπω)", ctc. Mem, 
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εἰσαχούσησθέ µου, τὰ ἀγαθὰ τῆς γῆς φάγεσθε.» Ἡρ- A comedetis 17. » T'aptus est Paulus usquead. tertium 


πάνη δὲ ὁ Παῦλος ἕως τρίτου οὐρανοῦ , Ίδη ἑαυτὸν 
ἐπιλεδωχὼς τῷ θεῷ 

Ὁ θεὸς, σὺ ἔγνως τὴν ἀφροσύγην µου, xal αἱ 
π.Ίημμέ.1ειαἰ µου ἀπὸ cob οὐκ ἐχρύθησαν», x. τ.ὲ. 
Οὐ πάντων (7) t&v ἀφροσύνην γινώσχει θεὸς, ἀλλὰ 
τοῦ «Οενοµένου ἄφρονος διὰ τοὺς ἄφρονας. καὶ τοῦ Ye- 
νοµένου ἀνόμου διὰ τοὺς ἀνόμους, xaX τοῦ Yevop.£vou 
ἀσθενοὺς διὰ τοὺς ἀσθενεῖς. | 

Tov αὐτοῦ. Ἐπειδὴ Φευδομάρτυρες (8) ἕστησαν 
χατ᾽ ἐμοῦ, σὺ οἶδας, ὁ cbe, e τινά pot πεπλημμέλη- 
τα, o9 γὰρ ἂν ἐχρύθησάν σοι. Καὶ ἄλλως δέ 'Ὅτι 
τὰς ἡμετέρας ἀνεδέξατο ἁμαρτίας, χαὶ γέγονεν ὑπὲρ 
ἡμῶν κατάρα, καὶ ταύτας , φησὶ, τὰς πλημμελείας, 
ἃς ὑπὲρ ἀνθρώπων ἀνεδεξάμην, σὺ ἔγνως. 


coelum, cum jam se Deo totum tradidisset. 


γεβς. 6. Deus , tu scis insipientiam meam , et 
delicta mea a le non sunt. abscondita, ctc. Non 
omnium insipientiam cognoscit Deus, sed ejus qui 
insipiens factus est. propter insipientes, el ejus qui 
exlex factus est propter exleges, et ejus qui infir- 
mus factus est propter infirmos. 

Ejusdem. Quoniam falsi testes steterunt contra 
me, tu nosti, Deus, an delicta mea aliqua sint : 
neque enim (ibi abscondita sunt, Et aliter : (Quo- 
Diam peccata nostra ipse suscepit, et factus est 
pro uobis maledictum, etiam hzc, inquit, delicta 
qua pro hominibus suscepi, tu nosti. 


"Οτι ὁ ζῆ.Ίος cov οἴχου σου xatégayé µε, xal Ὁ Vkns. 10. Quoniam zelus. domus tue comedit 


οἱ ὀγειδισμοὶ τῶν ὀνειδιζόντων σε ἐπέπεσον ἐπ᾽ 
ἐμὲ, κ. τ. ἓ. Οὗτος ὁ στίχος (9) τέθειται ἐν τοῖς Εὺ- 
αγγελίοις ἐπὶ τοῖς ἐχθληθεῖσιν ἐχ τοῦ ἱεροῦ χολλυδι- 
σταῖς xaX τραπεξίταις. Τὸ, « Κατέφαγέ µε, » 6 Σύμ- 
µαχος, « χατανάλωσεν, » ἐξέδωχεν. 

Tov αὐτοῦ. Εἴποι δ' ἂν ταῦτα (10) χαὶ πᾶς ὑπὲρ 
τοῦ Δημιουργοῦ λέγων πρὸς τοὺς προσχόπτοντας τῇ 
Προνοίχ, ἡ πρὸς τοὺς χακολογοῦντας τὸν χτίσαντα 
ἑτεροδόξους. Καὶ μάλιστα ὑπὲρ τοῦ θεοῦ ὀνειδιζόμε- 
vos λέγοι ἄν ε Οἱ ὀνειδισμοὶ, » καὶ τὰ ἑξῆς. 

Καὶ συνεκἀ-λυψα ἑν γηστείᾳ τὴν ψυχήν µου, 
xal ἐγενήθη εἰς ὀνειδισμοὺς ἐμοὶ , x. ν. E. Τοῦτο 
οἱ μαθηταὶ (41) ἐμνήσθησαν, ὡς àv τῷ χατὰ Ἰωάννην 
γέγραπται' « Καὶ συνεχάλυψα ἓν νηστείᾳ τὴν ψυχἠν 
μου. xaX ἐγενήθη εἰς ὀνειδισμοὺς ἐμοὶ, καὶ ἐθέμην 
τὸ ἔνδυμά poo σάχκον, xaX ἐγενόμην αὐτοῖς εἰς πα- 
ραθολήν. » 

Tov αὐτοῦ. Κάλυμμµα τῆς φυχῆς (12) ἡ νηστεία 
κρύπτουσα τὰ πάθη αὐτῆς , τουτέστιν ἐπιθυμίαν αἱ- 
σχρὰν , xaX θυμὸν ἄλογον. 'O τοίνυν μὴ νηστεύων 
γεγύµνωται ἀσχημονῶν. 

Tov αὐτοῦ. 0ὐδὲν, qnot, ξένον (15) γέγονεν, ἀλλ' 
ol ἐν τῇ Παλαιᾷ ὀνειδίσαντες καὶ ὑθρίσαντές σε, θεὲ 
Πάτερ, οὗτοι καὶ κατὰ τοῦ You σου ἐμοῦ Ίλθον. 


Κι εἰς ἐμὲ EfraAAov οἱ πίνοντες τὸν olvor, χ.τ.ὲ. 
Οὗτος ὁ οἶνος (14) θυμός ἐστι τῶν δραχόντων. 

Σὠσόν µε ἀπὸ πηοῦ, Ίνα μὴ ἐμπαγχῶ * ῥυσθείην' 
éx τῶν μισούντων µε, xal àx τοῦ βάθους τῶν 
ὑδάτω», x. t. £. Σχοπὺς οὐχ ὁ τυγὼν (15) ἀλληγο- 
ρῆσαι τὰ γεγραμμµένα ἐπὶ τοῦ Σωτήρος ἡμῶν Υεγο- 
νότα. Οἶμαι δὲ ταῦτα πάντα ἐπὶ τῇ ἓν bou. πορείᾳ 
λαμόάνεσθαι. 

Tov αὐτοῦ. Βάθος ὑδάτων (16) ἐστὶν εἰς ὃ γίνον- 


17 [55j, 1, 19. !* Joan. n, 17. 


(7)Οὐ πάντων, etc. Schede Grabii et codex 
Coislinianus primus. 

(8) Ἐπειδη ψευδοµάρτυρες, etc. Codex Coisli- 
nianus secundus. 

(9) Οὗτος ὁ στἰχος, etc. Codex Coislinianus pri- 
mus, et schedas Grabii. 

(10) Εἴποι 6' ἂν ταῦτα, etc. Codex Coislinianus 
secundus. 

(1) Tovro οἱ µαθηταί, etc, Idem. 


PATROL. Gn. XII. 


me, et opprobria exprobrantium tibi ceciderunt super 
me, eic. Hic versus positus est in Evangeliis 18, ubi 
sermo est de ejeclis e templo trapezitis et num- 
mulariis. lllud, « comedit me, » Symmachus vertit, 
« consumpsit me. » 

Ejusdem. Omuis etiam qui pro Conditore loqui- 
tur hze dicere possit ad heterodoxos qui Providen- 
ti» detrabunt, vel ad eos qui male de Creatore 
loquuntur. Et maxime cum pro Deo opprobriis afti- 
citur, dicere possit : « Opprobria, » etc. 

VERS. 41. Et operui in jejunio animam meam, et 
factum est in opprobrium mihi, etc. Hujus loci me- 
minerunt discipuli, quemadmodum in Evangelio 
secundum Joannem scriptum est: « Et. operui in 
jejunio animam meam, et factum est in opprobrium 
mihi, et posui vestimentum meum cilicium, et factus 
sum illis in parabolam. » 

Ejusdem. Operimentum anima jejunium est quod 
ejus occultat affectus, hoc est concupiscentiam 
turpem, et furorem rationis expertem. Qui ergo 
non jejunat, indecore nudatus est. 

Ejusdem. Nihil, inquit, novi accidit, sed qui in 
Veteri Testamento opprobriis te, Deus Pater, et 
contumeliis afficiebant, iidem et conira Filium tuum 
me venerunt. 

VrnRs. 13. Et in me psdllebant qui bibebant vinum, 
etc. Hoc vinum fel est draconum. 

Vrns7 15. 797 Eripe me de luto ut non infigar : 


p libera me ab iis qui oderunt me et deprofundo αφµα- 


rum, eic. Allegoriis exponere αυ Salvatori cve- 
neruut, non vulgare est consilium. Puto autem 
hac omnia accipi de descensu ejus in infernum. 


Ejusdem. Profundum aquarum illud est, in quod 


(12) κάλυμμα τῆς ψνυχῆς, ete. Scheds Grabii, 
et codex Coislinianus secundus. 

(15) Ο0ὐδὲν, φησὶ, £évor, etc. Codex Coislinia- 
nus secundus. 

(44) Οὗτος ὁ olvoc, etc. Codex Coislinianus pri- 
mus, et ρολο Grabii. 
ο (45) Zxozóc οὐχ ó τυχὼ», etc. ldem codex Cois- 
linianus. 


Ya 
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demerguntur ii qui non fortiter tentationes perfe- Α ται οἱ μὴ γενναίως τὰ πειρατήρια φέροντες: ἀφ᾽ ob 
runt. Ex hoc solus Deus eripit eos qui possunt θεὺὸς µόνος ῥύεται τοὺς δυναµένοιυς εἰπεῖν. « Ἐκ 
dicere : « De profundis clamavi ad te, Domine !*.» βαθέων ἐκέχραξα πρὸς σὲ, Κύριε. » — « Ἐκ τοῦ βά- 
Scriptum est autem, « de profundo aquarum, » εἰ ἍἎΆους (16) δὲ τῶν ὑδάτων » γράφεται, xai οὐχὶ, éx t» 
nou de profundis aquarum. βαθέων τῶν ὑδάτων. 


Vgns. 10. Neque urgeat super me puteus os suum, 
elc. lloc loco naturam aliquam rationabilem infer- 
num dicit puteum, in quem plurimz anim: ceci- 
derunt. 

Vrmas. 90. Tu enim scis improperium meum, εἰ 
con[usionem meam, ei reverentiam meam, etc. Co- 
guitione Dei dignum est opprobrium quo Christus 
affectus est propter justitiam. Hoc et justus affi- 


ciauir. 
Ejusdem. Propter nos summus pontifex noster 


Μηδὲ συσχέτω ἐπ᾽ ἐμοῦ φρέαρ τὸ στόμα αὐ- 
τοῦ, X. τ. b. Ἐνταῦθα φύσιν (47) «và λοχγιχην xa- 
ταχθόνιον εἴρηχε φρέαρ, ἓν ᾧ πολλαὶ τῶν Ψφυχῶν 
ἐμπεπτώχασιν. | 

Σὺ γὰρ γιώσχεις τὸν ὀνειδισμόν µου, καὶ civ 
αἰσχύγην pov, καὶ τὴν ἑντροπήν µου, κ. τ. &. 
"A&tog τῆς περὶ θεοῦ (18) γνώσεώς ἐστιν ὁ Χριστοῦ 
ὀνειδισμὸς, ὃν ὠνειδίζετο διὰ δικαιοσύνην. Οὕτω καὶ 
ὁ δίχαιος ὀνειδίζοιτο. 

Tov αὐτοῦ. Αἰσχύνεται δὲ ἐφ᾽ ἡμῖν (19) à άρχιε- 


Cbristus qui penetravit celos, confusione afficitur, B ρεὺς ἡμῶν, 5; ἐστι Χριστὸς ὁ διεληλυθὼς τοὺς οὖρα- 


a contrariis spiritibus improperiis oneratus. 

Vgns. 91.. Et sustinui qui simul contristaretur , 
et non [uit, et qui consolaretur, et non inveni, etc. 
Non dixit, qui mihi condoleret, sed «condolentem,» 
flentem cum flentibus ; neque qui consolaretur me, 
sed qui consolaretur eum qui potest dicere : « Con- 
sclamur eos qui in tribulatione sunt **. » Vel forte 
Christo condolet, et consolatur eum is qui uni ex 
his qui in Ecclesia sunt, Ίο facit, quemadmodum 
οἱ dicitur illud *! : « Esurivi, » etc. 

Vgns, 99. ΕΙ dederunt iu. escam meam fel, el in 
siti mea. potaverunt me aceto, eic. Hxc omnia tem- 
pore crucis acciderunt. 

Ejusdem. Vappa generat acetum, et corrupta 
virtus parit malitiam. 

Vgns. 93. Fiat mensa eorum coram ipsis in 
laqueum, et in retributiones et in scandalum , etc. 
Mensa Judeorum Vetus est Testamentum in quo 
scandalizantur, ea qua de Christo scripta sunt, 
non intelligentes, Illud enim przedicat Christum 
crucifixum, Judaeis quidem scandalum, gentibus 
autem stultitiam **. 

. Ejusdem. Forte mensa e qua rationabilis cibus 
populi erat, lex et prophetze. Hzc mensa, non intel- 
lecta Scriptura, facta est Judieis in laqueum , et in 
retributionem, et in scandalum. Non de omnibus 
autem ejusmodi mensa dici potest. Sapientia est 
Dominus qui dicit ** : « Venite, comedite panem 
meum. » Est item panis vite de celo delapsus, 
cujus caro verus est cibus, et sanguis verus est 
potus. 

758 Vrns. 26. Fiat habitatio eorum deserta , εἰ 
in tabernaculis eorum non sil qui inhabitet, etc. Hac 
accipi possunt tanquam praedicta de templo Judzo- 
rum et de civitate eorum. 


' !? Psal. Cxxix, 1. ** Hl Cor. 1, 4. 


(46) Βάθος ὑδάτων, etc. Coislinianus secundus. 

(17) Ἔνταυθα φύσιν. etc. Coislinianus primus. 

(18) "Αξιος τῆς περὶ 820, etc. Coislinianus se- 
cundis. 

(19) Αἰσχύνεται δὲ ἐφ' ἡμῖν, eic. Coislinianus 
prinus. 

(20) Ox εἴρηται, etc, Codex Coislinianus secun« 


? Matth. xxv, 49. 


νους, ὀνειδιζόμενος ὑπὸ τῶν ἑναντίων πνευμάτων. 

Καὶ ὑπέμεινα συ1Λυπούµενον, καὶ οὐχ ὑπῆρξε, 
xal παρακαοῦντα, καὶ οὐχ εὗρον, κ. τ. ἑ. Οὺκ 
εἴρηται (20) συλλυπούμενόν µοι, ἀλλὰ « συλλυπού- 
µενον, » τὸν χλαίοντα μετὰ χλαιόντων * οὐδὲ παρα- 
καλοῦντά µε, ἀλλὰ παρακαλοῦντα τὸν δυνάµενον εἷ- 
πεῖν᾽ « Παρακαλοῦμεν τοὺς ἐν θλίψει. » Ἡ τάχα 
συλλυπεῖται Χριστῷ xal παραχαλεῖ αὐτὸν ὁ Evi τῶν 
ἐν τῇ Ἐκχλησίᾳ ταῦτα ποιῶν, ὡς xal ἐπὶ τοῦε Ἐπεί- 
vaca » λέγεται. 

Καὶ ἔδωχαν εἰς τὸ βρῶμά µου χολὴν, καὶ εἰς 
τὴν δίψα» µου ἑπότισάν µε ὄξος, κ. τ. £. Ἑαῦτα 
πάντα (21) έγονε χατὰ τὸν χαιρὸν τοῦ σταυροῦ. 

Tov αὐτοῦ. Olivo; τραπεὶς (22) γεννᾷ ὄξος , xol 
ἀρετὴ φθαρεῖσα τίχτει χαχίαν. 

Γεγηθήτω ἡ τράπεζα αὐτῶν ἐνώπιον αὐτῶν εἰς 
παγίδα. καὶ εἰς ἀἁνταποδόσεις, xal sic σκἀνδα- 
Aor, x. τ. ἐ, Τράπεξα τῶν Ἰουδαίων (25) ἐστὶν fj 
παλαιὰ Διαθήκη, iv f| σχανδαλίζονται, τὰ περὶ 
Χριστοῦ ph νοοῦντες. Αὕτη γὰρ χηρύσσει Χριστὸν 
ἑσταυρωμένον, Ἰουδαίοις μὲν σχάνδαλον, ἔθνεσι δὲ 
ptooíav. 

Tov αὐτου. Μήποτε τράπεζα (24) àg' fjc ἡ λογιχὴ 
τροφῇ τοῦ λαοῦ fjv, ὁ νόμος xai οἱ προφῆται. Αὕτη 
3| τράπεζα, ph] νοουµένης τῆς Γραφῆς, γεγένητα: τοῖς 
Ἰουδαίοις εἰς παγίδα xai εἰς ἀνταπόδοσιν, xaX εἰς 
σχάνδαλον. Οὐ πᾶσι δὲ τοιαύτη ἡ τράπεζα δύναται 
λέγεσθαι. Ὁ Κύριος σοφία τυγχάνει ὁ λέγων : εδεῦτε, 


D φάγετε τὸν ἐμὸν ἄρτον᾿ » xal ὁ ἄρτος ζωῆς ὁ ἐξ οὐ- 


ρανοῦ χαταδὰς, οὗ fj σὰρξ ἀληθής ἐστι βρῶσις, xal 
τὸ αἷμα ἀληθής ἐστι πόσις. 

Γενηθήτω ἡ ἔπαυ.ις αὐτῶν ἠρημωμένη, καὶ ày 
τοῖς σχηγώμασιν αὐτῶν μὴ foro ὁ κατοικῶν, 
x. τ. &. Δυνατὺν ταῦτα (25) περὶ τοῦ ναοῦ τῶν Ἰου. 
δαίων ἑχλαμθάνειν xal περὶ τῆς πόλεως αὐτῶν προ. 
φητευόμενα. 


* | Cor. 1, 32. ** Prov. ix, 5. 


dus. 
21) Tavra πάντα, etc. Idem. 
92) Olvoc fpaneic, etc. Coislinianus primus. 
35) Τράπεζα τῶν Ιουδαίων, etc. Idem. 
(24) Μήποτε τράπεζα , ctc. Codex Coislinianus 
secundus. 
(35) Avrarór ταῦτα, etc. Coislinianus primus. 
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Τοῦ αὐτοῦ. Ἡρημώθη (26) μετὰ τὺν σταυρν ἡ A — Ejusdem. Post crucem deserta faeta est habitatio 


᾿ἔπαυλις αὐτῶν, ó vate καὶ Ἱερουσαλίμ. 

Πρόσθες ἀνομίαν ἐπὶ τὴν ἀνομίαν αὐτῶν, xal 
(01 εἰσελθέτωσαν ἐν δικαιοσύνγῃ σου, x. τ. E. "Ότε 
οἱ ἀνόμως (217) ἁμαοτήσαντες ἀνόμως ἀπολοῦνται, 
προστίθεται τῇ τῶν ἁμαρτησάντων ἀνομίᾳ dj χατὰ 
τὴν ἀνομίαν αὐτῶν χόλασις. « Ὦ γὰρ μµέτρῳ µε- 
τρεῖτε, ἀντιμετρηθήσεται ὑμῖν. » 

Tov αὐτοῦ. Πῶς γὰρ δύνανται (28) εἰσελθεῖν εἰς 
τὴν διχαιοσύνην ἑσχοτισμένοι τοὺς ὀφθαλμοὺς ; 

ἘἙξα.ειφθήτωσαν éx βί6Ίου ζώντων, καὶ μετὰ 
δικαίων μὴ Ίραφήτωσαν, x. τ. &. Βίθλος ζών - 
των (29) fj γνῶσις ἡ τοῦ θεοῦ, ἐξ ἧς ἐχπίπτουσιν οἱ 
ἀχαθάρτους ἔχοντες τὰς χαρδίας « Μαχάριοι γὰρ, 
φησὶν, ol χαθαροὶ τῇ χαρδίᾳ, ὅτι αὐτοὶ τὸν Ocbv 


eorum, templum nempe et Jerusalem. 

Ὕεεθ. 98. Arpone iniquitatem super. iniquitatem 
eorum, el non intrent in justiliam (uam, etc. Quando 
qui siue lege peccaverunt, sine lege pereunt, appo- 
nitur super eorum qui peccaverunl iniquitatem 
pena iniquitatis. « Qua enim mensura ;neisi fue- 
ritis, remetlietur vobis **. » 

Ejusdem. Quomodo enim intrare possunt in justi- 
tiam oculis ocezcati ? 

Vegas. 29. Deleantur de libro viventium, et cum 
justis non scribantur, etc. Liber viventiuin est co- 
gnitio Dei, a qua excidunt ii qui munda corda non 
habent : « Beati enim, inquit, mundi corde, quo- 
niam ipsi Deum videbunt **. » Videt autem Deum 


ὄψονται. » Τὸ δὲ ἰδεῖν Θεὸν, τὸ γνώσεως τῆς αὐτοῦ B is qui cognitione ejus dignus efficitur. 


ἐστι χαταξιωθῆναι. 

Tov αὐτοῦ. “Λδιχος μετὰ (30) δικαίου γράφεται, 
ἐὰν ἁπόσχηται τοῦ εἶναι ἅδιχος. 

᾿Αρέσει τῷ θεῷ ὑπὲρ µόσχον véor κέρατα &xgé- 
porta καὶ ὁπ.λὰς . x. τ. &. Τουτέστιν ὑπὲρ (51) τὴν 
ἄλογον xaX αἰσθητὸν θυσίαν. 


"οτι εἰσήκουσε τῶν πενήτωγ ὁ Κύριος, xal τοὺς 
πεπεδηµένους αὐτοῦ οὐκ ἑξουδένωσεν, x. τ. ἐ. 
Γενώμεθα πένητες (63), ἵν ὁ Κύριος ἡμῶν Eva - 
κούσῃ. 

Αἱνεσάτωσαν αὐτὸν οἱ οὐρανοὶ xal ἡ 71, 0d- 
Ίασσα καὶ πάντα τὰ ἕρποντα év αὐτοῖς, x. τ. 5. 
Τοὺς ἑπουρανίους (60) καὶ ἐπιγείους λέγει ἐνταῦθα 


ὁμωνύμως τοῖς αὐτῶν χόσμοις. Τοιοῦτόν ἐστι xal τό" 6 


« Οἱ οὐρανοὶ διηγοῦνται δόξαν θεοῦ. » 

Tov αὐτοῦ. " Apa τὰ ἑρπυστιχὰ (64) ζῶα αἱνέσει, 
σωσοµένης τῆς Σιὼν καὶ οἰχοδομουμένης τῆς Ἰουδαίας; 
Ei δὲ τὰ ἕρποντα νοητῶς ῥητέον , xai τὰ οἰχοδομού- 
μενα δηλονότι νοητῶς ἐχληφθήτωσαν. 

"Οτι ὁ θεὺς σώσει τὴν Zu, xal οἰκοδομηθή- 
σονται αἱ πό.εις τῆς Ἰουδαίας, x. τ. à. Ὑυχὰς λο- 
γιχὰς (65) λέγει πόλεις τῆς Ἰουδαίας. 


YAAMOZ Z6. 

Αἰσχυ»θείησα», καὶ ἐντραπείησαν οἱ (qtovy- 
τες τὴν γυχήν pov, x. τ. b. Οἱ ἁόρατοι (36) 
ἡμῶν πολέμιοι ζητοῦσι τὴν φυχὴν, ὑποχείριον θέ- 
λοντες λαθεῖν πρὸς xaxiav αὐτὴν προτρεπόµενοι. 


- 


ΑΛΜΟΣ 0’. 
"Ost Χριστὸς λέχει (37) τὰ ἐν τῷ ψαλμῷ, δῃλον. 
Εὔχεται τόπον αὐτῷ ὀχυρὸν εἶναι, τὸν Θεόν. Ὁ λέ- 


** Matth. vis, 2. 95 ibid. ν, δ. ** Psal. xvin, 9. 


(26) Ἡρημώθη, etc. Codex Coislinianus secun- 
d 


us. 

(27) Ὅτε ol ἀνόμως, etc. Codex Coislinianus pri- 
mus. 

(28) IIoc γὰρ δύνανται, εἰς. ldem. 

(29) Βί6Λος ζώντων, etc. Idem. 

(50; "Αδιχος µετά. etc. Idem. 

(51) Tovrtéc civ ὑπέρ, eic. Idem. 

($2) Γεγώμεθα πέγητες, etc. Elem. 


Ejusdem. Injustua cum justo scribitur, si desinat 
esse injustus. 

VgnRs. $2. Placebit Deo super vitulum nmovellum 
cornua producentem et ungulas, etc. 1ου est super 
sacrificium quod a ratione alienum est et sub 66η: 
suin cadit: 

Vgns. 54. Quoniam ezaudivit pauperes Dominus, 
et vinctos suos non despezit, etc. Pauperes fiamus, 
ut Dominus nos exaudiat. 


Ύεβθ. 55. Laudent illum coli et terra, mare et 
omnia reptilia in eis, etc. Coelestes et terrenos hoe 
loco dicit eodem nomine ac eorum mundos. Ejus- 
modi est et illud : « Coeli emerrant gloriam Dei **.» 


Ejusdem. Nunquid repentia animalia laudabunt, 
cum salvabitur Sion et xdificabitur Jud:ea ? Si vero 
repentia spiritaliter intelligenda suut, illa quoque 
quz zdificantur, spiritaliter accipiantur. 

Vgns. 56. Quoniam Deus salvam faciet Sion, et 
edificabuntur civitates Judec , etc. Rationabiles 
animas dicit Judxz civitates. 


PSALMUS LXIX. 

Vens. 2. Con[undantur, et revereantur qui que- 
runt animam meam, etc. Invisibiles nostri hostes 
quarunt aniniam, ipsamque ad malitiam excitantes 
volunt sibi subditam facere. 


759 PSALMUS LXX. 
Qua in praesenti continentur psalmo, ea a Chri- 
sto proferri manifestum est. Locum sibi munitum 


(55) Τοὺς ἑπουρανίους, etc. ldem. 
(34) Ἆρα τὰ ἑρπυστιχά, eic. ldem 


Cod ψυχὰς Aoqixdc, etc. ldem, 
. ($6 


Οἱ ἁόρατοι . evc. Ita codex Coislinianus 665 
cundus, sed scheda Grabii, et Coislinianus codex 
primus paulo aliter : δητοῦσι τὴν φυχὴν ot πρὸς χα- 
xlav xai ἀγνυσίαν αὐτὴν προτρεπόµενοι. | 

(57) "Οτι Χριστὸς Aérec, eic. Codex ο ο κο 
secundus. 
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esse Deum precatur. Qui dicit : 
ait etiam : « In te projectus sum ex utero, de ventre 
watris mex tu es protector meus: » illud quidem 
eo quod a nativitate sensit Deum et in illo confidit; 
istud vero propter insidias quas in adoratione Ma- 
gorum llerodes struxit Christo qui nihil mali pas- 
' sus est, protegente illuin Deo, quando a bimatu et 
infra necabantur pueri in finibus Bethlehem. Quis 
vero etiam « adjicit super omnem laudem » Dei que 
in lege et prophetis est, nisi Filius? Hic vero mise- 
ros przdicaftis Scribas, non cognovit litterataram 
eorum. Etenim novit occidentem litteram docere 
qux sunt vivificantis Spiritus. Ex mortuis autem 
redivivus postquam annuntiavit brachium Dei omni 
generationi, ait Patri : « Ex abyssis terre iterum 
reduxisti me. » 

Vgns. 2. [n te, Domine, speravi: non. confundar 
in ciernum, etc. Si in tribulationibus sustineamus, 
non confundemur in futuro sxculo ; nam « tribula- 
tio patientiam operatur, patientia autem probatio- 
nem, probatio vero spem, spes aulem non confun- 
dit ?**. » 

VkBs. 4. Deus meus, eripe me de manu peccatoris, 
de mauu contra. legem agentis εἰ iniqui, elc. Sata- 
pam dicit peccatorem, contra legem agentem, et 
iniquum: peccatorem ob pessimum habitum ; con- 
tra legem agentem, propterea quod naturalem 
legem transgrediatur ; iuiquum vero, quod seipsum 
fraudet cognitione Dei. 

Vxas. 6. [n te confirmatus sum ex utero : deventre 
malris mee (ues protector meus, etc. Qui solus ab 
utero in Deo confirmari novit Jesus, hac ait. Pro- 
tector vero. ejus fuit, quando Magi, in somnis mo- 
niti, per aliam viam reversi sunt in regionem suam, 
et Joseph, accepto puero cura matre ejus, jussus 
est in Egyptum abire, ue simul cum aliis pueris 
interficeretur Jesus. 


Vgns. 7. Tanquam prodigium factus επι mul- 
tis, etc. lis qui in lata et spatiosa et multos ducente 
in perditionem gradiuntur via. Multi enim per il- 
lam transeunt, Tanquam prodigium factus est Je- 
$us, sed non paucis qui inveniunt arctam et angu- 
stam viam quz ducit ad vitam. 

VgRs. 8. flepleatur os meum laude, ul cantem glo- 
riam (uam, tola die magnitudinem tuam, eic. 760 
Nisi mens repleatur gratia Dei, cantare gloriam 
Dei non potest. Os eniin anims mentem vocavil, 
gloriam autem Filium Dei. 


Vrns. 11. Dicentes : Deus dereliquit eum, ctc. 
llas voces posuit tanquam a dxmonibus prolatas. 


11 Joan, x, 38. ** Rom. v, 5, 4. 


(98) 'Eàv ἐν ταῖς θ.ἱψεσιν, ete. Schede Gra- 
bii, et codex Coislinianus primus. 

(59) Τὸν σατανᾶν «έχει, eic. Exdem schedz. 

(40) 'O εἰδώς, etc. Codex Coislinianus secundus. 


EX ORIGENE 


« Ego in Patre *",» A (ov^ « Ἐγὼ ἐν τῷ Πατρὶ,» qnoi xo τό. « Ἐπὶ σὲ 
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ἐπεῤῥίφην ix vastpóg: ἐκ κοιλίας µητρὸς µου σύ 
µου et σχεπαστής '» τὸ μὲν, εἰς ἅμα γενέσει μόνος 
συνῃ]σθημµένος θεοῦ, xat ἑπερεισάμενος αὑτῷ ' τὸ δὲ, 
διὰ την ἐπὶ τῇ προσχυνήσει τῶν μάγων ἐπιθουλὴν 
εἰς Χριστὸν, 'Ἡρώδου μηδὲν παθόντα τῷ ἑσχεπάσθαι: 
ὑπὸ θεοῦ ὅτε τὰ ἀπὸ διετοῦς χαὶ κατωτέρω ἀνῃρεῖτο 
παιδία ἓν ὁρίοις Βηθλεέμ. Τίς 65 χαὶ «ὁ προσθεὶς 
ἐπὶ πᾶσαν τὴν alvei » τοῦ Θεοῦ τὴν Ev vójup xat 
προφήταις f| ó. Yióc; Οὗτος δὲ, ταλανίζων γραµµα- 
τεῖς, οὐχ ἔγνω τὰς γραμματείας αὑτῶν. Καὶ γὰρ 
olbs τὸ ἀποχτεῖνον γράμμα διδάσχειν τὰ τοῦ ζωο- 
ποιοῦντος Πνεύματος. 0ὗτος δὲ, Ex νεχρῶν ἀναστὰς, 
οὗτος xal ἁπαγγείλας βραχίονα τοῦ Θεοῦ τῇ γενεᾷ 
πάσῃ, Qno τῷ Πατρί: « Ἐχ τῶν ἀθύσσων τῆς γῆς 
πάλιν ἀνῆγαγές µε.) 

Ἐπὶ col, Κύρ.ε, fjÀzica, pi, χαταισχυν θείην 
εἰς τὸν αἰῶνα, x. τ. E. Ἐὰν £v ταῖς θλίφεσιν (38) 
ὑπομένωμεν, οὐχ αἱἰσχυνθησόμεθα ἓν τῷ αἰῶνι τῷ 
μέλλοντι΄ « Ἡ γὰρ θλίφις ὑπομονὴν χατεργάζεται - 
ἡ δὲ ὑπομονὴ δοχιµἠν ’ fj δὲ δοχιμῆ ἑλπίδα ' 1d) δὲ ἑλπὶς 
οὗ χαταισχύνει. 9, 

'0 θεός µου, ῥῦσαί µε ἓκ χειρὸς ἁμαρτωοῦ, ex 
χειρὺς παραγομοῦντος καὶ ἀδικοῦγτος, x. τ. b. 
Τὸν Σατανᾶν λέγει (29) ἁμαρτωλὸν, xaX παράνοµον 
xaX ἄδιχον' ἁμαρτωλὸν μὲν διὰ τὴν χειρίστην Eg 
παράνοµον δὲ διὰ τὸ παραθῆναι τὸν φυσιχὸν νόμον 
αὑτοῦ ' ἄδιχον δὲ διὰ τὸ αὐτὸν ἀποστερεῖν τῆς Υγνώ- 
σεως τοῦ θεοῦ. 

'Ezl σὲ ἐπεστηρίχθην ἀπὸ γαστρός" ἐκ κοιλίας 
μητρός µου σύ µου εἶ σχεπαστὴς, x. τ. E. Ὁ cl- 
δὼς (40) ἀπὸ Υαστρὸς µόνος ἐπιστηρίζεσθαι Θεῷ 
Ἰησοῦς ταῦτά qnot. Σχεπαστὴς δὲ αὐτοῦ ἐγένετο ὅτε 
οἱ μάγοι ἐχρηματίσθησαν δι ἄλλης ὁδοῦ ἀναχωρΏσαι 
εἰς τὴν χώραν αὐτῶν, xaX Ἰωσὴφ, παραλαδὼν τὸ 
παιδίον ἅμα τῇ μητρὶ αὐτοῦ, εἰς Αἴγυπτον χελευσθεὶς 
ἀπῆῃλθεν, ἵνα μὴ ἀναιρεθῇ μετὰ τῶν παίδων ὁ Ἱτ- 
σοῦς. 

Ὡσεὶ τέρας ἐγενήθην» τοῖς πολ.λοῖς, x. t. ἐ. 
Tol; τὴν πλατεῖαν (1) καὶ εὑρύχωρον ὁδεύουσι xal 
ἐπάγουσαν ἐπὶ τὴν ἀπώλειαν πολλούς" πολλοὶ γὰρ 
οἱ διερχόµενοι δι αὐτῆς ὡσεὶ τέρας ἐγενηθη ὁ 
Ἰησοῦς' ἀλλ οὗ τοῖς ὀλίγοις εὑρίσχουσι τὴν στενὴν 
χαὶ τεθλιμμένην ἀπάγουσαν εἰς ζωήν. 


D Πώηρωθήτω τὸ στόµα µου αἰνέσεως, ὅπως ὐὑμ- 


γήσω τὴν δόξαν σου, ὅ ην τὴν ἡμέραν τὴν µε- 
γα.λοπρέπειάν σου, κ. τ. &. Ἐὰν μὴ πληρωθῇ (42) 
ὁ νοῦς χάριτος θεοῦ, ὑμνῆσαι τὴν δόξαν Θεοῦ ob δὺ- 
ναται. Στόμα γὰρ τῆς ψυχῆς τὸν νοῦν ὠνόμασε, δόξαν 
δὲ τὸν Yibv τοῦ θεοῦ. 

Λέγοντες' Ὁ θεὸς ἑἐγκατέλιπεν αὐτὸν, x. τ. ἓ. 
Ταύτας τὰς φωνὰς (40) τέθειχεν ὡς ὑπὸ τῶν δαιµό- 
νων λεγομένας. 


4) Τοῖς τὴν π.ατεῖαν, etc. ldem. 

42) ᾿Εὰν μὴ π.Ἰηρωθῇ, etc. Schede Grahii. et 
codex Coislinianus primus. 

(45) Ταύτας τὰς φωνάς, etc. lidem mss. 
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"0 θεὸς, ui] μαχρύνῃς ἀπ᾿ ἐμοῦ, x. τ. £. TU, «MR Α Vens. 12. Deus, ne elongeris a me, ec. « Ne clon- 


μαχρύνῃς (44), » ἀντὶ τοῦ, Mt μαχρὰν γένη ἀπ' ἐμοῦ. 

ToU αὑτοῦ. Μαχρὰν ἀπὸ ἀνθρώπονυ (45) γίνεται 
ὁ θεὸς, οὐ κατὰ τὴν οὐσίαν' (πανταχοῦ γὰρ πάρεστι 
xai τὰ πάντα πληροϊ') ἀλλὰ κατὰ τὴν τῆς προνοίας 
xai τὴν τῆς βοηθείας ἐνέργειαν. Χωρίζεται δὲ ἡμῶν 
διὰ τὸ δυσῶδες τῶν ἡμετέρων ἁμαρτημάτων, χαθώς 
φησι προφήτης ἕτερος' « Al ἁμαρτίαι ὑμῶν διϊῖστῶσιν 
ἀνὰ μέσον ἐμοῦ χαὶ ὑμῶν. » 

Περιδα.Ιέσθωσαν αἰσχύνην καὶ ἐντροπὴν οἱ 
ζητοῦντές pot xaxó, x. v. ἓ. Τὸ, « Ἂφες αὐτῷ (46) 
τὸ ἱμάτιον, » δύναται ἀναφέρεσθαι ἐπὶ τὴν αἰσχύνην 
xai ἐντροπὴν, ἃς περιθάλλεται ὁ τοιόσδε. 

Ἐγὼ δὲ διὰ παντὸς ἐλπιῶ, καὶ προσθήσω ἐπὶ 
πᾶσαν τὴν αἴνεσίν σου, κ.τ. E. Πολλαὶ αἰνέτεις (47) 
εἴρηνται τοῦ θεοῦ ἐν νόµῳ xaX προφἠταις, αἷς προστί- 
θησιν ὁ εἰπών' « Οὐκ Ίλθον καταλῦσαι τὸν νόµον f| touc 
προφήτας, ἀλλὰ πληρῶσαι,, ὡς ἀρέσχει τῇ τοῦ 
Χριστοῦ ἐπωνύμῳ Ἐχκλησίᾳ. 

“Οτι οὐκ ἔγνων γραμματείας, x. τ. &. El ἔστι 
γράµµα (48) μὲν ἀποχτεῖνον, πνεῦμα δὲ ζωοποιοῦν, 
τὸ μὲν παρώνυμον τοῦ γράμματος οὐκ ἔγνω ὁ γινώσ- 
xtv Κύρως τοὺς ὄντας αὑτοῦ' τὸ δὲ παρώνυμον τοῦ 
πνεύματος ἔγνω. 

Κύριε, μνησθήσομαι τῆς δικαιοσύνης σου uó- 
νου, x. 5. E. Της τοῦ Πατρὸς (49) δικαιοσύνης Χριστὸς 
μνησθήσεται. 

ἛἜως ἂν ἁπαγγείΊω τὸν βραχἰογἁ σου πάἀσῃ 
τῇ γενεᾷ τῇ ἐρχομέγῃ, κ. τ. E. Βραχίων (50) τοῦ 
Θεοῦ ὁ Χριστός. 

'O θεὸς, ἕως ὑψίστων d ἐποίησας μεγα.εῖα, 
X. *. E. « Εἱρηνοποιήσας (51) διὰ τοῦ αἵματος αὐτοῦ 
τὰ Ev οὐρανοῖς χαὶ τὰ ἐπὶ γῆς. » 

Ὅσας ἔδειξάς pot θ.1(ψεις πολ λὰς καὶ κακάς ! 
xal ἐπιστρέψας ἑζωοποίησάς µε, καὶ ἐκ τῶν ἁἀδύσ- 
σων τῆς γῆς zd. ἀνἡγαγές µε, x. τ. ἓ. Σαφῶς (53) 
περὶ τῆς Ex νεχρῶν ἀναστάσεως ταῦτα εἴρηται. 

Του αὐτοῦ. "Αθυσσον νῦν (53) ὠνόμασε τὸ χωρίον 
τῶν χαταχθονίων δαιμόνων. Εἰσὶ δέ τινες ot καὶ αὖὐ- 
τοὺς τοὺς δαίµονας ἀθύσσους λέγουσι διὰ τὸ ἁπέραν- 
τον τῆς χαχίας αὐτῶν. 

Kal γὰρ ἐγὼ ἐξομο.ογήσομαι &v σχεύει φα]- 
400 τὴν ἀλήθειάν σου, κ. τ. E. Σχεῦος ψαλμοῦ (54) 
cux" χαθαρά, 


ὙΑΛΜΟΣ ΟΛ’. 

Εἰς ΣαΛομὼν, x. v. &. El; Σαλομὼν (55) τὸν υἱὸν 
Aavtó:« Βίθλος γὰρ γενέσεως Ἰησοῦ Χριστοῦ υἱοῦ 
Δανῖδ.» Σαλομών γὰρ ἑρμηνεύεται εἰρηνιχός: αὑτὸς 
Yáp ἐστιν ἡ εἰρήνη ἡμῶν, 

5 ]sai. tix. 2. 3 Matth. v, 40. ?' ibid. v, 17. 


A Τὸ, μὴ μµακρύγῃς, etc. Codex Coislinianus 
primus, 

(49) Μαχκρὰν ἀπὺ ἀνθρώπου, etc. Schedzx Grabil. 

(46) Τὸ, Αφες αὐτῷ, eic. Codex Coislinianus se- 
cundus, et schedze Grabii. 

(47) Ilo.4Aal αἰνέσεις, etc. Idem codex Coislinia- 
nus secundus, | 

9 El ἔστι γράμμα, etc. ldem. 

49) Τῆς τοῦ Πατρός, etc. ldem. 

(90) Βραχίων, etc. Codex Coislinianus primus. 


5: Coloss. 4, 20. 


geris» idem est ac si dicat, Ne longe sis a me. 

Ejusdem. Longe ab liomine est Deus, non secun- 
dum substantiain (nam ubique presens est οἱ om- 
nia replet), sed secundum providentiz et adjutorii 
efficaciam. Separatur autem a nobis propter pecca- 
torum nostrorum fetorem, quemadmodum alius 
propheta dicit: « Peccata vestra separant inter ine 
et vos **, ) 

VERs. 15. Operiantur confusione ei pudore qui 
quaerunt mala mihi, etc. lllud, «Dimitte illi pal- 
lium **, » referri potest ad confusionem οἱ pudo- 
rem quibus operitur qui ejusmodi est. 

VERS. 14. Ego autem semper sperabo, et adjiciam 
super omnem laudem tuam, etc. Plurima dict: suut 
in lege et prophetis Dei laudes, quibus adjicit qui 
dixit*! : « Non veni solvere legem aut prophetas, , 
sed adimplere, » quemadmodum illi placet. Eeclesia 
quie a Christo nomen habet. 

Vgns. 15. Quoniam non cognovi litteraturam, elc. 
Si est littera occidens, spiritus autem vivificans, id 
quod a littera denominationem habet, non novit 
Dominus qui novit eos qui sunt ejus ; id vero quod 
a spiritu denominatur, novit. 

Vgns. 16. Domine, memorabor justitie (uv εὐ- 
lius, etc, Paterne jusutiv€ Christus memorabitur. 


VgRs. 18. Donec annuntiem brachium tuum gene- 
rationi omni qua ventura est, eic. Brachium Dei 


C Christus est. 


Vrns, 19. Deus, usque in aliissima qua fecisti 
magnalia, etc. « Pacificans per sanguinem ejus et 
qua in coelis et qua in terra sunt ?**, » 

Vkns. 20. Quantas ostendisti mihi tribulationes 
mulias ei malas ! et conversus vivificasii me, οἱ de 
abyssis terra iterum reduxisti me, eic. Manifeste de 
resurrectione ex mortuis hac dicta sunt. 

Ejusdem. Abyssum nunc vocat locum inferno- 
rum demonum. Sunt autem nonnulli qui et ipsos 
demones abyssos dicunt propter immensam eo- 
rum malitiam. 

VEns. 22. Nam εἰ ego confitebor tibi in vase psal- 
mi veritatem tuam, etc. Vas pselinr anima pura. 


. 


761 PSALMUS LXXI. 

'VkBs. 1. 1n Salomonem, etc. In Salomonem ϐ- 
lium David : nam « Liber generationis Jesu Christi 
filii David **. » Salomon autem interpretatur paci- 
ficus : ipse enim est pax nostra. 

?? Matth. 1, 4. 


(54) Εἱρηνοποιήσας, etc. ldem. codex et schede 


Grabii. 


(52) Σαφῶς περὶ τῆς, etc. Codex Coislinianus 


secundus. 


$3) Ἄδυσσον νῦν, etc. Schedx Grabii, et codex 


Coislinianus primus. 


(94) Exsvoc yra.Auov, etc. lidem codd. mss. 
(50) Εἰς Z«Aopoy, cic. Codex Coislinianus pri- 


mus. 
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Ὁ θεὸς, τὸ κεῖμά σου τῷ βασι.εῖ δὸς, xal ety 
δικαιοσύνη» cov τῷ vio τοῦ βασιΊέως, x. τ. b. 
Βασιλεὺς Χριστὸς (56), βασιλέως θεοῦ Υἱός ' διὸ 6t 
αὐτὸς βασιλεύει, ἕως πάντες ob. ἐχθροὶ ὑποταγῶώσιν 


1525 
γεμς. 2. Deus, judicium tuum regi da, et justitiam A 
tuam filio regis, eic. Rex Christus, rcgis Dei Filius. 
Quapropter ipse regnat, donec omnes inimici sub- 
jiciantur ei. Deinde tradet regnum Deo et Patri. 


lpip. Judicare populum tuum in justitia el paupe- 
res luos in judicio, elc. Non omnes pauperes Dei 
sunt, sed qui propterea quod Jesu assistunt, ab 
ipso beati praedicantur. 

VEns, 3. Suscipiant montes paeem, οἱο. « Beati 
enim pacifici **. » 

VEns. 4. Judicabit pauperes populi, et! salvos [α- 
ciet filios pauperum, et humiliabit calumniatorem, etc. 
Si fidelis που judicatur, forie qui dives est in om- 


αὐτῷ. Εἶτα παραδώσει τὴν βασιλείαν τῷ θεῷ καὶ 
Πατρἰ. 

Κρίνειν τὸν Aaóv σου ἓν δικαιοσύγῃ xal τοὺς 
πτωχούς σου ἐν «plot, x. τ. ἑ. Οὐ πάντες (51) οἱ 
πτωχοὶ τοῦ θεοῦ εἰσιν, ἀλλ' οἱ διὰ τὸ παρεῖναι τῷ 
Ἰησοῦ µαχαριζόµενοι ὑπ' αὐτοῦ. 

γα ἰαδθέτω τὰ ὄρη εἱρήνη», x. τ. E. « Μαχάριοι 
γὰρ (58) οἱ εἰρηνοποιοί. » 

Κρινεῖ τοὺς πτωχοὺς τοῦ Aaov, καὶ σώσει τοὺς 
υἱοὺς τῶν πενήτων, xal ταπειγώσει συκοφἀν- 
την, X. τ. ἐ. ELÓ πιστεύων (39) οὐ χρίνεται, μή ποτε 


ni sermone et scientia, qui dives est in operibus B ὁ μὲν Ey παντὶ πλουτῶν λόγῳ χαὶ γνώσει, καὶ πλον- 


bonis εἰ thesaurizavit, cujus « propria diviti: re- 
demptio animx ejus sunt **, » non judicatur ; qui 
autem a populo mendicat, judicatur, cum nec fide 
su3 ita profecerit, ut obtinuerit illud : « Qui credit 
in me, non judicatur **; » neque ita tamen cecide- 
rit, ut in illis sit de quibus dictum est : « Qui non 
crcdit, jam, judieatus est.» lllud autem « qui non 
eredit» accipio pro «infideli. » 

VEns. 6. Descendet sicut. pluvia in vellus, et sicut 
siillicidia stillantia super terram, etc. Sicut pluvia 
in gentes, sicut stillicidia in Israelem. 

Vens. 7. Orietur in diebus ejus justitia et abun- 
dantia pacis donec au[eratur [wna, etc. Ac si dicat, 
usque ad censunimmationem. Sublata enim luna, 
tollitur tempus ; sublato autem tempore, finem Ja- 
bebit sensibilis mundus. Potest autem lunam dicere 
eiiam adversarjam virtutem, tanquam nocti impe- 
rauten. 

Vgas. 9. Coram illo procident /Ethiopes, et ini- 
mici ejus lerram | lingent. Reges Tharsis et insula, 
etc. His puto indicari discrimen eorum qui ad 
Christum accedunt. 

Ejusdem. Tharsis gens cst /Ethiopica. Praeterea 
Tharsis colorem significat hyacinthinum, queimad- 
modum apud prophetam scriptum est : «Similitu- 
do corum sicut Tharsis.» Apud Jonam autem 
Tharsis significat Tarsum 4842 civitatem. Saba 
vero urbs est Indiz, e qua venit regina austri ad 
Salomonem. Tharsis interpretatur speculatores , 
specu'atio [αἱ ej gaudii. 

Vkns. 11. Omnes gentes servient ei, e&c. Si ser- 
vient ei omnes gentes, omning servient etiam illz 
qua bella habent. Quod si ita est, omnis ulique 
natura rationabilis serviet Christo. Et hoc est quod 
apud Paulum ?' dictum est, quia ei flectetur omne 
genu. 

* Matth. v, 9. * Prov. xii, 8. 


1 (56) Βασιλεὺς Χριστός, etc. Coislinianus secun- 
us. 

(57) Οὐ πάντες, eic. Idem. 

(58) Μακάριοι γάρ, eic. Codex Coislinianus pri- 
mus, et scheda Grabij. 

(59) El ó πιστεύων, ete. Codex Coislinianus sc- 
cundus. ) 

(60) ας ὑετὲς µέν, eic. Codex Coislinianus pri- 


** Joao. xiu, 18. 


τῶν ἐν ἔργοις ἀγαθοῖς xal θησαυρίσας, « οὗ λύτρον 
kot τῆς φυχῆς ὁ ἴδιος πλοῦτος, » οὐ. χρίνεται * ὁ δὲ 
πτωχεύων τὸ ἀπὸ τοῦ λαοῦ κρίνεται’ οὔτε χατορθώ- 
σας ἐπὶ τοσοῦτον τὴν πίστιν, ὡς τυχεῖν τοῦ, « "Οτι ὁ 
πιστεύων εἰς ἐμὲ οὐ χρίνεται’ » οὔτε ὡς ἁποπεσὼν, 
ὡς ἐν ἐχείνοις εἶναι περὶ ὧν εἴρηταιε Ὁμὴ πιστεύω, 
ἤδη χἐχριται.» ᾿Αχούω δὲ τοῦ εὁ μὴ πιστεύων, » 
ἀντὶ τοῦ, «ὁ ἀπιστῶν. ) 

Καταδήσεται ὡς ὑεεὺς ἐπὶ πόκον, xal «ctl 
σταγὼν ἡ στάζουσα ἐπὶ τὴν uy, x. s. E. Ὡς ὑετὸς 
μὲν (00) ἐπὶ τὰ ἔθνη, ὡς σταγόνες ἐπὶ τὸν Ἱσραήλ. 

Ἀγατελεῖ àx ταῖς ἡμέραις αὐτοῦ δικαιοσύνη 
καὶ π.ἱῆθος εἱρήνης ἕως οὗ ἀνταγαιρεθῃ ἡ σε- 
λήνη, x. τ. ἑ. ᾿Αντὶ τοῦ (61), µέχρι τῆς σνντελείας. 
Σελήνης γὰρ ἀναιρουμένης, ἀναιρεῖται χρόνος * χρό- 
vou 6à ἀναιρεθέντος, τέλος ἕξει ὁ αἰσθητὸς χόσµος. 
Δύναται δὲ σελήνην λέχειν xal τὴν ἀντιχειμένην 


δύναμιν, ὡς ἄρχουσαν τῆς νυχτός. 


Ενώπων αὐτοῦ προσπεσοῦνται Αἰθίοπες, καὶ 
οἱ ἐχθροὶ αὐτοῦ χοῦν «είξουσι. Βασιωλεῖς 8ap- 
clc καὶ αἱ γῆσοι, κ. τ. ἓ, Διαφορὰν (62) οἶμαι δη- 
λοῦσθαι ἓν τούτοις τῶν τῷ Χριστῷ προσιόντων. 

Τοῦ αὐτοῦ. Θαρσεῖς ἔθνος (00) Αἰθιοπιχόν ἐστιν. 
"Ex τὸ Θαρσεῖς σηµαίνει τὸ χρῶμα τὸ ὑαχίνθινον. 
ὡς παρὰ τῷ προφήτη ἔχομεν᾽ « Ὁμοίωμα αὐτῶν ὡς 
Θαρσεῖς.» Σημαίνει δὲ παρὰ τῷ Ἰωνᾷ xai Ταρσὸν 
τὴν πόλιν. Σαθὰ δὲ πόλις τῆς Ἰνδίας, ἀφ' fic ἆλθεν ἡ 
βασίλισσα νότου πρὸς Σαλομῶντα. Θαρσεῖς δὲ Epum- 


D νεύεται κατάσχοποι, κατασχοπὴ εὐωροσύνης xal 


χαρᾶς. 

Πάντα τὰ ἔθνη δουλεὐσουσιν αὐτῷ, x. c. b. 
El δουλεύσουαιν (04) αὐτῷ πάντα τὰ ἔθνη, δουλεύσουσι 
πάντως xai τὰ τοὺς πολέμους ἔχοντα. Ei δὲ τοῦτο, 
πᾶσα ἄρα φύσις λογιχὴ δ.νλεύσει τῷ Χριστῷ' xal 
τοῦτό ἐστι τὸ παρὰ τῷ Παύλω εἰρημένον, ὅτι αὐτῷ 
χάµφει πᾶν γὀνυ. 

” Philip. n, 10. 


mus, et scheda Grabii. 

"2 Art τοῦ, etc. Idem codex. et sched:e Gra- 
ii. 

(62) Auagopáv, etc. Coislinianus secundus. 

i θαρσεῖς ἕθνος, etc. Coislinianus primus. 

64) Ei δου.Ιεὐσουσι», etc. Codex Coislinianus 

secundus, οἱ scheda Grabii. 
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Καὶ ζήσεται, καὶ δοθήσεται αὐτῷ ἐκ τοῦ χρυ- Α Vkns. 15. Et vivel, et dabitur οἱ de auro Argtie, 


σίου της Apa6(ac, κ. τ. &. Ζῇ Χριστὸς (65) ἓν τοῖς 
δεχοµένοις αὐτόν’ «Ζῶ» γὰρ, φησὶν, «οὐχέτι ἐγώ’ Cf 
δὲ ἐν ἐμοὶ Χριστός.» Ἔτερος δέ φησι περὶ Σολομῶν- 
τος ὅτι xal "Άραθες xal οἱ προσεχεῖς ἐπιχώριοι φόρον 
αὐτῷ τελοῦσιν, 

Καὶ προσεύξονται περὶ αὑτοῦ διαπαντός' 0Anv 
τὴν ἡμέραν εὐΊογήσουσιν αὐτόν, x. τ. E. Λέγον- 
τες (66): εΤὸν ἄρτον ἡμῶν τὸν ἐπιούσιον δὸς ἡμῖν 
τὸ καθ᾽ ἡμέραν.» 

Tov αὐτοῦ. Μαθόντες (67) οἱ ἅγιοι, ὡς οὐδεὶς τῶν 
γεννητῶν λυτρώσεται τοὺς ἀνθρώπους ix τῆς xazs- 
χούσης χακοπραχγίας, περὶ τοῦ δυναµένου ῥύσασθαι 
Ex χειρὸς δυνάστου συνεχῶς εὐχὴν τῷ Πατρὶ ἀνέ- 
πεµπον, 


etc. Vivit Christus in illis qui ipsum recipiunt. 
« Vivo enim, inquit, jam non cgo; vivit vero in me 
Christus?**. » Alius autem de Salomone dicit fore 
ut et Arabes et adjacentes incola tributa ei solvant. 


[πιρ. Et orabunt de ipso. semper : tota die benedi- 
cent ei, etc. Dicentes: « Panem nostrum quotidia- 
num da nobis hodie **. » 


Ejusdem. Cum didicissent sancli a nemine mor- 
talium liberari posse homines a malis suis actibus, 
de illo qui liberare poterat e manu potentis, assi- 
duas preces Patri offerebant. 


Ὑπεραρθήσεται ὑπὲρ τὸν Alfavov ὁ καρπὸς B Vans. 16. Superexiolletur super Libanum fructus 


αὐτοῦ, x. τ. E. Λίδανον λέχει (68) πολλαχοῦ τὸ ὄρος 
xai τὸν vaby, xal τοὺς υἱοὺς Ἱσραίλ. 

Tov αὐτοῦ. Καρπὸς Χριστοῦ (69) τὰ πιστεύσαντα 
ἔθνη καὶ ὑψωθέντα ἐπὶ θεοσεδείᾳ ὑπὲρ τὸν Ἰσραὴλ, 
ὃν τροπικῶς Λίδανον καλεῖ. 

Πάντα τὰ ἔθνη μακαριοῦσιν αὐτὸν, κ. τ. 5. Ὁ 


Παῦλός (70) φησιν’ «Ὁ µαχάριος καὶ μόνος $v- - 


νάστης. » 


ΨΑΛΜΟΣ 08’ 

"Dc ἀγαθὸς à Θεὸς τοῦ Ἰσραὴ., τοῖς εὐθέσι 
καρδίᾳ, x. τ. E, Εἰς τὸ ἐφ᾽ ἑαυτῷ (71) πᾶσιν ἀγαθός 
ἐστιν ὁ θεός" εΣωτὴρ» Ὑάρ εἶστι πάντων ἀνθρώ- 
πων, μάλιστα πιστῶν.» Μήποτε δὲ τὸ γεγραμμένον 
ἴσον δύναται τῷ, Θθεωρεῖται τοῖς εὐθέσι τῇ xapbia fj 
ἀγαθός ἐστιν ὁ θεός. Πῶς γὰρ οὐγὶ xaX τοῖς χαχῶς 
ἔχουσιν ἀγαθός ἔστιν ὁ ἰατρὸς, οὗ χρῄζουσιν ; 


"Οτι ἑζήλωσα ἐν τοῖς ἀγόμοις, εἰρήνην ἁμαρ- 
tuv θεωρῶν, x. τ. &. Εἱρήνην νῦν (73) τὴν εὕροιαν 
τοῦ αἰσθητοῦ βίου ὠνόμασεν. 

"Ott οὐκ ἔστιν ἀνάνευσις ἐν τῷ 0ardco αὐτῶν, 
x, t. &.. ᾿Ανάνευσιν Mt (15) τὴν μνήμην τοῦ 0avá- 
του’ ὅθεν ὁ Σύμμαχος, «"Oct οὐκ ἐνεθυμοῦντο περὶ 
τοῦ θανάτου ἑαυτῶν, » πεποίηχεν. 

Περιεδά1οντο ἁἀδιχίαν καὶ ἀσέδειαν αὐτῶν, χ.τ.ὲ. 
Ἡ μὲν ἁδιχία (74) ἓν τῷ χακῷ Bl θεωρεῖται, ἡ δὲ 
ἀσέθεια y τοῖς φευδέσι δόγµασι. 

ἘΕξειεύσεται ὡς éx στέατος ἡ ἁδιχίαᾳα αὐ- 
τῶν, X. v. E. « Ἐξίεσαν ἀπὸ λίπους (15) οἱ ὀφθαλ- 
pot, » χατὰ Σύμμαχον. 

Ἔθεντο εἰς οὐρανὺὸν τὸ σεόµα αὐτῶν, καὶ ἡ 
yÀocca αὐτῶν διηΊθεν ἐπὶ τῆς γῆς, x. τ. ἕ. Τὸ, 


ejus, etc. Multis inlocis Libanum vocat montem et 
templum, et filios Israel. 

Ejusdem. Fructus Christi gentes sunt quz credi- 
derunt, et pielate exaltata sunt super Israel, quem 
figurate Libanum vocat. 

Vgns. 17. Omnes gentes magnificabunt eum, etc. 
Paulus dicit*^: « Beatus et solus potens. » 


PSALMUS LXXII. 

VEns. 1. Quam bonus Deus Israel his. qui recto 
sunt corde, etc. Quantum in se est, omnibus bonus 
est Deus : « Salvator enim est omnium hominum, 
maxime fidelium **. » Vide autem ne quod scriptum 
est eamdem significationem habeat ac si diceret : 
Videtur his qui recto sunt corde cui bonus est Deus. 
Quomodo enim etiam male habentibus non bonus 


est medicus, quo indigent ? 


VzRs. 9. Quia selavi super iniquos, pacem pecca. 
torum videns, etc. Pacem hoc loco prosperum bu- 


jus vitae cursum vocavit. 


VEns. 4. Quia non est respectus in. morte eorum, 
ete. 769 Respectum vocat mortis recordationem. 
Quapropter Symmachus vertit : « Quobiam noa co- 
gitabant de morte sua. » 

Vegas. 6. Operti sunt iniquitate εἰ impietate sua, 
elc. [niquitas in vita mala, impietas in falsis do- 


D gmatibus conspicitur. 


VeRs. 7. Prodibit quasi ex adipe iniquilas eorum, 


etc, Juxta Symmachum : « Exierunt a. pinguedine 


oculi. » 
Viens. 9. Posuerunt. in celum. 0s suum, ei lingua 
eorum transivit ín terra, eic. « Posuerunt , » pro, 


** Gal. 1, 20. *?* Luc. u, 9.  [ Tim. vi, 15. *! I Tim. iv, 10. 


(62) Zq Χριστός, etc. Idem codex mss. οἱ sche- 
dz Grabii. 
66) Aérorcec. Coislinianus primus. 
67) Μαθόντες, etc. Coislinianus secundus. 
(68) Λίόανον Aéret, etc. Codex. Coislinianus pri- 
mus, οἱ schedz Grahii. 

(69) Καρπὲς Χριστοῦ, etc. Coislinianus secun- 


(10) Ὁ Παῦλος, etc. Codex Coislinianus pri 
et schedz Grabii. us primus 


(11) Elc τὸ àg' ἑαυτῷ, eic. Codex Coislinianus 
secundus. 
(12) Εἱρήνην vvv, etc. Coislinianus primus, εἰ 
schedx Grabii. 
(13) Ἀνάνευσω Aévei, ete. Idem codex et sche- 
dz? Grabii. 
ς (4) Ἡ μὲν ἁδιχία, eic. Idem codex et. schede 
TAUIM. 
(15) Ἐξίεσαν ἀπὸ «Ἰίπους, etc. Codex Coisli- 
nianus secundus. 
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« constituerunt, » inquit, ut Deum quidem blasphe- A « Ἔθεντο (76), » ἀντὶ «00, « Ἕταξαν,» qno*, βλασφη- 


marent, homines vero injuria atlicerent. 

Vgns. 11. Et dixerunt : Quomodo scit Deus, et si 
est. scientia in Excelso ? etc, lllud, « Si est scientia 
in Excelso, » idein est ae si. diceretur, Si cognoscit 
Dominus ac res hunianas videt. 

Vgns. 19. Et dixi : Ergo sine causa justificati cor 
meum, et lavi inter innocentes manus meas, etc. Ας 
si dicat, purus factus sum. 


Ejusdem. Talia etiam in Malachia scripta sunt : 
« Dixistis : Vanus est qui servit Deo, et quod emo- 
lumentum quia custodivimus praecepta ejus **? » 
ilze^ locuti sunt qui timent Dominum, unusquisque 
ad proximum suum. 

VEns. 16. Existimabam ut cognoscerem hoc, labor 
est ante me, etc, Labor est cognoscere quz sit ra- 
tio Providentize. 

VERS. 17. Donec intrem. in sanctuarium Dei, et 
intelligam in novissimis eorum, etc. Cum ingressi 
fuerimus in sanctuarium Dei, tunc qus sit Provi- 
dentic ratio cogaoscemus. 

VERs. 20. Domine, in civitate tua imaginem ἱρεο- 
rum ad nihilum rediges, etc. Imago peccatoris est 
vetus homo qui corrumpitur secundum desideria 
erroris : quem sui ipsius cognitione ad nihilum 
redigit. 

Vegns. 21. Quia inflammatum est cor. meum, εἰ 
renes mei commutaii sunt, etc. Cor mentem, reues 
autem vocat affectus, unde nascitur concupiscen- 
ta et iia. 

VERs. 25. Quid enim mihi estin calo, et a te quid 
volui super terram ? eic. Hzc dicant qui coelestibus 
terrena anteponunt. Hic etsi non verbo hoc confite- 
mur, ai operibus ostendimus. 


σελ», 26. Defecit cor meum, et caro mea, etc. 
Videlicet secularibus et humanis actibus. Cum enim 
inde defecerit, id est ab omnibus recesserit, 764 
tunc partem Deum in sxculum habebit. 

VERs. 90. E: pars mea Deus in. smculum, etc. 
Pars justi est cognitio Dei. 

Vgns. 27, Perdidisti omnes qui fornicantur abs 
te, eic. Ille a Deo fornicatur, qui se diemonum cul- 
tui tradidit. 

Vgns. 98. Mihi autem adherere Deo bonum est, 
ponere in Domino spem meam, eic. Simile est illud : 
« Ei adharebis. » Item illud * : « Qui adlieret Do- 


9? Malach. 11, 14... E Cor. vi, 17. 


(16) Τὸ, Ἔθεντο, eic. Coislinianus primus, et sche- 
dif Grabii. 
| . (77) Τὸ, El ἔστι, etc. ldem codex et schede Gra- 
t. 

(78) 'Avcl τοῦ, ctc. ldem codex et scheda Grabii. 


(19) Τοιαῦτα καὶ ἐν τῷ, etc. Coislinianus secu:t- 
dus. 


(80) Κόπος &ccl, etc. Coislinianus primus. 
(81) Ὅταν cleéAOcpev, ew. Idem. 
(82) Εἰκώ», etc. Idem codex et scheda Grabii. 


μεῖν μὲν θεὸν, ἀνθρώπους δὲ ἁδικχεῖν. 
Καὶ εἶπαν' Πῶς ἔγγω ὁ θεὸς, καὶ εἰ ἔστι γγῶσις 


ἐν τῷ ὙΥψίστῳ, x. τ. £. Τὸ,« El ἔστι (77) γνῶσις ἓν 
τῷ Ὑψίστῳ,νἀντὶ τοῦ, El γινώσχει ὁ Κύριος χαὶ &qo- 


ρᾷ τὰ ἀνθρώπινα. 
Καὶ εἶπα" "Apa µαταἰως ἑδιχαίωσα τὴν καρδίαν 


µου, xal ἐν ιν ἆμην ἐν ἀθώοις τὰς xeipác µου, κ. c. E. 


"Av τοῦ (18), χαθαρὺς ἐγενόμην, 


Tov αὐτοῦ. Τοιαῦτα (79) xat £v τῷ Μαλαχίᾳ” ε Εἷ- 
πατε, ὅτι µάταιος ὁ δουλεύων θεῷ xal τί πλέον, ὅτι 
ἐφυλάξαμεν τὰ φυλάγματα αὐτοῦ») Ταῦτα χατελά- 
λησαν οἱ φοθούµενοι τὸν Κύριον, ἕχαστος πρὸς τὸν 
πλησίον αὐτοῦ. 

Καὶ ὑπέ.αδον τοῦ }γῶναι τοῦτο, xóxoc ἐστὶν' 
ἐναν τον µου, χ.τ. &. Κόπος ἐστὶ (80) τοῦ γνῶνα: 
τὸν λόγον τὸν περὶ Προνοίας. 

"ξως οὗ εἰσέλθω εἰς τὸ ἁγιαστήριον τοῦ 8600, 
καὶ cvvà εἰς τὰ ἔσχατα αὐτῶν, x. τ. E. Ὅταν εἶσ- 
έλθωµεν (81) εἰς τὸ ἁγιαστῆριον τοῦ θεοῦ, τὸ τηνι- 
χαῦτα τὸν λόγον «by περὶ Προνοίας γνωσόμεθα. 

Κύριε, àv τῇ πὀλει σου τὴν εἰκόνα αὐτῶν 
ἑξουδεγώσεις, x. τ. E. Εἰχών (82) ἔστι τοῦ ἁμαρτω- 
λοῦ ὁ παλαιὸς ἄνθρωπος ὁ φθειρόµενος xatà τὰς 
ἐπιθυμίας τῆς ἁπάτης' ὃν ἐξουδενεῖ διὰ τῆς αὐτοῦ 
γνώσεως. 

"Ot. ἐξεκαύθη ἡ καρδία µου, καὶ οἱ γεβροί µου 
74Aou00nc'av, x. t. £. Καρδίαν μὲν λέγει (82) τὸ 
διανοητικὸν, νεφροὺς δὲ τὸ παθητικχὸν, ἀφ' οὗ τίκτε- 


C ται τό τε ἐπιθυμητικὸν xal τὸ θυµιχόν. 


Ti γάρ µοι ὑπάρχει àv τῷ οὗρανῷ, καὶ παρὰ 
CoU cl ἐθέΊησα ἐπὶ τῆς γῆς, κ. τ. £. Οἱ τῶν ἔπου- 
ρανίων (84) προτιμῶντες τὰ ἐπίγεια τοῦτο λεγέτω- 
σαν’ ἐνταῦθα γὰρ, εἰ xaX μὴ τῷ λόγῳ τοῦτο ὁμολο- 
γοῦμεν, ἀλλὰ γοῦν διὰ τῶν ἔργων τοῦτο δειχνύοµεν. 

Ἐξέλιπεν ἡ χαρδία µου καὶ ἡ cáp£ pov, x. τ. ἐ. 
Απὺ τῶν βιωτιχῶν (85) δηλαδὴ xaX ἀνθρωπίνων πρά- 
&ttov * ὅταν γὰρ ἐχεῖθεν ἐχλίπῃ, τουτέστιν ἁπάντων 
ἀναχωρήση, τότε μερίδα τὸν θεὸν εἰς τὸν αἰῶνα ἕξει. 

Kal ἡ µερίς µου ὁ θεὸς εἰς τὸν αἰώνα, x. τ. 5. 
Μερὶς τοῦ (86) διχαίου ἐστὶν ἡ γνῶσις fj τοῦ tou. 

᾿Εξωλόθρευσας πάντα τὸν ποργεύοντα ἀπὸ 
σοῦ, κ. t. 5. Οὗτος πορνεύει (87) ἀπὸ θεοῦ, ὁ ἔπι- 
δεδωχὼς ἑαυτὸν τῇ τῶν δαιμόνων λατρείᾳ. 

᾿Εμοὶ δὲ τὸ προσκο.ἀᾶσθαι τῷ Θεῷ ἁγαθόν ἐστεν 
τίθεσθαι ἐν τῷ Kvplo τὴν ἐ,πίδα µου, x. τ. É. 
Ὅμοιον τό (88). «Τῷ αὐτῷ κχολληθήσῃη,» χαὶ τὸ, 


(85) Καρδίαν μὲν «Ἰέγει, etc, ldem codex et 
sched: Grabii. 


(84) Οἱ τῶν ἐπουρανίων, ei. Idem codex et 
scheda Grabii. 

(85) Ἀπὸ τῶν βιωτικῶν, etc. Codex Coisli- 
nianus secundus. 

(86) Μερὶς τοῦ. etc. Codex Coislinianus primus, 
et scledx Grabii. 

(87) Οὗτος πορνεύεε, etc. Idem. 

(88) Ὅμοιον τό, ctc. Codex Coislinianus secundus. 
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€ 'O χολλώµενος τῷ Κυρίῳ ἓν πνεῦμά ἐστιν.» "Άμα 
δὲ καὶ µανθάνοµεν διὰ τούτων τὴν τοῦ ἀγαθοῦ Θεοῦ 
οὐσίαν. 


YAAMOZ OT". 

"Iva εἰ, ὁ Θεὺς, ἀπώσω εἰς téloc, x. 5. b. Ὡς 

πρὸς τὸ ῥητὸν (89) ταῦτά φασιν οἱ ἐν τῇ αἰχμαλω- 

alg. Απωθεῖται Bk οὓς ἀπωθεῖται Κύριος κατὰ τὸ 

πλῆθος τῶν ἀἁσεθειῶν αὐτῶν ' xal τινας ἁπωθεῖται, 

ὡς γέγραπται, ἕως σφόδρα” οὓς δὲ «εἰς τέλος» xal 
τὰ ἔσχατα. 


Ἡρτίσθη ὁ θυμός σου ἐπὶ πρόδατα νομῆς 
σου, κ. τ. k. Τὸ, «Εἰσελεύσεται (90), καὶ ἐξελεύ. 
ται, καὶ νομὴν εὑρήσει, » τούτῳ χρήσιµον. 

Μνήσθηει τῆς συναγωγῆς σου ἧς ἐκτήσω da* 
ἀρχῆς, x. τ. ἐ. ζητήσεις ἀπὸ ποίας (91) ἀρχῆς ἐκιή- 
σατο τὴν συναγωχἠν ἑαυτοῦ ὁ Θεὺς, xal τὸ πότε- 
pov προγνώσει, ἢ Bux. Τὸ, « ἵνα τί» πρὸς θεὸν λε- 
Ύόμενον πευστικῶς, αἰτητιχόν ἐστιν ἀποχρίσεως δι- 
δασχούσης τὴν αἰτίαν τῆς ἀπώσεως xai τῆς ὀργῆς: 
τὸ δὲ, «ώργίσθης ἐπὶ πρόδατα, » διὰ ἱλασμὸν τοῦ 
ὀργιζομένου λέγεται’ τοῖς yàp ὡς πρόδατα ἀνοήτοις 
συγγνώµην ἐπὶ τοῖς εἰς διάνοιαν ἡμαρτημένοις αἰτεῖ. 
Ἀλλλὰ xal ἐπιλαθόμενος διὰ τὰ ἁμαρτήματα τῆς 
συναγωγῆς, µνήσθητι αὐτῆς Υενοµένης ἀπ' ἀρχῆς 
κτήματος. Πῶς δὲ « ἀπ' ἀρχῆς, ν οὐχ ἐμφαίνεται, οὐδ' 
ἂν ἐξ Αἰγύπτου νοῆς αὐτὴν κτῆσιν γεγονέναι θεοῦ. 

Ἐλυτρώσω ῥάδδον xAnpovoplac gov ὄρος p 
τοῦτο ὃ κατεσκήνωσας ἐν αὐτῷ, x. τ. ἑ. Ζητήσεις 
εἴτε (03) ἐκεήσατο ὁ Orbe ὄρος Σιὼν, εἴτε ἑλυτρώ- 
σατο αὐτὸ, πῶς ἀπ ἀργῆς ἐχτήσατο 1] ἑλυτρώσατο. 
Τήτει μυσεικῶς. 

"Oca ἐπονηρεύσαεο ὁ ἐχθρὸς àv τῷ ἁγίῳ σου, 
xal ἐνεκαυχήσαντο οἱ μισοῦντές σε, àv μέσῳ τῆς 
ἑορτῆς σου, x. τ. b. Οὺ τόπου (95), ἀλλ' ἀρετῆς ὁ 
Θ:ός. Ἡ δὲ τοῦ τόπου µνήµη διὰ φιλανθρωπίας 
ἐλπίδα: ὥστε τοὺς ἐπιδάντας τοῖς ἀφιερωθεῖσι θεῷ 
χωρίοις ἀμείδεσθαί φησι τοῦτο, ὅτι ὁ λόγος à πονηρὸς 
ἐχθρὸς ἐν τοῖς ἁγίοις ἐστί. Καὶ νῦν πονηρεύεται ὁ 
ἐχθρὸς ἐν τῷ ἁγίῳ, τουτέστιν ἐν τῇ Ἐκκλησίᾳ. Καὶ 
ἐὰν ἐκπέσῃ τις τῶν ἑορτῶν τοῦ Θεοῦ, ἐγκαυχῶνται 
οἱ μισοῦντες τὸν Χριστὸν καὶ ἀναιροῦντες αὐτὸν, εἶτε 
à as, εἴτε αἱ ἀντικείμεναι δυνάμεις. 

Ὡς ἐν δρυμῷ ξύλων ἀξίναις ἐξέκοψαν τὰς θύ- 
pac αὐτῆς, x. τ. b. Ταῦτα πάντα (94) πεπλήρωται 
iv τῇ τῶν Ἱεροσολύμων ἁλώσει, ὥσπερ Ἰώση- 
me ἱπτορεῖ καθένα διηγούµενος τῶν πεπραγµέ- 
νων. 

Ἐνεπύρισαν ἐν πυρὶ τὸ ἁγιαστήριόν σου εἰς 
tir γῆν" ἐδεθήλωσαν τὸ σκήνωµα τοῦ ὀνόματός, 
σευ, κ. τ. k. Σχήνωμα τοῦ ὀνόματος (05) τοῦ Θεοῦ. 
ἔστιν ὁ νοῦς, ὅστις βεδηλοῦται, γήϊνος ἀνεὶ ἔπουρα- 
νίου γενόμενος. 

** Joan. x, 9. 

(9 Ὡς xpóc τὸ ῥητόν, etc, E codice Colsliaiano 

undo. 

"d T5, Εἰος.ἱεύσεται, elc. Ex codem. 


(91) ζητήσεις ἀπὸ ποίας, etc. Ex eodem. 
(93) Ζητήσεις εἴτε, etc. kx eodein. 
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A mino, unus spiritus est. » [linc etiam simul disci- 
mus boni Dei substantiam. 


PSALMUS LXXIII. 

Vens. 1. Ut quid, Deus, repulisti in finem? etc. 
Quantum ad litteram spectat, liec. dicunt. qui sunt. 
in captivitate. Repellit autem quos repellit Domi- 
mus secundum multitudinem impietatum eorum. 
Et quosdam quidem repellit, sicut scriptum est, 
vehementer, quosdam vero « in flnem » et usque 
ad novissima. 

Vaip. [ratus est [uror tuus super oves pascug tue, 

B. etc, Hlud **, « Ingredietur, et egredietur, et pascua 
inveniet, » ad id utile est, 

Vems. 9. Memor esto congregationis tue quam 
possedisti ab initio, etc. Quzres a quo. initio posse- 
dit congregationem suam Deus, an prosscientia, an 
aliter. Hlud, « ut quid » ad Deum interrogative di- 
cium, postulat responsum, quo doceatur causa re- 
pulsionis et irz; istud vero, « lratus es super 
oves, » propler misericordiam irascentis dicitur : 
nam iis qui sicut oves insipientes sunt veniam pro 
insipientiz: peccatis peli. Qui congregationis tux 
oblitus es propter peccata, memor esto illius, qua 
ab inii facta est possessio tua. Quomodo « ab 
initio, » non declaratur : neque si ex /Egypto co- 
ο gites ipsam factam esse possessionem Dei. 

lm. Redemisti virgam. hucreditatis. tug ; mons 
Sion, i in quo hubitasti in eo, elc. Sive montem Sion 

possederit Deus, sive redemerit, queres quomodo 
abinitio possederit vel redenrit, Quzre mystice. 











Vens. 5. Quanta. malignatus est. inimicus in san- 
cto, εἰ gloriati sunt qui oderunt. te, in medio solc- 
mnitatis tue, etc, Non loci, sed virtutis Deus. est. 
Loci autem commemoratio (it ob spem benignitatis, 
ita ut qui ad loca Deo consecrata ascendunt, re- 
spondeant, inquit, sermonem malum inimicum in 
sanctis esse. Et nunc. malignatur inimicus in san- 
cto, hoc 2655 est in Ecclesia. Et si quis a sole- 
mmitaübus Dei exciderit, gloriantur qui oderunt 

D Christum et interficiunt illum, sive populus, sive 
adversariz potestates. 

Vegas. 5-0. (Quasi im sila lignorum securibus 
exciderunt januas ejus, etc. llzc omnia impleta suut 
in Jerosolymz expuguatioue, quemadmodum nar- 
rat Josephus qui singillatim res. gestas persequitur. 
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Ὕεαφ. 11. Utquid avertis manum (uam el dexte- A 


ram luam de medio sinu (uo in. finem? etc, Si ma- 
nus οἱ dextera Dei inter se. differunt, adverto ne 
forte manus faciat qux: sunt coutra. hostes populi, 
dextera vero operetur bona pro populo. Verbi gra- 
tja, manus erat, quando furorem, οἱ iram, el tri- 
bulationem, immissionem per angelos malos Zyy - 
ptiis, Hebr: orum gratia, misit Deus de medio siuu : 
quasi olim de medio sinu. bona dederit Dei µιας, 
postea autem aversa fuerit a. bonis de inedio sinu 
accipiendis οἱ dandis populo. Simul autem quazres 
an diuo sint manus ct dextera Dei. 


V£Rs. 12. Deus autcm rex. noster ante. sacula, 
operatus est. salutem in medio terre, etc. Quando 
Filius hominis in corde terr: tres dies ac tres no- 
cles egit. Fortassis vero « medium terrae » vocat 
centrum illius, quz splizrica est. 


VsRs. 15. Tu confirmasti in viriute tua mare, tu 
contrivisii capila draconum in aquis, etc. Ut non 
amplius essel contrarius ventus navigantibus di- 
scipulis, et facta eis tranquillitate ad terram per- 
venirent ad quam recedebant. 


Vgns. 17. jEsiatem et ver tu fecisti, eic. Cur 
omisit autumnum et liemem ? Aiunt igitur z:estatem 
quidem autumno, hiemen autem veri opponi. Ac 
ver quidem generationis, sstas vero tempus cst 
perfectionis, 

VEns. 18. Memor esto hujus, etc. Meinor esto hu- 
jus creatur:ze videlicet. Si propter homines, inquit, 
ereaturam fecisti, auxilium przsta illis. propter 
quos creatura facta cst. Vel memor esto hujus 
congregationis, quam possedisti ab initio. Mam 
etiam ad illud refertur. 


Vgns. 19. Ne tradas. besiiis animam. confitentem — 


'ibi, etc. Si bestie dicuntur d:emonia, in bestiis 
766 2»utem praevalet furor, in de&monibus utique 
prevalet furor. Et apud Job ** dicitur : « Bestise 
agrestes pacificze erunt tibi. » 

γεης. 20. Respice in testamentum, etc. Memor 
esto promissionum quas Abrahamo fecisti, fore ut 
dares semini ejus terram lacte ac melle manantem. 


lgip.. Quia repleti sunt. qui obscurati sunt terree 
domibus iniquitatum, etc. Obscurata mens repletur 
iniquitatibus, Obscuratio enim in cognitione, et 
iniquitas in actibus intelligitur. 

Vrns. 22. Exsurge, Deus, judica causam tuam. 
Memor esto improperiorum tuorum, que ab insi- 
piente sunt tota die, eic. « Exsurge, Deus, » usque 


9 Job v, 935. 


(96) El διαφἑρει ἡ χείρ, etc. E. codice Coisli- 
niano secundo. 

97) "Ote ὁ Yióc, eic. Ex eodem. 

98) "Iva unxéti, etc. Ex eodeni. 

(99) Διὰ τὶ παρῆχε, cte. Ej codice Coisliniano 
primo. 

(1) Μνήσθητι ταύτης, ctc. E. codice Coisliniano 


EX ORIGENE 
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Tra «( ἀποστρέφεις τὴν χεῖρά σου xal τὴν δε- 
ξιάν» σου éx µέσου τοῦ κὀΊπου σου slc céJoc ; 
x. τ. E, El διαφέρει f; χεὶρ (96) xaX ἡ δεξιὰ τοῦ Θεοῦ, 
ἐφίστημι µήποτε fj μὲν χεῖρ τὰ χατὰ τῶν ἑἐχθρῶν 
τοῦ λαοῦ ποιεῖ, fj δεξιὰ δὲ τὰ ὑπὲρ τοῦ λαοῦ ἀγαθά; 
olov ἡ χεὶρ, ὅτε θυμὸν xal ὀργὴν xaX θλίψιν ἄποστο- 
λὴν δι᾽ ἀγγέλων πονηρῶν Αἱγυπτίοις ὑπὲρ Ἑδραίων 
ἀπέστειλεν ὁ Θθεὸς ἐκ µέσου τοῦ χόλπου’ ὥς πάλαι 
μὲν δεδοµένων Ex µέσου τοῦ χόλπου ἀγαθῶν ἀπὸ τῆς 
χειρὸς τοῦ θεοῦ: ὕστερον δὲ ἁποστραφείσης τῆς θείας 
χειρὸς ἀπὸ τοῦ λαμθάνειν Ex µέσου τοῦ χόλπου ἀγα- 
θὰ, xai διδόναι τῷ λαῷ. "Apa δὲ ζητήσεις cl δύο 
εἰσὶν fj χεὶρ καὶ fj δεξιὰ τοῦ θεοῦ. 

Ὁ δὲ θεὲς βασιλεὺς ἡμῶν πρὸ αἰώνος, εἰργά- 
cato σωτηρἰίαν év μέσῳ τῆς γῆς, Χ. τ. E. "Ote ὁ 


D vis; (97) τοῦ ἀνθρώπου ἐποίησεν ἓν τῇ xapbla τῆς 


γῆς τρεῖς ἡμέρας xal τρεῖς νύχτας. Τάχα δὲ « «b µέ- 
σον τῆς γῆς » τὸ χέντρον αὑτῆς λέχει, σφαιροειδοῦς 
οὔσης. 

Eb ἐκραταίωσας ἓν τῇ δυγἀμει σου τὴν θώ- 
Ίασσα», σὺ συνέτριΨας τὰς xegadàc τῶν &pa- 
χόντων ἐπὶ τοῦ ὕδατος, x. v. E. "Iva. μηχέτι (98) 
ἑναντίος ᾗ ὁ ἄνεμος τοῖς πλέουσι μαθηταῖς, καὶ γΥε- 
νοµένης αὐτοῖς Υαλήνης Ὑένωνται εἰς τὴν γῆν tig 
ἣν onov. 

θέρος xal Éap σὺ ἐποίησας, x. τ. E&. Διὰ τί 
παρῆχε (99) τὸ µετόπωρον χαὶ τὸν χειμῶνα; Φασὶ 
τοίνυν ἀντιχεῖσθαι τὸ μὲν θέρος τῷ µετοπώρῳ, τὸν 
δὲ χειμῶνα τῷ ἔαρι xal τὸ μὲν ἔαρ ἐστὶ χαιρὸς ve- 
νέσεως, τὸ δὲ θέρος χαιρὸς τελειώσεως. 

Μνἠσθητι ταύτης, x. τ. ἓ. Μνήσθητι ταύτης (1) 
τῆς κτίσεως δηλονότι. El διὰ τοὺς ἀνθρώπους, φησὶ, 
τὴν χτίσιν πεποίηχας, παράσχου τὴν ἐπιχουρίαν a3 
τοῖς, δι οὓς fj χτίσις γεγένηται΄ f] xat οὕτως ταύτης 
τῆς συναγωγῆς Tig ἐχτήσω ἀπ᾿ ἀρχῆς ' xal πρὸς 
ἐχεῖνο Υὰρ ἁποδίδοται. 

M; παραδῷς τοῖς θηρἰοις φυχὴν ἑξομο.ῖογου- 
µένην σοι, x. τ. E. El θηρία (2) λέγεται τὰ δκι- 
µόνια, ἓν δὲ τοῖς θηρἰοις ἐπιχρατεῖ ὁ θυμὸς, Ev τοῖς 
δαίµοσιν ἄρα ἐπικρατεῖ ὁ θυµός. Καὶ Ev τῷ Ἰώθ6 λέ- 
γει « θῆρες ἄγριοι εἰρηνεύσουσί σοι. » 

Ἑπίόδλεγον slc «àv διαθήχην cov, x. τ. &. 
Μνήσθητι τῶν (5) ἐπαγγελιῶν σου, ὧν ἐπηγγείλω τῷ 
'A6pakp, δοῦναι τῷ σπέρµατι αὐτοῦ γῆν ῥέουσαν 


p Υάλα καὶ μέλι. 


Ότι ἑπληρώθησαν οἱ ἑσκοτισμένοι τῆς γῆς 
οἴκων ἀνομιῶν, x. τ. b. Ἑσκοτισμένος νοῦς (4) 
πληροῦται ἀνομιῶν' σχότος γὰρ περὶ Υνῶσιν, xal &vo- 
µία περὶ πρᾶξιν νοεῖται. 

Ἀνάστα, ὁ θεὸς, δἰκασον τὴν δίκην cov: µμνή- 
σθητι τῶν ὀνειδισμῶν σου τῶν ὑπὸ ἄφρονος 
ὅ την τὴν ἡμέραν, x. €. 6. « ᾿Ανάστα, ὁ θεὸς (5),» 


secun do, . 
(2) El θηρία, etc. E codice Coisliniano primo. 
t Μνήσθητι τῶν, cic. Ex codem. 
4) Εσκοτισμένος vovc, ete. Exeodem.— 
(5) Αγάστα, ὁ θεός, etc. E codice Coisliniano 
sccundo. 
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ἀλλὰ «τὴν δίχην σου. » Ἐγὼ μὲν γὰρ, φησὶ, ἑνδί- 
Χως ὑπομένω ταῦτα ἐχεῖνοι δὲ πολλὰς ἑτόλμησαν 
χατὰ σοῦ βλασφημίας. Elg τὴν τῶν ἁπατησάντων 
τὸν λαὸν τιµωρίαν διανίστησι τὸν Θεόν. Ἡ xa οὔ- 
τως Μνήσθητι τῆς αυνθήχης σου αὑτοῖς διὰ τοῦ 
Χριστοῦ δεδωρηµένης. El γὰρ xal τὰ μάλιστα Υεγό- 
νασί τινες ἑσχοτισμένοι τὴν διάνοιαν, χαὶ οἴχων ἆνο- 
μιῶν πεπληρωμµένοι οἱ μὴ καταδεξάµενοι τὸν Χρι- 
στόν σου, ἀλλὰ σύ γε ὡς θεὸς τῶν σῶν πτωχῶν μὴ 
ἀποστραφῆς τὰς ἰχεσίας. Ἐπειδὴ οὐχ ἡμεῖς ἠδιχή- 
µεθα, ἀλλὰ σὑ,(σὲ γὰρ ὠνείδισεν 6 ἐχθρὸς, χαὶ λαὺς 
ἄφρων παρώξυνε΄) τούτου χάριν «ἀνάστηθι χαὶ δί- 
χασον τὴν δίχην σου. » 


μάξει. 


YAAMOZ 04. 

Εἰς τὸ τἐλος, μὴ διαφθείρῃς, να ἡμὺς ᾠδῆς τῷ 
Ἀσὰφ, κ. t. b. Γέγραπται Ey τῇ πρώτη (7) τῶν Ba- 
σιλειῶν' « Καὶ εἶπε Δαυῖδ πρὸς 'A6ecat: Mt διαφθεί- 
pns αὐτὸν, » δηλονότι τὸν Σαούλ’ ἅπερ ὅρα εἰ χρή- 
σιµά ἐστι πρὸς τὴν ἐπιγραφήν. 

Ἐξομο.ογησόμεθά σοι, ὁ θεὺς, ἐξομο.λογησό- 
µεθα, καὶ ἐπικαεσόμεθα τὸ ὄνομά cov, x. τ. É. 
Ἡ ἐν Χριστῷ (8) Ἐχχλησία τοὺς δύο στίχους λέγει. 

Διηγήσομαι πάντα τὰ θαυμάσιά σου. Ὅταν 
JAd6o χαιρὸν, x. τ. ἑ. Ὁ Σύμμαχος (9) « Όταν 
λάδω τὴν συναγωγἠν. » Όταν, φησὶν, ἑπανέλθωμεν, 
καὶ εἰς τὸν ἱερόν σου συναθροισθῶμεν vabv, τότε σε 
ἐννόμως ὑμνήσομεν' xal τὰς σὰς εὑεργεσίας τοὺς 


SELECTA IN PSALMOS. — PSAL. LXXIV. 
ἕως, « ὅλην τὴν ἡμέραν. » Οὐκ sime, τὴν δίχην µου, A ad illud, « tota. die. » Non dixit, 


Tov αὐτοῦ. Νῦν ἄφρονα (6) τὸν διάβολον ὀνο- 
B 


ἀγνοουντας διδάξοµεν' ἐχεῖνος γὰρ ἡμῖν 6 χαιρὸς 6 


τοῦτο ποιεῖν ἐπιτρέψει. Οὕτως ἆ ἑχρῆν τοὺς ἐν Βαθυ- 
λῶνι δορναλώτους διδάξας, ὑποδείχνυσι τὸν θεὸν πρὸς 
τὰς Υεγενηµένας ἐπαγγελίας ἁποκρουόμενον xa λέ- 
γοντα’ ε Ἐγὼ εὐθύτητας χρινῶ. » "Opa τοίνυν εἰ μὴ 
διὰ τούτων ὁ Σωτὴρ τὰς οἰχείας ἐνεργείας διδάσχει, τὴν 
τοῦ Πατ ρὸς διεξιὼν θεολογίαν. Φησὶ γοῦν' « Διηγήσομαι 
τὰ θαυμάσιά σου, ὁ θεὸς, ὅταν λάθω τὴν συναγω- 
fv » ἐπαγγέλλεται γὰρ, χαι;οῦ ἐπιτηδείου λαθό- 
µενος, πάντα τὰ θαύματα τοῦ Πατρὸς διηγήσασθαι. 
Δικαιοσύνης δὲ xai εὐθύτητος ἔργον τὸ μὴ µόνους 
Ἰουδαίους προσίεσθαι, ἁλλ' ἐξ ἁπάντων ἐθνῶν τὴν 
ἐχλογὴν ποιεῖσθαι τῶν σωζομένων. 

ἙΕτάχη ἡ γή xal πάντες οἱ κατοικοῦντες αὖ- 
τὴν, x. τ. ἑ. Γῆν λέγει (10) τὴν φύσιν τὴν λογιχὴν, 
feto ἑτάχη ἀπὸ πυρὸς τοῦ πνευματικοῦ ὃ ἦλθε βαλεῖν 
ὁ Σωτὴρ ἐπὶ τῆς γῆς. Τήξις δὲ ἐστι χωρισμὸς φυχῆς 
ἀπὸ χαχίας' mop δέ ἔστι νοητὸν διδασχαλία πνεν- 
ματικὴ τοῦ Σωτῆρος, φθαρτικὴ χαχίας xai ἀἄγνω- 
σίας. 

Ἐγὼ ἑστερέωσα τοὺς στύΆους αὐτῆς, x. τ. É. 
€ Καὶ γνόντες (11) «ἣν χάριν, qnot ὁ Απόστολος, 


*$ [ Reg. xxvi, 9... V Galat. ii, 9. 


6) Nvv ἄρρονα. etc. E codice Coisliniano primo. 
1) Γέγραπται ἐν τῇ xpoicn, ew. E codice Cois- 
liniano secundo. 


H ἐν Χριστῳ, eic. Ex eodem. 
(9) Ὁ Σύμμαχος eic. Ex eodem. 


D 
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causam meam, 
sed « causam tuam, » Ego enim, inquit, juste hze 
sustineo ; illi vero multas eontra te ausi sunt pro- 
ferre blasphemias. Ad supplicium eorum qui popu- 
]um deceperunt, Deum excitat. Vel ctiam sic : 
Memor esto testamenti tui quod eis per Christum 
datum est. Etsi enim nonnulli mente sunt. admo- 
dum obscurati, et domibus iniquitatum repleti 
sunt, qui Christum non receperunt, verumtamen 
tu ut Deus pauperum tuorum preces ne despicias, 
Quoniam non nos injuria affecti sumus, sed tu 
(tibi enim improperavit inimicus, et te populus in« 
sipiens exacerbávit), propterea « exsurge et judica 
causam tuam. » 

Ejusdem. lnsipientem hoc loco diaholum vocat. 


PSALMUS LXXIV. 

Vens. 1. [n finem, πε corrumpas, psatimus cantici 
Asaph, etc. Scriptum est in libro primo Megno- 
rum ** : « Et dixit David ad Abisai, Ne disperdas 
Wlum, » videlicet Saul. Qua vide an huic iuscri- 
ptioni utilia sint. 

Vrns. 2. Confitebimur tibi, Deus, confuebimur, et 
invocubimus nomen (uum, eic. Hos duos versiculos 
profert quz in Christo est Ecclesia. 

VERS. à. Narrabo omnia mirabilia tua. Cum acce- 
pero iempus, eic. Syninachus : « Cum. accepero 
congregationem. » Cum, iuquit, reversi fuerimus, 
et in sancto templo tuo congregati fuerimus, tunc 
te legitime celehrabimus, et eos qui beneficia tua 
ignorant, docebimis : uam. illud facere nobis per 
tempus licebit. Sic postquam eos qui in Bahylonia 
captivi erant, docuit 7/7 qus» docenda eran!, 
subindicat Deum factas promissiones repeilentem, 
οἱ dicentem : « Ego justitias judicabo. à Vide ergo 
aunon per hac S3olvator proprias eperationes do- 
ceat dum de Patre tuse disserit. Ait. igitur : « Nar- 
rabo mirabilia tua, Deus, cum accepero syu3go- 
gam. » Pollicetur enim se in tempore opportuno 
omuia Patris mirabilia narraturum, δις nam- 
que οἱ rectitudinis opus est, non Judaeos solum 
admittere, sed omnibus ex gentibus salvandorum 
electionem faeere. 

VERs. 4. Lique(acta est terra et omnes qui habi- 
lant in ea, eic. Terram dicit naturam rationabileu, 
quie liquefacta est ab igue spiritali, quem Salvator 
venit mittere in terram. Liquefactio autem est 
separatio anima a malitia; ignis vero intellectua- 
lis, Salvatoris doetrina est spiritalis, quae inalitjam 
οἱ inscitiam disperdit. 

Ipip. Ego confirmavi columnas ejus, ec. « Kt 
cum cogaoovissenl, inquit Apostolus "', gratiam 


(40) Ρῆν «έχει, etc. Ex eodem codice et schedis 
Grabii. 

(14) Kal 1vórrec, ctc. E codice Coislin. primo, 
et schedis Grabii. 
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qui data est mihi, Jacobus et Ceplias, ct Joannes, A τὴν δοθεῖσάν µοι, Ἰάχωθος xat Κηφᾶς xaX Ἰωάννης, 


qui videbantur columna esse. » 


VERs. 9. Quia calix in manu Domini , vini meri. 


plenus inisto, εἰ inclinavit ex hoc in hoc, verumta- 
men [ax ejus non est exinanita. Bibent omnes pecca- 
tores terre, etc. Nunc quidem supplicia mista peeca- 
toribus inferuntur, in futuro autem s:zeculo mera et 
veluti f:eculenta infligentur. Vel etiam sic : Calix, 
inquit, est in manu Domini, in quem uniuscujusque 
hominis fructus bonos et malos vcluti exprimens, 
οἱ bona mali$ admiscens, plenum illum efficit : 
deinde quorum fx non effunditur, id est quorum 
peccata. permanent, ii illum ebibent, et propriis 
malis inebriabuntur : quemadmodum οἱ sancti 
omnes bibent calicem vitz in regno colorum cum 
ipso Domino Jesu, secundum Domini vocem. 


οἱ δοχοῦντες στῦλοι εἶναι. » 

"Occ ποτήριον ἐν χειρὶ Κυρίου, οἵνου ἁκράτου 
zAnpec κεράσµατος' καὶ ἔκ.ὶινεν ἐκ τούτου εἰς 
τοῦτο, π.ἠἣν ὁ τρυγίας αὐτοῦ obx ἑξεχενώθη. 
Πἰονται πάντες οἱ ἁμαρτω.οὶ τῆς γῆς, x. τ. &. 
Nov μὲν ai χολάσεις (12) χεχερασµέναι προσάχονται 
τοῖς ἁμαρτάνουσιν' ἐν δὲ τῷ μέλλοντι ἄκρατοι καὶ 
ὡσανεὶ τρυγώδεις προσενεχθήσονται. Ἡ χαὶ οὕτωνς” 
Τὸ ποτήριον, φπσὶν, ἔστιν ἐν τῇ τοῦ Κυρίου χειρὶ, 
εἰς ὃ ἑχάστου ἀνθρώπον τοὺς χαρποὺς xal τοὺς ἆγα- 
θοὺς καὶ τοὺς πονηροὺς οἱονεὶ ἐχπιέζων, καὶ τὰ 
ἁγαθὰ τοῖς πονηροῖς ἀναχιρνῶν , πλῆρες αὑτὸ πο" 
τελεῖ- εἶτα ὧν οὐκ ἐχχεῖται ὁ τρυγίας, τουτέστιν ὧν 
ἐναπομένουσιν αἱ ἁμαρτίαι, οὗτοι αὐτὸ ἐχπίονταιο 
xaY τοῖς ἰδίοις χαχοῖς µεθυσθήῄσονται’ ὥσπερ xal οἱ 


ἅγιοι πάντες τὸ ποτήριον τῆς ζωῆς ἐν τῇ βασιλείᾳ τῶν ο)ρανῶν uet! αὑτοῦ τοῦ Κυρίου Ἰησοῦ, κατὰ 


τὴν τοῦ Κυρίου φωνἠν, 
PSALMUS LXXV. 

Vgns. 9. Notus in Juda Deus, in Israel magnum 
nomen ejus, εἰ factus est in pace locus ejus, etc. Qui 
natura Dei in. nobis locus non erat prius in pace, 
factus est pax. 1n. Christi igitur adventu innotuit 
Deus, revelante ipsum Filio in ca qui sursum est 
Jerusalem. Vel in ea quae sursum. est Judaea notus 
est Deus, ubi verus ejus Deus est, et non typica ejus 
gloria. Nunc 48 euim per speculum οἱ in zeni- 
ymate notus est Deus. Sed et non in eo qui sccun- 
dum carnem, sed in eo qui secundum spiritum est 
Israel magnum nomen ejus, «Locus» autem Dei 
quem in se dederunt ei, in superna est Judaea, ubi 
« factus est in pace. » Huic analoga est « habitatio» 
Dei « in Sion, » de qua dictum est : « Sed accessistis 
ad Sion inontem, et civitatem Dei viventis Jerusa- 
lem celestem ?*, » ubi propterea pax est, quia con- 
write sunt potenti: arcuum, scutum, gladius, et 
bellum. 

Ejusdem. Locus Dci, anima pura; habitatio 
autem ejus, mens conteinplativa. 

Vgns. 4. Ibi confregit potentias arcuum, scutum, 
gladium et bellum, etc. Arcus hoc loco demones 
vocat, 4 quibus ignita jacula mittuntur. lgnitum 
jaculum est cogitatio affectibus obnoxia , idemque 
vocatur ct scutum et gladius. 


C 


Vgns. 5. liluminas iu. mirabiliter α montibus 
vlernis, etc. Hoc est, doces nos per sanctas vir-* 
tutes. 

VEgns, 6. Turbati sunl omnes. insipientes corde, 
etc. Turbari iusipientium est : sapientes enim non 
turbantur. 

Ipip.. Dormierunt somnum suum, et nihil invene- 
runt omnes viri divitiarum in. manibus suis, etc. 

*5 flebr. xn, 39, 


(12) No» μὲν al κο]άσεις, etc. Ex codem codice 
Coisliniano ct schedis Grahii. 2L 

(13) Ὁ φύσει τοῦ θεοῦ, etc. Codex Coislinianus 
secundus. 

(14) Τόπος θεοῦ, eic. Codex Coislinianus primus. 


TAAMOZ OE. 

Γνωστὸς év τῇ '"Icvóalq ὁ θεὸς, £y τῷ Ἱσραὴ-ξ 
[ya τὸ ὄνομα αὐτοῦ, καὶ ἐγενήθη ἓν εἰρήν]ῃ ὁ τό- 
πος αὑτοῦ, x. t. E. Ὁ φύσει τοῦ θεοῦ (15) &v ἡμῖν 
τόπος, οὐχ ὢν πρότερον Ev εἰρήνη , γέγονεν clpf,vn. 
Ἐν τῇ Χριστοῦ οὖν ἐπιδημίᾳ ἐγνώσθη ὁ θεὺς, ἆπο- 
χαλύφαντος αὐτὸν τοῦ Υἱοῦ £v τῇ ἄνω Ἱερουσαλήμ. 
Ἡ ἐν τῇ ἄνω Ἰουδαίᾳ γνωστὸς ὁ θεὸς, ἕνθα ὁ ἆληθι- 
νὸς θεός ἐστιν αὐτοῦ, χαὶ οὐ τυπιχὴ δόξα αὐτοῦ" vuv 
γὰρ δι ἑσόπτρου xai ἐν αἰνίγματι γνωστός ἐστιν Ó 
Θεός. ᾽Αλλὰ xal οὐχ ἐν τῷ χατὰ σάρχα, ἀλλὰ χατὰ 
πνεῦμα "lopahA μέγα τὸ ὄνομα αὐτοῦ. « Τόπος » δὲ 
θεοῦ ὃν διδόασιν ἓν ἑαυτοῖς αὐτῷ, bv τῇ ἄνω ἑστὶν 
Ἰουδαίᾳ, ἑνῇ « ἐγενήθη ἐν εἰρήνῃ’» ᾧ ἀνάλογόν ἐστι 
«τὸ χατοιχητήριον» τοῦ θεοῦ «ἐν Σιὼν, » περὶ fc 
εἴρητα:' «€. ᾽Αλλὰ προσεληλύθατε Σιὼν ὄρει, xaX πόλει 
θεοῦ ζῶντος Ἱερουσαλὴμ &xoupavl: » ἕνθα διὰ τουτό 
ἔστιν εἰρήνη, ἐπεὶ συνετρίθη ἐν αὐτῇ τὰ χράτη τῶν 
τόξων, ὅπλον χαὶ ῥομφαία, καὶ πόλεμος. 

Tov αὑτοῦ. Τόπος θεοῦ (14), ψυχὴ χαθαρά’ χατοι- 
χητήριον δὲ θεοῦ, vouc θεωρητικός. 

ἘΕχεῖ συνέτριψε τὰ κράτη τῶν τόξων, CxAor, 
xal ῥομφαίαν, καὶ πό.Ίεμον, κ. τ. E. Τόξα vov (15) 
τοὺς ἔαλμονας ὀνομάζει, ἀφ ὧν τὰ πεπυρωμένα βέλη 
ἐχτέμπονται. Βέλος δὲ πεπυρωμένον ἐστὶν ὁ ἑμπα- 
θὲς λογισμός’ τὸ δὲ αὐτὸ xal ὅπλον xa ῥομφαία χα- 
λεῖτα,. 

Φωτίζεις σὺ θαυμαστῶς ἀπὸ ὀρέων αἰωνίων, 
x. t. &. Τουτέστι, διδάσχεις (16) ἡμᾶς διὰ τῶν ἁγίων 
δυνάµεων. 

Ἐταράχθησαν πάντες οἱ ἀσύγετοι τῇ κχαρδίᾳ, 
X. t. É. Τὸ ταράττεσθαι (17) ἀσννέτων ὲστί συνετοὶ 
γὰρ οὐ ταράσσονται. 

Ὕπνωσαν ὕπνον αὐτῶν , καὶ οὐχ εὕρον οὐδὲν 
πάντες οἱ ἄνδρες τοῦ π.Ἰούτου ταῖς χερσὶν αὖ- 


15) Τόξα νῦν, eic. ldem codex ms. 

16) Τουτέστι διδάσκεις, etc. Idem. - 

17) Τὸ ταράττεσθαι, eic... Codex. Coislinianns 
secundus. 
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τῶν, X. v. E. Δι Ó 
Σολομὼν, «ΜΗ δῷς ὕπνον, λέγων, σοῖς ὄμμασι, μηδ᾽ 
ἐπινυστάξῃς σοῖς βλεφάροις, ἵνα σώζῃ ὥσπερ δορχὰς 
Ex βρόχων, xai ὥσπερ ὄρνεον ἐχ παγίδος. » 

Τοῦ αὐτοῦ. Οὕτως ἄνδρες πλούτου (19), ὡς ἄνδρες 
αἱμάτων οἱ γὰρ ἔχοντες τὰ πάθη ἄνδοες, τούτων 
τῶν παθῶν ὀνομάζονται. 

Εγύσταξα»ν οἱ ἐπιθεδηχότες τοὺς ἵππους, x. 
t. ἑ. Οἱ δαίµονες (30) ἐπιχαθέζονται ἵπποις xol 
ἡμιόνοις, οἷς οὐκ ἔστι σύνεσις, ἀναγκάζοντες αὐτοὺς 
τὰ τῶν ἁλόγων ζώων ἐνεργεῖν, Ἅπποι δὲ καὶ ἡμίονοι 
ἄνθρωποί εἰσιν ἑμπαθεῖς, ἐφ᾽ & μὴ δεῖ, ἁλόγως φε- 
ρόμµενοι, xal χρεμετίξοντες ἐπὶ ταῖς γυναιξὶ τῶν 
πλησίον. 

Πάντες οἱ χὐχ.Ίῳ αὐτοῦ olcovci δῶρα τῷ go- 
θερῷ, xal ἀφαιρουμέγῳ «γεύματα ἀρχόντων, 
ᾠοδερῷ παρὰ τοῖς βασιεῦσι τῆς γῆς, X. ^. ἑ. 
Ἀφαιρεῖται πνεύματα (21) ἀρχόντων ὁ φοθερὸς τῶν 
βασιλέων τῆς γῆς. Πνεῦμα δὲ ἀρχόντων ἐστὶν ἐν τοῖς 
ἀρχομένοις ὑπὸ τῶν ἀρχόντων τοῦ αἰῶνος τούτου. 
Πνεῦμα δὲ τοῦ ἄργοντος τοῦ αἰῶνος τούτου ἣν xat ἓν 
Ἰούδᾳ τῷ προδιδόντι τὸν Ἰησοῦν. Φοθερὸς δὲ τούτοις 
τοῖς πνεύμασι γενόμενος 6 Σωτὴρ, ἀφαιρεῖ αὐτὰ ἀπὺ 
ἐνεργούντων ᾧ αὐτὸς οἵδε χαιρῷ, tva μετανοῄσωσινο 
Οὕτω δὲ xal φοθερός ἐστι παρὰ τοῖς βασιλεῦσι τῆς 
γῆς, περὶ ὧν εἴρηται * « Παρέστησαν οἱ θασιλεῖς τῆς 
ης.) 


VAAMOZ OQ. 

Φωγῇ.-μου πρὸς Κύριον ἐκέχραξα , xal ἡ φωνή 
µου πρὸς τὸν Θεὸν, xal προσέσχε µοι, x. τ. E. 
"Ote πᾶσα φωνὴ (22) ἡμῶν χατὰ Θεόν ἐστι, τότε 
ἐπὰν γένηται πρὸς αὑτὸν fj φωνὴ ἡμῶν , προσέχει 
ἡμῖν ἀμίαντον ἔχουσι τὴν φωνᾖν. 

Ἐν ἡμέρᾳ θα1{νψεώς µου τὸν Θεὸν ἐξεζήτησα, 
x. t. ἑ. Διὰ τῆς πραχτιχῆς (25) £v τῷ νῦν αἰῶνι τὸν 
θεὸν ἐχζητοῦμεν. 

Tov αὐτοῦ. Ἁγίου τὸ (24) ἓν περιστάσεσι μὴ θο- 
λοῦσθαι, ἀλλ' ἐχξητεῖν τὸν Θεόν. 

Ἁπηγήνατο παραχληθήγαι ἡ ψυχή µου" ἑ- 
μνήσθην τοῦ 860, κ. τ. &. Ἡ μηδὲ τὴν ἀρχὴν (25) 
λυπουµένη duy ἐπὶ τοῖς πειρασμοῖς, ὡς uh δεοµένη 
παραχλήσεως, ἁπαναίνεται παραχληθῆναι. 


SELECTA !N PSALMOS. — PSAL. LXXVI. 


καλῶς (18) παρεγγνᾷ ὁ σοφὸς A Quapropter pulchre sapiens Salomon hortatur, 
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dicens * : « Ne dederis somnum oculis tuis el pal- 
pebris tuis dormitationem, ut salveris quasi damula 
de laqueis et quasi avis ex decipulo. » 

Ejusdem. lta viri divitiarum, sicut viri sangui- | 
num : nam qui habent affectus, viri horum affe- 
ciuum nominantur. 

Vens. "7. Dormitaverunt qui ascenderunt equos, etc. 
Dzmones insident equis el mulis, quibus non est 
intellectus, dum ipsos cogunt instar irrationabilium 
animalium operari, Equi autem et muli homines 
sunt quibus insunt affectus, quique ad ea quz non 
oportet, irrationabiliter feruntur, et hinniunt ad 
uxores proximi sui. 

Vgns. 12, 10. jOmnes ἵν circuitu. ejus. afferent 


B munera terribili, et ei qui aufert spiritum principum, 


terribili apud reges terre, etc. Auferl spiritum 
principum terribilis regum terr. Spiritus princi- 
pum est in iis qui subjiciuntur principibus hujus 


"seculi. Spiritus principis s:xculi bujus erat etiam. 


in Juda qui Jesum prodidit. Terribilis autem hisce 
spiritibus factus Salvator eos tempore sibi noto ab 
operantibus aufert, ut poenitentiam agant. Sic etiam 
terribilis est apud reges terre, de quibus diclum 
est 56 : « Astiterunt reges terra. » 


σ 769 PSALMUS LXXVI. 


Vrgns. 1. Voce mea ad Dominum clamavi, et vox 
mea ad Deum, et intendit mihi, eic. Quando tota 
nostra vox ad Deum est, tunc, cum ad Dcum fuerit 
vox nostra , intendit nobis intemeratam vocem ha- 
bentibus. 

VEns. 9. In die tribulationis mee Deum exqui- 
sivi, etc. Operibus nostris Deum in hoc szculo 
exquirimus. 

Ejusdem. ln adversis non turbari, sed Deum 
exquirere, sancli est. 

Vxns. 5, 4. flenuit consolari anima mea. Memor fui 
Dei, etc. Anima quz nulla in tentationibus tristitia 
afficitur, renuit consolari, quippe quz consolatione 
non indigeat. 


Tov avrov. Οὐδὲν οὕτω (26) παραχαλεῖ ψυχὴν ὡς D Ejusdem. Nihil aque animam consolatur ac me- 


μνήμη θεοῦ. 

Προκατε.]άδθοντο cvAaxác οἱ ὀφθα.]μοί µου , 
κ. τ. ἑ. Τοῦτο γνώρισµά (27) ἐστι πολλῆς ἀγρυπνίας. 

᾿Εταράχθην, xal οὐκ ἐλά.-ησα, κ. τ. &. Ὁ κι- 
νηθεὶς μὲν (28) ὑπὸ ὀργῆς, f| λύπης, f) τῶν λοιπῶν, 
ἑγχρατευσάμενος δὲ μηδὲν ἀπὸ ὀργῆς, ἢ λύπης, f τι- 
vog τῶν παθῶν, εἴποι kv* « Ἐταράχθην, χαὶ οὐχ ἑλά- 
λησα. » 


*9 Prov. vi, 4,9. "* Psal. n, 2. 


(18) Av 9 κα.λῶς, etc. Codex GCoislinianus primus. 

(19) οὕτως ἄνδρες π.Ἰούτου, etc. Idem. 

(20) Οἱ δαΐμογες, etc. Codex Coislinianus se- 
cundus. 

(24) Ἀφαιρεῖται πνεύματα, etc. Idem. 

(22) "Ore πᾶσα φωνή, ew. E codice Coisliniano 
secundo. 


moria De:. 

Vgns. 5. Anticipaverunt vigilias oculi mei, elc. 
Multz pervigilationis istud indicium est. 

lpip.. Turbatus sum, et non sum locutus, etc. 
Qui ab ira quidem aut tristitia aut reliquis affecti- 
bus movetur, non abstinet vero se ab ira, aut 
wistitia, aut alio quolibet affectu, dicere possit : 
« Turbatus sum, et non sum locutus. » 


(95) Διὰ τῆς πρακτικῆς, etc. E Coisliniano pri- 
mo. 
(24) Αγίου τό, etc. E Coisliniano secundo. 

25) Ἡ μηδὲ τὴν ἀρχή», eic. Ex eodem. 

96) 062v. οὕτω, etc. Ej Coisliniano primo. 

27) Τόῦτο 1vópic pua, eic, Ex eodem. 

98) 'Οκινηθεὶς μέν, εἰς. E Coisliniano secundo. 
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Vpas. 6. Cogitawi dies antiquos el annos lernos Α — Ate. Ιογχισάμη» ἡμέρας ἀρχαίας χι ἔτη αἰώγια 


in mente habui, etc. Qui incerta et occulta Dei novit, 
is et praeteritorum s:eculorum, el eorum qui in 
ipsis sunt anitorum , nec non antiquorum dierum 
ex quibus anni constiterunt, memoriam habet. 

Vgns. 7. Nocte cum corde meo exercitabar, et 
sarriebam spiritum meum, etc. Quasi diceret : Spi- 
ritu et mente ezercitabar. 

Ὑκαςδ. 9. Aut in finem misericordiam suam abscin- 
det? eic. ipso quasi abscindente misericordiam 
suam a sonnuHis, dictum est alibi δὲ. « Prztende 
misericordiam tuam scientibus te. » 

Vgns. 41. Et dizi, Nunc cepi : hec mutatio dexte- 
τα Excelsi, etc. Nunquam coepit, licet clamaverit ad 
Deum, et in die tribulationis eum exquisierit , nec 
fuerit deceptus, licet in memoria Dei deleetatus 
fuerit et vigilias anticipaverint oculi ejus. Desztera 
autem Excelsi Salvator est, qui seipsum mutavit, 
forinam servi accipiens, per quem cepimus in 
Nevo Testamente hortari ut figure finem aceipe- 
rent et inciperet veritas. 


Ejusdem. Mutationem lioc loco dicit a 770 mali- 
tia et ignorantia ad virtutem et scientiam redi- 
tum. 

VrRs. 14. Deus, in. sancto via (ua; quis Deus 
nmiagnus sicut Deus noster ? etc. Vel in omui sancto 
est via Dei, vel in Christo verbum cjus : nam qui 
dixit 53: « Ego sum via, » in sancto est. 

Ejusdem. Vide an propterea letatur quia non- 
nulli quidem dii sunt, nullus vero magnus sicut 
Deus noster, et utrum ad hzc uti liceat his verbis: 
« Quemadmodum sunt dii multi "5, » etc. 

Vgas. 15. Notam fecisti in populis virtutem (uam, 
etc. Hoc est Cliristum : Christus enim virtus et Dei 
sapientia. 

Vens. 17. Turbaie sunt abyssi, etc. Abyssi virtu- 
tes indicant infernas qux presente Christo turbata 
sunt. 

Vegas. 19. Vox tonitrui tui in rota , etc. Rota vel 
seculum hoc siguificat, vel sensibilem mundum, 
vel puram zternamque animam , siquidem malitia 
ad angulum sedet. 

Ipip. Huxerunt coruscationes tug. orbi terra, etc. 
Fulgur prius est coruscatione, coruscatio autem 
prior conspicitur. 

VEns. 20. In mari via (ua εἰ semita in aquis mul- 
tis, εἰ vestigia (ua non. cognoscentur, etc. Supra 
dictum est : « Deus, in saucto via tua. » Via quidem 
Dei fuit in mari Rubro, semitze vero ejus in aquis 


Σι P.aj, xxxv, 11. "* Joan. xiv, 6. 


(29) Ὁ τὰ ἄδη.α, eic. E codice Coisliniano pri- 
Ὡσεὶ EAere, εἰς. Ex eodem. 


mo. 0 

91) Ὡς χόπτοντος αὐτοῦ, eic. Ex eodem. 

i Οὐδέποτε ἤρξατο, etc. E codice Coisliniano 
secundo, 

(93) ᾿Α.λοίωσι» «λέγει, etc. E codice Coisliniano 
prio. 

(54) Ἠεοι ἐν παγτί, eic. E. codice Coisliniano 





ἐμνήσθην, x. τ. ἓ. Ὁ τὰ ἅδηλα (29) xaX τὰ χρύφια 
τοῦ θεοῦ ἐγνωχὼς, οὗτος xal τὰς µνήµας ἔχει τῶν 
παρελθόντων αἰώνων , xai τῶν Ev αὐτοῖς ἑτῶν , καὶ 
τὰς EE ὧν ταῦτα συνέστηχεν ἀρχαίας ἡμέρας. 

Νυκτὸς μετὰ τῆς καρδίας µου ἠδολέσχου», καὶ 
ÉexaAAov τὸ πγεῦμά pov, x. τ. E. Ὡσεὶ ἔλεγε (30y- 
Not χαὶ τῷ πνεύματι Ἱδολέσχουν. 

"H εἰς τέ.ὶος τὸ ἔλεος αὐτοῦ ἀποκόγει; x. «. B. 
Ὡς χόπτοντος αὑτοῦ (51) τὸ ἔλεος ἐπί τισιν, εἴρηται 
ἀλλαχοῦ τὸ, « Παράτεινον τὸ ἕλεός σου τοῖς γινώ- 
σχουσί σε. » 

Καὶ εἶπα. Nov. ἠρξάμη», αὕτη ἡ ἁ..λοίωσις της 
δεξιᾶς τοῦ 'Υνἰστου, κ. τ. £. Οὐδέποτε ἤρξατο (53) 
κεχραγὼς πρὸς θεὸν, χαὶ ἓν ἡμέρᾳ θλίφεως ζητήσας 


B αὐτὸν, xo μὴ ἀπατηθεὶς , καὶ ἐπὶ τῷ µεμνησθα:. 


τοῦ Θεοῦ εὐφρανθεὶς, προχαταλαδόντων φυλακὰς τῶν 
ὀφθαλμῶν αὐτοῦ. Δεξιὰ δὲ τοῦ Ὑψίστου ὁ Σωτὴρ, ὃς 
ἡλλοίωσεν ἑαυτὸν, μορφὴν δούλου λαθὼν , δι’ ὃν ὃρ- 
ξάμεθα ἓν τῇ Καινῇ προευτρεπισάµενοι εἰς τὸ ἄρ- 
ξασθαι τοὺς τύπους παύεσθαι, ἄρχεσθαι 6b τὴν ἁλί- 
θειαν. 

Tov αὐτοῦ. Αλλοίωσιν λέχει (05) ἐνταῦθα τὴν 
ἀπὸ xaxlag xai ἀγνωσίας ἐπ ἀρετὴν xal Ὑγνῶσιν 
ἐπάνοδον. 

'O θεὸς, év τῷ ἁγίῳ ἡ ὁδός σου’ cic θεὸς µά- 
γας ὡς ὁ θεὸς ἡμῶν; κ. τ. ἐ. Ἠτοι ἐν παντὶ (54) ἁγίῳ - 
ἡ ὁδὺς τοῦ θεοῦ, 7] £v τῷ Χριστῷ ὁ λόγος αὐτοῦ * ὁ 
γὰρ εἰπὼν, « Ἐγώ εἰμι dj 6556, » ἓν τῷ ἁγίῳ ἑστίν. 

Tov αὐτοῦ. "Opa εἰ διὰ τούτων (95) εὑφραίνεται 
ὅτι εἰσὶ μέν τινες θεοὶ, οὐδεὶς δὲ μέγας ὡς 6 Geb 
ἡμῶν, xaX εἰ συγχρήσασθαι εἰς ταῦτα ἔστι τῷ' «Ὢσ- 
περ εἰσὶ θεοὶ πολλοὶ, » x. τ. É. 

Ἐγγώρισας év τοῖς Aaoic τὴν δύναμιν cov, 
x. t. É. Τουτέστι τὸν Χριστόν (56): Χριστὸς γὰρ δύ- 
ναµις xal θεοῦ σοφία. 

Ἐταράχθησαν á6vccot, κ. τ. ἓ. At ἄδυσσο: (31) 
τὰς χαταχθονίους δυνάµεις δηλοῦσιν, αἴτινες ἓν τῇ 
παρουσίᾳ τοῦ Χριστοῦ ἐταράχθησαν. 

durh τῆς βρογτῆς σου ἐν τροχῷ, x. τ. ἓ. 
τροχὸς (38) ἡ τὸν αἰῶνα σηµαίνει τοῦτον, ἢ τὸν κόσ- 
pov τὸν αἰσθητὸν, f| τὴν καθαρὰν xa αἰώνιον φυ- 
Xhv, εἴπερ ἡ χαχία παρὰ γωνίαν παρεδρεύει. 

Ἔφαναν al ἀστραπαί cov τῇ οἰκουμέν]ῃ, x. τ. É. 


p Πρώτη μὲν (39) ἡ βροντὴ τῆς ἀστραπῆς, ἡ δ ἀστρα- 


πὴ ὁρᾶται πρώτη. 

'Ev τῇ θαλάσσῃ ἡ ὁδός cov, καὶ αἱ τρἰδοι σου 
ἐν ὕδασι πο.1.1οῖς, xal τὰ .ἴχνη σου οὐ γγωσθή- 
σεζαι, X. τ. E. ᾽Ανωτέρω εἴρηται (40): « 'O θεὸς, ἓν 
τῷ ἁγίῳ fj ὁδός σου. » 'H μὲν ὁδὺς τοῦ Osou Ey θα- 


9 [ Cor. vin, 5. 


secumndo. 

(355) "Opa εἰ διὰ τούτων, eic. Ex eodem. 

(56) Τονυτέστι τὸν Χριστόν, etc. Ex codice Cois- 
liniano primo. 

(57) Ai ἄθυσσοι, etc, Ex eodem. 

(38) 'ο tpoxóc, ete. Ex eodem. 

ma Πρώτη μέν, etc. E codice Coisliniano secun. 


10:0 Ἁγωτέρω εἵρηται, etc, Ex eodem, 
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λάσση Υέγονεν Ἐρυθρᾶ, αἱ δὲ τρίδοι αὐτοῦ £v ὕδασι A multis, in Jordane, tempore Jesu οἱ Elize. Quin et 


πολλαῖς, ἐπὶ τοῦ Ἰορδάνου, ἐπὶ Ἰησοῦ xai Ἠλίου. 
᾽λλλὰ xal «ἀνεξιχνίαστοι αἱ ὁδοὶ αὐτοῦ. » Διὸ « καὶ 
τὰ ἴχνη αὐτοῦ οὗ γνωσθήσεται» ὁδεύοντος iv θα- 
λάσσῃ, καὶ τρίδους &v ὕδασι πολλοῖς ἔχοντως, Ev ote 
ὡδήγησε τὸν λαὸν αὐτοῦ διὰ θαλάσσης Ἐρυθρᾶς. 


ΨΑΛΜΟΣ 07’ (41). 

Καὶ τὰς ἐντολὰς αὐτοῦ ἐκζητήσωσι, x. τ. b. 
Οἱ τὰς ἐντολὰς ἐχζητοῦντες τοῦ Θεοῦ οὐ Ὑίνονται 
Ψεχτοὶ, ὡς ol πατέρες αὐτῶν. 

Ἑστράφησαν ἐν ἡμέρᾳ πο-Λέμου, κ. t. ἓ. Οὗτος 
νῶτα δίδωσι τοῖς ἐχθροῖς, ^ μὴ φυλάσσων τὸν νόµον 
τοῦ θεοῦ. 

Καὶ προσέθεγτο ἔτι τοῦ ἁμαρτάνει αὐτῷ, x. 


« investigabiles vix ejus. » Quapropter « et vestigia 
ejus non cognoscentur» in mari ambulantis, et 
semitas in aquis multis habentis, in quibus deduxit 
populum suum per mare Rubrum. 


PSALMUS LXX VII. 

VERS. 7. Ei mandata ejus exquirant, eic. Qui 
mandata Dei exquirunt, ii non sunt reprehensioui 
obnoxii, sicut patres eorum. 

VERS. 9. Conversi sunt in die belli, etc. lle terga 
dat hostibus, qui legem Dei non custodit. 


VEns. 17. Et apposuerunt adhuc peccare ei , etc. 


t. E. Ὡς χαλεπὺν τὸ μετὰ τὴν γνῶσιν ἁμαρτάνειν | B Quam triste est semel illuminatos peccare! 


Mi δυγήσεται ὁ θεὸς ἑτοιμάσαι τράπεζαν ἐν 
ἐρήμῳ; κ. τ. b. Ἔρημον οὖσαν τὸ πρότερον τὴν 
ψυχἠν Ματθαίου τοῦ τελώνου ὁ Σωτὴρ ἡμῶν πεποίηκε 
τράπεξαν τρέφουσαν διὰ τοῦ Εὐαγγελίου τὰς φυχὰς 
τῶν ἀνθρώπων. 

Καὶ zvp ἀνήφθη ἐν Ἰακὼό, καὶ óprh ἀνέδη 
ἐπὶ τὸν Ἱσραή., x. τ. ἓ. Πῦρ μὲν ἀνάπτεται ἐπὶ 
τὸν πραχτιχὸν, ópyh δὲ ἀναδαίνει ἐπὶ τὸν θεωρη- 
τιχόν. 

Καὶ θύρας οὐρανοῦ ἀνέφξεγν, x. τ. £. θύρας οὐ- 
ρανοῦ λέγει φύσεις λογικὰς πρὸς διδασχαλίαν πνεν- 
ματιχὴν χινηθείσας. 

Ἄρτον ἀγγέ-ων ἔφαγεν ἄνθρωπος, x. τ. ἑ. Ὁ 
Σιυτήρ φησιν’ « Ἐγώ εἰμι 6 ἄρτος ὁ ἐκ τοῦ οὐ ρανοῦ 
καταθάς. » Τοῦτον οὖν τὸν. ἄρτον Ἠσθιον μὲν πρό- 
τερον ἄγγελοι, νυνὶ δὲ καὶ ἄνθρωποι. Τὸ « ἐσθίειν » 
ἐνταῦθα τὸ «€ γινώσχειν » σηµαίνει. Τοῦτο γὰρ ἑσ- 
θίει voug ὃ xaX γινώσχει, καὶ τοῦτο οὐχ ἑἐσθίει ὃ οὐ 
γινώσχει. 

Καὶ ἔδρεξεν ἐπ᾽ αὐτοὺς ὡσεὶ χοῦν σάρκας, x. 
«. É. Την ὀρτνγομήτραν σάρχας ὠνόμασεν. 

Καὶ ἐμνήσθη, ὅτι σἁἀρξ εἰσι, x. τ. E. ᾽Αντὶ τοῦ 
σαρχιχοί. 

᾿ΕξαπέστειΊεν εἲς αὐτοὺς χυνόμνιαν, καὶ 
κατέφαγε» αὐτοὺς, x. τ. b. Οἱ 'E6paiot λέγουσι 
χυνόμνιαν θηρία διάφορα xaX ἀναμεμιγμένα, 

'Azapylhv παντὸς πόνου αὐτῶν ἐν τοις σκη- 
νώµασι Χὰμ, x. τ. £. Οὕτως ἐχείνους παιδεύσας, ἐπὶ 


γεβο. 19. Nunquid poterit Deus parare mensam 
in deserto ? eic. Desertam prius animam Matha'i 
publicani Salvator noster mensam fecit 771 quz 
per Evangelium hominum animas nutrit. 


Vens. 2l. Et ignis accensus est in Jacob, et ira 
ascendit in Israel, eic. Ignis accenditur in viro 
operoso, ira autem ascendit super virum contein- 
plationi deditum. 

Vrns. 25. E! januas coli aperuit, eic. Jauuas 
cceli vocat. rationabiles naturas qua ad spiritalem 
doctrinam moventur, 

Vkns. 95. Panem angelorum manducavit homo, 
elc. Salvator ait δν, « Ego sum panis qui de coelo 
descendi. » Hunc ergo panem prius quidem augeli 
comedebant, nunc vero etiam homines comedunt. 
« Comedere» autem Loc loco signilicat « cogno- 
Scere. » [llud enim comedit mens quod cognoscit, 
et illud non comedit quod nou cognoscit. 

Vgns. 31. Et pluit super eos sicut pulverem car- 
nes, etc. Coturnicum matricem carnes vocavit. 

Vgns. 99. Et recordatus est quia caro sunt, etc. 
ld est carnales. 

Vens. 45. Misit in eos cynomyian, et comedit eos, 
etc. Hebraei cynomyian vocant. animalia diversa et 
mista. 

VERS. 51. Primitias omnis laboris eorum in ta- 
bernaculis Cham, etc. Cum sic. jllos instituisset, in 


τὴν ἔρημον ἤγαγε τὸν οἰκεῖον λαὸν, ποιμένα μιμού- D desertum. duxit proprium populum, pastorem qui 


µενος τῆς ποίµνης Ἠγούμενον. 

Καὶ εἰσήγαγεν αὐτοὺς εἰς ὄρος ἁγιάσματος 
αὐτοῦ, x. τ. k. Ὄρος ἁγιάσματός ἐστιν ἡ γνῶσις τοῦ 
θεοῦ. 

Καὶ ἑσχήνωσεν àx τοῖς οκηνγὠώμασι αὐτῶν 
τὰς φυ.ὰς τοῦ Ἱσραή.ὶ, x. τ. £. « Ἐνοικχήσω γὰρ, 
φησὶν, £v αὐτοῖς καν ἑμπεριπατήσω. » 

Καὶ ἐπείρασαν καὶ παρεπίκραναν τὸν θεὸν εὐν' 
ὕνψιστον, x. *. b. 'Αμαρτάνουσα duyh παραπι- 
χραΐνει γνῶσιν' ἡ δὲ χατορθοῦσα Ὑλυχαίνει αὖ- 
τὴν. 

^" Joan. vi, 514... "5 Il Cor. vi, 10. 

(41) Ab hoc psalino Lxxvn usque ad finem psal- 


mi cxixz, omnia scholia Graeca vel e codice Coisli- ΄ 


gregem regii, imitatus. 

VEns. 54. Et induxit eos in montem sanctificatio- 
mis sum, etc. Mons sanctificationis esL coguitio 
Dei. 

Vgns. 55. Et habitare [ccit in tabernaculis eorum 
tribus Israel, etc. « Inhabitabo euim, inquit 55, fu 
eis et inambulabo. » 

γεμς. 56. Et tentacerunt. et exacerbaverunt Deum 
excelsum, etc. Anima peccans exacerbat cogniiic- 
nem, recte autem faciens dulcem eam reddit. 


niano primo, vel e schedis Grabii deprompta sunt. 
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Vegs. 2. Deus, judicium (uum regi da, et justitiam A 


tuam f(ilio regis, elc. Rex Christus, rcgis Dei Filius. 
Quapropter ipse regnat, donec omnes inimici sub- 
jiciantur ei. Deinde tradet regnum Deo et Patri. 


Ipip. Judicare populum tuum in justitia εἰ paupe- 
res luos in judicio, etc. Non omnes pauperes Dei 
suni, sed qui propterea quod Jesu assistunt, ab 
ipso beati przdicantur. 

VERs. 3. Suscipiant montes paeem, etc. « Beati 
enim pacifici **. » 

VEns. 4. Judicabit pauperes populi, e! salvos fa- 
εἰεί filios pauperum, eil humiliabit calumnialtorem, eic. 
Si fidelis nou judicatur, forte qui dives est in om- 


EX ORIGENE 
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Ὁ θεὸς, τὸ χρῖμά cov τῷ βασιαεῖ δὸς, xal etr 
δικαιοσύνη» cov τῷ vip τοῦ βασιἀέως, x. τ. b. 
Βασιλεὺς Χριστὸς (56), βασιλέως θεοῦ Υἱός * διὸ δὴ 
αὐτὸς βασιλεύει, ἕως πάντες οἱ ἐχθροὶ ὑποταγῶσιν 
αὐτῷ. Εἶτα παραδώσει τὴν βασιλείαν τῷ Θεῷ xat 
Πατρἰ. 

Κρίνειν τὸν Aaóv σου ἐν δικαιοσύνῃ xal τοὺς 
πτωχούς σου ἑν χρίσει, x. τ. E. Uó πάντες (51) οἱ 
πτωχοὶ τοῦ θεοῦ εἰσιν, ἀλλ οἱ διὰ τὸ παρεῖναι τῷ 
Ἰησοῦ µαχαριζόµενοι ὑπ αὐτοῦ. 

Ἀγα.ἰαθέτω τὰ ὄρη εἱρήν ην, x. 5. £. «Μαχάριοι 
γὰρ (58) οἱ εἱρηνοποιοί. » 

Κρινεῖ τοὺς πτωχοὺς τοῦ «αοῦ, καὶ σώσει τοὺς 
υἱοὺς τῶν πενήτω», καὶ ταπειγώσει συκοφάν- 
την, x. τ. &, ELÓó πιστεύων (59) οὐ χρίνεται, μή ποτε 


ni sermone οἱ scientia, qui dives est. in operibus Ὦ ὁ μὲν ἓν παντὶ πλουτῶν λόγῳ xal γνώσει, xai πλου- 


bonis et thesaurizavit, cujus « propria diviti: re- 
demptio animx ejus sunt **, » non judicatur ; qui 
autem a populo mendicat, judicatur, cum nec fide 
su3 ita profecerit, ut obtinuerit illud : « Qui credit 
in me, non judicatur **; » neque ita tamen cecide- 
rit, ut in illis sit de quibus dictum est : « Qui non 
crcdit, jam judieatus est.» lllud autem « qui non 
credit» accipio pro «infideli. » 

Vas. 6. Descendet sicut. pluvia in vellus, εἰ sicut 
siillicidia stillantia super terram, eic. Sicut pluvia 
in gentes, sicut stillicidia in lsraelem. 

VEns. 7. Orietur in diebus ejus justilta et abun- 
daniia pacis donec auferatur lwna, etc. Λο si dicat, 
usque ad censummationem. Sublata enim luna, 
tollitur tempus ; sublato autem tempore, finem ha- 
bebit sensibilis mundus. Potest autem lunam dicere 
eliam adversarjam virtutem, tanquam nocti impe- 
rantem. 

Vegas. 9. Coram illo procident thiopes, et ini- 
mici ejus lerram  lingent. Reges Tharsis et insula, 
etc, His puto indicari discrimen eorum qui ad 
Cliristum accedunt. 

Ejusdem. Tharsis gens cst /Ethiopica. Praeterea 
Tharsis colorem significat byacinthinum, queinad- 
modum apud prophetam scriptum est : «Similitu- 
do corum sicut Tharsis. » Apud Jonam autem 
Tharsis significat Tarsum 4842. civitatem. Saba 
vero urbs est Indiz, e qua venit regina austri ad 
Salomonem. Tharsis interpretatur speculatores , 
specu!atio letitig εἰ gaudii. 

VrEns. 11. Omnes gentes. servient ei, eic. Si ser- 
vient ei omncs gentes, omnino servient etiam illa 
qua bella habent. Quod si ita est, omnis utique 
natura rationabilis serviet Christo. Et hoc est quod 
apud Paulum *' dictum est, quia ei flectetur omne 
genu. 

* Matth. v, 9. * Prov. xii, 8. 
1 (36) BaciAeve Χριστός, etc. Coisliniauus secun- 
us. 


51) O9 πάντες, eic. Idem. 

(58 Μακάριοι γάρ, eic. Codex. Coislinianus pri- 
mus, et scheda Grabij. 

(59) El ó πιστεύων, etc. Codex Coislinianus sc- 
cundus. ) 

(60) 'Qc ὑετὲς µέν, etc. Codex Coislinianus pri- 


** Joan. xiu, 18. 


τῶν ἐν ἔργοις ἀγαθοῖς xai θησαυρίσας, « οὗ λύτρον 
ἀστὶ τῆς ψυχῆς ὁ ἴδιος πλοῦτος, » οὐ. χρίνεται ᾿ ὁ δὲ 
πτωχεύων τὸ ἀπὸ τοῦ λαοῦ κρίνεται’ οὔτε χατορθώ- 
σας ἐπὶ τοσοῦτον τὴν πίστιν, ὡς τυχεῖν τοῦ, « "Ott ὁ 
πιστεύων εἰς ἐμὲ οὐ κρίνεται’ » οὔτε ὡς ἀποπεσὼν, 
ὡς ἐν ἐχείνοις εἶναι περὶ ὧν εἴρηται΄« Ὁμὴ πιστεύω 
ἤδη χέχριται.» Αχούω δὲ τοῦ «6 μὴ πιστεύων, » 
ἀντὶ τοῦ, «ὁ ἀπιστῶν. ) 

Καταδήσεται ὡς ὑεεὸς ἐπὶ πόκον, xal «csl 
σταγὼν ἡ στάζουσα ἐπὶ τὴν γη», x. τ. E. Ὡς ὑετὸς 
μὲν (00) ἐπὶ τὰ ἔθνη, ὡς σταγόνες ἐπὶ τὸν Ἱσραίλ. 

Ἀγατελεῖ ἐν ταῖς ἡμέραις αὐτοῦ δικαιοσύνη 
καὶ xAn0oc εἰρήνης ἕως οὗ ἀνταναιρεθῇ ἡ σε- 
λήνη, x. τ. E. ᾽Αντὶ τοῦ (61), μέχρι τῆς σνντελείας. 
Σελήνης γὰρ ἀναιρουμένης, ἀναιρεῖται χρόνος * χρό- 
vou δὰ ἀναιρεθέντος, τέλος Έξει ὁ αἰσθητὸς χόσµος. 
Δύναται δὲ σελήνην λέγειν καὶ τὴν ἀντιχειμένην 
δύναμιν, ὡς ἄρχουσαν τῆς νυχτός. 

Ἐνώπιρν' αὐτοῦ προσπεσοῦνται ΑΛἰθίοπες, καὶ 
αἱ ἐχθροὶ αὐτοῦ χοῦν «είξουσι. Βασιλεῖς Θαρ- 
clc καὶ αἱ νγῆσοι, κ. τ. E, Διαφορὰν (03) οἶμαι δη- 
λοῦσθαι ἓν γούτοις τῶν τῷ Χριστῷ προσιόντων. 

Τοῦ αὐτοῦ. Θαρσεῖς ἔθνος (05) Αἰθιοπιχόν ἐστιν. 
"Ext τὺ Θαρσεῖς σηµαίνει τὸ χρῶμα τὸ ὑαχίνθινονν 
ὡς παρὰ τῷ προφήτη ἔχομεν' « Ὁμοίωμα αὐτῶν ὡς 
Θαρσεῖς.» Σημαίνει δὲ παρὰ τῷ Ἰωνᾷ xai Ταρσὸν 
τὴν πὀλιν. Σαθὰ δὲ πόλις τῆς Ἰνδίας, ἀφ᾽ ἃς ἆλθεν d 
βασίλισσα νότου πρὸς Σαλομῶντα. θαρσεῖς δὲ ἑρμη- 


D νεύεται κατάσχοποι, κατασχοπὴ εὐωροσύγης xal 


χαρᾶς. 

Πάντα «à ἔθνη δου.εύσουσιο αὐτῷ, x. τ. E. 
Ei δουλεύσοναιν (64) αὐτῷ πάντα τὰ ἔθνη, δουλεύσουσι 
πάντως χαὶ τὰ τοὺς πολέμους ἔχοντα. Ei δὲ τοῦτο, 
πᾶσα ἄρα φύσις λογιχὴ δ2υλεύσει τῷ Χριστῷ' xai 
τοῦτό ἐστι τὸ παρὰ τῷ Παύλῳ εἱρημένον, ὅτι αὐτῷ 
χάµψφει πᾶν γὀνυ. 

” Philip. 11, 10. 
mus, οἱ scheda Grabii. 

ID Ἀγτὶ τοῦ, etc. ldem codex et sched: Gra- 
ii. 
(62) Διαφοράν, etc. Coislinianus secundus. 
(G4 Θαρσεὶς ἕθνος, etc. Coislinianus primus. 

64) Ei δου.Ιεὐύσουσιν, εἰς. Codex Coislinianus 
secundus, εἰ scheda Grabii. 
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Καὶ ζήσεται, καὶ δοθήσεται αὑτῷ ἐκ τοῦ ypv- Α — Yrns. 15. Et vivel, et dabitur οἱ de auro ArqLia., 


cíov τῆς Ἀραδίας, x. τ. &. Ζῇ Χριστὸς (65) ἓν τοῖς 
δεχοµένοις αὐτόν « Zi» γὰρ, φησὶν, «οὐχέτι ἐγώ' Cif 
δὲ ἓν ἐμοὶ Χριστός.» Ἕτερος δέ φησι περὶ Σολομῶν- 
τος ὅτι xai "Αραθες xal οἱ προσεχεῖς ἐπιχώριοι φόρον 
αὐτῷ τελοῦσιν. 

Καὶ προσεύξονται περὶ αὐτοῦ διαπαντός' 0Anx 
τὴν ἡμέραν εὐογήσουσιγ αὐτὸν, x. τ. E. Λέγον- 
τες (66): « Tbv ἄρτον ἡμῶν τὸν ἀπιούσιον δὸς ἡμῖν 
τὸ καθ’ ἡμέραν.» 

Tov αὐτοῦ. Μαθόντες (67) οἱ ἅγιοι, ὡς οὐδεὶς τῶν 
γεννητῶν λυτρώσεται τοὺς ἀνθρώπους ix τῆς χατε- 
χούσης χαχοπραγίας, περὶ τοῦ δυναµένου ῥύσασθαι 
Ex χειρὸς δυνάστου συνεχῶς εὐχὴν τῷ Πατρὶ ἀνέ- 
πεµπον. 


etc. Vivit. Christus in illis qui ipsum recipiunt, 
c Vivo enim, inquit, jam non cgo; vivit vero in me 
Christus?*. » Alius autem de Salomone dicit fore 
ul el Arabes et adjacentes incolz tributa ei solvant. 


Ipip.. Et orabunt de ipso. semper : tota die benedi- 
cent ei, clc. Dicentes: « Panem nostrum quotidia- 
num da nobis hodie ?*. » 


Ejusdem. Cum didicissent sancti a nemine mor- 
lalium liberari posse homines a malis suis actibus, 
de illo qui liberare poterat e manu potentis, assi- 
duas preces Patri offerebant. 


᾿ὙΥπεραρθήσεται ὑπὲρ τὺν Λίδανον ὁ καρπὸς B  Vens. 16. Supereziolletur super Libanum fructus 


αὐτοῦ, x. τ. E. Λίδανον λέγει (68) πολλαχοῦ τὸ ὄρος 
xaX τὸν ναὸν, xal τοὺς υἱοὺς Ἰσραήλ. 

Τοῦ αὐτοῦ. Καρπὸς Χριστοῦ (09) τὰ πιστεύσαντα 
ἔθνη καὶ ὑψωθέντα ἐπὶ θεοσεδείᾳ ὑπὲρ τὸν Ἱσραὴλ, 
ὃν τροπικῶς Λίδανον καλεῖ. 

Πάντα τὰ ἔθνη μαχαριοῦσιν αὐτὸν, κ. τ. E. Ὁ 


Παῦλός (70) φησιν’ «Ὁ µαχάριος xaX μόνος ὃν- - 


νάστης.) 


ΨΑΛΜΟΣ 08’, 

Ὡς ἀγαθὸς à Θεὸς τοῦ Ἱσραὴ., τοῖς εὐθέσι 
καρδίᾳ, x. τ. ἓ. Εἰς τὸ ἐφ᾽ ἑαυτῷ (71) πᾶσιν ἀγαθός 
ἐστιν ὁ θεός’ «Στὴρ, Υάρ εἶστι πάντων ἀνθρώ- 
πων, μάλιστα πιστῶν.» Μήποτε δὲ τὸ γεγραμμένον 
ἴσον δύναται τῷ, Θεωρεῖται τοῖς εὐθέσι τῇ καρδίᾳ f 
ἀγαθός ἐστιν ὁ θεός. Πῶς γὰρ οὐγὶ χα) τοῖς χαχῶς 
ἔχουσιν ἀγαθός ἐστιν ὁ ἰατρὸς, οὗ χρῄζουσιν ; 


"Οτι ἐζήλωσα ἐν τοῖς ἀνόμοις, εἰρήνην dpap- 
twv θεωρῶν, κ. v. &. Εἰρήνην νῦν (73) τὴν εὕροιαν 
τοῦ αἰσθητοῦ βίου ὠνόμασεν. 

"Oct οὐκ ἔστιν ἀνάνγευσις ἐν τῷ θανάτῳ αὐτῶν, 
X. 1. &.. ᾿Ανάνευσιν λέγει (15) τὴν µνήµην τοῦ θανά- 
του" ὅθεν ὁ Σύμμαχος, «Ὅτι οὐκ ἐνεθυμοῦντο περὶ 
τοῦ θανάτου ἑαυτῶν, » πεποίηχεν. 

Περιεθάἀοντο ἁδιχίαν καὶ ἀσέδειαν αὐτῶν, κ.τ.ὲ. 
Ἡ μὲν ἁδιχία (74) ἓν τῷ χαχῷ βίῳ θεωρεῖται, ἡ δὲ 
ἀσέθεια ἓν τοῖς ψευδέσι δόγµασι. 

ἘΕξελεύσεται ὡς ἐκ στέατος ἡ ἁδιχία αὐ- 
τῶν, x. v. E. « Ἐξίεσαν ἀπὸ λίπους (15) οἱ ὀφθαλ- 
pot,» χατὰ Σύμμαχον. 

Ἔθεντο slc οὐρανὸν τὸ στόμα αὐτῶν, καὶ ἡ 
γὰῶσσα αὐτῶν διῆάθεν ἐπὶ τῆς γῆς, κ. x. E. Τὸ, 


5 63]. 1, 30. ** Luc. i1, 5. 


(65) Ζῇ Χριστός, etc. Idem codex mss. οἱ sche- 
dz Grabii, 
66) A£vorcec. Coislinianus primus. 
67) Μαθόντες, eic. Coislinianus secundus. 
(68) Λίδανον A£ret, etc. Codex Coislinianus pri- 
mus, ct scheda Grabii. 
| (09) Καρπὲς Χριστοῦ, elc. Coislinianus secun. 
dus. 

(70) Ὁ Παῦ.Ίος, etc. Codex Coislinianus primus 
et sched:ie Grabii. 


ejus, elc. Multis in locis Libanum vocat montem et 
templum, et filios Israel. 

Ejusdem. Fructus Christi gentes sunt qu:e credi- 
derunt, et pietate exaltatze sunt super Israel, quem 
figurate Libanum vocat. 

VrEns. 17. Omnes gentes magnificabunt eum, etc. 
Paulus dicit**: « Beatus et solus potens. » 


PSALMUS LXXII. 

Vrns. 1. Quam bonus Deus Israel his qui recto 
sunt corde, etc. Quantum in se est, omnibus bonus 
est Deus : « Salvator enim est omnium bominum, 
maxime fidelium **, » Vide autem ne quod scriptum 
est eamdem significationem habeat ac si diceret : 
Videtur bis qui recto sunt corde cui bonus est Deus. 
Quomodo enim etiam male habentibus non bonus 
est medicus, quo indigent ? 

Vzns. 9. Quia zelavi super. iniquos, pacem pecca. 
torum videns, etc, Pacem hoc loco prosperum hu- 


jus vitae cursum vocavit. 


VERS. 4. Quia non est respectus in. morte eorum, 
ete. 7 G3 Respectum vocat mortis recordationem. 
Quapropter Symmachus vertit : « Quobiam non co- 
gilabant de morte sua.» 

Vgns. 6. Operti sunt iniquitate et. impietate sua, 
etc. Iniquitas in vita mala, impieias in falsis do- 


D gmatibus conspicitur. 


Vens. 7. Prodibit quasi ex adipe iniquitas eorum, 


etc. Juxta Symmachum : « Exierunt a pinguediue 


oculi. » 
VERS. 9. Posuerunt. in celum ο suum, ei lingua 
eorum transivit in terra, etc. « Posuerunt , » pro, 


* [ Tim. vi, 15. οἱ I Tim. iv, 10. 


(11) Εἰς τὸ àg' ἑαυτῷ, ctc. Codex Coislinianus 
secundus. . 
(12) Εἱρήνην viv, etc. Coislinianus primus, εἰ 
scheda Grabii. 
(15) Ἀνάνευσιν «έχει, ete. Idem codex et sche- 
da Grabii. 
(14) 'H μὲν ἁδιχία, ete. Idem codex et. schede 
Grabii. 
(15) Ἐξίεσαν ἀπὸ JAizove, etc. Codex Coisli- 
nianus aecundus. 
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« constituerant, » inquit, ut Deum quidem blasphe- A « "Εθεντο (76), » àv «00, « "ExaEav, » qno*, βλασφη- 


marent, homines vero injuria atlicerent. 

Vgns. 11. Et dixerunt : Quomodo scit Deus, et si 
es! scientia in Excelso ? eic. lllud, « Si. est scientia 
in Excelso, » idem est ac si diceretur, Si cognoscit 
Dominus ac res humanas videt. 

Vgns. 13. Et dixi : Ergo sine causa justificati cor 
meum, et laci inter innocentes manus meas, etc. Ac 
sj dicat, purus factus sum. 


Ejusdem. Talia etiam in Malachia scripta sunt : 
« Dixistis : Vanus est qui servit Deo, et quod emo- 
lumentum quia custodivimus praecepta ejus *9? » 
il^ locuti sunt qui timent Dominum, unusquisque 
ad proximum suum. 

Vgns. 16. Existimabam ut cognoscerem hoc, labor 
est ante me, etc. Labor est cognoscere qux sit ra- 
tio Providentia. 

VEns. 17. Douec intrem. in sanctuarium Dei, et 
intelligam in novissimis eorum, etc. Cum ingressi 
fuerimus in sanctuarium Dei, tunc. qus sit Provi- 
dentice ratio cogaoscemus. 

Vgns. 20. Domine, in civitate tua imaginem ipso- 
rum ad nihilum rediges, etc. Imago peccatoris est 
vetus bomo qui corrumpitur secundum desideria 
erroris : quem sui ipsius cognitione ad nihilum 
redigit. 

VegRS. 21. Quia inflammatum est cor. meum, el 
fenes mei commutati sunt, elc. Cor mentem, renes 
autem vocat affectus, unde nascitur concupiscen- 
ta et iia. 

VeRs. 95. Quid enim mihi estin calo, et a te quid 
volui super terram ? etc. Hzc dicant qui coelestibus 
terrena anteporunt. Hic etsi non verbo hoc confite- 
mur, at operibus ostcnaimus. 


VzgRs. 20. Defecit cor meum, et caro mea, etc. 
Videlicet secularibus et humanis actibus. Cum enim 
inde defecerit, id est ab omnibus recesserit, 764 
tunc partem Deum in sxculum habebit. 

VEBRs. 90. Et pars mea Deus in. smculum, εἰς. 
Pars justi est cognitio Dei. 

Vgns. 97. Perdidisti omnes qui fornicantur abs 
te, etc. lile a Deo fornicatur, qui se diemonum cul- 
tui tradidit. 

Vrgns. 98. Mihi autem adhaerere Deo bonum est, 
ponere in Domino spem meam, eic. Simile est illud : 
& Ei adharebis. » Item illud *? : « Qui adhizret Do- 


9 Malaeh. 12, 14... * E Cor. vi, 17. 


(16) Τὸ, E0&v to, eic. Coielinianus primus, et sche- 
d: Grabii. 
| . (71) Τὸ, Ei ἔστι, etc. ldem codex et scheda Gra- 
jii. 

(18) Ἀντὶ cov, ctc. ldem codex et schede Grabii. 


(19) Τοιαῦτα καὶ ἐν τῷ, etc. Coislinianus secu:- 
dus. 


(80) Κόπος ἐστί, etc. Coislinianus primus. 
(81) Όταν sleéAOcgiev, ec. Idem. 
(82) Eixór, etc. dei codex et scheda Grabii. 


μεῖν μὲν 8ebv, ἀνθρώπους δὲ ἀἁδιχεῖν. 

Καὶ εἴπαν' Πῶς ἔ]γγω ὁ θεὸς, xal εἰ ἔστι γνγῶσες 
ἐν τῷ Υψίστῳ, x. τ. &. Τὸ, Εἰ ἔστι (77) γνῶσις Ev 
τῷ Ὑψίστῳ,νἀντὶ τοῦ, El γινώσχει ὁ Κύριος xaX ἔφο- 
ρᾷ τὰ ἀνθρώπινα. 

Καὶ εἶπα” "Apa µαταίως ἐδικαίωσα τὴν χαρδίαν 


µου, xal ἐγιν ἆμην év ἁθώοις τὰς χεῖρἁς µου, x. v. E. 


"Aw τοῦ (78), χαθαρὸς ἐγενόμην. 


Tov αὐτοῦ. Τοιαῦτα (19) χαὶ ἓν τῷ Μαλαχίᾳ « Εἷ- 
πατε, ὅτι µάταιος ὁ δουλεύων θεῷ * xaX cl πλέον, ὅτι 
ἐφυλάξαμεν τὰ φυλάγματα αὐτοῦ» Ταῦτα χατελά- 
λησαν οἱ φοθούμενοι τὸν Κύριον, ἕχαστος πρὸς τὸν 
πλησίον αὐτοῦ. 

Καὶ ὑπέ.αδον τοῦ vvovat τοῦτο, χόπος àcclr 
ἐγαγτίον µου, κ.τ. &. Κόπος ἐστὶ (80) τοῦ γνῶνα: 
τὸν λόγον τὸν περὶ Προνοίας. 

"Εως οὗ εἰσέ.θω εἰς τὸ ἁγιαστήριον τοῦ θεοῦ, 
καὶ συγῶ εἰς τὰ ἔσχατα αὐτῶν, x. τ. E. "Ozav clo- 
έλθωμµεν (81) εἰς τὸ ἁγιαστήριον τοῦ θεοῦ, τὸ τηνι- 
χαῦτα τὸν λόγον τὸν περὶ Ἡρονοίας γνωσόμεθα. 

Κύριε, ἐν τῇ xóls( σου τὴν εἰκόνα αὐτῶν 
ἐξουδεγώσεις, κ. τ. E. Εἰχών (82) ἔστι τοῦ ἁμαρτω- 
λοῦ ὁ παλαιὸς ἄνθρωπος ὁ φθειρόµενος χατὰ τὰς 
ἐπιθυμίας τῆς ἁπάτης ὃν ἐξουδενεῖ διὰ τῆς αὑτοῦ 
γνώσεως. 

"Ort ἐξεχαύθη ἡ καρδία µου, καὶ οἱ vezpol µου 
ἠ.1λοιώθησαν, x. τ. £. Καρδίαν μὲν λέγει (85) τὸ 
διανοητικὸν, νεφροὺς δὲ τὸ παθητιχὸν, ἀφ' οὗ τίκτε- 


C ται τό τε ἐπιθυμητιχὸν xal τὸ θυµιχόν. 


Τί γάρ µοι ὑπάρχει ἐν τῷ οὐρανῷ, καὶ παρά 
cov τἰ ἐθέ.ησα ἐπὶ τῆς γῆς, x. τ. ἓ. Ol τῶν ἔπου- 
pavlov (84) προτιμῶντες τὰ ἐπίγεια τοῦτο λεγέτω- 
σαν ἐνταῦθα γὰρ, el xoi μὴ τῷ λόγῳ τοῦτο ὅμολο- 
γοῦμεν, ἀλλὰ γοῦν διὰ τῶν ἔργων τοῦτο δειχνύοµεν. 

ἘΕξέ.ιπεν ἡ χαρδίαµου καὶ ἡ σάρξ pov, x. v. E. 
Απὸ τῶν βιωτιχῶν (85) δηλαδὴ xaX ἀνθρωπίνων τπρά- 
ξεων * ὅταν γὰρ ἐχεῖθεν ἐχλίπῃ, τουτέστιν ἁπάντων 
ἀναχωρήση, τότε µερίδα τὸν θεὸν εἰς τὸν αἰῶνα ἕξει. 

Καὶ ἡ µερίς µου à θεὸς εἰς τὸν αἰῶνα, x. τ. &. 
Μερὶς τοῦ (86) δικαίου ἐστὶν fj γνῶσις ἡ τοῦ θεοῦ. 

᾿Εξωλόθρευσας πάντα τὸν ποργεύονγτα ἁπὸ 
σοῦ, κ. τ. ἑ. Οὗτος πορνεύει (87) ἀπὸ θεοῦ, ὁ ἔπι- 
δεδωχὼς ἑαυτὸν τῇ τῶν δαιμόνων λατρείᾳ. 

'Epol δὲ τὸ προσχο.11ᾶἄσθδαι τῷ θεῷ ἀγαθόν ἐστι, 
τἰθεσθαι ἐν τῷ Κυρίῳ τὴν ἑλπίδα µου, κ. c. E. 
"Ὅμοιον τό (88). « Tip αὐτῷ κολληθήσῃη,» χαὶ τὸ, 


(85) Καρδίαν μὲν «λέγει, εἰο. dein. codex εἰ 
sched: Grabii. 


(84) Οἱ τῶν ἑπουρανίων, eic. idem codex et 
scheda Grabii. 

(85) Ἀπὸ τῶν βιωτικῶν, etc, Codex. Coisli- 
nianus secundus. 

(86) Μερὶς cov, ctc. Codex Coislinianus primus, 
et scled» Grabii. 

(87) Οὗτος πορνεύει, etc. Idem. 

(88) Ὅμοιο» τό, etc. Codex Coislinianus secundus. 
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« Ὁ χολλώµενος τῷ Κυρίῳ ἓν πνεῦμά ἐστιν. ν "Apa A mino, unus spiritus est. » Ilinc etiam simul uisci- 


δὲ xal µανθάνοµεν διὰ τούτων τὴν τοῦ ἀγαθοῦ Θεοῦ 
οὐσίαν. 


ΨλΛΛΜΟΣ OT. 

"Iva τί, ὁ θεὸς, ἁπώσω εἰς τέ.Ίος, x. τ. b. Ὡς 
πρὸς τὸ ῥητὸν (89) ταῦτά φασιν οἱ ἐν τῇ αἰχμαλω- 
σίᾳ. ᾽Απωθεῖται δὲ οὓς ἀπωθεῖται Κύριος χατὰ τὸ 
πλῆθος τῶν ἀσεθειῶν αὐτῶν ' xal τινας ἁπωθεῖται, 
ὡς γέγραπται, ἕως σφόδρα. οὓς δὲ «εἰς τέλος» xal 
τὰ ἔσχατα. 


Ὡργίσθη ὁ θυµός σου ἐπὶ πρόδατα νομῆς 
σου, κ. τ. b. Τὸ, « Ἑἰσελεύσεται (90), χαὶ ἐξελεύσε- 
ται, xai νομὴν εὑρήσει, » τούτῳ χρήσιµον. 

Μνήσθητι τῆς συναγωγῆς σου fic ἐχτήσω ác 
ἀρχῆς, x. τ. b. Ζητήσεις ἀἁπὺ ποίας (91) ἀρχΏς ἑχιή- 
σατο τὴν συναγωγὴν ἑαυτοῦ ὁ θεὸς, καὶ τὸ πότἜ- 
pov προγνώσει, 3| ἄλλως. Τὸ, «tva xL» πρὸς θεὺν λε- 
γόμενον πευστικῶς, αἰτητιχόν ἐστιν ἀποχρίσεως δι- 
δασχούσης τὴν αἰτίαν τῆς ἁπώσεως xal τῆς ὀργῆς' 
τὸ δὲ, «ώργίσθης ἐπὶ πρόθατα,» διὰ ἱλασμὸν τοῦ 
ὁργιζομένου λέγεται. τοῖς γὰρ ὡς πρόθατα ἀνοήτοις 
συγγνώµην ἐπὶ τοῖς elg διάνοιαν ἡμαρτημένοις αἰτεῖ. 
᾽λλλὰ xai ἐπιλαθόμενος διὰ τὰ ἁμαρτήματα τῆς 
συναγωγῆς, µνήσθητι αὐτῆς γενομένης ἁπ᾿ ἀρχῆς 
κτήματος. Πῶς δὲ « ἀπ᾿ ἀρχῆς, » οὐχ ἐμφαίνεται, οὐδ' 
ἂν ἐξ Αἰγύπτου νοῆς αὐτὴν χτῆσιν γεγονέναι θεοῦ. 

Ἐ.ἑυτρώσω ῥάδδον κ.Ίηρονομίας cov: ὄρος Eu 
τοῦτο ὃ κατεσκήνωσας ἓν αὐτῷ, x. τ. E. Ζητήσεις 
εἴτε (99) ἐχτήσατο ὁ θεὸς ὄρος Σιών, εἴτε ἑλυτρώ- 
σατο αὐτὸ, πῶς ἀπ᾿ ἀργῆς ἑχτήσατο ἡ ἑλυτρώσατο, 
Ζήτει μυστιχῶς. 

"Oca ἐπογηρεύσατο ὁ àx0póc ἓν τῷ ἁγίῳ σου, 
xal ἐνεχαυχήσαντο οἱ μισοῦντές σε, ἐν µέσῳ τῆς 
ἑορτῆς σου, x. t. &. Οὐ τόπου (95), ἀλλ’ ἀρετῆς ὁ 
θ:ός. Ἡ δὲ τοῦ τόπου µνήµη διὰ φιλανθρωπίας 
ἑλπίδα' ὥστε τοὺς ἐπιθάντας τοῖς ἀφιερωθεῖσι θεῷ 
χωρίοις ἀμείθεσθαί φησι τοῦτο, ὅτι ὁ λόγος ὁ πονηρὸς 
ἐχθρὸς ἓν τοῖς ἁγίοις ἑἐστί. Καὶ νῦν πονηρεύεται ὁ 
ἐχθρὸς £v τῷ ἁγίῳ, τουτέστιν ἐν τῇ Ἐχχλησίᾳ. Καὶ 
ἐὰν ἐκπέσῃ τις τῶν ἑορτῶν τοῦ θεοῦ, ἐγχαυχῶνται 


mus boni Dei substantiam. 


PSALMUS LXXIII. 

VgRs. 1. Ut quid, Deus, repulisti in finem? eic. 
Quantum ad litteram spectat, Ίο dicunt. qui sunt. 
in captivitate. Repellit autem quos repellit Domi- 
nus secundum multütudinem impietatum eoruin. 
Et quosdain quidem repellit, sicut scriptum est, 
vehementer, quosdam vero « in finem » et usque 
ad novissima. 

Igip. Jratus est furor tuus super oves pascug (ue, 


B etc, Πα 3», « Ingredietur, et egredielur, et pascua 


inveniet, » ad id utile est, 

VERs. 9. Memor esto. congregationis tue quam 
possedisti ab initio, etc. 043568 a quo initio posse- 
dit congregationem suam Deus, an praescientia, an 
aliter. Hlud, « ut quid » ad Deum interrogative di- 
cium, postulat responsum, quo doceatur causa re- 
pulsionis et ire; istud vero, « Iratus es super 
oves, » propter misericordiam irascentis dicitur : 
nam iis qui sicut oves insipientes sunt veniam pro 
insipientiz peccatis petit. Qui congregationis tuz 
oblitus es propter peccata, memor esto illius, qua 
ab initio facta est possessio tua. Quomodo « ab 
initio, » non declaratur : neque si ex /É£gypto co- 
gites ipsam factam esse possessionem Dei. 

Ἱειρ. Redemisti virgam. hucreditatis. (ue : mons 
Sion, in quo habitasti in eo, eic. Sive montem Sion 
possederit Deus, sive redemerit, quxres quomodo 
ab initio possederit vel redemcrit, Quare mystice. 


Vgns. $. Quanta malignatus est. inimicus in sau- 
cto, εἰ gloriati sunt qui oderunt. (e, in medio sole- 
mnitatis tue, etc, Non loci, sed virtutis Deus est. 
Loci autem cominemoratio fit ob spem benignitatis, 
ita ut qui ad loca Deo consecrata ascendunt, re- 
spondeant, inquit, sermonem malum inimicum iu 
sancüis esse. Ei nunc malignatur inimicus in san- 
cto, hoc 7855 est in Ecclesia. Et si quis a sole- 
ninitatibus Dei exciderit, gloriantur qui oderunt 


οἱ μισοῦντες xbv Χριστὸν xaX ἀναιροῦντες αὐτὸν, εἴτε D Christum et interficiunt illum, sive populus, sive 


ὁ λαὺς, εἶτε αἱ ἀντιχείμεναι δυνάµεις. 

Ὡς év δρυμῷ ξύ.λων ἀξίναις ἐξέχον'αν τὰς θύ- 
pac αὐτῆς, x. τ. &. Ταῦτα πάντα (94) πεπλήρωται 
ἐν τῇ τῶν Ἱεροσολύμων ἁλώσει, ὥσπερ Ἰώση- 
mo; ἱστορεῖ καθένα διηγούμενος τῶν mempavpé- 
νων, | 

Ἐγεπύρισαν ἐν zvpl τὸ ἁγιαστήριόν σου εἰς 
tiv Tuv: ἐθεθδήΊωσαν có σκήνωµα τοῦ ὀνόματός 
σευ, X. τ. E. Σχήνωµα τοῦ ὀνόματος (95) τοῦ θεοῦ 
ἐστιν ὁ νοῦς, ὅστις βεθηλοῦται, γἠϊνος ἀντὶ ἔπουρα- 
νίου γενόμενος. 

*! Joan. x, 9. 


(89) Ὡς πρὸς τὸ ῥητόν, etc. E codice Coisliniano 
secundo. 

(90) To, Eicse.levoecai, etc. Ex codem. 

(91) ζητήσεις ἀπὸ xclac, etc. Ex eodem. 

(92) Ζητήσεις εἴτε, etc. Ex eodcin. 


adversaria potestates. 

γεας. 5-6. (Quasi im silta lignorum securibus 
exciderunt januas ejus, etc. [προ omnia impleta sunt 
in Jerosolyma expugnatione, quemadmodum  nar- 
rat Josephus qui singillatim res gestas persequitur. 


VEns. 7. Incenderunt igni sanctuarium tuum. in 
terra; polluerunt. tabernaculum. nominis (ui, eic. 
Tabernaculum nominis Dei est mens, quze poilui- 
tur cum pro coelesti fit terrena. 


(95) Ov τόπου, c1c. Ex codem. 

(94) Ταῦτα πάντα, cic. E, codice Coislin. primo, 
et schedis Grabii. 

(95) Σχήνωμα τοῦ ὀνόματος, εἰς. Ex codem cse 
dice ct schedis Grabii. 
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V£gus. 11. Utquid arertis manum (uam et dexte- A 


ram (uam de medio sinu tuo in. finem? etc. Si ma- 
nus et. dextera Dei inter 5ο differunt, adverto ne 
forte manus faciat quie sunt coutra. hostes. populi, 
dextera vero operetur bona pro populo. Verbi gra. 
tia, nianus erat, quando furorem, οἱ iram, et tri- 
bulationem, immissionem per angelos malos yy - 
ptiis, lHebr:vorum gratia, misit Deus de medio siuu : 
quasi olim de medio sinu. bona dederit Dei mauus, 
postea autem aversa fuerit a bonis de inedio sinu 
accipiendis ct dandis populo. Simul autem quzres 
an duo sint manus οἱ dextera Dei. 


Vgns. 12. Deus autem rex. noster ane sacula, 
operalus est. salutem in medio terre, etc. Quando 
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"Iva τί ἀποστρέφεις τὴν χεῖρά σου xal τὴν δε- 
ξιάν σου ἐκ µέσου τοῦ xóAxov σου slc τέ.ος; 
x. *. ἓ. El διαφέρει fj χεὶρ (96) καὶ fj δεξι τοῦ Θεοῦ, 
ἐφίστημι µήποτε fj μὲν χεῖρ τὰ χατὰ τῶν ἐχθρῶν 
τοῦ λαοῦ ποιεῖ, fj δεξιὰ ὃξ τὰ ὑπὲρ τοῦ λαοῦ ἀγαθά” 
οἷον ἡ χεὶρ, ὅτε θυμὸν xal ὀργὴν χαὶ θλίψιν ἄποστο- 
Any δι᾽ ἀγγέλων πονηρῶν Αἰγυπτίοις ὑπὲρ Ἑδραίων 
ἀπέστειλεν ὁ θεὸς ix μέσου τοῦ χόλπου’ ὡς πάλαι 
μὲν δεδοµένων Ex µέσου τοῦ χόλπου ἀγαθῶν ἀπὸ τῆς 
χειρὸς τοῦ θεοῦ’ ὕστερον δὲ ἁποστραφείσης τῆς θείας 
χειρὸς ἀπὸ τοῦ λαμθάνειν Ex μέσου τοῦ χόλπου ἆάγα- 
θὰ, καὶ διδόναι τῷ λαῷ. "Apa δὲ ζητῇσεις εἰ δύο 
εἰσὶν fj χεὶρ xaY ἡ δεξιὰ τοῦ θεοῦ. 

Ὁ δὲ θεὺς βασιλεὺς ἡμῶν πρὸ aloroc, eiprá- 
caro σωτηρίαν ἐν µέσῳ τῆς γῆς, X. *. E. "Ότε ὁ 


Filius hominis in corde terrae tres dies ac tres no- D Υἱὸς (97) τοῦ ἀνθρώπου ἐποίησεν &v τῇ xapbla τῆς 


cles egit. Fortiassis vero « medium terra » vocat 
centrum illius, qua sphlizrica est. 


Vins. 15. Tu confirmasti in virtute tua mare, tu 
contrivisii capila draconum in aquis, etc. Ut non 
amplius esset contrarius ventus navigantibus di- 
scipulis, et facta eis tranquillitate ad terram per- 
venirent ad quam recedebant. 


Vgns. 17. /Eslatem εἰ ver tu fecisti, eic. Cur 
omisit autumnum et hiemem ? Aiunt igitur zstatem 
quidem autumno, hiemeui autem veri opponi. Ac 
ver quidem generationis, xstas vero tempus est 
perfectionis, 

Vkns. 18. Memor esto hujus, etc. Memor esto hu- 
jus creaturz videlicet. Si propter homines, inquit, 
ercaturam fecisti, auxilium przsta illis propter 
quos creatura facta cst. Vel inemor esto hujus 
congregationis, quam possedisti ab initio. Nam 
etiam ad illud refertur. 


Vgns. 19. Ne tradas. besiiis animam confitentem — 


fibi, etc. Si bestie dicuntur diemonia, in bestiis 
766 utem prxvalet furor, in d:monibus utique 
praevalet furor. Et apud Job *5 dicitur : « Bestise 
agrestes pacificze erunt tibi. » 

γεια. 290. Πεερίεε in testamentum, etc. Memor 
esto promissionum quas Abrahamo fecisti, fore ut 
dares semini ejus terram lacte ac. melle manantem. 


lub. Quia repleti sunt. qui obscurati sunt terrae 
domibus iniquitatum, etc. Obscurata mens repletur 
iniquitatibus, Obscuratio enim iu cognitione, et 
iniquitas in actibus intelligitur. 

VEns. 22. Exsurge, Deus, judica causam tuam. 
Memor esto. improperiorum tuorum, que ab insi- 
piente sunt tola die, etc. « Exsurge, Deus, » usque 


55 40ου v, 25. 


(96) El διαφέρει ἡ χείρ, elc. E codice Coisli- 
niauo secundo. 

s, "Ore ὁ Yióc, eic. Ex eodem. 

98) "Iva µηχέτι, eic. Ex eodem. 

(99) Διὰ t£. zapiixs, etc. Ej codice Coisliniano 
primo. 

(1) Μνήσθητι ταύτης, ctc. E codice Coisliniano 


γῆς τρεῖς ἡμέρας xal τρεῖς νύχτας. Τάχα δὲ « «b µέ- 
σον τῆς γῆς » τὸ χέντρον αὐτῆς λέγει, σφαιροειδοῦς 
οὔσης. 

Eb ἐκραταίωσας ἓν τῇ δυγἀμει σου τὴν θωώ- 
JAaccav, σὺ cvrécpukac τὰς χεφα.ὰς τῶν ὃδρα- 
χόντων ἐπὶ τοῦ ὕδατος, x. *. E. "Iva. µηχέτι (98) 
ἑναντίος T] ὁ ἄνεμος τοῖς πλέουσι μαθηταῖς, καὶ Υε- 
νοµένης αὐτοῖς Ὑαλήνης Ὑένωνται εἰς τὴν mv εἷς 
ἣν onov. 

θέρος καὶ ἔαρ σὺ ἐποίησας, κ. τ. E. Διὰ «t 
παρΏχε (99) τὸ µετόπωρον χαὶ τὸν χειμῶνα; ast 
τοίνυν ἀντιχεῖαθαι τὸ μὲν θέρος τῷ μετοπώρῳ, τὸν 
δὲ χειμῶνα τῷ ἔαρι’ xa τὸ μὲν ἔαρ ἐστὶ χαιρὸς ve- 
νέσεως, τὸ δὲ θέρος χκαιρὸς τελειώσεως. 

Μνήἠσθητι ταύτης, x. τ. &. Μνήσθητι ταύτης (1) 
τῆς χτἰίσεως δηλονότι. El διὰ τοὺς ἀνθρώπους, qnot, 
τὴν χτίσιν πεποίηχας, παράσχου τὴν ἐπιχουρίαν αὖ 
τοῖς, δι οὓς ἡ χτίσις γεγένηται' f) χαὶ οὕτως ταύτης 
τῆς συναγωγῆς ἧς ἐχτήσω ἀπ ἀρχῆς ' xai πρὸς 
ἐκεῖνο γὰρ ἀποδίδοται. 

M) παραδῷς τοῖς θηρίοις νψυχὴν ἑξομο.ῖογου- 
µένην coc, x. τ. E. El θηρία (3) λέγεται τὰ 6at- 
µόνια, £v δὲ τοῖς θηρίοις ἐπιχρατεῖ 6 θυμὸς, &v τοῖς 
δαίµοσιν ἄρα ἐπιχρατεῖ ὁ θυμός. Καὶ Ev τῷ Ἰὼδ λέ- 
γει « θῆρες ἄγριοι εἰρηνεύσουσί σοι. » 

Ἑπίδλεγψον slc «nv διαθήχκην cov, x. τ. E. 
Μνήσθητι τῶν (3) ἐπαγγελιῶν σου, ὧν ἐπηγγείλω τῷ 
Αδραὰμ, δοῦναι τῷ σπἐρµατι αὐτοῦ γῆν ῥέουσαν 


p Υάλα xai μέλι. 


Ότι ἐπ ηρώθησαν οἱ ἑσχοτισμένοι τῆς γῆς 
οἴκων ἀνομιῶν, x. τ. b. Ἑσκοτισμένος νοῦς (4) 
πληροῦται ἀνομιῶν' σχότος γὰρ περὶ Υνῶσιν, xat ἀνο- 
µία περὶ πρᾶξιν νοεῖται. 

Ἁγάστα, ὁ θεὸς, δίχασον τὴν δίχην cov: µνή- 
σθητι τῶν ὀνειδισμῶν σου τῶν ὑπὸ ἄφρονος 
ὅΊην τὴν ἡμέραν, x. τ. £. « Ανάστα, ὁ θεὸς (5). 


secun do, 

(2) El θηρία, εἰς. E codice Coisliniano primo. 

9) Μνήσθητι τῶν, cic. Ex eodein. 

ü Ἐσκοτισμένος vovc, εἰς. Ex eodem. 

(95) Ἀνάστα, ὁ θεός, etc. E. codice Coisliniano 
sccuudo. 
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ἀλλὰ « τὴν δίχην σου. » Ἐγὼ μὲν γὰρ, qnot, ἑνδί- 
χως ὑπομένω ταῦτα” ἐχεῖνοι δὲ πολλὰς ἑτόλμησαν 
χατὰ σοῦ βλασφημίας. Elg τὴν τῶν ἁπατησάντων 
τὸν λαὸν τιµωρίαν διανίστησι τὸν Θεόν. Ἡ xat οὔ- 
τως Μνήσθητι τῆς συνθήχης σου αὐτοῖς διὰ τοῦ 
Χριστοῦ δεδωρηµένης. El γὰρ xai τὰ μάλιστα γεγό- 
νασί τινες ἑσχοτισμένοι τὴν διάνοιαν, καὶ οἴχων ἀνο- 
μιῶν πεπληρωμένοι οἱ μὴ καταδεξάµενοι τὺν Ἆρι- 
στόν σου, ἀλλὰ σύ γε ὡς θεὺς τῶν σῶν πτωχῶν μὴ 
ἀποστραφῆς τὰς ἰχεσίας. Ἐπειδὴῃ οὐχ ἡμεῖς ἡδιχή- 
µεθα, ἀλλὰ σὺ, (σὲ γὰρ ὠνείδισεν 6 ἐχθρὸς, xaX λαὺς 
ἄφρων παρώξυνε") τούτου χάριν «ἀνάστηθι xaX δί- 
χασον thv δίχην σου. » 


μάζει. 


ΨΛΛΜΟΣ OA. 

Εἰς τὸ τἐ.ος, μὴ διαφθείρῃς, yaAguóc ᾠδῆς τῷ 
Ἀσὰάφ, x. t. b. Γέγραπται ἓν τῇ πρώτη (7) τῶν Ba- 
σιλειῶν' « Kal εἶπε Δαυῖδ πρὸς ᾿Αδεσαῖ' Mt) διαφθεί- 
pns αὐτὸν, » δηλονότι τὸν Σαούλ’ ἅπερ ὅρα εἰ χρή- 
σιµά ἐστι πρὸς τὴν ἐπιγραφήν. 

Ἐξομο.ογησόμεθά σοι, ὁ θεὺς, ἐξομο.ογησό- 
µεθα, καὶ ἐπικα.εσόμεθα τὸ ὄνομά cov, x. τ. É. 
Ἡ ἐν Χριστῷ (8). Ἐκκλησία τοὺς δύο στίχους λέχει. 

Αιηγήσοµαι πάντα εὰ θαυμάσιά cov. Ὅταν 
JAd6w καιρὸν, x. τ. £. Ὁ Σύμμαχος (9) « Ὅταν 
λάδω τὴν συναγωγήἠν. » Όταν, φησὶν, ἐπανέλθωμεν», 
χαὶ εἰς τὸν ἱερόν σου συναθροισθῶμεν ναὺν, τότε σε 
ἑννόμως ὑμνήσομεν' xal τὰς σὰς εὑερχεαίας τοὺς 


ἀγνοοῦντας διδάξοµεν᾽ ἐχεῖνος γὰρ ἡμῖν 6 καιρὸς C 


τοῦτο ποιεῖν ἐπιτρέψει. Οὕτως & ἐχρῆν τοὺς ἓν Ba6v- 
λῶνι δορναλώτους διδάξας, ὑποδείχνυσι τὸν Θεὸν πρὸς 
τὰς γεγενηµένας ἐπαγγελίας ἀποκρουόμενον xal λέ- 
γοντα. «€ Ἐγὼ εὐθύτητας χρινῶ. » "Opa τοίνυν ci μὴ 
διὰ τούτων ὁ Σωτὴρτὰς οἰχείας ἐνερχείας διδάσχει, τὴν 
τοῦ Πατρὸς διεξιὼν θεολογίαν. Φησὶ γοῦν' « Διηγήσομαι 
τὰ θαυμάσιά σου, ὁ θεὸς, ὅταν λάθω τὴν συναγω- 
yv » ἐπαγγέλλεται γὰρ, χαι.οὺ ἐπιτηδείου λαθό- 
µενος, πάντα τὰ θαύματα τοῦ Πατρὸς διηγήσασθαι. 
Δικαιοσύνης δὲ καὶ εὐθύτητος ἔργον τὸ μὴ μόνους 
Ἰουδαίους προσίεσθαι, ἁλλ' ἐξ ἁπάντων ἐθνῶν τὴν 
ἐχλογὴν ποιεῖσθαι τῶν σωξομένων. 

ἘΕτάχη ἡ γή xal πάντες οἱ κατοικοῦντες αὖ- 


τὴν, x. τ. E. Γῆν λέχει (10) τὴν φύσιν thv λογιχὴν, D 


ἥτις ἑτάχη ἀπὸ πυρὸς τοῦ πνευματικοῦ 0 ἦλθε βαλεῖν 
ὁ Σωτὴρ ἐπὶ τῆς γῆς. Τηξις δέ ἐστι χωρισμὸς φυχῆς 
&nb χαχίας' πῦρ δέ ἐστι νοητὸν διδασκαλία πνευ- 
ματικὴ τοῦ Σωτήρος, φθαρτικῇ χαχίας καὶ ἀγνω- 
σίας. 

Ἐγὼ ἑστερέωσα τοὺς eto love αὑτῆς, x. τ. ἑἐ. 
« Καὶ γνόντες (11) «tv. χάριν, φησὶν ὁ Απόστολος, 


ό [ Reg. xxvi, 9. Galat. i, 9. 
(6) Nov ἄφρονα. etc. Ecodice Coisliniano primo. 
(7) Γέγραπται ἐν τῇ πρώτῃ, ew. E codice Cois- 
lintano secundo. 
(8) 'H ἐν Xpiccop, eic. Ex codem. 
(9) 'O Σύμμαχος eic. Ex eodem. 


SELECTA IN PSALMOS. — PSAL. LXXIV. 
ἕως, « ὅλην τὴν ἡμέραν. » Οὐχ sine, «tv δίχην µου, A ad illud, « tota. die. » Non dixit, 


Tov αὐτοῦ. Νῦν ἄφρονα (6) τὸν διάβολον ὀνο- 
B 
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causam meam, 
sed « causam tuam, » Ego enim, inquit, juste πο 
sustineo; illi vero multas eontra te ausi sunt pro- 
ferre blasphemias. Ad supplieium eorum qui popu- 
lum deceperunt, Deum excitat. Vel ctiam sic : 
Memor esto testamenti tui quod eis per Christum 
datum est. Etsi cnim nonnulli mente sunt. admo- 
dum obscurati, et domibus iniquitatum repleti 
sunt, qui Christum non receperunt, verumtamen 
tu ut Deus pauperum tuorum preces ne despicias, 
Quoniam nun nos injuria affecti sumus, sed tu 
(tibi enim improperavit inimicus, οἱ te populus in« 
sipiens exacerbávit), propterea « exsurge et judica 
causam tuam. » 

Ejusdem. lnsipientem hoc loco diabolum vocat. 


PSALMUS LXXIV. 

Vens. 1. [n finem, ne corrumpas, rsatmus cantici 
Asaph, etc. Scriptum «cest in libro primo Megno- 
rum '* : « Et dixit David ad Abisai, Ne disperdas 
illum, » videlicet Saul. Qua vide an huic inscri- 
ptioni utilia sint. 

VeRs. 9. Confitebimur tibi, Deus, confuebimur, et 
invocabimus nomen luum, eic. Hos duos versiculos 
profert quz in Christo est Ecclesia. 

VERS. 9. Narrabo omnia mirabilia tua. Cum acce- 
pero (lempus, etc. Symmachus ; « Cuni. accepero 
congregationem. » Cum, inquit, reversi fuerimus, 
et in sancto templo tuo congregati fuerimus, tunc 
te legitiine celebrabimus, et eos qui beneficia tua 
ignorant, docebimins : uam illud facere nobis per 
tempus licebit. Sic postquam eos qui in Bahylonia 
enptivi erant, docuit 79/7 qui docenda erani, 
subindicat Deum factas promissiones repellentem, 
οἱ dicentem : « Ego justitias judicabo. a Vide ergo 
aunon per hec S»lvator proprias eperationes do- 
ceat dum de Patre fuse disserit. Ait. igitur : « Nar- 
rabo mirabilia tua, Deus, cum accepero syna3goe 
gam. » Pollicetur eniin se in tempore opportuno 
omuia Patris mirabilia narraturum. Jjustiti:é nam- 
que οἱ rectitudinis opus est, non Judzos solum 
adimittere, sed omnibus ex gentibus salvandorum 
elcciioneni facere. 

VrRs. 4. Lique(acia esi terra et omnes qui habi- 
tant in ea, elc, Terram dicit naturam rationabilen, 
quie liquefaela est ab igue spiritali, quem Salvator 
venit midere. in. terram. Liquefactio autem. est 
separatio αμ a malitia; ignis vero intellectua- 
lis, Salvatoris doetrina est spiritalis, quae imalitjam 
et inscitiam disperdit. 

Ipip. Ego confirmavi columnas ejus, etc. « Et 
cum cogaoovissenl, inquit Apostolus ", gratiam 


(40) Γή» Aéyet, etc. Ex eodem codice et schedis 


Grabii. 


(11) Kal γκόντες, ctc. E codice Coislin. primo, 
et schedis Grabii. 
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EX ORIGENE 
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qua data est mibi, Jacobus et Ceplias, ct Joannes, A τὴν δοθεῖσάν pot, Ἰάχωθος xat Κηφᾶς xat Ἰωάννης, 


qui videbantur columna esse. » 

VEgRs. 9. Quia calix in manu Domini , vini meri 
plenus anisto, et. inclinavit ex hoc in hoc, ὑεγμιπία- 
men [cx ejus non est exinanita. Bibent omnes pecca- 
tores terre, etc. Nunc quidem supplicia mista pecca- 
toribus inferuntur, in futuro autem saeculo mera et 
veluti f:eculenta infligentur. Vel etiam sic : Calix, 
inquit, est in manu Domini, in quem uniuscujusque 
hominis fructus bonos et malos vcluti exprimens, 
ct bona malis admiscens, plenum illum efficit : 
deinde quorum fx non effunditur, id est quorum 
peccata permanent, ii illum ebibent, et propriis 
malis inebriabuntur : quemadmodum οἱ sancti 
omnes bibeut calicem vitze in regno coelorum cum 
ipso Doinino Jesu, secundum Domini vocem. 


οἱ δοχοῦντες στῦλοι elvat. » 


-. Ὅτι ποτήριον àv χειρὶ Κυρίου, οἵνου áxpárov 


ZzAnpec κεράσµατος' καὶ ἔκ.]ινεν éx. τούτου εἰς 
τοῦτο, π.ἠν ὁ τρυγίας αὐτοῦ οὗὖκ ἐξεκενώθη. 
Πίονται πάντες οἱ ἁμαρτω.οὶ τῆς γῆς, x. v. ἓ. 
Nov μὲν αἱ χολάσεις (12) κεχερασµέναι προσάγονται 
τοῖς ἁμαρτάνουσιν' ἓν δὲ τῷ μέλλοντι ἄχρατοι xal 
ὡσανεὶ τρυγώδεις προσενεχθήσονται. Ἡ xaX οὕτως" 
Τὸ ποτἠριον, φησὶν, ἔστιν ày τῇ τοῦ Κυρίου χειρὶ, 
εἰς à ἑκάστου ἀνθρώπου τοὺς χαρποὺς καὶ τοὺς ἆγα. 
θοὺς xal τοὺς πονηροὺς οἱονεὶ ἐχπιέζων, xai τὸ 
ἀγαθὰ τοῖς πονηροῖς ἀναχιρνῶν , πλἎρες αὑτὸ ἆπο- 
τελεῖ» εἶτα ὧν οὐκ ἐχχεῖται ὁ τρυγίας, τουτέατι, ὧν 
ἑναπομένουσιν αἱ ἁμαρτίαι, οὗτοι αὐτὸ ἐχπίονταιο 
χαὶ τοῖς ἰδίοις χαχοῖς µεθυσθῄσονται ὥσπερ καὶ οἱ 


ἅγιοι πάντες τὸ ποτήριον τῆς ζωῆς bv τῇ βασιλείᾳ τῶν οὐρανῶν μετ) αὑτοῦ τοῦ Κυρίου Ἰησοῦ, χατὰ 


τὴν τοῦ Κυρίου φωνήν. 


PSALMUS LXXV. 

Vgns. 9. Notus in Judwa Deus, in Israel magnum 
women ejus, el facius est in pace locus ejus, etc. Qui. 
natura Dei in. nobis locus non erat prius in pace, 
factus est pax. In Christi igitur adventu innotuit 
Deus, revelante ipsuin Filio in ea quz sursum est 
Jerusalem. Vel in ea qua sursum est Judaea notus 
est Deus, ubi verus ejus Deus est, et non typica ejus 
gloria, Nunc 768 euim per speculum et in zeni- 
ymate notus est Deus. Sed et non in eo. qui eccun- 
dum carnem, sed in eo qui secundum spiritum est 
Israel magnum nomen ejus. « Locus» autem Dei 
quem in se dederunt ei, in superna est Judaa, ubi 
« factus est in pace. » Huic analoga est « habitatio» 
Dei « in Sion, » de qua dictum est : « Sed accessistis 
ad Sion imnontem, et civitatem Dei viventis Jerusa- 
lem coelestem **, » ubi propterea pax est, quia con- 
εί sunt potentie areuum, scutum, gladius, et 
hellum. 

Ejusdem. Locus Dci, 3nima pura; habitatio 
autem ejus, mens contemplativa. 

VgBs. 4. lbi confregit potentias arcuum, scutum, 
gladium εἰ bellum, ctc. Arcus hoc loco dimones 
vocat, a quibus ignita jacula mittuntur. lgnitum 
jaculum est cogitatio affectibus obnoxia , idemque 
vocatur et scutum οἱ gladius. 


Vgns. 5. liluminas tu. mirabiliter α montibus 
eiernis, etc. Hoc est, doces nos per sanctas vir-* 
tutes. 

Vgns, 6. Turbati sunt omnes. insipientes. corde, 
etc. Turbari iusipientium est : sapientes enim non 
turbantur. 

πιο. Dormierunt somnum suum, et nihil invene- 
ruunt. omnes tiri. divitiarum in. manibus suis, elc. 

** Hebr. xu, 22, 


(12) Nov μὲν αἱ xc.lácttc, etc. Ex eodem codice 
Coisliniano ct schedis Grahii. 

(13) Ὁ φύσει τοῦ θεοῦ, etc. Codex Coislinianus 
secundus. 

(14) Τόπος Θεοῦ, eic. Codex Coislinianusprimus. 


YTAAMOZ OE. 

Γνωστὸς ἐν τῃ ἸΙουδαίᾳ ó θεὸς, Er τῷ Ἱσραὴ.ἳ 
[ya τὸ ὄνομα αὐτοῦ, xal ἐγενήθη ἐν εἰρήν]] à τό- 
πος αὐτοῦ, x. v. E. Ὁ φύσει τοῦ θςοῦ (15) ἓν ἡμῖν 
τόπος, οὐχ ὢν πρότερον ἐν εἰρήνῃ , Υέγονεν εἰρήνη. 
Ἐν τῇ Χριστοῦ οὖν ἐπιδημίᾳ ἑγνώσθη ὁ θεὺὸς, ἆπο- 
χαλύψαντος αὐτὸν τοῦ Yiou £v τῇ ἄνω Ἱερουσαλήμ. 
ἛἩ ἐν τῇ ἄνω Ἰουδαίᾳ γνωστὸς ὁ θεὸς, Ev0a ὁ ἆληθι - 
νὸς θεός ἐστιν αὐτοῦ, xai οὗ τυπικὴ δόξα αὐτοῦ) νῦν 
γὰρ δι ἑσόπτρου xal iv αἰνίγματι γνωστός ἐστιν ὁ 
θεός. ᾽Αλλὰ χαὶ οὐχ Ev τῷ χατὰ σάρχα, ἀλλὰ χατὰ 
πνεῦμα Ἱσραὴλλ µέγα τὸ ὄνομα αὐτοῦ. «Τόπος, δὲ 
θεοῦ ὃν διδόασιν ἐν ἑαυτοῖς αὐτῷ, Ev τῇ ἄνω ἑστὶν 
Ἰουδαίᾳ, ἑνιῇ «ἐγενήθη ἐν εἰρήνῃ"» ᾧ ἀνάλογόν ἐστι 
« tb χατοιχητήριον» τοῦ Θεοῦ «ἐν Σιὼν,; περὶ fs 
εἴρητα"' «€ ᾽Αλλὰ προσεληλύθατε Σιὼν ὄρει, xaX πόλει 
θεοῦ ζῶντος Ἱερουσαλὴμ ἑπουρανίῳ") ἔνθα διὰ τουτό 
ἔστιν εἰρήνη, ἐπεὶ συνετρίδη ἐν aot? τὰ χράτη τῶν 
τόξων, ὅπλον χαὶ ῥομφαία, καὶ πόλεμος. 

Tov αὑτοῦ. Τόπος θεοῦ (14), jux χαθαρά’ xazoc- 
χητἡριον δὲ θεοῦ, νοῦς θεωρητικός. 

ἘΕχεῖ συνέτριψε τὰ κράτη τῶν τόξων, &x.lor, 
xal ῥομφαίαν, xal πὀ.Ίεμον, x. 5. &. Τόξα vov (15) 
τοὺς δαϊμονας ὀνομάζει, ἀφ᾽ ὧν τὰ πεπυρωμένα βέλη 
ἑχπέμπονται. Βέλος δὲ πεπυρωμένον ἐστὶν ὁ ἑμπα- 
θὴς λογισμός" τὸ δὲ αὐτὸ xat ὅπλον xal ῥομφαία xa- 
λεῖτα,. 

Φωτίζεις σὺ θαυμαστῶς ἀπὸ ὀρέων αἰωνίων., 
x. t. E. Τουτέστι, διδάσχεις (16) ἡμᾶς διὰ τῶν ἁγίων 
δυνάµεων. 

Ἐταράχθησαν πἀντες οἱ ἀσύγετοι τῇ καρδίᾳ, 
x. τ. ἓ. Tb ταράττεσθαι (17) ἀσυνέτων ἐστί συνετος 
γὰρ οὗ ταράσσονται. 

Ὕπνωσαν ὕπνον αὐτῶν , xal οὐχ εὗρον οὐδὲν 
πάντες οἱ ἄγδρες τοῦ π.Ἰούτου ταῖς χερσὶν a- 


(15) Τόξα νῦν, etc. Idem codex ms. 

16) Τουτέστι 0i£do x&ic, etc. Idem. 

17) Τὸ ταράττεσθαι, etc... Codex Coisliniamus 
secundus. 
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τῶν. x. v. £. Δι ὃ καλῶς (18) παρεγγυᾷ ὁ σοφὸς A Quapropter pulchre sapiens Salomon hortatur, 


Σολομὼν, « Mt δῷς ὕπνον, λέγων, σοῖς ὄμμασι, μηδ' 
ἐπινυστάξῃς σοῖς βλεφάροις, ἵνα σώζη ὥσπερ δορχὰς 
ix βρόχων, xai ὥσπερ ὄρνεον ἐχ παχγίδος. » 

Tov αὐτοῦ. Οὕτως ἄνδρες πλούτου (19), ὡς ἄνδρες 
αἱμάτων' οἱ Ὑὰρ ἔχοντες τὰ πάθη ἄνδοες, τούτων 
τῶν παθῶν ὀνομάζονται. 

Ενύσταξαν οἱ ἐπιθεδηκότες τοὺς ἵππους, x. 
t. E. Οἱ δαέµονες (20) ἐπιχαθέζονται ἵπποις xal 
ἡμιόνοις, οἷς οὐχ ἔστι σύνεσις, ἀναγχάζοντες αὐτοὺς 
τὰ τῶν ἁλόγων ζώων ἑνεργεῖν. Ἴπποι δὲ xa ἡμίονοι 
ἄνθρωποί εἶσιν ἐμπαθεῖς, ἐφ᾽ & uh δεῖ, ἁλόγως φε- 
ρόμενοι, xal χρεµετίκοντες ἐπὶ ταῖς γυναιξὶ τῶν 
πλησίον. 

Πάντες οἱ κὐκ.ῖῳ αὐτοῦ οἴσουσι δῶρα τῷ go- 
6ερῷ, xal ἀφαιρουμέγῳ «αγεύματα ἀρχόντων, 
φοδερῷ παρὰ τοῖς βασιεῦσι τῆς γῆς, x. τ. É. 
Αφαιρεῖται πνεύματα (21) ἀρχόντων ὁ φοθερὸς τῶν 
βασιλέων τῆς γῆς. Πνεῦμα δὲ ἀρχόντων ἑστὶν ἐν τοῖς 
ἀρχομένοις ὑπὸ τῶν ἀρχόντων τοῦ αἰῶνος τούτου. 
Ηνεῦμα δὲ τοῦ ἄργοντος τοῦ αἰῶνος τούτου ἣν xai ἓν 
Ἰούδᾳ τῷ προδιδόντι τὸν Ἰησοῦν. Φοθερὸς δὲ τούτοις 
τοῖς πνεύµασι γενόμενος ὁ Σωτὴρ, ἀφαιρεῖ αὐτὰ ἀπὸ 
ἐνεργούντων ᾧ αὐτὸς οἵδε χαιρῷ, ἵνα µετανοῄσωσιν. 
Οὕτω δὲ xal φοθερός ἐστι παρὰ τοῖς βασιλεῦσι τῆς 
γῆς, περὶ ὧν εἴρηται ’ « Παρέστησαν οἱ θασιλεῖς τῆς 
fe. 


VAAMOZ OC". 

Φωγῇ.-μου πρὸς Κύριον éxéxpata , xal ἡ φωνή 
µου πρὸς τὸν θεὸν, καὶ προσέσχε uot, x. τ. ἓ. 
"Ote πᾶσα φωνὴ (22) ἡμῶν κατὰ θεόν ἐστι, τότε 
ἐπὰν γένηται πρὸς αὐτὸν d) φωνὴ ἡμῶν , προσέχει 
ἡμῖν ἁμίαντον ἔχουσι τὴν φωνήν. 

Ἐν ἡμέρᾳ 0Aleoc µου τὸν θεὸν ἐξεζήτησα, 
x. τ. . Διὰ τῆς πρακτικῆς (25) ἐν τῷ vov αἰῶνι τὸν 
θεὸν ἐχξητοῦμεν. 

Tov αὐτοῦ. ᾽Αγίου τὸ (24) ἓν περιστάσεσι μὴ ϐθο- 
λοῦσθαι, ἀλλ᾽ ἐχξητεῖν τὸν Θεόν. 

Ἁπηνήνατο παρακληθήνγαι ἡ ψυχή gov: ἑ- 
μἠσθην τοῦ Θεοῦ, x. τ. &. Ἡ μηδὲ τὴν ἀρχῆν (25) 
λυπουµένη Ψυχἠ ἐπὶ τοῖς πειρασμοῖς, ὡς μὴ δεοµένη 
παρακλῄσεως, ἀπαναίνεται παρακληθῆναι. 

Tov αὑτοῦ. 0Οὐδὲν οὕτω (26) παραχαλεῖ ψυχὴν ὡς 
μνήμη θεοῦ. 

Προχατε.]άἀδογτο φυ-ακὰς οἱ ὀφθα.]ιιοί µου , 
κ. τ. E. Τοῦτο γνώρισµά (27) ἐστι πολλῆς ἀγρυπνίας. 

ἙΕταράχθη», καὶ οὐκ éAdAnca, κ. τ. &. 'O χι- 
νηθεὶς μὲν (28) ὑπὺ ὀργῆς, f| λύπης, f) τῶν λοιπῶν, 
ἐγχρατευσάμενος δὲ μηδὲν &mb ὁργῆς, 7) λύπης, f τι- 
vog τῶν παθῶν, εἴποι ἄν, Ἐταράχθην, καὶ oix. ἑλά- 
λησα. » 


** Prov. vi, 4,5. "* Psal. i, 2. 


(18) Δι ὃ καλώς, etc. Codex Coislinianus primus. 

19) Οὕτως ἄγδρες zAobtov, etc. ldem. 

30) Ol δάλμονος, eic. Codex Coislinianus se- 
cundus. 

91) Ἀφαιρεῖται xvsópaca, etc. Idem.— 

94) "Ote πᾶσα φωνή, ew. E codice Coisliniano 
secundo. 


dicens * : « Ne dederis somnum oculis tuis et pal- 
pebris tuis dormitationem, ut salveris quasi damula 
de laqueis et quasi avis ex decipulo. » 

Ejusdem. lia viri divitiarum, sicut viri sangui- — 
num : nam qui habent affectus, viri horum affe- 
ctuum nominantur. 

Vens. 7. Dormitaverunt qui ascenderunt equos, etc. 
Dazmones insident equis et mulis, quibus nou est 
intellectus, dum ipsos cogunt instar irrationabilium 
animalium operari, Equi autem et muli homines 
sunt quibus insunt affectus, quique ad ea quz non 
oportet, irrationabiliter feruntur, et hinniunt ad 
uxores proximi sui. 

Vgns. 19, 15. iOmnes in. circuitu. ejus. afferent 


B niunera lerribili, et ei qui aufert spiritum principum, 


terribili apud reges terre, etc. Aufert. spiritum 
principum terribilis regum terra. Spiritus princi- 
pum est in iis qui subjiciuntur principibus hujus 


"sseculi. Spiritus principis ssculi hujus erat etiam. 


in Juda qui Jesum prodidit. Terribilis autem bisee 
spiritibus factus Salvator eos tempore sibi noto ab 
operantibus aufert, ut poenitentiam agant. Sic eliam 
terribilis est apud reges terre, de quibus dictum 
est ** : « Astilerunt reges terra. » 


769 PSALMUS LXXVI. 

Vrens. 1. Voce mea ad Dominum clamavi, et vox 
mea ad Deum, et intendit mili, etc. Quando tota 
nostra vox ad Deum est, tunc, cum ad Dcum fuerit 
vox nostra , intendit nobis intemeratam vocem bha- 
bentibus. 

VERs. 3. In die tribulationis mee Deum eaqui- 
sivi, etc. Operibus nostris Deum in hoc szculo 
exquirimus. 

Ejusdem. ln adversis non turbari, sed Deum 
exquirere, sancti est. 

Vzns. 9, 4. lenuit consolari anima mea. Memor [ui 
Dei, etc. Auima qua nulla in tentationibus tristitia 
afficitur, renuit consolari, quippe qu: consolatione 
non indigeat. 


D Ejusdem. Nihil aque animam consolatur ac me- 


moria De:. 

Vens. 5. Anticipaverunt vigilics oculi mei, elc, 
Multz pervigilationis istud indicium est. 

lpip, Turbatus sum, et non. sum locutus, etc. 
Qui ab ira quidem aut tristitia aut reliquis affecti- 
bus movetur, non abstinet vero se ab ira, aut 
tristitia, aut alio quolibet affectu, dicere possit : 
« Turbatus sum, et non sum locutus. » 


(95) Διὰ τῆς πρακτικῆς, etc. E Coisliniano pri- 
0 


94) ᾿Αγίου τό, elc. E Coisliniano secundo. 

25) 'H μηδὲ τὴν ἀρχήν. eic. Ex eodem. 

90) 0ὐδὲν οὕτω, elc. Ej Coisliniano primo. 

97) Τοῦτο 1vópic ua, εἰς. Ex eodem. 

98) 'Οκινηθεὶς μέν, etc. E Coisliniano secundo. 


4559 


EX ORIGENE 


1549 


Vgas. 6. Cogitari dies antiquos el annos ternos A — Acc. 1ογχισάμην ἡμέρας ἀρχαίας κα ἔτη αἰώνια 


in mente habui, eic. Qui incerta et occulta Dei novit, 
is et prazteritorum s:eculorum, et eorum qui in 
ipsis sunt annorum , nec non antiquorum dierum 
ex quibus anni constiterunt, memoriam habet. 

Ὑεας. 7. Nocte cum corde meo επετγεϊίαθατ, et 
sarriebam spiritum meum, etc. Quasi diceret : Spi- 
ritu et mente exercitabar. 

Vzas. 9. Aut in finem misericordiam suam abscin- 
det? eic, ipso quasi abscindente misericordiam 
suam 4 sonnullis, dictum est alibi ** ; « Prztende 
misericordiam tuam scientibus te. » 

Vgns. 41. Et dizi, Nunc cepi : hec mutatio dexte- 
τα Excelsi, etc. Nunquam coepit, licet clamaverit ad 
Deum, et in die tribulationis eum exquisierit , nec 
fuerit deceptus, licet in. memoria Dei deleetatus 
fuerit et vigilias anticipaverint oculi ejus. Dextera 
autein. Excelsi Salvator est, qui seipsum mutavit, 
forinam servi accipiens, per quem cepimus in 
Novo Testamente hortari ut figure finem accipe- 
rent et inciperet veritas. 


Ejusdem. Mutationem hioc loco dicit a 770 moli- 
tía οἱ ignorantia ad virtutem et scientiam redi- 
tum. 

VeRs, 14. Deus, in. sancto via tua; quis Deus 
magnus sicut Deus noster ? eic. Vel in omui sancto 
est via Dei, vel in Christo verbum ejus : nam qui 
dixit 53: « Ego sum via, » in sancto est. | 

Ejusdem. Vide an propterea l]etatur qula non- 
nulli quidem dii sunt, nullus vero magnus sicul 
Deus noster, et utrum ad hzc uti liceat his verbis: 
« Quemadmodum sunt dii multi "5, » etc. 

Vgns. 15. Notam fecisti in populis virtutem tuam, 
etc. Hoc est Christum : Christus enim virtus et Dei 
sapientia. 

Vens. 17. Turbate sunt abyssi, etc. Abyssi virtu- 
tes indicant infernas qux praesente Christo turbatae 
sunt. 

Vggs. 19. Vox tonitrui tui in rota , etc. Rota vel 
szculum hoc significat, vel sensibilem mundum, 
ve] puram :ternamque  animau , siquidem malitia 
ad angulum sedet. 

lpip. Jiluxerunt coruscationes tug? orbi terra, eic. 
Fulgur prius est coruscatione, coruscatio autem 
prior conspicitur. 

Vens. 20. In mari via tua et semita: in aquis mul- 
tis, el vestigia (ua non. cognoscentur, eic. Supra 
dictum est : « Deus, in sancto via tua. » Via quidem 
Dei fuit in mari Rubro, semitz? vero ejus iu. aquis 


" psal, xxxv, 1f. "* Joan. xiv, 6. 


(29) Ὁ τὰ ἄδη.ῖα, etc. E codice Coisliniano pri- 


mo. 

(30) 'ασεὶ ἔ.εγε, etc. Ex eodem. 

(51) Ὡς χόπτοντος αὐτοῦ, eic. Ex eodem. 

(52) Οὐδέποτε ἠρξατο, etc. E codice Coisliniano 
secundo. 

(33) 'AAJo/oc t «λέγει, etc. E codice Coisliniano 
priino. 

(54) "Heoc ἐν παγτέ, εἰο. E, codice Coisliniano 


ἐμνήσθην», x. v. 5. Ὁ τὰ ἅδηλα (29) xat τὰ χρύφια 
τοῦ θεοῦ ἐγνωχὼς, οὗτος xal τὰς µνήµας ἔχει τῶν 
παρελθόντων αἰώνων , καὶ τῶν Ev αὐτοῖς ἑτῶν , xai 
τὰς ἐξ ὧν ταῦτα συνέστηχεν ἀρχαίας ἡμέρας. 

Nvztóc μετὰ τῆς καρδίας µου ἠδο.έσχου», xal 
ἔσκα.].Ίον τὸ πγεῦμά µου, x. τ. E. Ὠσεὶ ἔλεγε (30) 
Not καὶ τῷ πνεύματι δολέσχουν. 

"H εἰς téAoc τὸ ÉAeoc αὐτοῦ ἁποχόψει; x. τ.ὲ. 
Ὡς χόπτοντος αὐτοῦ (61) τὸ ἔλεος ἐπί τισιν, εἴρηται 
ἀλλαχοῦ τὸ, « Παράτεινον τὸ ἕλεός σου τοῖς γινώ- 
σχουσί σε. » 

Καὶ εἶπα. Nvv ἠρξάμη», αὕτη ἡ dAAolwctc τῆς 
δεξιᾶς τοῦ 'Υγστου, x. x. £. Οὐδέποτε Ἡρξατο (33) 
χεχραγὼς πρὸς θεὸν, καὶ bv ἡμέρᾳ θλίφεως ζητῄῆσας 
αὐτὸν , xai μὴ ἀπατηθεὶς , χαὶ ἐπὶ τῷ μεμνησθα: 
τοῦ θεοῦ εὐφρανθεὶς, προχαταλαδόντων φυλαχὰς τῶν 
ὀφθαλμῶν αὐτοῦ. Δεξιὰ δὲ τοῦ Ὑψίστου ὁ Σωτὴρ, ὃς 
ἡλλοίωσεν ἑαυτὸν, µορφ]ν δούλου λαθών , δι’ ὃν Ἡρ- 
ξάμεθα ἐν τῇ Kati] προευτρεπισάµενοι εἰς τὸ ἄρ- 
ξασθαι τοὺς τύπους παύεσθαι, ἄρχεσθαι δὲ τὴν ἁλί- 
θειαν. 

Tov αὐτοῦ. )Αλλοίωσιν λέγει (35) ἐνταῦθα τὴν 
ἀπὸ xaxlag xai ἀγνωσίας ἐπ ἀρετὴν xai γνῶσιν 
ἐπάνοδον. 

'O θεὸς, ἐν τῷ ἁγίῳ ἡ ὁδός σου’ cic Θεὸς μµάέ- 
Tac ὡς ὁ θεὸς ἡμῶν; κ. s. ὲ. Ητοι ἐν παντὶ (34) ἁγίῳ : 
1j ὁδὸς τοῦ Θεοῦ,  ἓν τῷ Χριστῷ ὁ λόχος αὐτοῦ * ὁ 
γὰρ εἰπὼν, « "Evo εἰμι fj ὁδὺς, » ἓν τῷ ἁγίῳ ἐστίν. 

Tov αὐτοῦ. "Opa εἰ διὰ τούτων (05) εὑφραίνεται 
ὅτι εἰσὶ μέν τινες θεοὶ, οὐδεὶς δὲ μέγας ὡς 6 Θεξς 
ἡμῶν, xat εἰ συγχρήσασθαι εἰς ταῦτα ἔστι τῷ' «Ὢσ- 
περ εἰσὶ θεοὶ πολλοὶ,» x. τ. ἐ. 

Ἐγγώρισας ἐγ τοῖς «αοῖς τὴν δύναμιν cov, 
x. t. b. Τουτέστι τὸν Χριστόν (56): Χριστὸς γὰρ δύ- 
ναµις χαὶ θεοῦ σοφία. 

Ἐταράχθησαν ἄθυσσοι, κ. τ. ἓ. Ai ἄθυσσοι (31) 
τὰς χαταχθονίους δυνάµεις δηλοῦσιν, αἴτενες ἐν τῇ 
παρουσἰᾳ τοῦ Χριστοῦ ἐταράχθησαν. 

Φωνὴἡ τῆς βροντῆς σου à τροχῷ, x. v. k. Ὁ 
τροχὸς (38) f| τὸν αἰῶνα σηµαίνει τοῦτον, ἢ τὸν χόσ- 
pov τὸν αἰσθητὺν, f| τὴν καθαρὰν xat αἰώνιον qu- 
Xhv, εἴπερ fj χαχία παρὰ γωνίαν παρεδρεύει. 

Ἔφαναν αἱ ἀστραπαί σου τῇ olxovpérm, x. τ. ὲ. 


p Πρώτη μὲν (39) ἡ βροντὴ τῆς ἀστρατῆς, 1j 9 ἀστρα- 


πὴ ὁρᾶται πρώτη. 

Ἐν τῇ θα-άσσῃ ἡ ὁδός cov, xul al τρίδοισου 
ἐν ὕδασι πο.1.Ίοῖς, καὶ τὰ ἴχνη σου οὗ Ί}ωσθή- 
σεζαι, X, τ. &. ᾿᾽Ανωτέρω εἴρηται (40): « 'O θεὸς, tv 
τῷ ἁγίῳ dj ὁδός cou. » 'H μὲν ὁδὸς τοῦ θεοῦ ἓν θα- 


53 | Gor. vini, 5. 


secundo. 
(55) "Opa εἰ διὰ τούτων, etc. Ex eodem. 
(56) Τοντέστι τὸν Χριστόν, εἰς. Ex codice Cois- 
liniano primo. 
(57) Ai ἄδυσσοι, etc. Ex eodem. 
(38) 'O tpoxóc, ele. Ex eodem. 
9 Πρώτη μέ», εἰς. E codice Coisliniano secun. 


m Ἀγωτέρω elpntai, etc, Ex eodem, 
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λάσση γέγονεν Ἐρυθρᾶ, αἱ δὲ τρίέοι αὐτοῦ £v ὕδασι A multis, in Jordane, tempore Jesu et Elize. Quin et 


πολλοῖς, ἐπὶ τοῦ Ἱορδάνου, ἐπὶ Ἰησοῦ καὶ Ἠλίου. 
'AXAà xal «ἀνεξιχνίαστοι αἱ ὁδοὶ αὐτοῦ. » Διὸ « καὶ 
τὰ ἴχνη αὐτοῦ οὐ γνωσθήσεταιν ὁδεύοντος tv Όα- 
λάσση, καὶ τρίδους ἓν ὕδασι πολλοῖς Éyovtug , ἓν οἷς 
ὡδήγησε τὸν Aabv αὑτοῦ διὰ θαλάσσης Ἐρυθρᾶς. 


ΨΑΛΜΟΣ 07) (41). 

Καὶ τὰς ἐντολὰς αὐτοῦ ἐκζητήσωσι, κ. τ. &. 
Οἱ τὰς ἐντολὰς ἐχζητοῦντες τοῦ Θεοῦ οὐ ὙΥίνονται 
exco, ὡς οἱ πατέρες αὐτῶν. 

Ἑστράφησαν ἑν ἡμέρᾳ πο.λάόμου, x. τ. ἓ. Οὗτος 
νῶτα δίδωσι τοῖς ἐχθροῖς, ^ μὴ φυλάσσων τὸν νόµον 
τοῦ Θεοῦ. 

Καὶ προσέθεντο ἔτι τοῦ ἁμαρτάνευ' αὐτῷ, x. 


« investigabiles vize ejus. » Quapropter « et vestigia 
ejus non cognoscentur» in mari ambulantis, et 
semitas in aquis multis habentis, in quibus deduxit 
populum suum per mare Rubrum. 


PSALMUS LXX VII. 

Vgns. 7. Ei mandata ejus exquirant, etc. Qui 
mandata Dei exquirunt, ii non sunt reprehensioni 
obnoxii, sicul patres eorum. 

VkRS. 9. Conversi sunt in die belli, etc. llle terga 
dat hostibus, qui legem Dei non custodit. 


Vens. 17. Et apposuerunt adhuc peccare εἰ, etc. 


t. k. Ὡς χαλεπὸν τὸ μετὰ τὴν γνῶσιν ἁμαρτάνειν | B Quam triste est semel illuminatos peccare! 


Mh δυγήσεται ὁ θεὸς ἑτοιμάσαι τράπεζαν &v 
ἐρήμῳ; κ. τ. b. Ἔρημον οὖσαν τὸ πρότερον τὴν 
Ψυχην Ματθαίου τοῦ τελώνου 6 Σωτὴρ ἡμῶν πεποίηχε 
τράπεραν τρέφουσαν διὰ τοῦ Εὐαγγελίου τὰς ψυχὰς 
τῶν ἀνθρώπων. 

Kal πῦρ ἀνήφθη ἐν Ἰακὼδ, καὶ ὀργὴ ἀνέδη 
ἐπὶ τὸν Ἱσραή., x. τ. ἓ. Πῦρ μὲν ἀνάπτεται ἐπὶ 
τὸν πραχτιχὸν, ópyh δὲ ἀναδαίνει ἐπὶ τὸν θεωρη- 
τιχκόν. 

Καὶ θύρας οὐρανοῦ ἀνέφξεν, x. τ. ἑ. θύρας οὐ- 
ρανοῦ λέγει φὖσεις λογικὰς πρὸς διδασχαλίαν πνευ- 
ματιχὴν χινηθείσας. 

Ἄρτον ἀγγέων ἔφαγεν ἄνθρωπος, x. τ. ἑ. Ὁ 


Σωτήρ φησιν’ « Ἐγώ εἰμι ὁ ἄρτος ὁ ἐκ τοῦ οὐρανοῦ (c 


χαταθάς. » Τοῦτον οὖν τὸν. ἄρτον Ίσθιον μὲν πρό- 
τερον ἄγγελοι, νυνὶ δὲ xat ἄνθρωποι. Τὸ « ἐσθίειν » 
ἐνταῦθα τὸ « γινώσχειν » σηµαίνει. Τοῦτο γὰρ ἐσ- 
θίει νοῦς ὃ xaX γινώσχει, xal τοῦτο οὐκ ἑσθίει ὃ οὐ 
γινώσχει. | 

Καὶ ξόρεξε» ἐπ᾽ αὐτοὺς ὡσεὶ χοὺν σάρκας, x. 
5. &. Την ὁρτυγομήτραν σάρχας ὠνόμασεν. 

Καὶ ἐμνήσθη, ὅτι σἁἀρξ εἶἰσι, κ. τ. &. ᾽Ανιὶ τοῦ 
σαρκιχο[. 

ἸΕξαπέστει λεν εἰς αὐτοὺς χυνόµυιαν, καὶ 
xatégarer αὐτοὺς, x. t. É. Οἱ Ἑδθραῖοι λέγουσι 
χυνόμνιαν θηρία διάφορα xat ἀναμεμιγμένα. 

Απαρχὴν παντὸς πόγου αὐτῶν ἐν τοῖς σκη- 
νώμασι Χὰμ, κ. τ. ἓ. Οὕτως ἐχείνους παιδεύσας, ἐπὶ 


VgRs. 19. Nunquid poterit Deus parare mensam 
in deserto ? etc. Desertam prius animam Matuhai 
publicani Salvator noster mensam fecit 771 que 
per Evangelium hominum animas nutrit. 


VEns. 21. Et ignis accensus est in. Jacob, et ira 
ascendit in Israel, etc. Ignis accenditur in viro 
operoso, ira autem ascendit super virum contem- 
plationi deditum. 

Vrns. 25. Ei januas coli aperuit, eic. Januas 
ccli vocat rationabiles naturas qua ad spiritalem 
doctrinam moventur. 

Vk&ns. 35. Panem angelorum manducavit homo, 
etc. Salvator ait δν: « £go sum panis qui de ccelo 
descendi. » Hunc ergo panem prius quidem angeli 
comedebant, nunc vero etiam homines comedunt. 
« Comedere » autem boc loco signilicat « cogno- 
scere. » lllud enim comedit mens quod cognoscit, 
et illud non comedit quod non cognoscit. 

VERs. 37. Et pluit super eos. sicut pulverem car- 
nes, etc. Coturnicum matricem carnes vocavit. 

VEngS. 59. Et recordatus est. quia curo sunt, etc. 
ld est carnales. 

Vgns. 45. Misit in eos cynomyian, εἰ comedit eos, 
etc. Hebrzei cynomyian vocant animalia diversa ct 
mista. 

VERS. 51. Primitias omnis laboris eorum in ta- 
bernaculis Cham, etc. Cum sic 19ος instituisset, in 


τὴν ἔρημον ἤγαγε τὸν olxsiov Aabv, ποιμένα μιμού- D desertum. duxit proprium populum, pastorem qui 


µενος τῆς ποίµνης ἡγούμενον. 

Καὶ εἰσήγαγεν αὐτοὺς εἰς ὄρος ἁγιάσματος 
αὐτοῦ, x. τ. b. "Όρος ἁγιάσματός ἐστιν f) γνῶσις τοῦ 
θεοῦ. 

Καὶ ἑσχήνωσεν àx τοῖς οκηγὠώμασι αὐτῶν 
τὰς gvAàc τοῦ Ἱσραή., x. τ. ἑ. « Ἐνοιχήσω γὰρ, 
φησὶν, ἓν αὑτοῖς xat ἐμπεριπατήσω. » 

Καὶ ἐπείρασαν xal παρεπίκραγαγ τὸν Θεὸν tóv 
ὕψιστον, x. *. E. Αμαρτάνουσα qduyh παραπι- 
χραΐνει γνῶσιν' ἡ δὲ κατορθοῦσα Ὑλυχαίνει αὖ- 
την. 

^ Joan. vi, 51. ** Hl Cor. vi, 16. 

(41) Ab hoc psalmo ΕΧΧΝΗ usque ad finem. psal- 


mi cxiz, omnia scholia Greca. vel e codice Coisli- 


gregem regit, imitatus. 

VEns. 54. Et induzil eos in montem sanctificatio- 
nis sum , etc. Mons sanctificationis est cognitio 
Dei. 

Vgns. 55. Et habitare fecit in tabernaculis eorum 
tribus lsrael, etc. « lnliabitabo enim, inquit 5, iu 
eis et inambulabo. » 

VEgRs. 56. Et tentaverunt. et exaoerbaverunt Deum 
excelsum, etc. Anima peccans exacerbat cognitic- 
nem, recte autem faciens dulcein eam reddit. 


niano primo, vel e schedis Grabii deprompta sunt. 
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VERS. 57. Conrersi sunt. in. arcum pravi, cic. Α Μετεστράφησαν εἰς τόξον ctpe6Aóv, Χ. τ. E. 
Arcus pravus anima perversa, sagilie vero ejus — TóZov στρεθλὸν Φυχῆ διεστραμµένη βέλη δὲ αὗτης 
cogitationes mala. λογισμοὶ πονηροί. 

VgRs. 60. Et repulit. tabernaculum Selom, εἰς. Kal ἁπώσατο τὴν σκηνἡν Ση.Ἰὼμ. x. τ. &. Thy 
Quod nempe in Selom erat situm. ἐν Σηλὼμ ἑστῶσαν. j 

γεας. 03. Et hereditatem suam sprevit, etc. W»- Kal τὴν κ.ηρογομία» αὐτοῦ ὑπερεῖδεν, x. τ 
reditatem hoc loco vocatid quod lizreditatemn adit, — &. Κληρονομίαν ἐνταῦθα τὸ χληρονομοῦν εἴρηχεν. 
Alio sensu hzxreditas Dei sunt animz rationabiles. ᾿Αλλως χληρονοµία 8609 φυχαὶ Xoytxat. 

Vens. 65. Juvenes eorum comedit ignis, etc. Forte Τοὺς veavicxovc αὐτῶν κατέφαγε zxvp, x. c. E. 
ignis sunt ignita jacula maligni. Τάχα mop ἐστι τὰ πεπνρωµένα βέλη τοῦ πηνη- 

ροῦ. 
Kal ἐξε]έξατο τὴν φυ.1ὴν Ἰούδα, x. τ. &£. « Ilp4- 
δηλον Υόδρ, ὅτι ἐξ Ἰούδα ἀνατέταλχεν ὁ Κύριος 
ἡμῶν,» φησὶν Απόστολος. 


Vegns. 68. Et elegit tribum Juda, eic. « Manife- 
stum enim est quod ex Juda ortus sit Dominus no- 
ster, » inquit Apostolus 5», 

77/9 PSALMUS LXXVIII. B 
γεῃς. 8. Quia pauperes (acti sumus nimis, etc. 
Privati divitiis scientie pauperes facti sumus. 


ΨΛΑΛΜΟΣ OH'. 
"Or. ἐπτωχεύσαμεν σφόδρα, x. τ. E. Στερῃη- 
θέντες τοῦ πλούτου τῆς Ὑγνώσεως ἑἐπτωχεύσα- 
μεν. 


PSALMUS LXXIX. 
Vens. 3. Excita potentiam tuam, etc. Christus Dei 
virtus est et Dei sapientia. 
VrRs. 6. Cibabis nos pane lacrymarum, etc. His 
verbis amarissimam poenitentiam exhibet. 


Vgns. 8. Et ostende (aciem tuam, et salvi erimus, 
eic, Faciem hic Christum nominavit. « Imago enim 
est Dei invisibilis, primogenitus omnis creatura τν 


ΨΛΑΛΜΟΣ 096’. 

Ἐξέγειρον» τὴν δυναστείαν σου, x. τ. ἓ. Xpr- 
στὸς θεοῦ δύναμις χαὶ θεοῦ σοφία. 

Ψωμιες ἡμᾶς ἄρτον δακρύων, x. τ. E. Διὰ 
τούτων τῶν ῥητῶν παρίστησι πιχροτάτην µετά- 
νοιαν. 

Καὶ ἐπίφανον τὸ πρόσωπόν cov, καὶ σωθησό- 


µεθα, x. τ. &. ΠἩρόσωπον ἐνταῦθα τὸν Χριστὸν dvó- 


pacev* « Εἰχὼν váp ἐστι τοῦ θεοῦ τοῦ ἀοράτου, 


Πρωτότοχος πάσης κτίσεως. » 

"AuzeAov ἐξ Αἰγύπτου µετῆρας, x. x. ἓ. Ἅμτε- 
λον λέγει νῦν τὰς δώδεχα φυλὰς τοῦ "Iopat. 

Καὶ αἱ ἀναδενδρἀδες αὐτῆς τὰς κέδρους τοῦ 
θεοῦ, x. τ. &. ᾽Αναδενδράδες εἰσὶν οἱ θεωρητικοί. 

Γενηθήτω ἡ χείρ σου ἐπ᾽ ἄνδρα δεξιᾶς cov, x. 
t. ἐ. Ανδρα δεξιὸν λέγει τὸν Χριστὸν, ὅστις ἐστὶ 
xai Υἱὸς ἀνθρώπου. 

Ζωώσεις ἡμᾶς, xal có ὄγομά σου éxixo Agcé- 
«εθα, x. τ. ἑ. Οὐδεὶς δύναται ζωοποιῆσαι ἡμᾶς, εἰ 
μὴ ὁ εἰπών' « Ἐγώ εἰμι ἡ ζωή.» 


Vgns. 9. Vineam de Agypto. transtulisti, eic. Vi- € 
neam hoc loco vocat duodecim tribus Israel. 

Ὕεας. 14. Et arbusia ejus cedros Dei, etc. Arbu- 
sta sunt illi qui contemplationi dediti sunt. 

Vens. 18. Fiat manus (ua super virum dezlere 
(ug, ctc. Virum ἀεσίεγῷ vocat. Christum, qui et 
Filius hominis est. 

VEns. 19. Vivificabis nos, εἰ nomen tuum invoca- 
bimus, etc. Nemo potest nos viviflcare, nisi ille qui 
dixit **^ : « Ego sum vita. » 


PSALMUS LXXX. 

Vgns. 6. Linguam quam non noverat. audivit, etc. 
Legem quam nesciebat audivit. 

Vgas. 10. Non erit inte Deus recens, etc. Receus 
Deus est is a quo nibil substantiam habere potest : 
vel is qui malitia infectus est. 

Vrns. 44. Dilata os tuum, et. implebo illud, etc. 
Ι]οο loco os mentem vocat, cui splendorem affert 
conversatio recta, et doctrina vera. 

Vgns8. 15. Et dimisi eos secundum desideria cor- 
dis eorum, elc. « Propterea, inquit Paulus, tra- 
didit illos Deus in passioues ignomiuiz. » 


VT AAMOS Il'. 
PlAoccax f οὐκ Erro ἤκουσεν, x. 5. £. Νόμον 
p ὃν οὐχ Ἠπίστατο, fixoucev. 

Οὐκ ἔσται ἐν col θεὺς πρὀσφατος., x. t. é. 
Ἡρόσφατός ἔστι θεὸς ὁ μηδὲν οὐσιῶσαι ὀυνάµενος, 
ἡ ὁ τῇ χαχἰᾳ πεποιωµένος. 

Πωάτυνον τὸ στόµα cov, καὶ π.ηρώσω αὐτὸ, 
x. v. É. Στόμα νῦν τὸν νοῦν λέχει, ὅστις λαμπρύνε- 
ται διὰ πολιτείας ὀρθῆς xat δογμάτων ἀληθῶν. 

Καὶ ἐξαπέστει]α αὐτοὺς κατὰ τὰ ἐπιτηδεύ- 
κατα τῶν καρδιῶν αὐτῶν, x. τ. ἑ. «διὰ τοῦτο. 
φησὶν ὁ Παῦλος, παρέδωχεν αὑτοὺς ὁ Θεὸς εἰς πάθη 
ἀτιμίας. » 

PSALMUS LXXXI. 


VEns. 7. Vos autem sicut homines moriemini, et 


ΨΑΛΜΟΣ ΠΑ.. 
Ὑμεῖς ὡς ἄνθρωποι ἀποθγήσκχετδ, xal ὡς 


** [lebr. vui, 14. "' Coloss. 1, 15. 55 Joan. xiv, ϐ, ?* Rom. :, 96. 


εἷς τῶν dpyórtor πίπτετε, X. 5. E. 
φησὶν, ἐφύτευσα ἄμπελον xapmogópoy πᾶσαν ἁληθι- 
vív* πῶς ἑαστράφης εἰς πικρίαν fj ἄμπελος t ἆλλο- 
τρία», 


ΨΑΛΜΟΣ ΠΡ’. 

Elxov: Δεῦτε, καὶ ἐξο.Ίοθρε'σωμεν αὐτοὺς 
ἐξ ἔθνοις, xal οὐ μὴ μυησθῃ τὸ ὄνομα "Icpana 
ἔτι, κ. τ. E. Ἐντεῦθεν γινώσχοµεν, ὅτι προχκαλοῦνται 
ἀλλήλους οἱ δαίμονες Ev ἀπωλείᾳ φυχῆς. 

Οἵτινες εἶπον' Κ.ηρογομήσωμεν ἑαυτοῖς τὸ 
ἁγιαστήριον τοῦ θεοῦ, κ. τ. ἓ. Voyh ἀχάθαρτος 
κλτρος δαιμόνων’ ψυχἣ δὲ χαθαρὰ χλῆρος θεοῦ. 

Ὁ θεός µου, θοῦ αὐτοὺς ὡς τροχὸν, x. τ. £. Ὁ 
εροχὸς ὀλίγον ἐφάπτεται τῆς γῆς. 

Π4ήρωσον τὰ πρόσωπα αὐτῶν ἀτιμίας , x. τ. 
&. Τοῦτο τὸ πρόσωπόν ἐστι τοῦ παλαιοῦ ἀνθρώπου 
τοῦ φθειροµένου κατὰ τὰς ἐπιθυμίας τῆς ἁπάτης ' 
οὗ φθαρέντος ὁ νοῦς ἐχεητεῖ τὸ ὄνομα Κυρίου. 

Αἰσχυνθήτωσαν xal ταραχθήτωσα»ν εἰς τὸν 
αἰῶνα τοῦ αἰῶνος, xal ἐγτρατήτωσαν καὶ ἆπο- 
AécÓucar, x. τ. k. AUvr dj ἀπώλεια σηµαίνει φθο- 
ρὰν καχίας xaX ἀγνωσίας. 


ΨΑΛΜΟΣ ΠΙΟ. 

Μακάριοι οἱ κατοικοῦντες ἓν τῷ olxo σου, Χ. 
t. £. Αὐτὸς μὲν ὁ Δαυῖὸ ἐπιθυμεῖ εἰσελθεῖν εἰς τὰς 
αὑλὰς τοῦ Κυρίου, µαχαρἰνει δὲ τοὺς κατοιχοῦντας 
ἐν τῷ οἵχῳ Κυρίου. 


ΨΛΑΜΟΣ ΠΔ’. 

'Agüxac τὰς ἀνομίας τῷ .Ίαῷ σου, ἑκάλυγας 
aacac τὰς ἁμαρτίας αὐτῶν, x. v. E. Διὰ μὲν τοῦ 
ἁγίου βαπτίσματος ὁ Κύριος τὰς ἁμαρτίας ἀφί- 
στησι ΄ διὰ δὲ τῆς πιχρᾶς µετανοίας τὰς ἁμαρτίας 
ἐπιχαλύπτει. 

ἝἜ.εος καὶ ἀ:ῑήθεια συν ἠγτησαν, δικαιοσύνη 
xai εἱρήνη κατεφἰησαν, x. τ. &. ᾿Αδύνατόν ἐστιν 
εἰρήνην συναφθῆναι διχαιοσύνη, u$ ἀληθείας ἑλέῳ 
συναντησάσης τὸ μὲν γὰρ ἔλεος τὴν διχαιοσύνην 
γεννᾶ, ἡ δὲ ἀλήθεια τὴν εἰρήνην. Διχαιοσύνη δὲ καὶ 
εἰρήνη περὶ πρᾶξιν xaX θεωρίαν λαµθάνεται. 

Δικαιοσύνη ἐγώπιον αὐτοῦ προπορεύσεται, x. 
c. E. Ἡ ἄρχουσα τῶν πραχτικῶν ἀρετῶν ἡ διχαιο- 


σύνη ἐστὶν, ἀφ᾽ ἧς καὶ οἱ ἄνθρωποι δίχαιοι ὀνομά- D 


ζονται. 


ΨΛΛΜΟΣ UE. 
Σῶσον tov δοῦ.]όν σου, ὁ Θεός µου, τὸν ἑαλπί- 
ζοντα ἐπὶ σὲ, x. τ. &. Ἡ γνῶσις ἡ τοῦ θεοῦ σωτη- 
pia ἐστὶ φνχης. 


Καὶ συναγωγὴ αραταιῶν ἐζήτησαν τὴν yrvxiv 


(ου, X. τ. É&. Τὸ τάγµα τῶν δαιμόνων συναγωγὴν 
ὠνόμασε χραταιῶν. 


ΨΑΛΜΟΣ πς'. 
Μήτηρ Σι. àpst Ἄγθρωπος , καὶ ἄνθρωπος 


5 Jerein. 11, 21. 
ParnOL. Gn. XII. 


SELECTA IN PSALMOS. — PSAL. LXXXVI. 


1οιύ 


c Ἐγὼ, Α sicul. unus. de principibus. cadetis, eic. « Ego, iu- 


quit **, plantavi vineam fruetiferam, totam veraut, 
quomodo conversa es iu amaritudinem vitis aliena?» 


723 PSALMUS LXXXII. 

Vens. 5. Dixerunt : Venite, et disperdamus eos de 
genie, 6ἱ non memoretur. nomen .1srael ultra, ete. 
linc cognoscimus damones se ipsos ad perdendas 
animas invitare. 

Vgns. 15. Qui dixerunt : Hareditate possideamus 
sanctuarium Dei, eic. Impura anima hareditas dic- 
monum, anima autein pura hxreditas Dei. 

VERs. 14. Deus meus, pone illos ut rotam, etc. 
Rota paululum tangit terram. 


B — Vrns. 17. Imple [acies eorum ignominia, etc. llc 


facies est. veteris hominis qui corrumpitur secure 
dum desideria erroris; quo corrupto mens quirit 
nomen Domini. 

VEns. 18. Erubescant et conturbentur in seculum 
&tCculi, et confundantur et pereant, εἰς, Perditio 
lizec significat interitum malitiz οἱ iguoraniize. 


PSALMUS LXXXIII. 
Vene. 5. Beati qui habitant in domo tua, elc. Ipse 
quidem David desiderat ingredi in atria Domini, 
beatos vero praedicat habitantes in domo Doiiai. 


PSALMUS LXXXIV. 

VgAas. 9. fiemisisti. iniquitatem plebi tue, operui- 
sli omnia peccata eorum, etc. Per sanctum quidem 
baptisma Dominus peccata remittit; illa vero operit 
per amaram poanitentiam. 


Vens. 11. Misericordia εἰ veritas obviaveriut sibi, 
justitia et pax osculate sunt, etc. Non potest justitiae 
pax admisceri, nisi veritas misericordi:e obviaverit :' 
nam misericordia justitiam, veritas vero pacem pa- 
rit. Justitia autem el pax in actione et conteinpla- 
tione versantur. 

Vgns. 14. Justitia ante eum ambulabit, eic. Pra- 
cticis virtutibus justitia imperat, et ex illa homiucs 
justi nominantur. 


PSALMUS LXXXV. 
Vgns. 9. Sulvum fac servum. tuum, Deus meus, 
sperantem in te, εἰο. Coguitio Dei salus est anim. 


$ 


μή, VEns. 14. Et synagoga potentium. quasie- 
runt animam meam, etc. Ordinem. daemonum. syu- 
agogam vocavit potentiuni. , : 


l'SALMUS LXXX VI. 
Vgns, 5. Mater Sion dicet : llomo et hvino. atus? 


AN 
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est in ea, etc. Puer Jesus nascitur in. Detlileem, A 
homo autem in Sion, quia actio quidem nascitur in 
anima, sapientia vero in mente. 


Vgns. 7. Sicut letantium omnium habitatio est in 
te, eic. Omnes qui lxtantur in scientia, habitant 
in sapientia, et omnes qui habitant in sapieulia, 
tanquam sapientia delectantur scientia. 


PSALMUS LXXXVII. 

VeRs. 4. Et vita mea inferno appropinquavit, ctc. 
Si inferni nomine mortem acceperis, cognosces 
quomodo mors vitam liominis corrumpat. Infernum 
vero lioc loco vocat diabolum, se autem vitam. 


VkRs. 0. Sicut vulnerati dormientes in sepulchro, 
quorum non memor es amplius, etc. lllius iu quo 
habitat Dominus, inemor est; illius vero in quo 
non habitat, immemor est. 

pip. Kt ipsi de manu tua. repulsi sunt, etc. Ma- 
num hoc loco vocat cognitionem Dei, qua oppu- 
gnatis auxiliari solet. 

Vkns. 8. Super me confirmatus est (uror tuus, etc. 
Christus stitit. furorem Dei adversus omnes homi- 
nes excitatum. l'ropteres «omnes «declinaverunt, 
simul inutiles facti sunt, non est qui faciat bo- 
num οἱ. » 

Vgns. 11. Nunquid mortuis facies mirabilia ? etc. 
Qui vita privati sunt, videre nequeunt mirabilia 
vite quae dix.t; « Ego sum vita**, » C 


Vrgns, 12. Nunquid narrabit aliquis in sepulchro 
misericordiam (uam el veritatem tuam in perditio- 
we? eic. Quemadmodum in iis qui perierunt non 
esi veritas, sic in iis qui obscurati sunt non sunt 
mirabilia. 

Vgas. 15. Et justitia tua in terra eblivionis, eic. 
Terra oblivionis est anima rationalis fructibus san- 
cii Spiritus orbata. 

Vgns. Vl. Terrores tui conturbaverunt me, etc. 
Terrores vocat virtules quasdam impuras et tur- 
bulentas. 


4275 PSALMUS LXXXVIII. 


Vgns. 9. Misericordias tuas, Domine, in «ternum 
cantabo. 1n generationem el generationem annuntiabo 
veritatem (uam in ore meo, eic. Misericordia quidem 
homines dxdiflicat, veritas autem sanctas virtutes 
praeparat. 

Vgns. 6. Confitebuntur coli mirabilia (ua, ctc.. 
« Confitebuntur » pro « laudibus extollent. « 


Vgns. 12. Thabor et Hermon in nomine tuo ezsul- 
tabunt, etc. Thabor electus. Thabor autem est mons 
Galila: in quo transfiguratus est Jesus. Hermoniim 
vero mons est in quo sita est urbs Naim, in qua vi- 
duae filium suscitavit Christus. 


*! Psal, xin, 3. ** Joan. xiv, 6. 


o 


ἐγενήθη ἓν abc, x. τ. E. Τὸ μὲν παιδίον Ἰησοὺς 
γεννᾶται ἐν Βηθλεὲμ, ὁ δὲ ἄνθρωπος ἐν Σιὼν, διὰ 
τὸ πρᾶξιν μὲν τίχτεσθαι ἐν τῇ Φυγῇ, σοφίαν δὲ vsv - 
νᾶσθαι ἓν τῷ νῷ. | 

Ὡς εὑφραι)ομένων πάντων ἡ κατοικία ὃν col, 
x. t. E. Πάντες οἱ εὐφραινόμενοι ἐπὶ γνώσει χατοι- 
χοῦσιν ἓν τῇ σοφἰᾳ᾽ xal πάντες οἱ χατοιχοῦντες Lv 
τῇ σοφἰᾷ, ὡς σοφίᾳ εὐφραίνονται ἐπὶ γνώσει. 


ΨΑΛΜΟΣ Π7.. 

Kal ἡ ζωή µου τῷ ᾷἆδῃ προσήγησεν, x. s. É. 
Ἐὰν µεταλάθῃς τὸν ἅδην εἰς τὸν θάνατον, Ὑνώσῃ 
πῶς Ó θάνατος διαφθεἰρει ζωὴν ἀνθρώπου. "Abo 
δὲ vov ὀνομάζει τὺν διάδολον, ζωὴν δὲ ἑανυ- 
τόν. 

Ὡσεὶ τραυµατίαι καθεύδοντες ἐν τάρῳ, ὧν 
οὐχ ἐμνήσθης ἔτι, κ. τ. 5. Ἐκείνου μνημονεύει ὁ 
Κύριος τοῦ ἐν ᾧ γίνεται’ κἀκείνου οὗ μνημονεύει 
τοῦ ἐν ᾧ οὐ γίνεται. 

Καὶ αὐτοὶ éx τῆς χειρός σου ἁπώσθησαν., κ. 
τ. £. Χεῖρα νῦν λέγει τὴν γνῶσιν τὴν τοῦ Θεοῦ, fitt; 
πέφνχε βοηθεῖν τοῖς πολεμουμένοις. 

Ex ἐμὲ ἐπεστηρίχθη ὁ θυµός cov, x. τ. b. 
Τὸν θυμὸν ᾿τοῦ θεοῦ ἔστησεν ὁ Χριστὸς κατὰ πάν- 
των ὁρμήσαντα τῶν ἀνθρώπων. Διότι « πάντες ἑξέ- 
χλιναν, ἅμα Ἱχρειώθησαν:. οὐκ ἔστι ποιῶν χρηστό- 
τητα.ν 

Mh toic vsxpoic ποιήσεις θαυμάσια; x. τ. &. 
Οἱ ἑστερημένοι τῆς ζωῆς οὐ δύνανται ἰδεῖν τὰ θαυ- 
µάσια τῆς ζωῆς τῆς εἰπούσης « Ἐγώ εἰμι d 
ζωή.» 

Mt) διηγήσεταί τις ἓν τῷ τἆφῳ τὸ ÉAsóc σου, 
xal τὴν ἀ.ἰήθειάν σου ὁν τῇ ἁπωλείᾳ; x. t. &. 
ἝὭσπερ ἐν τοῖς ἁπολωλόσιν οὐκ ἔστιν ἀλήθεια, o5- 
πως &y τοῖς ἑσχοτισμένοις οὐχ ἔστι θαυμάσια. 


Καὶ ἡ δικαιοσύνη σου àx rij. ἐπιλελησμένῃι 
x. 7. £. Γή ἐπιλελησμένη Ec doy λογιχὴ τῶν τοῦ 
ἁγίου Πνεύματος ἑστερημένη καρπῶὼν. 

Οἱ go6epicpol σου ἐξετάραξάν µε, x. τ. 6. Φο- 
θερισμοὺς λέχει δυνάµεις τινὰς ἀχαθάρτους xal τα- 
ῥραχώδεις, 


TAAMOZ IIH. 


Τὰ ἐλέη σου, Κύριε, slc αἰῶγα (copa. Elc 
γεγεὰν καὶ γεγεὰν ἀπαγγελῶ τὴν ἀ.ήθειάν σου 
év τῷ στόµατί µου, x. τ. &. Τὸ μὲν ἔλεος τοὺς &v- 
θρώπους οἰχοδομεῖ” fj δὲ ἀλήθεια ἑτοιμάνει τὰς ἁγίας 
δυνάµεις. 

ἙἘξομολογήσονται οἱ οὐρανοὶ τὰ θαυμάσιὰ 
σου, X. t. 6. « ᾿Εξομολογήσονται » ἀντὶ τοῦ « δοξά- 
50081. ) 

θαθὼρ xal Ἑρμὼν ἐν τῷ ὀνόματί cov áyaA- 
«λιάσογται, x. τ. à. θαθὼρ ἐκχεκτόν. θαθὼρ 
δέ ἐστι τὸ ὄρος τῆς Γαλιλαίας ἐφ' οὗ pepop- 
φώθη Χριστός. Ἑρμωνιεὶμ δέ ἐστι τὸ ὄρος ἐφ' οὗ 
χεῖται ἡ πόλις Naty, ἐν f| Ίγειρε τὸν τῆς χήρας υὓν 
ὁ Χριστός. 
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Kul ἓν τῇ εὑδοχίᾳ cov ὑψωθήσεται τὸ xépac A — VEns. 18. Et in beneplacito tuo exaltabitur cornu 


ἡμῶν, x. τ. ἑ. Κέρας νῦν τὸν νοῦν ὀνομάξει ὑψοῦ- 
τα: δὲ νοὺς διὰ γνώσεως zov. 

Τότε éAdAmcac ἐν ὁράσει toic vloic σου, 
Xx. t. &. Τότε ἐλάλησας δ.ὰ τῶν ἁγίων προφη- 
τῶν. 

'Ev ἐἑλαίῳ ἁγίῳ µου ἔχρισα αὐτὸν, κ. x. &. Τὸ 
ἆγιον ἔλαιον τὴν τοῦ Θεοῦ γνῶσιν σηµαίνει, μᾶλλον 
6b τὴν οαὐσιώδη γνῶσιν δηλο:. 

Οὐκ ὠφελήσει ὁ ἐχθρὸς év αὐτῷ, x. τ. E. El, 
ὅταν ἁμαρτάνωμεν, τοὺς ἐχθροὺς ἡμῶν ὠφελοῦμεν, 
Χριστὺς δὲ οὐχ ἥμαρτεν ἄρα τοὺς ἐχθροὺς αὐτοῦ 
οὐχ ὠφέλησεν ὁ Χριστός. | 

ral θήσομαι ἐν θα.]άσσῃ χεῖρα αὐτοῦ, καὶ év 
ποταμοῖς δεξιὰν αὐτοῦ, κ. τ. E. "Ev pày τῇ θα- 


λάσσῃη τίθεται f χεὶρ τοῦ Χριστοῦ, ἓν δὲ τοῖς ποτα- B 


pot; fj δεξιὰ αὐτοῦ. Πλὴν, ἐὰν θελίσῃη, ἡ θάλασσα 
γίνεται ποταμός xal πάλιν ὁ ποταμὸὺς, ἐὰν μὴ τηρή- 
σῃ τὸν Ex τῆς χοιλίας αὐτοῦ ῥέοντα ποταμὸν τοῦ ζῶν- 
τος ὕδατος, γίνεται θάλασσα. 

Καὶ τὸν θρόνον αὐτοῦ ὡς τὰς ἡμέρας tov οὐ- 
ρανοῦ, x. τ. ἑ. Ὅταν Ὑένηται τὸ θέληµα τοῦ θεοῦ 
ὡς ἓν οὐρανῶ καὶ ἐπὶ τῆς γῆς, τότε xal ὁ θρόνος τοῦ 
Χρ:στοῦ ἔσται ὡς αἱ ἡμέραι τοῦ οὐρανοῦ. 

Καὶ τὰς évcoAdc µου μὴ φυ.Ἰάξωσι, x. x. &. Ὁ 
μὴ φυλάσσων τὰς ἐντολὰς τοῦ Θεοῦ ἐχπίπτει τοῦ 
εἶναι θρόνος Θεοῦ: « Εἰς Υὰρ χαχότεχνον φυχὴν οὐκ 
εἱσελεύσεται σοφία, οὐδὲ χατοιχήσει Ev σώµατι χατα- 
χρέῳ ἁμαρτίας.) 

Ἐπ:σκέψομαι ἐν ῥάδδῳ τὰς ἀγομίας αὐτῶν, 
x. 7. £. « "Ov γὰρ ἀγαπᾷ Κύριος, παιδεύει’ μαστιγοί 
δὲ πάντα υἱὸν ὃν παραδέχεται. » 


Τὺν θρόνον αὐτοῦ εἰς τὴν γῆν κατἐῤῥαξας, ' 


x. τ. E. El; γῆν ἁπ᾿ οὐρανοῦ χαταράσσεται νοὺς ἀντὶ 
ἐπουρανίου χοϊχὸς Υεγονώς. 

Ἑσμίχρυνας τὰς ἡμέρας τοῦ χρόνου αὐτοῦ, 
x. t. ἑ. Ἐκ τῆς ἑγχαταλείφεως μειοῦνται αἱ ἀρεταὶ 
xaX αἱ γνώσεις ἡμῶν) αὐταὶ γάρ εἶσιν αἱ ημέρα. τῆς 
φύσεως τῆς λογιχκῆς. 

Τίς ἐστιν ἄνθρωπος ὃς ζήσεται, καὶ οὐκ ὄψεται 
θάνατον, ῥύσεται τὴν Υυχἡν αὐτοῦ &x χειρὺς 
ᾖδου,; x. τ. &. Ἡ αὖξησις τῆς ἀρετῆς xal τῆς γνώ- 
σεως ix τῆς χατὰ μιχρὸν μειώσεως πασῶν τῶν χα- 
χιὼῶν xai τῆς ἁγνοίας ἐπισυμθαίνει. Καχία δὲ xal 


nostrum, etc. Cornu hoc loco mentem vocat. Exal- 
tat autem mentem cognitio Dei, 
γεα». 90. Tunc locutus es in visione [iliis tuis, etc. 
Tunc locutus es per saucios prophetas. 


Ύεβδ. 91. Oleo sancto meo unxi eum, etc. Oleum 
sanctum scientiam Dei significat, magis vero sub- 
stantialem scientiam indicat. 

VgBs. 95. Nihil proficiet inimicus in eo, etc. Si, 
cum peccamius, proeumus inimicis, Christus vero 
non peccavit, non ergo inimicis suis profuit Chri- 
$tus. 

V£ns. 26. Et ponam in mari manum ejus , et in 
fl'uminibus dexteram ejus , eic. In mari quidem po; 
nitur manus Christi, in fluminibus vero dextera 
ejus. Imo , οἱ voluerit, mare fit flumen, et rursus 
flumen, si fluentem de ventre ejus fluvium aquz vi- 
te non servaverit, fit mare. 

' 

VxRs. 90. Et thronum ejus. sicut dies cali, etw. 
Cum facta. fuerit voluntas Dei sicut in coelo et iu 
terra, tunc. etiam thronus Christi erit sicut dies 
celi. 

Vkns. 22. Et mandata mea non custodierint, etc. 
Qui non custodit. mandata Dei, desinit esse thronus 
Dei : nam « in malevolam animam non introibit 
sapientia, neque habitabit in corpore subdito pec- 
catis **, ) 

Vgns.OS Visitabo in virga iniquitates eorum, etc. 
« Quem enim diligit Dominus , corripit ; flágellat 
autem omnem filium quem recipit **. » 

γεας. 45. Sedem ejus in terram collisisti. E caelo 
in terram colliditur mens qux e coelesti facta est 
terrena. 

Vins, 46. Minorasti dies temporis ejus, cic. Ex 
derelietione minuuntur virtutes et cognitiones no- 
δι; ipse enim sunt dies nawra rationabilis, 


1716 VEns. 49. Quisest homo qui vivet, et non vi- 
debit mortem, eruet animam suam de manu inferi ? 
eic. Virtutis οἱ scientie iucrementum accidit ex 
vitiorum et ignoranti& imiminutione. Malitia οι 
ignorantia, anima rationabilis hiors ; vita autem, 


ἀγνωσία θάνατος Φυχῆς λογικῆς' ζωὴ δὲ ἀρετὴ καὶ [) Virtus et scientia, 


γνῶσις. 

Ob ὑπέσχον ἐν τῷ κὀΊπῳ µου zoAAoY ἐθνῶν, 
x. t. £. Κόλπον νῦν τὴν φυχὴν ὀνομάνει, διά τε καὶ 
την Τνῶσιν τὴν τοῦ θεοῦ ἀγαθὰ ὀνομάκεσθαι' ἀγαθὰ 
δὲ τὰ ἐν Χχόλποις πέφυχε βάλλεσθαι. « Πιστεύω 
Υὰρ, φησὶ, τοῦ ἰδεῖν τὰ ἁγαθὰ Κυρίου ἐν γῇ ζών- 
των. ) 

Τὺ ἀντά.1Ίαγμα τοῦ Χριστοῦ, x. τ. &. Ἰάχα ὁ 
Κνυριακὰς ἄνθρωπος. 


ac YAAMOS 18’. 
Τὰ ἐξουδεγνώματα αὐτῶν ἔτη ἔσονται, x». 5. b. 
Ἑξουδενωθήσεται ἡ Coh αὐτῶν. 


Ύεβο. 91. Quod continui in sinu meo multarum 
gentium, etc. Sinum hoc loco auimam vocat, quia 
etiam bonorum nomine cognitio Dei appellatur. Bo- 
na autem in siuum projici soleut, « Credo » enim, in- 
quit**, « bona Domini videre in terra viventium. » 


Vens. 52. Commutationem: Christi (ui, etc. Forte 
Dominicus homo est. 


PSALMUS LXXXIX. 
Vgas. 5. Que pro nihilo habentur eorum. anni 
erunt, etc. Ad nihilum redigetur vita eorum. 


: * Sap. 1, 4. ** Prov. ii, 12; llebr. xi, 6. *5 Psal. xxvi, 15. 
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Vrns. 9. Auni nostri sicut. aranea meditabantur, A. Τὰ ἔτη ἡμῶν oct dpdxvn &gelétov, κ. τ. b. 


etc, « Umbra » enim, inquit Job 14, « est vita nostra 
super lerram, » 

γεας. 10. Et amplius eorum labor et dolor, ec. 
Majorem annorum qui przterierunt partem in labo- 
ribus ac doloribus transigimus. 

Vgns. 12. Dexieram (uam sic notam fac, etc. Non 
ponis iufligendis, sed benignitate nota liat dextera 
tua. 

Vgns. 17. Et erit splendor Domini Dei nostri super 
nos, etc. Spleudor est scientia Dei : nam qui cjus 
participes sunt, vocantur splendores. « In spleudo- 
ribus, inquit ***, sanctorum ex utero ante luciferum 
genui Le. » 

]pip. Et opus manuum nostrarum dirige, ctc. Ope- 
rà manuum actio est qux circa res singulas versa- 
tur ; opus vero manuum ea est coguitio qu.» ex eis 
accidit. 


PSALMUS XC. 

VERS. 4. Inter scapulas suas. obumbrabit tibi, etc. 
Scapulie symbolum suut cordis. 

VgRs. 5. Sculo circumdabit te veritas ejus, non ti- 
mebis a timore nocturno, etc. Scutum Christi scien- 
tia vera, et. qui ab illa circumdatur non expave- 
scet. ' 

Vgas. 6. Α sagida volante. in. die, etc. Impuraim 
aliquam virtutem hoc Joco sagittam nominavit. 


Igip. Ab. incursu et demonio meridiano, etc. Dxe- C 


wionem meridianum dicunt esse dzmonem desi- 
die. | 

Vens. 10. Et flagellum non appropinquabit taber- 
naculu tuo, eic. Si quis. voluerit in flagellum non 
incidere, fiat domus Dei. 

91] Nens. 114. Ut custodiant te. in omnibus. viis 
tuis, ctc. Qui in. nulla re offendit, custoditur in 
omnibus viis suis. 

Vrns. 19. Ne forte offendas αἱ lapidem  pedein 
(uum, etc. Pes animam significat, lapis peccatum. 


VgBs 16. Et ostendam illi salutare meum, etc. Sa- 
lutare Dei Christus est. 


PSALMUS Χα. 

VgRs. 4. ]n decachordo psalterio cum. cantico in 
cithara, etc, Psalterium est mens pura quam spiríta- 
lie scientia movet ; citliara auteu est anima actrix, 
quam movent mandata. Christi. 


Vgns. 7. Vir insipiens non cognoscet, etc. Insi- 
pientiz malitia, malii:e autem ignorantia filia est. 

Vgns. 10. Quoniam ecce inimici tui peribunt, etc, 
Periens inimicus fit amicus, nam inimicitiam ejus 
destruxit Deus. 

Vrns. 11. Et senectus. mea in misericordia uberi, 
etc. Senectus justi scientia vera, et juventus ejus sta» 
tus mentis est careus omui affectuuin perturbatiore, 


** Job. vin, 9, ** Psal. cix, 2. 


« Σχιὰ γὰρ ἡμῶν, φησὶν '106, « ἐστὶν ὁ βίος ἐπὶ τῆς 
γῆς.) 

Kal τὺ π.]εῖον αὑτῶν χόπος xal πόνος, x. t. k. 
Τὸ πλεῖον τῶν παρελθόντων ἑτῶν Ev χόποις χαὶ πό- 
νοις γινόµεθα. 

Thv δεξιάν σου οὕτως γγώρισόν uot, x. t. &. 
M* ἐπὶ χολάσει, ἀλλ᾽ ἐπὶ φιλανθρωπίᾳ γνωρισάσθω 
σου ἡ δεξιά. 

Καὶ ἔσται ἡ Ἰαμπρότης Κυρίου τοῦ θεοῦ ἡμῶν 
ἐφ᾽ ἡμᾶς, x. τ. &. Λαμπρότης ἐστὶ γνῶσις Θεοῦ’ 
χαὶ Υὰρ ol µετέχοντες αὑτῆς χαλοῦνται λαμπρότη- 
τες « Ἑν ταῖς λαμπρότησι, φησὶ, τῶν ἁγίων Ex 
γαστρὸς πρὸ ἑωσφόρου ἐγέννησά σε. » 

Kal τὸ ἔργον τῶν χειρῶν ἡμῶν κατεύθυνον, 


B y. τ, ἐ. Ἔργα μὲν χειρῶν ἔστιν f) xa0' Exacta 


πρᾶςις' ἔργον δὲ χειρῶν ἡ Ex τούτων ἐπισυμθαίνουσα 
γνῶσις. 


YAAMOZ |”. 

Ἑν τοῖς µεταφρένοις αὐτοῦ ἐπισχιάσει 006, 
κ. t. ἐ. Τὸ µετάφρενον σὐμθολόν ἐστι χαρδίας. 

Ὅπ.Ίῳ χυχ.ώσει σε ἡ ἀ.λήθεια αὐτοῦ, οὗ φο- 
θηθήσῃ ἁπὸ «φόδου νυκτεριγοῦ, x. v. E. Ὅπλον 
Χριστοῦ γνῶσις ἀληθὴς, xaX ὁ χυχλούµενος ὑπ αὗτῃς 
οὗ πτοηθῄήσεται. 

Ἀπὸ JBélovc πετοµένου ἡμέρας, x. t. &. 
᾽λκάθαρτόν τινα δύναμιν νῦν βέλος ὠνόμασε. 

Ἀπὸ συμπτώµατος καὶ δαιµογίου µεσημδρι- 
φοῦ , x. t. E. Tbv μεσημθρινὸν δαἰμονά φασιν εἶναι 
τὸν τῆς ἀχηδίας. 

Καὶ μάστιξ οὐκ ἐγγιεῖ τῷ σκη»ὠματί cov, 
X. t. ἑ. El βούλοιτό τις μὴ περιπεσεῖν µάστιγι, vs- 
νέσθω οἴχος θεοῦ. 

Tov διαφυ.ἰάξαι σε ér πάσαις ταῖς ὁδοῖς σου, 
x. t. E... Ὁ ἐν urbs πταίων, οὗτος διαφυλάσσεται 
iv πάσαις ταῖς ὁδοῖς αὐτοῦ. 

Μήποτε προσχόψῃς πρὸς Alüov τὸν πέδα σου, 
x. τ. E. Ὁ ποῦς μὲν τὴν doy v σηµαίνει, ὁ δὲ λίθος 
τὴν ἁμαρτίαν. . 

Kal δείξω αὐτῷ có σωτήριόν µου, x. τ. E£. Σω- 
τῄριον τοῦ θεοῦ ἐστιν ὁ Χριστός. 


--- 


ΨΑΛΛΜΩΣ ΙΛ’. 

Ἐν δεκαχόρδφ να. Ἱτηρίῳ μετ' ᾠδῆς ἐν κιθάρᾳ, 
x. τ. ἐ. Ἑαλτήριόν ἐστι νοῦς καθαρὸς ὑπὸ πνευµα- 
τιχῆς κινούμενος γνώσεως' κιθάρα δέ ἐστι duyh 
πραχτικὴ ὑπὸ τῶν ἐντολῶν τοῦ Χριστοῦ xtvou- 
μένη. 

Avhp ἄφρων οὗ γγώσεται, κ. *. ἓ. "Exvovog 
ἀφροσύνης χαχία, χαχίας δὲ ἁγνωσία. 

"Or. ἰδοὺ οἱ éx0pol σου ἁπο.ιοῦνται, x. τ. k. 
Ἐχθρὸς ἀπολλύμενος Υίνεται φίλος. τὴν γὰρ ἔχθραν 
αὐτοῦ Ἱφάνισεν ὁ θεός. 

Καὶ τὸ γηράς µου ἐν ἑλαίφ πίονι, x. τ. &. Γηρας 
δεχαίου γνῶσις ἁληθής, καὶ νεότης αὐτοῦ ἀπάθεια 
ye. 
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Πεμυτευμένοι àv τῷ olxo Κυρίυυ, x. x. &. OLA 


δίχαιοι, φυτευθέντες ἐν τῇ γνώσει τῇ τοῦ Κυρίου, 
πολλοὺς ἐν τῷ χόσμῳ τούτῳ ἡ ἓν ταῖς ἐχχλησίαις 
ἐανθήσουσιν ἀνθρώπους, διὰ τῆς πνευματιχῆς δι- 
δασκαλίας χαρποφοροῦντες αὐτούς. 

Καὶ oix ἔστιν ἁδιχία παρ αὐτῷ, κ. τ. &. ᾽Αδικία 
30x ἔστι παρὰ θεῷ, διὰ τὸ εἶναι αὐτὸν χαχίας ἀνεπί- 
ὄσχτον. 


ΨΛΛΜΟΣ 8’. 
Ἐπῆραν οἱ ποζαμοὶ φωνὰς αὐτῶν, x. v. É. 
Φύσεις λογικὰς ἁγίας ποταμοὺς ὀνομάζει, διὰ τὸ 
ῥεῖν ix τῆς καρδίας αὐτῶν ποταμοὺς ὕδατος 
ζῶντος. 
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γεῃς. 14. Planitati in. domo Domiui, cic. Justi in 
scientia Del plantati multos in hoc mundo vel in ee- 
clesiis instar florum proferuut liomines, quos velut 
fructus spiritali doctrina producunt. 


γεια. 16. Et non est iniquitas in co, etc. Non est 
apud Deui iniquitas, cum malitia non sit obno- 
xius. 


PSALMUS Χο. 
Vens. 5. Elevaverunt (lumina voces suas, etc. Na- 
turas rationabiles sanctas flumina vocat, quia fluuut 
e corde earum flumina aqua viventis. 


Θαυμαστοὶ ol μετεωρισμοὶ τῆς  0aAdcomc, D — Vgns. 4. Mirabiles elationes maris, etc, Mirabilis 


x. *. É&. θαυμαστῇ Ὑίνεται φυχὴ ἀρθεῖσα µετ- 
ἆρσιος xal χωρισθεῖσα τῶν τοῦ βίου τούτου αν- 
μάτων. 


ΨΛΑΜΟΣ ΙΤ’. 

Ἀπόδος ἁνταπτόδοσι ὑπερηφάνοις, x. ^. É. 
Ὑπερηφανία ἑστὶ καταφρόνησις χλήσεως ἀγα- 
θης. 

Tóv .aór σου, Κύριε, ἐγταπείνωσαν, x. v. b. 
« Ὃν ἀγαπᾷ Κύριος, παιδεύει, » φησὶν ὁ ᾿Απότστο- 
λας’ εἰ δὲ ὃν παιδεύει, µαχαρίζει, πᾶς ὁ παιδευόµε- 
vog ὑπ' αὑτοῦ ἁπαθὴς Ὑενήσεται' τοῦτον γὰρ 


fit anima qux in sublime elata est et separata a& 
hujus vitz fluctibus. 


PSALMUS Χο. 
Vrns. 9. Redde retributionem superbis, etc. Su- 
perbia contemptus est vocationis boaz. 


Vgns. 5. Populum. tuum, Domine, humiliaverunt, 
eic. « Quem diligit Dominus, corripit, » inquit 
Apostolus *'. Si autem quem corripit, beatum pr:e- 
dicat, omnis qui ab illo corripitur, ab omnibusy78 


ἀγαπᾷ Κύριος’ παιδεία γάρ ἐστι μετριοπάθεια πα- C fiel affectibus liber. llunc. enim diligit Dominus. 


θῶν. 

Too απραῦναι αὐτὺν dy' ἡμερῶν xornpóv, 
x. t. É£. Ἡμέρας πονηρὰς τὰς ἡμέρας τῆς χρίσεως 
λέγει, ἓν αἷς ὁ παιδευόµενος ὑπ αὐτοῦ, χαθαρὸς 
Ὑενόμενος ἀπὸ παθῶν, ἀπολαύσει τῆς γνώσεως, &cá- 
βαχης διαµένων. 


Ἔως οὗ ὁὀρυγῇ τῷ ἁμαρτω-ῷ βόθρος, κ. *. &.. 


B60 pov τὴν γέενναν ὠνόμασεν. 

"Eoc οὗ δικαιοσύνη ἐπιστρέψει εἰς κρίσιν, 
X. t. £. "Eug οὗ ὁ Χριστὸς κρινεῖ τὴν οἰχουμένην' 
αὑτὸς γὰρ « ἡμῖν ἐγενήθη σοφία ἀπὸ θεοῦ, διχαιο- 
σύνη τε καὶ ἁγιασμὸς xal ἀπολύτρωσις, » καὶ « τὴν 
κρίσιν δὲ πᾶσαν αὐτῷ δέδωχεν ὁ Πατήρ. » 

Τὸ &Aeóc σου, Κύριε, ἐέοήθει pot, κ. τ. 5. Ἐν- 


Correptio euim est affectuum mediocritas. 

Vgns. 15. Ut mitiges ei a. diebus malis, cic. Dies 
malos dies judicii dicit, in quibus qui ab illo corri- 
pitur, ab. affectibus liber effectus, scientia perfrue- 
tur οἱ iinperturbatus manebit. 


Ipip. Donec fodiatur peccatori fovea, etc. Foveam 
gelennam vocavit. 

Vgns. 15. Quoadusque justitia convertatur in ju- 
dicium, etc. Donec Christus judicet orbem terra- 
rum. ]pse enim « nobis factus est sapientia a Deo, 
justitia quoque et sanctificatio, et redemptio 5, » et 
« judicium omne ei dedit Pater **. » 

Vins. 18. Misericordia (ua, Domine, adjuvabat me, 


{αῦθα τὸ ἔλεος τοῦ Χριστοῦ τὴν πρὀνοιαν αὑτοῦ ση- D etc. lloc loco misericordia Christi providentiam &jus 


µαΐνει, δι ἣν ἄνθρωπος βοηθεῖτα:, τοι ἐγκαταλεί- 
πεται. "AJAà βοηθεῖται μὲν ἑἐνεργούσης αὐτῆς 6 
ἄνθρωπος, ἑγχαταλείπεται δὲ ὑποχωρησάσης aü- 
τῆς. e 

Al» παραχΊήσεις σου εὔφραναν τὴν γψυχήν 
pov, κ. *. E. Παράκλησίς ἐατιν ἀνάχκτησις ψυχῆ: 
ἀπὸ πόνων. 

Mi συµπροσέσιαι σοι θρόνος ἀνομίας; κ. τ. k. 
Θρόνον ἀνομίας ὠνόμασε τὸν διάδολον, ἐπειδὴ xal 
θρόνος δικαιοσύνης ἐστὶν ὁ Χριστὸς, ὅστις ἀντίχειται 
τῷ διαδόλῳ. 

Kal κατὰ τὴν πονηρία» αὐτῶν ἀφ'ιγιξί αὐτοὺς 


"febr. xu, 6. * LCor. 1, 20. «9 Joan, v, 33, 


siguilicat, a qua adjuvatur homo vel derelinquitur. 
llla operauté adjuvalur homo, recedente derelin- 
quitur. 


Vgas. 19. Consolationes tua latificaveruut, ani- 
mam neam, eic, Consolatio est recreatio anti a 
lalioribus. 

Vins, 20. Nunquid adharet tibi , sedes iniquitas? 
etc. Sedem iniquitatis vocavit. diabolum , quando 
quidem etiam sedes justitizo est Christus, qui adver- 
satur diabolo. 

Vgns. 25. Et secundum malitiam eorum disperdet. 
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illos Dominus Deus, eic. Disperdet illos malos, cum A Κύριος à θεὺς, x. τ. &. 'Agavut αὐτοὺς χαχοὺς ὃν- 


videlicet bonos reddet. τας, δηλονότι χαλοὺς ποιῶν. 
PSALMUS XCIV. YAAMOZ ΙΑ’. 
Vgns. 4. Quia in manu ejus sunt omnes fines ter. Ὅτι ἐν τῇ χειρὶ αὐτοῦ τὰ πέρατα της γῆςν 
τς, etc. Manum hoc loco dicit providentiam Dei. x. t. . Χεῖρα νῦν τὴν πρόνοιαν λέγει τοῦ Θεοῦ. 


εις. 6. Venite , adoremus et procidomus ante Δεῦτε, προσκυνήσωμεν xal προσπέσωµεν αὖὐ- 
eum, etc. lile procidit ante Dominum, qui elationem τῷ, x. t. &. Οὗτος προσπίπτει τῷ Κυρίῳ ὁ τὴν ἕπαρ- 
ευροτυί aereliquit. σιν ὑπερηφανίας ἁπολιπών. 

VERs. 8. []οαϊε si vocem ejus audieritis, etc. « [Το- Züpepor ἑὰν τῆς φωνῆς αὐτοῦ ἀκχούσητε, 
die » vitam hanc significat. Nam ε Jesus Christus, — x. v. ἐ. Τὸ σήµερον τὸν βίον τοῦτον σηµαίνει « "In- 
inquit '*, heri et hodie, et in szcula. » Et rursus ?': σοῦς vp, qnoi, Ἀριστὺς χθὲς xai σήμερον καὶ εἰς 
« Donec hodie cognominatur. » τοὺς αἰῶνας' » καὶ πάλιν « "Άχρις οὗ τὸ σήμερον 

χαλεῖται. » 

Vrens. 11. [psi vero non cognoverunt vias meas, etc. Ἡ ἍΑὐτοὶ δὲ οὐχ ἔγγωσαν τὰς ὁδοὺς µου, x. c. ἓ. 
Vix Doinini sunt practica virtutes quae ducunt 3ἆ 'O&ol εἰσι τοῦ Kuplou al πραχτικαὶ ἀρεταὶ αἱ ἁπά- 
regnum eoclorum, γουσαι εἰς τὴν βασιλείαν τῶν οὑρανῶν. 

Ipip. Sicut juravi in ira mea : Siintroibunt in re- Ὡς ὤμοσα ἐν τῇ ὁρ)ῇ µου, El εἰσελεύσονται 
guiem meam, etc. Requies Domini cognitio ejus εἰς τὴν χατάπαυσίν µου, x. τ. 4. Κατάπανσις 
est. Qui autem ingreditur in eam, in illa requiescet. Κυρίου, γνῶσις αὐτοῦ. ὁ δὲ εἰσελθών εἰς αὐτὴν &va- 

παύσεται bm αὐτῆς. 
7379 PSALMUS XCV. VAAMOZ LE. 

Vgns. 1. Cantate Domino canticum novum , etc. "Acate τῷ Κυρίῳ dopa καινὀν, x. τ. E. Ὁ πα- 
Vetus homo , qui corrumpitur secundum desidería — Aaubc ἄνθρωπος, 6 φθειρόµενος χατὰ τὰς ἐπιθυμίας 
erroris, non potest cantare canticum novum, Novi — «rc ἁπάτης, οὗ δύναται σαι ἆσμα χαινόν ' τοῦ yàp 
enim hominis, facti secundum imaginem illius qui  καινοῦ ἀνθρώπου koxt «b. ἆσμα τὸ xawbv τοῦ Ύενο- 
condidit eum, est canticum novum. μένου χατ) elxóva τοῦ χτίσαντος αὐτόν. . 

VERs. &. Terribilis est super omnes deos, etc. Si Φοδερός &crur. ἐπὶ πάντας τοὺς 0sobc, x. t. ἓ. 
terribilis est Dominus super omnes deos, omnes dij El φοθερός ἐστιν ὁ Κύριος ἐπὶ πάντας τοὺς θεοὺς, 
timent Dominum. πάντες ol θεοὶ φοθοῦνται τὸν Κύριον. 

VgRs. 10. Dicite in gentibus, quia Dominus regnavit, Εἴπατε ἐν τοῖς ἔθνεσι», ὅτι Κύριος ἑδασίλευσε, 
ctc. Dicite injustis, quia justitia regnavit; insiplen- — x. τ. &. Εἴπατε τοῖς ἀδίχοις, ὅτι διχαιοσύνη ἐδασί- 
tibus, quia dominatur prudentia ; mendacibus, quia — suce * χαὶ τοῖς ἄφροσιν, ὅτι χυριεύει φρόνησις  χαὶ 
imperat veritas ; et ignaris, quia vicit scientia. τοῖς ψεύσταις, ὅτι δεσπόζει ἡ ἁλήθεια" καὶ τοῖς 

ἀγνοοῦσιν, ὅτι κεχράτηχεν ἡ γνῶσις. 

Vens. 11. Letentur cali, etc. Id est, qui habitant EbgpawécOocar οἱ obparol , x. τ. E. Τουτέστιν, 
in coelis. οἱ χατοιχοῦντες kv τοῖς οὐρανοῖς. 

Vens. 19. Tunc exsultabunt omnia ligna silvarum, Τότε ἀγα.11ιάσονται πάντα τὰ £0Ja τοῦ δρυμοῦ, 
etc. Qualia ligna exsultabunt? Dicant qui allego- — x. τ. &. Ποῖα ἀγαλλιάσονται ξύλα ; λεγέτωσαν οἱ τὴν 
riam recusant. ἀλληγορίαν παραιτούµενοι. 

PSALMUS XCVI. YTAAMOZ Qa. 

VgBRs. 1. Latentur. insule mulie, etc. Insula est Εὐφρανθήτωσαν νήσοι xoAAal, x. τ. £. Νῆησός 
mens firma et stabilis, qua ab hujus vitae fluctibus — &ctt νοὺς ἀχλινῆς, ὑπὸ τῶν τοῦ βίου τούτου χυµάτων 
undique pereutitur. περιχτυπούµενος. 

Vgns. 3. Et ignis ante ipsum precedet, etc. Ignis Ὁ — Kal πῦρ ἐγώπιον αὐτοῦ προπορεύσεται, κ. τ. ἓ. 
iste urit lígna, fenum, stipulam, hoc est habitus Τὸ πῦρ τοῦτο xaít ξύλα, χόρτον, χαλάμην, του- 


malos. τέστι τὰς ἕξεις τὰς µοχθηράς. 
VrgnRs. 10. Qui diligitis Dominum , odite mala , Οἱ ἁγαπῶντες τὸν Κύριον, μισεῖτε xovnpà, x.t. 
etc. Hoc est, qui diligitis scientiam, odite mala. &. Τουτέστιν, ol ἀγαπῶντες τὴν γνῶσιν, μισεῖτε πο- 
νηρά. 


eVERs. 12. Et confitemini memorie sanctificationis Kal ἐξομο.ογεῖσθε τῇ μνήμῃ τῆς ἁγιωσύνης 
ejus , ete. Confitemini, in memoriam revocantes αὐτοῦ, κ. «. &. Ἐξομολογεῖσθε, 'ενημονεύοντες τῆς 


sanctitatem ejus. ἁγιυσύνης αὐτοῦ. 
PSALMUS XCVil. YTAAMOZ uZ'. 
VgBs. 9. In conspectu gentium. revelavit justitiam 'Eravtlov τῶν ἐθνῶν dzxixdAvys τὴν διλαιο- 


ο Hebr. xin, 8. 7! ibid. 11), 13. 
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σύνην αὐτοῦ, x. τ. E. «Δικαιοσύνη yàp θεοῦ ἓν A suam , eic. Nam « justitia Dei im eo revekatur ex 
αὐτῷ ἀποχαλύπτεται Ex. πίστεως εἰς πίστιν. » (ide in fidem 11. » 

Ποταμοὶ κροτήσουσι χειρὶ ἐπὶ τὸ αὐτὸ, x. τ.ὲ El Vkns. 8. Flumina plaudent manu in idipsum, ete. 
τὰ χαρίσματα τοῦ Πνεύματος τοῦ ἁγίου ποταµοὶ Myov- — Si Spiritus sancti dona flumina dicuntar, juxta il- 
ται κατὰ τό. « Ποταμοὶ ἓκ τῆς χοιλίας αὐτοῦ ῥεύσου- — lud: « Flumina de ventre ejus fuent aquae viva "*, » 
aw ὕδατος ζῶντης, » καλῶς οἱ µεθέξοντες τούτων τῶν — pulehre qui horum fluminum participes sunt , et 
ποταμῶν xal αὐτοὶ ποταμλὶ λέγονται. Σημειωτέον δὲ — ipsi flumina dieuntur. lllud quoque observandum , 
xal τὸ « ἐπὶ τὸ αὐτὸ » εἶναι τοὺς ποταμοὺς, ἵνα τὸ — «in idipsum » esse flumina, ut idem dicant omnes, 
αὐτὸ λέγωσι πάντες, xal μὴ fj iv αὐτοῖς σχίτµατα. — et non sint in eis sehismata. 


ΨΑΛΜΟΣ uH'. 780 PSALMUS XCVIII, 
Σὺ ἠτοίμασας εὐθύτητας, x. *. à. Εὐθύτητας Vgns. 4. Τα parasti directiones , etc. /Equitates, 
ᾖτοι τοὺς εὐθεῖς, fjtot τὰς ἀρετάς. vel rectos, vel virtutes, 
Καὶ apocxvreice τῷ ὑποποδίῳ cov ποδῶν αὐτοῦ, VEns. 5. Et adorate scabellum pedum ejus, etc. 


x. v. ἑ. Τὸ ὑποπόδιον τῶν ποδῶν εἶπόν τινες εἶναι — Scabellum pedum quidam dixerunt esse carnem 
τὴν σάρχα τὴν τοῦ Χριστοῦ, Ἆτις διὰ τὸν Xpiovóv.— Christi, quae propter Christum est adoranda. Chri- 
ἐστι mpocxuvnti- ó δὲ Χριστὸς προσχυνητὸς διὰ τὸν — sius autem est adorandus propter Verbum Dei quod 
ἐν αὐτῷ Λόγον 8tov. in ipso est. 

Kal ZauovhA ἐν τοῖς àxixaAovpéroic có ὄνομα Vgns. 6. Et Samuel inter eos qui invocant nomen 
αὑτοῦ , κ. τ. £. Οὗτος ἐπιχαλεῖται τὴν δικαιοσύνην — ejus, etc. Qui juste agit, justitiam ; qui non menti- 
ὁ δικαιοπραγῶν, καὶ τὴν ἀλήθειαν 6 μὴ Φευδόµενος, — tur, veritatem ; et qui non odit, charitatem invocat. 
xai τὴν ἀγάπην ὁ μὴ] μισῶν. 

Ἐν ctv. vezélnc &AdAe πρὸς αὐτοὺς, κ. τ. VgBs. 7. In columna nubis loquebatur ad eos, et 
é. Ὁ στῦλος xa ἡ νεφέλη λογιχαὶ φύσεις εἰσὶ, δι — Columna et nubes naturz sunt ratione przdita, 


ὧν ἐλάλει πρὸς τοὺς ἁγίους 6 Κύριος. per quas ad sanctos Dominus loquebatur. 
'"Yyrovre Κύριον εὁν θεὸν ἡμῶν, x. τ. 6. "Yvb Vgas. 9. Exaliate Dominum Deum nosirum, ew, 
χαθαροῦ vou πέφυχεν ὑφοῦσθαι θεός. Pura mens solet exaltare Deum. 
ΨΛΛΜΟΣ «8. C PSALMUS XCIX 
Εἰσέ-θετε εἰς τὰς πύ.ας αὐτοῦ, x. τ. b. Πύλαι Ύελς. 4. Introite portas ejus, etc. Portze sapientis 
σοφίας, ἀρεταί * διὰ γὰρ αὐτῶν εἱσερχόμεθα εἰς «hv — sunt virtutes, nam per cas ingredimur ia. regnum 
βασιλείαν τῶν obpavov. ceeluruim. 
ΨΛΛΜΟΣ P. PSALMUS C. 
"EAeor xal χρίσι’ ᾖσομαί cov, Κύριε, x. τ. b. Vrns. 1. Misericordiam εἰ judicium cantabo tibi , 
Τὸν περὶ Ἡρονοίας xaX χρίσεως σαι θέλει λόγον. Domine , etc. Providentia: et judicii rationem can- 
tare vult. . 
Τὸν χατα-ἰαἰοῦντα .Ἰάθρα τοῦ π.Ίησίον αὑτοῦ, Vrens. D. Detrahentem secreto proximo suo, hunc 


τοῦτον ἐξεδίωχον, x. v. t. Χρήσιμον τὸ ῥητὸν πρὺς — persequebar, eic. Utile hoc fuerit contra detractores. 
τοὺς χαταλαλοῦντας. 


Πορευόµενος àv ὁδῷ ἁμώμφ, οὗτός µοι ἐἑλει- Vgns. 6. Ambulans in via immaculata, hic mili 
τούργει, X. t. E. Xpnovéoy τὸ ῥητὸν πρὸς τοὺς lepa- — ministrabat, etc. lis verbis utendum erga saccr- 
τιχοὺς ὑπηρετουμένους ὑπὺ δούλων πονηροτάτων. dotes quibus nequissimi servi ministrant. 


Tov ἑξο.Ίοθρεῦσαι ἐκ πόλεως, x. τ. £. Nov. πό- Ὁ — vens. 8. Ut disperderem de civitate, etc, Hoc loco 
λιν Κυρίου λέγει τὴν ἑαυτοῦ φυχὴν, iv ᾗ πάντας — civitatem Domini vocat animam suam, in qua in- 
ἀπέχτεινε λογισμοὺς παρανόµους. terficiebat omnes perversas cogitationes. 

VYAAMOZ PA'. PSALMUS Cl. 

'Hypóxrnca καὶ ἐγενόμην óc στρουθίον uorá- Vens, 8. Vigilavci et fucius sum sicut passer soli- 
ζον ἐπὶ δώμαει, x. τ. &. 0ὐδὲν ἄλλο τὸν νοῦν οὕτως — tarius in tecto, eic. Nibil zque mentem levem eflicit 
ἀπεργάδεται χοῦφον ὡς ἁγρυπνία. ac insomnium. 

"Ott σποδὸν ὡσεὶ ἄρτον ἔφαγον , καὶ τὸ xópa Vens. 10. Quia ctmerem. tanquam panem manda- 
µου μετὰ κ.Ἰαυθμοῦ ἑκίργων, x. τ. E. Χρήσιμον — cabam , et potum meum cum fletu miscebam , etc. 
τὸ ῥητὸν πρὸς τοὺς παρὰ τὸν χαιρὸν τοῦ πότου αὐλοῖς — Utile hoc fuerit contra eos qui tempore convivii. ti- 
xat ᾠδαῖς τερποµένους. biis et canticis delectantur. 

Káy ὡσεὶ χόρτος ἐξηράνθη»' σὺ δὲ, Κύριε, 78] Vrns. 12, 13. Et ego sicut fenum ατα. Tu 
εἰς τὸν αἰῶνα μένεις, κ. τ. E. Ἐγὼ μὲν npós- autem, Domine, in eternum permanes, eic. Ego qni- 


7 Rom. 1, 17... Joan. vn, 58. 
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dem temporaneus et mortalis, un vero aslernus el A Χαιρος xai ÜOvrtóc, σὺ δὲ ἁϊῑδιος xai ἀθάνατος. 


immortalis. 
' VERs. 95. Ne revoces me in dimidio dierum meo- 
rim, elc. Dierum nempe quos efficit sol justitia. 
Vens. 27. l psi peribunt, tu autem permanebis, etc. 
Peribunt celi non secnndum substantiam, sed se- 
eundum figuram: « Przterit enim , inquit Aposto- 
lus *5, figura hujus mundi. » 


PSALMUS Cil. 

Vegns. 1. Benedic, anima mea, Domino, et omnia 
qua intra me sunt. nomini sancto ejus, ete. lutra ho- 
minem interiorem sunt facultates intelligendi, co- 
gitandi, intuendi, interpretandl, imaginaudi et re- 
miniscendi. 

VgRs. 5. lienovabitur ut aquilee juvenius tua, etc. 
Senectutem exuit aquila, quemadmodum et homo 
veterem hominem exuit qui corrumpitur secundum 
erroris desideria. 

Vgns. 11. Quoniam secundum altitudinem cali a 
terra corroboravit Dominus misericordiam suam su- 
per timentes se, etc. Quemadmodum exaltavit cos 
qui in colis sunt , sic misertus est eorum qui in 
terra timeut eum. 

Vgns. 15. llomo sicut [enum dies ejus, tanquam 
flos agri sic efflorebit, eic. Hoc loco homo uaturam 
in genere ostendit : nam oninis homo teimporaneus 
el mortalis, facile marcescens et caducus. 


εκδ. 16. Quoniam spiritus pertransiit in illo, el c. 


pon subsistet, etc. Post mortem anima non subsi- 
stit in hac vita. 

Vgns. 17. Misericordia Domini ab a:terno et usque 
in &lernum super timentes eum, eic. Vita seusibilis 
.-hon zlerna, misericordia autem Doinini dzterna 
est. 

Vgns. 18. Et justitia illius in filios filiorum, etc. 
Filii (iliorum sunt qui eumdem Spiritum adoptionis 
liliorum receperunt. 

lpip.. Et memores sunt. mandatorum. ipsius, etc. 
llle mandatorum memor est, qui secundum illa vivit. 

V&ns. 19. Et regnum ipsius omnibus dominabitur, 
etc, Ejus regnum quo mundum «condidit , omnibus 
quidem dominatur; quod vero seeundum scientiam 
habet regoum , non. omnibus qui in terris, sed 
omnibus qux in coelis sunt, dominatur. 


7892 PSALMUS ΟΠ. 
Vgns. 9. Amictius [umine sicut vestimento, ete, Vc- 
- stimentim Doinini scientia vera: quo qui amici- 
tur , ab co illuminatur. 

Vens, 5. Extendens. colum sicut. pellem, eic. 
Quare non dixit, « qui extendisli, » sed, « qui ex- 
tendis? » An. semel quidem illud 32cundum sub- 
stantiam extendit, semper autem extendit secundum 
providentiam ?. Ejusmodi est etiam id quod apud 
Jo: dictum cst ?*: «Qui facit Pleiada, et llesperum, 
ct Arcturum, ct interiora Austri, » 

*5 | ος, vii, οἱ. 75 Job ix, 9. 


Μὴ ἁναγάγῃς µε ἐν ἡμίσει ἡμερῶν µου, x. t. &. 
Tov γινοµένων ἡμερῶν ὑπὸ τοῦ ἡλίου τῆς διχαιοσύντς. 

Αὐτοὶ ἁπο.οῦνται, σὺ δὲ διαµεγεῖς, x. v. ἑ. 
Απολοῦνται οἱ οὐρανοὶ οὐ xa! οὐσίαν, ἀλλὰ χατὰ 
τὸ σχῆμα ' « Παράγει yàp, qnot ὁ ᾽Απόστολος, 
τὸ αχῆμα τοῦ χόσμου τούτου. ) 


ΨΑΛΜΟΣ PP'. 

Εὐόγει ἡ Ψυχή µου τὸν Κύριον, καὶ πάντα 
τὰ ἐντός µου τὸ ὄνομα τὸ ἅγιον αὐτου, x. τ.- É. 
Τὰ ivi, τοῦ ἔσω ἀνθρώπου ἐστὶν ἡ Ὑοητιχὴ δύνα- 
µις, xal δ.ανοητιχἡ, xat ἐπιθλεπτιχὴ, xat ἕρμηνευ- 
τιχἣ, χαὶ fj φανταστιχὴ, xaX ἡ μνημονευτιχ{. 

᾽Αγαχαιισθήσεται ὡς ἀετοῦ ἡ νεότης σου, 
x. t. £. Τὸ γήρας ἀποδύεται ὁ ἀετὸς, ὡς xat ὁ &v- 
θρωπος τὸν παλαιὸν ἄνθρωπον ἁποδυεται τὸν Φθει- 
ρόμενον χατὰ τὰς ἐπιθυμίας τῆς ἁπάτης. 

"Οτι κατὰ τὸ ὕγψος τοῦ οὐρανοῦ ἀπὸ τῆς γῆς 
ἐχραταίωσε Κύριος τὸ ἔλεος αὐτοῦ ἐπὶ τοὺς φο- 
6ovpérovc αὐτὸν, κ. t. ἐ. Ὥσπερ ὕψωσε τοὺς ἐν 
οὐρανοῖς, οὕτως ἑλέησε τοὺς ἐπὶ γῆς φοθουµένους 
αὐτόν. 

”Αγθρωπος ὡσεὶ χόρτος αἱ ἡμέραι αὑτοῦ , ὡσεὶ 
ἄνθος τοῦ ἀγροῦ οὕτως ἐξανθήσει, x. τ. &. Ἐν- 
ταῦθα ὁ ἄνθρωπος τὴν χαθόλου φύσιν δηλοξ πᾶς γὰρ 
ἄνθρωπος πρόσχαιρος χαὶ θνητὸς, εὐμάραντος καὶ 
πρόσχαιρος. 

Ὅτι πγεῦμα διηάθεν ἐν αὐτῷ, xal οὐχ ὑπάρ- 
ξει, κ. τ.Φ. Μετὰ θάνατον dj uy) οὐχ ὑπάρχει ἓν 
τῷ βίῳ τούτῳ. 

Τὸ δὲ ἔ.εος τοῦ Κυρίου ἀπὸ τοῦ αἰῶγος καὶ 
ἕως τοῦ alovoc εἰς τοὺς φοδουμένους αὐτὸν, 
x. t. E. Ἡ μὲν αἰσθητὴ ζωὴ οὐκ ἀῑδιος, τὸ δὲ ἔλεος 
τοῦ Κυρίου ἀῑδιον. 

Kal ἡ δικαιοσύ»η αὐτοῦ ἐπὶ vloic viov. κ τ. &. 
Yiol υἱῶν εἶσιν οἱ τοῦ αὑτοῦ πνεύματος τῆς υἱοῦε- 
σίας Ἰξιωμένοι. 

Καὶ µεμνηµένοις τῶν ἐγτολῶν αὐτοῦ, x. τ. &. 
Οὗτος µέμνηται τῶν ἐντολῶν , 6 ζῶν xav' αὑτάς. 

Καὶ 4 βασιλεία αὐτοῦ πάντων δεσπόξε, x. τ. 
£. Ἡ μὲν δημιουοργικὴ αὐτοῦ βασιλεία πάντων δε- 
σπόζει’ d δὲ χατὰ Ὑνῶσιν βασιλεία οὐ πάντων τῶν 
ἐπὶ γῆς, πάντων δὲ τῶν Ey οὐρανοῖς δεσπόνει. 


ΨΑΛΜΟΣ PT". 

'Ava6a A Adperoc coc ὡς ἱμάτιον, x. . Ἱμά- 
τιον Κυρίου γνῶσις ἀληθῆς; ὁ δὲ ἡδυόμενος - qu- 
τισθήσεται ὑπ᾿ αὐτοῦ. 

Εκτείνων τὺν obpavór ὡσεὶ δἐῤῥι', x. τ. É. 
Διὰ τί οὐχ εἶπεν, «ἑχτείνας, » ἀλλ «ἑχτείνων» » 
ἡ ἅπαξ μὲν αὐτὸν χατ᾽ οὐσίαν ἐξέτεινεν , ἀξὶ δὲ αὑτὸν 
ἑχτείνει χατὰ τὴν πρόνοιαν; Τοιοῦτόν ἐστι xal τὸ 
"[6 εἰρημένων * ὁ « Ποιῶν ΠἨλειάδα , xai Ἔσπερον. 
χα) Αρχκτοῦρον καὶ ταμεῖα Νότου. » 
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ὸ ποιῶν τοὺς ἀ]γέΊους αὐτοῦ πνεύματα, xal A 


τοὺς «βιτουργοὺς αὐτοῦ πυρὸς g.lópa , κ. τ. É. 
To μὲν ᾿Αθραὰμ οἱ ἄγγελοι ὡς πνεύματα ἑφάντ- 
σαν, τοῖς δὲ Σοδοµίἰταις ὥσπερ mUp φλέχον. 

Ὁ θεμελιῶν τὴν γῆν ἐπὶ τὴν ἀσφά.1ειαν αὐτῆς: 
οὗ κ.1ιθήσεται elc τὸν αἰῶνα τοῦ αἰῶνος, x. τ. É. 
'O μὲν Ἰὼθ εἶπε: « Κρεµάσας τὴν γῆν ἐπὶ µηδε- 
vóg * » ὁ δὲ Δανῖδ, «ἐπὶ τὴν ἁἀσφάλειαν αὗτῃς. » 
Ἑχάτεροι δὲ ἀναιροῦσι τὸ εἶναι δῶμά τι ἕτερον βα- 
στάζον αὐτὴν ὑποχάτω"» ἡ yàp ἀσφάλεια οὐκ ἔστιν 
οὐσία , ἀλλὰ τέχνη Θεοῦ, ἀχίνητον τὴν γῆν ἐν τῇ 
σφαίρᾳ διαφυλάττουσα. 

"Αόυσσος ὡς ἱμάτιον τὸ περιθὀό.Ίαιον αὐτοῦ, 
x. τ. £. Τὸ ἀχατάληπτον τῆς γνώσεως τοῦ θεοῦ διὰ 
τῆς ἀθύσσου παρίστησι. 


᾽Α)αθαίνουσι ὄρη xal καταδαίνουσι πεδία εἰς B 


τὸ» τόπον ὃν ἐθεμελίωσας αὑτοῖς, x. τ. k. Λογιχάς 

τινας διὰ τῶν λόγων τούτων αἰνίττεται φύσεις. 
“Οριον ἔθου ὃ οὐ παρε εύσονται, x. τ. E. Περὶ 

τῶν χαταχθονἰων δαιμόνων ταῦτα λἐγεσθαί φασι. 


Ποτίζων ὄρη éx τῶν ὑπερφων αὐτοῦ, χ. τ. &. 
Ὑπερῷα θεοῦ φύσεις χαθαφαὶ ποτίζουσαι τοὺς ὑψη- 
λοτέρους τῇ χαρδίᾳ. 

Χορτασθήσεται τὰ ξύ.Ία τοῦ πεδίου, x. ^. ἐ. 
Ὅ δὲ Ἑδθραϊος xai οἱ λοιποὶ «τοῦ Κυρίου » τεθεί- 
χασιν. Διεξελθὼν τὰ χάρπιµα, ἀναγχαίως µνηµο- 
νεύει καὶ τῶν ἁκάρπων , ὡς ἀναγχαῖον τοῖς ἀνθρώ- 
ποις xal αὐτὰ παρεχόντων χρείαν. Διὰ τοῦτο val 
«Κωρίου » αὐτὰ προσηγόρευσεν, ὡς αὐτοφυᾶ xat οὐ 
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Vgns. 4. Qui facis angelos tuos spiritus, el mira- 
$lros (uos iguem. urentem , ete. Abrahamo quidem 
angeli sicut spirilus apparuerunt; Sodomitis vero 
sicut ignis ardens, 

Vgns. 5. Qui fundasti terram super stabilitatem 
suam : nonu inclinabitur in seculum seculi, ew. Job 
quidem dixit" : « Qui appeudit terram super ni- 
bilum ; » David autem, «super stabilitatem suam. s» 
Uterque autem. negat esse corpus aliud. quod illam 
infra sustineat. Stabilitas enim non est substantia, 
sed ars Dei, quie inimobilem terram in sphazra con- 
servat. 

VEns. 6. Abyssus aicut vestimentum anictus ejus, 
etc. Incomprehensibilem scientiam Dei per abys- 
sum indicat. 

VERs. 8. Ascendunt montes εἰ descendunt. campi 
in locum quem (unudasii eis, exc, Naturas quasdam 
ratione prazditas his verbis indicat. 

Vgns. 9. Terminum posuisti quem non transgre- 
dientur , etc. Il::c - aiunt de subterraueis daemoniig 
dici. 

Vens. 15. fligans montes de superioribus suis, eic. 
Superiora Dei sunt nature pure rigantes excelsos 
corde, 

Vgns. 16. Saturabuntur ligna campi , eic. He- 
brzus textus , et reliqui , « Domini , » posuerunt. 
Postquam recensuit fructifera, necessario meniorat 
ctiam infruciuusa, quippe qua necessarium hutmi- 
nibus et ipsa przbeant usum. Propterea οἱ « ligna 
Domini » ipsa appellavit, quippe αμ: sponte natura 


χειρόχµητα , ἀλλὰ τῷ θείῳ λόγῳ βλαστήσαντα * διὸ C proveniant, nec manu elaborentur, sed divino verbc 


xai &mhyayew* « Al χέδροι τοῦ Λιθάνου ἃς ἑἐφύ- 
τενσας. ) 

Tov αὐτοῦ. Ὥσπερ ἐστί τινα ξύλα τοῦ παραδεί- 
σου, οὕτω χαὶ ξύλα πεδίου. 

Πέτρα χαταφυγἡ τοῖς xoupoypvAAloie , x. τ. É. 
'O χοιρογρυλλίου ἔχων χατάστασιν προσφυγέτω τῇ 
πνευματιχῇ πέτρᾳ τῇ ἀχολουθούσῃ ἐν τῇ ἑρήμῳ, xal 
ποτιςούσῃη τὸν Ἰσραήλ. 

Ὁ ἤ.ιος ἔγγω τὴν δύσιν αὐτοῦ, x. τ. £. 'O fuos 
τῆς δικαιοσύνης ἔγνω νῦν τοὺς ἓν ofc ἔδυ ποτέ. 

Αγέτειάεν ὁ ἤ.Ίιος xal συν ἠχθησαν, x. τ. E. 
Ἐν οἷς ἀνατέλλει ὁ ἥλιος τῆς δικαιοσύνης, ἓν toU- 
τοις xai αἱ xaxíac χατὰ δύναμιν ὑπάρχονσιν. 

Ἐξε.ιεύσεται ἄνθρωπος ἐπὶ τὸ ἕἔργον αὐτοῦ, 
xal ἐπὶ τὴν ἑργασίαν αὑτοῦ ἕως ἑσπέρας, x. τ. 
é. Ἔργον νῦν λέγει αὐτὴν τὴν Όλην περὶ ἣν fj Epya- 
cía: ἐργασίαν δὲ αὐτὴν τὴν τέχνην τὴν περὶ τὴν 
ὕλην γινομένην. 

Εχεῖ ἑρπετὰ ὧν cóx ἔστι' ἀριθμὸς, x. τ. ἑ. 
Tov ἑρπετῶν ἀνθρώπων διὰ τὴν χαχίαν οὐχ ἔστιν 
ἀριθμός' « 'O γὰρ ἀριθμῶν, φησὶ, πλήθη ἄστρων, 
xai πᾶσιν αὐτοῖς ὀνόματα χαλῶν. » 

Ἀντανε.εῖς τὸ πγεῦμα αὐτῶν, καὶ ἑχ.]είγψουσι, 
xal εἰς τὺν' χοῦγ' αὐτῶν ἐπιστρέψουσι, κ. τ. ἑ. Ol 
ἐχπίπτοντες τοῦ παρὰ τοῦ Θεοῦ δοθέντος αὐτοῖς 
πνυεύματως Υίνονται yoixot. 


U job xxvi, 7. 7 Pel. cri, 1. 


germinent. Quamobrem etiam addidit : « Cedri Li- 
bani quas plantasti. » 

Ejusdem. Quemadmodum quadam ligna sunt pa- 
radisi, sic etiam sunt ligna campi. 

VeRs. 18. Petra refugium herinaciis, etc. Qui he» 
rinacii habet iudolem, confugiat ad spiritalem pe- 
tram cousequentem in deserto eL. rigantem Israe!, 


VgRs, 19. Sol cognovit occasum suum, etc. Sol 
justitiie novit nune eos iu quibus aliquaudo occidit, 

Ύεαι. 22. Ortus est sol, et congregati sunt, etc. 
In quibus 783 exoritur sol justitia , iis etiam 
maliti: sccundum virtutem insunt. 

VenRs: 23. Exibit homo ad opus suum, el ad. ope- 
rationem suam usque ad vesperum, etc. Opus nunc 
materiam circa quam operatio versatur; opceratio- 
nem autem vocat artem qua materiam aggreditur. 


Vens. 25. Illic reptilia quorum non est. numerus, 
etc. Repeutium liominum prepter malitiam non cst 
numerus. « Qui nuinerat. enim, inquit "5, muliitu- 
dines stellaruin, et omnibus eis noinina vocat. » 

VEns. 99. Auferes spiritum illorum, et deficieul, 
εἰ in pulverciu suum revertentur, eic. Qui datum a 
Dco ipsis spiritum amittunt, Giunt terreui. 
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Vegas. 30. Emittes spiritum tuun,et creabuntur, et A 


renovabis faciem (erre, etc. Quam sanctus. Paulus 
resurrectionem vocat, banc David renovationem 
appellavit. 

VEgns. 32, Qui tangit montes, el fumigant, etc. 
Funigantes montes abjiciunt malitiam, tangente 
illos igne spiritali qui jactus est in terram. 


Vgns. 35. De[iciant peccatores a terra, etc. ld 
est desinant, non quidem subsistere, sed esse pec- 
catores. 


PSALMUS CIV. 

Vgns. 2. Narrate omnia mirabilia ejus, etc. Qui 
omnem scientiam Dei sibi comparavit, is narrare 
potest omnia mirabilia cjus. 

VkRs. 4. Quaerite Dominum, etc. Qui mandata 
Dei exsequitur, hic quaerit eum. 

Igip. Quaerite faciem ejus semper, etc. Hanc. fa. 
ciem quzrere nos jubet, quam angeli semper vident. 


Ὕεας. 6. Semen Abraham servi ejus, cic. Qui ex 


Scinine sunt Abrahiz, virtute sunt electi. 

γεῃς. 8. Memor [uit in saeculum testamenti sui, 
verbi quod mandavit in mille generationes, etc. Mille 
generationes alii quidem plurimas ipsum dicere 
geueratones putarunt, alii vero eas qux hoc nu- 
mero describuntur. 

Vgns, 14. Dicens : Tibi dabo terram Chanaan, 
funiculum hereditatis vestre, ete. Ante Christi ad- 
ventum animas nostras possidebant Chananai. ncc 
sinebant nos fructus spiritales ferre. 

Vgns. 14. Non reliquit hominem nocere ew, etc. 
Hinc cognoscimus iis quibus nocent homines, Deo 
deserente, noceri. 

"78 VEns. 15. Nolite tangere christos meos, 
ctc. Hi christi qui Christi sunt. participes, dicuntur 
christi ; Christus vero Patris particeps dicitur Chri- 
stus. Cliristum vero Domiuum dico qui cum Dci 
Verbo advenit. 

Vrns. 24. Et. firmatit eum super inimicos ejus, 
eic. Absque virtute et scientia Dei nemo fiet hosti- 
bus superior. 

Vgns. 31. Dixit, εἰ venit cynomyia, cte. Cyno- 
myiam Hebrzi interpretantur multitudinem] omnis 
generis agrestium et carnivororum animalium ; 
Graeci vero cynomyiam dicunt canis latrantis mu- 
scam. 

Vgns. 56. Et percussit vineas eorum, etc. De vi- 
nea enim Sodomorum erant vinez eorum, et sar- 
menta eorum ex Gomorrlia "5. 

VEns, 94. Dixit, εἰ venit locusta, etc. Locusta 
hic comedit semen malum. 


PSALMUS CY. 
Vias. 8. Et salvavii eos propter nomen suum, ut 
tiutam facerct potentiam. suam, etc. l'ropterea salvat 


? Deut. xxxu, 22, 


᾿Εξαποστε.λεις τὸ xvsvjd cov, xal χτισθήσον»- 
ται, xal ἀν αχαινιεῖς τὸ πρὀσωπον τῆς γῆς, κ. τς. 
ἑ. "Hv Παῦλος ὁ ἅγιος ἐξανάστασιν εἴρηχε, ταύτην 
Δανῖδ ἀναχαινισμὸν προσηγόρευσεν. 

Ὁ ἁπτόμενος τῶν ὀρέων, xal καπν/ζονται, x. 
t. l. Τὰ χαπνιξόμενα ὄρη ἀποθάλλει τὴν xaxíav, 
ἁπτομένου αὑτῶν τοῦ πνευματιχοῦ πυρὸς τοῦ βλη- 
θέντος ἐπὶ τὴν γῆν. 

ἘΕχ.Ιείποισαν» ἁμαρτω.οὶ ἀπὸ τῆς γῆς, x. τ. ἓ. 
Οὐχὶ μὴ ὑπάρχειν αὐτοὺς, ἀλλὰ μὴ ὑπάρχειν αὐτοὺς 
ἁμαρτωλούς. 


VYAAMOZ PA. 

Διηγήσασθε πάντα τὰ θαυμάσια αὑτοῦ, x. τ. E. 
Ὁ κτησάµενος πᾶσαν τὴν γνῶσιν τὴν τοῦ Θεοῦ, οὗτος 
δύναται διηγεῖσθαι τάντα τὰ θαυμάσια αὑτοῦ. 

Ζητήσατε τὸν Κύριον, x. τ. 6. Ὁ τὰς ἐντολὰς 
ποιῶν τοῦ Θεοῦ, οὗτος ζητεῖ αὐτόν. 

Ζητήσατε τὸ πρόσωπον αὐτοῦ διαπαντὸς, κ. «. 
&. Τοῦτο λέγει τὸ πρόσωπον ζητεῖν ἡμᾶς, ὅπερ οἱ &y- 
γελοι βλέπουσι διαπαντός. 

.Σπόρμα Αδραὰμ δοῦ.οι αὐτοῦ, x. «. &. Οἱ τοῦ 
σπέρµατος ὄντες τοῦ ᾿Αδραὰμ, δυνάµει εἰσὶν ἐχλεχτοίο 

Ἐμνήσθη εἰς τὸν αἰῶνα διαθήκης αὐτοῦ, .1όγου 
οὗ ἑνετεί.Ίατο εἰς χιλίας γεγεὰς, κ. τ. &. Tàc χι- 


Mae γενεὰς οἱ μὲν τὰς πολλὰς αὐτὸν λέγειν γενεάς 


ἑνόμισαν, οἱ δὲ τὰς ὑπὸ τούτου τοῦ ἀριθμοῦ περιγρα- 


C φομένας. 


Λέγων ' Σοὶ δώσω τὴν γῆν Χαγαὰν, σχοίνισµα 
xAnporopiac ὑμῶν, x. τ. ἓ. Πρὸ τῆς ἐπιδημίας 
Χριστοῦ οἱ Χαναναῖοι xatelyov ἡμῶν τὰς φυχὰς, μὴ 
ἑῶντες ἡμᾶς χαρποὺς ἐχφέρειν πνευματικούς. 

Οὑκ ἁρῆκεν ἄνθρωπον ἁδικῆσαι αὐτοὺς, x. τ. 
ἐ. Ἐντεῦθεν γινώσχοµεν, ὅτι οἱ ἁδιχούμενοι ὑπὸ &v- 
θρώπων χατ᾽ ἐγχατάλειψιν ἀδιχοῦνται θεοῦ. 

Mi ἅπτεσθε τῶν χριστῶν pov, x. τ. &. Οὗτοι 
οἱ χριστοὶ Χριστοῦ µετέχοντες λέγονται χριστοί; ὁ δὲ 
Χριστὸς τοῦ Πατρὸς µετέχων λέγεται Χριστός. Χρι- 
στὺν δέ φημι τὸν μετὰ τοῦ θεοῦ Λόγου ἐπιδημήσαντα 
Κύριον. 

Kal ἑκραταίωσεν αὑτὸν ὑπὲρ τοὺς ἐχθροὺς αὐὖ- 
τοῦ, X. τ. ἑ. Χωρὶς ἀρετῆς xal γνώσεως Θεοῦ οὗὑχ 


D ἄν τις γένοιτο τῶν ἐχθρῶν ἰσχυρότερος. 


Εἶπε καὶ 1440s κυνόµυια, κ. τ. &. Thv χννόμυιαν 
οἱ Ἐθραῖοι ἑρμηνεύουσι πλῆθος πάμμιγον ἀγρίων 
χα) σαρχοθόρων θηρίων ’ οἱ δὲ Ἕλληνες λέγουσι χυ- 
vóp.utav τὴν τοῦ υυνὸς τοῦ ὑλαχτοῦντος μυῖαν. 


Καὶ ἐἑπάταξε τὰς ἀμπέ.ους αὑτῶν, x. τ. b. Ἐκ 
γὰρ ἀμπέλου Σοδόµων ἦσαν αἱ ἄμπελοι αὐτῶν, xal 
al χληµατίδες αὐτῶν £x Γοµόῤῥας. 

Εἶπε, καὶ ᾖ.1θεν ἀχρὶς, κ. τ. €. Ἡ ἀχρὶς αὕτη 
χατεσθίει τὸ σπέρµα τὸ πονηρόν. 


V'AAMOZ ΡΕ’. 
Kal ἔσωσεν αὐτοὺς ἔνεχεν τοῦ ὀνόματος αὐτοῦ, 
τοῦ γγωρίσαι τὴν δυγαστείαν αὐτοῦ, x. τ. E. Ad 


1562 SELÉCTA IN PSALMOS. — PSAL. CVI. 1566 
τοῦτο σώζει ἡμᾶς ὁ Μύριος, ἵνα γνῶσιν ἡμῖν τῆς A nos Dominus ut cognitionem nobis potenti:c suae 


δυναστείας αὐτοῦ χαρίσηται. largiatur. 

Εἷς ἐξ αὐτῶν οὐχ ὑπε.είφθη, x. τ. ἑ. Μαχάριος VeRs. 11. Unus ex eis non. remansit, cic. Beatus 
οὗτος, ᾧ μηδεὶς τῶν ἐχθρῶν ὑπολείπεται. ille cui nullus inimicorum remausit. 

Ovx ὑπέμειγαν τὴν BovAT αὐτοῦ, καὶ ἐπεθύ-  Vgns. 123,14. Non sustinuerunt. consilium ejus, et 


µησαν ἐπιθυμίαν ἐν τῇ ἐρήμῳ, κ. τ. ἑ. Οὖκ ἀνέ- — concupierunt concupiscentium in. deserto, etc. Non 
μειναν τὴν χάριν αὐτοῦ, ἀλλ ἐπελάθοντο τῶν ἔργων — exspectaverunt gratiam ejus, sed obliti sunt. ope- 
αὐτοῦ xai ἑπεθύμησαν  ἐπιθυμίαν χαχἠν. rum ejus, et concupierunt concupiscentiain malam. 

Καὶ ἠ.1λάξαντο τὴν δόξαν αὐτῶν év ὁμοιώματι Vgns. 90. Et multaverunt gloriam suam in simil:- 
[iócxov ἐσθίοντος χόρτον, x. τ. &. Ob δοξάζοντες — tudinem vituli comedentis fenum, eic. Qui. glorifi- 
Χτίσμα παρὰ «by χτίσαντα, οὗτοι ἀλλάσσουσι τὴν δό- — cant creaturam prater Creatorem, hi mutaverunt 
ξαν αὐτῶν. « Καὶ fpAa£av, φησὶν ὁ Παῦλος, τὴν δόξαν — gloriam suam. « Et. mutaverunt, inquit Paulus *5, 
τοῦ ἀφθάρτου θεοῦ ἓν ὁμοιώματι φθαρτοῦ ἀνθρώπου, — gloriam incorruptibilis Dei in similitudinem corru- 
καὶ πετεινῶν, xal τετραπόδων, xai Épretüv. ) ptibilis hominis, et volucrum, et quadrupedum, ct 

serpentium. 2 

Kal εἶπε τοῦ é£oAo0psUcat αὐτοὺς, x. τ. E. Ἡ D — Vens. 90. Et dixit ut disperderet eos, etc. Perdi- 
ἐξολόθρευσις νῦν τὴν µετάθεσιν τὴν Ex τοῦ βίου τού- — tlo hoc loco transitum ex hac vita significat. 
«του σηµαίνει, 

El μὴ Μωῦσης ὁ ἐκ-εκτὸς αὑτοῦ ἕἔστη év τῇ πει. Si non Moyses electus ejus. stetisset. in con- 
θραύσει ἐνώπιον αὐτοῦ, τοῦ ἁποστρέψαι τὸν Ov- — [raciione in conspectu. efus ut. averteret iram. suam 
piv. αὐτοῦ, τοῦ μὴ ἐξο.]οθρεῦσαι abzobe, x. τ. E. ne disperderel. eos, etc. Observandum est etiam 
Σημειωτέον, ὅτι xal εἷς ἅγιος, ὡς 6 Μωῦσῆς, δυνατός — unum sanctum, qualis erat Moyses, posse avertere 
ἔστιν ἁποστρέφαι ὀργὴν φεροµένην ἐπ᾽ ἔθνος ὅλον. — iram ín gentem universam excitatam. 

Καὶ ἐξουδένωσαν γῆν ἐπιθυμητὴν, x. s. 6. Ἡ Ὕειο. 24. Et pro nihilo habuerunt terram ἀδείήθ- 


Tj ἐπιθυμητὴ ἡ βασιλεία ἐστὶ τῶν οὐρανῶν. rabilem, etc. Terra desiderabilis est. regnum ο]ο- 
rum. 
Καὶ ἐπῆρε τὴν χεῖρα αὐτοῦ ἐπ᾽ αὐτοὺς, x. τ. &. Vrns. 96. Et elevavit manum suam super eos, etc. 
Χεῖρα λέγει τὰς χολαστικὰς αὐτοῦ δυνάμεις. Manum dicit virtutes ejus qua poenas infligunt. 


Kal &ceA£cÓncav τῷ Βεελφεγὼρ. x. τ. &. Βεελ- Vgns. $8. Et initiati sunt Beelphegor, etc. Bcel- 
φεγὼρ εἴδωλον τοῦ BhÀ ἓν τῷ τόπῳ τοῦ Φεγώρ. C phegor simulacrum est Beli in loco Phegor. 

Kal ἔφαγον θυσίας vsxpor, x. τ. b. Τελετὰς Imp. Et comederunt sacrificia mortuorum, ete. 
Ίγαγον τῷ Βτελφεγὼρ, µνησθέντες bv τοῖς µυστη- — 785 Initiati sunt. Beelphegor, cujus meminerunt 
οἷοις αὐτοῦ. in mysteriis. 

Kal ἔστη Φιγεὲς, xal ἑξι.]άσατο, x. τ. E. Άνω- Vens, 90, Ei stetit Phinees, et. placavit, etc. Su- 
τέρω μὲν λέγει, ὅτι ἕστη Μωῦσῆς xol ἀπέστρεφε — pra quidem dicit stetisse Moysen et avertisse iram 
τὴν θραῦσιν, ἀλλ’ ἑχόπασεν ἡ θραῦσις. ejus : hic autem stetisse Phineen, et non avertisse 

quassationem, sed cessasse quassationem. 


Kal ἐμίγησαν ἐν τοῖς ἔθγεσι, x. τ. ἑ. Μίἰγνυταί VEns. 35. EL rommisti sunt. inler. gentes, etc. 


τις τοῖς ἔθνεσι δουλεύων γλυπτοῖς. Gentibus commiscelur qui servit sculptilibus. 
Kal ἑπόργενσαν ἐν τοῖς ἐπιτηδεύμασιν αὐτῶν, VgRs. 59. Et fornicati sunt. in adiuventionibus 


x. t. É. Πορνεύει doy σπέρματα λαμθάνουσα τῆς — suis, eic. Fornicatur anima cnm adversariz pote- 
ἀντιχειμένης δυνάµεως, xai τίχτουσα τέχνα πονηρά. — statis semina suscipit, et malos parit filios. 

Kal ἐ6δε. ύξατο civ xAnporouiar. αὐτοῦ, x. τ. VEns. 40. Et abominatus est. harreditatem suam, 
&. « Κληρονοµία Κυρίου φυχαὶ λογιχα/. » etc. Ilxreditas Domini sunt anime rationabiles. 

Kal ἐκυρίευσαν αὐτῶν oi μισοῦγτες αὐτοὺς, x. Ὁ — VEns. M. Et dominati sunt eorum qui oderunt eos, 
τ. E. Δαἰμονές εἶσιν οἱ μισοῦντες ἡμᾶς xal θλίθοντες — etc. Dzemones sunt qui. oderunt. nos et tribulant 
τὰς ψυχὰς ἡμῶν. animas ΠΩΦΙ 739. 

Kal ἔδωκεν αὐτοὺς slc οἰκτιρμοὺς ἑναντίον Vgns. 46. Et dedit eos in misericordias. in con- 
πάντων τῶν αἰχμαλωτευσάνγτων αὐτοὺς, x. *. ἑ. spectu omnium qui ceperant eos, etc. linc. discimus 
Ἐντεῦθεν μανθάνοµεν, ὅτι xal τοῦ ἐλεεῖσθαι ἡμᾶς — nos etiam misericordia dignos a Dco eflici. 

ὁ Κύριος ἀξίους ποιεῖ. 


ΨΛΛΜΟΣ PG*. PSALMUS CVI. 
"Ot. ἑχόρτασε νψυχἠν xevTiv, x. τ. E. Voyh xvf VgRs. 9. Quia satiavit animam inanem, etc. 1na- 
Lost ἡ ἀρετῶν καὶ γνώσεως ἑστερημένη. nis est anima qua virtutibus et scientia privata est. 
Kal ἐξήγαγεν αὐτοὺς ἑκ σκότους xal σχιᾶς 0a- Vgns. 14. Et eduzit eos de tenebris οἱ umbra mor- 


ydtrou, X. v. E. Καθὸ φῶς ἐστιν ὁ Κύριος, ἐξάγει — tis, clc. Quatenus lux. est. Dominus, educit nos de 


** Ron. 1, 20. 
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icnebris; qiatenus vita, de morte; et rursus qua- A ἡμᾶς &x τοῦ σχότους, χαθὸ δὲ ζωὴ, £x 0avátou* xal 


tenus potens est, vincula disrumpit. 

VERs. 18. Omnem escam | abominala est. anima 
eorum, elc, Quemadmodum gri omnem escam 
abominantur, sic immundi omuem scientiam reji- 
ciunt. 

Vrns. 91. Ipsi viderunt opera Domini et mirabilia 
ejus in profundo, etc. Quicunque in multas et va- 
rias, qu: ex curis et negotiis diversis oriuntur. 
occupationes per virtutis operationem incidunt, hi 
vident opera Domini, id est rationes corum qui 
facta sunt et corum qua fiunt. 

Vrns. 97. Et omnis. sapientia eorum devorata est, 
eic. Sapientiam Dei devorat malitia justitia auten 
Doinini disperdit malitiam. 

Vgns. 29. Et siluerunt fluctus ejus, etc, Fluctuum 
silentium corruptionem vocavit tentationum. 

VEns. 40. Et errare fecit eos in. invio, el non in 
tía, elc. Dereliquit eos errantes, et non suscepit eos 
propter corum malitiam, 


"786 PSALMUS CVII. 

V&ns. 2. Paraium cor meum, ctc. Qui affectus 
deposuit, hic cor paravit Deo. ; 

Vrns. 10. Moab lebes spei mec, ctc. Lebes est 
qui spiritu. fervet. et sperat. in Domino : qux spes 
sperantem non confundit. 

ἱδιρ. In Idunmieam extendam calceamenitum moun, 
ete. Calceamentum Christi caro est, qua usus Do- 
minus iu hac hominum vita conversatus est. 


PSALMUS CVIII. 

VkRs. 6. Et diabolus stet a dextris ejus, ctc. Quo- 
rum opera dexira exscindit Satanas, eorum a 
dextris stat. Iu Zacharia autem dicit *! : « Et 
ostendit mihi Dominus Jesuin sacerdotem magnum 
stantem coram angelo Domini, et diabolus stabat a 
dextris ejus, » non simpliciter, sed « ut adversare- 
Lur οἱ. » Non adversatur autem Juda. 


' Vgns. 9. Fiant filii ejus orphani et uxor ejus vi- 
dua, etc. Non diris devovere, sed precari mihi vide- 
tur justus. « Benedicite enim. inimicos vestros, in- 
quit Apostolus 53, benedicite et nolite maledicere. » 
Orb:e sunt cogitationes malze qux patrem suum Sa- 
tanam sepeliuut ; vidua autem anima, quie seniina 


πάλιν ὡς 6ovatbs διαῤῥήσσει δεσμούς. 

Ilàr βρῶμα ἐδδελύξατο ἡ vx? αὐτῶν, κ. t. ἓ. 
ὝὭσπερ οἱ νοσοῦντες πᾶν βρῶμα βδελύσσονται, οὔ- 
τως οἱ ἀχάθαρτοι πᾶσαν γνῶσιν ἀπωθούνται, 


Αὐὑτοὶ εἶδον τὰ ἔργα Κυρίου καὶ τὰ θαυμάσια 
αὐτοῦ ἐν τῷ βυθῷ, x. τ. ἑ. Ὅσοι περισπασμοῖς πολ- 
λοῖς χαὶ ποιχίλοις διὰ τὴν τῆς ἀρετῆς ἐργασίαν περι- 
πίπτουσιν, οὗτοι ὁρῶσι τὰ ἔργα Κυρίου, τουτέστι 
τοὺς λόγους τῶν γεγονότων xaX γινοµμένων. 


Καὶ πᾶσα ἡ σορἰα αὐτῶν κατεπόθη. x. τ. b. 
Σορίαν θεοῦ χαταπτίνει xaxía* δικαιοσύνη δὲ Κυρίου 
διαφθείρει xaxíav. 


D Kal ἐσίγησε τὰ κύματα αὐτῆς, x. v. E. Xwb; 


τῶν κυμάτων τὴν φθορὰν ὠνόμασε τῶν πειρασμῶν. 

Καὶ ἐπ.]άγησεν αὐτοὺς ἐν ἁδάτῳ, καὶ οὐχ ὁδῷ, 
X. t. b. Ἐγχατέλιπεν αὑτοὺς πλανωµένους, χαὶ oí. 
ἀντελάθετο αὐτῶν διὰ τὴν χαχίαν αὐτῶν. 


YAAMOZ PZ. 

'Ετοέμη ἡ λαρδία µου, x. t. E. Ὁ ἀποθέμενος τὰ 
πάθη, οὗτος ἠτοίμασε τὴν καρδίαν τῷ Oed. 

Μωὰδ «Ίέδης τῆς ἑλπίδος µου, x. τ. &. Λέδης 
ἐστὶν ὁ τῷ πνεύµατι ζέων, xal ἐλπίζων ἐπὶ τὸν Κύ- 
piov* fici; ἐλπὶς οὐ καταισχύνει τὸν ἑλπίξοντα. 

Ἐπὶ τὴν Ἰδουμαίαν ἐπιθα.ὶῶ τὸ ὑπόδημά µου, 
x. t. E. Ἡ σάρξ ἐστι τὸ ὑπόδημα τοῦ Ἀριστοῦ, 3j 
χρησάµενος ὁ Κύριος ἐπεδῆμησε τῷ βίῳ τῶν ἀν- 
θρώπων. 


YAAMOZ ΡΗ’. 

Καὶ 6id6oAoc στήτω ἐκ δεξιῶν αὐτοῦ, x. τ. E. 
"Qy ἑχχόπτει ὁ Σατανᾶς τὰ ἔργα τὰ δεξιὰ, τούτων 
ἕστηχεν Ex δεξιῶν. Ἐν δὲ τῷ Ζαχαρίᾷᾳ φησί: « Καὶ 
ἔδειξέ µοι Κύριος Ἰησοῦν τὸν ἱερέα τὸν µέγαν 
ἑστῶτα πρὸ προσώπου ἀγγέλου Κυρίου, χαὶ ὁ διάδο- 
λος εἰστήχει Ex δεξιῶν αὐτοῦ. » οὐχ ἁπλῶς δὲ, ἀλλὰ 
€ τῷ ἀντιχεῖσθαι αὑτῷ' » οὐχ ἀντίχειται δὲ τῷ 
Ἰούδ1. 

Γενηθήτωσαν viol αὐτοῦ ὀρφανοὶ, xal ἡ γυνὴ 
αὑτοῦ χήρα, x. τ. E. Οὐκ ἐπαρᾶσθαι ὁ δίχαιος, ἀλλὰ 
προσεύὐχεσθαί µοι δοχεῖ. « Εὐλογεῖτε γὰρ τοὺς ἐχθροὺς 
ὑμῶν, φησὶν ὁ Απόστολος, εὐλογεῖτε καὶ μὴ κατ- 
αρᾶσθε. » Ὀρφανοὶ τοίνυν εἰσὶ λογισμοὶ πονηροὶ τὸν 
ἑαυτῶν θάψαντες πατἐρα τὸν Σατανᾶν ' χήρα δὲ doy 


a diabolo non suscepit. Bene autem series liabet. fp) ἡ μὴ ἐπιλαθοῦσα σπέρµατα παρὰ τοῦ 01366209. EO 


Prius enim  peczata tollit. qux» opere consumman- 
tur, deinde illorum malas cogitationes. 


γεια. 19. Fiat ei sicut vestimentum quo operitur, 
el sicul 2υµα qua semper precingitur, etc. [8ο zona 


significat concupiseonti:e irrationabilem | inflamma- 


tionen. 
VEns. 24, Genua mea. infirmata sunt. a jejunio , 


*! Zachar. n1, 1. ? Rom. ain, 14. 


δὲ xaX ἡ τάξις ἔχει. Πρότερον μὲν yàp περια.ρεῖ τὰς 
xat ἐνέργειαν ἁμαρτίας, ἔπειτα δὲ καὶ τὰ τούτων 
φαῦλα νοήµατα. 

Γενηθήτω αὐτῷ ὡς ἱμάτιον ὃ περιξἀ.1Ίετα;, 
xal ὡσεὶ ζυνη ἣν διὰ παντὸς περιζώγγυται, x. τ. 
ἐ. Αὕτη ἡ ξώνη σηµαίνει τὴν τοῦ ἐπιθυμητικοῦ ἅλο- 
YOV πύρωσιν. 

Té yéretd. µου ἠσθένησα» ἀπὸ νηστείας, κ. «. 
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ἑ. Χρηστέον τῷ ῥητῷ πρὸς τοὺς xazaqgpovoovtag τῆς A ete. Hoc loco utendum adversus eos qui abstinen- 


ἐγχρατείας. 
Καταράσονται αὐτοὶ, xal σὺ εὐ.]ογήσεις, x. τ. É. 


Τοῦτον εὐλογεῖ Κύριος, ὃν ἀντικείμενοι χαταρῶνται. 


Y AAMOZ Ρθ’. 

Μετὰ cov ἡ ἀρχὴ ἐν ἡμέρᾳ τῆς δυνἀμεώς cov 
ἂν ταῖς «ἰαμπρότησι τῶν ἁγίων, κ. τ. &. El ἀρχὴ 
τοῦ Υἱοῦ ὁ Πατὴρ, ἡ δὲ ἀρχὴ ἣν μετὰ τοῦ Χριστοῦ, 
χαλῶς λέγει Ev τοῖς Εὐαγγελίοις τό: «Οὐχ εἰμὶ µό- 
vog, ἀλλ ἐγὼ xal ὁ πέµφας µε Πατήρ.» Ἡμέραν 
δὲ δυνάµεως εἶπε τὶν ἡμέραν τοῦ σταυροῦ, f| τῆς 
ἐνανθρωπήσεως. 


tiam contemnunt, 
Vgns. 98. Μ aledicent iili, et tu benedices, etc. Wuic 
benedicit Domiuus, cui adversarii maledicunt. 


PSALMUS CIX. 

Vens. 5. Tecum principium in die virtutis tuc in 
splendoribus sanclorum, etc. Si principium Filii 
Pater est, principium autem erat cum Christo, pul- 
chre dicit in Evangeliis ** : « Non sum "787 solus, 
sed ego et qui misit me Pater. » Diem autein virtu- 
tis dixit diem crucis, vel Incarnationis. 


Ἐκ γαστρὸς πρὸ ᾿Εωσφόρου ἐγέγνησά σε, B —Wkns. 9. Ex utero ante Luciferum genui te, etc. 


X. t. ἑ. ᾽Αντὶ τοῦ, Il ph πάσης λογικῆς φύσεως ἐγέν- 
νησά σε. Τὸ γὰρ βαθύτερον περιεργάζεσθαι «hv γέ- 
νεσιν τοῦ Χριστοῦ xat τοῦ Ἑωσφόρου, οὗ τῆς ἡμετέ- 
pa« ἐστὶ δυνάμεως. Πολὺς γὰρ ὁ περὶ τούτου λό"ος 
καὶ δυσθεώρητος. 

Kgiursi ἐν τοῖς ἔθνεσι, π.Ίηρώσει πτώματα, 
x. t. b. Πληροϊ πτώµατα τοῦ παλαιοῦ ἀνθρώπου 
τοῦ φθειροµένου χατὰ τὰς ἐπιθυμίας τῆς ἁπάτης. 


ἙλΛλΜοΟσΣ ΡΙ’. 


Ἐν βου.ῇ εὐθέων καὶ συναγωγῇ μεγά»ῖα τὰ 
ὄργα Κυρίου, x. *. &. Μεγάλα τὰ ἔργα Κνοίου 
διὰ τὴν ἀποχειμένην Ev αὐτοῖς σοφίαν ὠνόμασε. 

Τροφρὴν ἔδωκε τοῖς φοθουµένυις αὐτὸν, κ. t. ἓ. 
Ἡ τρορ] τῶν φοθουµένων τὸν Κύριον ἡ σοφία ἐστὶ 
τοῦ 8:09* « 'Apyh γὰρ σοφίας φόθος Κυρίου. » 

Ἰσχὺν ἔργων αὐτοῦ ἀνήγγειε τῷ Aagp αὐτοῦ, 
X. t. ἑ. Τὴν θεωρίαν τῶν γεγονότων loybv ἔργων 
αὐτοῦ ὀνομάτνει ' ἰσχὺς δὲ εἴρηται ἡ γνῶσις, διὰ τὸ 
ἰσχὺν ἐντιθέναι τῇ φύσει τῇ λοχιχῇ. 


"Epra χειρῶν αὐτοῦ ἀ.1ήθεια καὶ χρίσις, x. τ.ὲ. 
Ἡ μὲν ἀλίθεια Ev τοῖς ὀρθοῖς δύγµασι θεωρεῖται, td) 
δὲ χρίσις ἐν τῇ πρακτικῇ. « Πισταὶ πᾶσαι αἱ ἔντο 
λαὶ αὐτοῦ, ἑσττριγμέναι εἰς τὸν αἰῶνα τοῦ αἰῶνος. » 
Πιστὰς εἶπε τὰς ἐντολὰς, &vvt τοῦ πίστεως ἀξίας ' à 
γὰρ ὑπισχνοῦνται, τοῦτο καὶ πο'οὺσιν * ὑπισχνοῦνται 
δὲ χάθαρσιν φυχῆς λογικῖς τοῖς Υνησίως «υλάττουσιν 
αὑτάς. 


ΨΛΑΜΟΣ ΡΙΛ’, 

Ἐν ταῖς évcolaic αὐτοῦ θε.ήσει σφόδρα, 
x. t. E. Οὗτος θέλει ἐν ταῖς ἐντολαῖς αὐτοῦ σφόδρα 
ὁ μετὰ πάσης ἀχριθείας φυλάσσων αὑτάς. 

Δόξα καὶ π.Ίοῦτος ἐν τῷ οἴχῳ αὐτοῦ, x. τ. É. 
Ἡ σοφία τοῦ 8:09, χαθὺὸ μὲν ἀφθονίαν παρέχει θεω- 
ρημάτων, πλοῦτος χαλεῖται, χαθὸ δὲ παρασχευάζει 
τοὺς ἀνθρώπους δοξάζειν τὸν χεκτηµένον αὐτὴν, ὀνο- 
µάζεται δόξα. 

'E£avécei ley ἐν σχότει φῶς τοῖς εὐθέσι', 
κ. v. E. Ὁ Σωτὶρ tv τοῖς Εὐαγγελίοις φησὶ πρὸς 
κοὺς µαθητάς' « "O ἑκούσατε ἐν τῇ σχοτίς, εἴπετε 
ἓν τῷ φωτί. » 


* joan. xvi, 92. ** Psal cx, 10, 


95 Mattli, v, 27. 


Ac si dicat : Ante oimuenm rationabilem naturam 
genui te. Altius generationem Christi el. Luciferi 
scruiari, supra vires nostras est. Multus enim ca 
de re sermo est et conteniplatu dillicilis. 


VEns. 6. Judicabil in nationibus , implebit ruinas, 
etc. Implet ruinas veteris lhiominis qui corrumpitur 
secundum erroris desideria. 


PSALMUS CX. 


VeRs. 1, 2. In consilio justorum el congregatione 
magna opera Domini, etc. Magna dixit opera Do- 
mini propter rcconditam in illis sapientiam. 

Vgns. 5. Éscam dedit timentibus se, etc. Esca 
timentium Dominum sapientia est Dei : nam ε ini- 
tium sapientiae timor Domini **. » 

Vgns. 0. Virtutem. operum. suorum. annuntiavit 
populo suo, etc. Eorum quis contigerunt contem- 
plationem virtutem operum ejus vocat. Virtus 
autem dicta est scientia, quia rationabili naturae 
virtutem inserit. 

Vegns. 7. Opera manuum ejus veritas et judicium, 
elc. Veritas in rectis decretis, judicium in agendi 
ratione conspicitur. « Fidelia omnia mandata ejus, 
confirmata in svculum szculi. » Fidelia dixit mau- 
data ejus, ac si dixissel fide digna. Quod enim 
pollicentur, hoc et przstaut, Rationabilis autem 
anima puritatem poilicentur iis qui sincere illa 
servant. 


PSALMUS CXI. 


VreRS. 1. In mandatis. ejus volet nimis, eic. in 
mandatis ejus vult nimis is qui ea cum emnmi dili- 
gentia custodit. 

VEns. 5. Gloria ει divitie in domo ejus, etc. Sa- 
pientia Dei, quatenus abundantiam  contemplatio- 
num praxbit, vocatur. divitiae ; quatenus autem 
homines przparat ad. elorificandum eum qui eain 
assecutus est, appellatur gloria. 

VERs. 4. Exorium est in. tenebris lumen rectis, 
elc. Salvator in. Evangeliis ait discipulis **: « Quod 
audistis in tenebris, dicite iu lumiue. » 
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VeRs. 5. Disponel sermones suos ia. judicio, etc. A Οἰχονομήσει τοὺς Adyove αὐτοῦ àv χρίσει, 


His utendum verbis contra cos qui inconsiderate et 
temere divine Seripturze mysteria. proferunt : et- 
euim Paulus ait ** : «Sic nos existimet 788 homo 
ut ministros Christi et dispensatores inysteriorum 
Dei. » 

Vins. 7. Ab auditione mala non timebit, etc. Au- 
ditione, id est (ama, quemadmoduui etiam in Evan- 
gelio scriptum est *' : « Exiit auditio ejus in uui- 
versam Syriam. » Et rursus ** : « Audituri estis 
prelia et auditiones pracliorum. » 

VERs. 9. Cornu ejus exaltabitur in gloria, etc. 
Nihil que formidat Satanas ac uientem in scientia 
Dei exaitatam. 

Vgns. 10. Desiderium peccatoris peribit, etc. Si 
desiderium peccatoris peribit, peccatoris autem 
desiderium est malitia , utique | eccaterum nalitia 
peribit. 


PSALMUS CXII. 

VERS. 5. Α solis ortu «sque ad occasum (laudabile 
nomen Domini , ete. Ortus sunt nature inteilectua- 
les in quibus sol justiti& oritur; occidens autem 
sont etiam hominum animz, in quihus aliquando 
eecidit spiritalis et coelestis sol. 

Vgns. 5, 6. Qui in altis habitat et hwm:lia respicit 
in celo et in. terra, eic. llabitat Deus in sanctis 
potestatibus : providet autem humilibus hominibus, 
ut (lat voluntas ejus sicut in coelo et in terra. 


γεια, 7. Suscitaus de terra inopem, et de stercore 
erigens pauperem, eic. Animam quidem a malitia 
ad virtutem suscitat Deus, mentein. vero ab igno- 
rantia ad scientiam provocat. 

V&ns. 9. Qui habitare facit sterilem in domo, ma- 
trem de filiis letamiem, eic. « Laetare, sterilis, quie 
non paris, rumpe et clama, que non parturis, quia 
muli fülii desert: magis quam ejus qua habel 
virum **, » Et sterilis quidem deserente Deo (it 
anima, mater vero inoperante. 


PSALMUS CXII. 


Vgas. 4, 2. [n exitu Israel de Egypto, domus D 


Jacob de populo barbaro, facta est Judaea sanctifi- 
catio ejus, etc. Si sanctificatio Dei Judza est, Ju- 
dea vero interpretatur confitens, omnis confiteus 
2uima sancti catio Dei est. 

Vgns. 4. Montes exsultaverunt ut arietes, et colles 
sicul agni ovium , elc. Moutes et colles sunt spiri- 
tales natur: quz de salute Israel laetantur. Si enim 
qui in coelis sunt. gaudent super uno 789 poeni- 
tentiam agcnte, quanto magis super tot millibus 
hominum qui a vitio ad virtutem, et ab ignorantia 
ad scientiam Dei gradiuntur ! 

Vas. 8. Qui convertit petram in stagna aquarum, 
el rupem in fontes aquarum, etc. Quantum ad bisto- 
riam pertinet, semcl in deserto conversa petra po- 


551 Cor. iw, 1. Matth. iv, 94. 


9! ibid. xxiv, 6. 


X. t. É. Χρηστέον τῷ ῥητῷ πρὸς τοὺς ἀπαρισχέπτως 
ἐχφέροντας τὰ θεῖα μυστήρια τῆς θείας Γραφης, παλ 
ἁδιαχρίτως * καὶ γὰρ ὁ Παῦλός φησιν’ « Οὕτως ἡμᾶς 
λογιφέσθω ἄνθρωπος ὡς ὑπηρέτας Χριστοῦ καὶ oixo- 
νόμους τῶν μυστηρίων θεοῦ. » 

Ἀπὸ ἁκοῆς πονηρᾶς οὗ φοδηθήσεται, κ. «. ἓ. 
Αχοῆς ἀντὶ τοῦ, φήμης, ὡς xal iv τῷ Εὐαγγελίφ 
Ὑέγραπται᾿ € Ἐξηλθεν ἡ ἀχοὴ αὐτοῦ εἰς ὅλην τὴν 
Zuplav: » xai πάλιν’ « Μέλλετε ἀχούειν πολέμους 
xai ἀχυὰᾶς πολέμων. » 

Τὸ χέρας αὐτοῦ ὑψωθήσεται ἐν δόξῃ, x. τ. ἓ, 
0ὐὑδὲν οὕτω φοθεῖται ὁ Σατανᾶς, ὡς νοῦν ὑφωθέντα 
ἐν γνώσει θεοῦ. 

Επιθυμία ἁμαρτω1οῦ ἁπολεῖται, x. «. &. El 4 


Β ιπιθυµία ἁμαρτωλοῦ ἀπολεῖται, ἡ δὲ ἁμαρτωλοῦ ἔπι- 


θυµία ἐστὶ χαχία, ἡ καχία ἄρα ἀπολεῖται τῶν ἆμαρ- 
τωλῶν. 


ΨΑΛΜΟΣ ΙΒ’. 

Ἀπὸ ἀνατολῶν ἡ.ίου µέχρι δυσμῶν alveróy 
τὸ ὄνομα Κυρίου, x. *. b. ᾽Ανατολαὶ μέν siat φύσεις 
αἱ vospat, ἐν αἷς ὁ τῆς δικαιοσύνης fioc ἀνατέλλειο 
ὀνσμαὶ δὲ αἱ τῶν ἀνθρώπων quyat, tv alc ἕδυ ποτὲ 
ὁ πνευματιχὸς χαὶ ἑπουράγιος ἥλιος. 

Ὁ ἐν ὑγη.1οῖς κατοικῶν xal τὰ ταπεινὰ ἑορῶν 
ὃν τῷ οὗρανῷ καὶ ἐν τῇ Ti, κ. v. ἑ. Οἰχεῖ μὲν ὁ 
θεὺὸς ἐν ταῖς ἁγίαις δυνάµεσι’ προνοεῖται δὲ τῶν τα- 


C πεινῶν ἀνθρώπων. ἵνα γένηται τὸ θέληµα αὑτοῦ ὡς 


ἐν οὐρανῷ καὶ ἐπὶ τῆς γῆς. 

Ὁ ἐγείρων ἀπὸ γῆς πτωχὸν, καὶ ἀπὸ xoxplac 
ἀνυψῶν πένητα, x. t. E. Νυχὴν μὲν ἐγείρει ἀπὸ 
χαχίας bm' ἀρετὴν ὁ θεὸς, νοῦν δὲ ἀπὸ ἀγνωσίας εἰς 
γνῶσιν προτρέπεται. 

Ὁ κατοικίζων στείραν ἐν οἵχῳ, µητέρα ἐπὶ τέ- 
χγοις εὐρραινομέγην, κ. τ. E. « Εὐφράνθητι, στείρα 
ἡ οὗ τίχτουσα, ῥῆξον xal βόησον, ἡ οὐχ ᾠδίνονσα, 
ὅτι πολλὰ τὰ τέχνα τῆς ἐρήμου μᾶλλον ἢ τῆς ἐχούσης 
τὸν ἄνδρα. » Καὶ στείρα μὲν ἑγχαταλιπόντος Θεοῦ 
γίνεται doyh, µήτηρ δὲ ἐνεργοῦντος. 


ΨΛλΛΛΜΟΣ PIT". 

'Ev ἑξόδῳ Ἱσραὴ- ἐξ Αἰγύπτου, olxov Ἰαχκὼςδ 
éx «αοῦ βαρθάρου, ἐγενήθη ἹἸουδαία ἁγίασμα 
αὐτοῦ, X. *. b. El ἁγίασμα τοῦ θεοῦ dj Ἰουδαία 
ἐστὶν, ἡ δὲ Ἰουδαία ἐξομο.ογούμενος ἑρμηνεύεται, 
πᾶσα ἐξομολογουμένη duy ἁγίασμα τοῦ θεοῦ ἐστι. 

Τὰ ὄρη ἐσχίρτησαν ὡσεὶ κριοὶ, καὶ οἱ fovrol 
ὡς dpría προδάτων, x. τ. £. Τὰ ὄρη xai οἱ βουνοὶ 
νοεραὶ φύσεις εἰσὶ χαίρουσαι ἐπὶ τῇ σωτηρία τοῦ 
Ἰσραῇλ. El γὰρ yalpouatv οἱ ἓν τοῖς οὐρανοῖς ἐπὶ &vt 
μετανοοῦντι, πόσῳ μᾶλλον ἐπὶ τοσαύταις μυριάσιν 
ὁδευούσαις ἀπὸ χαχίας πρὸς ἀρετὴν, xai ἀπὸ ἀγνωσίας 
ἐπὶ γνῶσιν θεοῦ | 

Tov στρέγαντος τὴν πέτραν εἰς «ίμγας ὑδά- 
ζω», xal τὴν ἀχρότομον εἰς πηγὰς ὑδάτων, 
x. t. E. Ὡς μὲν πρὸς τὴν ἱστορίαν ἅπαξ ἐν τῇ Ept- 


0 G3l. iv, 97. 
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pup στρέφας τὴν πἐτραν ἑπότισε τὸν Ἰσραήλ * ὡς δὲ A tavit Israelem ; secundum autem spiritalem sensum, 


πρὸς τὸ πνεῦμα Act στρέφει τὴν mívgav, Ἶτις 
ἐστὶν ὁ Ἀριατὸς, xai ποτίζει τὸν πνευματικὸν ἸἼσ- 
pa^. 

Εὐ.όγησε τοὺς φοθουµέγους τὸν Κύριον, τοὺς 
μικροὺς μετὰ τῶν μεγάλων, x. τ. &. Οὐχ οἱ µεγά- 
Àot μετὰ τῶν μικρῶν εὐλογοῦνται, ἀλλ᾽ οἱ μικροὶ 
μετὰ τῶν μεγάλων, ἵνα xal αὐτοὶ γένωνται μεγάλοι. 
Τὸ δὲ μικρὸν ἐνταῦθα χαὶ τὸ μέγα οὖκ Eri τοῦ ἑχτὸς, 
ἀλλ᾽ ἐπὶ τοῦ ἐντὸς νοητέον. 

Οὐχ οἱ vexpol αἰνέσουσί σε, Κύριε, οὐδὲ πάντες 
οἱ χαταδαίνοντες elc δου. Α.11 ἡμεῖς οἱ ζώντες 


semper convertit petram, qua Christus est, et potat 
spiritalem Israel. 


VERS. 15. Benedixit iis qui timent Dominum, 


pusillis cum majoribus, etc. Non majores cuu 


pusülis benedicuntur, sed pusilli cum majoribus, 
ut et ipsi fiant majores. Pusillum autem hoc loco 


et magnum non de eo quod extra, sed de eo quod 


intra e:t, intelligeuduimn. 
VEns. 17, 18. Non mortui laudabunt te,. Domine, 
neque omnes qui descendunt in infernum, Sed nos 


εὐλογήσομεν τὺν Κύριον ἁπὸ cov νῦν xal ἕως — qui vivimus, benedicemus Dominum ex hoc nunc. et 


τοῦ aloroc, x. *. &. 00 δύναται νεχρὸς αἰνέσαι τὴν 
ξωὴν τὴν εἰποῦσαν, « Ἐγώ εἰμι ἡ ζωή. » —« 0ὐδὲ 
πάντες, » οὐχ εἶπεν, « οἱ χαταθάντες, » ἁλλ᾽ ε οἱ 


usque in sacculum, etc. Non potest mortuus laudare 
vitam qux dixit ** : « Ego sum 
omnes, » non dixit, « qui descenderunt, » sed, «qui 


vita. »— « Neque 


παταδαίνοντες. » — «€ "ÀXA' ἡμεῖς οἱ ζῶντες,» ὡς — descendunt. » — « Sed nos qui vivimus, » quem- 


xii Παῦλος" « Ἔπειτα ἡμεῖς οἱ ζῶντες, οἱ περιλει- 
πύμενοι. » 


ἙλΛλΜΟΣ PIA. 


"Ott Ex.Aive τὸ οὓς αὐτοῦ ἐμοὶ, xal ir ταῖς ἡμέ- 


pac µου ἐπικαΛέσομαι, x. τ. 6. Ἐπεὶ uh δυνάµεθα 
ἑαυτοὺς ἑχτείνειν πρὸς Θεὸν εὐχόμενοι, αὐτὸς τὸ οὓς 
αὐτοῦ χλίνει πρὸς ἡμᾶς xax ἐγγίζει ἡμῖν. 


Tov αὐτοῦ. Ὁ τὸν fov τῆς διχαιοσύνης Ectxa- 


admodum etiam Paulus ait **: « Sed nos qui vivimus, 


qui residui sumus. » 


PSALMUS CXIV. 


Vens. 9. Quia inclinavit aurem suam mihi, et. in 
diebus meis invocabo, elc. Quandoquidem orantes 
minime valemus nosmetipsos ad Deum cxtendere, 
ipsemet aurem suam ad nos inclinat nobisque appro- 
pinquat. 

Ejusdem, Qui solem justitie invocat, in diebus 


λούμενος ἓν ταῖς ἡμέραις τούτου τοῦ ἡλίου διάγων C hujus solis agens invocet. 


ἐπιχαλείσθω. 

Περισχον µε ὠδῖγες θανάτου, x. τ. E. 'O kv βα- 
Ρυτέροις γενόμενος πειρασμοῖς, xat θάσανον ἓν αὐτοῖς 
διδοὺς τῆς προαιρέσεως ἑαυτοῦ, ὡς xal Ev χινδύνῳ 
τοῦ νιχηθῆναι γενέσθαι, ἀλλὰ μὴ νικηθεὶς, λέγοι ἂν 
τό» εΠεριέσχον µε ὠδῖνες θανάτου, κίνδυνοι ἅδου 
εὕροσάν µε. » Οὐ ταυτὸν δέ ἔστι τὸ, « Ἄδης εὗρέ 
με, » τῷ,ε Κίνδυνοι δου εὕροσάν µε.» Ὁ ἄδης μὲν 
γὰρ εὑρίσχει τοῦτον, οὗ χατισχύουσιν αἱ πύλαι αὐ- 
τοῦ * χίνδυνοι δὲ &bou µόνον εὑρίσχουσι τὸν διὰ τὸ 
µέχεθος τῶν πειρασμῶν κινδυνεύσαντα μὲν χρατη- 
θῆναι ὑπὸ τῶν τοῦ bou πνλῶν, οὐ μὲν καὶ χρατη- 
θέντα ὑπ) αὐτῶν. 


Θ.1ψυ’ καὶ ὀδύνην εὗρον, x. τ. E. Εὔρημά ἐστιν D 


ἡ θλίψις τῷ ὑπομένοντι αὐτὴν, xal χαυχωµένῳ ἐν 
ταῖς θλίφεσι, χαὶ ὁδεύοντι τὴν ámáyoucav εἰς τὴν 
ζωὴν, οὖσαν στενὶν καὶ τεθλιμμένην ὁδόν. Οὕτω xa- 
λὸν 6h εὕρημα καὶ ὀδύνη, ὅτε δι’ ἀγάπην τις ὁδυνᾶ- 
ται ὡς ὁ εἰπὼν Παῦλος « Λύπη pol. ἐστι µεγάλη, 
xaX ἁδιάληπτος ὀδύνη τῇ χαρδίᾳ µου, » xol τὰ 
ine. 

Καὶ τὸ ὄνομα Κυρίου ἐπεχαεσάμην, x. τ. 5. 
« Πᾶς γὰρ, φησὶν, ὃς ἂν ἐπικαλέσηται τὸ ὄνομα Κυ- 
ρίου σωθήσεται. » Τοιγαροῦν ὁ ἑλεῆμων ἐπιχαλείσθω 
τὸν ἐλεήμονα, xal τὴν διχαιοσύνην ὁ δίχαιος. Ἠχὼ 
γὰρ ὥσπερτις ἡ ἐν ἡμῖν δικαιοσύνη, τῆς πρώτης δι- 
καιοσύνης κατὰ ἀνάχλασιν ἡμῖν ἐπισυμθαίνει. 

ΙΕ ιεήμων ὁ Κύριος καὶ δίκαιος, xal ὁ θεὺς 


0 Joan. xiv, 0. ?! I Thess. iv, 14. 


*! Rom, ix, 2. 


VERS. 2. Circumdederunt me dolores mortis, etc. 
Qui in gravibus tentationibus versatus, in iisdem 
anini sui experimentum dedit, tanquam qui in 
periculo fuerit re vinceretur, minime tamen victus 
Sit, is dicere possit : « Circeumdederunt me dolores 
mortis, pericula inferni invenerunt me. » Cxterum 
haudquaquan idem est, « infernus invenit me, » ac 
illud, «Pericula inferni invenerunt. me.» Nam 
infernus invenit illum contra quem pravalent por- 
tm ejus, pericula vero inferni solum reperiunt 
illuu qui ob magnitudinem tentationum periculum 
quidem subiit, ne portis inferni subigcretur, winime 
tamen ab iis subaetus est. 

Ipip. Tribulationem et dolorem inveni, etc. lInven- 
tun quoddam est tribulatio ei qui sustiuel illam, 
et in tribulationibus gloriatur, atque ambulat viam 
qu:e ducit ad vitam, qua est via arcta et laboriosa. 
lta quoque preclarum sane inventum: est dolor, 
quando quis ex dilectione 790 dolet, sicut Paulus 
dicens 53 : « 'fristitia mihi magna est, et continuus 
dolor cordi meo, » etc. 

Vgas. 4. Et nomen Domini invocavi, etc. «Omnis 
enim, inquit **, qui invocaverit nomen Domini sal- 
vus erit. » Misericors igitnr inisericordem, et ju- 
stitiai invocet justus. Nam justitia, prim justitize 
veluti echo quidam, nobis per repercussionem 
advenit, 

VeRS. 5. Misericors Dominus et justus, et Deus 


9? ibig. x, 13. 
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moster. miseretur, etc. Quandoquidem. cum justitia A ἡμῶν ἐ1εεῖ, x. τ. ἐ. Ἐπεὶ μετὰ διχαιοσύνης i 


miseretur Dui 





mus, misericors est et justus. Saul 
justus erat in ricordia , quando. 
Agsgi miserebatur, Etenim si omnis. misericordia 
justa foret, nequaquam lex ** de quibusdam dixis- 
sel : « Non. misereberis cjus, » Est etiam illud ** : 
«Qui miseretur in hilaritate, » cum justitia mise- 
retur. 

Vane. 7. Conrertere, anima mea, in. requiem, etc. 
Requies animz est peccatorum abstinentia : pecca- 
tor enim illam dejicit, et omnes ejus vires conterit. 
Unde etiam baptiama, utpole quod liberationem a 
peccatis contineat, David «aquam refectionis » 
appellavit. Animam igitur in peccatis errantem 
jubet converti iu requiem, sive per baptisma , sive 
per lacrymas et poeniten: 

















Vens. 8. Quia eripuit animam. meam, etc. Ejus 
videlicet qui non amplius peccat. « Anima — enim 
qux peccaverit, ipsa morietur **. » Qui autem ad 
hoc pervenit ut. dolorum sit expers, dicel, quia 
Dominus eripuit oculos meos a lacrymis. ldein vero 
etiam dicet qui beato luctu luget, quando risum et 
consolationem obtinuerit. Qui autem audierit : « Tu 
vero hie sta mecum ?', » dicet : Eripuit Dominus 
pedes meos a lapsu. 





PSALMUS CXV. c 


Ύεας. 1. Credidi, propter quod locutus sum, ctc. 
Nisi quis firmiter constanterque crediderit, ne 
doceat. Siuceri enim prreceptoris vox est : « Cre- 
didi, propter quod locutus sum. » Modesti autein 
ejusdem et humilitatis indicium est, quod docendo 
minime intumescat, cum dicat : « Egoautem huui- 
liatus sum i 

Ejusdem. 
assensio. 

Vgns. 2. Ego dizi in excessu meo: Omnis homo 
mendaz, eic. Si homo etiam David est, mendax est. 
Si mendax est, cum seipsum mendacem dicit, non 
mendax, sed verax est. Si autem verus est cum 
seipsum mendacem dicit, homo cum sit, non est 
mendax. Vertitur itaque oratio ad utrumque, ita 
ut sit verax, 79]. si homo est; et ipse sit men- 
dax. Et hic sermo a dialecticis vocatur difficilis. 





Fides est animz libere rationabilis 





Ejusdem. Quatenus. liomo quis est, mendax est, ^ 
verax autem si desierit esse lomo. Nam vox « 
aliquando substantiam signilicat, ut eum dicitur : 
* llomo quidam erat in terra Ausitidé *5; » ali- 
quando autem pessimum habitum juxta illud : « Vos 
»utem sicut homines moriemini, et sicut unus de 
principibus cadetis*?. » Prior enim locus substan- 
Viam, alter vero pessimum habitum declarat. 

VeBs. 9. Quid retribuam Domino? etc. lu 
tur tanquam a Domino affectus magno beneficio, et 
voleus suum benefactorem remunerari, de ipso re- 











** Deut, xix, 15. Roni. xu, 8. ** Ezech, xvin, 


Κύριος, ἐλεήμων ἐστὶ καὶ δίκαιος * οὗ δίκαιος. 
τῷ ἐλεεῖν ἣν ὁ Σαοῦλ, ἐλεῶν τὸν "Ayay. Καὶ ε 
my τὸ ἐλεεῖν δίκαιον, οὐκ ἂν περί τινων εἶπεν 
uoc τὸ, « Οὐκ ἐλεήσεις αὐτόν, » Ἔστι δὲ xal τ 
ἐλεῶν ἐν ἱλαρότητι, » μετὰ δικαιοσύνης ἐλεεῖ. 


Ἐπίστρεγον, ψυχή µου, εἰς τὴν ἀνάπα 
κ. τ. ἐ. ἸΑνάπανσις τῆς φυχῆς ἡ τῶν άμαρτηι 
ἀποχοπή' κατατείνει yàp αὐτὴν fj ἁμαρτία, χι 
τὰς δυνάμεις συντρίδει. Ὅθεν καὶ « 
πτισµα, ὡς ἀπαλλαγὴν ἁμαρτημάτων ἔχον, « 
ἀναπαύσεως» ὁ Aavtb προσηγόρενσε. Την φυχἰ 
νυν ὡς iv ἁμαρτίαις πλανηθεῖσαν ἐπιστρέψαι 





". B τὴν ἀνάπαυσιν, 1 διὰ τοῦ βαπτίσματος, ἢ διὰ τᾶ 


xpóuv xal τῆς µετανοίας, προτρέπεται. 

Ὅτι ἐξείλετο τὴν ψυχήν µου, κ. τ. &. Toi 
xést ἁμαρτάνοντος δπλονότ. « Ψυχὴ yàp ἅμι 
νουσα ἀποθανεῖται. » Ὁ δὲ ἁλυπίαν ἀναλαδὼν 
ὅτι Κύριος ἐξείλετο τοὺς ὀφθαλμούς µου ἀπὸ ὅαχι 
"Epsl δὲ αὐτὸ καὶ ὁ τὸ µακαριζόµενον πένθος πι 
σας, ὅταν τυγχάνῃ τοῦ,γελάσονται, καὶ τοῦ «παρ 
θήσονται. Ὁ δὲ ἀχούσας τοῦ, « Xy δὲ αὐτὸς 
μετ ἐμοῦ, » ἐρεῖ" Ἐξείλετο Κύριος φοὺς πόδα 
ἀπὸ ὀλισθήματος. 


ΨΑΛΜΟΣ PIE'. 
᾿Ἐπίστευσα, διὸ ἁλάλησα, x. s. ἐ. El μὴ fet 
τις καὶ ἀπερισπάστως ἐπίστευσε, μὴ διδασκ 
γνησίου γὰρ διδασκάλου φωνὴ τό: « Ἐπίστεναι 
ἐλάλησα. » Αὐτοῦ δὲ τούτου τῆς ἀτυφίας xai ι 
νοφροσύνης δεῖγμα, μηδαμῶς ἐπὶ τῷ διδάσκει 
σιουµένου ἐκ τοῦ" « Ἐγὼ δὲ ἑταπεινώθην σφόδ 


Τοῦ αὐτοῦ. Πίστις ἐστὶ ψυχῆς αὐτεξουσίου X 
συγκατάθεσις. 

Ἐτὼ δὲ εἶπα ἐν τῇ ἑκστάσει µου Πᾶς ἄν 
πος ψεύστης, x. s. E. El ἄνθρωπος καὶ ὁ Δαυῖδ, 
στης ἐστίν * el δὲ ψεύστης ἐστὶ, λέγων ἑαυτὸν 
στην, οὐκ ἔστι φεύστης, ἀλλ' ἀληθής ἐστιν. E 
ἁληθής ἐστι λέγων ἑαυτὸν ψεύστην, ἄνθρωπο. 
οὐκ ἔστι φεύστης. Περιστρέφει ἄρα ὁ λόγος e 
φότερα, xal εἰς τὸ εἶναι αὐτὸν ἀληθευτὴν, ἐὰν ἄν 
πος f, καὶ εἰς τὸ εἶναι αὐτὸν φεύστην. Καὶ xa 
6 Mos οὗτος παρὰ τοῖς διαλεκτικοῖς ἄπορος. 

Toi αὐτοῦ. Ἐφ' ὅσον ἄνθρωπός τις basi, φει 
ἐστίν; ἐὰν δὲ ἀπόθηται τὸ εἶναι ἄνθρωπος, à 
τής ἐστι. Τὸ γὰρ « ἄνθρωπος » ὄνομα morb μὲ 
αἰαν δηλοῖ, ὡς τό" «"Ανθρωπός τις ἣν ἐν χώρ. 
Αὐαίτιδι: » ποτὲ δὲ χειρίστην κατάστασιν, κατ 
«Ὑμεῖς δὲ ὡς ἄνθρωποι ἀποθνῄσχετε, xat di 
τῶν ἀρχόντων πίπτετε.» Τὸ μὲν γὰρ οὐσίαν, : 
κακίστην ἕξιν δηλοῖ. 

ΤΙ ἀνταποδώσω τῷ Κυρίῳ, κ.τ. ἐ. Ὡς utm 
ἓν τούτοις ἀπὸ Κυρίου εὐερχετηθεὶς, καὶ βουλόι 
ἀμείψασθαι τὸν εὑεργέτην, ἀπορῶν περὶ τοῦ τε 


4. " Deut. m, 51. ? Job. 1, 4. Psal. Lxx 


1577 


SELECTA IN PSALMOS. — PSAL. CXV. 


1518 


τῖς ἁμοιθῆς qnot « Τί ἀνταποδώσω τῷ Kuplo περὶ A munerandi modo ambigeus ait : « Quid retribuam 


πάντων ὧν ἀνταπέδωχέ por; » El; αἴσθησιν γὰρ 
ἐλθὼν τῶν µυρίων παρὰ Θεοῦ δωρεῶν * ὅτι Ex τοῦ μὴ 
ὄντος εἰς τὸ εἶναι παρήχθη * ὅτι ἀπὸ γῆς διαπλασθεὶς, 
λόγῳ τετίµηται, ἐν ᾧ καὶ τὴν εἰχόνα φορεῖν δύναται 
τοῦ ἐπουρανίου" ἔπειτα xal πρὸς τὴν ὑπὲρ τοῦ γένους 
τῶν ἀνθρώπων οἰχονομίαν ἀπιδὼν, ὅτι ἑαυτὸν ὁ Κύ- 
ριος ἔδωχε λύτρον ἀντὶ πολλῶν ἡμῶν, ἑπαπορεῖ, xal 
ζητεῖ ἐν πᾶσι τούτοις τοῖς ὑπάρχουσιν αὐτῷ, τί ἄξιον 
ἐξεύροι δῶρον τῷ Δεσπότῃ οὐ θυσίας, οὐδὲ όλοχαυ- 
τώσεις, ἀλλ᾽ αὐτὴν πᾶσαν τὴν ἑαυτοῦ ζωήν. 


Διἐέῤῥηξας τοὺς δεσμούς µου. κ.τ. &. Πρὸς τὸ, 
« Τί ἀνταποδώσω τῷ Κυρίῳ:» δοχεῖ pot ἀποδίδοσθαι 
πρῶτον μὲν, « ποτήριον σωτηρίου λήψοµαι’ » δεύτε- 
ρον δὲ τὸ, « τὰς εὐχάς µου ἁποδώσω * » τρίτον τὸ, 
« σοὶ θήσω θυσίἰαν αἰνέσεως *  τέταρτον τὸ, « τὰς 
εὐχάς µου τῷ Κυρίῳ ἀποδώσω. » ᾽Αλλὰ «b μὲν πρό- 
τερον, € τὰς εὐχάς pou ἁποδώσω, » µόνον ἔχει τὸ, 
« ἐναντίον παντὸς τοῦ λαοῦ αὐτοῦ.» τὸ δὲ δεύτερον 
καὶ τὸ, « iv αὐλαῖς οἴχου Κυρίου, » xai «b, « ἐν 
µέσῳ σου, Ἱερουσαλήμ. » Καὶ τὸ μὲν πρότερον, 
€ τὰς εὐχάς µου τῷ Κυρίῳ ἀποδώσω, ». ἐπιφέρεται 
τῷ ποτηρἰῳ τοῦ σωτηρίον * τὸ δὲ δεύτερον ἐπὶ πᾶσι 
καὶ συνηµμµένως τῷ, « διέῤῥηξας τοὺς δεσμούς pov, v 
xaX τῷ. « cot θύσω θυσίαν αἰνέσεως * » τὸ δὲ, « σὺ 
διέῤῥηξας τοὺς δεσμούς µου, » τῷ τιµίῳ ἑναντίον 
Κυρίῳ θανάτῳ; ὃ δοξάσας τοῦ μαρτυρίου τὸν Θεὸν 
λέγει ἐπὶ τῷ διὰ μαρτυρίου τὰς προγενοµένας σει- 
ρὰς τῶν ἁμαρτιῶν αὐτοῦ διεῤῥηχθαι ἀπὸ θεοῦ, ὡς 
µηχέτι αὐτὸν ἔχειν δεσμοὺς ἁμαρτίας. Ἡ εἰ δεσμοὶ 
τῆς φυχῆς οἱ σωματιχοὶ τῶν διαφόρων μελῶν εἰσιν 
ὄγχοι, καλῶς ἂν χαὶ οὕτως λέγοιτο ἐν μαρτυρίῳ ἆπο- 
λυθεὶς τῶν δεσμῶν ἓν εἰρήνῃ εἶναι, οὐδενὸς f) τοῦ 
θεοῦ διαῤῥήξαντος αὐτούς. Οὐ γὰρ xal τῶν δι fjv 
- δήποτε αἰτίαν ἁπαλλαττομένων τοῦ σώματος βιαίως 
ὁ θεὺς διαῤῥήγνυσι τοὺς δεσμούς. Ποτὲ μὲν οὖν ἆπο- 
χτείνει ὁ Geb, οὗ διαῤῥηγνὺς αὐτοῦ τοὺς δεσμούς ’ 
τὸν δὲ μάρτυρα οὐκ ἀποχτείνει , µόνον δὲ τοὺς 
δεσμοὺς αὐτοῦ διαῤῥήγνυσι, Καὶ γὰρ διὰ τὸ μαρτύ- 
Ρριον ὁ ἕκαστος μαρτυρῶν ἑαυτὸν προσφέρει ἅμωμον 
θυσίαν τῷ θεῷ, Χριστὸν μιμούμενος ' λέγει τε τὸ, 
« Σοὶ θύσω:θυσίαν αἰἱνέσεως. » Ἐν Ἱερουσαλὴμ γὰρ 
ἑπουρανίῳ, τῇ ἄνω μητρὶ ἡμῶν, ἁποδώσει ὁ δίχαιος 
τὰς εὐχὰς τῷ Κυρίῳ ἐπὶ παντὸς μάρτυρος τοῦ λαοῦ 
τοῦ θεοῦ xal τῆς ἹἹερουσαλὴμ., ἓν τόπῳ ἐχλεχτῷ» 
οὗτος δέ ἐστιν « Ev αὐλαῖς οἴχου Κυρίου ἓν µέσῳ τῆς 
Ἱερουσαλήμ. à 

Tov αὐτοῦ. « Διέῤῥηξας τοὺς δεσμούς µου. » Οὐκ 
εἶπεν, ἔλυσας, ἀλλὰ « διέῤῥηξας, » ὡς ἀχρήστους 
γενέσθαι. Δεσμοὺς ἐνταῦθα τὰς θλίψεις λέγει. Ἔστι 
γὰρ καὶ δεσμὸὶς xa), ὡς ὅταν λέγῃ΄ « Ἑν τῷ 
συνδέσµῳ τῆς ἀγάπης. » Δεσμοὶ δὲ χαὶ αἱ προσγινό- 
µεναι σειραὶ τῶν ἁμαρτημάτων ΄ οἵτινες οὐ διὰ τοῦ 
θείου µόνον βαπτίσματος διαῤῥήσαονται, ἀλλὰ xal 
διὰ τοῦ ὑπὲρ Χριστοῦ μαρτυρίου, xaX διὰ δαχρύων 
τῶν Ex µετανοίας. 


'Ose. χι, 4. 
PaTROL. Gn. XII. 


Domino pro omnibus qu: retribuit mihi? » Innu- 
mera enim Dei munera expendens, quod de nihilo 
in lucem productus sit : quod ex terra formatus, 
ratione przditus sit, in qua ccelestis imaginem ferre 
valeat : deinde Dei quoque pro humano genere dis- 
pensationem inspicieus, quomodo Dominus semet- 
ipsum dederit in redemptionem pro multis nobis, 
anxius besitat et. quzrit in his omnibus quz fpsi 
suppelunt, quodnam tanto Domino dignum reperiat 
donum : non sacrificia, non holocausta, sed ipsam- 
met tolam vitam suam. 

Vzns. 8. Dirupisti vincula mea, etc. Ad illud, 
« Quid retribuam Domino? » videtur mihi referri 
primum quidem, « calicem salutaris accipiam ; » 


B secundo istud, « vota mea reddam; » tertio. illud, 


t tibi sacrificabo hostiam laudis ; » quarto denique 
istud, « vota mea Domino reddam. » Sed primum 
quidem, « vota mea reddam, » tautum habet illud , 
« in conspectu omnis populi ejus; » secundum vero 
el istud, « in atriis domus Domini, » et istud, « in 
medio tui, Jerusalem. » Ac primum quidem, « vota 
mea Domino reddam, » calici salutaris; secundum 
vero in line et connexa serie subjungitur bis ver- 
bis, « dirupisti vincula mea, » et his. « tibi sacriti- 
cabo lhiostiam laudis ; » illud vero, « dirupisti vin- 
cula mea, » pretiosa in conspectu Domini morti 
subnectitur': quod dicitur ab eo qui martyrii Deum 
gloriflcat, quia per martyrium pristinze peccatorum 
ejus catenz a Deo disruptze suni, ita ut non amplius 


C habeat. vincula peccati. Vel si anima vincula sunt 


corporalia diversorum membrorum ouera, pulchre 
eliam hoc modo dici possit in martyrio a vinculis 
absolutus in pace exsistere, cum nullus nisi Deus 
ea disruperit. Non enim eorum qui quamcunque ob 
causam violenter a corpore liberantur, Deus vincula 
disrumpit. Aliquando nimirum aliquem occidit Deus 


. mec propterea disrumpit ejus. vincula; martyrem 


vero non occidit, sed tantummodo ejus vincula 7949 
disrumpit. Etenim per martyrium unusquisque mar- 
tyrum semetipsum offert hostiam immaculatam 
Deo, Christum imitando, dicitque : « Tibi sacri(i- 
cabo hostiam laudis. » In Jerusalein enim coelesti, 
superna matre nostra, reddet justus vota Domino 
super omni martyre populi Dei, et Hierosolyma in 
loco electo; hic autem est « in atriis domus Domi- 
ni, in medio Jerusalem. » 


e 

Ejusdem. « Dirupisti vincula mea. » Non dixit : 
solvisti, sed « dirupisti, » ita ut inutilla facta sint, 
Vincula hoc loco tribulationes vocat. Est enim 
etiam vinculum bonum, ut cum dicit : « In vinculo 
charitatis !. » Vincula sunt etiam peccatorum ca«- 
(επ : qux: quidem vincula non solum per divinum 
baptisma, sed et per martyrium pro Christo obitum 
et per poenitentiz lacrymas disrumpuntur. 
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PSALMUS CXVII. 6 ΝΑΛΜΟύΣ ΡΙ7’. 

Vggs. 9. Dicat nunc demus. Israel, etc. lllud, Εἰπάτω 8i οἶχος Ἱσραὴ., x τ &. Τὸ. « Εἰπά- 
« Dicat monc Israel, » et in hoc psaliho dictam est τω δη Ἱσραὴλ, ἐν τούτῳ εἴρηται, xal &£v τῷ; « El 
et fn dltero : « Nisi quia Dominus erat in nobis, μὴ ὅτι Κύριος ἦν Ev ἡμῖν, εἰπάτω δὴ "Iopan, » ὄντι 
dicàt nane Israel : » qui est centesimus vicesimus — opxc', ὄντι τῶν ἀναβαθμῶν c'* xat iv τῷ pxr',. ὄντι 
seztüs οἱ gradualium quintus : item in centesimo τῶν ἀναδαθμῶν (c7 οὗ ἡ ἀρχή  ε«Πλευνάχις ἐπολέ- 
vitesimo octavo, qui est gradualium declmus, ϱᾱ- µμµησάν µε, εἰπάτω 65 Ἱσραήλ.» 
jus principiam est, « Όρο expugnaverunt mme, 
dicat nüic Israel. » 

Vins. 5. Dicat fmnc domus Aaroh , elc. Nisi quis Εἰπάτω δὴ olxoc Ἀαρὼν, x. t. £. Ἐὰν pf; τις ᾗ 
faerit f&rael, vel domus Aaroh, vel timens Domi- Ἱσραὴλ, ἡ οἶχος ᾿Δαρὼν, fj φοδούμενος εὺν Κύριον, 
num, non gustat benignitatem Domini, cujus in οὗ γεύεται τῆς χρπστότητος Κυρίου, οὗ εἰς αἰῶνα τὸ 
saeculum misericordia est. Quapropter illi soli di- ἕλεός ἐστι. Διὸ οὗτοι µόνοι ἐροῦσι τὸ, « Εἰς τὸν αἰῶνα 
cent: «In stiiculum misericordia ejus.» Quibus tribus τὸ ἔλεος αὐτοῦ. » Οἷς οἶμαι τρισὶν οὖσι τάγµασι 
otdinibus existimo essetres misericordias generales, Τρεῖς εἶναι γενιχοὺς ἑλέους. Ἐ τεὶ δὲ οἶχός ἐστι σύ- 
Cam utem donus sit congregatio legitime ad vitam B στηµα νομίμως ἱδρυμένον πρὸς Ρίον, διὰ τοῦτο νῦν 
stabilita, idcireo nunc Iráàc vox « domus » in domo —'* ὁ οἶχος » ἐπὶ τοῦ οἴχου ᾿Λαρὼν τέτακται. Καὶ σχό- 
Aaron posita e&t, Et vidé tium possit templum etiam τει εἰ δύναται ὁ ναὺς εἶναι οἶχος ᾿Δαρὼν, ὅπου οἱ 
eské domus ἈπίοἨ, ubi &xcerdotes Dei cultam ad- — «pete τὴν λατρείαν ἐπιτελοῦσι. Κεχωρισμένους obv 
ministrat. Seorium igitur sacerdotes 3d hymnmo- 7956 ἱερεῖς εἰς την ὑμνῳδίαν ἐχάλει, ὅτι καὶ πλείονος 
diam invitavit, &o quod ?psi quoque majorem sunt ἆπηλαυον αὐτοὶ τιµῆς, οὗ µόνον χατὰ τὸν τῆς ἱερω- 
lhonorém δομέοξαιὶ, hoh solhm ratione sacerdotii, σύνῆς λόγον, ἀλλὰ χαὶ κατὰ τὰ ἄλλα πάντα. Καὶ γὰρ 
verum δἰίαπὶ quoad alia omnia. Etenim quando ignis Ἀνίκα πυρ χατηνέχθη, δι) αὐτοὺς κατηνέχθη, καὶ yr; 
demissus est, propter eos deimissus est, terraque ἐσείσθη, xol ῥάδδος ἐδλάστησε᾽ καὶ µυρία ἕτερα v£- 
mots est, el virga germinavit, ac mille alia per — Tove δι αὐτῶν xal ὑπὲρ αὐτῶν θαύματα. 
ipsos et pro ipsis mirdeula contigerunt. 

Vitis. 4. Dicant nunc omnes qui timmt Dominum, Εἰπάτωσαν Óà πάντες οἱ go6oópero: τὸν Kó- 
etc. Superius quoque dicitur: Israel speravit invo-.— ΦίΟΥ, Χ. τι E Καὶ ἀνωτέρω λέγετα. * "Iopabà fj 
care Demfium, deinde dothus Aaron, demde iHi σεν ἐπιχαλεῖσθαι τὸν Κύριον; εἶτα οἶχος ᾿Δαρὼν, 
qui timetit Dominum. Atqui timentes, eL. dore εἶτα οἱ «οδούµενοι τὸν Κύριον, xal ἓν εἶναι τοὺς 
Aaron; et lgrael enum quid et idem esse in praece- ^ Φοδθουμένους τὸν Κύριον, καὶ τὸν οἶχον ᾿Ααρὼν xal 
dentibey qsoqne diximus. Qusprópte commune τὸν Ἱσραὴλ προλαθόντες εἰρήχαμεν ' διὸ xowhv αὖ- 
cahtfeum ipses proferre jussit Del misericordiam τοὺς «otv προφέρειν ἐχέχευσε τὸν ἔλεον τοῦ Θεοῦ 
annentiawdo. Μἰθοτἰοοτάΐω enhn  Doutini super Χάταγγέλλοντας, Ἔλεος Υὰρ Κυρίου ὑπὲρ πᾶσαν 
oimiem carnein, &t neque ciremitcisio ueque pri»pas δσάρχα, xat οὔτε περιτομὴ, οὔτε ἀχροθυστία χωρὶς 
tium sine misericordia salvari potest. ἐλέους σωθῆναι δύναται. 

7998 Ύκκν. 5. De ιΠὐμία(ίοπὸ incocabi Domitium, Ex 0.1ἱψεως ἐπεκαλεσάμη» τὺν Κύριον, κ τ. &. 
étc. Qui angustam et arctam tíam ingreditur, 4 τὴν στενην xai τεθλιμμένην ὁδεύων Ex. θλίψεως 
tribulatiune invocat Deminum; qui vero latam, ne ἐπιχαλεῖται τὺν Κύριον - ὁ δὲ τὴν πλατεῖαν οὐδὲ ἐπι- 
quidem invocat. « Omnis enim quicunque invota- — xaAcizat τ Πᾶς γὰρ ὃς ἂν ἐπικαλέσηται τὸ ὄνομα 
verit nomen Domini salvus erit *. ) Κυρίου σωθῄσεται. » 

Vens. 60. Non titkebo quid faciat mih homó, etc. Ov «φοδηθήσοµαι tl κποιήσει µοι ἄνθρωπος, 
lloninewm vocat Scriptura diabelum, jmxta illod : — x. * &. "Ανθρωπον λέγει dj pact τὸν διάθολον, ὡς 
c Inimicus homo hoc fecit ?, » nempe szizaniórum — 15, « Ἐχθρὸς ἄνθρωπος τοῦτο ἐποίησεν τὴν τῶν 
gementem. D ζινανίων σπορἀν. 

Vghs. 10. Omnes gentes circnierunt me, et in no- Πάντα τὰ ἔθνη ἐχύχλωσάν µε, καὶ τῷ ὀνόματι 
sine Domini ultus sum in. eos, ete. Deenmones αἱ Κυρίου ἡμυνάμην αὐτοὺς, x. τ.ὲ. Τῶν δαιμόνων 
ipsum, ut actioni, alii ut. contemplationi deditum οἱ μὲν ὡς πραχτιχὸν, οἱ δὲ ὡς θεωρητικὸν ἐπολέμονν 
impughábánt; et priores quidem justitia, alios vero αὐτόν xat τοὺς μὲν προτέρους τῇ διχαιοσύνῃ , τοὺς 
sapientia alciscebatur. δὲ δευτέρους τῇ σοφίᾳ ἡμύνάτο. 

Ejusdem. Christo ab omnibus gentibus oppugnato Tov αὐτοῦ. Χριστῷ μᾶλλον ὑπὸ πάντων ἐθνῶν 
magís$ congruit hasc diceré. Multa sunt dogmatum πολεμουμένῳ ἁρμόζει ταῦτα λέγειν. Ηολλά ἐστι 
genera que vir sanctus sapientia Dei repellit, et δογμάτων ción ἅτινα ὁ ἅγιος τῇ σοφίᾳ τοῦ Θεοῦ 
verbo sano avertit, ἀμύνεται, ἀνατρέπων ὑγιεῖ λόγῳ. 

Wess. 13. Circumdederunt πιε sicut. apes, eic. Ἐκύκλωσάν µε ὠσεὶ uéAwcat, x. τ. ἓ. Ποιεῖ «t 
Quodlibet dogma gentilium duice quid efficit, quod Ὑλυχὺ ἕχαστον τῶν δογµάτων τῶν ἐθνῶν, γλυκάζυν 
suaviter afficit et oblectat auditorem. Quapropter — xaY τέρπον τὸν ἀκροατίήν ' διόπερ οἱ πρεσθεύοντες 





* Rom. x, 13... * Matth. xiii, 38, 
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αὐτὰ ὡς μέλισσαί εἶσιν, ἀλλ οὐ μέλισσαι. Καὶ γατὰ A quiea promulgant, ii Sunt velut apes, sed non apes, 


τὸν Σολομῶντα ὃξ « μέλι ἀποστάξει mb χειλέων 
γυναιχκὸς πόρνης ' » fut ἐστὶ φευδώνυμος γνῶσις. Ὁ 
χολλώµενος πρὸς αὐτὴν ἓν σῶμά ἐστιν αὑτῇ, ὡς ὁ τῷ 
Kuplp xat ἀληθεῖ Λόγῳ Ev πνεῦμα. 


Ἰσχύς µου xal ὕμνησίς µου ὁ Κύριος, x. τ. 5. 
Ἰσχὺς ὁ λόγος ἀναλαθόντος αὐτὸν, δι ὃν ἑἐ πάντα 
ἰσχύω, » φησὶν ὁ Παῦλος, « ἐν τῷ ἑνδυναμοῦντί µε 
Χριστῷ Ἰησοῦ. » Οὗτος ὁ λόγος xaX Ὀμνησίς ἔστιν, 
ἐν ᾧ ἐστιν ἡ θεολογία, Καὶ θαῤῥόῦντος δὲ μάρτυρος 
εἴη ἡ φωνή" « Ἰσχύς µου xai Ὀμνησίς µου 6 Κύ- 
pros. » 

Οὐκ ἀπυδανοῦμάι, áAAà ζήσομαι, xal διηγήσυ- 
μαι τὰ ἔργα Κυρίου, x. τ. 6. Ty ζώντων ἐστὶ διη- 
γεῖσθαι τὰ ἔργα Κυρίου. 

Ἁγοἰξατξ poi πύ.Ίας δικαιοσύγης, x. τ. 5. "fo- 
περ δικαιοσύνης, μιᾶς τῶν ἀρετῶν, ἐῑσὶ πύλαι αἱ 
xaT αὐτὴν πράξεις, οὕτως εἶεν Rv. χαὶ φρονἠσέως 
πύλαι, xai σωφροσύνης, xat ἀνδρείας, xai τῶν λοι- 
πῶν ἀρετῶν, ἀνεφγμέναι μὲν bv tío. σπουδαίῷ, πε- 
χλέισμέναι δὲ Ey τῷ φαύλῳ. Εἰσὶ µέντοιγε χαὶ τῶν 
χαχίῶν πύλαι Ἱνοιγμέναί μὲν τῷ φαύλῳ διὰ τῶν 
χἀτὰ χακίαν Πράξέων, APP aD 6b dv τῷ 
ἀστείῳ. Μήποτε δὲ xol ἄλλως διὰ τό: € "pase πύ- 
λας,οἱ ἄρχοντες ὑμῶν, xal ἐπάρθητε, πύλαι αἰώνιοι.ν 
εἰσὶ πύλαι εἰς τὰς αἰωνίους μὸνὰς ἑχάστη τῶν ἀρε- 
tiv αἰώνιοι, δι ὧν καταλλήλως εἰσελεύόονται ταῖς 
πράξεσιν ἑάυτῶν οἱ ὀπουδαῖοι. Tbv δὲ Σωτῆρα 
ἐχρῆν διά πἀσῶν ἐξὲλθὲῖν, ἑπαιρομένιον καὶ µεχε- 
θυνοµένων ἀξίως τοῦ µεγέθως Χριστοῦ. Πάσας γὰρ 
ἀνέλαδε κατ ἀξίαν 456 ὑποόϊάόεως ἹἩρωτοτόχου 
πάσης κτἰσέως. Καὶ σχόπει εἰ, ὥσπερ τῷ Σωτῆρι 
αἴρονται καὶ ἑπαίρονται, οὕτω xaz' ἁξίᾳν ἑχάστῳ 1 
αἱρόνταί xaX ἑπαίρονται, ἡ τἰθἐνται xol οὖχ ἑπαί- 
ῥµονται. Εἰσὶ δὲ xaX ἔμψυχοι Σαὶ ζῶσαι αὗται αἱ πύ- 
Jav δι) λέγεται αὐταῖς τὸ, « Ἐπάρθητε. » Καὶ 
τάχα οἱ ἄρχοντες xal αἱ πύλαι Oavópeval φασι τὸ, 
i Τίς ἐστιν οὗτος ὁ βαοιλεὺς τῆς δόξης: Εἰσῖ pév- 
τοιγε αἱ μὲν ὑπὸ πολλους πύλαι διχαιοσόνες, ἡ δὲ 
τίς μόνου τοῦ Κυρίου πύλή; Πόλας οὖν διχαιοσόνἠς 
τὰς διαφόρους τῆς ἀρετῆς ἰδέας χαλεῖ' δι ἐχείνων 
γὰρ δυνατὸν ἀξίως ὑμνῆδαι τὸν τῶν ὅλων θεόν. Καὶ 
τοῦτο σαφέστέρον διὰ τῶν ὀπιφερυμένων ἑδήλωσεν : 


olov γάρ τινά ἀπόχρισιν δίδωσι λέγων’ « Αὔτη fj D 


πύλη τοῦ Κυρίου. » 

Too αὐτοῦ. Ὡς ἀνο[γονται πύλαι διχαιοσύνης, 
οὕτω xaX σωφῥοσύνηξ xà ἀνδρείας χαὶ ἀνάπής. Διὰ 
γὰρ τούτων τῶν ἀνλῶν εἰδέρχεται νοῦς εἰς τὴν βὰσι- 
λείαν τῶν obpavov. 

Αὕτη ἡ αύ.Ίη tov. Κυῤίου, x. τ. &£. Μετὰ τὸ εἰσ- 
ελθεῖν διὰ τῶν πραχτιχῶν ἀρετῶν εὑρήσομεν τὴν 
πύλχην τῆς Υνώσέως, Titio ἐστὶν fj θεωῤία ἑῶν γέγο- 
νότων, σωμάτων χαὶ ἀσωμάίων. 

Α/θον bv ἀχεδοκἰμασὰν οἱ οἱκοδομοῦντες, οὗ- 
toc ἐγενήθη εἰς κεῴα.1]ν' λωνίας. x. 4. &. Τοῦτο τὸ 
ῥητὸν εἰς Χριότὸν ἀναφέρεται' xol γὰρ αὐτὸς Ev 
* Psal. xxi 


* Prov.v,25. * Philipp. iv, 13. 


Secundum Salomonetri quoque * « mel distillat a 
labiis mulieris fütnicarixz, » quz est falsi nominis 
scientia. Qui adlierer illi, unum corpus est cum ea, 
$icuf is qui Doinlrio veroque Verbo adhzret, unus 
Spiri'us est cum eo. 

Vgns. 14. Foriitudo mea et [aus mea Dominus, eic. 
Suscipientis enm per quem « omnia possum, » in- 
quit Paulus *, « in eo qui me confortat, Chrlsto 
Jesu, » potens est sermo. fic serio, in quo est 
theologia, etiatti cát laus. Czeterum Izec. vox etiam 
esse possit mártyris fiducia pleni : « Forlitado triea 
ét faus mea Doihinus. » 

Vgns. 17. Non whoriar, sed vieam, ét narrabo 
opera Domini, etc. Vivorum est natrare opera-Do- 
iini. 

Yrus. 19. Áperite mihi portas justitlee, eic. Quem- 
admodum justitie, qué uiia est ex virtutibus, por- 
t» sunt. actiones ej consentanes , ita etuht etiam 
porte prudente, et temperantie, et fortitudiiis, 
ac virtutum caeterarum, aperte. quidem probo, &ed 
tlause improbo. Sunt etiatn vitiorum portse aperise 
quidein Impitobo per vitiosas actiones, sed clausas in 
viro ptobo. Forte vero etíam aliter propter illud, 
€ Áttollite poft:s, principes, vestras ; et elevamiui, 
portàé Xtefnádles 5, » singule virtute$ suit porta 
ΦΙΟΡΙΔΙΟΨ dd marsiofiés atteriás, per quias tiri probi 
fhodo suis actlotilbu$ consentaneo iugtceülentur. 
Salvatotém áütém oportuit pér. omnes egredi, ele- 
vata$ el mágniflcatds pro dignitate maguitadinis 
Christi. Omnes eniin assumpsit secundum  digrita- 
tem Pritogeniti 4944 omuis ereaturz. Et vide num; 
sicut Salvatori tollantur εἰ atiollantur, it et uhicii- 
que pro dignitate vel tollantur οἱ attollantur, vel 
püfantüt et. πο attollantu?. Sunt etiam ha porta 
hnimátzs et. vivi. Quoeirca ipsis dicitur : « Elevá- 
tuii. 3 El fortassis principes ac portae mortu:e di. 
6nht : 4. Quis est Iste rex glorie? » Sunt quidem 
liic. quóad mültos porta justiti:e, sed quxnam illa 
bolitis Domini potta? Portas igitur justitiz vocat di- 
Vetsas virtutis $pecies : per illas enim Deum uni- 
versorum digne possumus celebrare. Atque hoc 
manifestius deelurávit per ea quae subjunguntur : 
nai ceu fésponkibrem quamdam tradit, cum ait : 

t Ha jortà Domini. » 


Éjnileni. Sicut aperiutttr portz /justitise, sic e 
témpefantis, et fortitudinis, et charitatis. Per has 
étiliit portis imgreditnr mens in regnum coelorum. 


VgRs. 90. Hc porta Domini, etc. Posteaquam 
ingressi fuerimus per practicas virtules, inveniemus 
portam sciéntit, quie est éorum qua facla sunt, 
tontemplatio, corpoteorum et incorporeorum, 

Vr&s. 92. Lapidem quem reprobaverunt edifican- 
tés, hic lactus estin capul anguli, etc. 1]αῑο sententia 
refertur ad Christum ; ipse enim in Evangeliis hauc 
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ejiat. prophetiam dicens? : « Nuuquam legistis : A τος Εὐαγγελίοις ταύτην παράγει την mpodrzelav 


Lapidem quem reprobaverunt zdiflcautes, hic fa- 
ctus est in caput anguli ? » /Edilicantes autem hic 
dicit Judzos, scribas et Phariszeos, quandoquidem 
reprobarunt ipsum dicentes : « Samaritanus es tu, 
el d:emonium habes *, » Et rursus : « llic non est 
ex Deo, sed seducit turbam *. » 


Vegas. 25. A Domino factum est. istud, etc. Non 
erat lumanunm hoc quod factuni est, non erat unius 
ex multis : non erat angelorum, non erat arclian- 
gelorum talem angulum componere. Nemo enim 
hoc potuit, non justus, non propheta , non angelus, 
non archangelus, sed solius Dei erat hoc praeclarum 
facinus : erat hoc proprie ipsius opus. 


)éYov* « Οὐδέποτε ἀνέγνωτε: Λίθον ὃν ἀπεδοκίμα- 
σαν ol οἰκοδομοῦντες, οὗτος ἐγενήθη εἰς χεφαλὴν 
γωνίας» Οἰχοδομοῦντας δὲ τους Ἰουδαίους λέχει, 
τοὺς γραμματεῖς, τοὺς Φαρισαίους, ὅτι ἀπεδοχίμαζον 
αὐτὸν λέγοντες' « Σαµαρείτης εἶ, χαὶ δαιµόνιον 
ἔχεις. » Καὶ πάλιν’ € Οὗτος οὖχ ἔστιν £x τοῦ Θεοῦ, 
ἀλλὰ πλανᾷ τὸν ὄχλον. » 

Παρὰ Κυρίου ἐγένετο αὔὕτη, x. 5. £. Oóx fv àv. 
θρώπινον τὸ γινόµενον, οὐχ fjv ἑνὸς τῶν πολλῶν' οὐχ 
fiv ἀγγέλων, οὐκ ἦν ἀρχαγγέλων τὸ τοιαύτην πλέξαι 
γωνίαν * οὐδεὶς γὰρ ἴσχυεν, οὐ δίχαιος, οὗ προφήτης, 
οὐχ ἄγγελος, οὐχ ἀρχάγγελος, ἀλλὰ τοῦ Θεοῦ τὸ 
χατόρθωµα * τοῦτο fjv αὐτοῦ ἰδικῶς τὸ Épyov. 


Ὕεας. 24. Hac est dies quam fecit Dominus, etc. Β Αὔτη ἡ ἡμέρα ἣν ἐποίησεν ὁ Κύριος, x. τ. &. 


Hanc diem non legislatores, non propletz fece- 
runt, sed ipse sol justitiz. Diei autem vocat cogni- 
tionem Christi. 

Ejusdem. Non solis cursum hioc locc diem vocat, 
sed przclara facinora qux: in eo gesta sunt. Quetn- 
admodum enim qui diem malum dicit, non solis 
cursum, sed mala qus in ipso sunt intelligit, ira 
etiam bonum diem, praclara facta quz in illo con- 
tigerunt. Quod autem dicit, est ejusmodi : Omnia 
preclara facinora que in eo gesta sunt, Deus fe- 
cit : erat enim illius solius manus efficere quz facta 
sunt. Quid enim possit cum hoc die conferri, in 
quo cum hominibus facia est Dei reconciliatio, et 
diuturnum bellum fuit diremptum, et terra coelum 
evasit, et homines 795 terra indigni regno digni 
visi Sunt, et nostre nalura primitig super coelos 
sublatz sunt, et paradisus apertus est, et veterein 
patriam recepimus, et expunctum est maledictum 
et sublatum peccatum? Etsi enim omnes quoque 
dies fecerit, illum tamen eximie, quandoquidem in 
illo maxima sua mysteria implevit. Quapropter 
etiam nos exsultemus et lztemur in eo, duplicem 
quamdam solemnitatem celebrantes: unam quidem, 
quod a captivitate diaboli simus liberati ; alteram 
vero, quod etiam ad regnum colorum adduca- 
mur, 

Vgns. 96. Benedictus qui venit iu nomine Domini, 
etc. Hanc etiam vocem de Christo prophetiam esse 
exposuerunt evangelistae : ipse enim revera est qui 
cum auctoritate venit in nomine Domini, cum 
omnes ab ipso tam viri quam angeli venerint 
tanquam servi Domini. Quilibel enim eorum dice- 
bat : Hxc dicit Dominus : et unusquisque angelo- 
rum ei ad quem mittitur ait, Dominus misit me. 
Verum ille qui venit in nomine Domini, benedi- 
ctus est. 

Vgas. 27. Ueus Dominus εἰ illuxit nobis, etc. lp- 
sum enim venire, non est locum mutare , sed 
apparere, qui antea minime videbatur : nam cum 
invisibilis esset, eo quod esset imago Dei invisibi- 
lis, formam servi accipiens,et Verbum caro factum 


? Mattb. xxi, 19. 5 Joan, viri, 48. * Joan. vu, 12. 


Ταύτην τὴν ἡμέραν οὐ νοµοθέται, οὗ προφηται πε- 
ποιῄχασιν, ἀλλ' αὐτὸς ὁ τῆς δικαιοσύνης ἥλιος. Ἡμέ- 
pav δὲ λέγει τὴν γνῶσιν τοῦ Χριστοῦ. 

Tov αὐτοῦ. Ἡμέραν ἐνταῦθα οὐχὶ τὸν δρόμον λέ- 
ει τὸν ἡλιαχὸν, ἀλλά τὰ χατορθώµατα τὰ ἐν αὑτῃ 
γινόμενα. Ὥσπερ γὰρ ἡμέραν πονηρὰν λέχει οὗ τὸν 
δρόµον τοῦ ἡλίου, ἀλλά τὰ iv αὐτῇ χαχά ' οὕτως 
xat ἡμέραν ἀγαθὴν τὰ ἐν αὐτῇ χατορθώµατα. "0 δὲ 
λέγει τοιοῦτόν ἐστι Πάντα τὰ κατορθώματα τὰ iv 
αὐτῇ γινόμενα ὁ θεὺς ἐποίησε᾽ τῆς γὰρ χειρὸς ἐχείνης 
µόνης ἣν τὰ γινόμενα. Τί γὰρ τῆς ἡμέρας ταύτης 
[cov γένοιτο ἂν, ἐν fi χαταλλαγὴ Θεοῦ πρὸς ἀνθρώπους 
ἐγένετο, καὶ ὁ χρόνιος χατελύθη πόλεμος, χαὶ οὐρανὸς 
ἀπεδείχθη ἡ γῆ, xal οἱ τῆς γῆς ἀνάξιοι ἄνθρωποι τῆς 
βασιλείας ἐφάνησαν ἄξιοι, καὶ ἡ ἀπαρχὴ τῆς φύσεως 
τῆς ἡμετέρας ὑπεράνω τῶν οὑρανῶν ἀνηνέχθη, xat 
παράδεισος ἹἩνοίγη, χαὶ τὴν ἀρχαίαν ἀπελάδομεν 
πατρίδα, χαὶ κατάρα ἡφανίσθη , xat ἡ ἁμαρτία ἑλύ- 
05; El γὰρ xaX πάσας τὰς ἡμέρας ἐποίησεν, ἀλλ᾽ 
ἐχείνην ἐξαιρέτως, ἐπειδὴ τὰ μέγιστα ἐν αὑτῇ τῶν 
οἰχείων μυστηρίων ἐπλήρωσε. Διόπερ xal ἡμεῖς 
ἀγαλλιασώμεθα καὶ εὐφρανθῶμεν ἓν αὐτῇ διπλην 
τινα χαρὰν πανῄγχυριν ἄγοντες " µίαν μὲν, ὅτι τῆς 
αἰχμαλωσίας τοῦ διαδόλου ἐῤῥύσθημεν ' δευτἐραν δὲ 
ὅτι καὶ πρὸς βασιλείαν οὐρανῶν ἀναγόμεθα. 


Εὐ.Ιογημέγος ὁ ἐρχόμενος ἐν ὀνόματι Κυρίου, 
x. t. ἑ. Καὶ ταύτην τὴν quvhv οἱ εὐαγγελιαταὶ περὶ 


D Χριστοῦ προφητείαν εἶναι ἐξειλήφασιν ' αὐτὸς γὰρ 


ἀληθῶς ἔστιν ὁ αὐθεντιχῶς καὶ iv. ὀνόματι τοῦ Κν- 
ρίου ἐρχόμενος, πάντων τῶν παρ᾽ αὑτοῦ ἀνδρῶν ὁμοῦὺ 
xaX ἀγγέλων ἑληλυθότων ὡς Κυρίου δούλων. ᾽Αμέλει 
τάδε λέγει Κύριος, ἕχαστος ἔφη ' xai ἕχαστος τῶν 
ἀγγέλων φησὶ πρὸς ὃν ἔρχεται' Ὁ Κύριος ἀπέστειλέ 
pe. Αλλ' αὐτὸς ὁ ἐν ὀνόματι Κυρίου ἑρχόμενος εὖ- 
λογημένος ἐστι. 

θεὸς Κύριος xal ἐπέφαγεν ἡμῖν, x. v. E. Τὸ γὰρ 
ἐλθεῖν αὐτὸν οὐ τόπον ἐστὶν ἀμεῖψαι, ἀλλ ἐπιφανη- 
ναι, πρότερον οὐχ ὀρώμενον ' ὑπάρχων γὰρ ἁόρατος, 
τῷ εἶναι εἰχὼν Θεοῦ ἀοράτου, μορφὴν δούλου λαδὼν, 
xai γενόμενος ὁ Λόγος aXpz ὤφθη, ἵν', οὕτω φανεὶς, 
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χειραγωγήσῃ ἡμᾶς διὰ ταύτης τῆς κατανοῄσεως εἰς A apparuit, ut hoc modo apparens, nos adduceret per 


τὺ χαὶ τὴν δόξαν αὐτοῦ θεάσασθαι , « δόξαν ὡς Mo- 
νογενοῦς παρὰ Πατρὸς, πλήρης χάριτος xai ἆλη- 
θείας.) 

Συστήσατε ἑορτὴν ἐν τοῖς πυκἀάζουσιν, x. *. ἑ. 
Οὗτοι πυχάζουσιν, οἱ φύλλοις χαὶ χαρποῖς χομῶντες' 
Φύλλοις μὲν τοῖς χαθήχουσι, χαρποῖς δὲ ταῖς ἀρε- 
tal," xal γὰρ «τὸ φύλλον αὐτῶν οὐκ ἀποῤῥνήσεται” 
xaX τὸν xapmby αὐτῶν δώσουσιν ἐν χαιρῷ αὐτῶν,» 
διὰ τὸ γεγενῆσθαι αὐτοὺς « ξύλα πεφυτευµένα παρὰ 
τὰς διεξόδους τῶν ὑδάτων. » 

Tov αὐτοῦ. « Πυχάζοντα » δὲ τὰ χερουθίµ φησι 
τὰ ἐπισχιάζοντα τὸ ἱλαστήριον τοῦτο γάρ ἐστι τὸ 
« πυχάζουσι. » Πυχάζειν γὰρ τὸ σχέπειν. Τὰ χερου- 
Ot. δὲ ἔσχεπον ταῖς πτέρυξι τὸ ἱλαστήριον. 


hanc cognitionem ad gloriam quoque ipsius con- 
templandam , « gloriam quasi Unigeniti a Patre, 
plenum gratix et veritatis '*. » 

Ipin.. Constituite diem solemnem in condensis. 
Hi condensant qui foliis et fructibus ornantur; fo- 
liis quidem, id est officiis, fructibus vero, hoc est 
virtutibus. Etenim « folium eorum non defluet , et 
fructum suum dabunt in tempore suo, » propterea 
quod sunt ipsi « ligna plantata secus decursus aqua- 
rum !!. » 

Ejusdem, « Condensa » vocat cherubim , quz 
propitiatorium obumbrabant; hoc enim est « in 
condensis. » Condensare enim est tegere : cheru- 
bim autem alis tegebant propitiatorium. 


θεός µου εἶ σὺ, xal é&EouoAoTicopal σοι, κ.τ.ὲ. Β VEns. 98. Deus meus es tu, et confitebor tibi, elc. 


Ἐνταῦθα δεἰχνυσιν , ὅτι xaX χωρὶς τῶν εὐεργεσιῶν 
δεῖ εὐχαριστεῖν τῷ Θθεῷ, xal διὰ τοῦτο αὐτὸν δοξά- 
ζειν, διὰ τὴν µεγαλοσύνην αὐτοῦ τῆς οὐσίας, διὰ τὴν 
ἀπόῤῥητον δόξαν. Τοῦτο γοῦν χαὶ ἐνταῦθα αἱνίττεται, 
εἰπὼν τὰς εὑεργεσίας ἃς εὐηργετήθη. Καὶ χωρὶς 
τούτων, φησὶ, xat εὐχαριστήσω xa ἐξομολογήσομαι, 
ὅτι τοιοῦτον ἔχω Δεσπότην, οὕτως ὑψηλὸν, οὕτω µέ- 
Υαν, οὕτως ἁόρατον, ἀχατάληπτον. Τὸ δὲ ὑψώσω, 
ε δοζξάσω » ἐστι. 


Ἑξομο.ογεῖσθε τῷ Kvplq. ὅτι ἀγαθὸς, x. τ. E. 
Οὐ µάτην Ex δευτέρου κατὰ τὸν παρόντα ψαλμὸν τὸν 
στίχον ὁ Ῥαλμῳδὸς ἑνέταξεν ' ἡμᾶς δὲ πολλάχις τὴν 
αὐτὴν ᾧᾠδὴν μελετᾷν ἄρα βουλόμενος, ἵνα, µεμνη- 
pévot τίς ἡμῶν fj σωτηρία ἐγένετο, µηχέτι πρὸς τὸν 
ἐχθρὸν παλινδροµήσωμεν, ὅσπερ ἡμῖν εἰς ἀπώλειαν 
γέγονεν. 


ΨΑΛΜΟΣ ΡΙΗ.. 

Μακάριοι οἱ ἅμωμοι ἐν ὁδῷ, κ. τ. &. Τὰ ατοιχεῖα 
τῆς ἀρχῆς τῶν λόγων τοῦ θεοῦ ὁ θεῖός ἐστι τόπος 
περὶ ὧν καὶ διαλαμθἀνει ὁ ἑχατοστὸς ὀχτωχαιδέκα- 
τος φαλμὸς, χατὰ Ἑθραίων στοιχεῖα γεγραµµένος, 
ὥστε τοὺς μὲν πρώτους αὐτοῦ στίχους εἶναι ὀκτὼ 
ἀπὸ τοῦ "Also: 6 ἐστιν ἀρχὴ τῶν παρ) αὐτοῖς στοι- 
χείων ' τοὺς δὲ δευτέρους ὀχτὼ ἀπὸ Βὴθ, καὶ οὕτω 


llic ostendit, etiam absque beneficiis gratias esse 
agendas Deo, ipsumque propterea glorificandum 
propter majestatem natura ejus, propter gloriam 
ineffabilem. Hoc igitur etiam hic insinuat, postquam 
enarravit beneficia quibus affectus fuit. Etiam sine 
bis, inquit, gratias agam et confitebor, quod ta- 
lem habeam Domiuum, adeo sublimem, adeo ma- 
gnum , adeo invisibilem et incompreheusibilem. 
lllud autem « exaltabo » idem est quod « glorifi- 
cabo. » 

Vgns. 29. Gonfitemini Domino,quoniam bonus, etc. 
7968 Non temere Psalmista secundo hunc versi- 
culum huic psalmo inseruit ; volens videlicet nos 
frequenter hoc canticum meditari, ut memi- 
nerimus quis salus nostra exstiterit, neque am- 
plius ad inimicum recurramus qui nobis exitio 
fuit. 


PSALMUS CXVIII. 

VgRs. 1. Deati immaculati in vía, etc. Elementa 
principii sermonum Dei divinus est locus : de qui- 
bus etiam disserit centesimus decimus octavus 
psalmus, qui secundum Hebraeorum elementa scri- 
ptus est, ita ut primi ejus octo versiculi sint ab 
Aleph : quz littera apud ipsos principium est ele- 
mentorum ; sequentes vero octo sint a Beth, οἱ sic 


χαθεξης. Καὶ περιέχει ve ὁ ψαλμὸς οὗτος ὅλον τὸν [) deinceps. Atque hic psalmus universum locum mo- 


τόπον τὸν ἠθιχὸν μετὰ πάσης θεωρίας τῆς περὶ τῶν 
διαφόρων Ev τοῖς ἠθιχοῖς τόποις ὀνομάτων ἐν ταῖς 
Γραφαῖς. Ἱστέον δὲ ὡς ἄλλο μὲν νόμος, ἄλλο δὲ 
δικαίωµα, ἄλλο πρόσταγμα, ἄλλο μαρτύριον, ἄλλο 
χρίμα. Διὰ τοῦτο δὲ ἐνταῦθα τὰ στοιχεῖα προτέτα- 
χται, ἵνα δηλωθῇ τοῖς ἐντυγχάνουσιν, ὅτι τὰ στοιχεῖά 
ἐστιν ἡ Ὑνῶσις τοῦ ἠθιχοῦ τόπου. Οὕτω χαὶ οἱ ρια’ 
xaX ριθ’ φαλμοὶ, τινὰ τρόπον χκἀχεῖνοι ἠθιχοὶ ὄντες, 
εἶχον τὴν ἀρχὴν τῶν στίχων ἀπὸ τῶν παρ᾽ Ἑδραίοις 
στοιχείων. Ἐκεῖ μὲν οὖν fj στοιχείωσις οὐκ ἑχτέτα- 
ται, ἀλλὰ διὰ βραχέων παραδέδοται. Ἰστέον τοίνυν, 
ὥσπερ ἄλλα, οὕτω xal ταῦτα iy Πνεύματι ἁγίῳ 
Ὑεγράφθαι, λόγον τε ἔχειν οὐχ εὐχαταφρόνητον, Καὶ 
f αἰτία τοῦ ἕκαστον τῶν στοιχείων ὀχτάχις παρ' 


'" Joan. 1, 4. !! Psal. 1. 


ralem complectitur cuui omni contemplatione no- 


"minum qus in locis moralibus adhibet Scriptura. 


Sciendum autem quomodo aliud quidem sit lex, 
aliud vero justificatio , aliud praceptum, aliud te- 
stimonium, aliud judicium. Idcirco autem elementa 
liic preposita sunt, ut legentibus demonstretur ele- 
menta esse inoralis loci scientiam. Sic etiam psal- 
mi centesimus undecimus et centesimus duodeci- 
mus, cum et illi quodammodo morales sint, prin- 
cipium versiculorum habuerunt ab elementis He- 
brzorum. lbi igitur elementatio non est exposita, 
sed breviter quidem tradita. Sciendum igitur uti 
alia, sic et lhzec in Spiritu saneto scripta esse , et 
minime contemnendam habere rationem. Atque 
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liac est causa. cur singula. elementa ofties ab IIe- A Ἑδθραίοις εἰρῆσθαι ἓν τούτῳ τῷ φαλμῷ. Ἐλθὲ τοίνυν 


braeis dicta sint ip hoc psalmo. Veni igitur ad nu- 
merum pctonarium, el sicubi ih Scriptura nonmil- 
natus est, apprehende illum, et vide ad quid dica- 
tur, atque erit tibi uiilis hic serino ad sciendum, 
upamquojqnue elementum perfectionem esse simul 
et nynjerum. Quando autem perfecti! evaserimus 
in elemeatis, septenarius nobis numerus przferen- 
du$, quia nimirum hic per materiam perficitur; si- 
quidem septenarius signum est crassitiei materia- 
lis; octonarius vero status immalerialis atque po- 
loris principium est. Si enim ut plurimum dici- 
mus sextenarjo numero materiam mundi labitu 
indicari, at illum quidem ad malerix integritatem, 
hune vero ad habitualem referimus perfectionem, 
secundum qua» quis anim maculas abstergit el 
mundatur. Antequam enim veniret gctava Domini 
Jesu Cliristi dies, totus mundus impurusergt et prz 
putiatus; quando autem octava resurrectionis Chri ti 
dies advenil, confestim omnes mundali sumus in 
circumeisigne Christi, consepulti εἰ conresurgen- 
ws ei, ut ait Apostolus !*. 797 Cum igitur per cle- 
meniationem anima nostra expietur, dum mora- 
leu locum perdiscimus, et in scientia ejus perfici: 
mur, idcirco. imprgsentiarum numerus octonarius 
in singulis clementis continetur. Itaque in hoc psal- 
mp sauctorum vivendi insututum describit, eorum 
certamina, afflictiones,e1 c:etera. Qui autem gullo 
modo unguap peccat, is uljque immaculatug, quin 
et beatus exsistit. 

Ejusdem. Non propter immaculatam vitam bea- 
us hono nominatur, sed propter Dei cognitionem 
quam sibi per immaculatam vitam comparaturus 
est : nam « beati mundo corde, quoniam ipsi Deuin 
videbunt 13.2 

Vkns. 9. Non enim qui operantur. iniquitatem in 
viis ejus ambulaverunt, etc. Si qui operantur iniqui- 
tatem, ipn vijs Dei non ambulant, certe qui operan- 
tur justitiam, in viis Dei agbulabunt. Viz igitur Dei 
sunt rerum quz facte suut contemplationes, in 
quibus ambulabimus operando justitiam. Si yero 
justitia nostra est Christus, nam « factus est nobis 
sapientia a Dep, justitia jtem el sanctificatio ac re- 
dempiio !*, » pulchre in Proverbjis !* Salomon 
dicit viarum Dei principium esse sapientiam , 
qua est Christys. Christum autem dico Verbum 
quod cup Deo erat. et in. huuc munidpm  adve- 
liit, | 

Ejusdem. Si quis juiquitatem operetnr, ille baud- 
quaquam in via Domini ambulat; quapropter neque 
iuymaculatus est jn via. 

Vgas. 4. Tu mandasti mandata (ya custodiri pi- 
mis, etc. Qui ne cogitatione quidem peccat, vehe- 
menter custodit mandata Dei. 

Ejusdem. Est vebewepnter et est placide custo- 
dire mandata Dei. Vel vehementer precepit Deus 
custodiri mandata sua. 


U Rom. vi, 4; Coloss. i, 1... ? Matth. v, 8. 


ἐπὶ xlv ὀχτὼ ἀριθμὸν, xal εἴ mou ὠνομάσθη ἓν τῇ 
Γραφῇ, παραλάμθδανε αὐτὸν, καὶ ἐπὶ τίνι εἴρηται, xal 
ἔσται σοι χρήσιμος ὁ λόγος πρὸς τὸ ἰδεῖν, ὅτε ἔχα- 
στον στοιχεῖον τελείωσίς ἐστιν ἅμα τῷ ἀριθμῷ. Ὅταν 
δὲ τελειώµεθα ἐν τοῖς στοιχείοις, ὁ ἑπτὰ ἀριθμὸς κρο- 
τιµητέος ἡμῖν, ὃτι 6h χαὶ τῇ ὕλῃ ἀνεῖται οὗτος * 
εἴπερ ἐστὶν ὁ ἑπτὰ σημεῖον ὑλιχῆς παχύτητας ' ὁ δὲ 
ὀχτὼ ἀρχὴ τῆς ἀθλοτέρας καὶ μείζονος χαταστάσεως. 
El γὰρ καὶ τὰ μάλιστά φαµεν xal τὸν EE τὴν χοσµι- 
xtv σχετικῶς ὕΌλην ὑποδηλοῦν, ἀλλ' οὖν γε τὸν μὲν 
εἰς τὶν χατὰ ποσὸν ὁλότητα ἀναφέρομεν, τὸν δὲ εἷς 
τὴν καθ' ἒξιν τελείωσιν, xa0 ἦν τις ἀπυτμήχεται τὰ 
ῥνυπάσματα τῆς ονχῆς, καὶ καθαίρεται. Πρὶν γὰρ 
ἔλθῃ ἡ ὀγδόη τοῦ Κυρίου Ἰησοῦ Χριστοῦ Γμέρα,δλος 
ὁ χόσµος ἀπεριχάθαρτος ἣν xal ἀχρόθυστος ' ὅτε δὲ 
ἤλθεν ἡ ὀγδόη τῆς ἀναστάσεως Χριστοῦ ἡμέρα, 
ἀθρόως πάντες ἑχαθαρίσθημεν ἓν τῇ περιτ opti τοῦ 
Χριστοῦ. συνταρέντες χαὶ συναναστάντες, ὥς φτσιν 
ὁ Απόστολος. Ἐπεὶ οὖν διὰ τής στοιχειώσεως χαθαί[- 
ρξται ἡμῶν ἡ φυχ]. µανθανόντων τὸν ἠθικὸφ τόπον, 
χαὶ τελειο»μένων Ey τῇ γνώσει αὐτοῦ. διὰ τοῦτο ὁ 
ὀχτὼ ἀριθμὸς παρελήφθη καθ) ἕχαστον τῶν σεοιχείων 
ἐν τῷ προχειµένῳ. "Ev τούτῳ γοῦν τῷ φαλμῷ τὴν 
τῶν ἁγίων διαγράφει πολιτ «ela, τους ἀγῶνας, τὰς 
θλίφεις, καὶ τὰ ἕξης. 'O δὲ μηδαμῆ μηδαμῶς ἆμαρ- 
τάνων, οὗτος ἂν εἴη ἄμῳμος, καὶ μὴν καὶ µαχά- 
ριος. 


C 


Tov αὐτοῦ. 00 διὰ τὴν ἁμωμότητα µαχάριος ἄν- 
θρωπος ὀνομάσεται, ἀλλὰ διὰ τὴν γνῶσιν τὴν τοῦ 
θεοῦ, fjv μέλλει κτᾶσθαι διὰ τῆς ἁμωμότητος: « Μα- 
χάριοι γὰρ οἱ χαθαροὶ τῇ χαρδία, ὅτι αὐτοὶ τὸν θεὸν 
ὄφονται. » 

Ov γὰρ οἱ ἐργαζόμεγοι τὴν ἀνομίαν ἐν ταῖς 
ὁδοῖς αὑτοῦ ἐπορεύθησαν, x. τ. &. El οἱ ἐργαζό- 
μενοι την ἀνομίαν ἐν ταῖς ὁδοῖς τοῦ Θεοῦ οὗ πορεύ- 
οντσι, οἱ ἐργανόμενοι δηλονότι τὴν δικαιοσύνην ἐν 
ταῖς ὁδοῖς τοῦ Θεοῦ πορευθῄήσονται. Οὐχοῦν ὁδοὶ τοῦ 
θεοῦ εἰσιν αἱ θεωρίαι τῶν γεγονότων, tv αἷς πορευ- 
σόμεθα διχαιοσύνην χατεργαξόμενοι. El δὲ ἡ διχαιρ- 
σύνη ἡμῶν ἔστιν ὁ Χριστὸς, «ἐγενήθη Υὰρ ἡμῖν σο- 
φία παρὰ θεοῦ, δικαιοσύνη τε xal ἁγιασμὸς, χαὶ 

D ἀπολύτρωσις:» χαλῶς λέγει ἐν ταῖς Παροιμίαις ὁ 
Σολομὼν τὴν σοφἰαν ἀρχὴν εἶναι τῶν ἑδῶν τοῦ Κυ- 
plou, ἥτις ἐστὶν ὁ Χριστός. Λέγω δὲ Χριστὸν τὸν μετὰ 
τοῦ θΕεοῦ Λόγον ἐπιδημήσαντα Κύριον. 

Tov αὐτοῦ. EU τις ἀνομίαν ἐργάνεται, ἐχεῖνος 

o5x ἓν ὁδῷ Κυρίου πορεύεται’ διὸ οὐδ' ἅμωμός ἐστιν 
ἐν ὁδῷ. 

Σὺ ἐνετείΊω τὰς ἐντοἽλάς σου οφυ.άξασθαι 
σφόδρα, x. τ. E. 'O ph χατὰ διάνοιαν ἁμαρτάνων 
σφόδρα φυλάσσει τὰς ἐντολὰς τοῦ θεοῦ. 

Tov αὐτοῦ. "Ἔστι σφόδρα, χαὶ ἔστιν ρέμα φυ- 
λάσσεσθαι ἐντολὰς θεοῦ. Ἡ σφόδρα ἐνετείλατο ὁ θεὸς 
φυλάσσεσθαι τὰς ἐγτολὰς αὑτοῦ. 


* | Cor. 1, ο0. vini, 92. 
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"Ogslov καγευθυγθείησαν ai ὁδοί µου roD A  —VtRs. 9. Utinam dirigantur vie mec ad cusio- 


φυάξασθαι τὰ δικαιώματά σου, x. *. E. Οὐ γὰρ 
ἄλλως τὰ διχαιώµματἀἆ σου φυλάξω, ἐὰν μὴ χατεν- 
θυνθῶσιν ὑπὸ σοῦ αἱ ὁδοί µου. Τίνα οὖν τὰ διχαιώ- 
µατα ταῦτα ἃ παραθέσεις ἑνώπιον τῶν υἱῶν Ἱσραῇλ; 
€ Ἐὰν κτήση παῖδα Ἑδθραῖον, ἓξ ἔτη δουλεύσει σοι, 
τῷ ἑδδόμῳ ἐξαποστελεῖς αὐτὰν ἐλεύθερον, » xal τὰ 
ἑξῆς. « Ὄφελον οὖν, φησὶ, κατευθυνθείησαν αἱ ὁδοί 
µου, » ἵνα ὅσα ἑδιχαίωσας, ταῦτα ἑχάστῳ χατὰ τὸ 
πρέπον ἀποδῶ. 

Τότα οὐ μὴ αἰσχυνθῶ, ἐν τῷ µε ἐπιθέπει' 
ἐπὶ πάσας τὰς ἐντο.άς σου, x. τ. ἑ. Οὐχ ἐπί 
τινας, ἀλλ) ἐπὶ πάσας ' xav' ἑχείνας Υὰρ τὰς ἐντολὰς 
ἃς μὴ βλέπω αἰσχυνθήσομαι. 'Hpiv δὲ πρὸς τὸ 
Πνεῦμα τὸ θεῖον ἀφορῶσιν ἔσται τὸ μὴ αἰσχύνεσθαι, 
ἐπειδὰν συγηρµοσµένους αὐτῷ θεωρῶμεν ἡμᾶς αὖ- 
τοὺς ἁπανταχη, xai μηδαμῆ µετατιθεµένους πρὸς τὴν 
σάρχα, μηδὲ οἷον kx µετεώρου πτώσεως κατε- 
νεχθέντας . 

Tov αὐτοῦ. Rl ὁ πάσας ποιἠσας τὰς ἐντολὰς, 
πταίαας δὲ àv jud Ὑίνεται πάντων ἔνοχος, χαλῶς 
Ὑέγραπται΄ «Τότε οὐ μὴ αἰσχυνθῶ ἐν τῷ µε ἔπι- 
θλέπειν ἐπὶ πάσας τὰς ἐντολάς σου; » οἷδε γὰρ χαὶ 
µία παραμεληθεῖσα ἐντολὴ αἰσχύνης ἡμῖν γίνεσθαι 
πρόξενος. 

Ἐξομο.ἱογήσομαί σοι ἐν εὐθύτητι καρδίας, x. 
τ. ἐ. 'O µηδέποτε εὐθύτητα καρδίας ἀνειληρὼς, 
ἀλλ' ἔτι αὐτὴν ἔχων σχολιὰν, οὐκ ἐξωμολογήσατο 
οὐδέπω, εἰς τὸ παραδεχθῆναι τῷ θεῷ τὴν ἐξομο- 


diendas justificationes tuas, etc. Non enim aliter 
justifjcaliones tuas custodiam, nisi vix πε 4 te 
direciz fuerint. Quznam igitur sunt justificationes 
ilz quas propoues coram flliis Israel ? « Si posse- 
deris puerum Hebraum , sex annis serviet tibi, 
septimo autem dimittes eum liberum, » el quie se- 
quyniur **. « Utinam igitur, inquit, dirigantur vis 
mez, » ut quacunque justificasti , ea unicuique, 
prout decet, reddam. 

V&Bs. 6. Tunc non confundar, cum perapexero in 
omnibus mandalis tuis, elc. Non in aliquibus, sed lu 
omnibus : nam per illa mandata quz non inspicio 
eonfundar. Nobis autetn ad Spiritum divinum aspi- 
cientibus continget ut non. confundamur, quando 
nosmetipsos ei undequdque conformes esse con- 
Spexerimus, nec ad carnem ullo inodo incliuatos, 
neque quasi e sublimi lapsu dejectos.. 


7998 Ejusdem. Si quis fecit omnia mandata, in 
upo autem offendit, is fit omnium τοις, pulelire 
scriptum esi: « Tunc non confundar, cup  per- 
spexero in omnibus mandatis tuis : » nam vel 
unum neglectum mandatum confusioneis nobis pa- 
ri. 

Vxns. 7. Confitebor tibi, in directione cordis, etc. 
Qui nunguam cordis directionem assumpsit, sed 
adhuc illud curvuj habet, is nugquaim ita coufes- 
sus est, ut, a Deo susciperetur ejus confessio. Quo- 


λόγησιν αὐτοῦ. Πῶς οὖν τοῦτο γίνεται, δηλοῖ τὰ G modo igitur hoc fiat, sequentia declarant. 


ien. 

Μή µε ἐγκαταλίπῃς ἕως σφόδρα, x. τ. ἓ. Μέ- 
τρα ἔχει d δύναμίς µου ἓν τῷ πειράζεσθαι: Mf, µε, 
qnot, τοῖς ὑπὲρ δύναμιν πειρασμοῖς ὑποθάλῃς, μηδὲ 
σρ/δρα ἑγχαταλίπῃς µε. « Πιστὸς δὲ ὁ θεὸς, ὃς οὐχ 
ἑάσει ἡμᾶς πειρασθῆναι ὑπὲρ à δυνάµεθα, » xaX τὰ 
ἑνῆς. 

Ἑν τῇ χαρδίᾳ µου ἔκρυγψα τὰ Aóyid σου, ὅπως 
ἂν μὴ ἁμάρτω σοι, x. τ. ἐ. ᾽Αμαρτάνει τῷ θεῷ ὁ 
ἀξιωθεὶς λογίων ἀποῤῥητοτέρων, χαὶ χρύπτεσθαι ἀπὸ 
πολλῶν χελευθεὶς, καὶ μὴ χρύπτων αὐτὰ do ὧν δεῖ. 
Κίνδυνος Y&p οὐ µόνον τὸ τὰ φευδῆ λέγειν, ἀλλὰ xal 
τὸ τἀληθῆ, ἑπὰν ὅλως μὴ δεῖ ἀπαγγέλλειν. O0 γὰρ δεῖ 
τοὺς μαργαρίτας βάλλεσθαι ἔμπροσθεν τῶν χοίρων, 
οὐδὲ διδόναι τὰ ἅγια τοῖς χυσ[. 


Εὐ.ογητὸς εἶ Κύριε, κ. τ. ἓ. Ὁ αἰσθόμενος τῆς 
αὑτοῦ προχοπῆς, ἀπὸ τοῦ ἓν ὅλῃ χαρδίᾳ ἐχζητῆσαι 
τὸν θεὺν, εὐλογεῖ αὐτὸν εὐχαριστῶν Ίδη ἐφ᾽ οἷς 
Ἠξιώθη. Ἔχων γὰρ λόγια ἀπόῤῥητα xoi κρύφεως 
ἄξια, εὐλογεῖ ἐπὶ τούτοις τὸν Κύριον. 


Ev τῇ ὁδῷ τῶν µαρτυρἰων σου ἑτέρφθην, ὡς 
ἐπὶ παντὶ π.λούτῳ, x. t. 5. 'O ὡς ἓν τῷ παντὶ 
πλούτῳ χρυσοῦ, xai ἀργύρου, καὶ ἱματισμοῦ, xai 
οἰχοπέδων, καὶ χωρίων, καὶ χτηνῶν, xai οἰχετῶν 


'* Deut. xv, 19. !? Jacob. ii, 10. 


!5 | Cor. x, 12. 


εαν, 8. Non me derelinquas usquequaque , eic. 
Mensuras habet virius mea duin. tegtatur : Ne me, 
inquit, ultra vires meas tentationibus objicias, ne- 
que vehementer derelinquas we. « Fidelis autem 
Deus qui non patietur nos tentari supra id quod 
possumus, » et cztera !*, 

Vans. 11. In corde meo abscondi eloquia tug, utl 
non peccem tibi, etc. Peccat in Deui is qui arca- 
niorum ejus eloquiorum particeps, eademque a 
vulgi multitudine abscondere jussus, a quibus opor- 
tet illa minjme abscondit. Non solum enim pericu- 
losum est mendaria , sed eliam vera proferre, 
quando non &unt enuntianda. Non sunt enim mar- 


D garite mittende ante porcos , neque danda sunt 


sancta capibus 15", 

Vena. 12. Benedictus es, Domine, etc. Qui suum 
profectum sentit, eo quod toto corde Deum ex- 
quirat, benedicit ei gratias agens pro his qui- 
bus dignus habitus est. Cum enitn habeat eloquia 
arcana et absconsione digna, pro 'his Domino bene- 
dicit. | | 

VgRs. 14. Invia testimoniorum tuerum delectatus 
sum, sicut. in. omnibus divitiis , etc. Qui in via te- 
stimoniorum  Deif delectatur sicut in omnibus 
divitiis auri; argeni , vestimenti, arcaruin, lo- 


15* Matth. vi, 6. 








1594 


EX ORIGENE 


159 


orum, pecorum et domesticorum, is beatus est. Α εὐφραινόμενος ἐν τῇ ὁδῷ τῶν µαρτυρίων τοῦ Θεα 


Vxas. 16. In justificationibus tuis meditabor, etc. 
In justificationibus Dei quispiam meditatur non 
verbis et vocibus adhzerendo, sed illas intelligendo 
et faciendo. Non enim auditores justiflcationum. 
Dei justi sunt. apud Deum , sed factores earum, et 
qui operibus eas meditantur : qui nempe ex eo 
quod similiter eas meditentur, nunquam sermo- 
num Sei obliviscentur. 

Ves. 17. Retribue servo (uo, vivam et custodiam 
sermones tuos , etc. Qui fecit omnia qua ad Dei 
cognitionem conferunt , hic dicat etiam Domino : 
α΄ Retribue servo tuo. » 











Ejusdem. Dani retribuit" 
cum, et ei qui attulit decem. mnas, illas ipsas pre- 
buit dominus. 

Vens. 18. Revela oculos meos, et considerabo mi- 
rabilia de lege tua, etc. Lex revelatione indiget : 
mandatum enim Domini lucidum est. 799 Legem 
autem hoc loco vocavit Scripture historiam qua 
d spiritalem allegoriam trahitur. Quod et Paulus 
fecit, cum in epistola ad Galatas !* scribit : « Di- 
Cite mihi, inquit, qui sub lege vultis esse, legem 
mon legistis? Seriptum est enim, quia Abraham 
duos filios habuit, unum de ancilla, et unum de 
libera. » Et in omnibus ad spiritalem sensum refert. 
historiam quam allegorice de superna Jerusalem 
interpretatur. 

Vens. 30. Concupivit anima mea desiderare ju- 
atificationes (uas in omni tempore, etc. Non deside- 
ravit, sed optavit desiderare, et in omni tempore 
desiderare, 

Vens. 21. Increpasti superbos : maledicii qui de- 
elinant a mandatis. tuis, etc. Qui superbis. resistit, 
ille et superbos increpat. Doininus autem. superbis 
resistit, Dominus ergo etiam superbos increpat. 


Vans. 30. Etenim sederunt principes, et adversum. 
me loquebantur ; servus. autem (uus. exercebatur in 
justificationibus tuis, elc. Sic conveniunt adversus 
justum, considerantes quomodo insidientur ei, sed 
ipse non desinit loqui in justificationibus Dei. Nihil 
enim i sonat. 

Ejusdem. Assidua circa rem quampiam cura et 
studium exercitatio vocatur. 

Vens. 30. Adhasit pavimento an:ma mea, vivifica 
me secundum verbum tuum, etc. Peccatorum animae 
qua terrena sapiunt, pavimento adhzrent ; nee non 
justorum anima qus vel corporibus colligantur vel 
in 18 propter di-pensationem permanent. 

Ejusdem. Nunc quidem adhzsit pavimento anima, 
et facta est caro ; in resurrectione vero adbzrebit 
caro animz, eritque anima quz in universali re- 
surrectione Domino adharens fii unus spiritus, 
fique corpus spiritale. His simile est illud : « In 











* Gal. iv, 21, 22. 


µακάριος. 

Ἑν τοῖς δικαιώμασί σου µε λετήσω, x. τ. ἓ. "E 
τοῖς δικαιώμασί τις μελετᾷ τοῦ Θεοῦ οὐ ῥηματίοι 
καὶ λεξειδίοις, ἀλλὰ τῷ νενοηχέναι xal ποιεῖν αὐτά 
Οὐ γὰρ οἱ ἀκροαταὶ τῶν δικαιωμάτων τοῦ Θεοῦ δί 
xat παρὰ τῷ θεῷ, ἀλλ' οἱ ποιηταὶ αὐτῶν, καὶ µε 
λετῶντες αὑτὰ τοῖς ἔργοις" οἵτινες ἐκ τοῦ ὡσαύτω 
αὐτὰ μελετᾷν οὐδέποτε τῶν λόγων τοῦ Θεοῦ ἐπιλή 
σονται. 

Ἀνταπόδος τῷ Bobo σου, ζήσομαι xul gv 
άξω τοὺς Ἰόγους σου, κ. τ. b. Ὁ ποιῄσας πάντι 
τὰ συντελοῦντα πρὸς τὴν γνῶσιν τὴν τοῦ Θεοῦ 
οὗτος λεγέτω καὶ τῷ Κυρίῳ" « Ανταπόδος τῷ δούλε 
σου.» 


icut Abrahamo lsaa- B Τοῦ αὐτοῦ. Διδόντι ἀνταποδίδωσιν ὡς τῷ Αδραὰι 


τὸν Ἰσαὰς, xal τῷ προσαγαγόντι τὰς δέκα μνᾶς 
Χαρισάμενος αὐτὰς αὐτῷ δεσπότης. 

Ἀποχάλυγο» τοὺς ὀρθαλμούς µου, καὶ κατα 
γοήσω τὰ θαυμάσια ἐκ τοῦ νόµου σου, x. v. É 
Ὁ νόµος ἀποκαλύψεως δεῖται” ἡ γὰρ ἐντολὴ Κυρίο 
τηλαυγής ἐστιν. Nónov δὲ ἐνταῦθα ὠνόμασε τὴ 
πνευματικῶς ἀλληγορουμένην τῆς Γραφῆς ἱστορίαν 
ὅπερ καὶ Παῦλος πεποίηχεν iv τῇ πρὸς Γαλάτα 
ἐπιστολῇ Ὑράφων" «Λέγετέ µοι, φηαὶν, οἱ ὑπὸ νό 
gov θέλοντες εἶναι, τὸν vópov οὐχ ἀναγινώσκετε 
Γέγραπται yàp, ὅτι "A6paip δύο υἱοὺς ἔσχεν, Ένα bi 
τῆς παϊδίσκης, καὶ ἕνα ἐκ τῆς ἐλευθέρας-» καὶ ἀνά 
qui πᾶσι τὴν ἱστορίαν «πνευματικῶς ἀλληχορῶν ἐπ 
τὴν ἄνω Ἱερουσαλήμ. 

Ἐπεπόθησεν ἡ ψυχή µου τοῦ ἐπιθυμῆσαι τὰ 
αρίματά σου ἐν παντὶ καιρῷ, κ. τ. ἐ. Οὐκ ἐπεθύ- 
µησεν, ἀλλ’ ἐπεπόθησεν ἐπιθυμῆσαι, καὶ ἐν παντὶ 
καιρῷ ἐπιθυμῆσαι. . 

Ἐπεείμησας ὑπερηράνοις" ἐπικατάρατοι ο 
ἐκκλίνοντες ἀπὸ τῶν ἐντολῶν σου, x. 5. b. 'C 
ἀντιτασαόμενος τοῖς ὑπερηφάνοις, οὗτος καὶ ὑπερη: 
φάνοις ἐπιτιμᾷ. Κύριος δὲ ὑπερηφάνοις ἀντιτάσας. 
ται" Κύριος ἄρα xal τοῖς ὑπερηφάνοις ἐπιτιμᾶ. 

Kai γὰρ ἀχάθισαν ἄρχοντες, καὶ xur' ἁμοῖ 
xateAd.lovr * ὁ δὲ δοῦ.Ίός σου ἠδο.έσχει ἐν τοῖς 
δικαιώμασέ σου, x. v. b. Οὕτως συνέρχονται κατὰ 
τοῦ δικαίου, σχοποῦντες ὅπως ἐπιδουλεύσωσιν αὐτῷ, 
ἀλλ’ αὐτὸς οὐ παύεται λαλῶν ἐν τοῖς δικαιώμασιν 


D τοῦ θεοῦ οὐδὲν γὰρ ἀνθρώπινον φθέγγεται. 


Τοῦ αὐτοῦ. Ἡ περί τι συνεχἠς ὁμιλία καὶ δια- 
τριθὴ ἀδολεσχία καλεῖται. 

Ἐκολ1ήθη τῷ gai ἡ ψυχἠ µου, ζῆσόν pa 
κατὰ riv Aóyov σου, x. x. b. Ἰῶν ἁμαρτωλῶν αἱ 
ψυχαὶ τῷ ἐδάφει κολλῶνται τὰ ἐπίχεια φρονοῦσαι * 
τῶν δὲ διχαίων feos αυνδεσμούμεναι αώμασιν, ἢ 
χρονίζουσαι δι) οἰκονομία» ἐν αὐτοῖς. 

Tov αὐτοῦ. Nó» μὲν ἐκολλήθη τῷ ἐδάφει dj ψυχἠ 
καὶ (έγονε σάρξ: iv δὲ τῇ ἀναάτάσει κολλήσεται d) 
σὰρξ τῇ Quyl, xal ἔσται φυχἠ Ἆτις κολληθεῖσα τῷ 
Κυρίῳ àv τῇ καθολικῇ ἀναστάσει γίνεται ἓν πνεῦμα, 
καὶ γίνεται τὸ σῶμα πιευµατικόν. Ὅμοιον τοῦτο 
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ti * « El; χοῦν θανάτου κατἠγαγές µε’) καὶ τῷ, A pulverem mortis deduxisti me ** : » item, « Humi- 


« Ἐταπεινώθη εἰς χοῦν fj duyh ἡμῶν: καὶ τῷ 
« Τὸ σῶμα τῆς ταπεινώσέως ἡμῶν,» χαὶ τῷ, « Τίς 
µε ῥύσεται ἐχ τοῦ σώματος τοῦ θανάτου τούτου; » 
Thy ὑπερδολὴν τῆς ταπεινώσεως διὰ τούτων ἑδήλω- 
σεν. Οὕτω γὰρ ἐν μγ’ φαλμῷ: ε« Ὅτι ἑταπεινώθη 
εἰς χοῦν ἡ duyh ἡμῶν, ἐχολλήθη εἰς γῆν ἡ γαστὴρ 
ἡμῶν. 

Ὁδὺν δικαιωμάτων σου συνέτισόν µε, καὶ 
ἁδο.εσχήσω ἐν τοῖς θαυμασίοις σου, x. τ. É. 
Σύνεσιν γὰρ τῶν iv αὑτοῖς μυστηρίων λαθὼν, ὡς 
xai ταύτην ὁδεύσας, δυνῄσοµαι περὶ τῶν ἓν αὑτοῖς 
θανµασίων ὁμιλεῖν τε xaX λόγον ποιεῖσθαι. 

Ἐνύσταξεν ἡ ψυχή µου ἀπὸ dxnólac: βε- 
6αίωσόν µε ἐν τοῖς «Ἰόγοις σου, x. τ. E. ᾿Αχηδία 


ἐστὶ χίνησις ἓν τῷ αὑτῷ πολυχρόνιος θυμοῦ καὶ B 


ἐπιθυμίας ' τοῦ μὲν τοῖς παροῦσιν ὀργιζομένου, τῆς 
δὲ ἐφιεμένης τῶν ph παρόντων. Νυσταγμός ἐστι 
ψυχῆς λογικῆς ἀμέλεια τῶν ἀρετῶν xal τῆς γνώ- 
σεως τῆς τοῦ θὲοῦ: ὕπνος ἐστὶ ψυχῆς λογιχῆς χω- 
ρισμὸς ἐχούσιος ἀπὸ της ὄντως ζωῆς” διὸ χαὶ ὁ σοφὸς 
Σολομῶν παραινεῖ μῆ δοῦναι ὕΌπνον τοῖς ὄμμασι, 
μηδ' ἐπινυστάξαι τοῖς βλεφάροις. 

Ὁδὸν ἁδικίαςο ἁπόστησον ἀπ ἐμοῦ, καὶ τῷ 
vóup σου ἐλέησόν µε, x. 5. £. Οὐὑκ ἐμὲ, φησὶ», 
ἀπόστησον àmb ὁδοῦ ἁδιχίας, ἀλλ αὐτὴν ἀπ᾿ ἐμοῦ, 
ὡς ἐνυπάρχουσαν ἤδη” xaX δεοµένην μὲν ἡμῶν πρὸς 
ἐξέλασιν, µάλιστα δὲ τῆς Ex Θεοῦ βοηθείας, ὡς ἂν 
ἑλεηθῶμεν νόµῳ θεοῦ ΄ ὅμοιον δὲ τῷ λέγειν ἰατρῷ: 


Ἰατρικῆς λόγῳ πρὸς ὑγίειάν µε χόµισον, κἂν to- (C 


pe δἐῃ xal καύσεως, χἂν ἑτέρου τινὸς τῶν ἐπι- 
σταµένων λυπεῖν. Τούτου δὲ τοῦ νόµου οὐδὲ ἀρχή 
ἐστι vol; µηδέπω ἐπισχοπουμένο.ς, ἀλλ ἔτι παρᾳδι- 
δοµένοις πάθεσιν ἀτιμίας, ἡ ἁδοχίμῳ fj, sivc τῶν 
οὕπω τὴν διόρθωσιν xai θεραπείαν περιποιούντων. 
Ἐφ' ὅσον γὰρ ἡμῶν ἡ τῆς ἀδιχίας ὁδὸς οὐχ ἀφίστα- 
ται, ἐπὶ τοσοῦτον οὐδὲ ἀρχὴν ἔχομεν τοῦ ἑλεεῖσθαι 
νόμῳ θεοῦ. 

Ὁδὺν évto.lox σου ἕδραμο», ὅταν £x Aácvrac 
τὴν καρδίαν» µου, x. τ. &. Οἱ λόγοι τῶν ἐντολῶν 
πλατύνοντες th» χαρδίαν εὔχολον αὐτῃ παρασχευά- 
ζουσι τῆς πραχτικῆς τὴν ὁδόν. 

Tov αὐτου. « Ὁδὸς μὲν στενὴ xal τεθλιμμένη ἡ 
ἀπάγουσα εἰς τὴν ζωήν") καρδία δὲ πλατεῖα καὶ 
εὐρύχωρος ὑπὸ τοῦ λόγου εὐρυνομένη ἡ ἁγία, xal 
Βεὺν ὀψομένη, xa τὸν χαλὸν δρόµον τρέχουσα τῆς 
ὁδοῦ τῶν ἐντολῶν τοῦ O:00. Οὕτω μὲν dj πλατεῖα 
καὶ εὐρύχωρος ὁδὺς ἀπάγει ἐπὶ τὴν ἀπώλειαν, ἡ δὲ 
aevi χαρδία, xaX μὴ χωροῦσα ἐν ἑαυτῇ μονὴν Πα- 
τρὸς xai Yiou χωρίτει ἀπὸ θεοῦ διὰ τὴν στενοχω- 
plav τὸν τοιαύτην τῇ ἑαυτοῦ xaxí3 πεποιηχότα. 

Νομοθέτησό»ν µε, Κύριε, τὴν ὁδὸν τῶν διχαιω- 
µάτων σου, καὶ ἐκζητήσω αὐτὴν διὰ παντὸς, x. 
*. t. Τὸ μὲν γὰρ παρὰ τοῦ θεοῦ αἰτεῖται, τὸ δὲ 
ἐπαγγέλλεται ἐξ ἑανυτοῦ συνεισφἑρειν. Σὺ μὲν γὰρ, 
φησὶν, ὦ Κύριε, νοµοθέτησόν µοι τὴν ὁδὺν τῶν δι- 


ο Psal, xxi, 16. ?! Psal. χι, 25. 
** Matth. vit, 14. 


" Philip. ui, 


liata est in pulvere anima nostra *! ; » item, « Cor- 
pus humilitatis nostra *5; » et, « Quis me liberabit de 
corpore mortis hujus **?» Per hzc excessum humi- 
litatis ostendit. Sic enim in psalmo quadragesimo 
tertio ** ait: « Quoniam humiliata est in pulvere 
anima nostra, conglutinatus est in terra venter 
noster. » | 

Vgns. 27. Viam justificationum tuarum instrue 

me, εἰ exercebor in mirabilibus tuis, eic. Percepta 
enim inysteriorum qua in eis sunt, intelligentia, 
et hanc viam emensus, de mirabilibus] que in eis 
sunt potero conversari et verba facere, 
. Vkns. 98. Dormitavit anima met pre tedio, con- 
firma me in verbis tuis, etc. Txdium est in eodem 
diu perdurans motus furoris et concupiscenti: ; 
illius quidem prasentibus irati, bujus vero 800 
absentia desiderantis. Dormitatio est anima ratione 
praeditx€ negligentia virtutum et scientizm Dei, Som- 
nus est anim: ratione predite voluntaria sepa- 
ratio a vera vita. Quapropter et sapiens Salomon 
hortatur **, ut nou detur somnus oculis neque dor- 
mitatio palpebris. 

Vens. 99. Viam iniquitatis amove α me, εί de 
lege (ua miserere mei, eic. Non me, iuquit, amove 
a via iniquitatis, sed ipsam a me, ut qux mihi insit 
οἱ nobis quidein egeat, ut removeatur, maxime 
vero Dei auxilio, ut lege Dei misericordiam con- 
sequamur : quasi dicat medico : Arte medicinali 
ad sanitatem revoca me, sive ferro sive ustione opus 
sit, sive alio quolibet remedio quod dolorem pariat. 
Hujus legis ne initium quidem habent ii qui non- 
dum visitati sunt, sed adhuc traditi affectibus 
ignominie ; vel reprobus, vel quispiam eorum qui 
nondum emendati et sanitati restituti sunt. Quan- 
tum enim via iniquitatis a nobis non removetur, 
tautuin absumus ab initio misericordiz per legem 
Dei consequendz 


Vrns. 52. Viam mandatorum (uorum  cucurri, 
cum dilatasti cor meum, etc. Mandatorum verba 
quz cor dilatant, facilem ei parant ad res ageudas 
viam. 

Ejusdem. « Via quidem angusta et arcta est quse 
ducit ad vitam **; » cor autem latum et spatiosum 
a verbo dilatatum sanctum est, et Deum videt, ac 
viam mandatorum Dei currit. Sic lata quidem et 
spatiosa via ducit ad perditionem, cor vero an- 
gustum el arctum, et quod non capit in semetipso 
mansionem Patris et Filii, propter angustiam suam 
separat a Deo illum qui malitia sva ipsum tale 
reddidit. ' 


Vgns. $5. Legem pone mihi, Domine, viam justi- 
ficationum tuarum, et exquiram eam semper, eic. 
lllud quidem a Deo petit, aliud vero ex parte sua 
pollicetur se collaturum. Tu, inquit, Domine, legem 
pone mihi viam justificationum tuarum, ego vero 


21. *'Rom. vu, 24. "Vers. 25, Prov. vi, 4. 
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Omne yity mex tempus ju ejus. iuquisitionem im- A 
pendam. 

Ύεαφ. δὲ, Dg mihi intellectum, et serutqhor legem 
fuam, ei custodiam illam in toto corde myo, etc. In- 
tellectu opus habemus ad intelligendam legem, ng- 
que euin) manifesta est et captu. facilis, sed egej. 
auxilio lei et nogtra cura, ut ex jpsa percipiamus 
Terum agendarum οἱ contemplandarum psum ej 
scienpaq. Sic euim abjecta ompi apimi 
ju toto. corde custodjam illam. Si vero intellectu 
egek pergerptatio, quanto magis, ut (luis inve- 
niatur. 

Vras, 40. Ecce concupivi mandata (ua : in equi- 
tya vipifira me, etc. Retributionem petit jugtam 
vitam et yirtuti cogsentaneam, non solum quod 
custpdieril wapdatg, My]. sed quod sore erga 
jlla sffecuis sit, nec alterius gujespiam rei causa, 
sed ea propter ipss gervayerit. Ft quandoquidem 
justia Patris Filiug es, qui à) Chrisjo vivere 
vult, beg ait. 

Vens. 42. Ej respondebo exproprautibus mihi ver- 
bum, quig apspapi iq sermonibug tyis , cic. Dicam 
enim indignum csse ejusmodi dogmata ei qui ea 
sectatur, exprobrari. lila derident a de alieni tan- 
quam stulta, ego vero ostendam intellectu et 
pientia plena. Respondebo verbum, quia. in seruo- 
nibus tuis supersperavi. 

Vans. 46. Et ne au[erga de ore meo verbum veri- 
igiis, elc. Et ge auferas de corde meo scientiam 
veram. . 

Vens. 45. Et ambulabam in latitudine, quia map- 
dala tua ezquisivi , etc. Ambulat in li 6, 
ibuletur, qui dicit τε In tribula 
» et rursus : « In omnibus tribu» 
ur, sed nop angustiamur " abet 
m verbum dat latitudinem, quam qui 
peccat, non habet. Quapropter Corinthiis ait Pau- 
lus de se quidem : « Non angustiam i? nobis?** ; » 
de illis vero Angustiamini in visceribus ve- 
stris **, » Mala enim opera malum in seipso angu- 
stiant. 

Ejusdem. Charitas Dei animabus hominum indit 
latitudinem. Charitas enim, inquit, non coarctatur. 
Pilectio autem Dei est mandatorum ejus inqui- 
sitio et. exsecutio. Nam Dominus ait 1 « Si dili- p 
giis me , mandata mea servate, » Merito itaqu. 
qui mandata Dei qi , in latitudine ambulat, id 
est, in latitudine. vitam instituit ; quandoquidem 
19 qui diligit Dominum, omnia suffert, omuia sus- 
tinet, et nullam, uti par est, angustiam subit. 

























































Vrens. 40. Et loquebar de testimoniis (uis im 
conapeciu regum , et. mon confundebar, eic. Paujus 
etiam dicit ?* : « Non euim ergbeaco Evangelium ; 
virtus enim Dei cst in salutem omi. credenti , Ju- 
dio primum e& Graco. » 

Vens. 47. Et meditabat ir. mandatis twig que di- 








1. Ρο]. ανν, 2. 3Η Cor. iv, 8. ? Hl Cor. vi 42. 


EX ORIGENE 


καιωµάτων σον’ ἐγὼ δὲ τὸν τῆς ζωῆς µου ἅ 
χρόνον ἐπιδώσω εἰς ἀναζήτησιν αὐτῆς. 

Συνέτισόγ pe, καὶ ἐξερευνήσω τὸν vépor 
καὶ φυλάξω αὐτὸν ἐν ὅλῃ καρδίᾳ µου, x 
Σννέσεως χρβζοµεν πρὸς τὸ νοῆσαι τὸν νόµον 
ἔστι yàp σαφὴς ἡ εὐκαταφρόνητος" δεῖται δὲ 
συνεργείας καὶ τῆς ἡμετέρας σπουδῆς, ὡς ἐξ 
λαθεῖν τήν τε χρῆσιν xal τὴν κατάληψιν si 
πρακεικῶν xal θεωρητικῶν" οὕτω γὰρ μηδὲ 
δοιάζων, bv ὅλῃ χαρδίᾳ φυλάξω αὐτόν. El 
Έρευνα δεῖται συνέσεως, πόσῳ μᾶλλον, ἵνα τις 
τὸ τέλος; 

Ἰδοὺ ἐπεθύμησα τὰς ἐντο]άς σου, ἐν τ 
καιοσύνῃ σου ζῆσόν µε, x. t. k. ᾽Αμοιθην 
τὴν δικαίαν ζωὴν καὶ κατ ἀρετὴν, ob µόνε 
φυλάξας τὰς ἐντολὰς, ἀλλὰ xal ὡς ἐρωτικῶς 
αὐτὰς διακείµενος" xal οὐκ ἄλλου χάριν, ἀλλ᾽ 
xai δι αὐτὰς ἐχτελῶν' xai ἐπεὶ δικαιοσύν 
Πατρὸς ὁ Υἱὸς, ὁ iv Υἱῷ ζῆσαι βουλόμενος 

σι. 

pn ἀποκριθήσομαι τοῖς ὀνειδίζουσί µε A 
ὅτι ἡλπισα ἐπὶ τοὺς όγους σου, x. τ. b. 
γὰρ, ὡς οὐκ ἄξιον ὀνειδίζεσθαι τὸν τοιαῦτα δό- 
ἔχοντα. "Άτινα γελῶσιν οἱ τῆς πίστεως ἀλλότρι 
μωρὰ, συνέσεως δὲ ἐγὼ ἀποδείξω xol αοφία 
πληρωµένα. Ἀποκριθήσομαι δὲ λόγον, ἐπεὶ eli 
λόγους σου ἐπήλπισα. 

Kal μὴ περιέΊῃς ἐκ τοῦ στόµατός µου . 
ἀληθείας, x. v. ἐ. Καὶ μὴ περιέλῃς ἐκ τῆς κα 
μου γνῶσιν às. 

Καὶ ἐπορευόμην ἐν πλατυσμῷ, ὅτι τὰς . 
Ade σου ἐξεζήτησα, x. τ. &. Πορεύεται iv πε 
pip, κἂν θλίδηται, ὁ λέγων" « "Ev θλίψει ἐπλά 
μου » καὶ πάλιν € "Ev πανεὶ θλιδόµενοι, dà 
ατενοχωρούμενοι: » ἔχει γὰρ τὴν ἀπὸ τοῦ λόγε 
νοµένην εὐρυχωρίαν, f» τις ἁμαρτάνων οὐκ 
Διό φησι Κορινθίοις ὁ Παῦλος περὶ μὲν ἑαυτο 
€ Ob στενοχωρεῖσθε ἐν ἡμῖν" » περὶ δὲ bs 
ὅτι, «Στενοχωρεῖσθε ἐν τοῖς σπλάγχνοις ὑμῶν. 
γὰρ κατὰ καχίαν ἔργα τὸν φαῦλον στενοχωρεῖ 
ἓν αὐτῷ. 

Toi αὐτοῦ. Ἡ πρὸς θεὺν ἀγάπη ταῖς φυχαῖ 
ἀνθρώπων εὐρυχωρίαν ἐργάζεται, Ἡ ἀγάπη 
φησὶν, ob ατενοχωρεῖται. Ἡ ἀγάπη δὲ mph 
θεὸν ἡ τῶν ἐντολῶν αὐτοῦ ζήτησις καὶ κατόρθι 
φησὶ yàp à Κύριος: « Ἐὰν ἀγαπᾶτέ µε, τὰς 
λάς µου τηρήσατε: » ὥστε δικαίως ὁ τὰς iv 
τοῦ Θεοῦ ζητῶν bv πλατυσμῷ πορεύεται, τουι 
iv εὐρυχωρίᾳ πολιτεύεται' ἐπειδῇ ὁ ἀγαπῶ, 
Κύριον πάντα στέγει, πάντα ὑπομένει, χαὶ οὐδ. 
εἰκότως στενοχωρίαν ὑφίσταται. 

Καὶ ἑλάΊουν ἐν τοῖς µαρευρίοις σου àva: 
βασιλέων», καὶ οὑκ ἠσχυνόμην, x. τ. b. Y 
Παῦλός φησιν" «Οὐ γὰρ ἐπαισχύνομαι τὸ Ei 
Ἆιον * δύναμις γὰρ Θεοῦ ἐστιν εἰς σωτηρίαν παν 
πιστεύοντι, Ἰουδαίῳ τε πρῶτον xal Ἕλληνι. » 

Καὶ ἐμαλέτων ἐν ταῖς ὀντοῖαῖς σου alc 
1. Rom. 1, 16. 


"ibid. ?' Joan. xiv, 15. 
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&qca, κ. τς. ἓ. Τέλος τῶν ἐντολῶν τῆς μελέτης τοῦ A lezi , ete. Meditauonis mandatorum Dei θμίφ esl 


Θερῦ ἐστιν ἡ xatà τὰς ἐντολὰς ἑνέργεια. Καὶ χαλῶς 
προστετάχθαι φαίνεται τὸ, « Ἑμελέτων ἓν ταῖς ἔντο- 
λαῖς σου alg ἠγάπησα. » Μετὰ γὰρ τὴν µελέτην xol 
ἀνάληφιγ τοῦ τῶν ἐντολῶν λόγου, χαλὺν τὸ ἑπᾶραι 
τὰς χεῖρας ἐπὶ τὰς χατὰ τὰς ἐντολὰς πράξεις, δίχα 
τοῦ &x λύπης ἡ ἐξ ἀνάγχης τὸ ἔργον ἀποδιδόναι τῶν 
ἐντολῶν. . 


Μνήσθητι cov. Aóvow cov τῷ δρ. σον ὧν 
ἐπήλαισάς µε, x. τ. &. Καὶ ποῖος ᾧ λόχος, οὗ µΥη- 
σβηναι αὐτὸν ἀξιοῖ, fj τὸ εἶναι uev! αὐτῶν, κφβ' fly 
δέδωχεν αὐτοίς ἐπαγγελίαν, τις xai παράγλησις 
αὐτοῖς iv τοῖς διωγμοῖς ἐγέγετο; 


Abrq µε φαρεκάΊεσεν ἐν τῇ ταπδιγῴσει uou, 
δει τὸ Ίόγιόν σον cé pe, κ. τ. b. Πάγυ ἡ ἐλπὶς 
πέφυχεν ἐν τοῖς πειρασμοῖς παραχαλεῖν τὴν Ψνχὴν 
προσδοχίαν ἀγαθῶν πάρόχανσα, 


Tov αὐτοῦ. Μόνον, φησὶν, ἱχανὺν ἡμᾶς iv ταῖς 
κακώσεσι παραμνθεῖσθαι τὸ ζωῆς ἀληθινῆς Eysty 
ἐπαγγελίαν. TqUv' οὖν ἡμῖν ἐπιτέλεσον. El γὰρ ἐν 
τῇ ζωῇ ταύτῃ μόνου àv Χριστῷ ἠλπικότες ἑσμὲνι 
ἑλεεινότεροι πάντων ἀνθρώπων ἐσμὲν, ὅτι χακούµεθα 
νῦν καὶ οὐκ ἐπ᾽ ἐλπίδι μελλούσης ζωῆς. Ζωὴ δὲ f) 
μέλλουσά ἐστιν ἀναζώωσις 6, καθὸ «Tv voxtiv ἰδίαν 
ζωὴν, οὐδὲ ἀληβη εἶναι μανθάνομεν’ εἴπτρ οὐκ ἄγ- 
θρωπος fj Φυχἠ. Ei γὰρ ἐν τῇ xa0' ἑαυτὴν ζωῇ τὸ 
ἀληθὲς εἶχε τοῦ ζῆν, οὐχ ἂν ἀναξωώσεως ὁ τεθνη- 
χὼς ἐβεῖτο' διὸ xaX ὁ Κύριος τοὺς τεθνεῶτας Oso 
ζήν εἶπεν, ὡς οὕπω τὸ ζῇν ἔχοντας, πλὴν ὅσον iy 
δυνάµει Θᾳοῦ τοῦ ζωοποιήσαντος, xal ἁπολωλέναι 
φποὶν αὐτοὺς, εἰ μὴ τῆς ἀναστάσεως τύχοιεν. 


Ὑπερήφανοι zapnvóuovr ἕως σφόδρα, ἀπὸ δὲ 
τοῦ vóuov σου οὐκ ἑξέκ.ιγα, x. τ. E. "Ev αὐτῷ 
γὰρ ἐπολιτευόμην τηρῶν τὸ ἡγεμονιχόν µου, ἵνα μὴ 
γένηται ῥῆμα χκρυπτὸν £v τῇ χαρδίᾳ µου ἀνόμημα ' 
ἐχείνων γὰρ λίαν παρανομούντων, οὐδὲ χατὰ μικρὺν 
ἐγὼ τὸν νόµον παρέβαινον. 

Ἀθυμία xqzéazs µε àxó ἁμαρτωλῶγ τῶν éyxa- 
ταΊ(μπανόντων τὸν γόμρν cov, x. τ. ἑ. Ἐπὶ τῶν 
ἁμαρτωλῶν pl μὲν ἀνόμως ἁμαρτάνρυσι, zip μηδὲ 
τὴν &pyhv πειραθῇναι νόµων ΄ οἱ ἂξ ἐν vópap, τῷ p 
παραβαίνειν αὐτόν. | 

WqAcóá ᾖσάν µοι τὰ δικαιώματά cov, ἐν τόπῳ 
παροικίας µου, x. τ. b. Τόπρν πφροιχίας τὸν παρ- 
ἀντα βίον φηρὶ, κατὰ τὸ, « ᾿Ὁμολογήσαντες , ὅτι 
σένοι xai παρεπίδηµοί εἰσιν ἐπὶ τῆς γῆς. » Ῥάλλων 
οὖν τὰ δικαιώματά σου ηὐφραινόμην, καὶ fj ἐπιθυμία 
τῆς ἐντολῆς οὐδὲ τῷ ὕπνῳ χώραν ἑρίδου. 


Ἑμνήσθην ἐν νυχτὶ τοῦ ὀνόματος σου, x. t. &. 
Παντὶ μὲν χαιρῷ χρῄζομεν τῆς µνήµτς τῶν λοχίων 
τοῦ Θεοῦ, µάλιστα δὲ ὅτε σχότος χύχλῳ µου, xat οἱ 
τοῖχοί µε χαλύπτουαιν, ὅτε εἰσέρχεται ἡ ἀχάθαρτος 
ἐπιθυμία, xa ταράσσει τὸ ἠγεμονικόν. Τότε γὰρ 

? Hebr. xi, 13. 


exseculigel operatio eorumdem mgndatorpm- Quam- 
obrem pulchre etiam adjunctum videyir, s Medi- 
tabar in mandatis tujs qug dilexi. » Nam post 
mediiatignem et comprebensionem verbi mandato- 
rum, pulchrum est 3uus$ atioljere ad actiones 
mandatis consenjanegg, ija ul neque ex Lristitia ne- 
que ex necessitate opus mandalorum exsecutioni 
mandgetyr. 

Vgns. 49. Memor esio verborum tuorum serco yaq 
iu quibus μαὶ μὲ spem dedii , αρ. At quale cst ver- 
bum cnjus petit illum «sse memorem, nisi qt 
cum illig sit, juxta promissionem quam {ή de- 
derat, qux et illis consolationi erat in persecujio- 
vibus? 


ὃ 903 Yxu. 50. Hac we cantolotg est in humili- 


igie ura, quia elogyium iuum yinilcavit ue, eie. 


anima consolekur eyspepiatignem bggorpm pre- 
bepdo. 

Ejusdem. Hor solum, jnquit, gatis egt ad pop in 
emuibus afflictiopibus copsolandum, quod vera τ]- 
με promissionem babeamys. Bere igilur nobis pgr- 
fjce. Nam si in hac vita splum jn Chrigo spergye- 
rimus, miserabiliores sumus omnibus jowinibus, 
eo quod malo Amigomnr et non cum spe vite fu- 
tyrg. Vita autem fura est reditug 8d vitam , ig 
quantun anipam yitam propriam, pon veram esse 
discimus ; si guidem anima nqn est bomp; Si enim 
in sua ipsus vita haberel yip veritatem, is qui 
moriuug est pegnaguam opus haberet τρίτα ad vi- 
tam. Quapropjer gtigm Dominps defpnetog Deo vi- 
yere dixit, Jauguam qui nondum vitam ljpbeant, 
nisi in virtute Dei yiyi(icantis, aitque illos perisse, 
nisi compotes flan! re gurrectionia . 

VEN. 91. Superbi inigue ugebant usquequgque, 5 
lege autem tua. non declinavi, etc. ]n ipsa. epim ca 
eat vite mg ratio ut cystadirem infellectym 
meum, ne qua esset in corde meo occulta iniqui» 
as. Mlis ejm perquam ivigug sgentibps, ne fan" 
tillum quideg legem vinlavi- 

γεῃς. 39- De[ectio tenuit mg pro peccatoribus de- 
relinguentibug legem (απ , etc. Inter peccatores 
alii quidem sinc legge peccant, quod omnino Jle- 
gum expertes fuerint ; alii verp in lege, illam vja: 
lando. 

Vgns. 54. Cantabiles mihi eragt. jusificationes 
tug in loco peregrinationis mec, eic. Locum pere- 
grinationis appellat vitam prasentem , juxta il- 
lud ?* : « Confitentes quia peregrini et  hospileg 
sunt guper terram. » Psalleps itaque jugtificatio- 
nes tuag, recreabar, et mandati desiderium pe 
somno quidem locum dabat. 

VERS. 99. Memor fui in. pocte. nominis (ui, etc. 
Ounni quidem tempore indigemus memoria elo- 
quiorum Dei, maxime vero cup tenebra in cir- 
cuitu meo sunt, et muri me coptegunt, quande in- 
gruit impura concupiscentia, et. superiorem aninise 
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partem conturbat. Tunc enim necesse est memi- Α &vayxalóv ἐστι μεμνῆσθαι τῶν λογίων τοῦ Θεοῦ, 


nisse eloquiorum Dei , ut servemus ejua legem de 
temperantia. 

Ves. 56. Πέσο facta. est mihi , etc. Scripturam 
intelligit divinitus inspiratam. Hzc enim Justo non 
solum dicitur, sed etiam fit, quia. meditationi ad- 
jungit exsecutionem; unde etiam ejus justiflcatio- 
nes exquirere dicitur, ut qui minime obiter illas 
meditetur. Etenim reliqui interpretes pro « exqui- 
sivi » scribunt t observavi. » 

Vzns. 57. Poriio mea, Domine, dizi custodire le- 
gem tuam, eic, Quemadmodum insipientis insipien- 
tia, 80S ita prudentis prudentia , et justi justitia 
portio est. 

Vens. 58. Deprecatus sum faciem tuam im toto 
corde meo : miserere mei secundum eloquium tuum, 
elc. Facies Dei est figura substantiz: ejus, uti sz- 
pius dictum est, Qui igitur toto corde Dominum 
desiderat, ut eo jam puro effecto ipsum contem- 
pletur, et ex ipsius intuitu misericordiam conse- 
quatur, secundum disciplina rationem proposita 
verba dicere poteri. Considera autem quantus sit 
qui videbit faciem Dei. Jesus. ipse te doceat di- 
cens ** : « Beati mundo corde, quoniam ipsi Deum 
videbunt, » 

Vens. 59. Cogitasi vias (uas , et converti pedes 
meos in testimonia tua, etc. Quod dicit est. ejus- 
modi : Nunquam temere locutus sum , nec ante- 
quam apud me reputaverim loquendumne mihi an 
tacendum esset. Nunquam temere quidpiam egi, 
mec antequam perpenderim essetne illà actio de- 
cens : nam viz nostr: sunt in cogitationibus at- 
que aclionibus positae, Quapropter : Omnia 
considerate feci, ob idque ambulans converti pedes 
meos in testimonia tua, ne extra testimonia Dei 
ambularem , sed omne consilium meum ad man- 
data tua referrem. 

Vras. 60. Paratus sum, et non. sum turbatus, ut 
eustodiam. mandata (wa , elc. Affectuum carentia 
solet imperturbatum cor custodire; quod nobis 
accidit ex conversatione recta et dogmatis veris. 

Vegas. 61. Funes peccatorum circumplezi sunt me, 
et legem tuam. non sum oblitus, etc. Funes appel- 
lantur peccata quz sibi invicem implexa sunt. Nam 
qui peccatum sibi proponunt, propter illud etiam 
aliud attexere compelluntur, quemadmodum David 
propter fornicationem etiam ezdem adjecit , Cain 
propter fratricidium adjunxit mendacium. Verum 
bis cum implecteretur, ait se legis non omnimode 
oblitum fuisse , quandoquidem ad poenitentiam re- 
spiciens et conversus, funem peccati abrupit. 

Ves. 63. Media nocte surgebam. ad confitendum 
tibi super. judicia justificationis tum, etc. Hoc di- 
cendum adversus eos qui preces nociu negligunt. 














Vens. 70. Coagulaium est sicut lac cor meum ; 
ego vero legem tuam medilatus sum, etc. Quemad 


? Mattb. v, 8. 


φυλάξωμεν τὸν vópov τοῦ Θεοῦ τὺν περὶ cux 
ivre. 

Αὕτη éperión µοι, x. v. b. Thy Tpaghy 2 
τὴν θεόπνευστον. Αὕτη γὰρ τῷ Bixalip οὐ λέγεται 
vov, ἀλλὰ xal Ὑίνεται, ἐπειδὴ τῇ µελέτῃ προστί 
τὴν κατόρθωσιν’ ὅθεν αὐτοῦ xai ἐκζητεῖν τὰ Boc 
pasa λέγεται, ὡς μὴ παρέργως αὐτὰ μελετῶν. 
Ταροῦν οἱ λοιποὶ τῶν ἑρμηνευτῶν ἀντὶ τοῦ «ἐξ 
τησα » διετήρησα γράφουσιν. 

Μερίς µου el, Κύριε, εἶπα τοῦ ρυΛλάξασθαι 
»όμον σου, x. τ. k. Ὥσπερ ἐστὶ μερὶς ἡ àgpo 
τοῦ ἄφρονος, οὕτω xal τοῦ φρονίµου ἡ φρόνι 
καὶ τοῦ δικαίου ἡ δικαιοσύνη. 

Ἰδεήθη» τοῦ προσώπου σου ἐν Ag κα 
µου, ἀλῥησόν µο κατὰ τὸ «Ἰόγιόν σου, x. - 
Ἡρόσωπον Θεοῦ ὁ χαρακτὴρ τῆς ὑποστάσεως αἱ 
ὥς πολλάκις εἴρηται, Ὁ τοίνυν ὅλῃ τῇ καρδίᾳ | 
µενος τοῦ Κυρίου, ὅπως καθαρᾷ αὐτῇ γενομένῃ 
ροίη αὐτὸν, καὶ ἐκ τοῦ ἀτενίζειν αὐτοῦ Deni], 
τὸν λόγον τῆς διδασκαλίας εἴποι ἂν τὰ συγχεί 
ῥητά. Ὅρα δὲ πηλίκος ἐστὶν ὁ ὀγόμενος τὸ πρ 
mov τοῦ Θεοῦ" Ἰησοῦς σε διδαξάτω λέγων” (M. 
ριοι οἱ καθαροὶ τῇ χαρδίᾳ, ὅτι αὐτοὶ τὸν 
ὄφονται. » 

Διελογισάμην τὰς ὁδούς σου, καὶ ἐπέστε 
τοὺς πόδας µου εἰς τὰ μαρτύριά σου, x. τ. ἓ 
λέγει τοιαῦτόν ἐστιν: Οὐδέποτε προπετῶς ἑλάλ 
μὴ Ἰογισάμενος πρῶτον, εἰ λαλητέον pol ἐστι 

Q σιωπητέον. Οὐδέποτε προπετῶς τι ἔπραξα, μὴ } 
σάµενος, εἰ καθήχουσά ἐστιν ἡ πρᾶξις αἱ γὰρ 
ἡμῶν by διαλογιαμοῖς εἰσι καὶ bv πράξεσι. 9 
οὖν' Πάντα περιεσχεµµένως ἐποίησα, καὶ διὰ τ 
ἐπέστρεψα ὀδεύων τοὺς πόδας µου εἰς τὰ pape 
σου, ἵνα μὴ ἔξωθεν τῶν µαρτνρίων τοῦ Θεοῦ ὁδ. 
πᾶσαν τὴν ἐμὴν γνώµην εἰς τὰς σὰς ἀναθεὶς ἕντε 


Ἡτοιμάσθη», καὶ οὐκ ἑταράχθην τοῦ gvc 
σθαι τὰς ἐντο.]άς σου, κ. τ. b. Ἡ ἀπάθεια πέ: 
τὴν καρδίαν ἀτάραχον διαφυλάττειν, ἥτις ἡμῖν m 
qivesat ἐκ πολιτείας ὀρθῆς καὶ δογμάτων ἆληθι 

Σχοινία ἁμαρτωλῶν περιεπλάχησάν pot, 
τοῦ νόµου σου οὐκ ἐπελαθόμην, x. τ. ἓ. Σχα 
τὰ ἐπάλληλα xal τὰ συμπεπλεγμένα ἁμαρτήμ 

D λέγεται. Οἱ γὰρ ἁμαρτίαν προθέµενοι πλέκειν 
αὐτὴν καὶ ἄλλην ἀναγκάζονται' ὥσπερ ὁ Δαυῖδ 
τὴν πὀρνείαν xal τὸν φόνον προσέθηκεν' à Κάῑν 
τὴν ἀδελφοκτονίαν ἐπισυνῆψε τὸ φεῦδος. Αλ’ 
τούτων περιπλαχέντων αὐτῷ τοῦ Θεοῦ νόµου φ 
ἐπιλανθάνεσθαι πάντως" ὅτι, πρὸς µετάνοιαν | 
xal ἐπιστρέψας, τὸ σχοινίον τῆς ἁμαρτίας ἔῤῥηξ 

Μεσονύκτιον ἐξεγειρόμην τοῦ &opoAoeic 
σοι ἐπὶ τὰ κρίµατα τῆς δικαιοσύνης σου, x. 1 
Λεκτέον τοῦτο πρὸς τοὺς ἀμελοῦντας νύκτωρ 
προσευχῶν. 

Ἐτυρώθη ὡς γάλα ἡ καρδία αὐτῶν ἐγὼ 
νόµον σου ἐμε.έτησα, κ. «. ἓ. Ὥσπερ ὁ τι 
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ὅτε οὐχ σαν πονηροἰ. EL δὲ τὸ γάλα πρεσδύτερόν 
ἑστι τοῦ τυροῦ, δηλονότι χαὶ dj ἀρετὴ πρεσθυτέρα 
τῆς χαχίας ἑστίν' τυρῷ γὰρ Δανῖδ τὴν xaxíav ἀπεί- 
χασεν. 

Ἀγαθόν uou ὅτι ἑταπείνωσάς µε, ὅπως ἂν μάθω 
τὰ δικαιώματά σου, x. τ. ἑ. Ὡσεὶ ἔλεγεν' Ε,ὐδοχῶ 
ἓν ἀσθενείαις, ἓν ὕθρεσιν, ἓν ἀνάγχαις, ἓν διωγμοῖς, 
kv στενοχωρίαις. "Αξιος ὀφθῆναι τῶν ov διχαιωµά- 
των αἰτῶ, ἅπερ οὐκ ἔστιν ἄλλως μαθεῖν. 


Αἰσχυνθήτωσαν ὑπερήφανοι, ὅτι ἁδίχως ἠνό- 
jmcax εἰς ἐμὲ, x. τ. ἑ. Ἡ αἰσχύνη εἰς συναίσθησιν 
πέφυχεν ἄγειν τὸν ἁμαρτάνοντα. 

Ἐπιστρεψάτωσάν µοι οἱ φοθούμενοἱ σε καὶ 
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fv ὅτε οὐχ ἣν τυρὸς, οὕτως οἱ δαίµονες Tjoáv ποτε, Α modum caseus erat, quando non erat caseus, sic 


demones aliquando erant, quando non erant mali. 
Si vero lac antiquius est caseo, ita videlicet et vir- 
tus antiquior est malitia. Caseo enim David mali- 
tiam assimilavit. 

VERs. 71. Bonum mihi quia humiliasti me , ut di- 
scam justificationes tuas, eic. Quasi diceret : Com- 
placeo mihi in infirmitatibus, in contumeliis, in ne- 
cessilatibus, in persecutionibus, Θ0ζ, in angustiis. 
Precor ut tuis appaream dignus justificationibus , 
quas quidem non aliter discere est. 

Vyns. 78. Confundantur superbi, quia injuste ini- 
quitatem fecerunt in me, etc. Confusio peccantem 
ad sui sensum solet adducere. 

V&Rs. 79. Converlantur mihi timentes te, et qui 


ol γινώσχογτες tà μαρτύριά σου, κ. s. E. Ἐπι- B noverunt testimonia tua , etc. Qui ejusmodi sunt , 


στρέφαι πρὸς αὐτὸν χαὶ παραγενέσθαι τοὺς τοιούτους 
αἰτεῖ, ὡς ἂν αὐτοῖς τῆς ἓν αὐτῷ µεταδοίη χάριτος. 
Γενηθήτω ἡ καρδία µου ἅμωμος ἑν τοῖς δι- 
χαιώµασί σου, ὅπως ἂν μὴ αἱἰσχυνθῶ, κ. τ. ἑ. 
Ὡς µήπω ἔχων αἰτεῖ κατὰ τὸ, ε Καρδίαν χαθαρὰν 
χτίσον ἓν ἐμοὶ, ὁ θεός. » Καὶ πῶς « ἅμωμος » ἔσται 
ἡ κατὰ τοὺς λοιποὺς «τελεία: » Ἐπήγαγεν, « tv 
τοῖς δικαιώµασί σου. » Τούτῳ δὲ τὸ μὴ αἰσχυνθῆναι 
ἀχολουθεῖ' αἰσχύνης γὰρ ἄξιον πᾶν ἁμάρτημα. 


Ἐςέιιπον οἱ ὀφθαλμοί µου εἰς τὸ .Ἰόγιόν σου, 
Ίέγοντες' Πότε παρακα-Ἰέσεις µε; x. τ. &. Παρά- 
χλησίς ἐστιν fj ἀνάπαυσις ψυχῆς ἀπὺ πόνων. 

"Ot: ἐγεγήθην ὡς ἀσκὸς ἐν náxyvn, x. τ. E. Εὺ- 
βῆσεις πολλαχοῦ τῆς Γραφῆς τροπολογούµενον τὸ 
σώμα εἰς ἀσχόν. "O οὖν λέγει ὁ δίχαιος τοιοῦτόν ἐστιν" 
Ἐνέχρωσά µου τὰ µέλη ἐπὶ τῆς γῆς, τὴν θερμότητα 
τοῦ σώματος ἕψυξα τῷ θείῳ λόγῳ' οὐχέτι εἰμὶ θερ- 
μὸς πρὸς ὄρεξιν τῶν κατὰ τὴν χοιλίαν 7 πρὸς τὰ 
σωματικά’ ἐνέχρωσα xaX ἕψυξα τὰ μέλη ἐπὶ τῆς γῆς. 


Πόσαι εἰσὶν al ἡμέραι τοῦ δούΊου cov; πότε 
ποιήσεις µοι ἐκ τῶν διωκόγτων µε xplow, x. «. &. 
Ὀλίγαι γὰρ αἱ τῶν ἀνθρώπων ἡμέραι ἐπὶ τῆς γῆς, 
kv a, εὔχεται ταχέως συντριθΏναι τὸν Σατανᾶν ὑπὸ 
τοὺς πόδας αὐτοῦ. 

Tov αὐτοῦ. Πᾶσαι ἀνθρώπων ἡμέραι ὀλίγαι εἰσίν. 
Ἐπεὶ οὖν ὀλίγον χρόνον ζῶ ἐπὶ γῆς, βούλομαι ἰδεῖν 
τοὺς Καταδιώχοντάς µε κρινοµένους, xat παρακαλῶ 
σε μὴ ὑπερθέσθαι. Τΐνες δὲ εἰσιν οἱ περὶ ὧν εὔχεται 
ἵνα Υένηται ἐπ᾿ αὐτοὺς χρίσις; Οἱ χαταδιώχοντες 
ἡμᾶς Σατανᾶς τε xo τὰ πνευματιχὰ τῆς πονηρἰας. 
Ὅταν δὲ ἡμᾶς καὶ ἄνθρωπος δοχῇ καταδιώχειν, τῷ 
πρώτως χαταδιώχκειν οὐκ ἄνθρωπός ἐστιν, ἀλλὰ διά- 
όολος, οὗ µιµητής ἐστι. 

Διηγήσαντό µοι παράνομοι ἁδολεσχίας, ἀ.1.1 
οὐχ ὡς ὁ νόμος σου, x. τ. E. Ἡ τοὺς Υραῴδεις 
μύθους τῶν Ἰουδαίων φησὶ τὰς διδασκαλίας, ἣ xa τὰ 
ἐντάλματα τῶν ἀνθρώπων, xal τὰς φλυαρίας τῶν 
σοφῶν τοῦ αἰῶνος τούτου. Πολλοὶ γὰρ ἑρμηνεύειν 
ἐπιχειροῦσι τὰς θείας Γραφὰς χαὶ τῶν τῆς Ἐκκλη- 


9» psal, L, 19. 


eos ad se converli et accedere petit, ut eam quie 
sibi inest, gratiam cum ipsis communicet. 

εις. 80. Fiat cor meum immaculaium in jwustifi- 
eationibus (uis,ut non confundar, etc. Tanquam qui 
nondum illud habeat, precatur, juxta illud : « Cor 
mundum crea in me, Deus . » Et quomodo « im. 
maculatum » erit, vel juxta reliquos interpretes, 
« perfectum ? » Addidit, « in justificationibus 
tuis. » Hinc fit ut confusio non sequatur. Confu- 
sione enim dignum est omne peccatum. 

WYkns. 82. Defecerunt oculi mei in eloquium tuum 
dicentes, Quando consolaberis me ? etc. Consolatio 
est requies anim:x a laboribus. 

Vrns. 85. Quia factus sum sicut uter in pruina, 
elc. Invenies frequenter in Scriptura tropice cor- 
pus dici utrem. Quod igitur hic justus ait, est ejus- 
modi : Mortificavi membra mea, qux sunt super 
terram ; corporis calorem divino verbo refrigera- 
vi; non amplius caleo ad ventris, vel ad rerum 
carnalium appetitum ; mortificavi et refrigeravi 
membra mea quz sunt super terram. 

Vegas. 84. Quot sunt dies servi tui ? quando facies 
de persequentibus me judicium ? etc. Pauci. enim 
hominum dies sunt super terram, in quibus preca- 
tur Satanain cito conteri sub pedibus ejus. 


Ejusdem. Omnes dies humani pauci sunt, Cum 
igitur exiguo tempore vivam supra terram , cupio 


p videre persecutores meos judicatos, et rogo te ne 


differas. Quinam vero illi sunt de quibus optat fleri 
judicium ?*. Utique illi qui nos persequuntur, Sata- 
nas nempe et spiritalia nequitize. Quando autem 
eliam: homo nos persequi visus fuerit, hoc ipso 
quod prior persequitur, jam non est homo, sed dia- 
bolus, cujus aemulator est. 

VEns. 80. Narraverunt. mihi iniqui fabulationes, 
sed non ut lez tua , etc. Vel aniles fabulas vocat 
doctrinas Judeorum, vel etiam praecepta hominum, 
et nugas sapientum hujus szeculi. Multi enim tam 
qui In. Ecclesia sunt, quam qui extra, ut heretici 
et Judei, vel etiam Samarltani, divinas Scripturas 
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interpretari aggrediuntur , $ed non omnes recte. Ασίας, xal τῶν ἔξω ταύτης αἱρετικῶν τε x-t Ἰουδαίων. 


Rarus enim est qui a Dco ad lioc gratiam habcat, 
cum S05 plurimi quidein promittant sermonem, 
sed non recte, aut etiam inique vivant. Si quid 
igitur dixerint; fabule et nuge sunt. Nequit enim 
sermo conslans el robustus ac salutaris esse in 
anima iniqui. 


Ejusdem. líac sententia utendum adversus eos 
qui ex externa sapientia de cognitione Dei se do- 
cturos pollicentur. 

Vgns. 87. Puulo minus consummaverunt me in terra, 
ego autem non dereliqui mandata tua, etc. Ac si di- 
ceret : Aliquantulum factus sum terrenus, tentanti- 
bus me iniinicis. 

εαν. 88. Secundum misericordiam. tuam vivifica 
me, et custodiam lestimonia oris lui; elc. Ne mani- 
bus iusidianGum tradatur in mortem rogat , vita 
postulans non i:eternam, sed presenteu,. Hanc au- 
tem non tanquam finem postulat, sed tanquam boni 
linis causam. Quia dum vixero , inquit , custediam 
mandata Dei, quibus etiam vitain eternam couse- 
qui possim: 

Ejusdem; 05 Dei prophete sunt qui testimoniis , 
mandotis et justi(ieationibus Dei ministrarunt. 


Vrns. 89. 1n eternum, Domine, verbum tuum per- 
manet in celo , eic. « ln caelo, » id est, in sanctis 
ejus virtutibus. Oinnia enim cum illic ordinata sint, 
nulla est verbi transgressio. « In ccelo, » non quod 
praeterit, quamvis in eo cuncta ordinate moveantur, 
sed quod dictum est sedes Dei. In terra autem non 
manet verbum : neque enim locum habet, ubi est 
fornicatio, immunditia οἱ reliqui affectus. Qua eniin 
communicatio justitie cun iniquitate? Non dixit 
vero « seculum seculorum » vel. « szeculi » ( nam 
post szeeulum coelum et terra transibunt), sed in quo 
« permanet verbum. » Fieri euim potest ut perfectus 
sit qui videlur quidem in terra exsistere , sed con- 
versationem babet in ccelo. Sic est in ipso etiam 
semper veritas. 

Vans. 00. In generationem et generationem veritas 
Ia. Fundasti terram et permanet, eic. Hac veritate 
terra fundata est. Hoc enim angulari lapide taü- 
quam fundamento zxdificantur qui e terra salvautur: 
unde etiam permanet terra, quippe que iufractam 
et tutam basim et fundamentum habeat, Sed οἱ il- 
lumiuans veritas diem quam fecit, Deo ei àffulgente, 
in eadem ordinatione permanet, neque mutatur. 


VERs. 91. Quoniam omnia serviunt tibi , etc. Si 
omnia serviunt Deo , quomodo in Proverbiis ** Sa- 
lomon de formica ait: « llía, Cum ei non sit agel- 


Íus, neque habeat qui cogat , neque sub Domino 


sit, parat aestate alimentum. » Deus duplici modo 
Dominus dicitur, vel quatenus $06 opifex est, vel 
quatenus cognoscitur. Quapropter etiam Paulus 


95 vi. 5. 


ἡ καὶ Σαμαρειτῶν, AA! οὗ πάντες λἐγόυσι καλῶς. 
Ἑπάνιος γὰρ 6 ἔχων ἀπὸ τοῦ Θεοῦ εἰς touto χάριν, 
πολλῶν μὲν ἑπαγγελλομένων Xét, οὺ καλῶς δὲ , 
xai παρανόμως βιούντων. Ef τι οὖν λέγουσιν, ἀδολέ- 
σχία xaX φλναρία’ οὗ γὰρ δύναται Ἰόγδς εὖτονος xal 
ἑῤῥωμένος xai ὁωτῆρίος εἶναι ἐν t Ψυχἠ πάρα- 
νόμου. | 

ToU αὐτοῦ. Χρῆστέσν τὀύτῳ tip ῥητῷ πρὸς tout 
ἐκ τῆς ἔξωθεν σοφίας περὶ γνώσέως θεοῦ ἑπαγγὲλ- 
λομένους διδάσχειν. 

Παρὰ βραχὺ συνετἐλεσάν µε ἐν τῇ τῇ, ἐγὼ 
δὲ cix ἐγκατέ.Ίιπον τὰς ἐντοὰς cov, x. t. ἐ. 
Αντὶ τοῦ: Παρ) ὀλίγον ἐχεῖόμην γήϊνος, ὑπὸ τῶν 
ἐχθρῶν πειραξόµενος. 


B µΔκατὰ τὸ ἔλεός σου ζῆσόν µε, Xal φυλάξω τὰ 


μαρτύρια τοῦ στὀματός cov, X. 3. E. Mff ἐχδοθῆναι 
ταῖς τῶν ἐπιδουλενόντων χεράὶν εἰς ζάνᾶτον ἀξιοξ, 
ζωὴν αἰτῶν οὕπω τὴν αἰώνιον, ἀλλὰ τὴν πἀροῦσαν 
οὐχ ὡς τέλος 8b αὐτὴν alvei, ἀλλ᾽ ὡς ἀγαθοῦ ἑέλους 
συναίτιον ἑσομένην. "Ott ζέσας , qnoi, φυλάξω τὰ 
τοῦ θεοῦ προστάγµατα, ἐι ὧν καὶ τὴν ἀἰώνιον Edi 
περιποιἠσασθαι ζωήν. 

Τοῦ avtov. Στόμα Θεοῦ οἱ διακονἡάαντες &po- 
φῆται τοῖς µαφτνρίοις, ταῖς ἐντολαῖς, τοῖς διχαϊώ- 
µασιν αὐτοῦ. . 

Eic τὸν αἰῶνα, Κύριε, ὁ Aóyoc σου διαμένει ἐν 
τῷ οὑρανῷ, κ. v. ἐ. ε Ἐν τῷ οὐρανῷ,» ἀντὶ τοῦ ἓν 
ταῖς ἁγίαις αὐτοῦ δυνάµεσιν. Πάντων Τὰρ ἐχεξ τε - 
ταγµένων οὐδεμία λόγου παράδασις' «obpavip » δὲ 
οὗ τῷ παρερχομένῳφι εἰ xal ἐν αὐτῷ πάντα τεχα- 
γµένως κινεῖται' ἀλλ ὅστις εἴρηται θρόνος εἶναι τοῦ 
θεοῦ. Ἐν δὲ τῇ yfj οὐδὲ μένει ὁ λόγος οὐδὲ γὰρ 
ἔχει χώραν ὅπου πορνεία χαὶ ἀχαθάρσία καὶ τὰ λοι- 
πὰ πάθη. Τίς γὰρ μετοχὴ δικαιοσύνῃ χαὶ ἄνομίᾳ ; 
O3x εἶπε δὲ « τὸν αἰῶνα τῶν αἰώνων, » ἣ « τοῦ ἀϊῶ- 
vos" » (μετὰ γὰρ τὸν αἰῶνα ὁ οὐρανὸς χαὶ ἡ ΥΠ παρε- 
λεύσονται") ἓν ᾧ δὲ «ἐστιν ὁ λόγος διαµένων. » Av- 
νατὸν γὰρ τέλειον εἶναι δοχοῦντα μὲν ἐπὶ Υης τυγ- 
χάνειν, τὸ πολίτέυµα δὲ ἔχοντα Ev τῷ οὐρανῷ. Οὕτως 
ἐστὶν ἐν αὐτῷ καὶ ἀεὶ ἡ ἀλήθεια. —— u 

Εἰς γεγεὰν xal γεγεὰν ἡ ἀ.ήθειά ὅου. Ἓθε- 
pedlocac τὴν γῆν καὶ διαμένει, κ. τ. ἓ. Ταύτῃ δὲ 
τῇ ἀληθείᾳ ἡ YT, ἑεὐεμελίωται. "Emi τούτῳ γὰρ τῷ 


D ἀχρογωνιαίῳ λίθῳ κάταθεδλημένῳ θεµελίῳ οἱχοδο- 


μοῦνται πάντες οἱ ἐχ γῆς σωζόμενοι' ὅθεν καὶ δια- 
μένει ἡ γῆ ἁῤῥαγη καὶ ἀσφαλη χρηπίδα xal θεµέλιον 
ἐχουδα. 'AXA& xal φωτίσασα dj ἀλήθεια ἡμέραν ἣν 
ἐποίησε, Θεοῦ ἐπἰλάμψὰντος atti, Ev τῇ, δὐτᾗ δίάτά- 
ξει µένει, οὐκ ἀλλασσσμένη. 

Ὅτι τὰ σύμπαντα δοῦία σᾶ, x. t. E. El τὰ 
σύμπαντα δοῦλα τοῦ Θεοῦ. πῶς Ev «bl; Παροιμῖαις 
Σολομὼν περὶ τοῦ μύρμηκας quów* «Ἐκεῖνος, 
γεωργίδυ μὴ ὑπάρχούτος, μηδὲ τὸν ἀνάγκάζοντα 
ἔχων, μηδὲ ὑπὸ δεσποτέἰαν iv, ἔτοιμάζεῖᾶαἰ ῥέἐρους 
τὴν τῤοφήν. » Ὁ eb; λέγεται δεσπότης διτῶς, f$ à; 
δημιουργὸς, f| ὡς γἰνωσχόμἑνος , Διὸ Χαὶ Παῦλος 
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γράφει" « Ἐξελευθερωθέντες ἀπὺ τῆς ἁμαρτίας ἐδου- A ait 1: « Liberati à peccato servi fáctis estis Deo, » 


λώθητε τῷ θεῶ, » δηλονότι κατ ἀρετὴν xal γνῶσιν. 
€ Ἔχετε τὸν χαρπὸν ὑμῶν εἰς ἁγιάσμὸν, τὸ δὲ τέλος 
ζωὴν αἰώνιον. » El ὃξ τοιούτου τέλους ἅμοιρός ἐστιν ὁ 
μύρμηξ, δηλονότι xat ταύτης τῆς δουλείας. Καλῶς 
οὖν λέγεται ὁ μύρμηξ μὴ εἶναι ὑπὸ δεσποτείαν, χατὰ 
ταύτην τὴν δεσποτείἰαν. 

El μὴ ὅτι ὁ νόμος σου μµε.έτη μού ἐστι, τότε 
ἂν ἁπω.]όμην ἐν τῇ ταπεινώσει µου, x. τ. ἓ. Ma- 
χάριον ὄντως τὸ μὴ ἀπολέσθαι γεγονότας ἓν περιστά- 
σεσιν, οἷον ἐπὶ μαρτυρίου. El µή τις προµελετήσει 
τὸν νόμον τοῦ θεοῦ, ἀπόλλυται. 

Πάσης συντεείας εἶδον πέρας" π.]ατεῖα ἐν το.ἳἡ 
σου σφόδρα, x. τ. E. Ὑπὲρ πάντάς τοὺς ἔξωθεν 


λόγους οἱ λόγοι πῶν ἐντολῶν τοῦ Θεὸῦ πλατύνουσι . 


χαθαἰ[ροντές τὴν φυχέν. 

Ὡς ἠγάπησα τὺν' γόμον σου, Κὐριέ" ὅλην τὴν 
ἡμέραν ueAétn µου ἐστί, x. τ. ἑ. Μελετᾶται νό- 
ος οὐχ ἓν λέξεσι xai φωναῖς µόνον, ἀλλὰ xai ἐν 
πράξεσιν. "Ote yàp ἀναγινώσχει τις, vov τὰ λεγό- 
μενα, xai πράττων αὐτὰ, μὴ παραλιπὼν ἓν τινι πρά- 
ξει, ἀλλὰ ἐν πᾶσι ποιῶν ὃ βούλεται ὁ νγόµας, οὗτος 
xai λέγων καὶ ἀναγινώσχων xai πράττων μελετᾷ 
τὸν τοῦ Θεοῦ νόµον. Ἐνθάδε μὲν οὖν λέγεται,ε Ὅλην 
thv ἡμέραν µελέτη μού ἐστιν,» Ey. δὲ τῷ πρώτῳ 
Ψαλμῷ οὐ µόνον τὴν ἡμέραν, ἀλλὰ καὶ την νύχτα 
Φησὶ τὸν ἐσόμενον µαχάριον δεῖν μελετᾷν τὸν νόµον. 
T* δήποτε ἐνταῦθα παρέλιπε τὴν νύχτα] "Οτι µικτός 
ἔστιν ἐνταῦθα τῶν ἀνθρώπων ὁ Βίος, διὰ τοῦτο xal 


ἡμέραν νῦν ἔχομεν καὶ νύχτα" ὅταν δὲ ἅγιοι γενώ- C 


μεθα χαὶ µαχάριοι, νὺξ ἡμᾶς οὐ διαδέξεται, ἀλλ' ky 
µόνῃ ἑσόμεθα τῇ ἡμέρᾳ. "Opa οὖν ὡς μὲν ὁ ἐνταῦθα 
πορευόµενος, ἤτοι μὴ χατὰ βίον τέλειος (πορεία γάρ 
Ἔστιν ἡ κατὰ χόσμον ἀναστρορὴ") οὐδέπω χαθαρῶς 
πορεύεται, ἀλλ ὁτὲ μὲν ἐν ἡμέρᾳ ἐστὶν, ὁτὸ δὲ ἓν 
νυχτί: ἓν ἡμέρᾳᾷ μὲν, ὅτε τὰ χατὰ τὸν νόµμον καθή- 
χονῖα motel: kv νυχτὶ δὲ, ὅτε οὐδέπω ὅλῃ χαρδίᾳ (xiv 
Μελετᾷ τὸν νόµον,) ποιεῖ τὸν νόµον, f) xat ὅτε παρὰ 
τὰ καθήχοντα πράττει. Ὁ μὲν οὖν ἀρχόμενος, 1] xai 
προχόπτων, μελετᾷ τὸν νόµον ἡμέρας xa νυχτός :ὁ 
δὲ τετελειωµένος οὐχ ἔστιν ἐν νυχτὶ, ἀλλ ἓν ἡμέρα, 
ὡς ^ Παῦλός φησιν’ « Ἡ νὺξ προέχοψεν, ἡ δὲ ἡμέρα 
ΊΥΥιχεν’ ὡς ἐν ἡμέρᾳ εὐσχημόνως περιπατήσωµεν., 


Καὶ πάλιν" « "Apa οὖν οὐχέτι ἑσμὲν νυχτὸς οὐδὲ 


σχότους, ἀλλ᾽ ἑσμὲν τέχνα φωτὸς καὶ ἡμέρας.) 


Ὑπὸρ τοὺς ἐχθρούς µου ἑσόφισάς µε τὴν ὁἐν- 
το ήν σου, ὅτι εἰς τὸν αἰῶνα ἐμή ἐστιν, κ. τ. E. 
Νοῦς παθῶν γυμνωθεὶς xai γνώσεως μέτοχος Υεγο- 
νὼς πανουργότερος Ὑένεται τῶν δαιμόνων, λέγων 
πολλάκις τὸ τοῦ Παύλου, τὸ, « O0 γὰρ αὐτοῦ τὰ yof;- 
µατα ἀγνοοῦμεν. » 

Τοῦ αὐτοῦ. Ἐχθροὺς νῦν φησιν ἐπιδιχαξομένους 
τῶν ἐντολῶν, καὶ μισοῦντας ἡμᾶς: olg ἡμεῖς οὐκ 
ἐχθραίνομεν. Σημαίνει τοὺς ἐκ περιτομΏξ Ἰουδαίους: 
ὑιὰρ τούτους γὰρ ὁ Χριστιανὸς ἐσοφίσθη τὴν ἐντολὴν 
τοῦ Θεοῦ, πνευματικῶς τὸν νόµον νοῶν xal φυλάτ- 


videlicet securidum virtüiém οἱ scientiam. «Ilabelfs 
frucium vestrüin in sanctificationém, fiiem vero vi: 
tam zternam *5, » Si auteni ejusmodi linis particéps 
non est formica, videlicet nec isiius servitutis. Pül- 
chre ergo diciiur forinicà non esse ub doliiinio 
hoc sensu accepto. 

Vrns. 93. Nisi quod lex iua meditatio mad. eil, 
tunc. forle periissem in hümilitate nied, διδ. Vbtd 
beatum esi non perire éok qui. $uiil iti lribulathifii- 
bus, verbi graiia iii martyrio, Nisi qui$ prius madi- 
tàius fuerit legem Déi, perit. 

Vrns. 96. Omniá consummaátiohis vizi fihéhi, la- 
tum. mandatuni tium nimis, eic. Super óthnes éx- 
traneos sermones verba iniiidatoruni Del éxpürga- 
tam animam dildiáut. 

Vküs. 97. Quomodo dilezi légem iuam, Dómine : 
tota die meditatio mea est, &lc.. Medida lex est 
non solum in verbis et vocibus, sed etiam in aetio-- 
nibus. Quando enim quis legit, intelligens quz di- 
cuntur, et faciens ea, nihil in qualibet actione cmit- 
tens, sed in einnibus faciéns id quod lex vull, is &t 
dicens et legens οἱ ficiens iéditatur lege Dei. 
Hoc loco itaque dicitur: « Tola die niéditalio meà 
est, » in primo vero psalmo ait non solum die, sed 
etiam nocté imeditaridam esse legem illi qui fuiurus 
sit beatus. Cur igitur hoc loco noctem omisii? Quia 
hie mista est vita bominum, idcirco nuuc ei diem 
labemus et noctem ; quando vero ad sanctiiatein 
ac beatitudinem pervenerimus, nulla nox nobis ób- 
venet, sed in sola die versabimur, Considera igitur 
quomodo is qui hie ambulal , nec secundum vitam 
perfectus est (ambulatio eniin est hujus vitze conver- 
satio) , nondum pufe incedit, sed aliquando in di& 
est, quandoque vero in nocle ; in die quidem, 
quaudo ea quz lege perscriptà sunt agit ; it nocte 
vero, quando nondum toto corde (laineisi legém 
meditetur) facit legem , vel etiam. quando contra 
quam deceat, agit. Qui igitur incipit, vel etiam pro- 
ficit, is meditatur legem die ac nocte: qui veró 
perfectus est, is non solum versatur in nocte, sed 
in die, quemadinodum Paulus aii ** ; « Nox. prz- 
cessit, dies autem appropiuquavil : sicut in die ho- 
neste ambulemus. » Bt iterum **: « Igitur non am- 
plius sumus noetis, neque tenebrarum , sed sumus 
filii lucis et diei. » 

Vens. 98. Super inimicos ήλθε prudentem me [ecisti 
mandaio (ub , quia in celernum mihi est, ecu Meus 
affectibus nudata, et. scientiz particeps facta, pru- 
deutior fit dz&moriibus, proferens szpe illud Pauli "' ; 
« Nori enim ejus togitationes ignoramus. » 


907 Ejusdem; Inimicos nunc vocat eos qui 
mandatorum rei sunt, et nos oderunt: quibus nog 
minime indignamur. lutelligit Judzeos qui ex eircum- 
cisione sunt. Super hos énim Christianus prudens 
factus est in mandato Dei , cum spiritaliter legem 


? Rom. vi, 18. 39 ibid. 29, ?* Ron. xit, 12, 15. ** [ Thess. v, δ. "! Il Cor. i1, 11. 
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intelligat atque custodiat. Quapropter altiori seusu A των. Διὰ τοῦτο bovagat νοησαι βαθύτερον τὸ εἰρη- 


accipere possum quod dictum est a Domino *: 
« Diligite inimicos vestros. » llli enim nostri sunt 
inimici, qui « zelum quidem Dei habent, sed non 
secundum scientiam 5. » 

VEns. 99. Super omnes docentes me intellexi, quia 
testimonia (ua meditatio mea est, etc. lorum 
Scripture prima fuerant , eis credita sunt eloquia 
Dei. llli doctores se profitentur, utpote qui primi 
legem et prophetas acceperint. Nos igitur qui de 
gentibus sumus, dicimus : « Super omnes docentes 
me intellexi. » Cur porro? « Quia testimonia tua 
meditatio mea est.» Nova reperio testimouia , 
prater illa testimonia qux frequenter recitata sunt. 
Meditatio enim mea sunt testimonia Jesu Christi : 
si quidem h:c testimonia accepi, et idcirco ego 
super omnes docentes me intellexi. Ecclesiasticus 
appellaverat illos inimicos; dixerat illos docentes, 
nunc vocat seniores. 


VgBs. 100. Super senes. intellexi, quia mandata 
(ua quaesivi, etc. Utor his verhis contra senes qui 
longo tempore et affectuum carentia scientiam Dei 
comparari arbitrantur. | 


VgBs. 101. Ab omní via mala prohibui pedes meos, 
ut custodiam verba tua, etc. Malas vias ambulabainus, 
cum essemus aliquando « insipientes et increduli , 
errantes, servientes desideriis et voluptatibus vae 
riis, » etc. Hz erant vie mez prava. Perfecta illa vox 
est Ecclesiastici. Dum enim adhuc peccamus, hac 
dicere non valemus ; pedes enim nostros ab omni 
via mala prohibendo sermones Dei custodiemus. 
Quos sermones ? Πορ qui in lege sunt, spirituali- 
ter eos intelligendo, οἱ Jesum Christum qui per 
ipsos pradícatur agnoscendo. Porro illa verba, 
« prohibui pedes meos, » declarant arbitrii liberta- 
tem. Hoc enim dixit, tanquam in ejus potestate sit 
pedes ad ambulandum movere vel etiam eosdem 
prohibere. 


Vgns. 102. A judiciis tuis non declinavi, quia tu 
legem posuisti mihi, etc. Judicii tui semper memini. 
In nono autem psalmo ** dicit: « Constitue legisla- 


µένον ὑπὸ τοῦ Κυρίου ' « 'Ayamdte τοὺς ἐχθροὺς 
ὑμῶν.» Ἐχθροὶ γὰρ ἡμῶν εἰσιν ἐχεῖνοι , « ol. ἔχον- 
τες ζῆλον θεοῦ, ἀλλ᾽ οὗ κατ) ἐπίγνωσιν. » 


Ὑπὲρ πάντας τοὺς διδἀσκοντὰς µε συνῆκα, 
ὅτι τὰ μαρτύριά σου μελέτη µου éccív, κ. τ. &. 
Al Γραφαὶ ἐκείνων σαν πρῶται' ἐπιστεύθησαν τὰ 
λόγια τοῦ θεοῦ. Ἐχεῖνοι διδάσχαλοι ἑπαγγέλλονται 
γεγονέναι, ἅτε πρῶτοι παραλαθόντες vópov xal προ- 
φήτας. ᾿Ἡμεῖς οὖν οἱ ἀπὸ τῶν ἐθνῶν λέγομεν’ « "Y nip 
πάντας τοὺς διδάσχοντάς µε συνηχα.» Διὰ τί δέ: 
« Ὅτι τὰ μαρτύριά σου µελέτη µου &oxl. » Καινὰ 
εὑρίσχω μαρτύρια παρὰ τὰ πολλάχις εἰρημένα µαρ- 
τύρια. Μελέτη µου Υάρ ἔστι τὰ μαρτύρια Ἰησοῦ 


B Χριστοῦ: παρεδεξάµην yàp αὐτὰ τὰ μαρτύρια, καὶ 


διὰ τοῦτο ἐγὼ ὑπὲρ πάντας τοὺς διδάσχοντάς µε 
συνῆχα. Ἐἶπεν αὐτοὺς ἐχθροὺς ὁ Ἐκχλησιαστικὸς , 
εἶπεν αὐτοὺς διδάσχοντας ^ νῦν λέχει αὐτοὺς xal 
πρεσθυτέρους. 

Ὑπὲρ πρεσδυτέρους cvrnxa, ὅτι τὰς évtoJAde 
σου ἑἐξεζήτησα, x. τ. ἑ. Χρήζομαι τούτῳ τῷ ῥητῷ 
πρὸς τοὺς γέροντας τοὺς μαχκρὸὺν χρόνον χαὶ τὴν ἁπά- 
θειαν νομίζοντας εἶναι πρόξενον τῆς Υνώσεως τοῦ 
θεοῦ. 

Ἑκ πάσης ὁδοῦ πογηρᾶς ἑκώλυσα τοὺς πόδας 
µου, ὅπως ἂν φυ.]λάξω τοὺς Aóyovc σου, x. τ. É. 
Πονηρὰς ὁδοὺς ὡὠδεύομεν, « ἀνόητοι » ὄντες ποτὲ « xal 
ἀπειθεῖς, πλανώμενοι, δουλεύοντες ἐπιθυμίαις καὶ 
ἡδοναῖς ποιχίλαις, » xa τὰ ἑξῆς. Ἐχεῖναι μὲν ἦσαν 
ὁδοὶ πονηραί. Τελεία f) φωνὴ αὕτη Ἐχκλησιαστικοῦ. 
Ὅσον γὰρ ἔτι ἁμαρτάνομεν, λέγειν ταῦτα οὗ δυνά- 
µεθα: ἐχ τοῦ γὰρ χυλύειν τοὺς πόδας ἡμῶν &x má- 
σης ὁδοῦ πονηρᾶς φυλάξομεν τοὺς λόγους τοῦ Θεοῦ. 
Ποίους λόγους; τοὺς ἓν νόµῳ, νοῄσαντες αὐτοὺς πνευ- 
ματιχκῶς, xai ἑπιγινώσχοντες τὸν δι αὐτῶν χηρυττό- 
µενον Ἰησοῦν Χριστόν. Ἐμφαίνει δὲ τὸ ἐλεύθερον 
τῆς προαιρέσεως τὸ, « Ἐχώλυσα τοὺς πόδας.» Ὡς 
γὰρ ἐπ αὐτῷ ὄντος τοῦ xivelv τοὺς πόδας εἰς τὸ 
βαδίζειν, Ἡ καὶ χωλύειν αὐτοὺς, τὸ προχείµενον 
εἶπεν. 

'Axó τῶν κριµάτων σου οὐχ étéx lira, ὅτι σὺ 
ἑνομοθέτησάς µε, x. τ. E. Τοῦ σοῦ διαπαντὺς ἅμε- 
μνήμην διχαστηρἰον. "Ev ἑνάτῳ δὲ λέχει ψΨαλμῷ' 


torem super eos, Sciant gentes quoniam homines pj « Κατάστησον νοµοθέτην ἐπ᾽ αὑτούς. Γνώτωσαν ἔθνη, 


sunt. » Moyses quidem legis litteram przscripsit iis 
qui novi Testamenti adventum capere non Ροἰθ- 
rant; Jesus vero Christus adveniens praescripsit 
mihi Evangelium et spiritalem mihi Moysis legem 
ostendit. 

908 κας. 105. Quam dulcia faucibus meis elo- 
quia tua, super mel ori meo, etc. Mens quz delecta- 
tur οἱ innutritur scientia, os vocatur. 

Ὑεβρ. 104. A mandatis tuis intellexi ^. propterea 
odivi omnem viam iniquitatis, ec. In maudatis tuis 
mihi qux agenda sunt dividentibus intelligens fa- 
ctus sui, et non solum ab omni via iniquitatis ab- 
sum, sed οἱ illam odivi. 

' Matti, v, 44. " Rom. x, 2. * Vers. 21. 


ὅτι ἄνθρωποί claw. » Μωῦσῆς μὲν γὰρ ἑνομοθέτησε 
τὰ τοῦ γράμματος τοῖς μὴ δνναµένοις χωρεῖν τὴν 
ἐπιδημίαν τῆς Καινῆς Διαθήχης' Ἰησοῦὺς δὲ Χριστὸς 
ἐπιδημήσας ἐνομοθέτησέ pov τὸ Εὐαγγέλιον, καὶ 
πνευματιχόν µοι τὸν Μωῦσέως ἔδειξε vópov. 

Ὡς yAvxéa τῷ Jápvrrl µου τὰ «Ἰόγιά σον, 
ὑπὲρ μέ.ι τῷ στόµατί µου, x. τ. E. 'O ἠδόμενος 
xaX τρεφόµενος ἐπὶ τῇ γνώσει νοῦς ὀνομάξεται στόμα. 

Ἀπὸ τῶν ἐντολῶν cov συνηκα" διὰ τοῦτο ἐμί- 
σησα πασαν ὁδὸν ἁδικίας, x. t. l. Ἐν ταῖς σαῖς 
συνετὸς γενόμενος ἐντολαῖς διαιρούσαις pot τὰ πρα- 
χτέα" xal μὴν οὐ µόνον ἄπειμι πάσης ὁδοῦ ἁδιχίας, 
ἀλλὰ xai µεμίσηχα. 
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"Quoca xal ἔστησα τοῦ φυ.ἰάξασθαι cà xplpara A. — VERS. 106. Juravi ei statui custodire judicia justi- 


τῆς δικαιοσύνης σου, x. τ. £. Τὸ ἁμετάθετον τοῦ 
:σχοποῦ ὄρχον ὠνόμασεν. 
ij Tov αὐτοῦ. Τί ποιεῖ ἐνθάδε τὸ «ὤμοσα; ζητη- 
"πέον. « Διέθετο διαθήχην πρὸς τοὺς ἐχλεκτοὺς αὖ- 
τοῦ. 2 Καὶ ταύτην τὴν διαθήχκην πρὸς τοὺς ἐχλεχτοὺς 
αὐτοῦ διαθεµένου τοῦ Θεοῦ ὁ πιστεύων παρεδέξατο, 
καὶ οἱονεὶ ὄρχοις μεταξὺ τοῦ θεοῦ ἐἑποιήσατο παρα- 
δεξάµενος αὑτοῦ τὴν διαθήχην, ὥστε στῆσαι xaX φυ- 
λάξασθαι τὰ κρίµατα τῆς διχαιοσύνης αὐτοῦ. Ἴστημι 
δὲ, φησὶν, αὐτὰ τῇ ἐμῇ φυχῇ’ καὶ ὅταν αὐτὰ στήσω, 
γίνεται ἐχεῖνο τὸ εἰρημένον παρὰ τῷ Σολομῶντι ἐν 
Παροιμίαις ' « Λογισμοὶ διχαίων χρίµατα. » Ἐχεῖνα 
ε τὰ χρίµατά » ἐστι € τῆς διχαιοσύνης » τοῦ Geo): 
τότε δὲ γενόµενα, ὅτε ὤμοσα χαὶ ἕστησα αὑτὰ bv 
ἐμαντῷ. Τὸ δὲ εστῆσαι» ἐνταῦθα τὸ βεθαίως ὁρίσαι 
δηλοῖ xai τὸ «ὁμόσαι; τουτέστι τὸ ἁμεταθέτως 
τοῦτο προθέσθαι, καὶ ἁπαράδατον φυλάττειν τὸ ἔργον 
τοῦ ὄρχου μετὰ βεθαιώσεως προελέσθα, » 

Τὰ ἑκούσια τοῦ στόµατός µου εὐδόχησον δὴ, 
Κύριε, xal τὰ κρἰµατά σου δἰδαξόν µε, x. τ. ἑ. 
Περὶ ὧν o9 διετάχθηµεν ποιεῖν, ἀλλὰ προαιρέσει 
ιοιοῦμεν, ταῦτά φησιν ἑἐχούσια τοῦ στόματος ἡμῶν' 
οἵον, sl παρθενίαν ἀσχήσω, ἣν οὐ προσετάχθην οὐδὲ 
ἐχελεύσθην , ἁλλ᾽ ἑχουσίως τοῦτο ποιῆσαι χρεῖσσον 
αἱροῦμαι. Τοῦτο οὖν εὐδόχησον, Κύριε. Καὶ ἐπὶ ἅλ- 
λων δὲ ὁμοίως τῶν κατὰ τὸν βίον ἡμῶν τοιαῦτα εὖ- 
ρἡσομεν, ὧν τινὰ μὲν ποιοῦμεν ὡς προστεταγµένοι 
δοῦλοι, τινὰ δὲ πράττοµεν ἑχουσίως. 


tie tue, etc. Consilii immutabilitatem juramentum 
appellavit.. 

Ejusdem. Quid sibi hoc loco velit, « juravi, » quz- 
rendum est. « Disposuit testamentum electis suis *5. » 
Atque hoc testamentum, Deo illud electis suis dis- 
ponente, fidelis suscepit, atque juramentis quodamn- 
modo se Deo obstrinxil suscipiens testamentum cjus, 
ut statueret et custodiret judicia justitizx illius. Sta- 
tao, inquit, illa animz mez : et cum illa statuero, 
fit illud quod apud Salomonem in Proverbiis di- 
ctum est ** : « Cogitationes justorum judicia. » llla 
« judicia» sunt «justitie » Dei : tunc autem fiunt , 
quando juravi et statui illa in memetipso. Porro 
« statuere » hoc loco significat firmiter decernere; 
el « jurare » idem est ac immutabiliter illud pro- 
ponere, et opus jurisjurandi cum confirmatione invio- 
latum servare velle. 


εδ. 108. Voluntaria oris mei beneplacita fac, 
Domine , et judicia tua doce me, etc. Qux non su- 
mus jussi facere, sed libera voluntate facimus , ea 
appellat voluntaria oris nostri : verbi gratia, si vir- 
ginitalem coluero , qux: imihi neque precepta ne- 
que jussa est, sed sponte hoc facere melius eligo. 
Hoc igitur lreueplacitum fac , Domine. Sic et alia 
istiusmodi in vita nostra reperiemus, quorum ali- 
qua quidem jussi velut servi facimus , aliqua vero 
facimus libere. 


Ἡ γυχή µου ἐν ταῖς xepol cov διαπαντὸς, xal ρ VeBs. 109. Antma mea in manibus (uis semper, ei 


τοῦ νόµου σου οὐκ éxeJAa0ópmy, x. τ. E. Ζητήσεις 
πῶς fj ψυχη τοῦ Δαυῖὸ ἓν ταῖς χεροὶ τοῦ θεοῦ δια- 
παντός, πότερον ὡς ἓν διχαιοσύνῃ, ἢ ὡς Ev γνώσει. 
Καὶ τάχα τὸ πρότερον ᾽ ἀγγέλων μὲν γάρ ἐστι τὸ 
διαπαντὸς βλέπειν τὸ πρόσωπον τοῦ θεοῦ, τουτέστι 
thv θεωρίαν αὐτοῦ, ἀνθρώπων δὲ τὸ δύνασθαι δια- 
παντὸς διχαιοπραγεῖν xav' ἑνέργειαν' ὅπερ koc τὸ 
εἶναι ἓν ταῖς χεροὶ τοῦ Θεοῦ: fj γὰρ κατὰ διάνοιαν 
διχαιοπραγία µόνῳ προσῆν τῷ Χριστῷ, ὃς ἁμαρτίαν 
οὐχ ἐποίησε, δηλονότι xav! ἑνέργειαν, xal οὐχ εὑρέθη 
δόλος £v τῷ στόµατι αὐτοῦ ' σαφὲς, ὅτι χατὰ διά- 
νοιαν, ἀφ᾽ ἧς προέρχονται τὰ περιττὰ τῆς χαρδίας. 
Την φυχἠν μὼ σοι ἐγχειρίζω πάντοτε, σὲ φρουρὸν 
ποιοῦμαι xal ὑπερασπιστὴν xai κυδερνήτην αὑτῆς' 


legem iuam non sum oblitus, etc. Quzres quomodo 
anima Davidis in manibus Dei fuerit semper : au 
tanquam in justitia , vel tanquam in coguitione. Et 
forte priori modo : nam angelorum est semper vi- 
dere faciem Dei, lioc est habere illius contemplatio- 
nem; bominum vero posse semper quod justum 
est eflicaciter operari : quod est in manibus Dei 
6656: nam mente recte agere solius erat Christi, 
qui peccatum non fecit, videlicet actu, nec inventus 
est dolus in ore ejus "', nimirum mente, a qua pro- 
cedunt superflua cordis. Animam meam tibi com. 

mitto semper, te custodem, protectorem ac guber-- 
natorem $09 illius faclo, et propterea legem tuam 
non sum oblitus, ne cadam. Omnis qui seipsum Deo 


xal διὰ τοῦτο τοῦ νόµου σου οὐκ ἑπελαθόμην, ἵνα μὴ D addicit, animamsuam in manibus ejus tradit, quem- 


&rorést. Πᾶς ὁ ἀναθεὶς ἑαυτὸν τῷ θεῷ, τὴν duy hv 
αὐτοῦ παρατίθεται εἰς τὰς χεῖρας αὐτοῦ, καθὼς xai 
ἀλλαχοῦ εἶπεν « "Ότι σὺ el ὁ ὑπερασπιστής µου, 
Κύριε, εἰς χεῖράς σου παραθῄσοµαι τὸ πνεῦμά pov.» 
Ei δὲ µερίζει ἑαυτὸν εἰς ἡδονὰς xaX πάθη σωματικὰ 
καὶ φροντίδας βιωτιχὰς, οὐ παρατίθεται τὴν ψυχὴν 
αὑτοῦ εἰς χεῖρας θεοῦ. 
|». Tov αὐτοῦ. Ὁ δὲ Αχύλας οὕτω' « Ἑνχή µου ἐν 
ταρσῷ µου ἑνδελεχῶς καὶ διηνεχῶς, xaX νόµου σου οὐχ 
ἐπελαθόμην' » 6 δὲ Σύμμαχος € Ἡ ψυχή µου μετὰ 
χεῖράς µου διαπαντός' » dj δὲ πέμπτη ὁμοίως τοῖς 
Ἑδδομήχοντα. 


9 Psal, cxxxvin, d. *5 Prov. xii, 5. 


PaTRor. Gn. XII. 


' [ Petr. i1, 22. 


admodum et alibi ** dicit : « Quoniam tu es pro- 
lector meus , Domine, in manus tuas commendo 
spiritum meum. » Si autem seipsum partim tradit 
voluptatibus et affectibus corporeis atque hujus 
vitae curis, non commendat animam suam in manus 
Dei. : 


Ejusdem. Aquila sic vertit : « Anima mea in vola 
mea indesinenter et perpetuo, et legem tuam nou 
sum oblitus. » Symmachus : « Anima mea post ina- 
nus meas semper; » quinta autem editio eodem 
modo ac Septuaginta interpretes. 


^ Psal. xix, 5, 6. 
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γεας, 110. Posuerunt peccatores laqueum mihi, et A 


de mandatis (uis non erravi, etc. Peccatores justis 
plurimos variosque laqueos texunt, veluti Josepho 
mulier JEgyptia fratresque ; Danieli hi qui a Dario 
potestatem acceperant; sed minime 4 mandatis 
Dei aberrarunt : quapropter laqueis sublimiores 
fuerunt. 

VgRs. 141. Heareditate acquisivi testimonia tua 
in eternum, quia. exsultatio cordis mei sunt, etc. 
Qui mandatis Dei delectantur, et justam actionem 
amplectuntur, hi semper hwredilate acquirunt 
testimonia ejus. Ea siquidem prx omnibus qu;e in 
mundo sunt in sortem ac portionem obtinent, et si 
quid propter illa perpessi fuerint, l:tantur. 

Vrns. 112. Inclinavi cor meum ad faciendas justi- 
ficationes tuas in elernum propter retributionem, etc. 
luclinavi, quia sciebam repositam mihi esse retri- 
butionem, quod est reguum Dei : « Quz: oculus non 
vidit, nec auris audivit, nec in cor hominis ascetn- 
dit, quz praeparavit Deus diligentibus se 9. » 

Ejusdem. | Weiwibutio justificationum , cognitio 
illarum est. 

Vgns. 115. Iniquos odio habui , et legem tuam 
ailexi, etc. lniquus, quatenus iniquus est, odio 
habetur ; quatenus autem imago et figmentum Dei 
est, diligitur. Sub hoc igitur secundo respectu 
etiam ad eos qui carcere detinentur accedere jube- 
mur et malis benefacere. Potest autem David hoc 
loco iniquos dicere sermones el leges quas odio 
habuit. | 

Ejusdem. Non odio habuit iniquos homines : 
nam ex ejus vita liquet ei non fuisse odio iniquos 
homines : neque enim parricidam Abessalom odio 
habuit, neque Saülem qui varias Davidi insidias 
siruxerat οἱ de quo dixit Deus 59: « Poenitet. me 
quod unxerim Saül in regem ; » neque alium quem- 
piam iniquum. Quamobrem « iniquos » dicens non 
addidit « homines : » uam quatenus sanctus odio 
habebat 810 ea qua odio digna sunt, sermones 
iniquos, dogmata iniqua, doctrinas ejusmodi, aífe- 
ctum quo fit ut peccent. Unde sermonibus iniquis 
anteposuit dilectum legem. Hoc sensu et patrem et 
matrem odio habere jubemur, hoc est aversari, 
cum nos ad impietatem provocant, vel a martyrio 
secundum Christum obeundo dehortantur. Nam 
alioquin etiam inimicos nostros diligere jubeinur. 
Deo autem hortante ut etiam propriam auimam 
oderimus, similiter et homines iniqui odio habendi 
sunt, ut ipsos convertamus meliore vita nostra qua 
fit ut istis similes non simus. 

Vens. 115. Declinate a me, maligni , et scrutabor 
πιαπάαία Dei mei, eic. Nisi decliuaverint a uobis 
damnones, mandata Dei facere non valemus : nam 
adversus illa maxime insurgunt, eo quod illa Dei 
scientiam prabeant. 


Vens. 1416. Suscipe me secundum eloquium tuum, 


"| Cor. 1, 9. "^ LHiteg. xv, 11. 


EX ORIGENE 16 


”Εθεντο ἁμαρτω.ὶοὶ zayíóa µοι, καὶ ἐκ τῶν ἑ 
τοῶ» σου οὐκ ἐπ.]ανήθην, x. τ. ἑ. Παγίδα-ς 
ἁμαρτωλοὶ πολλὰς τοῖς διχαίοις xaX διαφόρους f 
πτουσιν’ οἷον τῷ Ἰωσὴφ dj Αἱγυπτία χαὶ οἱ ἆδελφ 
τῷ Δανιὴλ οἱ ἀπὸ τοῦ Δαρείου λαθόντες ἐξουσία 
ἀλλ οὐχ ἀπεπλανήθησαν τῶν ἐντολῶν τοῦ Θεοῦ; ἐ 
τοῦτο τῶν παγίδων ἀνώτεροι ὀγένοντο. 

Ἐκ. 1ηρογόμησα τὰ μαρτύριά σου εἰς τὸν αἰῶν 
ὅτι ἆγα..Ιίαμα τῆς καρδίας. µου εἰσὶν, x. c. &. "Ο: 
χαίρουσι ταῖς ἐντολαϊῖς τοῦ θεοῦ, xal τὴν διχαιοπρ 
γίαν ἀσπάδονται, οὗτοι διαπαντὸς χληρονομοῦσιν a 
τοῦ τὰ μαρτύρια, χλῆρον αὐτὰ xal μερίδα ἀντὶ má 
των τῶν ἐν τῷ xóa uo) κτώµενοι, καὶ ὅπερ ἐὰν πάθωε 
ἐπ᾽ αὐτοῖς, εὑφραινόμενοι. 

"ExAwa τὴν καρδίαν µου tov ποιῆσαι τὰ d 
χαιώματά σου εἰς τὸν αἰώνα δι ἀντάμειφεν, x. 7. 
Εἰδὼς ἀποχειμένην ἁμοιθὴν ἔχλινα, ἥτις ἐστι βα: 
λεία Θεοῦ: « "A ὀφθαλμὸς οὐκ εἶδε, καὶ οὓς ο 
Έχουσε, xai ἐπὶ xapóiav ἀνθρώπου οὐκ ἀνέδη, 
ἠτοίμασεν ὁ θεὸς τοῖς ἀγακῶσιν αὐτόν. » 

Tov αὐτοῦ. Ἡ ἀντάμειφις τῶν διχαιωµάτων, 
γνῶσις αὐτῶν ἔστιν. 

Παραγόμους ἐμίσησα, τὸν δὲ γόμον cov 95 
πησα, χ.τ. £. Ὁ παράνομος, χαθὸ παράνομος ὑπάι 
χει, µισητός στι καθὸ δὲ εἰχὼν xai πλάσμα Oso: 
ἀγαπητός στι. Κατὰ γοῦν τὴν δευτέραν ἔννοιαν χι 
τοῖς ἓν τῇ φυλαχῇ προσθάλλειν ἡμῖν προτέταχτα 
χαὶ εὖ ποιεῖν τοὺς χαχούργους νενοµοθέτηται. Δύνε 
ται δὲ ἐνταῦθα λέγειν λόγους χαὶ νόμους οὓς µεμίσι 


C xev ὁ Aavió. 


Tov αὐτοῦ. O)x ἑἀμίσει παρανόµους ἀνθρώπους 
xai γὰρ ἔδειξεν ὁ Bloc αὐτοῦ, ὅτι οὐκ ἀνθρώπους πο 
ῥρανόμους ἐμίσησεν᾽ οὔτε γὰρ τὸν πατραλοίαν Ἂδες 
σαλὼμ ἐμίσησεν, οὔτε τὸν Σαοὺλ, (περὶ οὗ εἶπεν 
θεός « Μεταμεμέλημαι χρίσας τὸν Σαοὺλ εἰς Bac 
λέα») διαφόρως τῷ Δαν!ῖδ ἐπιθουλεύσαντα, οὔτε & 
λον τινὰ παράνομον΄ ὅθεν « παρανόµους » εἰπὼν, c 
προσέθηχεν « ἀνθρώπους' » ὡς γὰρ ἅγιος ἐμίσει « 
μίσους ἄξια, τοὺς λόγους τοὺς παρανόµους, τὰ δόγµο 
τα τὰ παράνομα, τὰς τοιαύτας διδασκαλίας, τὴν δις 
θεσιν χαθ᾽ ἣν ἁμαρτάνουσιν' ὅθεν τοῖς παρανόµοι 
λόγοις ἀντέθηχε τὸν ἀγαπώμενον νόµον. Κατὰ ταύτη 
τὴν ἔννοιαν xal πατέρα xal μητέρα μισεῖν προστε 
τάγµεθα, τουτέστιν ὀποστρέφεσθαι παραχαλοῦντα 


D ἡμᾶς εἰς ἀσέδειαν, ἡ τοῦ χατὰ Χριστὸν ἀποτρέποντα 


μαρτυρίου. "Αλλως γὰρ xaX τοὺς ἐχθροὺς ἡμῶν dva 
πᾷν προστετάγµεθα. Θεοῦ δὲ προχαλουµένου tig τ 
xaX τὴν ἰδίαν µισῆσαι φυχἣν, ὁμοίως xat ἀνθρώπου 
δεῖ παρανόµους μισεῖν, ὡς ἂν αὑτοὺς ἐπιστρέψωμε 
βελτιούμενοι τῷ μὴ τούτοις ὁμοιωθῆναι. 

'ExxA(vacs ἀπ ἐμοῦ, πονηρευόµεγοε, xal ἐξ 
ερευνήσω τὰς ἐγτο.]ὰς τοῦ θεοῦ µου, κ. τ. E. "Eà 
μὴ ἐχχλίνωσιν ἀφ᾽ ἡμῶν οἱ δαίμονες, τὰς ἐντολὰς το 
Θεοῦ ποιεῖν οὐκ ἰσχύομεν' πρὸς Υὰρ ταύτας μάλιστ 
ἴστανται, διὰ τὺ προξένους ἡμῖν γενέσθαι τῆς γνώ 
σεως τοῦ θεοῦ. 

ΑγτιΔαθοῦ µου κατὰ có «Ἰόγιόν σου, xal ζήσο 
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μαι, καὶ μὴ καταισχύγῃς µε áxó τῆς προσδοχίας A εἰ vivam, et nou con[undas me ab exspectatione mea, 


µου, X. τ. E. « "Ότι fj θλίφις ὑπομονὴν κατεργάκεται, 
ἡ δὲ ὑπομονὴ δοχιµἠν, ἡ δὲ δοχιμὴ ἐλπίδα, ἡ δὲ ἑλ- 
| fi, οὐ χαταισχύνει. » 

Tov avtov. « Κατὰ τὸ λόγιόν σου’ » τουτέστι χατὰ 
τὴν ὑπόσχεσίν σου. Ἐπηγγείλω γὰρ Év τῷ νόμῳ 
ὑπερασπίζειν τῶν φυλασσόντων αὐτόν. Τοῦτον τοί- 
νυν ἔχοντα τὸν σχοπὺν τῆς σῆς προνοίας ἀξίωσον, ἵνα 
μὴ ἐπιτυχὼν τῆς ἑλπίδος, αἰσχύνης ἀναπλησθῶ. Τὰ 
δὲ λόγιον ἐνταῦθα τὴν ὑπόσχεσιν δηλοῖ. ἀντὶ τοῦ: Τῆν 
ἐπαγγελθεῖσάν µοι παράσχου σωτηρίαν. 


Βοήθησόν µοι, xal σωθήσοµαι, καὶ µαλετήσω 
ἐν τοῖς δικαιώµασί σου διαπαντὸς, κ. τ. 6. El γὰρ 
χαὶ ἔφη « Βοηθός µου xai ἀντιλήπτωρ µου εἶ σὺ, » 
ἀλλὰ δεῖται βοηθείας ἁδιαλείπτου. "Ev ὅσῳ γάρ ἔσμεν 
ἐνταῦθα, οὕπω τέλειον τὸ « σωθήσομαι, » ἀλλ᾽ ὅταν 
μετὰ τῶν ἁγγέλων ζήσωμεν τοῦ θεοῦ. Τότε γὰρ xal 
µελέτη διχαιωµάτων πρόσωπον πρὸς πρόσωπον, οὐ 
κατὰ τὴν σχιὰν, ἀλλὰ κατὰ τὴν ἀλήθειαν. 

Παραθαίνοντας ἐλογισάμην πάντας τοὺς ἁμαρ- 
τωλοὺς τῆς γης: διὰ τοῦτο ἡἠγάπησα τὰ μαρτύριά 
σου, κ. t. E. Ἡμεῖς μὲν « παραθαίνοντας » λέγομεν 
τοὺς δεδιδαγµένους τὸν λόγον, χαὶ μετὰ τὸ δεδιδάχθαι, 
μὴ τετηρηχότας, à)À' ἁποστάντας xal παραθεθηχό- 
τας. Οὗτος δὲ ὁρᾷ, ὅτι πάντες ἔχουσιν ἀφορμὰς αρὺὸς 
καλοχἀγαθίαν, el xaX μὴ ἑδιδάχθησαν' ὥστε μὴ µό- 
νους παραθάτας λέγεσθαι τοὺς μετὰ τὴν πίστιν ἆπο- 
στάντας, ἁλλὰ xai τοὺς ὁπωσποτοῦν ἁμαρτάνοντας. 


etc. « Quoniam tribulatio patientiam operatur, pa- 
tientia probationem, probatio vero spem, spes autem 
non confundit *!. » 

Ejusdem. «Secundum eloquium tuum,» id est se- 
secundum pollicitationem tuam. Pollicitus es enim 
in lege te fore custodientium illam defensorem. Cui 
igitur istud propositum est, eum providentia tua 
dignare, ne spe excidens confusione replear. Elo- 
quium autem hoc loco promissionem significat, 
atque idem est ac si diceret : Promissam mihi salu- 
tem przbe. 

Vgns. 117. Adjuva me et salvus ero, et meditabor 
in justificationibus tuis semper, eic. Dixerat quidem : 
«Adjutor et susceptor meus es tu, » sed indesinenti 
eget auxilio. Quandiu enim sumus in hoc mundo, 
nondum perfectum est illud : « Salvas ero, » sed 
quando cum angelis Dei vivemus. Tunc enim medi- 
ιο mandatorum flet facie ad faciem, non umbra- 
lice, sed secundum veritatem. 

Vras. 149. Prevaricantes repulavi omnes peccato- 
res lerra : ideo dilexi testimonia (ua, etc, Νο qui- 
deum «pravaricantes » dicimus eos qui verbum 
edocti sunt, et postquam edocti sunt, illud non 
olservarunt, sed deseruerunt et przvaricati sunt, 
Hic autem videl cunctos habere beue agendi occa- 
siones, elsi non fuerint docti, itla ut non solum 
eos appellet praevaricantes qui fidem deseruerint, 
verum etiam eos qui quomodocunque tandem pec- 


Ἁμαρτωλοὶ δὲ τῆς γῆς οἱ ἐπὶ γῆς ἡμαρτηχότες &v- ϱ capt. Peccalores vero terra homines sunt qui in 


θρωποι. "Άλλοι γάρ εἶσιν ἁμαρτωλοὶ οὐρανοῦ, pb; 
οὓς ἡμῖν ἐστιν ἡ πάλη « πρὸς τὰ πνευματικὰ τῆς πο- 
νηρίας ἓν τοῖς ἑπουρανίοις. » Ἐχεῖ γὰρ πρῶτον 
ἁμαρτόντες, ὕστερον xal ἐπὶ γῆς τοῦτο ποιοῦσιν. 
Καθήωσον éx τοῦ φόθου σου τὰς σάρχας uov: 
ἀπὸ γὰρ τῶν κριµάτων σου ἐφοδήθη»ν, x. τ. ἑ. Ὁ 
καθηλούµενος σταυροῦταιο Zn: οὖν τὸν σταυρὺν, 
xaX ζητῶ µήποτε ὁ σταυρός ἐστιν ὁ φόθος τοῦ θεοῦ. 
Καὶ γὰρ εἶπεν ὁ Σωτήρ’ « Ὃς ἐὰν μὴ ἄρῃ τὸν σταν- 
pbv αὐτοῦ, xal ἀχολουθήσῃ pot, οὐχ ἔστι µου ἄξιος. » 
Πολλάχις δὲ διεστειλάµεθα περὶ φόδθον xaX ἀγάπης' 
xai τελειότερον εἰρήχαμεν τὸν ἀγαπῶντα τοῦ qobou- 
µένου, καὶ ἀναγκαῖον εἶναι τὸν φόδον πρὸς εἰσαγω- 
v. Ὅπου δὲ εἰσέλθῃ « τελεία ἀγάπη, ἔξω βάλλει tbv 


terra peccant. Alii enim sunt peccatores coeli, ad- 
versus quos nobis est colluctatio « contra spirltaiia 
nequitig in celestibus **. » Cum enim primum illic 
peccaverint, postmodum etiam in terra hoc faciunt. 

911 εκ. 120. Confige timore (uo carnes meas: 
a judiciis enim tuis timui, ctc. Qui clavis affixus est, 
crucifigitur. Quzro igitur crucem, et qusro nuu 
forte crux sit timor Dei. Etenim Salvator dixit : 
« Qui non. accipit crucem suam, et sequitur me, 
non est me dignus 15. Sxpenumero timorem a 
dilectione distinximus, diligentemque timente per- 
fectiorem esse diximus, et necessarium esse timo- 
rem pro introductione. Ubi autem ingressa fuerit 
« perfecta cbaritas, foras mittit timorem **. » Quo- 


φόδον. » Ἐπεὶ τοίνυν εὑρίσχεται καθηλούµενος ἐκ D niam igitur justus timore a Deo confixus repetitur, 


τοῦ φόδου ὑπὸ τοῦ θεοῦ ὁ δίχαιος, ζητῶ, µήποτε 
ὁ μὲν σταυρούμενος φοθεῖται καθηλούµενος Ex τοῦ 
φόθου, ἵνα νεκρώση τὰ µέλη τὰ ἐπὶ τῆς γῆς' ἠνίχα 
9 ἂν ἔλθῃ ἡ τελεία ἀγάπη, καθαιρεῖται ἀπὸ τοῦ αταυ- 
ροῦ, θάπτεται, Ex. νεκρῶν ἑγείρεναι, lv ἐν καινότητι 
ζωῆς περιπατήσῃ, οὐχέτι κατὰ φόδον, ἀλλὰ χατὰ τὴν 
ἀγάπην τὴν iv Χριστῷ Ἰησοῦ. 

Ἐποίησα xplua καὶ διχκαιοσύνηνγ' μὴ παραδῷς 
µε τοῖς ἁδικοῦσί µε, x. τ.ὲ. Πῶς οὖν Ἰὼδ ποιῄσας 
χρίμα xai δικαιοσύνην, ὡς αὐτὸς ὁ Κύριος ἐμαρτύ- 
pce, παρεδόθη τοῖς ἁδιχοῦσιν αὐτόν; "H τὴν φυχὴν 
αὑτοῖς οὐ βούλεται παραδίδοσθαι’ σώματος γὰρ xal 
χτηµάτων ὁ δίχαιος οἶδεν χαταφρονεῖν. 

" Rom. v, 59. *! Ephes. vi, 12. 


5! Matth. x, 38. 


quzro num forte crucifixus quidem timeat confixus 
timore, ut mortificeL membra sua qua sunt super 
terram; quando autem venerit perfecta charitas. 
deponatur de cruce, sepeliatur, a mortuis suscite- 
tur, ut in novitate vit&à ambulet, non amplius 
secundum timorem, sed secundum dilectionem qux 
est in Christo Jesu. 

VeRs. 121. Feci judicium et justitiam : non trados 
me calumniantibus me, etc. Quomodo igitur Joh 
qui, ut testatus est Dominus, fecit judicium υἱ 
justitiam, traditus est calumniantibus se? Certe 
apimam illis tradi non vult. Corpus enim et divi- 
tías justus novit contemnere. 

9 | Joan. iv, 19. 
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ὅσα. 495. Servus tuus sum ego : da mili intel- A Δοῦλός σου εἰμὶ ἐγώ: συνέτισόν µε καὶ γνώσο- 


lectum. et sciam testimonia (wa, etc. Nullus servus 
peccati servus est Dei. Qui ergo servit ei in omni 
aclione ac cogitalione, faciens omnia secundum 
verbum ejus, hic dicat : «Servus tuus sum ego. » 
Talis cum esset Propheta, in mercedem servitutis 
sum postulat illud: «Da mihi intellectum.» Est 
enim intellectus ille a Deo donatus qui apud Deum 
quasi in thesauri custodia deponilur. Spiritus enim, 
inquit, sopientiz ct intellectus, et caetera bonorum 
dona super eum requiescent, 

Vens. 139. Tempus (aciendi Domino, dissipaverumt 
legem tuam, etc. Tempus est correctionis Domino, 
tempus videlicet vindictze capiendi, Dissolverunt, 
irritam fecerunt legem tuam iniqui. Symmachus : 
« Tempus faciendi Domino, quia dissipant legem 
tuam. » Aquila : « Abrogaverunt. » 

Vrms. 198. Propterea ad omnia mandata (να 
dirigebar : omnem. viam. iniquam odio habwi, eic. 
mandata non servavit, is nec omnem 
iam odio habuit. Si vero qui timet Do- 
minum, odio babet iniquitatem, hic autem illam 
odio non babuit, non timet Dominum. Qui non 
Wmet, non beatus est, siquidem, « beatus vir qui 
timet Dominum ", » Qui mandata Del diligit, om- 
nem odit malitiam, utpote eis contrariam. Nulla 
enim societas virtuti cum malitia , luci cum tene- 
bris, sanitati cum morbo. 

Vzns. 139. Mirabilia testimonia (κα, ideo scrulata. 












μαι τὰ. μαρτύριά σου, κ. t. ἓ. Οὐδεὶς δοῦλος τῆς 
ἁμαρτίας δοῦλός ἐστι τοῦ Θεοῦ: ὁ οὖν δουλεύων ἐν πά- 
σῃ πράξει καὶ διανοήσει, ποιῶν πάντα χατὰ τὸν λόγον 
αὐτοῦ, οὗτος λεγέτω" « Δοῦλός σου εἰμὶ ἐγώ. » Τοιοῦ- 
τος ὢν ὀΠροφήτης, ἀξιοῖ μισθὸν λαθεῖν τῆς δουλείας 
τό: « Συνέτισόν µε.» Ἔστι yàp σύνεσις διδοµένι 
ἀπὸ Θεοῦ, f| ἀπόχειται παρὰ τῷ θεῷ ὡς ἐν θησαυρο 
φυλακίῳ. Ἠνεῦμα Ὑὰρ, φησὶ, σοφίας xai συνέσεως, 
xal τὰ ἑξῆς τῶν ἀγαθῶν χαρίσματα ἀναπαύσεται ἐπ' 
αὐτόν. 

Καιρὸς τοῦ ποιῆσαιτῷ Κυρίῳ, διασκέδασαν τὸν 
vópor σου, x. t. ἓ. Καιρός baut χρόνος κατορθώσεως 
τῷ Κυρίῳ, τοῦ ποιῆσαι ἐχδίχησιν δηλονότι. Κατέλυ- 
σαν, ἠθέτησαν τὸν vópov σου οἱ παράνομοι. Eóppa- 
Xo «Καιρὸς πρᾶξαι τῷ Κυρίῳ, ὅτι σχεδαννύουαι 
τὸν νόμον σου. » Αχύλας: « Ἠκύρωσαν, » 

Διὰ τοῦτο πρὸς πάσας τὰς ἐντολάς σον xazup- 
θούµην, πᾶσαν ὁδὸν ἄδικον ἐρίσησα, x. s. ἓ. '0 
ph πάσας τὰς ἐντολὰς χατορθώσας οὐδὲ πᾶσαν ὁδὺν 
ἄδικον ἐμίσησεν. El δὲ ὁ φοδούµενος τὸν Κύριον µι- 
αεῖ ἁδικίαν, οὗτος δὲ οὐκ ἐμίσησεν, οὐ φοδεῖται τὸν 
Κύριον. Ὁ δὲ μὴ φοδούµενος οὐ µαχάριος, εἶπερ, 
« Μακάριος ὁ φοδούµενος τὸν Κύριον. » Ὁ τὰς ἔντο- 
λὰς τοῦ Θεοῦ ἀγαπῶν μισεῖ πᾶσαν χαχίαν, ὡς ἀντι- 
κειµένην αὐταῖς. Ασύμδατον γὰρ ἀρετὴ καὶ xaxla, 
φῶς xal σχότος, ὑγεία καὶ νόσος. 


Θαυμαστὰ τὰ μαρτύριά σου, διὰ τοῦτο ἑξηρεύ- 


est ea anima mea, etc. Quia niagna cum sint 819 (C ησεν αὐιὰ ἡ γυχή µου, κ. τ. E. Ἐπεὶ μεγάλα 


testimonia tua uberemque sensum habeant, mirabi- 
lia sunt, idcirco non vulgariter iis attendo, sed 
sedulo illa perscrutatur anima mea. Cum enim ea 
contemplatus fuero, meipsum video plurimum ab 
eorum cognitione remotum esse , et iterum lis ani- 
mun sdjicio. Deinde cernens me vix in eorum 
introductione versari, denuo eam cujus capax sum, 
inq nem intendo, donec integram cognitionis 
eorum veritatem obtineam. 

Vsns. 151, Os meum aperui , et attrazi. apiritwm, 
quia mandata tua desiderabam, etc. Qui per opera 
aperuit cor, attrabit Spiritum sanctum revelantem 
ei mysteria Dei. Os animae mez est cogitatio. Hoe 
igitur malis cogitationibus clausum, aperui bonis, 
et attraxi Spiritum intellectus, gratig et sapien- 
tie. 

Ejusdem. Merces igitur concessionis Spiritus est. 
elocutio et exsecutio mandatorum Dei, ita ut nos 
solum os aperiamus, et illico e caelis attrahamus 
Spiritum. 

Vans. 135. Cressus. meos dirige secundum. elo- 
quium tuum, εἰ non dominetur. mei omnis injusti- 
tia, etc. Mente peccantia dominari dicitur injustitia; 
opere pravaricantis, superdominari. Vel forte pau- 
lulum peccantium domiuatur iniquitas, plurimum 
vero peccantium superdominatur, 











9! psal, cxi, 4d. Lr ο. 


ὄντα xal πολὺν ἔχοντα νοῦν τὰ μαρτύριά aou, θαυμα- 
στὰ ἐστι, τούτου χάριν οὐχ ὡς ἔτυχεν αὐτοῖς προσέχω, 
ἀλλ’ ἐπιτεταμένως ἐξερευνᾷ αὐτὰ ἡ φυχἠ µου" ἔχων 
γὰρ τὴν αὐτῶν θεωρίαν, ὁρῶ ἐμαντὸν πολὺ τῆς ἐπι- 
στήµης αὐτῶν ἀπολειπόμενον, καὶ δεύτερον αὐτοῖς 
ἐπιδάλλω: εἶτα πάλιν ὁρῶν, ὅτι µόγις tv εἰσαγωγῇ 
αὐτῶν ὑπάρχω, ἐπιτείνω τοίνυν ἐγχωροῦσάν µοι ἔρευ- 
γαν, ἕως οὗ τὴν ἀκραιφνεστάτην τῆς ἐπιστήμης αὖ- 
τῶν ἔξω ἀλήθειαν, 

Τὸ στόμα µου ἤνοιξα καὶ εἴλκυσα ανεῦμα, ὅτι 
τὰς ἐντολάς σου ἐπεπόθουν, x. τ. . Ὁ ἀνοίξας 
διὰ τῆς πρακτικῆς τὴν καρδίαν, ἕλκει τὸ ἅγιον Πνεῦ- 
pa τὸ ἀποχαλύπτον αὐτῷ τὰ μυστήρια τοῦ Θεοῦ. Τὸ 
στόμα τῆς ψυχῆς µου ἐστὶν dj διάνοια. Τοῦτο οὖν 

D χλείσας τοῖς πονηροῖς λογισμοῖς, ἤνοιξα τοῖς ἀγαθοῖς, 
καὶ εἴλκυσα Πνεῦμα συνέσεως, χάριτος, καὶ σοφίας. 

Τοῦ αὐτοῦ. Μισθὸς ἄρα τῆς χορηγίας τοῦ Πνεύ- 
ματος ἡ φράσις τῶν ἐντολῶν τοῦ Θεοῦ xal ἡ xavóp- 
θωσις, ὥστε ἀνοῖξαι μόνον ἡμᾶς τὸ στόμα, xat παρα. 
χρῆμα Ηνεῦμα ἐξ οὐρανῶν Dany. 

Τὰ διαδήµατά µου κατεύθννον κατὰ τὸ «Ίόγιόν 
σου, καὶ μὴ κατακυριευσάτω µου πᾶσα ἀνομία, 
x. τ. b. Τοῦ μὲν χατὰ διάνοιαν ἁμαρτάνοντος xv- 
ριεύειν λέγεται fj ἀνομία" τοῦ δὲ xat" ἑνέργειαν πα- 
ρανομοῦντος, καταχυριεύειν. Ἡ τάχα τῶν μὲν ὀλίγα 
ἁμαρτανόντων κυριεύει Jj ἀνομία, τῶν δὲ πλείονα 
καταχυριεύει. 
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Διεξόδους ὑδάτων κατέδυσαν οἱ ὀρθαλμοί µου, A — Vens. 126. Exitus aquarum transierit — oculi 


ἐχεὶ oix plata τὸν νόμον cov, x. *. &£. Τοὺς 
κατὰ διάνοιαν πειρασμοὺς νῦν τροπικῶς ὕδατα ὀνομά- 
ζει, Qv ἡμᾶς ἀποτρέπει Σολομὼν, λέγων’ «'Anb ὕδα- 
τος ἀλλοτρίου ἁ πόσχου, xai ἀπὸ πηγῆς ἀλλοτρίας μὴ 
minc. » 

Γοῦ αὐτοῦ. Οἱ ἡμέτεροι ὀφθαλμοὶ clo διεξόδους 
ὑδάτων χαταδύνουσι τὰ τοῦ βίου πράγµατα ἄστατα, 
οἷς ἐστι χρεία λοιπὸν ἐχεῖθεν ἀναχθῆναι xat διαθλέψα:, 
ὥστε τὰ ἑστηχότα τοῦ μέλλοντος αἰῶνος διαθρεῖν λοιπόν. 

ToU αὐτοῦ. Ὁ Σύμμαχος οὕτω" « Διαιρέσεις ὑδά - 
των χατέδυναν οἱ ὀφθαλμοί µου περὶ τῶν μὴ φυλασ. 
σὄντων τὸν νόμον σου. » 

Ἐξέτηξέ µε ζῆ.Ίός σου, ὅτι &xsAd0orco τῶν .«Ίό- 
qur σου οἱ ἐχθροί µου, x. τ. &. Οἷον ζηλον ἀνελάμ- 
6ανον, εἴποτε ἑώρων τινὰ ἐπιλελησμένον τῶν σῶν λό- 
γων; Οὐχ ἁπλὼς ζῆλον, ἀλλὰ διάπτοντά τε xol ἕν- 
θερμον, xaX αὑτόχρημα χαῦσιν, sl ἐθεώρουν τινὰς 
ἐπιλανθανομένους σου τῶν λόγων. Περὶ τούτου τοῦ 
ζήλου ἐμνήσθησαν οἱ μαθηταὶ Ex προσώπου τοῦ Κυ- 
Είου £v φαλμῷ εἰρημένου, ὅτι « Ὁ ζῆλος τοῦ οἴχου 
σου χατἐφαγέ us. » 

Πεπυρωμένον τὸ «Ἰόγιό' σου σφόδρα, xal ὁ 
δοῦ.ϊός σου ἡἠγάπησεν αὐτὸ, κ. τ. E. "Aboloz, φη- 
civ, ὁ τοῦ Θεοῦ νόμος, ὡς αὐτῷ πεπυρωµένος τῷ 
πνεύματι᾽ διόπερ ob χολαχείαν, οὐχ εἰρωνείαν χἐκτη- 
ται, ἀλλὰ φανερῶς τοὺς ἁμαρτάνοντας ἑλέγχει, τοὺς 
ἀμελοῦντας στύφει, € Ζῶν γὰρ ὁ λόγος τοῦ θεοῦ, xat 
ἑνεργὴῆς, xal τοµώτερος ὑπὲρ πᾶσαν µάχαιραν δίστο- 
μον, xai διιχνούμενος ἄχρι μερισμοῦ ψυχῆς xai 
πνεύματος, ἁρμῶν τε χαὶ μυελῶν, xal χριτιχὸς iv- 
θνµήσεων xai ἐννοιῶν καρδίας. » Τοῦτον τοίνυν, 
εἴπερ ἑσμὲν δοῦλοι τοῦ θεοῦ, xal ἡμεῖς ἀγαπήσωμεν, 
μηδαμῶς αὐτὸν χυθεύοντες μηδὲ δολοῦντες (ὅπερ 
πᾶς ὁ Παῦλος ἡνίξατο), καθαρὸν δὲ προφέροντες, xa- 
θάπερ Ex τῆς τοῦ Πνεύματος χωνείας ἐδεξάμεθα. 

Tov αὐτοῦ. Τὸ πεπνρωμένον λόγιον τοῦ θεοῦ χα- 
ταχαίει ξύλα, χόρτον, χαλάμην, τὰς. μοχθηβρὰς Έξεις 
ἀναλίσχον. 

Ἡ δικαιοσύνη cov δικαιοσύνη εἰς τὸν alóva, 
καὶ ὁ νόμος cov ἀ.ήθεια, x. τ. £. Ἡ παρὰ ἀνθρώ- 
ποις διχαιοσύνη πρὸς ὀλίγον ψηφίζεται. Δικαιοσύνη 
αἰώνιος δικαιοσύνη χυρίως ' ὃν ἂν διχαιοῖς, αἰωνίως 
καὶ δικαίως βεθαιοῖς. Ἡ δὲ τῶν ἀνθρώπων οὐ τοι- 


mei, quia non cmstodivi legem tuam , etc. Tentatio- 
nes qua menti oceurrunt , nunc figurate aquas 
vocat, a quibus nos avertit. Salomon, dicens **: 
«Ab aqua. aliena abstine, et de fonte alieno non 
bibas. » 

Ejusdem. Oculi nostri in exitus aquarum fluxa 
vitx» hujus negotia demergunt, quibus deinde opus 
est inde deduci et dispicere, ut in posterum re$ 
stabiles futurí seculi contueantur. 

Ejusdem. Symmachus sic vertit : « Divisiones 
aquarum subierant oculi inei de iís qui non custo- 
diunt legem tuam. ». 

VeRs. 159. Tabescere me fecit zelus tuus; quaa 
obliti sunt verba tua inimici mei, eic. Qualem zelum 


B assumebam, si quando videbam aliquenf verborum 


taorum oblivisci * Utique non qualemcunque zelum, 
sed accensum et calidum, atque illico ardentem, si 
quando videbam aliquos verborum tuorum oblitos. 
Hujus zeli meminerunt discipuli, de quo cx persona 
Domini in psaluno " dicitur : « Zelus domus tuse 
comedil me. » 

Vgns. 140. Ignitum eloquium tuum vehementer, 
et servus tuus. dilexit illud, etc. Doli, inquit, 8143 
expers est lex Dei, utpote ipso spiritu iguita : qua- 
propter non adulationem , non simulationem conti- 
nel, sed manifeste peccantes arguit, negligentes 
perstringit, « Vivus est enim sermo Dei, et efficax, 
et penetrabilior omni gladio ancipiti , et pertingens 


6 usque ad divisionem animz et spiritus, compagum 


quoque ac medullarum, et discretor cogitationum 
et intentionum cordis **. » lllum igitur, si quidem 
servi Dei sumus, nos quoque diligemus, nequaquam 
eum ludiücantes aut falsificantes ( quod de qui- 
busdam Paulus insinuavit ), sed purum proferentes 
prout eum ex fornace Spiritus accepimus. 

Ejusdem. Iguitum eloquium Dei comburit ligna, 
fenum, stipulam, 1nalos habitus consumens. 


Vgns. 149. Justitia tua justitia in eternum, et lex 
tua veritas, etc. Qux apud homines est justitia parvi« 
penditur. Justitia zterna proprie justitia est. Quem 
justificaveris, eum in zlernum et juste confirmas. 
Justitia vero hominum non est ejusmodi. Tempora- 


aUt7" mpóoxsipó; τε γὰρ xaX σφαλλοµένη τὰ πολλἀ. D nea enim est et spe falsa. Lex tua ipsamet veritas 


Καὶ ὁ νόμος σου αὐτὸ χρῆμα ἁληθείας, σφόδρα ἆλη- 
θεύων àv πᾶσι. ἸΝοεῖται δὲ ἀλήθεια καὶ ἡ ὀρθότης 
κατὰ τό ’ « Alxatog cel, Κύριε, xal εὐθεῖς αἱ κρίσεις 
σου. » 

O.ty'ec καὶ ἀν ἆγκαι εὕροσάν µε, αἱ évcoAal 
σου µεέτη µου, x. 5. &. Ὥσπερ ἐχξητουσῶν ἡμᾶς 
τῶν θλίψεων καὶ τῶν ἀναγχῶν, λέγει τὸ, «Εὔροσάν 
με.» Ἡ τάχα θλίψεις οἱ θλίδοντες λέγονται, xol 
ἀνάγχαι οἱ τὰς ἀνάγχας ἑπάγοντες' ἔθος γὰρ ἔχει ἡ 
Γραφὴ τὰς ἕξεις ἀντὶ τῶν ἑχόντων αὐτὰς ὀνομάζειν. 
Οὕτω γὰρ παρὰ Παύλῳ» «'H ἀγάπη οὐδέποτε ἐχπί- 
πτει’2 xat παρὰ Σολομῶντι' « Ἡ xax βουλὴ ἁπ- 

** Prov. v, 1. Psal. 1xviu, 10. 
*! Prov. n1, 17. 


5 Ες, iv, 12.. 


est, quippe quz in omnibus verax est, Veritatis no- 
mine intelligitur etiam rectitudo juxta illud * : 
« Justus es, Domine, et recta judicia tua. » 


Vns. 143. Tribulationes et necessitates invenerunt 
me ; mandala (ua medilatio mea est, etc. Quasi nos 
exquirant tribulationes et necessitates, ait : « In- 
veneruat me. » Vel forte tribulationes dicuntur it 
qui tribulant, necessitates vero ii qui illas inferunt. 
Solet enim Scriptura habitus nominare pro iis qui 
illos habent. Sic enim apud Paulum **: «Gharttas 
nunquam excidit : » et apud Salomonem *' : « Per- 
9 Psal. cxvir, 107. 7 ] Cor. xui, 8. 
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versum consilium reliquit doctrinam a juventute 
sceplam, et divini testamenti oblitum est. » Sepe 
etiam contrarium facit Scriptura, et virtute przedi- 
itum loco virturis nominat. Nam in Proverbiis ** 
* ait : « Dllitterati oderunt sapientiam, » id est virtu- 
' tem, Et Paulus : « Nolite deduci a mente vestra,» 
hoc est ab ejusmodi sententia. In tribulationibus 
mandata tua medilatio mea erant, consolabantur- 
que me ac. moerore levabant. Hzc enim cum opera- 
riis virtutis juncta sunt: nam ex illorum doctrina 
foríitudinem disco el tristia generose fero. Sic 
eiiam Symmachus interpretatus est : « Tribulatio- 
mes el. vexationes comprehenderunt me , praecepta 
autem tua delectabant me ; » Aquila vero sic: « Af- 
flictio et angustia invenerunt me : mandata tua oble- 
ciatio mea. » 
Vans. 144. /Equitas. testimonia tua in. eternum, 
intellectum da mihi εἰ vivam, etc. Intellectus prior 
«st,seientia, ita ut qui scientia przditüs est intelli- 











gens etiam sit ; qui autem intelligens est, i$ neces- 
sario non sit scientia przditus. 

S14 Vrns. 145. Clamavi in toto corde meo, exau- 
di me, Domine, justificationes tuas requiram, etc. Qui 
€3 toto corde diligi! Deum, in toto corde clamat. 


Ejusdem. Hic clamor non est magna vox, sed ma- 
gnitudo earum rerum quz per illam Deo signiücan- 
tur. Justus enim magnam ad Deum vocem emittit, 
postulans celestia et magna. Sic etiam justus Abel 
iortuus loquitur * : « Nam vox sanguinis frati 
tui elainat ad. me de terra : »ut manifestum (iat j 
sium magna voce ad Deum clamasse. Et Moysi ab 
Agyptiis persecutionem patienti ait *: « Quid cla- 
mas ad me ? » 

Ves. 147. Praveni in. immaturitate e clamavi : in 
verba tua. supersperavi, etc. Immaturitas est intelle- 
ctualis dispositio habitudinis ad cognitionem festi- 
nans. 

eas. 150. Appropinquaverunt persequentes me ἱπὶ- 
quitati : a lege autem ua. longe facii sunt, etc. Hinc 
discimus quid patiatur is qui justum persequitur : 
quantum enim ad justum persequendum accesserit, 
tantumdem a lege Dei elongatur ; quantum autem 
3 lege, tantumdem etiam a vila removetur, quia ipsa 
est vita nostra. 

Vens. 151. Prope es tu, Domine, et omnes vie tue 
teritas, elc. Ipse igitur hoc modo quidem appropin- 
quat : verumtamen nisi nos ipso appropinquante 
effi us ut et ipsi ad eum accedamus, propinqui- 
late ejus non fruemur. Idcirco peccatores a Deo re- 
woti sunt. « Ecce qui elongant sea te peribunt". » 
Justus autem efficit ut Deo appropinquet. 

Ejusdem. Justitia propeest ei qui recteagere con- 
suevit; multo autem propior eis qui opere justi- 
tiam et scientiam sibi compararunt. 




















Vens. 152. Initio cognovi de testimoniis tuis, quia 


"Prov, 1, 22. * Ger, 19,10. ** Exod, xiv, H5 


IGENE Le 

A έλιπε τὴν διδασχαλίαν τὴν ἐκ νεότητος, καὶ τῆς θεί, 
ἐπελάθετο διαθήκης. » Ποιεῖ δὲ πολλάχις καὶ τὸ àv 
παλιν ἡ Γραφὴ, καὶ τὸν πεφυχότα δέχεσθαι τὴν áp 
τὴν ἀντὶ τῆς ἀρετῆς ὀνομάζει. Ἐν yàp ταῖς Παρε 
µίαις φησίν’ « Οἱ ἀπαίδευτοι ἐμίσησαν σοφίαν, » àv 
τοῦ ἀρετήν. Καὶ ὁ Παῦλος: «Μὴ µετατίθεσθε à: 
τοῦ νοὺς ἡμῶν, » τουτέστιν ἀπὸ τῆς τοιᾶσδε γνώµη. 
"Ev ταῖς θλίψεσιν αἱ ἐντολαί σον µελέτη µου fac 
παρηγοροῦσαι καὶ τὸ ἄλγος ἐπικουφίζουσαι. Tai 
γὰρ συνέζευχται τοῖς ἐργάταις τῆς ἀρετῆς: ἐκ và 
τῆς τούτων διδασκαλίας τὴν ἀνδρίαν µανθάνω, xi 
φέρω Ὑενναίως τὰ Aummpá. Οὕτω καὶ Σύμμαχι 
ἠρμήνενσεν: «θλίψεις καὶ κακώσεις κατέλαθόν µι 
αἱ δὲ ἔντολαί σου ἕτερπόν µε.» Ὁ δὲ ᾽Αχύλας οὕτω 
«θλιμμὸς καὶ συνοχἡ εὗρόν µε" αἱ ἔντολαί σου ἀπ 

B λανσίς µου.» 

Δικαιοσύνη τὰ μαρτύριά σου εἰς τὸν αἰῶνα 
συνέτισόν µε, καὶ ζ]σομαι, x. τ. b. Ἡ αύνεαι 
προτέρα bowl τῆς Υνώσεως, ὡς εἶναι τὸν γνωστικὸ 
καὶ Guvevóv* τὸν δὲ συνετὸν οὐ πάντως xai ver 
στικόν" : 

"Exéxpata ἐν &4q καρδίᾳ µου, ἐπάχουσό» µου 
Κύριε, τὰ δικαιώματά σου ἐχζητήσω, x. τ. ἓ. 'E 
ὅλης καρδίας ἀγαπῶν τὸν θεὸν, οὗτος ἐν ὅλῃ κράζε 
καρδίᾳ. 

Τοῦ αὐτοῦ. Οὐχ fj κρανγἡ µεγάλη ἐστὶ φωνή, à) 
λὰ τὸ μέγεθος τῶν σηµαινοµένων ὑπ' αὐτῆς c4 
Θεῷ. 'O Υὰρ δίκαιος μεγάλην ἀποτελεῖ πρὸς τὸν Θεὺ 
φωνὴν, αἰτῶν ἑπουράνια xal μεγάλα. θὕτω xal; 
δίκαιος "Αδελ ἀποθανὼν λαλεῖ: «Φωνἡ γὰρ αἵματο. 
τοῦ ἀδελφοῦ σου Bod πρὸς μὲ ἐκ τῆς Tic» ἵνα δη. 
λωθῇ, ὅτι δίκαιος πρὸς τὸν. Θεὸν µεγάλῃ χέκραχ. 
φωνῇ. Καὶ τῷ Μωσῇ καταδιωκομένῳ ὑπὸ τῶν Αἰγυ 
πείων λέγει" «Τί Bode πρὸς µέ;» 

Προέφθασα iv ἁωρίᾳ, xal ἐξέκραξα” slc oi. 
όγους σου ἐπήλπισα, x. 5. ἑ. ᾿Λωρία ἐστὶ vont 
διάθεσις ἔξεως ἐπὶ τὴν γνῶσιν σπουδάζουσα. 


Προσήγτισαν οἱ καταδιώκοντές µε ἀνομίμ * ἀπὶ 
δὲ τοῦ νόµου σου ἐμακρύνθησαν, κ.τ.ὲ. Ada. 
σχόµεθα ἀπὸ τοῦ λεγοµένου εἰδέναι τί πάσχει ὁ κα. 
παδιώκων τὸν δίκαιον" ὅσῳ γὰρ ἐγγίζει εἰς τὸ διώ- 
χειν τὸν δίκαιον, τοσούτῳ μακρὰν γίνεται τοῦ νόµου 
τοῦ Θεοῦ. Ὅσον δὲ ἀπὸ τοῦ νόµου, µακρύνεται καὶ 


p ἀπὸ τῆς ζωῆς, ὅτι αὐτὴ ζωὴ ἡμῶν. 


Ἑγὺς sl σὺ, Κύριε, καὶ πᾶσαι αἱ ὁδοί σοι 
ἀλήθεια, x. s. &. Αὐτὸς μὲν οὖν ἐγγίζει οὕτως * ἀλλ. 
ἐὰν μὴ καὶ ἡμεῖς ἐνεργήσωμεν αὐτοῦ ἐγγίζοντος «t 
ἐγγίζειν αὐτῷ, οὐκ ἀπολαύαομεν τῆς ἐγγύτητος αὖ- 
τοῦ. Διὰ τοῦτο πόῤῥω εἰσὶν οἱ ἁμαρτωλοὶ τοῦ Θεοῦ. 
«Ἰδοὺ οἱ µαχρύνουτες ἑαυτοὺς ἀπὸ σοῦ ἀπολοῦνται.ι 
"0 δὲ δίκαιος ἐνεργεῖ τὸ ἐγγίζειν τῷ Oei. 

Toi αὐτοῦ. Ἐγύς ἐστιν ἡ δικαιοσύνη τοῦ πεφν- 
κότος δικαιοπραγεῖν' πολλῷ 9b πλέον ἐστὶν ἐγγύτε- 
gov τῶν κατ ἐνέργειαν κτησαµένων δικαιοσύνην καὶ 
γνῶσιν. 

Kar! ἀρχὰς ἔγνων ἐκ τῶν μαρευριῶν' σεν, ὅτι 


* [sa]. ασ, 27. 
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&lc τὸν alora &0spseAlocac αὐτὰ, x. v. ὲ. Ἡ γνῶ- A in aeternum. fundusti ea, eic, Mihi olim ab initio 


el; pot ἀρχῆθεν ἁρξαμένῳ τοῦ θεοσεθεῖν ἐλήλυθεν 
ἀπὸ τῶν cOv µαρτυρίων συνεργούµενος γὰρ ἀπὸ 
τοῦ νενοηχέναι τὰ μαρτύρια τὰ παραδεδοµένα, οὕτως 
ἐφωτιζόμην, xal ἡκοντιξόμην ἐπὶ τὴν γνῶσιν, xal 
ἔγνων, ὅτι τὰ μαρτύρια εἰς τὸν αἰῶνα ἑθεμελίωσας. 
Ei δὲ ἐθεμελίωσεν ὁ Geb, τὰ μαρτύρια, οὐδέπω λή- 
γει εἰς τὸ θεμελιοῦσθαι, ἀλλὰ Gf τὸ θεμελιούμενον 
xa οἰκοδομούμενον. Τί δὲ ἐποικοδομεῖ; προστάγµα- 
τα, ἐντολὰς, δικαιώµατα, χρίµατα, σοφίαν, γνῶσιν ' 
xat οὕτως ἀπαρτίζει τὴν οἰχοδομὴν ἓν πᾶσιν ἁγαθοῖς 
ἔργοις, λόγοις αοφίας, ἐπιστήμης γνώσει’ ἅτινα ἐὰν 
κατὰ τὴν θεµελίωσιν τεθῇ, ἔχει τις ἑαυτοῦ οἰχοδόμη- 
pa τἐλειον, ἄξιον τοῦ ἑνοιχῆσαι ἓν αὐτῷ τὸν θεὺν 
xe ἐμπεριπατῆσαι. 


Deum colere incipienti notitia obvenit a testimoniis 
tuis, Cum enim testimoniorum a te traditorum no- 
titide cooperarer, hoc modo illuminabar, et ad scieu- 
tiam collimabam, et cognovi quia testimonia tua in 
sternum fundasti. Si autem Deus fundavit testimo- 
nia, nondum cessat a fundatione, sed vivit id quod 
fundatum et zdificatum est. Quid vero superzdifi- 
cat ? precepta, mandata, justificationes, judicia, sa- 
pientiam, scientiam ; et sic perficit aedificationem 
in omnibus operibus bonis, sermonibus sapientis, 
disciplinz cognitione ; quz οἱ post fundationem po- 
sita fuerint, habet quis in semetipso zedificium per- 
fectum, dignum in quo Deus inhabitet οἱ inam- 
bulet. 


Ἴδε τὴν ταπείνωσίν µου καὶ 8EeAo0 µε, ὅτι B — Veas, 453. Vide humilitatem meam et eripe me, 


tov »όµου σου οὐκ ἐπε.]αθόμην, x. τ. &. Maxáptoy 
ἐνώπιον τοῦ θεοῦ ταπεινοῦσθαι φησὶ γὰρ Ἰάχωθος: 
«Ταπεινώθητε ἐνώπιον Κυρίου, xaX ὑφώσει ὑμᾶς. ? 
"Όταν τοίνυν οὕτως ταπεινωθῶμεν, κἂν ὑπὺ δαιµό. 
νων ἐπιθουλευθῶμεν, x&v ὑπὸ ἀνθρώπων μισούντων 
τὰς ἀρετὰς πολεμηθῶμεν, ἔχομεν τὸν Θεὸν ἑξαιρού 

pevov, µόνον ἵνα τοῦ νόµου αὐτοῦ μὴ ἐπιλαθώμεθα, 
μηδὲ ἀποχάμωμεν ἐν ταῖς θλίψεσι, 


Μακρὰν ἀπὺὸ ἁμαρτωλῶν σωτηρία, ὅτι τὰ δι- 
καιώματά σου οὐκ ἐξεζήτησαν, x. x. ἑ. El fj σω- 
τηρία ἐστὶ τῆς λογιχῆς φύσεως fj γνῶσις τοῦ θεοῦ, 
αὕτη δὲ χαθαραῖς ψυχαῖς ἐγγίνεται, χαλῶς λέγεται 


τὸ,« Maxpiv ἀπὸ ἁμαρτωλῶν σωτηρία’ εἰς γὰρ κα- C Salus ; 


χότεχνον Φυχὴν οὐχ εἰσελεύσεται σοφία.» Οὗ γὰρ 
ἐγγὺς ἡ χρίσις, ἐγγὺς χαὶ ἡ σωτηρίχ" xal οὗ µα- 
xpàv t; σωτηρία, χαὶ fj χρίσις uaxpáv. Διὰ τί; Ἐπει. 
δὴ τὰ δικαιώματά σου οὑκ ἐξεζήτησεν. Οὺ γὰρ f 
σωτηρία σου φεύγει ἡμᾶς, ἀλλ᾽ ἡμεῖς αὐτὴν: ε Ἡλ- 
0c γὰρ ὁ Υἱὸς τοῦ ἀνθρώπου, ij σωτηρία, ζητῆσαι 
xaX σῶσαι τὸ ἁπολωλός. » 

Οἱ οἰχτιρμοί σου zoAJAol, Κύριε’ κατὰ τὸ κρῖ- 
pd σου ζησόν µε, x. τ. E. Ἔλεος ἀνθρώπου ἐπὶ τὸν 
πλησίον αὐτοῦ, ἔλεος δὲ Κυρίου ἐπὶ πᾶσαν cápxa: 
χαὶ ὁ δικαιότατος γὰρ ἄνθρωπος ὡς πρὸς τὴν ἀχριθῆ 
τοῦ Θεοῦ χρίσιν ἑλέου δεῖται Θεοῦ" ὅπου vs χαὶ αὑτὸ 
τὸ δοχεῖν γεγονέναι δίκαιον, ἑλέῳ γίνεται τοῦ Θεοῦ. 
Ti γὰρ ἄξιόν τις πεποίηχεν αἰωνίου µαχαριότητος; 
οὐδὲν δὲ ἀχρίτως ὁ θΘεὸς ποιεῖ, οὐδὲ ζωοποιεῖ. Ol 
οἰχτιρμοὶ δὲ πολλοὶ, πολλῶν ὄντων, ἐφ᾽ οὓς γί- 
νονται. 


Πο..1οἱ οἱ ἐκδιώκοντές µε καὶ 0.1ίδοντες' àx 
τῶν µαρτυρίωνσου οὐκ ἐξέκινα, x. τ. 6. « Maxá- 
ptot, φησὶν, οἱ δεδιωγµένοι ἕνεκεν δικαιοσύνης, ὅτι 
. αὐτῶν ἐστιν ἡ βασιλεία τῶν οὐρανῶν. » 

Tov αὐτοῦ. Τὸ πλῆθος ἐχθροὺς ὁρατοὺς xat àopá- 
τους αἰνίττεται, ὧν οἱ διωγμοὶ χαὶ αἱ θλίψεις διά- 
qopot. Οἱ μὲν γὰρ φιλίαν ὑποχρινόμενοι τὰς ἡδονὰς 
ὑποθάλλουσιν: οἱ δὲ τὴν ἔχθραν γυμνώσαντες πᾶν 
εἶδος πειρασμῶν ὑποφέρουσιν. 'AXX ἡμεῖς ix τῶν 


quia legem iuam mon sum oblitus, etc. Beatum est 
615 coram Deo humiliari. Ait enim Jacobus ** : 
« llumiliamini in conspectu Domini, εἰ exaltabit 
vo$. » Quando igitur hoe modo fuerimus huniiliati, 
eisi dzunonunm insidiis ünpetiti, etsi ab hominibus 
vir'utum osoribus oppugnati fuerimus, babemus 
Deum qui nos eripiat, dummodo legis ejus non obli- 
viscamur, neque in tribulationibus animum despon- 
deainus. 

γεμ». 155. Longe a peccatoribus salus, quia justi- 
ficutiones tuas nor. exquisierunt, etc. Si rationabilis 
salus est natura coguilio Dei, ipsaque puris aniuia- 
bus iuest, pulchre dicilur : « Longe a peccatoribus 
nam iu malevolam animau uon introibit 
sapientia *'. » À quo enim prope est judicium, prope 
est et salus ; a quo lounge est salus, longe est et ju- 
dicium. Quare ? Quia justificationes tuas non ex- 
quisivit. Nou enim fugit nos salus tua, sed nos 
ipsam fugimus. « Veu't enim Filius hominis , salus, 
quaerere et salvum facere quod perierat *5. » 


Vens. 156. Misericordie tue multe, Domine, se- 
cundum judicium tuum vivifica me, eic. Misericordia 
liominis est erga proximum suuin, misericordia au- 
tem Domini erga ounem carnem. Homo enim vel 
justissimus, si accurato. Dei Judicio sistatur, mise- 
ricordia Dei indiget, quaudoquidem idipsum quod 
videtur factus esse justus, misericordia Dei fit. Quid 


D enim aliquis zterna beatitudine dignum fecit ? Ni- 


hil autem absque judicio Deus facit, nec vivilicat. 
Misericordi& mulie sunt, cum inulti sint ad quos 
pertineant, . 
Vgns. 157. Multi qui persequuntur. me et tribulant 
me - a testimoniis [uis non declinavi, elc, « Beati, iu- 
quit *, qui persecutionem patiuntur propter justi- 
tiam, quoniam ipsorum est regnum celoruni, » 
Ejusdem. Multitudo hostes visibiles el invisibilos 
innuit, quorum vari: sunl persecutiones ac tribu- 
lationes. Alii namque, amicitiam simulantes, sugge- 
runt voluptates ; alii vero, inimicitiam detegentes, 
omne genus tentationum inferuut. Verum nos 4 


** Jac, iv, 10... " Sap. 1, 4... Luc. xix, 10. ο Matth. v, 1U. 
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testimoniis Dei minime declinemus, in quibus nobis A µαρτυρίων τοῦ θεοῦ ph ἐχχλίνωμεν, Ev οἷς ἡμῖν δι- 
testificatus est "*, « quoniam per multas tribulatio- εμαρτύρατο' « Ὅτι διὰ πολλῶν θλίφεων δεῖ ἡμᾶς clo-. 
nes oportet nos intrare in regnum ccelorum. » ελθεῖν εἰς τὴν βασιλείαν τῶν οὐρανῶν. » i 

Vgns. 158. Vidi insensatos, et. tabescebam, quia Εἶδον ἀσυγετοῦντας xal ἐξετηκόμην, ὅτι τὰ 
eloquia tua non custodierumt, etc. « Zelus domus tue Ἂ«ἰόγιά σου οὐκ ἐφυ.άξαντο, x. τ. £. «'O ζῆλος τοῦ 











"— 


comedit me 11. » 


VegRs. 159. Vide quoniam mandata tua dilexi, Do- 
mine, in misericordia lua vivifica me, eic. Et pro- 
pterea Deum provocat, et ait ad eum : Faciem tuam 
appello. Confido enim, si faciem tuam ad me con- 
siderandum inclinaveris, visurum te quomodo man- 
data tua observaverim ; nam bonorum operum ty- 
pos in me invenies. 

$106 VEns. 161. Principes persecuti sunt me gratis, 
el a verbis tuis formidavit cor meum, etc. Principes 
vocat mundi rectores tenebrarum harum. « Venit 
enim, inquit 13, princeps mundi hujus, et in me non 
invenit quidquam. » Mundum autem vocat non hanc 
e coelo et terra compaginem, sed eos qui mundana 
vitam agunt. 

Ejusdem. Continet quidem sermo id quod et Da- 
vidis est proprium ; eum nempe frustra a Saüle per 
invidiam persecutionem passum, timore Dei inhi- 
buisse ultionein. Transit vero etiam ad id quod com- 
mune est, nos videlicet ab hostibus principibus 
sine damno aliter liberari non posse, nisi timore Dei 
fuerimus muniti. 


VrRs. 164. Septies in. die laudem dizi tibi ; super 
judicia justitie (μα, etc. Quemadmodum octava 


οἴχου cou χατέφαχέ µε. » 


δε, ὅτι τὰς ἐντο.]άς σου ἠγάπησα, Κύριε, ἐν' 


τῷ ἐέει σου ζησόν µε, x. τ. £. Καὶ ἐπὶ τοῦτο προ- 
καλεῖται τὸν θεὸν, xal φησι πρὸς αὐτόν Καλῶ σου 
«b πρόσωπον. θαῤῥῷ γὰρ, ὅτι «b πρόσωπὀν σου χλί- 
νων πρὸς μὲ, ἵνα µε γατανοῄσῃς, ὄψει τίνα τρόπον 
τὰς ἑντολάς σου τετήρηχα τοὺς γὰρ τύπους τῶν 
ἀγαθῶν ἔργων εὑρήσεις Ev ἐμοί. 

"Apxovrcec κατεδίωξάν µε δωρεὰν, καὶ ἁπὸ τῶν 
λόγων σου ἐδειλίασεν ἡ καρδία µου, χ.τ. &. "Αρ- 
χοντας λέγει τοὺς χοσµοχράτορας τοῦ σχότους τού- 
του. € Ἔρχεται γὰρ, qnot, ὁ ἄρχων τοῦ χόσμου 
τούτου, xaX iv ἐμοὶ εὑρίσχει οὐδέν.» Κόσμον δὲ λέ- 
γει οὐ τὸ ἐξ οὐρανοῦ xal γῆς σύστημα, ἀλλὰ τοὺς 
χοσμιχὸν βίον βιοῦντας. 

Tov αὐτοῦ. Ἔχει μὲν χαὶ τὸ ἴδιον τοῦ Δαυῖδὸ ὁ λό- 
γος, ὅτι, µάτην xal χατὰ «φθόνον ὑπὸ τοῦ Σαοὺλ 
διωχόµενος, φόδῳ τῷ πρὸς θεὺν ἐπέσχε τὸ ἀμύνα- 
σθαι. ΔιΊχει δὲ χαὶ εἰς τὸ χοινὸν, ὅτι τῶν ἁρχοντικῶν 
πολεµίων οὐχ ἔστιν ἑτέρως ἁθλαθεῖς ἁπαλλάττεσθαι, 


μὴ οὐχὶ φόδῳ Θεοῦ φρουρουµένους. 


Ἑπατάκις τῆς ἡμέρας ᾖνεσά σε’ ἐπὶ τὰ χρίµα- 
τα τῆς δικαιοσύγης σου, x. v. E. Ὥσπερ ἡ ὀγδόη 


futuri szeculi indicium est, utpote qua virtutem C σὐμδολόν ἐστι τοῦ μέλλοντος alovog, δύναμιν ἆνα- 


resurreetionis continet, ita etiam septima signum 
est hujusinodi. Forte igitur de justo judicio bujus 
qui sub. sensum cadit mundi rationes coguoscens 
David laudabat. Dominum. 


Ejusdem. Per omne vitz sux tempus illuminatus 
justus in perfecta erit die, quam nox non iuterce- 
perit, laudatque Deum septies supra mundum ela- 
tus sex diebus absolutum : quandoquidera etiain in 
paradiso Dei constitutus, rerumque creationis ac 
providenti:e Dei rationem contemplatus, conf(itetur 
judicia justitie Dei, ex quibus res quzlibet diver- 
8am conditionem ac providentiam sortita est. 


στάσεως περιέχουσα, οὕτω xa 4| E6bópm σὐμθολόν 
ἐστι τοῦ χόσµου τούτου. Μήποτε οὖν τοὺς περὶ δι- 
χαιοχρισίας λόγους τοῦ χόσµου τούτου τοῦ αἰσθητοῦ 
ινώσκων ὁ Aavtb, ᾖνει τὸν Κύριον. 


Του αὐτοῦ. Παρ) ὅλον τὸν βίον αὐτοῦ ὁ δίχαιος 
φωτιξόμενος ἓν ἡμέρᾳ ἔσται τελείᾳ, οὗ µεσολαμθα- 
νοµένῃ ὑπὸ vuxtóc* xal αἰνεῖ τὸν θεὸν ἑπτάχις ὑπερ- 
Χόσμιος γεγονὼς, τῷ ἄνω χεχωρηχέναι τοῦ BE ἡμέ- 
pate Ὑενομένου χόσµου * ὅτε xai bv τῷ παραδείσῳφ 
τοῦ Θεοῦ γενόμενος, τὸν τῆς δημιουργίας καὶ προ- 
νοίας Θεοῦ λόγον θεωρῄσας, ἑξομολοχεῖται τὰ χρίµα- 
τα τῆς διχαιοσύνης τοῦ θεοῦ * xa0' ἃ χρίµατα ἔχα- 
στον πρᾶγμα ποιχίλην δηµιουργίαν xa πρόνοιαν 
ἔσχεν. 


γεηθ. 165. Paz multa diligentibus legem, tuam, et D) ὮΕἱἰρήνη xoAAR τοῖς ἀγαπῶσι τὸν Yóuov σου, 


non est illis scandalum, etc. Si pusillis scandalizan- 
tur, pusilli non diligunt Dominurm. « Qui enim scan- 
dalizaverit, inquit "*, unum de pusillis illis. » Qui 
diligunt Dominum, nou scandalizantur. Pusilli ergo 
non diligunt Dominum : quapropter etiam ignorant 
rationes rerum qua fiunt, ei de quibus etiam scan- 
dalizantur. Pax non cum invisibilibus initicis, scd 
cum Deo,et non est illis offendiculum. Complanat 
enim illis lex viam virtutis, remoto oinni peccati 
offendiculo. Vel pax cum hominibus ejusdein fidei, 
licet illi sepius pacem cum eis habere nolint. 


1? Act, xiv, 21, 7! Psal. nxvui, 105; Joan. ui, 17. 


καὶ ox Éotw αὐτοῖς σκἀνδα.Ίον, κ.τ. £. El ol 
μιχροὶ σκανδαλίζονται, οἱ μικροὶ οὐχ ἀγαπῶσι τὸν 
Κύριον. « Ὅστις γὰρ σχανδαλίσῃ, φησὶν, ἕνα τῶν 
μιχρῶν τούτων.» Οἱ δὲ ἀγαπῶντες τὸν Κύριον o0 
σκανδαλἰζονται. Οἱ μιχροὶ οὐχ ἀγαπῶσι τὸν Κύριον: 
διὸ xaX ἀγνοοῦσι τοὺς λόγους τῶν γινοµένων, ἐφ᾽ ole 
καὶ σχανδαλἰζονται. Ἑἰρήνη οὗ πρὸς τοὺς ἀοράτους 
ἐχθροὺς, ἀλλὰ πρὸς τὸν θεὸν, xaX οὐκ ἔστιν αὑτοξς 
πρόσχοµµα. Ἐξομαλίζει γὰρ τούτοις ὁ νόμος τὴν ὁδὸν 
τῆς ἀρετῆς, πᾶν σχῶλον τῆς ἁμαρτίας ἐξαίρων. "H εἷ- 
ρῆνη xal πρὸς τοὺς τῆς αὐτῆς πίστεως, εἰ xat ἐχεῖνοι 
πολλάχις εἰρηνεύειν πρὸς τούτους οὐ βούλονται. 


15 ibid. xiv, 90... '* Math. xviit, 6, 
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Προσεδόκων τὸ cwtüpiór cov, Κύριε, xal τὰς Α — VgRs. 100. Exspeciabam salutare tuum, Domine, 


ἐντο.λάς cov ἠγάπησα, x. τ. £. Μαχάριος ὁ xpoa- 
δεχόμενος τοῦ θεοῦ τὸ σωτήριον, ἀγαπῶν δὲ αὐτοῦ 
καὶ τὰς ἐντολάς' οὗτος γὰρ si; βίον τέλειον εἰς &x- 
piv προχόπτει µαχαριότητος, Ἶτις αὐτοῖς τοῖς ἆπο- 
στόλοις κεχλήρωτο, πρὸς οὓς ἔλεγεν' « Ἔστωσαν αἱ 
ὀσφύες ὑμῶν περιεζωσμµέναι, xa οἱ λύχνοι χαιόµε- 
vot* xal ὑμεῖς ὅμοιοι ἀνθρώποις προσδεχοµένοις τὸν 
Κύριον αὐτῶν. » 

Ἐγγισάτω ἡ δέησίς µου ἑγώπιόν cov , Kopus, 
χατὰ τὸ .Ίόγιόν σου συγέτισόὀν µθ, x. t. &. Κατὰ 
τὰ πρότερα στοιχεῖα ὥδευε πρὸς τὸν θεὸν, οὐδέπω 
ὃν ἑγγὺς αὐτοῦ ' ὅτε δὲ ἐπὶ τέλει γεγένηται τοῦ λό- 
Υου τοῦ προκειµένου, xai χατὰ τὸ τελευταῖον παρ᾽ 
Ἑδθραίοις στοιχεῖον, τότε εὔχεται ἵνα d) εὐχὴ αὐτοῦ 


et mandata (ua. dilexi, etc. Deatus qui exspecta 
salutare Dei, et. mandata ejus diligit. Hic enim ad 
vitam perfectam, et ad culmen proficit beatitudinis, 
qui ipsis apostolis reposita est, ad quos dixit "* : 
« Sint lumbi vestri przcincti, et lucernae ardentes ; 
et vos similes lominibus exspectantibus Dominum 
suuin. » 


$917 Vrns. 169. Appropinquel deprecatio mea 
in. conspectu tuo, Domine : juxia eloquium tuum da 
mihi intellectum, etc. Secundum priora elementa 
amhulabat ad Deum, et nondum ei propinquus 
erat ; quando autem fuit in fine propositi sermonis, 
et in littera qux: apud Ilebraos est postrema, tuuc 


ἐγγίσῃ τῷ θεῷ, xaX φθάσῃ πρὸς αὐτόν. Περὶ δὲ τοῦ Β obsecrat, ut oratie ejus Deo appropinquet, et ad 


cp ἑγγίσαι, χρὴ εἰδέναι, ὅτι διαφορὰς εὕρομεν 
ταύτας. 'O μὲν τελειότερος ἐγγίζει τῷ θεῷ ' ὁ δὲ 
ὑποδεέστερος xal ἐγγὺς τούτον , αὐτὸς μὲν οὐκ ἐγ- 
γίζει τῷ θεῷ * εὐχὴν δὲ ἔχει ἐγγίξουσαν αὑτῷ * ὅθεν 
περὶ Μωῦσέως εὗροις ἂν xó* « Ἐγχιεῖ Μωσῆς µό- 
vos πρὸς τὸν θεὸν, οἱ δὲ λοιποὶ οὐχ ἐγγιοῦσιν. » ἐπὶ 
δὲ τούτου εὐχὴν λέγουσαν « Ἐγγισάτω ἡ δέησίἰς 
µου,» xai ἑξης. Τίς δὲ τούτων dj διαφορὰ ἅδιον 
ἤδη θεωρΏσαι. Ὁ Gsbc οὐχ ἐν τόπῳ ἐστὶν, ἀλλὰ δύ- 
ναµίς ἐστιν ἄῤῥητος xal ἄφθεγχτος xal ἁόρατος. 
Ei δ' οὐχ ἔστιν Ev τόπῳ ὁ θεὸς, ἐγγίζειν δὲ ἔστι 
ποτὲ τῷ Θεῷ, δηλονότι τῷ ἐν ἡμῖν ἀοράτῳ ἐγγίζο- 
μεν αὐτῷ. Τί δὲ Ey ἡμῖν ἁόρατον: 'O χκρυπτὸς τῆς 
χαρδίας ἄνθρωπος, ὃν ὠνόμασεν f) Γραφἢ « ἔσω ἄν- 
θρωπον; » Τούτου γοῦν ἐστιν ἐγγίσαι τῷ θεῷ. "Ἔστι 
δὲ ἐγγίσαι διὰ Ἰησοῦ Χριστοῦ: xai μάλιστα ἑὰν 
νοήσωμεν τὸν Χριστὸν , ὅτι ἑστὶ δικαιοσύνη, ὅτι ἑστὶν 
ἀλήθεια χαὶ σοφία, χαὶ ἀνάστασις xat qu ἀληθινόν. 
"Άνευ γὰρ τούτων οὐχ ἔστιν ἑγγίσαι θεῷ, ἀλλ᾽ οὐδὲ 
χωρὶς εἰρήνης, τῆς φρουρούσης τὴν καρδίαν xal τὰ 
νοήματα, ἥτις ἐστὶν ὁ Χριστός. Ὅσῳ δέ τις ἁτολεί- 
πξται τούτων , διχαιοσύνης φημὶ καὶ σοφίας, τοσούτφ 
μαχράν ἐστιν ὁ τοιοῦτος τοῦ θεοῦ. 


Εἰσέ.θοι τὺ ἀξίωμά µου ἑνώπιόν σου, Κύριε, 
κατὰ τὸ .Ἰόγιόν σου ῥῦσαί µε, x. τ. E. Παραχαλεῖ 
τοιαύτην εἶναι τὴν ἀξίωσιν δόχιµον, xa βέδαιον, 


xai ἀχατάγνωστον , ὥστε εἰσελθεῖν ἐνώπιον Κυρίου. D 


Γνώσομαι δὲ εἰ εἰσέλθοι τὸ ἀξίωμά µου ἑνώπιόν σου, el 
ῥυσθείην ὑπὸ σοῦ κατὰ τὸν λόγον xaX τὸ ἀξίωμά µου 
xal τὴν σοφίαν σου. 'O γὰρ ἀνώτεοος πάντων πα- 
θῶν γεγονὼς , xai τῆς ἀχρειούσης μαχρὰν ὅτι μάλιστα 
χαχίας χωρήῄσας, ἐῤῥύσθη ὑπὸ τοῦ Θεοῦ χατὰ τὸ 
λόγιον αὐτοῦ. ᾽Αντὶ δὲ τοῦ « τὸ ἀξίωμά µου » ὁ μὲν 
Αχύλας εδέησἰς µου, » ὁ δὲ Σύμμαχος « ἱχεσία 
pov » εἰρήχασι. Δύο δὴ οὖν αἱτεῖ, τὴν σύνεσιν τῶν 
ἱερῶν λογίων , καὶ τὴν ἁπαλλαγὴν καὶ ἐλευθερίαν τῶν 
ἐν τῷ βίῳ χαχῶν ' ὃ δὴ χαὶ ἡμῖν ἀναγχαῖον. 


** Luc. xii, 995... '* Rom. vii, 22. 


ipsum perveniat. Caterum de propinquitate Dei 
sciendum est has nos differentias reperisse. Perfe- 
ctior appropinquat Deo ; inferior vero et huic vici- 
nus non appropinquat quidem Deo, sed orationem 
habet ei appropinquantem, Unde de Moyse repe- 
rire est illud : « Accedet Moyses solus ad Dcum, 
ceteri autem non accedent ; » insuper vero oralio- 
nem dicentem 5 « Appropinquet deprecatio mea, » 
etc. Quas porro horum sit differentia, operx pre- 
tium est considerare, Deus non est in loco, sed est 
virtus arcana et ineffabilis et invisibilis. Si autem 
Deus non est in loco, et aliquando tamen Deo ap- 
propinquare possumus, utique per id quod in nobis 
est invisibile ipsi appropinquamus. Quid porro in 
nobis est invisibile, nisi occultus cordis homo, 
quem Scriptura ** « interiorem hominem » nomi- 
navit ? Hujus ergo est appropinquare Deo. Possu- 
mus etiam appropinquare per Jesum Christum, 
presertim si intellexerimus Christum esse justitiam, 
veritatem, sapientiam, resurrectionem et lucem 
veram. Nam sine lis minime possumus Deo appro- 
pinquare, sed nec sine pace cor et cogitationes 
custodiente, qua: pax est Christus. Quantum autem 
quis istis destituitur, justitia inquam el sapientia, 
tantumdem remotus est a Deo. 

VERs. 170. Intret postulatio mea in conspectu 
tuo, Domine, secundum eloquium tuum eripe me, 
etc. Rogat. ut istiusmodi postulatio sit probata, 
firma et Irreprehensibilis, ita ut intret in conspectu 
Domini. Cognoscam autem utrum postulatio mea 
intraverit iu. conspectu tuo, si secundum verbum 
et postulationem meam ac sapientiam tuam a te li- 
beratus fuero. Qui enim omnibus affectibus superior 
evasit, et longe admodum ab inutili malitia remo- 
tus est, is a Deo secundum eloquium ejus liberatus 
est. C:eterum pro « postulatio mea » Aquila qui- 
dem « deprecatio mea, » Symmachus vero « obsc- 
eratio mea » dixerunt. Duo igitur postulat, intelli- 
gentiam sacrorum eloquiorum et liberationem ac 
libertatem ab hujus vitae malis : quod utique nobis 
necessarium est. 
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VrRs. 171. Eructabunt labia mea hymnum, cum Α Ἐξερεύξονται τὰ χεἰἔη µου ὕμνον, ὅταν à 
docueris me justificationes (uas, etc. Eructatio ut δάξῃς µε τὰ δικαιώματά σου, x. τ. £. Ἡ ἑρυγ} 
plurimum accidit saturatis. Sic enim repleti eru- ὡς ἐπίπαν Ὑίνεται τοῖς χεχορεσµένοις. Πλησθέντες 
ctamus qualitatem cibi quei sumpsimus. Novit γὰρ οὕτως ἐρευγόμεθα τὴν ποιότητα τῆς τροφῆς, fv 
igitur divinus sermo cibum spiritalem : nam ipsum εἱλήφαμεν. Οἶδεν οὖν ὁ θεῖος λόγος Tveupactxhv τρο- 
Verbum ait **se esse psnem : « Ego sum panis — fjv αὐτὸς yàp 6 Λόγος φησὶν ἄρτος εἶναι € Ἐγώ εἰμι ὁ 
vivus qui de ccelo descendi : si quis manducaverit ἄρτος 6 ζῶν ὁ ἐξ οὐρανοῦ χαταθάς * ὁ φαγὼν τοῦτον τὸν 
ex hoc pane, vivet in siernum.» 8168 Quin et — &prov ζήσεται εἰς τὸν αἰῶνα. » Kat φησι Υὰρ ὁ Λόγος 
carnes habere se ait" : « Qui manducat meam ἔχειν σάρχας &y τῷ «Οτρώγων µου τὴν σάρχα, ἔχει 
carnem, habet vitam in semetipso : caro enim mea  Qwhv&y ἑαυτῷ * ἡ γὰρ σάρξ µου ἀληθής ἐστι βρῶσις. » 
verus est cibus. » Si igitur hoc pane, id est Verho, — "EXv οὖν χορεσθῶμεν τούτου τοῦ ἄρτου, ὅ στι τοῦ 
saturati fuerimus, eructabimus hymnum. Quando- Λόχου, ἐρενξόμεθα Όμνον. Ποτὲ δὲ ἑξερεύξονται xal 
que vero etiam eructabunt orationes : hoc enim εὖὐχαί * τὸ γὰρ αὐτὸ γενέσθαι ἑπάναγχες xaX διὰ τῶν 
eliam per preces necesse est fleri, cum docueris εὐχῶν, ὅταν διδάξης µε τὰ διχαιώµατά σου * káàv γὰρ 
me justificationes tuas. Nam nisi Justiflcationes μὴ διδαχθῶ τὰ διχαιώµατά σου, τοιαύτην ἑρυγὴν 
tuas edoctus fuero, ejusmodi eructationem eructare Ὁ ἑξερεύξαόθαι οὐ δύναμαι. 
nequeo. 

Ejusdem. Quemadmodum eorum qui sequo animo Tov αὐτοῦ. Ὥσπερ τῶν εὐθυμούντων ἑστὶ τὸ 

- sunt, est psallere ( nam, inquit 18, «zquoanimo est Ψάλλειν (εεὐθυμεῖ váp τις, φησὶν, ἐν ὑμῖν; φαλ- 
aliquis in vobis, psallat »), sic hymnos canere eorum Ἅλέτωρ) οὕτω τὸ ὑμνεῖν τῶν θεωρούντων τοὺς λόγους 
est qui justificationum rationes perspectas habent, τῶν δικαιωμάτων ἐστίν. ᾽Αλλὰ τὸ μὲν φάλλειν ἀν- 
At vero psallere hominibus convenit, hymnos au- θρώποις ἀρμόζει, τὸ δὲ ὑμνεῖν ἀγγέλοις, Ἡ τοῖς ἀγ- 
tein. canere, angelis vel iis qui angelicam vitam vi- — YeÀtxbv ἔχουσι βίον’ διὸ xal οἱ ἀγραυλοῦντες ποιµέ- 
vunt. Quapropter etiam in agris pernoctantes — vec οὐχ Ίχουσαν ἀγγέλων φαλλόντων , ἀλλ᾽ ἀνυμνούν- 
pastores non audierunt angelos psallentes, sed Ίων xat Aeyóvtuv* «Δόξα &v ὑψίστοις θεῷ, » xal 
liymnos canentes et dicentes : « Gloria in altissi- — tà ἑξῆς. Ἔστι τοἰνυν εὐθυμία ἀπάθεια φυχῆς ἀπὸ 
mis Deo 15, » etc. Est igitur zequanimitas animae τῶν ἐντολῶν τοῦ Θεοῦ χαὶ τῶν ἀληθινῶν δογμάτων 
status. affectuum. expers, ad quem mandata Dei et προσγινοµένη * ὕμνος δέ ἐστι δοξολοτία. 
vera dogmata perducunt ; hymnus autem est glo- 
rificatio. C 

Vgns. 115. Vivet anima mea et laudabit te, et ju- 2ήσεται ἡ ῥυχή µου καὶ αἰγέσει σε, καὶ τὰ 
dicia tua adjuvabunt me, elc. Ad futurum tempus — xplpard σου βοηθήσει poc, x. τ. ἓ. Elg τὸν μέλ- 
vitam aniwz retulit, « Vita ením nostra abscon- Jovia χρόνον ἐνέχλειε τὴν ζωὴν τῆς quyfic ^ ε Ἡ γὰρ 
dita est cum Christo in Deo *. » Tunc hymnum ζωὴ ἡμῶν χέχρυπται σὺν τῷ Χριστῷ Ev τῷ ei. » 
Dco proprie dicet. Τότε ὑμνήσει χυρίως τὸν θεόν. 

Vgns. 176. Erravi sicut ovis qug periit : quare ᾿Επανήθην ὡς πρόδατον àáxolwuóc* ζήτησον 
servum (uum, quia Πιαπάαία (ua non sum oblitus, τὸν δοῦ.όν σου, ὅτι τὰς ἑντο]άς cov οὖκ ἐπ- 
eic. Primum quidem lanquam justitia errantem κε,αθόµην, x. τ. &. Πρῶτον μὲν τὴν πλανηθεῖσαν 
animam convertit Dominus ; deiude vero etiam Φφυχὴν ὡς διχαιοσύνη ἐπιστρέφει ὁ Κύριος, ἔπειτα 
tanquam sapieutia, siquidem error animx est ma- δὲ xal ὡς σοφία, εἴπερ πλάνη ἑστὶ ψυχῆς xaxía 


litia et ignorantia, xai ἀγνωσία. 
PSALMUS CXIX. D ΨΛΛΜΟΣ PI&. 
VgRs. 1. Canticum graduum, etc. Soli illi qui Ὡδὴ τῶν ἀν αδαθμῶν , x. τ. k. Μόνοι οἱ τῷ βίῳ 


vita rationeque ascendunt, apti sunt. gradualibus, (49) καὶ τῷ λόγῳ ἀναθαίνοντες οἰχεῖοί εἰσι τῶν àva- 
lisque mysteriis quz in canticis continentur. Con- δαθμῶν, χαὶ τῶν ἐν ταῖς ᾠδαῖς αὐτῶν μυστηρίων. 
Jicimus primum graduum canticum fuisse recita- Στοχαζόμεθα τὴν μὲν πρώτην ᾠδὴν τῶν ἀναδαθμὸν 
tum, si quando bellum immineret ; secundum, Ἅλέγεσθαι àv τῷ λαῷ , εἴποτε πόλεμος προσεδοχᾶτο" 
quando se przparabant et socios advocabant; ter- — c&v δὲ δευτέραν, ὁπότε παρεσχενυάξοντο, xat συµ- 
tium, postquam cum hostibus congressi, ipsis quo- µάχων &oéovzo* τὴν δὲ τρἰτην. μετὰ τὸ συµθαλόν- 
danimodo superiores evaserant ; quartum, quando — «ec ταῖς πολεµίοις ὑπέρτεροί πως αὐτῶν γεγονέναι * 
de victoria in fine sperabant ; quintum, postquam — «hv8b τετάρτην, ὅτε περὶ τῆς νίχης ἐπὶ τέλει ἡλπι- 
eam fuerant consecuti ; sextum, quando redibant; — tov: τὴν δὲ πέµπτην, br τῷ xattpÜnxévat- τὴν 
septimum, quando jam redierant ; octavum, quando δὲ ἕκτην , &rxavepyóuever* τὴν δὲ ἑθδόμην, ἔπανελη- 
templum exstruebant ; nonum, postquam in pace —Au0óteg: τὴν δὲ ὀγδόην, ἑἐπισχευάζοντες τὸν ναόν’ 
versabantur, describentes quis beatus esset recu- — «iv δὲ ἐννάτην , μετὰ τὸ ἓν εἰρήνῃ γενέσθαι, διαγρᾶ- 


'* Joan. vi, οἱ, οἱ. 7" ibid. 55, 56. 7*Jacob. ώ, 12. "* Luc. n, 14. ** Coloss, ini, 3. 





(42) Móroi οἱ t Bíq, elc. Catena. Corderii. 
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φοντες tlc ὁ µαχάριος, ἐπὶ τῷ τοὺς οἰχείους ἀπειλη- A perata domesticorum consuetudine , decimum, ubi 


φέναι, xal εἶναι aby αὐτοῖς' τὴν δὲ δεχάτην, bv 
βαθείᾳ τυγχάνοντες εἰρήνῃ, ὅτε qaot πολλάχις μὲν 
πεπολεμῆσθαι, μηδεπώποτε δὲ δεδυνησθαι χατ ab- 
τῶν τοὺς πολεμίους ' τὴν δὲ ἑνδεχάτην, Ίδη τοῖς 
θείοις σχολάζοντες xal τὰ βάθη αὐτῶν συνιέντες 
τὴν δὲ δωδεχάτην, ὡς οὐχ ἑπαιρόμενοι ἐπὶ τοῖς Ίνω- 
σθεῖσιν * τὴν δὲ τρισχαιδεχάτην, περὶ ἁποχαταστά- 
σεως εὔχονται Χριστοῦ * τὴν δὲ τεσσαρεσκαιδεκάτην, 
περὶ ἁποχαταστάσεως τῆς Ἐχχλησίσς' τὴν δὲ πεν- 
τεχαιδεχάτην, περὶ τοῦ δεῖν αὐτοὺς, φθάσαντας εἰς 
τὸν οἶχον τοῦ Θεοῦ , ἑστάναι Ev αὐτῷ, xal εὐλογεῖν 
αὑτὸν, ἑπαίροντας τὰς χεῖρας εἰς τὰ ἅγια, ἵνα καὶ 
αὑτοὶ εὐλογηθῶσιν ἀπὸ Κυρίου. 

Πρὸς Κύριο» ἐν τῷ θάίδθεσθαί µε ἐχέκραξα, 
xal εἰσήκουσέ pov , x. τ. &£. Tov 6v ἀρετὴν (45) 
xaX γνῶσιν θλιδοµένων ἐπαχούει θεὺς Ev τῇ θλίψει 
τῆς αἰχμαλωσίας xal τῆς ἐχεῖθεν χαχοπαθείας. 
Κραυγὴν δὲ λέχει τὴν ἐπάνοδον φυχῆς χαὶ συντετριµ- 
Μένης xal τεταπεινωµένης πρὸς τὸν δυνάµενον ῥύ- 
σασθαι, ἧς εὐθέως ὑπακούει θεός. 

Κύριε, ῥῦσαι τὴν νψυχήν µου ἀπὸ χειἸέων ἁδί- 
xu καὶ ἁπὺ γ.λώσσης δο.Ίίας , x. τ. ἑ. Συνεχῶς ἄνω 
(44) καὶ κάτω τοῦτο παρακαλεῖ τὸν θεὸν , τῶν τοιού- 
των ἐπιθουλῶν ἁπαλλάττεσθαι. El δὲ τοὺς δολεροὺς 
δεῖ φεύγειν xal ὑπούλους , πολλῷ μᾶλλον τοὺς ἆπα- 
τεῶνας , xat πονηρὰ δόγµατα ἐνιέντας. Μάλιστα δὲ 
ἄδιχα εἴποι τις ἂν χείλη ἐχεῖνα τὰ περὶ τὴν ἀρετὴν 
βλάπτοντα, τὰ πρὸς χαχίαν ἑπάγοντα. Διά 6h τοῦτο 


alta pace fruebantur ; quando dicunt se sspe qui- 
dem fuisse impugnatos, at nunquam ab inimicis 
prostratos ; 819 undecimum, quando jam rebus 
divinis vacantes earum profunda intelligebant ; 
duodecimum canebant, ut minime elati iis qua 
cognoverant ; decimum tertium de Christi restitu- 
tione ; decimum quartum de restitutione Ecclesia ; 
denique decimum quintum docet quomodo oporteat 
ipsos, postquam ad domum Dei pervenerint, in 
eadem stare, et ipsum benedicere , attollentes 
manus in sancta, ut et ipsi a Domino benedicantur. 


Vgns. 1. Ad Dominum cum tribularer clamavi, et 
exaudivit me. etc. Qui propter virtutem et scien- 
tiain tribulantur, eos exaudit Deus in tribulatione 
captivitatis et earum qux inde oriuntur, calami- 
tatum. Clamorem autem vocat anima contritz et 
humiliate reditum ad eum qui solus salvare po- 
test. Hunc clamorem confestim exaudit Deus. 

Vgns. 2. Domine, libera animam meam a labiís 
iniquis et a lingua dolosa, etc. Assidue supra et in- 
fra Deum obsecrat, ut ab istiusmodi insidiis libc- 
retur. Si autem dolosi et subdoli fugiendi sunt, 
multo magis impostores et qui perversa dogimala 
disseminant. Maxime vero iniqua dixerit quis esse 
labia illa qux virtuti officiunt, queque ad mali- 
tiam inducunt, [dcirco utique hie propheta etiam 


xaló προφήτης οὗτος καὶ τὴν ψυχὴν αὐτοῦ ἀξιοῖ ῥυ- ϱ postulat animam suam ab illis liberari, 


σθῆναι. 

Τὰ 8éAn τοῦ δυνατοῦ ἠκχογημέγα σὺν τοῖς dv- 
θραξι τοῖς ἑρημιχοῖς, x. τ. ἑ. Οὐδὲν οὕτως (45) 
ἁρμόζει πρὸς τὰς ἀντιχειμένας δυνάµεις, ὡς τὰ βέλη 
τοῦ Χριστοῦ τὰ ἀντιχείμενα τοῖς πεπυρωµένοις βέ- 
λεσι τοῦ πονηροῦ , χαὶ οἱ ἄνθραχες οἱ χαταναλίσχον- 
τες ξύλα, χόρτον, χαλάμην. El δέ ἐστι βέλος ἀγά- 
πης χατὰ τὴν Ev τοῖς ΄Ασμασι νύμφην ' « Τετρωµένη 
γὰρ, φησὶν, ἀγάπῃ ἐγώ' » ἔστι βέλος δικαιοσύνης 
καὶ ἀνδρίας xa σωφροσύνης xat τῶν λοιπῶν ἀρετῶν, 
ol; βἐλεσι τιτρωσχόµενοι ὑποχάτω τοῦ Θεοῦ πίπτυυ- 
ety οἱ λαοί. 

Tov αὑτοῦ. 'O λέγων « 'Ἐθηχάς µε βέλος ἐχλε- 
xtv, » οὗτός ἐστιν ἐν πολλοῖς βέλεσι βέλος ἐχλεκτὸν, 


Vgns. 4. Sagitie potentis acute cum carbonibus 
desolatoriis, etc. Nibil contra adversarias virtutes 
perinde convenit, ac Christi sagittze ignitis maligni 
jaculis adversantes, οἱ carbones ligna, fenum, sti- 
pulam consuinentes. Si vero jaculum est ainoris 
juxta Cantici canticorum sponsam qua ail ;: « Amore 
vulnerata ego sum ; » utique jaculum est justitiz, 
fortitudinis, prudenti: ac reliquarum virtutum à 
quibus jaculis vulnerati populi sub Deo cadunt. 


Ejusdem. Qui ait *! : « Posuisti me sagittain 
electain, » hic est in multi$ sagitlis sagitta electa, 


ὡς ἓν πολλοῖς υἱοῖς xaY υἱὸς ἐχλελεγμένος. Οὐκ ἂν D sicut in inultis filiis etiam est filius electus. Nequa- 


δὲ φαρέτρα ἣν τῷ 8eip bU ἓν βέλος, περὶ fic φησι’ 
« Καὶ τῇ φαρέτρᾳ αὐτοῦ Éxpudé µε.» Πάντα οὖν 
τὰ βέλη τοῦ δυνατοῦ θεοῦ ἠχονημένα, ἑναντία ὄντα 
τοῖς βέλεσι τοῦ πονηροῦ. 

Οἶμοι ' ὅτι ἡ παροικία µου ἐμακρύνθη, xac- 
εσκήνωσα μετὰ τῶν σχηνωµάτων Κηδὰρ, κ. τ. &. 
Ob x ἔστι (46) τοῦ αὐτοῦ λέγειν" « Mh. ἀναγάγῆς µε 
ἐν ἡμίσει ἡμερῶν µου» » χαὶ τό' « Οἴμοι, ὅτι ἡ 
παροιχία µου ἐμαχρύνθη. » "H τάχα ἡμέρας ἐχεῖ λέ- 
ει ἃς ὁ φόθος τοῦ Kuplou χατὰ τὸν Σολομῶντα 


^! [sai, xrix, 2, 551. 85 Psal. ci, 25, 


m Των δι ἀρετήν, etc. Sched:x Grabii. 
14) Συγεχῶς dro, eic. Catena Corderii. 


quam autem Deo propter unicum jaculum pharetra 
erat, de qua ait ** : « Et iu pharetra 8ua abscondit 
me. » Omnes igitur sagit:e potentis Dei acuta, 
quippe quz sunt jaculis maligni contrariae. 

VgRs. 5. [leu mihi! quia incolatus meus prolon- 
gatus est, habitaei cum habitantibus Cedar, etc. 
Non ejusdem est dicere: « Ne revoces me in dimi- 
dio dierum meorum 95. » et illud : « Heu mihi ! quia 
incolatus meus prolongatus est. » Vel forte $820 
dies illic dicit, quas timor Domini juxia Salomonem 


s Ωὐδὲν οὕτως, etc. Schedx Grabii. 
(40) Obx ἔστει, etc. E:edeim. 
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aidit, quas sol justitiz efficit, et in quibus etiam A προστίθησι, τὰς ὑπὺ τοῦ ἡλίου τῆς δικαιοσύνης Υε- 


Abraham mortuus est plenus dieruin. Πίο autem 
ob sensile munus lamentatur. Habet enim etiam 
« desiderium dissolvi et esse cum Christo, inulto 
magis melius ; permanere autem in carne magis 
necessarium ** » propter aliorum utilitatem, siqui- 
dem, David,teste in Actibus apostolorum **Luc , 
vel potius Paulo, « in sua generatione cum admi- 
nistrasset, » e vivis migravit, 

Ejusdem. « Cedar » interpretatur obtenebratio. 
Habitavi igitur, inquit, cum tabernaculis tenebra- 
rum, id est in corpore mortis. Et anima mea, in- 
quit, ipsa szpe incola fuit. 


PSALMUS CXX. 

VERS. 1. Levavi oculos meos in montes, unde 
veniet auxilium mihi, etc. Ego quidem, inquit, le- 
vavi oculos meos in montes, sanctos scilicet ange- 
los, tanquam ab aliquo illorum opem consecu- 
turus : venit autem mihi auxilium a Domino, « qui 
fecit ccelum et terram. » Non enim frustra appo- 
$uit : « Qui fecit coelum et terram. » Si enim, in- 
quit, ipse ccelum terramque fecit, potest ubique 
λίᾳυθ adeo etiam in terra aliena opem ferre, et 
inter barbaros manum porrigere. 

V&ns. $. Non des in commotionem pedem tuum, 
neque dormitet qui custodit te, eic. Ne dejiciaris, 
inquil, ne scaudalizeris, et tunc habebis Deum 
manum porrigentem. Nos igitur oportet incipere, 
εἰ Deus manum przbere paratus est. 

V&ns. 6. Per diem sol non urel te, neque luna 
per noctem, etc. llic, opinor, sol est, qui oritur 
super terram seminatam el exsiccal eam, secun- 
dum quam « stultus ut luna mutatur **. » 


Vrns. 8. Dominus custodiet introitum tuum εί 
exitum tuum ex hoc nunc et usque in seculum, eic, 
Exitum a malitia in virtutem ; introitum a virtute 
in coguitionem Dei. 


PSALMUS CXZXI. 

VgRs. 1-5. Letatus sum in his qui dixerunt 
mihi : In domum Domini ibimus. Stantes erant pedes 
uostri in atriis tuis, Jerusalem, etc. Qui justo dixe- 
runt : « In domum Domini ibimus, » ii possunt et 
illud dicere: « Stantes erant pedes &91 nostri, » 
dicentibus nimirum hoc Filio et Spiritu sancto, vel 
etíam sanctis angelis, aut hominibus, qui per vitam 
probam recta tendunt ad domum Dei. 


Ejusdem. « Stantes erant pedes nostri : » futu- 
ruin tanquam prazteritum effertur ; sicut etiam in 


** Philip. 1, 22. ** Act. xii, 56. 


(47) Κηδάρ, etc. Catena Corderii, 

(48) Εγὼ μὲν jj pa, ete. Catena Corderii. 
(49! Mi) περιτραπῇς, ete. Eadem. 

GU Οὗτοι, olyai, eie. Schedis Grabii. 


νοµένας, ἓν αἷς χαὶ ᾿Αθραὰμ ἀπέθανε πλήρης ἡμε- 
ρῶν. Ἐνταῦθα δὲ πρὸς τὴν αἰσθητὴν δωρεὰν ἀποδύ- 
ρεται΄ ἔχει γὰρ xa οὗτος « ἐπιθυμίαν τοῦ ἀναλῦσαι 
xai σὺν Χριστῷ εἶναι, πολλῷ μᾶλλον xpstacova * τὸ 
δὲ ἐπιμένειν τῇ σαρχὶ ἀναγχαιότερον » διὰ τοὺς 
ὠφελημένους , εἴπερ ὁ Δαυῖδ χατὰ τὸν Λουχᾶν ἐν 
ταῖς Πράξεσι τῶν ᾽Αποστόλων, ἡ xaX χατὰ Παῦλον 
ε ἰδίᾳ γενεᾷ ὑπερετήσων » ἐξαπεστάλη. i 

Tov αὐτοῦ. « ΚΙδὰρ (M7)» ἑρμηνεύεται σκο- 
tacpóc. Κατεσχήνωσα οὖν, φησὶ, μετὰ τῶν σχηνω- 
µάτων τοῦ σχοτασμοῦ , ὅπερ ἐστὶ τοῦ σώματος τοῦ 
θανάτου, καὶ fj oyfj µου αὕτη, qnoi, πολλάχις 
παρφχησεν. . 


ΨΑΛΜΟΣ PK'. 

'' ρα τοὺς ὀφθα.λμούς µου εἰς τὰ δρη, ὅθεν Est 
ἡ βοήθειά µου, x. *. E. Ἐγὼ μὲν Ἶρα (48) , φησὶ, 
τοὺς ὀφθαλμούς µου εἰς τὰ δρη, τοὺς ἁγίους ἀγγέλους, 
ὡς µέλλων ὑπό τινος αὐτῶν βοηθεῖσθαι' Ίλθε δέ µοι f) 
βοῄθεια παρὰ Κυρίου, « τοῦ ποιῄσαντος τὸ» οὐρανὸν 
καὶ τὴν γῆν. » O0 γὰρ ἁπλῶς προσέθηχε , ε,τοῦ 
ποιῄσαντος τὸν oüpavbv xai τὴν γῆν.» El γὰρ xa 
τὸν οὐρανὸν χαὶ τὴν γῆν αὐτὸς , φησὶν, ἐποίησεν, 
πανταχοῦ δύναται xal tv ἁλλοτρίᾳ βοηθεῖσθαι, χαὶ 
ἐν βαρθάροις χεῖρα ὀρέξαι. 

Mt δφης εἰς σἀ.ὶον τὸν πόδα σου, μηδὲ νυ- 
στάξῃ ὁ φυάσσων σε, x. τ. E. Mh. περιτραπῆς 
(19) φησοὶ, μηδὲ σχανδαλισθῇς , xaX τότε ἕξεις τὸν 
θεὸν χεῖρα ὀρέγοντα, ὥστε παρ) ἡμῶν δεῖ εἶναι τὰς 


C ἀρχὰς , xai ὁ θεὸς τοῦ ὀρέξαι χεῖρα ἔτοιμος. 


Ἡμέρας à ἥλιος οὐ συγχαύσει σε, οὐδὲ ἡ σε- 
λήνη τὴν νύκτα, x. x. k. Οὗτος, οἶμαι (50), ὁ 
ἥλιος ὃς ἀνατέλλει ἐπὶ τὴν σπαρεῖσαν γῆν καὶ ξηραἰ- 
νων αὑτὴν, καθ fjv « ὁ ἄφρων ὡς σελήνη ἆλ- 
λοιοῦται. » 

Κύριος φυ.λάξει τὴν εἴσοδόν σου καὶ τὴν ἕξ- 
οδόν σου ἀπὸ τοῦ νὔνθχκαὶ ἕως τοῦ alovoc, x. c. &. 
Ἔρξοδον τὴν (51) ἀπὸ καχίας εἰς ἀρετὴν, εἴσοδον 
τὴν ἀπὺ τῆς ἀρετῆς εἰς τὴν γνῶσιν τοῦ sov. 


TAAMOZ PKA*. 

Ἑὐφράνθην ἐπὶ τοῖς εἱρηκόσι gov Εἰς οἶκον' 
Κνρίου πορευσόµεθα. Ἑστῶτες ἦσαν οἱ πόδες 
ἡμῶν ἐν ταῖς αὐ.]αῖς cov, Ἱερουσαἰὴμ, x. τ. &. 
Δύνανται οἱ εἱρηχότες (52) τῷ δικαίφ' « Εἰς οἴχον 
Κυρίου πορενσόµεθα, » αὐτοὶ λέγειν καὶ τὸ,« Ἑστῶτες 
σαν οἱ πόδες ἡμῶν, » τοῖς εἰρηχόσιν Υἱῷ καὶ ἁγίῳ 
Πνεύματι, χαὶ ἀγγέλοις ἁγίοις ἡ ἀνθρώποις, τοῖς 
διὰ τοῦ βίου xaX; τὴν ἐπὶ τὸν οἶκον τοῦ Θεοῦ πο- 
pelav ποιουµένοις. 

Τοῦ αὐτοῦ. « Ἑστῶτες σαν (53) οἱ πόδες ἡμῶν.» 
τὸ μέλλον ὡς παρεληλυθὸς λέγεται, ὡς xai ἐν τῷ, 


86 Eccli. xxvii, 19. 


(51) "E£o60v τήν, etc. Exdem. 
(32) δύνανται ol &imxótec, etc. Catena Cordcrii., 
(99) ᾿Εστῶτες ἧσαν, etc, Eadem. 
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« Διεμερίσαντο τὰ ἱμάτιά µου ἑαυτοῖς ^ » xat ἐν τῷ, A his *? : « Diviserunt sibi vestimenta mea; » iteni in 

: € Ἔδωχαν εἰς τὸ βρῶμά µου χολήν. » illis 5, « Dederunt in escam mcam fel. » 

ὶ  Ἱερουσαϊὴμ οἱκοδομουμένη ὡς πόλις, ἧς ἡ µετ- VEns. 9. Jerusalem que edificatur ut. civitas, 
οχἡ αὐτῆς ἐπὶ τὸ αὐτὸ, x. τ. E. "Όταν ἡ τῶν (54) — cujus participatio ejus in idipsum, etc. Quando cr 
πιστευόντων καρδία xat ψυχἠὴ µία 7, καὶ τὸ αὐτὸ ὑπὲρ — dentium est cor unum et anima una, et eamdem pro 
ἀλλήλων μεριμνῶσι τὰ µέλη, Ἱερουσαλήμ εἶσι, xal — se invicem membra sollicitudinem habent, tuuc 
ὡς πόλις, ἧς ἡ μετοχὴ αὐτῆς ἐπὶ τὸ αὐτό. sunt Jerusalem, et quasi civitas, cujus participatio 

ejus iu idipsum. 

'Exsi γὰρ ἀνέδησαν al gvAal, x. τ. &. Ἡροφη- VEns. 4. Illuc enim ascenderunt tribus, etc. Pro- 
τεύει (55) ἐπὶ τῶν μελλουσῶν φυλῶν ἀναθαίνειν ἐπὶ — phetat de tribubus, quz ascensurz erant ad. virtu- 
τὴν ἀρετὴν καὶ γνῶσιν τοῦ θεοῦ: πᾶσαι γὰρ al φυλαὶ — tem οἱ cognitionem Dei, Omnes enim tribus vir- 
τετυχήχασι τῆς ἀρετῆς xaY τῆς Υνώσεως τοῦ Θεοῦ. lutis et cognitionis Dei participes factze suut. 

"Oti éxei ἐκάθισαν θρόνοι, x. τ. E. Περὶ τῶν θρό- VERS. 5. Quia illic sederunt sedes, etc. De hisce 
νων (56) τούτων xal ἓν τῷ Εὐαγγελίῳ εἴρηται τό» — sedibus etiam in Evangelio ***dictum est : « Sede- 
« Καθήσεσθε ἐπὶ θρόνους δώδεχα, χρίνοντες τὰς δς- — bitis super sedes duodecim, judicantes duodecim 
δεχα φυλὰς τοῦ Ἰσραήλ. » Περὶ τῶν ἐν τῇ Ἱερου- B tribus Israel. » De iis qux Jerosolymis erant sedi- 
σαλὴμ θρόνων 5 Ἱερεμίας οὕτως φησί’ « Καὶ εἶπε bus Jeremias sic ait ** : « Et dixit Dominus ad me : 
Κύριος πρὸς µέ' 'Amb προσώπου τοῦ Βοῤῥᾶ ixxau- Α facie Aquilonis exardescent mala super omues 
θήσεται τὰ χαχὰ ἐπὶ πάντας τοὺς κατοιχοῦντας τὴν — babitatores terre : quia ecce ego convoco omnia 
γην διότι ἰδου ἐγὼ χαλῶ πάσας τὰς βασιλείας ἀπὸ — regna terrx ab Aquilone, ait Dominus. Et venient, 
Βοῤῥᾶ, λέγει Κύριος’ xai fj£ouct, xai θήσουσιν Éxa- — el ponent unusquisque solium suum super vesti- 
στος τὸν θρόνον αὐτοῦ ἐπὶ τὰ πρόθυρα τῶν πνλῶν bula portarum Jerusalem, et super ounces muros 
Ἱερουσαλὴμ, καὶ ἐπὶ πάντα τὰ τείχη τὰ χύχλῳφ aó- qui in circuitu ejus, et super universas urbes 
τῆς, χαὶ ἐπὶ mácag τὰς πόλεις Ἰούδα. Καὶ λαλἠσω — Judz. Et loquar ad eos cum judicio de omni ma- 
μετὰ χρίσεως πρὸς aütoug περὶ πάσης τῆς χαχίας  litia eorum, quomodo dereliquerunt me, οἱ sacrifi- 
αὐτῶν, hc ἑγχατέλιπόν µε, χαὶ ἔθυσαν θεοῖς ἆλλο- —caverunt diis alienis, οἱ adoraverunt ooera nianuum 
τρίοις, xai προσεχύνησαν τοῖς ἔργοις τῶν χειρῶν —suarum. 
αὐτῶν. 


WAAMOZ PKB. PSALMUS CXXII. 

Πρὸς cà ᾗρα τοὺς ὀφθαΛΊμούς µου, τὸν κατοι- Vgns. 1. Ad te levari oculos meos, qui habitas in 
xoUrca ἐν τῷ οὐρανῷ, x. τ. b. Ὁ θεὺς (57) ἐν μὲν colis, etc. Deus in corporeis coelis habitat tanquam 
τοῖς σωματιχοῖς οὐρανοῖς ὡς δημιουργὸς χατοιχεῖδιὰ — opifex per multiplicem suam sapientiam ; in spi- 
τῆς πολυποιχίλου σοφίας αὐτοῦ * tv δὲ τοῖς νοητοῖς ὡς — ritalibus vero tanquam Justitia per cognitionem et 
διχαιοσύνη, xaX γνώσει, xal σοφίᾳ. sapientiam. 

'I6o0b ὡς óg0aApol δού.Ίων εἰς χεῖρας τῶν xv- VEns. 2. Ecce sicul oculi servorum in manibus 
ρίων αὐτῶν, óc óg0aAuol παιδίσκης εἰς χεῖρας — dominorum suorum ; sicut. oculi ancillee in manibus 
τῆς κυρίας αὐτῆς, οὕτως οἱ 0g0a Apol ἡμῶν πρὸς — domine sue : ita oculi mostri ad Dominum Deum 
Κύριον θεὺν ἡμῶν, ἕως οὗ οἰκτειρήσαι ἡμᾶς, Χ. nostrum, donec misereatur nostri, elc. Servi domi- 
τ. ἐ. Δοῦλοι χυρίων (58) Πατρὸς xai ὙΥἱοῦ πνεῦμα — norum Patris et Filii sunt. spiritus εἰ corpus ; an- 
xai copa * παιδίσχη δὲ χυρίας τοῦ ἁγίου Πνεύματος — cilla vero dominz Spiritus sancti est anima. Hsec 
ἡ duyf. Τὰ δὲ τρία Κύριος 6 θεὸς ἡμῶν ἐστιν. οἱ autem tria Dominus Deus noster est, siquidein. tres 
γὰρ τρεῖς τὸ Év εἶσιν. Ὀφθαλμοὶ γοῦν δούλων cl; — unum sunt. Oculi igitur servorum in manus domi- 
χεῖρας κυρίων ὁρῶντες, ὅτε διὰ χειρῶν νεύοντες χε- — norum respiciunt, dum per manus annuentes prase- 
λεύσουσιν. "H χεῖρες xupluv μὲν Πατρὸς xai Ylou οἱ D cipiunt. 899. Vel manus dominorum Patris ac Filii 
ἑχατέρου ἄγγελοι' xupiag δὲ τοῦ ἁγίου Πνεύματος — sunt utriusque angeli ; domin: vero sancti Spiritus 
αἱ οἰχεῖαι αὑτοῦ δυνάμεις. sunt proprizxe ejus virtutes. . 

Tov αὐτοῦ. Tov μὲν ἑχόντων (59) τὸ πνεῦμα τῆς Ejusdem. Eorum. quidem qui habent spiritum 
δουλείας εἰς φόδον, ol ὀφθαλμοὶ εἰς χεῖρας xuplov — servitutis in timore, oculi sunt ad manus domino- 
καὶ εἰς χεῖρας xuplag* τοῦ δὲ τὸ πνεῦμα τῆς υἱοθε- —rwm et ad manus dominz ; illius autem qui spiri- 
clag ἔχοντος, πρὸς Κύριον τὸν θεόν. tum habet adoptionis filiorum, oculi aunt ad Domi- 

num Deum. 

"Oc. ἐπὶ zoAv ἐπ.ἱήσθημεν ἑξουδενώσεως, x. τ. Vgns. 9. Quia mullum repleti sumus despectione, 
b. Xóppayoz (00) οὕτως" « Ὅτι πολὺν ἐχορτάσθημεν — ete. Symmachus sic vertit : « Quia multa satiati 
ἐξευτελισμόν. » sumus despectione. » 

*' Psal, xxi, 49. ** Psal. Lxvir, 39. *** Matth. xix, 29. ** Jerem. 1, 14 et seqq. 


(54) "Οταν ἡ τῶν, etc. Catena Corderii. (56) AcÜ.4o, κυρίων, etc. Catena Corderii, 
55) Προφητεύει, eic, Schede Grabii. . (59) Tv μὲν ἐχόντων, eic. Eadem. 
56) Περὶ τῶν θρόνων, etc. Catena Corderii. (60) σύμμαχος, etc. Schedie Grabii, 


(97) 'O θεός, eic. Schede Grabii. 
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Ejusdem. « Contempüibilia mundielegit Deus **. » A — Tob αὐτοῦ. « Τὰ ἐξοιδενωμένα (61) τοῦ κόσμου ἔξε- 





Micirco oportet conlemptos sedere in Ecclesia. 
Alque hoc est quod contemptis solatio esse possil. 


Vas. &. Mulium repleta est anima nostra, oppro- 
brium abundantibus et despectio superbis, etc. Ecce 
hi peccatores et abundantes. Symmachus vero sic : 
« Mulüs satiata est auima nostra, obloquentibus 
abundantibus, et despicientibus superbis. » Aquila 
autem : « Multum repleta est anima nostra sub- 
sannalione exprobrantium, despeclione super. 
boruin. » 


λέξατο ^ θεός" » Bib δεῖ τοὺς ἐξουδενωμένους χαθίζειν 
by τῇ Ἐκκλησίᾳ. Καὶ ἔστι τοῦτο δυγάµενον παρα- 
μυθήσασθαι ἐξουδενωμένους. 

Ἐαὶ πλεῖον ἐπλήσθη ἡ ψυχὴ ἡμῶν: εὐ ὄνει- 
ὃος τοῖς εὐθηνοῦσι xal ἡ ἑξουδένωσις τοῖς ὑπε- 


ρηφάνοις, κ. τ. b. "bob οὗτοι (82) ἁμαρτωλοὶ xai 


εὐθηνοῦντες. Ὁ δὲ Xóppayo; οὕτως: «Πολλῶν ἔχορ- 
τάσθη ἡ ψυχἠ ἡμῶν, ἐπιλαλούντων τῶν εὐθηνούντων, 
καὶ ἐξευτελιζόντων τῶν ὑπερηφάνων. » ᾽Αχύλας : 
« Πολλὰ ἐνεπλήσθη ἡ φυχἠ ἡμῶν τοῦ μυχθισμοῦ τῶν 
ὀνειδιζόντων, τοῦ ἐξουθενισμοῦ τῶν ὑπερηφάνων. » 


PSALMUS CXXII. 

Vans. 1. Nisi quia. Dominus erat in nobis, dicat. 
munc lsrael, etc. Verisimile est quempiam sacer- 
dotum iu aliquo graduum consistentem populo 
mane ad templum venienti aliquid ejusmodi dixisse : 
« Dicat uunc lsrael : Nisi quia. Dominus erat in 
mobis ; » deinde Israelem id quod ei praxceptum 
erat faciendt 'mpisse quidem ab iis verbis, « Bo- 
minus erat in nobis ; » subjunxisse autem reliqua 
psalmi. Ceterum illud, « Nisi quia Dominus erat 
in. nobis, » non quivis dicat, sed verus Israel, cui 
Dominus est dicei t Nobis unus est Dominus 
Jesus Christus, per quem οἱ , el nos per ip- 
shm ?' : » quod et Paulus. dicit ** : « Nam et ego 
Israclita sum. » ltem illud ** : « Israelitz sunt, et 





















ego. » Itaque verisimile est hune psalmum a po- C 


pulo recitari solitum ex precepto sacerdotis ; si 
quando populus in bello periclitatus fuisset, vel ex 
sliquibus gentium insidiis servatus esset, hostibus 
devictig : prosertim si admirabili quadam cele- 
britate fortiter. praliati victores rediissent. Dicat 
autem lsrael etiam illud: « Sape expugnaverunt me 
a juventule mea, » ut in psalmo cxxvin dicitur. 

καθ. 3. Fortevivos degluiissent nos, etc. Prodi- 
torem Judam vivum deglutierunt, Habuit enim, 
antequam traderet, vitam. qua: dixit: « Ego sum 
vila **, » Eos autem qui ab initio malitie innutriti 
sunt, vivos deglutiunt, 

893 Yns. 4. Forsitan aqua absorbuisset nos, 
eic. Aquam figurate dicit tentationes quie animam. 
mergunt. Ipse autem tenlalioues eliam cogita- 
liones vocantur, 

Vns. 5. Torrentem periransivit anima. nostra, 
€ic. Torrentem iterum vocat cogilationes, quod 
iion. perdurent, sed confestim in mentem insiliant, 
€i rursus arescant, 

Ajusdem. « Et factum. est verbum. Dowini ad 
Eliam : Vade hinc ad orientem, et abscondere in 
Xorreute Chorratb, qui est super faciem Jordanis. 
Et erit, de torrente bibes aquam, εἰ corvis man- 
dabo nutrire te illic. Et. fecit Elias juxta verbum 


11 Cor. 1,98. * 1 Cor. vin, 6. ** Rom. xs, 4. 


(01) Τὰ ἑξουδενωμένα, etc. Catena. Corderii. 
(62) ᾿Ιδοὺ οὗτοι, etc. Schedz Gi 

(031 Εἰκὺς τῶν, ete. Catena. Cord, 
(04) Tor αροδότην, etc. Scheda G 
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ΥΑΛΜΟΣ ΡΚΓ. 

Ei μὴ δει Κύριος ἦν ἐν ἡμῖν, εἰπά-ω 83) Ἱσραὴ. 
x. s. ἐ. Elxbg τῶν (63) ἱερέων τινὰ ἑστῶτα ἐπί τινος 
τῶν ἀναδαθμῶν λέγειν ἑλθόνει τῷ λαῷ ἐπὶ τὸν vabv 
ἔωθεν τοιοῦτόν τι" « Εἰπάτω δὴ Ἰσραὴλ, El μὴ ὅτι 
Κύριος ἣν ἐν ἡμῖν" » εἴτα ποιοῦντα τὸ προσταχθὲν 
τν σραὴλ ἄρχεαθαι μὲν ἀπὸ τοῦ, « Κύριος ἣν ἓν 
ἡμῖν" » αυνάπτειν δὲ τὰ ἑξῆς τοῦ ψαλμοῦ. Λεγέτω 
δὴ τὸ, € El μὴ ὅτι Κύριος ἣν ἓν ἡμῖν,» οὐχ ὁ τυχὼν, 
ἀλλ’ ὁ ἀληθινὸς σραϊλ, d Κύριός ἐστιν εἰπόντι" 
« Ἡμῖν efc Κύριος Ἰησοῦς Χριατὸς, δι οὗ τὰ πάντα, 
xal ἡμεῖς δι’ αὐτοῦ: » ὅπερ xal Παῦλος εἶπε: « Kat 
γὰρ ἐγὼ Ἰσραηλίτης sipl* » καὶ τό" « Ἰσραηλῖταί 
εἰσι, xà (ὠ. » Καὶ τοῦτόν γε εἰκὺς ὑπὸ τοῦ λαοῦ λέγε- 
σθαι τὸν ψαλμὸν Ex προστάξεως ἱερέως, εἴποτε κιν- 
δυνεύσας ὁ λαὺς kv πολέµῳ, f τινι ἀπὸ τῶν ἐθνῶν ἐπι- 
θουλῇ διεσώθη, νιχήσας τοὺς πολεµίους" μάλιστα εἰ 
µετά τινος παραδόξου ἐπιφανείας ἀνδραγαθῆσαντες 
ἐπανῄεσαν, Εἰπάτω δὲ ὁ "Iopah) καὶ τὸ, « Πλεονάκις 
ἐπολέμησάν µε ἐκ νεότητός µου, » ὡς ἓν pxr/ ψαλμῷ, 
λέγεται. 





"ρα ζῶντας ἂν κατέπιον ἡμᾶς, x. v. E. Τὸν 
προδότην (64) Ἰούδαν ζῶντα κατέπιον' εἶχε γὰρ πρὸ 
τῆς παραδόσεως τὴν ζωὴν τὴν εἰποῦσαν' « Ἐγώ εἰμι 
d ζωή: » τοὺς ὃν ἀπ' ἀρχῖς τῇ xaxlg ἐνερεφομένους, 
νεκροὺς καταπίνουσιν. 

"Apa τὸ ὕδωρ ἂν κατεπόντισεν ἡμᾶς, κ. τ. &. 
΄Ὕδωρ τροπικῶς (65) Myet τοὺς πειρασμοὺς τοὺς xa- 
ταποντίζοντας τὴν ψυχήν οἱ δὲ αὐτοὶ πειρασμοὶ xol 
λογιαμοὶ καλοῦνται. 

Χείμαῤῥον διῆ-θεν ἡ ψυχἠ ἡμῶν, κ. s. ὲ. Χεί- 
pappov (66) δὲ πάλιν λέγει τοὺς λογισμοὺς, διὰ τὸ 
μὴ χρονίζειν αὐτοὺς, ἀλλὰ ἀθρόως ἐπιπηδᾷν εἰς τὸν 
γοῦν, xal πάλιν ξηραίνεσθαι. 

Toi αὐτοῦ. «Καὶ ἐγένετο (61) ῥῆμα Κυρίου πρὸς 
"Ἠλιού: Πορεύου ἐντεῦθεν χατὰ ἀνατολὰς, xa κρύ- 
6ηθι bv τῷ χειμάῤῥῳ Χοῤῥὰθ τῷ ἐπὶ προσώπου τοῦ 
Ἰορδάνου. Καὶ ἔσται, ἐκ τοῦ χειμάῤῥου πίεσαι ὕδωρ- 
καὶ τοῖς κόραξιν ἐντελοῦμαι διατρέφειν σε ἔκεῖ. Kali 


5 || Cor. xi, 32. ** Juan. xiv, 6. 


(60) “Ύδωρ τροπικῶς, ete. Esslem. 
(66) Χείμαῤῥο», etc. Exedem. 
(61) Καὶ ἐγένετο, ctc. Catcna Corderii, 
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ἐποίησεν Ἡλιοῦ κατὰ τὸ ῥῆμα Κυρίου, xal ἐχάθισεν A Domini, et sedit in torrente Chorrath super. faciem 


ἓν τῷ χειμάῤῥῳ Χοῤῥαῦ ἐπὶ προσώπου τοῦ "lopbávou. 
Καὶ οἱ κόραχες ἔφερον αὐτῷ ἄρτους τὸ πρωὶ xal 
κρέα τὸ δείλης, χαὶ ἐκ τοῦ χειµάῤῥου ἔπινεν ὕδωρ. 
Καὶ ἐγένετο ust! ἡμέρας, καὶ ἐξηράνθη ὁ χείµαῤῥος, 
ὅτι οὐκ ἐγένετο ὑετὸς ἐπὶ τῆς τῆς. » 

Ἡ ψυχὴ ἡμῶν ὡς σερουθίον ἐῤῥύσθη ἐκ τῆς 

' παγίδος τῶν θηρευόντων., x. τ. E. ἘἙῤῥόσθημεν (68) 
τῶν θηρευτῶν δαιμόνων τῆς παγίδος, συντρίψαντος 
Χριστοῦ τὸν διάθολον, δόντος τε πατεῖν ἑπάνω ὄφεων 
xal σκορπίων, καὶ ἐπὶ πᾶσαν τὴν δύναμιν τοῦ ἐχθροῦ 
ὡς πρὸς μόνους αὐτὴν ἰσχύουσαν τοὺς ῥᾳθυμοῦντας" 
Πνεύματος γάρ τε ἑλάδομεν χάριν, καὶ τρεφόµεθα τῷ 
τοῦ Χριστοῦ αἵματί τε xal σώµατι. 

Τοῦ αὐτοῦ. Θηρεύουσιν ἐπὶ (09) ψυχὴν δικαίου at 
ἀντικείμεναι δυνάμεις, ὧν παγίδες οἱ ὑπ' αὐτῶν 
ἐνεργούμενοι, xat ἐρεθίζοντες προσχαλούµενοι ἡμᾶς 
εἰς τὸ ἁμαρτεῖν, xal πᾶσα ὕλη ἐπὶ τὸ ἁμαρτάνειν 
προχαλουµένη. Οὐ πίπτει δὲ στρουθίον εἰς παγίδα 
ἄνευ τοῦ Πατρὸς τοῦ ἐν τοῖς οὐρανοῖς. 

"Haayle συνετρίδη, καὶ ἡμεῖς ἐῤῥύσθημεν, x. 
7. E. Ἡ μὲν Παλαιὰ (70) Διαθήχη τὰς xav' ἐνέργειαν 
συντρίθει παγίδας, νομοθετοῦσα τό: « OU μοιχεύ- 
σεις» ἡ δὲ Καινἡ τὰς χατὰ διάνοιαν φθείρει παγίδας, 
παραγγέλλουσα τό: « Ox ἐπιθυμήσεις. » Πλὴν ἐπὶ 
μὲν τοῦ Ἀθιμέλεχ τῶν Γεραρῶν τὴν κατ’ ἐνέργειαν 
παγίδα διέφθειρε, μὴ συγχωρήσας τῆς ἀλλοτρίας 
αὐτὸν ἄφασθαι γυναικός: ἐπὶ δὲ Ἰωσὴρ τὴν κατὰ 
διάνοιαν. 03 γὰρ εἰσάγει ἡ Γραφὴ ἐπιθυμήσαντα τῆς 
ἁλλοτρίας αὐτὸν γυναικός. Καὶ paxáptos μὲν οὗ συν- 
έτριψε Κύριος τὴν κατ’ ἐνέργειαν παγίδα, μακαριώ- 
τερος δὲ οὗ τὴν χατὰ διάνοιαν παγίδα διέφθειρεν, οὐδὲ 
εὑρέθη δόλος v τῷ στόµατι αὐτοῦ. 


ΨΛΑΜΟΣ ΡΚΔ’. 

Οἱ πεποιθότες ἐπὶ Κύριον ὡς ὄρος Σιὼν, x. *. 
k. Οἱ προσερχόµενοι (T1) Σιὼν ὄρει xal πόλει Θεοῦ 
ζώντος, Ἱερουσαλὴμ ἐπουρανίῳ, φοροῦσι τὴν εἰχόνα 
τοῦ ἐπουρανίου, καὶ πεποιθότες ἐπὶ Κύριον γίνονται 
ὡς ἐκεῖνο τὸ Σιὼν ὄρος. 

Toi αὐτοῦ. El ix τοῦ (13) πεποιθέναι ἐπὶ Κύριον 
τίνεταί τις ὡς ὄρος Σιὼν, ἄλλος ἂν ἐξ ἄλλου τινὸς 
γένοις' ἂν ὡς ὄρος Χωρῇθ, καὶ ἄλλος ὡς ὄρος Σινά 
xa ἐχ τῶν ἑναντίων εἴη ἄν τις ὡς ὄρος Αἰγύπτου, 
καὶ ὄρος Βαδυλῶνος, xal τοιούτων τῶν παρὰ τοῖς Ey- 
θροῖς ὁρῶν, "H ὥσπερ οἱ πεποιθότες ἐπὶ Κύριον ὡς 
ὄρος εἰσὶ Σιὼν, οὕτως οἱ ὑποδεέστεροι ὡς τὰ χύχλῳ 
αὐτῆς ὄρη. 

Ὄρη χύκλῳ αὐτῆς, xal ὁ Κύριος κύνλῳ τοῦ 
«aov αὐτοῦ , κ. τ. &. "Όρη κύκλῳ (73). Ἱερουσαλὴμ. 
δυνάμεις, οἶμας, θεῖαί εἰσι, & Παρεμδάλλειν d 
«ἄγγελος Kuplou κύχλῳ τῶν δν 

^ HE Reg. mds 


Jordanis. Et corvi ferebant ei panes mane et ear- 
nes vesperi, et de torrente bibebat aquam. Et fa- 
clum est post dies, e exaruit torrens, quia now 
fuerat pluvia super terram **. » 


Vrns. 7. Anima nostra sicut passer erepta. est de 
laqueo venantium, etc. De laqueo venatorum dz- 
monum erepti sumus, cum Christus diabolum con- 
Vriverit, et dederit virtutem ambulandi super ser- 
pentes et scorpiones et super omnem virtutem ini- 
miei, quz contra solos socordes praevalet : Spiritus 
enim gratiam accepimus, Christique sanguine ae 
corpore nutrimur. 

Ejusdem. Virtutes adversari venantur animam 


Β jusii, quarum laquei sunt hi quos obsident, quique 


instigant el provocant nos ad peccandum; item 
omnis materia qu:e &d peccandum allicit. Non cadit 
autem passerculus in laqueum sine Patre qui in 
colis est. 

le:n. Laqueus contritus est, ei nos liberati su- 
mus, etc, Vetus Testamentum laqueos qui ad opus 
spectant, conterit hac lege : « Non maechaberis 
Novum vero laqueos ad mentem spectantes conterit 
ista : « Non concupisces ?', » Verumtamen in Abi- 
meiech rege Gerarum laqueum ad opus spectan- 
tem contrivit, quando non permisit ipsum alienam 
uxorem tangere ; in Joseph vero laqueum qui ad 
mentem spectabat, disrupit. Non enim a Scriptura 
refertur alienam concu e uxorem. Ac beatus 
quidem est cujus spectantem ad opus laqueum Do- 
minus contrivit, bea vero, cujus spectantem ad. 
cogitationem laqueum ita disrupit, ut non inventus 
sit dolus in ore cjus. 
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Vens. 4. Qui confidunt im Domimo sicut mons 
Sion, etc. Qui accedunt ad Sion montem et civita- 
tem Dei viventis, Jerusalem ccelestem, ii ferunt 
imaginem ccelestis, et confidentes in Domino fiunt 
aicut ille mons Sion. 

Ejusdem. Si ex fiducia in Deum fit. quispiam 
lanquam mons Sion, alius utique ex alia re qua- 
piam. flet sicnt mons Choreb, itt lius sicut mons 
Sina ; el e diverso flet aliquis tanquam. mors 
JEgypti, et sicut mons Babylonis, et instar aliorum. 
qui apud hostes sunt, montium, Vel sicut qui con- 
fidunt in Domino, velut mons Sion sunt, ita b 
inferiores erunt sicut montes qui sunt. in circi 
ejus. 

Vens. 9, Montes in. circuitu ejus, εἰ Dominus in 
eircuitu populi ssi, etc. Montes. in circultu Jeru- 
Salem arbitror esse divinas virtutes. Nam « castra- 
meltoatur angelus Domini in circuitu timentium 






















xin, 9. 


B (7I) 0i προσορχόµενοι, etc. Catena Corderii. 


473) El ἐν vob, etc. Eadem. 
(13) “Ορη κύκλῳ, eic. Eadem. 










» Diversus est igitur populus Domini a ti- 
mentibus Domiuum. Nam aliud est, « Domi 
benedicite. Domino » et aliud, « Qi 
Dominum, benedicite Doinino *. 5» 

Vens. 5. Quia mon relinquet Dominfis virgam. 
peccatorum super sorlem justorum, eic. Opus Do- 
mini in populi sui circuitu exsistentis est, ut. non 
Sinat virgam peccatorum super sortem justorum 
pervenire. Justus autem est populus Domini. 

Ejusdem. Si sors justorum est cognitio Dei, non 
relinquet. justos in ignorantia, ne illius cis auctor 
sit. 

Tip. Ut non extendant justi ad iniquitates manus 
suas, etc. Observa illud, « extendant, » quod in 






EX ORICENE En 
ipsemet vero « Dominus in cireuitn po- A κύχλῳ δὲ τοῦ λαοῦ αὐτοῦ » αὐτὸς «6 Κύριος. » "E 


fos οὖν ὁ λαὺς Κυρίου τῶν φοδουµένων τὸν Kpu 
ἄλλο γὰρ, « Οἴκος Ἰσραὴλ, εὐλογήσατε τὸν Κύριοι 
ἄλλο, «Οἱ φοδούµενοι τὸν Κύριον, εὐλογήσατε : 
Κύριον. » 

"0r οὐκ ἀρήσει Κύριος τὴν ῥάδδο» τῶν» dpa 
τωλῶν ἐπὶ τὸν xAfpor τῶν δικαίων, x. v. E. "E 
γον Κυρίου (74) κύχλῳ ὄντος τοῦ λαοῦ αὐτοῦ τὸ | 
ἀφιέναι τὴν ῥά6δον τῶν ἁμαρτωλῶν ἐπὶ τὸν χλῆρ 
φθάναι τῶν δικαίων. Δίχαιος δὲ ὁ λαὺς Κυρίου. 

Τοῦ αὐτοῦ. El κλῆρος (15) δικαίων ἐστὶν fj yw 
σις τοῦ Θεοῦ, οὐκ ἀφήσει τοὺς δικαίους ἓν ἀγνωσί 
ἵνα μὴ γένηται αὐτοῖς πρόξενος ἀγνωσίας. 

Ὅπως ἂν uh ἐκτείνωσι» οἱ δίκαιοι ἐν ἀνομία 
χεῖρας αὐτῶν , κ. v. ἐ. Τήρει τὸ (76) « Ἐκτείν 


inlquitate fit. Verumtamen si ex. hypothesi relicta B atv, ὅτι ἓν ἀνομίᾳ γίνεται. Πλὴν εἰ χαθ' ὑπόθεσ 


luerit virga peccatorum super sortem justorum, 
extendent justi. ad iniquitatem manus suas. Ute- 
mur autem his verbis, si quando in persecutione 
multi Deum negaverint, et idolis sacrificaverint, ac 
dicemus : Quandoquidem non erant justi qui Deum 
negant, dimisit Dominus virgam peccatorum super 
sorlem ipsorum, ut extendant ad iniquitates ma- 
mus suas. « Ab eo enim qui non habet, etiam id 
quod habet, auferetur *. » 











PSALMUS CXXV. 

Vrns. 4. In convertendo Dominus captivitatem Sion, 
"acti sumus aicut consolati, etc. Hec apostoli praedi- 
cuntur de seipsis dicturi, 89155 et de iis qui ex gen- 
tibus sunt. Postmodum etiam de semente ac messe 


verba facit. 
Ejusdem, Captivitas ert naturz rationabilis a vir- 


tute et scient id malitiam et impietatem trans- 
itus. 

Vens. 2. Tunc impletum. est gaudio os nostrum et 
lingua nostra. exsultatione , etc. Os quidem reple- 
est gaudio, lingua Vero exsultatione : unde 
fluit gaudium et exultatio. His autem factis, illi 
ex gentibus sunt , edocti. dicunt Magnifica" 
vit Dominus facere cum eis. » De seipsis autem 
gratias agentes dicunt; « Maguificavit Dominus 
facere nobiscum, facti sumus letantes. » — « Su- 
per (limina quidem Babylonis illic sedimus et fle- 
vimus *; » — « Cum converteret vero Dominus 
captivitatem Sion, repletum est gaudio os no- 
strum. » Quando fecerimus illud : « Posui ori meo 
custodiam *, » et istud : « Os justi meditatur sa- 
Aperi os tuum verbo 
» et similia isti : « Os nostrum patet ad vos, 
Ηλ! ", » tunc cum veritate dicemus etiam. 
illud : « Repletum est gaudio os nostrum, » 























Ietp. Tunc dicent inter gentes : Hagnificavit Do- 


?** Psal. xxxn, δ. ** Psal. cxxxiv, 19. 


* ibid. 29. 


ἀφεθείη ἡ ῥάδδος ἁμαρτωλῶν ἐπὶ τὸν κλῆρον τῶν ἑ 
καίων, ἐκτενοῦσιν οἱ δίχαιοι bv ἀνομίᾳ χεῖρας αὐτῶ 
Χρησόμεθα δὲ τοῖς ῥητοῖς, ἐὰν ἐν διωγμῷ πολλοὶ τὶ 
Θεὺν ἀρνῶνται, καὶ τοῖς εἰδώλοις ἐπιθύωσε, λέγοι 
τες, ὅτι, Ἐπεὶ μὴ ἦσαν δίκαιοι οἱ ἀρνούμενοι, ἀφῆρ 
Κύριος τὴν ῥά6δον τῶν ἁμαρτωλῶν ἐπὶ τὸν χλῆρι 
αὐτῶν, ὅπως ἐχτείνωσιν Ey. ἀνομίᾳ χεῖρας ἑαυτῶν 
« "Ar γὰρ τοῦ μὴ ἔχοντος καὶ ὃ ἔχει ἀρθήσεται. » 


WAAMOZ PKE. 

Ἐν τῷ ἐπιστρέψαι Κύριον τὴν αἰχμαλωσίαι 
Σὼν, ἐγενήθημεν ὡσεὶ παραχεκληµένοι, x. x. & 
Οἱ ἀπόστολοι (71) ταῦτα προφητεύονται λέξειν περ 
ἑαυτῶν καὶ τῶν ἓν τοῖς ἔθνεσι. Καὶ μετὰ ταῦτα ἀπο 
φαίνεται περὶ απόρου xal θερισμοῦ. 

Τοῦ αὐτοῦ. Αἰχμαλωσία (18) ἐστὶ. φύσεως λογι 
κῆς ἀπὸ ἀρετῆς καὶ γνώσεως ἐπὶ xax(av xal ἀνοησία" 
μετάδασις. 

Tóre ἐπ.ήσθη χαρᾶς τὸ στόµα ἡμῶν καὶ i 
TÀócca ἡμῶν ἀγαλλιάσεως, x. τ. b. Τὸ μὲν 
στόµα (79) ἐπλήσθη χαρᾶς, ἡ δὲ γλῶσσα ἀγαλλιά- 
σεως, ἀφ᾿ ὧν ῥεῖ χαρὰ χαὶ ἀγαλλίασις. Τούτων & 
γενοµένων, οἱ ἀπὸ τῶν ἐθνῶν διδασχόµενοι λέγουσιν" 
ϱ Ἐμεγάλυνε Κύριος τοῦ ποιῆσαι μετὰ τούτων, | 
Καὶ περὶ ἑαυτῶν δέ φασιν εὐχαριστοῦντες" « Ἐμε- 
Ὑάλυνε Κύριος ποιῆσαι μεθ’ ἡμῶν, ἐγενήθημεν εὖ- 
Φραινόμενοι.» » — « Ἐπὶ μὲν τῶν ποταμῶν Ῥαθν- 
λῶνος ἐχεῖ ἐκαθίσαμεν καὶ ἐχλαύσαμεν"» --- « "Ev 
δὲ τῷ ἐπιστρέψαι Κύριον τὴν αἰχμαλωσίαν Σιὼν, 
ἐπλήσθη χαρᾶς τὸ στόµα ἡμῶν.» Ἐπὰν ποιήσωμεν 
τὸ, « Ἐθέμην τῷ στόματί µου φυλακήν"» καὶ τὸ, 
«Στόμα δικαίου μελετᾷ σοφίαν' » καὶ τὸ, « ΄Άνοιγε 
οὖν στόµα λόγῳ Θεοῦ: » καὶ ὅμοια τῷ, «Τὸ στόμα 
ἡμῶν ἀνέφγε πρὸς ὑμᾶς, Κορίνθιι"» τότε ἁλτ- 
θεύοντες φήσοµεν καὶ τὸ, «Ἐπλήσθη χαρᾶς τὸ 
στόμα ἡμῶν.» 

Τότε ἑροῦσιν àv. τοῖς ἔθνεσιν "Ἐμεγάλυνα ,Ké- 
*Moth. xur, 42..— ? Psal, xxxvi, d.— * Psal. 


xxxvi, 2. * Psal. xxxvi, 90. * Prov, xxx1, 8." ll Cor. v1, 2. 


(74) Ἔργον Κυρίου, etc. Cana Corderii, 
(15) Ei xAípoc, etc. Seheda Grabii, 
(16). Τήρει τό, ctc. Catena Corderii. 


(77) Οἱ ἀπόστο.λοι, etc. Catena Corderii, 
(18) Al; ία, etc. Scheda Grabii. 
(19) Τὸ μὲν στόμα, etc. Catena. Corderii. 


el 
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pioc τοῦ ποιῆσαι μετ αὐτῶν, x. t, 6. « Μετὰ A minus facere cum eie, etc. « Post hiec enim in ter- 


ναῦτα (80) γὰρ ἐπὶ τῆς γῆς ὤφθη, xat τοῖς ἀνθρώποις 
συνανεστράφη. ? 

Ἐπίστρεψον, Κύριε, τὴν αἰχμα.ωσίαν ἡμῶν 
ὡς χειµάῤῥους àv τῷ vótQ, x. v. E. ᾿᾽Ανωτέρω 
piv (81) ὡς Ίδη ἐπιστροφῆς ἀπὸ τῆς ἀἰχμαλωσίας 
γενομένης εἴρήνται οἱ δύο στίχοι. νῦν δὲ ὡσεὶ àv 
ἀἱχμαλωό!ίᾳ ὢν ταῦτά φησιν ὁ Προφήτης, τὸ μὲν 
Ἱρότέρων προφητεύων, οἶμαι, περὶ τῶν ἁἀποστόλων: 
xb δὲ δεύτερον ἐκ προσώπου λέγων ἑθνῶν. Tv γὰρ 
ἐν τοῖς ἔθνεσίν ἐστι τὰ ἀπὸ τοῦ, « ἘἙμεγάλυνε Κύριος 
τοῦ ποιῖσαι μετὰ τούτων, » ἕως τοῦ, « Ὡς χειµάῤῥους 
ty τῷ νότῳ. » 

Οἱ σπείροντες ἐν δάκρυσιν ἓν ἁγαα 1άΐσει Óe- 
ριοῦσιν, x. t. £. Οἱ μὲν τὴν (82) πραχτικὴν μετὰ 
πόνου xai δαχρύων Χατεργαζόμενοι Ev δάκρυσι σπεί- 
poua:v* ol. δὲ τής γνώσεως ἁπόνως µεταλαμθάνοντες 
kv ἀγαλλιάσει θεριοῦσὶ. 


TAAMOX ΡΚκς.. 

Ἐὰν μὴ Εύριος οἱχοδομῆσῃ οἶκον, εἰς (ιάτην' 
Ἑχοπίασαν οἱ οἱκοδομοῦντες" ἑὰν μὴ Κύριος 
φυλάξῃ xóAw, slc µάτην ἠγρύπνησεν ὁ gvAdc- 
σων, x. t. E. Χρηστέον τῷ ῥητῷ (85) πρὸς τοὺς 
tie ὑπερηφανίας λογισμοὺς. Ἐὰν μη Κύριος olxo- 
δοµήσῃ διὰ συνερχείας τῆς παρ ἀὑτοῦ, εἰς μάτην 
ἐχοπίασαν οἱ οἰκοδομοῦντες. 

Tov αὐτοῦ. Πρῶτον «ᾠχοδόμησε (84) Κύριος 
thv πλευρὰν ἣν ἔλαδεν ἀπὺ τοῦ ᾿Αδὰμ εἰς γυναῖκα * » 
ὃς ἐπεὶ μὴ ᾠχοδόμησε μετὰ τοῦ Κάῑν οἰχοδομοῦντος 
ἐπὶ τῷ ὀνόματι τοῦ υἱου αὐτοῦ Ἑνὼχ πόλιν, εἰς μά- 
{ην ἐχοπίατεν ὁ οἰχκοδομῶν Κάῑν. ᾽Αλλὰ xal οἱ χινέ-- 
μάντες &m' ἀνατολῶν, xal εἰπόντες, « Δεῦτε, olxobo- 
µήσωμεν ἑαυτοῖς πόλιν xal πύργον,» µάτην ixo- 
πίασαν οἰκοδομοῦντες, ἐπεὶ μὴ συνῳχοδόµει αὐτοῖς 
Κύριος. Ἑστέναξαν δ', οἶμαι, 'E6paiot ἐν Αἰγύπτῳ, 
ὡς µάτην ἐν τῷ οἰχοδομεῖν χοπιῶντες, ἐπεὶ μὴ Κύ- 
ptos ᾠχοδόμει σὺν αὐτοῖς. 

Τοῦ αὐτοῦ. Τὸν ἓν Ἱερουσαλὴμ (85) o:xov olxo- 


δομοῦντες µάτην ἑχοπίασαν ' διὸ καθηρέθη οὐκ ἂν 


καθηρέθη, εἰ Κύριος αὐτὸν ᾠχοδομήχει. Τὸν δὲ oTxov 
τοῦ θεοῦ, ὄντα Ἐκχλησίαν αὐτοῦ, οἱ θἰχοδομοῦντες 
ἁπόστολοι Χριστοῦ, καὶ οἱ τεταγµένοι ὑπ᾿ αὐτοῦ δι- 
δάσχαλοι, οὐ µάτην ἑχοπίασαν ' Κύριος γὰρ αὐτὸν 
ᾠχοδόμησε. Καὶ ἄλλως δὲ o:xov οἰχοδομοῦσιν οὐ 
μετὰ Κυρίου οἱ ἑτερόδοξοι, τὴν Ἐχκλησίαν πονη- 
ῥευοµένων * διὸ εἰς µάτην ἑχοπίασαν. Ὁμοίως xai 
Ἱουδαῖοι. 

Tov αὑτοῦ. "Eq ὅσον (86) οἵχὸς ἐστιν ἡ Φυχὴ, 
ὡς οἰχοδεσπότην ἔχει Ev ἑαυτῇ τὸν Θεόν. ἐὰν δὲ 
γένηται ναὺς, ὡς coy ὑπάρχοντα ἔχει ἐν αὐτῇ «bv 
Χριστόν ΄ xal διὰ μὲν πρακτιχῆς κτᾶται ὡς olxo- 
δτσπότην αὐτὸν, διὰ δὲ φυσικῆς θεωρίας ὡς βασι- 
λέα. xaX πάλιν διὰ θεολογίας ὡς Θεόν. Καὶ τῷ μὲν 

6 Barnch. 1, 58. * Gen. 8, 22. ᾖἵ ibid. 1, 4. 


(80) Μετὰ ταῦτα, etc. Scheda: Grabii. 

81, 'Avutépo uér, ei. Catena Corderil. 
82) Οἱ μὲν τήν, ete. Schede Grabii. 

(B3) Χρηστέον τῷ ῥητῷ, eic. Schede Grabii, 


l'arRoL. Gn. XII. 


ra visus est, et cum hominibus conversatus est^. » 

V&Rs. 4. Converte, Domine, captivitatem nostram 
sicut torrens in austro, etc. Superius quidem tam- 
quam reversione a captivitate Jarn facta dicti sunt 
duo versiculi; hunc aütem tánquàm in captivitate 
Propheta hzc dicit; primum quidem, ut arbitror, 
de apostolis vaticinans ; secundum vero proferens 
ex persona gentium. llla enim qux sunt a verbis 
istis, « Magnificavit Dominus faceré éum eis, » 
usque ad illa , « sicut torrens in austro , » dicta 
sunt à genubus. 


V&gRs. 5. Qui seminant m lacrgmis , in. ezsulia- 
lione metent, etc. Qui cum labore et lacrymis ope- 


B rautur, in lacrymis seminaut ; qui vero absque la- 


bore scienti faeti sünt participes , in exsultatione 
metent, 


PSALMUS CXXVI. 

Vrns. d. Nisi Dominus edificaverit domum, in 
ranum laboraverunt qui edificant.. Nisi Dominns 
custodierit. civitatem, frustra vigilat qui custodit, 
eic. Utendum his verbis contra superbas cogita- 
Ajones. Nisi Dominus zedificaverit suum impertiene 
auxilium, in vanum laboraverunt zedificantes. 


$96G Ejusdem. Primum « 2dificavit Dominus 
 €ostam quam accepit de Àdam in mulierem * : » 


C qui quoniam non zedificavit cum Caino civitatem 


ja nomine (ilii sui Enoch eedificante, in vanum Ia- 
boravit Cain sdificans eam. Sed et hi qui ab 
oriente moverunt , et dixerunt, « Venite , zedifico- 
mus nobismetipsis civitatem et turrim 5, » in va- 
num laboraverunt zdificantes, quia nos simul cum 
illis Dominus :edificabat. Ingemuerunt, opinor, 
llebrei in Egypto, utpote frustra in :edificando 
laborantes, quia Dominus non zdilicabat cum eis. 
Ejusdem. Qui in Jerusalem domum aediflcabant, 
in vanum laboraverunt; quamobrem eversa est. 
Haudquaquam eversa fuisset , si Dominus eam z- 
dificasset, Qui autem domum Dei, qu:e est Ecclesia 
ejus, aedificarunt , apostoli Christi, et qui ab ipso 
constitui sunt doctores, minime in vanum labora. 
verunt : nam Dominus zdiflcavit eam, Aliter 
etiam , et non cum Domino domum :zedificant hete- 
rodoxi, scilicet Ecclesiam malignantium : quamob- 
rem in vanum laboraverunt. Similiter et Judzi. 
Ejusdem. ln quantum domus est anima, tanquaim 
domus Dominum babet in se Deum; si autem 
fiat. templum, tanquam Deum subsistentem babet 
in se Christum; οἱ operibus quidein ipsum possi- 
det tanquam domus Dominum, naturali vero con. 
templatione tanquam regem, et rursus theologia 


(84) Πρῶτον ᾠκοδόμησε, etc. Catena Corcerii. 
85) Τὸν àv ἹἹερουσαλήμ, ew. Eadem. 
96 'Eg' ὅσον, etc. Βοεύα Grabii. 
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tanquam Deum. Atque c tertio quidem necessario À τρίτῳφ ἔπεται ἐξ ἀνάγχης τὰ δύο, ὥδπερ xat τῷ δευ 


scquuotur duo priora, quemadmodan et e secun- 
do primam; sed e prfiho non ftem necessario sc- 
eaühdum et tertiíüm. 

Vegas. 9. Vanuüm est vobis ante lucem. surgere : 
surgile postquam  sederitis, qvi munducatis panem 
doloris , cum dederit dileclis suis somnum, eic. 
Qu^madfuodum nos somntüs à sensibilibus , sic aU 
iisdem nos ctiam eontemplatio Dei avertít. 


Ejusdem. (Quemadmodum dermiendo ne quidem 
scimus nos dormire, ita et. contemplando nesci- 
mus nos in contemplatione esse. 


Ejusdem. Si actló. phis , somnus vero seientiz 
rationem 'edntihet , palehve post esum pàshis dolo- 
ris datar hobis somnus; 'sufa. αλ] cognitio οι 
solvere solet laborem operationis. 


Ejusdem. Si somnus solet cofpus calefacere , 
pulchre cognitio dicitur sotnnus. Orhnes enith qui 
illius coinpotés sunt, facit spiritu ferventes. 


Ejusdem. 'Quemadtnoduth 'sómpus cocdtís cibis 
per succos nutrit corpus , sie etlam vognitio nütlit 
animam, dum ijisdth disciplinse rationes doct. 


$2 Vrns. 5. Ecce hereditas Domini, β[Η, wher- 


τἐρῳ τὸ πρῶτον’ τῷ δὲ πρώτῳ νῦν oóx ἐξ &váyxr, 
τὸ δεύτερον χαὶ τὸ τρίτον, 


Elc µάτην ὑμῖν ἐστι τὸ ὀρθρίζειν ' ἐγείρεσθ: 
μετὰ τὸ καθῆσθαι, οἱ ἑσθίογτες ἄρτον ὀδύγης 
ὅταν δῷ τοῖς ἁγαπητοῖς αὐτοῦ ὕπνον, x. τ. 0 
Ὥσπερ ὁ ὕπνος (87) ἀφίστησιν ἡμᾶς τῶν αἱσθτ 
τῶν, οὕτω xai Ἡ τοῦ Θεοῦ θεωρία τῶν αὐτῶν ἀφί 
στησι. 

Tov αὐτοῦ. Ὥσπερ ὑπνοῦντες (88) οὐδ' ai 
τοῦτο γινώσχοµεν, ὅτι ὑπνοῦμεν, οὕτω xai θεω- 
ροῦντες pmo αὐτὸ τοῦτο γινώσχαµεν, ὅτι ἓν θεωρί; 
γεγόναµεν. 

Tov αὐτοῦ. El f; πραχταὴ (89) ἄρτου λόγο 
ἐπέχει, ὁ δὲ ὕπνος τῆς γνώσεως, χαλῶς μετὰ «lh 
βρῶσιν τοῦ ἄρτου τῆς ὄδύνης δίδοται ἡμῖν ὁ ὕπνος' 
μόνη γὰρ ἡ Ὑνῶσις τοῦ θεοῦ πέφυχε λύειν τὸ» χά 
µατον τῆς πρακτιχῆς. 

Tov αὐτοῦ. El ὁ ὕπνος (90) εἴωθε σῶμα ϐθερ- 
µαίνειν, χαλῶς fj γνῶσις λέγεται ὕπνος ^. πάντας 
Ἱὰρ τοὺς ἁεχτημένους αὐτὴν moti τῷ πνεύματι 
ξέοντας. 

Tov αὐτοῦ. "Ὥσπερ 6 Όπνος πέπτων (91) τὰς 
τροφὰς διὰ τῶν χυμῶν τρέφει τὸ σῶμα, οὕτω xal ἡ 
γνῶσις τρέφει τὴν φυχὴν, τοὺς τῆς πραχτικῆς αὐτὴν 
λόγους διδάσχουσα. 

"Hot ἡ xAnporopia Ἡνρίου, viol, ὁ μισθὸς τοῦ 


ees fructus veniris, etc, Hxreditas Domini non sunt ϱ xapxob τῆς γαστρὸς, x. τ.ὲ. Ἡ χληρονομία (917) 


filie , sed filii, qui sunt merces fructus ventis. 
istiusmodi sutem 'sünt fllii justi. Quamobrem ter 
in anno apparebunt in. conspectu Domini 'Dei sul, 
Nullus vero fllius iniquus merces est hut hereditas 
Domini. 


PSALMUS '€XXVTI. 

Ὑεκό. 41. Deati omnes qui timéni Dominum , κι 
ambulant in viis ejus, etc. Multie sunt vis Domini, 
in quibus ambulant beati, et per quas licet ire ad 
eum qui dicit *!, « Ego sem via, » sicut per multas 
margaritas ad παπι pretiosam. Si εσπι beati om- 


Κυρίου οὐ θυγατέρες, λλ' υἱοὶ, οξτινές εἶσι μισθὸς 
τοῦ χαρποῦ τῆς Υαστρός. Τοιοῦτοι δὲ ol δίχαιοι vot. 
Διὸδτρὶς ὀφθήσονται τοῦ ἐνιαυτοῦ ἑνώπιον Κυρίου τοῦ 
Θεοῦ. Οὐδεὶς δὲ ἅδιχος υἱὸς μισθός ἔστιν f χλτρονο- 
µία Κυρίου. 


WAAMOZ PKZ'. 

Μακάριοι πάντες oi φοδούµεγοι τὸν Κύριον, ol 
πορευόµεγνοι ἐν ταῖς ὁδοῖς αὐτοῦ, κ. τ. E. Ἠολλαὶ 
ὁδοὶ (93) Κυρίου, &v αἷς ol πορευόµενοί µαχάριοι, 
ἀφ ὧν ἔστιν ὁδεῦσαι ἐπὶ τὸν εἰπόντα" « Ἐγώ εἰμι 
3| ὁδὸς,» ὡς ἀπὸ νῶν πολλῶν μαργαριτῶν ἐπὶ τὸν πο- 


nes qui timent Deminum, qui non tImentDoníinrin, D λύτιμον ἕνα, El µαχάριοι πάντες οἳ φοδούμενοι τὸν 


non suni beati ; quandoquideétn non ο beati qui 
foras ejiciunt timorem. Qui antem tlment Domi- 
num, ii ambulant in viis ejus. 8i quis vero nen am- 
bhulat, non timet. 


Ejusdem. 8i timor Domini addit dies, beati-em- 
nes qui timent Dominum. . 


Ejusdem. Si qui recte ambulat, timet Dóminum, 
beati omnes qui timent Dominum. 


!! Joan, xiv, 6. 


(87) Ὥσπερ à ὕπγνος, etc. Schede Grabii. 
(88) "Do zsp ὑπνοῦντες, etc. Es?edem. 

69) El ἡ πρακτική, étc. Exáém., 

90) Ei ὁ ὕπνος, etc. Exdem. 

(91) "Dc xep à ὕπνος aéator, cie. Exwdem. 


Κύριον, οἱ μὴ φοδούμενοι τὸν Κύριον οὗ µακάριοι - 
ἐπεὶ ph οὕτως µαχάριοι οἱ ἔξω βαλόντες τὸν φό- 
6ον. 'Οἱ δὲ φοθούµενοι τὸν Κύρῶν πορεύονται ἓν 
ταῖς ὁδοῖς αὐτοῦ. El δέ τις p πορεύεται, οὐ φο- 
θεῖται. 

Του αὐτοῦ. El φόβος Κυρίου (92) προστίθησιν 
Ἡμέρας, µαχάριοι πάντες ol φοθούμενοι τὸν Κύ- 
ριον. 

Tov αὐτον. El ὁ πορευόµενος (94) ὀρθῶς φοθεῖται 
τὸν Κύριον, µαχάριοι πάντες οἱ φυθούµενοι -τὸν 
Κύριον. | 


(913) Ἡ xinpore 4, ete. Catena Corderii, 
(99) HoA4al ὁδοὶ, etc. Catena Corderii, 

(95) El géboc Kuplov, etc. Schedx Grall.. 
(94) El ὁ xopsvóperoc, etc. Eodem. 
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Τοὺς πόνους τῶν καρπῶφ cov άγεσα, κ.τ.Α ΤΕ. 2. Labores mauvum 4uorim. wanducabis, 


i. "Oa πλείοως (05) οἱ πόναι τῶν χαρπῶν, τοσούτῳ 
Φλείους αἱ iy τῷ μέλλονπι αἰῶνι εροφαί. Πόνονς δὲ 
λέγει φῶν ἐν ταῖς χερσὶ μελῶν, ἃ καρτα ὀνομά- 
ζονται. ᾽Αγαθοὶ oy αἱ πῴνοι κῶν χαρτῶν καὶ Tpóg:- 
μοι, ἀφ᾽ ὧν ἀνοθφίνομεν bm τὸν ζῶντα ἄρτον, 

Ἡ γυνή cov. ὡς ἄμχελος εὐθηνουσα ir τοῖς 
««Ίίτεσι τῆς οἰκίας .gov* ol viol σου ὡς »εόφυτα 
ἐλαιῶν αὐκὰφ τῆς τραπέζις Cou, κ. τ. b. Οὐδεὶς 
ἀλλότριος (96) τοῦ θεαῦ τούτων t:jRstus οὗ Y&p 
ἐστι συματιΧὰ, ἀλλὰ πνευματικὰ, περὶ ὧν ταῦτα λέ- 
λεχται. Ὅτε ἀμπελῶνες καὶ ἑλαιῶνες εὐλογοῦνῖαι 
κῶν δικαίων, τροπολογητέον él; γυναῖκα xal υἱοὺς 
τὸν λόγον, Ἆτοι αὐτολεξεί. Ἡ ὅτι σαρία μὲν ἡ γυνῃ, 


πράξεις δὲ οἱ υἱοί. Γυνὴ δὲ, ἡ οὖσα μερὶς ἀγαθὴ, 7) B 


$ παρὰ τῷ Σολομώντι ἀνδρεία, ἄμπελός ἐστιν εὐθτ- 
νοῦσα, xat μάλιστα ὅτε dixoupóg tot ἁγαθη. Ἡ δὲ 
μὴ τοιαύτη γυνὴ ἓξ ἀμπέλου ἐστὶ Σοδόμων ᾽ καὶ λέ- 
Ύοιτο δ' ἂν πρὸς μεταθάλλονσαν εἰς τὸ χεῖρον Υ»- 
vaixa* ε«Πῶς ἑστράφης εἷς πιχρίαν, f, ἄἅμπέλος f 
ἀλλοτρίας, » 

Tov αὑτοῦ. Γυνὴ τοῦ νοῦ (97) hà σοφία totiv. 
v Ἐράσθητι vp, φησιν, αὐτῆς, xal τηρήσει σε. 
Τίμησον αὐτὴν, ἵνα σε περιλάθῃ, καὶ κτῆσῃ ἀπ αὖ- 
τῆς λόγους σοφούς.» — «Ἐϊπον τὴν σοφίαν ἀδελφὴν 
σὴν εἶναι" » ἁδελφην δὲ αὐτὴν ὀνομάδει, διότι καὶ 
αὑτῃ ἐκ τοῦ Πατρὸς πάντων ἑδτί. Μνημονευτον 6ὲ 
xai τοῦ ᾿Αθραὰμ πῶς τὴν ἰδίαν γυναῖχα ὠνόμασεν 
ἁἀδελφὴν, πάντως τοῦ βουλομένου τὴν σοφίαν εἶναι 
διδάσχων. 

Ἰδοὺ οὕτως εὐλογήθήδεεαι ἄνόρωπος ὁ φοθού» 
µεγος τὸν Κύρων, x. 5. E. "O λεγόμενος (98) &v- 
Ώρωπος διὰ νὸ φοθεῖσθαι τὸν Κύριον ἀγρὸν ἔχει ᾿ 
ἄμπελον δὲ ἐν τοῖς χλίτεσι τῆς οἰχίας αὐτοῦ τὴν 
yovatxa: νεόφυτα δὲ ἑλαιῶν χύκλῳ «f tpanfünc 
ἑαυτοῦ τοὺς υἱοὺς, 

Καὶ ἴδοις υἱοὺς c&x viov cov, κ. τ. 5. Καὶ ὁ 
Σολομών (99) φησιν’ « Ἀγαθὺς ἀνὴρ Ἀληρονομήσει 


νἱοὺς υνἱῶν. » 


ΨΑΛΜΟΣ PKH'. 

ΠΑεργάχις éxoAéuncár µε tx νεὀτητόὸς µου» 
εἰπάτω δὴ Ἱσραὴ-ὶν x. τ. bk. "O x παίδων (f) 
ἀγωνιζόμενος ταῦτα ἑἐρεῖ, xaX ἓν τῷ πολλάχις πε- 
πολεμῆσθαι νικήσας τοὺς πολεµίους" xaY ὁ φάσχων ᾿ 
1 Ὁ θεὺὸς ὁ τρέφων µε Ex νεότητός µου. » 

Ἐμάκρυνω" τὴν ἀκομίαν αὐτῶν, x. *, 5. Ἁρῃ- 
σιµον εἰς τοῦτο (2) τὸ, « 00a οἱ Σπισπώμµενοι ἅμαρ- 
*lag ὡς σχοινίῳ μαχρῷ, xal ὡς ζυγοῦ ἰμάντι δα- 
µάλεως τὰς ἀνομίας.ν Ὅσῳ δέ τις µαχρόνει tty ávo- 
μίαν ἑαντοῦ, τοσούῦτῳ μαχρύνει ἑαυτὸν ἀπὸ τοῦ Θεόῦ. 

Γεγηθύτωσαν ὡσεὶ χόρτος δωµάτων, ὃς xpó 
του ἐχσπασθῆναι ἐξηράνθη, x. x. 6. Ἡ διδασχα- 

13 Jerem. 11, 21. 


(95) Gov selovc, etc. Όλοι :Cendorli, que 
et alia plura subjicit 4anguam-Qr' genis, .Hogt Theo- 


doreti sint. 
(96) Οὐδεὶς ete. Jadem .Ceteno. 


(97) l'evi τοῦ vov, etc. Schedx Grabii. 


15 Prov. 1v, 6, 8. 2*- ibid. wi, 2. 


etc. Quaute sunt. plures. palusarum Joboree , tanto 
yberjiores im futuro szculo cibj ου. Labores au- 
tem vocat mysculorum qui ip. Siauibas Sub, et 
juncture nowmfnantur. Deni igitur Αμ dahores 
musculorum et nutrientes, à quibus ad papam vi- 
vum ascendimus, 

γεῃς. 3. Uxor (tua. sicut vitis abundans in lateri- 
bus domus tue. Filii ti scu! novelle olivarum in 
circuity mense (να ctc. Nenm a Doo aljenus µας 
consequetur : non enim sunt corporalia, sed spiri- 
tualio, de quibus htec dicta sunt. Quando vites e 
olive justorum benedjcugtur , serio Aropologice 
supendns est de uxore et filjis » Yel de verbo a4 
verbum. Vel quia sapientia quidem quer est, actip- 
nes vero filii. Mulier autem quie est ΦΛΙΦ bopa, 
vel quie apud. Salomonem fortis dicitur, vitis ext 
abundaps, et maxime quando 688 bona materfami- 
lias. At mulier quz non est ejusmodi, de vinea So- 
domorum est. Quin et ad mulierem iu Aoteriug mn- 
(a:am dici possit : « Quomodo convarsa es in ama- 
ritudinem, vilis aliena !* ? » 

Ejusdem. Uxor mentis est Bapieptia, .« Dilige 
enim, inquit, eam, el. conservabit te. Honora eam 
ut te amplexetur, et disces 3b ea sermones sapiea- 
tes !*, » — A28 « Dic sapieptiam sororew (tuaU: 
esse **. » Sororem autem illam nominat, propterea 
quod el ipsa 4 Patre uyiversarum est. in. memo- 
viam etiam revocapdum est qoomodo Alrahim 
propriam uxorem sppellaverit surorent, docens 
omnino cujuslibet volentis.esse sapientiam. 

Vens. 4. Ecce sic benedicetur hono qui timet Deo- 
minum , etc. Is qui dicitur homo per timorem Do- 
mini agrum habet; vitem autem ip lateribus do- 
mw sus yxorem; novellas deniuyse olivarum ip 
circuitu menss sue filios, 


Vins. 6. Kt videas filios filiorum Imorum , ctc. 
Salemon quoque ait ** : « Vir probus haxreditabit 
filios fifiorum. » 


PSALMUS CXXVIII. 

Nass. 1. Sepe expugnaverunt me a juventute mea, 
dicat nunc Τεγαεί, etc. Hxc dicet ls qui 3 juventuse 
Üeccriavit, et. dinricando hostes siepenumero devi- 
cit; qui etiam dicit ** : « Deus qui pascis me a 
juventute mea. » 

rns. 9. 'Prolengaverunt iviquimtem suam , etc. 
Huc spectat illud '' , « Τα qui trabunt peccata 
quasi funiculo longo , et quasi jugi corrigia vitulae 
iniquitates. » Quantum autem quis prolongat iniqui- 
tatem suam, tantumdem elougat semetipsum a Deo. 


Vgas. 6. Fiant sicul fenum tectorum, quod prius- 
quam evellatur exaruit , etc. Doctrina sublimitatum 
15 ibid.-x1:4,82. '* Gen. arvis, 1δ. 9. bai..v, 18, 

(98) *O ἀρχάμεκος, «ic. Catena.Cordetii. 

. (99) Καὶ à Ζολοµό», sic. &chedee Grabii. 

(1) *O ἐκ ααἰδρν’, Atc. Gatena Corderü. 

(3) Χρήσ΄µο» εἰς τοῦτο, eic. Eadew. 
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rarum qua contra Dei scientiam extolluntur , est A λία (5) τῶν χατὰ τῆς γνώσεως ποῦ θεοῦ ἑπαιρομέ- 


fenum tectorum, quod priusquam evellatur exare- 
scit, neque manus bonis operibus neque sinum co- 
gnitione replet : de qua non dicunt hi qui pertrans- 
eunt sicut is qui dixit '*: « Accedens videbo visio- 
nem hanc magnam. » 


PSALMUS CXXIX. 

Vzgns. 1. De profundis clamavi ad te, Domine, 
etc. Non ex superíicie, sed de profundis suis clama- 
vit ad Dominum. Illud autem « clamavi tibi, » cum 
uliud sit quam « clamavi ad te, » potest significare 
quoniam magnifice et magna voce, id est spiritalfter 


νων ὑψωμάτων χόρτος ἐστὶ δωµάτων, ξηραινόµενο; 
πρὺ τοῦ ἑχσπασθῆναι"' μήτε πλήρεις ποιῶν τὰς χεῖ- 
pac tv πράξεσιν ἀγαθαῖς, μήτε τὸν χόχπον Ev γνό- 
σει’ περὶ ἧς οὐ φασὶν οἱ παράγοντες ὁμοίως τῷ 
εἰπόντι" « Παρελθὼν ὄψομαι «b ὅραμα τὸ μέγα 


τοῦτο. ) 


-- 


YAAMOZ 2Κθ.. 

Ἑκ βαθέων ἐχέκραξά σοι, Κύρίε, x. τ. £. O0x 
ἐξ ἐπιπολῆς (4), ἀλλ ἐκ τῶν iv ἑαυτῷ βαθέων χέ- 
χραγε πρὸς Κύριον. Τὸ δὲ « ἐχέχραξά Got, » ἕτερον 
πυγχάνον τοῦ εἐχέχραξα πρὸς σὲ, » δύναται ση- 
µαΐνειν, ὅτι µεγάλως xal µεγάλη quvfj (νοητῶς 


magna, de Deo verba feci ; siquidem improbus la- p δὴ µεγάλη ) ἐθεολόγησα. Ὁ μὲν οὖν φαὔλος τοῖς 


^iis honorat. Dominum , cum ab ipso longe absit 
corde; beatus vero, eo quod spiritus clamet 
in corde ejus, de profundis clamavit ad Domi- 
nin. 

829 Ejusdem. Qui profunda Dei scrutatur, is 
de profundis clamat ad Dominum. 

Vans. 9. Fiant aures tue intendentes, etc. Àurcs 
Domini vocat vim illam qua preces exaudit. 


WEBs. 92. Si iniquitates observaveris, Domine, Do- 
mine, quis sustinebit? eic. Si que cogitatione fiunt 
peccata, quzeque mentem impuram reddunt, ea ip- 
sam a cognitione Dei abducunt, nullus hominum 
cognitione Dei dignus erit. « Quis enim gloriabitur 


χείλεσι τιμᾷ Κύρων, πὀῤῥω ἀπέχων ἀπ αὐτοῦ τῇ 
xapbia: ὁ δὲ µαχάριος, τῷ τὸ πνεῦμα χράδειν bv 
τῇ χαρδίᾳ αντοῦ, bx βαθέων ἐχέχραγε τρὸς τὸν 
Κύριον. . 

Tov αὐτοῦ. 'O τὰ βάθη (5) ξρευνῶν τοῦ 6εοῦ, οἳ- 
τος ix βαθέων χράζει πρὸς Κύριον. 

Γενηθήτω τὰ ὦτά σου προσέχοντα, x. τ. &£. Τὰ 
Qa (6) Κυρίου χαλεῖ τὸν ἐπακουστιχὴν εὐχῶν δύ- 
ναµιν αὐτοῦ. 

᾿Εὰν ἀνομίας παρατηρήσῃς, Κύριε, Εύριε, τίς 
ὑποστήσεται, x. τ. b. Ἐὰν αἱ κατὰ (7) διάνο:αν 
ἁμαρτίαι, τὸν νοῦν ἀκάθαρτον ποιοῦσαι, τῆς t2 
Θεοῦ Υνώσεως αὐτὸν ἀφιστῶσιν, οὐδεὶς ἀνθρώτουν 
καταξιωθῄσεται γνώσεως. « Τίς γὰρ χαυχῄσεται 


se inundum habere cor !*? » Aut quis libere se di- C ἁγνὴν ἔχειν καρδίαν; » Ἡ τίς παῤῥησιάσεται χαθα- 


cet mundum a peccatis? «Et nemo inquit**, 


mundus a sorde, nec sí fuerit unius hore vita 
ejus. » 

VERs. 4. Quia apud te propitiatio est, etc. Apud 
Dominum propitiatio delictorum est Christus. « lpse 
cnim est propitiatio pro peccatis nostris?*!, » 

Ιπιο. Propter nomen. tuum sustinui te, Domine, 
etc. Tolerantia quze propter nomen Domini fit, pra- 
slantior est quam quz flt 3lia quacunque ex causa. 
Et anima quz ad verbum Domini spectat, laudabi- 
liter sustinet. 

Vgns. 4-5. Sustinuit anima mea in verbo ejus : 
speravit. anima mea in Domino, etc. Spes oriri solet 
e probatione, probatio ex patientia, patientia e tri- 
bulatione, tribulatio ex continentia et tentationi- 
bus. Harum autem causa est timor Dei, qui recize 
filei conjungitur. Fides vero est de iis quae non 
comprehenduutur assensio. 


Ὕκας. 8. Et ipse redimet Israel ex omnibus iniqui- 
talibus ejus, etc, Tunc mens ab iis qux mente flunt 
peccatis vel iniquitatibus liberatur, eum cognitio- 
nis gratiam recepit : nam ars activa non tollit co- 


:* Pxoa. 11, 9... Prov. xx, 9. ** Job. xiv, 4. 


(3) Ἡ 6:0acxaAa, eic. Catena. Corderii. 
(4) Οὐκ ἐξ ἐπιποῆς, eic. Eadem. 
(5) 'O τὰ βάθη, etc. Scheda Grabii. 
(o Τὰ dra, eic. Exdem. 
'Eàv al κατά. etc. Ezdem. 


phe εἶναι ἀπὸ ἁμαρτιῶν;ε Καὶ οὐδεὶς, cot, xa- 
θαρὸς &rb ῥύπου, οὐδ' ἂν ἓν jud ὥρᾳ tj ζωὴ αὐτοῦ. » 


"Or. παρὰ coi ὁ Llacuóc ἐστι, x. 5. E. Ὁ παρὰ 
τῷ Κυρίῳ (8) ἱλασμὸς τῶν ἀνομιῶν ὁ Χριστός ἐστιν * 
« Αὐτὸς γὰρ ἱλασμός στι περὶ τῶν ἁμαρτιῶὼν ἡμῶν. » 

"Evsxtv τοῦ ὀνόματός σου ὑπέμειγά σε, Κύριξ, 
x. t. £. Ἡ διὰ τοῦ θεοῦ (9) ὄνομα ὑπομονὴ χρεΐττων 
τῆς δι) ἄλλο τι. Καὶ εἰς λόγον τοῦ Κυρίου Υενοµένη 
ἡ φυχὴ, ἐπαινετῶς ὑπομένει. 


Ὑπέμευεν ἡ γυχή µου εἷς τὸ «Ἰόγον cov: 
ἄ Ίπισεν ἡ γυχή µου ἐπὶ τὸν Κύριον, κ. 5. €. 'H 
ἐλπὶς (10) £x δοχιμῆς πέφυχε γίνεσθαι, ἡ δὲ δοκιμὲ 


D ix τῆς ὑπομονῆς, ἡ δὲ ὑπομονὴ ix τῆς θλίψεως, ἡ 


δὲ θλίψις ἐκ τῆς ἐγχρατείας xai τῶν πειρασμῶν. 
Τούτων δὲ αἴτιος ὁ Φόθος τοῦ θεοῦ, ὅστις τῇ ὀρθῇ 
πίστει συνέζευχται. Ἠίστις δὲ ἁστιν ἡ πρὸς τὰ ph 
κατειλημμένα συγχατάθεσις. 

Καὶ αὐτὺς ἀυτρώσεται τὸν "lopaA ἐκ πασῶν 
τῶν ἀνομιῶν αὐτοῦ, x. τ. ἓ. Τοτηνικαῦτα (11) ὁ 
νοῦς ἁπαλλάσσεται τῶν χατὰ διάνοιαν ἁμαρτιῶν 1) 
ἀνομιῶν, ὀπηνίχα ἂν γνώσεως χατάξιωθῇ" ἡ vàp 


*! | Joan. in, 2. 


(8) 'O παρὰ τῷ Κυρίφ, etc. Catena Corderii. 
9) Ἡ διὰ τοῦ θεού, etc. Eadem. 

(10) Ἡ &Axic, etc. Sched:e Grabii. 

(M) Τοτηνικαῦτα, eic. Essdem. 
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πρακτιχὴ o) τὰ νοήματα τῆς χαρδίας περιαιρεῖ, ἀλλὰ A gitationes cordis, sed cogitat.ones affectibus obno- 


τὰ ἐμπαθὴ vof uaa. 


YAAMOZ PA'. 

Κύριε, οὐχ ὑψώθη 9) χαρδίω µου, οὐδὲ &pecsu- 
ρίσθησαν οἱ ὀφθα.μοί µου, x. τ. &. Αὗται φω- 
ναὶ (12) δικαίου ἓν χαρίσµασ. µεγάλοις χαὶ θανµμα- 
σίοι; μὴ τετυφωµένου, μηδὲ ὑπεραιρομένου, μηδὲ 
φυσιουµένου, ἀλλὰ xal iv τούτοις ταπεινοφρονοῦν- 
$04. 

El uj. ἑταπεινορρόνου», ἆ.11ὰ ὄγψωσα τὴν γυ- 
xXv µον. Ὡς τὸ ἀπογεγαλακτισμέγον ἐπὶ τὴν 
μητέρα αὐτοῦ, ὡς ἀγταποξώσεις ἐπὶ τὴν /»υχήν 
µου, x. τ. E. Ὡς ὁ Ἰσαὰκ (13) χαὶ ὁ Σαμουἡλ άἀπεγα- 


Χἰ18. 


PSALMUS CXXXI. 

Vgn8, 1. Domine, nom est. exallatum cor meum, 
neque elati sunt oculi mei, etc. Hz sunt voces justi 
in magvis el admirandis gratiis minime superbien- 
tis, ncque sese efferentis, neque tumescentis, ve- 
rum etiam in his humiliter se gerentis. 


Vgns. 9. Si non humiliter sentiebam, sed exaltavi 
animam meam. Sicut ablactatus. super matre. sua, 
aic relribues in animam meam, etc. Quemadinodum 
15a2ac et Samuel ablactaii fuerunt, &3Q sic etiam 


λαχτίσθησαν, οὕτως καὶ οὗτος ἐχείνους καὶ τοὺς D bie qui illus illisque similes imitatus est. Non cxal- 


ὁμοίους αὐτοῖς µιµτσάμενος. Οὐχ ὑψοῦται δὲ ἡ φυχη 


τοῦ ἀπογαλαχτισθέντος τινὸς ὑψοῦντος αὐτὴν, ἀλλ) 
ὑφοῦται ἐπὶ τὴν ἑαυτοῦ μητέρα, περὶ fi; εἴρηται : 
ε Ἡ δὲ ἄνω Ἱερουσαλὴμ ἐλευθέρα ἑἐστὶν, fug bou 
µήτηρ ἡμῶν, » xat τὰ ἑξις. 

Tov αὐτοῦ. T3, τοῦ (14) ἀπογεγαλαχτισμένου ψυ- 
Xij ἀποδίδωσιν ὁ Κύριος μισθὸν τῆς ἐπὶ τοσοῦτον 
ἀναθάσεως. 

Ἑ.Ίπισάτω Ἱσραὴᾶ ἐπὶ τὸν Κύριον ἀπὸ τοῦ 
vU» καὶ ἕως τοῦ αἰῶνος, x. τ. E. Ἐν μὲν τῇ (15) 
πρὸ ταύτης ᾠδῆ λέλεχται΄ « Απὸ φυλαχῆς πρωΐῖσς 


ἐλπισάτω Ἰσραἡλ ἐπὶ τὸν Κύριον" » ἐν δὲ ταύτῃ. 


χαὶ ἕως πότε; « Ati τὸ ἀπὸ τοῦ νῦν καὶ ἕως τοῦ 
αἰῶνος. » Μετ' ἐχεῖνον γάρ τις ἀπολαύει τὰ ἐλπιζό- 
μενα. . 


— 


ΨΛΛΜΟΣ PAA'. 

Μγήσθητι, Κύριε. τοῦ Δαυῖδ, καὶ πάσης τῆς 
πραότητος αὐτοῦ, x. τ. E. Ἐκείνου μνημονεύει (16) 
à Κύριος τοῦ Ev ᾧ γίνεται, χἀχείνου οὐ μνημανεύει 
τοῦ ἐν ᾧ οὐ γίνεται. El δὲ πραάτητος μνημονεύει à 
Κύριος, πολλῆς ἀοργησίας χρεία, ἵνα τις δέξηται τὸν 
Κύριον. Ἡραότης Ὑάρ ἐστιν ἁταραξία θυμοῦ χατὰ 
ατέρησιν ἡδονῶν προσγινοµένη φθαρτῶν. 


Τοῦ αὐτοῦ. Αντὶ « πραότητος (11λ}» ᾿Αχύλας 
« χαχουχίαν » ἐξέδωχεν * ὁ δὲ Σύμμαχος « κάχωσιν, à 
ἡ δὲ πέµπτη « ταπείνωσιν. » 

"ως οὗ εὕρω τόπον τῷ Κυρίῳ, x. τ. &. Té- 
πος (18) Κυρίου ὁ νοῦς χαθαρός. 

Εὔὕρομεν αὐτὴν àv τοῖς πεδίοι τοῦ δρυμοῦ, 


x, t. E. Περὶ τῆς (19) σοφίας λέγει προφητικῶς, D 


ἔτις £a ὁ Χριστός. 

Οἱ ἱερεῖς σου ἐνδύσονται δικαιοσύνη», καὶ οἱ 
ὅσιοί σου ἁγα-]ἰιάσονται, x. τ. 6. Ὥσπερ ἑνδύςε- 
ταί (20) τις δικαιοσύνην, οὕτω χαὶ σωφροσύνην xal 
ἀνδρείαν καὶ ἀγάπην χαὶ μαχροθυµίαν, χαὶ τὰς λοι- 
πὰς ἀρετάς. 


** Galat. iv, 36. 


13) Αὗται φωναί, etc. Catena. Corderii.. 
15) Ὡς ὁ Ἰσαάκ, etc. Eadem. 
(14) Tq τοῦ, etc. Eadem. 

15) Ἐν μὲν τῇ, eic. Esdem. 


16) Εχείγου μγημογεύεε, eic, Schede Grabii. 


tatur autem anima ablactati quopiam illam extol- 
lente, sed exaltatur super matrem suam, de qua 
dictum est : « llla autem qu: sursum est Jerusalem 
libera est, quz est mater nostra ?*,»etc. 


Ejusdem. Ablactati anime retribuit Dominus 
mercedem (antz ascensionis. 


V£ns. 5. Speret 1srael in. Domino ez hoc nuncot 
usque in. scculum, etc. In praecedenti quidem can- 
tico diclum est : «A custodia matutina speret 
Israel in Domino; » in hoc vero quousque? « Ex hoc 
nunc, inquit, et usque in seculum. » Post hoc 
enim szculuin fruitur quia iis quze speraverat. 


PSALMUS CXXYJ. 

Vgns. 1. Memento, Domine, David, et omuis wan- 
sueludinis ejus, eic. Illius meminit Dominus in quo 
est; illius vero non meminit in quo.non est. Si 
autem mansuetudinis. ineminit. Dominus, multa 16: 
nitate opus est, ut quis suscipiat Dominum. Man« 
suetude enim est anlmi status imperturbatus et 
omnis furoris expers, quem corruptibilium volupta- 
tum privatio procurat. | 

Ejusdem. Pro « mansuetudine » Aquila reddidit 
«zrumna;» Symmachus «afflictionem ; » quinta 
editio « humiliationem. » 

Vgns. 5. Donec. inveniam locum Domino, etc. 
Locus Domini mens pura. 

VERS, 6. Invenimus eam in campis silve, eic. 
Prophetice loquitur de sapientia quae est Christus. 


Vxas. 9. Sacerdotes tyi induentur justitiam, et same 
cti (ui exsuliabunt, εἰς. Quemadmodum induitur quis 
justitiam , ita et prudentiam et fortitudinem οἱ 
charitatem οἱ longanimitaten et reliquas virtuteg. 


(18) Τόπος, eic. kedem. 
19) Περὶ τῆς, cic. Exedem. 


ib Ἀγτὶ πραότητος, etc, E:edem. 
20) Ὥσπερ ἐνδύεται, eic. Exdem. 
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PSALMUS CXXXM. 

Vrns. 2. Sicut unguentum in capite, quod deseew- 
dii in barbam, barbam Aaron, etc. Unguentum est 
Spiritus sanctus, esput rhewt; Barlia ratio ; haec ra- 
Vie aw eH có? continet. Barb vere Aérod rsfiercst 
«qut óbstéuM di tohibel affecths, virlutesqua Bao 
eonsedrit. 991 Porto gyatis Spiffius daneti etiam 
wetue 4d orant ipsias vestimetié déieendH, id est 
per activam ViMaei) éortmiunicatur etiamr rhorall 
philosophi:e. Ora enim vestimenti, ejus est finis. 


Vrae; 3. Siow res Aoriton, qui descendit in mom. 
tes Bien, etc, bn Dowtesononio Moyses quidem bume 
mehiem xypdlitt Aermon; Phomnices autem vetant 
Sanior; Ameorrhmi vero Saueir, Kei auteni ulis 
Jordanem, Pesre sern'e est apostatas angelos in 
hoo iontede defeetiene sua coneilia inter so iuiised 
et Μοὐοτά pepigisse. 


Ejusdem. Montes Sion sunt sublimia contuentes 
saneti i$ ques deseendit ros. Aermóén inerpreteiur 
rersio (ferarum, Aiunt asteim. Jordsuoni imde oriri. 
Moc etiam significatur saeri baptismatis gratia; 
hec enim semper deséeudil in satvtes, ei per illam. 
wwersie (it spiritalem feratum.. 





PSALMUS CXXXIM. 
Vine. 1; Bai ΜΗ beselicite Dómitum, omnes 


YkXkMOZ ΡΑΕ. ' 

Ὡς μύρο» ἐπὶ κεφαλῆς τὸ κακαθαῖνον ἐπὶ xá 
Ίωνα, τὸν πώγωνα τὸν Ἀαρὼν, x. t. b. Μύρο 
ἐστὶ (24) τὸ Πνεῦμα 46 ἅγιών, κεφαλὴ Ὦ ὁ νοῖς, πώ 
Των 8 ὁ λάγος s ἔμπεριδχὰ δὲ «Ην χαῤδέαν 6 λόγος 
Ἠώγων δὲ τοῦ ᾿Λαβὼν ὅ λόγος & χαταφρᾶνιων v 
πάθη, λαὶ Ιεβαυργῶν «o Grip τὰς ἀρέτάς. Κωταδαί 
αι B. ἡ 400 Πνεύματος χάρις καὶ Ew την uv το 
ἐγδύμανος αὐτοῦ - ουτέατί διάδίδοτἁ: διά ες πρα 
χτικῆς ἀρετῆς xai ἐπὶ τῆς ἠθικῆς φιλοσοφίας. Ἱ 
qàp Ge τοῦ ἑνδύματός, αὐτοῦ Lew 46 τέρας. 

"Be δρόσος "Aeppit ἡ καταδαίνουσα ἐ3ὶ t 
δρή Σὼν, α. τ. L. "Ev «Qi Δευτερονομίῳ (33) Μωῦ 
fig μὲν τὸ ὄρος τοὔτό ὀνόμᾶζει Λερμών - of Φοίνικε 
Bà καλοῦσιν αὐτὸ Σανιῶρ, ol δὲ ᾽Αμοῤῥαῖοι Σανες 

B. Ἐννι δὲ tipa te). ἸἸορδάνον, Λόγὸς δὲ τοὺς ἀποστά 
τήσαντας füs ἀγγέλων dni aito τὸ pec ἐσκέφθα 
defi Hc ἀποολασίας αὐλῶν κάν συνθήκάς memor, 
Alves, - 

Τοῦ αὐτοῦ. Ὄρη Σιὼν (33) οἱ τὰ ὀψηλὰ axeteb 
οννές hys, bf οὓς καταδαίνει ἡ δρόσος. ᾿Αερμὼ 
δὲ ἑρμήνεύικει ἀκοστροφὴ θηρίων. 9udt δὲ κάν τὸ 
Ἱορδάνην ποτὲ ἐχεῖ γεννᾶσθαι. Σημαίνει δὲ πα φοῦν 
τὴν τοῦ ἁγίον fafeidpato χάριν αΌτη Tàp às 
Φαταδαίνει LA τοὺς ἀγίους, X9 δι αὐτῆς γίνεται : 
ἀποφτροφὴ tier θοη όν θηρίων. 


ΨΑΛΜΟΣ PAT*. 
Ἰδοῦ δὴ εὐογεῖτε tóv Κύσιον, κἀντες οἱ δοῦ.ο 


servi Domini, qui aatis in domo Domini, in atriis C Κυρίου, οἱ ἑστῶτες (34) ἐν οἴκῳ Κυρίου, àv αὐκλαῖς 


domus Dei nostri, eic. « Qui. statis, inquit, in dome 
Domini, nec sie utis de prihcipibus » caditis, 
séd Videlis μὲ eilàtà, t Léhédicite Duntinum. s 


Ejssdet..Qui. eéntemplauodi dediti sunt; iu do- 
ποὺ Del. bui; δὴ autori. aei vadit; Ih atriis 
sint ἀόΝΝΗ, Bel nostri. 

Vitis, 9; 18 Récrlbvs. edtollile manis vestras in 
atiela£t Benedicilé Duihinum, ete, Pró e iri sàucis, t 
nlius vertit « sancte, » alius « saitetificate. $ Per. il- 
led sileih έν déjho Doniini, » osteidit wbiqué li- 
cefe Cuilibet 8856fàd rhanus extollefe, uihilothilius. 
1amen in locis consecratis ho& decentius feri. 





οἴκου Θεοῦ ἡμῶν», x. s. 5. « Οἱ ἑστῶτες, qnotv, t 
οἴκῳ Κυρίου, » xat μὴ € ὡς εἷς πῶν ἀρχόντων » mi 
sttoveec, ἀλλὰ su βλέπόντες μὴ Κέόητε, « εὐλογεῖτ 
by Kóptov. » 

Tob αὐτοῦ. Ot μὲν ($5) Btagrztkot ἓν οἵσῳ Over 
εἶσιν, οἳ δὲ toaxtuxot ἐν αὐλαῖς οἴχου θεοῦ ἡμῶν. 


"Ev taic νυξὶν ἁπάρατε τὰς χεῖρας ὁμῶν elc e 
ἅγια, καὶ οὐλογεῖτα τὸν Κύριον, x. s. Ll. Αντε τοῦ (36 
« εἰς τὰ ἅγια,εξτερος«ἁ γίως, » ἕτεροςε ἡγιασμένως. 1 
Ah ὅ τοῦ € ἐν οἴχῳ Κυρέου » ἔδειβεν, ὡς Δανραχοῖ 
βὸν αἴρειν ὁσίους χεῖράς τις ob χεκώλυῖαι΄ οὐχ Ἆχι- 
στα δὲ ἐν τοῖς ἀφιερωμένδις touto προσήχει γω 
plac ποιεῖν. 


PSALMUS CXXXIY. 

Ves. 1,8. Landate iomen. Domini, laudate, set- 
vi, Dominum, qui statis in. domo. Domini, in atriis 
ἀδιμκέ Dil wostri, Εἰδ. Laodate toi alil quam qui 
statis, t&t atii quát In άθλιο Donilil, lij atriis do- 
nius Del aont, Notable autem dotiudi. quidetit Do- 
winl fiel, attía *&hà. Det. Πόση; et. sdperius qui- 
dem dictum esse « benedicite, » nunc autem «lau- 
date; » atque illie quidem solum dici, « qui statis 





(21) Μῦρόν ἐδτι, et. Üátena Corderit. 

(22) Ἐν τῷ Δευτερονομίψ, etc. Schedi. Grabii. 
(23) "Opn Σιών, ete. Όδιεπα Cordetil. 

(24) Οἱ ὀσεῶτες, διο. Eadem Catena. 


p ΨΛΛΝΟΣ Ρλὰ.. 


Alveies τὸ ὄνομα Κυρίου, ἀνεῖτε, δοῦ.ἲσι, Ko. 
ior , οἱ ἑστῶτες ἐν οἴκῳ Κυρίου, ἐν αὐλαῖς οἴποι 
Θεοῦ ἡμῶν, κ. 4. &. Δἰνεῖτε οὐκ ἄλλοι (31) fj kevin 
τές, xal ὁύκ ἀλλαχόῦ f| bv οἵκῳ Κυρίου, ἓν αὐλαξ 
ὀΐχου Θεὸῦ ἡμῶν. Σημειώσῃ δὲ, ὅτι οἶχκος μὲ 
Κυρίω Mytsdi, ἀὐλαὶ δὲ «ot. Θεοῦ ἡμῶν καὶ dvo 
τέρω μὲν εἰρῆαθαι « εὐλογεῖτε, » νῦν δὲ t αἰνεῖτε" 
χάχεῖ μὲν µόνον τὸ, « οἱ ἑστῶτες ἓν olo Κυρίου, 


(25) Οἱ μέν, etc. Sélicdie Grabil. 
(26) ντὶ τοῦ, ete. Catena Corderii. 
(27) Αἰνεῖτε οὐκ dte, etc. ÉEadeiu Catena. 
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ὡς ἐν τῷ 'E6paix: νῦν δὲ μετὰ τοῦ, « ὃν αὐλαῖς A in domo Domini, » ut fert. textus Hebraicus ; nunc 
οἴχου θεοῦ ἡμῶν. » autem adjungi, «in atriis domus Dei nostri. » 

"Ort ἐγὼ Épyruxa, ὅτι μέγας ὁ Κύριος, xal ὁ $32. Vrns. 5. Quia ego cognavi qued magnus est 
Κύριος ἡμῶν παρὰ záxrac τοὺς θεοὺς, x. s. &. — Dominus, et Dominus noster pre omnibua diis, elc. 
'O μὲν Ἰοθώρ φησι (28)* « Nov. Éywov, ὅτι μέγας Jetliro quidem ait?*: « Nupc cogoovi quia magnus 
Κύριος παρὰ πάντας τοὺς θεούς” 16 δὲ Προφήτης — Daminus prier owmnes deos;» Propheta vero, 
& Ὅτι ἐγὼ ἔγνων » πρῶτον. «ἄ.ι μέγας ὁ Κύριος, «Quia ego cognovi pripum quia magnus est Domi- 
εἶταω, « χαὶ ó Κύριος ἡμῶν παρὰ πάντας τοὺς θεούς.» — nus,1 deinde, « et Dominus noster pr: omnibus diis. e 

Πάντα ὅσα ἠθέλησεν ὁ Κύριος, ἐποίησεν àx τῷ VxkRs. 6. Omnia, quecunque voluit Dominus, fecit 
obpavà καὶ ἐν τῇ Tí, éx ταῖς θᾳ]άσσαις, καὶ ἐν — iu celo et in terra, in mari et in omnibus abyssis, 
πάσαις ταῖς ἀδύσσοις, x. τ. E. "Osa ἐποίησεν (39) — etc. Quacunque fecit Domious in ceelo et in terra, 
ὁ Κύριος lv τῷ οὑρανῷ, χαὶ ἐν τῇ Υῇ, ἐν ταῖς θαλάσ- — in maribus et ip abyssis, boug supt, utpote volun- 
σαις xal iv ταῖς ἀθύσσοις καλά ἐστιν, ἅτε θελήµατι — tote. Dei facta. Si quis autem est in colo, quemad- 
Ὑενόμενα 8tou. El δό τίς ὃστιν ἓν οὐρανῷ, ὡς τὰ — molum spiritalia nequitie ; vel in terra, ut homi- 
πνευματιχὰ τῆς Tovrplac, f ἓν τῇ LU ὡς οἱ ápap: ues peccatores; vel in maribus, ut malitia draco- 
τωλοὶ ἄνθρωποι, ἢ £v ταῖς θαλάσσαις, ὡς ἡ τοῦ δρά- B nis; vel in abyssis, ut perversitas eorum qui illuc 
χοντος χαχία, $ ἓν ταῖς ἀθύσσοις, ὡς ἡ πονηρία τῶν — abire jussi sunt, malum hoc nequaquam fecit Deus 
προστασσοµένων ἐχεῖ ἀπελθεῖν' xaxbv τοῦτο οὐχ ὁ — voluntate δις. «Nam ex ore Altissimi non egre. 
θεὸς ἐποίησε τῷ θελήµατι «0100* « "Ex γὰρ ατόµα- — dientur mala et bonum δν. » 
τος Ὑψίστου οὐχ ἐξελεύσεται τὰ χαχὰ χαὶ τὸ ἀγαθόν. » 

Tov αὐτοῦ. Ὥσπερ ὁ οὐρανὸς (50) ἁγίων δυνά- Ejusdem. Quemadmodum colum sanctarum vir- 
piov &ovtv οἰχητήριον, οὕτω xat ἡ Y3 τῶν ἀνθρώ- — ulum, sic el terra homigum est habitaculum. 
Twv. € Ὁ οἀὐρανὸς  vàp, qnoi, τοῦ οὐρανοῦ τῷ € Celum enim, inquit **, cceli Domino, terram a«- 
Κυρίῳ, τὴν δὲ γῆν ἔδωκε τοῖς υἱοῖς τῶν ávOpromoy. 1. tem dedit filiis hominum. » Et quemadmodum | iu 
Καὶ ὥσπερ ἐν ταῖς τροπικῶς Aeyopévatg θαλάσσαις — Wopice diclis maribus adversarii nobis diemones 
οἰχοῦσιν οἱ ἀντικείμενοι ἡμῖν δαίμονες, ἓν alc xal 6 — liabitant, illicque etiam draco fictus est ut illuderet 
δράχκων ἐπλάσθη τοῦ ἐμπαίζειν αὐτῷ ' οὕτω χαὶ ἐν — 9i, sic et in allegorice vocatis abyssis habitant ic- 
φαῖς ἀλληγαριχῶς λεγαµέναις &füsgoig οἱ καταχθά- —lerni doemones. 
νιοι δᾳίµονες. 

Ἀνάγων νεφέ.Ίας é£ ἑσχάτου τῆς γῆς ' ἆστρα- Vans. 7. Educens mubes ab extremo terre, fulgu- 
φὰς εἰς δετὸν ἐποίησεχ, x. *. ἓ. Νεφέλη ἐστὶ (31) D ra. in pluviam [ecit, etc. Nubes est natura ratione 
φύσις λογιχὴ, τοὺς περὶ Ἡρονοίας λόγους πεπιστευ- βΡΜίαι cui credita sunt eloquia de Providentia; 
piv: ἀατραπὴ δέ ἐστι διδασχαλία πνευματικὴ, λο- — fulgur autem est doctrina spiritalis quae animas 
γικὰς ψυχὰς &nb καχίας ἐπ᾽ ἀρετὴν ἑπανάγονσα. falione praeditas a malitia ad virtutem revocat. 

Kal ἔδωχε τὴν γῆν αὐτῶν xAporogiar, x. «. &. Vgns. 19. Ei dedit terram eorum hgreditatem, eic. 
Ei ἡ χληρονοµία (63) ἡμῶν γνῶσίς ἐστιν ἡ τοῦ Θεοῦ, — Si lyereditas nostra cognitio Dei est, quomodo di- 
πῶς λέγοντα: χατέχειν ταύτην οἱ ἀντιχείμενοι; Καὶ — cuptur eam obtinere adversarii? Et quzres ue forte 
ζητήσεις µήποτε λέγονται χατέχειν, οὐχ ὡς γινώ- — dicantur obtipere, non ignquam roguoscentes, 
σχοντες, ἀλλ ὡς χωλύοντες ἡμᾶς ἑλβεῖν πρὸς αὐτὴν. — sed tanquam probibentes μθ ad Gum accedamus, 

Κὺὐ.λογητὸς Κύριος à». Σιὼν ὁ κατοιχκῶν Ἱδρον- Vgns. 21. Benedicius. Dominua ex Sion, qui habi- 
σα.ἡμ, x. v. k. Ὁ ἓν καθαρᾷ (53) καρδίᾳ xavo- — lat in Jerysalem, etc. Qui in corde puro habitat, iu 
x&v κατοιχεῖ tv Ἱερουσαλὴμ. Κατοικεῖν 65 αὐτὸν ἐν Jerusalem habitat. Ipsum autem habitare in Jera- 
Ἱερουσαλὴμ ἔφη, οὐ τὴν θείαν φύαιν ἐχεῖ περιχρά- — Solem dixit, non quod divinam illic naturam cir- 
Quv, à ἐχεῖ ςηνιχαῦτα τὴν θείαν ἐπιφάνειαν εἰδὼς — cumscribat, sed quod illic Deum iu templo Jerusa- 
ἐν τῷ ναῷ τῆς Ἱερουααλήμ. lem mavifestari sciret. 
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Ἐξομολογεῖσθε τῷ Κυρίῳ, ὅτι ἀγαθὸς , ὅτι εἰς V&g&. 1. Confitemini Domino quoniam ΔΟΝΝΕ, 
τὸν αἰῶνᾳ τὸ ÉAsoc αὐτοῦ, x. v. E. Οἱ ταλαιπω- — quoniam in amculum misericordia ejus, etc. Infelices 
ροῦντες (54) ἓν τῷ αἰῶνι εἰχότως χρῄζουσι καὶ ἑλέ- — in saculo indigent, ul rationi cousentaucum est, 
ους ἓν τῷ αἰῶνι. eliam misericordia in szeculo. 

1  E£opodoreicOe τῷ θεῷ τῶν θεῶν , ὅτι εἰς τὸν V&ns. 3. Confitemini Dea deorum, quoniam in 
αἰῶνα τὸ ÉAsoc αὐτοῦ, x. t. E. Ἡ ἑξομολόγη- — speulym. misericordia ejus&, elc, Exomologeais gra- 
σις (35) τὴν εὐχαριατίαν καὶ δοξολογίαν σηµαίνει tiarum aetionem et glorificationem siguificat. Usure 


*! Exod. xvii, 11. ?* Thren.iu, 58. ** Psal. cxi, 16. 


(28) 'O μὲν Ἰοθώρ φησι, etc. Catena Corderii. (53) Bl ἡ x-Anpovopa, ctc. Ex dem. 
E 29) "Oca ἐποίησεν, etc. Eadem. (53) 'O ἐν καθαρα, etc. Exedem. 

δη) Ὥσπερ ὁ οὐ c, etc. Scheda Grabii. Gh Οἱ ca ἰαιπωροῦντες, etc. Exdem.. 
( 


NagzéAn éccír, etc. Exdem. 3») 'H ἐξομοόγησις, ete, Eadem. 
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EX ORIGENE Hu 


patur autem etiam pro confessione peccatorum, A χεῖται δὲ xal ἐπὶ τῆς ἑξομολογήσεως τῶν ἁμαρτιέ 


sicut hoc loco. 

Ejwdem. Deus deorum est illorum ad quos sermo 
Dei factus est secundum Scripturam que dicit **, 
« Ego disi, Dii estls. » Et **, «Ego sum Deus Abra- 
ham, et Deus Isaac, et Deus Jacob,» videlicet secun- 
dum magnam erga illos dilectionem et familliarita - 
tem. Dainonum vero Deus est secundum creatlo- 
rem. Apostolus eliam ait **, Etsi sunt dii multi 
et domini multi in ccelo et in terra, eos tamen 
dcos qui post Trinitatem sic appellantur, tales esse 
per divinitatis partleipationem. Salvator autem 
non per participationem, sed secundum essentiam 
Deus est, Porro illud, « Quoniam in szculum mise- 
ricorlia ejus,» per modum laudationis adjlcitur. 


ὡς ἐνταῦθα. 

Tob αὐτοῦ. Geb; θεῶν (56) ἐστιν ἐχείνων τῶν πι 
οὓς ὁ λόγος τοῦ Θεοῦ ἐγένετο, κατὰ τὴν Γραφὴν 1 
λέγουσαν' « Ἑγὼ εἶπα" θεοί ἔστε" καὶ, Ἐγὼ & 
᾽Αβραὰμ, καὶ θεὺς Ἰασὰκ, καὶ θεὸς Ἰαχιώδ-ν δηλα 
κατὰ τὴν πολλὴν πρὸς αὐτοὺς ἀγάπην μαὶ οἰκείωσ 
Τῶν δὲ δαιμόνων θεός ἐσει κατὰ τὴν δηµιουργίαν. d 
δὲ καὶ ὁ Απόστολος“ Επερ εἰσὶ θεοὶ πολλοὶ καὶ χύρ 
πολλοὶ ἓν τῷ οὐρανῷ καὶ ἐπὶ τῆς γῆς: ἀλλὰ τοὺς Ar 
μένους μετὰ τὴν Τριάδα θεοὺς µετουαίᾳ θεότητος 
γαι τοιούτους * ὁ δὲ Σωτὴρ οὐ κατὰ µετουαίαν,, ài 
κατ' οὐσίαν ἐστὶ Θεός. Τὸ δὲ, « Ὅτι εἰς τὸν αἰξ 
τὸ ἔλεος αὐτοῦ, » ἐφυμνίας τρόπῳ ἐπιλέγεται. 'E 
γὰρ ἀεὶ Dust, εἰχότως οἱ ἐφυμνοῦντεςλέγουσιν, «t 


Cum enim xemper inisereatur, merito collaudantes B εἰς τὸν αἰῶνα,» xat τὰ Esc. 


aiunt, « Quoniam in sxculum, » etc. 

γεια. 4. (Qui fecit mirabilia magna solus, etc. 
Ostendit ipsum perpetuo benefacere et mirabilia 
eperari. Et liec. duo, tria et quatuor ipsi propria 
ponit, quod faciat, quod mirabilia , quod mirabilia 
, 68 quod solus faciat, flec autem dixit non 
wt. fi'ium vilipeuderet, sed ut discrimen iater cuu 
et daemones collocaret. Et quxnam sunt bec m 
«ula quae solus facit * Certe In principlu psalmi nou 
de potentia loquebatur, sed de bonitate, Quomodo 
ergo accidit ut jam deinceps loquatur de potentia ? 
οι mirum liec miracula non solum sunt poten- 
Via, sed etiam bonitatis et benignitatis. 











Τῷ ποιήσαντι θαυμάσια μεγάλα nóvep, x. τ. 
Δείχνυσιν αὐτὸν (57) διηνεκῶς εὐεργετοῦντα καὶ θι 
ματοποιοῦντα. Καὶ δύο ταῦτα αὐτοῦ τίθησι καὶ τι 
καὶ τέσσαρα" ὅτι τε ποιεῖ, xal ὅτι θαύματα, καὶ i 
μεγάλα θαύματα, χαὶ ὅτι μόνος ποιεῖ. Ταῦτα δὲ 
mph; ἀθέτησιν τοῦ παιδὸς, ἀλλὰ πρὸς ἀντιδ.αστολ 
εἴρηται τῶν δαιμόνων. Καὶ τἰνα ταῦτά ἐστι τὰ θα 
µατα ἃ μόνος ποιεῖ ; Καΐτοιγε ἀρχόμενος τοῦ da 
μοῦ οὗ περὶ δυνάμεως Deyev , ἀλλὰ παρὶ ἀγαθότ 
τος. Πῶς οὖν νῦν εἰς τὸν περὶ δυνάμεως ἐμπίπι 
λόγον ἐνταῦθα λοιπόν ; Ὅτι οὐχι δυνάµεως µόνο 
ἀλλὰ καὶ ἀγαθότητος χα) φιλανθρωπίας ταῦτά ie 
πὰ θαύματα. 


Vews. 0. Qui. firmavit terram super aquas, elc. Ὁ Τῷ σεερεώσαντι τὴν γῆν ἐπὶ τῶν ὑδάτων, 


Si aque fulcimentum est terra, quomodo terra 
»uper aquas firmata est? Quomodo etiam Job verum 
dicit, eum ait : « Qui appendit terram super nihi- 
lum **? » Sed vide ne forte terra quz est infra 
abyssum , appensa sil super nihilum ; ea autem 
quie est supra abyssum terra et in qua etiam nos 
habitamus, super abyssum (ürmata sit:ita ut 
abyssus in medio terr contineatur tanquam in 
vase. Et hzc quidem si quis cum historia conferrc 
voluerit : ad spiritalem autem sensum quod attinet, 
Gloriticate, inquit, eum qui ratioue przeditam natu- 
ram super veram cognitionem firmavit, hh. 834 
Evangeliis vero terre nomine rationabiles animas 
appellari et aquam a Domino scientiam dici, e 
semine quod in terram bonam cecidit, discere est, 
ivie de ventre credentis fluente. 
us psahni huic secunde exposi- 
tioni conveniunt. Luna et stellz illuminant hanc 
torram qua in ignorantia adbac manet et nondum 
potest a sole justitize illuminari ; et rursus Zgyptus 
intelligitur symbolum esse. malitie spiritalium pri- 
mogenitorum qui interfecti suut , et supplicio aff- 
citur Pharao spiritalibus aquis suffocatus, alque 
Jsrael esuriens, sitiens et tentatus, in eo quod acti- 
va vitae typus est, deserto ambi festinans ad 
** Psal. xxxi, 6. " Exod. 1,6. 3 IH Cor. viu,5. 
(36) Θεὸς θεῶν, etc. Catena Corde: 
(37) ἀε/κνυσιν αὐτόνι etc. Eadem. 




























5. &. El τοῦ ὑδατός (58) ἐστι βάσις ἡ γη, πῶς do 
ἐπὶ τῶν ὑδάτων ἑστερέωται; Πῶς δὲ καὶ ὁ "k 
ἀληθεύει λέγων, «'O χρεµάσας τὴν γῆν ἐπ' οὐδ 
véc ; » Καὶ µήποτε ἡ μὲν ὑποχάτω γῆ τῆς ἀδύσα 
χρέµαται ἐπ) οὐδενὸς, ἡ δὲ ἑπάνω vi τῆς ἀδύσα 
bg! ἧς καὶ ἡμεῖς κατοικοῦμεν ἐπὶ τῆς ἀδύσσου tox 
ρεώθη : ὡς εἶναι τὴν ἄδυσσον ἓν µέσῳ τῆς τῆς περι 
χομένην ὡς ἐν ἀγγείῳ. Καὶ ταῦτα μὲν εἴ τις βούλοι 
τῇ ἱστορίᾳ συναγωνίζεσθαι΄ πρὸς δὲ διάνοιαν, Ael 
λογήσατε, φησὶ, τὸν στερεώσαντα τὴν φύσιν τὴν } 
γικὴν ἐπὶ «ῆς ἀληθοῦς γνώσεως. Ὅτι δὲ ἐν τοῖς E 
αγγελίοις ὁ Κύριος γῆν λέγει τὰς λοχικὰς φυχὰς, x 
ὕδωρ τὴν γνῶσιν, ἐκ τοῦ σπόρου τοῦ πεσόντος als τ 
γῆν τὴν καλὴν ἔστι καταμαθεῖν, καὶ ἐκ τοῦ ῥέονι 
ποταμοῦ τῆς χοιλίας τοῦ πεπιστευχότος ὕδατος ζᾶ 
τος. Καὶ τὰ ἑξῆς δὲ τοῦ ψαλμοῦ ἀχολουθεῖ τῇ δευτέ 
ἐξηγήσει. Ἡ σελήνη xal ἁστέρες φωτίζουσι cad: 
τὴν γῆν ἐν ἀγνοίᾳ τέως διάγουσαν xal pim Buy 
μένην φωτισθῆναι ὑπὸ τοῦ τῆς δικαιοσύνης ἡλίι 
xa πάλιν Αἴγυπτος χαταλαµδάνεται αύμδολον οὗ 
Χαχίας τῶν xarà διάνοιαν πρωτοτόχων φθαρέντο 
καὶ χολάζεται Φαρφὼ τοῖς πγευματικοῖς ἔναποπνι] 
μενος ὕδασι, καὶ ὁ Ἱσραὴλ ὁδεύει την ἔρημον πι 
νῶν xal διφῶν, καὶ πειραζόµενος, Ἆτις ἐστὶ adul 
? Job. xxvi,7. 


(38) El τοῦ ἔδατος, eic. Scheda Gral 
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λον τῆς πραχτικῆς , σπεύδων ἐπὶ τὴν γῆν τῆς ἐπαγ. A terram. repromissionis, quz dicitur esse coguitiu 


γελίας, Ἐν φασιν εἶναι νὺν γνῶσιν τοῦ θ:οῦ. 

Kal ἐκτιγάξαντι dapaó , xal τὴν δύναμι av- 
τοῦ εἰς θἀϊωσσαν Ἐρυθρὰν, x. τ. k. Thy εὖχο- 
λίαν (359) τοῦ χαταποντισμοῦ βουλόμενος δηλῶσαι, τῇ 
λέξει ταύτῃ ἐχρήσατο. Κοινωνεῖ δὲ χαὶ τὸ στρατόπε- 
δον τῆς τιμωρίας καὶ χολάνεται’ ἐπειδὴ τῶν ἁμαρτη- 
µάτων τῶν περὶ τοὺς Ἰουδαίους ἐχοινώνησαν , xal 
the διώξεως µετέσχον. 

"Os. ἐν τῇ ταπεινώσει ἡμῶν ἐμνήσθη ἡμῶν, 
x. *. b. Ὅταν μὲν (40) ὡς ἀκαθάρτων ἡμῶν µνηµο- 
νεύει ἡμῶν ὁ Κύριος, χατὰ τὴν ἐπίνοιαν τῆς διχαιο- 
σύνης ἡμῶν μνημονεύει» ὅταν δὲ πάλιν ὡς χαθαρῶν, 
χατὰ τὴν ἐπίνοιαν τῆς σοφίας ' πλὴν τοῦτο ἱστέον, 
ὅτιπερ αὗται αἱ ἑπίνοιαι χατὰ τῆς τῶν γεγονότων 


Dei. 

εκδ. 15. Et excussit Pharaonem εἰ virtutem ejus 
in mari fiubro, etc. Quam facile haec demersio facta 
sit, volens ostendere , hac dictione usus est, Quo- 
niam vero exercitus iujust:e adversum Judaeos 
persecutionis particeps erat, ita et supplicii parti- 
ceps fuit. 


Vens. 25. Quia in humilitate nostra memor  fwit 
mostri, etc. Quando nostri tanquam. immundorum 
meminit Dominus, secundum justitix sux notionem 
nostri meminit; quando autem nostri tauquam 
mundorum meminit, secundum sapientie suz no- 
lionem nostri. meminit : verumtamen istud scien- 


θεωρίας χατηγοροῦνται, ἥτις ὡς δημιουργὸν παρί- D dum est, lias notiones pridicari de rerum factarum 


«τησι τὸν Χριστόν. 


Ὁ δ/Δοὺς τροφὴν πἀσῃ σαρκ!, x. 5. k. Ἡ τρε- 
φομένη (41) σὰρξ καρὰ τοῦ θεοῦ, αὕτη ὄψεται «b 
οωτήριον τοῦ θεοῦ. 


YAAMOZ PAG". 


'Ex| vtov ποταμῶν Ba6vAovoc ἐχεῖ ἑκωθίσα- 
pev xal ἑχλαύσαμεν àv. τῷ urncOnvac ἡμᾶς τῆς 


Σιὼν, x. τ. E. Πολὺς ὁ πόθος (42) τοῖς ἀνδράσι τῆς 
πόλεως. Tívo; δὲ ἕνεχα παρὰ τοὺς ποταμοὺς ἑχά- 
θηντο ; "Ott , αἰχμάλωτοι ὄντες χαὶ x πολεµίας el- 


contemplatione que tanquam opificem exhibet 
Cbristum. 

Vgns. 95. Qui dat escam omni carni, eic. Caro 
quae 4 Deo nutritur, videbit salutare Dei. 


PSALMUS CXXXVI. 

Ὕκκε. 1. Super flumina Babylonis illic sedimus et 
flevimus, cum recordaremur Sion, eic. Magnum viris 
inest civitatis desiderium. Cur autem juxta flumina 
consederunt ? Quia cum essent captivi et ex hostili 
regione assuuipi, extra muros et urbes habita- 


λημμένοι χώρας, ἔξω τειχῶν xal πόλεων πύλί- (c bant. 


ξοντο. 

Ἐπὶ ταῖς ἰτέαις ἐν μέσῳ αὐτῆς ἐκρεμάσαμεν 
tà ὄργανα ἡμῶν, *. x. &. Όσαι φυχαὶ (45) χάθην- 
σαι ἓν σχιᾷ χα) ἀγνωσία , ἱστέον ὅτι λόγον ἄκαρπον 
ἔχουσι, τὰ ὄργανα χρεµάσασαι τὰ συντελοῦντα εἰς 
«ἣν πραχτικἠν. | 
|. *Qet &xsi ἑπηρώτησαν ἡμᾶς ol αἰχμαλωτεύσ 

τες ἡμᾶς Aórovc ᾠδῶν, καὶ οἱ ἁπαγαγόντες ἡμᾶς ' 
Ὕμνον ᾷσατε ἡμῖν éx τῶν ᾠδῶν Σιὼν, x. τ. L. 
Ἔγνων ἐγὼ (44) xai δαίµονας ἀναγχάζειν λέγειν 
ψαλμοὺς xat ᾠδὰς πνευματικὰς ἐν αἷς ἐστί τις ἐντολὴ 
ἦν παρέθηµεν, ὡς ἂν ἀχούοντες χαταγελῶσιν ἡμῶν 
ὡς λεγόντων xat μὴ ποιούὐντων. 


Vrms. 2. [n salicibus in medio ejus auspendimws 
organa nostra, etc. Quaxcunque anime sedent in 
umbra et ignorantia, sciendum est eas rationen 
liabere sterilem, suspensis organis quz activae vitag 
iuserviunt. 

Vzas. 5. Quia illic interrogaverunt nos, qui capti- 
tos duxerunt nos, verba cantionum ; et qui 835 
abduxerunt nos : llymnum cantate nobis de canticis 
Sion, etc. Novi ego etiam nos adigi a damonibus 
ad recitandos psalmos et cantica spiritalia in qui- 
bus est przeceptum aliquod quod trausgressi sumus, 
ut audientes irrideant nos qui dicimus et non 
facimus. 


Μνήσθηει, Κύριε, τῶν vlov Ἐδὼμ τὴν ἡμέραν D — Vyas, Ἱ. Memor esto, Domine, filiorum Edom in die 


"spovcaAhp , τῶν Aerórcoy *. 'Exxevovte , éxxg- 
νοῦτε, ἕως τῶν ÜsusAMur αὐτῆς. κ. τ. E. Τὸ 
ε Ἐχχενοῦτε (45) , ἐκκενοῦτε, ἕως οὗ ὁ θεμέλιος ἐν 
αὑτῃ, » ὡς παρὰ τῶν ἐχθρῶν λεγόμενον τέθειται ’ 
δηλοῖ δὲ τοὺς παλαίοντας ἡμῖν πειρωµένους τῶν qu- 
σιχῶν τῆς ἀρετῆς ἅπτεσθαι σπερµάτων' ἅπερ τρο- 
πιχῶς ὠνόμασα θεµέλιαν, ἀπ᾿ ἀρχῆς χαταθεθληµένον 
ἐν adi] τῇ duy] , δηλονότι ἵνα παντάπασιν ὁ νοὺς, 
ἐχπεσὼν ἀρετῆς, χατὰ τὴν παροιµίαν περιπατἠσῃ 
γυμνώτερος ὑπέρου, μὴ ἑνδυσάμενας τὸν Χριστὸν μηδὲ 
ἔχων ἕνδυμα γάμου. 


(99) Thr. εὐχο.ίαν, etc. Catena Corderii. 
(40) Ὅταν μέν, etc. Scheda Grabii. 

(M) Ἡ τρεφομένη, etc. Exdem. 

(43) Πολὺς ὁ πόθος, eic. Catena. Corderii. 


Jerusalem, qui dicunt, Exinanite, exinanite , usque 
ad (undamentum in ea, etc. lllud, « Exinanite, exi- 
nanite usque ad fundamentum in ea,» tanquam ab 
inimicis dietum ponitur : ostendit vero eos qui 
nobis adversantur, naturalia virtutis semina tangere 
conari; qua quidem semina ἱτορίεὺ nominavit 
fundameutum, ab initio in ipea anima jactunm, 
videlicet ut mensa virtute excidens juxta prover- 
biura ambulet nudior pistillo, quippe quse nou 
luduerit Christum,nec habeat vestem nuptialem. 


(43) "Oca: y'vxal, eic. Schede Giabii 
(41) "Errwr ἐγώ, etc. E:edem. ' : 
(45) TO, 'ExxsvoUts, ctc. Exedei. " 
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γε. 9. Beatus qui tenebit et allidal. parvulos A Μακάριος ὃς κρατήσει xal ἐδαφιεῖ τὰ γἡπιά σου 


uos ad peiram, etc. Quicunque juxta docirinam 
Christi salas aniaue eogitationes interücium, ii 
parvulos Babylovis allidunt ad petram. 


PSALMUS CXXXVIII. 

ες. 4. Domine, probasti me εἰ cognovisti me, 
etc. In sequentibue etiam tanquam corde in tenta- 
tiouibus patefacto dielum est (Vras. 93) :« Proba 
me, Deus, et scito eor. meum ;»quinta vero editio 
nunc quidem habet, « scrutatue est ; » in sequen- 
libus vero, « scrutare. » Sicut enim anrum in cea- 
flatorio probaiur, sic bewiues accepiabiles in eamino 
muniiliztionis. Quin et in psalmo ** scriptum esi : 
* Probiati noe sicut igaitur argentum. » Cum hoc 
imtelleseris, coguosces solum αἱ omnem justum 
probatum cognosci, utpote qui sit in Christe ex 
Deo, uti liquet etiam ex bis verbis : « Proba me, 
Domine, et scito cor meem. » 

Ejusdem. Qui omnia prenovit Deus, nihilominus 
probat, non ut cognoscat, sed ut qui patiuntur 
probatiores reddat, Ne quis vero suspicetur pro- 
lando ipsum cognoscere , sermoni ad. τε latel- 
lexiati cogitationes meas de longe. » Qui enim eogi- 
taüoaes 3ni6, imo et longe antequam in mente 
exeitentur, novit, quomodo probetione indigeat ut 
cegnoseat? 

Vras. 5. Semitam mean et (uniculum meum inva 
gasti, etc. luvestigat. Deus funiculum eorum qui 
pulchra semita utetur, et omnes. mensuras vie 
istiusmodi Deus pravidit. 

836 Vas. 4. Quia non eu dolus in lingua moa, 
eic. Non est, inquit, dolus in lingwa mea, id est 
mon est mihi sermo solum in superficie, id est, 
profundo ei ia corde. In ore autem stultorum cor 
eorum est. 

Ejusdem. Linguam figurate cor appellavit. 





Vzas. 5. Ecee, Domino, tu cogneviati omnia novis- 
sima et awiiqua, eic. Coasidera cur media siluerit ; 
Quia nimirem malitia est intermedia , neque est iu 
fine, uec iu principio. 


Vaas. 0. Mirabilis [acia e&t acieniia lua «x ma, 
conforiaia esi, «t non polero ad eam, ete. Vox eat 
sapientis pr:eeeptoris qui maltis profuit, οἱ admi- 
randa scientie mysteria dispensavit. ^ 

Vzns. 8. Si ascendero im. calum , iu illic es; si 
flescendero in infernum, ades , ec. Hzc dicit , ae si 
posset proficisci ac fugere in coblum et 
aique ad extrema maris transvolare. Verisimile est 
nutem animam, si sola fuerit, hoe posse. Cum his 
autem conferes ea qua in Deuterooomio *** sie 

?* Psal. 1xv, 40. ?*" xxx, {1 etseq. 

(86) "Όσοι κατά, eic. Schedze Grab 

47) Καὶ ἐν τοῖς, etc. Catena Cord: 

48) Πάντα προειδώς, etc. Schede Grabii. 

(49) Tov xaq, etc. Catena Corderii. 

(50) Ovx ἔστι, ctc. Eadein. 
















αρὺς τὴν πέτρα», x. τ. ἐ. Ὅσοι κατὰ (46) τὴν διδα- 
σχαλίαν τοῦ Χριστοῦ τὰ φαῦλα νοήματα διαφθείρουσι 
τῆς φυχῆς, οὗτοι τὰ νήπια Βαδυλῶνος ἑδαφίζοναι 
πρὸς τὴν πέτραν. 


ΨΛΑΜΟΣ PAH. 

Κύριε, ἀδοκίμασάς µε, καὶ ἔγνως µε, x. τ. b. Καὶ 
dy τοῖς (47) εξῆς δὲ ὡς ἀναφαινομένης τῆς καρδίας 
ἓν τοῖς πειρααμοῖς εἴρηται" « Δοχίμασόν µε, ὁ Θεὺς, 
καὶ γνῶθι τὴν καρδίαν µου" » ἡ δὲ πέµπτη ἔχδοσις 
νῦν μὲν, « ἐξηρεύνησας, » εἶπεν ΄ iv δὲ τοῖς ἑξῆς 
«ἐξερεύνησον. » Ὡς γὰρ χρυσὺς tv χωνευτηρίῳ ὃο- 
χιµάζεται, οὕτως ἄνθρωποι δεχτοὶ ἐν χαμίνῳ ταπει- 
wüstex. Γέγραπται δὲ ἐν ψαλμῷ : « Ἐξοχίμασας 
ἡμᾶς ὡς πυροῦται τὸ ἀργύριον. » Νοήσας τοῦτοι 
γνώση, ὅτι μόνος ὁ δίκαιος xal πᾶς δοχιμασθεὶς vt- 
νώσκεται, ὡς ὢν bv Χριστῷ ἀπὸ θεοῦ * ὡς δῆλον xat 
ἐκ τοῦ: « Δοχίμασόν µε, Küpu, καὶ γνῶθι την xap- 
δίαν µου. » 

Τοῦ αὐτοῦ. Πάντα προειδὼς (48) à Θεὺς, ὅμως 
δοχιµάζει, οὐχ ἵνα vip, ἀλλ' ἵνα τοὺς ὑπομένοντας 
δοχιµωτέρους ἐργάζηται. Ἵνα δὲ µή τις αὐτὸν ὑπο- 
λάδοι δοχιµάζοντα γινώσκειν, ἐπήχαγε τῷ λόγῳ: «Σὺ 
αυνῆχας τοὺς διαλογισμούς µου ἀπὸ µακρόθεν.» Ὁ 
ip τοὺς διαλογισμοὺς εἰδὼς καὶ πρὸ τοῦ χινηθῆναι 
αὐτοὺς, μᾶλλον δὲ πρὸ πολλοῦ χρόνου, πῶς ἂν δκη- 
θείη δοχιµασίας πρὰς ἰδίαν Ὠνῶσιν ; 

Tip τρίδοκ µου xal cix σχοϊνόν µου ἐξιχνία- 
σας, κ. τ. E. Τῶν καλῇ (49) τρίδῳ χρωµένων ἑξι- 
χνιάζει ὁ Θεὸς chy σχοῖνον, καὶ πάντα τὰ µέτρα τῆς 
ὁὲοῦ τῶν τοιούτων προεῖδεν ὁ θεύς. 

"Οτι οὐκ ἄστι δόΊος àv γώσσῃ pov , x. τ. k. 
Οὐκ ἔστι (30), ent, δόλος iv γλώσσῃ µου: ἀντὶ τοῦ, 
Ox ἔστιν ἐπιπόλαιός pot λόγος, ἀλλ' ἐν βάΔει xai 
καρδίᾳ. Ἐν στόµατι δὲ μωρῶν ἡ καρδία αὐτῶν. 


Τοῦ αὐτοῦ. Γλῶσσαν (61) τροπικῶς chv καρδίαν 
ὠνόμασεν. 

"480b, Κύριε, σὺ ἔγνως πάντα τὰ ἔσχατα καὶ τὰ 
ἀρχαῖα, x. v. ἐ. Ἐπίσκεφαι (59) διὰ εἰ τὰ µέσα 
παρασετιώπηται’ διὰ τὸ τὴν χαχίαν εἶναι iv τῷ 


D μεταξὺ, οὔτε ἐν τῇ ἀρχῇ, οὔτε ἐν τῷ τέλει ὑπάρχου-. 


σαν. 
Ἐθανμαστώθη ἡ γνῶσίς σου ἐξ ἐμοῦ, ἑκραται- 
40n, οὗ μὴ δύγωµαι πρὸς αὐτὴν, κ. τ. b. Φωνὴ, 
πολλοὺς (55) ὠφελήσαντος διδασκάλου σοφοῦ, τὰ θαυ- 
μάσια τῆς γνώσεως μυστήρια οἰκονομήσαντας. 

Ἐὰν ἀναδῶ εἰς τὸν οὐρανὸν, σὺ ἐναῖ sl- ἐὰν 
παταξῶ εἰς τὸν (Bm, πάρει, κ. τ. ἐ. Ὡς δυνάµενος 
πορεύεσθαι (ὅ8) καὶ φυγεῖν εἰς οὐρανὼν καὶ εἰς ὥδην, 
χαὶ ἵπτασθαι elc τὰ ἔαχατα τῆς θαλάσσης, ταῦτά φη- 
σιν " εἰχὸς δὲ καθ ἑαυτὴν γενομένην δύνασθαι τὴν 
Φυχήν. Συνεξετάσεις δὲ πούτοις τὰ ἐκ τοῦ Δευτερονο- 


(51) DAGccar, eic. Schedz Grabii. — 

(59) Ἐπίσκενψαι, ew. Catena Corderii. 

(53) Sri πολλούς, etc. Eadem. 

(54) Ὡς óvrdusroc πορεύεσθαι, eic. Eadem. 
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SELECTA IN PSALMOS. — PSAL. CXXXVIII, 
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µίου οὕτως Éyovta* ε Ἡ ἀντολὴ αὗτη οὐχ ὑπέρογχός A habent : e Mandatum hoc non est grave, neque 


ἕστιν, οὐδὲ μαχρὰν ἀπὸ σοῦ ἔστιν ' οὐχ Ev τῷ σὐρανῷ 
ἄνω ἑστὴ, λέγων ' Ti; ἀναθήσεται ἡμῖν εἰς τὸν o0pa- 
νὸν, xai ληφέται αὐτὴν ; 0088 πέραν τῆς θαλάσσης 
ἐἑστῖ, λέγων Έές διαπεράσει ἡμῖν εἰς τὸ κέραν τῆς 
θαλάσσης, καὶ λάδῃ αὐτὴν ἡμῖν, xaX ἀπούσαντες αὐ- 
τν ποιἠσόμεν αὐτὴν; Ἔστιν ἐγγύς σου τὸ ῥῆμα σφό- 
δρα, ἓν τῷ etópatl σου xat Ev τῇ χαρδίφ σου, καὶ &v 
ταῖς yspo! duv ποθεῖν αὐτό. » Συγχρωεῖ; δὲ χαὶ ἀπὸ 
᾽Αμὼς ταῦτα" € OO μὴ διαφύγη ἐξ αὐτῶν φεύγων : 
xa οὐ (ct διασωθῇ 2E αὑτῶν ἀνασωζόμενος * ἐὰν κα- 
τορυγῶσιν elc ᾷδον , ἐχεῖθεν ἡ χεῖρ µου ἀνασχάγει 
αὐτοὺς * «2X ἑὰν ἀναδῶσιν sic 9bv οὐρανὸν, ἐχεῖθεν 
χατάξω αὐτοὺς: kàv χρυθῶσιν εἰς τὴν χορυφἣν τοῦ 
Καρμήλον, ἐχεῖθεν ἐξερευνήσω xat ληψομαι αὐτούς ' 
xai ἐὰν χαταδύσωσιν ἐξ ὀφθαλμῶν µου εἰς τὰ βάθη 
«tg θαλάσσης , ἐχαῖ ἐντελοῦμαι cio δρώῶντι, καὶ 6$- 
ξόται αὐ τούς ^ καὶ ἐὰν πορευζῶσιν bv. αἰχμαλωσίᾳ 
μαι τῇ ῥομφαίᾳ, καὶ ἁποχτεγεῖ αὐτοός. 1 

Καὶ slxa* "Apa σχόεος καταπατήσει pe , καὶ 
vb6 φωτιομὸς &r τῇ ερυφῇ µον, x. *. t. El à 
ἄγνοια (55) χαρδίας σχότος kaviv , (εξοχοτίσθη γὰρ, 
φηὴν, ἡ ἀάύνετος αὐτῶν χαρδία" |)εἰχότως ἄρα ὁ αἵ- 
τος ἡμῖν τοῦ ὀχότους τούτου γινόµενος, xdi αὗτὸς 
ὀνομάτεται σχότος, ὅστις ἡμῶν τὴν ἓν γνώσειτρυφὴν 
προαιρεῖται ὀχοτίζειν, τοῦ ϐεοῦ ph αυγχωροῦντος, 
ἀλλὰ τὸ σκότος φωτίζοντος. e Τὸ yàp φῶς iv τῇ 
σχοτἰᾳ φαΐνει, xal ἡ σχοτία αὐτὸ οὗ χατέλαθεν. » 
Ὡς γὰρ τὴν ἄγνοιαν & τῆς χαχίας ἐπεχτησάμεθα, 
οὕτω χαὶ τὴν γνῶσιν διὰ τῆς ἀρετῆς προσελάθοµεν. 


ὍὋτι σὺ ἐκτήσω τοὺς γνερρούς pov, x. τ. i. 
Μαχάριος (56) οὗ οἱ νεφροὶ χτῆµα Ὑεγόνασι τοῦ Ku- 
plov. 

Obx ἐχρύθητεὸ ὁστοῦν µου ἁπὸ eoo ὃ ἐποίησας 
ἐν' κρυφῇ, x. *. &. Ὀστοῦν (57) τὴν φυχῆν ὀνόμασε 
νῶν, ἦν ἐποίησε μόνος ὁ θεός. 

Τὸ ἁκατέργαστόν ov εἶδον οἱ ὀφθα.ἱμοί σου, 
3. *. ὅ. ᾿Αχατέργαστον (58) duyh f; iij 8v. ἀρετῆς 
μορφωθεῖσα xal γνώσεως. 

Καὶ ἐπὶ t0. βι6δ.ον σου πάντες ραφήσονται, 
x. τ. ἐ. Βιθλ[ον θεοῦ (ὔ9) ἔστιν fj θεωρἰἀ σωμάτων 
καὶ ἀθωμάτων, ἓν (p πέφυχε διὰ τῆς γνώσεως Υρά- 
φεσθαι νοῦς καθαρός. Ἐν δὲ τούνῳφ τῷ βιθλίῳ εἰσὶ 
γεγραμμµένοι xai οἱ περὶ Προνοίας λόγοι xai χρίσεως, 


longe abs te est; non in coelo sursum est, dicens: 
Quis ascendet nobis ia. colum, et accipiet illud? 
Neque trans mare est, dicens : Quis transfretabit 
nebis waus mare, ot accipiet uobis illud, et audien- 
tes illud faciemus illud * Prope te est verbum valde, 
in ore tao eL in corde tuo, et in manibus Uis facere 
illud. » Conferes item ex Amos hzc?! :« Non fugiet 
ex eis qui fugerit; el non salvabitur ex illis qui 
fuerit salvatus; si abeconditi fuerint inm inferno, 
inde manue mea evellet cos ; et οἱ ascenderint. in 
cealum , inde deuabam illos ; si absconditi fueriat . 
in vertice Carmeli, inde scrutaber et auferam eos ;. 
el si demerserint se ab oculis meis in profunda 
maris, inde mandabo dracoui, et mordebit eos ; et 


B si abierint in captivitatem ante faciem inimicorum 


suorem, ibi proeiptam gladie , et interficiet ees. » 


πρὸ προοώκονυ τῶν ἐχθρῶν αὐτῶν, ἐχεῖθεν ἐντελοῦ- 


V£Bs. 11. Et disi * Forsitan tcnebre conculcabun 
fRe, el noz illuminatio mea in deliciis meis, eic. 8i 
ignorantia cordis tenebre sent, « obtenebratum est 
enim insipiens eor eorutm **, » merito is qui nobis 
hejusmodi tenebrarum causa est , etiam ipse tene- 
bratum nemine sppellatur, quippe cui nostras in 
scientia delieias prepositum est obtenebrare, Deo 
nen concedente, sed tenebrss illeminante : nam 
« lux iu tenebris lucet , et tenebrze eam non com- 
prehenderunt *** :» gicot enim per malitiam ignoran- 
tia 8377 nobis obvenit, sic et scienüs»m per virtu- 
tem accepimus. 

Vgns. 13. Quia tu possedisti renes meos, etc. Bea- 
fs cujus renes possessio Dei facti snnt. 


- Vas, 15. Nom. est occuliatum. os ment a (e quod 
fecinti in. occulto, etc. Os bec loco animam voca- 
vit, quam solus Deus fecit. 

Vgns. 16. Imperíecium meum. viderum oculi (ui, 
etc. lmperfecium , anima est qua per virtutem et 
scientiam formala non est. 

]pip.. EK4 in libro tuo. omnes scribeniur, ete. Corgo- 
reorum et incorporeorum contemplatio liber Dei 
est, in quo per scientiam scribi solet mens pura. 
In hoc autem libro scripte suat etiam Providentia 
et judicii rationes, et per eum cognoseiuur Deus 


δι οὗ βιθλίου γινώσχεται ὁ θεὸς ὡς δημ.ουργὸς xaX U tanquam opifex, sapiens, provisor et judex : opifex 


δυφὺς xai προνοητὶς καὶ xptchc* καὶ ὅλμιουργὸς 
μὲν διὰ τὰ γεγονότα ἀπὸ τοῦ μὴ ὄντος εἰς τὸ εἶναι : 
ουσφὺς δὲ διὰ τοὺς ἀκοχειμάνους λόγους αὐτῆς: πρὀ» 
υοητῆς δὲ διὰ τὰ συντελοῦντα πρὸς ἀρετὴν ἡμῖν xal 
Υνῶσιν ΄ κριτῆς δὲ πάλιν διὰ τὰ διάφορα σώματα τῶν 
λογιχῶν, καὶ τοὺς ποικίλους χόσµους, xad τοὺς κερι- 
έχοντας τοὺς αἰῶνας. 

Ἡμέραι πασθήσονεαι xal οὐθεὶς iv αὐτοῖς, 
x. 5. É. Ἑν γνώσει (60) πλασθήσονται, xal οὖδεὶς 


δὲ Annos, Ix, let seqq... ?* Bom. 1, 21. 


(59) El ἡ ἄγνοια, ete. Schede Grabii. 
(96) Μακάριος, eic. Catena. Corderii. 
(91) ᾿Οσεοῦ», ew. Schede Grabii. 


quidem propter éa qux? ex nibilo facta sunt ; sa- 
plens prepier récoudilas ejus ratioues ; provisor 
propter auxilia nobis ad virtutem οἱ scientiain 
adipiscendam impertita ; judex denique propter va- 
ria. rationabilium creaturarum corpora, ei varios 
mundos, necuon eos quibas sxcula centinentur. 


[πιυ. Dies. formabuntur el. memo im eis, eic, 
In scienua formabuntur, ct nemo eara. scietis 


151 Joay, 1, 5. 


(58) Axucépyaotor, eic. E:wdem. 
(59) Βώ.Ιίον θεοῦ, etc. E:xdem. 
(60) Ἐν γγώσει, etc. Exdem. 








1663 EX ORIGENE 
im omnibus. A ἔσται γνώσεως ἑκτὸς, ὅπως γένηται ὁ θεὺς τὰ πάντσ 


n erit, ut sit Deus omnia 





Vems. 18. Exsurrezi, et adhuc sum tecum, etc. 
« Qui dormis, et exsurge a mortuis, et illuminabit 
te Christus 3***.» Quapropter resurrectio est reditus 
a vitio ad virtutem. 

Vrns. 92. Perfecto odio oderam illos, etc. Si. per- 
fectus, cui malum odio est, ab omni malitia ab: 
net, is qui qualiscunque eorum malitie particeps 
est. perfecto odio non odit malam. 

Ύκας. 28. Proba me, Deus, εἰ scito cor meum, etc. 
Si Deus ignis consumens est, utique quatenus velut. 
dgnis consideratur, bominum animas probat. 








1664. 


àv πᾶσιν. 

"E£nrépOnv, καὶ ἔτι οἰμὶ μετὰ σοῦ, x. v. &. « 'Q 
καθεύδων (01), xa ἀνάστα ἐκ τῶν νεκρῶν, xal bmi- 
φαύσει σοι à Χριστός” » δὼ ἔγεραίς ἐστιν ἡ ἀπὸ xa- 
xac ἐπὶ ἀροτὴν ἐπάνοδος. 

Τά ειο» μῖσος ἐμίσουν αὐτοὺς, x. «. &. Εἰ ὁ 
τέλειος (03), µισήσας τὸ πονηβὸν, ἀπέχεται πάσης 
κακίας, ὁ µεταλαµδάνων τῆς οἰασδηποτοῦν κακίας 
αὐτῶν τελείως οὐ µεμίσηκε τὸ πονηρόν. 

Δοκίμασόν µε, ὁ Θεὸς,καὶ Tri viv. καρδίαν 
µου, κ. τ. ἓ. Εἰ ὁ θεὸς (65) mp καταναλἰσκον ἐστὶ, 
διὰ τῆς ἐπινοίας δηλονότι τοῦ πυρὸς δοκιμάζει τὰς 
φυχὰς τῶν ἀνθρώπων, 


PSALMUS CXXXIX. 

5. Qui. cogitaverunt iniquitatem ín corde, 
die constituebant pralia, etc. Per cogitationes. 
adversum nos d:emones constituunt. praelia, dum 
interdum desideria, interdum íras, alias rursum in 
eodem homine excitant furorem et concupiscentiam ; 
unde nascitur ea quz perplexa dicitur cogilatio, sed 
hzc tempore inceroris solum accidit, ceterg vero 
$838 ex intervallo superveniunt sese invicem ex- 
cipientes. At mororis cogitationem in illa die nulla 
excipit cogitatio, primum quia longo durat tempo- 
re; deinde quia etiam oues propemodum cogita- 
tiones in se habet. 

Vsas. 4, Acuerunt linguas suas sicut serpentis, ete... 
Acerrimain cogitationem, acutam vocat, Ejusmodi 
est etiam illa cogitatio que mentem ad blasphemiam 
abripit. 

Vzns. 6. Qui cogitaverunt supplantare. gressus 
meos, etc. Quin et malas cogitationes sspe dzmo- 
nes non nudas nobis ingerunt, ne iens statim per- 
specia illarum absurdiate eas rejiciat, sed cum 
aliis quibusdam cogitationibus qu:x speciem boni 
pre se ferunt, malas cogitationes interseminant : 
idque solum faciunt in perfectis qui affectuum ex- 
pertes sunt : nam iis qui affectibus sunt obuoxii οἱ 
immundi sunt, etiam aperte. injiciun, cogitationes 
quas expeliere nequeunt. 

Vans. 14. Cadent super eos carbones ignis, etc. 
Mgnis iste et hi carbones, urendo ligna, fenum, sti- 
pulam, perversos habitus consumunt. 















Vens. 15. Cognovi quia faciet. Dominus judicium 
inopis εἰ vindictam pauperum, etc. Vaticinium est de 
futuro judicio, in quo impiis igni traditi requiem 
justi assumentgr. Hinc etiam Salomon utilitate per- 
cepta dixit * Quia omne factum Deus adducet. 
in judicium. » Bono autem fine conclusit, quan- 
doquidem « in ünem » inscriptus est, idest. spem 
justis repositam. « Habitabunt recti cum vultu tuo.» 


51* Ephes. v, 14. ?? Eccl. xii, 14. 


e *0 καθεύδων, ete. Schedze Grabii. 
ΕΙ ὁ τό]Ίειος, ete. 

(85) El ὁ Θεός, ete. 
(64) Διά τῶν», etc. Ezdem. 











n YAAMOE ΡΛΘ. 

Οἵτινες ἐλογίσαντο ἀδικίαν ἐν καρδίᾳ, ὅ 1η» 
τὴν ἡμέραν παρετάσσοντα πολέμους, κ. s. ἑ. Mà 
τῶν (64) λογισμῶν ἡμῖν οἱ δαίμονες παρατάσσονται, 
ποτὲ μὲν ἐπιθυμίας χινοῦντες, ποτὲ δὲ ὀργὰς, ἄλλοτε 
πάλιν ἐν ταυτῷ θυμὸν xal ἐπιθυμίαν, δι’ ὧν γίνεται à 
λεγόμενος πεπλεγµένος λογισμός’ ἀλλ' οὗτος Ev καιρῷ 
τῆς ἀκηδίας συµδαίνει µόνον, οἱ & ἄλλοι ἐκ δια- 
λείμµατος ἐπέρχονται ἀλλήλους διαδεχόµενοι. Thy δὲ 
τῆς ἀκηδίας λογισμὸν xav ἐχείνην τὴν ἡμέραν οὐ- 
δεὶς διαδέχεται διαλογιαμὸς, πρῶτον μὲν, ὅτι καὶ 
χρονίζει, ἔπειτα δὲ καὶ σχεδὸν πάντας τοὺς λογισ- 
μοὺς ἔχει by ἑαυτῷ. 

Ἠκόνησαν τὴν γ1ῶσσαν αὐτῶν ὡσεὶ ὄρεως, 
x. τ. E. Τὸν ὀξύτατον (05) λογισμὸν hxovnpévov M y st. 
Τοιοῦτος δὲ καὶ ὁ πρὸς βλασφηµίαν τὸν νοῦν ὑφαρτά- 
ζων λογισμός. 

Οἵεινες διαλογίσαντο τοῦ ὑποσκείσαι τὰ δια. 
ἡματά µου, κ. v. ἐ. ᾽Αλλὰ καὶ (66) τὰ φαῦλα vof. 
µατα πολλάκις οἱ δαίµονες οὐ γυμνὰ ἀποτίθενται 
ἡμῖν, ἵνα μὴ à vog ἄγτυερυς τὸ ἄλογον αὐτῶν θεασά- 
µενος, τοὺς λογισμοὺς ἀποῤῥίψῃ' ἀλλὰ µετά τινων 
ἄλλων χρηστοφανῶν νοημάτων τὰ πονηρὰ νοήµατα 
ἐπισπείρονσι" xal τοῦτο µόνον ἐπὶ τῶν τελείων 
ποιοῦσι, τῶν μὴ ἑχόντων πάθη" τοῖς γὰρ ἐμπαθέσι 
καὶ ἀχαθάρτοις xal φανερῶς ἑμβάλλουσι τοὺς λογισ-. 
μοὺς, οὓς ἀπώσασθαι ἀδυνατοῦσιν. 

Πεσοῦνται éx' αὐτοὺς ἄνθραχες πυρὸς, κ.τ. k. 
Τοῦτο τὸ (67) mp καὶ οἱ ἄνθραχες κατακαΐουσι 

D ξύλα, χόρτον, καλάµην, τὰς μοχθηρὰς Marte xaxava- 
λίσχοντα. 

Ἔγνων, ὅτι ποιήσει Κύριος τὴν κρἰσι’ τοῦ 
ατωχοῦ, καὶ τὴν δίκην τῶν πενήτω», x. v. b. 
Προφητεία (68) τοῦτο περὶ τῆς µελλούσης κρίσεως, 
xaÜ' fj» τῶν ἀσεδῶν τῷ πυρὶ παραδιδοµένων. εἰς 
ἄνεσιν οἱ δίκαιοι παραληφθήσονται. Ἐντεῦθεν καὶ 
Σολομὼν ὠφεληθεὶς εἶπεν: « Ὅτι πᾶν τὸ ποίηµα ἑ 
θεὸς ἄξει εἰς xplaw. » Εἰς χρηστὸν δὲ τέλος κατέ- 
ληξεν, ἐπεὶ χαὶ «εἰς τέλος » ἐπιγέγραπται, ch 


(65) Tóv ὀξύτατον, etc. Ezdem. 

(66) "A.Llà xal, etc. E:edem. 

(€7) Tovro τό, eic. E:wedem. 

(68) Προφητεία, etc. Catena Cordcrii. 
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ἀποχειμένην τοῖς δικαίοις λέγων ἑλπίδα. « Κατοιχή- A Pro « cum vultu tuo » Symmachus ait, « apud vwl- 


σουσιν εὐθεῖς σὺν τῷ προσώπῳ σου.» Αντὶ δὲ « σὺν 
τῷ προσώπῳ σου » ὁ Σύμμαχος « παρὰ τῷ προσώ- 
v) σου » λέγει, τὸ κεκαθαρµένῃ διανοίᾳ πρόσωπον 
πρὺς πρόσωπον ópiv τοῦ θεοῦ. 


TAAMOZ ΡΜ’. 

Κατευθυνθήτω ἡ προσευχή µου ὡς θυμίαμα 
ἐνώπιόν σου, x. τ. ἐ. Τούτου (09) κατευθύνεται 4 
προσενυχὴ ὡς θυμίαμα, τοῦ δυναµένου εἰπεῖν. «Χρι- 
στοῦ εὐωδία ἑσμὸν ἐν τοῖς σωφοµένοις χαὶ ἐν τοῖς 
ἀπολλυμένοις. » 

θοῦ, Κύριε, ου]ακὴν τῷ στόματί µου, x. τ. &. 
Οὐδὲν οὕτω φυλάσσει τὴν χαρδίαν ἡμῶν ὡς ὁ φόθος 


τοῦ Θεοῦ, εἴ γε τῷ φόθῳ Κυρίου ἐχχλίνει πᾶς ἁπλ B 


χαχοὺ. 

᾿Ε.αιον δὲ ἁμαρτω.]οῦ μὴ] «Ἱιπανάτω τὴν xeza- 
Aür µου, x. t. E. Ἔλαιον λέγει ἁμαρτωλοῦ thv 
εὐποιίαν, τὴν ph διὰ γνῶσιν θεοῦ Yevogu£vrv, ἀλλὰ 
διὰ δόξαν τὴν παρὰ ἀνθρώπων ' τοῦτο γάρ ἐστι xal 
τ) σαλπίζειν τὸν τὴν ἐλεημοσύνην ποιοῦντα. 

Πεσοῦνται ἐν dpgi6Anocpo αὑτοῦ ἁμαρτω.οὶ, 
X. 7. b. ᾽Αμϕίθληστρόν ἐστι χόλασις ποικίλη Ex βυ- 
θοῦ χαχίας ἀνιμωμένη. ᾽Αλλά τοῦτο τὸ ἀμφίθληστρον 
τοῦ μέλλοντός ἐστιν αἱῶνος' τοῦ δὲ ἐνεστῶτος αἰῶνός 
ἐστιν ἀμφίδληστρον διδασχαλία πνευματιχὴ, τοὺς 
ἀποπλανηθέντας ἀπὸ τῆς θεοσεθείας ἐπὶ τὴν ἀρετὴν 
ἀνάγουσχ. 


ΨΛΛΜΟΣ ΡΜΑ’. 

Φωγνῇ µου zpóc Κύριον ἑκέκραξα, φωνῇ jov 
πρὶς Κύριον ἐδεήθην, κ. τ. ἑ. Ὡς φύσιν (70) ἔχει 
τὸ πὺρ ἀνώφορον, οὕτως ἡ τοῦ δικαίου ovt, τὸ πρὸς 
Κύρ.ον γίνεσθαι, καὶ οἱονεὶ προχαλεῖσθαι αὑτὸν ἐπὶ 
τὸ παρέχειν ὧν τις δεῖται ἀπὸ Θεοῦ. 

Ἔκχεώ ἐν αγτίον αὐτοῦ τὴν δέησίν µου, τὴν 
0Aiy µου ἐνγώπιον αὐτοῦ ἁπαγγελῶ, x. τ. ἕ. 
Ὁ μόνα (71) μεγάλα καὶ ἑπουράνια αἰτῶν, καὶ προσ- 
ευχόμενος πνεύματι χαινῷ, θαῤῥεῖ ἐνώπιον Κυρίου 
ἐχχέαι τὴν δέησιν ἑαυτοῦ, οὐδὲν ταπεινὸν, οὐδὲ αἱ- 
G4 p^v τ! ἓν ἑαυτῇ ἔχουσαν ' ὁποῖά ἐστιν ἐν ταῖς ὃςή- 
σεσι τῶν βαττολογούντων, xal οὐχ ἄξια θεοῦ ai- 
τούντων, ἢ ἀπὸ χαθαρᾶς χαρδίας ἐχχεόντων. ᾿Αγίου 
οὖν παῤῥησίας ἔχεται ὁ στίχος, ὃν οὐχ εὐλόγως ἐρεῖ 
ὁ ἁμαρτωλός * χαὶ τὸν ἑξῆς δὲ ὁ £v παντὶ θλιθόµενος, 
ἀλλ οὗ στενοχωρούµενος, χαυχώμενος iv ταῖς ὑπο- 
povhy κατεργαζοµέναις θλίψεσι, τῷ ὁδεύειν τὴν στε- 
vh» καὶ τεθλιμμένην ἀπάγουσαν ἐπὶ τὴν ζωὴν 
ὁδόν. 

Ἐν 069 ταύτῃ dj ἑπορευόμην» ἔκρυναν παγίδα 
pot, X. 5. E. Πάσαις οἱ ἔχθροὶ (72) ἡμῶν ἐπιθουλεύ- 
ουσι ταῖς ἀρεταῖς᾽ xat ἓν μὲν τῇ ἀνδρείᾳ χρύπτουσι 
υ τὴν τῆς δειλίας παγίδα, xai ἓν τῇ πραότητι ἐμδάλ- 
λουσι τὴν θρασύτητα, xal ἐν τῇ ἑλεημοσύνῃ τὸ μὴ 
&i& τὸν θεὸν, ἀλλὰ διὰ τοὺς ὁρῶντας ἑλεεῖν ' καὶ ἐν 


** |I Cor. 1,13. 
(69) Τούτον, etc. Istud scholion necnon duo se- 
quentia . hune psalmum fragmenta exhibent Sche- 
»Ta Η. 


tum tuum : » quod est pura. mente faciem Dei ad 
aciem videre. 


PSALMUS CXL. 

Vrns. 2. Dirigatur. oratio mea sicut. incensum in 
conspectu tuo, eic. Hujus dirigitur oratio sicut in- 
ceusum, qui potest dicere : « Christi bonas odor 
sumus in iis qui salvantur, et iniis qui pereunt *.» 


Vgns. 3. Pone, Domine, custodiam ori meo, etc. 
Niliil cor nostrum zque custodit ac timor Dei, si- 
quidem timore Dei quilibet a malo declinat, 


Vgns. 5. Oleum autem peccatoris non impinguet 
caput &39 meum, eic. Oleum peccatoris vocat be- 
neficium, quod non propter cognitionem Dei flt, sed 
ut gloria ah hominibus captetur : hoc enim est tuba 
canere euim fit eleemosyna. 

V£ns. 10. Cadent in retiaculo ejus peccatores, etc. 
Retiaculum sunt variz? poen:x αυ ex profundo ma- 
litis extrahunt. Sed illud retiaculum ad futurum 
pertinet szeculum; praesentis vero sacculi retiacu- 
lum est doctrina spiritalis, qux a Dei cultu aversos 
ad virtutem revocat. 


PSALMUS CXLI. 

VgRs. 2. Voce mea ad Dominum clamavi, voce mea: 
ad Dominum deprecatus sum, eic... Quemadmodum 
ignis natura sur-um fertur, ita et justi vox ad Do- 
minum clamat, et quodammodo ipsum iuvitat ut 
przbeat ea quibus quis opus babet a Deo. 

Vgns. 9. Effundam in conspectu ejus orationem 
meam, el tribulationem meam ante ipsum annuntiabo, 
etc. Qui sola magna et caelestia postulat, et spiritu 
novo orat, cum fiducia precem sttam in conspecta 
Dei effundit, nihil vile, nihil turpe in seipsa conti- 
nentem : qualia sunt in precibus eorum qui multa 
blaterant et indigna Deo petunt, vel eas non e puro 
corde effundunt, Sanctam igitur continet fiduciam 
hic versus, queu non facile proferet peccator ; se- 
quentein vero pronuntiabit is qui in omnibustribu- 
latur, sed non angustiatur, imo in tribulationibus 
qui patientiam operantur, gloriatur, eo quod in- 
cedat per arctam el angustam viam qua ducit ad 
vitam. 

VEns. Á. In via hac qua ambulabam abscondermum 
laqueum mihi, etc. Omnibus virtutibus inimici nostri 
insidiantur. In fortitudine  timiditatis — laqueum 
absconduut, in mansuetudine audaciam — injiciunt, 
dantque operam ut cum fit eleemosyna, non propter 
Deum, sed propter videntes flat ; et cum jejunatut, 


(70) '8c coc, ete. Catena Corderii. 
71) Ὁ μόνα, etc. Eadem. 
79) Πάσαις οἱ ἐχθροί, etc. Scheda Grabii. 
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prepter hemines Jejuneimr. Atque ho quidem in A zf, νηστείᾳ, τὸ διὰ τοὺς ἀνθρώπους νπατεύειν. T 


aciiva vita ; in specultiva vere quantos putandum 
est per hzreses sauis dogmatis iujici faqueos ? 


γεν». 5. Periit fuga a me, el non est qui requirat 
animam meam, etc. Qui hanc fugam perdidit, non 
potest dicere : « dn4ribulatiene «lilatasti mili ?*. » 


Vess. 6. Clemavi ed te, Domine ; dizi : Tu es apes. 
sen, portio mea ín lerra viventium, ctc. Si dg) Ρυ- 
μπας wosier sapientia est, et ipse est portio wivea- 
tium, utique. portio. viventium est sapientia qui 

"Chrietns est, et secunduin quam etiam. appellantur 
"viventes. 

Vins. 7. lábera «te a peveequeusbus eee, etc. Αποῑ- 

dua tentationes mentem a scientia expellunt. 


Vrns. 8. Educ de custodia animam. meam, etc. 
Non oinnium est dicere : « Educ de custodia. ani- 
mam meam, » sed illorum 4antuu qui propter pu- 
ritatem etiam absgne corpore.coutezplalioni rerum 
quz facia sunt vacare possint. 


PSALMUS CXLII. 

Ves, 1. Domine, ezaudi oraliouen maa ; auribus 
percipe obsecrationem meam ín. ueritate Ia, exaudi 
mne in tua. justitia, etc. Qui confidit quod. in spiritu 
et veritate et non am| in figura Deum adoret, 
dicere poterit : « Amribus pereipe deprecationem 
meam in veritate luz. » 

Vzas. 3. Et non iutres. in judicium cum servo.uo, 
quia now jusificabitur in conspectu tuo omnis virens, 
etc. Quando Dominus cum homine judicio conten- 
derit, dixeritque ** : « Popule meus, quid feci tibi, 
οἱ in quo contristavi te? » nemo vivens justifica- 
bitur : nam iu. conspectu Domini non jostificabitur 
omuis vivens; in conspectu autem" hominum non 
solum iniquorum, verum eliam justorum quando- 
que justiicabitur. Cur autem .non justificetur, con- 
gruenter subjungit hoc. versu : « Ut justificeris in 
sermonibus (uis, et vincas cum judicaris ?'. » 

Vens. 6. Anima mea sicut terrasine aqua tibi, etc. 
Tei ne aqua anima est pura qu piritalem 
scientiam exquirit. 

Vans. 7. Velociter exaudi me, Domine, defecit spi- 

ritus meus, etc. Cum supra modum anxiatur, deflcit 
spiritus hominis. lluic autem sii est. illud ?* : 
« In deficiendo ex me spiritum meum. » 
..Auditam fac milii mane misericordiam 
tuam, quia in te speravi. Notam fac mihi viam in. qua 
«nbulem, quia ad te levavi animam meam, etc. Con- 
templationem exquirit futuri. seculi, quam etiam 
regnum coelorum Scriptura sacra solet appeltare. 
































ταῦτα μὲν ἐπὶ τῆς πρακτικής: «L8 ἄν τις εἴποι 2 
ἐπὶ τῆς θεωρίας, ὁπόσας πατίδας oi ἐχθριὶ διὰ τ 
αἱρέσεων τοῖς δρθοδόξοις δόγµασι: 

"Axádero φυγὴ ἀπ' ἐμοῦ, καὶ oOx ἄστιν ὁ £x 
εῶν cir ψυχή» µου, κ. τ. E. Ὁ ἀπολέσας (75) 1 
quyhy ταύτην οὐ δύναται εἰπεῖν” ε Ἐν θλίψει ἐπ) 
τννάς uot. » 

"Exéxpata πρὸς σὲ, Küpu- sIxa- Σὺ εἴ ἡ 815 
ου, μερῖς µου εἴ ἐν f. ζώντων, κ. c. E. Εἰ ὁ Ἆ 
os (14) ἡμῶν cozla. Sott, καὶ μερὶς δὲ τῶν ζώντ 
αὐτὸς: fj μερὶς ἄρα τῶν ζώντων fj συφία ἐσθλ, κι 
3ν καὶ χρηµατίζονσι ζῶντες, mg Εστὶν ὁ Χι 
eU. 


"Ρῦσαί µε Ex τῶν κατώδιωκόντων gre , 9. τ. 


P Πειρκομοὶ (15) αυνεχεῖς καταδιώχοναι τὸν νοῦν à 


γνώσεως. 

"Etdyore ἂν φυλακῆς τὴν ψυχἠν Μου, x. x. 
ϱὐ πάντων (16) br τὸ λέγειν: € Ἔχκδαλε ἐκ φυλ 
κῆς τὴν ψυχἠν µου, » et pt fov ὄυναμένων διὰ x 
θαρότητα xal χωρὶς τοῦ Φύματο; εούτου Ἔτο αλ αἲν' 
θαυρίᾳ τῶν γεγονότων. 


WAAMOZ PMB. 

Κύριε, εἰσάκουσον εῆς προσευχῆς µου: ἐνώτ 
σαι τὴν δέησἰν µου àv εῇ ἁληθείᾳ σου, ἑπάκοι 
σόν µου àv τῇ δικαιοσύνη σου, κ. 5. t. ὸ 9αι 
ῥῶν (71) ὅτι ἓν πνεύματι καὶ ἀληθείᾳ προσκυνεῖ 
Oy χαὶ οὐχέτι tv τύπῳ, λέγοι ἂν τὸ, « Ἐνώτισο 


€ «by ἂλῃσίν µου ἓν τῇ ἀληθείᾳ σου. » 


Καὶ μὴ εἰσέ]θης εἰς αρίσον μετὰ τοῦ δοῦλο 
σου, ὅτι ob διχαιωθήσεται ἐνὠπιόν σου «ᾶς Co 
α. τ. ἑ. Ἐπὰν κρίνηται (78) μετὰ τοῦ ἀνθρώπου 
Κύριος, καὶ Myr «Λαός µου, ^l moine σοι, € * 
ἐλύπησά σε; » οὔδεὶς ζῶν δικαιωθήσεται- Ἑνώπιε 
μὲν γὰρ Κυρίου οὐ διχαιωθήσεται πᾶς ζῶν' Ενώπι, 
δὲ ἀνθρώπων οὐ µόνον ἀδίχων, ἀλλὰ καὶ ἄλλων 
xaluv £o" ἅτε, Τὰ δὲ alza τοῦ μὴ δικαιοῦσθα: Ἆπι 
φέρει συγγενῶς τῷ σεχ τούτῳ: «Oma; ἂν δι 
καιωθῇς àv τοῖς λόγοις σου, xa νικήσῃς iv τῷ κρί 
νεσθαί σε.» 

Ἡ γυχἠ µου ὡς Τῆ ἄνυδρός σοι, κ. τ. &. T 
ἄνυδρός (79) ἐστι ψυχἠ καθαρὰ πνευµατικἠν γνῶσι 
ἐπιζητοῦσα. 

Ταχὺ εἰσᾶκουσῦν µου, Κύριε, ἐξέ.ῖιπε τὸ σενεῖ 
quid µου, x. s. E. Ἐπλ πλεῖον (50) ἀχτδιῶν sim 
τὸ πνεῦμα τοῦ ἀνθρώπων. Τούτῳ tà ὅμοιον τὸ, « "E 
τῷ ἐχλέίπειν EG ἐμοῦ τὸ πνεῦμά µου.) 

Ἀκουστὸν ποἰησόν µοι τὸ πρωῖ τὸ Eleóc σοι 
ὅτι ἐπὶ col ἥπισα. Trüpicór pot, Κύριε, ὁδὺν à 
Ti πορεύσομαι, ὅτι πρὸς σὲ ἧρα τὴν ψυχήν µοι 
x. 1.1. Thy θεωρίαν (81) Ἐπιζητεῖ τοῦ μέλλοντε 
αἰῶνος. fiv xat βασιλείαν οὐρανῶν ἔθος Ὀνομάτειν 4 
θείᾳ Γραφῇ. 








95 Psal. αν, 2. ** Mich. vi, 5. 3) Psal. t, δν ?* Psal. cxri, 4. 


(73) Ὁ áxoAécac, etc. Schedz Grabii, 
2n ὁ Κύριος, etc. Exulem. 
Πειρασμοί, etc. Escdem. 
$9 OU πάντων, «εἰς, Exdem. 

771 '0 θαῤῥῶν, eic. Catena Corderii. 







(73) ᾿Επὰν κρἰνηται, ete, Eadem. 
(19) «Γή ἄνυδρος, -etc. Βουλής Grabii. 


4 «Coi 
8l) Tv θεωρίαν, etc. Scheda: Grabii. 
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Tov αὑτοῦ. Δύναται τοῦτο (82) εἰπεῖν περὶ γνω-Α — Ejusdem. Potest hoc dicere de notitia vise quie 


ρισμοῦ ὁδοῦ φερούσης Ex ἀρετὴν, ἡ της fiv μετὰ 
τὴν ἔξοδον ὁδεύει τις, ficto ἐστὶν ὁδὸς τοῦ ξύλου τῆς 
ζωῆς, ἣν φυλάσσει τὰ χερουθὶµ xal φλογίνη ῥοµ- 
φαία. 

ToU αὐτοῦ. Τη ζώντων (85) καὶ γη εὐθεῖα ἡ αὐτή 
Ἔστιν ἀγαθὴ, ἐφ᾽ ἣν τὸ ἀγαθὸν τοῦ Θεοῦ Πνεῦμα ὁδη- 
Yet τοὺς ἀξίους. Kat ἐντεῦθεν τὴν ἀξίαν τοῦ πνεύμα- 
τος ἐδιδάχθημεν. Ὥσπερ Υὰρ ὁ θεὺς, οὕτω χαὶ τὸ 
πνεῦμα ὠνόμασται ἀγαθόν" xa χαθάπερ τὸν θεὸν 
ὁδηγῆσαι αὐτὸν ἱχετεύσας, οὕτω καὶ τῆς τοῦ πνεύ- 
µατος ὁδηγίας ἁπολαῦσαι παραχαλεῖ, ὥστε μηδὲν 
αὑτῷ φανΏναι πρόσαντες μηδὲ δυσχερλς, ἀλλ εὖ- 
θεῖαν τὴν ὁδὺν ὁδεύειν xal λείαν χαὶ πλάνης ἀπηλλα- 
γμένην. 


TAAMOZ PMT'*. 

ΕὐΛογητὸς Κύριος 0 Θεός µου, ὁ διδάσχων τὰς 
χεῖράς pov. εἰς παράταξυ, τοὺς δακτύ.Ίους µου 
&lc xóAgpor, κ. τ. E. Ὁ διδαχθεὶς (81) παρὰ Κυρίου 
τὸν πρὸς τὴν ἀντιχειμένην δύναμιν πόλαμον ἑπίστα- 
ται λόγους ἀρετῶν χαὶ χαχιῶν, χαὶ διαφορὰς λογι- 
σμῶν, γνωρίσµατά τε ἀθεῖας καὶ ἄρους αὐτῆς, ἔτι 
δὲ xal τῶν νυχτερινῶν φαντασµάτων xai ἑνυπνίων 
γινώσχει τοὺς λόγους, ὧν οἱ μὲν ἀπὺ τοῦ λογιχοῦ 
ψέρους Ὑίνονται τῆς φυχῆς , :χινουµένης τῆς µνή- 
Be, οἱ δὲ ἀπὸ τοῦ θυμιχοῦ, ἕτεροι δὲ db τοῦ ἐπι- 
θυμητικοῦ. ἀλλά περὶ μὲν τούτων ἀχριθέστερον ἐν 
τῷ α’ εἰλήφαμεν. 

Ἄγόθρωπος µαταιότηει ὡμοιώθη, αἱ ἡμέραι αὑ- 
τοῦ ὡσεὶ σχιὰ zapávovct, κ. x. i. Ἐτεὶ« ἄνθρω- 
πος (85) ἓν τιμῇ ὢν οὗ συνΏχε, παρασννεθλήθη τοῖς 
χτήνεσι τοῖς ἀνοῄτοις χαὶ ὡμοιώθη αὐτοῖς, αἱ fiu£- 
pat αὐτοῦ ὡσεὶ σχιὰ παράγουσι. » Τὰ γὰρ ἐνταῦθα 
παισὶν ἔοιχε παίζουσιν. 'O σήµερον γὰρ δικάζων 
ἕστηχεν αὗριον δικαζόμενος, καὶ ὁ σοδαρὸς ἐν τῷ 
ἄρχειν, ὑπὺ δηµίου πολλάχις ἀπαγόμενος, xal ὁ 
πλούσιος Ev πενίᾳ, xal ὁ ἀνέλπιστος xal ἀνώννμος 
πολλάχις τῶν ὅλων κρατῶν. Καὶ πυχναὶ αἱ μεταθολαὶ 
xal ἀνώμαλοι al. μεταστάσεις. 

Tov αὐτοῦ. Ματαιότης (86) ἑἐστὶν ἓξις χειρίστη 
λογικῆς φυχῆς, καθ) ἣν τὰς φθαρτὰς ἡδονὰς προαι- 
βουµένη τῶν ἁϊδίων xat ἀφθάρτων χαταφρονεῖ. 

Κύριε, xAiYvovr οὐρανούς σου, xal κατάθηθι" 
dac τῶν ὀρέων, xal καπνισθήσονταε, x. τ. E. 
᾽Αφϕή ἐστι (87) θεοῦ διδασχαλία πνευματιχὴ., εὺν ix 
τῆς χαχίας ἀποχείμεγον χαπνὸν ταῖς ψυχαῖς ἐξελαύ- 
νουσα. : 

Εξαπόστει Ίον τὰ βέΊη σου, καὶ συνεαράξεις 
᾽αὐτοὺς, x. τ. ἓ. Ταῦτα εὰ βέλη (88) ἀντίκεινται τοῖς 
πεπυρωµένοις βέλεσι τοῦ ἐχθροῦ. 

'E£s300 µε xal ῥύῦσαί µε ἐξ ὑδάτων που λῶν ἐκ 
χειρὸς υἱῶν dAAorplov, ὧν τὸ στόμα &AdAncs 
µαταιότητα, xal ἡ δεξιὰ αὐτῶν δεξιὰ ἀδικίας, 
x. 7. E. Τῶν ἑφρωδόξων (89) διὰ μεγάλα δόγµα-α 

5» Psal. xrvin, 15. 


R9) Δύγαται τοῦτο, etc. Catena Corderii. 
85) Γη ζώντων, etc. Eadem. 

(84) 'O διδαχθείς, etc. Schedw Grabii. 
(85) 'Exs! ἄνθρωπος, etc. Catena Corderii. 


ducit ad virtutem, vel de via quam quis post exitum 

inerdit, qe:e est via ligni vitm, quam custodit clie- 
ο e 

rubin eum flaiumea romphaza. 


SA 1 Fjsdem. Terra. viventium et terra recta 
eadem est lona, ad quam Spiritas Dei honus deda- 
cit eos qui digni sunt. Hinc etiam spiritus dignita- 
iem didicimus. Sicut enim Deus, sic etiam spiritus 
nominatus est bonus : et quemadmodum Deum ob. 
secravit ut ipsum deduceret, sic eiiam precatur, ut 
spiritus ductum consequatur, ita. αἱ nibil ipsi ar- 
duum οἱ difficile apparent, seid rectam vians οἱ ρία- 
nam atque ab errore liberam ineedat. 


PSALMUS ΣΙ. 

VeRs. 1. Benedictus Dominus Deus meus, qui .do- 
cet anus meas ad pralium, et digitos meos nd .hel- 
J4um, eic. Qui à Domino-edoctus est bellum adversus 
contrariam potestatem, virtutum ac vitiorum causas 
nóvit, nec non cogitationum differentias, indicia- 
que et terminos impielatis, insuper etiam rationes 
eognoscit nocturnorum phantasmatum £t somnig- 
rum, quorum alia quidem a ratio: abili.anima parte, 
excilaia merinoria liunt, alia.ab ira, alia a concupi- 
scentia: verum de his.accuratius in primo paalino 
disseruimus. 


Ύκῃς. 4. Homo vanilati similis (actus est : dies ejus 
sicul untbra pretereunt , etc, Quoniam « homo cum 


C in honore esset non intellexit, comparatus est ju- 


mentis insipientibus οἱ similis factus est illis, dies 
ejus.sicul umbra pratereunt *?*, Ε enim quae. hic 
liunt, siinilia sunt pueris ludentibus, Qui enim 
hodie judicat, cras judicatur, et qui insolescit in 
principatu, a carnifice spe abducitur ad mortem, 
et dives fll pauper, et insperatus et anonymus sape 
imperat universis. Et frequentes sunt mutationes et 
rerum vicissitudines. 

Ejusdem. Vanitas est animse ratione przeditz ha- 
bitus pessimus, quo fit ut corporeas voluptates eli- 
geus,giernas atque incorruptibiles contemnat. 

VERS. D. Domine, inclina colos tuos et .descende: 
tange montes εί [umigabunt, etc. Dei tactus est do- 
eLirina spiritalis, que fumum ex malitia animabus. 
inhserentem expellit. 


Vgas. 6. Emitte sagittas (uas , et conturbabis eos , 
elc. lie sagitue ignitis inimici sagittis adver- 
santur. 

Vgas. 7,8. Eripe me, libera me ae aquis multis, 
de manu filiorum alienorum, quorum os locutum est 
vanitatem et dextera eorum dexlera iniquitatis, eic. 
Propter magna dogmata os heterodoxoram locutum 


(86) Ματαιότης, etc. Schede Grabii. 

(87) 'Αφή &ctiv, etc. Exzdem. 

(88) Ταῦτα τὰ fétn, etc. Eedem. . 
(89) Τῶν ἑτερόδόξων, exc. Catena. Corderii, 








1671 EX ΟΙΙΟΕΝΕ. 1 
est vanitatem, propier pravas vero actiones dextera A ἐλάλησε τὸ στόµα µαταιότητα, διὰ δὲ τὰς πρά 


eorum dexera ΘΑ iniquitais est. Filii autem — zovnpà ἡ δεξιὰ αὐτῶν δεξιὰ dBuxiac. Οἱ ἀλλόερι 





existimant aliqua esse dextera, quze sunt ini: 
quitatis, Quapropter etiam diabolus siat a dexti 
et Judi. 
m. Etiam propheta dicit ** : « Verumta- 
um loquar ad te. Quid est quod vi; i 
rum prosperatur? » Et rursus D. 
minus cffusi sunt gressus mei, 
quos, pacem peccatorum videns.» 

Vis, 9. Deus,canticum. novum cantabo tibi, etc. 
Qui Novum Testamentum constituit, 
ticum Deo cauit : vel qui novum panem Novi Te- 
stamenti, et calicein a Jesu in hoc terreno cama- 
culo ace yit. 

Vens. 43. Quorum filii sicut movellee plantationes, 
consiabilie in juventute sua, etc. 1I i 
propter timorem Dot 
norellz olivarum iu cireuitu mensa! » ejus; aliene- 
rum vero rum filii sunt « sicut novell:e planta- 
tiones constabilibe in juventute sua. » Atque illi 
quidem nullz sunt filie; his vero compositz, cir- 
cumornatz sicut similitudo templi. Atque illi 
dem sunt filii filioruni, his autem non. Przeterca illi 
quidem non est promptuarium neque penuarium ; 
horum autem « promptuaria pl eructantia ex 
hoc inillud. » Juxta Evangelium quoque volatilibus 









































celi, que a celesti Patre pascuutur, non est prom- 





piuarium, neque horreum, Et rursus his sunt oves. 
fetose abundantes, non in aliis in in egressibus 
suis, el boves crasse quales erant in Agyptiaca 
prosperitate. 

Vens. 45. Beatum dixerunt populum cui hec sunt, 
etc. Iniquorum beatitudo vita est luctu carens mul- 
tisque divitiis referta ; justorum autem beatitudo 
est animze. status. perturbationum expers οἱ cogni- 
tioni Dei conjunctus. 

















ii heatus est, filii sunt « sicut. 





νἰοὶ οἵονταί τινα εἶναι δεξιὰ, ἄτινα ἁδικὶ 
xai ὁ διάδολος ἵσταται ix δεξιῶν αὐτῶν, ὡς καὶ 
Ἰούδα. 

To αὐτοῦ. Καὶ ὁ προφήτης (00) φησί” «Πλὴν: 
qa λαλήσω πρὸς σέ: τί ὅτι ὀδλς ἀσεθῶν εὐεδοῦτα 
Καὶ πάλιν ὁ Δαυῖὸ φησι: € Παρ' ὀλίχον ἐξεχύθι 
διαδήµατά pov; ὅτι ἐζβλωσα ἐπὶ τοῖς ἀνόμοις εἰ 
νην ἁμαρτωλῶν ὁρῶν, » 

"0 θεὺςιᾠδὴν καινἠν ücopal σοι, x. τ. b 
τὴν καινῆν (94) Διαθήχην διατιθέµενος, τὴν χα 
φδῆν ἄδει τῷ Bei: 3 ὁ τὸν καυὸν ἄρτον τῆς κα 
Διαθήχης, καὶ τὸ ποτήριον ἀπὸ τοῦ Ἰησοῦ ἓν 
ἀνωγαίῳ λαξών. 

"Qv οἱ vic ὡς γεόρυτα ἱδρυμένα ἐν τῇ vec: 
αὐτῶν, x. *. ἐ. Τοῦ μὲν διὰ τὸ (99) φοδεῖσθαι 
Κύριον µαχαρίου ol oii «ὡσεὶ νεέφυτά » ε 
«ἐλαιῶν xoxo τῆς τραπέζης » αὐτοῦ" τῶν δὲ à 
τρίων νἱῶν οἱ υἱοὶ «ὡς νεόφυτα ἱδρυμένα ἐν τῇ νεό 
αὐτῶν. » Κάχείνῳ μὲν οὖν οὐκ εἰσὶ θυγατέρες, τού 
δὲ χεκαλλωπισµέναι, περικεχοσμηµέναι ὡς ὁμοίι 
ναοῦ. Κάκείνῳ μέν εἰσιν νἱοὶ υἱῶν, τούτοις δὲ ο 
Ἔτι ἐχείνῳ μὲν οὐκ ἔστι ταμεῖον οὐδὲ ἀπεθέ 
τούτων δὲ « ταμεῖα πλήρη, ἐξερευγόμενα ἐκ τοι 
εἰς τοῦτο. » Καὶ κατὰ τὸ Εὐαγγέλιον δὲ τοῖς τρι 
μένοις ὑπὸ τοῦ οὐρανίου Πατρὶς πετεινιῖς τοῦ ol 
νοῦ οὖκ ἔστι ταμιεῖον οὐδὲ ἀποθήχη. Καὶ πάλιν : 
τοις ἐστὶ πρόδατα πολυτόχα πληθύνοντα οὐκ iv 

6λοις τιαὶν ἢ ταῖς ἐξόδοις αὐτῶν, καὶ βόες παχ 
ὁποῖοι οἱ τῆς Αἰγυπτίας εὐθηνίας. 








Ἑμακάρισαν τὸν Aaóv ᾧ ταῦτά ἐστι, κ. τ 
Μακαριότης (95) ἀδίχων bod βίος ἀπενθὴς μετὰ } 
µάτων πολλῶν  διχείων δὲ µαχαριότης ἀπάθεια 
χῆς μετὰ γνώσεως Θεοῦ. 


PSALMUS CXLIV. 

Vene. 1. Exaliabo te, Deus. meus, etc. Exaltatio 
spiritalis est gratiarum actio quam mens pnra red- 
dit ob przstita sibi a Deo hencflcia. 

Per singulos dies benedicam tibi, ctc. Etiam eum 
im periculis et tentationibus fuero, benedicam te, 
inquit, Domine, id est perpetuo. Etenim multorum 
οἱ debitores sumus, quod nondum exsistentes fece- 
rit, quod tales effecerit, quod factos contineat, quod. 
per singulos dies nobis provideat tam publice quam 
privatim, tam clam quam palam, etiam cum nesci- 
mus, Non propter ea autem tanium convenit ut 
perpetuo laudem ejus coucinamus, sed etiam pro- 
pter magnitudinem glorize ipsius, propter substan- 
tiam corruptionis expertem. Etenim propterea de- 
betur Θ 3 ei a nobis laus et benedictio, et perpe- 
iua gratiarum actio, etculius, et ministerium 
assiduum. Hot 

*^ Jerem. xi, 1.— "' Psal. Lxxit, 2, 5. 


(90) Kal ὁ προφήτης, etc. Schede Grabii. 
(91) τὴν Καινήν, εἰς. Catena. Corderii. 
(93) ToU μὲν διὰ τὸ, ete. Exdem. 




















N'AAMOZ ΡΝΔ’. 

'Ὑψώσω σε, ὁ Θεύς µου, x. τ. ἐ. Ὕψωσις 
πνευματική ἐστιν εὐχαριστία νοῦ καθαροῦ ἐπὶ 
συμθᾶσιν αὐτῷ παρὰ τοῦ Θεοῦ ἀγαθεῖς. 

Καθ' ἑκάστην ἡμέραν εὐ.ἰογήσωσε,κ.τ.ὲ. Καὶ 
περιατάσεσι (95) καὶ πειρασμρῖς ὢν εὔλογήσω 
φησὶ, Κύριε" τουτέστι διηνεκῶς. Καὶ yàp πολ 

D ἐσμεν ὀφειλέται αὐτῷ, ὅτι οὐκ ὄντας ἐποίτσεν, 
τοιούτους εἰργάσατο, ὅτι Ὑενομένους διακρατεῖ, 
καθ ἑχάστην προνοεῖ τὴν ἡμέραν καὶ κοινῇ 
Mig, val λάθρα καὶ φανερῶς, xal οὐκ εἰδότων. 
διὰ ταῦτα δὲ µόνον alvov ᾷδειν διαπαντὸς προσῆ: 
ἀλλὰ καὶ διὰ τὸ μεγαλεῖον τῆς δόξης αὐτοῦ, διὰ 
ἀχήρατον οὐσίαν, Καὶ γὰρ διὰ ταύτην ὀφεῖλι 
παρ' ἡμῶν αὐτῷ αἶνος καὶ εὐλογία, καὶ διηνεχῆς 
Χαριατία, καὶ λατρεία, xal διακονία συνεχής. Te 
γοῦν αὐτὸ δηλῶν 6 Προφήτης ἐπήγαχεν. 





ium ergo Propheta significans subjunxit. 
9 Psal, cxxvi, 5. 


(95) Μακαριότης, ete. Scbedse Grabli. 


(91) Ὕψωσις, etc. Eadem. 
ke] καὶ dr περιστάσοσι, etc. Catena Corderi 
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Μέγας ὁ Κύριος καὶ αἰγετὸς σφόδρα, xal τῆς A — VERS. 5. Magnus Dominus et laudabilis nimis, ec 


μεγα-λωσύγης αὑτοῦ οὐκ ἔστι πέρας, x. τ. 6. 
Ἐπείπερ fj µεγαλωσύνη (96) τοῦ θεοῦ ἓν τῷ Χριστῷ 
x3X ἐν τοῖς χτίσµασιν οὖσα θεωρεῖται, xal οὐχ. ἔστι 
πέρας τῆς μεγαλωσύνης αὐτοῦ, µήποτε fj ἐξ ἀπείρου 
ἐπ) ἄπειρον xal ἐντεῦθεν παρίσταται τοῦ θεοῦ εἰς τὰ 
ὄντα ὑπ) αὐτοῦ γενόµενα πρόνοια. 

Tov αὐτοῦ. Πάντων μὲν (97) τῶν γεγονότων d 
θεωρια πεπέρασται ' μόνη δὲ dj γνῶσις τῆς ἁγίας 
Τριάδος ἐστὶν ἀπέραντος. 

Kal οἱ οἰκτιρμοὶ αὐτοῦ ἐπὶ πάντα τὰ ἔργα αὖ- 
τοῦ, x. τ. ἓ, Ei οἱ οἰχτιρμοὶ (98) τοῦ Θεοῦ ἐπὶ πάντα 
τὰ ἔργα αὐτοῦ, πῶς εἰσί τινες ἐφ᾽ οὓς οὐ φθάνουσιν ; 
"Αρα xai ἐπ᾽ αὐτοὺς οἱ οἰχτιρμοὶ τοῦ θεοῦ. εἰ μὴ 
ἄρα ἐπὶ μὲν τὰ ἔργα αὐτοῦ φθάνουσιν οἱ οἰχτιρμοὶ 


magnitudinis ejus Ron est finis, eic. Quandoquidem 
magnitudo Dei in Christo et in creaturis esse con- 
spicitur, et magnitudinis ejus non est finis, forte 
hinc etiam ex infinito in infinitum in ea qux ab ipso 
facta sunt providentia conspicitur Dei. 


Ejusdem. Omnium quidem qu: facta sunt con- 
templatio finita est, sola vero sanctz Trinitatis 
cognitio infinita. 

σεις. 9. Et miserationes ejus. super omnia opera 
ejus, etc. Si miserationes Dei super omuia opera 
ejus, quomodo sunt nonnulli ad quos non perve- 
niunt? Utique etiam super ipsos sunt miserationes 
Dci : nisi forte ad opera quidem ejus pertingunt 


αὐτοῦ, ἐπὶ δὲ τὰ ἔργα τῶν χειρῶν αὑτοῦ οὐ πάντως. B niscrationes ipsius, 3d opera autem manuum ejus 


ἘἙξομοᾶογησάσθωσάν σοι, Κύριε, πάντα τὰ 
ἔργα σου, xal οἱ ὅσιοί σου εὐλογησάσθωσάν σε, 
x. t. €. Nuv ἔργα (99) τὰς φύσεις τὰς λογιχκὰς λέ- 
χει’ αὗται γὰρ πεφύχασιν ἐξομολοχεῖσθαι θεῷ. El 
9 ἀνατέμπεταί τις ἐξομολόγησις xa ἀπὸ τῆς λοιπῆς 
Χτίσεως, θεὸς ἂν εἰδείη. 

Βασιλεία σου βασιἀεία πάντων αἰώνων, x. τ. 
ἑ. El ἡ βασιλεία (1) τοῦ θεοῦ fj θεωρία τῶν γεγο- 
νότων xaX γενησοµένων αἰώνων ἐστὶ, χαλῶς εἴρηται 
τό» « Ἡ βασιλεία σου βασιλεία πάντων τῶν αἰώνων. 1 

Φυ.άσσει Κύριος πάντας τοὺς ἀγαπῶντας αὐ- 
τὸν, καὶ πάντας τοὺς ἁμαρτω.1οὺς ἐξο.οθρεύσει, 
x. t. ἑ. Ἐξολόθρευσις ἁμαρτωλοῦ (2) ἐστι λοχιχΏς 
Φυχῆς χωρισμὸς ἀπὸ τῆς συµπάσης χατὰ χαχίαν 
ζωῖς. 

Alvect* Κυρίου .Ία.ήσει τὸ στόµα µου , xal εὖ- 
«Άογε΄τω πᾶσα σὰρξ τὸ ὄνομα τὸ ἅγιον αὐτοῦ εἰς 
τὸν αἰῶνα καὶ εἰς τὸν alova τοῦ αἰῶνος, x. τ. ἐ. 
Γᾶσα σὰρξ (3) εὐλογοῦσα τὸ ὄνομα Κυρίου εἰς τὸν 
αἰῶνα καὶ εἰς τὸν αἰῶνα τοῦ αἰῶνος ἔσται δηλονότι 
εἰς τὸν αἰῶνα καὶ εἰς τὸν αἰῶνα τοῦ αἰῶνος ὀψομένη 
τὸ σωτέριον τοῦ Θεοῦ. 

Tov αὐτοῦ. Καὶ ὁ Παῦλός (4) φησιν « Oóx àv 
πλαξὶ λιθίναις, ἀλλ᾽ ἐν πλαξι χαρδίας σαρχἰναις. » 
Πλὰξ τοίνυν σαρχίνη isti duyh λογιχὴ εὐχόλως 
ὑποδεχομένη τὸν τοῦ Θεοῦ νόµον. Ἔστι δὲ xol 
ψεχτὴ σὰρξ, ὡς τό’ « Οὐ μὴ χαταμείνῃ τὸ Πνεῦμά 


non item. 

τεμ». 10. Confiteantur tibi, Domine, omnia opera 
tua, el sancti tui benedicant tibi, etc. Hoc loco opera 
naturas ratione prz:ditas vocat: ips; enim solent 
confiteri Deo, Άη vero confessio aliqua etiara a re- 
liqua creatura emittatur, Deus scit. 


Ὕεας. 12. Regnum iuum. regnum omnium seculc- 
rum, etc. Si reguum Dei contemplatio est preteri- 
torum ac futurorum szculorum, pulchre dictum est : 
« Regnum tuum regnum omnium szculorum. » 

Vgns. 20. Custodiet Dominus omnes diligentes se et 
omnes peccatores disperdet, cic, Exterminatio pec- 
catoris est rationabilis anime separatio ab omni vi- 
tiosa vita. 


τεμ”. 91. Laudationem Domini loquetur os meum , 
εἰ beaedicat omnis caro nomini sancto ejus in. secu- 
lum εἰ in seculum seculi, etc, Omnis caro quae bo- 
nedicit nomen Domini in seculum et in. szculum 
saculi, utique in. &xeculum et in seculum saeculi 
videbit salutare Dei. 


Ejusdem, Paulus quoque ait ** : « Non in tabulis 
lapideis, sed in tabulis cordis carnalibus, » etc. Ta- 
bula. igitur carnalis est anima ratione praedita, qux 
facile suscipit legem Dei. Est etiain caro qua in 
malam partem accipitur, ut cum dicitur": «Non per- 


pou ἓν τοῖς ἀνθρώποις τούτοις, διὰ τὸ εἶναι αὐτοὺς p manebit Spiritus meus in hominibus istis, quia caro - 


σάρχας. » Καὶ πάλιν ὁ Παῦλός φησι’ « Σὰρξ xo 
αἷμα βασιλείαν Oso) χληρονομῆσαι οὐ δύνανται. » 
Ἐνταῦθα γὰρ σὰρξ τὴν xaxtav σηµαίνει. 


YAAMOZ PME. 

Tóv «φυ.άσσοντα ἀ.ήθειαν εἰς τὸν αἱῶνα, 
ποιοῦγτα κρἰσιν τοῖς ἁδικουμένοις, διδόντα ερυ- 
gv τοῖς πειγῶσιν, κ. τ. ἓ. Ἀλήθειαν εἶπε (5) τὸν 
ἀληθινὸν, ἀπὸ τῆς ἔξεως ὀνομάσας τὸν µετέχοντα τῆς 

"Hi Cor. i, 3. Gen. vi, $.. "IE Cor. xv, 50. 


, (96) 'Exsixep ἡ μεγαλωσύγη, etc. Catena Cor- 
cri. 

07) Πάντων μέν, eic. Schede Grabii. 

98) El ol οἰκτιρμοί, eic. Catena Corderii, 

99) Νὺν ἔργα, etc. Schede Grabii. 


PaTROL. GR. XII. 





suut. » Paulus quoque ait ὃς « Caro et sanguis 
regnum Dei possidere noa possunt. » Hoc loco enim 
caro malitiam significat. 


$4 PSALMUS CXLVY. 

VERS. 7. Qui custodit veritatem in seculum, facit 
judicium injuriam facientibus, dat escam esurientibus, 
etc. Veritatis nomine appellavit veracem, ab babitu ; 
uominans habitus participem. Sic ctiam diligit mt- 


3) Ἐξολόθρευσις dpaptelov, eic. Exdem. 
(3) Πᾶσα σάρξ, ete. Catena Corderii. 

4) Καὶ ὁ Παῦλος, eic. Sched:ze Grabii. 

5) ᾽α.1ήθειαν alze, etc. Scheda Grabii. 
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( I! El ἡ βασιλεία, etc. E:sdem. 





1615 
sericordiam et Judicium, hoc est misericordem ct A 
iusture judicem. Apud Paulum quoque ** « charitas 
non agit perperam, » id est qui habet charitatem. 
Sie eiiam a malis habitibus reperies nominari eos 
ovibus illi insunt. 


γι 8. Dominus solvit compeditos, Dominus sa- 
pientea facit cecos, Dominus erigit elisos, etc. Neque 
res vincunt mentem, neque earum cogitationes, sed 
affectibus pleme rerum cogitationes. Etenim aurum 
creavit Dominus, et ipse mulierem fecit, nibil vero 
eorum qu:e a Deo facia sunt, hominum saluti adver- 
satur, sed fornieatio εἰ avaritia mentem vinciunt, 
cogontque rerum cogitationes in corde diutius im- 
morari. 





EX ORIGENE 


16 
Έξεως οὕτω xal ἐλεημοσύνην ἀγαπᾷ χαὶ xplow, τι 
είστιν ἐλεήμονα καὶ διχαιόκριτον. Καὶ παρὰ Ἠαύ 
€ ἀγάπη οὐ περπερεύεται, » ἀντὶ τοῦ, ὁ ἔχων * 
ἀγάπην. Κατὰ τὰ αὐτὰ δὲ χαὶ ἀπὸ τῶν χειρόν 
Έξεων εὐρήσεις ὀνομαζομένους τοὺς χεκτηµένι 
αὐτάς. 

Κύριος ἀὖει πεπηδηµένους, Κύριος σοροῖι 
φλοὺς, Κύριος ἀνορθοῖ κατεῤῥαγμάνους, κ. τ. 
Ούτε τὰ πράγµατα (ϐ) δεσμοῖ τὸν νοῦν, οὔτε τὰ τ 
των νοήματα, ἀλλὰ τὰ ἐμπαθῇ τῶν πραγμάτων w 
µατα. Καὶ γὰρ τὸν χρυσὺν ὁ Κύριος ἕκτισε, xal « 
τὸς τὴν ovata. ἐποίησεν, οὐδὲν δὲ τῶν γεγονότ 
ὑπὸ Θεοῦ ἐναντιοῦται τῇ σωτηρίἰᾳ τῶν ἀνθρώπε 
AX ἡ πορνεία καὶ ἡ πλεονεξία δεσμοῦσι τὸν voi 
ἀναγχάζουσι χρονίζειν τὰ νοήµατα τῶν τεραγμάι 


Β ἐν xaplia. 


Ejusdem. lltos videlicet appellat czecos,qui neque 
sua proba facinora, neque aliorum defectus consi- 
derant. 

Vins. 10. Regnabit Dominus in ecula, etc. Ante 
wzcula regnavit Christus sine carne; regnavi 
in carne in sxcula. Hac autem Spiritus sauctus 
annuntiat Ecclesiz. 





PSALMUS CXLVI. 

Vsas, 9. AEdificans Jerusalem Dominus et disper- 
siones lsraelis congregabit, etc. Quos dispergit ma- 
litia, eos eongregat virtus. Sic et Dominus in Evan- 
geliis ο): « Et qui non colligit mecum, disperglt. » 


ToU αὐτοῦ. Ἐκείνους δηλαδη (7) λέγει τυφλι 
φοὺς µήτε τὰ ἑαυτῶν χατορθώµατα, µήτε τῶν i 
λων τὰ ἑλαττώματα χαταθλέποντας. 

Ἡασιλεύσει Κύριος elc τὸν αἰῶνα, x. τ. &.'O X 
στὸς (ϐ) ἐ6ασίλευσε μὲν πρὸ τῶν αἰώνων ἄσαρκ 
ἐδασίλευσε δὲ xal efj σαρχὶ αἰωνίως. Ταῦτα δὲ 
Πνεῦμα τὸ ἅγιον εὐαγγελίζεται τῇ Ἐχκλησίφ. 


YAAMOZ PMQ. 

Οἰκοδομῶν 'Iepovcadhy d Κύριος καὶ τὰς δι 
σπορὰς τοῦ Ἱσραὴ. ἐπισυνάξει, x. τ.ὲ. 0 
διασκορπίζει (9) ἡ χαχία, τούτους συνάγει ἡ ἀρετ 
Οὔτω καὶ Κύριος ἓν τοῖς Εὐαγγελίοις: « Καὶ ὁ p 


C συνάγων µετ' ἐμοῦ,σχορπίζει. » 


γεν. 4. Qui numerat multitudinem stellarum, etc. 
Numerus quo utitur Deus ut. rational numeret, 
eonstitutionis astrorum indicat differentias, et quae 
eis ponit nomina, ea varias spiritales notitias signi- 
ficant. De repillibus autem qua iu mari sunt, ait**: 
« lllic reptilia quorum non est numerus. » Quomodo 
enim conveniet spiritalis numerus repentibus super 
ventrem et servientibus voluptatibus, quorum « fu- 
ror secundum similitudinem serpentis, et venenum 
aspldum sub labiis eorum *? » Et rursus Salomon 
inultos dicit a malltia sauclatos, et interfectos quo- 
rum nop est numerus, 

$45 Vias. 6. Suscipiens mansuetos. Dominus , D 
humilians autem peccatores usque ad terram, eic. 
Quizrendum unde humiliet peccatores. Hoc autem 
docet cum alt, « usque ad terram, » Et vide ne 
humiliet, cum in terreno humilitatis corpore collo- 
cat. Suscipit igilur mansuetos, quos prius humi- 
liaverat. Humiliat. autem usque ad terram pecca- 
tores, qui ante peceatum in excelso erent. 

Vzas. 8. Qui operit celum nubibus , etc. Coelum 
et res diviniores cooperiuntur et absconduntur nu- 
bibus, ad quas veritas pertinglt. 





*'| Cor. xi, &.— " Luc. xi, 95. * Psal. eun, 25. 


o Οὔτε τὰ zpárpara, etc. Scheda Grahii. 
(7) ᾿Ἐκείνους δηλαδή, etc. Catena Corderii. 
(8) 'O Χριστός, ete. Sehedae Grabii. 
(9) οὓς διχσχοραίζχι, εἰς. Ezdem. 


Ὁ ἀριθμῶν π.Ίήθη ἄστρων. x. v. b. Ὁ &p 
Ομὸς (10) ᾧ χρώµενος ὁ θεὸς ἀριθμεῖ τὰ λογικά, x: 
παστάσεως ἄστρων μηνύει διαφορὰς, καὶ ἃ τίθησ 
ὀνόματα αὐτοῖς διαφόρους πνευματικὰς γνώσεις σ 
uale. Περὶ δὲ τῶν ἑρπετῶν τῶν ἐν τῇ θαλάσι 
φησίν΄ « "Exel ἑρπετὰ ὧν οὐκ ἔστιν ἀριθμός. » Ili 
γὰρ ἐφαρµοσθήσεται ὁ πνευματικὸς ἀριθμὲς τοῖς E 
πουσιν ἐπὶ Υαστέρα, καὶ δουλεύουσιν ἡδοναῖς, ὧν « 
θυμὸς κατὰ τὴν ὁμοίωαιν τοῦ ὄφεως, xal ἰὸς ἀσπίδε 
ὑπὸ τὰ χείλη αὐτῶν; » Καὶ πάλιν ὁ Σολομὼν παλλοὶ 
λέγει τοὺς τετρωµάνους ὑπὸ χαχίας, καὶ ἀναριθμ/ 
τους τοὺς πεφονευµένους. 

Ἀναλαμδάνων αραεῖς d Κύριος, τακεινῶν ἑ 
ἁμαρτωλοὺς ἕως τῆς τῆς, X. τ. &. Ζητητέον (1 
πόθεν ταπεινοὶ τοὺς ἁμαρτωλούς. Διδάσχει δὲ ' 
ὅπου εἰπὼν, « ἕως γῆς.» Καὶ µήποτε ταπεινοῖ, Toti 
εἶναι ἐν τῷ rtv τῆς ταπεινώσεως σώματι. "Aw 
λαμδάνει μὲν οὖν πραεῖς, οὓς πρότερον ἑταπείνωσι 
ταπεινοῖ δὲ ἕως γῆς ἁμαρτωλοὺς, πρὸ τῆς ἁμαρτίι 
ὄντας ἓν ὕψει. 

Τῷ περιδἀλλονει τὸν οὐρανὸν ἐν ναφέλαις, 
π. b. Περιδάλλεται (19) καὶ καλύπτεται ὁ οὖραν 
καὶ τὰ θειότερα γεφέλαις, b" ἃς φθάνει ἡ ἀλήθει 


9 Peal. cvi, ; οκκα!σ, 8. 


10) Ὁ ἀριθι etc. Exdem. 
ῄ j freto, e Catena Corderii, 
ps . 


(12) Hi erat, etc. Eadem. 
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"Ott ἐνίσχυσε τοὺς poxAobc τῶν τυλῶν σου, 
x. τ. ἐ. Μοχλοὶ, οἶμαι (15), τῶν πυλῶν elstv Ἱερου- 
σαλὴμ συνεχόµενοι ὑπὸ Κυρίου, τὰ ὑπὲρ τῆς θευρου- 
µένης ἀληθείας χαὶ χαταλαμθανοµένης λογικὰ δυνα- 
τῶς αὐτὴν παριστάντα. 

Tov αὐτοῦ. Μοχλοὶ μὲν τῆς (14) Ἱερονσαλήμ εἰ- 
σιν αἱ πρακτιχαὶ ἀρεταὶ νωλύουσαι τοὺς ἐχθροὺς 
παρεισδῦναι * τῆς δὲ Σ.ὼν τὰ οὐράνια δόγµατα χαὶ ἡ 
ὀρθὴ πίστις τῆς προσχυνητΏῆς xai ἁγίας Τριάδος, 
εἴπερ ἡ μὲν Ἱερουσαλὴμ τὴν ψυχὴν σηµαίνει, 1j δὲ 
Σιὼν τὸν νοῦν. Ἑρμηνεύεται γὰρ Ἱερουσαλὴμ μὲν 
ὅρασις εἱρήνης, Σιὼν δὲ σχοπευτήριον. 

Ὁ τιθεὶς τὰ Ópid. σου slpivnr, x. τ. &. Τὰ 
ὅρια (15) τῆς Ἱερουσαλὴμ εἰρήνη ἐστὶ πάντα : ἔξω 
δὲ τῶν ὁρέων αὐτῖς οὐχ ἔστιν εἰρήνη’ διὸ 6 μὴ ἐν 
εἰρήνη ἔξω ἑστὶ τῶν ὀρέων Ἱερουσαλὴμ. 

Τοῦ αὐτοῦ. "Opia τῆς (16) εἰρήνης φασὶν εἶναι 
τὴν ἀπάθειαν τῆς ψυχής. 

Καὶ στέαρ πυροῦ ἐμπιπΔῶν σε, κ. *. Ll 
Ὅμοιον (1T) &v ὀγδοηχοστῷ οὕτως” « Καὶ ἐφώμισεν 
αὑτοὺς Ex στέατος πυροῦ. » 'O χόχχος τοῦ σίτου 6 
Σωτήρ ἐστι. διὸ xal πυρός ἐστιν οὗ ἐμπίπλησιν ὁ 
θεὺς τὴν Ἱερουσαλήμ. 

'O ἀποστέ.λων τὸ .Ίόγιον αὐτοῦ τῇ ΥΠ, x. *. E. 
Γην ἐνταῦθα (18) ἀλληγορεῖ, τάχα μὲν καὶ ἡμᾶς 
τοὺς ἐν ὀστραχίνοις σχεύεσι τὸν θησαυρὸν περιφέ- 
povcac * ἄμεινον δὲ τὸν Υἱὸν τοῦ Θεοῦ ἐχδέχεσθαι τὸν 
ἐν τῇ σαρχὶ, ἣν χωρῆσαι ἠθέλησε τὸν τοσοῦτον Κύ- 
ριον. 


σποδὸν adecortoc, x. *. b. Διττῶς λέγεται: (19) 
διδόναι θεὸς, f| συγχωρῶν f) ἐνεργῶν * ὡς εἰ xal περὶ 
τοῦ flou τις ἔλέγεν, ὅτι αὐτός ἐστιν ὁ τὴν ἡμέραν 
ποιῶν xal τὴν νύχτα, ἀλλ ἡμέραν μὲν λάµμπω», 
νύχτα δὲ ὑποχωρῶν. Κατὰ οὖν τὸ δεύτερον δηµαινό- 
µενον τὸ διδόναι τὸν Osbv ἐνταῦθα νοµιστέον, εἴπερ 
ἁποστέλλων τὸν λόγον αὐτοῦ τήχει αὑτά. 

Ἐξαποεστελεῖ τὸν «όγον αὐτοῦ, xal τήξει 
αὐτὰ, x. τ. &. Ἡ χιὼν (20) καὶ ὁ χρύσταλλος, xa ἡ 
δἴχλη xai τὸ φῦχος χατὰ στέρησιν τοῦ ἡλίου τῆς 
διχαιοσύνης ἐπισυμδαίνει τῇ φύσει τῇ λογιχῇ, ἅπερ 
ἕτηξεν ὁ τοῦ θεοῦ Λόγος ἁποσταλείς' « Πυρ }Υὰρ, 
φηὶν, Ίλθον βαλεῖν ἐπὶ τὴν vrv. » 


ΨΛΛΜΟΣ ΡΜΙΥ, 

Alvsite τὸν Κύριον éx τῶν οὐρανῶν, x. τ. E. 
Λἱνός ἐστιν (21) ὕμνος εἰς θεὸν ἐπὶ τῇ θεωρίᾳ τῶν 
γεγονότων. 

Αἰγεῖτε αὐτὸν πάντα τὰ ἄστρα καὶ τὸ φῶς, x. 
τ. &. Τὸ φῶς νῦν συμθολιχῶς λογιχὴν φύσιν σηµαί- 
Vi* € Ὑμεῖς γὰρ, qnolv, iot τὸ φῶς τοῦ χό- 
σμου. » 

5 Ps3], pxxx, 17. *! Luc. xn), 49. 


(15) Mox.ol, οἶμαι. elc. Catena Corderii. 
(14) Mcy.Aol μὲν τῆς, eic. Scheda Grabii. 
(45) Τὰ ὅρια τῆς, etc. Catena Corderii. 
46) "0pia τῆς, etc. Schede Grabii. 

(47) ἼΟμοιον, eic. Catena Corderii. 


SELECTA IN PSALMOS. — PSAL. CXLVII. 


Tov διδόντος χιόνα ὡσεὶ ἔριον, ópiy.A*. ὡσεὶ C 
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PSALMUS CXLVII. 

VERs. 15. Quoniam con[ortavit seras portarum 
Iuarum, etc, Portarum Jerusalem vectes , uti arbi- 
tror, qui à Domino continentur, sunt rationes quie 
perspeciam et comprehensam potenter exhibent 
veritatem. 

Ejusdem. Vectes quidem Jerusalem sunt practíea 
virtutes αι hostes introitu probibent ; Sionis vere 
ser:e sunt coelestia dogmata , et recta fides ado- 
γαηά et sancto Trinitatis , siquidem Jerusalem 
animam significat , Sion vero mentem. Interpreta- 

tur enim Jerusalem visio pacis, Sion autem specula. 


Vna. 14. Qui ponit fines tuos pacem, etc. Omnes 
fines Jerusalem sunt pax. Verum extra fines ejus 


B non est pax. Quare is qui non est in pace, est extra 


fines Jerusalem. 

Ejusdem. Fines pacis dicunt esse affectuum in 
anima vacuitatem 

lgin. Et adipe frumenti satiat té , etc. Simile cst 
in psalmo octogesimo istud 5* : « Et cibavit illos 
de adipe frumenti. » Grauum frumenti Salvator 
est; quapropter etiam (rumentum est quo Deus 
satiat Jerusalem. 

VERs. 15. Qui emittit eloquium suum terra, etc. 
lloc loco terram aliegorice sumit, nosque forte iu- 
dicat qui in luteis vasis thesaurum circuniferimus. 
Sed Dei Filium in carne, quam capero tantum Do- 
minum voluit, preestat intelligere. 


Vkns. 16. Qui dai nivem sicut. lanam, nebulam 
sicul cinerem spargit, eic. Dupliciter dieitur dare 
Deus vel quatenus perinittit, vel quatenus efficit : 
perinde ac si de sole quispiam diceret, ipsum esse 
qui diem facit et noctem, diem quidem, cum lu- 
cet ; noctem vero cum $46 recedit. Hoe ergo se- 
cundo sensu Deus dare hoc loco putandus est, si- 
quidem emittens verbum suum tabefacit ea. 

Vgns. 18. Emittet verbum suum et. liquefaciet ea, 
etc. Nix, crystallus, nebula et frigus recedente sole 
justiti: naturam ratione preditam occupant : qua: 
quidem emissum Dei Verbum tabefecit : « ]giem 
enim, inquit **, veni mittere in terram. » 


PSALMUS CXLVIII. 

Vens. 1. Laudate Dominum de celis, etc. Laus est 
hymnus in Deum ob corum οι facta suut cou- 
templationem. 

Vras. 2. Laudate eum , omnes stelle et. lumen, 
etc. Lux hoc loco symbolice naturam ratione prae- 
ditam significat. « Vos enim, inquit '*, estis lux 
mundi. » 


9» Matth. v, 11i. 


(18) Γῆν ἐνταῦθα, etc. Eadem. 

(19) Arczoc .Ίέγεται, etc. Schedis Grabii, 

(30) 'H χιών, eic. lasdem, 

(21) Αἶνός ἐστιν, ete. Omnia in hunc psalmum 
scholia e schedis Grabii desuinpta sunt. 
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EX ORIGENE 


16 


Vas. 4. Laudate eum, celi celorum, et aque que A — Alvsire αὐτὸν, οἱ οὐρανοὶ τῶν οὐρανῶν, καὶ 


super celos sunt , laudent nomen Domini, etc. Co- 
lum intelligibile, rationabilis est. natura quz justl- 
tiz: solem in se circumfert. 


jusdem. Aquis quz super colos sunt , naturas 
rationabiles siguificant , quz ab aquis quz in coe- 
lis sunt, separantur. 
Vems. 14. Et ezaltabit cornu pops sui, etc. 
Cornu est inens pura. 
Igi. Hymnus omnibus. sanctis ejus , eic. Hymnus 
est admiratio cum glorificatione ob eorum quie 
contigerunt et a Deo facta sunt contemplationeni. 


PSALMUS CXLIX. 

Vens. {. Coniate. Domino canticum. novum , etc. 
11ο canit novum canticum qui velerem hominem 
secundum erroris desideria corruptum deposuit, et 
novum induit qui secundum Deum creatus est. 


Τις. Laus ejus in Ecclesia sanctorum, etc. Quem- 
admodum « non est speciosa laus in ore peccato- 
ris 11 nec in Ecclesia malignantium , sed in 
Ecclesia sanctorum ; idque in hac potius quam 
vel in uno aliquo, aut In paucis. 

Ύεας. 2. Latetur Jsrael in. eo qui fecit eum , et 
fili Sion exsultent in rege auo, etc. Cum de illo qui- 
dem quod est secundum imaginem dictum sit « fe- 
cit; » de eo vero quod est de pulvere dictum sit 
€ formavit, » et sancta lztitia consistat in eo quod 
est secundum imaginem, idcirco 847 Israci jube- 
tur Letari in eo qui fecit eum, Filiis sutem Sion 
imperat Christus, id est sapientia, verbum , vcri- 
las, in quo exsultent. 

Vzas. 5. Laudent momen ejus in choro , etc. Cum 
multi in eadem mente et eadem sententia unani- 
miter uno animo et uno eorde laudant nomen et 
proprietatem regis, tunc laudant nomen ejus in 
choro cum concentu. 

Inip. In tympano εἰ psalterio psallant ei, etc. Qui 
quidem mortifücant membra sua qug sunt supet 
terram, eaque in lignum agunt, ut simul cum 
Christo crucifigant principatus ac potestates, hi in 





ὥδωρ τὸ ὑπεράνω τῶν οὐρανῶν αἰνεσάτωσαν 
ὄνομα Κυρίου, x. τ. i. Οὐρανός ἐστι νσητὸς qx 
λογικὴ τὸν τῆς δικαιοσύνης ἥλιον ἐν αὐτῇ mapu, 
ρουσα.. 

Toi αὐτοῦ. Ὕδωρ τὸ ἑπάνω τῶν οὐρανῶν λογικ 
Φύσεις σηµαίνει, χεχωρισµένας ἀπὸ τῶν Ev τοῖς c 
ρανοῖς ὄντων ὑδάτων. 

Καὶ ὑγώσει κέρας «ἰαοῦ αὐτοῦ, x. τ. b. Κέρ 
ἐστὶ νοῦς καθαρός. 

Ὕμγος πᾶσι τοῖς ὁσίοις αὐτοῦ, κ. v. E. Ὕμι 
boy Εμπληξις μετὰ δοξολογίας ἐπὶ τῇ θεωρίᾳ c 
γεγονότων xal γενοµένων ὑπὸ θεοῦ. 


WAAMOZ ΡΝΘ’. 

"Avars τῷ Koplo ἆσμα καινὀν, κ. τ. ἓ. Οὔι 
he. (39) καινὸν ἆσμα ὁ τὸν παλαὀν ἄνθρωπον à1 
θέµενος, τὸν φθειρόµενον κατὰ τὰς ἐπιθυμίας τ 
ἁπάτης, καὶ ἐνδυσάμενος τὸν viov «bv κατὰ Ge 
κτισθέντα. 

ἩἙ αἴνεσις αὐτοῦ ἐν Ἐκκλησίᾳ ὁσίων, κ. τ. 
Ὡς € οὐχ ὡραῖος (25) αἴνος ἐν στόµατι ἁμαρτωλοῦ" 
οὕτως οὐδὲ ἐν Ἐκκλησίᾳ πονηρενοµένων, ἀλλ' i 
Ἐκκλησίᾳ ὁσίων" καὶ ἓν ταύτῃ μᾶλλον ἢ tv Ext, 
ἐν ὀλίγοις, 

Εὐφρανθήτω Ἱσραὴὰ ἐπὶ τῷ ποιήσαντι αὐτὸν 
καὶ υἱοὶ Σιὼν ἆγα.λιάσθωσαν ἐπὶ τῷ βασ.λεῖ ab 
τῶν, κ. v. b. Ἐπεὶ περὶ μὲν (24) τοῦ κατ’ εἰκόν. 
τὸ € ἐποίησεν » εἴρηται, περὶ δὲ τοῦ ἀπὸ τοῦ χοῦ c 
€ ἔπλασε, » xat ἡ ἁγία εὐφροσύνη ἓν τῷ χατ' εἰχόνε 
kei: διὰ τοῦτο Ἰσρδὴλ ἐπὶ τῷ ποιήσαντι αὐτὸ 
προστάσσεται εὐφραίνεσθαι. Ylüv δὲ uiv βασιλεύε 
Χριστὸς, τουτέστι σοφία, λόγος, ἀλήβεια, ἐφ᾽ ᾧ ἀγαλ 
λιάσθωσαν. 

Αἰνεσάτωσαν τὸ ὄνομα αὐτοῦ ἐν χορῷ, x. τ. ἑ 
Ἐὰν οἱ πολλοὶ (25) ἐν τῷ αὐτῷ νὰ κφλ τῇ aor 
Ὑνώμῃ ὁμοθυμαδὸν μιᾷ ψυχῇ xot μιᾷ wills. αἰνῶα 
τὺ ὄνομα xal τὴν ἰδιότητα τοῦ βασιλέως, αἰνοῦσι c 
ὄνομα αὐτοῦ ἐν χορῷ μετὰ συμφωνίας. 

Ἐν τυµπάνῳ καὶ ψαἸτηρίῳ yaJárecar αὐτῷ 
x. 7. ἑ. Οἱ μὲν νεκρώσαντες (26) τὰ ἐπὶ γῆς µέλη, 
καὶ ἀναγαγόντες ἐπὶ τὸ Εύλον τῷ Χριστῷ συσταυ- 
ροῦσθαι τὰς ἀρχὰς καὶ τὰς ἐξουσίας, bv τυµπάνι 


tympano psallunt Deo : qui vero toti sunt spiritui p φάλλουσι τῷ Oei οἱ δὲ ὁλόχληροι καὶ ἁρμόνιοι τῇ 


consentientes, in psalterio. 

Vzas. 4, Quia. beneplacitum est Domino in populo 
suo, el. czaltábit mansuetos im salute, etc. Compla- 
cet sibi Dominus in parte sua, qua est populus 
ejus , non in alio populo alicujus principis szculi 
hujus. Et exaltabit mansuetos in ea. quam mites 
hzreditate accipiunt, terra non inferiore, sed illa 
ubi est süperna Jerusalem. Exaltabit enim Deus 
mansuetos in salute , et exsultabunt sancti in glo- 


ría. In quali gloria? utique de qua. dicit : « Qui ^ 


gloriatur, iz Domino glorietur **; » vel in tali qua- 
? Eccli. ανν. ^ I Cor, 1, 851. 
(32) Οὗτος ᾷδει, etc. Sched:e Grabii. 
(23) Ὡς οὐχ ioc, ete. Catena Corderii, 

(34) "Exe! περὶ pév, etc. Eadem. 


πνεύµατι, iv ψαλτηρίῳ. 

"Oti εὐδοκεῖ Κύριος ἐν Aag αὐτοῦ, καὶ ὑψώσει 
αραεῖς ἐν σωτηρίᾳ, κ. τ. ἓ. Εὐδοχεῖ Κύριος (37) ἓν 
τῇ ἰδίᾳ µερίδι, ἥτις ἐστὶν ὁ λαὺς αὐτοῦ, οὐκ ἓν ἄλλη 
τινὸς ἄρχοντος τοῦ αἰῶνος τούτου λαῷ. Καὶ ὑψώσει 
πραεῖς εἰς γῆν ἣν κληρονομοῦσιν οἱ πραεῖς, οὗ τὴν 
κάτω, ἀλλὰ ταύτην ἐφ᾽ ἧς ἐστιν ἡ ἄνω Ἱερουσαλὴμ: 
ὀψώσει yàp θεὺς πραεῖς Ev σωτηρίᾳ΄ καὶ χανχήσον. 
ται ὅσιοι ἓν δόξῃ. Ἐν mola Mtn; εὐλόγως περὶ f 
φησιν" « Ὁ καυχώµενος bv Κυρίῳ καυχάσθω- s 
ἡ τοιαύτῃ ὁποίαν εἶχε Μωῦσῆς, ὅτε δεδόξασται 4 


δ 


"By οἱ xoAlol, etc. Eadem. 


Fols ipic, ας νάνων 
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ὄψις τοῦ προσώπου αὐτοῦ * xat περὶ ἧς φησιν ὁ Παῦ- A lem Moyses habuit, quando glorificata est facies 
λος” « Ἡμεῖς δὲ πάντες ἀναχεκαλυμμένῳ προσώπφ — vultus ejus; et de qua Paulus ait : « Nos vero on 
τὴν δόξαν Κυρίου κατοπτριζόµενοι, ttv αὐτὴν el- — nes revelata facie gloriam Domini speculantes, iu 


χόνα μεταμορφούμεθα ἀπὸ δόξης εἰς δόξαν. » eamdem imaginem transformamur a claritite in 
claritatem. » 
Kal ἆγα.].1ιάσονται ἐπὶ τῶν χοιτῶν αὐτῶν, x. Ύεας, 5. Et'letabuntur in cubilibus suis, etc. Lx- 


τ. É. ᾽Αγαλλιάσονται (28) ἐπὶ τῶν κοιτῶν αὐτῶν, οἷς — tabuntur in cubilibus suis ii quibus « nox praecessit, 

ε ἡ νὺξ προέχοψεν, ἡ δὲ ἡμέρα Ίγγικεν » οἳ xal dies autem appropinquavit ** : » qui etiam. « tan- 

ὡς ἐν ἡμέρᾳ εὐαχημόνως περιπατοῦσιν, « ob κώμοις — Quam ín die honeste ambulant, non. in commessa- 

xai µέθαις, οὐ χοίταις xaX ἀσελγείαις. » tionibus et ebrietatibus, non iu cubilibus et impu- 
dicitiis. » 

Al ὑψώσεις τοῦ Θεοῦ ἐν τῷ Adpurrt αὐτῶν, Ύεβδ. 6. Exaliationes Dei in autture. eorum, etc. 
κ. t. E. Ὡν οὐ τάφος (29) ἀνεφγμένος ὁ Aápuy6, τού- — Quorum guttur non est sepulerum patens , horum 
των ὑψώσεις Θεοῦ ἐν τῷ λάρυγγι αὐτῶν, καὶ ῥομ- —exaliationes Dei sunt in gutture. eorum : et gladii 
φαῖαι δίστόµοι ἐν ταῖς yepolv αὐτῶν τῶν ἑτοίμως — ancipites in manibus eorum qui prompti sunt ad ul- 
byóvitov ἐχδιχεῖν πᾶσαν mapaxohy, xai χαθαιρούν- B ciscendam omnem pravaricationem , et destruunt 
των πᾶν ὕψωμα ἐπαιρόμενον κατὰ τῆς γνώσεωςτοῦ  « omnem altitudinem extollentem se adversus 


θεοῦ. scientiam Dei 17. » 

Kal ῥομφαῖαι δίστοµοι ἐν ταῖς χερσὶν αὐτῶν, ]gip. Et gladii ancipites in manibus eorum, etc. 
x. v. &. 'Pouqatat (50) εἰσι διαλογισμοὶ καὶ πράτεις — Gladii sunt ratiocinia et actiones anima ex malitia 
Quy, Ex xaxlag xal ἀγνωσίας. et ignorantia. 

Tov αὐτοῦ. Ῥομφαία ἑἐστὶ (51) νοὺς λογιχὸς ix- Ejusdem. Gladius est mens rationabilis qux ani- 
χόπτων ψυχὴν ἀπὸ χαχίἰας xai ἀγνωαίας. mam a malitia et ignorantia exscindit. 

Τοῦ ποιῆσαι ἐχδίχησω àv. τοῖς ἔθνεσιν, ἑνε- V£ns. 7. Ad faciendam vindiclum in nationibus, 


γμοὺς ἐν τοῖς Aaoíic, x. τ. E.  Ἐκδίχησιν μὲν (52). — increpationes in populis, etc. «Vindictam quidem in 
ἐν τοῖς ἔθνεσιν, » ἐν τοῖς ExepobóGot c" « ἐλεγμοὺς δὲ — nationibus, » in heterodoxis videlicet; « iucrepa- 
ἐν τοῖς λαοῖς, » τοῖς ἁμαρτάνουσι, κατὰ τὸν lov vo- tienes vero in populis, » nimirum peccatoribus ' 
µιζομένοις ἐχχλησιαστιχοῖς. qui ex vita putantur ecclesiastici. 

Tov δῆσαι τοὺς BactAsic αὐτῶν ἐν πέδαις, xal 848 Vrns. 8. Ad alligandos reges eorum in 
τοὺς ἑνδόξους αὐτῶν ἐν χειροπέδαις σιδηραῖς, | compedibus , εἰ nobiles eorum in manicis ferreis, 
x. t. &. Ὁ συµθιθάζων (55) διδασχάλους ἑτεροδόξων ^ etc, Qui heterodoxorum doctores conciliat, et eos 
xai τοὺς ἐν ἐχείνοις δοχοῦντας διὰ νομιζομένην ixa- — qui ob eam quam habere putantur peritiam , inter 
νότητα ἐνδόξους, δεῖται βασιλεῖς αὐτῶν ἐν πέδαις, ἵνα illos videntur nobiles, is alligat reges corum (n 
ph προθαίνωσι τῷ λόγῳ αὐτῶν, χαὶ τοὺς ἑνδόξους — compedibus ne sermone suo proliciant, et nobiles 
αὐτῶν ἓν χειροπέδαις σιδηραῖς, ἵνα μηχέτι χρατῶσι — eorum in manicis ferreis, ne amplius detineant 
τὸν πάλαι διὰ τὸ εὐεξα πάτητον χρατούµενον. eum qui olim, quod deceptu facilis esset , fuerat 

| superatus. 

Tov αὐτοῦ. Δεσμός ἐστι (54) νοητὸς ἀπάθεια λο- Ejusdem, Vinculum intelligibile est rationabilis 
γιχῆς ψυχῆς ' f] φόδος Κορίου ἐχχλίνων ἀπὸ xaxíac* — anima ab affectibus immunitas; vel timor Domini 
ἢ διδασκαλία πνευματιχὴ μὴ συγχυροῦσα τὸν νοῦν — declinans a malo; vel doctrina spiritalis, quz men- 
ἐπὶ τὴν xaxiav ὁδεύειν' f] ἀγάπη πνευματιχὴ μηδὲν tem. non sinit ad malitiam gradiri; vel dilectio 


προτιμῶσα τῆς γνώσεως τοῦ θεοῦ. spiritalis quze scienti:e Dei nihil auteponit. 
ToU ποιῆσαι ἐν αὐτοῖς κρῖμα ἔγγραπτον, x. τ. É. Vrns. 9. Ut faciant in eis judicium conscriptum, 


Ποιοῦσιν οἱ ὅσιοι (25) χρῖμα ἔγγραφον καὶ vpagtie — etc. Judicium conscriptum , et scriptura que iu 
τῆς tv πνεύματι ἄξιον ἓν τοῖς προξιρηµένοις βασι- p spiritu est dignum faciunt. sancti in praedictis regi- 
λεῦσι καὶ ἑνδόξοις ' καὶ πάντα τὰ προειρηµένα δόξα — bus et nobilibus: et omnia przdicta gloria sunt 
ἐστὶ πᾶσι τοῖς ὁσίοις τοῦ Θεοῦ, ὡς τὸν μὶ ἔχοντα — omnibus sanctis Dei, ita ut is qui bxc non habet, 


ταῦτα μὴ εἴναι ὃσιον θεοῦ. non sit sanctus Dei. 
YAAMOZ PN. PSALMUS CL. 
Alveite τὸν 850v. év τοῖς ἁγίοις αὐτοῦ, x. τ. E. Vens. 1. Laudate Deum iu sanctis ejus, etc, Nemo 


Μηδεὶς ἐξελθὼν (56) τὰ ἅγια αἰνείτω τὸν Θεόν’ — esauctis egressus laudet Deum : « Quomodo enim 

€ Πῶς » γὰρ « ἄσωμεν τὴν ᾠδὴν Κυρίου ἐπὶ γῆς cantabimus canticum Domini in terra aliena **? » 

ἀλλοτρίας; » Αλλοτρία δὲ γη τὰ μὴ ἅγια, Ἠ ἐπεὶοῦ — Aliena autem (lerra est quie non sancta. Vel quia 
5. I Cor. m, 18. 55 Rom. xii, 14, 15. 5 Hl Cor. x ,5.. ** Psal, cxxxzvi , 4. 


(28) ,Ara-.lácovrau, etc. Catena Corderii. 5 Ὁ συμόιθάξων, ete. Eadem. 

(239) '0» οὐ τἆφος, etc. Eadem. 94) Δεσμός ἐστι, etc. Schede Grabii. 

50) Ῥομφαῖαί εἶσε, ete. Schedze Grabii. $3) Ποιοῦσιν οἱ ὅσιοι, etc, Catena Corderii, 
31) Ῥομφαία ἑστί, etc. Exedem. 96 


Μηδεὶς &CeA00*, εἰς. Eadem. 
32) Ἐκδίχησω μέν, etc. Catena Corderii. 
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mon sunt danda saneta canibus, neque miltend:e A δοτέον τὰ ἅγια τοῖς χυσὶν, οὐδὲ βλητέον τοὺς papya 


margaritz ante porcos, πι autem Domini saneta 
est et. inargarita , in sanctis laudandus est Deus , 
et non in eanibus, neque in porcis. 

Ίο. Laudate eum. in. firmamento viristis ejus , 
eic. Ubi est fidel et zdificationis similis ei qu a 
viro prudenti supra petram edificata est , firma- 
mentum, et Christus. Dei virtus, illie tanquam in 
firmamento virtutis Dei laudetur Deus. Atque hzee 
sint tam in loquente quam in audiente. 

Vens. 5. Laudate eum in poteniatibus ejus, etc. 
Quemadmodum in omni loco dominationis ejus ani 
ma justi Deum benedicit, ita qnoque ipso laudan 
«us est In iis potentatibus quos constituit et ordi- 
pavit. Ii intelligant, ut eorum participes sint tam 








qui loquitur quam qui. audit. Ineffabilia enim sunt Β 


qui assidue a sanctis ejus praeclare geruntur. 

lp.n. Laudate eum secundum multitudinem ma- 
gnitudinis ejus, etc. Intellecta qualibet Dei magni- 
tudine, singul» quoque creature coguoscentur , 
mec non multitudo magnitudinis, cujus uniuscu- 
jusque non cst finis, 

G9 Vins. 5. Laudate eum in sono iube , eic. 
Secundum spiritalem de tubarum structura sermno- 
nem quiin Numeris habetur, tuba construenda 
est, ut in sono ejus Deum |: inus, Ejusmodi au- 
tem, Uti arbitror, tube significantur etiam his ver- 
bis : « Canet enim. tuba , et. mortui resurgent in- 
corrupti 9. » Hem istis : « ln voce arehaageli et 
jn. tuba Del descendet de calo 3. » Cielerum. est 
etiam festum Neomeniz septimi mensis memoriale 
tubarum, Juxta quod dicitur, « Buccisate In Neo- 
ia tuba in insigni die solemnitatis vestrae 
Ejusdem. Tuba est mens eontemplativa vel mens 
«ui doctrina spiritalis credita est. 

Vrns. 5-5. Laudate eum in psalterio et. ciihara , 
laudate eum in tympano et. choro, laudate eum in 
chordis et organo, laudate eum in eymbalis beneso- 
mantibus, laudate eum in cymbalis. jubilationis, etc. 
Cithara est anima activa , qux a mandatis Christi 
movetur. Tympanun est mortificatio conenpiscentia 
propter ipsam honestatem. Chorus est concentus 
rationabilium animarum idem dicentium, et in qu 
bus non sunt schismata. Chordz sunt consonantia 
vocis virtutum οἱ organorum. Organum est Ecclesia 
Dei , quz contemplativis et activis animabus con- 
stat, Cymbalum benesonans est anima activa de- 
siderio Christi affixa. Cymbalum jubilationls est 
mens pura, a Christi salute inspirata. 




















Ejusdem. Chorde plures concinne compositze, 
etex arte musica. singulae suis locis constitute , 
sunt multa mandata et de rebus plurimis dogmata, 
que nullam babent inter se dissonantiam. Instru- 

5], Cor. xv, 52. '* I Thess. iv, 15. *! Psal. Lxxx, 

(31) Ὅπου στερέωμα, ete. Catena Corderii. 

(93) "c ἐν παφτί, etc. Eadem. 

(89) Νοηθείσης ἑκάστης. etc. Eadem. 

440) Νατὰ τό», cte. Eadem. 


ῥίτας ἔμπροσθεν τῶν χοίρων, ἡ δὲ αἴνεσις Κυρίς 
ἁγία καὶ µαργαρίεης" iv. ἁγίοις αἰνετέον τὸν Gebr 
xal οὔτε ἐν χνσὶν οὔτε ἓν χοίροις. 

Αἰνεῖτε αὐτὸν ἐν στερεώµατι δυ»άµεως αὐτοὶ 
x. 5. ἑ. "Όπου στερέωμα (57) πίστεως καὶ οἰκοδομῖ 
ὁμοίας τῇ ἐπὶ πέτραν ὑπὸ ἀνδρὺς φρονίμου olxolk 
μηθείσῃ, καὶ Χριατὸς ἡ τοῦ Θεοῦ δύναµες, ἐχεῖ ὡς d 
στερεώµατι δυνάμεως θεοῦ αἰνείσθω à Θεός. Ki 
ἔστω ταῦτα bv τῷ λέγοντι καὶ ἓν τῷ ἀχούοντε. 

Αἰνεῖτε αὐτὸν ἐπὶ ταῖς δυναστείαις αὐτοῦ, » 
c. L. Ὡς ἓν παντὶ (58) τόπῳ τῆς δεσποτείας αὖτο 
εὐλογεῖ ἡ duyh τοῦ δικαίου «iy Θεόν" οὕτως καὶ αἱ 
ψετέον αὐτὸν καὶ ἐφ' alc ἕστησε καὶ ἔταξε δυναστεία 
ἃς νοείτωσαν, ἵνα xa µετέχωσιν αὐτῶν ὁ λέγων κι 
ἀκούων. "Άῤῥητα yàp τὰ διὰ τῶν ἁγίων αὐτοῦ δει 
γεκῶς χατορθούµενα.. 

Αἰνεῖτε αὐτὸν xarà τὸ π.ῆθος τῆς µεγα.ῖωσι 
rnc αὐτοῦ, κ. τ. ἐ. Νοηθείσης ἑκάστης (59) per: 
λωσύνης τοῦ Θεοῦ, καὶ ἕχαστον τῶν χτισι 
θήσετα:, καὶ τὸ πλῆθος τῆς µεγαλωσύνης, 
οὐκ ἔστι πέρας. 

Αἰνεῖτε αὐτὸν &r ἤχῳ σἀΊπιγγος, x. v. É. Κατ' 
τὸν (40) πνευματοὸν περὶ σαλπίγγων κατασκευῆ 
àv "Apüpol; λόγον κατασκευαστέον σάλπιγγα, ἵνε 
ἓν fy αὐτῆς αἰνέσωμεν τὸν Θεόν. Τοιαῦται δὲ, ol. 
uat, σάλπιγγες δηλοῦνται καὶ ἓν τῷ: « Σαλπίσει γὰρ, 
καὶ οἱ νεχροὶ ἐγερθήσονται ἄφθαρτοι” » xal ἐν τῷ" 
€ Ἑν quy] ἀρχαγγέλου xal iv σάλπιγγι τοῦ Θεοῦ 
καταδήσεται ἀπ' οὐρανοῦ. » Ἔστι δὲ καὶ ἑορτῇ 
νεομηνία ἑθδόμου μηνὸς μνηµόσυνον ααλπίγγων" 
χαθ' ὃ λέγεται" € Σαλπίσατε ἓν νεομηνίᾳ σάλπιγγ' 
ἐν εὐσήμῳ ἡμέρᾳ ἑορτῆς ἡμῶν.» 

Τοῦ αὐτοῦ. Σάλπιγξ ἐστὶ (M) νοῦς θεωρητιχὸς 
3| νοῦς διδασκαλίαν πνευματικήν πεπιστευµένος. 

Ανεῖτε αὑτὸν ἐν γα .ἱεηρίῳ καὶ χιθάρᾳ, aivsiri 
αὐτὸν ἐν τυμπώνῳ καὶ χορῷ, alveise αὐτὸν ἐν 
χορδαῖς xal ἀργάνῳ, alveite αὐτὸν àv κυµδάΊοις 
εὐήχοις, αἰνεῖεε αὐτὸν àv κυμδά.οις ἁλαλαγμοῦ. 
κιτ. ἓ. Κιθάρα ἐστὶ (42) quyh πρακτικὴ ὑπὸ τῶι 
ἐντολῶν τοῦ Χριστοῦ κινουµένη. Τύμπανόν ἐστι νέ. 
χρωσις τοῦ ἐπιθυμητικοῦ δν αὐτὸ τὸ καλόν. Χορν 
δὲ ἐστι συμφωνία ψυχῶν λογικῶν τὸ αὐτὸ λεγουσῶν 
καὶ μὴ ἐχουσῶν σχἰσµατα. Χορδαί lot συμφέώνησις 
p ἀνταναιρεθείσης φωνῆς ἀρετῶν xal ὀργάνων. "Opya- 

vv ἐστιν Ἐχκλησία Θεοῦ, ἀπὸ θεωρητικῶν xal 

πραγματικῶν αυνεστῶσα φυχῶν. Κύμδαλόν ἐστι 

εὔτχον duyh πρακτικὴ τῷ πόθῳ προσηλωµένη τοῖ 

Χριστοῦ. Κὐμθαλόν ἐστιν ἁλαλαγμοῦ νοῦς καθαρὸς 

παρὰ τῆς τοῦ Χριστοῦ ἐμπνεόμενος σωτηρίαφ. 

ToU αὐτοῦ. Χορδαὶ πλείους (45) ἁρμονίως συντο: 
θειµέναι, καὶ μονσικῶς ἑκάστη b» οἰχείᾳ χώρᾳ τε 
πανµένη, αἱ πολλαί εἰσιν ἐντολαὶ xal τὰ περὶ πλειό- 
vov δόγματα, οὐδεμίαν ἔχοντα πρὸς ἄλληλα Burger 

4. 





vor 
Te ἑκάστη 





(41) Zd ant ἐσεί, ete, Schede Grabii. 
(42) Κιθάρα ἐσεί, eic. Exedem. 
(43) Χορδαὶ a.lsiovc, elc, Catená Cordesli. 
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νίαν. "Opyavoy δὲ τούτων πάντων περιεχτικὸν fj τοῦ Α mentum autem hiec omnia complectens est. anima 


30900 ἐν Χριστῷ duy). 

Tov αὐτοῦ. 'O μὲν ταῖς (44) γλὠσσαις τῶν &v- 
θρώπων ἡ τῶν ἀγγέλων λαλῶν, ἀγάπην δὲ μὴ ἔχων, 
οὐχ ἔστιν εὔηχον χύμθαλον. 

Πᾶσα πγοὴ αἰγεσάτω τὸν Κύριον, x. τ. b, El 
1*5 φῶς (45) τοῦ Κυρίου κατὰ τὸν Σολομῶντα ἡ vol 
ἀνθρώπων ἑἐστὶ, πᾶσα λογιχὴ φύσις ἀναπνέουσα 
τοῦτο τὸ φῶς αἰνεσάτω τὸν Κύριον. 


(44) 'O μὲν ταῖς, etc. Catena Corderli. 


ejus qui in Christo sapiens δει. 

Ejusdem. Qui linguls honilnuti: loquitur aut an- 
$elorum, charitatem vefo nón habet , {9 non est 
cymbslum benesorans. 

Vgns. 6. Omnis spiritus. lnudet Dominum, etc. 
Si lux Domini secundum Salomonem spititus ho- 
minum est, universa natura rationabilis qua hanc 
lucem respitat, laudet Doiinum. 


(40) El cà φῶς, et. Schede Grabii. 
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fievocaiur. Lector ad numeros crassiores textui inserios. 


À 


Abarim interpretatur !ransitus, 385. 

Ábida interpretatur patris mei celsitudo,*9. 

Abiezer interpretatur patris mei auxilium, 474. 

Abimelech interpretatur pater meus rez, 77, 98. For- 
mam tenet studiosorum et sapientum secoli, 77, 98. 
Uxor ejus potest dici naturalis philosophis, ancillis vero 
ejus, diversa et vana pro qualitate sectarum commenta dis- 
lJectiez, 77. 

Ábinoem interpretatur responsto patris, 472. 

Abraham genuit ]1saac magis virtute fidei quam eorporis 
fecunditate, 89. Jubetur filiom suum 1saac holocaustum 
Domino offerre, 81. Sperabat fesurrectutum 1s522€ quem 
immolare jubebatur, 81. Sciebat de semine suo nascitu- 
rum Christum, 81. Abraham pater multarum gentium, 80. 
Multa responsa a Deo habuit, alia post imthutationem no- 
minis, alia cum adhue genuino vocabulo censefetur, 67. 
Abraham non in /Egypto habitabat, sed peregrinabatur, 
54. Abraham cum vocatuf presbyler, in 60 non senecta 
corporis, sed cordis maturitas appellata est, 67, 72. Abrea- 
hz» aníma verbis consolatoriis et boris promissionibus a 
Deo recreatur, 35. Abraham amori carnis preetulit. amo- 
rem Dei, 82. Abrabam probatgr εἰ discotitor fides, 8l. 
Abrabam stella est que lacet et Ἠἰαπιηκί nos actibus 
$uís, 55. Abrahae meminisse debent pares in morte filio- 
rum suorum, 82. Abrahs cireumcisio, 67. Abrahe animi 
tagnitudo, 82, ΑΡΓΑ] hospitalitas, 37. Abralite mansue- 
tudo, 35. Abrahe sinus, 572. 

Abrech proprie interpretatur pater tener, 46. Hec vox 
autem nihil aliud signit cat quam genua flectere, 46. 

Absalom figura Jud» proditoris, et diaboli, sla. 

Abstinentia ciborum necesearia, 299. 

Abyssus de qua Genes. 1, 3, allegorice explicatur, 52. 

Áccipitres augufibas ferunt omina, $33. 

Achab iniquus, 6:55. Achab concupiscentia, 9. 

Achiman interpretatur frater meus extraconsilium,440. 

Achitophel, 518. 

Acrabin interpretatur tentationes, 4i. 

Actus apostolorum a Luca conscripti, 412. 

Actus boni divin: misericordie potius qzsm humans 
voluntati ascribendi, 571. Ad actum bonum eliciendum 
erus est οἱ voluntate uostra et. divina ope eonspirante, 


Adonai Dei nomen, 539. 

Advorare aliad est quam colere, 158. 

Adventus Christi duplex, 416. 

JEgyptius nuilus liber, 103. /Egyptiorum [ater Cham, 
102, /Kgypuii Pharaonis, sancti volunt. esse Dei mancipia, 
91. /Egyptii Hammonem Jovem io ariete venerantur, Anu- 
bita in cane, Apin in tauro, 142. Egyptiorom iucantatores 
et malefici, 159. /Egyptii proclives ad degenerem vitam, 
102. £gyptii geometris peritissimi, 62. 

/Egyptus decem plagis percussa, 110, 119 et seqq. Egv- 


pius domus servitutis, 156. /Egyptus spiritalis, terra est 
militatis justi, 47. Kgy lus figufa mundi, 101. 
/Enigmatiste quinam, $17. 
Aermon, qui a Phoenicibus vocatot. Sanior, ab Amor- 
rhs»is Saneir, 851. Aermon intefprelatur aversio fera- 


rum, 831. 

AKEternitas Filii Dei, 198. 

JE&thiopia, Hebraice dicitur Chus, 28. Athloprite populis 
Bonnuollis genuum patella» resecantur, 16. 

Agar errat per deseftom, 80. 

Agnus paschalis immolatur luna quártá decima , in- 
thoante quiuta decima, 122. 

Aioth interpretatur (κας, 466. 

Alexandri Magni impetium preedictum est a Daniele, 8. 

Alexander ep s Hierosolyrnitanus vir erat leaíssi- 


mus, 482, 
Allegorica Seripturzm interpretatio multis displicebat 


in Origene, 95. 
Altare aureum incensi, 165. Altare holoesustorum, 


Altitado et profunduta quodnam & se thvicem habeant 
discrimen, 64. 

Amalech interpretatuf ablingens populum vel declinans 
populum, 945. Amalech interpretatur populus ablingens, 


Amaritudo sque Merrhas, 151, 153 el segq. 

Amazonibus mammarum altera resecatur, 16. 

Ambrosius vir sanctissimus et studiorum Origenis in- 
centor, 526. 

Amictus propinquior qutedani vel secretior totpori ve- 
stis videtur esse quar stola, 109. 

Amorrhaus interpretatur amarus vel emaritud^, 452. 
Amorrbheei interpretantur amarescentes, 451. Amorrhzi 
interpretantur in amaritudinem adducentes, vel loqut ntes. 


Andreas apostolus Scythiam sortitus est ad preedican- 
dom Evangelium, 21. 

Angelus tutelaris unicuique fidelium datus, 550. Angeli 
eust 491. Angelis credite sunt dispensandas οἱ re- 
gendm anime nostre, 681. Angeli velut. procurationem 
animarum nustrarum tenent, 85. Angeli sancti. justos ad- 

vant ad bons opera, 271. Angelorum Dei adjutorio 

nt justi, 286. Angelorum principatus unicuique 
gent pro meritis statutus, 105. Angel singulas quasque 
Bstiones sub potestate retinebant, 85. Angelos regendis 
gentibus praefecit Deus, 157. Angelis ποπ fortoito pro- 
vincie terrarum regendz commisse sunt, 401. Angeli 
Dei ascendunt et descendunt ad filium hominis, perqui- 
runt, quid in unoquoque nostrum tuveníant, quod offerant 
Deo, 242. Angeli eorum quos e diversis gentibus congre- 
gaverint, et proficere coeperint, in futaro seculo. vritic! - 
pes erunt, 508. Angeli quibus animarum eara commissa 
est, simul ad judicium Dei cum hominibos venient, ut 
illo divino constet. examine utrum sua desidia peccave- 
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rint homines, an monitorum castodumque neg'igentia,365. 
Angeli in consummatione sxculi aderunt in judicio, 307 
etseq. Angelorum ministerio Deus linguas confudit, 507. 
Angelus una nocte centum octoginta quinque millia As- 
syriorum occidit, 125. Angelos preesse animalium nati- 
vitati, virgupiorum, plantationum incrementis opinatur 
Origenes, 325. 

Anguills semper in imis aquis et circa ipsum conum 
demorantur, 221. 

Anima Christi ex genere et ex substantia fuit humana- 
Tum omnium animarum, 2*5. Anims sponsus vel vir 
appellatur Deus, 160. Anima immortalitas a multis 
philosophis credita, 227. Anima libertate gaudet arbi- 
trii, 350. In animis tanta fortassis est. differentia, quanta 
est in vultu hominum diversitas, 278 

Animalia omria an in hominis gratiam creata sint, dis- 
quiritur, 26, 27. Animalia munda ab immundis distincta 
antequam lex esset, 31. Cur animalia repeutia ín malam 
et volatilia in bonam partem accipiantur, 56. 

Anímantes augurales immundz sunt et rapaces, 3395. 

Ànna interpretatur gratia, 90, 484. Anna mater Samue- 
lis sterilis fuit, 91. 

Annus sabbaticus, 211. 

Anubis, 142. 

Appellatio et prredicatum in quo differant, 22. 

Apelles Marcionisdiscipulus et alterius auctor h:ereseos, 
pro fabula habebat arcam Noeticam, 61. 62. 

ADT interpretatur pul*ís, aut terrenus, aut cinis, 259. 

pis, 1412. 

Apor^alspsis Joannis, 412. 

ADoCTYp us liber quo utebantur Judzi, 17. 

Apostoli cur dicti Boaunerges, 51. 

Aquil:e lectiones, 22, 27, 29, 50, 42, 435, 46, 108, 127, 
480, 505, 515, 518, 519, 521, 522, 525, 550, 051, 559, 541, 
$16, 555, 556, 561, 562, 598, 610, 612, 06, 755, 151, 
1A4, 7149, 183, 809, 811, 815, 817, 822, 850. 

Aquilz auguribus ferunt omina, 333. 

Araba interpretatur insidie, 450. 

Arabia felix, 59. 

Arbitrium liberum ín bomine, 31 f. 

Arbor scientia boni et mali talem habuit fructum, 
quale erat vinum quod nudavit Noe, 354. 

Arca testamenti, 165. De arca Noe Hebrzxorum traditio, 
62. Arc: mensura et distributio partium ejus, 535. Arcs 
forma et descriptio, 60, 61, 62, 65. In ea fueruntannumin- 
tegrum omnia animalia, 60. In arcam ingressos homines 
Deus mundos a copula volebat perinanere, 31. 

Anes loco Isaac oblatus formam Christi gerere videtur, 


, 97. 

Aristoteles sublunaría omnia providentis non subjacere 
definivit, 652. 

Arnon interpretatur ma'edictiones eorum, 517. 

Artium liberalium coguitio necessaria ad intelligentiam 
Scripturarum, 25. Arles liberales ad ministerium verbi 
Dei admittendz, 210. Artium corruptio ab hominibus et 
dsmonibus, $4. 

Ascensio vel assumplio Moysis liber apocry phus, 400. 

Aseneth filia Phutiphar, deinde Josephi uxor, 47 Apud 
patrem accusavit matrem quod Josepho insidias siruxe- 


Asenna interpretatur os vel ossa, 582. 

. Απετοιη interpretatur domus perfecla,. 292. Aseroth 

inLerpretatur atria perfecta, vel beatitudo, 381. 

l Asia Joanni apostolo obtigit aJ przdieaudum Evange- 
um, 21. 

Asor interpretatur aula, 450, 453. 

Ássouriim interpretatur firmi, vel dirigentes, 359. 

Assyrii interpretantur dirigentes, 3&;. Assyriorum vir- 
tus in astrologke studiis przdicatur, 276. Assyrii 185,000 
ab angelo una nocte occisi, 125. 

Aslra signorum loco instituta sunt, 8. Astra futurorum 
«igna sunt, non cause, 9. Astra rerum humanarum mullo 
niodo caus: sunt, sed earum lantum signa quaxlam, 135. 
Ex astrorum situ res humans non pendeut, 4. Ex vario 
astrorum sítu natur: humana superiores signa futurorum 
hauriunt, 9. 

Α vrologi:x divinatricis precepta et vanz observationes 
refitantur, {4 οἱ seqq. 

stronomi:e divinatricis leges el praece 17 et . 

Athletarum certamina, 24 d pas en 

Auditores Ecclesise, 190. 

Auguribus aut lupi ferunt omina, aut vulpes, aut. acci- 
pitres, aut corvi, aut aquilz, 353. 

Auguratio operatione dz monum fit, 5352. 

Aunam detestandum facinus, 435. 

Auspicia ex incidentibus captata. 333. 

Atau interpretatur videns, 38. 

Aaymoruu festivitas, 560. 
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Baalim, 462. 

Babylon interpretatur confusio, 455. 

Babyloniorum imperium in prophetia Daniehs auro de- 
siguatur, 8. 

Balaam interpretatur vanus populus, 275, 524. Balaam 
famosissimus magus, $19. Balaam symbo!lum erat populi 

entilis, 375. Balaami Jrophetia gentibus utilis. 521. Ba- 

aam dicitur habuísse díscipulos qui litteris mnandaverint 
ejus vaticinia, 521. 

Balach rex, 524. Balach interpretatur exelusio vel de- 
voratio, 524, 335. 

Bamoth interpretatur adventus mortis. 515. 

Banaim signilicat fontes vel excolationes, 532. 

Baptisma unum, 65. Baptisma secundum X:cclesiz ob- 
servanliam eliam parvulis pro remissione peccati. datur, 
250. Baptismus delet peccati chirographum, 97. Baptismus 
remissionem peccatorum operatur, 190. Qui per divinum 
baptisma renascuntur, in paradiso ponuntur, hoc est, in 
Ecclesia, 28. Cum venimus ad gratiam baptismi, universis 
diis et dominis renuntiantes, solum confitemur Deum Pa- 
trem, Filium et Spiritum sanctum, 138. In baptismo re- 
puntiamus diabolo et pompis ejus, 516. Baptisini gratiam 
non recipiunt ficti, 280. Baptismi ceremonize facile ης: 
queuntexplicari, 285. Baptisma sanguiuis puriores not 
reddit quam aqua baptismus reddidit. £13. 

Barach interpretatur coruscatio, (68. 

Basan interpretatur confusio, 75i. Basan interpretatus 
turpitudo, 318. 

Basilides haereticus, 315, 414, 487, 509, 669, 689. 

Bathoel significat domesticum Dei vel tiliam Dei, 38. 

Bauz interpretatur pro nihilo habitus, 38. 

Beelphegor simulacrum est Beli iu loco Phegor, 781. 
Beelphegor species est turpitudinis, 519. 

Beelsephon interpretatur ascensio speculze, vel babers 
speculam, 145, 379. 

Benjamin typus Pauli apostoli, 48. 

Beor interpretatur pelliceus, 275. — 

Bestis, cum conceperint, ultra non indulgent maribus 
copiam sui, 75. 

Bethel interpretatur domus Dei, 468. 

Bibliotheca cordis, 65, 66. . 

Boanerges, id est filii tonitrui, cur dicti apostoli, 57 

Bona qusnam sint, 563 et seqq. 

Buthan interpretatur convallis, 379. 


C 


Caath interpretatur confirmatio, vei patientia, 582. 
Cades interpretatur sanctificauo vel sanctum, S43, 4àl 
Caiphas, 548. 

Caleb interpretatur quasi cor, 429. — — 

Campestre indumentum, id est femoralia linea, 218 

Candelabrum aureum, 105 

Caro in ccelum assumpta, 600. 

Carnium usus quando concessus a Deo, 59. 

Castigatio corporis necessaria, 299. — 

Castitas lignis imputribilibus conferri potest, 161. Casti- 
tas falsa, 187. . 

Catechumeni, 405. Catechumenorum qualis esse debeat 
dispositio ad suscipiendum baptisma, 216. Catechumeaoi 
concionibus aderant, 280. —— 

Cathedra pestilentis quid sit, 550. . 

Cedar ex genere Cethurs et Abraham descendit, 90. 
Cedar interpretatur obscuritas, 59. 

Cedma interpretatur anterior, 39. 

Ceneroth interpretatur quasi lucernse, 450. 

Certamen non est, si non fuerit qui resistat, 96. Certa- 
mina athletarum, 245. 

Cethura uxor Ábraham. Ex filiis ejus plurimas natae 
sunt gentes, 59. Cethura altera uxor Abraham, 89. Cethu- 
ra interpretatur minor vel inferior, 359. Cethura interpre- 
tatur thymiama, 90. 

Chaldaei divinandi ex astris artem sequebantur, 18. 
Chaldzeorum virtus in astrologi: studiis preedicauir, 4:6. 

Cham /£gyptiorum pater, 102. Cham erat Noe fllius se- 
cundus, non junior, 55. De ejus impio facinore Hebraica 
traditio, 35. Cur non aque ac filius Chanaan fuerit. maie 
dictus, 53. E 

Chanaan Chami filius impius, 52. De ejus impio facino- 
re Hebraica traditio, 55. . 

Chananseus interpretatur semen incertum, 287. 

Cbananai utpote mali habitabant, non peregrinabantue 
in terra, 34. Chananzi interpretantur mobiles vel. mu- 
tables, 149. Chanansei interpretantur velut. commoti, 


Charadath interpretatur idoneus effectus, 581, 582 
Charitas remissionem peccatorum obtinet, 191. Qui noD 


1089 


perfecta charitate, sed (uturze pon: metu et supplicio- 

rum timore mandata custodit, accipit et ipse operis sui 

mercedem, 79. Charitas purpurs comparari potest, 164. 
Chasab interpretatur mendacium, 38. 

μο του interpretatur conjunctio vel conjugium, 428, 


Chenner interpretatur spretio, 416. 
. Cherubin, 165. Cherubim interpretatur multitudo sclen- 
tis, 286, 505. . . 
Chirographum peccati baptismi gratia delelur, 97. 
Choddad interpretatur mensura vacua, 59. 
Chore figura hereticorum, 295. . 
christus semen Abrah:e et filius Abrahze, 85. Christus 
primus carnem in ccelum assumpsit, 600. Christus non 
uisset incarnatus, si non fuisset peccatum, 562. 1n. Chri- 
sto duo sunt, unum quod de superioribus est; alterum, 
quod ex humana natura et virginali utero susceptum est, 
. Christus cur tentatus est a diabolo, 15£. Christus je- 
junavit ; cur? 154. Christus quo sensu subjectus erit Deo 
atri, 660. Christus et a Patre et a seipso a mortuis sus- 
citatus est, 339, Christus ad inferos descendit; cur? 495. 
Christus justitia est, veritas, sanctificatio, pax, 659. Chri- 
stus Ecclesie lux, 51. Christus jpousus anie pis, 317. 
Christus ovis est apniculus, 122. Christus lucem suam 
restat mentibus nostris, si nequaquam c:ecitas mentis 
mpediat, 55. Christus-non zequaliter omnes illuminat, 55. 
Ceristus et Ecclesia iu nobis sunt duo luminaria magna, 


Christianorum genus no» est gens una vel litegra, sed 
sparsim ex singulis gentibuscongregantur, 655. Christiani 
ne essent, Jegibus decreverunt reges terri, senatus, po- 
pulusque et principes ltomani, 422. Christiani male viven- 
tes maledicunt. Christe, 559. Christian.rum quorumdam vi- 
tia carpuntur, 86 et seqq., 88. Christianorum aliquot desidia 
et negligentia notatur, 173. Christianorum quorumdam 
timor ne res humauz ex situ astrorum pendeant, 4. 

Chus Hebraice, est /Ethiopia, 28. Chus significabat te- 
nebras, 28. 

Chusarsaton interpretatur humiliatio eorum, 461. 

Cibus anims verbum Dei, 574. 

Cidaris, 257. Cidaris est. vel operimentum cepilis vel 
ornamentum, 217. 

Cineus interpretatur possidens, 515. 

Circi spectacula, 340. 

Circumcisio Judzsorum infantium octavo post ortum die, 
16. Cireumcisio Ismaelitarum circa annum decímum ter- 
tium, 16. Circumcisio /Egvptiorum appetente anno deci- 
mo quarto, 16. Circumcisio feminarum, 16. Circumcisio 
qu& (fit octava die, amara est, 151. Círcumcisio non erat 
pet se bora, sed mera nota, qua Hebrrei a. gentibus dis- 
cernereptur, 394, 395. Circumcisio membrorum omnium, 
00. Circumcisio cordis, 68. Circumcisio cordis in quo cou- 
sistat, 69. Circumcisio manuum, pedum, visus, odoratus 
et Lactus, 69, 70 et $ed. Cireumcisio labiorum, 63, 69. 
Circumcisio aurium, 68. Circumcisio carnalis, cireumcisio- 
nis spiritalis formam gerebat, 68. Cireumcisio Deo digua, 
quanam? 70. Circumcisio secunda, 408. Circumcisio :pi- 
ritus, 230 et seqq. 

Cithii interpretantar para finis, 546. . 

Clemens Romanus, Petri discipulus, 20. Circuitlones 
ejus, 20. Ejus cum Patre colloquium, 21 οἱ seqq 

Cacilas mentis quomodo tollatur, 53. 

Colom et terra in principio, id est in Selvatore facta 
sunt, ο. 

Coenomyla vocantur ab Hebraeis animalia diversa et mix- 


Colere est aliud quam adorare, 158. 

Conciones in ecclesia , 86 ef re 88. Conciones san- 
ciae arbitratu episcopi fiebant, 490. Concionum tempore 
mulieres garriunt, 176. 

Concordia virtutis, malitis discordís indicium est, 54. 

Concupiscentia.Sine concupiscentia posteritatissuccessio 
non reparatur, 66. 

Confessionis gloria cocco conferri potest, 164. Confessio 
Christi ab eo fit. qui propterea fugit, ne neget, 477. Con- 
fe-sio peccatorum sacerdoti facienda, 191, $02, Confessio 
peccatorum etiam occultorum, 196. 

Coujugium castum, 69. 

Consilium impiorum quid sit, $50. 

consolatio a Deo eos sequitur, qui virtuti dant operam, 


Cor quo sensu indurari dicatur, 111 ef seqq. 

Coriandri natura, 388. 

Corinthii philosopbize studiosi, 549. 

Cornelius primitis gentium, 506. 

Cornu salutis est Christus, 605. Cornu est reguum, 605. 
Corona duplex beati Job, $6. 

Lorpus Domini cum suscipitur, cum omni cautela οἱ 
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veneratione servatur, ne ex eo parum quid decidat, 116. 

Corporis redivivi dotes, 500. 

Correctionis fraterns leges, 191 ef seqq. 

Corvi auguribus ferunt omina, 533. 

Cruz gemina, 416 

Cultus Dei a Christo translatus est a visibilibus Mosai- 
cis ad invisibilia, 556. 

Cursus equorum, 215. 

Cynici voluptatem et libidinem summum przdicant bo- 
num, 1412. 

Cyrus Persarum rex ínstaurationi templi Hierosolymita- 
ni operam navavit, 7. Cyrus ob collata in Hebraeos bene- 
ficia, a Deo gentium imperium accepit, 8. Cyrus multis 
antequam nasceretur annis, proprio nomine ab [saia ap- 
pellatur, 7. it 


D 


Dabir interpretatur loquela, 446. 

Darii excidium a Daniele przdicitur, 8. 

David gura Christi, 947, 518. David arte musica clarus, 
311. David stella est quae illuminat nos actibus suis, ὅδ. 
David interpretatur potens manu, 612. 

gDedan interpretatur idoneum judicium, vel solitarius, 


Dsmones falso sibi deorum nomen adscíscunt, 1418. 
Daemones exsecrabiles fecit pravaricatio, non natura, 1357. 
Damones cordis notitiam non habent, 175. Dsmonces ad- 
buc gaudent libertate arbitrii, 321. Dazemonibus vindietee 
et judicii dies nondum advenit, 618. D:zemones quo pacto 
omnibus virtutibus insidientur, 859. Dxmones evocati 
adsunt ad malum, non ad bonum, 3520. D:eniones in hoe 
λα. nullis aflici penis opinatus est Origenes, 161, 


Daniel stella est qux illuminat nos actibus suis, $5. 
Danielis de futuris imperiis prophetia, 8. 

Debbora apis interpretatur, sive loquela, 468. 

Decim: an jure divino, an jure positivo offerendse 
cipiantur, 304. Decimas sacerdotibus non offerre inde- 
cens, indignum et impium est, 505. . 

Deünitiones Dei, 513. Definitiones finis, 513. 

Depul!sio a lacte, 78. 

Detractio proximi vitanda, 289. 

Dei nomen tetragrammaton, 322. Dei nomina apud He- 
brzeos sunt decem, $39. Deus Pater ab sterno Pater esi 
Filii, 1. Deus Pater a Filio non separandus, nec Filius a 
Patre, 256. Deus Pater semper est in Filio, sicut Filius 
semper est in Patre, 251. Deus in Verbo suo fecit cceluns 
el terram, 52. Deus Pater alius est a Filio, et Filius alius 
est a Patre, et Spiritus sanctus alius est a Patre et Filio, 
912. Dei varís definitiones, 515. Deus simplex esl sub- 
stantia, neque membris ullis, neque compaginibus affecti- 
busque composita, 67. Deus incorporeus, omnipotens, et 
invisibilis, 66. Multa sine voluntate ejus geruntur, nihil 
sine providentia, 66. Deus immortalis, iinpassibilis, invi- 
sibilis, 193. Deus humanis non est obnoxius alfectibus, 
66. Deus mentiri fallique non potest, 11. Deus mentiri 
nequit, 81. Deum corporeum et humana forma similem 
existimore impium est, 57. Deum corporeum asscruit 
Melito, 25. Refutatur, 25. Deo soli cognitum est proposi- 
tum mentis, 85. Deus omnia novit antequam fiant, 89. 
Deus quidquid futurum est, id omne ante futurum prano- 
vit, sed ejus przescientia non in causa est cur id (iat, 6. 
Deus creator materiís et qualitatum ejus, 2, 3. Deus cum 
hominibus magnifica liberalitate certat, 83. Deus tentat ut 
prosit, non ut noceat, 124. Deus cessavit a prima rerum 

roductione, sed non a provisione, 559. Deus juravit, ut 
mmobilitatem consilii sui designaret, 8&. Deus in iis re- 
quiescit et residet quorum conversalio in colis est, 57. 
Deus imperio suo naturam obsequentem habet, 121. Deus 
quo sensu dicitur acquirere, 150. Deus loqui, audire, 
irasci, etc., quo sensu dícatur, 67. Deus ascendere et de- 
scendere quo sensu dicitur, 72. Deus scire et nescire quo 
sensu dicitur, 75. Deus alius et diversus ab eo qui legem 
οἱ prophetas dedit confingitur a Marcionitis, 192. Deus 
Fitius et Deus Spiritus sanctus norunt sensum Del Pa- 
tris, $40. Deus Verbum, sicut inter homines habitu re- 
pertus est ut homo, ita et inter angelos habitu repertus 
est ut angelus, 86. 

Diabolus cur mundi princeps appellatus, 515. Diaboli 
potestas cur nondum plane destructa, 520. Diabolus ten - 
tat, ut sibi ohsequentes interflciat, 124. Diabolus Job im- 
pegnans, duplicis coronze ei causa exstitit, 56. Diabolum 
ante mundi finem supplicio nullo affici existimavit Orige- 
nes, 121. 61. 

Dialectica minutis et subtilibus verborum stimulis 3ni- 
mas terebrat, οἱ tanta calliditate circumvenit, ut deceptus 
nec videat nec intelligat unde decipitur, 112. 

Diapsalma, 915, 916. Diapsalmaui nota apposita videtur. 
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iando musice cujusdam melodis et rhythm flt mutatio. 
Sepiesime vero et sensus mutatio est in diapsalmatis, iü- 
terdum et personz, 522. 

Dies nalalis non a sanctis, sed ab tmpils celebratus est, 
329. Dies festi, in quibus fideles ad Ecclesiam convenie- 
bani, 86 et seqq., 88. Dies tertia sacramentis apta, 82. 
Dies depositionis a lacte, 78. 

Digitus ori impositus silentii signum est, 505. 

Diluvium Noelicum figura erat futuri finis mundi, 65. 

Diluvium generale non amplius a Deo immittetur; cor? 
55. Diluvium aqua dictum est, ad discrimen diluvii quod 
futurum est igue, 51. 

Discordia malitizs, virtutis concordia indicium est, 54. 

Divinationis origo a Deo, $4l. Divinationum mulüm 


species, 552. 
Doctor Ecclesie saplentibus et insiplentibus debitor 








Doeg Idumzeus, 480, 726. 

Domínationes níhil aliod sunt, quam ordo quidam et 
multitudo dominorum, 157. 

Dominica dies cum Sabbato Judmorum comparator , 


[r3 
Dracones pythonibus inserviunt, 355. 
E 
Fbiona interpretatur transitus, 581. 
Ebioniue carnalem circumcisionem reciplendam puta- 


int, 68. 
Ebrietas omnlum vitiorum mater est, 220. Ebrietas 
quam damno«a sit, 74. Ebrietas vini perniciosa in omni- 
bus, 220. Ebrielas animam cum corpore debilem reddit, 





bus, verum etiam a concessis et licitis temperat, 69. Ec- 
e:esias seu Dominicze domus remotiora loca, 175. Ad Ec- 
clesiam conveniendum audiendi diviní verbi causa, 86 er 


Pectestasticus, qui inter Salomonis volumina baberi so- 
lei; spud Greens appelltur Sapientia Jeso Ql Sirach, 


Edem interpretatur dulce, $8. Hebrmi tradunt ipsum 
este mundi medlum, nt pupillam oenli, 28. 

Editio quinta, 515, 516, 531, 522, 734, 755, 899, 850, 
855. Editio sexta, 515, 516. Editio LXX 'Interpretum ali- 
quot fn locis transposita est, 50. 

Edom interpretatur terrenus, 149. 

Fen. interpretatur rotatus vel orbita, 466. 

Elehana duas nxores habuit, Fenennam οἱ Annam, 90. 
Eleemosyna parit remissionem torum, 190. 
Elementa voluntati divine famulantur, 144. Elementa 
quatuor, aer, ignis, aqua et terra, 177. Elementa xxu lit- 
terarom apud Hebreos, 282, 

Eilas in cclum sempus, 609. 

Eliphas foterpretatur Deus me dispersit, 581. 

Elom interpretatur arietantes, 453. 

Enach interpretatur humilitas inanis, vel responsio ina- 


nis, 41S. 
Énoch translatus, non autem in crelom assumpins dici- 
tur, och libelli apocryphi, 388. Enoch Inlerpreta- 
tur gratia tna, 59. 
pauleum interpretatur ascensio tortuosa, 145. 
Ephesi mortuus est Joannes apostolus, 34. 
Ephod vestis erat sacerdotalis qua indutos sacerdos Spi- 
ritus sancii gratiam recipiebat, 498. 
jphraim interpretatur fruclilicalio, 485. 
Ephrem interpretatur fructificatio, 447. 
Ephron interpretatur pnlvis, aut terrenus, aot elnis, 


Epleurus voluptatem summum bonum predicat, $52. 

Epkseoporum quanta debeat eme sobrietas, 18. 

Epistola Jacobi, &, à. Epistrle duis Petri, 412. Épistole 
Jeannis, 43. Epistola Judse, 443. 

Equorum contentiones, 315. 

Esau dictus est robros, ve! terrenus, vel, nt aliis visum 
ο factors, 95. Esau nomen accepit vel a rubore, vel a 

fra, 

Esdras Scripturas sacras in unum corpus redegit, 524. 
Esdras H« alios characteres loco priorum iradidit, 


Eschon interpretatur eogitationes, 517. 
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Esther liber, $74. 
Ethica, 


thica, 98. 

Kibon, id est Heliopolis, 153, 

Evangelium Matth;ei , 413. Evangellum Marei, 4193 
Evangelium Luce, 413. Erangetiun Soannis, 412. 'Evan- 
gelium eternum, 204. Evangelii virtus in lege, 997. Evan- 
gelii prdicatio ubique propagila, 85. Iu Evange:lis el 
apostolicis scriptis multa obscura, $14. 

Eucharistis sacramentum in quo corpus Christi recipi- 
tur,685. Eucharistim sacramentum in anima pura nee 
peccatis polluta percipendum, 257. Eucharistie sacra- 
mentum quanta cantéla et reverentia suscipiatur, 176. 

'ueharistia sive percipiende, sive eo ritu que geritur 
explicanda, ratio deis hon. est, 285. quo ge 

Svilat interpretatur parturieus, 50. 

Ένα interpretatur belluinus vel ferinus, 366. 

Excommunicatio, 434, 465. Ob levem culpam non cst 
sdhibenda, 414, 465, Excommunícatione injusta non laedi- 
tur innocens, 260. Excommunicatlo allera in foro inte- 
lori, altera in foro exterlori, 258. 

Exomologesis gratiarum aelionem et glorificationem,. 
mec non peteatorum conlessionem significat, 835. 

Exorciste, 455. 

Kspiationis festivitas, 560. 

Esstispiclum operatione demonum fit, 553. 

Ezechiel terra est quie illuminat nus actibus suis, 335. 
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Finis varie definitiones, 515. 
ln fine seculi terra et omnia elementa ignis ardore de- 


juenda, 74 et ien. 
lagellum a tribulatione distinguitur, 557, 558. 

Fructus spiritus, gaudium, pax, etc., í64. 

Furor ditlert ab ira, 541. 

Futurorum Deus causas Bresidet, non pse eausa est, 
10. Res futura non idcirco it, quod fetera cognoscatur ; 
sed quod fatura sit, idcirco futura iur, 11. 1d 
quod futurum est causa est prznotionis Dei, 11. Futuro- 
Tum pranotione ín Deo everti liberam nostrum arbitrium 
existimarunt Grecorum plerique, 9, 10, Futurorum pr- 
scientia esl aliquid per se mdiferens, SÍ. Futuris in re- 

us Deus nos czxos esse volult; curt i2. — , 


G 
Gal interpretatar cbaos, S85. 
Galbsnum vehementia odorís ui serpentes noxios fu- 
gat, 
gaeripid interpretatur tentumeotum sive conspatio , 


Gasiongaber interpretatur consilia viri, 583. 
Gazer interpretatat conetructio, 449. 
Gelmon Deblatbaim interpreiator contemptus fleuum, 


Gentibus salus ex Judsoram lapso, 69. 
Gentes angelis commissm sunt regenda, 157. Gentes 
plurima a Christi fide aliena circa fatum errant, 5. 
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Gentilitatis exordium, 465. 

Gentilium virtutes quo loco habends sint, 509. Genti- 
lium dicla non sunt negligenda, 171. 

Gephar interpretatur inops, vel deficiens, $39. 

Gerars interpretantur maceria, sive sepes, 94. 

Gessen interpretalur proximitas vel propinquitas, 105. 

Gog interpretatur super tecla, $38. Gog interpretatur 
munera, 215. . . 

Gothoniel interpretatur responsio Dei, 446. Gothoniel 
ihterpretatur tempus mihi Deus, 465. 

Gratis necessitas ad bonos actus, 971. 


H 


Hsreticis nibil prodest Christi cognitio, 5&5. Ἡστεί]- 
corum dogmata illustriorem reddunt estbolicam fidem, 
26. Hareticorum nonnulli timorem futuri judiciii geruut, 


Hai interpretatur chaos, 415. 

Halus interpretatur labores, 381. 

. Hebrai transeuntes interpretantur, 546. Hebrai in ser- 
vitutem ab /Egyptiis redacti, 102. Hebrzis naturalis ine- 
rat libertas, 1U2. Hebrsei tradunt parsdisi terreni locum, 
mundi medium fuisse ut pupillam oculi, 28. 

Hecate, 158. 

Helchana interpretatur possessio Dei, 483. 

Heli interpretatur Arabs sive extrarius, 483. 

Helise gloria Deus erat, 250. 

Helim interpretatur arietes, 550. 

Her interpretatur pellis, 209. Her non erat semen Ja- 
cob, 49. 

Hermogenes, 545. 

Hermoniim, mons in quo sia est urbs Naim, 7795. 

Herodes, 538. Herodes alienigena fuit, el per ambitio- 
nem in regnum Judzorum irrepsit, 108. Herodes natalem 
diem suum celebravit, 229. 

Holophernes, 477. ' 

Homo ad similitudinem Salvatoris qui est. imago Dei, 
factus est, 57. Non in hominis corpore, sed in anima im- 
pressa est imago Dei, $7. Propter hominem universus 
creatus est mundus, 56. Hominis quanta sit. magnitudo, 
$7. Homo duplez, interior, et exterior, 263. llomo inte- 
rior, 57, 58, 160. Homo interior, invisibilis, incorporeus, 
incorruptus atque immortalis, 57. Homo parvus est mun- 
dus, 206. Homo minor mundus, 56. 

Hordeum, species est asperior, quz velut acmminibus 
quibusdam contingenter stimulare videtur, 95. Hordeum, 
jimentorum maxime cibus est, ant servorum rusticorum, 


Hospites quomodo recipiendi, 71. 

Hostis cessaverunt, postquam Christus oblatus est in 
cruce, 191. 

Hyssopus juxta medicos natura diluit et expurgat sor- 
des quae ex eorruptione noxii humoris pectori insederupt, 


I 
Idithunri unus ex eís quibus hymnorum studium commis- 
&um erat, 691. 
I1dola aliud sunt quam dii, 157. 
Iduma interpretatur siteptium, 39. 


Idum:ea interpretatur terrena, 44. 
Ignis in fine szculi terram et omnia elementa decoquet, 


jolinorantia involuntaria peccatum vocalur à Scriptura, 


Imago Dei invisibilis Salvator, 32, 57. Imago Dei in 
homine impressa, 200. Imago Dei in homine impressa pi- 
ctorem habet Filium Dei, 96. Imago Dei in qua bominis 
parte, in corpore, ap in anima, dixquiritur, 25 et segq. 
1mago Dei non in hominís corpore, sed in'anima, 97. Ima- 
ginem Dei in homine Im m non forma corporis, sed 
actiones reprsesentant, 26. Imago Dei in homine impressa 
obscurori per incuriam potest, deleri per. malitiam non 
potest, 96. Imaginis Dei forma in homine per peecatum 
amissa potest recuperari, 58. Aliud ímago Dei, alud is 
qui secundum imaginem Dei factus est. 350. Imaginem 

iabolo similem habuit Matthzeus dum publicanus erat, 
nec non Jacobus Zebedsi filius et Joannes frater ejus, 98. 
Salvator noster, videns hominem deposita sua imagine, 
maligni imaginem induxisse, ipse motus misericordia, 
imaginem hominis assumpsit, et homo factus est, 97. Sic- 
ut qui viderit imaginem alicujus, videt eam cujus ἵπια- 
go est, ila et per Verbum Dei, quz est imago Dei, Deum 
quis videt, $7. 
QInmortalias animx a multis philosophis admittitur, 

Incantationum vis, 444. 

]ucircumcisorum varie species, 121. 
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Induratio cordis Pharaonis, 111, 112. ef seqq. Induratio 
cordis a Deo quo sensu accipienda, 114 et seqq. 

Infernus peccatorum est domicilium ad ferenda suppli- 
cia, N87. [nferni poenze quante sint futurze, 580. 

Iniquitas corrumpit terram, justitia servat, $1. 

Inscriptiones varie psalmorum, 516, 517 el seqq. 

Interpretes LXX casu et fortuito psalmos prout memo- 
ri» sese offerebant collegerunt, $21. 

]nterpretum consensus in uno Levitici loco, 192. 

]ra differt a furore, 541. 

Iroth interpretatur vicus, 579. 

Isaac figura Christi, 82. [saac risus vel gaudium ínter- 
retatur, 18. [saac depulsio a lacte, 78. Isaac lenitas, 49, 
«446 fodit puteos de. quibus rixati sunt Philistini, 91. 

Isaac stella est, quse illuminat nos actibus suis, 95. 

. Isaias multis ante captivitatem Babylonicam annis 
vixit, 7. Isaias sectusest, 680. Isaias stella est quie illumi- 
nat nos actibus suis, 55. 

Ismael populi secundum carnem, Isaac populi qui ex 
fide e formam tenet, 97. ismael fnterpretatur auditus 
Dei, 39. . . 

Ismaelitse, qui Arabiam tenent, circa annum decimum 
tertium circumciduntur, 16. 

Israe! cur modo Israel, modo Jacob dicatur, 100, 101. 
Israel interpretatur videns Deum, 307. 

]ssaar interpretatur mandati adimpletio, 318. 


Jj 


Tabin interpretatar sensus sive prudentia, 429, 455, 


Jaboc interpretatur luctamen, 517. 

Jaboc fluvius Arabis, 43. 

Jacob Uypus Christi, 42, 97. Jacob a luctando nomen 
accepit, 92. Jacob filias suas et filias (lliarum suarum se- 
cum abduxit in Αἰαγρίυπη, ne ad idolorum cultum conver- 
terentur, $0. Jacob cur aliquando dieatur Jae»b, aliquan- 
do autem Israel, 100, 101. Jacob stella est quie illuminat 
Dos actibus suis, 55. MEM 

Jacobus Zebed:ei filius, piscator erat et homo sine lit- 
teris antequam Christo nomen daret, 58 

Jae nomen Dei, 539. 

Jahel interpretatur ascensio, 469 

Jambices fluvius Arabise, 45. . 

Janam interpretatur ascensus sive vertex montis, 519. 

jophet interpretatur dilatatio, 404. 

Jebus dicta est postea Jerusalem, 295. 

Jebuszus interpretatur conculcatio, 447. 

Jedlaph iaterpretatur manus abundantia, vel manum 


cape, 58. 

Jeffune interpretatur conversio, 459. 

Jejunium Christianum, 215, 216 et seqq. Jejunium quat- 
t:e et sext» diei, 216. Jejunium quadragesimale, 246. 

Jeremias natalem suum diem exsecratus est, 229. Jere- 
mias in lacum even! demersus, 780. Jeremías stella est 
quse illuminat nos actibus suis, 55. 

Jericho vicina est Jordani, $94. 

jieroboam fugiens a Salomone descendit 1ο /Egyptum, 


Jerusalem dicebatur antea Jebus, 995. Jerusalem do- 
mus libertatis, 156. 

Jesboc interpretatur dimissio, vel dimittet, 59. 

Jesus Christus omnium est principium, 52. In Jesu Chri- 
sto duplex natura, divina et humana, 184. Jesus Christus 
non ex semine, sed ex virgine absque concubitu viri na- 
tus est velut virgultum seu ramus, 108. Jesus Christus 
carnem ex virgine Maria pro salute nostra suscepit, 147. 
Unius Dei constringit et. munit veritatem, cum Deum 
suum dicit, quem natura patrem vocat, 147. Jesu Chrisü 
mors non solum hominibus, sed etiam angelis et aliis coe- 
lestibus virtutibus profuit, 186. Jesu risti mors op- 

ressio et triumphus demonum est, 108. Jesus Chrístus 
Jndex venturus in die judicii, 108. Jesus Christus Domi- 
Dnus noster et Filius Dei, cum unus sit per substantiam, 
in figuris tamen et formis Scripturarum varius ac diver- 
sus ostenditur, 97. Jesus Christus Dominus noster unus 
est pontifex magnus, sacerdotum sacerdos, tiócum 
tifex, et prince principum sacerdotum, 16. Jesus 
'hristus in divinis Scripturis medieus diciter, 228. Jesus 
Christus vitulus est qui in ccelis non pro peccato, sed pro 
monere oblatus est, 190. Jesus Christus dicitur ovis vel 
agnus, 97. Ovium pastor, 97. Pontifex, 97. Sponsus, 97. 
Sponsa, 97. Jesus Christos non solum tropice, verum 
etiam physice catulus leonis dieitur, 108. . 

Jesus Nave ex tribu Ephraim, vera fuit. Christi. figura, 
$3. Jesus Nave typus Christ, 270. 

Jethro socer Moysis, sscerdos Madian, 90, 170. 

Jetur interpretatur exsul, 39. 

Jezabel factum de vinea Nabuthei Israelite, 59. 

Jezrahel interpretatur semen Dci, 4i1. 
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Joab jussu Dei interfectus, 115. Hebrzl de illo senten- 


, 115. 
Joannes apostolus piscalor erat et homo sine litteris ; 
antequam Christo nomen daret. 58. Joannes Evangelium 
et epistolas scripsit. 412. Joannes scripsit Apocalypsim, 
413. Joanni apostolo Asia obvenit ad praedicandum Evan- 
gelium, 24. Plurimum temporis in ea commoratus, Ephe- 
si obiit, 24. .. 

Job justissimus, 152. Jobo duplicis coron: causaexstitit 
diabolus, 56. Job maledicebat diem nativitatis suze, 229. 

Jobab interpretatur inimicitiis, 450. 

Jochos significat silentium, 958. 

Jonas propheta aliquid verbis Domini addidit , 550. 

Jordanis vicinus est Jericho, $91 

Joseph merito vocatur pater tener, 46. Joseph data 
somniorum interpretatio supra hominem erat, 46. Joseplii 
Precatio, liber apocryphus, 19. 

Josephus rerum Judaicarum scriptor, 769. Josephus hi- 
storicuscitatur, 108. 

Josias multis ante annis quam nasceretur, nasciturus 
predicitur, 7. 

Jothor socer Moysis oriundus ex Abraham et Moysis 
consanguineus, 39. 

Judaa domus libertatis, 156. . 

Judais per gentes dispersis praedicavit Petrus aposto- 
lus, 21. δυάφογυπι adversus Christianos insatiabile odium, 
635. Judaorum hodierna conditio, 291. 

Judas epistolam scripsit, 412. 

Judas proditor, 548. Quod prsvisa διά proditio fue- 
rit, non necessario proditor ult, 11. Judas poterat esse 
similis Petro apostolo, 11. 

Judicium. In die judicii omnes gentes οἱ populi Chri- 
stum judicem in pavore cordis el tremore conscientiae 
exspectabunt, 108. Judicium futurum a multis philosophis 
admii:itur, 221. . 
bel uditb omnium feminarum nobilissima, 477. Judith h- 

r, 914. 

Jullus patriarcha Judsorum, 514. 

Jupiter Hammon, 143. 

Juramenta male praestita non perficienda, 196. 

Jusjurandum Deus adhibuit, ut immobilitatem consilii 
sui designaret, 81. 

Justi. Quod justis exercitium virtutis est, hoc injustis 
paena peccati est, 105 


Juventus facile ad mala labilís, 55. 
L 


Lac quo parvuli in Christo nutriuntur, 98. 

Lachis interpretatur iter, 428 

Latusiim interpretatur malleatores, 59. 

Lebna interpretatur candor, 428. Lebna interpretatur 
dealbatio, 581. 

Leones, ubi animal aliquod ceperint, sanguinem exsu- 
gunt, 745. Leonis catulus, ubi natus est, tribus diebus et 
tribus noctibus dormit, donec patris rugitu a somno susci- 
tetur, 108. 

Leprs varie species, 251. Lepra anim, 289. 

Leviticus liber cur sic appellatus, 180. 

Lex naturalis intra nos est, quse arguit unumquemque 

ccantem, et malum ei esse suggerit quod delinquit, 1006. 

ex naturalis dat initia veritatis, $05. 

Legis Mosaicce sensus litteralis ab Origene pessunda- 
tur, 226. Legis primum mandatum, 156. Legis secundum 
mandatum. 157. Legis interitus demonstratur, 77. Lex ve- 
tus quomodo nova, 297. Lex quomodo die ac nocte medi- 
tanda, 530, 551. Lex dupliciter dicitur, 906. 

In libris propheticis aliqua per se probhetze locuti sunt, 
et non Dominus, 350. 

Libertas arbitrii, 314, 550. Libertas arbitrii nondum a 
domonibus ablata est, 521. 

Libertas Hebrecrum, 102. 

Librarii Hebrzi error, 27. 

Ligua a Deo plantata in paradiso non erant sensibilia, 
juxta allegoriam, 28. 

Lingua Hebrza in Dei populo ab Adam pertransit, 307. 

Linguarum confusio angelorum ministerio facta est, 507. 
Anguarum confüsio malitiz indicium, virtutis vero indi- 
cium concordia et unanimitas, 51. 

Litterae xxu apud Hebrazos, 282, 528. Littere Hebraica 
bodierns a veteribus diverse et ab Esdra substituue qui 
Hebraeis alios characteres loco priorum tradidit, 559. 

Littera legis thesauros sapientis reconditos habet, 152. 

Locus justi virtus est, 55. 

ica, 98. 

Logíium, 217. 

. Lot Abrahae consanguineus et morum ejus imitator, 57. 
Non talís erat quam Abraham, 37. Lot inferior longe erat 
Abraham, 71. Lot amonissimam et uberrimam elegit rc- 


gionem, S5. Lot hospitalitas, T$. Ejus uxor mutatur ín 
statuam salis ; cur? 14. Lol Ülis arte furate sunt concu- 
bitum patris, 74. Lot filis non libidine, sed reparànda 

3teritatis causa cum patre coeunt, 75. Earum castior 
luit incestus, quam pudicitia multarum mulierum, 75. Eot 
fili» in parte culpabiles, in parte excusabiles, 74 et . 
Lot cum filiabus concubitus non excusandus a toto, sed a 
tanto peccato, 74 et seqq. In parte culpabilis, in parte ex- 
cusabilis, 74 et seqq. Lot uritur flammis mulierum, quem 
sulphurea Sodomorum flamma non ussit, 74 et seqq. Lot 
figura legis, 75. Lot medius inter perfectos et Jena 
tos, 75. Lot medius inter peccatores εἰ justos, T4. Lot 
historia mystico sensu utilis est, litterali nullius est utili- 
tatis, 491. 

Lotio pedum, 71. Lotio pedum gratiam conferebat, 416. 

Lucas Evangelium et Actus apostolorum scripsit, 112. 

Luctus in Deo et angelis, 357. 

Luna de sole percipit lumen, ut per ipsam nox possit 
illuminari. δὲ. 

Lupi auguribus ferunt omina, $33 


M 


Macedonum imperium in prophetia Danielis ere desi» 
atur, 5. 
E^ Macelaih interpretatur príncipatus vel virga, 581. 

Maceloth interpretatur ab initio, $82. 

Madiam filius Ábrahz et Ceturee, 59, 90. 

Madianitarum genus a Madiam filio Abraham οἱ Ceturz, 
$9. Madianitze interpretantur extra judicium, 471 

Madiam civitas ad:aceus deserto quod est ultra Arabiam, 
e regione Pharan, ad orientem maris Rubri, 59. 

Madianitis regio, 39. 

Magdalum interpretatur magnificentia, 579. Magdalum 
interpretatur turris, 145. . 

Magorum differenti, 519. Μαρί qui Cbristum adoraturt 
venerunt, de semine erant Balaam, 328. Magi qui Jesum 
adoraturi venerunt, vaticinia Balaami ex traditione nove- 
rant, 321. Mago non obtemperant boni angeli, 519. Mago- 
rum ministri sunt angeli mali, 519. 

Maledicunt Christo Christiani male viventes, 339. 

Malí plures semper sunt quam boni, 92. Mali habitant, 
non peregrinantur in terra, 54. 

Mala qusnam sint, $65 et seqq. 

Malitia hominum utitur Deus ad causas necessarias 


 Mambre interpretatur visio sive perspicacia, 72. Mam- 
bre interpretatur a visione, 39. . 
acd ammon apud Syros avaritis et pecunie Deus dicitar, 


Manna interpretatur quid est hoc? 151, 270. Manna Do- 
minica die cecidit, 151. 

Marcion, 487, 509. Marcion hzreticus, 515, 411, 669. 
Marcion vana loquitur, 157. Marcion doctor pollutus et 
immundus, 252. Marcion Deum legis justum, sed nea be- 
num dicit, 459. . 

Marcionit», 689. Marcionitarum error de duobus pri 
οι n el seqq. Marcionitarum error, 125, 192, 205, 


Marcus Evangelium senipsit, 412. 
Maria soror Moysis, 147. . 

. Maria Christi mater pauper erat, 250. Maria sola a re- 
liquis mulieribus segregatur, cujus partus noa ος eonce- 
puione seminis, sed ex presentia sancti Spiritus, εἰ virtute 
Àltissimi fuerit, 229. Maria genito Salvatore non immunda 
foit, quippe qu& et virgo concepit, et virgo peperit, 2328, 


Maron interpretatur amaritudines, 450. 

Martyrium remissionem peccatorum operatur, 190, 302. 
Martyrium Petri apostoli Rome, 24. Martyrium 4 muiie- 
ribus 2 Jeneris adhuc virginibus toleratum, 477. Martyrii 

aus, 415. 

Masmann interpretatur attentio, vel auditus, 59. 

Massam interpretatur ex suavilalibus, $9. 

Masse interpretatur elevatio, 39. 

Materia non ortu caret, sed creata est, 2 el . 

Matharaim interpretatur munera ipsorum, 514. 

Matheca interpretatur mors nova, 383 

Mathusala interpretatur emissio mortis, 50. 

Matrimonia legitima carent quidem peccato, nec tamen 
tempore illo quo conjugales actus geruntur, przeseutia 
Spiritus sancti dabitur, etiamsi propheta esse videatur, 
qui officio generationis obsequitur, 288. Matrimonio inter 
se non jungebantur tribus Judzorum, excepta tribu Juda 
et tribu Levi, 274. 

Matth:eus Evangelium scripsit, 112. Matthaeus, dum pn- 
blicanus erat, imaginem suam diabolo similem habuit,58. 

. Medicus ex herbarum succis vel arborum, vel etiam 
metallorum venis, vel animantium naturis profutura eur- 
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ribus medicamenta componit,2?3. Medicusanlm:» est 
'erbum Dei, 114. 

Medicina a Deo, 541, 680. 

Melcha interpretatur regnum, 358. 

s, Melito Asiaticus, 548. Melitonis error de Deo corporeo, 
el seqq. 

Meus ολο quomodo queat illuminari, 55. Mentes no- 
Str: a Christo et ab Ecclesia illuminantur, 559. 

Merrhze aqua amara, 151 οἱ seqq. 

Mesoroth interpretatur excludens, 382. 

Metus. Qui futura p«nie metu et suppliciorum timore 
mandata custodit, accipit el ipse operis sui mercedem, 
19. Inferior illo est qui non servili timore, sed in chari- 
tatis libertate perfectus est, 76. 

Michael offert orationes sanctorum Deo, 3521. 

Mochan significat intestinum vacuum, 38. 

Mors Christi omnibus utilis, 186. Mors Christi oppressio 
et triumphus d:eemonum est, 108. Mors filiorum quomodo 
patribus ferenda, 82. . 

Moysespropheta, 214. Moyses amicus Dei, 206. Moysesex 
inspiratione Spiritus sancti scripsit, 371. Moyses nonnulla 
propria auctoritate mandavit, 550. Moysisundecim psaimi, 

14. Moysis ascensio vel assumplio, liber apocryphus, 400. 
Moyses in omni sapientia A&grptorum eruditus atque in 
sdibus regiis educatus, 62. Moses prodigia nen sola 
virga fecit, sed et manibus οἱ verbo, me virgs vim ma- 
gict prodigiis adscriberent plurimi, 121. Moyses  ste]la 
est in nobis, quz lucet et illuminat nosactibus suis, 55. 
Moysis sepulcrum remotum est ab oculis Hebraeorum, ne 
quem vivum colebant, honoribus divinis mortuum affice- 
rent, 271. Moysis uxor ex semine Abraham erat, et non 
alienigena, 90. Moysesduo, alius vivus, alius mortuus, 401. 

Mulier aliquando setatis tantum vocabulum est, ejus sci- 
licet, que feminino sexui de annis pubertatis exceditur, 
et ad id tempusquo habilis viro videlur esse, transitur, 229. 
Mulier non semper pro corruptela iutegritatis, sed sexus 
indicio nominatur, 229. Mulierumsanctarum plurima ste- 
riles fuisse referuntur, 91. Mulierum nonnullarum effre- 
Dis libido, 75. Mulieres garriunt concionis tempore, 176. 

Mundum uno momento conditum, non autem sex die- 
TUm spatio aliqui aiunt, 27. Mundus universus propter 
hominem creatus est, 56. Mundi appellatio zquivoca. 
25. Perverse a Valentinianis accipitur, 23. Mundus figu- 
raliter £gyptus appellatur, 101. Mundus relinquendus, 
st volumus Domino servire,157. Mundus parvus, homo, 56. 

Murmur populi contra depravatos episcopos, presbyte- 
TOS, et diaconos, 278. 


Nabzoth interpretatur prophetia, 59. 

Nabau interpretatur abscessio, 583. 

Nabdeel interpretatur serviens Deo, 39. 

Naboth Jezrahelita, 653. . 

Nabuchodonosori, quo tempore Babylonicum florebat 
imperium, futurorum deinceps imperiorum oblata est 
species, 9. 

Nachor interpretatur requies lucis, 38. 

Nahaliel interpretatur possessio mea ex Deo, $14. 

Naim, urbs sita in inonte Hermoniim, 775. 

Naphes interpretatur refrigeratio, 39. 

Natalis dies ab Jeremia et Jobo maledictus, 229. Nata- 
lem diem suum nulii sancti, soli impii celebrarunt, 229. 
Natalitia sua celebrat malus et diem ortus sui probat, 44. 

Natura Dei imperio obsequitur, 121. 

Nazarzorum votum, 564. . 

Nazirzeus Syrorum κ] custoditus dicitur, 458. 

Neomenia, festivitas, 359. 

NiniviUe, bis. 

Noe arcam sdificavit, cujus descriptio est, 60, 61, 62, 
65. Noe post diluvium non genuit, 32. Noe non noverat 
vini naturam, 55. Noe discrimen immundorum callebat, 
antequam lex disinxisset monda ab immundis, 51. Noe 
teristi typus, 65. Noe interpretatur requies vel justus, 


Nomen Dei tetragrammaton, 522. Nomina Dei decem, 


Numerus quinquagenarius remissioni et indulgentis 
consecratus est, 61. Numerus septenarius legem signili- 
care solet, 165. Numerus centenarius plenus in omuibus 
et perfectus, 61. Totius rationabilis creature conünet sa- 
erameutum, 61. ο 


Ochozath interpretator tenens, 98. 

Odio habendi sunt paler et mater cum nos a martyrio 
dehortantur, 810. . 

Ofni interpretatur excessus conversionis, 485. . 

Og interpretatur interclusio, 518. Og figura carmalium 
bominum, $18. 
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Oleum peccatoris quid sit, 859. 

Ooliba Samaria, 79$. 

Oolla Jerusalem dicitur, Το. 

Or interpretatur montanus, 3582. 

Orandum corde, 38. 

Oratio reputatur omnis actus justi quem sccundum 
Deum agit et secundum mandatum divinum, 486. Oratione 
vincitur inimicus, 170. 

Oriens przstantior orbis pars, 455. Ad Orientem con- 
versi preces fundebant veteres Christiani, 981. 

Origenes in Exodum scripsit tomos, scholia et homi- 
lias, 110. Tomorum fragmenta tria Grece, 110. Origenis 
modestia in interpretatione Scripture sacre, 1. Origenis 
humilitas, 308. ] 

Os sanctorum a Deo aperitur, 136. 

Os impiorum et malorum a diabolo aperitur, 156. 

Othou interpretatur signa eis, 144 

O1 interpretatur deliberans, 38. 


P 


Panis profanus seu laicos, 480. 

Paradisus, 572. l'aradisus terrestris juxta Hebrseos in 
eo loco consitus est qui est mundi medius, ut pupilla ocu- 
Ji, 98. Paradisus justorum est habitaculum, 547. 

Parthia obtigit Thome apostolo ad przdicationem 
Evangelii, 24. 

Parvulus in fide quisnam. 79. . 

Pascha duplex, 155 et seqq. Pascha, festivitas, 559. 

Passio Christi credentibus quidem vilam, mortem vero 
incredulis confert. 193. 

Passiones et vitia viucula sunt quibus nos dzemones con- 
slringunt, 86. 0n 

yLastoris libellus, 425. Pastoris libellus apocryphus, 


Pater (Deus) ab zterno Pater est Filii, 1. 

Patres Veteris Testamenti orant pro nobis, 575. Patres 
in morte filiorum suorum merninisse debent. Abraham pa- 
triarchz, 82. E 

Patientia vera quzenam sit, 161. Patientialapidibus pre- 
tiosis conferri potest, 164. 

Patriarcha Judzorum Jullus nomine, 5141. 

Paulus arte tabernaculorum faber erat, 558. Paulus 
scienlissimus pontificum et peritissimus sacerdotum , 
202. Pauli apostoli labores, 95. 

Peccatum originis, 250, 2531, 500. Peccata per sanctum 
baptisma remittuntur, occultantur per. amaram p«niten- 
tiam, 645. Peccatum veniale semper reparari potest, 262. 
In gravioribus criminibus semel tantum puonitenti8 con- 
ceditur locus, 262. Peccatorum remissio quot modis fiat, 
199, 191. Peccatum morte quz pro eo infertur, penitus 
deleri opinatus est Origenes, 260. Peccata morta.ia a ve- 
nialibus non facile discernuntur, 167. Peccato unius dief 
annus suppliciorum rependitur, 294. Peccata patrum quo- 
modo reddantur in filios in tertiam et quariam [ος έπη, 
125, 126, 127. Peccatum onus monte gravius, 125 Ῥοδυςα- 
tum res est fetida, 90. Peccatum parvum non negligen- 
dum, 360. Pecca!a etiam occuita coutitenda, 196. 

Peccatores porcis comparaniur, 90. 

Pedum lotio, 71.. 

l'entecoste, festivitas, 500. 

Perfectus in flde, quisnam. 79. 

l'ersarum imperium in prophetia Danlelis argento si- 
guificaLur, 8. 

Persecutionis utilitas, 296. 

Persone tres in sancta Trinitate, 512. 

Petalum seu aurea lamina, 165. . 

Petephres dicitur etiam Phutiphar et Phutiphare, 45. 

Petrus Ecclesi: fundamentum, et petra solidissima, 
super quam Christus fundavit Ecclesiam, 145. Petrus 
apostolus per Pontum, Galatiam, Bithyniam, Cappado- 
ciam aque Asiam Judsis qui in dispersione erant pr:edi- 
cavit, 24. Ad extremum Komam veniens cruci suffixus 


est capite deorsum demisso, 21. Petrus duas epistolas. 


scripsit, 412. 
Phaldacinterpretatur lapsus pauperis vel lapsus pauper- 


tatis, 58. 

Pharam interpretatur os visibile, 581. 

Pharan interpretatur os visibile, 292. 

Pharancades interpretatur fructificatio sancta, 582, 

Pharao natalem suum diem celebravit, 229. Pharao eoa- 
ctus est unum dicere Deum, 46. 'haraonis cor aggravatum, 
121. Pharaonis cor quo sensu indurari a Deo dicatur, 111 
et seqq. Pharaonis cor aliquando dicilur a Deo induratum, 
aliquando simpliciter induratum, 140. Pharaonis somnia 
boves erantet spicm, 45. Pharao somnians simul vide- 
τοἱ somnii interpretationem quae e memoria sua excide- 
rat, 46. Pharaononerat pre naturse, 116. Pharao inter- 
pretatur exterminator, 11. 
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Pherezteus interpretator fruciificatio, 419. 
Phicol interpretatur os omnium, 98. 
Philistinorum ríxa adversus pastores I2ac, 96. Philistint 
interpretantur cadentes populi, 149. . 
Philosophia in tres partes dividitur, logicam, physicam, 
ethicam, 98. Philoso| moralis, et phvsiea, pene omuia. 
qu:» nostra sunt, docent, 98. Philosophia neque in. omni- 
bus legi Dei contraria est, neque in omnibus consona, 98. 
. Philosophi multi unum esse Deum, qui cuncta creave- 
fit, scribunt, 98. Aliquanti etiam hoc addiderunt, quod 
Deus cuncia per Verbum suum οἱ feceril οἱ regat, et Ver- 
bum Dei sit, quo cuncta guberuentur, θὰ. lhilosophi 
gentiles dissident a nobis cum Deo dicunt materiam esse 
voslernam, cum negant. Deum curare mortalia, sed pro- 
videntiam ejus supralunaris globi spatium cohiberi, 98. 
Philosophi multi futuram judicium credunt, immortalem 
animam sentiunt, et remunerationem bonis quibusque 
conltitentur, 227. 
Phinees sacerdos Israelitam cum Madianitica meretrice 
antem occidit, 59. 
Phines interpretatur oris obturatio vel ori parcens, 485. 
Phinon interpretatur oris parcimonia , 583. 
Phison fluvius interpretatur os pupille, 28. — 
Phitom interpretatur os defectionis, vel os abyssi, 132. 
iogor interpretatur deleclatio, 556. Phogor interpre- 
tator suavitas vel pellis oris, 272. 
Phua interpretatur rubens vel verecunda, 133. 
Phutiphar dicitur etiam Phutiphare et Petephres, 43. 
Phuti palris uroris Joseph, 46. An idem 
ar Phutiphar qui Josephum emit, 46, 47. 
Phygeilus, $45. 


























Plagie /Egypti, 140 οἱ seqq.- ο 

Plebs gratia vel pretio facile corrumpitur, 578. 

P«na peccati, 103. Pcenz» propter peccata inflicue bene- 
ficii loco sunt, 115. Pcenze peccatoribus in hoc mundo in- 
flicta semper utiles, 117. Est profectus in penis hoc ipsum 
senlire quod merueris poenam, 108. Puense inferni quan-. 
ue future sint, 580. 

Ponitentis sacramentum, 191. Peenitentia semel tan- 
tum conceditur ín gravioribus criminibus, 262. 

Pontifex magnus unus est Jesus Christus, 316. Pontifex 
nullus preter Jesum Christum a peccato immunis, 189. 
Pontifex mediator inter Deum et bomines, 189. 

Pontius Pilatus, 538. 

Porcis eomparantur peccatores, 90. 

Przdestinato post przvisa merita, 525. 

Pradiicatio auro eonferri potest, 164. 

Praedicatum et appellatio in quo differant, 33. 

Prsnotionis Dei causa est id quod futurum est, 11. 
Prienotio Dei rerum causa uon est, 10. Prenotione futu- 
rorum in Deo everti liberum nostrum arbitrium existima 
runt Grecorum plerique, 9, 10. 

Prescientia Del non est causa eventuum, 6. Ex prm- 
scientia Dei tolli libertatem arbitrii anturnarunt. Gravo- 
rom plerique, 9. Prascientia futurorum est aliquid per se 
indifferens, 351. D. 

Preces fundebant veteres Christiani ad orientem con- 
versi, 284. 

Presbyter non ob longeevam vitam dicitur, sed pro ma- 
turilate sensus et gravitate vive, 433. 





Principes Judreorum ex genere Jude usque ad Hero- 
deno, 108. Principes hujus mundi partem Domini invase- 
rant, 86. 


Principatus cur non amblendus, S51. 
Profundum et altitudo in quo ínter se differant, 64. 
Prophetia Balaami gentibus utilis, 524. 
Propitiatorium, 165. 

5 δη mm 163. d 

rovidentia Dei est, qua procurat, et dispensat, et 
videt qui» geruntur, 66. Providentia juxta quosdat impos 
philosophos supralunaris globi spatium cohibetur, 98. 

Proximus omnis homo, 390. . 

Psalmorum librum in μα libros dividunt Ἠθυταί, 
515, 514. Psalmus secundus in uno exemplari Hebraico 
gum primo psslmo conjunctus erat tanquam ejus pars, 
5538. Psalmorum varis inscriptiones, 516, 517 et segq. 

salmi inscripti Pro οοίασα, 

immulabuntur, $17, 518. 











ptione carent, vel inscriptionem quldem habent, sed non 
seripioris nomen, ad eum scriptorem pertinent, cujus 
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nomen fertur jn prevedenti primo psa'mo. S14. Psalm. 

undecim Moysis, 514. 
Pontomphanec interprelatur cuí revelaturn est futu 

rom, 46. 
Plolemsus Jgypti rex, cui Lago cognomentum fuit, 8 
Pudicitia eonfet ad victoriam, $17. bil 

Pugna Christiani, 470. 

Purgatorlum quodnam admiserit Origenes, 148. 

Putei varii, 89. 

Pythonibus dracones aliique serpentes inserviunt , $33 





Quadragesime dies jejuniis consecrati, 316. 

Quadratum est, quod nulla vacillat ex parte, sed quo 
cunque verteris, fida et solida stabilitate consistit, 63. 

Qualitates que nulla erant, ad universi ornatum, prc 
1nfinita potestate ac sapientia produxit Deus, 





Raab interpretatur latitudo, 405, 404. Raab interpreta- 
tur dilatatio, 394. 

Rachel invenitur ad puteum, 89. Rache] sterilis, 91. 

Raguel interpretatur amicus fortis vel pastor Dci, 39. 

Rama interpretatur excelsa, 468. 

Ramesses interpretatur commotio tinez, 123, 579. 

Raphaca interpretatur sanitas, 380. 

Raphael praeest medicinz, 521. 

Raphaim interpretatur resoluta mater, 449. 

Raphídin interpretatur sanitas judicii, 168. Raphidin in- 
terpretatur laus judicii, 581. 

iathma interpretatur vislo consummata, 5S1 . 

Rationale seu logium , 465. 

Rebecca sterilis, 91. llebecca interpretatur patientia, 
58, 87, 519. Ejus laus, 87, 88, 89. 

 Recognitionum locus, 21. 

Reema significat visionem exspeclatam, S8. 

Regina Austri, 55. 

Remisio peccatorum quot modis concedatur, 198, 191. 
Remissio peccatorum in baptismo, 190. Remissio peccato- 
rum in martyrio, 190. Reroissio peccatorum in ponitentie. 
sacramento, 191. Remissio peccatorum ex charitate, 191. 
Remisslo peccatorum conceditur, cum et nos remitiimus 
peccata fratribus. nostris, 190. Remissio peccatorum prc. 
eleemosyna, 190. emissionem peccatorum obtinet, qvi 
converterit peccatorem ab errore viz sux», 191. 

Remonphares interpretatur excelsa intercíisio, S8t. 

Res humans non adec necessitate tenentur, ut. aliter 
quam astrorum situs jubeat, fleri non possint, 4. 
μα. interpretatur visibilis sive laudabilis tentatio, 








Resurrectio corporis, 300. Resurrectio carnis , 212. Re- 
surrectio corporum qualis futura sit, 557 εἰ segq. Resur- 
rectionis an compotes futuri sint impii, 532, et seqq. 
Resurreciio mortuorum non babebit. alem resurgen- 
tium gloriau, 432. In resurrectione purgata villis caro re- 
cipietur, 230. Resurrectionis fides ia Abraham, 81. 

Rocon interpretar inanitas, 366. 

NWoma Petri martyrio illustrata, 24. 

Romanorum imperium in prophetia Danielis ferro si- 
guificatur, 8. 

Ruben ín concubinam patris efferbuit flamma libidinis, 
406. Ruben interpretatur filius qui videtur, 106. 

Rufinus multa de suo homiliis in Exodum inseruit, t t1. 

Ruth gentium figuram gerit, 477. 

8 


Saban Ιπἰοτργεϊαίυτ aversio, 59, 
Sabaoth quomodo vertatur a Septoaginta Interpretbus, 


5. 

Sabbati solemnitas, 558. Sabbatum Christianum, 558. 

Sacerdotis officium, 208, 308, Sacerdotes debent in 
omnibus esse perfecti, in doctrina, in virtute, la morihux, 
310. Sacerdotes sobrii esse. debent, 919. mulias 
habere debet possessiones terrarum, 104. 

Sacerdolla non sunt quasi harediuria copsanguineis 
relinquenda, 356. 

Sacramentum penitentia, 191. 

Sacriücium juge, 508, E. sacrifleils legalibus duplex or- 
tum est emolumentum, 183. Sacriücia legalla sacerdoti- 
bus erant alimentorum materia, 181. 

Sseculum aut seculum seculi non indicat zternitatem, 


s. 

Salamis interpretatur pacifici, 452. 

Salomon plores simnl habuit uxores, 90. Salomon in- 
terpretatur pacificus, 761 . 

lphaat interpretatur umbra in ore ejus, 354. 

Salvator noster secundum Stripturam Deus est, 32. 
Salvator non per jcipaionein, sed secundum essen- 
tiam Deus est, 835. 

Salutare vocatur Dominus noster Jesus Christus, 596. 
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Samaritse unius Del cultores, 125. Samarit negant re- 
surrectionem mortuorum et futuri sseculi idem, 565. 

Sauigel ab inferis evocatus, 494 et seqq. Samuel inter- 
pretatur ibi ipse Deus, 481. 

Sanctorum multe diiferentíse, 502. Sancti ex hoc mundo 
discedentes non continuo integra meritorum suorum pra- 
mía sonsequuntur, 222. Sancti. volunt esse Dei mauci- 

14, 9 
d Saneir ab Amorrheis vocatur mons Áermon, 831. 

Songuinem Christi bibere dupliciter dicimur, non so- 
lum sacramentorum ritu, sed et cum sermonem ejus re- 
dpimus, 351. 

Saniur mons est qui et Aermon dicitur, 851. 

Sapientia Jesu filii Sirach, 540. 

Sara uxor Abraham decem annis eo junior, 89. Sara 
sterilis, 91. Sarz» hospitalitas, 71. Sara formam tenet vir- 
tutis, 76. Sara interpretatur princeps vel principatum 
gerens, 76. 

Satin interpretatur responsio, ve] refntatío, 549. 

Scandalum non est perfectorum, 1608, Seandali poa, 
168 οἱ segq. . 

Scientia omnis a Deo est, $41. Scientia lignis irmputri- 
bilibus comparatur, 161. 

Seripturz sacrae libri viginti duo, 528, 529. Scriptura 
sacra duplicem habet sensum, literaslem et spiritalem, 


181. Seripturze triplex sensus, 91, 110. Scripturas triplex. 


sensus, historicus, moralis et mysticus, 209. In Scripturis 
divinis non semper historialis consequentia stare potest, 
s^d nonnunquam dellcit, 65. Scripture sacre sensus lii- 
teralis evertitur, 135, 151. Scriptura sacra nihil habet 
quod a Spiritu sancto non sit inspiratum, 527. In Scriptura 
Sacra nihil otiosum aut superfluum, 375. Scriptura sacra 
«προ obscura, 527. Scriptura sacra multis in locis obscu- 
t4, 9250, $26. Scriptura sacra etiam non intelligentibus 
utilis est, 442, 445, 444. Scriptura sacra pon tam histori- 
cis narrationibus, quam rebus et sensibus mysticis servit, 
99. Scriptura sacra aliqua exhibet quis secundum litteram 
non sunt accipienda; aliqua qus» secundum lilteram vera 
sunt; alia autem qua secundum litteram quidem vera 
sunt, recipiunt tamen utiliter et necessario ailegorieum 
sensum, 305. Scriptura non est ineptis et Judaicis fabulis 
decoloranda, 78. Scripture anima, corpus, et spiritus, 
205, 209. Scriptura sacra similis est semini, 129. 

Scylbia Andres apostolo obtigit ad praedicabdum Evan- 
gelium, 21. 

Sebela et Sebelo, 458. 

Seffora filia Raguel , 89. 

Selinona interprelatur umbra portionis, 582. 

Semegar interpretatur ibi adveua, 167. 

Semei, 518. 

Semen Dei, 160. 

Semen diaboli, 160. 

Sensus Scripture sacre triplex, 91. 

Sephar interpretatur tubicinatio , 381 

Sephora interpretatur passer, 153. 
Serpentes Pythonibus inserviunt, 335. Serpentum ve- 
nena epelluntur medicamentis confec.iis ex serpentibus, 


Servitus perpetua apud Hebreos prohibita, 102. Servi- 
m Hebr&orum in quo differat a servitute /Egyptiorum, 

Sidon interpretatur venatrix vel venatores, 450. 

Signo crucis sese Christiani signant in fronte, 698. 

Silo interpretatur avulsio vel excalceatio, 484. 

Similitudo Dei in homine per peccatum deleta potest 
recuperari, 55. 

Sin interpretatur tentatio, 168, 441. Sin rubus inter- 
pretatur vel tentatio, 580, 

Sinus Abrahz, 372. 

Sion interpretatur specula, 986. 

Sisara interpretatur visio equi, 468. 

Sobrietas omnium virtutura mater est, 220. 

Sochoth interpretatur tabernacula, 144, 379. 

u Bocigtas nobis est cum Deo, cum sanctis, et cum ange- 
8 . 

Sodoma terrse Egypti comparatur, 74 RRestituelur in 
antiquum, 74. 

Sodomitarum impietas, 37. 

Solemnitas in quo differat a festivitate, 589, 590. So- 
lemnitates varie, 259. Solemnitates gentium celebrare 
Christianis vetitum, 412. 

Somniorum in:erpretatio a Deo est, 46, 

Sone interpretatur bonus populus, 39. 

Sors. Ubi ex flde integra et oratione przemissa sors du- 
citur, ea qug Dei voluntas coutínet in occulto, sors homi- 
pibus declarat in mauifesto, 431. 

Spectacula circi, 215. 

Spes regni coelorum hyacintho conferri potest, 161. 
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Spiritus sanclus Patri et Filio costernus. Spiritus san- 
cius semper fuit sanctus nec initium sanctitas ejus acce- 
pit, 510. Spiritus sanctus super solum Christum requievit 
septemplieiter, 287. Spiritus unus atque idem legem et 
Evangelia scripsit, 145. Spiritus sancti fructus, 213, 310. 
Spiritus sancti presentia purgat omues sordes, remissio- 
nem tribuens peccatorum, 189. Spiritus Dei per Moysen 
et per Paulum ingentium sacramentorum [figuras enun- 

lat, 63. 

Statores terni quinam sint, 118. 

Stella que nato Jesu Magis in Oriente apparuit, fue- 
rat a Balaam praedicta, 542. 

Sterilitas plurimarum mulierum sanctarum, 91. 

Dubstantia omnis spiritalis ante omnia a Deo creata 
est, 33. 

Sur interpretatur murus, 39, 

Susachim rex /Egvpti, 170. 

Susannzs historia perperam e catalogo divinorum volu- 
minum resecatur, 185. Susanne historia citatur, 99 

Susui interpretatur extra me, 446 . 

Symeon interpretatur exauditio, 420. 

Symmachi lectiones, 29, 42, 45, 46, 127, 505, 515, 516, 
918, 519, 521, 522, 525, 550, 539, 816, 556, 562, 601, 641, 
642, 6048, 706. 719, 7357, 744, 748, 719, 156, 165, 100, 
182, 803, 811, 812, 815, 817, 822, 850, 858. 

Syron interpretatur excelsus, 50. 


T 


Taam significat ruminantem', 38. 
Tabatha interpretatur bona, 582. 
Tabernaculum ex pellibus et cortinis atque operimen- 
tis ciliciis, aliisque nostri usus materiis constabat, 162. 
Tabernaculum figura coeli, 162. 
Tabernaculum mundi tenet figuram, 161. 
qe rarms apud Jonam, 716. Apud Jonam dicitur Tharsis, 


Templum eur in portione Benjamin sdificatum fucrit, 
41. Templi Hierosolymitani instauratio a Cyro concessa, 7. 

Tempus non erat antequam esset mundus, 55. 

Tenebr:» de quibus Genes. 1, 2, allegorice explican- 
tur ab Origene, 952. 

Tentatio. Deus tentat, ut prosit, non ut noceat, 14. 
Diabolus tentat, ut sibi obsequentes interficiat, 124. Ten- 
tatio supra vires nostras a Deo non permittitur, 169, Ten- 
tatio est vita nostra, 115. 

Testamentum duodecim Natriarcharum , liber. apocry- 
hus, 455. Testamentum Novum quomodo possimus ha- 
ere super carnem nostram, 770 el seqq. 

Tetrapla Origenis, 50. 

Thabor mons Galílez, 775. 

Thaman interpretatur perfectio, 59. Thzxeman interpre- 

latur deliquium eorum, vel perfecti , 39. 

Thalami interpretatur przcipitium vel suspensio, 446. 

Thamuas interpretatur defectio commota, 344. 

Thara interpretatur contemplatio stuporis, 582. 

Thare trium flliorum pater ex una uxore, 54 

Tharsis pars /Ethiopie, 716. Tharsis gens est /Ethio- 
pica, 761. Tharsis apud Jonam significal Tarsum civita- 
tem, 761. Tharsis colorem sigpificat hyacinthinum, 761. 
Tharsis Interpretatur speculatores, 762. 

Thecon, 548. 

Theodotionis lectiones, $04, 05, 515, 550, 559, 516, 
56, 562, 706, 754, 156, 749, 782. 

Theraphim tale quippiam erat quod non Deum, sed ido- 
]um aliquod reprzsentaret. 458. 

Thomas apostolus Parthiam sortilus est ad predican- 
dum Evangelium, 21. 

Timor Dei cor nostrum a malo custodit, 858. 

Tobis liber, 574. 

Tribus Judaorum inter se matrimonio non jungeban!uz 
excepta tribu Juda, et tribu Levi, 271. 

Trinitatis fides, 208. Ex Trinitatis fide pendet, et susti- 
netur Ecclesia, 165. Trinitatis cognitio infinila est, 845. 
Trinitatis confessio, 145. Trinitatis substantia non extrir : 
ρα, accepta sanctificatione, sed sui natura sancta est , 


Tristat:e quinam, 121. 

T roglodyte deserta, 59. 

Tubarum festivitas, 360. . 

'Tunicas pelliceas quas Deus Ads et uxori ejus fccit, 
quo sensu accipiat Origenes, 29. 


U 


Unicornis fertur esse animal eo habitu formatum, quo 
Bominis ipsius designat indicium, 331. 

Ur interpretatur irritatio, 367. 

Uriel archangeius, 19. 

Urim et Tummim, 165. Urim et Tummim, mauiteststio 
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et veritas, 217. 

Urna manns, 163. 

Uxor sequi debet virum, si. precedit ad Dominum, 72. 
Α congressu eum uxore quando abstinendum , 75. 


Y 

Valentínus, 487, 509. Valentinus h:eretieus, 515, 411, 
669. Valentinus doctor pollutus οἱ immundus, 252. Va- 
Jentinus vana loquitur, 197. Valentiniani, 689. Valentl- 
nianorum error, 160. Valentínianorum error refuiatur, 
25. Valentini morum error de duobus principiis confuta- 
tur, 

Vaga mortis quzenam, 582. 

Venus libidinis et voluptatis dea, 463. 

Verbum Dei medicus anims est, 114. In principio, id 
es! Verbo suo Deus Pater fecit omnia, 52. 

Vincula peccatorum quo pacto disrumpenda, 86. 

Vinum nudat mentem spiritalium cognitione, δὲ. Vini 
naturam non noverat Noe, $5. 

Virga Aaron, 1695. 

Virgo sancta esse debet corpore οἱ spiritu, 165. Virgi- 
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nes primse adliuc setatis pro martyrio tyranniea pertuie- 
runt tormenta, 477. 

Virginitas bysso comparari potest, 164. 

Virtutis ejusdem differentia in diversis hominibus, 279. 
Quod virtutis exercitium est justis, hoc injustis paena pec- 
cati est, 105. Virtutes ex oppositis vitiis dignroscuntur et 
clariores flunt, 56. Virtutes malign:e timent justum, 32. 
Virtutes gentilium, 509. 

Vita nostra tentatio est, 145. . 

Vitium omue e quinque sensibus oritur, 567. Vitia nu- 
mero plura sunt virtutibus, 92. Vitia corporis, materis 
peccatorum, $5. . 

Voluntas Dei est, qua vult aliquid, aut non vult, 66. 

Votum quid, 565. Votum Nazarseoorum omnium praestan- 
tissimum, 36k. Vota varia, 3261. 

Yulpes auguribus ferunt omina, 533. 


Z 


Zacharias trucidatus inter templum et altare, 780. 
Zif interpretatur : Quomodo fluit? 400. 





ORDO RERUM 
QUAE IN HOC TOMO CONTINENTUR. 


ORIGEN ES. 
Praefatio ad tomum ll. : 9 
Monitum ad Origenis exegetica in Genesim. “ 
Ex prefatione librorum Origenis in Genesim. 4$ 
E tomo I commentariorum in Genesim. 45 
Ex commentariis in Genesim. 41 
E tomo III commentariorum iu Genesim. 49 
SELECTA IN GENESIM. 91 


HOMILIA IN GENESIM. 

Homilia prima. — De ortu mundi et eorum qus» in 
mundo sunt. 149 
Honilia M. — De fabrica arce, et eorum qus in ea 
sunt. 161 

Homi!ia TH. — De circumcisione Abrahz. . 1$ 

Homiiia IV. — De eo quod scriptum est : Visus est 
Dominus Abraha,, etc. 185 

Homilia V. — De Lot οἱ tiliabus ejus 188 

Homilia VI. — De Abimelech rege Philisthinorum, quo- 
modo accipere voluit Saram in matrimonium. 194 

Homlit!ia VII. — De nativitate 1saoc, et quod a lacte de- 
pulsus est. | 

Homilía VIII. — De eo quod obtulit Abrabam filium 
suum Isaac. 205 

Homília IX. — De repromissionibus secundis ad Abra- 
ham factis. 210 

, Homilia X. — De Rebecca, cum exisset ad aquam hau- 
riendam, et occurrissel ei puer Abrahs. 215 

Homitia XI. — De eo quod Abraham Cethuram accepit 
uxorem, et quod Isaac habitavit ad puteum visionis. 220 

Homilia XII. — De conceptu Rebecemetpartu. — 225 

Homília XII. — De puteis quos fodit Isaac, et repleti 
sunt a Philisthinis. 

Homilia XIV. — De eo quod apparuit Dominus Isaac ad 


puteum juramenti, eL de pacto quod composuit cum Abi- 


melech. ! 
Homilia XV. — De eo quod scriptum est : Et ascende- 
runt ez /Egypto, et venerunt in terram. Chanaan, ad Jacob 
patrem suum, el nuntiaverunt ei dicentes, quia Filius tuus 
Josephi vivit, el ipse principatum agit tolius terree Egypti. 
i 


Homiília XVI. — De eo quod scriptum est : Et acquisivit 
Joseph omnem terrum Jgyptiorum Pharaoni : vendide 


runt enim /Egyptii terram suam, etc. 

Homitia ll. — De benedictionibus patriarcharum, 
. . 53 

Monilum ad exegelica in Exodum. 265 

Ex commentariis in Exodum. 265 

SELECTA IN EXODUM. 281 

HOMILLE IN EXODUM. 

Homilia prima. 297 

Homilia II. — De obstetricibus. $01 


Homilia !II. — De eo quod scriptum est: Ego autem 
voce sum, et tardus lingua. 310 
Houilia IV. — De decem plagis, quibus percussa est 


tus. . $11 
Homilla V. — De profectione filiorum Israel de era 


u. 
Homilia VI. — De cantico quod cantavit Moyses cum 
populo, et Maria cum mulieribus. asl 


omilia VII. — De amaritudine aque Merrhzs. $541 
Homilia VI(1. — De initio Decalogi. $50 
Homilia IX. — De tabernaculo. $61 


Homilia X. — De muliere pregnante, quse duobus viris 
Jitigantibus abortiverit. . 9 
omilia XI. — De siti populi in Raphidin, οἱ de bel'o 
Amalecitarum, et de praesentia Jethro. $514 
Homilia Xll. — De vultu Moysi glorificato, et velamine 
quod ponebat in facie sua. 
4 Honjlia XIII. — De his quz offeruntur ad tabernac..- 
Ium. S81 


Monitum ad exegetica in Leviticum. 595 
SELECTA IN LEVITICUM. $91 
HOMILLE IN LEVITICUM. 

Homilia prima. 405 


Homilia 1f. — De sacrificiorum ritu, hoc est de mune- 
ribus et sacrificiis salutaribus, et pro peccatis; et quo- 
modo offert pontifex pro peccato suo, el pro peccato Sy- 
nagogs, vel pro anima qua ex populo terr: peccaverit 
non voluntate. 4 

Homilia lll. — De eo quod scriptom est: δὲ autem 
anima peccaverit, et audierit vocem juramenti , et hic testis 
sit aut viderit, etc. 425 

Homilia IV. — De eo quod scriptum est : Si peccaverit 
anima , el. prretleriens. praerierit precepta. Domini , etc. 

434 


Homilia V. — De eo quod scriptum est : Hec lex per- 
cati in. loco. quo jugulabwuntur holocausta, occideni εἰ id 
quod peccati est, etc. 446 

Homilia VI. — De indumentis pontificis et sacerdotum. 


4C6 
Homilia VII. — De eo quod mandatum est Aaron et flliis 
ejus, ut vínum et siceram non bibant, cum ingrediuntur 
tabernaculum testimonii, vel cum accedunt ad altare, et 
de pectusculo appositionis, et de brachio separationis, ct 
de mundis et immundis animalibus, vel cibis. 41$ 
Homilia VIII. — De eo quod scriptum est : Mulier 
cunque conceperit semen, et pepererit. masculum, im- 
munda erit septem diebus, et de diversitatibus ieprse, ae 
purificationibus leprosi. 492 
Homilia IX. — De sacrificiis repropitiationis, et de duo- 
bus hircis, quorum unus sors est Domini, et unus apo- 
mpzei, qui dimittitur in eremum, et de iugressu ponti- 
cis in Sancta sanctorum. 
Homilia X, — De jejunio quod in die propitiationis t 
et de hirco qui in eremum dimittitur. 5E 
Homilia XI. — De eo quod scriptum est : Sancti estote 
quia et ego sancius sum Dominus Deus vester. 534 
Homilia XII. — De magno sacerdote. 935 
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Ilomilia ΧΙ, — De diebus festis, et lucerna, et cande- 
labro, et oleo ad lumen, et 46 mensa, et panibus propo- 
sitionis. it 

Howilia XIV.—T»o filio mulieris Israelitidis, et Egypti 

tris, qui nominans nomen, iualedixit, οἱ de sententia 

i lata in eum. 59 

Homilia XV. — De venditionibus domorum et redem- 


plionibus. 558 
llomilia XVI. — De benedictionibus Levitiei. 562 
Monitum in Ereqetica in. N umeros. S15 
SELECTA IN NUMEROS, 

WOMILUI IN NUMEROS. 
Prologus Rufini interpretis. 583 
Homilia prima. 585 


Homilia IT. — De ordine et collatione castrerum. 590 
Homilia 1T. — De eo quod scriptum est : Ego asstumpsi 
Levit«s de medio filiorum Israel pro oumi primogenito pu 
odaperit vulvam, et reliqua. , 915 
liomilia IV. — De eo quod scriptum est : V iginti duo 
millia numero. inventos esse Levitus, primogenitos autem 
filiorum Israel viginti duo imnilliu ducentos septuaginta yn 


ο) 
Homilia V. — De οὐ quod. scriptum est : Nolite exter- 
minare de tribu sua plebem Caath. 604 
Homilia Yl. — De eo quod scriptum est : Exiit M 
ad popuum, οἱ de sep'uaginta presbyteris, et de /Ethío- 
pissa, quam Moyses accepit uxorem. 607 
Honnlia VIE. — Rursum de /Etliopissa, et de lepra Ma- 
ri: qua supoerfuerat. 611 
, Hornilia VIII. — Defis quz? ab. exploratoribus renun- 
tanlur, et de indignatione Domini, ac supplicatione 
Moysi et Aaron. 620 
Homiiia IX. — De batillis Core, et seditione populi ad- 
versum Moys:hn, et de virgis in quibus virga Aaron ger- 
minavit. 621 
Homilia X. — De eo quod scriptum est : EI dizit Domi- 
nus ad Aaron : Tu et filii. t, et domus patris tui tecum 
sutmelis peccata sanctorum. 653 
Homilia XI. — De primitiis offerendis. 610 
Homilia XII. — De puteo et cantíco ejus. 656 
Homilia XIII. — De iisque superfuüerunt priori tracta- 
tui, et de Balaam atque asina cjus. 666 


Homilia XIV. — Item de Balaam. 616 
Homilia XV. — De prophetia Balaam. 685 
Homilia XVI. — De prophetia alia Balaam. 690 


Homilia XVIT. — De ejusdem tertia prophetia. 103 
Ilomi!ia XVill. — De quarta prophetia. 713 
]omi:ia XIX. — De visione quinta Balaam. 119 
Homíiia XX. — De eo qui fornicatus est in Madiagitide, 
£l quod consecratus est populus Beelphegor. 136 
omilia XXI. — De eo quod secundo populus numera- 

t 5 


US cst. 
Homilia XXII. — De filiabus Salphaat, et de succes- 
sione Moysi. 110 

Homilia XXIII. — De eo quod scriptum est : Munera 
sneu, dala mea, et de diversitate festivilatum. 16 

Homi!ía XX1V. — De sacrificiis que per unamquamque 
(estivitatem jubentur offerri, et votis qua voventur 


Homilia XXV. — De ultione que in Madianilis facta 
est. 

Homilia XXVI. — De summa numeri filiorum Israel]; 

Homilia XXVII. — De mansionibus filiorum Israel. 780 


Homilia XXVIII. — Ου sit terrse sanctz:e. descriptio, 
terminorumque ejus et finium quos Dominus descripsit. 


1 
Monitum ad exegetica in Deuteronomitum. 805 
SELECTA IN DEUTERONOMIUM. 805 
Monitum ad exegetica in librum Jesu Nave. 817 
SELECTA IN JESUM NAVE. 819 


Prologus Rufini in tractatum super librum Jesu Nave. 


823 
HOMILUE IN LIBRUM JESU NAVE. 
Homilia prima 835 
Homilia 11. — De eo quod scriptum est : Moyses fumu- 
(us meus de(unctus est. 853 
Homilia 1l]. — De duabus et semis tribubus, íd est 
Iribu Ruben, οἱ tribu Gad, οἱ semi tribu Manasse, et tio- 
vem et semis tribubus. 856 
Homilia IV. — De transitu. Jordanis. 812 
Homilia V. — De duabus et semis tribubus, quz transie- 
runt Jordanem. kt de Jesu quomodo exaltavit eum Domíi- 
nus in conspectu filiorum Israel. Quomodo populum cir- 
cumcidit eultris petrinis secundo. 8 
Homilia Vl. — De Pascha quod fecerunt filli Israel 
in Galgala, et quomodo fructus terr:e ceperunt e regione 
palmarum. De principe virtutum mi itis Domini, ubi dici- 


PaTrnor. ον XII. 
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tur ad Jesum : Solve calceamentum de pedibus tuis. Locus 
enim in quo stas, lerra sancta est. 853 
Homilia VII. —. De Jericho quomodo capta est. Et utl 
precepit Jesus filiis Israel, ut de anathemate non sume- 
rent. Et Haab quomcdo salvata cest. Et de eo qui furatus 
est ex anathemate lioguam auream, et dextralia pura 
Y») 

Homi!ia VIIT. — De iis qui in eversione Hai gesta sunt, 
el de rege ejus, ex parte, et de gemino ligno. 865 
Homilia ΙΧ. — De altari quod zdiflcavit Jesus : ubi 
scripsit in lapidibus ejus Deuteronomium. kt quomodo 
levit illud in auribus to:ius popull stantis in Garizin et 
Geba! : et quomodo convenerunt reges. Amorrlirorum 
adversus Jesum. 810 
lfomilia X — De dolo Gabaonitarum, ubi dicunt : 4 - 
divinus quanta fecit Dominus vobiscum per m .re Rubrum 


τν 
Homilia Xl. — De auxiliis Jesn quibus uit Gabaoni- 
tas; el quomodo solem fecit stare οἱ junam. RR3 


Hoiniiia ΧΙΙ. — De eo quod spiritaliter intelligi de- 
beant bella qu:e gessit Jesus, et quod regressus populus 
post victoriam non mutivit in lingua sua. 580 

Homilia ΧΗΙ. — De Lachis et Lebna, et de Chelron 
civitatibus, quas ceperunt (ilii Israel. 8N9 

Homilia XIV. — De Jabin rege Asor, el de cseleris re- 
gibus, qui congregati sunt adversum Israel. 83 

Homilia XV. — ln ea quz causequuntur post Jabin. Et 
fecit Jesus, inquit, sicut praeceperat ei Dominus. 8917 

Homilia XVI. — De eo quod scriptum est, et Jesus erat 
presbyter, hoc est senior et provectus. in diebus suis; et 
quomodo hzereditas per Moysen data est duabus semis 
tribubus. 905 . 

Ilomilia XVll. — De eo quod Leviue non acceperunt 
ín h:ereditatem terram. 909 

Homilia XVIII. — De initio divisionis terre qus divisa 
est ab Jesu, et quomodo accessit ad Jesum Caleb, et pe 
tiit ab eo Chebron. . E 

Homilia XIX. — De finibus hzreditatis tribus jode 


Homilia XX. — De difficultate intelligenti», et de Ca- 
leb quomodo ac. epit Chebron, et de filiabus ejus. — 921 
Homilia XXI. — De filiis Judse, qui non potuerunt dis- 
perdere Jebuszos de Jerusalem. 928 
Homilia ΧΧΙΙ. — De tribu Ephrem et Chananzis: 


Homilia XXIII. — De ratione sortium ubi septem tri- 
bus capiunt haereditatem. : 
Homilia XXIV. — De Amorrhasis quomodo habitaverunt 
cum Ephrem, et de Jesu quomodu accepit civitatem a 
filiis Israel. 959 
Homilia XXV. — De civitatibus qus dat:e sunt Levitis, 
et sortibus eorum. 911 
Homilia XXVI. — De eo quod sepultte sunt. petrinzma 
macherz-, et de ara quam exstruxerunt dus et semis tri- 


bus, qu:e sunt trans Jordanem. 94 
Monitum ad. exegetica in librum Judicum. 917 
1 ΕΟΤ IN JUDICES. 949 


HOMILLE in !ibrum Judicum. 
, Homilia prima. — De eo quod scriptum cst : Et servi 
vit populus Domino omnibus diebus. Jesu, et seniorum qui 
viderunt omnia opera Domini magna qua: (ecit cum Israel). 


Homilia II. — De eo quod scriptum est : Et. defuncius 
est Jesus filius Nave. 

Homilia Ill. — De eo quod traditi sunt filii Israel in 
manus inimicorum, et de Gothoniele et Aio'h. 961 

Homilia IV. — De Semegar, et Jabin, et Sisara, et ce- 
teris judicibus. 961 

Homilia V. — De Debbora, et Darach, et Jahel, et 5i 
83P2. 97 
Homilia VI. — De cantico quod cantavit Debbora. 


"E^ 
Homilia VII. — De eo quod translati sunt filii Israel in 
manus Madian. : 
Homi:ia V1If. — De fiiis Orientis, et de Gedeon ex 
arte. 931 
llomilia IX. — De praelio quod Gedeon cum trecen'íis 
viris electis gessit. 986 
Excerptum ex libro Ruth. 9.9 
Monitum ad exegetica in libros πεφω». 991 
SELECTA IN PRIMUM LIBRUM REGNORUM. οι 
Homili:z in librum Regnorum. 
Homilia prima. — De Helchana et Phenenna, et Anna 
et Samuele, Heli, et Cphni et Phinees. x 


Homilia lI. — De engastrimytho. 1011 
Monitum in exegelica m Job. 1029 
Fraginentum homilis de libro S. Job. 1029 
SELECTA IN JOB. ιυδί 


o5 
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BMonrtien d exegetit 
EN COMMENTA 
in primum. 
im MH. 

Tn psalmum Ill. 

1n psaln 
lu ysalinum V. 
In psalmum Vi. 
In psalmum Vli. 
lp psalmum VIII. 
Tn psalmum IX. 
Jn psalmum X. 
In psalmum XI. 
im ΧΙΙ. 





ὃν Paalmos 











m XV. 
In psalmum XVIT. 
lu psilmum XVIli. 
In psalmum XIX. 
In psalinum XX. 
Iu psstmum XEi. 
In psa'mum XXH. 
Ju psalmum XVIli. 
Jo psalinum XXIV. 
In psalmum XXV. 
Iu psalmum XVÍ. 
Tn psalmum XXVIi. 
In psalmum XXVIfÍ. 
In paimum XXIX. 
To Ρα πια XXX. 
In psalmum XXXI. 
In psalinum XXNII. 
In psolnum XXXIII. 
In psalmum XXXV. 
To psalm XXV. 
Ta psatmom XXXVÍ, 





Prologus Rufin in homilias super psanos XXXVI, 
I XXX DL "erp 15 

















XXXVII, X 9 
Homili: prima tn psalmum XXXVI. i3l9 
Homilia ll, iu eumdem. 4529 
Homilia lil, in eumdem. 156 
Honnilía IV. in eumdem. 4319 
Homilia Y 'in eumdem, 1559 
Tomilia prima ín psalmum XXXVII. 130 
Honilía I1, in eumdem, 1590 
Jomilia prima in psalmum XXXVII. 1391 
Homilia II, in eumdem. 1100 
In psalmum XXXIX. 1510 
Tn psalmum XL. 1113 
In psalmum XLI. iib 
Τη psalmum ΧΙ 1. 1119 
In ysslmum XLIIi. 13 
In psaimum XLIV. Hd 
In psalmum XLY. 143t 
Jn psalmum ΧΙ]. 4150 
Ju psalmum XVII. 1158 
To psmum ΣΙ ΥΠ], [m 
In psalmum XLIX. "μι - 
Jn psalmum L. 185 XXI. 
In psalmum I.T. 168 iL 
In psalinum L1. 1s) 
Jn pesmum LIII. 1193 
lu pealt . 1455 —— [n psalmum CXXXV. 
Tn psalmem LV. 1970 — quy psalmum CXXXI. 
1n psalmum Lvi. uno Cxxtvlit. 
In psalmum LVIi. 1t  XXXLX 
Jn almo EN. 1s 
almum LIX. 
io palum iim 
iiss 
11 
1199 
1s 
1498 
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In psalmum LXY- 

In psalmum CXV. 
In psalmum LXNIN. 
In psalmum LXXIIi. 
In psalmum LXXIV. 
In psalmum LXXV. 
In psalmum LXXVI. 
In psalmum LXXVIÍ. 
In psalmum LXXVIli 
Tn psalmum LXXIX. 








psa LVIi. 
1903 In psalmum CXLVIII. 
Feri ln palum Gua. 
. n psalmum (i 
TUS Indes anály 
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